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FAC 


que  Fa99ni9.  C'eîl  UQ  terme  Ar&go- 
nois. 

* FABULA  , / f.  FaMc,  conte, 
aranture . médi&iice . calomnie  « CU' 
tretien  malin  entre  le*  gens  du  vuU 
çaire,  à l’occaüon  de  quelques  per» 
tonnes  dont  Us  font  m.'contens.  Lat. 
Fabula  y m. 

Fabula.  Fable,  conte,  narration 
ftbulcuDc  d'où  l oa  tire  quelque  mo- 
ral rtc. 

Fabula.  Fable,  conte  ou  narra- 
tion I chofe  feinte  ou  inventée  pour 
anvjfer  St  pour  divertir,  foit  qu'elle 
icnfcnae  un  fen«  moral , ou  qu  elle 
u’en  fcnlcrme  aucun.  Celles  de  h 
|>rtmicrc  cfpèct  fc  nomment  Apolo- 
gues , & celles  de  la  fccoade , Fables 
MiU-iictUies.  Lit.  Fabula. 

Fabula.  Fable,  conte,  faufieté. 
Lit.  Fabula.  Commaitttm  , /.  ■ 

Fabula.  Fable:  on  dit  qu'uni 
homme  cil  U fable  du  peuple , pour  j 
dire  qu'il  ell  le  jouet,  le  ridicule  , 
le  mrprts  de  toutes  les  compagnies.  i 
X-*at.  Fahaia,  ' 

* F.^BULACrON,/  / Conte,  ou 
narration  inventée  a plai&r,  & qui 
n'i  aucun  fm.Krment.  Lat.  Fabula. 

* F.ABULAÜJK,  f.  w.  FabuUftc  , 
difear  de  contes,  auteur  de  fables, 
«U  de  romans.  Lat  Fabulartun  ferif- 
irr  y c"ii. 

* FABULAR,  t».  fl.  Parler  fans 
fondement,  ou  inventer  des  hiAoi- 
ses  ou  des  chofes  fabuliai.^c5.  Lit- 
Fahulii  narratt. 

* FABÜLILLA,  /.  /.  Oim.  de 
Fi^uU.  Petite  Fable,  Fable  de  peu 
ci  importance  i petit  conte.  Lat  Fa~ 
htli  { , 

FABULISTA,  / w.  Celui  qui  é- 
eilt  , ou  qui  invente  des  fables , 
FibuliAc.  Lat.  Fa^.iisrum  feriftir  , 

° FAEULITA  . f.  f,  di.m.  de  Fahu. 
U.  Le  meme  que  FabuhiU. 

* FABULIZAR,  v.  a.  Le  même 
CUC  Fahtfiar.  Ce  mot  cil  peu  ufité. 

* FABULOSAMKNTE,  adr.  Fabu- 
Icufcmcnt,  d'une  manicre  fabuleu- 
fc.  Lat  Fabui^ly  Fi.ii. 

* FAüULOSIDAD,//.  Fiaion  , 
fauHcté,  incertitude  , vanité  des  fa- 
bles. LaL  Fabuhjitai. 

FABULOSO,  SA,  adj.w.£if/.Fa- 
buleux,  eul'e,  feint,  te,  invente,  éc  ■ 
à pUitîr.  l«at  Fahulcjus , a , um. 

FACA  1 J.  /.  Le  meme  que  J/aca.  ^ 

* FACClON,  J'./.  Exploit  mili- * 
taire  dons  lequel  on  a pour  but 
d'acquerir  de  I bounetir  & de  h re- , 
putation.  Lat  Fa..ttOy  euiiy  Facinus.  I 

Facciun.  Fanion,  cabale,  par-' 
ti  qu'on  tt.rmc  dans  on  Etat  i>our 
troubler  le  repos  public.  Lat  /*4o>  I 
$io , oms.  ' 

Faccio.v.  Faâ.on,  fe  dit  auin^ 
des  c.umics  St  ba^ae>  particul.éres 
ÇjaJ  L;  loue  pum  ks  cluctuns  des 


Cbefa  de  Compagnies.  Lat  Fa^h. 

Partes. 

Facciok  , fe  dit  des  traits  du 
viCagc,  mine,  figure,  face,  phyfuv 
nomie.  Lat  Faciès , ri.  Vultus , és. 

Facciok.  Figure,  dirpofition  de 
parties  qui  fait  qu'ime  chofe  diHtrc 
d'iuie  autre,  forme,  figure.  Lat  Fa- 
citi.  Ft^a. 

• FACCIOXARIO,  Il  A,  ai‘.  m. 

f.  Partial , le  , qui  eft  attaché  à 

un  parti,  qui  s'eR  déclaré  en  fa  fa- 
veur. I.«t  Faâiofsu.  Faisans  tsiii- 
Hus , fl , rrm. 

**  FACCIOSO  , SA  , ol'. 

Faélieux,  eufe,  fi^liticux,  eufe  , rc- 
oiaint,  te,  qui  forme  des  cabales 
Si  des  faélions  , ou  qui  Xilhérc  à 
leur  p.arti.  Lat.  Falliofus  y a,  w». 

• FACECIA,  f.  f.  Facette,  pUi- 
fantcric  qui  divertit  & qm  fait  rire, 
l’oit  qu'elle  conlille  en  paroles,  ou 
en  allions.  Lat  Facetixy  arum. 

• FACECiOSO,  SA,  adu  m.lif. 
Facétieux,  eufe,  plaiCint,  boufTon, 
qui  fait  ou  qui  dit  des  chofes  pour 
faire  rire.  Lac.  Fuettw  , a , um. 

• FAlKTA  , f.  f.  T.  d'orfi-sTC , 
Facette,  petite  face,  ou  rupcrficic 
d'un  corps  taillé  à pîulicurs  angles. 
Lat.  TtjfeiLt  , atum. 

• FACETO,  TA  , ad},  m.^f. 
Plaîfant,  te,  enjoué,  ce,  badin, inc. 
Ce  mot  eft  peu  uuté,  Voyca /aoci'n'"'. 

FACHA,  yl  f.  Le  mw-mcquc  l'ara. 

FaCha  a FACHA.  ExprclUon 
jJs/.  Face  à face.  V'oyez  Cura  à 
Care. 

FACHADA,  / /.  Façade,  la  par- 
tie extérieure  d'uo  grand  l.itimcnt 
Lat.  Fa.itJ , ri. 

Fachaca,  fignifie  fîgurément  un 
vifage  large  & jouiHu.  Lat  Furies. 

Fûluitû  tient  gtar.  fu^  hada.  Un  tel  a 
une  grnfl'c  face. 

• FACHIN  y f.m.  T.  pris  Je  1 1- 
tuUcn.  Faquin , crochctcur , homme 
de  la  lie  du  peuple,  portc-fux.  L.aL 
Bajulu: , /. 

" FACIAL,  adj.  iTune  tenu.  Ter- 
me de  Thédogic,  Intuitif,  ive,  fe 
dit  de  b prefance  de  Dieu  dont  jcnif- 
fant  les  bienheureux.  Lat  Intuitif 
vus , a y wn. 

FACIL  , adj.  iune  trrm.  Facile  , 
aifé  , qui  ne  donne  point  de  pei:ie 
à faire,  à entendre,  à gouverner. 
Lat  Fucilis  , e. 

FaCIL.  F.aciie  , (igniSc  quelque 
fois  Léger,  vobgc  , qui  cède  ailé- 
me.ut  au  icntimciit  d'autruL  Lat  Fa- 
cilis. 

Facil.  On  appelle  orlinoiremcnt 
ainü  une  femme  impudique,  qui  iV 
livre  facilement.  Lat  Fucilis. 

Facjl,  fe  prend  quclauefuis  pou. 
Foibic,  fngilc,  de  peu  de  cuafiltan- 
CC.  Lat  Frat:Js,  Teuuss  , f. 

FAULID.AO,  //.  Facilité,  dif. 
poUtioA  qu’on  trouve  dans  Ls  clio 


fes  pour  les  comprendre,  poor  Im 
faire  fans  peine.  Lat.  Facilitas  y atis, 

• Facu-Idad.  Facilité,  incoa- 
(bncc , Icgércté , penchant  à faire  le 
mal.  Lat  Facilitas.  Proclivitas. 

* P'ACILILLO  ES  ESSO.  ExprcL 
fioü  ironique  dont  ca  fe  fert  dans  le 
IHlc  fairilicr  pour  dire  qtc  quelque 
chofe  cfi  de  difficile  exéentioa. 

F.ACILUtO,  MA,  aàj.  w.  ^ f. 

TuperL  de  i'uef4  Le  même  que  Fact* 
ijiinj. 

* FACinSSIM.^.MENTE  , adv. 
fuptrl.  Très  facilement,  très  aif*- 
ment.  I-At.  FacilUmK 

FACILISSIMO,  MA,  adj, 

/uperL  de  Facil.  Très  facile,  très  ok 
fc,  éc.  Lat.  Faciliimus  y a y tan. 

F.AtïLITAR,  1'.  fl.  Faciliter,  ren-  I 

dre  facile,  lever  robibctc,  la  pei- 
ne qu’il  y auroit  à faire  quelque 
j chofe.  La*.  Facile  quid  retLLrc.  Fau 
fedire. 

I FACÎLITADO,  d.4,  f.  p.  dns'cr-  1 

I bc  Facilitiir.  Facilité , ée,  rendu  facile.  ' 

Lat.  Facilis.  KrprJitiis , « , wn. 

FACILMFKTh,  fldr.  Facilement, 
d'une  manière  facile,  alféc.  Lnt  Fuu 
ciU. 

FACIXF.ROSO,  6 Facîkoboso, 

SA  , «*•  /•  Méchant,  te,  cri- 

I minci , le , fcclerat,  te,  deborde,  ée, 
diil'olu,  UC.  Lut.  Faci:toro/us  y a y usa, 

F.AC'IOK.  Vovcï  Facciam. 

• FACISTELÙ  , / m.  Le  mcir» 
que  FuUiJlorii'.  Ce  mol  n'cft  plus 

ufité-  ' 

FACI.STOL  , /.  tn.  Lutrin,  pupi- 
tre placé  nu  milieu  du  chccur  d une 
Eglife,  fur  lequel  on  met  les  livres 
pour  chanter  l'office.  I.at  PLuitUi, 

FACO,  f.  Pt.  Bidet,  petit  chevaî. 

Ce  mot  n'eft  ufité  que  d^as  le  fhle 
baJm,  Lat.  CtsbaUuSy  t. 

F A CO,  ca  jargon,  «a  mouchoir 
à moucher.  Lat,  MaceiKsum. 

FACTJBIJE,  adj.  d'une  Scrat.  Fai- 
fablc,  qui  cil  facile,  dont  on  peut 
fc  premettre  b réuffitc.  Lnt-  TaciF 
hiSs, 

• FACTtCiO.  CIA,  adj.  m.  i-f/y 
Fadice , qui  cft  fait  par  art , par 

machine,  qui  n’cR  point  naturel,  ar-  i 

tlficiel,  cUc.  Lat.  Faéiitiusy  fl,  um,  , 

! F.ÂCrrüK,  /.  m.  Celui  qui  fait 
quelque  chofe.  Lat.  Faciar , oris. 

I Factor.  Fadeur , Commiflion. 

! nairc  de  .’ilarchinJ.  Lat  Mcri:.iijrit 
\ protwrftfflr  , tris. 

I FACTORIA  yf.  f-  Fadorcric , Com- 

müfion , l’emploi  de  Fadeur , ou  de 
commiffio:tiirc  de  march.and,  L.  iî/rr- 
procttruiiOy  mis. 

FACTURA,  /.  f.  Le  meme  que 
Hachura.  Ce  mot  n cil  plus  ufitc  dons 
wLttc  acception.  i 

* FACruAA.  Fadurc , état  dg  ^ 

coût  & froix  des  marehaiidifcs  qii'ug 

coinutiflà  maire  envoyé  à Ton  corrcL 
poadanti  pa  dit  auUi  FalMiSy  L.  sUtr^ 

CfUtt 
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F A D 


elawt  rglht  enh. 

FACULAS , f.  f.  Facnie*.  Terme 
d' Agronomie.  Taches  qn'on  obfcrve 
fur  le  Soleil,  qui  paroinent  & fc  Uif- 
lîpcnt  de  teens  en  tems,  Lat. 
ht , urum. 

FACULTAD  , f.  / Faculté,  pou- 
voir de  fiiire  quelque  chofe.  Lat.  Fit* 
mdiasy  aiis.  Firtusy  utis. 

Facultad.  Faculté  , fc  prend 
tufTi  polir  forces  , rJnftance.  Lat. 
ÿirn.  Il  eft  fort  uGté  dans  ce  fuis 
en  Médecine. 

El  e_^amngo  M tîtne  funütaâ  fora 
iU^rrir  el  aümmto,  L'cîlomac  n’a  pas 
la  force  de  digérer  les  alimens. 

Facultad.  Faculté  » figjiific 
Science  ou  Art. 

Facultad.  Faculté,  en  terme 
4’Ecolc , fv  dit  des  membres  d'une 
Univcr&té,  divifec  félon  les  divers 
Arts,  ou  fcienccs  qu’on  y ciifci^ic. 
Lat.  F>'.atU*is. 

Facultad.  Faculté,  fc  prend 
aufU  pour  licence,  pcrmifiTion.  Lat 

Facultad.  ï.a  Cétlule  Royale 
donnée  par  le  Confiîil  de  CilHlle  pour 
hi  fondation  des  Mayonzgos , ou 
poitr  l'impoGlion  des  tributs  fur  les 
partictilicn:  on  l'appelle  ordinaire> 
ment  Facuüaâ  JUal.  Lat  IJtter-t  /•*• 
CultiUrm  facieirttt. 

Facultad.  Faculté, 
pour  Biens , richefles , moyens.  Lat. 

oofui , cTuyn. 

• FACULTATIVO , va,  tulj.m. 

/.  Qui  appartient  à une  faculté.  Lat. 
Ai  fitcuitutim  Ÿ<rtintnî. 

Facultativo.  Ce  qui  depend 
de  b faculté  ou  pcrmifiion  accordée 
par  un  .autre.  Lat,  FitcuU<itwui. 

Facultativo.  Ce  qui  dl  pro- 
pre à une  pcrfonfic  ou  ua  emploi. 
Lat.  /j.Tvi/ofïVW , prepriui. 

Ado  facidtativo.  C’eft  cdii!  qui  n'cll 
point  néccniiire , & qu  on  cil  libre 
, de  ^re  ou  d’omettre.  Lat  Adui 
•fr,  vrl  xoltaiiarittf. 

FACÜKDIA,/ /.  EHnencc,élé- 
grâce  dans  le  difeours,  ma- 
ni  A*  je  s’énû.iccr  éloquemment,  po- 
iite^  de  langage,  agrément  dans  ce 
quV.n  dit,  fiérouditc  d’cfprit.  Lat  /e- 
çundi  t , <r* 

• FAOrW>lSSLMO  , *M  A , ai}.  M. 
£5’  f.  fuptrl.  de  F>tctfn,io.  Très  cio- 

Suent,  très  él>qucntc.  Lnt.  Ftemi» 
{■hwui , a , uvt. 

FACL^’DO,  D4  , oJ;. 

Eloquent,  te,  qui  parle  bien,  qui 
s'explique  noblement  Lat  Fa.'iui^ 
ius , a , t/tff. 

FADA.  Efpècc  de  petite  pomme 
qui  croit  dans  la  Galice,  & dont 
en  fait  une  conferve  fort  recherchée, 
lat.  G,rlli'c:.c  , r. 

* FADIGA , / f.  PcrmJflîon  que 
donne  le  maître  dircfl  d'un  Fomis 
de  k vcniire , moyauunt 


d^oit  qu'on  lui  paye.  Laf.  FMtiUt 
fcuiiatario  f\tUa  /undî  Vfndatii, 

• FADRIN  , /.  tn.  Terme  Catalan 
qui  équivant  â Aluchacho  , ou  Afo- 
iû.  Garcjon,  compagnon,  ouvrier.  Lat 
Juvenis.  AioUfeens. 

» FADRUBADO  , da  j adj.  m.  £?* 
/.  Vieux  mot,  Eftropic,  ce,  per- 
clus, lie,  diHoqué,  ce.  Lat 
/«/. 

FAENA , /.  f.  Terme  de  M.ariiic. 
Manœuvre,  fcrvicc  que  font  les  ma- 
telots fur  im  vaincau.  Lat.  K^uika 

<îprr«,  ic. 

FaENA  , par  cxtcnfion,  fc  dit  de 
tout  ce  qu'on  a à faire  dans  une 
ir.aifon.  Lat.  HitntAicA  te. 

FAGINA,//.  Fafcinc,  fagot  de 
mcim  branchage  dont  oiv  fc  Icrt  à 
l'année  pour  fc  couvrir,  pour  bril- 
ler des  logemens  , ou  pour  combler 
des  fonVs.  Lat.  Fafdiy  if. 

Facina.  Fagot,  menu  Ik»Îs  pour 
brûler.  Lat  Ari^rum  qu\f.juUi*, 

Aîeter  fag^ina.  Parler  à tort  & â 
travers,  faire  beaucoup  de  bniit  L. 
Ir.ffd  gar.Ktrt. 

• FAISA , f.  f.  Le  même  que  Faxa. 

• FAl.SAN,/.  m.  Fai  fan  , oifcaii 
dont  la  cliair  cfl  fort  délicate.  Lat. 
Fi'itjîanut  ^ I. 

• F.'^ISAR,  V.  a.  Le  même  que 
Faxar. 

FALACIA , f.  f.  Tromperie , fnn- 
‘cric,  nifc,  détour,  piè- 
ge, £^*-  [Vr  I rf-. 

• FALACISSI.MO,  m , .“"TtrK- j*, 
c'f  /.  fupcrl.  de  FaUz.  Très  f.uîv  , 
très  trompeur , très  fourbe , très 
diBiiluilc,  ce.  Lat  Valà)  fnH\x. 

FALAGLTENO,  ha,  ai},  m. 

Le 'même  que  Hnii\gutho. 

• FALAGUERO  , FÀ  , aAj.  Le 
même  que  /labtyunr.  Ce  mot  a vieilli. 

• KALARîCA,  f.  f.  Fabrique, 
cfpècc  tic  ilird , avec  un  ftr  quar- 
ri  de  b longueiu'  d'une  rare  Ciftil- 
lanc , à la  jriinlurc  duquel  on  attn- 
eheit  des  miches  d ctoupc  goiidron- 
néc,  auxquelles  on  mettoit  le  feu 
en  Ic^  jettant  C'cH  un  vieux  mot 
EfMgnoI. 

FALAZ  , od.r.  d'«5c  rrrw.  Faux  , 
trompeur , fourîje  , impofteiTT.  Lit. 

• FALBALA , f.  tn.  FalLab , ban- 
de d'étoHe- plifl’ée  ék  froncée  qnc  les 
femmes  ont  mis  d’abord  pour  orne- 
ment au  bas  de  leurs  jupes  , & 
qu'elles  mettent  prefentement  pref- 
que  tout  au  haut  Lat  Ru^atu  itijfk 

Falbala.  Les  plis  des  côtés  d'un 
jufl'au-corps,  Lat  (’ejUt Jîttus  lutn’uSes. 
j FALCAR,  o.  Faucher  . couper 
: l’herbe  des  prés , ou  les  avoines  avec 
•la  fnulx.  Lat.  FAcare. 

‘ FALCADO,  DA,  f.f.  du  verbe 
Faicor,  Fauché  , ce.  Lst.  Fulcatuf , 
, a , UH. 


F A L î 

•FALCAS,/  / T.  detnarme. 
Fardes,  ou  Fargues,  planches  qu'oM 
éléve  fur  le  plat-bord,  peur  tenir 
lieu  de  parois , ou  de  garde-corps. 
Lat.  Tàhuiati'tn  r.avis  /uf^rrciUutn. 

* FALCATA,  o^r./fw.  Voyez  Cvr- 
niculuta. 

FAI.CE  , / /.  Faulx  , infhiimcnt 
de  fer  avev  lequel  on  coupe  l'herbe 
des  prés,  & auflj  Faucille  i>our  cou- 
per le  blé.  Lat  Fnbe,  cis. 

*FALCIDIA,  a.*j.  qu'on  employé 
ordinairement  commtre  Jvhfiaittif.. 
Falcidic  , terme  de  Jurtfpnidcnce. 
Portion  que  l’héritier  inilitué  pou- 
voit  retenir  fur  les  legs  faits  par  le 
Tcfbteur}  c'étoit  le  quart.  Ce  fut 
le  Tribun  Falcidius  qui  établit  celte 
loi  fous  le  régne  d'.Augufle,  fk  c'eft 
de  lui  qu  elle  a pris  fon  nom.  Lat. 
FvUidîa, 

* FalCIDIA  , fc  dit  auff»  du  Tol 
que  les  gouvernantes  des  ctudiana 
leur  font  d'une  partie  de  l'ordinaire 
qu'elles  leur  doivent  donner.  Lat. 
falcidia. 

* FALCI'NELO , yi  m.  Oifeau  vm 
peu  plus  gros  qu'un  pigeon , ainfi 
appelle  parce  qu’il  a Je  bec  courbé 
comme  une  Cueille.  Lat  Fakine^ 
bis , I. 

FALCONEiRO,/  w.  Le  même  que 
Iltilcpttero.  Ce  mot  n*cft  prcfquc  plu® 
ufîté. 

FALCOXF.TE ,/ w.  Faoconnetm# 
pièce  d'Artillerie,  qui  tire  deux  li* 
vrcs  & demie  de  fer.  Lat  FakuHCa» 

Ttrr 

FALD  A , f.  /.  Pan  d’une  robe  do 
femme  ; on  dit  Faldas  au  pluricL 
Lat.  /'</?/;  lachua  , «•. 

Falda.  Qxiciic  traînante  d'une 
robe,  ou  le  bas  d'une  robe  de  Cour» 
ou  de  deuil.  Lat  Syrit:a , fis. 

Fa  LD  A.  Pente  d'une  montagne. 
Laf.  C'û'i  us , i. 

Fald  i.  Aile  d'un  chapeau.  Lat. 
Cttieri  ffllis.'tH, 

Falda.  La  peau  dn  ventre  dit 
mouton , qui  fort  des  côtés , èC  qui  cÇ: 
pendante  de  la  panfe.  Lat  Carr.rk 
lacitth. 

Corfar  /.lUaf.  Parler  mal  de  qnrf- 
qu’im,  médire  de  lui.  Lat.  Famau* 
aUi  Hius  vcliicarr, 

i'irtar  la  folia.  Rogner  la  jupe 
à une  femme  de  mauvaiïc  vie,  pour 
marque  d’ignominie.  Lat.  AluUrrcm 
frirutÎMe  JymaÈis  luulciarc. 

rcfrsUo  de  falda.  Bichon,  petit 
chien  que  les  Dames  tiennent  fur 
leurs  genoux.  Lat.  CateUus  t»clit.eus» 

FALDAMENTO,  f.  m.  Le  mfme 
que  FitLia.  On  employé  ce  mot  dama 
le  ftüe  familier. 

* FALDAR  , f.  m.  TaPhtc,  par- 
tie de  l’armure  des  foldats.  qui  cft 
au  dclTtus  de  la  cuiraflv.  Lat.  Ar- 
tusrum  /ftWfc/.i , a. 

FAJDFLUN,  f.  m.  CoEIÎoii  de 
A » fçmmf- 
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fctnme.  Lat  Interior  tunica  \ 

bris. 

* FALDERO,  lA,  ait.  m.  ^ f.\ 
Qui  appartîcat  à b jupe  d'ufic  fem- 1 
me  } ii  fc  «lit  aufii  d'un  petit  chien  ' 
que  les  femmes  tiennent  !ur  leurs 
gcn'îiix.  L^t.  QfemiaUs  , e, 

* Faloeeo.  On  appelle  afnfi  im 
homme  qui  t'il  toujours  dans  la  com- 
pnqnie  des  femmes , «lamcrct.  Lat. 
uUdîft*^m  J n ♦ um, 

* FALDFTA  , f.  / dîm.  de  /W- 
dh  Petite  jure.  Lat.  Laci'ii.iy 

FALOILLAS  , / /.  dim.  de  faU 
àrs.  Les  baT<)ues  d'un  pourpoint , 
diuie  jupe.  Lat  Tbcrucis 
itfuni. 

* FALDISTORIO,/  w.  Sorte  de 
fiéç.c  ba!« , fans  üolUcr , fur  lequel  les 
F.\  'i'4€S  s'afüyent  lorfqu’iU  officient. 
Lat.  FaLUfforitoit  t H. 

* FALDÜN  , /.  m.  Le  pan  d’une 
lobe,  d'une  chemife  &c. 

Kl  dt  la  cantsfa.  I.e  pan 

d'une  chernife. 

Fai.don.  T.  d'ArchjtC'fhirc.  Ban- 
deau, b.inJdCTtc,  couitine.  Lat.  Cor- 

$is:  I y r* 

* Fai  dO\.  Vieille  racnlc  qui  ii’eft 
plus  Ixmnc  à moudre  le  grain,  & 
qu'on  met  fur  une  autre  qui  cutn- 
mcncc  à s’ufer,  pour  en  augmenter 
te  poids.  Lat  Kjaia  mola  , ^r. 

* FALDRIQUERA,  /.  /.  Le  mê- 
♦ que  F»L‘r:,jutra. 

* rALDUDO  , tn.  lignifie  en 
fsrgon,  un  Bonciier  , un  Leu.  Lat. 
CfyffUt  , f.  Foi  Ma  , 4*. 

FAI.DULARIO  , /.  «».  Vieille 
)npe  toute  ulUc.  C’cH  un  terme  fo- 
spliipr.  Zoreru  lacinia. 

* FALENCIA  , f,  f.  Dcî?ut  de 
certitude,  de  fureté  dans  ce  qu’on 
dit , eu  fait.  l.at.  FaU^ciu.  Dubheu^  H. 

* FAUBILID AD  . f.  /.  Qimîitc 
de  ce  qni  peut  failUr.  Lit.  F>Uiihi> 
bt$ii , ath. 

FALIBl.F.,  tf/we  irrrn.  F.iu- 
lif,  Ivc,  fiijct  à fe  ttOTiper,  d fc 
mrpren  lTv*.  Lat  Fai!:hiiis  y r. 

* FAM.VUKNTÜ,  j:  sH.  FaufTc- 
té  , manïunge  , impoilure.  Ce  mot 
tll  peu  uftîe.  Lat  FalachyX. 

, i7.  CcmmeniiiTH , /. 

* FALîR,  v.n.  Faillir,  manquer 

à ia  parole,  tromper  ceux  qui  le 
fient  à n‘>ns.  Ce  mot  u’cft  plus  nû- 
tc.  Lat.  JitUrrc. 

* FAMDO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
F*hr.  Failli,  ie.  On  dit  anffi  /<r/ü- 
dc.  Lat,  Ocjîrif'ss, 

FALLA,  //.Le  même  que  /Ui- 

* Faua,  Efpécc  de  chaperon 
que  les  femmes  portoient  autrefois 
en  t.fpagnc.  Lat  FiUU.'lut». 

* FALLAR  , V.  0.  I.C  même  que 
JhU.tr.  Ce  mot  a viciUi,  & u'eltiiü 
te  ditus  ceue  aifcc^UoD  qu'ea  ftUt 
de  lakÛN 


Fallak,  en  termes  du  jeu  de 
l’Hombre , c'eft  couper  un  toi  ou  une 
antre  carte  avec  un  atout.  Lat. 
Chirtam  biforiam  ulîus  ffteiri  triwn- 
pbüU  (harta  vinctft. 

FALLADO,  DA,  p.  f.  du  verbe 
Fa'Mv  dans  fes  acceptions.  Coupé , éc. 
Lat  Chx'to  hifi'fiit  tüia  trinmphali 
triHa. 

^ FALLEBA,  / /.  Efpagnolette, 
cfpéce  de  guichet  h h moilcrne , oui 
fert  pour  fermer  les  portes  & les 
fenêtres  à deux  battaus.  Lat  Ohlcn- 
gra  tcHu  , ù. 

* FALI.ECEDERO,  ea,  adi.m. 
^ f.  Périlîàble , fragile  , ca.luc  , 
morteL  Lat.  Fra^ilit  , f.  VadUk-ia. 
Irtcn'tut , a , um. 

FALLECER,  r.  a.  Défaillir,  man- 
qtier,  finir.  Lat.  Dr^ctret  fnirr. 

Fallechr  , fc  prend  aufli  pour 
Mourir,  décéder,  trépafler. 

FALIECÎMÏEN'TO ,/.  m.  le  mê- 
me que  Falta. 

Falleci-miento.  Mort,  trépas, 

décès. 

FALI.IDO , DA,  adj.  Le  même 
que  FûUdo. 

Fallido,  lignifie  la  même  chofe 
qiîc  Frujèrado. 

Faludo.  Failli  , en  terme  de 
Blafon  , fe  dit  des  chevrons  rompus 
en  leurs  montajis.  Voyez  Katupida. 
Lat.  Dreifus.  Difruptus y a,  u$h. 

* F.'UJ.O,  f.  m.  T.  de  pratique. 
Sentence , arrêt , dccilion , jugement  ; 

' oe  terme  cil  plus  ufité  dam  les  caii- 
I fes  crirainellcs.  Lat.  Dtcrftunty  i, 

I FAi.i-0,cn  termcdtijcu  dcninm- 
I bre , c’eft  lorfqi’'U  manque  quclQues- 
! unes  des  cartes  dont  on  a befoin , 

I ce  qui  s'entend  de  celles  qui  ne  font 
: pas  triomphes.  lait.  CaroUia  aini». 
I luj  fPfi'iei  cbjrtitrunt  l»Jtnerwn. 
j F^loi  /.ifo  à hajlcs.  Je  n’ai  point 
I de  treffle,  je  coupe  à treifle. 

I JFfFor  tl  fttih.  Ktilmiaer,  pronon- 
cer h Sentence.  Lat  Si -icntiam  fer- 
rr , DcCi-.  nere.  Et  en  terme  de  Mc- 
' decine,  c'eft  annoncer  le  péril,  le 
, danger,  la  mort  au  malade.  l.Mut- 
\ tfm  tr.iicm. 

* FAIORDIA.  /:/  T.  du  Royau- 
me  d'Aragon.  Rufe  , findlè  , trom- 
perie, fuirberie  , maiiec.  Lat 
la.ia  , tr.  Aitts  y ûf.  DoIuSy  i. 

* FALQUIAS  , y*  m.  T.  ancien. 
Cavdton  double.  I.at.  iüera,  orum. 

! FAISABKAGA , /.  /.  FaulTe  - hra- 
' ye.  T.  de  Fortification.  Lat  Fra- 
tr?ttum  /mro  propt^nacuium , i. 

FALS.AOA.  Vovtz  CaUda. 

FALSAMKNTÉ  , «J...  FaufTc- 
ment,  dune  manière  frulTe,  artifi- 
cieufement , finement,  avec  fourbe- 
rie. l..it.  Fal/o.  Vehsè, 

FALSAKIO,  Al  A,  adj.  m,  ^ /. 
Faufl’airc,  qui  fait  des  Asâes  faux, 
ou  qui  les  altère.  Lat  Jdi/tfiçMffr , 
erûi 


FalsaMO  , fe  prend  par  exte»- 
fioii  pour  Menteur,  fourbe,  iiup«>- 
fleur.  Lat.  /Vri  eerrupUtr. 

FALSKADOR  ,/  n.  Falfificateur , 
celui  qui  falfifie . qui  contrefait , 
ou  altère  , foit  des  écritures,  loit 
des  drogues;  frux  monnoyeur.  Lat. 
A.iuU(rot^.  Cerruptor  y crh. 

FALSUAR,  r.  n.  Alrircr,  falG- 
fier  , degnifer  des  drogues , altérer 
la  motmoyc , faifificr  lui  Aâc 
Lat.  AéUdinarf.  Ccmtmptrf. 

* Falsea*.  FaulTcr , fc  dit  des 
armes  qu'on  plie , qu'on  perce , qu'on 
enfonce , ou  qu’on  gâte.  Lat.  Perrum- 
pire.  Difrum^re. 

Fa  LS  K ^ R.  Difeorder,  fe  dit  des 
cordes  tl’un  Inftrun.ent  qui  ne  font 
pas  d accord.  Joit.  D/j/T-warr. 

Falsear,  en  terme  de  Selliers, 
c'cR  donner  à une  fclle  plus  de  lar- 
geur t^u'en  n'en  donne  ordinsircment 
Lat.  h.pi  ippiu  plus  jufto  inanirc. 

Fai.se  A R (l  cutrpa.  Panchcr,  baiC- 
fer  le  corps , fe  détourner , fe  bailfiar 
pour  cfqinvcr  un  coup.  Lat.  DreU^ 
n.T»  e.  /'/iqrcre. 

Falsear  la  üûtr.  Faire  une  fauf- 
fc  clef.  Lat  Cluvem  aduUtriiUiTtt  fom 
hfic.'Xf. 

FaLSFAR  las  Gu.vdas  è Ceutt- 
ftfl.v.  Corrompre  les  gardes,  ou  les 
fcatimllcs  , ks  gagner  par  des  pré- 
ilns.  Lat  CiifhiUas  csrruntpfrt. 

FALSKADO,  da,  p.f.dn  verbe 
Ful/rar  dons  fes  acceptions.  Falûfie  , 
’ ce.  Lat.  Fiflus.  AàuUcmtus.  Cotrupm 
tsit , a , um. 

FAI.SEDAD,  f.f.  Fauncté,  dé- 
gitifomcnt  de  la  vérité,  menfunge. 
Lat.  F.Ci:tas , atis, 

FALStTE,  f.  m,  FaufTet  Terme 
J de  Mufique.  Voix  aigue , qui  contre- 
I fait  le  delTuB  dans  un  conctrt,  & qm 
j d’ordinaîrc  dl  dcf3i;réablc  & difeor- 
' dantc  , parce  qu'elle  n'dl  p*s  naîa- 
I telle.  Lat.  Fox  fJia, 

l'tnif  dt  Agir  avec  dupli* 

cité.  Lat  Ùolos  vuditari. 

• FALSIA,  r.  f.  Voyez  Falfthi. 

FALSlFiCACIüN , / /.  Fallifica- 

tion , aélion  de  filfilicr,  de  cotitre* 
faire  qnelqne  chofe.  Lat  Aduitera- 
tio.  n psio  , oîsis. 

FALSIFICADüR,  / m.  FalLEcn- 
tcîir,  celui  qui  folliKc,'  qui  contre- 
fait , qui  altère  les  cliofes.  Lst  AduU 
teretoT,  CtrrruptrTy  orù. 

FALSIFICAR,  v.a.  Lemerocque 
/*4'êflr,  dans  le  fens  de  vicier,  de 
corrompre,  de  fiiUificr  \mc  chofe. 

FALSiFICAÜO,  DA,  f.p.  du  ver- 
be Fapific.tr  dons  fes  ateeptions, 
Falfifié,  ce.  Voyez  /ij/rai),  rf«. 

FALSiSSlMO , MA  , adf.  m.^f. 
fupcrl.  de  Ftdfo.  Très-faux,  (Te,  trà» 
de^iifé,  te,  très  fourbe  , très  trom- 
peur , cul'e,  très  perfide,  très  traî- 
tre, trclfe.  !..lt  Fid'ijJîmus  y a , um, 

, I ♦ FALSIXU,  /,  Ht.  ilia.  dcFa(/i* 
l'cùl 
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?etit  fonrbe , petit  trompeor.  Lât. 

yiUs  ilcc-rplTT. 

FALSO,  SA,  «i/.  nt.  Faux, 
aufie , déguifé , éc  , fourbe , trom- 

Îrur,  eufe,  pcrfiJc,  traître,  treffe. 
aL  J-allax. 

Falso.  Controuvé  , fittx,  fîînt, 
inveiUv'  à pliibr,  llmiiié  , iuxaglnai- 
rc.  Lnt-  fiii/ifs , a y MM. 

Falso,  fe  prend  î»u(n  pour  FaU 
furie.  Ce  mot  peu  ufitc  dans  cette 
acception. 

Faiso,  en  jargon,  le  Bourre». 
Lît.  C.imifex  , ici!. 

Falso,  (4  dit  d'tm  cheval,  d’un 
mulet , ou  tic  tel  autre  animal  qui  a 
des  vices  & des  (Ictàttts  caches,  par 
exemple , celui  de  ruer  lorfqu’on 
Ijliifrocbe.  Lat.  Faîfui. 

en  terme  de  Mnûque,  dif- 
fonairce,  faux  accord.  Lat.  ûijfenan^ 

tia  y .f.  . 

FuICm  , fe  dit  en  terme  de  Blafon 
des  jVrmoirics  qui  pèchent  contre 
les  règles  de  l’Art,  & dans  lefqiiel* 
les  on  met  métal  fur  métal , ou  cou- 
leur fur  coüleru’.  Lat.  Summxtufu^ 

Faifa  f .frcL»t.  FaiilTe  pofition , 
eîl  une  régie  d’ Arithmétique  qui  cn- 
icigne  par  la  fuppoGtion  de  deux 
nombres  faux  à fantaiGc,  à trou- 
ver le  vériLihie  nombr»^4l^ 
qu\>n  cherchoit.  L.nt.  Ficlitui 

tio  y oitif. 

F.tij'tt  rirt^iit.  Longe  de  cuir  qu'on 
pofTc  quelquefois  dans  Tare  du  ban- 
quet , pour  faire  donner  un  cheval 
dans  11  main , on  pour  lui  fxire  plier 
rtneolurc.  Lat.  I.frt.'m  aJdiMcrinm. 

Fnl!h  t»Jliti:etth.  Faux  tcinoignagc , 
impotlurc  , ftuifTc  aceufattun  cc-ntre 
m:z  perfonne  innocente.  Lat.  Fxdfutn 

Prpim-'Htvm. 

' /«y‘o  ttfiimenh  . fe  dit  figurément 

<ku<  le  fille  oaiiin  ûhinc  qualité  , ou 
attribut  qq’on  donne  fimlTemeut  à 
wï*chofc.  ï.3t. 

■Cûrtiïfafa.  On  sppdlc  ainû  en 
t-^mes  du  jeu  de  l’Hombre  b carte 
pa^  de  mitne  couleur  que 
cçlîtx^vec  bquellc  on  joiie  b poule. 
lif  rih«r/w  hi/lms  Pairila  iüte- 

rrjf 

Ctrrar  m/afe.  Fermer  tme  porte 
à faux  , r eft  mettre  une  clef  dm* 
b ferrure  . donner  Wt  tours  fiuw 
prendre  gar.ie  ft  le  pénç  cft  entré 
dans  b gâche.  Ut.  Faitè  Haudert. 

Cturda  /afa  , bufTc  corde , en  ter- 
mes de  Muiiqtic  , (c  dit  de  celle 
qu’on  ne  peut  pas  mettre  d’tccord 
avec  les  autres.  Lat.  C^cnLi  dijom 

naHS. 

Vf  falfo.  Expreir.  adv.  Fauflî^ 
ment,  â bux.  Lat.  Fabd, 

E’t  faife.  Expreir.  cJv.  A finix. 
Lat.  Fcht,  J'annH  finri. 

JurutHcnto  füifo.  Faïut  Sermcst 
Lat  %i. 


ZJave  falft.  FauiTe  clef,  roflîgool. 
Lat.  Cinvis  aduiierina, 

Jtfcntda  /alfa.  FauITtf  monnO^’e. 
Lat.  /iumnaa  adnitninus. 

^/o  haccMCS  mevedu  falfa.  Nous 
r.e  faifons  pas  b faufie  monnoyc  , 
i.ous  ne  craignons  pas  qu’on  nous 
voyc. 

Fffo  falfo.  Faux  poids.  Lat.  ^dv.- 
/rr>i/éi  jiatrra. 

Fi«rrrt  falfi.  Fauflv  porte , ilTué 
fccrette  d'imc  maifon  , d un  château. 
Lat.  Ffeud^hyrum  , i. 

Fuerta  faÇa,  On  appelle  faufie 
porte  , en  (bile  badin,  b voyc  par.  où 
l’on  raid  les  excrément.  Lat  Jinui , i, 

Rijh  fa\fa.  Ris  faux,  diiîimulc, 
trompeur  , ris  Sardonicn.  Lat  Rifus 
Jimttlitus. 

Sobre  f^o.  Le  meme  que  Fr.  fuU 

fOy 

Cart^ar/okYt  fdf>.  Charger  à hux , 
confiriiirc  un  c^fîcc  fur  des  fonde- 
mens  faux. 

'*  Refr,  El  ^wr/e  falfo  de  nocht 
piTj/â.  Ce  proverbe  figuific  que  les 
mechans  fe  cachent  pour  n'avoir  point 
de  témoin  de  leurs  crimes. 

FALTA  , f.  f.  Faute , difette,  dé- 
finit ♦ necefiittf,  befoin.  Lat 
(iu! , ùs , iHopia , a. 

Falta.  Faute,  péché,  crime, 
adion  faite  contre  les  Loix  divines 
jmaines.  Lat  Culp^ty  tt.  Fccco- 

tun: 

Fai  ta.  t.< .t-  pnu^t 

Falia,  en  p.artant  d nue  Æm 
enceinte,  fe  dit  de  b CLfiation  des 
menfimes.  Lat.  Mnifrtd  dtfUiuî. 

Ex.  lime  quatro  mefes  de  falta!» 
Elle  cft  enceinte  tic  quatre  mois. 

Falta.  Défaut  de  poids  dans  les 
çfpéccs  montioyécs.  Lot.  /ilanmi  in 
diHl  i potuUre  Atftcv.a, 

F^xlïa  de  fîlui.  Défaut  de  fanté. 
Lat.  JilorhuSy 

A fdta  df  hçmbres  hucr.es.  Faute 
de  gens  capables. 

À fdta  de  huenos  à Mi  wa- 

rido  Heimn  Alculde.  On  a fait  mon 
mari  Alc.iUic  fimte  de  tronver  mieux. 

Apuntar  las  faltas.  Po.nélucr,  mar- 
qiitr  les  abfenccs  dans  les  compa- 
gnies où  l'on  doit  le  fervice.  Lat  ÂV 
mtn  alftniii  ia  dho  pusigtrey  dftntias 
adnotmre» 

Hocrr  /(tîtfi.  Faire  faute , man- 
der , fe  dit  d'une  chofe  ilont  a bc- 
lûin.  Lat.  Ditjft.  Dcjxdcrt  ri. 

Haerr  f.iUa.  Ne  point  fe  trouver 
ibns  un  endroit  à l'henre  qu'il  faut. 
Cela  fe  iUt  ordinairement  d’un  valet. 
Lat.  Deferre. 

Stn  falta.  Sans  faute  , £ms  man- 
quer. Lat.  Sine  mora» 

Svpie  falta!.  On  appelle  ainfi  celui 
qui  fe  charge , on  qu'on  charge  de 
inirc  ce  dent  un  autre  ctoie  chargé. 
Lat.  P^icarius  , ii. 

FALFAR,  V.  0.  Manquer,  ne 


fe  pas  trouver,  être  en  défaut,  lat. 
Je.  D^iderari, 

FàLTAX.  Manquer , omettre,  ne 
pas  faire  ce  qfl’on  eft  obligé  de  fai- 
re. l'oublier.  Lat.  Errarey/uue*e. 

Fai-tai.  Périr,  tomber,  finir, 
tirer  fur  la  fin,  manquer.  Lit  Dt» 
feere. 

Ex.  Faitè  et  dia.  Le  jour  manqua. 

Faltar.  M.uiquer  , avoir  befbia 
ou  nccciTjté  de  quoique  chofe.  Lat 
Verfe.  Opus  ejc. 

Faltar.  Manquer,  abandonner, 
quitter,  débifler.  Lat  D . rrrr. 

Falta*.  Manquer,  ra*cr , f® 
dit  auUî  des  armes  d feu , pour  J ire, 
ne  pas  tirer  , ne  pas  praidre  feu. 
I..nt  Frrarc. 

Faltar.  Manquer,  être  de  moins. 
Lat.  Deejfe. 

Ex.  A rflajoyn  le  falta  un  diatnatu 
te.  11  manque  nu  diamant  .â  ce  bi- 
jou, 

Falta*.  Expirer,  mourir,  d^ 
céder,  trcpalTcr.  Lat  Alcrs, 

Faltar  à li  X'trdad.  Trahir,  dégui- 
fer  b vérité.  Lat.  Alrutiri, 

* FALTILLA , /.  / dim.  de  F.l^ 
ta.  Faute  Litote,  petite  faute.  Lac. 
Ln  /i  culpa , a, 

F ALTO  , TA  , adi.  M.  ef  f.  Dé- 
fedueux,  eufe,  qui  a quelque  dé- 
faut , ou  il  manque  quelque  chofe. 
Lat.  DeJfAmf.  jUinui  hthnr, 

Dchlûtt  füHo.  Piftolc  légcro,  qui 
n’eft  pas  de  poids. 

ERf  doblon  ts  fiilto.  Cette  piftolc 
dl  l'cîére,  cUe  n*a  pas  fc.n  poids. 

Faltü.  Pauvre,  indigent,  te,  né- 
ceffiteiix,  eufe.  Lat  /«d.-inri,  i'î'ps. 

Falto,  fe  prend  commuiitmcnt 
pour  Fou , infenfé.  Lat  A/ntu  inopi. 

DeUruty  a y um. 

Falto.  Avare,  merqutn,  miféra- 
ble  , vilain.  Lat  Aiwiu,  Farcus»  ' 
SirdidttJ  y a , ut». 

* FALTOSO  , SA  , cd;.  m.  Êf  /. 
Le  même  que  /alto  dans  l’aeccption 
de  Pauvre,  indigent,  nccclbteux. 
Lat.  I^f.  Fauter.  InJigtif  y 0,  unt. 

FALTRiaUERA  , /.  /.  Poche 
d en  liabit , d'uue  jupe.  Lat  vNar* 
fuPitnny  ii. 

* FALUA.  Voyez  Futtn-a. 

F/VLUCA  i,  f.  f»  Felouque  , petit 

vaificau  à fix  rames  & bas  couver- 
ture, d.ant  on  fe  fert  fur  b met 
Méditerranée.  Lat.  Fhafeiluiy  i» 

FAMA,  f f.  Renommée,  bruit 
que  fait  une  chofe  dans  le  monde. 
Lat  Fuma  y a. 

Fama.  Opinion,  réputation,  re- 
nom , renommée , efiime  qu’on  fait 
d'une  pcffonac.  Lat  Fasna  , Somen , 
inii. 

Fublica  vn  y fama.  Commune  re- 
nommée  , phrafe  de  pratique , pour 
expliquer  b notoriété  de  quelque 
chofe,  & qu'on  employé  ordtiuire- 
meut  à b fia  des  ' depulitions  *dt« 

^ 3 temoins. 
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témoins.  Lat.  Vax  puhlietu 

* Rcfr.  UuctM  fattut  biirta  eneii^-'r. 
Une  bonne  rcinitadon  cache  beau- 
coup tic  UéfhuUv. 

• Refr.  Lit  m,t!a  H.y'a  fctnQ , Li  mu- 
la  fanm  mata.  On  guérie  une  playe 
quelque  cnecnimcc  qu'elle  foit,  mats 
on  ne  regagne  jamais  la  réiwtatirm 
qu'on  a perdue. 

* FAME  iJ',/-  Le  memc^uc  Jfam. 
hrf.  Ce  mot  n'«ft  plus  ulité  que  par- 
mi les  pavfjus  tic  Galice. 

♦ FA.MÊUCÜ  , C A , adj.  m.  / 
Voyc*  iimnbriiiito.  Ce  mot  cft  pat 
ufiti. 

FAMILIA,  /.  Famille,  méiia^ 
compote  d'un  chef  Bc  de  fes  domcIH- 
ques , foit  femme.' , cnFans , ou  fer- 
Vitvurs.  Lat  Familiixyét. 

Familia,  fc  prend  communément 
pour  les  domdtiqucs  qui  font  aux 
gages  d'un  homme , quoiqu’ils  ne 
vivent  point  dans  la  même  maifon. 

FaPiuU  wl  fervi,  Familiarcs. 

Familia.  Famille,  maifon  noble,  ' 
anciviinc  race.  Lat.  rainitin,  Stirp, 
Cants. 

FamiT-TA.  Famille  , en  matière 
d Cidres  : en  dit,  St.  l'rtu^ois  ^ tmi- 
fe  ù iamillc  , pour  dire,  les  Rcü- 
gieux  de  Ion  Ordre.  Lat.  O/do,  init. 

Famiuia  Real.  Famille  Royale. 
On  L'iUcnd  par  U le  Koî , la  Reine , 
les  Princes  & les  Princdlw  qui  com- 
pofent  leur  famille.  Lat.  Damui  rc- 

Fa  MILIA  Rkal.  On  entend  caeorc 
par-li  les  Odieiers  ûe  les  dtimcUkraes 
attachés  à b pcrfoimc  duFrioce.  Lat. 
ifr'îû  famiütL. 

Hijo  âc  fantilia.  Fils  de  Emilie, 
s'entend  de  celui  qui  cfl  encore 
fous  la  puiirancc  de  père  & de  mere. 
Lat.  Fiiius  fvnilùtf, 

Pairt  de  fivniüa.  Père  de  famille , 
fe  dit  du  chef  d'ime  maifon,  quoi- 
qu'il n'ait  point  d’enTaus.  Lat.  Pater 
JamiUaf. 

F.^MILIAR , adj.  d'un;  ttrm.  Qui 
eR  d'une  ËuniUc , on  d’une  maifon, 
domcRiquc  , parent  tnt  FamiÜa- 

rii  , f. 

Familiar,  fe  prend  auIU  pour 
Ami.  Lat.  FamUiarii. 

Famiciaa,  fe  dit  de  tout  te  qui 
e.R  bon  & falnuire  ^ quelque  choie. 
Lat.  Prapriui.  Jlmiac , /.rKiitaris, 

Ex.  L>  amurga  et  familiacr  al  e/lf^ 
mi:z\  Les  amers  font  bons  pour  l'cf- 
tcmac. 

FamILIAK  , /uhji.  Domeftique  , 
Valet  d’un  Prélat.  Lat.  Fttmiiayii. 
Dofwflicus. 

Familiab.  Familier,  cft  le  nom 
qu'on  donne  aux  Sergens  ou  aux 
moindres  OlBcicrs  de  rinqtiHîtiou. 
Lat.  CfT^/hrum  Jturx  ^dri  miaijirr  fa^ 
r*adnrij. 

{'amii-IAB.  Familier  , domcRi- 
que,  vu  fenaut  de  collée,  c'cH- 


[ .Wîre  • qui  fert  le  college  en  géné- 
ral. Lat  Fainuht , r. 

Kamiliar.  Démon  familier  atta- 
ché au  fcrs'ice  de  quelqu'un.  Lat. 

' Foiwiüiirii  àxntcn.  Lemtir  , rif. 

Ffiilo  è voz  famuiar.  Stilc  fami- 
lier, c*cft-à-«lirc , de  la  convalàtion 
ordinaire.  Lat.  S't^lus  /Mmîtans. 

• F.AMIUARCITO , /.  w.  dim.  de 
FantiUar , qu'on  n'employc  que  dans 
le  ftile  femilicr.  Petit  familier,  qui 
fait  Fagréable  , qui  affeâe  d'avoir 
une  grande  familiarité  avec  quel- 
qu'un. I.at  FtfmiliaTis  beUulus. 

F.AMILI.ARIDAD  , /.  Familia- 
rité , privautc , accès  libre  qu’on  a 
chez  quelqu'un  , & avec  lequel  on 
vit  Cuis  iaqo\i.  Lat.  Fivmliaritaj  , 
atir, 

FamiliarIDAd,  fe  prenoit  au- 
trefois pour  Familia, 

La  Whcha  /àf»il:*tridai  cau/a  meuo^ 
ffreeis.  La  trop  grande  familiarité 
engendre  le  mépris. 

F.YMILIARJSSIMO  , ma, 
f,  fupcrl.  «le  i'imiHar.  Très  fa- 
milier, vrc  , très  grand  ami,  ic. 
Lat  P'umilicviJJâttus,  CnnjutUliiJmus  , 


FAMIUARIZAR  , r.  a.  Rendre 
une  chofe  wrnimuno,  ordinaire,  fa- 
milière. Lat.  Aliquii  vtiùiore  facere. 

FamILIARIZARSE,  V.  r.  Sc  fe- 
müiarifcr  , fe  rendre  familier.  Lat. 
Familiariter  oUaua  uti. 

FAAUMARI2«1ÛÜ,  da,  f.  p.du 

verbe  FamiUarit^r  «Ions  fes  accep- 
tions. Familiarifc,  ce.  Lat.  VulgM'is, 
p’amiltaris.  Pr-nnifi  uni , a , um. 

FAMILIARMENTE,  adv.  Faml- 
fièrement,  d'une  manière  familière. 
Lat.  Familiariter. 

* FAMILIATÜR.A  , / / L’em- 
ploi , ou  le  titre  de  Familier  du  St 
OfHee,  ou  de  riuquiütioii.  Lat.  Â- 
^tii  Inijuyhiimem  FamiUoiis  mimjle» 


rxum , U. 

' FAMÜSAAIENTE , adv.  Admira- 
Wcment,  cxccUcmmait,  fort  bien, 
d’une  manière  famciife,  célèbre , glo- 
riciife.  Lat.  Pr^tclari,  Vgregii.  £ci- 
! mii. 

FA.'MOSISSIMO  , MA  , m.  ü 
f.  fuperl.  de  Famaje.  Très  fameux, 
très  faincufe , très  illnûre , trCs  rc- 
aummé,  ce.  Lat  Fama/ijimus.  CV/r- 
berrimus , a , r/r«. 


FVMOSO,  SA,  cjy.  m.  ^ /.  Fa- 
meux, eufe  , jUuilrc , qui  cR  en 
vujgiic,  qui  cR Connu,  qui  cR  renom- 
me, qui  ell  en  réputation  lionne 
ou  nuuvaife.  Lit.  Famjj'tn.  Chrui^ 
a , fan. 


Famoso.  Fameux,  parfait,  achè- 
ve eu  fon  genre.  Lat.  i:^Tr^jVfr.  Pra;» 


clarus. 

Famoso,  fe  «lit  d'un  homme  «li- 
lingiié  par  fes  uluns  & fes  tires 
lUalitcs.  iiîit  ü'.'tx  indlii  heino. 
Lidrm  Voleur  feuneu.x 


p«r  fts  brigandages.  Lat 

mofus. 

Si^nificado  fumnfo.  CcR  uft  nom 
appcUatif,  dont  on  fe  fert  au  lien 
du  nom  propre , comme  l'Apotrc  , 
pour  dire  Sauit  Paul.  Lat.  Aatonornom 

• FAMULA  f /./.  U même  qne 
Créodu.  Ce  mot  n’c^  ulité  que  par- 
mi les  puriRes. 

• FA.MULiCiO , /.  m.  le  même 
SendtUmbre,  Ce  mot  cft  peu  uiUe. 

FA.MULO  , /.  tu.  Domtlliquc  de 
Collège.  Lat.  Funtubis , r. 

FANAL,  f,  nt.  Fanal,  filot,  ou 
feu  allumé  d.ins  une  grolTc  lanterne, 
que  les  vailTcaux  portent  au  plus 
haut  ic  la  poupe  pour  fe  guider 
pendant  la  nuit,  Lat.  Pharus^  i. 

Fanal.  Lanterne  de  vetre.  Lat. 
Laterva  tiireu  caitcidis. 

Fanal;  on  appelle  ainfi  figuré* 
ment  celui  qui  inihuit  les  autres , 
qui  leur  applanit  les  difficultés  qu’ils 
trouvent , & qui  les  aide  à en  for- 
tir.  Lat.  Fax.  Lee , ci>.  Luetma , rf*. 

Fanal,  en  jargon,  l'Oeil.  Lat, 
Ocuîus^  i, 

• FAND.^XGO,  / m.  Sorte  de 
danfc  fort  gaye  que  les  Efpagncît 
ont  prife  des  Indiens.  Lat.  XV/p»* 
dium  fefcmHitsufn. 

Fandango,  fe  dit  par  extenfion 
«run  feftin  oîi  fe  trouvent  pluiit.urs 
perfonnes.  Lat.  Cnmmejàtio. 

• FANDANGUERO , / w.  Ccluf 
qui  aime  la  danfc  dont  on  suent  de 
parler,  ou  qui  aime  à fe  trouver  k 
des  fcfttns.  Lat.  L^fdvus  faliatirr, 
Coiiwiejatir , arts. 

• FANECA  , /.  f.  Petit  poifTon 
qn’on  pèche  «Uns  b mer  de  Galice. 
Lat-  Pifcicuii  ^enus. 

F.ANEGA , f.  f.  Fanêguc , mefurs 
qui  fert  à mdfurcr  le  froment , l’orge 
& les  autres  grains  , & qui  vaut  jt 
quatrième  partie  d’une  charge  Je  blé, 
ou  vingt-cinq  livres  de  fcizc  oacéf 
chacune.  Lat.  AkÜmnum , i. 

Fanega:  c’eft  aufil  le  iToids  que 
pèfc  11  quantité  de  grains  que  cun- 
tient  une  ftuiéguc.  Lat.  Aledimvi  per- 
i,.vr. 

Fanera  ic  fembradura.  r.‘crp.icc  «Te 
terrain  que  peut  cnîcmcnccr  uneyl*- 
r.igue  de  fruincnt.  I-at.  Agri  m>.da£ 
mciimni  capax. 

Fanera  de  iierra.  Efpafe  de  terrain 
qni  contient  quatre  cent  fta«îci  quar- 
rées , âl:  dans  les  piquis  cinq  cent 
Lat.  Ap-i/pJÛttnt  quudrit^cn:ii  jladiiS 
txnjlant. 

• FAKEGAD A , / /.  Le  meme 
que  Fanr^tt  de  tterru  , ou  «le  jrîMèro- 
Jura. 

A ftmepadas  , fiqon  aiz>.  Par  fa- 
nègues,  phrolc  pour  exprimer  l'a- 
bondance d'une  chofe.  1-at.  Aôundi. 

Fki.itf4  ttt:ie  hi  dvbhnts  à fantzaias. 

Vti 
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FAN 

Un  tel  a dît  pillole*  à fnnéfî«M , pour 
dire  , Un  tel  jnefure  ks  pütoks 
fani^ues. 

FANFARREAR,  v.  «.  Le  meme 
nne  J-u^/urrmear. 

FANFARRIA  VaJitctic,  of- 
tentation  , fanfaroniJc  , hâblerie  « 
j:afl'ooniJc.  Lat.  Jaélutic. 
tio  , a7iV. 

FAXFARRON,  /.  w.  KanBron, 
bi».:iînc  vain,  qui  prône  fa  bravou- 
re , i'a  luifraiKc , Tes  richcHcs , fea 
prouefles  , fea  bonnet  qualités.  Lat. 
J<Uiaior,  OJitntator,  Thraja , anis. 

• Fanparrok,  ka,  «4*.  wf.  îSf 
f.  Cîicfe  qui  en  imporc  à la  vue  par 
k>n  extérieur,  & qui  examinée  de 
prés  ne  vaut  rien  qui  vaille.  Lat- 
yVfKiii.’//.  Vmui , <t , utn, 

FAIsFARKüNAÜA  , //.  Fanfa- 
roniile , a^ion  de  fanfaron  , vanité 
nul  fondée,  rodomontade,  vantcric 
en  parole*.  V-  Jm/unia, 

f AKFARKONtAR  . v,  n.  Faire 
le  fanfaron,  k brave,  le  vaîlLim. 
Lat.  K.:*  ftuu  ofiviiare,  Imniterft  tf» 
frire.  Tutnjdt  h.jni. 

FANFARUONKRIA,;:  /.  Vante- 
(eric  en  paroles,  rodomontade,  fan- 
fi»^onadc.  Lit.  FaïlcrwM  fuorunt  cfetu 
tdîij,  V. 

• FANTÜÉxRi5iA  , /. /.  Colère 

oceafionnéc  par  uu  motif  îè^er, 
a,v<impa;uce  d cuiponcment  Lit.  Ira  . 
L vi  cnuf.u  I 

• FANO  / w.  Le  meme  que  ^ 
Teutpio.  Ce  mot  n'cft  plus  ufité.  ! 

FANTASIA.  Voyci  Ffav/tj/îa. 

TANrlDO  , itdj.  hc  même  que  Crrw  j 
Ce  mot  a vieilli. 

• FAR.'VBUbTEAnoR  , / m.  f- 
^tiiüc  en  jarcon  im  Voleur  adroit  6: 
ia*clligcnt  Lab  /}Jhiiu  ft/r  ^ nrh. 

• FAKABUSTL/VR,  1'.  e.  en  jar- 

j.tn , Chereher.  Lit  fyiquirere,  ' 

FAR.VCH  \R , V.  A.  Le  même  que 
C'eîl  un  terme  Aragonois, 

• FARAMALLA,  /.  f.  Fourberie, 

tromperie,  fraude , HgatcUc  , niai- 
ktîes  , fcraettes.  Lat  Tri- 

lU , »mr„  , 

fAiA/tALTA.  Caquet,  abend'in- 
ec  de  paroles  mutiles  qui  n ont  point 
fohdité.  Lit  Blticratio , mis. 

• FAKA>U\LLKkO  , /.  w.  Bre- 
bouilleur , bar^ouineux , qui  parle 
a tort  & à travers,  Lat  Bkteruur  ^ 

y FAR.AMA!  LOX,  /.  T.  fami- 
lier.  Le  même  que  faramaUerr. 

FAKANDULA.  f.f  rrofeUion  de 
C't^H'iédicn,  de  farceur,  de  cljinttiu’ 
Iq  rues,  Laî.  Camrtii  <v;;dir;a,  oiiV. 

FAR.SNDDi;A  , fc  dit  SUlli  de  tou- 
te prolciüon  ou  commcce  dans  le- 
^vxi  il  y a plulieius  pcrknncs  mte- 
telTccs.  Lat.  Condisio  , ouif. 

Tcdos  Jan  de  ii  /jrmJsik.  Ils  foni 
l7us  du  meme  lucticr. 

t'AMMXDüLA-  Kuic,  artiEcequ'on 


employé  pour  t'omp  cr.  Lat  FldZac/V 
jf/itrh'fia.  Teetna. 

FARANDULERO,yi>w.  Comédien. 
\’’oycz  F*irfaiUe. 

F'akanouleko , fe  prend  fig\jrc- 
ment  pour  Hâbleur , fourbe , impo* 
fteur.  L.  BU'.tcro  ^cnisy  Ftttraior^oris. 

FARAUTE  , f.  m.  Entremcttcar , 
qui  méojg-î  une  affaire  entre  deux 
perfonnes,  envoyé,  menfager.  Lat. 
Iniemus:tius  , iV. 

Fa  R Al  TE.  Interprète  , truche- 
ment Lat  Interfères, 

Fakautb.  On  appelloit  ainfi  au- 
trefois le  Roi  d iVrmes.  Lat.  Reffivs 
fi«rce,  euh. 

Faravte.  Celui  qui  eft  à h tète 
d’une  alfaire , 6:  qui  la  conduit  ; on 
cutind  communément  par  là  un  hom- 
me qui  fait  U uéccITaire,  Se  qui 
veut  fe  mêler  de  tout  Lit  lu  rt 
füiqua  caput. 

Faraute.  Celui  qui  récite  k pro- 
logue dans  une  Comédie.  L.  Prohguifi. 

Far.Aüte,  en  jargon  , celui  qui 
fert  une  putain , un  inaqacrcau.  Lat 
jllnetyjcis  fmtuluj. 

* FARCINADÜR  , /.  m.  Farcif- 
feur  , celui  qui  farcit.  Ce  mot  cft 
peu  ulité.  Lat.  Farter  y wis. 

FARDA,/./.  Le  meme  f '^Ifarda. 

Farda  , en  jargon,  'tdc 

J liîuc.  Lat.  Ouus  ecUiguhvt . 

Payer  tribut , fhire 
i des  prefens  en  ob- 

tenir quelque  clude , eu  par  Î3  erwi»-.^ 
te  qu'on  a de  lui.  On  employé  or-  j 
dinairement  cette  expretiion  dans  un 
fens  négatif , & l'on  dit , Te  ne  he  de 
pepur  Jitrdit.  Lat.  Stipendinre. 

* FARDAGE,/  m.  T.  anc.  Equi- 
page, bagage.  Lat.  ô*.<rcî«.c,  anem. 

* FARDA  R , V.  a.  Fournir  à qucl- 
qu'im  les  habits  & k linge  dont  il 
a befoin.  On  dit  Fardarfe.  Lat  l*€fe$ 
parjrr. 

F.AKDADO,  DA,  p.  p.  dn  verbe 
Fmdar.  Celui  qu’on  a ainh  pourvu 
d’habits  Si  de  linge.  Lat  Sareinis 
injirucists , a , um. 

FARI)EL,/w.  Havrefae,  fccTa- 
cc , bfliac  d:uts  lequel  les  mendians , 
les  j aftres  Se  les  gens  qui  voyagent 
à rieJ  mettent  leurs  provilions,  & 
auili  Paquet.  Lit.  Fera.  Surchta , a, 

* Refr.  Las  mifajas  id  fndety  à 
tas  vCi'fs  fahm  bien.  Telles  chofes  qu’on 
mcpril’c  peuvent  nous  fervir  dans  le 
teins  que  notts  v ptufoiu  k moius. 

FAKDEULLÔ,  f m.  dimin.  de 
Fardes.  Petit  bas  refae,  petit  paquet  L. 
Fafcîcutas , r.  S'ascubis  , i. 

F.ARDIA1.EDRA,  / /.  en  jargon, 
Menue  monnoye  de  cuivre,  bUku. 
Lat.  Ftisunirla , æ, 

FAKDILLO,  /.  m.  dim.  de  Farde, 
Petit  firdcsu  de  hardet  , petit  pa- 
quet. Lat.  Sarrhutla  , «r. 

LiiKDO,  /.  m.  Fardeau,  gros  pa- 
quçt|  lâUot  IJXLiajciisU* 


FAR 

HA  y te.  thuSy  trif. 

• FARELLON , / w.  Petite  Ille , 
ou  Cap , Promontoire , pointe  de  ter- 
re qui  as'ancc  dans  U mer.  Lat  7ir- 
rsc  (osz'-ùns  y i, 

FARE.S,  / f.  Les  ténèbres  de  la 
fcmainc  fsinte.  Ccd  un  terme  uhté 
dans  le  Uovaume  de  Murcie. 

• FARF;\l.A.  Voyez 

FARFA!  I.OSO.  sa,  W;.  w.  SfA 
Brcdüuükntr , eufe  , celui  qui  bre- 
douille , qu’on  ne  peut  entendre 
parce  qu'il  parle  mal , ou  trop  vlto. 
L.it  Bi-rjut , rt , tm, 

FARFANTE  , / w.  Le  même  que 
Farfanten. 

• FARFANTON  . /.  w.  Grand 
parleur  , bavard,  & proprement  un 
fmfaron , qui  fe  vante  de  chofet 
qu'il  n'a  point  faites.  Lat.  FunUom 
qui\x.  Jaciàter. 

• FARFANTONADA  , / /.  Faiu 
farotiade.  Lit.  Fanibeiuevtia. 

FAKFAX'PONERIA  . /.  /.  Idem, 

• FARFARA  , f.  f,  TuflUage, 
plante.  Lat  Tvjji^o , inis. 

Fa  R PA  RA.  C’eR  aulTi  h pellicule 
qui  UpilTc  l’œuf  intérieurement  L. 
(Hù  pt'lii\:uia  interLr. 

En  farf.ira.  Expreifion  odr.  qui 
marque  l'état  de  l'œuf  dans  k corps 
de  Li  poule. 

F.n  farfara , fe  dit  figurément  J’ime 
chok  qui  n'a  point  été  achevée.  lit 
' In&'ixtK  ItnptrfedK 

FAKFAHU,  / lif.  fignifie  en  jar- 
gonim  Prêtre.  Lat.  Ctéricusy  i. 

FARFULI  A , / ns.  Celui  qui 
douille,  qui  parle  vite  , qui  be^^ic. 
Lat.  baihitieis».  Frrtwbati  l‘qtiens. 

F.ARFLLLADOR,  /.w.  BreJouil- 
Icur , bégayeur , qui  parle  vite , èi 
qui  mange  U moitié  de  les  mots. 
Lat  BUtefateTy  eris, 

FARFULLAR,  v.  «.  Bégayer,^ 
bretloinHcr , parler  avec  ditîicnité 
on  trop  vite  , n?  pas  artinilcr  fet 
mots.  Lit.  Bcûhtaire, 

Fabpum-AR.  Faire  quelque  chofe 
h la  hâte,  avec  coufufton.  Lat  Fer» 
Ittrhad  Sf  fy<rprop(ri  orrrrr. 

F ARINKTAS  , / / T.  Arago- 
noi«.  Le  même  que  Fuchrs. 

FARÜ  , /.  w,  Phare  , lieu  élève 
à rentrée  diin  peut  de  mer,  oü  Ion 
allume  dn  f«.ii  la  nuit,  pour  fervir 
de  guide  aux  vail:caux  qui  y abor- 
dent. Lat  Fhttrus  , ». 

FAKUL,/  w.  Lanterne  de  verre, 
de  corne  , de  papier  Sec.  Lat  i-ior, 
ach.  Lucema , •e. 

Farül.  Lanterne  de  fer.  Lat  Fer* 
rta  latcrna. 

Fard  àe  navio.  Fanal  de  v.iiflcau. 

FARÜLERO  , /.  in.  Lantf-nicr , 
celui  qui  a loin  d'allumer  ics  lu» 
•.emes  dans  les  Palais  Si  les  Hoiels 
des  grands  Scipieurs  , ou  qui  les 
éclaire  lorfqu'ils  vont  dans  k?  rue^.  L 
Lkirrnürttm  minijin,  Amw*.  tu»rm./, 
lARüULLO. 


3 


FAR 


F A S 


FAûni  n.io  , f.  m.  aim.  i!c  Fj- 
rrl  lanterne.  Lnt  i'oraaii 

F.^rolili.o.  Efpicff  de  lifetdont 
1.»  g»-.î-nc  a In  {î’^itrc  d'une  Uû^c^nc. 
Lat.  Csrtw/rwili  fitnni, 

* FARüN,  f.  m.  Le  meme  que 

r. .:•>!. 

* F.'iROTA,./:/.  T.  duRoyau. 

me  de  Murcie.  l’cmmc  <kvcrgo!îdce, 
qui  n’i  ni  nt  pudeur  , ni  ju- 

gemenf.  Lit.  Fn:nx  vtulicT  ^ ris. 

* K.IROTOS , /.  m.  T.  du  Royan- 
mc  de  jMurcie.  Hon  ne  hardi , tF- 
fronké  , impudent*  inlolent,  qui  eft 
iius  retenue,  l'aas  jiiscmcnt.  Laî. 
ZL  . '.'Î 

TAKPAS  , yi  /.  Les  pointes  des 
enrei^ne*;  & des  ét.nJarts,  fcndiK^ 
pîr  le  milieu  comme  les  étcuvlarts 
d»r.  Régimens  de  Üra-^ons.  Lat.  P’t- 
xii'J  fïnhritt  * 

F.\RrADO  * DA,  ^ f. 

Ttnniaé,  Je  en  pointe  , fuît,  tv  en 
Fonne  de  fri-i:.*  c.  ir'ic  , fendue  par 
!■:  r.uüeu.  Lat.  Ac:r<  iU^tus.  Phicrij’ 

Un  , « , K-r. 

* FARKA  * /.  / Sf rtc  de  po‘u- 
r a qv,\  U p’chî  en  Automne,  & qui 
pendant  l’hiver  fc  tient  cache  au 
Lui  de  la  mer  i fa  chair  clk  fort 
nvrir^iffe,  & on  le  marine  pour  1? 
C.nArvcf  peadajit  t.^ute  l’ajinte,  Lat. 

v:wif. 

* KAkHAGO,  /.  f».  Mélange  mal  ; 
aUùrti  de  dittVrer.tes  chofes,  ^tns.  j 
Lat.  /<:rr.7tff,  inis. 

* KAURO , /.  m.  üfçe  moadé  dont 
ciî  fait  de  b tibnae.  Lat,  Kir,  m. 

Fa  R R O.  Sorte  de  gram  -qui  ap- 
proche du  froment  , & qui  parnit 
tire  le  meme  qu  on  appelle  en  C’afril- 
ku  K/c^Uj.  Voyc35  ce  mot. 

FARSA  , / /.  Comédie,  farce. 
Lit.  CMxitay  <r. 

Farsa,  fc  prendaufTi  pour  Com- 
pagnie de  Comédiens  , troupe.  Lat. 
H'r  ^rnMn  frrr. 

* FARSANTE  , ta,  / w.  £>^/. 
C'mJdien  , cnne,  joueur,  euf-*  de 
fsrcc  , acteur  , a'Arîcc  de  comédL* , 
farceur  , eufe.  Lat.  Cr.nssAiu , /. 

yî’  jj , wnV. 

* FARSïlTO,7T  rt.  Pourpoint  pi- 
que qn'on  mettoit  b cninni’, 
yt-nr  qu’clîî  ne  hkiCit  point.  Lat. 

l'ixftus  r^jTiir , ciV. 

* FARSISTA,  Cor.u'. 

d/i.u  , cuac.  Voyca  /**x.yàr.v. 

FARTES  SoTiî  de  p-'lIHcric 
firrrJc,  cttmmc  Totirtcde  conninrc^, 
tourte  à b CTcmc,  biguets  , gau.ifcs, 
&c.  Lat.  AtuUzmvm,  i. 
FAKTRiaUËK.A.  Voyci  Fuity> 

Sfîterj, 

* FAS.  T.  Latin.  Ce  qui  df  permis, 
licite,  légitime,  jull:,  laifanaîblc. 
t'e  terme  n’clt  guère  uüw  que  <bii- 
la  p'aiarc  aavcr-jtale,  i'or  /its  6 
rcj*liUf  ««aim::  qui  duoit.  Avec  roi- 


fort  f CTt  nmi  raifon  , bien  oti  mal. 
I.at.  neftu, 

* FASCAL,  /.  O».  T.  du  Royau- 
me  d’Aragon.  Dizeau . amas  de  dix 
gerbes  ciifcmUc.  Lat.  Folium 
Jhuti  ♦ »/. 

* KASCES,/ /.  plsif.  Faifccaux, 
hnehe  liée  avec  quelques  verges  ou 
(>atons  que  les  Coufub  Romains  fni- 
Ibiciit  porter  dcs'tmt  eux.  Lat.  /u/1 

CCi , ium. 

^FASaNACION.//  YnTczA-io. 
FascinacioM-  Fafci.uûcn , fe 
ilît  Irgurcment  du  trouble  des  Cens 
caufé  par  une  s'iolente  pallîon  , qui 
nous  fait  apperceveir  les  chofes  au- 
trement qu'elles  ne  font.  Lat.  /Vl'L 

mti , i. 

* FASCINAR  , V.  a.  Fafcincr  , 
faire  cerUins  charmes  qui  font  pa- 
roitre  les  chofes  autrement  qu  eues 
ne  font  à nos  yeux  , à notre  imagi- 
nation. Voyez  A>var,  I,at.  Fa/cinu/c. 

Fascin’AR.  Fafeiner  , fe  dit  au 
figure  pour  Eblouir,  préoccuper, trom- 
per. Lat.  Dfcipfrt.  Dtlu.ifre. 

FASCIN'AOÔ,  DA,  p.  f.  du  verbe 
F.:/\inar  y dans  fes  acreptkias.  Fafei- 
né , ce*  Lit.  Fafehiatus.  Draf  tus , 

J,  ?(W. 

* FASCONA  ^ f.f.  Le  meme  que 
Atc^a.  Ce  mot  n‘eft  plus  iifité. 

* FASOÏ.ES  y f.  tft.  Voyez  Frijo~ 
L'S  & Jtidif'urips, 

* KASaUIA,  /.  / T.  Las,  Dé- 

gont.  rèppj.'îince  que  canfciine  cho- 
ie qui  fent  mauvais.  Lat,  /hy/id/»»;, 
x7,  a. 

* Fasqum.  T.  de  Marine.  LifTc, 
ceLite,  chainte,  carreau  ou  parccin- 
tc , alTemblagc  de  longues  pièces  de 
Ijiis  bout  à bout,  lefquclles  forment 
imc  cfpcce  de  ceinture  danj  le  corps 

, du  boruage  d’un  l'aiifcau.  Lat.  /*.i/l 
[ cil  tignea  in  nar//.  j 

*■  FASQ.UIAR  , V.  a.  Le  m*mc  ' 
que  raJli  Uitr.  C’eil  un  terme  bas. 

^ FASSIDO,  DA,  adj.  Le  même 
q»tc  Ihifi.  Ce  mot  n'oft  plus  uGte. 

* F.ASTIDLVR , V.  «.  Pégoiiter  , 
rebuter , doiuner  de  l’averlirn  & de 
la  répugnance  pour  une  eUofe,  fiir- 
tont  pour  celles  que  Ton  mange. 
Lat  F'jîiVion  c*:arr, 

Fastidi  ar.  Dégonter  , fe  dît  fi- 
gurencot  des  clioies  fpiritucllcs  & 
monlcs  , Echcr  , chagriner  , en- 
nuyer. Lit.  fiijliÀ'm,  Stomachum  xno- 
trrr. 

FASTiDIADO,  da,  p.  p.  du  ver- 
be Phfliiidr  ilins  fes  acceptions.  Dc- 
gnutc  , ce.  Lat  FajHiio  ujjldui , a , 

i:w. 

F-'lSnOIO,  f.  Degent,  aver- 
fion  , répirgiiance  qu’on  a pour 
certains  aJimens , foit  parce  qu’Us 
font  contraires  à l’eftomac  , fuit  à 
canfe  de  leur  m.iuvaifc  oilcur.  Lat. 
F..  lliiunt  y ri. 

Dégoût,  Çi  die  aoS) 
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de  farerfion  qu’on  a pour  les  per- 
foimcs  quand  ell:s  dépbffcnt , Se 
qu’elles  n'ont  ritui  d'agré:ü)le.  Lat. 
Fitflidiian. 

Ay  fiÜJr  faflidh.  E'cpreflîon  fii- 
müiére  que  les  Efpa^ols  ont  prife 
des  Italiens.  Vivre  lans  foiici  , ne 
s’cmbanaÏÏcr  de  rien.  Lat.  KihH  cv- 
rare. 

Dar  f^Jliiio  à (ûg'uno.  Ennuyer 
quelqu’un  , lui  eaufer  de  l’ennui- 
Afe  âio  faAiiio.  11  m'cniinya. 

AT:  du  fujUdic.  I!  m’ennn^-e. 

A'o  me  de  isfied  fttJliJie,  Ne  m’en- 
nuyer pu. 

• FAS  rrDIOSAMF.NTE  , a.lv. 
Avec  dcgoiit , répugnance  , averUon, 
à contre  - rcror.  Lat  Fafti.iiasè. 

FASTIDIüSO,  SA,  trd;. 
Fafiidieux,  e\ifc,  Eicheux,  eufe  , 
ennuyeux  , eufe,  drpbibnt,  te.  Lat 
FuAidii^ftti.  Alohjius  y a , mn. 

Fastioioso,  fc  prend  aulîî  pour 
Fnfliâiuin. 

FASTIGIO,  f.  m.  T.  peu  idt- 
tiî.  Faite,  femmeti  le  comble,  le 
plus  haut  d'une  maifon,  d'une  mon- 
tagne. Lit  FuA^p’on  y H. 

• Fastigio,  Faite,  fc  dit  figti- 
rément  pour  le  point,  le  degré  le 
plus  haut  d’une  chofe.  Lat  fuJU* 
gmxw.  Ctiîmen, 

F.iSTO  , /.  m.  Fnftc , orçueil , 
magnificence  apparente  & extérieu- 
re, affechîtinn  de  vanité,  d’un  ccl.’t 
qui  paroit  aux  yeux  des  hotmnes* 
Lat.  Fa/lus  y ar. 

Fasto  , fc  prend  aufiî  pour  Fu:e» 
Jio  y Se  c’ell  ainfi  qu'on  l’écrit  au- 
jourd'hui. 

Fastos  Covsulares.  Fi/Ict 
Cnnfubires,  tablettes  où  l'on  mir- 
quoit  les  a:inées  par  les  Confuls , & 
où  l'on  rapportoit  tout  ce  qui  s'étoit 
paflé  pendant  l annéc  de  leur  Confii- 
lat  Lit.  Füfii  cffrff’dares. 

FASTOSO,  iiFASruoso,  sa, 
ad;.  PI.  ^ f.  Fafrncux , eufe , or- 
gueilleux , eufe  , hautain , ne . ofrerw 
Itatif,  ivc,  arrogant,  te.  Lat  .f:^ 
ftrhus.  Fa(irf*<iy  rt,  /;•»#.  /fer  -—r. 

F.^T.AL,  liiîL  d'an:  t:rrt,  fatal, 
ale  , ce  qui  doit  arriver  néceflaîrc- 
ment , arrêt  de  la  dcîHti.’C.  Lit  Fj* 
talif  y f. 

Fatal.  Fafil,  CgnlSc  aulîi  Fl*  , 
chcRX , malhvurvux  , ftînefte.  Lit 
Fur.eflui.  O.-ninc^us  , « , ton, 
FATAHDAO  , f.  f.  Di/grace, 
mallicar  , I-at 

latum  ^ i.  ihrr, 

FATALISSIMO , VA , adj.  w. 
fupcrl.  de  FataL  Très  fatal,  le.  Lat 

Fumfliÿtmuiy  «,  tP». 

FATALMENTK  , aiv.  Fatile» 
ment,  d’une  mani:jc  fatak.  Lat  F.p» 
to.  Sorti.  In^Uciirr, 

^ FATlUiCO,  CA,  ci/,  m.  y/. 
Fatidique , q*ii  prophetife  on  aj> 
uvuee  ici  ACivli  de»  delUnces.  I-at 
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^atidicus  , a , tm. 

FATIGA  , /.  /.  Fatiÿic , peîoe  , 
travail  de  corps  qui  laftc  & qui  ac- 
cable. Anjoifle,  clngrin,  douleur, 
triftefle,  lailitudc.  Lat  De/attgith , 
onif.  Lahor  , oris, 

* * Refr.  Ffjo  y mtdida  , tpàtan  al 
hnmbre  Ce  proverbe  nous 

confciUe  iletre  ]ul^  & équitables 
envers  tout  te  moiute. 

FATIGACION  , / / le  tnêrac 
que  Fatita.  Ce  mot  n'elt  plus  ufité. 

FATIGADISSÏMO , ma,  ad,,  m. 
6//.  fuperl.  de  Fatigado.  Très  las, 
(Te,  1res  fatigué,  ée.  Lat.  Faldi  fa^ 

, a , tftn. 

• FATIGADOR,  Cm,  Celui  qui 
!a(Te,  qui  f^guc.  Lit.  fittigat. 

FATIG AR , V.  a.  Fatiguer , har- 
celer , JalTer.  Lat.  Fatigart'. 

FATtCAR.  Ruiner  , tlcfoler  un 
pays.  Lat.  Infi'jlart,  Vexare. 

Fatirarse  , V.  r.  Se  pf enfer  ♦ 
fc  hAter  de  faire  une  chofe  .*ivant  le 
tçms , fe  fatiguer.  I.at.  Defatigari, 

FAriOAR  , en  jargon,  Voler, 
dérober.  Lat.  F:trim. 

FaiiTar  Us  hijadm.  Piquer  les  flancs 
eVun  cheval  avec  réperon,  pour  le 
Faire  marcher.  Lat.  Ijim  cokia-iit  ad- 
aurverf. 

Fatigar  la  felva.  ChanVr.  C*cft  une 
cxprdlion  poétique.  Lat.  Fartu  /ati~ 
gare. 

FATIGADO  , DA  , p<n‘t.  ptff.  du 
verbe  Futigar  dans  fes  acceptions. 
Fatigué , ce.  Lat  Defaxigattu,  Fixa- 
tus  ^ um. 

FATIGOSO,  SA,  «i>.  m.  y f. 
Fatigant,  te,  pénible,  qui  donne 
de  la  peine.  Lat.  Ariusu.  Laberujus , 
a , utu. 

• FATO  , ,C  m.  le  même  que  Ha- 
ic.  Ce  mot  n'elt  plus  uflté. 

Fato,  en  flile Familier,  Fait, fuit, 
achevé.  r.at  FdAmn. 

Dti  dicho  ai  futo  Ihù  gran  utto. 
Dire  & faire  font  deux  chutes  bien 
differentes. 

FATOR.  Voyez  Fftdlor. 

FATORIA.  Vovez  Ftdioria. 

• FATUIDAD  ; /.  /.  Stupidité  , 
imbecilUté , défaut  d’intcUigcncc.  Lat. 
FitnitaS , atis. 

Fatlidad.  Fatuité,  fotife,  im- 
pertinence. Lat  Imptia.  S'ttiUitia.,  x. 

• FATL'O  , TLA,  adj,  ra.  ^ f. 

Simple,  imbécillc,  niais,  fc,  idiot, 
te , infenfé , ée  , impertinent , te  , 
étourdi , ic  , extravagant , te , ridi- 
cule. Lat.  Fatuus.  ÿtiiUus,  Intflus^  , 
a , um.  I 

FATUR.A.  Voyez  FaAura.  \ 

• FAL'CE,//.  T.  de  Médecine; 
Pharynx,  il  fc  dit  du  gofier;  c'eflia 
partie  de  la  bouche  qui  fait  le  haut 
& le  commencement  du  conduit  qui 
va  à l'cflomac.  Lat  Faucts  , ium, 

^ * FAÜFAU  ♦ /.  w.  Ton  & gravi- 
te dans  la  fai^on  de  fe  comporter  âL 
Fm.  II. 
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de  pftrler.  lat.  Fa/luf , ùs.  , 

atit.  Aftùgantia , r. 

Fient  fulam  cm  mucho  faufau. 
Un  tel  vient  avec  beaucoup  de  gra- 
vité. 

FAUNO , C m.  Faune , forte  de 
Satire.  Les  Faunes  ou  Sylvains  étoient 
des  demi  • Dieux  qui  habitoîcnt  dans 
les  forêts,  éL'  ^ui  étoient  demi-hom- 
mes & dcmi-chesTcs.  Lat.  Fuumts  ^ i. 

* FAUSTO,/  m.  Faffe,  pompe, 
parade,  magnlKccncc  apparente  & 
extérieure.  Lat.  Faftus , ûs.  i*em- 

pd,  <r. 

* FauSTO,  ta,  aSj.  m.  îî* /. 
Heureux  , eufe , favorable  , qui  réut- 
ût,  fortuné,  ée.  Lat  Faufita.  For~ 
funaim  , o , uw. 

FAUSTUSO,  SA,  ad;,  m.  ^ f. 
Faihieax,  eufe,  qui  n beaucoup  de 
faife.  Lat.  Superhui.  I^Ldus  , e,  um. 

FAUTOR,/  m.  Fauteur,  qui  fa- 
vorife  , qui  appuyé  une  mauvaife 
opinion , un  mauvais  parti.  L.  Fau- 
Ur  , arts. 

Fa  U roft  , fc  prend  auHî  pour  Re- 
celeur. Lat.  Fiutor,  Rfcrptor. 

* FAVILA,/  /.  Etincelle,  brai- 
fe.  C’efl  un  mot  Latin  dont  on  fe  fert 
plus  fouvent  en  poeiic  qu'eu  proie. 
Lat.  FaviUa , x. 

* FAVO,  /.  m.  Rayon  de  miel. 
Ce  mot  eff  peu  uHté.  Lat  Fttims^i. 

* FAVONIO,/  m.  Vent  du  cou- 

chant , Truinii  ni  appelle  Zéphir.  Lat 
Fm^mius  , ii.  ' __ 

FAVüR,/  m.  Faveur,  aide,  fe- 
cours  , protedion , appui.  Lat.  Fa- 
tvr,  CTti. 

Favûi.  Faveur,  grâce  qu’on  fait 
h quelqu'un , bon  office  qu'on  lui 
rend  ; bienfait  , marque  d’amitié  , 
bienveillance.  Lat  Ihnar.  Gfath. 

Favor.  Faveur  , fe  dit  de  tout 
ce  qu’une  maitreffe  accorde  à celui 
qu’elle  aime.  Lat  /‘.kvt.  Gratia. 

Fa  vos.  Faveur.  On  appelle  Fa- 
veurs certains  petits  prefeas  que  font 
les  Dames.  Lat.  Pignus  amjtis. 

Faver  al  Rty.  Exprdfion  ufitéc 
parmi  les  Miniffres  de  li  Jiifticc  , 
lorfqu’ils  dcmamlcnt  main  forte  pour 
Faifir  un  criminel.  Lat  Jujiitix  fes- 
vttt. 

A favor.  F.xprefT.  adv.  En  faveur. 
Lat  Pro  tfirV/xta. 

A fn^or , lignifie  aufft , Par  les 
mains  de  quelqu'un.  Lat  Alicujus 
gruthfa  cur4- 

FAVORAllLE  , adj.  d'une  ttrm.  j 
Favorable,  avantageux,  utile.  Lat. 
FaVorabilis. 

Favorabi.e.  Favorable,  qui  fait 
faveur , qui  cft  propice.  Lat.  Propi- 
tiu(.  Secundui. 

Tcaer  el  vienla  fuverahU.  Avoir  le 
vci»l  favorable. 

FAVORABLEMEKTE,  aiv.  Fa- 
vor.:b!cment , d'une  manière  favora- 
ble. Lat  Qrati.  Beniffti. 
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FAVORCILLO , / m.  ,Iim.  .!c  /V 
tw.  Petite  faveur.  Lat  Levis  fit^. 

FAVORECEDOR,  / m.  Quifhv»>- 
rife , qui  protège , appui , protcéUsir. 
Lat  Fasiter.  Adjutor , arts. 

FAVORECER,  v.  a.  Favorifer . 
faire  grâce , plaiür , faveur  à quel- 
qu'un ; lui  aider,  l'appuyer  de  fon 
crédit  Lat  Fuvere.  Juvare.  Proie- 
grrr 

Favorecer.  Favorifer,  appuyer 
une  aéliou , un  étabUlIèmcnt , une 
opinioff. 

Favorecer.  Faire  une  feveur  , 
Ce  dit  des  petits  préfens  que  font  les 
Daines.  Lut  Amorti  fignora  concédé- 
re» 

• FavoiECEiSB,  V.  r.  Se  tirer 
d'un  mauvais  p>is  à l’aiJc  de  h prrv. 
tediou  , de  l'appui  de  quelqu'un. 
Lit.  Ad  ithqitcm  ccufugcTe. 

FAVOKECIENTE,  fort.  eUf.  du 
verbe  Favartetr.  Celui  qui  ftivorife, 
favorifant  Lat  i^ui  fuvet  vtl  prote- 
gfL 

FAVORECIDO  , DA  , Part,  pajf,  lits 
verbe  Ptevorecer  dans  fes  acceptionv. 
Favorifé , ce.  Lat  Adjutus.  Prou- 
(lus , <r , um. 

FAVOKIDO  , D A , ody.  m,Çff  fe 
même  que  Fovortddo^  mais  moins 
ufité, 

FAX.A,//.  Bande  comme  celle 
dont  on  lie  les  petits  enfluis  atienaiU 
lût , & toute  autre  forte  de  bande* 
Lat.  Fqfcia  f X. 

Faxa.  Bande,  zone  , ceinture» 
ligne  avec  Innume  on  divife  la  fii- 

ficrficic  de  qucloue  chofe , telles  font 
es  zones  des  globes  celcllc  & ferre* 
ffre.  Lit.  Zona^  x. 

Fax  A S.  Bandes  ou  rubans  larges» 
avec  lefqucls  on  s’entortiUoit  les 
jambes  anciennement,  depuis  la  che- 
ville du  pied  jnfqu’au  genou  , ec 
qui  fervoit  de  chaufluic.  Lat  Cru-> 
raies  fafeix. 

* Faxa.  Face,  en  terme  dd  Rla- 
fon , cft  une  des  pièces  principZlcf 
& luinorablcs  de  FÉcu , qui  le  cou- 
pe horizoutalcmcnt  par  le  milieu» 
& fépaïc  le  chef  de  la  pointe, 
Fafeh, 

Faxas,  en  jargon.  Fouet,  Linio- 
rcs  aveo  Icfqucllcs  le  bourreau  fouet- 
te les  criminels.  Lat  Lora^  crum. 

FAXAR,  V.  a.  Eminaillotcr , cn- 
vefepcT,  couvrir,  entortiller  , en- 
tourer, lier  autour.  Lat  Ftffciis  in- 
volvcr^. 

FAXADO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
Faxar.  Emmailloté , ée.  Lat  Fajciic 
invotutus  , a , um. 

Faxado.  Facé.  Terme  de  BU- 
fon , qui  fe  dit  d'un  Ecu  chargé  ega- 
lement de  pltiücurs  iiandes  de  diffe- 
rent émail.  Lat,  FeO'ciatiu^  a,  um. 

Fax  ADO,  en  jargon,  fouetté,  fu- 
ftigé.  Lat.  Ftrbcrihus  cxftiSy  a,  um. 

♦ FAXAROO,  S-  m,  Efptce  de 
B pAté 
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pâté  de  re<itiétc  « nuis  nn  peu  pim 
grand.  Lat.  j^rtocreatij  hraèitati^  tur~ 
riculttiq»e  ftnus. 

* FAXERO , / m.  Bande  de  laine 

tricotée  pour  un  enfut  au  maillot. 
Lat.  Fafcia^  <r.  | 

FAXO , f.  m.  Terme  Angonois , 
le  même  que  //ae.  Gerbe  de  bled , 
hotte  de  quelque  chofe , fagot  de  boin. 
Lat  Fajirii , if. 

* Faxos  « F»  »»•  Maillot,  langef 
& bandes  dont  on  emmaillote  en- 
fant Lat  Cnfue  , arum.  Fu/ci*c  , arum. 

• FAYADO , f.  m.  Galetas.  Ceft 
tm  terme  ufité  dans  la  Galice.  Lat 
SumttM  conti^natie , (mit. 

^ FAYANCA , /.  /.  Polhirc  du 
corps  mai  aBiirée.  Lat  Fojîtio  labi^ 
ht. 

FAZ , / / le  meme  que  Rojhra , 
ou  C(cnt. 

Faz/ Surface  , rupcrficie,  Riqade 
d'tm  bâtiment.  Lat  Faàts.  Suferji. 
cjV/,  ti. 

Fat  d fut , le  même  que  Cara  à 
Cara.  * 

A prima  fat.  expreflT.  aiv.  Du 
premier  afpea , du  premier  coup 
d'œil,  de  prime  abord.  Lat  Frima 
fifpcdu. 

* FAZALFJA  , y:  /.  T.  ane.  Effu- 
yc-maîji.  Lnt  Linttum  txtrrfariwn. 

• FAZFIRIDÜ,  DA,  ûdr.w.e//. 
Voyez  Rcptthtnàiiù  & Zabrrido.  Ce 
mot  ircR  plus  ubté. 

• FAZO,yi  m.  fîgnifîe  en  jargon 
fin  Mouchoir  à fe  moucher.  L.  Lut* 
ttwn  mivn^^ervmit. 

FAZOLETO,  /.  m.  le  même  que 
Faitutià.  CcR  un  mot  Italien  qui 
D'eft  preTque  point  uüté. 

F E 

FE.  Foi,  h première  des  Vertus 
théologales.  Lit.  fidety  et. 

Fb.  Foi  acquife.  Lat.  Habitus  fi- 

Fe.  Fol,  Te  prfM  pour  la  bonne 
opinion  , pour  Pidée  avantagcuie 
qu‘on  a d'une  chofe.  Lat  Fidtt. 

Fe.  Foi  humaine,  créance  qu’on 
donne  au  rapport  des  hommes.  Lat. 
Fides  buttuma. 

Fe.  Foi,  fjgnifie  encore  Fidélité, 
aflurancc , promelTc  , ferment , pa- 
role qu'on  donne  de  faire  quelque 
choie.  Lat  Fida  fada. 

Fe.  Fol  Un  dit  aulB  qti'une  pièce 
revetuc  lie  fes  formes  f^t  fui,  pour 
dire  quoi)  y ajoute  foi  en  JuUicc, 
flu'on  croit  à fou  témoignage.  Lat 
“i'tjttjkatio  ^ onis, 

Fe.  On  appelle  ainli  le  témoigna- 
fe,  ou  le  ccruncat  qu'on  donne  pour 
conlhtcr  la  certitude  d’une  cnotc  ; 
comme  /?  de  vidi,  teruHeat  de  vie: 
Fi  de  muerte , Certificat  de  mort  &c. 
Lat.  Tijificati'>. 

l'i  C.MUUUCA.  Foa  Catholique. 


Lat.  Fdes  CathoUctt.  1 

Fe  PUBLICA.  Foi  publique,  c’cR  I 
celle  qui  fert  de  Fondement  aux  Con-  < 
trats  & aux  autres  Aâes  publics. 
Lat.  Fdes  publica. 

A fi.  exprcir.  adv.  Ma  foi , par  : 
ma  foi , fortes  de  fermeos.  Lat  Foi 
.fdrpo/.  JHediiu  fidius. 

A U hutna  fi.  expreff.  adv.  De 
bonne  foi , fans  dol , ni  fnude.  Lat 
Bonà  fide. 

A la  fi.  cxprcfT.  aitr.  En  bonne 
foi , de  bonne  rai , fincérement.  Cette 
faqon  de  parler  n'cft  ufitée  que  parmi 
les  gens  de  la  campagne.  Lat  Feri 
quidem. 

Buena  fi.  Bonne  foi , franchife  , 
üncérité  dans  la  Biqon  d’agir.  Lat. 
Battu  vtl  fana  fidet. 

Dar  fi.  Phrafe  de  Notaire.  Don- 
ner foi , certifier  , attcRcr  la  vérité 
d’un  aâc.  Lat  Ttjlari.  Fidem  fs^ 
cere. 

Dur  fi.  Faire  foi , certifier  fuivant 
les  formes  requifes,  Lat.  Tefiijkari. 

Dar  fi.  Ajouter  foi  à quelque  cho- 
fe. Lat.  Fidem  adhibere. 

Dar  fi , fignific  auQi  Garantir  une 
chofe  pour  bonne.  Lat.  Comprehare. 

En  fi.  En  coiiléqucnce  , comme. 
Lat  Eo  fquoâ. 

Fojeeder  de  buena  fi.  PofTelTeur  de 
bonne  foi.  I.at.  Bon>e  fdti  pojfejfor. 

Rcfr.  £2  amer  y la  fi  , en  ùu 
obras  fe  vi.  Ce  n’cfl  que  par  le* 
œuvres  qu'on  peut  juger  de  l amitié 
& de  la  probité  d'im  homme. 

FEALÜAD,/. /.  Laideur,  diffor- 
mité , défaut  de  proportion  & de  fy- 
métiie , irrégniarité.  Lat  Faditas  , 
atis. 

Fealdad  , fc  dit  figurément  pour 
Turpitude , obfcénité.  Lat  Fudttas. 
J'urpitos.  Obfcenitat. 

FEAMENTE,  adv.  D’nnc  maniè- 
re difforme,  irrcguliérc  & difpropor- 
tiunnve.  Lat  Futii.  Deformiirr. 

I Fea.mente,  fc  dit  figurément 
en  choies  morales  pour  Honteufo 
ment,  deshoonètement.  Lat  Fwpi~ 
ter.  Fravi. 

FEAMIENTO  ^ f.  m.  le  même 
que  FdiUad.  Ce  mat  n'cR  plus  ufité. 

FEBLË , aij.  dune  tenu.  Poiblc , 
débile  , qui  a peu  de  forces , délié , 
mince,  menu,  de  peu  de  fublhncc. 
Lat  Debilii.  ImbeUit.  J'tntàt.  Frugi- 
lit. 

Feble.  Foibic,  en  terme  d'Or- 
févres,  de  Mumioyeurs  ou  de  Lapi- 
daires , fc  dit  de  ce  qui  n'a  pas  Ion 
poids.  Lat  Defdtat. 

Ferle  , /uêy?.  Foibic,  le  princi- 
pal défaut  d'tme  perionne,  ou  d'iine 
choici  l'endroit  par  où  on  peut  la 
prendre  plus  aifement  Lat.  fragit-. 
tfUt  alit. 

l.e  di»  fer  ti  feble.  U le  prit  pai 
fon  fuiblc. 

Le  cerwezB  d Jtkle*  11  cooaut.  fou 


foibic 

* FEBLEDAD  , f f.  Débilité, 
foiblcflc  , défout  de  vigueur  & de 
forces.  Ce  mot  cR  peu  uüté.  Lat 
Débilitas.  Exilitat , atis. 

FEBLEMENTE,  adv.  Foiblement, 
d’une  manière  foibic.  Lat  Débiliter. 

* FEBRATICO,  CA  , «dt.  m.^f. 
le  même  ouc  Fébricitante.  Ce  mot  o'eft 
plus  uüté 

FEBRERO,  f.  m.  Février.  C’eft 
le  nom  du  fcconJ  mois  de  l'année. 
Lat  Februarius  , H. 

* Refr.  Febrcra  cebadero.  Ce  Pro- 
verbe ü^ific  que  la  bonté  de  la  ré- 
colte dépend  des  pluyes  qui  tombent 
au  mois  de  Février. 

* Rcfr.  Eiiefay  Febrero  cotnen  mas 
qtü  Aladrid  y Tviedo.  Cc  Provcrlic, 
qui  cR  en  vogue  parmi  ceux  qui 
trafiquent  en  bétail,  fignifle  que  le 
manque  de  pâturages  fait  un  tort 
confidérable  au  bétail  thns  ces  deux 
mois  de  l'année. 

* FEBRICITANTE  , adj.  dune 
tenu.  Fébricitant , qui  a la  fièvre. 
Lat.  Fchricitans. 

* FEBRIDO,  DA,  «J>.  m.  ^ f 
Fort,  te  , renforce,  ce.  Ce  mot  a 
vieilli. 

* FBBRIFUGO , ga  , adj.  m.  ^f. 
Fébrifuge.  Terme  de  Médecine , 
qui  fc  dit  d'nn  remède  fpécifique  con- 
tre la  fiésTc,  & qui  la  challc.  Lat 
Frbrjfu^it , a,  um. 

* FÈBRIL,  adj.  d'une  term.  Fébri- 
le, qui  appartient  à la  fièvre.  Lat 
Feiriiir. 

* FF.CAL , cJ,*.  d'une  term.  Féca- 
le. Ce  mot  ne  fe  dit  jamais  qu'en 
y joignant  celui  de  ma/i&et  ^ ^ 
le  dit  guère  que  par  les  Médecins  & 
les  Apoticaircs  , pour  GguiBcr  les 
gros  excrémens  de  l’homme.  Lat 
Fétcalisy  e. 

FECHA , f,  f.  Date  *,  chiffre  , 
marque  du  lieu  , du  jour  & de  l’aik 
Lat  Diei  cf  loci  in  littrris  con^snatio. 

De  la  crut  à ta  freha.  Depuis  le 
commencement  julqu'à  la  fin.  Lat 
A frisna  tui  uüimum. 

Larga  feclui.  Age  fort  avancé.  Lat 
Lûrtffuvi  tenrforit  utas. 

FECHAR , V.  a.  le  même  que 
Cerrar.  C'cll  un  mot  uüté  dans  U 
Galice. 

FLCHO,  CHA  , part.  paf.  de  1’^ 
cicn  verbe  Fttcer  , dont  on  fe  lert 
encore  dans  les  Privilèges  êi:  les  Dé- 
pêches, Voyci  Hecha , cba, 

Fecho,*  f "*♦  Aèlion  , exploit 
C’eit  un  ancien  mot  dont  on  fc  fert 
encore  dam  differentes  occaüons.  Lat 
fiicinus  , oris. 

Feebo  de  azuear.  Caille  de  fiiCTf 
In  poids  de  douze  arrobes.  Lat 
AJCiPfU'i  theca. 

Fecho  profrio.  Fait  propre  ; terme 
en  utage  uans  les  ades  ou  couffats 
1 quelvu  padv:  chu  ks.Notaires,  qni 
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Csrt  à affirmer  que  ce  que  l'on  renJ , 
cède , oo  tranligc , n'A  point  été , ni 
n’eft  point  engagé , ni  vendu  par  ce- 
lui qui  vend,  cede  ou  tranfige,  ou 
que  ce  qu‘il  reçoit  à cet  effet , il  ne 
Ta  reçu  d'aucune  antre  perfonne.  Lat 
Aciionif  fidfs. 

E/cribano  è fel  ii  ffchci.  Ecrivain 
de<t  faits.  C'eff  celui  qui  tient  lieu 
de  Notaire  dans  les  petits  endroits. 
Lat.  Qui  fcrih.t  vfl  notwrii  fjrtts  vrf 
(Aicium  fufeifit. 

FECHORIA,  / f.  Fait,  aé«on, 
exploit  : il  fe  prend  ordinairement  en 
mauvAife  part.  Lat.  Facînus„  orif, 

* FECIAL , f.  tn.  Prêtre  établi  par 
Niuna  Pompiiius  pour  les  cérémo- 
nies de  la  paix  Sc  de  la  guerre.  Hé- 
raut d’armes.  Lat.  /Vi'ia/ff,  is, 

* FEtULENTO,  ta,  aij.  m.  ^ 
/.  Féculent,  ente.  Terme  de  Méde- 
cine , qui  fe  dit  feulement  du  fuig 

des  humeurs  qui  ont  des  féccs, 
ou  de  la  lie.  Lat.  F<€Ciilertus , a , uin. 

FECUNDACION, /. /.  le  même 
que  FecmAiiail.  Ce  mot  n'eff  plus 
ufiU-. 

FECUNDAMENTE,  adr.  D’une 
manière  féconde , fertile  & abondan- 
te. Lat.  Fteundi.  Uhertim. 

FECUNDAR.  «.a.  Remlrc  fécond 
&;  fertile , fertillfer.  Lat  Fmtmdure. 

Fecundak,  fe  dit  flKwéBimt 
pour  rendre  fécond  & abondant. 

FECUNDANTE  , ^trf.  aii,  du 
verbe  Ftcw.iiir,  Celui  qui  fertilifc 
& qui  rend  fécond  & abondant.  Ce 
mot  eff  peu  ufité.  Lat  Fmcunâam. 

FECUKDADO  , da  , p.  p.  du  ver- 
be Fccuninr  dans  Tes  acceptions.  Fer- 
tilifé,  éc.  Lat  Fttctatdatus  , et,  um. 

FECUNDIDAD , /.  /.  Fécondité , 
abondance,  fertUité  ; qualité  d'une 
chufe  féconde.  Lat  Fucunditai  , 
(üit. 

FECUNDISSIMO  , ma,  od;.  m. 

f.  fupcri.  de  Ffctmdo.  Très  - fé- 
cond, de,  très  - fertile,  très -abon- 
dant, te.  Lat  FtecuniUJamis.  C’èer- 

YÎtnus  , ff,  tfm. 

FECUNOlZAR  , «r.  a.  le  meme 
que  Ftcwiâar. 

l’ECUNDIZADO , da  , porf.  faf, 
du  vciIk  Feewidizar,  Le  même  que 
F(cwtd*iily. 

FECCNDO,  DA,  adj,  m.  /, 
Fécond , de , fertile  , abondant , te. 
Lat  tfbir.  Faantdui , a , um.  Fcrti-- 
iir,  e. 

Fecl'NDOS.  Féconds.  Les  Aftro 
logncs  appellent  ainfi  les  ffgnes  du 
Cancer , du  Scorpi<m  & des  PotRons, 
pour  les  diffinguer  des  autres  qn'ils 
appellent  ftériles.  Lat  Signa /uemÊ* 
4«. 

* FEDERACION, //.  le  même 

que  Cm/ednacitm.  Ce  mot  eft  peu 
nfité-  

FEDIENTE  , adj.  (Ttmr  term. 
Voyez  JlUiondo.  Le  premier  eft  peu 


nfité. 

• FEEZA  , /.  /.  Voyez  Feuldad. 
Ce  mot  eft  peu  ufité. 

FEFAUT.  Iæ  feptiéme  des  tons 
de  la  MuCque , dans  le  fyftémc  de 
Gui  Arctin.  Lat  Clovis  smjîca. 

FEILA  ^ f.  f.  en  jai^on  , Fol- 
bleffe,  pauioifon  dans  laquelle  les 
filoiix  afRclcnt  de  tomber  lorfqn'on 
les  furprend  en  flagrant  délit  Lat. 
Latronsim  tlobts. 

FEISSIMO,  MA,  ndj.  m.  £9'/. 
fupcri.  de  Feo.  Très-laid,  très  laide, 
très-vilain , ne , très-diffbrme  , très- 
horrible,  très-affreux  , eufe.  Lat 
’ Ftrdil/muf.  Teterrimus , a , utn. 

\ • FEJUGO,  GA,  ad?,  le  même 

! que  Ptjadc.  CTcft  un  terme  Arago- 
I nois. 

! * FEJ^GUEZ  , /.  /.  le  même 

j juc  C’eft  tm  terme  ufité 

dans  l'Aragon. 

! FELICK,  adj.  d'une  term.  le  mè- 
! me  que  Feliz. 

• FELICEMENTE , adv.  le  me- 
me que  FeUzmente. 

FELICIDAD,  /.  f.  Félicité , jomf- 
lance  des  biens  qui  peuvent  fâtisfai- 
rc  le  corps  & l’efprit.  Lal.  />ùV/- 
tas  y atis. 

FELICrSSIMAMENTE , adv.  /»- 
po*/.  Très  - hettreufement  Lat  Frli- 

, MA , odj.  w.  Ê//. 
fupcri.  Très  - heureux  , 

eufe.  Lat.  FeliciJmnus , « , 

• FELICITAR  , V.  U.  Rendre 
quelqu’un  heureux.  Ce  mot  eft  peu 
ufité  dans  cette  acception  , quoique 
ce  foit  la  véritable.  Lat.  Felicem  rrd- 
dfre. 

Fr.t.lCITAA.  Féliciter  , témoigner 
à quelqu'un  qu'on  eft  bien  aife  d'une 
bonne  fortune  qui  lui  eft  nouvelle- 
ment arrivée.  Lat.  Gratstkri.  Cm- 
gratuiari. 

FELICITADO  , da  , fart.  pajf. 
du  verbe  Felicititr.  Rendu , ue  heu- 
reux , eufe , fclicitc , éc.  Lat  /V- 
Ücitatus  y a , ta;f. 

FELIGRES  , f.  m.  Paroifficn, 
ouaille.  I.at.  FurocHanus. 

Fei-IGKEs:  on  appelle  ainfi  en 
itiie  familier  celui  qui  frequente  une 
maifon , & qui  y a fes  habitudes.  L. 
Alicui  dennsà  ti[/iluus , frequms. 
i FEUGRESIA,  /.  /.  Diftria,  é- 
tendue  , territoire  d’une  paroilTc.  Lat 
; Forweia. 

! FELIZ,  ùdj.  d*iarr  term.  Heureux, 

I eufe  , &dsfàit,  content , qui  eft  dans 
la  profpérité  , qui  jouit  de  toutes  les 
félicités  de  la  vie , à qui  il  ne  man- 
I que  rien.  Lat.  Félix.  Fortunatusy  a,  um. 
\ FEUZMENTE  , udv.  Heurenfe- 
ment , avec  bonheur  , d'une  maniè- 
re heureufe.  Lat  FtSciter. 

FELONIA  f /.  f.  Félonie  , trom- 
perie, mauvais  foi,  déloyauté,  tra- 
hifim,  ; perfidie.  Lat  Fer/dia , m. 


P E L 

/«/(ifür/ffi , oiis, 

Ciwr  01  felonia.  Faicoonr  le  crime 
de  haute  trahifon.  Lat  FerjUUu:  cn- 
nten  ineuTrere. 

FELPA , f.  f.  Peluche , panne  de 
I foyc.  Lat.  Pmntu  feriçus  viihfus. 

\ FEtPA:  on  appelle  ainfi  en  ftile 
burlefquc  la  baftennade  qu’on  donne 
à quelqu’un  , & Ton  dit  ordinaire- 
ment Jelfa  rahona.  Lat  Vaberatio  , 
ottis, 

FELPADO y DA,  oi(f«  le  même 
que  A/e^>ado. 

FELPILIJI,  /./.  Chenille  , çfpê- 
ce  de  cordon  de  (oyc  velouté , dont 
on  fe  fert  pour  border  les  habits  de 
femmes  & pour  broder.  Lat.  Sericue 
fuuicuhts  vithfut, 

FELPUDO , DA , ttâj.  le  meme 

que  Afelficéo. 

FEê^XClA  y f.  f.  le  mémo  que 
rilrmencia.  Ce  mot  n'eft  plus  ufi- 
té. 

FEMENIL,  ad;’.  <fraw  tenu.  Fé- 
minin, inc.  Ce  qui  appartient  à Ix 
femme.  Lat  flfuUthrUy  e. 

* FEMENILMENTE,  ods».  D’un© 
manière  efféminée,  en  femme,  com- 
me luic  femme.  Lat  AluUtirUer. 

FEMENINO,  NA,  adj.m.^sfA 
Féminin,  inc.  Ce  qui  appartient  à 
ta  femme.  Lat.  Fenuitnnsü , a , um. 

Femenino.  T.  de  Grammaire. 
Féminin,  ce  qui  concerne  la  femme* 
ou  la  femelle.  Lat  Fteminirus.  Il  fo 
dit  aufli  de  pluficiirs  mots  qui  ont  la 
teraunaifon  féminine,  & auxquels 
on  joint  l’article  /a,  l.a , comme  Ui 
carta , la  lettre , 4»  «iriT , la  neige, 

Femenikos.  Les  Aftiolcpiet 
I appellent  Venus  & la  Lime  planètes 
fcminiiies , i caufe  qu'elles  ont  moins 
d’aÛivité  que  les  autres.  Lat  F(^-> 

; ttc  feetninini. 

I Femeninos.  LesAftrologuesdon• 
, ncut  cucorc  le  nom  de  féminins  aux 
figures  du  Taureau,  du  Cancer,  de 
; la  Vierge,  du  Scorpion,  diuXapri- 
come  & des  PoHlons. 

I fanninina. 

I FemeninoS.  Fémtnim.  Ceftauffi 
j le  nom  oue  tes  Aftrolrgues  donnent 
I au  feconu  & au  quatrième  quarréx 
du  thème  célefte,  dont  le  premier 
comprend  U neuvième,  la  huitième 
è U feptiéme  maifon , & le  fécond 
U troificme , fa  fccondc  & la  premiè- 
re. Lat.  C^leftts  d^nnu  feemintme. 

FE^NTIDAMENTE,  adv.Dvnt 
manière  déloyale,  faufle  & perfide- 
Lat.  It^deliter.  P'allaciter. 

FEMENTIDO,  da,  adj. 
Trompeur , eufe  , infidèle , fourbe  * 
artificieux , eufe , menteur  , eufe. 
Lat  i^àtUs.  Fehax.  Alcndax. 

♦ FEMINAL,  adj.  d'une  term.  le 
j même  que  Femaùi.  Ce  mot  eft  peu 

ufité. 

FEMINEO , NEA  , adj.  ut.  tf'/,  le 
.même  que  /rtnimnc*  mais  moins  nfité. 
B » * FEN- 
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• FENDIENTE,/.  w.  Foi.ljnt, 
coup  donné  du  trenrhiint  d'une  épée 
lie  h.*uit  en  bas.  Lat.  léiuj  e^tjîm  hu 
JiLHus. 

FENTXER,  tJ.  ».  Finir,  prendre 
fin.  Lat.  flrtirf. 

pENErEi.  Finir,  lignifie  auiïi 
Mourir.  Lat.  Interire. 

. Fenecer,  x\a.  Finir,  achever, 
terminer.  LaL  Perficere. 

FeneCEI,  en  terme*  de  Géomé- 
trie, te  die  de*  figures  inferites  ou 
circonrcritcs  qu’on  peut  augmenter 
ou  dimiuuer  an  point  que  la  diffé- 
rence qu'il  y a cntr’cllcs  & ecllc^ 
dan*  Ictancllcs  elles  font  inferites  & 
circ'mfcntes , Toit  moindre  qu’aucune 
quantité  donnée.  Dégénérer,  le  ter- 
Viincr,  finir.  Lat.  Dejinere. 

FEIŒCIDO , DA,  p.  f.  du  verbe 
Fend.'tr  dans  firs  accepHon*.  Fini , ie, 
teruûiié,  ée,  achevé,  ée.  Lat /7/n- 
tus.  Aixtolutus  , a 4 tpH, 

FENECIMIENTO  , f.  m.  Fin  , 
terme , concliifion , nehévement  Lat 
Finis , it.  Abfolutio  , onii. 

Fmrsimiento  de  cuentas.  Arrêté  de 
comptes. 

• FENIGENO,  NA,  adi.  m.  ^ /. 
Qui  appartient  au  foin,  on  quittent 
de  fa  nature.  C'efl  un  terme  poeti* 
que.  I.at  FnnizeanSf  o,  um. 

FENDGRECO , /.  m.  Senegré , 
filante , autrement  Fénugrcc.  Lat  Fte. 
tfum  f'racum. 

FEO,  A , aJf.  tti.  ^ f.  Laid,  aide, 
difforme , qui  a quelque  définit  re- 
marquable dans  les  ^oportioiu  ou 
dans  les  couleurs  rcquncs  pour  la 
beauté,  Lat  Fmdm.  Deformis  , e. 

Feo.  Laid,  fe  dit  figurcment  en 
ohofes  fpirituélles  & morales. 

Rcfr.  C^mfutfla  rsQbai  muf^er  fea. 
La  parure  fert  de  coneAif  à la  lai- 
deur. 

Kcfr,  feo  tuwfl,  tertnofo  le 

rrce.  Il  n'y  a poirrt  de  belle  pri- 
n , ni  de  Inides  amours. 

/ ®KAcIDAD,  /.  /.  FertiUté, 
fécondité,  abondance.  Lat  Fcrtilîtoi. 
Fwewiditni , (His. 

FEHACISSUMO,  ma  , 
f,  fuperl,  de  Ferm.  Très  - fertile , 
ères  - abfuidant , te , trti  - fl'cond , de. 
Lat  FVr«c»é'^j»vi  , a , wn, 

• FERAL,  flib.  d'tftte  term.  Ftmcy 
fie  , fatal , qui  menace  de  mort.  Lnt 
Ferniis  , r.  Funeftus  , o,  wn. 

Ff.ia!..  Terme  d'Attrologie  judi- 
ciaire. Voyez  Afirrflt  fi.  DihiL 

Ff.fALES.  I-cs  Altrologucs  appel- 
lent a nli  le  hgne  du  Lion  , & la 
dcriiicre  moitié  du  Sagittaire. 

• FEKAZ,  Sme  tam.  Ferti- 
le, abûnd.j9'.  1,3!.  FiTfur. 

• FEKE  M\0 , /.  St*.  Cercueil , biè- 
re p>.tir  porter  Les  tuons  au  tombeau. 
Lat.  l(re»ru>n  , i. 

• FEKJ A , f.  /.  Fw-rie.  Terme  d'E- 
gUfe.  C'eft  ainû  qu'oa  nouunv  le- 
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jonrs  de  la  femaine  qui  fuiveftt  le 
Dimanche.  Lat.  Feria , 

Fekia.  Férié,  fête,  repos,  va- 
cances , vacations.  Lat  Fcrit , arum. 

Feria.  Foire,  lieu  public  où  les 
Marchands  s’aïïcmblent  à certains 
jours  ponr  vendre  en  liberté  leurs 
marchandifes.  Lat  A’imd/W,  arum. 

Ff.rias.  Foire,  fe  dit  aufli  du 
préfent  qu’on  fait  i quelqu’un  d'ime 
chofe  qui  en  vient  : on  dit  Donner  li 
foire  à quelqu'un.  Lat  Ntendinatia 
mtmtfi'uû. 

J?rtw/î*fr  h feria.  Troubler  II  foi- 
re , fc  ditfigurément  pour  Cjufcr  du 
iléfordrc  & de  b confufion  dans  une 
nfiàire  k laquelle  pluficurs  perfounci 
s’intcrefiTcnt.  Lat  Turbare. 

FERIAL,  aJi.  lune  term.  Férial, 
qui  regarde  la  férié.  Lat  Ferialis , e. 

FEKlAR,  V.  a.  Vendre,  acheter, 
troquer , trafiquer  , faire  négoce  , 
Fréquenter  L.'s  foires.  Lat  A'xoïdt- 

nari. 

Feriar,  fignifie  auin  CefTer  de 
travailler  , fc  repofer:  ü eft  peu  u- 
fité  dans  cette  acception.  Lat  Ihia- 
ri.  O^iori. 

Feriar.  Donner  la  foire  k quel- 
qu'un, lui  faire  un  préfent  de  quel- 
que chofe  qui  vient  de  ta  foire.  Lat 
2i$(ndinaria  muntifcula  ùtrgiri. 

FERIADO  , DA  , p.  p.  du  verbe 
Feriar  dans  fes  acceptions.  Vendu, 
UC.  Lat  Feriatuj^  o,  «n*. 

Dia  fni.ulo.  Jour  de  fcrie.  C'eft  le 
jour  que  les  Trîbunau.K  font  fermés, 
& qu’il  n'y  a point  d’audience.  Lat 
Diei  fe.Ûns. 

• FERIDAD , / /.  Cruauté , Fé- 
rocité , dureté  de  cceiir.  Ce  mot  a 
vieilli.  Lat.  Fnitas.,  atis, 

FEIUDOR,/  m.  Frappeur,  celui 
qui  blclfc,  qui  frappe,  tant  an  pro- 
pre qu’au  figuré. 

• FEIUNO , NA  , aij.  M.  f<f  f Qui 
appartient  A b bète  , on  qui  tient 
de  fa  nature.  Lat  Ferinus^  a,  um. 

• FERLIN,  f.  :n.  Ancienne  mon- 
noye  qui  valoît  la  quatrième  partie 
d’un  denier.  Lat  Usanmi  antiqui  gc^ 
nus. 

• FERMF.NTACION  , /.  /,  Fer- 
mentation , ébullition  naturelle  , ou 
artificielle.  Lat.  Fcnnentath  ^ enis. 

FERMENTAR,  V.  «.  Mettre  du 
levain  dans  de  b pâte  pottr  b faire 
fermenter.  Lat.  Fermentnre. 

Fermentai.  Fermenter,  eaufer 
b fermentation,  donner  le  mouve- 
ment de  fermentation  à qnelquc 
co^s. 

Fkimentar,  f».  »,  Fermenter, 
avoir  le  mouvement  de  fermentation. 
Lat.  Frrvere.  Ff/-rv(fcert, 

FERMENTANTE  , porf.  ail.  du 
verbe  Ferme  ttar.  Ferujcutant  , qui 
termente.  ï-at  Frrvens.  FJ'ervtfeca*. 

FEKxMENTADÜ,  DA,  pirrr.  p«;. 
au  verbe  Fertneniar  dam  ice  Accvi* 
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tiens.  Fermenté,  ce.  Lat  Fertneftia» 
tus , a , um. 

FERMENTATIVO,  va  , adi.  m. 
ff  f Qui  a de  b difpofition  à fer- 
menter, on  à proiluirc  de  b fermen* 
tatiim.  Lat  Fci'mentathms  , a,  vtn. 

FKRMENTü,  f m.  Ferment, 
levain  , pâte  aigrie.  Lat  Fermas^ 
tum , i. 

Fermento.  Ferment,  Menftrue, 
terme  de  Chymtc.  Lat  Fermentutn. 

FËROCIA  , /.  /.  le  même  que 
Ferocidad.  Ce  mot  n’cft  plus  ufité. 

FEROCIDAD,  f.f.  Férocité,  na- 
turel féroce } qtti  fe  dît  tant  au  pro- 
pre des  bêtes  farouches,  qu'au  figu- 
ré des  hommes  cruels  & intraitables. 
Lat.  Frrocitas , atis. 

FEROCISSIMO,  MA,edt.  w.  ^f. 
fuperL  de  Frm.  Très -Féroce  , trCs- 
cruel,  le,  très-inhamain,  ne.  Lat 
Fereexfrmui , o , um. 

FEROZ,  adj.  tfimc Féroce, 
cruel,  inhumain.  Lat  Ferox. 

FEROZMENTE , adv.  D'une  ma- 
nière féroce,  cmcllc , inhiunalne, 
Lat.  Ferocitrr, 

FËRRADA,  f.f.  MalTc  ou  mafTuc 
de  fer,  forte  d’arrac  dont  on  fefer- 
voit  anciconcmcnt  Lat  lortu  cia* 
va  , w. 

l^RRAR,  r.  a.  Fetrer,  garnir  Je 
fer.  Ce  mot  n'cik  plus  ufité  , & l'on 
dit  firrrar.  Lnt  Ferra  annare. 

FERRADO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
Fetrar.  Ferré,  ce.  Lat  Fnrv  annom 
/uf , is , um. 

Ferrado,/  m.  Mefurc  de  grain 
qui  vaut  le  quart  d'une  fanegue  » on 
s’en  fert  dons  b Galice.  Lat  Afo* 
distj  , a. 

FERKEO  , REA  , odi.  m.  ^ f 
Qui  eff  de  fer,  ou  qui  en  a les  qua- 
lits.  Lat.  Ferrfus , a , um.  Et  par 
allufion  il  fe  dit  d'un  homme  dur, 
fevêre,  rude,  întnttable,  impitüy.v 
blc  , inhumain , cruel , barbare,  l^t. 
Fcrreiu.  Durus,  Jnrxorabitis. 

* FERRER  , /.  m.  Le  même  que 
Uerrrro.  Cc  mot  n’eft  plus  ufité. 

FERRERIA , yi/.  Voyez //mtr/tf. 
Ceft  un  vieux  mot  qui  n'cfl  ufité 
que  dans  b Rifcaye  & b N.ivarre. 

FËRHERUELü  , j.  m.  Manteau 
long  qui  defeend  jufqu'anx  chevilles. 
Lat.  /«crrxti, 

FERRETE,  f.  m.  Cuivre  & lai- 
ton brillé  , dont  on  fe  fert  pour  b 
teinture.  Lat  Frrrugo  , inis. 

FERRETEADO  , DA  , adj.  m. 

/.  Garni,  ic  Je  fer.  Lat  Ferro 
inu  ritus  , o , ttm, 

* FERRION,  h Feriïona  , f. 
w.  oa  /.  Mouvement  de  colère,  em- 
portement, depit,  reffentiment.  Lat 
;ru  isnfetus  , ûi. 

FEkRÜ , /.  m.  Terme  de  Marine, 
Ancre.  Voyez  An.vra, 

Ix.a.  rl  frrrv.  Lever  l'ancre.  Lat 

• FEJt 
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* FERRONAS,  A /.  ea  jargon 
Eperons.  Lal.  Cakaria , ium. 

FERROPEA.  Voyc*  A^rcŸta. 

FERTIL,  ai>.  Ferti- 

le t fécond , abondant  t V**  rapporte 
beaucoup  : il  fc  dit  au  propre  & au 
figuré.  Lat.  /eri/ù'j.  /rrojc.  l/Oft, 

• Reff.  £ï  campo  fîrtil^  no  dtfean- 
fanâa  tomaff  tfitriL  Ce  Proverbe  fw 
gnifie  qu'il  fout  accorder  quelque 
relâche  1 l’eTprit  & au  corps  , fi 
l'ou  oc  veut  pas  qu'ils  fuccombent 
Ibus  le  poids  du  travail. 

FERTILÏDAD  , /.  /.  Fertilité» 
fécondité  » abondance.  Lat.  Fntilitas. 
UhertiU  t tais. 

FERTIUSSIMO,  ma,  aâj.m.^ 
f,  fuperL  de  FertiL  Très -fertile , 
trcs-fccnml , de  , très  - abondant , te. 
Lat.  , aw. 

FERTILIZAR,  f.  «.  Fcrtüifcr, 
tendre  fertile.  Lat.  FmcunAnre. 

FERTILIZ.ADO,  da,  paf. 
du  verbe  FtrtHizar.  Rendu,  ue  fer- 
tile. Lat  FttcwuUauSf  a,  um. 

FERULA  , / / le  même  que  Oi- 
«J'f/a. 

FEautA.  Férule,  petite  palette 
de  bots  allez  épaiirc , dont  les'  pé- 
dants fe  fervent  pour  frapper  dans 
la  main  des  écoliers  qui  ont  manqué 
à leur  devoir.  Xal.  Frruta  , #r. 

Flrula.  Kémle,  fe  pteiuLra  fi- 
gure pour  réprimande , corixcHoiii 
Lat.  (A^tfrjatiof  cnis. 

Filtrr  dfhaxo  dr  It  ftnda.  Etre  fous 
la  férule  de  quelqu'un , lui  être  fou- 
rnis. Lat.  Alitni  juris  rjf  ’e. 

FERVENnSSLMO,  oFfrvien- 
TISSIMO,  MA  , aAJ,  m.  ^ f.  iu- 
pcrl.  de  /W*î7'«;rc.  Très-ardent,  ente, 
t»‘vs-fcrvcnt  , te.  Lat  AritntiJ}imui. 
JTirirrrTièwai , a , wn. 

FERVIENTE  , «d/.  tTiwr  iesm. 
Bouillant,  ante,  fervent,  te,  ar* 
dent,  te.  Lat  Ftrvtns.  Ardtus. 

Ferviente.  Bonillant , ledit 
tttlfi  au  figuré , & ûgnifie  , Chaud , 
ardent,  vif,  prompt,  Lat  Frreens. 

FERVOR,  / m.  Chaleur  ardente, 
trlle  que  celle  du  feu  ou  du  Soleil. 
Lat  i'érwr,  oris, 

Feevoi.  Ardeur,  le  dit  aufij  fi- 
purement  en  Morale  de  tout  ce  qui 
k fait  avec  ehaleur,  avec  palfion, 
avec  vehemaMe.  Lat.  Ftrx'or. 

FERVURCttiO , /.  m.  dim.  de 
Ftrvor.  Ferveur  , ardeur , chaleur 
légère  & pafligere.  Lat  TtMMÙ  wt- 
dcr. 

FERVORIZAR»  v,  «.  Ip  même 
que  Afrrvoriiar  , ou  EnftrnmizMr» 

FERVOKOSAMENTE , odàw  Ar- 
demment , avec  ardeur,  avec  chaloir» 
avec  feu , fervemmeot,  Lat  ArJ^ 
trr.  Ftrviàh 

FERVOROfilSSIMO,  m«,  ed>.  m. 

/,  fnpcrL  de  Fwtvorafo.  Très -ar- 
dent, te,  très-brûlai|it , te  d'amour, 
Ires-flcia»  m de  f^yeur.  i4t  air- 
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ientifftmus.  FrrvtntÜJhma , c , am. 

FERVOROSO  , SA  , oâj.  m. 
Fervent,  ente  , qui  a de  l'ardeur, 
de  l'empreiTement  à foire  quelque 
chofe.  Lat  Ariens.  Fcrvr^is. 

FESXEAR , V.  a.  Le  même  que 
Fejlejar.  Ce  mot  cft  peu  wCté. 

’ FESTEJADÜR,  tA,  aij.  m. 

/.  Galant,  compUifant,  te,  qui 
cherche  à foire  la  ooor.  Lat  Ob/fQuiit- 
tor.  Ploi{/îtnr. 

FESTEJAR,  V.  a.  Fétoyer  quel- 
qu’un , le  régaler , hii  faire  bonne 
chère,  lecourtifer,  lui  foire  la  cour. 
Lat.  OVcfnxa  fr^rfiare. 

Festejar.  Faire  la  cour  à une 
femme.  Lat  Aluünis  groriaw  , vtl 
nmomn  eopfarr. 

FESTEJANTE  , pwt.  a(l.  du  ver- 
be Frfi*jar.  Celui  oui  fétoye  quel- 
qu'un , qui  le  régue , qui  lui  fort 
^nne  chère,  qui  lai  fait  la  cour. 
Lat.  CVèqwa  prabms. 

FESTEJADO , oa  , p.  p.  du  ver- 
be FejUjar.  Fêtoyé,  ée,  courtifé,ée. 
Lat.  Ohjrtfuiis  fyfceptus. 

* FESTEJO , /.  M.  Fête , rejoirif- 
Tance  que  l'on  fait  à roccafion  de 
quelque  bonheur  qui  ell  arrivé  à un 
ami , dans  le  dcucin  de  lui  en  té- 
moigner nôtre  jove.  Lat  Oh/equium. 

Flstfjo.  Galanterie  , civilité, 
courtoific,  politefTc.  Lat  Ohfeqtâumy 
«I.  ^Ppiéxufus , üs.  BUniitix , urson. 

' rP.iSrTKRO  ^ /.  m.  Intendant  des 
chœurs  de  rnnfiqtie.  Lat  Mujkorsan 
vrl  pre/curater. 

FE^IN,  A Feftin , grand  re- 
pos qu'on  donne  avec  cérémonie.  Lat 
Cottriviirtn  , »/, 

* FESTINACION,/. /.  Hàtc,di- 
Ugcnce,  cmprdTcmcnt  h foire  quel- 
que chofe.  Lat.  Ftfiinatio , onis, 

* PESTIHAL,  adj.  d'unt  trrm.  le 
même  que  Feftivo.  Ce  mot  cft  peu 
ufité. 

FF.STlVAMENTE,«dt^.Gayexnent 
joyciifement.  Lat.  Fefiivh 

FESIIVIDAD,  /./.Enjouement, 
gayeté,  badinage  fin  & fpiritucL  Lat. 
Fejiit'itas^  aiis, 

Festivioao,  fe  prend  réguliè- 
rement pour  l'aftion  de  folemnifcr 
fi:  de  célébrer  quelque  choie.  Lat 
FtAivitos. 

Fe&tividad.  Fête  que  rEglife 
célèbre.  Lat.  Dits  ftfius. 

FESTIVO  , VA  , adj.  m.  là  f. 
PJaifiuit,  te,  divcrtilTant,  te,  agrét- 
blc,  enjoué,  ée,  badin,  ne,  gai»  e, 
ipycux,cufe.  L./r/ft7v/.  ljtpii»ts^9^um. 

Vus  /t^ives.  Jours  de  fiète.  Lat. 
Via  fe^ 

FÉ^TON»  / m.  Fefton,  orne- 
ment cooipolé  de  fleurs , de  fruits 
& de  fniUles  entremêlées  enHemblc, 
qil*on  mettoit  aux  portes  des  temples 
oh  Ton  faifoit  quelque  fête  ou  ré- 
uuiflànce.  LatJsrts»  orm» 
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Feston.  Fefton , en  terme  d'Ar- 
chitcélure , eft  un  ornement  dont  les 
Architcélcs  , les  Peintres,  les  Mc- 
niiiüers  enrichiflTent  leurs  ouvrages. 
Lat.  Fjicarfus , /. 

* FETIDO  , X)A , adj.  le  même 
que  Htdiondo. 

FETO  y f.  m.  Fœtus.  Terme  de 
Médecine , qui  le  dit  en  général  de 
l'animal  qui  cft  encore  dans  le  ven- 
tre de  la  mère.  Lat  Fatus , ta. 

FEUDAL,  odj.  d'unt  term.  Féo- 
dal , ale , qui  appartient  au  fief.  Lat 
FtudalU^  t. 

* FEUDAIIDAO,/. /.  La  quali- 
té , U condition , ou  la  conftltntion 
du  fief.  X.at  Ftstdi  natstra , cmAitu^ 
tip. 

FEUDAR,  V,  tt.  Voytz  Bi/esidur, 
Le  premier  peu  ufité. 

FEUDATARIO,  »IA,  adj.  m. 

/.  Feiidataire,  val^,  celui  qui  tient 
à titre  €c  hommage  une  Seigneurie , 
un  droit  en  fief  dépcmlant  d'un  Sei- 
gneur dominant  Lat  Feudatarius , 

"’**F'EUmSTA,  A m.  Feudifte, 
Doélcur  , ou  JimTconfnUc  qui  écrit 
en  matière  Je  fiefs.  Lat  Vtfeudis 
tra/ians. 

FEUDO,  / w.  Fief,  Terre.  Sci- 
^eurie , ou  droits  ou’on  tient  d’un 
Seigneur  dominant  a la  charge  de 
foi  & hommage , ou  de  quelques  re- 
devances. Lat  Ftudum , i. 

Ffcuoo.  Fief,  fc  prend  auffiponr 
b foi  €c  hommage,  ou  redevance 
mo^'Cnaant  laquelle  on  polledc  uq 
fief.  Lat  Feudmn, 

Fludo.  Fief,  fe  prend  encore 
pour  le  droit  qu’a  rni  va^al  à la  cho- 
ie qu'on  lui  a accordée.  Lat  Ftudum, 

Feudo  de  Camaba.  Fief  de  U 
chambre , rente  annuelle  que  le 
vaflal  eft  obligé  de  payer  au  Sei- 
gneur en  argent  comptant  chaque  an- 
née. Lat.  Cvmtrm  feudtan. 

Feudo  pbakco.  Frane  fief,  qui 
n’eft  fujet  à aucune  redevance.  Lat 
Frudsem  Hkrrsan, 

Feudo  licio.  Fief  lige,  qui  ne 
peut  reconnoitre  qu*un  Seigneur.  Lat 
Ftvdttm  Hgium. 

Fevdo  PIOPBIO.  Ceft  celui  qui 
cft  revêtu  de  tontes  les  circonftances 
requi&s  pour  le  rtndrc  tel.  Lat 
Ftudttm  proprium. 

Feudo  impkopkio.  C*eft  celui 
qui  n'cft  pas  revêtu  de  toutes  les 
circonftances  qu'exige  La  conftitudoii 
du  vrai  fief,  Lat  Fttdum  vnprtu 
prUm, 

fl 

* Tt, A ^ même  que  ffija.  Ce 
mot  n'cft  pins  ufité. 

FIABLE  , adj.  d'une  term.  Terme 
rtncicn.  Sftr,  fidèle,  digne  de  cuiw 
iiance , auquel  on  peut  K fier.  l.at 
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^idriif.  Fidus  , ff , Uitt. 

FIADOR,  RA ,/  ni.  cî/ / Gannt, 
caution  , répotiJant  Lat.  Spcnfar, 
eris.  Fas^iis.  Fidanjfor,  oris. 

Fia  DO  R.  TrciTc  de  foye  qui  a 
nn  auillct  d'un  côté  & un  bouton 
de  l'autre  » que  l’on  coud  autour  du 
collet  d'un  manteau  pour  Varrêter. 
Xat  PaUii  Jîbula , *e.  ' 

Fiadoi.  Filière,  longue  corde  ou 
fic?Llc  qu'on  attache  au  faucon  lors- 
qu’il commence  à voler,  & avec  la- 
quelle on  lui  apprenti  à revenir  lors- 
qu'on le  rappelle.  Lat.  Fakonis  U- 
g.vnduum , »• 

Fiador.  Arrêt  d'un  fufil,  on  Je 
telle  autre  arme  à feu.  Lat.  OJat~ 
dix , fCfi. 

Fiador  de  ntuchachof.  Réponilant 
des  ciifansî  c’eft  leur  derrière,  parce 
qu’il  repond  des  fautes  qu'ils  font. 
iJt.  Putri  KiUtt, 

FIADURA.  f.  f.  Voyez  Fiostza. 
Ce  mot  a s'icilli. 

FIADURIA.  f.  f.  Voyez 

FIAMÜKK,  eàj.  <f««r  ttrm.  Vian- 
«te  froide,  foit  rôtie,  Toit  bouillie: 
on  employé  ordinairement  ce  mot 
comme  fubllantif.  Lat.  Curo  fn^ida. 

Fiamrre.  Chofe  vieille  & furan- 
uèv  , dont  on  n'a  point  frit  uH^c 
dans  Ton  tems.  Lat  Okfokttts.  Ejte- 
tus  y a,  tan. 

Fl  AMBRE,  fe  dit  dans  le  CHle  fa- 
milier de  ce  qu'on  prend  à crédit. 
Lat  Fidr  acerptum  , i. 

Fl.XMBRERil,  f.  f.  Viandes  froi- 
des que  Ton  porte  lorrqu'on  va  à la 
châtie , ou  qu'on  voyage.  Lat.  Ft'u 
g:.ij  Cf  f onia  far  ata. 

Fiambrera.  Corbeille  dans  b- 
quelle  on  porte  ces  fortes  de  vian- 
des. Lat.  Zïvea  frigidis  çf/oniis  fer^ 
Vtisdit. 

Fiambrera.  Sotîfc,  impertinen- 
ce , platitude.  Lat.  Frigida 

Ja  vsrbit. 

FIANZA,  /.  /.  Cautlomicmcnt , 
garantie,  airunince,  obligation,  cau- 
tion. Lat  Sfc^o.  FideJ$il/ioy  onii. 

Fianza  , le  prend  aulfi  pour  Fiii- 
$a  i mais  on  l'employe  rarement  dans 
cette  acception. 

Fian'ia  cforriero.  Caution  que  l’oji 
demie  de  repréfenter  un  prifomiicr 
toutes  fois  & quantes  qu’il  fera  re- 
quis. Lat.  ConunenUritnJh  fUejufJli. 

FCanza  de  ejiar  à derecho.  Voyez 
Dfr.'cho. 

Fiifiza  de  U Haz.  Cautionnement 
qu'on  donne  pour  un  criminel. 

de  la  de  Tcltdo.  ' C'eft 
le  cautionnement  qu’on  donne  de  rc- 
Rituer  l'argent  qui  a été  compté  en 
vertu' d'une  fcntcncc,  au  cas  qu'elle 
foie  révoquée  par  un  Juge  fupéricur. 
Lat.  JUgii  TcUtsfut  f\dcjt{ffto. 

pfjiitr  en  fama  , en  termes  de  M.a- 
réchalctie,  c’eft  mettre  le  pied  d’un 
cheval  QU  d'imc  mule,  dont  la  corne 


eft  endurcie , fur  nn  monceau  de  fu- 
mier, en  l'arrofant  avec  de  l'eau 
pour  qu'eUe  fe  ramolliflc.  Lat  Equ^ 
non  ungulai  moUire, 

FIAR , V.  n.  Cautionner , fe  ren- 
dre caution  pour  quelqu'un.  Lat  Fa- 
dem  pro  aliquo  fini. 

Fiar.  Vendre  à crédit  Lat  CVe- 
dito  î’fndfrr. 

Fiar.  Se  fier  à quelqu'un.  Lit 
Aiirui  /Uere, 

Fiar.  Confier  une  chofe  i quel- 
qu'un. Lat  Ahijuid  alicui  credfre. 

Fiar.  Erpérer.  Lat  Sferare.  Cou- 
Jidere. 

* Rcfr.  De  fer/ma  teoda  no  Jîei  tu 
hotfa.  L'yvroçncrie  eft  un  vice  qui 
conduit  à pluiicurs  autres.  Lat  Baç- 
chus  ionat  nusttmot , thrio  ne  crede  cru-  | 
menam. 

* Rcfr.  De  quim  font  lot  ojoi  en  el , 
fuelo  , no  jkt  lu  dintro.  Ce  Proverbe 
nous  avertit  de  nous  méfier  des  hy- 
pocrites. Lat  Fronti  nuUa  Jîdti , if- 
feibis  àecifit  omnes* 

Fl.AOO,  DA  , fart.  fajf.  du  verbe 
Ftar  dans  Tes  acceptions.  Fié,  ée, 
Confié,  mis  en  dépôt,  cautionné , éc. 
Lat.  Crrdjrui , a , um. 

Fiado.  Sûr,  d qui  l'on  peut  fe 
confier.  Lat.  Fiduty  a,  ttm. 

yU  fado.  Exprefl*.  aâv.  A crédit  L. 
Fidt  accefû. 

Dar  fado.  Donner  à crédit 

Conrfrar  fado.  Acheter  à crédit 

Vender  fado,  ViJrc  à crédit 

£i  fado.  ExprefT.  odt'.  Sous  cau- 
tion. Lat  Ftderufiont  acctftk. 

\ Salie  en  fado.  Sortir  fous  caution. 

* Rcfr.  Punco  faiio , grune  todo  el 
ano.  Un  homme  emlet^  ne  fqauroit 
mener  une  vie  tranquille. 

* FIAT.  Soit,  je  Ic^ux  ,fy  con- 
fens.  C’eft  un  mot  Latilr 

FIBRAS  , f.  /.  fluT.  Terme  d’A- 
natomic.  Fibres , petits  filets , ou  fi- 
binens  dont  les  membranes  & les 
mufclcs  font  entrctilTus.  Lat  Fihra , 
arum. 

FIBROSO,  sa,  adj.  m.  çf  f.  Fi- 
breux, eufe.  lAt  Fibro/uSy  b,iow. 

* FIBULA,//.  Boucle  de  fou- 
lier.  Lat.  Fihula, 

KibulaS.  Couture,  que  les  Chi- 
rurgiens font  aux  pbyes  pour  qu'elles 
fe  ferment  plus  tôt  Lat  Sutura. 

FICANTE  , /.  m.  en  jargon. 
Joueur.  Lat.  Lufory  erit. 

FICAR  , T.  a.  en  jargon,  Jouer. 
.Lat.  Ludere. 

FICCION  y f.  f Fiftion  , men- 
fon^,  impofture.  Lat  FiiHoyCnii. 

Fjccion.  Mine,  gefte,  grimace, 
contorfion , en  parlant  du  vibge.  Lat. 
Gejlus-  üs.  ' 

* FICE , f.  tn.  Merle , poRTon  qui 
rcITcinblc  à la  Perche.  Lat.  Meru- 

lus  y I. 

1 * FICEDULA , / / Beefigue , oi- 

[ feau  très  - délicat  à manger.  Lat.  ii- 


crdida, 

* FICO,/.  m.  le  même  que  Hcr. 

* FICTICIO,  CIA  , ttdj.  m.  ^ f. 
Faéficc , qui  n'cft  point  naturel  Lat 
FiiHtius  y O y um, 

FICTÔ , TA , adJ.  m.  Çf  f.  Feint, 
te.  Voyez  Fingido. 

Fi  CTO,  fe  dit  nuflî  pour  Vain, 
inutile.  Lat.  f’’anus , a , usn. 

ConfeJJùm  feia.  ConfikUon  limulée. 
Terme  de  pratique.  Lat  Fiêla  con- 
'feifo. 

FICTURA  , /.  /.  Voyez  Fingi- 
mimto.  Le  premier  eft  peu  ufilé. 

* FIDALGO , f.  iK.  Gentilhomme. 
Ce  mot  eft  ancien.  Lat  Homo  mki- 
Us. 

FIDEDIGNO  , NA,  adj.  m.  ^ f. 
Oigne  de  Foi , croyaMe.  Lat  Fide 
dignus  y a , um. 

* FIDEICüMISSARIO,  f.  m.  Fi- 
dcicommiÛkire.  Lat  Fidrienamija- 
riut  y si. 

FIDEICOMISSO,/  w.  Fidcicom- 
mis.  Lat.  Fidricommijum  , /, 

FIDELIDAD , / /.  FidéUté , foi , 
loyauté.  Lat  l ides  y ci.  P'idelîtas , 
atis. 

Fidelidad.  Fidélité,  vertu  qui 
confifte  à tenir  ce  qu'on  a promis. 
Lat.  Hdeütas. 

Fidelidad.  Exaftitndc  , atten.* 
tion  à faire  une  chofe  comme  elle 
doit  être.  Lat  Intetritas.  PerfeHio. 
i FIDELÏSSLMAMENTE , «dw.  fn- 
ftrL  Très-fidélcm«mt , très  - linccre- 
ment,  très«furemcnt  Lat  Fidelijf- 
fnè. 

FIDELISSIMO,  MA,  aii.m.  tff. 
fuperl  de  Fiel.  Très -fidèle,  très- 
üncère.  Lat  Fideiifîuius , a , um. 

FIDEOS,  f.  m.  fîstr.  Vermicelles, 
ou  VcrmicclU , forte  de  pôte  coupée 
en  longs  filets  qui  rcncmblcnt  à des 
vers.  Lat.  Cendimetiti  Itali  genus  ex 
mafsà  in  fia  deduffà  confcSli. 

* FIDICULA,  /.  /.  Etoile  de  U 
première  grandeur  dans  b conftella- 
tion  de  la  LyTC.  Lat.  fyræ  fdioula. 

* FIDO,  DA,  odf.  Voyez  Fiel. 

FIDUCIA  , f,  f.  Voyez  Confanza. 

* FIEBRE , /.  /.  Voyez  Calmtura. 

FIEL  , oiy.  Sune  tnm.  Fidèle, 

qui  a de  b fiddîté  , qui  obfcrvc 
exaftement  fa  promefic.  Lat  fide- 
Us  y e. 

Fiel,  fe  dit  aulTt  de  cc  qui  aies 
qualités  rcqnifes  pour  l'afage  auquel 
il  eft  deftinè.  Lat  Cnius.  Kegukris. 

Fiel.  Fidèle,  celui  qui  eft  dans 
b vraye  Religion.  Lat  HdeUs.  C«- 
tbeUau. 

Fi  EL , /.  m.  Celui  qui  a infpcélion 
fur  les  poids  & les  mefurcs  dont 
les  marchands  fe  fervent.  Lit  Ædi- 
Us  y is.  Ponderum  exauiini  frafeéius. 

Fiel.  Gardien,  étalonncurj  c’eft 
celui  qui  eft  chargé  des  poids  «S;  des 
mefurcs  publiques.  Lat  JUb  ipenfor  ^ 
eris. 
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Fiel.  Anciennemcat  c'étoit  cclni 
qui  rcconnoilToit  le  champ  & les  ar- 
mes de  ceux  qui  dévoient  combattre 
en  champ  clos.  Duelti  j$tdtx. 

Fif.l.  Tr^biichct,  languette  d'une 
balance.  Lat.  Suiter,*  ftyius. 

Fiel.  L'une  des  broches  qui  paf- 
fent  à travers  de  la  verge,  pour 
foutentr  les  deux  gardes  & le  cro* 
chet  de  la  romaine.  Lat.  Lxhr*  emtu- 
mohtüs. 

Fieles.  Ce  font  aufls  deux  piè- 
ces de  l'arbalète. 

/iW  de  Romana.  Celni  qui  garde 
la  romaine  dans  chaque  boucherie. 
Lat.  /jutiurii  Ædilis, 

Fiel  ExtetUor,  Fidèle  Exécuteur, 
Echevin  établi  pour  afllflcr  dans  le 
Bureau  où  on  repèfc  ce  'qui  a été 
vendu , ^our  voir  fi  on  a donné  le  ! 
poids  jufte.  Lat.  Senator  curutor  | 
quitaiii  in  fondfrihuf.  \ 

Fitl  Mtdiior.  Fidèle  Mefureur , 
celui  qui  cil  prépofé  pour  mefurer 
les  denrées  fujettes  à payer  un  cer«  ' 
tain  droit  nu  Roi , ou  â la  Ville  , 
qui  s'appelle  trihuto  de  faca  , tribut  i 
de  vente.  Lat.  Mir\furarum  frocura* 
tor. 

FIELDAD , yi  f.  L'office  d'Infpe- 
ôcur  des  poids  & mefures.  Lat.  .E-  ! 
diHtai , aîit. 

Fieloao.  Voyez  Scgtirjdni,  8o- , 
fetè.  Lat."  Seeuritas^  atis. 

Fieload  , fc  prend  aulH  pour 
Tidélitc.  I.«tl  Fsdditas  , titis, 

Fieloao,  o ettrta  de  Let- 

tre que  le  ConfeÜ  des  fanances  ex- 
pédie au  commencement  de  l’an  aux 
Rentiers  , pour  qu'ils  puiffient  lever 
pendant  quelques  jours  les  deniers 
royaux , en  attendant  la  dépêche  du 
bail  en  forme.  Lat  Utter^  facuU^ 
tti»  /tfricntfs  ut  veéJigaUn  coiUgmtur. 

FIELMENTE , odv.  Fidèlement , 
loyalement , cxaéîemcnt  , ponèluet 
lement , parfattcmcat  Lat.  Exaâi. 
Frrfeiih  FtdHiUr. 

FIELTRO,  /.  w.  Feutre,  étoffe 
foulée  & collée  enfcmble  avec  de  la 
lie , dont  on  fait  des  chapeaux.  Lat 
Fana  ccaela. 

Fiëltko.  Manteau,  calaquepour 
la  pluye,  & contre  le  froid.  Lat 

ét. 

FIERA , / y.  Bête  fauvage , fé- 
roce, eamalÜére.  Lat  FerOf  <r. 

Fibbas,  en  jargon,  les  Archers 
& autres  iuppots  de  la  Jufticc.  Lnt 
SateUîtes. 

FIERAMENTE , ait*.  Inhumaine- 
ncat , baibarement , crucUement , 
horriblement , durement  Lat  d’ax'è. 
CruJeiitir.  hÂiananiier. 

FlEKEZA,/./.  Cruauté,  iohu- 
xnanité,  férocité,  barbarie.  Lat. />• 
ritas.  Inkumanitia  ^ atis» 

Fieieea.  Laideur  , diifomuté. 
J4t  Fiidittn.  De/ormitfu , atis. 

FlEKibSL^IÜ  , I o4j*  ft**  C?'/* 


fuperl.  de  Ftero.  Très  cruel,  clic, 
très  inhumain , ne , très  barbare , 
irês  brutal,  le,  très  féroce,  tris  fa- 
rouche , très  fangiiinairc.  Lat.  Faldi 
t'trmy  ità'umastm, 

FIÈRO  , RA , aij.  fst.  £5’/.  Cruel, 
lie,  inhumain  , .ne,  barbare,  lan- 
I goinaire , brutal , féroce.  Lat  Férus. 

\ InhutHuHUi,  Truculentm. 

Fiero.  Laid,  affreux,  hideux, 
horrible , difforme.  Lat.  Fsdus.  llw* 
ri^Ui.  Deformis. 

Fiero  , fe  prend  aulE  pour  A- 
pre,  rude,  ralwtcnx,  inaccel&blc, 
imp^étrablc , feabreux  , impratica- 
ble. Lat  A/per.  Scttkrof$is.  Impervius. 

Fiero,  fe  prend  fouvent  pour 
GrahtI,  cxccfHf,  démefuré , énorme, 
extraor^linaire.  Lat  Iffgem.  Immers» 
fus,  jifi^nus, 

Fiero,  fe  dit  figtirément  pour 
Horrible  , terrible , affreux , épou- 
vantable. Lat /crdtfj.  Horridu  , e, 
ta». 

PiEROS.  Menaces,  bravades,  ro- 
domontades. Ce  mot  eft  fubffantif 
dans  cette  acception.  Lat  Min*. 
Terricul*  , arum. 

FIKRRA  , f.  /.  Vo^cz  Herradura. 
Ce  mot  n'eff  plus  ufité. 

FIERRO,  f.  le  même  que 
Hierro. 

Fierros  , anciennement  figni- 
ffolt , Fers  • chainos  , carcans , en- 
traves , menottes.  L-  Contfedn , usn. 

FIESTA,  yi  /.  Fête,  ré;ouïflhne«, 
allégreffe,  divertiffement  Lat 
hritas.  PLutfus.  F’ryîiT'/Va/. 

Fiesta.  Fête,  folcmnite  ou  ré- 
jcmlTance  qu’on  fait  dans  l'EsUfc 
en  l'honneur  d'un  Saint  Lat.  Vies 
fiftia. 

Fiesta.  Fél*,  ri>cft««Ie  qu'on 
donne  au  peuple  pour  le  délaffer  de 
Ihs  fatigues.  Lat  Fejlwn , 1. 

Fiestas.  Ce  font  les  jours  que 
repofent  les  tribunaux,  qu'il  n'y  a 
point  d'audience.  Lat  Feri*,arum. 

Fiestas,  fc  dit  des  carefles , du 
bon  accueil  que  l'on  fait  à quelqu'un 
pour  captiver  fa  bienveillance.  On 
dit , Faire  fête  à quelqu’un.  Lat 
BUnditi*  , urtan. 

Fiejia  de  Foivora,  au  propre,  Fê- 
te que  l'on  célèbre  par  des  feux  d'ar- 
tifice; U fc  dit  au  figuré,  d'une  dé- 
penfe  fuperffue,  mutile,  & qui  n'a- 
iMutit  à rien.  Lat  Ofut  cW  diffen» 
Asta»  if^antaneum. 

Fitjla  dohle.  Fête  double.  C'eft  une 
fête  plus  folcmncllc  qu'une  autre, 
où  on  double  les  Antiennes.  On  ap- 
pelle ainfi  dans  le  ftilc  familier  une 
afl'cmblée  où  l’on  le  divertit  avec 
grand  fracas.  Lat.  Alaxima  exuUutio, 
Longwn  trifudiéOH. 

Fitjlixs  imtnvhUi,  Fètcs  immobiles. 
Lat  Vies  feJH  imtnohiles. 

Fiefias  movAks,  l'itci  BWbilcS.  Lat 
Fejh  mebüta^  , 


Ftejia  rtâL  Frte  que  l'on  doiuic 
pour  un  Souverain.  Lat.  Fejlwn  ro 
gi«m. 

Fxhar  las  JteJlas.  Annoncer  les  jours 
de  fête  au  prône.  Lat.  Dits  frjlos  in^ 
dicare. 

Echar  lat  fiejlas.  Faire  les  prépara- 
tifs néccflaircs  pour  une  fête.  Lat 
Ijtdos  vel  fiaitdia  fraparitre. 

EJlar  de  fejla.  Etre  content,  jo- 
yeux , de  bonne  humeur.  Lat. 
tare.  Trifudiare. 

ATo  ejlar  para  ftjlas.  Etre  de  man- 
vaife  humeur.  Lat  Gaudia  vtl  k^us 
r^puert. 

FIEZ,  / M.  le  même  que  Heu 
Ce  mot  a vieilli. 

• FIGMENTO  , f.  m.  Ouvrage 

d'argUle,  de  terre  à potier.  Ce  mot 
eft  peu  nfité.  Lat  , /. 

FIGO , /,  m.  Voyez  H^o.  Le  pre- 
mier eft  peu  nfitc. 

A’b  que  fors  fços.  Expreflton  ba- 
dine dont  on  fe  fert  pour  prouver 
la  vérité  de  ce  qu'on  a avancé.  Lat. 
Kequidem  amhiguson  rjl. 

I rIGON  , / tn.  Gargote  , petite 
auberge  où  l'on  trouve  a toute  heu- 
re tout  ce  dont  on  peut  avoir  befoin 
I pour  la  table.  Lat.  Cauponaria , *. 

Figon,  fe  prend  pour  le  Trai- 
teur même , mais  ce  mot  eft  peu  ufi- 
té  dans  cette  acception.  Lat.  Crtrpo , 
nis. 

Figon.  Bardache,  jeune  garçon 
de  débauche.  Ce  mot  eft  peu  ufité. 
r Lat  Seartam , i. 

Sois  un  fgon.  Vous  êtes  un  barda- 
che. 

FIGONAL  y ad/,  d'une  tert».  Qui 
appartient  au  Traiteur  dont  on  vient 
de  parler. 

• FIGONERO , f.  m.  Traiteur , 
Gargotier , Cabarctier.  Lat.  Catipo , 
çnis. 

* FIGUERA,  f.  f.  VoTcz  Higue^ 
ra.  Le  premier  eft  peu  uuté. 

* FIGUERAL , f.  m.  Lieu  planté 
de  figuiers.  Lat  Sf>bim  Jîcis  çat\Jù> 
tut». 

FIGULINO  , NA  , adj,  tn.  ^ f. 
Qui  eft  fait  de  terre  cuite  , ou  d'ar- 
giile.  Lat  FigUnus , a , tan. 

FIGURA,  f.  f.  Figure,  forme, 
fymétric , difpofition  iles  parties  d'un 
corps , qui  le  diftingue  de  tout  autre. 
Lat.  Figura  t *, 

Figura  , lé  prend  principalement 
pour  le  vilage,  Lat  Firura.  FuUas. 

Figura.  Figure  , le  prend  pour 
la  ftatue,  ou  le  tableau  qui  rqirc- 
fente  le  corps  d'un  homme,  on  d'un 
animal.  Lat  Figttra.  SitntUaerw» , r. 

Figura  , fignifie  aufii  Rcffcn> 
btance  d'une  choie  avec  une  autre , 
repréfentation  en  image.  Lat  Figura, 
ItnagQ.  EJigiet. 

Figura.  Figure  , & dit  en  ftilc 
badin  d’un  hmme  qui  afflsile  de  la 
gravité  dvu  Ht  dilioun  & dans  fes 
aét(iu!. 
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aflion».  I^l.  In?.aiui  hmiâ. 

FiGt’iA.  Fi^rc.  On  iHt  ironî- 
fjucment  ü’im  homme  laid  , mal  bit- 
ti  > mal  habillé , VoiU  une  philantc 
figure.  Lat.  Homù  rUicuius. 

Figura  , en  termes  de  /urifpru- 
dcncc  fignifie  la  même  chofe  que  /er- 

tna, 

Figuia.  Figure,  en  Géométrie, 
c’eft  une  fnperlicie  enfermée  entre 
une  ou  pluficurt  lignes.  Lat.  Figura 
Gr>)fnefricj. 

Figura  , dans  rEUipfe  , efl  le 
rc^nglc  frrme  du  Paramètre  & du 
Diim'StfC.  Lat.  Figura  EîJipfrot. 

Figura,  dans  l'Hyperbole,  cft 
le  reilangle  fait  du  diamètre  déter- 
miné & du  Paramètre.  Lat  Ifyger- 
keU  fgura. 

Figuras.  Figures , fc  dit  des  per- 
foninges  que  les  Comédiens  repré- 
fentent  fur  le  théâtre.  Lat  l*erfona^ 

urtnit. 

Figuras.  Figures,  en  termes  de 
Grammaire  , de  Rhétorique  & de 
Poelle  , font  les  ornemens  ou  tours 
du  difeours,  difFcrcns  de  ceux  qu’on 
employé  qu.ind  on  parle  naturelle- 
ment , & fans  emotiou.  Lat  Figura 
Rbttj^ica. 

Figuras.  Notes  de  MuTique.  Lat 
Kotu: , aruur. 

Figuras.  Figures,  en  terme  de 
jeu  de  cartes , ce  font  les  trois  figu- 
res ou  peintures  de  chaque  couleur. 
Roi,  Dame,  Valet  Lat  O'jrtée  /• 

guritt^. 

Figura  eekfif.  Figntc  , on  Thè- 
me célefte.  Lat  ftgura  c^tejlis  , îW 
thttna. 

Figura  circunferi^ta.  Figure  circon- 
fcritc.  Lat.  Figura  circwn/lripta. 

Figura  iif  tafis.  Fi^rc  de  tapîf- 
fcric  : on  appelle  ainU  un  homme 
qui  cfl  tout  d'une  pièce,  & qui  n’cll 
propre  à rien.  Lat  Howo  rtauci. 

Figura  x^feriftA.  Figure  inferite. 
Lat.  Figura  ixi/crifta. 

Figurai  inotalti.  Figures  morales. 
Lat.  Figura  vel  huaga  xueraiit. 

Figura  objtiiiva.  On  appelle  alnH  I 
en  termes  de  PcrfiH*clive , la  figure 
d'un  objet  renréfentée  félon  toutes  fes 
ilunenüons.  Lat.  Figura  chkciiva. 
Figura  aval.  Figure  ovale.  Lat  Fi~ 
gura  evaUi. 

Figura  proyelfa  drp'tiJada,  Figure 
en  perfpcdive.  Lat.  Figura  prajecia. 

Ilaccr  Jgiira.  Faire  figure  , être 
dans  une  fituation  conüdérablc  , a- 
vnnîageufc.  Lat  Cm/ficuum  ejfe. 

Harrr  j^uras.  Faire  des  mines  & 
des  gefies  ridicules.  Lat.  (idlicuiuri. 

Ixvmnar  /^ura.  Voyea  AUar  fgu- 
ra, 

• Rt.'lr.  KitUiral  y fgura  kajîa  ta 
Fftihura,  Ce  Proverbe  fignifie  qu'il 
ii’cd  pas  aife  de  changer  du  géuic, 
êe  qu'on  conferve  julQii’à  la  mort  les 
ijiclj«u!ions  qu'on  a prifes  dans  fbn 


' enfimee.  Lat.  j^ua  fmuî  rfl  iniSnda 
rtemt  ferviAit  odm-au  Fcjla  diu. 

• FIGURABLE , adj.  d'une  term. 
Ce  dont  on  peut  repréfenter  la  figu- 
re. Lat  Figura;  capax. 

FIGURADA  , f.  f.  Aélion  imper- 
tinente , gcHc  affeélé  & ridicule. 
Lat.  /xnpertinew  allia , Gejlus. 

FIGURADAMENTE , udv.  Figu- 
rément,  d'une  façon  figurée.  Lat  Fi- 
gurât^. 

FIGL'RAL  , adj.  d'une  tenu.  Qui 
appartient  i la  figure.  Lat  Fxgu- 
rans. 

FIGURANZA  % f,  f.  Voyez  Sexue- 
jama.  Le  premier  eft  peu  ufitc. 

FIGURAR,  V.  a.  Figurer,  for- 
mer, tracer  des  figures,  ou  des  re- 
préfentations  de  quelque  chofe.  Lat. 
Figux'ore.  Efingerc. 

Fjcuaarsë,  V.  r,  Sc  figurer,  fc 
repréfenter , s'imaginer  , fc  mettre 
quelque  chofe  dans  lefprit  Lat.  Fin- 
gexr. 

FIGURADO , DA , part.  paf.  du 
verbe  Fi^urar  dans  fes  acceptions. 
Figuré,  ce.  Lat  Figuratus.  ^eÜus, 
O,  unt. 

Ficurada.  Figurée,  fe  ditJe 
la  Alufsque  dont  les  notes  font  dif- 
ferentes , & le  mouvement  inégal. 
Lat.  Ca«r«/  i 

Figurado.  Figure  , fe  dit  du  I 
Aile  qui  e(l  plein  de  figures.  Lat 
Rhcitrici  fguratus. 

\ Figuradü.  Figuré,  en  terme  de 
Blafon , Ce  dit  du  Soleil  fur  lequel 
on  exprime  la  figure  du  vifage  hu- 
main. Lat  Fîguraius. 

FIGURATIVü,  VA . «rfr.  nt.  Çff 
Figuratif,  ivc,  exprimé,  ce  par  des 
figures.  Lat  Figurativm , a , tan. 

* FIGÜRERIA,  /./.  Voyez  Fx- 

gtirada. 

FÏGURERO,  f.m.  Gefh'culatcur^ 
baladin,  bouffon,  qui  contiefàit  tom 
le  monde  par  des  figures , des  geftes , 
des  coiitorfions  ridicules.  Lat  Ali- 
mu/,  /.  Gelhculator y orit. 

FJGURILLA  , /.  / ilim.  de  Figu- 
ra. Petite  figure,  figure  mcprilàfalc. 
Lat.  figura  vUii  £>  exigutt. 

FIGÜRON,/.  tn.  augm.  de  Fi- 
ptra.  Grande  figure,  figure  difforme, 
énorme.  Lat.  Figura  gr.xndior  , ie- 
furmis. 

Figurom,  fc  dit  d'im  homme 
qui  par  fo  conduite  & fa  dépenfe  at- 
feélc  d'cQc  riche  & noble,  quoiqu'il 
ne  foit  ni  lun  ni  l'autre.  Lat.  Fajlu 
ridicuhss  hcnita. 

* FIJAR,  V.  a.  Ficher,  planter, 
clouer  , attaclicr,  enfoncer,  afficher, 
appliquer,  faire,  établir,  fixer  une 
chorv  pour  qu'elle  demeure  fixe  , fb- 
bie.  Lat.  Figerc.  Itifgere.  VeJ^ere. 
Firuuirr.  Stebitire. 

Fiji  A R.  Fixer,  fc  dit  aufli  des 
ehofcb  immntcricUcs  , par  exemple  , 
Fixer  iCIrtiiügraphe. 


FrjAR.  Fixer,  en  termes  de  Oÿ* 
mie  on  dit.  Fixer  le  Mercure,  Fi- 
xer les  felt  vobtils. 

Fijarse.  Se  fixer,  fc  dit  des 
humeurs,  ou  des  douleurs  qui  éta- 
bliffcnt  leur  fiége  dans  quelque  par- 
tie du  corps.  Lat  De/^i.  Iti^i. 

Fijarsk.  Sc  mettre,  s'imprimer 
fortement  dans  l'imagination.  Lat 
Altnti  iixfgi. 

Ftjar  lat  pUmtai.  AfTiircr  Tes  piedi , 
& au  figuré,  fc  confirmer  dans  une 
opinion  , dans  un  fcntlment  Lat  In 
aiiquo  eanquitfcere. 

fijar  ù vijla.  Fixer  la  vîke  fur 
un  objet.  Lat  Octiîos  de^ere. 

FIJANTE  , part.  aif.  du  vcrbc 
fiiar.  Fixant,  ce  qui  fixe.  Lat  Di- 
rigeni.  DitcnniHoni. 

FIJADO,  DA,  f.  p.  du  verbe  Fu 
jar  dans  fes  acceptions.  Ffché  , ce. 
Fixe , éc.  Lat.  Fixus  , a , utn. 

Fijado.  Fiché,  ée.  En  terme  de 
Blafun  on  appelle  Fiché , ce  qui  a une 
pointe  qui  le  rend  propre  à être  fi- 
ché dans  quelque  chofe.  Lat.  înftria- 
ri  parte  acuinitxatus a , uiit. 

FIXO,  XA  , p.  p.  du  verbe /7r.tr 
ou  fes  acceptions.  Fixé,  éc. 

Lat.  Fixus. 

* FIL , r.  w.  La  languette  d’une 
balance.  On  dit  ordinairement  FieL 
Fil,  fe  prend  pour  Equilibre, 
égalité  de  poiils.  Lzt.  Æàfxüiihrium  ^ H, 
Fil  dereeba.  Voyez  JOnseba, 

FILA  , /.  /.  File  , . longue  fuite 
I de  perfonnes , ou  de  chofes , princi- 
palement de  celles  qui  font  dilpofées 
en  droite  ligne.  Lat  Sériés  ^ ei.  Or- 
do  ^ snis. 

Fila.  File,  en  termes  de  guerre, 
cA  une  ligne  que  forment  les  fuldats 
placés  l'un  devant  l'autre , qui  com- 
pofent  la  hauteur  d'un  Bataillon.  Lat. 
Alititwn  tinta  , fériés. 

Caho  de  fia.  Chef  de  file  , c'eff  le 
foldat  qui  cA  à la  tète  de  la  file. 
Lat  Alilitaris  îinex  cap  ut  ^ itis. 

Eix  fia.  A la  file  , fur  la  même 
ligne.  Lat.  Fje  crdiixe. 

FILACIGA , f.  /.  Terme  de  Mari- 
ne.  Voyez  FilafUca. 

• FILADIZ,  è Filaiz,/:w.  Fi- 
lofcite,  filntricc , & padoue,  foyc 
qu'on  tire  des  cocons  dont  le  papil- 
lon cA  fortL  Lat.  Ex  Aimptis  bum- 
byeis  /vllkulis  fericusu , r. 

FILAMENTOS,  f,  m.  Filamens, 
menus  filets  qui  compofent  les  raci- 
nes des  plantes.  Lat  HUiotnta  , 
orutn. 

’^FilamentO,  f m.  Filage, 
l'aélion  de  filer.  Ce  mot  n'cA  plus 
ufité.  Lat.  Fiü  ducendi  ratio  y nis. 

FILANDKI.AS  , j.  /.  Filandres, 
vefs  fort  déliés  qui  s engendrent  dans 
les  inicAins  des  oilecux,  principale- 
ment ilc  ceux  de  proyc.  Lat.  /V- 
tnes  in  vi/cerihui  avium  priscrcati, 

• FILAK,  udj.  dwte  terxM.  Qui 

appartient 
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appirticiU  au  fil.  ï-at.  Ad  fium  per- 
tiftrnf. 

Trian^iitû  Jtla*’.  Inftnimcnt  Je  Ma- 
thématique compofé  Je  Jeux  régies 
dont  l'une  eft  perpciuliculalrc  fur  le 
milieu  de  l'autre  , & au  fooimet  de 
ta  perpendiculaire  efl  un  clou  fur  le- 
quel pafle  un  fil , dont  les  extrémi- 
tés viennent  aboutir  fur  celles  Je  la 
ftifle  J eu-bas.  Il  a Jifféreus  ufages. 
Lit.  Irittniuîare  injlnwtentuM  fh  in~ 
Jirtiilum. 

Filar,  V.  a.  le  même  que  //;- 
tar.  n n eft  prcfquc  plus  ufité  dans 
cette  acception. 

, en  jarj^on*  Couper  adroi- 
tement une  faourl'c.  Lat.  Ajhtfè/uh- 
/cindtre. 

FILADO  , DA  , pari.  pajf.  du  ver- 
be Fii’ar  dans  Tes  acceptions.  Pilé  , 
coupé , ée.  Lat.  SiéfciJ'us  , a , um, 

A>i/«  , O , «71. 

- FILARETE,/  w.  Filaret,  réts 
double  » poche  de  filet  qui  va  d'un 
bout  des  bords  du  vailtcau  à l'autre, 
dans  laquelle  les  matcloU  mettent 
leurs  iiarJiS  pendant  le  combat , pour 
être  à couvert  des  cot«ps  de  mouf- 
quets.  I.it.  Kete  Uiwit  iaiera  , d^>«- 
cauiù , eingent. 

FILASTICA  , /.  /.  Terme  de  Ma- 
rine. Fil  de  cirret,  fil  tiic  dont  «m 
le  fert  pour  raccommoder  le»  uumsii- 
vres.  Lat.  FiU  rx  fw^ihui  rritxU.~ 

FII.ATERLA,  f.  Verbi.igc,  lon- 
gue fuite  de  paroles  qui  ne  difeiu 
rien  de  foUde,  qui  ne  concluent  rien, 
fatras,  galimatias.  Lat  Imitia  vrr- 
fa. 

FILATERO , / «.  Verbiageur  , 
grand  parleur  qui  ne  dit  rien  qui 
vaille.  Lat.  Blaterutir  , «ris.  rerbi- 
ZoqK.ir,  cis. 

Filatero,  en  jargon,  Coupeur 
de  bourfe  y filou , larron.  L.  Fur , ris. 
Zmarum  JtAor. 

FILDERRETOR,/ w.  Etoffe  lé- 
gère , efpèce  d'étamine , dont  on 
nifoit  des  foutmes  de  prêtres,  & 
des  robes  de  deuil  pour  femmes.  Lat. 
Fuhms  laatus  tasuis. 

FlLEl.I , f.  m.  EtofFe  de  laine 
fort  mince , entretiffue  avec  de  l’her- 
be , qu’on  nous  apportoit  de  Barba- 
rie. Lat.  F>xmus  Unttu  tcnuijjifitui , e.x 
Â/ricA  aài'Uius, 

•FiLENO,  NA,  flJf.  m.  Çf /.  T. 
familier , Mou , ollc,  délicat,  te,  ef- 
féminé , ce.  Lat.  Jhllii , t. 
r»; , a , um. 

FILETE,  /.  m.  Terme  d’Archite- 
Aurc.  Filet , régict , Üite  tu , petit 
membre  , ou  ornement  quairé  dont 
on  fc  fert  en  lUverfc»  occaiions , & 
qui  couronne  une  moulure  plus  gran- 
de. Lat.  Lijh'lUmt , 1.  Supfi'ctiiioH , ii. 

FH-Ete.  Filet,  cordumict  qu’on 
employé  à divers  ufages  pour  fervir 
de  bordure.  Lat.  An^uji^  era  vil 
Fria  flicuU. 

Tcm.  a. 


Filf.te,  fignifie  auflî  une  petite 
broche.  Lat.  / Vrocaia»*,  ». 

Giiflar  tnmhos  fiktes,  Anaifonner 
un  difeours  de  traits  Se  de  failbes  in- 
geniatfes.  Lat.  SuUbut  ^ vmerihus 
jtr^uutnn  dijlhiguert. 

FILETEAR,  t».  «.  Franger,  dé- 
couper en  minière  de  frange , garnir 
Je  franges , faire  des  filets  , du  cor- 
donnet , tillèr.  Lat.  Fimhriis  conter- 
xrre. 

FILETEADO,  DA,p^.  du  verbe 
/>7r/f.ir.  Frangé,  ce,  tifiii , oc  , tra- 
viîUé , ée  en  cordonnet.  Lat.  Fpu- 
hiis  c«iitextas  , u, 

FILETON* , yt  m.  augni.  de  FV- 
Utf.  Gros  filet  qu’on  employé  daiu» 
rArchitefturc.  L.  DjldSum  p^endius. 

Filetok.  Les  Brotlciir*  appellent 
ainfi  un  gros  cordonna  dont  ils  fe 
fervent  pour  broder  les  Heurs.  Lat. 
Cmtortus  fih  fiotiailus  ^ ». 

FÏLIACION,  f.  f.  Filiation,  dcf. 
cenJancc  de  père  en  fUs.  Lat.  Filiit^ 
tiot  onii, 

FlUACfON  , le  dît  auflî  d’une 
Communauté  qui  déperui  d'un  Supé- 
rieur qn'cUc  regarde  comme  fou  pè- 
re. Lat.  rUiath. 

F.l  Cimvento  ds  lat  Capuchînas  es 
FiitAcion  dcl  Arzchifpo  de  Tokdo.  Le 
Couvent  des  Capucines  cil  une  filia- 
tion de  l’Archevêque  de  Tolède. 

FILIAL,  adj,  d'uue  term.  Filial, 
ale,  qui  appartient  au  fils,  à l’en- 
fant- Lat.  ^ è.^ 

* FILIAR , V.  a.  Prouver  fa  fi- 
liacion,  Birc  fa  généalogie.  Lat. 
vof , penus  dîductre. 

* FILICIOA,  /.  »«.  xMcurtrier  de 
fon  fils.  Lat.  FHH  interfelior , wis. 

* FILIERA,//.  Filière,  en  ter- 
mes de  Blalün , fc  dit  quelquefois  du 
diminutif  de  la  br»rdurr  , lorfqu'cHc 
ne  contient  que  h troifiéme  partie 
de  la  largctir  de  lu  bordiu'c  ordinai- 
re. Lat.  Trttiida  oro,  a, 

FILIGRAXA  , /.  /.  Filigrauc  , 
pièce  d’orftvcrie  d'or  ou  d'argent , 
travaillée  délicatement  en  fi>rmc  de 
petits  grains,  ou  de  petits  filas.  L. 
Aiiri  vA  arpenti  U nuis  feuarn,  *e. 

Fjligrana.  Un  appelle  ainfi  tout 
ce  qui  efl  mignon , délicat , joli.  Lac. 
TmniFiuà  f.k  iatnu. 

FuU-na  es  u»a  /Uiçrma.  Une  telle  ' 
eft  jobe  , mignoiuic,  gentille. 

* FILILI , /.  m.  Perfection , déli-  1 
cateffe  d’une  ihofc,  gcntiUcflc,  gra- ' 
ce.  Lat.  Prbiuer.  Ferje^h , enis.  Fe^ 
euus* 

EJixi  dmut  iflu  de  fU'J.  Cette  dame 
; eft  remplie  de  grâces  , de  gcndllel- 
Ics. 

I • FILIPICHIN,  / w.  Sorte  d’étoffe 
de  laine  gaufrée,  efpèce  de  camelot. 
Lat.  pMiitus  pr.eh  Jîcribns  dijUnitus. 

* FILIS , f.  /.  Talent , liabilcte' 
à dire  & à faire  les  chofes  d’une 
manière  agréable  & qui  plaîfe.  Lat. 


F I L 

Fmeres^  trm. 

FiLls.  Efpcce  de  petit  jouet  de 
terre  que  les  femmes  pottoient  pendu 
au  bras  avec  un  ruban.  Lat  Z&di- 
CT$tm  terremn  fnutiebre. 

FILI.O , f.  ni.  le  meme  que  füjo. 
Ce  mot  dl  ufitc  dans  la  Galice  & 
dans  les  Aflurics. 

• Fillos.  K*)[>çcc  de  bignaslongx 
faits  avec  de  la  farine  , des  jaunes 
d'<£ufs  & du  lait  , qu'on  fait  cuire 
dans  du  beurre.  Lat.  Lof^i  cdskngi 
griro». 

FILO,  f.  tn.  le  même  que  Hîh, 
Ce  mot  n'cft  plus  ufité  dans  cette  ac- 
ception. 

Fl  LO,  fe  prend  aulH  pour  Equi- 
libre, contrepoids.  l^t.ÆiyMUbriumAs. 

Filo.  Le  Fil,  le  trcnchont  d'un 
couteau,  d'une  épée,  d'un  rafolr , 
ou  de  tel  autre  iulh-umeat.  Lat  A~ 
oV;,  ei. 

i).rr  un  filo  à la  e/pada.  Aigiiifcc 
l’épèc,  l'affiler. 

Alrdùs  nofbe  ira  pyr  fîB.  11  étoit 
précii'ément  minuit. 

Kilo,  fe  prend  anflS  pour  l'aèlion 
d'aiguifer  un  indrement  trencKant  Se 
de  lui  donner  le  fil.  Lat  eîciti  aca* 
ntinash. 

Darfe  un  fia.  S'affcmbler  pour  mé- 
' dire  de  quelqu'un.  Cette  métaphore 
eft  prife  de  la  coutume  qu'on  a de 
donner  le  fil  à un  couteau  j>our  qu'il 
coupe  mieux.  Lat.  linpuas  irvi/oquen- 
, 1/9  exxicuere. 

Fmkatar  les  fiai.  Métaph.  Raf« 
i Icntir  l'ardètir  , Laâivitè  de  queU 
qu’un.  Lat.  AAes , vA  acumina  oF- 
tundere. 

Htrir  per  los  mî/tnat  fbSy  en  ter- 
mes d'eftrime,  BleflVr  quelqu’un  en 
coulant  le  long  de  fon  épee.  Lat  Fe* 
eamdem  lintam  perçutere. 

Htrir  pw  ki  tnijf»of  fht  , fc  <lit 
figurément  pour  Réfuter  quelqu'un 
avec  les  mêmes  raifons  qu'fl  employé 
pour  tuius  convaincre.  Lat.  ÈvStM 
^laiio  jupulare. 

* FILOPOS , / w.  Terme  de  Vé- 
nerie. Toiles , rets  dont  on  fc  fert 
à la  chafle  des  betes  fauves.  Lat. 

tnn. 

Fl  LOS  A,  f /.  en  jargon.  Epée. 
Lat.  Fjfs , h. 

FILTRACÎOK,  / /.  T.  de  Chy-. 
mie.  Filtration  , aèlicn  de  filtrer.  L. 
Ctimica  Uauemm  ftparatio. 

FI1.TR.4r,  r.  a.  Filtrer,  chrî- 
fier  une  liqueur  en  la  paflont  par  le 
filtre.  Lat.  Fer  linleunt , iv/  piv:>tui>e 
Uepterfes  tr^vifundert, 

FILTRADO,  OA,  p.  p.  du  verbe 
Filtrar.  Filtré,  ée.  Lat  Liquatiu  ^ 

a , tmt. 

FILTRO,  f.  m.  Filtre.  Tonne  de 
Cliymie.  Morceau  de  drap  , cm  de 
linge  dont  on  fe  fert  pour  filtrer , 
qu  on  appelle  autrement  ChaiilTc.  L. 
Lir.train  , vcl  ptnu.us  cF»WiV<«  Jff.Trar- 
C tia*ù. 
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àiofti , Vfl  tra*isfii.Soni  h/er^'ifnt. 

* FIMBRJA  , f.  f.  Le  bout , l’cx- 
tréraité  , le  bord  oii  U frange  qui 
e(l  au  bas  d'un  vêtement  Ce  mot 
cil  Latin.  Lit  FiMbrhy  ^e. 

• FIMO , /.  tn.  Exc»^émcnt  hu- 
main. C’c.^l  un  terme  ufiti  parmi  les 
Médecins.  Lat  fimui , i. 

FIN , /.  m.  Fin , bout  , extrémi- 
té « ce  qui  termine  toutes  choies. 
Lat.  Finis , is.  Terminus , i. 

FtN',  Ce  prend  pour  EumC)  limi- 
te. Terminus. 

Fin.  Fin,  hçnifie  aulTi  l'objet,! 
le  but,  le  motif  ou  la  cauCe  qui  nous  i 
^it  agir.  Lit  Finis  vtl  caufa  Jina~ 
Ht- 

Fus  imftrfeêh , en  termes  d'Eferi- 
jne , c*clt  lorfqu'on  parc  une  botte 
que  notre  adverfalre  nous  portoit. 
iat.  Adt>erji enjis  icfùs  impeditio. 

Fin  medio.  Fin  moyenne.  Lat  Fu 
nis  médius. 

Fin  prt’/fêf»,  en  termes  d'Eferime, 
c'ed  lorr^u'on  porte  la  botte  en  plein. 
X-ac.  Eti'is  certus  iiius. 

Fm  uUinui.  Fia  dernière,  la  mort. 
Lat.  AIjts. 

Al  Jm.  Enfin , après  tout , finale- 
ment. Lat  Tandem. 

Al  ^ fe  eofsta  ta  ghria.  Ceft  la 
fin  qui  couronne  Tonivrc.  Lat.  Exi~ 

tus  ucia  proèat. 

En  fn.  adv.  Enfin  , finalement , 
eo  un  mot  , pour  conclurre.  Lat' 
Tandem.  Derfique. 

Par  fin.  atlv.  Enfin,  finalement 
Les  gens  du  commun  ont  coutume  de 
dire  dans  le  meme  fens  , pyr  fit  y 
fofire  ^ comme  qui  diroit , Et  enfin  , 
en  dernier  lieu , que  voulet-vous  dire? 
ou,  que  pretendca  - vous  faire?  Lat. 
Tun.iein  tandem. 

FINABLK,  adj.  d tt’if  terrn.  Voyez 
jS.'téiék.  Le  premier  eil  peu  iifite. 

FINAL,  «Jy.  d'une  term.  Final, 
ale,  ce  qui  termine,  ou  qui  eJl  le 
dernier  en  quelque  choie.  Lat.  /V- 
fiûüî,  c.  Pufitemus  , *f,  um. 

Fl  N A!.,  employé  comme  fublhn- 
tif,  ligiùHe  Fin , extrémité  d’iwc 
ebofe.  Lat  Finit , is. 

For  final,  adv.  Enfin.  Voyez  En 
fia. 

FINALIZAR  . V.  a.  Finir,  ter- 
miner , achever , mettre  \ fin  quel- 
que affaire,  quelque  dilcours , quelque 
«uvrage.  L./ï'«Vc.  A^'oteere.  Perficere. 

* Fi.valizak,  v.h.  Fuur,  pren- 
dre fin,  fc  terminer,  s'achever.  Lat. 
Fsniri. 

FINALIZ.ADO,  da,  part,  pajl  dw 
Verbe /iowÜtffl’.  Fini,  ie,  termine, 
éc  , aclu'vé , éc.  Lat  Finâus. 
ktius , n , wn. 

FINALMENTE  , cJi'.  Fioale- 
ment , enfin , en  dernier  lieu  , pour 
conclure.  Lal.  Ti.nde.n.  üeni>}ue. 

• FiN.A..MENiE,  ndr.  Finemeut , 
d'une  mmivie  Hue  , déiicate,  in^c- 


nîcufe.  Lat.  Apprimi.  P^regxK 

• FINAMlENTü,  /.  m.  le  même 
que  Falkcimieiite.  Ce  mot  cil  peu 

FINAR,  V.  U.  le  même  que /'oi- 
ilpcir , ou  Alsrir. 

* Finaese  , fc  dit  hyperbolique- 
ment pour  Dciirer  une  chofe  éper- 
dument , féchcr  fur  pied  par  le  défir 
qu'on  a de  la  polféiler.  Lat  Depert- 
re,  Exfdi.  Coi^'ipnt, 

FINAÜO  , DA  , p.  p.  dü  verbe 
Fimtr.  Confumé,  éc,  feehé,  ce.  Lat. 
Extftu.  V^}%!\onŸtus  , a , 

Dia  de  loi  finados.  La  fête  des  Tré- 
paffés.  Lat.  Defunclorum  commanorA- 
tianis  dies.  • 

! FINCA  , f.  f.  Fonds  , propriété. 

I Lat.  Fundns , t. 

I Finca.  T,  peu  uüté.  Gefte,  mi- 
ne , fcmbJant  de  colère  , menace.  L. 
Alinx , earxim.  Sxmuiatio , crxis. 

I Buen.t  finca.  Bon  fonils , bonne  hy- 
pothèque , phrafe  métaphorique  pour 
le  moquer  de  quelqu'un  qui  fait  très 
' mal  fes  affaires , éi  lui  dire  clairc- 
I ment  qu'on  ne  peut  pas  compter  fur 
; le  bien  qu’il  gagnera. 

I • FINC.'^BLE  , txdi.  Tune  term. 
Exifbint , ante , qui  cfi  en  nature , 
[ en  efpècc.  Lat  Exijlens. 

I F’INCAR,  t'.  H.  le  meme  que 
I dar.  Ce  mot  cil  peu  ufité. 

I Aqui  firtea  el  ptrxio.  C'cfi  là  le  ti«ud 
de  raffiirc  , c'cA  là  le  point  Lat. 
Ik  ee  rti  carde  vertitur. 

FINF.ZA,  f.  f.  Finefle,  pureté, 
délicatcffc,  bonté,  pcrfeCEo.n  d'une 
chufe.  Lat.  Pxtritas,  aiis.  Defxcath, 
onis. 

Finlza.  Amitié,  carclfc , faveur 
cxtraordiiuire.  Lat  Atnoris  piinut, 
orii, 

lia  hecho  xjtttAyas  fittxAS  Mi.  Il 
m’a  fiiit  beaucoup  de  careffes,  il  m'a 
témoigne  beaucoup  d'amitîé,  il  m'a 
comblé  de  faveurs  extraordinaires. 

FiNK/.A.  FinetTe,  dvlicatelTc,  fub- 
tUité  d'cfprit  Lat.  Ingenii  acumax, 
inis, 

F^ine/a.  Minières  obligeante  & 
cinpreflecs.  Lat  hxjigms  fidet  sf//«- 
zwr. 

Fineza,  fc  dit  en  ftilc  familier 
pour  petit  préfent  qu’on  fait  à quel- 
qu'un pour  marque  d’auûtié.  Lat 
sHuaaJcidufN  hoxei^olritix  pignus. 

FINGIDAMENfE  , adr.  D'une 
manière  feinte  & fiinuléc , avec  de- 
gmfeincnt . avec  dilUmulation.  Lit. 
Fxdi.  Simuluti. 

FIKGIDDR,/  fjt.  Celui  qui  ufe 
de  feinte,  qui  diti'unulc.  Lat.  Siuxu^ 
lator , orii, 

FINGIMIENTO,  f.  m.  Feinte, 
déguisement,  apparence,  diüIuiuU- 
tion , troiQ.ierte.  Lat  SimuLitio , o/xù. 

FINGIK,  1^.  a.  Feindre,  diliimu- 
ier , deguücr  ù peuke.  Lat  Fingc- 
re.  Fiotui‘Vru 


Fingia  , Cgnific  auflî  ContrefaS- 
rc  imiter.  Lat.  Ejingere, 

F'ingir  , fc  prend  pour  Imagi- 
ner , inventer  des  choies  raulfcs , con- 
trouver.  Lat  Emevtiri.  Coxnminifci. 

Fingir  U t*or..  Contredire  fa  voix 
pour  n’étre  pas  connu.  Lat.  Focem 
Jiftmiare. 

Fingir  la  t'oz.  Forcer  fa  voix  en 
chantant.  Lat  Focetu  f>irr«r»V/, 

• Refr.  E'htgir  ruxdo  for  venir  d 
partido.  Ce  Proverbe  cil  contre  ceux 
qui  faute  de  bon  droit  , cherchent 
à intimider  ceux  avec  lefqucis  iU 
ont  à faire. 

FINGIDO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
Fitsgir  dans  fes  acceptions.  Feint , 
einte , d^uifé , ce , contredit , te  , 
apparent,  te,  diOlniuIé,  éc.  Lat  Fù- 
élus.  SxmxiUtxiS.  Einentitus  , <r,  tau. 

Fingioo,  en  termes  de  Peinture, 
c’cfl  ce  qu’on  ajoute  an  fujet  prin- 
cipal , pour  lui  donner  plus  de  re- 
lief. Lal.  Cdtmxuntitixts. 

• F'INIBLE,  adj.  Ttate  term.  Ce 
qu'on  peut  achever,  ou  finir.  Ce 
mot  cA  peu  uüté.  Lit  Finis  capax, 

• FINIBÜS  rERRÆ  , /.  w.  Cgni- 
fie  en  jargon  la  Potence.  Lit.  Crtae, 
cis.  F'urca,  x.  Patihubim,  i. 

FINIF>STRA,  f.  f.  le  meme  que 
Ventana.  Ce  mot  n'cit  plus  ufité. 

FIN1Q.UITO , f.  m.  Kinito.  Ter- 
me de  Pratique.  C'efi  l'anété  ou  l'é- 
tat final  d'un  compte.  Lat.  Ra:io»um 
claxûila , <r. 

Dar  fini.yuito,  outre  le  fens  prev 
pre,  fignific  figurciiunt  Achever  de 
manger  le  bien  qui  nous  relie.  Lat 
Ap  dKtm  debityri  expeaire, 

FINIR , f.  a.  Voyez  Acahar.  Le 
premier  a vieilli. 

FINIDO,  DA  , f.  p du  verbe 
Finir.  Fini , ie , achevé , ée.  Voyez 
Feneddo. 

• FINJSSl.MA.MENTE  , ai),  fu- 
péri.  Très  - admirablement , très  - cx- 
cellcmmeut , très  - bien , très  • ami^ 
hiement , très  - cordialement , avec 
une  très-grande  amitié.  Lat  Ègregiè, 
Exhniè.  Bdii. 

FINISSIMO,  MA  , a4f.  m.  fcf  /. 
fuperl.  de  Fhso.  Très-fin,  ne,  très- 
menu  , UC,  très-fielié  , ée.  Et  au  [fi 
Très-parfait,  te , très^Jur , re , très- 
accompli  , ie.  Aojûùaijàuuj.  I:^egiw, 
Fxiinius , n , xtm. 

• FINTTIMO,  MA,  adj.  m.y  f, 
Voifin  , ne,  limitrophe,  proche, 
contigu,  UC,  qui  eillur  la  fruuUèrc. 
Lat  Finiiiftms  , a , um. 

•FlNITO,  TA,  adj.  f.  Fi- 
ni, ie , limité,  ee,  itetcnniaé,  éc, 
borné , ee.  Lat.  Finsixts , a , um. 

FINO,  NA,  aii.  m.  éfi f.  Fin, 
fine , ce  qui  cil  le  plus  excellent  en 
ion  genre.  Lat.  Pttrus.  Primus. 

Fino.  Fin,  fubtU,  délié,  mens. 
Lot  Tennis,  e. 

yiNUjJligmfic  aulli  Fidèle,  coq- 
ibut  I 
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ftant  t tentirc , pnflioiin^.  Lat  /7- 
dus  « il  t Ceifjiitnu 

F» NO.  Fin,  rufc,  adroit,  péné- 
trant, écbiré  , avifé,  malin.  Lat. 
ÂjlutuT.  CaUidus , 0 , UM.  d'f^ar. 

FINOJO,  f.  M.  Genou.  Voyez 
XcJiiia.  ' 

FINTA , /.  /.  Sorte  de  trlbiU  que 
les  fujcK  payent  au  Prince  fur  leurs 
denrées , dias  une  néedfité  urgente. 
Lat.  Ex  r(  /inttWari  vré/igo/,  lit. 

FintaS.  Feintes,  al  termes d'Ef- 
erime,  cft  une  fhufTe  attaqnc  , un 
deUbin  apparent  de  porter  une  botte 
en  uncmlroit,  pour  foire  découvrir 
fon  ennemi,  afin  de  porter  le  coup 
en  un  autre.  Lat.  vobAilis 
tus. 

* FÏKURA,//^  le  même  quc/7- 
neza. 

* f 10 1 r.  m.  le  même  que  Jlijo, 
Ce  mot  n’cd  plus  ufitc. 

Seing,  Cgnatiirc.  Lat. 
Chin-fcrafhusK  ^ i. 

Firm.A.  Excm^itinn.  Les  Maîtres 
d'Ecole  appellent  ainfi  un  papier 
qu'ils  flânent  &.  qu’ils  donnent  à 
ceux  de  leurs  écoliers  qui  ont  bien 
tait  leur  devoir , lequel  leur  fauve 
les  étrÎTKTC«  une , deux , ou  trois  Fois, 
dans  les  cas  où  Us  font  quelque  fou- 
te. I.îtt.  lifr.nunitai  ^ tais, 

FiR  MA  ; c'eft  le  nom  qu’on  donne 
dans  les  Aflurics  au  collet  «l'une  chc-  ] 
mife.  Lat.  Iniufn  ii. 

FIRMAMENTO,/  îM.  î^cFirma- 
ment,  le  huitième  ciel  , la  huitième  ; 
Tphére  où  les  Uoiles  ilxcs  font  atta- 
chées. Lat-  Finmsmtntum , /. 

Firmamento.  Ajnii  , fouticn, 
étanqon.  Lat.  l'uldmtn. 

FiKMAR,  V,  a.  Signer,  mettre 
fon  Icjng.  I.at.  O-ircfrufho  firmart. 

Firmar  , ie  prenoit autrefois  i^ur 
Témoigner,  depufer  , Icrs'ir  de  té- 
moin. Lat.  A^murt.  Tdlari, 

Firma R , lignifie  aulli,  Afiermir, 
tflurcr  , rcnilic  forme,  apuyer.  Lat 
Conf.rma.re. 

Firmarse,  V.  r.  Sefigner,  a- 
jouter  ù fon  nom  celui  d'un  titre  on 
d'une  terre  en  fc  hgnant.  Lat.  Ali~ 
quo  t o^nerntin*  uti  in  fv.bjcri^ione, 

finne  tsfled.  Signez. 

Ao  tjhr  para  frmar.  On  dit  d’un 
homme  yvre  , qu'il  n’eft  pas  en  état 
de  figner.  Lat  Sihi  minitni  conflare. 

‘ FlKMADO,  r>A  , p.  p.  du  verbe 
Firmar  dans  fes  acceptions.  Signe, 
éc,  apuyé,  éc,  aSbnni  , ie.  I>at 
Chiragritpba  frmatm.  Llnfrmatia , a , 
uns. 

El  contrato  efà  firtna.io.  Le  con- 
trat eft  ligné. 

El  trflasismto  rj}à  frmasij.  Le  tc- 
ftameot  eft  figué. 

carta  ejfà  frsssaJa.  La  lettre  cil 

(ignée. 

FIRME,  d’une  term.  Ferme, 
fable,  conibuU,  inébranlable.  Lat 


Fsrmut , « , uns.  *rm^ï7»V , R. 

Tirrra  frsw.  La  Terre  Ferme,  le 
Continent.  Lat.  CanAueiis. 

Tienra  firme.  Terrain  folidc  fur 
lequel  on  i>eut  bâtir  en  fureté.  Lat. 
Trrra  fxa  %'A  firmif. 

• FIRMEDÜMBRE  , /./.  le  mé- 
me  que  l'irnteza.  Ce  mot  cft  peu 
ufité. 

FIRMEMEXTR  , aiv.  Ferme- 
ment, d’une  manière  Ferme,  confian- 
te , certaine,  avec  Fermeté,  avec 
force.  Lat.  Firmiter,  Ccfiflartcr. 

FiRMEZA,//.  Fermeté,  foli- 
dite  • aflurance,  courage,  confiance, 
réfoluïion.  Lat.  Ftrtmtot.  Stakiiit>ü. 

, «c.  Fm-tituh , inis. 

Firmeza.  Bijou  de  figure  trian- 
piiairc  que  Ton  foit  de  dilTéfcntcs 
matières.  Fat  Spintlur , nis. 

FIRMISSIMA.MENl’E  , «Je;. /«- 
prrl.  Très  - fermement  , très  - fùre- 
ment , très-conlbuninciU  , très-cou- 
rageufement.  Lat.  Ftrmîftwb.  Ce»- 
fhistll'jsti. 

ITRMISSIMO  , MA  , ndf.  ns.  l'ff. 
fuperl.  de  Firme.  Tres-ferme,  tres- 
confiant , te , très  - fiir , re , très  fo- 
lide,  trcs-ftallc,  tres-fort,  te.  Lat. 
FirmiJJrfnus.  , tf , sim. 

* FISBERTA , f.  /.  en  jargon , 
Epée.  Lat.  Enjisy  is. 

FISCAL,  f.  »s.  Officier  prépofé 
pour  ImMeair  les  intérêts  du  Roi 
d.ins  les  iiiires"  civiles  , êlc  pour 
faire  le  procès  aux  criminels  il  foit 
les  fondions  du  Procureur  général 
& de  l’Avocat  général  en  France. 
Lat.  FifiH  proçttrator  , or;/. 

Fiscal,  par  extenfion  , fc  dit  de 
celui  qui  reproche  à iin  autre  une 
inauvaifc  action.  Lat.  Aceufator. 

Fiscal  , adj.  Qiii  appartient  au 
fife,  fifcal.  I.at.  Fifcalis^  c. 

FISC.ALEAR,  v.  a.  Voyez  Fifea^ 
ïizar. 

FISCAU2AR , V.  a.  Aceufer  quel- 
qu'un d’une  mauvaîfe  aétion,  In  lui 
reprocher,  former  tuie  plainte.  Lat. 
AcenJare.  Rcda.-f'uerc. 

FISCALIZADO  , DA  , fer#,  fajf. 
du  verbe  Fifcalizat.  Aceufe,  ée,  ré- 
primandé , éc.  Lat  Aecsifutuss  a, 
im. 

FISCO,  f.  *n.  Fife,  Trefor  du 
Roi , ou  de  l’Etat  Lat.  Fifeut , i. 

FiSGA,/. /.  Haq^on  â trois  poin- 
tes qui  fert  à prendre  les  gros  poi& 
Tons.  Lat.  Harpa^o , issit. 

Fisga  , figttific  au  figuré  I>érî- 
lion  , moquerie , raillerie . en  contre-, 
foifant  1<»  rnouvemens  d’une  peîfon- 
ne.  Lat  Irri/ù» , onis.  Sunna , <. 

FiSGA,  cft  le  nom  qu’on  donne 
«iaiis  les  Afturics  an  gros  froment 
Voyez  E/cnnda.  Lat.  iVir,  rit. 

FISG.AR  , V,  a.  Faire  la  figue  à 
onclqu'im,  fc  moques  de  lui,  en  lui 
nifaat  la  grimace.  Lat  Isniderr.  «Sbè- 
Janiture. 


FIS  19 

nSGON,/!»;.  Moqueur,  railleur, 
qui  fc  menue  par  des  grimaces,  con- 
trefoifant  lc%  actions  d’un  autre;  ik 
proprement  un  bouffon  , un  plailànt 
1.3t.  Irvijhr.  Suhjansiatûr , orit. 

FibSIL , aij.  d'une  term.  Facile  à 
femire  , à rompre.  Ce  mot  eft  peu 
ufité.  Lat.  l 'jjiüf , r. 

• FiSTOL,  f.  ns.  Celui  <nii  cft 
adroit  au  jeu , qui  fçtU  profiter  de 
fes  avantages.  Il  fe  dît  par  exten- 
fioii  d'un  homme  verfe  & coufomme 
dans  les  affaires.  Lat.  lltam  fsstax. 

FISTOLA  , f.f.  T.  de  Me^deci- 
ne.  Fiftulc , playe.  ï.at.  Fijiula , 

FISTOI.ADO,  DA  , adj.  Voyez 
AjiQiUid-y. 

FïSTÜI.A,  / /.  Tuyau,  cairal , 
conduit  I-at  Fi^sh,  ^e. 

Fisrui  A.  Chalumeau,  inftrumenk 
de  MuÜque.  Lat  Fiftda. 

Fistula.  Terme  de  Médecine. 

Voyez  FijMa. 

FISTUI.au  , ady.  d'unr  term.  Qui 
appartient  à un  tuyau  , à un  chalu« 
incau.  I-at.  Fijlutarss , e. 

FISTULOSO,  SA,  mij.  m.  p*f f. 
Filhilciix  , eufe,  rempli,  ie  d’ul- 
cères, «le  liftules.  Lat  fifiuüs  fea^ 
ttns. 

FITO , TA  , adj.  Voyez  Hinctb» 
do.  Ce  mot  a vieilli. 

* FIUCIA  , /.  le  même  que 
Confamn , au  propre. 

* FIX.A  , /.  /.  Fiche  , pièce  de 

fer  ou  de  cuivre  qu’on  f.ds  entrer  # 
dans  le  bois  pour  attacher  des  por- 
tes, des  volets  &c.  L.  Ferre»  compi»* 
ginis  h-aélea , 

FIXACION,/.  /.  Fixation,  l’ac- 
tion de  fixer,  de  rcudre  une  chofe 
fixe.  Lat.  Fixsahy  onit. 

Fixacion.  Fixarinn,  en  termes 
de  Chymic,  cft  une  prcparalion  du 
Mercure  pour  le  mettre  en  état  d* 
fouffrir  le  marteau  & le  feu  fous 
s'altérer  ou  s'c.xhaler.  I.at.  Fixaiia. 

FIXAMKNTE  , adv.  Fixement, 
d'une  manière  fixe.  Lat  Fixé.  /7e- 
fixé, 

FixAMENtk.  Attentivement  Lat. 

Fsxi. 

• FIXEZA  , f.  /.  Sûreté,  certi- 
tude, fermeté’.  Ce  mot  cft  peu  ufité. 

Lat.  Firmileii.  Sfabilitaiy  atif. 

FIXO,  XA  , p.  p.  Voyez  Fijadû. 

Fixo,  XA  , edj.  m.  ^ f.  Fixe, 
alluré , éc,  certain  , ne  , affermi,  ir. 

Lat.  Firmtu  , a , um. 

Fixe.  Fixe,  ftnblc,  permaaoit. 

Lat.  Stuhilis^  e. 

Fixo  , en  termes  d'Eferime,  fc 
dit  du  pied  fur  lequel  tout  le  corps 
porte.  Lat.  lirtm  ptdû  flath  in  gUf* 
diutorio  htdo. 

Fixos.  Les  Aftrologucs  appeUent 
ainfi  les  figues  du  Taureau,  du  Lion , 
du  Scorpion,  Üc  tUi  Verfeau. Lat 
gna  fixa. 
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FLAC.ILMENTE  , aM  Foibte- 
nient , négli};eaimcnt  , mollement , 
' nonchahmmeiit,  lâchement.  Lat. 
k'iiUitrr.  ImW^u/JK  M^üliter. 

FLACO,  CA  . aii.  m.  /.  Moi- 
gre  t &C  t che  * décharné , ét.  Lat. 

Fi.aco,  fe  prend  aufli  pour  Fai- 
llie, hn^jiflant,  ahbattn.  I.at-  Lun- 
padnx.  bthilii.  hnkccHtii. 

FlACO,  en  nutit-rc  de  Morale, 
lignifie  Fngilc  , foible  , fujet  à pé* 
cher.  Lal.  'FvagHiSy  t. 

Fl  A CO,  fe  dit  figurément  pour 
FoîWc,  fans  videur,  fans  forces, 
infirme.  Lit.  Btnilis*  Infrtnui. 

FlaCO.  Foiblc  , fe  dît  aulH  des 
chofes  inaniméei,  comme,  Un  argu- 
ment foiblc.  Lat.  DebiÜ{,  Infnnus. 

Flacas.  FuiUca,  Ledit  des  piè- 
ces d'.Artilleric  qui  ne  font  pas  aflez 
chargées  de  m.tal.  Lat.  BtÜka  tur^ 
tntnta  rxilia , f^ra^Ua, 

FUco  dt  cnhcia.  Foiblc  de  tête. 
Lat.  Cafiie  dihiüs. 

Flaca  J(  memoria.  Court  de  me- 
piuirc.  Lat.  îithiüs. 

/A*ec»‘  lOT  jffttco  /ervicio.  Agir  au 
préjudice  d'autrui.  Lat  Dumtumt  in- 
ftne  i^nii. 

* Rcf  r.  El  perro  fiaco  todo  es  pul- 
pas.  Ce  Proverbe  ügnific  qu'il  fulfit 

% d'être  malheureux  pour  que  tout  le 
monde  cherche  à nous  nuire. 

FLAGF.LACION  , /.  Flagelh- 
tion , l'aclion  de  prendre  l.i  difei- 
pline , ou  de  la  donner.  Lat.  Eia- 
gsUiitio^  aiif. 

* FLAGELO,  / iw.  Au  propre  , 
fignifie  un  fouet  ; il  fc  dit  figuré- 
ment  des  affiiiiUons  que  le  Ciel  en- 
voyé, comme  la  guerre,  la  pefte , 
la  famine  * un  -Héaii.  Lat.  Eiagel- 
lusst , s. 

Fl.AGICIO,  /.  TH,  Crime,  aêlion 
inPamc.  Ce  mot  efl  peu  ufité.  Lat. 

, ii. 

FL.lGlClUSO,  SA,  ait’.  /• 
Méchimt , te,  corrompu,  uc,  abo- 
minablc,  fouillé,  êe  de  crimes.  Lat. 
Eùf^iti.  Jui  , a , um, 

FL.AGR.ÀR  , V.  $t.  Briller,  luire 
Comme  le  feu,  la  Hamme.  C'eft  un 
terme  portique.  Lat.  Elap-iTre. 

Fl.AfiRANTE  , part.  nci.  du  ver- 
be Flxgrar.  Ardent,  te,  brillant,  te, 
comme  h fiamme.  Lat.  FLifirans. 

I FLAMA,  f*  f.  le  meme  que  IJa- 

PUS. 

Flama  , fignifie  auRi  Chaleur  ex- 
ecffivc.  I-at.  FUm-nay  *. 

FlAMAN  l E , o4f.  d'une  ffrm. 
Briliant  , éclatant  , refplcndiü'ant , 
reluilânt , etineebun , qui  jette  de«> 
Bamme*. , cmhammê  , vinbrafc.  Lat.  < 
Fbiai.sieus , »i , um.  Sf^tJefu. 

FtAMANIt.  Meuf)  aclJVCf  qui, 
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[ n'a  jamais  fervi , qui  a encore  tout 
I fan  écUt  & tmt  fon  luflrc.  Lat  Fs- 
cens,  Nwm.  lUihatus. 

• FLAMBANTE,  ai/.  Tcrm.  de 
Blafon.  Flambant , fc  dit  des  pals 
ondes , & aigutfés  en  forme  de  flam- 
me, & d'ordiniire  mouvans  du  bas 
de  l’tea  vers  le  chef.  Lat.  FLsm- 
meus  , O , tsm. 

• FLAMKAR,  v.  a.  Terme  de 
Marine.  Fafier:  on  dit  que  les  voi- 
les faficnt , lorfque  le  vent  ne  don- 
ne pas  dans  les  voiles,  & que  h 
ralingue  vacille  inceiTammcnt  Lat 
Carhafa  inclinme, 

• FLAMENCO , f.  m.  Fiaman , 
oifeau  de  marais,  de  la  grolTcur  du 
Héron.  Lat.  Fbvnicufterus , i, 

; FLAMKMiUILLA,  /.  f.  Plat 
médiocre  fur  lequel  on  fert  des  oli- 
ves , des  œufs  à la  coque  &c,  L.  jMt- 
irom'i  dt/rw/,  /. 

• FLÀMLO  , / w.  Voile , ou 
coefle  jaune  qu'on  donnoit  aux  nou- 
velles mariées.  Ce  mot  cft  peu  uli- 
té.  Lat.  Flammeum , i. 

• FL.AMIGERO , a a , adj.  m, 
Flamboyant  , ante  , qui  jette  des 
flammes.  Lat.  Flammigcr , a , tan. 

FLA.MÜI.AS»  /.  f.  Flammes,  en 
termes  de  Marine  , font  de  longues 
bauderules  fourchues , qu'un  arbore 
aux  vergues,  foit  pour  l’omcmciu, 
foit  pour  fervir  de  ligiul.  Lot  FUm- 
mulf , Miau. 

FLANCO  , / w.  Flanc , en  ter- 
mes de  Fortification,  c'efl  la  partie 
qui  cft  entre  la  face  du  haWtm  & 
là  courtine,  & qui  fert  à dcKndrc, 
tuit  la  courtine  que  la  face  du  ba- 
ftion  oppofê.  Lat  Fropugnxtcuii  kv- 
tus  , eris, 

FtANCO.  Fî.inc  , le  cdté  de  quel- 
que chofe  qtur  cc  fuit.  Lat.  Latut  , 
tris. 

Flancos.  Flancs  d'un  navire. 
Cc  font  les  parties  qui  fc  préfentent 
à la  vue  de  la  poupe  à U proue. 
Lal.  Xstvii  littera, 

FLsnco  dit  Ffeude.  Flanc  de  l'Ecu. 
Terme  de  Blafon.  l.at.  Siei/tistaium 
Uttus. 

Fhneo  rrtirud't.  Flanc  retiré,  c’eft 
celui  qui  eft  couvert  d'un  Orillon. 
Lat  FroŸtpiactùi  kem  interius. 

Fianco  frpmda.  Second  Huic.  C'efl 
la  partie  de  la  Courtine  comprife  en- 
tre les  lignes  de  défenfe  rafante  &r 
fichante.  Lat  Frontis  inter  fr‘:ptqpta- 
i tUa  mrifa  fnu-j. 

Fl.ANtitlEAR  , r.  a.  Flanquer. 
Terme  de  Fortification , qui  lignifie 
Défendre,  mettre  aux  ciitcs,  garnir. 
Lat.  Alunire.  De/'e*sdes-e.  Frotegere, 

Flanqufarsë.  Se  R-mquer,  fi- 
défendre  réci|  roqucment,  en  parlan  i 
des  ouvrages  fortifies.  I 

FLANUUEANTE  , aH,  dt  ! 
verbe  Füwqiuat'.  Flanqu:uit , anu- 

Lit  àUnnkns.  JJe/tndasjt  I 


FLANQUEADO,  PA,  part.  Pif. 
du  verbe  Fianquear,  Flanqué,  ce. 
Lat.  Munitvs.  Frote^ius  , a , ta*t. 

Flanqueada.  Flanqué,  flanché, 
ou  flanques.  Termes  de  Blafon,  qui 
fc  difent  de  l’Keu  écnrtelé  en  fau- 
toir.  Lat.  Ftzunx  Fetnmatts  dividms. 

FI.ANQUIS  , f.  m.  Terme  de  Bla- 
fon. Sautoir  qui  n'a  que  le  tiers  de 
fa  largeur  ordinaire.  Lat  Braikata 
crux  tertiig  partis  Ikiiitudinis. 

FLAON , f.  m.  Crème  brûlée. 
Lat.  Lalita  pLicenta  /acebora  o^’ifque 
candiia. 

• FLAQUEAR  , r.  m,  VjciHer  , 
chanceler , branler , n 'être  pas  fer- 
me, menacer  ruine.  Lat  VaciUisre. 
Ruinam  minari. 

FtAQUEAit.  Manquer  de  coura- 
ge, céder  fans  réliftiiiice.  Lat.  Flu» 
duure.  Hfjstare.  Ctdtre. 

Fi-Aquear.  Se  déporter , fc  dé- 
fifler.  Lat.  Drfîllerr.  Veiere. 

FLAQUHcER,  V.  ».  le  même  que 
Enfaifuecrr  y dans  le  fens  de  maigrir. 
Cc  mot  a vieilli. 

FLAOÜEZA  , f.  f Maigreur,  ex- 
ténuatton  , diminution  de  force , de 
vigueur  , d'embonpoint  Lu.  Ma- 
des.  GraciUtas.  hnàedUUas. 

Flaque/'a.  Foibicffc,  fragilité, 
focilite  de  tomber  dans  quelque  vice, 
ik  fur-tout  contre  la  chafretc.  Lat. 
FragHitas , sais.  Turpif  prc^eti^. 

FtAf^UEZA.  FoiblcfTe,  le  dit  auflî 
des  choies  inanimées , comme , Foi- 
bleOc  d'un  raifonnement  &c.  Lat. 
D’biiitas. 

Fi.aque/a,  fe  prend  aiifli  pour 
Importunité.  Lat  SoUcitsuio,  Gravai 
men. 

Flaqveza.  On  appelle  dans  l Ef- 
crime  le  foiblc  de  lépée,  la  partie 
qui  dt  depuis  le  milieu  jufqu'à  la 
pointe.  Lat.  E>tfis  infirmit.ts. 

Fu>ejueza  de  efhttujg/*.  Koildefle  d’efo 
tomac.  Lat.  Stomachi  débilitas. 

Ao  ntyjhue  fia.jMta.  Kc  point 
montrer  de  foiblelTe. 

FLAQUISSIMO  MA  , fldr.  m.  &J* /, 
fuperL  de  Fiaco.  Tres-mnigre,  trêi- 
fuilde  , trcs-cxtêaué , ée , très  - fcc , 
chc,  três-müïcc  , três-decharné , ce, 
très -élancé,  éc  , très- lanpiirciix  , 
eufe , très-fotiguc , éc,  tr^di.bi1c, 
très-infirme , trés-cafle , ée.  l.oit.  Fak 
di  mucer , debilis  , inHemus , a , uns. 

FLASCO  , /.  M.  Voyez  /Vrt,'Ie, 
mais  moins  ufité. 

FLATÜ,  /.  m.  Rjufféc  de  vent 
Lat  Flutus^  is. 

Flato.  Fl.ituofité.  Terme  de 
lecinc  , vents  qui  lortent  du  corps 
mmain  , foit  par  le  haut , foit  par 
c bas.  Lat.  Fiatia , ûs. 

FLATOSO.  Voyez  Flttucfa. 

FLATUOSO,  SA,  odi.  m.  ^ 
l'.ii  efi  fujet  aux  vcntofitcs,  ou  qui 
:.i  caui'e.  Lat.  Fiaftrjuss  o,  um. 

FtArt'Oÿo,  SA,  uJj.  M.  ^ f. 
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(iui  tient  de  h mture  des  BatuoC- 
tc-i.  Lat.  Fhlmjus , it , um. 

FLAUTA  . /.  /.  Flûte,  inftru- 
ment  de  MuiÎ4Ue  d Veut-  LaL  Ti~ 
It\i  « 

Flauîm  âe  OrçtfW.  Flûte*  ou  tu* 
>aux  li'oixue*  fJhtU. 

■ FLAUTA 00,  DA,  ail.  m.  &f/. 
Flûte,  ««  , harmonieux,  eufe,  qui 
a le  Ton  Je  U flûtes  il  fc  dit  orJi* 
nairement  J'unc  voix  Jouet,  déli- 
cate , melodieufc  , cUirc.  Lat.  Al' 
dHlttus  f a , wn.  Ttnuii. 

Flautado.  Jeu  d’orgue  qui  imi- 
te b flûte.  Lat.  Organi  Janus  modu- 
Usior.  I 

FLAUTERO,  f.  m.  Flutcur,  qui' 
joiic  Je  b Hutei  c’eil  aulTi  celui  qui 
les  fait.  Lat.  FtJluLiiory  oris.  Tihi~ 
cea , iiis. 

^ FLAÜTISTA  t f»  fn.  le  meme  que 
FTauicro, 

FLAL’TOS  , /.  m.  Terme  bazar- 
dé, dout  ou  Te  fert  dans  le  (lilebur- 
Icfque  , en  y joigiuiit  celui  de  fù 
toi.  Imitas  fiautos  , QU  fiautot  fitos. 
Jeux,  p.ifletems,  cniouement,  plai- 
Cmteric  , badînige , fobtrcric.  Lit. 
Joci , onnn.  Arguii.t , arum. 

FLAVO,  VA,  edj.  m.  ^ Jau- 
ne , blon.l , de , de  couleur  d'ur. 
Lat.  l'Ltvtti , a , um. 

FLEBIL,  0.1,-.  i'tPtf 
fiindlc  , lamentable , déplurable.  L. 
Fiebiiis , r. 

• FU’POTOMAR,  V.  n.  T.  ba- 
zardé. Phlcbiitomifcr  , btgner , tirer 
du  fing.  I^t.  Fhlek*tomium  im^rran. 

FLEBÜTÜMIA  , f.  f.  Phléboto- 
mie, fugnec  1.3t.  PytfkcUmU , •c. 

• FLEBOTOMIANO,  /.  m.  Bar- 
bier qui  fc  mile  de  b Chirurgie  , 
qui  fnigne.  Lat.  Phkht}tam:cus. 

FLbitHA,  J'.f.  Flèche.  Ut  Sa- 
gittu  , jf. 

FutCHA,  fe  dit  figurcment  Je 
tout  ce  qui  caufe  du  chagrin  & de 
f inquiétude,  mais  fur-t(»Ut  de  l’a- 
mour. Lit.  S^icultmi , T. 

FLECHADOR  , J',  m.  Voyez  FU- 
eUfra. 

FLECH.AR,  V.  a.  Tirer  de  l'are, 
de  l'.irhaUte , percer  à coups  de  traits. 
Lat.  Arctim  sHtmiert.  S^ist»jn  diri- 
gare.  Sofiiitart. 

Flécha*,  an  figure,  Chagriner, 
inquiilcr.  Lat.  SpU'uUi./erire. 

FLECHADO,  da  , p.  p.  du  verbe 
F7r*:/'ur.  Percé , éc  d’une  Aéchc.  L. 
ccmfcj'ui  , a , wn, 

• FLECHASTKS  , /.  «.  Terme 
de  Mai  inc.  EnfWchurcs.  Ce  font  les 
cordes  qui  fervent  d'éeheluns  pour 
monter  aux  hunes  te  long  des  hau- 
ïwijw.  Lat  Fums  fiaUres. 

FLECHAZü , /.  m.  Coup  de  flè- 
che , U blefTiiie  que  fait  la  flèche. 
Lat  Sof>itt.a  iilttSf  is. 

FLFCHEKIA,  f.  f.  Le  corps  des 
Archers , eu  tireurs  d'*rc.  Lac  iL^i-* 


im'iî,  oftttH. 

FLECHERO,  / m.  Archer,  ce- 
lui qui  porte  un  arc , & qui  en  tire. 
Lat.  S.fgittarius  t tV. 

FLECO,/.  w.  Voyez 

FLEGMA.  Voyez  FUvta, 

FLEGMATICO.  V'oyez  Fltmatko. 

FLEGMÜN,  Voyez  Fkmm. 

FLEMA  , f.  f.  Flegme,  une  des 
quatre  humeurs  qui  font  dans  le 
corps , dont  b nature  cR  froide  ^ 
humide;  on  rappelle  autrement  pi- 
tuitt.  Lat  PhUgina^  tù. 

Flema.  Flegme,  fc  prend  aufli 
pour  FarefTe , lenteur , indolence , 
pebnteur  d'cfprît  Lat.  rigritia  , 4*. 
TayiitaSf  atis. 

Flemas.  Flegmes  , humeurs  a- 
queufes,  éitaifles  & gluantes  qu'on 
jette  par  le  nez  & par  la  bouche. 
Lat  Pituita , <r. 

FLEMATICO  , CA  , aij.  m. 
Flegmatique,  qui  cR  humide,  abon- 
dant en  pituite , ou  qui  tient  de  fa 
nature.  Lat.  FUgntaiieuf , a , utn. 

FlEMatico.  Flegmatique,  fe  dit 
au  figure  d’un  homme  mou,  pard- 
feux,  &.  lent  dans  fes  opérations. 
Lat  Piger.  Titiiuf.  tan. 

Flematico.  C’cR  le  nom  que  les 
ARrologiics  donnent  au  quatricme 
quarré  du  thème  céleRc.  Lat  Phkg- 
miUicus  waârans. 

• /.  m.  Flamme , petit 
inRriimcnt  Je  MSTèchaF  qnd  lèrt  pour 
faigner  les  chevaux.  Lat.  Fema  a’f- 
pii  mijjioiù  fangttinii  i»  iusnentts  upi.u 

FLE.MON  , /.  m.  augm.  de  FU- 
ma.  Se  dit  lie  ces  gros  crachats  épais 
que  jettent  les  gens  enrhumés,  & 
les  malades  du  poumon.  Lut.  Sputum 
ctajjms. 

Flemon.  Phlegmon,  tumeiiravec 
inflammation.  Lat.  Phlegmane,  es. 

FLEMOSO,  SA,  adj.  m.  ^ /. 
Qui  tient  de  b pituite,  ou  qui  en 
engendre.  Lat.  PiSuitam  generuns. 

* FI.EMUüO,  DA  , ai*,  m. 
Mou, lie,  lent,  te,  rarefleiix  , eufe. 
C'eft  un  terme  iifité  dans  le  Royau- 
me de  Murcie.  Lat.  Psge^'.  Tordus. 
lU^tus  , ti , um. 

FLEQUEZUELO  , /.  m.  dim.  de 
FU(o,  Molct , petite  frange  large 
d’un  doigt  qui  fort  k garnir  les  ameu- 
blcmens.  Lat.  Flscculus^  i. 

FIETAMJENTO,  / m.  T.  de 
Marine.  Fret,  frettement,  fcditdu 
louage  d'un  vaifleau.  Lit  Ktnns 
coniuiiio^  unis. 

FLETAR  , V.  a.  T.  de  Marine. 
Fréter,  louer  , ou  donner  à louage 
un  viiflVau.  Lat.  conduerre. 

FLET.ADO,  OA,  f.  p.  du  serbe 
I fleiar.  Frète , ée.  Lat  t'ondtUius , a, 

I um, 

FLETE  , w.  Fret  Terme  de 
Marine.  Louage  d’un  navire,  pour 
'.’oiturcr  des  marchaiulilcs,  ou  d« 
gens  de  ^ucae.  Lat  Ftouluifs , 


FLEKTBnjDAD  , /.  /.  Flcxibr 

Uté , qualité  de  ce  qui  cR  flexible* 
Lat.  FUxihUitas , atis. 

Flexibilidad,  fe  prend  aulfl 
pour  Docilité,  douceur  de  caraîlère. 
Lat.  Dneiktas. 

FLEXIBLE,  ed.f,  d'une  term.  Fle- 
xible, Couple,  ployait,  qui  fléchit, 
qui  plie  , qui  obéit.  Lat.  FUxUii. 

Flexible.  Flexible,  docile,  ma- 
niable,  doux,  traitable.  Lat  Doci- 
Us,  e. 

• FLEXION,  //.  Voyez 
Ce  mot  cft  peu  ufite. 

• FHBÜTE,  f.  m.  Flibot,  petit 
bâtiment  de  mer  de  8o,  ou  loo  ton- 
neaux, qni  eR  une  cfpècc  de  flûte, 
ou  vainfeau  rond , qui  n’a  ni  perro- 
quet, ni  artimon.  Lat 

• FLIKFLON,/  Mf.  Homme  gras 
replet , qui  a le  vifage  frais  & les 
cheveux  blonds,  comme  font  les  AU 
Icmaods,  les  Flamandi,  & autres 
peuples  du  Kord.  Lat.  Gemumus. 
FUnirius. 

FI.OCADURA , / /.  Gaririturc  de 
franges  que  l'on  met  aux  lits , aux 
carroires  , &C.  Lat  FbnhrUvrunt  nj<- 
paratus  , ûs. 

FLOMOTO.MIA,  //.  Voyez  Fk- 
kutantia.  Le  premier  cR  peu  ufité. 

FLOMOTOM1.ANO , / m.  Voyez 

FkhHQimtaio. 

FLOSiA,/  T.  du  Royiiuu* 
de  Murcie.  Inutilité , frivolité.  Lat 
Futilitus  , aei). 

FtOQÜEADO.  DA,  adi.m.yf. 
Garni,  ic  de  franges  , frangé,  ée. 
Lat  Fimhriatus , â , «i«. 

FLüQUECILLO  , /.  w.  dîm.  de 
Fb*eco,  Le  même  que  Flutqueciüo. 

FLOR,JI/.  Fleur,  bouton  ouvert 
qui  jette  des  feuilles  de  diverfes  cou- 
leurs , agréables  k b vîie  & à l odo- 
rat. Lat  /7w,  ris. 

Fi-Oi.  Fleur,  fe  dit  aufli  des  par- 
ticules les  plus  fines  de  certains  fruits. 
Lat.  llof. 

Fhr  de  eansUi  fleur  de  candie. 

Ftar  de  la  biirfMa  : fleur  de  b farine. 

I Flok.  Fleur,  eft  auflt  une  cer- 
taine petite  blancheur,  ou  fcaichcur 
que  les  fhiits  ont  fur  les  arbres  , 
avant  que  d'être  manies  ou  fanés. 
Lat.  rUs. 

Flou.  Ceft  anflâ  une  croûte  ou 
crème  blanche  qui  fe  forme  fur  1a 
rupcrficie  du  vin  dons  le  tonneau. 
Lat  f 'ini  fos. 

Flo*.  Fleur.  On  appelle  encore 
ainfi  luie  feuille  très -mince  qui  fe 
détache  des  métaux  qu'on  jette  dîne 
l'eau  au  fortir  de  b Forge.  Lat  .V<> 
taÜcrwH  fos. 

Flo*.  Fleur.  On  appelle  air;fi  en 
terme*  de  Chymie  , les  parties  le* 
plus  fubcilcs  du  Sûuphrc,  de  l'Auti- 
moine  , qui  s'dcs'cut  par  le  moyen  du 
feu,  & qui  s'attachent  au  htut  de 
l'Alcmbic.  I.at  Fias. 
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rhr  df  atti/re.  Flair  tle  foiipKrc. 
Flos.  Fleur,  metaoh.  fc  ditd'uuc 
chofj  choiüe  & ext^utic  en  tel  genre 
que  ce  foit  Lat.  J'hs. 

Flos.  Fleur  , fc  dit  aulTi  Je  la 
virginité  d'ime  fille-  Lat  fbs  x>irgi~ 
tulis. 

Flou.  Fleur:  on  appelle  Fleurs  de 
Rhétorique , les  figures , les  ornemens 
du  dtfeours.  Lat.  Ftvre>. 

Flor.  On  appelle  auir»  Fleurs,  les 
purgations  ordinaires  des  femmes.  L. 
JltnJtrua , orum, 

Fi.or,  fe  prend  aulFi  pour  Rufe, 
artifice  qu'on  employé  pour  tromper 
quelqu'un.  Lat  Stroma,  An. 

Ftoa.  Fleur.  On  appelle  Fleur  de 
cnir , le  côté  du  cuir  où  ctoit  le  poil , 
fa  partie  extérieure.  Lit.  Corii  pars 
txicrior. 

Ftoa.  Filouterie  , tour  de  pafie- 
palfc  an  jeu.  Lat  Sh'oph.i. 

Ftoa.  Fleur,  titre  qu'on  ilonue 
à phtficiirs  liv'Tci.  Lat.  Fhs 
Ywn  : les  Fleurs  des  Saints , c'clLd> 
dire , leurs  vic$« 

Flor.  Fleur  , fc  «lit  metaphor. 
d’u:ie  chofe  choifie  & exquife,  com- 
me, U Fleur  des  troupes  , b Fleur 
des  François , pour  dire  l'élite.  j 
fbr  d:  A'Hor.  Voyez  A-njraniho, 
Fl>r  ât  la  tiai.  Fleur  de  l'àge. 
Oii  appelle  ainü  la  jeuneCTc  ou  l'a- 
dolefccnce.  Lat.  Fht  atatis. 

Fbr  de  la  jM,travitLx,  On  appelle 
aiiifi  un  homme  qui  cil  pretque  tou- 
jours malade.  Lat  Inconilantia  i/a- 
ktitdinis. 

Fl-r  de  S(d.  Fleur  de  Sel.*  On 
appelle  alnfi  l'écume  rountilre  qui  fe 
forme  fur  le  fcl , dont  on  fait  tibge 
dans  la  Midecine.  L-at  Fhf  faiit. 

Hv  de  LU.  Fleur  de  lis , pièce 
qui  compofe  l’écu  d’armes  de  la  cou- 
ronne de  France-  Lat  /JUum. 

Flores  de  snaitK  Fleurs  artificiel- 
les. I-at.  Fbres  fiAitü, 

Agua  de  iffA  fores.  Eau  de  mille 
Heurs  \ c’dl  ceUc  qu’on  tire  par  U 
difiilhtion  de  la  boufe  de  vache.  L. 
â>\m  snilk  f.orwn, 

Ainflado  d for , fc  dit  en  termes 
d'Ebéniitc  & de  Memiilier,  d'une  piè- 
ce qui  cH  cncliafléc  dans  une  autre, 
de  façon  qu  elle  reîle  de  niveau  avec 
«lie.  Lat  Ad  ttormaru  co^smenUtus. 

A /«  for  âd  a^ua.  A fleur  d'eau. 
Lat.  Ad  aq'.uc  fu^erfeiem. 

Anda-jc  ù la  fut  àel  herret.  Vivre 
en  ftiinéant  Lat  Oiiosl  vitftre, 

Andarjè  ert  ferer.  Difféicr  une  af-- 
faire  fous  de  faux  prétextes.  Lat  Ex. 
esifationes 

Cotiio  ttnas  fores , è cotno  tnll  flores. 
Exprcfljon  adverbiale  dont  on  fc  fert 
pour  marquer  la  beauté,  Iclcgance 
d'une  choie.  Lat.  Floridus. 

En  for  , nJv.  fc  dit  d’une  chofe 
qui  n'a  V'hnt  encore  .atteint  là  pvr- 
fe^on.  Lat  Intatalurl.  I 
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Ffar  m for^  fe  dit  des  fruits,  Si 
figurément  des  affaires  qui  ne  font 
qtic  de  commencer.  Lat.  In  fpe. 

Jjx  far  de  la  aatela.  Voyez  Cunelsu 

Fafiui  de  fores.  Pâques  fleuries. 

Tenet  ps»"  for.  Avoir  pour  coutu- 
me. \.a\.  Pro  mare  hahere. 

• RcFr.  Dixo  tl  (fcxrabajo  à fus 
bijos  : f'enld  aca  mis  fores.  Ce  Pro- 
verbe cft  pour  marquer  la  force  de 
l'amour  propre,  qui  nous  porte  à 
admirer  jufqu'à  nos  propres  défauts. 
Lat  J^ua:  fua  cuique  ‘^acent , y funt 
botm  fîtlchruq’it  cuuflU. 

FLORAIX.A , f.  f.  fignific  en  jar- 
gu*l.  Fraude,  fupercheric,  fourbe- 
rie, rufe,  artifice.  Lat  Fallsciu.,  ee. 
ùcltii.,  i. 

• FLORDELISAR,  v.  es.  ncurdcH- 
fer , femer  de  Heurs  de  Us.  Lat  //- 
Uii  emare. 

FLORDELLSADO,  xsh.,  fart.faf 
du  verbe  Flot.ieüfir.  FIcurdeUfé,  vc, 
femé,  é;  de  Heurs  de  Us.  Lat  LiUis 
ornalus , a , um. 

FLORE.AR,  t».  a.  Orner  de  fleurs. 
Lat.  Fiirihus  ornare. 

Florlar  , fignific  auflii  Tâter, 
tenter  avec  b t»ointc  de  l’épée  celle  i 
! de  fon  ennemi  , avant  de  lui  porter  j 
b botte.  Lat  Éqfe  prolsdere.  \ 

FtORbARSE  , fc  dit  figurémcnt  : 
pour  Tenfiverfer,  iifer  de  détours, 
n'agir  pas  de  bonne  foi , tirer  en 
longtictir  les  chofes  , reculer  â foire 
ce  qu'on  doit  Lat.  Tergwer/ari.  , 

Florfar,  en  jargon.  Tromper,  i 
duper  , fourber , furprendre.  Lat.  De-  ; 
cifere.  Circumveairt.  j 

Fsoreor  et  n.tipe.  Piper  les  cartes 
pour  filouter  au  jeu.  Lat  CbarSns 
luforias  evte^  tr/  doiosl  componere. 

Fhrear  la  barina.  SafTer  la  Farine , 
pour  en  tirer  b fleur.  Lat  Puüi.itm 
fcittnere. 

FLORE-ADO , da  , p.  p.  du  verbe 
Fînrear  dans  Tes  acceptions.  Orne , éc 
de  fleurs.  Lat.  i'I.tibtu  mnatus  y cir- 
cwnixattis  , a , um. 

Floreado.  Les  Peintres  appellent 
ainli  b couleur  qu'ils  appliquent  fur 
i’or  ou  l'argent.  Lat.  Colar  fttp'a  au- 
rstm  nstetu. 

Pan  forcado.  Pain  moUct,  foitavcc 
de  h lieur  de  fariiw-  Lit  Panis  fat- 
Unariiit. 

FLORECER , r.  «.  Ficurîr , être 
en  Heurs , poufler  des  fleun , en 
pa’^hnt  des  arbres  & des  plantes.  L. 
Fbrere. 

Flopfcer.  Fleurir,  fignific  au 
figuré,  être  en  vogue,  en  créd-t  L, 
Florcre.  /’Vgn'f. 

Florecer.  Fleurir,  vivre  ou  exi- 
ger, c.T  parhntd'un  homme  célèbre. 

I Cicéron  HcurilToit  fur  le  déclin  de  la 
République  Romaine.  Lat.  Fhr.'ert. 

FLORECIENIE  , p.i/t  aél.  du 
verbe  Fl-re.-er.  Fleuriflànt , ante, 
qui  fleurit  Lat  Fiortnt. 


FLORECIDO , DA , p.  p.  «fil  vcrtïtf 
dans  fes  acceptions.  Fleuri , 
ie.  Lat  Fbrldus.  a,  um. 

FLORECILL.l-,  ù Fforecita  , 
f.  f.  dim.  de  Flor.  Petite  fleur.  Lat 
Flofculus , f. 

FLORENTISSIMO  , ma,  aâi.m. 

Sÿ  /.  ftfperl.  Très-floriffant , te.  Lat 
P'IorentiJji'^Hus  , a , um. 

FLOREO,  /.  m.  Terme  d’Eferi- 
me.  DHTtrcns  mouvemens  qu’on  foit 
avec  répée , avant  Je  fc  b-nttre.  Lit. 
Glaikiuten  um  prclvJSo  , ouis. 

Floreo.  Alxindancc  de  paroles 
inutiles  dont  ufent  certaines  perfon- 
ncs  pour  s’attirer  raîteruion  des  au- 
diteurs. Lat.  Esofeuli  , orum. 

Florfo.  Pintrechat,  Lat.  Pedis  in 
IriptfJio  fupra  al’erum  fujlentash. 

* FLORERO , / m.  Pot  ou  vaTe 
oi»  naifTeiU  ks  fleurs , ou  «lans  lequel 
on  en  met  Lat.  Eits  tejîaetum  ai  foi- 
res cc/f«dof. 

Florero.  Celui  qui  fàît  ou  qui 
vend  des  fleur»  artificielles.  Lot.  Fi- 
clorum  fljTusn  «rtifex  xsel  venditor. 

Florero.  T.  de  peinture.  Fleu- 
ron , ornement  de  fleurs  daiu  un  ta- 
bleau. Lat  Lhres  depicii. 

Florero.  Le  coîfrc  , ou  l'armoi- 
re dans  laquelle  on  enferme  les  fleurs 
artificielles.  Lat  FUlorum  forum  te»  * 
foftorium. 

Florero,  fe  dit  an  figuré  pouf 
Verbiageur  , cajrdlcur  , conteur  de 
fleurettes,  complimenteur.  Lit  Ku- 
puter.  Loquax. 

Florero,  en  jargon,  Pipeur , 
filou  qui  trompe  au  jeu.  Lat  Dulo- 
fut  coÜufofy  ris. 

FLORESTA,  f.  f.  Foret,  grande 
étendue  de  terre  couverte  de  bois  de 
haute  futaye.  Lat.  .Syltm , a.  Fenus , 
orii. 

Floresta.  Bocage , lieu  pîaifant, 
agréable , peuplé  d'arbres , garni  de 
ga/on.  Ltit.  /a>cus  astuenii/imus. 

Fr.OKtSTA,  fc  prend  au  figuré 
pour  Amas  de  choies  agréables  Si 
qui  flatent  le  goût  Lat.  Floralia. 

FLORfiSTERO,  f.  m.  Garde  de 
foret.  Lat.  Nemoi  U autos  ^ dis. 

FI.ORETA,  / f.  Maroquin  bro- 
de qu’on  met  â l’extrémité  des  fan- 
glcs  d'une  fcllc  pour  les  renforcer , 
pour  les  orner.  Lat  BntAea  in  tuo- 
dum  fioris. 

Floreta.  Fleuret,  pas  de  d.m- 
fe.  Lat.  Pedum  tripstdium  forem  rjor- 
stums. 

FLORETADA,  / /.  Chiqueniu- 
de,  ou  Nafordc.  Lat  Taütrunu 

FLOKETE , f m.  Jeu  du  fleuret. 
Lat  Di^tidiath . oKÏi. 

I Flore  TE,  adj.  Papier  bl.mc  très- 
fin.  Lat.  Cbaria  ean^dsrr. 
j FLORETEAR , v.  a.  Orner  de 
j fleurs.  Lat  FUribus  ornstre. 

1 FLORETE  ADO  , d a , part,  paf, 

[du  vcrifê/ïîre/rm'.  Orné,  ée  de  fleurs. 

Lat- 
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Flotiouf  cmatus  * a « utn, 

rl.ORIDAMENTK  , (tdv.  D’une 
manière  Hcurie,  arec  ck.;ance,  élè- 
{imment.  Lat.  Ornati.  Sie^mittr. 

FLORIDISSIMÜ  , MA  , adj.  m. 
^ f.  fiipcrl.  de  FliTtii.  Tres-fleuri  » 
ie  , irès-brillant , te , trè^beau , bel- 
le » en  pirUnt  du  ft)  le,  Lat  Or«a- 

FLÜRTDITO,  TA,  ttd/,  w.  £ÿ/. 
dûn.  de  (^m  cft  joliment 

fleuri.  Lat.  fhriluiM^  a,  um. 

FI.OR1DO,  DA,  adj.  m.  ^ f. 
Fleuri , ic , qui  cft  en  fleur , bril- 
Unt , te.  Lat  l'briàm  , a , unt. 

Fi.UK! DO.  Excellent,  exquis.  L. 
PariJi'.  StUéiisr. 

Flokido,  fe  dit  d'un  jour  clair 
& ferein,  tel  que  ceux  qu'on  voit 
lUns  le  Priutems.  Lat.  Pu/us.  Sert^ 
nus , O , ttsn. 

Flokido  , fe  prend  au  flguré  pour 
Elégant , fleuri , rempli  d énidition  , 
de  feu , de  vivacité.  Lat.  Ornatus. 

FtOKiDO , en  jargon.  Riche, 
opulent.  Lat.  Dives.  L>cupUs. 

Di«fro  Argent  fleuri  : on 

appelle  ainli  l'argent  qu’on  gagne 
lanv  peine.  Lat.  C’rrfa  p-xuniiu 

Pi{/'t.'ua  JfjyiJit.  La  fête  de  Pâques, 
ainfl  appcliée  parce  qu  elle  fe  célèbre 
ibn»  le  Printems.  Lat.  Pafehuy  ti$. 

FLOKIFERO,  ra,  nd,,  m.  /. 
Qui  porte,  qui  produit  des  fleurs. 
Cclt  un  terme  poétique-  Lat.  fiorê~ 
fer , fl , wn. 

FLüRIGERO  , RA,  fldr.  w.  ^ f. 
idem.  Lat.  Fl-riger. 

FLORIN',  /.  i«.  Florin,  forte  de 
monr.oye  d’or  ou  d’argent  qui  valoit 
tm  écu.  Lat.  FH'musy  i. 

* Rcfr.  Por  cotL't'ia  ie  ferin , >w  tt 
t^fes  ton  rnin.  Ce  Proverbe  cfl  con- 
tre les  avares  & les  ambitieux. 

FLÜRIPOXDIO,  f.  m.  Lilas,  ar- 
brifleau  qui  croît  dans  les  Indes  0«- 
ciilottales  , & qui  porte  quantité  de 
fleurs.  I.at.  Fhripanlium  y si. 

FLÜRLISADÜ  , DA  , adj.  m.  Iff 
Voyez  /^*dr£ryâio. 

FLORON,  J\  m.  Fleuron,  orne- 
ment qui  imite  les  fleurs.  Lat  l'olu- 
tn  Jioritms  m-naUx. 

* FLÜRONCOS  , / w.  le  même 
que  Vuanas.  C'efl  un  terme  burlei- 
que  éê  bazardé. 

FLÜS  S.AXCTORUM,  /.  m.  Fleur 
des  Saints,  titre  d‘un  Livre  qui  con- 
tient les  vies  des  Saints  dont  l'EgU- 
ic  célèbre  la  méoioirc.  Lat  Flores 

Sav.^l:,rtpts. 

FLOT  A y f,  f.  Flotte  , nombre 
confulérable  de  vaUTcaux  qui  vont 
enfemblc , foit  en  guerre  , foit  en 
marchandife.  Lat.  t'iisjjisy  is. 

FtüTA.  Flotte,  té  dit  figurémem 
pour  Abondance,  quantité,  multitu- 
de, aftcmblagc  de  plufieurs  fhofes. 
Mt  ’litïbaf  a.  Cc/io,  <.  ^ 


• FLOTADURA,  f.f  Friaion, 
l'aélion  de  botter  quelque  chofe.  L. 
FrUiioy  onis. 

FLüTA-NUENTO  y f.  m.  le  me- 
oie  que  Flitaduns. 

• FLüTAR,  V.  a.  Frotter  avec 
les  mains  quelque  partie  du  corps. 
Lat.  Frsenre. 

FLOTAÜO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
Fhtar.  Frotté,  éc.  Lat.  Fricutus  y 
m , um. 

FLOXA.MENTE  , adv.  Lâchc- 
mcRt , négligemment  , foiblcmcnt  , : 
lentement  Lat  Languidi.  Tardi.  AV 
gligenter. 

FLOXEAR,  V.  ff.  Voyez  FLu- 

quear. 

FLOXEDAD,  / /.  I.khcté,  pa- 
refle  , fàincantifc  , négligence , len- 
teur à agir  , & aufli  Débilité  , fnU 
blcflc,  abbattement  de  cfcur,  rclÂ- 
chemeut  d'efprit  Lat.  Débilitas  y atis. 
Ipstrcta.  ïnertia.  Secordiay  4t. 

• FLOXEL  , f.  ,f«.  Petite  bourre 
qui  fc  detaehe  du  drap.  Lat  La'.;*- 
ppy  inis. 

Floxel.  Duvet  des  oifeaux.  Lat. 
l^inugo. 

FLOXERA , /.  yi  le  même  que 
Fioxrdad. 

FLOXISSIMO,  MA  , adj.  m.  ^ f, 
fuperl.  de  Fhxo.  Très-mou,  molle, 
très  - lichc , très  - pareffeux  , eufe  , 
très-faiocant,  te,  très-négligent,  te, 

I très- lent,  te , très.  peUut , te , très- 
tardif,  ivc.  Lat  Irsrrs.  Segttis.  Piger. 
Jgnavsu  y 41  , iflH. 

FLüXO,  XA,  adj.  fft.  ^ f.  Sou- 
ple, pliant,  qui  ne  peut  réufler  au 
poids  qu'on  met  deflus.  Lat.  Imxsis. 
FUxibiiis. 

Floxo,  Cgnifie  aulTi,  Làchc,pa- 
refleux,  eufe,  fainéant,  te,  négli- 
gent , te.  Lat.  Iwrs.  Stgnis. 

Seda  jfaxfl.  Soye  plate.  Lat  irri- 
csisn  mitdmn  contortsan. 

FLUCTUACION,  f.f.  Agitau'on 
des  flots  de  la  mer.  Lat.  Ftuiisttan 
agitatisi. 

" Fluctüacion,  fc  prend  figuré- 
ment  pour  Irrérolutiou , doute,  in- 
certitude , état  flottant.  Lat,  Fiuciua^ 
tio.  JJxjitatio  y mis. 

FLUCTUAR  , V.  a.  Flotter  fur 
les  eaux,  en  parlant  d'un  navire. 
Lat.  Füu'iuare. 

Fluctüar,  an  figuré.  Flotter, 
être  dans  l'agitation,  dans  le  doute, 
dans  l'incertitude , ne  lavoir  à quoi 
fc  réfoudre , balancer.  Lat.  Flssditjore. 
/isitétre.  }i.rjitasc.  Htererc  in  dubio. 

FLUCTUANTE,  p^rr.  aé?.  du  ver- 
be Fiuciuar.  Flottant , ante.  Lat  Flu- 
cluans. 

FLUFXO  , f.  SH.  Frange  de  foye, 
de  fil , de  laine  &c.  I.at  Fiwbria , a, 

Ftt'ECOS.  Ophthalmie  , maladie 
des  yeux.  Lat.  Ophthaimiay  h. 

FtUEQUKCILLO  , /.  dim.  de 
.Flûtes.  Petite  fraiigç. 


FLUIDO  , DA  , odj.  m.  ^ f. 
Fluide  , coulant , te , liquide.  Lat. 
Fbtidus.  FUiXus , fl  , Sim, 

FLUIR,  V.  .Couler , fluer,  fe 
répandre,  s'épandre,  s’étendre.  Lat- 
Fiuere. 

FlL’IR.  Couler,  fc  dit  .uilîi  des 
chofes  qui  ne  (ont  pas  liquides.  Lat. 
Fluerr.  F^xetmere, 

FLUENTE,  ô Fu; VENTE,  p.  a. 
du  verbe  Fluir.  Coulant , ante  , qui 
efl  fluide  & propre  à couler.  L.  Fluem. 

FLUSLERA.  Voyez  Fvmlera. 

FLÜVI.AL,  ed>.  Pime  tsrsH.  De 
fleuve  , de  rivière , qui  croit  dans 
les  rivières.  Lat.  Fîuviatis.  Fbahtim 
lis  y e. 

FLUX,  f,  w.  Flux,  fe  dit  en  ma- 
tière de  jeux  de  cartes,  qu.ind  il  y 
en  a pluficurs  de  fuite  de  la  mènlf 
couleur.  Lat  Fjufdem  fptàà  charte 
rsim  ameserfus , tu. 

llattr  fux.  Plirafe  métnph.  Faire 
flux , pour  dire  , être  à flux , avoir 
perdu  tout  fou  bien.  Lat.  fortanù 
omnibus  ts’nftm  ejè. 

FLUXION,./ /.  Hux  , déborde 
ment,  écoulement  dun  fluide.  Lat 
Fluxus  y if. 

Fluxion.  Fluxion,  chulc  d'hu- 
meurs fur  quelque  partie  du  coqis. 
Lat.  lïuwnris  fuxio. 

FLL'XO,  f.  sH.  Cours,  ou  mou- 
vement des  chufiïs  liquides  &:  fubti- 
les.  Lat.  Fbixsu , its. 

Fhixo  de  palshras.  Flux  de  paroles , 
flux  de  bopche.  On  iUt  qu'un  hom- 
me a un  grand  flux  de  bouche , 
quand  il  veut  toujours  parler,  & ne 
laiflcr  jamais  parler  les  autres.  Lat 
BUteratiû , onii, 

FIhxo  dt  rifa.  Eclat  de  rire.  Lat 
! CflcI^/unla , ù 

j Fluxa  de  fangre.  Fliix  de  fang  , 

[ hémorrhagie.  Lat.  Sattguinis  fsixus. 

Fîstxo  de  fientre.  Flux  de  ventre, 

^ cours  de  ventre , diarrhée.  Lat.  yJlvi 
fuxsu. 

Fiuxo  y rrfistxo  del  tnar.  Le  fluK 
& reflux  de  U mer,  mouvement  pé- 
riodique de  la  mer , qui  fe  fait  deux 
fois  pendant  le  jour , en  pouflam  les 
eaux  vers  le  rivage*  €c  c’dUeflux: 
ou  en  fe  retirant  du  rivage,  & ce 
mouvement  s'appelle  le  reflux.  Lat 
Maris  f.uxus  £?*  rejlnxus.  Æjïüs 
protaSiQ. 

F 0 

" FOCO  , / f.  Terme  de  Catop- 
trique.  Foyer , point  où  s'aflcmhlcnt 
pluficurs  rayons , foit  qu'ils  s’y  amC» 
tent  par  r^exion  , loit  par  retira- 
tion. Lat.  Focuiy  f. 

Foco.  Voile  d'une  Balan.lrc  « bi- 
timent  de  mer.  Lat  A’awx  œuras  uÊ 

velutfSy  i, 

Foco,  en  parlant  d’une  pièce  d’ Ar- 
tillerie , lignifie  U uicinc  chou*  que 
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Foco,  en  termes  »!c  Menmferic, 
MortaUc.  Lat.  Foramen  ^•oa^eHta^ 
\iwn. 

Foc0i  de  ïa  Efyp/e.  Foyers  de  TEI- 
lipf.*.  Lat.  F-k'us  /id/jy», 

Foci>  de  h Ilyfrrbola.  FoTcr  Je  l'Hy- 
perbole. Lit.  Foem  llyiericU. 

Foco  de  Lx  tentr.  'Ferme  Je  Diop- 
trique.  Foyer  d'une  lentille,  c’elk  le 

F oint  où  les  rayons  qui  viennent  Je 
objet  fe  rcunHI'cnt,  & J’où  Us  fe 
dilhibucut  aux  points  qu’il  convient. 
L.it.  fûctis  leutîs* 

Fnco  d:  ta  Parai»  ?la.  Foyer  Je  b 
Parabole.  C’eflr  un  p<iint  pris  fur  fon 
axe,  lequel  cil  éloit;nc  Je  Ibn  fom- 
met  Je  b quatrième  partie  du  Pari- 
mtHrc.  Focui  Par^thiU. 

/Vrt  Virtual.  Terme  Je  Dioptri- 
quc.  C*cft  un  point  pris  dans  l'axe 
Je  la  IcntiUc , auquel  les  rayons  di* 
vergens  viennent  le  lèunîr.  Lnt.  Zc«- 
tif  foem  virtiutlis. 

FOFÜ,  FA,  adj.tft.  Mou, 
moUc  , enfté  , ec  , fpongieux , eufe. 
Lit.  Trn'gi.lut.  Spongirjus  ,0,  um. 

* FOC.AGE,  /.  m,  Fouage,  droit 
tmi  eft  dù  en  ^tciqifcs  endroits  nu 
K(»i , ou  .1  un  Seigneur  fur  chaque 
ieii , maifon , un  famille.  Lat,  Faca- 
rnm  , Uf. 

* FOG.sTA,  m.  Foiiçadc  , ou 
foucailc,  feu  bit  avec  du  bus  <|ui 
jette  de  b Himmc.  Lat.  Ignisex/stj~ 
eihus. 

* Fogata,  fc  dit  de  b chaleur 
qu'on  feat  après  avoir  bû  beaucoup 
lie  vin  ou  de  liqueur.  L.  ^îus , ùs» 
/SrJrr  , cris, 

FÜGÜN , 2*  Pûycr , iltrc , four- 
neau fur  lequel  ou  fait  cuire  les 
viandes.  Lat.  P’vw/ , L 
Fuüdn.  La  lumière  d'une  arme  à 
feu.  Lat.  Focus , L 
Fogon.  Fougon,  le  foyer  ou  b 
cuilîne  d’uu  v.aiflèau.  Lat.  Focus  ^ L 
• FOGONADURA,  Jl  A Terme 
de  Marine.  EHambrayes.  Ce  font  des 
planches  ou  pièces  que  l'on  met  au 
l'cffus  du  pont  autour  des  mâts,  pour 
boucher  le  vuidc  qu'ils  laifTcnt  Lat. 
Tubuiuttun  tcfufnmsuan 
* FOGOSIDAD  , /.  f.  Fougue  , 
Impètuoiitè , emportement  qui  ell  de 
peu  de  duree.  Lat.  ^rdor , cris.  /»«• 
petus , ùi. 

FnGüSISSfMO  , MA,  adj,  m, 
fupcrl.  de  /l3g.î/j.Très-fbugucux,  eufe, 
très-cmportc , ce,  très- violent,  te, 
très-.vdent te  , trcs-eoKre,  très-im- 
patient, te,  Irès-vif,  ve.  Lat. .îyii/i?- 
jîJà‘iui.  Ardcnîi^tr.u , »t , mn. 

FüGOSO  , SA  , «nh.  vt.  ^ f.  Igné, 
ce,  qui  tient  Je  b tuturc  du  feu. 
Lit  if^ntiis , <1 , um. 

Foqoso.  Fougueux  , eufo,  em- 
porte , èc  , violent , U , impatient , 
tr , tolère.  Lat.  Ignesu , a , tan.  V:^ 
Pii:,  /t/.lris,  .F/ii(f./us  t n.  s*->u 
* FüUOTE, /.  1;/.  Tiï^n  ou  char- 
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bon  alluirc-  Ce  mot  eft  peu  nfite. 
Lat.  ’lWris  , û* 

FOiR,  V.  a.  Voyez  finir.  Le  pre- 
mier u'eR  plus  ufité. 

FO  JA  , j:  f.  Voyez  Ihja.  On  fe 
fert  de  ce  m(#t  en  parlant  des  feuil- 
lets d’un  livre , d’un  manuferit. 

* FOLGA , f.  f.  T.  bas.  Recréa- 
tion , joie , divcrtilTemcnt , pafTctcim. 
Lat.  Gauditim , ii.  Qbleéiamentum , L 

* FÜLIAR  , 1:.  a.  Numéroter  les 
pages  d'un  livre  ou  d'un  manuferit 
Lat.  Fot/a  nwnerif  j^aare. 

FOLLADO , DA , p.  p.  du  verbe 
FcUiir.  Numéroté,  ée  , pir  feuillets. 
Lat.  f/umevss  per  /oiia  jtgnatus^  a, 
um. 

FOLIAS  , A A fbï*.  Les  Folies  , 
daalc  Portugnife  ainfi  appcUée  parce 
que  les  Dajiiêurs  paroiQcnt  être  com- 
me hors  d’eux-mèmes.  Lat  Saltatio- 
ttis  infante  f^emu. 

Fühas.  Folies  d’Efpagne  , forte 
de  D.mfe  où  l'on  danfe  Icul  au  fon 
des  canagnettes.  Lat  Sultationis  fIi/‘ 
pinte  pienuf. 

FJo  lai  pjr  /il/  ^/ia/ , fc  dit  lorf- 
que  quelqu'un  rationne  impertinem- 
ment  Lat  F'ugtr.  TVûvr,  aruttt. 

FOLIC’üLü , /.  m.  T.  de  Méde- 
cine. Foliculc,  petite  fttrillc  d'im 
arbre,  ou  d'une  plante.  Lat.  Foii- 
rir/n/,  i. 

* FOLIJONES , A w.  L’air  des 
folies  J'Efpagne  joiié  fans  règle  ni 
mefiirc.  Lat  Perturbatui  j'onus  , L 
FOLIU , /.  JW.  Feuillet  d’un  Li- 
vre , ou  d'un  écrit  i.at.  Folium  , ii. 

Foi-io.. Mercuriale,  plante  qui  croit 
parmi  les  pierres  & dont  les  feuilles 
renemblent  à celles  de  l'olivier,  ex- 
cepte qu  elles  font  plus  vertes.  Lat 
pHlbim  , L 

Fûih  Indico.  Feuille  d'Inde  , feuil- 
le d'un  gnuij  arbre  qui  croit  au  pais 
de  Cambaie  , & dans  pUiücurs  ait- 
tres  endroits  des  InJes.  Lat  folium 
Indicum. 

Folio  voLmte.  Fetiillc  volante , Ga- 
zette, nouvelles  à h main.  LatàS’m- 
pt'un  periodioitn  tri  circusn/oraMCSpH. 
TahclLi  cur/oria. 

Al  primer  folio.  Du  premier  coup 
d'tcil.  Lat.  prima  a/pcclu. 

FoLLA , A /•  C proprement 
lorfqu'après  qu’on  a achevé  un  tour- 
nois , les  cavaliers  fc  féparent  on 
deux  troupes  , & fe  battent  enfuite 
les  utu  contre  les  .autres';  fe  don- 
nant dos  coups  de  taille  & de  revers, 
de  manière  qu’on  le»  prendroît  pi*ur 
des  foux.  Lat.  Ilajluruw  lujtu  ,v>i- 
ftOui  n*  pcrtîrrhatus.. 

For.  LA  , fignilie  aufiî  un  nv'langc 
confus  de  différentes  choies;  «n  en- 
tend aujourd'hui  par  là  une  alfem- 
blcc  de  plufiewrs  perfonnes  qui  fe 
réioüiÛent  & font  des  extravagances. 
Lat.  Rcrum  cenfrfi  tri  pirturhjta 
Vf.-Arf/o.  SiUantiwn  ddcentlwntjue  ec;- 


fifa  turha, 

FÜLI.AGE , f.  nt.  Feuilbge , t- 
bjndance  de  feuilles  qui  font  iur  les 
arbres,  qui  donnent  de  l’ombre.  Lat 
Fcüa , orum. 

Follage.  T.  d'ArchitcCliire,  de 
Peintre  & de  brodenr.  FciriUagc.  L. 
Folia  Jcutpia^  t el  acu  piAa. 

Follage.  Fctullige,  terme  pour 
exprimer  que  et  qui  parott  à b vue 
quelque  chofe,  n'cil  rien  qu  iui  Faux 
clinquant  i il  fe  dit  cgalcmcm  des 
écrits  en  ftylc  pompeux,  &•  qui  ne 
difeut  rien,  ou  qui  cacF.cnt  b vérité 
du  foit  Lat.  {mais  poinp.t  ojlen~ 
tiuio.  FethorwH  inutilis  copia. 

FOLLAR , t'.  a.  le  même  que  A- 
fjUoTf  dans  l'acception  de  fotrHler  le 
feu. 

Follab.  Découper  une  chofe  en 
forme  de  feuilles.  Lat  In  folia  r^- 
gere, 

* Refr.  £7  herrero  de  A'ganda^  et 
fe  h fnetli  ^ y el  fe  h rtaAm  , _v  et 
fe  la  ILrva  i vender  à la  pUza.  On 
applique  ce  Proverbe  à ceux  qui  font 
leurs  affaires  fans  fc  prévTiloir  Ju  fc- 
cours  de  qui  que  ce  fuit  Lat.  S'uf- 
ficil  ipfe  Jihi , retsuit  tiuodcteuiut  jum 
vatnen. 

FOLLADO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
foihr.  Feuilleté , ée.  V'oyez  A/oUj- 
do  , a. 

Folladas.  T.  de  |»àtifreric.  Sor- 
te de  gâteaux  feuiltctes.  Lat.  Crujln~ 
ta  f'iiacen. 

Follaoos.  Anciennes  culuttes  fore 
amples  & fort  pUITécs.  Lat.  Praeex 
foliicantes. 

FüLLERO  yf  m.  Celui  qui  bit  ou 
qui  vend  des  ioufflets.  Lat  Follium 
artifev  tri  twditor. 

FOLLET  A , f,  f.  Feuillette,  me- 
fiirc  de  vin.  Lac.  Ampulia  maforia. 
llcmlnay  x, 

FüLLETERO , f m.  Voyez  FoU 
Itvo. 

FOLI.ETO,  £.  ir..  Paquet  de  let- 
tres : c'eft  im  terme  uftté  ibns  le 
Royaume  de  Alurcie.  Lnt  Z/rnTüriim 
fofcicuinty  I. 

Folleto.  Feuille  volante*  nou- 
velles à 1.1  main.  Lat  Script:im  pe- 
riodicum  t'tl  circmnfùr.ma'jn. 

FOI.LON,  üNA  , 0^.  nt.  f. 
Fainéant,  te,  parcfl'cux,  eufe,  in- 
dolent , te.  Lat  I,:ers.  Stpiis  , c. 
Ignaz'UJ  , R , um. 

For.LON' , fignific  auflTi  Fripon, 
coquin , behe , poltron.  Lat  AV- 
quant,  l'iiis.  limidus. 

• KOLLÜNERIA  , ff.  Parefîe, 
négligence  , oiüvcté  , poltroncric  , 
faiiteanfiife.  Lat  Inertia.  /gnat'iayX. 
ity  nitifty  ei. 

FOM'VHANT , f m.  Etoile  de  b 
première  grandeur  dab&  l’épanchc- 
ment  de  l'eau  Ju  Verfeau.  Lat  SteP 
la  in  Aqv.ii  'to. 

FOmNi’ACION,//  Fomentx. 

• tien  J 
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tion»  rctncilc  liquide  qu’on  applique 
Jirr  quelque  partie  malade.  Lat.  /‘«?- 
t 'ottis, 

FOMENTADOR,/  w.  Celui  qui 
fomente  i il  fe  dît  au  propre  & au 
fi^ré  y mais  plus  communément  dans 
ce  dernier.  Lat.  iVwoiia/or , ris.  /'**- 
verts  y fis. 

FOME?JTAR,  V.  a.  Echauffer  , 
tenir  thatid  , couver.  Lat.  fomenta^ 
re.  Foi'erc. 

Fomenta*.  Fomenter,  exciter, 
induire  à quelque  chofe  de  bien  ou 
de  mat  Lat.  Fovrre.  AUre. 

Fomenta*,  fisuilic  aiilïï  Appu- 
yer , protéger , carelfer.  Lat.  Fwrre. 
'jm’urr.  Pr.trznt. 

FOMENTADO,  da  , pa/^du 

verbe  Fotnerttar  dans  fes  acceptions. 
Fomenté , ée.  Lat.  FcntfnMui.  Fro^ 
tühis , a , .*««. 

* FO.MENTO  , f.  nu  Fomenta- 
tion , chaleur  , abri , défenfe  que 
l'on  procure  à une  chofe.  Lat.  Fj~ 
mnttims , I. 

Fomento  , rignifie  aufli  h ma- 
tière qui  fert  d’aliment  une  chofe, 
par  exemple,  au  feu.  Lat.  Fomei  , 
itis. 

Fomenfo,  lignifie  an  figuré  Fa- 
veur, protcd.on,  appui.  Lat. 

tu  n , AtiXisiuM , H, 

* Fi)MES , f.  m.  Toute  matière 

qui  prend  feu  aifément,  ce  qui  fort 
à exciter,  à émouvoir,  à donner  de 
l’ardeur.  Lat  , itis. 

* Fouks  peccaii.  L’inclination  6c  le 
penchent  que  nous  avons  au  mal 
depuis  le  pLche  d’.Adam. 

* FO.MITK,/  m.  le  même  que 
Fentes. 

FÜXDABLE,  aAj.  Fsatc  tertu.  Ce 
dont  on  peut  trouver  le  fond  avec 
la  fonde.  Lat.  U<4iâi  ptriHus  y o,«m. 

* FONDKAR  ♦ f.  *1.  Sonder,  rc- 
connoitre  la  quantité  d’eau  qu'il  y a 
dans  un  endroit.  Lat  Fwhium  hoiide 
ientare. 

* Fondeax,  en  terme  de  Mari- 
ne, Viütcr  , reconnoitre  le  fond  de 
cale  d'un  bâtiment  de  mer.  Lat.  A'o- 
vis  fundxüH  expîorare. 

* Fonde.ar  , fi;  dit  figurément 
pour  Examiner  une  chofe  à fond.  Lat. 

Exjiihtarr. 

* FüNDKO  , /!  m.  L'a^ton  de 
décharger  un  vaifTcau  iufqn’à-cc  qu'on 
puilTe  découvrir  le  fond  de  cale, 
dvlcilagc.  L.  Sai>it  etphratio  , onis. 

* FONDiLLON,  / w.  Le  fimd 
d'iuie  cuve  à vin , ce  qui  fe  dit  lorf- 
qu'ellc  efi  à moitié  , que  fur  ce 
fond  on  la  remplit,  pour  qu’elle  ne 
tombe  pas  en  vuidange,  & qu'elle  fe 
conferve  toujours  pleine.  Lat.  L'adi 
fars  vm. 

FUXDO,  /.  »w.  Fond,  la  partie 
h plus  balle  de  ce  qui  contient  ou 
peut  contenir  quelque  chofe,  Lat. 
Imusn,  FmtAim. 
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PoNDO.  Le  fojul  de  la  mer.  Lat. 
PrcfjmAwri. 

Pu  N 00.  Fond  , fe  dit  aufli  d'un.- 
étoffe , d im  tableau.  Lat,  TeLe  infi~ 
rior  fuptifiâei  fAuw. 

Broc<uU  on  fonda  de  cre.  Brocaril 
) fond  d'or. 

Funoo.  On  appelle  ainfi  un  Ve- 
lours cifclé.  Lat.  rilhfum  bomhjci- 
nuM  rafx  fupcrficie  difyimimxtum. 

Fondo.  On  .appelle  ainfi  b par- 
tie qu'on  voit  d'une  chofe , au  delTus 
de  iaqueile  il  y en  a d’autres.  Lat. 
Inferior  iv/  im.f  pars. 

Fonoo.  Fond,  fe  dit  auffi  Hgiiré- 
ment  des  choies  fpiritncllcs  6c  mora- 
les. I.at.  Intiutus  vipior.  Potertia. 

Fo.sdo.  Fond,  en  terme  de  guer- 
re , fe  prcHii  pour  b hauteur  d’un 
Bataillon.  Lat.  iVr 

Fqndos.  Eubt  d’un  diamant.  Lat. 
hnus  nitor. 

Ton  DOS.  Fonds  , capital  qu’on 
peut  avoir,  foit  en  biens  fonds,  en 
meubles  ou  en  efpèccs.  Lat  Uatia , 
orwn. 

A fanXo.  adv.  A fond.  Pleinement, 
parbitement.  Lat.  PUniits.  Penitut. 

Jrfe  à fondo.  Couler  à fond  , en 
parlant  d'iut  vaifican.  Lat.  hua  pe. 
tere. 

FOND  ON  , f.  tn.  le  même  que 
Fondiiion. 

I FONIL,  f.  tn.  Terme  de  Marine. 

; Efpèec  de  ba  jitct  percé  dont  on 
I fe  fert  pour  rentpHr  le*  pipex.  Lat. 
InftmdibitluiH  , i. 

FüNSADERA,  / / Sorte  li’im- 
put  qu'on  payoit  autrefois  pour  l'en- 
tretien des  foirés  des  châteaux  de  b 
CalHlle.  Lat.  Fojlwitm  vedij^aL 

* FÜNSARIO,  /.  m.  Foflë  d’une 
place.  Ce  mot  n'cll  plus  uUtc.  Lat. 

Fùjja  y 4t. 

* FONTAI. , ttdj.  d^wie  tenn.  Pre- 
mier , principal , capital  dans  ùhe 

! chofe.  I.at.  L\spitÂ:s , t. 

I FONTi\NA,  f.  f.  Voyez  Furnte. 
C’cfl  un  mot  Italien  dont  ou  fait  peu 
i d'ufage,  Il  ce  n’ell  en  pocfie. 

* HJNTANAK,/  ns.  Source  d'une 
j fùntaine.  Lat.  SVjt!%rij;o , mis, 

I FuNTANAR  , adj.  d'une  term.  Qui 
! appartient  aux  fontaines.  Lat.  Ad 
'^/citttarif'ines  ptréinem.  dontasttssy  a, 

*'''fONTANCÏ1E,  f.  rn.  Fontange,! 
nœud  de  nibin  que  les  femmes  met- 
tent fur  le  devint  de  leur  cotffurc. 
Ce  mot  cil  pris  du  Fraiiquis.  Lat. 
JjCmnijlaium  f'rantak , is. 

* FONTANERIA,  f.f  L’art  ou 
le  métier  de  fontainicr  ; ü fe  dit  aiilli 
des  tuyaux  6i  conduits  des  eaux, 

j aqueducs , canaux.  Lat.  Aquécdudia. 

I Asjiordudus  y its. 

FONTAjNERO  yf.ns.  Fontainicr, 
celui  qui  fij-ait  l'hydraulique,  qui  a 
I foin  des  fontaines  & des  eaux , lôie  i 
I pour  le  publie , (bit  poiu*  les  mai- 1 


fons  Je  pUifancc.  Lat.  A^'utfudor , 
'/ns.  AytiUx  , tp^is. 

FONTANO,  NA,  stdj.  le  même 
que  Fonid-.utr. 

* FON  FANOSO,  sa,  adu  «.  ^ F 
Plein,  ne,  ou  orné,éc  Je  fontaines. 
Lat.  F<4*ttihsis  fcMurieni. 

FONTKCICA , f.  f dim.  de  Arw, 
te.  Petite  fimt  linc.  Voyez  rutntecic.u 

* FOQUE,  f.  m.  Terme  de  Mi- 
I fine.  Voile  triingiibirc  , ou  à tiers 

point.  Lat.  TeiwipiUrt  vttum  , /, 

* FORADO  , f.  m.  Voyçi  Aguje.* 
ro.  Ce  mot  n’eff  plus  ufité. 

* FüRAlîIDÜ  , DA,  n.(;.  m.  /. 
Voleur  qui  fe  tient  dam  les  m nta- 
gnes  , &.  qui  n'cntrc  jamais  dans  les 
villes.  Lat.  Grajator , oris. 

* i’v)K  \L.  ndi.  Su  ieterm.  Terme  de 
pratique.  Ce  qui  appartient  d la  Ici , 
à l’ordoninncc,  aux  coutumes  d’un 
piys.  Légal,  coutumier.  Lat,  /b- 
rrn/ù  , e. 

* FüRA.MBRE,  /.  m.  Voycx  Rf- 
qs.'ù'iry  ou  Af’yero.  Ce  mot  ii’cft  plus 
ufité. 

FORANEO,  NEA,  adJ.  w.Jff. 
Forain,  aine,  etranger,  re,  de  Jéhor>. 
Lat.  Fxteesis  vrl  Fxte/nus  y OySim. 

i\'ario  ft/.'uneo.  V'icaire  firain. 
C’eft  celui  qui  exerce  fa  n«*‘‘ldK*l{on 
hors  de  U Cour  £pifcop.ile.  Lat. 
Forantas  vic,triuSy  si. 

FORANO , «4^’.  fignifie  en  jargon 
la  même  chofe  que  Fur.tjîero. 

F()RASTP:R(>,  RA,  adj.m.  l'ff. 
Etranger , re , qui  n’efi  pas  du  mê- 
me tk-n , riu  i^ême  pays.  Lat,  £xfc- 
rtts.  Ptxn^rintis , it , wm. 

FoBAsrtRo.  Etr-mger,  fe  ditd-a 
ce  qui  n'a  auaiti  rapport  à b nntîc- 
re  qu’on  traite.  Lat.  Aiientis  y a^uas. 

Foras TESo , Etranger,  oui 
c.f  ne  ibns  un  autre  pays  que  celui 
où  il  vit,  Lat.  Ade/e.,u.  JFfpci.  A^- 

/iV/r/gCN'iT. 

FÜKCEJAR , V.  a.  Faire  .les  cfflirts 
pour  fe  défendre  , on  j’our  b déga- 
ger des  main»  de  qudqii  un.  Lit.  .V’i- 
ti.  Conari. 

Force.îar  , fe  dit  figurémeat 
pour  s'oppofer  au  fencimcnt  de  quel- 
qu’un , le  contrcdiie.  Lat.  O'^i'.lere. 

FÜRCEJON  , f.  t».  Effart  que 
quelqu’un  hit  pour  s'écbaper  fe 
ilepctrcr  de  celui  qui  le  tic.it.  Lut. 
S’ifus.  C^atHS , ùi. 

FORCEJUDO,  DXyStdJ.m.tff. 
Vigoureux , cuîé  , robiutc , fort , te. 

Lat.  Xtrvftti.  RohttjlUiy  ity  H H. 

* FORCHINA  y f.  f.  Foutdulte 
de  table.  C'efi  un  mot  lcal.cn  qui 
n'eft  plus  ufite.  Lat  F'strciUdy  a. 

FOKCJA,//.  le  mc.nc  que/irar- 
ta.  Ce  mot  a vieilli. 

FOkClAR  , 1’.  a.  Voyez  P'arzar. 
Ce  mot  n'cll  plus  nfité, 

FÜRCIADÜ,  DA  , p.  p.  du  verbe 
Fari'iar.  Le  même  que  z cr?4f.b, 

FORENSK,  pdj,  d'tsnc  teru.  Qirî 
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appartient  au  Barreau.  Lak.  /Vrw- 

r. 

FüKERO,  »A,  Cv 

qui  appartient  aux  loix,  oé  qiti  fc 
hit  Iclon  les  loix,  légal,  le.  Lat. 

, e. 

Caria  forera.  Lettre  légale  : on  ap- 
pcUoit  ainii  autreFuis  un  ordre  qui 
enjoignoit  d'exécuter  une  chofe  lu»- 
vont  les  loix  du  Royaume.  Lat.  Zr- 

g.ùit  L'ttcr^. 

MontAa  forera.  Sorte  de  tribut 
qu‘on  paye  an  Roi  de  fept  en  fept 
au?,  &:  dont  il  n*y  a que  les  Gen- 
tiMiommcs  & les  privilégiés  qui 
Ibient  exempts.  Lat.  l'^edigal  ex  wo- 
netu  frretiji. 

* FOKFOLAS , /!/.  Teigne  féche 
ffui  vient  à la  tête  en  forme  de  croû- 
te. Lat.  Ftnfurrx  ctipitif  cruflsiU. 

FORJA  y f f le  même  que  /Vo- 
%ua.  Ce  mut  eÜ  uiitc  parmi  les  Or- 
fèvres. 

Forja.  Du  mortier  pour  bâtir. 
Lat.  Caice  Ôf  arma  mxtmn  cxmen^ 
tw»  , ». 

FORJADOR  , f.  m.  Forçcron  , 
ouvrier  qui  forge  le  1er , ou  î'étaun, 
ou  l argcnt,  pour  en  faire  de  petits 
ouvrages.  Lat.  Faber  fmatius  , nrr- 
geuiurtui  £ifc. 

ForJado*.  Forgeur,  celui  qui 
forge  , qui  invente.  Lat  FJlrnuttin’. 
Jm-rnivr. 

FORJAOURA,  f f.  L'action  de 
forger.  Lat.  Confatio,  Fformatia. 

FOKJAR,  f.  a,  Fi^rser*  battre  le 
fer  fur  i'ciiclumc  apres  l'avoir  fait 
chauffer  & rougir,  pour  le  travailler, 
bi  réilnirc  en  telle  forme  qu’on  veut. 
Lat  Fuhricare.  ProcuAerr. 

Forjar.  Forger,  figurément , 
rignlHc  Iiu'enter , imaginer,  con- 
trouver , fuppofer.  Lat.  EJùtgere. 
Comminifei. 

FÜRJADO  , DA,  p.  p.  du  verbe 
Forjifr  dans  fes  acceptions.  Forgé, 
éc.  Lat.  Fahricatus  , a,  uin,  Procu- 
fus , a , ton. 

FORMA,  / f.  Forme.  La  forme 
d'un  être  eff  ce  qui  le  hit  être  en 
particulier  ce  qu'il  eff , & qui  le  rend 
diRrent  de  toute  autre  chofe.  Lat 
i'vrma , <r. 

Forma.  Forme,  apparence  exte- 
• fleure  de  tous  Içs  corps.  Lit  Forma. 

Forma.  Forme,  lignifie  auüi  Ré- 
gie, modèle,  exemple  qu’un  fc  pro- 
poie.  Lat  Furma.  MoAus. 

Fokma.  Forme,  moule.  Im.  For* 
wa, 

Forsia.  Forme,  hqon , minière 
de  foire  les  choies.  Lat  Alodiu  , ». 
/7j,  X, 

Forma.  Forme,  ^e  dit  oiiffi  delà 
m.'ut^.rc  de  former  les  carac^cres.  Lat. 
i/Vr-nr.  Aorma,  jiFAui. 

Forma.  Forme,  en  terme  d’K- 
Cu'.e  le  dit  de  la  maïutre  dont  ou 
}u;utc.  Cu  du  qu'un  arguir,;.iC 
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eff  en  forme,  lorfqu’U  eff  feloo  les 
règle*  que  la  Logique  preferit.  Lat 
Forma. 

Forma.  Forme.  On  appelle  enco- 
re ninfi  l'hoilie  avant  qu'elle  fuit  con- 
lacree,  pain  à chaater.  Lit  JJa* 
fjia  , <*. 

Forma.  Forme.  Dans  les  fix  pre- 
miers Sacremens  , font  les  parûtes 
dont  on  fe  fert  pour  les  admiaiffrer. 
Lat.  Forma, 

Forma.  Forme,  en  terme  d'im- 
primerie , dl  une  planche  compoféc 
des  caraRércs  de  l'imprimerie  félon 
l’ordre  qu’on  délire  , qui  font  enfer- 
més dans  un  chaffis  de  fer,  & fur 
laquelle  on  tire  les  feuilles.  Lit 
For^rux. 

Be  forma,  adv.  De  façon , de  ma- 
nière. Lat  Eo  iHoàe, 

Fm  forma.  En  forme , bien , par- 
faitement, certainement,  tout  de  bon. 
Lat.  Rc  ipa,  ReAia  moAo. 

Enoiarje  en  forma.  Se  fâcher  tout 
de  bun. 

Fj%  forma.  En  forme , en  qualité 
de  &C. 

£n  forma  , en  ftilc  de  P.ilais , fi- 
gniHc,  fuivant  1^  règles  du  droit, 
ielun  tes  formalités  reçues.  Lat  In 
forma. 

U/inhre  de  forma.  Homme  diffin- 
glic.  Lit.  Homa  ciarus. 

ÏIxtLir  forma  de  ciwV.  Trouver  le 
moyen  de  it:b&rtcr. 

A’j  l'.iy  forma  de  viifir  con  e fe  hom* 
bre.  Il  n’y  a x^as  moyen  de  vivre 
avec  cet  homme. 

No  fe  haüa  forma  de  conciUax  tî 
tnerito  con  h fortuna.  Il  n'y  a pas 
moyen  de  concilier  le  mérite  avec  la 
foi  trme. 

FORjVLlBLE,  adj.  ^ime  term.  Ce 
qu’on  peut  Ibrntcr.  L.it  Farvuê  ca- 

FORiMACIÜK,  / f.  Formation, 
l'adion  de  former  imc  chofe.  Lat. 
Formntio , ottif. 

Fürm.'ICIoN’,  fc  dît  auflî  pour 
flrww  , dans  l'acception  de  forme, 
Hgtire. 

Formaciom,  en  termes  de  Bro- 
deurs, cil  le  cordomiet  avec  lequel 
ils  formeut  les  Heurs  qu'ils  ont  def- 
luiées  fur  la  toile.  Lat  Textorum 
forum  cont’.>rtu*  iimbuf. 

FORMADOK,  ra,  adj.  m,^f. 
Celui  qui  forme,  qui  hqmmc,  qui 
mec  en  ordre  , qui  dounc  la  forme. 
Lat  Pùifmi'.tor , cris, 

FüR.MADUKA,  f f.  Configura- 
tion, forme,  figure  d’une  cnofe. 
l.nt.  Forma.  Figura , <c.  Confgura* 
l/u,  o:ùs. 

FORMAGE  , / m.  en  jargon  , 
Fromage,  l.at  Càfeus i. 

Küa.'1.\L  , ü.t'.  d'une  ttrm.  For- 
mel, elle,  qui  tüucenitf  la  forme. 
L.at  i -rui-’iii  , f, 

FüA>Ut.  Furm;l,  poûüfi  exprès, 


précis.  Lat  Profrius^  a,  um. 

Formal.  Formalillc,  fc  dit  d'nR 
homme  grave  , férictix , ami  de  U 
vérité,  & ennemi  du  badinage.  Lat 
llontù  p-ax'if  ^ feverus, 

• FORMALETE,  f.  m.  Terme 
d’Architeéhire.  Voyez  AltAio  punto. 

FüRÀlAUDAD,/./.  Terme  d'E- 
colc.  Formalité.  Le  prédicament  par 
lequel  on  diilinguc  intclicv^ucUement 
une  chofe  d'une  autre  , quoiqu'elles 
foient  les  memes.  Lat  Formalitt^y 
I mis. 

FüRmalidad-  Formalité,  pon- 
èlualité  , cxaélitude,  re^fituJe.  Lat 
' RrciituAo  , joii.  Régula  , te. 

Formalidad,  lignifie  auffl  Gra- 
vité , GvérJtê.  I^t.  Severitas.  Gra* 
tntas. 

Formalidad.  Formalité,  cere- 
monie , étiquette.  Lat.  Cxremenia. 
Rittis. 

FmmialidaA  EfcolujHca.  Argument 
en  forme. 

• FOR.MAU2AR  , v.  e.  Donner 
la  forme  & la  perfection  à une  cho- 
fe. Lat.  Ff  -irniitre,  C'ompunere. 

Formam/arse  , V,  r.  Se  fbr- 
malifer , ic  fc.iiidalifcr  , s'oITviifcr  Je 
quelque  chofe.  Lat  Ojhtdi. 

No  fe  fùriuuUzc  ujleA.  Ne  s ous  for- 
! malilcz  point. 

Détour  f'e  /urrHoUta  uJleA}  De  quoi 
vuus  foriitaldcz  - vous '' 

FOlLMAi  IZAifi),  DA,  f.p.  du 
vcrlie  tor  n.tliear  d.in-'  les  acceptiuiis. 
Formé,  ce,  lornalilc,  ec.  Lit  Ef- 
formatm.  Vompoii;,;.  Oyentat^  um, 

FORMAL.MLME;  .-.Aj.  Formcl- 
leineiit,  d’une  minière  for;4K‘l[e,  ex- 
prclfemcnt , precilcment , d’une  ma- 
nière alTuree.  Lat.  FoY.mmter,  Keaiù 
ter.  Kxprejsi.  Prteciii. 

FORAIAR,  t'.  a.  Former,  façon- 
ner, domicr  la  Forme,  la  figure  à 
quelque  chofe.  Lat  Formare.  Infurm 
nuire. 

Foemar.  Former  , fc  dit  auffi 
pour  Alfe.nbler , joindre  plufteurs 
parties  potur  leur  donner  U forme 
d'un  Cf»rps.  Lat.  Compoiscre, 

Formar.  Former,  fe  dit  aulfi 
pour  Arranger,  mettre  en  ordre.  On 
dit,  ai  termes  de  guerre.  Former 
un  elcadrun.  L-t.  Cj  -pitere, 

; Formur  concepto.  Former  un  juge- 
ment en  Ibi-ineme.  Lat  Animo  ejin* 
gere. 

A'ormar  partido.  Former  un  parti. 
Lat.  bimdtare , Cepuiare  fuios. 

Form.tr  qutxa.  Chercher  noife.  Lat 
S^uerdts  ItAruire. 

' FOKiMAÜO,  OA,  p.  p.  du  verbe 
Forma/  dans  les  acccptiuiis.  Formé , 
ce,  Lat.  Fur.tMtuf.  L'umpjjîtsu  , a , um, 

FORMA  i’IVO  , VA  . aJj.  m. 
ce  qui  iluiuic  la  figure  & la  forme. 

; cat  A'ji  'i‘>iM.ts.  i tjtarma:u. 

I • FOiViMEJ AR  , f.  a.  Arranger 
[ les  tturehAUdiies  qui  fout  daos  un 
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raifTcaii  chacune  à leur  place* 
qu'elles  embarn^ent  moins.  Lat.  C««- 
teKCTf.  OrAinarr, 

• FORMEROS,/  in.  tenneU'Ar- 
chitedure.  Formeret  « cft  un  arc  ou 
nervure  de  voûte  d'ogive  * qui  ftir- 
mt-  la  voûte  ou  les  arcades  par  «ne 
ligne  diagonale.  Lat.  LaUraks  Ar» 

CHS. 

FOR.MIC.ANTE  , adj.  J'tme  trrw. 
Formicant , Te  dit  du  pouls  ^ui  eil 
foible,  fréquent  Se  accompagne  d'une 
cfpèce  de  fourmillenicnt  dans  l'ar- 
tère * ce  qui  eil  un  figue  de  mort. 
Lat.  f'mMicam, 

FORMIDABLE  , adj.  d'tffte  tmtt. 
Formidable*  qui  Bit  peur,  qui  cR 
d redouter.  I.at.  Ftmnrdumins , o,  irwi. 

FoKMlDAHtE*  fe  prend  aulB  pour 
Grand  , gros,  vaRc*  étendu*  fpa- 
cîcux.  Lat.  If'feftt.  Follui^a^  irw, 
- FOR.MÎDOLüSO,  s.\,  adj.  m. 
&* /.  Craintif,  ive,  timide*  peu- 
reux , eufe.  Lat.  /'onttid-  l>fus , o,  ttm. 
Fobmij>oloso,  fignifieaiiirt  Dan- 
creux,  redoutable*  hideux*  hnrri* 
le,  qui  inlpire  de  la  ciainte.  Lat. 
Furmid^vuhis  * « * um. 

FORMON  , j\  »u  Terme  de  Mc- 
miiferie.  Cifcau  , inRrumcut  de  fer 

3ui  fert  à dégrolUr  le  bois.  Lat. 

C‘tlprwn  , I. 

FoavtoN.  Moiiîe  tranchant  dont 
on  le  tert  pour  couper  les  hoftics. 
Lat.  ScAfrtfjn  /^'uricuin  £5*  exci/o. 
rius», 

FÜR.MULA  , / /.  Formule,  rè- 
gle * cerfciias  termes  prclcrits  & or- 
donnes pour  faire  quelque  chofe.  L. 

FORMUI.ARIO  , f.  m.  Formulai- 
re * Protocolle,  Livre*  ou  écrit  qui 
contient  les  règles  qu’on  doit  obCer- 
S'er.  !.at.  Forntulurium  ^ ii. 

FORVILXILLA , f,  /.  dim.  Je  Fw^ 
ittulu.  Formule  fuccin^c,  & renfer- 
mée en  peu  de  mots.  Lat.  Fm>m- 
la  y te, 

FORKECER  * v.  a.  T.  anc.  Four- 
nir, livrer,  donner  ce  qu'on  nous 
ilemande*  pourvoir,  garnir  des  cho- 
fes  ncccfiaires.  Lat.  AJunirc.  Jujlrue- 
re. 

FORNECIDO,  D.A,  p.  p.  du  ver- 
be Fornecer.  Fourni,  ic.  Aîtmi- 
tus  * infhti^ftts  * a , im. 

FORNECIMIENTO,/.  m.  Four- 
niture , provifion  ; ce  qui  fert  à pour- 
voir , à fournir  des  chofes  nécclfai- 
rçs.  Lit.  jyitoùti’Sy  mis.  Wpp.irof«;, 
üs. 

* FORXECIXO , NA  , <idr.  m.  £5*/, 
Bâtanl  , de,  adultérin,  inc.  Lac  W- 
àultcrinK!.  Nothus , a , um. 

F(MOsICACION  , / / Fornica- 
tion , péché  de  luxure.  Lat.  Fomù 
sath . onis, 

FORNIC.ADOR , f.  m.  Fornica- 
teur , celui  qui  commet  fomicatioa 
I'ft7tic>itor  f er//. 
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FORK7CAR,  v.  «.  Commettre  le 
péché  de  fornication.  Lat.  Fortticari. 

• FORMCARIÜ,  R IA  , «dr.  m. 
£ÿ/.  Impudique*  Lifcif,  is'e*  luxu- 
rieux, eufe.  Lat.  Fonticarius  y 

FüRNiCiO , /.  tu.  le  meme  que 
Fct'fiicacim. 

• Refr.  Tras  et  ricin  tnene  el  fov- 
nicio.  Une  chute  en  attire  imc  au- 
tre. 

FORNTDISSÎMO , ma,  adj.  m. 
£jf/.  ftipcrl.  de  Fornido.  Très -vi- 
goureux , eufe , très-robuRe,  très- 
fort  , te.  Lat.  R-jhujHjJrtuus  y a , vw. 

•FÜRNIMIENTO, /m.  Fourni- 
ture, provifion,  munition*  prépara- 
tion des  chides  néccflàlrcs  pour  quel- 
que fin.  Lat.  ^Munith.  FJl-uHioy 
anis. 

• FORNIR,  r.  a.  Fournir,  pour- 
voir des  chofes  né«*naircs.  Lat  J//,- 
«/»Y.  Inliruere.  Pm'iAo'e. 

Fornir,  en  jargon,  Engrailfcr, 
devenir  gros  & gras.  Lat.  Fv^uef. 
ccrc. 

FORXfDO,  DA,  p.  p.  dn  verbe 
Fomir  dans  fes  acceptions.  Fourni, 
ie,  engraific,  ce.  Lat.  AUaiitus.  /«• 
Jhuâfus  y a y um, 

Furn'Ido.  Fort,  vigoureux,  ro- 
buRc , corj>ii!ent.  Lat.  Nervqfus.  Rv- 
hujlui , 0 « uht, 

FORNITURAS  , /.  /.  On  ajw 
pelle  ainli  en  termes  d'imprimerie, 
les  canétères  que  Ion  refond  pour 
remplacer  ceux  qui  ifont  pas  rcuUi 
dans  la  première  fonte.  Lat.  l'^pi 
Jcaindm'ii. 

• FÜRO  , / m.  Le  Barreau , le 
Heu  où  l'on  rend  la  juRice.  Lat  Fo- 

mm , I. 

Foro,  fe  prend  dans  la  Galice 
pour  le  Domaine  dircil , & le  pro- 
fit qui  en  revient.  Lat.  Vi/mitisum 
dire^fum  çujque  /ruftus. 

• Foro.  Le  fond  du  théâtre,  qui 
repréfente  orilinairemcnt  une  perfpc- 
âivc.  Lat.  'd'heatrak  fiy.'um. 

FüRRAGE , / m.  Fourraçe  , en 
termes  de  guerre  , cR  le  foin  ou 
l'herbe  que  les  cavaliers  vont  cher- 
cher pour  nourrir  leurs  ches'aux,  L. 
Fquorum  pabukim , i. 

Forrage,  fe  prend  pour  Abon- 
dance Se  mélange  de  plulicurs  chofes 
de  peu  de  conïcqucncc.  Lat.  Rerion 
x/ilium  cefitt , <r. 

FORRAGEADOR  , /.  m.  Foiura- 
geur.  Cavalier  qui  va  chercher  du 
fourrage.  Lat.  Fubukt'.r  , ris. 

FÜKR.AGE.AR,  v.  a.  Fourrager, 
aller  chercher  du  fourrage.  Lat.  Fa* 
bulaA.  Fabuliituin  ire. 

FORRAGEADO  , da  , fnirt.  pajf. 
du  verbe  /crrqgear.  Fourrage  , ce. 
Lat.  Drmejfus , a , um.  Fafuio  vafia* 
tus  y a y um. 

FüKRAGERO , f.  ut,  le  même  que 
ForragfifiLr. 

FDKR.AR,  V.  U.  Voyc*  A/mor. 
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FORRADO,  DA  1 P-t:‘L  p-'/’î  üli 
verbe  /bjTûr.  Voyez  Af^nrado. 

FORRO , f.  \n.  Voyez  Afurrs. 

• Foero,  en  terme  do  M.m’nc, 
Fourrure  , revêtement  de  planches- 
qui  couvrent  le  dedans  du  coips  d'un 
vaiReau  ou  d'une  galère.  I at.  l'abu- 
latum  mvuitnntmu  interius, 

• FORTACHON'  , f.  m.  Homme 
gros  * fort , robuRc , épais.  Lat.  //o- 
mo  nerrofut , rcbttffus. 

Fulina  es  fortaihon.  Un  tel  cR  vi- 
goureux. fort,  mbuRe. 

h üRTALEC'ER  , t*.  4i,  Fortifier, 
donner  de  la  force  & de  U vigueur 
à une  chofe.  Lat.  Fukire.  Firtitare,  • 

FoRTAi.tcER.  Fortifier  une  pla- 
ce, un  château.  I.at  Alwtirc.  Fol- 
lare. 

Fortalecer.  Fortifier  , fe  dit 
figurément  pour  donner  de  la  force 
à une  preuve , à un  argument.  Lat. 
Corroherare. 

FoRrAt-ECER,  fignffie  aiiffi  Ai- 
der, protéger,  fccotirir,  iufpirer  de 
l'ardeur  & du  courage  * comme  aufli 
Confoler,  encourager.  I.at.  sldfiri\sre. 
Frotepere.  £Ti*;7.riY.  Am'um  faccre. 

FORTAI.ECIDO,  da,  fo/.  paf. 
du  verbe  Foitalcctr  dans  fes  accep- 
tions. Fortifié,  ée.  Lat.  FuUitus. 

Jirsiuitus.  Jifimitus.  Adjutns  y o,  unt. 

• FÜRTALEZA,//.  Force,  «ne 
des  quatre  vertus  cardinales.  Lat. 
Fcrtittidn,  iitit, 

Fortai.e7a.  Force,  fe  prend  fi- 
gwrèinent  pour  Courage,  valeur,  fer- 
meté , conRanec , grandeur  d'ame. 

Lat.  Animtts.  C^rt/ianth.  Firmitas. 

Fobtai.eza.  Force,  viguciur  na- 
turelle. Lat.  l'igor  , ris.  Robur  , 

ntii. 

Foetaeeza.  Terrain,  lieu*  en- 
droit âpre*  rude,  fcabreiix,  impra- 
ticable, fortifié  par  la  nature  defon 
aificttc.  Lat  /m'us  arduns  fak» 
hroins. 

Fortaleza.  FortcrcRe  , place 
fortifiée , foit  par  la  nature , foit  par 
l'art.  Lat.  Arxy  cis. 

FORTALIDAD  , /.  f.  le  mèmt 
que  Fortakza  dans  l'acception  de 
force  & de  vigueur. 

FüRTEZUELO,  f.  m.  dim.  d^ï 
Fuffte.  Fortin,  petit  fort  Lat.  Cj- 
jUîkon  , i, 

FORTIFICACION,  /.  / Fortifi- 
cation , fe  dit  d'une  place  fortifiée  » 

& de  tous  les  travaux  ou  ouvrages 
qui  fervent  à flanquer  ou  défendre» 
ou  à éloigner  rcniiemi.  Lat  Jluni» 
tio.  Fallath.  jMunimn. 

FoRTiriCAClON.  Ou  appelle  ain- 
fi  tout  ce  qu'on  employé  pour  for- 
tifier une  chofe.  Appui , foutJen. 

Lat.  FukitnentuM. 

FoRTlPlCAClON.  Fortification  » 
la  fcicnce  ou  l'art  de  fortifier.  Lat. 
Arcbitecfura  militarif. 

Ft>rtifi:acioft  de  Fortifica- 

I)  R-  tio» 
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tionJc  «mpaî^ne,  la  fcîence  quî  cn- 
l’ei^îRC  à ftiiro  les  ouvrages  meeflai- 
res  pour  U fureté  d'une  armée.  Lat. 
Art  imtnitrdî. 

FORTIFICAR  , r.  a.  Fortifier  , 
donner  de  la  force  fü  de  b vigueur. 
Lat.  i'tiL'irt.  Corrohorarf. 

FoRrirlCAR.  Fortifier  une  pla- 
ce, un  polie,  une  ville  &c.  Lat  Mu- 
nirt.  Vallave. 

FoEriFrCARSE,  V’.  r.  Se  forti- 
fier , fe  retrancher  dons  un  poHc. 
La*.  Xf  v,ilh  c»«cfre. 

FORTIFICADO  , da,  jKtrt.  paf. 
du  verbe  fortifear  dans  tes  arcep- 
• t'ons.  Fortifié  , ce.  Lat.  Fuîciius. 
i,\rtoh>vntuf.  , o , um. 

FORTIN,  /,  w.  Fortin  , petit 
firt  qu'on  fait  à la  hâte  pour  d^cn- 
<!rc  un  camp.  Lat.  Prvpi'^fuid'ùrttt , i. 

For  riN.  Fortin , redoute  conftrui- 
tc  dans  la  campagne.  I.at.  Ciijlnmt^  i. 

• FORTISSIMAMtNTE  , adv. 
/fpr.7.  Très -fortement,  très-coura- 
geufement,  très- vaillamment,  tres- 
vigciircu^cmcnt.  I.at.  Fortij/îmè. 

FORTISSIMO,  MA,  adj.  fuperl. 
de  Fuerte.  Très-fort,  te.  Lat.  /er/y- 
JiMui , fl  , um, 

FOKTÜITAMENTE , adv.  For- 
tuitement , d’une  manière  fortuite , 
par  hazard  , inopinément  , acciden- 
tellement. Lat.  Fortuite.  Fortè.  C^u. 
Improiniè, 

FUHTÜITO,  TA,  ndj.  m.  ^ f. 
Fortuit,  nite,  inopiné,  éc,  carucl, 
le  , qui  arrive  par  hozarJ.  Lat.  /Ir- 
ttatus.  Imprf.rr/Kf.  Inopimitus , o,  «w. 

FORTUNA,  //.  Fortune,  de- 
fiin,  fort,  hazard.  Lat.  Ferfrma,  k. 
Son , th.  Cafus , ût. 

FortUNA,  fignific  auflî  Tempê- 
te, orage,  ouragan.  Lai.  ’fanpijlai, 
atii.  PrntfUa , 

Fürtuna.  Fortune,  félicité, 
FMihLiir,  profpérité , fiiccès  avanta- 
geux. Lat.  iurtuna  fecundü.  Sn'tpx- 

JpfTih 

Fortuua  df  Ut  Afmtcha.  Fortune  de 
la  Manche,  omelette  au  lard.  Lat. 
ox'if  UntiMjue  farta  vitrita^  «r, 

Forttr-a  Mr<mr.  Grande  fortune. 
Cilt  le  nom  que  les  Allrologiics  don- 
m-nt  à la  planète  de  Jupiter.  Lat. 
Furtuna  mq;or. 

J'vrtwia  mmor.  Petite  fortTJlc.  Les 
Aftrotogncs  appellent  ainli  fa  planè- 
te de  Vtiius.  Lat.  Fatiuun  minor. 

Fortunu  for  tfpeih.  Fortune  par 
afrcél.  Les  Aftrologucs  appellent  ain- 
fi  la  pbnètc  de  Mercure,  qu’ils  fiip- 
pefent  malhcurciife  li  elle  fe  joint 
aux  maléHccs,  & bénigne  fi  elle  fe 
joint  i ce  qui  cfi  bieiifalfuit.  Lnt. 
Fonuna  ex  affecta. 

Uon-.bre  de  /oritr'a.  H mme  de 
fortune , qui  de  ricu  cR  devenu  quel- 
que ilu/ic.  Lat.  Uo}fio  KCLus. 

Zoftce  de  fi-rtuna.  Coup  de  ta 
fortune  I ce  qui  wrivc  contre  optre 
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attente.  Lat.  Fortunar  cafus. 

Miza  de  fnrtuna.  Une  coureufc,' 
ou  putain  publique.  Lat.  SctjrtTim , i. 

Farte  de  fortuna.  Les  Allrolcgucs 
appellent  ainfi  le  point  de  l'Kclypti- 
que  qui  autant  éloigné  du  rom- 
menccmcnt  de  h divifion  du  thème 
céleflc,  que  la  Lune  l'cR  du  Soleil. 

Frobar  fortuna.  Tenter  fortune.  L. 
Sortent  tmtxre. 

’ Ri^r.  F-  i-tuna  te  dt  Dîos^  Wrfl, 
que  t*  faher  foco  te  hnita.  Ce  Pr«*vcT- 
hc  figiiifie  que  la  fortune  prodigue 
le  plus  foiivcnt  fes  faveurs  à ceux  qui 
les  méritent  le  moins. 

• Refr.  Al  botnhre  ofado  la  fortuna 
le  dd  la  fnano.  La  fortune  favorife 
pour  l'ordinaire  les  gens  entrepre- 
nons. Lit.  Audaces  fortuna  yirt'flf. 

FORTUNAK,  v.  a.  le  même  que 

■ FOKTUNADO , da  , p.  f.  du  ver- 
be Fortunar.  Le  meme  s{Mc  4f«ftttna- 
da. 

FORTUNILLA,//.i/im.  Tenue 
de  mépris  dont  on  fe  fett  en  parlant 
de  la  forU:ne.  Lat.  Fortma  contemf- 
tihilis. 

FORZA , yê  ^ le  même  que  /oo- 
ta.  Ce  mot  n’eft  plus  ufité. 

• FOKZADA.MENTE , aâv.  Forcé- 
ment , d'une  manière  Forcée , avec 
force,  avec  violence.  Lat.  /V.  Coa- 
iti. 

Fortadamfntf.  , fe  prend  aufU 
pour  FoTzofasttcnte. 

FORZADOR , f.  m.  Celui  qui  fait 
violence  à autnii  : il  fe  dit  ordinai- 
rement de  celui  qui  force  une  femme , 
ou  une  fille.  Lat.  Stufrator.  i'jrruf-. 
tor,  dis. 

• FORZAL  , f.  m.  Champ  d'un 
peigne,  qui  fépare  les  grofies  dents 
des  petites.  Lat.  Peciims  Lunrilt, 

F()RZAMIEN1 0 , /.  m.  T.  anc. 
L'action  de  forcer,  ou  de  faire  vio- 
lence A une  femme , ou  fille.  Lat. 

Fiiiotio.  SirffratiOy  cKtf. 

FORZAR , V.  a.  Forcer  , empor- 
ter quelque  chofe  par  force,  forcer 
une  place,  un  polie,  une  armée,  une 
porte , un  cofire.  Lat.  Fim  farerc. 

Forzar.  Forcer,  contraindre  , 
violenter.  Lnt.  flgcrc. 

Forzar.  Forcer  , fignific  auffi 
Violer  une  femme  , une  fille  , h 
prendre  par  force,  lui  ravir  fon  hon- 
neur. Lat.  rUlarc.  Stufrare. 

FORZADO  , DA,  f.  f.  du  verbe 
/*-raar  dans  fes  acceptiniis.  Forcé  , 
ce.  Lat.  FicUitus.  Stufruttts.  CjucIus. 

For'/.ado,  fe  dit  auffi  pour  For-. 

tafo. 

For  Z A DO.  Forçat , galérien , hom- 
me comlanuie  aux  galères.  Lat.  At- 
tMO  ttJdfciltS. 

Cc>(  omntn  o fies  fertudos.  BouLk 
rimes.  I.at.  F-Xlrana  ruhsMxcu. 

) fld;'*  IndU-, 


pcnGiblemcnt , néceirairement , d’une 
manière  inévitable.  Lat  Secejfsme. 
lunitAHUter. 

FORZOSAMENTt  , lîplific  aillU 
Forcément  , d'une  manière  forcée- 
Ce  mot  cil  peu  ufité  dans  cette  ac- 
ception. Idit.  /■/.  Coaflh 
; FORZOSO,  SA  , adj.  m.  i>f  f. 
NécefTaire,  inévitable,  indirpcnfable. 
I.at.  Mnejfarius  t a y um.  înevitabi- 
lis,  t. 

Forzosa,  fuhj}.  Le  jeu  des  Da- 
mes forcées. 

[ IlaccT  la  fertofa.  Contraindre  qticl- 
' qu'un  à Faire  ce  qu’il  ne  veut  pas. 

1 Lat.  C'i'gnr.  ComfeUcre. 

FORZUDO,  DA,  flifr.  m.  lA  f. 
Fort,  te,  vigoureux,  eufe , robullc. 
Lat.  latcerufus , <t , *#»«. 

FOSCA , f.  f.  Bois , foret  épaif- 
fc,  toiiffiic.  C’eft  im  terme  ufile  ca 
.Alurcic.  Lat.  S^'t*a,  4C.  AViMio,fli7r. 

I FÛSSA  , yt /.  Fofie,  ouverture  de 
terre,  profondeur,  creux  en  terreau 
dcfiûus  du  rez  de  chauHèe.  Lat  Fcf- 
fa , te. 

Fossa.  FolTc , lieu  qu’on  creufe 
pour  y enterrer  im  mort.  Lat.  Fef. 
/A,  *r.  Sefuicrum  , i. 

, » FOSSADO , / w.  Grand  fbfl?. 

Lat.  F'ifa  fçratidior. 

FOSS.AL  , f.  m.  Cimetière.  Lat 
C.d»ttcrii*iH , ii. 

FOSSICO  y f.  m.  dim.  de  Fojfo. 
Petite  futTe , petit  creux , petit  foifé. 
Lat.  Ecitua  fojjd. 

FOSSü , yt  w.  le  meme  que  //■y». 
Fosso.  Creux  rempli  dVau,  uu- 
niis.  Lat  Fahts  , dis. 

Fosso,  FülTé  d'une  place  fortifiée. 
Lat.  Fofa. 

FOTULA  , f.  f.  Cloporte  des  In- 
des. Lat.  Jlultifrda  Jndica. 

• FOXA , f.  f.  Efpccc  de  canard 
qui  a un  collier  qui  lui  prend  dqiuis 
U tète  jufqu'ati  milieu  du  cou , & 
dont  le  bec  cH  noir  au  milieu  , & 
les  c6tés  jaunes  ou  roux.  Lat  Anas 
torquatut. 

* FüVA,  f,  f.  Fourneau  de  char- 
l>on.  C cil  un  mot  ufité  dans  les  Af- 
turies.  Lat  Çarbonum  furaacuia. 

I F R. 

FRACASjVR,  r.  a.  FracafllT,  brî- 
fer,  rompre,  mettre  en  morceaux. 
Lat.  Fnoificrr.  Ilüdcrr. 

F R A C A s A R , fe  dit  fi gurémcnt  pour 
Difparoitre,  s'évanouir,  fe  difliper  , 
fe  pafl’er,  fe  perdre  , venir  à rien. 
Lat.  Fi'antfltre. 

FRACASADO , da  , y»,  f.  du  ver- 
be F.-aeafor.  FracalTè,  te.  Lat /r«- 
ciut.  IUi/u> , a , tpH. 

FRjWAbO  , y!  «».  Clu'itc , acci- 
dent , débllre , difgracc  , danger  , 
pvril,  ruuic,  ddlruéliun,  cas  for- 
tuit, avanture,  haaard,  rencontre 
ùiopincc)  fiiutC)  it-iuvûii  pas,  fuc- 
céf  , 
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, événement , rîfque  , fracK  ♦ 
bniit  Lal.  Ruina  ^ L'ajus^  ùs.  £Â:- 
cidium.  Infortunium , ii. 

FRACCIüN  , /.  /.  Fraaion  , ru- 
pture. Lat.  Frdiiio , onii. 

FfACClûN.  Fratlion,  en  terme 
d'Arithmetique  , cft  la  divîGon  de 
Tunité  en  pluGeurs  parties.  Lat.  /■V«- 
ifio. 

FRACTURA,//.  Frailnrc,  ni- 
ptiirc.  Lat.  FraHura  ^ 4t. 

FxACruftA.  Fraéurc,  en  termes 
de  Chirurgie,  cR  une  fulution  de 
continuité  <|ui  fc  fait  dans  l'os,  fai)s 
qu'il  en  arrive  aucimc  ni  à la  peau, 
ni  à la  chair.  Lat.  Fraiiura.,  *e. 

• FRACüRA,  f.  f le  m«'mc  que 
Fla}utza.  Ce  mot  n*cR  plus  uGté. 

FR.\GA , /.  /.  Efpccc  de  ronce 
plus  tendre  que  la  commune.  Lat. 
Frnf>aria , 4t. 

FRAGANCIA.  Voyez  Frap'ancia. 

FRAGAXTE,  aij.  Sune  term.  le 
même  que  Fi'agrantr. 

FttAüaNTE.  Flagrant.  Vieux  mot 
qui  n'cR  uGté  que  dans  cette  fi»rmu< 
le:  Il  3 été  pris  en  flagrant  délit, 
pour  dire  fur  le  fait.  Lat.  In  /r- 
granti  dtücîo. 

FRAGARIA.  Voyez  Fraga. 

FRAGATA,/  f.  Frégate,  %’aif- 
frtu  de  guerre  un  pen  plus  bxs , & 
plu.s  long  que  les  autres , qui  cR  lé- 
ger à la  voile , & pett  chargé  de  bois, 
qui  n'a  pour  rordinnire  que  deux 
ponts.  ÏJt.  iJhurnica  , te. 

Fsagata  de  aviso.  Corvette, 
petit  vaifleau  qui  porte  des  ordres  à 
une  flotte.  Lat.  Nervis  Jptcuiit<jria. 

Fragata  ucera.  Frégate  lé- 
gère, petit  vaiflTeau  de  guerre,  l>on 
voilier  , qui  n'a  qu’un  pont , & qui 
cR  monté  depuis  feize  pièces  de  ca- 
non , jiifqu'à  vingt  • cinq.  Lat.  JJ- 
hurnicti  irvfV. 

FRAGATIN,  / w.  dim.  de  Fra- 
guta.  Petite  frégate.  Lat.  Ubumica 
minoT. 

FRAGIL , adf.  ttrm.  Fragile , 
qtii  Te  peut  aifément  brifer.  Lat.  Fra- 
gitis.  Dihilis,  e. 

Fracil.  Fragile  , qui  cR  fujet  il 
pécher.  Lat.  Fragiüs. 

Fragil.  Fragile,  périflablc.  Lat. 
FfogjUf.  Caducus , O , ftm. 

FRAGÎLIDAD,  / /.  Fngilité  , 
qualité  de  ce  qui  cR  Fragile.  Lat.  Fra- 
gilitai , atif. 

Fragiudad.  Fragilité,  foiblcf- 
fe , penchant  au  péché.  L.  FragiUtas. 

Fbagilid.sd,  Fc  prend  ordinai- 
rement pour  Péché  fcnfuel,  incon- 
tinence , luxure.  Lat  Jac'^ntiruntiu. 

FRAGIUSSIMO,  ma  , aJJ.  i«. 
/.  fuperl.  de  Iragil.  Trèvfraî^lc, 
très  -foiblc  , très  - fujet  k tomber  en 
faute.  Lat.  fiiigilis. 

FKAGiLMENTE , aJv.  O'iine  ma- 
niére  fragile  ^ dcUcAtc  , fcublc.  Lat 
P&iiihr. 


! FRAG.MEKTO , f.  m.  Fragment , 

Ectit  morceau  d'une  chofe  rompue, 
at.  Frttgwmtwn , i. 

Fragmentos.  Fragmens,  fe  dit 
en  parlant  d’ouvrages  d'cfprit  Lat. 
Fragmtnta^  oruw, 

FRAGüSIDAD,  f.  f.  Aprété,  fc 
dit  des  pays  & des  chemins,  quand 
ils  font  rudes  , ^légaux  , raboteux. 
Lat.  Afgeritas,  Saltbr^y  arum. 

FRAGÜSISSIMO  , ma,  ad/,  w». 
£5*/.  fuperl.  de  Fni^ofij.  Très-àpre, 
tres-rnde  , très-inégal , le  , très-rabo- 
teux, eufe,  très-feabrctix , ciifc.  Lat 
Afpfrmnu-,  Sttlebro/iJ/imui  , a,  wn. 

FRAGOSO,  SA  , adj.  i«.  £ÿ/.  A- 
pre,  rude,  inégal,  le,  raboteux  , 
eufe , couvert,  te,  épais,  fie,  rom- 
pu , ne , plein  , ne  de  mauvais  pas , 
de  précipices.  Lat.  A/fer.  Ardim.  Sa- 
lebra/ui , a , um, 

• FRAGRANXIA  , / f.  Odeur  , 
exhalaifon  agréable  & dJlicicufc  qui 
flate  l'odor.at.  Lat  /Vagr*uif/j , a-, 
Fragrancia.  Odeur  , fe  dit  fi- 
giirément  en  chofes  morales  , & G- 
gtiific  bonne,  ou  mauvaiTc  réputa- 
tion. Lat.  Fittna , *t. 

FKAGRANTE  , «4/.  d'jwr  Urm. 
Odoriférant  , ante,  qui  répand  une 
bonne  otlcur.  Lat.  /Viçjow;.  Odori- 
/er , ra , tan. 

FR.AGRAXTLSSIMO,  ma,  adj. 
»».  /,  fnperl.  de  Fragremtf.  Très- 

ul  trîfiiTxnt,  ante.  Lat.  IritgnmtiJ/i- 
mus  , K , ntn.  ■ • 

FRAGU.A,  /. /.  Forge,  fourneatt 
où  tous  les  ouvriers  qui  travaillent 
avec  le  feu  font  cKaufTcr  leur  fer  ou 
autres  métaux,  pour  les  mettre  en 
œuvre.  Ferraria  fubtlca^  tt. 

Fragca,  fe  dit  Ggurément  d'un 
enilroit  où  l'on  travaille  une  chofe. 
Lat  /j>cui  in  quo  tdxqtJd  conjfjiur. 

FRAGU.ADOR  ^ f.  m.  Forgeur  , 
fijrgtTün , ouvrier  qui  forge  le  fer. 
On  dit  figitrémcnt.  Un  furgeur  de 
nouvelles  , de  bourdes  , de  ca- 
lomnies , en  parbnt  de  celui  qui 
les  invente  p.ir  pUiGr , ou  par  me- 
chancch?.  Lat.  CV«/?a/er.  Asdivr.  In- 

vtntinf. 

FRAGUAR  , f.  a.  Forger  , battre 
le  fer  fur  l'cncîiimc  , après  l'avoir 
fait  ch.iuffcr  & rougir,  pour  le  tra- 
vailler. Lat  Fdhkaxs. 

Fracuab.  Forger  , Ggurément 
Ggutfic , Inventer  , imaginer , con- 
trouver  , fuppofer.  Lat. 

FtAricixTt. 

Fraguar.  Faire  corps,  en  par- 
lant du  mortier  qu'on  a mis  en  ccu- 
vre.  Lat.  Câmgingi.  Ct*^mr«/ari. 

FRAGUADO,  DA  , p.  p.  du  verbe 
Fraguar,  Forgé , éc.  Lat.  Fabrkatsts. 
Cen^atsu  , ü , uM. 

• FRAGURA,  /.  /.  le  même  que 
Ff(^o/iditd,  Ce  mot  cR  peu  iHité. 

• FH.AI,  pz-vn.  Frère,  ie  dit  des 
, Religieux  d'un  même  Couvent  Lat 


âp 

/Vfl/fv,  iris. 

* FRAILADA,  /.  f.  Mc«lifance, 
murmure  contre  qttclquc  aélion  ifun 
Moine.  Lat  De  Afonacki  aciu 
munnuratio , nis. 

Fraile,/w.  C’eR  ainfi  qu'on 
appelle  les  Religieux  de  certains  Or- 
dres. Lat  Reiigiojus,  Afonachus , /. 

Fr.sile.  On  appelle  ainfi  un  Moti- 
Rre  marin  , qui  a le  vifage  d*un 
homme  , & la  tête  rafe.  Lat.  Alari- 
nus  monuchus. 

Fr  AI  LE , fc  dît  du  bord  de  la  ju- 
pe d'une  femme , lorfqu'tl  cR  un  peu 
rctroufTe.  Lat.  refiis  muiiebris  Jtnu\ 

Fraile.  Moine,  en  terme  d'im- 
primerie , eR  une  feuille  mal  impri- 
mée dont  une  partie  n’a  pas  pris  Ven- 
ere,  de  forte  qit'cUe  cR  en  partie 
blanche  , & en  partie  noire,  emn- 
me  l'habit  d'un  muiuc.  Lat  CKrr/a 
rnali  iypif  txet^fa. 

Fraile.  On  appelle  ainG  dans  les 
raflincries  de  fucrc , ce  qui  rcRe  de 
la  c.mne  après  qu'on  en  a exprimé 
le  fuc.  Lat.  Sacchari  fardes. 

* Refr.  Fraile  que  pide  por  Di.^f  , 
pidt  para  dos.  Ce  Proverbe  figniGe 
que  les  ccuvres  de  charité  qu’on  exer- 
ce envers  le  prochain  , font  utiles  k 
celui  en  faveur  de  qui  on  les  feit, 
& k celui  qui  les  exerce,  à caufe 
du  mérite  qu’il  acquiert  envers  Dieu. 

FRyVILECICO,  ù Fraii  ecillo, 
/.  m.  dim.  de  Fraile.  Petit  Religieux, 

I ou  Religieux  fort  humble.  Lat.  Bc- 
I Hu>  Fratrr  , vel  AlvnaçVus. 

' FRAILECJLLO.  Petit  enfant  que 
les  pnrens  habillent  en  Religieux  par 
; dévotion.  Lat  Ahnaokali  habitu  in- 
Juins  puer. 

I FRAlLECIi-tO.  Voyez  Ave  fiia. 

FRAILKCITÜ,  / m.  iMuine:  on 
appelle  ainfi  une  fève  qu'on  coupe  à 
moitié  par  le  haut , & dont  mi  ôtç 
la  graine , de  faqon  que  ce  qui  rcRc 
a 1.1  Ggure  d’un  capuchon.  Lat.  Fitba 
decurtata  in  nsodum  cucuUi. 

FRMLP.Gü  , GA  , oif;’,  le  meme 
que  Frailf-o. 

FRAILEXO,  nâ,  ûrf/.  m.  lA  f, 
Monachal , ale , qui  appartient  aux 
moines.  Lat.  AîonarhaUs  ^ t. 

FRAILERIA  , / / Moineric  , 
concours  de  Moines  dans  un  endroit. 
Lat.  Rcüj’ivfjruM  muhitudo. 

FRAILESCO,  CA,  iuij.  M.  cJf  / 
Qui  appartient  aux  Moines:  il  fedît 
particulièrement  d'une  couleur  mé- 
bngée  de  blanc,  de  bleu  & de  noir, 
comme  celle  de  l'habit  des  Religieux 
de  St  Franqois.  Lat  , r. 

FRAiLEZL'ELO , f,  m.  dim.  de 
Fraile  : le  meme  que  Fraitecicu,  11 
fe  vlit  d'im  frète  Lu. 

FRAILIA,  //  Le  Clergé  régu- 
lier. Munachifine.  Lat.  A/^nfachas:^^, 

* FKAMBUESA,//.  Frambude, 
Fruit.  Lat.  IA'im  Motum. 

* FRAMBUESO , /.  m.  Frombai- 

P 3 fier. 
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Ikr . srî'riîrcRii  qui  p<>rte  les  frini- 
boi-cs.  r.i:.  /A^:a  ruh^s. 

" TKAMEA  , f.  f DarJ,  oh  ja- 
v;îlnc.  Co  mot  cft  i»cii  uTué.  Lat. 
àyculituT.  Tdtan^  i. 

* FRAiS‘CALETE,yt w.  Courrove 
an  bout  Oc  laquelle  cil  une  boucle. 
Lat.  l^.rutn 

FRAXCAMEyre  , «Ji  . Larr;c- 
ment,  alyindammeat  , libcralcmcttt , 
iminiRqucment , copicufcmcnt , am> 
plemcnt.  bat.  Vophsi^  Jjtrgè.  Jjhera- 
Hter,  Minifici. 

FRANCHTPAX,/  m.  Fran-ipn- 
n:  ♦ parfum  fort  exquis  qu'on  don- 
ne à des  peaux , pour  faire  des  ROJits, 
dci  poches,  des  (iichcts;  il  a pris 
ion  nom  d'im  Seigneur  Romain  de 
ta  maifon  de  FtiP^ipiini , qui  en  a 
été  l’inventeur.  Lat.  Oiariftrx  etwi- 
JtaiùMi  jitnui. 

FRANCISCAXO,  NA,  adj.  nt.^f. 
Francifeain,  aine,  qui  cR  de  TOrdrc 
de  St.  François.  Lat  Frandjeanus  , 

a , UM.  j 

* FRANCO,  f.  m.  Franc,  piété  ' 
d’argent  qui  valoit  autrefois  vingt  j 
fols , ou  le  tiers  d‘un  écu  : & d pre-  I 
fent  c'cR  une  monnoyc  de  compte. 
Lat  IJhra  Gaüicat  a-. 

Franco,  ca  , aij,  m,  ^ f.  Li- 
beral, le,  généreux,  ciifc,  tniinifi- 
que,  qui  lionne  volontiers.  Lat  Zi- 
ho'aiît.  Jiîuni^us. 

Fr-\nco.  Franc,  fc  dit  aufTi  pour 
Libre,  qui  n'cR  pas  contraint  Lat 
Zibtr.  Expedihis. 

Franco.  Franc,  libre,  exetnt 
de  toutes  chaînes  , privilégié.  Lat. 
Xiher.  ïnnnttnii. 

Franco.  Franc,  ingénu  , fuicé- 
TC,  qui  ne  déguife  rien.  Lat  ii«- 
trrm.  /ngfJïftXJ,  «,  wr«. 

Franco.  Franc,  fc  dit  aufli  dans 
U fignification  d'entier,  de  complet  : 
il  fmt  huit  jours  francs. 

FtiXixco  tjuiirteî.  On  appelle  en  ter- 
mes de  Blafon  franc  quartitr  , ou 
•onton  d’honnair , le  premier  quar- 
tier de  l'Ecu  qui  cft  à la  droite  du 
côté  ilu  chef,  qui  cft  pourtant  un 
peu  moindre  qu’un  vrai  quartier  d’é- 
cartdage.  Lat.  ht  ftomnate  gentilitio 
^extra  ttjfttia, 

AI(fa /rmtca.  Table  franche , table 
«tivertc  à tout  le  monde.  Lat  /’rr- 
C7U  otnmbus  nunfa , i 

Fiedra  franca.  Pierre  qu’on  tra- 
vaille aifement.  Lat  Dodlti  pttra , 

Fojada  fremca.  Auberge  franche, 
pour  dire,  Logement  franc  , lans 
payer.  C’eft  celui  qu’on  donne  en 
rertaioes  occaGons  pour  le  fcrvicc  du 
Roi  on  du  publie,  chez  les  bour- 
geois. Lat  iJberuU 

Puntû  franca.  Porte  franche , por- 
te ouverte  à tous  ceux  qui  veulent 
entrer.  Lat.  Omnibus  ^tens  jokuu, 

Putrto  franco.  Port  franc , où  en- 

teent  & Ui  lie 
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te  n^tVn , fans  payer  aucun  droit 
Lat.  Vr.  tM  liber. 

FR.ANCOLIN  , f.  w.  Fnneolin  , 
oifeau,  cfpi*cc  de  faifaii  des  Alpes. 
Lat  , iuis. 

* FR.\XGE,  f.  m.  Terme  de  Bla- 
fon.  DÂ’iGon  tic  l’éai  par  deux  dia- 
gnnnlcs  qui  fc  coupent  au  centre. 
Lit.  Sientt^atis  dimfh  diagonalis. 

* FRANGKNTE,  / m.  Cas  for- 
tuit , accident  inopiné.  Lat.  Caf:u^  ùt. 

FR.ANGIBLK , ody.  d'itnr  term.  Fra- 
gile , frêle  , caftant,  qui  fe  brife  ai- 
l'émeut.  Lat.  FrapUst  e. 

FRj\NGIK  , V.  U.  Couper,  divi- 
fer,  partager  une  choie  par  mor- 
ceaux j il  le  dit  particulièrement  de 
la  diviüon  de  i'hoftlc.  Lat  Fran- 
gere. 

* FR.ANGLE , f.  tn.  Terme  de 
Bhfon , qui  fc  dit  de  h fice  rédui- 
te i la  fixiéme  partie  de  fa  largeur, 
on  qui  n’a  que  la  dix-huitiéme  par- 
tie lie  i’écu-  Lat.  Jn  Jlcmm*üe  fexena 
braiiea, 

* FRANGOLLO , f.  m.  Bled  qu’on 
fait  cuire  pour  s'en  R-rvir  en  teins 
de  dîfcttc.  Lat.  Dtcoéium  triticum. 

* FRANGOTE,/  m.  Ballot,  pa- 
Quet  de  deux  par  charge  de  mulet. 
Lat  i’itrcfjifl,  jf. 

FRANJA  y f f.  Frange  , orne- 
ment qu'on  met  à l'extremité  des  ha- 
bits, ou  des  meubles,  fait  de  pht- 
fieurs  Hlcb  d’or , d'argent , de  foye , 
de  laine  , oudcGl,  arretés  par  un  tif- 
fu  qui  eft  au  Haut.  Lat.  Ftmbri.i , it. 
j ï^AXJON  , / «î.  Augm.  de 
Friaija,  Grande  frange.  Lat  Fimbria 
' ùitior. 

FRANJUFL.A,/  f.  dim.  de/’roîî- 
ja.  Petite  frange.  Lat.  cWna*' frnbria. 

FR,qNQ.UE.ÂR , V.  a.  Exempter, 
affranchir  , difpcnfer  quelqu'un  de 
foire,  ou  de  payer  , ou  de  fouffrir 
quelque  chofe.  I-at.  Immunem  fa- 
cere. 

FRANQ.ÜEAR  , fi^ific  aiifft  Don- 
ner libéralement,  faire  préfent,  gra- 
tifier. Lat.  hiberaUter  ütvgiii. 

FRANQ.UEAR,  lignifie  encore  Le- 
ver les  obftocles  qui  empêchent  le 
paftage  nu  l'exécution  d'une  chofe. 
Lat.  dditum  paUfucn’c. 

FRANQüEADO,  da  , P^rt.  paf. 
du  verbe  fVcDiqMf.ir  dans  les  accep- 
tions. Exempte,  ée,  dUpenfe,  ée. 
Lat.  Evempius.  Fatefaclus,  a,  um. 

F&ANQ.VRADO,  fc  dit  aulfi  d'un 
Soulier  mignon.  Lat.  Valceui  perpoü- 
tus. 

FRANQUE2A,  A f Franchife  , 
privilège , exemption  , immiuiité  , 
prérogative.  Lat  Immuniitis^  atif. 
Friviirgium , H. 

FBAN(iUE2A,  Libéralité,  géné- 
roGté  , largelVe , munificence.  Lat. 
LiberaBtaf.  Aluniftceutia , te. 

* FRAN(iUlClA,/. /.Franchife, 

I jj^pité  qu'vn  açcordc  à quclqu’wt  f 


qui  l’exempte  du  payement  des  droits 
qu’on  lève  fur  les  marchandifes  qui 
entrent  dans  le  Royaume.  Lat.  Im- 
munitas^  uft'f, 

Franquicia.  Franchife  des  quar- 
tiers. C*crt  X Rome  un  certain  efp.w 
cc,  ou  une  certaine  étcmliic  des  hr’>- 
tcls  lies  Amliaffadeurs , dons  laqiielle 
ceux  qui  fc  retirent  ne  inruveut  cire 
ni  arrêtes  par  les  Sbirres , ni  pour- 
ftiivis  par  la  Juftice.  Lit  hnmunis 
locus. 

FRANQUISSIMAMENTE  , adv. 
Très  génêrcufemeiit  , très  libérale- 
ment , très  largement  Lat.  Ubera- 
lifsift}.  Afunifsitnfil/rmè. 

• FKASCÀ,  A /.  Terme  Italien. 
Feuillage,  branchage  , brufthillcs  , 
menu  fois  fcc  qui  tombe  des  arbres. 
Lat  d^ui/tjuiü*  y arum, 

FRASCO,/  sn.  Flacon,  bouteille, 
caraffe.  Lat.  Oenoplsarum , i.  Loge- 
tut , <r. 

Frasco.  Flafque,  petit  s'aifTeau 
de  cuir  où  l'im  met  de  la  poudre  à 
tirer,  piilvérin  , fouruiment  I.at 
Falivris  pvrii  thcca  ^ x. 

FRASQt’KRA , / f.  Cantine,  pe- 
tit coffre  iliviicco  pluficurs  cellules, 
pour  y mettre  des  bouteilles  qu'un  a 
deifein  de  trajifportcr  ; oii  r.appcllc 
autrement  Ca,  e.  L.  Etgetutriu  <c. 

• FKA.S(ZUKrA  , A f.  Terme 
d'imprimerie.  Chillis  de  fer  arreté 
par  deux  gonds , qu'on  met  lur  le 
tympan  pour  afturer  la  feuille  qu  on 
veut  imprimer.  Lat.  Feirea  «/wodra 
in  tYp>,gr,iphia. 

FKÀSiZUlTO , / M.  dim.  de  /V./- 
w.  Petit  Hacon  , petite  buutciüc, 
petit.*  carafte.  Lat.  Lagenulu  , 4t. 

FR.ATERN.A  , /.  f.  Réprimande 
féverc , fc  dit  par  antithefe  & par 
oppofition  à la  corrcélion  fraternel- 
le , qui  part  de  tendrefte  & d’amitié. 
Lat.  Ohjiur%ati>y.  Admonslio^  enis. 

FRATEKNAL  , aàj.  d'une  term. 
Fraternel,  elle,  qui  dent  du  frère. 
Lat.  Fratemus , a , um. 

Amof  Jraterual.  Amour  fraternel. 

O'aridad  fraiernaL  Charité  frater- 
nelle. 

FRATERNALMENTE,  ad<r,  Fra- 
temeUement , d'une  manière  frater- 
nelle. Lat.  Fratentb. 

FfATERNlDAD,  / / Fraterni- 
té, intelligence  , union  entre  deux 
frères.  Lat.  Fraiemitast  atis. 

FRATERNO,  na,  adj.  m.  ^ f. 
Qui  eft  propre  & appartient  aux  frè- 
res, fraternel,  lo.  L.  Fraternus , a , um. 

• FRATRICID.A  ,/  w.  Fratricide , 
meurtrier  de  fon  frère.  C’eft  un  mot 
Latin.  Lat.  Fratricida  , <•. 

FRATRIC'IDIO , /.  m.  Fratricid^ 
meurtre  d’iui  frère.  L.  FratricidiusnAi- 

FRAUDE,  A m.  Fraude,  trom- 
perie, fourberie,  malice  , fauffeté  , 
tupcrcheric.  Lat.  Frauj,  d;/.  Fallu» 

çia  3 <«,  ÛAuf  I I. 
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FRAÜDU1.ENCIA , f.  f.  Fonde. 
Voyc2  FruuAt. 

FRAUDULENTAMENTE , «ir. 
FraiiJuleufement  , ü'unc  manière 
fraudulcufc.  Lat.  Ftauàultnttr. 

FRAUDULENTO  , ta  , aàj.  m. 
£5*  f.  Frauduleux , eufe  ♦ trompeur , 
eufe,  fourbe,  de  mauvaife  foi.  Lat. 
Frauàuk^ituf  , «t,  um. 

FRAUDULÜSAMENTE  , «dv.  le 
même  que  FruudêiUntammte , mais 
moins  ufité. 

* FRAUSrrXA  , / / Tète  de 
bois  dont  on  fe  fert  pour  monter 
les  coeffes  & les  bonnets  des  femmes. 
Lat  /.iK'trum  c^rfut  nortPtuU. 

FRAZADA  , J./.  Courte  - pointe 
h lon.js  poils.  Lat  X&d/x,  c/t 

FR.AZADILLA ,/ /.  iiim.  de  /Vd- 
a.]dj.  Petite  courte»  pointe  vieille  & 
déchirée.  I.at.  Deirita  h^licttlun  Jt, 

* KREGACION,  J\  f.  L'actioude 
frotter,  d'écuror  la  vaiflelle,  la  bat- 
terie de  cuifinc.  Item  FricHoii,  frot- 
tement. Lat  /riOT/M  , omi. 

FKEGAÜERO  , f.  m.  Baquet  dans 
lequel  on  cciirc  les  plats,.  les  aflict- 
tes , & les  écucUes.  Lat  Tnfüa , «r. 
Ztn’^tri/m  , «r. 

FREGADüR,  /.  m.  le  même  que 

/jyyintrro. 

Freg.ADOR.  Lavette  qui  fert  à 
laver  les  plats.  Lat.  Deterjlrium , /V. 

FREGADUR.A  y /.  f I.’aéUon  de 
frotter , d’ccurer  la  vaiilclle.  Lat.  ; 
Friêlio.  D Urjh , mii. 

* FRE(rAJÜ  , f.  m.  Voyez  F/fr?- 

C'cil  un  mot  uûté  fur  les  ga- 
lères. ' 

PKEGAAUENTO,  /.  m.  Voyez 
Fr^tntchm. 

FREGAR,  V.  a.  Frotter  fortement 
une  chofe  contre  une  autre.  Lat  Fri- 
cure. 

Frecar.  Ecurcr,  laver,  nettoyer 
h vainelle , la  batterie  de  cuiluic. 
Lat.  Âhlufre.  DcUrgerf. 

FREGADO  , Dk  , P.  f.  du  verbe 
Frtgar.  Frotté  , ce , ccuré  , ce.  Lat 
Friclus.  Deter/ufy  a,  uin. 

F&egado,  /«i*//.  L'.nélion  de  la- 
ver, d’écurcr  la  vaiflelle,  & Icflct 
qui  eu  rcfultc.  Lat.  Ablutic.  Dcter. 
Jio , offif. 

Altiz  fr  de  buen  /regado.  On  appel- 
le aiiiü  une  femme  de  b<mnc  mine  , 
& qui  eil  aéUve  & agile.  Lat.  £grr- 
già  ^/cr»«à  jHuUer, 

FKEGATKiZ  , /.  f.  U même 

Î,uc  FrtgoHjy  mais  plus  ufité  parmi 
es  gens  qui  le  piquent  de  bien  par- 
ler. 

FREGONA  , /,  /,  Servante  de 
cuifme,  dont  l’emploi  efl  d’écurcr 
la  vaiiTellc.  Ecureufe.  Lat.  Ctdina- 
ri^  futnula  « se. 

FREGONCILLA,  / dû»,  quint 
RU  fon.  Le  meme  que  Freg-ma. 
FREGONIL  , aJt.  d'uie  term, 
Cüuv'i;riiv’  U lavi-ulc  de  vaiiiel- 


le.  Lat.  FricâhiUs.  StrigUi/. 

* FREI  , frott.  Frère.  C’eft  ainfi  que 
les  Religieux  des  Ordres  Militaires 
fc  nomment  entr'eux , pour  fc  di- 
lUngucr  des  Moines  qui  s'appellent 
Frai.  Lat.  Frater. 

* FREILA  , /.  /.  Rcligicufe  de 

quelqu’un  des  Ordres  militaires.  Lat  ' 
Svror  tnilitariitm  ordinum.  I 

Fkeila.  Sœur  converfe,  Reli- 
gieufe  laie.  Lat.  ifmr  lAca. 

* FKEILAR , 1'.  a.  Recevoir  quel- 
qu'un dans  un  Ordre  militaire  de 
Chevalerie.  Lat.  Ai  crdinem  gque- 
jlrtm  admitlert. 

FREILE  , f.  m.  Frère.  C clt  aînfi 
que  s’appellent  cntr’ciix  les  Cheva- 
liers des  Ordres  militaires.  Ce  nom 
efl  afll'Cté  aujourdui  aux  Moines.  Lat 
Frater  , tris. 

' FRF.IR , V.  a.  Frire,  faire  cuire 
dans  la  poêle.  Lat  Frigcre. 

Frcirfe  de  calor.  Rôtir  de  chaleur , 
expreflion  hyperbolique  qui  marque 
la  cluleur  cxcdUvc  qu’on  reflent.  L. 
Æfhare.  Torreti. 

Frnrfela  à atguno.  Duper  quelqu’un, 
lui  jouer  un  tour.  Lat.  Aliquem  de- 
iudere. 

Al  frtit  df  loi  Imnw.  Expreflion 
adv.  qui  marque  le  tems  où  l'on  doit 
voir  ü une  chofe  aura  Ibn  effet , 
ou  non.  Lat  Videhitur. 

Ex.  Fukm  ejltk  con  ej^rama  de 
que  ha  dsf  l^ar  fa  intenta  ; fero  al 
freir  de  l>i  huevot  la  vrm,  TU  cfpè- 
rc  d’obtenir  ce  qu'il  défire,  mais  11 
verra  en  fo»  tems  fi  l'mi  efpoir  eft 
bien  ou  m.il  fondé. 

Dexavle  freir  enfu  mcite.  Le  iaif- 
fer  frire  dans  fon  huile.  Cette  phra- 
l'c  lignifie  qu'il  faut  éviter  toute 
difpute  avec  une  perfoimc  opiniâtre, 
& qui  veut  toujours  avoir  railbii. 
Lal.  Ftrtimeix  J'iut  aUqutm  reU»que~ 
re. 

FRTTO  , TA  y fart.  fajf.  dti  verbe 
Freir.  Frit,  itc.  Lat /’r/xw , a , ow. 

Si  fon  frifas  y è no  fm  fritas.  Ex- 
prelTion  qui  marque  le  doute  où  l'on 
cfi  au  fujet  d'une  chofe.  Lat  S:th 
ült  res  e!l. 

FREMITO  , f.  ttt.  Frémiflemcnt , 
grand  bruit , murmure.  Ce  mot  eft 
pCTi  iifité.  Voyez  BrasniJoy  Fuido. 

FRENAR,  V.  a.  Voyez  Refretiar. 
Ce  mot  eft  peu  nfitc. 

FREN'ÜIKNTE  , adj.  Colérique, 
violent,  emporte,  qui  grince  les 
dents  de  colère.  C’eft  un  mot  forgé. 
Lat.  Frendent. 

FHENERO,  /.  su.  Eperonnicr , 
Artifan  qui  forge  & qui  vend  des 
éperons  & des  mords  de  bride.  Lat 
Çulctwimn  f'tnorutn  artifex  , icis, 

FRENES!,  f.  sn.  Fréuçlic,  cfpè- 
cc  de  folie , dciire  caufé  par  l'ar- 
deur de  1.1  lièvre,  Lat  Phna^lhy  is. 

Frln'ESI.  Fréuclie,  fc  dit  ligu- 
rémciit  dei  troubles  6c  des  égarement 


(T^rlt  eatifes  par  la  violence  des 
palnons.  Lat.  Infania , se, 

FREKETICO,  CA, 

Frénétique,  qui  tombe  en  frenéfie. 
Lat.  Ph-euetiaif.  Deiirus , a , Mfs. 

FREKILLÂR,  t%  fl.  Terme  iifité 
fur  les  gidcrcs.  SufpcnJre  les  avi.. 
tons,  apres  qu’on  a ceiïc  de  ramer. 
Lat  Rewof  fufpeudr/e. 

FRENILLÂDO,  part.  pajf.  Sufpcn* 
du,  UC,  amarre,  éc.  SiffenJus  ^ 
a y uni. 

FRENaLO , / m.  Frein  , filet 
qui  eft  au  bout  du  ligament  qui  fou» 
tient  la  langue,  ét  qui  empêche  les 
enfans  de  tetter , & de  parler  ,•  lurf* 
qu’on  n'a  pas  foin  de  le  leur  couper. 
Lat  Lingusc  Ugtwsrn  , his. 

Decir  tout  coja  fin  freniUa  , è «* 
tener freniUo.  Dire  librement  ce  qu'on 
penfe.  Lat.  Paldm  apertè  hqui. 

FRENO  , f.  tn.  Frein , fer  que 
l’un  met  dans  la  bouche  du  cheval 
pour  la  tenir  fu/ette.  Lat  Frenut» , 1. 

Freno,  figniHe  aulfi  la  bride , la 
mors.  Lat.  Hubena , a*. 

Frenç.  Frein,  fc  dit  figurémeiU 
de  toutes  les  chofes  qui  retienncnl 
dans  le  devoir.  Lat  Frenum. 

Al’0‘àcr  el  freno.  On  dit  prover- 
bialement , Ronger  fon  frein,  poim 
dire,  Cacher  le  dépit  qu’on  a do 
quelque  chofe.  Lat.  Frenum  ntardere, 

Pmier  fieno.  Mettre  un  frein  à 
quelqu’un , arrêter  là  fougue  & fon 
emportement  I.at.  Frenare.  Coercere, 

Tr^icar  los  fvtnoi.  Tranfpofcr  les 
chofes. 

FRENTAZA  , f.  f.  augm.  de 
Ftente.  Gram!  front  , front  large. 
Lat  Porrecia  frons  y tis. 

FRENTE  , f.  f.  Front , le  haut 
du  vtlàgc,  ta  partie  qui  eft  au  def- 
fus  des  yeux  depuis  lés  fntircils  ji»f- 
qu'aux  cheveux.  Lat  Front  y th. 

Frente  de  una  caria.  Ceft  le  blanc, 
rcfpacc  qu'on  laifle  au  haut  d’uuo 
lettre.  Lat  Frons. 

Frente.  Faqade  , frontifpicc , 
face  d'un  bâtiment.  Lat  Frsns.  Fa- 
des y es. 

Frente.  Front,  en  termes  de 
guerre , fe  dit  de  la  première  file 
qui  fe  préfente i ainli  l'on  dit:  C'et 
Efeadron  a cinquante  hommes  de 
front  , & trois  de  hauteur.  Lat 
Frons, 

Frentes.  Les  faces  d’un  balHon. 
Lat  Fades. 

frente  à frente.  Face  h face,  vis- 
à-vis.  Lat  E régime. 

Hacer  frente.  Faire  face  à quel- 
qu’un, lui  réfiftcr.  Lat  Frontem  ob- 
vertere.  ObJÎJlcre.  i 

En  fre^fe  de  mi.  Vis  - à - vis  diî 
mot. 

Eh  frente  de  ttfled.  Và's-i-vh  d# 
vous. 

En  frente  de  Li  Iglf».  Vle-â-vis 
de  l'Eglilc- 
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Txi  frente  àtl  martitly.  La  titc  du 
marteau. 

FRKNTECILLA  , /.  / dim.  de 
Frente.  Petit  front.  Lat.  From  c^it- 

• FREQUEKCIA,/ / Comimtn. 
tion , répétition  de  la  même  chofe. 
Lit.  Frequentia. 

FRE(iUENTACION’ ♦ / / Fré- 
qiicnation , hontiTc  , familiaritc.  L. 
àreqiunîiJtio , mis. 

* FRE(2L£N TAR , ç».  fl.  Fréquen- 
ter, hanter  qucltju'un  , & avoir  un 
fréquent  commerce  avec  lui;  aller 
füuvcnt  en  un  même  lieu.  Lat.  /Vr- 
qttfiUltrt.  Et  aufiî , Cuntûtucr  , répé- 
ter une  chofe  pluftcurs  fois.  Lat. 
Iterare, 

FREQ.UENTADO , da,  pxrt.pa^. 
du  verbe  Frtqutntiur.  Fréquenté,  ce. 
Lat.  / requer.tjius.  Ittratui  , a , wsî. 

FRE(iüENTATIVO,  aJJ.m,  Fré- 
quentatif. Terme  de  Grammaire  , 
qui  fe  dit  des  verbes  qui  marquent 
la  réitération  d'une  aéUon.  Lat.  J re~ 
quefUetivus  « a , um. 

FREQUENTE  , adi’*  d'«w  trrm. 
Fréquent,  ente,  ce  qui  fe  fait  i'ou- 
venc , ordinaire.  Lat.  Freqtuns.  Or- 
f f” , hra , üw. 

FREQUENTE.MENTE,  itir.  Fré- 
quemment,  fouvent.  LxX.  Frtqucnttr. 
i^rchro.  Sjpi. 

FREQUENTISSIAUMENTE.  ad. 
fuptrl.  Trcs-fxcquctnment,  trèi-fou- 
vent.  Lat.  FTequtnti^îmi. 

FRtQU£NTiS.SLM()  , ma  , ad*. 
»”•  t9*  f’  fupcrl.  de  Frtqutnti.  Très- 
fréquent,  te.  Lat. /rrfirrrrri^/wux , fl , 
usn. 

FRESA,  F /•  Fraife,  fniit.  Lit. 

Fraf  «m , i. 

FRESCAL , aàj.  (Ta»r  tmn.  Ce 
qui  n cil  point  entièrement  frais.  L. 
Â'/»i  udfMvdÀfw  rtetm. 

FRESCA.MENTE  , ads*.  Fraichc- 
ment , récemment,  depuis  peu.  Lat. 
Rtc^ns.  Rtcenter. 

I Frescamexte.  Paifiblement  , 
ùns  emportement , fans  faire  beau- 
coup de  cas.  Lat.  TaearL  Ütdata  a»i^ 

fSSO. 

FRESCO , CA  , adj.  Frais  , aiche , 
qui  tient  le  milieu  entre  le  chaud 
& le  froid;  nuis  eiiforte  pourtant 
que  le  £roid  cR  un  peu  plus  £enliblc 
que  le  chaud.  Lat.  di^Vrigidui , a, 
ton, 

Fresco.  Frais,  nouveau,  récent 
Lat.  R<ectnu 

Fresco.  Frais  , qui  a de  l'em- 
bonpoint. Lat.  Terti.  / «rm/.  l’brms. 

Fresco.  Gai,  cniouc,  plaifant, 
facétieux , badui.  Lat.  LrpUus.  Fc~ 
JiiniSj  a,  tmt.  ^ 

Fresco.  Déiâgréablc,  qui  n'a  au- 
cune t^race.  Lat.  Idepidus.  Irn/tnii- 
Jîus , a , wn. 

Fresco,  fc  prend  aulK  pour  Pal- 
Lble,  fecanqiûUc,  doux^Wfeio.  Lat 


RacxU'S.  Sevenut.  Sedatuî , a , ttm. 

Fresco,  fc  dit  auHi  ü'ime  étoffe 
dont  la  couleur  cil  agréable  à la  vue. 
Lat.  Ant*aius.  Jsiçtmdui, 

Fresco.  Frais,  employé  comme 
fuhHantif , fc  dit  de  ce  qui  a une 
fraîcheur  agréable , & qui  tempère 
la  trop  grande  chaleur.  Un  air  frais. 
Lat.  Su^^i-ifidu,  a(r. 

Bchcr  frejlo.  N’avoir  poin*  de  fou- 
ci  pour  r.'ivcair.  Lat.  Aihil  cura- 

>T. 

Dintra  /refeo.  De  l'argent  fr.iis , 
c'eft^dc  l'argent  nouvellement  reçu. 
Lat.  AiCCplti  recetts  pcc-n:in  , .r. 

lîun"j  frtfcc.  Oeuf  frais,  ou  nou- 
vellement pondu.  Lat.  Ox*sr.it  rtco'.s. 

t>m  frrjl-o.  Du  pain  frais,  c'dl 
celui  qui  ne  fait  que  de  fortir  du 
four.  Lit.  Rficm  p.:-»';. 

Ppfcalt  frt}\'0.  Poidbn  frais  . c’eff 
celui  qui  n'cft  point  lalé.  Lat.  Itj  'zu 

HOKd'jtn  fatjt, 

Pinturci  al  frffeo.  Peinture  à fref- 
qtic , c'eff  celle  qui  lH  Faite  fur  un 
enduit  de  mortier  encore  frais , avec 
des  couleurs  detrempées  dans  de  l’eau. 
Lat.  Vdi  alh.'.ris  piaura^  a, 
i^uidarfe  fvtFca.  Etre  fruftré  de  fon 
attente.  I.nt.  Spt  fvu.hari, 

fKhSCOK,  NA  , adt.  in.  ^ f. 
augm.  de  Fi-rjC'S.  Gros , fe,  gras , fe, 
vermeil,  le,  lirais,  chc,  plein,  ne 
d’vmhunpoiut  Lat.  l'erti.  Rotimdus , 
fl  , wn. 

FRESCOR,  yi  w,  le  même  que 
Frefeui-a , ou  Fr^cc. 

FRLSt'ÜKA  , f.  /.  Fraîcheur , 
douce  température  de  l'air , qui  tire 
un  peu  plus  fur  ic  froid  que  liir  le 
chaud.  Lit.  Aura  htis. 

FkescL'RA.  Aménité,  beauté,  a- 
grément,  fertilité  d'un  lieu.  Lat  A~ 
hutnitiis.  l'ifiditas. 

Frescura  , figiiific  aufD  .Airaifé, 
fhciliee  d'agir,  air  fins  fagon.  Lat 
Lihertas.  Aluctitaf. 

FsESCt'RA  , fc  prend  encore  pour 
FAdaife,  fotcife,  répunfe  impertinen- 
te & hors  de  propos.  Lat  Fatuitas^ 
atù. 

Ex.  Ttjyandio  ma  frcF-ura.  Il 
m’a  répondu  impertînemment 
Fklscl’Ra  , fignific  encore  Ké- 
gligcnce,  inapplication , uareirc , non- 
chitlancc,  peu  de  fuiu.  Lat  Intrtia. 
Incuria , re.  dVgni/ie/  , ri. 

FRESNEDA,  y:  /.  Lieu  planté  de 
frênes.  Lat  Ijjcw  fraxims  canjîtm. 

FKESNIl.LO , /.  m.  Diélamo  blanc, 
ainft  appcUé  parce  que  fes  feuilles 
rcÂemmcnt  à celles  du  frcnc.  Lat. 
JOiifamma  nibus. 

FRJiSNO , f.  m.  Frêne , arbre.  L. 
Fraxinus , i. 

Fresno,  fc  prend  par  fynccdo- 
chc  pour  la  lance.  Lat.  Ifajta.  Lan- 
cea , X.  Pinus. 

FRESQUECITO , ta  , adj.  dim. 
dç  Fre/ça.  ittédiocrcmcut  frais.  Lat 


Siih/rif(idus  , n , uf». 

FRLSQUISSIMO  , MA  , flJ^  m. 
^ f.  {‘upcrl.  de  Frefeo.  Très  frais  , 
chc.  Lit.  Irif^idijJànus  ^ a,  wn, 

] FRKSQUISTA  , f.  «».  Peintre 
qui  excelle  dans  La  peinture  à fref- 
quc.  Lat.  Udi  aii’iirii  pUior  , oris. 

^ • FRETADt),  DA  , fl.lf.  w.  ^f. 
Fretté,  éc.  Terme  ih:  Rlaf^n  qui  (è 
dit  des  barres,  ou  barreaux  croifét, 
ou  entrelacés,  ou  des  chailrs  pôles 
obliquement  fur  l’ccu.  Lat  Ruiai~ 
lattis.  CiS-^ciiL\tiis  y a,  wtt. 

FRE  TES , /.  tn.  Terme  Je  BLv 
fon.  Frettes,  barreaux  entrelacés  en 
iilcts.  Lit.  CafUcUi  y oTurn. 

FKEZA , f.  f.  Fiente  des  ani- 
maux. Lat  dVrrno,  wls. 

Freza  , en  terme  de  Venrrie. 
Price,  pifte,  empreinur,  marque  de 
h patte  ou  du  pied  d’un  animal  ; 
êv  en  parlant  du  Saugliwr,  Uuutis, 
herbeiller,  mulotcr,  fuitgc,  aH'ou- 
chis,  fouil,  Lat  ii. 

Fre/.a  , cil  aulli  la  marque  que 
le  poilüm  laille  fur  les  pierres  con- 
tre kTqiiclIcs  il  s’ell  frocté  dans  le 
teins  qu'il  fraye.  Lit.  l'tjHgiwn  t/vo- 
limU  pi}\  ium. 

FKF.2.’IK,  V.  n.  Ficntcr,  rendre 
des  excrunens , en  parLuit  des  ani- 
maux. Lat.  Sttreus  ewittere. 

Frezar.  Ronger  , manger,  fc 
dit  des  vers  à Ibye  qui  recommen- 
cent à manger  après  leur  rcvcil.  Lat 
Rt^dire. 

FKIALDAD,/  /.  Friddciir,  qua- 
lité de  ce  qui  cil  froid.  Lat  J'rifiidr- 
las  , 

Friald.id.  Froidure,  fe  dit  .lulR 
de  la  température  froide  éb  humide 
d’un  pays.  Lat  Pripusy  arts. 

Friai.dao.  [Imnctir  froide,  m:t- 
bdie  qui  le  contraéle  lorfqu'on  .habi- 
te drur>  des  lieux  froids  «k'  humides. 
Lat.  (j'raredjy  iHs. 

Fr  ! AI.  DA  O.  Froideur  mturçlle  , 
impuiU'ancc  cauféc  par  la  friddcur 
du  temperomment  Lat.  Frigiditus  , 
atis. 

Priai  DAD.  Froideur,  intliffVrcn- 
ec,  lenteur,  inatlivite.  Lat 
do.  Intrtia. 

Frialdad.  Sottlfe  , impertinen- 
ce,  platitude.  Lut  Fatuitas , alss, 

*'fkIA>SnTE,  adv.  Froidement, 
lentement  , avec  pareflè,  noncha- 
lamment Lat  Ixnti. 

Friamente,  fignific  aurti  Sottew 
ment  , ridiculement  , impertinera- 
ment.  Lat  / itpiè.  hO'uLh 
* FRIATICÜ  , CA  , adj: 

F.idc  , fot , ridicule , impertinent  , 
qui  n’a  aucune  élévation  d'cfprit , 
froid , de,  lent  te.  L.  Iners.  Scf^  iisy  e. 
Tardm.  Ituftus.  Injuyus , a , um. 

Feiatico.  Frilienx,  qui  ell  feu- 
llblc  au  froid.  Lat.  Fri^crif  imp^ 
tiens.  AUtefuti  a.  us». 

FKJCA- 
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FRICACION  , / /.  Voyez  Frtga- 
tien. 

FRIC  A R , V.  a.  Vovxî  Fref^ar. 
FKICASEA,  /./.  terme  pris  du 
François.  FricalTcc  • ragoût.  L.  Cort» 
dintrntum , f. 

FRICCION , / /.  le  même  que 

/Vfçaci<w». 

FRIKGA  t/.  /.  Friftion  faite  avec 
un  morceau  de  RaiicUc.  Lat.  Frient- 
tio , cmU. 

PRIERA  , f.  f.  Engelure  | mule 
aux  talons.  lat.  Pemio , mis. 

• Refr.  AV  vleum  Jricras  Jina  rn 
ruines  ^trmu.  Ce  Proverbe  fignific 

J|ne  les  gens  d*un  mauvais  carailèrc 
ont  expufés  à mille  fîteheux  acci> 
dens. 

FRIGERATIVO  , va  , adj.  m. 
f.  Voyez  Re/rigerativQ.  Le  pre- 
mier cft  peu  ulieé. 

FRIGIDISSIMO, 

fuperl.  de  Frif^ido.  Très  froid  , très 
froide.  Lat.  FyigidiJ^Mtit , a , um. 

FRIGIDO,  DA,  Je 

même  que  Frh.  Ce  mot  cft  peu  ulitc , 
li  ce  n’ert  en  poeCe. 

FRIN'FRON,  le  meme  que  /7;«- 
foH. 

•FRÏNGILAGO,  /.  w.  Pinfun, 
oifeau.  Lat.  FringiLîpts.  FrifUia , ic, 
FRIO  , f.  tn.  Froid  , effet  que 
produit  la  Froidure.  Lat.  Frigui , oris. 

FrIü.  Froid,  privation,  ou  dimt- 
nuttuo  de  chileur.  Lat.  Frifiufy  orit. 

Fkio.  FriflTofi.  Lat.  Fehris  fri^us 
vtl  l'orr^r. 

Fr  10.  Froideur  de  l’air.  Lat.  7V»«- 
Ptrm  fri^ida. 

F R 10.  Liqueurs  glacées.  Lat.  Po. 
tui  cougtLtti, 

Frio,  pria , ad/,  w.  cif /•  Froid, 
eide.  Lat.  FrifLtdsis  , a , um. 

Frio.  Impuîll'ant,  qui  a perdu  La 
chaleur  naturelle.  Lat.  Frigidus.  hn- 

foitm. 

Frio.  Impertinent,  fut,  ridicule. 
Lat.  Fe'Auiis.  îny^tiii.  h^Wus , a , 

ttOf. 

Frio.  Q.ui  n'dl  ni  propre,  ni 
convenable.  Lat.  lueptus. 

Frio.  Froid,  fe  dit  encore  d'une 
pertonne  qui  n’a  nulle  gnee  dans  fes 
allions  , ni  dans  l'es  diieours.  Lat. 
Jttcmdnnus.  likpidus  y a,  mu. 

F&iu.  Froid.  Voyez  /3uttim»aJ, 
FRIO^s.  Froids.  Géographes 
appellent  ainli  les  climat  compris 
entre  les  cercles  polaires  & les  Foies. 
Lat.  Cii'.tutta  /rigidu. 

J^ut'd.ar/e  frio.  Voyez  Qutdarft 
frefeo. 

• Refr.  Dhi  d.i  el  frio  conforme  à 
la  ropj.  A brebis  tondue,  Oîvii  ména- 
ge le  vent.  Lat.  Deut  dut  niwm Jicus 
liitinn. 

* Refr.  L.t  witja  y tl  nino  en  ve. 
fiU.'a  han  fno.  Ce  Proverbe  nous  aver- 
tit du  foin  qu'il  faut  avoir  des  cho- 
i'es  qui  font  d’une  nature  frêle  iîi 
Tarn,  //. 


délicate.  Lat.  Pujio  ceu  tnajfa  fjlrt'o 
vel  tempore  frigent. 

FRIüLENTO,  TA,  adj.m.^f 
F'rilicux  , eufe  , fcnTiblc  au  froid. 
Lat.  Frigorif  itstpatiats. 

FRIOLEkA,  /.  /.  Sottife,  fatui- 
té,  impertinence,  niaifcric,  frivo- 
lité, futilité.  Lat  Futilitas.  laeptia. 
Infulftas. 

FRIOLERO.  Voyez  Frioknto. 

FRIOR,  f.  nt.  le  même  que  Frio. 
Ce  mot  a vieilli. 

FRISA,  f.  f.  Frife,  forte  d’étoffe 
de  ratine  groffiérc  qui  n’cft  pas  croi- 
féc.  I~at.  Fanni  crij^ati  gtnui. 

FRISADOR,  f.  m.  Celui  ^ui  frife 
les  draps , ou  telle  autre  étoffé  de 
laine.  Lat.  Crifpator  , oris, 

FRIS.AR,  t*.  a.  Frifer , relever  le 
poil  d'une  étoffe  de  laine  par  l'en- 
vers. Lat  Cri/pare. 

Frisar  , V.  ».  Etre  fcmblablc, 
conforme , avoir  du  rapport , de  b ref- 
fcmblance , fe  rapporter  , convenir , 
être  d'accord , s'accorder,  venir  bien 
enfembic.  Lat.  Convenire.  4J^nilari. 

FKISADO , D.A  , pi*rt.  paf.  du  ver- 
be Frifar.  Frifé  , ée.  Lat.  CriJpuius , 

a y m». 

* FRLSO,  f.  m.  terme  dWrehite- 
cliire.  Frife,  plalte  bande.  C’eft  un 
membre  qui  régne  le  long  d'un  bi- 
timent  entre  la  comiclie  & l’archi- 
trave. Lat.  Fophorusy  i. 

* Fr  ISO.  üii  appelle  «icore  ainfi 
le  lambris  «lo  rrcniiîrciie  qui  cou- 
vre la  partie  de  la  muraille  contre 
laquelle  cR  appuyée  l'eRraiic  uû  les 
Dames  reçoivent  leurs  viûtcs.  Lat. 
Jlurwit  vcjHem  tabuUtum  y i.  Voyez 
Arrimadilh. 

FRISOLES,  f.  M.  Voyez  Judiasy 
ou  ,/ud/J  uelos. 

FlUSOS,  Adj.  Frifon,  Ledit  d’un 
cheval  de  U Province  de  Frife  dans 
les  Pais-bas.  Lat.  Fl>rygi:is , a , um. 

Frison  , fe  dit  de  tout  ce  qui  cR 
gros , corpulent , & d une  taille  au 
deffus  de  l’ordinaire.  Lat.  Ingent. 

FRISUELOS,  f,  f».  Efpccc  de  fè- 
ves fêches  qu'on  appelle  à Paris  Fè- 
ves de  haricot  CcR  un  terme  uGté 
en  Murcio.  Lat.  Pbq/raûn,  i. 

* FKITADA,  / /.  Fricanec  de 
chofes  h demi  Wtes.  Lat.  Frixarunt 
can$iunt  condimentUMy  ù 

FRITILLAS  , /.  / Tout  ce  qui 
cR  cmt  à la  poêle.  Lat  Tn^aniiUi. 

FRITO  , TA  , fart,  puj',  du  Verbe 
Freir.  Voyez  Frehr. 

FRITURA,  / le  même  que 
Fritada.  Ce  mot  cR  peu  ufité. 

FRIURA,  f.f.  Voyez /’riaid.rd. 

•FRIVOLAMENTE , aiv.  D une 
manière  frivole,  vaine,  inutile.  Lat 
FrivoU.  husniter. 

FRIVOLO , LA , <m.  M.  êf  /.  Fri- 
vole , inutile  , vain  ; ce  qui  u'cR 
d'aucune  valeur  , qui  n'a  rien  de 
fblide.  Lat  Frivoius , a , um. 
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Rarones  frirolaf.  Raifons  frivoles. 

• FRÜGA,  /.  f.  Ouvrage  de  Ma- 
çonnerie. Lat.  iMeritin  fahricu  , ^c. 

• FRüGAR  , V.  a,  ConRnûrc  , 
Faire  un  ouvrage,  une  muraille  de 
maçonnerie.  Lat.  Ijsitrihui  Jlruere. 

FROGADO,  DA,  port.  paf.  du 
verbe  Frogar.  ConRruit,  te,  Mti,  ic. 
Lat.  Lateriha  Jlrucius , a , um. 

FRONDOSIDAD,  f.  f.  Le  coin» 
d’ail  agréable  que  forme  la  quantité 
de  feuilles  dont  les  arbres  font  coii-< 
verts.  Lat  Frondojîtas. 

Frondosioad  , fe  prend  au  figu- 
ré pour  Abondance  de  paroles  ou  d'cx« 
prcilîons.  Lat  Ferbertan  rcdimdtoui 
tîcty  a.  * 

FRONDOSO  , SA , nd],  m.  y /, 
Feiiitlii , u« , chargé , éc  de  feuilles. 
Lat.  FrondefuSy  a,  utn, 

Frondoso  , fe  dit  figiircment  pour 
Copieux , abondant , fertile  en  tout 
genre.  Lat  Abundms.  FertiHsy  t. 

FROXT.AL , f.  m.  Parement  d'Au- 
tel.  Lat.  Frontale. 

FROXTALERA , /.  /.  Les  bandet 
ou  autres  oracmeus  dont  eR  garni  le 
ilevant  d'im  Autel.  Lat  Frantalii  or- 
uatus  y ûs. 

Froktalera:  c’cR  auffi  l’endroit 
où  l’on  garde  les  parcmens  d'Autels. 
Lat.  FrontaUum  rtpofitoriumy  ü. 

FllONTE,  /.  m.  terme  de  forti- 
fication* Voyez  Frente,  Le  premier 
n’eR  plus  uiué. 

FRONTERA ,/ /.  Frontière,  l'ex- 
trémité d'im  Royaume,  d’une  Pro- 
vince. Lat.  Fines  y limites  Regni. 

FRONTERAS.On  appelle  ainfi  dans 
quelques  endroits  les  champs  qui 
font  près  des  villages , & où  l’on 
féme  forge  pour  donner  le  verd  aux 
chevaux.  Lat.  Agri  eppîdo  JwHimi. 

Fronteras.  Bandes  de  nattes  Je 
jonc  qui  fervent  de  bords  & de  ren- 
forts a des  cfpêecs  de  grands  cabas  qui 
ont  h forme  de  deux  capuchous  joints 
enfembic  furie  corps  de  l’animal  qui 
les  porte.  I.at.  Spi.v/teo'  fafei^ , m um. 

FRONTEKIZü , za  , adj.  m. 
Limitrophe , qui  eR  de  la  frontière. 
Lat  Vjntnminits.  Finitimui  ,*  « , ui»w 

Fron'TERIZO.  Qui  eft  vis-à-vis, 
en  face , à l'oppofitc.  Lat  E ngionc 
pejîtus , A , wn. 

• FRONTERO , f.  t».  Gouverneur 
d'une  place  frontière.  Lat  Limitusn 
pr.tfeHus  , i, 

Frontero,  ba,  «4/.  M.  y f. 
Qtii  eft  devant,  vis-à-vis,  à l’oppo- 
fitc.  Lat.  K reghne  ^JituSy  a y wn. 

Fronteau  , adv.  le  même  que 
En  f’rnte. 

• FRÜNTIS,  /.f».  Face,  façade, 
frontifpicc  d'im  édifice.  Lat  Fivus, 
fit. 

FRONTISPICIO , /.  m.  Frontifpw 
ce , la  face  principale  d'un  grand  Irà- 
timait  qui  fe  préiente  de  front  Lat 
Front  y iis, 

E Fron- 
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Ç FaostispicIO  , en  ftÜc  burUr- 
que.  fc  prenl  pour  le  viwgc.  Lat. 
Félins.  VitU'U  . ùs. 

* FRONTON  ^ f.  m.  L’endroit 
d’un  jeu  de  paume  for  lequel  la  bal- 
le tombe  dç  volée.  Lat.  Jluntt  in  pe- 
tityhry'io. 

’FRONTURA,  /*.  / Terme  de 
faifear  de  bas.  Li  rangée  d’aiguil- 
les pofées  fur  la  même  Ibpic,  fur 
ûq'.ieUe  paîTc  l.i  fu>e  qui  iert  à for- 
mer les  maille;.  Lat,  AcicitUrum  Je- 
iies  , a. 

FROTADURA,  / /.  Voyez  Ih- 

/flj.vnf. 

FROTAR  . «».  O.  Voyez  Fbtar. 

FRÜCriFERO,  RA,  nii.  m. 

Qui  Dtifte  du  fruit.  C'eft  un  mot  La- 
tin. Lit.  F*'n^if(T,  tty  unt. 

FRÜCTIFIC.AR , v.  a.  Fruilificr, 
porter  du  Fruit,  prôRter.  Lat.  Fru> 
tiwt»  dorv. 

Fructipicar,  fc  dit  au  figure 
pour  Donner  bon  cxcnmle , porter  les  i 
antres  à la  vertu  par  u conduite.  L. 
wrtutem  ttcteniire. 

FRÜCTO.  Voyez  Frttt.% 
FRUCTÜOSAMENTE.  o4^.  Fru- 
flucufement,  d‘une  manière  fru^icu- 
fe,  utilement,  avw  progrès,  avec 
fiult.  Lat.  FruÛuxi.  ütiiiScr» 

FRUCTÜOSO , SA , aij.  m.  ^ f. 
Fruftueux,  eufe,  qui  cft  fertile,  qui 
rapporte  beaucoup.  Lat.  FruÜuoftu  , 
a , «m. 

FRUG.AL , iCwit  tetm.  Fru- 
gal, ale,  fübrc,  tempérant,  qui  fc 
contente  de  peu.  Lat.  HJirius,  Far- 
cm  ^ O,  u’n. 

FRUGALIDAD  , / /.  Fnigalité  , 
febriétc,  abfiinencc,  tempérance.  L. 
/V.<gjbVfl  •.  Sièriitiis.  Trnpertntia , 4’. 

FRUGAUSSI.MO,  m a,  id».  m.^/. 
fupcrl.  de  Frug.ll.  Très  fhigai,  ale, 
trcî  fjbre,  très  économe.  Lat.  dW- 
fj;V  nus.  / *nUU  foirius , a , ir«. 

FRUICION,  /.  f.  Jouiirance  du 
bien  qu’on  poÜTédc.  Lai.  Fvtùth , 
unis. 

Fbuiciov  , f«  prend  anfR  pour 
Pliiür,  goût,  fatisfeclion,  complai- 
iàncc.  L./Vixp.'or,  nXis.  (FskciuÈiQ^onis. 

Ful-mo  tient  fruicim  de  vte  ü>>~ 
rar  : Un  tel  prend  goût  à voir  pleu- 
rer. 

* FRUIR,  V.  n.  Jouir  , poiTéder 
quelque  chofe  aAxiciicment , en  être 
le  maître.  L.  Frui.  Ce  m >:  a vieilli. 

FRUinVO,  VA,  «if.  w.  /. 
Ce  qui  procure  la  jouiilance  & la 
poifeULin  du  bien  dciiré:  Lat.  Fru- 
îiuviifS,  a,  «m. 

FRUNClOiSSl.MO,  ma  , ai’,  m. 
c'y* /i  fupcrl.  de  Frundio.  Très  fron- 
ce, èe,  très  plilTe,  ce.  Lat.  FjtgatiJ- 

finui  , KH. 

FRU-Vwl.MiENTO  , /.  »»i.  Fron- 
gurc , fe  dit  des  pUs  d’étoTe  qu’on 
feit  aux  balnts  a.ix  endroits  où  ils 
dùivoU  être  {eues,  Lat.  Vo^ttrniito* 
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Cmfhi/fht  oms, 

Frl'NCImien’to  , Cgnifie  aulTi 
Mcnfoni'e,  impoihirc , tromperie, 
feiotc,  lupcrchcrie.  Lat.  FiéUa^  mis. 
Fiihula  , it.  C'ummentusn , i. 

FRUNCIR , r.  a.  Terme  de  tail- 
leur. Rider,  plificr,  froncer,  foire 
des  plis  d la  ceinture  d’un  habit,  à 
des  manches,  & aux  autres  endroits 
où  l'on  vent  que  les  ciofFcs  foient 
plus  rclTcrrccs  qu’en  d’autres.  Lat. 
L'irreugere.  Cmtrai'rre  in  rtégds, 

Frun'CIR.  Etrédr,  ferrer,  pref- 
fer , accourcir.  Lat.  Cmjiringert.  C?fi- 
tral'ere. 

FrunCIR,  fe  dit figurément potir 
.Mentir,  dcguifcr  la  vérité,  envelo- 
per,  entortiller,  voiler,  cousTir, 
cacher , obrcurcir  les  chofes.  Lat  In- 
vck'ere.  l'rUre.  (kaUtare,  \ 

FRÜXCIDO,  DA , f.  p.  du  verhe  ^ 
Frundr  dans  fes  acceptions.  Fronce, 
éc,  pUfTé , ée.  Lat.  Corruga/SiS.  Oè- 
wùttus.  Co*>traduf , a , um. 

“*  FRUSLERA,//.  Le  même  que 
Laton  ou  Arafat. 

• FRUSLERIA,/ / Sottife,  im- 
pertinence, futilité,  difeours  qui  ne 
ugnifie  rien.  Lat  2Vttg.£.  2rL\t  , 
artan. 

FRUSLERO,  RA,  aâi.  m.  ^ f. 
Vain,  ne,  frivole,  feitile,  qui  n'eft 
d’aucune  valeur.  Lat  FutiUs.  Funus. 
Ifuptus , « , uns. 

• FRUSTRANEO,  NCA,  eJj.  tu. 
çjf  f.  Vain , ne , inutile , fuperflu , uc. 
Lat.  FritHrAneus  , a , wn. 

FRUS  FKAR  , t».  a.  Frudrer , trom- 
per quelqu’un  en  le  privant  de  fes 
prétentions , de  fes  légitimes  erpéran- 
ccs.  I.at.  FruAtare, 

• Frustrarse  , ff.  r.  Arriver 
tout  au  rebours  de  ce  qu'on  cfpcroit 
Lat,  Frujh.tri. 

I FRUSFRADO,  da,  p.  p.  du  ver- 
I be  Frujhar.  Fruftré , ée.  Lat  Fru- 
; Jiratus  , a , uns. 

! ^ FKUSTRATÜRIO,  ria,  aii.  w. 

\ f.  Le  meme  que  Fruflrânca. 

\ FRUTA  , /.  f.  Fntit  que  prodni- 
I fent  les  arbres  fruitiers.  Lat  /'r«- 
! Hhs  , ùs. 

Frui  a àel  tittnfo.  Fruit  de  la  faî- 
' fon,  fc  dit  figurémciit  des  chofes  qui 
arrivent  fréquemment  dons  une  lai- 
ion,  comme  les  rhumes  en  hiver. 
Lat.  'FempeJUvi  morèi. 

Fruiii  de  fivrten.  Fruit  de  la  poêle.* 
on  appelle  ainfi  les  bignets  & autres 
choies  fcmblal)lcs  Faites  avec  de  la  fo- 
rinc,  du  hit,  des  obuFs,  du  lucre 
ou  du  miel,  que  l'on  Frit  dans  h 
poclc  avec  de  l'huile,  ou  du  beurre. 
Lat.  Tragemat.*  , «»». 

Fruta  Fruit  nouveau,  tant 

au  propre  qu’au  figuré,  Lat  AVri- 
tas , üttis. 

FfttU  fr^a.  Fruit  fcc  , fruit  à co- 
quille, coimnclunt  les  noix,  les  châ- 
taignes , les  avelines  &w.  LaL  i'o- 
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tua  pntamiae  ferz'ata. 

FKL'T.AGE,  /.  w.  Bordures  de 
tapifTcrie  ou  de  tableaux  qui  repré- 
fentent  des  fruits , & des  fleurs  , 
cartouches  chargés  de  fleurs.  I.at  Or- 
tutmenta  finsfiihus  eJ*  jiarihus  diJHnÜa. 

FRUTAL , iuk.  d'une  terw.  ^ 
(fwlquefuis  fubjl.  Fruitier , qui  porte 
du  fruit.  Lat  Frutex. 

FRUTAR  , O.  Le  meme  que 
FrtUlifcar.  Ce  mot  cfl  ufitc  en  Mur- 
cie, & dans  quelques  autres  Pro- 
vinces d’Efpagnc. 

FRITTERA,  / f.  Fruitière,  mar- 
chande de  fruit.  Lat.  Fomarh. 

FRUTERIA,/  /.  Fruiterie  , dans 
1a  Maifon  du  Roi,  fe  dit  de  l'Office 
qui  fournit  le  fruit  aux  tables  du 
palais.  Lat  In  ds/mo  Kegi^*  pesnaruM 
miniAeriutn. 

FRUTERO,  f.  nt.  Fruitier,  Mar- 
chand de  fruit  en  gros.  Lat  Foma^ 
rius , ii. 

Fr  U TE  RO.  Corbeille  dons  laquel- 
le on  fert  le  fruit  à table.  Lat.  Co- 
Uthns. 

Fru TEBO.  Ceft  aufîi  une  fcn'iet- 
tc  ouvrée  qu’on  met  fur  le  fruit 
qu’on  fer:  à table  , pour  le  garantir 
I des  mouches.  L.tt.  Ùnteclm  pnua  te- 

FRirrERO.  Tableau  qui  reprtTco- 
tc  lies  fruits.  Lat  Fn-Mus  picii. 

fKUTlER,/.o».  Fruitier,  chef  de 
U fruiterie  de  la  maifun  du  Roi.  Lat 
Pomjrunt  ndmiiiAer  in  Srgia  datno. 

FRUTIFEKO,  RA,  edj.  le  meme 
que  ftMiiftro. 

FKUTIFIC.AR , r.  a.  le  même  que 

Fruliifît.‘itr, 

FRUTILLA  , / f.  dim.  de  Fruta. 
Fruit  de  petite  cfpcce.  Lat.  Frudta 

miniitivr. 

Frl’TILLA.  Sorte  de  grains  dont 
on  fait  des  chapelets  dans  les  cou- 
vents. Lat.  (ilkuU  Indici, 

Fturli.LA.  On  appelle  atnH  les 
fraifes  dans  le  Pérou.  lait 
arstm. 

Frütilla.  On  appelle  ainfi  au 
figuré  tout  ce  qui  tient  lieu  d'entre- 
mets. I-at.  Lexn.i  epftmia. 

FRUTILLAR , / w.  Lieu  planté 
de  frpifiers.  Lat  FtAr^rrium. 

FRUTÜ,  f.  w.  Fruit  queprodiiU 
fenC  les  arbres  qui  en  portent  LaU 
Frulius^  ùs. 

Frlto.  Fruit,  tout  ce  que  1a 
terre  produit  pour  b nourriture  tic 
i'nomme  & des  animaux.  Lat  fru- 
du».,  us. 

Fruto.  Fruit,  fe  dit  figurément 
pour  Utilité,  profit,  avantage  qu’on 
retire  de  quelqtie  chofe.  Lat.  Frucius- 

Frvtüs.  fruits,  fc  dit  en  parti- 
culier de  toutes  fortes  de  graincs- 
Lat  Sementa,  Grtttut. 

FRVros.  Fruits,  fc  dit  egalement 
des  rcatetou  b<.ni;ficcs  que  proJuil'cnt» 
uuu  feulc^uaU  les  biem  feüds  » mak 
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fluflj  les  offices , emplois  » charges , 1 
& dignités,  Lat.  FruHus.  B^olttmvi- 1 
/«"*» 

Frulo  de  Bevdhion,  Fruit  de  be- 
nédi^ion.  Eiifiins  nés  d'un  mariage 
légitime.  Lit  lilrtri  Ugitimi. 

Dar  Jrutoi  ÿor  aUmnttos.  Accorder 
à un  tuteur,  ou  à un  curateur  les 
revenus  de  fon  pupille , pour  qu’il 
puHIb  fournir  à fun  entretien,  & à 
fon  éducation.  Lat.  Fro  aUmeniis/ru-^ 

ilui  oiticederf. 

FRUTÜOSO,  SA,  tklj.  le  même 
que  Frkcluoff. 

F U 

FUCA,  le  même  oue  Fier 

FÜCAR , /.  tff.  Homme  extrême- 
ment riche  & opulent.  Lit.  limm  âi~ 
veiy  iKuplff. 

KUCIA,  / le  même  que 
fan-ja , dans  le  fens  direct.  Ce  mot 
a vicillL 

* Rtfr.  Ett  fucU  d:l  C<mJe  no  uw- 
ttî  al  homhrt.  Ce  Proverbe  nous 
confcille  de  ne  jamais  commettre  de 
méchante  aétion  , quelque  protection 
& quelque  appui  que  nous  puUlluns 
avoir. 

FUEGO w.  Feu  , le  plus  chaud, 
le  plus  beau , le  plus  léger  , & le 
plus  aéltf  de  tous  les.  élémens.  Lat. 
/g»iV,  is. 

Fueoo.  Feu  , fe  dit  ordinaire- 
ment de  toute  matière  embrafée  , 
comme  bois , charbon  &c.  Lat.  /b- 
etts.  Ryf^ut , /. 

Kutuo.  Feu,  figmfie  aufli  Inccn- 
die , embrafemeut.  Lat.  /wr?/d/;nM,  //. 

FüEGO.  Feu,  fe  dit  atilli  d'un 
ménage,  de  toute  une  Famille:  11  y 
a tant  de  feux  dans  cette  ParoilTc. 
I,at.  J ocust  i\ 

FüEGO.  Feu,  fe  prend  figiirémcnt 
pour  InHammarion  , chaleur  exccCi- 
vc  du  fang.  I.at.  Ai-d'^r^  orh. 

Fvegü.  Feu  , le  dit  léiuvcnt  en 
terme  de  guerre.  Lat.  Ardor, 

FüEGO.  Feu,  en  terme  de  for- 
tiKcation , fjgnilic  Flanc. 

Fueqos.  Feux,  fe  dit  des  fignaux 
qu'on  élevé  b nuit  le  long  des  eàtcs. 
Lat.  Focaüa  Jii^a. 

FüEGO.  Feu  , fe  dit  figtjrémcnt 
en  choies  fpirituelles  & morales , de 
la  vivacité  de  Icfprit , de  l'ardeur 
des  paütons.  Lat.  Jgnù , U.  Ardor  , 

OTM.  Fltmma^  a, 

FüEGO.  Feu  , pour  dire  Pefte  ! 
Intcrjcclion , qui  marque  l'admiration 
&'  rctomiemejit  qu’une  chofe  produit. 
Lat.  ihu!  ! 

Ex.  Fufgo  , y que  tri'ijeulo  ejia  /«. 
lano  ! Fuc%o , y que  frio  hucei  Pelle! 
qu'un  tel  cft  en  colère  ! Pelle  î qu  ü 
fait  froid  ! 

Fut%o  ucinal.  Terme  de  Chin:rgie. 
Fcti  aâticl,  c’eft  celui  qu'on  appli- 
que lur  une  playe  avec  le  fer , ou  uu 


charbon  ardent  Lat.  oAuadiu 

Fuf^cf  ortijiciQUî,  Feux  d'artifice, 
font  des  fieux  faits  artiilemcnt  avec  de 
la  poudre  à canon , qu’on  tire  dans 
les  rcjoutnanccs  publiques,  ou  dont 
on  fe  fort  à la  guerre.  Lit.  Iptti 
mijjtks. 

Fiief^o  centrA.  Feu  centrât  Les 
ChymiRes  appellent  ainfi  celui  qu’ils 
fupuofcnt  au  centre  île  b terre , au- 
quel Us  attribuent  b vertu  de  pro- 
duire & de  cuire  les  métaux  & les 
mincraux.  Lat.  Ignis  cmtralis. 

Fuego  de  Dios , m de  Chrifio.  Ef- 
pêce  d'intcrjc^lions  qui  marquent  l'c- 
tormement  Se  la  furprife  qu'une  chofe 
caufe.  Lat.  Pred»  Drus  ! 

Fuego  de  Son  Afttan.  Feu  Saint 
Antoine , eft  le  nom  que  le  s'ulçairc 
donne  à l'ércfypclc.  Lat.  Ignis  Jacer. 

Fuego  fiiltto,  Fcti  follet,  cxhalai- 
fon  qui  s'enflamme.  Lat.  Ignis  fa- 

tKUS, 

Fuego  tnueiio  , cft  le  nom  qu'on 
donne  au  fublimé  corrotif , à caufe 
de  fon  activité.  Lit.  Lxtinlium  ignetn 
reftrau. 

Fuego  Phihfophico,  Feu  Phîlofophi- 
qiic,  en  termes  de  Chymic,  cft  le 
degré  de  chaleur  que  les  Chymiftes 
employent  pour  faire  leurs  opéra- 
tion*. Lat.  Ignis  PhilifofbicM. 

Fuego  PotcnciaL  Feu  potentiel,  cft 
eclui  qui  dl  enfermé  dans  des  remè- 
des cauftiques.  Lat.  Fotentwlis  ignis. 

Fuego  fubterranto.  Feu  foutemin, 
c’eft  celui  qui  cft  enferme  dans  les 
entrailles  de  b terre  , & qui  caufe 
les  tremblemens  de  terre.  Lat.  Ignis 
fubterrancHS. 

A fuego  Unto.  Lentement,  peu  à 
peu,  fans  fe  prcflTcr  , mûrement, 
avec  délibération.  Lat.  Conjîdes'ati. 

A fuego  y a fangre.  A feu  & à 
fang,  à toute  rigueur,  Cms  pardon- 
ner. Lit.  Igné  fen  oque. 

CubAîo  hecho  al  fuego.  Cheval  fait 
au  feu , cft  celui  qui  ne  s’cponvajitc 
point  du  feu  de  l’Artillerie.  Lit.  £■ 
qusu  ignis  ^Üens. 

Çolot  de  fuego.  Couleur  de  feu  , 
beau  rouge,  éclatant,  vif.  Lat. 
meus , a , uut. 

Efiitr  hed'o  un  fuego.  Etre  en  feu , 
être  extrêmement  échaufle.  Lat.  Ar- 
dert. 

Hacer  fuego , en  termes  de  guer- 
re , faire  feu  fur  l’ennemi.  Lat.  //<>• 
Rtni  ignisis  glMidihiis  int^etere. 

Toner  à fuego.  Sonner  au  feu  , 
quand  une  inaifon  brûle.  Lat.  Csm- 
puli'u  de  incendio  tnona’e. 

Fuego  de  ludrones.  Î.C  feu  qui  brû- 
le du  c6té  du  mur  d'imc  cheminée, 
nous  l'a]*pvllons  feu  de  Prêtre. 

• Refr.  JDo/hir  fuego  fe  /wr,  htmo 
('ale.  Ce  Provcriic  flgnifie  que  les 
:if«ions  les  plus  cachées  pirvic'.inent 
fot  ou  urd  à b coîUiôiiLnce  des 
ûwUiULS.  LaL  Signa  cave  in^rjUSf 


nom  fumus  detegit  ignés. 

FUF.GUECILLO  , / m.  dim.  de 
Fuego.  Petit  feu  , feu  de  peu  de  duree. 
Lat.  Igniculsts , ». 

* FUELLAR , f.  m.  Terme  de  Cicr- 
gier.  Ornement  de  papier  doré  ou 
argenté  qu’on  applique  fur  les  cier- 
ges qui  fervent  le  jour  de  b Chan- 
deleur. Lat.  Feliaeeus  cercorusn  om<u 
tus , às. 

FL’ELLE,  / m.  Souflet  à fouflet 
le  feu.  Lat.  Fciiify  is. 

FüeeüES.  Rides  , faux  plis  que 
font  les  habits  qui  font  mal  conius. 
Lat.  lisga!^  arutn.  Plicatin-a  ^ snrutn. 

FüElle  , en  ftilc  badin,  Déb« 
tcur,  femenr  de  faux  raports.  Lat» 
Delator  , cris. 

Füelle.  Souflet  , eft  auQi  une 
forh;  de  voiture,  ou  de  chaife  rou« 
l.mtc  i deux  roués  , & fort  légére- 
Lat.  Rhed.e  foiUcans  umbella,  te. 

FUEN,  f.  f.  le  même  que  Fuen* 
te.  Ce  mot  cft  peu  ufitc , fi  ce  n'eft 
dans  b compofition  de  quelques  mots  : 
comme  fuenlahraâa  , fuenbttena. 

FUENTE,/  f Fontaine,  fource 
d'eau  vive  qui  fort  de  la  terre.  Lat. 
Fons , ^ \ 

Füentk.  Jet  d'eau  qu’on  prati- 
que dans  les  jardins.  Lat  Fons  arti* 
fch'.Us. 

Füente,  fe  dit  figurément  pour 
Principe  , fource,  origine  d'une  cho- 
fe. Lat.  Fons.  Çafut. 

Fuente.  Ballin  à laver  les  maint 
Lat.  Patina,  DijatS. 

Füente.  Camère.  Lat  Fontkst* 

tSiS  , ». 

FUEKTECILLA  , f f.  dim.  de 
Füente.  Petite  fontaine.  Lat  Fantim 
Ckhis , I. 

FUERA.  adr.  Voyez  Afuera, 

FüERA  , fignific.iulfi  Hors,  outre, 
excepté,  honnis.  Dans  cette acceptina 
on  y joint  toujours  b prepofition  De, 
Lat  Prtcter.  Pra.to’ta.  Exhà.  Su- 
frà. 

FüERA  , employé  comme  interic- 
élion  ,•  lignifie  Hors  d’ici.  Lat  Agoge. 

Futra  de  camino.  Sans  raifon , fans 
règle , ni  juftice.  L.^t  Des>A. 

Fuera  de  traftes.  Exprefl".  adv.  De 
travers,  à rebours,  fans  ordre  , con- 
fufément.  Lat.  Pn-turbati.  InordimiK 

EJiar  fuera  de  juiào.  Etre  hors  île 
fon  bon  fens , extravaguer , être  fou , 
iiifenfé.  Lat.  Alentis  «wi  effe  cousgo- 
tem. 

Ejlor  fuera  de  fi.  Etre  hors  dcfoi- 
mème,  ne  Civoir  ni  ce  qu’on  dit,  ni 
ce  qu'on  fait.  Lat  Sm  non  efe  emn- 
^trm. 

Fuci'a  de  il  cijida.L  Hors  tic  b 
ville. 

Fuera  de  cafa.  Hors  île  b maifon. 

Eflà  fuaa  de  U ertdad.  Il  clt  hors 
de  b ville. 

r.fià  fuera  de  cafa.  Il  cft  hors  de 
b maiion. 

E s /te 
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lo  it  futra.  Le  dehors.  ' 

Ft/r  4e  ftoTA.  Par  dehors  « en  dt- 
hcn. 

FLTERAS , nif . le  meme  <juc  Fui- 
ra. Ce  mot  cR  peu  ufitr. 

Futtiti  tnàe  ^ aàv.  qui  équivaut  à 
«Sîwo  , ou  Ex:efte.  Ce  mot  n'cft  plus 
ulité.  Lat.  Pr^eter. 

FL’ERCECÏLLA  , /.  / dim.  de 
Fure  ta.  Force  peu  confidérable. 

FUERCILLA,  le  même  que  Fust- 
ctciüa  , mais  moins  uhté. 

FUERO,/  nt.  For,  Loi,  ftattit , 
coutume  particulière  d'un  Royaume, 
tî'une  Province.  Lat  Fortun^  i. 

Fl'EBO,  lîçnifie  aulTi  Jurifdiâion, 
pouvoir  , puiflânee , autorité.  Lat. 

Fleros.  Privilèges  accordes  a une 
Province,  à une  Ville,  à un  particu- 
lier. Lat.  Privilégia. 

Fuero  de  U eoneimeia.  Le  For  in- 
térieur, ou  la  confcicncc.  Lat.  Con- 
Jcientite  forum. 

Fuero  jKajfo.  Cinnpihtion  des  Loix 
lies  Goths  , 'traduites  en  vieux  CatliU 
Un.  Lat.  (ioehici  jttrit  eowfilatio  , 
tms. 

A fvrro.  air.  Suivant  les  loix  & 
les  coutumes.  Lat.  Ex  Ugt. 

jye  fuero.  ait'.  De  loi , ou  fclon 
ce  qu'ordonne  la  loi.  Lat.  Ex  iege. 
Pto  more. 

^ No  es  for  tl  huevo^  Jino  for  el 
fuero.  Cette  expreffion  fignifie  qu'qn 
fuit  une  chofe  , bien  moins  pour  le 
profit  qu'on  en  attend , que  poirr  Ibu- 
Icnir  fon  droit. 

FUKRTE , f.  m.  Place  forte.  Lat. 
Pr^.-arw.fcuimw.  Arx. 

FUE  RTE  iccompawa.  Voyca  Fortin. 
Fl*ERTE  , ad:,  d'une  Urm.  Fort, 
forte , qui  a de  U réGnance.  Lat 
Forih.  Firtnus  ^ a , utn. 

Fuerte.  Fort,  te,  ferme,  con- 
Onnt  , courageux  , valeureux,  intré- 
pide. Lat.  Fortis.  StretTum^  a,  utn, 
Fuerte.  Fort,  robufte,  corpu- 
lent, nerveux.  Lat  Kobufus,  Ner- 
Lacertijfus^  a,  wn. 

FuE&rE.  Fort,  folide  , compa- 
re , dur , malHf.  Lat  Durui.  F:r- 

MUS, 

Fuerte,  Fort,  violent,  cxccf- 
fif,  terrible,  grave.  Lat.  Gravss. 
Terrshilii.  ïunmiîcus  ^ a,  usn, 
Flerfe.  Fort,  piquant,  fpirf- 
tueux  , qui  a de  ta  vigueur.  Lat. 
JC,hu/l:n.  FaUdsiS.  Gentr^tü , a y tan. 
/nw  fuerte*.  Vin  fort 
Tahaco  fuerte  : Tabac  fort. 
Fuerte.  Entêté,  têtu,  opiniâ- 
tre , qui  n'entend  pas  atrément  lai- 
fon.  Lat.  Pertinau.  Pendcox* 
Fuerte.  Fort,  cificace  , qui  a 
la  force  .le  perfinder  & de  convain- 
cre. Lit.  EH.'ix,  VolUlu),  Imniisu. 

Fuertf.  On  appelle  Forte  mon- 
lî.  -e,  ctUe  qui  eG  de  plus  grrjide 
valeur  que  l'ordinaire.  Lat»  £àvi'dm. 

• 
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ÎJacerfe  fuerte.  Se  fortifier  dans 
un  endroit  pour  fe  défendre  de  quel- 
que violence.  Lat  J/wniVi,  in  tuSo 
Je  coüocare. 

Hacerfe  fuerte.  Tenir  ferme,  tic 
point  céder.  Lat  OkfiAere. 

Tcner  fuerte.  Tenir  fort,  rcGftcr, 
ne  pas  lâcher.  Lat.  Perttndèrt. 

FUERTECILLÜ  , f.  m.  dim.  de 
Fuerte.  Petit  fort  de  peu  de  réûftan- 
cc.  Lat  CitiieUutfs^  i. 

FUERTEMENTE  , aJv.  Forte- 
ment , d’une  manière  ferme , con- 
ihnie , <S:  vigonrrufe.  Lat  Fortiter. 
Strnnà.  Falidè.  Gaserosi. 

FUERZA,  f.f.  Force,  vigueur, 
fanté  du  corps , qui  le  rend  capable 
de  porter  de  fvdeaux , d'abatre 
& de  renveriW  ce  qui  lui  réCGc.  L. 
Fis.  Potentia. 

Fuerza.  Force  , confhmee  , fer- 
meté, grandeur  d’amc  & de  coura- 
ge , pour  foutenir  les  revers , & 
iupporter  les  aiflicUons.  Lat  Forti- 
tudn.  jMaptmimitsxs , atis, 

Fuerza.  Force,  fc  prend  aufG 
I pom  Penchant,  inclination.  Lat  Fis. 

, Profetrjto. 

Fuerza.  Force,  violence  qu’on 
fait  à quelqu’un.  Lat  Fis.  lloUntia. 

Fuerza,  fc  prend  aitifi  pour  U 
violence  qu'on  fait  à une  femme  pour 
la  réduire.  Lat  Fis.  Fiolentia. 

Fuerza.  Force,  vertu,  fiiculré 
naturelle  de  * ftire  (Quelque  chofe , 
pouvoir,  CTcrgîc,  pénétration,  vi- 
gueur. Lat  Fis.  Firtus. 
j ta  fuerza  del  geido.  La  force  de 
Icrprit 

Fuerza  , fc  prend  figurément 
pour  la  partie  la  plus  forte  d'une 
chofe.  Lat  Fis.  Jfriiut. 

Fuerza.  Force.  On  dit,  la  force 
d'un  nifonnement  , la  force  de  la 
raifon.  Lat.  Fis.  £ÿu.Torra. 

Fuerzas.  Forces,  au  pluriel , fc 
dit  des  armées  qu'un  Prince  peut 
mettre  fur  pied.  Lat.  Cofix^  arum. 

Fuerza,  fc  prend  aufli  pour  une 
Place  forte.  Lat  Ar  t y cis. 

Fuerza,  en  terme  de  pratique. 
Violence,  fc  dit  d'un  Juge  qui  veut 
prendre  connoifTance  d'une  caufe  qui 
ne  lui  appartient  point , ou  qui  re- 
ftifc  l'appel  à la  partie  condamnée. 
Lat.  / 'is, 

Fuerza,  en  terme  d’Efcrime , 
le  fort  de  l’épée  , la  partie  la  plus 
proche  de  la  garde.  Lat  Enjls  furs 
fertior  ad  cofulsan. 

Fuerza.  Terme  de  tailleur.  For- 
ce , c’eft  le  Boucaffin  qu'ils  cmplo- 
I vent  au  bas  des  rubcs  ou  jupes  des 
j femmes  entre  la  doublure  & l’étoffe, 
j pour  leur  donner  plus  de  fouticn  & 

I d'étendue*  Lat  Cotrohoratoria  hrac- 
: tra , <r. 

A fuma.  adv.  A force,  ou  de  for- 
ce. Lat  Fi, 

A fuerza  de  ^udio,  A force  U'étude.  i 


A fuerza  de  armas , o Par  fster%a 
,U  armas.  ExpretGons  adverbiales  qui 
fignifîcDt,  De  vive  force,  à force  ou- 
verte , les  armes  à la  main.  Lat  Wr- 
mif. 

A fuerza  de  homhre  de  hien.  A titre 
d’honnête  homme  , félon  le  des  oir 
d’un  honnête  homme.  Lat  Firi  homi 
nrtnifse. 

.4  t'ira  fuerza.  De  vive  force.  Lat. 
Fi. 

De  fuerza.  Par  force  , de  force. 
Lat  Fi. 

per  fuerza.  adv.  De  force  , par 
force,  avec  violence  , contre  toute 
jufficc  & raifon.  Lat  Jnviti.  Fio- 
Lnter. 

Pot  fuerza , fignifie  aufTi  Ncceflài- 
rement,  indirpcnfablemcnt.  Lat  Ne- 
cefsi,  Neerforio. 

Sacar  ftsr>'ztu  de  fasjtseza.  Faire  de 
oéccfTité  vertu.  Lat  Alaiis  asidettho* 
rem  efici. 

A fuerza  de  bra<^o.  A force  de  bras. 

A toda  fricrza,  A tonte  force,  à 
toute  outrance. 

Dande  fuerza  hai  derecho  fe  pierde. 
Le  plus  fort  l'emporte. 

No  tes^o  tanta  fuma  cemo  ufied. 
Je  n'ai  pas  tant  de  force  que  vous. 

l'iene  mas  fuerza  que  D a plus 
de  force  que  moi. 

• Kcfr.  A fuerza  de  tnlLmOy  hterro 
en  tttedio.  Ce  Proverbe  Ggntfie  qu’on 
doit  employer  radrcG'e  dans  les  cas 
où  nous  avons  à lutter  contre  des 
forces  fnpérieurcs. 

• FUESSA,  /.  / Voyez  Scfoüsira. 

I Ce  mot  a vieilli. 

' FUGA  , f.f.  Fuite  , courfe  qn’on 
fiit  pour  fc  fauver  d'un  danger.  Lat. 
FsigUy  ee. 

Fuca,  ngnifie  aiifT:  l'état  dans  le- 
quel imc  chofe  cft  dans  fa  plus  gran- 
de force.  Lat.  Fervur.  Potentia.  tdur- 
fus. 

Ex.  In  fttga  de  la  converfation.  La 
i chaleur  de  la  eonverfation  , le  tems 
où  b eonverfation  eff  la  plus  ani- 
mée. 

Fuga.  T.  d’Architeftwre.  Appui, 
fouticn  , arc-boutant  d'un  édifice.  Lit. 
Fulcrsim.  Fulcimenium  , i. 

Fuga.  Fugue.  Terme  de  Miifw 
que,  qui  fe  dit  lorfquc  differentes 
parties  fe  fuivcnt , en  repétmt  ce  que 
la  première  a chante.  Lat  Fu^a , x, 

Fuga.  Mefure  qu'on  pafte  rapi- 
dement. Lat.  Ftç^u. 

Fvga.  Fuite  , fc  dit  en  chofes  \ 
morales,  «le  ce  qui  pafiê  rapidement. 
Lat  Ctùr  laffui. 

• FÜGACIDAD,  f.  f.  Brièveté', 
courte  durée  d'une  chofe.  Lat.  FugM 
dieu.  Cekritos. 

Fugacidad.  Fougue,  impétuo 
Gté,  légérete,  rapidité,  précipitation. 
Lat.  însfst:Sy  ûs, 

FUGA2,  aX;.  iPaseetem:.  Fuyard, 
de,  qui  court  lé^crcmcnt , ^ qui  fc  ou 

chc 
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chc  aiKmcnt,  Icgcr  à la  courfc  : H 
Fc  dit  des  animaux  tels  que  le  cerf, 
le  lièvre  , le  daim  &c.  Lat.  Fug^ux, 
l*eio.v. 

Fl'GAZ.  Fougueux  , emporté.  L. 
FL'gUX. 

Ft'GAZ,  fe  dit  figurément  pour 
PafTager , de  courte  duree.  Lat.  lu- 
gixx.  Cfûr- 

FUGIR,  V.  ft.  le  meme  que  Jluir. 
Ce  mot  cft  peu  ufité. 

FÜGITIVO,  VA  , adr.  w.  ^ /. 
Fugitif,  ve,  palTager,  err , qui  paf- 
fc  vite,  court,  te,  de  peu  de  diuréc. 
Lat.  Fttgax.  Fugitivus  ^ «,  um. 

FuGirtvo.  Fugitif,  ivc,  errant, 
te,  qui  clf  obligé  de  s'enfuir  de  fa 
patrie.  I.at.  Ft^'ilkm. 

Fi'GItivo,  Kgurément,  Caduc, 
fragile,  periflablc,  de  peu  de  durge,  L. 
Fr.tgilis , f.  Fùtxus.  Cuducus , a , tim. 

FL'IN.\  , f.  /.  Kouiiic,  animal 
fauvage , de  la  groffeiir  il'un  chat , 
qui  Fait  b guerre  au.x  pigeons , aux 
poulets  , aux  Œufs.  Lat.  Alullfùi , 

FÜLANiTO  , T\,  f.  m.  ^ /. 
tUm.  de  dant  on  fe  fert  en 

parlant  d*un  petit  enfant,  ou  d'im 
homme  du  commun.  Petit  lui  tel,  pe> 
tite  une  telle.  L.  IlU  fuclUti^  iüu 

FLL.ANÜ  , NA  , / vt.  6f/.  Mot 
qui  ligiiihe  toutes  fortes  de  perfun- 
ncs  tcÎLs  qu'elles  puiffent  étrc,;om> 
me  nous  difons,  Un  quidam,  un  tel, 
une  telle.  f.-Tt.  liU.  liU. 

Ful.mo  y çufttty.  Un  tel  «51:  un  tel. 

• FLîLGÉNTK  , uJj\  ifrut. 
Brillant,  te,  éclatint,  te,  rcfplcn- 
diflant,  te.  C'en  tm  terme  poétique. 
Uat.  Faù^enj.  Fi::gid:is  , n , U7;r. 

FüLülDO,  OA,  aii.  m.  ^ le 
même  que  F:ugenU.  C’eft  un  terme 
poétique. 

• FULGOR  , / m.  Lueur,  écbt, 
lplcn«knr  : il  le  dit  du  SulelL  Lat. 
Fiùgcr.  SyL-nttar,  otis, 

Ft'LGüRAR,  f.  ff.  T.  poétique. 
Luire  , briller  , ccbtcr  , reluire  , 
avoir  de  l'écbt  Lat.  Fulgo-f.  JFcarc. 

FULGURANTS  , par/.  a<{,  du 
verbe  Brillant  , éclatant, 

qui  jette  des  rayons  de  lumière.  L.it. 
Fiti^ens.  Miotns, 

• HJLIDOR,y!  m.  Ce  mot  figni- 
£e  en  jargon  un  Voleur  qui  tient  à 
fes  gage»  «les  jeunes  gens  qui  ont 
foin  de  lui  ouvrir  les  portes  pLiiJant  b 
nuit.  L./icr {fucres  td /urtndim  cdocens. 

• FULiGINLS , /.  ;ii.  'l’crmc  d‘A« 
firenomie.  La  matière  noire  & c- 
paiife  qui  fort  du  globe  du  Soleil. 
Lat.  FuUgi:e»  , ton, 

rULKîlNOSO,  SA  , . V.  m.  ^ f. 
Foligi:  i.ux,  eufe,  noir,  rc,  obfcur, 
re  , qui  relTeuiblc  ù b fumée  que 
jette  11  fuie.  Lat.  FuHgiir^ui  ^ a,  uiri, 

FULLKRAZÜ  ^ m.  augm.  de 
Tricheur  du  premier  ordre, 
crajil  filou  , gr.uul  pi^ur  au  jeu. 


FULLERIA , / y.  Tricherie,  pi- 
pcric,  tromperie  au  jeu.  Lat.  Fraus 
in  alfit. 

FuU-F.ria,  fe  prend  pour  Trom- 
perie , finefle  , fiinercheric , fourbe- 
rie , ftratagêmc.  Lat.  Fulkcia  , «r. 
Dcluf , ».  Afists  y ùi. 

FULLERITO,  f.  tn.  dim.  de  Fu!- 
lero.  Le  même  que  Ftdlrro. 

FULLERO , y.  ;m.  Tricheur,  pi- 
peur,  qui  ne  joue  pis  franchement, 
& dms  les  règles  du  jeu,  qui  tri- 
che, filou.  Lat. /Jrcf^/or,  cri/. 

* FULLONA,yl  f.  Difpiitc,  que- 
relle , débat  entre  deux  ou  plnftciirs 
perrunnes , accompagné  de  cris  & de 
ebmeun.  C'cil  un  tenue  bas.  Lit. 
Rixii  y <r.  Jttrgium  , ii. 

FULMINACION  , f.f.  Fulmina- 
tion. Lat.  FuUmnatiOy  mis, 

* FULMINADOR,/  m.  Q.in  lan- 
ce b foudre , épiiliêtc  que  les  poètes 
donnent  à Jupiter.  Lat.  Fulmimms. 
'loKons. 

FÜLMIN.\R,  r.  <».  Au  propre. 
Lancer  la  foudre , & au  fi>;urt;.  Ful- 
miner, être  en  colère,  peller,  jetter 
feu  & flamme  contre  quelqu'un.  Lat. 
Fiihninorf,  Tonure. 

Fuhninar  ceti/itras.  Fulminer  , vé- 
rifier, exécuter  une  Bulle,  ou  autre 
referît  de  b Cour  de  Rome,  Fulmi- 
ner une  excommunication.  Lat. 

/tirty  fvbninurt. 

Frmnnm  el  frocejo.  Inflruire  un 
procès.  I-it.  T.:lr>n  ihffmere.  . 

Fuùiiit:ar  Li  Rcn«îrc  rmc 

Sentence.  L.it.  S.’ntcKli<it:i  dicnr. 

FlHJVUN.ANTE,p.rrt.  ucL  du  ver- 
bc  fr/iWf.o’.  Foudroyant,  aute,  ful- 
rainint , te.  Lat.  FuMjmsss.  Tonans. 

FUL. MINADü,  DA,  p.  p.  du  ver- 
be Fuiittin.tr.  Fulminé  , ée,  foudro- 
yé , te.  Lat.  Fuhtti/te  iiitu , ptreu^us , 
» , um,  / ubuimtus , a , um. 

Fut.MiN'.^oo.  Foudroyé,  qui  a 
été  blelFé  de  la  foudre,  du  tonnerre. 
Lat,  Fubnine  Uîuf  , « , wn, 

* FULMINEO  , NEA  , o«tf.  m. 
£5*  /.  Qui  appartient  à h fuidre. 
C'eft  mi  terme  poétique,  qu'on  em- 
ploie rarement.  Lat.  Fubnincusy  o,  «m. 

FULMINOSO,  SA,  «i/.  w.t?'/. 
Terme  Povtiquc.  Foudroyant  , te, 
fulmin.ant , te  , qui  foudroie  , qui 
fulmine,  qui  lance  la  foudre,  le  ton- 
nerre. Lat.  Fulmnans.  Tvn.ins. 

rÛ.MAR,  f.  a.  Fumer,  jetter  de 
la  fumée.  Lat.  Fuîiuirt.  Ficnum  ctjtit- 
tne. 

Futi:.rr  tubata.  Fujner  du  tibac.  L. 
Fuutîgarf. 

FUM. ANTE  , part.  ait.  du  verbe 
Fuwar.  Fumant , qui  jette  de  la  fu- 
mée : e'efl  un  terme  poétique.  La:. 
Funuins,  Fwnv.in  ewittens. 

' FUAUKADA  , f.  /.  B«>ufrèc  de 
fumée  qui  fort  tout  à b fois.  Lot. 

/’SJttUJ  y ». 

FvAUlJUtA*  La  quantité  de  ta- 


bac qui  cnTrcJ  dans  une  pipe , une  pipe 
de  tabac.  Lat.  /'«ifoci  foiiacti  fuma., 
rùt  pnrtîo  y orsis, 

HJMARIA  , f.  f.  Fiimcterre , 
plante.  Lat.  FutnatUt , x. 

FUMIFERO,  RA,  adj.  m.  ^ f. 
Qui  jette  de  la  fumée.  C’eft  un  ter- 
me po«:tique.  Lat.  Funùfer  y a,  um, 

FUaHOKOLAS  , /.  f.  Concavités 
de  la  terre  qui  jettent  des  fumfos 
fulphurcufes.  lal,  Suiptiaei  fumi 
fomilft  y «r».'. 

FUMOSÎDAD  , / /.  Matière  de 
la  fijmcc.  Lat.  FwhaJU*u. 

FUMOSO  , SA , >«,  f.  Fu- 

meux , eufe,  qui  jette  de  b fumée, 
des  vapeurs.  I.at.  FiimofuSy  a y i/wf. 

• FUNAMBULO  , / m.  Funam- 
bule, danfetir  de  corde,  voltigeur. 
Voyez  Fcbvititt.  L.it.  Fmsambulm. 

FUNCION,  f./l  Exercice,  fon- 
ftion , a^'on  par  LiqucUc  on  vaque 
à im  emploi , à une  charge,  Lat. 
F tw/iio  y mis.  Munus , tris. 

Fu.vcign.  FonÛion,  fe  dit  figii- 
rcmciit  en  choies  morales , en  par- 
lant des  aéles , des  devoirs , des  oc- 
cupations où  l'on  cft  engagé.  Lat. 
Fttniiio.  Occupatio , irw. 

P'UKCION.  Solcronité,  cérémonie 
publique , où  il  fe  trouve  une  gran- 
de amucnce  de  moiule.  Lat.  S^îtvtni^ 
tas  y *itis. 

Funcion  , fe  prend  par  exten- 
fion  pour  un  nombre  de  gens  qui 
rendent  une  vifite.  Lat.  CyJbritas, 

Funcion,  fienific  Compliment, 
politeflb.  Lat.  Aéius  wbanus. 

Funcion,  fe  prend  pour  AlTaut, 
combat,  foitaillc  &c.  Lat.  PupsayX, 
PrxUtan , si. 

Fl  nciones.  Fonélions;  les  Mé- 
decins appellent  ainfi  tous  les  mou- 
vemens  , & toutes  les  aélions  du 
corps.  Lat.  Fioulicr.ts. 

FüNDA,  f.f.  Fourreau,  étui, 
envelope , couverture.  Lat.  Involu* 
crum.  Stragultfsst.  Tbeetty  te, 

Fcnda.  Moule  d'un  bouton,  ou 
de  telle  autre  chofe.  Lat.  Fundu. 

Funda  de  cltnthadn , o de  c^isat. 
Taie  d'oreiller,  ou  de  matelas. 

Funda  de  pijKia.  Founcau  de  pi- 
ftolct. 

J^âtatft  la  funda.  S'aehamer  à une 
cbolc  , s’y  Uver  tout  entier.  Lat. 
Eut  xi  alîiptid  agar. 

FUNDAClON,  f,  f.  Fondation, 
l'aélion  de  fonder.  Laf.  Ftmdaih  , 
ottis. 

Fundacion,  Fondation , fe  dit 
de  l’établifl'onent  d'une  ville  , d'un 
Empire  , d’une  Communauté.  I«at. 
Fitt'd.uio» 

Fundacion.  Fondation,  fi^ifie 
les  dons  ou  Lgs  qu'uu  fait  vn  ton  b 
pour  une  œuvre  pic.  Lat.  Fmdatin^ 
ttis  dùs. 

FÜNDADAMENTE  , niv.  Fon- 
daoicntoicmcnt , avec  fondement  & 
K 3 fureté. 
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flirctc.  Lat.  rm<.Uii*eHtaliter, 

^ FUKDADOR , f,  m.  FunJatctir, 
celui  qui  cri^c,  qui  bâtit  une  nvii- 
fon , une  ville  , uii  temple , &c.  L. 
Fwiintw. 

* FUN’DAGO  , F w.  Grand  ma- 

gafin  publie  où  Tür  ipir<lc  toutes  for- 
tes Je  marchandifes.  Lat.  a. 

FUNDAMEN  FAL , adj.  d'u  it  term. 
Fondamental,  ale,  principal  , qui 
fert  ilebafc.dc  fouticn,  d'appui,  de 
fondement  à tout  le  relie.  Lat.  Ftn~ 
dawttotif , e. 

FuiVDAMENTAL.  On  appelle  ainft 
en  terme  de  Géométrie  U li^nc,  qui 
étajit  divifee  en  un  nombre  de  par- 
ties égales,  fort  de  fondemoit  pour 
dîvifer  toutes  les  autres  ou’on  d*.erit 
fur  1 inRrument  imivcrfcl  , ou  Pan- 
tometre.  Lat  Ftotdmntntaiis  line-t. 

Piedm  /urtJafWHtai.  Pierre  fonda- 
mentale, tant  au  propre,  qu’au  fi- 
j;uré.  Lat.  FunJm/tf.ttitUs  /«/•//. 

• FUNDAMKNTAR,  r.  n.  Fon- 
der, pofer  les  fondemeni  d'im  édifiée. 
Lit.  FutuUre,  Fujidamenta  trttttcrf. 

FuNDiMFNTAJt  , fignîfie  au  fi- 
^ré,  Etablir,  nlTurer  une  chofe,  la 
rendre  fvrme  & foliJe.  Lat.  FtoidMC. 

FUNOA.MENTADO,  da,  p.  f- 
du  verbe  FundarHtnittr.  Fondé,  ce, 
éubli,  ie.  Lat.  Fuiuiatuft  a , usn. 

FL'XDA.MEXTO  , /,  w.  Fonde- 
ment d'un  édtlice,  ou  de  telle  autre 
chofe.  Lat.  FuniLimenlum , i. 

Fü.vdamento.  Fondcmait,  fe 
jtrenJ  pour  Source  , principe , origi- 
ne d'une  chofe  immatérielle,  ce  qui 
en  fait  la  hafe  , & dont  elle  tire  fa 
principale  furep.  Lat.  Origo , iuh. 
Friiicifium , i. 

Fundahento.  Fondement  , fe 
prcnil  aiiffi  pour  Raifon  principale , 
motif,  prétexte  dont  on  fe  fert  pour 
alfurcr  une  chofe.  Lat.  Ftmiiamritum. 
FfteUMuSt  üs. 

FUNDAR,  r.  a.  Fonder,  jcricr 
les  fondemens  ddilicc,  en  bâtir 
h première  purtky  qui  cft  au  def- 
fous  du  frz'Mc  •cnauifec.  Lac.  Fun- 

diD'C, 

Fukim.  F«nl«r,  commencera 
établir.  Lat.  Fimdarf. 

Fundar.  Faire  les  fonds  pour  un 
ctabliClemcnt.  Lat.  Funditre.  Erigere. 

Fifndiir  ut  Cffirg/j,  uu  Conifcnio  , 
fcc.  Fonder  un  College  , un  Cou- 
lent , &c. 

Fl'Xdar.  Fonder,  mRitucr,  éta- 
blir un  Ordre  « une  Communauté , 
lui  donner  les  régies  qu’elle  doit  fui- 
\rc.  Lit.  Fundart,  It^itucre.  Ce«- 
dtre. 

FuNO.ta  , fignîfie  auITi  Impofer 
des  cens  fur  un  fonds , ou  un  héri- 
tage. Lat.  CerJUi  /andarr. 

Fi;no.\r,  fignifie  encore  Etablir 
fjn  fcr.timcnt  fur  des  raifoos  éviden- 
tes M mauihRcs.  Lat  StubiUrc»  Con- 
j'  :*^ure. 
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FUNDADO  , DA , pjrt.  paf.  du 
verbe  Fuudtr  dans  fes  acceptions. 
Fondé,  ée.  Lat.  Ftadatm.  StmiUtus^ 
U , um. 

FU.VDERIA,/  / Fonderie,  lieu 
où  l'on  fond  les  iitccaux.  Lat  Fufo- 
ria  f.ihrtca , a. 

FCiSOlBLE  , adj.  dCune  term.  Fufi- 
bîe,  qui  peut  fe  foudre.  L.  Fu/îUi.,  e. 

• KC.N'DlBULü,  f.  m.  Catapulte, 
machine  de  guerre  dont  les  ancicm 
fe  fervoient  pour  jetter  des  pierres. 
Lat.  FuiLÜbt.ium. 

FL’XDICION , //.  Fonte,  fufion, 
aélion  de  fondre  les  métaux.  Lat- 
, onif. 

Fümdiciom-  Fonte  : on  appelle 
aolU  en  ttrm.'s  d’imprimerie  , une 
fonte,  une  certaine  quantité  de  cara- 
Aères  alTortls  pour  remplir  les  cafiès 
des  imprimeurs.  Lat.  Typorum 
dem  renerii  nmno’us  , r. 

FUNDIDOR,/.  w.  Fondeur,  ar- 
tifin  qui  fqait  l'art  de  fondre  les 
inéciiix.  Lit.  Ft^^or.  Excufvr , cris. 

FÜNDIK  , V.  iT.  Fondre  , liqué- 
fier , faire  perdre  à quelque  choie  fa 
dureté  Si  fa  cnnililcnce  , h rendre 
liquide.  Lat.  Fwiâerc.  Conjfare.  Ex- 
cudere, 

Fc  N DI  R,  fignifie  figurément,  Dc- 
faire  une  chofe , pour  la  refaire  de 
nouveau.  Lat.  Incudi  reddere. 

FUNDIDO,  DA,  p.  p.  du  vcrb(. 
Ftmdir.  Pondu  , uc.  Lat  Fttftu.  Ex- 
cuftiu  Conf.Kit:ii  , ü , um. 

• FÜNDO,  f.  nt.  Terme  de  Droit 
Civil.  Fonds  , le  fol  d'im  cb^mp  , 
d’un  héritage.  Lat.  Ftmdni  ^ i: 

FUNEBRE,  adj.  Fune  tn-m.  F«- 
nèbro  , triilc,  fumbre  , lugubre,  la- 
mentable. Lat.  Funchris  , Fiotcreui , 

A , WU, 

Or>3c:on  funèbre.  Oraifon  fimèbre. 

FÜNEPENDCLO,  /.  w.  Terme 
de  Statique,  un  Pendule.  Lat  Fune- 
peudulwn  , i. 

• FÜNERAL , adj.  <CuHt  trrm.  Fu- 
néraire , qui  appartient  aux  funérail- 
les. Lat  /-ttnrrrm,  <r,  t<m. 

Ft’NERAt  %fid>jK  tna/c.  Funérail- 
les, cérémonies  qui  fe  fout  aux  cn- 
lerrcmcm.  Lat.  Fuma , cris.  Fune- 
bris  pvnpa , <r. 

FÜNEREO,  BEA,  crd;.  m. 
le  même  que  Funebre.  C’eft  un  terme 
poétique. 

• FUNESTAR,  v.  a.  SouiUcr, 
profaner  » Ce  mot  cil  peu  uUté.  Lat 
PoUuere. 

FUNESTADO  , da  , paf. 
du  verbe  Fsmeftar.  Souille , ée , pro- 
fané , «e.  Lat.  PoUutus , a , wtt. 

FüNESTISSIMC)  , .ma,  adj.  sn. 
y /,  fupcrl.  de  Funejlo.  Très  func- 
nelle.  Lat.  Funejlij'smm , a , um. 

FUNESTO,  FA,  isdj.  m.  /. 
Funefte,  malheureux,  finiftre,  tri- 
lle , déplorable.  Lat.  Funrjlus.  lu- 
faufius,  Omittc/us , a , um. 
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FUNESTOSO  , SA  , ttdj.  m.  /l 
le  même  que  Funejh.  Ce  mot  cft 
peu  tlftté. 

■*  FUXADOR  , f.  m,  fignifie  en 
jargon  un  Jiommc  querelleur , & 
;uni  des  difputcs.  Lat  Jurgator^orit, 

• FUS.AR,  t».  a.  fignifie  en  jar- 
gon Exciter  des  querelles  & des  dif- 
pntes,  chercher  noilé.  Lat.  Rixari, 
Ji.rgari. 

* FURENTE , udj.  d'une  term. 
Tnnfporté  de  fureur,  furieux,  fu- 
ribond. C'eft  un  terme  poétique.  L. 
Furnss.  P'taih:n:dfit , a , i»m. 

FURIA  ,/  /.  Furie,  rage,  tranf- 
port  , agitation  violente;  il  fe  dit 
des  chofes  animées  & inanimées.  L. 
Furar , ris.  Rtibies , ci, 

Fi’BlA.  Fureur,  fe  dit  atiflî  des 
orag*.  La  fureur  des  vents  , des 
tempêtes,  des  flots.  Lat  Puror.  Fio- 
ientin. 

Fl'RIA.  Furie,  fe  dit  aulfi  de 
tout  ce  qui  fe  fait  avec  ardeur  , 
promptitude , vicdence , courage , im- 
pétuolité.  Lat.  rsskfttia.  Rapid-îas. 

FURICUNDO  , DA  , adj.  m.  ^ f. 
Furibond,  onde,  qui  cft  en  furie, 
Jujet  il  entrer  en  fiiric.  Lat.  Furi- 
undus  , a , tsm. 

FüKIOSA.MENTE  , adv.  Furicu- 
•‘ement,  d’une  manière  ftirienfe , viev 
entc,  cxcclüvc, extraordinaire.  Lat. 
Purenter.  Fffri>>è. 

FLKIOSISSIMO  , .VA.  adj.m. 
•iiperl.  de  Fnricjb.  Très  furieux , 
eufe,  très  tranfporté,  ce  de  colère, 
très  impétueux,  eufe,  très  violent, 
te;  il  fe  d't  des  chofes  animées  & 
inanimées.  Lat  / u/iè  fuxtm.  Furi- 
'tndsu.  Vî>sUntiJ}imus.  / 
nus.  Fterme  urdtns. 

FLRIOSO,  SA,  adj.m.  f.Pw- 
^iciix,  eufe,  fuii  , infenfé,  tninfpor- 
të  de  colère , de  fureur , de  furie. 
Lat.  Furens.  P'sirittiHs , a , um. 

Furioso.  Furieux,  fe  dit  aufTi 
de  tout  ce  qui  a de  la  violence , de 
limpétuofitc,  de  l’excès.  Lat  Fia- 
Untus , a , ittH. 

* Furioso.  Furieux,  en  termes 
de  Blafon , fe  dit  du  iuxuf , ou  du 
taureau,  quand  il  cft  rampant  Lat. 
Furi^fus. 

* FÜRLOK,  f.  m.  Efpècc  de  c.ir- 
rofie  fait  comme  une  berline  , avec 
cette  diftércnce  qu'il  eft  étroit  p.ir 
le  bas  , & large  du  haut.  Lat.  RN- 
d.c  gentts. 

FÜKOR , /.  m.  Fureur , démence, 
emportement  violent  caufé  pur  im 
dérèglement  de  l’eTprit  Si  de  la  raifon. 
Lat  /ar»r , orh, 

FtROR.  Fureur,  colère,  rage, 
dcfefpoir.  Lat  Furar  ^ ira,  Tsùtits. 

Fttrer  p^xticc.  Fureur  poétique.  L. 
Fssrm"  pctSiais. 

FURR!ER,  / m.  Fourrier  , Marc- 
chai  des  Logis.  Lat.  J/un/ionum  men-m 
fuTf  n'is. 

FüJLRIER. 


Din-red  1'.. 


FUR 


FUS 


Furries.  FoHrricr,  cft  awATt  iin 
officier  chargé  des  appointcnicns  des 
perfoimes  qui  fervent  d.uis  les  écu- 
ries du  Rui , & de  leur  approvifion- 
ocincnî.  tat.  Stahuli  ‘J’Wfnuroi  itu , u. 

FURRIERA  , /.  f.  Emploi  dans 
h maifon  du  Roi.  Celui  qui  l’exerce 
cîl  chargé  »lc  toutes  les  clefs  du  P> 
lais.  Lit.  Afftatwii  rtpi  o^xcium, 
FÜHRIETA,  f.f.  Bravade,  dé- 
pit, emportement.  Lat.  Ira  vel  Jio~ 
tnachi  «xplicati»  , ortii. 

FÜRTIVA.MFN’TE,  a.\v.  Furti- 
vement, à la  dérobée,  en  cachette. 
Lat.  FtfTiim.  Clancuitpn, 

Fl'RTIVü,  V.\  , aif.  w.  èf  /. 
Furtif,  ivc,  dérobé,  ce,  fccret,  te, 
qui  fc  Fait  en  cachette.  Lat.  Furti~ 

ttis , a,  fi:n. 

♦Fl/SADO,6FuSrLADO,  aJJ.m. 
y /.  Terme  de  BlaTon.  Fufclé  , éc , 
fe  dit  d'un  écu  chargé  de  fàifécs.  Lat. 
Al/f/îUbtu  d^caratus , a , um. 

* FÜSCA  , j:  m.  Efpècc  de  Ca- 
naril  fauvage.  Lat.  Anùth  agirjiis  ge- 

ttüf. 

FUSCAR,  V.  a.  T.  ancien.  Obf- 
curcir,  brunir,  noircir.  ÏAt  Fuf- 

CUTf. 

FÜSCAOO  , DA , p.  p.  du  verbe 
Ff^car,  Obfcurci,  ie,  bruni  , ie, 
ooirci , ic.  Lat  i'ufcutus,  n,  wn. 

FUSCO  , CA  , adj.  m.  eff/  Som- 
bre, brun,  noirâtre,  qui  tire  fur  le 
noir.  Lat  Fufcw  , « , um. 

FUSIL,  f.  m.  FuUl,*  arme  à fieu. 
Lat.  Schp:tum  , f. 

FUSILAZO  , /.  m.  Coup  de  fufil. 
Lat.  Schpsti  iciui  , ûs. 

FUSILERIA,  f.  /.  Corps  de  fufi- 
licTs.  Lat.  Militum  catapidtis  armatc~ 
rum  turtn/i.  '' 

FUSUXRO  , / m.  FuûUcr,  fol- 
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dat  armé  d^un  fuCil.  Lat  Stlapeta^ 
rius , H. 

FL’SO,  /.  m.  Terme  de  Bbfon. 
Fufée,  lofange. 

FUSTA , /.  /.  FuRc , petit  vaif- 
feau  long  & de  bas  bord,  qui  va  à 
voiles  & à rames,  du  port  de  trois 
cent  tonneaux.  Lat.  Ziburnùa  nti- 
nor. 

• FUSTADO,  DA  , adj.  w.  fef/. 
Terme  de  Blafun.  Fullé , ée  , fe  dit 
du  bois  d'une  javeline,  d'une  lance, 
d'une  pique  , d'im  arbre  ou  d'une 
forêt,  lorlque  le  fer  , ou  les  feuilles 
font  blafoimécs  d’im  émail , & que 
le  tronc,  ou  le  fuil  IVft  d’un  autre. 
Lat.  Farief;>itus  , « , ton. 

FUSTAK,  f.  f.  Futainc,  étoffe 
de  fU  & de  coton.  Lat.  Vami  lenus. 
Xylinum  textum  , i. 

• FUSTANEADO,  da  , aâj.  m. 

cîf/.  En  jargon  Bâtouné , , à qui 

on  a donne  des  coups  de  bâton. 
Lat.  Fudibus  cafut , a , um. 

FUSTANQ.UE,  / w.  Un  bâton  , 
en  jargon.  Lat  Fujlit^  is. 

FUSTE , /.  t».  le  même  que  J/a- 
drrn;  il  u'eR  plus  ufité  dans  cette 
aecq^tion. 

Fuste.  Affcmblage  de  mcnuiferic 
qui  fert  à former  ujic  chofe  j U fe  dit 
partieuliéremcnt  du  bois  d’une  felle. 
Lat.  Ujinetim  /smiLpnentum  ^ i. 

Fuste  , fignilîc  au  figuré  , tout 
ce  qui  fert  de  Fondement  à une  ebo- 
fe  non  matérielle,  jvar  exempU; , â 
un  difeours , à un  écrit , &c.  L^t 
Arf'umcHttm' , f. 

Fuste.  fe  prend  auOi  pour  For- 
ce , vigueur,  ItibRancc.  conféquen- 
cc,  importance,  poids.  Lat.  Dititas. 
fonduf.  Ahmrntum. 

lùmbrt  de  fujlt  , cofa  de  /ujle» 
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Homme  d'importance , chofe  de  con- 
fcqticncc. 

♦ FUSTETE , /.  m.  Sumack , pe- 
tit arbre  dont  i’écorcc  fert  pour  tein- 
dre , & les  feuilles  & les  branches 
pour  counroycr  les  cuirs. 

FUTIL,  adj.  d'une  term.  Futile, 
foiblc  , tins  force  , qui  n'cft  point 
confidérablc , qm  n’cft  d’.iucunc  va- 
leur. L.it  , e. 

FUTILlD.Ap,7i/i  Futilité,  foî- 

btc(Tc  i qualité  de  ce  qui  eft 
Lat  Futilitiu,,  atis. 

FÜTLIR.ARIO , tiA,  aii.m.Ç^f. 
Chofe  qui  appartient  au  futur,  à l’a- 
venir. Lat.  Ad  fifitarum  tertinens. 

• FUTURICION ,//.  Terme  d E- 
colc.  L'adUon  d'étre  quelque  jour,  exi- 

I Renée  à venir.  Lat.  Futuritio^  onis. 

FÜTURO,  RA,  adj.  f.  Fii- 
tur , lire , qui  efl  h venir , qui  fera , 
qui  doit  être,  qui  doit  arriver.  Lat 
i'tdtma  , a , wn. 

FutL'RA.  Future,  fe  dit  de  la 
furvivancc  d’un  emploi,  ou  d'un  re- 
venu que  l'on  attend , & auquel  on 
a droit  de  prétendre  après  le  décès 
de  celui  qui  en  jouît:  on  employé 
ordinairement  ce  mot  comme  fubRan- 
tif,  & l'on  dit  /it  futura,  Lat.  Su* 
perjkiti  alerta  , onis. 

FvtüRO.  En  terme  de  Grammai- 
re, on  appelle  le  tems  futur,  une 
certaine  inflexion  des  verbes,  qui 
diftingue  du  paffé  & du  préfent  » 
l’avenir  dont  on  veut  parler.  Lat 
Fuiuintm , L 

Futures  contingentes.  Futurs  contin- 
gens  ÿ ce  font  les  accidens  qui  peu- 
vent arriver,  ou  lie  pas  arriver.  L. 
Co/nSf  tmm. 


Digitized  by  Google 


G 

GAB  GAB  GAG 


G.  SEPTIMA  Itlra  M itlfbaitio , 

^ quint*  tn  el  orden  de  Lu  cot\fonart~ 
tes.  Et  tetra  rhuda , ^roue  fu  fr^ 
mmciacian  eu  tyy  ftn  eü*  nofe 

fucJU  pvoferir.  G fcptiémc  lettre  de 
l’ïlphjbtft,  cin<)uiémc  (les  conrmiiies.’ 
Celt  une  lettre  muette,  dont  la  pro- 
nonciation fc  termine  en  r & 4u‘on 
ne  peut  proférer  fans  elle. 

Es  tetra  nusteral , que  en  to  w/i- 
^«1?  valia  quiitrocimios.  Le  G clt  une 
lettre  numérale  qui  chc2  les  anciens 
rtgnifioit  quatre  cent  ; âi:  quand  cette 
lettre  étoit  chargée  d'un  titre,  elle 
valoir  quarante  mille. 

G A 

GABACHO,/ w.  Gavachc  , ITile, 
malpropre,  puant,  dégoûtant:  On 
appelle  aiiiG  par  mépris  les  peuples 
qui  habitent  aux  pieds  des  Pyrcntcs^ 
près  de  la  rivière  apellée  Gibu,  par- 
ce qu'ils  viennent  en  ccrtaiivi  tems 
de  l'année,  daas  l'Arragon,  & dans 
quelques  autres  provinces  d'Kfpagiie,  i 
où  ils  exercent  les  métiers  les  plus 
bas  & les  plus  vils,  Lat.  Bardas  , 

, âef^calus  kotsio, 

GABAN , /.  sn.  Gaban , manteau 
de  gros  drap , à long  poil , qu'on 
porte  pour  fe  garantir  de  la  pluie.  ! 
Lat.  Cru^a  lacermt  y se  y EenuLs , gatf~  i 
fape  rujhcjmim. 

GAB.ARDINA,  f.f.  Petit  inft'aii- 
corps  Fort  ample  par  le  bas , dont 
les  manches  font  ;u(les  & Ixiiiton- 
nées,  que  les  femmes  de  la  campa- 
gne portent.  Lat.  Eenula  adjlriiitar  , 
gassfjfinj. 

G.ABARRA  , /.  /.  Gabare,  forte 
de  grande  barque  qui  va  à rames, 

& à voiles  , dont  on  fe  fert  là  où 
il  n'y  a pis  de  fond  poar  les  s'aif- 
£eaux.  Lat.  Scafha  veiioria. 

GABAKRO,/  m.  Jas'art,  mala- 
die des  chevaux  & des  mulets  : C'cll 
une  tumeur  contenue  entre  cuir  & 
chair , qui  vient  au  dcllbus  du  bou- 
let ou  du  paturon  du  cheval.  Lat. 
Bejîi  srttut  in  prdiàttr  twnor  , wt  pLiga. 

Gabarko.  Pépie  , maladie  qui 
vient  fous  le  bout  de  la  Langue  des 
poules  , & qui  les  fait  mourir.  Lat 
GaUi'tarwss  pituita. 

Gaharro.  C'eR  auHi  un  défaut 
dans  U trame  des  draps  & des  au- 
tres étoffes.  Lat.  DeJ'tîlui , vitiwn  in 
fattnii* 


Gabakro,  fe  prend  figurèment 
pour  Charge  ou  défaut  qu’un  décou- 
vre dans  une  chofe  après  Lavoir  ache- 
tée. Lat.  Grav.wscn  , onus , defeUtts. 

Gabarso.  Krreur.de  calcul  corn- 
mile  p.ir  malice,  on  par  inadvertan- 
ce. Lat.  SuŸp:aatii.nit  error. 

G.ABAT.a  , /.  f.  Gamdlc , jatte 
de  bois  dans  laquelle  on  diitribuc  la 
foupc  aux  forçats  ou  aux  fbldats  fur 
les  galères.  Lat.  GahaU. 

GABAZO,/  »«.  Brice:  on  appel- 
le ainfi  dans  les  rafincries  de  liicrc 
ce  qui  relie  des  cannes  après  qu'on 
en  a exprimé  le  lue  ou  la  moelle. 
Lat.  Ceutritx  Çann.t  Sac&srrarue. 

lîABKLA,  f.  f.  GabcHei  on  ap- 
pelle aiiili  généralement  tout  tribut , 
ou  impôt  qu'on  p.aye  au  prince.  Lat. 
Vettigiûy  Trihutum. 

Gabela.  On  appcUoit  auü^elbis 
ainfi  un  lieu  où  tout  fe  faifoit  à h 
vue  de  tout  le  monde.  Lit.  l/scut  I 
païens. 

GABINETE,  ù Gabiveto  ,/!«. 
Terme  moderne  pris  du  François, 
L'Affembli’C  du  Confeil  particulier  du 
Roi  dons  fou  cabinet , Confeil  fccret. 
Lat.  SivUkms  CemcilsusH. 

Gabinete.  Cabinet,  le  lieu  le 
plus  retiré  dans  rinterieur  des  PaI.iis 
des  grandes  maifans.  Lat.  Pr/wr- 
twn  csMcuU'mu 

Gabinete.  Cabinet  de  toilette. 
Lat.  Vrh'atmn  ctAiadusn  iwwi/fôrr. 

CABOTE,  / nt.  Efpècc’dc  volant 
compnfé  d’un  morceau  de  farment 
d'environ  deux  pouces  de  long , dont 
on  <)te  la  mnelie , & dans  l(^qncl  on 
met  quatre  plumes  : Les  enlâns  y 
inticm  en  Arragon  avec  des  palettes. 
Lat.  Scrufui  pinnatuf  UÎtrà  citrique 
mfjfilis. 

GACHAS  % f‘  f.  Sorte  de  bouillie 
faite  avec  de  Li  farine  de  millet  & 
du  miçL  Lat.  FstbnenUan  farisi.c  çÿ 
tncÜis. 

Cachas,  On  appelle  encore  aiiiG 
une  pitc  liquide.  l*t.  Majfa  fasùitu 
Aniiuo  à las  gaebtts.  ExprclUon  vul- 
gaire dont  on  fc  fort  pour  .animer 
quelqu'un  à une  entreprife  dilBcile. 
Lat  Eitge.  JfaéU  smimo. 

Hacer/e  unas  gacbas.  Céder  fans  ré- 
filbance , fe  laiffer  gagner.  Lat.  /rw- 
trr  captiu'iy  vet  nlUci. 

GACHO  , CHA  , aàj.  M.  ^ f. 
Courbe , ce  , panehè , ce  vers  h ter- 
re. Lat.  Inclinatus , incurvas , a , usn. 
G4CH9  I fv  dit  d'uu  beeuf  ou  d’un 


taureau  dont  les  cornes  font  cour- 
bées à contrefens , la  pointe  en  bas. 
Lit.  Injîcxis  Sri  cornihus  taum 

rsts. 

S'imhrero  gacho.  Chapeau  dont  les 
ailes  font  ai)atucs.  Lat.  Drf.g.xo  vet 
im'Ustpto  galt'Tus. 

G.ACHON,  ONA , flif».  w*.  £5*  / 
Enfant  gâté  & dont  on  fatisfait  tou* 
les  les  fontaiûes.  Lat.  Fuer  ddiciis 
etmtritus. 

G AF  A,  f.f.  luftnimcnt  de  fer 
dont  on  fc  fert  pour  bander  l'arbalète. 
Lat.  Batijtse  unau  ntr\'o  {Utrabenda 
deferviens. 

Garas,  en  ftilc  fàmillcr  fignific 
des  Beficles.  Lat.  Viinfpii:iUa  y ormn, 

Gafas.  On  .appelle  ainiien  terme 
de  jeu  de  billard  , un  petit  ai$  (lu'cn 
attache  à la  bande  avec  des  crochcCs 
& fur  lequel  un  apuic  la  main  gau- 
che pour  pouvoir  jouer  plus  commo- 
dément les  billes  ûjffictlcs.  Lat.  Un* 
cinuta  tabelU  in  irtuUcui^’urn  Ituh, 

GAFAR  , V.  a.  Accriichcr , làifir 
une  choie  avec  les  ongles,  ou  avec 
un  inllrumcni  crochu.  Lat  UneU 
abripere. 

GAFEDAD,  f.  f.  Efpècc  de  lèpre 
qui  corrompt  les  chairs,  & qui  rend 
les  doigts  crochus,  comme  les  ferres 
d'un  oifeau  de  proie.  lott.  Lepray  ic. 

Gafedad.  Coiitravlion  , rctirc- 
ment  des  nerfs  des  pieds  & des  mains. 
Lat.  jVervorusM  coistriicUo , onis. 

GAFETE,  / w.  Voyez  Cion-hete. 
Ceft  un  terme  Arragonois. 

Gafete,  eft  le  nom  qu'on  don- 
ne au  chien  couchant  dans  l'Arra- 
gon.  Lat.  Uertegsuyi.  Cauit  tvnati* 
au  odertu, 

GAFEZ,  / f,  le  même  que  Ga* 
feditd. 

GAFO  , fa  , adj.  SH.  cj*  f.  Lépreux, 
eufe.  Lat  LrprofuSy  o,  um. 

G A PO.  On  appelle  ainO  un  homme 
qu'une  contra<^'on  de  nerfs  a privé 
de  l'ufage  des  pieds  & des  mains. 
Lat.  Curvtu  nervis  contraHis. 

GAGATES  , / m.  Voyez  Azaba* 
cbe.  Mot  Latin. 

GAGE  « /.  w.  Gage  , plcigc  de 
duel  que  l’on  donnoit  en  Efpagne, 
lorfqu'on  appcUoit  quelqu'un  en  duel. 
Lat  DtuUi  (fpipioratio  , tmis. 

Gage  , ù Gages.  Gage,  falaire 
ou  apointement  qu'on  donne  à quel- 
qu'un pour  avoir  fmi.  LatiWrrrff, 
tdis.  S'iipendiuitt  y ii. 

Gages.  Tooi  du  bâton , 'profita 
illicites 
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nUcîtes  fait  fccTcttement  & 

avec  aJrcuc  V dans  une  charge  > dans 
une  commilfion.  Lat.  Frcvt7ttust  cb~ 
venthnes. 

dfl  cficio  , Fntf^leo  : on  appel- 
le ainfi  ironitj\içmeiit  les  incommo- 
dités attachées  à une  profêflion,  k 
un  emploi.  I.at.  Muntrit  iucjtnntoda. 

GAGO,  GA,  adj.  m.  £ÿ/.  Voyez 

GafrC'^/o. 

OAITA,  /.  /.  Mufette,  üiltru- 
meut  de  muüque  à vent.  Lat.  Tibia 
utriculafia. 

Gai  rA.  Efpéce  de  hautbois  dont 
fe  fervent  ks  danfeurs  aux  proccl- 
fions.  Lot.  /Viijii,  a. 

Gaita.  Vie*  , infiniment  de mu- 
Gque  à wrdes.  I.at.  Tjaüfritim  /d/- 
d»unt. 

Gaita.  Jeu  d’orgues  qui  imite  b 
mufette.  Lat.  O.-gani  Tibia. 

Gaita.  Un  Clyftcreoii  lavement, 
ainfi  appelle  parce  qu'on  le  domioit 
autrefois  avec  un  petit  ouu-c,  pareil  à 
celui  de  b mufette.  Lat.  C^y/rrf«w , iV. 

Gaita,  fe  prend  dans  le  (Hic  fa- 
milier, pour  le  cou  ou  b tête.  Lat. 
Crrr/Jf,  idi. 

Ex.  Alar^ar  la  f^aita  , Allonger  le 
ctxu  Lat.  i'oUum  rr^erf, 

AnAtfc  la  gmto  ^ tl  luj’or.  On  ù 
fert  de  eette  phrafe  pour  marquer  Te 
peu  de  cas  qu'on  fait  de  ce  qui  fe 
palTc  parmi  le  peuple.  Lat.  hifomt 
in  fitfulo  iihia , nil  mihi  r«o'<r. 

Ffrar  dr  flatta.  Etre  gaî , content , 
& de  bonne  humeur. 

TentfLif  Icigaita.  Appaifer  im  hom- 
me qui  cil  en  colère.  Lat.  Tertwrba^ 
tuift  aniiHinn  tfmptiare. 

GAITERIA  , /.  /.  Mignardife  , 

fiarnrc , bigarrarc , habit  de  diver- 
rs  couleurs  ; aliulioa  à b couver- 
ture d’une  mufette,  bqueUe  en  fcf- 

ftagne  cil  de  diverics  pièces  Si  «»u- 
curs , comme  l'habit  d’un  Arlequin. 
Lat.  Vnjkol  r lffid:.f'iat  vtnatus^  Hs. 

GAITERÜ , /.  »«.  Joueur  de  mu- 
fette. Lat.  TiHcttt  MtrkuUrius. 

GAirt.RO,  RA,  adj.  tn.  ^ f. 
Brilbnt,  te,  éclatant,  te,  sgrcablc 
à la  vue.  LaL  UiUrii  , , 

vrrjicvl^. 

Gaitf.ro:  On  appelle  alnfî  un 
homme  qui  s’habille  d'une  manière 
qui  RC  cuavicnt  point  k fou  âge,  ni 
à fon  état  I#at.  JtMnili  crtiata  ridi^ 
(hlus  , a , tan, 

RcIV.  A niido  de  gaitert  erirw  yo 
coftawntfro.  Ce  proverbe  eft  contre 
les  femmes  mondaines  qui  font  con- 
timicllcoient  parmi  les  bols  & les 
feilins. 

GAJO , /.  m.  Branche  d’arbre.  Lat. 
Riunus  dijjedus. 

Gajo.  Gmpe  de  ralfin. , Lat 
p^r,  fi. 

G.AJüSO  , SA , o4f.  ^a.  Bran- 
chu  , UC , qui  a bcaaeonp  de  bran- 
ches. Lat.  Rarntfas , a , um. 

Twt.  11. 
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GALA,  //  Ihbit  de'fîte,  habit 
riche  & magnifique.  Lat  Fefiivus 
ortiatus^  ùs.  Tejits  elrgant. 

Gala.  Bonne  prace , adrefle  , 
bon  air  , dextérité  dans  ce  qu’on 
fait  Lat-  Dfxtrritus^  /pedo^^taSf  ele- 
guxtia. 

Gala  , fe  prend  aufli  pour  b fleur , 
l’élite  d'une  chofe.  Lat  l^uod  in  aii- 
quo  gfiifrr  frimas  habet. 

Gala.  On  appelle  encore  ainfi  les 
honneurs  qu'on  rend  à un  homme  , 
les  apbutHflcmcns  qu’on  lui  donne 
en  faveur  de  fon  meritc.  Ce  mot  cil 
fort  üfité  dans  eette  acception  aux 
Indes  Efpagnolcs.  Lat  Hom^^munus. 

Diii  de  gala.  C’cll  le  jour  «laiis  le- 
quel on  célèbre  b fvtc,  b luiffancc 
du  Roi  , de  1a  Reine  , des  Infans , 
ou  qu’on  fête  en  réjoutirance  de  quel- 
que nouvelle  ^^antageufe  à l'État 
Lat.  Te/lus  dût. 

Hih'er  gala.  Faire  gloire  de  quel- 
que chob  , en  tirer  vanité.  Lat 
Aii<iuid  jttiiitrt  , ofimtare. 

Ilactr  gala  dtl  fambmita.  Tirer  va- 
nité d’une  aâian  qui  nous  désho- 
nore. Lat  Dedecus  jailttrc, 

Idevarfe  h gala.  L’emporter  fur 
tous  , fe  diiHngucr  entre  un  grand 
nombre  d’autres.  St  lUvi  la  gula , fl 
l’a  emporté  fur  tous. 

Refr.  la  gala  de  nadar  , « /aber 
guardar  la  râpa.  Ce  proverbe  ligni- 
fie qu'on  doit  s’étudier  en  toutes  cho- 
fe.s  a ne  rien  faire  qui  tourne  à no- 
tre defavantage. 

GALAKATE,  f.  m.  Voleur  adroit 
Si  expert  dans  fon  métier.  Lat  Sub^ 
dtilus  fur. 

Galafates.  On  appelle  ainfi 
les  mini(lre.s  fubalterncs  de  la  Jufli- 
ce , dont  l’emploi  ell  d’arreter  les 
malfaiteurs.  Lat.  Afparitores  , um. 
SafiUitet. 

Galafates.  Crochctcurs , por- 
tefaix. I.at.  Bajuli^  vrum. 

GALAMERO  ^ f.  m.  te  même  que 
Gdajo. 

G.AL.AN  , J.  M.  Galant  , homme 
hunn.'tc  , civil,  qui  a de  l'cfprit, 
qui  fait  les  chofes  de  bonne  grâce , 
Si  qui  efl  bien  (ait  de  b pcrlonnc. 
Lat.  Ihtuo  tleganr , pulcker  , viniif- 
lus. 

Galan.  Ün  appelle  encore  ainfi 
un  homme  magnifique  en  habits.  Lat 
Eirganti  vejle  ruisttus. 

Galan.  Galant,  celui  qui  s'atta- 
che auprès  d'une  femme  , qui  lui 
rend  les  foins , Si  qui  en  cil  favorifé. 
Lat  Frocus  ^ Anta/ius. 

GALiVKA.MENtE  , adv.  Galam- 
ment , d une  manière  galante  , de 
bonne  grâce , avec  ciprit , avec  ci- 
vilité, proprement.  Lat  IJcgmtler^ 
Ti'nvfli  ^ kfià':. 

GALAnClTE  , adj.  dimin.  de 
(u’Un.  Mignon , dameret , petit  mai- 
tic.  litliuim  f tvlitnluj. 
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GALANGA  , f.  /.  Racine  mrdîci- 
nrlc  qu’on  nous  aportc  de  b Chine. 
Lat  Gahnga  , a. 

GALANIA  ^ f.f.  Voyez  Galanmê. 
Ce  mot  a vieilli. 

GALANISSIMO , ma  , adj.  m.  ^ 
f.  fiffetU  Très  galant , te , très  bien 
fait  » très  bien  mis  , ife.  Lat.  EU- 
gantiffîmus  , o , um. 

GALANO,  NA,  adj.  m,  yt  Jo- 
li , ie  -,  propre  , galant , te  , bien 
mis  , de  ben  gont.  Lat  Eltgans  , 
K'tnuflus  , Upidus  , a , ttm. 

Gala  NO,  fignificaulü  Ingénieux, 
fpiritucl  , pompeux  , convenable. 
Lat.  L'irgnus , fftciofm. 

GALANTE,  ad),  d'îtne  terminas* 
feu.  Galant , libéral , génércilx , qui 
donne  volontiers,  magnifique.  Lat 
Alunifcus  , liberaUs. 

' Galante  , fe  prend  aufli  par 
analogie , pour  Beau , guitü  , poli , 
agréable  , civil  , gabnt  Lat  EU* 
gans , beüus  , ^’ennftus  , lepidus , a,  um. 

GALANTEADOR,  /.  m.  Amant, 
galant , qui  recherche  une  fille  on 
une  femme  en  mariage  , qui  a des 
maitrdres.  Lat.  Tracm  , Amajtus. 

GALANTEAR,  v.  a,  Galontifer, 
courtifcT  les  Dames,  f^rc  l'amour, 
dire  des  douceurs,  cajoler,  flatter, 
carclTcr.  Lat.  Aluliertm  aUicere , Tro* 
cars. 

Galantear.  Flatter  quelqu’un 
pour  en  tirer  du  profit  Lat  EUat^ 
diri , VeUicere , Caftare. 

GiiUtniea  à una  Dama  del  Palacio.  H 
fait  l’amour  à une  Dame  de  la  Cour. 

GALANTEADO  , da  , part,  paf, 
du  verbe  G*e/(rrtrard.ins  fes  acceptions. 
Courtifé , ée.  Lat.  ScUicitatus , Cjp- 

/«/!'#,  «,  UfH. 

G.AI.AKTEMENTE,  adf.  Libé- 
râlement,  largement,  d’une  manière 
gabnte , de  lionne  grâce.  Lat  Libe* 
raliter  , U»gi. 

GALANTEO  , f.  m.  Galanterie  , 
manière  polie  , enjouée  & agréable 
de  dire , ou  de  faire  les  choies  1 fleu- 
rettes , douceurs  amoureufes , pour 
cnptfs’cr  la  bienveillance  ou  l'amour 
des  Dames.  Lat.  AJ'Ulus , jUIidtatio  ^ 
caflh , aUeciio. 

G.U.ANTERIA  , //.  Galanterie, 
manières  inlmnantes,  polies  & Hat- 
teiilcs,  pour  captiver  b bienveillan- 
ce , & l’amitic  des  Daines.  Lat.  06- 
j'equififa  urbanitas. 

Galanteria.  Libéralité,  géné- 
roUté  , brgtn’e , magnificence.  Lat 
Alunifîctntia  , UheraUtas. 

GALAKüRA,/. f.  Ornement,  pa- 
rure , ajuflemunt  Lat.  Sptcijstsu  , 

' ornatus. 

GALAPAGO  , f.  m.  Animal  am- 
phibie , elpècc  lie  tortue  , qui  rci- 
ifeinblc  au  lézard.  Lat  Trjluda^  inij. 

I Galafago.  Pièce  de  bois  dans 
laquelle  s’emboîte  le  .'o:  de  la  cbar- 
I rue.  Lat  Âratri  tejludo. 

F Galapaço. 
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Galapago.  On  app«Ue  aîofi^cn  ' 
icnne^  de  Chirurgie  , nnc  bande  à 
quatre  chefs.  Lah  ^uidripartita  f^f-^ 
çia. 

Galapago  4 en  termes  de  ma- 
çonnerie , c'eft  un  ceintre  à conftnii- 
ic  les  voûtes.  Lat.  Tejludo  fubriUs. 

Galapago.  Crapaiidinc,  enter- 
lacs  de  maréchal , c'ell  une  crevane 
qui  fe  fait  aux  pieds  d’un  cheval, 
par  les  atteintes  qu’il  fc  donne  avec 
les  fers.  Lat.  Twmor  in  jumentorum 
fedilmi. 

Galapago.  Les  Armuriers  ap- 
pellent aiiih  une  pièce  de  fer  avec 
laquelle  ils  anTurent  les  canons  qu’ils 
Veulent  forer.  Lat.  Pr^lum  tejludina- 
tuw, 

Galapago.  Galoche,  en  termes 
de  marine  , eft  une  grolTc  poulie  dont 
le  monffle  cft  fort  plat , fur  - tout 
d'un  c^té  , lequel  s’aplique  fur  les 
grandes  vergues , pour  y pafler  des 
cargucs  boulines.  Lat  In  maia  It- 
g/U‘a  tejludô. 

Galapago.  Tortue.  Faire  la  tor- 
tue : c’étoit  une  manière  d'cfcalade 
chez  les  anciens , qui  fc  fufoit  quand 
les  foldats  fe  fenoient,  & mettuient 
leurs  boucliers  fur  le  dos  les  uns  des 
autres , pour  aider  leurs  compagnons 
à monter  fur  les  murailles  d’iuK  pla- 
ce, & fc  garantir  des  pierres , & des 
artifices , qu'on  jettoit  fiir  eux.  Lat 
Ttjiuào. 

Galapago  , lignifie  au  figuré 
Malin  , fourbe  , rufé.  Lat  Hotno 
Ver/utuff  cailidut.  feirtator  y ris. 

Tient  mas  conebeu  qne  un  g.ihfago. 
Il  cil  plus  fin  qu’un  renard , c'cll  un 
fin  merle  ^ c’cll  une  fine  mouche. 
Lat  Arte  veteratoriu  follet. 

GALAPO  , f.  *n.  Snhot  LesCor- 
diers  appellent  ainfi  une  pièce  de  bois 
qui  a la  figure  d'un  cône  emoufie 
par  1a  pointe , & qui  a pluUeurs  co- 
ches dans  IcfqueUcs  entrent  les  tou- 
rons  dont  on  veut  former  un  cable. 
Lat,  Striatmn  lig'U'um  tHlirkincntum 
rontisrqtimdu  fsotihus  ruitntibui  4r- 
jertnens. 

GALARDON , / m.  Recompenfe  « 
ou  falalrc*  de  quelque  travail , ou  de 
quelque  fervice  qu'on  a rendu..  Lat 
Jllerett  , iis  , ftifendium  , si  , prr- 

7nhtm , ii. 

* Rcfr.  ^iden  i h/iVs  amo  , 
iuen  g^rlardon  liera.  Ce  proverbe  û- 
gmiîc  à U lettre  $ Celui  qui  l'ert  un 
bon  maître  a une  bonne  rccompcnfc. 

GALARDONADüR  , / m.  Celni 
qui  rccompcnfc , rémunérateur.  Lat 
"Kcsnunerator , ris. 

■ G.^LARDONAR , a.  Rccompcn- 
fer  un  fervice,  reconnoitre  un  bicn- 
fiit  Lit  K 'mu.’Sir.ire  , retrihuerc. 

GALARDOKADO,  da  , pnrt.fKif. 
du  .verbe  Oah  d,i:a.\  Kéc^/mpcnlc  , 
Ve,  rv;r»nna,  uc,  Lat.  ^eniimcruim ^ 

tu  t. 
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CALARIK,  h GALLAltN,  f.  m.  \ 
Manière  de  con^ter  , en  procédant 
par  une  progremoo  double  , triple 
ou  quadruple.  Lat  ^irmeri  antece^ 
dentif  fer  ftéfequmtem  duflicatia. 

GALAVARDO , / M.  Grand  hom- 
me maigre , efflanqué , lent , paref- 
feux , de  peu  de  courage  , qui  n’efi 
propre  à rien.  Lat  L^uidus^  Laf- 
fus  y figer. 

GALAXIA  , / / Voie  lacléc. 
C'eil  une  trace  blanche  £:  lumineufe 
qu'on  remarque  au  ciel  du  Nord  au 
aMidi  à travers  les  Jumeaux , & qu'on 
appelle  communément  le  Chemin  de 
S.  Jaques.  Lat  Via  UÜea. 

GALBANA,/  f Ciccrole,  forte 
de  pois  chiche.  Lat  CicerOy  se. 

Galba  K A.  On  appelle  ainfi  en 
Ilyle  familier,  la  lenteur,  laparcfle 
& l'indoIcncc  avec  faqucUe  un  hom- 
me agit  Lat.  Languor , Pigr/Zûi , /nrr- 
fta , Tôt  for. 

G.ALBANERO  , *a  , aJ^.  m.  £jf 
/.  Parefleux , eufe , indolent , lente , 
lent , te , l&che.  Lat  Dejîdiofus , igna^ 
n/tiSy  figer. 

GALBANO ,/  m.  Galbanum , Gom- 
me qui  découle  par  incifion  d'une 
plante  fcrulacéc  dont  elle  porte  le 
nom , qui  croit  en  Syrie.  Lat  Go/- 
banum. 

GALDRE  y f.  tu.  Efpèce  de  roque- 
laure  pircille  à celle  qu’on  porte  en 
Andiloude  & dans  le  Rovaume  de 
Valence , ainfi  appcUée  de  la  provin- 
ce de  Gueldres  d'où  les  François  l'ont 
apurtée  en  Efpagne.  Lat  Sagulum 
Geldrenfe. 

GALORECILLO,  j!  m.  (LW'f.  Pe- 
tite roqucLuire.  Lit.  Parrum  fagu^ 
lut». 

GALDROPE , f.  m.  Terme  de  ma- 
rine. Corde  qui  tient  à la  barre  dn 
gouvernail , & qui  pafie  fur  des  pou- 
lies de  renvoi  qui  font  attachées  con- 
tre les  bords  du  navire.  Lat  Punis 
neuticus. 

G.ALDRUFA.  Voyez 

GALEA.  Voyez  (ialera , Le 
premier  cil  peu  ufitc. 

Galea, en  jargon,  grande  charet- 
te,  ou  chariot  couvert.  Lat.  Arceray 
a , CitrPt  irtum , i. 

GAliiAZA  , /.  f.  Gaii-afTc  , bàü- 
ment  de  bas  bord  , le  plus  CTand  de 
tons  les  vaificaux  à rames.  Lat  Ma- 
jor itivtnàs , ss. 

GALKO , /.  tn.  Efpadon , Poiflbn. 
Voyez  Ejfada. 

GAL£()N,  f.  sn.  Gallon  , grand 
vaiiTcao  de  haut  bord  , qui  n crois 
ou  quatre  ponts  , &.  qui  ne  va  qu’à 
voiles.  Il  y en  a de  deux  efpèces  , 
les  uns  de  guerre , & les  autres  de 
charge.  Lat  Grande  mwîgiutn. 

Galeones.  Galions.  On  appelle 
ainfi  en  Efpagne  ilc  grands  bâtimens 

idc‘linés  paur  le  commerce  du  Pérou. 
Lat  pfat'ts 


CALEONCTLLO,  f.  m.  dhtîn.  Pô* 
tit  galion.  Lat  Navis  ontraria  mi- 
ner. 

GALEOTA,  f.  f.  Galiûtte,  peti- 
te galère  fort  légère  propre  pour  al- 
ler en  courfe  i elle  n'a  que  feize 
ou  vingt  runes  de  chaque  côte  , 8l 
un  homme  fur  chaque  rame.  Lat. 
Alînor  triremir  , it. 

GALEOTE , /.  vt.  Galérien , for- 
çat , condamné  à ramer  fur  les  galè- 
res. Lat  Petnexy  igh. 

GALERA , /. f.  Galère,  vaifTeau  à 
rames  & à voiles.  Lat  TrirtmU , it. 

Galeba.  On  apuellc  encore  ainfi 
un  ciiariot  couvert  At.  Piauilrum , i. 

Galeba.  Maifon  de  corrcâion  i 
Madrid  , où  l'on  euFcrme  les  fem- 
mes & les  filles  débauchées.  Lat 
Meretricunt  career, 

Galeba.  Galcc,  terme  d'impri- 
merie. C’cfl  la  planche  qui  fert  à po- 
fer  les  lettres  à mcfurc  qu’elles  fimt 
arrangées  par  le  compofiteur , avant 

?uc  de  les  impufer  pour  en  faire  les 
ormes.  Lal.  TabnCs  tyfgrapbica. 

Galeba.  Rang.  6n  appelle  aio- 
fi  dans  les  hôpitaux  imc  file  de  lits 
qu'on  met  au  milieu  des  (ailes , lorf- 
Q11C  le  nombre  des  malades  cil  con- 
fflérable.  Lat.  In  mtdio  i^/éi'omio  eu* 
biliutn  fériés , ei. 

Caleras.  Galères,  winc  qu’on 
impofe  aux  criminels  defervir  de  for- 
çats fur  les  galères  du  Roi.  Lat  Pte- 
rsa  (id  trirtmes. 

Emhiar  clgsoio  d gainas.  Envoyer 
quelqu'un  aux  galères. 

Le  emhinron  à galeras , le  d'haron  à 
gainas.  On  l'a  envoyé  aux  galères. 

A^ctes  y gainas , fc  dit  de  la  rép^ 
tition  d'une  même  chofe,  ou  dcl’uCi' 
gc  continuel  qu’on  en  fait.  Fulam 
cf)W  autel  y gainai  : Un  tel  mange 
tous  ks  jours  la  même  chofe.  Lat 
Sort  radem  vrl  fniustn, 

Fftiir  en  galer.is.  Etre  en  galère , 
être  miférabic  , foulTrir  beaucoup. 
Lat.  Crucùsri  , T.edh  lishct'ore. 

GALKRF.ro  , f.  m.  Charretier  , 
condudeur  ou  maître  des  ciiarrottcs , 
ou  chariots  couverts.  Lat  Phujlr(u 
rius  y ii. 

GALERIA  , /.  / Galerie  , lien 
d’une  mnifon  , ou  d'un  pahis , qui 
c(l  couvert,  plus  long  que  large, 
Sc  qui  c(l  ordinairement  fur  les  ailes, 
où  l'oa  fe  promène.  Lat.  Ambida- 

(Yunty  i.  Pc-rtseufy  ûs, 

I Galeria.  Galerie , en  termes  de 
guerre  , cil  une  petite  allée  de  fiiTci- 
, nés  & de  terre  qu’un  fait  pour  paC- 
I fer  un  folle.  Lst.  PhittKS  , i. 

I Galeria.  Galerie  , petite  allée 
do  than^ente  qu’on  pratiqiioit  autre- 
fois dans  les  cas  où  Von  vouloir 
.ittscher  le  mineur  h un  bnflion , pour 
qu’il  pût  en  approcher  à couvert  Lat- 
.Uüùu.nt  tiih:tl.itvm  tetiurn. 

On  encore  ainfi 

i» 
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la  Courfie,  on  Courfier  d‘une  galère. 
Lat.  éc. 

GALERISTA,  /.  m.  Soldat  de  ga- 
lère, ou  celui  qui  a foin  des  provi- 
fions  qui  y font.  Lat  Trirtmiutn  mû 
Us  vtl  curais. 

GALERITA,//  Alouette hupèe, 
ou  cochevis.  Lat  GaUrsta , >e. 

GALERNO,  /.  m.  Galeme , le 
vent  de  Nord -ER  fur  l'Ocnn  , & 
vent  Grec  fur  la  Méditerranée  : vent 
de  Galeme.  Lat  Ccctas, 

GALFARRO  , /.  m.  Galcfretier, 
homme  de- néant  qui  n'a  ni  feu  ni  lieu, 
& qui  ne  vit  que  de  vol  & de  rapine. 
Lat.  Rjfsor , Grajfui<rr, 

GALFAtios.  On  appelle  ainfi  les 
miniftres  fubaltcrnes  de  la  Jufticc  , 
tels  que  les  Archers  , les  Sergens  , 
les  Sbirres  &c.  Lat  AfŸ^it9rts , i«- 
UUites  , tan. 

GALG.\  , f.  f.  Levrette  , 1a  fe- 
melle d'un  Levrier.  Lat  Cvris  GaU 

Galga.  On  appelle  encore  ainfi 
une  pierre  qui  étant  pouflee  d'un  lieu 
élevé  , roule  jufqii’au  bas  par  bonds 
>&  par  fauts,  aiim  que  font  les  lé- 
vriers qui  courent  dans  un  pays  fea- 
bretix.  Lat  Rev^utum  faxum  fuitû 
bus  ruens. 

Galga.  Meule  d'un  moulin  a 
huile.  Lat.  A/cla  eUaria^  trutn  , tif. 

Galga  , eR  auffi  une  efpèce  de 
gale  maligne  qui  vient  au  cou  des 
perfonnes , fcmblablc  à celle  qui  vient 
au  cou  des  lévriers  lorfqu'ils  ont  été 
trop  longtcms  à l’attache.  Lat.  Ffo- 
ra  , <r. 

Galga.  Terme  de  marine.  Bar- 
re , levier  , piquets  dont  ou  fe  feit 
pour  lever  iancrc  amarrée  en  terre. 
Lat  AneboraU  fylcrunt. 

la  de  Lucas.  S'endormir  en 
courant  le  lièvre. 

* Rcfr.  La  ntugrr  y h fatga  en  la 
Ce  proverbe  fignific  que  la 
beauté  d'une  femme,  (le  meroc  que 
celle  d'une  les'rette,  conHRc  dans  la 
délicateffe  de  la  taille  , & à l’avoir 
haute  & dégagée. 

G ALGO  ♦ /.  tn.  Levrier , chien  qui 
dulTe  particuliérement  le  lièvre.  L. 

( «or//  Galücuf. 

£1  que  nos  vtndio  el  On  em- 

ployé cette  cxprclTion  pour  dire  qu'on 
connoit  celui  qui  a fait  un  mauvais 
coup , & même  qu'ou  l'a  pris  fur  le 
fait 

No  le  aleatrtaranfialgos.  Les  lévriers 
ne  faur&icnt  l'atteindre , taut  il  mar- 
che vite. 

GALGUEîîO  , A,  adj.  m.  ^ f. 
Qui  tient  du  lévrier  ou  qui  lui  ref- 
femblc,  maigre,  efflanqué  comme  un 
lev'ricr.  Lat  Gracitis , Mot:iUntus  , 
a , um. 

GALGULO , / M.  Loriot , otfeau 
de  nuit  de  la  groffeur  d'une  tourtc- 
Klle  y de  CM’l.ur  iaune , qui  ho- 
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bite  le  long  de  la  mer  & de<  rivières , 
& qu’on  prétend  guérir  de  la  jaunif- 
fc  ceux  qui  le  regardent  attentive- 
ment Lat.  Gafgulus , r. 

GALIBO , / m.  Terme  de  marine. 
Efpèce  de  plan  ou  forme  fur  laquelle 
on  dreffe  le  compte  de  la  conRruélion 
de  tel  bâtiment  de  mer  que  ce  fort 
Lat.  Tabula  tn  yuâ  navistm  rutsones 
defcribtmhtr. 

GALICO.  Voyez  Btàas. 

GALIO  , / M.  Caillelait , plante. 
Lit  Galitm^  ii. 

G.ALIOPSIS  , yt  / Ortie  morte  , 
plante.  Lat.  ürtica  iners. 

GALLADURA,  //.  Le  germe  de 
l'ceuf.  Lat  Gvi/pentsa,  fis.  \ 

GALLARDA,  f.f.  Gaillarde,  for-, 
te  de  danfe  Efpagnolc.  Lat.  SaUatio- , 
nis  gr'uu.  ) 

GALLAR1)A.M£NTE,  adv.  GaÜ- 1 
lardement , d’une  manière  gaye  & lé- 
gère. Lat  EU%antrr , alacriter  , Ufiài, 

GALLARDEAR , v.  a.  Faire  pa- 
rade de  quelque  chofe.  Lat  Ofienta- 
■ rr,  f'flèîarr. 

! GALLARDETE , / m.  GaiUardct , 
terme  de  marine  , qui  fc  dit  du  pa. 
Villon  échancré  qui  eR  arboré  fur.le 
mât  de  mifaine.  Lat  Aflujlre,  is. 

G.ALLARDIA,  / /.  Beauté,  bon- 
ne grâce  , air  galant , bel  air  dans 
le  port  & dans  les  manières.  L.  £7r- 
gantia  , j^ci'jhas* 

Gallaadia  , f.f.  Valeur,  vail- 
lance , courage , réfolntion.  L. 
niâtes , ntis. 

Gallabdia  , (ignific  auffi  Géné- 
rofité  , magnanimité  dcfintérefTe- 
ment  Lat  Alagmanmitas  , generojx^ 
tas. 

GALLABOfA.  Subtilité  d ’çfprit  , 
pénétration  , élévation  de  penlées  , 
de  feutiraens.  Lat  .Sjwc/f'/ftfj,  (^antn. 

GALLARDISSIM.\MENTE,  odv. 
fttyarl.  Très  gaillardement , très  gra- 
cicufcmcnt , très  magnitiquement  , 
très  pompeufement  Lat  ÈUgantiJJû 
mi  , <>enufii{Jnni , munifiCtntiÀ^iH}. 

GALLARDISSIMO,  xia,  adfm. 
fuperL  Très  gaillard,  de,  très  jov- 
eux,  eufe,  trè's  bien  fait,  te  , très 
gracieux,  eufe,  très  magnifique.  L. 
EUgantiJJimus , venufifflum , U fidijf-. 
mus  ^ musâjîcentijffmus  ^ a,  um. 

GALLARDO,  da,  ad;,  m.  ^ f. 
Terme  pris  du  François.  Gaillard  , 
cn}oué  , beau  , bien  ^it , de  bonne 
mine , de  bon  air,  gracieux , agréable , 
galant,  joli , poli , magnifique,  libé- 
ral, vaillant,  brave,  courageux.  L. 
EUgans , Ufidtts , vmujlus , jlrenusa , 
lihrralis , muiùficus  , u , lAn. 

GALLARETA  , /.  f.  Sarcelle , oi- 
fcaii  aprochant  du  canard , mais  plus 
petit  1.3t.  Amxs  flumintus  partfuk, 

GALLARUZA  , f.f.  Gaban  à ca- 
puchon dont  fc  fervent  les  monta- 
gnards pour  fe  g.'rantîr  dp  froid 
de  la  pluie.  Lat.  Lt’^-enia  csan  cu/irie. 
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Ceftle  de  GaUurutn.  Gens  ruRret 
& grofiiers  , Payfans.  Lat,  RujUci^ 
Plehi  ruftica* 

GALLEAR , v.  a.  Cocher  imc  poii« 
le , fc  dit  du  coq. 

Galleab  , par  allufion  figntfie 
Lever  la  crête , s'enorgneilUr , vois 
loir  primer  , l'emporter  fur  les  au- 
tres. Lat  Inter  cteteros  fe  efferre.  AliU 
dominari. 

GALLEADO , da  , port.  pajf.  da 
verbe  GoUear.  Féconde,  ée,  ledit 
de  l'osuf  d'une  poule  qui  a é^  cochée. 
Lat.  GalJû  ftecundatus  , a , unt. 

GALLEGA  y ff»  Voyez  Ruia 

cabras. 

6ALLE6ADA  , f.  /•  Bande  dç 
Galiciens  qui  paffent  dLis  la  CaRülo 
pour  y moiffonner  , ou  qui  retour- 
nent dans  leur  pays.  Lat  GaUaico» 
rum  turma. 

Gallegada.  Aâion  vilaine,  bafi 
fe , mefquine  , digne  d'un  Galicien. 
Lat  Ad  tHodum  Gaüaicorum  aÜio. 

GALLEGO  , GA  , adj.  m.  f. 
Galicien , ne.  Habitant  du  Royauino 
de  Galice.  Lat  Gaîlaicus , a , um. 

\ Gai.lego  : On  appelle  ainfi  dan» 
la  CaRille  le  vent  d'Occident , parce 
I qu'il  fouffle  du  cdté  de  1a  Galice.  L 
Cttstrus. 

j GALLETA  , f.  f.  Vaîffcati  de  cui- 
vre , cfpccc  de  coquemart  avec  nn 
goulot , dont  on  fe  fert  dans  les  cou- 
vens  pour  verfer  du  vin  dans  les  go- 
belets des  Religieux  au  réfcâoirc.  L 
Galcnum  , i , GaUota , t^. 

GALUCIKIO  , / m.  L'heure  de 
minuit , qui  cR  le  tems  où  le  coq 
chantç.  Lat  Gaüicinium^  ii, 

GALLILLO , yt  m.  La  luette.  Lat. 
Efiglottis  , idis.  *■ 

Levaiftar  el  gallillo»  Crier  > parler 
haut. 

G.\LLINA  , f.  f*  Poale  , oifeaa 
domcRique  fort  connu.  Lat.  Galliius^ 
n.e. 

Gal!.ika.  On  dit  d’un  homme 
fot,  lâche  & poltron,  que  c'eR  une 
poule  mouillée.  Lat  Homo  iners , tû 
midfts. 

G A LL  I. va.  On  appelle  ainfi  dans 
quelques  Uiiiverfités  , relativement  i 
celui  qu'on  appelle  Coq,  le  fécond  orar 
leur  qui  fedi^'nguedons  l’éloge  qu'il 
fiiit  du  candidat  Lat  Secundus  eio- 
for.  • 

G.vllina  abmada.  On  appelle 
ainfi  en  Efragne  une  poule  qu’on  fàic 
rôtir  à la  broche  , qu'on  pique  & 
qu'on  couvre  enfuite  d'une  pâte  fai- 
te avec  des  jaunes  d'ceiifs , de  la  fari- 
ne & du  fcl  Lat.  GitUina  aja  incruf. 
tata. 

Galliva  CIEGA.  Voyez  Chocb.% 

Gallina  CIEGA.  Frappe-main, 
jeu  où  l’on  frappe  dans  la  main  do 
quelqu'un  par  derrière , & d cR  obbV 
gé  Je  deviner  qui  c’eRi  on  rappelle 
aitrement  Alm  çhau^, 

F g G.ALLIKV 
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Gallixa  de  mo.  Poule  il'eau. 
Lat.  (nillina  Jiuvialsi. 

Aeofiarfi  ccn  las  gagnas.  On  dit 
d'un  homme  oui  fc  couche  de  bonne 
heure,  Qu'il  ic  couche  à l'heure  des 
poulcit.  Lat.  Antt  *ut£îtn$  cubivre, 

ferà  qnùnâo  tnein  las  gaüimis. 
Cela  arrivera  lors  qu'on  verra  pifTcr 
les  poules,  c*fft-à-«lirc  que  la  cho- 
fc  n'arrîvcra  jamais.  I*at.  Dnm  cer^ 
vus  aünts  itri'ouatur. 

f'.jïo  m lâ  cogen  lus  galUnas.  On  dit 
h un  homme  qui  répand  une  liqueur, 
911  qui  laifTc  tomber  de  l’argent,  que 
ce  fout  Là  des  chofes  que  les  poules 
ne  ramafTeyt  point,  & que  par  con> 
l'cqucnt  il  peut  fc  difpcnfer  de  le  ftii- 
ic.  Lat.  AVf  (H'ibuf  uiikjîc  tjh 
Ko  le  cow<To«  el  fri»  tas  guîHnas. 
Celte  expreffion  fignific  qu'un  hom- 
me arrivera  tard  au  gîte.  Lat.  Equi- 
des»  fero  adventabît, 

RcFr.  Al  nutriio  maja , cegoUo  con 
tas  galliuas  de  par  dt!  gallo.  Cc  pro- 
verbe confeiîle  aux  Femmes  qui  ont 
des  maris  d'une  humeur  Bteheufe  de 
ne  point  les  contredire,  mais  plutôt 
de  les  traiter  avec  plus  de  douceur  & 
de  complaifancc. 

Uefr.  HJgur  gallinas  que  cl  galh 
rjlà  en  vetuismiat , à qtte  muerto  es  el 
gally.  Ce  proverbe  fignifie  que  Tab- 
Icnce  du  maître  eft  toujours  nuifible 
aux  aifaircs  de  fa  maifon  ou  de  fa  fa- 
tnille. 

Refr.  La  gailsna  de  mi  tntlna  , 
ims  huevoi  pont  q:ie  la  tma  , o mas  \ 
garda  es  que  la  mia.  Cc  proverl>C  cft 
Contre  les  envieux,  qui  font  toujour» 
lus  de  cas  du  bien  d'antrui  que  du 
mt  propre. 

RcFr.  Ij%  muger  y la  gnllina  hafla  \ 
ia  cafa  de  la  xiecina  , 0 par  andar  fc  | 
pierd'n  ahiîta.  Ce  proverbe  nous  rc-  j 
preTcntc  le  danger  auquel  les  fem-  ! 
mes  mondaines  font  cxpofccs.  I 
Rcfr.  jILis  voie  con  nj«.îr,  qur\ 
gaîlir.a  ton  dahr.  Ce  proverbe  lignifie  i 
que  le  bonheur  du  mariage  confiftc 
moins  dans  les  richeffes  que  d.ins  l’a- 
mour & la  bonne  imclligcncc  qui  rc- 
^ne  entre  le  mari  & la  hrmmc. 

Rcfr.  Ko  a mucho  que  à quiets  te 
du  la  gallina  entrrtj  , tu  dit  una  ficr- 
eut  de  eRii.  Ce  proverbe  fignifie  que 
nous  devons  partager  mitre  fortune 
avec  ceux  qui  nous  l'ont  procurée. 

Rcfr.  Stbre  un  hnemt  pone  la  gal^ 
Ihsa.  Ce  provcrlw  fignifie  que  dans 
quelqu'aîfairc  que  ce  puHTe  c-tre , le 
principal  cft  de  commencer , & que 
ie  rcfic  vient  ciiruitc. 

KcFr.  T>m  cmtentii  una  g{tü> 
un  con  un  pAh  ^ como  otra  eon  txl'o. 
Cc  proverbe  nous  montre  la  tcn.irtfi 
fv  des  mères  pmir  leurs  cnf.uis,  par 
Icxcmplc  de  la  poule  qui  n’a  pas 
moins  de  foin  d'un  fcul  poulfin,  qu’u- 
ne antre  en  a de  linit. 

Rcir.  ’l'r^e  (4  la  C'fa  dvcir  ia 


gallina  conta  , y el  galh  caüa.  Mal- 
heur à ta  maifon  où  le  coq  fc  tait 
& la  pnilc  chante. 

Refr.  l'iva  lu  gallina , y 
con  fu  pepitu.  Vive  la  poule  quoi- 
qu'elle ait  la  pepie. 

GAIXIKAZA , f f.  Fiente  de  pou- 
1 •.  I*at.  Gallinarum  fterctu  , or/r. 

GAl.t-LlNA7.A.  Gallinafle  , cfpè- 
cc  de  corbeau  du  Mexique.  L.it.  G*t/- 
ürta  Indien. 

GAI.LINERIA  , /,  / Marché  ou 
lieu  où  l'on  vend  la  volaille.  Lat. 
l*olatilsum  forum  , s. 

Gallinerja.  PouJaillIcr , en- 
droit où  fc  juchent  les  poules  pour 
dormir.  Lat.  Gaüir.arium  , u. 

GALLtNERlA  , fc  prend  figuré- 
ment  pour  Timidité,  lâcheté,  niifil- 
lanimitv.  Lnt.  Fujiàamimtas  y limi- 
ditas. 

GALLINERO,  f.  m.  PoulailUer, 
marchand  qui  mène  de  la  volaille  au 
marché.  Lat.  Gollinarins , il. 

Gallineko,  le  même  qnc  GaU 
Ur.eriay  Poulaillicr. 

Gallinleo.  Panier  ou  corbeil- 
le ilans  laquelle  on  porte  la  volaille 
nif  marche.  Lat.  GalUnariut  corbis  , 
is. 

Aiharotar  el  gallino‘0  , le  même 
que  ALhorotar  el  palotnar.  Voyez  Fu. 
lonsar. 

Gali.INERO,  RA,  ait.  m.  Çf /. 
qui  en  terme  de  fituconncric  fe  dit 
des  oifeaux  de  proie  qui  fc  nourrlf- 
fent  de  volaille.  Lat.  GuUinurius  y a, 

U1M. 

GALLINOSO,  SA  , ad.u  ns.  f. 
Poltron,  ne,  lâche,  timide.  Ce  mot 
cil  peu  ufité.  Lat.  Tisnidus , ignavus , 
a , nm. 

GALLIPAVO  , / m.  Poulet  d'In- 
de , oifeau  domeflique.  Lit.  Favo  In-, 
dicuj. 

CALLÎPUENTE,  / m.  Sorte  de 
petit  pont  làns  garde-fbii,  qu'on  con- 
ilruit  fur  les  canaux  ou  petites  riviè- 
res, pour  communfquer  d’un  champ 
à l’autre.  C’eft  un  terme  Arragonois. 
Lat  FmticuluSy  i. 

GALLITÜ  , / w.  Jeune  homme 
impudent,  cflTronté  , entreprenant 
auprès  du  fexe.  Lat.  Fetultns  juvi> 
nis. 

GALLO  y f.  m.  Coq  , oifeau  do- 
meiliquc  qui  cil  le  mâle  de  la  pou- 
le. Lat.  GaÜHSy  i. 

Gallo.  On  appelle  ainfi  un  poiC- 
Ton  de  mer  , qui  a fur  le  'dos  une 
cfpèce  de  cTtic  comme  celle  du  coq. 
Lat.  Gaihis  ^ds. 

Gallo.  On  appelle  ainfi  dans  les 
Uiiiverfitcs  celui  qui  fait  l'éloge  du 
candidat  qui  afpire  au  grade  de  Doc- 
teur. Lat.  In  Cuiu  Acadetnico  G>ilUu. 

Arroz  y galh  tnnrrto.  Cette  cxpref- 
fion  fignifie  qu'il  doit  y avoir  un  grand 
fdUn  dans  un  endroit , par  aUufioa 
aux  ie^s  du  villages  lùui»  IçlhuçU 


le  meilleur  plat  cft  un  coq  an  ris. 
Lat.  lautij/imum  purett/r  eonvh'ium. 

Carrer  galios.  DivertiiTement  ufité 
dans  le  Carnaval  , qui  confiftc  à en- 
terrer un  coq  jufqu’au  coo,  & à lui 
couper  la  tète  avec  une  épée , après 
s'ctTc  placé  à une  certaine  diftance 
avec  les  yeux  bandés.  Lat  Galhs  jh- 
gtsiiTtidif  ludere. 

Carrer  gaÜJS  à cavaUo.  Sorte  de  jetj 
d’adrefle  qui  confiftc  â couper  la  tété 
â un  coq  pendu  à une  corde , en  cou- 
rant  â cheval  à toute  bride.  L.  Gah 
lis  yi^ttl  indis  eque  in/idms  Istierr, 

Lez’atitar  el  galh.  Lever  la  voix  , 
crier,  parler  haut,  prendre  un  ton 
de  maître,  Faire  l’inlolcnt  Lat  t'o- 
crm  nimis  extcllcre. 

JIueLu  de  galh.  Sobriquet  qu’on 
domie  â un  homme  qui  n’a  point  de 
dents,  ou  qui  les  a mauvalfes.  Lat 
Edcntulus.  Uncis  dentihus  notatus. 

Otro  galh  me  cantara  y o le  c.intara. 
Cette  expreffion  fignifie  qu'on  feroit 
beaucoup  plus  heureux  fi  les  chofes 
étoient  fur  un  autre  pied  qu’elles  oe 
font  Lat  Aliter  rtsfe  hrlvrent. 

Pata  de  gallo.  Fourberie,  trompe- 
rie, finefie,  nifc,  artifice.  Lat.  Do- 
lus  , r , Teelmu , «<r. 

Tentr  mucho  galh.  Avoir  beaucoup 
de  préfomptiivn  & d'orgueil , ;iHl*clcr 
une  fiiperiorité  fur  fes  égaux,  Lat. 
Sufr/hire. 

Kefir.  Cifdis  galh  cwtta  en  fu  mu^ 
hdar  i y iHros  aôuden  , y tl  hueno  en 
el  ftw  y ujenâ.  Cluque  coq  cft  fort 
fur  fon  fumier. 

Rcfr.  El  qsft  folt  fe  corne  fu  galh , 
f)b  tnjilla  fu  eabalh.  Cc  proverbe  fi- 
gnitic  que  nous  devons  nous  atten- 
dre à être  traites  de  la  meme  manière 
que  nous  traitons  les  autres. 

Refr.  lean/e  hs  huefpedes  y corne., 
remos  tl  gaUo.  Ce  proverbe  fignifie 
que  foiTvent  on  n'épargne  un  homme 
Qu'en  confidération  des  pcrronucs  qui 
ic  trouvent  prèfentes. 

Rcfr.  Chô  tlgalh  cantoTy  y ns  fu^ 
pQ  en  qtte  muhi.tr.  Cc  proverbe  eft 
contre  ceux  qui  débitent  des  nouvcK 
les  en  l'air  , fans  en  lavoir  la  four- 
cc,  & fans  fc  mettre  en  peine  fi  clics 
font  bien  mi  mal  (uii.iécs. 

GAIXOCRESTA  , f f.  Orvalc. 
Toutebonne  , plante.  Lat.  Honni- 

num  y i. 

G.\LLOrA,*/iyt  Morceau  de  pain 
qu'on  dunnnit  par  charité  aux  pau- 
vres Frantiois  qui  aUoient  en  pèleri- 
nage â St  Jaques.  L.  Fanit  rja , «r. 

G A L L O r A . tierhe  potagère  de  q iicl- 
qu'efpècvqu'eUc  puiU'c  être.  Lat  di- 
ra , uin. 

Gai-LOFA.  Vie  vagabonde  & oi- 
fis^e  telle  que  culW  des  mendians.  L. 
flta  ^ isbeio. 

Gallora.  liiftorlcttc , conte, 
bourde»  i*at  lubelluf  KurraSsuuciS- 
h% 

CXLLO- 
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GALLOFEAK,  v.a.  Dcnrandcr  Tr^n- 
jnmic»  pieufcr,  mendier.  Iju,  Jilm- 
(’i:ar€y  l'itam  î'kÇciw£ÿ  fl/riTf. 

GAIXOFERO,  RA  * aàj.  m.  ^ f. 
Gueux,  enfe,  mendiant,  te,  vaga- 
boiiil , iic , qui  ii'a  ni  fcti  ni  Heu  ÿi 
qui  ilcmandc  Ton  pain  de  porte  en 
porte.  Lat.  Mtndicus , « , unu 

GALr.OK  , f.  ir.  Terme  du  Roy- 
aume U’Arragon  : Gazon  dont  on 
conRruit  des  murailles  haHes  autour 
des  champs  ou  des  j:irdiiis.  Lat-  C-*^ 
pfi , itis, 

GAU.ONADA  , f.f.  Muraille  de 
gazon.  Lu.  C^tfpitUitss  fm-ia. 

GAI.OCilA,  f.f.  SalK)t,  forte  de 
fhaulUire  de  bois  que  portent  les  gens 
de  la  campagne.  Lat.  Valo , nh. 

Gai-OCHA.  Galoche  , chaulTurc 
dont  la  femelle  cft  de  bois  doublée 
de  fer  & l'empeigne  de  niir.  Lat. 

toi?  fcTfjtUS. 

Gai.ocha.  Barrette  , bonnet  â 
l’Italienne.  Lat.  Pikcltts. 

GALON  , f ftf.  Galon , lirTii  de 
foyc,  d*or  ou  d'argent , aficz  épais,  qui 
fert  à border  ou  à orner  les  habits. 
Lat.  aurtii  t tr/ffrica. 

Galon  ES.  On  appelle  alnfi  en 
terme  de  marine  , le  toit  des  châ- 
teaux de  poupe  & de  proue.  Lat. 

fe/fii. 

GALÜNLAnLRA  , //.  Ouvrage 
fait  avec  des  galons.  Lat.  Fafdolif  pr~ 
ftatu  /l•frrlfxtura. 

GALuNKAR  , t*.  a.  Caîonncr  , 
garnir  de  galons.  Lat.  F^|ciis  enutre. 

GALONÉAÜÜ  , DA  , ftaf. 

du  verbe  (lul^nfar.  Galonné,  éc.  L. 
Fnfdit  ornatus , a , um, 

GALOPAR  , V.  H.  Voyez  Gah- 

fto>\ 

GALOPE  , /.  m.  Galop  , allure 
d'un  cheval  qui  court  en  faiCant  un 
faut  en  avant , & lcv.mt  prcfqu'cn 
même  tems  les  deux  jambes  de  de- 
vant , & enfuite  celles  de  derrière. 
Lat.  Equi  ccHcitatM  grefus , ùs. 

Galope  , fe  prend  figurément 
pour  Hâte  , empretrement , diligen- 
ce , précipitation.  Lat.  FeJiiTuiliû , 
0fiis. 

GALOPEADO  , da  , od/.  wr.  ^ /. 
Fait  à la  hâte  & avec  précipitation. 
Lit.  Toiut.niui,  a,  um. 

Galüpeaoo  , employé  comme 
fyhlhnlif  , figoific  Châtiment  qui 
coniÜle  en  foufllets  Se  en  coups  de 
poiugv.  Lat.  /lâfpn,  ir.  Cdtptut^  #. 

GALOPE  AR,  ».  G.'ilopcr  , al- 

ler au  galop.  Lat.  TUutim  inatdert , 
«v/  tquitare. 

GALOPEO  , /.  m.  Galop  , aélion 
<lc  galnper.  Lat.  Ttlutariui  incefm. 

GALOPIN , f.  m,  MouRe  , jeune 
jn.atc!ot  qui  fcrtjlc  valet  aux  gens  de 
fé<|uip.ige  , quLLalaye  le  v.i.Û'cau , 
Si.  y rend  les  menus  fcnircs.  Lat. 
£o-p.rius  ftimuùis. 

ÙALVTitL  GalDpiii^  muiaiton  9 
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garçon  de  cuiCnc.  Lat.  CuBtarius  fx-. 
tnulut. 

Galopin  , fe  dît  encore  d’nn  pe- 
tit garçon  tout  déguenillé , S:  mal- 
propre. L.at.  Pannofui  puer. 

G.ALOPO  y f.  m.  le  meme  que 
Gahfht.  On  appelle  ainlî  à Alcala  , 
les  petits  garçons  qui  font  des  corn- 
millions  ou  des  mclliigcs  pour  fubli- 
lier. 

GAMA  ♦ /.  f.  Daim  femelle.  Lat. 
Dama  ftrmim.  . 

G.AMARRA  , f.  f.  Courroie  qui 
s'attache  au  mors  du  cHcval  , Si  va 
repondre  aux  [angles  de  1a  Telle , où 
elle  cil  attachée , poflant  par  dcfibiis 
le  poitrail  , pour  qu'il  ne  jette  pas 
la  tête  au  vent.  Lat.  Corri^îa  ajiri- 
Hcria  frtcr.i. 

GAMBA  y f.f.  \c  même  que  Ticr- 
nu  y jambe.  Le  premier  cR  un  mot 
Italien  peu  ufitc  en  CalHJlan. 

Gttai*drt  4i  gamba.  Gare  les  jam- 
bes. Lat-  Ctft'c  tîbi. 

G.AMBALU.A,  /.  m.  Homme  d’u- 
ne taille  haute,  mince  & cfHanquéc , 
qui  n’a  ni  force  ni  vigueur.  L.  Lm^ 
guidus  homo. 

GAMBAKO  , f.  m.  Sorte  de  petite 
écrevifle  qui  cft  extrêmement  ronge 
lorfqu’cllc  cR  cuite.  LaL  Gmnhornsy 
Gantmoita, 

GAMBAX  , f.  iH.  le  meme  que 
Gafrau.  Ce  mot  n'cR  plus  nfité. 

GAMBETA , yty.  Entrechat,  pas 
de  danfe.  Lat.  peduin  r/cc’a- 

tio, 

Gambeta  , fe  dit  de  toute  affec- 
tation de  quciqu'cfpècc  qu'elle  puific 
être.  Lat  Vihhilis  ittttus. 

Ihcer  gamhctas  el  cabaB.  Foire  des 
courbettes , en  parlant  d’un  chcv'al. 

GAàHBOTES  , f.  m.  pi.  Terme  de 
marine.  Pieux  ouverts  en  forme  d'nn 
qu.'irt  de  cercle  ou  plus,  qui  fervent 
à accompagner  les  Bêches  de  1a  par- 
tie qui  cR  au  dehors  de  la  pouppc  Si 
à pcrfcclionncr  la  voûte.  Lat  Vali 
in  Bxti'f  arciati. 

GAMBÜX , /.  m.  Beguin  d'en- 
fant , terme  Arabe  peu  ulité.  Lat. 
Purrorum  fiUulsa. 

GAMELLA  , f.f.  Joug,  pièce  de 
bois  avec  l.^quclle  on  attelle  les  bœufs 
ou  les  mules  pour  labourer,  ou  pour 
tirer  quelque  voiture.  Lat  i. 

Gamella.  Auge,  jatte  de  boi» 
dans  luquclk  on  tiunne  â boire  & a 
manger  aux  animaux.  Lot  K:ukij- 
bi  um  lig/jcum. 

’Jrahtr  è hatrr  ntnir  à la  gamcUu. 
Faire  venir  au  jong  , obliger  quel- 
qu'un à Faire  ce  qu'uu  veut  Lat 
Aiignr , Ci/gtre. 

(9AAIE TRIA  , / / Manière  fu- 
pcrilitîeufc  de  deviner  par  la  t;2i>r. 
puütiun  tics  iettres  d’uu  nom  , dom 
un  forme  uue  aiiagrammc.  Lar.  G'«i- 
joetria. 

fîAMF.7XOj  f,  diiBÎu.  de  O'j- 
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mr>.  Jeune  daim.  Lat.  Dam/eprllur. 

GAMMA  , / f.  Terme  de  Mufi- 
qnc , Gamme  , table  ou  échelle  iur 
laquelle  on  aprend  â entonner  jufte 
les  notes  de  Miiüquc.  Lat  Menus 
hamiottica. 

GAMO  , f.  m.  Daim,  betc  fauve 
Si  üiuvagc  extrêmement  légère  â la 
courfe.  Lat.  Da-nuy  a*. 

GAMON , f.  m.  Afphcklèle , plan- 
te médicinale.  Lat  4/pbodrIrn,  f. 

GAMÜNiVL  • /.  M.  Lieu  planté 
d’afphodclcs.  Lat.  TVrra  afpl'Cileb- 
fera. 

GAMUZA  , f.  f.  Chamois , chè- 
vre fort  fauvage  qui  habite  fur  le 
plus  haut  des  rochers  & des  mont;v* 
gnes.  Lat  Rumeapra. 

Ganuza  , le  même  que  Carntixa. 

GiVMUZADO  , DA  , adj.  m.  ^ f. 

Qui  cR  de  couleur  de  chamois.  Lat. 
Stubpaüidus , a , lan. 

GANA,  f.f.  Volonté,  envie,  dc- 
(Ir , BantaiCe  , appétit , palHon  , ar- 
deur , empreflement , aipiJité , con- 
voitife,  ccmciipifcencc,  goiit,  plaifir. 

Lat  Vobaitaiy  appeîitus  y çoncupifctn-^ 
tia. 

Gana  , dans  le  dialeéle  Arago- 
nois  , & Valencien  , BgniBe  Santé. 

Ainii  on  dit  , EJlar  de  buena  e nutla 
gana  î Etre  en  bonne  ou  mauvaifo 
fonte.  Lat  ï^aUtudo , f»t/. 

Hacer  luia  cofa  de  buena  , à mala 
gana.  Foire  une  chofe  de  bon  gré  , 
ou  contre  fon  gré. 

7’nttr  gana  de  fiejla.  Vouloir  qn'il 
nous  en  méfarrivc. 

" Refr.  De  fer  buena  no  he  gana  y 
*lr  /rr  mala  dJmr/<9  cl  aima  : ou  fui- 
vant  d’autres  , A’h  fe  me  ticnen  los 
pies  en  euft.  Ces  deux  proverbes  nous 
montrent  le  penchant  que  les  jeunes 
' gens  ont  au  ploifir  , & en  mémo 
tems , l importance  dont  il  cR  de 
veiller  fur  leur  conduite. 

* Kcfi.  D ruie  bai  gana,  bai  ma- 
üit.  Ce  proverbe  renferme  un  repro- 
che contre  ceux  qui  allèguent  des 
prétextes  frivoles  pour  fe  djfpcnfcr 
de  faire  ce  qii'oii  leur  commande. 

GANADERIA  , f f.  Troupeau 
nombreux.  Lot  Gregum  copia.  ; 

GANAÜEKO , f.  M.  Celui  qui  com-  I 
mcrec  eu  tronpc.iux  , qui  a qtuntité 
de  trot'p^ux  , homme  riche  en  troi^ 
peaux.  Lat  Crejtan  vtl  pecudum  iL- 
minu!. 

Ganaokro,  fa,  adj.  m.  f. 

Qui  aparticn:  au  bctiii , aux  trou- 
peaux. Lat  ricm>iu!  y o,  um. 

GANADiLLO,  ùGANADiro,/ 

.V.  diuiin.  de  Canada.  Petit  trou- 
peau. Lat  i’art  j gïv.v , gis, 

GAN,\DO  y f.  m.  Terme  gênéii- 
;üc  pai.r  exprimer  un  ircupcau,  de 
telle  cipCcc  qu’il  tût  Lat  Grtx,  gis, 

P OMS  y V.üi. 

Gan.vpo.  Trtuipeau,  fe  dit  par 
-uzlo^tc  d'nnc  trouji'c  d'houuuev  ^ 
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de  femmes.  Lat.  Grtx , Tm'hn  » <r. 

Ganado.  On  appoUc  ainfi  fi^t- 
rcment  la  venninc  ((ui  s'entendre  fur 
le  corps  humain.  L.  Pedicuü , crunt. 

G>inado  ma)<rr.  Gros  betaü  Lat. 
Arvtenttan. 

Viinado  ntenor.  Petit  bétail.  Lat. 
Grrar,  fccus. 

Gunaio  dt  ctrda.  Troupeau  de  co> 
chons. 

Ganath  evtjtpw.  Troupeau  de  bre- 
bis. 

Gatutdo  vtKuno.  Troupeau  de  va- 
ches. 

Ganaào  dt  cahtqa  numr.  Troupeau 
de  bœufs  « ou  de  vaches. 

GANADOR  , f.  m.  Gagneur , ce- 
lui qui  gagne  les  volontés  de  tout  le 
monde.  Conquérant.  L.  AUtilor , cris. 
J)omitor , oris. 

GANANCIA  , //  Gain , proHt  , 
avantage  que  l’on  tire  de  fon  corn- 
>«erce  , de  fon  emploi , ou  de  fbn 
induré.  Lat.  Qu^jlus  , ùs , Lm- 
ertan  , i. 

Jiijo  de  gmaMcia.  Bâtard  » enfant 
illégitime.  Lat  Notbus^  i. 

GANANCIOSO,  sa,  o4j.  m.  fcf/ 
Qui  aporte  du  gain  , profitable , lu- 
cratif, ve.  Lat  Otuefiuûfus  t a,  um. 

GANAPAN  , J.  m,  Crocheteur  , 
porte -Büx,  fort,  gagne -denier.  L. 
BttjtiUts , ù 

GAN.\P1£RDE  , /.  m.  Le  jeu  de 
qui  perd  gagne.  Lat.  Scruporum  lu- 
dêu  , ift  quo  contrario  modo  X'inci/ur. 

GANAR,  V.  a.  Gagner,' profiter, 
faire  quelque  gain  ou  profit  Lat  Zu- 
erwri  , quaflum  facere. 

Ganae.  Gagner  , fie  dit  aufTi  au 
figuré  des  chofea  fpiritucUes  : On  dit 
Gagner  le  coeur  , la  bienveillance , I 
Paneton  de  quelqu'un.  Lat  Acqui- 
rere , ajfequi. 

Ganae.  Gagner,  lignifie  aulli  Ob- 
tenir, emporter,  vaincre,  prendre, 
séduire.  Lat  Occupe  , fubifrne. 

Ganae  , ligni&  encore  l'empor- 
ter fur  quelqu’un  dans  un  art  , ou 
une  fcience.  Lat  riucere. 

Gemax  amigoty  iintros.  Gagner  des 
amis  & de  l'argent , acquérir  du  pro- 
fit & de  l’honneur  par  une  feule  & 
meme  adion.  Lat  GrtUiom  Jîmul 
ptcuniiOH  qftqui. 

Giinor  el  barlovento  : On  dit  en 
termes  de  marine , -Gagner  au  vent, 
ou  gagner  le  itefliis  du  vent  « pour 
ùirc  , Prendre  l'avantage  du  vent 
fur  fon  ennemi.  Lat  Novihojliü  t*ni- 
tum  adimere. 

Ganar  tl  barlovento  , fignifie  an 
figuré , être  plus  heureux  qu’un  au- 
tre , avoir  le  vent  en  poupe.  Lat. 
féliciter  navigare, 

Ganar  el  Jtùnleo.  Gagner  le  Jubilé. 
Lat.  JuhiUi  iniulgentias  lucrari. 

Ganar  tl  Jtiego.  Gagner  le  ieu  , 
être  h<n)rcux  au  jctl.  Svrtm  in 
Ifido  iktinert» 
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Ganar  el  fUito.  Gagner  Ibn  procès. 
Lat  In  Utt  ohtinere. 

Ganar  el  terreno.  Gagner  du  ter- 
rain , profiter  habilement  de  fes  a- 
vantaçes.  Lat.  Fropojituot  fiicm  /en- 
Jim  aj'cqui. 

Ganar  cl  viento.  Gagner  le  vent, 
gagner  le  defTus  du  vait  Lat  l’en- 
tian  fccundum  ohtinere. 

Ganar  enemigoi.  Sc  faire  des  en- 
nemis. Lat  Inimicitias  Jîbi  parare. 

Ganar  en  la  carrera,  D%vaj)cer  quel- 
qu'un à la  courfe.  Lat.  Vurju  vin- 
cere, 

Ganar  la  hoca.  Attirer  quelqu'un 
dans  fon  fentiment  , le  convaincre. 
Lat.  In  fententiam  /uam  adducere. 

Ganar  la  cara.  Sc  placer  en  lace 
de  quelqu'un.  Lat  E regione  qM- 
rere. 

Ganar  la  fortuna.  Etre  plus  heu- 
reux qu'un  autre,  avoir  la  fortune 
de  fon  coté.  Lat  Fortunam  alicui 
abri  per  e. 

Ganar  la  guri^if.  Etre  plus  dili- 
gent qu'un  autre.  Lat  Diügentia  ali- 
qunn  praire. 

Ganar  la  palmaimia  , è palnuin. 
Arriver  le  premier  à l'école , favoit 
mieux  fa  leqon  que  les  autres.  Venir 
le  premier  à quelqu'aOemblée , réuf- 
fir  mieux  qu’un  autre  dans  fon  en- 
treprife.  Lat.  Pabnam  rtferre  , otn- 
^ibui  prteire. 

GiOiarlat  albriciat.  Gagner  l’étren- 
ne  pour  avoir  annoncé  à quelqu'un 
une  bonne  nouvelle.  Lat.  Pr.rmintn 
tfcMt. 

Ganar  la  vida.  Gagner  fa  vie , ga- 
gner de  quoi  fc  nourrir  & fc  vêtir 
par  fon  travail.  Lat.  J^aot  ii  modo  ali- 
menta (if  vitx  nece/aria  quxrcre. 

Ganar  hs  terciot  de  ta  tf(ada. 
Gagner  le  fort  de  l’épéc  de  fon  ad- 
vcriàirc.  Lat  Advtrfarii  enfem  Ju- 
pra  medium  dormtre. 

Ganar  por  la  Prév  cnir  quet 
qu'un , le  devancer.  Lat  Alicui  prni- 
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delcendent  les  rivières  , avec  «ne 
perche  au  bout  de  laquelle  il  y a 
un  crochet  Je  fer.  Lat  Lignorum 
(ongeriem  j«  fuvio  ducens. 

G.\NCHO,/  m.  Branche  rompue 
d'im  arbre  qui  refte  attachée  au  tronc 
cjï  forme  Je  crochet  Lat  Ramue 
difruptuj. 

Gancho.  Crochet  de  bois  ou  de 
for  dont  on  fc  fort  pour  décrocher 
ou  pendre  quelque  chufo.  Lat  C'h- 
cta , i. 

Gancho.  Les  Bergers  appellent 
ainÜ  leur  houlette.  Lat.  Pedam  , /. 

Gancho,  fo  dit  figurement  d'un 
homme  qui  cherche  à en  attraper  im 
autre.  Lat.  DUndui  aüeilor  , cris. 

Gancho  , en  llylc  burlcfque  fi- 
raifie  un  Rulficn  , un  homme  qui 
fc  mêle  de  maquerclagc.  Lat.  Ler.o^ 


Ganar  tierra.  Réufllr  dans  fes  def- 
feins , dans  fes  cotreprifos.  Lat.  In 
aliquo  negotio  /enjim  progrtdi. 

Rcfo.  Cabre  gana  cobrt  , que  no 
hue/os  del  bombre.  Ce  proverbe  figni- 
fîc  que  pour  s’enrichir  il  s’agit  bien 
moins  de  travailler , que  d’avoir  des 
avances. 

Refo.  IIo  fe  gond  Zamora  en  tpsa 
hora.  Nous  difons  en  François  , Ro- 
me n'a  pas  etc  b&de  en  un  jour. 

GANADO  , DA  , pari.  paj'.  du 
verbe  Ganar  dans  fes  acceptions.  Ga- 
gné, ée.  Lat  Comparatus  ^ a , um. 

Refo.  £o  bien  ganado  fe  lo  Ueva 
el  Diabh  , y ta  mal  ganado  a eüo  y a 
fu  amo.  Ce  proverbe  condanne  les 
gains  illicites  , de  quelque  nature 
qu’ils  puilfent 


Gancho  : On  appelle  ainfi  en  ter- 
mes de  m.arinc  , une  longue  perche 
percée  au  bout , dont  on  le  fort  pour 
alTnrer  Li  gramie  voile  , & la  voile 
de  trinquet , lotfquc  le  vent  cil  fort, 
& que  le  vaiiVeau  va  de  bouline. 
Lat.  Uncui  neaticus. 

GANCHOSO  , SA  , oif.  m.  (//. 
Crochu  , UC.  Lat  Ùnciuittus  , e • 
um. 

GAXDALIN  , /.  m.  Voyez  E/cu. 
de.-a.  Ecuyer.  Ce  mot  peut  venir  de 
Gandalin  Ecuyer  du  fameux  Amadis 
de  Gaule. 

G.WDAYA,/./  Oifîvcté,  loi- 
fir,  repos.  Lat  Otium^  H. 

G.^NDIR  , t*.  a.  le  mémo  que 
CotKtr.  M.ingcr.  Lat  Comedere. 

G/VNDIDO  , OA.  part.  pajf.  du 
verbe  Ganiir.  Voyez  Co>nidi\ 

Ganoido.  Voyez  Engahado, 

Gandido  , en  jargon  , Pauvre  , 
indigent  , iiéccQiteux.  Lit  Inops  y 
pauper. 

Refr.  Ot'C'a  que  el  ibo  Ikvay  gan- 
didj  va.  Ce  proverbe  fignifie  qu'une 
occafion  perdue  ne  fc  retrouve  ja- 
mais. 

GANDUJAR.  f.  a.  Voyez  Enco» 
ger , on  Encoi'^'.ir. 

GANDUJADO,  da,  pa;*/.  pajV.  Ju 
verbe  Gatui:{iar.  Voyez  Encogido  Si 
Encors\^do. 

G.ANFORRO,  ba,  cuii.m.  (ff  f. 
Terme  vulgaire.  Méchant,  te,  fcé- 
Icrat,  te,  coquin  , ne  , vicieux  , fe, 
mauvais , fc,  impudent , te,  effronté , 
ce.  Lat.  Itnprohus , o,  um. 

GANGA,  f.  f,  Oifcau'de  marais 
de  la  grofi'cur  d'une  perdrix  , a nul 
l'on  a donné  ce  nom  a caufe  de  Ion 
cri.  Lat.  Avis  palujhis  à fono  vods 
Jic  tveata. 

Ganga.  Ce  mot  fc  prend  dans 
deux  acceptions  dilTércntes  , pour 
une  chofe  inutile , & qui  n’cH  bon- 
à rien  , ou  pour  une  chofe  do 


GANCHERO  , /.  m.  Celui  qui  | grand  prix  , ou  im  bien  incfpéré. 
cqOduitles  ndçai»  de  boU^otté  quilLab  inutilit  , is^ptraSa /tsrtuna. 

Andar 
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Andar  a t<aa  dt  gantas.  Perdre 
Ion  tems  ^ ou  bien  vouloir  obtenir 
quelque  chofe  fans  travail  & fans 
peine.  Lat  f'entos  rtii  vtnati. 

Butna  ganga  rs  rja.  Cette  expref- 
ficn  Ggnifie  que  la  chofe  qu’on  deftre , 
ou  qu’on  obtient  « ne  mérite  pns  la  pei* 
Vïc  qu’on  fc  donne  pour  fc  la  procurer. 
Voiu  quelque  choie  de  beau , voiU  un 
joli  profit  t voilà  un  joli  gain  ! Lat. 
Grande  frdvtinm  vidiUcet. 

GANGOSO  , SA  , a4/.  m.  & /. 
NaziUcur,  eufe*  celui  ou  celle  qui 
parle  du  nez.  Lat.  jQui  naribus  vo~ 
CCM  emitfit. 

GANGRENA,  / /.La  Gangrené. 
Lit.  Gangrxna^  nx. 

GANGRENARSE  , v.  r.  Se  gan- 
grener. Qjiclqiics-iuis  diTcnt  Ctmgrt^ 
ttatft.  Lat.  Gangr*rià 
G.\NGRENADO  , da  , port,  faf 
du  verbe  G^wqjrmjryr.  Gangrené,  ce. 
Lat.  Gangrtenâ  aj'eclta , a , utn. 

GANGRENOSO,  sa  , od».  w.  ^ 
f.  Gangreneux  , eufe , qui  tient  de 
la  gangrène.  Lat.  Gangr.aiùfiu , a , 

WH. 

GANGUEAR,  v.a.  Nazillcr , par- 
ler du  nez.  Lat.  Naarihui  voettn  tmit- 
tert. 

GANGUIL , f.  m.  Gros  bateau  à 
un  fetil  màt , qui  a la  proue  A;  la 
poupe  laites  de  la  meme  manière, 
dont  les  Catalans  fc  fcn'ent  pour 
pécher  dans  la  haute  mer.  Lat  \ 
io  Cal^tlana  , Jîc  dséla. 

GANOSISSIMO  , adj.  m.  ^ f. 
Sufetl.  Très  avide , très  ambitieux  , 
•eufe.  Lat.  AvidiSitnus  <t,  um. 

G.WOSO  , SA,  adj,  m.  cîf  /.  .Avi- 
de, dcTireux,  eufe , ambitieux , eufe. 
Lat.  Avidus  ^ ff,  tan. 

GANSARON , /.  tn.  Oifon  , le 
petit  de  VOye.  Lat.  Anfnu  ^uBm. 

Gansaron.  On  appelle  ainS  fi- 
^rémcTit  un  grand  homme  maigre , 
fcc  , élancé  , fniblc  , mou , lâche. 
Lat.  ïlomo  inrrt , Lin^tùdus. 

GANSO  , f.  m.  Oyc , oifeau  do» 
uieRi([ue.  Lat.  An/rr^  rit. 

Ganso,  le  même  que  Gittr/ttron^ 
pris  dans  h dernière  acception. 

Gitn/6  braw.  Oyc  Cmvage.  Lat. 
A’iffr  agrefiit , ferox. 

GAKZUA,  f.  f.  RoQîgnol  , cro* 
chet  ou  inftnjmcnt  de  ferrurier,  qui 
fert  à ouvrir  les  portes,  & qui  cil 
défendu.  Lat.  Vttn'is  adunca.  ünctu 
Jrris  l•pcriendis. 

Ganzua.  On  appelle  ainfi  fign- 
rémenc  un  Voleur  qui  fait  dérober 
adroitement  les  chofvs  quelque  ca- 
chées qu'elles  puiflent  être.  Lat  /nr, 
ds. 

Ganzua, CD  jargon , le Bourtean. 
I.at.  Ctrmfcx  , iVf.t, 

Ko  i'ai  ctrradxfo  l<rr  furrti  quf 
f,ét , qttc  itna  ganzua  de  oro  piuda 
xibrir.  11  p'y  a point  de  ferrure 
^'uo  üc  vifnoi;  ^ bnnt  d'uuvdr  a- 


vec  tm  crochet  d'of. 

GAKZUAK,  V,  a.  Crocheter  une 
porte,  un  coffre,  nne  armoire  avec 
im  roflîgnoL  Lat  Aiuncà  chve  (rperire. 

G AN  AN,  / iw.  Valet  de  berger. 
Lat.  Ganto , nis. 

Gaûan  , par  extenfion  , fc  dit 
d'un  gar<;on  qui  travaille  aux  champs 
à la  journée.  Lat  Agrejlis  offrarittSy 

a. 

GANANIA  , / / Troupe  de  va- 
lets de  bergers  Se  de  journaliers. 
Lat.  Operaricrum  cot^ejut. 

GAnIDO  , / m.  Cri  que  jette  le 
chien  quand  on  le  bat  : abovement, 
japement , hurlement } il  fe  dit  aufli 
I de  pliiücurs  autres  animaux  pour 
exprimer  leurs  cris  , ou  hurlcmens. 
Lat.  G>otmtus  , ùt. 

GANILES  , /.  tn.  Les  parties  car- 
tUaginciifes  de  l’animal  qui  fervent 
à la  formation  de  la  voix  , de  même 

Î|iie  les  parties  charnues  dont  elles 
ont  revêtues  : On  appelle  encore 
ainfi  les  ouïes  du  Thon.  Lat.  Fauxu^ 
iunt. 

GA^IR  , V.  H.  Hurler,  poiificr 
un  cri  aigu  & perqant,  comme  font 
les  chiens  quand  on  les  frappe.  Lat 
Gannire. 

GAniR  , fc  dit  auffi  d'un  certain 
cri  enroué  que  poulTent  les  oifeaux. 
Lat.  Bfwco  fane  gattnire.  i 

GAhlI.  Voyez  Graznar. 

GAhia  , pris  figurément  fignifie 
Etre  enroué  , ne  pouvoir  parler  ni 
crier.  Lit.  /Tgri  voettn  fmjfftrr. 

GANIVETE  , / m.  Voyez  Co- 
nax'fte.^ 

GA^IZ,  / tn.  fignifie  en  jargon 
des  Drt  à jouer.  Lat.  Trjferx  ^ ttrutn. 

G.ANON  , f.  le  même  que 
Gaiiotc. 

G.AlSOTE  , / m.  La  trachée  ar- 
tère. Lit  Afpera  «r/frio,  n. 

Gadote.  Efpèce  de  bignet  qui 
a la  meme  figure  que  la  trachée  ar- 
tère. Lat.  Irugrnsata  in  Jmtxütudiinin 
faucii  concinnata. 

GAO  , / Pt.  Terme  de  Bohé- 
miens. Pou , vermine.  Lat  Pedieu^ 

*^;AKABATADA  , / /.  L aélion  de 
jetter  le  crochet  pour  faifir  quelque 
chofe  & la  tirer  à foi.  Lat  Und , 
vti  huTf.tfdnit  jadus  , ùs. 

GAKAB.ITEAR,  s/,  ts.  Jetter  le 
crochet  , ou  le  harpon  pour  iàifir 
quelque  chofe.  Lit.  I!orpi'.gart, 
Gabakateai.  Griffuiuicr  , écri- 
re de  traven  & d'une  manière  indé- 
chiffrable. Lat  .Malt  r^ortnatas  üit 
ttrat  cakmo  duccre. 

Oababatear,  fignifie  au  Egiîré 
Tergiverfer  , chercher  des  Butes  éè 
des  échappatoires  , ufer  de  dét;3urs, 
n’aller  point  dircélcmcnt  au  fait  Lat. 
Tnjii  crj'm-i , c^'ugiu  quxrrre. 

'GARAB.'VTEADO,  VA.p.rt.faf 
du  Cai  atiiCàL*  dans  (tt  accep- 
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lions.  Harponné , ée , accroché , ée, 
griffonné , ée  , tergiverfé  , ée.  Lat 


que  Garabatada. 

GARABATILLO  y f.  m.  dimin. 
de  Garabato.  Petit  crochet  , petit 
croc  , petit  harpon.  Lat.  Uncinu- 
lus  y /. 

Garabatillo  , fe  dit  ironique^ 
ment  pour  Difficulté  de  cracher  ott 
d'expe^orer.  Lat  ExfeUtndi  lahor\ 
orii. 

GARABATO  , /.  m.  Crochet  on 
croc  , inffrument  de  fer  qui  fert  à 
arracher , accrocher  , faifir  quelque 
chofe.  Lat  ümeus , hnrfago  , inis. 

Garabato.  Charmes  , attraits  , 
bonne  grâce  qui  gagne  les  cœurs 
lors  même  qu'elle  fe  trouve  lions 
une  femme  laide.  Lat.  Elcgontia , 4t. 

GAaABATOS.  Pieds  de  mouche  : 
Lettres  nul  formées  , griffbimagê^ 
Lat.  Informet  littera. 

Garabatos.  Geffes  ridicules  dés 
doigts  Si  des  mains.  Lat  Digitoriau 
, owtus  infomtti. 

Mozo  dt  garnhato  , le  même  que 
latdron.  Un  volenr.  Lat.  Prudator. 

I Rçfr.  Ko  ejla  la  came  en  el  garom 
. hata , por  foUa  de  goto.  Ce  proverbe 
fignifie  que  fi  l’on  refufe  une  chofe, 
c'eil  moins  parce  qu'on  manque  de 
gens  à qui  U donner  , que  parce 
qu'on  ne  veut  pas  l'accorder. 

GARABATOSO , sa  , adj.  m. 
f.  Joli , ic , poli,  ie , agréable,  bien 
tourné , ée , de  bon  air , gabnt , te. 
Ce  terme  eff  bazardé.  Lat  Elcgans^ 
aîüciens. 

GARABERO , / m.  Ce  mot  fignU 
fie  en  jargon  un  voleur  qui  cro- 
chette  les  portes  , les  coffres  , les 
armoires.  Lat  Pur  tmeinariut. 

GARABO  , / m.  en  jargon  le 
meme  que  Garabato. 

GARAMBAINA,  / f.  Parure  , a. 
jiiffcmcnt  inutile  61:  fuperflu.  Lat. 
Orn.ittis  /uperjftdtos , ath, 

G.arameainas.  Gdles,  mouve 
mens  aSeélés  & ritUculçs.  Lat.  De- 
fermes  motus  vel  gefUcttlaticntt, 

Gara.mbainas.  Lettres  iuPormei 
& mal  fermées  , griffonnage.  Lat 
LiUcru  informes. 

GARANTE  y f m.  Garant,  cais* 
tion  , répondant  Lat  Ptdejujhr  , 
arit. 

GARANTIA , /.  /.  Garantie , cau- 
tion, nirunncc.  Lat  l:s. 

OARASON  , f.  m.  Ane  fauv.ige 
qu'oD  met  dans  les  héros  pour  cou- 
vrir les  iumciu  , aiio  d'HVotr  das 
mulets  ou  des  mules  : 11  fe  dit  auil' 
fi  des  Chomcaux,  lat.  Adml  ;viuj 
offdgiry  grL 

G.^raùon.  Etalon  ; îc  dit 
rément  d'un  homme  qui  a à f.^ic 
avec  Fluficurs  femmes  à h • 
qui  Cil  cxttiiiusicut  à 
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U paUlarilife.  Lat.  }hv%o  imfuiLlrMS. 

GARAPISA  , /. /I  Petites  particu- 
les d'une  ligueur  congclcc  iiaturcl- 
Icmcnt  ou  par  art.  Lat.  Liqu^ris  C9n- 
%tUti  minutu:  parfp/. 

Garapiha.  E^èce  de  çolon  noir 
^chancre  d'un  côte  en  forme  de  de- 
mi-cercle, dont  on  fc  fervoit  autre- 
fois. Lat.  Vttta  x*tl  fyfcia  ftHa  fe- 
midreulis. 

Gabapiha.  Sorte  de  tifÏÏi , fur- 
tout  en  galons  & en  dentelles  , au- 
quel on  a donné  ce  nom  à caiifc 
qu'il  rdTcmblc  à l'écume  qui  c(l  fur 
fa  liqueurs  glacées,  lat.  Tel^  ri- 
Itm , vtl  J'Ÿumea. 

Bi/coH'Oi  de  garafina.  Bifeuits 
glacés.^Lat.  Spumea  vtl  moüiti  hif- 
evéJj.  ** 

GARAPISAR  , V.  a.  Glacer  , 
fixer  les  liqueurs  par  le  mélange  du 
fel  & de  la  gla  ce.  Lat.  Congtlare.  Gla-  I 
tiare. 

G.ARAPIXADO  , da  , part, 
du  verbe  Garapihar.  Glacé , éc,  Lat. 
Glaciaius  , cofigelatus , « , uni. 

GARAPINLRA, /.  / Flacon, va- 
fc  d’etain  , de  cuivre,  ou  d’autre 
métal  , dans  lequel  on  met  glacer 
les  liqueurs.  Lat  l'as  cot^eta^is  ti~ 
(juorihuf  y^tum. 

GARArITA , /.  f-  Filet  extrême- 
ment ferré  dont  on  fc  fert  pour 
prendre  les  petits  poilTutts.  Lat.  Rc- 
titula. 

GARAPITO,/  m.  Voyez  Gnfa- 
r&pa. 

GARAPÜLLO , /.  m.  Voyez  Rc- 
puiio. 

GARATUSA , /.  /.  Sorte  de  coup 
aux  jeux  de  cartes , qui  confiitc  à le 
clébarralTcr  des  cartes  qu'on  a en 
mains , antagonifte. 

Lat  FagelLxrum  ku\i  gtnus. 

Gakatusa,  fc  prend  aitfli  pour 
CarefTes,  ftalerie  , mignardife.  Lat. 
BUmÀiti^g , arum. 

Gaiatusa,  en  termes  d'eferime, 
cR  un  coup  d'adrefle  compofé  de 
neuf  mouvemens  difFérens. 

GARAVITO  , f.  m.  Etau  , ou 
Etal.  Petite  boutique  élevée  de  ter- 
re, fixe  ou  portative,  ob  l'on  étale, 
oà  l'on  vend  de  Li  chair,  du  poif- 
fon , du  fruit , &C.  Lat  Statio  lig- 
ne a eUvaia. 

GARBA,  /.  f.  Terme  du  Royau- 
me d’Arngon.  Gerbe  de  bleil , d'a- 
voine , d’orge.  Lat  Fafeit , iV. 

G.ARB.ANZAL , /.  m.  Champ  feme 
de  pois  chiches.  Lat.  Ager  ciceribus 
ctmitus. 

Si  preguntait  par  bmas , mi  padre 
tient  un  garbamaL  Si  vous  me  de- 
mandez pour  des  choux , mon  père 
a un  beau  champ  de  pois  chiches. 
Exprcflîon  en  forme  de  proverbe 
dont  un  ufe  avec  un  homme  qui 
parle  , ou  qui  répond  hors  de  pro- 
pvs  à C2  qu'on  lut  dcfIUIld4^  Êat  [ 


Evtrà  chfrtmt  faltas. 

GARBANZO,  /.  m.  Poîs  chiche, 
pois  jaune.  Lat.  C’xcrr,  rh. 

Cuenta  gmbmvs.  On  appelle  ainfi 
im  avare.  Lat.  Ihmo  parcus , tenax , 
forditiiis. 

EA’ae  garbantot.  PouflTer  un  hom- 
me à bout,  l’obliger  à fc  Hcher,  ou 
à dire  ce  qu’il  a envie  de  taire.  Lat. 
QJirtdicuIa  parart. 

' Tropezar  en  un  garhnnz^y.  Broncher 
contre  un  pots  chiche  : fe  dit  d u» 
homme  qui  trouve  des  diRiciiUés  en 
tout,  & que  la  moindre  chufe  cm- 
barrafle.  Lat.  In  palcam  rjèn.lrre. 

Refr.  D:  admd:  le  viu9  ut  g.irAo-. 

, zo  el  picû.  Ce  proverbe  cft  contre 
ceux  qui  font  les  orgueilleux  & lis 
fanfarons,  quoiqu’ils  loicnt  de  baPc 
cxtraclion  , & qu'ils  ne  foiettt  r>.> 
commaiid.iMcs  par  aucune  bonne  qu.> 
lité. 

GARBANZUEI.O,  / m.  Tcrm 
de  maréchalcric  : Bouton  de  Farcir 
<^ui  vient  aux  chevaux  , par  trop  de 
fatigue  & de  travail.  LÂt  Jtuntnto. 
Tum  in  pfdibtis  tuherculum, 

G.ARBAR,ô  Gabrear  , r.e.  Ger 
ber,  mettre  en  gerbes.  Lat.  In  f(\/\  s 
coUigtt-e. 

Garrear,  fignific  aufn  AFFcilci 
.le  la  délicatclTc  dans  fes  manières  . 
dans  fes  dilcours , & dans  fes  écrits. 
Lat.  Eitgattfi.im  o/hniare. 

Gabrear,  en  jarcoa.  Dérober, 
ou  aller  au  pillage.  Lat.  /V.rd<n*/. 

G.\KBIAS,  f,  w.  Sorte  de  ragou 
Fait  avec  de  la  bourrnehe , des  bt.:  . 
tes,  du  fromage  frais,  des  épiceries, 
«le  la  Heur  de  farine , du  faimloiix , 
des  jaunes  d’etufs  durs , que  l’oj. 
fait  cuire,  & enfittte frire  à Upode. 
on  l'appelle  autrement  FruU  a 4i  Ca- 
talana.  Lat.  i'ondimenti  gensu. 

GARBILLADOR,/.  m.  Vanneur, 
crihlcur  de  grains.  Lat.  J^m/panti. 
crihra  purg:tt. 

G.AKBILLAK,  v.  a.  Cribler,  van- 
ner fc  grain.  Lat.  Cribro  purgare. 

GARBILLO,7^  m.  Sorte  de  crible 
d oficr  dont  on  fc  fert  pour  nettoyer 
le  froment.  Lat.  Cnbrum , i. 

GARBIN,  f.  m.  Rct  ou  refeau , 
forte  de  cocFFurc  de  nuit  dont  les 
Efpagnols  tant  hommes  que  femmes 
fc  fervent  au  lieu  de  bonnet  pour 
enfermer  leurs  cheveux.  Lat.  Rtticu- 
lu:n  capillare. 

GARBINO,  f.  w.  Garbin.  Terme 
de  marine.  C'eR  le  nom  qu'on  donne 
fur  la  Méditerranée  au  veut  du  Sud- 
OueR,  ou  vent  du  couchant  d'hyver. 
Lat.  Suhaufler. 

, GARBO  , /.  M.  Bonne  façon , bon- 
ne contenance  , bon  maintien,  bonne 
mine  , bonne  grâce  , bon  air.  Lat. 
Elegit'ttia  , perfteiso. 

Hûmhrt  de  garho  : Homme  bien  fiit, 
bien  tourné. 

Ga&A0|  fignific  aulfi  Géuérofité, 


G A R 

libéralité,  dcruitc'rcfTcmcat.  Lat  Ai«- 
nijicmtia,  UittTaütM- 

GARBOSü  , s.\  , aâj.  m.  r.  • 
Beau , belle , bien  ihit , te , agréa- 
ble , qui  a boiiuc  grâce  , bon  air. 

Lat.  Ei^tm , venufius  , a , irw. 

GAR^’LLO  , f,  m.  AlTcmblée  ‘ 
confiifc  de  diH’ércntes  perfonnes , am.is 
•le  gens  de  toute  erpèce,  confulion, 
cohue.  Lat  Ilominum  pertuskUa  mix* 
ch. 

G.ARCERO  , ttii;'.  11  ronnier.  Ce 
not  Ce  dit  du  fuicon  qui  chafle  au 
tron  , ou  à l'aigrwttc.  Lat  fjk9 

iTde.iriHs. 

GARCES , /.  m.  Terme  de  marine. 

.'oyez  G.’ii.t. 

G.ARCLTA,  /.  /.*Le  petit  du  hé- 
<':ui,  de  l’ajgrettc.  l.nt,  ArdcM^ 

(îASCEf  A.  Garcctlc , Bouquet  de 
c -eveux  qui  couvre  les  te.npcs,  Si 
t inbe  furies  oreilles,  don:  les  £f> 
a^nols  faifuicut  autrefois  des  trelTcs, 
lur  qu'ils  ne  couvrifient  pas  leurs 
rtillc'.  L.lt  Lincinni  ar.tevhrti. 
Garceta.  On  appelle  Gareelte» 
n terme  de  marine,  des  corde-,  faites 
te  vieux  cordages  , qui  fervent  à 
.relcr,  les  voiles  , & h d’autres  ufo- 
"cs.  Lat.  Conttxtus  ex  detritiî  Jutsibus 
;nicui:u. 

Garcetas.  Les  Veneurs  appel- 
ant ainli  les  Andouillers  ou  la  ciie- 
illure  U plus  bafie  de  ch.rque  per- 
che , favoir  aux  cerfs , d.aims  étc. 

.at.  Ce,nwuin  priir.i  C'enua. 

GARDA,/,  f.  lignifie  en  jargon. 

Troc,  ou  échange  d'une  choie  con- 
cre  une  autre.  Lat.  Emuututij  ^ oiiie» 
GAKÜAR,  T',  fl.  Terme  de  Bahé- 
nîcns.  Changer,  troi^iier  , échanger 
une  chofe  pour  une  autre.  Lat.  i'rr- 
/iuiare.  • 

GAKDU.LO,/  w.  Terme  de  Bo- 
tiémicns.  Petit  garçon.  Lat.  l uelluu  i. 

GAROUS.^,  / /.  Belette,  jetit 
animal  fativage  qui  fait  h guerre  aux 
poules.  I.at.  Jl.'flela^  a. 

GARDUXO,  /.  m.  Voleur  rufe  Si 
expert  dans  fon  métier  : on  n’emploie 
ce  mot  qu'en  fille  burld'que.  Lat 
Ajlutus  fur , il. 

G.ARFA,  / /.  Griffe,  partie  de  li 
patte  de  ranimai  , qui  fe  termine  en 
ongles  crochus.  Lat.  Vnguii  ^ is. 

Ed'itr  h gnrfa.  Saifir  quelque  cho- 
fe avec  les  ongles.  Lat  Ùngniènt 
ahiptre. 

G.ARF.ADA,  ôGahfmda,  / f. 
L'action  de  faliir , d'accrochcr  avec 
les  ongles , coup  de  griffe , égr.iti- 
gnurc.  Lat.  Ungiiiiun , tvl  uncorum 
ieluf , jalius. 

GARFE.AR,  V.  a.  Accrocher,  ti- 
rer qiielque'chofe d’une  rivière,  d'un 
puits  ou  de  tel  autre  endroit,  avec 
un  croc  ou  des  crochets.  Lat  Unca 
trcâ.'e^€. 

G.ARFINA  , / /.  Terme  de  Bohé- 
mien*. Vol,  larcin.  Lat.  Ew-ium^ù 
GARFDsAR, 
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GARFIXAR,  V.  a.  Terme  de  Bo- 
Voler  , dérober.  Lat.  Fura- 
ri, 

GARFIO,  /.  m.  le  meme  que  (?a- 
rabatft.  • 

GARGAGKAR , v.  a.  Cracher , jet- 
ter  des  crachat»  « les  arracher  de  la 
gerçe  avec  violence.  Lat.  Excreare, 

G \RGAGFO  , /.  m.  L'aAion  de 
cracher,  de  ;cttcr  des  crachats.  Lat. 
Exercath  , onii. 

GAKGAJAL,  f.  m.  Endroit  rem- 
pli de  crachats.  Lat.  Locus  jfutU 
nus. 

CARGAJAZO  , J,  m.  aujjm.  de 
Girr^d;0  ; ie  dit  îles  crachats  qu’on 
jette  fur  quelqu’un , ou  par  hazard  , 
ou  pour  badiner.  Lat  i:angleikMi ffw-  \ 

txjwilus,  I 

G/VK<;AJIKNT(),TA,cdtm.  ô'/  | 
Celui  ou  celle  qu’une  pituite  oblige 
de  cracher  fans  celTc.  Lat  Fituità 
lahonvu. 

G.'\R(îAJO,  f.  fM.  Pituite  épaifle 
qui  tombe  du  cerveau  dans  la  gor- 
ge, & qui  ne  s’en  détache  qu'à  l ai- 
de d iin  ciTort.  Lat.  Couglubatu}»  jpt:- 
tza/r. 

Gargajo.  Ou  appelle  ainü  par 
anal'igic  un  petit  enfunt  mal  bâti  , 
noue , de  mauvaife  complouon.  Lat. 
yietta , incsxicitoutfqut  ftttr. 

GAKGAJÜSO,  SA  , m{;.  m.  f. 
le  même  que 

GARGA.MILLON  , / w.  Terme 
de  Buhéüuciis.  Le  Corps.  Lat  tV- 

fus  , OJ7/. 

GARGAKTA  <,  f,  f La  Gorge,  le 
gofier , aufB-hicn  que  la  partie  ex- 
térieure & antérieure  du  cou.  Lat 
Ghttur , «r//.. 

Gur^antii  âtî  fié.  Le  Cou  du  pied , 

La  partie  élevée  qui  cft  entre  le  pied 
& Il  jambe.  I.at.  Prélii  fari  tmiKcm. 

Garganta,  nguifte  auffi  Tor- 
rciu,  ruiffeau  qui  le  précipite  du 
haut  d’une  montagne,  mnt  rclTerré 
ilans  une  gorge  par  où  il  coule.  Lat 
Tvmms  fer  anpujlins  frxcePs  runts. 

Gaiganta.  Gorge,  détroit,  l’en- 
droit le  plus  rcircrré  d'une  moiiU- 
gne  , d'une  rivière,  d‘un  chemin  en- 
tre deux  montagnes.  Lat  Faueex , 
ÊK^uflin^  armn. 

Garganta,  fc  dit  atilTi  de  la 
Ficilité  qu'une  perfonne  a à bien  chan- 
ter. Lat.  Fox  coHora  , >/Js>duiffa. 

Hacct  de  j^arj^anta.  F.iire  ce  qu’on 
veut  Je  fon  çofier,  exceller  Uaiu  le 
chant.  Lat.  Voctm  afti  moduIarL 

Pajfoi  de  gui-ganta,  LiHexions  de 
voix. 

Tener  la  foga  o tl  agua  d la  gai  -, 
ganta.  Avoir  la  corde  au  cou  , ou 
être  dans  l’eau  jufqu’au  cou,  être 
dans  un  danger  , ou  dans  une  affli- 
éhon  extrême.  Lat  7n  futnmo  feri- 
cub  verfari. 

GARGANTADA  , f.  f.  Gorgée  de 
vin , d'eau , ou  de  fang  qui  fojt  î|vçv' 
/Vw.  //. 


violence  par  la  gorge.  Lat  Vomtui , 
ûs.  Fer  guttw  , jailus, 

GAKGANTEADÜR,  / ;«.  Celui 
qui  en  chantant  varie  fa  voix  com- 
me il  lui  plait,  qui  lait  des  roulc- 
mens.  Lat.  Cantor  vttrüi  vsfiexi<mhus 
voemr  meduUm. 

GARGANTEADURAS  ,/  / Ter- 
me de  marine.  Coutures  avec  lef- 
quclles  on  amarre  les  petites  poulies. 
Lat  Suttsrx , arum. 

GARG.ANTEAR  , v.  n.  Fredon- 
ner , faire  des  roulades  en  chantant. 
Lat.  Fariis  in^xlotübtu  weeut  moda- 
lari. 

Gargantkar,  t>.  a.  en  jargon, 
ConfeUer  à la  torture.  Lat.  In  tortU’ 
ra  antuffiis  tx>cy7«  rcfolvere. 

GAUGANTEADO,  x>kyfa^t.faf 
du  verbe  Gargantear  dans  fes  acce- 
ptions. Frcilonné , éc.  Lat  Fariis 
injktiombui  modutatus  y a,  uni. 

GAKGANTEO  , f,  m.  Frcilon  . 
roulade , roulement  de  voix.  Lat. 
J^ïodulatio , iwr’x  tniriafo  injlexio.  , 

GARGANTILLA , f. /.  CoUier  que 
I les  femmes  portent  au  cou.  Lat. 

I nile  , IX. 

I GARGACTON  , NA  , üJf.  «».  éîf 
f.  Goulu,  ue , glouton,  ne,  gour- 
mand, de.  Lat  Gluio  y haratroy  nii. 

! * Refr.  AU  Comadrt  la  gttrzaniona , 

I canvidotut  d fu  oüit , y comiv/tla  fola. 
Ce  proverbe  cft  contre  ceux  qui  pro- 
mettent beaucoup  , & qui  ne  donnent 
rien. 

GARGAR.A  y f.  f.  Le  bniit  qu’on 
fait  avec  la  gorge  lors  qu’on  fc  gar- 
garife.  Lat.  In  guttwe  Istjucerîs  reftr- 
ctiStona. 

GARGARISMO  , f.  m.  Gargarif- 
me  , remède  liquide  deftiné  pour  les 
maladies  de  la  bouche,  des  gencives. 
& du  goller.  Lat.  F»tia  gar^isy{j'.uio- 
m frtef.irata. 

GARGARIZ.AR  , %•.  ».  Se  garga- 
rifer  , fc  laver  la  bouche  dé  l'entrée 
du  goficr  avec  quelque  liqueur.  Lit 
GaJ^tir(/Tfrr. 

G.ARGAKIZ.ADO , DA,  part.  f,if. 
du  s'crlxc  Gargurhar.  Gargarife, 

Lat  Gargarifathnihus  purgxlm  , a , 
mn. 

G.^RGOL  , tidj.  Voyez  lîurro. 

Gargoles,  f.  m.  Jable,  terme 
de  Tunuclicr  , rainure  qu'on  (ait 
dans  les  douves  à quelques  doigts  du 
bout  d’un  tonneau  , ou  autre  vaif- 
feau  , pour  y mettre  arrêter  les 
pièces  du  fond.  Lat.  Crena  , <r.  Va- 
%i  , orum. 

G.ARGOLA , /. /.  Gargouille , grof- 
fe  gouttière  de  pierre  ofnéedc  fculp- 
turc,pir  où  fe  déchargent  les  eaux 
pluviales  des  grands  batiment.  Lat. 
Cémaiium  fauces. 

Gargula.  Semence  de  lin,  qu'on 
appelle  autrement  Unaza.  Lat.  Lini 
font»  y irii. 

Ü.\RGlÿ'iÙRO  } /.  ai.  Oefophage  ^ 
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la  partie  intcrîcurtf  «lu  gofîer  par  où 
lesalitneiis  dcfccndcnt  Jaiis  l'cftcmac. 
L.at.  Guttur  y uris.  FaufCi  « *»»*• 

GARCrUESO  , fc  prend  au'ffi  pour 
la  trachée  artère.  Lat  A/fent  art^ 
ria. 

GARIOFILO  y f.  m.  Arbre  qui 
porte  le  giroHe.  Ce  mot  cft  Laii» 
m peu  uhté  en  Caftillan.  L.  Caryo- 

fhilumy  f. 

GARITA  y f.  f Terme  de  Fortifi- 
cation. Guérite,  tourelle  de  pierre 
ou  de  bois  fur  les  baftions  pour  y 
loger  une  fcntincllc.  L.  Spécula , 

GARITERO  , f.  m.  BrclanJier  , 
celui  qui  Fournil  les  cartes  & les  dee 
aux  joueurs  dans  les  académies,  dont 
il  tire  le  profit  Lat  Altatorii  Utdi 
magijlcr. 

Garitero.  Brclandicr , joueur 
de  profenîun  qui  Frequente  les  bre- 
lans. Lat  Ls’Jur  tpiotidianus. 

GAKirERO,  en  jargon,  Receleur. 
I.at.  Receptater  , cris. 

GARITO  , f.  m.  Berland  , Ac.idé- 
mte  , ou  miifon  ou  l'on  donne  pu- 
bliquement à jouer  aux  dés,  ou  aux 
cartes.  Lit  Alcalorium. 

Gabito  , en  jargon,  Maifon.  L. 
Domus  , ns. 

G.ARITON  , en  jargon.  Chambre. 
Lat.  Vuhiculum , i. 

GARLA*//  Ce  mot  Fignifie  en 
jargon  Babil  , caquet , converfatioii 
inutile.  Lat.  Garri/fx7ax , atis. 

GARLADOR  , /.  m.  Caufeur  , ba- 
biUaj;^!  i parle  beaucoup.  L.  Ho- 
me , garruiM. 

\ (fAKLAR  , r.  a.  JaFcr,  habiller, 
caqueter  , parler  à tort  & à travers. 
Lat.  Gomrr. 

G.AKLAKTE  , part.  aH.  du  verbe 
Gavlar.  Voyez  Garludor. 

GAKLITü , /.  m.  NalTc  à prendre 
du  poilfon.  Lit  Fi/iina. 

(lARLlTU,  Fe  dit  figiirémcnt  d'un 
piège  qu'on  Icnil  à quelqu'un  pour 
le  furprendre  & lui  faire  de  la  peine. 
I.at.  Decip:i!i!. 

G.\RLON,  f.  m.  Terme  de  Bohé- 
miens. Voyez  (fiirlad.ir. 

GARLOPA,  / f.  Varlope,  iiiftru- 
ment  de  Charpentier  & de  MenuHier. 
Lat  L-erigaterium  injlrununtum. 

GARKACHA , y./".  Robe  de  Con- 
feillcT , ou  d’autres  Officiers  de  Juf- 
Gcc.  Lat  Struxtoria  ttsga  , ee. 

Garnacha  , Fc  dit  aulTi  de  la 
Charge,  ou  delà  Dignité  de  Confcil- 
1er  & de  Prélideut  Lat  Sataurim 
dignitat. 

Garnacha  , fc  dit  encore  de  1* 
perfonne  qui  porte  la  robe  ci-deü’uN. 
i.at.  Senater , oris, 

Garnacha.  Sorte  de  boHTon , on 
d’hypocras.  Lat.  OmouwUis. 

Garnacha.  Terme  du  Royaume 
d'Arragon  : forte  de  gros  r.rilin  de 
couleur  violette  de  très  bon  goût , & 
qui  ua  vin  4èUcicnx  qui  porte 

G i« 
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le  meme  nom.  Lat.  Vi>^  9/0/aeM 

wrKtYofa. 

GARO  , / w.  Efpècc  d’-:?revifle 
de  mer.  Lat  Garw,  /. 

G A RO.  Saumure  de  poinbn  , ou 
de  viande  faléc.  Lat.  Oxig^\rui  , faU 
fixants. 

Garo.»  en  jargon,  Ville,  bourg. 
Lat.  Oppiium  y f. 

GAKRA  , / /.  Pied,  patte,  grif- 
ife , ferre  d'un  animal  à quatre  pieds 
& d'un  oiTeaii.  Lat.  Vnguis  aduncut. 

Garra  , fc  dit  de  h main  d'im 
homme.  Lat.  Aiuuca  snanus. 

Citer  en  Us  garras.  Tomber  dans 
les  griRês  de  quelqu'un  , être  à (a 
difpofition.  Lat.  In  itumum  alicujm  i»~ 
cidere. 

Cinco  y U garra.  Cette  exprcnîon 
fignifie  qu’une  chofe  qu’on  a n’a  con- 
té d'antre  ^inc  que  celle  de  la  pren- 
dre ou  de  la  voler.  Lat  Suhrci>sh»e , 
Zftl  (Ltto. 

Echarle  à smo  îa  garra.  Saifir  quel- 
qu'un , l’arrêter , le  prendre  prifon- 
nicr.  I.at  Aliq’.ient  com^-A?end:rf. 

Gente  de  la  gixrra.  Gens  adonnés 
au  vol.  Lat  Gens  furtis  dedsta. 

Kmno  de  ;wd/ag*»Ta.  Vaifleau  qui 
n’a  point  de  hune  , dont  la  poupe 
eR  petite,  & les  bords  extrêmement 
hauts.  Lat.  Navis  altioribus  Lsterikus , 
hrevi  fnpgi  êst  Jine  f^eula* 

GARlL\t-'.A,  /./.  Caraffe  , petite 
bouteille  de  verre  de  Furme  ronde 

firopre  pour  verfer  à boire , & qu'on 
ért  fur  une  Ibucoupe.  Lat  Nintbm 
vitreus. 

G.\RRAFAL,  aij.  diune  termî».  fc 
dit  du  fruit  qui  excède  fa  grolTcur 
naturelle  , & furtout  des  ccrifcs , ! 
<ommj  des  ccrifcs  h coiute  queue. 
Gulid:ts  giurafaUs  : Ün  le  dit  aulîi 
par  alluiion  de  ce  qui  cR  outré  & 
çxccOtF*  comme,  AJer.tira  garra/aly 
un  gros  menfonge  : lùnbujlegarrafaly 
une  grofl'e  boiudc.  Lat  iTtgersj , fra- 
grandis. 

GARRAFINAR,  v.a.  Ravir,  ar- 
racher des  mains  ; On  n'emploie  ce 
mot  que  dans  le  l^ic  famiLier.  Lat. 
Haf>nr. 

f GARRAM.A, /./.  Sorte  de  tribut 
ou  d'impôt  que  les  Maures  qui  liabi- 
toient  dans  les  villes  d'Efpagnc  p.iy- 
oient  au  Roi  : Ce  mot  n'cR  plus  ull- 
té.  Lat.  Mauroruin  veeVgoL 

Garrama,  fe dit Hgurément pour 
Vol,  r.ipinv,  pillage.  Lat.  Furtumy 

i.  Kaf>:7tity  te. 

GARRAALAR,  v.  a.  Voler,  déro- 
ber adroitement  tout  ce  qu’on  rciicon- 
tre.  Lat  d^o/iare,  fnkdoU  ra^e, 
G.ARRANCHA,  /./.  le  même  que 
Ffj>,ida  : Ce  mot  n eft  ufité  que  par- 
mi le  bas  peuple.  Lat  Ghdius  , ». 

GARRA.VCHO  , /.  m.  Kfquiltc , 
dchardc , petit  murceati  de  bois , ik 
aulli , branche  rompue  d'un  arbre.  L. 
Jiaiiti , %tl  li^tss  JrujitCtns  iwitlealnm. 


G.ARR.APATA,//  Tique,  petit 
infeéte  noir  qui  s'engemlrc  dans  la 
chair , qui  ronge  les  oreilles  du  chien , 
du  boeuf,  ou  de  tel  autre  animal. 
Lat  Ricinus , i. 

Garrapata  : On  appelle  ainC 
par  analogie  un  homme  de  petite 
taille.  Lat.  Uomttneio  , nss.  Ho. 
muncubss  , li. 

Garrapata.  Le  bas  peuple  ap- 
pelle ainfi  les  Sergents  ou  Alguazils , 
parce  qu’ils  empoignent  fortement 
ceux  qu'ils  prennent  Lat  Apparitor 
tenaciter  bécrens, 

I GARRAPATEAR , t».  a.  Griffon- 
ner, écrire  de  travers.  Lat  Lit  feras 
in/citi  fciibere  , Isneas  varié  circsan. 
jùâere. 

GARRAPATEADO  , da  , port 
pqj'.  du  verbe  Garrapatear.  Griffon- 
né, ée.  Lat.  Iftjcité  feviptus  ^ n,  um. 

GARRAPATO  , f.  m.  Petit  infeae 
de  même  cfpècc  que  la  teigne  , qui 
s'attache  aux  habits  & aux  étoffes 
de  bine , & qui  les  ronge.  Lat  Ti- 
\ nea , a. 

I Garrapatos  : On  appelle  ainfi 
' des  lettres  mal  formées.  Lat.  Littene 
informes. 

GARRAR , V.  n.  Terme  de  mari- 
ne : Clufl'cr  ; On  dit  qu’un  navire 
ehaffe  fur  fon  ancre  , lorfqnc  le  fond 
eR  de  maiivaife  tenue  , Se  que  le 
vent  Si  les  marées  entraînent  le  s'aiL 
feau , parce  que  l'ancre  ii’a  pas  mor- 
du affea  avant,  & qu'elle  bbourc  le 
fable.  Lat.  re/rœ*fere. 

GARRIDAMENTE,  adv.  Agréa- 
blement, joliment,  graciculcnicnt , 
.avec  grâce.  Lat.  Ltpi^ , vm^îè , r/r- 
ganter. 

GARRIDO  , DA  , (ldi.  m.  Sf  f 
Beau , belle , agréable , joli , ie , qui 
a bonne  grâce  , qui  plaît  à h vuié. 
Lat.  Pl  Iriser  y ttenMjluSy  a,  «;«. 

* Refr.  A tu  mttger  y a la  vinOy 
eî  hoinhre  la  hace  g.VTsda.  Ce  prover- 
be fignifîe  que  la  réputation  & l'hon- 
neur d'une  femme  dépendent  du  foin 
que  le  mari  ca  prend , de  même  que 
la  fertilité  d'une  vigne,  du  foin  que 
le  vigneron  prend  de  b cultiver. 

GARROBA.  Voyez  Algarrcéa. 

GARROBILI.A  , /.  /.  Bois  de  Car- 
roiibicT  haché  dont  on  fe  fort  avec 
d’autres  drogues  pour  taïuier  les  cuirs. 
I.at.  Ægypti*  Jiiiqu^  Ugnum  eontri- 
tum. 

GARROBO.  Voyez  Algarroho. 

GAKHOCHA  , f f Fer  pointu 
avec  un  petit  crochet  emmanche  d'un 
fût  long  i&  délie , qui  fert  dans  les 
fêtes  de  tiurcaux  pour  les  aigiiiUmi- 
ner  & les  conduire.  Lat.  Spicutum. 

GARROCiiE.\R  , t;.  a.  le  même 
que  Agarrt^har.  Ce  mot  cR  peu  uii- 
té. 

GARROCHON  , / f.  Efpécc  de 
javelot  d'environ  une  v.trc  & demie 
de  long,  dont  ou  fc  iert  lUus  les 
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combats  de  taureaux.  Lat.  Lanciê^ 
la  y Le. 

GARROFA  t f.  f.  le  meme  que 
Garrohu  , ou  AlgarrJsa.  Ce  mot  cft 
uûté  dihs  le  Royaume  de  Valence. 

GARRON , m.  Ergot,  éperon, 
ou  pointe  dure  qui  vient  aux  jimbes 
de  certains  oUcaux , furtout  lors 
qu'ils  font  vieux;  on  l'appelle  com- 
munément Lfp^^lon.  Lat.  C.tlcur , m. 

Garron  , fc  premi  dans  i'.Arra- 
gon  pour  Caleahur. 

Trner  ginrtmes.  Avoir  des  ergots , 
s’opiniâtrer  à ne  point  découvrir  fun 
fentimeut  , être  dur  à donner  , fc 
biffer  difficilement  perfuader.  Lat. 
l'etuftis  moriims  indwaium  eje. 

GARROTAZO  y f.  m.  Coup  de 
bâton , ou  de  garrot.  Lat.  Fuftis  ic- 
tus y tlS. 

GARROTE , f.  tn.  Garrot , gros 
bâton  affez  court  avec  lequel  on  fer- 
re les  cordes  qui  lient  les  fardeaux 
fur  les  mulets , ou  fur  les  cliarettcs. 
Lat.  FuHiSy  is. 

Garbote,  fcdttaiinî  de  lam'irt 
qu’on  donne  à un  homme  en  l'ctran- 
gUnt  avec  un  inlhument  de  fer  con- 
Rriiît  pour  cet  effet  ; C’eft  un  des  fup- 
pliccs  auxquels  b JuRi(%  comlimne 
en  Efpagne  les  criminels  pour  leurs 
crimes.  Lat.  Strangulutio  y oais. 

D.ir  à ulguno.  Etrangler 

qticlqu'im. 

Gabrote.  Aflîon  de  lier  forte- 
; ment  un  far.leau  fur  une  voiture  , 

! eu  tourmnt  l.t  corde  avec  un  garrot 
I ou  bâton.  Lat.  VontlriHia^  mis. 

: Gabrote.  Ligature  que  l’on  fait 

aux  bras  & aux  jambes  d'un  h.^mme 
; pour  le  frire  revenir  de  fa  léthargie. 
Lat.  Ftinibus  adflricih. 

Hui  para  dur  givrri>tr.  Il  y a de 
quoi  étrangler  : Expreffum  hyperbo- 
Irquc  qui  marque  rnboiiitauce  excef- 
five  d'une  ehofe.  Lat  Ijqise  ud  faf- 
tidi:0fi  exukrrat. 

l'ino  de  garrete.  Vin  qn'on  a tiré 
du  raUin  pat  les  derniers  tours  qu’on 
donne  au  preifoir.  Lat.  Finsen  prah 
extorUens. 

GARKOTILLO , f m.  F.tranguil- 
lon , maladie  qui  prend  à b gorge  , 
qui  l'cnRc  Si  qiu  empêche  b rmpî- 
ration.  L.  Fuucium  inJLvmmttio  y assis, 

GARRUCHA,  / /.  Poulie,  une 
des  machines  fond.amentalcs  de  la 
mcchanique.  I.aL  'frochlea , a. 

EA'ar  U gnrncha.  Cette  cxprcffion 
fignitic  qu'un  humme  s’eR  mis  dans 
un  û grand  embarras , qu’il  faut  ua 
effort  plus  qu'ordinaire  pour  l’en  ti- 
rer. Lat.  Sluufi  trochka  tüiquem  extra- 
bere. 

GARRUCHOS  , / w.  Terme  de 
m.irinc  ; Aiicettcs , ou  Cobes  de  bou- 
line , lM>uts  de  corde  attaches  à U 
ralingue  de  b voile.  Lat.  Funinsn 
nasttsewu  « geisus. 

GARKaLO  , LA  , ,ij.  m. 

ËiIRlUi  J , 
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BshilhrJ  , de  , fc  dit  de  quelles 
oifeaux  qui  caquettent  fan»  cefte  , 
comme  U pie»  Vhircndclle  &c.  On 
le  dit  aulü  des  hommes  qui  aiment 
i parler.  Lat-  G*rrruiu(  » a , um. 

GARÜfXA  t //.  On  appelle  ain- 
fl  les  nifius  égrenés  qui  rdtcnt  au 
f^nd  des  paniers  des  vendangeurs. 

Laf.  /'’ifltfcra,  ùr$tîn. 

Cakulla  , fc  dit  d'une  troupe 
de  gens  de  1a  lie  du  peuple.  L.  i'/r* 
hcculi. 

Cmnpjr  de  garuUa.  Sc  confier  fur 
l’appui  de  la  canaille  « en  tirer  va- 
nité. Lat.  jitrrà  poftnlari  /upcrb;rt. 

GARL'LLON  , /.  m.  Terme  de 
Bohémiens.  Concierge  de  prifon  , 
Geôlier.  Lnt.  Carcerit  fvéifeilus, 

GARVOPHVLATA»  f.  f Benoî- 
te , pl.intc  nmeufe  dont  les  feuilles 
font  fcmbbbles  à ccUcs  du  chêne  , 
& les  ficurs  i celles  du  bouillon 
blancs  là  racine  a la  ligure  d'un  na- 
vet, elle  cft  noire  par  dehors  & rou- 
ge en  dedans.  I.at  Canofh<t!hta.  ; 

GARYOPHYLEA, //.  Erpêcedc, 
girolÜcr  fauvage  , qu’on  appelle  au- 1 
trement  Bd  nicu  c^anaria. 

GARZA  , / /.  Garzette , héron  , 
aigrette , oifenu  de  chaffe  plus  petit , 
que  la  cicogne,  qu<  a fes  plumcb  de 
coiiLnr  cendrée..  Lat.  Ardru,  te. 

Gar7.A  real.  Mêron  royal  , ' 
grand  oifeau  aquatique  & fauvage 
qui  vit  de  poiflons.  L.  Ardea  atjuutici». 

GAKZÜ,  / m.  Agaric,  exernif- 
Ctnce  qui  naît  comme  un  champi- 
gnon fur  le  tronc  él:  fur  les  grofles 
branches  de  divers  arbres  quand  ils 
dont  vieux.  Lat.  Agarienm,  j. 

Garzo  , ai/.  Qu'  a les  yeux  bleus 
& blancs  , Si  qui  ordinairement  a 
1.1  vue  courte.  Lat.  Cé^îtu  ocuiut 
ghucits. 

G.'^KZON,/  m.  Girqon  , enfant 
mMc  h qui  ce  nom  demeure  jufqu  â- 
cc  qu'il  luit  marié.  L.  Juimir.  //io- 
k/entf. 

Garzox.  Garçon  major  dans  les 
gardes  du  corps.  L.  Adjutor  fra/céli 
cotyertis. 

GARZOKEAR,  v.  n.  Mener  une 
vie  de  garçon  , fc  donner  du  bon 
tems  , {aire  le  jeune  homme.  Lat. 
JuX'tniUs  (fûef:tasr  fmrei. 

GARZüMA , /./.  Vie  de  garçon , 
ou  de  jeune  homme.  Lat.  ntajuve- 
nilis, 

Aniitr  tn  g^-zonias.  Vivre  ou  agir 
en  garçon,  ou  en  jeune  homme.  L. 
^uvepiili  tuot  e rivr.  e. 

GARZOTA , /.  /.  Efpèee  de  hê- 
xon  , mais  plus  petit , dont  le  vol 
n'elt  pus  R élevé , ni  fi  rapide  que 
celui  du  béroQ  ordinaire.  Lat  Au 
dcola , Ue. 

Garzota.  Plumet,  pennachc , 
mgrette.  Lat  C'rijh , <r. 

GASAJA  , /./.  le  meme  que  Aga^ 

/V#. 


G A s 

G \SAJADO  , / m.  le  même  que  1 
AcjftiJo  : Ce  mot  n’cft  plus  ufitc. 

CASSA  , /./.  Gaze,  toile  fort  dé- 
liée à travers  laquelle  on  voit  le  jour. 
Lat.  ^ Jubtilicr  teb , 4*. 

GASTADOR  , /.  m.  DilRpatcur  , 
prodigne,  dépcnficr.  Lat 
Ccnfumpitr , orit. 

Gastador.  Galbdour,  Pionnier, 
on  homme  qu’on  mène  à l'armée  pour 
aplanir  les  chemins.  Lat  vnV. 

Gastaour.  On  appelle  aiiifi  en 
Efpagne  les  voleurs  qu’on  con  ’anne 
sux  tras'aux  que  l'on  fait  dans  les 
places  de  guene.  Lat.  Ad  Latmnias 
dionnntui. 

GASTAMIENTO  , / m.  le  même 
que  Gaflo  : Le  premier  eft  peu  ufité. 

GASTAR  , V.  a.  Depenlcr  , em- 
ployer fon  argent  à quelque  chofe. 
Lat.  7wf/«Jrre  , vf/umere. 

Gastar  , fignifie  aufO  Gâter  , 
iifer  une  chofe  par  l'ufage  qu'on  en 
bit.  Lat.  Cof^futaere , exedr  e. 

Gastar  , fc  prend  auflî  pour  em- 
ployer une  chofe  , s'en  fervir  pour 
quelque  Hii.  Lat  Inftmtevc  , iwpr»* 
iiere. 

Gastar.  Ruiner,  ficwgcr,  dc'- 
folcr  un  pays.  Lat 

Gastar  , fc  prend  encore  pour 
Cuire , digérer.  Lat  Coquere. 

Giiflar  Li  contida.  Digérer  les  ali- 
mens. 

Gajixr  toi  hujKores.  Cuire  les  hu- 
meurs. 

Gastarse.  Sc  vendre,  être  d’un 
proml  débit.  Lat.  FacUi  ^vrJi. 

Gastarse,  fc  prend  quelquefois 

f'our  fc  J?rtcr , vieillir  , perdre  fon 
ullre,  ion  éclat  Lat  Atteri.  Ahfu- 
mi. 

Gajiar  à otro  la  pacUMcia.  Pouffer 
la  patience  de  quelqu'un  h bout,  en 
abufer.  I.at  Abuti  patieTitià  alicujtts. 

Gaflttr  bum  hiifijo)-.  Etre  toujours 
de  bonne  humeur.  Lat.  IliUri  uni- 
mo  efe. 

Gujhi‘  cl  ticfnpo.  Perdre  fon  tems. 
Lat  7(f»pus  prrdrre. 

Gajiar  ^ema.  Etre  lent  & paref- 
feux.  Lat  irfnitrr  fe  gnere. 

Gitflitr  palabras , é falivu.  Emplo- 
yer des  paroles  inutiles , parler  inu- 
tilement. Lat.  Ftntis  verka  dare. 

Gafiar  falud.  Jouir  d'UDC  bom:c 
Dinté.  Lat.  Béni  fw/r>Y. 

GASTADO  , DA,  pa^■t.  fnjf.  du 
' verbe  Gafiar  dans  fes  acceptions. 
Gâté , éc , dépenfé , ée.  Lat  Infuuu 
\ ptus.  Difperditui.  Attritm,  l'ajlatus  ^ 
a , um. 

Alapordomo  dé  la  gafiado.  Maître 
d'hûtcl  de  ce  qui  c(t  dépenfé  : On 
appelle  aüifi  ironiquement  lui  Inten- 
dant auquel  on  ne  fotmiit  point 
l'arecnt  néceffaire  pour  la  dépenfé 
de  Ta  maifon.  Lat.  /iitili  aconomus. 

GASTO,  /.  m.  Dépenfé;  Ce  mot 
fc  die  pour  î'aéUoq  de  dépeidcr , ou 
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pour  ce  que  l’on  a dépenfé,  on  peur 
ce  que  l’on  dépenfe.  Lat  Sim.pîuj , 
üs , di^ndium  , ii , inspen/æ  , ère,**. 

G.^T.A  , /.  /I  Chatte  , b frmcllc 
du  Chat  Lat.  feUs  fumina  , C*- 

fa , /4. 

G AT  A.  Serpentine  , plante  rem- 
paille qui  abforbe  l’humidité  de  la 
terre , & qui  la  rend  ftérilc.  Lat 
ilerha  ferfens. 

G AT  A S.  Efpécc  de  mantclct  qui 
fm  à mettre  à couvert  le  mineur  , 
qu'on  attache  au  corps  de  la  place- 
lat.  FUdtus  , l’htea. 

Gata  : On  appelle  ainfi  en  ter<< 
mes  de  marine  , une  petite  hutte 
qu'on  met  au  màt  de  mifaine.  Lat 
C'orfrfVrt  , tW  fpecultx  minor. 

Gata.  Efpêce  d’anurre  à crochet 
qui  fert  à rufpcndrc  les  .“meres  aux 
I côtés  du  vailTcau.  Lat  Uncinatus  Junù 
ruuiticus, 

Gata.  Petit  nuage  ou  vapeur  qui 
s’attache  aux  montagnes,  & qui  s'élè- 
ve peu  à peu  jufqu’à  leur  fummet, 
en  grimpant  comme  feroit  un  chat, 
d’où  vient  qu'on  lui  adonné  ce  nom. 
Lat.  Kuki'CuU  m^ntsbus  ajixa  , vti 
ferpens. 

Gata  partda.  On  dit  d’une  per« 
fonne  maigre  & décharnée  , qu'elle 
rcfTcmblc  à une  chatte  qui  amis  bas. 
Lat.  Extenuatw  , a , ttm. 

Ilacer  la  gata.  Faire  U chatte , 
pour  dire , Faire  le  diflimulé , af- 
fecter d'ignorer  une  chofe.  Lat  4Sî« 
mttlare.  Fingert. 

Ha  p>méo  ta  gata  i La  Chatte 
a-t-elle  mis  bas  f C’cR  une  demande 
que  l'on  bit  lors  que  l’on  voit  un 
grand  nombre  de  K.'tmbeaiix  allu- 
més dans  im  endroit  : Covarnivîaa 
qui  raporte  cette  phrafe,  dit  qu'elle 
cil  fondée  fur  ce  que  les  yeux  des 
i chats  étincellent  la  nuit,  Sc  que  lors 
I qu'une  chatte  a mis  bas  , & qu'il 
1 y a phifieurs  petits  chats  auprès 
d'elle , leurs  yeux  paroiffent  autant 
de  bougies  .lUtimées.  Lat.  L’tqsùS 
J\  pCTjluunt  Uonisus } 

! Ijt  gata  de  Juàtn  FofTtes  , Â de 
I Afaii  KafHos.  Ou  defigne  par  cette 
t expreflioM  ces  fortes  de  pcifoncs  qui 
aiieélcnt  de  dédaigner  une  chofe , dans 
le  teins  qu'elles  la  dcfircut  pafllon- 
néroent.  Lat.  Pulpes  jlfsta , Lupus 
durmiens, 

Vn  ofo  à la  fcrtên , y otro  d la  gata. 
Un  œii  fur  b poêle  & l'autre  Ær  b 
chatte.  Cette  expreflion  marque  le 
foin  qu'on  doit  avoir  des  chofes  que 
nous  craignons  qu’on  nous  enlevé. 
Lat.  Chique  sntcntwH  eje. 

GATADA,  /.  f.  L'aélion  d'i^n- 
tigner  avec  les  griffes  comme  font 
les  chats.  Lat  Cnguium  Umiatio^tth. 

Gatada,  fc  dit  auflî  de  h rufe 
dont  fe  fert  le  Üevre  lors  qu’il  fc 
voit  prefle  par  les  chiens  , bqi:cl!e 
egawtç  à fe  blottir  contre  terre  de 
G t ferte 
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forte  que  les  chiens  paflent  par  clef- 
fus , & alors  il  retourne  fur  fes  pas, 
au  moyen  de  nuoi  il  fc  met  hors 
de  leur  portée.  Lat.  Cuyfûs  Urgivtr- 
fath. 

Gatada,  fc  dit  fifurément  d’un 
vo!  fait  avec  adrcilc.  Lat.  SuhAolus 
rupt’-tt. 

GATAFURA  , /.  /.  Tourte  faite 
arec  des  herbes  & du  lait  caillé. 
Ccll  un  terme  Génois.  Lat  Libi 
rentts.  i 

6ATATUWBA,/  /.  Témoiçna- 
j;es  affe^és  de  foumimon , de  ref>  | 
pe^ , de  douleur  &c.  Lat.  Simula- 
lio  y Fifih , nii.  \ 

r GATAZO,/w.  Gros  matou , gros 
chat  Lat.  FeUt  in^m. 

Gatazo.  Tour  que  l’on  joue  à| 
quelqu'un  en  lui  dérobant  Ton  ar- 
gent , ou  quelque  chofe  de  prix, 
ou  en  te  trompant  dm?  ce  qu'on 
lui  donne;  Tromperie,  niche.  Lat. 
Dolns  y f.  Tcdma  , Dccipulu  , 

Dargaiazo  à a^mio.  Tromper  quel- 
qu’un. 

GATEAMTENTO  , /.  m.  Egra- 
tignare  , action  d’égratigner.  Lat. 
Cnfuibus  dikerrath  , »ix.  Ce  mot 
lignifîc  aufli  aélion  de  grimper. 

GATEAR,  V.  Ji.  Grimper  , gra- 
vir, monter  en  quelque  lieu  diffi- 
cile , en  s’agriffant  avec  les  pieds  & 
les  mains.  Lat.  Fedibus  muitibusqut 
fcandrrf , ferptre, 

Gateak,  lignifie  aufli  Voler  , 
dérnher  , par  allufion  au  penchant 
qu'ont  les  chats  de  dérober  ce  qui 
cft  à leur  portée.  Lat  Sukriftre. 

GATERA  , /.  /.  Chatière  , ou- 
verture , ou  trou  qu’on  laifle  à 
une  porte  pour  donner  entrée  aux 
chats  dans  les  chambres  & les  gre- 
niers. Lat  Furamen  ut  cati  ingrc- 
Aiuntur. 

ilierba  gatnu.  Herbe  aux  chats. 
Lat.  Cttkniîntum. 

GATF.RIA,yt  f.  Troupe  de  chats. 
Lat.  Cat-jrmn  c^tm . iis. 

Gatekia.  Soumiflion  afTeétée  dont 
cm  fe  fert  pour  venir  à bout  de  fes 
fins  , & pour  tromper  quelqu’un. 
Lat.  Dilofa  Jiwulutiûy  nis. 

GATESCÜ  , CA  , adi.  m.  /. 
Qui  tient  de  la  nature  du  chat,  ou 
qui  lui  apartient  Lat  Feütsusy  a, 
*w. 

GATICIDA,  ftune  tnm.  Ter- 
me biirlcfquc  & hazardé,  Tueur 
lie  chats.  Lat.  FeUwn  occifot , cris, 

GATIKEKO,  RA  , ttdf.  sn.  /. 
Qui  a quelque  raport  , analogie  ou 
rcflcrnhiancc  au  chat  Lat  FeUnm , 
« , ism, 

GATILLO  , f.  M.  ilim>  de  OaU. 
Petit  chat  Lit.  CatuinSy  i. 

Gatillo.  Davicr , infiniment 
pour  arracher  les  dents.  Lat.  Dr/i- 
iihns  apti  forciftes, 

Gatillo.  Le  chien  d’un  faûl  j 
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on'  de  telle  autre  arme  à feu.  Lat. 
Si'hpets  /orcipula  , U. 

Gatillo  , fe  prend  aufli  pour 
b partie  fupericurc  du  cou  de  quel- 
ques animaux  qui  tient  à b nuque; 
il  fe  dit  particuliérement  du  tau- 
reau. Lat  Oc^itis  p.vrs  fuperiof. 

Gatillo.  Tumeur  oui  vient  fur 
l’encolure  des  mules.  Lat.  Tumofy 
cris. 

Gatillo.  Jeune  garqon  qui  fait 
métier  de  voler , petit  filou.  Lat. 
Fswr  prirdator  trrl  rupax, 

GATO  , /.  m.  Chat,  animal  do- 
meftique.  Lat  Felis , is. 

Gato.  Ihiurfe  faite  de  peau  de 
chat.  Lat.  Alarfupium  , iù  Crume- 

Ka  y te. 

Gato.  On  appelle  ninfi  un  voleur 
fin  & madré.  Lat.  Suhdclus  ropt^, 

Gato.  Trait^irc,  inllruincnt  de 
tonnelier  qui  fert  à tirer  & allon- 
ger les  cerceaux  en  reliant  les  ton- 
neaux. C^cft  aufli  un  Davicr,  au- 
tre outil  de  fer  dont  fc  fervent  les 
tonneliers  , les  mcnulficrs  & char- 
pentiers. Lat.  Âj7yi^>friM  tmeur , i. 

Gato.  Chat,  en  terme  d’artille- 
rie , eft  un  morceau  de  fer  portant 
une  , deux  , ou  trois  griffes  Fort 
aigués,  difpofécs  en  triangle,  monté 
fur  une  hampe  de  bois.  Il  fort  h 
gratter , *S:  à vilitcr  le  dedans  des 
pièces  de  canon , pour  voir  s’il  ne 
g*y  trouve  point  de  chambre  ; c’eft 
pourquoi  les  fimdcurs  rappellent  auf- 
U Diable.  Lat.  TorntctUiV-tsis  uncui 
tridtns. 

Gato.  Terme  de  méchanique. 
Cric,  machine  qui  fert  à lever  des 
I fardeaux  très  pefans.  Lit.  T^rretUton 
uucinutum , rré/ix  gfnns, 

(hto  de  agua.  Sorte  de  Iburîcîèrc 
que  l’on  tend  fur  un  baquet  plein 
d'eau  , dans  lequel  les  l'onris  fc 
noyent.  Lat.  A.j'tiUiUs  mu/dpuk , *e. 

(itiio  montes.  Chat  fauvage.  Lat. 
Fflis  eprtjlis. 

Gato  pisnL  Gucnon , Ange  à queue, 
Lit.  Cerct/pithet-us  y i. 

Zita  rl  gato.  Attache  le  chat  : On 
appelle  ainfi  un  riche  avare  & ta- 
quin qui  lie  le  chat,  c'efi  • ü - dire , 
b bou.'fc  où  il  dent  fon  argent. 

! Lat.  JFmo  panas  , Jfr  Jidm , tennx. 
j Ccm-j  pnroi  y gatos.  Comme  chien!i 
j & chats.  On  dit  que  deux  perfonnes 
vivent  cnfemblc  comme  chiens 
chats , lurs  qu’elles  fc  dirputent  fans 
cefle,  & quelles  ne  peuvent  fe  fouf- 
frir. 

Haher  gran  prifa  d ecbar  gatos.  On 
applique  cette  phraTe  à ceux  qui 
' allèguent  des  exeufes  frKolcs  poor  | 
! fc  dîfpcnfcr  de  birc  ce  qn'on  leur 
commande. 

mano  de!  gato.  On  dit  d'une 
femme  qui  fc  farde  qu’elle  fc  fert 
de  b patte  du  chat. 

Fiif  buter  mi  à un  gato.  0»  dit 


d’un  homme  tendre  & compatifTind 
qu'il  cfi  incapable  de  faire  du  mal 
à un  ch.it. 

bu  de  Ilevar  el  gato  al  agua? 
Cette  cxprcflion  marque  b difficul- 
té , ou  l'impoflibilité  qu'il  y a d’exé- 
cuter une  chofe. 

l’aider  goto  por  Uthrt.  Wnirc  d 
quelqu'un  un  chat  pour  un  lièvre  , 
le  tromper.  ÂiuUn-inum  pro  Ugitisa» 
vendere. 

Refr.  Gato  efcaîdaio  del  agua  fria 
ha  miedo.  Voyez  F/ealdoh, 

RcFr.  Con  Njo  de  gatn  no  fe  burlitn 
los  raboneu  Ce  proverbe  fignific  b 
drconfpcélion  as'cc  laquelle  il  faut 
agir  avec  ceux  qui  ont  plus  d’expé- 
rience que  nous. 

Refr.  De  noebe  tcdos  les  gatos  fon 
p<xrdos.  Oc  nuit  tous  les  chats  font 
gris. 

Refr.  Fehar  el  gato  â la  hurva. 
Jetter  le  chat  au  nez  de  quelqu’un, 
c’eft  renvoyer  le  mal  ou  le  danger 
, Â un  autre;  On  dit,  Jetter  léchât 
. aux  jambes. 

I BsO'car  einco  pîés  al  gato.  Nous  di-» 
fons  en  François,  Chercher  cinq  pieds 
à un  mouton  ; Ou  dit  communément , 
Chercher  midi  à quatorze  heures. 

Citer  de  pils  como  gato.  Tmnber  fur 
fes  pieds  comme  le  chat , c’cfi4-dire , 
fe  tirer  toujours  d'embarras  & de  dan- 
ger. 

Echar  el  cofeabet  al  gato.  Attacher 
te  grelot  nu  cou  du  chat , être  le  plus 
hardi. 

Darfe  cm  la  mano  dfl  gato.  Se  far- 
der. 

j’orffr  la  brafa  con  la  mono  del  goto- 
Se  fervir  de  b patte  du  chat  pour  ti- 
rer les  marons  du  feu. 

C’wfpror  g.'Jo  en  faeo.  Acheter  chat 
en  poche. 

Bu/i\ir  1res  pid  a!  gato.  Chercher 
querelle  h quelqu’un. 

GATUNÜ  , NA  , adi.  m.  f. 
Qui  apartient  au  chat , ou  qui  tient 
de  fa  figure.  Lat.  Felinut , a , um. 

GATUPKRIO,  / m.  Mélange  de 
diverfes  liqueurs  fait  fans  choix  & 
bns  gom.  Lat.  huxn:disa  potio  , vel 
mixtso. 

GAUDEAML^.  Mot  Latin  qui  fi- 
gnifie , RéjouifTons  nous  , & qii’oa 
emplie  en  Cafijllan  pour  Fête,  di- 
vertiflemeut,  bonne  chère,  dcbaiichc 
de  table.  Lat.  Lucius  ^ fcJHvus  cm— 
grtjjus. 

GAUDETE.  Réjomflez  vous.  On 
s’en  fert  au  même  ufage  que  de  6’iri^ 
deamns. 

GAY.ANCO  y f.  m.  le  même  que 
Ffearamujo.  C’eft  \ui  mot  Arabe. 

GAVASA  , f.  f.  Putain  , femme 
publique.  Lat  Meretrix , cis.  Scoe- 
tirnty  i. 

(t. AV  ETA  , /.  /.  Layette  , tiroiV 
d’une  .irmoirc  , ou  cabinet , ou  buf- 
fet}  où  i on  Tare  pluUcui^  chofes  qu'on 
XCUi 
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veut  réparer  & mettre  en  ordre.  L. 

Jjicubti  « I. 

GA  VIA  , f.  f.  Hune , Gabic  • Ter- 
me de  marine.  C'cll  une  cfpèee  de 

Îctitc  cn^e  ou  gucricc  ronde  en  fail- 
le « poice  au  (üiîimet  ibt  mât  , & 
portée  par  des  bariôts.  Lat 

adit  ^ <■. 

Gavias.  On  appelle  encore  ainft 
en  génénil  les  voiles  du  grand  màt 
& «iu  beaupré  i mais  pour  les  diAin- 
^cr , on  appelle  celles  du  grand  mit 
Gatda  , & celles  du  trinquet  l’ekebo. 
Lat.  l'eta,  CarlM/a. 

Gavia.  On  appelle  encore  ainft 
U loge  dans  laquelle  on  enferme  un 
fou.  Lat.  Dtinentii  etn-fa , «r. 

Gavia.  Là  fofle  que  l’on  creufe 
pour  y planter  un  arbre.  Lat.  Fe/- 
Jh, 

GA\TERO  , f.  m.  Gainer  , Mate- 
lot qui  dt  fur  Li  hune  , qui  fait  le 
guet  & 1a  découverte  pendant  fon 
quart.  Lat.  Sptcukiior , oris, 
GAVIETA  , /.  /.  On  appelle  ainft 
Ja  hune  de  mi  faine  « & la  hune  de 
beaupré  , à caufe  qu’elles  font  plus 
petites  que  les  autres.  Lat.  Sftcttla 
fhinor  nautica. 

GAVIETE  DE  LAS  I.ANCHAS. 
Terme  de  marine.  Bofleurs , ou  Bof- 
foirs.  Ce  font  des  poutres  ou  pièces 
de  bois  qui  font  mifes  en  faillie  des 
deux  céhis  du  château  d'avant  du 
vain‘caii  au  dclfous  de  l'épcmn,  pour 
foiiteiür  l’ancre  quand  on  la  lève.  L. 
J'rübs  nauiica  cavata  (oeebortun  Jitb^ 
nunentiitm  ouandoiftit. 

GAVlLAcî  i Epervier  , ol- 
feau  de  proie.  Lat.  Accipiter , D*f/. 

Gavilanes  di  e/faia.  Les  bran- 
ches de  1a  garde  d'une  épée  Efpagno- 
le.  Lat.  iriiiii  \><èia  capukra, 
Gavilanes.  On  appelle  ainfi  les 
ftcurs  du  chardon  , des  autres 
plantes  qui  rcfrcmblciit  au  duvet  « & 
que  le  vent  emporte  de  c6tc  6:  d’au- 
tre. Lat.  Cariui  Ltnugo  , inis. 

Es  francù  como  un  . Il  eR 

généreux  comme  un  epervier.  Cette 
eomparaifon  cR  fondée  fur  la  coutu- 
me Qit'a  l'épcrvier  de  Lâcher  à fon 
réveil  l'oifcau  qu'il  a pris  la  veille  y 
ik  qu’il  a tenu  pendant  la  nuit  dans 
Tes  ferres , en  übfcrvaxit  l’endroit  où 
il  s’cR  enfui  pour  ne  plus  le  repren- 
dre. Lat.  lÀkrrùüi  ut  accipiUr. 

Refir-  Ei  y el  gu-tnhH  m fe 
fer  la  fréta  , forque  et  fu 
ruÛa.  On  npliqiic  ce  proverbe  aux 
gens  de  la  lie  du  peuple  qui  font  en- 
clins naturellement  à mal  fur« , lurs 
meme  qu’ils  n'en  ont  pas  envie. 

GAVILAKCILLO,  /.  m.  dim.  de 
Gatnlan.  Petit  épervier.  Lat.  Accift^ 
tris  fsdlui. 

Gavilancillo.  On  appelle  ainfi 
le  piquant  qui  cR  à l’extrémité  des 
feuilles  des  artichands , parce  qu’il 
cR  fut  comme  le  bec  d'ua  epervier. 
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Lat.  Achanti  oadifitr. 

GAVILLA  , /.  /.  Javelle  de  bled 
ou  d'ofgc  , & aulli  bote  de  farmens 
& d'échaias.  Lat.  FafcUy  is.  iMani- 

fUiUS  y i. 

Gavilla  , fe  prend  figiirémcnt 
pour  une  bande  de  gens  furtout  de 
bas  aloi.  Lat.  rUisfiebecuLe  turbuy  et, 

GavsUa  dr  ficaroi.  Bande  de  fri- 
pons. 

l’idunos  e^i geeviüa.  Bande*  ou  trou- 
pe de  payfans. 

GAVILLADOR  , /.  m.  Terme  de 
Bohémiens.  Voleur  nui  raflemblc 
ceux  qui  doivent  le  féconder  i>our 
faire  fon  coup.  Lat*  Fusitan  ejjfdue- 
tar  y oris. 

GAVILLAR  * r.  O.  ftgnific  en 
jargon , Joindre  , alTcmbler  : ce  qui 
fe  dit  en  mauvaife  part.  Lat.  C<ige~ 
re  y Cdligere , adxinare. 

GAVILLERO  y f.  m.  Endnut  où 
l'on  cntafTe  les  gei'bes  ou  javelles  * 
au  tems  de  la  moilTon.  Lat.  Laeus 
ttbi  ntitnifuli  ccngregraitur. 

GAVIüN  , f.  m.  Gabion  : Terme 
militaire  « Panier  d'ofter  de  figure 
cylindrique , haut  de  cinq  à tix  pieds 
& Large  de  qintrc  * qu’on  remplit  de 
terre , pour  couvrir  les  batteries  * ou 
pour  fervir  de  parapet  à des  lignes 
ou  à des  logemens.  Lat.  Fartus  /cr- 
rd  evrbis , h. 

Gaviok.  Chapeau  fort  ample  à 
granils  bords.  Lat.  Gainui  amflsts. 

üAVIOT.A  ♦ /./.  Mouette  , poule 
d'eau.  Lat.  Gitvia  , te.  Larus , i. 

GAVA,  /.  f.  Etoffe  rayée  de  lUffé- 
rentes  couleurs.  Lat.  Pannus  vtrjico^ 
tor. 

Gaya,  en  jargon  , Putiin,  cou- 
reufe.  Lat.  Meretrixy  icis.  ScvrtwK  y i. 

GAYADURA  , /.  /.  PalTemcnt  * 
dentelle,  ouvrage  qu’on  fait  avec  les 
fufeaux  , pour  fervir  d’ornement  en 
l’apliquant  fur  les  habits.  Lat.  Orna- 
tus  t'trjiçids^'ibus  braHeis  \>ixrùitus, 

GAVAR  , V.  a.  Paffimcutcr,  gar- 
nir un  habit  de  pafTemcas  de  diifé- 
rciitcs  couleurs.  Lat.  l’erjîccioribus 
htnhis  didingune. 

GAYADÔ , DA  , fnrt.fajp.  du  Ver- 
be G.^ar.  Garni  , ie  de  paffemens. 
Lat.  Fe^coîtrrihus  ütnhis  dijîinHus  , 
a y um. 

GA  Y ATA , f.  f.  Voyez  Cayada  ou 
Viinado.  C'eR  un  terme  Arragonois. 

GAYOMBA,/.y.  Genêt  cultivé, 
arbrifilau  odoriférant.  Lit.  Gmijia 
hûrtenjis. 

GAVON  y f.  r».  Terme  de  Bohé- 
miems.  Maquereau , corrupteur  des 
jeunes  gcus.  Lit.  Lenoy  onis. 

GAZAFATON , j.  tn.  Sottife , im- 
pertinence , propos  qui  n'a  ni  tîme 
ni  r.iifon.  Lat.  Vaio^atjn. 

GAZAPA,  / f.  Menfonge,  bour- 
de , iuipoRurc.  Lat.  JilenMcium , H. 

GAZAPELA  . /.  f.  (iucrcllc , dé- 
bat entre  pluüciirs  perfonnes , accom*  ^ 
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' pai^é  de  crû  & de  bruit  confus  de 
voix.  Lat.  Clawefa  rixa. 

GAZAPERA,  />/•  Clapier,  ter- 
rier d’un  lapin.  Lat.  Cuniculus , i. 

GAZ.APILLO  , f,  m.  dim.  Petit 
lapin.  I.at.  Jlimmus  Cnniasius. 

G.^Z APO  , f.  M.  Lapereau  , petit 
lapin.  Lat.  Alinor  Ctmiatlus , ». 

Gazapo,  ftgnific  aufli  un  fripon 
rufé  & malin.  Lit.  Ferjutus  hetM. 

GAZELA  , /.  /.  Gazelle  , animal 
à quatre  pieds  qui  cR  commun  en 
Orient.  Lat.  Gazelut , ». 

G.AZETA  , /.  f.  Gazette  , petit 
imprimé , cahier , feuille  volante  qu'on 
débite  toutes  les  femaincs , qui  con- 
tictit  des  nouvelles  de  toutes  fortes 
de  pays.  Lat.  Koviiatwn  fuinauria 
hificria. 

EJlar  ya  fora  ir  d gatetm. 

Etre  fur  le  point  de  devenir  aveugle: 
Cette  fiaqon  de  parler  cR  Fondée  fur 
ce  que  ce  font  les  aveugles  qui  veu- 
dent  les  gazettes.  Lat.  Cocuthr. 

GAZETERO  , f.  m.  Gazettier , 
Celui  qui  fait  éfc  vend  la  gazette.  L. 
Summaxii  biJJarici  /crificr  , vel  ven^ 
ditor. 

GAZETISTA  , / w.  KouvcIIiRe, 
celui  qui  aime  à lire  les  gazettes , â 
s'informer  & h parler  de  nouvelles. 
Lat.  AVi’iValnm  ftudiefus. 

G.4Z1KS  , f.  M.  Kéophites  , nou- 
veaux Chrétiens  : On  appelloit  ainft 
les  Maures,  les  Turcs  & les  B.irba- 
rcfqucs , qui  étant  cfclavcs  en  Efpagne 
cmbrsiroicnt  le  ChriRianifme  & fe 
faifoieiit  hatifer.  Lat.  £!r  Mahusne- 
ttma  Jecla  ad  fidem  Chrijlianam  con- 
verji 

\ GAZMIAR , V.  a.  Manger  les  frian- 
difes  qu’on  a volées.  Lat.  CVq/lu/a  dr- 
glutire , furrifert^ 

Gaz.miar  , V.  tt.  Se  plaindre,  fe 
fâcher.  C’eR  un  mot  burletquc.  Lat. 
Vonqueri  , Trillori. 

GAZMOLES , /.  w.  Efptec  de  c.in- 
ccr  qui  vient  fur  la  langue  & au  pa- 
lais des  oifeaux  de  proie,  & qui  les 
tue  lors  qu’oD  n'a  pas  foin  d'y  remé- 
dier à tems.  Lat.  Ferruculc  avium 
baguam  redentts. 

GAZMOX.ADA,  ôGAZMohERiA , 
f.  f.  Hypoctifte  , l'aélion  de  faire 
l'hypocrite.  Lat.  Firtsais  JlmuUxio  , 
iâs. 

GASMOSERO  , ù GAZHono,  /. 
nt.  Hypocrite.  VaX.  Hyfocrila  y tx. 

GAZNATADA  y f.  f.  Coup  de 
poing  fur  Li  gorge.  Lat.  C^kfbus , »\ 

GAZNATE,/.  m.  Lcgolicr.  Lat. 
Guttier  y uris.  Fauces  y iuni. 

GAZKATICO  , /.  m,  dinu  de 
Ginnate.  Petit  goÜcr.  Lat.  Exile  gut^ 
tur , »<r»’/, 

GAZOPHVL^ZIO,/ w.  Le  Tré. 
fur  du  temple  de  Jérufalcm.  Lit. 
Guz^^fyhanw  , »»'. 

GAZPACHERO  , /.  m.  Celui  qui 
porte  la  foirpe  aux  gens  qui  travail- 
G S ient 
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lent  anx  champs.  Lit. 
np'tcolii  Ÿultnmtso'iain  e£atn, 

GAZPACHO  , /.  m.  Soupe  faite 
avec  üu  viniisrc  , «le  Thniie  , «lu 
pain , de  l’ail  , du  fcl , 
principale  nourriture  aux  laboureurs 
& aux  gens  de  la  Cajupagne.  Lat. 
TtiJsnetifi  f^enus. 

G AZUZA  , /.  /•  Faim  «lévorantc 
Si  cxccflive.  Lat.  raüda 

G E. 

GE.  Le  même  que  SE.  Cette  par- 
tiale n’eft  plus  ufitcc. 

GEFE.  Voyez  AV/r. 

GELASINO  ♦ /.  M.  Géhfin.  On 
tppclle  ainfi  une  petite  foOette  qui 
fc  fait  au  milieu  «les  joues,  quaJiJ 
on  rit.  Lat.  Gerue  fukubif. 

Gelasino,  tuij.  Les  Médecins  ap- 
pellent Dnts  gelif/htes  celles  qui  font 
fur  le  devant  de  la  bouche,  qui  fe 
découvrent  lors  qu'on  rit.  Lac.  Dm- 
tes  iiela/tni. 

GELATINA  , /.  /.  Gc\éc  : fc  «Ut 
des  lues  de  fruits  & Je  plulicurs 
parties  d'animaux  qui  ayant  été  pri- 
vés par  le  feu  d’une  partie  de  leur 
humidité  aqueufe , s’épainKTent  en  fe 
rcfroiJiiraut.  Lat.  Sweus  gelatuj  , vel 
glaciatus. 

GELFE , /.  m.  fignific  en  j.irgon 
uji  efclave  nègre.  Lat.  jEthioff  • 

GELIZ  , / m.  Adminiilratcur  , 
Intpeclcur  des  Soyes.  Lat.  Serici  ad- 
vtinifhator  ^ vtl  eeconontus. 

GELOSIA  , / /.  Voyez  Cehjù», 

GEM.AL.  Voyez  XmuL 

GEME.  Voyez  AVme. 

GEMELA  , f.  f.  Fleur  qui  vient  i 
d'un  jet  de  jafmin  enté  fur  un  pied 
d'«)rangcr,  de  faqoii  que  (es  feuilles 
font  fcmblables  à celles  de  roronger, 
le  pied  comme  celui  du  jafmin,  ta 
ligure  comme  celle  de  la  fleur  d’o- 
range , & elle  prend  l’odeur  des  deux 
fleurs.  Lat.  Flos  violacto  - cUrvsus, 

GEMËLOS , f.  m.  Jumeaux  : Ter- 
me rélacif  qui  fc  dit  de  deux  cnfins 
mâles  nés  de  la  meme  couche.  LaL 
(ietttciüy  orum, 

Gemelos.  Jumelles  , ou  Gemcl- 
les  , terme  de  m.'U’inc  : Ce  font  des 
pièces  de  bois  qu’on  alTemble  pour 
foitiKer  les  gros  mâts  qui  font  ap- 
pcUés  GemelÙs.  Lat.  Truibes  coaj;n:en- 

latdf. 

GEMIDO  , /.  m,  GémilTcmcnt  , 
foupir , cri  plaintif  de  celui  qui 
luulfre.  Lat.  Gemitus,  ùs. 

Gfmido.  Gcmiircmcnt,  fe  dît  auflTi 
au  figuré  du  cri  de  certains  oifiraux , 
tcU  que  la  colombe  , la  tourterelle 
Sic.  auflj-bieo  que  des  chofes  iuani- 
mées,  pir  exemple,  du  vent,  de  la 
mer.  Lat.  Gemitus. 

GE.MIDOR,/.  w.  Celui  qui  gémit 
'Lat.  Gemens^  Ht. 

Cemioor.  On  appelle  ainfi  figu-. 


réraent  tout  ce  qui  imite  le  gémî(Te- 
ment  de  l'homme.  Lat  Gemehundru. 

GEMINACION , / /.  Redouble- 
ment, répétition  d'une  ehofe  : C’eft 
un  mot  Latin  dont  on  fait  peu  d'ula- 
ge  en  CalHllan.  Lat.  GeminoHOf  ité- 
ratif , tus. 

GE.HINAR , V.  a.  Doubler , re- 
doubler, réitérer,  répéter.  Lat.  Ge- 
minore  ^ iterare. 

GEMINADO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
Geminar.  Double,  éc,  redoublé,  ée. 
Lat.  Gemsnatus  , iterutus  , e , um. 

GEMINIS  , /.  m.  Les  Gémeaux, 
Terme  d’Allronomie  : C'eft  le  troi- 
fiénic  des  douze  figncs  du  Zoiliaquc. 
Lat.  Geathii  f orusn. 

Geminis.  Emplâtre  coirpofc  avec 
de  b cérnfe  & de  la  cire,  diffoutes 
daos  de  l'eau  rofe  & de  l'caii  com- 
mune, lequel  a la  vertu  de  réfi^udrc 
& de  cicatrifer  les  apofltimcs  : On 
t’appelle  aÎJi&  parce  qu'anclcnncmcnt 
il  n'étoit  compofé  que  de  deux  dro- 
guo,  favoir  la  cérufe  & U cire.  L. 
Emflufirum  geminwn, 

GE>UNO,  NA,  oJ;.  m.  £?; /, 
Doublé,  éc.  Redoublé,  «^.  Répété, 
cc.  I^t.  Gem/iuSy  um. 

GEMIR , V.  a.  Gémir , fonpirer , 
pleurer  , fc  plaindre  triftement  & 
languiirammcnt  Lat  Gemere. 

No  bau  Jifto  gémir  : U ne  fait  que 
gémir.  I 

For  mas  qsie  gima , nadie  me  con-  I 
futla  : J'ai  beau  gémir , pcrlbnnc  ne 
inc  confole. 

Gémir.  Gémir,  fc  dit  aufli  des 
animaux  dont  le  gcmi(Tcmcnt  imite 
celui  de  l'homme,  Si  au  figuré  d'un 
certain  bruit  que  font  les  chofes  ina- 
nimées. Lat  GesHere. 

GEMlDü,  DA  , part.pajf.dn  ver- 
be Gémir  dan.s  fes  acceptions.  Plaint , 
te.  Lat  Gemitihu  exprejtts. 

GEN'CI ANA , f.  f.  Gentiane , plan- 
te médicinale.  Lat.  (itfftiaaa , me, 

GENEALüGIA,/ /.  Généalogie, 
fuite  Si  dénombrement  d'ayeux,  hi- 
itoirc  fommairc  des  parentés  & al- 
liances d'une  pcrroime  , d'une  mai- 
fon  ilUiflre.  Lat  Genea^gia , <c. 

GEXEALOGICO,  ca  , adj.  m. 
c5*/.  Généalogique,  qui  apartient  à 
la  généalogie.  Lat  Geatoiegiats , a, 
um. 

GEKEALOGISTA,  / m.  Généa- 
logifte , faifeur  de  généalogies.  Lat. 
Genciüagùt  Jluiiio  deditus.  Slemmntum 
d(fniplijr, 

GENERABLE  , adi.  d'une  terw. 
Qui  ■peut  être  cngemlré  & produit 
Lat.  Gemrühiiisy  e. 

GENER.AC1ÜN  , /.  f.  Génération , 

Ce  dit  de  l’aclion  des  animaux  qui 
leur  fiit  produire  leur  fcmblablc. 
Lat.  GeaeruitOy  ç'iis. 

Generacion.  Génération,  fc«lit 
par  extenfioa  de  U produélion  il  uoc 
chofe  d'une  autre  toute  «Eifcrcnte. 
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Lst  Produéfioy  onis, 

GeneracIOV.  Génération,  fe 
prend  quelquefois  pour  Race , genre 
ou  dpéce.  Lat  Spedesy  et. 

Generacion.  Génération,  fignl- 
fie  auOi  Peuple  , race , nation.  Lat 
Gens  y tis.  Natioy  onis. 

Generacion,  fe  dit  auflî  de  U 
g^éalogie  & de  la  fuite  des  enfans 
nés  d'une  même  tige , race , lignée. 
Lat  Frogenies  y et.  Genus  y fri/. 

GENERAL , / m.  Salle , école  , 
ou  clafle  , où  l’on  donne  les  leqont 
publiques  d-ins  les  Univerlirés , qui 
efl  commune  à tous  ceux  qui  veu- 
lent y entrer  pour  prendre  les  le- 
çons. Lat.  VimmuHt  Gymma/wm. 

General.  Géiu'ral  d'armée.  Lat 
Dax  y cù. 

General.  Général,  Chef  d’Ordre 
religieux.  Lat  Genenâis  Fnepojîtus. 

General.  On  appelle  aiafi  U 
Douane  en  Arragon.  Lat  Ttlonispn, 
ii. 

General.  Générale.  Terme  de 
guerre.  Battre  la  Générale , c'eft  bat- 
tre la  caille  pour  faire  marcher  tou- 
te rijifanterle  d'une  armée.  Lat  Ge- 
nerak  Jîgnunt  tuhis , \'tl  tyutpAnù  da- 
tum. 

General  de  la  Artilleria. 
Le  Grand  Maître  de  l'Artillerie.  Lat. 
Rei  Tarvsentifrite  Freefeâius. 

General  de  la  Caralleria. 
Général  de  la  Cavalerie.  Lat  Jlagi- 
fîcr  rquituM. 

General  de  la  Frontfba. 
Commandant  général  des  frontières. 
Lat.  limîtum  pr/efciius. 

General  de  las  Caleras. 
Général  des  Galères , celui  qui  com- 
man.lc  les  galères  & tous  les  bàti- 
mens  qui  portent  des  voiles  latines. 
Lat.  Trimnium  Fr^ftilus. 

GENERAL  , «.(f.  Fwtt  term.  Gé- 
néral , qui  comprend  tout , qui  s'é- 
tend â tout.  Lat.  Gcneralis , Cnix.rrfa- 
lisy  e. 

General.  Général,  fe  dit  dam 
une  lignification  moiiu  étendue  de 
ce  qui  efl  commun  à une  d'pécc , à 
une  République  ou  Communauté.  L. 
GeaeraUs. 

General,  fe  «lit  aufll  de  ce  qui 
convient  au  plus  grand  nombre.  Lat 
Generalis. 

General,  fc  prend  pour  Uni- 
vcri'cl , profond  , vetfé  dans  les  feien- 
ces  , les  arts  ou  métiers.  Lat  ün> 
verfaUs. 

Getterults  de  la  Ley.  On  appelle 
ainfi  en  termes  de  pratique,  les  ex- 
ceptions que  la  loi  établit  en  fait  de 
témoignage  , comme  font  1a  trop 
grande  jeunefle,  l'amitié,  la  paren- 
té. Lat.  Ttjiium  excefttenes  gtntra- 
Us. 

En  general  y adv.  En  général,  et 
commun.  Lnt.  Generaûm. 

En  gvicrai , figoifie  auflî  Indiilki- 
âcment , 
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Acment , en  (général , en  confurion , 
CoiiFnrcmcnt.  I.at.  Jh  gencrt. 

GENERALATO , f.  w.  Gcncniat , 
charge  tl’an  Général , foit  d'armée  ou 
de  quclqu’ordrc.  Lat.  Ducis  , /mprra- 
taris  , Ffttftéli  y FïJtp/ÿJti  gmfrtilis 
dignitas. 

Gen'ERALato.  Généralatr  fc prend 
anlTi  pour  tont  le  tems  qu'un  Géné- 
ral cxccrcc  fa  charge.  Lat.  Trmfits 
per  quo-i  munus  Gtnrralis  txtrettur. 

GENERALIDAD  » /,  /.  GenéraH- 
té , univcrlalité,  totalité.  Lat  üniver- 
faütas  , atis. 

Gcneralidad  « ftgoiHe  auRi 
ConFufion  , défaut  il'ordrc  & de  dif-  , 
tinélion.  Lat  GeneraUtas  * nnfujh.  i 

GENEKAtlDAD  , fignific  aulTi 
Communauté  J C’eA  daa^  cette  acce- 
ption que  ce  mot  cil  ufité  en  Arra- 
gon.  Lat.  C^tus , ùs. 

Geneiaudades.  On  appelle 
alnfî  dans  rArngon,  les  droits  qu'on 
paye  dans  les  Douanes.  Lit  Tthnii 

X'tciigitUu. 

GÉNERALIF  , à Generaufe  , 
f.  m.  Maifon  ou  jardin  de  plaifince.  * 
Ce  mot  dl  Arabe.  Lat  Ihrtus  » i.  i 
l ’ULt , æ.  I 

GENERALISSIMAiMENTE,  adv.  \ 
fuP.  Très  généralement , trèsuniver-: 
fclicment.  Lat  Vnhrrfaiajinti.  j 

GEXERALISSIMO,  ma  , adj.m. 
Êf  /.  J'uprrL  Très  général.  Lat  Gc- 
neraiijjimus  , a , uin. 

GENESALisSiXfO.  Terme  de 
guerre  : Géncraliflîmc , celui  qui  cft 
au  dcfîus  des  OHîcicrs  généraux.  L. 
Imptraior , Diix  fupremus. 

Generalîssimo.  Général  d’Or- 
dre.  Lat.  Frxp  f.tus  zmeraUs. 

GENERALMÈNTE  , odv.  Géné- 
râlement,  en  général,  d'une  manière 
générale.  Lat.  Generatim.  In  gmert. 

GEKERAR  , a.  le  même  que 
E/Jgfttdrar.  Cc  mot  cft  pcu  UÜlé. 

GENERANTE , part.  ali.  du  ver- 
be Getierar.  Engendrant  , ^jui  a la 
vertu  d'engendrer.  Lat  Gewans. 

GEXER.ADO  , da  , part,  piijj'.  du 
verbe  Gmtrur.  Voyez  Èngemirado. 

GENERATIVO,  va  , a.ij.  w.  ^ 
/.  Ginératif,  ive.  Terme  de  Phylî- 
que  , qui  a le  pouvoir  d'engendrer 
ou  de  produire.  Lat  Gcm'ratn'iu  , 
F^oüfxus , d , «m. 

GENERIC:yHi':NTE , adv.  Gén  •. 
râlement,  uniTcrfclIement,  en  coin- 
miin.  Lat  Gmtrid. 

GENERICO  , CA  , edy,  m.  £5*  f. 
Générique , qui  apartient  au  genre. 
Lat.  6V;irr/rru , a , ton. 

GENERO  , /.  m.  Genre.  Terme 
de  Logique.  Lat  Gensts , tris. 

Genero.  Genre  , figniHe  aufli 
forte  , manière , Façon  , t^èce.  Lat. 
Genus  , rniic , tuodus. 

Genero.  Genre:  On  appelle  Gen- 
res en  terme  de  Grammaire  , la  di- 
rxüon , ou  U diftiuéUoa  des  noms 
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félon  les  différens  féxes.  Lat'Gmir/*, 
eris, 

Generos  , fe  dit  des  differentes 
efpèces  de  mirchandifes  qui  font  l’ob- 
jet du  commerce.  Lat  McrctSy  ium. 

GENEROSAMENTE , adv.  Géné- 
reufement , d'une  manière  génércuTc. 
Lat.  Librralittr , munijîci. 

GENEROSIA  ^ f.  f.  même  que 
Gcntrifidad  ou  Nobltta  : Ce  mot  a 
vieilli. 

GENEROSIDAD  , / /.  Cc  mot 
pris  dam  fa  véritable  acception  , fs- 
gnifie  NoblcfTc  héréditaire.  Lat  Gt- 
nerofitas. 

Generosidad.  Générofité,  gran- 
I dciir  d'amc , magnanimité.  Lat. 

gnanmtiU!. 

GENEROSIDAD  , lors  mi'il  eft 
queflioD  de  chofes  inanimées  lignifie , 
Ixinté,  pcrfeéUon,  excellence.  Lat 
t Gmtrt>J{tas. 

\ Generosidao.  Générofité  , li- 
béralité. Lat  Jilunijîctntia. 

I üENERosiDAD.  Valeur,  bravou- 
re, courage.  Lat.  Strenuitas. 

\ GKNEROSISSIMO , ma  , adj.  m. 

f.  fu^l.  Très  généreux  , eufe,  , 
, Très  liberal , le.  Très  brave  , très  i 
I courageux  , eiife.  Très  magnanime, 

1 très  bon  , ne.  Très  vigoureux , eufe. 
Très  excellent}  te,  Lat  Gtnarojiffî- 
mus  , a , uni. 

GKNEROSO  , SA  , ndj.  m.  £ÿ  f. 
Noble  : (^ui  a de  la  nail^ce  , qui 
cil  de  Famille  noble  & illullre.  Lat 
GtncYùfiu  , a , «;w. 

Generoso.  Rare  , excellent  , 
qui  cit  au  dclTus  des  chofes  de  fon 
efpécc.  Lat  Gmtrofus^  prxjiam. 

Generoso.  Généreux,  magnani- 
me  , qui  a l'ame  grande  & noble , 
& qui  préfère  l’hoimcur  à tout  autre 
intérêt  Lat  Strtmus , ntagnmtiînus. 

Generoso.  Généreux  , libéral. 
Lat.  Jilunificus  , largus , Hbtralis. 

GENESIS  , / m.  Genèfc  , pre- 
mier livre  de  la  Bible , dans  lequel 
la  création  du  monde  , & i’hUtuire 
des  premiers  Patriarches  cR  écrite. 
Lat.  Oen'jîs  , eus. 

GENETHLIACA  , f.  f.  Gencth- 
liologie,  la  fdcncc  de  drcîTcr  les  ho- 
rofeupes  , ou  (le  prédire  ce  qui  dort 
arriver  il  un  homme , par  le  moyeu  des 
aRres.  qui  ont  préfidc  à fa  naiRâncc. 
Lat.  (isnethUaca. 

GENETHLIACO  , f.  m.  Faifeur 
d'horofeopes.  Lat  GemthUaau. 

GENETHLIACO,  CA,  «i(r.  Gcne- 
thliogiqiic  } qui  apardent  à la  fcicn- 
ce  dont  on  vient  de  parler.  Lat  Gr» 
rnthUacus  , a , um, 

GENGÛRE  , f.  m.  Gingembre, 
plante  qui  croit  dans  les  Indes  Orïexw 
tales.  Lat.  Zingiber , ris. 

GENIAL  , ai^f.  d'une  term.  Con- 
forme au  génie,  an  goût,  ii  l'incli- 
nation de  quelqu'un.  Lat.  Gcnialis , k. 
Diai  gcntuici.  Jours  de  plaifir  & 
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de  divertiflement.  Lat.  Dits  geninks. 

GENIALMENTE , adr».  Confor- 
mément au  génie,  au  goût,  à l'in- 
clinition  de  quelqu'un.  Lat  Genia^ 
üter. 

GENIO  , f.  m.  Génie  , talent  na- 
turel , dirpofition  qu’on  a à une  cho- 
fe  plutôt  qu'à  une  autre.  L.  Genium , 
ingmium  , ij. 

Genios.  Gém'es.  Les  anciens  ap- 
pcHoient  atnfi  les  Démons  qu’ils  croy- 
oient  préfider  à la  naiflonce  des  hom- 
mes , & être  commis  à leur  garde. 
Lat.  Gotii. 

GENITAL  , adj.  dmt  term.  Gé- 
nital , ale.  Terme  de  Médecine , ce 
qui  apartimt  à U génération.  Lat. 
Genitalis , e. 

GENITIVO,  VA  , adi.  m.  ^ f. 
Génératif , ive.  Ce  qui  peut  engen- 
drer ou  produire  quelque  chofe.  Lat 
Genrrathnu  , a , um. 

GENlTlvo.GénitLf,termc  de  Gr»n- 
maire.  C'cR  le  fécond  cas  de  la  dé- 
clinaifon  des  noms.  Lat.  Genitivm , /. 

GENITOR,/,  m.  Père,  celui  qui 
engendre.  C'cR  un  mot  Latin.  Lat. 
GtHÜar  ^ arts. 

GENITURA , f.f.  Génération,  ou 
procréation.  C'cR  un  mot  Latin.  L. 
Geucratio. 

Genitura  , fe  ^rend  auHi  pour 
la  matière  de  La  génération.  Lat.  ür- 
mtn  , inis.  Sperma  , atis. 

Genitura.  Géniture,  horofcopc, 
ou  thème  célcRc.  Lat,  Horofeopus^  #. 

GENIZARO,  RA  , adj.  m.  ^ f, 
Enlhnt  dont  le  père  & la  mère  font 
de  dilTércnte  nation.  C'eR  un  mot 
Arabe.  Lat.  ICx  parentibus  natiane  di- 
I ivrAi  natus. 

\ Genizaro  , fc  prend  auffi  pour 
im  mélange  de  deux  cliofcs  differen- 
tes. Lat.  Mixtus  , a , um. 

GENÜLI,  6 Genuli  , f,  m.  PA- 
tc  d'un  jaune  clair  dont  les  peintres 
fe  fervent  Lat.  Sivtdurai'ha. 

GENTALLA  <,  f.  f.  le  même  que 
GevAuaUa. 

GENTE  , /.  f.  Gens,  nombre  in- 
déterminé ileperfonncs.  Lat  Gens  ^ iis* 

Gen  rr , A:  prend  quelquefois  pour 
un  feul  individu. 

Gentk  , fignifie  aufiî  Nation.  L. 

Gens.  Katio. 

G ENTE  , fc  prend  pour  l'armée 
& les  gens  qui  la  compofent.  Lat 
GruUs. 

Gentes  , en  jargon,  les  oreilles. 
Lat.  Aure:. 

Genti  bahuna.  La  lie  du  peuple. 
Lat.  FUbicula. 

Gente  boxa.  Gens  de  bas  aloi.  L. 
f^tgus. 

« Gente  eomun.  Gens  du  commun  , 
qni  ne  tiennent  aucun  rang  dans  l'E* 
lat.  Lat.  Fkbs , xulgus. 

Gente  de  armas.  Gendarmes , Ca- 
valiers armés.  Lat»  Vataphraiii  équi- 
tés* 
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Gcrtie  de  bien.  V^oyez  Bien. 

OeiUe  tU  ta  hampj.  Gens  de  mau- 
vaife  vie.  Lat.  Grajfat^et. 

Gente  dtl  pvrdiih.  Gens  de  la  craf- 
fc , j;^ca$  miriirabtcs,  & du  plus  bas 
de  la  populace  , de  la  canaille.  Lat 
Infm/e  f>Ubi}  homines. 

Gente  de  modo  ^ ù de  traza.  Gens 
d'une  conduite  réglée  , gens  de  bien , 
honnêtes  gens.  Lat.  Ilonorati  viH. 

Gente  de  peij  , ù de  pelufa.  Gens 
riches  & Accommodés  des  biens  de  la 
fortune.  Lat.  Divites, 

Gente  de  ptaza.  Gens  à leur  alfef 
^ui  n'ont  d'autre  occupation  que  de 
fréquenter  les  compagnies , & de  fe 

tromencr  dans  les  places  publiques, 
at.  Hominei  ctioji. 

Gente  de  truto.  Gens  de  commer< 
ce , Xégofiins.  Lat.  AlercaUref.  • 
Gente  primipaL  Gens  de  diftinc- 
tion , de  qualité.  Lat  Primates. 

De  gente  en  gente.  De  bouche  en 
Louche  , d'une  nation  , d'une  pro- 
vince à l'autre.  Lat.  In  vulgus. 

IU:er  gente.  Lever  des  folJaU  iwur 
compléter  une  compagnie,  faire  des 
rccnics.  Lat.  Copiai  cogéré. 

Haccr  gente.  Attirer  des  gens  dans 
fon  parti.  Lat  Partes  confare. 

Ser  gente  , d gentes.  Etre  digne 
d'eftime  par  fes  bonnes  qualités. 
Lat  ^^imatioTse  iignum  tjfe. 

Irfe  al  biîo  de  la  gente.  Suivre  la 
foule  qui  va  dans  quclqu'uidroit  : 
L.at  A miiltitudine  abripi.  J 

GENTECILLA  , f.  f dim.  de 
gente'.  Le  bas  peuple  , la  canaille, 
petites  gens.  Lat.  Plekecult , «r. 

GENTIL  , f.  m.  Gentil  , Payen 
qui  adore  les  idoles.  Lat  Gentilii  ^ 
Ethisjeus. 

Gentil,  a^if.  Punc  term.  Gen- 
til , beau , ;oli , mignon.  Lat.  Eltgaus. 

Gentil,  adi.  lignifia  aulB  Vail- 
lant , agile,  qui  a de  li  vipicur  & 
de  la  force  pour  agir  , agillant  Lat 
StrcHuus. 

GbNTiL  , fignilîc  encore  Rare, 
excellent  , con^dérablc  , diiUngué  , 
exquis  \ il  fe  dit  aulH  [>ar  ironie 
d’une  chofe  qiiî  ne  vaut  rieiL  Lat. 
JEximius , a um. 

Sin  mai  que  fu  cuerpo  gentil , fc 
dit  d’un  homme  qui  n'a  d autre  bien 
que  ce  qu'il  a fur  le  coiq^s.  Lat. 
Omnia  fua  fecum  portant. 

GENTILHOMBRE.  Gentilhomme, 
Homme  noble  d'extradion.  Lat.  No- 
kilii. 

Gentilhombre.  On  appelle  en- 
core ainfi  un  homme  de  didindion 
qu'on  dépêché  au  Roi  pour  lui  fiùrc 
part  de  quelque  heureux  fuccès  , 
comme  de  la  prife  d'une  place,  de 
l'arrivée  d’une  flotte,  &c.  Lat  No- 
kiüs  Nuntius  regitu. 

Gen  riLHOMBBE.  Gcntilhommé 
d’un  Seigneur  ou  d'une  Dame  de  la  pre- 
mière iUllinttio.a.  Lat.  Nibilis  Jlipatm'. 


GeVTILHOV(B»E  de  lOCA. 
Gentilhomme  de  la  bouche  ; c'efl 
un  office  de  la  maifon  du  Roi.  Lat. 
Stipator  tegius. 

GENTILHOMBRE  DF.  CAMARA. 
Gaitilhommc  de  la  ch.imbre  ; c'efl 
un  autre  office  de  la  maifon  du 
Roi.  Lat  Regitu  CtAiculariut. 

Gentilhombre  de  la  casa. 
Voyez  Acroy. 

Gentilhombre  de  la  man- 
GA.  Gentilhomme  de  la  manche. 
Infantii  rrgii  /Hpator. 

GENTILEZA  , /.  /.  Gentillenc, 
bon  air,  bomie  mine,  bonne  grâce 
dans  les  fli<;ons , dais  les  manières. 
Lat.  1%'HuffaSf  atir.  I^tantisLt  ti^. 

Gentileza.  Adrelic,  dextérité, 
adivité.  bonne  grâce  dans  ce  qu'on 
fait  Lat.  Expeditio , facilitai. 

Gentileza.  Parure , ajuftement 
magnificence  dans  les  h.ibits.  Lat. 
Ojicntatia. 

Gentileza.  Urbanité,  politcfTe. 
Lat.  Vrhanitas. 

GENriLlCO,  CA,.o4;.  w.  ^f, 
Q.iii  tient  des  moeurs  & des  c(?utu- 
mes  des  Gentils , Payen , cnne.  Lit. 
GcntiUcus  , a , utn. 

GKN TILIDAD  , f.  f.  Gcntilité , | 
b Religion  des  Payens,  PaganiDuc.  ! 
Lat  Gentium  fa(fa  Reltgio. 

Gen  tilidao  , fe  prend  auflt  pour 
le  corps  entier  des  Gentils  , ou 
Payens.  Lat  Gentes , iuu\ 

GENTILIS.MO  , le  même  que 
Gentiiidaâ. 

GENTILIZAR,  v.  «.  Obrerscr 
les  rits  des  Gentils , des  Payens.  Lat 
Gentium  ri  tus  rxercere. 

GENTIL.MENTE  , adv.  Genti- 
ment , d'une  manière  gentille  , a- 
droite,  agréable.  Lat  Elegnnter  , tv- 
nufli  , lipidi. 

GentilmENTE.  Gentiment,  fe 
dit  auffi  par  ironie  , lorsque  quel- 
! qu'un  fait  une  chofe  de  travers , & 
Je  mauvaife  grâce. 

GENTIO,^^  w.  Foule,  affluence, 
grand  concours  de  monde  dans  qucl- 
qii’cndroit.  Lat.  llnutinum  turha, 

GKNTÜALLA  , f.  f.  La  lie  du 
peuple , b populace.  Lat  P Itbù  far- 
des , sum. 

GENUFLEXION  , /.  /.  Gcmiftc- 
xioii,  fléchiflement  de  genoux.  Lat 
Geniifexio^  onis. 

GENülNO  , SAytblJ.  m.  if  f 
Pur,  rc , naturel  , le,  fajis  mébn- 
gc,  vrai,  ie.  Lat  Genuinus^  a,jrm. 

GEODESIA  y f f GeodéCe,  la 
fccondc  partie  de  la  Géométrie,  qui 
aprend  à mefurer  les  furficcs,  Ar- 
pentage. Lat.  Geodejhiy  *c. 

GEODETICO,  CA  , adj.  M.  Êf  /. 
Qui  apartient  à b Géodéfie.  Lat 
Getdeîkiu  , a , um. 

GEOGRAPIIIA  yf  f.  Géographie, 
defeription  du  globe  terreftre.  Lat. 
Geographia  « a. 


GEOGR.\PHICO,  CA,  aij. 

/.  Géographique,  qui  apartient  à b 
Géographie.  Geographicus , a , um. 

GEOGRAPHÔ  , f.  m.  Géographe, 
celui  qui  enfeigne  ou  qui  polTcde  la 
Géographie.  Lat.  Geographus  ^ i. 

GEOMANCIA  , f.  f.  Géomancie , 
efpécc  de  divination  qui  fe  fait  par 
le  moyen  de  piulieurs  petits  points 
qu'on  marque  fur  le  papier  au  ha- 
zard,  & fans  les  compter.  Lat  Geo- 
mantia^  x. 

GEOM/VXTICO  y f.  w.  Géoman- 
cicn  , celui  qui  bit  b Géomancie , 
ou  qui  en  a écrit  Lat.  Gtamantùusy  s. 

GKüMETR.^  y f.  m.  Geometre , 
celui  qui  bit  ou  qui  pratique  b Géo- 
métrie. Lat.  Gecmetra^  a. 

GEÜ.METRIA,/  /.  Géométrie, 
fcicQcc  qui  enfeigne  à mefurer  b 
quantité  dans  toutes  fes  dimenfions. 
Lat.  Geotnetria , te. 

GEOMETRiCAMENTE  , adv. 
Géométriquement , à b manière  & 
fuivant  b méthode  des  Géomètres. 
Lat.  Géométrie}. 

GEOMETRICO,  CA,aJ/.  m. 
f.  Géométrique  , qui  apartient  à U 
Géométrie.  Lat.  Geametricus ^ a,  um. 

GKOTiCO  , CA  . ai;,  m.  f. 
Terrcflrc,  qui  apartient  à b Terre. 
Lat.  rerrtnus , « , usn. 

GERARCHA  , f.  m.  Terme  peu 
ufité  : celui  qui  tient  le  premier  rang 
en  fait  de  chofes  facrées,  tant  dons 
le  ciel  que  fur  b terre.  Lat.  Jlic- 
rarchit  , 

GERARCHIA  . / /.  Hiérarchie, 
autorité  dans  les  chofes  facrées  , & 
dans  les  chofes  profuics  ou  mon- 
j daines.  Lat.  ///mm+iû , x. 

I Ilonibre  de  alta  0 fnprema  gerarebin, 
Hotrme  d'une  natibiice  bi  d'un  mé- 
rite diffingiié.  Lat.  Jfymo  ilarH^^s, 
GEKARCHICO  , CA,  adj.  m.  pf 
f.  Hiérarchique  , qui  apartient  à b 
Hitrarchie.  Lat. ///rrmvf’icw , a^um. 
GEKGA.  Voyez  Xerga. 

GERGON.  Voyez  Xergon. 
GEKIFALTE  , f.  m.  Gerbut , 
otfeau  de  chnlTc  «&  de  leurre  qui  fert 
à b voterie.  Lat.  Æjabn. 

Ge&UALTE.  Sacre,  petite  coulc- 
vrinc  dont  on  3 abandonné  Fulage. 
Lat.  Tormentum  hdlicum  moioris  /Mcd;. 

Gerifaltf,  en  jargon.  Voleur, 
ravifîeur , qui  s'empare  d'une  chofe 
à force  f»uvcrte.  Lat.  /ïo-,  is. 

GERIGONZA , f.  f.  Jargon  , for* 
te  de  langage  particulier  & inventé 
à plaifir , dont  ufent  les  Bohémiens 
les  voleurs  & les  ruffiens  pour  s'en- 
tendre les  uns  les  autres , & n'être 
entendus  de  perfonne.  C'eft  ce  qu'on 
appelle  en  François  Argot-  Lat.  C'ï«- 
garorum  idioma. 

Gerigonza,  par  extenfion  figni- 
fle  auffi  une  chofe  obfeure , difficile 
à connoitre,  à entendre.  Lat.  Jner- 
dhuitHS  fermo. 
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IfahLtr  gtr:g9ttza.  Jargonniîf,  parler 
t'argot. 

Àndar  en  ^irifwfîa;.  Tergivcrfcr, 
«fer  de  detotifs  & de  fubterfrges.  L. 
Ffju.iihfii  ttt:. 

Hiicer.  ferizenAs.  F.iire  des  geftes 
ridicules  & extravagans,  pour  aimi- 
fer , & tromper.  Lat.  FrjtJligiii  dc~ 
iudne. 

GER.MANESCO , CA , adi.  ut. 

Qui  appartient  au  jargon  « ou  langa- 
ge des  Bohémiens.  Lat.  Ci/tgaricuSf 

4,  ui». 

GtRMANIA,  /.  /.  le  même  que 

Geriz'ntza. 

GEKMAVfA,  fignifie  au/Ti  Concu- 
binage. Lat.  Cjncuhùuituj , às. 

Gebmania.  Corps  de  faülicnx  & 
de  mutins  qui  Te  foiilevcrent  dans  le 
Royaume  de  Valence  , du  tans  de 
rËmiMrrciir  Charlcquint,  fous  le  nom 
de  Ccmanerof,  Lat.  PopnUrù  faéiio , i 
»ms. 

GERiMANO.,  NA  , adj.  m.  ^ /. 
Véritable,  rrai , fmcêre , pur  , qui 
n'cd  ni  altéré  ni  fophiltiqué.  Lat 
Germmuss , a , lo/r. 

Germa  NO  , en  jargon,  RgniRe 
RufBen,  larron.  Lat.  iViTr/tftor , /irr, 
is. 

GEROGLYPHICO,  / w.  Hiéro- 
glyphe , figure  ou  fymbolc  myilc- 
rieux  dont  les  Egyptiens  fe  fervoient 
pour  couvrir  tous  les  fccrets  de  leur 
Théologie.  Lat  Ilier9g,fyÿi.'i:a  feu 
hoU  fixera. 

GERTAS  , f.  f.  Terme  de  Bohé- 
■miens.  I^s  ürêiUes.  Lat.  Aures. 

GERUKDIO m.  Gérondif,  Ter- 
me de  Grammaire.  Ceft  un  tems  de 
l'infinitif  fcuiblablc  au  participe,  & 
qui  cil  indéclinable  \ il  lignine  dans 
la  langue  £fp.ignolc , b coexiilencc. 
Si  concomitance  de  deux  allions.  L. 
Xjtru/tJimit , iL 

GFSOLREUT,  f.  m.  Le  premier 
des  lignes  de  la  mufiqiic,  fuivant  le 
fyilémc  de  Guy  d'Arezo. 

GESTAS,//.  pli‘r.  Celles , vieux 
enot  dont  on  le  fervuit  eJi  parlant 
de  Thilloirc , Si  des  a>wlions  mémo- 
rables des  gran  Is  hommes  : Faits  mé- 
morables , belliA  aâions  , exploits. 
Xat.  Gefia , cruuu 

GESTEAR  , V.  ».  Gelliculer,  fai- 
re des  grimâtes , des  gellcs  indécens  , 
mal  k propos , & en  trop  grand  rK>m- 
bre.  Lat  GfJIicutati. 

GESTERO , R A , ttdj.  m.  ^ f Gc- 
fiienbteur , qui  bit  trop  de  geftes. 
Lat  Geiîiculator  , ont. 

GESTICULACION,/./  Gcfticu- 
htion  , l'adion  de  gelliculer.  Lat. 
GefticuiatiJ , <mis. 

GESTICULAR,  adj.  Ptaie  tenn. 
Qui  concerne  les  geftes.  Lat  Ad 
fekidiflib»es  pertinent. 

GESTO  ^ f.  Mine  , vifage  bon 
ou  mauvais  qu'on  bit  ait\  gens , fé- 
lon qu'ils  nous  plaifent,  ou  qu'ils 
Tom.  //. 
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nous  dépbifent  Lat.  O/,  oriV.  Fa- 
ciès , fi. 

Gesto.  Gefte  , air,  mouvement 
qui  marque  le  contentement  , ou 
mécontentement  Lat.  Gefus^  ùt. 

Gestd.  Afpecl , Ituiation,  difpo- 
fition  , apparence,  rctremblaiiec.  L. 
Pt^io^  Difpoftio  y ottii.  Orda  y Stmi^ 
li/udoy  ittif. 

Fft^rr  de  hten  gejla.  Avoir  l’air  gai 
& content , être  de  bonne  humeur. 
Lat.  Iliiurem  fe  rmitu  prodere. 

Uaerr  %efot.  Faire  des  grimaces , 
des  geftes,  & des  mouvemens  ridi- 
cules propres  k foire  rire.  Lat  AU- 
mait  ogire.. 

Jlacer  geflas  d agiota  cofa.  Dédai- 
gner une  chofe  , témoigner  quelle 
nous  dépbit  Lat  Defpicerey  Repu^ 
diare. 

Geflo  de  provar  vinjgre.  Vifage  & 
mine  refrognée. 

Paner  gejh.  Avoir  une  mine  refro- 
gnee.  Lat.  Frontem  contrahere. 

Ponerft  d gtfto.  Se  parer , s’ajufter 
pour  avoir  meilleure  grâce , & meil- 
leur air.  Lat  Ad  bîemdiths  fe 
penere. 

GETA  , / f.  Lèvres  lippues , 
comme  celle*  des  Nègres.  Lat  La- 
bra  prominmtia. 

Ed*ur  con  tanta  geta.  Faire  U moue 
à quelqu'un.  Lat  Frontem  cdper^i'f. 

G l 

GIBA  1 / / le  même  que  Cor- 
coba. 

Giba  , figntfie  aufli  Chagrin,  in- 
quiétude , déplaifir , dégoiit , ennui 
que  canfc  une  perfonne  qu'on  n'aime 
pas.  Lat.  Aîaleflia  , «e.  Faftidium , ri. 

Giba.  Terme  de  Bohémiens,  Pa- 
quet, Bcbcc  pleine.  Lat  Sarcinoy 

Ptray  *. 

GIBADO,  DA,  adj.  m.  /.  le 
même  que  L'orcox’ado. 

GIB.VR,  a.  Opprimer,  acca- 
bler quelqu'un,  lui  foire  doubler  le 
corps  à force  de  le  charger.  Lat  Op- 
primerr. 

Gxbar  , lignifie  au  figuré,  Cau- 
fer  de  renniii  & du  déjÿjut , fur- 
tout  par  fon  entretien.  Lat  Tisdio 
a^xere. 

GIBADO , DA , pji-t  pajf.  du  verbe 
Gihar  dans  Tes  acceptions 4 Courbé, 
ce , ennuyé , ée.  Lat  Opprejui , r^rdio 
aÿeÛut. 

GIBOSO  , SA , adj.  m.  ^ /.  le 
même  que  Corcovado. 

Gibosa.  Epithète  que  les  Aftro- 
logucs  donnent  à b Lune.  Lat  Gib- 
bqfa  Lima. 

GIFERAD.V  Voyez  Xiferada. 

GIFEKIA.  Voyez  Xiferia. 

GIFKKO.  Voyez  A’jyfro. 

GIGAXTAZO , yi  M.  augm.  Géant 
d'une  taille  démeîurée.  Lat.  Procaus 
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GIGANTE,  f.  m.  Géant,  homme 
d’une  taille  cxccflive  & démefuréc. 
Lat.  Gigus  y antit. 

Gigante,  fe  dit  figurément  d'un 
homme  qui  furpaiTe  les  autres  en  for- 
ce , en  courage , en  vertu  , en  gé- 
nie, en  habileté,  &c.  Lat  Parte»- 
tum  y Prodigittm  , ü. 

Gigantes  , b Gigantones. 
Géants  de  carton  d'une  grandeur  é- 
norme  , qui  marchent  devant  b 
proccllion  de  la  Fête-Dieu , portés  fur 
les  épaules  de  gens  qui  les  font  ilaii- 
fer  au  Ton  des  flûtes  & des  tambou- 
rins. Lat  Gigantton  imagmet. 

Gigante  en  tierra  de  enanot.  So- 
briquet qu'on  donne  par  ironie  à un 
homme  de  petite  taille  qui  s'efforce 
de  vouloir  paroitre  grand.  Lat  Inter 
pygm^ot  gigat. 

Gigante,  adj.  ^tme  term.  Eic- 
ccffif,  ivc,  dimcfuré,  ée,  éminent, 
te  en  tout  Lat  GigofrttatS  y o,  um. 

Gigantes,  cft  le  nom  qu'on 
donne  en  jargon  aux  deux  plus  longs 
doigts  de  b main. 

GIGANTEA,  /.  /.  le  même  que 
Gyrafd. 

GIGANTEO  , TEA  , adj.  m.  ^f. 
Gigantefque , qui  tient  du  géaut  Lat 
Gigantxut , a , tmt. 

GIGANTICIDA,  /.  w.  Qui  tue 
les  géants.  Lat.  Giganticida  y te. 

GIGANTICO  , CA  , ttd^.  m.  (ff  f. 
le  même  nue  Giganteo. 

GIGANTfLLA,  /. /.  Figure  de 
nain  de  carton  dont  b tête  eft  fort 
grofle  , & les  antres  membres  dif- 
proportionués  : On  en  porte  deux 
avec  les  géans  k la  proeeftion  de  1a 
Fête-Dieu  , dont  l'imc  repréfentc  un 
nain , & l'autre  une  naine.  Lat  Gi- 
gantif  fgura  fiaturte  depiejf^. 

Gigantilla.  Petite  femme  ex- 
traordinairement grofte  de  corps.  L. 
Oèf/b  wwiifrt'wii , te. 

GIGANTIZAR , v.  i».  Croître  beau- 
coup , croître  en  géant  devenir  fort 
grand.  Lat  Gigantteo  modo  ertfeere. 

GIGANTON,/  m.  augm.  de  Gi- 
gante. Géant  d’une  taille  démefurée. 
Lat  i’rpffi'a;  gigos. 

Gigantones.  Géans  de  carton. 
Voyez  Gigantes. 

ôlGOTE , /.  m.  Ragoût  à l'Efpa- 
gnôle,  bit  avec  de  la  viande  que 
l'on  trempe  dans  du  beurre  , que  l'on 
hAche  par  petits  morceaux,  St  que 
l'on  bit  cuire  enfuite  dans  de  l'eau 
dans  «ne  calfcrole  avec  des  épiceries. 
Lat.  Caro  minstthn  concifa. 

Gigote,  fe  dit  de  toute  forte 
de  viande  hAchée;  Hachis,  capilo- 
tade. Lat  jVinutftly  atis. 

Jlacer  gigote  atguna  cofa.  Couper 
une  chofe  en  petits  morceaux,  1a 
mettre  en  pièces.  Lat  Alinntim  con» 
cidere. 

GIJAS  , f.  f.  Force  , vigueur  • 
embonpoint  ùd-Viger^  Çr^itàru 
H Jlunl'it 
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Homhrt  d*  focos  gijas.  Homme  foi> 
btc,  fam  viçneuT. 

GILGUERO.  Voyez  A7jfettfrt». 

GIMELGAS , /.  /.  Terme  de  ma- 
rine.  Jumelles  : Pièces  de  bois  toif- 
tes  prcparéei  qii’on  porte  dans  les 
viifllnux,  pour  renforcer  celles  qui 
peuvent  en  avoir  befoin.  Lat.  fali 
fuJ'uUa^ii. 

GIMIO.  Voyez  Ximio. 

GINEBRA  ♦ /.  /.  Inftrument  com- 
pofé  de  huit  DU  dix  morceaux  de 
bois  arrondis  » enfilés  par  les  deux 
bouts  y qui  vont  en  diminuant , & 
fur  Iclqucls  on  frape  avec  un  autre 
morceau  de  bois:  11  ne  fort  qu  i faû 
re  du  bruit.  Lat.  Rufliewn  ffaUt^ 

riftm  y a. 

Ginf.bbAi  fc  prend  figfurément 
pour  un  bruit  confus  de  plulieurs 
voix  , qu’on  ne  fauroit  difiinguer. 
Lat.  Clitmor  iicwditm. 

GINEBRADA  * f.  f.  Efpèec  de 
i;àtcau  Eût  avec  de  la  farine^  du  beur- 
re , du  fucre  I & autres  chofes.  Lat. 
Lihi  f.tnui. 

GINESTA,//.  le  même  qucJîr- 

tama. 

GINETA  , f.  f»  GenettC}  cfpècc 
de  fouine.  Lat  lâis , id<V. 

Gin  ETA.  Efpèce  de  lanee  courte 
dont  le  fer  ctoit  doré  , garnie  d'une 
petite  houpe  de  fil  d’or  , que  les 
Capitaines  d'infanterie  Efpagnolc  por- 
toient  autrefois  à la  mnin  au  lieu  de 
canne.  Lat  JWUtaris  Jci^o. 

Gin  ETA.  Genette,  manière  de  fe 
tenir  â cheval , Icv  étriers  extrême- 
ment racourcis  , 1 la  manière  des 
Afriquains.  L.  Èrevibus  ajlr^bis  equi- 
tatio. 

Trahtr  ti  j$tich , rl  coraz.'m , o ht 
cafeos  à Ut  ginrta.  Avoir  le  cerveau 
évente  t agir  fans  jugement  & fans 
prudence.  Lat  AJ  omntm  auram  tno^ 
ven.  ' 

GINETE  , / w.  Cavalier,  foldat 
qui  anciennement  corabattoit  avec  la 
bnce  & le  bouclier  au  bras.  Lat 
Fquts  Uvis  armaiitrx, 

Ginete,  fe  dit  d'un  homme  qui 
moïKc  bien  un  cheval  , qui  le  ma- 
aie  avec  ailrefle.  Lat.  Dexter  equit^u 
ter  y oris. 

Es  biun  gincte.  11  monte  bien  à 
ohcY.il, 

Gintte  dt  Xerts.  Sorte  de  petit  pain 
qu'on  fait  à Xerts  de  la  frontera. 

Ginete  de  gaznates  , en  jargon , le 
Bourreau. 

GINGLAR,  V.  ».  Faire  des  vibra- 
tions comme  un  pendule,  trcOailIir, 
être  agité  , fe  mouvoir  de  c^tc  & 
d'autre.  Lat.  EmJulufn  i»  utrufftque 
farteJii  ferre,  TrefiSare. 

Ex.  Qm  lie  ftlo  oirh  tne  fmçlaba 
fl  corazon.  Q.nc  de  l’entendre  Icule- 
ment  le  cœur  me  trcfTaillott 

GlîtJOL  , f.  t».  le  même  «|ne 
dUj/ui/a..  Ce  mot  U'cil  point  uUU’«- 
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GTKA  , / /!  Un  morceau  d’étoffe 
qu’on  coupe  Je  la  pièce.  Lat  fanai 
fegmen , i»is. 

' Gira  , fignifie  auffi  un  fcllm  que 
l’on  fait  entre  amis , & dans  lequel 
I la  joye  règne.  Lat.  Convivium  , ii, 

Gi&a  , fe  dit  par  extenfion  pour 
Bruit  y vacarme  , tintamarre.  Lat. 
Inordinata  Uetitia , <r. 

Haerr  girai  una  cqfa.  Déchirer  une 
chofe  en  pluficurs  morceaux.  Lat 
Esttiare  , Dilacn  nTe.  ' 

GIRALDA  , f.  f.  Figure  que  l'on 
met  au  haut  des  tours  & des  clochers , 

& qui  fert  de  girouette.  Lat  l'ento- 
ruM  iJfdfV  prr/omlus. 

GIR/VLDETE , /,  m.  Rochet  fans 
manche  ; vêtement  de  chœur  en  ufa- 
ge  en  Efpagne  parmi  les  Moines  au 
lieu  de  fiirplis.  Lat  Amicuüm  üneum 
non  manie, itim. 

GIRA.NDULA  , /.  f.  Girandole  , 
cercle  garni  de  fufées  dont  on  fc  fert 
dans  les  feux  d'artifice.  Lat  Aliÿi- 
iisttn  iptium  trrhis  , is. 

Girandula.  Terme  de  fontcnicr. 
Gironde , iiiRrumciit  de  fer  blanc  qui 
forme  une  girandole , lequel  étant 
pofe  fur  le  tuyau  d'un  jet  d'eau, 
jette  Tes  eaux  en  forme  de  bouquet 
Lat.  Eoluhite  in  aquis  btdihrium  , ii. 

CIRANTE.  Voyez  Conjuncio»  qf- 
tronomiea. 

GIRAPLIEGA,//  Hicre-pîcre, 
Terme  de  pharmacie  ; Efpccc  d’t'lec- 
tuaire  amer  qui  purge  U bile.  Lat. 
Ilirrapinay  te. 

GIRAR.  Voyez  Gvrar. 

GIRASOL.  Voyez  G^rafoi 

GIREL  , f.  m.  Sorte  de  caparagon 
fort  riche.  Lat  Epl'îfii  gmus. 

GIRIFALTE.  Voyez  Gerifalte. 

GIRO.  Voyez  Gyro, 

Giro  , RA  , adr.  m.  f.  Beau, 
agréable  , qui  a bonne  grâce.  Lat 
fuleher , -jenufias , Icpidus , a , uvi. 

GlROFIN.A  , /./,  Sorte  de  ragoût 
fait  avec  de  la  ràte  de  mouton , du 
pain  grille,  des  œufs  &c.  Lat  C«t- 
dimmti  f:enut. 

GIRON  , f.  M.  Sorte  Je  bordinc 
nu  bas  d'un  habit , faite  de  plnficurs 
pièces  découpées.  Lat.  Ltcinhi  y a. 

Giron.  Pointe  de  figure  triangu- 
laire  , qu'on  met  à un  habit  pour 
lui  donner  plus  d'ampleur.  Lat.  dùrg- 
nuv  trian^iUHre  wfit  ajJuSum. 

Giron.  Lambeau.  Lat  Eejîis 
ntrntum  , i. 

Giron.  Etendart  de  Dragons.  L. 
Triitrtguiare  vtxiUum  , ». 

Giron.  Giron,  ou  Gniron  , en 
termes  de  Blaibn , eft  une  figure  tri- 
angulaire qui  a une  pointe  longue 
faite  comme  une  marche  d cfcalicr  à 
vis  , ëc  qui  finit  au  cœur  de  l'écu. 
Lat  ht  GentiUtio  jiemmate  triasigu- 
Uis  y s. 

GiroNes  , /.  Pt.  Se  dit  commu- 
nément des  boidurcs  de.  drap  4e.l. 


toile  on  d’autre  étoffe  que  l'on  met 
au  bas  des  manteaux  pour  les  faire 
ronds  ; comme  aufli  des  pointes  que 
l’on  met  par  bas  aux  chemifes  des 
femmes  pour  les  élargir. 

Ex.  A h mènes  fe  f’.cara  sin  gîrm* 
On  en  tirera  pied  ou  aile- 

GIRONADO  , DA  , adj.  m.  ^ f, 
Gironné  , éc.  Fait  & borde  de  plu- 
fieurs  pièces  de  diverfes  couleurs.  L. 
Lsteiniofus  , a , um. 

Gironado  , fignifie  aulTi  Rom- 
pu , déchiré  par  morceaux  , par  loin* 
iicaux.  Lat  ijtcir.iofta  y a.,  um, 

Gironado.  Gironné,  Terme  de 
Blafon  , qui  fe  dit  d’un  ccu  divifé  en 
pluficurs  girons.  Lat  'friuisgulss  dif- 
tinclus  , a , um. 

GIROPHLE,  f.  w.  Glrofie,  Arbre 
aromatique.  Lat.  Cune-pWCtany  i. 

GIRPFAR  , f.  a.  Déchauffer  les 
vignes.  I.at  lliem  ahhiqucare. 

GISTE  y f.  m.  Ecume  de  bière 
que  Von  fait  lever  artiftement  juiur 
differens  ufages.  Lat.  Ctrei'iji.t  /pu~ 

fm  y te. 

GITAKAMEN'TE , adv.  Subtile- 
ment , ingcnicnremcnt  , finement , 
adroitement , comme  font  les  Egyp- 
tiennes , ou  Bohémiennes.  Lat  Af 
ftui  y CaLûU. 

GITANEAR  , e*.  a.  Flatter  , ca- 
jüller,  Cartier,  ufer  de  complaîfan- 
ce  pour  gagner  quelqu’un  & le  trom- 
per , comme  font  les  Egyptiens  ou 
Bohetriens.  Lat.  B:u?tdiri , AlUcrrt. 

GITANERIA,;:/.  Careffes,  flat- 
teries , cajollcrics  , "dont  on  fe  fert 
pour  tromper  quelqu'un  & en  tirer 
ce  qu’on  veut.  Lat  Blaniiti,* , arum. 

GIT.ANO  , NA  , fuhf.  m.  ^ 
Bohémien,  cnne.  Ou  appelé  ainfi  cer- 
tains gueux  crraiis , vapl  onds , & 
libertins,  qui  vivent  de  larcins,  dV 
dreffe  & de  filouterie  , qui  fur -tout 
font  profeffioii  de  dire  U bonne  avan- 
turc  au  peuple  crédule  & fuperftitieux. 
Lat.  Cingarus  , o , um. 

Gîta  NO,  ledit  d'un  homme  fin, 
nifé  , madré  , fourbe  , & qui  fait 
conduire  fes  affaires  as'cc  dextérité. 
Lat.  HoPta  ajlutsii , cuCidus. 

Gitano.  Eugcollcnr,  hâbleur, 
fédiiclcur,  trompeur,  qui  attrape  Ica 
autres  par  des  paroles  Hatteufes.  L. 
Çixptutur , AUtéter,  • 

G L 

GLACIAL  , adj.  d'toie  ttrm.  Gla- 
cial, ale,  qui  di  toujours  glacé:  il 
nefedit  que  des  Zones  glaciales,  & 
de  b mer  glaciale.  Lat  Ghcialisy  e, 

GLADlArOR,^:  n».  Gladiateur, 
celui  qui  combattit  avec  1 épée  mie 
fur  rarène  de  Reme  peur  divertir 
le  peuple,  Giadiaior , eris. 

GLADIOLO,  /.  m.  GLaycnl,  plan- 
te. Lat  GLtdi.btSy  i. 

GLANWiülO,  AA,  aJJ.m.^/.. 

-,  U»; 
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Qui  porte  i!u  glan.1.  L.  , a. 

GLANDULA,/.  /•  Gl.inJule,  pe- 
tite {;1ajidc.  Lat.  (iUml-jln  , ér. 

Glasoula.  Les  Chirurgiens  ap- 
pclicnt  ainfi  une  tumeur  moUe  qui 
le  forme  fous  U peau  dans  les  émon- 
éloircs.  Glanàiila, 

GLANDULOSO  » sa  , ad/,  m.  ^ f. 
GUmUileux,  eufe,  compofe  de  glan- 
des , qui  a des  glandes.  Lat.  Glxn- 
àukfm  y a , wft. 

GLASSE  , /.  m.  Terme  pris  du 
François,  Glacé,  étoffe  gbcéc,  lui- 
Cante.  Lat.  Tiln  jf/tfC/Vîw  rtfertm, 

GLASTO  , f.  t>i.  Guéde  , plante 
qit'nn  appelle  autrement  Paffel.  Lat. 
ùUflc'fn  , f. 

GLAUCIO  , /.  m.  Glancium  , ou 
parot  cornu  , plante  médicinale.  L. 
(jla:iciunt , ii. 

GLEBA  ^ f.  f Motte  de  terre 
que  lève  le  foc  de  la  cbamic  en  la- 
bourant. Lat.  GkhtJt  tr. 

GLORO , f.  m.  Globe , corps  fphe- 
tique.  Lat.  GU>hut , /. 

Globos.  Globes.  On  appelle  glo- 
be cCleftc  & globe  tcnclHc  , deux 
inffrümens  où  font  décrits , fur  l'un 
les  diverfes  rvgl*^ns  de  la  terre , & fur 
l'antre  les  conffelbtions. 

GLOBÜSO  , SA  , oAj.  m.  ^ f. 
Sphérique,  qui  a U Hgiirc  d'un  glo- 
be. Lit.  Ghhofus^  a,  um. 

GLORIA  , f.  /.  Gloire,  renom  , 
réputation , bonne  renommée.  Lat. 
Ohria  , Ijxtu  , Funui. 

Gloria.  Gloire  , fc  dit  Théolo- 
gimiemcnt  de  U béatitude  dont  les 
enhns  de  Dieu  louifTent  dans  le  Ciel. 
Lat.  Bti^tUuxin  cifhtti<xüs, 

GlOBIA.  Gloire  , pUiftr  , attrait 
qu'on  a pour  une  chofe.  Lat,  Summa 
e-oi'.p/a/.  En  ce  fens  l’on  dit  : 5«  f/o- 
Wa  tf  cl  cjmerx  II  met  tout  fon  plai- 
fir  dans  le  manger. 

Su  flo"ia  es  ejluiixr.  Il  met  tout 
fon  plaiiii  à étudier. 

(ÎLORIA.  Gloire,  fc  dit  auffi  de 
ce  qui  ennoblit  une  chofe , qui  la 
rend  iUuffre  St  qui  lui  donne  de  Lé- 
dat  ♦ & dans  cette  acception  ce  mot 
llpùlte , Ornement  , honneur.  Un 
tel  ctoit  U gloire  de  fon  licele.  Lat. 
GloŸUZ. 

GitOMA.  Efpèce  de  taffetas  glacé 
& tranfparcnt,  dont  les  femmes  eu 
Efpagne  font  leurs  mantes.  Lat.  Te- 
la  fummi  rara  fuhtHsJ'que. 

G LO  RI. A.  Efpèce  de  tartelettes  ou 
de  dariolcs , pièce  de  patUTcrie.  Lat. 
Uhi  ac  plactntuls  fitnni, 

Gloria.  Les  Payfans  appellent 
ain&  une  efpèce  de  petit  foiirocau 
dans  lequel  Us  allument  de  la  paille, 
& fur  lequel  ils  fout  cuire  leurs  vian- 
des. Lat  Fornicuius. 

EJlar  en  la  gloria.  Etre  dans  la 
gloire  , pour  dire.  Jouir  d’une  gran- 
de trauquilliV , n'avoir  auctm  cha- 
grin. Lat  Summa  veis/fiate  ajKÎ. 


G LO 

E/lcsr  en  Jus  gkrias.  Se  plaire  dans 
ce  qu’on  fait. 

Refr.  Crm  las  ghrins  fe  oiviian  las 
memorias.  Les  honneurs  changent  les 
mreurs. 

Es  sma  ghria.  C'eft  une  merveil- 
le. 

GLORIARSE,  t».  r.  Se  glorifier, 
fc  louer  , fc  vanter , tirer  vanité  de 
quelque  chofe.  Lat  Glcfriisri , iitani- 
ter 

Gloriarse.  Se  glorifier,  mettre 
fon  honnciu’  & fa  gloire  en  quelque 
chofe.  Lat  Gtoriari. 

Ghriar/e  en  Dios  , i en  el  Seffyr. 
Se  glorifier  en  Dieu , raporter  à Dieu 
le  bien  qu’on  fait 

GLORIETA  , /.  /.  Berceau  , pe- 
tit cabinet  de  verdure  qu’on  pratique 
dans  les  jardins  pour  y prendre  le 
frais,  pour  s'y  repofer , boire,  man- 
ger &c.  Lat  Fergula  , <r.  Kamc/iif 
reticulataque  caméra, 

GLORIFICACION  , /.  /.  Glorifi- 
cation. Lat  GLn-ificatio , mis. 

GLORIFICADOR  , /.  m.  Glorifi- 
catcur,  qui  donne  de  la  gloire  aux 
autres.  Il  fe  dit  fpécialemeiit  de  Dieu 
qui  glorifie  les  bonnes  aélions  des 
hommes  , en  leur  accordant  la  gloi- 
re  des  bien-heureux.  Lat  Ghrijîca- 
tvr , cris. 

GLORIFICAR  , v.  a.  Glorifier  , 
admettre  à la  béatitude  étemelle.  L. 
Gknif^trrc. 

Glorificar.  Glorifier  , fîgnific 
auffi  rendre  gloire  , faire  honneur  , 
donner  de  la  gloire.  Lat.  Glorijkm-e. 

GLORIFICADO , da  , P<srt. 
du  verbe  Ghrijtcof  dans  fes  accep- 
tions. Glorifié  , éc.  Lat  Glcrijica- 
tus  ^ a , um. 

GLOKIOSAMENTE  , adv.  Clo- 
rieufement,  d'uue  manière  gloricufe, 
avec  gloire.  Lat.  GtWwè,  Praiclari. 

GLORIOSISSLMü , ma,  idi.  m, 
y /.  fuperl.  de  Gbriofo,  Trts  glo- 
rieux, eufe.  Lat.  raidi  gbriofus , a, 
um. 

GLORIOSO,  SA,  adj.  m.  y /. 
Glorieux,  cuCe , illuffre,  éclatant  , 
célèbre , ftmeux  par  fon  mérite , par 
fon  favoir,  par  fa  vertu.  Lut. 
riofus  , iiiujlris , elanu , a , um. 

Glorioso  , SA.  Glorieux  , qui 
eff  dans  la  gloire  cclcffc,  qui  joint 
de  la  béatitude  étemelle.  Lat.  Gb- 
riqfus , O , wn. 

GLOSSA , /,  f.  Glofe , commen- 
taire qu’on  hit  pour  expliquer  plus 
au  long.  Se  plus  intclligiblcmait  le 
texte  d'un  Auteur.  Lat  Obj/hj  ce. 
Cemmentfisn , i. 

Glossa.  Addition  , note  qu’on 
dans  im  livre  de  comptes.  Lat. 

, <e. 

Glossa.  Glofe,  eff  auffi  une  for- 
te de  poéfic.  j 

Glossa,  en  termes  de  mtifique,  ' 
figniffe  Vaciatioa.  Lat  Jfujicantan  > 


G L O j9 

^ nciitrum  dextera  vartaiio. 

\ GLOSSADOR  , /.  m.  GlofTaîcur  , 
commentateur,  celui  qui  glofe.  Lat 
Glojfator , cris. 

GLOSS.^R,  V.  a.  Glofcr  , commen- 
ter , expliquer  , Interpréter.  Lat. 
t Ghjüm  fderr,  Ejeflanore. 

, Glossar.  G lofer  , ajouter  queU 
' que  chofe  à une  hiffoire  qu’on  ra- 
conte, l’expliquer  i Gi  émtailie  , & 
d'ordinaire  en  mauvatfe  part.  Lat. 
' l'erba  fergeram  itrterfreSari. 

Glossar  , fîgnific  aulTi  Mettre 
des  notes  à un  livre , à un  aéle. 
Lat.  AWoi-e. 

Glossar,  en  terme  de  Mufique, 
Varier  un  paffhge.  Lat.  Mujld  v»- 
tiare. 

GLOSSADO  , DA  , part,  paffi  dv 
verbe  Ghjfar  dans  fes  acceptions  ; 
Glofé  , ée.  Lat  Ghja  iliujhraius^ 
wn.  ^ 

GLOTON,yt»i.  Glouton , goulu , 
gourmand.  Lat  /lellsto , onis. 

GLOTONAZO  , w.  augm.  de 
Gbton.  Très  glouton , très  gouhi , 
très  gourmand.  Lat  Ferditus  heüua. 

GLOTONCILLO,  /.  m.  dim.  de 
Ghion.  Petit  glouton,  petit  gour- 
mand. L.  Aliquantulsan  ^éc  deditus. 

GLOTONEAR  , i>.  n.  Manger  gou- 
lûment, & avec  excès.  Lat.  Indul» 
gere  guLt.  Hdhtari. 

GLOTONERIA  ^ f.  f.  Gloutonne- 
rie , excès  dons  le  manger.  Lat.  G»- 
la.  HelUttttio , iftgbtviet, 

GLOTÜNLA  y f,  f.  le  même  que 
Giotoneria. 

GI.UTINOSO,  SA,  m.  er/ 
Glutineux,  eufe,  gluant,  te,  vif- 
queux  , eufe , tenace  , qui  s'attache 
aux  mains.  Lat  Glittinofus , a , um. 

G N 

GKOMON,  f.  m.  Gnomon,  ffj'le 
qu’on  met  fur  les  cadrans  pour  mar- 
q^icr  les  heures.  Ce  mot  eff  pure- 
ment Grec.  Lat.  Gnomon  y is. 

Gn'Omon,  en  termes  de  tailleurs 
de  pierre , fignitie  Equerre.  Lat  Mar- 
ina , *. 

Gnomon  movible.  Equerre 
pliante.  C'eft  un  inftniment  compofé 
de  deux  régies  mobiles  en  forme  de 
compas  , avec  lequel  on  porte  fur 
les  pierres  les  angles  qu’on  veut  L« 
Gnouum  inohitis, 

GNüMONlCA , f.f.  Gnemoniqpc, 
fcience  qui  cofcipic  la  conffruéliou 
des  cadrans  folaires.  Lat.  Gnomoni- 

C«l,  M. 

GNO.MONICO,  CA,  aü.m,  ^f. 
Qui  appartient  à la  Gnomoniqüc.  L- 
Gntrmcnicus  , a , ssm. 

G O 

GOBERNACION,  //le  même 
que  Gobiemo.  Ce  deniier  eff  plus 

U Z GOBEKp 
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GOBERNADOR  , A m.  Gourer-  ' 
neur  y celui  qui  gouverne,  qui  diri- 
ge uQc  chofe  pour  certaine  nn.  Lat 
GuhmuUor. 

Gobernadoi.  Gouverneur,  (e 
dit  de  celui  qui  a autorité  fur  ceux 
qui  lui  font  fubordonnéa.  Lat.  if/o- 
drraiaTy  Gnbrrnator. 

GocERNADOX  DtL  CONSETO. 
Celui  qui  préliiie  à un  Coufcil,  uns 
avoir  le  titre  de  Prefident,  quoi- 
qu’il en  ait  tonte  lautorité.  Lat 
Jiirii  CatteWi  pr<ç/W,  lit, 

GOBERNALLE  , /.  m.  Gouvar- 
nail.  Timon  qui  fert  à gouverner 
tin  navire  y tut  batteau.  Lat  Guher~ 
macuiunt , i. 

GOBERNAR  j v.  a.  Gouverner , 
commander  , régir , conduire  avec 
piiiflâncc,  autorité.  Lat  Gah?rnarey 
Stxne  y itHpfTMf. 

Gobernab.  Gouverner,  diriger, 
régler,  adminiflrcr.  Lat.  R^tre,  od- 
«Mrffi/?rarr. 

Gorernar.  Gouverner  , fe  dit 
pour  Régner.  Lat.  Refîne. 

Gobernab  , (e  prend  pour  Siib- 
fhintcr,  nourrir.  Ce  mot  n’cft  plus 
nüté  dans  cette  acception.  Lat  Aîné. 

Gobemar/e  bien.  Mener  une  bonne 
conduite,  fe  comporter  fngement 

GtfbfnuÊT  à a^ipio.  Gouverner  quel- 
qu'un. 

GOBERNADO,  da  , perrt.  pajf. 
du.  verbe  Gobtmar  dans  Tes  accep- 
tions. Gouverné , éc.  Lat  Gubenut- 
tus  y Re^usy  adminijlratus  y a,  uns. 

Trahn  bien  gobentado  el  cuerfo. 

Avoir  le  ventre  libre. 

G06IERNU ,/  »i.  Gouvernement, 
U manière  , l'aftion  de  gouverner 
ceux  qui  nous  font  fubordoimcs.  Lat 
Gubernatio. 

Gobierno.  Gouvernement,  l’em- 
ploi, la  dignité,  lepoHe  de  Gouver- 
neur. Lat  Guî^ntUoris  ntsams  , di- 
psitas. 

Gobierno.  Gouvernement , cR 
auflî  la  ville , le  pais  fur  lequel  un 
Gouverneur  exerce  la  jiinfdicUon. 
L'at  GtAematnis  vel  Praftlli  ditu  , 
mis. 

Gobierno  , fe  difoit  autrefois 
pour  Vivre  , nourriture  , aliment 
Lat.  fKlus,  às. 

Gobierno,  en  jargon,  La  bride, 
le  mors , le  fi'cin.  Lat  Ftenum , i. 

Mie^n  Ai  pibirmo.  Femme  de  char- 
ge , Gouvernante  de  loai^  Lat 
Fwnulx  üdminijha, 

GOBIO,  yt  m.  Goujon  *J^t  poif- 
fon  de  rivière.  11  y a aum  un  gou- 
jon de  mer  , qu’on  nomme  autre- 
xncut  BouiUerot.  Lat.  Gobiusy  H. 

GOCE,  / fft.  JouiiTance  des  re- 
venus , des  honoraires  d uo  emploi , 
d'une  charge.  Lat  EmAumentum , 

fcjfj/io  y OAÙ. 

GJCHO,/  m.  le  n^mc  que  Ca- 
(ivr/e  ^ ou  Putrw,. 
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GODEnO  , nA  , aàj.  w.  fif /.  Qui 
lignifie  cri  jargon  Riche , opulent , 
illuHrc  , le  premier  d’un  lieu.  Lat 
Divts  y Primus , A , um. 

GODERLV,  /.  f.  Terme  de  Bo- 
hémiens. Yvrognerie,raélion  de  go- 
bclotcr , de  godailler.  Lat  Contpota- 
tio  y mis. 

GODIBLE , adj.  d’sine  term.  Gai , 
joyeux , enjoué , de  bonne  humeur. 
Lat.  Hilaris , alattr , cris , cre. 

GODO  , DA,  adj.  wf.  £ÿ/.  Cgni- 
fic  i-n  jargon  la  même  chofe  que  Go- 
deio. 

GüFO  , adj.  GrolTicr,  ignorant, 
nifirc  , lourdaut  niais , lot  Lat. 
istuf  iduiy  Bordus  y Utbti. 

GOJA,yt /.  Panier  dont  les  glaneurs 
ou  gUneufes  fe  fervent  pour  ramaflTer 
les  épies  dans  les  champs,  après  que 
les  gerbes  font  faites.  Lat.  Corbis 
ALÿ^'ia. 

GOLA , / /’Ooficr , conduit  par  où 
pafTcnt  les  alimens  de  la  bouche  dans 
i’cflomac.  Lat.  Gula , «r.  FauceSy  isem. 

Gola.  Gorgerin,  partie  d'une  ar- 
mure qui  lcrt  à couvrir  la  gorge , 
quanil  un  homme  cR  armé  de  tou- 
tes pièces.  Lat  Faucissm  ftsuniinen  , 
inis. 

Gola.  HauCTecol  d'officier  d'in- 
fanterie. Lat.  Coüare  miUtart. 

Gola.  Collet  poffiche  dont  fe  fer- 
vent quelques  LcdéûaiHqucs.  Lat. 
Coüisris  forma. 

Gola.  Gorge  , en  terme  de  for- 
tification , cfl  l'entrée  d'un  baftion , 
d’un  ravclio-  Lat.  Profn^*saculifaucts. 

Gola.  Terme  d'Arehitcâurc.Voycz 
Cymaeio, 

Media  goU.  Demi  - gorge  : CeR  la 
partie  du  polygone  qui  eft  depuis 
le  flanc,  jufqu'l  la  capitale  du  ba- 
ftioiL  /in/a  dj'midi«r  faucii  pro^.tg- 
nacuU. 

GOLDRE,/  tn.  Un  Carquois  à 
mettre  des  flèches.  Lat.  Phoi  ctra , 4?.. 

GOLFILLO , f.  m.  dim.  de  Gol- 
fe. Petit  golfe.  Lat  iVnia  txiguus. 

GOLFIN,  f.  M..  le  même  que 
Delphin. 

GOLFO , f.  M.  Golfe , bras , ou 
étendue  de  mer  qui  fc  jette  dons  les 
terres.  Lat  Sinus , ûs. 

Golfo,  fc  dit  par  extetiGon  de 
toute  rétendue  de  la  mer.  Lat  Ma- 
re, is.  Pelagusy  i, 

Golfo,  fc  prend  fièrement  pour 
Confufion  , chaos  , abîme  , gouffre. 
Lat.  Chaos , Abêtis , i. 

Golfo,  fe  prend  aufll  pour  Mul- 
titude , abondance,  & on  l'cmployc 
dans  ce  fens  en  pocfie.  Lat  Ocea- 
nus  y i:  jllultitudoy  inis, 

Golfo  deffenasy  de  Acfdichas.  Mul- 
titude , abime  de  peines  , de  cha- 
grins , de  roalliciiTs. 

GOLHIN,  / tn.  term.  anc.  Char- 
bton,  hâbleur  y babillard.  Lot.  Uk- 
JerOf  onist. 


G O L 

GOLILLA , / f.  GoHUe  , orne- 
ment de  cou  Que  portent  en  EfpR- 
gne  les  gens  de  robe  , & que  queU 
ques  particuliers  ont  coiifervé , par 
refpeâ  pour  l’ancienne  mode.  l^t. 
Sgiraie  d/lü  omasnentum. 

Golilla  , & dit  de  celui  qui  porte 
la  golille.  Lat.  Spiruli  colUri  tudutus. 

Golilla  de  piojoa.  OnappcHo 
ainfi  par  mépris  les  domeniques  , les 
pages,  & les  jeunes  gem  qui  por- 
tent 1a  golille. 

Âjufltirîe  à sno  U GoUüa.  Tanfcr 
quelqu’un , lui  faire  une  forte  répri- 
mandé. Lat.  Ih  aliquetn  groc/u;  anim 
tnaimine. 

GOLILLERO  , ha,  / m.  ^ f. 
Celui  ou  celle  qui  vend  des  çolillcs, 
ou  qui  les  fait,  ou  les  blanchit  Lat 
Sfiralinm  colkriunt  artifex  , icit. 

GOLLERO , en  jarg{»ti.  Filou , qui 
Bit  fes  coups  dans  b foule.Lat  Tu- 
multsscrrius  fur. 

GOLLETE  , f.  tn.  L’eudroit  du 
cou  fur  lequel  la  tète  porte,  le  haut 
du  cou.  l.at  Coin  fsmtmitat  y tis. 

GollEtc.  Gmdct,  ou  Goulot  de- 
boutciUc.  Lat  CtMinuy  i. 

Fllar  hajla  il  giÜete.  Vétrc  plus 
d'hiimciir  d’endurer,  no  vouloir  pluR 
ciitcndre  raiion.  Lat  Ad  im.itas  rc- 
digi, 

GOLLORIA.  Voyea  Gulkria. 

GOL.MAGEAR,  v.  a.  le  même  que 
Golojmear.  C'eff  un  terme  de  la  pro* 
vincc  de  Rioja. 

GÜLMAGERJA,/  f.  le  même  que 
Goiÿinsu  C'tll  aulTi  un  terme  de 
Rioja. 

GOLMAJO  , JA,  adj.  tn.  ^ f. 
le  même  que  Goiÿô. 

GOLOKDRERA  , f.  f.  lignifie  en. 
jargon  une  compagnie  de  foldats. 
Lat.  MsUtuTH  manus  , ùs. 

GOLONDRERO , jC  tn.  Terme  de 
Bohémiens:  Celui  qui  s'cmôle  pour 
pouvoir  voler  plus  impunément  Lat. 
S^ui  miiiti.e  nonten  dchsi  dot. 

GOLONDRIN.A,  / /.  Hirondelle, 
oifeau  fort  conuu.  Lat.  Ilirtasdo , 
inis. 

Golûndrtna.  Hirondelle  de  mer. 
Sorte  de  poiflbn  qui  a de  grande* 
nageoires  fcmblabics  aux  ailes  des 
hirimileUes.  Lat  llirtako  tmo'ina. 

Golondrina.  On  appelloit  au- 
trefois ainh  b concavité , ou  b 
fourchette  du  pied  d'un  cheval.  Lat.. 
Eqtâai  fedis  cuvunt  , i. 

Rcfr.  Una  gntondrina  no  haee  tv- 
rano.  Une  hiiouJcUe  ne  fait  pas  le 
printcnis  ; c'cll-à-dirc  qu'un  ex- 
emple ne  fuffit  pas  pour  autorifer 
quelque  chofe. 

GüLONDRlXO  y f.  m.  le  petit 
de  rhiroodclle.  Lat  Hiruadinis  fmU 
lus  y i. 

Gülondrino.  On  .appelle  ainfi 
unjiumnic  qui  ne  peut  fc  tenir  en 
.£Ucc  , qui  eût  toujoun  en  mouve- 
meut  2, 
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ment  « qni  aime  à courir  ; Sc  en 
formes  de  guerre  , il  (è  dit  d'nn  dé> 
{c/teur.  Lat. 

f.otandrino.  Les  oifeaux  font 
dénichés  , pour  dire  que  VoccaTion 
eft  échapéc.  Lat.  S^s  onmis  tvamàt, 

GOLONDRO  y f.  *n.  L’envie  , le 
defir  qu'on  a d'une  chofe*  cupidité, 
convoitife.  Lat.  DtJ'i<icrium , iV.  C«> 
pïdw,  inii. 

Aniat  tn  /'/^■yndrof.  Se  livrer  à des 
dcfirs  vains,  afpirer  à des  chofesanx* 
quelles  il  eft  difficile  de  parvenir. 
Lit  Sfe  p^/ci. 

i'jmptr  dé  /'ol'mdr''.  Vivre  aux  dé- 
pens d'autrui.  Lat.  Alieno  fuutptu  vi- 

GOLORFA , f,  f.  Terme  de  Bo- 
bétniens.  Tromperie,  Fraude,  invi- 
tation fraudulciifc.  Lat  D<^afran- 
daih  , vtl  imKtatio. 

GOLOSAMENTK  , ùév.  Goulû- 
ment , d'une  manière  goulue.  Lat. 
(muhfh 

GOLOSAZO , yr  nr.  mtpn.  Grand 
gourmand,  grand  friand.  Lat  /n- 
gr»/  Ufuritor. 

GOLOSE.\R , V»  a,  le  meme  que 

GohfnitAir, 

GOLOSlNA,y!  f»  Gourmandife, 
friandife  , intempémnee  d«  bouche. 
Lat.  Gulit , tc.  lUÜuutio , mis. 

GulûSINA.  FriamiiTc.  Lat  Cupt- 
, onatt. 

Golosina,  fe  prend  figurément 
pour  tout  npi’ctit  ilcrèglé  de  quelque 
dptce  qu'il  fuit  Lat  CupUUas  ^uHs. 

GOLOSINAR,  h Goi.osineak, 
e».  a.  le  nf'mc  que  GUJtntM-. 

GOLOSISMü  , f.  m.  Terme  ba- 
zardé : La  Coutume  de  manger  des 
friandifes,  envie  dcrégli^  de  tout  ce 
q^i  eft  friarU  & exquis,  tant  pour 
ce  qui  regarde  le  manger  que  pour 
dfautres  chofes  qui  flattent  les  fens. 
Lat  IJftoitio^  onis. 

GOLOSMEAR , t*.  a.  Manger  des 
friandiies  en  cachette  , ou  ce  qu’on 
trouve  , ce  qn'on  peut  tlérober,  on 
attraper.  Lat.  CUm  frtquenUr^it  li- 
bare  cibos. 

Golosmear  , (ignifîc  au  (TiRc- 
fhcrchcr  les  mets  les  plus  exquis , 
éC'-  qui  flatUQt  le  plus  le  goût.  Lat. 
iJgurire. 

GOLOSO  , SA , adj.  M.  ^ f.  Gou- 
lu , ue.  Glouton  , qui  mange  par 
pur  phifir  , & qui  cherche  moins 
ce  qui  eft  tain,  que  ce  qui  Batte  le 
gput  Lat  HclLtOy  oms.  UgurituTf 
9tit. 

Refr.  Fiât  el  goh/o  para  cl  d^eofo. 
Ce  proverbe  figiufic  que  bien  des  gens 
rtchcrchcut  potu  eux  , ce  qu'ils  fei- 
gnent de  demander  pour  autniL 

GOLPAZO  , f,  m.  aiigm.  Grand 
coup  , bruit  d'une  chofe  o^ui  tomb;  , 
ou  d'un  coup  qu’on  donne  fur  quelque 
chofe.  Lat  y Mut  iÜufvH  ptr^ti,- 
fa. 


GOLFE,  / tfu  Coup  , choc,  mou- 
vrement  violent  d'un  corps  grave  & 
foUde  qui  tombe  fur  un  autre , qui 
le  choque  , & qui  le  frappe.  Lat 
lélus , m , pcrc^o  , oms. 

Golpf.  Coup  , {fi  dit  pour  Blcf- 
fure , contufion  , plaie.  Lat.  Uius , 
ptra{Sto , cxjio  , fus. 

Golfe,  fe  prend  auffi  pour  Con- 
cours , troupe , ou  foule  de  gens.  L. 
Copia , rwr^^ , te. 

Golfe.  Coup , fe  prend  aulfi  pour 
Infortune  , dilgrace  , malheur  im- 
prévu qui  eft  comme  un  trait  qui 
nous  perce  le  cœnr.  Lat  Cq/îu,  ûs. 
Infvrtun  'iwn , ii. 

Golfe.  Pêne  d'une  ferrure , ver- 
rouil.  Lat  Frjfuius , i, 

FcJliCo  de  golfe.  Pêne  d’une  ferru- 
re à reftort  Lat.  Fejuhs  ifnpulfH 
claudcHs. 

Golfes.  Pattes  qui  fervent  à cou- 
vrir l'ouvertitre  des  poches  d'un  ha- 
bit. Lat.  yejlis  pais  fupcrappojhum 
operculson , i. 

Golfe  de  mae.  Coup  de  mer. 
Lat.  Maris  iHus. 

Golfe  de  fechos.  Frappement 
de  poitrine  , coup  qu'on  le  dqnne  fur 
l'eftomac  en  fignc  de  repentance.  L. 
Feiloris  percr^ÿio  , onis. 

Golfe  en  bola.  Coup  de  boule 
contre  une  autre  boule , qui  l'éloigne 
du  but.  Lat  GhM  globo  per  aitum. 
reiim  Uitu. 

Golpl  en  kola.  Métaph.  Réuf- 
fite  dim  une  affaire  ou  dans  une  cho- 
ie  qu'on  a entreprife  au  préjudice  de 
quelqu'un.  Lat.  AUcritu  ex^ijk , mit. 

De  gûlpe  ^ odf*.  Tout4-coup,  tout 
d'un  coup  , fubitement  Lat  Arpmré, 
jithità , cito. 

De  golpe  y zstmhido  , aàv.  Tout 
d’un  coup , à l'improvifte , avec  in- 
trépidité. Lat.  Reftntè , imprça<is6. 

île  ttn  gUpc.  D'un  fcul  coup  , du 
remier  coup , tout  d’un  trait , d'em- 
Itia.  Lat  ÜHo  ié/tt  , impuffu , /roc- 
tu. 

Ir  de  gdpe.  Aller  en  foula 

Ser  dt  golpe.  Etre  promt , agir  en 
étourdi. 

Dar  golpe  en  el  dênero.  Oter  une 
bonne  quanliti  d atent  d'un  £ic , eu 
d'un  coffre. 

Refr.  De  ttn  folo  golpe  ne  fe  dtrro- 
eu  ft»  R<dsle.  Ce  provcT^  figniHc  qu'il 
ne  Faut  rien  faire  à la  hâte , & qu'il 
finit  du  tems  à toutes  chofes. 

GOLPKADERO  y f.  tn.  L'endroit 
où  l'on  frappe  Ibuvent^  il  fe  dit  or- 
dinaircinent  du  bruit  que  font  le:» 
coups.  Lat  IteratiS  Ufdjutio  , ofsit. 

GOLPEADOK  , J.  m.  Frappeur  , 
qui  frappe , qui  d-.nue  des  coups, 
l^t.  Fnljiitor , mis. 

GOLPEADCRA,  f.f.  Knrpcmcnt, 
battemeut,  l aiHon  de  battre , de  frap- 
per. lait.  Ptilfutio , or.it. 

I GOLFEâK  4.  Erapdt(.r , battre , . 
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faire  du  bruit  en  Frappant  fur  qucL 
que  chofe  de  dur.  Lat.  Fttlfsrt. 

Golpear,  en  jargon,  Réitérer  une 
meme  chofe,  1a  recommencer.  Lat 
Iterare , refeitre. 

GOLPEADO  , DA  , part.  pa^.  du 
verbe  Gclpear  dans  fes  aeeeptiuns. 
Battu , ue , frappé , ée , réitéré , ce, 
Lat.  FulfiitJts.  fteratsu , n , utn, 

Golfeaoo.  Frappé,  battu»  prrf- 
fé  , foulé  en  parlant  des  draps.  L.it. 
Contuftu  , a , um.  TutfhS  , a , wn. 

GfiLPEADO.  Terme  de  Bohémiens. 
Poterne , hufle  porte  , petite  porte , 
porte  de  derrière.  Lat- , i, 

GOLPECILLO  , f.  m.  dm.  Petit 
coup.  Lat  Lnit  iélnt^  sis. 

GOLFEO  , /.  ns.  Voyez  Golfetida- 
ra. 

GOLUSMIERO  » / m-  Voyez  Go* 
hfp. 

GOMA,//.  Gomme,  fuc  aqucu?t 
& glaaot  qoi  fe  congèle  fur  les  ar- 
bres» d'où  il  fort.  Lat  Gummi. 

Go.ma.  Tumeur  qui  vient  à la- 
tète  , à la  gurge , aux  bras , & aux 
jambes.  Lat.  Tumor , oris. 

Goma  Arabica.  Gomme  Arabi- 
que. Lat  Acacia  gstmni. 

GOM.ARKA  y f f.  en  jargon  , 
une  poule.  Lat.  Gallina , a. 

GOMARRERO , f.  m.  fiçnific  en- 
jargon  , im  voleur  de  poules  & de 
poulets.  Lat  GtiUitsaruut  pradatmr  „ 
erif. 

GOMARROK , f m.  Signifie  en* 
jargon  , un  poufTin , un  petit  poulet 
I..it.  FtiUtu  gnilinuetut. 

GOMECILLO  » /.  OT.  le  meme  que 
/.atarillo  de  ciego. 

GOMIA  y f.  f.  le  mémo  que  Ta* 
rafea. 

Gomia.  On  appelle  ainfi  un  grand, 
mangeur  » uji  gourmand  , un  glou- 
ton. Lat  IkBsto  , mil. 

Gomia  , fe  dit  Hgiirément  de  ce' 
qui  confume  » gâte  » ruine , ou  détruit- 
Lat.  FÀax , ociV.  Vorator , mit. 

GOMOSO  , SA  » a^.  M.  ^ f.- 
Gommeux  , eufe  , qui  contient  de 
la  gomme  ou  qui  lui  reflembte.  L.- 
Gutnmoftü  , a , um. 

Gomoso  » fe  dit  de  celui  quia  dci- 
tiimciux  à la  tête.  Lat.  Tuamihus  la- 
horant. 

GüNCE , / «.  le  même  que  Goz- 
ne. 

GONDOLA , /./.  Gondole  , petit; 
bateau  plat  & fort  long  qui  eft  par- 
t««.uUcrçment  en  ufage  à Venife  pour 
nuviger  fur  les  ernaux  » & qui  ne  vat 
qu'â  rames,  l.at.  dVr.phw,  a. 

GüNORRHEA  , /./.  Gonorrhée,, 
flux  de  femenoe  involontaire,  lau.- 
Oofiorrhaa  , a. 

GüRDAL , adj.  Ftitte  trrm.  Qui 
excède  en  groUenr  , ou  en  qutntite- 
la  mcfurc  ordinaire-  Lit  Crajut  », 
(kc/ut  , a , H,îf. 

. GORDAZO  , 2JI  , adf  m.  &<f.' 
H ai  ^ 
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Trf»  gros , tris  gras  , ffe  , tris  re- 
plet, te.  lat  VraJUJètmi,  o,  um. 

CORDIFLON  , f.  «>.  (lui  i beau- 
coup d'embonpoint , mais  dont  les 
chairs  font  mollaflTcs.  Lat  Ohditit  a. 

GORDISSI.MO , MA  , od>.  *.  £5' 
f.  fufrrL  Très  gras , ITc  , très  gros , 
fie , très  épais , De.  Lat.  Cruffijimm  , 
f’ftWHijJîmus  » <*  J 

(jORDO  , f.  w.  GraiiTe , larJ  tl’un 
animal  Lat.  Ait^i  ^ if  'u.  Fin^uida^ 
inis. 

Gordo,  DA  , aij.  m.  f.  Gril» 
jrafTe , qui  cft  chargé  4c  Rraiflc , plein 
lie  graine , qui  a 4c  l'embonpoint. 
Lat  Craftu  , Adipofui. 

Gordo.  Gras,  huileux,  ooclueux. 
L.it.  Pin%uis, 

Goroo,  fignifieaufli  Gros,  épais, 
fort  Lat.  Crajfus, 

Go  R DO.  Gros,  qui  a un  gros 
liimc.  Lat  GriütJds. 

GuIDO.  Gros  , fc  dit  aufli  des 
chofea  immaterielles  , comme  d'un 
menfonge.  Lat  Crajfus  ittf^ens. 

Jlahür  %orde.  Faire  des  menaces 
& des  bravades  , traiter  quelqu'un 
haut  Ia  main.  Lat  ArroganSfr  tâ<jui , 
sninari. 

Str  d(  entmdimitnto  gerda.  Avoir 
l'cfprit  bouché  , lourd  , épais.  Lat 
7'anio  iitgenio  rfe. 

Tvttr  la  U>:gua  garda.  Etre  yvre.  i 
Lat.  Ttrmiientà  ituguà  loqui. 

Ha'tr  la  x-ifla  garda.  Faire  fem- 
Mant  Je  ne  pas  voir. 

Tentr  las  ùtras  gardas.  Etre  igno- 
rant 

GORDOLOBO  , f.  m.  Bouillon 
blanc,  plante.  Lat  ytrhafetsm^  ». 

GORDÜN  , NA  , adj,  m.  ^ f. 
Très  g«s  , ITc  , très  gros , IFe.  Lat. 

, FinguiJptftus , « , m». 
GOKDOR,  /.  >«.  GroîTeur,  épaif- 
feur  d’uDC  chofe.  Lat  Cra^iW,  ri. 

GORDUR.A  , f.  /.  La  graifle  la 
pins  délicate  que  la  nature  employé 
a h nourriture  du  corps.  Lat.  Cra/^ 
jîtudo , Pir^Hcdo , inis. 

Gordura.  Embonpoint  cxccf- 
Lf.  Lat.  i'r.ijjCria  , ristjîtus. 

GÜRGA , f.  f.  Mangcaillc  des  oi- 
feaux  de  chaRe.  Lat.  Avitan  ra^arium 
p..hulum , i. 

GORGEAR  , V.  n.  G.izmtlllcf  , 
freJoiincr , fc  dit  des  perfonnes  com- 
me des  oUcaux.  Lat  GuUure  tmdu- 
Zai7. 

Gorgeasse,  fc  dit  d’un  cnfint 
qui  commence  â vouloir  parler,  jar- 
gonner  , commencer  à articuler  les 
mots.  Lat.  l’trba  gfjisrct  vtJ  ft-nun- 
n*.  Bitjtuttre, 

GOKItEü,  /w.  Gazouillement, 
ramage  des  oÜcuux.  Lat.  Ai'îum  eau- 
tut,  ut. 

♦^ORGERIA, /./.  Gazouillement, 
l’action  d’articuler  quelques  mots , 
de  gazouiller  , de  jargcniier  comme  | 
fout  les  enf^  lorlqu'ils  veulent  ' 


commencer'  à parler.  Lat.  rerharum 

rfjrmatio. 

GORGOJO , /.  m.  Cabndre , ou 
Charanfon  , petit  infecte  qui  ronge 
le  blé.  Lat.  Gurgulia  , anis. 

Goroojo.  Marmot,  petit  gardon 
fluet,  mince,  de  peu  de  fantc.  Lat 
Dfbilîs  fiicr. 

GORGOJOSO , SA  , adj.  sh.  /. 
Ronge , ée  des  charanfons.  Lat  Gur- 
guii.mibtis  carrofus  , a , um. 

GORGORAM,  a m.  Gûurgouran, 
groflTe  étoffe  de  foyc  que  l'on  fabri- 
q^ue  en  Italie.  Lat.  Pannus  frriçus  Jpif-- 
Jier.  I 

GORGORITA,  f.  /.  On  appelle 
ainfi  les  petites  bouteilles  qui  fc 
forment  fur  l'eau  quand  il  pleut 
Lat  Bulit , «r. 

Gorgoritas.  FreJon , cadences, 
roulcmcus  de  voi.x.  Lat  l^’uritmadu- 
iatiatttt. 

GORGORITEAR,  t.  n.  Fredon- 
ner , cadenccr.  I.at.  AhduLiri. 

GORGOTERO  , /.  m.  Purtc-ballc, 
Marchand  Mercier  qui  vend  dans  les 
rues , dans  les  c.impagncs , avec  la 
boutique  fur  fon  dos,  on  devant  lui. 
Lat  AléPUtarum  merdtau  fTi  pfila , <r. 

GOKGUEKA,  /,/  Frailcquon 
portoit  anciennement  autour  du  cou. 
Lat.  Cidlart , colU  omamentsmt. 

GURGUZ,  f.  m.  Elpècc  de  dard, 
ou  de  javelot  La*.  Spkulu.» , ». 

GORI  (tOKÎ.  Mauvais  chant  qi»e 
font  les  enfâtis  pour  imiter  celui  des 
Sacrilhins  dans  les  EgUfes.  Lat.  Pur- 
riüs  eatUiuuatla. 

GOKJA,  /.  /.  le  même  que  Gar- 

gantd. 

Gorja,  figniHc  aufli  Bonne  hu- 
meur, gaieté,  enjouement,  diver- 
tiHcmcnt  Lat  Latitia,  æ.  Hilaritas^ 
atit. 

EJîar  de  gorja.  Etre  de  bonne  hn-  ' 
meur.  I 

Quitar  â ;rw  la  gorja.  Chagriner 
quelqu'un  quand  ü elt  de  bonne  hu- 
meur. 

Gorja  , en  termes  de  marine, 
L'avant  du  vaHTe.iu  qui  cft  fouteiiu 
par  l'étrave.  Lat  Prorse  ah  aquis  di- 
jliwtia  , <r. 

GOiyAL,  f.  tn.  Le  Collet  d'un 
pourpoint.  Lat  Vtftis  CoUare  , »V, 
Gorjal.  Gorçerin  , partie  d’une 
armure  qui  fert  à couvrir  la  gorge. 
Lat  Fttudtrm  tnunitnen  , inis. 

GOR>lADOR,yi  m.  Celui  qui  vo- 
mit pour  avoir  trop  mangé.  Lat 
»we«i,  th. 

GORMAR , V.  ti.  le  même  que  / 0- 
mitar. 

Gürmar.  Rendre  gorge,  rendre 
par  force  ce  qu’on  retenoit  injufte- 
ment  Lat  Rrflitune. 

GORMAÜO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  (lormifT  dans  fes  .'leceptioni. 
Vomi,  ie.  Lat  Eivmiius,  rejUtutus, 
n,  tm. 


GORRA,  /.  f.  Toque,  efpcce  de 
bonnet  de  foyc  ou  de  drap  qui  étoit 
anciennement  en  nfigc , & qui  ne 
s’eft  confervé  que  pour  les  Préfldens, 
les  Confcillers  , les  Avocats  & les 
premiers  Grefliers  des  Cours  Souve- 
raines. Lat  PüTus. 

Gorra,  fc  prend  pour  Montera. 
Gurra  , fc  prend  figuremçnt  pour 
I aéiion  d’un  homme  qui  fc  préfente 
dan*  «ne  maifon  , ou  à un  feftin 
fans  qu’on  l en  prie;  cVft  ce  qu’on 
appelle  ntrarfe  de  gorra.  Lat  /irr- 

tim  »’m»i»»jtf»!î  fj7i:7i^»’/. 

CoMfr  Je  gorra.  ^Manger  aux  dépens 
d autrui , ceorniRcr  un  dîné. 

Ser  dura  de  gorra.  Etre  incivil, 
être  le  dcriucr  à falucr. 

JfahLtrjle  de  gstra.  Se  parler  du 
bonnet,  c’eft  fc  faliicr  fans  fc  rien 
dire.  Lat  Gefl»  Jalut.ire  /e  itt'.’iccm, 
GOKRAD.A  t /./.  le  meme  que 
Gorrrtadii. 

GORRERO  t /.  nt.  Celui  qui  a 
pour  métier  de  faire  des  bonnets. 
Lat  Galerorum  tpi/ex  , ids. 

Gorrero.  Parafilc  , ceomifleur. 
Lat.  Pa-  ttAtut^  ». 

GORKhT ADA  , /.  f.  Coup  de 
bonnet,  i’adion  de  le  faiiicr  du  bon- 
net I.at  Ctpitis  aptrth  y onis. 

GORRErK,  f.  m.  le  même  que 
Gorra , & Gorra. 

GORKlLLA,yl  /.  dim.  Petit  bon- 
net. Lat.  Piieolut.  GaUrtcuius  , i. 

GORRIN  , ô Gorrino,  f,  m. 
Goret,  petit  cochon  qui  n’a  pas  en- 
core quatre  mois.  Lat  Porcellut , i. 

GORRIUM  , w.  Moineau,  paf. 
fereau.  Lat.  Pafer^  tris. 

GORRISTA , f.  m.  Parafito.  Lat 
Fstrtivru  conxnx’a. 

GORRO,  f.  m.  Bonnet  rond.  Lat 
R'>tsatdHS  ga^MS. 

GORROK  , f,  m.  augm.  Grand 
bo.nnet  rond.  Lat.  Gaîfi-us  gran.ii<r, 
GoRkon.  On  appelle  ainfl  un 
tu.iiant  qui  à ta  laveur  du  bonnet 
qu’il  porte,  vit  fans  qu'il  lui  en 
coûte  rien.  Lat.  ScboUjlicus  qui  mm- 
tito  hahitu  fit  cniviva. 

Gorron.  Pivot.  Lat /Vr/CKm 
cubon  ohtufum. 

Gorron.  Caillou  de  rivière.  Lat 
Umpii'ts  YOtU‘:du>q!te  itpis. 

Gurron.  C'eft  le  nom  qn'on  don- 
ne  dans  r.Andalouüe  aux  vers  à foye 
qui  reftent  oîfifs  tandis  que  les  au- 
tres travaillent  Lat  Botnb^ett  otiojî. 

Goreon.  On  appelle  encore  ainfi 
un  homme  qui  frequente  des  fem- 
mes de  mauvalfc  vie.  Lat  S^ortutoty 
arts. 

GORRONA,/  f.  Güuine,  femme 
proftiriiéc  qni  hante  les  lieux  Je  dé- 
b.ii:chc.  Lat.  Mettlrix  , iris. 

GORDONüZÜ,/!  w.nii^w.Homme 
qui  finit  parade  de  les  débauches  avec 
les  femmes  publiques.  Lat  Petditus 
i/tvr/a/îf. 

GORÜENDO, 
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GORUENDO,  BA,  «i>.  «.  yf. 
Vieux  mot  i RaRÀlî^  t rempli.  Lat. 
tVM  rf/ertus. 

GORULLO , /.  m.  Petit  globe  ♦ pe- 
tite boule  formée  par  l'imion  Je  plu- 
ficiirs  chüfcs.  Lat.  üluhidus  ^ i. 

GORUPOS , /.  m.  Terme  ile  ma. 
fine.  Nœuds  que  forment  les  .igrêts 
d’un  navire.  Lat.  RuiUnta  tartMii 
ligüti. 

GOTA , /.  /.  Goutte , parcelle 
iVcan  ou  de  quelque  autre  liqueur 
qui  fc  répand  ou  qui  tombe  d'un  va- 
Ic.  Lat.  Gutta , ét. 

Güta.  Goutte»  fc  dit  hypcrholî- 
qiicmcnt  de  ce  qui  cW  en  petite  quan- 
tité. Lnt.  Forum  tftl  nihiL 

Sttdar  Li  ^atit  tan  gm  da.  Suer  à 
jrofl'cî  gouttes. 

Flno  de  gcta.  Mère  goutte  , vin 
de  la  première  goutte,  c'cR  celui 
qu’on  tire  fans  preirurer. 

GoTA.  Goutte,  maladie  cauféepar 
la  ftuxian  d'une  humeur  acre  , fur 
les  articles  ou  jointures  du  corps  , 
& qui  eft  fort  doulourcufc.  Lat  Fv‘ 
dvp'a , CWrtyru. 

Gota  aetetica.  Goutte  articu- 
laire; C'eft  celle  qui  a foii  üége  dans 
les  articulations.  Lat  JLrbus  articu- 
iaris. 

Gota  coial.  L’cpilcpGc,  ou  mal 
caduc.  Lat  f^pUe^a, 

Gota  seeena.  Goutte  fereine, 
privation  totale  de  la  vue,  quoiqu'il  I 
n'y  ait  aucun  vice  apparent  dans  ! 
l’œil , fi  ce  n’cft  que  la  prunelle  cft  ^ 
plus  dilatée  & plus  noire.  Lat.  /V- 1 
sus  priWh'o  ah/tfitc  dwKno  octJorum,  j 

Gotas.  Terme  d'Archinrélnrc. 
Gouttes,  petits  corps  cii  forme  de 
clochettes  qu'un  met  fous  la  plattc* 
bande  de  l'onlre  Dorique  an  droit  de 
chaque  triglyphe.  Lit  G::fta. 

Diir  gota  Ci'Tai  uigttmt  coja.  Celte 
«xprcfîîoji  marque  h crainte  & l ap. 
prehenfion  que  &iufc  une  cAtrcpriic 
ou  une  occupation  , à caufe  du  dm- 
ger  ou  de  la  peine  dont  on  s'apper- 
qoit  qu'elle  fera  fuivic.  Lat  Summo 
angort, 

PJo  dura  u’J3  goia  de  agua.  On  dit 
d'un  avare  qu'il  cfi  incapable  iK?  d«n- 
pcr  une  goutte  d’eau  a qui  que  te 
fuit.  Lat  Kec  gutUun  tribuct, 

Mo  Vît  gota.  Ne  voir  goutte.  Ex- 
prefiion  barbare  qui  lignifie  qu'un 
nomme  cft  entièrement  prive  de  la 
vnc  : & moralcmcut , Ne  favoir  ce 
qn'on  fait  dans  ce  qn'on  entreprend. 
Lat.  Caaifire, 

GOTEADO  , DA,  ad',  m.  ^ /. 
Tacheté , éc  , moucheté  , ée.  Lat 
Gutta!i(S  , a , Kfn. 

GOTEAR  , 1^.  fA  Dégoutter,  tom- 
ber goutte  k goutte.  Lat  SitHare. 

Gotear,  atj  figuré,  Donner  peu 
à peu  ce  qu'un  nous  demande.  Lat. 
.Ægri  luijiri. 

QOTLBJi  f / /.  Gouttière  , par 


oh  les  eaux  s'écoulent  des  toits  , lors 
qu’il  pleut.  Lat  StiUicidittm  , ii. 

Cotera.  Trou  qui  fe  fait  dans 
un  toit , & par  où  l'eau  dn  ciel  tom- 
be goutte  k goutte  fur  le  plancher 
d’mi  grenier.  Lat  StUHcidiunt , si. 

Gotera  : C'efi  aufll  l’endroit  fnr 
lequel  1a  gouttière  donne , ou  la  mar- 
que qu'y  lailfe  l'eau  qui  en  tombe. 
Lat  GuttiS  decidentif  vrJiigiKm  , ii. 

Gotera.  On  appelle  ainfi  les  pen- 
tes d'un  dais,  du  ciel  d'un  lit,  d'tt- 
ne  impériale  , & des  foubiflcmens. 
Lat.  Ora  penjïiit. 

Es  unit  gotera , fc  dit  figïircmcnt 
pour  marquer  la  répétition  continuel- 
le d'une  même  chofe  : Ainfi  l'on  dit 
d'un  homme  qui  vient  fuis  cefie  nous 
emprunter  de  l’argent , que  c’eft  une 
gouttière.  Lat.  SVtÙicidium  re/ert. 

Refr.  J^uie»  m adoba  o quita  gaie- 
ra  , btfcf  ca/a  entera.  Ce  proverbe 
fignific  que  les  îneonvéniens  les  plus 
légers  en  apparence  ont  des  fuites 
fàchcufcs  , lors  qu'on  n’a  pas  foin 
d'y  remédier  à tems. 

‘ GOTEKON,  /.  m.  augm.  de  Go^ 
ta.  Grolfc  goutte.  Lat  Ingens  gut~ 

fd  , 

GOTERONCILLO  , / m.  dim.  de 
Goteion.  Petite  goutte.  Lat.  Gutttt- 
la  ^ te. 

GÜTHICO  , / m.  Ordre  Gothi- 1 
que  , terme  d’Architcéhjrc  , qui  cft  ' 
luit  à 1a  manière  des  Goths.  On  ap- 
pelle ainfi  rArchitcéliirc  que  les  Goths 
ont  introduite  dans  les  lieux  où  ils 
fe  font  établis , pour  diftiugucr  leurs 
édifices  de  ceux  des  Romains.  Lut 
Gotl  iens  ordo  , inis. 

Goi  hico,  en  jargon  fignific  No- 
ble , ült.fire  , difUngué.  Lut  A'obi- 
iliuJMf. 

GüTOSO  , SA  , oiij.  m.  ^ /. 
Goutteux  , etifc  , qui  efi  travaillé 
de  b goutte , qui  clt  fujet  à la  gout- 
te. Lat  , Lhiri^ricus , a , 

uni. 

GoTOfios.  On  appelle  Gouttctix 
les  oifeaux  de  proie  auxquels  une 
maladie  a fait  perdre  rtifagc  des  jam- 
bes. Lat  Ânhriiû'us. 

GOVO  , / w.  le  même  que  Goso. 
C’efi  un  vieux  mot  Cafiillan  dont  on 
fait  encore  ufage  dans  les  montagnes 
d’Amgon- 

GUZ.AR  , a.  Jouir  , pofleder 
quelque  chofe  aduclïcmcnt , en  être 
le  maître.  Lat  Ohtincre  , pqf/ùieTe  , 
potiri , frtti. 

G07.ARSE.  Recevoir  dit  pîaifir  , 
du  contentement  , de  la  Ciü^aéHnn 
d'une  cl.ofif.  Lat  Gaaderc. 

Gciwr  de  Dios.  Jouir  de  la  vtic 
de  Dieu  , être  mort  Lat  Ai  fuperct 
evchjè  , Dm.n  videre. 

Oosar  ici  tiempa  , ù de  la  foriuna. 
Jouir  du  tc.us  ou  de  la  fortune,  en 
profiter.  Lat.  Ttsiipi>re  y vtl  /wtund 
^kti, . 


Goietr  tena  mt^er.  Obtenir  les  der- 
nières faveurs  d’une  femme.  Lat 
Faminam  cQgKirjctre, 

Gozar  y gozar.  Anticlirêfe  , terme 
de  droit  Jouu*  pour  jouir , c'elf 
faire  un  échange  de  quelque  chofe 

f»our  une  autre  , pour  l'uiufruit  feu- 
ement  Lat  Antichrejîs. 

GOZ.ADU  , DA , part.  pajT.  du  ver- 
be Gozor.  PolTédé  , ée.  Lat.  FcJrJ^ 
fus , a y MW. 

GOZNE  y f.  m.  Gond  , morceau 
de  fer  dont  une  partie  eft  arrêtée 
dans  la  feuillure  d'une  porte  , & l'au- 
tre appcllée  mamelon  entre  dans  K'S 
penturcs  qu'on  attache  ^ cette  porte 
pour  b foutenir.  Lat  C'ardo,  inis. 

GOZOyf.m.  Joie,  contentement, 
fatisfaâion  que  procure  b join(f:incc 
de  ce  que  nous  dcürions.  Lat.  Gau* 
dium  , ii. 

Refr.  El  gozo  en  el  pazo.  Nôtre 
joye  eft  tombcc  dans  le  puits , c'e!t-â- 
dirc  , nôtre  joye  n’a  guère  duré. 

GOZOSO , SA,  adj.m.  Joy- 
eux, fc  , gai.  ie  , gailbrd , de, 
content , te  , fatisfait , te.  L.  Gau* 
dent.  IjO'tus , a , am. 

GOZQ.UE  , f.  «*.  Petit  chien  qui 
ne  fert  qu'à  aboyer  aux  paffiins  , 
ou  à ceux  qui  veulent  entrer  dans 
une  maifon.  Lat  Cams  Gotbicus. 

GüZtiUEJO  , /.  m.  dim.  de  Goz^- 
qttf.  Petit  chien  de  DemoifcUc.  Lat. 
Catsiùts  Gotbicus. 

G R 

GRACEJ.VR,  tf.  n.  Dire  le  mot 
pour  rire  , railler  adroitement  éb 
agréablement , folâtrer , fc  divertir, 
Lat.  Jecffri  , fitce^iis  uti. 

(îRACEJANTE  , part.  oll.  du* 
verbe  Grac^ar.  Réjomffimt,  qui  ré- 
jouit, qui  badine.  Lut.  Jecator  y fa- 
cetsis. 

G RACE  JO,  / w.  Agrément,  char- 
me , douceur  dans  le  difeonrs  & 
les  actions,  enjouement,  grâce,  *po^ 
litcfTe.  Lat  lopcr , ris. 

Gracejo.  GranVicircnt , maniè- 
re de  pr(»noncer  d’une  perfonne  qui 
graffeic.  Lat.  l'esba  c^rtnar.di  gra-- 
tia. 

GRACIA  , f,  f.  Grâce  , beauté  , 
bonne  mine , Iwn  air , proportion  élé-  • 
gante  des  parties  du  corp^.  Lat.  EU*- 
gantia,  Froportio. 

Gracia.  Grâce,  faveur  qu’un fn-- 
pèriewr  fait  à un  inférieur,  f^is  qu’il 
Fait  méritée  , Dm»  , libéralité , bon 
office  , pbifir.  Lat  Gratta  y benef- 
ci-.tm* 

Gracia  , fe  prcntl  aulfi  pour  Dou-- 
ccur,  nubilité,  humanité.  Lat  Gr«— 
tia , buwarsitas. 

Gracia.  Grâce,  fc  dit  des  manu— 
rcs  d'agir  , de  parler  , de  s'h*hiller* 
qui  pbifent  .aux  autres.  Lat.  Ec.tuf*- 
•tat-y  (xigantut.- 

Sjacia.. 
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Gracia.  Gnce , Te  dît  aulfi  de 
la  faveur  y de  la  bienveillance  y de 
rumitié  de  quelqu'un.  Lat.  F^twr  , 

Gracia  , fe  prend  aufll  ^itr  Rcn> 
contrei  ingculeurcs  , railleries  fines , 
enjouement,  dclicatefle,  plailanterie 
d'nn  difeours.  Lac  Lep'jr  , fdts , /i- 
ut'., T, 

Gracia  y fe  pread  anflj  pour  le 
nom  d'une  perlbnnc.  Lai.  Xnmtn 
qHü  aücujut  fattiii  graiia  quif  vo£uiut\ 

Co>»o  et  fu  ? Q.ücl  eft  votre 
nom?  Comment  vous  appcllca-vous ? 

J«  graci>*  de  VM.  (îuel  eft  votre 
nom  } 

Gracia.  Grâce  , fignific  aulU 
ReconnoifTance , gratitude.  Lat 
//a,  p^ttt. 

Gracias.  Grâces,  reditdcscon< 
ccfTions  , indulgences  , privil«?gcs 
que  le  Pape  accorde.  Lat. 

Gracia.  Grâce  : Ce  mot  pris 
dans  uu  fens  Théologique  fignific 
un  don  furnaturcl  , fccours  qtic 
Dieu  donne  aux  hommes  fans  qu'ils 
Payent  mérité.  Lat.  Qratia. 

Gracia  a^fuaL  Grâce  aélucllc.  Lat. 
Gratia  affuults. 

Gracia  de  Vios.  La  ^nté  & la 
miféricordc  de  Dieu.  Lat.  Dei  pa- 
iia. 

Gracia  de  Diot.  Les  pavfans  Sc  le 
bas  peutde  appellent  aloû  le  pain. 
Lat.  Faisis. 

Gracia  ejîcaz.  Grâce  efficace.  Lat 
Gratia  ç^cor. 

Gracia  patis  data.  Grâce  gratuite. 

Gracia  bahitual , d JOHchjkante. 
Grâce  habituelle , ou  fanAifiantc.  Lat 
Gratia  bahituaüt  vel  fanÛificanf. 

(hraeia  mobofa.  Mot , pcnCcc  platte 
& infîpidc.  Lat.  /rufiia^  <r. 

Gracia  fufaiente.  C'eft  le  fccours 
avec  lequel  nous  pouvons  faire  des 
allions  fumaturcUcs.  Lat  Gratia  fu/. 
feiens, 

Decir  des  paciat.  Dire  à un  hom- 
me des  vérités  en  Face  qui  le  cho- 
quent Lat  Acriîii  t^jur^are. 

Ùtpaciay  adv.  Gratuitement  Lat 
Gratis. 

Ko  ejia  pacia  en  caft.  Cette  ex- 
preflîon  fignîfie  qu'un  homme  eft  de 
mauviifc  hnmciir. 

Foras  pacias.  Ccttc  cxpreffion  fu 
gnific  qu’on  ne  doit  pas  (avoir  gré  à 
un  homme  d'une  cüufe  qu'il  ne  Fait 
que  par  contrainte.  Lat  J^uid  ergo 
Iwfi , iv/  beneficii  ? 

ftue  pacia  ! Pbifantc  dcmindc  ! 
Plailânte  propofidoo  ! Lat  BelU  qui- 
dem  ! 

Hahltr  de  pacia.  Parler  par  plai- 
Cr. 

CiyJmt  muche  en  pacia.  D me  plut 
fort. 

IfaÜar  gracia.  Plaire. 

Im  Feytia  Ejfher  haîlà  pacia  en  el 
’Rty  Ajutra.  la  Reine  Efthrr  plut 
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au  Roi  Aftuenis. 

Las  très  GVaci'ji,  Divinidadei  fa- 
hukfat , eresn  Agiota , Thalia , y Eu- 
yb.-fifna.  Les  trois  Grâces,  Divinités 
fifauieules,  étoient,  Aglaé,  Thalic 
& Euphroime. 

Decir  pacias.  Badiner  , dire  des 
plaifantcries, 

GRACIABLE  , adi.  d'tmr  term. 
BicnfiaifaDt,  ajfable,  gracieux*  il  fe 
dit  aiiUî  de  ce  qui  eft  aifé  à accor- 
lier.  Lat.  Eacilis.  lîeaignus. 

GRACIADEI,//.  Gratiole,  plan- 
te dont  les  feuilles  font  plus  grandes 
que  celles  de  l'hylTope,  & les  fleurs 
d'un  blanc  ^ui  tire  fur  le  rouge  y 
elle  eft  extrêmement  amère  , mais 
d’im  grand  iifagc  dans  la  Médecine. 

GRACiOSAMENTE  , adv.  Grv 
cieufementy  d'une  manière  gracieufe, 
honnête,  polie.  Lnt  Leyidiy  Cvmi- 
ter , Bviigni. 

Graciosamf.nte,  ngnifie  lufH 
Gratuitemeut , fans  aucune  vue  d’in- 
térêt, gratis.  Lat.  Gratis. 

GRACIOSICO,  CA  . adj.  m.  £jf/. 
dim.  de  Graciofo.,  qui  fc  dit  des  cn- 
(ans  qui  ont  de  la  vivacité  , de  l'cn- 
jouement , des  grâces.  Lat.  Lefidu- 
lus , vr^tiflulut  , a , um. 

GRACIüSIDAD  , f f.  Beauté  , 
agrément  , dclicateife  , perfecUon  , 
bonne  grâce,  dans  cc  qu'on  dît,  & 
ce  qu’on  fp-it.  Lat,  l'atuÿas^  Elcgan- 
tia  , FulcMtudo. 

GRACIOSISJslMO  , MA,  adi.  tu. 
tif  /•  fuperL  Très  gracieux , eufe  , 
très  honiséte , très  poli , ic , très  ci- 
vil, le:  EtaulTi,  très  agréable,  très 
beau,  lie , très  galant . te.  L.  Bettignif- 
I //mai  , Lep%iiJ]ànus^Vetaijl\ÿhnm  y a, 
«m. 

GRACIOSO  y SA  y ndi.  m.  /. 
Beau , charmant  y agréable , pirfiüc  y 
gracieux  y eufe.  Lat.  Venujlus'j  Ful- 
d^tTy  elegans. 

Gracioso.  Facétieux,  plaiCant, 
agréable  y divertiOTant  , eiiioué,  ba- 
din. Lat. /orr/a;  y Lepidsü  y Fedivus. 
j Gracioso.  Bienfaîl^it , enclin  à 
I fiiire  plaifir.  Lat.  FaciHs , Frenus. 

I Gracioso,  fc  prend  auffi  pour 
! Gratuit,  qui  fe  fait  pour  rien.  Lat. 
Gratuitus  « 4 , uns. 

Gracioso,  fc  dit  par  antiphrafe 
pour  Sot,  ridicule,  impcrtiocnt,  im- 
poli , grolTier , ruftre.  Lat.  Infulfus , 
iUepidus. 

Gracioso,  fuh{l.  Comédien  qui 
repréfente  le  ^uffon  dans  une  picce 
comique  ou  férieufe.  Lat  Alisnusy  i. 

Aftts  tvU  cacr  en  pacia  que  fer 
gi*ac/^.  Toutes  les  grâces  font  inu- 
tiles quand  on  n’a  pas  foin  de  ga- 
gner la  volonté.  Lat.  Xi  ssntorem  cap- 
tes- foies  e^iuut. 

GR.ADA , /.  f.  le  même  que  ^/ca- 
ien. 

Grada.  Grille  d’un  parloir  de  Rc- 
ligieufes.  Lat  Cktiriy  arsttn. 


Grada.  Le  marchepied  d'un  Au- 
tel. Lat.  AUarii  fuppedanenm. 

Grada.  On  appelle  ainfi  en  Ga- 
lice, une  herfe.  Lat.  Occa,  *e. 
Graoas  y fc  prend  quelquefois 

Rour  le  tribunal  où  l'on  rend  la  ju- 
icc,  parte  que  les  Juges  font  allis 
fur  «les  gradins.  Lat.  ilsthfeUût-  cmm. 

Grabas.  (iradins  quon  met  aux 
deux  côtés  du  théâtre.  Lat.  Gradsu 
fcenici.  Voyez  Corral. 

CoH  graiLi.  Façon  atlvcrbialc  ufi- 
t'e  parmi  ceux  oui  duiment  des  piè- 
ces au  théâtre.  Il  fignific  qu'on  don- 
ne une  place  gratis  aux  Dames  fur 
les  gradins  qui  font  à côté  du  théâ- 
tre. Lat  Datis  padihas. 

GRADACION,  /. /.  Terme  de  Mu- 
fiquc  , P..riodc  harmouique  , ou  élé- 
vation Je  U voix  par  degrés  , qui 
marque  Jiverfes  pafUons  de  l ame.  L. 

, Grains  snfjicus. 

' (îRADAR,  t»  o.  Hcrfcr,  dunner 
la  dernière  Façon  à la  terre  , en  y 
Faifant  paflcr  la  herfe  apres  que  les 
grains  font  femés.  Ce  mot  ett  ufilc 
dans  U Galice.  Lat  Occaiv. 

GR  U)AT1M  y odt*.  Par  degrés  , 
fucccnivcmcnt , péu  à peu.  Lat  Gra>- 
Jatim. 

I GRADERIA  , /.  /.  Ancmhlagc  de 
pluficurs  marches , degrés,  gradins, 

! bancs  entaftes  les  uns  fur  les  autres 
en  amphithéâtre.  Lat  Graduum  erde. 

GRAÜILLA  , ff.  Petit  de- 
gré y petit  gradin  y petite  marche  * 
|>etit  banc.  Lat.  Fart-us  putdsü. 

GRADO  , f.  m.  Ce  mot  dans  Ton 
acception  dircélc  , fignific  U même 
choie  que  Ffcahn , mais  on  dit  ordi- 
nairement Grada. 

Grado.  Degré  de  dignité  y rang, 
place  qu’mi  tient  dans  l'Etat.  Lat 
6Vada;  , us. 

Grado.  Degré,  en  termes  de  Mé- 
decine, tft  une  certaine  cxtaifion  det 
qualités  clémencaircs  : Le  poivre  eft 
chaud  â un  tel  degré.  Lat  Gradus. 

Grado  df.  PARtsTtsco.  De- 
gré de  parenté.  Lat.  Cognativnis  pa- 
dw. 

Grado.  Gré,  bonne  volonté  qu’on 
a de  faire  quelque  ebofe.  Lat 
fè. 

Grado.  Degré  , fe  dit  auffi  dans 
les  ünivcrtilés  des  lettres  qu'on  diur- 
ne à qticlqu'un  , pour  lui  permettre 
d'eiifcigner  , après  qu’il  en  a été  ju- 
gé capable  par  un  long  examen.  I,. 
Gradus  in  Univerfitute  , vel  Acade- 
snià. 

Grados.  Les  quatre  Ordres  mi- 
fleuri  que  l'on  confère  apres  la  ton- 
fiirc.  Lat.  Ordinîs  padus. 

Grados.  Degrés , en  terme  de 
Géométrie  , ce  font  les  trois  cent 
fuixante  parties  dans  Itfquelles  on 
divife  le  cercle.  Lat,  Chcaili  padat. 

Grados.  Degrés  , fe  «lit  en  ter- 
mi»  de  GramBuirc  de  I cxcts  qu'on 
tcir4arque 
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rerrRiqiie  dans  la  Cf^nifîcati  m dc^ 
mois  , t.11  au  mut  poütif  d'où 

ils  dérivent  * tels  que  l'ont  le  Com- 
paratif, & le  Superlatif.  Lat.  G»*a- 
diif  cram  rtittichf. 

En  p",hh  de  oprlMon,  Terme  de 
Palais  qui  fc  dit  de  l'ctat,  de  la  qua- 
lité , ou  de  la  voyc  d'appel.  L.  Jtt- 
re  ifpp.'II.'Jîonii. 

r.RADUACION , / / Graduation , 
Tnélion  de  déterminer , fnit  en  m<>> 
nie,  foit  en  phylique,  l’excès  que 
les  chofes  ont  les  unes  fur  les  autres. 
Lat.  Kenttu  diuu:^o  vel  érjiimatio  ftr 
gradus. 

GKADUAL  , /.  tft.  Graduel,  ter- 
me d’Ë^Iifc , qui  le  dit  de  certains 
verfets  qu'on  chante  entre  l’Epitrc  & 
l'Kvan'^ile.  Lat  Gradmie , ii:.  \ 

Pfnbnoi  frra;C/ailrf,  On  appelle  Pfau-  ; 
mes  t^aducls  les  quinze  qui  font  com-  i 
pris  depuis  le  nviufquci  au  155  in- 
clulivcmcnt.  Lit.  Pfalmi  rrnAïuties. 

GKADUALMKNTE,ndr.  Par  dé- 
sirés , fuecdlivcment , peu  a peu.  L. 
(iradatitn. 

GKADUANDO  , f.  m.  Celui  qui 
cil  à la  veille  d'être  gradué  dans  une 
Uuiverfîte.  Lit  G'iodu  tnitikurdits, 
GRADt'AK,  f.  a.  Mefiîtcr,  dé- 
terminer l’excès  phySoue  ou  moral 
des  cliofes  en  donnant  a chacune  le 
nr.j;  qui  lui  ell  du.  Lat.  Pet'  gradia 
dnnefir:, 

Graovak.  Graduer,  conférer  des 
degrés  dans  une  Univerfîté.  L.tt  Ad 
gritJus  proTïtt/fH're. 

Groduttr  ttneireuh.  Terme  de  Geo- 
œétrie.  Graduer  un  cercle , le  divi- 
fer  en  degrés.  I.at  Ctrcuium  ht 
gradtit  divùUre. 

GRADUADO  , DA  , part.  puj~.  du 
verbe  Gruduuf  dans  fes  acceptions. 
Mefuré  , Gradué  , ce.  Lat.  In  gra- 
des divifui  , itd  grudwtt  tvcélus. 

GRAFIOLES  , j\  m,  Efpccc  de 
imillqtain  qui  a la  ligure  d'une  dou- 
ble SS.  J.at.  C'ontortwn  crujluîie» , /. 

GR.\(îKA,  f.  f.  XonparciUc  , tf- 
pece  de  dragée  extrêmement  menue 
qui  fcTt  g}  Etpagne  dans  le  tems  du 
Carnaval  , à tirer  aiîx  femmes  dans 
les  maifons.  Lat  Grtat^k  fixetharo  ewt- 
ditü. 

GRAJA  , f.  f.  Choucas,  oifean. 
Lat.  Graeuhy  Âlontduit  ^ ^t. 

Kç  entmido  it  gr<ija  pekda.  Vous 
ne  m'attraperez  pas. 

GRAJADÜ , yl  »«.  Terme  de  ma- 
rine : Barre  du  gouvernail.  Lat  Gu- 
kemacuU  tmnubrjum , ii. 

GRAJO,/  m.  Geai,  oifeau.  Lu. 
Grneus  , Grai'uius , t. 

GRAJL'NO  , NA  , eJj.  nt.  £5*  /. 
Qui  apartient  ou  qui  rclTcmblc  au 
«cai. 

GRAAiA,//  Chiendent,  plante. 
Lat.  Grmnen  , i«ij. 

GRA.MALLA,  /./.  Efpècc  dérobe 
à manches  pointues  coounc  l'habit 
Tom.  II. 
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I des  AnguRins,  qui  cft  encore  en  nfage 
dans  l’Arr.v'.jn.  Lit  C*W«iw>;,  idis. 

GR.\.MALLER.A  , /.  /.  le  même 
que  iMres.  C'cil  un  mot  uTité  dons 
la  Galice. 

GRAMAR  , r.  <1.  Donner  la  der- 
nière fiiqon  à la  pâte  avant  de  l’en- 
fourner , former  le  paiiL  Lat  Jhtf- 
fant  iteritm  /t  hifcre. 

GRAMATICA,  /.  Grammaire, 
art  qui  cnfcigne'à  parler  & â écrire. 
Lat.  Gramnuifica  , c.r. 

Gramatica:  On  appelle  ainfî  par 
antonomaR;  i'euide  de  la  ianque  La- 
tine. Lat.  Lifigit-t  La{.'n-e  /huUum. 

G ravatica  pasoa.  I.erens com- 
mun. I^t.  Maiuraiis  /apicKtia , vei 
iogica, 

GRAAAATICAL,  Oi(;.  d'une  ttrm. 
GrammaticaUqui  apartient  à U Gram- 
maire. Lat.  Grumtmticui  ^ a^um. 

GRA’*lATlCü  , f.  M.  Grammai- 
rien, celui  qui  fait  ou  qui  «mfei- 
gne  la  Grammaire.  Lat  Gramtnath 
eus . i, 

GRAAUL,  /.  ni.  Trufquin  , In- 
Rruincnt  dont  fe  fervent  les  meniti- 
fiers  £:  les  ébcniflcs  pour  tracer  des 
lignes  fur  le  bois.  Lat  Rundm  gra- 
p^iea. 

GRAN,  tfdr.  d'une  tena.  le  même 
que  6Va-‘idr.  Grand-  Lat  Jtfugnus , 

*1 , un*.  C’eft  une  fyneope  de  ce  mot, 
qu'on  n’employc  qu'au  iinguHcr,  tant 
iLins  Us  mots  qui  conuneiicent  p.ir 
imc  voyelle  , que  dans  ceux  qui 
commencent  par  une  confonne , mais 
qui  précède  toujours  le  fubRantif, 
comme  gran  empenj , idta , gra» 
Cermoii , gnut  cofa, 

GR.ANA,/. /.  Graine,  femcncc 
que  produii'cnt  les  arbres  & les  plait- 
tes  pour  h coufervation  de  l'efpèce. 
Lat.  Senten  , gram , or:pn. 

Grana  , fe  dit  du  tems  que  le  blé 
cR  en  graine.  Lat  SetHeraandi  tempus. 

Grana.  Ecarhte,  étolfe  teinte 
d’écarlate.  L.it.  Pannus  çoexintHs  vtl 
murice  tinÜus. 

Grana.  Cochenille  , c’eft  l'ingré- 
dient avec  lequel  on  dorme  la  cou- 
leur écarlitc.  Lat.  Cm'ur , f.  Mu- 
rex^ ids. 

Grana,  fe  dit  figurément  de  la 
rmigctir  des  lèvres , & des  joues.  Lat. 
Purpura. 

Grana  del  Paraiso.  Voyez 
ÇardaTJtamo. 

ÜR.ANADA,  / /.  Grenade,  fruit 
du  grenadier.  Lat.  Maistm  Punkwm. 

Granada.  Grenade,  en  terme  de 
guerre  , cft  un  petit  globe  de  fer 
creux  rempli  de  poudre  Enc,  qui  n'a 
qu'une  ouverture  pour  y fiiire  pren- 
dre ,1'amorec.  Lat  Uoüs  ignixria  mif- 
jfUs. 

Granada  real.  Efpécc  de  bom- 
be qu'ou  jette  avec  un  mortier.  Lat 
Oilx  ignioi'ia.  JExeus  giahus  ignitus. 
GR.ANADERA,/.  /.  GrcruiUcrc 
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efjKCC  de  gibecière,  qu'on  dorme  â 
chaque  grenadier,  pour  y mettre  fes 
grcnidcs.  Lit.  Grancitaria  pera , ^r. 

GRANADERO,  f.  w.  Grenadier, 
foldat  qui  porte  une  gibecière  pleine 
de  grenades.  Lat.  Granatarius  m/ir/, 
;V/j. 

GRAX.ADILI.A,  Jl  /.  Grenadille, 
plante  de  l’Amcrique  autrement  ap- 
pclke  Rcur  de  la  paUion.  Lat  fhs 
pf\l)tottis. 

GR.AX’ADILI.O  ^ f.  m.  Arbre  des 
Indes  dont  le  bois  cil  tout  picoté  &. 
marqiieté  de  la  couleur  du  miifc. 

GR.AXADO,  /.  m.  Grenadier  , ar- 
bre fruitier  qui  produit  les  grenades. 
Lat.  JUnUiS  i'/m/V*i. 

GRANAR,  t'.  n.  Grener,  monter 
en  graine  , prodnirc  de  la  graine. 
Lit.  SetMentitrt. 

CRAX.^DO  , DA  , pajf.  dtt 
j verbe  Granui-,  Grené,  ce.  Monte,  éc 
en  graine.  Lit.  Seminihus  reftrtus^ 
a , uM. 

Granado.  Illuftre,  remarquable, 
dUHngué,  noble,  éclatant  , mémo- 
rable. Lat  InJ'ignis  , nobilis  , clurus  ^ 
a , usn, 

GRANATE,/  m.  Grcn.it,  pier- 
re précieufe  fort  rouge  , aiufi  nom- 
mée parce  qu’elle  rcircmblc  en  cou- 
leur an  grain  de  la  grenade.  Lit 
Carhstncuîut. 

GRAXAZON  , / /.  L'afrion  de 
produire  de  la  graine.  Lat  Seutentado, 
AV  lirgoi-a  à gr,m«2«i.  Cette  af- 
faire ne  nrnlfira  point 

GRAXCAXüN  , / w.  Gros  canon, 
en  termes  d'imprimerie,  cft  le  cira- 
éHre  qui  cft  entre  le  double  canon 
& le  petit  canon.  Lit.  lâttera  t\po~ 
grafd'i'tt  wajor, 

GRANDE,  ad},  d'une  term.  Grand, 
terme  de  comparaifon , ce  qui  a plus 
d extenfion  qu'une  autre  chofe  à li- 
queUe  on  le  raportc.  Lat  Grandis, 
àiingmts  ^ a,  utn. 

Grande.  Grand  d'Efpagne.  Lat 
Jlijpanus  Dynaftes , te. 
GR.AXDKCILLO , lla,  adj.  m, 
f.  dim.  Qui  a une  grandeur  pro- 
portionnée â la  qualité  , k fa  cundi- 
tûm , & à fun  état  Lat  J^uod  ad 
dehiemn  magnitudiKem  accedit. 

GRAXDEMENTE,  adv.  Grande- 
ment , d'une  manière  grande  , diftin- 
guée.  Lat  Afignoperi^  fumnti. 

GRANDEZA  , /.  /-  Gramieiir  , 
étendue.  Lat  Jilaptituio  , inis. 

Grande/a.  Grandeur,  majefté» 
puiHauce,  fouvcraincté.  Lat  Jlag- 
nifkentta , fpkndor  , oris. 

G&anokza.  GrandclTc  , qualité 
d'un  Grarut  d'Efpagne.  Lat  Uijpansf- 
rum  Optitnatum  dignitas. 

Grandeza,  fe  prend  aiiiR  pour 
le  Cuqrs  des  Grands  d'Erpagne.  Lat 
tHt\snaitim  çpneurfus , ûs. 

Ex.  did/d  ri  Rey  acow^Uada  de 
U Grundeza.  Lc  Roi  fortit  accom- 
1 pignc 
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(te  tou^le^  Grsiiils  Je  fa  Cour. 
GRAXDILLON*  , na  , aii,  m. 
fÿ*  f.  aUjim.  Je  Gr.xnXt,  Terme  de 
raillerie.  Trc's  gr.inJ  , démcfurc , 
CXCcUjF.  Lat.  Prj^i-anâU. 

GR.ANDILOtiUÔ  , QUA^aJr.  m. 
^ f.  Qjii  dit  rie  grandes  chafes  , 
iubiime,  qui  a le  ilyle  ma;mtiquc  , 
grinJ,  élevé»  pompeux..  Lat.  Grmw 
âilaquus , a , u*h. 

GRAXDJOSAMEKTE»  ait».  Ma- 
gniH  {uement , po.mpeufcmcnt. 

GRANDIOSIDAD,//.  Grandeur, 
éclit  , magnificence  , pompe.  Lit. 
SpU>iior , wh.  Magnijkenti^i  , a. 

GRANDIOSO  , SA  , udj.  m.  ^ f. 
Grand,  pompeux,  magniH|ue  , plein 
dv'clat  & de  majefté.  Lot.  SplenAU 
dut , , O , Wft, 

GRANDISSIMO , ma  , adj.  m. 
^ f /'•^rr/.  Très  granvl,  très  gran- 
de. Lat.  Pr^ranJifi  e. 

GRANDON,/  M.  augm.  de  Graf:^ 
it.  Le  même  que  Gr*itî/Û<».*». 

GRANDOR , /.  m.  GrajiJeur , éten- 
due. li  it  Jf.tgn:tuvh  , 

GRANDURA,7t  /.  le  meme  que 
Gr*itnhr,  Ce  naot  n*ell  plus  uiité. 

GR.\KFX , f,  ut.  .H  mceau  de 
gnijîw  Ce  mot  ne  s’cmpIoye  que 
comme  un  adverbe.  J gritmly  par  mon- 
ccaii.x.  Lat.  Âcen>aii>fi.  \ 

GRAKKRO,/m.  Grenier,  lieu  où 
l'on  ferre , où  l'on  garde  les  grains 
battus.  Lat.  Ilor'-cunt , ri. 

Granero.  Grenier;  on  tUt  figu- 
rémeat  d’un  pays  qui  a aTcz  de  grains 

tour  en  fournir  aux  autres , que  c'cH 
:ur  grenier. 

GKANGÉ  XR  , v.  a.  Cultiver  Icc 
champs  , le.  labourer,  tn  prendre 
filin  pour  qti’ils  produifoit  des  ré- 
coltés abondantes.  I-at.  £,vc./rrf,  /'iV- 

GRA.VGEAfi.  Profiter,  gagner, at- 
querir  une*  chufc-  Lat  //../roiYrr, 

Graxgeaa  , au  figuré,  Gagutr 
ramltlé.  les  boruics  graee^  de  qu:l- 
qu’un.  Lit.  'irrc.  Jjtcrari. 

GRANGLAÜJ,  da  , p.<r/.  pa/.  du 
Terbe  Grarsgtaf  dan-;  fes  ac.’cptions. 
Gagné,  ée,  acquis,  ifc.  Lat.  Acquit 
Jituf  ^ Cf^tpti‘-ttu(  y tf,  um. 

GRAN^ILRiA  , /.  /.  Ciain,  pro- 
fit, avnir.?gc,  utilité.  Lat  iMcuittty 

eotiprufutfou , r. 

GRANGERO,  / w».  Oranger , mé- 
tayer, Krniier  qui  tient  une  terre  à 
Jerme.  Lat  rùiicusy  i. 

Gsa.sgeao.  Mirchand,  commer- 
cant , iicguCitnt  , & auiü  Brocan- 
teur. Lat  jUifcutvr. 

GRAN  GUARDIA  tn.  Gronde 
garde,  en  termes  de  guerre,  c'eft 
un  corps  de  cavalerie  cutnpofé  de 
plufieurs  clcadrous  ditaehés  à la  tête 
du  camp  ^ pour  rciLier  quelque  tems 
À Vctiueiiii  juiqtt'à-ce  que  l'armée  ait 
le  tons  Je  fe  meure  eu  ordre  pour 
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combattfc.  Lat  Projtâ^  excubùe , | 

arum. 

GR.ANICO,/  m.  dim.  de  Grano. 
Petit  grain , menu  grain.  Lat  Gr».  I 
ludut , /.  I 

GR.\NILLA,  / f.  dim.  de  Grano. 
Petite  graine. 

Granilla.  Petite  bourre,  duvet  J 
qui  fe  trouve  fur  l’envers  du  drap 
& dans  la  laine  filce.  Lat.  JUnm 
granulus.  • 

GRANIIXO  , /.  m.  dim.  Le  mê- 
me qtic  Granico. 

Granillo.  Le  pépin  d*un  fruit 
Lot.  Ai'inufy  i. 

Granillo,  fignific  auRî.  Gain  , 
utilité,  profit.  Lit.  iMcruiH , i.  | 

GK\M2AR,  r.  fl.  Grêler,  tom- ' 
ber  de  la  grêle.  Lat.  Graniimre.  ' 

Granizak.  Grêler , fe  dit auni  fi- { 
gurément  pour  jetter  une  chofe  en  : 
quantité  & avec  Violciwc.  Lat.  Spar-  \ 
grre , gru'ulifturf.  i 

GR.ANIZO ,/ w.  Grêle.  LatGiû»- 

do , r:if. 

Granizo.  Taie,  maladie  des  yeux. 
Lat.  Jlv  iiMf/  graiTiU. 

GRAKJA,/.  f.  Grange,  métai- ! 
rie,  ferme.  Lat.  /'/ÏÏa,  «c. 

Granjji  , fe  dit  auflî  parmi  les 
moines,  du  tems  qu’on  va  palier  .1 
imc  métairie  pour  s’y  divertir.  Lat. 
flliatica  reerfar»*?,  û/rif. 

GR.ANO , /.  tn.  Grain , fe  dit  de 
la  graine  ou  fcmencc  qui  vient  dans 
les  épis , qui  fert  à la  nourriture 
des  animaux.  Lat  Granum  , i.  S:- 
men , init. 

Grand.  Grain , petit  corps  ou  par- 
celle d’un  corps  ©rganifé.  Un  pain 
de  fel,  un  grain  de  pouÜivrc.  Lat. 
Grafr/itn , A/ira  , tC, 

Grand.  Grain  , fç  dit  auîTi  des 
petits  corps  ou  fruits  que  portent  les 
plantes , tomme  un  gnin  de  grena- 
de , un  grain  de  ralün.  Lat  Gratm/n. 

Grand.  Grain  , fe  dit  auifi  de 
termin  fable  grofiier  qui  fe  trouve 
dans  tes  pierres  & qui  fait  corps  avec 
elles,  mais  qu’on  diiHngue  k fa  fi- 
gure. Lat  Graniitn , Alita , a. 

Grand.  Cloud,  piiihilc,  glande, 
boutons  qui  viennent  fur  le  corps  & 
qui  jettent  de  la  matière.  Lat  Pn/^ 
tuîtt  , «r. 

Grand.  Grain  : en  termes  d’ar- 
tillerie on  appelle  mettre  un  gnùji 
à une  pièce , lorfque  fa  lumière  s’ô- 
tant agrandie  pour  avoir  trop  tiré, 
on  h remplit  d’un  métal  nouveau. 
Lot.  Parvvius  cylinàrus  tndaUkut  /or- 
tnt'tti  kdüà  foramim  uidttta^  uS  lu- 
mrn  pnfeiatur. 

Grand.  Grain  , fignific  aulU  le 
plus  petit  des  poids  dunt  on  le  fert 
pour  pefer  les  chofes  préeieufes.  Lat 
Gramnn. 

Cx.ANO.  Grain  y lors  qu’il  s’agit  de 
pierres  préeieufes,  la  quatrième 
parue  d'uu  carau 
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Grand.  Grain,  en  fait  de  cuirs* 
Voyez  Pior. 

Grand.  Grain,  en  pharmacie  eft 
une  partie  de  l’onre  qu'on  divife  en 
huit  dragmes  , la  dragme  en  troU 
fcrupules,  & le  fcrupulccn  vingt-qua- 
tre grains.  Lat.  GrcKttJn , ». 

Rcf.  6Vfl»fl  4 grano  hinibr  la  gaU 
Una  f/  papo.  Petit  profit  remplit  la 
bourfe. 

GRANXJA , f.  f.  Grains  de  rai- 
fins  qui  rcHcnt  au  fond  du  rnnicr, 
hotte  , ou  corbeille  , dans  laquille 
on  tranrportc  les  raifins  au  tems  Jet 
venilanges,  Lat.  Acini  uv<a  Jparfi, 

Granl'.ia.  Pépin  de  raifin  &: 
d'autres  fruits.  Lat  Atiniy  orum. 

GR.\NUJADO  , OA  , ad',  tn.  f. 
Grenu,  uc  , chargé  de  raifms.  lat 
Granofm . fl,  uttt. 

GR.^NULACIOK,/.  /.  Granulation, 
terme  de  Chymie,qui  fe  dit  des  mé- 
taux , larfqu’cn  les  réduit  en  gre- 
naille. Lat  ht  grenu  ftruvtiio, 

GRANZAS  , / /.  Criblure,  le 
menu  grain  qui  relie  après  qu'on  a 
retiré  le  meilleur.  Lat.  Atui , m/. 
C'rihro  tJttrda , ormtt. 

Granzas.  Crafic  , écume,  or- 
dure des  métaux.  Lat.  Pmgjmcnta, 
orant.  d*!  flrf’a , 4*. 

GRANZüN’ES  , /.  m.  Reflet  iW 
paille  que  Ict  chevaux  & les  brebis 
laiirent  parLX*  qu'ils  font  trop  dtirs 
pour  pouvoir  les  manger.  Lat.  Xptih 
quil'éS  , Pktg.an:ntj  puîrn'. 

GRANüN’  , f.  tu.  Kfpècc  de  fe- 
maule  foitc  avec  du  b!  • cuit  en 
grain  , ou  ce  même  gra,n  bouilli. 
Lat.  Triticuni 

GRAPA  , /.  f.  Crnmp.an,  infiru- 
ment  de  lêr  qui  fert  h attacher  mie  cho- 
fe avec  wîc  auLrc.  Lat  Xtxus  /errms. 

(r&APA.  Grappin.  Les  Maréchaux 
appellent  .linü  cerraines  arrêtes  qm 
viennent  fur  le  nerf  des  jambes  de 
derrière  tFiin  chcs'al,cnformedc  gal- 
les ou  tumeurs  entre  le  jarret  & le 
paturon.  L.it  Cktif  ariknltre  , Spi- 
na  « rr. 

GRAPHO.METRO,  / /.  Graphe. 

mètre,  LiUruiiicnt  de  .Mathématique 
qui  ell  un  demi-ccrele  divifé  en  lüio 
degrés,  avec  une  alhiJade,  despinu- 
les , & une  bouifolc  au  toilicu.  Lat 

Gri'photncti’utttj  i. 

GKATON y /.tn.  augnt.  Gros  cram- 
pon. Lat.  Aluximus  nexus  ferrrut. 

GRAS5JA  i f.  f,  Grtilfc  , terme 
gencrique  pour  exprimer  toutes  for- 
tes de  graÜTcs  d'.uiimaux.  Lat  Pin^ 
gudo,  AkUpi. 

Gbassa.  On  appelle  encore  ainfi 
la  gomme  de  gaicvrier.  Lat  f rr- 
nixy  icis, 

Grassa.  Groilfe,  cralTe  qui  s'at- 
tache aux  habits.  Lat.  Si^rits , Tficr— 
citia. 

I Grassa.  Encre  de  la  Chine,  d nu t 
[ oa  iê  L'xt  p^ui;  ccri»  6c  pour  dclli- 
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ner.  î.at.  ntramaitim , t. 

GRASSŒNTO , TA , aHJ,  m.  ^/. 
Gnsi  ni*.  Plein,  ne  »lc  gnuflfc  & 
i!e  craiTe  , craflctix , eufe  , malpro- 
pre. CrnJujy  a,  um. 

GRASSO , SA , aSj.  m.  ^ f.  Gi'» , 
gralFe , ouciücux , eufe.  Lat.  P/»- 
gtiifn  f. 

G&AâSO  GrallTe.  Lat  Aitpy 
ifîs. 

GRASSOKES , /.  w»  Sorte  de 
manger  de  Carême  fait  avec  de  la  fa- 
rine , ou  du  b1e«l  pilé  , dn  fcl  en 
grain , du  hit  d’amiadcj  ou  de  chè- 
vre , du  fucrc  & de  h cançllc.  Lat. 
Pubnutti  jçm/n , àicoilo  tritico  ^ U- 
è/i*  c^ndittpfi. 

GRATAMENTE,  adt*.  Gracîeufe- 
ment , d'une  manière  gracieufe.  Lat. 
GrutK 

GnATIFICACION  , f.  f.  Gratifi- 
cation , don , prcfcJit  , UWralité  , 
bienfait.  I at.  AIwius,  D<muin , i. 

GBAriPiCACiON.  Gratification  , 
fc  dît  aufiî  i!*«ne  Tomme  ^ue  le  Roi 
donne  aux  Ofiicicn  outre  leur  paie 
ordinaire , pour  qu'ih  tiennent  !cur& 
compagnies  complcttci.  hi\.,L%raJlU 
fodhvH  ir^nium, 

GR ATIEICADÜR , / w.  Celui  qui 
gratifie.  Lat  Ranuncrutor  ^ w»/. 

GRATIFICAR  , t'.  a.  Gratifier  , 
faire  quelque  grâce  , don , faveur  , 
ou  libéralité  à quelqu’un.  Lit  Rrusu* 
ncroii.  Dcfiorr. 

GRATIHCADO  , da  , paît  pajf. 
du  verbe  GratiJ:cttr.  Gratifié  , çe. 
Lat.  RtmttntraiM.  Dcm>tSui^  a,  um, 

GRATIL,  /.  m.  Terme  de  3\ari- 
nc.  Le  milieu  de  h voile  par  où  cl- 
ic tient  à h vergue,  garcette  de  ris. 
Lat  Mfdiim  quo  vélum 

GRATIS  , aàv.  Gratis.  C’eft  un 
mot  purement  Latin , qui  fi  jnific  P.ar 
gncc  , gratuitement  , & fans  qu'il 
en  coûte  rien.  Lat.  Gratit,  Grauriti. 

(ÎRATISSIMO,  MA, 
fupr.L  Très  agréable.  Lat  Grai^ 
mut , a , um. 

GRATITUD,//  Gratitude,  rc- 
connoiiCince  d'une  grâce  quon  a re- 
çue, HKçofition  de  Vaine  à rccoiinoî- 
^c  un  bienfait.  Lat.  Outtus  (mimuf. 

Gx  ATITCD.  FluÜeurs  perfoimcs 
qui  ignorent  leur  langue,  cmployent 
Ce  mot  pour  /Igruiu.  L.  Gratiuy  Be~ 
nex'^lfKtia , a. 

GR.\Tü,  TA,  .^gréa- 

jblc  , qui  phit,  qui  fait  plaiilr.  Lat. 
Gratuf , a , um. 

Gsato  , fe  prend  quelquefois  pour 
tcconnoifiant.  Lat.  Gratas. 

GRATONADA  , /.  /.  Ragoût  fait 
avec  des  poulets  à moitié  rôtis,  du 
lard  , des  atnamles  , du  bouillon  de 
poule,  des  œufa  frais,  des  épiceries , 
& des  herbes.  Lat.  Condimenti  ge- 
ntu , ex  pulUi  gmUinactii 
lu  ^ 

GRATUITAMENTE , odr.  Gra- 
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! tuitement , fans  profit , fans  interet, 

' d'une  manière  gratuite.  Lat  Grc- 
\til. 

GRATUITO  , TA  , aij.  m.  fV  /. 

^ Gratuit , ite , qui  fc  fait  fans  intérêt. 
Lat.  GraiuîtHs , a , wn, 

' ORATUlAtlON  , f.  f.  Congntii. 
htion , témoiguige  de  h joyc  qu’on 
a du  bonheur  d'autrui , la  joyc  qu'on 
témoigne  d'une  ehofe.  Lat.  GratuU- 
tio  , oniV. 

GRATULATORIO  , ria  , edj. 
m.  ^ f.  De  congratulation , de  con- 
juuifiànce  , de  félicitation.  Lat.  Gra~ 
edatarius , a , um. 

I C>trta  gratiijaiorltu  Lettre  de  con- 
gratuht'on. 

GR.W'ADOR,  f.  m.  Graveur,  ce- 
lui qui  grave.  Lat.  Sculpter.  C’j-4i- 
tcr. 

GR.AVAMEN,/m.  Charge,  obli- 
gation , fujétion  , fervîtude  qu'on 
impofe  à quelqu’un  par  contrat , ven- 
te ♦ ou  autrement.  Lat  Onus , rrir. 

GRAVAR,  f.  a.  Graver  , tailler, 
incjfcT  le  bois , les  pierres , les  mé- 
taux avec  un  cifeaii , ou  ;m  burin, 
ou  avec  de  l'eau  forte.  Lat.  Sculpc- 
re.  Vuhrt. 

Gravar,  figirificaufij  Opprimer, 
afiTiiiettir,  accabler,  mufer  de  h pei- 
ne , Bchcr , importujiei , incommo- 
der. Lat  Gravure. 

GRAVADO  , nA  , part.  pajf.  du 
verbe  Gn.viïr.  Gravé , ée.  Lat.  S<uU 
fttts.  Ca^iatus.  Gra^  atus , a , um. 

G.'IAVAZON,/  w.  Grarnirc , Part 
du  graveur  , & fa  manière  de  gra- 
ver. Lai.  Sculptura.  C^ciatstra. 

GRAVE,  fldî.  fTiffie  term.  Grave, 

J>cfint  , qui  efi  coropofé  de  parties 
btides.  Lat  Gritt'iSy  e. 

Grave.  Grave  , fe  dit  auiïï  dei 
péchés , des  crimes,  L.it  Gravis , in» 
geni. 

Grave.  Grave,  majellueux , f&- 
rieiix  , pofé.  Lat.  Grirvù.  ôrrrrw, 
4,  um. 

Grave.  Recommandable,  efiima- 
blc.  Lat.  GraxHs. 

Grave  , fe  prend  quelquefois 
pour  Fier , hautain  , fuperbe.  L.it 
Superhus.  Èlntui , a , um. 

Grave.  Grave  , fc  dit  auffi  du 
flüe  , du  difeours.  Lat.  Gravis.  Si» 
rius  , a , v»r. 

Grave.  Grave,  fe  dit  aufll  pour 
Important , qui  cft  de  grande  confé- 
qucncc.  Lat  Grwii.  Ponitrefus. 

Grave,  feditauflî pour F.ichcux, 
incommode.  Lat.  Gravis.  Molejlus  , 
a , um. 

Grave.  Terme  de  Mufique.  Gra- 
ve, fc  dit  dn  fon,  & fignifie  bas. 
Lat.  2‘onus  gravis. 

Pmerje  grave.  AiTcéler  un  air  gra- 
ve & férieux  hors  de  propos.  Lat. 
Severitutem  ajeihre. 

Cafo  grave.  Cas  important.  i 

P^9  |r»rt>r.  Poids  difficile  à porter.  I 
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GRA\'EAR  , V.  a.  Pefer.  Lat.  Peu» 
derare.  Gravitare. 

GRAVED.AD,//  Gravité, poids, 
pefantciir.  Lat.  Grar»fVux.  Petrdus. 

Gravedad.  Gravité,  conten.ince 
grave,  fériciife,  majelhjcufc.  Lat 
Gravitas.  JlftHlr/fia. 

Gravedad  J fe  prend  quelquefois 
pour  Difformité,  excès.  Lat  Gravi» 
tas.  Excejfiis, 

Gravedad,  fc  dit  aafîî  pour 
Orgueil , préfnmption  , arrogance  « 
vanité.  L.it  Superbia,  a. 

Gravedad  AR.soi.urA.  Pcfmtcur 
abfoliic.  L.nt  Gravitas  ahfcluta. 

Gk.AVEDAO  RESPECriVA.  Pc* 
fauteur  refpcclive.  Lat.  Gravitas  re* 
J^êihv. 

GR-AVEDOSO,  sa,  adj.  >w. 
Hautain  , ne,  orgueilleux  , eufe, 
fuperbe,  fier,  re,  altier,  rc.  Lat 
Superkus.  Elütiis , a , um. 

GR^WTLMKXTE  , adv.  Grave- 
ment, lourdement,  pefamment,  ru- 
dement , grièvement , durement , fé- 
vércment  , rigourcufcEncnt , forte- 
ment, dangereufement  Lat  Gravi» 
ter.  , 

GRAVEZA , p.  \c  meme  qu# 
Gravcdiid.  Ce  mot  cft  peu  iilité. 

Gravez  A,  fe  prend  aufll  pour 
Gravamen. 

GR.'WISSIM.AMENTE,  adv.  f» 
péri.  Très  gravement,  très  lourde- 
ment très  pefamment , très  rudement, 
très  grièvement,  très  durement,  trè» 
févèrement , très  rigoureufement  « 
très  fortement,  très  Jangeteufemeut 
Lat 

GRAVISSIMO,  MA,  o.ij.  m. 
fuperl.  Très  grave,  tics  lourd,  de, 
trh  pefimt , te.  Lat  GravUJimus , a , 

um. 

GRAVITAR,  f.  a.  Pefer  légère» 
meut  fur  une  chufe.  Lat.  Gravita;e. 

GR..'\VOSO  , SA  , adj.  M.  £v  f. 
Onéreux,  eufa,  lourd,  de,  pefant, 
te,  qui  cft  à charge,  trille,  chagri- 
nant, te,  fcnûble,  nuiliblc,  incom- 
mode. Lat.  Gravis,  JHaUjlns , o , utru 

GRAZNADOR,  ra  , adj.  m.p^f. 
Qui  croafle.  Lat  Cla:^u.  Cracitans» 

GRAZNAR  , V.  n.  CroalTer.  LaU 
Clangrre.  Crocfre.  Crocitare. 

GRAZNIBO,  f.  m.  Cro.affemcu( 
du  corbeau.  Lat.  Cmcitus , ùs. 

GRECIS.MO  , /.  m.  HcUénilinc. 
Lat  Helietnfmus  ^ i. 

GREDA , f.  f.  Craie , pierre  bhif* 
chc.  Lat  Creta^  a-. 

GREDAL,/  m.  Terre  abondautO 
CO  craie.  Lat.  Cretq/wH  foUrm , i, 

GREDOSO,  SA,  adj.  m.  ^ f. 
Qui  tient  des  qualités  de  h craie, 
Lat  Cretofus  , a , um. 

GREGiVL,  f.  m.  Vent  Grec  , c’eft 
le  nom  qn’on  donne  fur  h Mediter- 
ranée au  vent  qu'on  nomme  NorJ-Eft 
fur  l'Océan.  Lat.  rentus  Gr<acus. 

GrEGAL,  adj,  d'une  term.  Qui  v.1 
I 3 en 
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en  troupe.  Lat  Gre^alff,  e. 

GRE(îALlZr\R,  r.  a.  Dk-cÜneT 
vers  le  Nofii-Eft  , en  parlant  de  b 
Boiillble.  Lat.  /»  Orjecum  verti. 

GREGAKIQ  , qui  Te  dit  d'un 
Lmple  fuliUt  Lat.  Gre^>triuj» 

GREGORIANO,  NA  , adj.  w, 
Grégorien  , cnne , épithète  qu’on 
donne  Â tout  ce  qui  provient  de  quel- 
que Pape  appelle  Grégoire.  Lat  Grt^ 
gorianus , a , um. 

GREGORILLO,  f.  m.  Tour  de 
gorge,  mouchoir  de  gorge.  Lat.il;»- 
teum  coUo. 

GREGUERIA  , f.  f.  Cris  conFus 
de  pluFicurs  perfonnes  qui  p,-ir1cnt  à 
la  lois,  fans  qu'on  pullTe  entendre 
ce  qu’eUes  difent.  Lat.  Voca  incsiu 
djtx. 

GREGUESCOS , f.  m.  Gregucs , 
Elut  de  chauHes , qui  Rrre  les  î^cT- 
Tes  Si  les  cuilTes , que  tous  les  hom- 
mes portoient  au  tlccle  paiïe.  Lat. 
jBriîfftr,  itruo». 

GREGUESQUILLO  , f.  m.  dim. 
T^lauvaife  culotte  toute  déchirée.  Lat. 
l»r j.vtf  , aitaa, 

GREGUIZAR  , t;.  a.  Parler  Grec. 
Ccfl  un  mot  fbip;.  Lat. 
re/erre. 

GREÏS,/.  m.  le  même  que  Gjvy/îi. 
Ce  mot  n’cft  plus  uftté. 

GKE.MIAL,  /.  in.  Grémial,  cFpc- 
ce  de  toilette,  ou  tapis  de  l'uyc  qui 
fait  partie  des  ornemens  Pontificaux , 
qii  ou  met  fur  les  genoux  du  Ptela* 
quand  il  eil  allis  pendant  une  partit 
de  l'Office  Divin.  Lat.  Gumuilt , ù. 

GRL.MIO,  / m.  Giron,  fetn.  Ce 
mot  dl  peu  ufité  dans  cette  acception 
Lat-  Grcmium , ii. 

Grlmio  , fç  prend  analogîquc- 
mrtit  pour  le  corps  entier  des  fidcl- 
Ics  réunis  fi>us  le  même  Chef  vifi- 
"bîc,  qui  cft  le  Pape. 

Gremig.  Corps,  cotnmuniijté , 
affcmbléc  , claHc.  Lat.  Caïuj  , m. 
inii.  Crllgium^  ii. 

El  Gremio  de  In  Gvoitdn  de  F/p.i- 
na  : Le  Corps  des  Grands  d’Efpagr.e. 

Gremio,  fe  prend  pour  Corps 
de  nutiçr.  Lat.  Cittuf. 

GREKA  , /.  /.  Chevelure  mêlée, 
mal  arrangée  , qu'on  a peine  i dc- 
inékr.  Lat.  Eicttftfia  cvîfta,  t*. 

GRKni,  fe  dit  de  tout  ce  qui  cft 
embrouillé,  & qu'on  a de  h peine 
\ débrouiller.  Lat.  Ra  ardun  intri- 

Cftta. 

Andiir  à la  greHa,  Se  prenilre  aux 
cheveux,  comme  font  les  femmes 
quruul  elles  fe  battent.  Lat.  In  ce- 
fiLiS  ïVî-'/jrc. 

GRKNL'DO,  DA  , 4iJ‘.  M.  ^ f. 
Qui  a les  cheveux  bériiîés  & mal 
peignes.  Lat.  Incon-ftia  , a , utn. 

GHÊriHER , /.  m.  Contrôleur 
rans  b mrJfon  du  Roi.  Lat.  Djuiui 

/ff  -rf  , <f. 

CllESCA,  f./,  Ttunultc,  tinta- 


marre , vacarme  que  produit  une 
troupe  de  gens  ramalfcs.  Lit.  Tumuî- 
tus.  Strepitui. 

Gbesca,  fe  dit  aufli  pour  KoU 
fe,dirpute,  querelle.  Lat.  Rixa. 

GRKUCfK,  f.  m.  Plainte  de  l'in- 
fracAion  que  l’on  ^It  aux  Loix  & 
aux  privilèges,  que  l’on  Eufoit  ordi- 
nairement aux  États  d'Aragon.  LaL 
j^terdi , a. 

GREV.AS.  Grèves , partie  de  l’ar- 
mtire  qui  couvre  les  jambes  de- 
puis les  genoux  jiifqii’au  cou  du 
pied.  Lat  CA,*ir.e , arum. 

G REV,  f.  m.  Troupeau  de  menu 
bétail,  comme  chèvres,  brebis,  Lat 
GVrr,  gis. 

Grev.  Troupeau  , fe  dît  fîgurc- 
ment  du  corps  des  Hilêles  réunis  tous 
un  même  Chef.  Lat.  Grex. 

GKIRAR,  V.  a.  Terme  de  Mari- 
ue.  Dériver , forGr  de  fa  route  par 
b violence  des  vents,  ou  des  cou- 
rants. Lat.  A curfu  de/ieUtrc. 

GRIDA,/  /.  te  meme  que  Grita. 
C'cR  un  vieux  mot,  qui  fe  difoit  du 
fign.ll  qu'on  donnoit  pour  faire  pren- 
dre les  armes  aux  fjldats. 

GRIETA,  f.  f.  Crevaife  qui  fc 
fait  dans  h terre  pendant  les  gran- 
des chaleurs.  Lat  fsjjtoy  <mis.  Hia- 
tus , ùs. 

Gmeta,  fe  dit  tuffi  des  gerçu- 
res ou  crtvafles  qui  viennent  aux 
Icvrcs  & aux  mains  pendant  l hiver, 
nuni-bicn  que  de  celles  qui  viennent 
aux  pieds  des  chevaux.  L.it  Rini-* 
m cuîe. 

GxitrA  , fc  prend  figurément 
pour  les  parties  naturelles  de  la  fem- 
irc. 

GRIFO.  Voyez  Gryplo. 

GFILL.AK.  Vuvez  OnVAir. 
GRILLERA.  Voyez  Grjli^a, 
GUILLETE.  Vojcz  Civ^licte. 

GKILLO.  Voyez  Gr^Uo, 

GKILLOTALPA.  Voyez  Gryüetal. 

pa. 

GRLMA,//!  Horreur,  frayeur, 
cffhii  que  caulc  b vue  d'un  oVj<.t , 
eu  le  récit  qu’on  en  fuît.  Lat  i/or- 
rcr.  cris. 

GRiALVZü,  b Gbimazos,  f.m. 
Terme  de  Peinture.  Pofturcs  extra- 
ordinaires des  raccourcifTcmcns.  Lat 
Ca/*^ri  phf  , es. 

GKIMPOLAS  , / / Terme  de 
Marine.  Fiâmes,  longues  bandero- 
les fourchues  qu'on  arbore  aux  ver- 
gues & aux  hunes , foie  pour  Tor- 
nunent , foit  pour  faire  fignal.  Lat. 
FeJlhja  Jtgna  vtl  ^exiUa. 

GRl\ON,  f.  m.  Giümpc,  partie 
tic  l'habit  d'uiic  Rel-gictifc,  ciHlfiirc 
de  Rçligîcufc.  Lat.  k'aàei  rieuh , .r. 

GsinoN.  Prcdlc,  lurtc  de  pc.i;c 
qui  ne  quitte  point  le  noyau.  Lit. 
Jtfhim  ArmcniUiUJH  Fo^ico 
tum. 

GKiS , f.  w.  Giis  de  maure  » cou- 


leur. Lat  teucnph^tia  caler  ^ erif. 

Gris.  Petit  gris,  cfpêce  d'écu- 
reuil dont  b peau  fert  à faire  dei 
fourrures,  Lat.  Ssiurus , i. 

G R 1 S , en  te  rmc  du  Royaume  d’ An- 
daloufic.  Air,  tems  fuit  froid.  Lat 
iVrew/.  Irigidus  an. 

GRITA,/ /,  Cri,  clamettr, huée, 
tintamarre,  confuilou  de  voix.  Lat. 
Clumeres  inçanditi. 

Grita  fobal.  Terme  du  Royau- 
me d'.Amgon.  Cri  de  Jufb'cc , Lan  , 
publication.  Lat  Eroinulgaiie , onis. 

D’tr  grita.  Huet  quelqu'un , l’in- 
fultcr , l'injurier.  Lat  Ex/ibilstre.  Êx- 
ptdere. 

GRITADOR,  RA,  ad:.  »»•  ^ f- 
Criaillcur , eufe , hrailleur , eufe.  L. 

CUmater. 

GiUlWR  , <•.  ».  Crier , élever  fa 
voix  avec  violence , pouffer  de*  cris , 
criailler,  faire  grand  bniit  Je  parc- 
les,  tempêter,  s’emporter , menacer  , 
le  plaindre  de  la  douleur  qu'on  fent. 
Lat.  Clumare.  l \cifmiri. 

GÎUTEKiA,//.  Criaillerie,  con- 
üiüon  de  voix  qu’on  ne  peut  diitiiu 
gucr.  Lit.  Cunfiija  x'^ftfiitie. 

GRITILLO  , f.  m.  dim.  PcGt  cri  • 
cri  aigre.  Lat.  Strepitsis , Frnnitus  , 
tu. 

GRI^O,  f.  m.  Cri,  voix  haute. 
Si  poulitc  avec  effort.  Lat.  Chmor  , 
ris.  l'ofi/nath^  onis. 

A grifo  he^idê.  Expreffion  aJv, 
A i^ends  cris.  Lat.  Jliximo  eyiùatu. 

GKUPOS,  J.  :n.  Coron  qu'on  met 
dajis  les  ccritiires.  Ht  i’.ff/csfêrw,/. 

GKDSV  A , J',  f.  b-*rte  de  fcriient 
très  veiimicux.  Lat  bt^pmiis  gtnus, 

GROSKILA,  f.f,  GmiciliC*  petit 
fruit agteaUe,  Clin  és:  un  peu  acide, 
qui  vient  prcfqne  au  tems  des  fram- 
boifes.  I.‘î.  é't..  u. 

GROSShKA.MENTE,  aàv.  Grof- 
fièrement,  d’une  mainérc  groHiére, 
ruitiquement , iuvivücmcut.  L.  Rujl 

tifè . inurh.ifL 

GKOSSEKIA  . / / Grofficreté, 
défaut  lie  politcfi’e.  Lat.  Rujluitus  , 

' imtrhas'itas  ^ atis. 

j GROSSERÜ  , RA  , oJ*.  ns.  ^ f.. 

I Groffier , icre  , ruilre  , impoli , ie  , 

I incivil  , le  , peu  courtois,  fe.  Lat. 

, RuflicHS  ^ SKurhauas  ^ a,  sm. 

! Gbosskbo.  Groflitr,  épalt , qui 
a trop  de  grofTcur.  L?t  Rudîs , f. 
j GKüSSEZA,  f.f.  GrolRiir,  éten- 
due de  ce  qui  vil  gros , h qualité 
de  fon  Vûlmne.  Lat.  Cntjftits , ci. 

GKOSSlbSI.MO,  ÎHA  , ttJ..  tu,  ef 
/.Jr.ptrL  Très  gras,  très  groffe,  très 
cp.iis  , IR.  I-at  CraJEJ-'ruus , a , ustt. 

GUOSSOR,/  ssf.  le  mcine  que  Grof. 

/h<l. 

GROSSURA  , ff  U graine  des 
animaux.  Ht  A.i'pi.  Finfatdo. 

Grosslra  , fc  dit  aulH  du  nieim 
des  aaimaux  qui  fervent  ^ la  iiour> 
, titurç  4^  Ihomme  , ou  de  leurs  ex- 
trémités y 
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trémîtes, c’cfl-a*dire,  htctc,  le  ceii, 
les  épaifJes , les  pieds , la  freflu* 
rc.  C-t*  Anvtt.ilium  itütjïina  y extrt* 

ttM. 

GRUA  , /./.  Grue*  machine  pour 
élever  des  pierres  dans  les  bâtimens. 
Lat.  Gi-w  archiuAomca, 

Grua.  Grue*  gros  olfcau  de  paf- 
fauc.  Vovez  GrulUu 

GRÜEKAS,  / /.  T.  de  Marine. 
Trous  ronds  pratiqués  dans  Icsamarcs 
& le  taille*  mer  qui  fervent  à nma* 
rer  U grande  voile  & le  trinquet. 
Lat.  Rctwtda  feriunhut. 

GRGKRO  . tx  , «iK  m.  /. 
Gruyer.  Terme  de  Fauconnerie,  qui 
fc  dit  d'un  oifeau  dreffe  pour  chaucr 
aux  gruv-s.  Lat.  Æfwton  frmrius. 

GRULiSSA,  //.  Grofle,  le  nom* 
bre  de  douze  douzaines.  Lat.  Nmne- 
rus  ihtsidmarisu  inft  ducius. 

Grues&A.  On  appelle  ainfi  dans 
le*  EgUfes  Cathédrales  le  revenu  prin. 
cipal  d'uiic  Picbcnde  * fans  y com- 
prendre les  dîRributiom.  Liit  i^rf- 
cipuus  p4‘(K-c:itits  , ùs. 

GKUKSSISSIMO , ma  , adj.  tn. 
/•  fuftrU  'Frès  gros , fie  , très 
grand  * de  * tics  corpulent , te.  Lat. 
d'aîdi  crujui  , inf'eat\JJtvtus , « , um. 

GRUEbSO  , SSA  * «d».  m.  ^ f. 
Gros , groHc , ce  qui  cft  étendu  en 
largeur  & en  cpaificur.  Lat.  Cr«/«r. 
Ingrns,  Magmis  * ir,  um. 

Gküessü,  feditaulU  pourGrai^ 
de.  Lat.  /»;givx/. 

Gruksso,  employé  comme  fiib- 
Ihintif  y fc  prcuil  pour  la  gruffeur 
meme  d’une  choie.  Lat.  eî. 

Gkuesso.  Gros  , fc  dit  aulTt  de 
b plus  gr.indc  partie  d’un  tout,  com- 
me cl  dd  f.t.'iTrVj , le  gros  de 

l’armée.  Lat  P^s  vMhr. 

Cs'utjJ'i  de*  ingtnh  * fc  dît  d'un  hom- 
me qui  a rcfprit  lourd  & pvLinc.  L. 
Tordus , 4 , mn. 

Tralttr  en  gruejjo.  Vcoilrc  en  gros. 
Lat.  Jfr>-Ciiltt^vn  futwnMi.it  /terre. 

GRUIR  y V.  a.  Se  dit  du  cri  que 
font  les  grues*  gru,  gru.  Lat  GVwr- 
rr.  ' 

GRULLA  y //  Crue  , gros  oi- 1 
feau  Je  pafiage,  Lat.  Gras , is.  \ 

Kefr»  GruUa  trajhra  d l**  de- 
Lmtera,  Ce  proverbe  ugnifie  qu'on 
vient  plus  fouvent  il  bout  ti'tuie  ebo- 
fe  par  la  patience,  que  par  la  préci- 
pitation. 

GRULLADA  , //  le  mCmc  que 
Gj<r:iUodj. 

GRUMETE  y / «.  Terme  de  Ma- 
rine. Maulfc  y jeune  matelot  Lat. 
Aauticus  fuer , /. 

GEÜMO,/  ir.  Grumeau,  partie 
du  bug  , du  bit,  ou  de  telle  autre 
liqueur  qui  fc  caille.  Lat.  Grumus^  i. 

t&LMO  y Cgnific  >bfiè,  monceau , 
tas.  Lat  Ac(rv:ts^  i. 

GrtttM  <U  uvji.  Tas  ^ moficcau  de 
piltus. 
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Grvmos,  en  termes  de  bueonne- 
rie,  fe  dit  des  bouts  des  ailes  des 
oifi^ux.  Lat.  AUruvt  extrenut. 

GRÜMüSO  , SA  y adj,  m.  éîf  / 
Grumeleux  , eufe  , qui  cft  plein  de 
grumcaiix.  Lat  Grnmofus  , a , um. 

GRUl^lDO  y / m.  Grognement , 
cri  du  pourceau.  Lat  Grunnitus  , 
ûs. 

GRVÎ^IDOR , RA  y adJ.  m.  £5* /, 
Grogneiu’ , eufe  , qui  grogne.  Lat. 
Grumiit<n- y mis. 

GRU^IR  y r.  a.  Grogner,  fe  dit 
au  propre  du  cri  des  pourceaux.  L. 
Grunnire. 

G R Uni  & y fc  dit  par  cxtcnfion  du 
bruit  pcrijint  que  fait  une  chofe , par 
exemple  , une  porte , wic  charette. 
Lat.  iS>rffrrr.  Stridere. 

GRVhiR.  Grogner , fc  dit  figure- 
ment  des  hommes  q^uand  ils  Font  un 
i bruit  y on  murmure  lourd , qui  n’cft 
pas  articulé,  lorfqu'ils  font  méconleus. 
Lat.  i?/a»'nj«r4îrc.  iMnjfttare, 

AUmm  ygruîm.  Teter  & grogner , 
fc  dit  d’un  homme  qui  n eft  jamais 
content , quelque  bien  qu’on  lui  Lif- 
fc.  Lat  Ir.i/iuo  vuUu  hemf'cia  esium 
accipere. 

CRUPA,  f.  f.  Croupe  , b partie 
de  derrière  du  cheval,  comprife  de- 
puis l'endroit  où  h fcllc  porte  juf- 
qu’à  la  qiioiK*.  Lat.  Cojra.  Ci-Mts. 

GRCPADAy//.  Bouffée  de  vent  y 
ou  chute  d’eau  violente  & impétuen- 
fe.  La.t  hf'-fetus , ûs. 

GRLPER.A,  f.f.  Croupière  y lon- 
ge de  cuir  qui  paffe  fous  b queue 
du  cheval  & qui  s’attache  à I.1  lellc 
pour  la  tenir  en  état  Lat.  PojUie^ 
ne,  X. 

GRÜPO  , f.  m.  Grouppe  , aficm- 
bbge  de  diverfes  choies.  Lat.  Cu~ 
mulm  vcnucatus. 

Gru^  de  fenas.  Grouppe  de  ro- 
chers les  uns  fur  les  autres. 

GRtiTA,//  Grotte,  caverne, 
antre  large  & profond , ereufé  d.ans 
une  montignc  , ou  dans  un  rocher. 
Lat.  CripU.  SpdttTt-a.  Caverna  , x. 

GKUTESCO,  / w.  Grotcfque,  fi- 
gure caprjctetire  de  Peintre , de  Gra- 
veur, de  Sculpteur  , qui  a quelque 
chofe  de  ridjeuie  y d'e.\travaganty  de 
UMonllrueux  , telles  que  font  celles 
dont  ou  pare  les  grottes.  Lat.  /’rwr- 
diunt , fvli,nm  , fcrupcY%an<iue  erna~ 
tus , ûs. 

GRYLLAR  , v.  ».  Chanter  , ou 
crier  comme  lev  grillons.  Lat.  Gryl~ 
h-ium  nm'e  Jiddere. 

Gryllar.  Püufier,  croître,  en 
parLuît  des  plantes.  Lat.  Puilsdutr. 

GRVLLLKA,  / /.  Trou  dans  le- 
quel les  grillons  fc  rctireut  dans  les 
champs.  C’eft;  aufiî  une  petite  cage 
dans  laquelle  on  les  cnfcruie.  Lat. 
Gr>Ur/um  cuAi/r,  catva,  x. 

GRYLLETE,  / m.  Anneau  de 
fer  <^u’on  met  an  cou  du  pied  des  { 
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prifonniers.  Lat.  Compedn^  um. 

GRYLLO,/  îw.  Grillon, '’rillçt y 
ou  Grillüt  y petit  infcélc  noir  dont 
le  chant  aigu  eft  très  ennuyeux.  Lat.' 
Grylint  , 1. 

Gr YLLOS.  Menotes , fers,  carcan?, 
chaînes  avec  lefqucUcs  on  attndic 
les  crimidcls.  Lvt.  Cosnprdesy  tm. 

GRYLLOTALPA,  / m.  Courtî»- 
Hére , un  des  plus  grands  infovlcs, 
& des  plus  voraces  qui  fuient  fur  la 
terre.  Lat.  Grylhtolpay  te. 

GRYPHOy/»#.  Griffon,  oifeatt 
fabuleux  ayant  quatre  pieds,  des 
ailes,  un  becd’oifeau}  b partie  fn- 
périeure  de  l’aigle  , & l’inferieure 
du  lion.  Lat.  Gryphusy  i. 

GrVPHOS  , fc  dit  des  chcvctiK 
crépus  y hériflFs  & embrouillés.  I.at. 
CVxVtcr  Hfpidi , calumiJixMi , vd  tns  ts. 

Lira  Lettre  bâtarde.  I.at. 

Charailrrts  in  /-rraxw  eéixqxoïnm. 

G U 

GU.ACAMAVO,  f.  m.  Oifc.an  .M 
Indes  un  peu  plus  gros  qu'un  Perro- 
quet, mais  qui  .1  b même  figure;  il 
ii'apprenJ  jamais  à parler.  Lat.  Vjeu- 
dcpjiktacur. 

(/UACKAPEx\R  y f».  I».  Trépigner, 
troubler,  battre  l’eau  avec  les  pieds. 
Lnt.  Pedi\tM  aquam  peJurJare  ^ piT- 
l'uterr. 

Guachapear  y V.  n.  Loeber  , 
branler,  ne  tenir  pas  ferme;  ce  qui 
fe  dit  proprement  quand  le  fer  d':m 
cheval  bat.  Lat.  Ssrepere.  Strideie  , 
fV/i/iirr. 

CÜACHARO  y RA,  adj.  m.  /. 
Pleureur,  eufe,  qui  pleure,  qui  fc 
lamente  continucUement.  Lat.  Pjulo 
tar , tvix. 

Guacharo  , Ce  dit  atiflî  d’un  honu 
me  infirme  , fiirtoiit  d’un  hydropi- 
qne.  Lat.  /q/ftwjxr,  a,  uns.  J/ydtops^ 
pif. 

(ÎÜACHARRADA  , / /.  Chute 
précipitée  d’une  chofe  dans  l'eau , tur 
dans  la  boue.  Lat.  In  aquassi  prxcefs 
cqfus. 

GG.ADAFIOXE.S,/  w.  Entraves, 
ferx  ou  liens  qu'on  met  aux  pieds 
des  chevaux  j>onf  cnîpèehcr  qu’ils  ue 
s’enfuient.  Lat.  Cempedes , rx3xx. 

GUADAAIACIL,/  xxx.  T.  Arahe.. 
Cuir  doré  dont  on  bit  des  tapifté- 
ries , des  tapis  de  table  &c.  Lat- 
Aiut.t  picia. 

t.üADAMACILERIA,  / /.  Lien 
où  l'on  fabrique  & où  i on  vend  les 
cuirs  dorés.  Lat.  Aluiotum  piciurum 
tsihes'i.'éi  , jühriea  . le. 

GU.ADAMACII.EKO  , / w.  Ou- 
vrier qui  fabrique  S:  qni  vend  des 
cuirs  dores.  Lat.  Alutarusn  pichruns: 
MtifCXy  his. 

GUADAnA  , / /,  Fnulx  .If.mchcr 
l’herhc.  Lat.  l'alx  meJlrÛK 

OUADA.nEKO  , / XXX-  Faucheur 
l g.  edub 
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celui  qtii  fauche  les  prés.  Lat.  raU 

CM'iuf. 

GÜAD.\PKRO,  /.  tfî.  Poirier  fau- 
vage.  Lat  J^yrajler. 

Gitadapero.  C'eft  aiifll  le  garçon 
qui  porte  à manger  aux  moinbn< 
iicurs.  Lat.  Mtifiiius  aiminijler, 

GUADARKLS  , / m.  Salie  d‘ar- 
mci:.  Ce  mot  eil  peu  uOtc  daiu  cette 
acception.  Voyez  Anncria. 

GuAD.aRNÊs.  Endroit  où  l’on  gar- 
ilc  les  haniois  des  chevaux.  Lat. 
E^.'ip^iorum  »'i. 

Guadarnes  : c'eR  aufli  celui  qui 
en  a foin.  Lat.  Uphipptorum  cmator , 
cm,  _ ; 

GU.VDIXENO  , / m.  Stilct,  ou 
poignard,  ainU ippcUé  de  la  ville  dej 
Gtia.lix  où  U a etc  invenlé.  Lat.  Fi*’  \ 
gio  ActHanus.  \ 

GUADRAMANA  , A /.  Fourbe- 1 
rie,  rufe,  artifice,  fupcrcheric,  ilif- j 
fimulaCun,  impolhirc-  Lat. 
dis.  Ars , tit,  T^rrut , a.  Artijîcwm,  ii.  i 

GUAIPIN,  à GUAVAPit , y.  m. 
Sorte  etc  nundille  dont  on  fe  fort  dans 
les-  Imlcs  , qui  ne  couvre  que  te  cou 
& les  «fpauies.  Lat.  FenuU  Indien, 

GUAI.ATINA,//  Sorte  de  ra- 
goiit , ou  de  fiulTe  faite  avec  des 
pommes , du  hit  d'amandes  douces,  du 
bouillon,  des  épiceries , de  l'eau  rofe, 
& de  h farine  de  ris.  Lat.  Cenii’ 
mmti  gelati  geniis, 

GÜALDA,//!  Ouéde  ou  paRel, 
plante  dont  les  Teinturiers  fe  fervent 
pour  teindre  en  jaune.  Lut.  Gl^f- 
tua:  y i. 

Corn  de  guaUa,  Sobriquet  qu’on 
donne  à uo  homme  qui  a le  vifage 
extrêmement  pâle.  Lat.  Jlotna 
d:n. 

GU.ALDERAS  , / / Terme  de 
tnorùne.  Les  cotés  des  affûts  du  ca- 
non. Lat.  Annoiue/Ui  t<mna:toruin  hei» 
Ucf.rum  tntern. 

GUALDü  , DA  , aij,  m.  ^ f 
Voyez  ArttariUa. 

GÜALDRilPA  , A A Ilouffe  de 
cheval  qui  palTe  l'étrier.  Lat.  Stm- 
i. 

Gualolapa  : Oû  appelle  ainfi 
par  cxtenüun  les  Lambeaux  qui  pen- 
dent à un  habit  déchire.  Lat.  Lu- 
einùt , *r. 

GU.ALDRAPEAR,  v.  a.  Faire  tan- 
tôt une  chofe,  tantôt  une  autre,  agir 
alternativement,  entremêler,  mettre, 
polcr  Tun  après  l'autre.  I^t.  AUeu 
ttjrc. 

GUAT.DRAPERO  , / «r.  Terme 
bas.  Déguenillé  , vêtu  de  haillons. 
Lat.  Fu<:no/us. 

GüANÏ.A , A /•  fignific  en  jargon 
une  Pntaiu.  Lit.  Semum^  i. 

GU.lKfAOA,  /.  /.  Soulflet,ou 
coup  donné  avec  la  paume  de  la  malu. 
Lit.  Cdufhus , /. 

Dur  unu  gz’UHtad»  4 algu/io*  Polincr 

üu  linûdet  à quelqu'un. 


GITANTE , A w.  Gant.  Lat.  CbU 

rc/tvea,  «c. 

Guante,  fe  prend  ordinairement 
pour  lu  main  même.  Lat.  jMmui , ùs. 

Gu  AN  r ES  , au  pluriel  , fe  dit 
des  étrennes  qu'on  donne  â un  ou- 
vrier apres  qu’il  a fini  un  ouvrage. 
Lat.  Di^tta. 

Eehur  à otrn  el  guante.  Jetter  le 
gmt , fe  difo;t  autrefois  de  ceux  qui 
appcUoicnt  qiicîqu'iui  en  duel  Lat 
ALiquan  ni  etrfamen ÿrovo^ 
coit^ 

Fo7ttr  4 unf  cotn^  utt  guinte.  Rerj- 
iLrc  quelqu'un  Toupie  comme  un  gant, 
le  manier  comme  on  veut  Lat  AU- 
q$viH  demuL'cre^  dncerc,  faciitm  redJerr, 

S.Uw  el  guiK.tc,  C'eft  comme  nous 
iliTons  , L'amitié  pilfe  le  gant , qui 
cit  quan<i  on  fe  donne  les  moins 
Ci.ns  ôte.*"  les  ‘jpmts.  Lat  Botià  veniâ. 

GÜANTEIÜA , /.  &3utique  de 

Gantier.  Lat.  Chiroihecarttrpi  tithmia, 

GÜANTERO  , f,  fn.  Gautier , 
marchand  qui  fait , ou  qui  vend  des 
gants.  Lat  Cbirotheearum  efifex , icii. 

GUANTR,  V.  n.  Grogner,  en  par- 
lant des  cochons  de  hit  C'cR  un 
terjnc  ufité  dans  rExtrcmadurc.  Lat. 
Grunnire, 

GUAPAMENTE  , ado.  Vaillam- 
ment , courageufement , hardiment 
Lat.  Strmni, 

GUAPAZO,  2 A,  oit  nt.^A  etugp’-. 
Très  brave , très  \TiiiIant , te  , très 
couragciLX,  eufe.  Lut  SîtenuiJJhnuiy 
a,  um. 

GUAPEAR  , f.  ».  Faire  montre 
de  fa  valeur,  de  fon  courage,  tirer 
vanité  de  fon  ajuffement  Lat  Stre- 
imim  fe  vtl  cc^Kptum  pnéiarf.  i 

GUAPETON  , A w.  Très 

brave,  très  courageux , très  vaillant. 
Lat  Stnnuijfmw. 

GÜAPEZÀ,/.  f.  Courage,  valeur, 
hardiefib,  réiblution.  Lat  Streuuitus.  , 
Llrtus,  t:t, 

GU.APO , p.\ , adj.  m.  A Bra- 
ve, vaillant,  te,  courageux,  eufe, 
intrépide.  Lat.  StrenuuSf  a,  «m. 

Guapo.  Beau,  galant,  bien  mis, 
bicnajulté,  mignimnic,  poli,  agréa- 
ble. Lat  Èlegans.  Vsmjùs.  Zrpôhi, 
a , ton.  , 

Guapo.  Galant,  amoureux.  Lat 
Atnujhts. 

gDaRDA,/  m.  Garde , Gardien, 
celui  qui  cR  commis  à h garde  de 
quelque  chofe.  Lat  Cufiesy  dis. 

Cuardu  de  Archive.  Gardc-cliattcs. 
Lat.  Chartepf^hx* 

Gwvda-Sdbs.  Garde  des  Sceaux. 

Guriar  de  la  caça.  Gardc-choiTe. 

Guarda,/.  /Garde,  foin,  conlcr- 
vation , dcfenCc , précaution.  Lat  Cst~ 
Jhdiaf  *c. 

Guard.^,  fe  prend  pour  Obfcra'a- 
tlon  d'une  Loi  , d'un  ordre.  Lat 
Okfervantia, 

1 Guarda.  Rcligieufe  qui  accom- 
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I pagne  les  hommes  qui  entrent  dsn§ 
le  couvent  , p<jur  qu’il  ne  s’y  palVc 
rien  contre  h pudeur.  Lat  ji/oniulis 
dauflruria, 

Guarda.  On  appelle  chez  Im 
joueurs  de  piquet  «ne  garile , certai- 
ne petite  carte  de  même  point  que  le 
Roi  qu’ils  ont  en  main,  & dent  ih 
n'ont  pas  l'as.  Lat  Aimer  A'ttria  m<i- 
jerem  re/ervnns. 

Guardas.  Gardes,  en  terme  de 
Scrnirfcr,  fe  dit  au  pluriel  de  la 
garniture  qu'on  met  4 une  fcmi- 
re  pour  empêcher  que  toutes  fortes 
de  clefs  ne  l’ouvrent.  Lat.  dVrrf  rr- 
pagttluy  çrmn. 

Guardas.  Iax  deux  nuitrencf 
baleines  d'un  éventail.  Lat  Fùtèflü 
rirguU  /brtioref  Ûf  extremtt, 
Guardas.  Les  Relieurs  appellent 
ainfi  les  deux  feuillets  de  papier 
bhne  qu'ils  mettent  4 la  tète  iS:  à la 
fin  d'un  îi\Te.  I.at-  Lihrerum  clha  fe- 
lia  f.v/rc;«a,  fro  ctcieromm  itfpijie- 
ne, 

Guardut  delKerte.  Gardes  do  Nord. 
On  appelle  ainfi  deux  étoiles  de  la 
première  grandeur  placées  fur  le  dos 
de  h petite  ourfe.  L.it  ArcUpb:hx.i 
Ai. 

(»;<arifa  de  vifa.  Gardien , qui  ne 
perd  point  de  Vti:  h perfonne  dont  il 
tft  cliargé.  Lat.  OcuUtrù  cujios. 

Guarda  ituiycr.  Garde  trêpofé  pour 
veiller  fur  ceux  qui  lui  font  fubor* 
donnés.  Lat.  Cujhdum  prafèélus. 

Guarda  mt^or.  Dame  «lu  Palaif 
qui  a infpeCHon  fur  toutes  les  autres 
Dames  du  Palais,  h^t.  Kigiarumojim 
dumm  fjemina 

GÜARDABR.\ZO , y’,  m.  Braflàrt, 
arme  dcfvniivc  qui  couvre  le  bras. 
Lit.  BraeHi  mu  timen , inii. 

GUARDAC.ABO,  /.  w.  Terme  de 
.Marine.  Golfe  .*  on  appelle  ainfi  des 
anneaux  de  fer  coudes  qu’on  met 
dans  les  endroits  par  où  pafllnt  les 
cables , pour  empêcher  qu'ils  ne  s’u* 
fent  & ne  fe  coupent  Lat.  fcrniu 
annubis , f. 

GUARDACADENAS , / m.  Terme 
de  Marine.  Lilfes  de  portes , haubans , 
hngues  pièces  de  bois  plattes  qui 
fervent  à tenir  dans  leurs  places  les 
chaincs  des  haubans.  Lat  TraUi  tiU 
bui*e^  arof». 

GUARDACARTUCHOS , f.  m.  T. 

! de  Marine.  Garde-feux , boctes  ron- 
des de  bois,  garnies  d'un  convcrcle, 
dans  Icfqnelles  on  met  les  ^rgoufiès 
pendant  le  combat,  pour  les  garon- 
Lîr  du  feu.  Lat.  Ghbuleruta  iptiuAom 
rum  thi'u , .e. 

GUARDACÜIMAS,  A wr.  figni- 
fie  en  jargon  , Valet  de  Maqucrcait 
Lat.  Jjtno7iis  famuhi , i. 

GUAKD.\ÜAMAS  , / »«.  Officier 
du  Pillais  qui  m.archc  à côté  du  car- 
rofie  des'  Dames  pour  cmpêclier  que 
pcriowie  ae  leur  parle.  C eft  aulli 
lui 
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toi  aul  eft  chargé  de  préparer  1a  {al- 
lé ou  la  Reioc  donne  fci  Audiences 
lorfqu'ii  y a quelque  ceremonie  pu- 
blique. Lat.  Regiarum  ajftditruM  eu- 
Jtos. 

GUARDADOR , /,  «.  Gardien  , 
celui  qui  cR  commis  à la  nrde  de 
quel  que  chofe.  Lat  Cujlos,  dis. 

GuA&DADoa  f fe  dit  de  celui  qui 
obfcrTC  ponAucllcmcnt  une  loi  « lui 
précepte , une  régie  « un  Hatut  » une 
cérémonie.  Lat  Ohftrvatort  vis. 

Guaroaoûr  , Ëgnific  auiU  Ava- 
re , chiche , taquin.  Lat.  Home  per- 
Avtsrus. 

GUAKDAFREXTES  , /.  w.  Ter. 
me  de  Mirine.  Lific  de  hourdi , qui 
fert  à affermir  la  pouppc  du  navire. 
Lat.  U^tfx  hnxÜeé€  fupfis. 

GUARDAFLEGüS,/.  «.  Terme 
de  Marine.  GarJefeux.  Ce  font  deux 
madriers  d’environ  «ne  brafle  de  long 
qu'on  fuTpend  par  le  moyen  de  deux 
poulies  qui  font  à cluque  extrémité , 
du  côté  où  Ton  met  le  feu  à un  vaif- 
feau  qu’on  radoube,  pour  empêcher 
ou'U  ne  prenne  plus  haut  qu'il  ne 
raut.  Lat.  C®n/r.t  i^nem  fujfv\f€  ta- 
bula. 

GU.\RDAÏNFANTE , f.m.  Garde- 
infant  , grand  vertugadiu  q^ue  les 
femmes  Efpagnoles  portent  Uir  lei 
reins  , qui  fert  à einpdchcr  qu'elles 
ne  foient  incommodées  dans  la  pref- 
fe.  Lat  Turisda  fuka  tW  turf'iâa. 

GU.VRDAIZ^V)  t f.  sn,  lignifie  en 
iargon  la  meme  chofe  que  GtutrJa. 
iciîtiaf. 

(lU.ARD.^A , /.  /.  le  meme  que 
Cufdeùt.  Ce  mot  n'cR  point  ulîté. 

GUARD.AJOYAS  M.  Gardc-bi- 
jonx , celui  qui  a les  jo^’aux  de  la 
Cotironnc  en  garde.  Lat.  Rc^ijrrum' 
trujnilium  cu/lcs. 

Guardajov.^s.  C’eft  auffi  le  ca- 
binet où  l’on  garde  ks  bijoux  de  la 
Couronne.  Lat.  Krgiortmt  meniliuM 
lelleiy  m. 

GÜARD.ALADO  , / w.  Gardefou , 
parapet  qu’on  met  -aux  bords  des 
ponts , pour  empêcher  qu'oii  ne  tuin* 
bc.  Lat.  Pantiï  torice  , a. 

GUARDAMAXCtBüS , /-  «.  Ter- 
mt  de  Marine.  Raban  Je  pc«nt,  cor- 
des attachées  aux  vergues  fur  les- 
quelles s'appuient  les  matelots  qui 
roleat  les  voiles.  Lat.  I-iaus  admini- 
culoJiUs. 

GUARDAMANGIER  , /.  /.  Gar- 
de-manger , lieu  où  l'on  enfenne  les 
viandes  & les  proviftons  defiinées 
pour  la  Cour.  C'cR  un  terme  Frau. 
qol$  qui  s'eft  intruduit  en  Eipagne 
avec  la  Moifou  de  Bourgogne,  l^t. 
domùj  peneria  ceüa  , a. 

Guaidamangiex.  Chef  du  gar. 
Uc-inanger,  OiTicier  chargé  de  rece- 
voir les  proviüons  & de  les  diffri- 
buer.  Lat  Rff[i*e  me.i/’te  curator , oris. 

GUARDÂMEA  % £>  Celui  qui 
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eft  prépofe  pour  empêcher  qu'on  ne 
faHc  de  l’eau  dans  les  vcfiibules  du 
Palais.  On  l’appelle  auiourd’hui  Pw- 
ttro  de  cadtna.  Lat.  l'tjiibuÜ  ciijîin , 
dis. 

GUARDAMUGER,  f.f.  Dame  de 
la  Reine  , la  féconde  en  rang  après 
les  Dames  d'honneur  , & qui  a in- 
fpc^bion  fur  les  Daehas.  Sion  emploi 
cRd'aicompagncr  les  Dames  lorjqu’cU 
les  Coïtent  daas  le  même  carrofle.  L. 
Rrpinrum  ajJ'eA^^naH  fteunia  culht. 

GUARDAPIES  , /.  w.  le  même 
que  Briàl. 

GUARDAPOLVO  , / m.  Toile 
qu'on  .attache  au  plancher  pour  ga- 
rantir de  h poufliére  ce  qui  cft  def- 
fous.  Lat  ObduÛUJn  puheri  bn- 
tiusn  y s, 

Guaidafolvo.  Cefl  aufn  un 
morceau  de  cuir  qui  cft  attaché  à 
l'endroit  de  h botte  qui  porte  fur  le 
cou  du  pied.  Lat  Coriucea  broH{.t 
j ocrt.e  app3yMa  pukrrnn  excuiiffts. 

I GUAKDAPOSTIGO  , / m.  Ter- 

I me  de  Bohémiens.  Valet  de  maque- 
i reaiJ.  Lat  tenonit  famtdus , ù 
' GUARD.AFUERTA, //  Voycx 

Antepuerta. 

GU.ARDAR , r.  a.  Garder , con- 
ferver , mettre  en  réferve.  Lot  ChP 
todsre.  Sfrvare.  RecottJnt. 

Guaxdab.  Garder,  défendre  quel- 
que chofe  contre  les  atteintes  de  ceux 
qui  1a  veulent  attaquer , détruire  ou 
endommager,  l.ac.  Sniare.  Tucri. 
Biftnitre. 

(iUARDAB.  Garder,  lignifie  enco- 
re Obfcrver.  L.it.  Ohfrrvurc. 

Gt'AEOAR.  Conferver  le  fonvenir 
de  quelque  chofe.  Lat  (Xt\fervart. 
Rtfvtert. 

Gt’A&OAX  , fe  dit  pour  Epargner. 
Lat  i'tfrcprf.  i 

CüARDAR.  Garder,  garantir,  dé- 
fcuilrc,  mettre  à couvert  Lat  iSir- 
vaxe.  Cavere, 

Guardae.  Garder,  protéger,  dé- 
fcn»lre.  Lit.  Protrgne.  Dr/hsdtrs. 

Guaeoarse.  S'empêcher  , s'abfl. 
tenir.  Lit.  Centre. 

Gvardaese.  Segarantir,  femet- 
tre  à couvert  d'un  péril  qui  nous  me- 
nace. Lat  Prtretn^ere. 

Gvarda.  Gare  , prenez  garde  k 
vous.  Lat  Cave. 

Guarda.  Nullement,  point  du 
tout.  Lat  Afinim!. 

Gmriu  Pakh.  Je  n’en  ferai  rien, 
je  m'en  garderai  bien.  Lat 

Guai  dar  el  folie  y è las  rwit>u.  Se 
tenir  fur  fes  gardes , ou  faire  quel- 
que chofe  en  cachette.  Lnt  Obsuium 
aiicujus  fiffitrt. 

Guariar  tl  futée.  Empêcher  qu’on 
n'éveille  quelqu'un.  L.  Alicajtu  fom- 
ne  canfukrt. 

Guardar  gasusdo.  Garder  un  trou- 
peau. Lat.  Grèges  , Vil  armcnla  du- 
, errr  » ettj^odiru- 
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Gsmditr  Is  cerna.  Garder  le  lit 
Lat.  Decuttthrrt. 

Guardar  lu  capa.  Défendre  fes  in- 
tértts.  Lat.  Suum  dc/oul’re. 

Gtutrdur  la  eora.  Se  cacher  pour 
n'ètre  point  reconnu.  Lat.  0>:<:itrfam 
refugerf. 

Ouardur  las  ^paldat.  Voyez  ^j>aL 
da. 

Guardar  las  fîeflai.  Garder  les  fê- 
tes. Lat.  Dies  fe/los  fervare. 

Guardar  h repa , fignifîe  au  figu- 
ré , fe  garantir  de  quelque  danger. 
Lat.  Pericule  fe  fubtrul'ere. 

Giiordate  del  Diable.  Pren  gar- 
de à toi  , tu  me  le  payeras.  Lat 
Hù  catv  a/.  , 

A’b  fm  toias  fefias  de  piordur.  On 
ne  doit  pas  croire  tout  ce  qu'on  nous 
dit. 

Refr.  Zj  gala  del  nadar  , es  fahtr 
guardar  la  repa.  N’entreprenez  ja- 
mais rien  fans  prévoir  les  fuites  de 
ce  que  vous  faites. 

‘ Rdr.  Duicn  gvarda  halhi  Ce  prî*- 
, verbe  renferme  lui  précepte  d'œcono- 
mie  , & il  nous  apprend  à ne  point 
méfufer  de  ce  que  nous  avons. 

I Di>  fu  ropa  a guardur.  U donna 
I fon  manteau  en  garde, 
j Diô  fu  faga  « guio  iLn’.  Elle  donna 
fa  jupe  en  garde. 

Giiarde  ujhd  fu  dinero.  G.irdcz  vô* 
tre  argent. 

Guardari  h que  tei^o.  Je  garde- 
rai ce  que  j’ai.  1 

GUAROADO  , DA,  part.pufr.  du 
verbe  Gaard-ir  dans  les  acceptions. 
Gardé  , éc.  Lat.  Ci^hditus.  Sh-valsse. 
Recjtditut.  Defeifus , a , ta». 

GUARDARIO,/.  w.  Elpêccd.-U- 
cion  qui  B^éqticnie  les  bords  des  ri- 
vières, & qui  fe  nourrit  des  petits 
PoUTons  qu'ü  eu  tire  avec  le  becr 
Lat.  Ip/ida  , tf. 

GUARDARüPA,//,  Ganlc-rol^ 
appartement  où  l'on  met  les  habits 
du  Roi,  ou  des  Princes,  & tout  ce 
qui  fert  k leur  pcrfounc.  Lit.  l'ejUa^ 
riutft , ü. 

Gcardaropa.  On  appelle  aiini 
Il  Gardeu.he  tous  les  O'heiers  qui  y 
font  en  fondloiL  Lat  rejliarii 

dit. 

GÜ.ARDASOL,/  m.  le  même  que 
ÙuitafU. 

QUAROATIMONES  , / w.  Ow 
appelle  ainli  en  termes  de  AUrir.e 
deux  canons  qui  fout  à côté  du  goii-- 
vcmail,  ou  du  timon.  Lat  BtLica- 
tomwita  itt  f'-fpù  latrrihus  ccUecata, 

GUAfiDAVLLA  , f.  f.  Terme  de 
Marine.  Bras  , curtîagc  amarré  au- 
bout  de  b vergue  , pour  la  tourrer 
ou  gouverner  Iclnn  le  veut  Lut  h'ii^ 
Hts  %'tfi  eriruHarii. 

GUARDI.A,  /./.  Gr-rde,  corps  dçr 
troupe  piépole  poiîrvcükr  à b fu- 
reté d'une  perfonne,-  ou  d'un  pode^ 
.Lit  J/»ù^4rw  ajî>^diaf  a. 

GUA-aDIA«. 
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GüAtniA.  Ganlc,  Te  prcml  orJî- 
nalrc'^^.'Ht  pour  un  foldat  des  cam- 
gnies  vnblies  pour  la  furçté  de  la 
pcrioi.ac  du  Priaee.  t>at.  Ri%UcHjU^ 

d;W  ;«//.'/,  If:/. 

(tuariia  de  /lUbarderox.  Voyez  ALi^ 
hardi rc. 

d^  Corps.  Gardes  du  Corps. 
1.2t.  A’  /I.l^tX^rci , um. 

//iKti- iUiirdia.  Faire  la  garde.  Lat. 
Cr  /h\iùi'ft  itç  'rf, 

GUARDIAN . /.  m.  Gardien , c<s 
lui  qui  e(l  commis  à la  garde  de  quel* 
que  chofe.  Lat.  Cufios^  dis, 

Gcaroian.  Gardien  .’  on  appeU 
le  ainfi  dans  onelqucs  Onlres , tom- 
me chez  les  Frandfcains  , le  Supé- 
rieur du  Couvent.  Lat,  Guardx.inrs,  1. 

Guardiak.  Gardien  « eu  terme 
de  Marine,  cil  celui  qui  a foin  de 
1.1  falle  d’armes  & de  la  cantine.  Lat 
Armo\'um  £5'  ctü*  vimri^ 

GUARDIANIA.//.  Gunli.mat  , 
dignité  de  Gardien  d‘un  Couvent  L. 
GuardiatA  msums , mV. 

GuAaoiAxiA.  C'cil  auRl  le  di- 
flrict  dans  l'étendue  duquel  un  cou- 
vent Fait  fa  quête.  Lat  TerrUavium 
ad  r^c%itandM  cUrma/yttas  defiinatum. 

GUARDILLA,  f.  f,  le  niêmts  que 
LuhariilLt, 

Guakdilla.  Grenier  , ou  gale- 
tas. Lat.  SupYcmai  concattm'txtio, 

GuASOitLA.  Les  coiituricres  ap- 

Îk'ilcnt  ainfi  une  Corte  de  point  qui 
ert  à renforcer  les  cmitures.  Lat. 
Snturee  tmmirtn  elahortUsim. 

GUARDIKES,  J\  m.  Terme  de 
Marine.  Cordes  qui  fufpcuilwt  les 
formules  iies  (abords.  Lat.  /mu//  îh 
ffjfi  f:{ffenfovii. 

GUARDÜSO,  SA  , ed/.  w. 
Miiingcr , re , économe.  Lat.  Farew , 
O,  um. 

Guakdoso,  Tignific  aufTi  Avare, 
chiche,  taquiji.  Lat.  Farcust  Ava^ 
nu  , <1 , sttn,  Tmax. 

GUARLLEK,  v.  n.  Guérir,  re- 
couvrer b fanté.  Lat.  Cnnfanefctre. 

Gvarecer.  V.  O.  Aider , focoiirir , 
défendre , garder , dtüvrwr , protéger. 
Lat.  Juvare.  Futri.  Defmdcvt.  Fro- 
t€grre. 

Guarecer,  eR  quelquefois  pris 
pour  Coiücrvcr,  garder.  Lat  Am/a- 
rt. 

GuarEcerse.  Se  réfugier  dans 
un  azilc  pour  fc  fouilraire  au  péril 
qui  nous  menace.  Lat.  Ccn/ï%err. 

GUARECIÜO,  DA,  part.pajf.  du 
verhe  Guarteer  dans  les  acceptions. 
Protégé,  éc,  guéri,  ic,  garde,  ée, 
CTniervé,  éc.  Lat.  Sanatus.  Frotcelus. 
Dcj  r:/^ , a , ush. 

GUAKiD.\  , / f.  Tannicre  , an- 
tre, caverne,  creux  qui  fert  de  re- 
tr.iitv  aux  bttes  fauvages.  Lat  /fra- 
ri.;,i  Utfinu  , <r. 

Gl'arida,  figailc  auffi  Rctrai- 
t:,  a^ilc  ou  l'on  le  mec  à couvert 
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tVun  péril  qui  nous  menace.  Lat. 
Jsçium , a. 

Guarida,  fc  prend  figurément 
pour  l’endroit , b maifon  que  l'on 
iVeqiieste  le  plus , & oii  l'on  va  plus 
fotniliéTCRicnt.  Lat  Reerpla^'ulum  ^ i. 

FtiLtna  iitKt  mueras  puaridut  : Cn 
tel  a beaucoup  d'endtuits , beaucoup 
de  maifons  où  il  va  palier  (un  temps. 

GUARIK , V.  n,  le  même  que  Gua- 
recer.  Le  premier  eft  peu  uülé. 

GUARIOO,  DA  , Ÿ^irt.  du 
verbe  Guarst:  le  même  que  6’.-..wr- 
cida.  Le  premier  n cR  plus  ufitc. 

GU.ARlSMO  , / ChiTre,  ca- 
radère  qui  fert  à exprimer  les  nom- 
bres. Lat  Fi'umti  anii  tatia  , onss. 
Arithmux. 

Gl'ARISmo  , MA  , adj.  m.  ^ f. 
Qui  appartient  à l’Anthmi tique.  Ce 
mot  dt  peu  uUté.  Lat.  Arithmeilcus^ 
a y um. 

GU.^RN'ECER  , V.  fl.  Fj»tourcr , 
ceindre  , cnceindre,  cavii'unner  , en- 
velopper , enfermer.  Lat  Viagfre* 
l's.'cuxndurt. 

Glaknecer.  Garnir,  ajuder  , 
enjoliver  quelque  choie.  Lat.  Ador- 
nare.  Infirstere. 

Gl’ar.vecer  , figniSc  au(C  En- 
cUaflér , entailler , mettre  en  tcuvr 
{uclquc  cho.c,  foit  en  or  <iu  en  ar- 
gent , ou  autres  métaux.  Lac.  Ina  s^ 
,/ure,  indudere, 

Guarneclr  , fc  prcml  pour  .Mu- 
nir, rorciber  , pourvoir  une  place 
de  tout  ce  qui  cR  nccciratre  p.^ur  L 
defeuTe.  Lat  Muait  e. 

Guaknecer.  Orner,  parer,  aju* 
Rcr  , cmhcilir.  Lat.  Ormi:r. 

Guarnecex,  en  terme  de  Fau- 
connerie , Garnir  l’oifcau  de  fou  c- 
quipage,  de  chape.on,  de  gcts,  d<. 
tonncUcs , de  longe  &c.  Lat.  JÏuni^ 
re.  InUruerr. 

GUAilNFCfDO,  DA  , fart.  pajf. 
lin  verbq  Guameeer  dans  les  accep- 
tions. Fintouré,  éc,  garni,  te,  mu- 
ni , ie  &c.  Lat  Vimius.  Cinuxndit- 
tux.  Adornatui , a , um. 

GU.\RN£S , / m.  Terme  de  Ma- 
rine. 1.C5  tours  des  cables  autour 
des  poulies,  qui  ferment  à ifler.  Lat. 
fu'ihtm  circsxtKvahuiortts. 

GU.ARKICION,  f,  / Garniture, 
fc  dit  des  ailortimens  néceilaires  à 
piubcurs  choies  pour  s'en  fervir , 
ou  iHJur  les  orner.  Lat,  Omatnsyûs. 

Guarnicion.  EnchaOure  de 
quelque  pièce  dans  de  Fur , de  1 ar- 
gent &c.  Lat.  EmhU'ma  , atis. 

GUARNICIOV  DE  ESPADA.  La 
garde  dune  épée.  Lat  ivjît  cafu- 
lus. 

Güarkicion*.  Gamifon  , corps 
de  foldats  qu'on  met  dans  une  place 
forte  pour  la  garder.  Lat.  jUsüturt 
fr^dîumy  M. 

Guakkicio.\'ES.  Armes  diTco- 
Uves  donc  on  fc  fervoit  aaeiem:e- 
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ment.  Lat.  Anna , arum. 

Guarn’JCIon'es.  Hamois  de  che- 
val , de  mulet  &c.  Lit  Str.sgula  , 
orum, 

Guarkiciok,  fe  dit  GgiircmciU 

Eour  Ajuilement,  parure,  ornement 
at.  OntaJuf  ^ u'. 

GUARNICIONERO  y f.  m.  Bour- 
relier , fdlicr  , artifan  qui  fait  les 
liarnois  des  chevaux,  Lat  StTagul>. 
rum  üfiftx  , ids, 

GUARNlMlLiNTü,  f.  m.  Vt^c- 
ment , habilUnunt.  Ce  met  u cft 
plus  unté.  Lat  i’cfiU  y it,  Ottuuu, 
us. 

GTAFNIR  , V.  a.  Ic  même  qne 
Guar-uyTT.  Le  premier  n'cR  plu» 
U {‘lté. 

GUAlvNIDO  , DA  , fart.  fajf.  du 
Verbe  Guumir,  Le  même  que  6’»ar- 

ne.  d\ 

liUAV  , jTttr.  Voyez  Ay. 
l'tntr  mucKs  Avoir  bcau- 

conp  t!c  liiatix , ttre  dans  le  malheur 
& l’io^.'rfime.  Lat.  Cruciari. 

QVAVA  y J.  f.  tri  lamentable, 

'1  uiour^-ux  , plainte  , gciuiUl-ment  « 
amentUion.  Lat  Uemisus.  Flasuitts, 
''rù'lus  y us. 

Gâter  la  gUi'.ya.  Exagérer  les  maux 
^ le%  nialheurs  qu'on  cj  rouvc  , fe 
îaindre  , fe  lam«.itcr.  Lat.  d^uerû 

tU>i‘  enre. 

GUAVACO,  f.  M.  Giyic,  arbre 
les  iiults.  Ia»t  Rrnuif  J'idicus. 

GUAVAR,  V.  ».  Fleurer,  gémir  « 
e plaindre  de  qiic>'.{Uc  m:Uhcur,  fe 
amenter,  s'atRiger.  Lat.»»/’.  i^Aï»- 

GLPIA  , /.  f.  Rabot  , outil  de 
Clnriicotiei' , de  Mcmiiricr  , de  Tour- 
•eiir,  de  Sculpteur  &c.  Lat  Cava* 

■ ts  Sc.ilf'rr. 

GULDFJA,  /.  f.  Toupet  de  che- 
veux  qni  couvre  U^s  tcaii>es.  Lat, 
CtHci*inus.  Vitrvs  y i. 

GUFDEJAR  , V.  a.  Terme  bur- 
IcCque  &.  baz.irdé , Frifer  fes  ehvvcux, 
lait  O’icfwrtï  cafut  onure. 

GUëDF.JILLA  , /.  f.  dim.  Petit 
toupet  de  cheveux  fur  tes  tempes  , 
qu'on  laillè  dercciUre  jufqu’à  h moi- 
tié des  oreilles.  Lat.  Cincimndus  y i. 

GUEDKJUDO , DA , flJ;.  m.  tff  A 
Qui  a un  gros  toupet  de  cheveux 
qui  lui  defeend  hir  le  devant  de  l'o- 
reille. lait,  iinfintuttus  y a,  uni. 

GUELTRi'i  , f,  tst.  le  même  que 
Dintro.  CcR  un  terme  ufité  parmi 
les  Bohémiens.  Lat  f*umwiy  crum. 

GUERMECES,  yi  m.  M.iladie  qui 
attaque  les  oifcaux  de  proie  ; clic 
confiile  en  des  petits  grains  de  la 
grolTcur  du  millet  oui  leur  viennent 
iur  U tête , dans  I.1  gorge  éi:  dans 
les  ouics  , avec  quelques  petites 
bics  accompagnées  d'iiifiammaticn. 

.at.  1*erruculx  at  iusm  cafut  , fuucesy 
evUum  ulcérantes. 

GULTJLi,//.  Guerre,  différciwl , 
querelle 
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qucrelW  entre  des  Etats  * ou  des  Piîn- 
c«  Souverains , qu’on  vuide  p.ir  la 
force , par  h voye  des  armes.  Lat. 
Bfllum , I. 

(iCERRA  , fc  prend  pour  l'art  mi- 
litaire inîme.  Lat.  Â)s  militarh, 

GUERE  A , metrph.  Guerre,  dif- 
cordc  , oppofition  , difTcnCon  , con- 
trariété. Lat.  Drjhr.’dia , x.  Dij/'dium. 
Jur%iti:n  , ii. 

GUERRA.  Guerre,  fc  dit  aiifit  des 
difFéreiv;  ou  des  difleniions  domefti- 
ques.  Lat  Dijen/io.  BvUujh  dm^JU- 

CMH. 

Gstena  crrwpa/.  Guerre  ouverte.  L. 
Btlhut  ap;.‘tutK, 

6’«rrro  fc  dit  aiifli  des  dc- 

mélés  dom  le  publie  c(t  Inftruit  Lat 
Fuhlit'tmt  diJli.Mum. 

(hurra  civil.  Guerre  civile.  Lat. 
Bcthnt  civile 

Onerra  At  cHieniimientû.  Contrarié- 
té , oppoiition  de  fcntiaicirt  fur  uii 
fujet  Lat  SententUrtim  , x, 

Gftnra  'oioFia.  Petite  .çuerre  qui 
fc  Bit  feulement  entre  quelques  corps 
de  troupes  détachées.  Lat  Lei’c  pr4r- 
Ui'w. 

(tuerra  « Guerta,  Aux  armes , aux 
armes.  Cris  dont  onfefert  pour  ani- 
mer les  foldats.  Lat  Ad  anna. 

(iuerca  interior.  Guerre  intérieure. 
C cll  ruppolltion  des  pai&ons  alarai- 
fon.  Lat.  Interior  psfna, 

B:tcn.%  g,uerra.  Btuias  guerre , c’eft 
celle  qu’on  Bit  avec  l'honneur  & l’hu- 
maiii.te  dont  elle  e(l  fiiiceptibU*. 

liijo  hahiiU  en  bitcna  %ucrrti.  On 
appelle  ainü  par  antiphrafe  un  bâtard. 
Lat.  Kfithus , /. 

Refr.  Qnicn  no  quijtere  ver  lafli- 
Wrtx,  no  iHCfa  h ta  pttrra.  Ce  Pro- 
verbe cft  contre  ceux  qui  fc  plai- 
gnent des  malheurs  qu'ils  fe  fonteux- 
memes  attires  p.ir  leur  Bute. 

* Refr.  i^tticn  no  fabe  que  et  jfwrrra, 
eiçm  • ella.  Ce  proverbe  eft  contre 
ceux  qui  jugent  des  chofes  fans  les 
connoitre. 

GUERREADOR  , ra  , adj,  m. 
^ f Guerrier,  iérc  , qui  aime  h 
guerre.  Lat.  Bellator.  Bellatrix. 

GUERRK/\R,  v.n.  Faire  la  guer- 
re. L.lt.  BiUarc. 

GUhKRERO,  a a , adj.  m.  ^ f. 
Belliqueux,  eufe , guerrier,  ère, 
v.iillant,  te,  martial,  le.  Lat  Bel- 
licqfus  , it  , um. 

Gt’ERRERO,  fe  prend  quelquefois 
pour  Soldat,  liit.  Mlet , j>iV. 

GÜERRILLA,  /.  /.  Üw.  de  Guer- 
ra.  Petite  guerre,  petits  partis  qu'on 
envoyé  à la  découverte  : Et  auin,  Pe- 
tite oontcRation  , petite  difpiitc  fur 
différentes  matières.  Lat  Ixve  frx- 
Bunt , jurf^ium  f ii.  ycütatio^  nis. 

GuER&iLLA.  Sorte  de  jeu  de  car- 
tes. 

GUIA,  /.  m.  Guide,  cosdu^cirr 
dans  un  chemin  difficile  & iucoAnu. 

2 't  tn.  IL 


Lat.  orU. 

Gui.t.  Guide,  fc  dit  figurément 
dans  les  chofes  fpintucllcs  Bc  mora- 
les. Lat  Ducior. 

Guia.  Paflq»r)rt,  paflê-avant,  bil- 
let de  Douane  pour  le  tranrpurt  des 
marchandifes.  Lat  Telonaria  fyn^a- 
fha , X* 

Guia.  Traînée  , longue  amorce 
de  poudre  , difpoféc  de  Bt^on  qu'elle 
falfe  jouer  des  bottes  , ou  autres 
feux  d'artifice.  Lat.  Fulveris  fyrii 
Ihtea  tlirelioria.  Hitraii  pufterit  du-, 
éiui , ût. 

Guia  pf.  parfa.  Long  farment, 
maitreffe  branche  de  la  vigne  qu'on 
laifle  à la  fouche  torfqu'on  la  taille 
pour  jetîcr  du  bois.  Lat  Falniettra- 
dux. 

Guia.  Chef  de  Quadrille,  d’une 
joute,  d'un  tournois.  Lat.  Duefer. 

Guia:  c’eft  auQi  celui  qui  con- 
duit la  danfe.  Lat.  Cm  iphxus. 

Gui  AS.  Volées,  ches'aiix  ou  mu- 
les qu'on  met  in  devant  des  autres 
pour  tirer  plut  vite  un  chariot  ou 
un  caiToffe.  Lat  Epti  in  rhedàfub- 
^diarii. 

Gui.as.  Guides  , rênes.  Lat  ffa- 
benx , arum. 

Guia  , en  terme  de  Mufiqitc,  eft 
la  première  note  qui  eft  à l.a  tête 
J'iitjc  fugue.  Lat.  iV/wa  tvx  mujicx 
ditUrix. 

Gu  i A I en  terme  de  Marine , IHbn, 
ou  nfis,  cable  «u'on  pafte  dans  une 
poulie,  & qui  krt  à iflcr.  Lat.  At- 
traclerins  /unis  ^ is.  ' 

Guias.  On  appelle  ainfi  les  deux! 
groftes  baleines  qui  font  fur  le  der- 1 
rière  d un  corps  de  jupe.  Lat.  Tbo-  j 
racis  tttuikkris  pr*i»/.r  ^'ir^x  cetaeex.  j 

Guias,  en  terme  d évantaïUiftcs.  i 
Voyez  Gunrtlif.  j 

GUIADOR , / m.  Direfteur,  eon- 
duéleur,  qui  guide,  qui  conduit,! 
chef  de  bande.  Lat.  Duaor , rit.  \ 

GUIAMIEVrO,  f.  m.  Dlr^aion,  | 
conduite , l'aclitm  de  mener , de  con-  : 
duire.  Lat.  Duéitu^  ùs.  I 

GUIAR  , V.  a.  Omduirc,  mener,  ’ 
guider.  Lat.  Duccre.  ! 

Gutar  , fjgnific  Enfeigner,  in- 
ftruirc , diriger , ordonner  , difpofcr 
les  chofes.  Lat.  DirigCff-  Begere.  Mo- 
iUrari, 

Guiar.  Donner  bon  exemple  à 
autniî.  I^t.  Exaeph  diicere. 

Guiar  la  danza.  Mener  le 
branle,  être  à la  tête  d’une  affaire, 
d’une  entreprife.  Lat  Frintiu  ducere. 

Guiar  d ah^mo.  Guider  quelqu'un. 

Ottieme  u/ied.  Guidez  mot. 

Legniari  à ujled.  Je  vous  ^lidcrai. 

GLIADO,  DA,  part.  pap.  du  ver- 
be Guiar  dans  ^ acceptions.  Gui- 
dé , ée.  Lat.  Duéius.  Direilus.,  a , ton. 

GUIDO,  DA,  adj.  nt.  Ter- 
me  de  Bohémiens.  Bon , boiuic.  Lat 
Benui»  Of  tan. 
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GUÎJA  , f.  /.  Caillou  de  ri\îérc. 
Lat.  ÎMpilluî , ». 

GüIJAS.  Sorte  de  pois  qiiarrés. 
C'eft  un  mot  ufité  dans  l'Aragon  & 
dans  la  Manche.  Lat  Fl^ii/eaÿ  , 
oruM». 

GUrjARRAL  , /.  m.  Champ  pier- 
reux , caillouteux , terre  pierreufe , 
cailloiitcufc , remplie  de  pierres , de 
cailloux.  Lat.  I^tpidofum  folum^  i. 

GUIJARRAZO  , f.  m.  Coup  de 
caillou,  coup  de  pierre.  Lat  Lapi- 
dis  iflus  , is. 

GUIJARRENO  , nA  , «JJ.  nt.  ^ f. 
Qui  appartient  au  caillou  , qui  lut 
reftemble.  Lat.  Ijapideus , a , %m. 

GUIJ.ARRILLO  , f.  m.  dim.  Petit 
caillou  , petite  pierre.  Lat.  LapiÜus , ». 

GUIJAKRO,  f,  m.  Caillou  qu’on 
jette  avec  la  Fronde.  Lat.  Loph , iih. 
d'./rKw,  ». 

GUïJE^jO  , îiA  , adj.  m.  ^ f. 
Liffe,  poli,  le,  dur,  re  comme  un 
caillou  de  rivière.  Lat.  Ijmpdui 
durufque.  Lxpxdtus. 

GUILLA , f.  f.  Récolte  copîcufe 
& abondante.  C'eft  un  mot  Arabe. 
Lat  FruHtiwn  copia  ^ x. 

GUILLOTE,  /.  m.  Terme  Arabe. 
Ufufniitirr  , qui  joint  du  produit  , 
du  rev  enu  d'un  bien  dont  il  n'eft  pas 
propriétaire.  Lat.  Vfnfrucsuarius. 

GuiLLOrf.  , fe  ditauftî  pour  Fai- 
néant , parefteux , vagabond , qui  ne 
Bit  rien  du  tout  Lat  Iners.  /'«gv», 
a , uw. 

GDIMBALETE,/ w.  Terme  de 
M.irine.  Brimbale  , ou  brinquebale, 
pièce  de  buis  qui  fert  â Birc  mou- 
voir le  pifton  de  la  pompe  d'un  vaif> 
feau.  Lat.  Anthlicus  palus , i. 

GUINCHADO , DA  , «4;.  ^ /. 

Terme  de  Bohémiens.  Pcrrccuté , ce> 
affligé,  éc,  tourmenté,  ée,  pourfui- 
vi , ie  de  la  Jufticc.  Lat  rexattu  , 
a , utn. 

GLIXCHO,  w.  Mouette,  otfeau 
de  mer  de  la  groffeur  d’un  milan, 
dont  les  plumes  font  de  couleur  cen- 
drée. Lat.  Cinnea  gavia , x. 

GUINDA  , f,  f.  Cerife  , petit  fîuit 
rouge,  qui  vient  au  printems.  Lat 
Ccrafunty  i.  C’eft  aufll  une  Griote  , 
qui  eft  une  ccrifc  un  peu  aigre-  Lat 
i'er({fuM  acre. 

Guinda.  Gitindant  , fe  dit  en 
termes  de  mer  , de  la  hauteur  des 
mâts.  Lat  Alalcrso»  altitude  , »’«»/. 

GUINDAL,/  nt.  Ccrifier,  Grii>- 
ticr , arbre  qui  porte  les  cerifes  ou 
les  griotes.  Cerafiis , i.  Cera/us  acris, 

GUINOAI.ERA  , f.  f.  Champ  , 
verger  planté  de  cerifiers  ou  degrio- 
tiers.  Lat.  Aeer  errajit  cmjhus. 

GUINDALETA,  f.  f.  Corde  de 
grofleur  médiocre  qui  fert  pour  éle- 
ver des  fardeaux  &.  pour  attacher 
les  betes  qui  ont  beaucoup  de  force. 
Lat.  Fsenii  quintuplex. 

GUINDALEZA  , /.  / Terme  de 
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Mirine.  Goinderefll;  , mtnmivrc  , 
ou  cordage  qui  fert  à guînder , & 
à amener  les  huniers  , on  les  voiles 
d'étai.  Riideni  quadruplex, 

6U1NDAR  , V,  a.  Gnimter , en 
terme  de  Marine,  c'eft  hauiîcr  , & 
élever  , foit  les  voiles , Toit  quel- 
que autre  ebofe.  Lat.  rspubus  attaU 
iere. 

GuiNOAt.  Emporter  , 6ter  , en- 
lever, prendre  quelque  chofe  à un 
autre.  lit  Auferre.  Abriptre. 

Fulam  Us  guindé  la  pluza  è entfUa: 
Un  tel  leur  enleva  U place  ou  l'em- 
ploi. 

Guin’dak  , en  jargon  , Vexer, 
maltraiter , pcifécuter.  Lat.  rexare. 

Gl  inoax.  Guinder,  en  flile  bur- 
Icfque,  fc  dit  pour  Pendre.  Lat  In 
crucem  agere. 

Guinda&se.  Se  UifTcr  couler, 
fe  glifler  du  haut  de  quelque  endroit 
par  le  moyen  d'une  corde.  Fer  funem 
delahi. 

GUINDADO , DA , pnrt  du 
verbe  Ouindar  dans  les  acceptions. 
Guindé , ée.  Lat  Ftotibus  ftÀUuus , 
a,  um. 

GUINDASTES  , f,  sn.  Terme  de 
i^larine.  Monffles , ou  grolTes  poulies 
qui  fcrs'cnt  à guinder,  à amener  les 
voiles,  & à élever  de  gros  fardeaux. 
Lat.  Trabes  rovaAe. 

GUINOO  y f.  m.  \ç  même  que 
GuindaL 

GUINDOLA,  A f.  Terme  de  Ma- 
rine. Planche  triangulaire  formée  de 
trois  pièces  , foutenue  par  trois  ca- 
bles y dont  on  fc  fert  pour  recevoir 
les  petits  fardeaux.  & pour  d’autres 
ulagcs.  Lat.  Lanx  ligueu  pragrandis. 

GUINEü  , f.  *n.  Danfc  ufitée  par- 
mi les  Nègres , bqucllc  eft  fort  vive, 
& accompagnée  de  gelles  ridicules  & 
iihlécens.  Lat.  Tripudiunt  Ædhhpicum. 

GUlNAD.l ,/.  /.  L'adioii  de  gui- 
gner , de  faire  ligne  de  l'œil  , œil- 
l.ide  , coup  d’œil,  clin  d’œil  qu’on 
fait  à quelqu'un.  Lat  OcuU  niHusy  ùs. 

GuinADA,  en  terme  de  Marine, 
fignific  Dérive.  Lat.  A curfu  defiexio , 
»nis. 

GUl5^ADURA  même  que 

Guihada. 

GUISAPO,  /.  m.  Chiffon,  bail- 
Ion  qui  n'cll  bon  à rien.  Lat.  Dé- 
tritus pannus. 

GuihAPO,  fc  dit  aufli  d'un  homme 
couvert  de  haillons.  Lat.  Ilotesa  pan- 
nefuf. 

GUIXAR , cr.  0.  Guider , regar- 
der du  coin  de  l'œil,  mire  Ugne  de 
l'œil.  Lat  Ocutis  annuere. 

Gl'inAR  , en  terme  de  AUrinc, 
Courir  fur  un  autre  rumb  de  veut 
Lat.  Cur/um  muiare. 

GvthARSE  I en  jargon  , fignific 
fc  fauver,  s’enfuir.  Lat.  EJugere.  L’tv:. 

dtTt. 

GLIK.AROL,/.  m.  fignific  «ijar- 
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gon  celui  à qui  l'on  fut  ligne  du 
coin  de  l’œil.  Lat  Cm  nutus  Æu.*rt 

GUiSO , A Voyez  Guihada. 

GUlKON , f.  m.  fignific  en  jar- 
gon le  figne  que  l'on  fiiit  en  cli- 
gnant les  yeux.  Lat  OevU  uutus. 

GUION , f.  m.  Croix  qu'on  porte 
devant  un  Evêque,  ou  devant  une 
Communauté.  Lat.  Sdgnum. 

Guion.  Guidon  , étendart  royal 
qu’on  porte  devant  le  Roi  dans  quel- 
ques cérémonies  publiques.  Ce  droit 
appartient  au  Page  le  plus  ancien , 
qu’on  appelle  pour  cette  raifon  Page 
tU  guian.  Lat  Regium  vexiUtpn , i. 

Guiox.  Le  Chef  d'une  daufe.  Lat 
Coriphteus , /. 

Guion  , fe  dit  figurément  de  ce- 
lui qui  précède , qui  marche  devaut. 
Lat.  Duélor. 

Guion.  Guidon  , ell  aiiffi  dans 
; les  livres  de  Mufique  une  marque 
; fuite  en  forme  d/,  qn’on  met  à la  fin 
do  chaque  ligne  , & qui  montre  le 
degré  où  doit  être  placée  la  premiè- 
re note  de  la  ligne  fuivantc.  Lat  In- 
dex notx  fequentis, 

GUIRIGAY  , J*,  m.  Langage  oh- 
feur  auquel  perfonoe  n'enteud  ricu. 
Lat  Confv/a  ùqttsttic, 

GÜIRNALDA,  //.  Guirlande, 
couronne  de  ficurs.  Lut.  Sertusn , i. 

Guianaloa,  en  termes  de  guer- 
re, Fafcinc  goudronnée  qu’on  jette 
U nuit  dans  la  campagne  , pour  c- 
claircr  les  travailleurs.  Lat  Pkatus 
ligfii  fa/dculus , i*. 

Guirnalda  de  Sanguijuelas.  Guir- 
lande de  fingrucs  : on  appelle  ainfi 
les  fangTiivs  qü'on  met  autour  de  la 
tête  dans  certaines  mala<ücs.  Lat. 
Sof^ui/ugarus»  corona  , tr. 

GUISA  , /.  A Terme  ancien.  Gui- 
fc , manière  , iaqon  d'agir.  Lat.  il/o- 
di:s , f. 

Guisa,  fe  difuit  autrefois  pour 
Etat,  qualité,  condition  d’une cho- 
fc.  Lat  Condith^  ouis, 

GUISADILLO,  f.  m,  dim.  Petite 
fricafice.  Lat.  Ltve  conditnentum , /. 

GUIS.ADO,  f.  m.  Ragoût,  fricaf- 
fcc.  Lat  CondimeMutn  ^ ». 

Guisadq  , fc  prend  figurcment 
pour  une  aèhon  accompagnée  de  cir- 
confiances  remarquables.  Lat  Bonwn 
tv/  tnaîum  opus, 

Guisado,  en  jargon,  un  mau- 
vais lieu,  un  lieu  de  débauche. 
Lat.  Lstpixmxr. 

GUISADOR , A-  *n>  Cuifinicr , fri- 
cafleur.  Lat.  Coattus,  i. 

GUISAMIENTÜ,/  »».  T.  ancien. 
Apprêt,  appareil,  préparatif,  difpo- 
fition,  compofition  de  quelque  cho* 
fe.  Lat  PiirutüSf  ù0  Dijpojltio  onis. 

GUISANDERO,  R a,  y:  m. 

Celui  , ou  celle  qui  fixait  apprêter 
les  vLiudcs.  Lat.  Coudutuhrum  ciba- 
rum  jeritu! , a , utn. 

CUISAK,  t\a,  Apirêtcr  les  vian- 


des , faire  ta  cuiftne.  L.  Cihat  cotiüre, 

GuiSAi.  Apprêter  , fe  prend  fi- 
gurément  pour  .Arranger,  ordonner, 
dirpofer  une  chofe  à fa  fiuitaific.  L. 
Pitrare.  DCpourre.  Componere. 

Guisar,  fc  dtfoit  autrefois  pour 
Avoir  f(»in  , préparer.  Lat  C»»rrtrf. 

GUISADO,  DA  , 

verbe  Gui/itr  dans  fw  acceptions. 
Apprêté , éc.  Lat  Conditm.  Par*UttSm 
DiJpoJituSi  a,  wn. 

Guisado  , fe  difoit  autrefois  r^nr 
Poun'ù  des  chofes  dont  on  a beluiii. 
Lat.  Paratiis. 

Guisado,  fignifiolt  anffi  Jufic , 
conforme  à b raifon.  Lat.  Jufius, 
Raîioni  confirmis, 

Fflar  un9  ntal  guifado.  Etre  mé- 
content & de  mauvaife  humeur.  Lat. 
inquietwn  ftl  /lUicttum  elfe, 

GUISO  , A Aflaifcinncmcnt  , 
ragoût.  Lat.  CondimentuM , »’. 

GUISOTE,/  m.  Ragoût  gToffier 
tel  que  ceux  des  gens  de  b campa- 
gne. Lat.  Rujhcutn  condi*nentum. 

GÜITA , A A Uordc  menue , dé- 
liée. Lat  Funiculus^  i. 

GUITARRA,  a a GuîUrrc,  in- 
firumeut  de  mufique  à cordes.  Lat. 
Cbrfyst  »/. 

Guitarra,  eft  aufli  une  cfpcce 
de  maillet  dont  on  fe  fert  pour  piler 
le  pKilrc.  Lat  G}pfarius  tnnIUui , ». 

Ff}^tr  t*iM  cofa  jpueflit  à Li  guitarta  , 
fc  dit  d’une  choie  faite  fuivant  les 
règles  de  iart 

Ho  rjlar  tnnphtda  la  guitarra.  Etre 
de  mauvaife  humeur.  Lat.  A»gi. 

GUITARRERO,  /.  m.  Faifeur  & 
marchand  de  guitarres.  C’eft  aufli  ce- 
lui qui  en  joue  fans  cefic.  Lat  /ï- 
dium  cpiftxy  FtUcen  ajûiuur. 

GUITARRIIXA,  AA  Peti- 
te guitarre.  l.at.  Partra  cbeSs. 

GL1TARRISTA  , f.  Celui  qiri 
touche  de  la  guitarre  à U comédie 
Lat  Fidtcen  ctmxdcrum. 

GuITARRISTA  , fc  dit  auffi  de 
celui  qui  touche  parfaitement  de  la 
guitarre.  Lat.  Po  itus  fdtctn. 

GUIT.ARKON  , f.  m.  augm.  Grajv- 
dc  guitarre.  Lat  Jlagna  ei'ri>t. 

GUITO  , TA  , adj.  m.  éA  f- 
Faux  , Ife,  vicieux  , eufe  , fc  dit 
d’une  mule  , d'un  mulet  èéc.  C'elk 
un  terme  AragonnK.  Lat.  Cakitrefus^ 
a , um.  Stemax  , as, 

GUITON" , A w.  Celui  qui  fous 
prétexte  de  befoin  , va  guciifanl 
le  monde  mal  vêtu  & tout  déchiré  , 
un  fainéant , un  vagabond.  L.  //o- 


nut  va^us. 

GUiTONEAR  , v.  n.  Gueufer  , 
mendier  fon  pain  de  porte  en  porte  , 
plutôt  que  de  travailler.  Ut.  f’agsa-i. 

GUITONERJA , / / Vie  errante  , 
fainéante  & vagabonde.  Lat  -Vr»»- 
diiotio , cnis. 

CUiZG.AK  , V.  a.  le  même  que 


GULA, 
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GÜLA,//.  GcCer,  gorge,  afo- 
phagc.  Lat.  Gula  , /omly/  « ium. 

Gula  , lignifie  auHi  Gnurmandi- 
fe  , gloutonnerie.  Lat.  Gula. 
viff,  ri. 

Gvla.  Gargotte  , taverne  , lieu 
de  débauche.  CTcft  un  terme  uüté 
dans  l'AnJaloufte.  Lat  Ganrum,  i. 

GULKS , /.  m.  plur.  Gueules , ter- 
me de  Blafon  , qui  veut  dire  Rouge. 
Lat.  /«  gmtilUio  JUnmtate  cvl»r  ru- 
brus. 

GULLORIA  * /./.  Aloüettc  hupéc , 
oifeau.  Lat.  Cujffa  , 

Gulloria.  Prtandife  » avidité 
pour  les  chofes  qui  font  plaiûr.  L. 
GuU , tt. 

Feiir  guüarias.  Demander  des  cho- 
fes déraifonnables. 

GUMENA  , f.  f.  Guménes  , ou 
Guiucs.  Terme  de  Marine  , qui  fc 
dit  de  tous  les  gros  cordages  en  gé- 
néral > & en  particulier  des  cordes 
des  ancres  des  galères.  L.  JîwJmi,  tis. 

GURA , f.  f.  fignific  en  jargon  la 
Juflice.  Lat.  Juiters  ^vrl  jujUtitc  mi- 
nijhi. 

GUR.\PAS  , / /.  en  jargon  les 
G.ilvre$.  Lat.  Trireinium  pana , tr. 

GURBIüN , f,  m.  Efpece  de  cor- 
donnet dont  les  brodeurs  fe  fervent 
CeR  aiiQi  un  canellë  de  foyc.  Lat. 
Cotitm-tu$  ftoticulus  y i.  Fantaa  ftricus 
ex  canturtn  fib. 

GuRhiON.  On  appelle  encore  ainfi 
la  plante  que  nous  nonunons  Euphor- 
be. Voyiez  Euphorhio. 

GURDO  , DA  , adj.  m.  ^ f. 
Epais  y grofljcr  y niais  , Ihipidc , fini- 
plCf  fot  , idiot  Lat.  Earius.  Stoli- 
dus.  StupUus  y a , um. 

GURO,/  m.  en  jargon,  Sergent, 
Huifller , Archer , Record.  Lat  Âpp*>- 
ritor  y is. 

GÜRON , / w.  en  jargon  , Geô- 
lier. Lat.  Carerris  cujlos  y dit. 

GURKAR,  V.  n.  Terme  de  Mari- 
ne. S’éloigner  d'un  vailTeau  pour  évi- 
ter (a  rencontre.  Lat  NiK>nn  retor- 
fvrrr.  Ce  mot  fe  dit  aufU  pour  Ce- 

^**GURRU>UNA  , / f.  Baffe  fou- 
miffion  , complaifimcc  outrée  d’un 
nuri  pour  là  ^mmc.  CcR  un  terme 
moderne.  Lat  O’xori  tudehita  fubmif- 
Jio. 

GURRUMINO,  f,  m.  On  appelle 
ainü  un  homme  qui  aime  fa  femme 
avec  excès , & qui  a pour  cUe  une 
complailance  outrée.  Lat  f'ir  uxu- 
riut. 

GURULLADA , f.  f.  Troupe , gens 
nais  par  les  liens  de  l'anutié.  lat 
Amicorum  catnva  , x. 

GuRUttADA,  en  jargon.  Bande 
de  Sergens , d' Archers , ou  d’autres 
Cuppots  de  Jufticc.  Lat  Â^paritomm 
çaterva. 

GURUPÂ.  Voyez  Grupa. 
GU&UPERA.  Voyez  Grt^érü, 
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GUSANERA  , f.  f.  La  plaie , ou 
l’endroit  où  il  s’engendre  des  vers. 
Lat.  Vktii  vermiwfum. 

Gusanera  , fe  dit  figurémcntde 
la  partie  dans  laquelle  un  homme 
cR  le  plus  fcnllble.  Lat.  Ulcusy  fût. 

Le  diô  CH  la  gufamra.  Il  l'a  touché 
OÙ  eR  le  mal , pour  dire  , Il  Ta 
touché  au  vif,  où  le  bât  le  bicffe. 

GLSANIEKTO,  ta,  adj.m.^ 
f.  Verreux  , nife , plein  de  vers. 
Lat.  yenninofus  , o , wn. 

GUS.ANILLO  , f.  m.  üm.  Petit 
ver,  vermiffeau.  Lat  Ftrmiculus y #. 

Gusanillo.  Linge  ouvré.  Lat 
yermiculatu  tela  , «. 

GUSANO  , / m.  Ver.  On  appel- 
le ainü  généralement  tout  infeâe  qui 
s'engendre  dans  la  terre  ; il  fe  dit 
aulu  de  l’homme  i l'égard  de  Dieu. 
Lat.  Vrrmii , tu 

Gufana  de  ta  ccmciencia.  Remords 
de  CDufcicnce.  Lat  Cot^/cientùe  ftimu- 
lus , I. 

Gnfano  de  feda.  Ver  à Ibye.  Lat 
Bom^x  y icis. 

GÜSARAPILLO  , f.  m.  dim.  Petit 
ver.  Lat  l^emticulus  y i. 

GUSARAPO,  f.  m.  Sorte  d’infee- 
te  ou  de  ver  blanc  à fix  pieds , qui 
s'engendre  dans  l’eau  & dans  les  lieux 
humides.  Lit  P'ermis  aquaticus. 

GUSTADURA,  //.  Effai  des  li- 
queurs , des  (auffes , l'aéfion  de  tâ- 
ter, de  goûter  d'une  chofe.  Lat  De- , 
gujlatio.  Delibatio , enh. 

GUSTAR , V.  O.  Goûter,  tâter, 
effayer.  Lat  Degufiare.  DeUhare. 

Gustae  , lignifie  atilli  Dcftrer  , 
fouhaiter , aimer , vouloir , avoir  Uc  ' 
l'inclination  pour  quelque  chofe.  Lat 
Cuprre.  AppeUre. 

Gustae  , fignifie  aullî  Eflàyer  , 
éprouver,  experimenter.  Lat  Gujla- 
re. 

Gustae.  Agréer,  goûter,  trou- 1 
ver  bon  , approuver , «tre  du  goût 
de  tout  le  monde.  Lat.  Ftactre.  Ar-  , 
ridere.  \ 

GUSTILLO , f.  m.  dtm.  PUifir  lé-  ! 
ger  & paffager  , petit  goirt , petit  | 
pLaifir.  Lat.  Zetû  cotftplaceHh'n , «r.  i 

GlISTO  , /.  M.  Goût , un  des  cinq 
fens  de  nature  par  lequel  un  difeerne 
les  faveurs.  Lat  GhjIus  , ùt. 

Gusto.  Goût,  fignifie  auffi  la  fa-  < 
veut  de  la  chofe  qu'on  goûte.  Lat 
Siipt^r , oris.  i 

Gusto.  Goût,  fignifie  encore  le 
plaiilr  qu'on  prend  à une  chofe.  Lat  i 
l'oluptas  y atis.  ' 

Gusto,  fe  prend  pour  Défir,in- 
clinatioo,  appétit  Lat  l^aluptas.  Ap- 
petitta. 

Gusto.  Goût,  volonté,  l'aétion 
de  vouloir,  fantaifie,  gré,  captice. 
Lat  FUwttas.  Arbitriion. 

Gusto.  Goût,  fc  dit  auffi  pour 
Reffembianec , raport  qu'il  y a cis- 
Uc  deuE  chofes.  JUt* 
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Gusto,  fc  prend  Mur  Choix , & 
di&eniement  Ex.  FuUmo  ei  Hmbrt 
de  huen  guflo  : Un  tel  eft  homme  de 
bon  goût 

St^e  gufto  no  hai  difpata.  Il  ne 
faut  pas  diffiuter  des  goûts.  Lat 
Suo  qiàjque  fiudie  iucitur. 

Tomar  el  guflo  à algtma  eofa.  Pren- 
dre goût  à quelque  chofe.  Lat  AU- 
qua  re  dcle^ari. 

Rcfr.  Cerner  à gujlo  y vejlir  al  t(fb. 
Il  faut  fuivre  Ton  goût  en  fait  de 
viandes . & Tufage  en  fait  d’habits. 

A guflo.  A plaifir  , à luuhait. 

A mi  gujlo.  A mon  goût , à mon 
plaifir. 

A gujlo  de  ujled.  A votre  plaifir. 

A pufto  de  eUos.  A leur  plaifir, 
à leur  contentement 

Haomr  un  gujlo  à algtma.  Faire  un 
plaifir  à quelqu'un. 

HagoTtte  ujled  ejle  gujlo.  Faites  moi 
ce  plaiûr. 

tiagame  ujled  el  gujlo  de  vemr  cm 
migo.  Faites  moi  le  plaifir  de  venir 
avec  moL 

Lo  hari  para  hacer  gujlo  à ttjled. 
Je  le  ferai  pmir  vous  faire  plaifir. 

GUSTOSAMENTE,  adv.  Volon- 
tairement, avec  joie,  & fatisfàâion, 
librement , de  plein  gcé.  Lat  SjpontL 
Gratè.  Jucuudè. 

GUSTOSO , sa  , oJy.  m,  bfj  f. 
Gai,  e,  joyeux,  eufe,  content,  te* 
fatisfait , te.  Lat.  Contentus , a , um, 

Gustoso,  fignifie  auffi  Plaifant» 
apéabic  , dfvertiffimt  Lat.  Craius- 
Jucundus , a , um. 

GCTURAL , adj.  dPtae  term.  Qiu 
appartient  au  goficr,  qui  fe  pronon- 
ce du  gofier.  l^t  Gutturalis  y e. 

GUTURALMENTE  , adv.  Avec 
une  prononciation  guttOTale.  Lat  Ém 
faucibxs. 

GUZM.\NES  y f,  m,  Guzmans* 
Gentilshommes  qui  fervoient  dam  les 
armées  en  qualité  de  fimples  foldats* 
mais  fous  le  titre  de  ce  que  nous 
appelions  aujourd'hui  Cadets.  Lat 
Nohiles  J^ntl  Rezi  miütantes. 

GUZPATARERO,  /.  nu  fignifie 
en  jargon  un  Voleur  qui  perce  Ici 
murailles  pour  voler.  lat  Fur  tmo- 
rortmi  per/orahrr. 

GUZPATARO,  /.  m.  en  jargon* 
Trou  , ouverture  qu’on  fait  à tm 
mur  pour  voler  ou  s’enfuir.  Lat  Fêo 
rumen  , mû. 

G Y 

GYMNASIO,/  m. Ecole,  clxflè^ 
Collège  , Acidémie , lieu  où  Too  en- 
Icigoe  les  Sciences.  L.  Gymnqjîum , iù 

GVMNOSOPHISTA,/  m,  Gynw 
oofophifte , nom  qu’on  donnoit  à écr- 
ans Philofophes  Indiens,  lat  Gym- 

ngfofbijlay  a. 

GYRAR,  «.  ».  Tourner  en  rond* 
fc  mouvoir  circulaircmeut , pirouet* 
JC  A tai 
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ter  ; il  fe  prend  quclqticFmt  pour  Te 
mouvoir  rapUement.  Lat  Gyrurt. 

Gyrar,  parmi  le?  ^ens d’a^ïàlrcs, 
fignific  Tirer  des  lettres  de  change 
d'un  en.iroit  à l'autre.  Lat.  Synira- 
fba  rrmitfrf. 

GVR  ASt)L , f.  nu  Tourncfol,  fleur. 
Lat  flHiotr9fium  t ii. 

GYRO,  /,  m.  Mouvement  circu- 
laire extrêmement  rapide.  Lat.  Gyrus. 


Gtio.  en  termes  de  gens  d'cifFii- 
rcs  , Virement  de  parties,  tranfp  irt 
d'argent  ou  d'une  lettre  de  ehange 
d'une  main  à une  autre.  Lat.  Pecu- 
ttM  <*el  fyit^a^it  tranfluti  i ^ onii. 

Gvro,  fignific  aufli  Circonrércncc 
de  cercle. 

Gvro,  fc  prend  encore  pour  Ba- 
lafre, taillade  au  vilagc.  Lat.  fiteiei 


iitjliéittm  Vftbtus. 

Gvro,  fc  dit  anffi  pour  Menace, 
bravade , fanfarunade.  Lat.  jHttue , 
arum. 

Ao  hai  que  echar  fyrcs.  Il  ne  s’a- 
git pas  de  faire  tant  de  bravades. 

Tomar  otro  yyro.  Changer  de  fen- 
timent,  prendre  une  autre  réfoln- 
tiou.  Lat.  Ad  aUa  diveriert. 


H 
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H OCTArA  Utra  del  Alfd'aheto , | 

Ji  es  que  fe  Jeie  Uamar  Utra , fûts 
fte%un  lot  Gramaticot  es  fohmentt  afpU 
racimt , y m fttxe  for  Jî  fAa , ni  lie- 
nt ctre  aficio  , que  tl  de  dirr  fiterza 
al  fonida  de  U Utra  à quien  Jr  iunta. 
H.  huitième  lettre  de  TAIphahct,  que 
^elques  Graremairiens  prétendent 
n’etre  qu'une  fimplc  afpintiün , qui 
ne  fert  qu'a  renforcer  le  Ton  de  la 
lettre  à laquelle  clic  cft  jointe. 

Si  à Ut  H fe  fy:tte  cot\foiumte , que 
rtpslarmentt  a UK^  y tal  vtz  la  L , 
fierde  et  fonido^  y fe  frmuneia  la  t'es 
etmto  Ji  no  huviejfe  la  h : corne  Cbri- 
fio  y Cbrotmticoy  Phlep-a  y .Pbrafe. 
S^mdo  fi^ue  à ij  P , forma  cm  ella 
el  fonido  de  la  V 1 y ejh  fe  s fa  m aU 
Itatas  voces  de  origen  Griego  , è He- 
krh  : como  Phénix , Pbilsfo^Aa , Jet- 
fefl*.  Lorfqtie  VH  eft  fu'vic  d'une 
consonne  , 8c  c’ell  poi/r  rordinaire 
de  VK  & de  V/.y  elle  ne  fc  pronon- 
ce point  y cimimc  Chrilf , Clirnmati- 
que,  Phnfe.  Quufcl  elle  fuit  le  i* , 
«1?e  fe  prononce  comme  ime  f,  fur- 
tout  dans  certains  mets  dérivés  du 
Grec,  ou  de  l'Hébrcti,  comme  Phé- 
nix, PhUd'ophic,  jofeph. 

Deffttes  de  la  R « “T  no  time  fo- 
nîdo  alguno  y fera  fe  debe  tjerikir  en 
aqueUas  vocts  que  en  fu  origen  de  otm 
Lntgua  timm  uffintdas  tas  didhas  U- 
tras  : coma  en  Èl*etonca  , Rboynis  n , 
AfatheOy  TT'ratroi  frro  nmea  en  las 
tvcfs  Ugitimamettt  FffanAas.  VH 
ne  fe  prononce  point  .ipris  les  let- 
tres R &.  Ty  mais  on  doit  la  con- 
ferver  dans  les  aaott  dérivés  (Time 
langue  dans  laquelle  ces  lettres  font 
afpirées:  comme  RhJt'irique,  Rhom- 
be,  Mathieu,  Théâtre,  mais  jamais , 
dans  ceux  qui  font  véritablement  Ei- 1 
pignoU.  ^1 

Jxi  H en  b m:>dcmo  ha  fenido  pa- 
ra fuaiàzJtr  b proHimciacim  de  tnu- 
oias  voç(s  que  est  b anligtia  fe  easfftTt-  \ 


) 2ahan  cou  f:  cottto  facer  , faüar  , f- 
30  y que  ay  fe  tferiken  y frmuncian  het~ 
ctTy  haîiitry  hija,  L’U  eft  employée 
dans  l'écriture  moderne  pi»ur  adou- 
cir b prononciation  dcpliifieurs  mots 
qui  s'écrivoient  anciennement  avec 
une  fy  comme  fatery  fulUtry  fjoy 
qu'on  écrit  & qu’on  prononce  an- 
jourdiii  bacer  y haUavy  bijOy  qui  li- 
gnifient, faire,  trouver,  fils. 

Tamhien  p<sxa  quitar  la  eqsàvoca- 
cion  que  pudiera  'casfar  et  caïuemur 
alfruuas  vocts  por  u vocoly  Jiguierdo. 
fe  immrdi.itamenU  la  c y fe  ha  intro- 
ducido  ittni  cpei-tunamente  paner  la  h 
entes  de  la  u : taies  fon  buevo , huef- 
fo,  hueco  &c.  Pour  éviter  l’équi- 
voque qu’il  pourrait  y avoir  fi  l'on 
commcnc,xNt  certains  mot*  pif  un  st 
voyelle,  après  lequel  fnit  immédia- 
trmeiit  un  c,  on  a jugea  propos  de 
mettre  une  h avant  l’o , comme  dans 
hutvoy  burjfo  y hueen  &x. 

Fattre  bs  aatig:m  Ut  H era  Utra 
numrrA  que  “vaUa  ducie  tteSy  y quan- 
da  fe  U penia  una  ririm  encinia  valsa 
d’!cicntos  sftil.  Chez  les  anciens  1’// 
étoit  une  lettre  numéraJe  qui  figni- 
fioit  100  ; & quand  il  y avoit  un  ti- 
tre au  dcfftis , Ti  elle  fignifioit  deux 
cent  mille. 

H A 

HA,  inUry.  qui  fert  à marquer 
divers  fentimciis  & diverfes  adions, 
& dont  on  fc  fert  pour  admonefteri 
avifer,  animer,  011  louer  quelqu'un. 
Ha!  üuf  ! hai!  ÏAX.He!  HeÜHeu! 

Ha  i fc  prend  quelquefois  pour 
Hélas.  Lat.  //ri  mrh  me  tniferwn! 

Ha  , en  termes  de  Marine  eft  tin 
cri  donc  on  fe  fort  pour  faire  agir 
les  matelots  de  concert  & tous  à la 
fois. 

O Zuthl  ha  ! no  tnt  efeueba. 

O Soherkist  ha  ! no  n:e  entiende. 

(J  iùividia  ta  / de  tir  fe  o/aidg* 


Ha  WA.  Ha  ha.  Expreffion  quî 
marque  la  rifée  qu’excite  nue  fotlft; 
oti  impertinence  ou  quelque  chofe 
déplaifiinte.  Ha,  ha,  he,  hc.  Lat. 
JJa  , ha , he. 

HABA , /.  /.  Fève  , forte  de  lé- 
gume. Lat.  Faiay  a*. 

Hara.  Fève,  malaihe  de  cheval, 
cnfiirre  qui  lui  vient  dans  le  Kaitt 
de  la  bouche  derrière  les  pinces  de 
la  mâchoire  fupérreiirc  s on  l’appeUe 
aufij  U Lasnpas.  Lat.  Faiàtrtus  tse- 
ntor. 

Hara.  C’eft  auffi  une  grofTcur  en 
forme  de  fève  qui  vient  aux  hommes 
& aux  animaux.  Lat.  Fibex  faba- 
ritts. 

Haras.  On  appelle  afnfi  certaines 
petites  boules  de  ^w»i^  bhnehes,  nôt- 
res, rouges,  ou  de  telle  autre  coït- 
Uur,  dont  on  fc  fert  pour  donner  fa 
voix  dans  les  éledions.  Lat.  Fub^. 

Haras  , en  jargon  , les  Ongles. 
Lat  fugues  y tum, 

Habas  pakosas.  Féveroîes,  pe- 
tites fèvea  bâtardes  qu’on  donne  aux 
chevaux  , mules  & mulets  au  lieu 
d'avoine.  Lat.  Pho/nli , orum. 

fmpujote  et  haha.  Kfpècc  de  jeu 
d'ciiBms.  Voyez  Fil  Jcrecho. 

HABAR  , f.  w.  Champ  femé  de 
fèves.  Lat.  FahAey  is. 

Kefr.  El  hitbar  de  cah'a  fe  fece'îb- 
viotjy.  Ce  proverbe  fignific  qu'il  y 
a des  gens  d’un  caraétcrc  fi  pervers , 
qoe  loin  de  profiter  des  infirndiuns 
qutM»  leur  donxc,^  ils  en  deviennent 
phis  mechans. 

HABER  , V.  a,  Pofféder,  avoir  * 
en  fun  pouvoir.  LaC  Hubere. 

Harf.r.  Avoir,  verbe  anxiUairc 
qui  fert  à conjuguer  les  autres  ver- 
bcs  néHfs  , Comme , ye  he  ataado , j’ai 
aimé  ; yo  hubrl  Uida , j'aurai  lu  y ys> 
hitve  enfenado , j'eus  enléigné. 

Harfr,  (ignifie  aufli  Percevoir  y 
recevoir,  rccuexHii , recouvrer.  Lat. 
pçnipcre. 
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Haber  , wK  imp.  Succéder,  ar- 
river. I.ut.  f^'e.  Acâàtrt. 

Haber,  fc  prend  aufli  pour  Etre, 
cxllVer.  Dans  cette  acception  c'eft 
auITi  nn  verbe  impcrfunuel.  Lat 

m- 

Ex>  Hai  tsnto  âinero  en  el  area.  Il 
y a tant  d'areent  en  caifTe. 

Haber, /w.  6icm,  richefTcs. 
Lat.  Hena , orunt. 

Haberse.  Sc  gouverner,  fc  con- 
duire bien,  ou  maL  Lat.  Se  hehrret 
gerere. 

Huktr  à lu  fMênof.  Rencontrer  un 
komne  qu'on  cherche  , pour  le  £u- 
fir  4b  le  châtier  de  fes  furBiits.  Lat. 
Im  moûts  i^ahtre.  Alanu  aifere. 

Ha  de  huher.  Subth  Avoir , en  ter- 
mes de  Négoce,  fe  dit  des  dettes 
aélivcs  des  Marchanda: , & c’eft  de 
ce  mot  que  font  timbrées  ou  intitu- 
lées let  ïccondes  pages  tic  leur  bihn. 

Ho  tflferr  pur  fw/ro.  Ne  pas  trouver 
mauvais.  Lat.  Ilaud  ferre. 

Rcfr.  jMas  vale  Jaher  tfue  haber. 
Le  favoir  cft  préférable  aux  richefles. 

HABIDO,  DA,  fitrt.  Oiif.  du  ver- 
be llakef  dans  fes  accciuions.  Eu , 
eue  , pofTede  , ce.  Lat.  Habitus , n , 

MM. 

HABERIA,  f.f.  Droit  qu'on  paye 
dans  les  Duiuncs  des  villes  mariti- 
mes pour  l'exportation  des  marchan- 
difes.  hat.  Fortorium ,,  ii. 

Haberias,  fignific  auffi  Gages, 
Lilaires  , appoiiitcmens , profits.  Lat. 
St!t>ffsâsa , orwit, 

Habeecas,  fc  prend  cncorcpour 
Biens,  richcITcs.  Lat.  iî.i,  «. 

crwM. 

HARF.RIO,  /.  m.  Attirail,  iiten- 
cilcs  de  bergers,  <!e  laboureurs  & 
de  gens  qui  inv.'iillcnt  aux  champs. 
Laî.  Ks^iùa  injirumc.uj^  orusu.  Vun- 
JiÜa. 

HABICHÜLLA,//.  Voyez 

Vta. 

HABIL  , ed;‘.  dCtene  term.  Habile  , 
qui  a de  l'cTprit,  de  la  fcience,  de 
la  capacité.  Lat.  D-Hm.  teritus. 

HAEft.  , Cgnifie  aufli  Prompt, 
expéditif,  agile,  alerte.  Lat.  £rpr- 
dsnu^  U,  uni. 

Ex.  Ffie  crmio  es  mut  babil  para 
bacer  h tjue  fe  le  eniena.  Ce  valet  eft 
extrêmement  alerte  pour  fairt  ce 
qifon  lui  commande. 

Ha  Bit.  H.ibilc  , propre  à fuccc- 
der , à occuper  une  charge  ,>  un  em- 
ploi, une  dignité,  qui  a les  qualités 
requUcv  pour  ceU.  Lat.  ItL^mus , a , 

Mtff, 

Ex.  Fhlvto  tjîa  hahil  para  ftveder 
en  el  JTaycrazf:Oi  krrenaa.  Tel  eft 
habile  à iiiccéder  au  Mayorafqnc. 

HABILIDAD,/  /.  Ribilete,  ca- 
pacité, fcieiurc,  adrefle,  promptitu- 
de. Lat.  FadlitiU.  Agilitas.  Dtxters- 
jas , tis. 

tiAhliX^APi  ic  dit  auHà  pour 


Romie  grâce , dextérité  dans  ce  qa’on 
fiiit.  I.rt,  ftsdiifus.  Gni/i.i, 

Hamlidad  , lignifie  aiiiri  Agili- 
té , dextérité  , adrcflè  dans  les  tours 
lie  main.  Lat.  Afilitat,  Dexteritus. 

Habilidad,  fe  dit  aufti  de  riu- 
ftinél,  de  l'intcÙigtncc,  de  l'adref* 
fc,  de  rinduftrie  qu'ont  les  animaux 
dans  les  chofes  qui  tendent  d leur 
confera^ation  & à leur  dcfcnfe.  Lat. 
FackUas.  Solertia. 

HABILISSI.MO,  MA,  adj.  fu- 
péri.  HabiliiRme , très  habile , très 
adroit , te , très  capable , très  expé- 
rimenté , ée.  Lat  PeritiJjhMUS , a , lo». 
l'aîde  aftus , o , um, 

HABILITACION  , f f AéUon 
d'habiliter  quelqu’un  , Je  le  rendre 
capable  de  taire,  de  recevoir  quel- 
que chofe.  Lat.  Hahiiitatio , onis, 

H.ABILITAR  , V.  a.  Habiliter  , 
rendre  quelqu'un  capable  de  faire, 
de  recevoir  quelque  ebofe  î lever  les 
oHbcles  qui  l'en  cmpèchoient.  Lat. 
Ihhiütare.  t'upacem  ^ idoncum  dtw  la- 
rare. 

Habilxtar.  Donner  quelqu'un 
pour  apablc  de  régir  fon  bien,  ou 
d'exercer  un  emploi,  l^t.  Habiiem 
conftitittre. 

H.'VMLITAR,  quand  il  eft  que- 
ftion  d'un  concours  pour  tme  turc, 
ou  une  Prébende,  c'eft  déclarer  ce- 
lui qui  eft  furti  avec  honneur  de 
l'examen , capable  d'en  fubir  un  an- 
tre de  telle  nature  qu’il  puiOc  être, 
lÂns  qu’il  frît  oblige  de  répéter  les 
mêmes  exercices.  Lat.  Capacetn  in  po~ 
fUrmsi  declaune. 

' H.ABÎLIT.ADO  , da  , Pq/r 
I du  verbe  Habiliter  dans  1«  accep- 
tions. Habilité,  éc.  LzX.  Hahiliiatus. 
ilubilis  declitatus. 

nAlHTABLE,  ai(;.  (Pmieterm.  Ha- 
bitàhle,  qui  eft  en  état  d'etre  habi- 
te. lAt.  Hakiiiéilii , e. 

HABlTAUüN,/  /.  Habitation, 
logement , lieu  où  l'on  demeure.  L. 
, is.  Domidlittm , ii. 

HahitaCION.  Habitation,  fe  dit 
aulÜ  de  l'endroit  d'une  maifon  qui 
eft  en  état  d'ctrc  habité.  Lat.  Huti^ 
tiuio.  Stda. 

HABIT AOOR  ,/.  M.  Habitant, 
qui  a établi  la  demeure,  là  réüdcn- 
ce  en  quelque  lieu.  Lit.  Incola  ^ a. 

H.^blTAR*  V‘  a.  Habiter,  de- 
meurer , établir  fa  rélidcnce  eu  quel- 
que lieu.  Lat.  //iiâifore,  incolere. 

HABlTAIiÜ,  DA  , pari.  pajf.  du 
verbe  Hnhtar.  Habité , éc.  JUt.  Ha^ 
bitalus  , a , atm. 

HABITILLO,  f.  m.  dhn.  Petit 
habit,  habit  c.xtréâtenent court  Lat. 
Exigua  trjiis , is. 

HAËlTü,  f.  m.  Habit  , ce  qui 
fert  à couvrir  la  nudité  de  l’hoinmc  : 
il  fe  dit  particuliérement  de  celui 
que  portent  les  Religieux  & les  Ke- 
hipeulcs.  Lat  rejHii  m. 


Hamto,  Habit,  fe  dit  aufti  »îcs 
vétemens  uniformes  qui  fervent  à iH- 
ftingucr  les  difiVrens  Ordres  Militai- 
res. Lat.  Aliütarium  OrdinuiH  irj!~ 
is. 

Habitos,  fe  dit  de  l’habit  que 
portent  les  Prvf^es  & les  Etudions  , 
qui  conCiftc  en  me  foutone  & un 
manteau.  I.at.  'luisres  vejlts  ecclefa^ 
jlic<e  ^ vd  febolares, 

Habito.  Habitude,  les  difpofi- 
tions  de  l'cTprit  & du  corps  qui  s'ac- 
quièrent ; coutume,  accoutumance 
cuntraèlée  par  des  aAes  plulicurs  fois 
réitérés.  Lat.  Habitus  , ûs.  Cvrftsetst~ 
do^  ins  s. 

HABITUACION  , f.  f.  Habitu- 
de, coutume  de  faire  quelque  chofe. 
Lat.  Co^’/urtuda  , ims, 

HABITUAL , adj.  iCstne  term.  Ha- 
bituel , qui  eft  tourné  en  habitude, 
qui  eft  pafie  en  habitude.  Lat.  Habi- 
tualis , r. 

HABITUALIDAD , //.  Eut  per- 
I manent  des  habitudes  , pcrfévénncc 
i dans  les  habitudes  qu'on  a prifes.  L. 

I Habitualitas , tis. 

\ HABH  UARSE , v.  r.  S'habituer , 
prendre  une  habitude,  s'accoutumer 
à faire  une  chofe.  Lat.  AJwfcere. 

HABIT  UADO , da  , part.  oajf.  du 
verbe  IL-.bituurfe.  Habitue,  ée.  Lat. 
Ajfuetus , O , unt. 

HABITUD , f.  f.  Raifon , ou  rap- 
port  d'une  ebofe  avec  une  autre.  L. 
Keltth  , onis. 

^ Habitud.  Habitude,  dirpofition, 

I CDnftittition , état,  complcxion.  Lat. 
i Hiihift  i^^  istis. 

\ HABLA  , f.f.  Idiome,  langue, 
di.oleélc,  tour  ou  manière  de  s'ex- 
primer dans  une  langue.  Lat.  /dio- 
nsj.  Diakéitu.  Lsnpit». 

\ Habla,  fe  prend  fouvent  ponr 
Railonnement , difeours,  harangue, 
oraifon.  Lat.  Orutio , Srrmo , onis. 

Habla,  fe  prend  encore  pour  les 
paroles  dont  on  fe  fert  pour  mettre 
au  }our  Tes  penlces.  Lat.  Locutio. 
l'erbf. 

Eil.tr  en  bahla.  Etre  en  pourpar- 
Icr  fur  quelque  chofe.  Lat.  De  eS^ 
qnà  re  (^ere. 

Ejlar  jhi  tabla  , o perder  el  tabùi. 
Perdre  la  parole  , être  fur  le  point 
I de  rendre  les  derniers  foupirs.  Lat. 

I Eoce  defes. 

! Xegar  à quitar  el  bahla.  Rcfnfcr  Je 
i parler  à quelqu'un,  garder  avec  lui 
un  profond  lUcncc.  Lat.  ï'ahu  insé- 
ré alicuè. 

\ Hi\BLAOOR , f.  m.  Hâbleur,  eau-* 
fcitr,  babillard,  jafenr,  difeoureur^ 
grand  parleur.  Lat.  L^uax. 

Huhludor  de  ventaja.  On  appelle 
ainfi  un  homme  qui  tient  le  h:  ut 
bout  dons  une  converfàtion , & qui 
ne  laiQc  point  aux  auttes  le  teins 
de  parler.  Lat  Hvssiui  vd  wultui  in 
ioquenJo. 
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HABLADORCnXO , f.  m.  ihn. 
jfuit  it  à h leTminaijtMt  Petit  bahil- 
l«rd,  petit  jaicnr,  petit  caufeur.qui 
parle  beaucoup  pour  ne  nen  dire  qui 
vaille.  Lat.  (iurtitlui,  toqmx. 

HABLADORISSIMU  , ma,  oJi. 
«•  Ttes  grand  parleur, 

eufe,  très  grand  jafciir,  eufe.  Lat. 
lfjqu.xcijônfii  » « ♦ 

HABLADÜRIA , f.  f.  L'aftion  de 
jafer  , de  tenir  de  mauvais  dileours  , 
de  faire  des  caquets,  de  dire  des 
choies  dcplaifantes.  Lat  ImfoTtuna 
£ÿ  tmfrda  bquucitiu. 

Habladokia.  Di feours choquant 
ou  impertùiciit  Lat  DiâuiH  imfrr- 
liaau  vtl  imfrolium. 

HABLAR,  V.  n.  Parler,  s'expli- 
quer  , t'énoncer  i faire  entendre  là 
penféc  par  des  termes  convenables. 
Lat  Fari.  Smnximri.  Lnqui. 

HablaR  , pris  dans  un  fens  ab- 
folu  , lignifie  Dire.  Lat.  Dkerc. 

Ex.  Hahkr  di/faratei  , twcidadri. 
Dire  des  fotifes,  des  impertinences. 

HablaR.  Parler,  lignifie  ordinai- 
rement,  Difeourir,  converfer,  s'en- 
tretenir. Lat  Sermaàiutri.  Faiii. 
lari. 

Haelai.  Hmngucr  , prononcer 
une  haran^c.  Lat.  Dicrr^  Orart. 

Hablai.  Parler,  recommander, 
interctder  , prier  pour  quclqu'uiL 
lat.  Orare. 

Haelar  , fc  dit  aufli  pour  Infpi- 
rcr,  avertir,  même  laas  le  fecours 
des  paroles.  Lat  Montre, 

Hablai.  Parler,  fc  dit  aulTi  de 
quelques  oifeaux , comme  les  Perro- 
quets , pies , (anlbnucts  &c.  L.  P'trba 
formart, 

H(élar  à borbotones.  Parler  avec 
beaucoup  de  volubilité  , comme  û 
l’on  vouloit  dire  tout  à 1a  Cdîs  ce 
qu’on  penfe.  Lat  f'erba  cekritrr 
t'cbibüiter  ejfuniert, 

Hahùtr  à huUo  0 à titnto.  Parler  à 
Tavanture , & fans  fondement  » par> 
1er  à tort  & à travers.  Lat.  J^uid- 
quid  in  buccttm  ifenrrü  effutirt,  In  in- 
ttrtum  hqui, 

iiahlar  à eborroi  , le  meme  que 
Hablar  à borbottnti. 

Uahkr  à âtjlqjo.  Parler  ioconiidé- 
rément , & fans  lavoir  ce  qu’on  dit 
Lat.  Nitnis  ineptique 

Hiélar  ot  airr.  Parwr  eo  l'air  , 
c'eft-à-dire  , fans  frmdement  Lat 
/'onê  intfUqut  loquû 
Huhlar  al  ahna.  Parler  à quelqu'un 
à cœur  ouvert  Lat  Ex  ouiftw 
qui. 

Hablar  à h mono.  Couper  la  pa> 
rôle  à quelqu'un , rÊnterrompre.  Lat 
Sfrmanent  tÀrutnpcre, 

HabUtr  al  cqfo.  Parler  k propos. 
Lat  Âptè  ioqui, 

Hablar  al  gujlo , o elpalad.rr.  Par- 
ler à quelqu'im  leloo  fon  goût,  lut 
dire  des  choCn  qui  le  flatcm  & qui 


H A B 

lui  pUifeoL  Lat  AJ.aUnvia  voti^ 
tatrm  bqui. 

Haiiar  à lof  perros.  En  terme  de 
Venéric , on  dit.  Parler  aux  duens , 
quand  par  quelque  cri , ou  fignol  on 
les  excite  à la  chafle,  ou  à faire 
quelque  mouvement  Lat.  Canes  in- 
citare. 

Huhlar  aUo,  Parler  haut,  dire  à 
quelqu'un  des  paroles  dures  £:  cho- 
quantes , lui  parler  ûir  le  haut  ton. 
Lat.  Duri  loqui. 

Hablar  a tontcu  y a heas.  Parler  à 
tort  & à travers.  Lat  Dicenda  , ta- 
cenih  hqui. 

Hablar  à ma  mt^er.  Tenir  des  dif> 
cours  déshonnêtes  i une  femme,  lui 
Faire  des  propoGtions  indécentes.  L. 
Mulierem  itnpudiib  alloqui. 

HabLara  yo  par  mahnna.  Que  ne 
parlicE-vous  à tems  ? 

Huhlar  bien.  Parler  en  termes  po- 
lis & honnêtes.  Lat  Civilîter  mode- 
Jlèque  loqtti. 

Habbtrbiett.  S'énoncer  en  bons  ter- 
mes. Lat  Froprii , politi  , cajligat^ 
loqtà. 

Hablar  elaro.  Dire  ouvertement  ce 
qu'on  pcnfc.  Lat.  /îpfti  hqui. 

Huhlar  con  Bios.  Prier  Dieu.  Lat 
Orare. 

Hablar  con  tl  Diablo.  Etre  infhiiit 
de  tout  ce  qui  fe  palTe , comme  fl  le 
Diable  nous  Vapprenoit  Lat  CuUiiif- 
JîmtûH  eÿ'e. 

Hablar  cm  lengua  de  plata.  Solli- 
citer quelqu'un  , lui  faire  des  pré- 
fents  pour  en  obtenir  ce  qu'on  fou- 
haitc.  Lat.  Dmis  vei  nummif  Icqus. 

Hablar  cm  lot  qjos.  Faire  entendre 
fa  penfée  par  le  mouvement  qu'on 
fait  avec  les  yeux.  Lat  OcuUs  in- 
nuere. 

Huhlar  de  hurla  0 chôma.  Parler 
en  badinant,  ou  pour  rire.  Lat.  Nu- 
%<tri. 

Hablar  de  hik’on.  Parler  à la  hâte , 
fans  fc  donner  le  tems  de  rcfpirer  , 
parler  fl  vite  que  perfonne  ne  puifle 
nous  entendre.  Lat  f*erba  depropera- 
rt.  Inàejinentrr  necicre. 

HahUr  de  la  mur.  Parler  de  ce 
qu'on  n'entend  p.is.  Lat.  Jnania  gar- 
rire.  Dijkilia  expetere. 

Hablar  de  manof.  Gefticuler  en 
parlant  Lat  Aéiimibus  vel  gejlibus  fe 
cxpUcare. 

Hablar  de  tnemoria  ù de  cabeza. 
Parler  de  mémoire  ou  de  tête , pour 
dire,  Parler  fans  attention , fans  con- 
noi^ance  de  caufe.  Lat  /ncon/ùlera- 
ti  U>qui. 

Hablar  de  Talanquera.  Faire  le 
brave  quand  on  efl  en  fureté  , & 
qu'on  n’a  rien  à craindre.  Lat  Ex- 
tra fericulnm  ganmre. 

Hablar  de  ttjas  abaxo.  Parler  de 
chofes  qui  dépendent  de  nous , & qui 
font  à nôtre  portée.  Lat.  De  iit  quu , 
nojhra  fmt  ftrmosKin  habo  e-  1 
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Hablitr  de  vtras.  Parler  flncére- 
reent  Lat  Scrio  loqui. 

Ucblrr  de  vicie.  Parler  fans  réfle- 
xion. Lat.  Eratcr  modum  ex  habitn 
loqui. 

Hablar  en  eemtat.  Parler  vague- 
ment , en  general.  Lat.  lùdefmitk  lo- 
qui. 

Hablar  en  Griego^  en  Algartéia. 
Parler  d'iine  manière  inintelligible.  L. 
Ambages  loqui. 

Hablar  eft  pnblico.  Parler  en  pu- 
blic, haranguer,  plaider.  Lat  rra 
roftris  dicere. 

Hablar  entre  dientes.  Voyez  Dien- 
tes. 

Hablar  entre  JS  y à cmj^o.  Parler 
tout  feul.  Lat.  Seewn  ipjo  loqtà. 
HabUtr  gorJo.  Voyez  Gm'do. 

Hahlan  las  piedras  è tas  paredef. 
Les  pierres  , les  murailles  parlent, 
c'efl-a-dire,  que  les  eliofcs  qu’on  croit 
les  plus  fccrettes  fe  découvrent.  Lat 
Etiamfaxa  fan>rç/^«r  loquuntzar. 

Huhlar  to  todo.  Dire  tout  ce  qu'on 
penfe , ne  fçavoir  fc  taire.  Lat  Hinc 
bj  inii  ^urre. 

Hablar  pafo  , hablar  quedoy  0 ha- 
hUrr  baxo.  Parler  de  façon  que  per- 
fonne ne  nous  entende.  Lat.  Submif- 
sà  voce  loqtti. 

Hablar  por  algmo  y 0 par  muchos. 
Parler  pour  une,  ou  plufleurs  per- 
iimiies.  Lat.  Alicxçus  vd  aliquorum 
imuint  orare. 

Hablar  por  cerhutatut.  Voyez  Cer- 
hatana.  * 

Hablar  par  deltas  è à las  ejpaldar. 
Parler  mal  de  quelqu'un  en  ion  at^ 
fcncc.  Lat.  Ah/entcm  curpere. 

Hablar  por  hablar.  Parler  pour  par- 
ler. Lac.  Inaniu  garrire. 

Hablar  por  Ut  tnano.  Parler  par  fi- 
gnes  avec  les  doigts,  comme  on  le 
pratique  en  Efpagne.  Lat  Digitii  lo- 
qtti. 

HahUr  por  las  coyuniuras.  Voyez 
Coyuntura. 

Hablar  pot  las  naricet.  Parler  du 
nez,  naziiler.  Lat.  yaribus  weem 
emittrre. 

HabUtr  por  fehus.  Parler  par  Agnes- 
Lat  Kutibus  luqui, 

Hablar  rteie.  Parler  fort,  parler 
haut , élever  la  voix , dire  ouverte- 
ment ce  qu'on  penfe.  Lat.  PUni  vtl 
duré  loqui. 

Htéiarfe  aSguna  cqfa , flgnifle  qu'une 
chofe  efl  publique,  & que  perfonne 
ne  l'ignore.  Lat  ÿuîgaxi. 

Hablarfeh  todo.  Kc  point  donner 
aux  autres  le  tems  de  parler.  Lat 
Jnd{finenter  vrrba  fundere. 

Cada  uno  babU  catno  quùn  es.  Clus- 
cun  parle  comme  U fçait  Lat  Sibi 
Jimilis  qui/que  hqttilur. 

Dar  que  hahiar.  Fournir  madère  b 
}afer.  Lat  Fahulattt  Jàri. 

De  la  ahundtvtcia  del  corazon  âoâAl 
k boea.  0c  l’abondance  du  cœur , U 
bouche 
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bouche  parle  | pour  dire , La  bon* 
chc  eft  rinterprctc  du  ccrur.  Lat  Ex 
ahunitPitid  a/rdis  os  io^uitur. 

Es  bablar  for  demas.  Ce  font  pa« 
rôles  perdues,  c'ell  parler  en  vain, 
inutUeenent  Lat  Surda  amis. 

Fflar  bablando.  Etre  parlant.  On 
dit  qu'un  portrait  dl  parlant,  pour 
dire  qu'il  cft  très  rencmblant.  Lat  , 
Eoctm  emittendofH  tntUr:.  \ 

I/accr  iabiiTT.  Faire  parler  un  în- 
flnnncnt,  en  jouer  parfaitement  L. 
InfinimtntMn  mujtcuin  ausork  fuU 
fiSie. 

Alire  cosHO  bahia  ^ è io  que  bablu , 

0 con  qusen  hahLs.  Prenea  «ardc  com- 
me vous  parlez,  on  à qui  vous  par- 
lez. Lat  Bona  i-oba  , quttfa.  Comi- 
ter  l'squarts  velim. 

Miye  qsùen  hahla.  Quoi  ! VOUS  ofez 
parler  ! 

No  dexwr  oue  hablar.  Fermer  la 
bouche  à quelqu’un , le  confondre. 
Lat.  Ot  alicui  occiudere. 

No  hahlurfc.  Nc  point  fe  parler, 
être  en  froideur.  Lat  rerba  negare 
casisà. 

No  tnc  hagas  hubUtr.  Ne  me  laites 
point  parler.  Lat  *Vir  fermoHm  ex- 
cites. 

No  fe  bahle  truu  en  elh.  Qu’on 
n’en  parle  plus.  Lat  De  bac  te  uitrà 
niühis  Jit  frmno. 

Qtdtn  mttcho  habU  mstcbo  yerra.  On 
ne  s eft  jamais  repenti  de  s être  tû. 
Lat.  In  muItHoquio  non  décrit  error. 

HABLANTL,  part,  ali,  du  verbe 
Habiar.  Parlant , ante , qui  parle. 
Lat  Eoquens. 

HABLADO,  DA  , fart.  faf.  du 
verbe  liablur  dans  Tes  acceptions. 
Dit,  te.  Lat.  Dièius , a , um, 

H.\BLATISTA , f.  m.  le  même 
que  IhblaioT.  C‘c!l  un  terme  badin , 
dont  on  fait  très  peu  ufaçc, 

HABLILLA  , /.  /.  Conte  fabu- 
leux , difeours  fans  fondement , fi- 
ble , menfonge.  Lat.  FahuLi , 

HACA  , /.  /.  Bidet,  cheval  de 
petite  taille.  Lat.  Maurnsy  i. 

J^uf  haca  vtorems}  Voyez  un  peu 
quelle  figure  ! 

HACANEA,y! /,  Haquenée,  che- 
val un  pou  plus  graml  que  les  bi- 
dets , & plus  petit  que  les  chevaux 
ordinaires.  Double  bidet.  L.it.  Eqtms 
Britasmicus  Folonus. 

HACEUTO  , /.  m.  dit».  Petit 
iaifccau , petit  Ihgot , petit  paquet , 
petite  botte , petite  gerbe.  Lat.  Faf~ 
siculus  , i, 

HACEDERO,  K a , aij.  w.  ^ f. 
Faifable , qui  cft  Facile  , dont  on 
peut  fe  promettre  la  réuflite.  Lat. 
FaUihiiis, 

HACEOOR  , /.  vt.  Auteur  d’une 
chofe , qui  1a  fait  de  fes  propres 
naiiu.  Ce  met , pris  danr.  un  Icns 
nbi’oiu,  ne  fe  dit  que  de  Diui,  qui 
cft  FAuUur  ^ le  Créateur  de  toutes 


chofes.  Lat.  Asftbor , ris,  F^riceitor , 
ris. 

Hacedok.  Agent  , Dircéleur  , 
Adminiftratcur  , raâcur  , qui  a foin 
de  ce  qu’on  lui  recommande  , foit 
biens , affaires  , on  marchandifes. 
Lat  Âdminijh  ator.  Froatrator  ^ oris. 

Haceooa  , fe  dit  d'un  homme 
prompt  & expéditif  dans  ce  qu'il 
fait  Lat  Fh  isU  fromptk  agens. 

HACEKDAR  , v.  a.  Conférer  à 


dis  dotare. 

Hacendarse.  Acheter  un  fonds 
dans  un  pais  oii  l'on  a deiTcin  de  fe 
fixer.  Lat.  Fimdos  ^ pr^edw  Jîbi  corn- 
farure. 

HACENDADO  , da  , fart.  fajf. 
du  verbe  Ifacndar.  Celni  qui  a beau- 
coup de  biens  fonds.  Lat  Divesfun- 
dis. 

HACENDILLA  , //  dim.  de  //.i- 
cienda.  Ouvrage  de  peu  d'importance. 
Lit  Zrt'i;  opéra  ^ æ. 
HACENDOSILLO , lla  , aàj.  m. 

f.  Aftif,  ivc,  laborieux,  eufe. 

HACENDOSO,  sa,  adj.  m.  Hf. 
Aâif,  ive,  laborieux,  eufe,  dili- 
gent , te.  Lat  Qperqfus.  Sedulus,  La- 
boriofus , a , tan. 

HACENDUELA , f.  f.  dim.  le  me- 
me que  UacendiUa. 

HACER , t'.  a.  Faire , fabriquer , 
conftruirc  une  chofe  , lui  donner  la 
forme  , la  figure  & les  proportions 
qui  lui  conviennent.  Lat  Facere. 
Fabricitre. 

H ACER.  Faire,  créer,  produire. 
Lar.  ProdHCtre. 

Hacer.  Faire  , fe  dit  aufli  pour 
Commettre,  exécuter  quelque  chofe, 
foit  bonne , foit  mauvaife.  Lat.  Qom- 
mittert.  Fatrare.  i’npr/r.frr, 

Hncer  tôt  delito.  Commettre  un  dé- 
lit, un  crime. 

llACER  , fe  dit  figurément  en  ch<>- 
fes  morales  pour  Concevoir,  imagi- 
ner , former,  juger  par  les  apparen- 
ces de  quelque  chofe.  Lat  Fjlirtna- 
re.  Cotnpcnere. 

Hacer  , fignifie  auin  Faire,  ac- 
complir , parhire  , achever.  Lat 
Exflere , cumpUre. 

Ex.  Oy  bace  dcce  anos  qtte  /verd/ü 
tal  cqfa.  11  y a aujourd’hui  dunze  ans 
que  telle  chofe  cft  arrivée. 

Hacer.  Faire,  figoific aufti  Agir, 
travailler  , s’occuper  , ne  point  être 
oihf.  Lat.  Af^ere.  Operuri. 

Hacer,  le  prend  auITi  pour  Im- 
porter , convenir  , être  i propos , 
avoir  rapport  Lat  Ejfe  ad  rem. 

HaCer  , fignifie  Croitie , aug- 
menter , approcher  de  la  pcrfcéüon. 
Lat.  Crefene,  Augeri.  Ferfei. 

Hacer  , fe  prend  auffi  pour  Agir 
pour  ou  contre  les  intérêts  de  quel- 
qu’un , en  employant  les  moyem  né- 
veftaircs  pour  parvenir  aiu  fins  qu’on 
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fe  propofe.  Lat.  pro  tliquc  facerr. 

Hacer  , fe  dit  aulll  pour  Don- 
ner , accorder  ce  qu'on  demande , ou 
dont  on  a befoin.  Lat.  Largiri.  Cen- 
cedere. 

Ex.  Al  Convenus  de  Florencia  bhA 
limofnas  mut  grandes.  Il  fit  de  très 
grandes  aumônes  au  couvent  de  Flo- 
rence. 

Hacer,  fignifie aullî Tenir , con- 
tenir , renfermer.  Lat  C.tpere.  Cm- 
tinere. 

Ex.  Efie  frafeo  bact  tantôt  enwnhres. 
Cette  bouteille  contient  tant  de  pin- 
tes. 

Ex.  Efhx  tinaja  hace  tantas  arrohof. 
Ce  tonneau  contient  tant  de  pintv-s. 

Hacer  , fe  prend  pour  Catifer  , 
occafior.ner , être  caufe.  Lat  Parère. 
Gignere. 

Ilacer  gajlo.  Caufer  de  la  «téjM:nfe. 

Hacer,  fe  dit  pour  Keioudre, 
déterminer.  Lat.  S'tatserre.  Dtcernne, 

Dios  h hizo.  Dieu  le  determiru. 

Los  J tacts  lo  hideron.  Les  Juges 
le  réfülurcnt 

Hacer  , fe  dit  auflî  pour  Prépa- 
rer , apprêter , faire  , difpofcr , ac- 
commoder. Lat  Parure.  DOfwere, 
Conflituere, 

Ex.  ilciçer  la  cvmida.  Préparer  le 
Jincr. 

Hacer,  fignifie aufli  Juger,  pcn. 
fer , croire , confiilércr.  Lat  Credere. 

' ExijUw'ire. 

Hacer.  Faire,  fe  dit  abfolumcnt 
en  plnficiirs  phrafes.  Jface  caler , ha- 
I ce  /rio.  Il  fait  chaud , il  fait  froid. 

Hacer  , fe  prend  pour  Raccom- 
moder , pçrfcdioruier  , rendre  bon. 
Lat.  Fe^fîre-e. 

Ex.  F.jlo  pipa  hace  huen  vine.  Ce 
tonneau  rend  le  vin  bon. 

Hacer,  fe  dit  pour  Corrcfpoii, 
dre , s’a  jufter,  convenir , fe  rapporter, 
Lat  CoHX’tHtrr.  CoJKordare. 

Hacer  , fignifie  aufli  Joindre, 
afTcmblcr , convoquer.  Lat  Adunare. 
Cogéré.  Coftvomrt. 

Hacer.  Faire,  fignifie  aufli  Ac» 
contumer , habitner  quelqu'un  à une 
chofe.  On  dit  ordinairement  Hacetfe. 
Lat.  Ajue/itctre. 

\ Ex.  ilacer  x.'îi  caboilo  al  fuego.  Ac* 
contumer  un  cheval  au  feu, 

Hacerfe  <tl  /vio.  S'accoutumer  au 
froid. 

Hacer,  en  temnes  de  fiinccnne- 
ric  , fignifie  Drefler  les  oifeaux , Ici 
inftruiic  , les  aflkiter.  Lac,  Deeve^ 
inlhuere, 

Hacer  , en  termes  de  fàucon.no« 
rie , fe  prend  pour  Couper , faire  le 
bec , les  ongles  aux  faucons  ou  iu-« 
très  oifeaux  de  proie  : comme  llocer 
el  fico , l'ifffr  tas  uhas  à las  aces.  CoUt 
per  le  bec,  les  ferres  aux  oiléaux# 
Lat.  Curtare^ 

Hacer.  Faire,  On  ditaii  jeu,  Jo 
fais  Umi  peur  tout , p^:^at^^^a» 
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Lat.  Securitatem  fponine, 

Hacer  , ctnnt  joint  avec  quelques 
verbes , fignific  Obliger  , contrain- 
Ure  ; comme  H.tctr  qusdar , #»aar  tr- 
nir  , obliger  à refter , obliger  à vc- 
nir^  11  ngaifie  d’autres  fois  Etre  oc- 
caiion , ou  caufe  d‘unc  chofe  : comme 
hacer  rcir  y hacer  eaer , foire  rire  | foi- 
re tomber. 

Hacer  , cfcmt  joint  avec  quelques 
noms , marque  Tartion  nâuelle  des 
verbes  qui  en  font  formés  : comme 
Hacer  eftitniHtoH  , elHmer  ; hacer  jfq/- 
tôt , dépenfer  > hacer  burU  , fe  mo- 
quer. 

Hacer,  ioint  avec  quelques  noms 
tic  métiers  , & la  prépoûtinii  De  , 
ügniHe  Exercer  ces  memes  métiers  , 
comme  li  celui  qui  les  exerce  en 
éloit  : par  exemple , Hacer  de  Eferi- 
ba’to  y foire  le  métier  de  Grcfficr. 

Hacer  , étant  joint  avec  h par- 
ticule A Si  quelques  noms,  lignifie 
Etre  lUfpofé  & prêt  à admettre  ou 
recevoir  ce  que  ces  noms  fignifient , 
ou  V avoir  du  penchaaL  C’elt  dans 
ce  lens  qu'on  dit,  Hacer  d t<.io , c’eil- 
n-dire.  Etre  prêt  à rtsxvoir  quelque 
chnfc  que  ce  fûit. 

Hacer  , joint  avec  les  partiailcs 
Dey  OM  fe  y ou  avec  les  articles  h.l , 
Uty  hy  fignific  tantôt  C'ontrefoirc  , 
paroitre  autre  qu*on  n'dt  , comme 
Hacer  del  b.bs  , ou  Haenfe  bobo  , 
Kaire  « ou  contrefoire  le  niais  : & 
tantôt , Faire  parade  de  ce  que  ces 
noms  fignifient  , comme  Hacer  àti 
l'ombre  , ou  Hacerfe  p'ande  Ilo:.ihrty 
fe  piquer  d'étre  homme,  ou  detre 
grand  homme.  Lat  /i^rrr,  Jada- 

If. 

Hacee,  étant  joint  avec  les  arti- 
cles El  y la  y hy  & quelques  noms, 
lignifie.  Exercer  a^cllcmcnt  ce  que 
CVS  noms  lignifient , & le  plus  fou- 
vent  , en  jouer  le  rollc  .*  comme 
dans  les  Comcdics  Hiuer  el  Rey , el 
hobo  : Faire  le  rolle  de  Roi , de  bouf- 
fon. On  dit  plus  fonvent  Hacer  el 
fayel  de  Rty , de  bobo.  Lat.  Agere. 

HaCEE  , joint  avec  la  particule 
For  , éi:  les  tems  de  quelques  ver- 
bes , lignifie  Employer  fes  foins 
fes  peines  pour  l'exécution  de  ce  que 
les  verbes  lignifient  : comme  Hacer 
por  Begar , hacer  par  vettiv , Faire  fes 
efforts  pour  arriver , pour  venir.  On 
le  joint  aufli  dans  cette  acception 
avec  la  particule  pera  : comme  //j- 
<fr  para  fatvarfe  , Faire  tous  fes  ef- 
forts pouf  fe  fauver.  Lat.  Curatn  aJ- 
bibert. 

H.ACEE  , étant  jointavec  les  mots 
La  gJia  y la  guaya  y la  de  rengo  , la 
rncorvihla  , la  ftrapbica  , la  turca , fi. 
gnific  .AfTeéter  une  maladie  , ou  une 
s ertu  qu’on  n'a  pas.  Lat.  S'iutitlare. 

flAcCR , joint  avec  les  mots  C^'kw- 
f .1 , d'ocota  y ebuma  , hurla  , JicJla  &C. 
fignific  Meprifor  ce  qu'un  dit , n'en 


foire  auefln  cas  : ^ fonvent  on  y 
fuiiit  l'article  h : comm.*  Hacerlo  chtm- 
ga , ou  JèfHa  y Êfc.  Lat.  Fhcci  facert. 
pendert. 

Hacer  , étant  joint  arec  le  pro- 
nom Un  y una  , quelques  noms  , 
augmente  la  force  , ou  exagère  & 
agrave  ce  que  les  noms  fignifient  : 
comme  Hacer  un  extnrpîir  , un  mal 
hecbo.  Lat.  Facere  tquidrm  t*el  twè. 

Hacersk  , outre  qu’on  l’employé 
comme  pafTif  dans  toutes  les  acce- 
ptions , fignific  aiiffi  S’éloigner,  s’é- 
carter : comme  Hacerfe  atras  , à un 
Uia  y fe  retirer  en  arrière  , à côté. 
Lat.  Difctikre.  Recedtre, 

Hacer  agua.  Faire  de  l’eau  , ou 
aigutle.  Lat.  Dulcem  aquam  convtberc 
in 

Hacer  agwu.  Voyez  Agua. 

Hacer  aire , fignifie  au  figuré  , 
Châtier  quelqu'un.  Lit.  OJicere.  Le- 
dere.  Impetert.  Impdlert. 

Hacer  alarde  y au  propre  , PafiLT 
les  troupes  en  revue  î & au  figuré , 
Faire  parade  , ou  montre  de  quel- 
que chofe.  Lat.  Oilmtare.  Jaciare. 

H.nnnùs  a^o}  Eli -ce  fait?  Lat. 

AgiiHifoe  f 

H\uer  alto.  Faire  altc , en  par- 
lant des  troupes  : il  fignific  aulQ  s'a<- 
rcter  dans  une  aft'aire  , la  diieonti- 
iiucr.  Lat.  Sifl-rc.  • 

Hacer  « plnma  y d p*h.  Etre  prêt 
à recevoir  tout  ce  qui  fe  préfcDte , de 
quelque  nature  q{)’il  nuiuc  etre.  Lat. 
Ad  04nn:a  puratian  ejje. 

Ilth'er  afeos.  Vovez  Afea. 

fhcrr  bicfT,  fane 'du  bien,  ou 
bîvn  taire.  Lat.  Bencfdeere. 

Hacer  bodoquet.  Etre  enterre.  Lat. 
Terrà  prensi. 

Hacer  bolat.  Voyez  Boh. 

Hacer  bueru»  la  vrita.  Garantir  ce 
qu’on  vend.  Lat.  ALtreù  vitiumpra- 
jUrre. 

Hacer  buena  ohra.  Rendre  fervicc. 
Lat.  Auxilio  eje. 

Hacer  bueua  o mala  harina.  Parler , 
ou  agir  bien  ou  mal.  Lat.  Bonam 
vel  tnaùtm  frrinaM  facere. 

Hacer  buenas  o malas  migas.  Etre 
w bonne  ou  mativaife  intelligence 
avec  quelqu'un.  Lat.  A/iimis  vel  foc- 
tit  canvenire , vel  fecüs. 

Hacer  cabeia.  Voyez  Caf'rafl. 

Hacer  cama.  Voyez  Cama. 

Hacer  cara , frente  , o re^hro.  Fai- 
re tête  à telle  chofe  que  ce  fuit  en 
bien  ou  en  mal.  Lat  ObjJllcrc. 

Hacer  came  y fangrt  alguna  cofa. 
Voyez  Comr. 

Hacer  afa  è fu  cafx.  Voyez  Cufa. 

Hacer  cefo.  Voyez  Cafo. 

Hacer  centintla.  Voyez  Centinelx. 

Hacer  choz.  Au  jeu  de  la  folTcttc 
c’efi  mettre  tout  à la  fois  l'argent  ou 
autre  chofe  dans  la  folTettc.  LÀt.  Uno 
I4hi  fcroîmlum  implerr. 

Hacer  choz.  Plaire , revenir  à quel- 


qu’un. Lat,  jHaximè  arridrre. 

Hacer  chn.  S’opiuîAtrvx  dans  queU 
que  chofe.  Lat-  Tenaetter  perjîfiere. 

Hacer  c^àon.  Faire  collation.  L. 
Cmuîttm  fumere. 

Hacer  corrertas.  Faire  des  courfes 
fur  les  terres  ennemies.  Lat  Incur* 
Jionet  facere, 

Hacer  corteflas.  Faire  des  politcT- 
fes  , Caluer  : par  dérifion  il  fe  dit  des 
iMîitcux  , parce  qu'ils  ne  peuvent 
marcher  fans  ployer  le  côté  dont  ils 
boitent.  Lat.  Omnes  imdtuni  faiuUn-e. 

Hacer  cofqttiüas.  Voyez  CofquiUa. 

Hacer  coflilh.  Souffrir  patiemment 
ce  qui  nous  arrive.  Lat.  Fatienier 
ferre. 

Hacer  cuenta.  Voyez  Cvettta. 

Hacer  de  lot  fiiyat.  Faire  des  fien- 
nes-  Lat  Jfjte  fm  agtre. 

Hacer  dd  cuerpo.  Aller  à la  fcUc. 
Lat.  Alinan  exontrare. 

Hacer  del  hdron feL  Se  fier  à quel- 
qu’un par  ntrcefiîtl,  foute  d’en  trou- 
ver d'autres,  Lat.  HecUfituie  caxnpul- 
fum  alictà  fe  frrdfrr. 

Hacer  dd  Sambenilo  gala.  Voyez 
Gala. 

Htteer  de  fu  parte.  Faire  tout  ce 
qu’on  peut  de  Ion  côté.  Lat.  Fro  fua 
q'itmepte  parfe  «gfrr. 

Hacer  de  tripa  evraiott.  Prendre 
fur  foi , s'cftorcer  de  cacher  la  peur 
qu’-iii  a,  ou  de  furinontcr  un  oMb- 
tie  qui  exige  qu’on  ddfimiile.  Lat. 
A tiittutn  erigrre.  Maiit  non  ctdcre» 

Hacer  duelj.  Voyez  Dutk. 

Hacer  Eco.  Voyez  Eco. 

Hacer  el  ballardo.  Kevirer  pour 
prendre  le  vent  en  poupe.  Lat  Di^ 
reciu'rtt  ventutn  capture. 

Hacer  el  buz.  Voyez  Bhz. 

Hacer  el  gatlo.  l*aîrc  la  JépenTc. 
Lat.  StcTptuf  facere. 

Hactr  ei  pico  , el  pUto  y o r!  papo. 
Fournir  à quelqu'un  les  vivres  dont 
il  a befoin  pour  l’entretien  de  fa  fa- 
mille. Lat  Hiélié  nrerjaritt  ftthmi-. 
nijhare. 

Hacer  cfpalias.  Voyez  Ffpalda. 

Hacer  ejbradtn.  Donner  audience  , 
écouter  les  parties.  Lat.  Forum  vel 
juÂiciuin  facere.  Catfoi  uirdiVr. 

Hacer  exvnpiar.  Faire  quelque 
chofe  que  les  autres  puiiVeiit  imiter, 
& qui  leur  ferve  d'exemple.  Lat  In 
txetnphm  ejè. 

Hacer  exercicio.  Voyez  Exercicio. 

Hacer  falta.  V'oyez  Falta. 

Hacer  fanal  y en  termes  de  Mari- 
ne , Allumer  le  fonal  qui  eft  à U 
poupe.  Lat.  Fr.tfnre  facetn. 

Hacer  fi.  Faire  foi  , perfuader. 
Lat  Fidrm  facere. 

Hacer  Jîejla.  Se  repofer  , ne  rien 
foire  , quitter  fon  travail  Lat.  />- 
riurL 

Hacer  fejlas.  Faire  des  fêtes  , ca- 
reffor  quelqu'un  , lui  foire  des  ca- 
rclfcs.  Lat.  Blmdiri. 
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J/arff  Voyez  Fiftara, 

Jfa'er  fuc^a.  Voyez  Fut-gr, 

//■■cer  gain.  Voyez  GaU. 

Jl.W'f  p'.teia,  O ai^ma  ct>f<x  de  gra^ 
cia.  Ne  point  a^îr  ieton  l'exade  rl> 
guettr.  ï Jt.  Gi-atiit$u  furerr, 

Ili'ccr  gtiarda.  Faire  fcntincUe.  L. 
Ex:,i  '.-us  agrre, 

Hucer  gmrds.  Etre  de  fonftion  au 
Faliis.  ï^nt.  StaSuiis  dhhus  tiiTliere. 

Hactr  gutrra , è 4t  gnenra.  S'oppo- 
fer  fortement  à quelqu’un,  lui  réli- 
fter.  I^t.  Bfiiufa  indùrrt. 

/lacer  tariftoaia.  Caufer  de  la  fiir- 
prife  , de  l'ttonncmcDt.  Lat  Jlirum 
vcl  jair-tbrle  ejjè, 

Jheer  bincapit.  Voyez  Ilincapié. 
iiacer  h-jnrm.  Rendre  les  derniers 
devoirs  à un  mort.  I-at.  Exc^uias  d;/> 
cere. 

/lacer  bo?jras  , fignific  au  figuré  , 
Témoigner  à queiqu'un  le  cas  qu’on 
fait  de  lui , par  toutes  fortes  de  de- 
monilrations  ÿi  de  poIitHIcs  cxtc> 
rictïrcs.  Lat.  Clttiitate  profequi, 

Hacer  b'-ra.  Attendre  le  teins  pro- 
pre pour  agi/.  Lat.  Stattstam  taram 
expcd.rre. 

i/acer  btnna.  Faire  de  la  fiimcc  , 
S:  au  figuré  , Rtfter  longtems  dans 
lin  endroit.  Lat.  Dh'ii/is  immerari. 
Communément  il  fe  dit  avec  h né- 
gatis'c  : Ae  hacer  bmuâ^  ne  pas  fai- 
re de  fumée,  pour  dire.  Ne  pas  ref- 
ter  Umgtcms  dans  un  endroit,  y fai- 
re un  court  fisjour  par  mécontente- 
ment, 

//acn  ir.tprcjjîan.  Faire  imprclTion. 
Lat.  Mmü  injtgere. 

Hacer  juego.  Tenir  le  jeu,  conti- 
nuer à jouer.  Lit.  In  ludo  pectine. 

Hacer  jtiego.  Convenir , s’ajultcr , 
fe  rapporter  l’un  avec  l’autre.  Lat. 
Krfpottdcre.  //ptaii  arn  aliqua. 

. //acte  jujlklt.  Rendre  julfice  à 
quelqu’un , le  traiter  iêlon  fon  méri- 
te. Lat.  4cquo  bc}io  cwn  aliquo 
Bgere. 

I/acer  la  barta.  Rendre  fervice  à 
quelqu'un.  Lat.  De  aJiqioj  bmè  mrrr- 
ri. 

/lacer  la  cama.  Voyez  Cama. 

Hacer  ta  cama.  Faire  le  poil  à 
un  è!ieT.il , à un  mulet  &c.  Lat. 
Bfjli  li  ir  titere. 

Hacrr  ùt  cojla.  Travailler  pour  les 
intérêts  de  quelqu’un.  Lat  Bro  alk 
qu7  fyprraut  impriJere. 

//.uer  la  coila.  Fonmir  fenl  à h 
converintioii  , & aufU , 4rc  l'objet 
de  U inédit  incc,  de  U raiUcrte,  fer- 
vir  Je  jouet  à une  compagnie.  Lat 
ht  prhn,u  ‘g-rc.  fabaiata 

/ùn. 

Haerr  la  cw«f/ir.  Vovîz  Cureta, 
Hacer  U mjtnaaa.  Prcn.Ire  quel- 
qu'un par  la  barbe  , la  lui  tirailler, 
lui  faire  des  niches  , lui  donner  des 
chiquciiauJes , des  nazardes.  Lat  ir- 
nJrrr.  Ludere. 

/ JW.  II. 


Hacer  la  tuerced  à alcnsa.  Faire  la 
gnee  d quelqu'un  , phrai'e  ironique 
pour  dîrc , lui  faire  pièce , lui  j mer 
quelque  mauvaii  tour.  Lat  Alicui 
ojfiare. 

Hacer  h clk  gerda.  Faire  le  pro- 
fit de  quelqu'un  , le  mettre  à fou  .li- 
fc.  Lat.  Ditare.  Lsteru:»  alicui  <^r>- 
rr, 

/hcer  la  plsauc.da  , o /a  pluma , en 
termes  de  fauconnerie , fe  dit  de  l'E- 
pervicr  qui  rend  la  plume  qu’il  avoit 
avalée.  Lat  Plumas  evotnere. 

llacn  lamon.  Faire  raifon  il  quel- 
qu'un , lui  porter  une  Huité.  Lat 
Frapinanti  awtucre. 

Hacer  la  rojea  del  gaîgo.  Faire  la 
ronde  du  lévrier , (è  coucher  dans  le  i 
premier  «ulroit  qu'on  trouve.  Lat. 
Upivis  cuharc. 

Hacer  las  partes.  .Agir  au  nom  lîc 
quelqu'un  , ménager  fes  intérêts.  L. 
Fartes  alictyus  agere. 

Hacer  la  vijla  garda.  Feindre  de 
ne  pas  voir  une  chufe  qu’on  voit  fort 
bien  , fermer  les  yeux.  Lat  DU/i- 
msflare. 

Hacerlo  mal  y excufarb  peor.  Cette 
cxprdfion  fignific  que  fouvait  les 
motifs  qui  nous  font  agir , (ont  pi- 
res que  l'aclion  même  ; & auffi , Sou- 
vent l'excufe  eft  pire  que  rofieiifc. 
Lat.  Csilparn  excu/ando  aggrin-arr. 

Hacer  hegar.  DébarrafTcr  un  endroit 
Lat.  Lectfm  dare. 

Hacer  mal  d algwto.  Nuire  à quel- 
qu’un. Lat.  ALtlwn  inftrrr. 

Hacer  mat  cdgstmt  coja.  NuifC , fai- 
re du  mal.  Lat.  Nocere, 

/lacer  mal  à sm  cabaUa.  Voyez  Ca- 
balio. 

Hacer  mait/ioTs.  S’arrêter  dans  un 
endroit , y {éjourner.  Lat  Demwa- 
ri. 

Hacer  tttas  que  homhre.  Exécuter  des 
chofes  qui  fiirpaflcnt  les  forces  hu- 
maines. Lat.  d’..pru  hominetn  agere. 

i/acer  tneüa.  Faire  breche , phra- 
fe  inéuph.  pour  dire  qu’une  répri- 
mande ou  un  cuAfeil  a pénétré  une 
perfonne,  l’a  fait  revenir  à elle -mê- 
me , a produit  fon  elfct  Lat.  Fer- 
cillm.  M/cere. 

H.îctr  mtncicn.  Faire  mention  de 
quelqu'un.  Lat  AIntianem  factre. 

Hacer  tnerced  à mercedes.  Accorder 
à quelqu'un  un  emploi  par  pure  grâ- 
ce , & auiii  lui  rendre  Icn  icc.  Lit 
ignores  vrl  benefina  eonfrrte. 

Hacer  tniUgrts.  Faire  des  miracles, 
faite  une  chofe  à laqucilc  perfonne 
ne  s’atteiiiloit.  Lat  Aiirijtd  operwri. 

I/acer  tnarijq;atas.  Faire  quelque 
chofe  dont  un  autre  fe  pique.  Lat 
Ferfutiis  aliqutm  ps'tfrqui. 

Hacer  mstdam^ss.  Exécuter  différens 
pas  de  danfe.  Lat  Tritia  varii 
Sieclrrt. 

Hacer  myjlerio.  Exagérer  les  cho- 
fes par  des  paroles  oblcurcs  & doit- 


tcuTcs.  Lat.  Bes  tsammda  excgg;rarr. 

Ha>  er  ttotbe.  S’arrêter  d.ins  quel- 
que endroit  pour  y palier  Li  nuit. 
Laf.  Pemc/iare. 

Hacer  , o Hacerfe  nrche.  Se  faire 
nuit  , pour  dire,  s’éclipfcr  , difpa- 
re  tre , eu  pariant  d'une  chofe  per- 
due , ou  volée.  Lat.  Evasseferve. 

Hacer  iTi>tYdmf.  Imiovcr  quelque 
chofe.  Lat  Innox-art, 

Hacer  tirt'cdad.  Caufer  de  la  fur- 
prife.  Lat.  AdsHsr.sthnem  meirte. 

Heerr  numéro.  Faire  nombre.  L, 
A1u»/îfr*w  iWgere. 

Hacer  , o bacerfe  del  ojo.  Se  (aire 
fîgnc  de  l'alL  Lat  Innsure  ir//>7ti/d 
oeuHt. 

Hacer  orejas  de  mtreaier.  Faire  ta 
fuurJc  oreille.  Lat  Surdssm  agere. 

Hacer  p.-.pel  , le  meme  que  Hccer 
figtirà.  Voyez  Figura, 

Ilacrr  pepel,  d el  papeL  Contrcfii- 
rc  quelqu'un  au  naturel  , l'imiter 
parfaitement  Lat.  Aiiqutm  referre, 

Hacer  pi/.  Trouver  pied  , pour 
dire , trouver  fond  dans  une  rivière , 
un  lac  , pouvoir  y marcher  fans  na- 
ger. Lat  Pedem  firmart.  Et  métaph. 
c’eft  prendre  pied  dans  une  afiairc, 
s’y  amircr  contre  tout  ce  qui  peut 
arriver.  Lat  Injijlere. 

Hacer  pi/.  Se  fixer  dans  un  en- 
droit Lat  Diu  demorari, 

Hacer  piensas.  S’affermir  fur  fes 
jambes , fe  dit  des  chevaux.  Lat 
Cruribiis  irjifiere. 

Hacer  ps-.mas.  Perfiftcr  dans  fon 
fentiment  ne  vouloir  point  en  démor- 
dre. Lat.  Nimh  pertinaciter  in  akqua 
rt  ccutcstdtre. 

Hacer  pinicos , è pinos.  Marcher 
pas  à pas  & en  chancelant,  comme 
les  enfins  , ou  les  malades  qui  veu- 
lent marcher  après  avoir  été  longtcms 
au  lit  Lat.  Frxtentutsda  wjhgia  Ji- 
gere. 

Hacer  phto.  Servir  quelqu’un  à 
fr.ble  i & figurément  Prendre  quel- 
qu'un pour  lujct  de  b convcHàtion, 
(oit  en  bien,  foît  en  mal.  Lat  Fer- 
rria  dtj/rihuere.  Aiiquem  pro  objcêl» 
ccllrcutTosiis  habere. 

Hacer  plxza.  Faire  place  nette , 
dibamlTcr  un  endroit.  Lat  Lccusn 
eypedire. 

Hacer  phza  ^ fignifie  auffi  Rendre 
une  choie  publique.  Lat.  Fulgm-e. 
JLvii/ejljre. 

Hacer  plcgarias.  Employer  des  fup- 
plicatiuns  & des  prières.  Lat  AUi 
cj/fagitare. 

Hacer  pompa.  Faire  le  berceau,  fe 
dit  des  arbres  qui  étendent  leurs  bran- 
ches de  tous  cdtcs,  Lat.  Longi  latl- 
que  cUJurJi.  Et  figurcment  il  fe  dit 
du  circuit  que  font  les  jupes  des  fem- 
mes lorfqu'clles  s'aflcycnt  prompte- 
ment par  terre. 

Hacer  pompa.  Faire  parade  de  ce 
qu'un  a.  Lat  ÜJlaUare. 

L Hacw 


Digitized  by  Google 


82 


H A C 


H A C 


H A C 


J1a:tr  hacrr.  Faire  une  cbofe 
fans  néccmtc,  & feulement  pour  avoir 
le  phiûr  de  U faire.  Lit.  Tcmpus 
ttrrre. 

Hacn  pfwVrwjo  ♦ « è xvnta. 

ExprcfGons  de  politcHc  dont  on  fc 
fert  pour  inviter  ouelqu‘un  à man> 
gcr  la  foiipe  chez  loi. 

Hitcer  prenij.  Prendre  des  gages 
pour  la  fureté  de  ce  qu’on  prête, 
lat  Pignus  accifere. 

Hiicn  pucfwos.  Faire  la  moue  , 
on  des  mines,  comme  qinn.l  les  en- 
fans  veulent  pleurer  , li)it  par  fein- 
te , ou  véritablement.  Lat.  A l Jle- 
tum  com>mveri.  l^ugire  veüe. 

Hicer  piri/o.  Contrepointer  quel- 

Îu'un,  s'oppofer  à ce  qu’il  prétend. 
,at.  ObJjîere. 

H-xtrr  pt4JUf.  S'arrêter  où  Ü faut , 
foit  en  Ufant , foit  en  parlant.  Lat. 
CUittfulam  Jîitirt , vtl  oraticfftm. 

Iliurrr  punti  ir  eoyo.  Faire 

conftftcr  ton  hxmcur  dans  quelque 
chofe,  ne  poin:  s’en  départir  qu'oii 
ne  l'ait  obtenue.  Lat.  Perttnitre. 
SumtH)  vi  ir'pijui. 

iJ.icer  X^t^irej'na.  Obfcrvcr  le  Ca- 
rême. Lat  jQuii'‘ageJim.iin  ritus  ob- 

Hjctt  quarto.  Se  cramponner  fur 
fes  ;ambes.  Lat.  Cruribm  injültrt. 

er  quartot  « dinrroi.  Faire  de 
Parge.nt , en  ven  lant  ce  qu'on  a. 
Lat.  //{inmif  iird</êrjis  compttart. 

üjcer  q tt  bMt!nn.  Sc  donner  beau- 
coup de  mouvemens  pour  ne  rien 
Élire.  Lat  Aïifau  cxipt-irt. 

H^ctr  rajas.  Partager  une  ehofe 
entre  pluûcurs  pcrlbnnes.  Lat  Par- 
tiri. 

Hfv:fr  raya.  Sc  diflinguer  fur  fes 
compétiteurs.  Lat  E>mn«Tt.  ExctUc- 
Tt.  Pricjlitt. 

Uicer  relachn»  Dire  quelque  chofe 
qui  ait  rapport  à une  autre.  Lat 
Aiiquii  Ÿt/trre. 

Nucerrejlo^  en  termes  de  jo  ieurs, 
c’eft  fixer  la  fomme  qu'on  peut  ga- 
gner ou  pcrtlrc.  Lat.  Securtun  p^'cu- 
friam  ludo  fp-mXrrt. 

Hactr  rixa.  Faire  un  grand  car- 
nage. Lat.  Str.^em  eXerr. 

Hacrr  riiido.  Faire  du  bruit  , fc 
dit  tant  au  propre  , qu’au  figuré. 
Lat  Somon , pluufum  , fumam  , Vfi 
udmirationem  tx^tare. 

Jl.tcer  faber.  Apprendre  à quel- 
qu'un ce  qu’il  ignoroit  Lat.  Ctrtxo- 
rem  facert  tilsq:unt  de  aliqua  re. 

Hacerfe  agxta  , à un  t^ua  en  la 
h9ca.  Se  fondre  dans  la  bouche.  L. 
Prx  nintia  /wwiCaie  , vH  tentfitudi- 
ne  difjlxH. 

H.utrfe  ake.  Voyca  Aire. 

HiiL-ef/e  à las  arynas.  Faire  de  né- 
cedité  vertu.  Lit  ALrts  vtl  ufus  ali> 
quorum  fequi, 

Ilscerje  à la  i*ela.  Mettre  à II  Vûi- 
le.  Lat.  Dort  vtla  xsniù. 


ffitcer/e  al  campa.  Voyez  Campa. 

Jltcerfe  capaz.  Se  rendre  capable 
de  quelque  chofe.  Lat  Proki  atiquid 
inteÙrgerr. 

Ilictrfe  de  aigo.  Acheter , acquérir 
ce  dont  on  a befoin.  Lat  Aiiquid  oc- 
quirere , comparare.  » 

Htcerfe  de  manga.  S’entendre  avec 
quelqu’un  pour  en  tromper  un  au- 
tre. I.at  Vonfpirare  in  facinus. 

Ihcerfe  de  miel.  Etre  plus  doux 
envers  quelqu’un  qu'il  ne  convient. 
Lat  AUcui  nimis  indsdgere. 

Hacc-’fe  de  nuevas.  Feindre  d’igno- 
rer ce  qu'on  nous  dit  Lat  Ignaran- 
tin  » Jimuhxrt. 

Hacerfe  d:  pencas.  RcFufer  ce  qu’on 
fonhaite  pour  l'obtenir  plus  fiire- 
I ment  Lat  Simuhü  renuere. 

I /Jjcer/e  de  rogar.  Sc  faire  prier. 

[ Lat.  Preces  procrujlinari.  I 

Hacerfe  dueno  d fenar.  S'appro-  ! 
prier  une  chofe , t'en  rendre  maître. 
Lat  Aiiquid  Jtbi  vendicare. 

IliKcrfe  en  agua.  Etre  en  fucur  , 
être  tout  en  eau , fuer  à gronfes  goû- 
tes. Lat  Sudore  diffiuerc. 

Hacerfe  famqfs  d ntemorahlc.  Sc 
rendre  célèbre,  fameux.  Lat  Komas 
fibi  facert. 

Hactrfe  hafUüas  , rt^as  , phcai. 
S'acharner  à quelque  chofe,  emplo- 
yer tous  fes  foins  pour  y rcullir. 
Lat  Aücui  rei  vHnJd  inttndere. 

Hacerjcia.  Tromper  quelqu'un,  lui 
jouer  un  tour.  I^t.  Decifert.  Cir- 
cutm'cnire. 

Hacerfe  la  koca  agua.  Prendre  plai- 
fir  i ce  qu’on  voit , ou  qu'on  en- 
tend. Lat.  Aliqua  re  ft  mulcere. 

Hacerfe  las  naricts.  Recevoir  nn 
coup  au  nez,  & au  figuré,  Etre  U 
dupe  de  fes  cfpéranccs.  Lat.  AVry 
o^tyficrt.  Nimis  infaufie  aiiquid  accî- 
dere. 

IJitcerfele  de  mal.  Faire  quelque 
chofe  à contreeceur.  Lat  jEgp‘è  /<r- 
re. 

Hacerfe  lenguas.  Loiier  nne  chofe 
avec  excès.  Lat.  Plurimis  Uudibus 
extoUere. 

Hacerfe  lugar.  Sc  faire  cHimcr  de 
ceux  avec  Icfqucls  oa  cft.  Lat 
dot  i bus  commertdare. 

Hacerfe  merienda  de  negros.  S’em- 
parer a«iroitemcnt  d'une  chofe  qu’on 
a entre  les  mains,  fc  la  partager.  Lat. 
Rexn  fuhdoB  deriprre  : inter  Je  partiri 
jim  mjd<*. 

Hacerfe  ojos.  Regarder  une  chofe 
avec  attention.  Lat  Oeuhs  Jtgerc. 

Hacerfe  rajas.  Sc  mettre  en  qua- 
tre pour  faire  une  chofe.  Lat  Dif~ 
ru.npi  i?i  opéré. 

ILîcer  fosréra.  Cette  expreffion, 
outre  le  feus  propre  , ûgnihc  au  fi- 
gure Ühfearcir  U réputation  d'autrui 
par  celle  qu'on  s'elt  acquife.  Lat 
dtd'itrarr. 

Hactr  fçmhra  y fiçniùe  loÛfi  Proté- 


ger , favortfer  quelqu'un , lui  fervir 
d'appui.  Lat  Tuxri.  Favere. 

Hacer  fudar.  Donner  beaucoup  de 
peine.  Lat.  Improbo  hhore  torquere. 

Hacer  fu  beebo.  Parvenir  à fes  fins. 
Lat  Scopttm  attingece. 

Hactr  fu  négocia.  Travailler  à Ton 
avantage.  Lat  d'uum  Jiki  negotium 
psrare. 

Hactr  fu  ofeio.  Remplir  fes  de- 
voirs & fes  obligations.  Lat  S:aan 
munus  txplere. 

Hacer  fu  papel.  Exercer  fon  em- 
ploi avec  honneur.  Lat.  Probd  fuas 
poi'ta  agere. 

I Hacer  tejligos.  Citer  des  perfonnes 
' dignes  de  foi  pour  rendre  témoigna- 
ge en  nôtre  faveur , & pour  atteflcr 
nôtre  innocence.  Lat.  Tejlihiu  esm- 
prvhure. 

Hacer  tientfo , le  même  que  Hacfr 
hora. 

Hacer  vifo , fc  dit  des  ctofTcs  oui 
ont  plus  on  moins  d' éclat  félon  lot 
dificrem  jours  dans  Icfquels  on  les 
regarde}  & au  figuré,  des  chofes 
ou  des  perfonnes  qui  fc  font  diftin- 
gucr , dont  leclat  & le  mérite  attirent 
la  vue  de  tout  le  monde.  Lat  LV 
dulftionts  e^ngere.  Altos  obfcurare. 

Hagame  merced.  Crovez-vous  que 
la  chofe  foit  auffi  facile  que  vous  le 
dites  ? Lat.  Credat  huc  Jteri  faesQ. 

//.n;wr  ff/r , fubfi.  On  appelle  atnit 
une  perfonne  dont  les  manières  ridi- 
cules apprêtent  à rire  î tout  le  mon- 
de. Lat  Rifsis  p^uk, 

Hazte  alla,  fubit.  Dureté  de  mmirt 
& de  caractère.  I-at  Afpf^iùi  dwr/- 
ties. 

Buen  pratKcha  k buga.  Bon , biea 
Ini  faffe.  Lat.  Projit. 

Como  quicH  bace  otra  cofa , è toi 
eofano  bact.  Agir  avec  diHunolotioit 
Lat  Simul  fntcr  agtre. 

Haberfe  beâ:o  det  ojo.  Sc  donner  le 
mot.  Lat  Ex  compaHis  i^cre. 

No  es  de  hacer  ^ ù de  bacrrje  rjîo  d 
aquelb.  Cela  n'cfl  pas  faifable.  Lat.. 
Alinsmb  facirndv.m. 

No  bûi  ^e  hacer , d Ejfo  no  iiene 
mit  bacn\  La  chofe  cft  facile  à faire. 
Lat.  faeiUimwn  quidtm. 

Qiit  hacts  f O Alira  h que  hacti. 
Qiic  faites  - TOUS  ? Prenez  garde  ft 
ce  que  vous  fvtes.  Lat  Cave  quid 

ugüS. 

J^ste  huremoi  y d que  hxtmos  eon 
ejhf  A quoi  bon  ccU?  Lat. 
ffw  ? 

J^tte  bemos  de  hactr  ? Qu’y  faire  ? 
que  faire  à cela  ? Lat  f^uid  tgea^ 
dum  rrjîat  ? 

No  hacer  ftna.  Ne  faire  que. 

No  hacer  Jir.o  Ikrar.  Ne  faire  que 
pleurer. 

Hazer  que.  Foire  femblant  de. 

Haz  que  no  la  oyts.  Fai  fcmblant 
de  ne  le  pas  entendre. 

Av  J'itver  qut  baztrfe»  Ne  ùvoir 

plut 
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plus  tîc  quel  bois  f>iirc  flèche,  ne 
tnvoir  où  donacr  de  la  tète,  ne  fa* 
roir  que  faire  ni  devenir. 

iVo  fi  *]uf  bazmne.  Je  ne  ft^ai  plus 
de  quel  bois  faire  fléthe , je  ne  fqai 
où  donner  de  la  tète.  Quo  me  ver- 
tam  n^Mo, 

Jl.tcer  malfu  cuenta.  Compter  fans 
fon  hôte. 

Hii.er  hitrU  de  nh'tmo.  Se  moquer 
de  quelqu’un.  Lat.  litulerc,  Irridtre. 

J/ucer  m.ii  à hs  cabattos.  Piquer  & 
travailler  les  chevaux  , comme  font 
les  Ecuyers  & les  Piqueurs.  L.at.  Cui- 
cor/o  equo  fubdere. 

Ihu'tr  irerti  de  vienia.  Faire  des 
chiteiux  en  Efpa^e , faire  des  pro- 
jets en  l'air. 

J/iteer  Jue^o  à atf'Ut:a , continuar  à 
el.  Tenir  jeu  à quelqu'un , 
cotitiimcr  à jouer  avec  lui. 

/hzerfeh  à /a  m:.-ger.  Connuitre 
«ne  femme  charnellement.  ^ 

RcÎt.  iliiz  bien  y guardate.  Méfie 
toi  de  ceux  à qui  tu  as  rendu  for- 
vice. 

Refr.  llacfr  bien  nnnea  fe  pjVrdr, 
-Une  bonne  a^ftion  ne  refle  jamais  fans 
récompenfe. 

Refr.  Ilitctr  mal  , (J^era  otro  toi. 
Si  tu  fais  du  mal  à autrui  , atten 
tui  à en  recevoir  à ton  tour. 

HECHO,  CHA , J^rt.  füjf.  du 
verbe  //utrr  dans  acceptions. 
Fait , te.  Lat.  Faéfus , a , wn. 

HkCKO.  Fait,  accoutume,  habi- 
tué A luic  chofe.  Lat.  Âjuetus.  yf/- 
fuefiUliti , a , um. 

Ilctbo  y Derecho.  Voyez  Derecba. 

Oarh  püT  bech-.\  Tenir  une  chofe 
pour  faite.  Lat.  Fiuilum  dtn-e. 

becl*o  una  uva  o un  zaque. 
Etre  yvTc  mort.  Lat  Fino  gravari, 

Hembre  btirho.  Un  homme  fait  L. 
ZJ^uPfritui  home. 

HACHA  , /.  /.  Fbmbcau  de  cire 
blanche.  Lat  Fux  , eii. 

Hacha.  Flambeau  : on  appelle 
quclqttefuis  ainfi  figurémeiit  les  alhes. 
Lat.  Fucet  ctei>'Jle>. 

Hacha.  Hache  à fenilrc  du  bois. 
Lat.  Seesniî , i/. 

Hacha  Je  armas.  Hache  d’armes, 
arme  dont  les  anciens  fe  fervoient 
à la  guerre.  Lat  Bikinis,  is,  Sccu- 
ris  «iilitaris. 

Hacha  de  viento.  Sorte  de  flam- 
beau fait  avec  de  U cire  & diffe- 
rentes fortes  de  reftnes , qui  réilife 
au  vent.  Lat.  Fax  re/inacea  venta  re- 
JSfttnt.  ^ 

Paje  de  hacha.  W*et  qui  éclaire 
fon  maître  avec  un  floml^au.  Lat. 
Facis  minifler  /laniUus. 

HACHAZO  , / M.  Coup  de  flam- 
beau , ou  de  hache.  Lat  Securis  vel 
facii  iefuSt  ùf. 

UACHEAR , V,  a.  Couper , tailler 
avec  une  hache.  Lat  d^lare. 

UACUERO  ^ f,  Pt,  Grud  chan- 


delier , ou  tel  antre  tn^nimcnt  qui 
fert  à porter  un  flambeau  de  cire. 
Lat.  Cundelibrum , t.  ■ 

Hachf.ro.  Garde  qui  fe  met  fur 
les  montagnes  les  plus  élevées  le  long 
des  côtes  de  la  mer  , pour  y allu- 
mer des  feux  lorfqti'il  paroit  quelqt^c 
bâtiment  ennemi.  Lat.  Sfecidnior /a~ 
eibui  a.h'entum  HJhum  nutteians. 

Hachero.  Fendeur  de  bois;  il 
fe  dit  aufli  d’un  charpentier  , nu- 
Quificr  &c.  Lat  Faber  lipuerius. 

HACHETA  ♦ A f.  dim.  Petite  ha- 
che, petit  flambeau.  Lat.  Sccurict.- 
la.  Facula , x. 

HACHO,  f,  PI.  le  même  que  //.*- 
ebert. 

HaCHO,  en  jargon.  Voleur,  lar- 
ron. Lat.  is.  Latro,  rm, 

HACHON,  a tn.  Torche  faite  Je 
jonc  trempé  dons  la  poix.  Lat.  Scir- 
pea  fax  picata. 

HACHUELA  , f.  /.  dim.  Feütc 
hache  à couper  , à tailler  du  bois , 
hachette.  Lat.  SreuriLuJa^  *r. 

HACIA  , oit',  qui  détermine  la 
fituation  d'un  lieu  , ou  le  terme  du 
mouvement.  Vers , du  côté  de.  Lat 
l^en^s.  Ilacia  tal  parie  : V’ers  tel  en- 
droit 

Hacia  Paris.  Vers  Paris , du  côté 
de  Paris. 

HACIENDA,  / /.  Champ,  héri- 
tage. Lat.  Agn.  Rttra.  Arva. 

Hacienda.  Biens,  richeffes. Lat 
Bona.  IHviti^r. 

Hacienda,  fignifle  aufTi  I.abeur, 
tras'ail,  ocaipation  qui  fe  fait  dans 
les  maifons  , dans  les  campagnes. 
Lat.  Optra , <.  Opus , eris. 

Hacienda  , fe  dit  quelquefois 
d’une  affaire  à laquelle  plulicurs  per- 
funnes  s'intéreflent  : on  employé  ce 
mot  au  pluriel.  Lit  agenda  vel 
trailirnda. 

Buena  6 mais  hacienda  , fe  dit  lors- 
qu'un homme  fait  une  faute  qui  tour- 
ne à fon  préjudice.  Lat  Pr*daruits 
uptis  cert}  ! 

Buena  fmcienda  hizo  fulasu)  : Un  tel 
a fait  une  grande  futtife. 

Haccr  baciettiU.  Exprefiion  dont  on 
fe  fert  pour  marquer  qu'il  y a quel- 
que chofe  à faire,  & pour  exhorter 
un  homme  à faire  ce  dont  il  cil 
chargé.  Lat  faàendtem  ejl  , fa- 

ccre  eportet.  Vrget  opus. 

Refr.  Hacienda  , tu  dueno  te  xxa. 
L'œil  du  maître  engrailTc  les  che- 
vaux. 

HACIMIENTO.  Voyez  Accion  de 
pacias. 

Hicimiento  de  Rnitas.  L’en- 
chère qu'on  met  fur  tics  fermes  , des 
biens , de  telle  iiiiture  qu’ils  foient , 
qu’on  donne  h bail.  Lat  Feiiigalium 
candirilia  publica, 

HACINA,/  /.  Monceau  ger- 
bes qu'on  Bit  dans  les  champs,  Lat. 
FqjciuM  ftruts  f ù. 
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HACINADOR  ^ f.  n%.  Celui  qui 
cntalfc , qui  amenceUe  les  gerbes.  L. 

I FaAiusn  coacervatar  , ris. 

\ HACINAR,  f».  a.  Engerber,  met- 
tre les  gerbes  en  tas.  Lat  FajctJ  iu 
acenmm  compettere. 

HacInar.  Métaph.  Amonceler, 
intafllr,  amanVr,  aUemblcr  , niutrc 
par  tas  & monceaux  des  biens,  des 
vichefl'cf.  Lat.  Opes  congcrerc. 

HAtlN.ADO  , DA,  p*rrt,  pajf.  du 
veibe  Hachutr.  Entafle,  ée,  amon- 
celé , ée,  engerbé,  ée.  Lat  In  acer. 
xtmt  i'o}.ipo/Usu  ^ U,  WH,  Coactrvatus, 
.1 , um. 

HADAS , ù Hadadas  ,/ f.  Fées, 
feminc^  que  les  anciens  ont  feint 
être  des  Nymphes  enchantées , & 
qu’ils  oiU  n:cmc  prifes  pour  les  Par- 
ques. Lat.  Parcte , arum.  Fata , orum. 

HADADOR,/m.  Termcpcuufi- 
té.  Devin,  Sorcier,  Magicien.  Lat 
Umciolus.  FatidicuSt  i. 

HADAR,  V.  a.  Deviner,  prédire, 
pronufliquer  ce  qui  doit  arriver , par 
art  diabolique.  Lat  Hariokri.  Fata 
car.ere. 

HAD.ADO  , DA  , pwt,  pqf.  do 
verbe  Hadar,  Prédit , ite  , prooofti- 
qué , ée.  Lat  Prxdilhis  , a , usu. 

Hadaoo,  lignifie  aufli  Fortuné, 
heureux,  bienheureux.  Lat  irb'x, 
fortunatus , a , um, 

IIADO,  / m,  Deftin  oaDcftinéc. 
Lat  Fatum. 

Kefr.  Hadoi  , y lados  bacm  diebo^ 
fût  ù deAdichados,  Ce  proverbe  ûgni- 
fic  que  comme  le  bonhetu , ou  te 
nnlhcur  des  hommes  dépend  des  dé- 
crets de  la  Providence  , de  même 
leur  bonne  ou  leur  mauvaife  condiii* 
te  dépend  des  compagnies  qu'iU  fré- 
; quentent 

I HADROLLA , / /.  Terme  Arabe. 
Fraude  que  l’on  commet  dans  les 
ventes  & les  achats.  Lat  Frum^  di>. 

H.'MZ,  A w».  Terme  d’Aflrologic. 
On  dit  qu'une  planète  cfl  (tans  fon 
H*iz,  ou  dans  l’état  qui  lui  eft  pro. 
pre , lorfquc  celle  qui  cfl  mafeuline 
^ diurne , fe  trouve  durant  le  jour 
au  defliis  de  1a  terre  dans  un  ûgne 
m.irculin  & diurne.  Lat  Planetx 

Jîi.tSiS. 

H.uz.  On  appelle  ainfi  dans  le 
Royaume  de  Grenade  le  Garde  des 
impôts  qu’on  lève  fur  b fbye , Vifi- 
teur.  Lat  ô«7’ri  veHigalis  cujlos^  diu 
j HALA.  dont  on  fe  fert  pour 

^ nppclicr  qneiqu’un.  Hob.  Lat  Iléus 
tu  J 

HALACÜERDAS,  / m.  Terme 
de  Marine.  Haicboulîncs  : On  appel- 
le ainfi  les  fimples  matelots  qui  n’en- 
tendent que  la  manœuvre.  Lat  iVo». 
/4e  nidenitm  minijlri. 

I IIALAGADOR  , / w.  Flatteur, 

! tmadoucur , ^ui  amadoue , qui  flat- 
te , qui  carcQc.  Lat  PtUax.  Dclini^ 

1 ter, 
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HALAGAR  , v.  a,  CircïTcr , ca-  ' 
jolcr , mignariler  , amaJoucr  , flat- 
ter. Lit.  BlanSiri.  DtUnirc.  Demulct’ 
rt.  I 

Refr.  HalagaT  nn  la  hea , y mor-  ^ 
in  COH  la  cola.  Ce  proverbe  efl  con- 
tre les  gcn'$  doubles  qui  déchirent 
fccrettemeru  ceux  auxquels  ils  té- 
moignent le  plus  d'amitié. 

H.ALAGO  , f.  m.  CareflTe , cajol- 
Icric  , flatterie  pour  gaguer  l'amitié 
de  quelqu'un , & en  uMenir  ce  qu'on 
défirc.  I.at.  , arum. 

HALAGUE^AMENTE  , aiv. 
Dc-uccment , agréablement  , tendre- 
ment t flatteufement , avec  douceur. 
JLat.  Bhndè , iüfctbrofè. 

HALAGUEÎiO,  ôa»  ad',  w. 
CarcOaiit,  te,  flatteur,  euTc,  enga- 
geant, te,  inûmiant,  te,  attrayant, 
te.  Lat.  Bhadits , a , m/t. 

HALAGUERO,  *a,  adj. 
le  même  que  Halasaàor.  Le  premier 
eft  pins  nüté. 

HALAR,  ç>.  a.  Hilcr,  en  termes 
de  Marine,  Roidir,  tirer  h loi.  Lat. 
JiudcTitcs  traf'rre. 

HALCOX,  /.  m.  Faucon,  otfeau 
de  leurre , qui  a le  »dirç  bcait  vol , 
& qui  eft  le  plus  n !.♦  & le  plus 
cftimé  entre  les  de  proye. 

Lat.  fali'o^  nii. 

«1^  i.'vf . celui  qui 

efl  tacii.^r-  Uc  biia*  ce  uc  noir.  Lat. 

J-'aico  ir./fM  itu^. 

ihln  ii--tiro.  Jeune  faiict>n 
qu'on  a pns  au  iilet.  Lat.  Falco  rt- 

tk.  iA  Cltptti. 

ii.:l»t  btjlarii}.  Faucon  bâtard. 
Lat.  fak'3  Hothut. 

HaLon  campfflre.  F.aueon  champê- 
tre , le  plus  noble  & le  plus  coura- 
geux de  tous  les  faucons.  Lat  Fako 

ihilcon  cmino,  Fancon  canin,  qui 
s’atît^e  à la  chafle,  qui  ne  quitte 
p.as  prife.  Lat.  Falco  canbra. 

UaL'oncorcnad\  Faucon  Couronné, 
qui  a les  plumes  çrifes  & la  tctc 
jaune,  ci'pèce  de  neblic.  Lat.  luko 
cjronaius. 

Haîcon  deî  ake.  C’eft  un  faucon 
dont  on  ne  prend  point  dans  le  nid  , 
mais  avec  des  filets  d.ms  Ton  pafla- 
gc.  Lat.  Falco  rcte  captia  i»  a&r. 

Uaictm  de  Tunn.  F.aucnn  Thimi- 
ficn,  qui  vient  de  Thunis.  Voyez 
Hali'tm  pentH. 

Hktlcon  de  lapela.  Faucon  pris  en 
Février.  Lat.  Serotinus  ,/akv. 

Halcon  pevtiL  Faucon  gentil.  Lat. 
CentiUf  falco. 

ILilcvt  Unero.  Faucon  bmîcr,  qu’on 
trouve  dans  les  bois  de  U Lombar- 
die. Lat.  Falco  Infuker. 

llx'lan  leti  ixdo , le  meme  que  /1pt~ 
ireado. 

Ih-lccH  mur’/flij.  Faucon  de  grofTcur 
moyemic , qui  a les  plumes  blan- 
ches 1 & qui  rclTcmble  au  l.uiicr. 


Lat.  Falco  tnarinus. 

Halcon  montuno.  Faucon  monta- 
nicr.  Lat.  Falco  monSanarius. 

Halcon  mudiido.  Faucon  mué.  Lat. 
Fako  inajor  anno. 

Halcon  niego.  Faucon  niais  , qui 
n'a  jamais  été  à foi , qui  cfl  pris  au 
md , ou  dans  le  roc  quand  il  eif  fort 
petit  Lat.  Ftüco  nido  caphu. 

Hakm  perextino.  Faucon  pèlerin, 
c'efl  celui  qui  vient  des  pats  loin- 
tains, & dont  on  ne  trouve  point 
l'aire.  Lat  Peregrinus  falcû. 

Halcon  pJlo.  Faucon  qui  s encore 
fon  premier  plumage.  Lat.  Fulho 
Julconii. 

Hakon  prima.  On  appelle  ainfi  les 
deux  premiers  faucons  d'une  nichee. 
Lat.  Piimo , fecundo  natut  fako. 

Hakm  rakon.  Faucon  drefle  à 
prendre  le  gros  gibier.  Lat  Falco  ad 
p»-.rdiw  majeres  eQuctui, 

Hal  on  ramno.  Faucon  branchicr. 
Lat.  Fako  ratne^iuf. 

ILilcon  rtdero.  Faucon  pris  au  filct 
Lat.  Falco  reticuLi  captus. 

\ Hxkon  roqurr.  Faucon  qui  a les 
plumes  noires.  Lat  P’alco  nigrr. 

Hidcon  forgalcyoH.  Faticon  à plu- 
mes mciuurs , de  couleur  jaune , pe- 
tit de  corps  & extrêmement  vif. 

Hakon  faro.  Faucon  for,  c’cll  ce- 
lui qui  a encore  Ton  premier  pluma- 
ge, les  pennes  du  premier  an.  I>at 
Falco  pritnam  aâ^  uc  Jervam  plu-juvn. 

JJakoH  lorzicb.  Le  troiticme  fau- 
con de  la  nichée.  Lat  Fako  tertio 
nalm. 

Hakon  xahareno  f le  même  que  Hak 
con  aranero. 

Rcfr.  Si  tamtoi  halconn  U rarza 
comkaten  y h fi  tjut  Ut  waten.  Ce  pro- 
verbe figniSc  qu'il  t^t  céder  à une 
force  iupériairc. 

HALCuNEAR  , v.  a.  RegardtT 
d’un  air  fier  & dédaigneux , marcher 
la  tece  haute , regarder  avec  mépris 
ceux  qui  font  autour  de  nous.  Lat 
Circum/picere.  Ccüxijlrare. 

llALCüNERA  , f.  f.  Fauconne- 
rie, bâtiment  où  l'on  nourrit  les  Fau- 
cons. Lat.  Fttkonarimt , //. 

HALCOKEKO, w.  Fauconnier, 
aflaitcur,  ou  apprivoifeur  d'oifeaux, 
celui  qui  dreffe , qui  gouverne , qui 
a foin  des  otfeaux  Uc  proie.  Lat  /'«/- 
conarius , n. 

HALCYON,  /.  nt.  Alcyon , oifeati 
qui  hante  la  mer  & les  marécages. 
Lat.  liaUyMy  nit. 

HALDA,  /.  /.  le  mémo  que  FaU 
da. 

Halda.  Gros  fac  de  canevas , qui 
fort  à porter  de  ta  paille  & autres 
chofes  fe.nbbbles.  Lat  d'uvr/,  1. 

Hiüxias  en  data,  t'eft  atticlier  b 
robe  ou  fes  jupes  à h cautiire  pour 
mirth^r  plus  leflement  C.ttc  expref. 
lion , oiin’c  le  fens  propre  , lignifie 
au  figure  , fc  dnpuier  4 Faire  quel- 


que chofe,  être  prêt  à mettre  b 
main  à l'ceuvrc.  Lit  j9ccingcre  fe. 

De  haliat  ù de  mangaj.  Faire  une 
chofe  à c^iiclque  prix  que  ce  foit 
Lat  Per  fus  vtl  nefa$. 

HALDADA  , f.f.  Ce  qui  peut  en- 
trer dans  une  jupe  retroufri-c  jufqu'à 
la  ceinture  , plein  une  jupe.  Lat 
Q-tod  jinus  capit. 

liALDEAK,  f>.  «.  Terme  nifltque. 
Marcher  vite,  promptement , marclier 
les  habits  rctroiifles  jufqu'à  la  cein- 
ture. Lat.  .S.tcciuHum  inp.tii, 

IIALDUDO  , DA  , ad/,  m.  ^ f. 
Ventru  , ue , qui  a im  groi  ventre, 
de  grolCts  hanches.  Lat  Ohtjufy  a, 
tan. 

HALfKTO , f.  ttt.  Aigle  de  mer, 
Lat.  Haiiaetus. 

HALÏFA  , f.  m.  Calife  la  pr^ 
miére  dignité  EccKTiafliquc  chez  Ica 
Sarnifins.  Ce  mot  ell  Arabe  A:  ligni- 
fie fuccenVur  & heritier.  Lat  C'^o- 
li/n  , «P. 

H.ALIFADO,/  w.  La  dignité  de 
I Calife.  Lat  Chrhfali's  ^ ta. 

: HAUTO,/.  m.  Haleine,  fouffle - 

[ qui  fort  de  La  bouche.  Lac. 
tus  y ûs. 

; H ALLADOR  , /.  w.  Celui  qui 
I trouve  quelque  chofe  qui  a etc  per- 
due. Lat.  I.tvenior  , m. 

H.ALLAR  , t\  a.  Trouver  , ren- 
contrer quelque  ehofe,  ott  parce  qu’on 
la  cherche  , ou  parce  que  le  h-izard 
nous  l'oitre.  Lat.  /?irf,Tr»Y.  Hrperire. 

Hai-LAR.  Trouver,  inventer,  dé- 
couvrir. Lat  Cvtnpnire. 

Hai-larsk,  t».  r.  Se  trouver,  fe 
rencontrer  dins  tm  endroit  L.  Adtfi 
fe.  Conrcvii  e. 

Hali.arse.  Sc  trouYct  bien,  fc 
pUire  dans  un  endroit  Lit.  Imcchs 
edieuhi  imn'orari, 

Hallarse.  Se  trouver,  fc  dit 
quelquefois  pour  Etre  , en  parlant  «fc 
l’cut  où  l’oa  fc  trouve  : comme  htk 
ùtrfe  cor:fy/9 , être  c;.uf\is,  Lat  EJè, 

IhÜrr  a^ime  co/a.  Trouver  quel- 
que chofe. 

HMlarJe  hien  en  al’-ura  parte.  Se 
trouver  bien  dans  un  endroit. 

hallar/e  bien  fuera  de  fu  tîerra. 
Ne  fc  trouver  pas  bien  hors  de  fuii 
pais, 

lluUur que âecir.  Trouver  à redire, 
à reprendre , à ccnfiirer. 

ILALLAÜO  , DA  , part.  paf.  du 
verte  HiUlar  dans  fes  acceptions. 
Trotivé  , ce  , rencontré  , ce.  Lat 
IttventM.  Cempertus  , a , 

um. 

HALL.AZGO  , f.  m.  L'aftion  de 
trouver  quelque  chofe  , trouvaille. 
I.at.  Invmtio  , cnit. 

Halla/go,  C'efl  aiifl»  le  prcfoit 
fue  l'on  fait  à cclm  qui  rapporte  ce 
qu’on  avoit  pcrttii.  Lat  Pro  re  i»- 
ventii  nri  ufc.‘:*titn. 

ILtLLULLO ,/ m.  Pain  cuit  fout 
là 
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b conJrc.  Ce  mot  cA  peu  nütc.  L. 
Skicinrritius  fûitis. 

HALüN  ^ f,  m.  Couronne , pa- 
rélic , efpcce  de  mctcorc.  Lat  Coro» 
fta , a. 

HAMADRYADES,  / m.  Haoia- 
^yailvs  , Divinitis  febulcufcs  <|Uc 
le^  Payciis  croyoient  prefijer  aux  fo- 
rets , & être  enfermées  Tons  des  écor- 
ces de  chênes.  L.  , um. 

UAMllKÊ,//;  Faim,  appétit, 
befoin  de  man^^cr } dcfir  naturel  de 
l'animal  qui  le  porte  h rechercher  les 
alimciis  nécciraircs  pour  fe  nourrir. 
Lat.  Famés  f is, 

Hambie.  Faim,  famine,  difet- 
te  de  vivres.  Lat.  Famés , Annanec 
inçpiu , «r. 

H\mkre  , fe  prend  encore  pour 
Avidité  , defir  ardent  , palTion  vio- 
lente. Lat.  Famés.  L'u^ido , inis. 

Hambke  canina.  Voyez  Ca»i~ 

no. 

Cc^  por  hamifre.  Profiter  du  be- 
foîn  de  quelqu  un  pour  l'ohIii;cr  à 
iâire  ce  qu’on  veut.  Lat.  -Vfix^ïfafr 
competiere. 

Alutor  ci  haoibrc.  Appaifcr  fa  fiim. 
Lat.  Satiare /aman. 

Tomar  fmr  hasuhre.  AfTimcr  une 
place  , la  prendre  par  famine.  Lat. 
Famé  oifiringe/e. 

Refr.  J/aînbrey  e/perarharmrabior. 
La  fiim  & l’attente  font  deux  cho- 
fes  tout -â -fait  inrupportables. 

Refr.  A buena  hamhre  no  hai  pan 
ptah.  Tout  mets  cit  bon  à celui  qui 
a f.iim. 

HAMBREAR,  f.  ».  Avoir  faim, 
mendier  fans  ccHc  pour  fatisfairc  là 
faim.  I.at.  Fimu  pfOTri. 

HambREAR,  r.  a.  Affamer,  faire 
fouHrir  b faim.  Lit.  Fume  premere. 

H.AMBREADO,  DA  , part.  pt,f. 
du  verbe  JJamirtjr  dans  l'acccpt.ün 
aÀive.  Affamé  , ce.  Lat.  Fume  prej- 
fut , a , um. 

HAMBIUEKTO,  ta  , aij.m.lf 
f.  Famélique,  affamé,  ce,  qui  meurt 
de  faim,  FameUau  , a , um. 

Refr.  Alas  di/curre  wt  Parnhiift/o 
sfue  cien  letrad^s.  Le  beibin  nous  renti 
extrêmement  éloquent. 

HA.VIBKON  , /.  w.  Famélique  , 
affamé  , qui  a grande  iaim.  L.  t.fu- 
rio  , onis. 

HAMEZES  , /.  f.  Rupture  des 
pennes  des  olfcaux  de  proie,  occaü;.<n- 
siée  par  h mauvaife  nourriture  , Si 
par  le  peu  de  foin  qu’on  en  a.  Lat. 
Fenna  ex  marho  du$erttttj‘. 

HjV.MFA,  /.  /.  Bnvade,  fanfin)- 
noile  pratiquée  entre  les  gens  de  man- 
vaife  vie , qu'on  appelle  communi- 
ment  gn^e  de  Lt  hmitpa  : gens  à bra- 
vade , de  mauvaife  vie.  Lat.  /W»- 
fa  tiüniditas. 

HA.MPON  , NA  , adj.  m.  ^ f. 
Vain , glorieux  , luperbe , fmfiron , 
laltucux  , rempli  de  vauité.  L.  dti- 


HAN 

perhnt.  Ventofus , « , um. 

HAKEGA,  f.  f.  Voyez  Fanega. 

HANiîO  , /.  w.  Gaieté  , bon.ic 
humeur.  Ce  mot  cil  peu  uiltc.  Lat. 
liilaritas  , atis. 

HAÜ  , interj.  le  même  que  Ahao. 

HARAGAN , / m.  T.  Arabe.  Fai- 
néant,  pareffeux,  oiüF,lent,  négli- 
gent- L.  Dii  'es , iners , ignai'us , a,  nm. 

HARAG.AXEAR,  v.  ».  Vivre  dans 
l'oUiveté  , mener  une  vie  fainéante 
& parcffeulc.  Lat.  Difdem  vitjm 
agert. 

IIARAGAN'ERIA,//.  P-areOc , 
fainéantife , oifiveté  , nonchalance  , 
vie  poltronne  , molle  , behe.  Lat. 
Iptavia.  D'Jidîa,  Inertia  , «c. 

IIARAGANIA  ^ f.f.  le  même  que 
Harngane^^ia. 

HARALDO  , le  même  que  IleraU 
do. 

HARAPO  , / m.  HaiUon  , gue- 
nille , chiffon , lambeau  qui  pend 
d’un  habit.  Lat.  DiJcijus  puwius  , i. 
Detrita  ve/h's , $s. 

H.ARB.ÂR  , V,  a.  Faire  les  chofes 
à.  b kàtc  Si  tout  de  travers.  Lat. 
Frppfratj/er  aliqusd  confeere. 

HARIJA,//.  Folie- farine.  L. 
Foüen , iftis. 

MARINA,/./.  Farine.  Lat. /o- 
rina  , x, 

HARIKERO  , f.  m.  Marchand  de 
farine.  Lat.  F'arifterius  , ii. 

Harinero.  Magalia  de  farine. 
Lat.  l a/tuarium  , ii. 

HarinERO  , RA,  adt.  m.  ^ f. 
Farineux,  eufe,  qui  concerne  b fi- 
fine.  I-at.  Furinarius  , a , um, 

C'rdjz.;  bisfimo.  Sas , tamis  à fari- 
ne. 

Aloiîw  barînero.  M(.ulin  à farine. 

H.AlvM.AG.A  , / f.  Rue  buvage. 
Lat.  Kuta  flvejlris, 

HARMONIA  . / / Harmonie  , 
mélange  de  plufieurs  voix,  ou  fous 
d’uiilrumciii  qui  font  eafcmblc  un 
accord  agréable  à rorciUe.  Lat.  ihr- 
mania , 

Harmonia.  Harmonie  , fe  dit 
de  Tuniou  , du  rapport , de  U cmi- 
venance  qu'ont  entre  elles  les  parties 
d’un  tout  Lat.  ll.trmonia,  ee. 

Harmonia.  Plaifir,  btisfaélion, 
furprife  agréable  que  produifenc  les 
chofes  que  l'on  s'oit,  ou  que  l’on  en- 
tend , Se.,  par  aatithcfc  le  contraire. 
Lit.  Co‘ijonattti.i.  Dijlttaniia^  *. 

HARMUNitü  , CA  , adj.  m.  £ÿ/. 
Harmonique.  Lat.  liunnoniciu  , a , 

tf»f. 

HARiMONlOSO,  sa,  adj.m.i^ff. 
Harmonieux , eufe,  qui  rend  un  fun 
agrcablc  à roreiUc  , lonore.  Lat  i'o 
norut,  Canvrus , a , um. 

IIAKKEKÜ,/  m.  le  meme  que 
CVdw.  « 

//.teer  à uno  un  harntro.  Percer 
quelqu’un  comme  un  crible  à coups 
d'tpéc,  ou  de  poigiuid.  Lat  Crthis 
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vuînerihtts  aliquttn  ptrfodere. 

H.\RON , NA,  adj.  m.  Sf  f.  Lâ- 
che , mou  , parcffvux , indolent , fai- 
néant : le  meme  que  Hure^an. 

Caballo  baron.  Cheval  rétif  & paref- 
feux. 

HAROKE.1R , V.  ».  Agir  d’une  m*.- 
nitre  lente  & parefleufe.  Ce  mo:  a 
vieilli.  Lat.  Jlcrari.  Cun/!ari. 

HAUONIA  , / /.  Terme  ancien. 
Voyez  Pereza. 

IfARPA,//.  Harpe,  inlfrument 
de  muliquc  à cordes.  Lat.  Cytbaia. 
Lyra , te. 

l\cwr  la  haipa.  Jouer  de  b har- 
pc. 

Ha  RP  A.  Pointe  de  figure  triangu- 
laire. Lat.  IJurpa^  a. 

Harpa  , fe  prend  pour  Ongles , 
ou  griffes.  Lat  Cnguts  tdunA. 

Harpa,  f.  f.  Oifeau  de  proie 
qui  rcOèmblc  au*  vautour.  Lat  //ar- 
pa. 

HARPAR,  V.  a.  Couper  une  clio- 
fe  en  pointe.  Lat.  Fariè  ci(/p:datr, 

Harpar  , lignifie  aulli  Déchirer, 
égratigner  avec  les  ongles.  Lat.  Cn- 
guibus  lacerare, 

T luogo  centaba  tfuantoi  vects  Pte 
h.ihia  dejhilairado  y harpade  Lt  cara. 
Et  auffi-tôt  il  cninptoit  combicu  de 
fois  ü m’avoit  rompu  b tête  Se  égra- 
tigné le  vifage. 

H.VRPADO,  DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Umpar.  Egratigné,  ec.  Lat. 
Unguihtit  Lurnatus  , » , «»». 

HARPEO  , / m.  Harpcnii.  Toc- 
mc  de  Abrine.  C’eft  un  grapin  , ou 
nne  ancre  à quatre  bras  qui  iert  dans 
un  combat , qu.and  on  vient  h l'abor- 
itage.  Lat.  liarpago  , inis. 

HARPIEDO  ^ f.  m.  fignifie  en 
jargon  Niais  , fftipidc , imbicille  , 
lot , benêt , lourdaut.  Lat  Bardas. 
Stuiidus. 

HARPIUERA,//.  Serpillière, 
groflc  tuile,  on  canevas  de  vil  prix, 
qui  fett  aux  raarchand.s  pour  embal- 
ler leurs  marchaodifes.  Lat.  Stupta 
teia  y de.  Srg^thria  ^ ium. 

H\RPiSTA,/w.  Joueur  de  har- 
pe. Lat.  (S//'arr>fw^  , i, 

HARPÜ^J,  / m.  H.arpnn  , croc, 
crochet , main  de  fer , heriffbn , gra- 
pin.  Lat.  Ha»pagOy  ivis. 

HARPYA,//.  H.arpic,  monftre, 
oifeau  bbnlcux  dont  il  n'dl  fait 
mention  que  chez  Les  Pœtes.  Lat. 
H.trpya , te. 

H.ÂrpVA.  Harpie,  fe  dit  auffi  de 
ceux  qui  font  nffhmi.^  du  bien  d'au- 
trui , qui  le  prennent  avec  avidité. 
Lat.  Ilaspya  , 

Harpvas.  On  appelle  ainfi  en 
jargon  les  Sergens  & les  autres  fup- 
pols  dejufficc.  l9i.  Appxritares^  ut/t, 

ILVKRAPlEZü,/»-  Ix>quc.Ter. 
me  popubirc , qui  fignifie  une  pjece 
d’un  Libit  déchiré  & décoiirii , mais 
qui  n'en  cft  pas  tout  - à • fait  détachée, 
L 3 Lat 
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Lal.  Pars  pcfjîlis  vel  dirufia  'itflis. 

HARRAPIEÜO.  Ün  appelle  ainfi  fi- 
Çnrément  un  humme  mcprifablc  par 
il  figure  & par  f«  mœurs.  Lat.  îk- 
fpi^ahilis  hosHQ. 

HAKRE  , vtrb.  d/fèrf.  qui  neft 
«fit.-  qu‘à  l impératif.  Terme  il  ml  fc 
fervent  les  Voituriers,  & charretiers 
pour  faire  av.utcer  leurs  chevaux  , 
leurs  mulets  « leurs  ânes  : Marche , 
avance.  Lat.  .7çr. 

Harre.  üuF,  interj.  qui  marque 
rimpreifion  qu'une  chofe  fait  lur 
nous.  Par  exemple  , lorrqu'on  Culit 
quelque  chofe  de  trop  chaud  » on  le 
lâche  autB-tôt  en  lUfant  Jlarre.  Lat- 
iy«.  Hem.  Proh. 

Harre  que  me  qufmo.  Ouf  , je  me 
brûle. 

Mas  t*aU  4et7r;V,  que  barre.  Il 
vaut  mieux  être  adif  & vigilant, 
que  lichc  & parefleux.  Lat.  Jfeüus 
ejl  hrii  quam  cakaribus  iMdsgrre. 

Sia  decir  jd , ni  barre.  Cette  ex- 
preiBon  lignifie  qu'uo  homme  s'eft 
retire  fani  dire  mot.  Lat.  Jni'aluiaio 
hofpite. 

IIARREAR  , t».  fl.  Terme  rufti- 
qne.  Piquer  , aiguillonner  , exciter 
les  bêtes  de  charge  , pour  les  faire 
aller  plus  vite.  Lat.  Agere.  Agitare. 

HARRIERO  , / w.  Muletier  , 
voiturier  , qui  conduit  & voiture 
arec  des  bêtes  de  fomme.  Lat.  Agn^ 
fo  , onit. 

Ilcrrieros  fomos , y not  enemtra- 
rrmos.  Nous  fommes  voituriers  , Si 
nous  nous  rencontrerons.  Phrafe  vul- 
gaire qui  veut  dire  qu’on  trouvera 
Poccafion  Je  fe  venger.  Lat. 
rti  fumus. 

Mat  ï'flir  fer  harriero , que  harrico, 
U vaut  mieux  commander  qu'obéir. 
Lat.  Servire  miferum  , dotninari  fua~ 
xàus. 

HARRITRANCO,  /.  m.  Tenne 
de  Marine.  Balancine  de  beaupré  , 
cordc  qui  forme  deux  branches  fur 
chaque  bout  d'une  vergue  pour  la  te- 
nir en  alficttc. 

liARRUQUERO  , / w.  le  même 
que  Harriero.  Ce  mot  cil  ufité  dans 
l'Andaloufic. 

HARTAR  , V.  fl.  Raflaficr  , &ou- 
ler , f^cir  , gorger  Uc  mangcaiile. 
Lat.  i'ibif  ingurgiSart.  Saiuraye. 

Hartar.  Raflâner , fc  dit  par 
extenfion  de  ce  qui  latislxit  les  au- 
tres organes  des  (ens  , & même  l’cf- 
prit.  Lat  Sutiare. 

Hartar.  Rallaficr,  fc  prend  qvel- 
•uefois  pour  Dégoûter  , etmuier,  laf- 
iez.  Lat  FajHdire. 

HARTO , T A , par/,  pajf.  du  verbe 
Hartar.  RaÜiiié , ee , faoulé  , ée.  L. 
Cibis  iagurgiSittat.  SatiatHi  , fl  , um. 

Refr.  Àyunar  defptus  de  harto.  On  ap- 
plique ce  proverbe  à ceux  qui  font  pa- 
rade de  vertu  au  milieu  des  dcUces, 
ou  qui  abaodonnwU  une  chofe  dont 


I ils  fe  font  dégoûtés  par  la  jouïtlànce. 
Lat.  Satiatum  jejtmia  pr^dicare. 

Kefr.  El  barto  dil  ayuno , *no  tient 
dueio  ningtmo.  Ce  proverbe  fignifie 
que  les  perfonnes  qui  vivent  dans 
l’abondance,  font  infenfiblcs  aux  pei- 
nes des  malheureux. 

Refr.  jJïuera  Alartba , y mtiera  har~ 
ta.  Ce  proverbe  cfi  contre  ceux  qui 
s'obllincfit  à vouloir  faire  une  chofe 
qui  ne  peut  avoir  que  des  fuites  fu- 
nèfles  pour  eux. 

HARTAZCtO  , m.  Raflanement, 
aélion  de  ralVaüer , de  même  que 
reffet  qui  en  réfiiUc.  Lat.  Saturutio. 
Satirtis , atis.  , 

H.\RTO , TA , tidi.  M.  f.  Siif- 
fifant  , ante  , qui  fiiffit  Lat.  Suj,H~ 
ciem.  Ahundans. 

Har  ro,  adv.  AfTez,  fufïifammcnt 
Lat  Satis.  AbwtiU. 

Remarque.  El  adverbio  harto  fe  bueU 
ve  femenho  quatido  précédé  à un  fui~ 
ftoMSh‘0  del  meftna  genero , en  pbt~ 
ral  , como  en  jingular  } prro  tinienJa 
antes  de  un  adjeiirvo  , no  wtuia  , cv- 
uu  fe  vei  en  lot  exemples  Jtguientts. 
L’adverbe  barto  fe  change  en  Femi- 
nin , étant  mis  devant  un  fubflaiitif 
du  meme  gcurc  , fuit  au  pluriel  , 
foit  au  finguUer  ^ mais  s'il  cil  mis 
devant  un  adjeélif , il  ne  change 
pas  , comme  on  le  voit  par  les  exem- 
ples fuivans. 

Harto  pan.  AfTez  de  pain. 

Hurta  Qgua.  AfTez  d’eau. 

Hartos  bomhrts.  AfTez  d'hommes. 

Hartas  tnngtrts.  AfTez  de  femmes. 

Harto  hermofo.  AHét  beau. 

Harto  hemtofa.  AfTez  belle. 

Harto  hrrmofos.  AfTez  beaux. 

Harto  brrmefas.  .AfTez  belles. 

HARTON  , f.  m.  figniHc  en  Jar- 
gon , du  piin.  Lat.  Panis , is. 

HARTCRA  , /.  /.  Saiictc  , rafTa- 
ficmcnt , plénitude,  répiction , ahon- 
daticc.  Lat  Saturitas.  Satietat. 

HASTA.  /. /.  Le  bois,  le  fuft  , 
la  hampe  d'une  lance  , d'un  erpon- 
ton,  d'une  pfquc  , d'une  hallebarde, 
d’une  pcrtuifanc.  Lat  Hafiie  y ù. 

IIaSTAS.  On  appelle  encore  ainll 
les  cornes  des  taureaux , des  béliers , 
& des  autres  bites  à cornes.  Lat. 
Vornua , um. 

Hasta  , en  termes  de  Vénerie,  fc 
dit  de  la  principale  tige  de  la  corne 
du  cerf.  Lat.  Cervi  cornu  principale. 

Hasta.  On  appelle  ainü  en  ter* 
mes  de  Marine  les  bâtons  qui  por- 
tent les  girouettes  , & les  bandero- 
les. Lat  Hq^ia  nauticQ. 

Hastas,  en  termes  de  Peinture, 
fe  dit  des  bâtons  de  pinceaux.  Lat 
Hajla.  BacciUui  , » 

Hafla  feca.  Les  Antiquaires  appel- 
lent ainfi  un  javelot  fans  1er  qu'on  voit 
fur  les  médailles  anciennes.  Lat 
Hafla  Jint  firro  , «v/  para. 

' UA^TA.  Frepofition  qui  q^arque 


le  terme  où  peut  aller  ime  chofe. 
Jufqu'à , jufqucs  à.  Lat  Ufque.  Tr- 
nus. 

Hafa  aora.  Jnfqucs  i cctte  heure. 

Hafla  aqui.  Jufqucs  ici. 

Hafla  mat  no  poder.  A outrance. 

Hafta  que.  Jufqucs  à ce  que. 

Hafla  quundy  * Jiirqiîcs  à quand  ? 

Hafla  tuHto  que.  Jufqucs  à tant  que. 

Hafla  luego.  Jufqucs  à tantôt. 

Hafla  tPMitaria.  Jufqtics  à demain. 

Hafla  alla.  Jufqucs  - lâ. 

Hafla  ptOi  fer.  Jufqucs  au  revoir. 

Haflit  a*ionJe  f Jufqiics  où  * 

Hafla  U Iglejta.  Juiqucs  à l'Egli- 
fe. 

Hafla  no  mas.  Jufqiies  à n'en  pou- 
voir plus. 

HASTAR  , t».  a.  Terme  de  Bo- 
I hémiens.  Prolonger , allonger.  Lat. 

: In  l »fgitfiJifrnn  pyrJucerc. 

! HASTADO  , DA  , part.  paf.  du 
, verbe  JUflar.  Allongé  , ée.  Lat.  In 
I iongitudinrm  produHut  y u,  um. 

I HASTIAL  , f.  m.  La  muraille  qnî 
fait  hcc  à la  croifee  d'une  Eglifc.  L. 
Lutus  interiui. 

HASTIAR  , t’.  fl.  le  même  que 

Eaflidi.tr. 

HASTIL  y f.  m.  Le  manche  de 
quelque  outil  ou  infiniment  que  ce 
fuit , comme  bJchc  , pioche  Sic.  L. 
Alanubriutn , si. 

Hastil.  C'efi  aufn  le  bois  d'une 
Réche  , d’uQ  dard , d'un  javelot  L. 
Haflile  y il. 

Hastil.  Le  fle.iu  d'une  balance. 
Lat.  iJbrn  haflile. 

H.ASTILLA,/./.  Eclat,  copeau, 
tronqon , écharde.  Lat.  Ajtda , <r. 

Hastiela  , en  termes  de  .Mari- 
ne. Allonge  qu'on  met  au  bois  de 
compte  â l'endroit  qui  porte  fur  la 
quille.  Lat  In  uati  lignoruw  Ji/perci^ 
lium. 

Kefr.  De  taJpalo  ial  hafliîLi.  La  ca- 
que fent  toujours  le  hareng , pour  dire 
qu'on  fent  toujours  U baR'enê  de  fa 
naidance  , quelque  Fortune  qu'on  ait 
faite.  Lat  Originem  fapît. 

HAS TiLLAZO  , f.  m.  Le  coup 
que  donne  un  éclat  de  bois  qui  fau- 
te. Lat.  AjJuU  ièimy  ùs. 

HAST1LI  A7.0  , fc  dit  figurcmeut 
dn  bruit  qui  réfuUe  de  h decouver- 
te d'une  chofe.  Lat.  Echo  y ut. 

H.ASTIü,  f,  Pt.  Dfgout,  aver- 
fion , répugnance  qu’on  a pour  les 
viandes , ou  pour  d'autres  chofes. 
Lat  Faflidium  y si. 

HASTIOSO  , SA  , adj.  tn.  ^ f, 
le  même  que  Faflidiofo, 

HATACA  , /.  /.  CuilUcr  à pot 
Lat  Kudiculay  <n. 

HATERIA , y:  / La  provifion  de 
bouche  qu'on  doime  aux  paftrc'S  pour 
leur  fcmainc.  Lat.  Cihasia  Paflorttm 
in  hecdornadetn. 

HATEKO  , /.  M.  Berger  qui  a 
foin  de  porter  ta  proviiicn  à Tes  o 
marades. 
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maraJes,  & de  garder  le  troupeau 
en  leur  abfcncc.  CcH  aiifli  l’animal 
(jiiî  porte  les  provibons  pour  les 
Bergers.  Lat.  Pafltr  fmarius.  Pajl>- 
riurn  jumnttum  , i. 

HATOt  /.  On  appelle  ainfi 
les  habits  le  linge  qne  chacun  a 
pour  fon  niage.  Lat.  iffitalii  veflis. 

Hato.  Troupeau  de  betes  à Iai> 
ne.  Lat  Grtx^ 

Hato,  fe  dit  parmi  les  gens  de 
la  campagne  pour  Compagnie , ou 
alTcmblée.  Lat  Homiman  grrx,  tur- 
La. 

Hato.  Ccil  aufH  la  provifinn 
journalière  que  les  bergers  portent 
dans  leurs  cabanes.  Lat.  Fajforum 
cibarût , oru‘it, 

Hato  , fe  prend  fouvent  pour 
Multitude , grand  nombre  de  chofes. 
Lat  Co^a , Ak'trvus. 

JÏQZo  de  hato.  Les  Comédiens  ap- 
pellent ainfi  celui  qui  cfl  chargé  de 
porter  leurs  habits  de  théâtre.  Lat 
Cofr.tedorum  furcinarius  famuhi , i. 

Perder  tl  hato.  Cette  exprcfTion  fi- 
gniHe  i^u'un  homme  court  avec  tant 
de  précipitation  , que  peu  s'en  faut 
qu'il  ne  perde  le  paquet  qu'il  porte. 
Lat  Relidii  otnnibus  terf'a  îTrtei'f. 

Tr>iber  tl  hato  acueflas.  Mener 
une  vie  errante  & vagabonde , n’a- 
voir ni  feu , ni  lieu.  I^t.  Oinaia/ua 
feevHt  portare. 

HAUTE  , /.  m.  Terme  de  Bla- 
fon , qui  fe  dit  d'un  Ecu  dans  le- 
uel  font  rcprcfcntécs  les  armoiries 
es  maifoDS  avec  lefquelles  on  a 
alliance , les  unes  à plein , & les  au- 
tres 1 moitié.  Lat.  Stemtna  i»  quo 
aUqua  vj^^in  integra  , aiiqm  dÎMi- 
diata  obuinhi'a  ttur. 

HAYA  , /.  /.  Hêtre  , arbre  de 
haute  futaye  , qu’on  appelle  autre-  ! 
ment  Fau , ou  FoteteoM.  Lot.  Fi^u;^  $. 

HAYAL  , f.  ttt.  Lieu  planté  de 
hêtres.  Lat.  Zoeuf  /agis  con/tus. 

HAZ,  /,  f.  Endroit,  le  côté  le 
plus  beau  , le  plus  doux  , le  plus 
uni , le  plus  brillant  d'une  étoBb  , 
d'une  toile  &c.  Il  eft  oppofe  à l’en- 
vers. Lat.  Parmi  fades  exterser. 

Haz.  Un  foifeeau  Je  pluficurs 
chofes  liées  enfcmble.  Lat.  p\ifcis , is. 

Haz.  On  appelle  encore  ainli  la 
furface  de  la  terre,  parce  que  c’eft 
elle  qui  fe  préfente  à notre  vue.  Lat. 
Terra:  fades. 

HaCES  , fe  dit  encore  des  Batail- 
lons & des  Elfcadrons  réunis  en  corps 
d’armée.  Lat  Âpnindf  tmt. 

^ En  y en  fax.  Au  goût  de  tout 
le  inonde.  Lat.  Omnium  cotfenfu. 

S<à*  e Là  haz  de  la  tierra.  Sur  la 
£:ce  de  la  terre,  pour  dire  qu’une 
chofe  s’cH  paTce  à la  Face  de  toute 
la  terre,  à la  vue  de  tout  le  mon- 
de 4 fans  honte  , fans  s’cmbarraffcr 
du  qu’en  dira-t-oo.  Lat.  Paldm,  In 
0Huiwn. 


Haz  de  c/pigas.  Gerbe , lairceau  de 
blé  coupé. 

Huz  de  paja.  Bote  de  paille. 

Haz  de  beno.  Bote  de  foin. 

Haz  de  Una.  Fagot 

Lahor  de  dos  bous.  • Ouvrage  à 
deux  faces. 

HA2A,//.  Champ  couvert  de 
gerbes  qui  ont  été  moilTonnécs  , & 
que  l'on  y laifTc  quelque  tems  pour 
qu’elles  fcchent,  ou  qu'elles  achè- 
vent de  meurir.  Lat.  Segts.  Agrr. 

I Hitza  de  tierra.  Pièce  de  terre  Iv 
bourahlc. 

HAZADA.  Voyez  Azada. 

HAZADON.  Voyez  Azaion. 

HAZADÜNADA.  Voyez  ifzaJtf- 

nada. 

HAZALEJA,  / /.  le  même  que 
Fazalein. 

HAZA5%A  , f.f.  Fait  héroïque» 
exploit  de  guerre  belle  adion  •,  | 
action  de  valeur , prouefTe.  Lat  Fa- 
cinus  , oris. 

HAZANERIA  , f.  /.  Miçnardife, 
aifcâation,  ^clVcs  & manières  affe- 
dées  que  feignent  les  bigots  & les 
flux  dévots  , lorfqu'on  nit  quelque 
chofe  où  ils  croyent  entrevoir  du 
mal.  Lat.  Jnanis  timoris  ojlentatio  , | 
onis. 

Ilazanerias  mstgeriUs  : Minauderies 
de  femmes. 

HAZANERO,  » A , adj.  m.  ^ f. 
Hypocrite,  faux  dévot  qui  fe  forma- 
Ule , & qui  prcml  ombrage  des  cho- 
fes les  plus  innocentes.  Lat  Inanis 
timoris  oÙentatur. 

HAZANOSAMENTE,  adv.  Cou- 
rageufement  , vaillamment  , héroï- 
quement Lat  Strenui. 

HAZASiüSO,  SA  , nij.  m.  ^ f 
Brave,  vaillant  , te  , courageux  , 
eufe,  intrépide  , brave.  Lat  Stre- 

uwti , a , um, 

IIAZCONA.  Voyez  Azeona. 

HAZIKO  , NA  , aü.  m.  /.  A- 
varc,  chiche,  taquin,  ne,  crafTeux, 
eufe.  Ldt.  Avtarsts.  SordidMS.  Pttreus , 
a , wn, 

H E 

HE  y odv,  démonjhr.  dont  on  fe  fert 
pour  avertir  quelqu’un  de  ce  qui  fe 
paffe , Si  qui  équivaut  à AUra  , ves 
aUif  Voyez  , Voilà  $ il  eft  toujoun 
accompagné  d'une  autre  particule  : 
comme  He  aqui , be  aUi.  Voila,  voici. 
Lat.  En,  Ecce. 

He,  interj,  qu’on  employé  pcmr 
avertir  mi’on  a trouvé  ce  qu’on  eber- 
choit.  On  dit  He , ya  ejla  aqui , fr, 
ya  h he  entendido.  Ah  , le  voila  en- 
fin ; Ah  , je  l’ai  enfin  compris.  Lat 
E/a.  Hem. 

HEyS’employe  fouvent  comme  une 
particule  interrogative.  Quoi  ? Qu'eft- 
ce?  Que  dites -vous?  Lat  I^uidf 
HEBDOMADA , /.  /.  Scinsine  « 
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durée  de  fept  jours.  Lat  Ilehdoma- 
da , 

HEBDOMADARÎO,/  w.  Semai- 
nier, Religieux,  ou  Chanoine,  qui 
a foin  de  fiire  l’Office  pendant  U 
femaine  , & qui  doit  affilier  à tou- 
tes les  heures.  Lat  Hebdosnadarius , 
H. 

HEBEN,  odj.  d'iss»  term.  Sorte 
de  raifin  blanc , dont  le  goût  appro- 
che de  celui  du  mufeat  Lat  Hvs 
genus. 

Heben  , fe  prend  figurément  pour 
Chofe  futile  & de  peu  d'importance. 
Lat.  Evanidus  , a , um. 

HEBILLA , /.  /.  Boucle.  Lat  /ï- 

bula , 4t. 

HEBILLAGE , f.  m.  Affortiment, 
fourniture  complette  de  boucles  pour 
un  harnois  , ou  telle  autre  chofe 
fembUiblc.  Lat  Fihuln,  arum. 

HËBILLAK , c%  e.  Boucler,  fermer 
avec  une  boucle.  Lat.  In/fbuiare. 

HEBRA,  /./.  Fil,  filet,  brin  , 
aiguillée  de  laine , de  Un,  de  foyc, 
ou  de  telle  autre  matière.  Lat  FU 
àuH,  f. 

Heera.  On  a^Ue  Ainfi  les  fila- 
mens  qui  compofent  les  houpet  du 
fafran.  Lat.  Fihmenta. 

Hebra.  Les  filets  qui  fe  détachent 
de  la  viande  lorfqn'elle  eft  cuite.  L. 
Fibra. 

Hebra.  Veine  de  métal  qu'on 
trouve  ilans  les  mines.  L.  Fe>ta , .e. 

He&ia  , fe  dit  auffi  de  la  confî- 
flnncc  de  certaines  chofes  qui  fe  met- 
tent par  filets , comme  le  fyrop.  &c. 
Lat.  filutsi, 

I Hebra,  quand  il  s’agit  du  bols, 

I fe  dit  du  plus  ou  du  moins  de  fact- 
I lité  qu’on  a à le  travailler.  L.  Fie- 
xihiUtas , atis. 

Hebras.  Filamens,  fibres  des  ra- 
cines des  arbres  & des  plantes.  Lot. 
Filamenta  , orwn. 

Hebras  , fe  dit  en  terme  poéti- 
que des  cheveux.  Lat  Capiüi , orum. 
Crines  , ium. 

Cdtr.'iTT  h hebra  à un  difeurfo.  Cou- 
per le  fil  d'un  difeours  , rinterrom^ 
prc.  Lat.  Semteneni  abrwnpere. 

Cortar  la  hebra  de  la  viMt.  Tran- 
cher te  fil  de  la  vie.  Lat  Fitam 
abTmnfere. 

Ejlar  de  huena  hebra.  Etre  fort 
robuile.  Lat.  Bonâ  vaJetudine  uti. 

HEBRAICO  , CA  , ois,  «.  i<f  f. 
le  même  que  Hrbreo.  On  dit  imlif- 
tinélcment , Puebh  Hebreo  & üebrai-* 

" hEBRAISMO  , / w.  Hébraifme, 
manière  de  parier  propre  à la  langue 
Hébraïque.  Lat.  Hrbraifmus^  i. 

Herraismo  , fe  prend  auffi  pour 
la  Se^c  & la  Religion  des  Uehreux» 
Lat.  HcbratfmtiS. 

HEBREO  , BRE.A,  «4/.  tts.  f. 
Hébreu,  Juif,  ive,  qui  profefic  la 
toi  de  Msjifc.  Lat.  Hebrem , a . w*. 

ULfiKE- 
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ilKIiîlERO  , ut.  le  meme  que 

IIK'JATOMBE  , / «I.  Hccatom- 
hc  , lk:rifice  tic  Ctmt  bctc^  tic  m^me 
cfpècc  f foit  en  meme  tcm<  .i  ccnl 
aufîîi  pir  cct«  Sacrilicateurs  , coir- 
mc  de  cent  pourceaux , de  ccnl  bre- 
liK  , de  cent  bœufs.  Lat.  Ifecafuttt- 

ilECaiCERIA,  y:/.  SorcJIeric, 
rorltlc;,’e,  clnnnc.  Lal. 

« cnis. 

ïlECHlCEblA  , fc  dit  figurément 
du  talent  qu’une  perfonne  a tic  capti- 
ver kv  cœurs.  Lai.  iU.i~ 

UECHÎCERO  , RA  , ndj.  j«. 
Sorcier , iérc  , A^giden  , icniic  , 
Kuchantcur , crcîlc.  I.at.  f'euefeus. 
jJtUffCm  y a , U7M. 

Hechicero.  Sorcier  , Enchan- 
teur , fe  dit  auli!  de  ceux  qui  gagnent 
le  cœur  des  autres  par  quclqxtc$ 
charmes  , par  quelques  bunnvs  qua- 
lités qu‘jls  ont  en  leur  perfonne.  L. 
lUtfhr , fit. 

Hi*XHlZ.\R  , V.  tf.  Enforcclcr  , 
charmer , ccchanler , jetter  un  fore  » 
ou  un  malcUce  fur  quelqu'un.  Lat. 
Vttujiciii  ttUqtmn  vtfien  t. 

HechïZAR.  hUichantcr , fc  dit 
fignrément  pour  Gagner  le  cœur  de 
quelqu’un  par  fes  charmes  & fes 
bonnes  qualités.  Lat.  Fi\fcinarc.  Üj/oa- 
iitiii  irretirf. 

HECHIZADO,  DA,  part.  fnJT.  du 
verbe  fitchitar.  Enforcclé  , ce  , en- 
chanté , éc.  Lat.  Fajcin.-Uus.  jS4j«di- 
tiis  nrrr^wr  , « , um. 

HECHlZO  , f.  tn.  Enforcélcmcnt, 
charme  , maléfice  qu'on  a jette  fur 
quelqu'un  par  art  magique  , par  for- 
tilègc.  Lat.  Fafcvntmy  ».  Fajiinatiô^ 
êuit.^  /rj’.*iw/<.»mrr#»fm  , i. 

HeCHIZO.  Enfurctlemcnt , fc  dit 
figurcincnt  des  charmes  & des  attraits 
qui. gagnent  les  cœurs.  Lat.  Blandi. 
tîj-. 

Hechizo  , fc  prend  aufTi  pour 
Récréation  , palTctcms  , cliofe  qui 
réjouit , & qui  procure  du  conten- 
tement. Lat  Ddtdlojnniturn.  JiUce~ 
hra  , te, 

HeCHIZO  , ZA  , ait.  m.  ^ f. 
Ce  qui  di  Fait  à defTcin  , S:  d.ins 
quelque  vue  particulière^  artificiel , 
le.  Lat.  Dr  indujirià  failta.  FacH^ 
tius  , a , unt. 

HEÇHO  , CtlA  , perrt.  p.tjf.  du 
verbe  Hacn.  Voyez  Hactr. 

Hecho  ♦ f.tn.  Fait,  AéUon  cn- 
treprife  , ou  exécutée.  Lat.  Fuiium. 
FaciHus  , oris. 

Hf.CHO.  Fait  , en  termes  de  Pa- 
lais, fe  dit  d’une  chofe  arrivée  réel- 
lement , avec  toutes  fes  circouiûn- 
•es.  Lat.  Faéium  , i. 

Dî  hecho,  adv.  De  fait,  en  effet, 
e&cftivcmcnt.  Lit  Rêvera.  Ràpfa. 

l>t  hteho.  Terme  de  pratique.  De 


fait , ùns  obfcrvcr  les  formalites  re- 
quifes.  Lat  //Vfc'  fuêh. 

Fil  hecho  de  vrrJjJ.  Phrafe  adv. 
iifltée  parmi  les  Notaires  , qu'il» 
employent  au  bas  de  leurs  actes  , 
& qui  figiiilic  , En  fait  de  S’érité  , 
qui  eff  la  même  chofe  qu’en  temoi- 
piage  de  vérité,  ou  En  foi  de  quoi. 
Lat.  /«  f«T«r  ^Jem. 

Iljuihrt  de  hecho.  Homme  de  paro- 
le, qui  tient  ce  qu’il  promet,  hom- 
me de  cœur  , de  cour-ige.  Lat.  Fir 
bonté  Jidei  y Fir  Jhrentms. 

Lo  hed'o  hecho.  Ce  qui  eft  fcit  cit 
fait 

FI  hecho.  l,c  fait. 

.Cifger  à a!g:no  r.i  el  hecho.  Prendre 
quelqu’un  fur  le  Bit 

Di.'ho  y betho.  Auffi-tût  dit , auffî- 
t6t  Bit  i auili-tût  pris , auUi-tôt  peu-  \ 
du. 

Dtlo  ujîcd  par  hecio.  Tenez  le  pour  i 
Bit 

HECHURA  , f.  f.  L’aéUon  de  fai- 
re, ou  d'i'Xccutcr  quelque  choie.  L. 
Ftûlio  Vil  FJillio. 

Hechura  , fignific  aitHi  Forme, 
faqon  , minière  d'exécuter  une  chofe. 
Lat.  EfortiUktio.  EJiciiOy  onis. 

La  bichera  de  wt  btjlido.  La  fac;on 
d'un  habit 

Hechcra  , fe  prend  aulli  pour 
Effigie  , bufte  , image  , figure , fta- 
tuc.  Lat  IÇ^tgies  , ci.  îctm  , onit. 

Hechura.  C’eft  auüi  la  B^on 
qu'on  paye  à un  Ouvrier.  Lat.  Ope- 
r«e  mrrees  X'fl  pretium, 

Hechura  , fc  prend  figurément 
pour  Créature , perfonne  qu’on  a éle- 
vée , ou  dont  on  a Bit  la  fortune. 
Lat.  Ctienty  tis. 

Es  hechura  fuya.  Il  l’a  Bit  ce  qu'il 
eff  , c’dl  fou  élevé , c clt  fa  créa- 
ture. 

No  fe  fierie  mas  tjue  la  hechura. 
On  ne  perd  que  la  Bqon  , ce  qui  fc 
dit  lorfqii’on  calTc  quelque  chnie  de 
j>cu  de  v.ilcur.  Lat.  Operam  perdi- 
\ dijV. 

' No  tener  hchura.  N’étre  pas  Bifa- 
blû.  Lat  Ncn  eje  fadiôiîe. 

HECIENrO  , TA  , adj.  m.  £5*/. 
Terme  peu  ufité.  Plein  , ne  de  lie, 
bourbeux  , eufe.  Lat  Ftcculentm  , a , 

MH. 

HEDENTINA  , /.  /.  Puanteur  , 
odeur  forte  & iiiAipportablc.  Lat. 
Gravit  feetor. 

HEDER,  H.  Puer,  fentir mau- 
vais. Lat  Faiere. 

Heoer  la  vida.  F.trc  ennuie 
de  vivre,  être  las  de  vivre.  Kxpref- 
fion  badine  dont  on  fc  fert  pour  blâ- 
mer la  témérité  d'un  homme  qui  cx- 
pofe  fa  vie,  comme  fi  elle  lui  ctult 
à charge.  1^.  Fittc  tudere.  Les  Bn- 
Brons  fe  fervent  aulfi  de  cette  ex- 
prclfion  lorlqu'ils  menacent  qucl- 
qu'un, 

2'e  hisde  la  vida.  Tu  es  las  de 


vivre  , tu  as  envie  que  je  te  hi?. 

HEüIKNTE  , part.  cà.  du  Verbe 
Ueder.  Puant,  ante,  qui  fent  mau- 
vais. lat  h^etidui  y O,  uni. 

IIKDIONDEZ  , /.  /.  Puanteur , 
mauvaife  oûeur.  Lat  F»tor  y if. 

Hedio.voez.  Puanteur.  On  dit 
au  hgure , l;a  puanteur  du  vice,  pour 
en  mariner  lurdtire  , & en  donner 
de  l’horreur.  Lat.  Sardes  , iunt, 

HEOiONOISSIMU , ma,  ad>.  m. 
^ /.  ffp-rL  Très  puant,  ante.  L. 
Fiitdi  /t.iiiîut,  a,  um. 

HEhlONDO,  DA,  ad;,  m.  fi/  f. 
Puant , ante,  qui  a une  odeur  for- 
te & dcfagrcable , qui  offenfe  le  nez 
& le  cerveau.  Lit  Fatidus.  Èutidus, 
J y um. 

Hldidnoo.  On  appelle  ainfi  au 
figuré  un  homme  ennuyeux  , fâ- 
cheux , importun  , qui  nous  rompt 
la  tcie  de  les  m.iuvais  propos.  Lat 
J/».’*//or.  rtunus  y 0,  #rw. 

IIEDOR  , f.  m.  Puanteur,  mau- 
vailc  odeur  qui  fort  d'un  corps  cor- 
rompu , infcélion.  Lat.  Futor  , ris, 
Futfjf  y ris. 

HEDRAR,  %\a.  Terme  de  h Pro- 
vince de  Rioxa.  Doiuicr  une  fécon- 
dé Bqon  aux  vignes.  Lat  Fitts  rt* 
pallir.isre. 

HKGIRA  , f,  f.  Hégire.  Terme 
de  Chronologie.  C'efi  l'Epoque  des 
Aral>es  éc  des  Mahométans,  ou  le 
point  d'oit  Us  comoicnccnt  à compter 
leurs  années.  Ce  m >t  veut  dire  fuite. 
Lit  liegira,  Fficha  Avidtica. 

HELÀDA ,/.  f.  Gelée , gelée  bLin- 
chc,  frimas.  Lat  Gelst.  ÎVuma,  te, 

HELA  R,  V.  «.  Geler,  glacer , 
Birc  un  gra.ul  froid.  Lat  Grîstre. 

Helar,»'. e.  Geler,  glacer,  eau- 
fer  un  gr.ind  froid  qui  arrête  le  mou- 
vement des  choies  iiquides.’Lit  i'on-. 
ncLire. 

Hllar.  Geler,  fe  dit  auHi  par 
exagération,  pour  dire  , Caufer  du 
Ir  iiil  : comme  Fjla  pnrrta  nos  hitla, 
VhjîU  une  porte  qui  nous  gèle.  Lat 
FrifCcre  coHjiringere. 

Helarse  , V.  r.  Se  geler  , fe 
glacer , être  tr.infi  de  froid.  I^t. 
gtre. 

Helarsf.  Se  geler  , fe  féchcr 
par  la  rigueur  du  Boid  , fc  dit  des 
plantes.  Lat.  Friycre  adttri. 

Helarsf,  au  figuré.  Se  p&mcr, 
rci'cr  interdit  éc  fans  mouvement , 
être  glacé  de  furprife.  Lat.  Horrere. 
Set.pcre. 

Iltlarft  ht  fastgtf  m el  firn-po.  On 
dit  que  le  fang  fc  gèle  daos  le  corps, 
lorfqu'il  fe  fige  dans  les  veines  à 
.‘occafion  de  quelque  maladie,  com- 
me ii:fiî  lorrqu'unc  frayeur  londai- 
ne  nous  prive  de  tout  lentement  L. 
Oi'H  ipere.  Il/rrore  ajfki. 

HÉLADO,  DA  , part.  pc^f.  dll 
verbe  //f An*  dans  fes  acceptions.  Ge- 
lé, vc,  glacé,  ée,  furprts  , ife. 

Lal 
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Lat.  CaHfclaiuj.  Friatn:  adufius  t a,  utn. 

Helado.  On  appelle  aiiifi  dans 
rAflJalouüe  le  fucrc  candi.  Lat.  Sm- 
char:an  congheiattan. 

HKLECHO,  f.  f».  Fougère , plan- 
te.  Lat.  Fcüx , iV//. 

HELEXA , f.  /.  Efpèce  de  météo- 
re, feu  Saint  Elmc.  Les  mariniers 
appellent  ainfi  ccruina  feux  volants 
qui  paroiflent  dans  une  tempête  au- 
triîir  des  müts , des  manreuvres , & 
de  la  hune.  Lat. iUlenx^  t'o- 
Jlor  £3*  Poüux. 

HELGA  , /.  /.  le  même  que 
Armelli. 

HELGADO,  DA,  aii.  w.  ^ f. 
Celui  ou  celle  qui  a les  dents  iné- 
gales, mal  arrangées.  Lat.  DiiX'rimi- 
m dentium  bahent. 

HELGADUKA  Inégalité  des 
dents,  dents  féparées  les  unes  des 
autres.  Lat.  Ùentiwn  intc^ualitas  , 
tftÙ. 

HELIACO,  CA,  adi.  m.  ^ f. 
Terme  d’Aflronomie.  Héliaquc  , fc 
dit  du  lever  & du  coucher  d'un 
aftre , lorfqii'it  paroit  ou  difparoit 
dans  le  voiUitagc  du  Soleil.  Lat.  Ile~ 
hacti!,a^um. 

HEUCE  , /.  / Hélice,  cft  un 
nom  qu’on  donne  à la  grande  Our- 
fc  , à caufe  qu'on  la  voit  toujours 
tourner  autour  du  Pôle  dans  un  pe- 
tit corclo.  Lat.  Helice  ^ ei. 

Helice.  Hélice.  Terme  de  Géo- 
métrie & d’Architcéfure.  Voyez  Ef- 
pira. 

HELIOSCOPIO  , / w.  Une  des 
fept  cfpcccs  de  Tithymalc,  appcUée 
en  Caltülan  Lechftrczna,  Voyez  ce 
mot. 

Helioscopio.  Héüofcopc.  Ter- 
me d'Optique.  C'en  une  lunette  à 
longue  vue  qui  fert  fculemcjit  à ob- 
ferver  le  Soleil , & qui  cil  faite  de 
verres  colorés  pour  empêcher  que  fa 
grande  lumière  u’cbloinlTc.  Lat.  Te- 
teJeotiu'.H , ;V. 

HELIOTROPIO,/  m.  le  même 
que  Gvrq/W. 

Heuotropio.  Héliotrope,  jafpc 
oriental , pierre  précieufe  verte  & 
rayée  de  veines  rouges.  Lat.  UiUo- 
trtpimn , iV. 

HELXINE  , f.  f.  Voyez  Piiricta- 
ria. 

HEMATITES  , f.  f.  Hématite  , 
pierre  fanguinc , forte  de  pierre  ain- 
ü nommée , ou  parce  qu'elle  reflem- 
ble  à du  faug  fcc  & caillé , ou  par- 
ce qu'elle  a la  vertu  d'étancher  le 
Cuig.  Lat.  /feiHJtites. 

HE.MATOSO , SA  , adj.  tn.  ^ /. 
Tenne  de  Médecine , qui  fe  dit  de 
i’acliou  par  laquelle  le  chyle  fc  eoo- 
vcTtit  en  fang:  nn  l’appelle  autre- 
ment Saf^ui fient  MH.  Lat  Httpiat^us , 
«,  um. 

HEMBRA,  /.  f.  FemeUe,  le  fexe 
qui  conçoit , & qui  porte  fou  &uit. 
lïm.  //. 
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Lat.  Fwinina , 

Hemb&a.  Femelle  , fc  dit 
d'une  plante  qui  cft  li  pluM^lIcaV 
entre  celles  de  fon  cfpêcc.  lW  Arbor 
fttmina. 

Hembsa  , fe  dit  aufn  des  che- 
veux de  la  femtye.  Lat.  Ttnitinin^  ae- 
faries. 

Hempba.  Femelle,  fc  dit  auffi 
des  minéraux  & des  gommes  qui  ont 
moias  de  vertu  entre  celles  de  leur 
efpêce , comme  de  l'Antimoine,  de 
l’cnccns  femelle.  Lat.  JletaJiwn , feu 
' minérale  fkmtninuin. 

Hembra.  Femelle,  fc  dit  atifti 
do  pluûcurs  chofes  qui  s'emboîtent 
tes  unes  dans  les  autres  , comme 
/iemhra  de  ccrchete.  Porte  d'agrafte. 
Lat.  Orhicuhis. 

HEMBRILLA,  //.  Froment  dont 
le  grain  eft  plus  petit  que  celui  du 
Froment  ordinaire,  mais  qui  cft  plus 
eftimé , parce  qu'il  donne  plus  de  fa- 
rine. Ce  terme  eft  uQté  dans  la  Rio- 
ja.  Lat.  Triticumf  t, 

HEMBRÜNO , NA , adj.  m.  ^ f. 
Terme  bas.  Féminin,  inc.  Lat. /»- 
mineui.  Ftnnininui  , <r , um. 

HEMENCIA  » / le  même  que 
Vthemtnciix.  Le  premier  eft  peu  ufî- 
té. 

HEMENCIAR  , V.  tt.  S’efforcer , 
travailler  avec  ardeur.  Ce  mot  a 
vieilli,  Lat.  AjJidud  lahware. 

HEMENCIOSO  , sa  , ady.  m.  £ÿ/. 
Efficace , aûif , vc , véhément,  te.  Ce 
mot  eft  peu  uüté.  Lat.  Tchemens. 
Ejficnx. 

HEMINA,//.  Héminc,  vaiffeau 
qui  fervoit  de  mefure  chez  les  Ro- 
mains \ c'étuit  la  moitié  du'  feptier 
de  Paris.  Lat.  Hcinhutf  <r. 

Hemina.  L'Hémine  en  CilHllc 
eft  une  certaine  mefure  de  grains , 
qui  contient  U troibcmc  partie  d’une 
Fanêgiic.  Lat.  Ah'dinmi  p*irj  tnth. 

HEMIONITE  , /,  /.  Hemionite, 
plante  slTcz  fcmblablc  h la  langue 
de  cerf.  Lat.  IJrmionith  xmlgaris. 

HEMISPHERIü  , /.  w.  Hérai- 
fphvTe.  Terme  de  Géométrie.  La  moi- 
tié d'un  globe  divifé  par  un  pbn  qui 
pofle  par  fon  centre.  Lat. 

rium  , a, 

Hemispherzo  Austral.  Hé- 
mirphère  Méridional.  Lat.  Ilemifphtc- 
riion  Aujhate. 

Hemispherio  Boréal.  Hémi- 
fphcrc  Septentrional.  Lat  Hemifphtc- 
ri$rm  hcieale. 

HEMISTICHIO,  f.  m.  Hemifti- 
chc , la  moitié  d'un  vers.  Lat.  Hemi- 
ftichium^  ii. 

HEMORRHOIDAS,  / /.  Voyez 
Almorranas. 

HEMORRHOO  , / W.  Hemor- 
rhous , ferpent  de  la  longueur  d'on 
pied,  menu  depiiit  la  tête  jufqu’à  la 
queue.  Ceux  qo'il  a mordus  perdent 
tout  leur  lang  eti  un  jour  par  la  bou- 


che, par  le  nez,  &'par  toutes  les 
plaies  du  corps  qu’il  fait  r'ouvrir. 
Lat.  Hetuorrboit. 

HENCHIMIENTO  , f.  m.  Abon- 
dance , plénitude.  Lat.  Ahuniantia. 
Copia , te. 

VIenchimientos.  On  appelle 
ainli  en  termes  de  Marine,  les  piè- 
ces de  bois  qu’on  met  pour  remplir 
les  vuiiics  que  lalfTcnt  les  bordages. 
Lat.  Ligna  fartoria. 

HEKCHIR,  V.  a.  F.mplir,  rem- 
plir, rendre  plein,  faire  occuper  U 
capacité  d'iiu  vaiffeau  pu  quelque 
chofe  de  liquide  , ou  de  folide.  Lat 
JmpUre.  Rcplere. 

Henchir,  fc  dit  au  Bguré  pour 
Semer  ladifcorde,  remplir  de  meur- 
tres & de  carnage.  Lat  Rcplere.  Al- 
implere. 

Ilatibir  el  <99.  Voyez  Ojo. 

Liatebir  lu  çabtza  de  vintio.  Voyez 
Cubeza. 

llcncbir  la  panzûy  el  xergott , el  baul. 
Remplir  le  ventre  , la  bedamc.  Lat 
Cibif  ingurgitare. 

Hevebir  Lu  fuedidas.  Voyez  JTedi- 
du. 

Hcnchir  un  lugar.  Occuper  un  en- 
droit. Lat.  L/)Cvm  implere. 

HENCHIDO,  DA  , p^t.  du 
verbe  Ilcnehir,  Empli , ic.  Lat  /*«- 
pletiu.  Repletus , a , $tm. 

HENDEDOR,  f.  m.  Fendeur,  qui 
Fend  , qui  coupc  , qui  taille.  Lat 
Diffeilor , rif. 

IjEKDEDURA.  /. /.  Fente,  cre- 
vade,  ouverture.  Lat.  Fijfura.  Ri- 
ma., tr. 

HKKDER  , T»,  a.  Fendre , couper, 
divifer  en  deux , ou  plufieurs  pièces , 
foit  en  long , foit  en  large.  Lat  Fsn- 
dete. 

Hendfr.  Fendre  , rompre , ou- 
vrir avec  effort,  traverfer.  Lat.  DH- 
rwnpere.  Immipcre. 

Ileuder  wt  cahiOa  en  el  aire.  Voyez 
Aire. 

EJla  que  hienie.  Il  crève  Je  graif. 
fc.  Lat.  Ilia  r$tmp$aUur  prs  pinguedi- 
ne. 

HENDÎDO , DA  , p.  p.  du  verbe 
Hfttder.  Fendu , uc.  Lat  Fijus , a , 

^ uut. 

HENIL , f.  tn.  Fenil  , galerie , 
grenier,  ou  autre  lieu  où  l'on  ferre 
les  foins.  Lat  Fenile^  it. 

HENO , f.  m.  Foin,  herbe  des  prêt 
qui  fert  Je  nourriture  aux  beftiaux. 
Lat.  Fenutit. 

Heno.  Foin,  fc  dit  par  extenfion 
de  toute  herbe  féchc  qu'on  donne 
aux  beftiaux.  Lat  Fdulit  berba  Jieva. 

Refr.  De  paja  ù de  hetio  , cl  paii^ 
ebo  lieno.  Ce  proverbe  lignifie  qu'on 
ne  peut  fupporter  le  travail  fans  la 
nourriture  néceiraire. 

HENOGIL,  f.  m.  le  même  que 
Cenotil.  Ce  mot  n'eft  point  uüté. 

HEfHR  , t'.  a.  Paltrir  b pâte  nv'CR 
M les 
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les  poln«  , pour  qn‘el!e  s’incorpore 
mieux.  Lat  Jhjfmn  ftàtizere, 

ILtï  ntncho  que  bénir.  Il  y a enco- 
re beaucoup  à faire.  Lat.  AM.'uc  gra- 
vis libsr  reffut. 

HEPATICA  , /.  / Hépatique  , 
plante.  Lat.  Lichen  fct'-eur. 

HKPTACHORDO  , /.  m.  Terme 
de  Mufique.  Heptacordc,  intervalle 
ci'mpole  de  cinq  tons  & d'tm  ftfmi- 
ton , & dont  le  rapport  cfl:  comme 
I>  8.  Lat.  Iieftaci?ùvdm  y i, 

lUptachortlo  mmor.  Intervalle  de 
.Mwliqiic  compol?  de  quatre  tons  & 
de  lieux  fémi-tons  majeurs , & dont 
le  rapport  cft  comme  9 à ç.  Lat. 
Ii!l>tuci  crAu!tt , vel  feftima  minor, 

HEPTAGONO  , /.  w.  Terme  de 
Géométrie.  Heptagone,  Figure  qui 
U fept  angles  & fept  côtés.  L.  Hep- 
ti^anus  % i, 

HER  f V,  a.  le  meme  que  //jf<r. 
C'cA  un  vieux  root  dont  on  le  l'ert 
dans  les  villages  en  Rile  familier. 

HERALDICO,  CA,  a-V.  m.  £)*/. 
Hér.aIJiqne.  Qiii  appartient  au  Hé- 
raut « & att  Blafon.  Lat.  ^eciaiis,  e. 
Iler,fUicus , a , istn. 

HERALDO,  f.  m.  Héraut.  Voyez 
Ery  de  ortnas. 

HERBAGE,  f.  m.  Herbage,  nom 
collcdif  qui  fignific  toutes  fortes 
d’herbes.  Lat.  Herbu  , -e. 

HKRBAGERO,  f.  m.  Celui  qui  af- 
ferme les  pâturages  pour  les  trou- 
peaux.  Lat.  Fujluarim^  H. 

HEKB.VJAR,  V.  n.  Paitre  dans 
les  prés,  en  parluit  do  bétail.  Lat. 
Llirbas  depujetre, 

Hesrajab  ,r.  fl.  Mctüc  de  l’her- 
be en  referve  pour  faire  paitre  le  bé- 
tail. I.at.  Ilnbus  rtfervint.  ! 

HEKBAX,>:  w.  Sorte  d’étoffe  de 
bine  grofliéie  dont  on  fe  fervoit  au-  ' 
trcPols.  1-at.  Panni  erxxjp.ms  genm, 

HERBAZ.AL,  / »/.  Pâtis  ou  Pa- 
cage , lieu  où  l'herbe  cR  abondante , 1 
où  l'on  mène  paitre  les  troupeaux. 
Lat.  Pufem , orum. 

HERBERO  , f.  m,  Founagettr. 
Ce  mot  n'cR  pins  ufité  , & l'on  dit 
aujourd'hui  Forragero.  Lat.  Pabulu- 
ter , oris. 

HERBOLARIO,/  j».  Hcrboriac, 
celui  oui  connoit  les  plantes , on  qui 
en  a écrit.  C'cll  aunTi  celui  qui  vend 
les  plantes  médicinales  dans  les  mar- 
chés. l.at.  Botaniats. 

Herbolabio,  fc  dit  d'un  hom. 
me  ridicule  & extravagant  Lat.  Ha- 
1M9  ridtVidni. 

HEUBOSO  , sa,  o4f.  m.  ^ 
Herbu,  ué,  qui  ell  bien  garni  d'her- 
bcs.  !.at.  Herbefus , a , uih. 

HERCÜLEO,  EA  , «d;.  «.£?*/ 
Qui  cx.igèrc  la  difficultc  d‘une  chofe, 
aufTi-bien  que  le  travail  qu'eltc  exi- 
ge. Lnt.  HercnUiti , a , ttm. 

HERCULES,  yi  in.  (iuçlquçs-uns 
appcUait  aiuli  l'Epilcplic,  ou  n\al 


HER 

c.  Lat  Hertuleui  tnorhus. 
EIŒDAD  , /.  /.  Héritrge  , fe 
de^^utes  fortes  de  biens-fonds. 
Lat  iLn  éditas  y tis,  Fuaduiy  i. 

Hebeoad  , fe  dit  auffi  pour  lie- 
rendit , mais  il  cft  peu  iifité  dans  cet- 
te acception . li  ce  n’eft  au  figuré  , 
comme  Heredui  de  la  ghvia, 

HEREDAMIEXTO,/.  wi.  le  mê- 
me que  Hereduâ,  ün  appelloit  ainfi  | 
les  terres  que  les  Rois  li’Efpagne  ac-  | 
cordoient  aux  Gentilshommes  qui  | 
leur  aidoient  à reci^nquérir  leur  Ro-  I 
yaume  fur  les  iMaurcs.  Lat.  Hxredi- 
tamttJvm.  * 

HKKEDAR,  v.  a.  Hériter,  entrer 
en  jouiflànce  des  biens  d'un  défunt , 
foit  par  fucccflîon  naturelle , & de 
parenté,  foit  par  une  iiiftilution  te- 
llnmcntairc  d’un  étranger.  Lat  Hx- 
redHuU^u  adiré.  Jitre  Uxrcditario  fuc- 
cedrre. 

Hebedab.  Hériter  , fe  dit  com- 
munément pour  Acquérir  quelque 
chofe  par  infUtutinn  teftamentaire. 
Lat.  Tejlamcnto  aliquid  acqvirert. 

Heiredak,  ftgniHc  auRi  Donner 
un  bien-fonds  en  propriété  à quel- i 
qu'un , pour  que  lui  & fes  fuccef- 1 
leurs  en  jouiflcnt  à i^erpétuité.  Lat.  ; 
P'ufuio  vei  prxdso  aüquem  .ioaare. 

Hebedab.  Hériter,  fe  dit  aufli 
figurément  en  chofes  morales  .•  com- 
me , I/eredà  de  fu  padre  tl  \*ahr , hc- 
redo  la  mala  cvndidon.  Ce  cavalier  a 
hérité  de  la  bravoure  de  fou  père, 
il  a hérité  de  fes  défauts.  Lat 
res  vel  tuHmus  rntyorum  alicui  ta» 
quam  hereditutefn  ventre. 

Kc{r.. X^jiien  Is  tereda  no  la  httrfa. 
Ce  proverbe  marque  la  force  du  fang, 
qui  cft  telle,  que  les  cnfaiis  héri- 
tent ordinairement  des  bonnes,  ou 
des  mauvaifes  inclinations  de  ceux 
qui  leur  ont  donné  le  jour. 

Rcfr.  d^kien  no  bcretLt  no  medra. 
Ce  proverbe  fignific  que  le  travail 
ni  l’induflrie  ue  fuififent  pas  toujours 
pour  nous  procurer  les  choies  iiéccT- 
uires,  & qu'il  cil  fouvent  befoin  que 
b Providence  nofis  les  foiirniffe  par 
d’autres  voyes  qu'elle  s’eft  rélcr- 
vées. 

HEKEDADO,  da  , pajf.  du 
verbe  Hertdat  dans  fes  acceptions. 
Hérite,  éc.  Lat  Per  Jlxreditatein  ae- 
quijîtsu  , fl  , uns. 

HEREDERO,  f.  w.  Héritier,  qui 
a recuctllt , ou  qui  doit  recueillir  une 
fucceflion  par  droit  de  parenté,  ou 
par  un  iclhmcnt  Lat.  Ilarcs , dis. 

HEREOEtps,  fe  dit  de  ceux  qui 
reaieillcnt  beaucoup  de  vin  provenant 
: de  leurs  héritages,  ou  de  leur  crii. 

, Lat.  l/cttto  visti  dives. 

Heredebo  FOB7.0Z0.  Héritier 
de  droit  Lat  Hxres  necrjltrius. 

HEKEDITARIO,  aiA,  ad,, 
HéréiUtairc , ce  qui  cft  affcclé  à une 
fumllci  qui  lui  appartient  par  droit 
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de  fueceffjon  naturelle.  Lat  ITxredi- 
tiirsuf , a , um. 

HEREGE,  /.  tn.  Hérétique,  qui 
fnutient,  qui  profeffe  une  iKréfie, 
l at.  Hareticus  , i. 

La  nectjFdai  fjmr  caret  de  Htr^ge. 
La  néceffité  n'a  point  de  loL  Lat 
crjjitas  earet  Isge. 

HEREGIA,  /.  f.  Héréfie,  erreur 
en  matière  de  ReliLHon , foutenué  avec 
opiniâtreté.  Lat  lîxrfHsy  is. 

Heregia.  Héfciie,  fc  dit  par 
extmfion , des  propofitioas  notoire- 
ment fauffes  qu’on  avance  dàm  d'au- 
tres fciences.  Lat  llur^s. 
orit, 

HFREJOTE,  TA  y f.  m,  ^ /. 
astgm.  de  Hes’ege.  Grand  hérétique , 
Htiétiquc  obftiné.  Lat  Hxreiicus  per- 
sinax. 

HFREKCIA,//.  Héritage,  fuc- 
ceffion , hérédité,  Lat  Hayeiitas , 
atis. 

Hebcncia.  Héritage,  fc  dit  aufli 
des  biens  dont  ou  a hérité.  Lat  Hx- 

TtditttS. 

HERESIAIÎCHA  , /.  m.  Héréfiar- 
que,  inventeur  d’une  héréfie,  ou  le 
Chef  d’une  Seclc  hérétique.  L.it  Hx- 
r^fùircbay  x. 

HERF.TiCAL,  a.K  d'sme  ferut. 
Hérétique,  qui  rppartient  à rhcrcfic. 
Lat  //•'  ‘ 'tsc-is , a y ustt. 

HKKEl'lC  AR,  V.  ts.  Croire  une 
Hcréiie,  b ilcicndrc  avec  opiniâtre- 
té, errer  contre  la  foi.  Lat.  lUr^ 
infid. 

'HERETICO,  CA,  adi.  w,  0^/. 
Hérétique,  qui  appartient  à rbéréfic. 
Lat.  ILereticus , fl  , uni. 

Propojîciên  berrtka,  Propofidon  hé- 
rétique. 

HKRIA,  f,  f,  le  même  que  Brî- 
va.  C'vft  un  mot  ufité  parmi  les  va- 
pbonds,  qui  appellent  ainfi  les  ba- 
LiJins , les  farceurs , & ceux  qui 
font  le  métier  de  braves. 

HERIDA,  f.  /.  Rlenure,  pbye, 
fulution  de  continuité  dans  quelque 
partie  du  corps,  occaSon^tc  par  une 
enufe  extérieure,  Lat.  VtunuSy  tris^ 
Piagoy  X. 

Herioa.  Blcflure,  fe  dit  figuré- 
ment des  alHtClioRs , des  ilouieufs  de 
l’amc.  Lat.  FulmtSy  erit. 

Herioa,  en  termes  de  fauconne- 
rie , eft  l'endroit  où  le  gibier  fc  pofe 
lorfqu'il  cft  pourfuivi  par  t'oifeau  de 
proie. 

HERIDOR , /.  M.  Terme  peu  ufi- 
tc.  Celui  qui  blcffc,  qui  frappe.  Lat 
Feriens , Perctaiens. 

HERIMIENTO,;:  w.  Terme  peu 
«fitc.  L’aùliüû  de  bEffcr , de  frapper. 
Lat.  Lcius  y ùs.  Fer.  , a.ii. 

ÏIERIR,«'.  fl.  Blcffer,  rompre  l'o- 
nion  des  parties  du  corps  animal  avec 
un  inftrumcut  tranchaiit  Lat.  Fc- 
rire. 

Uerib  y fc  prend  figurément  pour 
Frapper, 
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Fr:ipper  » tcucher , alTeclcr.  Lat,  Per- 
evurr. 

/fi'iir  el  oi.lo  , fl  ftttcJuUtuiciJto  : 
Toucher,  frapper  louic  , l'cnten- 
ment. 

Hk8îr  , fe  dit  r.ufli  pour  Choquer, 
hei:rtcr  cniîrc  quelque  choie.  Lat. 

, liii-lerf. 

Herir»  fc  dit  Je  reffbrt  que  les 
cotifun.'ics  font  fur  les  voyelles  pour 
former  Li  f^JIabe.  Lat.  Fc.'ire, 

Ht  RI*.  Eîcllcr,  figiiifie  encore 
au  Hsjiirc,  Nuire  à quelque  chofe,  y 
donner  atteinte,  ÿ faire  brèche; cho- 
quer quelqu'un , l'oflcnfcT  par  quelque 
dileour».  Faire. 

HIrir  , ll';nific quelquefois  Trem- 
bler, avoir  des  convuüiuat  violentes. 
Lat.  Frei>:a-e. 

Ilcrir  4ie  , en  termes  d’Ef- 
criinc , Frapin.r  de  pointe , donner  une 
cftoeade.  L?.t.  ferirc.  Et  par 

eNteniiou  il  fc  dit  des  coups  que  l'on 
porte  à l honneur  de  quelqu'un.  Lat. 
Fü'.iU\m  Ucàcrc. 

Ui  ftt  et  h ilifcKltdA.  Trouver  le 
no:tfi  de  la  difhcuUé.  Lat.  Reut  acu 

Hcrhr  h cua\la.  Toucher  la  corde 
d'un  inilrumcnt  de  mulique.  lait  i 
Puifare.  \ 

HEIUDO,  DA,  fart,  pe/ du  ver- 
be ihrir  dans  fes  acceptions.  Bief-  ^ 
jé,  k*,  frappé,  ce.  Lat  Fercvjhy 
a , uiti.  I 

Herido,  fi^nific  aufll  Cruel , fan- 
ghmt;  il  cfl  peu  uiité  dans  cette  ac- 
ception. Lat  Crntntus , a,  uw. 

A grito  btriJo.  AAt\  Atuc-tetc,  à 
cri  forcé-  Lat.  Cbumi.  Argutà  x'^et. 

A herido.  Avec  ardeur  & ac- 
tivité. Lat.  Advcrià  Jrjnte. 

liicnti  heriilj!.  Biens  fujets  à des 
char'i^cs.  Lat.  ÜoKa  ptrt'iUa. 

HERMANABLE,  d'uite  term. 
Futcrncl,  lie.  Lat  iVatmmi , a,  vw. 

HEKMAK.^BLE.MKNTE  , AJv. 
Fraternellement,  d'une  manière  fra- 
ternclie.  I.at  Fr.f/fr>;L 

ÜEKAIAKAI^ , udj.  Suffi  terrn.  Fra- 
ternel. Ce  mot  cil  peu  uiité.  Lat  /Va- 
tera^f , o , um. 

HLtx.MANAR,  v.  a.  Rcconnoître 
pour,  admettre  iM>ur  frcrc.  Lat  fn 
^o/rr;«  <?rfoi/.*rfrr. 

Hermanar,  n^fic  auffi  Ega- 
ler une  chofe , la  rendre  pareille  à une 
autre.  Lat.  Co^qunre. 

Hër.manar  , x>,  n.  Fraternifer,  vi- 
vre eu  fecrcs.  Fr^tento  um<  tt- 

tfrf. 

Hermanar  , fiçnifie  aufli,  fe 
joindre , s'unir.  Lat.  coxaf^ar. 

HER>1AXAD0,  OA,  fi»/,  fa/. 
du  verbe  /iemtaxdr  dans  fes  aecq'- 
tions.  Adopte  pour  frère.  Lat  Injid- 

trCff*  adi^pttttus. 

HEKMA.SAZGO,  y:  w.  le  meme 
que  UiTHUMidad.  Ce  mot  eft  peu 
ulité. 


HKRMAND.'ID,  f.f.  Fraternité, 
qualité  de  Frère.  Lat  Fraicri-.ita;^  atii. 

Ht  RMANOAO.  CoufunniLi  , ou 
corrclpmidancc  d'une  chofe  .nvcc  une 
autre.  Lat.  Simi'.itud». 

H E R M A N D A D.  B '‘unc  in  te  1 ! t ger- 
ce, unum  étroite  entre  dui.v  furcs, 
deux  amis,  deux  ccmpnguics.  Lat. 
Fratafîita:. 

Hermandad.  Confrairle.  Lat 
Saddlltiiim  , ü, 

/a  ÜcKta  Hcrmdftiui.  Tribunal  éta- 
bli dans  les  villes,  boun;s  & villa- 
ges d’Krpagne , pour  punir  les  voleurs 
de  grands  chcroitij  & autres  matfai- 
tcurs  en  dernier  rclTort  L.it  5l.ü- 
litimn  i»  Ictrona  tiarum , x'tt  exfiU. 

; tortt  i'j.îiV;.7mw. 

: HF.RMANEAR,  r.  a.  Traiter  quel- 

qu’un  de  frète,  comme  on  le  prati- 
que à l'é^d  des  pauvres , & des  au- 
tres perionnes  qui  nous  font  infe- 
' ricurcs.  Lat.  Fnurii  nomirte  afpeüsire. 

HERMAKO,  NA,  /.  w,  £5*  /• 
Frère,  Sccur.  Lat  Fra/rr , /r«.  Avror, 
rif.  Gertfianut , a, 

Hermano.  Ou  appelle  encore 
aînû , par  amitié , un  beau-frère.  Lat. 
Frnter. 

Hermano.  Frère  , nom  qu'on 
donne  par  humilité  à un  pauvre  qui 
nous  demande  l'aumone.  Lat.  Fraier. 

Hermanos.  Frères , fe  dit  p.irti- 
culuTcinent  des  Religieux  d'un  mi-  j 
me  Couvent , & furtout  des  Frères 
Lavs , pour  les  dIAingucr  de  ceux 
qui  font  Prêtres.  Lat.  Fratre/. 

Hermanos.  Frères;  on  appelle 
aiiiû  les  Frères  Quêteurs,  aufii-bicn 
que  les  Hennîtes.  Lat  Fratres. 

Hermano.  Frère.  Tous  les  Rois 
de  la  Chrétienté  fe  donnent  le  titre 
de  Frères  en  s’icrivant.  Le  Pape 
donne  aufli  le  meme  titre  aux  Cardi- 
naux & aux  Evêques.  Lat.  Fratref. 

Hermanos.  Frères,  fc  dit  6gu- 
rément  en  morale  de  ceux  qui  font 
unis  par  la  meme  Religion.  Lit. 
Ffdtres. 

Hermana,  en  /argon,  la  CIiin 
tnife.  L.at.  SuhuniLi^  ts. 

Hermanas,  en  fargon,  des  Ci- 
feaux , & les  oreilles.  Lat  Forci- 
pes.  Aures. 

Uerinano  de  teche.  Frère  de  lait 
Lat  (terfnajiuf  coliucimms. 

I/ermaffos  Jet  trAtajo.  Crochctcufs, 
Portefaix.  C'efl  un  terme  uüté  daus 
la  Kioja. 

Jledh  Jlcrnumo.  Demi-frerc , celui 
qui  efl  frère  de  pire , & non  de 
mère,  ou  de  mère,  & non  de  pire; 
ce  que  nous  appelions  confauguin , 
& uteriu.  Lat.  Frater  conJ\ur^uineuiy 
uteriniu. 

Refr,  Entre  hertnafKt  no  meiat  tus 
nufitcf.  Ce  Proverhe  figuiHc  qu’on 
ne  doit  point  s’entremêler  dans  les 
'jiierellcs  des  frères,  parce  qu'ils  fc 
recuudlicut  ailèmenty  & fc  joignent 
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enfuîte  contre  ceux  qui  ont  pris  parti 
dans  l-’ur  difputc. 

ÏIirmano,na,  <T.f; . w.  Ce 
quis  ajude  ^'cc  un  autre,  ou  oui  lui 
reflwmblc.  Lat.  r,  Ceitna- 

t::n.  a.  ivt. 

IILK.MAPHRODITA,  f.  ru.  Hcr- 
n*“phrmlite,  celui  qui  a les  deux  IV- 
xes.  Lnt  HenmphrUitus.  Andr^gy- 

''*'hERMOSAMENTE  , adxu  Joli- 
ment, poliment,  agréablement,  en 
perfuHnn.  Lat  Zifidè,  Fcrmcsl  , 
Egrrjil. 

HEKMOSEAR,  v.  a.  Embellir, 
parer,  orner,  rendre  plus  beau  & 
plus  ngrénhle.  Lat.  Deccrare. 

HEKMOSEADO,  da  , p-rt.  paf. 
du  verbe  liawFtdf.  Embelli,  ie, 
orné.ée.  Lat.  Dreorixtui^  a,  um. 
HER.MOSISSLMO,  ma,  adj.  m, 
fupnh  Très  beau,  très  belle. 
Lat.  FcrruoJlfftmkf , Lepid{ÿtmus^  a,  um. 

HER.MOÎiO,  SA,  adj.  i«.  £5*  /. 
Beau,  belle,  qui  a de  la  beauté,  qui 
pUit  à la  vue.  Lat  Pulchef  fru^wH. 
Formofus , a , tm. 

Hermoso.  Bc.au,  fc  dit  de  ce  qui 
cil  cxccUeiit  en  fou  genre.  Lat  EU- 
Exieüens. 

I Senora  Htntry/a.  Titre  qu’on  donne 
aux  femmes  en  flilc  familier,  lorf- 
qu’on  leur  adrclTe  la  parole.  Lat.  I/ru 
/orumfA. 

Refr.  Afi  hija  bertuqfa , el  Lunes  i 
Fera,  y A ALtrtes  à Zamora,  On 
applique  ce  Provabc  aux  femmes  qui 
ne  font  jamais  un  moment  au  logis, 

qui  Courent  fans  celTe  de  coté  & 
d’autre,  par  curiofitc,  & pour  tout 
voir. 

HEF.MOSl-RA,  / /.  Beauté,  ce 
qui  plaît,  & qui  agrée  à nos  fens, 
& furtout  à 1a  vue.  Lat  Pukbri- 
ti:.h , i»is. 

IUrxiosura.  Beauté,  fe  dit  prin- 
cipalement de  l’agrément  des  fem- 
mes, fait  ilans  le  vifigc , fuit  dans  la 
tiille,  foit  dans  leurs  autres  qualités 
naturelles.  Lat.  Pukhritudo  , Gratia^ 

Hermosura.  Beauté,  fe  dit  de 
toutes  les  cbofjs  qui  nous  donnent 
du  phifir  à voir  & à ouïr.  L.it  PuU 
dir}Vi»fo,  Décor. 

HLRNIA,  f.f.  Hernie,  nuladie 
cauféc  par  unc  dcfccntc  de  boyaux 
ilins  le  ferotum  , ou  les  bourfts , ou 
dans  les  aines.  I.at  Jiartùa^  *r. 

HERNÎSTA , /.  ni.  Chirurgien  qui 
s’entend  à la  guérifon  des  hernies, 
ou  defeentes.  Lat  Heruicarius  Cbi- 
rurgtss , i. 

liEROE , /.  m.  Héros , Homme  fa- 
meux , illuflrc  , vaillant , rempli  de 
gloire  par  fes  faits  héroïques.  Lat 
Hères , ois. 

HEROICAMENTE,  adv.  Héroï- 
quement  , d’une  manière  héroï- 
que, grande,  illuilre,  célèbre.  Lat 
Jlerohè. 

M t HEROL 
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HEROICroAD  , /.  f.  HwoiTnie , 
qualité  & vertu  d'un  Héros.  Lat.  !!(• 
roico  fortituio , Aluf^nanimitas. 

HÈROICO,  CK.aiihn.  ^ f.  Hé- 
roïque* ^nd  « de  * iliuRre  t éclaunt, 
te  » célèbre.  Lit.  Heroïeui^  a,  um. 

Hrsoi^o.  Hirotoue,  qui  appar- 
tient au  Héros.  Lat.  litroicm. 

Verfo  beroiex  Vers  héroïque:  orr 
appelle  ainfi  les  vers  Alexandrins* 
do  12.  fyüabcs  pour  les  mafeulins*  & 
de  13.  pour  les  féminins.  Lat  yer/us 
UcrotCHS  * ou  Hexameter, 

HEROINA,/./.  Héroinc,  fille* 
ou  femme  qui  a des  vertus  de  héros , 
qui  a fait  quelque  a^ton  bcrotque. 
Lat.  Unoîi , idis.  lU-jIhis  /trtfmta. 

HERPES,  / m.  Herpès,  en  ter- 
mes de  .Médecine,  fc  dit  tl’unc  ar- 
deur ou  inRammation  qui  caiife  une 
Âpreté  de  cuir  par  le  moyen  d'une 
lon^ic  fuite  de  boiirRoons  errans  ça 
& là  qui  le  rongent  & dévorent  Lat. 
//iTpfx  * eiis. 

HERRftDA*  /./.  Seau  à tirer  de 
l'eau.  Lat  Situh  * <r. 

hei-radj  m>  es  caldera.  Un  feau 
n’cR  pas  une  chaudière.  Expreflion 
Luniliérc  dont  ou  fc  fert  pour  s'ex- 
eufer  lorfqu'ori  a eommis  quelque  Bu- 
te * qu’im  autre  plus  prudent  que  nous 
aurme  e^lcmcnt  commife.  Lat.  Ali^ 
quand  ikanui  dvmîtut  fhmerui. 

HERRADERO*  / m.  Lieu  üefUné 
pour  y ferrer  les  chevaux  & pour  y 
marquer  le  bétail  avec  un  fer  chaud. 
Lat.  /^cu!  armentù  eundmti  frrro  Ji- 
g sa*td:f  defiinatus. 

HERJtADKRO.  Cefl  auffi  l'adion 
do  marquer  le  bétail  avec  un  fer 
chaud.  Lat.  otiis. 

HERRADOR,  / m.  Maréchal  fer- 
tant.  Lit.  Firrarius  catcfoior^  orif. 

HEKRADUR.^  * / /.  Fer  de  ehe- 
val  ou  d'autre  bête  de  fomme.  Lat. 
Firrraf-lta , æ. 

ALfirar  hf  hcrradrtrns.  Montrer  les 
fers , en  parlant  d’mi  cheval  qui  ruc^ 
ét  au  ti;guré , S'enfuir  * montrer  les 
talons.  Lat  Calritrare,  Terga  wr- 
tere. 

HERRAGE,  / m.  Fcmirc,  gar- 
niture de  fer  ; tout  le  fer  qui  »’cm- 
ployc  à quelque  chofe.  Lat  Fenca 
jufellex. 

Hf.rrage.  Ferrure}  on  appelle 
ainfi  les  fers  & les  doux  qu’on  met 
aux  chevaux.  Lat.  Ferre-e  foltec  cum 
cImHs. 

HERR.\MF.NTAL,  /.  m.  T.  ane. 
Ouvrier  en  fer,  qui  hit  des  outils 
fer , forgeron.  Lat  Frrrmriui /obcff  ri. 

Hfbramental.  Ferrière  , fac 
de  cuir,  que  ceux  qui  ont  équipage 
portent  avec  eux,  pour  rcFcrrcr  les 
chevaux  qui  ont  perdu  leurs  fers.  Lat. 
Fmrariit  fvra , «r . 

HEKRAMIENTA,  f.  f.  Ferre- 
métis  * outils  de  toutes  fortes  de  mé- 
tiers. Lat  Ftnta  iajlrumtnta , çYam, 


Hekramienta.  Ferrure,  fe  dit 
de  toutes  fortes  d'outils  de  fer  qu'on 
employé  à un  ouvrage.  Lat  Ferra- 
mntttftn. 

Herramienta,  OnappcUeain- 
û les  dents  en  llile  buricfque  , par- 
ce qu'elles  fervent  à couper  les  vian- 
des. Lat.  Denlet  , ium. 

Herramienta  , fe  dit  encore 
des  cornes  & bois  des  animaux  do- 
meftiques  & {àuvages.  Lat  Cemua  , 
uum. 

HERRAR , V.  a.  Ferrer , garnir 
de  fer  , mettre  les  fers  néccnaircs  à 
quelque  chofe.  Lat.  Frrro  munirt , 
infiruere. 

Herrar.  Ferrer,  mettre  des  fers 
aux  pieds  des  chevaux.  Lat  SoUui 
ferrtns  indurre. 

Herrar.  Marquer  le  bétail  d'un 
fer  chaud.  Lat  Candaüi  frrro  irat- 
rert. 

Herrar  un  efcîavo.  Marquer  un  ef- 
clave  avec  un  fer  cluud.  Lat.  Stig- 
ma fcrx'o  imtrere. 

HKRRADO  , DA  , fan.  faj".  du 
verbe  /Arr*rr.  Ferré  , ée  , marqué  , 
ce.  I.at  Frrro  injhruHus  , a , um. 
Imiflut  , a * arm. 

HERREN  , / tu.  Dragée,  mélan- 
ge de  Fourage  en  herbe  pour  les  che- 
vaux. Lat.  Pahuhtm  , i.  Farrago  , 
init, 

HERRENAL  , f.  m.  Endroit  où 
l’on  fème  la  Dragée  pour  les  che- 
vaux. Lat.  Pabulnjus  agrr , grï.  Agrr 
farrarine  nkun  dam . 

HERRERIA,//  Forge,  grand 
fourneau  où  l'on  Fond  le  fer  qiif  fort 
des  mines.  Lat  Ferraria  ojfcina  ^ n, 

Hf.rreria.  Ferronnerie,  lieu  où 
fc  fabriquent  les  ouvrages  de  fer. 
Lat  Frrruria  taberna  , o^cina , <c. 

Herreria  , fe  dit  figurément 
pour  Bruit , tintamarre  , vacarme. 
Lat.  Horrvr,  Strrfitus. 

HF.RRERO  , f,  tn.  Forgeron}  ce 
mot  fe  dit  de  tout  artifan  qui  tra- 
vaille à la  forge.  Lat  Frrrariuj  fa-^ 

HERRERUELO  , /.  nu  le  même 
que  Ferrrrutb, 

Herrfruei.o.  On  appelle  ainfi 
par  Onomatopée  un  petit  oifeau  dont 
le  chant  imite  le  bruit  que  font  les 
ouvriers  qui  travaillent  le  fer  } il 
chante  ordinairement  lorfqu'ü  doit 

Idenvoir,  & il  fc  retire  dons  les  vil- 
es. Lat.  PajfercuU  gattts. 

HERROJO  , /.  m.  le  même  que 
Crrrojo.  Ce  mot  n’eft  plus  ufité. 

HÉRRON  , f.  tn.  Difquê  , palet, 
fer  rond  qui  a un  trou  au  milieu  , 
avec  lequel  on  joue  au  palet  Lat. 
Oifi'usy  i. 

HERRONADA  , / f.  Coup  vio- 
lent , comme  ü c'étoit  avec  du  fer. 
1.3t.  Ictus  ^ âf. 

HERRl'MBRE,//  Rouille,  feo- 
ric  de  fer.  Laf.  Ferrugo , init. 


HERKUMBROSO  , sa  « aij,  m, 
bif  f.  Rouillé , ée , couvert  de  rouil- 
le. Lat.  Frrruginojui , a , um, 

HERVERO  , nt.  le  même  que 
Trafodero. 

HERVIDERO,  fm.  Le  bmit  que 
fait  l'eau  qui  bout , bouillonnement 
Lat  Ehuli/tù'  * oniu 

Hervioero.  K.Memcnt,  difficul- 
té de  refpircr  caufee  par  des  nbftruc- 
tions  de  pituite  qui  le  trouvent  dans 
les  conduits  de  la  refpiratiun.  Lat 
PeHoris  rhtUifio, 

Hervidero  * fe  dit  figurément 
pour  Quantité , abondance , affluence 
de  quelque  chofe.  Lat  MuUituào  , 

itiii. 

HERVIR , t».  n.  Bouillir , bouil- 
lonner , jetter  des  bouillons.  Lat. 
Ehsdlirt. 

Hfrvir,  fe  dit  quelquefois  pour 
Marquer  la  chaleur  cxccUive  d’une 
chofe.  Lat  Æjhiart. 

Ex.  Aï  agm  rjîa  Hn'imio.  L'eau 
eft  bouillante. 

Fi  (h>cohte  rfla  hirxfiende.  Le  cho- 
colat eff  bouilLint 

Hfrvir  , s'cmpinyc  quelquefois 
au  figuré  avec  quelques  noms  pour 
exagérer  1a  quantité  d'une  chofe.  L. 
Scxitere.  Ahmdtxrr. 

Ex.  litrvir  de  gentc.  Fourmiller 
de  monde. 

Ex.  Hrrvir  de  fiojos.  Fourmiller 
de  poux. 

ilcrrir  la  mar  , fe  dit  au  figuré 
du  bmit  que  fait  la  mer  en  été , fur- 
tout  dans  des  nuits  obrcurcs , lequel 
imite  le  bruit  de  l'eau  qui  bout  L. 
Fervere.  Æfhutrr. 

Htrinr  U\  fxngre.  On  dit  figuré- 
ment des  gens  courageux  & anlcns, 
que  le  faiig  leur  bout  dans  les  vei- 
nes. Lat.  Frrverr.  Æjluare. 

îitrxnr  de  gmle  algiai  à^ar.  Y avoir 
grande  affluence  de  monde. 

Hervir  ir  gifanos.  Etre  plein  de 
vers, 

Refr.  Im  fartgre  fn  furgo  HtrxY. 
Ce  proverbe  cR  pour  marquer  la  for- 
ce du  fang. 

HERVIENTE  , 6 Hirviente  , 
fart.  ait.  du  verbe  Hen-ir.  Bouillant , 
ante.  Lat  Fervent.  Æfiuans. 

HER\^DO  , OA  , fart.  fajf.  du 
verbe  Hervir  dans  fes  accqjtions. 
Bonilli , ie.  Lat  Fervtfaclui , a , 
Km. 

IfERVOR , / tn.  Boutllonncment , 
fermentation  d'une  liqueur  qui  fort 
en  bcmillons.  Lat.  EbulUticy  omr. 

Hprvor  , fe  prend  qiiclqucMs 
pour  Chaleur  , feu  , vigueur , vi- 
vacité. Lat  Æfius.  Fervtir. 

Herx'or  de  Ebullition  de 

fanz,  Lat.  Sonzuinit  rQ'crvefcentia. 

HERVORÜSO  , SA  , aij.  tn. 
le  même  que  P'crvtsnfo.  Ce  mot  cft 
peu  lifité. 

HtblTACION,//*  Doute,  irr^ 
foUitioa  y 
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folntion  f p«r|Uexité , incertitude.  L. 

liafitatio  , onii. 

HETERODOXO  , xa  , m. 
fif  /.  Hctcrodoxc  , qui  eft  contrai- 
re aux  fcntimens  requs  dans  U vé- 
ritable Religion.  Lat.  Httcrodaxus  « 

ù , am. 

HETEROGENEO,  NEA,  adj.m. 
^ f.  Hétérogène , qui  cft  de  diffé- 
rente nature,  ou  qualité.  Lat 
rnf^tnnii  , o , tmt. 

HETEROSCIOS  , / w.  Hetero- 
fcieiis.  Terme  de  Géographie , Peu- 
ples qui  habitent  les  Zones  tempérées , 
qui  ont  toujours  les  ombres  à midi 
d'un  même  côté.  Lat.  Ilntrofcii  , 
orum. 

HETICA  , /.  /.  Etihe  , confom- 
ption  , miladie  de  langueur , pen- 
dant laquelle  tout  l'humide  radical 
fe  delRchc.  Lat.  Jietiien , a, 

HETICO , CA , a,i).  m.  ^ f.  Eti- 
que , ^li  clt  atteint  d'une  maladie 
qui  deUêchc  & confume  toute  l'ha- 
bitude du  corps.  Lat.  IleÜicw  , a , 
um. 

Hetico.  Etique  , fc  dit  de  tout 
ce  qui  cft  maigre  & exténué.  Lat. 
JUiv'à^us.  /.û’ïgwdw/. 

HEXACHORDO  , /.  w.  Hcxacor- 
de.  Terme  de  Mnüquc.  Ceft  un  in- 
tervalle compofé  de  quatre  tons,  & 
d'im  fémiton  innjcur , ik.  qui  eft  dans 
le  rapport  de  ^ à 3.  Lat.  Hexsiçbor- 

dtrm  , i. 

Jlcxachord}  mmor,  Hcxacordc  mi- 
neur. Ceft  on  intervalle  compofé  de 
trois  tons  & de  deux  femitons  ma- 
jeurs , & qui  eft  dans  la  proportion 
de  cinq  à huit.  Lat.  Ilcxachorium 
ptinuf. 

HKXAEDRO  , f.  m.  Hexaèdre. 
Terme  de  Geométric.  Cube  folidc 
compofé  de  fix  quarrés  énux  & qui 
a fes  trois  dimcnfiuns  ^Ics.  Lat 
Jlfxardrtm , /. 

HEXAGONO  , /.  I».  Hexagone. 
Terme  de  Géométrie  , figure  de  fix 
angles , ou  de  fix  côtés.  Lat  Hexa- 
goHttm , I. 

HEXAPEDA , / / Mcfïirc  de  fix 
pieds , comme  la  toÜc.  Lat.  Nrxa- 
priln , <c. 

HÉZ , /.  /.  Fèces , marc  , lie  , 
réfidu  de  quelque  matière  que  ce  foit. 
l«at.  FfXy  fit. 

Hez.  Lie,  fe  dit  aulTi  figurément 
cTune  chofe  méprilable  , & dont  on 
M fait  aucun  cas.  Lat  f 'ex  , ciV. 

Ex.  Ze  hez  dd  fufbh.  La  lie  du 
peuple. 

H 1 

le  même  que  ///fV»,  fils. 
H paxoit  qu’on  empluyoit  toujours  ce 
mot  comme  un  terme  de  mépris  & 
de  reproche  , & l'on  difuit  ordinai- 
rement //f  (U  ^au , fils  de  putain  ; 
Jü  it  mit  y w de  coquin  i gai»  il 


n'cft  pins  ufité.  Lat.  Fiüus^  ii.. 

Hi  DE  EUTA.  Fils  de  putain.  On 
employé  quelqtiefbis  cette  expreffion 
fans  avoir  deffein  d'offenfer  perfon- 
ne  , mais  plutôt  comme  une  inter- 
jedion  qui  marque  l'étonnement  , 
l’admiration  & la  iurprife  qu'une  cho- 
fe caufe. 

Hi , Hi , Hi.  Intcrjcélion  par  la- 
quelle nous  exprimons  la  joie  & le 
ploifii  queatous  reflentons.  Ha,  ha, 
ha. 

HICOCERVO  , /.  /.  Hippocen- 
taurc.  Animal  chimérique  qui  n'exi- 
fte  que  itans  l'imagination.  L.  Hir- 
cccci-vtts. 

Hicocesvo,  fe  prend  figurément 
pour  une  imagination  vainc  & chi- 
mérique , ou  pour  un  raifonnement 
eu  l’air.  Lat.  Çhim^a. 

HIDALGAMENTE  , adv.  Noble- 
ment , gcnércufcmcnt , d'une  maniè- 
re noble  & généreufe.  Lat  Ingeuui. 
Grnnoi}. 

HID.’ILGARSE , v.r.  Terme  bur- 
lefque.  Se  donner  des  airs  , & des 
inaiiiéres  de  Gentilhomme.  Lat  AV 
bilent  ogere. 

HIDALGO,  f,  m.  Gentilhomme, 
homme  noble  d’extraftion  , qui  ne 
doit  point  fa  noblcffc  ni  à fa  char- 
ge , ni  aux  lettres  du  Prince.  Lat 
Ilomo  nohilis. 

Hidalgos.  On  appelle  ainfi  ceux 
qui  jouiffcnt  des  privilèges  des  Gen- 
tilshommes , à la  faveur  du  titre  & 
du  grade  dont  ils  font  décorés.  De  ce 
nombre  font  les  Douleurs  des  Uni- 
verfués  de  Sabinanque  & d'Alcala. 
Lat.  Ex  frwato  titulo  nobiks, 

Hiâ(xtgot  de  Bragueta.  On  appelle 
ainfi  certains  rontriers  qui  ayant  un 
certain  nombre  d'enfitns  milles , font 
exempts  de  capitation  & de  taille  , 
de  même  que  les  Gentilshommes,  en 
vertu  d'un  privilège  que  les  Rois 
d'Efpague  leur  ont  accordé.  Lat  Ex 
/ilinrtun  mtmtro  noèiUs, 

Uiditli'a  dt  lirt'fffgtfr  eimnientos  fu^ 
eldiis.  Gentilhomme  de  race  noble  & 
connué  , qu'on  appelle  ainfi  pour 
deux  raifons  : la  première , parce  que 
quand  un  Gentilhomme  avoit  reçu 
quelque  injure  d'un  autre,  il  pou- 
volt  demander  en  jufticc  pour  répa- 
ration la  fomme  de  cinq  cent  fous  , 
laquelle  lui  étuit  adjugée  par  fenten- 
ce  : la  fécondé , parce  que  c'etoit  la 
paye  qu'ils  rccevoient,  lorfq^u'üs  fui- 
voient  le  Roi  à la  guerre.  Lat.  AV 
hilii  quingentit  nittmHÙ  Pifendiatus. 

de  Exccutoria.  Voyez  Ext~ 

cuttrria. 

Uidaigoi  de  Gotera.  On  appelle  ain- 
n en  Caftille  certains  GentiUhom- 
mes , qui  ne  font  réputés  tels  que 
chez  eux  , év  qui  font  regardés  com- 
ine des  fimplcs  roturiers  , lorfqu'ils 
en  fortent  Lat  Nobilit  munùigaüi. 

^riviUsiQ,  pv 
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privilège.  Ceft  celui  à qui  le  Prîn- 
ce  a accordé  des  lettres  de  Nobicflc 
en  récompenfe  de  quelque  feiA’iee 
rendu  à l'état.  Lat  Ex  frivilegio 
rtgio  nohilis. 

Hidalgo  de  quairo  cofiados.  Gentil- 
homme de  quatre  quartiers.  L.  Gr- 
nere  nohiHs. 

Hidalgo  , ga  , aij.  m.  No- 
ble , excellent , te  « iiluftre , diftiii- 
gné  , ée.  Lat  Nohilis , e.  Ingemus , 
a , um. 

HID.AI.GON  y f.m.  augm.  Gentil- 
homme qui  (ait  parade  de  fa  noblcfié 
& de  fes  titres.  Lat.  Ncbtlitatis  /oc- 
tator  , orif. 

HIDALGUEJO,  Hidalguete  , 
6 Hioalcuili.o  , m.  tifw.  Geii- 
tiilàtre  , petit  Gentilhomme  de  no- 
blcflc  doutenfe  , qu’on  meprife , A; 
qui  n'a  ni  bien  , ni  mérite.  Lat.  AV 
bilii  defficobilis. 

HIDALGUIA  , /.  f.  Nobleffe  , 
prééminence  que  donne  la  nailfancc. 
Lat.  Nobilitas.  Js^enuitas.  Genus  , 
eris. 

Hidalguia.  Nobleffe,  fc  dit  fi- 
gurément poitr  Générofité,  magnani- 
mité , grandeur  d’ame , courage , li- 
hcrnlité.  Lat.  A/tq^tanimitus. 
litas. 

HÎEDRA  , / /.  Lierre  , 'plante 
reptile  , qui  s'attache  aux  arbres  & 
aux  murailles , & qui  porte  des  baies 
à peu  près  comme  la  graine  de  ge- 
nèvre.  Lat  Hedtra , 

Hieora.  On  appelle  ainfi  dans 
la  Kiuja  la  fécondé  f^on  qu’on  don- 
ne aux  vignes.  Lat.  Pltiwn  rrfaPi~ 
natio  , cnis. 

HIEL  , f.  f".  Fiel  , humeur  jau- 
nâtre & amère  contenue  dans  im 
vaiffeau  rond  & un  peu  long  , qui 
a la  figure  d'une  poire,  & qui  eft 
fitué  au  dcffoiis  du  grami  lobe  du 
foye , dans  la  partie  concave.  On 
appelle  encore  cette  hnmeur  Bile  , 
ou  Cholère.  Lat  Fely  eüit. 

Hiti  dt  tierra.  Ceft  aiuû  qu’on  ap- 
pelle la  Centaurée.  Lat.  Cmtussritsm  y 

a, 

Efiar  heeho  de  hieles.  Etre  fur  les 
épines  , fonffrir  , être  de  mauvailc 
humeur  dans  l'attente  de  quelque 
chofe.  Lat  Ângi.  Cruciari, 

Hactr  ecbai  la  hieL  Chagriner  qucl- 

Îu’un,  ou  l'aecablef  de  travail.  Lat 
^exare.  OffrisHere. 

Ko  tener  hieL  N’avoir  point  de 
fiel  , être  d'iine  humeur  douce , pai- 
üble , & débonnaire.  Lat  ômr  biti 
ejè. 

HIELO  , f.  m.  Gelée  , froid  ex- 
ceffif  qui  arrête  le  mouvement  det 
liqueurs.  Lat  Gelu  , u. 

Hielo,  fc  prend  fouvcnt  pour  la 
liqueur  meme  à laquelle  le  froid  a 
fait  perdre  le  mouvement.  Lat  Gr- 
Itt. 

Hielo,  fe  prend  an  figuré  pour 
Al  3 Froideur , 
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FrniJciir,  indifurcnce,  UcJain,  me- 
pris.  I-at. 

Eiîit  tifnt  ri  corxton  àe  h'u- 

Cctlc  fc:;:mç  a le  cŒiir  de  glace , 
pour  dire  qu  elle  n*a  ii'tl  amour. 

Hl£MA  , f,  /.  Buiieon  que  pouf- 
fe»'; les  arbres  « & qui  cîl  fuivi  de 
la  fleur  & ilu  l.at.  GV.'wjoi*  «c. 

Hikma.  Jaune  d'œuf.  L.  Oifi  <'/- 

, /. 

Hiema  » fe  dit  aiifB  powr  le  mi- 
lieu d'ime  chofe  « & pour  ce  qu’il 
y a de  meilleur  & de  plus  parfait 
dans  chaque  cfpècc.  Lat.  Medium , 

medituUiuiu  , ii. 

HitMA.  On  appelle  ainfi  Tas  de 
cœur. 

Jlifiu'i  dcl  thio.  Le  bout  du  doiijt. 
Lat.  S'nuuMUi  digitus, 

D.rren  ia  hii-mit.  Trouver  le  nœud 
d une  difficulté.  Lat.  Kan  acu  tM- 
ge.’c. 

Eflar  m la  Hana  Je/  hail.\  Prendre 
h meilleure  place  tUns  une  e*jmpa- 
gnie.  Lat.  Honaratum  locum  ujuia~ 

*^^*HIEM)A  , f.  f.  Voyez  Eilinccl 

HIKKARCHIA.  Voyez  Gtrardùu. 

HlEiüiA  t / /.  Herbe  , nom  qui 
convient  à toutes  les  plantes  dont 
les  liges  périlfent  tous  les  ans , apres 
que  leurs  femeaces  font  meures.  Lat 
J/erha , <r. 

HiERZA.  Herbe;  on  appelle  ainG 
iudiUin^ement  tout  ce  qui  croit  dajis 
un  ctiamp.  Lat  I/erha. 

Hierh.ss.  Les  Religieux  appellent 
ainU  les  lti,'iimcs  & les  hcrbjj;cs 
qu’on  leur  lcrt  dans  leurs  foupes  U 
à leur  çollation.  Lat.  Ilcrbéty  arwit. 
Ij^untrta  « ush. 

iliERBAS.  Herbes  ; on  appelle 
encore  aînli  tout  ce  qui  fert  de  nour- 
riture aux  animaux.  L.it  Fttjçuu  , 
çrinn. 

Hierbas,  fe  prend  aulG  pour  le 
tems  dans  lequel  les  chevaux  naiU  j 
fent , qui  cft  ordinairement  le  prû»- 
icms  » qui  cft  le  tems  que  les  her- 
bes pouflent  dans  les  champs.  Lat. 
Eer  , if. 

Hierba.  Les  I^t)idaircs  appellent 
*iuG  la  tache  qui  défigure  uue  éme- 
raude, &c  qui  ternit  tou  éclat.  Lat. 
MiUTlLl  , a, 

Hierba  , fe  prend  fouvent  pour 
le  poifon  qu’on  donne  h quelqu'un , 
à caufe  que  parmi  les  herbes  , U y j 
en  a un  grand  nombre  de  venimeu- 
fcs.  Lit  J/erkiC  vmenifer^f. 

Hitrba  buena.  Baume , herbe  qu'on 
iTta>»;e  en  faladc.  Lat  -r. 

iiirrba  cata.  Scneqon  , plante.  L. 
Sa.fcio  , ow. 

Jiieth.i  dr  BdUflero.  Voyez  Baüe~ 
Jhro. 

Esirba  de  cuojo.  Voyez  O-^v'e. 

//ierbjs  del/ehar  San  Juiui.  Her- 
bes de  Saint  Jern  ; on  appelle  ainfi 
toutes  les  herbes  «doriférautes  que 
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l’on  vend  dans  les  villes  !<s  villa- 
ges le  jour  de  la  Saint  Jean  , le 
jour  de  St.  Pierre  , pour  en  joncher 
les  pLinchers  des  chambres.  Lit 
IlfŸa.e  odorifcix  diei  S.  Jouiwii  fi.p/. 
dù\ii.C. 

Ilierba  Jlfora.  Morcllc  , plante  de 
jardin.  I.it.  Sdi^nau  hr.-tn/r. 

///trio  Pioi^cra , 6 pii^enfit.  StipH'- 
faigre  , plante  ainû  nommée  , parce 
qu'elle  ert  bonne  pour  tuer  les  poux. 
Lat  Stafihis  o?r/«. 

Jlierba  funUra.  Voyez  Sr.nfa-v:K'a 
n:.r  or, 

U^rra  de  hierbaf.  Vafe  de  terre  fur 
lequel  font  rcprcfciUecs  différente^ 
pl.'Uitcs.  Lat  l'ai  ex  arg/Ua  ioHs  f- 

gioTitta. 

Lu  tHuit  hic'ba  cra'e  tnuch/f.  Alau- 
vaife  herbe  croit  toujours  , fe  dit 
pour  rallier  les  jeunes  gens  qui  croîf- 
fent  trop  vite. 

Ütnu  kierbat,  Expreffion  badine 
qa’on  ajoute  aux  épitliêtes  qu’on  a 
données  à quelqu'un  , pour  marquer 
qu’on  ne  dît  pas  tout  Lat.  Ei  c<c^ 

Fuluna  es  un  Ihjwbre  gahm  , d:/ire~ 
to , gvafo , y otrm  biu'but.  Un  tel  cft 
un  homme  gahnt,  diferet,  vaillant, 
él;  autres  herbes , pour  dire,  & quel- 
que choie  de  plus. 

Pijar  huma  6 wodd  hierba.  On  «ht 
en  raillant  à un  homme  , Sur  quelle 
herbe  avez- vous  nt.arthc  ? pour  lui 
reproc’acr  la  bonne  ou  la  mauvaife 
humeur  dont  il  clt. 

! d.’  bierhu.  Fromage  dont  «/a 

a eaiilé  le  lait  avec  U fleur  du  char- 
«luu.  Lat  rUfft  caidui  c.\fem  c^agtt- 
latus. 

Sirnti  meer  Li  bin  ba.  11  cft  extrê- 
mement vif  di:  alerta. 

HiKRXALMKN  lii,  adv.  Terme 
buvlefquc  & bazardé.  En  qualité  de 
geiulre  , comme  gendre.  Lat  Gr;eri 
mo.w 

. HIKRNAPv,  C-.  U.  Terme  birrlcf- 
que  & hazardé.  Forcer  quelqu'un  à 
devenir  natre  gendre,  faire  un  gea* 
dre  par  force.  Lat.  Jnvitum  uxori 
Ju.ignr, 

HILRXKCILLO  , f.  m.  dim.  de 
Ilùrnp,  dont  on  fe  fert  par  mépris, 
petit  gcnùic.  I-at  Geiur  d*jpU'itbiljf. 

UILRXO , f.  m.  Gendre  , beau- 
fils,  celui  qui  a epoufé  la  fille  d'un 
autre,  qui  à fun  egard s'a^tpcllc  bcau- 
perc , ou  belle-mêre.  I.at  6V?ttr , ri, 

Ciega  kiernes , fe  dit  des  ehofes  qui 
n’oui  qu’une  vaine  apparence.  Lat 
Rei  ventc/ur. 

Refr.  //  la  hiùt  cafada  , faUnnat 
, biernos.  On  applique  ce  Proverbe  à 
ceux  qui  viennent  nous  offrir  letirs 
j fcrviccs  après  que  nous  nen  avons 
plus  que  faire. 

RcFr.  yJl  ffurcoy  al  Inerno  mrflrur- 
le  h cupi , qite  il  fi  %tndru 
Ce  proveibe  nous  mautre  b faeuité 
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qtj’ofi  3 à faire  les  chofe*  où  notre 
intérêt  fe  trouve. 

Refr.  Sittjh'0  hittna  Ji  n buevo 
hm-ta  es  Ineigo.  Ce  Proverbe  Ggiû- 
fie  que  les  prlucipal^s  qualités  qu'on 
doit  rccherehcr  «l.ns  uu  gendre  faut 
b vcrtTî  S:  la  probité. 

HIEKüGLYPiütO.  Voyez  Crrsu 
ghpHcfy. 

HIERRO,/  ht.  Fer,  métal  dont 
on  fait  pr.'fquc  t jus  les  outils  des 
artifans.  Lat.  i. 

HiERRO.  On  .ippille  ainfi  la  mar- 
que qu'un  fait  avec  un  fer  dutid 
aux  chevaux,  jumens,  mules,  va- 
ches, taurtnus,  puur  les  connoître 
&:  les  dillingucr.  L.at.  S.ipna  , tii. 

HiERRns.  Fers:  On  appelle  ainfi 
ahfolument  les  chaînes,  carcans,  c/i- 
traves  & mciioîes  qui  fervent  à re- 
tenir les  priloniiicis  ks  cfalavcs. 
Lut.  l'i.u'  li,  eru:n, 

jMad'ucar  à m hievro  fth. 

Cette  expreffion  lignifie  que  l’inftru- 
élion  £;  l'cducation  n’opèrent  rien 
fur  un  homme  qui  a le  fonds  mau- 
vais. Lat.  Frigùitnn  feretc-n  tunderr. 

Refr.  Ahim‘0  muerty  (l'.àot  à lier- 
ro  inata.  Celui  qui  frappe  avec  l'é- 
pée , périt  prcfquc  toujours  par  l’«> 
pée.  Nous  difans  , Telle  vie,  telle 
mort. 

Tener  à uno  en  hietyos.  Tenir  quel- 
qu'un en  prifon. 

lliara  ulh>  y hierro  ardiente.  Fer 
chaud,  rouge,  ardent 

Hierro  pata  cKcr^par.  Fer  à frifer 
les  cheveux. 

Hin  ro  viejo.  Vieille  ferraille. 

Siglo  J?  hierra.  Siècle  de  Fer. 

Tetur  cl  cuerpo  de  Hnro.  .Avoir  un 
corps  de  far,  avoir  un  corps  capable 
de  refider  aux  plus  grandes  fatigues. 

HUtA  , /.  /,  Figue  , amulette , 
ou  prifcrvatif  contre  ks  eh.irmcs  & 
le  mal  des  yeux,  fup:rftition  des 
itcntiis,  & qui  s’cll  conkrvcc  chez 
les  Efpagnols , qui  la  p.’ndent  au  cou 
de  leurs  cufaiis.  Lat  A nulctum  con- 
tra /a/cirtunt. 

ihoA.  Figue.  On  appelle  encore 
ainu  l'aftion  de  montrer  à quelqu'un 
le  bout  du  pouce  ferré  entre  ks  deux 
dvigts  voifins,  ce  qui  eft  une  mar- 
que de  mépris.  L.at  Digiti  tjlenjio 
i.i'ra  ilizitos, 

HIGÀDILLO  , LLA  , adj.  m. 
di.u.  Petit  fnye  : On  appelle  ainfi 

celui  des  oifaaiix.  Lat  Exiguutnjc- 
cur. 

Kefr.  Cada  p.txarilla  ticne  fu  Hga- 
dillo.  On  applique  ce  proverbe  à ceux 
qui  fe  mettent  en  oilcrc , quoiqu'ils 
piroilTcnt  n'en  être  pas  fiifccpti- 
blcs. 

H IG  ADO,  f.  m.  Foye,  partie  in- 
térieure de  l'animal,  ütuee  dans  l'hy- 
pocondre  droit  fous  le  diapliragme 
& les  faulTcs  côtes.  Lnt  Jeeuryori/. 

UiC.ADO  , fa  prend  auflî  pour 
Courage , 
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Colingc  t vaicnr  « r^fulution.  Lat. 
/Jmttik} , Fortituda , rms. 

Calor  de  bigad9.  Cîialcur  de  foye: 
On  appelle  ainû  !cv  boutons  qui 
viennent  au  vifage.  Lat-  Jccoris  ex- 
timus  tefliis. 

EidHtr  ht  hijrai&s.  Travailler  avec 
ardeur  pour  obtenir  ce  qu  on  déftre. 
Lat.  JUdKiYe  fe  ffttnf'ere. 

lof  Hgad^s.  Expreflion  hy- 
perbolique qui  marque  Vexcès  d'une 
pifllon.  Lat  Vfque  ad  tfifeera. 

Ex.  Eflar  e»amcrado  ha/Ia  hi  h:^a- 
dos.  Aimer  quelqu'un  ép.Tdùmcnt. 

Kefr.  Lo  que  es  buay-  pjrà  tl 
do  f et  tnaîo  para  et  bazo.  Ce  qui  efl 
bon  pour  le  fuye , ne  vaut  rien  pour 
la  rate  ) c’dl4-dire  , que  tous  les 
moyens  ne  cunduifent  pas  à U meme 
fin. 

HICîO , /.  m.  Figue  , le  fruit  du 
figuier.  Lat.  Ficus^  i. 

Ij3s  hif^ot  f<m  J^nos.  Les  figues 
font  bonnes. 

Loi  hi^os  no  x>alen  nada.  Les  figues 
ne  valent  rien. 

madurs.  Voyez  Ptct>  verde. 

So  Je  me  d.i  txfi  i’/go.  Jc  ne  m’cn 
fuucic  pas  plus  que  d'un  fétu.  Lat. 
Flacci  yiifTJ. 

Fan  de  Hf'ot.  CMcan  fiiit  avec  des 
« des  amandes  A:  des  épice- 
ries , fur  lequel  on  met  quelque  cho- 
fc  de  peCant  ptmr  le  prelTcr  & le 
coiifcrver  plus  iongtems.  Lat.  Fteo- 
rta»  nuijfit, 

A^ua  al  hif;o  y y à la  fera  vîno.  Il 
fuit  boire  de  l'eau  après  la  figue, 
& du  vin  après  la  poire. 

Refr.  En  tieusfo  de  hisoi  no  hai 
awigos.  Ce  proverbe  fignifie  que 
quand  les  h>mntes  font  dans  la  prof- 
p.rité,  ils  deviennent  ordinairement 
ingrats  envers  ceux  qui  ont  contri- 
bué à leur  bonheur , & oublient  ceux 

leurs  amis  qui  font  dans  le  bc- 
füin. 

HIGUERA,  /. /.  Figuier,  arbre 
qui  porte  les  figues,  luit.  Ficus. 

HigUEEA  de  la  TiuiOy  ù de  h 
Jndia.  Figuier  d'Inde.  Lat.  Ofutu 
fia. 

Higucba  in/emsil.  Ricin,  plante. 
Lat.  Ricinut  , ». 

HiGUEtA  toca.  Figuier  Ciuvagc. 
Lat.  Fiew  t^rejlîi, 

HIGUERAL  , /.  m.  Lieu  planté 
de  fi.niicrs.  Lat.  Ager  ^is  cojf/ùus. 
J iearia  , a*.  Ficetum , ». 

HfJADA.  Vovez  Fada. 

HIJADE.\R.  Voyez  djaiear. 

HIJAR.  Voyez  Ijar. 

HIJASTRO,  TBA, 
le  même  que  Ainado. 

HIJEZNO , /.  m.  petit  de 
quelque  oifean  que  ec  Toit.  C'cll  un 
terme  ufité  dans  la  Riuja.  Lat.  Fui- 
lus  aviuin. 

HIJICO  , à HijiTO,  TA  , / w. 
^ /,  dim,  lie  Jdijo-  FcUt  EU,  petit 


mignon.  C’eft  un  terme  de  tendrefTc. 
Lat.  Fil'retiiSy  a. 

HIJO  y y /.  Fils , fiUc. 

Lat.  FilhUy  a. 

Hitû  , fe  dit  par  extenfion  de 
tout  ce  qui  Ctl  produit  par  un  autre. 
Lat.  Gt^virty  hit. 

Hijo , fe  prend  par  extenfion  pour’ 
natif  d’un  endroit,  ou  pour  Religieux 
d'un  Couvent,  Lat.  Fiiiuj. 

EIx.  Es  bijo  de  Salamunca.  Il  cfl 
natif  de  Salamanque. 

Es  hijo  de  la  c.Fa  de  Sagahsm.  11 
eft  du  Ctiuvcnt  de  Sagahun. 

Hrjos.  On  appelle  encore  aînfilc 
gendre  Se  la  bru  , par  rappurt  au 
bean-père,  & à la  belle -mère.  Lat. 
Gfi'er  nKTufqiu'. 

Hijo,  fe  prend  quelquefois  pour 
Heureux,  ffjitimé.  Lat.  Filius. 

Ex.  Es  b/'o  del  naife.  11  cft  heu- 
reux aux  cartes. 

Ej  hijo  de  la  fortuna.  11  cft  fils 
de  la  f:jrt«ne. 

Hijo.  Fils,  fe  dit  aufti  en  termes 
de  czreiTe  , des  enfuis  que  nous  ai- 
mons, quoique  nous  ne  (oyons  point 
leurs  pères.  Lat.  Filius. 

, Hijo.  On  appelle  ainfi  l'intérieur 
de  la  corne  des  animaux,  qui  en  cft 
! comme  b moelle.  Lat.  Comu  inte- 
\ risü. 

}Ii}o  adoftivo.  Voyez  Adofth-o. 
JItjo  bsfhtrdo.  Voyez  Buihido. 

Jlijs  de  Dios\  Fils  de  Üîcu  ! Ex- 
preftton  qui  marque  rétonncmcnl  & 
la  furprilc.  Lat.  Fi  J'  fuwme  Drus  î 
/{i)o  de  familias.  Voyez  F^mtUa. 
Huo  det  u^ita.  Fils  de  l’eau  \ on 
appelle  aiufi  un  habile  nageur , un 
habile  marin.  Lat-  Feriius  naut.i. 
Dexftr  natatur. 

Hijo  de  ta  fieJra.  Enfant  expofé, 
ui  fubfiftc  d’iiumoncs.  Ces  fortes 
’enfans  font  réputés  Gentilshommes 
en  Efpagne.  Lat.  Esepo/ieisius  fuer. 

Jlijo  de  Ut  lierra.  F ils  de  ta  terre , 
c'eft  celui  qui  n'a  point  de  parens 
connus.  Lat.  Titrée  fiUus. 

Hijo  dut  Diithio.  On  appelle  fils  du 
Diabie  , celui  qui  cft  inquiet , vif, 
turbulent.  Lat.  Irrequietxu.  Si^llintus. 

Hijo  de  ieclt.  KourTifTou.  L.  Aluw- 
mu. 

Hijo  de  futn.  Füs  de  pntitn , c’eft 
celui  qui  cft  ne  hors  de  mariage.  L. 
fdüthui.  Sfurius. 

Hijo  de  fu  tnadre.  C’eft  comme  qui 
diroit  à quelqu'un , Fils  de  putain. 
Lat.  Nothui. 

Hijo  de  \rcim.  Celui  qui  cft  n.v 
tif  de  l’endroit  où  il  (ait  fon  domi- 
cile. Lat.  In  toco  w.itu. 
j Hijo  ej^ritual.  Fils  fpiritucL  L. 

' Filitu  ffirttmÜs. 

! Hito  ed\itrio.  Voyez  Fj^urio. 

I Hijo  legithw.  Fils  lé^tiine.  Lat. 

Filius  Ugishrtus. 

Hijo  naturel.  FiLs  naturel , c’eft 
celui  qui  eft  né  d'un  homme  Se.  d'une 
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Femme  libres  , & qui  pouvoient  fe 
marier  enfembie.  Lat. 

Hijo  fjlhimo.  Fils  pofthnme  , 
c'eft  celui  qui  eft  né  après  la  mort 
du  père.  Lat.  liiius  pollhumm. 

Coda  uKo  es  hijo  de  fus  ohrat.  Cha- 
cun cft  fils  de  fes  auvres  , pour 
donner  il  entendre  que  les  aélions 
doivent  faire  connoitre  les  hommes, 
& non  la  uailTance.  Lat  Firtus  , vici 
funptis  y / onnViewi  /aeit. 

Es  Mi:i  bijo  de  fu  fadye.  On  dit 
qu'un  homme  cft  fils  de  fon  père  « 
lorfqu’il  a le  même  génie  & les  mê- 
mes inclinations  que  lui.  Lat.  Fa- 
trijut. 

Ha  huett  bijo  ! jQae  bven  bijo  ! Lin- 
do  hijo  ! Ces  cxprclfions  marquent 
qu’un  liommc  cft  un  fripon , A;  qu’il 
ne  vaut  giiércs.  *Lat.  O mi  belle  ? 

Tenentos  bijo , d h(ia  } I.cs  alFiî- 
res  vont -elles  bien  ou  mal?  Lat. 
j^tid  rts  fefffè,  vH  mal^  baheinml 

Toxlût  fontes  bijos  de  AXsm.  Nous 
fommes  tous  fils  d'Adam,  c'eft- A - 
dire,  nous  fommes  tous  égaux.  Lat. 
Eodeus  frinto  faire  nati  futnstt. 

Refr.  Hijo  très  y faire  feras , qvM 
buieres  tal  biibras.  Tu  feras  traité 
par  tes  enfans  tuift  comme  tu  âurac 
tr.aité  ton  père. 

Refr.  Hijo  mah  mas  v.ile  deliente 
mie  Jane.  Loifqu'on  a un  mam^ais 
fils,  il  vaut  mieux  qu'il  foit  mabde 
qu’en  fanli. 

Refr.  Htjo  no  tenemos  y nombre  te 
fcnttttos.  On  applique  ce  proverbe  H 
ceux  qui  dirpofent  des  chofes  qui  ne 
dépcnilcnt  point  d'eux- 

Refr.  Hijo  fin  dolor  , tnaire  ^fîn 
amtrr.  On  eftime  peu  Ce  qui  coûte 
peu. 

Refr.  Hijos  y foÜor  , muebos  fon 
pocof.  On  ne  doit  jamais  compter  ni 
fur  les  enfans  ni  fur  les  poulets  qu'on 
a , la  mort  en  ravifiant  toujours 
quelqu’un  avant  qu’ils  foicut  devenus 
grands. 

Refr.  Al  bijo  del  rien , no  lé  toques 
A vcJ?ido.  Ce  proverbe  nous  montre 
l'oTipicil  qu’inipirent  les  richefTcs. 

Refr.  Al  bijo  de  tu  vecino , tnete- 
te  en  cafa.  Ce  proverbe  contient  un 
reproche  contre  les  pères  & les  mè- 
res qui  marient  leurs  enfans  fans 
fqnvoir  à qui  ils  les  donnent. 

Refr.  Et  hijo  de  ta  ^nta  ra/>mes  ma- 
ta. Les  enfuis  fe  règlent  prcfque 
toujours  fur  les  exemples  que  ieurs 
pauHS  leur  donnent , c’(^  pour- 

uoi  ils  doivent  ne  leur  en  donner 
que  de  bons. 

Refr.  FJ  bijo  drl  bueno  • fufie  h 
ntalo  V h bueno.  * Ce  proverbe  ligni- 
fie que  les  perfonnes  bien  nées  font 
plus  patientes  &:  plus  enJurantts  que 
les  autres. 

Refr.  JLtIa  mehe  y farir  bija.  Ce 
proverbe  fignifie  qu’une  affaire  a 
échoue  malgré  les  peines  qu'on  s’dt 
données 
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tionnécs  pnur  la  faire  reuflir. 

Refr.  Jliu-boi  HJosy  foco  f^an  , con- 
tenta C9tt  afùn.  On  ne  ft;auroit  être 
heureux  lorf^u'on  manque  tlu  nêccf* 
liire. 

Refr,  Sa  we  fefo  dr  qtte  mi  kijo 
enfermé  , Jîna  de  la  mah  mana  que  le 
quido.  JPafTca  une  faute  h nn  enfant, 
il  en  commettra  mille  autres. 

Refr.  Ventura  te  dé  Dios  biio , que 
faàer  faco  te  hajla.  Tout  le  mérite  du 
momie  eft  inutile  à celui  qui  n‘c(l 
pas  né  heureux. 

HlJO  de  qualquier  animal  qtie feu. 
J.C  petit  de  quelque  animal  que  ce 
füit. 

HIJOD-'VLGO  t f.m.  le  meme  que 
lîidai^o. 

HIJUEL;\  , f.  /.  Bande  de  toile, 
trétofte  , qu'on  met  à une  chemife  , 
ou  h un  habit,  pour  lui  donner  plus 
d'ampk’ur.  Lat.  /.imbus , i. 

Hijuela.  Petit  matelas  qu'on 
met  entre  deux  antres , pour  empê- 
cher qu’ils  ne  s'aifainciit  par  le  poids 
du  corps.  Lat  Exif^ua  eukitra*  a, 

Hitl’ELA.  La  Pale  , qui  fert  à 
couvrir  le  Calice.  Lat.  Pulk , 4*. 

Hijuela.  Les  Laboureurs  en  Ef- 
ra^nc  appellent  arnH  les  foirés  qu'on 
fait  pour  f^c  ceoulcr  Peau  des  cam- 
pa;;ucs  afùi  d'y  pouvoir  femer.  Lat. 
£tipMm  incile , is. 

HijUCtA.  Ade  ou  extrait  de  par- 
tage qu'on  donne  à chacun  des  héri- 
tiers d'un  défunt,  de  b part  & por- 
tion qui  lui  revient  Je  la  fueccflion, 
fuivant  le  partage  qui  en  a été  fait. 
Lat.  B<m7nan  d defwtilo  reliélorum  j 
fartitùmis  in/lrumentusn.  1 

ill  jUfXA.  On  appelle  encore  ainfi  j 
dans  les  bouchcrict  le  billet  qu’on 
donne  à chaque  peTeur , des  mou- 
tons qu’on  leur  livre  , pour  ft^avoir 
la  quantité  de  viamlc  qu'ik  ont  ven- 
due. Lat.  Index  macclkrius  , vd  la- 
niarius. 

HIJÜELO,  LA  , /:  m.  ô*  / dim. 
Petit  garqon  , petite  fille , petit  en- 
fant. Lat.  Filiolui , 0. 

Kefr.  A ti  te  h diga , hijutla , en- 
tiendelo  , tu  mi  nuera.  Üii  employé 
ce  proverbe  pour  donner  à quelqu'un 
tuic  leçon  indircélc. 

HILA  f f.  f.  \c  meme  que  Ilikra, 

Hila.  Intcflin  grêle.  Lat.  Zdè/c/, 
it:m. 

Hila  , en  terme  de  Chirurgie  , 
imc  petite  tente  de  charpie.  L.  Pe- 
niculus  I i. 

ÏUla  , fc  prend  aiifli  pour  l’ac- 
tion  de  filer.  Lat.  Aélus  ntndi. 

Hilas,  au  pluriel,  de  la  char- 
pie. Lat.  fia. 

A h hik.  adv.  A la  file , les  uns 
après  les  autres.  Per  feriem. 

HILACHA  , //.  Le  fil  mn  fe  dé- 
tache de  la  toile  ou  des  étorT:s  après 
qu'on  les  a coupées.  Lat.  /Vi/.ff,  i. 

HIL.ADA,/./.  Affile,  rangée  de 


briques , de  pierres , ou  d'autres  cho* 
f(^.  Lat.  Sériés  , ei.  «i. 

üna  hilada  dc^ladrillos.  Une  affife 
de  briques. 

HILADILLO  , /.  tn.  dim.  dans  la 
termiiiaifon.  Fleuret  , filofelle  que 
l’on  file  à la  quenouille  comme  te  lin. 
iat-  Pilum  ex  ferica  Jlupa. 

HILADOR  , /.  tn.  Fileur  , celui 
qui  file.  Lat.  Fili  ferici  artifex , icis. 

Hilador.  On  appelle  ainfi  dans 
quelques  endroits  le  Lieu  ou  l'on  file. 
Lat.  Ijccus  nendo  de/Unatus. 

HILANDERA  , /.  f.  Filcufe , cel- 
le  qui  file.  Lat.  Fn^mina  fufo  dicata. 

Refr.  Hilandera  la  üeviùs  p'ictntt^ 
quie-ra  Dios  que  os  aproveche.  Ce  pro- 
verbe fignifie  que  telle  femme  qui 
ctoit  lalrarieufc  étant  fille  , devient 
parefleufe  & fainéante  après  qu'elle 
cft  mariée. 

HILAK  , r.  a.  Filer  , réduire  du 
lin , de  la  laine  , de  la  foye , du 
chanvre  en  fil.  Lat.  Sert. 

Hila  R,  fe  prend  figurément  pour 
Raifonner  , dilcoiirir  , inférer  , cun- 
chirrc  , nouer  , lier  , entrelacer  un 
difeours , un  conte,  inventer,  ima- 
giner quelque  chofe.  Lat  Se/iere. 
Texere. 

lïiUn-  delpiaia.  Filer  menu.  Con- 
duire une  affaire  avec  tout  le  foin  & 
toute  l’attention  poffiblc.  Lat.  Indu- 
jirti  fe  gerere, 

Refr.  Paco  à poco  hila  la  vitya  el 
copo.  On  vient  à bout  de  tout  avec 
la  patience  & la  perfévérance. 

Refr.  jQuint  biû  y tuerce  , bien  fe 
le  parece.  On  connoit  les  foins  & 
les  peines  d'un  homme  par  les  ou-  | 
VTages  qui  fortent  de  fes  mains. 

HILAOO,  DA,  part.  paf.  du  vcr- 
bc  Wlar.  Filé  , éc.  L.  Ketus,  Tex- 
tus  i a , um. 

Hiiado  , fubjl.  Tout  ce  qu’on 
file. 

Di\'ir  de  h bien  hiLtdo.  Tanfer 
quelqu’un  , le  reprendre  avec  cfprit 
Lat.  Apte  üjq}  eut  rctur.derr. 

I HIL.ARACUA,  f.  /.  le  même  que 
I Ililada  , mais  moins  ufité. 

HILAZ.^ , /.  /.  le  même  que  //;- 

lado. 

IlILERA,  /./.  File,  longue  fui- 
te de  perfonnes  ou  de  chofes  , prin- 
cipalement de  celles  qui  fojit  difptK 
fées  en  droite  ligne.  Lat  Sériés  ^ ei. 
Ordo , inis. 

I/ilera  de  gente.  File  de  gens. 

/Ultra  de  foldadcs.  File  de  foldats. 

Hilera.  On  appelle  ainfi  dons 
l’Arugnn  la  petite  coche  qui  cfl  au 
haut  du  fufeau  où  l'on  arrête  le  fil. 
Lat.  P'uji  caxmm  , i. 

HILICO,  6 HlLlLi.D  , f.  m.  dhn. 
Fil  fin  , mince  & délié.  Lat  T^nue 
i. 

HILO  , / w.  Fil  , petit  corps  long 
I ^ délie  , fcmhlablc  à une  ligne  , 
qu'ou  fait  en  tortillant  des  matières 


moUcs  & douces  , comme  du  chan- 
vre , du  lin  , de  b foye , du  coton 
&c.  Lat  Fiium , i, 

Hilo.  Fil , fc  dit  auflî  de  ces  par- 
ties des  métaux  qui  fo  façonnent  & 
s’ctcnilent  en  une  longueur  fort  me- 
nue & déliée  , en  pillant  par  des 
trous  fort  étroits  , qu  un  nomme  fi- 
Hérei.  Lat  Fiastn. 

Hilo.  Filet,  fe  dit  aufiî  en  ma- 
t'ére  de  liquides.  Un  filet  d'eau  , un 
filet  de  vinaigre.  Lat  Kitultu , i. 
StilJa  , X. 

Hilo  , fe  prend  figurément  pour 
b fuite , le  fil  d'une  chofe.  Lat 
P'ihm.  Sériés , ei. 

Ifilo  lî  hih.  Fil  à fil.  Phr.ife  pour 
exprimer  qu'une  liquenr  tombe  pe- 
tit à petit , mais  fans  celfer.  Lat 
StiU.Uim. 

Hilo  de  cmneHo.  Fil  de  poil  de  cha- 
meau mêlé  avec  de  b laine.  Lat 
L'uvteii  pilus  U»a  iaé/sis. 

iiih  de  cartas.  Fil  de  lettres.  Fil 
plus  délié  Que  la  ficelle  oriliuaire , 
dont  on  fc  lcrt  pour  faire  les  paquets 
de  lettres  dans  les  bureaux  de  pofte. 
Lat  Funicftlus , i, 

Hilo  de  medio  dia.  Ligne  méridien- 
ne. Lat  Aleridies  , ei. 

Ilib  de  falosr.ar.  On  appelle  ainfi 
dans  rAmgon  b ficelle , ou  le  fil  de 
carre t 

Hilo  de  perlas.  Tour  de  perles. 
Lat  Unionum  monile  , is. 

Hilo  de  pita.  Fil  de  pitc  , fil  qii’on 
tire  de  la  pitç,  plante  qui  viait  des 
Indes  , & qui  ell  aboniLintc  en  Ef- 
pagne.  Lat  Duéistm  fUsm  ex  arbore 
Indsco. 

Hih  de  vîento^  fe  dit  en  termes  de 
haute  volcric  de  roifcaii  qui  fuit  le 
cours  du  vent  Lat,  In  veuti  flttm 
volatuf. 

Hih  lajo.  Fil  de  chanvre  non  re- 
tors dont  fe  ferveut  les  cordonniers, 
les  faifeurs  de  bottes.  Lat  Filusn 
crqUms. 

A hih.  o.fr.  De  fuite,  fans  inter- 
ruption. Lat  Confequekter. 

Irfe  ai  hih  de  la  gente.  Aller  à b 
fuite,  à b Hic  du  monde  , fuivre  b 
file  du  monde.  Lat  Prxeunies  feijtâ. 
Et  an  figuré,  Suim  les  fcntimcns« 
les  opinions  du  monde , (ans  les  exa- 
mijicr.  Lat.  Pervulgatam  opinionem 
fequi.  ^ 

Perder  el  hih.  Perdre  le  fil  de  fou 
dîfcours.  Lat  Alemorià  falli. 

Srguir  A hih.  Continuer  ce  qu’on 
a commeucc.  Lat  Orationem  , velopus 
profequi. 

Uorar  hih  à hile.  Pleurer  à chan- 
de«  larmes. 

Cekar  de  un  lih.  }se  tenir  qu'à 
un  fii. 

Refr.  Par  et  hih  fe  faca  el  vinlh. 
On  juge  des  fuites  que  doit  avoir  une 
chofe  par  les  circonÂanccs  qui  ont 
précédé. 

IULVAN, 
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HILVAN,  /.  m.  Terme  Je  Tail- 
leur,  fauxfilurc  , couture  à 

tonçs  pomtt  , en  attendant  qu'on 
faCe  11  véritable.  LaU  Fitian  Jutunan 
frérdiè  noUmt. 

HII.VANAR,  t\  a.  Bâtir,  ftux- 
fUcr , (aire  une  FaiiHe  couture  à longs 
point:%  Lat-  /ÏÜ?  /rituram  mtart, 

Hilvanar,  au  figure  i Faire  une 
ehofe  à h hite  , & Cms  y donner 
l'attention  nécefl'airc.  Lat.  Fr>e^r&ferè 
a^erf. 

* HILVANADO,  D.K  y ^art.  ptilf.  du 
verbe  Hilx’Mar.  Fauxfilc,  éc,  bâti, 
ie.  Lat.  Cantextui,  .1,  mn, 

HINC.APIE,  / m.  Effort  que 
Ton  fait  avec  le  pied,  en  l'appuyant 
fortement  contre  terre , pour  ne  point 
tomber.  Lat.  Nifuty  wj. 

Uuctr  hmcafie.  l’cTfiftcr  dans  fii 
réfolution,  dans  fon  femiment,  ne 
point  en  démordre,  infiffer  fur  quel-  ' 
que  ehofe.  Lat.  J’ÿîjlert.  PtrUrtiUre. 

HINCAR,  i',  a.  Ficher,  enfon- 
cer , fiiire  entrer  par  la  pointe.  Lat. 

JnfscTc, 

HiVCAR  £i  roxiiüi,  i HINCAR5IE. 
FUichir  le  genou , s'agenouiller.  Lat. 
GeusM  fleiifre. 

Se  hiaeù  de  roiiÜn.  Il  fc  mit  à gc- 
ooux. 

Hl^fCAR  /il  rodilUty  au  figuré.  Se 
fûumcttrc  , fiiirc  des  fonmiinons  à 
quelqu'un.  Lat.  JManm  date, 

HIXCADO  , OA  , p<trt.  pajf.  du 
verbe  /iwctrr.  Fiché,  ce.  Lat.  /i- 
xus , a , tan. 

HINCHA  , / /;  Iiümitié,  haine  , 
hToiiilleric,  diffcnfion,  rcfflntimeiit, 
inimofité.  Lat.  In/h^to,  Iniinicitia. 
Oiiiutn. 

HLVCHADAMENTE,  adc'.  Arro- 
ramment  , orgucillcufement , info- 
lemmcnt , hautement , fièrement  Lat. 
£ütè.  Tuwidè.  Superhi. 

HINCHAMIENTü,  / m.  le  mê- 
me que  litNchazon.  Ce  mot  eff  peu 
iifité. 

HINCHAR,  V.  a.  Enfier , rendre 
un  corps  plus  dur  & plus  gros,  lui 
(aire  occuper  plus  de  place  , en 
fouHlant  dedans  avec  la  bouche,  ou 
avec  un  inffrument  Lat.  Infiare. 

HinCHAR.  Enfler  fes  joues  pour 
qu'un  autre  fnppc  deflus,  ainfi  que 
ront  les  boufl'uiis.  Lat.  Buccam  in^ 
jlarc. 

Hikckar.  S’enorgueillir,  faire 

• le  lier,  le  fiwfaron.  Lat.  EJ'erti.  Tu- 
fuere. 

Hincharse,  V.  f.  S'enfler,  en 
parUnt  «lu  corps , foie  â roccafion 
d'un  Coup  qu’il  a requ  , (oit  à caiife 
des  humeurs , des  vents  qui  s’arrêtent 
& qui  font  enfler,  comme  U arrive 
dans  l'hydropiflc.  Lat  Tut%ere,  Tu- 
wtre. 

Hi.vcharse.  Se  bouffir,  s'enfler, 
devenir  hydropique  i «&  figurément  , 
S’enorgueillir.  Lat.  Turgtjçere.  Tu- 
TouXf  II» 


Mtretre.  Superhirc. 

HINCHADO , PA  , fat't.  pef.  En- 
fié , éc  , enorgueilli , te.  Lat.  /»^u- 
tus.  Tmnidm , a , w». 

HINCHAZON  . / m.  Tumeur, 
enflure,  apofthume , inflammation, 
gonflement.  Lat.  TVwor,  oris. 

Hincmazqn.  Enflure  , fc  dît  fi- 
Çiircmcnt  pour  Orgueil , vanité , pre- 
ibmption , arrogance.  Lat  l2dtio.  Su- 
perhia. 

HINCHIR.  Voyez  Ilcnchir» 

HJNIESTA , f,  /.  le  même  que 

Re/ifina. 

HlNlESTRA , / /.  le  meme  que 
Tentatui'.  le  premier  n'cft  plus  imté. 

HINüJO  , f,  M.  le  même  que  Ko- 
diUa. 

Hinojo.  Fenouil,  plante.  Lat 

Fmiculuffiy  i. 

Hixojo  MAliNO.  Fenouil  de 
mer , ou  marin , plante  qu'on  appel- 
le autrement  BadUe.  Lat  tV//b- 

mu;7i , I. 

HIXTERO,  f.  m.  UncMav,  hu- 
chc„  paitrin , grand  coffre  Je  bois 
dans  lequel  on  paitrit  le  pain.  Lat 
JlitfCis  , dis»  jVitàirit , «r. 

HIPAR,  V.  n.  Terme  peu  ufité. 

' Pouffer  de  iréqueus  hoquets.  Lat. 

, SinpUlire. 

Ht  PA  R.  Sanglottcf  , pouffer  des 
fanglots,  des  ioupirs.  Lat  SinguU 
tûe. 

Hipar.  Haleter,  fc  dit  d’un  chien 
qui  court  après  les  lapins.  Lat.  £Wi- 
xi  balare. 

HIPO,  f.  m.  Hoquet,  mouvement 
convulfif  du  diapluagme,  par  Lequel 
ce  raufclc  fc  retirant  en  bas  avec  im- 
pétiiofité,  pouffe  en  même  tems  les 
parties  qui  (ont  au  deflbus.  Lat.  Sin- 
guhus.. 

HiPO,  fc  prend  fîgurémcnt  pour 
Défir,  ardeur  , empreffement,  paf- 
lion , envie.  Lat  Dejùlerium , u.  Cu- 
pido , inis. 

Ht  PO,  fc  prend  aufft  pour  Colè- 
re, dépit,  rage,  animufité,  empor- 
tement , mauvaife  humeur.  Lat.  /ra, 
«r.  Indignatia  , nit. 

HIPUCEKTAURO  , f.  m.  Hippo- 
centaure  , monllrc  fabuleux  qu'on 
feint  avoir  été  demi-homme  & ikmi- 
ciiev  al.  Lat.  ffippocmtirurui , i, 

HIPOGRYPHÜ,  /.  m.  Hippogrif- 
fe, animal  fabuleux  auquel  on  don- 
ne des  ailes , & qu'on  fait  moitié  che- 
val , & moitié  griflbiL  Lat  Jiippo- 
SOphuSy  i. 

HIPuMANES , f.  m.  Hippomanes, 
venin  célèbre  chez  les  anciens , qui 
entre  dans  la  compoütion  des  flltres 
amoureux.  Lat  Hippomanes  y is. 

HiPOPOTAMO  , / w.  Hippopo- 
tame , cheval  de  rivière  qui  fe  trouve 
princi|ialemcnt  dans  le  Nil.  Lat  Hip- 
papotuitius , r. 

HlKbLlO,  TA  , adj.  m.  ^ f. 
Velu,  UC,  heriÛc , ce*,  âpre,  rude. 


«lur , rc.  Lat.  Hirfutus , pihfus  , a , 

WM. 

HISCA,  f.  f.  Voyez  Vxg\t. 

IIISCAL , f.  m.  Corde  de  ^nc  à 
trois  brins. . Lat.  Spartcus  /unis , is, 
Vovez  Atocha. 

fUSPANISMO , f.  m.  Hirnanirme, 
fa^oii  de  parler  particulière  .î  la  lan- 
gue Erp.ignolc  , comme  Fjttendido  , 
pour  homme  qui  entend.  Lat  Ilij'pa- 
nifmns  , i. 

HISPAKO  , yt  w.  le  meme  que 
Efpaknl.  C’eft  un  terme  poétique. 

HISTÜRIA,  f.  f.  Hiftoire,  récit 
avec  art , defeription  des  chofes  com- 
me elles  fc  font  pafl'écs,  par  narra- 
tion foutenue  Bi  continuée.  Lat  ///• 
ftoriay  ét. 

Historta.  Hiftoire,  defeription 
des  chofes  naturelles,  des  animaux, 
végétaux  , minéraux  &c.  Lat  /H- 
Jioria  naturaUs. 

HistorIA.  Hiftoire,  fc  dit  dev 
Romans , des  narrations  (abulcufcs. 
Lat.  Tuhulu , <e.  Ccminentum , i. 

Historia.  Hiftoire,  fe  dit  auffi 
des  peintures  & des  tapifferics  oui 
repréfentent  des  Hiftoires.  Lat  ri- 
/iiir.1  hijlurica. 

Aletcrje  en  H/Iorias.  Parler  de  cho- 
fes qu'on  n’entend  point,  & qui  ne 
font  pas  de  nbtre  compétence , fc  mê- 
ler de  ce  dont  on  n'a  que  faire.  L. 
/gffctj  Jirutari. 

HISTORIADOR,/  »/.  Hiftorien , 
Hiftoriographe , celui  qui  a rcaieilH 
les  hiftoires , les  aérions  des  ûéclce 
paffés.  Lat.  //iJloricnSf  i. 

HISTORIAL , f.  IM.  le  même  que 
IJiJhriüdcr.  Ce  mot  n’cft  plus  uuté. 

I HlSTORlAL,  adj.  (CuMe  tmn.  Hî- 
I ftorial , ialc,  qui  contient  quelques 
I points  d'hiftoire.  Lat.  lîijloricus , a , 
um. 

HISTORIAR  , r.  e.  Ecrire  I Hif- 
toirc.  Lat.  Hifforiam  fciibere. 

Historiar.  Peindre  des  tableaux 
d hif^ires.  Lat.  Hiftoi'ias  pingere. 

HISTORIADO,  DA  , port,  pajp 
du  verbe  Hifloriar.  Décrit , . te. 
Peint , te  , repréfenté , ce.  Lat  ///-  . 
fioriis  narrütus , piiiut , o , um, 

HISTORlCO,yi  »i.  le  même  que 
üi{itriador. 

HlSTORfCO,  CA,  adj.  m.  f, 
Hifturique , qui  regarde  l’Hiftoire. 
Lat  liUlcricuf , fl  , um. 

HISTOKIüGKAPHO  , / m.  Hi^ 
ftoriügraphe  , celui  qui  a écrit,  o* 
qui  écrit  l’hiftoire.  Lat  Hifiorite  ferip- 
ter  y oris. 

Historiographo,  PHA  , adj, 

Bjf  /'  Qui  appartient  à la  profcT- 
flon  d'Htftoriographc.  HifivricuSf 

a y um. 

HISTRION  , f.  m.  Baladin , bA- 
tclciir  , joueur  de  gobelets , ftiifcur 
de  tours  de  paffe  - pafl'e , danfeur  de 
corde.  Lat  iiijlrioy  onis. 

HJSTRIONICO , CA , oij. 

N Qji 
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Qni  appartient  au  Baladin.  Lat.  Hi- 
JhhnicHf  , a , wn. 

HISTRIONISA  , /.  /.  le  meme 
que  VomciianU.  C'cil  iin  terme  poe* 
ti<)uc. 

HlTA,  f.  f S'»rtedccbu  quarr^ 
auquel  fon  épaiircur  par  le  haut 
tient  lieu  de  tète.  Lnt.  Çhvut  Jh:c 

HITO,  f.  m.  Burne,  limite,  ter- 
me. Lat.  jicta , te.  /JffUs , itii. 

Hito.  But,  marque  que  l’on  fait 
en  terre  p>ur  jouer  il  U boule,  ou 
au  pal:t.  Lat.  Mx'ta. 

A Ntv.  adv.  Fixement, f.ms  chan- 
ger de  pUee  , fermement  , Bable- 
ment.  Lat.  Fixé.  Slabilitcr, 

Dar  e z el  bita.  Frapper  au  but , 
tant  au  propre  qu'au  Lat 

Fe7ft  acu  tau^cre. 

JOifar  de  bita  en  bitj.  Regarder 
fixement  une  chofe,  fait^  détourner 
les  yeux  de  côté  ni  d'autre.  Lat.  /«- 
teutii  ocsilff  intwri. 

de  hito.  Charf^er  de  place  , 
(le  réiblution,  d'opinion.  Lut.  •S'.'irw 
ifcl  Cûitjîiittm 

Refr.  Rotne^-o  à hito  faca  taiieo. 
On  vient  à bout  de  tout  par  la  per- 
ftvérance. 

Hito,  ta,  adj.  m.  /.  Noir, 
rc.  11  fe  dit  puqr  l'ordinaire  du  che- 
val , témoin  ce  proverbe  : Jiita  Jin 
fehal , muebos  le  y fonoi  U ban. 

Lat.  Niger  ^ ra  , rusn. 

H O 

HOBACHO,  CHA,  adj.  le  meme 
que  lUbuchû/i. 

HOBACHON,  NA,  fldf.  M.  ^f. 
Mou,Uthe,  pelant,  parclTeux,  faute 
de  travail  éc  d'exercice,  qui  a de 
la  peine  à fe  remuer.  LaU 
1a^.  Ikfcs.  Igmvvi. 

HOCICAR  , V.  fl.  Fouiller  arec 
le  tnufeau  , ou  le  grouln , comme 
font  les  pourceaux  : On  dit  ordinal- 
' rcmcJit  Uozar.  Lat.  Rolho  fode.-e. 

HoCICAr.  Donner  du  nez  eu  ter- 
re. Lat.  Liéi. 

HoctCAa  , au  figttré.  Faire  une 
bévaé,  commettre  une  difp.anitç  , 
faute  de  vouloir  preuvire  confeil.  L. 
Sft  fi  ufhari. 

HOCICADO,  DA,  f.  p.  du  verbe 
Nocic.tr.  Fouillé,  ée,  creufé  , ce 
avec  le  miifcau,  ou  le  grouiu.  Lat. 
Wojho  ^vJJhs  , fl  , um. 

HOCICO,  f.  tn.  Grouin,  mufeau, 
la  bouche  de  l'homme  lorfque  les 
lèvres  avancent  en  dehors,  Lat.  O;, 
ris.  Rojhuin , i. 

HüCiCO,  fe  dit  de  tout  ce  qui 
eft  plus  long  qu'il  ne  faut,  & qui 
déborde  outre  m^furc.  Lit.  Rojhwn. 

Hucico.  .Moue,  avance  des  îc- 
vios  en  dehors  pour  marquer  que  ce 
qu'on  dit  depl.ut , ou  qu’on  cil  £à- 

ihi,  frc/iu 


HOC 

Afeter  A hocico  en  t^do.  Mettre  fon 
nez  par  - tout  Lat.  Ltimijcere  fe. 

HOCICUDO,  DA,  «J;,  w.  /. 
Ctui  A le  grouin  ou  le  mufeau  long 
& pointu.  Lat.  Roflratus.,  fl,  4rm. 

HOCINO,  f.  m.  Serpe  à émonder 
les  arbres.  Lat.  Arbvria  faix , cis» 

Hocino.  Terre  rompue  par  l’a- 
bon.lance  des-  eaux  qui  dcfccndcnt 
des  montagnes  proche  des  rivières, 
& dont  on  forme  enfuite  de  petits 
jardins.  Lit.  Curvatus  ager  vcl Jlumi- 
nc  interc^ptus. 

HOCIQUILLO , f.  m.  dim.  Petit 
grouin,  petit  mufeau.  Lat.  Fanfum 
rofirusn. 

HOGAXO  , de  terni.  Cette 

année,  dans  la  préfente  année.  Ccd 
un  terme  vulgaire  compofe  des  mots 
Latins  hoc  anw. 

1106.AR  , / w.  Foyer,  Pâtre  de 
la  cheminée  d'une  chambre  où  l'un 
fait  le  fou  : il  fe  prend  aulfi  pour 
la  maifon  dans  laquelle  on  fait  fun 
féjour.  Lat.  Foctu , i, 

Refif.  Jli  cafa  y mt  begar  , cien 
doblas  Vfl/.  Ce  proverbe  exprime  Va- 
mour  que  les  hommes  ont  pour  le 
lieu  de  leur  nainance.  | 

IIOGAZ.A  , /.  / Fouace  , pain 
de  mén.ige  qui  palTc  te  poids  de  deux 
livres,  tel  que  celui  qu'on  fait  dans 
les  villages , où  Pun  ne  paitrit  pas 
tous  les  jom'S*  Lat.  Cinericitts  panh. 

Rcit.  A tai  padre  il.tman  /•ogflafl  , 

! y yo  Mitera  tie  hanibre.  On  applique  ce 
I proverbe  à ceux  qui  vantent  fans 
cefle  les  richeiTes  de  leurs  païens , 
quoiqu'ils  foient  eux -mêmes  dans 
une  mifére  extrême. 

RcFr.  El  sMuerto  a U cava , y el 
vii'o  à la  hiigdza.  Ce  proverbe  fi- 
gnifîc  quil  n'y  a rien  dont  on  fe 
confûle  plutôt  que  de  U mort  des 
parens  &:  des  amis. 

HOGÜKR.A  , f.  f.  Grand  feu  de 
bois  ou  de  paille  qui  jette  bciucoup 
de  Bamme:  il  fe  dit  au  IB  des  feux 
de  joie,  qu'un  fait  dans  les  rues.  L. 
Rjgm.  iSifl, 

HOJA  , f.  f.  Feuille  , c'eft  cette 
partie  verte  des  plantes , communé- 
ment plate  & mince  , qui  vient  or- 
dinairement au  Primems  , & qui 
tombe  en  Automne.  Lat.  FoUum  , ii. 
Front , iiV. 

llojA.  Pctaîe,  feuille,  fe  dit  des 
parties  qui  ordinairement  font  les 
plus  fciUibies  Se  les  plus  agréables 
des  Heurs.  Lat.  FoUum. 

Hoja.  Feuille  , en  parbnt  des 
métaux,  cil  la  lame  mince  à laquelle 
ou  les  réduit  fous  le  marteau  pour 
différens  iiùges.  L.  Braèlea  Ivnina^  te. 

Hoja  de  effada.  Lame  d'épée.  L. 
LameUa , «c. 

Hoja.  La  moitié  d'une  porte  à 
deux  liattans,  d'une  fenêtre.  Lat. 
Faha , <r.  Kt  aitilt  d’une  culotte  , 
d'uac  mzuehe  4 habit } avant  de  la 
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coudre.  Lat.  Himidia  pars, 

Huja  Berbesifea.  Feuille  de  bitoa 
extrêmement  mince , qui  fort  à fer- 
mer les  cautères  qu'on  thit  aux  mala- 
des. Lat.  Orichaici  braclca. 

Hoja  dr  kta.  Feuille  de  fvr  blanc. 
Lat-  Braiita  ftrrea. 

Hoja  de  papel.  Feuille  de  papier, 
Lat.  Pap^ri  foüum. 

De  la  hoja.  PüxprcfBon  dont  fe  fer- 
vent les  brétcurs  & les  fpadacins , 
pour  dire  qu'un  homme  df  de  leur 
clique.  Lat.  Ejttj'detn  fsrrfuris,  • 

Temhlvr  cerna  la  hoja  en  tl  arhoL 
Trembler  comme  une  feuille  d’arbre, 
avoir  grand*  peur.  Lat.  Totit  tivtubsu 
tremere. 

Toâa  es  hoja.  Tout  cil  feuille;  fe 
dit  d'un  homme  qui  parle  beaucoup  , 

&.  qui  ne  dit  rien  qui  vaille.  Lat. 
Nugat  agU. 

Vina  de  ira  hoiat^  de  quatra  ^c. 
Vin  détruis  Feuilles,  de  quatre  feuil- 
les. Vin  de  trois  ans,  de  quatre  ans. 
Lat.  Finuin  triMum  , quadrimutn. 

Foher  la  boja.  Tourner  le  feuillet , 
clianger  d’avis , manquer  à ix  qn’ou 
.1  promis.  Lat.  Fident  ftliere. 

Refr.  AT»  Je  muex'e  la  hqfa  ta 
txdtmtod  iel  Sehor.  11  ne  tombe  pas 
i une  feuille  d'arbre  fans  la  pcrmiflion 
I de  Dieu.  Ce  provcrl^c,  pris  dans  ufi 
feus  mondain,  lignifie  qu'on  ne  fait 
rien  fans  avoir  un  but. 

Refr.  Trat  de  e^a  b.Ja  tnene  otra, 
j Ce  proverbe  eft  pour  marquer  les 
i contradiâioits  qu'on  trouve  dans  les 
Auteurs  fur  un  même  fujet 

HOJALOK.AR,  v.a.  Feuilleter  la 
pâte.  Lat.  ri3ctut.u  fonncr-c, 
HOJALDKADO,  DA.Part.pxf. 
du  verbe  IhjaUr.TT.  Feuilleté , ée. 
Lat.  In  plu  e-ttut  ej'^rmatus , a , ro*. 

HOJ.^DRE ♦ / ./*.  Poupclin,|>ié- 
ce  de  fuur  , pAtilferie  délicate  qui  fe 
détache  par  feuilles  extrêmement 
minces.  Lat.  Flaceuta  , æ. 

J^itar  k hojaldre  al  paJleL  Oter  le 
feuuletage  au  pâté  , s'ciKciid  de  la 
couverture  ; phrafe  métiph.  pour  di- 
re, Découvrir  ce  qui  oitoit  caché,  ou 
ce  qu'ou  vouloit  cacher  , découvrir 
une  entreprife  fecrette,  unctrahifon, 
mu;  conjuration.  Lat.  Arcanum  pro^ 
dere , detixere, 

HOJAUASCA , //  La  feuille  qui 
tconbe  d'un  arbre  : il  fe  dit  atilU  d'un 
arbre  extrêmement  touffu.  Lat-  /o- 
lia  firatd.  Arbar  fatula  , frandqfa, 

Hojaeasca,  fe  dit  auffi  d'une 
chofe  mutile , fur-tout  des  paroles  & 
des  promcflcs  en  l'air.  Lat.  Ferba 
inania.  • 

Hojaeasca,  en  terme  de  Spa- 
dacin , c’cll  l'épée.  Lat.  Enjîs , m. 

HOJPIAR,  V.  a.  Feaillttcr  un  li- 
vre. Lat.  Et'olxfcre. 

HOjfXER  , t».  M.  Terme  peu  uG- 
té.  Fouirvrdcs  feuilles,  reverdir,  en 
parlant  des  atbres.  Lat.  Frmdrfiere. 

HOJO- 


Digitized  by  Google 


H O L 


H O M 


H O J 

HOJOSO , SA  , nij.  w.  / Fcitil- 
In»  UC,  charge,  éc  üc  fcuiltés.  Lat. 
jfrBndjfut  , a , um. 

KOJUKLA , //  dim.  Petite  fcuîl- 
ie.  Lat.  Folimn  exiguttin. 

Hojuela.  Gaiiérc,  oublie.  Lat. 
J/eliitn  bra^éra^  tc. 

EJh  es  mifi  fohre  hûjmk!.  Cette 
^xpreffion  lignifie  qu'une  chofe,  qui 
cft  bonne  par  elle -même,  Jevient 
encore  meilleure  à l’aiJc  de  ce  qu’on 
y ajoute.  Lat.  Xihil  ftuxvms. 

HOLA.  Hnli,  inter IcêHon  qui  fert 
pour  appcller  des  gen«  de  balte  con- 
dition. Lat.  Hcu$ , tu  ! 

Hola  : On  employé  quelquefois 
ce  mot  pour  marquer  l'ctonncment 
& la  furprife.  Quoi!  Comment!  Ha! 
Lat.  /1h  .•  Ofr! 

HOL.^N,  /.  m.  On  appelle  ainfi 
dans  rAiidatoufic  la  toile  de  Cambray. 
Lat.  Ciwterjcen^s  tria , >e, 

HOLAN'DA  , / /.  Toile  de  Hol- 
bnJe.  Lat.  Batavica  tria, 

HOLANDILLA  , /.  /.  Sorte  de 
toile  ferrée  & teinte  , dont  on  Bit 
des  doublures.  L.  TVLc  inftèi^e  gctttts, 

HOLGADAMENTE  , adv.  Am- 
plement , fpncleufemcnt,  brgemeut. 
Lat.  L<tr^h  S^nieti, 

HOLGANZA  , / /.  Quiétude  , 
tranquillité , repos  d’cîprit.  L.  J^itt , 
tis. 

Hoi.gan7a  , fc  prend  auHl  pour 
Ampleur  , mais  il  etî  pqp  ufité  dans 
cette  acception.  Lat.  jAixitas , atii. 

Holüa.vza  , en  ftilc  familier  fe 
prend  pour  Divertilllmcnt  , récréa- 
tion , palTe- temps.  Lat.  Animi  re- 
crtath , çirif. 

HOLGAR  , V.  n.  Se  donner  du 
bon  tems , ne  rien  faire , fc  repofer. 
Lat.  Quiefetrt. 

Holgar,  fignificnuflîSe  réjouir, 
être  bien  aife , fe  divertir.  Lat.  Ank 
mkin  mTCore. 

* Dia  de  hc^ar.  Jour  de  repos. 

Holg.^b  , fe  dit  aufli  des  chofes 
inanimées  dont  on  ne  fait  aucun  uTa- 
gc.  Lat.  P’’acare. 

Hufl/’ufjt  u/led.  RcjomlTcR  vous. 

Refr.  HMi^ne  un  poco,  mas  hilo 
mi  co^.  Ce  pros'erbe  lignifie  qu'il 
faut  lavoir  fc  repofer  à tems. 

HüLGADO  , DA  , part,  pttjf.  du 
Tcrbe  Uolg.tr  dans  fes  acceptions. 
Repufé , ée , réjoui,  ie.  Lat.  J^uic- 
4us.  A Uhare  re/rdus , o , wn. 

HolGADO  , DA  , ai},  m.  £ÿ/. 
Ample , large , fpacieux  , qui  a beau- 
coup d'étendue.  Lat.  Amplus.  Laxus , 
a , um. 

AnJLtr  d efiar  bclgado.  Etre  à fon 
tife.  Lat.  Dii’itiù  aA^ert.  * 

HOLGAZAN  , / m.  Vagabond  , 
faincatit , oitif  *,  batteur  de  p.ivé  , 

}ui  ne  penfe  qu'à  fe  divertir.  Lat. 
rtcTs.  Df/tt , iiif.  l'^agabunJus. 
HOLGAZANEAR,  v.  w.  Fainéan- 
ter , être  fainéant , ne  rien  faire  du 


tout  L.lt.  Otiari. 

HOLGAZAXERIA, //  Fainéan- 
tife  , oifis’cté , pardTe.  Lat  D^/dia. 
Inertin.  I^îavia  , /t. 

HOLGAZAR  , v.  n.  le  même  que 
fk^azancar.  Le  premier  cil  peu  ufi- 
té. 

HOLGIN  , NA  , ni/,  m.  ^ /. 
le  même  que  Hfd'icero. 

HOLGüN , / r«.  Homme  qui  ne 
cherche  que  fon  plaifir  , & à fe  di- 
vertir. Lat.  Hom<)  Utus  hihiris. 

HOI.GOKIO  ^ f.  m.  Terme  bur- 
Icfqiie  &.  familier.  Joyc  , gaieté  , 
rcjoutfiiincc , allégrcffc.  ï.at.  im.e, 
arutn, 

HOLGUETA , /.  /.  le  même  que 
JIckura. 

HOLGURA,  / / Fête.  Jivertif- 
fement  champêtre.  Lat  /V/?ww,  /. 

Holgura  , fc  prend  aufli  pour 
Largeur,  ampleur.  Lat  Ziw/ar , 
atis. 

HOLLADURA , /.  f.  Terme  hors 
d'ufage.  L’aélion'ile  fouler  aux  pieds 
quelque  chofe.  IWwukatio  y mis. 

HOLI.AR,  V.  tt.  Fouler,  prefTer 
quelque  chofe  en  marchant  delTus. 
Lat.  Coïicw/carf. 

Hollar  , fc  dit  au  figuré  pour 
Ahhattre  , humilier  , méprifer,  dédai- 
gner. Lat.  CaU'orc.  VonasU-urcm 

HOLLADO  , DA  , p<nt..,paf.  du 
verbe  UoUiir.  Foulé,  ée,  abatu,  ue, 
humilié,  c.  Lat  Coneukatus  y a,  usa. 

HÜl.LEJO  , /.  m.  ColTe  , goulfe . 
pcUinile  qui  couvre  les  fruits  &:  les 
iegaïmes.  Lat  FoUicuhsty  i. 

HOLLIN  , f.  m.  Suie  de  chemi- 
née. Lat.  Futfiro , inis. 

HOLLIMENTO  , ta  , adj.  m. 
Ûf  /.  Terme  hors  d’ufage.  Plein,  ne, 
couvert , te  de  fuie.  Lat  FuUginofm , 
a,  um. 

HüLOCAUSTO,y.  w.  Holocau 
tct^facrificc  dans  lequel  on  confom- 
me  entièrement  rholtic  par  le  feu. 
L.it-  Uolocauftum , i. 

Holocalsto.  Hülocauftc,  fe  dit 
figuréraent  pour  Victime.  Lat  /"xe- 
tisua.  Uojlia  , 4*. 

HO.MARKACHE  , /.  m.  le  même 
que  Aîdwracht. 

HOAU3RACHO , w.  Terme  peu 
iifitc.  Homme  f(»rt  & robude,  grand 
homme , gros  homme.  Lat.  Uomo  pro- 
ctvHi  ohefsa.  • 

HOMBRE  , f.  m.  Homme  , ani- 
mal rail'onnablc.  Lat  Uomo  , inss. 
Vif , ri. 

Fs  muy  bombrt  , es  %>aliente.  Il  cil 
vaillant,  il  eft  brave,  il  cft  coura- 
geux. l^t.  FalU  jlrtnuus  efi. 

Hombre.  feditnuili  pour  Sujet, 
valTal  : il  etoit  fort  ufué  autrefois 
dans  cette  acception.  Lat  S'ubdk 
tus  i L 

Hombre.  C*cH  ainfi  que  deux 
hommes  s'appellent  lürfqu'iîs  fe  que- 
rellent 
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Hombre.  Homme  , fe  dit  pour 
Mari  , lorfque  c'cll  la  femme  qui 
parle.  Lat.  Fir. 

Ex.  A/ï  hombre  hho  tjio.  Mun 
mari  a fait  cela. 

Hombre.  Hnmhrc , fignilic  ati 
feu  de  l’Hombre , celui  qui  lait  joiicr. 
I-at  Lufar  y erit. 

Hombre  ilr  armas.  Homme  d’ar- 
mes , Gentilhomme  qui  combattnk  à 
cheval  arme  de  toutes  pièces.  Lat 
Ctstaphracîus  ctiurs  , itis. 

Hombre  de  bien.  Homme  de  bien, 
honnête  homme.  I.at.  Fîr  prvhus. 

Hombre  de  chapa.  Voyez  Chtpa. 

Hombre  de  des  caras.  Voyez  Ot- 
ra. 

Hombre  de «qtoctei.  Homme  d’af- 
faires , Banquier.  Lat  rubticanus , r. 
Kegociator , oriV. 

Es  hombre.  C'eft  un  grand  hom- 
me. Lat.  Fir  clarus  ejl. 

Fs  yn  Ivmbre.  C’eft  un  homme 
fait  Lat  Jam  adoln>it. 

Ihcerfe  hombre  , au  jeu  de  l'Hom- 
bre  , c'eft  faire  joiicr.  Lat  In  luda 
chartnTSxm  pUiarum  Ÿ^xcipuas  partes 
ogere. 

No  hiù  hombre  cm  hombre.  Ds  ne 
s’accordent  point  Lat  Omnts  d\£k 
detst. 

,No  fereis  hombre  para  ello.  VouR 
n'étes  pas  homme  à le  faire  , vous 
êtes  trop  poltron.  Lat  Alinivii  ui 
vir  confions  eperaheris. 

No  tour  htmbre.  N’avoir  ni  pro- 
teélion , ni  appui.  Lat.  Hominem  no» 
hahere. 

OUt  la  cafa  h hombre.  Etre  le  maî- 
tre chez  foi.  Lat.  Firstm  fe  prxfiare. 

Set  hombre  de  fu  palabra.  Etre  hom- 
me de  parole.  Lat.  Frcmijfis  fiare. 

Téf*  mtty  /vmêrr.  Etre  brave,  vail- 
courngeux.  Lat  Firum  ejfe. 
Refr.  Golpc  de  cdnre  no  ynaio^hùtmt 
bit.  On  fe  confolc  aifément  d'un  ac- 
cident dont  ü réfuitc  quelque  avan- 
tage. 

Refr.  Aluchas  veces  Uct*a  el  hottu 
hre  à fu  erfa  cofa  cm  que  lîare.  On 
fait  fouvent  des  chofes  dont  on  ne 
tarde  pas  à fc  repentir. 

Refr.  No  tcdos  fon  hoinbres  brs  que 
we.w  en  la  parei.  On  ne  mérite  le 
nom  d'homme  qu'autant  qu’on  agit 
en  homme. 

Kefr.  /Vf/  Crfas  hacea  ai  hombre 
medrar  , csencta  mar  y Cqfa  ReaL 
L'Etude,  te  Cummercc  S:  la  Guerre, 
font  les  trois  voyes  pour  ^ire  for- 
tune. 

.Trr  hombre  para  todo.  Etre  homme 
à tout  faire. 

HO.HBREAR,  v.  n.  Faire  effort 
avec  les  épaules  pour  foutenir  ou  pour 
tirer  quelque  chofe.  Lat  Usanerk 
ferre. 

Hombrcar.  Vouloir  aller  de  pair 
avec  celui  qui  eftaii-dcffus  de  nous. 
Lat  Clan  fuperioubus  ctrtarc. 

N 2 Hom- 


C,  I un- 

m 


Diyü 
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Hombr  E AK  , dans  le  fens  moral , HOMF.NAGK  , / m.  Hommage»  province  de  la  Rioxa.  fond. 

Vouloir  s cg.iler  à autrui  <|uant  aux  ferment  de  fidélité  que  doit  foire  tout  la  lie  qui  relie  dans  un  raifilMU  oti 

qualités  perfonnclles.  Lat  DMbuf  Vaiïhl  qui  poIDde  un  fief , au  Sci-  il  y a eu  quelque  liqueur.  Lat.  Fex , 

cun  aiîqu^  certare.  gneur  dominant.  Lit.  Hatnafrium  ^ U.  ch. 

Hombrfak.  Faire  l’homme  , fc  Terre  de  hytncmige.  Tour  d’une  HONDAZO , / w.  Coup  de  frou* 

dit  des  enfiîns  qui  veulent  palTcr  forterefle  dans  laquelle  celui  qui  en  de.  Lat.  Fstnd^  jaüus  » 
pour  tels.  Lat,  l’irum  Je  oHn:dere.  ctoit  Gouverneur  s’obligeoil  par  fer-  HONDERO,  f.  »«.  Frondeur,  qui 
HOMBRECILLO  , o IIombre*  ment  delà  défendre  de  tout  fon  pou-  jette  des  pierres  avec  une  fronde.  L. 

7ULL0  ^ f.  m.  dim.  Homme  de  pc-  voir.  ï,at.  turris  ^ h.  Funâihularius  ^ ii. 

titc  taille,  & qui  n‘a  aucun  mérite.  HOMICIANO,  f.  tn.  le  même  que  HONDILLOS  , f.  m.  Fond  , pié^ 

Lit.  Hwimchy  mit.  Ihmfciàa.  Ce  mot  cil  peu  ufité.  CCS  de  drap  ou  de  toile  dont  on  fait 

HoMBRCClLi.ns.  Hoiibtun,  pl.in-  HOMICIDA  , f.  m.  Homicide  , les  cntrcaiilTcs  des  culottes,  des  co« 

te  qui  entre  dans  la  bière.  Lat.  Lu-  meurtrier.  Lat.  Homicide , «r.  Icqons.  Lat.  Interfttnoralia , ium. 

fîsi  fâlUlarius.  HU.’VIICIDIO  , f.  tn.  Homicide  , ,HONDÜ,  DA,  adj.ut.  ^ f.  Pro- 

HOMBRILLO , f,  m.  Epaulette , meurtre  , adion  qui  caufe  l.i  mort  fond  , onde , qui  eft  creux  , qui  a 

fctitc  bande  de  toile  qu’on  met  fur  d'autrui.  Lat.  Homicidium^  ii.  de  l'ctcndiic  en  bas.  Lat.  Profuuius. 

épaule  de  la  chemife  pour  la  ren-  HOMILIA,//.  Homélie.  Ce  mot  AUus  ^ c,  uin. 
forcer.  Lat.  Stubucul»  huinens  aJttU  fignifioit  originairement  Conférence  Hondo  , le  dit  d'im  terrain  qui- 

hradea  , «e.  ou  Affcmblec  , & eniiiitc  il  s'eft  dît  bailTc,  & qui  cR  plus  bas  que  le  ref- 

HOMRRO,  / m.  L’Epaule,  par-  desfermoiiî  & des  exhortations  qu’on  te  de  la  campagne.  Lat.  hnus  , a , 
tic  du  corps  animal  i il  fc  dit  des  foifoit  au  ]K'uple.  Lat.  Homilia  , a.  um. 

hommes  comme  des  bêtes  à quatre  Homilias.  Homélies,  fe  dit  des  Hondo,  fe  dit  figurément  pour 

pieds.  Lat.  Humerus , i.  Icqons  du  Bréviaire  qu'on  chante  à DifRcile , fubtil  & profond.  Lat  Al- 

A bombros , adv.  Sur  les  épaules , l'Eglife  au  troiftéme  nodume  des  tui.  Profundus , a , um. 

fur  le  dos.  Lot  Humeris.  Matines  pour  l'explication  de  l’E-  HONDüN  y f.  m.  Le  fond  d'un 

Enct^er  hthomhrot.  SciTcr  les  épau-  vangilc  du  jouir.  Lat.  HomiUx.  vailTcau  , d’un  panier,  tVunc  corlxul- 

Ics,  cxprclîion  par  laquelle  on  don-  HOMIl.IARIO , /.  »«.  Terme  hors  le,  d'une  bouteille,  d'un  plat  & de 
ne  à entendre  qu'il  n'y  a plus  de  rc-  d'ufage.  Recueil  d’homélies  , ou  de  toute  autre  ebofe.  Lat  Funiian, 
mèdo*  à une  chofe  , ou  qu  elle  n'efl  fermons.  Lat  Ifotniliarwn  liber.  hnum  , t. 

pas  foifable.  Lat.  Humera  cjttty(A>e-  HOMILISTA  , f.  m.  Qui  compo-  Hondok  , fe  prend  pour  Creux , 

rt , ut  J^num  imj^qÿsbiUtath  y t'el  Aif-  fc  des  Homélies.  Ce  mot  eft  peu  cavité,  endroit  profond.  Lat  Pro- 

. Jicultitis.  ufité.  Lat.  Umniliarum  feriptevy  arts,  fundum.  Cavuin  y i. 

Etcegerfe  de  bomhra.  Serrer  les  HOnilXICACO,  / m.  Homme  la-  Hondon  , fignific  auflî  le  trou 
épaules  , pour  itirc , haulTcr  les  épait-  che  , pulUlanime  , & de  mauvaife  d'une  aiguille.  Lat  Foramen , inh. 

les,  foqon  de  nier  cc  que  nous  f«.a-  mine.  Lat.  Jhmo  uaud,  HONuONADA  , /./.  Creux,  or- 

sons,  ou  ce  qu'on  nous  demande.  HOMOGEKEIDAD , //,  Unifor-  nicre,  raviif,  folle,  terrein,  chemin 
L.it  Abnuere.  Renuerc.  mité,  ou  rclTemblancc  des  parties  rompu,  creux,  profond.  Lat. 

Lln\rr  en  bombros.  Porter , élever  comparées  les  unes  avec  les  autres,  dum.  Catntm , /. 
quelqu'un  fur  les  épaules  , phrafe  Lat  Homozeiieitas , ath.  HONDURA  , /.  f.  Profondeur, 

pour  exprimer  le  cas  qu’on  foit  d’u-  HOMüGENEO,  NEA  , a*(r.  m.  fcf  Lat.  Absiido  y inh. 
ne  perfoimc.  Lat  Extoüere.  Laudibus  f.  Homogène.  Terme  de  Philofophic.  Alcterfe  tn  hmduras.  S’engager 

txtMere.  Compofé  de  parties  fimilaircs  , ou  dans  des  matières  dilficilcs  & épincu- 

Lkvar  r?»  h'rmbros.  Epauler  quel-  de’  fcmbUblc  nature.  Lat  Hcincgf.  les.  Lat  Se  impedire. 
qu'un  , l'affidcr  , le  fccotirir.  L^k  vus , a , uni.  Im  Ifondw  u de  un  pozo.  La  profors- 

J:n>are.  Fuvrre.  HOMOLOGO,  GA,  adj.m.^f.  deur  d’un  puits. 

La  imfmo  es  acue/las  que  ni  Inmtbro.  llomologuc  , fcmblable  à un  autre  La  totuûera  de  un  rio.  La  profon- 

Ccl.a  revient  an  m;me,  c’dl  U me-  parle  nom,  le  rapport,  & le  lieu,  deur  dune  rivière, 
me  cliofc.  Lat.  J^uocumque  modo  itietn.  Lat.  Homologus , u , um,  Ij*  bondwa  de  una  bodega.  La  pro- 

Paner  el  h^mbro.  Donner  tous  fes  HuMOtuGOS.  On  appelle  ainfi  en  fondeur  d’une  cave, 
foins  à «ne  chufo.  Lat.  Alanibiu  pc-  Logique  les  termes  qui  fignificnt  un  HONESTAD,  /./.  le  meme  que 

dihi/que  ctmari,  meme  nom.  C'cR  le  même  que  Equi-  Hcneflidad.  Le  premier  eft  furonné. 

HOMBRON  , /.  m.  augm.  Grand  wco  en  Caftillan.  HONESTA.MENTK  , adv.  Hon- 

K>mme  , gros  homme,  homme  puif-  HONDA,  /.  f.  Fronde,  înftm-  nctement  , d'une  manière  honnête, 
font  Lat.  Homo  prectrut  , robisfim.  ment  qui  fert  à jetter  des  pierres.  Lat.  JloneÛè.  Decori. 

figurément  Grand  homme,  hom-  Lat  Fitnda^  it.  HONESTAR  , v.  a.  Faire  hon- 

me  diftingué  par  fo  vertu  , par  fes  Tirar  piedras  con  la  hrmls.  jettet  ncur  , honorer  , accréditer  , mettre 
tn*ens.  Lat.  tir  magnus.  des  pierres  avec  la  fronde.  en  crédit , élcs'cr  en  dignité.  Lat 

HOMBRUNO  , NA  , adj.  m.  Çff  f.  Hokda  , en  terme  de  Marine  , ILmore  afftetre. 

Terme  buricfque.  Viril,  oui  appar-  Guindalc,  manœuvre  qui  fort  à mon-  HoNESTAK  , fignific  auHî  Pallier 
tient  k l'homme.  Lat  tifiiis  , c.  ter  & à dcfccndrc  l’Artillerie.  Lat.  une  adion , h prendre  du  bon  ç6té , 
AL'ifcuiinui  y a , um.  Toruientariui  rudens.  cxnifcr  , difculper.  Lat.  Exctjare. 

Hombbl’NO.  Qui  appartient  aux  HONDAMENTE,  adt'.  Profonde-  Purgare. 
épaules.  I^t.  Ilumeralis  , e.  ment  , d’une  manière  creufe  & pro-  HONESTADO  , da  , fart.  pa£l 

Ohr  ho’ubrufio.  Oileur  de  gouffet.  fonde.  Lat.  Prefundi.  Altè.  du  verbe  Ihnejlar.  Honoré  , ée.  Lat 

HOME  Ml.  le  même  que HondamENTE,  fignifie  au  figu-  Hoti’rre  aJJ'eHus.  Purgatus  y o,  «w, 
bff.  Cc  mot  eft  inulité.  ré.  D'une  manière  délicate,  avec  HONESTIDAD,  ÿ# /.  Homicteté, 

HOME'wlLLO  , /.  »i.  Vieux  mot  bcaucoini  de  profondeur,  de  fukîilité  pureté  de  imrurs  , décence  , modef- 
CaftilUn  qui  figuifie  Noife , qucrcl-  éî:  de  pénétration.  Lat  Pro/nndè.  Al-  tic  , bicnféancc  dans  les  paroles  & 
le,  débat,  rancune,  inim*tté.  Lat.  ti.  dans  les  aélions.  Lat.  Honêjlasy  atis. 

iniinicitta  , a.  Jurgium , i'#.  | HONDARRAS  f /.  /.  Terme  de  U LRiO  um  , i.  Pudidtia , <c. 

Hone- 
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Ho^jestidad  , fc  prend  aufli 
^ur  Moilcftie , pudeur , continence. 
Lat.  Ptidicitia,  Puior. 

HüKESTO,  TA  , adj.  m.  l<f  f. 
Hôniûte  , cc  qui  mérite  de  reftime, 
«le  U louange  « qui  clt  fclunlcs  bon- 
nes mœurs  , coiiforn^  à l'honneur  & 
à la  vertu.  Lit.  Ihnejim.  Dectrus  , 
A , um. 

Honesto.  Honnête  , fc  prend 
pour  Moiiefte , vertueux , challc.  L. 
Jlciirfiui,  Pttâicus  , a , um. 

Honesto.  Honnête,  fe  dit  auin 
pour  Julie,  raifonnablc , en  parlant 
«lu  prix  de  quelque  cliofe.  Lat.  7^/^ 
tus.  Æquus  , a , usfs. 

Pofona  hmefla.  On  appelle  ainfi 
certains  Officiers  de  l'Inquintion  qui 
l'crvent  de  témoins  dans  les  procedu- 
res. 

HONGO , f.  m.  Champignon , fruit 
qui  fort  de  la  terre  de  lui  • même  , 
lans  femer  , & en  peu  de  tems.  L. 
/'mh^us  , i. 

HongO  , cft  auflj  une  cxcroiflan- 
cc  qui  fort  de  l'écorce  des  arbres  , 
dont  on  fait  l'amadou.  Lnt.  Fw^us. 

HONGÜSO  , SA  , iuh.  M.  ^ /. 
Fongueux  , eufe  , poreux  , ciifc  , 
fpongieiix  , cule  , plein  de  pores 
comme  le  champignon.  Lat.  Fungo- 

fus  , U , WM. 

HOXOR,  f.ttt.  Honneur,  gloire, 
marque  cxtcricnre  , par  laquelle  on 
fait  coruioitre  la  vénération  ik  le  rcG 
ped  ^u'on  a pour  le  mérite , & U 
dignité  de  quelqu'un.  Lat.  iloncr  , 
orif. 

Hokor  , fe  prend  fouvent  pour 
Réputation  , éclat  qu'une  maifoii  a 
«equife  , ou  qu'on  a mérité  par  quel- 
que adion  iUiiRrc.  Lat.  Ih*Ks.  Fa- 
»/.(  • <c. 

Honok.  Honneur  , fc  dit  auflî 
de  ta  chofe  qui  honore  , qui  ilonne 
de  U gloire.  Lat.  Gloria. 

Honor.  Honneur,  fe  prend  aufli 
pour  Chaflcté  , vertu  , pudicité.  L. 
Pudor  , rii.  PudUitia  , <r. 

Hong  R.  Honneur,  fc  prend  auHi 
pour  Dignité  , Charge.  Lat.  Hm^r. 
Diptitas. 

kx.  Fl  henor  dt  tm  evtfUa.  La 
dignité  d'un  emploi. 

Honores.  On  dit  aufli  des  per- 
fonnes  qui  n’ont  qii'uu  lîmple  ti- 
tre , qu’ils  pofledent  leurs  emplois 
«d  bonoTts. 

Stneras  de  hsnor.  Dames  d'houocur. 
Lat.  N-jnormar  fgsnin.e. 

Refr.  Ilkifpni  con  foi  , ha  honor. 
Pour  rJudif  dans  les  aSàircs , il  faut 
s’y  prendre  a tems. 

Honorable  , «4?.  ir«wr  tn-m. 

Honorable  , qui  c(l  digne  d'étre  ho- 
noré , qui  mi'ritc  de  l'honneur , du 
refpcd,  des  louanges.  Lat.  llçnormt- 
dio  , a , um. 

HONORABLEMENTE,  adr.  Ho- 
norablcmcut , d'une  mauicre  hou^ 


I rable.  Lat  HonoriJîcK 

HONORARIO  , RlA  , nJ*.  m.  £5'/. 
Honoraire,  qui  procure  de  l'hohneur. 
Lat.  Ilouorarius  f a ^ um. 

Honorario.  Honoraire , qui  pof- 
fcilc  quelque  titre,  quelque  qualité 
feulement  par  honneur  , lans  aucun 
émolument,  & aucune  charge, 
ni  adminülration.  Lat.  Ilonoraritan 

UtUftUS. 

HOKORIFICAMENTE , adv.  Ho- 
norablement , avec  honneur.  Lat. 
Jlonorifci. 

HONORIFICENCIA,//  L'adion 
d'honorcr  i c'eil  un  mot  purement 
Latin.  Lat.  Jlmor  ^ tris. 

HONORIFICO,  CA,  odr.m.  f. 
Honorifique , qui  donne  de  1 donneur. 

’ Lat.  llmorifcus , a , «iw. 

HONkA , /.  7 Honneur,  rcfped 
qu'on  rend  A la  vertu,  i la  dignité 
& au  mérite  de  quelqu'un.  Lat.  /{t- 
nor , ris. 

Honra.  Honneur,  fc  prend  auffi 
pourreflimc&  la  réputation  qu'on  a 
acquife.  Lat.  Decus,  Fatna. 

Honra,  fc  prend  auOi  pour  Ch.if- 
teté,  pudeur,  virginité,  pudicité.  Lat. 
Pudor , ris , Pudidth , 4*. 

Hon'RA,  fc  prend  auflî  pour  Grâ- 
ce, bienfait  accordé  , ou  regu.  Lat 
6Viir«'a , ^ut'^r. 

Honra  S.  Ftincraillcs  , obfequcs. 
Lat.  Extqsn*,  arum. 

ReFr.  Honra  y provecho  no  cahot 
en  un  fuco.  L’honneur  & l'intérct 
ne  s'accordent  point  cnfcmble. 

HONRADA.MENTE,  adv.  Hono- 
rablement, avec  honneur,  d'une ma- 
I niérc  honorable.  Lat  Henorifid^  De- 
[ cori. 

Honradimente.  Comme  il  faut, 
très  biai  , parfaitement,  en  galant- 
homme,  galamment,  vaillamment. 
Lat.  Honrtli , ProbiTy  Ucoori. 

HONR.ADEZ,  f.  f.  Sorte  dépeint 
d’honneur  qui  oblige  un  honnête 
homme  à remplir  fes  devoirs,  & à, 
tenir  (a  parole.  Lat  Sativa  proHtü, 
x*ti  boaitas.  I 

HONRADISSIMO,  ma  , ad/,  m.  £r»  ' 
f.fipoL  Très  honorable,  1res  hon- 
nête. Lat  HGtUfrifctntiiFmus , o , j 
um.  I 

HONRADOR , f.  m.  Celui  qui  ho- 
nore, qui  récompenfe,  çui  protège,  j 
Lat  CuUor , Ohfers.>atar , cris.  | 

HONKAR,  r.#  Honorer,  donner 
des  témoignages  de  rcfpccl,  de  fou-] 
million,  de  vénération,  d’efUme.  Lat.  ' 
Honore  a£i:ere. 

Honrar.  Honorer,  favorifer,  pro- 
téger quelqu’un  ^ lui  accorder  fou 
amitié,  fon  eflime.  Lit  Coiérr,  Oè- 
/hvare. 

Honrar,  lignifie  auflî  llluflrcr, 
ennoblir,  donner  de  l'éclat  Lat  /&</'- 
trare^  Décor m-e. 

Honrar.  Honorer,  gratifier  de 
quelque  iH)ilc , ou  emploi  honorable. 


Lat . Honores  conferre. 

Ex.  Su  me  honro  con  tal 

empUo.  Sa  Mafcflé  m’a  honoré  d’un 
tel  emploi. 

Honrar.  Honorer,  loticr,  applau- 
dir. Lat.  M.tptijkarc , laudarc. 

HONRADü , OA  , P^^jT' 
verbe  Honrar  dans  les  acceptions. 
Honoré  , ée.  Lat  Honore  ajfcàus , 
um. 

'Honraoo.  Honorable,  vénérable, 

iui  mérite  l’eftimc  de  tout  le  monde, 
at  Honore  dignus , a , uni. 
Honxado,  fc  dit  de  Ce  qui  cfl 
parfaitement  bien  exécuté  eu  fon  gen- 
re. Lat.  Hmarui. 

Honrado,  fc  dit  aiiffi  dhm  hom- 
me d'honneur  & de  probité.  Lat.  Uo 
nus , Pti^us  , a , wn, 

Honrado,  fc  dit  par  ironie  «l^mc 
tète  légère,  qui  ne  vaut  pas  grand’ 
chûfc,  d’un  lin  matois.  Lat  dJîutuSf 
CaUiduf , a , um. 

HONRILLA,  yiy.  dxm.  de  Honra, 
Faux  point  d’honneur  qui  nous  empê- 
che d’agir.  I.at  Pudor  ^ ris. 

HONROSAMENTE,  adx>.  le  mé- 
me  que  Hmradamente. 

HONROSISSIMO , m.a  , adj.  m.  £<f 
f.fuperl.  Très  honorable.  Lat  Ho^ 
norifeentifonut , «r,  um. 

HONROSO,  sa  , adj.  m.  ^ f.  Ho- 
norable, honnête,  décent  Lat  Ho^ 
ncjlns  , a , uw. 

Honroso,  lignifie  aufli  Jaloux 
de  fon  honneur  & de  fit  réputation. 
Lat.  Honoris  tenax. 

HONRUDO,  DA,  «nJy.m.  0*  f.  E.v- 
j trémement  jaloux  de  coiiferver  fa  ré- 
putation & fon  honneur , & de  rem- 
plir les  devoirs.  Lat  Honoris  tena^ 

HONSARIO,  f.  m.  le  meme  que 
Cut'jdor.  Cc  mot  n’cll  point  ufité. 

HOKTANALES , 7 >«.  Fêtes  que 
l'on  célébroit  en  l'honneur  des  puits 
& des  fontaines,  que  l’on  couronnoit 
de  fleurs.  Lat.  Fontanaliûj  ium. 

HüPA,  /./.  Sorte  de  tunique  fer- 
mée , en  forme  de  foutanc.  Lit.  21«- 
m:c>c  genus. 

HüPAL.ANDA,/ f.  Longue  queue 
que  les  Prêtres  & les  écoliers  por- 
tent à leurs  fuutanes  : U fe  dit  aufli 
de  celles  que  les  Dames  portent  au 
bas  de  leurs  robes.  Lat  CasuUtu 
paUa  , X. 

HOPEAR,  f.  ».  Remuçr,  branler  • 
la  queue , fe  dit  des  animaux , fur- 
tout  du  renard , lorfqirtl  cil  pourfui- 
vt.  Lat.  Caudaut  movere. 

H0P0,7  m.  (Xücué  bien  fournie 
de  poil.  Lat  C'a««C«  pii<i/U. 

Hopo,  en  jargon.  Collet  d’un 
habit , d’un  manteau.  Lat.  rpJHs  ccl- 
lare , it. 

Seguir  tl  hopo.  Suivre  quelqu'un  h 
la  pille,  courir  après  lui.  Lit. /'«y/;- 
giü  i»J:/!cre. 

Sudar  fl  hopo , fe  dit  pour  marquer 
N 3 la 
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li  peine  & le  travail  qu'nnc  chofc 
coûte  à exécuter.  Lat.  Longi  it^fu- 
Aare. 

Volwr  fl  hoj>9.  Montrer  les  ta- 
lons, gagner  aux  pieds,  s'cnfiitr.  Lat. 
Terf^ii  vertere. 

HOdÜE , / w.  le  meme  que 

horo'iffif. 

HOKA,/.  / Heure,  mefure  de 
tems , qui  cft  U vingt  - quatrième 
partie  du  jour  iuturel.  Lat.  //vra, 
<c. 

IIoRA.  Heure  , fignific  awiTi  le 
tems  convenable  pour  faire  quelque 
chofc.  Lat.  Hora, 

Ex.  Es  hora  ie  comer  y de  tru^ojar. 
Il  cil  heure  de  diner,  de  travailler. 

Hora.  Heure  , fc  dit  aulfi  du 
tems  précis,  d’une  affigoation.  Lat. 
Hora , Tcmfus , oris. 

Ex.  D:m<  V,  jUd.  hora^  fehakmt 
hcru  paca  jjue  bahlemos  à tratemos  dt  ta/ 
Uepntd.'ttCM.  AfTigncz  mot , Monlicur, 
une  heure  où  nous  puiûions  parler  de 
cette  aifairc. 

Hora.  L'hcnrc  à laquelle  on  croit 
que  J.  C.  cH  monté  au  ciel , lavoir 
entre  midi  & une  heure. 

Hobas.  Heures:  on  appelle  ainfî 
les  livres  de  prières  qu'on  porte  à 
l'Eglife.  Lat.  Precum  liber  ^ ri, 

Hora.  Heure,  cft  aufll  une  me- 
ftirc  de  chemin  chez  la  plupart  des 
N'.itîuns.  Lat.  Iter  unius  hor,t. 

lloRAS  Canonigas.  Heures 
Canoniales , celles  que  les  Chanoines 
dil'cnt  su  Chœur.  Lit  Hor.e  (’a- 
nanic^e, 

Hoeas  Judaicas.  Heures  Ju- 
daïques, ou  Phnétaircs.  Lat  Hor,t 

lioRAS  MEKORES.  Petites  heu- 
res. On  appelle  ainG  Prime,  Tier- 
ce, Sexte,  Noue.  Lat  I/orae  diur~ 
tue. 

A hiumt  hora.  A bonne  heure,  adv. 
dont  on  fc  fert  pour  dire  qu'une  per- 
fonne  arrive  d propos  pour  faire  une 
chofc. 

Ex.  A hnena  hora  vient  f',  Aid. 
Ji  eimcrt  corner.  Vous  arrivez  à pro- 
pos pour  diner.  On  s'en  fert  quel- 
quefois dans  un  feos  ironique , (xuir 
dire  qu’une  perfonne  vient  trop 
tard. 

A /il  hora.  adv.  A l’heure  même, 
incontinent  , à prefent,  à riuftant. 
Lat.  Hune.*  Alodo.  In  ipfa  hora. 

A tùdoi  htr'os.  toute  heure , 
fans  ceffe , toujours.  Lit  Continué. 

Sewper. 

UcTor  la  hora  >0/4  poflrcra  hora. 
On  dit  que  la  dernière  heure  de 
quelqu'un  cft  arrivée,  pour  dire  qu'il 
cft  prêt  d’expirer  ou  de  mourir.  L. 
^piritutn  extrcnmnt  ducere. 

Puca  Je  hora.  En  peu  de  tems  : 
e’tft  une  vieille  cxprclGon. 

déa  en  bnen  hora.  A b bonne  heu- 
jÿ  } foie , je  le  veux,  j'y  confens. 


Refr.  Ho  fe  gano’  Zaïnara  en  una 
hora.  Rome  n’a  pas  été  bâtie  daiu 
un  jotir. 

• HORA , adv.  contr.  de  Abora.  A 
préfent,  maintenant,  tout-à-l'heu- 
rc.  Lat.  Kstjjc.  Jaw.  Alodo. 

Mob  A,  Ggnlfie  auflj , Soit  Lat 
iïîT. 

Ex.  Todo  la  cowif  el  glotoH , hora 
fea  bueno  , hora  Jta  mala.  Ce  goulu 
mange  de  tout,  foit  bon,  foit  mau- 
vais. 

Ex.  Ptude  ftifrir  todo  lo  que  le  fU- 
cede  , con  aniino  y confiante  , 

hora  fea  profperoy  hora  adver/o.  11  fiip- 
portc  tout  ce  qui  lui  arrive  , il  a 
toujours  refprit  égal , foit  dans  la 
bonne  , foit  dans  la  mauvaife  fur-, 
tune. 

HORADAR,  ff.  Percer,  troiier, 
forer.  Lat.  Fodere.  Con/odere. 

HORAD.'\DO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Uoradar.  Percé  , ée  , foré  , 
ce  , troue  , ce.  Lat.  Confojus  , a , 
unt. 

Horadado,  OA,  fe  prend  aulTi 
en  mativaife  part  i car  Horadmlj  fc 
dit  pour  Bardache  ; & Horrndada 
pour  une  fille  qui  n'eft  plus  vierge. 

HOR.ADO  , J.  w.  Trou , ouvertu- 
re , qui  paflTc  de  part  en  part  : ü fc 
prciiit  par  cxtenüoii  pour  Grote,  ca- 
verne , cavité  foutcrrainc.  Lat.  fo- 
ramen., inis.  Antrum.  Vaverna. 

HORARIO,  ria  , «4/.  Vt.  £ÿ/. 
Horaire,  terme  de  Gnomonique,  qui 
fc  dit  des  cercles  qui  marquent  les 
heures  fur  les  cadrans  fulaires.  Lat 
lloTin  îuj  , a , um. 

HORCA  , f.  f.  Potence , gibet  de 
bois  où  l'on  pend  les  malfaiteurs. 
Lat.  Crux  , cis.  fxrca  , <r.  Patibu- 
Iwn  , 

lioRCA.  Fourche,  inftrumcnt  de 
bois  qu'on  attachoit  au  cou  des  cf- 
claves  Fugitifs  & des  criminels  , 
comme  une  marque  d’infamie.  Cette 
forte  de  fupHce  cft  encore  en  ufogê 
dans  la  Galkc  & les  Afturics.  On 
met  anüi  cet  infiniment  au  cou  des 
pourceaux  & des  ehvens  pour  empê- 
cher qu'ils  n'entrent  ilaiu  les  vignes. 
Lat.  Coiîarh  /«ivo,  4*. 

Horca.  Fourche  , outil  de  bois 
compofé  d'une  douille  & de  deux  ou 
trois  fourchons , dont  les  Inbotireurs 
fe  fervent  pour  di^ens  uiàges.  L. 
luna. 

Horca  de  <y«,  0 de  cetoUaj.  Tref- 
fc  d’aulx,  ou  d’oignons.  Lat  Cepa- 
rum  fureatus  refis  , is. 

Dcofitr  iKrca  y feuden.  Terme  ufité 
dans  les  Loix  & le?  Ordonnances  des 
Eaux  & Foréft  , lefqucUcs  enjoi- 
gnent , lorft^u’on  fait  une  coupe  de 
bois,  de  laifler  le  tronc  en  terre  avec 
deux  branches , pour  que  l’arbre  puif- 
fe  pouffer  de  nouveau. 

Alejlrar  la  horca  aatei  que  el  luger. 
MoüUer  le  avant.lc  village,  Ce 


dit  de  ceux  qui  fachant  qu’on  doit 
leur  demander  une  grâce,  allèguent 
d'avance  des  mauvais  prétextes  pour 
fe  difpcnfef  Je  racconlcr.  Lat  Auti 
ire  injkiaj. 

Senor  de  horca  y crtchilîo.  Seigneur 
de  haute  & baffe  jufticc.  Lat  Aleri 
inixîique  imprrii  domirus. 

Refr.  Piira  los  df/2ichados  fe  lha 
la  horca.  La  potence  n'eft  faite  que 
pour  les  malheureux. 

HORCA.JADURA,  / /.  L’entre- 
cuiflc,  ou  l'cntrc-jatube  du  corps  hu- 
maifi.  Lat.  Interfemocale  ^ is. 

HORCAJO , f.  PK  Collier  qu’on 
met  au  col  des  chevaux  & des  mu- 
les qui  labourent  ï.at.  0»Üirf,  is. 

HüKCATE  , f.  »«.  Collier  à l'ufa- 
ge  des  mules  Se  des  chevaux  qui  ti- 
rent un  chariot  , ou  une  charette  , 
l.at  Coüare , ù. 

HüKCHATA,  f f.  OrgeaJe.  T. 
de  Limonadier.  I^t  Hordeacta  poxio 
faccharo  ciovdi70. 

HORCON  , f.  tn.  aupn.  Grande 
fourche  : on  appelle  ainli  celles  dont 
on  fe  fert  pour  étayer  les  bronches 
d’arbres  qui  font  extrêmement  char- 
gées Je  fruit.  Lat.  Fukrum  bidens. 

HüKÜIATE  , /.  m.  Tilànc  d'or- 
ge. lait  Oriza,  «r. 

HORIZON  TAL , aJj.  iCune  term. 
Horifontal  , ale,  qui  cft  de  niveau 
à Thorifon  , qui  n’eft  point  incliné 
fur  rhoriiun.  Lot.  H jrizontalis  ^ e. 

Liwa  horhotttiil.  On  appelle  en  ter- 
mes d’Eferime,  ligne  horiluntaîc , cel- 
le qui  partage  l'homme  par  la  moi- 
tié. lait  y/<«ï2otf/a/ij  linea. 

HORIZON  l’E,  /.  w.  H-irifon  , 
grand  cercle  Je  la  fphêrc  qui  coupe 
le  monde  en  deux  parties , l'une  iu- 
périenre  & vifiblc , Se  l’autre  infé- 
rieure & inviüblc.  Lat  JJorizeu  , 
///. 

Horizoxte  Racional.  Hori- 
fon  rationnel,  ou  Aftrouomique ; c'eft 
un  plan  qui  paffe  pnr  le  centre  de 
la  terre , éc  qui  a pour  pulcs  le  Zé- 
nith & le  Nadir.  Lat.  Ilvrizon  ratio- 
naiif. 

Homzoxte  Sensible.  Horifon 
fentible  ; c’eft  un  cercle  qui  fépare 
la  partie  fripcricurc  du  ciel  que  nous 
voyons  de  i'inFéricurc.  Lat.  lUrizom 
fertjibilis. 

Hosizonte  Terrestre  o 
Geogbaphico.  Horifon  terrefire  , 
ou  Géographique  , cft  la  partie  de 
la  terre  , ou  de  la  mer,  que  nous 
pouvons  découvrir  de  nus  yeux.  L, 
Horizen  terrejhh. 

HORMA,  f.  f.  Forme  de  foulicr, 
de  chapeau.  Lat.  Forma.  AVrwu,  x, 

Horma.  On  appclloit  autrefois 
aîufi  une  murai  lie  de  pierre  fans  au- 
cun mélange  tic  chaux  , ni  de  ci- 
ment. Lat.  Paries  ex  faits  lapidibus. 

Hallar  la  b^rmn  de/u  zapate.  Trou- 
ver une  forme  à foa  ibulier,  c'eft- 
à-dire. 
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à-<Hre,  trouver  ce  qu’on  chcrchoit, 
cc  qu’on  Jdiroit.  Lat  l’otU  frui. 

JitUlar  Li  korma  de  fu  z.Tjw/fl. 
Trouvera  qui  parler,  troin'cr  chauf- 
fure  à fon  picil.  Lat.  Fartm  mtneifei, 
Horma  de  Zafiacro.  Forme  tic  Cor- 
doimicr.  * 

Horma  para  hacer  jombreros.  For- 
me lie  Chipelicr* 

HüRMt,NTO,yi  w.  le  meme  que 
Fermento^  à Icvadiera.  Cc  mot  n'eft 
plui  utité. 

HüRiMERO  , / w.  Formier  , ou- 
vrier qui  fait  des  formes  & des  ta- 
lons de  fouliers.  Lat.  l'armarutn  ofû 
fex , icis. 

•IIORMIGA,  f.  /.  Fourmi  , petit 
mrecle  que  tout  le  monde  comioit. 
I*it.  Formica  y j9. 

Hor.migas  , en  jargon.  Des  à 
jouer.  Lat.  Tejjèr«t,  arum. 

HOR.HIGO , / w.  Sorte  de  ra- 
goût fait  avec  des  aveUincs  pilées, 
de  h croûte  de  pain  & du  miel. 
Lat.  Condimmti 

Hosmigos.  GroQe  farine  qui  rc- 
fte  dans  le  tamh  , ou  le  fut.  Lat. 
griOTii/i , or«w. 

HORMUîON,  f.  m.  Mortier  fait 
avec  lies  petits  cailloux,  delà  chaux 
& du  bitume.  I.at.  C.tmenii  genni. 

HORMIGUEAR , v.  n.  Fourmil- 
ler , fe  dit  d’un  certain  picotement 
entre  cuir  & chair,  qu’un  fent  quel- 
quefois , principalement  aux  piuls 
& aux  mains , quand  on  a la  cram-  j 
pc.  Lat.  Prurire. 

Hormiguear.  Se  remuer  , fe 
mouvoir,  être  toujours  en  agitation,  I 
ed  mouvement.  Lat.  Farmicxc. 

HoRMlGt'L.AR,  en  jargon,  Voler 
des  chofes  de  feu  de  v^cur.  Lat. 
jFurai*j.  Raperr. 

HOR.MI1ÎÜERO,  m.  Fourmil- 
liérc  , lieu  où  naifîcut,  où  s'afTem- 
lient  , où  fe  tiennent  les  fùurmis. 
LaL  Fernucarutn  cubUe,  «. 

Hormiguero.  Figur.  Fourmiî- 
liére,  grande  quantité  de  monde  cn- 
Icui'ole.  LaL  AJiumtia , 
Hormiguero,  liguiHe  en  jargon 
nn  Voleur  qui  dérobe  des  b.îgntcÜes 
& des  chofes  de  peu  de  valeur.  Lat. 
Fur  , éi. 

HORi’VUCUtLLA,/  /.  dtm.  Peti- 
te fourmi.  Lat.  Portas  fontiica  , a-. 

HOR.MIGUILLO,/.  w.  Efptcc  de 
teigne  qui  vient  aux  pieds  des  che- 
vaux & des  mulets  , & qui  leur 
ronge  la  corne,  on  le  fibot  Lat.  In 
iPtguUs  jut/}e':farum  /ernticatio  , onit. 

Hormiguillo.  On  appelle  ainfi 
en  termes  de  guerre  un  nombre  de 
foUlats  rangés  fur  U meme  ligne, 
qui  fe  donnent  les  matériau.x  de  m.ain 
en  main.  Lit.  AFlumM  in  J^ccicm 
Jinmearum  lahor, 

HOR.^lILLA  , f.  f.  dim.  Petite 
forme,  petit  moule j ou  modèlî*  L. 
i).rm  $xigU4y 


HOFNABEQUE , /.  m.  Terme  de 
Fortification.  Ouvrage  à corne.  LaL 
Opus  comutmn. 

HORNACHO  , f.  m.  Excavation 
que  l'on  fait  dans  les  montagnes 
pour  en  tirer  de  la  terre  ou  certains 
minéraux.  Lat.  Çavus  y 'vtlcavumy  i. 

HORNACHUELA  , /.  /.  Trou , 
creux  qui  fe  f^t  dans  une  muraille. 
LaL  Cavus.  Il  fignific  à peu  prés 
la  même  chofe  que  Hornad'o. 

HORNADA  , r / Fournée  , le 
pain  qui  remplit  le  four  à chaque 
fois  qu'on  le  chauffe.  Lat.  Pana  unà 
furm  iüati. 

HORNAGE  , / w.  Fournage,  ce 
qu’on  paye  pour  la  cuite  du  pain 
dans  les  fours  banaux.  Lat.  Fttmo- 
rum  mercfi  pro  fane  coquendù  frxfti- 
ta. 

HORNAGUEAR , ü.  a.  Crciifcroii 
fouiller  la  terre,  pour  en  tirer  le 
ch.arhon  de  terre.  LaL  Carbimcultri. 

HOKNAGUERA  , /.  f.  Charbon 
de  terre.  Lat.  Carhuneuhritu  lafi! , 
idis. 

HORNAZA  , f.  f.  Petit  fourneau 
dont  fe  fervent  les  Orfèvres  6i  les 
Fondeitrs.  Lat.  Fornaxy  cit. 

Horna7.a,  en  termes  de  Potiers 
de  terre  , efl  un  mélange  d'Alcoliol 
(k  de  couleur  jaune,  dent  ils  fe  fer- 
vent pour  vernifTer  les  vaifreaux.  L. 
Flavum  f.macttcn. 

llORNAZO  , f.  m.  Sorte  de  rû- 
tcau  AUX  auBs  qu'on  fait  dans  les 
maifons  aux  fêtes  de  Pâques.  L.  i*o/- 
ci'dh  pLteenta , ^e. 

lIoRNAZO.  C’eR  aiiRi  un  prêtent 
qu’im  Fait  dans  les  villages  & les 
villes  atix  Prédicateurs  qui  ont  prê- 
ché pendant  te  Carême , qui  confiée 
en  linge,  confitures  & argent.  L.at. 
Conciouüteris  jÇ^uadri^^maiis  effida- 
tium  tLn^ix. 

HORXEAR  , «»-  a.  Exercer  le  mé- 
tier do  Buulaiigcr , ou  de  Fournier. 
Lat.  Furnartiim  txercere. 

HORNECINO,  NA,  cdj.m.^f. 
le  même  que  FomecîM. 

HORNfcRlA, /. /.  Boulingcrie, 
l’art  de  faire  le  pain.  Lat  Furmi’ 
rh , te. 

HORXERO,/  w.  Boulanger , ce- 
lui qui  fait  le  pain.  Lat.  P'umariuJ. 
An  ftd. 

HüKNIJ.A  , f,  f.  Menu  Itois  dont 
on  fe  fert  pour  chauffer  les  fburs. 
LaL  iagntiu  fafciSy  is.  Furntsria  li- 
gna y orum. 

HORNILLA , / /.  Fourneau  fur 
lequel  on  Fiit  cuire  les  viandes.  Lat. 
Fvrnaculx. 

Hornilla.  Nid  pratiqué  dans  les 
murailles  d'un  colombier  pimr  y fai- 
re nicher  les  pigeons,  lequel  a la  for- 
me d'une  petite  voûte.  Lat.  Coium- 
bitrum  envatus  niius. 

HORNILLO,/  m.  dim.  Four  de 

. euivpç  VK  (Iv,  dont  Jn  nùümcn 
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fe  fervent  pour  cuire  Li  pàtiflcric. 
Lat.  Furmts  terem. 

Hornillo.  Fourneau,  en  ter- 
mes de  guerre  , cft  l'endroit  de  la 
mine  où  l'on  met  la  poudre , E:  qu’on 
nomme  autrement  la  chambre.  Lat. 
MiiititTii  cunicuius. 

HORNO , f.  ftt.  F^ur  , lieu  où 
l'on  cuit  le  pain  & la  patineriez  il 
fe  dit  aiifii  des  fours  à chaux,  à 
briques  &c.  Lat  fumus.  CUbanuj  , /. 
/Vrwjtv , cis, 

Horno  , en  jargon,  Cachot.  Lit. 
Oirrfr  , eris. 

EJla  ht  Fwia  fckrc  el  Iwmo.  La 
Lune  cft  fur  le  four.  Phrafe  prover- 
biale , pour  dire  qu'imc  perfonne 
parle  à tort  &à  travers,  dit  des  fo- 
lies, des  fottifes.  LaL  Fifanit.  De- 
msntat. 

HOROPTER , / w.  Terme  d’Oj^* 
tique.  Iloroptére.  C'en  la  ligne  droi- 
te qui  cft  tirée  par  le  point  où  les 
deux  axes  optiques  concourent  cn- 
fcmblc,  laquelle  cft  paraltêle  à celle 
qui  joint  les  centres  des  deux  ynix , 
ou  des  deux  prunelles.  Lat.  /J>ua 
Horoplerica. 

HOROSCOPO.  Voyez  Afeendente. 

Horoscopo.  Horofcopc.*  On  ap- 
pelle ainfi  par  fynecdochc,  l'oppo^ 
utiun  ou  la  pufition  des  Affres  dans 
le  thème  céleffe.  LaL  Uoï-''jcofut , ». 

IIOROCOSPO  Lunars  Horofcopc 
Lunaire.  C’eff  ce  qu'on  nomme  au- 
trement la  partie  de  fortune  en  Af> 
trologie. 

HÔRQUILLA  , /.  f.  dim.  Petite 
fourche.  Lat.  Furàîlay  te. 

Horquilla.  Maladie  qui  rend 
les  chcvi;»îx  fourchus  , & qui  les 
fait  tomber  , fourchure.  Lat.  CafO- 
krtim  hiifi'lca  dijjiliio , onis, 

HORREKDO,  DA,  adj.m.^/: 
Horrible  , épouvantable  , qui  fiüt 
peur,  ou  horreur,  ou  qui  donne  une 
grande  averüon.  Lat.  lUrrcruîus , a , 
ütn. 

Horrenoo,  fe  dit  auftl  d'une 
chofe  rare  & extraordinaire , cxccf- 
fivc , démefurée.  Lat.  HarrendHt. 

HORKEO,  f.  m.  Grenier  k grain 
conftruit  de  planches , & foùtaiu  fur 
des  piliers  de  bois  g.irnis  de  carreaux 
de  nycnee , ou  de  terre  vcrnilféc  , 
afin  J'empecher  les  fouris  d’y  mon- 
ter. Ces  fortes  de  greniers  font  fort 
ufités  «ions  1.1  Galice  dans  les  Af- 
turies.  Lat.  Uoyreian  , ». 

HORRERLRO,yi  w.  Celui  qui  a 
foin  des  grenirt-s  k bled,  & qui  en 
fait  la  diftributiun.  Cc  mot  eff  peu 
ulitc.  Lit.  IFrrei  curatery  orit. 

HORRIBLE,  adj.  ittmcitrm.  Hor- 
rible , effroyable , affreux.  Lat.  Ilar. 
ribiüi,  e.  ■ j 

HORRIBLE.MFNTE,  adv.  Hor- 
riblement , d’une  m.uu'rre  hurri'ule, 
ou  cxccffive.  Lat  Ua-.idK 
1 HOKIUDO , PA  , my.  w.  (jf  f. 
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le  même  ^uc  Le  premier  cft 

plu!t  uHcc  ilnns  la  Poefie. 

HORRISONO  , NA  , aàj.  w.^f. 
Oui  fait  un  bruit  horrible  & épou- 
vantable. C’cR  un  terme  plus  iifité 
en  pfwGc  qu’eu  profe.  Lat,  JIarrifo^ 
mu  , a , w». 

HORRÜ , /.  w.  le  meme  que  IJ- 

herfiiU,  • 

Horro,  ria,4«1;.  w».  AF- 
fr  iuchi , ie , libre  , en  liberté.  Lat. 
Uber  , a , wn. 

Horro  « fignific  aufTi  Libre,  ex- 
empt de  foins  & de  foucis.  Lat.  £v- 
frJitus.  P'acuus.  Lihn. 

îr  hfftvoi  tn  cl  JttcRo.  C’eft  quand 
deux  perfonnes  conviennent  au  jeu  , 
y en  ayant  une  troifiémc  , de  ne 

Î «rendre  rien  Tun  de  l'autre  ; ce  qui 
é fait  avant  que  de  voir  leurs  car- 
• tes. 

Ovejas  harrat.  Les  Bergers  appel- 
lent ainfi  les  brebis  qui  n’ensendrent 
point.  Lat  (hrf  /atu  liberic. 

Sucar  0 fitlir  l'orro.  Dirpenfer  quel- 
qu'un lie  payer,  ou  fortir  d'une  af- 
ftire  fans  payer  ce  qu'on  doit.  Lat. 
W dehita  exitticre» 

Refr.  Ilgrro  Alahotfta  y dicz  emi 
ftnnr.  On  applique  ce  proverbe 
a ceux  qui  croyent  être  quittes  d’une 
obljntion,  longtcms  avant  d'avoir 
fatinait  à leurs  ciigagemcns. 

HüRROR,  f.  tM.  Horreur  , ter- 
reur , épouvantement  , freminement 
caufe  par  b vue  d'un  objet  terrible 
& miilthlc.  Lat.  U'irror,  iV. 

HorrüR,  fe  prend  aiiflî  pour  ce 
qui  fait  horreur.  Lat.  Ilorror. 

HORROROSO  , SA  , adj.  m.  ôf  / 
Horrible  , épouvantable  , affreux  , 
eufe  , qui  porte  l'horreur ,'  qui  cau- 
fe l' effroi , qui  fait  pair  , qui  jette 
l'épouvante.  Lat-  Horridus.  Harrijî. 
eus  , n , um. 

HORRURA  , /.  /.  Sâleté  , ordu- 
re , immondicc  , vilenie.  Lat.  Sor- 
des  , itnn. 

Horrura.  EpaifTair  des  bois 
qui  caufe  de  l’horreur.  Lat.  AVww- 
rum  barrer, 

Horrvra  , fe  prend  auffi  pour 
Horreur  , épouvantement  ; mais  il 
cil  peu  ufité  dans  cette  acception. 
Lat.  Hvrrar, 

HORTAL  y f.  m.  Jardin  potager 
attenant  à une  maifon.  Lat.  lïor- 
ttu , i. 

Refr.  Al  OJkial  cl  Diabh  le  diù  el 
bffrtal.  Ce  proverbe  cft  contre  ccnix 
qui  négligent  leur  pgufcflion  , pour 
s'occuper  de  chofes  inutiles  & qui 
ne  iatr  rapportent  aucim  profit. 

HORTALIZA  , f.  /.  On  apncllc 
alufi  toutes  fortes  d'herbes  potagères. 
Lat.  Ohts  y rris. 

HORTÉLANO  , /.  m.  Jardinier. 
Lat.  Jl’/rtulanks , 1. 

Hortf.i.ano.  Ortolan  , petit  oi- 
(pau  cxtrémcoieat  délicat.  Lit.  Oliio- 


rius  pajjêrcubis  , i, 

HORTERA  , / /.  Eniellc  de  bois 
que  les  niendians  portent  ordinairc- 
ment  pendue  à leur  ceinture.  Lat. 
Uyneus  catinus  , 1. 

HORTIGA.  Voyez  Ortiga, 

HOSCÜ , CA , adf.  m.  ^ f.  Brun , 
une  , qui  cR  de  couleur  fombre  & 
tinnce.  Lat.  Fnfcus , a , uni. 

Husco.  Sombre,  taciturne,  qui 
a le  regard  affreux  , menaçant , rc- 
frogné.  Lat.  Torvu$y  a,  um.  VulXuo^ 
fus  y a y um. 

HOSCO  , fe  dit  auffi  pour  Vain , 
orgueilleux,  fuperbe.  Lat.  Supnbusy 
a , uin. 

HOSPEDABLE  , iCiatc  ttrm. 
Hofpitalicr  , charitable  , qui  loge  , 
qui  nourrit  , qui  foubge  les  pau- 
vres , les  pafians.  Lat.  /{f>Jhitalis , e. 

HOSPEDADÜR,/ w,  Hiitc,  ce- 
lui  qui  rcqoit , qui  loge  chez  lui  des 
étrajigers.  Lat.  Hofpes , itis. 

HUSPEDAGE  , yî  »i.  Hofpit.ilité , 
charité  qu’on  exerce  envers  les  paf- 
fans  & les  pauvres , en  les  logeant 
4C  les  nourrift'ant  Lat.  H<fpitaiitas  y 
fis. 

Hosped-AGE.  Hôtellerie  , Auber- 
ge , lieu  où  on  loge  , logis  , loge- 
ment. L.  f/ütpit:unu  Dwerferitoa , iV. 

HOSPEDA.MIENTO,/w.  le  mê- 
me que  lifffcdage.- 

HüSPEDAR  , f.  c.  Hcticrçcr  , 
loger , recevoir  chez  foi  un  paliagcr. 
Lat.  Ihfpitio  excipere. 

Hospeoar,  1».».  Loger,  fe  dit 
en  termes  de  Collège  , des  bourficrs 
auxquels  ou  ôonferve  le  logement  au 
fimplc  couvert  dans  le  Collège , quoi- 
que le  terme  de  leur  bourfe  foit  ex- 
piré. Lat.  Hofpitan  lAheri, 

HOSPEDADO  , DA  , p<«rt.  piijf.  du 
verbe  Ilofpedar.  Héberge  , ée  , loge , 
ée.  Lat.  exetptus y n,  unt. 

Hospedado,  fe  dit  d’une  mai- 
fon , d'im  hijfpice  où  il  y a eu  des 
palfagers.  CcR  un  Hifpaaifmc.  Lat. 
ihfpitnUts. 

Refr.  Caft  hcfpediuU  , comiLt  y 
denofiada.  Ce  proverbe  Ggnific  que 
non  feulement  on  ne  nous  fçait  au- 
cun gré  des  depenfes  fupcrftiics  que 
nous  faîfuns , mais  qu'elles  nous  at- 
tirent encore  des  murmures.  & des 
reproches. 

H()SP|:DERIA  , /.  /.  Hofpicc  , 
maifin  mi  appartement  que  les  Cou- 
vents y les  Communautés  & les  Col- 
leges deftinent  pour  y recevoir  les 
etrangers.  Lat.  ilojpitiuin  , il. 

Hospederia.  Hofpice,  couvent 
que  des  Religieux  bàtiiVent  dam  une 
ville  pour  y reces'oir  les  étrangers 
du  même  Ordre.  On  l'appelle  autre- 
ment Ilofpicio.  Lat  H'~fpitium. 

HOSPEDERO  , / m.  Q,tii  tient 
une  maifon  garnie , une  auberge  , 
Jour  loger  & nourrir  les  voyageurs. 
Lat  Ilvjpitum  curator  y is. 
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HOSPICIO  , f.  m.  Hofpice  , mai- 
fon où  on  loge  les  pauvres  paffant 
& les  fvélcrios.  L.at  U(ij‘pitium , iù 
HüSPlClo  , dans  les  Communau- 
tés Rcligicufcs.  Voycif-flffedena. 

HOSPITAL,  / m.  Hôpital,  lieu 
pieux  & cliaritablc  où  on  requît  les 
pauvres  pour  les  toulagcr  en  leurs 
néceflités.  Lat  }*ofocomium  , iV. 

Hospifal  , fe  dit  aufli  d'une 
maifon  où  on  donne  le  couvert  aux 
pauvres.  Lat.  Hofpitiiany  si. 

Eflar  hicho  un  bofpital  Etre  acca- 
blé de  mabdics.  Lat  Plteribus  infr-» 
snstutihîu  l.iho>'itre. 

.Sir  lis  etfa  un  bn/pital.  On  dît  d’u- 
ne maifon  où  il  y a pluGcurs  pet- 
fonnes  malades , qu'elle  eil  un  vrai 
hôpital.  Lat  Injîrmis  feairre. 

Hospital  , adj.  d'une  tenu.  le 
même  que  IIafpr.Uhie* 

HOSPIT ALERO , R A , / w.  £0*/. 
Hofpitalicr,  ère,  directeur,  dircOri- 
ce  , qui  a à fa  charge  le  foin  d'un 
hôpital.  Lat.  iief^tii  vtl  Nofecentti 
:vr*ttar  , trix. 

HOSPITALIDAD,  / f,  Hofpita- 
litc,  charité  qu'on  exerce  envers  les 
p.ifbns  & les  pauvres  , en  les  logeant 
Si.  les  nourriffant  Lat.  Ilfpitalitiis  y 
:tis. 

HOSPITALMEXTE,  odf.  Chari- 
tabicment , avec  bonté  & gênérolîté. 
Ce  mot  cR  peu  uüté.  Laè.  llofpUis^ 
Hier.  Benirne. 

HOSPITE  INSALUTATO.  Expref- 
(Ion  Latine  qu'on  a rcqnc  dans  U 
hmguc  CaRîU.nnc  , & qui  fe  dit  d’u- 
ne perfonne  qui  quitte  un  cnilroit  , 
ou  qui  y entre  bns  faire  politeîfe 
au  maître  du  logis. 

HOS(>UILLO,  Li-A,  W/  m. 
dim.  de  Ihjlo.  Petit  taciturne  , pe- 
tit refrogné  , petit  impertinent , pe- 
tit bourru.  Lat.  MÀejhs.  Grax’is. 

HOSTAL , f.  m.  le  meme  que  !hf- 
teriii.  Ce  mot  cR  j»cu  uüté  , fi  ce 
n'cR  dans  b Catalogne. 

lUKST.VLEKO  , / m.  Hôteliof  , 
Aubergifle , Ca’oarcticr,  Lat.  H(fpa , 
itis.  Cuupoy  finis. 

HOSTK , / w.  le  même  que  Iluef 
te.  Ce  mot  a vieilli. 

Hoste  , fe  difuit  autrefois  pour 
Eanceni.  r.at.  Uojïh , //. 

HÜSTERIA  , / / HôicUerie  , 
logis  j^nii  que  tient  un  Hôtelier  , 
pour  y recevoir  les  voyageurs  & les 
paflaiis.  Lat.  Diveifcriumy  H. 

HOSTIA  , / /.  HoRie  , vivRime 
qu’on  immole  en  facrifice  h b Divi- 
nité. C'cR  un  mot  purement  Latin. 
Lat.  Hojlia.  f’iéf/wo , 4*. 

Hostia.  HoRie,  fe  dit  aufli  de 
U perfonne  du  Verbe  incarné,  qui  t 
été  immolé  comme  une  HoRie  à Ibn 
père  fur  l’arbre  de  b croix  pour  les 
péchés  des  hommes.  Lat.  Hojtiu. 

Hnsri.s.  HoRie,  fe  dit  aulli  dans 
l'EgUlé  Romaine  du  corps  beré  de 
nôtre 


# 
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H O S 

nAtrc  Sctj^neur  J.  C.  renfermé  fons 
les  cfj>cccs  thi  pain  & du  vin , qui  eft 
imm'Mc  tons  les  purs  fur  les  autels. 
Lat.  H'fiia  facra, 

HoSriA.  Hoftie,  fe  dit  aufl»  Im- 
proprement des  pains  à chanter  qui 
ne  font  pas  confacres»  mais  qui  font 
dedinés  a faire  des  Hofties.  L.  Iloj'- 
tia  cittifccraHiiT. 

HOSTI.^RIO  , / m.  La  boête  où 
Ton  garda  les  pains  à chanter  dans 
les  Sacriliies.  Lat.  IhjîiuTum  ewt/ê- 
cr>tndarw»  i\iphi  « <r. 

HOSTiGAMlENTO  , / w.  Ter- 
me peu  ufité.  Châtiment,  punition, 
peine,  corrcflton  , réprimande.  Lat. 
Ctiflignih , cnir. 

HOSTIGAR  , r.  a.  Terme  peu 
ufité.  Châtier  quclqu  un  pour  le  cor- 
riger : il  (igntûe  auili  Opprimer , 
chagriner , inquiéter  , abrutir.  Lat. 
Cti/hgm‘c.  F itipirt,  J^hlefljre, 

HOSTIGADO,  HA,  part.  faf.  du 
verbe  Jl'fjlif'or.  Châtie , ée , oppri- 
me, ée,  fatigué,  éc,  chagriné,  ce. 
Lat.  Vnjlit^jtus , a , um. 

HOSTIGO  , / m.  Mitnillc  tour- 
née au  midi  , & qui  eff  battue  du 
vent  & de  La  pluie  , ce  qui  eft  cau- 
fc  qu'elle  dépérit  en  peu  de  teoas. 
Lat.  Mûri  htui  aerh  ititmptriti  ofc- 

Hostigo.  On  appelle  encore  ain- 
fi  l'ondée  de  pluie  qui  gâte  une  mu- 
raille. ï.at.  t'erbn'atio. 

HOSTIL  , ai).  A'me  tenn.  Con- 
traire , nuifiblc , préjudiciable.  Lat. 
IfojWii , t.  Koxiuj,  <1,  U>n. 

HOSTlUnAD  Hoftilitc  , 

dommage , dégât  qu'on  fait  chez  l'cn- 
uemi  lorfqu'on  c(t  en  guerre.  Lat 
JJofliütas  , atis. 

HOSTILIZAR  , r.  n.  Commettre 
des  hoffüités  fur  les  terres  des  enne- 
mis. I/it.  H«f}iüa  fAVJYrre, 

HOTO  , /.  m.  le  même  que  Con- 
Jùotzft.  Ce  mot  eft  luranné. 

Refr.  Fn  Ivto  del  L'onde  no  mates 
ai  homhre.  Ne  faites  jamais  de  mau- 
raife  action  dans  la  conüaucc  que 
vos  protecteurs  vous  garantiront  du 
châtiment  qu'elle  mérite. 

HO  VA , /.  f.  Fû(Tc , folle , creux , 
profondeur  , cavité  qui  fc  fait  d’clle- 
inémc  dans  tes  champs  , ou  qu'on 
Fait  cJlprés  en  creufant.  L.  Fojfà  , <e. 

JliittHS  , Ûf. 

HOVAD.A , /.  /.  Terrain  creux  & 
profond  qu’on  ne  peut  découvrir  que 
îorfqu’ün  eft  proche.  Lat.  UumiU/o^ 
Im» , t. 

HOVO  , f.  m.  FolTe  , creux  qui 
refte  dans  un  enilroit  d’où  l’on  a ti- 
ré de  la  terre.  Lat.  Screbs , bis. 

Hovo  , fe  dit  aufiî  des  creux  Se 
des  cavités  qni  relient  fur  une  fu- 
perfteie  qui  n'eft  pas  bien  unie.  Lat. 
Catw,  I. 

Heyos  de  vWutUs  en  la  tara.  Les 
marques , les  creux  que  h petite  vc> 


I rôle  laiflç  au  vilhge. 

Hovo.  FolTe  pour  cnfevclir  un 
mort.  Lat,  Foju , 

Refr.  Jfitcer  un  hayo  fMra  tapar 
otro.  On  applique  ce  proverbe  à ceux 
qui  pour  éviter  «n  mal  , fc  jettent 
dans  un  autre  plus  grand. 

HOVOSO  , SA  , oJ;.  m.  ^ f. 
Plein  de  folTcs  ou  de  trous  : il  fe  dit 
ordinairement  d’un  vifage  gravé  de 
petite  vérole.  Lat.  Zuamefut , a , utn. 

HOYUEI.O , /.  M.  diTH,  Petit  trou , 
folTctte  , petit  creux  dans  la  terre  .* 
il  fc  dit  du  trou  que  font  les  enfans 
pour  jouer  à la  fulTcttc.  Lat.  Arélus 
cavns , s.  Scrsbscuùft , i. 

HOZ  , /.  IM.  Faucille , inftntmcnc 
de  Moiflbnncur,  qui  fert  àcouis:ries 
blés;  il  eft  fait  en  demi -cercle,  & 
emmanche  d'un  petit  manche  de  bois  i 
il  a des  petites  dents  plus  délicates 
que  celles  des  fcics.  Lat.  FuU,  cis. 

Hoz  , fc  dit  aulIi  de  l'embouchu- 
re ou  de  la  gorge  d'une  vallée  étroi- 
te , 011  du  lit  que  forme  un  ruiOeau, 
ou  de  l’écoulement  des  eaux  entre 
deux  montagnes.  LaL  Os , ris,  Fuu~ 

CCS  , iuiM. 

HOZAOURA,  f.  f.  Le  trou  qu’un 
animal  Uifle  dans  TcnJroit  oiâ  il  a 
Fouillé  avec  le  grouin.  Lat.  Serons  , 
bis. 

HOZAR , V.  O,  Fouiller  avec  le 
grouin  on  le  mufeau.  Lat.  Terram 
rojho  sm'n-tere. 

HOZAOO  , DA,  Pfn’t.  pa^.  du 
verbe  Uozar.  Fouillé,  ée  avec  le 
grouin  ou  mufeau.  Lat.  Rojho  inver- 
Jus , a , uut. 

HUCHA , f.  f.  Huche , coffre  dans 
lequel  les  gens  de  la  campagne  en- 
ferment leur  argent  & leurs  hardes. 
Lat.  Macha , <c. 

HüCHA. Tire-lire,  vaifleau  déter- 
re à mettre  de  l’argent.  Lat  Fas  fi- 
Hile  recoixdeniée  ptesmire  aptum. 

HuCKA  , fc  dit  par  fynccdoche  de 
l'argent  qu’on  met  en  réferve.  Lat 
Recofsiita  pecuaùs. 

Meter  dînera  en  la  hnci>a.  Mettre 
de  Targciit  dans  la  Tire-lire. 

HÜCIiOHO.  Cri  dont  fc  fervent 
les  Fauconniers  pour  rnppcUcr  Toi- 
feau  au  leurre , quand  U vole  trop 
haut 

HÜEBRA,/./.  Journal,  oujour- 
nau,  mcfiire  de  terre  qu’on  peut  La- 
bourer eu  uii  jour  avec  une  couple 
de  bœufâ  ; on  dit  aulti  Obraia.  Lit 
Ji^ei'uvi , L 

Huebra.  On  appelle  ainG  dans 
les  villages  la  paire  de  mules , & 
le  jeune  honunc  qu'on  loue  pour 
labourer.  Lat  Eijuorusn  par  cum  fa- 
mulo. 

Huebra  , dans  T Aragon  , ligni- 
fie la  même  choie  que  Èarbccho. 

Huebra,  en  jargon,  figiiifie  un 
jeu  de  cartes.  Lat  FAia  l^/hria. 
HUEBR.AR , O.  A.  le  meme  que 


HUE  lOf 

Ai'or,  mais  moins  uGté. 

HUEBRLRO,  y:  m.  Valet  de  cha- 
rue.  r.at  Ap^rejlis  fianndns,  /. 

HUECA , /.  /.  Petite  rainure  en 
ferme  de  fpirale  qu'on  pratique  è 
Tcudroit  le  plus  délié  du  fuCeau , 
pour  y accrocher  le  fil , & empêcher 
qu'il  ne  tambe  en  filant  Lat  Fuji 
Jtria , æ. 

HUECO,  CA  , adj.  nu  ç^fi.  Creux, 
eufe,  concave.  Lat.  Cavus.  l'acuui, 

O , um. 

Hueco,  pris  fubftantivcmcnt , fi- 
gnifie  Trou.  I.at  Cavus.  Caemm,  i. 

Hueco  , fc  dit  figurément  pour 
Vain , préfomptueux  , fuperbe.  Lat 
Superbus.  SstperHù  tuxnidus , a , uuu 

E/la  Imcco.  11  eft  ctcux. 

Ponerft  hueco.  Faire  le  férieux, 
afFcélcr  un  air  de  gravité,  fe  mettre 
fur  Ton  quant  à foi. 

HUELFAGO  , / m.  Maladie  des 
oifeaux  & des  bêtes  à quatre  pieds, 
qui  confiftc  lions  une  difficulté  de 
refpircr.  Lat  Anbelitiu  anptfii^  , 

UTttlM. 

HUELGA , f.  f.  Repos , cclTatioa 
de  travail,  relâche.  Lat  S^ts,  tis. 
Otium  , H. 

Hueuga  , (ignifîe  auflî  Récréa- 
tion, divertiOcroent , palTc-tcins.  L 
Animi  relaxaSio  , onii. 

Hueuga  de  la  hala.  Vent  de  bou- 
let, différence  qu'il  y a entre  le 
diamètre  du  boulet , & celui  de  l'amc 
d'un  canon.  Lat  Cavitas  , Facxàias  , 
atis. 

Dia  de  huelga.  Jour  de  congé  pour 
les  écoliers. 

E/loi  de  ktieiga.  Je  n’ai  rien  | 
faire. 

HUELGO , f.  m.  Haleine , fouffle 
qui  fort  de  la  bouche.  Lat  Haütus, 
Anirlitus  , ùs. 

HUKLLA  , f.  f-  Veftige,  trace, 
pifte,  empreinte  du  pied  de  l'homme, 
ou  de  la  patte  d'un  animal.  Lat  l'e- 

JUgium  y U. 

HU£LI>0,  f,  nu  Sol,  la  fuperfi- 
cic  de  la  terre  fur  laquelle  on  mar- 
che. Lat  Solumy  L 

Huello  , fe  prend  aulTi  pour  Pas, 
allure  , démarche  , marcher.  Lat 
Gfejfus  , ilr. 

liUEQUECITO  , / m.  dim.  Pe- 
tit trou , petit  creux.  Lat.  Cavus  ar- 
iius. 

HUERCO,  /.  m.  Terme  hors  d'o- 
fage.  Civière  fur  laquelle  on  porte 
les  corps  morts  en  lcrre.  Lat  Ftre» 
tirem , i. 

HuERCO  , CA  , adi.  m.  £5*  fi 
Morne  , trille  , taciturne  , qui  fe 
plait  dans  les  endroits  retirés  , obf- 
curs,  qui  pleure  toujours.  Lat  IIo^ 
mo  folitarius , meejlus. 

HUERO  , 14,  adj.Mi.ifif.  Vui- 
dc , qui  n’a  rien  dedans  ÿ U fc  dit 
des  aufs  couvis  on  clairs.  Lat  Suhe 
ventsmeus , a , «Of. 

Q UuKlQv. 
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HuEto  , fe  ilit  Analogiquement 
truii  homme  valétudinaire  qui  ne 
fort  point  du  logis  crainte  du  mau- 
vais tems.  Lat  Imbecillis,  D.ÿidio- 
fm. 

SiUr  burrn  tma  cofa  , fe  dit  d'nnc 
chofe  qui  arrive  tout  antretnent  que 
nous  ne  penarms.  Lat.  hriticn  fièri. 

HÜERPHAKO , Kh  , ffdr.  w. 
Orphelin  , ine  » qui  n'a  ni  père  ni 
mère.  Lat.  Orphanus , a , inn. 

HUKRTA,/.  /.  Jardin  fruitier  ou 
potager , verger.  Lat.  Hortus , i. 
J’oii'arium  , fi. 

HuEftrA  , fc  dit  dans  quelques 
emlroits  d’un  eTpace  de  terreiii  qu’on 
peut  arrofer  : comme  la  hurta  dt 
jlhtrcia  , de  f'ttlertciit.  Lat.  Agtr  irri- 

fUMS. 

HÜERTO,  /.  m.  Jardin  fruitier 
ou  potager  enclos  de  murailles.  Lat. 
Hortutt  i, 

Rcfr.  Huerto , y tuerto , y mozo , 
y potrti , y »mgrr  que  mira  mal  , quie- 
renfe  faber  /r.i/or.  Ce  proverbe  figni- 
fie  que  là  où  la  raifon  ne  fait  rien  « 
il  But  employer  radrcfTc. 

Rcfr.  Dtfpuet  de  tmtrrtOf  tti  eneta 
ni  huerto  f y pava  que  fis'a , cl  huerto 
y la  vinj.  Ce  proverbe  fiçniRc  qu’ 
ayant  peu  de  tems  à vivre  fur  la 
terre,  nous  ne  devons  point  travail- 
ler à acquérir  des  richeffes , mais 
nous  oautenter  du  Ample  ncccfTaire. 

Ilutrtfii  penjîles.  Jaruins  foiitcnus 
fitr  des  voûtes  , tels  qu'étoient  ceux 
de  Sémiramis. 

HUtSPED,  f,  m.  Hôte.  Terme 
rélntif  & réciproque  ,^ui  fe  dit  tant 
-de  ceux  qui  logent,  que  de  ceux 
qui  font  logés.  Lat.  Ilojprs,  iitj, 

Huespkd.  Kàte,  fe  dit  quelque- 
fois de  celui  qui  loge  quelqu’un»  chez 
lui.  Lat  Uofpci. 

Huesped.  HfVtc  « fe  prend  or- 
dinairement pour  Hôtelier.  Lat.  Sta- 
kuhrittJ  }h/^f. 

Huespeo,  fc  prend  aulTi  pour 
Etranger.  Lat.  A.lvma  ho/pet. 

Hitejftd  de  Apejhtta.  Voycr  Ape- 
Jento. 

Ser  httej^td  ai  /i»  cafa.  N’ctrc  chez 
foi  qu’à  l’heure  du  dîner  du  foii- 
pcr.  Lat  ZL-.u  pfrqpxiftiri. 

Rcfr.  Hurfped  Pirdh  no  vicne  nui- 
nit>aeio.  Ce  proverbe  fijnific  qu’on 
ne  manque  jam.iis  d’excnUs  lorsqu'on 
a manqué  à fon  devoir. 

HÜÊSSA , /.  f,  le  même  que  Se- 
fuituru, 

Tenet  un  pie  m U hutjfa.  Avoir 
on  pied  lians  la  fuRc. 

HUESSO  , f.  m.  Os , partie  dure 
& falidc  des  animaux , qui  foutient 
toute  la  mafFe  de  Ictirs  corps  & de 
leurs  chairs,  Lat  Ot , 

Hüksso.  On  appelle  ainfi  le  no- 
yau de  certains  Fruits.  Lat.  ^»WieuiA. 

Jluejo  de  gronda,  dr  ttlbaricoque  : 
Koyau  de  cerilê , d'abricot 


Huesso.  Cell  aitfTi  la  partie  d*un 
morceau  de  chaux  qui  n'cft  pas  cui- 
te. Lat  iHcoiia  calx,  cit, 

Huesso,  fe  dit  de  tout  ce  qui 
cfl  inutile,  fur-tout  d’une  portion  de 
terrain  qui  ne  produit  rien. 

Huesso,  fe  prend  auffi  pour  Pei- 
ne, travail,  fatigue.  Lat  Reforduo. 

HuESSos,  au  pluriel,  ügniAclcs 
Dents.  Lat.  Dcntri. 

A otro  petto  cm  e^e  huej/h,  A d’au- 
tres, adreffez  vous  à d'autres  , vous 
ne  m’attraperez  pas.  Lat  Alià  mtgas 
vende. 

Coflal  de  hmjfos.  Sac  d'os  ; On  ap- 
pelle ainfi  un  homme  vieux  & dé- 
crépit qui  n'cft  plus  propre  à rien. 
Lat  Ptlk  ^ ojjihus  jam  unicl  c<m- 
Jhnt. 

EJlar  en  ht  huefot.  N^avoir  plus 
que  les  os,  être  extrêmement  maigre. 
Lat.  Eix  ojjthtîs  b*erete. 

Quedar  en  Us  huejfot.  Etre  réduit 
à la  dernière  indigence.  Lat.  Ad  ui- 
timam  pauperiem  devenire. 

Rorr  d uno  lot  huejos.  Médire  de 
quelqu'un , le  décrier.  Lat  Aliquem 
Todere. 

Ruer  et  huejfo.  Avoir  beaucoup  de 
peine.  Lat.  Ardua  molsri. 

Ahict  d uno  ht  huefjt.  Se  rendre 
importun  , incomin^cr  quelqu'un 
par  de  fréquentes  vifitcs  , par  de 
longues  converfhtions. 

Êflàr  podrido  bafla  ht  huejbt.  Etre 
pourri  jufc^’nux  os. 

Roete  ejle  hueff.  Ronge  cet  os  j 
cela  fc  dit  quand  on  donne  qucluue 
chofe  à quelqu'un  qui  lui  cauicra 
plus  de  peine  que  de  plailir. 

Rcfr.  Ilutjo  que  te  cnpo  en  parte  ^ 
racle  cvi  futil  arte.  Ce  Prtverhe  fi- 

fiific  qnc  nous  devons  nous  étudier 
rendre  les  diH^raees  qui  nnus  ar- 
rivent le  pljs  fupportablcs  qu’il  clt 
pofTiblc  par  notre  bonne  conduite. 

KcFr.  Aï  huejo  y U carne  duelettj'e 
de  ftt  ftm^e.  Ce  Proverbe  nous  mon- 
tre l’ainour  des  pères  & des  mères 
pour  leurs  enfans,  lequel  les  rend 
ll-niîbles  à leurs  maux  , mémo  dans 
le  tems  qu'ils  ont  fujet  de  fc  plain- 
dre d'eux. 

Rcfr.  ^îtfVif  te  da  un  hHefïà  , ne  te 
qiéiere  ver  nu/e.-to.  Celui-là  «c  Doits 
hait  point,  qui  partage  avec  nous  le 
peu  qu'il  a. 

J/aejlq  del  pecho.  Le  Sternum. 
HtfcJ'o  Jucro,  L'Os  façrum. 

Htttj'o  L'Os  jugal , appelle 

Zîfiomu.  • 

HUESTE,  /./.  Hoft,  vieux  mot 
qui  fignific  .Armée.  Lat  Exrrcittu. 

HCKVAR , 1*.  a.  en  termes  ilc 
Fauconnerie , fc  dit  des  oifeatix  famel- 
les  qui  ont  des  ceufs,  & des  mâles 
qui  ont  de  la  femcnce.  Lat.  Oi‘a 
cimdpcte. 

, HUEVECICO  , /.  m.  dim.  de 
[ Ihieva,  Petit  veuf.  L>  Owa  exiguHUK 


HUEVERO ,/  m.  Coquetier , mar- 
chand d’anifa.  Lat.  Ovorum  injliior  , 
erit , Propota  , a*. 

HUEVü  , f-  m.  Oeuf.  Lat  0- 

tw»,  f. 

Ilun'oempoüddo.  Oeuf  couve,  dans 
lequel  le  poulet  cfl  formé. 

Huevo  guéro.  Oeuf  couvis  & g4- 
té. 

Iluevot  de  foUriqueta.  CompoAtiou 
faite  avec  des  jaunes  d'orufr  confer- 
vés  dans  du  fiicrc , dont  on  fait 
des  boulettes  qu'on  couvre  de  fuerc 
& qu’on  cnvclope  dans  du  papier; 
on  les  appelle  ainA  , parce  qu'on 
peut  les  porter  dans  la  poche.  Lat. 
Ovi  vitelhts  faccharo  conditus  £ÿ  f«- 
diftatus.  ^ 

Ifuevot  bihdat.  Oeufs  filés  : Con- 
ferve  faite  de  jaunes  d'tcufs  & de 
fucre;  Lorfquclc  fyrop  cft  cuit,  on 
jette  les  aufs  dcd.’ms  en  les  faifant 
pafTcr  au  travers  d’une  cuilUcr  per- 
cée, & l’on  en  Forme  de  petits  filets 
qu  on  couvre  de  fucre  , Si  qu'on 
mange  froids.  Lat  Ota  ht  ^Uiutenta 
diduéla. 

Huevoi  molet.  Oeufs  mous  : Con- 
ferve  faite  avec  des  œufs  , des  a- 
mandes  pilées  Si  du  Aicrc.  Lat.  Ova 
condita, 

Aherrccer  lot  huctvs.  Donner  occa- 
fion  à quelqu'un  d’abandonner  une 
bonne  œuvre  qu'il  a commencée,  à 
force  de  l'inquiéter  , de  meme  que 
la  pmilc  abandonne  fes  ceufs,  lorf- 
qu'on  les  touche  trop  fouvent  Lat 
Ova  ahhorrere. 

Un  huetv  y e/e  huera.  Cela  fe  dit 
J’un  homme  qui  n’a  qu’un  enfant. 
Si  qui  a le  chagrin  de  le  voir  tou- 
jours malade.  L:»t.  C'num  peperit  ovuat 
irritvm, 

//x'ft’rtf  menidot.  Des  œufs  que  l’on 
fait  bouillir  un  moment  fans  la  co- 
que : ce  font  aufli  des  œufs  battus  & 
mêlés  avec  du  bouillon  & du  fucre. 

Ilttevoi  t^ltdes.  Des  œufs  cuits  fur 
la  braife. 

Hutvof  tiernet  , è reiueUof.  D« 
œufs  brouillés. 

Iluevot  e/htUadas.  Des  œufs  pochés 
au  beurre,  ou  à l'huile. 

HUGtIA,  en  jargon,  du  piûL  L. 
Panii , il.  ^ 

HUIDA,  f./.lc  même  que  /«- 
ga, 

IJUIOERO,  RA,  o4f.  nt.  f, 
le  même  que  likidizo.  Ce  mot  cA 
peu  nlité, 

HutOERQ  ^ fubjl.  tn.  L'cmlroit  où 
le  gibier  le  retire , gîte.  Lat  Refu- 
giuw. 

HUIDIZO  , 7A  , adj.  tn.  ^ / T. 
peu  wAtc.  Fugitif,  ivc,  qui  s'enfuit. 
L.at.  Fug,iX.  l'ugititnn , a , uni. 

UUIÎK^R,  f.  m.  Transfuge,  dé- 
fertewr,  fugitif.  Lit  /'rawf/*«r«,  te, 

HUIR , t'.  n.  Se  fauver  au  plus 
vite  de  quelque  Ucu  danjjcu’ux , foit 
pai 
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f»ar  pnidcncc , foit  par  poltronnerie. 
Lat.  Fi.^trt. 

Huir.  Fuir  , fc  dit  figiircmcnt  en 
choies  morales.  Le  tems  fuit , c'cll- 
à'Jire,  coule  bien  vite.  Lat.  f’rWrr. 
rVf. 

Huir,  fignifie  aulÜ  fe  féparcr, 
fc  ilctachcr,  s’cloij;ncr  , s'écarter, 
fc  «Jefunir.  Lat.  Sepurari.  Difjunf^i. 

Huit,  <•.  a.  Fuir,  éviter,  s’abf. 
tenir.  Lat.  Fuf^ere.  Cavere.  /7/orr. 

Huirsk.  S'enfuir  , fc  (huver  , 
s'abfcntcr.  I.at.  Fttgert. 

Huii’  et  rojhro  i U caret.  Eviter  la 
prélcnce,  la  rencontre  de  quelqu’un. 
Lat.  CcpJŸciium  ^Htare. 

A htàr  que  azotan.  ExpretHun  dont 
on  fe  fert  pour  dire  â quelqu'un  de 
s’éloigner  d’un  danger  , ou  d’éviter 
la  rencuntre  d'un  homme  qui  lui  en 
veut.  Lat.  /'ftgr  «r  lapuiet. 

Huirfe  de  U jujUtia.  Fuir  la  Ju> 
llicc. 

Refr.  Iluir  de  la  peJîiUftcia , con 
tus  I.LL  es  huenu  cîestcia.  Ce  pro- 
verlie  ügnifîc  que  pour  éviter  ce  qui 
peut  nous  nuire,  il  faut  s'enfuir  le 
plu;i.t,  le  plus  loin,  &ic  plus  long- 
toni?  qu’on  peut. 

Refr.  Htqte  drl  nutia  que  trahe  derfto. 
11  Fmt  fuir  autant  qu’on  peut  les 
inauvaifes  compagnies  , à caufe  du 
rifqtic  qu’on  y conrt. 

HUiÜO,  DA  , part.  pjjf.  du  ver- 
be y/u/r  dans  fes  acceptions.  EiiFuî, 
ic , fui , ic.  Lat.  Fugithw , Evita- 
tks , a , u:u. 

HUL.ANO  , f.  nu  On  dit  aujour- 
d’hui Fuivto. 

HULE,  f.  stu  Toile  cirée.  Lat. 
CeraUt  ttUt , ee. 

HL'.MANAL  , adj.  Stme  Urtn,  le 
inî-mc  que  ilumano.  Le  premier  cft 
peu  ufitc. 

IIÜMANAMENTE,  edv.  Humai- 
nement,  d une  manière  huiniiiic  & 
douce.  Lat.  Hummiter.  Benif^nK 

Hümakamente,  Humainement, 
Oüur  dire , moralement  parlant.  On 
le  fort  de  cette  expreflio»  pour  mar- 
quer U difficulté,  ou  l’impoflibitité 
qu’on  trouve  à croire  , ou  à Riire 
une  chofe.  Lat.  Firibus  htemattis. 

Ex.  Eÿo  hunutfuani-nie  no  fe  Puede 
kacer.  Cela,  humainement  parlant, 
ne  peut  fe  foire. 

HÜM.\N.\R  , V.  A.  Terme  poéti- 
que. Transformer  en  bumme.  Lat. 
7«  hotuineiu  tramforxHare. 

Humaxarse,  v.r.  S'humanifer , 
devenir  plus  doux,  plus  humain, 
plus  traitable.  Lat  Jloininein  Je  prx~ 
beiw 

Humanarse  , fignific  auffi  fe 
foire  Homme , ce  qui  fe  dit  par  An- 
toTiomafe  de  nôtre  Seigneur  J.  C.* 
Lat  Ilotninem  Jkri, 

HUMANADO , DA,  part.pajp.dw 
verbe  Ilutmnur.  Humauifé , éc,  trans- 
Corme  , ce  m homme.  Lat.  JJmimiH- 


Ilonw  , O , um. 

HUM.^NID.VD, /.  /.  Humanité, 
la  nature  humaine.  Lat  Hiattanitm  ^ 
atis. 

Huma  N IDA  O,  fe  prend  quelque- 
fois pour  Nudité.  Lat.  StAitas , atis. 

Humanidad,  fe  prend  auffi  pour 
le  Sexe;  mais  il  cil  peu  uûté  dans 
cette  acception.  Lat  Humanitas. 

Human’Idad  , fe  prend  dans  te 
(file  badin  pour  GrolTeur , corpulen- 
ce , embonpoint  Lat  Vorpulentia , se. 

Ex.  FuUuso  tient  fronde  hwmani- 
dad.  Un  tel  dl  extrêmement  gros  & 
puifTint. 

Humamdad  , fignific  quelque- 
fois le  penchant  qu'ont  les  hommes 
h la  luxure.  Lat.  FrngiUtas  l'uwana. 

Humanidad,  fe  prend  quelque- 
fois pour  les  vains  aniufcmens  aux- 
quels les  hommes  fe  livrent  Lat. 
Froprison  hontinum. 

IIUMA.viDAD.  Humanité,  fignifie 
en  momie  , Douceur , bonté , honnê- 
teté, temtrdfe  , affobilité  , courtoi- 
Üe.  Lat.  Benip^itus.  Hunumitas. 

IlUHANlOADES.  Humanités,  au 
pluriel , fignific  les  lettres  humai- 
nes, la  Grammaire,  la  Rhétorique, 
la  Poefie.  Lat.  iluimmittstcs.  Xàttertc 
hunutna. 

HUMANISSIMAMENTE  , ndt*. 
Très  humainement.  Lat.  lluman\jjï~ 
mi. 

HÜ.’VÎANISTA  , /.  w.  Humanifte, 
qui  fqait  bien  les  lettres  humaines  , 
les  Humanités.  Lat.  Fhilchgus.  Fois- 
tsarihus  litteris  dtiitus. 

HUMANO,  NA  , /. 

Humain,  ne,  qui  appartient  à la 
nature  de  l'homme.  Lat  liumanus , 
a y um. 

Humako.  Humain  , fignific  auffi 
Doux  « pitoyable , fccourable  , qui 
a des  fentimens  convenables  à l'hu- 
manité. Lat  Uwnanus.  Jdliftncors. 

Humanos.  Humains.  En  Afiro- 
logic  , on  appelle  Signes  humains  , 
les  ConfieUations  qui  reprefentent 
quelque  figure  humaiue.  Lat  A'ig/oi 
hwnana. 

HUMARF.DA,/. /.Grande  fumée. 
Lat.  Fwîtm  v&csne>ts. 

Huma  RED  A , fignific  au  figuré, 
Cunfufiun,  défordre,  trouble,  bou- 
Icvcrfemcnt.  Lat  Confu^o.  Ftrtuib.u 
tio.  Ohfcirriiai. 

HUiVlAZO  , / «f.  Camouflet,  fu- 
mée qu'on  fouHc  au  nez  de  quelqu'un 
qui  dort,  par  le  moyen  d'un  cornet 
de  papier  allumé  par  un  bout  Lat. 
Fuinorium. 

Dot  un  htanozn  à alguno.  Donner 
un  camouflet  à quelqu’un. 

Hutnuzo  de  ftaricts.  Affiront , inju- 
re qui  nous  met  hors  des  gonds.  L. 
AfoielUa.  Oj'enjio  , mis. 

HU.ME.AR , t».  ».  Fumer  , ietter 
de  la  fumée.  Lat  Ftmuim  e»r:tterc. 

fuQui)  b Oit  hguié-^ 
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moit  lits  paiTians.  Lat.  Ixcndi.  In. 
Jfammari. 

l/titHca  de  cetera.  Il  fume  de  co- 
lère. 

Humear,  (ignifie  dans  le  meme 
Cens,  Se  réveiller,  fc  rcnouvcller, 
recommencer  , en  parlant  de  ilifpu- 
tes,  de  querelles,  de  feditions.  Lat. 
Fut»  are. 

HUMEANTE , part.  oéf.  du  verbe 
f/umear.  Fumant,  ante,  qui  fume. 
Lat.  Fumidus , a , uns, 

HUMEDAD  , / / Humidité  , 
qualité  de  ce  qui  cil  humide.  Lat 
/Jumiditas  , atis. 

HUMEDECER,  v.a.  Humeâcr, 
rendre  quelque  chofe  humide.  Lat 
UumeB.ïre.  Jladefacere. 

HUMEDECIDÜ , da,  pétri,  pe^. 
du  verbe  llumedecer.  Humedé,  ». 
Lat.  Htancéîatus.  Maief allas  ^ a,  i/an. 

HUMEDO , DA  , aij.  »t.  ^ / 
Humide  , qui  a de  l'humidité.  L«t 
Huniidus , O , um, 

Humedo.  Humide,  corps^quia 
des  parties  aquerufes  & fluides  ai 
mouvement  Lat  Ütottidus  ^ a,  um. 

Humedo  radical.  Humide  ra- 
dical.  On  appelle  ainfi  une  certmoe 
humeur  qu'on  croit  être  la  premiè- 
re en  chaque  chofe  , & qui  efl  le 
principe  de  la -vie,  & la  caufe  de 
fa  durée.  Lat  Humidstm  radicale. 

HUiMERO  , / «.  Tuyau  d'une 
cheminée.  Lat.  Fumariunt , H. 

HUMILDAD,  / f.  Humilité, 
vertu  contraire  à l'orgueil,  qui  nous 
porte  à la  foumiffion  , à l'afabaifle- 
ment  devant  nos  fupéricurs  , devant 
ceux  i qui  nous  voulons  foire  hon- 
neur , & témoigner  du  rcfpcd.  Hu- 
milité , parmi  les  Chrétiens,  fc  dit 
d’une  vertu  intérieure  qui  les  foit 
anéantir  eux- mêmes  devant  Dieu. 
Lat.  Husvititas , ettis. 

Humildao,  fe  prend  auffi  pour 
baücfle  d'amc,  foiipleiTe  vile  , balTe 
conditiou , baffe  nainhnee.  Lat  Hu* 
militas.  Aainti  demiJ/M. 

HL'MILDAD  de  ffarabato.  Faufle 
humilité  , humilité  affcâée.  Lat  üf- 
malxtit  htanfiitas. 

HUMILDE , aij.  d'une  term.  Hum- 
ble , modefle , fournis  , qui  eft  iànn 
ur^cit , finis  fierté.  Lat  Humilis , r. 

llUMiLDE.  Humble  , fo  prenit 
auili  pour  Bas,  qui  efl  peu  élevé  de 
terre.  Lit.  Dtmijfur.  Suhmifus. 

liuMiiDE.  Pauvre,  de  baffe naiC- 
foncc , fous  grandeur  d’arae.  Lat 
lluiffiUs.  Iviobiiis. 

HU^ULÜEMENTE,  aiv.  Huaw 
blcmcnt,  d'une  manière  humble  & 
foumife.  Lat.  HsemiUter.  DemifA. 

HUMILDISSIMAMENTE  , aiv. 
fuperL  Très  humblement  Lat  Hu* 
millimi. 

HÜMILDISSIMO,  MA,  «b.  «. 

/ fuperL  Très  humble , très  foit- 
mis,  ifc.  Lftt  ütaniitimus,  a,  um. 

0 M UUMIU 
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HUMILDOSAMENTE  , oiv.  le 
m*me  que  U tmilàenuiite.  Ce  dernier 
efl  phts  iiGté. 

HU.MILDOSO,  s.^>  ad;  t«.  ^ f, 
le  m4mc  que  }Iuutii>U.  Ce  mot  eft 
peu  nfité. 

HCMIU.ACION,  f.  f.  Humiliv 
tion,  foumifliiMi , ahhalfTeinciit  « ref> 
peft.  Laî-  Humiu>:tio.  Rcttrentia. 
Ot/tquiuttK 

liu.MIL^ACro^i.  HumilLnion  , 
profond  abbaiflcuient  de  cœur  qu‘on 
doit  avoir  devant  Dieu,  dans  la  vue 
de  niitrç  baircflc.  Lat.  Anhni  dtmif- 
Ho  . ottii. 

HÜMILLADERO,/  m.  Chapelle, 
ou  Oratoire  lur  Us  jçnmds  chemins , 
où  ü y a un  CruciHx  , ou  quelque 
autre  image  , &.  où  les  paHans  s’arrè> 
tent  puiir  y faire  leurs  prières.  Lat. 
Dn'otuf  locus  f«  trhniu 

HUHILLADOR  . f.  m.  Celui  qui 
humilie  & abbaiiTc.  Lat.  Superbi* 
dofnitor  , oris, 

HUHILLAR , a.  Renverfer, 
abailUr , abattre  quelque  chofe.  Lat 
Depritntre.  Suhjicryf. 

Humillak.  Humilier,  au  figure, 
rabattre  rorgucil  de  quelqu'un  , le 
mortilier.  L.  Ahayus  jttferbiam  fran^ 
gere, 

Humillakse.  S'humilier,  s'ah> 
baiffer  devant  U Maieflè  divine  $ &' 
metnph.  Céder  à U force , rccfmnot- 
tre  une  autorité  fouvcntiji?.  Lat.  Ab^ 
J ici.  DemittJ. 

HUMILLADO , da,  part.^ajf.  du 
verbe  HumiUar.  Humilié , te.  Lat 
Demi^us.  Suhjeéius , a , um. 

HUMILLO  , /.  m.  Jiw*.  Petite  fu- 
mée : U fc  prend  régulièrement  pour 
Vanité , pr^oroptîon , orgueiL  Lat. 
Zer/is  ftttfius  , i.  Skpfrbia  , te. 

HUMO  , /.  w.  Fumée  , vapeur 
noire  6c  épaiffe , qui  s'élève  des  ma- 
tjvrcs  qu'on  bn’ilc.  Lat.  Ftonus , r. 

UuMu  , fignihc  par  extenüon  la 
vapeur  qui  s'élève  d'une  chofe  qui 
fermente.  Lat  Fumus , t'«pcr,  oris. 

Ht' MOS  , H|  prend  pour  Feux, 
c'cfl-à-dire  , pour  ménages,  famil- 
les. Lat.  Focif  orwn. 

Humo,  fignifie  du  Crêpe,  qui  cfl 
sne  étoffe  claire , faite  de  foyc  crue 
6c  gommée  , torfe  fur  le  moiiHii. 
Lat.  Scricupt  nigrÉtPi 

Humo  , fe  prend  figurément  pour 
Vanité  , préforaption.  Lat  Stsper. 
kia  , 4*. 

A humo  Je  pujas.  Adv.  A la  légè- 
re , à IVtourdic,  &US  réflexion.  L. 
Fer  tr.0(femt(ttn. 

Ir/e  tido  fi  Immo.  S'en  aller  en 
fumée.  Lat.  Evanefeerr. 

Huinrfe  el  humo  à las  tutrices.  N’ê- 
tre  pas  endurant.  Lat  Facilè  tr.ifci. 

El  hunto  y ta  malu  mufccr  echan  al 
bohibre  tir  Jm  Ia  filmée  & la 

méchante  femme  dufleat  l’hoinmc  de 
ia  maifon. 


Eemirr  huueos.  Vendre  de  la  fu- 
mée. Phrafe  contre  ceux  qui  feignent 
d'avoir  beaucoup  de  crédit  , 6c  qui 
amufent  ceux  qui  ont  recours  à eux. 
Lat.  Fttmum  wtJitre. 

HüMOR  , f.  m.  Humeur  , fub- 
ihntc  Huidc  dont  les  parties  font  en 
mouvement  Lat  Uu:ncr , orij. 

Humobf.s.  Humeurs:  On  appel- 
le alnfi  tn  termes  de  Méilccine , les 
quatre  humeurs , tes  quatre  fublhn- 
ces  liquides  qui  abreuvent  tous  les 
corps  des  animaux.  Lat  Uumoces. 

Humor.  Humeur,  fe  dit  aulfi  du 
tempéramment  particulier  qui  vient 
du  mélange  de  ces  qualités  ; ainfi  on 
dit  qu'un  homme  cfl  d'une  humeur 
hitieurc , colérique  , emportée.  Lat. 
InJoUs.  NuUtra  , a. 

> Humox.  Humeur , naturel , ca- 
raélcre  , génie  , dif|Kifition  de  l’ef- 
prit.  Lat.  Indoles.  Xatura  , <e. 

Hcmob.  Humeur,  fe  prend  déter- 
Riinémcnt  pour  la  douceur  du  génie, 
& la  facilité  qu’on  a à accorder  ce 
qu'on  nous  demande.  Lat.  From  fe- 
rem. 

Humores  , & dit  métaph.  de  b 
bonne  ou  maiivaife  conlHtution  des 
affaires  d'un  Etat , d'une  Républi- 
que , d’un  Royaume.  Lat.  Status , ùs. 

Nombre  de  hutnor , fe  dit  d'un  hom- 
me gai , enjoué  , de  bonne  hiuncur. 
Lat-  Homo  lepidus , fefiivus. 

Ejidr  de  buen  humer  , de  mai  hu- 
mer. Etre  de  bonne  , ou  de  mau- 
vaife  humeur. 

EJla  de  buen  humer  ? Eli -il  de 
bonne  humeur. 

HUMüRAD.A  , //.  Enjouement, 
air  enjoué , manière  agréable  de  lU- 
rc  & de  faire  les  choies.  Lat  Le- 
pidttûi.  Feflù'itiu  t atis. 

HUMORADO  , DA  , a.lj.  m.  ^ /. 
Qui  a des  humeurs  bonnes , on  mau- 
vaifci.  Lat  Béni  wl  maiè  ajecius , a , 
imi. 

HU.MORAL  ♦ adj.  d'une  term.  Qui 
appartient  à l'humeur.  Lat.  Jlumora. 
lis. 

HUMOR.AZO  , f.  m.  augm.  Hu- 
meur gaie , & joviale.  Lat  Lepidi- 
! ttu.  Fefth  iitts , atis. 
j HüMOSO  , SA  , adJ.  m.  /. 

I Fumeux  , eufe , qui  jette  des  fù- 
I mées  , des  vapeurs.  Lat  Funtof’ts , 

, a , um. 

HUNDIMIENTO  , / m.  Enfon- 
cement \ l’aéUoii  d’enfoncer  , de  fe 
fubmerger,  fubmerlion.  Lat  Ruina  ^ 
te.  Ssdmitrjh  , onis. 

HüNOiR  , V.  a.  le  même  que 
Fundir.  Ce  mot  cil  peu  ulité  Jûus 
cette  acceptiou. 

Hi'NDIR.  Couler  à fond,  aliimer, 
enfoncer , fubmerger.  Lat  Submer-'^ 
gere.  Defriatere. 

Hunoix.  opprimer,  accabler, 
abaiiTcr  , rabaifl'cr , ab.ittre  , humi- 
t lier.  Lu.  Deprimac.  OpPi  Vueru 


HuNDtx.  Confondre  quelqu'un  , 
lui  fermer  b bouche.  Lat.  Dipritnt^ 
rt.  Rtpriione. 

Ilundirje  U cafa , fe  dit  d'une  mai- 
fon  où  il  y a beaucoup  de  bruit  & 
de  vacarme.  Lat.  Omnia  rurre. 

/litudirfe  umt  c^a.  Difparoitre  civ* 
liércment  Lat.  Evtmefcere. 

HUNDIDO  , DA  , part.  paÿ\  du 
verbe  Nstndir  dans  fes  acceptions. 
Englouti , le  , enfoncé , ée , abîmé , 
ce  , fubmergé  , ée.  Lat  Submerfus. 
ïkpreftts  , a , um. 

HURA  , f.  f.  Furoncle  qui  vient 
i la  tête  , qui  cil  fouvent  très  dan- 
gereux. Lat.  Furuncultti , i. 

HURACAN,/.  tn.  Ouragan,  tem- 
pête qui  s'élève  par  U contrariété  de 
pluücurs  vents , & qui  caufe  des  ra- 
vages affreux.  Lat  ÈroedU , Ttas- 
peJUi , atis. 

HÜRAXO,  ÜA  , <rdf.  Ôf/.  Dif- 
iicile,  füupconneux , méftnnt,  à qui 
tout  fait  ombrage  , intraitable  , fa- 
rouche. Lat.  A.prr.  Férus ^ a,  um. 

IIURGA.AUNDERA,^:  /.  fignifie 
en  jargon  une  putain.  Lat 
/.  Mrretrsx , ids. 

HURGAR,  t*.  <1,  Remuer  quelque 
chofe  avec  un  fer  ou  un  bâton.  Lat 
Ecliere.  Revelvere. 

Hu&Gar  , fignific  auflî  Prclfcr , 
pouffer,  inciter,  enflammer,  échauf- 
fer. Lat.  Turhas  mocxrc, 

Fetr  et  hur/'oxlo.  Plus  on  remue 
l'ordure,  plus  elle  put}  c'eff-à-dire 
qu'il  y a des  chofes  qu’il  vaut  mieux 
ne  pas  approfondir. 

liUKGADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Hurgiar.  Remue  , ée.  Lat  Re- 
Xfolsitus  , n , sait. 

HURGONj/v».  Fourgon , infini- 
ment qui  fert  a attifer  le  feu.  Lut 
Rutahulum , i. 

Huxgon  , en  termes  de  Spadaf^ 
fins  , une  cffocade.  Lit  FitnéUo  t 

Ottii. 

liURGONWZO,  / w.  Grande  et 
tocade.  Lat.  FmHio. 

HL'RGONEAK,  t'.w.  Fourgonner, 
attifer  te  feu  avec  un  Fourgon.  Lat 
Rutahuto  ignem  cùmrntn  cre. 

Ht'XGONEAR.  Tirer  une  cfloca- 
Je.  Lat.  Punciim  ferire. 

HURGüNEADO , da  , port,  piijl 
du  verbe  Nurgonear.  Kcmiic , ée , 
fourgonné  , ée  , &c.  Lat  Kutabulo 
commotus.  Punélus  , a , uut. 

HURGObiEKü  , f.  tu.  le  même 
que  Hurgou. 

IIURÜN',  f.  m.  Furet,  petit  ani- 
mal qui  fert  à b elunê  du  lapin.  L. 
Eh'erra  , te. 

Hl'RUN.  Furet,  fc  dit  aufli  fitpi- 
réraent  d’un  homme  curieux  «Se  in- 
trigant. L:tX.  Scrutator.  Rsmuur  ^ riu 

HliRüNE.'^R  , V.  a.  Fureter  , 
ehaircT  avec  un  furet  Lat  rntrrh 
cutticul-A  per/cqià  , 

Fuîctcc  ^ (c  dit  a« 
hüut'a 
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fi^irc  pour  Aller  chercher  tîan<  les 
lieux  îe^  pins  fccreh  ce  qu'il  y 
a lie  beau , ilc  rare , de  curieux.  L. 
ScTUtari.  Rimari. 

HURONERA,/./  Trou,  çîte, 
repaire  où  le  furet  fc  tient.  Lat.  /7- 
verr»e  cukiU  , il. 

Huroneïa.  Retraite  , refuge  , 
azyle  où  une  perfonne  fc  dent  ca- 
chée. Lat-  iMtbübiTM , /.  Làxtthra , it. 
HURRACA,/:/.  Pic,  oifcaii.  L. 

PA.i  , X. 

Hahlsr  mat  que  tma  hurraca.  Jafer 
plus  qu'une  pic-  Lat.  Cotvke  ejje  lo^ 
quaciotem.  Loquacitute  fi;am  txcuU’ 
rt. 

HüRT-X,//.  Arrofoir  , vaifîcau 
dont  fe  fervent  les  jardiniers  pour 
arrofer  les  arbres  les  fleurs.  Lac. 
Cirff\ilra. 

HL’RTAR,  r.  a.  Dérober,  voler, 

Î Tendre  le  bien  d'autrui  £:  à fon  in> 
i,U.  Lat.  l'urari.  Rapere. 

HuarAR.  Vendre  à faux  poids , 
mi  faiiflTc  mcfurc.  Lat.  l'urari.  Dc- 
/.■.ludarc. 

IIURTAR  , fc  dit  de  la  mcr  & des 
rivières  qui  rongent  peu  à peu  les 
terres.  lit.  Sertjim  decrrprrc. 

Hurtak.  Voler,  ligniHe  figuré- 
mcat  L'furpcr,  s'approprier  les  pen- 
f«es  d’autrui , comme  font  les  pla- 
giaires. Lat.  Ftn\tri.  Ujurpart. 

Hurtar.  Dérober,  avec  le  pro- 
nom  perfonnd  , lignifie  S'échap- 
per, difparoitre,  fuir.  Lat.  Evadt- 
re, 

H U R TA  R r/ rxrrrpo.  V’oyca  Catrfo. 
Hurtar  tl  titwpo.  Employer  ion 
tems  .X  toute  autre  chofe  qu'à  celle 
qu'on  cft  obligé  de  taire.  Lat  Tfm- 
pus  tfrdjyr. 

JiHTtarfe  d lot  ojas  de  alf^no.  Se 
dérober  aux  yeux  Je  quelqu'un,  s'en- 
ftiir  , s'échapper.  Lat  ConfpeClian 
êiicujta  viutre. 

A buyta  adv.  En  retirant 

le  bras , comme  font  les  enfans  qui 
jettent  leur  toupie.  Lat  Refmch  sut~ 

A burta  CM  de/.  A rimprovifte  , à 
la  dérobée  , promptement  , en  un 
inltom.  Lat  Subito,  Ri^entè.  Iinpr»- 
vij'à. 

Refr.  Et  t«r/«rr  es  etfa  Hndix^/t  eol- 
/'ojfnt  por  iu  pHtina.  Ce  proverbe  fi- 

{;tiifie  que  les  chütirocns  contiennent 
es  hommes  dans  leurs  devoirs. 

HLRT.ADO  , DA  , pisrt.  paj',  du 
verbe  Hurtar  dans  les  acceptions. 
Dérobé  , ce.  Lat.  Furt7  uhreptus , a , 
un*. 

HURTO  , /,  m.  Vol,  nclien  d'en- 
lever , de  prendre  ce  qui  cil  à au- 
trui. Lit.  Éurtwn  , I. 

HuRrü.  Vol,  lignifie  auflj  U chu* 
fc  volée.  Lat.  furtkut. 

A hsata  ^ adv.  Eiirtivcment , à la 
dérobée.  Ijit  Furtim. 

ÜVSADA , Fuléc , k Rlaoi 
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efl  dévidé  autour  d’un  fufean.  Lat. 
Fenfum , i. 

Refr.  Ift'fada  menuia  à fu  dtieno 
ayuiit.  Ceprovcjbe  fignific  qu'un  tra- 
vail aflidu  entretient  un  ménage  , & 
fournit  aux  dépenfes  nécelTaircs. 

HUSILLO  , /.  Vis  de  pref- 
foir  i c'efl  auin  û vis  de  quelque  au- 
tre prdfe  que  ce  foit  Lat  Torculary 
rii. 

Husillos.  On  appelle  ainfi  dans 
l'Andaloufic  les  rigoles  qui  iervent 
pour  l'écoiilcmeut  des  eaux.  L.  Jn- 
dütt  ♦ i«w. 

HUSMEADOR , / m.  Qui  flaire , 
qui  cherche  une  chofe  avec  foin.  L. 
ktAotms. 

HUSMEADORCILLO,/.  m.  dim. 
le  même  que  //uj'meador. 

HÜSMKAR,  r.  a.  Odorer , flai- 
rer , fentir  par  l'odorat , comme  les 
chiens  de  challc.  Lat  Ü*lore  itrvcjti- 
ftare. 

Husmear.  Flairer  , fc  dit  anfii 
au  figuré  , pour  Connoitre  en  quel- 
que manière  que  ce  (bit  Lat.  kedo~ 

Itre. 

Husmear  , v.  n.  Commencer  à 
fentir  mauvais.  Lit  Fatere. 

HüSME.ADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Jlujincaf.  Flaire , ée.  Lat.  Re~ 
dôlitui , 41 , f/m. 

HUSMü , / m.  Odeur  que  répai»- 
dent  les  vi.'uxlcs  un  peu  palTécs.  L. 
Odor.  Fater  , ij. 

Ejiitr  al  bufiHo.  Epier  roccallon 
pour  agir.  Lat  Occcktanem  captare. 

Fenirfe , d andarfi  al  hufmo.  Cher- 
cher, fureter  pour  découvrir  ce  qui 
cft  caché.  Lat  OSore  inx'efligare, 

HüSO,/.  wi.  Fiifcau  , petit  mor- 
ceau de  bois  tourné  en  rond  qui  fert 
à Hier  , & à tordre  le  fil.  Lat.  Ftt^ 
fut , i. 

Huso.  C'eft  aulfi  une  verge  de  fer 
qui  paft'c  dam  la  bobine.  Lat.  Fnfus 
ferYetiS. 

H V 

HYADAS  , / /.  HpUcs.  Terme 
d'Aftronomie.  Ce  font  fept  étoiles  fa- 
meufes  dans  la  tête  du  Taureau  , 

Îui  amuient  toujours  la  pluie.  Lat 
jSodo  , l/m. 

H\RIERN‘0.  Voyca 
HVÜLEO,  BLEA  , adj.  M.  ^ 
Aboluiaiit,  te,  dclicienx,  eufe,  fer- 
tile. C'eft  un  terme  poétique.  Lit 
U^hUus  , U , wn. 

HVDRA  , / /.  Hydre  , ferpent 
d’eau  qui  fait  la  guerre  aux  grenouil- 
les dans  les  marais  taris.  Lat. 
dra  , a-, 

I Hvdra.  Hydre,  fignific  aufll  un 
monftre  fabuleux  que  les  Poètes  fei- 
guent  avoir  plulicurs  têtes , ajoutant 
que  ü on  lui  en  coupoit  une,  il  en 
rcnailfnit  plufwitfs  RUCrc$4  k pUve. 
LiU  JJjfdritt 
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Hvdra.  Hydre,  fe  dit  figtm'mcnt 
en  choies  morales  , en  parlant  des 
léditions  populaires,  & autres  cliofcs 
qui  pullulent  & qui  fe  multiplient 
d'amant  plus  qu'on  s'cflbrcc  de  les 
détruire.  Lat.  HyJra. 

Hvdra.  Hydre  , en  termes  d'A- 
ftrologie,  c'eft  une  ConfteUation  qui 
cft  vers  le  Pôle  Méridional , compo- 
I fée  de  vingt- cinq  étoiles.  Lat 
I dra. 

I HYDRAüLICO  , ca  , adj.  m.  ^ 
f.  Hydraulique.  On  appelle  ainb  tous 
les  inftrumcns  qui  fervent  p4Hir  la 
conduite  & l’élévation  des  eaux.  L. 
Hydrauiicus  , a , xrm. 

HYDRIA,//.  HyJric.  Cruche 
à mettre  de  l’eau.  Lat  Jtydria.  ür- 
na  , r* 

HYDROCEPHALO  , / w.  Hy- 
drocéphale , hydropiilc  de  b tctC. 
Lat  Uydrcctphalois  , i. 

HYDROGOGtA  , f.  f.  L’art  de  nU 
vêler  les  eaux.  Lat.  Hydiof^ot^ia^  0. 

HYDROGRAPHIA  , /.  /.  Hydro- 
graphie , defeription  des  eaux  : on 
comprend  fous  ce  mot  l’art  de  navi- 
, de  faire  les  cartes  marines  , 
de  conduire  les  vaifteaux.  Lat  lly* 
drty'Titpbia  , 4f. 

HYDROGRAPHICO  ,.Ca  , adj.  m. 
^ f.  Hydrographique  , qui  appar- 
tient à l'Hydrographie.  Lat  Uydrt^ 
Çyapi'icui  , a , uw. 

HYDROMANCIA  , /.  / Hydro- 
mancie.  Divination  qui  le  fait  par 
le  moyen  de  l'ew.  Lat.  Hydromwu 

tia  y tt, 

HYüROMANTICO , ca  , ad},  m. 

/ Qui  profelTc  l'hydromaiicie , nu 
ce  qui  appartient  à cet  Art.  Lat.  //;- 
dromanticus  , a , um. 

HYDROMETRIA  , f.  f.  L’art  de 
mefurer  les  eaux.  Lat  Hydromt^ 
tris  y te, 

HVDROPESIA,  //.  Hydropific, 
malidie  cauféc  par  un  amas  d'eaux 
qui  fe  fait  dans  quelque  partie  dti 
corps.  Lat  iiydi'opijU, 

Hvoropesia  , au  figuré , Defir 
tnfatiablc  des  richeftes.  Lat.  ilydro^ 
pijky  Auri  fiscra  famet, 

HYDROPHILACIO  , /.  m.  Grand 
réfervoir  d'eau  dons  les  entrailles  île 
b terre.  Lat.  Uydr^pbiiaQvun , i7. 

HYDROi*H()B(),/m.  Hydrrpho. 
bie,  crainte  de  l'eau  qu'ont  les  mab- 
des  qui  ont  été  mordus  des  bêtes  ciV 
rag«^-  Lat.  Ifydrcphohia  , 4». 

MYDROPICÔ  , CA  , adj.  m.  ef /, 
Ilydropiquc  , qui  cft  attaqué  d'une 
hydropihe.  L.it  /(>dro/f, 

Hvoaopico.  On  appelle  ainil  fi- 
giirémcnt  un  avare  , tia  vinJicattf , 
qui  UC  font  jamais  rafTaftis,  l’un  des 
richdil’s , & l'autre  de  la  veogcancc» 
Lit  FtJaturubiUs , f. 

UYDROST.ATICA  , / /.  Hydro- 
(btique  , partie  de  b Méchanique 
qui  confidecc  1»  pçkttUur  des  cccpt 

0 3 iiquidi»  ) 
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liquides  f & fur -tout  de  l‘cau  y ou 
des  ct»rps  pcûiHs  plongés  dans  les  li- 
quides. Lat.  //yJcoJfat/ca  , rf. 

HYDROTECHNIA,/./  Science 
qui  enfeigne  b coaftruilion  des  en- 
gins ou  madiincs  propres  pour  éle- 
ver les  eaux.  Lat.  //yJrofecbnia , «c. 

, aJj.  ti’ung  term.  Qui 
appartient  à 1 hiver.  Lat.  //yemaî/i,  r. 

Hvemal.  Hivernal.  Les  AfUoîo- 
grics  appellent  ainfi  le  quatrie'me  quar- 
tier du  Thème  célefte  f compris  dc- 

fiuis  le  Méridien  inferieur  jiifqu'à  la 
igac  Orientale , lequel  comprend  les 
trois  premières  moifons.  Lat.  //je- 
itiyüis. 

HYENA  , / /.  Hyène  , animal 
féroce  & cruel  de  la  gruiléur  d’iui 
loup.  Lat.  t.  • 

llVESAL,*ü  Hyesae,/ »«.  PU- 
trière , carrière  d'où  on  tire  le  plâtre. 
Lat.  (h-ffi  /èi/.74  , a. 

HYKSERA , /.  f.  Endroit  d’où  Tou 
tire  le  plâtre , & où  on  le  fût  cuire. 
Lat.  Gyfji  fodinu  , Vtl  /akrica  y te. 

HVÉSERIA  y /.  /.  Ouvrage  fait 
de  plâtre  , fabrique  , conitruétion 
4l'un  ouvrage  en  plâtre.  Lat.  Gy^u 
^tthrita  , <e. 

HYESERO  ♦ /.  w.  Phitricr  , ou- 
vrier qui  prépare  ou  qui  vend  le  plâ- 
tre. Lat.  Gyffarius^  ii, 

HVESO , i m.  Plâtre  , pierre  fof- 
ftlc  dont  on  lé  fort  pour  bâtir,  après 
1 avoir  préparée.  I.at.  Gyf/um , i. 

Hveso  mate.  Plâtre  En  & ex- 
trêmement blanc  y dont  fe  fervent 
les  Sculpteurs  en  plâtre  , les  Pein- 
tres & les  Doreurs.  Lat.  Gyf/Um  al- 
bum rejlinéisim. 

HYESON  y /.  m.  PUtras.  Lat.  Ru- 

dera , um. 

HYGROMETRO  , / Hygro- 
mètre, ou  hygrofcopc  y inErument 
pour  mefurer  les  divers  degrés  defe- 
cherené , ou  d’humidité  de  l’air.  L. 
//.,:-'4wrnnw  y r. 

llVMENEO,  wr.  Hymen  , ou 
Hymenée  , figntEe  poétiquement  le 
JMariige.  Lat.  J/ymetueus^  i. 
HVMNO  y /.  wr.  Hymne , Vers 
ropres  a être  chantés  â l'honneur  & 
la  louange  de  la  Divinité.  L.  //vm- 
nus  y i. 

HYPECOO  y/  m.  Hypecoon , plan- 
te. Lat.  UypeciKtt. 

HYPERBATüN,  /.  m.  Hyperba- 
te.  Terme  de  Grammaire  ; c’cE  une 
conftruilion  figurée  , qui  renverfe 
l'ordre  légitime  &.  naturel  du  dif- 
cours.  Lat  Ilvp^'rbator:. 

HYPERBOLA  , f.  f.  Hyperbole. 
Terme  de  Géométrie.  C'eft  une  fi- 
gure décrite  pr.r  un  plan  qui  coupe 
un  cône  fins  être  parallèle  à un  de 
les  côtés.  Lat.  J/yperMa^  te, 

HyperboUs  C9f^ugaàas,  Hyperboles 
fOTijuguées  y font  celles  dont  les  dia- 
inctrcs  Ce  coupent  Lat  liyhitpaU 
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Ilyferhcîu!  opuejlau  Hyperboles  op- 
pofeesy  fout  celles  qui  loat  formées 
par  un  même  pl;in  qui  coupe  les 
deux  pyramides  coniques  oppofees. 
Lat.'//vp<rlw4r  oppÿita. 

HYPERBOLE  , /.  «.  Hyperbole, 
figure  de  Rhétorique  qui  augmente  , 
ou  qui  tÜmimic  cxcdfivemcnt  la  vé- 
rité des  choies  dont  on  parle.  Lat. 
Hyperhole  , «, 

'HVPERBüLICO,  CA  , aij,  m.  ^ 
f.  Hyperbolique,  qui  contient  une 
Hyperbole.  Lat.  HyptrbUicus  ^ «, 
um. 

Hyperbolico.  Hyperbolique, 

Îui  appartient  i la  courbe  nommée 
lypcrbole.  Lat  Uyprrbciicus, 
HYPERDULÏAi  /. /.  HypcrduHc: 
on  appelle  ainfi  le  culte  qu'on  rend 
à l.i  Vierge.  Lat  fïyperiulia , te. 

HVPFRICü,/  m.  Millepertuis  y 
plante  .McJccinalc.  Lat  Ihperican , i. 

HYPKR.METKIA  y f.'f.  Figure 
pcKtiquc  qui  fe  fût  lorfqu'on  parta- 
ge un  m<a  de  manière  que  la  premiè- 
re partie  fort  à finir  levers,  & l'au- 
tre à cnmmcuccr  celui  qui  fuit.  Lat. 
JI'ipttmHrm , ic. 

’HVPÜBIBASMO,  y:  w.  Terme 
d’Algèbre,  qui  fc  dit  des  puiflânees 
& des  grandeun  homogènes  qui  baif- 
fent  egalement  Lat.  Hypchih.ijmos. 

HYPOCISTIDE,  f.'f.  Hypocifte, 
rc/cttoii  qui  naît  vers  le  mois  de 
Mai  fur  le  pied  d'une  cfpècc  de  Cif- 
tusalTez  commun  dans  les  pais  chauds. 
Lat.  /AfjnVèïi,  dis. 

HYPOCONDRIA,  f.  f,  Affeftion 
hypocondriaque,  maladie.  Lat  tlypa~ 
condria  , te. 

HYPOCOXDRICO , CA  , ady.  m. 
f.  Hypocondriaque,  fc  dit  de  celui 
qui  elc  travaillé  de  l'aRcclion  Hypo- 
condriaque. Lat  kiyp!>t:<mâriiicîa , a , 
um. 

HYPOCONDRlOSy  / w.  Hypo- 
condres.  T.  d'Anatomic , qui  fedit  des 
deux  côtés  de  la  région  épig.iftriqitc, 
ou  la  partie  fupérictirc  du  bas  ven- 
tre. Lat.  Ihpoinndrh. 

HYPOCR.AS  , f,  m.  Hypocras. 
Breuvage  fait  avec  du  vin , du  fu- 
uTc,  de  la  candie,  du  giroHc,  du. 
gingembre,  & autres  ingréiliens.  Lat. 
l’ifutm  aromatitet. 

HVPOCRESIA,  / f.  Hvponifie, 
deguifement  ai  matière  de  dévotion, 
de  probité,  d'amitié,  ou  de  vertu;  fein- 
te de  ce  que  l'on  n'efi  pas.  Lat  //>- 
pocvî/ir,  fs. 

HVPOCRITA  y adj.  d'wie  term. 
Hypocrite,  homme  mafquc,  qui  vent 
paroltrc  ce  qu’il  ii'cfi:  pas.  Lat  //>- 
pocrita , te. 

HYPOCRITON,  ON  A y adJ.  m. 
^ f.  aiq^m.  Hypocrite  reconnu  pour 
tel  de  tout  le  monde.  Lat  lîypctriu 
nctorius, 

HYPOMOCHLIO  ,/  m.  Terme 
de  jflccanique.  UypomodilioD.  CcR 


le  point  qui  fontient  le  levier,  5:  fur 
lequel  U ftiit  fon  effort,  foit  quand 
nn  le  baiffe,  foit  quand  on  l’elévc. 
Lat.  Ilypsm^'Uon. 

Hvpomochlio,  dans  les  pefons 
& les  romaines,  cft  le  point'  liir  le- 
quel le  llcau  joue.  Lat. 
chlien. 

HVPOSTASIS,  / /.  Hypolhfe. 
Terme  de  Théologie.  Suppôt,  per- 
femne.  Lat  Ihpojhtjts , ii. 

HVPOSTATICA.'VIEOTE  , adv, 
Hypofiatiquement  , dune  manière 
hypolhtique.  Lat 
HYPOSTATICO,‘ca  , adj.  m.  ^ 
f Ilypoflatiqite,  fc  dit  dans  le  myB 
tère  de  l'Incarnation , de  l'union  de 
la  nature  humiiac  avec  la  nature  di- 
vine^  Lat.  IlypoQaîicus  , a , um, 

HYPtrrEXUSA,  /.  / Terme  de 
Géométrie.  Hypotliruufc;  c’eft  le  plus 
grand  côté  d’un  triangle  redanglc,  ou 
la  ligne  fubtcnJante  de  l'angle  droit 
Lat.  fîypotenftjis. 

HYPOTHECA,  / /.  Hypothèque, 
obligation  par  Laquelle  le  bien  du  dé- 
biteur cft  obligé,  ou  affcélé  au  cré- 
ancier pour  raffuranec  de  Ci  dette. 
Lat.  lîypotkeca , te. 

Hypüihec.4.  Hypotheque  y fc 
dit  par  ironie  d'une  chofe  fur  laquel- 
le il  n’y  a pas  beaucoup  à compter. 
Lat.  Riginus . 

Uraxw  Ihpcthtea\  Jolie  hypothèque  ! 
O que  Und^t  Ifypo^tca  ! O quelle 
jolie  hvpüihcquc  ! 

HVt’OTHKCAR,  v.  a.  Hypothe- 
quer,  charger  fuiibicn  immeuble  d’u- 
ne Hvpnthèquc.  Lat  Oppienorare. 

HYPOTHECADO  , dx  , part, 
pajf.  du  verbe  Hypothecar.  Hypothé- 
qué, ée.  Lat.  OpprpiTTvatus  ^ «,  uin. 

^ HYPOTHECARIO,  ria, 
çf  f.  Hypothécaire , qui  a acbiuii , 
ou  droit  à une  hypotheque.  Lat  //y- 
potheeariui^  a,  wn. 

HYPOTIIESIS,//.  Hypothèfe, 
fuppofition  qu’on  fait  d'un  principe 
oie  d’une  prupoCtion,  pour  en  tirer 
d«  confèquenccs.  Lat.  if, 

HYPUTHETICO,  c.\,  «d;.  w. 
f.  Hypothétique,  ce  qu’on  fup- 
pofcy  foit  vrai,  loit  faux.  Lat  Hypo- 
thti.-i'Uf^  a,  um. 

HYPOTYPOSIS  y /.  /.  Hypqtypo- 
fc.  Figure  de  Khétorl'jue  qui  fut  la 
defeription  d’une  choie,  qui  la  met 
devant  les  yeux,  qui  la  fait  connoi- 
tre  d’une  minière  vive  & pathétique. 
Lat.  Jlypotypq/îf. 

HVSSOPADA,  yi /.  I.mI  quantité 
d’eau  qu’on  jette  avec  un  goupil- 
lon. C'eft  un  terme  bas.  Lat  Âf- 
prrfo  , enis, 

HYSSOPEAR  , t*.  fl.  Afperger , 
jetter  de  l'eau  as*cc  un  goupillon. 
CcÂ  im  terme  bas.  Lat.  Afper* 

h'vSSOPIU.0  , f.  m.  tiw.  Petit 
gLiipiUen.  Lac.  /(jfT'/orium . ii. 
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Hvssopillo.  Morceau  de  linge 
dont  on  fc  ferl  pour  humctiler  la  liou- 
chc  & le  goncr  d’un  malade.  Lat. 
Rt/rigeratffrium , 
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TR'^SSOPO , f,  m.  HyfTopç , plan- 
te. Lat  Hxil’ofuSi  ». 

Hvssopo.  Goupillon  dont  on  fe 


fert  potiT  donner  de  l’ciu  bénite  dam 
les  EgUfes.  Lat  LuftraU  a/ferforium^ 
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TA'étwa  îftra  ici  Alfhetieto  Ca/lcl- 
. Lmo , y terena  etttre  ht  vocales, 
1.  Neuvième  lettre  de  l'Alphabet  Ca- 
ftillan  , & b troÜIémc  des  voyel- 
les. 

Es  ktra  nianeral , tjue  vsk  uno  en- 
tre les  fsunseros  que  tlusnamos  Cnjlel- 
linos  y y en  lo  antigua  x'oîia  ciato, 
L'/  cft  une  lettre  numérale  qui  vaut 
un  en  CaflUlan  , & qui  fi^iifioit 
cent  chez  les  Anciens. 

Z.f  I.  for  Ji  fota  fufU  Ji^nifear  U- 
btftri/’-mo.  L’/.  fciil  figitiHc  fouvent 
en  Efpagnol  lHuHridlmc. 

I B 

IBERO  , R A , adf.  tn.  f.  Thé- 
rien  ♦ ienne , cjui  appartient  à l’Kf- 
» appeliec  anciennement  Ibé- 
tic  , ou  an  pny%  qu’arrofe  l'Ebre , 
d'où  elle  a pris  Ton  nom.  On  dit 
Vasisfûs  foeros,  Clumps  Ibéricns.  On 
dit  .au  (T»  Jeerjo  & Ihetico.  Ce  terme 
cil  plus  ufité  en  poeüc  qu'en  profç. 
Lat  Ihrtus  ^ Jïrrim  , a , wn. 

IBIS,/./.  Ibis,  oifeau  d'Egsptc, 
qui  rcîTemble  à h cigogne  par  le 
& pttr  les  jambes.  On  dit  que 
ribis  a appris  aux  hommes  Tufage 
des  lavcmcas.  Lat.  /W;,  iiis, 

I C 

ICACO  , / m.  EfpuCC  de  petit 
prunier  qui  croit  dans  les  Antilles 
en  forme  de  buiffon.  I^t.  Ermus 
ItjAk'iJic  if 

cV«. 

ICHNEL’MoN»/  Ichneumon. 
C cft  un  animal  qui  nait  en  Egy  pte, 
qii'oii  appelle  quelquefois  rat  d'Inde. 
)i  cft  de  L'i  groniînir  d’un  chat.  Il 
ell  ennemi  du  crocodile , dont  il  cafte 
les  œufs  ; Ù tue  même  quelque- 
fois en  lui  rongeant  les  intclUns.  L. 
JAfnnmtan , 

ICHNOGRaPHIA.  / /•  IthnoOT- 
phic.  Terme  de  Géométrie.  C’eft  le 
plan  gcuinetrai  d’une  forterefte  ou 
d'un  édifice.  Lat.  /cl  fiograpbU,  te. 

ICHNüGRapHTCÜ,  CA,  «4^.  m. 
Ea  /.^  I^^IuVgraphiqnc  » Wt  fuivant 
les  relias  jç  richAogwpbie , ou  qui 
appirucnt  à richu-*5f*‘pIÛÇi  LMuo- 


I ICHOR,/  m.  Terme  de  Chirur- 
; gie.  Pus,  finie,  matière  ichorcurc, 

I que  rendent  les  plaies  les  apuftii- 
' mes.  Lat  4$«nriVr,  ci. 

ICONOLOGIA,  / / Iconologie, 
repréfentition  des  chofes  morales  , 
comme  des  vertus,  & des  vices,  fous 
la  figure  de  perfonnes  vissantes.  Lat. 
Ic^nolc^h. 

ICOSAEDRO , / m.  leofitedrc. 
Terme  de  Géométrie.  Solide  contenu 
fous  vingt  triangles  cotnlatcraux , & 
égaux  entr’eux.  Lat.  Ico/aeirus^  ». 

ICTERICIA,//  Terme  de  Me- 
dedne.  Idére,  jaunift*c, débordement 
de  bile  par  tout  le  corps.  Lat  /é/r- 
rif/,  X. 

ICTERICIADO,  DA,  a*,  w. 

/.  Celui  ou  celle  qui  cft  fujet  à la 
maladie  appclléc  IcUtc,  à b jau- 
ni ftc. 

ICTERICO,  CA  , suif.  ut.  efA 
Iclériquc,  qui  appartient  à riélère, 
à b jaunifte.  Lat  Icicricusy  <z,  um, 
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n)A , / /.  Allée , marche , cour- 
fc  , voyage.  Lat  Pre/eclio. 
ùs. 

Ida,  fe  prend  figurément  pour 
Impétiiofité , promptitude , ailton  in- 
«trmdérée.  Lat.  Impetui , ûs,  Feimus 
motus. 

Ex.  Time  fislano  tosas  i.lu  nota-, 
blr.  Tel  a des  promptitudes  éton- 
nantes. 

Ida,  en  termes  de  jeu  de  hillanl, 
c'eft  b fortie  de  b bille  de  celui  qui 
joiie,  ou  par  b Moufe , ce  qu'on  appelle 
ida  taxa  y ou  par  dcflùs  la  bande,  ce 
qu’on  appelle  id*t  oüa.  Lat  Globsdi 
exitus. 

Idas,  au  pluriel,  fe  prend  pour 
Aftidiiités  dans  une  maifon  étrangère. 
Lat  Confuetudo  ^ ims.  FtmtilîarstQt  j 
atif. 

Ida.  En  terme  d’Efaime , Aftaut 
Lat.  Aggr^'/ày  enh. 

Ida  y l’enida.  On  appelle  ainli 
en  termes  de  Jeu  de  Piquet  la  con- 
vention de  finir  la  partie  h cha- 
que main  qu'on  fait  furs  aller 
jurqu’à  cent,  en  payant  les  points 
fuivimt  qn'oQ  ça  cft  couvenu.  Lat< 


Tjtdus  ehartarusn  JtnguUs  vicihus  «L 
foUstus. 

Dmfe  dos  idas  y veniias.  Se  don- 
ner deux  allées  & venues,  pour  dire, 
Conclurrc  Tes  aSaires  avec  quelqu'iui 
en  deux  allé^  & venues,  prompte- 
ment} dire  les  chofes  & les  concliir- 
j re  en  deux  mots.  Lat  Ultri  citrè- 
1 que  %'trhis  cettitft^  ut  convevtiojmt. 

La  ida  dcl  humo.  Exprcffion  vul- 
gaire par  laquelle  on  marque  l'envie 
qu’on  a qu’un  homme  qui  prend  con- 
gé de  nous,  ne  revienne  plus.  Lat 
Abcas  quidem , née  redeas. 

Ho  dur  la  ùla  for  la  x'eisida.  Préci- 
piter une  aifairc,  ne  lui  pas  donner 
le  tems  de  meurir. 

Idas  y venidas.  Marches  & contre- 
nurches,  allées  & venues.  Lat  7/r- 
rati  itus. 

Refr.  Ida  y venida  per  eafa  de  tni 
tia.  On  applique  ce  proverbe  à ceux 
qui  u'agiffent  nue  par  intérêt. 

IDEA,//.  Idée,  perception  de  lame 
par  l'organe  des  fens  : image  des  ob- 
jets qui  fe  préfentent  à rentendement. 
Lat.  /dea,  a. 

Idea.  Idée,  fe  dit  aufC  de  l'ima- 
ge, de  b repréfèntation  ou  du  fou- 
venir  qui  nous  relie  de  quelque  cho- 
fc  qui  cft  arrivée.  Lat.  Idea , Species 
cogitata, 

Idea.  Idée,  forme,  modèle,  dif- 
pofition  de  quelque  chofe , projet.  Lat 
Idea.  Exesn^ir , ris. 

Idea  , fe  prend  encore  pour  l'objet, 
te  but,  la  fin  qu'on  fe  propofe.  Lat, 
Finis.  IntesUstf. 

Idea.  Idée,  fignifie  auflTi  quelque- 
fois ViCon,  imagination  faulîe  j vL 
fions,  folies.  Lat.  Fana  idea. 

Idea.  Plante  qui  croit  fur  le  mont 
Ida,  dont  les  feuilles  rçirçmblcnt  ù 
celles  du  brufe.  Lat.  Idea. 

Ideas  de  Pktan.  On  appelle  IdccR 
de  Pbton  le  prototype , l'image  éter- 
nelle, fur  liquellc  toutes  choies  ont 
été  dcpius  formées,  Lat.  Idea  Fk- 
tonica. 

Ideas  Fktonicas.  On  appelle  Idées 
Platoniques  au  figuré  des  imaginations 
vaines  & chimériques  qu’il  cft  im- 
polfiblc  de  mettre  en  pratique.  Lat, 
Idex  Tüiu'coi»*i*<r. 

IDEAL , 0*1/  trrw.  Idéal , 
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aU  « qui  n’eft  qu’en  idJe.  Lat.  Id^a- 
Ui , e. 

IDKALMENTE,  adt».  En  idée. 
I.at.  tr/,  in  idra, 

IDEAK»  r.  a.  Conctn^oir  l’idée  de 
quelque  chofe,  ou  fonder  aux  mo- 
yens de  l'cxccutcr.  Lat  Idcam  Tel 
Jfeciem  concip^e , forputrr. 

loEAR  , fignific  au  figuré,  faire 
des  raifonnemens  en  Tair  , forger 
des  chimcrcs.  Lat  Imaginct  /ibi  jîn- 
gere. 

IDEADO,  DA  , f.  P-  du  verbe  LUar. 
Lat.  Animo  coniiftus , a , um.  Jâtà 
JEfVttf,  a,  <fi«. 

IDEM.  Ailv.  Latin  , dont  on  fe  fort 
en  Caftillan  en  citant  les  paltagcs  d’un 
Auteur  , de  même  que  dans  les  comp- 
tes , lorfqu’ime  partie  provient  du 
■même  endroit  mic  celle  qui  a précé- 
dé; ce  qui  s’obfcrvc  plutôt  en  écri- 
vant qu’en  parlant  11  ügnifie , le  me- 
me.  Lat  Idtin. 

Hem  per  tdon.  L’un  vaut  l'autre. 
Chou  pour  chou.  Lat.  Hem  eH. 

IDENTICO  , CA  , a4<.  m.  ^ 
identique , qui  c(l  le  même.  Lat.  /- 
dniticus , a , um. 

IDEKTIDAD,//.  Identité,  parité, 
égalité,  qui  fait  que  ce  qui  parait 
différent  cft  la  même  chofe  dans  la 
r^lité.  Lat.  Jdentitas  , otis. 

IdENTIDAo  de  retton.  Identité  de 
raifon  , appréhcnfion  de  l'cntcndc- 
ment,  qui  prend  pour  une  même 
chofe  une  autre  qui  cft  réellement 
differente.  Lat.  Hittimis  identituf. 

IDENTIFICAR,  c*.  «.  Identifier, 
confondre  deux  chofes  différentes.  i 
Il  fe  dit  aiiffi  des  perfonnes.  Lat 
Hrnti/îcttre.  , 

lÜENTIFICADO  , DA,  paf 
du  verbe  Henti/îcar.  Identifie,  éc.  Lat 
Identijfù'iilutt  a,  um. 

IDiO.MA  , /.  m.  Idiome , dialeéle , 
langue  d’une  province  particulière, 
qui  cft  un  peu  différente  de  la  lan- 
ue  générale  de  la  nation  d'où  elle 
érivc.  Lat  Hiotm , atis. 

loiOMA.  Idiome,  fe  dit  aufli  des 
manières  de  parler  qui  font  propres 
à chaque  perlunne.  Lat.  Hioma. 

Idioma  , fe  dit  figurément  des 
cris  des  animaux^uT  exprimer  leurs 
affeélions  ou  pallions.  Lat  CLatter  , 
orii. 

IDIOPATHIA  , f.  f.  Terme  de 
Médecine.  Idiopathie , c’eft  une  ma- 
ladie ou  indifpontion  qui  cft  propre 
à quelque  membre  particulier,  lans 
aucune  dépendance  ni  participation 
du  refte  du  corps.  L. 

IDIüTA,/.  m.  Idiot,  (ot,  niais, 
peu  rufé,  peu  éclairé.  L.  ét. 

IDIüTEO  , TEA  , ady.  m.  Çjf  f. 
Terme  peu  ulité.  Propre  , particu- 
lier , naturel  à une  chofe.  Lat  i’ro- 
friui , a , um. 

IDIOTËZ  , /. /.  Ignorance  groC* 
fi^e.  Lat.  i'rafi  ign9r4nti4y  <r. 


IDIOTISMO.  Idiotirme.  Le  corps 
entier  des  iguorans , ou  des  idiots  , 
ou  leur  ignorance  commune.  On  ref- 
traiiit  quelquefois  ce  mot  à ügnificr 
ignorance.  Lit  i. 

Idjotismo.  IJiotifmc.  Terme  de 
Grammaire.  Inftexion  de  quelque 
verbe  ; confiruftion  particulière  de 
quelque  phrafe,  de  quelque  particu- 
le qui  .n  quelque  irrégularité,  & qui 
n'cft  pas  fuivant  la  règle  générale  de 
la  langue  de  la  nation,  mais  qui 
n'cft  en  ufage  que  dans  une  province 
particulière.  Lat.  Hiotijmus. 

IDOLATRA  , «.(/.  m.  Idolâtre  , 
qui  adore  des  faux  Dieux , des  créa- 
tures , des  ouvrages  de  main  d'hom- 
me , leur  rend  des  honneurs  qui 
ne  font  diis  qu'à  Dieu.  Lat  HoloLi^ 
trn , *r. 

IDOLATRA.  Idolâtre,  fc  dit  auffi 
nguicmcnt  de  celui  qui  aime  liée 
trop  de  pafUon  une  créature.  Lat. 
TdôioLtira.  H^ano  amr>  c y?arru.v/. 

IDOL.ATRAR  , s-.  «.  idolâtrer  , 
adorer  des  idoles , de  fauffes  Divini- 
tés , une  créature , une  figure  d'hom- 
me , ou  d’animal.  Lat.  Idokx  c^eee. 
ut  Deum  cùUre. 

looi  ATRAR.  Idolâtrer  , fignific 
au  figuré.  Aimer  avec  une  paffion 
trop  violente.  Lat  Ferdiii  amare. 
Amore  iJ^îmfrr, 

IDOLATKADO  , DA  , part  puf. 
du  verbe  HoUiutr.  Idolâtre,  ée.  L. 
HoUtm  çttUu  perjecutum.  Ferdiii  amu- 
tus a f WH. 

IDOLATKIA,//  Idolâtrie,  cul- 
te , adoration  des  ^iix  Dieux.  Lat. 
Idohlttii  in  , te.  Dcorum  adoratio , onis. 

Idoi.atria.  Idolâtrie  , fc  dit 
aufii  d'un  amour  viuleut  & outré. 

I Lat.  AnMr  ctccus  ^ tn/ansts. 

! IDOI  ILLü  . /.  m.  dim.  de  Idoh. 
Petite  idole  , ou  ftatuc  d'une  fauffe 
Divinité.  Lat  Furvrait  idt^lumy  i.  ' 

looLlLLO.  Petite  idole  , le  dit 
figurément  de  Tobict  qu'on  aime  avec 
palfioii.  Lat  Res  depeeditè  amuta. 

IDOLISMO,/.  m.  Culte  des  ido- 
les  ou  des  Faux  Dieux , idolâtrie.  L. 
Idûl'ilutriit, 

IDOLO  , /.  ut.  Idole,  fhtué,  ima- 
ge d’une  Faiiffc  Divinité , à qui  on 
rend  des  honneurs  divins.  Lat.  Ids- 
ùmt , ».  SimuUcrutn  , cri. 

loOLO.  Idole,  fc  dit  auffi  de  l'ob- 
jet d'une  paffion  violente  & extraor- 
dinaire. Lat.  Ses  fw*m$i  amata. 

IDONËIDAD , f.f.  Aptitude , pro- 
portion , capacité  d’une  chofe  par 
rapport  à une  autre.  Lat  lioneitas. 
Capacitas , atis. 

IDONEO  , NEA  , ody.  m.  f 
Propre  à quelque  chofe.  On  dit  quel- 
quefois Idoine  en  pratique.  Lat  Ido~ 
mus.  Aptus , a , um. 

IDUS , f,  nt.  Ides.  ^ur.  Une  des 
trois  parties  dans  Icfqucllcs  les  Ro- 
BUios  divifoient  kurs  mois.  £Uc$ 
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étoient  le  treiziéme  jour  de  chaqn; 
mois  , excepté  aux  mois  de  .Mars  , 
Mil  , Juillet  Si  Oclobrc  , où  elles 
étoient  le  I ç.  Lit.  Hstf , uum. 

IDYLIO , f.  m.  Idylle.  Terme  de 
Pocfie.  Petit  potmc  égayé  qui  con- 
tient des  deferiptions  ou  narrations 
de  quelque  avanturc  agréable.  Lat. 
Idyltion , »'». 

I 6 

IGLESIA  , f.f.  Eglifc,  Taffem- 
bléc  des  fidèles  fous  mi  Chef  qui  cft 
Jéfus  Chrift.  Il  fe  dit  encore  de 
raffembiée  des  fidèles  fous  un  Chef 
vifiblc  qui  eft  le  P.ipe.  Lat  Eeek- 
Jla , 

Iglesias.  Eglifcs.  On  appelle 
aînfi  , quoiqu'improprement , des 
Affcmblécs  qui  fe  font  féparées  du 
giron  de  l’Eglifc  imivetfelle.  On  dit, 
la  Jglejia  Frctcilante , l'Eglifc  Protêt 
tante  f U Igltjia  RefrmaXa , l’Eglifc 
Reformée  ; la  Igkjî.t  Angllvana , l‘E- 
glifc  .'\«glicanc.  Lat  Eccl^a.  Sec- 
, <. 

Iglesia.  Eglife  , fe  prend  fuu- 
vent  pour  tout  l'état  du  Clergé , foit 
u'it  foit  fournis  au  Pape,  ou  à un 
atriarche  ; comme  Igle/ia  Latina  , 
dgk/ia  Griega , Igltfa  Galicana.  Lat 
Ecdçjia.  Cterus. 

lüLESïA.  On  appelle  alnfi  l’Etat 
Eccléfiartiquc , qui  comprend  tous 
ceux  qui  (ont  promus  aux  Ordres  fa- 
cres.  Lat  Chus  ^ i. 

Iglesia.  Eglîfe  , fc  prend  fon- 
vent  pour  la  jurifdiélion  & le  domai- 
ne que  les  Eccléfiaftiques  ou  les  £gli- 
fes  exercent  par  rapport  au  tempo- 
rel ; comme,  loi  Ffhtdûs  de  b Iglc- 
/sa  , los  hienes  de  U Iglejia.  Lat.  Ec* 
cle/îa. 

Iglesia.  Eglife.  On  appelle  ain- 
fi  le  Gouvernement  Ecclcfnftiquc  du 
foiiverain  Pontife,  des  Conciles,  des 
Prélats.  Lat  Ecdcjia. 

Iglesia.  Eglife,  fc  dit  auffi  du 
Chapitre  qui  compofe  les  Cathédra- 
I les , ou  Collégiales.  Lat  Edtjia  Ch- 
theiralii  , Cdkpiitlis. 

Iglesia.  Eglife.  On  appelle  ainfi 
le  Diocefe,  le  territoire  , & les  lieux 
fur  lefqiiels  un  Evêque  exerce  fa  ju- 
rifiliiftion.  Lat  Diactjis  ^ Jis. 

Iglesia.  Eglife,  fignific  nnffi  la 
dignité  même  d'Evéque  ou  d’Arché- 
veque.  Lat  Eidejb.  Dignitas  Epife^ 
palis. 

Iglesia.  Eglife  , fignific  auffi 
un  Temple  bâti  & deftiné  à l'hon- 
neur de  Dieu  , & fous  l’invocation 
de  quelque  Saint  Lat  Ecl^ut.  JW»- 
plum  , f. 

Iglesia.  Eglife  , fe  prend  auffi 
pour  chaque  Chapitre  particulier  , 
Ion  gouvernement , & fa  jurifiUélion. 
Lat.  FarticuUris  Eççkjiit  SentUw  £v« 
d^aftkus, 

JOLESIA^ 
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IcLESiA.  Eglifc  , fe  prcnJ  aiifTi 
pour  l'afilc , la  protcâion  & l’im- 
immité  dont  jouit  celui  qui  s’y  reti> 
re.  Lat.  Bxcltjîx  vel  Ttm^U  afylum 
tftl  immunitas. 

Iglesia  frijx.  On  appelle  ainfî  le 
droit  ilimmtmité  dont  jouit  celui 
qu'on  a tiré  de  l’Hglifc , & qu’on  n’a 
point  rendu  \ & qu'il  cft  en  droit  d'aU 
îeguer  loriqu’on  vient  à le  repren- 
dre. Lat.  JUS  ifuinuftsMss , M'utduf- 
qu£  reus  eccUjùtfiico  afyh  re/iitu3tur. 

IgleSIA  tnaycf.  On  appelle  ainû 
une  Cathédrale,  ou  Collégiale.  Lat. 
Temfiitm  prirueps. 

Iiçlrfij  w Oumo.  J’en  appelle  h 
rEgtiie,  ExprclTion  dont  fe  fervent 
les  criminels  qui  ne  veulent  pas  dire 
leurs  noms , donniint  à entendre  par 
là  qu'ils  font  affurcs  de  l’iiiununitc 
^ue  l’Eglife  leur  offre.  Lat.  £rcié- 
^itm  appelio.  Eede/tj  nonùne  fruor, 
le  LES  IA  nùïitmxie.  KgUfe  militan- 
te. C'eff  l’aflèinblée  des  fidèles  qui 
font  fur  la  terre.  Lat.  Ecdtjîu  m>- 
EtMS. 

Iglesia  triumphante.  Eglife  tri- 
omphante. C'eff  celle  des  Hdéics  qui 
font  déjà  dans  la  gloire.  Lat  £ceie~ 
Jtü  triumpbnns. 

Refr.  A t^fo  dt  I%Ufx<s  Cathedra!  , 
tiales  futron  hf  padres  bs  hijas  ferait. 
e proverbe  lignifie  que  les  enfons 
fe  règlent  toujours  fur  l'exemple  de 
leurs  pères  , ce  qui  doit  engager 
ccu.x-  ci  à ne  leur  en  donner  que  de 
bons. 

ÏGNARO  , EA  , adj.  m.  ^ /.  le 
même  que  Ignorante.  Ce  mot  cft  peu 
ufité. 

IGNAVIA , f.  f.  L^heté , pareC- 
fe,  manque  de  cœur.  C'eff  un  mot 
purement  Latin.  Lat.  Jgnavia,  Iner-  ; 
tia  , 

IGNEO,  EA,  ndi.  m.  ^ f.  Igné, 
éc , qui  di  de  la  nature  du  feu.  L. 
Ipittis  , a , um.  I 

IGNICION,  / Ignition.  Ter- 
me de  Chyraie.  Application  du  fen 
au.t  métaux  jufqu’à  ce  qu'ils  paroif- 
lént  tout  rouges  avant  que  de  fon- 
dre. Lit  If.nis , il. 

IGNIFERO  , 1A  , adJ.  w.  fef  /.  , 
Ce  qui  contient  ou  jette  du  feu. 
C'ell  un  mot  purement  Latin.  Lat.  < 
Ignifer  , r« , tmt. 

IGNITO  , TA , udj,  m.  ^ f. 
Terme  peu  ufitc.  Chaud  , de,  ar- 
dent , te  , bruLint , te  , enflammé  , 
ée , plein , ne  de  feu.  Lat  Ignitus , 

«,  mtt. 

IGNiVOMO,  MA,  alj.  m.  fcf /. 
Qui  jette  du  feu  , qui  vomit  des 
flammes.  Ce  mot  eff  peu  uiité.  Lat 
Ignii'cmus  , a , w». 

ÏGNOMINIA  , /.  f.  Ignominie , 
iniamic , deshonucur , honte  , turpi- 
tude. |jt.  Igiu^»>iinvi.  Frohrsan , i, 
IGNOAUKIÜSAAIEXTE , adv.  Ig- 
ftOflUAÎculcmcnt , d'une  ttwuèrc  jgnv- 
l0».  IJ. 


minieufe.  Lit.  I^aminiosK 

IGNO.MIMOSO , SA  , iulj.  m.  ^f. 
Ignominieux , eufe , infamant  , te , 
qui  caufe  de  l'ignominie.  Lat  Igno^ 
ntimofus  , o , um. 

IGKORACION  , / /.  le  même 
que  Ignarancia.  Ce  mot  eff  peu  u- 
lité. 

IGNORANCIA  , /.  /.  Ignorance  , 
manque  de  fcrencc,  mépris  des  let- 
tres. Lat.  Ignorantia , 

Ign'OKANCIA.  Ignorance,  fe  prend 
aulE  pour  défaut  de  connoiffance  dans 
quelque  matière  déterminée  , par 
l'erreur  où  l’on  étoit  à fon  fujet, 
ou  par  méprife,  ou  par  iuadvertan- 
cc.  Lat.  Ignorantia.  LifcitUy  st. 

IgNORANCIA  oafa  , fupinay  o 
it/ecinda.  Igitorance  craffe,  volontaire, 
ou  affedée  ) c'eff  celle  d'un  homme 
qui  néglige  de  t’inffniirc,  quoiqu’il 
puiffe  le  faire.  Lat  Crajfay  fupina^ 
itjrclnta  ignorantia. 

Ignosancia  do  dcrecho.  Igno- 
rance de  droit , en  termes  de  Palais , 
c'cil  lorfqu’on  ignore  les  loix  du 
pays,  dont  tout  citoyen  eff  obligé 
de  s’inffruire.  Lat.  Ignorantia  juris. 

IgNORANCIA  do  hecbo.  Ignoran- 
ce de  fait  I«at.  Ignorantia  fadi. 

IGNORANCIA  invencible.  Ignoran- 
ce invincible  { c’eff  «elle  d'une  cho- 
fe  qu'on  n'a  pu  lavoir.  Lat  Ignc^ 
rmtia  invindhitii. 

Ipsorancia  no  ^ita  pecado.  L’igno- 
rance ne  détruit  point  1<^  péché.  Lat 
Ignorantia  non  exatfnt  à pcccato. 

IGNORANTEMENTE,  adv.  Ig. 
noramment , (ans  (avoir  , (ans  con- 
noiffance.  Lat.  Ignoranter. 

IGNORANTISSIMO  , ma  , adj. 
^ /♦  /«per/.  Très  ignorant,  ante. 
Lat.  l'aldi  ignarut , infeius , a , ttm. 

IGNORAK  , V.  a.  Ignorer  , ne 
favoir  pas  quelque  choie , Se  fur- 
tout  celles  qu’on  doit  (avoir.  Lat 
Ignirare. 

IGNORANTE , part.  o3.  du  ver- 
be Ignorar.  Ignorant  , ante  , qui 
ignore.  Lat.  Ignorons.  Impcritsu.  In- 
fiius. 

Ignorante  , fe  prend  ordinai- 
rement pour  Simple»  ou  ftupidc.  L. 
Stupiiiui.  Hebes, 

IGNORAÜO  , DA  , part.  pa£".  du 
verbe  Ignorar.  l^ioré , éc.  L.  Igno- 
rcUus, 

Ig.norado.  Ignore  , le  prend 
pour  Inconnu , qui  vit  dans  l'ofafcu- 
rité , qui  n’a  aucune  réputation  dans 
le  monde.  l.at  Ignotusy  a,Mw. 

IGNOTO,  TA,  tuij.  m.  (<f  f. 
Inconnu  » ue  , qui  n’eff  point  con- 
nu , ne.  Lat.  Ignotus , a , um. 

IGREJA,  / f.  le  meme  q^ue 
Jia.  Le  premier  n'eff  uTité  que  parmi 
les  gens  de  la  campagne. 

Refr.  Farte  on  in  Igreja  dofoa  à fu 
hijo  !a  vieja.  Ce  proverbe  eft  fx>n^ 
lar  cç  que  Toa  cioit  que  tes  ÿm 


d'Kglife  gagnent  beaucoup  de  bien 
(ans  rien  faire. 

IGUAL,  ad;,  d'tmo  term.  Egal, 
aie.  Terme  relatif.  Qui  eft  de  même 
grandeur  qu'un  autre  » pareil  en 
quantité,  & quelquefois  en  qualité. 
Lat  Æqualif , e.  Par  y 

Igual.  Egal , fignifie  auffî , Plain, 
uni  , qui  n'eff  point  rabotnix.  Lat, 
Planus  » a , um.  Lavis  » e. 

Igual.  Egal,  fe  prend  aulTipour 
extrêmement  relTemblant.  Lat  Par. 
Shuilss  » r. 

Igual.  Egal,  lignifie  audi,  qui 
a les  mêmes  qualités,  propriétés, 
ou  attributs.  Lat  Par , Jîmilis , atjua- 
lisy 

*1gual.  Egal  en  noblcfTe,  en  naif- 
fance.  Lat  Æqualis.  Par  y it. 

Igual.  E^,  qui  a toujoursune 
même  conduite  « qui  eff  toujours 
dans  la  même  fîtuation,  dans  le  mê- 
me état.  Lat  Sibi  aqualis  , confions. 

Ai  igual.  adv.  Semblablement,  pa- 
reillement» de  même  manière,  tout 
de  même.  Lat  Simikter.  Pariter. 

E»  igual  y 6 al  ^ual  do.  atlv.  Alt 
Heu  de  , à la  place  de.  Lat  ricr. 
Loco. 

Ex.  En  igual  do  darmt  dineroy  mt 

pides.  Au  lieu  de  me  donner  de 
l'argent,  tn  m'en  demandes. 

I j^edoTy  O dexar  à todos  iguales. 

I Refufer  à tous  également  une  même 
I chûfe , les  mettre  tous  au  même  ni- 
veau. Lat  SuUum  diferrnton  inttr^ 
ejfe  y tv/  iirfrrpoMrrf. 

Refr.  La  compaHa  para  honoTy  an- 
tes con  tu  igual  quo  cm  tu  tnayor.  La 
muger  fea  igual  à mener , fi  quieres  fer 
Sehor.  d'j  nuéeret  bien  cafar  , cq/à  con 
tu  iguaL  Ces  proverbes  fignifient  que 
les  mariages  ue  font  bien  alTortis, 
qu'autant  que  l'égalité  s’y  trouve. 

i7r  igual  à iguaL  D’égal  à égaL 
De  pareil  à pareil 

S'in  igual.  Sans  pareil. 

Coda  quai  con  fu  igual  Chacun 
avec  fou  (cmblablc. 

IGUALA  , /.  /.  Traité,  accord, 
proueire  , convention  , en  madère 
de  vente  & d'achat  Lat.  Fada  nter- 
ces  y edis, 

Iguala.  Les  maçons  appellent 
ainfi  un  niveau.  Lat  Libella  , <r. 

A la  iguala , le  meme  que  Al  igual 

IGUALAClüN,/./.  EgaU&don, 
partage  égal  : Et  en  termes  d' Algè- 
bre , Equation.  Lat.  Æqmtso , onis. 

IGÜ'AL^VDOR,  RA,  /.  w. 

Celui  qui  égale»  qui  rend  pareil  U 
fe  dit  de  l'Equateur.  Lat.  Æquotor  , 
oris. 

IGUALAR , V.  a.  Egaler , rendre 
égal , ôter  du  plus  grand  & ajouter 
au  plus  petit  pour  les  rendre  ^nx« 
Lat  Æquare.  Coioquare. 

Igualar,  fignificaufli»  Porter 
le  même  jugement  de  deux  perfon- 
fic$  » ne  leur  doUKI  aonine  pré- 
P fércoce. 
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fcrrcncc.  Lat  Æqfuüittr  ée/Hmart. 

Igualar  , fignific  au  fi^ré , Te- 
nir les  {'■rtffions  dans  l'équilibre  , de 
jhçon  qu’elles  ne  prennent  point  le 
dclTiis.  Lat.  AJLrqu^t. 

Igualar.  Egaler,  applinir,  ren- 
dre uni.  Lat  CompUmxrt.  Æauatt. 

Igualarse,  V.  r.  S’égaler  , fc 
compirer , lè  mettre  en  parallèle. 
Lat.  Se  ttqusve  , ^qtàftiTttre.  Fartm 
fe  fucere. 

Igualarse  , figniSe  aulG  , S’ac- 
corder, fc  convenir,  fe  liguer,  fc 
concerter.  Lat.  Cottvenire,  Concordtt- 
re.  Se  coUigare. 

iGUALi^RSE  , llgnifîe  auflî.  Con- 
venir du  Cilairc  qu'on  exige  pour 
Ion  travail.  Lat  CcnxntiMtm 
re. 

Iguahr  ia  /mgre.  Faire  une  fé- 
condé faignée , pour  qu’il  refte  b 
même  quantité  de  fang  de  part  & 
d’autre  i & Kgurément , Faire  le  con- 
trepoids. Lat  Æqmditer  facere.  Lan- 
ean  ftiLtqmtre. 

Iguaùxr  las  mercaderias.  Tenir  les 
narchandifes  dans  un  jufte  équili- 
bre, de  {a(,x)a  qu'il  n'y  en  ait  ni 
trop,  ni  trop  peu.  Lat.  Jllerces^qua 
akwûantia  cmtisetre,  Ahrdmtn  <fn»m 
fretium  ii^rr«rrf. 

IGUALADO  , DA , fart,  pafl  du 
verbe  Igueiar.  E^é  , rendu  égal, 
l^t  ÆifMatus.  Ai  atfuaUtaiem  reda- 
Üus.  Cmtventiom  foHus , a , lem.  Com- 
flanûtus , A , um. 

iGUALADAS  , fc  dit  dc«  oifeaux 
lorfqn’iU  ont  mué  : il  fi:  dit  égale- 
ment des  Igpins  & autres  animaux 
de  cbafle.  Lat.  Fatribut 

Dtxar  à uno  ignalaâc.  Donner  à 
melqu’un  un  coup  qui  le  laifle  fans 
fentiment  C'eft  une  exprdBon  bafi' 
fe,  pour  dire  Laifler  à demi  mort. 
L^  Fro  mortuo  ahquem  retinquere. 
SM  aüquetn  iiiibsts  ^ fufiihus  re<- 

IGUALDAD  t / /.  Egalité , pa- 
rité , cxaâe  refTemblance  , inflc 
proportioD  entre  les  choies , ou  les 
personnes.  Lat  /Equaiitas , Faritas , 
mtis. 

■ ICUALDAD.  Uniformité,  corref- 
pondancc  , proportion  qui  rcfulte 
des  parties  qur  compofent  un  tout. 
Lat  Uniforpniat.  ÆquaUtas. 

Igualdad  di  atimo.  Egalité  d’a- 
me.  Lat  Aù/famnisnitas , tfih. 

IGUALM^TE,  odu.  Egalement 
d'une  manière  égale.  Lat  /Equediter. 

Æntt}. 

IGUANA,/  m.  Igoana,  Animal 
amphibie  qu'on  trouve  en  Amériqnc , 
& qui  a ta  forme  d'un  léaard.  On 
trouve  dans  fon  corps  des  pierres 
appcUccs  pierres  de  Igttana , qui  font 
etbcMces  pour  certanica  maladies.  Lu 
Americiutsu  lacfrtsu  /ginvM  âiéUa. 


I J 

IJADA , / /.  Le  flanc , cdté  de 
l'animaL  Lat  lütty  um. 

IjADA.  Filet  de  porc.  Lat  Su- 
mtn  , inis. 

Tenet  fu  ijaAa.  Expreflîoii 
rée  qui  fe  dit  des  chofes  qui  ne  (ont 
pas  également  bonnes  en  tout  Lat. 
Deierior  fvs  aUcujus  rci. 

IJADEAR , t’.  ».  Rattre  des  flancs. 
Lat.  J lia  anheh  motu  agitare. 

IJAR , / JM.  Bas  côté  de  l'animal, 
le  défaut  des  côtes  , les  hanches.  Lat. 
Lia  y um. 

I L 

ILACION , f.  f.  Conféquence , m- 
duâion  qu’on  tire  d’imc  chofe.  Lat 
Coqfequentia , a.  lüatio , <mis. 

ILAE^O,  f.  m.  Terme  pen  ufité. 
Chute  douce,  influence.  Lat.  lUaf- 
fus  y iu. 

ILKCF.BRA,  f.f.  Attrait,  amor- 
ce , .ippas , charmes  trompeurs  y c'efl 
uu  mot  purement  Latin  , peu  uiîté 
en  Caftîll.in.  Lat  lüecebray  te. 

ILEGAL  , adj.  Tune  term.  Con- 
traire à U loi , au  droit , à la  rai- 
fon , illicite.  Terme  t^i  n'eft  guè- 
re ulité  qu’au  Pabis.  Lat.  IlHàtsu  , 
a y WH.  lUeralisy  e. 

aEGALIDAD  . /.  /.  Iniofticc  , 
iniquité.  Lat  lUeguBias  , atis. 

ILEGAOIENTE , ndv.  Ininfle- 
ment,  contre  b loi  & b raifon.  L. 
Illiciti.  Iniquh 

ILEGITIMAMENTE,  adc.  Illé- 
gitimement , d’une  manière  illégiti- 
me. I^t  lUfgitimL 

ILEGITIAUDAD,//.  Défaut  de 
quelque  circonlbncc  néccfljire  pour 
reudre  uue  chofe  légitime  y vice  qui 
U rend  contraire  à la  loi.  Lat.  IL 
IrgitimitaSy  atis. 

IIÆGniMO  , MA  , adj.  m.  çjff. 
niégitiioc  , qui  eft  contre  les  loix 
divines  ou  humaines.  lat  Jüegiti- 
msis  y a y wn. 

Ilegitimo.  Illégitime  , fe  dit 
d'un  enfant  qui  n'dt  pas  né  d'un 
mariage  fut  félon  les  loix  du  pais. 
Lat  S’pt/ritts.  ^^olhusy  $. 

ILKbO,  SA,  a^.  tn,  ^f.  Sain 
& biiF.  Lat.  Jncolmnis , e.  HUfus  , 
a,  MM. 

ILiACO  , CA  , o(^,  m.  ^/.  Ilia- 
que. Terme  de  Médecine,  qui  fe 
dit  d’une  maladie  violente  & dange- 
rcuTc , qu'on  appelle  Paffion  iliaque, 
ou  Alifererc.  Lat.  Iliacus , a , in». 

ILICIT.AMENTE  , odf.  llUcite- 
ment , d'une  manière  illicite.  Lat. 
lUîcitè. 

ILICITO,  TA  , adi.  m.  ^ f.  Il- 
licite , défendu  , qui  n’cfl  pas  permis 
par  les  loix.  Lat  JiUcitus , a , uw. 

, lUMlPADO,  DA,  m.  eff- 


niimité  , ée , qui  n'a  point  de  bor- 
nes, point  de  limites.  Lat.  lUimL 
tatui  y a , »r».  Indejtnitus  , a , tri». 

ILION , f.  m.  Iléon.  Terme  d'A- 
n.itomic;  c'efl  le  nom  qu'on  donne 
au  troifiéme  & dernier  des  tnteftins 
mêles,  qui  eft  le  plus  long  de  tons. 
Lat.  Iletm. 

ILUMINACION,  f.  f.  Illumina- 
tion , aAion  du  corps  Inmincux  qui 
éclaire,  ou  paflîun  du  corps  opaque 

5ui  eft  éclairé.  Lat  llbmnnatioy  mis. 
lUfflratio , onis. 

Iluminacion.  Illumination,  fit 
dit  auflî  des  lampes  , de  plufteurs 
lumières,  qu'on  allume  b nuit  à 
l'occafion  de  quelque  rcjouilTance 
publique.  Lat  Lsanina  , mmi.  Lamfa^ 
des , um. 

Ilcminacion.  Enluminure.  L. 
Fiéiura  iHnsnimsta. 

Iluminacion.  Illumination,  fe 
dit  figurément  en  Morale  des  lumiè- 
res it'en-haut  qui  viennent  daus  nos 
unes.  Lat.  Iüumin.\tio , onis. 

ILUMXN.ADOK  , /.  m.  Qiu  illu. 
mine,  qui  éclaire.  Lat  lüumiuatory 
oris. 

ILUMINAR , V.  a.  Illuminer^ 
diflîpcr  les  ténèbres  , & l'obfcurite 
par  une  cfftiüoa  de  lumière.  Lat. 
lüuminare. 

It.UMiNAR.  Illnminer,  allumer 
pluficurs  lumières  , pluficurs  bou- 
gies , dans  une  Eglifc , dans  une 
Chapelle  , dans  nn  appartement  L. 
Lumimbus  adomart. 

UvMlNAR.  Illuminer,  fc  dit  fl- 
gurément  en  Morale  & par  analo- 
gie, pour  dire,  Diflîper  les  doutes, 
& les  difficultés  qu’on  trouve  dans 
une  chofe  , enfeigner  les  moyens 
qu'on  doit  mettre  en  ufage  pour  n'ê- 
tre  point  trompé  i & dans  ce  fens  il 
fignitie  fouvent  la  même  chofe  que 
Infpirer.  Lat.  JUMminart. 

Iluminab.  Illuminer,  en  termes 
Thèologiqties,  fe  dit  d'un  Ange  qui 
converge  avec  un  autre.  Lat  lUstmi- 
«are. 

Iluminar.  Eitlnmiocr  tme  ef- 
tampe , y mettre  des  couleurs.  Lat 
lUuminare  , caUrtmt  beminibsu  ravf- 
nare. 

Iluminar,  en  terme  d'enfans , 
c'eft  couper  tout  le  blanc  d’une  ef- 
tampe,  & rappliquer  fur  du  taietas. 
Lat  Colitribas  aff^'isis  »rnare. 

Iluminar.  Illuminer , fcditaulE 
des  Sciences  bnm.iiiics.  Lat  JUuutL 
nare.  lUftjh'fire. 

Kx.  El  tjbidio  de  la  Fhihfofbiê 
eb-c  il  entendmieuto  y y le  ilumina, 
L'eCude  de  b Philofophie  ouvre  l’cf* 
prit,  & l'illumine. 

ILUMINADO,  OA,  part,  /w/ du., 
verbe  Iluminar.  Illuminé,  éa.  Lat 
lUuwiJtatus.  Iliujlratuf , a , um. 
ILUMINA’I  IVO  , VA  , ai;.  «. 
iUuminatif , ivc.  Qui  a b vertu 
ü’ccbira. 
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d'éclairer.  Ccft  un  terme  il’Ecolc.  I 
Lat.  JUaminativus  , a , tcm.  ^ 

i'ia  itum!mitiva.  Vuye  illumina- 
tivc.  On  appelle  ainfi  en  termes  de 
dérotion  , un  des  chemins , ou  états 
de  ceux  qui  dcürcnt  atteindre  à la 
perfe^on  t moyennant  rinfpiration 
divine.  Lat-  Jilxtmiiuitiva 

ILfSION  » / / lUiiûoii , foufle 
apparence.  Lat  lUjt/to  , oms. 

ItusiON.  lUuGon  , fe  dit  aulTi 
des  artifices  du  Démon , <|ui  fiut  pa- 
roitre  ce  qui  n'eft  pas.  Lat  JUtÿio^ 
<mif.  Imne  /prclrum  , i. 

Ilusion  , en  termes  de  Rhéto- 
rique , dl  une  ironie  vive  & pi> 
quante,  dont  on  fe  fort  pour  repro- 
cher une  chofe  à quelqu'un.  Lat  /A 

^^ILUSIVO,  VA  , adj.  m.  ^ f.  Faux, 
autre.  Trompeur , eufe  , phantafti- 
que,  apparent  Lat  /iiq/ônius  a. 
Mm. 

JLUSO  , SA,  tkdj.  Trompé  , fe- 
duit;  il  fe  die  en  Cafiili.an  de  celui 

ÎiUe  le  Démon  fédiilt  , en  lui  fai- 
ant  prendre  pour  vrai  ce  qui  cft 
faux , & pour  vertu  ce  qui  n’en  a 
que  l'apparence.  Lat , a , iwn. 
DcctŸ^us , A , uw.  ' 

ILUSOK , /.  m.  Trompeur,  mo- 
queur, railleur.  Lat.  Diceftor.  lUit- 
for  s rit. 

ILUSORIO,  aiA,  adj.  m.  y/. 
lUufoire  , qui  cil  capable  de  trom- 
per. Lat  nùOorius  , a , um. 

Itusoftio.  Terme  de  Pratique, 
lUufoire.  Lat  IlUtfmiuî. 

lajSTRACION,/./  Illuftration, 
illumination  , clarté , Inmiérc , éclat, 
fplendctir.  Lat  JUuJlratio  , omV. 

Ilustracion.  Illufiration , le 
prend  aulTi  pour  Infpiration , ou  ré- 
vélaiion  «Uvine.  Lat  ^ijhatio , mis. 

ItusTtAClON  , fisnific  aiilTi  £- 
elnirciffement , interprétation  , com- 
mentaire. Lat  Jiüfjhratio,  Explicatio, 
0nis. 

ILUSTRADOR  , / m.  Celui  qui 
ilüimc  du  lutlre,  de  l’éclat  à une 
chofe.  Lat  ItlMjlratcr^  oris. 

ILUSTRAR  , t\  a.  Eclaircir , ex- 
pliquer, laire  connoitre.  Lat.  lüu^ 
Jtrare. 

IlUSTKAR.  Infpirer,  éebirer  in- 
térieurement d l'aide  d’une  lumière 
que  Dieu  répand  dans  refprit  Lat 
lUuminan. 

Ilustiai.  lilufirer , rendre  iDit- 
ftre , donner  du  luRre  & de  l'éclat  L. 
lUstfirart , Decorare. 

ILUSTRAKTE,  fart.  a£i.  du  ver. 
be  listfirar.  Qui  illuQre,  qui  donne 
de  l'éclat  Lat  Dtcarms. 

lüuotintuss. 

ILUSTKADO , OA , fart.  faf.  du 
▼cihc  /IqÆrar.  IlluRré , ée.  L.  libéra., 
tus.  Dfceratus.  Jlbmnsuxtsuy  a,  wrt. 

ILITSTRE,  aJ^,  Sunt  tenu.  Illu- 
ftre,  fiuneux,  qid  cft  élevé  au.ddTus 
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des  antres  ^ar  Ton  mérite  • par  fa 
vertu,  par  la  nobluHc,  par  fes  qua- 
lités. Lat  IHu/irist  e.  dents  ^ «,  um. 

Ilustrf..  niufirc.  ell  au(fi  un 
titre  de  Di^^nité.  On  dit,  al  ilMjh-fSe- 
htr  y à rUlufire  Sei^eur,  en  ajou- 
tant mut  y très;  quoique  ce  titre  ne 
réponde  pas  à^celui  de  2lufîr{/Jhm  y 
qui  cft  nuté  dans  quelques  tribunaux. 
Lit.  lUuftris. 

ILUSTREMEKTE,  adv.  D une 
m.iniérc  illufirc,  noble,  éclatante.  Lat 
VUri.  Pr^tchri. 

ILUSTREZA , f.  f.  Terme  an- 
cien.  Réputation , renommée,  cfiime, 
^loi^c,  grandeur,  nobleflTe.  Lat  So~ 
isms  y inis.  Fattuiy  te.  Sfiendor  , arts. 

ILUSTRJSSIMO , MA,  adj.  m.  ^ 
f.  fuferL  Ululfrilfime,  qui  cft  très 
illuftrc.  Lat.  lüufir^jjîmusy  o,  kin. 

ItuSTAiSSlMO.  Illullriillme , em- 
ployé comme  fubftantif,  cft  un  titre 
d'honneur  qu'on  donne  aux  Evêques 
Se  aux  Archevêques , aiifii-bien  qu'aux 
fcculicrs  Cüiiftitués  en  Dignité.  Lat 
Jlb^riJfimms. 

I M 

IMAGEN,/ /!  Image,  peinture 
naturcite  & rclTemblante  d’im  objet 
Lat.  Imago  y iitis.  Icon.  ttis. 

Images.  Image,  le  dit  auiÜ  d'u> 
ne  ftatuc , on  d'une  eftampe,  qui  re- 
préfente  Jcfiis  Chrift,  la  Vierce,  ou 
quelque  Saint  Lat  Imago.  Ej^ies. 

1.MACEN  , fe  dit  figurcment  & par 
exagération  d'un  vilâge  parfait  Lat 
Sfeciuy  ei.  Formoy  a. 

' Qtte  berm^a  Imagm  ! Qiicl  beau 
vilàgc! 

Imagm  celejle,  Conftellatioa , afte- 
riCnc  que  les  Aftrunomes  repréfentent 
fur  nn  planifphcrc,  ou  fur  le  globe 
, célefte.  Lat.  Imago  caiefiis. 

IMAGINABLE,  adj.  ttuste  term. 
Imaginable,  ce  qui  peut  tomber  dans 
notre  cfprit , que  nous  pouvons  con- 
cevoir.  Lat.  Imagi/tahilis.  attimo 
fiugi  Mrjl. 

LMAGINACION,/./.  Imagination, 
piiillance,  faculté  de  l'ame  pour  con- 
cevoir les  chofes,  & s'en  former  une 
idée.  Lat.  /«ugma/ii»,  tum. 

Imaginaciom.  Imaginatioii , fi- 
gnific  aufli  Viûon,  chimère.  Latif/m- 
tis  errât,  Ua^ncissatio , mis. 

Imaginacion*.  Imagination,  ma- 
nière de  concevoir  par  des  images 
tracées  dans  k cerveau.  Lat  Affre^ 

La  imaf^hsacxou  bact  tl  cafo.  L’ima- 
gination fait  tout 

lia  fa£ar  fer  la  isMoginaetm.  Ne 
pafTer  pas  même  dans  i'imagination. 
Lit  lu  tnenUm  um  venirt. 

imaginer,  V.  a.  Imaginer,  fe 
former  l'image  ou  l'idée  d'une  chofe. 
Lat  Putare,  ExijÜtmtre. 

Imagxkaii.  Imaginer , fignifie  taf> 
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fi  , fi;  perfirader  vainement , fiins  fon- 
dément.  Ijit.  Mente  jmgtre,  Cogitare. 

Imaginai.  Orner  de  figures  uii 
morceau  d'ArchIteâure.  Lat  Imagitts- 
hus  arnare. 

IMAGINADO,  DA,  fart.  fa^.  du 
verhe  Imagistar.  Imaginé,  ée.  Lat 
Imaginatus.  Mente  fÜus  , a,  ton. 

IMAGINARIAMENTE,  adv.  D’u- 
ne manière  vainc,  & imaginaire.  Lat. 
Imaginaril. 

IMAGINARIO,  RI  A,  adj.  m. 
f.  Imaginaire  , ce  qu’on  peut  ima- 
giner , ou  qu'on  a imaginé.  Lat  Ima-- 
ginarius , o , um. 

IMAGINARIO.  Imaginaire,  quin'eft 
point  réel  & eftêélif,  qui  ne  fubfifte 
que  dans  l'imagiiutioa.  Lat.  Imagi-^ 
nartsts. 

ImaginaIKO,  fignifie  aufii  Scul- 
pteur en  figures,  graveur  en  tail- 
le-douce , peintre.  Lat  Imaginam  at^ 
tiftx. 

Effacio  magxnario.  Les  cTpaces  ima- 
ginaires? c'eft  tout  refpacevulde  que 
nous  pouvons  concevoir  au  delà  du 
monde  fini.  Lat  Imagjnarism  ff- 
tism. 

IMAGINATIVA,  //.  Imaginati- 
ve , la  puHlîuicc , la  fiicnlté  imagina- 
tive, par  laquelle  on  imagine.  Lat 
Facubas  imaginativa, 

I.MAGINATIVO,  va  , adj.  m.  fif 
/.  Imaginatif,  Ive,  qui  exerce,  qui 
remplit  fon  imagination.  Lat  Imagi^ 
nahundtts  , a , tan. 

IM AGINERIA , / /.  Broderie  «{ni 
repréfente^^  oikaux,  des  fleurs, 
des  figur^^dans  laquelle  on  imite 
autant  eu'on  peut  la  peinture.  Lat. 
Imaginoja  intextura. 

IMAN  , /.  ami.  Aîman  ; c'eft  une 
pierre  minérale,  ou  phitdt  un  mé- 
tal , ou  un  fer  imparfait , dont  la  pe- 
fanteur  & la  couleur  approchent  mit 
I de  celles  du  fer.  11  tourne  toujours 
un  côté  vers  le  Nord , & l'antre  vers 
le  Sud.  11  a la  vertu  d'attirer  le  fer 
à lui.  Lat  Magnes  « etis. 

Iman.  Aiman,  Ce  dit  figurément 
de  tout  ce  qui  a la  vertu  d'atti- 
rer , de  gagner  les  cesurs.  Lat  VA» 
cium , ü. 

I IMBEATO,  TA  , adj.  m.  Qui 
I cft  privé  de  la  béatitude.  Ce  mot  cft 
peu  uCté.  Lat.  InfbrUtnatusy  a,  um. 

IMBECILIDAD , /.  f.  Imbécillité, 
fbibldTe  tant  du  corps  que  de  rcTprit. 
Lat  Imieciititasy  aiù. 

IMBECIL , odf . te  une  ierm.  peu  u(U 
té.  ImbéciUe,  foiiile,  iàns  vigueur. 
Lat.  ImbeeiÜsts , a , um. 

IMBËLE,  a^.  Qui  n'eft  point 
propre  pour  la  guerre , fbible , timi- 
de , lÂche.  Ce  mot  cft  peu  ulité.  Lat. 
InûteUis , e. 

IMBIERNO.  Voyea  Invieme. 

IMBORNALES.  Voyez  Etnhanut- 

ks. 

IMBUIR , V*  O.  retfuadcr,  mftrul- 
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rc,  convaincre.  Lat.  Inéune, 

IMIjUIDO,  DA , |ur/.  Jn  ver- 
be lutbuir.  Imbu , uc , inibuit , itc^ 
coiivaincn,  ué,  perfuadé,  éc.  Lat. 
Imb:{ttis  » (t  « um. 

IMITABLE,  AiJ.  d’une  Imi- 
table , qu’on  peut  copier,  imiter,  fai- 
re ^Ic  h mc:ne  manière.  Lat.  Iw- 
iMUs  « r. 

f 1.VUTACION  , / /.Imitation,  foin 
qu’on  prenJ  de  fiiivrc  un  exemple , 
ile  lioviter.  Lat.  omi. 

A imitucijn,  aüv.  A l’imitation,  à 
l'exemple.  Lat  A<i  imitutionew.  Ai 
infiitr.  ErnHpla. 

IMITADÜR,  RA,  / w.  f. 
Imitateur , imitatrice  $ qui  copie  les 
autres , qui  fuit  leur  exemple.  Lat. 
iMÎtafor  , oris. 

1.MITAR,  t'.  tt.  Imiter,  copier 
quelque  chofe  fur  une  autre  qu'un  a 
eboUie  pour  modèle.  Lat.  Jnnttn-i. 

I.MITADO , DA  , port.  fujf.  du 
vertre  Luitar.  Imité,  éc.  Lat  Xw;- 

t4ltUJ  , 0 , ffP*. 

IMMACULADISSIMO,  ma,  od/. 
f"-  ^ /‘ Aftri  Trcf  immaculé,  ce, 
qui  n'a  aucune  tache.  Lat  raUi  im- 
tj$.tcuLttus , O , Mm. 

IMMACULADO,  da,  orf/.  w.  ^ 
f.  Immaculé,  ée,  qui  cil  lans  ta- 
che , (ans  péché.  Lit.  ImmaaAutus^  1 

0,  MJDi. 

Immaculada.  Immaculée,  fedit 
par  antonomafe  de  la  Vierge  ^ui  a 
eu  feule  le  privilège  d'avoir  etc  pré- 
fère ce  du  péché  originel.  Lat  Xm- 
macuLita. 

I.MALADURO,  ra^«w.  f. 
Qui  n'a  pas  encore  acqiüsla  maturité. 
Lat.  fmmaturu!^  a,  um. 

IMM.ANEJ.ABLE  , odf  . d'inné  ferm. 
Qui  ne  peut  fc  manier , intraitable, 
farouche , indompté.  Lat.  /a/m^éa- 
hilii , e. 

IMMANENTE,  <idj.  d'une  tenu. 
Immanent,  ente.  Terme  de  Logique. 
Les  Plûlofophes  diltingnent  les  ac- 
tions en  trmfitoircs  & hnManenUs. 

1. at.  Immmms. 

LAL.\LARC£S3TBLE,  ùdj.Suruttrm. 
Ce  qui  ne  peut  fc  flétrir.  Lat  tSrm- 
fer  xnrem. 

IMMATERIAL,  udj,  d'une  Urm. 
Immatériel,  elle}  qui  cfl  fajis  matiè- 
re, qui  cft  pur  cfprit  Lat  Immaté- 
rialité e. 

IMMATURO , RA , le  meme  que 
Jtnni:iiuro. 

IM.MEDIAC10N,  /./.  Proximité, 
contiguïté,  liaifon  d'une  chofe  avec 
une  autre,  fans  que  rien  les  fépare. 
Lat.  J^rexpnitas.  Coiitiguitae, 
IMMEDIATAiMENTE,  aJv.  Im- 
médiatement , d'une  manière  immé- 
ilùtc , tout  dé  fuite , fans  aucune  in- 
tcrpolition.  Lat  ImmcÜati  , Fro- 

ImmeoiaTAMENtf..  Immédiate- 
ment , fur  le  champ , à l'inflaAt,  £uu 


délai , ni  remife.  Lit  Statim.  lUrcè. 

I.MLMEOI.ATE  , aiv.  le  même  que 
luuwdiatuntente.  C'cft  un  mot  pure- 
ment Latin. 

LM.MEDIATO,  ta,  f. 

Immédiat,  ate  , qui  fuit  un  autre 
fuK  aucune  intcrpofition.  Lit  hn- 
meiieUus , o , utn.  * 

Dur  par  lus  inunediatat.  Serrer  quel- 
qu’un de  près,  le  prefler  par  fes  ar- 
gumens.  Lat.  Pr^tclare.  Ai  vsvum  re- 
fecare.  Arj^umentis  ur%ert. 

LU^ar  d lai  im.nèiiiütu.  En  venir 
aux  extrémités.  Lat.  Ad  extremu  deve- 
nire.  UUimwn  conttkium  adiré. 

IMMl-:.MüRABlJ£,  ad;.d’«ifr/frm. 
le  meme  que  Im  neinorial. 

LM.MEMOR.ABLKMENTE,  ode. 
D'une  manière  immémoriale , fans 
J qu’un  Cache  l'origine  ou  le  princi- 
pe. Lat  Ab  owtti  4CVo.  Abjque  nota  ; 
^'iucipio. 

IMMEMORIAL , ffdjr.  dune  term. 
Immémorial , ale , épithète  qu'on  don- 
ne au  tems , à la  durée  d’une  chofe 
dont  on  ne  peut  dire  le  commence- 
ment. Lat  ImmnHortàiliié  e. 

Immémorial  , cfl  quelquefois 
employé  comme  fubftantif,  & lirai- 
fie  Uiage , coutume , ou  pofTcmon 
dont  on  ignore  l’origine.  Lat  Lençus 

mMENSAMENTE , adv.  Beau- 
COUD,  grandement,  exccftivcmcnt,  fans 
mcuirc.  Lat  humensè. 

lAL’^NSIDAD,//  Immenfitc, 
infinité , étendue  qu’on  ne  peut  déter- 
miner. Lat.  lutmenjitas  , atis. 

Immensidad.  Immcnfité,  ftgni- 
fie  auifi  Grandeur,  multitude,  nom- 
bre immenfe.  Lat.  Imtnenjitas.  Imtu- 
înertAHii  copia. 

IMMEXSO,  SA,  adj.  m.  /. 
Immenfe , infini , ie.  Lat  Immet^fust 
d,  Utn. 

Immenso.  Immenfe,  très  grand, 
très  nombreux , qu’on  ne  peut  ni 
mefurer  ni  compter.  Lat.  Innumera- 
hiUs  • e. 

lMM£NSURABL£,di(f.d’i#7e  trnn. 
Ce  qu'on  ne  peut  mefurer,  ni  com|»- 
tCT.  Lat.  IntmenfurahiiiSé  e. 

IMMIiRITü,  TA  J aij.  m.  Êf  /. 
Ce  qu’on  n'a  pas  mérité,  ce  qu’on 
Ibumc  injuftement  Lat  IntnteriUüé 

tt,  UUi. 

Immerito,  employé  comme  ad- 
verbe, tignific  Injuilcmcot,  faxis  rat- 
fon.  Lat  I.ntnetitb. 

LMMERSiON  , /.  /.  Immerfion , 
aélion  de  plonger  dans  l'eau.  Lau 
ImtnerJiOé  onii. 

Immersion.  Immerfion,  en  ter- 
mes d'Adrunomie  , c’cft  l’entrée  d'un 
aftrc  derrière  le  corps  d’un  autre 
qui  le  couvre  & l’écliplc.  Lat  igr- 
itttrjio. 

Immersion.  Immerfion,  en  ter- 
mes de  Pharmacie,  cft  uuc  prépara- 
tion d'un  mcJicamciU , eu  le  LulTant 


tremper  dans  l’eau , pour  lui  6ter  quel- 
que vertu , ou  quelque  mauvais  goût 
Lat.  Immerjio. 

I.MMÏNENTE  , ad/,  d’ime  terne. 
Imminent , ente , qni  ^ prêt  à tons- 
ber  pu  à arriver.  Lat  hnminens. 

iSlMÛBIBLE , le  meme  que  Xm- 
tnebk. 

l.MMOBIL,  le  même  que  hnma* 

hle. 

LMMOBIHDAD,//.  ImmobiU- 
té , qualité  de  ce  qui  cft  immobile. 
Lat.  Immohilitau  Stahiktaiy  aiii. 

Immobilidad.  Immobilité,  fe  dit 
auflî  figurcment  de  U fermeté , de  U 
confiance  de  l'cfprit  Lat  l'onjlan- 
thé 

I.MMOBLE , aij.  dune  term.  Im- 
mobile, qui  ne  peut  être  mû,  ai 
tranTporté  d'un  lieu  à un  autre.  Lat 
Juunobilfs , r. 

Immoble.  Immobile,  le  dit  figu- 
réincnt  d’un  homme  ferme,  cooftant,. 

& inébranhble.  Lit  Inttit^iUs. 

1.M.MÜDERACI0N  , /.  /.  Imm(K 
dération,  vice  oppofé  à b modération.. 
Lat.  Immoderatio , onis. 

LVLMODERAMENTE , tteh.  Inw 
modérément , fans  modération , (anx 
garder  de  mefurc , démefurément 
cxccflivemcnt.  Lat.  Immcderatè. 

LMMODER^O,  da,  adf.m.  ^ 

/.  Immodéré , éc , qui  cft  au  - delà  de 
tonte  mefurc  & modération.  Lat  Int- 
tuederatuj , s , ma.  , 

LMMODESTAMENTE,  adv.  Im. 
modeftement,  d'nce  manière  imroo- 
defte , fans  honte , fans  pudeur.  LaU 
Immodiiii. 

lALMODESTIA,/./.  ImmodelHe, 
indécence,  manque  de  honte,  de  pu- 
deur. Lat.  Xfmnpdr/ttt,  <r. 

IMMODtSTü  , TA  , adj.  m.  fe//. 
Inunudefte , impudent , te , efiroo- 
té , ée , qui  n’a  ni  honte  ni  pudeur. 
Lat  Jmtnodefiui  , a , uns. 

LM.M0D1C0,  CA , tf4/.  m.^/.  Su- 
perflu, UC,  cxcefiif,  ivc,  outré  , ée. 
Lat  Imutodicm , a , unt. 

IMMOLACION,/./  Immobtion, 
Sacrifice  fangbnt  d'imc  viclime.  Lat. 
ImsKclatiaé  onis. 

1M.^10LAD0R  , / m.  Immolateur, 
qui  immole  en  bcrificc , Sacrificateur. 
Lat  Immolaior  , ris. 

IMkMüL.AR , V.  a.  Immoler , fai- 
re un  a<(le  de  Religion  en  facrifiant 
une  viébime  à quelque  Divinité.  Lat 
Inttnoiare , maitare. 

Immolai.  Immoler,  fc  dit  auftv 
figurcment  du  Sacrifice  de  U Mefle. 
Lat  Imnu^iare. 

LVLMOLADO,  da,  part,  paf.du 
verbe  Inumlar.  Immolé , éc.  Lat  /w- 
molatus  é O , unt. 

IMMOR'TAL  , adj.  d’une  term.  Im- 
mortel , elle } qui  n’cft  point  fujet  à 
I U mort  Lat  Jnuutflruhs , e. 

l.M.MORTAL.  Immortel  , fe  dit 
i figurcment  des  choies  inanimées , 
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& fignîfic*  qni  ae  doit  jamais  finir. 
Lat.  /mmyrtui:i. 

LMMORTALIDAD,  /,/.  Immor- 
talité,  ttvmittf»  perpétuité  i qualité 
tic  ce  qui  ne  peut  mourir.  Lac.  Im~ 
iffertaÜtus  , ath. 

IMMüRTALIZAR,  v.  a.  Immor- 
talifer , étemiCer , re^rc  immortel. 
Lat.  Itm/KriaUtiOi  confecrart. 

1HM0RTAL17.AR.  Immortalifcr, 
figuré»  procurer  aux  cl^s  une  lon- 

£iic  Jurée»  les  tranrmcd|Hia  poRérité 
i plus  rccttlcc.  Lat. 
JMMORTALIZADÜ , DA,  part, 
puj.  (lu  verbe  imfmrtalizur.  Immor- 
taLfe,  ce.  Lac.  IrninorijUtiiti  conftera- 
tuj  . a » uîr. 

IMMORTALMENTE,  ods'.  D il- 
ue manière  immortelle,  à jamais, 
toujours,  éternellement,  fans  finir. 
Lat  IiMmorfaliter. 

Immoetalmente,  au  figure  , 
D'uue  mauière  durable.  Lat.  In  Ater- 

ttum. 

IMMORTIFICACION,  / /.  Im- 
mortiHcatioa , état  d'une  pcrfunncqtii 
u'cR  pas  mortifiée.  Lat.  Âninii  ürh- 
medn^ttia. 

IMMORTinCADO  , da  , adj.  tu. 
/.  Immortifié,  éc,  qui  n’cft  pas 
mortifié.  Lat.  Indomitnt.  Immodtra- 
tut  y a f um. 

IMMOTO,  TA  , 0(f;.  m.  f.  Im- 
mobile, qui  n'a  point  de  mouvement. 
Ce  mot  cil  peu  ufité.  Lat.  Jwmotiu^ 
a , unt. 

IMMITD.‘\BLE  , adj.  (f«w  tmu. 
Immuable,  qui  ne  fe  peut  changer. 
Le  meme  que  Juuuuttthk  y qui  eR  ce- 
pendant plus  ufité.  Lac. 
iii  , e. 

IMMUVDICIA , /.  f.  Immondice, 
ordure,  fâleté , malpropreté.  Lat  ii'vr- 
des , ittnt.  PuijamciiUt. 

LMMUNDISSIMO,  ma,  ai^.  w. 
^ f.  juperL  Très  immonde , très  la- 
ie, très  impur,  rc.  Lat.  ^^uliè 
muJidus  , a , fnn. 

LMMUNDO  , DA  , adj.  w.  /. 
Immonde,  fàlc  , impur,  re,  quia 
contraélé  quelque  fâleté,  quelque  in>- 
purcté.  Lat  Itmuundus  y a y um.  Impu- 
rus.  Sndidut. 

Immümdo.  Immonde.  On  appelle 
le  Diable  Kfprit  immonde , parce  qu'il 
folUcitc  au  péché , â l'impureté.  Lat. 
Jmnuftdus.  Spurcus. 

Immv.mdo.  Immonde,  fe  dit  fi^ 

C rément  des  aéUons  faite  & obfcèncs. 
t Jmfkdùui.  Impurus. 

IMML'NK,  adj.  d'tinrtrrm.  Exempt, 
libre  de  quelque  danger,  de  quel- 
que charge  que  ce  fuit  Lat.  Jumw 

ISit  y t. 

IMMÜNIDAD  , /.  /.  Immunité  , 
privilège,  exemption  de  quelque  char- 
ge , devoir  , impufitlon.  Lat  /imtu/- 
rritas  , atu. 

Immu.vioad.  Immunité  , fe  dit 
lutàcuiiéicffleat  du  privilège  pu  le* 


quel  rEglifc  exempte  des  peines  cor- 
porelles les  crtmiaels  qui  s'y  réfu- 
gient. Lat.  Imtnun:t>u. 

LMMUTABIUDAD  . / /.  Immu- 
tabilité , état  de  ce  qni  cR  immua- 
ble. Lat.  ImmutiélUtui  , ntis. 

lALMUT.ABLE,  cd/.  d^wu  tenu. 
Immuable,  ce  qui  ne  peut  changer. 
Lat  Jmmut^ibiiis , e. 

IMMUTACION,  /.  /.  Change- 
ment , transformation  , alteration 
d’un  corps.  Lat.  Immutathy  onu. 

IM-MUTAR,  v.ii.  Changer,  ren- 
dre diRerent , transformer  , transfi- 
gurer , faire  pafTcr  d’une  nature  à 
une  autre.  Lat  Immutaxe.  AUevare. 

Immutai  • au  figuré,  Caufer 
quelque  altération  ou  changement 
dansrcfprit,  tbiiis  te  corps,  ou  dans 
l’extérieur.  Lat.  Imwutwrt.  AUcrarc. 

I.MMUTADO,  DA,  pâWt  du 
verbe  bmmitar.  Changé,  ée,  altéré, 
ée.  Lat  Immutatm  , aUo  Jius  , a , 

MU. 

IMPACIENX’IA  , f.  f.  Impticn- 
ccy  chagrin,  inquiétude  de  celui  qui 
fouRre  , ou  qui  attend.  Lat  Itftpa- 
tkntia , <r. 

Impaciencia.  Impatience  , ar- 
deur , defir  bouillant  & précipité  de 
voir  accomplir  ce  qu'on  louhaitc.  L. 
Aexietat , atis. 

IMPACIENTAR,  v.a.  Impatien- 
ter quelqu'un  , lui  faire  perdre  la 
patience.  Lat.  AUagus  patientiasM  tttr~ 
bave , exoïxrbare. 

IMPAtlENTADO,  D\y  part.  paf. 
du  verbe  I>up.id(vUtr.  Impatiente  , 
éc.  Lat.  Impalier.t. 

I.MPACIENTE  , ad».  dCtmt  term. 
Impatient,  ente,  vif,  inquiet,  promt, 
emporté , qui  fe  chagrine  d'attendre , 
qui  ne  peut  fouRrir  la  douleur.  L. 
Itnpatir.iS. 

1M?ACIENTE.>IEKTE,  adv.  Im- 
patiemment  , avec  impatience,  in- 
quiétude , chagrin  , emprcflèment. 
Lat.  Impjtûnter. 

IMPAUENTISSI.MO  , ma  , aJr. 
iu.  ^ /.  fuperl.  Très  impatient  , 
ente,  très  vif,  très  inquiet,  te.  L. 
Viddi  hnpatiens. 

IMPACTO  , ta  , «4/.  ^ f- 

Terme  de  McJeciiie  , qm*  (e  dit  de 
cequis’cR  introduit,  fixé  dans  quel- 
que p.irtic  , & qui  occafioimc  imc 
maladie  ou  des  fymptomes.  Lat  lut- 
palim,  fitfxut , a , «.^f. 

IMPALPABLE  , o4r.  cTime  tertu. 
Impalpable  i ce  dont  on  ne  peut  di- 
Ringucr  les  petites  parties  par  les 
fens , & particuliérement  par  celui 
du  toucher.  Lat  IntaHiUs  y e.  JQttod 

in.i7tn  tivif^i  non  potefl. 

LMPAR,  otV.  d^une  tmn..  Impair, 
qui  n’eR  point  pareil  , îuégaL  Lat 
IfnOar. 

IMPAR.  Impair,  nombre  qui  ne  fè 
peut  divifer  en  deux  parties  ou  por- 
tions égales  laas  fraélion  » qui  fur- 


pafTc  le  nombre  pair  d'nnc  unité.  L. 

/vrp.rr. 

IMPARCIAL , adj.  (tune  frrm.  Im- 
partial , qui  n'cR  attaché  à aucun 
parti.  Lat  Imparthtisy  e. 

I.MPARClAL  , fignifie  aiifli  , qui 
fuit  la  fociété  & le  conunerec  des 
hommes.  Lat.  Injcciahiüt , e. 

I.^lPiVRT^iLE  , adj.  d'une  term. 
Qui  ne  fe  peut  partager.  Lat.  7w- 
panihilit  y e. 

Impartible  , fe  dit  auflî  du  fe- 
cours , ou  de  l’autorité  , & fignifie 
qu’eUe  eft  de  telle  nature  , qu'un 
autre  peut  s’en  prévaloir , & en  fii- 
re  ufage.  D:ms  ce  fens  ce  mot  eft 
dérive  du  verbe  Impartir.  Lat  Ivu 
partibilis  , e, 

IMPARTIR,  V.  a.  Implorer,  fe 
dit  du  fceoars  , de  la  protcâicn 
qu'une  fiirifiliclion  demande  à une 
autre  \ comme  quand  la  Jnftîce  I^- 
clélhftique  implore  le  bras  féeulier, 
pour  avoir  main  forte  dans  l'cxecu- 
tion  de  fes  jugemens.  Lat  Impivr^ 
tii'i  y vel  Imp:rtiri. 

LMPARTIDü  . DA  , part.  paf. 
mi  verbe  Impartir.  Imploré,  ce,  ac- 
cordé , ée.  Lat.  Impar^it/a  , a , um. 

I.MPASSIBLE  adj.  d’une  term, 
Impaifible  , qui  ne  peut  foutfrir  de 
douleur  , ni  de  changement  Lat 
Hftpaj^bikt  y e.  • 

Impassible  , fe  dit  aufii  de  ce- 
lai oui  paroit  infcnfible  i fes  maux, 

far  la  conRancc  avec  bqitelk  U les 
iipporte.  Lat  Dolire  im.<iéiut. 

li^AVIDAMENTE,  ndr.  Avec 
mtrepidité  , fiuis  rien  craindre,  d'u- 
ne contenance  aÛuréc.  Lat  Impatn-- 
dè, 

LMPAVIDO  , OA  , aJJ.  m.  /. 
Intrépide  , qui  ne  craint  rien.  Lat. 

Ii7ipai'id:!f  , a , Uin. 

IMPECABIUDAD,  /!/.  Impco- 
cabilité  , émt  de  celui  qui  ne  peut 
pécher.  Lat  ItnprccabiStJt , atis. 

IMI*EC.ABLE  , edj.  l'une  terw. 
Impeccable  , qui  ne  pè.hc  jamais  , 
qui  ne  frit  Jamais  de  faute.  L.  7»- 
peccahilis , e. 

IMPEDI.MENTO  , /.  m.  Emp^ 
chenient,  oppoütiun , obftaclc,  dif- 
ficulté , embarras.  Lat  Impedlmen» 

tuMy  i. 

Impeoimentos.  Empéchemeris 
en  fiit  de  mariage,  ce  font  certaines 
circmiRanccs  , qui  par  leur  nature, 
comme  1 impuinance , ou  parles  dif- 
pofitions  du  Droit  , eomme  la  pa- 
renté , 6:  certains  délits  , rendent 
un  mariage  nui.  Ils  font  ou  empé- 
chans  , ou  Jirimans.  Lat  /o«prdi- 
tnenta. 

Impeditneni-i  ir  afiuid.ui.  Empêche- 
ment d'affinité.  Lat  ÂJmitath  impe- 
diwcntutu. 

Imfiiimtnto  de  catechipm.  C’eft  ce- 
lui que  contrarie  un  homme  qui  a 
tenu  un  cniant  fui  les  funti  BaptiA 
P 3 maiuL. 
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minx.  Lat.  Co/frf'i/ÏB/  iinpeiimm- 
ti:m. 

Impeitmvtla  if  cîanitftinih.  i.  Ceft 
celui  qui  procctJc  tl'iin  miri^qc  célé- 
lirc  fans  les  formabtes  rcqulfes.  Lat. 
Im^JLnncntum  ex  nutrimonio  cLuul'if- 

paner  iivfeiiirtenta  à agiota.  Met- 
tre euipécheiucnt  à un  L. 

/mpedi.nrntum  P^traebo  âertuntiare. 

JMPh:DIR,  ^'.a.  Empteher,  s’op- 
pofer  i quelque  chofe  « y Ft>rcncr  des 
difficultés  , des  oblfaclcs,  Lat.  /wpf- 

’ n\PEniENTE,  prr/.fl^.  du  ver- 
be Iwpedir.  Empêchant,  qui  «npè- 
chc.  Lat.  /inpedieiii. 

I.^iPËDiEN  TE.  Empêchant*  en 
tcrmjs  de  Théologie  morale  , fc  dit 
de  rcmpèchcment  qui  retarde  ou 
éloigne  un  mariage , mais  qui  n'eft 
pas  fuffifant  pour  le  rompre.  Lat. 
Jmtyediciii. 

IMPEDIDO  , DA  , par/,  faf.  du 
verbe  Iwpe.Ur.  Empêché  , ce.  Lat 
ImjxJituff  ff,  utn. 

IMPEDTDO,  lignifie  audi  Eflropié^ 

perdus  de  fes  membres.  Lat  iVar- 
bo  rv/  mmihris  impMittif. 

I.MPEDITIVO*  VA, 

QiU  empêche , qui  s’oppofe  , qui  for- 
me des  difficultés , des  ofaitacles.  Lat. 
Imwdims. 

IMPELER , V.  a.  Pnun*cT  une  cho* 
fe  , la  mettre  en  mouvement  Lat. 
ItHfrîUre. 

Impeler  , fe  dit  analogiquement 
pour  Porter  k faire  quelque  chofe  , 
pouircr,  exciter,  inciter.  Lat.  Imptl~ 
kre. 

LMPELIDO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  Iwpdrr,  PoulTé  , éc  , excité  , 
ée,  mis,  mife  en  mouvement  Lat. 
Impulfus  y a y um. 

IMPENETRABILIDAD , //.  Im- 
pénétrabilité , quaUté  de  ce  qui  cR 
impénétrable  ; propriété  des  corps  qui 
occupent  tellement  un  certain  efpace 
que  d'autres  corps  ne  peuvent  y trou- 
ver de  place.  Lat.  ImpenetrabiHtiu  , 
aSis. 

IMPENETRABLE,  adj.  d'une  tenn. 
Impénétrable  , qu‘on  ne  peut  péné- 
trer , qui  ne  fe  peut  percer.  Lat 
Imfenttrabilis , e. 

IMPENETRABLE  , flgnific  an  fi- 
niré  Incompréhenhble , inconcevable. 
Lat  In/crutjhilis , e. 

IMPENITENCIA  , / /.  Impéni- 
tencc  , dureté  , cndurcilTcment  de 
cœur  qui  fait  demeurer  lUns  le  vi- 
ce , qui  empêche  de  fe  repentir.  L. 
Jinpunitentia  , a:, 

Impeniitneia  /tnai.  Impénitcocc  fi- 
nale , pcrfcvérance  dans  le  péché  juf- 
qu*à  la  mort.  Lat.  Finatis  impaniien- 

tia, 

IMPENITENTE , adj.  duneterm. 
Impénitent , ente  , qui  n'a  point  de 
réf^tir , ni  de  regret  de  Tes  fautes  > 


ui  nVn  veut  pas  faire  pénitence.  L. 

mpvniteni. 

IMPENITENTE.  Impénitent  .*  On 
appelle  ainû  en  termes  d'Inquifition 
cclni  qui  meurt  dans  l'on  erreur.  L. 
Contumax  in  detiih. 

IMPEKSADAMENTE,  orfv.  &ms 
y penfer,  au  déi»ourvu  , k l’impro- 
vilte.  Lat  IncpiaatK  Imprainfè. 

IMPENSADO,  DA  , aJj.  m.  / 
Imprévil , ne  , inopiné  , ée,  qui  ar- 
rive à l’improviftc , quand  on  y pen- 
fc  le  moins.  Lat  In^fpiuUus.  Jmpro- 
vipa  y a , unt. 

I.HPERAR , V.  n.  Commander , ré. 
^ner  en  qualité  d’Enipcreur.  On  di- 
loit  autrefois  /mperinr,  Lat.  Imperûu 
li  dignitate  uti, 

Impebar,  V.  0.  Commander  avec 
autorité,  donner  des  loix  à des  infé- 
rieurs , qui  fout  obligés  de  les  exé- 
cuter. Lat.  Imperarc. 

LMPER.INTE,  part.aci.  du  verbe 
Imperm-.  Régnant , commandant , qui 
régne  , qui  commande.  Lat.  Impe- 
rans. 

Imperante.  Dominant,  fc  dit 
I eu  ARrologic  du  ligne  qui  clomine  , 
à eaufe  qu'il  cR  dans  la  maifon  fii- 
périeurc.  Lat-  Slgnum  imperani. 

IMPERADO,  DA,  part.  p^ijP  du 
verbe  Pnpcrar.  Commande , ée.  L. 
Imperatuj  , a , um. 

IMPERATIVO , VA  , adf.  m.  ^ /. 
Qui  commande  avec  autorité.  Lat. 
Ihtpe/ativus  , a , w«. 

I Impebativo.  Impératif,  en  ter- 
me de  Grammaire  , c'eR  un  des 
modes  ou  manières  de  conjuguer  lui 
verbe  , qui  fert  à commander.  Lat. 
Jvtpcrativns  tnadrit. 

LHPERATORIA  , / / Impéra- 
toirr  , plante  aiufi  appelléc  ü caufe 
des  grandes  vertus  qu’on  lui  attri- 
bue. Lat  Imprratir.ià. 

IMPERATORIO,  bia,  adj.  m. 
^ /.  Impérial,  aie,  qui  anpartic.nt  ! 
à h dignité  d'Empereur.  Lat.  Im-  I 

peratariNs  , o , wn.  \ 

IMPERCEPTIBLE  , adj.  dune 
Urnu  Imperceptible  , qu’on  ne  peut 
apercevoir,  qui  ne  tombe  point,  ou 
tombe  difficilement  fous  l'aclion  de 
nos  fens.  Lat.  Imperceptibilis  , e. 

Imperceptible.  Imperceptible, 
fç  dit  an  figuré  des  choies  que  rcfi> 
prit  ne  dccou\*rc  point.  Lat.  Infcru-^ 
tabilis  y r. 

IMPERCEPTÏBLEMENTE , adv. 
Imperceptiblement  , d'ime  manière 
imperceptible,  ou  difficile  à aperce- 
voir. Lit.  lr\fe»Jthiiiter.  Senjim. 

IMPERFECCIüN  , / /.  Imper- 
fcélion  , défiiut  , ce  qui  manque  à 
une  chofe  pour  la  rendre  parfaite. 
Lat.  ImperfeHio , onis. 

Imperfeccion.  ImpiN^éUon  , 
fc  dit  dans  un  fens  moral , d'une  fau- 
te l^êre  , qui  n'cR  pas  même  un 
péché  Téaiel , mais  que  les  juRes 


qui  afpirent  à la  pcrfcélion  doivent 
cependant  éviter.  Lat.  ImprefeiOc. 

IMPERFECTO , ta  , aàj.  w.  ^ /. 
Imparfait  , qui  a quelque  défaut  ou 
imperfcRion.  Lat.  l>npafeéîus  , a 
um. 

I.MPEBPECTO.  Imparfait,  qui  n'cR 
pas  achevé  , à qui  il  manque  quel- 
que chofe.  Lit.  Imperfeilus. 

ImperpeCto.  Imparfait,  en  ter- 
me de  Graumuire  , cR  un  tems  in- 
défini  cntr^^Brcfcnt  & le  prétérit 
Lat.  tempm. 

IMPERIAL,  adj.  dune  tenu.  Im- 
périal , ale  , qui  appartient  à l’Em- 
pire ou  à l’Empereur.  Lat.  Imperia- 
lit  y r. 

I.MPERIAL,  fc  prend  quelqueFbis 
pour  Grand,  diRinguédans  fon  gcn.> 
rc.  Lat  fmperiaUs. 

Impérial.  Impériale,  le  haut, 
ou  la  couverture  d'un  cirrolTe.  Lat 
t’mbeUa  , .r.  R}xd.r  fuJHgiutn. 

Impérial.  Impérial,  nom  qu’on 
donne  à nue  certaine  liqueur  glacée 
qu’on  boit  par  excellence. 

Lis  Impériales  , las  tropas  del  Em- 
prraâor.  Les  lmpéri.iux,  les  troupes 
de  l'Empereur.  Lat.  Cisfariani  mili- 
tes. 

IMPERICIA  , / /.  Ignorance  . 
inexpérience , défaut  d’intelligence  , 
de  counoilTancc.  Lat.  Impentia , ee. 
Ipyrrcntia  , «r. 

IMPERIO  , / m.  Empire,  domi- 
nation , pouvoir  qu'on  a fur  quel- 
que chofe  , l’acHon  de  commander 
avec  autorité.  Lat.  Imperium  , n. 

Imper  10.  Empire,  le  prend  pour 
la  dignité  d’Empereur.  Lat.  Impe- 
rium. 

Imperio.  Empire,  fe  prend  pour 
les  Etats  qui  font  fous  la  domination 
de  l’Empereur.  Lat.  Imperimn. 

Imperio.  Empire,  fe  prend  pour 
l’autorité  que  la  volonté  exerce  fur 
les  pallions.  Lat  Imper iusu.  Demi- 
nium. 

Imperio.  Empire,  fe  dit  figuré- 
ment  de  ce  qui  captive  la  volonté  , 
& qui  rail'ujcttit  L:it.  Impei-iuat.  Do- 
minatus. 

Utero  Imperio.  Pouvoir  abrolu  qu’un 
Souverain  exerce  fur  Tes  fujets.  Lat. 
Merwn  imperium. 

Mrro  mixte  Imperia.  C’eft  le  pou- 
voir que  le  Prince  accorde  aux  Sei- 
micurs  & aux  MagiRrats  de  juger 
les  caufes  & de  cliàtier  les  crimes- 
Lat  Alerum  misetum  imperium. 

Mixto  imperia.  Le  pouvoir  de  ju- 
ger , fur  - tout  en  matières  civiles. 
Lat  jWxhftn  impei  tum. 
i IMPERIüSAMENTE  , adv.  Im- 
périeufement , fièrement , d'une  ma- 
nière impérieufe  , hautaine.  L.  Im- 
perioji. 

IMPERIOSO,  SA  , od>.  w».  eff- 
Impérieux  , eufe  , arrogant  , te  « 
fier  , ère , fuperbe  , qui  cominanJe 
avet 
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ivec  hnutmr , avec  or^eiL  Lat.  | 
Imfrridus , o , wn. 

IMPERITO  , TA  , «(».  m.  ^ f.  \ 
Igpnorant,  te  , qui  n'a  point  d'expé- 
rience 1 qui  ne  connoit  ni  les  fcicn- 
ces  , ni  les  arts.  Lat.  Imperitus , a , 

**1iMPERSCRUTABLE , ad-,  ^tme 
ttnn.  le  même  que  InefcratabU. 

iiMPERSONAL  , adj.  tune  term. 
Impeifonnel , clic.  Tans  nombre f Tans 
peK'onoe.  Il  fc  dit  en  termes  de  Gram- 
maire d'un  verbe  qui  ne  fe  conjugue 
qu’.1  la  troiûéme  perfonne.  L.  Ftrjo^ 
nu/if,  e. 

Impessonal.  Manière  de  parler 
à un  iiiFérictir  fans  lui  donner  les  ti- 
tres qne  la  politeire  exige.  Lat.  4)/.'- 
dui  Jine  tituh  urbanitatis, 

IMPERSONALMEN'TE , adv.  Im- 
pcrronnellcment,  d'une  manière  im- 
perfonneUe , en  parlant  en  troificmc 
perfonne,  fans  employer  les  litres  de 
Seigneurie , d’KxccUence , en  fe  fer- 
v.int  du  pronom  r/,  oui  marque  en 
Efpignol  nue  grande  fnpcriorité  fur 
quelqu'tui.  Lat.  iMpn'fimaliltr. 

Imper  son  a l m b n rE.  Imperfon- 
ncllcment , en  terme  de  Grammaire  fi- 
gniKc  la  manière  de  conjuguer  un 
verbe  indéfiniment , fans  nombre  , 
fans  perfonne.  Lat. 

IMPERSUASIBLE,  d'ur.€tnm. 
Incapable  d’être  perfuadé  , fe  dit  de 
la  perfonne  qu'on  ne  peut  convain- 
cre , & de  la  chofe  qu'on  ne  peut 
faire  croire,  parce  qu’elle  cft  incroy- 
able , & manque  de  vraifemblauce. 
Lat.  /wpo/îfo/iVj///,  f. 

I.MPERTERIUTO  , ta  , ad-,  nu 
^ f.  AlTuré  « êc , intrépide , qui  ne 
s’éjiouvantc  de  rien.  Lat.  Im^ertayi- 
t;ts  , a , tm. 

IMPERTI>rENCIA  , /./.  Imper- 
tinence , cxtrav.agince  • fottîfc , ac- 
tion 011  parole  foUe  ou  déraifoimablc. 
Lat.  Ahjuwiitas  , a/.*/. 

Impe&tinBNCIA  , fignifio  aiinî 
Ms  uvaH'e  humeur  qui  nous  fait  trou- 
ver tout  inlupportaWc , ou  qui  nous 

Îorte  à demander  des  chefes  dérai- 
bnnablcs  ét  ridicules.  Lat. 
thi.  Difp‘.utntia. 

Imper riNENClA.  ImportiTnitc  , 
inftancc  incommode,  cxncliluJe  trop 
fcnipuleuf:  clins  ce  qu’on  fait.  Lat. 
AUi:jU  iit^lantia.  Im^urlunitai.  Anxia 
cura. 

IMPERTINENTE,  ad^.  tunelrrm. 
Impertinent , ente  , fâcheux  , cha- 
Çriii , incommode  , ^importun  , cm- 
bamlfant.  Lat.  Aklêjhu.  Importunui. 
Abjuidiis  , e,  wn. 

Circwtfijncias  impertinentei  ; fe  dit 
en  chüfcs  morales  des  circonfhmces 
qui  n'nggravcnt  ni  ne  diminuent  le 
péché}  & en  termes  de  Jwrifpriulcn- 
ce  , de  celles  qui  n'ont  aucun  r3|>- 
port  au  fonds  de  la  caufe.  Lat.  Cïr- 
imptrtintnta. 


Terminât  impertinenta  , en  termes 
de  Logique  , font  les  termes  qui 
n'ont  point  de  connexion , ni  ne  ré- 
pugnent point  eotr'eiix.  Lat.  Tcrnti- 
ni  impertinentei. 

IMPERTINENTEMENTE,  adv. 
Impertlncmment,  avec  impertinence. 
Lat.  AI'Aiili.  Ahfstrdi.  Importuné. 

IMPERTURBABLE  , «dr.  tune 
terin.  Imperturbable,  tranquille,  qui 
ne  s'émeut  point,  qui  ne  fc  démon- 
te point.  Lat.  hnperterritus  , a , 
um. 

IMPERVIO,  vrA,  aij.  m.  ôf/. 
Terme  peu  iifité.  InacceOiblc  , im- 
pénétrable. Lat.  Imperviui , a , um. 

IMPKTRA , /.  f.  Impétration , olv 
tentlon  de  bulle  fur  quelque  Béné- 
fice douteux  , au  rifquc  & pdril  de 
celui  qui  l'a  impétré  > obtention  de 
quelque  grâce , ou  privilège.  Lat 
linpetratio  , »tf. 

IMPETRACION  . le  même  que 
Intpeha. 

J.MPETRAR,  f.  rt.  Impctrcr,  ob- 
tenir quelque  CTace  , faveur  , don  , 
privilège  , à force  de  prières.  Lat 

lMpfi:\nre. 

IMPETRANTE , part.  a/f.  du  ver- 
be Ir.tpt'frtir.  Impétrant,  ante,  celui 
qui  obtiait  quelque  grâce.  Lat  Int~ 
pctrttns. 

IMPETRADO  , DA  , part.  pajf. 
du  verbe  Iwpetrur.  Impétré , obtenu. 
Lat.  Imtrtrtttus , e , mn. 

LMPETU  , f.  m.  Impétnofité , ac- 
éUon  iir.pétucufc , mouvement  vio- 
lent Lat  Impftui , ûs. 

IMPETUOSAiMENTE,  adv.  Irn- 
pétueufement , d’une  manière  impe- 
tucuic.  Lat.  7ntpet::asè. 

IMPETUOSIDAD , /./  le  même 
que  Lnpekt. 

IMPLTUOSO  , SA  , adj.  m.  ^f. 
Impétueux  , eufo  , violent , ente  , 
aj^dent , ente,  rapide  ilins  fou  mou- 
vement. Lat.  Impeiucfut  , a , wn. 
(•'irlcntiti , a , ant. 

IMPIAMENTE,,  tuiv.  Impiloya- 
blcment , fins  pîtîé  , ni  compailîon. 
Lat.  Impiè.  Sederati. 

LMPIEDAD,//!  Impiété,  défont 
de  piété , acttjn  uerilcge  & impie  } 
il  fe  prend  en  CaillUan  pour  Cruau- 
té. Lat.  Impitiât. 

I.MPIO  , A , aij.  M.  ^ f.  Inmie , 
fcéitrat , atc , qui  n’a  aucun  fonti- 
mcjit  de  Religion  , dénaturé , ée  , 
ctucl , lie,  qui  cJt  fans  pitié.  Lat.  I\n. 
pûii.  Srekratus.  I>:huwmiui  , n , um. 

IMPIREO,  F.\,  (tdj.  m.  ^ /.  le 
nicnie  qne  hjnpireo. 

IMPL.ACABLK  , aii.  tw:e  ierm. 
Implacable,  qui  ne  fe  peut  adoucir, 
ni  appnifer.  Lat  Implacahilis  , e. 

IMPLACABLE.MENTE,  «do.  Im- 
placablement, ifréconciliablemcot.  L. 
Impiacahilitcr. 

IMPLATICABLE , adj.  tuneterm. 
Impraticable  y intraitable  , avec  qui 


lis» 


l’on  ne  peut  converfer.  Lat  Intrac~ 

t^üs , e. 

I.MPLATICARLE  , fignifie  auQi  b 
même  chofe  que  ImpracHca'^Ie. 

LMPLICACION , /.  f.  Implication , 
oppofition,  contrariété  de  termes  qui 
fe  détniircut  les  ims  les  autres.  Lat 
Implicatlo , o«/f. 

I.MPLÏCANC1A  , /.  /.  le  même 
que  Ir.'.plkacîùn,  On  s’en  fort  quel- 
quefois dans  les  Ecoles. 

IMPLICAR  , f'.  a.  Impliquer  , 
embrouiller  une  chofe  de  manière 
qu'il  foit  dtfHcile  de  s'en  tirer  } & 
comme  verbe  neutre  , être  oppofe  , 
fe  contredire.  Lat  ImpUcare. 

IMPLtCANTE,  part.  acl.  du  ver- 
be IwpUcar.  Impliquant , qui  impli- 
que. Lat. 

•IMPLICADO,  DA,  pwt.  du 
verbe  ImpUcoi'.  Impliqué,  ce,  em- 
brouillé , ée , oppolé , ée.  Lat  Im* 
pUcatui , A , nr». 

- IMPLICITAMENTE , adv.  Im- 
Tlicitcment,  d'une  manière  implicite. 

Lat.  ImpUcid. 

LMPUCITO , TA  , adj.  m.  êjf  A 
Implicite,  qui  cft compris  tacitcmcir*, 
fons-entendu.  Lat.  ImpHcitus  , a , w». 

IMPLüRACION  , f.  /.  Implora- 
tion , aétion  par  laquelle  on  implore. 
Lat.  Imploratio , onii. 

LMPLORAR,  V,  a.  Implorer,  de- 
mander fecours , ailirtincc  avec  lar- 
mes & prières  dans  fes  nécefficés } 
& en  termes  de  Palais , fc  valoir  de 
l'appui , de  l'autorité  de  quelqu'un 
pour  obtenir  ce  qu’on  demande.  Lat 
Implftrytve. 

IMP1X)RAD0,  T>K,  pari.  paf.  dn 
verbe  Imphrar.  Imploré,  ée.  Lat.  Im- 
plcratiii , a , ton. 

IMPLÜME , adj.  tune  term.  Qui 
n'a  point  de  plumes.  L.  ImpUonit , r. 

IMPOLUTO,  TA,  ad',  m.  /. 
Pur,  pure,  fans  tache.  Lat.  Impclln- 
f/z/ , n , ton. 

IMPONDER.\BLE,  adj.  tu^u  term. 
Qui  cft  au-deftus  de  tout  ce  qu'on 
peut  dire  & imaginer;  incroyable, 
inexprim.ablc,  inconcevable.  Lac.  Ont- 
tteffi  fiileM  fuperam.  exfrhm  nen 

poteit. 

IMPONER,  V.  a.  Impofcr  un  tri- 
but, mettre  un  impôt,  donner  uno 
pénitence}  imputer,  aceufer  fauTTcw 
ment}  inftniire,  enfeigntr.  Lat />m- 
ptucre.  Accu/ure.  CalMnniart.  Jnjhurre, 
Eiiocere. 


Impones.  Impofer  , en  termes 
d'imprimerie,  fc  dit  des  caraclércs 
ranges  & difpofts  par  pages , lorfqu'on 
les  cnfirmc  dans  un  chaflîs,  & qu'on 
les  ferre  avec  des  coins  pour  en  foi- 
re des  formes  entières.  Lat.  CclLtca» 
re.  Ordimn'e, 

Imponer.  Impofer,  fignlfic enco- 
re, foire  accroire,  tromper,  dire  une 
faulfetc.  Lat  Akutiri,  Injiiias  auribus 
ïuare, 

IMPUE- 
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IMPUESTO,  T»,  far!,paf.  ilu 
verbe  linpMfr,  dans  fes  acccprioiis. 
Impofé,  éc.  Lat.  Impajiius^  «,  um. 

Impuesto  ♦ /.  »».  Impôt  * tribut. 
Lat.  Tvihutum , / V cf/ga/. 

IMPORTABLE,  a*lj.  d'une  tmit. 
Ifüupporublc.  Ce  mot  cft  peu  uOté. 
Lat.  Intoki'ahiUt , r. 

LVIPORTANCIA, /./,  Importan- 
ce, vadnir,  mérite,  confidération  , 
confé^ucnce , autorité.  Lat.  jM^Jtnen- 
tum.  DhytiUif.  Sfeciei. 

l.MPORTAR,  V.  imf.  Importer, 
être  de  confécpiencc , de  conüdcra. 
tiouf  être  avantageux  î monter  en 
parlant  du  prix  des  chofex,  pour  fi- 
gnifier  h quantité  à laquelle  fc  mon- 
te ce  qu'on  a vendu  ou  acheté.  L.it. 
Referre.  /ninejfe.  Cûnjhre.  SutwttttfH 
Cimfieere,  • 

IMPORTANTE , part.  ad.  du  ver- 
be Jntpurtav.  Important  » ante.  Lat. 
Qu'fA  di  iuiiçni  tnontetUi. 

IMPÛRTANTEMEKTE  , aAv. 
Utilement,  avantageufement.  Lat.  • 
tilittr. 

IMPORTANTISSIMO , ma  , «dr. 
m.  c5*  /•  /«pfW.  Très  important , très 
avantageux  , eufe.  Lat.  ['aUe  grmnj. 
Utilii/ànui , <1 , um. 

LMPORTUNACION, /./:  Impor- 
tunité , aAion  qui  importune , qui 
incommode.  Lat.  Importunitns , otis. 

IMPORTUNADAMENTE  , adv. 
Importunément,  d'une  manière  im- 
portune, mal  à propos,  A contre- 
temx.  Lat.  IinportimL  Jlokfii.  Interne 
pejlh'K 

IMPORTUNAR,  v.  o.  Importu- 
ner, fe  rendre  importun.  Lat.  /«#- 
portiatart.  f^exare. 

IMPORTUNADO,  DA  , part.paf 
du  vcrl>c  Jfnportunar.  Importuné,  ce. 
Lat.  Imp<irttanUttc  vexatus , o , ttui. 

IMPORTUNIDAÜ, /./  Importu- 
nité. Lat.  Itnpcrtunitai. 

IMPOR'rUNO,  NA  , aâj.  m.  ^ f. 
Qui  cft  hors  de  propos  , à contre- 
teiiisî  importun,  une , qui  incommo- 
de, qui  eil  à charge}  qui  caule  de 
reonui.  Lat.  hiteinpejli-jus,  Jilokjlus. 
IwpjrUanu.  Fafiid\ofu$ , a , uni. 

RcFr.  Pcêre  importuna  fuca  mnr- 
iruga.  Ce  proverbe  fignifie  que  fou- 
vent  on  accorde  une  chofe  moins 

Î>our  fatisfaire  fl  Ton  devoir  que  pour 
é délivrer  des  importunités  de  ceux 
qui  ont  à faire  à nous. 

IMPüSICION , /.  /.  ImpoUtion  , 
aélion  de  mettre  une  chofe  fur  une 
autre,  tribut,  impôt,  charge.  Lat 
Impo/ilîj.  Tributuin,  O^iuj. 

Imposicion.  Impoütion,  en  ter- 
mes d’imprimerie  , fe  dit  lorfqu'on 
arrange  les  pages  pour  en  fure  les 
Formes.  Lat  CoUocatia , oriinaiio. 

Imp^'îcion  de  las  Monos.  Impofition 
des  mains  , cérémonie  qui  fe  Riit  en 
donnant  les  Ordres-  l^t.  JJa/uasm 

àttp^$i§. 


Impc^ayn  de  prrp^tuf)  Jîkncîo.  Im- 
poGtion  de  perpétue!  fUcncc.  Lat 
Pcrpftui  jilentii  intfajitio. 

I.MPÜSSIBILIDAD  , /.  / Impof- 
(ibüité  , impuilfance  , fe  dit  de 
l'itat  ou  de  la  difpofition  où  quel- 
qu'un fe  trouve  de  ne  pous’otr  exé- 
cuter une  chofe.  Lat  ImpaJibUitas. 
Iwpotentia. 

IvfPOSSlBiUDAO.  Terme  dePhi- 
lufophic.  Impoifibilitc  , fe  dit  d’une 
choie  qui  ne  peut  être  par  la  nature. 
Lat.  Imp^tbiÜtas. 

Intpiil^tbilidad  mcijpfrj/iXr,  ImpoH't- 
bilitv  mctaphyfiquc.  Lat.  Iwp>ii/sbiii‘ 
tas  metaply/îca. 

Imp^iffîbWditd  Afara’^  Fhyfica.  Im- 
l^ofllbilité  murale  , phyiîqiic.  Lat 
Jlloralis  . hnpojFliuias. 

IMPOSSIRILITAR . r.  a.  Rendre 
impolÜble.  I.at.  Imp<^iic  aliquid  fa- 
erre,  mldere. 

IMPOSSIBnATADO,  da  , p.  p. 
du  verbe  InrpqlJ^miar.  Rendu  , uc 
impoIüble.  Lat  Impos  faclus  y a, 

UfM. 

I.MPOSSIBLE  , ûrf;'.  dune  te^’m. 
ImpoiGble , qui  ne  fe  peut  lôire.  L. 
Impojpliks , r. 

IMPOSSIBLE.  Impoffiblc , en  ter- 
mes de  Philofophic,  fe  dit  d’un  être 
de  raifon.  Lat.  Impqÿîtik. 

Impossible.  Impoffiblc , fe  dit 
auflj  de  ce  qui  cR  extrêmement  dîF-  ' 
ficile.  Lat.  jQ^d  fté'i  neqtât , tel 
valdi  dijficulter  frt. 

Impq_ljihk  de  tada  imp^ffibWdad.  Im- 
pofTiblc  de  toute  impofTibilité  ; Ex- 
prefUon  qui  marque  la  difficulté  ex- 
trême de  faire  une  choGr.  Lat.  Om- 
njità  impfiJkh'Us. 

IMPOSTA,  f f.  Terme  d’Archi- 
teéliire.  Impoftc  j c’eft  une  petite 
laillie  ou  avance  , & cf}flcc  de  cor- 
niche fur  laquelle  pofe  une  voûte  ou 
arcade.  Ixit.  hicwnhay  ic. 

IMPOSTOR,  f.  M.  ImpoRcii* , 
trompeur,  affronteur,  calomniateur. 
Lat.  /tttpofloi\  C(iion»itiIor , oris. 

IMPOSTÜRA,  f.  f,  Impofhirc, 
tromperie , menfonge , calomnie  ; & 
figurément,  Imputation  que  l'oii  Elit 
à quelqu’un  d'une  chule  qu'il  n'a 
pas  Giitc , & dont  il  refuite  du  dom- 
mage pour  lui.  Lat.  Impoftura.  Ca- 
Iwnniu.  Fraus.  IMus. 

IMPOTENCIA  , /,  /.  ImpuifTan- 
cCf  manque  de  force,  de  pouvoir, 
ou  de  moyens  pour  Faire  quelque 
chofe.  Lat  Impotentia , <c. 

Impotencia.  ImpuifGmcc  , G- 
gnific  aufli  Défaut  n.aturcl , inluabi- 
leté  à la  génération.  Lat  Impoten- 
tia. 

IMPOTENTE,  adj.  dune  trrm. 
Impuiffant,  ante,  fuible  , fans  for- 
ce , inhabile  à la  génératiuiu  Lat. 
Itnpn.  Itnpolens. 

IMPRAcriCABLE  . adi.  dune 
tenn.  Impraticable qui  ue  peut  être 


pratiqué,  dont  ou  ne  peut  faire  au- 
cun ufage  , dont  on  oc  fe  peut  fer- 
vir.  Lit  JntpcJ^biiiây  e. 

Impracticable.  Impraticable, 
fe  dit  aufli  des  chemins , & veut  di- 
re , où  on  ne  fauroit  aller.  Lit  In- 
vins , a , wm, 

IMPRECACION,  /,/  Impréca- 
tion , foiihait  qu’on  Pût  contre  queU 
qu'un  afin  qu’il  lui  arrive  quelque 
mal.  Lat.  litiprtcatia.  Exuratia  , 
onis. 

IMPREGKACION  . f.  f.  Impré- 
gnation. Terme  de  Chimie,  aâiou 
par  laquelle  une  liqueur  s'imbibe  du 
uio  ou  des  petites  (virtiet  d’un  autre 
corps  , dont  elle  rcqoit  en  même 
tems  la  vertu.  Lat  Impr^egnatio.  Im- 
bikith , onis. 

I.MPREGNARSE,  v.  r.  S’impré- 
gner, tirer  le  fuc  ou  la  fubflance 
duo  autre  corps,  & en  recevoir  la 
vertu-  Lat  Impragnori.  Imbunefe. 

IMPREGNADO,  da,  part,  paf 
du  verbe  Iwpregnur.  Imprégné,  ce. 
Lat.  hnpragfuitus , a , um.  ImbutuSy 
a , unt. 

IMPRENTA,  f.  f.  Imprimerie, 
r.ut  d’imprimer.  Lat  Ars  typt^n- 
pbica. 

Impbfnta.  Imprimerie,  eflnufti 
1;  lieu  où  l'on  imprime.  Lu.  Of~ 
Jicina  Trpographica.  Typographia , .r- 

IMPRESCINDIBLE  , adj.  dune 
term.  Inféparable,  qui  ne  peut  être 
féparé  «l'un  autre  , non  pas  meme 
par  la  pcnféc.  Lat.  Imp-a:/cindibi~ 
Ut , e. 

IMPRESCRIPTIBLE  , mij.  dune 
term.  Imprcfcriptiblc , qui  n’cft  point 
fujet  à prefeription.  Lat  hnprtefcri- 
ptibilis , f. 

IMPRESSION,  /./.  Impreffion, 
aftioii  d’imprimer  , vertige,  traces 
que  UifTcnt  dans  l’efprit  les  chofes 
Ipiritucllcs,  cttét  qu’elles  y produi- 
Unt  Ijt.  Itttpr^o.  FffUgium^  ii. 

Impression.  Impreffion  , fe  dit 
aufli  de  b qualité  bonne  oit  mau- 
vaife  des  caradères  avec  Icfquds  on 
' imprime.  L.it.  ormu. 

Impression.*  Impreffion , fe  dit 
aufli  des  éditions  d'un  livre  , du 
nombre  de  fois  qu’on  l’imprime,  & 
du  nombre  de  feuilles  & d’exem- 
plaires qu'oQ  en  tire.  Lat  Editsoy 
onis. 

Impression.  Impreffion,  en  ter- 
mes d'Artrologie , fe  dit  de  b quali- 
té d’un  corps  cclerte  ou  élémentai- 
re qui  fe  communique  h d’autres  & 
produit  fur  eux*  quelque  effet  ou  al- 
teration. Lat.  Infiixus , ùs. 

IMPRESSIONAR , v.  a.  Impri- 
mer quelque  chofe  dans  l'cfprit  de 
quelqu'un.  Lat  Anime,  menti  inji- 
gere. 

IMPRESSIONADO , da  , part.f. 
du  verbe  Impr^fftonar.  Imprime,  ce. 
L.  Swftu,  0,  um.  Alcntiinjùcus,  a,  um. 

LMPKES. 
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ÎMPRESSQR  » f.  nt.  Imprimeur  , 
celui  qui  imprime.  Lat. 

, I. 

IMPRESTABLE , aâj.  iune  trnn. 
Q.ui  ne  peut  fe  prêter.  Lat  Quoà 
C'jtnmodari  ntmàt. 

IMPRIMACION , f,  / Terme  de 
Peinture.  Couche  de  colle  qui  fe  , 
cloane  à une  toile , ou  autre  chofe , 
pjur  peindre  defiTus.  Lat  Ad  ficiu^  \ 
r.vn  primas  Utus  » ûs. 

IMPRIMADERA  , / /.  Terme 
de  Peinture.  Le  pinceau  dont  on  fe 
fert  pour  enduire  la  toile  de  eollc 
de,  de  couleurs.  Lat  Scop*e  ^ arum. 

I.MPRI.MADOR  » f.  I».  Terme  de 
Peinture.  Celui  qtii  enduit  les  toiles 
pour  les  Peintres.  Lnt  iJniivr , orù. 

IMPRLVIAR  , V.  a.  Imprimer  , 
mettre  une  ou  deux  couches  de  colle 
ou  Je  couleur  fur  une  toile,  pour 
h rendre  propre  à être  peinte.  Lat. 
Tahtiî>£  orram  linintaito  pr*rpnrtirf. 

LMPRIMADO,  DA  , part,  p.tj'.dw 
Tcrbc  /o/pr/miir.  Imprimé  , ée.  Lat 
JUwnento  praparatus  ^ «,  mn. 

I.MPRIMIR,  V.  a.  Imprimer , fai- 
re une  empreinte  fur  un  corps  par 
le  moyen  d'un  plus  dur  qu'on  prefle 
deffus.  Lat.  Impimert. 

Impximie.  Imprimer,  fe  dit  R- 
guréincnt  en  chofex  morales  & fpi- 
rituelles , & fi^ufic  Donner , mar- 
quer, infpirer.  Lat  Menti  injîs^ere. 

ImprimIR.  Imprimer,  fe  dit  par- 
ticuliérement des  livres.  Lat.  Typis 
tnandare. 

IMPRESSO  , SSA  t P-  P*  du  verbe 
Imprimir.  Imprimé  , ée.  Lat.  /m- 
frtjfut.  Infxus , a , um. 

IMPRESSO,  eomme  fubfhntif,  fe 
prend  pour  un  Ecrit  ou  Mémoire 
imprimé.  Lat  Scriptum  typis  tditum, 
LMPROB.ABILIDAD,  ■/  /.  Qua- 
lité qui  fait  qu’une  chofe  ne  peut 
être  prouvée.  Lat.  luiprahabilitas  , 
atis. 

LMPROB.ABLE  , adj.  Aune  tenn. 
Imprul>ablc , qui  ne  peut  être  prou- 
ve. Lat.  hnprnbahilis , p, 

IMPROBABLEMENTE,  adr-.Sans 
fbnilcment , Oms  probabilité.  Lat. 
Jmprohahiliter. 

IMPKOBAR , V.  tf,  Improuvcr  , 
cond.amncr , déùprouvcr.  Lat  Impro- 
hare. 

IMPROBADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  httfrohar.  Improuvé,  ée.  Lat 
Imfrùhatus  , a , um. 

IMPRüBO  , RA  , adj.  m.  ^ / 
te,  fcélérat,  ate,  pervers, 
crfe  : c’dt  un  mot  Latin.  Lat  Im- 
^ùkus , a , upj. 

Improro  , fignifie  auflî  Pénible , 
qui  donne  beaucoup  de  peine  , inu- 
tile , infruéhieux.  Lat  Improèus. 

IMPROPERAR , V.  a.  Reprocher 
-a  à quelqu'un  quelque  chofe  en  face. 
|«at.  hnpT.tprrttre. 

i^ROPERADO , j>A , fart. 
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du  verbe  Improptrat.  Reproche , ée.  I 
Lat.  hnproprratus  , a , wn,  \ 

IMPROPERIO  , f.  m.  Reproche  | 
injurieux  qu’on  fait  à quelqu'un.  L.  , 
Improperium  , iV. 

IMPROPORCION  , /.  / Difpro- 
T^rtion , défaut  de  proportion , & de 
fymétric.  Lat.  Impropartio  , cnif. 

IMPROPORCIONADO , oa  . adj. 
m.  ^ f.  Dilproportionné , ée.  Lat. 
Vreportione  cttrms. 

LMPROPRIAMECTE  , aàv.  Im- 
proprement, d’une  m.mtére  qui  n'cR 
pas  convcn.ablc.  Lat.  ItnpropTi^. 

IMPROPRIEDAD,  /.  f.  Impro- 
priété , qualité  de  ce  qui  n’cft  pas 
propre.  Lat  Improprictoj  , atis. 

LMPROPRIO,  nik,  adj.m.^/. 
Impropre , qui  n’eft  pas  propre , qui 
ne  convient  pas.  Lat  Impypprius,  a , 

tUff. 

Impeopkio,  fe  dit  aufll  pour 
Medéant , indigne  d’un  honnête  hom- 
me. Lit  IttrpTf-priuj.  DiJcjtiiS. 

IMPROSPEKü , RA . adj.  m.  ^f. 
Malheureux,  eufe  , infortimé,  ec. 
Lat.  Infcli  X.  h'fauflus , a , um. 

LMPROVIDAMENTE  , adv.  In- 
conGilérémcnt  , étourdiment  Lat. 
ImfTudnsto'.  ImprtAfidi, 

IMPROVIDü,  DA  , aâj.  m.  ^ f. 
Imprudent , ente  , inconfideré , ec. 
Lat.  hisprovidus , a , wn. 

IMPRÜVISAMENTE  , ady.  A 
l'improviRe , fubitement , au  dépour- 
vu. Lat  Isnprox'isè. 

LMPRüVISO,  SA,  adj.m.  tf /• 
Imprévu,  ué.  Lat  Imprwifsu , o, 
wn.  Impimtui  , a , usn. 

De  Impirvijo.  adv.  le  même  que 
Imp-wifasttenît. 

LMPRCDENCIA, //.  Impruden- 
ce , indiferétion  , inconfidcration.  L. 
Imprudetstia , <c. 

IMPRUDENTE,  adj.  Awteterm. 
Imprudent,  ente,  inconfidéré,  ée , 
qui  n'cll  pas  prudent , qui  manque 
d'attention , de  précaution.  Lat  Jm- 
prudens. 

I.VIPRUDENTEMENTE  , «dr. 
Imprudemment , imlifcrétcmcnl , in- 
conliderémcnt.  Lat.  ImprudenUr. 

IMPÜDICAME>rrE,  adv.  Impu- 
diquement , d'une  manière  impudi- 
que. Lat.  Impudkè. 

IMPUDICICI.A  , f.  f.  Impudicité  , 
vice  uppolé  a la  chadeté,  à l'hon- 
néteté.  Lat  7mpr*d;Vi/ia . c. 

IMPUDICO  , CA  , adj.  m.  / 
Impudique  , débauché  , abandonné 
à de  taies  amours  j qui  a renoncé  à 
la  pudeur  &;  à U chailcté.  Lat  7m>- 
pudicus  , a , um. 

IMPUGNACION  , r.  f.  Contradi- 
éUon , oppofîtion  phyliquc  ou  mo- 
rale , il  ce  qu'un  autre  dit  ou  fait. 
Lat.  Impup:natio , otsis.  Pugna , u. 

LMPUGNADOR  . /.  m.  Celui  qui 
contredit , qui  réfute.  Lat  Impug- 
^wtarf  ris. 


I IMPUGN.AR,  V.  a.  Impugncr  , 

I conteder  une  docirinc  , un  fcntl- 
ment , tâcher  de  le  détruire  par  nü- 
fonnement.  Lat  /mpuftnare. 

IMPUGNADO,  DA  , pa-si.^Jl  du 
verbe  Impugnar.  Impugnc  , ec.  Lat 
Jmpfignatiif , a , um. 

LMPL’GNATIVO,  va,  adj.  m.^f. 
Ce  qui  impugnc  , ou  qui  fort  à im- 
pugncr. Lat.  Impupxar.s. 

ÎMPULSAR,  x}.a.  Inciter,  émou- 
voir, poudbr.  Ce  mot  cd  rarement 
ufité.  Lat.  Impeücrt. 

I.MPULSIüN  , /.  /.  Impulfion , 
aélion  de  pouifer , & le  mouvement 
même  qui  en  cil  l’efiet  Lat  JmpuU 
Jio , onis. 

IMPULSIVO,  VA,  adj.  m.  ^ f. 
Impulfif,  ive;  qui  poufle  un  autre 
corps.  Lat  Impsi/ivsis , <i , um. 

Canfa  impul^'a,  Caufe  impulilve, 
en  termes  de  Philofophie  , cft  celle 
qui  concourt  à la  produéUon  d'ua 
effet,  & qui  fert  de  motif  pour 
rexécuter.  Lat.  Cat{fa  impuyksa. 

LMPULSO,  f.  m.  Impullion,  pref- 
fion , aâion  de  ce  qui  pouffe  , & le 
mouvement  même  qui  en  efl  l'effet 
Lat.  Itnpulfus , «f. 

O Impulso,  fe  prend  en  fens  moral 
pour  l'effet  que  caufent  les  mouve- 
mem  de  l’ame  vers  quelque  matiè- 
re, & auflî  pour  Inftigation , con- 
fcil,  ou  exhortation  efficace  qni  dé- 
termine à agir.  Lat.  Isnpulfus. 

IMPUNE , aàj.  Ptme  term.  Impu- 
ni, ic , qni  demeure  fans  punition. 
Lat.  Impunis , r.  InuUus  , a , um. 

IMPUNIDAD  , f.  f.  Impunité  , 
manque  de  punition,  pardon  de  fau- 
tes qu’on  devroit  punir.  Lat.  7iwp«* 
nitits  y suit. 

liVlPUNIDO , DA,  adj.  m.  ^ p. 
Impuni , ic.  Lat  Imfunitus  , a , um. 

IMPUREZA  f.  f.  Impureté  , vi- 
ce oppofé  à la  pureté.  Lat  Itnpuri- 
tas.  fmpuritiay 

Impureza.  Impureté,  en  terme» 
de  Médecine , ic  dit  du  fang.  Lat 
Issfeliioy  cttif. 

Impsreza  de  fan^re.  Impureté  do 
fang , fe  dit  figurement  de  l’infec- 
tion du  fang  , cauféc  par  des  allian- 
ces indignes.  Lat.  InfeHio. 

IMPURIDAD,  f.  f.  le  mêmequn 

Isupuma. 

LHPURO,  RA  , odj.  m.  ^ f.  Im- 
pur, impure.  Lat  Impuruty  a,  um. 

IMPUTABLE  , n«(r.  d'une  term. 
Qui  peut  être  judement  imputé.  Lat. 
Impsttiihilis , e. 

IMPUTACION,  f.  f.  Imputation^ 
aceufation  qu'on  i^t  par  foupqon.  L. 
pnputatio  , onis. 

IMPUTADOR,/  m.  Faux  accu» 
fateur.  C'eft  un  terme  de  Palais.  L. 
hnpsUator.  AecufuU^  ^ tu 

IMPUTAR  , V.  a.  Imputer  , at» 
tribuer  à quelqu’un  quelque  Bote, 
Lat  lotputert. 
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IMPUTADO,  DA,  fuirt.piij'.  dn 
vcrbi;  /mpu*ar.  ImpuU  , ée.  Lat. 
Jmfrutiüus , tt , UM.  I 

1 N 

IN.  PrépoGtion  Litinc , qn'on  cm- 
pîoyc  prclqne  toujonr»  eo  Caftilbn 
dans  un  fens  négatif  dans  la  corn- 
poGtion  de  pluGeuri  mots.  Elle  nie 
& détruit  ce  que  figniHe  le  mot 
qu'elle  précède  « & lui  fait  OçniGcr 
tout  le  contraire  , comme  /ncupu* , 
inhabile  , &c.  Elle  ferc  cependant 
«quelquefois , comme  en  Latin , d'af- 
iirmatif,  ou  d’augmentatif  au  mot 
auquel  elle  efl  jointe. 

INACABABLE  , ad».  <r«we  tertn. 
Qui  ne  peut  être  achevé.  Lat  7»^;- 
k:Üf.  /nierntitutbili} , f. 

INACCESSIBILIDAD,/./.  Qualité 
qui  rend  une  chofe  inacccfliblc.  L. 
Jtuicc^h'hilîtas  * etii. 

IN.ACCCSSIBLE  , adj.  d'tme  Urm. 
InaccefTible , qu'on  ne  peut  appro- 
cher ai&mcnt.  Lat.  Inacnjfns.  I>»fct~ 
vius , a , WM. 

Ikaccessible.  InacccHible  , fe 
dit  auGî  en  Morale , & ftgnjfie  ln> 
compréhenfihlc. 

INACCESSIBLEMENTE  , adv. 
D’une  manière  inacccQiblc.  Lat.  /»• 
acct/ffh/ù'tfr. 

INACCESSO,  SA,  o.(?.  w.  ^ 
le  même  que  CTeft  un 

mot  Latin.  Lat.  /ftaccr/fuj,  a , um. 

INACCIOK , /.  f Iiiaaion  , cef- 
fation  d’agir,  Intrtia.  Aciionit 

ctjiith , mis. 

INAOVERTENCIA  , Innd- 
vcrtance  , méprife , début  de  foin 
ou  de  rédexion.  Il  fc  prend  Couvent 
pour  l'cftct  qui  en  réùiltc.  Lat.  7^/*- 

Ÿi'udmtiu , a. 

INADVERTIDAMENTE.odt'.  In- 
coüGdcrémcnt , fans  réHcxiofU  Lat 
luipt’iuU  tter.  Inco  :/ideratè. 

INADVEKTIOÜ,  DAyadj.  m.^ 
f.  Imprudent,  te,  inconûdéré,  éc, 
qui  ne  prend  garde  ni  à cc  qu’il  dit, 
ni  à cc  qu’il  fait.  Lat  Im^rudms. 
Jm'ots/ido'ittus  , a , um. 

iNADVLAriDO,  ftgnific  auOi  E- 
chappé  à la  vue  , à quoi  l’on  n'a 
pas  pris  garde.  Lat.  Inôb/crvatus , o , 

ttm. 

INAFKCTADO,  da  , adj.  m. 
Naturel,  le,  lans  affetlation.  Lat 
AJci'latione  carens. 

IN.IGOTABLE,  ad?,  d'une  Urtn. 
Inépuifable,  qui  ne  fepeiit  épnifer, 
ni  tarir,  intariflTable.  Lat  îmxhau^ 
rihitis , t.  Inexhauflns , a , wn. 

Inagotable.  Im'puiCible,  fedit 
au  figuré  des  qualités  & des  proprié- 
tés de  l’cfprit 

INAGUANT.ABLE, dunetinn. 
Infiipportablc  , tant  dans  le  phyfiqiie 
que  dans  le  moraL  Lat  Intilcrabi- 
lii  I c. 
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DfAjENABLE  , aâj.  dtme  trrfn.  \ 
Inaliénable,  qui  ne  fc  peut  vabblc- 1 
ment  aliéner.  Lat  InaUerMbi'às  , t. 

INALIEK.ABLE,  le  même  que  Ina- 
jettahlt.  11  cfi  plus  ufité  en  ûile  du 
Barrean. 

INALTERABLE , adj.  dtme  term. 
Inaltérable,  qui  ne  peut  fc  changer 
ni  fc  Citrromprc.  Lat  IttaiierabiUs^  t. 

INAMISSIBLE  , adj.  dune  ttnn. 
Inimiirtblc , qui  ne  fe  peut  perdre. 
Lat  InaifiiJjihilis  i t. 

INANE  , adj.  dsme  term.  Terme 
peu  ufité.  Viiidc,  où  il  n’y  a.  rien. 
Lat.  IniinU  f e. 

INANICION,  /.  /.  Terme  de  Mé- 
decine. Inanition,  épuifement;  état 
d’un  cRumac  vuide  , & qui  a befoin 
d’aliment.  Lat  Exinauitio^  nis.  Ina- 
Hitas^  o/fi. 

INANIMADO , DA, 

Inanimé,  éc,  qui  eft  fins  ame,  ou* 
qui  n'cil  pas  de  nature  à en  avoir. 
Lat.  Tn.iR/wu/w.  InMwnis , f. 

INANI.VIE  , adj.  dwjt  term.  le 
même  que  ïnanimado , mais  plus  u- 
fité  parmi  les  gens  qui  parlent  pu- 
rement. Lat.  husuisnis  , r. 

IKAPAGABLE  , adj.  dme  term. 
Inextinguible,  qui  ne  fe  peut  étein- 
dre. Lat  InextinguibiUs , e. 

IKAPE.ABLE,  adt.  d'sine  term.  Qui 
ne  peut  être  applani,  uni,  démente. 
Lat.  ^ood  contfltittari  vel  projir.mi  nc- 
quit. 

iNAPEABr.E,  en  fens  moral,  fi- 
^nific  IncomprchcnGblc  , opiniâtre  , 
inflexible.  Lat.  Jncontprelrtifibilii.  In- 
/exibriis , r. 

IN.APELABLE  , adj.  dtme  term. 
Cc  dont  on  ne  peut  appellcr , qui 
eft  Gins  appel.  Lat  luappcîhhilif  y e. 

INAPETENCTA  , f.  j.  Dégoût  , 
bute  d'appetit.  Lit  Inappentia.  Gx<- 
jlus  feu  appetitût  privatio. 

IKAPETENTE  , adj.  dune  term. 
Terme  de  Médecine,  comme  le  pré- 
cédent Dégoûté,  ce,  qui  n’a  point 
d'appétit  Lat  Cihi  t^edh  ajedlus  y a y 
um. 

INAPLÏCACION  , /.  /.  Inappli- 
cation, défaut  d’application  & d’at- 
tention. Lat.  Nifiiigentiii.  Dcjîdiaya. 

INAPLIC.ADO , DA  , oif?.  nt.iÿf. 
Inappliqué  , cc,  qui  n'a  point  d’ap- 
plication. Lat.  Ktgiip^ens.  D^îiîcfusy 
a , wn. 

INAPRECIABLE,  adj.  dune  term. 
Incftimable,  qui  n’a  point  de  prix  , 
qui  ne  it  peut  aprécicr.  Lat  Tv^r- 
jiimabiüs , e. 

INARTICULADO , da  , adj.  m. 

IiLirticulé,  éc;  fc  dit  des  mots 
qui  ne  font  p.is  prononcés  diftinéle- 
ment  I.at.  /'î*ir/ic;fâi/ju , n,  uni. 

INAÜDITO  , TA,  adj.  m.  ^ f. 
Inouï,  ic  , extraordinaire,  furpre- 
iunt,  te,  qu'on  n’a  jamais  entendu 
dire.  L.it  înauditus  y «,  mn. 

INAUCLKAtiON , / /.  Augure  , 


conjcftnre  , divination*  p.ir  le  vo! 
des  oifeaux.  Lat.  Augurium , ii. 

Inaugubacion.  Inauguration  / 
cérémonie  qu’on  fait  au  lacre  d’im 
Empereur , d'un  Roi , d’un  Prélat  , 
qu’nn  appelle  ainfi  en  termes  Eo- 
cléfiaftiqucs.  Lat  Inaugurath  , mis. 

INALIGUKAK,  v.  a.  Conjcéhirer, 
deviner  par  le  vol  des  oileaux.  Lat 
Attgurari. 

ÎNAUGURADO  , da,  part.  pa^. 
du  verbe  Inuuguror.  Conjeéluré  , 
deviné  par  1c  vol  des  oifeaux.  Lit 
Jmntguratus , a , um. 

INAVERIGUABLE  , ai,,  dune 
term.  Qui  ne  fc  peut  vérifier,  prou- 
ver. Lat.  Inexflaruhilis  y e. 

INCANSABLE  , adj.  dune  term. 
Infatigable,  qui  ne  b peut  laficr. 
Lat.  ïnfatigabiüs  y e. 

INCAKSABLEMENTE  , aiv.  In- 
fatigablement, d’une  manière  infa- 
tigable. Lat  Infatigahiiiler. 

INCAN  TABLE  , adj.  dtme  term. 
Terme  de  Mulique.  Qui  ne  peut  fc 
ch.intcr.  Il  fc  dit  de  l’intcn'alie  qu’il 
y a entre  le  ton  & le  fémitun,  que 
la  voix  ne  peut  exprimer.  Lat.  jQuod 
cantan  nequit. 

INX’.\PÂCIDAD  , f.  f.  Incrpaci^, 
défaut  des  qualités  & des  difpofuions 
néccflaircs  pour  cire  en  état  de  fai- 
re ou  de  recevoir  quelque  chofe, 
ftiipidité  , bétife.  Lat.  lucapacitas. 
T/Iré  tudo  h.geuti. 

INCAPA2 , «li*.  dune  term.  Inca- 
pable, qui  n'a  pas  les  qualités  re- 

5uifcs  \ fot , ftupide , niais.  Lat 
n.'ptut.  Sttilius.  isebes. 
mC.ARDiNAClON , /.  /.  Jurifdi- 
clîon  & revenu  qu’on  tire  d’une 
Eglife  qu’on  aduiiniib’e  & gouverne , 
(ails  en  avoir  la  propriété  Lat.  7j*- 
cardÙMth.  anif. 

1NCAS.\BLE  , adj.  dune  term. 
Qui  ne  peut  fc  marier  , ou  qui  a 
de  Li  répugnance  pour  le  mariage. 
Lat.  Crujt^ii  ineptus , a , wn. 

INCASTO,  TA,  adj.m.^f.  Im- 
pudique, lofcif,  vc.  Lat  7p.*pi.(fiVa;, 
if,  um. 

INC.ATHOIJCO,ca,  adj.m.^/. 
Celui  ou  celle  qui  ne  profeflV  pi* 
la  Religion  Chrétienne.  Lat  Atail’O^ 

ÜatS  y a y ioti. 

INCAÜTAMENTE,  adv.  Impru- 
demment , inconfidérément  Lat  7m- 
cauti. 

INCAÜTO  , TA , adj.^  ^ f. 
Imprudent,  te,  Inconfidéré,  éc,qni 
n'eft  pas  fur  Ces  gardes.  Lat  Incau^- 
tttiy  a y um. 

INCENDIARIA,  f.  f.  Oifeau  de 
mauvais  augure  chez  les  Gentils, 
dont  ou  ignore  l’cfpècc.  Lit  Avis 
incendiaria. 

INCENDIARIO  , f.  m.  Incendiai- 
re , boute-feu , qui  met  le  feu  ma- 
licicufcincnt  en  un  lieu.  Lat  7«i.w- 
diwitUj  a* 

DiCEN- 
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I\CEN7)I0,/.  w.  Incendie,  grand 
feu  qui  confume  les  maifous,  les  vil- 
les, les  forêts.  Lat.  InittuUum^  ii. 

IMCEXDIO.  Incendie,  fe  dit  tigu- 
rément  de  ce  qui  caufe  une  grande 
chaleur.  Lat.  Æj2us , ùr. 

Incendio.  Incendie,  fe  dit  en 
chofes  morales,  des  pallions  qui  em- 
brafent  r.imc,  telles  que  l'amour, 
la  colère.  L»it.  Inceniiion.  Ardor. 
ftawma. 

INCEN’DIOSO  , SA  , adj.  m.  /. 
Igné,  «c,  qui  contient  du  feu,  ou 
qui  lient  de  fa  nature.  Terme  peu 
ufité.  Lît.  I^euîj  a,  wn, 

INCENSACIOK  , /.  /.  Encenfe- 
tnent , aêlion  d'encenfer.  Lat  Tbu~ 
rit  fnj^vt , «/. 

* INCENS.AR,  V.  fl.  Encenfer,  of- 
frir, doiyier  de  l’encens.  Lal.  Thm 
cÿhn-e. 

IsCENSAB.  Encenfer,  fe  dit  fi- 
gurtmciitcn  morale,  pour  dire.  Louer 
Quelqu'un  , le  Bâter.  Lat.  AduUiri. 
iMuiarc. 

IvCENSAR,  fe  dit  fîgurcmcnt  & 
p,ar  analogie,  pour  Aller  & venir  de 
coté  Se  d'autre  tomme  un  eucenfoir. 
Lat.  CVrcirTr/Vf.  CurJ^turt, 

INCENo.IDO,  DA,  du 

verbe  IncettJoY,  Encenfe , éc.  Lit. 
Thurx'  cultus , a , w», 

INCEN'SARIO,  /.  Enccnfotr, 
inflntment  ou  vaifleau  dont  on  fe  fert 
d.uîs  les  Egîifcs  pour  briller  fencens 
& encenfer.  Lat.  Ti’uribuium , /. 

INCENbURABLE,  od;.  d'mt  temt. 
Qui  ne  peut  ni  ne  doit  être  cenfu- 
ré.  Lat.  Jlwimè  ctufuræ  Amoxitis , 
a,  ttm. 

IKCENTIVO , f.  trt.  Aiguillon , 
motif  qui  excite  a faire  quelque  chofe. 
Lat.  Stimulus , f. 

iNCtNTivo,  fe  dit  figurément  en 
morale  de  tout  ce  qui  fert  À allumer 
les  pallions.  Lat.  Fomes^  iViV. 

INCEPTOR,  /.  m.  Celui  qui  com- 
mence le  premier  quelque  chofe.  Lat. 
Jnceftor  , orif. 

IKCERTIDUMBRE , /./.  Incerti- 
tiulc,  doute,  irrtfühuion.  Lat  Dit- 
bium^  »i.  Animi  ftAiuatio^  onis. 

IKCERTINIDAD , le  même  que 
Jncc^  tid^mhre'y  c’eft  uti  vieux  mot  qui 
n'cft  plus  ufitc  que  parmi  le  bas  peu- 
ple. 

INCERTISSIMO,  ma,  aàj.  m.  ^ 
f.  j'u^U  Très-incertain , aine , très- 
douteux,  eufe.  Lat  InctrtijJtimt ^ a, 

tCH, 

INCESSABLE  , adj.  £tmt  trmt. 
Continuel,  ^tî  necelTe  point,  ou  qui 
ne  peut  ceRer.  Lat.  Incejahitis , e. 
Continitus , o , «m. 

INCESSABLEMENTE , adt\  In- 
celtammcnt , fans  ceÛfc.  Lat  Jnctjsm^ 
ttr.  Jnd^Nenter. 

INCESSANTE , adj.  d'uiu  term. 
le  même  que  Inceiabie. 
INCKSSANTEMENTE,  le 
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même  que  Ince^ithù'mcnte.  ^ 

INCESTO,  /.  m.  Inecftc,  crime 
qui  fe  commet  en  fe  feuillant  avec 
une  parente  jurqu’ü  un  certain  de- 
gré prohibé  par  l'Eglife , ou  avec 
une  pcrfoimc  religicufc.  Lat.  Incef- 
tsfs , us. 

mCESTUOS.AMENTE , odr. *In. 
ceBueufement,  d'une  manière  incef- 
! tucitfc.  Lat.  Ince/luosè, 

; INCESTÜOSO,  sa  , ndi.  m.  ^/. 
Incclhicux,  eufe,  qui  commet  un  in- 
ccBe,  ou  qui  appartient  à l'inceBe. 
Lat.  Itictfiuf,  a,  um. 

INCHOADO,  DA  , adj.  m.  ^ /. 
Commencé  , ée.  Lat  Inchoatsu , a , 
um. 

INCHOATIVO  , adj.  Terme  de 
Grammaire.  Inchuitif,  fe  dit  d’une 
cTpècu  de  verbes,  favoir  de  ceux  qui 
marquent  un  commencement  d’aèÜon. 
Lit.  InchfHttivuSt  a,  i^;n. 

INCIDEKCIA  , / /.  Incident,  évé- 
nement cafucl  & fortuit,  qui  n'eB 
qu'accclToire  au  principal.  C’en  un  mot 
! purement  Ladn.  InAJcntia , <r.  Co- 
Jhs  , ûs.  Eventus  , «/. 

Imcioencia.  Incidence.  Terme  i 
d'ABronomic.  Voyea  Immrrjîon.  ! 

INCIDENCIA.  Incidence.  Terme  I 
de  Gêomctric;  chute  d'une  ligne  ou 
d'im  rayon , d'un  corps  fur  un  autre. 
Lat.  Incidentiu , 

INCIDENTE,  adj.  d'une  term.  In- 
cident, ente,  qui  e(l  dépendant  de 
la  quellîon  principale.  Lat.  Ind~ 
dens. 

Incidente, m.  Incident, 
événement,  circonft^cc  particulière, 
Lat.  Çufus.  Eventus. 

INC1DENTE.\1£NTE , odt'.  Inci- 
üemment,  par  fuite,  par  connexion, 
par  occafioiL  Lat.  Incidvtter. 

INCIDIR,  V.  n.  Tomber  dam, 
ou  tomber  Amplement , échcoir.  Lat 
Incidcre. 

INCIENSO,  /.  tn.  Encens,  gom- 
me aromatique  & odoriférante.  Lat 
Thtu  , «rif. 

Incienso.  Encens,  en  Morale 
fignific  Bguroment,  Elateric, louange, 
rePped  qu'on  rend  k quelqu'un.  Lat 
Cidtus.  Luxu.  l^enernHe, 

INCIERTAMENTE , adv.  Inccr- 
tainement , d’une  manière  mccrtaine. 
Lat.  In.'ertP.  Dubi2. 

INCIERTO , TA  , adj.  m.  ^f.  In- 
certain , aine , ce  qui  n’ell  pas  affuré, 
üiconftant,  douteux.  Lat  Incertus. 
DiéiuSy  a,  um. 

Incieito.  Incertain,  fi^ifîeauflTi 
Changeant,  qui  n'cB  ni  Kmie,  ni 
ftable.A^at.  Ltéilit.  Incrrtns. 

1NCINDENT£^,  adj.  d’une  term. 
Trenchant  C’eft  im  terme  uGté  par- 
mi les  Chînirgiens  & les  Anatomiftes. 
Lat  Incident'.  Acutut , a , um. 

INCINERACION , /.  /.  Terme  de 
Chymic.  Incinération  i c’eft  la  rédne- 
tioa  tics  végétaux  en  c^uires»  «nies 
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faifaiit  brûler  douccmcpt  Lat.  /«ci- 
nerixtio^  mis. 

INClNERvVR,<».i.  Terme  dcCby- 
mie.  Calcmer  doucement  quelque  cho« 
fe  iufqu'4-ce  qu’elle  foit  réduite  en 
cendres.  Lat  Calcinare.  Jn  cintres  rru 
di^ere. 

INCIPIENTE,  ad;.  <f««f  Ap- 
prenti, novice,  qui  commence  à ap- 
prendre quelque  chofe.  Lat  Incifiens, 
Tyro , onis, 

XNCIRCUKCISO , adj.  Iticirconcis, 
qui  n'cft  point  circoncis.  Lut.  Incir- 
cumeifus. 

INCIRCUNSCRIPTO,  ta,  adj. 
t”’  ^ Qui  n’cft  point  borné,  ni 
limité;  qui  n’a  ni  bornes  ui limites. 
Lat  IncirctxmfcriftuSy  a,  tan. 

INCISION,  f.f.  Incifion , coupure 
faite  dans  la  chair , on  dans  quel- 
que autre  chofe.  Lat.  I»ci/ùr,  nis. 

Incision.  Figure  de  Rhétoriqne 
& de  Pocûc , Cefure.  Lat 
ra , 

INCISrVO  , va  , adj.  m.  ^ f.  la- 
cifiF,  ive;  qui  a la  vertu  de  tailler, 
couper,  graver,  dilfoudre.  Lat  Inci- 
jhmt^  a,  wn. 

INCISO,  /.  m.  \t  même  que  Co^ 
ma,  terme  d’Ortographe.  Lat.  /nri- 
fum , f . 

Inciso,  sa  , od>.  sn.^f  le  mé- 
> me  que  Certaio.  Ce  mot  eft  peu 
; ufitc. 

I INCISORIO,  BIA,  adj.  m. 
j Incifoirc , qui  fonpe  , ou  peut  cou- 
I per.  C'eft  un  terme  de  Chirurgie.  Lat. 

' Inci/orius , /mjfivut , a , um. 

INCITADOR,/.  w.  Inftlgateur  , 
qui  poiifTe , qui  excite  à faire  quel- 
que choCc.  Lat  Incitator.  htJU^atory 
arts. 

INCITAMIENTO  , A m.  Incita- 
tion , inftigation.  Lat  Incitamen/um, 
StifnuluSt  i. 

INCITAR  , r,  a.  Inciter,  ponfler, 
exciter  quelqu’un  à faire  qmdquc  cho- 
fe. Lat  Incitare.  Excitare.  Stiuntm 
tare. 

INCITADO,  DA,  ^'t.  paf.  du 
verbe  Incitar,  Incité , ée.  Lat  IsKitom 
tus.  Tnjligatus.  Stimûlittu. 

INCITATIVO,  VA,  ejy.  m.  Qff, 
Kxcitatif,  ive,  qui  excite,  qui  émeut. 
Lat  IncUixtivui , a,  um. 

INCLF-MENCIA,  /.  /.  Eigueur  ^ 
dureté,  rudeffe.  Lat  Incletnentia y ét, 
Sevtritas , atis. 

Inclemencia.  Inclémence,  mau- 
vaife  difpofition  du  ciel , intempérie 
de  l'air  qui  caufe  des  maladies.  Lat. 
Cali  incletnenttay  vstemferies. 

A la  inchnmeia  y adv.  A découvert» 
en  plein  air.  Lat  Sub  dio. 

INCLEMENTE , adj.  d'une  term. 
Cruel , dur,  rigoureux  , dénué  de  pi- 
tié & de  clémence  , impitoyable. 
Lat  Inclemeut.  Dttrut.  Severus , a » 
um. 

INCLINACION,  / /.  Inclination, 
Q,  t l'aclion 
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Taftion  de  s'incliner , penchant  à (aire  | 
\ine  chofc»  falut,  rcvcrence,  génii- 1 
flexion  que  l'on  ^it  à J'tmage  d'un  ^ 
Saint  ) penchant , amour,  attachement  | 
pour  quelqu'un.  Lat  /ftcù'natio.  Pro- 
fntfto.  C^itis  wl  covfjrit  hicUnatio. 
Jinimi  vd  volmtath  incliftatio^  tmis. 

iNCLINACioN.  Terme  de  Géo- 
tnétrie.  Incliniiibn , pente  d’une  ligne 
fur  une  autre.  Lat.  I~idinatio. 

In’Clinacion.  Inclination,  en 
termes  de  Chymie  ét  de  Médecine, 
fc  dit  lorfqu'on  panchc  doucement  un 
vaifleau  ipour  en  laifler  couler  la  li- 
queur , uans  troubler  la  lie  ou  le  fe- 
diment,  qu'on  veut  laiflTer  au  fond. 
Lat  InclitMtio. 

INCUN.\DISSIMn  , MA,  o4^. 
f.  fufrri  Très-porté , ée , trè^-cn- 
cUn , inc.  X#at  PropfnJh/tmus , a , 

Ufn. 

INCLINAR,  V.  a.  Incliner , baifFer, 
courber , p.anchcr.  Lat  JncUnare. 

Inclinar.  Incliner,  danslefens 
moral,  fignific  Tourner  fes  inclinv 
tions , fes  panchans  an  bien  ou  au 
mal,  en  faire  un  bon  ou  un  mau- 
vais u&gc.  Lat.  Indiftitre.  .<J/ottrf. 
•Z>iV;gpi*e. 

Inclinar.  Incliner,  fignificaufTi 
Mouvoir,  difpofcr  la  volonté  de  quel- 
qu'un en  notre  faveur , ou  en  faveur 
d’un  autre.  Lat  Mwtrt, 

Inclinar.  Incliner  , fe  prend 
clquefois  pour  Influer , faire  fcntii 
influences;  il  fc  dit  fnuvcnt  des 
Ailrcs.  Lat.  Altnvre.  IwpeUert. 

Inclinar,  pris  analogiquement 
fignific,  fe  rciTcrablcr.  Lat/u^iwin»'/. 
Ail  JimiUtuâiatm  oictdtrt. 

Inclinarse,  V.  r.  Avoir  de  l'in- 
clination, ou  du  panchaitt  pour  quel- 
qu'un, lefavorifer;  ou  avoir  du  pan- 
chant  pour  quelque  chofc,  pour  un 
fentiment.  Lat  Pi'cpe*uine. 

Inclinarse.  S'incliner  devant 
quelqu'un . lui  porter  du  rcfped,  lui 
nlre  des  (bumilliuns.  Lat  Indimrfc, 
CaPttt  ivl  corpus  hiclinare , fténtdtci  t. 

INCLIKAHTK , par/.  «J/,  du  ver- 
be Inclittar.  Inclinant , panchant  ; il 
fe  dit  proprement  d’une  chofc  qui  a 
quelque  refTemblancc  avec  une  autre. 
Lat  Ail ^fnUitndhum  accedew. 

INCLIOADO , OA , part.  pi>jf.  du 
verbe  lucHnar.  Incliné , éc , panchc, 
éc.  Lat  Incünatsu  ^ a,  um.  Propen- 
Jia , a , um. 

Aîal  O bien  incliundo.  D’un  bon  ou 
d’un  mauvais  naturel.  Lat.  y tri 
muU  iaJoUs. 

INCLUIR,  1*.  a.  Enfermer,  ren- 
fermer, comprcpJre  une  chofc  dans 
une  autre.  Lat.  Lnùidnf. 

Incu. IR , fignific  aiiffi , Admettre 
quelqu'un  dans  tmc  affaire , lui  don- 
ner part  i quelque  chofc.  Lat.  Pife^ 
rrrr.  Pstrosiucrre. 

INCLU VENTE,  part.  tui.  du  ver- 
be Jncluir,  Enfernunt,  qui  coutiou 
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ou  Aiferme  quelque  chofc  au  dedans 
de  foi.  Lat  Indiuicns. 

INCLUIDO , DA , part.  paf.  du 
verbe  Indtàr.  Inclus , ufc , renfer- 
mé , ée.  L.  Irtdufus , ittfertus , a,  um. 

INCLUSO,  SA,  fccoitd  part.  paf. 
du  verbe  Induiri  le  même  que  în- 
cikiAo. 

Inxlusa  , //  Maifon,  ou  hô- 
pital où  on  retire  les  enfans  trou- 
vés h Madrid,  & en  quelque  autre 
endroit  Lat  Puerorum  expyitorum 
hojpsthtm.  Brepl'otrophitrftt , it, 

INCLUSION  , /.  /.  L’adion  de  ren- 
fermer , ou  par  laquelle  une  chofe  eft 
comprife  dans  une  autre.  Lat  Indu- 
Jio , cnit. 

INCLLSION  , fignific  auflî  , En- 
trée, accès  auprès  de  quelqu'un.  L.at 
Familiofitaf , atis. 

INCLUSIV.^MENTE,  aiv.  Incln- 
fivcmcnt  Ün  dit  aujourd'hui  Pidu- 
>vè, 

INCLUSIVE,  nd%>.  Za/w.  Inclufi- 
vement.  Lat.  Incltifivi. 

INCLYTO,  TA,  Cé- 

lèbre, rcaummé,  ce,  illuflrc,  fa- 
meux, eufe.  Lat.  luchtuSy  a,  um. 

INCORR.ABLF.  , «d>.  à'une  tersu. 
Qiii  ne  fe  peut  recouvrer.  Lat  Imxi- 
gibiUs , f . Asnijui.  PcrdJtus , « , um. 

LSX'ÜGNITO,  TA,  ap.  m,  f. 
Inconnu,  uë.  Il  vient  du  I..atin  In- 
captituiy  qui  fignific  La  même  chofc. 
Lat.  Iptotus , a , um. 

Incognito,  adv.  Sans  être  con- 
nu. Lat.  CiaaSy  cUtucuIunt. 

INCOGNOSCIBLE,  ad/.  iTimcterm. 
Méconnoidahle;  ce  qui  cfl  tellement 
changé  qu'on  ne  peut  le  reconiioitrc. 
Lat.  Ptcogitçfcihilis , t. 

INCO.MBUSTIBLE  , adj.  A'une 
tersM.  Incombuiliblc,  qui  ne  paît  être 
brûlé,  ni  fe  confumer  au  ^ti.  Lat 
Pictmbttfiihiljf , r. 

INCO.MBUSTO , TA  , o4'.  w.  £5* /• 
Qui  ne  s’efl  point  brûlé,  ou  qui  ne 
fc  brûle  point.  Lat.  IncçmbujluSy  a, 
um. 

INCO.MERCIABLE  , aâj.  d'aise 
tenu.  Ce  dont  on  ne  peut  faire  com- 
merce. Lat.  Commtrcio  fstgaSus , pro- 
hibitHS , (1 , um. 

INCOMERCIABLE.  Impraticable, 
fc  dit  des  chemins.  Lat.  Jmpervius , 
a , um. 

LNCOM.MENSURABLE,  adj.  du- 
sse term.  Incommenfurnble  , qui  ne  fc 
peut  mefurer , immenfe.  Lat  inecm- 
mt}sfur,^His , f. 

IKC'OMMUTABLE  , air.  dusse 
terni.  Licomrmitihlc , qu’on  ne  peut 
chan^r.  Lat  IncomusutithUis  y i. 

INUiMoDAMENTE  , adt*.  In- 
commodément , d'une  manière  incom- 
mode. Lat.  J.ic’ssstut'.di. 

INCÜ.MOÜAK,  V.  «.  Incommoder, 
gener,  ennuyer,  importuner,  caufer 
de  h peine,  du  clugrm  , nuire,  blcf- 
ki  y o&iücr.  Lat  înçffMstt^are, 
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IXCOMODADO  , DA  , part,  pa]f. 
du  verbe  istcotnedar.  Incommodé,  ee. 
Lat.  Pseommodatus , a , um. 

INCOMODIDAD  , /.  /.  Incommo- 
dité, peine,  futigue,  ennui.  Lat  la- 
cosnssp^um , i. 

INCOMODO,  DA  , aJi.  m.  ^ f. 
Incommode,  importun,  fâcheux, qui 
donne  de  1a  peine , de  la  fiitigue , 
du  chagrin,  de  l'ennui.  Lat.  Jucom- 
medsu , a , ustu 

Inco.modo,  employé  comme  fub- 
flantif,  fe  prend  pour  Incommodité, 
peine , fatigue.  Lat  Incomm^dusu , r. 

Isicosssotia  partidost.  Tribut  que  les 
propriétaires  de  chaque  maifon  dans 
Madrid  payent  au  Roi  pour  le  pre- 
mier appartement  de  leur  maifon , 
qui  lui  appartient  pour  loger  un  de 
les  Officiers  domefliques,  ou  un  de 
fes  Mlntflresde  Judicature.  Lat  Tri- 
buiutn  de  ineammeda  dit'i^ste. 

INCOMPARABLE,  «4!/.  d’imeterm. 
Incomparable  , excellent , merveil- 
leux, qui  efl  au-dcHus  des  autres, 
& hors  de  comparaifon.  Lat  Incum- 
parabilis , e. 

INCOMPARABLEMENTE  , adv. 
Incomparablement,  d'une  minière  in- 
comparable, fans  comparaii'üii.  LaU 
Isîeotttparitbsiitrs'. 

INX’O.MPARADO  , da  , ap.  m. 
^5*  /.  le  même  que  PicomparabU, 
C’eft  un  Hifpanifmc. 

INCOMPARTIBI.E  , adv  ^irrnt 
term.  Indivifible,  qui  ne  fe  peut  par- 
tager également  Lat  J^od  aqtiè  di- 
Hds  X'-d  partiri  non  fcteil. 

INCO.MPASSIVO  , VA  , aP.  m. 
£?’ /.  Impitoyable,  cruel,  barbare, 
qui  n’a  ni  pitié  , ni  compafTion.  L. 
Vurus.  Pshussuisuts  , a , um.  Immijeri- 
cors- 

INCOMPATIBILIDAD , /.  /.  In- 
compatibilité , contrariété  , oppofi- 
tion  de  deux  chofes  qui  ne  peuvent 
fubfiftcr  ni  s’accorder  cnfcmble.  L. 
Incomp.stib:!it,ij  , atis, 

INCOMPATIBLE,  dusse  term. 
Incompatible , qui  ne  peut  fubtiflcr 
ou  demeurer  cnfcmblc.  Lat  Isuom- 
patsbiiss , e. 

INCO.MPETENXIA  , f.  f-  Incom- 
pétence. Terme  de  Pabis.  >bnquc 
de  pouvoir  à un  Juge  pour  juger. 
Lat.  JurtCdsdiùssss  d^fecins  , ût- 

INCO.ÂIPETENTE  , aP.  dsme 
tersss.  Incompétent,  ente,  qui  n'eft 
ni  propre  ni  convenable  eu  égard  à 
une  autre  chofc.  Lat.  iKcasupetesti. 

Jun  isscosstpetente.  Juge  incompe- 
tent,  qui  n'a  pas  pouvoir  de  juger; 
Lat  judex  iür^ilsmus- 

INCüMPUNIBLE,  adj.  dune  term. 
Qui  ne  peut  s’accorder,  s’a  ni  fier  avec 
un  autre.  Lat.  IneonspiÿtbUss  y t.  On 
dit  aufll  Ineompojjihie. 

INX'O.MPORTABLE  , aij.  dune 
term.  Iiifupp(trtablc , infoutcnable  , 
intolérable.  Lat  Jnkkrabiist  e. 

INCOM- 
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IKCOMPOSSIBILIDAD,//.  Dif- 
ficnltc  , ou  impoffibilitc  qu’il  y a 
qu’une  chofe  fubüftc  avec  une  autre. 
Lat.  InCfmfnJJÎhiütai, 

INCOMPÔSSÏBLE , aij.  le  meme 
que  Ino-trtŸ.tTfihle. 

INCOMPKEHENSIBIUDAD ,//. 
IncomprihcnlibMité  , obfcuritc  d’une 
chofe , qui  fait  qu’un  ne  peut  la  con- 
cevoir. Lat.  Incnmprthffifibilitas , atis. 

INCOMPREHENSIBLE , oij.  d'u~ 
ne  tci-m.  Incomprehcnfiblc  , que  l’cf* 
prit  ne  peut  concevoir , ni  compren- 
dre. Lat  heemprehen^bitis , e, 

INCOMPREHENSIBLE.  Incompré- 
hcnfiblc } fe  dit  d’une  pcrfunnc  qui 
s'exprime  obrcurcment,  ou  par  mali- 
ce t ou  par  ignorance.  Lat.  Obfcu- 
rus,  CùHfufus , a , um. 

INCOMUNICABLE  , adj.  d'une 
tersH.  Incommunicable , qui  ne  fe 
peut  partager , ni  communiquer.  L. 
IncommunicnhWf  y e, 
INCüNCERNIENTE  , adj.  d'une 
rcTTM.  Impropre  « qui  ne  convient 
point , qui  n'cR  pas  à propos.  Lat. 
Incansyuui  « a , mu. 

INCONCÜSSAMENTE,  adv.  Sû- 
rement t rennement  y confbmmcnt , 
fans  difpiitc  * fans  doute.  Lat  /n- 
cûncu/ii. 

INCONCJUSSO  , sa  , adj.  m.  i<ff. 
Qui  ne  fauffre  ni  doute  ni  difficulté» 
inconlfcfbblc,  indubitable.  Lat  /n- 
ceuaijl'us  , a , tmt. 

ïiÆ'ONFIDENCIA  , y:  /.  le  mê- 
me que  Dffcmjî.mta. 

INCOKFIDENCIA  » fignifîe  quel- 
quefois InRdelité  envers  Ibii  Prince. 
Lat.  Perf.diit  , -c. 

INCÔNF1DENTE,  duneterm. 
le  même  que  Infideute, 

INCONGRUENCIA , f.  f.  Défaut 
de  proportion,  de  propriété,  ou  d’u- 
niformité dans  une  chofe.  Lat  In- 

cOTyrKrfftM  , 

INCONGRUENTE,  aij.d'uneterm. 
le  même  que  luconp’uo. 

INCONGRUENTEMENTE,  adv. 
iNcongrucment , d'une  manière  in- 
congrue. Lat  lucen^ui. 

IKCONGRUIDAD  meme 

que  Ittcm^ruenciit  , mais  moins  uli- 

lé. 

INCONGRUO,  üA,  adj.  tn.  ^f. 
Incongru,  ue,  dirproportionné , ée, 
peu  convenable , impropre.  Lat  /»- 
ton^uits  , O , um. 

INCÜNNEXION  , f,  f.  Défaut  de 
conformité  , d'union  , ou  de  liaifon 
entre  deux  chofes.  Lat. 
tia  , a. 

IscoNNEXlON,  en  termes  de  Phi- 
k>foph'*e , lignifie  Indépendance  où 
une  chofe  eR  d’une  autre.  Lat  /»- 
cemnexio  , onh. 

IKCONNEXO,  XA  , adi.m.^f. 
Qui  n'cR  ni  uni  ni  lié  « ni  •nfûr- 
me  à un  autre.  Lat  D^Jaefons.  Si- 
ne mxu.  . 


ImcoNnexo  , en  termes  de  Phî- 
lofophie , Lidépendaiit  d'un  autre.  L. 
Inconntxta. 

INCONOCIDO , OA  , adi.  m.  &f/. 
le  même  que  Incognito.  Ce  mot  eft 
peu  ufité. 

INCONQUISTABLE  , adj.  dune 
term.  Inexpugnable  , imprenable  , 
invincible , iniurmuntabic.  Lat  Inex- 
fugvabiiis  , e. 

INCONSEQUENCIA,  / / Incon- 
féquence  , défaut  de  confcqucncc  ou 
d'imifurmité  dans  ce  qu'on  dit  ou  fuit. 
Lat.  JnconfciiunUia , *e, 

INCONSEQUENTE  , adj.  le  raê- 
me  que  Jnccniîguimte. 

lNCONSlbER.ACION,  / /.  In- 
confideration  , imprudence.  Lat  Im- 
prttdentia,  IncQ't/îdi'rantia  , 4*. 

INCONSIDER/VDA.MENTE , adv. 
Inconfidérémcnt  , impniJemment  , 
d'une  manière  étomiUe.  Lat  Incon- 
Jid^'ath  Itn^ude^tter. 

INCONSIDERADO , OA  , adi.  tn, 
^ f.  Ce  que  l'on  dit  ou  fait  fans  ré- 
flexion. Lat.  IttcenSderatui , n , utn. 

InCONSIOERa'oo.  Inconlltlcré  , 
imprudent , étourdi.  C'cR  un  Hif- 
panifme.  Lat  Itnfrinlrns. 

INCONSIDERANCIA,//.  le  mê- 
me que.  Imcufideracion. 

INCONSIGÜIENTE  , adj.  d'une 
term.  Licoiiféqucnt  , qui  manque  de 
confcqucncc,  d'ordre,  d’arrangement. 
Lat.  Inconfeaurns. 

INCONSOLABLE , e<(».  d* ttue  term. 
Inconfobhic  , qui  ne  peut  être  con- 
folc.  Lat.  SoUttii  intp<tt}ms.  InconfoUt- 
êfiii,  r. 

INCONSOLABLEMENTE  , adv. 
Inconfolablcment,  d'une  manière  in- 
confolablc.  Lat.  Inconfotahititer. 

INCONSTANCIA , //.  Inconftan- 
ce , légèreté  , inlbÛlitc  , manque 
de  fermeté , de  durée , de  réfolution. 
Lat  luccnfliVttia  y u. 

INCONSTANCIA.  Inconftaiice , fe 
prend  figiirémcnt  pour  LiilabÜité  des 
chofes  humaines.  Lat.  Injlabilitas , 
atis. 

INCONSTANTE  , adj.  d'une  term. 
InconRant , ante , léger  , ère , clian- 
geant,  ante,  variable,  volage,  in- 
certain , bizarre  dans  fes  opérations. 
Lat  Inconfliins.  Ijnns. 

INCONSTANTEMENTE  , adv. 
IncanRaaimeiit  , d'une  manière  in- 
cunRante.  Lat.  Incdujlanter. 

INCONSULTO  , TA  , adj.  m.  ^ 
/.  Indélibéré  , éc  , fe  dit  d'une  ac- 
tion ou  d'un  mouvement  fur  lequel 
on  n'a  point  délibéré  ni  rcHéchi.  L. 
JuconfiiUui  y a y um. 

INCONSUTIL  , ail.  d'une  term. 
Qui  eR  fans  couture.  C'cR  une  épi- 
thète que  l'on  donne  â la  robe  de 
Jèfuo-ChriR , qu’on  prétend  avoir  clé 
fans  couture.  Lat  Inconfutilis , e.  • 

1NCÜNTA>UNAD0.  da  , adj. 
Pur , uct , exempt  de  tache  & de 
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fonînure.  Lat.  fncentaminatus  y ft, 

INCONTEXTABLE  , adj.  Jacon- 
tcRable  , hors  de  conteRation.  Lat 
Certifjîmuf  y a,  «m. 

INCON’TINENCIA  , / f.  Incon- 
tinence , vice  oppofé  à la  continence. 
Lat.  Incmünentia  , 

IncnnTintncia  de  orina.  Incontinen- 
ce d’urine.  Lat  Incontinentia  urin.e. 

INCONTINENTE,  ût^.d'uneterm. 
Incontinent , ente  , qui  n'a  pas  U 
vertu  de  continence  , qui  ne  &iy 
point  modérer  les  appétits  de  b choir. 
Lat.  Incontitjcns. 

INCONTINENTE,  ô Inconti- 
nent!, ûdi».  de  temfs.  Incontinent, 
fur  l’heure , dans  un  moment  Lat. 
Stettim.  lüjcd. 

INCONTRASTABLE  , adt.  d'uue 
term.  Inexpugnable , invincible , iii- 
fiirmontable , imprenable.  L.nt /«rr- 
pugnabilis.  JnJuperabiUs , e. 

INCüNTROVERTIBLE,  a.dj.  d'tu 
ne  term.  Incontcftablc  , évident , ma- 
nifefte.  Lût.  L'ertus.  Jilinimi  dubins , 
a y wu. 

INCONVENCIBLE,  adj.djunt  term. 
Irréfragable,  certain,  alTurc,  qu'on 
ne  peut  contredire , qu'on  ne  peut 
réfuter.  Lat.  Irrefragxibiïis  , t. 

INCONVENIENCIA,  / /.  Incon- 
vénient, incommodité,  contretemps. 
Lat.  htcotmnodutn.  Infortunimn, 

INX’ONVENIENTE  , / m.  Incon- 
vénient , difficulté  qui  fe  préfentc  en 
une  affaire  , qui  fert  d'oblhcle  ù fa 
conciufion.  Lat.  IncommeHum.  Ofrra-. 

INCON  VERSABLE,  adj.d'tme  term. 
linfociable,  intraitable,  avec  lequel 
on  ne  peut  traiter , ni  converfer.  L. 
lutraciabiÜf  , e. 

INCONVERTIBLE  , adj.  dfune 

term.  Immuable,  qu'on  ne  peut  con- 
vertir , tranfinuer  , changer.  Lat 
/tumsduifilis  , e. 

INCORDIO  , /.  m.  Terme  de  Mé- 
decine. Poulain,  bubon  vénérien.  L. 
Inguiuum  tWHor  , oris. 

INCORPüRACiON  , f.  f.  Incor- 
poration,  union,  mélange,  juncUon 
d’iim:  chofe  avec  luic  autre.  Lat  In- 

corporatin  , ottis. 

INCORPOR-AL  , adj.  (Tune  term. 
le  même  que  lueorporco. 

INCURPüRAR , V.  a.  Incorpo- 
rer , mêler  on  joindre  pluficurs  cho- 
fes enfcmblc , poiu*  en  faire  un  mê- 
me ct»rps,  Lat.  Incoryrm-e.  ^ 

Incurpokabse  , t.  r.  S’incorpo- 
rer, s’aggréger  , s’uni'',  fe  mêler. 
Lat  Incorporari.  Conjungi.  lu  unum 
corpus  rrdigi. 

INCOBPOSAISB.  Se  mettre  fur 
fon  féant.  Lat.  Corpus  alUvarr. 

INCÜRPORADO  , DA,  p.irt.  pu^r. 
du  A'erbe  IncorpcYor.  luc4irporc , ce. 
Lat.  Coitjttnclus.  Aggregatus.  Incorpo- 
ratus  « a , usu. 

INCüRPORFIDAD , f.f.  {ncorpo- 
ralitc  i Ce  mot  le  dit  proprem^^d  de 
^ 3«  . Dieu 
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Dicii  & ilit  Efprits , autant  qu’ils 
n'uii!  rfi-.-n  lie  orporcl , ni  d'étendu. 
Lat.  « otis, 

INCOlU’üREO , »E.s , m.£ÿ/. 

Ineorpgrel , elle  , qui  n'a  point  de 
ciitps.  Lat.  f'.corf  trmi , u , uui. 

INCORREGIBIUDAD,//.  Opi- 
niâttcté,  indocilité,  dureté  Tic  carac- 
tère , qui  n'elt  point  fufccptiblc  de 
concAion.  Lat.  laiiàUtsu. 

INCORREGIBLE , aij.  d'Mt  Itrm. 
Incorrigible  , indocile  , opiniâtre  , 
qui  ne  veut  point  fouRrir  de  correc- 
tion. Lat.  Indociüs.  InemendahiUs , r. 

IN'CORRUPCION  , /.  /.  Incorrn- 
ption , état  des  chofes  qui  ne  Te  cor- 
rompent point  i vertu  qui  empêche 
que  les  thufes  ne  fc  corrompent.  L. 
Juarrupiio  « onif.  . 

INCORRUPCION.  Incorruption,  fc 
prcTuI  Hiîurémcnt  pour  latesritc  de 
vie  fi  de  munira.  Lat  I>itegritas.  I 

LVCORRUFriBILIDAD,  y./.  In- | 
comiptibilité  , qualité  par  laquelle  I 
ima  chofe  cft  incorruptible.  Lat  /«- 1 
Cffrruptilfiiittts.  L'Incorruptibilité  cft 
une  des  propriétés  des  corps  glo- , 
rieux.  I 

Incoeruptibilidad.  Incorni- 
ptibîlitc,  fc  dit  au  figuré,  & Cgni- 
fic  Intégrité  , qualité  qui  empêche 
d’agir  contre  le  devoir.  Lat  /«frgr/. 
tas. 

INCORRUPTIBLE,  ai^iVunt  term. 
Incorruptible  , qui  «c  fe  peut  cor- 
rompre. I.at.  Incarruptihilis  i e. 

INCOURÜPTO  , TA  , oiij.m. 
Incurroînpu  , uê  , qui  n'cft  point 
corrompu  , qui  iVcft  point  gâte.  L. 
Jttcorruptus  , rt  , ttm. 

IncorRUPTO  , fc  dit  figurément 
en  morale  pour  Intègre  , qui  ne  fc  , 
laifP:  point  corrompre  ni  par  promcf-  . 
fes  ni  par  prefens.  Lat  Litcgrr. 

ISCR.VSSAK,  v.^.  Terme  de  Mé- 
decine. Incralfcr  , épailTir  les  hu- 
meurs , les  rendre  plus  épaifTcs.  L. 
Sfijfure.  Dcnjlirc. 

LNXREADÜ  , DA  , adj.  m.  /. 
Incréé  , éc  , qui  n'a  point  été  créé , 
qui  n'a  point  eu  de  conuncncement 
Lat.  inerratus , a , w». 

INCREDIBILIDAD,//.  Incrédi- 
bilité  , ce  qui  foit  qn'on  ne  peut 
croire  une  chofe.  Lat.  Incrcdibiütas , 
atis, 

INCRKDULIDAD , /.  /.  Incrédu- 
lité , ^irpolition  d’cfprit  qui  fait  qu'on 
a peiue  à croire  les  chofes  à moins 
quelles  ne  fuient  bien  prouvées.  L. 
JncreduUtaf. 

INCKEDULO,  LA  , adj.m.fif/. 
Incrédule  , qui  ne  croit  rien  , ou 
qui  a de  la  peine  à croire.  Lat  /o- 
crediilus , a , um. 

INCRKIBLE , adj.  iTum  tfm*.  tn- 
croyable  , qui  n’eft  point  vraifembla- 
hlc\  qui  ne  mérite  point  de  croyin- 
tiC.  I«aU  /«C)  edibilis , c. 
INCREMENTO , /.  w.  Accroiflç- 
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ment,  augmentation.  Lat  Incmwn^ 

tipn. 

Incremento  , en  termes  de 
Grammaire  , cft  l'augmentation  des 
fyllabcs  du  nominatif  dans  les  autres 
cas  de  la  déciinaifoiu  Lat  lacrcmen. 

tUJfl. 

INCREP.AR,  v.  a.  Tanfcr,  blâ- 
mer , rq»rctulrc  févércment.  Lat  /«- 

trfpiirf. 

INCRUENTO,  TA,  aij.m.ltff. 
Non  faiiglajtt , te  , fv  dit  du  Sacrili- 
CC  de  l'Autel.  Lat.  InçŸuentta  , a , 
um. 

iNCRUSTACIOy  , f.f.  Terme 
iI’Architefturc.  Incruftalion  \ orne- 
ment qui  fe  fait  de  pierre  dure  & 
polie  , ou  autres  chofes  brillantes , 
qu'on  applique  dans  des  entailles  fai-  ' 
tes  exprès  dans  le  corps  du  bâtiment. 
Lat.  InciH^atiû , trtiis.  ^ 

INCRUSTAR  , r.  a.  Incnifter  , i 
orner  un  bâtiment  de  pluficurs  iii- 
cruftationc.  Lat.  lacrsijlare. 

; LNCRUSTADO  , da  , fait,  p.if. 
du  verbe  IncruJijy.  Incniftc , ée.  L. 
In  crufi^itus  , a , uitu  I 

INCUBO,  /.  m.  Incube,  Démon 
qu'on  s’imagine  venir  coucher  avec 
les  femmes  , & en  nbufer.  Lat.  /«- 
cuhiif. 

In’Cübo.  Inaibe,  C'ochetnar,  ma- 
ladie qui  conüfte  en  une  opprcfTion 
de  poitrine  fi  grande  qu’on  ne  peut 
refpircr  ni  parler.  On  r.ipi>ellc  au- 
trement Pif^dilh.  Lat  ÜŸfrfJJta.  Suf- 
focatio  , efnV- 

INCULCAR , V.  O.  Inculquer , fiiire 
entrer  par  force  une  chofe  dans  l'cfi 
prit , dans  la  mémnicc  , à force  de 
la  répéter.  Lat.  IncHk.rre. 

INCULPABIÜ  , adj.  d'uM  term. 
Qiii  n'a  point  de  faute  fur  fon  comp- 
te , & qui  cft  incapable  d'en  com- 
mettre. Lat.  InculptiHtss , f. 

INCULPABLEMENTK , adv.  Ir- 
réprochablement , fans  faute  , fans 
défaut,  fans  péché.  Lat  iHOilpahili- 
ter. 

INCULPADO,  DA,  adj.  m.  ^ f. 
Irréprchcnllblc  , qui  cft  fan.s  repro- 
che. Lit.  Imt^uus.  Jnculfatns  , a , 
um. 

INCüLTAMENTE  , aiv.  Sans 
ornement,  négligemment,  d'une  ma- 
nière négligée  , grolficremcnt.  Lat. 
Inculth 

INCULTISSIMO  , MA  , adj.  m. 
£3*  fuperl.  Très  - inculte , très-dc- 
fert , te.  Lat  JncuUH/hnus , a , um. 

INCULTIVABLE,  adj.  itunetcrm. 
Qui  ne  fc  peut  cultiver.  Lat  C'uUu- 
ne  refftj^nans. 

INCULTO  , TA  , adj.  m.  £îf/. 
Inculte , qui  cft  en  friche , qui  n'cft 
point  cultivé.  Lat.  IncuUtu , a , um. 

InCULTO.  Inculte,  fe  dit  figiiré- 
ment  de  l’elprit  i grolficr , qui  n’cft 
point  poli , qui  a'eft  point  cultivé. 

Lat.  JncuUuf* 


iNCrtTO.  Simple,  grolfier,  fans 
ornement.  Il  fc  dit  du  ftilc.  L.  /n« 
cuJtus.  Inelci^afu. 

INCULTL'RA , A / Grofliéreté  , 
barbarie  , defaut  de  ailture.  L.  Tn- 
curia, 

INCUMRENX'IA  , f.  f.  Charge  , 
devoir , obligation  de  faire  ujie  cho- 
fe. Lat  Curs:.  OhU^atic. 

INCUMBIR  , V.  n.  Appartenir  , 
toucher  , regarder.  Lat  Jncumbere. 

INCURABLE  , adj.  cTime  te\m.  In- 
curable, qui  ne  peut  etre  guéri,  in- 
corrigible. Lit.  fnjattahUi:.  Inemasdj.. 

; àiiis. 

INXüRIA,//.  Négligence,  peu 
Je  foin.  C'eft  un  mot  purement  La- 
tin. /«c*rrw,  •€. 

INCUklOSO,  SA,  «»{/■.  m.  ^ f. 
Négligent,  te,  peu  foigneiix,  eufe, 
qui  ne  fe  foucic  de  riett  Lat  Aw- 
riofus , a , um, 

INXUKRIR,  c. »,  Encourir,  tom- 
ber dans  quelque  faute  qui  mérite 
punition  , fiibir , me'ritcr  les  peine* 
portées  par  la  loi.  Lat.  Incidcre.  /»- 
cuiTtre. 

INCÜRSO  , S A , fart.  fajf.  du  ver- 
be Im'urrir.  Encouru,  ué.  Lat  /«- 
cur/us  % a . um. 

INCURSION,/./.  L'aAioa  d'en- 
courir , de  tomber  en  fïftfte.  L.  /e- 
cttrjiOf  cnil, 

IvcvxsiON.  Incurfion,  irruption 
d'arinées  ennemies  dans  un  pau  pour 
le  ravager.  Lat.  Incur/to. 

INCURSO,/.rM.  Attaque,  affaut, 
choc.  Lat.  Tneurfus  , ùs. 

INCÜSAR  , V.  a.  le  même  que 
Aeufar  , m.iis  moins  ufitc. 

INX’USADÜ  , DA  , part.  pa/".  do 
verbe  Incnfar  : le  même  que  Acuja- 
Aa. 

IND.ABLE  , oiff.  d'mte  term.  Qui  ne 
peut  fc  donner.  Lat.  j^u/>d  conceii 
•.temùt. 

INÜ.AG.ACION,  f.f.  Recherche, 
perquifition.  Lat  Inda^ath  ^ mis. 

INOAGAR  , <».  a.  Chercher  avec 
foin  , s'enquérir  foigneufement  de 
quelque  chofe.  Lat.  Iniagare. 

INDEBIDAMEN TE , «Jr,  InJue- 
mciU , inîuftcment.  Lat.  Indehiti. 

INDEBIDO,  OA  , adj.  m.  f 
Qui  n'cft  point  dii , qui  ne  doit  point 
fc  payer.  Lat.  Indehitns , a , um. 

Inoebioo,  figniBe  aiinî  au  figu- 
ré, Illicite,  injufte,  qui  cft  contre 
la  mifon  & l’équité.  Lat  ^/ü/eitat , 
a,  um. 

INDECENCIA  , / / Ind^nce , 
manière  mcfTéante,  immodeftic.  Lat, 
/ndecentia.  Indecorusn. 

INDECENTE , adj.  Tune  term. 
Indécent , ente , qui  cft  contre  La 
bicnféancc  & l'honneteté.  Lit.  Ih<U- 
cens.  InâecùTus , a , mm. 

IN4ECENTEMENTE , aJt'.  In- 
décemment , d'une  manière  indécen- 
te. Lat.  ludfçtnttr. 
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INDECIBLE  , lufi-  itr»'-  In- 
dicililc  , qui  ne  fe  peut  exprimer 
pat  lies  paroles.  Lat.  InrxflicM- 
Us , r.  

INDECIBLEMENTE , aJv.  D’une 
manière  inJiciblc.  Lat.  ImxfUcMli- 
ter. 

INDECISION  ♦ /.  /.  Indécifion  , 
doute , inrcrtitiulc.  Lat.  Dubittnt.  , 
liajîti.ttio , Ottif.  I 

INDECISO  , SA  , m.  P f.\ 
Jndevis  1 ifc , qui  n'cft  point  ? | 
irréiclut  imJcterminc  fur  le  parti 
qu’il  doit  prendre.  Lat.  Dubiui  , a , j 

Mit.  Uitfitcihimhii  , a , um. 

INDECLINABLE»  adi.  (Ctmetfrm. 
Incbnnlablc,  ferme»  qui  ne  peut 
décliner , ni  dcchcoir.  Lat.  IttcUcli- 
méilis , f. 

INDECLINABLE.  Indéclinable. 
Terme  de  Grammaire.  Qui  ne  fe 
peu:  décliner.  I..it  JndfiiinJiilis , e, 

INDECLINABLE,  cn  tcrmcs  de 
Pahis  » fe  dit  de  la  Jurifdidion  qu’on 
ne  peut  décliner , & à Laquelle  il  faut 
ie  loumcltre.  Lat.  JtuiccUaahilh, 

INDECORO  , /.  w.  Indécence  » 
irrévérence.  Lat.  Indecorutn  » /. 

INDECOROSAMENTE,  miv.  In- 
décemment  » fans  rcfpecl.  Lat.  7«- 
decar^. 

INDECOROSO  , SA  » ndj.  m.  i^if. 
Indécent , ente , mciTé-uit  , ante , 
qui  n’cft  pas  convenable.  Lat.  Lulc- 
corus  , a , um. 

INDKFENSO  , SA  , a^.  »w.  cîf/* 
Qui  eft  fans  defenfe.  Lat. /«itf/ivj/aj , 
a , um. 

INDEFICIENTE,  ad/,  d'une  imtu 
Qui  ne  peut  manquer.  Lat.  Indrfi- 
cinss. 

INDEFINTBLE  , aAi>  d'une  tmn. 
ladéHnift'able»  qui  ne  fe  pciitdcBuir. 
Lat.  i^'.od  àefîniri  non  potcjl. 

INDEFIKIDO  , D A , adj.  m. 

Qui  n'cft  point  défini»  ou  dont  on 
n'a  pas  donné  la  définition  } indéd- 
ni,  ic.  Lat.  Tndejùtitus,  a»  um. 

Indefinido.  Indéfini,  ic,  in- 
déterminé, qui  n’a  point  de  bornes 
certaines.  C’eft  ua  terme  de  Philo- 
fophic.  Lit.  Indefnituf.  Infuitus. 

iNOEFi.Nioo.  Indéfini,  ic,  fe  dit 
en  Géométrie  d’une  ligne  qui  n'cft 
point  limitée  , & qu'on  peut  prolon- 
ger autant  qu’on  veut.  Lat.  Ir.icpsi- 
$us. 

Indefinido.  Indéfini,  fe  dit  en 
Logique  d'une  propoGtiun  qui  n'cft 
dciermincc  par  aucun  terme , ci  par 
aucun  figue.  Lat.  inàffinitus. 

INDELEGJ.E  , ad’,  d'une  tenn. 
Incffàeahle , qui  ne  fe  peut  effacer; 
Indélébile  » fe  dit  des  Sacremens.  L. 
Jnérkkiiis  » e. 

INDELEBLEMENTK,  adv.  D'une 
manière  incffiiqablc.  Lat  liiJeUbsU^ 

UT. 

INDELIBERACION  , /.  f.  Indé- 
teimioAtion , irréfolution , ou  iu«ul- 
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vcrtancc.  Lat.  Indeliboaiiâ.  Impru- 1 
denliu. 

INDELffiER.AD.AMENTE,  | 

Inconfidérémcnt , par  inadvertance. 
Lat.  Imfrudenter^  indeüberatè. 
IKDELTBERADO,  oa  , adj.  m. 

/.  Indelibére,  cc,^fc  dit  d'une 
adion  ou  d'un  mouvement  fur  le- 
quel on  n’a  point  délibéré* , ni  réflé- 
chi. Lat.  fttdrlsberatus  , a , um.  ' 

INDEMNE,  tu{f.  ifttwe  term.  Qui 
eft  exempt  de  perte,  ou  de  domma- 
ge. Lat.  Indemiiis , f. 

INDEMNIDAD  /.  Indemnité, 
exemption  de  mal  on  de  dommage , 
tant  dans  le  phyfique  que  dans  le 
moral.  Lat.  Indemnitas , atis. 

INDE.VINIZAR,  V.  a.  Indemni- 
fer,  garantir  , préferver  quelqu'un 
des  pertes  & dommages  qu'il  pour- 
roit  fouffrij^.  Lat.  Indemncfu  friefia- 

'^^’lNDEPENDENCIA  , / / Indé- 
pendance , liVrté  d’agir , ^ de  faire 
ce  qu'on  veut , lans  avoir  befoin  du 
fecours  d'autrui.  Lat.  luilefcndcntia. 

INDEPENDENTE,  ndi.  d'une  term. 
Indé|>uidant , ante  , libre , qui  eft 
maître  de  foi -même,  qui  ne  dépend 
point  d'un  autre.  L.  Liber,  era,  uns. 
A nuüo  fendem. 

Indefendcnte  tU  ejfh.  ExpreflT.  adv. 
Indépendamment  de  ccLa.  Lat.  P>'*e- 
ter.  Citra. 

INDEPENDIENTEMENTE,  adt*. 
Indépendamment,  Cuis  dépendance, 
fans  iiijétion.  Lat.  "IJberè.  Indepeu- 
denter.  On  dit  aufii  Indcfendcntcwen- 
te. 

INDETERMINABLE,  aJj.  d'une 
term.  Qui  ne  pont  fe  déterminer , ou 
marquer  précifément.  Lat.  jQuod  de- 
f/d#  vel  determi/tHri  non  potefÈ. 

iNOErEBMiNABLE.  Indétermi- 
né, incertain,  irréfolu,  qui  a de  U 
peine  à prendre  fa  rcfolution.  Lat. 
Dubiuf.  IncertHS . a , um. 

INDETERMiNACION  , / /.  In- 
détermination , doute , incertitude  , 
irréfolution.  Lat.  Dahium  , //, 
INDETERMINAD.AMENTE,fldr. 
Indétcrminémcnt , d une  manière  qui 
n'cft  point  précife  ni  déterminée.  L. 
LnierÜ.  Duhiè. 

INDETERMINADO , da  , ad;,  m. 
^ f.  Indéterminé,  ée,qui  n'a  point 
été  décidé,  jugé,  réfoUi.  Lat.  Du- 
hius.  Incertus , a,  um. 

Indetekminado.  Indéterminé  , 
incertain  , îrréfohi  , qui  n'a  point 
pris , ou  qui  a de  la  peine  à pren- 
dre fon  parti.  Lat.  Hjcjiiahundus. 

Inde  TERMINADO,  fe  prend  aulB 
pour  Lâche,  timide,  poiuon  , pu- 
, liUantme.  Lit.  PuJiÙa.wnis.  77«»/iw/. 

INDEVOCIüN , /.  /.  Iiultv<,tion, 
libertinage , manque  de  dévotion.  L. 
KeUpoais  de/ecius.  Pssrcus  Dti  ctti^ 
m. 

INDEA^OTOy  TA,  aàj.  m,  y f. 
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Indévot,  Ote,  libertin,  qui  n’.i  point 
de  dévotion.  Lat.  In  rebus  piis  tepi- 
du# , a , um.  Farcus  Dei  niltor. 

Indevoto,  fe  dit  auffi  pour  In- 
different , peu  aflcdlionné  à une  cho- 
fe.  Lat.  Alinimi  ajeiius.  Parùm  dr- 
VotHS. 

INDEX,  / m.  le  même  que  7/> 
dice.  On  fie  fert  de  ce  mot  cn  par- 
l.ant  des  horloges. 

Ctmp'igucion  dfl  Index.  Congréga- 
tion iW  Vindex.  C'eft  une  Congré- 
gation établie  à Rome  pour  cx.imi- 
ncr  tous  les  livres  qu’on  imprime. 
Lat.  Indieis  CMpegatiQ. 

INDIA  , / / Amas  de  richefïcs 
& de  choies  précieufes.  Il  fe  dit  par 
alluûoii  aux  Indes,  dont  rEfpagne 
a tiré  de  grandes  richeffes.  Lat.  üi- 
vitiarum  copia. 

INDI.ANO,  NA  , adj.  m.  ^ f. 
Indien,  ne,  qui  appartient  aux  In- 
des. Lat.  Indkus  , a , um. 

Indiano,  /.  M.  Inilien  , fe  dit 
de  celui  qui  a été  aux  Indes , Se 

}ui  eft  retourné  en  Efpagne.  Lu. 
nduf , /. 

Indiano.  Indien  , fe  dit  d'un 
homme  extrêmement  riche  & puif- 
fant.  Lat.  Dh-itiis  patent. 

INDICACION  , / / Indication  , 
figue  qui  indique  quelque  chofe  , 
qui  démontre  ce  qtii  eft  i faire.  L. 
Indicatio. 

INDICANTE  ♦ / w».  Terme  de 
Médecine,  fignc  ou  marque  qui  in- 
I tiique  quelque  nouveauté  dans  un 
! malade.  I.at.  Indkium , ii. 

I INDICAR,  V,  a.  Indiquer,  don- 
ner des  fignes  ou  des  marques  pour 
faire  connoitre  quelque  chofe  , en- 
feigner  où  oii  l.i  pourra  trouver.  L. 
Indicare. 

INDICADO,  DA,  part,  prtj/  du 
verbe  Indicur.  Indiqué , éc.  L.  Indk 
catus  , O , um. 

INDICATIVO , va  , adf. 

Indicatif , ive , qui  fait  connoitre , 
qui  indique  quelque  choie.  Lat.  />#* 
dkattviu , a , rtm. 

Indicativo.  Indicatif,  terme  de 
Grammaire.  Chrft  le  premier  Mode, 
ou  manière  de  vonjugiicr  les  Ver- 
bcs,  qui  marque  le  tems  prefent, 
paflé  , ou  futur.  Lat.  Indica/huj 
modur. 

INDICCION,/  /.  IndiéHon , con- 
vocation  d'une  affenihléc  Eccléfiafti- 
que.  Lat.  IndiSîio  , onis. 

INOICCJON  Kümana.  Indiélûig 
Romaine,  Epoque,  ou  manière  de 
compter  dont  le  fervoient  les  Ru. 
mains  , qui  contient  iiuc  révolution 
de  quinze  années.  Elle  eft  encore  eu 
ufigc  dans  les  Bulles  & Rcfcr'pti 
apoftoliques.  Lut-  IrdiLth. 

INDICE, y>/.  Voyez  In.lex,Indic:o, 
Indice.  Lidcx.  Ou  apjHdîc  ainli 
l'aiguiltc  d'mie  montre  ou  d’une 
horloge,  auifi-bicii  que  le  ftUe 
d'un 
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d‘un  cndnn  foUirc.  Cftouwn. 

Indice.  Index,  ou  Indice,  cft 
aul&  U ublc  d'uu  livre.  Lat  I»irx , 
icif. 

Indice.  Index,  ou  Indice  , fi- 
gnlKe  aulTi  le  rccond  doigt  «le  ta 
main , celui  d'après  le  pouce.  Lat. 
inAfr. 

IKDICI.-\DOR  , f.  m.  Délateur  , 
dénonciateur  , celui  qui  découvre  , 
qui  enfeigne  , qui  montre,  quiduJi* 
ne  à CünJK'itre.  L.at.  InJicator. 

IKDICIAR,  V.  a.  Donner  des  in- 
dices.pour  venir  à la  coimoilTance 
d'une  chofe.  Lat.  I^icarf. 

Indiciar,  fignif^uiri  Avoir  des 
fotipqons  d'une  chufe,  la  découvrir 
par  les  fignes  on  iiuliccs  qu'on  en  a. 
Lat.  Ex  inAiciit  Jurpteari. 

INDICIADO,  DA  , Mr/.  pajf.  du 
verbe  Imiieiar,  Indique  , ée.  Lat. 
InAicatuff  a,  um. 

Inoiciado,  fc  dit  de  celui  qu'on 
foupqonnc  d'un  crime,  & contre  le- 
quel on  a des  indices.  Lat.  Indicisj 
Hotatuj , a , uiM. 

INDICIO  , f.  m.  Indice  , coniec- 
ture,  marque,  apparence  qui  nou^ 
fait  préfumer  qu'une  chofe  eft.  Lat. 
InAictum , «. 

IKDICO  , / w.  Iniligo.  Voyez 

AhiL 

InDICO  , CA  , aàj.  tn.  ^ f.  Qiii 
cR  des  Indes  , qui  appartient  aux 
Indes.  Lat.  Iniieus , a , tan, 

El  AIttr  Imlico.  La  Mer  des  Lv 
dcs. 

INDIESTRO  , TR.^  , ndj.  m. 

Mal -adroit,  te,  ignorant,  te,  mal- 
habile. Lat.  liH^critta , a , um.  Ali- 
nime  dexter  , ra , nm, 

INDIFKRENCIA  , f.  f.  Indiffé- 
rence , dilpofition  d'efprit  de  celui 
qui  ne  vent  prendre  aucun  parti  , 
oi  faire  aucun  choix.  Lat.  Indije- 
<r. 

I^Rpkrencia.  Indifférence,  fc 
dit  en  termes  Théologiques  de  la  li- 
berté que  nous  avons  de  pouvoir 
choiftr  à notre  gré  l'une  ou  l'autre 
des  deux  extrémités  oppnfécs  , fans 
aucune  forte  de  dctcipinatiuii.  Lat 
Jrulrjhmlitu 

IN'DIFERENTE  , ttâj.  d'une  tn-m. 
Indifférent , ente , qui  n'a  pas  plus 
d'inclination  pour  une  chofe  que  pour 
une  autre.  Lat.  Indiferenf. 

Indiperente.  Indiffèrent,  ente, 
indéterminé,  éc.  Lat.  JvdrJ'erens. 

Indiperente.  Indiffèrent  , fc 
dit  en  termes  de  Théologie  morale 
d'une  aâiun  qui  n'cR  ni  moralement 
ton  IC  , ni  poGtivemeut  mauvaife. 
Lat.  Ittilijireni. 

INDIFERENTEMENTE  , adv. 
Indifféremment  , d’une  manière  in- 
différente. Lat.  Ennni/cui. 

rentiT. 

Inoiperentemente,  fe  prend 
Rii0î  pour  lodiAiadcfflcst,  Caos  choix. 


ni  JifHndlon.  Lat.  Indiflin^îK 

IXDIGENCIA  , /.  /.  Indigence  , 
pauvreté,  manque  «les  chofes  nécef- 
faircs  à la  vie.  Lat.  Inofiu.  Indigefi- 
tia,  E^eflas. 

INDIGENTE  , alj.  d'une  term. 
Indigent,  te,  pauvre  , nécelfiteux, 
eufe.  Lat.  Ifidi^ens.  ïuofi. 

INDIGESTIBLE , adj.  d'une  term. 
Qui  ne  peut  point  fc  digérer.  Lat. 
Crudm.  /mii^elfuf  , c , u/n. 

INDIGESTION,/./  ImligcfHon, 
difficulté  de  digérer.  Lat.  Cruditas  , 
atis. 

Indigestion  , fc  prend  auffi 
pour  Apreté  de  mœurs  & de  carac- 
tère. L.at.  Crudilai.  Duritns  animi. 

INDIGESTO  , TA  , adj.  m.  ^ f. 
tndigcltc , dur , dure , difitcile  à di- 
gérer. Lat  C’r»dïw.  , a , *««- 

Indigesto  , fc  dit  auffi  de  ce- 
lui qui  a des  crudités  thnf  l'cflomnc , 
& qui  ne  digère  point.  Lat  I/idi- 

Indigesto.  Imligelte  , fe  dit  fi- 
gurément  des  ouvrages  d’efprit  qui 
font  imparfaits  & en  ordre.  L. 
Rudis^  e.  Indigeflm. 

Indigesto  , fe  dit  auffi  «run 
homme  dur  & intraitable  Lat.  tVa- 
dui.  Dur/ti  (tnimo. 

INDIGNAUON  , / /.  Indigna- 
tion , colère , chagrin , fâcherie  qu’on 
a contre  quelqu'un.  Lat  Indignniio  ^ 
enii. 

INDIGNADISSI.MO,  na,  adj. /h. 
£?*  / /uferl.  Très  indigné , ce  , très 
courroucé , ce.  Lat.  Irat{£ti/uu , a , 

UJH. 

INDIGNAMENTE  , adv.  Indi- 
gnement , d’une  manière  indigne.  L. 
Jndignk 

INDIGNAR  , «».  a.  Fâcher  , irri- 
ter , mettre  en  colère-  Lat  Indigna- 
tionetn  vd  jhmachuin  mtn.'tre. 

Indignarse  , V.  T.  S’indigner , 
fc  fâcher , fc  mettre  en  colère.  Lat. 

J Stcntacbari,  Ir^fci. 

I Jndignarfe  Ut  Oaga.  S’envenimer  , 
fe  dit  d'une  plaie.  C’cR  un  terme 
Aragonois.  Lnt.  EUigam  irritari. 

INDlCiNADÜ  , DA,  part. f/aÿ'.  du 
verbe  Indignar.  Indigné , ce.  Lat.  /«- 
' dignaius  , <t,  zm/. 

' INDIGKIDAD  , / /.  Indignité  , 

' bnireffc.  Lat.  Indignitas. 

Indicnioao.  Indignité,  incapa- 
cité , défirnt  de  mérite  pour  obtenir 
une  chofe.  Lat.  Indignietti. 

Indignidad,  fc  prend  aufll  quel- 
quefois pour  Colère,  hkherie,  depiti 
mais  il  cR  peu  tiüté  dans  cette  ligni- 
fication. Lat  Indignath. 

INDIGNISSIMAMENTE  , adv. 
ftiperl.  Très  indignement  Lat.  Eaidè 
indigné. 

INDIGNISSIMO  , MA  , adj.  m. 
£5*  f./uperL  Très  indigne.  Lat.  l'atdl 
iiidignus  , a , um.. 

INDIGNO , NA , udj,  m, 
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digne  , qui  ne  mérite  pas  une  chofe. 
Lat  ladignut. 

Indicno.  Indigne  , fc  dit  aufll 
des  méchantes  ou  vilaines  aciiuns  , 
de  tout  ce  qui  cR  bas  , honteux  , 
on  qui  caufe  quelque  infamie.  Lat 
Indecorus  , a , wn. 

Inoigno  , fc  prend  auflî  pour 
V^il  , bas  , mepriGibIc  en  fon  genre. 
Lat.  Indignui.  e. 

INDILÏGKNCIA  , /.  /.  Négligen- 
ce , défaut  de  foin  , nonchalance.  L. 

/rrrwM,  iC. 

INDIO,  IA,  adj.m.^f.  Indien, 
cnne  , qui  cR  des  Indes  , ik  né  de 
parens  qui  en  font  Lat.  Indus. 

Somos  Indios  > Nous  prenez -vous 
pour  des  bétes  , pour  des  Iiuiicns  , 
ptmr  des  barbaro  ? Lat  Numqiùd  har^ 
hari  hahthiimtr  f 

1noio,ia.  Indien , cnne , qui  ap- 
partient aux  Indes.  L.  Indicus , a,  vm. 

INDIRKCTA  y f.  f-  Propofition 
qu'on  avar.?c  malicicufcmctit  pour 
qu’un  autre  l’entende  dans  le  fens 
que  nous  lui  donnons.  Lat.  OhUqua 
hcHtio. 

InàireUa  de  cohos , fe  «lit  d’un  hom- 
me qui  dit  clairement  les  chofes  lorf- 
qu'M  penfe  iifer  «le  difllmulation. 

INDIRECTA.MENTK,  od:*.  Indl- 
rcRemciit  , d’une  manière  iiidirccle. 
Lat.  Indireéfi.  Ohiiqhè. 

\ INDIRECTO,  TA,  adj.m.  £5’/ 
Iiidircd  , céle  , oblique.  ï.at.  Indi^ 
j reéius  y a , mn. 

; INDLSCIPUKABLK  , adj.  d'une 
terni.  Indifciplinabic  , qui  n'cR  ca- 
pable d'aucune  itiRruélion  ni  difei- 
pline.  Lat  InJodlis,  DiJcipiiM  hn^ 
patiem. 

INDISCIPLINADO  , da,  a^Lm, 
£5*/  Qui  n'a  reçu  ni  inRruRion  ni 
difcipltnc , indiieipHné  , ée , mal  éle- 
vé, éc.  Lat  DifcipUtuc  expn-s. 

INDISCRECION  , / f.  ImUfcré- 
tion  • impnidcnce  , tcoicrité , adion 
d'étüurJi.  Lit  Lnprudcntia.  Temerù 
tas, 

INDISCRETAMENTE,  oit*.  In- 
difcréîement , inconfidérémcnt  , im- 
pnidcmmcnt , fans  réflexion.  Lat. 

lacnujUtrat}. 

INDISCRETO,  TA,  «dr.  w.  £5^/ 
Imlifcrct , ette  , étourdi , ie , impru- 
dent , te , téméraire , qui  u'a  ni  dif- 
crétion  ni  retenue.  Lat.  Imprudcts. 
IntonJfdeviZltit , a , um. 

INDISCÜLPABLE,  a^j.  Etme  term. 
Incxciifablc  , qui  ne  mérite  point 
d'exeufe  ni  de  juRification.  L.  /uror- 
Otfahilis,  e. 

INDISPENSABLE,  adj.Euneterm. 
Indifpcnfablc , qui  cR  d'une  ncc'efli- 
té  abfcilué,  ce  dont  on  ne  pciit  s'ex- 
ciifcr  ni  fc  difpcnfcr.  Lat  IntvUabi- 
Ut.  Nccejariui  , a , um. 

INDISPENSABLEMENTE,  adv. 
Indifpcnfablcmcnt , d'une  manière  in- 
difpculiblc.  Lat  Uteejarü, 

IND1& 
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INDtSPON'ER,  V.  a.  InJifporcr, 
mettre  qticli^u’un  hors  d'etat  île  pof* 
iéilcr , Je  reuflir  , de  fàîrc  ou  de  re- 
cevoir qttclque  chofe.  Lat.  Intp9tt^n 
/iteere. 

INDISPL'ESTO,  TA  , part,  paf 
du  verbe  J'üîfptsttr.  Celui  ou  celle 
iju’ofi  a mis  hors  d'état  de  poflvdcr, 
de  faire  oti  <lc  recevoir  quelque  cho- 
fe. Lat.  I-npoi  fsichu  , a , utn, 

IndISPUES  ro.  IndifiKifc , qui  n'cfl 
pas  eu  bonne  fanté.  Lat.  l'aktuiha- 
rîus.  ttSeexHS , (I , tmt, 

INDISPOSICÏON,//.  Impulflan- 
ce,  manque  de  force  pour  faire  pof- 
féder  ou  recevoir  quelque  chofe.  !.. 
Imp'tentia  , «e.  i 

Tkdisposicion,  Indirpofitîon  , 
alteration  de  la  {ânté.  Lat  Ltvuktu- 
do. 

INDISPüT.ABLE,  flrfô  d-rc/r/frm. 
ln:onteib!dc  , fur  , certain  , hors 
de  toute  difpute.  Lat.  Ccittrwerjhc 
txperu 

INniSPUT.VRLEMF.NTE  , ndv. 
lucontcffablcment  , fnm  difpute  ni 
controverfe.  Lat.  Sine  coHtriA.'erJîa» 

INDISSOLL'BLK , aS>.  Sunt  Unn. 
InJiflutublc  , qui  ne  fc  peut  rom- 
pre, dénouer,  dilToudrc.  l^t.  Ittdijo^ 
luhiiis  , r.  * 

INDISSOLUBLEMENTE  , adv. 
TUiHfrulublcment,  d'une  manière  in- 
djifoluble.  Lat.  ladijjolubsli  nexuy  K'cI 
eîcJa. 

ÏNDISTINTAMENTE,  adr.  In- 
diHindcmcnt , confufément,  fans  dû 
ftindion.  Lat.  /'sdijiiniii, 

INDISTIXTO,  TA,  /. 

Confus,  ufc,  obh.ur,  urc.  Lat  /»- 
dijiinéius  , a , vw. 

INOISIRIBLIDO,  ï>A,  adj,  iH. 
^ f.  Tertne  de  Loqique.  Qui  n’cft 

fKXs  didribuc , en  p.irlant  d'un  Syl- 
ogiPnic  ilonl  la  mineure  n ’tft  point 
univcriclle.  Lat  Indijiributus  , a , 

uw. 

INDIVinUAClON,/ /.  Spécifica- 
tion , circonfhince  particuliiTc  qui 
fert  à faire  connoitre  une  chofe  & 
la  didingiter.  Lat  Rei  Jîn^uUritai 
vel  J'pecijîiaria. 

iNoiviDt’ACiON , en  termes  de 
Lo  giqne  ell  laraifon  formelle  & cou- 1 
ftirutive  de  l'individu,  lut  Indivi- 
Auuth  , o'»'r. 

IKDIVIDUAL,  adj.  d'une  term.  In- 
dividuel, elle,  partieiUier  , propre, 
fuigulicr , qui  appartient  à l'individu. 
Lat  inàivid  :aiif  y e. 

IKDIVIDUALIDAD,//.  le  mè- 
ne qiis  liiividuAciun. 

INülVlDUALMENTE,  adv.  In- 
dividucllemcnt,  d ne  regarder  pre- 
cifémenc  que  l'iiidividu.  Lat  ludivi- 
duüliter. 

ÏNDiVIDUAR , V.  fl.  Traiter  de 
chaque  chofe  en  particulier , en  detail, 
fpccilitT.  Lat.  Su'^uiatim  a^ere  vd  di- 
fcrt  de  imaquuque. 

2'atît.  II. 


INÜmDUADO,  DA,  part.  pa^. 
du  verbe  Jr.diAàuar.  Spccillc,  ée. 
Lat.  Sinzalatim  tradalui , a , wft. 

LNDIVIDUO , /.  w.  Individu.  Ter- 
me  de  Logique,  être  pirticalicr  de 
chaque  cfpècc,  on  qui  ne  peut  être 
diviie.  Lat.  Indk'iduutny  /. 

Individuo.  Individu,  fc  dit  de  la 
perfunne  m«nic.  hil.  Indnnduum, 

E.k.  Cuidar  del  iadivùUtOy  utù'or 
ocot^ervarcl  individuo.  Avoir  foin  de 
fa  perfunne , ou  de  fon  indidiiiu  ; 
veiller  à U eonfervation  de  fon  in- 
dividu. 

IN’DIVJDUO,  DÜA,  <i4;.  r«-  &'/ 
Singulier,  particulière,  ère,  propre, 
qui  n'ndmot  ni  divifion  nidillinâjQn. 
Lat.  fndhtiiifHs , fl , u*n. 

INDIV'ISIBLE  , adj.  ^une  term. 
Indivifiblc,  qui  ne  fc  peut  divifer. 
Lat.  fvdiviJtbiUs , i*. 

INDIVISO,  SA,  0.0.  w.  &*/ In- 
divis, ife,  qui  doit  être  partage,  & 
qui  ne  l'cft  pas  encore.  Lat.  Indivk 
fus , fl , um. 

Pro  itsiisifa.  Par  indivis.  Terme 
de  Pratique.  Il  fc  dit  d'un  héritage 
qui  n'cB  point  encore  partagé , & 
dont  les  heritiers  joutlTcnt  en  com- 
mun. Lat  In  feUdum.  | 

INDOCiL,  adj.  d'une  term.  Indo- 
cile, farouche,  intraitable,  qui  ne 
veut  recevoir  aucune  inilruclion,  ni 
céder,  ni  obéir.  Il  fc  dit  en  CafliUan 
pour  Inflexible  , opiniâtre , enteté.  L. 
Indecilii  , e. 

INDOCILIDAD,  f f.  Indocilité, 
vice  contraire  â la  docilité.  Lat  bu- 
d<>àlitas  , atii. 

INÜOCriSSIMO,  MA  , aij.  m. 

/.  fuperL  Très  ignorant,  te.  Lat.  /r- 
dodilJbnus  , fl , u)ft. 

INDüCrO,  TA,  adj,  m.  ^f.  Igno- 
rant , ante,  qui  n'a  aucune  fdcnec. 
Lat.  Indoèiuty  fl,  um. 

INOOÎ.E , / /.  Le  naturel  de  cha- 
cun. I.at  Inihstesy  it, 

' INDOLENCIA,  /.  /.  Indoîcnce, 
infcnfibilité.  C'efl  un  mot  purement 
Latin.  Indwntiay  te,  Apathh., 

INDOLENTE , adj.  d'une  term.  In- 
dolent, ente,  indiflèrent,  te,  infen- 
lible,  qui  n’eil;  touché  de  rien.  Lat 
Afathicus , O , um,  J^.ti  nulin  cafu 

inovettfr. 

INDÜMABLE , aâi,  dune  ferm. 
Indomptable  ; il  fe  dit  au  propre  des 
animaux,  & au  figure,  de  l'ePprit 
& des  paiftons.  Lat  In^lTmabiljSye. 

INOOMEK.ABLE , iu\j.  d'une  term. 
le  même  que  Indsmahle, 

IKDüiMESTlCABLE,  adj.  dune 
term.  Qui  ne  peut  fe  familiariicr,  s'.v 
privoilcr , farouche.  Lat.  S^ued  de^ 
tnejUcari , etl  cicuraA  nen  potejK 

INDOMESTICÜ,  CA,  adj.tn,^ 
f.  Féroce,  fauvage,  intraitable.  Lat. 
Indoeitii.  Ajper.  herm. 

INDOMilO,  TA  , adj.  le  meme 
que  Indamahle. 
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mDOTACÏOM,//  Terme  de  Jn- 
rifprudcnce  ; La  perte  qu'une  fem- 
me tàit  de  là  dot  Lat.  Indatasia  ^ 
oniu 

INDOTADO,  DA  , adj.  w.  ^ f. 
Dénué,  ée,  des  qualités  qui  rendent 
recommamlablc,  qui  n'a  aucune  ixin- 
nc  qualité.  Lat  Indt4utuSy  fl,  um. 

Indotada.  Qui  n'a  point  dedoE 
ou  qui  l'a  perdue.  Lat.  Indotata, 

INDUBITABLE,  «If.  d'une  term. 
Indubitable,  qui  cfl  très  certain, 
hors  de  doute.  Lat.  Indiihitahilisyt. 

INDUBI FABLEMENTE  . adv. 
Indubitablement , très  alTurcmcnt,  cer- 
tainement, furcment,  immanquable- 
ment. Lat.  Induhitaseter.  Cert'{ÿt»A. 

INDUBITADO , da  , adj.  m.  ^f. 
Certain , ne , évident , te , dont  on  ne 
peut  douter.  Lat  Indubitatus , a'^  um. 
Vertuty  a y um. 

INDUCCION,  f.f.  luduAion,  in- 
fligation , impulfion  , perfuahon  qu'on 
fàit  à quelqu'un  pour  le  poulTcr  ï 
faire  ou  «lire  une  chofe.  Lat.  Indue- 
tio  y tns. 

l.\l)UCCTON , en  tennes  de  Rhé- 
torique & de  Logique,  cfl  un  argu- 
ment qui  fe  tire  d'un  dénombrement 
qu'on  fait  de  pluftcurs  chofes , dont 
un  tire  une  conféqucncc  générale.  Lat 
Inducho. 

INDUCIA,  ff.  Trêve,  répit  dé- 
lai qu'on  accorde  à un  débiteur.  Lat 
Indudx , arum. 

INDUCIDOR,  RA  , /.  m.  cÿ/.  In- 
ftigatcur,  tricci  celui  ou  ccUe  qui 
poulie  à Faire  quelque  chofe.  Lat.  bt- 
Stimiiliïtar , ris. 

INDUCIMIENTO,  f.  m.  Inftiga- 
tioo,  perfuafion,  folUciUtion.  Lat 
btduéfia.  Perfuiÿio , nh. 

INDUCIK,  V.  fl.  Iiuluiro , confeîl- 
1er , pcrfuaddr , exciter  , porter  quel- 
qu'un à Faire  quelque  chofe.  Lat  bh- 
Jtwf/V.  Suadere. 

Inducir  , fignific  aulli  Occafîon- 
ncr,  duoccr  les  moyens  défaire  une 
chofe.  I.at  Inducere.  b\ferre. 

INDUtlDO,  DA,  part.  pnjf.  dit 
verbe  Inducir.  Induit,  itc.  Lat  In- 
duêius  , tr , um. 

IKDUCTIVO,  VA,  flîif.  w.  £ÿ/. 
Qui  induit,  ou  quia  le  pouvoir  d'in- 
duire. Lit.  InduélivuSy  <1,  um. 

INDULÜENUIA,  f.f.  Indulgen- 
ce, bonté,  douceur,  facilite  à par- 
donner, inclination  à tolérer,  à cx- 
eufer  les  fiiutcs.  Lat  a. 

In'DULcenCIA.  Indulgence,  fe 
prend  aulli  pour  Bonté  outrée  ; per- 
milUon , ou  dilfumilation  qui  induit 
à mal  faire.  Lat.  Indulp,tntùi. 

Indulgencxa.  Indulgence,  en 
termes  Je  Théologie , cfl  la  remiHion 
de  1a  peine  due  aux  péchés , accordée 
par  l'Eglifc.  hiX.  Indulf^entiay4e. 

iNDilLÜLNCIA  PARCIAL.  InJuL 
gcncc  paxtielic.  Lat.  luAulgenHa  par- 
tuJf. 

iNDtL- 
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T^DULGF.KCIA  PLENAIIA.  In- 
dulgcncc  plénière.  Lat.  rknarii  In- 

dulffntitt. 

INDULGENTE  , aJj.  d'une  term. 
Imlulgentf  ente , ban  , facile,  qui  pir* 
donne  aifément.  Lat.  Irululxeni. 

INDULTAR , V.  n.  Pardonner, 
remettre  à quclqirun  la  peine  qu’il  a 
méritée.  Lat.  I-uUdgere,  P^nam  reinit- 
tert.  Condmare, 

INDULTADO,  da  , ^rt.  faf 
du  verbe  InduiSar.  Pardonne,  éc.  Lat. 
Condonatus , a , um. 

lNOULTO,/m,  Pardon  accordé 
à quelqu'un  par  unfupcricur  qull’cx* 
empte  des  peines  portées  par  la  loi. 
L.nt.  Indulftntia.  Faux  remijjto. 

Inoultu.  Induit,  grâce,  privilè- 
ge , permiflion  qu’on  accorde  à quel- 
qu’un pour  pouvoir  exercer  une  cho- 
ie. Lat  Induitum^  i. 

Inoulto.  Les  AUrchands  appel- 
lent aiiiB  Induit  & bon  pafTage,  les 
droits  & péages  qu'ils  payent  au  Roi 
d'Efpagne  , pour  les  marchandifes 
qui  entrent  dans  le  Royaume.  Lat. 
PortTrium.  reéHgal  extrancis  ntneibus 
Juperimpitfitum. 

INDU'MENTO  , / j«.  le  même 
que  d^efliduea,  C'cll  un  mot  Latin 
peu  ufité. 

INDUSTRIA,  / / Induftrie,  dex- 
térité , habileté  dans  quelque  art  que 
ce  fuit  Lat  Irtdujlrùi.  St^iia , <r. 

I^iOUS^RlA.  Indufbic , fc  prend! 
aufU  pour  Subtilité,  ruTe,  artifice.  L.  | 
Indhfteùi.  Gnuvitai.  SoUrtia.  ! 

De  D:âujhriay  aii\  De  propos  déli- 
béré , exprès , à deiléin.  Lat.  Ex  indu- 
ftriii.  Co‘i/ilh.  Dittà  oferâ. 

IKDU.STRIAL,  ad},  d'une  tmn. 
Terme  fort  ufité  dans  î.i  Pratique. 
Qui  appartient  à l'indqflric,  ou  qui 
en  cil  un  elFet.  Lat.  e. 

INDL'STRIAR,  v,  a.  Inilriiire,  cn- 
ftigner , rendre  a*fioit  Lat  Injiruere. 
Jnf\rm.rre. 

INDUSTRIAOO,  da  , fart, 
ilu  verbe  Indvjhùtr.  Inflruit,  itc,  cn- 
fcignc,  ée.  Lat.  Injlrulîui.  Infm'tnu- 

tUi. 

INDUSTRIOSAMENTE,  air.  In- 
dufirieufement,  d’une  manière  indu- 
ftrieiife.  Lat.  Indujlrii. 

Indus TMOSAMENTE , le  même 
que  De  ind:>nrh. 

\ INDUS'rRIOSO  , SA , oiK  m.  f?*/ 
Induilrieux,  cul'c,  qmade  rinduOjie. 
lait.  IndtOlntis,  Gtim-M  , a,  um, 

INKBRIAK , V.  a.  le  même  que 
Emh:na.h.ir,  II  fe  dit  des  liqueurs 
qui  troublent  la  raifon.  Lat  /nc~ 
kriare. 

iNEBEtAK,  O InFBRIAKSE.  En- 
Tvrer,  ou  s’cnyvrcr,  fc  dit  figuré- 
suent  en  morale  des  paiTions  qui 
troublent  la  raifon.  Lat.  Inehnari. 

INEBKIADO,  DA,  fart,  puf  du 
verb,*  Inebriar.  Êayvré,  éc.  Lat /w- 
lni4tu* , a y um. 


INEDIA  , f.  f.  Inanition , ablHnen- 
cc  de  manger , dicte  volontaire , ou 
forcée.  C'eil  un  mot  purement  La- 
tin, ufité  en  Médecine.  Lat.  7«f- 

'iKERABILIDAD,/  /.  Incffabili- 
té.  Terme  de  Théologie.  Impoflibiiité 
d'expreffion.  Lat.  Inrjabilttas , etis. 

IN  EF  A RLE,  ndu  P une  term.  Inef- 
fable , inexprimable,  qui  ne  fc  peut 
exprimer  ni  comprendre.  Lat.  Ine^u^ 
hilii , e. 

LNEFABLEMENTE,  flif.  D’une 
manière  ineffable.  Lat.  Tne^'abiliter.  \ 

INEFiCACLA , /.  f.  Inefficacité, 
manque  de  force  & de  vertu.  Lat. 

, <c. 

INEFICACIA  , fc  dit  cn  termes  de 
Théologie  des  fecours,  dans  le  fens 
j qu'on  les  appelle  inefficaces.  Lat.  Inef. 

jt.4fcia. 

INEFIC.AZ,  ai?,  {f /crm.  Ineffi- 
cace , qui  n'cll  pas  fuffifaiit , qui  n’eft 
pas  allez  Fort  }Kiur  fiürc  quelque  cho- 
ie. Lat.  Ine^cax. 

Inemca/.  Inefficace.  Les  Théo- 
logiens appellent  ainü  les  grâces  que 
Dieu  nous  accorde,  & qne  nous  ren- 
dons inefficaces  par  notre  méchanceté. 
Lat.  Inejxcax. 

IXEGÜALDAD  , / / le  même 
que  Dcjigmldai.  Le  premier  efl  peu 
ufité. 

INENARRABLE,  adj.  d'tme  tei-m. 
Inénarrable , qui  ne  peut  être  racon- 
té. Lat.  hum.r.ibilis^  e. 

INEPClA  , f.  f.  Ineptie,  imper- 
tinence, fot  difeonrs.  C'cll  un  mot 
purement  Latin , & peu  ufité.  Lat 
Imptia , «e. 

INKPTAMENTE  , air.  Ineptc- 
mciit , d'iinc  manière  fote  & imper- 
tiiicnté.  Lat.  Inepti, 

IKEPTISSLMO,  MA,  adj.  fuferl. 
Très  inepte  , très  impertinent  Lat 
InepiiJfiiHM  ^ a,  um. 

INEPriTUDO,/.  / Défiintd’ap. 
ütude  , d’habileté,  de  fcicncc.  Lat 
Inepiit'ido  y inis. 

INEPTO,  TA  , ttàj,  w.  ^ f.  In- 
epte, qui  n’ell  peint  propre  ü quel- 
que chofe,  qui  cil  ridicule  , fot,  im- 
pertinent. Lit.  Intftui  , a , unt. 

INEKCIA,/  /.  Parefle,  fainéan- 
tife  , oifivetc  , inadion.  C'eil  un 
mot  purement  Latin.  Inertia , ^e. 

INLK.ME,  ad;,  Sw'.e  term.  Def- 
armé  , qui  n'a  |>oint  d'armes,  qui 
cil  fins  defenfe.  Lat.  Inernthy  e. 

Inerme  , au  figuré  , qui  n'a 
noiut  de  raifons  à alléguer  cn  (a 
faveur  , pour  fa  défenfe.  Lat  Iner~ 
mis. 

INERRANTE,  adj.  iVune  term. 
Terme  d’Ailrouomic.  Fixe , fans 
mouvement  Lat.  Jnerrans.  Fixui  , 
a , //.■»<. 

INERTE  , a.\j.  d'un:  Umt.  Ce 
mut  pris  dans  fa  véritable  acception 
figniiie , qui  u'a  ni  art  ni  indullric; 


mais  il  fc  dit  rrnilicrcment  pour 
.Mou  , lâche  , poltron  , fainéant , 
parefleux.  Lat  Inrrs, 

INESCRUTABLE , edf-  d’wse  term. 
Terme  de  Théologie.  Infcrutablc, 
impénétrable,  qu'où  ne  doit  ou  qu'on 
ne  peut  aprofondir.  Lat.  It^firutabi- 
lis , e. 

INESCUDRIXABLE  , le  même 
que  Inefcrutahle. 

INESPERADAMENTE , adr.  In- 
opinément, d’une  manière  inefpércc, 
& contre  notre  attente.  Lat  Infpc- 
rati. 

INESPERADO,  da,  udtj.  m.^f. 
Incfptré  , ée,  inopiné,  ée,  impré- 
vu , lié.  Lat  Infprrütus  , a , um. 

INESTI.MABILIDAD,  f.  /.  Qna- 
Uté  qui  rend  une  chofe  indlimable, 
& fans  prix.  Lat.  InajUrnubilitas  , 
aiis. 

INEST1>L\BLE,  adj.  d'une  tmn. 
Incllimahtc,  qui  efl  de  grande  va- 
leur , & dont  on  ne  peut  fixer  le 
prix.  Lit.  InxHimabiüs , e. 

INEVITABLE  , adj.  d'ttne  term. 
Inévitable,  qui  ne  peut  être  évité, 
dont  «n  ne  peut  Ce  garantir.  L.  Jne- 
vitahiliSy  e. 

INE\  ITABLEMENTE,  adv.  Iné- 
vitablcmcnt , d’une  manière  inévita- 
ble. Lat.  feevitahiSter.  Crrto. 

INEXCUSABLE  , adj.  d'une  term. 
ImUrpcnfablc  , dont  on  ne  peut  fc 
dirpenfer.  Lat.  Kecejftriusy  »,  utu. 
InexcufuhtUs  y e. 

INEXCUSABLEMENTE , air. 
Indirpcnfahlcment , d’une  manière  in- 
cxculablc,  indirpenfablc.  Lat  Inex- 
eufithiiiter.  Xectlfurià. 

INEXHAUSTO , T a , adj.  «.  &*/, 

I InépuUàblc  , qui  ne  fe  peut  tarir, 
j ni  epuifer.  Lat.  Inrxhauiius y a,  um. 

Inexhausto.  Inépuifiible,  fedit 
aulfi  au  figuré.  Lat.  JnexhauliHi. 

Ex,  Im  Oirntipoteneia  de  Dhs  et 
inexhanjla.  La  toutc-puintincede  Dieu 
eff  iuépuifible. 

INEXISTENCIA  , / / Terme 
de  Théologie.  Exiftcnce  d'une  chofe 
avec  une  autre  par  une  union  inti- 
me. Lat  Incxijientia  y æ. 

INEXISTENTE,  adj.  dune  terne. 
Ce  qui  cxillc  & cil  intimement  at- 
taché & uni  à une  autre  choie.  Lat 
Inexiliem. 

INEXüR^\BLE,  adj.  (Ftose  term. 
Inexorable , qu’on  ne  lauroit  fiiehir. 
Lat.  Inexerahilis , e. 

INEXPERTO , TA  , adj.  Inexp^ 
rimenté , ée  , qui  n'a  point  d’expe- 
ricnce.  Lat  Inexprrtus , a , um. 

INEXPI.ABLE  , ad/,  d'un*  term. 
Inexpiable,  qui  ne  peut  être  par- 
donné. Lat.  Inexpi.thilsf  , e. 

INEXPUCÎNABLE,  adi.  d'une  term. 
Incxpugiublc , qu'il  efi  imitoifible 
de  forcer,  d'emporter  de  violence. 
Lat  Jnerpsig  , r. 
iXEXPi’tiNAüLE.  Inexpugnable  t 
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Te  dit  fi^tir^ment  en  morale  , & fi-  I 
çnifie.  Ferme,  qui  ne  fc  rend  pas 
ncilcnicnt.  Lat.  Inerfu^rnhilii, 
iNtXTINGUlBLE  , adj,  d'tmt 
fnr.i.  Inextinguible  , qui  ne  fe  peut 
éteindre.  Lnt.  />t(xtû:f^u!bUis.,  e. 

Inextinguible.  Inextinguible, 
fe  dit  figiirémcnt  en  morale  des  par- 
lions & des  difirs  qu’on^s  peut  gué- 
rir. Lat.  iHfvtiitguihiùf. 

IXEXTRICABIJC,  adj.d'ufutcrtft. 
Q*ii  ne  fe  peut  dcmclcr,  dont  on  ne 
peut  fe  dt-barralTcr.  Lat.  IncxMcabi- 
lii , e. 

INTACF.TISSLMO,  ma,  adj.  m. 
£;f  f.  }'uf<rL  Très  fade,  trèsinüpiJe, 
qui  n*a  ni  graws , ni  cfprit.  luit/i:- 
jTxcclif^'ti  ts  ^ a,  un. 

INFACÜNUO . DA  , adj.  m.  ^ /. 
Qui  n’ell  point  éloquent,  qui  ne 
fait  pas  s'énoncer.  Lat.  l»/(Kuudus  , 
<1,  uu. 

INTAUBiLIDAD,  / / InfeilH- 
büité,  pleine  certitude,  qualité  qui 
fait  que  l'on  ne  peut  fullir , ni  er- 
rer. Lat.  /nf<iU-biiit>is , ath. 

INeALinr.E,  adj.  d‘u:e  lerm.  In- 
fatiliblc.  qui  ne  fe  peut  tromper, 
ni  être  tompé.  Lat.  ïnfaUihilis , t. 

liVFALIÎiLEMEXtE  , «dr.  In- 
éaiUihlcnicnt , d'une  manière  in^atUt- 
ble.  Lat.  InfaUihlüter. 

INFAMACIüN  , r.  f.  Diffama- 
tif  II  , note  ù'infunic.  Lat.  Infanuu 
iio.  Infamit. 

INFAMADOR  , f.  m.  Diffama- 
teur, celui  qui  difTame  , qui  ôte  la 
réputation.  lAt.  Infumator  ^ cris. 

lNF.•\^L\R,  1%  a.  Diffamer,  des- 
honorer , calomnier,  noircir  la  ré- 
putation de  quelqu'un.  Lat.  In/aitta~ 
re. 

INFA.M.\DO,  DA,  pxrt. 
verbe  înfunw.  Diffamé , ée.  Lat.  /«- 
fawatus  y or , wn. 

INFA.\L\TIVO  , VA  , adj.  m. 
Infamant,  ante,  qui  déshonore , qui 
porte  note  d'infamie.  Lat.  InfAmato^ 
Tins  y tt,  mn. 

LXFAMATORIÜ  , EIA,  adj.  m. 

/.  Diffoinatuirc  t ditfâmant,  qui 
déshonore.  Lat.  Infionatorius  , m , 
ton. 

iXFAAlE  , flJt.  Sunt  terni.  Infâ- 
me , qui  Cil  fans  hoimctir,  qui  ne 
mérite  aucune  dtiincdans  le  monde. 
Lat.  Infnmii , e. 

Inpame.  LiFamc , Ggnihc  aiifTi 
Mauvais,  vit,  méprifable,  honteux 
en  fon  genre.  Lat.  Infunù. 

VuhlicanKntt  infâme  , fe  dit  d‘un 
homme  noté  par  les  loix  , ou  par 
des  jugemens  publies.  Lat. 
infamis. 

INFAMEMENTE  , adv.  D'une 
manière  iniame.  Lat.  J-'rdk.  Fia- 
ter. 

Infawemes'tk  , d’imc  manière 
ignomiuieufe , dcshoQoraAtc.  L.  l'ur- 
fiUr.  frobraii. 
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IXTA^HA  , f.  f.  Infamie , .Im- 
honneur , opprobre , ignominie  ; cc 
qui  donne  du  mépris  , perte  ou  di- 
minution de  réputation.  Lat.  Infur- 

inia  y te. 

Inpamia.  Infamie,  fe  dit  auffi 
de  toute  naiivaife  aéUon  dont  mi 
honnête  homme  efl  incapable.  Lit. 
Tw  Ÿftudo. 

Infamia.  Infâmie,  fe  dit  auffi 
des  paroles  injurieufes,  des  affronts 
•lu’on  fait  i qîulqu’un.  I.at.  Vukritin. 
‘ INFAMfSSIMO,  MA,  adj.m.  ^ 
f.  fufeil.  Très  infâme.  Lat.  FaiH  in- 
/.tntis. 

INFANCIA  , /.  f.  Enfance,  le  bas 
âge  de  l'homme  jufqu'à-cc  qu'il  ait 
l'ufagc  de  la  raifon.  Lat.  infmtioy  te. 

In'FANcu.  Enfance,  fe  dit  par 
analogie  éfe  figurément  des  premières 
aimées  ou  du  commencement  des 
chofes  inanimées.  Lat.  Infuntia.  lui- 
tiuM.  Incu  u.buk. 

ISFANCIM)  , /,  m.  Huile  tirée 
des  olives  vertes.  Lat.  Oieum  infeu- 
tinum. 

INTAXDO  , DA  , adj.  m.  /. 
Exécrable,  horrible,  éj>ouvanciblc, 
qu’on  ne  peut  dire,  ni  raconter.  L. 
inf\udut  y a y nm. 

INFAN  FADO , f.  m.  Domaine,  on 
revenus  affignés  i im  Infant  pour 
fon  entretien.  Un  difoit  autrefois  In^ 
fitttazg».  Lat.  Ti-rritortuiu  Iifitntis. 

INFANTE , f.  Ht.  Enfant  qui  ne 
peut  encore  parler.  Lat  Infmts , tis. 

Infante.  Infint,  titre  d'ho.i- 
neur  qu'on  donne  aux  aif^s  de 
' quelques  Princes  , comme  en  Efp.i- 
I guc  ét  en  Portugal.  Cc  mot  fc  prend 
^ en  Efpignc  pour  les  cadets  de  la 
[ Maifon  Royale  * & le  mot  Frin- 
I cipc  cil  h qualité  du  fils  aine.  Le 
I mot  Infanta  fc  donne  aiiflî  - bien  à 
; h fille  aiuée  qu’anx  autres.  Lat. 
fam  regius. 

I I.VFANTF.A.  Ou  appelle  ainfi  dans 
■ quelque  Cathétlnlcs  d'Efpagnc  les 
enfaus  de  chi^cur.  Lat.  Miniftri  Ec- 
cl(/i\e  in/antef, 

I.VFANTES.  Fantaflins  , foldats  à 
! pied.  Lit.  Peditei , um. 

Infante  , fc  dit  par  amlogic 
des  lettres  muettes.  Lat.  In/uns  Ut- 
' tera.  jUutj:  litrrée. 

I INF.ANTERIA  , /.  f.  Lifimtcrie , 
troiipci  compofées  de  fanuirnu  ou 
ile  foidnts  à pied.  Lat.  Ftdue^.  Ee- 
dijirti  cofitc. 

^«fiiar  O iV  de  /nfmteria.  Aller  k 
pied  , tandis  que  les  antres  vont  en 
voiture.  Lat.  rrditem  ht. 

INFAN TICIDA  , /.  «.  Meurtrier 
d'un  enfant.  C'cil  un  mot  purement 
Latin,  /a/antidda  y te. 

INF/ÜéTlClDlO , f.  tn.  Infantici- 
de, meurtre  d uii  Eufant.  LaL  /a* 
_/îw#frWi/;«ïw,  ii. 

INFANZON  , /.  m.  Gentilhomme 
, de  noble  cxtra^oiL  C’ffil  un  vieux 


INF  iji 

mot  qui  s'eft  conferve  dans  l'Ar- 
j ragon.  Lat.  lafaKcto  , ottij.  Gmnt 
' nchiL's. 

INF.ANZONADO , da  , adj.  ut. 
i'f  /•  appartient  au  Gentilhom- 
me appcUé  Infamon.  Lat.  lufauàa- 
ni  Jn  fpriut , o , um. 

INFATIGABLE,  adj.  ituue  term. 
Infatigable,  qui  ne  peut  fc  laflèr. 
Lat.  Infi’titahilis  , e. 

INF.\TIGABLEMENTE,«dr.  I». 
fntigablemeut,  d’une  manière  infati- 
gable. Lat.  Tudefefii, 

INF.ATUAR  , V.  a,  Infatucr  , 
troubler  la  r.iilon , & mettre  une 
perfonne  hors  de  fon  bon  fens.  LaL 
Infaitiare. 

INF.\TUADO  , DA  , part.  paf.  dn 
verbe  hfatuar.  InfaDié , éc.  Lat.  In- 
fatiuiiat  y a , um. 

INFAÜSTAMENTE,  adv.  Mil- 
hciircufcmciU,  fimelîement.  Lat. /»- 
faaf.'f. 

INFAUSTISSIMO , ma,  aJj.  m. 
£?*  /•  fnpcrL  Très  malheureux,  eufe, 
très  funefle.  Lat  Infutjîijjitntu y a, 
um. 

INFAUSTO,  ta,  adj.  m.  Çf  f. 
Malheureux , eufe , funefle  , qui  % 
un  mauvais  fuccès.  Lat  Infaujha , 

I « , um. 

INFECCION , f.  /.  Fnfcélioii , cor- 
ruption , contagion.  Lat  hifeciio , 
ntt. 

I.VPECClON.  InfeéHon  , fc  dit  fi- 
gurément  en  moralb  du  dommage 
que  caufeut  d l'amc  les  paflions  , on 
les  fcclci.  Lat.  Infedio. 

l.NPECCION.  Infection,  fc  dit  par 
analogie  de  U tache  qu’imprime  dans 
le  fang  l'alliance  qu’on  contradcavcc 
! les  Maures,  tes  Juifs  ou  autres  en- 
nemis du  nom  Chrétien.  Lat  /n/r- 
clio. 

INFF.CTAR,  V.  a.  Infecter,  gâ- 
ter , corrompre.  Lat  infetre. 

INFECTADO,  da,  part,  du 
verbe  InfeHar.  liifcèlé , ce.  wt.  In- 
félins  y a , um. 

INFECTO , TA  , a.ij.  m.  ^ f lo- 
Fcâé,  éc,  gâté,  ce,  corrompu,  i:e. 
Lat.  InfùUiS  y a,  irw. 

Inffcto,  fe  dit  de  celui  dont 
le  faug  cfl  mêlé  avec  celui  des  .Mau- 
res ou  des  Juifs.  Lat.  infecius. 

INFECÜNDIDAD,  f.f.  Inféenn- 
ilité,  flérilité.  Lat  lufccunditat.  Stt- 
riiitiu  y atit. 

LNFEtUNDO , da  , oJ>.  m.  ^ f 
Infécond , de,  ilcrilc,  qui  n'engen- 
dre  , qui  ne  produit  point  Lat  ht- 
fecundûs  y a y unt.  Sttrilis , e. 

INFELICE , o4;.  d'une  tenn.  le 
même  que  Infeliz.  Il  cfl  plus  ufiU^ 
en  poL-fic  qu’en  profe. 

INFEUUDAD,  f.f  InféUcité, 
difgracc,  malheur  , infortune.  Lat 
Jnfelicitas  , efrV, 

IKFELICISSIMO , ma,  adj.  sn. 
^ /•  fuprrL  Très  malheureux,  eufe, 
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trcs  infortune,  ce.  Lat.  h^dtcÜ^ 
tn:(>  « rr  « u:n. 

INFKLIZ  ♦ air.  iVune  tcrtit,  MiU 
bctirciix  , iofrtrtuné.  Lat.  In^üix^ciu 
ÏKFKÎ.IZMEKTE,  air.  Malhcu- 
rcufi:m.nc.  Lit  Jnfeii.itrr. 

INFERENCIA  , f.  /.  Confeqnen- 
cc,  inJiiHîüu , conc!unûn.  Lut. 
oftis. 

INFKRIOR  , o4;.  tTurif  trrm,  In- 
fvriciir,  plus  bas  , qui  n'cil  pas  fi 
éti'vc  t qui  cfl  au  dcUuus  » muioJrc. 
Lit.  Infvrior , »«i.  *’ 

Infkkiok.  lufcrictir,  fc  ilit  de 
celui  qut  c(l  fuboriionuc  à un  autre. 
Lftt.  fnferittr, 

INKERIÜRIDAD,  /.  f.  TnfériorU 
te,  qualité  de  ce  qui  cil  infi rieur  , 
qui  cfl  d'uii  motiuifc  prix.  Lat.  Jh- 
Jh  ieritas , o/«. 

lKFERIR,t».  a.  Inférer,  conclur- 
re,  tirer  une  con'c|ucnce  d‘uue  pru. 
pontit<n.  Lat.  Juja-re. 

INt'ERIDO,  DA  , pari.  du 
verbe  Inftrir.  Infère , ce , cunclu  , 
Ue.  I.at.  lUatui , a , um. 

INFERNACUI.O,/.  m.  Merclle, 
forte  de  jeu  de  petits  gansons,  qui 
conüfle  eu  une  dpccc  d’cchclle  Faite 
avec  de  U craye , & où  les  cnBuis 
qui  jouent  marchent  à cloche-pied , 
en  poufTint  avec  le  pied  un  petit  pa- 
Ict.  On  dit.  Jouer  aux  mcrcllcs.  L. 
AlaàrcHim , », 

INFERNAL , o4j.  iTwnc  term.  In- 
fernal , ale,  qufDcut  de  l’Enfer.  Lat. 
Ittfcmaüs , f. 

Infebnal.  Infernal  , fe  dit  par 
anaiogie  de  ce  qui  cfl  mauvais,  nui- 
fiblc.  L;it.  ilorrcttdui.  PrrtticU'fui , «, 

irm. 

IXFERNAR , t».  fl.  Damner  , fiii- 
rc  aller  en  Enter.  Lat.  Ad  iufsros  de- 
trudere. 

Infernar,  fignifie  aufTi  Inquié- 
ter, tourmentée,  mettte  en  colère. 
Lit.  Â-:j:cre.  rricciari*.  yexart. 

INFERNADO , da  , pari,  p<xf.  dn 
verbe  Jnfèmcrr.  Damne  , éc,  tour- 
menté, tt.  Lit.  Ad  inféra  detmfms. 
Cxu:htm.,  a,  um. 

INFRSTACION,  f f.  Laclion 
d'infdlcr  ; dégftt , rav.ige,  coiirfcs 
dans  un  p.iyt  pour  le  ravager.  Lat. 
Infijdatio , orûi. 

INFKST.^R, ti.  fl.  Infcflcr,  r.iva- 
ger  , Élire  du  dégât.  11  ne  fe  <tit 
qu'en  parlant  de  guerre.  Lat.  Ju/e- 
Jiarf. 

Infestar  , fe  dit  quelquefois 
pour  Infeicnur. 

INFEST.^ÜO,  DA  , fjrt.  p.ijf,  dn 
verbe  Inftjiar.  Infellé,  ec.  Lat.  in- 
frjiatui  , ir , um, 

INFESTO,  TA  , adj.  m.  (if  f. 
Kuitiblc,  pernicieux,  tife.  C’cR  iru 
mot  Latin  dom  un  Fait  rarcuicut  uia- 
gc.  La:.  fl,  um. 

LNUBULACIüN,  f.  f.  Terme  de 
Chirurgie.  loEboUtioa  > &qon  de  join- 


dre IcsMévrcsM’unc  plaie  avec  un 
petit  anneau , lorfqu'on  ne  la  peut 
coudre  avec  l'aiguille.  Lat  Infibuin- 
tio , ni$. 

INFiCION  , f,  f.  \ç  même  que 
htftccion. 

INFICIONAR  , V.  fl.  Infecter  , 
empoifonner,  gâter,  corrompre  , cm- 
peiler.  Lat  ïnjicrre. 

Inficionab.  Infecter,  fe  dit  fi- 
gurément  en  chofes  fpiritucUes  & 
moral'js.  Lat.  Infetre, 

Inficion'AR.  Infeéler  , lignifie 
analngiqucmt.n( , Déroger  à fanoblef- 
fc  en  s'alliant  avec  des  perfonnes 
perdues  d'honneur  & de  réputation. 
Lat.  .Vjf.vrr.  l^ituvre. 

INFICIONADO,  da  . part,  fnf 
iiu  verbe  Inficiontrr  , dans  fes  acee- 
pttoiis.  InfcClc , ée.  Lat.  Infeéius , 
fl  , um. 

; INFIDELIDAD  , f.  /.  Infidélité  , 
trahifun  , manquement  à ce  qu'on  a 
promis,  ou  jure.  Lat  atis. 

I iNFIDKLIDAD.  Infidélité  , fc  dît 
nufÜ  d'une  faufTc  Religion.  Lat  Jn- 

fdtÜttit. 

Infioelidad , reprend  aufli  pour 
(c  corps  irnticr  des  LiHdclcs.  L.  In- 
fdelitm. 

\ INFŒL,  adj.d'ttnetrrm.  Infidèle, 
perfide  , qui  manque  de  foi  , qui 
trahit , qui  n'exécute  point  les  cho- 
' fes  qu’il  a promifes  ou  jurées.  Lat. 
lufÜus.  Ferfidui , a , um. 

Infieu  Infidèle  , fe  dit  des  peit- 
' pies  qui  ne  font  pas  dans  la  vraie 
Religion.  I^t.  JnfideUs  ^ t. 

INFIEL.MENtE  , adv.  InfiJélc- 
: ment , d'une  manière  infidèle.  Lat. 

, Jnjidi.  Perfdi. 

INFIERNO,  m.  Lieu  foiitcrrain. 
Lat.  Infernui. 

iNFiERNO.  Enfer,  (e  dit  par  An- 
tonomafe  du  lieu  defHné  pour  y fouF- 
frir  des  peines  éternelles , qiron  croit 
être  au  centre  de  la  terre.  Lat  In- 
fernu!. 

Infierno.  Enfer,  fe  dit  figuré- 
ment  de  tout  lieu  où  l’on  cfl  gène, 
oit  l'on  fouRre  , où  l'on  fe  dépiait. 
Lat  Infnttui. 

iNPiFRNO.  Dans  les  Monafteres 
où  les  Religieux  ne  mangent  point 
de  viande,  en  appelle  Enfer , le  lieu 
où  les  furveinns  , les  fcrvitcurs  & 
ceux  qui  n’ont  point  profeüloii, 
en  mangent 

fit-Cfl  de  infitme.  Bouche  d'enfer  , 
fe  dit  d’un  endroit  d'où  il  fort  beau- 
coup de  feu  , ou  de  chaleur.  Lat 
Injtrni  liatut, 

Bjfn  fù  infime.  On  appelle  ainfi 
figuiccneni  un  médifant , im  calom- 
niateur , un  biaiphéniatcur.  Lat 
, j'ftsratm. 

INFiAlÜ,  MA  , adj.  m.  /.  J«- 

»7.  irrqf.  Le  plus  bas,  le  dernier, 
plus  petit  de  quoi  que  CC  foit 
Lat.  JnftmiSt  a,  uuu 


Infimo.  Le  plus  vil,  le  plus  mé- 
prifabie  en  tel  genre  que  ce  foit.  L. 
lajimui. 

E/ffteie  infi/m.  On  appelle  ainfi  en 
termes  de  Philofophic  , l’crpcce  qui 
comprenvi  en  foi  des  iiuUvîdus , com- 
me l’homme  , le  cheval , E*c.  Lat 
Species  infma. 

INFINIDAD,//  Infinité,  qua- 
lité de  ce  qui  efl  infini.  Lat  Ifijiui- 
tas , aiit. 

Infini  DA  D.  Infinité,  fe  dit  atiT- 
fi  de  ce  qui  efl  innombrable.  Lat 
InfniUss.  ImsumméiUtixs. 

INFIKITAMENTE  , adv.  Inti- 
niment  , fans  fin , fans  borne  , fims 
meftire.  Lat  JntMid. 

INFfMTISSIMO , MA,  ttâj.m. 
Sf  f fuperi  Infini  dans  la  fignificn- 
tion  d'innombrable.  Ce  mot  n'eil 
uüté  qu'en  iltlc  badin. 

INFlMTn  O , /.  m.  Terme  de 
Onmmairc.  Infinitif.  C'efl  un  des 
Modes  qui  fervent  à la  conjugatfon 
des  vcrlies.  Lat  Inf.Hitivus  modus, 
INFINITÜ  , TA  , flf . w.  ^ /. 
Infini  , nie,  qui  n'a  ni  Hu,  ni  bor- 
ne. Lat.  Infinitm  , a , um. 

I Infimto,  employé  comme  ad- 
' verbe  , ûgnitie  la  meme  chofe  que 
I Lat.  Multum.  EaU^. 

Infimto.  Infini,  innombrable, 
qui  ne  fc  peut  compter.  Lat  Infini- 
\ tus.  limumerahilis , e. 

I Procéder  en  infouto.  Entrqircniire 
I inutilement  d’expliquer  une  chofe. 

I Lat.  Procedere  in  injinitum. 

INFINTA  , /.  f.  le  même  que 
' Enjinta.  Ce  mot  a vieilli. 

INFINTOSAMENTE,  ô Infin- 
TiroSA MENTE  , odv.  Terme  an- 
cien. Avec  difUmulation  , hypoerî- 
fic  , déguiCemeut,  artifice.  Lat. /»r- 
Ü.  Simutaii. 

INFINTÜSO,  SA  , adj.m.  ^ f. 
Feint,  te  , diffimulé  , éc.  Ce  mot 
a vieilli.  Lat  filiusy  Simuhtuff  a, 
u$n. 

INFIRMAR , t».  fl.  Infirmer , C* 
gnific  en  general  Affioblir,  diminuer 
la  foFce  des  raifons  que  notre  ad^ 
veffairc  allègue.  Lat.  InfrMore.  De» 
biliihn'e. 

Inf-irmar.  Infirmer  , en  termes 
de  Falaù  , CafTcr , annullcr  une  (en- 
tcncc , un  contrat  Lat  Infenuxre. 
Kefeindere. 

IKFIRMADO,  DA  , part.pof.  dn 
verbe  Ittjirmar.  Infirmé  , êe.  Lât  In- 
fifmutm  , fl , um. 

IKFLACION  y A f-  L’enflure  qui 
rrfulte  du  vent  qu'on-  a fouhlé  dans 
quciqiie  chofe,  comme  dans  une  vcf- 
fie.  lat.  Inf.iuio. 

Inflacion  , fc  prend  auffi  pour 
Orgueil,  vanité,  prdomption.  Lat 
Eiatio.  Sisprebin. 

INFL.AAIABLE  , adj,  d'une  term- 
Inflammable,  qui  i'c  peut  enflammer, 
Lat  JnJiamviubiUj  ^ t- 

INFUU 
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INFLAMACION  , /.  /.  Inflam- 
matiofl  f action  U'cnflammcr.  Lat. 

^ omt. 

Inflamacion.  InRammation,  fe 
<1it  encore  d'une  tumeur  produite 
par  le  , qui  atHuant  inceflhm- 
tnent  , s'arrête  dans  quelque  partie 
& y caufe  d'*  la  tciifion  ♦ de  la  rou- 
teur , de  la  chaleur  « & de  la  dou- 
leur. I.at.  InfiiUmmtth. 

INFLAMAR  , s*,  a.  EnHammer  , 
mettre  en  feu  5 allumer  , embrafer.^ 
Il  fe  dit  tant  au  propre  qu'au  Ü^tré. 
Lat.  I^flantjnart. 

Inflamaa.  EnHammer  , fc  dit 
fi>Ct!rément  en  chofe^  morales  , & fi- 
gnific  « Exciter , échauffer  , émou- 
voir les  |>airums  , fur  - tout  l'amour 
& la  colère.  Lat.  I»^amfnare. 

Lnflamar';^  t V*  >*.  S’enflammer, 
en  termes  de  Médecine  « lignifie 
S'enfiler  , dégénérer  en  tumeur.  L.at. 
jMjhammri. 

INFLA.MADO,  DR  , porf.  p»^/r  du 
verbe  Jn/f<iHnir.  Enflammé , ée.  Lat. 
Jnfiifttrmntus , ti , uni. 

INFL.AR  , H»,  a.  Enfler  , rendre 
nn  corps  plus  dur  & plus  gros , Un 
faire  occuper  plut  de  place  en  iuuf- 
flai)t  dedatu.  Lat.  Inf^vrt. 

INPI.AR.  Enfler , fc  dit  fignrément 
en  morale  « & fignlBe  Enorgueillir  , 
rendre  plus  vain  , plus  hardi.  Lat. 
JafiitTf,  JEJ*-ri-f. 

INFLADO  , DA  , fMjf.  du 
verbe  lujittr.  Êiiflé  , éc.  Lat.  laja- 
tus.  Eiatuf , fl  , tr». 

IKFLEXIBIUDAD,  / /.  Inflexi- 
hilité  , qualité  de  ce  qui  efl  infle- 
xible , dureté  , fermetv  ; il  Ce  dit 
tant  an  projtrc  qu'an  figuré.  Lat.  lu- 
Aufleritas , tis. 

INFLEXIBLE  , udj,  d'une  tenn. 
Inflexible  , qui  ne  peut  être  fléchi. 
Lat.  luffxihiiis  e.  Intxorahiüs , e. 

INFLEXION , /. /.  Inflexion , l’ac- 
tion de  plier.  Ce  mot  efl  peu  ufité 
daju  cette  fignification.  Lat  lufsxia^ 
ont!. 

Inflexion*.  Inflexion,  change- 
ment de  1a  voix , qui  fait  ^cilcmcnt 

Llafieurt  tons  & paflaget  tliifcrcns. 
at.  Injîexio. 

Inflexion.  Inflexion,  en  ter- 
nes de  Grammaire  , c’efl  la  vtri.1- 
tion  des  noms  & des  vérités  , en 
des  cas  , en  des  tems  , ou  en  des  mo- 
des diflèreus.  Lat.  Infiexio. 

INFLUEaNXIA,  f.f.  le  même  que 

Xi». 

JnplüENCIA  , fe  dit  flgurcment 
en  morale  lUi  don  qu'on  a de  perlua- 
der.  Lat.  Iv^uxus. 

In'fluencia.  Influence,  qualité 
qu'on  dit  s'écouler  du  corps  des  af- 
Ucs  , ou  l'cflet  de  leur  chaleur  ^ de 
leur  lumière,  auquel  les  Aflrologucs 
attribuent  tous  les  evénemens  oui  ar- 
rivent fur  U terre.  Lit  Aj"orum 
iK/Uixsu. 


INFLUTR  , V.  a.  Influer  , com. 
muniquer  iiifcufiblcmcnt , & par  une 
efficacité  fccrctc  , fes  bonnes  ou  fes 
mauvaifes  qualités.  Lat.  Infiucre. 

I.VPLUII.  Influer,  fc  dit  figuré- 
mont  en  morale,  pour  dire,  Con- 
tribiier  à quelque  chufe  par  fes  cou- 
foüs , ou  par  u>n  exemple.  Lat.  In- 
f.urrr. 

IKFLUIDO  , OA  T faf.  du 
verbe  Infiuiv,  Influe  , ée.  Ijit.  /»;- 
Jîuxuf , fl  , tiw. 

INFLUXO,  /,  M.  Influence,  l'ac- 
tion d'influer.  Lat.  Irjhixus , m. 

INFüKCIADü  , f.  w.  Infortiat. 
Terme  de  Jurifprudcncc.  C'eft  la 
fécondé  partie  , ou  le  fécond  volu- 
me du  Digcflc  compile  du  tems  de 
Juftinicn.  Lat.  lufortidtum. 

INFORMACION  , /.  /.  Liforma- 
tion  , l'action  d'informer  0:1  de  s'in- 
former de  quelque  chofc.  Lat.  Infor- 
matio , cnis. 

I.SFQAMACION.  Information,  en- 
quête , recherche  , aâc  par  lequel 
un  Juge  rédige  par  écrit  les  dépoli- 
tions  des  témoins  qui  font  alTi^s 
devant  lui  , pour  certifier  h verite 
de  qticlque  fait  Lat.  Irtqu{/îth  , nù. 

Infoxmacion.  On  appelle  ainfi 
en  ternies  de  Philofophie  l'introduc- 
tion de  la  forme  dans  li  matière  , 
pour  former  le  compofé.  Lat  Ittfor- 
ittutio. 

Infokmaciones.  Informations, 
recherche  fccrcttc  qu'on  fait  de  la 
qu.ilitc  éc  de  1a  noblelTc  de  quel- 
qu'un , avant  que  de  lui  contrer 
une  dignité.  Lat.  Inqu^itio. 

InformucioH  m dereebo.  Mémoire 
qu'un  Avocat  donne  aux  Juges  pour 
les  iiiflrutrc  du  bon  droit  de  fa  par- 
tie. C'efl  ce  qu'on  appelle  un  Foc- 
tiOn. 

INFORMANTE,  / «?.  Celui  qui 
cil  chargé  de  faire  les  informations 

les  recherches  ncccfnitres  touchiuit 
la  qualité  & la  nublefle  de  celui  qui 
prétend  k une  dignité. 

1NFOR.M.VR  , V.  11.  Terme  de 
Phüoiophic.  Donner  la  forme  à la 
matière  , ou  s’unir  avec  clic.  Lat 
Jitfortnare, 

Informas. Informer,  découvrir, 
mettre  au  fait  d'une  chofc.  Lat.  /n- 
Jlrufre.  CVrfiorrri*  /açtre. 

Inforsias.  Informer  , inlhuire 
un  Ju;ge  d’une  afl'airc  , pour  qu'il 
porte  foo  jugement.  Lat.  hfomuwr. 

Informasse  , v.  r.  S'informer, 
s’ioflruire,  fe  mettre  au  fait  de  quel- 
que choie.  Lat.  (nquirtrt. 

INFORMADÜ  , DA  , pflTt  pa/ I 
du  verbe  l»fi>T»uxr.  Informé,  ée.  L.  | 
lnj9T\ntstm,  Injirucius  ^ a,  wn.  I 

t^lar  lffi,rsH,uio  , iiî/orvmia.  Etre 
iofonaé,  informée. 

INFOKjilE  , f.  m.  L'aélion  même 
d'informer  ou  d'inilmire  de  quelque 
choie  5 luloroié  , inforouüoa.  Lat 


nii. 

Informe  , eu  ternie  de  Pratique 
figniiic  un  Plaidoyer.  Laî.  Aiih  , 
Orntioj  ttss. 

Informe,  ajf.  d'une  term.  Infor- 
me, fe  dit  des  aél^  qui  n'ont  point 
les  formes  prefentes  par  les  ordon- 
nances & les  réglcmcns.  Lat  înj.,r- 
n»'r,  e. 

Informe.  Informe  , qni  n'a  pas 
la  Forme , ni  la  perfeéKon  qu'il  d«ii( 
avoir.  Lat.  Informis,  kudis , r. 

Informes.  Les  Afirunumes  ap- 
pellent Plioctcs  inBonnes  celles  qui 
ne  font  comprifes  dans  aucune  con- 
flellation  , ou  aflcrifmc.  Lat. 

Mti  fhîix. 

INFORMIDAD  , /.  /.  La  qualité 
ou  l'étit  des  chofes  qui  n’ont  ni  f r- 
mc  ni  figure , difformité  , imperfec- 
tion. Lat.  Inf’jrtuUas. 

IKFÜRTUNA  , / /.  Infortune. 
Terme  d'Aflruloçie  , nuuvalfc  in- 
fluence. On  appelle  Saturne  la  gran- 
de Infortune,  &r  Mars  la  petite  In- 
fortune. Lat.  Flfwetée  JHûleJicctisiu  , 
vel  Phneta  maleficus. 

INFÜRTUN.ADAMENTE  , ndzu 
Malhcurcufcmcnt.  Lat. 

INFORTUNADO , D.\  , adj.  m. 

/.  Infortimé , éc  , malheureux  , 
eulc.  Lat.  lufeiix. 

Infortunaoo.  Infortuné  , c(l 
une  épithète  que  les  Alhotogucs  don- 
nent aux  planètes  malfaifantcs.  Lat. 
FLtnetit  maUEcia. 

INFORTUNIO,  / w.  Infortune, 
malheur  , difgracc.  Lat  Iisfartu- 
nitun  , ii. 

INPOSüRA  t f.  m.  le  même  que 
Abito  , en  parlant  des  chevaux  Çi 
autres  bêtes  de  Ibmmc. 

INFRACCION  , / /.  Fraélion  , 
nipture  d'uoc  chofe.  Lat  Fraiiio  , 

(mis. 

INFRACCION.  lufraélion,  niutii- 
re,  violemcnt  d'iui  traité,  d'une  loi, 
d'une  ordonnance  , d'une  contume  , 
d’un  privilège.  Lat  InfraHio.  yio- 
Lstio , ùnis.  ^ 

INFRACTOR  , / w.  Infracleur  , 
celui  qui  cn^cint  , qui  rompt  un 
traité  , une  loi.  Lat  Pl^laLr , m/. 

1NFR.AOCTAVA  , / /.  Les  fix  ’ 
jours  compris  entre  celui  d'une  fête 
& celui  de  l'on  oâave.  Lat  Diei  n;-  , 

/i*fl  /vlarom. 

INFRASCRIPTO  , ta  , adi.  vr. 

£5*  /.  Terme  de  Pratique.  Souferit, 
itc,  fouflignè,  éc  , en  parlant  «hi 
nom  qu'on  met  au  bas  d'ua  aéle.  L. 

tnfrajsyiptus  ^ u, 

INFRGtCION, //.  Terme  an- 
cien. Ui'ufruit,  rente,  ou  cens  qn'uti 
payoit  au  Seigneur,  ou  maitic d’une 
terre  , potir  celle  qu'oa  tcooit  de  lui. 

Lat.  Frutius , m. 

INFKUCTIFERO,  R a , w».  »/». 

^ /.  iufrudueux  , vulè  , flérile  , 
qui  ne  rapporte  point  de  fruit.  Lat. 

& i iSffft- 
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Sicriii!  ^ f.  um. 

rNrRUCTUOSAMENTK  , ttdv. 
Iiii'ruclccurcntcnt  « d’une  manière  »»• 
frurtucui'e  , fans  fruit,  Cuis  proHt  , 
fans  utilité.  InftMtiua^. 

INFRUCTUO^  , SA  , «J>.  «».  ^ 

f.  Infniducnx  , eufe  , qui  ne  np. 
p >rtc  ni  gloire  ni  profit  , qui  ne 
p'‘o.iuit  aucun  effet.  Lat.  InJrMiuo* 
Jus . a , m», 

INi’ULAS,  /.  /.  Ornemiimt  de  tè- 
te à ru&ge  lies  Prêtres  des  FauQcs 
Divinités.  Lnt-/>i/W^» 

iNPül.AS.Erpcninccs  fondées  qu’on 
a d’obtenir  ce  qu’on  defire.  Lit  /»- 


ma  tpcf^ 

IXFUNDIR,  V.  a.  Verfer  une  li- 
queur dans  un  vaiffeau  ou  dans  tel- 
le autre  chofe.  Lat.  Infunâne. 

iNPt'NDiR.  Infufer , figniHc  auf- 
fi  Litrotluire  une  chufe  dans  une  au- 
tre, par  exemple,  l'aine  darts  le 
Corps.  Lat.  Infunàtre. 

iNruNDiii.  Infufer,  fe  dit  fiçn- 
rement  des  chofes  immatérielles  ou 
phyfiques  qui  s’iiitroduifcnt  ihns  l'en- 
tendement , comme  ii  on  les  y met- 
loit  ré.’ilement.  Lat.  lufto^isu. 

Inpundir.  InfurcT  , c’eft  faire 
tremper  lui  mixte , une  plante  ou 
autre  chofe  d.ins  une  liqueur  chaude 
ou  froide,  pour  ai  tirer  la  vertu. 
Lat  /njh.ndfre* 

INFCNDIDO,  DA,  part.faf.  du 
verbe  Jn/'uadir  ttuis  fes  acceptions. 
Infufé,  éc , introduit,  ite.  Lat. />/• 

/lifus  y <1,  wu. 

INFLSION . / /.  Infiifion  , fe  dit 
figurément  en  chofes  rpiritticllcs  de 
U manière  fumaturcUc  dont  Dieu 
verfe  fes  grâces  fur  quelqu'un.  Lit. 
hsfujio , o iis. 

Inpusiok.  Infufion,  préparation 
par  laquelle  on  met  tremper  un  mé- 
ilivamcnt  pendant  quelque  tenis  ilans 
ime  liqueur  convctublc.  Lat.  Infu- 
Ja. 

Inpusiok  , fe  dit  figurément 
pour  Préparation,  dirpufitirm  & apti- 
tiiilc  prochaine  d'une  chofe  pour  ne- 
qu  inr  les  qualités  & les  propriétés 
d’une  autre.  Lat.  Fra:fa. 


rath. 


INFÜSO  , SA , aij.  m.  ^ f.  In- 
fus,  mfufci  fe  dit  proprement  de  la 
fciencc  ou  de  l.n  fageOe  qu'il  a plu 
à Dieu  de  verfer  , par  un  privilège 
fpécial  , dans  l'ame  de  quelque  per- 
fonne.  Lit.  «,  um. 

iNGENER.ÂBf.E  . aXj,  à' une  term. 
Terme  de  Théologie.  Qiii  ne  peut 
être  engendré.  Lat.  hi^tnevahilh  , e. 

INGENl.AR , f.  c.  Inventer  inge- 
nieurement , imaginer.  Lat.  In^enio 
Vf-  iadvilrià  ini'tum, 

iNGËNlAftSE  , V.  r.  S’intrigucT, 
fe  ictniuner,  chercher  des  expediens 
pour  tâcher  d'obtenir  quelque  choie. 
I.at.  ht^tnio  vel  inJajiria  (jtMrere. 

LVGtMNUTUIUV,/./.  Terme  fa- 


milier. Inilufiric  , l’art  de  trouver 
les  moyens  de  vivre  , de  fe  procu- 
rer un  état , de  s’avancer.  Lat.  /«- 
dujhia , «r. 

INGENIERO  , yt  m.  Ingénieux  , 
qui  cft  plein  d'cfprit , d'iiivcntinn  , 
ou  d'adreffe.  Lat.  jJricf’inatui'  , o/h. 

iN'GEN'lËfi-ü.  Ingénieur,  Ofnctcr 
qui  fert  à la  guerre  pour  les  attaques, 
Jefenfes  6s:  fortificitious  dws  phccs. 
Lat.  JflacHnaé-iuf  , i7. 

I^îGE^^IO  , w.  Génie,  l’efprit 
ou  h Ficulté  de  l'ame  cntmit  qu'elle 
pcnftf  , ou  qu'elle  juge.  Lat.  /«ye- 
nium  , il, 

Ingëkio.  Génie  , fe  prend  fou- 
vent  pour  le  fuiet  même  qui  a du 
génie.  Lat.  In^cni<Jus  borne. 

Is'GENlO  , fe  dit  aufli  des  mo- 
yens , des  riifes  , des  ftratngimes 
dont  on  fe  fort  pour  rtuffir  dans  ce 
qu'on  entreprend.  Lat.  JHackim.  //;■- 
tifeium. 

Ingen'IO  , fe  dit  des  machines 
que  les  Ingénieurs  Inventent.  Lat. 
Alachina. 

l.VGENlo.  Infirument  dont  les  re- 
lieurs fe  fervent  pour  couper  le  pi- 
pier.  Lat.  Aluckina  Uhraria. 

Itq:mio  de  azsicar.  Moulin  Â fucrc. 
Lat.  jMaçhitta  f.icehari  cxt  acUria. 

Ingettios  de  pclveiii.  On  appelle 
ainii  les  différentes  cfpèccs  de  feux 
d'artifice  qu'on  employé  dans  Its  ré- 
jouiHances  publiques.  Lat.  Inventiv- 
ités ^rc/fi7t  lictt. 

IKGENIOS.AMENTE , cJf.  In- 
Kéiiicufcnicnt , d’une  manière  fort  in- 
géuicufe  , avec  ctprit  , fpirituellc- 
tnent.  Lit-  h^enhsè. 

INGENIOSIDAD  , / /.  Subtilité 
d'cfprit  , pénétration.  Lat,  If^,niii 
vis  , tv/  aiTumen. 

IN'GEMÜSISSÏMO,  MA,  a.y.m. 

f.  Juperl.  Très  ingénieux , eufe. 
Lat.  l^%tnio{l()hm , a , wn. 

INGENlOSO,  SA  , m.  ^ f. 
Ingénieux  , eufe , qui  efi  plein  d'ci- 
prit , d'invention  , d'adrtfle.  Lat. 
Iisf:enhjiis  ^ n,  ui:t. 

INGENfTO,  TA  , «df.  m. 

Non  engendré  , éc.  Lat.  /«gcvinw  , 
a , us». 

Ingenito.  KaturcI  , inné,  e'e 
avec.  Lat.  IiigettUtu.  Imatus. 

INGENTE,  fl4'«  d'une  trin.  Q.ui 
cft  d'une  grandeur  üémefiiréc.  C’efi 
un  mot  Latin , dont  va  fait  rarement 
ufage.  Lat. 

LN(,'ENUAMENTE  , «dv.  Ingé- 
nuement,  franchement,  à canir  ou- 
vert, !.ias  déguifemenc , librement, 
flucérement.  Lat.  In^enui. 

TNGENIIDAD  . f.  f.  Ingénuité  , ! 
fincéritc  , franchife , candeur.  L<it. 
ht^puiUsts.  Candi/r. 

INGENUIDAD.  Ingénuité.  Terme 
de  Droit.  Liberté  , état  de  celui  qui 
e!l  né  libre.  Lat.  Ir.^n:tütas.  Liber- 

tiSfs 


IXGF.NUO  , UA  , Air.  w.  ef  /• 
Ingénu  , Uï , Franc  . fimplc  , naïf, 
fincerc,  qui  parie  Cans  deguifement. 
Lit.  Iii^enusts  , a , un. 

1 \'GE  N uu.  Ingénu  , en  termes  de 
Droit  civil  , lignifie , Qui  cfi  né  de 
pareils  libres , honnêtes , nobles.  L 

lu^'CttSUi. 

IXGERIR.  Veafe  /»r<r/r. 

INGERTO.  Vc:.fc  Inxerta, 

INGLE  , f.  f.  Aine  , partie  da 
corps  où  Ce  fait  la  jonffion  de  la  cuif- 
; fe  6i:  du  ventre.  Lat.  htf^tten  , ims» 
\ INGLETE , /.  m.  La  ligne  obli- 
que diagonale  de  l'équerre  , qui  di- 
vile  l’angle  droit  eu  deux  parties 
ég.ales.  Lat.  HarsHa  Utua 
lis. 

INGLOSSABLE,  e.^.  ^wte  ternu 
' Qui  ne  fmrffrc  point  de  ghifcî  C'eft 
; un  tern:.’  ufité  dans  la  poéiie , qui 
, fe  dit  des  pieds  qui  ne  peuvent  point 
, s'ajuficr  au  vers.  Lat.  I^uid  ad  pedes 
vetj’.ts  aptitri  ne:fuit. 

IXGORERNABLE , ad),  d une  term. 
Intr.i'tabJc  , rclif , qn’oii  ne  peut 
gouverner.  Lit.  7edoêr/;j , e. 

iNGKAOü.ABLE,  ad;,  d'une  tcs'm. 
Qui  ne  peut  fe  graduer  , ou  mettre 
dans  le  degré  ou  ligne  qui  lui  cor- 
refpaad.  Lat.  J^ued  gradibus  A'Jlitjtiri 

ncijviV. 

INGRATAMENTE  . «dr.  Avec 
ingr.iticude  , d'une  manière  ingrate. 
Lit.  lup'titf, 

IXGK  \ riTUD,  / /.  Ingratitude, 
méconno.ffincc  des  bienfiits  rcqus. 
Lat.  .^ni-ni  inzrati  xntium , erimen. 

INGlLU'O;  r.\  , a^.  m.  £r'/  hu 
grat,  ate,  niévonnoifiant , ante,  qui 
n’a  point  de  recunnoiffance  di's  bien- 
faits reçus.  L-t  It^ratus,  a,  um. 

iNGRAro.  Ingrat,  Âpre,  dur, 
dc^ag:c.ible  au  goût.  Lat.  Iiigratuj. 
Afptr. 

L\(;KEDŒNTE  , /.  m.  Ingrédient, 
ce  qui  entre  dans  la  compofition  d'u- 
ne médecine  , d'un  onguent , d'une 
faiiffe , ou  de  quelque  autre  chofe.  L- 
JJitieria  Purtiitria, 

IN(iRESSO,yi  m.  le  meme  que 

lâttrujif. 

Ingresso.  Entrée  , impôt  qu’on 
lève  fur  les  marckuidifcs  qui  entrent 
dans  une  Ville  , dans  lui  Royaume. 
Lnt.  rortarium. 

IS'GRESSo,  lignifie  .luffi  la  re- 
cette dins  les  comptes,  qu'on  appel- 
le audi  Eniradii.  Lat.  Ingnjiu,  In- 
grçyfo»  «’wx. 

INGULNARIO,  , adj.  m. 
Inguiiul  , ale  , qui  appartient  aux 
aines.  Lat.  In^uinarius  , a , um. 

INGUSTABLE  , o4j.  d^une  terne. 
Qu'on  ne  peut  goûter  , ou  qui  n’a 
point  de  goût.  L.it.  ingujlahiiii . e. 

iNIIAGIL  , aâj.  Susse  term.  Inhi» 
bile , qui  n’efi  pas  propre , qui  n'eft 
pas  capable  , qui  n'a  pas  les  quali- 
tés, les  liilpolitjuos  nccenaircs  pour 
faire 
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feirc  ou  recevoir  quelque  chofe. 
Lat.  InbûhUif.  Inrptut. 

Inkahil.  Mal-habile,  mal-adroiu 
Lat.  JMtKim}  dexin. 

IKHABrUDAD,  / /.  Inhabileté. 
Lat.  IncptUuÀo^  ini/. 

INHABILITACIüN,  f.  f.  Adion 
par  laquelle  on  déclare  quelqu'un  in- 
habile, incapable  Je  poiréJcr  un  em- 
ploi. f.at.  hirptitudinis  drehn-atio. 

INH  ABÎLITAR  , v.  a.  Rendre 
quelqu'un  inhabile,  ou  le  déclarer 
tel.  Lat.  Inh^iltm  fuccre.  Incpium 
declnrare. 

INH.^BILITADO,  d.a  , part,  paf 
du  verbe  lidHéilitar.  Rctulu,  Jétlâré 
in'iabilc*  Inbahüis^  impar  /d^uSy  dr- 
claraiuj. 

INHABITABLE  , adj.  d’une  tmn. 
Inhabitable,  qui  ii'cR  point  en  éut 
d'etre  habité.  Lat.  I}d’itbit,ihilis , e. 

INHAÜiTADO,  DA,  od/.w.cT'/. 
Inhabité,  ée,  où  perfonne  ne  hiit 
(a  demeure.  L.at.  IiiL'obiiatiUi  n ^ utn. 
Dfjrrtiif  , a , nm, 

INHERENCiA  , /!  f.  Inhérence. 
Terme  Je  l*hiIofr»pHic,  qui  fe  tiit  de 
h jonction  de  l’accident  avec  la  fiib- 
ftance.  l.at.  Inb^xentut , <•. 

INHEREN  TE  , ud;.  d'une  ttrm. 
Inhérent  , ente,  l'crmc  de  PhiloiV‘ 
phic.  Attaché  , joint,  permanent  Lat. 
Jnh^tTm. 

INHIBCCrON,/./.  Inhibition , de- 
fenfe  faite  par  autorité  Je  julHcc.  L. 
Jnbihîih.  PrJ'ihith , onis. 

INHIBIR,  <».  a.  Contenir,  empê- 
cher qu’une  chofe  ne  fe  feCTc.  Lat- 
Inhibere. 

Inhibïr.  Terme  de  Pratfene.  In- 
hiber, empêcher  un  Jui^e  de  pour- 
fuivre  la  connoilLince  d'une  caufe. 
Lat.  Jn^ihere, 

INHIBIDÜ,  DA  , pwt.  prf,  da 
verbe  Jnhihir.  Inhibe , ée.  Lit  /«- 
kihitvs.  Proi-ihitnSy  e,  tan. 

INHIBITÜRK).  RI  A , adi.  m.  ^ 
f.  fe  dit  d’un  ordre  qui  défend  à un 
Jtr^c  de  prendre  cnunoiffancc  d'une  I 
oufe.  Lat.  I :HbitùrUu,  <i,  ï-'î<i. 

INHILS TO , TA  , «.K  le  icSmc 
que  EnHcJh, 

INHüNESTA.MENTE,  fldr.  ALl- 
honiiètcmcnt,  d'une  manière  deshon- 
ncte , Ihm  pudeur , fans  honneur. 
Lat  Inbone/tK  /ndecori. 

INHONESTÜ,  TA,  adJ.  tr.^f, 
Honteux , eufe , qui  dl  contre  les  rc* 
gl«  de  l'honnètJtc,  de  h bic;iféa:}- 
Ce , de  Li  pudeur,  Lat.  hd*o:ï:jhti, 
htâ^ciirtts  , <f,  UiH, 

INHOSPiTABLE,  adj.  ^uneterm. 
Qui  manque  aux  devoirs  dç  l’hofplti- 
litc.  Lat.  Inh-iSpiiolii , r.  i 

INHUSbiTAL,  adj.  Sune  ttrrn.  le 
même  que  U'o/ritabtr, 

INrfObPITALIDAD,  y:  f.  Inhof- 
ritiUté,  refus  qu’on  fait  à tm  paS- 
iiiu  de  lui  donner  la  retrj.te,  le 
cpi;vvrt  djfit  il  a bifoin.  Lac.  Inbof.. 


pltaîîtat^  aiis. 

INHUMANAMENTE,  odî'.  Inhu- 
mainement , d'une  faqon  barbare  , 
cnicllc  , dure , inhumaine.  Lat.  /«- 
human}, 

IKHUMANIDAD,  f.  /.  Inhuma- 
nité, entauté,  barbarie.  Lat.  Jnhu- 
nuvùtat. 

INHU.MAKO,  NA,  adi.  m.  ^ f. 
Inhumain , aine,  cruel,  barbare, fans 
pitié.  I,at. /ob»w.w«; , <» , um. 

INfClAL,  ad;.  A'unctçrm.  Initial, 
nie.  Terme  d'imprimerie , qui  fe  dit 
des  lettres  qui  commencent  le  mot 
l,nt  e. 

IXtCIARSÉ,  e.  /.  Recevoir  les 
premiers  Ordres , ou  les  Ordres  mi- 
neurs. Lat  Initinri. 

I.VICIADO,  DA,  part.  paj'.  du 
verbe  Inteiarfe.  Initié , ce.  Qui  a re- 
çu les  Ordres  mineurs,  hùtiatus , 
a , um. 

INIMICICIA  , / /.  le  meme  que 
EfiemifJati. 

INLMICISSLMO,  ma,  adi.  m.  ^ 
f./uperU  Très  ennemi,  ic.  Lat  /«/- 
micil/jnms , a , tint. 

INIMITABLE,  aii.  d’une  term. 
Inimitable , qui  ne  fe  peut  parfaite- 
ment copier,  ni  imiter.  Lat.  Juimi- 
taiilsf^  r. 

LNINTELIGIBLE , adj,  d'uni 
Inintelligible,  qu'on  ne  peut  cntciv 
dre.  Lat.  InwttUi^ihitis , e. 

INIQÜAMENTE  , edv.  Inique- 
ment  , d'uuc  manioc  injnftc.  Lat 
Iniqtti. 

INIQUIDAD,  //.  Iniquité,  in- 
jiifHce,  méchanceté.  Lat.  Iniquitas. 

INIQUISSIMO,  MA,  adi,m.^f. 
fuperî.  Très  inique , très  injuile. 

IKIQliÜ , QtTA  , ndj.  m.  ^ Ini- 
que, méchant,  injufte,  peu  équita- 
ble. Lat.  ïit'tfiuiily  «a,  tiin. 

INJURIA,  /./  Injure,  ce  qui  fe 
fait  fans  nilbn,  contre  les  biens, 
contre  l'honneur  d'une  perfonne.  Lat. 
Injuria , <f. 

Injuria.  Injure,  outrage,  infuî- 
tc,  parole  injurieufe.  Lat  Injuria  y 
Coni':ti:m , *i. 

Injuria.  Injnre,  fe  dit  auni  de 
tout  ce  dont  il  réfultc  thi  mal,  eu 
du  dommage.  Lat.  A’&ra.  J3.rw.-wrm. 

INJüRiADOR  , f.  tu.  Celui  qui 
injurie,  qui  dit  des  injures.  Lat /4- 
jutiùfm, 

INJURIAR,  V.  a.  Injurier,  offen- 
fer  quelqu'un  de  par.dc<,  lui  dire 
des  injures.  Lat.  InjuriMi.  V;.nvith 
, ajjù'nr. 

INJüRIADO,  OA,  prrt.  paf.  du 
verhe  hjuriar.  Injurié,  ee.  Lat.  Cvr.- 
xntiii  a,]'(€hit , a , um. 

INjl'RIüSAMKNrE,  luîv.  Inju- 
ricirfeuxnt , d'une  manitre  injurieu- 
Ic,  olféniante.  L:tt.  Injuriosi. 

INJUKiObO,  SA,  «.b. 

Injuncux,  cille,  ofrénrint  , ante, 
qui  fiait  auront,  injure  à quclqn'uiu 
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Lat  Tnjurhfuft  a.  unt. 

INJUSTAMENTK,  ffflf».  Injuflc- 
ment,  d’une  manière  injufKs  Lat 
Iniuffh  Iniiju^. 

INJUSTICIA,  / / Injufticc.  Lat 

hrulHtia  , 4f, 

IRJUSTISSIMO  , MA  , a.{i.  m. 
cÿ  /.  fuperL  Très  injuRe.  Lat  /w- 
quÛ/imuSt  n,  um. 

INJUSTO  , TA  , <»Hf.  f.  In- 
juRc,  contraire  au  droit,  àhraif'.n, 

U juRice.  Lat.  Injuftus.  /iriqw.-; , 
ua  , um. 

INLEGIBLE,  adj.  d'une  terni.  Qui 
ne  fe  peut  lire,  qui  n'cR  pas  lib- 
bic.  Lat  A'b’»  Ugibîiij.  S^ued  Ugi  r.‘>n 
pairfi. 

INN.ACIBLE , adj.  d'une  icrm.  In- 
créé,  fe  dit  de  la  première  perr<mov* 
de  la  Sainte  Trinité.  l.nc.  Innacu. 
fnnurcibiiis. 

INNATO,  TA,  i^j.  w.  Ijf/.  lu- 
né , ée , naturel , né  avec  nous.  Lit 
Innatuf^  e,  tint. 

INNAVEGABLE,  adj.  d'ime  isrnt. 
Innavigahle,  qui  n'eR  point  naviga- 
ble. I..at.  Innax'isubiiii , e. 

I INNEG ABLE  , ad;',  d’ime /mw.  Qui 
ne  fe  peut  nier.  Lat  InKegabius. 

INNOBLE,  adj.  d’une  term.  Igno- 
ble, ba.s,  qui  fent  le  roturier.  Lat 
IgnohiUs  , e. 

INNOCENCIA , / / Innocence, 
pureté  de  l'ame  qui  n'eR  point  foinUi-e 
de  péché.  Lat  Inuocentia , 

Innocencia.  Innocence,  exem- 
ptimi  Je  crime,  fe  dit  d’une  pcrfmi- 
ne  qui  n'eR  point  coupable  des  cho- 
fes  dont  elle  eR  accufcc.  Lat  Inuô^ 
ceittia. 

Innocencia.  Innocence,  fe  prend 
auRl  pour  Candeur,  rmcyilé,  Um- 
plicittf  dans  les  aélions  ^dans  les 
pafüîes.  Lat  iSï«c<r//a/.  SimpHdtaf. 

Efiado  de  h innacencto.  Etat  d'inno- 
cence 5 c'cR  celui  dan';  lequel  Avtom 
fut  créé.  Lit.  Inmcnstia  fiatus. 

Ejlar  una  cafa  en  et  (flada  de  h în* 
naeenda^  fe  dit  d’une  chofe  dans  b- 
qucllc  on  en  cft  encore  aux  conmen- 
cemens.  Si  où  on  n'a  encore  fait  au- 
Clin  progrès.  Lat  Vix  origivem  xd 
prindpiunt  /tipre^è. 

INKüCÈNTÉ\  mf/.  In- 

nocent, ente,  qui  eft  exempt  de  cri- 
mes , de  pèches.  I.at.  lumueur.  /;tie^ 
grr,  gra,  um. 

Insocen  te.  Innocent,  fe  dit  aufli 
de  celui  qui  cR  iimple.  fnible,  im« 
bceüle.  Lat  Siurplex.  impi. 

Innocente.  Innocent, fe  dit  ir:- 
core  de  celui  qui  ii’cR  pas  en  état  de 
pécher,  qui  na  pr..s  atteint  l'àgc  de 
raifon.  l.at.  Innc.-rzs. 

INKütENrEiMLNTE,  tdv.  Tn- 
iioccmment , avec  innoccr.cc , tins  def- 
Icin  de  mure.  ï.at.  Ir.rocuh 

INNGCKNTISbîMO,  MA,  adi.m, 
iff  /•  j't‘ptrl.  Très  iiüioieut,  cuti.  Lat 

I>Ui9.  enùjjtmui  t e t 
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IKKOMINADO,  n\  , ndj.  w.  ^/. 
Anon>mCi  qui  n'a  point  Je  nom,  qui 
ne  fe  nomme  pas.  On  applique  com- 
munément ce  terme  à un  contrat  qui 
ne  porte  point  Je  titre-  Lat. 
uwiatuf , a , MH. 

IN'NOTO,  TA»  o4',  m.  c>  / le 
même  que  l%noto.  Ce  Jernicr  cft  plus 
tiUté. 

LSKOVACIOX»  f.  /:  Innovation, 
clu.î5;cmeiit  de  coutume»  duiiccho- 
fe  crablie  depuis  loiist^^ms  » é&iblif< 
fcmcjitdc  nouveautés.  I-at-  AWar/o, 
cnit. 

IN'KOVADOR,//.  Innovateur,  qui 
aime  à innover,  à introduire  des 
nouveautés.  Lit  -Voro/tfr»  oritt 
IKNOVAR , t».  fl.  Innover,  chan- 
ger imc  chofe  déjà  établie , wur  lui 
en  fubftilucr  une  nouvelle.  Lat.  Ab- 
Viirf.  /r.navarf. 

lîWOVADO,  DA,  pajf.  du 

^erbe  /.titotfor.  Innové,  éc.  Lat.  AV 

Vitiui.  jK<:9vatus  f o,  um. 

INSL'MKRABLE,  aJj.  d'me  tmn. 
Imiombrablc , qui  ne  fe  peut  compter. 
Lit.  Imti  fHtrabiiif  , r. 

INSL?T.\,ad,'./.  Qui  n'eft  point 
inaricc.  C‘cll  un  me  t purement  Latin. 

, 4*. 

ÏNÜBKDIENCL^//.  Defobéinan- 

ce.  I.at.  fKohciîientia , a. 

IXüBEDlEKTE,  adi.  d'une  term, 
DéfobiilTant,  ante,  qui  n'obéit  pas, 
qui  telufc  d'obéir.  11  fe  dit  des  ani- 
maux comme  des  perfonnes  & des 
chofes  inanimées.  I-at.  Jnjbediens. 

INOBSERVANCIA , /.  f.  Inobfcr- 
vatfoit , défaut  d'obéin'ance  aux  Loix. 
Lat.  «e. 

IKOhSERVANTE,  adj.  (Tuneterm, 
Dct'obailànt  aux  Loix,  aux  Ordon. 
jianccs , nlfraélcur.  Lat.  con> 

ttuiftar. 

l.SOFICIOSO,  SA, 

Terme  de  Juiifprudcnce.  InofÜcicux, 
eufe,  QUI  fe  fait  hors  du  tems  & 
contre  «es  régies  preferites.  Lat  IhoJJ^ 

Cic/llS,  fl,  WH. 

ÏNt)PE,  adJ.  d'wu  tmn.  îc  meme 
que  roh-.'e.  Ce  mot  cftpcuufité. 

lA'ÜPl.A,/  /.  Difette,  pauvreté, 
indigence.  Ceft  un  mot  purement 
Latin.  Ir.'fpin.  Paturia. 

INOPINABLE,  ad),  d'une  term. 
Qui  ne  s'offre  ni  à l'imagination , 
ni  à la  penfée,  furprenant  Lat  hta- 
pr«4f/Ki.  fmfrwifus. 

Inopinable.  Incroyable , qui  ne 
fe  peut  croire.  Lat-  Ivcredihilhy  e. 

fXOPIKADA-HKNTE,  adv,  Ino- 
piii.'inent.  Lat  Inofinaii. 

iNOHNADO,  DA,  udi.  m.  f. 
Inopiné,  ée,  qui  furprend,  qui  arri- 
\e  lajis  qu’on  s’y  attende.  Lat.  Ino- 
fi.tafui , a , utf:. 

INORME,  itdj.  dune  tenu,  le  mê- 
me que  Knorine.  Ce  dernier  cA  plus 
ulité. 

lAORjVlEMEXTE , adv.  le  même 


que  TitvrmetnenU'. 

INPROMTU.  Terme  Latin,  qui  a 
pafic  en  Efpagnol  pour  un  adverbe , 
& qui  lignifie  la  même  chofe  que 
frmuatnente  y ou  al 

IN  PURIBUS.  Mot  laitin  forgé,dont 
on  fe  fert  en  C.'.RilUii , en  Rile 
badin,  four  figaiHer  qu'une  perfon- 
ne  rcRc  fans  quoi  que  ce  fuit , com- 
me qui  diroit  in  p:a  is  n>iturj^busy  d'où 
l'on  a dit , Jn  furibiu. 

INQUIETAtiON, /./.  le  même 
que  Inquielud.  C'eR  un  mot  peu 
U fi  te. 

INQLTETADOR,  /.m.  Celui  qui 
inquiète.  I.at.  Pceturhuf/tr , rit. 

INQUIETAMENTE,  adi*.  D une 
manière  inquiète,  chagrine,  impa- 
tiemment , avec  impatience.  Lat  kn- 
xiè. 

INQUIETAR , r».  «.  Inquiéter,  agi- 
ter , troubler , chagriner , vexer,  per- 
fccuter,  tourmenter,  fatiguer.  Lat. 
d’exare.  Ân^n-e. 

In'quilfar.  Inquiéter,  figniCc 
aufft  Troubler  quelqu'un  dans  b pol- 
feirioti  paifiblc  où  il  cR  d’une  chofe. 
Lat.  Pertu,‘b.tie. 

iNr^UlETAB.  Liquiéter,  chagri- 
ner quelqu'un  , lui  faire  de  la  peine. 
Lat.  f’exüfe.  Jlterore. 

INQUIE  l'ADO , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Inquiétât  dans  fes  acec|Uions. 
Inquiété,  éc.  Lat.  Jnquuîotuj.  /i- 
xatus , fl , MTt. 

IKQUIETO,  TA  , flJ>.  m.  ^ f.  \ 
' Inquiet,  i'tc,  agité,  ce,  qui  n'a  point 
de  repos.  Lat.  Infiuies,  Ltquivtus.  An- 
xius.  SüUieitus. 

I.\*Q.L*lETO.  Inquiet,  fe  dit  aufT] 
d'un  homme  inconftant,  de  celui  qui 
a riiumcur  bouillante  & remuante- 
Lat  Inquiet.  Irrequietus. 

L'Cquieto  , le  prend  anfli  pour 
Chagrin,  plein  de  fouets.  Lat.  tht- 
Xfuj.  ScUlcituf. 

Inquieto,  fe  dit  auffi  pour  Tur- 
bulent, quicaufedes  inquiétudes.  Lat. 
Inqiàetut.  Turbukntiu. 

iNQtiEro.  Inquiet,  fe  dit  Ggu- 
rément  des  chofes  dans  Icfqitw'llcs  oit 
n'a  point  eu  de  repus,  ni  de  tran- 
quillité , en  appliqtLint  reffet  à la 
caufe:  comme;  lie  p.yfodo  um»  u..che 
tnui  in.fuirta  : J'ai  paRc  une  nuit  fort 
inquiète.  Lat  Inquietus. 

INQUIETUD,  /./.  Inquiétude, 
chagrin,  fouci,  ennui,  trouble,  af- 
Riciion  d'efprîl.  Lat  ^«viV/jy,  atit. 

INQUlLINO,yi  w.  Locataire  d'u- 
ne maifun.  Lat.  Inquilinus. 

iNQUtLlNO,  en  termes  de  Pra- 
tique Te  prend  pour  celui  qui  polîê- 
de  une  chofe  au  nom  d’un  autre; 
Locataire,  Fermier.  Lat  iKquiüj.’uj. 

IXQUINA,/./.  .\verlhm,  haine, 
mauvaife  volonté  pour  quelqu'un.  Ün 
dit  plus  commimemcnt,  Smjuiua.  Lat. 
Oditimy  a. 

IXviUUUDOR,  /.  w.  Celui  qui 
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s’informe,  qui  recherche,  qui  s’en- 
qiiicrt  Ex.iminatcnr , enquêteur,  in- 
quifitcur.  Lat  Inquijltar, 

IKQLIKIR,  V.  a.  Chercher,  re- 
chercher, s'enquérir,  s'informer  avec 
foin  & exaélitude.  Lat  y»i7«.'rfrf. 

IKQÜIKIDO , D.t  , part.  pj^p.  du 
verbe  Inquirù.  £uquis,ife.  Lat  /»- 
qui/tutt , fl  . «m, 

INQÜISICION , yt  ./^  Inqiirfition, 
recherche , enquête,  information.  Lat 
Inqiijùio  , cnil, 

iNMiVJStciov.  Inquifîtion  , Jii- 
rifdiclion  EccléfiuRique  établie  en  Ef> 
pagne  & en  Italie  pour  la  recherche 
de  ceux  qui  ont  de  mauvais  fentimens 
fur  b Religion,  ou  «fur  b foi  Chré- 
tienne. Lat.  l'idii  Qnajîtcrwit  Calife 

gium. 

Inquisiciov.  Inquifîtion  , fe 
prend  aufli  pour  la  maifon  même  où 
te  l'rihun.il  le  tient , & pour  b prifon 
où  l'on  met  les  eoii}tabIes.  L.  Jaquiji~ 
tio.  Re  rum  J dd  cujîôdia. 

Il-Kcr  ir.tiuijh'hrt  , fe  dit  analo- 
giquement pour  Brûler  quelque  cho- 
ie , comme  papiers,  poelies,  li- 
vres , ècc.  Lat.  Aiiquid  twuieiK  rs«- 

INQUISIDOR,/  m.  Inquifîtcur, 
Officier  d’im  Tribunal  établi  contre 
les  Juifs,  les  .Maures  & les  Héréti- 
ques. Lit.  l'idei  /j»q«/AVar. 

IKt^L’lSlDORES.  Inqui&teurs.  On 
appelle  ainfi  dans  l’Arigondcs  Juges 
que  le  Roi,  le  Lieutenant  ou  les  Dé- 
putés nomment,  pour  connoitre  des 
m.ilvcrihtions  qui  te  commettent  Lat 
Régit  Jnquijitoret, 

Inqüisidorks  de  Estaco.  In- 
qiiifitcurs  d’Etnt  On  apiKlIc  ninft  à 
Venife  trois  Nobles  élus  par  le  Con- 
fcil  des  Dix , pour  emmoitre  des  cri- 
mes d’£tat  Lat.  In  jlatùs  crirnina  /nu 
qui‘tdo\e5. 

Gen'ebai..  Inquifi- 
tcur-Gcncral,  Grand  Inquifiteur.  Laf. 
S'.qtenwis  Inqiàj:t<jrum  Senator,  I idti 
fupre>tm  InquijUw. 

INQUISlTlVO  , VA  , adj.  m. 
Curieux , eufe , qui  épluche , qui  re- 
cherche foigneufement  les  chofes.  Lat 
Inquireas.  Jiuligattfr  y trix. 

INSACIABILIDAD  , / /.  lafatii- 
Lilité.  Lat.  In/atiubiUtus , aiit, 
INSACIABLE,  fl*fy.  iTKw/frw.  In- 
fitiable,  qu’un  ne  peut  raffalicr,  dont 
on  ne  peut  appaifer  la  faim.  Lat  /m- 
fatûibilis , f. 

IKSACIABLKMENTE  , adv.  In- 
fatiiblcmcnt , d'une  manière  iniàtia- 
blc.  Lat  InJatiabiUter. 

IN-SAN.ABLE,  «4/.  duncterm.  In-* 
curablc , gui  ne  i>cut  être  guéri- 
Lat  Infa-whitit  , e. 

INSANIA , yt/.  le  même  que  Zo- 
cura.  C’cR  un  mot  Latin. 

IKS.'WO,  NA  , adj.  m.  ^ f.  Fou, 
folle,  infculé,  éc.  Lat  Iqfanusy  <i, 
um. 
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PCSCRIBIR , V.  iu  Orner  «n  on- 
rra^i.*  vmhlic  d’infcriptlnns  pinr  pvr- 
pettun"  H mémoire  Je  qut^uc  évé- 
nement. Lot.  l'tfcrietvt, 

M IvüCRlhlR.  Inferire,  eu  termes  Je 
Géométrie  , c'eft  tracer  une  tigiirc 
ilans  un  cercle,  enfortc  que  les  an- 
gles ahoutinent  A la  circonférence. 

Lit.  ÎH/criho't, 

INSCRIPTO  , TA,  part.  pujf.  Jii 
verihî  Infcrihir.  Inferit  , itc.  Lat 
LOcriptuf , *1 , uw. 

INSCRIPCION,  //.  Infcriptîon , 
titre  qu'on  met  fur  une  chofe  pour 
en  donner  quelque  connoilT^icc  par- 
ticulicre.  Lit.  /ttjhiptxo.  » 

IKSCUI.PIR  , e'.  «.  Graver.  On 
dit  EJcuIpir.  Lat.  Sculpfre.  L\Scu!r 
peve. 

IN'SCULPIDO,  Dit,  paf.  du 
verbe  Infatlpir.  Gravé , ce.  Lat.  Seul- 
ptus.  InjcuiMHS  f a f ni». 

INStC’.ABLR  , «0.  «Pvw  ^d7«.  Qui 
ne  peut  lécher,  ou  qui  féchc  diffici- 
lement. Lat.  Stccari  impitei/j 
feilir. 

INStCCIOX,/  /.  IndHou,  cou- 
pure ftite  avec  uii  ioftiumcnt  ticn- 
chant.  Lat.  Stfiio,  oitis. 

INSECrO  , /.  m.  Infcvlc  , rtom 
générique  Je  tous  les  petits  animiux 
dont  on  ne  connoit  pas  bien  la  for- 
mation. !«Jt.  Inftiiuw. 

IKSENSATO,  TA,  cl;,  m.  ^ f. 
Infcnfe,  éc  , qui  a perdu  l’efprit, 
fou , qui  eft  trouble  , hors  Je  fon 
bon  feus.  Lnt.  ïnfanusy  «,  uw. 

INSKXSIBILIDAD  , /.  /.  Iiifcnfu 
bilité , qualité  Je  ce  qui  e(t  infenü- 
blc.  Lat.  Sutpor  , cru.  Nullim  ui 
fmjus. 

InSENSIBILIDAD.  Infenfibilité  , 
fc  dit  au  fit,njré  de  la  dureté  Je 
cœur.  Lat.  Verdis  iuxitia. 

INSE.NSIBLK  , adj.  d'unt  ttrm.  In- 
renfible,  qui  cft  prive  de  Tufa^c  des 
ferff , qui  n'a  point  les  organes  dif- 
pnfés  pour  recevoir  le  fentiment.  L. 
JiifcnJ.biUt  , e. 

Insensible.  Infeiinble,  qui  n’a 
point  de  featiment.  Lat.  Sctÿïn  ex- 

PfTf. 

1S5ENSIBLE.  Infcnfiblc,  fc  dit 
figurémene  en  morale,  & fisoific  Dur. 
Lit.  Diirus , a , nm.  Ftrrcus , a , txm. 

Insensible.  Infcnnhlc,  fc  dit 
auin  de  ce  qui  échappe  à la  con^if- 
lancc  des  fens.  Lat.  Ir^cn/ibiiis. 

Juin  /wf/ivr/. 

INSENSIBLEMES'TE,  adv.  In- 
fcnliblcment , d’une  manière  infcnfi- 
ble  , dont  ou  ne  s’aperçoit  point 
Lat.  Srnfhn,  Sxnt  ftnfu, 

INSEPARABLE,  adj.  term. 
Infcparable,  qui  ne  fe  peut  féparcr. 
Lat.  Jufcpxtrubiixi  , t.  Quoà  dixjwxgi 
non  poUfl. 

INSEPARABLEMENTE  , »dv. 
Jüïfcparablemcnt.  Lat  lufeparabiliter, 

iNSEPLXTÜ.  TA,  adum. 
Tm.IJ. 


Qui  n’cft  point  cnf«rveli,  h qui  rm] 
n’a  point  do.mé  la  fepulturc.  Lat  I 
InftpHÏtui  y a , /nu.  I 

INSERCÎON,  /./.  Infcrtimi,  ac- 1 
tion  par  laquelle  on  infère.  Lat  Ja- 
/rrfro.  onif. 

ISSERIR,  V.  a.  Infcrer,  mettre 
dedans , ^uferme»  , mêler  parmi.  L. 
Irferere. 

ISSERTO,  TA,  part.  pa]f.  du 
verbe  Iftjerir.  Inféré  , ce.  Lit.  /«- 
fertusy  a,  tmt. 

Insebto.  Vuyc2  Euxtrta. 

INSERTAR  , le  même  que  Infc’ 
rir. 

INSIDIA  , /.  / Embûche  , cm- 
bufeade,  piège.  L.it /ijW/.e , arum. 

INSIDIAR,  V.  B.  Drçlîcr  des  em- 
bûches, tendre  des  pièges  à quel- 
qu’un. Lat.  Infidiari. 

iNSlDfAR  , fignilic  au  figuré  , 
Tromper  , engager  adroitement  à 
Piirc  quelque  choie , chercher  A fur- 
prendre.  I.at  ïnfdiari  trrf'jr. 

I.VSIDI.ADO , DA,  p.trt.  pt^.  du 
verbe  hifidiar.  Celui  ou  celle  a qui 
^n  a üreflé  des  embûches.  Lat-  Injù 
Atatus  , a , um. 

fNSIDlOSA.MENTE,  adv.  Avec 
dcRciii  de  furprendre,  de  tromper 
en  temlant  des  embûches , des  piè- 
ges. Lat.  hfjidhsè. 

INSIDIÜSO,  SA,  adj.  m.  ^ f. 
Infidieux , eufe,  qui  drelTe  des  em- 
bûches , qui  tend  des  pièges  , (|ui 
cherche  à lurpunJrc.  Lit  Juj/dioJui, 

U,  ki». 

INSIGNE  , (Ptm,*  tmu.  Infi- 
gne,  remarqu.ihlc ♦ excellent,  qui  fc 
Bit  diRingücr  de  fes  fembbbks.  L. 

InJ'^nif  , f. 

INSIGNF.MENTK , odv.  D’une 
manière  remarquable , éclatante.  L. 
/«/igmVer.  f^repiè. 

INSIGNIA,  / /.  Marque  diftin- 
étivr,  qui  1ère  à dÜtingucr  une  eho- 
fc  d\nc  autre,  ou  par  cllc-meme  , 
ou  par  l’idée  qu’on  y a attachée.  L. 
JnJifttJa , ium. 

Insignia.  On  apiurllc  ainfi  par 
abus  tout  ce  qui  porte  avec  fol  une 
note  d'infamie,  comme  le  Sa/nbenita. 
Lat.  ïnfauûa  Jip^wn. 

Insicnias.  Médailles  ou  images 
affectées  à certaim  Corps  ou  Con- 
frairies , comme  les  ctendarts , les 
bannières  qu'on  porte  aux  pmcelUons. 
Lat  Injlpûa. 

INSIGNISBIMO , MA,  txdj.  m.  ^f. 
fupirl.  Très  infigne  , très  notable. 
Lat.  l'aidé  inji^nis.^ 

IN'SI.MULAk,  rt.  Aceufer,  re- 
procher à quelqu'un  quelque  faute, 
quelque  crime.  Lat  Injanutart. 

INSI.SL'.ACION,y^/‘.  Inûntiation, 
adion  par  laquelle  une  choie  entre 
doucement  & infunliblcmcnt  dans 
une  autre.  Lit.  FKÏuuatio. 

lNSiKUACtON.*Iiii'mu.ittua  , lé- 
gère déuiçnRiation  du  déür  qu'on  a 
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fans  trop  appuîcr  üir  ce  qu’on  fou- 
haite.  Lat.  kni/ui  i<i/:mtatio. 

Insinuacion.  Infutuatiun , ar- 
, tffice  dont  les  Orateurs  fe  fendent 
pour  captiver  la  bienvcîtlance  de 
leurs  Auditeurs.  Lat  Orai-.rù  htji^ 

utMiio.' 

iNSiNüACrov.  IiiGnuation  , eff 
aufli  la  publication  & l'enrcgitrcment 
d’im  ade  dans  les  Regitres  publics. 
Lat.  In  ficîa  rtl/th.  ^ 

INSINÜAR,  O.  a.  Inllmicr,  tou- 
cher légèrement  & en  pafliint  une 
chofe , Cuis  trop  iiilifter.  Lat  htfim 
nu.u't, 

Insinvar.  Infinucr,  fc  dit  B- 
CTirémcnt  en  Morale  , & lignifie  , 
ôlilfer , Introduire  adroitement  quel- 
que paOion  dans  le  cœur.  Lat.  InjUl- 
lart  iti  animttnt. 

In’SINvbr.  Infinucr  , faire enten-^ 
dre  2ulroitcmcnt  & en  pallânt  ce  ' 
qu'on  délire.  Lat.  Anhnum  in/inuarr. 

Insinl'ARSE.  S'inlinuer  dans  l'a- 
mitié , dans  les  bonnes  ^accs  de 
quelqu’uu.  Lat  Injtmitre  Jt. 

INSIKUADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe /«^VKiir.  Infuiué,  éc.  Lat /«- 
Jmuatus , a , um, 

INSIPIDEZ,  f.  /.  Infirldité,  fa- 
deur , qualité  des  chofes  înTipides. 
Lat.  Infnlfitas.  Ctijlus  hehet. 

INSlPiDO  , DA,  üAi.  nu  ^ f. 
Infipide,  fiile,  qui  n’a  rien  qui  cha- 
touille le  goût  , qui  BlTc  quelque 
imprcflion.  Lat  Infidfta.  d’apoi'û  rx- 
ptri. 

Insipido.  Innpide  , fe  dit  figu- 
rément  en  Morale  des  chofes  fades, 
où  il  ne  p.irolt  aucun  trait  d’cfprit 
Lat.  InfiUtiHt.  lajipidut  , <i , um. 

INSIPIENCIA  , f.  f.  Ignorcnce. 
C eft  un  mot  purement  Latin.  Injt- 
Pitntia  , te. 

l.NSIPIKNTE  , adi,  d^une  ttrm. 
Ignorant,  ante,  qui  n'a  aucune feicii- 
ce.  Lat  Iitjipirr-r. 

INSISTENTÏ.A,  / / ïnfbnce  , 
pourfuitc  , ]>crfévcranec , continua- 
tion , impurtunité.  L^  Ji^lantia. 
Cr^mtia. 

ÎNSISTIR  , V.  n.  S’appiiier  fur 
un  autre.  Lat.  I»Jîfirre. 

iNsrSTiB.  IiilVllcr,  demander  avec 
inlhmce,  perfifter , ne  fe  point  re- 
lâcher d’une  prétention.  Lat  irgere. 
iHjiart. 

Insistir.  Infifier,  fignific  aulU 
s’appuier  fur  quelque  raifon , fur 
quelque  pièce  fondamentale.  Lat  /n- 
JtJlerc. 

INSOCI.ABLE,  adj.  Suite  tenu.  In- 
focublc,  avec  qui  on  ne  peut  avoir 
ni  commerce , ni  liaifon.  Lat  Info~ 
ciahiUs , t. 

INSOLAR,  V.  ff.  Terme  de  Chy- 
mie.  Expofer  quelque  choie  à l’ar- 
deur du  Soleil  pour  la  faire  fermen- 
ter. Lat  Syk  adurere  y Jitearc. 
INSOLDABLE.  «if. 

S Qui 
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Q.ul  ne  peut  fc  Touilcr.  Lut. 
fct-untinari , ‘iti  cwtfnü.Uri  ntqait. 

Insoldaw!  e ♦ ail  fi;,uré  , lire* 
mçdnblc,  ivrépirablc.  Lht.  /n\'fara~ 
biiis^  e. 

INSOLENCIA,  / / AAion  ex- 
traordinaire, nniivcllc,  iniilitéc,  & 
qui  furprend  par  fa  méchancqtc.  C'eft 
Uii  mot  Latin.  Infolentij. 

Insolenci.a.  Infulence  » arro- 
gante, impudence,  effronterie-  Lat. 
Jn^oh:lh.  Protervia.  Procacitas, 

INSOLENTE’,  aâj.  iVunt  tcrm.  Ce- 
lui  qui  fait  des  chofes  que  pcrfuune 
«’a  accoutume  de  faire.  Lat.  InfoU'u. 

Insolente.  Infolem,  arro-jant, 
orgueilleux  , effronté.  Lat.  Pvmcux. 
hn^uXtm. 

Insolente  , fc  dit  des  aéHons 
mêmes , & fuîniHe  Nouveau , extra- 
ordinaire. Lat.  Infolitui  y a,  wrt, 
INSOLENTEMENTE  , (uW.  In- 
folcmmcnt,  avec  infulcnee,  fans  ref- 
pcd.  Lat.  ItnpuxlenUf.  Proc^çiter, 

HSüLE.NTISSI.MO , ma, 

(Sf  /•  fupe/i.  Très  iofolcnt,  ente. 
Lat.  Nhnh  inp4cns» 

INSOLIDUiM  Terme  de  Pratique 
purement  Latin,  Solidairement , d'une 
manière  folidaire , l'uu  pour  l'autre. 
Lat.  InfûtiJum. 

INSOLITO,  TA,  «ii>.  m.  /. 
Inufité,  éc,qui  n'eff  point  en  ufage. 
Lat.  Ittfaütm.  Inujîtatus , a , um. 

INSOLUBLE,  d'une  tertM,  le 
même  que  Iitdijhiuile. 

InSulukle.  Qui  ne  fc  peut  payer. 
Lat.  X^Hod  jllvi  neqziit. 

ISSOtUTUNDACION,/./.  Ter- 
me de  Jurifpriidcncc.  Effet  que  Ton 
donne  pour  la  fureté  de  ce  qu’on 
prend  h crédit , au  rtfqiic  & pétil 
de  celui  qui  Vacccptc.  Lat  hifolutum 
àatio. 

INSOLVENTE  , odi.  d^tme  tervt, 
InfolvaMcy  qui  n’a  pas  de  quoi  payer. 
Lat.  Stih'tndij  imptir. 

INSOM'  E,  adj.  itune  term.  Qui 
a une  infomnic , qui  ne  peut  point 
dormir.  Lat.  Injumnif , r. 

INSONDABLE,  a*ij.  J'«»r  tenn. 
Terme  de  Mer.  Qu’on  ne  peut  fon- 
der, dont  on  ne  peut  trouver  le  fond. 
Lat.  Conto  tv/  boUde  vnfMni  iimetiri. 

Insondable,  ph^  dans  le  fens 
analogique  & moral  figniiic  Impéné- 
trable, qu'on  ne  peut  examiner  à 
fond.  Lat  Itfcrutahilis  ^ e. 

INSÜPÜRTABLE  , adi.  Pune  teritt. 
Infupportable,  iatolé/able,  qu'on  ne 
peut  ni  fouffrir  , ni  lupporter.  Lat 
Int«kT.}biÜs , t. 

INSPECCION,  /.  /.  Infpeaion, 
aélion  par  laquclic  on  regarde,  o» 
examine  qucl  iuc  chofe.  Lat  I»fpi- 
tmit. 

Insfeccion.  Infpcéllon,  en  ter- 
mes de  guerre  , eff  la  cuanoinfance 
que  prend  un  InCpedcur  de  l'état 
des  troupes.  Lat  Jn/ptiUo, 
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iNSPECCroN , fc  prend  anfG  pour 
Afpcit.  Lat  Afpccius.  ! 

IN’SPECTOR,  f.  w.  Celui  qui  exa- 
mine . qui  confidêre  attentivement 
quelque  cluife.  L.  Scrutator.  /q/pré/er. 

IssPECTOR.  Infpedeur,  Officier 
prèpofé  pour  veiller  fur  la  dtfcipline 
politique  & economique  des  troupes. 
Lat.  JnfptAor. 

INSPIRACION,/  f.  Infpiration, 
lumière  céleffe,  imprcflioii  divine, 
ou  mouvement  fumaturcl , qui  porte 
l'homme  au  bien.  Lat.  Infpifütiû. 
Ajfljtui- 

iNSPiSAClON.  Infpiration , acAion 
d’infpircr.  I-at.  Triffirath. 

INSPIRADOK  , /.  m.  Celui  qui 
inTpire.  Lat.  hifpirjior, 

INSPIRAR,  V.  a,  Infpirer,  mettre 
dans  l'amc  certaines  connoiffiaiices  ou 
certains  mouvemens  furnatiircls,  qui 
la  Font  agir.  Lat  A^iye.  /n/pirim\ 

Inspi&ab,  e.  fi.  SouffcT  douce- 
ment , en  parlant  des  vents.  Lat.  /«- 
Jpii’are.  /î/pirare. 

INSPIRADO,  DA,  P:trt.  pajl  du 
verbe  lufpmtr.  Infpire  , ce.  I..atJ|  ’ 
iHfpiratPs.  AiHutui , a , m». 

INSTABILIDAD , //.  Inffiibilité , 
inconlbuace  , changement  Lat.  Itp- 
jlubilitttf , aiit. 

INSTABLE  , eJ/.  irmie  term.  In- 
cunffiiiit,  changeant,  léger,  volage. 
hdit.  Iud'-'hiUi  y e.  Aîvbiiisy  e. 

INSTALACION  , /.  f.  Inftalla- 
tion  , aélion  p.rr  hquetlc  on  eff  mis 
en  poffeUion  d'une  Charge  , d'un 
Bénéfice.  Lat.  In  munui  introducUf'. 

INST.ALAR  « V.  a.  Inllallcr  , met- 
tre  en  p<»fl'tnion  d’une  Charge,  d'un 
I EcnéBce.  Lat  In  munus  iw/ryJn.vrr, 
Cùulht  titre. 

ÎNSTANCIA  , f.  / Innanec, 
prière  , follicitation  , empreffèment 
avec  lequel  on  prie  qnelqu’im  de 
faire  quelque  choie.  Lat.  /nflioiidti. 

Instancia.  Inllaiicc,  en  termes 
dogmatiques  , eff  une  nouvelle  ob- 
jection qu'ou  fait  dans  les  difputci 
d’Ecolc  pour  détruire  la  folution 
qu’un  répondant  a faite  à un  pre- 
mier argument.  Lat 

IxsTANCIA.  Infhnee,  en  termes 
du  Palais  , lignifie  en  général  toute 
forte  de  difflrcnt  pendant  en  Julhtc. 
Lat.  Aêiioy  onis.  Cauf»  , te. 

CiU{fur  injlancia.  Terme  de  Palais. 
PourfuivTc  une  Inft.ince.  Lat.  /«- 
Jlare  aliquem  ad  Judkem. 

Ilacer  ffijluncit}.  Faire  iaftance.  L. 
Iteriitn  ttiqm  iten*tn  injiare. 

Sin  ciiMitr  ittjlancia.  Expreffion  par 
laquelle  on  proteffe  qu'on  ne  veut 
pas  fîiivTC  une  c.uife  en  forme.  Lat 
Exckfo  aut  ditntj/h  Judicio. 

INSTANTANEA  MENTE , «dv. 

A rjjiffant , fur  le  champ  , fur  l'hcti- 
rc,  incontinent,  aulli-tôt  Lat.  i'/o- 

tàn.  IlUcè. 

INSTAKTANEO,  ea  , adj,  m. 


/.  Momentané,  ée,  qui  ne  dure 
qu'un  inffiant,  qu’un  moment.  Lat 
Ahmentaneus  , a , wn. 

INSTANTE  , / w.  Inflant  , 1» 
plus  petite  partie  du  tems}  un  mo- 
ment. Lat.  Ahwtnlwn.  7'f«*pcrj/ pvn- 
liwn. 

Al  inflafite.  adv.  A l'iiiftant , fnr 
le  cluinp , incondfieiit.  Lat.  StaHt». 
lUico.  In  ipPf  tvnporii  artieuîe. 

Cmfa  itifUnte.  Chaque  inftant  , 
très  fouvent.  L.at.  d'mgu///  mmntntïfy 
FriiKieHtiJttn}. 

èt  un  infiaete  y adv.  Dans  un  in- 
ftaut.  Lnt.  AFmeitîf}.  In  ifiu  cctdi. 

Por  m injlivitey  adv.  Pour  un  în- 
Ibnt.  Lat.  P^uliJ'^\  Pro  tvjtpwii 
mamentfi. 

P(.r  infiantHy  adv.  Sans  cclTc  , 
coutimiclicmcnt  Lat.  Cüntvuùi. 

INSTANTEMENTE  , adv.  In- 
(hmmeiit,  ardemment,  avec  inîUiv- 
ce.  Lat.  reheinenter. 

INSTANTISSIMA MENTE,  adv. 
fuperi.  Très  indamo'.cnt  Lat.  l'ibe- 
mentijjjne. 

INST.AR,  V.  a.  PrelTcr  , fullici- 
ter,  faire  inffance.  Lat.  Infiart. 

Instar.  Terme  d'Ecole.  Prefler, 
continuer  un  ars;ument  qu'un  autre 
a commencé  , ou  réfuter  la  folution 
qu’on  a donnée  il  l’argument  propo- 
fè , ou  le  faire  tomber  fur  un  fujet 
de  la  certitiulc  duquel  on  eff  alTuré. 
Lat.  Irifhn-e. 

INSTANTE,  p.trt.  ail.  du  veibe 
Inlhir.  Preffiuit  , ante.  Lat.  /«/Züw. 

INSTADO  , DA  , part,  fajf,  du 
verbe  fi’Jloi\  PrefTé  , éc  , prié  îfu 
ftamment.  I.at  Injhattr  , xthentm» 
ter  r-g>Ufis  y «y  twt, 
INSTAUR.ACION , / / Inffaura- 
tion,  ritibbn'cment  d’un  temple,  ou 
de  tel  autre  édifice.  L/w/’/awar/a,  ot.v. 

INSTAURAR  , v.  «.  Renuuvellcr, 
rétablir.  Lnt.  Injhurare.  ^ 

INSTAURADO , da  , part,  pcfl 
du  verbe /w/iettrar.  RenouveUé,  ée, 
rétabli,  ic.  Lnt.  Injl.rurtitw , a,  itm. 

INSTAUR.mVU  , VA  , adù  w. 
e?*/.  Rcnauraiit,  qui  a La  vertu  de 
réparer  les  forces  épuifées  par  la  ma- 
ladiê.  Lnt.  IitllnMratîvAS  y a,  utn. 

INSTUiACIüN,//.  Inffigation, 
impulHun , incitation.  Lat.  InjUga» 
tio^  onis. 

INoTIGAR,  V.  a.  Inffigucr,  in- 
citer, ponfl’cr  à faire  quelque  chofe. 
Lat.  I‘!jHf'(tre. 

INSTIGADO,  D.\  , part.  paif.  dit 
verbe  InJHgar.  Inffigué,  te,  pouffe» 
ce.  Lat.  ÎKfligatus , a , ton. 

INSTIL.ACIÜN , //  Diftillation» 
aélimi  de  laiflcr  tomber  goûte  à goû- 
te. Lat.  InfUliatio , onis, 

INSi  lLAR,  V.  a.  Inffillcr , laiL 
fer  tomber  une  liquettr  goûte  à goû- 
te. Lat.  Infiiiiare. 
iNSriLAR,  ioffiUcr , fc  dit  figu- 
remeut 
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témcnt  des  mauvaifes  opinions , des 
erreurs  qu’on  înfimic  infcnüblemcnt 
dans  l'cTprit.  Lat.  InftiUmr. 

mSTIMDO  , DA  , p^rt.  p^f.  du 
verbe  Itxjîiiar»  InfliUc , éc.  Lat.  /«- 
fii^a-as  « fl  « um. 

IXSTIKTO,'./:  «f.  lufHnô  , dif- 
poRtion  , fagacicé  naturelle  qu’ont 
Us  animaux  pour  Te  conduire , dL 
chercher  ce  qui  leur  cft  propre  , qui 
fupplée  chez  eux  au  dcnuit  du  rai- 
fonnenent.  Lat.  InftinUtis. 

iNSriNTO,  le  prend  auITi  pour 
Infpiration  divine  ou  céleiK\  L.  Mo- 
tio,  lytfiinélus. 

iNsriNfO.  InftiiiA  , fe  dit  aufli 
pour  Impuiriuu,  itüligation  , ou  per- 
luation  cfiicacc.  Lat.  Infligath. 

INS  riTOR , / w.  Fartenr , Agent, 
Commiirionnairc.  Lat.  luftitor  ^ oris, 

IXSTITUCION , f.  f.  Iriftitutiun  , 
étabüni'nisnt  de  quelque  chule.  Lat. 
Injlitidio , mtis.  ConfUliitio. 

Institucion  , fe  prend  auflj 
pour  Inltrudlion  , enfeignement  L. 
hiflituth.  Di/cipiiftJ. 

iNsnruciON  Cano.vica.  CoI- 
latiou  de  Bénéfices.  Lat.  Canonisa 
infiituth. 

Institucion  corporau  L’ac- 
tion de  mettre  en  poficlfion  d’im  Bé- 
liiBec.  Lat.  Jnflituth  Corp<nniis.  Ve- 
nejkii  duta  poji^» 

iNSTirUCION  DE  HEBEDERO. 
InRitutîon  d'héritier,  l'aAiondc  nom- 
mer, de  déclarer  quelqu’un  pour  fun 
héritier.  Lot..  ILrteàu  infliluth. 

INSTITUIDOR  , f.  m.  InfHhi. 
leur  , celui  qui  établit  une  fociété 
avec  une  certaine  règle  & manière 
de  vivre.  Lat.  Fundueor.  /^ptiluior.  ! 

INSTiTt’lR  , V.  fl.  Jnftimcr  , 
fonder , établir  une  Compagnie , une 
Société  , un  Ordre.  Lat.  LtjHtuere. 
Jt  uniUsee. 

IxsnTUiR,  fignificauni  Inftnti- 
ic , çnfcigucr.  Lat.  hijlittiecf.  In- 
Jhatit. 

Iftjîituir  herCiifro.  InlHtucr  un  hé- 
titjcr.  I.at  HétrtxUift  fçiibere  ,»ûppei- 

’lNSTITUÏDO,  DA,  Nn'r.po/du 
verbe  InfHtuir.  LaU  InJiinUus  , a. , 

wit. 

INSTITÜTA , /. / Inmtutcs , Li- 
vre qui  contient  les  élémens  & les 
principes  du  Droit  Romain.  L.  ht- 
fiïtuta.  Jui  U Inflituthius. 

INSTITUTÜ,  / w.  Inftitut,  ré- 
gie qui  prcl’crit  un  certain  genre  de 
vie.  Lat.  InfUtutum. 

IKSTRIDENTO , adj.  d'une  term. 
Qui  prclTe , qui  ferre.  C eft  un  mot 
peu  uflté.  Lat.  d’/riJÇm.  Ccnjliin^ 
gem. 

INSTRLXeiOK  , f.  f.  Inlhuc- 
tion , précepte  , enî^cignement , tant 
à l’egard  des  Sciences,  qu'à  l’égard 
de  ta  Morale.  Lat.  JVraci'pticJK  ih- 
€UMentutu, 


Instbvcciok.  Indniftion,  Tac- 
tiûii  d’înftruire.  Lat.  Injhuâio.  fn- 
/iitHtic. 

Instruccidn.  Inflniftion  , fe 
dit  au(n  des  ordres  qu'on  donne  à 
un  AinbaîTadeur.  Lat.  Vrincipis  man- 
iLîtum.  Ififfrtdih. 

INSTRUCTO  , TA  , fld;.  w.  ^ f. 
le  même  que  Injhuido  , mais  moins 
uflté. 

INSTRUCTOR  , f.  m.  Maître  , 
Précepteur  , Gouverneur  , celui  qui 
inflruit,  qui  enfeigne.  Lat.  Injiyuc- 
tof , Formater. 

INSTRUiDOR , / m.  le  même 
que 

INSTRUIH  , V.  a.  Inftruire  , en- 
feigner,  éduquer.  Lat.  Erudhr.  In- 
foïware. 

INSTRUIDO , DA,  fart.  pajf.  du 
verhe  Inftruir.  Inftruit , itc.  Lat.  In- 
fiitutuf.  Erudittts. 

INSTRUMENTAL  , adj.  d'tme 
term.  Inltrumental  , ale  , qui  con- 
cerne les  iiiArumciis.  Lat.  Injtru- 
mentalts , e. 

Ctuifa  vijlrumental.  Caufe  inflru- 
mentale  , en  termes  de  Pliilofuphie, 
fe  dit  de  celle  dont  la  caufe  princi- 
pale fe  fert  pour  agir.  C'eH  la  mê- 
me chofç  que  Jnfirummto.  Lat  Cau- 
fx  inflrupientalis. 

Vrtuou  injirumevtal.  Preuve  înftru- 
mcntale  ; c’cR  celle  qui  cil  fondée 
fur  les  pièces  , fans  qu’il  foit  befoin 
de  témoins.  Lat.  InJlrutnentrMs  fro- 
hatio. 

Tefligos  inJh-umentaUs.  Ce  font  les 
témoins  qui  anUlcnt  à im  Telbunent, 
à la  tranlâélion  d'un  Atle.  Lat.  TV- 
tii  infirumentiiiff. 

INSTRUMENTALMENTE , adv. 
Par  inflrumcnt  , comme  infiniment. 
Lat-  /rr/lrnmnrtaVter. 

INSTRU.MENTO  , /,  m.  Inllni- 
ment , fe  dît  généralement  de  tout 
ce  dont  on  fe  fert  pour  faire  quel- 
que chofe.  Lat.  Ij^/ir$ot:cntutfi , i. 

Is'SrRLsiEKTO.  InUnimcnt , fe 
prend  pour  Machine.  Lat.  Machina , 
*c.  Inj}r:{}Ha:tum, 

IXSTRÜME.VTO.  Inllrumcnt , fe 
dit  aufii  figurément  en  chofes  mora- 
les , & Rgnific  Moyeu  , organe.  L. 
Injlrumeiuutn. 

Instrumento.  Indolent , fi- 
gniiîe  aulfi  im  Aâc  pubMP&  auten- 
tique.  Lat.  Infiruxatntum . 

IxSTRUMENTO.  Liilrumcnt , ce 
qui  fert  à proiluirc  de  l'harmonie 
Ions  le  fccours  de  la  voix.  Lat.  /m- 
ftrumentum  Mujtcum. 

INSÜA\T:,  adj.  d'une  term.  Def- 
agréible  aux  Cens , qui  cil  fans  agré- 
ment , de  mauvais  goût  Lat  /q/ÎM- 
tns , e. 

INSUBSISTENTE  , adj.  dune 
term.  Qui  ne  peut  fnbfiflcr  phyfi- 
qncmcnt*ou  moralement  Lat. 
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INSXDAR , V.  n.  Travailler  beau- 
coup , fe  donner  beaucoup  de  peine , 
fe  mettre  en  fueiir.  Lat.  fnjttdivrr. 

INSUFICIENtIA,y!y:  lufiifHfaiu 
ce , incapacité.  Lat.  Incafadtas. 
paith. 

INSUFICIENTE  , ndr.  dune  term. 
Infufiîlant  , ignorant  Lat.  Intpotent, 
Iptarut. 

IVSUFRIBLE  , adj.  d'une  term. 
Inrupportable  , qu'on  ne  peut  fouf- 
frir.  lat.  InUteYahiÜs , e. 

INSUFRIDERO,  ra,  adj.  le  mê- 
me que  Infufrihk.  Ce  root  n'cll  plus 
ufité. 

INSULA  , yt  ^ le  meme  que 
Lia. 

Insula.  De,  fe  dit  en  Rile  baJût 
d'un  Gouveruement  de  peu  d'étendue , 
par  allufion  à celui  que  Oou  Quicho- 
tc  procura  à Sancho  Panfa  fon  Heu- 
yer.  Lat  Fitiulay  u. 

INSULANO,  NA  , adj.  m.  pjf  f. 
Infulairc , qui  concerne  une  Ile  , ou 
qui  en  cft  naturel.  Lat  It\fularUy  e. 

INSULSAMENTE  , adv.  Sotte- 
ment  , ridiculement  , impertinem- 
ment  I.at  IttfnUi.  Inepti. 

INSULSO  , SA  , o4;.  m.  ^ f.  In« 
fipidet  làdc,  qui  n'a  ni  goût  ni  ià- 
veur.  Lat  Infulfus <i , um. 

Insulso.  Infipidc,  fe  dit  figuré- 
ment  des  cljofes  où  il  ne  paroit  au- 
cun trait  d'cfprit  Lat  Jtdn(fus.  Inef- 

tiii. 

INSULTAR , V.  a.  Infulter , atta- 
quer avec  violence,  ou  à l’improviftc. 
Lat.  Infttltare.  Ofpuf^are. 

INSULTADO,  DA  , fart.  pajf.  dtl 
verbe  Injulfar.  Infulté,  ce,  attaqué 
violemment,  à l'improviftc.  Lat /*- 
fuîtatm.  Oppttfptattii , 0 , um. 

fNSÜLTO  j f.  m,  Infultc,  attaque 
violente  ou  imprévue  ‘ faite  dam  le 
deflein  de  nuire.  Lat  Ofpr'gnsUioywis. 
InfuUatio. 

Insulto,  fe  prend  pour  l’effet, 
ou  le  dommage  cairfé  par  une  in- 
fulte  y ou  attaque.  dam» 

mm.  * 

INSUME , adj.  dune  tnnn.  le  mê- 
me que  Cf'fiafa.  C'cft  un  vieux  mot 

IKSUPERABLE  , adj.  d'une  term. 
Infurmontablc , invincible , qu'on  ne 
peut  vaincre  phyflqucmcnt  ou  mo- 
ralement. Lit.  htfuferabiHs. 

INSUPURABLF, , adj,  dune  term. 
Inextinguible , qui  ne  peut  s'éteindre, 
fe  confumer  , qui  ne  peut  finir-  Lat« 
InextiT:p:uihiIis,  lîicofiruniptihiUe , e. 

lOTACTO,  TA  , adj.  m.  ü'/.  En- 
tier , à quoi  on  n'a  pas  touché.  Lat 
IntaéiuSy  a,  um. 

INTEGËRRIAIO , ma,  adj.  m, 
^ f.  fuferi.  Très  intègre,  très  irré- 
prochible , très  jufte.  Lat  Integerri* 
mus  , a , tnsK 

INTÉGRAL,  adj.  diÉ^  term.  In* 
tégrant , ante.  T.  de  rhilnfcphie, 
qui  le  des  parties  qui  entrent 
S * daut 
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thns  h compofition  d’un  tout  Lat 
Inii’zr.ilif  ♦ r. 

LVTEGR.\.MENTE , aJv.  le  même 
que 

INTEGRANTE  , aJj.  d'une  term. 
le  même  que  /ntegrad. 

INTEGRIDAD ,//.  Intcifrité,  état 
d'uiie  chofe  qui  cR  dans  foa  entier. 
Lat.  l’ttff'.itcUf  attf. 

lNrËGftiD.\o.  Intéi^rité,  probité, 
pureté  de  mœurs.  Lat.  Integi'iUi. 
ReciitVilu. 

iNrhGRJDAD.  Intégrité,  defmté- 
rcii’emctit , Icvérité  qiH  ne  fe  liiilîe 
point  corrompre  par  faveur,  ni  p.ir 
urgent.  Lat.  [ntq^ritas. 

1 N T r G R 1 D A D , fc  prend  aufn  pour 
Virginité.  Lat.  Vafiitasy  atis, 

IN  l’EGRO,  SA,  uij.m.ifff.  Entier, 
ère,  à qui  il  ne  miiiquc  rien,  com- 
plet , te.  Lat.  Inief^er , , wm. 

Integro.  Intègre,  fc  dit  figtirc- 
ment  pmir  JuRe,  équitable,  incapa- 
ble de  fc  Uilfcr  corr.»mprc  par  fa- 
veur, ni  par  argent.  Lat.  Initier. 

/m'orr/»W;M. 

INTELECCION.  / /.  Intelleaion, 
aéUon  par  laquelle  rcntcniiement 
comprend , conqoit  une  chofe.  Lat. 

» Ittttüniio , onis. 

INTELECTA'O,  va  , nàj.  w.  ^ f 
IntclicéHf,  ivc,  qui  a la  puifLince 
d'entendre , de  comprerulrc  les  cho- 
fes  par  le  raifoimcmcnt.  Lat.  Intel’- 
U , um. 

IKTKLECTO , / iw.  le  meme  que 
Enteviijrniento.  Ce  mot  a ricUIî. 

INTELECTÜAL,  udj.d^ufsc  term. 
Intclleducl,  elle,  qui  appartient  à 
l'intcUed,  qui  cRdank  rvmemicmcnt. 
Lat.  Intflkciuniis , e. 

In TELterUAL.  IntcllertucU  ligni- 
fie aulTi,  qui  eR  purement  fpiritBcl, 
qui  n'a  point  de  corps.  Lat.  Spritali:. 
Cvetorif 

IKTELECTÜALIDAO,/./.  Puif- 
fancc  întcileRuellc , c-ipaciié  , portée 
de  refprit,  entendement.  Lit.  Intel- 
iiclùs  vis  rv/  vertus, 

INTKIEC  TLIALAIENTE , aiv. 
Par  ropér.>dtm  feule  de  rentendement. 
Lat  Fer  hteMum. 

INTELIGEN'CI  A , /.  /.  lutcUîgcn- 
•e , raclion  de  comprendre , de  cun- 
Qoitre.  J^at.  l'steÜsftntU , <c. 

Inteligencia.  Intelligence,  fc 
prend  pour  li  cnmpU'henfmn  & b pc- 
mtratiou  même.  Lat.  IntiHtHus  ttciuu 

Ÿei\ept!o. 

iKlEUCr.NClA.  Intelligence  , fc 
dit  aulTt  en  mauvaife  part,  d'une  ca- 
bale fecrette , d'une  coUuGon  de  par- 
ties, qui  t.-nd  à nuire  à autrui.  Lat 
Areana^  cluiitjHns  comintimcatio. 

iNrtLiGENriA.  Intelligence,  fi- 
gnific  aiiin  Liiifon,  concorde,  union, 
amitié  de  deux  ou  plulicors  pcrlun- 
rcs  qui  s'e>^*nd.nt  bien  cnfemblc.Lat 
Çtmeordia.  Amc-.tia , j*. 

iNitUGRNClA-  LuclUgCJlCC  , 


fttbftancc  fpiritucllc,  comme  font  les  ' 
Anges.  Lat.  IutriU%entia.  Spiritus. 

iNTELiGEN'ClA.  Sens  qu’on  peut 
doiiQcràun  Ecrit,  à un  pall'jge.  Lat. 
Swfus, 

C’iVnna  de  Jimple  inttHssenria.  Scien- 
ce de  Qmple  intelligence.  Terme  de 
Théologie.  C’cR  celle  par  laquelle 
Dieu  fe  connoit  lui-méme,  & toutes 
les  choies  potlihivs.  Lat.  Scientia  Jhn^ 
pUcii  hrteUrcenti-f, 

INTELIGEVrE,  «.1;.  if  tme  term. 
[nteUigeut,  qui  a de  la  pénétration 
pour  comprendre  la  nature  des  cho- 
ies. Lat.  IiitclU%tus, 

Inteligen  TE.  Intelligent,  figni- 
fie  Savant  en  quelque  art , expérimen- 
té dans  les  afbiies.  Lot.  Ftritus. 
Doiius. 

IN TELIGIBLE  , adj.  tVtme  term. 
Intelligible , aifé  à entendre.  Lat  /»- 
i teilifsihiUs , e. 

In rELiGiRLE.  Intelligible,  fedit 
encore  de  ce  qui  peut  être  comprii 
par  le  lèns  corporel  de  l'ome.  Lat. 
CLtrus.  PerJ^cu  iS , a , um, 

Efptciet  èntiUgibks.  Efpèces  intelli- 
gibles. Terme  de  Philofophic.  Ce  font 
les  cfpcces  des  objets  qui  par  le  fc- 
cours  de  rentendement  concourent  il 
rintcllcâiuii.  Lat.  latslUgüfiUs  fpe- 
I ei«. 

I INTE.MPERANCIA, /./.  Intcm- 
pérance  ; c'cR  un  mot  purement  Li- 
' tin.  Jntrmpcrarttij  f te. 

INTEMPERIE , /.  /.  Intempérie , 
dérèglement , maiivaife  conlHtutlon, 
défaut  d'un  juRe  tempérament  dans 
l'homme  , comme  dain  la  vie  & 
dans  les  démens.  Lat  ïntemptries^à. 

! INTE.MPESTA,  adj.  qui  fc  dit 
en  Poefic  d’une  nuit  extrêmement 
I obfcurc.  C*cR  un  mot  Latin,  hatm- 
prjh. 

INTEMPESrrV  AMENTE , 

! A contre-tems , mal  à propos,  hors  de 
! bifon.  Lat.  Jr.tempriih-i. 

I INTEMPESTiyü  , VA,  adj,  m.  ^ 
f.  Qui  etl  hors  de  faifon,  mi  ^ con- 
tretems.  Lat  IntentpejHvus , u , wn. 

1 INTENCION,/ /.  Intcmio:i,  vue, 

' fin  qu’on  fc  propofe  en  quelque  aclton; 

I détermination  de  la  volonté  k un  ctT* 
tain  deffein  ; a£le  de  i'cfprit  qui  de- 
Itine  une  adion  à une  certaine  fin. 
Lat.  , /. 

iNrtiPloN.  Intention,  fignific 
aulli  l’clprit  dans  lequel  ou  fait  quel- 
que choie.  Lat.  Aniinus,  JJrtst. 

INTENCION.  Intention,  fc  prend 
aulIi  pour  b fin  , ou  b chofe  qu'on 
fe  propofe.  Lit  Aniinm.  AI.  is, 

IntenciüN.  Intuitiofu  On  appli- 
que fîgtirément  ce  mot  à quelques  ani- 
maux dans  lefquels  011  rcconnoit  une 
cTpécc  d'inilincl  qui  paroit  les  faire 
agir  pour  une  certaine  lin.  Lat  7n- 
, JlinHkS. 

i Intencion  ACTCAt.*Intcntion 
[a^eUe.  Lat  intiutio  aiikulit. 


Intencion  habitual.  ’ Inten- 
tion habituelle.  Lat  Inlentio  bahi^ 
tualis. 

Intencio.n  VIBTÜAI..  Inten- 
tion virtuelle.  Lat  latentia  virtua^ 
lis. 

Hnstthrt  de  intmcicn.  On  appelle  arn- 
n un  homme  qui  agit  toujours  avec 
tin  defTein  cache.  Lat.  Homocautus. 

Primera  y Je^unda  intencion.  Ter- 
mes de  Chirurgie  qu'on  applique  au 
tnitemenc  des  plaies. 

dTt^urrda  intencîan.  Seconde  inten- 
tion. Terme  de  Logique. 

Segunda  intencion,  Seconde  inten- 
tion, en  termes  de  Morale,  c'cR; 
lorfqu'tm  homme  bit  ouvertement 
une  aélion  dans  toute  aiftrc  bu  que 
celle  qu'il  paroit  fe  ptopofer.  Lat.  /n- 
Untia  ctLttox'eljhmiiata^ 

INTENCIONADAMENTE  , adv. 

Avec  quelque  intcqcion.  Lat  Ricià 
vel  pr,rt’é  intentiune, 

IKTENCiONADO,  da,  adj.  m. 

^ f.  Intcntinnné  , éc,  qui  a quel- 
que intention,  quelque  but,  quel-  • 
que  «leflcin.  Ijt.  Aÿtcim.  Intentus, 

INTENCIÜNAL , adj.  dune  term. 
Intcntionel,  cite  , qui  appartient  aux 
ades  intérieurs  de  l'cntcndemer.t.  Lat 
Intenticnoüt , e. 

INTENCION  \T..MENTE  , aiv. 

Par  un  aêlc  précis  de  l’entendement 
Lat.  Intenthn-^liUr, 

ISTE.N  ÜENCIA , f.  f.  AdminiRra- 
tion , maniment , conduite  de  quelque 
affaire.  Lit  Curti.  /hlminiflrutie, 

Intendencia.  Intembnee  , fe 
dit  ib  l'Emploi , de  b Commiffiouiÿ 
de  b Jorlfdidion  d'un  Intendant  Lat 

Prn/tii^j , tc. 

IN'i'ENDENTE , f.  m.  Terme  pris 
du  François.  Intendant^  celui  qui  a 
b conduite,  l'infpcilion,  b direcUoa 
de  ccruints  allaircs  pour  le  Roi.  Lat 
Pftrtor , eris, 

ÏNTENDE.STR  Dt  FXERCITOS- 
Intendant  des  armées.  C'cR  celui  qui 
cR  chargé  du  recouvrement  des  de- 
niers-pour  le  payement  des  troupes. 

Lat.  Èxercitùs  Admini/ler. 

INTENS.LMENTE,  adv.  ICffica- 
cément , fortement , ardemment  Lit 
JniensK 

INTENSION,  /.  f.  Intemion,  en 
termes  de  Phyfique,  fc  dit  du  plus 
iuut  degré  des  qualités,  des  humeurs 
des  corps  uaturds.  Lat.  Inttnjio , 
enii. 

Intension.  Ardeur,  aftivîté,  tni- 
preffement  à agir.  Lit  Inltsiio. 

INTENSlVü,  Va,  a.l/.»i. 
le  mime  que  Intesito , mais  moins 
ulité. 

INTEKSO,  SA,  adj.  f.  Terme 
de  Phyfique,  qui  fc  4k  de  h quali- 
té angmciitvc  par  degrés.  Il  fignifie 
ordinairement  le  plu^i  haut  degré  d’au- 
Rinentntiou  auquel  une  ch(«fe  peut  ar. 
ilvcr.  Lat. /u/rq/îu  , a,  wn. 
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Intenso.  Violent,  cxceflif,  fc»lit 
des  poinons  auHUbien  que  de  toute 
autre  choie.  Lat.  Intenfus.  Vehe- 
mens. 

INTENTAR,  v.ff.  PrétcnJre, tâ- 
cher , s’efforcer.  I.at-  Intendrre, 

I.STEterAR.  Avoir  envie,  tldTcin 
de  Faire  tinechofe.  l.iit.  Intentare. 

INTENTADO  . oa  , fari.  fttj',  du 
verbe  Intntur.  Prctcudu,  uc.  iat. 
lutentM , « , Ï.  W. 

INT£NTU,yi  »w.  Intention,  fin, 
but.  Lat.  Intmtum.  Finit.  Scofus. 

IXTENTONA,  //,  Entreprife té- 
nu'rairc , & qui  paffe  nos  forces.  Lat. 
WiTfiffT’f/  inttntio.  Inltitltiw  audux. 

INTER,  luîtine  fort  ulitcc 
en  Cailillan,  lurtout  dans  la  compo> 
iitlon  des  mots.  On  l'cuiptuye  aufll 
comme  adverbe , & elle  ligiiific  Pen- 
dant que , fur  CCS  entrefaites.  Lat. 
IttUriiti. 

ISTERCADENCIA,  f.  f.  Inter- 
njption , liil'cuntinuatioii  dans  ce  quon 
dit,  ou  dans  ce  qiiVn  fait.  Lat.  ht- 
tcrrif^tio.  Farietus. 

iNTERCADENClA,  fc  dit  fit;uré- 
ment  en  moruic  pour  VeUcité,  muta- 
bilité, inconftàncc.  Lat.  Jlutsibilitas, 
f'arictas. 

Ix TERCADE.vci A.  Intercadcncc, 
en  termes  de  Médecine  lignifie  iné- 
};alitc  dans  le  mouvement  du  pouls. 
Lat.  PuLùs  ^ri imp4r  Motut. 

INTERCADEN'rE,  aJi.  d'une  tmn. 
Changeant,  variable,  blaarre.  Lat. 
lu  tquuiif,  Furiiif  * n , um. 

INTERC.ALACION,  / /.  Terme 
Je  Chronologie.  Intcrcalacion.  Aétiun 
d'intercaler , ou  d'inférer  entre  deux. 
Lat.  Intercttiulh  ^ cnis, 

INTLRCALAR , adj.  «fmrf  terjn. 
Intercalaire  , qui  efi  inréfé  dans  tm 
autre.  Lat.  IntefCirloTis  ■,  e. 

In TERCALAR . f.  O.  ïntcmlcr,  in- 
férer une  ebofe  dans  une  autre , Ce 
dit  particuliérement  du  jour  biffextil 
& intcfcalaiie,^  qu'on  ajuiitcaii  mois 
de  Février,  ce'qui  le  rend  alors  de 
vingt-neuf  jours.  Lat.  IntercaUre. 

INTLRCEDER,  v.  n.  Intercéder, 
prier  i>our*quclqu:î , cmplover  fa  fa- 
veur pour  lui  procurer  quef|uc  grâ- 
ce , quelque  avantage.  Lat.  Intercédé^ 
re.  Ot'iirc. 

INTERCEPTAR,  r.  e.  Intercep- 
ter , furprendre  quelque  lettre,  ou  pa- 
quet d'un  ennemi , par  lequel  on  dé- 
couvre Tes  dcITeitts.  Lat.  IntercU 

^"iNTKRCEPT.\DO,  ra  , rmt.  pif 
du  Verbe  Imaccptur.  intercepté , ée. 
Lat.  /nrertefîus.,  «,  uw. 

INTERCESSION,  //.  Intcrccf- 
lion , prière.  Lat.  Inierex/Zio,  ofiit. 

INTERCESSOK  , /,  «/.  Intcrccf- 
Leur,  celui  qui  prie,  qui  intercède. 
Lat,  Dr^t‘C4Urf  rit. 

INTERCESSORIA.MENTE,  aàv. 
Avec  fuppUcaûuii  & prières  > par  îa- 


tcrccflion.  Lat.  Jnterc^.oru  vei  drpre~ 
catiaue  iHterp'ifità. 

INTERCESSOKIO,  ia,  adj.  w. 
Êf /.  Qui  intercède , qui  prie  pour  un 
autre.  Lat.  Initrctd^t. 

INTER^LUNlü,  /.  m.  Terme 
d'ArchiteélWc.  Entrecolonnc , ou  en- 
trccolonnethcnt , efpacc  qui  cft  entre 
deux  colonnes.  L.  IntcYCotumnium^ii. 

INTERCOSTAL,  adi.  d'une  term. 
Intercufial.  Terme  d'Anatomie.  Qui 
dl  entre  les  côtes,  Lat.  /«irreo/in- 

^’STERCÜTANEO,  fa,  adi.  m. 
cî^/.  Qui  cit  entre  cuir  & chair.  Lat. 
Intercftaneus  , a , um. 

INTEUDKCIR , r.  a.  Terme  peu 
iifité.  Interdire,  défendre  quelque 
ch<»fc.  Lat.  Intrrdicsve.  Pr(;hiberc, 

IXTERDICCION,  /.  /.  Iiitcrdic- 
tion , prohibition , defutfe.  Lat.  Jnter^ 
diciio  f Prohibilio. 

INTERES  , tu.  Intérêt,  profil, 
utilité  qu'on  tire,  ou  qu’on  efpcrc 
tirer  de  quelque  choie.  Lat.  Cowmo- 

d:ti». 

iNffcBLS.  Intérêt,  fignifie  auffi 
Gain , lucre , profit.  Lat.  Lucrtmty  /. 

Interes,  le  prend  aulfi  pour  la 
valeur,  le  prix  d'une  ebofe.  Lat.  Ptt^ 
tium. 

ISTERESSABLE  , adj.  d’une  tertii. 
Siifceptible  d’interet,  qii'on  peut  în- 
térefler.  Lat.  Lucrificabiiit , t.  Preth 
tenendtu , a , unt. 

INTERESSAL,  le  même  que  In- 
tereJ^bU. 

INTERESS AUDAD , / 
qui  rend  les  chufes  fufccptibles  d’in- 
I térêt.  Lat.  Lucrificatif»  ^ onii. 

INTERESSAR,  6 1nterfss.^b- 
SE , V.  tt.  Sÿ  r.  Tirer  de  l’intérêt , ou 
du  profit  de  quelque  chofe.  Lat- 
JJum  fucere. 

Interessar,  V.  a.  Intércflcr  , 
engager  quelqu'un  par  fon  intérêt  à 
foutenir , à faire  quelque  offiirc. 
Lat.  S'pe  lucri  allicere. 

INTERESSAR.  IntércfTcr , fignific 
auOi  Afibcier.  Lat.  Ad  coinmo^  vel 
utilitii/is  p:iftctu  ndnuttfre. 

INTEIU-SSADO,  DA, 
du  verbe  Interejhr.  Inurdlé,  ce. 

; Lat.  Cofttrmdo  duiliu,  a,  utn, 

Interessado.  IntércITé,  avare  , 
qui  agit  prr  intérêt.  C'eff  un  Hil^ 
panifme.  Lat.  Comtuodoritm  fuertun 
fiudi  Ji'jùuifs. 

IN  I'ERESSE  ,f.  nt.  le  mémo  que 
Interes. 

IKTERIN,  adf.  Litiu,  qui  figni- 
fic  la  même  chofe  que  Inter. 

Interin.  P.ir  it.terim,  provi- 
foireœcut.  Lat.  Dum. 

INTERINAMF.XTE  , adv.  Ce- 
pendant , durant  un  tem.v , en  atten- 
ilint  , proviliumicllcment  Lat.  httt~ 
rvn. 

INTERINARIO  , lA  , adj.  m.  ^f. 

, le  meme  que  Lntetm. 
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INTERIKO,  N'A,  adj.  M.  fl 
Subrogé , éc , qui  exerce  lui  em- 
ploi, ime  commifllon  au  lieu  & p!a- 
, ce  du  propriétaire  qui  eff  ablèut  , 
ou  qui  fert  en  attendant  que  Ton 
en  nomme  un  autre.  Lat.  Inte.iiu 
fubroffatus.  • 

IN'TERIOR,  adi.  dune  term.  Ul- 
térieur, cure,  qui  ne  paroît  pomt 
au  dehors.  Lat.  /«/mV,  iuj. 

Interios.  Intérieur  , fe  dît  figti- 
rement  des  chofes  fpiritucllcs  , eu 
parlant  de  l ame  & de  l.i  confc’cn- 
ce.  11  fignifie  Secret,  caché,  qui  ne 
fc  maniieUc  point.  Lat.  Intoior. 

Intf.rior.  Intérieur  , cft  aulTi 
fubltantif,  & fc  prend  pour  la  cho- 
fe même  qui  cfi  cachée  , pour  le 
cœur.  Lat.  Ammus. 

INTEKIORIDAD  , /.  /.  Le  de- 
dans de  quelque  chofe,  ou  l'aélioii 
même  de  cacher  une  chofe.  Lat.  Zo- 
ci  vtl  animi  fecretuut. 

INTF.RIORISSIMO  , ma  , adj.  m. 
y /•  /«per/.  Très  intérieur  , cure. 
Lat.  htiïimu  y a , «m. 

INTERIÜRMF.NTE,  adv.  Inté- 
rieurement. Lat.  Infùt. 

. rXTERJECCION  , /.  f.  Intcrje- 
élion.  Terme  de  Grammaire.  Lat 
Intrrji'Aio , mis. 

INTERLINEAL,  d'une  term. 
Intcrluiaire  , ce  qu’on  met  entre 
des  lignes.  Lat-  InterUnearit , c. 

I.VTEBLivrAL.  Interlinqjre.  On 
appelle  ainfi  la  glofc  de  la  Bible, 
ou  la  tr.aducfion  qu'on  a donnée  en- 
tre chaque  verfet.  Lat.  Ghja  inter» 
iinearis. 

INTERLOCUCrOK,//  Intcrlo- 
cution,  fc  dit  de  tout  difeours  que 
fe  font  les  unes  aux  autres  les  per- 
fonnes  qu’on  a introduites  dans  une  . 
même  pièce.  Lat.  Interbenth,  onit. 

Intereocucion  , fe  prend  anfll 
pour  Médiation,  intcrpolttion.  Lat^ 
Interkcuth,  InUrpejUio. 

INTERLOCl’TOR,  f.  m.  Inter- 
locuteur,  celui  qui  parle  p.irmi  pîo- 
fieurs  autres,  ou  en  leur  nom.  Lat. 
Jnterbi'utor , oris. 

Inter f.oev roR  , fe  prend  aulU 
pour  celui  qui  parle  pour  un  autre 
dans  une  affaire  , médiateur.  Lat. 
AlediiUor. 

Intf-rlocütoRES.  Intcrloar- 
teiirs,  fe  dit  des  perfonnes  qu'on 
introduit  dans  un  dialogue , ou  il.iuB 
une  pièce  de  théâtre.  Lat.  Mer/o- 
cttttres. 

INTERLOCÜTORIA.MEVrE,  ri. 
Imcrlocmoircment  , par  interlocu- 
toire. I-lt.  Interioc’.itnrii. 

INTERLOCüTORiO,  ïa,  adj.m. 

^ f.  Interlocutoire  , fc  dit  de  la 
.Sentence  ou  de  l’Arrêt  qui  c»nlonne 
qu’il  fera  prouvé  quelque  ciiofe  avant 
que  de  Bure  droit  au  Foai{.<«Lnt. 
serlacutorÏM  , a , uni. 

INTERLUNIO  , /.  m.  Terme  . 

S 3 il'ÂRio- 
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cî'Aftronomîe.  Le  tems  oîi  fl  ne  ps- 
roit  point  de  Lune.  Lat.  Intcrlu- 
nin»t , ii. 

IK TKRMEDIO , l A , »«.  £9*/ 

IntcrmeJiairc , qui  cft  entre  Jeux. 
Lat.  Intcrmtdius  , « , um. 

iN  rF.HMEDio  , / »«.  Intervalle, 
dljute  Je  tcm«.  Lat.  lutcrz'alluut , i. 

I N T E R M E D f O.  Iiitcrmèd  c,  cc  qu'on 
donn:  eu  fpedaclc  entre  les  actes 
d’une  Comédie , pour  amufer  le  peu- 
ple. Lat.  Sema;  Intt^  nuàinm, 

INTERMINABLE»  d'u^temi. 
Interminable  , qui  ne  ïK'Jit  être  ter- 
mine , qui  ne  peut  avoir  de  Hn.  L. 
Du^d  ahjohi  ne>juit. 

ïNTERMISSION,  f./.  Inlcrmif. 
ûou  , ccirioon  Je  travail  , ou  Je 
douleur.  Lat.  IntermÜ/sd , onis. 

INTER.VUTENCIA.  /./.  Terme 
Je  MéJctiüc.  Intermittence,  Hifeon- 
tinuation  Je  la  lièvre  , ou  Je  qncl- 
qu’autre  fymptome  | pour  quelque 
tems.  Lat.  Jntermijio , onis. 

INTER.MITENTE  , adj.  <Cum 
tenu.  Im^nnittant,  ante.  Terme  Je 
MéJecine,  qui  ccITc  & reprend.  L. 
JntermitUns^ 

INTERMITIR,  a.  Ccflcr,dîf- 
continuvr,  fufpcnJrc,  interrompre. 
Lat.  Jntn'mittert. 

INTERMITIDO,  t)A,  fart.paf 
du  verbe  Intermitir.  CefTé,  ée,  Jif- 
continué , ée.  Lat.  Jnitrmijfu* , « , 
wu. 

IKTERNAMENTE  , adv.  le  mê- 
me que  Interiormute. 

INTERNAR,  v.  a.  Entrer,  péné- 
trer en  quelque  endroit , ou  dans  un 
pais.  11  fc  dit  des  armées  en  pais 
ennemi , & auffi  de  la  profondeur 
des  blcÔTurcs  qui  pénétrent  dans  le 
corps.  L.at.  Intiiire,  rerutrare* 
Internarsk,  fi^niticHgurcmcnt 
en  morale.  S’introduire,  s'infinuer 
dans  les  fccrcts  ou  dans  les  bonnes 
grâces  de  quelqu’un.  Lat.  Jntroduci. 
hylnusxre  fe. 

INTERNADO  , da  , puf 
du  verbe  hütcnnr.  Pénétre , «e , en- 
tré, ée.  L.at.  In/înuittus.  introduiiui. 
PenetnUus, 

INTERNECION, //.  Carnage, 
mafTacrc.  C'vR  un  mot  Latia  peu 
uüté.  Lat.  IntemceiOy  mil. 

INTERNO , NA , adj.  le  même 
que  Interiar. 

INTERKODIO  , /.  w.  L’cfpacc 
qui  eR  entre  deux  lucuds  ou  jointii* 
res  de  la  tige  d’iuie  pLuite.  Lat.  />i- 
terrodium , u. 

INTERNUNaO,/  w.  Intcmon- 
ce,  Envoyé  extraordinaire  du  Pape. 
Lat  Interrt’.mttus. 

INTERPKLACION,  / /.  Inter- 1 
pcllation.  Terme  de  Pratique.  Som- ; 
mationg»  commandement  de  répon-l 
dre.  I.at.  InterpeUatio. 

INTERPELAR , v.  a.  Interpeller, 

* fbnuner  qudqu’in  de  £aire  une  dfr 


claration , une  reciinnoiflince , ou  Je 
remlrc  ohéiflance  à la  JulLcc.  Lat 
InlerpeiLtrr. 

INTERPELADO , da,  piort.pajf. 
Ju  verbe  I.tterpçlar,  InterpcUé  , ée. 
Lat  InterpeU.Hui , a , u|^ 
IKTERPOL.ACION,^  / Inter- 
polation , l'action  J'inicrpolcr.  Il  fc 
dit  auH't  de  la  chofe  même  qu'on 
interpole.  Lat.  Inteya^lath  ^ cmi, 
INTERPOLAR,  i*.  a.  Interpoler, 
entremêler,  mêler  parmi.  Lat /n/rr- 
polare. 

IXTERPOLADO,  da  , part.  pa^. 
du  verbe  Ir.terp>lar,  Literpolé  , ec. 
Lat.  Jntrrp'Aat’ts ^ a,  tu». 

INTERPONER,  <*.  a.  Interpf>- 
fer , entremêler  par  ordre.  Lat.  /«- 
terfwiere. 

Interponer.  Interpufer,  ligni- 
fie aulli  Entremettre  l'autorité  de 
quelqu’un  pour  obtenir  ce  qu’on  de- 
m.amlc.  Lat.  Inierpantre. 

IsrERPONER,  fignifie  quelque- 
fois Remettre , renvoyer.  Lat  Re- 
mittere. 

Intfrponf.r  la  APEI.ACION. 
Intcrjctter  un  appel , appcllcr  d'une  | 
Sentence  rendue  par  un  Juge  infé-  I 
rieur  à un  fupérieur.  Lat.  ApptUa- 
tiouem  inlerp^mete, 

INTERPUESTO,  ta,  part.  paf. 
du  verbe  Juterpowi'.  interpofé,  ce. 
L.it.  /nterpofUus , a , um. 

INTERPOSfC’ION,  /./.  Interpo- 
fition  , méitiation  , ciitremifc.  Lat 
InUrpyiîio  , onU, 

INTERPÜSITA  perfofta.  Média- 
teur, tiers  qui  intervient  C'efl  une 
phrai'e  latine  qui  équivant  à Interlo- 
cuU>r.  Lat.  lutopoJUn  pr^ona, 
INTERPRKNDKR  , v.  «.  Terme 
pris  du  François.  Prendre  , s'empa- 
rer , fe  failir , fc  rendre  maître  de 
quelque  chofe.  Lat.  Oecuparc.  Cape- 

*^"'lNTERPRESSA  , / f.  Entrepri- 
le , en  termes  de  guerre , fc  dit  d’un 
deflein  qu’on  forme,  tics  Jirpofitions 
qu’on  fai;  pour  furprendre  & con- 
quérir une  place  , une  province , 
pour  enlever  un  quartier.  Lat  Jnu 
frotnfa  tifurp.'.iia  , vel  occttpafio. 

INTERPRETACION  , f.  f.  In- 
terprétation, explication,  traJudion, 
commentaire,  Inierpretath  y mis. 

IKPERPRETAR , v.  a.  Interpré- 
ter , expliquer  , faire  entendre  une 
choie  obîcure  , la  rendre  claire.  L. 
lutcrpretari. 

INTERPRETAS,  fe  prend  aufiî 
pour  Traduire  d’une  langue  eu  une 
autre.  Lat.  Interpretari. 

INTERPRETAS.  Interpréter  , fe 
dit  aulïi  pour  prendre  une  chofe 
dans  un  bon  on  dans  un  mauvais 
fens.  Lat.  lurrrpretari.  In  bonwn  vel 
smlusn  fenfum  acci^>ere, 

•INTERPRET ADO , da  , p.  />.  du 
verbe  iHHrfrstsw.  Interprété , éç  , 


traduit , îte.  Lat  IntirprettUiom  are#- 
plus.  Explic.itui,  In  iîiiui  IdiasMA 
duêiui  , O , um. 

INTERPRETANTE,  part.aH.dft 
verbe  Inter^etitr.  Qui  explique,  ou 
qui  donne  .a  entendre.  Lat  Interprf 
tunt, 

INTERPRETATH^O,  va,  aii. 
Ce  qui  fe  peut  interpréter.  Lat.  In^ 
terpTcti'Jirus , a , utn. 

INTERPRETE , / m.  Interprête , 
celui  qui  lait  entendre  les  fentimens, 
les  paroles  , les  écrits  des  autres  , 
qui  explique  le  fens  des  chofes.  L. 
interpi  ti  , «//. 

I.VTFRPRETE.  Interprète , fc  dit 
I en  Morale  de  ce  qui  fert  à Ihlre  cuo- 
I noitre  les  paillons  , les  fccrets  mou- 
j vemens  de  l'amc  , & dans  ce  fens 
' on  le  dit  d:$  yeux.  Lat  Index. 

INTERKEtîNü  ^ f.  nt.  Interrè- 
gne , lems  peniLint  lequel  un  Roy- 
aume cil  vacant , ou  fans  Chef.  L. 

iHtvnxput'n , ». 

INTERROGACION,  / /.  Inter- 
rogation , dcnumdc  de  quelque  cho- 
fe , dont  un  veut  être  infbrmi.  Ce 
mot  cft  peu  ufité  , ii  cc  n’eft  en  ftU 
le  de  Palais.  Lat  Lüen  of^atio , mis. 

Interrogacion.  Terme  Je 
Grammaire.  C'eft  un  point  qui  mar- 
que qu’ü  faut  prononcer  d’un  ton 
litpéricur,  & fe  figure  aiufi(?)  Lat 
/«/.*.T6*g4/»«»»;i  mta. 

1k TESROGACION.  Interrogation, 
eft  aiifii  une  figure  »lc  Rhétorique. 
C'eft  une  efpêce  d'apoRrophe  que  ce- 
lui qui  parie  fc  fait  à lui  - meme  oa 
aux  autres.  L.it.  I.staro^atîo. 

INTKRROGAR  , «.  le  même 

que  PreiiuUur. 

INTKRROG.ANTE,  part.  a£f.  du 
verbe  Inttn^nr.  Interrogeant , qui 
interroge.  Lat.  Interr.TgaKs. 

iNTECROGAvrx.  Interrogeant- 
Terme  de  Grammaire.  C’eft  une 
ponéluntion  qui  fert  à marquer  les 
endroits  où  l:\nteiir.parle  en  inter- 
rogeant , afin  que  le  tccleur  varie  Se 
cieve  alors  un  peu  la  voix.  Lat. 
Fimlfwn  itUeTrogatiûnis. 

INTERRüüATlVO  , *va  , ndj. 
m.  Sif /•  Interrogatif,  ive.  Terme 
qui  marque  une  intcrrogatioju  Lat. 
luÈerra^ans. 

INTERROGATORIO,/»*.  Ter- 
me de  Pratique.  Interrogatoire  ; Ac- 
te judiciaire  que  fait  un  Juge.  C’clk 
un  procès  verbal  contenant  les  de- 
mandes du  Juge , & les  réponfes  de 
la  partie.  Lat.  X^u>rjiie.  Jnttrragitwu, 
INTESSOGATORIO,  lA,  aJ.t.  m. 

/.  Qui  ap(^rticnt  à l'adion  d’in- 
terroger. Il  lignifie  quelquefois  la. 
même  chofe  que  Interrogative. 

INTERROJVIPER,  v.  a.  le  meme 
que  Inierrumpir,  Ce  mot  cft  peu  uiv« 
té. 

INTERRUMPIR,  Interrom- 
pre , fuipcndrc  , arrêter , empêcher 
le 
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\c  cours  d’nnc  chofe , couper  le  fit  , 
la  p^irolc.  Lit.  Jnferrutnpcre,  Inter~ 
ftlUve. 

INTERRüMPIDO  , da  , p.  f.  du 
rerbe  Ir.tarumpir.  Interrompu.  Lat. 
Ii:tfrruftut , « , um.  • 

INTERRUPCION,//.  Intcmi- 
ption,  (lifcontinuÿcion , cc^1àtion.  L. 
Jniirruptio  « tmis. 

INTERSFXCIOK  , / /.  Terme 
de  Géométrie.  Point  où  deux  lignes 
fc  coupent.  Lat.  Interjfciio , «fiis. 

INTERSTICIO,  f,  m.  Interftice. 
Terme  de  Droit , ^ui  fc  dit  des  in- 
tervalles de  tems  qui  font  réglés  ou 
m.irqucs  par  le»  Loix.  Lat. 
liant , iV. 

Intkbsticio,  fc  prend  foiivcnt 
pour  Intervalle  de  tems. 

INTERl’SURIO , f.  w.  Terme  Je 
Droit  , qui  fc  dit  des  intérêts  qu’on 
doit  à une  fetnme  pour  le  retardement 
du  payement  de  fa  dot.  On  dit  In. 

dota!.  Intérêt  dotal.  Lot.  Do- 
Hs  rftm-ilatet  /trnnf. 

INTERVALO  , /.  ni.  Intervalle. 
Efpate  entre  deux  extrémités  ou  d'un 
tems  à lUï  autre.  Lat.  Intervaiùifit  ^ i. 

Intervalo.  Intervalle  , fe  dit 
ounî  des  chnfcs  qui  I1C  font  pas  cou* 
tiriuécs  , qui  fc  font  à divcrics  repri- 
i'es.  I.at.  , i. 

Xjicido  interfàto  , fc  dit  des  bons 
intervalles  qu'ont  les  fous.  Lat.  In.  ! 
fania:  iiiterx'nUuni. 

INTERVENCIOX,//  Interven- 
tion , anifbnce,  confeil,  ou  concur- 
rence d'une  perfonne  dans  une  af- 
faire , ou  comme  témoin  , ou  tom- 
me partie  intérefTée.  Lat.  Intcrvm- 
tus  , às. 

In'TEBvenciov.  Intervention. 
Terme  »lc  Palais.  AêVtun  par  laquel- 
le on  fe  rend  partie  en  une  aféirc- 
Laî.  AJ  accrj/io, 

INTFRVKNèR  , v,  n.  Intervenir, 
entrer  en  une  affaire  , s’y  intérefler. 
L.it.  iKtcTvtnire. 

1kt( rven'IB.  Intervenir,  ügni- 
fie  aurti  Intercéder , fcr\  ir  de  média- 
teur. Lat.  Intcn*cmvc.  Tntcrcfda'C. 

ISTEEVENIR.  Intervenir,  fv  por- 
ter pour  témoin  , ou  pour  caution 
des  «étions  d'un  antre.  Lat.  Inltrd’ 
fr,  Irttrr^ftnirt. 

INTESTADO  , da  , adf.  m.  ^ f. 
ïntelht , qui  meurt  fans  faire  de  tet- 
tament.  Lat.  Intejlntus , o , imr 

INTESTINAL  , lune  term. 
Qui  appartient  aux  intelUas.  Lut 
Jntffii>:HS , a y um, 

INTESTfNO,  f.  tn.  IntefHn  ^ c’eft 
ce  que  U peuple  appelle  les  boyaux. 
Lat.  ItUjUaum , i. 

INTESTINO  , NA  , a;[f.  m.  ^ /. 
Intdlin  , inc  qui  cil  mtcricur,  qui 
eft  en  dedans.  Lat  Jntejtinus  , n » 

êtiu. 

INTIMA  % f.  f.  le  même  que  /»- 
Ceft  un  vieux  mot}  qui 


cft  encore  iifité  dans  l’Aragon. 

INTIMACION  , f.  f.  Intimation, 
figîùfication  ou  déclaration  qu'on  fait 
k quelqu'un  par  un  aéle  judiciaire. 
Lat.  Intiinatio  , tmis. 

INTIMA^NTE  , ed:-.  Intime- 
ment , d'tmc  manière , d'une  liaifon 
très  étroite.  Lat.  Intimé. 

INTIMAK,  V.  a.  Intimer,  décla- 
rer, énoncer,  fignifier.  Lat  Intuna- 
re.  Dintmtiarf. 

In  riMARSE,  r.  r.  S'infinner  dans 
l'amitié  , dans  les  bonnes  grâces  de 
queUiu'im.  Lat  In  /amiiiaritutem  ali- 
ctout  ft  in/înuere. 

INTIMADO,  DA  , paii.  pof,  du 
verbe  IiUimar.  Intimé , éc.  Lat  In~ 
tiniatus  y a y um. 

INTIMIDAD  , / /.  Amitié  inti- 
me , union  étroite.  Lat.  Âmidtia  ûu 
tinui. 

INTIMIDAR  , V.  a.  Intimider  , 
menacer  , faire  peur , épouvanter. 
Lat.  Terrortm  i«e«/erf. 

INTIMIDADO  , DA  , pui't.  pajf. 
du  verbe  luiinidnr.  Intimidé  , éc. 
Lat.  PertTrritus , a , ww. 

INT  LMO  , M A , adj.  m.  Sf  f.  In- 
térieur , cure  , interne.  Lat.  lnt%. 
mus  , a , wn.  • | 

Inti  MO.  Intime,  ami  particulier, 
& tlu  fiind  du  cœur.  Lat  Intimas. 

INTiTüI.AR  , V.  a.  Intituler  , 
mettre  im  titre  à un  livre  , à un 
I difcoiirs  , pour  enfeigner  de  quoi  U 
traite.  Lit.  Infcribcrir. 

IxTlTCtAB  , fignifie  aulli  Don- 
ner à une  chofe  un  nom  , on  un 
titre , qui  falTe  connuitre  fes  qualités 
& propriétés;  mettre  le  nom  de 
quelqu'un  à la  tête  d'un  ouvrage  , 
pour  l’autorifcr.  Lat,  Ad/cribftv. 

INTiTULADü,  DA  , part. 
du  verbe  IniituLir.  Incihüé , ce.  Lat. 
Infa  iphiS , a , uns.  I 

IN^riTULAT A , //I  Intitubition , I 
infeription  qui  feit  de  titre.  Lat  /«-' 
fa'ifitn.  Titulus.  ; 

INTOLERABLE  , «dr.  d'une  trrm. 
Intolérable , qui  ne  fe  peut  fouffrir , 
endurer,  tolérer.  Lat.  IntolcrahUh y e. 

INTONSÜ  , SA  , adj.  m.  ^ /. 
Chevelu,  ué,  qui  n'eft  point  tondu. 
C'ell  un  terme  poétique  qu’on  em- 
ployé rarement  en  ftile  férieux.  L-it. 
Intonj'us  , <r , wn. 

Intonso  , fignifie  anîTi , Icto- 
rant,  fot,  groCier,  ruflrc.  L. 
rus.  Inepitts.  Rufiieus. 

IN’TRANSITABLE  , edi.  d'une 
tmn.  InacceÜible  , impénétrable  , 
impraticable , par  où  on  ne  peut  paf- 
fer  , qu’on  ne  peut  trAverfer  , en 
parLint  des  chemins.  Lat.  Impervius , 

tf , um. 

INTRATABLE  , ci{f.  d'une  trrm. 
Dur  , rude  , qu'on  ne  peut  manier 
comme  on  veut , en  parlant  des  mé- 
taux. Lat  Intniehbiiis , e. 
Intaatable,  lAtraiubie  > h- 


ronchc  , fauvage  , avec  qui  on  ne 
peut  agir  , ni  converfer.  Lat.  Ir.trac» 
tahilis, 

Intratable.  Impraticable,  fc 
dit  des  chemins  rompus  par  les  eaux. 
Lat.  Intptrvius  , a , um. 

INTREPIDAMENTE,  fld<^  Har- 
diment , fans  crainte , avec  intrépi- 
dité. Lat.  Intrrpidi.  Inrpaviâé. 

INTREPIDEZ  , /,  /.  Intrépidité , 
hardieffe  , affurance  dans  le  péril- 
L.at.  fertituio.  Strenuiias. 

iNTREPloEZ  , fignifie  anfn  Té- 
mérité. Lat.  Auàacia  insprudms. 

INTREPIDO,  DA,  aJf.  m,  Ü f. 
Intrépide  , ferme  , hardi  , oui  ne 
craint  point  la  mort , qui  am’ontc 
les  périls.  I-at  Intrcpuius , a , um, 
Impaviduf  y a f ufn. 

INTREPIDO,  fignifie  aiiflî  Auda- 
cieux, téméraire.  Lat.  AuJax.  Tr<*- 

: 

! INTRINCABLE,  edj.  d'une  Urm. 
Mêlé  , embrouillé  , confus  , embar- 
raffé.  Lat.  Intricatus.  Impeditus , a , 

' um, 

INTRINCADAMENTE,  edv.  Con- 
fufément  , ambigument  , d’une  ma- 
nière ambiguë  , embarrnnee  , em- 
brouillée. Lat.  PerpUüA.  Cm/usi. 

INTRINCAR  , V.  a.  Mêler , em- 
brouiller, confondre.  Lat  Intricare. 
Perturbuvr. 

INTRIKCADO,  da  , part.  paf. 
du  Verbe  Intrmear.  Mêlé  , éc , em- 
brouillé , ce.  Lat /i?rrrVf(/w/ , Bytim. 

INTRINSECAMENTE , «dv.  le 
même  que  Interiornunte. 

Intrinsecamente  , en  termes 
de  Phüofuphic , fignifie  EnénetcUe- 
ment  , d'imc  manière  necefiaire  & 
cfTciitielle.  Lat  Intrinfech 

INTRINSECO,  CA,  aàj.sn. 
Intrinfé<pic , intérieur,  occulte.  Lat 
Itttrii^ecHS , a , um, 

INTRINSECO,  en  termes  de  Plù- 
lofophte  fignifie  EÎTenticl.  Lat  Z?- 
trv\Jçcus. 

INTRINSECO,  fignifie  au  figtirc. 
Taciturne  , caché  , diHimuié.  Lat 
Taçitumus,  httrit\fecHS. 

INTROnUCCION  , f.  f.  Intro- 
duction , aélion  d’Intrudiiire  , ou 
faire  cntiXT.  Lat  Intrcduah  , <mis, 

IntroducCION.  IntroducHun  , 
fignifie  aufli  Prép.aration , difpontioa 
antécédente  pour  l'Intelligence  d'une 
chofe  ; & dans  ce  fens  il  efi  pris 
pour  Préface  d’un  livre.  Lat  Intre* 
duciio.  ExordiuM.  Protrmium. 

Jn TRODUCCION  , fe  dit  aiifii  du 
commerce,  des  liaifons  qu'on  a avec 
quelqu'un.  Lat.  FamiUariUs.  Aditus 
fuciiis. 

Introduction,  fc  prend  quel- 
quefois pour  Stilc  , fiiqon  , ufage  , 
coutume.  Lat  Vjus  y ùs, 

IKTRODUCIDüR,  f.  nu  le  tnc. 
me  que  Intr^duiior  , quoique  moins 
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I XTRODUCIR , V.  a.  Introiîiiir? , 
mettre  une  chofe  Jans  une  autre.  L. 
Introductre.  Iniromiitcrr. 

iNTRODUCtK.  Introduire,  fe  dit 
figuremeut  pour  Mener  , conduire 
quelqu'un  , lut  faciliter  i'entrJe  en 
quelque  lieu.  Lat.  Intrudtictrt. 

iNrEODüCiR.  ImruJuifc,  fc  dit 
aulft  des  modes , des  ufages.  Lat. 
Jntroducerc. 

l.vrROPUClR  , fignifie  auffi  Mê- 
ler quelque  chofe  de  nouveau  dans 
b conTcrlation  , quelque  nouvel  ar- 
ticl'.'  dans  uuc  c.aufe,  ou  abrolument 
une  cliufc  parmi  d’autres.  L.  Inftrtrt. 

iNrRODVCiRSK,  V.  r.  S'introdui- 
re . s'infuiuer  , Te  mêler  dans  tme 
affaire.  Voyez  Entrtmeteyfe , ou  j>/f- 
tryje. 

In’TRODUCIRSE.  Terme  vie  Rhé- 
torique, ûgnifie  captiver  b bicnveil- 
bueg , l’attention  de  fes  auditeurs 
au  moyeu  d'uu  Ezonle.  Lat.  In  ae- 
âuntium  animum  intrvduci. 

IKTRODUCIDO,  da  , pan.  p,if. 
du  verbe  Introdücir.  Introduit,  ite.  L. 
Intrfiduliui.  In/muatui.  lnfe>  tui^  a,  tan. 

INTKODU'CTüR , (.  m.  lutrovluc- 
tciir  , qui  mène,  qui  comluit,  qui 
donne  b facilité  d'entrer  quelque 
part;  Il  figniHc  auffi,  celui  qui  in- 
troduit quelque  nouveauté.  Lat  /«- 
troduchr,  Auéi&r  , oris. 

lîsTROITO,  /.  m.  Entrée  , com- 
mencemeut  d'une  chofe;  & plus  corn- 
muncmcnt  Introït,  le  commencement 
de  b Meffe.  Lat  hitroitm , iu. 

INTRUSION  , / /.  Imrufiûii  , 
jouiffancc  d’un  Bénéfice  , ou  exerci- 
ce d'une  charge  bns  avoir  un  titre 
du  moins  coloré.  Lat.  Jntrijio. 

INTRUSO  , SA  , aâj.  tn.  f. 
Intrus , ufe , qui  s'eft  mis  en  poffef- 
fion  d'un  pofte,  & furtout  d'un  Bé- 
néfice , par  des  voyes  illégitimes  , 
&:  fins  aucun  droit  Lat  întrufus  , 
a , ton. 

INTUICION,/./.  Terme  de  Théo, 
logic.  Intuition  , connoiffancc  claire 
& artaine  de  quelque  chofe  , fur- 
tout  de  b Divinité.  C'eft  b même 
chofe  que  njlon  hc.ttijîca^  Villon  béa- 
tifique.  Lat  Intuitui.  Lüuitio.  Viji9 

EINTUITn  AMENTE,  adv.  Intui- 
tivement , d'une  inaiiiérc  intuitive. 
Lat.  Inttàtitd. 

IXTLITIVO  , VA  , adj.  fn.  ^ /. 
Intuitif  , ivc.  Terme  dogmatique  , 
qui  fc  dit  d'une  viGon  ou  comioif- 
lancc  claire  & certaine  de  quelque 
thofe.  Lat.  Intuitivut , a , wn. 

INULTO,  TA,  tidj.  tn.  Ter- 
me peu  ufité.  Impuni,  ie,  qui  n'cG 
point  vcjîgi.  Lat  IitiUtus,  «,  «w. 

I.^UNDACION,  /./.  Inondation  , 
déborA-inent  d’eaux.  Lat  InundiUiOt 
cuis, 

InL'VDACIon,  prh  vhns  un  feus 
figuré  analogique  , HgiiiGc  Abou- 


danee  cxceffivc  en  quelque  genre  que 
ce  foit,  Lat  Snpcrahund^inth , x. 

IN’UNI)ANCL\ , le  même  que 
Inintdaiiyt,  Ce  mot  dt  peu  ulité. 

INUNDAK  , c.  a.  Inonder  , fub- 
merger  , noyer  un  pays  , une  pro- 
vince par  im  débordement  d’eaux. 
Lat.  laHKdure. 

Inukdas.  Inonder,  fc  dit  figii- 
rément  des  peuples  , des  armées  , 
qui  fc  débordent  d’uu  paie  dans  un 
auti%*  P'jur  le  bccager.  Il  fc  dit  aul- 
fi  des  erreurs,  des  vices  éi:  de  heau- 
coup  d'autres  chofes.  Lat.  In-umpcrt. 
GraJ(sri. 

INUNDADO,  DA,  part.  du 
verbe  Immditr.  Inondé  , ec.  Lat. 
Inundafui  , <i  , ttm. 

IXURBAKIÜAD  , /./.  Grofliére- 
té  , impcditcffe,  incivilité , mal-hun- 
nêtetc.  Lat  iNurbanitiu.  kufficitns. 

INüKBANO,  NA,  adf,  w.  ^ f. 
Incivil , grofficr , mal  élevé.  L.  /«ar- 
hantis  , 41 , unu 

LNUSITADAMENTE  , edv.  D u- 
ne  manière  inuGtéc,  contre  l ufago, 
contre  les  règles.  Lat  Inujitati.  In- 
i'oliii. 

INUSITADO,  DA, 

Inuüté^éc,  qui  n'efi  point  en  ub- 
gc  , ou  qui  n’y  ell  plus.  Lat.  Inujl- 
Utus.  Jti/oliua , a , um, 

INÜTIL  , adj.  d'une /erm.  Imitilc, 
qui  ne  fert  ü rien.  Lat.  LmtrUf , r. 
i INUTILIDAD  , / /.  Inutilité  , 

?ualité  de  ce  qui  cR  inutile.  Lat. 
mitilitéit. 

\ INUTILIZAR  , V.  a.  Rendre  une 
I chofe  inutile.  Lat.  Jmuitesn  facere. 

INÜTILIZADÜ  , DA  , pari.  puf.  , 
du  verbe  InutUi7or.  Rendu  , né 
inutile.  Lat  InutiUs  fuiius  ^ a,  um. 

INUTILMENTE  , udv.  Inutile- 
ment , d'une  manière  Lmitilc.  Lat 
ImttiliUr.  i'ruflvà. 

INVADEABLE  , udj.  d'aire  icrm. 
Qii’on  ne  peut  guéer  , ou  paffer  à 
gué.  Lat.  / Wt;  iftvius  , a , um. 

INVADIR  , %\  a.  Envahir  , atta- 
quer , prendre  d'affaut , fc  jetter 
deffus , s'emparer  , G:  Êiifir , ravir , 
prcnilrc  de  force.  Lat  /nxmdcrc. 

INVAUIDO  , DA  , part.  puf.  du 
verbe  Invitdii-.  Envahi , ie.  Lat  In- 
Vifus^  <r,  uw. 

INVALIOACION  , / /.  Invalidi- 
té , nullité  d’un  acte,  d’un  contrat. 
Lat.  Int'alidutio , onis. 

INVALIDAMENTE,  adv.  Invalî- 
itcmcnt , fans  validité.  Lat  ImMii- 
d?.  Irriti. 

IN'VALIDAR  , r.  a.  Invalider  , 
rendre  nul,  invalide.,  faus  force.  L. 
Irritum  vtl  vtvsfUdum  yâcfiY. 

INV.ALID.ADü  , DA  , part.  paf. 
du  verbe  InvuÜdur.  Invalide  , vc  , 
vendu  mil  , rendue  nulle.  Lat  In- 
vaîidsu.  Irritus  fuHus , a,  uw. 

INVALIDO  , DA  , fldt.  fu.  ^ f 
Invalide,  en  tcciues  de  Fr.viique, 
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fe  dit  de  tout  afte  informe  , ou  nul  ,* 
qui  ne  peut  être  mis  a exécution  , 
ui  faire  fui  en  JulHce.  Lat.  Imsdi- 
dus.  irritus , a , um. 

iNVALloo.  Invalide,  fe  dit  com- 
mimérucnt  d'un  foldat  qui  n’cR  plus 
en  état  de  fervir.  Lat.  Invalidus. 

INV'ARIABLE , g.^.  d'une term.  In- 
variable, ferme,  réfolu , conftint  , 
immuable.  Lat.  ConfiMu.  ItKsnut.iin* 
lis , e. 

INVARl ARr.EMENTE  , odv.  In- 

v. ariablenient  , d'une  mauicre  con- 
Ibinte  & invan.il)lc.  Lat  Conjhnttr. 
IsnwutalnUttr. 

INVAlUACrON,  /. /.  InvarbbiU. 
té,  fermeté,  IhMlité,  immutabilité. 
Lat.  Stabiltias.  Iirfnutubiiitjs. 

INVARIADAMENTE,  adv.  Sans 
variation  , eoufhumnent , immuable- 
ment- Lat.  CmJtaiUcT. 

IKVARIADO,  DA  , adj.sn.  f. 
Qui  n'a  point  changé , ni  varié  ; 
confiant , ante , perpétuel , Uc.  bit 
A’iwf  z’tiriatus , <i , um, 

I INVASION , f.  f.  InvaGon , aclion 
par  laquelle  on  envahit , on  s'empa- 
re de  u»rcc  d'une  place , d'uuc  provin- 

w.  Lat.  Inva/io , mis. 

Inv.asion.  Les  Médecins  appel- 
lent aiiiG  le  commencement  d'un  .ac- 
cès de  fièvre.  Lat  Accefus.  Ittvajic. 
Parox^fintis. 

INV.ISÜR,  f.  ta.  Ufurpatcur,  qui 
s'empare  à main  armée  & par  force, 
d'un  pais,  ou  d’autre  chofe.  Lat/o- 
fu/oy  , arts. 

INVECTIVA,//.  InvecUve,  em- 
portement de  paroles , par  lequel  en 
blâme  , on  décrie  quelque  perfonne, 
ou  quelque  choie.  Lat /«tYr/ifn , x. 

INVENCIBLE,  adj.  d'une  term. 
Invincible , qui  ne  peut  être  vaincu , 
ni  domlé.  Lat.  JnvutrihiUs , e. 

INVENCiBLEMLNTK  , adv.  In- 
vinciblement , d’unc^auiére  invin- 
cible. Lat.  InvinribiH.^er, 

Lo  pruchu  invtncihinnniit.  11  le 
prouve  invinciblement. 

INVENC’ION  , f.  f.  Invention  , 
fubtilité  d’cfprit  à invaitcr.  Lat. 
vmf/v , mis. 

Invkncion.  Invention  , fe  dit 
quelquefois  de  la  chofe  mime  inven- 
tée. Lat.  ÏHventum , i. 

Invencion.  Invention  , Ggnifie 
auffi  Découverte  d’une  chofe  cachée. 
Lat  Inventio. 

Ia  Itnmtàon  de  la  Cruz.  L’înven- 
tioii  de  b Croix  , Fête  que  l Eglife 
célèbre  en  mémoire  du  recouvrement 
de  la  Croix  du  Sauveur. 

Invencion.  Invention , fe  dit 
fouvene  pour  Fiélion  , menfonge  , 
impoffiirc.  Lit.  Vnmmeutton , /. 

Invencion.  Invention  , partie  ^ 
de  r.\rt  Oratoire  , qui  l•nfc}gnc  à 
mettre  par  ordre  les  matières  qui 
doivent  entrer  dans  la  compofition 
d'ua  dü'cuurs.  Lat.  Jttventia. 

îlactr 
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IJactr  inrtticiones.  Minauder,  «voir 
ite  certains  geftes  & façons  affidées 
pour  plaire.  Lat.  GejHcuhri, 

INVENClOXKRO  , R.a  , aij.  m. 
^ /.  Inventeur,  tric.\  qui  trouve  le 
premier  quelque  chofe.  L.  /«rw.'w  , 
9rit , im^cvtrix , cit. 

ÎNVENCIONERO.  Enchanteur  , 
cnjolcar , trompeur.  Lat.  SeàHci7i\ 

Invencionero.  MinnmUcr,  gri- 
tnaeicr , gcfficiilatcur  , qui  f^iit  des 
tigitres  , des  polhires , des  geffes  , 
des  carefles  hors  de  propos.  Lat. 
BUnditor  riÀictùus, 

INVtXDIBLE,  aâj.Aa  itux 
TCi.  Qui  n‘cft  pas  de  vente,  qui  ne 
fe  peut  vendre.  hM.  Invendikilii,  c, 

INVENTAR,  r.  a.  Inventer,  pro- 
duire par  la  force  de  fou  cTprità;:  de 
fou  iinagitiation  , trouver , imaginer 
quelque  nouvelle  choie.  Lat.  Inventa 
rr.  Excog,iiin’t^ 

Inventar.  Inventer,  ngniiteaufli 
faire  une  iimplc  fîilion,  raifonner 
fans  fondctnciit.  Lat.^  Fin^frt.  Ex- 
ctfilart. 

IWENTADO,  OA,  part.  du 
verbe  Inx'cntitr,  Inventé , ép.  tait,  /jî- 
Vtntiis.  ExfS'fiitiXtHU  FiefuSt  a,  uiH. 

INVESTAKIAR,  r.  «.  Invento- 
rier, mettre  eu  inventaire.  Lat.  AV- 
coOlrr, 

INVENTARLADO,  da  , part. 
du  verbe  hnvutariar.  Inventorie,  ée. 
ï.at.  Jiccni^Uus  t a, 

INVENTARIO , pt.  Inventaire, 
defeription , état  & dénombrement 
qui  11  fait  par  écrit  des  meubles  & 
papiers  qui  (ont  dans  uik'  maiibn.  L. 
InvcHtariiOii  , ti.  Rtcognitic,  Rcccn- 
Jto^  cnis. 

Inventario.  Inventaire,  fe 
preml  au(ü  pour  l’écrit  qui  contient 
ce  ilcnombrcmcnt.  Lat.  hivmtsiium. 

Inventario:  On  appelle  encore 
ainfi  Vétat  que  les  Chevaliers  des 
Ordres  miliaires  donnent  tous  les 
ans  de  leurs  biens  ^ pour  accomplir 
le  voen  de  pauvreté  qu'iU  ont  lait 
Lat  Kertnn  indtx  , rtcttifia. 

LNTENTIA'Ü,  va,  f. 

Inventif,  ivc,  qui  a du  génie  pour 
inventer.  Lat.  Exrogitondo  pruutptusy 

U y w/t. 

Inventi VA , ftéji.  fc  prend  pour 
Génie,  efprit,  Ulcnt  propre  à inven- 
ter. Lat.  //Jgenirm»,  ii. 

INVENTO  , yi  w.  Invention , 
découverte  d'une  chofe  nouvelle.  Lat. 
Invcvtum. 

INVEKTOR,  / w.  Inventeur,  ce- 
lui qui  trouve  le  premier  quelque 
chofe.  Lat.  hroentor.  Au^ioty  o\iu 

Inventoi.  Inventeur,  fcditauni 
de  celui  qui  introduit  un  uiàge,  une 
mode  nouvelle.  Lat.  Itn^mtor. 

Inventok.  Inventeur,  qui  in- 
vente des  chofes  qui  n’ont  .lucun  fon- 
dvmcut,  qui  avanc'c  des  n€iJWi!;es, 
Tfm,  IL 
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des  fixions.  Lat.  **Fi3or,  Exc<ypî- 
tator. 

INVERECUNT50  , da,  ad;. 

/.  Impudent,  ente,  effronté,  éc , 
qui  n’a  point  de  lionte.  Lat.  7nt*r- 
rccwtdm  , a , um. 

INVERISiAlIL , ady.  rf'fmf  <m«. 
Qui  n*a  pas  la  moindre  apparence  de 
vérité , qui  n'eff  pas  vraiicmblable. 
Lat.  ImfCi'iiifniiis , e. 

INVERISIMILITUD,  /. /.  Defaut 
de  vraifcmblauce.  Lat  /iK-erj/ÙH*/;- 
tu.lo  , r;nV. 

INVERXADA, /./,  Tmitlctcms 
que  Ihyvcr  dure.  Lat.  Tempui  hye- 
utaU. 

IXVERNADERO,/  m.  Lieu  dc- 
flice  pour  y palTer  l’hyvcr  ; quartier 
d’hvscr.  I.at  Hyhmta  y orunu 

iS’VERXAR  , V.  »,  Hyvemer,  paf- 
fer  l'hyvcr  dans  lui  endroit.  Lat 
Ilyc^nart. 

‘INVERXIZO,  7A,  aij.  m.  ^ f. 
Qui  appartient  à l’hyvcr,  quieffd’hy- 
ver , d u&se  en  Uyver.  Lat  llybtrnui. 

l^VEROSI.^UL,  Im'oifi- 

mil 

IXVERSIOK, /./.  Liverfion,  ren- 
verilmeut,  changement  des  chofes. 
Lat  Ini‘fr/ÎD  y w//. 

INVERTIR,  f.  a.  Tourner  à l’en- 
vers, OH  à rebours,  renverfer  , cEan- 
ger,  pervertir.  Lat  Im'crtet^e. 

Invertir  , en  termes  de  Mathé- 
matiques, c’eft  reuverfer  les  termes 
d'une  proi'ofition , en  mettant  les  an- 
teeédeus  à la  place  des  conféquens  , 
& au  contraire. 

INVERTIDO,  ou  Inverso,  sa, 
fart.  p.tjf.  du  verbe  Ltvrrtir.  Ren- 
verfé,  éc,  ch.ingé,  ée , tranfpofé,  éc. 
Lat.  Iwtrfus , a , »;». 

IKVESriDURA,  /./  le  même 
que  Enve/Hiffrtt. 

INVESTIGABLE,  aAJ,  d'une  term. 
Qui  eft  au-derôis  de  toute  reclicrchc, 
iiifcruablc,  impénétrable , caché.  L. 

, e. 

INVESTIGAUON  , /,  f.  Recher- 
che, pcrquiiitiou,  foin  qu'on  prend  de 
chercher , de  trouver  quelque  chofe. 
Lat.  fiivefiisattJ. 

INVESTIG.ADOR,  yt  w.  Pcrqiii- 
ûtciir , qui  cherche , qui  s’informe 
avec  foin.  L3t*\ /rtvejfigator y ris. 

INl’ESTIGAR,  V.  a.  Rechercher, 
e.va miner,  s’enquérir,  s’informer.  L. 
Iiivcjlii^ayc. 

INV^ESTIG.ADO,  DA,  part.  paf. 
du  verbe  ImejU^ar.  Recherché , éc  , 
examiné , éc.  Lat  Im-ejijgatus  , a , 
um. 

INVESTIGIATIVA,  /.  f.  La  fa- 
culté de  rcchcicher,  d'examiner.  Ce 
mot  a vieilli.  Lat  InvejK'gandi  /a- 
cuUas. 

lli^'ESTIR,  e.  a.  le  même  que 
Envefliry  dans  le  fcQS  de  donuif  l'in- 
vclhture. 
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INVESTIDO,  DA,  part,  pa^,  du 
verbe  InvejUr.  Le  meme  que  En- 
‘t’tjfiia. 

INVETERADAMElfTE  , aiv^ 
D’une  manière  invétérée  , de  long- 
tems.  Lat.  Tnveterùii.  Continuo. 

INVETER.ARSE , <•,  r.  s’invétérer, 
vieillir,  devenir  vieux,  s'enraciner. 
Lut.  Invetertni.  Feter^/erre. 

INVETERADO,  da  , part.  paf. 
du  verbe  Invettrurfe.  Invétéré , éc. 
Lat.  Jniiteratm , a , w;«. 

INVIAR,  V.  a.  le  même  que  En- 
tiar.  Ce  dernier  eft  plus  uftté. 

IWICTISSmO,  MA,  odj.  m.  ^ 
f.  fufçrt.  Très  invincible.  Lit  Invi- 
cîijjlmus  y U , wn, 

INVICTO,  TA , aij.  m.  ef  f.  In- 
vincible, qui  ne  peut  être  vaincu, 
toujours  victorieux.  Lat.  Inviclus , 
A , um. 

INVÏDIA  y f.  /.  It  même  que  En- 
svilio. 

INV’IDIAR,  V.  a.  le  même  que 

£»t'?diiir. 

INVIDIOSO  , SA  , adj.  m.  ^/.  le 
meme  que  Envidiofo, 

INVIERNO,  /.  m.  Hyver , une 
des  quatre  faifons  de  l'année , 
celle  qui  eft  h plus  froide.  Lat 
Jïytmsy  etnit. 

Refr.  La  mugrr  deî  %nnaJera  , bue» 
ataho  y mal  hwkmo.  Ce  proverbe  fi- 
gnific  que  le  bien  ou  le  mal-ctrc  d’u- 
ne Femme  dépendent  du  plus  ou  du 
moins  de  travail  du  mari. 

INVIGILAR,  V.  a.  Donner  tous 
fes  foins  & fon  attention  à une  cho- 
fc,  s’y  appliquer  au  point  d'en  per- 
dre le  fommeil.  Lat.  InvigUare. 

INVINCIBLE.  Voyez  InvenàhU. 

INVIOLABLE  , adj.  ttrm. 

Inviolable , qui  ne  doit  point  être 
violé.  Lat.  IftvhlahiUs . r. 

ISTIOLABLEMENTE,  aiv.  la- 
violablcmcnt  Lat  EnHoùui.  ReUgksè, 
Cenjlanter. 

INVIüLADO,  DA  , ùdj.  M.  Lff  f. 
Entier,  ère  , fans  tache  ni  corruption. 
Lat.  Im/ioLttiu  y a , wn, 

INVIRTUD,  f.  /.  Tenue  hors 
d'ufage , mmique  de  vertu , ou  adlion 
contraire  à la  vertu,  vice.  Lat  11- 

tiu7n , If. 

INVIRTUOSO  . SA  , adj.  t».  ^ /. 
Qui  n’a  point  de  vertu , ou  qui  eft 
(ippoCé  à la  vertu.  Lat  Virtutu  ex- 
pert. 

INVISIBILIDAD,  /.  /.  Invinbili- 
tc,  qu.alité  qui  rend  les  chufes  invU 
(iblcs.  Lat  Invi/iHUtiU  , atit, 

INVISIBLE,  ad;.  fTtme  term.  Invi- 
ftble , qu’on  ne  peut  voir.  Lat  In- 
viJîhUisy  e. 

En  rm  invijîhle , udv.  Dans  un  in- 
(hnt,  en  on  clin  d'ail.  Lat  Jliico, 
Stûtim.  Une  ten>pi,ris  furlto, 

Siffnbras  iftvjjibles.  Sorte  de  diver- 
tifleinent  Efpagnol , qui  confiftc  à ten- 
dre un  grand  rideau  de  toile  ou  de  pa- 
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picr  Jans  une  fatlc , derrière  lequel 
on  pbce  dois  lumicres  à terre  à une 
ccruine  ililhnce.  I^s  danfeurs  fc 
piiceut  dcrricrc  encre  les  lumières 
& le  riile^uj  « & fynt  difFèrentes 
finseries  & poilures  qui  Ce  peignent 
fur  l;i  toile  , & qui  ilivcrtiricnt  fort 
les  fpcd.îtcur*.  Ils  fautent  auflî-tôt 
derrière  les  lumières , &:  les  ombres 
(UrpuruinTcnt  » c’eft  ce  qui  a foit  don- 
ner le  nom  à'omhres  à ce 

divertiOement. 

IN’VISIBLKMENTE  , «dr.  Invi- 
fiblemcnt , d'une  manière  iaviftbie. 
Lat.  Im>i,îbiUter. 

IKVitATORIO , /.  w.  Invitntoi- 
Tc.  Terme  d’Eglife.  C’cil  le  Pfaume 
Vt'fùte  exuitemus , qu’on  dit  au  com- 
mencement de  Matines  pour  inviter 
le  peuple  à louer  Dieu.  Lat.  Itn’i- 
tiitorium , ii, 

INVOCACION,  f,  f.  Invocation, 
action  d'iuvoqiicr.  Lat.  Invo^atio , 
onis. 

INVOCAR,  V.  a.  Invoquer,  fup- 
plier,  implorer,  réclamer  l'aide  d’u- 
ne puHTance  fupéricure.  Lat.  Jin'o^ 
carr. 

IKVOCADO,  DA,  pi]f.  du 
Tcrbe  Itnvcitr.  Invoque , éc.  Lat 
Im^ocaius , a , utn. 

INVOt'ATORIÜ,  IA,  cdj. 
f.  Ce  qui  fert,  ou  oui  cft  difpofé 
à invoqiTcr.  On  appelle  fouveut  ain- 
fî  l’invocntion  même.  Lat  Dtfretaio~ 
rim  , a , um. 

I\TOLÜNTARL\MEXTE,  odt'. 
Involontairement , par  force , & fans 
la  participation  c la  volonté.  Lat. 

htVQl'tntitrii.  Con^i. 

INVOLUNTARIEDAD,/./.  L’ac- 
tion mémo  de  faire  les  clwfcs  contre 
nbtre  volonté,  & malgré  nous.  Lat 
L'ojcha^  9niî. 

LSTOLUlfrARIO,  IA,nd/.  w. 
Jÿ/.  Involontaire,  qui  fe  fait  con- 
tre l.a  volonté , malgré  foi.  Lat  /»»- 
^vhntariuSf  a,  «•'«. 

Involuntarios.  Involontaires. 
Les  MoraUftes  appellent  ainü  les 
mouvemens  naturels  qui  fe  font  in- 
dépendamment de  notre  volonté.  Lat 
litv.ylkutartHf. 

INVULNERABLE,  iPwe  ttrm. 
Invulncnble , qui  ne  peut  être  bleilc. 
Lat.  ImndncrabùJs  , f. 

INXERIR,  V,  a.  le  même  que 
Enxirir. 

Itixtrîr  oi-hfUs  6 fianùti , le  même 
que  Rtxrrlar. 

iNXtRiasE.  S’ingérer,  s’entre- 
mettre dans  une  aRHire.  Lat.  hnnûf- 
tfre  ft. 

JNXERIDO,  DA,  fùrt.faf  dit 
verbe  Inxrrir.  Entremis , mife.  Lat 
lefertus  « a , 

l.VXKRTAR,  V.  a.  le  même  que 

E>ixtrt.tr, 

IKXLRTO,  TA,  parr.  du 

verbv  Inxat*o-  : k m.m;  que  l^rrr/v. 


INYECCION,/./  Injcftion;  c’eft 
un  mot  u&té  dans  h Médecine  Si 
dans  U Cbymie  ÿ aélion  par  laquelle 
on  bit  entrer  quelque  liqueur  dans 
un  corps  à l’aille  de  quelque  inllru- 
ment  Lat  Jnjeéiio,  tnr, 

I P 

IPSO  FACTO , aAt’.  Sur  le  champ, 
à l'inibint  (TcR  un  mut  purcmeiie 
Latin  , mais  fort  ufité  en  C'aftiUaii. 
Lat.  Ipfo  faiio. 

IPSO  JURE,  ads».  De  droit,  fans 
qu’il  foit  befoin  d'une  nouvelle  dé- 
claration. C'dt  un  mot  Latin,  mais 
fort  ulité.  Lat  Ipfo  jure. 

1 R 

IR,  V.  «.  Aller,  fe  tranfportcr 
d'un  lieu  à un  autre,  foit  par  Ton 
propre  mouvement,  foit  par  le  fc- 
cours  d'une  voiture.  Il  lignifie  fou- 
vent  la  meme  chofe  que  A»dur.  Lat 
Ire.  Procfdti'e. 

Ia,  Ce  prend  fouvent  pour  Etre. 
Lat.  Ejfe.  Exijiere. 

J&  , fe  dit  fouvent  pour  Afojlar. 
Gager  , parier.  Lit  Sfictt/tiwe  cer- 
iare. 

Ex.  Emt  dm  tMhtuj  à que  es  cier~ 
to  tflo.  Je  gage  cent  piftolcs  que  ce- 
la cR  vrai. 

1e,  lignifie  aiifll  ConfiRer , dépen- 
dre. Lat.  Penierc.  Sture. 

Ex.  Em  tjfo  i*a  O le  t'a  U tnâa  3 la 
hmra.  Sa  vie  & fon  honneur  dépen- 
dent de  cela. 

I 11,  fignific  encorc  Importer,  ou 
, intércircr.  Lat  InUreJfe.  Rrferre, 

, Ex.  Va  rnttebo  tn  ejjfo.  Cela  im- 
porte bciiucoup. 

Is,  fe  prend  aufll  pour  Sc  difHn- 
guer , être  different  Lat. 

I Dijhxre. 

Ex.  Lo  que  va  âd  citlo  à lu  tierret , 

' è h que  va  de  utTra  è Hunco.  Il  y 
a autant  de  différence  que  du  Ciel 
à la  terre,  ou  du  blanc  au  noir. 

Ix  , fignifie  encore  Conduire,  me- 
ner, aboutir  à un  endroit  Lat.  />»• 
cere. 

Ex.  fjfê  comino  x*a  d tal  parte. 
Ce  chemin  va  , ou  conduit  à tel 
endroit 

Ix  , fignific  aiiffi  Se  deffincr,  fe 
dévouer  a quelque  chofe.  Lat  Auu- 
pltdi.  Dr/linari. 

Ex.  /r  par  hi  Iglejia.  Se  ileftincr 
h l’ctit  EcclciîafHquc. 

Ix.  Aller,  en  termes  de  jeu,  foi- 
re jouer.  Lat.  LuXum  jubere. 

1r,  joint  avec  le  gérondif  d'un 
autre  verbe , tient  lieu  de  verb®  au- 
xiliaire , qui  marque  l’aétioa  de  ce 
même  verbe  ; & on  s’en  fort  pour 
marquer  l’execution  aéhicllc  de  ce 
que  le  verbe  fignifie.  Etant  joint 
avec  le  participe  palüf  des  verbes 
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aÔift,  il  marque  1a  pafljon:  com- 
me ir  venduio , être  vendu  ; & avec 
exlui  des  pafllfo  ou  des  réciproques , 
il  marque  l’aélioni  comme  ir  ateni* 
do  , être  fiiivi. 

Ir,  étant  joint  avec  un  nom  ad- 
jeélif,  marque  la  focon  d’aller,  com- 
me ir  fiiiaiiTtf  , aller  à cheval 

Ix  , joint  avec  la  prépofition  d , 
& le  tems  d’un  autre  verbe  , mar- 
que pour  l’ordinaire  h fin  qu’on  fc 
propofe,  & qui  cft  relative  à la  fu 
gnification  du  verbe  auquel  il  cft 
joint  : ir  d oir  Mija  , aller  pour 
entendre  la  Meffe.  On  l’cmpIoye  auf- 
fi  fouvent  liins  vtfrbc  avec  le  nom 
feul  dans  le  même  fens  : Comme , ir 
à Jllijju  , aller  à U Mi-flc. 

Ir,  précédé  de  l'article  a/,  R:  Je 
la  prépofition  h , avec  le  tems  d'un 
autre  verbe  , marque  l’aélc  même 
d’exécuter  laétion  du  verbe  auquel 
il  eft  joint 

Ex.  Si  CW  à comprar  algo , f ai  ir 
à pag^str  KO  hallarcs  la  bo{fa  Si  tU 
vas  acheter  quelque  chofe  , & fi 
lorfquc  tu  voudras  payer,  tu  ne  trou- 
ves plus  la  bunrfc  &c. 

Ix , joint  avec  la  prépofitiun  cam 
& avec  un  nom  , fignifie  dans  un 
fens  moral  , employer , ou  fentir 
dans  ce  qu'on  dit  ou  qu'un  fait,  ce 
que  le  nom  fignifie  : comme  ir  corn 
tieata , con  mùdo , con  cuidado. 

Ir  , joint  avec  la  prépofition  ccw- 
h‘a , lignine  Pourfuivre  quelqu'un  , 
ou  agir  autrement  que  ce  que  le 
nom  auquel  il  cft  joint  fignifie. 

Ex.  Ir  contra  ta  cotriettie , 3 fo^^- 
tra  la  opinion  de  alf^uno.  S'oppofer 
au  torrent , ou  au  fo-ndment  de  quefo 
qii’tm. 

Ix,  avec  /ttrra  de,  marque  l’ac- 
tion contraire  du  verbe  ou  du  nom 
auquel  il  eft  joint 

IxsE,  V.  r.  S'en  aller  , fc  reti- 
rer. Lat.  Abire. 

Irse.  S’en  aller,  mourir,  ou  être 
fur  le  point  de  mourir.  Lat.  /Iw- 
mio«  agere.  Agouitare. 

Irse.  S'en  aller,  fignifie  anffi  , 

, Scclupcr  , s'écuulcr  , en  parlant 
I d'une  liqueur,  & même  du  vaincan 
I qui  b contient  Lat  Ei/iime.  lh/> 
Jiuere. 

I IxSE,  fignifie  auffi  ClifTer,  cou- 
ler , s'écarter  involunttircmcnt  du 
lieu  où  une  chofe  doit  être , en 
luigmnt  de  la  ligne  de  dircc^on. 
Lat  Elahi. 

Ex.  Irfe  lof  pies  : GlilTcr.  Irfe  U 
ptrred  : MoLiecr  ruine. 

Irse. S'en  aller,  s’évaporer,  s’ex- 
luler.  Lat  £vo«fyirrf. 

Irse.  Se  pourrir,  fc  gâter,  fe 
corrompre,  s’aigrir,  Lat  At.e/cert, 
Putrejetre. 

Irse.  Se  rompre  , fc  déchirer, 
s'ufer  infonfiblcmcut  L DiLshi.  Di^ 
lacerari,  Sen^cm» 

JlS£» 
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ÎISF , en  tenne  ruigaire  , figni- 
fie , Lâcher  des  venls , ou  fes  cx- 
crémens  fans  le  fentir.  Lat.  Piierr, 
Ah".€fii  non  ttnere.  i 

Ir  addunte.  Aller  en  arant  , ne  I 
point  s’arrêter  , ponrluivrc  fon  dif-  j 
cours , une  afthirc , ilic.  Lat.  Pra/e-  j 
qui.  Pcrtatdfre.  i 

Jr  è hf  ttk'tntctj.  Suivre  quelqu’un  | 
de  près,  le  ferrer,  le  mettre  dans 
un  tel  état  qu’il  ne  Cache  plus  que  ' 
dire  ni  que  mire,  le  talonner.  Lat.  | 
Injhre,  Urètre.  \ 

U al  molntio.  S’entendre  avec  quel-  ; 
qu’un  pour  faire  perdre  celui  con-  ! 
tre  qui  l'on  ioflê.  Lat  Aliquem  tx 
facio  drernavinirt. 

If  con  aî^wio.  Aller  avec  quel-  ; 

Î[u'im , pour  dire , être  du  iuén\c 
cnrimciu  que  lui , prendre  Ton  par- 
ti. Lat.  Cum  oliqua  comïtidre.  \ 

Ir  Ujoit  d mm  kjos  ^ lij;nifie  au 
figuré , Etre  fort  éloigné  de  ce  qu'on 
dit  , de  ce  qu'on  ^lit , ou  de  ce 
qu'on  veut  faire  entendre.  Lat.  Aber- 
rare. 

Ir  wa/,  « ir  bien.  Aller  mil  ou 
bien  , être  en  bon  on  en  mauvais 
état,  en  p.arhnt  d’une  affaire.  Il  fc 
dit  auffi  de  la  fantc.  Lat.  Ueni  vH 
maU  je  bfàtere. 

Ir  por  jufiieia.  Intenter  un  procès 
k quelqu’un  , reconrir  à la  Jullice. 
Lat.  Jure  ptr/cqui. 

Jrfe  à Àsitoi.  Voyez  C1*itos. 

Irfe  al  Vitlo,  S'cnY(jlcr  au  Ciel , 
mourir.  I*at.  Afij^rœe  tn  c*lurn. 

Irfe  con  Dios.  S'en  aller  lorfqn’on 
*‘y  attend  le  moins,  & proprement 
s'enfuir.  Lat.  Abirt. 

Irfe  de  cefas , en  terme  badin , 
Peter.  Lat.  Crcpittmt  edere. 

Irfe  de  Ut  mano.  S'échaper  des 
mains.  \jM.  E tntmibus  rlibi, 

Irfe  de  la  mano  , au  figuré , Ne 
pas  réuflîr  comme  on  l'crpêroit.  Lat 
Elahi  i manibtu. 

Irje  de  la  memoria.  S'échaper  de  la 
mémoire.  I.at.  Excidere  i mmmrh. 

Irfe  de  las  ffitrfar.  S’en  aller  de  fo« 
cartes,  pour  dire,  les  écarter,  s’en 
défaire  en  les  jouant.  Lat  Ctsrr.i; 
ahjictre» 

Irfe  la  caheza.  Avoir  des  étourdif- 
femens , des  vertiges.  Lat  Turba>i 
jetfitm  rr/  ratianem. 

Irfe  d uno  la  boca , è frfe  de  boca. 
S'échaper  en  paroles,  ^rlcr  iiifo. 
Icmmcnt  , indiferéteaent  Lat  Li- 
hcriùs  loqui. 

Irfe  los  ojof,  Dcfircr  imc  chofe 
avec  ardeur  , avoir  les  yeux  fur 
clic.  Lat  Uîuis  oculis  intutri.  Anxii 
utnbJre. 

Irfe  por  ei  wunJo  odHante  , è p^ 
ejoi  mundos.  Quitter  , abandonner  le 
-monde , fc  retirer.  Lat  In  c^condi- 
tu:n  ybgrre,  abire. 

Irfe  por  pies.  Gagner  aux  pieds , 
s'enhür.  Lit  Dure  fe  in  pedeC* 
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f Irf:  ptrr  fu  pie  à Ht  pHa.  Se  F.drc  ' 
j batîfcr  quand  on  cfl  déjà  grand , ou 
I adulte.  Lat.  Jpfummtt  buptijitfium 
\ adiré. 

\ Irfe  trat  è aîguno  , outre  le 
I fens  propre,  qui  cfl,  Sui\Tc  queU 
, qu’un,  lignifie,  Dcfircr  une  chofe  ar- 
, demment , s’entêter  de  quelqu’un , 
ou  de  là  fùqon  de  penfer.  Lat  Aii^ 

I quo  vaUi  ajjici  tvi  moveri. 

Jr  fobre  ulgum  iytfa.  Etre  au  fait 
d'une  chufe  «le  longue  main.  Lat 
I De  aliqui  re  faits  Jibi  jam  anteà  cen- 
\ Hare. 

j Ir  y venir.  Aller  & venir,  fe  paf- 
fer,  en  parlant  du  tems  & des  rho- 
I £es  d’ici-has.  Lat  Vaiere  ^ rr  erti. 

Ir  y r'fwir,  fignific  dans  un  feus 
analogique  & moral , PafTcr  pliificurs 
Fois  une  chofe  dans  fon  imagination. 
Lat.  Rrprtci’c.  Incnlcare. 

Commercer,  trafiquer, 

voyager. 

Ni  va , ni  vicne.  Il  ne  fait  â quoi 
fc  refondre , il  en  reffe  là.  Lat.  //*c- 
Jàaf.  Harei. 

flultsx  «>ii  , d quien  va  alla  * Qui 
eft  Ù ? Qui  va  l.i  ? Lat.  Quis  efl  > 

Sin  ifk  ni  venirle.  Sans  que  cela 
lui  importe.  Lat  fljiin  mbiiyibi Jit  t 
vet  referai. 

Soit,  fort  bien,  j’yconfcns. 
Lat.  Agedum.  fiat. 

l’aya  ufied  con  Dios.  Adieu.  Dieu 
vous  accompagne.  Lat  yole.  Prr^c 
Dci  comxtante. 

Ei  wfiUlo  U bien , le  va  mal. 
L’hahit  lui  fied  bien  , lui  fted  mal. 

Ir  por  ttkvtua  cofa.  Aller  quérir 
quelque  cliofc. 

Uefr.  JrfnH'O  t'fi  de  Pedro  ù Pedro. 
Il  y a beaucoup  de  dififércnce  entre 
homme  & homme. 

Rcfr.  Por  d'mie  fiieres  bat  eemo 
vitres.  U faut  C’  conformer  aux  cou- 
tumes & aux  ulkges  du  pays  où  Von 
cft. 

IRA , / f.  Ire , l’un  des  fept  pé- 
chés capit.iux.  Colère,  mouvement 
de  l'ame  qui  ta  porte  à nuire  à fim 
prochain,  ou  à fc  venger  de  lui. 
Lat  />'a,  a. 

Ira,  fe  prend  pour  ce  mouve- 
ment de  colère  qui  nous  porte  à nui- 
re à notre  ennemi,  & à nom  ven- 
ger «le  lui.  Lit.  Ira.  Irafcentia. 

Ira  , fe  prend  auHi  pour  Indigna- 
tion • dépit,  courroux.  Lat  Ira.  hi- 
digittiilo. 

Ira  , fe  dit  auffi  du  châtiment 
dont  on  menace , ou  qu’on  exerce 
fur  celui  qui  noua  a offênfé.  Lat. 
Ira. 

Ira  , fe  dit  auffi  figurément  des 
Vhofes  inanimées , par  csemplc , des 
cicmens.  Lat  Ira.  furor. 

Ira  de  Dios.  ExpreQion  qui  mar- 
que U fitrprife  que  quelque  chofe 
nous  caiife.  Lat  Proh  Deus  ! 

Ira  de  Dios.  Colère  de  Dieu  exct« 
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téc  par  les  péchés  des  hommes.  L* 
Dci  Ira. 

Rcfr.  Ira  de  htrmanoi  ira  de  dîa* 
blof.  Colère  tic  frères , colère  de  Dia-« 
blés. 

: Rcfr.  A ira  de  Dxet  no  èoi  cafk 

Ifuerte.  Rien  ne  réfifle  au  courroux 
du  Ciel. 

j Refr.  De  ira  de  fenor  y de  alborotn 
de  puebio  te  libre  Divt.  Dieu  te  pré- 
ferve  de  U colère  de  ton  Souverain , 
& de  U Fureur  d’un  peuple  mutiné. 

IRACUNOIA,  f./.  Colère  cxccfli- 
ve,  & opiniâtre.  Lat  IracundiOf  m. 

IRACUNOO  , DA  , tfd*.  m.  f. 
Colérique  , qui  cft  de  tcmpénumait 
qui  le  porte  à la  colère.  Lat  Irs^ 
cunàus , a , um. 

IRASCENCIA  % f f.  le  meme  que 
hacuniàa  , mais  moins  ufité. 

IRASCIBLE,  adj.  dlune  iertn.  Inf- 
cibie  , oui  appartient  à la  colère  , 
ou  qui  fc  laifTe  facilement  empoitcr 
à la  colère.  Lat  Irafàbilis^  e. 

Irascible.  Faculté  de  l'homme 
qui  le  porte  à vaincre  les  difficulM 
qui  s’oppofent  à fes  defTeins.  Lat. 
Imfcibilis  facultas. 

IFENARCHA,  f.  m.  Irénarque  » 
Magiftrat  établi  chez  les  Grecs  pour 
veiller  à la  tranquillité  publique.  L. 
Irenarcha , jc. 

IRINO  , odj.  qui  fe  dit  d’un  «n- 
guent,  ou  d’une  confeélion  faite  avec 
l’iris.  Lat  Irima  , a , um. 

IRIS  , f m.  Iris , Arc-Cfi-cieL  L. 
idîs. 

Iris*  Iris,  fc  dit  par  analogie  de 
tout  ce  qni  imite  Ici  couleurs  de 
l’arc-en-cicl , & c’eft  dans  ce  fen* 
que  les  Anatomiftes  appellent  ainft 
un  cercle  qui  cft  autour  de  la  pru- 
ncUc  de  Tceil , & qui  cft  de  diffé- 
rentes cuuU-urs.  Lat.  Iris , idis. 

Iris.  On  appelle  ainfi  celui  qui 
pacifie  les  différens , Pacificateur.  L. 
Pacator , ovis. 

Iris.  Iris  , plante  ainfi  appellée 
parce  nue  les  couleurs  de  fes  Heur* 
rcffcmblent  à peu  près  à celles  ds 
l’arc-en-ciel.  Lat  lAs. 

ÏRONIA  , f.  f.  Ironie,  figure  dont 
fe  fort  l’orateur  pour  infnltcr  a fia 
adverfaire  , le  railler,  le  blâmer^ 
en  faifant  femblant  de  le  louer.  L- 
Iroeria , <r. 

IRONICAMENTE,  odr.  Ironique-' 
ment , d'tuie  manière  ironique.  L- 
IroniÂ. 

IRONICO  , CA  , adj.  ns.  èf/.  Iro- 
nique, qui  contient  une  ironie.  Lat» 
Jrmicus  , a , uns. 

IRRACION.ABLE  , adJ.  d'une  term. 
Irrailbnnablc  , le  même  que  Irrsicio* 
a A.  Ce  demi  LT  eft  plus  ufité. 

IRR.ACIONAL,  odf.dtmterm.  Ir- 
raifunnablc  , qui  n'cft  pas  capable  dç 
raifonner.  Lat  Isrationalis , e. 

Irracional  , en  ^mes  de  Lo 
{^îque  , figuifie  la  diSVicncc  qu’il  y 


Digitized  by  Google 


I R R 


I R R 


148  1 R R 

a tic  rhomme  à la  bête.  Lat.  Irra- 
a/jw/Tî/f, 

Irracionai..  Irrationnel,  cUc. 
Terme  tic  Géométrie,  qui  & dit  des 
lignes  incummenfurahlcs  , qui  n’ont 
suctin  rapport , ni  proportion  en* 
tt’cUcs.  Lit.  Ir/.itioHalis. 

IsRAClONAL.  Opporéà  la  raifoii , 
dcraitbii  ublc.  I-at.  JrrathnutU. 

IRKAaOSALHKN^rK,  adv.  D u- 
ne  maiiicre  dcraironnable  , contraire 
à b nifon.  Lit.  IrratioHolitrr. 

IKRAOÏACIOX  , /./.  Irradiation. 
Terme  de  Phik*rophic.  Adion  d»j 
botcil  qui  bnce  rayons.  Lat.  Ir- 
radiath  , onif, 

IRKAUIAR,  v.a.  Rayonner,  jet- 
ter  de«  rayons.  Il  fe  dit  du  Soleil 
& des  aftrcs,  quand  ils  répandent 
leur  lumière.  Lat  Irradiare. 

IRRADIADÜ,  DA,  /w/T  du 
verbe  /rT4i*bur.  Eclairé , ce  des  ra-  ^ 
yotis  du  Soleil.  Lat.  Irradiittus , u , 
um. 

IRRECONCILIABLE  , adi.  d^une 
ttrnt.  Irréconciliable,  qui  ne  fe  peut 
réeoncilicr.  Lat  hupUcabiUs,  In«xo- 
rtéiiis, 

IRRECUPERABLE  , adj.  d:wic 
ttnn.  Qui  ne  peut  fe  recouvrer.  L. 
rtcuptrari  Htquit. 

IRRECUSABLE , adj,  term. 
Qiii  ne  pent  fe  refufer.  Inéritablc. 
Lat.  Intxcufahiiis.  Ituvitahilis , e. 

IRREDUCIRLE  , wb-  d'une  term. 
Qui  lie  peut  le  réduire,  le  remettre 
dans  fou  premier  état  Lat  Indomita^- 

IrreouCi&le  , fi^iiKc  auHi  rs 
tu  , opiniâtre.  l.at  îndociiis. 

IRREFRAGABLE,  «if;.  duneterm. 
Irrclxagiblc , certain  , alTuré , qu'on 
ne  peut  contredire  , ni  réfuter.  L. 
Jrref'r^ahilis  , r. 

IRKEFR;\GAB^MENTE,  adv. 
D'une  manière  irrcfra^ble,  fans  dif- 
pute  , fans  cunbover^.  Lat  Abfque 
contrvftrjîi’.. 

IKKEGULAK,  adj.  d'une  term.  Ir- 
régulier , iére  , qui  n'cR  pas  dans 
les  régies.  Lat.  Irrr^uiarif , c. 

Irregular.  Inuiité.  L^ultregu- 
iarfj. 

1RRE.GULAR.  Irrégnlicr  , en  ter- 
mes de  Caltilile  , cR  un  Eccléfiafli- 
que  interdit,  fulpendu,  oucenfiiré, 
qui  a encouru  rcxcommnnicatiuii,  & 
qui  cfl  incapable  ile  polTéder  des  Bé- 
ncÉÎLcs , ou  de  foire  quelque  Fom^on 
focréc.  Lat.  Jrref^nlaris. 

IRREGULARID.AD,  /.  /.  Irrégu- 
brite',  defaut  de  régularité,  qualité 
qui  foit  que  les  choies  fout  contre  la 
règle  ordinaire-  Kmprchcmctit  cano- 
»ique  de  poflVdcr  des  Bénéfices , & 
de  foire  les  fonclions  facrées , oti  d’é- 
tre  promu  aux  Ordres.  Lat  Jrregu- 
hyitoi. 

IRREGULARMENTE , adv.  Irré- 

5uiicrcmcnt , contre  les  règles.  Lat 
neguUriUr, 


IRRELIGION  , /.  /.  Irréligion  , ' 
.4théifme  , libertinage  , mépris  de  la 
Religion.  Lat.  Itnpietas  , 

iRRELtGtüN.  Irréligion,  inobfcr- 
ration  des  règles  & des  ftatuts  reli- 
gieux. Lat.  Inoh/erifantiki  , te. 

IRRELIGIÜSAMENTE,  adv.  Ir- 
réligieufcmcnt  , d'une  manière  peu 
Tcligicufc.  Lat.  Imfiiè. 

IRREUGIOSIDAD,//.  Ce  mot 
s'emploie  fouvent  pour  Irr^Ugîcn.  L. 
hupictas. 

IRRELIGIOSO,  SA,  udf.  m. 
Irréligieux,  ertfc,  qui  n’n  point  de 
Religion  , de  pieté , de  riTpcél  pour 
les  chofes  lîuntcs,  Lat.  Irreligiofus. 
hrtfiuf  , a , um. 

IRREMEDIABLE,  (uij.ifimeterm. 
Irrcm'nliablc , qui  cü  fans  remède. 
Lu.  Jrrtmedhhwt.  htfanabifh  ^ e, 

IRREMEDIABLEMENTE,  adv. 
Irrémeilialdement , fans  remède.  Lat 
/»  remetliabiiiter. 

' IRRE.MISSIRLE  , ttdj.  d'une  term. 
IrrémilUblc,  impardonnable,  qui  ne 
fe  peut  remettre , ni  pardonner.  L. 

, Chi  ftuUuf  ventre  beuf. 
j IRRE>USSIBLE.MENTE,  adv.  Ir- 
réiniftiblement,  faus  rcmilHou,  Lat 
Ahjque  sMfti/if. 

lUREPAR.ABLE,  adJ,  d'une  ta-m. 
Irréparalile , qui  ne  peut  fe  réparer. 
Lat.  Im’p.rrnhilh , e. 

IRREPAR  VBLE.MENTE,  u.ls/.  Ir- 
réparabienu'Ut  , d’une  manière  irré- 
parable. Lat.  Incpayabilitif. 

IRREPREHENSIBLE  , adj.  d'une 
term.  Irrèprchonfiblc  , qui  tft  fans 
défont  , en  qui  on  ne  peut  rien  re- 
prendre. Lat.  Itrrprcf'tn/ihUis  , e. 

IRREPKEHENSIBLÉMENTE  , 
adv.  Irrèprèhenüblcmcnt , d’une  ma- 
nière irrupréhcnllblc.  Lat.  hrepre- 
i enjàiliter. 

IRRESISTIBLE,  edj.  d'une  term. 
IrrèUilible,  à quoi  on  ne  peut  rèft- 
fter , qui  produit  necclTaircmcnt  fon 
eftlt.  Lit-  Cui  rrfïjli  ntu  pctejl. 

1KRF.SISTIBLEMENTE . adv.  Ir- 
réfilbbicmcnt , d'une  manière  irrèli- 
tiibic.  Lat.  lrre,ù{}ihilit!r. 

IRRESOLUBLE , adj.  d'une  term. 
Qui  ne  peut  fe  refoudre  , infuluble. 
Lit.  liifcLihiat , e. 

IrresoM'BLE.  Irrcfolu,  incertain, 
qui  ne  fait  quel  parti  prendre  , à 

Iiioi  fe  déterminer.  Lat.  Inartnt. 
{•ciiumf. 

I IRRESOLUCION  , f.f.  Irréfuln- 
[ tien  , doute  ,,  incertitude.  Lat  Du- 
bium.  H-cjitafio. 

I IRRESüLÜTO,  TA  , udj.  m.  ^f. 

' Irréfulii , lie  , incertain  , aine  , qui 
ne  peut  fe  déterminer.  Lat.  Duhiui. 
Incn  iut  , «,  w«i. 

IRREVERENCJA  , /.  /.  Irrèvé- 
rencc , manque  de  vénération , de 
rcfpcâ  ; & aum,  EB'ruoteric , iui'ulcu-  { 
ce  , tmpiulenct.  I.at.  Ln  evertntia.  j 
ItHfudenUn.  Jnjblentm  > i 


mEVERENTE  , aâi.  dune  term. 
Irrévércm  , ente  , qui  manque  de  rel^ 
pçél  & de  révérence.  Lat  Irreverent. 
hnpudeus. 

IRREVOCABILIDAD, //.  Irré- 
vocabîUté , qualité  qui  rend  une  cho- 
ie irrevocable.  Lat.  Irrtvocabiütas  , 
ati$. 

IRREVOCABLE  , adj.  d'une  term. 
Irrévocable  , qui  ne  fe  peut  ré\*o- 
quer.  Lat.  Jrte^n>cahilis , e. 

IRREVOCABLE.MENTE,  adr.  Ir- 
révocablement , d’une  manière  irré> 
vocable.  Lat.  IrretvcabiUter. 

IRRISIBLK  , u>t'.  d'itne  term.  Rilî. 
ble  , plaifant  , ridicule,  qui  apprête 
i rire , méprifable.  Lat.  Hrdicuins , 
a , um. 

IkRISION,//  Irrifion,  moque- 
rie , mépris  , raillerie.  Lat  Jrrijb  , 
onis.  Derijio , enif. 

IRRISORIÜ  , IA  , ndf.  M.  ef  /. 
RifUde  , qui  foit  rire.  Lat.  Irrijh- 
rito  , a , tan. 

IRRITABLE,  adj.  dune  tertn.  Qui 
peut  être  annullé  , cade  , aboli  , 
change.  Lat  d^œd  irritum  J?eri  po- 
ttji. 

IRRITACION  , /.  /.  Irritation  , 
action  d’irriter,  d'exciter,  d’agacer, 
d’aigrir  , de  provoquer.  Lat  Irrita- 
tio  , anii. 

IRRITADISSIMO  , ma  , e.b.  m- 

f.  fuperL  Très  irrité  , éc  , très 
en  colère.  Lat  Irat^Jliittui , a , um. 

IRRITADOR  ^ f.m.  Celui  qni  ir- 
rite , ou  qui  donne  lieu  à s'irriter. 
Lat.  Provocam.  Irritons. 

IRRH  AAIFINTE  , adv.  Invalidc- 
ment , fans  validité.  Lat.  Irtit}. 

lRRITx\R , V.  a.  Annuller  , caf- 
fer  , rendre  nul , abolir.  /rri- 
tum  yiicrrr. 

Ikmtax.  Irriter,  focher  , ofTcn* 
fer  , mettre  en  colère.  Lat.  Trritare. 

iRAirAA.  Irriter, le tUt figurcment 
des  chofes  physiques  èC:  murales,  & 
fi^ifie  Exciter,  piquer,  rendre  plus 
vif,  plus  violent.  L.  Irritare.  Exa- 
etrbare. 

IRRITANTE  , fart.  acf.  du  verbe 
/rr/tAr.  Anmillant , irritant,  agaçant. 
Lat.  Irritum.  Etacerhans. 

Decreto  à cUm/ula  irritante.  Décret 
ou  aèlc  qui  caife  , qui  anniUlc  tous 
ceux  qu’on  poum>it  foire.  Lat.  De- 
cretum  aliquid  /aciew  iiritttm. 

IRRITADO  , DA  , ^rt.  fajl  du 
verbe  Irritar.  Irrité  , ée.  Lat.  Irri- 
tattu , a , um. 

IRRITO , TA  , a4j.  m.  In- 
valide , informe  , nul , qui  ne  peut 
être  mis  à cxéaition.  Lat.  Irritus  » 
a , uni. 

IRRUPCION  , /.  /.  Irruption  , 
courfe  qn'on  foit  dans  un  pats  enne- 
mi pour  le  ravager.  Lat  Irruftio  » 
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ISAGOGË  . f.  f le  même  que  /«- 
frcd'Mictaii.  C’uft  un  mot  Grec  peu 
ulittf. 

ISCHIOX,/  m.  Terme  d'Anato- 
mie.  iiehiun  , os  des  hanches , qui 
rcqoit  la  tête  de  Tos  de  U cuilTc.  Et 
aufli  Os  làcrê.  Lat.  Ifchim.  Oi  f»- 
cruM. 

ISLA  , / /.  Ile  f terre  qui  cft 
entourée  de  la  mer  , ou  d'une  rivié> 
re.  Lat  Jnfttia^  te. 

ISLA.  Ile,  À:  dit  aufli  dans  les 
villes  d‘im  canton  entouré  de  quatre 
rués,  ou  d'une  mairon  qui  ne  tient 
pas  X une  autre.  Lat.  Itfjuia. 

ISLAX  , w.  Sorte  de  voile  sar- 
ni  de  dentelles , avec  Ictiuel  les  fem- 
mes fc  couvrolent  autrcFois  la  tète, 
lorfoircllcs  ne  portuient  point  la  man- 
te. l.at.^Mr^«<  reticulatuM. 

ISLEXO  , UA  , udj.  w.  ^ f.  In- 
fuloirc  , qui  habite  dans  une  lie.  L. 
IflluimsUt  a,  um. 

IstEno,  Hgnifle  aufli,  qui  appar* 
tient  à l'ile.  Lat.  h^ularù.  Injuta- 

MUS. 

ISLEO  , f.  m.  Partie  d’une  île  , 
ou  lie  en  forme  de  conroone , qui  eft 
ordinairement  de  rochers.  Lat.  Ru- 
ffi  marina, 

ISLETA , f.  f.  Petite  ile.  Lat.  /«• 

fuli  piirvti. 

ISI.ILLA  , y.  f.  Flanc  , cotd  de  la 
légion  hypogallriquc.  L.  Pars  ilium. 

ISLOTK,/.  m.  Petite  ile  dépeu- 
plée couverte  de  rochers.  Laff  hu 
JuU  farva  faxoja. 

ISOGONO  , NA,  «if.  m.  £5'/. 
Eguianglc.  Tenne  de  Géométrie  , 
qui  le  dit  des  fi;i;ures  qui  ont  leurs 
angles  égaux.  C'cll  un  mot  Grec. 
Lat.  y a y um. 

ISOPEklMETRO  , TRA , ftâj.  m. 
f.  lfoj>ériinètre.  Terme  de  Géo- 
métrie qui  fe  dit  des  figures  qui  ont 
un  égal  circuit  ou  pourtour.  Lat. 
Ifof  Cl  imiter  , a , tan. 


I s O 


I X I 


ISOPIEURO,  aij.  Terme  de  GU. 
métrie  , qui  le  dit  du  triangle  équi- 
latéral. C'efl  un  mot  Grec.  Lat.  //b- 
fieuritf. 

ISüSCELES , adj.  Terme  de  Géo- 
métrie. Ifufcèlc.  Triangle  qui  a deux 
côtés  égaux  , & par  confequent  fes 
deux  angles  fur  la  bafe  auUî  égaux. 
Lat.  ffrjct'Us. 

ISPID.A  y f.  f.  Martin  péciicur  , 
oifeau  , cfpèce  d'alcion.  Lat.  Akeio. 

LSTHMO,ytm.  Ifthme,  Terme 
de  Géographie , petite  langue  de  ter- 
re, qui  joint  deux  contioens  , ou 
une  pénlii(ulc  à la  terre  ferme  , & 
qui  fepare  deux  mers.  L.  Ifihmus  y i, 

ISTKIAR , V.  «.  le  même  que 
Efiriar. 

I T 

ITEM , ffit».  Terme  de  Pratique 
dont  on  fc  fert  pour  diflinguer  les 
articles  d'un  inventaire  , d'un  com- 
pte. Item  , plus.  Lat.  Item.  Praier- 
eu. 

ITERABLE,  «4/'.  d'une  terni.  Qui 
|Kiit  fc  réitérer  , répéter  , refaire. 
Lac.  ItcraHUs  y e. 

ITERAClüN  , / /.  RéitéraUon  , 
répétition.  Lat.  IteraiiOy  oais. 

ITERAR , r.  a.  Réitérer  , répé- 
ter , refaire.  Lat.  Itrrare. 

ITERADO  , DA  , ^ort.  Mf.  du 
verbe  Itérai-.  Réitéré  , ée.  Lat.  Itc- 
rattu , « , um. 

ITINERARIO  , /.  m.  Itinéraire  , 
dcTcription  d’un  voyage , état  des  en- 
droits par  où  un  voyageur  doit  poT- 
fer.  Lat.  Itinerarium. 

IriNERARio.  Itinéraire,  eflauf- 
fi  un  ordre  qu'on  donne  aux  foldats 
par  écrit , où  on  lair  marque  la  rou- 
te qu’ils  doivent  tenir  , pour  qu'on 
leur  foumifle  les  chofes  dont  ils  ont 
befüiu.  Lat.  Itinerarium. 

ï V 


de  plante.  Lat.  Ivuy  a. 

I X 

IXIA  , /./.  Efpccc  d’hiimenr  glu- 
ante qu’on  trouve  l'ur  les  racines  de 
la  plante  appellée  Chamvléon  blanc. 
I Lat.  Ixia , <r. 

I Z 

IZA  y f.  f.  fignific  en  jargem  une 
femme  publique  , une  putain.  Lat 
Aleretrix.  Scorium. 

’ lZAGA,ytw.  Jonchaye,  lieu  où 
croît  le  Jonc.  Lat.  Juncftum. 

I IZAR  , V,  a.  Terme  de  Marine. 
Ifler  , c'efi  haiifTcr  la  voile  , ou  la 
vergue  , & la  faire  monter  en  haut 
du  mat  I.at.  Eela  Uvare  , atteUae. 

IZQUIKRDEAR,  v.  n.  Gauchir, 
blaifer , n’aller  pas  droit , fi;  déCuur- 
I ner  phyfiquement  ou  moralement.  L. 
Difcifccrc.  Degenerare.  Deviare, 

IZQUIËRDO  , DA  , adj.  m.  ^ f. 
Gauche,  le  côté  oppofif  au  droit  L. 
litvui  • a , ton. 

IZ(^ui£RDO  , phyfiquement  & mo- 
ralement fignific  Tors  , tortu  , qui 
cft  de  travers , qui  n’^  pas  droit  i 
' quoique  dans  le  (ens  moral  on  (c  fer- 
ve  plus  communément  de  Siniejito, 
I Lat.  Ohliqitus.  Dn'ius  y a,  um. 

I7(^UIKRD0,  f.  m.  Gaitchcr  , qui 
I fe  firrt  de  la  main  gauche  au  lieu  de 
[ la  droite.  Lat. 

I IZQUIERDA  , fc  dit  des  chcvaux 
I & des  mulets  qui  ont  les  /arrêts 
I trop  proches  l'un  Je  l'autre , & qu’on 
j appelle  Jarretiers.  Lat.  Bejîia  p ejpi 
'JiuiJlra. 

A la  hquterda.  A gauche , Comman- 
dement militaire.  Lat  A<i  txvam. 

Eclfcrh  toiû  4 mono  hrftàeria.  In- 
terpréter les  adions  d’autrui  en  mau- 
vaife  part,  les  éplucher  pour  trouver 
à y mordre.  Lat*  In  maiam  fartvn  cos- 
ttia  aççifere. 


IVA } //.  IvC)  ou  IvcttO)  forte 
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JDtcinta  iHrtt  dt  mttjlro  aîphahto^ 
qiu  aunque  oIj^umos  Ia  confunitn 
con  U dthe  diflinfuir/e^  for.fue  /n 

• J jîw  Jifmptt  df  con/hnunt^  ^ y fu 
fronunciaci^  ts  f^titural^  cotno  la  pro~ 
frÎA  y niituTuI  de  la  X.  Por  cPiyo  fnotivo 
ir.m  ’fuefiai  en  cfh  ieira  fi'Unuitte  lai 
vocti  que  HO  titnen  X por  fu  or^cn , 
conforme  ti  lo  d\\futjlo  rn  el  tratado  de 
OrthrfTafhia, 

y,  Dixiéme  lettre  de  l'alphaHet  Ca> 
ItilUii  t ^tic  quelques-uns  confondent 
mal  à propos  avec  \'i.  Vj  cft  une 
confonne  qui  fe  prononce  du  goficr 
comme  Vx  > cc  qui  fait  que  cette  lettre 
ne  contiendra  que  les  mots  qui  n'ont 
point  d'x  dans  leur  origine , fui- 
vaut  le  plan  établi  dans  le  traité  de 
l'ürthographe.  | 

JA  j 

JABALI,  y!  w.  Sanglier  , porc 
làuvage  » qui  vit  dans  les  forets.  Lat. 
WWT  , P»  /* 

JABALINA,/ /.  Layc,  femelle 
de  Sanglier.  Lat.  Aper  fiemina, 
Jabalina.  Javeline,  dard,  ou 
demi  • pique,  dont  on  (c  fort  à U 
chafle  du  (anglicT , d‘où  il  paroit  que 
cette  arme  a tiré  fon  nom.  Lat.  AlU/i- 
le  telu'H, 

JABARDEAR  , v,  a.  Effaimcr, 
foire  un  cflaim  , jetter  un  ctfiim , en 
parLuit  des  abeilles.  Lat.  Examina 
condere. 

J.1BARD0,/  JW.  EiTaim,  vold'n- 
Lciilrs  qui  fortcntde  leur  ruche.  Lat. 
Examen , vus. 

Jabardo.  On  appelle  aiiifi  6gii- 
rément  une  troupe  de  gens  de  la  lie 
du  peuple»  ou  de  m.iuvaifc  vie. Lat. 
d'ilium  loutittwn  exainen, 

JACA,  f.  f.  \q  même  que  //acff. 
J.ACERIKA,y  /i  Cotte  de  mail- 
les » foitc  d'acier  extrêmement  Hn. 
J.at.  T.orii  a aueiÿs  texta. 

JACIN  FHO,/  m,  Hyacinthe,  pier- 
re précienfe  dont  il  y a de  trois  fortes. 
Lit.  I/yacwthiu, 

Jacintho.  Jacinte , plante  & 
Heur  priutaïuérc,  de  couleur  bleue 
ui  bliuiche,  d’une  odeur  fort  agré- 
able. Lat.  Ilyacinthis. 

J A CO.  Voyez  Aoco. 
JACTAN'CIA,//. Vantcric,  lou- 
ange de  foi-même  trop  affcélcc.  Lat. 
Ja.'i-tuSia , .r, 

JACI ANCIOSO  , SA,  fsdy. 


Cvloricux , eufe , orgueilleux  » eufe , 
vain,  vaines  fiiperbc,  qui  ne  fait 
que  fe  vanter.  Lat.  J^tclahundits ^ a, 
mn. 

JACTARSE , V.  r.  Se  vanter , fc 
loiicr  foi-même , £c  glorifier.  Lat. 
Gicriari.  .Tf  jaeiarr. 

! JACULATORIA,  /./.  J.Kulaloirc. 
Terme  de  dévotion  qui  fc  dit  par- 
ticuHcrcmeJU  d’une  oraifon , qui  fc 
fait  du  fond  du  cœur , quand  on  l'é- 
lêvc  à Dieu  avec  une  fervente  dévo- 
tion. Lat.  ^acuLftoria, 

JADE,  y m.  Jade  , pierre  ver- 
dâtre , fort  cHtmée  à caufe  de  fa 
dureté.  Lat.  JHapis  ditnims  , Jufpiiis 
genus. 

JADEAR , V.  n.  Haleter , rcfpi- 
rcr  avec  palpitation  & difficulté.  Lat 

JADEO , f.  m.  Courte  haleine , dif- 
fieultc  de  refpircr  catiféc  par  la  Fati- 
gue. Lat.  Spiritus  Kngufiùr.  A'drtUitio. 

JAËCERO,  f.  w.  Sellier,  bour- 
relier» artilàn  qui  fait  les  harnois 
des  chevaux , des  mulets.  Lat  Pha^ 
kruntm  artifex. 

JAEN , ndr.  qui  fe  dit  d'une  forte 
de  ratfin  qui  croit  dans  le  territoire 
de  Jaen,  & qui  cH  cxccUeiU  pour 
faire  du  vin.  Lat.  Vx*a  Gienntnjù, 

JAEZ»  f.  m.  Harnois  & équipa- 
ge d'un  cheval  de  parade.  Lat  Pha~ 
Ier*  y arum. 

Jaez,  fc  prend  fignrément  pour 
efpèce»  nature,  qualité,  état,  con- 
dition, manière.  Lit.  Alodus.  Ce»- 
dilh. 

Coja  dejle  jaet.  Chofe  de  cette  na- 
ture. 

(roniPuio  con  fu  exentplo  4 otras  mu- 
clms  utt.^eres  de/ujaez  que  la  figmeron 
y imitwfon.  Gagnant  par  fon  exemple 
plufieiirs  autres  femmes  de  fon  cfpecc 
qui  la  fuivirent  & rimitèrent 

Jaez  , en  jargon,  lignifie  Robe» 
habit , habillement , vêtement  Lat 
Vejïis. 

JAHARRAR,  v.  a.  Terme  Arabe 
& de  maqotmerie.  Crépir»  enduire 
une  muraille  de  plâtre»  la  mettre 
eu  état  d être  blajichie  avec  le  plâtre 
fin.  L.it.  Gvpfo  üauerr. 

J.AHiARJÎADO,  DA  » part.  paf.  du 
verbe  Jabairar.  Crépi,  enduit  de 
plâtre.  Lit  Gyp/o  iiUmtuSy  a,  utn. 

JAHARKO,/w.  Crépi,  en-^tiit 
de  plâtre  ou  de  mortier,  qu'on  met 
fur  une  muiaiUc  pour  la  blajuliir  , 
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enfuite  avec  le  plâtre  fin.  L.  Gyp/î  itu 
duiiio , onis. 

JALBEG.AR , v.  a.  le  même  que 
Enyalbegar. 

Jalbegar.  Crépir  , plâtrer.  U 
fignific  auffi  fc  farder  le  vifoge.  Lat. 
Fucare, 

JfVLBEG.ADO  , da  , port  paff.  dn 
verbe  Jadiegar.  Crépi , ie  , fordé , ée. 
L.at.  Fucahii  y a,  irm. 

JALBEGÜE,/.  w.  Blanc  de  chaux 
qu'on  donne  à une  mutiillc.  Lat. 

I Dtalhatie  , onis. 

! Jalrf.gve,  fe  dit  par  extenfion 
! pour  du  blanc  dont  les  femmes  fc  fer* 

! vent  pour  fc  farder.  Lit 

I JALDADO  f DA  f aü.  m.  /.  Do* 
ré,  éc,  jauni,  ic.  Lut  FlaxWy 

UHf. 

JAI.DE,  ùdj.  d'ime  trrm.  Jaune. 
I.at.  Fliixw , a , uni. 

J.ALDO  , DA,  ai^j.  m.  le  me- 
me que  JaUado. 

JALDRE , f.  m.  Terme  de  fau- 
connerie. La  couleur  de  l'oifeau.  Lat. 
Aviunt  çolor. 

JALEA,  f.  f.  Gelée  de  coin,  ou 
d’aiiftc  fruit  Lat  Pemorusn  fucevs 
facchato  concretus. 

JAMANZA,  f.  f.  le  même  que 
Zutra.  C’eft  un  mot  iifité  «1  .Murcie. 

JA.MAS , ffilt’.  Jamais.  On  le  joint 
foiivcnt  en  CalHllan  avec  les  mots 
nuftcuy  par  Jtemprty  ou  parajiemprey 
ou  par  ja}nas  , pour  augmenter  U 
négation.  I.at.  Nanquanu 

Para  JtaHpre  jantas.  A jamais.  Lat 
In  xtermtfn.  Perpétua. 

JAMBAS,  /.  f.  JamlKiges  , 1« 
pietls  droits  d'une  porte , d'une  fenê- 
tre. Lat.  Pofiis. 

J.^MERDANA,  f.  f.  Endroit  où 
l'on  vuide  la  tripaillc  dans  les  bou- 
cheries. Lat  Ijdcus  is'.tefiinii 
gendis  defiinatus. 

JA.MEHDAR,  r.  «.  Viiider  Utri* 
paille  des  animaux  qu’on  tue  à la  bou- 
cherie. h.AbÜergerey  exiergere  Uttfiituu 

II  fc  dit  auHl  de  tout  ce  qu'on  lave 
k la  hâte. 

J.AMETERIA  , f.  f.  le  même 
que  Zalumeria.  Terme  uiitc  dans  la 
Murcie. 

JAMON , f.  M.  Jamhon  , cuinTe 
on  épaule  de  pourceau,  ou  de  fon* 
gücr,  qu'on  lève  pour  foler,  fumer 
éic.  Lat  Pema , a.  Petqfo. 

JANGADA,//.  Terme  de  Mari- 
UC.  Efpccc  de  radeau  qu’un  fait  des 
* débris 
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ilébris  d’un  navire  pour  &uver  l’c- 
quipai^e  dans  un  naiifhge.  Lat.  Ra^ 
tis  ptana. 

JAQUES,  ES  A , adj.  m,  f.  Cer- 
taine ir.cr*ncyc  qu’on  Eibriquoit  au- 
trefois dans  h ville  de  Jaca  , &que 
Ic^  Rois  d'Aragrjn  s’obtigeoient  de  ne 
jamais  altérer  ni  changer.  Lat.  Ntim- 
mi  Ari^^tùci  genus.  JacetJneKjis  w>- 
mta. 

JAR,  t».  ».  (îgnifie  en  jargon, 
Pifler , uriner.  Lat.  J/ingere.  Jlricte. 

JARDI>f,  / m.  Jaidio  artiâciel  ou 
naturel.  Lnt.  Hortuit  i. 

Jardin,  feUit  par  analogie,  d’un 
endroit  où  U y a uii  grand  nombre 
de  belles  pcriomies,  fur -tout  des 
femmes , & où  l’on  trouve  tout  ce 
qui  peut  fiatter  les  fens.  Lat  Jlor- 
tus. 

Jardin,  eu  jargon.  Boutique  de 
Mareh.tud  , Foire.  Lat.  Tuberiiit,  A’no- 
difM  ^ arujff. 

Jardines.  On  appelle  ainii  eu 
tenues  de  Marinc,les  uruemens  qui 
font  de  côté  & d'autre  de  la  poiippe. 
Lat.  A’tfî'W  exleri<n'j  mnuînenfa. 

Jardin,  On  appelle  ainfifurmcr 
les  latrines  du  VaiUcau.  Lat.  Zairi- 
næ  , aruM, 

Jardin.  Il  fe  dit  des  arbriffeaux 
qui  paroifTcnt  être  dans  quelques  eme- 
taiidcs,  qui  les  rendent  fymhres  & 
mal  nettes , & leur  fait  donner  l'épi- 
thctc  lie  Jardineufes.  l.at.  lis  Smarag- 
io  (ipparcntts  bn  hul**  Kétbilus  Sstutntg- 
dus , i. 

JARniNERIA,  //.  Jardinage, 
art  de  cultiver  les  jardins.  Lat.  îhr- 
tofum  cîiltkfa.  Tupinria , ai. 

J.ARDINERÜ  , / pt.  Jardinier,  ce- 
lui qui  cultive  un  jardin.  Lat.  Hçr~ 
iulimtit.  7*npiariH$, 

JARETA,  / /.  Gaine,  grand  our- 
let :1  paifer  un  ruban  ou  cordon  au 
travers , tel  qu’il  fe  Lu't  aux  caleçons 
des  hommes,  & aux  jupes  des  rem- 
mes  &c.  Lat.  Suturu  ctn\u 

JARÜ,  RA,  ad},  HérilTé,  éc,  dur, 
ure,  rude;  fe  dit  du  pourceau,  qui 
reücmblc  au  làagUer  par  la  couleur 
& la  rudclTc  de  fes  foyes,  Lat.  Jlif- 
fidiis , a , um. 

JARRA  , /.  f.  VaifTeaii  qui  a un 
ventre,  un  goulot  & deux  anfc.ç,  en 
quoi  il  (iiiférc  du  pot  qu’on  appelle 
jarro.  Lat.  Vioîa  , a, 

En  jarra  è en  Jirnw.  Faire  le  pot 
ù deux  anfes , mettre  les  mains  fur 
les  côtés  en  fe  qu'prenant,  comme 
font  les  harangères.  Lat,  EïwbiinuiM 
fupra  ntrdiunt  corpus  curtvtio. 

Oedm  de  Li  Jarra.  Ancien  Ordre 
de  Chevalerie  du  Royaume  d’Aragon, 
dont  la  marque  diilinâivc  étoit  un 
collier  d'or  d'où  pendait  un  pot  à 
deux  anfes.  1,3t.  CÎrtIo  aptefiris  urcec^ 
h iitjxgnUus, 

JARRE.\R,  V,  w.  Terme  du  fH- 
le  familier.  Alice  fbuveot  chercha  ^ 


de  l'ean  oti<tiu  vin  avec  un  pot  Lat 
C’rcfoh  baurire. 

JARRETAR,  v,  a,  le  meme  que 
Defjitn  ctar  t mais  moins  ufité. 

Jarretar  , figtirément,  Enerver, 
abbattre  les  forces  & le  courage.  Lat. 

. Encrvtti'e.  Debilitare. 
j JARRETE,  f.  w.  Jarret,  la  par- 
' tic  poftérieurc  & charnue , où  la  jam- 
j be  le  joint  à la  cuilTc.  Lat  PofUs , 

I itis* 

Tenet  bravos  jarretes.  Avoir  les 
I jarrets  bous,  être  robuRc  & vigoii- 
I reux.  Lat.  lAccrtis  nervifqae 
\iere. 

JARRETERA  , / /.  Jarretière, 

I lien  avec  lequel  un  attache  £i^  bas 
vêts  le  jarret  Lat  PerifceüSt  idis. 

Jarretera,  Jarretière,  cil  auÛâ 
un  ftimciix  Ordre  de  Chevalerie  en  An- 
gleterre , inflttué  par  Edouapd  111. 

! en  IJÇO.  Lat  C>riL»  cqiujliit  p^nycT- 
I Ude  iti'guittts. 

! JARRILLO,  / m.  Petit 

pot  de  terre,  ou  de  métal .^On  ap- 
pelle ordinairement  ainü  un  pot  de 
chambre.  Lat.  C^rceolusy  i.  JluSei^ 
Uf  <r. 

Jarrillo.  La  petite  conlcuvréc , 
pUute.  Lat  Dragonttu  miner, 

J.ARRO , f.  m.  Pot  de  terre  à une 
ante.  Lac.  6Vc-r«/,  i. 

un  jarre  de  t^ua.  Voyez 

I ^gaa. 

Tenet  jtme  de  plata.  PaflTcf  pour 
riclie.  Lat  Pro  divite  haberi. 

Dat  para  tripas  al  jatte.  Donner 
pour  boire.  Lat.  Aliqnid  ultra  merce~ 
J,»f  tribuete. 

Ecbarfe  el  jarro  d ptebos.  Boire 
fans  diierétion.  Lat  Ad  fatictatem 
bibere. 

j JARRON,  /.  m.  augm.  Gros  pot 
de  teire.  On  employé  fuuvcatcemot 
pour  défigneries  urnes  qu’on  met  aii- 
deifus  des  portes  pour  ornement.  Lat 
Aîagnui  fditius  urceus. 

JASADOK,  f,  m,  le  meme  que 
Sajador. 

JAbADURA,  / le  même  que 
Sajaiwa, 

JASAR,  V.  a.  le  même  que  d'o- 

>Mr. 

JASPE , A w.  Jafpc , pierre  pea 
différente  Je  fagathe.  Lat  Jafph , 
idli. 

JASPEAR,  V.  a,  J.ifpcr,  peindre 
en  forme  de  jafpc,  de  diverfes  cou- 
leurs. Lat.  Jii/pidis  ceiuribus  iujîcere. 

JASPEADO  , DA  , fart.  paj'.  du 
verbe  Jnfpear.  Jafpc , ée.  Lat 
dis  celeribus  infeilus^  a,  tmt. 

JAULA,y  /.  Cage  à mettre  des 
oiicatix.  Lat.  Ctrc'ca,  «r. 

Jaul.\  , fe  dit  par  extcnfiun  d’u- 
ne luge  grillée  où  l'on  enferme  un 
fou,  ou  une  bête  fvroee,  Lat 
ta  , 

JAULIIXA  9 /.  /.  Refeau  , cfpèce 

de  bonnet  fous  lequel  on  enfame 
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fes  cheveux.  Lat.  Capitalis  reticulus. 

JAV.AN,  /.  nt.  Homme  robiiffc, 
fort,  grand,  gros,  cfpèce  de  géant  Lat. 
Procerus  , robuJluAjue  hotuo, 

Jayan,  ligniHe  ai  jargon,  un 
Maquereau , que  tous  les  autres  ref> 
poêlent.  Lat.  Leno  prhiccps, 

JAVANAZO  f f.  m.  outens.  de  ./if- 
yan.  Homme  d'une  taille  & d'une  for- 
ce démefurée.  Lat  VaUe  procerus 
bomo.  Gigas. 

JAZMIN,  f.  M.  Jafmin,  arbriC. 
fcaii  portant  des  Heurs  d'une  odeur 
agréable , dont  il  y a diverfes  cfpèces. 
I^t.  GelJtminwH , i.  Jafminum  , i. 

Jazmin,  fe  dit  figurcment  d'une 
chofe  extrêmement  blanche  &.  déli- 
cate. Les  Poètes  fe  fervent  de  cette 
exprcHion  pour  fignificr  la  biancheuc 
du  front  & des  moins  de  leurs  mai- 
treffes.  Lat  Alaxima  alhrde  jaj'mbm 
}iWH  reftrens, 

Jazmin  real.  Jafmin  d’Erpagne, 
Lat.  jafminusn, 

JE 

î JKU-CHRISTO  , / ».  Jtfu.. 
Chriff.  Nom  atiguHc  du  Sauveur  du 
monde.  Lat.  Jefus  ChriAus. 

Jesu-Christo  î Jéfus-Chrift  ! 

Ce  mot  employé  comme  iutcrjeclion 
marque  l'admiration  & la  furprife. 
Lat.  Proh  Drus  \ 

JESDITA , adj.  Tune  term.  Qui 
appartient  à Jefus , ou  à Ton  nom. 
On  appelle  aufli  Jéfuite,  un  RcU- 
gieux  de  l'Ordre  des  Clercs  régu- 
liers de  la  Compagnie  de  Jefns,  fondé 
par  St  Ignace  de  Loyola.  I.at.  Jtfui* 
ticus , a,  um.  Jcfsùta. 

JESUITICO,  CA,  ûdy.  w.  Ef /• 
Qui  appartient  à l’Ordre  des  Jéfuites. 
Lat.  Jefuitkus , a , uns. 

JESUS.  Jefus.  Nom  vénérable  Se 
auguffe  de  notre  Sauveur  Jcfus-Chrill.  t 
Lat  Jefus, 

Jésus,  htterj.  On  dit  par  admi- 
ration 4'  exclamation  J4fm  ! 

Jésus.  Ce  mot  marque  auin  U 
frayeur  6c  la  furprife,  & pour  lors 
on  dit  : Jefus  mil  vezes  ! Lat.  Prob 
Jefus  ! 

DtAr  lût  Jefufes.  Exhorter  un  ago- 
nifaut  à la  mort.  Lat  AnintMit  ugeu* 
tihus  dulcUJi'imtttt  Jtfu  nomen  rtpe» 
itrt. 

En  uit  decir  Jefv.s  ^ phrafe  adv. 
Dans  un  inlhnt  Lat  ïlUrl. 

JESUSEAH,  V,  n.  Répéter  plufuiirs 
fois  le  nom  de  Jefus.  Lat  AVm» 
Jefu  ftpitts  iterare, 

J O 

JO,  interj.  le  meme  que  CtJ,  ^ 

JOA,  O jOÜA,  / /:  Tcfurc  de 
M.arinc.  Allonge,  pièce  de  char^>cnt« 
qui  s’élève  fnr  les  varangues.  L.6ab~ 
vaitMictê  tratd, 

JOCO- 
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JOCOSAMENTE,  oJr'.  Joyciirc- 
mciu , il'unc  minicrc  joycufc,  en  plai- 
lintant , en  raillant , par  inariicrc  Je 
jeu.  Let.  JocatK 

JOCUSËRIO,  IA  , a^i.  m,  £ü’  /. 
Ejiliii,  inc,  en  parlant  Ju  ftUc  qui 
allie  la  pliilanteric  avee  b morale. 
Êat.  Jmfm  , o , um. 

JOaiSO , SA , 0.1;.  «.  / Joy- 

eux, eu  Te,  pbifant,  ante,  enjoué, 
ée  , railleur , agréable , folâtre,  gai , 
réjuuïlTant,  ante.  Lat.  Jocafia,  a , 

«f«. 

JOCUKDIDAD , f.  /.  Agrément , 
joie,  pbilir,  allegrcffe,  ciijoucmcnt 
tant  dans  les  manières  que  dans  le 
Hile.  laat.  Jacmiitiu , oti,. 

JOCUNDISSIMO,  MA,  oJ;.  ». 
y f.  fufe:L  Très  enjoué , ée , très 
baJin,  inc,  très  pLaibnt,  ante.  Lat. 
JucunAijjhuM  , O , um. 

■ JOCU.VOO,  DA,  oJ;.  ».  (ÿ  f. 
Enjuùé , ée  , agréable , qui  a un  ait 
gai , & riant.  t.at.  Jucuxim,  u,  um. 

JOF.-UNA , /.  /.  le  même  que  ât- 
jb/iumi. 

JÜGJ.i\R,  /.  w.  le  mCme  <{\icju- 
gUr,  Ce  mot  cU  peu  uüté. 

JOGLtKIA  , /.  /.  le  nicmc  que 
Bü/LtsuJit , mais  motus  uGté. 

JOLIKZ  q J\  f.  Terme  pris  üu 
Vranqois.  GentiUeffe.  Lat.  FeJhxH^ 
tas, 

JOMCO  , CA  , ùdj.  m.  Ioni- 
que. Terme  d’Architetlurc.  Un  des 
cinq  ordres  d Architedurç.  Lat  Io~ 
nietts  « n q HW. 

JüKGOLI,  /.  tft.  le  même  que 

JORDAN,  / M,  Jourdain.  On  ap- 
pelle aiiiQ  tout  ce  qui  rajeunit  l.a 
meUphorc  cft  prlfc  de  l’opinion  oil 
l'on  ctoit  que  l’eau  du  Jourdain  ra- 
jciudllbit  ceux  qui  fe  baignoient  dans 
ee  Heiivc.  Lat.  AW«  juvtntus  , wl 
itdivivit. 

JOKRE,  f.w.  iMuraîllc  de  pierre 
féchc.  Lat.  Parits  fivetus. 

JüUGlNA.  Voy«  Jurgina. 

JOKGüLINO , y!  m.  li^tftc  en  jar- 
gon C.unaradc,  ou  v.ilet  d'un  ruHcn. 
Lat.  Lt’tMÎsfiK'im  vrl/tnnutus. 

JüRNADA  , /.  / Journée , che- 
min qu’on  peut  faire  en  uu  jour. 
Lat.  lier  ilmrisutn. 

JORNAD.A.  Journcc,  fe  dit  .itilTi 
du  chemin  qu’on  Fuit  ou  qu'on  doit 
luire.  Lat  ïttr. 

JüRNADA.  Journée  , fe  prend 
aulTi  pour  le  chemin  qu'on  fuit.  Lat 
Ite>\  /’ïa, 

JoRNADA.  Journe'c,  fe  prend  en 
Cens  myfVique  pour  la  durée  de  la 
vie  , atifii-bien  que  pour  fa  fin.  Lat. 

/ 7/.C  tcinpui.  £ vitâ  exîtuf. 

Jofi.SAOA,  fe  dit  aufii  de  la  dl- 
viiion  qu'on  hit  des  Comédies  Efpa- 
gnôles  en  première  « féconde  &:  troi- 
liéme  Journée,  ce  qui  revient  à no- 
Mc  divJioo  par  Aéle$.  Lat  Âiiuii  ùt. 


JoRNADA.  Journée,  fignifieauflt 
le  jour  qu’on  choîfit  pour  une  expé- 
dition militaire.  Lat.  Extreitus  rvpe- 
ditia  fxcegitata. 

JORNAOA.  On  appelle  ainfi  en 
termes  d’imprimerie,  le  nombre  de 
feuilles  qu’on  peut  tirer  par  jour.  Lat. 
Vitsrtiftf  iahor  Typogra^bicits. 

A grand.'s  o àlargai  ^ar««Ja/.A  gran- 
des journées,  à la  hâte.  Lat.  Jh- 
ptis  itiacTihus.  L'cltritt^. 

Casninar  Jhsr  fus  jothadat.  Agir  avec 
réflexion , ne  fe  point  hütcr  dans  ce 
qu’un  hit.  Lat.  Cuuti  inctiUrf. 

Rcfr.  Fl  falir  de  la  es  h 

$nayor  jtitmad.i.  .Ce  proverbe  figiufic 
que  Ji  bonne  ou  la  mauvaife  réiifii- 
te  \*s  aflàires  dépettd  des  inefures 
qu'on  a prifes  au  commencement. 

JüRNAL,/.  w.  Journée,  lefalai- 
re  que  .gagne  un  journalier.  Lat  ûlar- 
num  fiipTitâiwn, 

TrabMjar  à joiital.  Travailler  à la 
journ^.  Lat.  DiurnaU  wercede  opr- 
rar/.^ft 

A jyrnal.  Façon  de  parler  adver- 
biale. A ta  jouruce,  exprcflioti  fort 
ufitée  en  Kipagne , lorfqu’on  hit 
quelque  marché  d'ouvrage  qnî  n’cR 
pas  un  forfait  Lat  Ctjm'entîme  i/m- 
nalh  tttercedis  jaAà. 

JORNALERO,  / w.  Jfournalter, 
ouvrier  qui  travaille  à la  journée.  L. 
AJertemyjus.  Operarius. 

JOROIl.A,  /.  /.  le  même  que  ff/- 
ha  ô (creoRf.  C'efi  un  terme  liiité  en 
fUlc  familier  & badin. 

JoxoBA  , fignific  au  figure,  Iin- 

Eortunité , chagrin  , ennui , embarras, 
at.  Alùlsjliii  gravis. 

JOROB.au,  V.  a.  Fatiguer  quel- 
qu’un par  fes  importunités,  l’impor- 
tuner mal  à propos.  Lat.  Alclrjlare 
graviter. 

JOROBADO,  DA,  P*rt.  ptjp.  du 
verbt  JjroltaT.  Importuné , cc , cha- 
griné , ce.  L.  AfùUjHn  afecfiUy  u,  wh. 
JuRuCADO.  Eoliii.  Lat.  Gibiofus. 
JOKRO,  le  même  que  F.'tnoL'o, 
VoYca  //fjJVfi- 

JOSTUADO,  adù  Arrondi,  fe  dit 
d'une  forte  de  ierrement  en  forme  de 
lance  , mais  arrondi  par  le  bout  que 
l’on  mettoit  au  bout  d’un  Fût,  &qui 
fervoit  de  lance  dans  les  joutes.  Lat. 
Spicultmt  /èrro  UMnitm». 

JOVEN,  üd;.  d’nwe  fcjw.  Jeune, 
qui  eft  d.-ms  fou  premier  âge.  Lat.* 
Jsci'eftis. 

JOVENETO,yt  >«.  le  mime  que 
Joveit.  Cc  mot  efi  peu  ufité,  (i  cc 
n'cft  en  Poclic.  Lat  Jux'encuUts. 

JOVIAL,  odf.  d’nac  teun.  Qin  ap- 
partient à Jupiter.  Lat.  JavialiSye. 

Jovial,  jovial , ale , enjoué,  gat, 
joyeux,  plailant,  divcrtiflaiit  Lat 
Hila>is.  Ftjiivus.  Jocofus. 

JOVIALIDj-O),  /:  /.  joie,  gaieté, 
boimc  humeur.  Lat  iitU/itui.  À\Jii- 
vitv  I atij. 


JOY.A , f.  f.  Joyau  , ornement 
précieux  d'or,  d’argent,  de  perles, 
de  pierreries , dtnit  on  fc  hrt  pour 
fe  parer.  Ce  mot  eft  dérivé  du  vieux 
mot  Efpagno!  Goya  , qui  ngnifie  , 
joie,  allégrclTe.  Tat  Getnnus.  Prr- 
tîojhtfi  wonite. 

JoVA.  Joyau,  fedit  figurémcntdc 
tout  ce  qui  mérite  notre  elHmc,  & 
notre  aSeéUon.  Lat.  Rts  ItpidiFwui. 

JoYA  , fe  dit  aulfi  de  tout  ce  qu'on 
donne  en  qu.ilitc  de  préfent,  pour 
reeoniioitrc  quelque  fervice.  Lat  il/«- 
wo , rrU. 

JüVA.  Afiragal,  efpccc  de  mou- 
lure. Lit.  Ajlragahssyi. 

JOYA,  fedit  auib  du  prix  qu'on 
remporte  pour  récompcnlc  de  fon 
habileté  ou  tle  fou  adrelfe.  Lat.  Jh-. 
nus, 

JovAS,  au  pluriel.  Joyaux,  fc 
dit  encore  de  tons  les  afiquets  & ha- 
bits qu'une  fille  apporte  avec  elle 
lorfqu'cUc  fc  marie  , cc  que  nous 
appelions.  Troujjiau.  Lat.  JlunSus 
uuMehris. 

JOY  ANTE , ^vne  term.  qui 
fe  dit  d'une  étoffe  de  foyc  qui  a beau- 
coup de  lufire  & d'ecUt  Lat  «N7- 
tîdus.  Nitens, 

Poli  ssa  joyante.  Poudre  à tirer  la 
plus  fine.  Lat.  Fnlx'is  pyrius  optimi 
de/lrcals/s. 

JÜVEL,/  w.  Joyau  de  pende 
prix  , qui  fouvent  oft  lâns  pierreries. 

' Lat  jfonile, 

j JOVERIA , //.  Jouaillerie,  Bou- 
tique de  Joiiaillier  6ê  de  Mercier. 
Lat.  AUhittiOuin  snerciunt  ^ 
liuns  tiiherna. 

JOYERO.yt  m.  Jouaülicr,  Mar- 
cliaiij  de  Bijoux.  Lat.  AIcnilisaH  t*. 
bcr».ifiuj. 

JOXOyf.  m.  Yvraîc,  m.iuvai« 
grain  qui  croit  parmi  le  blé.  Lat. 
LAiwny  a, 

JüVüKLA,/./.  dsm.  Petit  joyau. 
Lat.  Alcnile. 

J U 

JUAN,/,  m.  fignifie  en  jargon. 
Tronc  d'une  Eglile.  Lat  EUmtejy^ 
noria  arctu 

Juan  de  Garona.  En  jargon. 
Pou,  vermine.  Lat.  Pidûulsuy  i. 

JiTAN  I)iA7. , fignifie  en  jargon 
un  Cadenat,  une  ferrure.  Lat.  .Se- 
ra, a. 

Juan  dorado,  fignifieen  jargon 
une  pièce  d’or,  une  pifiole  d'Efpagne. 
Lat.  Aureus  nwnmuSy  i, 

Juan  M.achjr,  en  jargon,  uu 
Poignard.  Lit.  Ps^io  insmuaUs. 

JUAN  Puatero  , en  jargon, 
Monnuye  d’argent.  Lat  Argentisa 

nstsnntHS. 

Juan  Tarafe,  en  jargon  Dé  à 
jouer.  Lat  Tejeray  te. 

Fs  un  buen  Juan.  Ç’cR  un  bon 

Jcm, 
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JrtHt  c’ctt-ànlh-e,  un  homme  k qui 
Ton  en  fait  aifément  accroire.  Lat 
vir, 

Jlacer  fa»  Jttm.  ExpreQîon  dont 
Te  fervent  les  iournalicrs,  qui  s’en 
vont  avant  que  d'avoir  achevé  leur 
tems.  Lat.  Sl'iŸtnàii  c9HV€ntionàtn 
maturavr. 

JUAKERO , f.  w.  On  appelle  ainfi 
en  jargon  un  Voleur  qui  force  les 
troncs  des  Eglifcs.  Lat.  Aratutm 
fMjynArioTHm  fur  (fraclor. 

Jt’ANETE,  /.  m.  Os  du  gros  doigt 
du  pié  , lequel  cR  fort  (aillant  en 
quc^ucs  perfonnes.  On  appelle  enco- 
re ainti  les  os  de  la  pommette.  L. 
Ojh'culum 

JCANETE,  en  termes  de  Marine t 
Voile  du  grand  perroquet.  Lat.  Fr- 
ban  ttfinus. 

JUAKETUDO , DA  , o*iy.  tn.  lif. 
Celui  ou  celle  qui  a de  gros  os , fur- 
tout  aux  pieils.  Lat.  <ifcuUi 
be^untibus  labonms, 

JUARDA , f.  f.  Tache  qui  paroit 
fur  le  drap  lorfqu'on  n'a  pas  foin  de 
bien  dégrainer  U laine  avaiU  que  de 
la  carder.  Lat.  In  fajtno  taocuta  | 

JUBËRTAR,  r.  «.  Terme  de  Ma- 
rine. Retirer  une  chaloupe  ou  telle 
autre  chofe  de  volumineux  dans  un 
vailTeau , en  l’y  faifant  entrer  de  c6- 
té  & non  de  pointe.  Lat  7'réui/t>trK 
vtdttécrt  in  navttn,  , 

JUBETERIA^/ /.  Friperie,  où 
Toti  vent  des  pourpoints , des  c(»rps 
de  jupes  , & autres  chofes  fembU- 
blcs.  Lat  Surcimtorum  tubim>j , vi- 
eus. 

JUBETERO  , / w.  Fripier  , qui 
feit  ou  qui  raccominoilc  les  corps  de 
jupe  , & les  pourpoints.  Lat  Tbc- 
rucunt  farttnr  , orij. 

.ILBILACION  , f f,  Jubüation  , 
rcjouilTance , plaïUr  , joie.  Lat  Ju- 
biiatio  , onif. 

JtfilLACiON,  fignificaunTi  Exem- 
ption de  charge  & de  travail  qu'on 
accorde  à un  homme  qui  a fcn*i  pen- 
dint  pliificurs  années , en  conlidéra- 
tion  de  fon  grand  àgc  , en  lui  emv* 
fervnnt  fes  appointemens , VétcranceJ 
Lat.  /'(CiKidni;  imatio. 

JUBILA  R , V.  n.  Sc  rejouïr  , fe 
divertir,  fc  donner  du  bon  tems.  Ce 
mot  cR  peu  ufité  dans  ce  feos.  Lat. 
JuhiUre» 

Jl’BILAE  , Cignifie  auQi  Obtenir 
le  droit , ou  le  rang  de  Jubilé.  L. 
Esneritum  Jîeri, 

JuviLAE  , V.  a.  Donner  le  droit 
de  Vétérance  il  quelqu’un , Vexemter 
de  rcxcrcit'c  de  fon  emploi , en  lui 
confervaiit  les  appointemens , les  hon- 
neurs & les  prérogatives.  Lat.  Ab 
ojfficii  lahcribus  liberarc. 

JUBILANTE  , port  aH.  du  ver- 
be Juhilar.  Gai  , content , joyeux  , 
de  bonne  humeur.  Lat.  Jubiltms,  Hi~ 
krif. 
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J U B 

JUBILADO,  DA  , fart.  pajf.  du 
verbe  JuhiUr.  Exemte,  éc.  L.  Emf- 
ritus.  l^tterojtus  , o , um, 

JUBILEO  , j'.  M.  Jubilé  , folcm- 
nité  & ceremonie  EccIcftaRique  qu'on 
fait  pour  gagner  une  Indulgence  plé- 
nière que  le  Pape  accorde  extraordi- 
nairement à l'Eglife  Univerfelle.  L. 
JubiUus , I. 

Juki  LEO,  fc  dit  par  extenCondes 
grâces  & des  indulgences  que  les  Pa- 
pes accordent  quand  bon  leur  fem- 
bic.  Lat.  Imiuipenibr.  Jubibeut. 

Par  Jtàiko,  Phrolè  adv.  Rarement. 
Lat.  RarÀ. 

JUBiLO , f.  m.  Joye  , contente- 
ment, allégrcHc , réjouiltancc.  Lat. 
Jubslunt  , f. 

JUBOK  , / m.  Pourpoint.  Lat. 
Thorax  J acis. 

Jubon  it  azetn.  Pourpoint  rouge} 
c'eR  quand  on  a eu  le  fouet  publi- 
quement. Lat.  Scutica , <r. 

lium  Jubon  mt  trvgo  rw  Francia. 
J’ai  un  bon  pourpoint  en  France. 
Cette  cxprdTion  contictit  une  raille- 
rie contre  ceux  oui  fc  gloriticnt  d'a- 
voir  une  chofe  dont  ils  ne  peuvent 
faire  aucun  ufage. 

Refr.  Mas  enva  tfà  ée  Li  carnt  U 
CMitifa  (\ue  et  iuhou.  La  chemife  cR 
phis  prés  de  la  chair  que  le  pour- 
point. 

JUBOXaiXO  , f.  m.  diin.  Petit 
pmirpoiut , ou  trop  court , on  trop 
iifé.  Lat.  Tbcrux  fxiguus  tri  (Ufpica- 
tus. 

JUDAICO , CA  , o4h.  m.  Ju- 
daïque , qui  appartient  aux  Juifs. 
Lat.  Juâaicta , a , usn. 

JUDAISMO  , f.  m.  Jadaifme  , la 
Religion  des  Juifs.  Lat.  Juéiaiftnus. 

JUDAISMO.  Judaifme,  fe  dit  au- 
jourd'hui de  l'attachement  que  les 
Juifs  confervent  pour  les  cérémo- 
nies prcfcritcs  par  la  loi  de  Moifc. 
Lat.  y«Jfr?Cii  fufcrjiitio. 

JUDAIZAR  , V.  w.  JuJaifer , ob- 
ferser  les  cérémonies  & les  rits  de 
la  loi  Judaïque.  Lat.  Judaicos  ritus 
ftqtti. 

JUDAIZANTE , fart.  a3.  du  ver- 
be Judaitar.  Judaifant,  ante,  celui 
ou  celle  qui  judaifc.  Lat  Judukos 
rituf  ftqucns. 

JUDAS  , f.  m.  Judas  : on  appel- 
le ainfi  un  traître.  Lat.  Praditor  ut 
Judas. 

JVDAS.  Figure  de  paille  qui  re- 
préfente  Judas,  que  l'on  brûle  en 
Efpagnc  i>ar  les  mes  le  Samedi  Saint 
Lat  Juiùt  traditorii  Jimuliicrunt. 

JUDERIA  , Juivcric,  quar- 
tier d'iuie  ville  où  demeurent  les 
Juift.  Lat  Judxcrutn  vktu. 

JUDIA  , /.  /.  Erpéce  de  haricot 
que  Covarruviis  dit  avoir  été  ainfi 
appelle  parce  qu'il  faute  lorfqu'on  le 
jette  dans  l'eau  boulllautc-  Lat  Fa- 
ba  snintr» 


J U D i;î 

JTOICACION  , /.  f.  Jugement , 
l’aRinn  de  juger.  Lat.  Judicium,  ii. 

JUDICANTES,  y:  m.  Terme  du 
Royaume  d'Aragon.  Examinateurs  de 
la  conduite  des  Juges , qui  eonnoif- 
fent  des  plaintes  faites  contre  eux  , 
&qui  les  jugent  Lat.  Sufremi  Judi^ 
csan  L'/ffiieret. 

JUDICAR  , V.  aâ.  le  même  que 
Juigar.  Ce  dernier  cR  plus  ufité. 

JUDICATIVO  , VA  , edj.  m.  ^ f. 
Qui  juge  nu  qui  a la  faculté  de  ju- 
ger. Lat.  Judic  xtixnit  y a,  uin. 

JUOICATURA,/./.  Judicature, 
profelfion  de  ceux  qui  fervent  à ren- 
dre la  juRice.  Lat  Muntts  Judkcxa- 

Juoicati;ra,  fc  dit  auBi  de  U 
dignité  on  de  la  jurifdiRion  d'un  Ju- 
ge. Lat.  Jtidkandi  potcfla*. 

^DICIAL  , adj.  d'une  term.  Judi- 
ciaire , qui  appartient  à la  jiillice. 
Lat.  JudidAii , r. 

Gentro  judiciai  Terme  de  Rhéto- 
rique. Genre  judiciaite  , celui  des 
trob  genres  d'uraifon  qui  enfeigne  à 
défendre  un  aceufé , ou  à le  convain- 
cre. Lat.  Oenus  •udiciuk. 

JUDICIALMÉNIE,  <uiv.  JuJi- 
Clairement  , en  jugement , ou  par 
fciitencc.  Lat  Juridk't. 

JUDICIARlU  , lA  , adj.  tn.  ^ f. 
Judiciaire,  fe  dit  de  l'Aftrologic , 
qui  fc  mêle  de  prognoRiquer  les  évé- 
iicmcns  par  les  mouvemeos  des  aRres , 
leurs  aipeâs  , leurs  fituations  } & 
auffi  de  ceux  qui  li  profeflent  Lat 
Judicias  ius  , a , u*n. 

JUOICIARIO  , f.  m.  Celui  qui 
s'adonne  k l'ARroIogie  judiciaire.  U 
Ajholûgus  judiciarius. 

JUDICIOSi\MENTE,  adv.  Voyez 
Juicio/amente. 

JUDICIOSO  , SA  , adj.  m.  ^ /, 
le  même  que  Juiciqfo , mais  moins 
ulîté. 

JüDIinyELO , / ut.  Fils  de  JiùF. 
On  appelle  ainfi  par  mépris  & les 
Juifs  , & caix  qui.  font  foupqoimés 
de  JudaïQne.  Lat.  Judeeus.  Judai  f.m 
hus. 

JUDIO,  DI  A,  / m.  irf  f Juif^ 
Juive , qui  proFclfc  l.a  Religion  de 
Motfe.  Lat.  Jud*us  , i. 

JuDios.  Sorte  de  haricots  qui  ne 
düKrcnt  des  haricots  ordinaires  qu'eu 
ce  que  U plante  a les  feuilles  plus 
larges  Si  plus  rondes  ,*  Se.  les  gouC* 
fes  plus  larges  Si  plus  courtes. 

JUDlo.  Les  enfans  nppellen|  ainii 
ceux  qui  fumicnt  de  la  trompette  aux 
prucdlions  de  la  fem.iinc  fainie.  L. 
Perfonatm  lAncrn  , i«i/, 

Jtoio.  Juif.  Terme  de  mcpris 
dont  on  fc  fert  dans  la  colère.  Ijit. 
Judxm. 

JUDio  , IA  , adj.  Ju- 

daïque. Voyez  Judaice. 

JUEGO  , / m.  Jeu  , exercice  de 
recré.itioii,  divertincmcnt  L.  Luim.,  i, 
V JtECO. 
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JüECO.  Jeu  , fe  prenJ  en  gene- 
ral pcmr  toute  forte  de  divcrtiÛc- 
ment.  I.at.  Jocus, 

JULGO.  Jeu  , fe  dit  atifn  d'un 
tour  qu'on  joue  à quelqu’un.  Lat 
JUniifl. 

Jt’EGO.  Jeu.  On  appelle  ainfi  en 
Mecanijuc  imc  certaine  ouverture 
convcnihlc  , qui  donjie  facilité  de 
mouvoir  les  parties  d'une  machine  » 
ou  de  toute  autre  chofe  nuihile , com- 
me d'une  manivelle  , d'une  poulie  * 
d’un  rcfn>rt,  d’une  porte,  d’une  fe- 
nêtre , &c.  Lat.  Vvllidium. 

JUEGO.  Jeu  , employé  comme  in* 
tcrjcction  , fert  pour  avertir  qu'on 
va  jouer , & il  fe  dit  au  jeu  de  pau- 
me. Lat.  Htu  ! iiiAam. 

Jlego.  Jeu.  Voyci  les  difTérca- 
tes  fortes  de  jeux  aux  mots  qui  dé- 
lignent leurs  noms,  comme  Tracas  t 
Tflota , eî^e. 

JuEGü,  fe.  dit  figurcmeni  des  mo- 
yens qu’on  craplovc  pour  venir  à 
bout  de  quelque  cKofe.  Lat.  Arti/î- 
ciqfus  crdû  , vel  dîJ^o/itij  ad  ^tnt. 

Jur.GO  , fe  dit  aulTi  de  l'ordre  , 
de  l'arrangement  & de  la  fymvtrie 
qni  régne  dans  les  ebofes.  Lat 
tus  rtrum  orda. 

JüEOO.  Jeu  , fe  prend  aufli  pour 
un  nombre  complet  de  quelque  chofe. 
Lat.  I^tc^rr  mnnerus. 

JUEGO,  fe  prend  aufli  pour  Jeu 
de  mots.  Lat.  Amphihf^\^ica  tW  ow- 
iiput  tfùCftm  oui  verberum  t(furf>atio. 

JüEGOS.  Jeux,  au  pluriel  , fedit 
dci  Speâraclcs  , des  fctcs  publiques. 
Lat.  Ijfdî.  SpttiacuLu 

Jueg/i  dfhttcro  y trafrro  tUl  cacf'e. 
Le  train  de  devant  , & de  derrière 
d'un  carofTe.  Lat.  Fars  rbedét  ante- 
rior  cÿ  f^ofsrema. 

Jutfti  d(l  H.-whre.  Jeu  de  l’Hom- 
bre.  Lat  lîmtiniî  Lstdas.  \ 

dt  ifianùs.  Jeu  de  m.ain.  L. 

Jur^o  de  manot.  Gefres  que  l’on 
fait  en  parlant , ou  en  dédamant 
Lat.  Matman  amcinna  aciie. 

Jnrj^o  d:  nihas.  Jeu  d'eufans , ou- 
tre le  fens  propre , fe  dit  de  tome 
aélion  qui  dément  le  caracUre  de 
celui  qui  la  Rnt  L.at  Aéiio  iUufaria. 

y«rjro  dr  fusrte  y ve^itHra,  Jeu  de 
hazard,  comme  les  cartes,  les  dés. 
Lat.  Akaterins  ludits, 

Jiujo  tif  t/ta  tas.  Tours  lie  pafle- 
paÎTc  « tours  de  fouplenê , Jeux  de 
gobdrts.  Lat.  pralii^:^^  aruiu. 

Juef'o  tm^ar  mita  menor.  Le  plus 
fort  l'emporte.  Lat  Prj^aïUiui  pr*- 

fcnrttilia/t  X'enit, 

JurfT9  pabUc».  Academie  de  Jeu. 
Lat.  Àieatjriit  damus. 

Co/tcccr  tl  Connoitre  l'inten- 
tion, les  rifcs,  les  artitices  de  quel- 
qu'un, s’apercevoir  île  fa  làqon  d'a- 
gir. Lat  uMtKtcm  caUsrt. 

llacer  jue^o.  Faire  jeu,  continuer 
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la  partie.  Lat.  Su;li!trrc  buluat, 

Por  iurgs  , o par  modo  de  juf%o. 
Fn  badinant , pour  badiner  , pour 
rire.  Lat.  Jacasi. 

l^er  tl  juego , le  même  que  Cono- 
ctT  tl  .fuega. 

Kefr,  Jstef.9  de  manos  , jurgo  de 
viUssnos,  Jeu  de  main,  jeu  de  vi- 
lain ; pour  dire  qu’il  ne  Faut  point 
fe  divertir  en  frappant , ou  en  fe 
mettant  en  d.angcr  de  blefler. 

JULGUKCILLO , m.  dimia.  de 
Jucg9f  qu'on  employé  dans  le  mê- 
me fens  que  le  politif,  mais  avec 
plus  d’énergie.  Petit  jeu.  Lat  Li'~ 
dus. 

JüKVES  , /.  m.  Jeudi , le  cin- 
qniéme  jour  de  la  fenuine.  L.  Dia 
Jo^ùs. 

JUEVF.S  DE  LA  CeNA  ÔJüEVES 
SAMTO.  Le  Jeudi  faim.  Lat  Feria 
quitta  i/t  Citna  Damini. 

Çofa  dH  otra  Jaevts.  Se  dit  d’une 
chofe  extraordinaire  & qu’on  voit 
rarement.  Lat.  Rn  exotica. 

JUEZ  , /.  w.  Juge,  Officier  cta- 
i bli  pour  rendre  la  juibice.  Lat  Jtti 
iir.V,  iWi. 

JUF.7,  Juge  , qui  a la  feculté  de 
dilcerner  le  bien  d'avec  le  mal  , le 
vrai  d'avec  le  faux.  Lat.  Judex.  Æ*  ’ 
Jlimsitor. 

JUEZ,  fe  dit  auflî  de  celui  qui 
aflifte  aux  Joutes , aux  Tournois  , 
aux  CarroufeU  , pour  veiller  à ce 
que  tout  s’y  pafTv  dans  les  régies. 
Lat.  Juitx. 

JüEZ  Arbitro.  Juge  Arhitre; 
c’eft  celui  que  les  parties  choifilTent 
d’un  commun  accord  pour  terminer 
leurs  dilFcTcns  i l'amiable.  Lat.  y«- 
dex  arbiter. 

JUEZCONSFRVADOR.  Juge  Coii- 
fervateur,  celui  qui  c(l  établi  par  le 
Droit  Canonique  & Civil  pour  pro- 
t^er  une  Communauté.  Lat  Judex 
L'otii<.n’ator  pro  i'ot/ssifuuitate. 

JuEZ  DE  Comission.  Juge  com- 
mis par  fon  Supérieur  pour  crnn''i- 
tre  d'une  affaire.  Lat  Judix  dd%a- 
tus  pt'o  privota  ca*/fa. 

Jufcz  deEnquesta.  Jugcd'Kn- 
quétc  , Magillrat  établi  dans  1 Ara- 
gon pour  févir  contre  les  Juges,  les 
Greffiers  ét  les  Notaires  qui  préara- 
riquent  dans  leurs  emplois.  Lat  Ju- 
(U'x  in  JujHti^  Aünijhüt. 

JUEZ  delEstudio.  C'eft  celui 
qui  cft  prepofé  dans  les  Univeriités, 
pour  juger  des  différens  qui  lura'icn- 
iient  entre  les  Etudi.ins.  Lat.  Judex 
pro  J’cboif/?ifir  Unii'eTjttatis, 

^t’EZ  Entregador.  Juge  pré- 
polé  pour  juger  les  diffèrens  qui 
furvicnnent  entre  les  Bergers  qui 
conipofcnt  le  corps  de  la  Jlltjia.  L*. 
yiKilfV  pro  pteuariis. 

JUEZ  IN  Curia.  On  appelle 
ainli  chacun  des  fix  Prutonnt  tires 
Apofloliqucs  auxquels  le  Nunce  du 


Pape  atrprés  de  b Cour  d'Efpagne 
doit  renvover  b connoifTance  des 
califes  qui  font  portées  par  appel  i 
fun  Tribunal.  Lat  Ronsanx  Csirùt 
Judex  driegatiis. 

JuEZ  Mayor  de  Biscaya.  Ju- 
ge établi  à la  Cour  de  Val!a<lolid 
pour  juger  en  première  inffanre  des 
affaires  tr*nt  civiles  que  criminellct 
qui  furv'ienncnt  entre  les  naturels 
de  la  Bifeaye.  Lat.  Judex  pco  Can» 
tukru. 

Jucz  SuPREMO.  Juge  fupérienr, 
de  b fcntcnce  duquel  on  ne  peut  ap- 
pellcr.  ÏJt.  Suntinui  Arbiter. 

JL'G.^DA,  /.  L’aéliun  dcjotïer, 
ou  le  coup  qui  décide  au  jeu.  Lat 
Ltf/i9t  mis. 

JUGADER.A  , /./•  le  même  que 
Lgnzadtra. 

JUGADOR  , f.  m.  Joueur  , qni 
joue,  ou  qui  fait  joiicr.  Lat  LmJjt, 
orit. 

JuGADOR.  Joueur,  fe  prend  fou- 
vent  pour  un  joueur  de  proRcflion , 
qui  a la  pallion  du  jeu.  Lat  Lad» 
de.Mtus. 

JUGADOR.  Joueur  , fe  dit  aufli 
de  celui  qui  fait  bien  jouer  , qui 
pofsèdc  parfaicémeut  tous  les  jeux. 
Lat.  ht  ludertdo  dexter. 

Jigndor  de  mmos.  Joueur  de  Go- 
belets, ou  de  m.irioncttes.  Lat  Lu~ 
dio  , mis.  Pilarius , H.  * 

JUGAR,  e».  n.  .l^ier,  fe  divertir  , 
fe  recréer  à quelque  jeu.  Lat  Im- 
dere. 

JuGAR.  Jouer  , badiner,  rir% 
enlcrable.  Lat.  LvAert.  Jocari. 

JvGAR.  Jouer,  b.adiucrcnfcmbîe, 
fe  moquer  les  uns  des  autres.  Lat 
lUudert.  Deridrte. 

JUGAR.  Jouer,  fe  dît  figuréœent 
en  Morale,  pour  dire  Mtprifer  quel- 
qu'un, faire  peu  de  cas  de  fun  feu- 
timent,  le  tromper,  le  duper.  Lat. 
fbri'prrf.  Cmcu/nvenirt. 

JUGAR.  Jouer,  fe  dit  an  figuré 
pour  Perdre  , en  prenant  la  caufe 
pour  l’effet.  Lat  Lt.do  prrdsre. 

Ex.  Fuhzrto  jttega  quanta  tient.  Un 
tel  perd  tout  ce  qu'il  a. 

JUGAR.  Jouer,  s’expofer,  remet- 
tre en  danger.  Lat  PericHtari. 

JucAR.  Joiicr,  CüircfporHlrc  en. 
ordre,  en  propçftion  , en  fymeitie 
avec  une  autre  choL*.  Lat.^oHvr«i-. 
rt.  .Quadrart. 

JuGAR.  Faire  irumer,  mouvoir 
fur  fies  gonds , ca  parlant  d'une  por- 
te , d une  fenctre.  Lat  Vanpagibug 
utovtre. 

JUGAR.  Se  mettre  en  mouvement 
en  parlant  des  machines , & des  dé- 
corations lie  théâtre.  Lat.  Mox-eri  »- 
êo'é.  Tolvi. 

JuGAR.  Terme  de  guerre.  Jouer* 
fe  dit  de  l'Artilieric,  des  miuci  &c« 
Lat  Ey^hdtre. 

JucAR,  fe  prend  aulÜ  pour 

teivcuix 
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tcrrcnir  dans  une  affaire  « y prendre 
part  , s’y  intereffer.  Lal.  /wifrtrw- 
re. 

JtCAl,  fignific  encore  Commen- 
cer à jouer,  jouer  le  premier,  fur- 
tout  aux  cartes.  Lat.  h^tierr. 

JuGAft,  figniKc  auRî  Ktre  habi- 
le au  jeu , le  pofféder  à fond.  Lat. 
Sciti  luine. 

Jugar  del  vocahla.  Joücr  fur  les 
mots,  faire  des  allufîons,  4cs  équi- 
vnques,  tics  autithèfcs , en  ufer  a- 
grcableraent  en  divers  fens.  Lat.  Lu- 
dtre  vnhis. 

Jiigar  rl  lance.  Conduire  une  affai- 
re avec  prudence.  LaL  L'auti  pr«- 
dentrr  r0u  gerert, 

Jtfgar  el  fol  antet  aut  nafea.  Joücr 
tout  Icn  vaillant.  Lat.  Ftium  quod 
nondran  babetur  Indo  expone^'t. 

Jitgor  lu  axmu.  Etre  adroit  k faî- 
TC  des  ahnes.  Lat.  Dextmimi  gla^ 
d:ii  batuere. 

Jt'gar  la  tw*.  Chanter  parfaite- 
ment , exccUcr  dans  le  chant , (ai- 
re ce  qii  on  veut  de  la  voix.  Lat. 
jJIodiilati  cancre. 

JuguT  limpio.  Voyez  IJtnfio. 

Jugar  trn  al  tHobiifû.  S’entendre 
avec  quelqu’un  pour  en  gagiKr  un 
autre.  Lat.  Dt  contpaéio  altquem  la- 
dere. 

JUGADO,  DA , part.  puf.  du  ver- 
be  Jugar.  Joué , jouée.  l.at.  Ltfw , i 

fi , tm.  I 

Traher  o Un*ar  la  vida  jtiguda. 
Expofer  fa  vie  à on  danger  inésita- 
blc.  Lat.  Jn  tnaximo  di/criwine  i 
verferi.  I 

JUGARRETA,  //.  Terme  fomi- 
lier.  Carte  mal  >ouée.  Lat.  2*tcpta  lu- 
JÎ9. 

JUGLAR , f.  amh.  Bouffon , plai- 
fant,  farceur,  baladin,  qui  amufe 
le  peuple  par  fes  contes  & fes  boiif- 
Ltnnerics.  Lat.  Joculator.  Jltiwus. 

Refr.  A la  rmitera  y al  juphr , à 
la  les  viene  el  mal.  Ce  prover. 

be  figiiific  qu'un  paye  dans  b vieil- 
KfTe  les  folies  qu'oa  a faites  dans  la 
ieunefle. 

JUGLAIŒSA  , f.  /.  Femme  qui 
Fait  le  métier  de  bouffonne.  Lat 
focttlaris  fainiua. 

JÜGLERIA  , Bouffonnerie, 
plaifantcrie.  LaU  Jvculaih^  enh. 

JtGUETE,^i  m.  dim.  Mot  pour 
rire,  plaifantcrie , badinage,  petit 
jeu  d’adrefle , divertiffement  Lat.  Lu- 
dus.  Joests. 

JuGUETE.  Jouet,  petit  bijou  avec 
lequel  on  amufe  les  enfans.  Lat. 
Cifpsmdia  , oruus. 

JUGUETE.  Chaofon  badine,  gaie, 
juyeufe.  Lat  le'hfa  cantiuncalt'.. 

JÛGUETF.AR  , «i.  n.  Badiner , 
fubtrer , jouer  de  petits  jeux.  Lat. 
LcUudere.  Jocari. 

JUGUETON,  NA,  adj.sn.^/. 
Cclni  ou  celle  qui  s'amufe  à des 


J U I 

jeux  d’enfans.  Lat.  Lstâtas  vtl  jWu- 
laris  hfMHo. 

JUICIO  , / w.  Jugement,  facul- 
té , puHr»ncc  de  l'ame  pour  connoi- 
tre  dû  difeerner  le  bon  d’avec  le  mau- 
vais , le  vrai  d'avec  le  faux.  Lat. 
Juduistm , ». 

JflClO.  Jugement  , fe  dit  auffi 
de  l'adUon  par  laquelle  cette  puif- 
fince  exerce  ià  fondUon.  Lat  Jts- 
dicium. 

JUICIO.  Jugement  que  nous  por- 
tons d'nnc  chofe  ; avis , opinion  , 
fentiment.  Lat  Opirria.  Cetfura. 

JutClO.  Jugement , fe  prend  pour 
Pnutencc  , bon  fciu.  Lat  Prudeatsa. 
Peéia  mens. 

Juicio.  Jugement , fe  dit  auffi 
des  Sentences  , Arrêts  & autres  dé- 
cifions  données  par  un  Juge.  Lot. 

JuSdeUmt. 

JuiCtO.  Jugement,  fe  prend  auQi 
pour  une  alfcmbUe  île  Juges.  Lat. 
Cmtfiüuns,  S’enatns.  7'ribumal. 

JuiCJO.  Jugement,  fe  prend  auffi 
pour  la  Sentence  raiJuc  , fur-tout 

3uand  elle  inflige  un  châtiment  L. 
'uiiicium. 

Juicio.  Jugement  Les  Affrolo- 
gues  appellent  ainfi  les  prédidbons 
qu’ils  fout  pour  le  courant  de  l'an- 
née , i&  qui  font  fondées  fur  les  Li>- 
naifons  i auflubicn  que  celles  qu'ils 
font  en  obfervant  les  différens  af- 
peéls  des  affres  touchant  la  vie  & les 
adlions  d’un  fujet , ce  qu’ils  appel- 
lent dreficr  un  thème.  Lat  Jud^ 
ciwn.  C'onjeihira  judiàalis. 

Juicio.  Jugement,  fe  prend  pour 
l’intégrité  de  la  raifon,  par  oppoü- 
tion  à la  folie.  Lat.  SaKxtas  snentis. 

Juicio  pabticulae.  Jugement 
partÎLuiier  ; c’eff  celui  que  fubit 
l'ame  des  l'inflant  qu'elle  fe  féparc 
ilu  corps.  Lat.  Judicium  pttrticsdœre. 

Juicio  temebamo.  Jugement 
téméraire.  Lat.  JadicUisn  temeraritan. 

Juicio  univexsal.  Jugement 
univerfel  ; c’eff  celui  qui  fe  fera  à 
la  Hn  du  monde.  Lit  Judiesum  mi- 
Xferfah. 

Ejhr  en  fu  jiJdo^  o mai  est  fu 
jusch.  Etre  dans  fon  bqn  ferts.  Lat 
' Jllcatii  compotem. 

Lllar  Jln  jtih  h , à fsura  de  jtàcio. 
Etre  hors  de  fon  bon  feus.  Lat  In- 
fumre.  Deiirare, 

/’fdiV  f»i Demander  quelque 
chofe  en  Jufficc.  Lat  Ad  Juiscem 
^‘ocart  aliquem. 

Pey  der  et  jtàcio.  Perilrc  le  juge- 
meot , être  tranfporté  â la  vue  de 
quelque  chofe.  Lat  Extra  tnentem 
rapt. 

Par  jujios  juieios  de  Dics.  Par  un 
juffe  jogemem  de  Oieiu  Lat  Jmh 
Dei  J uJscio. 

^itar  el  juieio.  Faire  perdre  l’cf- 
prit,  le  jugement  , la  raifon.  Lat 
Exfrù  meKtcsu  ro^-tre. 
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Ser  an  suicîo.  Cette  exprefflon  mar- 
que l’cxccs  d'une  chofe  dans  fon 
genre.  Lit  Extremutn  extlir^rre. 

jmCIOSAiMENTE  , adv.  Judi- 
cicufcmcnt , d’une  manière  pruden- 
te & judieieiifc.  Lat.  Pruietster.  Sa- 
pienter. 

JUICIOSO  , SA  , adj.  m.  ^ f. 
Judicieux,  eiifc,  prudent,  ente, 
avifé,  éc  , fenfé,  ce,  qui  fe  con- 
duit avec  jugement  Lat  Pruim. 
Sapiens. 

JL’LEPE , f,  m.  Terme  de  Phar- 
macie.  Julep , potion  douce  éû  agréa- 
ble qu'on  donne  aux  mobdrs.  Lat 
Julepiis  , i.  JuUpimn , ii. 

JULIO,  f.  m.  Juillet , le  feptié- 
mc  mois  de  raiiiiéc.  Lat  Julius , ii. 

JLXO,  f.  m.  Le  mulet  qui  mar- 
che à la  tête  des  autres.  Les  mule- 
tien  fe  fervent  de  ce  mot  pour  n{w 
paifer  leurs  Lat  Alulus  alio- 

rut»  (ftrd/or,  vcl  ntulus  printus. 

JUMELAS  , /./.  Terme  de  Mé- 
chanique.  Jumelles  ; ce  font  deux 
pièces  de  bois  ou  de  métal  qui  font 
ég^cs  , & parfaitement  fcmblablcs, 
qui  fe  trouvent  dans  la  plupart  des 
machines  & des  outils.  Lat.  Geme^ 
Le , artrnf. 

JU MENTAL,  o4i.  d'une term.  Qui 
concerne  les  bêtes  de  voiture.  Lat 
Jusnentarius  , a , um. 

JUMENTaLO, 

dim.  Anon,  petit  ine,  petite  ànef- 
fc.  Lit.  AftÙsts.  AJella. 

JUMENTO,  f.  M.  fignific  dans 
(h  véritable  acception , une  bête  de 
fomme;  mais  on  t’employé  ordinai- 
rement pour  dire  un  âne.  Lat  Ju- 
mentum.  AJinus. 

JuMENro.  Ane,  fe  dit  fignré- 
ment  d'un  homme  ffupidc  & igno- 
rant. Lat  Stolidus.  Ajùtinus  hemo. 

JUNCADA,/  f.  La  moelle,  le 
blftiic  du  jonc,  cnvelopé  dans  du 
beurre  & autres  ingrediem,  que  les 
maréchaux  donnent  A manger  aux 
chevaux  pour  les  guérir  de  h mor- 
XX.  Lat  Junceum  medicitmentain  e- 
qnorum. 

JÜNCAL,  à JuNCAR, /.  w.  Jorw 
choie , lieu  plante  de  joncs.  Lat 
Jii'scetttm. 

JUNCIA,  f.  f.  Souchet,  plante 
marécageufe.  Lat  Osperusy  i. 

Vc'ider  jtmàa.  Se  vanter  mal  à 
propos.  Lat  ViMasui.rri  ùtaniter. 

JUNCIANA,  f.  f.  OffeutatioH  , 
(ofic,  vanité  mal  placée.  Lat  Jncu 
nis  jaiiatio.  Oflentatio  , enis. 

JUNCIERA  , /.  f.  Vafe  rempli  Je 
cotifeélion  de  fouchet  Lat  Eas  ey- 
prrtKa  con/félimsis. 

JUNCÜ,  f.  m.  Jonc,  herbe  qui 
croit  dam  les  marais , daus  les  étangt 
&c.  Lat.  Junests  , ». 

JüNCO.  Jonc,  ou  Jonque,  forte 
ik’  vaiffeau  fort  léger  dont  on  le  fort 
dans  les  Indes  Orientales,  & fur- 
V % tout 
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.tout  le  Ions  des  c6tcs  de  h Chine. 
Lat.  Tmiictti  ^.utfrbts. 

JUNCO  India  NO.  Jonc  des  In- 
des f canne  dont  on  fe  fert  pour  s'ip- 
puyer.  L«t.  Jwtcus  Indicuu 

JINCOSO,  SA  , a4/.  W.  /. 
Plein  de  joncs,  ou  qui  rcOcmblc  au 
jonc.  Lit.  Juncû/tu  , a , um. 

JUN  ÎLADA.  Voyca  Lchmia, 

JUNIO , /.  w.  Juin , fixitmc  mois 
de  l'annee.  Lat.  Juniui , ». 

JL.VtiUILLO  , /.  nt.  Jonquille  , 
fleur  odorileninte , blanche  ou  jau- 
ne, <tui  vient  fur  une  tige,  comme 
les  narciflTcs , fk  qui  fleurit  en  Mars. 
Lat.  NuTciÿ'us  Iho'us.  Junao  fioi, 

JUNquiLLO.  On  appelle  ainü  en 
Architecture  une  erpece  de  petite 
moulure  ronde  d'un  travers  de  doigt 
de  diamètre.  Lat  Junculus  fahriüi. 

JUNTA, /./.  Jonte,  ou  Junte, 
aflcmblcc  de  diflërentes  perl'onnes, 
pour  délibérer  en  commun  fur  quel-  | 
que  aflaire.  Lat  , ».  Con-  ' 

Jfjfui  , «/, 

JUNTA.  Aflcmbtagc , amas  de  plu- 
fleurs  chofes.  Lat  Collfilic. 

JuN  TA , fe  prend  aulTi  pour  Jun- 
tura. 

JUNTADURA,  f,f.  le  même  que 
Jmitura.  Ce  mot  cÀ  peu  ufité. 

JUNTAMENTE,  adv.  Conjoin- 
tement , enfemble  , de  compagnie  , 
en  même  tems , à la  fois.  Lat  U»à. 
SimuL  ConjuncHm. 

JUKTAMIENTO , / w.  le  même 
que  Junta. 

JUNTAR,  V,  a.  Joindre , aflem- 
blcr  deux  chofes  enfemble  , on  Bire 
un  tout  de  pluficurs  parties , qu’on 
mêle  l’une  avec  l'autre.  Lat 
re.  ConjtPtgtrt. 

JuNTASSE.  Se  joindre  , fe  ren- 
dre pluGeurs  enfemble  dans  un  mê- 
me endroit , s'alfembler , s'attrouper. 
Lat  tcj.t'mirr.  Congregarù 

JUNTARSE.  Se  joindre  ü quel- 
qu'un , s’approcher  de  lui.  Lat  Âi- 
barcrc. 

JUNTARSE.  Se  joindre  à quel- 
qu’un pour  aller  en  compagnie  avec 
lui , ou  pour  agir  de  concert  Lat 
Veire. 

JuNTARSE.  Avoir  nn  commerce 
charnel  avec  uiie  femme.  Lat.  Coi- 
re. Carmliter  cepuArri. 

Junt.tr  las  Utrfis.  Joindre  les  let- 
tres enfemble,  comme  les  enfans  qui 
apprennent  à lire  , épder.  Lat  Jn 
fyÛahai  Htteras  confrregare. 

Juntut  U vrnijna  è puerta.  Fer- 
mer b fenêtre , ou  b porte  , ou  tout- 
à-bit  „ ou  à moitié.  Lat  CUutdert, 

Juntiir  merienJas.  Faire  boiirfe 
commune.  Lat.  Cenfortium  inire. 

JunUxr  Ÿ^rtes  o oAos.  Avoir  ton- 
tes les  circonlbnces  d'une  affaire  pre- 
Lntes.  Lat  Rt*  iivtx'j'as  ad  mrsttem 
nvoitire. 

JUNXÂDO  , OA  > i<tri.  fajf.  du 


JUN 

rerbe  Jurttar.  Joint , inte.  L,  Junc- 
tus  ^ a , tsm. 

^NTO  , TA  , le  même  que  Jsat- 

tado. 

JuNTO,  ffdf.  Auprès,  tout  pro- 
che , tout  contre.  Lat  Juxtà.  Profi. 
Ad. 

JüNTO  , fignific  fonvent  le  même 
que  Juntamente, 

Por  jstnto , O de  per  junta.  En  gros. 
Lat.  Aitrviitim. 

JUNTERA,/. /.  Rabot,  varlo- 
pe , inlhument  de  McnuiGcr  Si  de 
Charpentier , qui  fert  à polir  les  plan- 
ches qu'on  veut  alTemblcr.  Lat.  Run- 
cina  , X. 

JUNTURA  , f.  f.  AnTcmbbgc  , 
liaifon  , union  , jondion  d'une  cho- 
fe  avec  une  autre.  Lat,  Conani^teru. 

, Coagn^entatio. 

Jt’NrURA  , fîgnifie  aufli  b même 
chofe  qnc  Junta , dans  le  fens  d'af- 
fcmblage. 

JUPITER,/»».  Jupiter,  une 
des  fept  Pbnêtes  , dont  l'orbite  cfl 
entre  Saturne  & Abrs.  Lat.  Jupiter. 

Jupiter.  Jupiter,  chez  IcsChy- 
mifles  , Ggnifie  l'étaia.  Lat.  Stm- 
num  , f. 

Jupiter.  Jupiter,  eft  quelque- 
fois pris  en  Poouc  pour  le  Ciel.  L.  j 
Culum.  I 

JURA  , / /.  le  même  que  Jura-  ' 
mento.  Ce  mot  eft  peu  uGtê  dans  cet-  I 
te  acception.  | 

Jura.  Serment  de  Gdélitê  que  les  | 
Etats  St,  les  villes  du  Royaume  prê- 
tent an  Souverain  à fon  avènement 
au  Throne.  Lat.  Publicsan  fdelitatis 
jurammtum. 

JURADERIA,  / /.  L’Office  , b 
qualité  de  Jurât  , de  Capitoul , d'E-  ' 
chevin.  Lat.  Jstrutus  Alunsts. 

^RADOR  , /.  »i.  Jiireur  , bbf- 
phématcur.  Lat.  Jurat^jr^  eris. 

JURAMENTAR , v.  a.  Déférer  le 
ferment  à quelqu'un  , l'afTcrmcnter. 
Lat.  Aiiquem  juramento  ob/hit^ere. 

Jübamen TARSE.  S’obligcT  par 
ferment  de  lairc  une  chofe  de  cun- 
cert , & de  ne  point  s'en  départir. 
Lat.  S'acrammto  Je  c^//n'ngrrf. 

JUR.AMENTADO , da  , p.  p.  du 
verbe  Jitrament<ir.  AlTcrmcnté  , éc  , 
lié , ée  par  ferment  Lat.  Sucramento 
obJîrUiut  , U , w*i. 

JURAMENTO,  / m.  Serment, 
jurement,  nffîrmition  qu'on  bit  d'u- 
ne chofe  dont  on  prend  Dieu  à té- 
moin. Lat.  Jusjttrandttm, 

Juramento  ASSERTORio.  C'eft 
celui  par  lc<{ucl  on  affirme  b vérité 
d'une  chofe  préfente  ou  paiTéc.  Lat 
Juramentusjt  ajll'ertvriutn. 

Juramento  comminatorio. 
Serment  comminatoire.  Lat.  (V»i»/j- 
tttttarium  jùramenlstM. 

Juramento  de  calumnia. 
C'eft  celui  par  lequel  on  établit  Iç 
droit  de  l'accubtioa  qu'oa  ûUcuU. 


Lat.  Ctilumnix  jurameutsim. 

Juramento  execratoiio. 
Ceft  celui  par  lequel  on  nie  une  cho* 
fc  en  s'impofant  une  peine , St  priant 
Dieu  de  nous  punir  au  cas  que  noas 
trahiflîons  la  vérité.  C'eft  ce  qu'on 
nomme  Imprécation.  Lat  Exterato- 
rium  iuranuntum, 

Juramento  judicial.  Ceft 
celui  que  le  Juge  défère  à b rrqiii- 
Gtion  de  b partie.  Lat.  JècramtrJsan 
judiciale. 

Juramento  pROMissoRio.Ccft 
celui  par  lequel  on  s'obGge  de  bire 
une  chofe.  Lat  Proutijoritem  jstro- 
utenttem. 

Juramento  suPLETOiio.  C’eft 
celui  qu’on  défère  à la  partie  an  dé- 
but d’une  preuve  de  droit  Lat  Ja- 
ramentum  Juppietorium. 

Refr.  Si  H juramento  es  por  nos , U 
burra  es  nuejha  par  Dios.  Ce  prover- 
be eft  contre  ceux  qui  fe  mettent 
peu  en  peine  de  jurer  à bux,  pour- 
vù  qu'il  leur  en  revienne  quelque 
avantage. 

JUKAR  , V.  n.  Jurer  , affirmx 
avec  ferment,  prendre  Dieu  à témoin 
de  la  vérité  de  ce  qu’on  avance.  L. 
yifrnrr. 

JuRAR.  Jurer  , fe  ilit  aufli  des 
blabhèmes  & des  exécratiom  qu’on 
probre  contre  Dieu.  Lat  Exterari. 

I ImprtcuTs. 

JURAR  , fignifle  aufli  Prêter  fer- 
ment de  Gdélité  à fon  Souverain.  L. 
Jurammtum  praflare  Principt. 

JURAR.  Jurer,  Ggnifie  encore  Pren- 
dre une  forte  réfolution  avec  foi-mê- 
me , s'engager  à birc  quelque  cho- 
fe , promettre , protefter.  Lat 
juranimto  Je  ohjirinpcre. 

JURAR  PLA2A  , h EMPLEO.  Prêw 
ter  ferment  en  prenant  poflclGon  d’un 
emploi  , ou  d’imc  charge.  Lat /ma- 
tum  msutus  oftirr. 

Jurarfela  d a^uno.  Menacer  qncl- 
Qu’un,  en  formant  avec  le  doigt  un 
figne  de  croix  entre  les  fourctls  , 
comme  pour  accompagner  cette  me- 
nace d line  cfpécc  de  ferment  Lat 
Dipto  minari. 

JURADO,  DA  , part.’paf.  du  Vffw 
bc  Jurar.  Juré , ée.  Lat.  juratus , a , 

um. 

Jura  DO,  / m.  Jurât,  titre  qn'on 
donne  dans  certaines  Républiques  St 
ibiis  certains  Tribunaux  à des  Ma- 
giftrats  prépofés  pour  veiller  au  bien 
public,  fur  le  ferment  qii’iU  prêtent 
Lat.  Juratus.  VortJ'cripttss.  Tribsauts 
pithii. 

JURATORIA  , / /.  Plaque  d’ar- 
gent où  eft  grave  l'Evangile , fur  le- 
quel on  bit  jurer  les  Magiftrats  , 
en  pofant  U main  deflus.  Ce  mot  eft 
tiGte  dans  l'Aragon.  Lat  JuraUnrix 
Laminit. 

JuRATORiA,  adj.  Terme  de  Pnu 
tique.  Voyez  Cmution. 

JUR^ 
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JUKGINA , A /.  Sorcicrc  qnî  jet- 
te les  hommes  dnns  nn  fummcil  lé- 
thargique , au  moyen  de  certains  phil- 
tres. Lat.  AlttUftcii.  l'enrjtca. 

JURIDICAMKNTE  , a4v.  Juridi- 
Quement , d’une  manière  juridique  , 
dans  les  formes.  Lat.  JuriJiti. 

JURIDÏCO  , CA  , adj.  w.  ef  /• 
Juridique  , conforme  aux  loix  , au 
l)roit.  Lat.  JttriJints , e , um. 

JURISCONSÜLTO,/.  m.  Jurif- 
conlbltc  , (avant  en  Droit  « qui  poC- 
fède  la  Jurirprudence.  Lat.  jurifem^ 

futtuf , f, 

JURISDICCIOX  , f.  /.  Jurifdic- 
tion  , fe  dit  du  pouvoir  , de  h com- 
pétence des  Juges  , de  radminlRra- 
tion  & de  rexcrcice  de  la  jiifticc.  L. 
Jtfrifdièiio  , cfiîi. 

JURISOICCIOM.  Jiirirdiétion,  fc 
dit  atilU  du  reffort  t de  la  dépendan- 
ce d une  Ju(Ucc.  Lat.  Juri/dUUo. 
Dith  , oftis. 

JuRESDiCClOM  , fc  prend  nufTi 
pour  Autorité  , donviine  , puiQaoce. 
Lat.  Jurijdiéiio.  Peufias. 

JURISDICCION  Db'LECADA.  Ju- 
rildiétiun  dcicgtiéc  t c’cfl  celle  qu’on 
exerce  par  commiflion  pour  un  tems 
limité.  Lat.  Dtlc^iUu  jttrifâUlio. 

JüRISDICCION  O*  DINA  RI  A.  Ju- 
riditlion  ordinaire  t c'eft  celle  qu'un 
Supérieur  exerce  fur  fes  fujelsà  per- 
pétuité Si  fans  rcitrielian.  Lat.  Or- 
iUfîfnia  iierî/diêih. 

JLKISDICCIOKAL  , ttij. 

Urm.  Q.UÎ  appartient  à b JuriCJic- 
tion.  Lat.  JttrifAiciioifaljs. 

JURISPERICIA  y S*  f*  le  même  ! 
que  JurifŸ^uArrtcia, 

JURlüFtRITO,  /.  w.  jurifeon- 
fultc , favant  en  Droit,  qui  poiTcdc 
b Jurifpnidcnce.  Lat.  Juri/ftri- 

tMJ, 

JURISPRÜDENCIA,  /.  /.  Jurif- 
prudcnce  , fciencc  du  droit  ) c'cR 
un  mot  purement  Latin.  Lat. 
frtid<-ntin  , 

JLRISPRUDENTE,  / w.  le  me- 
me  que  Ju>-sfp<rito. 

JURISTA , /,  m.  JurUle , Docteur 
en  Droit  i Si  aufiî  Légiite,  étudiant 
en  Droit.  Lat.  Juris  Pro/cjfor  , tv/ 
jiuAirjmi. 

JuRlSTA.  CcR  aiifTi  celui  qui  a 
une  peüGou  annuelle  fur  les  revenus 
du  Roi. 

JURO  , f.  m.  Droit  perpétuel  de 
uropriété.  Un  difoit  autrefois  Jurio. 
Lat.  Jus.  Domnium, 

Je  RO  , fe  dit  auiourd'hui  de  cer- 
taine pendon  annuelle  que  le  Rot 
accorde  à fes  fujets , Si  qui  cft  a(Ti- 
enée  fur  fes  revenus.  Ce  mot  fc  di- 
Toit  au(Ti  pour  Cenfo.  Lat.  Rigia  pm- 
Ju  , onit. 

Par  juro  de  htreàad.  Expr.  ailv. 
qui  lignifie,.  En  forme  de  rente  per- 
pétuelle & héréditaire.  Lac.  Jurt  ba- 
uditiorh* 
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JUSBARBA  , /.  /.  le  même  que 

Brufeo. 

JÜSELLO , /.  w.  Potage  fait  avec 
du  bouillon  de  viande,  du  perfil  ha- 
ché , du  frpmagc  npé  , des  aufs , 
des  épices  fines  •,  le  tout  battu  enfem- 
blc  , que  l’on  f^t  enfuitc.  bouillir  , 
& qu'na  fert  dans  des  écucllcs  avec 
des  feuilles  de  perfU  par  deiTus.  Lat 
Pubntntt  genus. 

JÜSTA  , f.  /.  Joute  , combat  à 
cheval  d’homme  à homme  avec  des 
lances.  Lat.  Eqmtifm  ft^a , 

JuSTA.  On  appelle  encore  ainfi 
un  combat  entre  pluficnrs  Chevaliers 
armés  de  pied  en  cap  , qui  fe  (ait 
avec  b üuice.  Lat.  Lttdicra  E/juitutn 
fUfrtn. 

JuSTA  , en  jargon  fignifie  b Ju- 
fticc.  L.  minifiri. 

JDSTACOR , f.  m.  JuRe-au-corps'. 
Voyez  Atufiadar. 

JUSTADOR , / w.  JoûteuT,  Che- 
valier qui  combat  avec  b bncc.  L. 
Equti  hitf}d  pugnans. 

JIJSTAMENTE,  aâv.  JuRement, 
avccjuftice,  équitablement,  parfai- 
tement, très  bien.  Lat  Jwrt.  Aïtri- 
JtiP.  ReeV. 

JUSTAR  , V.  ».  joûter , s’exer- 
cer à la  Joùtc  , combattre  avec  des 
lances.  Lat  Equrfirikus  hajlis  Utdert , 

pftgn.Trr, 

JUSTEDAD  y f.  f.  \c  mémo  que 
Jujîicia.  Ce  mot  a vieilli. 

JÜSTICIA , / /.  JiiRice  , vertu 
qui  confiRc  à rendre  à chacun  ce  qui 
lui  appartient  Lat.  Jufiitia  , 

JusriciA.  Jufticc  , confidérée 
comme  un  attribut  de  la  Divinité  , 
fe  dit  du  châtiment  qu'elle  exerce  fur 
les  hommes  pour  les  punir  de  leurs 
crimes.  Lat  Divina 

JüSTiCiA.  Juftice,  fc  prend  auffi 
pour  Raifon  , équité.  Lat.  Æ^juitas. 

JtsrtClA  , (e  dit  au(n  pour  In- 
tégrité de  meeurs.  Lat  Jujîitia.  J/o- 
rum  inttg\  itus.  '*■ 

JuSTiczA.  JiilHce  , fc  dit  pour 
bon  droit , raifon.  I.at  Jus. 

JuSTJCîA.  Jufticc.  On  appelle 
Faire  juPticc,  exécuter  publiquement 
un  condamné  à une  peine  corporelle. 
Lat.  Criwr^i;  punitio,  Extumi  Juppli^ 
ciJ  infiiiiio. 

JusriciA.  JuRicc  , fc  dit  au(H 
du  Corps  des  Officiers  commis  pour 
rendre  b juAicc.  Lat.  Jujlitste  Mi- 
nijhri. 

JusriciA  DE  Aragon.  Magi- 
Rrat  Souverain  établi  dans  (c  Royau- 
me d'.^ragon , qui  avoit  fous  lui 
cinq  hommes  de  mbe  pour  Lieutc- 
iians  , & qui  coniüintement  avec  eux 
jugeoit  des  différens  qui  furvenoient 
entre  le  Roi  & fes  fujets  , &.  entre 
les  EcclcfuRiques  Si  les  Séculiers. 
11  renJoit  fes  jugemens  au  nom  du 
Roi.  Lat  Aragottisc  Sbpretmu  J/agi- 
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JuSTlClA  MAVOR.  MagiRnt,  ou 
Juge  Suprême  de  Caftillc.  C’eR  une 
des  plus  grandes  dignités  du  Royau- 
me d'Efpagne.  Lat  CafieiU  Sup^^^ 
mus  Afiq'ifimtus  , vel  Judrx. 

JUSTICIA  ORIGINAL.  Jufticc ori- 
ginelle , en  termes  de  Théologie , (î- 
gnifie  la  première  innocence  de  l'hom- 
me avant  fon  péché.  Lat  JuJhtia  9ri~ 
girutiis. 

Judicia  de  Dios.  JuRe  Dieu  / in- 
terjedion.  Lat  Proh  Drus  ! 

Dt  juJlicia.  Faqon  adv.  De  droit, 
avec  rofticc , duement.  Lat.  Jurt. 
AIrrito. 

Favor  à la  jufiieia.  ExprcflTion 
dont  fc  fervent  les  MiniRrcs  de  b 
JuRice  pour  demander  main  Forte. 
Lat  Jufiiti*  ücctarrite. 

Ptdir  m jufiieia.  Demander  en  jii- 
Ricc  , demander  à juRc  titre.  Lat, 
Ad  judicium  uiiqum  vacare.  Jurt  tx* 
pofiulare. 

JUSTICL^R , V.  a.  le  mime  que 
Ajafiiciar. 

JUSTICIADO  , DA  , part.  paj.  du 
verbe  jufiieiar  » le  mime  que  /f m- 
fiichdo. 

JUSTICIAZGO  , /.  m.  Emploi 
de  Juge.  Lat.  Judicis 

JUSTICIERO,  RA,  adj. 

Qui  rend  la  juRice  , qui  aime  à faire 
rendre  jufticc.  Lat  Jufiusy  e,  iw. 
Stvrrus.  hteger. 

JUSTIFICACION  . f.  /.  Juftice, 
équité  , conformité  avec  ce  qui  cft 
jufte.  Lit.  Jufiitia.  Jufiif.catio. 

JüSTiriCAClON.  jûftificatiort  , 
décharge  d'une  aceufation.  Lat  Crx- 
minis  purgatia. 

JüSTlPICAClON.  Juftification  , 
en  termes  de  Palais , cft  b produc- 
tion des  titres , ou  des  témoins  par 
laquelle  on  prouve  b vérité  d'un  bit, 
d’une  demande.  Lat.  Prohatio. 

JUSTIPICACION.  Juftification  , 
fc  dit  de  b grâce  par  laquelle  Dieu 
nous  rend  juRes  & (àints  dès  cetto 
vie.  Lat  JufiificQth. 

JUSTIFICADAMENTE , adv.  Jiu 
ftement , avec  équité  & droiture.  L. 
Reéll.  Jufil  . 

JUSTIFICADOR  , /.  m.  Celui  qui 
juRific.  C’cR  un  attribut  divin,  qui 
marque  ^ue  Dieu  eR  auteur  de  la 
gmcc  qm  nous  jultific.  Lat.  Jtifiifi* 

caior. 

JUSTIFICAR  , V.  a.  JuRifier  , 
prouver  b vérité  d'un  bit,  la  juRi- 
ce d'une  demande.  Lat.  Probarr. 

JusTiPiCAR,  JuRifier  , rcRiScr 
une  adion  , h rendre  bonne.  Lat, 
ReclusH  rrdiere. 

JüSTiFiCAR.  Jnftifier,  fcditaufH 
en  Théologie , de  l’effet  de  b graca 
jiiftifiante  fiir  l’homme.  Lat.  Jtfiifi^ 
eure. 

JusriPiCAR.  JuRifier,  eft  tuRî 
un  terme  d’imprimerie  , qui  (igiiilie 
EgaUfer  les  lignes  , les  pages , let 
y 3 formes , 
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fonnffç , les  blancs  , & les  cfpaces. 
Lat.  Pathas  ^ lincas  afiuivre. 

JUSTIFICARSE  , V.  r.  Se  jllftl- 
ficr  , s'exeufer  le  plus  fouvent  avec 
lies  termes  artificieux  & üiÛimulés. 
Lat.  /’ftiçerr/?. 

JUSTIHCANTE,  ail.  du 
\txh<i  JuJlifitxr.  JiilHfiajit,  ante*  qui 
jufiifiç.  Jujiificixnt. 

JL’STIFÏCÀDO  , DA  * t^rt.  pajf. 
du  verbe  JuJlificar.  Juftific  « ée.  L. 
Juf}ificatui.  PrfAntui , fl , iim. 

jCSTlFiCATlVO,  VA  , (u\j.  m. 
^/.  JirUficatif,  ivc  ; preuve  qui 
iert  à montrer  U vérité  d’tni  fait  al- 
légué. I.at  Ju/hficittîifus  , fl , UM. 

JUS  i’ILLO  , /.  «.  C’ajnifale  Cuis 
manches.  Lat.  ArUi'yr  ti^ûutx. 

JUs  nSSIMAMENTE  * «df./a* 
pe»/.  1res  juficment.  Lat  JujUj/im}. 

JUSTISSIMO  , MA  , adi.  m. 
fitpcrl.  Très  jufte,  très  équitable.  L. 
JufiiJzmuf.  ÆquilJlmui  , a , itw. 

JLSTÜ  , TA  , adj.  tn.  ^ f.  Juftc  , 
qui  cA  félon  les  loix  & Tequité  na- 
turclie , qui  efi  conforme  à la  raiiu» 
& au  bon  fens.  Lat.  Jujlm.  Æquus , 

fl  * VM. 

Jt'STO.  Julie  , qui  ell  en  équili* 


hre  * & convenable  à la  chofe  à la- 
quelle il  a relation.  Lat.  ÆquAit,  e. 
* fl , um. 

JusTO.  Julie,  fe  dit  des  gens  de 
bien  qui  vivent  faintement*  qui  craU 
, gnent  Dieu , qui  obéifiênt  à les  loix. 
Lat.  Jujlui.  inUser  vita  fctUrijtjue 
furu!. 

Jt’STO  , fuhii.  Julie  , innocent, 
fans  péché.  Lat 

Al  jufîo.  adv.  Egalement  Au  juHe. 
Lat.  AiLe^Motè.  ÆijuiMliir.', 

En  )uj}oi  y tn  Tcrenjnfîos.  adv,  qui 
n’ell  ufité  que  dans  le  Cilc  bas  & \ ul- 
gaire.  Jiiilcmcnt  & iiijuilcment  L. 
Jurt  fW  infitriÂ, 

Sn  juflo.  Etre  jullc  , ou  confor- 
me à la  raifoo.  Lat  Em  rj'e.  A'^junm 
eff. 

JU\’F.NIL  , fl^/.  <Tiï«r  Urnt.  Qui 
appartient  à la  ieundTtf.  Lat  JtK't- 
miit , r. 

JÜVKNTUn,//.  Jeunenb,  bas 
âge.  Lat.  JuvfHtm  , »///. 

Jtvi.NTtD.  Jeuneffe  , fe  prend 
cullc:Uvement  pour  tous  les  jeunes 
gens.  Lat  Jieveuttu. 

JUZüADÜ  , /.  m.  Tribunal  où 
l’on  rend  la  jiiilicc.  Lat.  ConjUium» 
Ti  ibunal.  Vot{fejJus,  I 
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JÜZGADOR  ^ f.  m.  le  même  que 
Jun.  C'cil  im  vieux  mot , dont  on 
fe  fort  rarement,  pour  lignifier  celui 
qui  juge  d une  chofo.  Lat  Æjhma- 
ter , ris. 

JUZGAMUXDOS,y!  m.  Medifant* 
miimnirntcur,  qui  ceiifure  la  con- 
duite d'autrui.  Lat  DeiraHor  loutn*- 
faits. 

JUZGAR,  t*.  fl.  Juger  , détermi- 
ner par  Icntence , ou  par  arrêt  Lat 

Judicart. 

JuzGAt.  Juger,  en  parlant  Je 
Dieu,  fe  dit  du  jugement  qu'il  exer- 
ccra  comme  Souverain  Juge  fur  les 
hommes.  Lat.  jHÀkixrt. 

JuZGAR.  Juger,  lignifie  auni  Dé- 
cider * dire  fon  fcutlmcnt , fou  opi- 
nion. Lat  ExifHtnare,  VtUase. 

JvZGAR.  Juger,  figiiiticauni  Pré- 
voir , conjetburer.  Lat.  C<f*\}téi«re, 

JUZCiADO  * DA  , ^rt.  [mj',  du 
Verbe  Juzj'ir.  Jugé,  ée.  Jaiù 
catus,  Exijlimatus.  CmjeiialHS  , a , 
$ün. 

SffstetKsa  pa^/üiiifl  fn  nja  juigatU. 
Sentence  dont  on  ne  peut  appellcr. 
Lat.  iSri;/rM/}a  trutulala  in  rrm  jstJic*^ 
tOM. 
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Undtcirtta  irtra  tn  fl  ordtn  dt 
nur^o  Aipf'ahcio  , en  que  cortSa. 
U II,  M cbflante  que  tt  fnU 
qf^iracim  , V is  J ktra  prrvattva 
r»i  nufltro  ïdhwa  per  fu  frenunciar 
don.  Et  la  ttdiaxut  de  las  (tmfosumtts, 
y pirtrurrr  à /•*  ciujfi  de  las  ntudas 
P T fu  proHunciucion,  que  es  etmo  la 
C furrte. 

E J Onzième  lettre  de  l’Alphabet 
CiRilbn,  d.ins  lequel  on  compte  T //, 
quoiqu’elle  ne  foit  qu'un;  ftniple  af- 
psration  , & 1'./  c^fonne,  lettre 
pric'ativc  dans  l’Lriome  Efpagnol  par 
i’a  prononciation.  Elle  cft  la  huitié- 
tue  des  Confonnes,  & elle  appartient 
à 11  clafie  des  muettes  par  fa  pro- 
nonciation , qui  cil  la  meme  que  cel- 
le du  C. 

CosNO  lelra  numéral  fpti^alm  !)::• 
deiîtys  y citu'ueTita  ; y i>^Kitndolt  <w/- 
în.i  una  tilde , d:tcstntos  y cincuenta 
ntl. 

Comme  lettre  numcnlc  elle  figni- 
Huit  chez  le>  Anciens  deux  cent  cin- 
quante, & avec  un  titre  au-defius, 
deux  ccm  cinquante  mille. 
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KALENDA  , /./.  Calendes.  PiibU- 


cation  que  les  Pontifes  Romains  fai- 
foient  au  commencement  de  chaque 
mois , des  fêtes  que  le  peuple  dç- 
voit  obforver  fuivant  fes  rirs.  Lat. 

Enknd.Cy  tii’Utn, 

Kalenda.  Calendes,  CcR  aiiiG 
que  les  Romains  nommoient  le  pre- 
mier ^r  de  chaque  mois.  Lat  Ae- 
Itud^ , arum. 

Kalenda.  On  appelle  encore  ain- 
fi  la  Leçon  du  Mar^rologe  Romnin, 
qui  conUent  les  Siints  & les  fêtes 
du  joiur.  Lat.  I^iHio  Alartyroîogii. 

Kalenda,  fe  dit  par  âltufion du 
régitre  dans  lequel  pluficurs  perfon- 
nes  font  inferites.  Lat.  Catabgàa. 

Kalendas.  Calendes,  lignifie  le 
tems  préfeot  ou  immédiat  Lat  A'o- 
iffldje  ha , xtl  ilia. 

KALENDAR,  v.  a.  Datter,  mettre 
Li  datte.  Lat  Kulendis  nctarty  vcl 
fptare.  Diem  afponere. 

Kalendax,  fignifie  aulfilnfcrire 
fur  un  régitre,  ou  catalogue.  Lat 
Jft  ratd'^um  feribtre. 

K.ALENDADO,  part.  pafi'.  dix 
verbe  Kalrndar.  Datte,  ée,  cnregif- 
j tré  , ée.  Lat.  Kalendis , x>el  atleltso 
Holatus^  fl,  t/m. 

K ALENDARIO, /.  w.  Calendrier, 
table , ou  dilhibuUon  contenant  l'or- 


dre des  Kinrs,  cle*  femaines  & def 
mois , comme  auQî  des  fêtes  de  l'an- 
nee.  On  rappelle  autrement  Almonac. 
Lat.  Eaifiarium  ^ ii. 

Kai.endario,  figniRe*  auffi  un 
livre  de  compte.  Journal.  Lat  A'a- 
knd.rriim  , ii. 

Kalendario  Gregosiano  , 
Kuex'û  6 reformaJo.  Calendrier  Gré- 
gorien , nouveau  ou  reformé.  C’ell 
celui  dont  fe  fert  l’EgUfc  Romaine, 
lequel  fut  reformé  en  iç8a.  par  le 
Pape  Grégoire  XIU.  Lat  Kaù»da~ 
rium  (tfegoriamm. 

Jfacer  Kiilendarios.  Bâtir  des  châ- 
teaux eu  Erpaguc , difcourlr  fuis 
fondement  Lat  Spes  tnants  paf» 
ttre. 

KALI,  f.  m.  le  même  que  Al- 
iali. 

KARMES,yi  m.  Kermès,  petit  ver- 
milTcau , ou  petit  infcéle  qui  s'en- 
gendre dans  la  coque  d'où  Von  tire 
la  l)clle  écarlate , & dont  on  fait 
aufU  la  confcâion  d'atkermès.  Lat 
Coceui,  I. 

K Y 

KVKORRHODON,  /.  «.  Rofe 
fauvage  qui  provient  de  réglamier, 
& 
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& qui  produit  un  fruit  rouçc  dont 
on  fiiit  luic  confcrve.  Lat. 
rboJo».  \ 

KYRIAR , V.  fl.  Chanter  les  Ky- 
rie clcifun.  C’cft  un  mot  hazarJc. 
Lat.  /Cwrfj , vei  refp&t\fu  cant<ne, 

KYKIADO,  DA  , fart,  fofl  du 
tcrbc  Âi'j’iV.  Celui  à qui , ou  pour 
qui  Ton  chante  les  Kyriés  S:  les  ré> 
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T DuaiKiuia  Ictra  de  nue/hra  if/pi-d- 
bee9  , y Hot'ma  a:tre  t>ti  cv^/hnan- 
ttf.  Es  Utra  fetnivocnl  » forque  /tt  pro- 
n:rrchcTon  etnfieza  con  vecat.  Â^^unas 
vtirt  ft  UquiÀa  fer  antrccâe)-ii  Utra 
futuittf  conta  h h ^ h c ^ ta  f , Ut  z ^ y 
Us  f:  tuw'?  fîj  Bledo , ClauRro,  Ftuc- 
CO  « Gloria,  y Plana. 

Jsn.ta  ea)t  otra  1 , tient  tj^echl pra-^ 
numiiteim  en  nneflra  Uitfua , f.-fterfl- 
nstnte  fcsHtjantt  d 4i  gl  de  £)/  Italia- 
net , À fl  /ü  Ih  de  /w  Pertugue/a  : y 
ejU  fe  u/a  m princifio  de  diccioH , d 
fît  nirdio  de  eUn  entre  dat  x’oasiet:  co- 
ma Uano,  lluvia,  c:üle,  matli. 

£,  Douzième  lettre  de  l'Alphabet 
Caftilhn,  & la  neuvième  des  con- 
fonnes.  Ceft  une  lettre  fcmivoycllc, 
dont  la  prononciation  cimmencc  par 
une  voyelle.  Elle  devient  quelque- 
fois liquide»  lorfqirelle  clt  précédée 
(l'une  lettre  muette,  telle  que  le  b, 
le  c,  l’f»  le  g»  & le  P ; comme Cît 
BU.’o,  ClauJlrOf  Shtcco , Gtsria  & 
Eùout. 

Ennt  jointe  avec  une  autre  l, 
clic  a dans  h langue  CaiHUane  tuic 
pronimciation  pirticuHcre»  entière- 
ment fembhblc  au  fl  des  Italiens , 
ou  à fl»  des  Portugais  î Si  c’eft  cc 
qui  fc  pratique  au  commmiccmcnt, 
ou  au  milieu  des  mots  entre  deux 
voyelles»  comme  ILvto  , Usiviay  caUe., 
teu’Ha. 

letra  moHernt , que  v.tUa  cinaien- 
tu  entre  Ut  Antirjns^  y quand»  à la 
h fe  U fenin  encîma  unn  rtsya , va- 
ka  etneuenta  mil  ; y ey  en  les  nustttros 
que  Ujituvncs  Cajhiîattat  , el 

mi/nta  vakr. 

L cft  aiiin  une  lettre  numérale 
chez  les  Anciens,  qui  fignific  cinquan- 
te, & quand  on  y ajoute  un  titre, 
clic  vaut  cinquante  mille  \ & elle 
confcrve  la  même  valeur  dans  les 
nombres  que  nous  appeUous  CalUl- 
hos. 
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LA , Ârtîçuh , que  dntota  rl  gmtro 
fminino  en  tL  nsotterojinguUr  » conwy 


pons.  Lat.  Funehribtu  rt/fanjii  fro/t^ 
qutstui  , fl , um. 

KYRIELEISAR,  v.  a.  Terme  ba- 
zardé. Chanter  les  Kyrie  Elcifoii. 
Lat.  AVr<'  eUifvH  cantare. 

KYRIELEISON,  / m.  Mot  dont 
on  ne  fe  fert  que  par  allnlion  aux 
enterremens , & aux  répons  , & pour 
les  Ognitier  par  le  nombre  de  fois  1 
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qu'on  le  répète. 

KYRIES , /.  m.  Kyrie  Elcifon. 
C'cR  la  partie  de  la  McQc,  où  l'on 
dit  le  Kyrie  eleijon. 

Kvries  , Ggnifie  par  allufnn  II 
répétition , la  continuation  ou  l’abon- 
dance d'une  chofe,  Kyrielle.  Lat. 
Lmga  foies» 
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latirtud»  la  fuma.  I.A.  Article  qui 
marque  le  genre  féminin  nu  Üngu- 
licr,  comme,  la  venu,  la  réputa- 
tion. 

La.  Caf>  oHiquo  lîtl  ftenatthre  que 
toireffonde  à kt  tercera  fcrfona  del 
genero  Jètuinùto  t y fe  ufa  atrtefueflo  y 
fr/pneflo  à ht  «vrèfli.  La.  Article 
oblique  du  pronom  qui  repoud  à La 
troibcme  perfonne  du  genre  fémi- 
nin. On  remployé  avant  & apres 
les  verbes. 

La  , c(l  aiiiTi  b Gxiéme  des  notes 
ou  tons  de  .MuGquc.  Ut»  rc,  mi,  fa, 
fol,  b. 

LAKARO,  f.  M.  Labarum , en- 
feigne,  étendart,  qu’on  poitoit  de- 
vant les  Empereurs  Romains  à la 
guerre.  Lat.  Laharnm,  i. 

I.ABE,  f.f.  le  même  quciVo»W’fl. 
C'eli  un  mot  Latin. 

LABKRINTHO,  / w.  Labyrin- 
the , lieu  où  l'on  s’égare  aifcincnt , 
& dont  on  trouve  difficilement  nnué. 
Lat.  lAihyrinthn , ».  Dedabts , »’,  I 

Larebî.vtho.  Labyrinthe,  fe  dit 
aufli  Bgurément  en  Morale  de  touti 
ce  qui  eib  dîHîciic  ù entendre  & h 
concevoir.  Lat  LuStyriHtbuf.  ! 

I.ABERINTHO,  ftf  dit  aulTi  de 
certains  vers  tellement  difn«rt'5,  que 
de  quelque  manière  nu’on  les  life,  ils 
forment  toujours  un  icns  parfait.  Lat. 
IjtHrimf  us, 

Labemntho.  Labyrinthe,  en 
termes  d’Anatontte,  fc  dit  de  la  fc- 
conilc  cavité  de  l'orcilic  interne,  qui 
cft  crenfée  (bas  Vos  pierreux  : elle 
cft  ainli  appellée  parce  qn’cîlc  a plu- 
fictir*  détours.  L.at.  /Mbyrinthus. 

LABIA,  yi y*.  Grâce  dans  le  dîf- 
cours,  politclTe  de  Langage.  Lat  la- 
cimdùi.  l/tqueUt. 

LABIAL , adj.  d'une  term.  Labial, 
ale,  cc  qui  s'exprime  des  lèvres.  En 
termes  de  Grammaire  , on  appelle 
lettres  labiales  celles  qui  fe  pro- 
noncent des  lèvres.  Lat  Lahialis  , e. 

LABIO,/  m.  Lèvre,  partie  du 
vifage,  qui  eft  double,  & qui  cou- 
vre les  dents  extérieurement  Lat. 
Labitim^  lï. 


Labto.  Lcatc,  CD  termes  de  iMt- 
decinc  fe  dit  des  deux  bords  d’une 

flaye.  Cc  mot  lignilic  aulG  le  bord, 
extrémité  d'une  choib.  Lat.  Ltàiutn. 
Ora  , »e. 

Morderfe  ht  UAios.  Sc  mordre  les 
lèvres , & métaph.  fe  rc'pcntir  de  cc 
qu'on  a dit  ou  fait,  marquer  dii  ref- 
fentiment  de  quelque  chufe.  Lat.  A- 
cerb}  aliquid  ferre. 

fia  tmrierfe  ht  UMos.  Dire  har- 
diment cc  qu'on  penfe.  Lat.  Afertb 
üherit  laqui. 

LABOR,/.yi  Travail,  peine,  fa- 
tigue. Lat  y^Éw,  flrt». 

Labor  , fe  prend  auHi  pour  la  fy- 
métric  qui  régne  parmi  les  chofes. 
Lat  Aftus  rrrtan  errdo, 

Labor.  Travail,  fedit  particulié- 
•ment  des  ouvrages  de  couture  que 
Font  les  Femmes.  La  couture  en  linge 
s'appelle  Lalar  bUmeu.  Lat  Ofsu  Oi'M 
elaih»ralum. 

Labor.  Labeur,  fc  dit  encore  de 
chaque  tour  de  charrue,  ou  coup  de 
bêche  qu'on  donne  à U terre.  Lat. 
Terne  araiio»  vel  culiura, 

Labor,  ilaus  Tacccption  propre» 
équivaut  à Labnmza.  Agriculture. 
Lat.  Agricnltura. 

La  RO  R,  en  termes  de  fabriquants 
de  tuiles  Si  de  briques,  fe  prend 
pour  un  millier  des  unes  & des  au- 
tres. Lat.  Aliiliariwn  teguUrum  tvl 
Uitrrum. 

Labor,  fe  prend  pour  Broderie» 
cifelure , gravure.  Lat.  C»tUuuT4e  vti 
textune  varietates. 

Labor.  Terme  du  Royaume  d'A- 
ragon. Graine  de  vers  à foye  qui  cclot« 
Lut.  .SWiren  hemhycinuM. 

Hucer  lahores.  Employer  les  mo- 
yens ncccfiaiivs  pour  réiiGîr  dans  ui  e 
entieprife.  Lat.  Labarare.  Vumt  |vr- 


l'flre. 

It  à labor.  Aller  à l'école.  Lat. 
Puerulutn  fcholatn  adiré. 

Teinte  alla  rai»  mi  labor,  Expref. 
lion  dont  fe  fert  im  homme  qui  fe 
mêle  d'iRaircs  qui  ne  le  regar4knt 
pas.  Lat.  Altà  ofe  bàc  \enie.  Aîcam 
ftfeiu  atbujtgo, 

LABO- 


Digitized  by  Google 


i6o  L A B 

LABORANTE  , aij.  tiou  lerm. 
Ouvrier,  artifan}  fc  dit  fpecialcmcnt 
de  ceux  qui  travaillent  en  foye*  en 
étoffe.  Lat  Opnarius. 

LABORATORIO , /.  m.  Labora- 
toirc,  lieu  où  les  Chymiftes  font 
leurs  opérations , où  font  leurs  four- 
neaux , leurs  drogues,  leurs  vaifieaux. 
Lat.  Lihoratorium  f ii. 

LABüREAR,  v.  a.  Voyci  U- 
brar. 

LABORKRA,  ady. /.  Laborienfe, 
fc  dit  d'une  femme  qui  aime  le  tra- 
vail , & qui  eft  adroite  à tous  les  ou- 
vrages que  les  Femmes  peuvent  faire. 
Lat.  IjtWiofa. 

LABORIO , /.  tu.  Voyez  Lahor  dcl 
cawpo. 

L:\B0R10S0  , SA  , a<0.  ^ f 

Laborieux,  eufc,qui  aime  le  travail. 
Lit.  Lahariqfusy  a,  wu. 

Laborioso.  Laborieux, fe  dit  aiiffi 
des  choies  y & Cgnific  Pcnihlc  > fati- 
gaant,  qui  coûte  beaucoup  de  peine 
& de  travail.  Lat.  Ofnvfuj.  Ar- 
âuus.  I 

LABRADOR,  /.  w.  Laboureur, 
homme  de  campagne,  qui  laboure 
des  terres  ou  inmr  lui  ou  iwur  autrui. 
Lat.  Agrieola. 

Labrador,  ra.  On  appellcainb 
celui  ou  celle  qui  demeure  dans  un 
bourg,  ou  hameau,  quoiqu’ils  ne 
travaillent  point  aux  champs.  Nous 
difoiis  en  François  Villageois,  vUla- 
geoife  , paifan  , anc.  Lat  Rufiieta , 
rudica, 

Labradora.  On  appelle  ainfi 
jargon  la  Main.  Lat  Alanus  , tu. 

LABRADORE.SCO,  ca,  «d>.  m. 

/.  Q.ui  appartient  an  Laboureurs  i 
ruftique,  champêtre,  groiticr,  crc. 
Lat.  Rufih  tu , « , toM. 

LABRANDERA,/./.  le  même  que 
Cofturfru. 

LABRAKTIN  ,*/.  tu.  Termede  la 
Manche.  Petit  laboureur,  qui  labou- 
re fes  terres  lui-même.  Lat.  Fauprr 
ApiccU. 

LABRANTIO  , ti  A , udj.  m. 
Laboumblc , épithète  qu’on  donne  aux 
terres  qui  peuvent  rapporter  des 
grains.  ï>at  Aratro  iloncus y a,  «w. 

LABRANZA  , /.  / Labourage , a- 
gricuUure  , labour.  Lat.  Agricui- . 
Uira.  I 

Labranza.  Labourage,  fc  dit 
de  l'adion  & du  travail  du  La- 
boureur. Lat.  Agricultura.  ^ j 

Lvbranza,  fc  dit  aulTi  d’un  hé- 
ritage , ou  d’un  fonds  compofé  de 
terres  labourables.  Lat  Ager,  Frte- 
Aittm  y ii. 

LABRAR,  V.  a.  Travailler,  s’oc- 
cuper , faire  quelque  ouvrage  de  fes 
mains.  Lat.  ùhorare. 

Larrar.  Travailler,  fe  dit  auffi 
pour  Dégroffir,  polir  & pcrfeÛionncr. 
£xciilei'(.  Foruutrr.  DoUtre. 

Labrar  , fc  prend  pour  Cultiver, 
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labonrer  la  terre , ou  par  (oi-raéme, 
ou  par  fes  domcftiqiics.  L.  Teiram 
ararty  coltre. 

Labrar  , Ggnifie  audî , Bîtir,  con- 
ftniirc  une  maifon,  un  cdiHce  , ou 
telle  autre  chofe.  Lat.  Æiijicare. 

Labrar.  Travailkrà  la  couture, 
broder  ea  linge.  Lat  Acn  ftttgtrt , vtl 
textrf. 

Labrar,  fe  prend  fouvent  pour 
Ca>or.  Châtrer.  Lat.  Cajintre. 

Labrar  , ftgniBc  au  figuré,  Dref- 
fer,  former,  inlVruirc.  Lat  InjUtucre. 
Infomutre. 

Labrar,  fc  prend  iLins  le  mime 
feiw  j*uiir  Régler,  limer,  perfedion- 
ner.  Lat.  Ferflctre.  Perj^li.'c. 

Labrar,  fc  dit  nutu  pour  Mor- 
tifier , faire  de  la  peine , canfer  du 
chagrin , de  l.i  douleur , mettre  en 
peine.  Lat.  Alartifcare.  Lahoribus 
exrrctrr. 

Labtitr  à fufgn.  Donner  le  feu. 
Terme  de  marécbal.  C'eR  appUquer 
lui  fer  ardent  fur  une  tumeur  qu’on 
veut  réfomlrc.  Lat.  Cmidente  ftrro 
imntrt. 

LA^rat  AtocAait.  Faire  du  choco- 
lat. Lat  ALvfatn  ciwoUUi  fortnmr, 

Labrar  moneda.  Battre  monnoye. 
Lat.  JJaneiatu  cvdere. 

LABRANTE,  part.  a£f.  du  verbe 
Labrar.  Travaillant,  qui  travailic- 
11  fc  dit  communement  des  fculptcurs 
& des  tailleurs  de  pierre,  Lat.  In- 
cifor.  Üi:uiptor. 

LABRADO,  DA,  fart.  du 

verbe  Labrar.  Travaillé,  te.  Lat  La- 
boraiui , a , Wft. 

Labrada,  employé  comme  fub- 
ftaatif,  le  dit  d’une  terre  labourée. 
Si  prête  à être  enfemcncév.  Lat.  /V- 

vaéfuiUy  i. 

LabraooS,  en  jargon.  Bottines, 
ou  guêtres  fans  genouillères.  Lat. 

OiTtit,  m um. 

Flau  labrada.  Vaiflcllc  plate.  Lat. 
Argentra  fttfrftütx, 

LABKlEijO  , /.  m.  Paifan  , villa- 
geois , c.ampagnard.  Lat.  Rufticus. 

LABKLISCA  , /.  /.  Lambrufquc  ou 
lambruclic,  vigne  fauvage,  qui  croit 
fans  culture  au  bord  des  chemins. 
Lat.  Labruf*:ay  <r. 

LAÇA , /.  /.  Laque , efpêcc  de  re- 
fîne dure,  rouge,  claire,  Iranfpa- 
rente , dont  on  fe  fert  pour  faire  la 
cire  d’Efpagne.  Ce  font  de  gToffes 
fourmis  ailées  des  Indes  , qui  la  pro- 
duifent.  Lat.  Lacc.^  , as. 

LaCA^  Laque.  Les  Peintres  & les 
Teinturiers  appellent  ainfi  une  laque 
artificielle  qui  fc  fait  en  France  avec 
du  bols  de  Brélil,  ou  de  la  cochenil- 
le. Lat.  I.acca  Galüca. 

LACAYO , f.  M.  Terme  pris  du 
François.  Laquais,  valet  qui  fiiil  fon 
iMiitrc  , Si.  qui  porte  fa  livrée.  Lat. 
Fedijiquui , i. 

L.ACâVOS.  On  appcllgit  autrefois 
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ainfi  les  foldats  qui  fervoient  dans 
linfantcric  légère,  auffi-bicn  que  les 
Ecuyers  , qui  accompagnoient  les 
grandi  Seigneurs  à la  guerre.  Lat. 
pedijfeqiù. 

LacaYüS,  cR  aufii  le  nom  qu’on 
donnoit  à un  ruban  de  deux  aunes 
de  long , que  les  femmes  portoient 
au  poignet  de  leur  cbemife , au  corps 
de  jupe , eu  forme  de  laqs.  Lat.  /A 
tjijuraia  vitta  ffvlula. 

LACAVL'ELO,  /.  m.  diwin.  Pe- 
tit laquais  de  livrée.  Lat.  Fedijt- 
qm:s  fuer. 

LACKAR  , V.  a.  Orner  de  nœuds 
de  rubans.  Lat.  LiquAi  emare. 

Lacear  , en  termes  de  Vénerie  , 
Amener  la  chalTc  au  point  qu’on  la 
puifle  tirer.  Lat.  l'eraj  in  précdam 

.ibfgne. 

LACEADO  , DA  , fart.  f.\f.  du 
verbe  Ijactxr.  Orné,  éc  de  nœuds 
de  rubans.  Amené  , ée.  Lat.  Lin%* 
nifcatm.  In  fr^dam  vtl  laqufoi  aidu- 

CIUS  y a y uw. 

LACERAU , V.  a.  LaccriT , déchi- 
rer, brifer,  rompre,  mettre  en  mor- 
ceaux. Lat.  Zam'tfrf. 

Lacerar,  fe  prend  aufii  ponr 
Soufirir , fupporter  , endurer.  Lat. 
Fati.  Toltrare. 

Lacerar  , fignîfic  au  figuré. 
Dernier  , dÿicnfcr  d’une  manière  chi- 
che Si  meiquiue.  Lat  Nimii  fur».^ 
iiare. 

LACERADO  , DA  , fart.  du 
verbe  Lacerar.  Lacère,  éc^  déchiré, 
ée.  Lat.  Laceratus , a , wtu 

Laceradu,  fignific  auffi  Malheu- 
reux , infortuné , miférablc.  Lat  Mi- 
fer.  InftHx. 

LACKRI A , f.  f.  Pauvreté  , indi- 
gence , mifère  extrême.  Lat  Egtjias, 
Faufertat.  Fptttria. 

Laceria,  /.  /.  Pluficurs  nnnds 
de  rubans  enfemble , échelle  de  rubans. 
Lat.  Jjtqtieorujft  fades. 

LACIO  , v\y  ttd,i.  ut.  f.  Flaf- 
qiic , ftetri , ie , fané , ée  , fc  dit  or- 
dinairement des  plantes.  Lat. 
ciâtu  « U , um. 

LACONICAMENTE,  flJ».  Laco- 
niquement , brièvement.  Lat  Lac^ 
nid. 

LACOKICO,  CA,  adj.  m.  ^ f. 
Laconique , concis , fe , court  » h: , 
bref,  vc,  fententieux,  eufe,  à la 
manière  des  Laccdcmoniciis.  Lat  La- 
conicut  y a y tau. 

LACONISMO , /.  tu.  Laconifmc , 
langage  bref,  animé  & fentencleux  , 
comme  celui  des  Lacédémoiuens.  Lat.  ■ 
Loi'mtifmus. 

LACRA,/  / Refte,  ou  marque 
d’un  mal  qu’on  a foufferl  ou  qu’on 
fouffrci  plaie , cicatrice.  Lat  Fla^ 

Lac;ba  , fc  prend  figurement  pour 
Vice , défaut  d'uae  chofe.  Lat.  Fi- 
tintUi  ii. 

LÀUKAR« 
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lACRAR , f.  a.  Nuire  à U finie, 
actahlcr  il'iufirmitcs.  Lat  Flugure. 
i'^aUkdMfiem  l*f4ere. 

Lacrar,  fi^nific  au  Nui> 

re  à quelqu'un  , lui  caufer  du  dom- 
mage. Lal.  OJîiere.  Dumn$an  injer- 
re. 

LACRADO,  DA  , foi't.  pitf.  du 
verbe  /Mcrar.  Endommagé,  éc.  Lit. 
Lxfus  y a,  uni. 

LACRE  , f.  m.  Cire  d'Efpagnc 
pour  'cacheter  les  lettres.  Lat.  Cera 
jii^mttaria. 

‘ LACRVMOSO,  SA , «4/.  w.  £?'/. 
le  mime  que  Ijtgrymofo. 

LACTANCIA,  / /.  Tout  le  tems 
qu'un  enfant  tette.  Ccll  un  mot  pu- 
rement Latin.  IcUiitiionis  teiufms. 

LACTEO  , EA  , adj.  m.  ^ f.  Lai- 
teu.x  , eiife , qui  appartient  su  liit , 
ou  qui  lui  relTcmble.  Lit.  Latieusy 
a y uw. 

Uuîta.  Voyez  C«n»f»e  de  Ssat- 

LACTICINIO  , / w.  Laitage. 
Ce  qui  fe  fait  de  bit,  beurre,  crè- 
me, fromage.  Lat.  Laciidma, 

LACTIFERü , RA , adj.  m.^  f.\ 
le  meme  que  Laéle^,  I 

LACTUMEN  , / /.  Erpéce  de 
galle  qui  vient  au  vifage  , & à la  ] 
tête  des  enflas  qui  tettent , enufée 

fiar  luic  humeur  fuperflué  que  le 
lit  engenilre.  Lat.  PufiuU  ex  ttiwio 
laclii  aîimeiTto  frovrniens.  I 

LADAXO^  /.  m.  Latbnum.  Ter-  ! 
me  de  Pharmacie.  Matière  gommcir- 
fc  ou  rcfuieufc  qui  fort  des  Feuilles 
d'un  arbriHcau  appelle  C^jlus  kdaxi^ 
fera  , fort  commun  d.ans  les  pays 
chauds.  Lat.  L^uitaïuviy  i, 

LADEAR  , 1*.  a.  Remuer  une  cho- 
fe  en  b penchant  tantôc  fur  mi  cd- 
té , tantôt  fiu  l'autre.  On  employé 
ordin.'ijrcmcnt  ce  verbe  comme  verbe 
réciproque,  & l'on  dit  Ladtarfey  fe 
dandincT.  Lat.  IncUnare  in  tatui. 

Laoearse,  fignifie  au  figuré. 
Incliner  pour  le  fentiment  de  quel- 
qu'un. Lat  In  parta  alicujui  inclina- 
ri. 

Ladear,  V.  n.  Terme  de  Mari- 
ne. Décliner,  varier}  il  fe  dit  de  b 
bouflôlç.  Lat.  Deciinare. 

LADEADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Ladear.  Fauché,  éc}  incliné, 
ée.  Lat  In  Utus  incUnatui , a , um. 

L.ADERA  ^ Coteau  , pente 

d'une  colline , d'une  montagne.  Lat 
Cüvusy  i. 

LADILLA  , /.  f.  Morpion  , forte 
(le  vermine.  Lat  Rieinus , i. 

Pcf.arje  nmo  Utâtlla.  .Se  coller  , 
s'attacher  comme  un  morpion  , fe 
mettre  aux  truufTes  de  quelqu'un  , 
rimportoocr  jufqu'à  • ce  qu'on  en  ait 
obtenu  ce  qu'on  dé&re.  I^t.  Adhxtt- 
re  fortiter.  lujlanti  ntokfiià  urgere  , 
» JoUicitare. 

LADILLO  y f.  m.  dint.  de  Laio. 
Ttm,  IL 


On  appelle  aüifi  les  '(^anneaux  de 
cuir  qui  ferment  lc‘s  portières  des 
carrofles  à l'ancienne  mode.  Lat  Za- 
terak  rif(d.r  opercuüon. 

LADÏNO , NA , adj.  m.  ^ f.  Ex- 
pert , habile  dans  la  langue  Latine , 
ou  dans  toute  autre  I.anguc.  Lat. 
Idioinatis  pnitus  , d , um. 

Ladinû,  figniHc  par  extenfton, 
Fin  , rufé  , madré.  L.  CalUdm.  Pa  - 
fpicttx. 

LADO , / m.  Coté , partie  du  corps 
humain  qui  cfl  fous  les  bras  depuis 
les  hanches  jufqu'à  raiüelle.  Lat. 
Lotus. 

La  DO.  Côte  , fe  dit  aufli  par  ré- 
Utioii  au  corps  humain , de  tout  ce 
qui  cR  à droite  ou  à gauche.  Lat. 
Latus. 

Lado,  fe  dit  par  extenOon  de  ce- 
lui qui  accompagne  un  autre.  Lat. 
Cames  y itis. 

Lado.  Côté,  fe  prend  figurément 
pour  Fadion  , parti  de  quelqu'un. 
Lat.  Partes  , itim. 

Lado  , fe  prend  aulTi  pour  In  ma- 
nière de  dire  ou  de  faire  quelque 
chofe.  Lit.  Jlciius. 

La  DOS.  Côtés  , fe  dit  en  Géomé- 
trie , des  lignes  ou  des  plans  qui  bor- 
nent une  figure  plane,  ou  un  corps 
folide.  Lat.  Latera. 

l.ADOS.  Côtes  , dans  le  trianp;le 
rcdanglc  , foit  rediUgne  ou  fpheri- 
que , font  les  lignes  ou  les  arcs  qui 
comprennent  l’angle  droit  L.it.  CVv- 
ra. 

Lado  adjacente , o contermino  à un 
anguh.  On  appelle  Côté  adjacent  ce- 
lui qui  forme  cet  angle  conjointement 
avec  un  autre.  Lat  Latus  adjacens. 

Lado  dei  cono.  Côté  du  cône , c’eft 
b ligne  droite  tirée  du  fommet  du 
cône  à b circonférence  de  fà  bafe. 
L.it.  Latus  coni. 

Lado  del  ^Undro.  Côté  du  cylin- 
dre , c'cR  b ligne  qui  joint  les  deux 
cireonfcrenccs  de  b baie  & du  fom- 
met. Lat  Latus  cyUndri. 

Lado  del  poi^ono  exterior.  Côté  du 
polygone  extérieur  , en  termes  dl 
fortifications , eil  la  ligne  qui  va  de 
l'angle  d'un  baflion  à l’autre.  Lat 
Lotus  pofygoni  exierioris. 

Lado  del  pofygono  interior  , è lado 
de  la  pUtza.  C’eft  b ligne  compofée 
de  b comtinc  & des  deux  demi-gor- 
ges. Lat.  Latus  pofygoni  interiaris. 

Lado  JPJecodynanùco , en  termes  de 
Marine , c'eft  b fomme  des  arcs  des 
diftercQs  parallèles  coupés  par  b li- 
gne loxodiomiquc  , laaucUe  fert  de 
côte  aux  triangles  que  l'on  forme  de 
ces  parallèles , des  méridiens  , & de 
b ligne  bxodromiqne.  On  l’appelle 
autrement  Alillas  de  EJl  y Ouejl , y 
de  longitud. 

Lado  opuefto  à un  angulo.  Côté  op- 
polé  à un  angle.  Lat.  Latus  opp^n- 
tWB. 
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Lado  reilo  è parametro  de  ta 
bola.  Côté  droit  ou  paramètre  de  Vby- 
perbotc.  C'eft  une  ligne  qui  fort  k 
mefurer  & à comparer  les  pudlânccs 
des  lignes  appliquées  au  diamètre. 
Lat.  Latus  rectum  in  byperèda.  < 

Ixido  reilo  à parametro  de  un  dia- 
mttro  de  la  Efypfe.  Côté  droit  un  pa- 
ramètre d'un  diamètre  de  rEllipfe. 
C’eft  une  troiûéme  prnportionelle  à 
ce  diamètre  , & au^dbmètre  conju- 
gué. Lat.  Lotus  reefum  in  Elhpjî. 

Ixtdo  rréfo  o paramétra  de  un  d/o- 
métro  de  lu  paralhila.  C'eft  une  troî- 
(iéme  pruportioncllc  à b foutangciitc 
& à b moitié  de  l'appliquée.  Lat 
Latus  relispn  in  parabola. 

Ai  iido  y adv.  A côté,  tout  pro- 
che. Lat  Juxtà. 

A UH  lado.  Place  , gare  , retirez- 
vous  , faites  place.  Lat  Cuve.  Apage. 
Secede. 

Entrar  par  un  Udo.  S'Infinuer  a- 
druitement  dans  une  affaire.  Lat  Se 
injmuivft.  4 

I Ir  lado  à lado.  Marcher  à côté  l'un 
Je  l’autre , d'im  pas  égal.  Lat  Pari 
grejfu  incedere. 

I Atirar  de  lado  y è de  media  lado. 
Regarder  de  côté  , d'un  air  dédai- 
gneux , d’une  manière  didimuléc.  L. 
Tranfverjts  oculii  intueri. 

Ko  apartwrfe  del  lado  de  otro.  Te- 
nir compagnie  à quelqu'un  , ne  pas 
le  qmttcr.  Lat  Alicui  ad  latus  eje. 

liacerfe  à un  lado.  Faire  pbcc , fe 
retirer  à côté.  Lat.  Secedere.  Locum 
cedere. 

Ândar  de  lado.  Aller  de  côté , ne 
porter  pas  bien  fon  corps , foit  par 
défaut  naturel,  foit  par  maladie.  L. 
Ad  latus  inclinato  corpore  meedere. 

LAORA,  f.f.  Aboi,  aboyement, 
japement  , cri  du  chien.  Lat  Latra- 
tus  y ûs. 

LADRAOOR  y f.  m.  Aboyeur , qui 
aboyé.  Lat.  Latrator , ris. 

Ladradur.  Aboyeur,  fe  dit  par 
analogie  d'un  homme  qui  crie  beau- 
coup , & qui  s'emporte  en  menaces. 
Lat.  Blatero.  Afinitator. 

Refr.  Perro  ladrader , uunca  huem 
merdedor.  Chien  qui  aboyé  ne  mord 
pas  i pour  dire  que  ceux  qui  mena- 
cent , fouvent  ne  font  pas  grand 
mal. 

LADRAR,  V.  n.  Aboyer,  japer, 
fe  dit  pour  exprimer  le  cri  du  chietu 
Lat.  lùrtrure. 

Ladrar.  Aboyer,  lignifie  Mena- 
cer fins  en  venir  aux  effets.  Lat. 
Aüatrare. 

Ladrar.  Aboyer,  Ggnific  figu- 
rément  Crier  pour  avertir  quelqu'un 
du  danger  qui  lô  menace.  Lat  Cb- 
mare, 

Ladrar.  Aboyer,  fignific  .lullî 
Murmurer  , s'emporter  contre  queU 
qu'un.  Lat  Allatras-e. 

Ladrar  à la  oreja.  SoUidter  for- 
2^  tesen* 
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tentent  qtie!qii*nn  pour  en  obtenir 
quelque  choie.  Aura  ohtmifre. 

Luàrar  cl  tjioms^o.  Avoir  faim.  L. 
^fnrirt. 

Refr.  LaXrtme  tl  ftrro  y no  tm 
wtrfia.  Ce  proverbe  fiiiînitie  qn‘on 
fait  peu  de  cai  de$  menaces,  dont 
on  ne  craint  pas  les  effets. 

ReiV.  Sin  p,iXre  ni  w rirc,  ni  pfi  - 
ro  qut  tnt  Lrirt.  Ce  proverbe  figni- 
fie  qii’un  homme  libre  & iiidépcn- 
dant  fe  met  peu  en  peine  Un  qu’en 
<hra-t-an. 

LAORADO,  DA,  part.  paf.  du 
rerbe  Lairar.  Celui  ou  ccHc  après 
qui  on  ab<»vc.  Lat  Latratuf^  o,  nm. 

LADHinO  , f.  tn.  Aboi,  cri  du 
chien.  Lat.  Ijitiatus,  its. 

Laoiudo,  fi;.;niBc  au  Cri, 

climrjr,  lamentation.  Lat.  Uluhtus. 
EJulMui , ùs. 

LADRILLAL,  /.  tn.  Briquetterie, 
lieu  où  l'on  Fait  brique.  Lau  Lu- 
ifrariit  , rf. 

LAÜRILLAR  , t*.  a.  le  même  que 
EnhtXrm-fr. 

LADKILLADO  , DA  , part.  paf. 
du  verb:  IjtJrUittr:  le  même  que 
JÈinluiL  .lîtXo. 

lADAlLtADO,  /.  tn.  Pavé  de 
briques.  Lat.  Ltftritiutn.  Gmijum , 
si. 

LADRÎU.AZO  , /.  tn.  Coup  de 
brique.  Lat.  LUerit  icius. 

LADRILLEJÜ,  /.  m.  dtm.  Petite 
brique  , ou  petit  carreau.  Lat.  Lx- 

trrtHluf. 

Ladriliejo.  Tour  que  les  en- 
fius  font  avec  des  briques  , qu’ils 
pendent  de  unit  aux  portes  , & 
qu’ils  remuent  de  loin  avec  une  H- 
ccUc.  I.at  i..ttcrii  iHibus 

LADRILLü,  /.  M.  Brique.  La:. 
iMrr  , trii, 

Ladkillo.  Tablette  de  chocolat, 
qu'on  appelle  ainfi  parce  qu  elle  a 
la  fig;iire  d’une  brique.  L.  Cbocclaticus 
LaîerçttlM, 

Ladrillo  , en  jargon  , Larron , 
voleur,  bri'pml,  I.at.  Zaïre,  omt. 

I.AORltLOSO,  SA,  aij.  tn. 
Cous’crt,  crtc  de  briques.  Lat.  Lu- 
terihut  ftratui , omaiiti  , a , tm. 

LADRON,/  tn.  Larron,  voleur, 
qui  prend  le  bien  d'autrui.  Lat.  La-, 
sro , mt.  Fur , ris. 

Lad  RO  N , fe  prend  aufll  pour  ce> 
lui  qui  iri^ppe  de  travers  , comme 
Je  chafl’eur  qui  attend  le  fanglierfur 
ft*n  paffage.  LnU  Trm{f%'tyfarius  ptr~ 
eujfsr. 

Ladrok.  Nom  qu'on  donne  aux 
portes  d’une  èclutc,  ou  d’un  canal 
qui  ci>nduic  l'eau  h.  un  monlin.  Lat. 
jMoUtrt  itc  évtîùi  x'aîvnla. 

Ladbon.  On  appelle  encore  ainfi 
un  brin  de  coton  qui  fe  fepnre  du 
lumignon  de  la  chandelle  , & qui 
la  f.iit  Fondre.  Lat.  Fu/viaa  rroq/irr» 
ti 
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Ladron  FAmoso.  Voycî  Famo- 

A 

Refr.  Za  ocajion  bacs  tl  lairon. 
L'occalion  fait  Je  birron. 

Refr.  Pienfa  tl  laâron  que  toâos  fon 

Ju  condicion.  Un  voleur  croie  que 
tout  le  monde  lui  rcifcmblc. 

LAüRONCiLLO  , f.  m.  dim.  de 
Lnà,-on.  Petit  larron  , tilmi  , cou- 
peur de  binirfc.  Lat  Fur  raptix. 

LADRONtKA,  / /.  Retraite  de 
; voleurs.  Lat.  Fttro*mm  latebra. 

' Ladronrra,  fe  prend  pour  le 
penchant  à voler,  & peur  la  m:m- 
vaife  Fui  des  marchands.  Lat.  Latro- 
cinium. 

Ladronera  , en  parlant  des 
moulins.  Voyez  LnAron. 

LADXONIA  , /.  f.  le  mi:mc  que 
Ladramcio.  Ce  mut  a vieilli. 

LADRONICIO , /.  w.  Larcin,  voL 
brigandage,  a^ion  de  furmire  les 
marelundifes.  Lat  I^trocinium  ^ ii. 

L.AGASi.A  , f.  f.  Chaific,  humeur 
gluante  qui  coule  des  yeux  & s'at- 
tache aux  paupières.  Lat.  Grsmia , 
«.  Ijtnx  , arum. 

La  GARA  , fe  dit  auHl  de  la  ma- 
ladie qui  occaQomic  la  chalRc.  Lat 
làppitiidoy  inh. 

Refr.  Ojos  bai  que  de  l’f^anas  fe 
eruvrtera».  Ce  proverbe  cft  contre  ceux 
qui  choiGHcnt  toujours  le  pire. 

LACïAîiObO  , SA  , Pdj.  w.  ef  /• 

Chalfieux , eufe.  On  dit  communc- 
mcfit  /.tganafo.  Lat  Lippus , a , iob. 

LACt.AR  , /.  m.  Prcübir  , machi- 
ne qui  fert  à preffurer  le  vin.  Lat 
Tùrcular  , ru, 

L.AGAREJO  , f.  w.  dim.  Petit 
prefluir.  Lat  Tareuhr  mhtui.  JLuctu  y 
üs. 

Ilacer  Ut^arrjoy  fe  dît  du  raifin 
lorfqu'îl  s'écrafe  en  le  tranfportant. 
Lat.  Uvitn  dif  'alvi  , vcl  dijundi. 

L.AGARETA,  f.f.  le  même  que 
Laf^urejo. 

1j\GART.ADO  , DA  , o^T,  w. 
Voyez  Altr;ai-ttuio. 

. LAGARTERA,  f.  f.  Trou  où  fe 
logent  les  léikrds.  Lat  Lacertarmn 

i".fhiie. 

Lagartf.ias.  Les  militaires  ap- 
pellent ainü  les  vieilles  places,  qui 
font  faiu  défenfe , Si  qu’on  abandon- 
ne comme  inutiles.  Lat  Caducum 
proputenackluin. 

L.ÂGARTKRO,  R a , adj.tn.  £?*/. 
fe  dit  de  roifcati , ou  de  tout  auti'c 
animal  qui  challc  aux  Icfards.  Lat. 
/.aerriarins  y a y nm. 

LAGARTE^A,  f.f.lc  même  que 
litfartij.i, 

LAxiARTIJA,  /./.  Petit ‘lèford 
de  couleur  grife,  qu'un  trouve  dans 
les  murailles  des  jardins.  Lat.  Za- 
urta. 

LAGARTIJERO  , EA,  ai/,  m.  iff. 
le  meme  que  Lufortera. 

I JLAU.iUwiOÿ^  m,  LéGtfd)  T{^ti- 
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le  i qrntre  pieds  , dont  il  y a d< 

filuficurs  fortes,  groffeurs  & cou- 
eufs,  qui  grimpent  les  murailles, 
& s'y  retirent  dans  des  trous.  Lat 
Lacevta. 

Lagarto.  On  appelle  communé- 
ment aiiib  la  Croix  de  l'Urdrc  de 
Saint  Jaques. 

Lagarto.  On  appelle  ainG  le 
goulfct  d'un  fiirplis.  Lat  Rtiietda^ 
tunt  fcutulum, 

Lagarto.  On  appelle  ainG  !c gros 
mofctc  du  bras.  Lat  lAcertas. 

Lagarto  , fignific  au  Pguré  , 
Fin,  rufé,  adroit,  fourbe.  Lat 
liJus.  AJhdus. 

Lagarto,  en  jargon  , Ggnific 
un  Voleur  de  campagne,  qui  chan- 
ge füuvent  d'habit , pour  n’etre  pas 
connu.  Lat  Af  re/lis  fur. 

A kit/car  {a  cugitda  del  lÊ^arto. 
prclGon  m'.'priibntc  dont  on  fe  fert 
pour  congédier  quelqu'un.  LzuFer- 
ge  ut  cb  a/ino  Utuim  qu4fvns. 

LAGO,  f.  tn.  Lie.  grand  amas 
d'eau  douce  & dormante  , qiû  ne  ta- 
rit jamais.  I.a!.  lActts. 

Lago.  l^ac  , fe  dit  par  anrlogic 
d'une  quantité  de  liqueur  qti'tl  y à 
dans  un  endroit  : comme,  Lijio  de 
fattgrey  de  a:titr  I.at  IjctcfiS. 

Logo  de  Ltonti.  Folle  aux  lions. 
Lat.  IjConwn  caveoy  .e. 

La$9  dt  agau  tnanatUiaL  Lac  d'eau 
vive. 

LAGOTEAR,  v.  n.  Careffer,  flat- 
ter , cajoler , ufer  de  fonpiefles  pour 
venir  à bout  de  ce  qu'on  déflrc.  Lat 
Bùmdiri. 

LAGOTERIA,/.  /.  Careffe  , fta- 
tcric,  belles  paroles.  Lat.  BUnditiar. 

I.AGOTEKO,  RA,  ad:.m.^f. 
Fbteur,  eufe  , complaifant,  ante, 
enjôleur,  eufe,  qui  attrape  avec  des 
paroles  fl.itcufcs.  Lat.  Idlmdiicr.  AZ- 
i tuus. 

LAGRYMA  , f.  f.  Larme  , eau 
qui  lort  du  coin  de  l'ail  par  lacom- 
prcfGon  des  mufcles  , catiFéc  par 
quelque  douleur,  aflliâion,  fluxion. 
Sic.  Lat  iMchiyma , a. 

Lagiyma.  J.arme  , fe  dit  anlTi 
du  fuc  qui  diftille  goûte  à goûte  de 
quelque  arbre  , comme  de  la  vigne 
I quand  on  la  taille.  Lat.  Gutia.  Z»> 

Lagryma.  Larme,  Ggnifie  aiilR 
une  petite  quantité  de  liqueur.  Lat. 
Léacinyina, 

Lagryma.  Larme,  fe  prend  fi- 
gurément  pour  une  pierre  ou  cail- 
lou , & l’on  dit,  Lttpytniu  de  SitH 
Z/Jetam,  Lamies  de  St  Etienne , pour 
dire  les  cailloux  dont  il  fut  lapidé. 
Lat  /jrpi/. 

Lagryma,  eft  auffi  une  efpècc 
de  rofeau  qui  fleurit  dons  les  mole 
de  Juin  & de  Juillet  , & dont  la 
femcncc  cft  de  h groGcur  d’une  per- 
le; Elle  brük  étant  exnuirc  au  So- 
iôi. 
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hi1  « & l’on  en  fiit  «Je«  ch:ipc!eh. 
C’eft  ce  que  nous  appelions  en  Fnn- 
qoh  Larme  <le  J«b.  Lat 
miru  » i.  JliiftiW  foüs, 

Lagryma  DK  Holakda.  Lar- 
me de  HollaiiJc.  Petite  ffoulc  de  ver- 
re Jbndu,  qni  r«ffifte  au  marteau  , 
& qui  fc  brüe  en  mille  pièces  ♦ fi 
en  en  rompt  le  bout  de  la  quciie. 
Lat.  L^chyma  vitrea  B.rfirt  /rj. 

Lagrvmas  de  la  Aurora.  Lar- 
mes de  lAurore.  Les  Portes  appel- 
lent ainfi  la  roGfC.  Lat.  Auroræ  h- 
chrym*. 

Cohtles'^dt  lapymat.  Fufecs  à étoi- 
les. T,at.  lacrymuntes. 

Dm  de  Utf{yym»%.  Don  de  larmes. 
Lat.  DKhrymarttm  Jonum, 

lhr<xf  dr  fa-^re*  Verfer 

des  larmes  Je  fang,  fedit  pour  mar- 
quer une  douleur  cxcclîivc-  Lat.  A- 

/<Tf. 

Sitü^rjeU  las  hgrymtts.  Cette  ex- 
prcPàuu  marque  un  ferrement  de 
cœur,  qui  nous  force  à verfer  des 
larmes.  Lat.  /^lAfryipfas  frorumprrr. 

(U  liigryjMu.  Mère  j^utc  du 
▼in.  Lat  l*hmm  Jint  prr^i<ra  injiiUa-  | 
t:s'n.  I 

LAGRV.MAL,  f,  m.  Le  grand  an-  ' 
gle  <!e  r«U.  Lat.  Angtdui  ccuü. 

LAORYMAR,  v.n.  Pleurer,  ver- 
fer des  larmes.  Lat.  LKtrrymari.  »- 

LAGRY.MILLA  , /.  /.  âiw.  Petite 
larme;  ce  terme  ne  fc  dit  que  pour 
fignifier  qu’une  perfonne  pleure  par 
aRcebttun  , & feulement  pour  exci- 
ter la  compaUîon  d'autrui.  Lat.  Z-i- 
rfrymidd.  FiAn  LuA^tyma, 

LAüRYMOSO  , SA  , ffd/.  ta.  Êf/. 
Larmoyant,  ante,  qui  pleure,  qui 
tépind  des  Larmes;  & auUi,  qui 
pleurer.  I^it.  L-fchyutnfm , a , tr-n, 

LacRYmoso,  fc  dit  aitlU des  yeux 
qui  brmoyent  continuellement.  Lat. 
Lachrymofus. 

LAGUNA,  /. /.  .^rais,  marre, 
fofl’c,  où  l’eau  s'amWe,  11  fc  prend 
quel  ^uefois  pour  Lagt>.  Lat.  Faim  , 
«d/>.  Lseuna. 

Lacuna.  Lacune,  vuîde,  inter- 
ruption. Lat.  l^cuna , te, 

LAGUN.AJOS,  à Lagvvazos  , 
/.  w.  Terme  bas.  Marres,  bourbiers 
qui  fe  trouvent  dans  les  champs.  L. 
i'^c'Ja  lac'-ota,  lacns  fidni^Jus. 

IMGUNAU,  /.  m.  Lambris  , pla- 
fond. Lat  /.ih''*ifor,  ont. 

L.AGUNÜSÜ,  SA,  uij.  m.  fef /. 
Marécageux  , eufe.  Lat  Ijacunofui , 
• , hm. 

L.AICAL , aij,  tmn.  ^ui 
appartient  aiiR  laïques.  Lat  Züiru- 
Us^  e. 

LA.MA  ^ f.  f.  Limon  , bourbe  , 
üuigc,  vafe.  Lat  Umui,  Lutum. 

Lama  , cil  aulfi  une  efpècc  d’ex- 
crément qui  fe  forme  lur  l’eau  apres 
un  ora){c , en  forme  de  toUc  » ou 


d'eenme.  Lît.  ZiMut.  I 

Lama.  Voyez  Rcjhna. 

L.AMBICAK,  V.  a.  Voyez  Alauu 
bicar. 

LAMBRIJA,  f,  /,  le  mt-mc  que 
I/ttnhrir, 

L.AMEDAL,/  m.  Bourbier,  lieu 
plein  de  fange.  Lat.  CUkoJuj  vel  /> 

IHJ/Ut  l'K’it. 

L.AMEDOR , f.  w.  Celui  qui  lè- 
che. Lat.  lJ$tgem,  ZÀtmhfjn. 

X.AMEDOR.  Terme  de  Pharmacie. 
I.ooch.  Lat  Liniiusy  ùt.  Eikgmuy 
atis. 

Lamedor  , fignife  au  figuré  , 
.Appas  , leurre  pour  faire  donner 
dans*  le  piege.  Lat  Laiochium. 

LAMKNrABLE,  tuüj.  d'tmf  fr»w. 
Lamentable,  déplorable,  qui  méri- 
te d’être  plaint,  ou  i leuré,  qui  ex- 
cite la  compaiÜon.  Lat  Lamoitubi- 
iis  y e. 

LAMENTACION,/.  /.  Lamenta- 
fioD  , plainte,  doléance  avec  pleurs 
& gémiÜêaiens.  Lat.  Lamt^uatio , 
unii. 

LamentaCiones.  Les  Lamenta- 
tions Je  Jérémie.  Lat.  lAVftentatknci. 
Jlveni  , orum. 

LA.MENTADOR,  /.  m.  Celui  qui 
fc  lamente , qui  fe  plaint , qui  gémit. 
Lat.  hwtentaM  , oris. 

LAMKNT.‘\R  , «•.  a.  Lamenter , 
pleurer,  fiirc  des  plaintes  fur  quel- 
que perte,  quelque  accident  fâcheux. 
Lat.  Fifre,  Flangrre, 

LAMKNrARSE,  t«.  r.  Se  lamen- 
ter, s’tiUigcr,  fc  plaindre,  gémir. 
Lat  Jjitfifittiirf. 

LA.MENTADO,  DA,  f^art.  fajf. 
du  verbe  Zrirmivi/to*.  Lameuté,  ee. 
Lat.  I.'ttncnMui , a , son. 

LAMENTO,/.  w.  Lamentation, 
pbiiitc , géuihremcnt.  Lat.  Lanten- 

titsoy  i. 

LA.MENTüSO , sa  , iutj.  m.  èf  / 
le  mfine  que  Latufutiélf. 

L.YiMEK,  V.  a.  Lécher,  nettoier, 
polir  , fiicccr  avec  la  langue.  Lut 
Ungrrt'.  launhire. 

Lamër.  Léclter  , métaphorique- 
ment, Etfleurer,  pafTcr  tout  auprès, 
toucher  légcrement  Lat  Dimhert. 

Lameplatos.  Léche-plats.  On 
appelle  aittü  im  gourmand,  aitlfi- 
bicn  que  les  dnmciiiqiics  d'une  mai- 
fon.  l.at.  VatiÜo  , oni$.  Liguriter. 

Tener  à lifvar  quf  latner.  Recevoir 
' quelque  mal  , dont  on  fe  rcHcnt 
longtcms.  Lat.  Ditaurno  ajici  dam- 
na. 

LAMIENTE  , pari.  af{.  du  ver- 
be  Lumer.  Lt-chant , qui  Icche.  Lat 
Lambem.  IJngms. 

LAiMIDu,  DA,  part,  piijf.  du  ver- 
be Lasnrr,  Léché , ce.  Lat.  JUnâm  , 

a y um. 

Lamioo,  fc  dit  d’un  homme  cx- 
tremement  maigre,  & auffi  de  cjliii 
qui  s'alfcvlc  daos  fes  ajuilemens  élK 
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qui  cR  d’une  propreté  outrée.  Lat 
Grueilis  y t.  f'enuhulus.  Ftrpolitui, 

LA.MIA,  y.  f.  Lamie.  Ce  mot  r 
eu  différentes  fignificatiuiis  chez  les 
Anciens.  Les  uns  ont  ent  que  c'étoit 
une  ccTtainc  efpècc  de  Démon , oo 
de  Sorcière , qm  fous  la  figure  d'une 
belle  femme  attiroit  les  hommes  par 
des  carellès  pour  les  dévorer  : I.ct 
autres , que  c’étoit  un  Monftic  d'A- 
frique, moitié  femme  61:  moitié  dra- 
gon, qui  dévuroit  les  hommes  ; d’.in- 
tres  enfin,  que  c’étoit  une  Sorcière 
qui  mangcoit  les  eni^s  , ou  qui  fu- 
qoit  leur  lâng  ; ce  qu’on  attribue 
aux  femmes  que  les  Erpagiuds  ap- 
pnllcnt  Brstxas.  C’eft  uu  mot  pure- 
ment Latin.  Zamicty  «r. 

Lamia.  Lamie,  raonilre  marûu 
Lat.  Lamia. 

Lamia.  L.imie.  On  appelle  ainlî 
une  femme  publique  , par  alluficn 
aux  Lamies  des  Anciens  , ou  parce 
qu’il  V eut  autrefois  une  famaife 
coitrtirane  de  ce  nom.  Lat.  Lamm. 

LAMINA,  /.  f.  Lame  , planche 
de  métal  battue  & étendue  en  long 
on  en  large , en  forte  qu'elle  (oit 
mince  & déliée,  fur  laquelle  on  gra- 
ve avec  le  burin.  Lat.  Lamota , <r. 

Lamina.  Elbmpe,  image  en  tail- 
le-douce. Lat.  Typa  clegctnthHs  }'calf- 
t«r*r  expreja  im,^o. 

Lamina.  On  appelle  encore  aîiifî 
la  peinture  qui  cil  fur  les  éventails. 

Lat.  f’IahfÜi  piêlstra. 

LAMINERO,yi  m.  Celui  qui  fait 
des  latiics,  ou  qui  garnit  les  Reli- 
quaires de  Urnes  d'ur , d'argent , on 
d'autre  métal.  Lat.  LarntUamm  arti- 
fex.  Kdsqtiùirum  thfcarum  c*Utor. 

LAMIKICA,/.  /.  Asm.  Petite  la- 
me  de  métal  fort  mince.  Lat  La- 
I melh  , «r. 

i LAMPACEAR  , s»,  a.  Elouper, 
boucher  avec  de  l'ctoupc  un  vaif. 
feau  qui  fait  eau , ou  qui  a fes  borJa- 
ges  entr  ouverts.  Lat.  NavU  risnas 
fiupà  ekt  tarare. 

LAMPAKA,  f,  f.  Lumière  qui 
I fort  d'un  corps  lumineux , ou  le  corps 
i meme  qui  la  communique.  Lat.  Lam- 
' pas , adis. 

La  M PA  R A.  Lampe,  vafe  propre 
h brûler  de  l'huile  avec  une  mèche  * 
de  coton  pour  éclairer.  Lat.  Z<rw- 
pas. 

Lampara.  Ccll  nuiO  une  tache 
d'huile.  Lat.  ALterLt  akaris. 

Lamparas.  May  , gros  ramenn 
de  verdure  qu'on  plante  devant  le» 
portes  des  inaifmis  dans  les  vilbge» 
le  jour  de  li  Saint  Jean.  Lat.  Arimr 
ud  poriiis 

LAMPARERO,  /.  m.  Celui  qui 
a foin  des  lampes.  Lat.  Lampadsota 
atraSor  y oris. 

LAMPARILLA,  f.m.dim.  Petito 
lampe.  Lat.  Lampas  exîgua. 

X-AMPARJI.LA.  On  appelle  encore 
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ainfi  un  petit  morceau  de  papier 
rund  & tors  daas  le  milieu , que 
l'on  met  en  giiifc  de  mèche  fur  une 
aOiette  où  il  y a de  l'huile,  pour 
éelnircr  pendant  la  nuit  On  met 
audi  de  ces  fortes  de  mèches  allu> 
mécs  fur  le  cou  du  pied  de  ceux 
qui  s'endorment  en  compagnie  fur 
une  chaife.  Lat  Zucerimh 
rea. 

Lamparilla.  Etodè  de  laine  fi- 
ne, cfpèce  d’étamine,  dont  on  fait 
des  habits  & des  manteaux  pour  l'été. 
Lat  Zanea  Ula  ftAtilis, 

LAMPARIN , f.  m.  Cercle  d’argent 
ou  de  métal  fur  lequel  porte  le  verre 
d’une  lampe.  Bradiea  circulétrii  vas 
lampaiis  fuQinms. 

LAMPARON  , /!  w.  Ecrouelles. 
Terme  de  Médecine.  Lat.  Strmna, 
Scrophula. 

LAMPAZO,  /.  m.  Gloutcron  , 
plante.  Lat.  Arcium.  yerhafeum. 

Lampazo,//».  On  appelle  ainfi 
par  analogie  la  feuille,  de  toute  her- 
be potagère,  qui  eft  plus  grande 
qu’à  l'ordmairc.  Lat.  Olerum  foüum 

tMC\fUS. 

Lampazos.  On  appelle  encore  ain- 
fl  les  taches  qui  viennent  au  vifage 
& fnr  les  autres  parties  du  corps. 
Lat  AfacuU  di/perjte. 
r Lampazo.  Vadrouille,  hubert, 
écoupe.  On  appelle  aiiifi  en  termes 
de  J^rine  noc  cfpccc  de  balai  fait 
de  vieux  cordages  défilés,  attachés 
au  bout  d'un  bâton,  dont  on  fc  fort 
pour  nettoyer  un  vaHrcaii.  Lat.  Scef^ 
fKnalts,  Scrxitum  nixuticum. 

rahûs  de  Lunpax.'y,  TapifTerie  de 
verdure.  Lat  Âul^a  bnbœrum  foüis  ' 
àijiincin. 

LA.MPINO,  nA,  adj.  qu’on  n'em- 
ployé  dans  le  fens  direâ  qu'au  maf- 
culiu , fe  dit  d'un  homme  qui  n'a  point 
de  barbe.  Lat.  I*nht>bis, 

Lanpiûo,  fc  dit  par  extenfion  de 
tout  rc  qui  n'a  point  de  poil.  Lat 
Di'piiis , e. 

LAMPION  , f.  m.  Efpèce  de  lan- 
terue  ou  de  grofle  lampe,  qu'on  met 
(ur  un  efcalier , ou  dans  une  bouti- 
que. Lat  Lampas. 

LAMPREA  , f,  f.  Lamproie , poif- 
fbn  de  mer , & de  rivière , qui  a la 
figure  d'un  ferpent,  ou  d'une  anguil- 
le. 1-at.  ZjxwpTtda,  Murxna , et. 

LAMPREAR,  t».  a.  Aflaifonncr  , 
apprêter  des  viandes  à la  fautl'c  de  la 
lamproie.  Lat  Vanus  pturtrnnrum 
ptare  candrre. 

LAMPREADO,  da  , part.  pajf.  du 
Tcrhc  I.amprear.  An’airoimé  à la  fauiTc 
de  Lamproie.  Lat  Murmutrum  more 
conditus , a , um. 

LA.HPREGUELA,  h Lampkeil- 
i.A,  /.  f.  ETpecc  de  petite  lamproie 
de  la  grolTcur  du  d jigt,  qui  n’a  qu'une 
feule  arrête.  1-at  Aiut^mda. 
LAAIT&VNA  I /.  /.  Lampfanc  j Sih 


nue,  plante.  Lat*  htmpfana  , æ. 

LAMPUGA  , /.  /.  PoifTon  fort  dé- 
licat, qui  rclTcmble  à 1a  langoufle  de 
mer.  Lat.  Hippurus , f. 

LAN.A , f.  f.  Laine , poil , toifon  de 
mouton.  Lat  Lxna^  et. 

Lana.  Laine,  fedit  par  extenfinn 
du  poil  frifé  de  certains  animaux , 
parce  qu'U  refrcmblc  à la  laine.  Lat. 
Liina. 

Lana,  en  flilc  badin,  fignific,  de 
l'argent  monnoyé.  Lat.  P<r*ro/»i,  ee. 

Soltar  la  Um.  Lâcher  de  l’argent. 

Rcfr.  Ir  por  Um  y tvjéorr  trafqui- 
Uu\o.  Perdre  où  l’on  croyoïl  gagner. 

Rcfr.  Paca  lann^  y eja  m zartal. 
On  applique  ce  proverbe  à un  homme 
1 qui  a peu  de  bien , & qui  n'ell  pas 
même  bien  afTuré. 

Rcfr.  qualmenifS^  foda  la 

/.WJ»  ts  pelos.  Ce  proverbe  cft  contre 
ceux  qui  fc  fatiguent  à mettre  de  la 
difVin^lion  & de  la  différence  entre 
des  chofes  qui  font  toutes  de  peu* 
de  valeur. 

Rcfr.  /'«è  par  lana  y ro/w’è  tra/qni” 
Udo.  Le  Chien  de  Brifquet  alla  au 
buis  pour  manger  le  loup , & le  loup 
le  mangea. 

LANADA,  f.  /.  Ecouvillon,  in- 
(Irumcnt  qui  fort  aux  canonniers  à 
nettoyer  le  canon , ou  à le  rafraîchir. 
Lat.  Tormentarum  htUicorum  emunêio^ 
rium  rutabulitm , i. 

LANAR , »<dy.  d'iate  trrm.  Qui  a de 
la  laine , ou  qui  appartient  à la  lai- 
ne. Lat.  lamarii. 

LANCE  , /.  m.  Jet , l'aêlion  de 
jetter  quelque  chofe  avec  violence. 
Lat.  Jacitts , ùi. 

Lance.  Jet  de  filet,  ou  coup  de 
filet.  Lat  Jaélui  rttis. 

Lance.  Occafion  qu’on  trouve  d’a- 
cheta  une  chofe  à meilleur  marché 
qu'elle  ne  S'aut  Lat  rwf«d/. 

Lance.  Ifltié,  fuccès,  réuflîte, 
és'énement.  Lat.  Cafus.  Evmtus. 

Lance.  Tems,  occafion,  con- 
jonélurc  favorable,  pour  parler  ou  a^ 
gir.  Lat.  Opportunitas.  Occajio, 

Lance.  Hazard , fortune,  avantu- 
re  inopinée.  Lat  Eventus. 

Lance.  Querelle , difpiitc qui  fur- 
vient  entre  deux  ou  philicurs  per- 
fonnes.  Lat  Rixa  ca/ualis. 

Lances.  Dard,  javelot,  javeli- 
ne, trait  d'arbalrte.  Lat.  Jaculwn. 

Lances.  Incidens,  qui  entrent 
dans  une  pièce  de  théâtre,  & uni  en 
forment  l'intrigue.  Lat.  VomttdiérJ'pe- 
ciqfi  ailus. 

Lance.  On  appelle  aînfi  en  ter- 
mes lie  jeu  , l'iifagc  qu'un  joueur  fait 
des  connoilianccs  qu'tl  a des  règles 
pour  gagner  fon  antagonifte.  Lat  Ex- 
co^Uata  IsijU.  Sers.  Ordo. 

Eaitce  de  fortuna.  Coup  de  fortu- 
ne. Lat.  Cafus,  Sors, 

Comprar  nh(ttna  c^a  de  lance.  Ache- 
ta quelque  choie  de  xcacouUc^c’cU- 


à-dire,  à moindre  prix  qti*clle  ne 
vaut.  Lat  Sorte , £?'  vilsori  pretia 
emere. 

A pacas  lances.  En  peu  de  tera* , 
fans  ^aucoup  de  raifons.  Lat.  Brwi 
lakore. 

De  $(fta  en  atre  lance.  Adv.  De  pa- 
role en  parole,  de  fil  en  aiguille.  Lat. 
De  atio  in  alium  cafunt. 

Eebur  un  huen  lance  jugando  à Us 
dados.  Amener  un  bon  point  en 
jouant  aux  des.  Lat  Ftlici  alcà  bs- 
dere. 

Jufcar  un  Imce  d oÿimo.  Joiier 
un  tour  à quelqu’un.  Lat  OJkciis 
iieciptre.  • 

LANCEOLA,/.  /.  Plantin  de  b 
petite  efpècc.  Lat  PUnttt^o , inis, 

L.m'ERA,/./.  Râtelier  à pofer 
les  lances,  lej  moufquets,  les  hal- 
lebardes &c,  Lat  Potica  armoria 
uncinata. 

LANCERO,  f.  m.  Lancier,  Gen- 
darme , Cavalier  qui  combat  avec 
la  lance.  Lat.  Zanceanus,  Jla/iatus 
miles. 

LANCETA,/  f.  Kincctte,  pc^t 
infiniment  de  Chirunjie,  qui  fert  prin- 
cipalement h ouvrir  la  veine.  Lat 
ScalpeiUii,  PhUhotemum  , 1. 

LANCETADA,/  /.  à Lance- 
tazo,  f.  m.  Coup  de  lancette.  Lat 
ScalpfUi  icius. 

LANCHA,  f.f.  Pierre  mince,  pla- 
te & polie.  Lat.  Zumina  Urpld.-v. 

Lancha.  Nacelle,  chaloupe,  cf- 
qiiif,  canot,  dont  on  le  fért  pour 
charger  & décharger  les  marchandi- 
fes  d’un  vaifTcin.  Lat.  Osmha. 

LANCHADA , f.  f.  La  charge  d'une 
cluluupc.  I.at  Cynibx  anus, 

LANCHAZ(),J!  w.  Coup  donné 
de  plat  avec  la  pierre  appelléc  Lancha» 
Lat  Litpidis  pUni  iéists. 

LANCILLA , /. J',  dim.  Petite  bn- 
cc.  Lat.  JUincccU, 

Guardia  de  la  lancilla.  Garde  à che- 
val , qui  ne  favoit  qu'aux  entrées 
des  Reines,  &^ux  enterremwas  des 
Princes  de  la  Famille  Royale,  li 
portoit  une  petite  lance  avec  une 
banderole  de  uFctas  noir  ou  rouge, 
Iclon  les  oevafions.  Lat  Rrgii  iitipa- 
tores  eqHcÜres  baffati. 

LANDRE,/:/.  Glande,  efrèce  de 
tumeur  de  La  grolTeur  d'une  noifette 
qui  vient  fous  les  ailfclles,  aux  aines, 
& le  plus  fouvciU  à b gorge,  éfc'qui 
tue  le  mahdc  en  peu  de  tems.  C'cfiun 
mot  corrompu  de  Glande.  Lat  GXu- 
duh , «r. 

Landre.  On  appelle  ainfi  par 
allufioii  une  petite  Irourfe,  ou  po- 
che dans  b<iuellc  les  pauvres  met- 
tent l'argent  qu’un  leur  donne.  Lat. 
L'rumcna. 

L ANDRECILLA,  f f.  Noix,  corp* 
glaïutulcux  de  b grolFcur  d une  noix, 
ou  d'ime  noilette,  qu'on  trouve  dans 
b cuilie  des  animaux.  On  l’appelle 
anUcmcBt 
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autrement  Haha.  Lat  Gians  cvmta.  | 

Landrecillas.  On  appelle  ain- 1 
fl  les  glandes  qui  viennent  dansdif- 
ferens  endroits  du  corps.  Lat.  Gtan^ 
duLe. 

LAKERIA,  /./.  Boutique  où  l'on 
Tend  de  U laine  prête  à mettre  en 
œuvre.  Lat.  Taiema  loftaris. 

LAN£RO,  /.  m.  Lainicr,  mar- 
chand de  laine.  Lat.  limarius , ri. 

LanerOi  eft  auflî  un  magalln  de 
laine.  Lat.  Lanarium,  ii. 

LANGARUTO , ta  , aij,  m. 
qui  fc  dit  d'un  homme  grand,  mai- 
gre & tout  d’une  venue.  Lat.  Armi/ 

iûOfUS. 

LANGOSTA,  //.  Langoufte  , pe- 
tit  infeile  ailé&  fort  en  jambe,  qui 
V(dc  par  b campagne  & détruit  les 
blés.  On  l'appelle  autrement  fautercl- 
Ic.  LaL  LkiiJIa  , tr. 

Langosta.  EcrevIlTe  de  mer. 
Lat.  Locujla  marina. 

Langosta.  Un  appelle  RjnCfigu- 
rément  un  filou , un  efcroc.  Lat. 
tar.  Cwfumptor. 

LAKGOSTIN,/  rw.  Petite  écrew 
Tifie  de  mer  fort  délicate.  Lat.  LooiJ^ 
ta  marina  exi^ua, 

LAXGOSTÔN,  / «.  Efpécc  de 
{iiutcrcllc  verte  plus  grolTc  que  1a 
fautcTclle  ordinaire , qui  nait  dans 
les  jardins  & dans  les  bois , & qui  uc 
fait  aucun  dommage.  L.  locujla  gran- 
dîj  fitua. 

LAKGUIDRZ,  h Languioe/a, 
/./.  Langueur,  foihlelTe,  mlirmilé, 
abattement , diminution  de  forces  & 
defanté:  EtaulB,  MoUcfTc , parefle, 
beheté , defaut  de  courage.  Lat  Znw- 
or/f. 

LANGUIDO,  DA,  odf.  m.  ^ /. 
LanguifTant,  ante,  fuible,  maigre, 
exténué,  ce,  qui  n'a  pins  de  force: 
Et  aiifli , Lâche , mou , molle , abatu, 
ue  par  b débauche.  Lat  Langui- 
ius  , a , um. 

LANIFICIO , f.  w».  L'art  de  tra- 
vailler & de  préparer  b laine.  X-at 
Lanifeinm^  ii. 

LANILLA , / yi  Le  poil  qui  fort 
de  l'endroit  d’une  étoffe  de  bine. 
Lat  nibu , i. 

Lanilla.  Droguet , camelot, 
étoffe  de  bine  dont  un  f^t  des  habits 
d’été.  Lat.  p*mni  genus. 

LANTEJA.  VoyezZffftfTo- 

LANTEJUELA  , Paillette 

d'or  ou  d'argent  , ou'on  met  fur  les 
habits , clinquant  Lat  Ixntictdaris 
hracleo. 

LANTERNA.  Voyca  iJntrma. 

LANLDO,  DA  , adj.  m.  ^ /. 
Laineux,  eufe,  quia  bcniicoiip  de 
bine  : On  le  dit  ordinairement  des 
barbets  qui  vom  dans  l'eau.  Lat  La- 
natuf , O , um. 

LANZA,//.  Lance,  arme  of&n- 
Üve.  Lat.  Laifcta.  Uajla. 

Lauijl,  Xifluui  die  urroffeÿ  ou  4c 


chariot  Lat  Temo , mis.  | 

Lanza,  f.  m.  Lance,  fignifioit 
autrefois  un  cavalier  armé  de  tomes  ' 
pièces , qui  combattûit  avec  b lance 
& récu.  Lat  Ihjlatui  tques. 

Lanzas.  Contribution  en  argent, 
que  les  Grands  d’Efpagne  & les  au- 
tres perTonnes  eu  charge  payent  tons 
les  ans  au  Rot  pour  fe  redimer  de 
fournir  les  foldats  qu'ils  font  oÛigés 
de  lui  donner  dans  les  onafions  où 
il  en  a befoin.  Lat  PreiJRna  ccm- 
ftnfaih  pro  hajlatis  miütihus. 

Lanza.  Lance  , fe  dit  aulli  de 
certains  météores  qui  s'enflamment 
en  l'air,  qui  font  longs  & délies,  ik 
rcflcmblcnt  prefquc  à des  lances.  Lat. 
Lancto. 

lAona  en  riflrt.  Lance  en  arrêt 
ExprcHion  adverbiale  dont  on  fc  fert 
pour  dire  qu’un  homme  eft  prêt  à 
I agir.  Lat  Varatis  ttmtis. 

I A funia  de  lanzu.  Exprcllîon  ad- 
verbiale qui  fignific  ou’on  agit  à tou- 
te outrance.  l.at  fujtihus  ^ armis. 

: Jîarsihus  pcdihufque. 

huma  6 linda  Lvsza,  Bonne  lance  , 
fc  dit  d'un  homme  qui  fait  b ma- 
nier , & par  ironie  , ^jun  poltron. 
Lat  Lancea  dextrrrimus. 

Vorrer  lanza.  Combattre  avec  une 
lance  par  divertiflement  Lat  Lan- 
cHs  cmju  ludfre. 

Kchar  la  lanza.  Tâcher  de  fraper 
quelqu'un  , de  le  combattre.  Cette 
cxprctfion  prife  tigurément,  fignific 
I Réfuter  quelqu’un , le  contredire.  L. 

^ Aliquem  ft^pttgnare. 

I Echar  O arrojar  la  lanza.  Jetter  la 
bnce  par  manière  de  défi.  Lat  Lro- 
I vocare. 

I Aledir  lanzas.  Mefurer  fa  lance 
avec  celle  d'un  autre  , lui  difputcr 
I les  avantages  qu’il  prétend  avoir  fur 
I nous.  Lat  JEquiparare  ft  uUcui. 

I Meier  la  lanza  hajla  el  rrgaton. 
Serrer  quelqu'un  de  près  , ne  lui 
taire  aucun  quartier.  Lat  L’rgcre. 
Injlure. 

J^uehrar  Lvtzas.  Rompre  les  lances, 
fignific  au  figuré , Entamer  une  af- 
faire , & en  venir  à bout.  Lat.  Ob- 
Jiacula  frimgne. 

I LANZAÜA , f.  f.  Coup  de  lance. 

, Lat.  Lance.a  Ulus^  ùs. 

Ijtmada  de  d pie.  C'eft  le  coup 
de  lance  que  donnent  au  taureau 
ceux  qui  le  combattent  Four  cet 
effet,  on  hit  un  trou  en  terre  dans 
lequel  011  appuie  b poignée  de  b 
lance»  on  attcml  le  taureau  au  for- 
tir  de  fa  loee,  lequel  fe  ictte  avec 
fiirie  fur  celui  qui  tient  la  lance,  & 
s’enferre  lui  - meme  quelquefois  de- 
puis b tête  jufqu’à  la  queue.  Ce 
coup  cft  extrêmement  hazardeux.  L. 
Alignai  lancea:  pm\^^  qui  laurus  in 
dsreciuf»  in/gilur. 

Lanzada  de  Aiwa  izquierdo  è ztfr- 

dfft  Tlâic  qui  pénétre  fort  rvajU  lUas 
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le  corps.  Cette  expreffion  efl  fondée 
fur  ce  que  les  Maures  font  extrême- 
mcAt  adroits  aux  combats  des  lan- 
ces , & que  comme  Us  la  manient 
de  la  matii  «uchc,  il  cil  plus  dif- 
ficile d'cnn^uivcr  le  coup.  C’eff 
une  cfpècflpmprccation.  Lat  Longa 
lataqstf  pess^Ala  Uatetn. 

Refr.  A Âljfo  muerto  gran  lanzada. 
On  applique  ce  proverbe  à ceux  qui 
vantent  les  exploits  qu'ils  ont  hits 
dans  des  oecafions  où  Us  ne  couroient 
pas  le  moindre  danger. 

LANZADERA  , / /.  Navette  de 
tifferand.  Lat.  Radius , u. 

LANZAMIENTO , /.  w.  Jet,  lac- 
tion  de  jetter , de  lancer  avec  vio- 
. lencc.  Lat  Jalfus , ûs. 

I Lanzamientos.  On  appcltcainfi 
en  termes  de  Marine  b longueur 
d'un  vaiffeatt  de  la  potippe  à la 
proue,  ou  de  l'cRrave  a l’cflambord. 
Lat  langitudines  navis. 

LANZ.'VR,  V.  a.  Lancer,  jetter, 
darder  avec  violence.  Lat.  Jojcre. 
Jacuiari. 

! Lanzar,  fignifîe  aufli  ChafTcr 
quelqu’un  d'un  endroit , le  renvo- 
yer , le  rejetter.  Lat.  ^icerc.  Ex- 
pelUre. 

Lanzar,  fc  dit  pour  l’omitar. 

Lan'Zar.  Lâcher.  Terme  qui  fe 
dit  de  l'autour  quand  U part  de  h 
main.  A l'égard  du  faucon  , on  dit 
Jetter.  Lat  Eanittere. 

Lanzar  las  demcni<3s.  Chaffer  les 
Démons  du  corps  par  le  moyeu  des 
exorcifmcs.  Lat.  Damanes  virtute  ^ 
fl  fairaruus  prtcum  expeliere. 

LANZ.ADO  , DA , part.  pajf.  du 
verbe  Lanzar.  Lancé,  ée.  Lat  Ja- 
Aus.  EieHui,  Etpuifuî , a , um. 

LAN20N  , /.  m.  Greffe  lance  ou 
demi-pique,  cfpêcc  de  pcrtiiifane  que 
portent  les  Gardes  des  vignes.  Lat. 
Lancea  magna. 

L.'\NZL1£L.4  ^ f.  f.  ditn.  Lance 
qui  efl  courte  & greffe.  Lat.  Zan- 

ffJÙl. 

LAl^A,  /. /.  Crampon  de  fer, 
pour  les  murailles , & pour  les  pou- 
tres. Tirant  Lat  Uncus  ferreus, 

LANAR,  r.  a.  Lier  avec  des 
crampons , des  tirans.  Lat.  Retinaculis 
tW  uncis  ferrtis  jirmare. 

Lahar  , fignific  auffi  Eventrer  le 
poiffon  pour  Icfaler.  Ce  motefl  iifité 
dans  cette  acception  en  Galice.  Lat. 
Fifeet  evifetrart. 

LAPA , f.f.  La  fleur  qui  fe  forme 
fur  le  vin  & fur  quelque  autre  li- 
queur. Lat.  Fins , teris. 

Lara.  Lepas,  poiffon  à coquille  qui 
s'attache  aux  rochers.  Lat  Concha 
Jh-iatü  /axis  .idha-rens. 

Lapa.  Bardane,  ou  glouteron  , 
plante  : le  même  que  Amer  de  ter- 
(tlano. 

LAPACHAR  , /.  M.  Bourbier  , où 
il  y a plus  d’eau  que  de  terre , Se 
^ $ qu'oa 
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<ju‘on  appelle  ainG  par  onomatopée, 
ü caufe  Jii  bruit  qn  on  fait  en  mar- 
chant dedans.  Lat.  C»rwyîu  /-kw, 

LAPICERO,  /.  m.  Porte-crayon. 
Lat.  SfriM  Jfù'tteaicnuf. 

LAPID.A,  /./.  Tablée  pierre 
qui  fort  pour  les  infcr^lpnns  & les 
épitaphes.  L.at.  /japii^ 

LAPIOAKIA,  adf.  qui  R:  dit  de 
l’art  qui  enfeiçnc  à connoitre  h 
valeur  des  pierres  prccieules.  On  em- 
ployé ce  mot  comme  fubftantif.  Lat. 
Art  Grmm  tria, 

LAPIDARIC),  / m.  Lapid^re  , 
ouvrier  qui  taille  les  pierres  précieu- 
fçs.  Marchand  qui  les  débite,  ou 
celui  qui  cft  expert  à les  connoitre. 
Lat. 

LAPIDEü,  DEA,  adi.  m.  ^ f. 
Qui  cR  de  pierre,  ou  qui  a les 
propriétés  des  la  pierre.  Lat.  La^ideuiy 
a , wfi. 

LAPIDOSO  , SA,  aij.  m.  ^ f. 
Pierreux , ciife , rempli  de  pierres. 
C’cG  un  mot  Latin , dont  on  fait  ra- 
rement iif.iec.  I.at.  hapidcfkSy  o,  «m. 

LAPISL.AZUL1,  / /.  Lapis,  for- 
te de  pierre  précieufe  qui  n'cG  point 
traiirparcnte.  Elle  cfl  bleue  avec  des 
filets  d'or,  & quelquefois  mtricc  de 
pourpre.  î.at  SttUatm  laph , idis. 

L.ÀPIZ,/  m.  Pierre  noire  dont 
on  fe  fert  pour  dcOiner.  Lat.  Lapis 
tario. 

L.APIZAR,  f.  m.  Terrain  rempli 
de  cailloux  détachés  1rs  uns  des  au- 
tres. Lat.  IjipidoJum  fohim  . i. 

LAPIZAR,  V.  o.  Crayonner,  deffi- 
ncr  avec  du  crayon  noir  ou  rouge. 
Lat.  Lapidto  eariottf  Jignart. 

LAPSO,  f.  iw.  Laps,  efpoce  de 
tems  écouté.  Lat.  Laffus , ùs. 

LAQUE*,  /.  m.  Coureur,  domc- 
ftiqne  vêtu  à la  légère,  qui  court  de- 
vant le  carroîTe  de  fou  maître.  Ce  ter- 
me cA  prisilu  François  jUmtai!.  On 
l’appelle  autrement  Volante.  Lat.  Cwr- 
Jor. 

LARDAR,  h LARDEAS,fMi.  Flam- 
ber  un  morceau  de  gras  de  lard  fur  de 
la  viande  qui  cG  à la  broche,  ou 
avec  de  l'huile  chaude.  Lat.  Zordo 

utsgcre. 

Lardar.  Larder,  fe  dit  aufH  fi- 
pirémeiu  pour  Chagriner  quelqu'un, 
le  maltraiter,  le  châtier.  Lat.  Cu/ii* 
gare.  C^dere, 

Ex.  Lt  Ln'Lrron  d pnios.  On  Ta  roue 
de  coups  de  bâton. 

LARDE.ADO , oa  , pari.  pa-f.  du 
verbe  /rfrrdf.rr.  Flambé,  ce,  arrofé, 
ce  avec  du  lard.  Lat.  Larda  ohiitsUuSy 
Kstiiuf  y «,  uns.  Cajligotus  y «,  um, 

L.AKDhRO,  od/.  Epithète  qu'on 
donne  au  .Jeudi  gras.  Lat.  feriuquin- 
Sa  su  Srxtigf/s  na. 

LA  K DO,  /.  tn.  Lard  , graifTc  fer- 
me qui  cG  entre  Ia  peau  & 1a  chair 
du  cochon.  LoU  Lardum.  luri^ 
i. 


LARDOK,  f.  w.  On  appelle  ainG 
en  termes  d'imprimerie,  une  addi- 
tion qu’on  met  .à  la  marge  d’un  ma- 
nuferit.  Lat.  Additi'>  mssr^inaüs. 

LARDOSILLO,  i.la  , uAu 
Gras,  fàle,  mal -propre.  Lat.  éVoy- 
fui.  Sordidus , a , um. 

L.AKKS,  f.  m.  M.ain>n  où  l'on  fait 
fa  demeure  , ainG  «ppclléc  p.ar  alln- 
fion  aux  Lares  que  les  Payons  rrgir- 
düicnt  les  gardiens  des  famil- 
les. Lat.  L'oci  y coruiH. 

LARGA  y L f.  Délai  , remife  , 
furféance.  On  employé  fouvent  ce 
mot  au  phirict.  Lat.  Aîsray  te.  Di- 
liito  y onii. 

LARGAMF.NTE  , odr.  longue- 
ment , largement  , abimiUmmcnt  , 
libéralement,  copieufement  , ample- 
ment , fuîlîfammeiit.  L.  Vephsi.  Af- 
fütim.  i^rgittr,  Liotealiter. 

F.x.  fulasso  gicntt  largasfsmte  de  co- 
rner , 0 ctmtf>le  issrxumente  c<m  ftt  ohÜ- 
gacion.  Un  tel  gagne  fuffifiiumcm 
de  quoi  vivre , ou  s'acquitte  très  bien 
de  Km  devoir. 

LARGAR  , V.  a.  le  meme  que 
AUargar , dans  le  fens  de  OcMuier , lâ- 
cher, rel:icbi.r. 

Largar  tu  x'das.  I.argucr  les  voi- 
les. Terme  de  Marine.  Cette  cxprrf- 
üon  prife  figurcment  GgniHc , Enh- 
lcr  un  difeours  , une  couvcrlation. 
Lat.  l*eUt  diire  fc«r/r. 

LARGADO  , DA  , p>trt.  pajf.  du 
verbe  lorgar. 

LAKG.ARI.A  , / le  même  que 
Lsvgura  y ou  Lo/tgiUtd. 

l.AKOO,  GA,  a.\i.n%.^f.  L«mg, 
longue  , qui  cG  étendu  en  îongiicur. 
Lat.  lAj-.tgus , a , uns. 

Largo,  flgniUc  aulG  Libéral.  L. 
Uheralis,  Ijtrgui, 

I Largo,  lignifie  auGi  Long,  pro- 
lixe , dilfus.  Lat.  Prolixus.  DiJi^Jus , 
a y um. 

Largo.  Grand  , copieux  , abon- 
dant. Lat.  L'ophfus.  Ahtmdins. 

Largo.  Prompt,  expéditif.  L.it. 
Expeditus. 

Largo,  G*  dit  atilll  de  ce  qui  cG 
plus  grand  qu'il  ne  doit  être.  Lat. 
Elxctdens. 

Largo,  s'employe  aufG  quelque- 
fois comme  adverbe»  & GgulHe  lar- 
gement , abondamment  , .autant  & 
plus  qu'il  ne  faut.  Lat.  Abuitdi.  Af- 
futim.  Largi. 

Largo  catm  peîo  de  Shuevo.  Sobri- 
quet qu'un  donne  par  antiphrafe  à un 
homme  extrêmement  avare.  Lat.  Ava- 
rus.  S:a’didus.  Tevax. 

Largo  lie  iengua.  Effronté  , impu- 
dent , qui  dit  tout  ce  qui  lui  vient 
à la  bi'Uchc.  Lat.  Petsüam,  Pro- 
ca.r. 

Largo  de  numos.  Hardi , témérai- 
re , toujours  prêt  à en  venir  aux 
I maius.  Lat,  A/snzu  promptas. 

[ Largo  de  wsaj.  Un  dit  d'ua  houiF 
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me  qui  a du  penchant  i voler,  qn'ît 
a les  ongles  longs.  Lat.  Ad  raptum 
procli%>is. 

Largo  de  xfientrr , fe  dit  d'un  gros 
mangeur  , ou  d'un  homme  qui  a 
U diarrhée*.  Lat.  Lsxsu  ttnlrr. 

A la  larga  y d à h largo,  Kxpref* 
Gun  aiiverbialc,  qui  fignifie  .^mple- 
vieiit  , d'une  manière  etendue , ao 
large.  Lat.  Dijusl. 

A la  trrga.  Lentement , à la  lon- 
gue , doucement , fans  fe  hâter.  Lat. 
Lentè, 

A largas  jornadat.  Voyci  Jonsada. 

A lirgo  pajfo,  A grands  pas , pro»- 
ptcmcRt  , à la  hâte.  Lat.  Ceiriter, 
Largj  grejfu. 

A lare  O tienspo  , adv.  De  loin  en 
loin.  Lat.  /.orsgo  IntrrxHdt). 

A lo  largo  , adv.  De  loin.  Lat  A 
lougi. 

Di.r  cinco  de  largo.  Pi  (Ter  U raie 
îiifqu'où  la  boule  doit  aller.  Ou  ufc 
de  cctte^cNprcfuon  lorfque  nous  ou- 
trons les  ebofes.  Lat.  Lisniies  pr.errr- 
greJi. 

De  Inrgo  à tergo.  D'un  bout  â l’au- 
tre. Lat.  Ad  i/mg-Mts  emnhè. 

Gallar  krgo.  Dtpcnfcr  largement, 
libcrnlcmcnt  , avec  profaGon.  Lat 
iV^xiijirè  expendere, 

Haerrfe  à lo  largo.  Prendre  le  lar- 
;e , s'éloigner  , le  féiurcr.  Lat  In 
l'Stgum  tit\nare. 

Pajar  de  Lsrga.  PaGer  fans  prendre 
garde  à une  chofe , paG'er  devant 
quelqu'un  Ihns  lui  parler,  ou  devant 
la  mail'iin  de  quelque  ami  fans  y en- 
trer. Lat, 

Si.ar  largo.  Exagérer  les  chofes. 
Lat.  Attgere. 

El  tîempo  je  sue  h.ve  largo.  Le  tems 
me  preGc  , je  m'enuuye.  Lat.  T-e- 
•Ut  me. 

Darfe  tatsîas  en  archo  coma  en  lot* 
go.  S'en  donner  à cceur  joie  ; item , 

I S'injurier  l’un  l'autre.  Lat.  Votum  fe 
xeoluptati  deexn.'ere.  htx'icem  Jibi  issAè 
diecre. 

LARGOAURA  , fut.  Lunette  d'a- 
proche.  Voyez  Antojo  de  lurga  vi» 
jla. 

LARGON  , N A , rtd*.  m.  pAf.  asrgm. 
Très  long  , guc.  lat.  LongUjimsu , 
O , uns. 

L ARGüR  y f.m.  le  même  que  Lm» 
guud. 

LARGUEADO,  da  , «d/.  le  mê- 
me que  JJjUdo  y 0 cors  li* 

fias.  Orné , ce  de  grandes  rai«  on 
bandes  d’or , d'argent  ou  de  foie  # 
en  parlant  des  ctoifes.  Lat  Limhn 
amatuf  y a y tan. 

L.AKGUERüS  , /.  m.  Les  jamba* 
ges  S:  travçrfcs  d'une  porte  , d'une 
fenêtre  ; Ick  pans  d'un  bois  de  lit  9 
d’un  chaffis  &c.  Lat.  Auttc , arum. 

LAK^  UEZA  , f.  /.  Longueur.  L- 
Lfingitudo  y i*ùs.  • 

X^&GUSZA.  LargcGe,  libéralité  « 
incUi« 


Digitized  by  Google 


LAS 


LAS 


L A R 

Inclinatian  à Jotmcr.  L.  UhtrsiUui.  ^ 
JUitnifxrntia, 

LARGUISSIMO  , ma  , «ii.  m. 

f.  fufrrL  TrJs  long  , gnc.  Lat 

Z/»Tf'iÿ:mtts ^ a,  K’». 

LARSURA  . / /.  le  même  <îuc 
Zarf[u(iü  ou  Lffnf,itnA. 

LARINGE,  f,  f Terme  d’Anato- 
niic.  Larinx  , le  fiflet  « le  nœud  de 
la  Lat  Lirynx , fit. 

LARJ  « / jn.  Oifeau  d'eau  ou  de 
terre  de  couleur  noire  , lequel  ne 
pond  point  d'œufs  , & met  bas  fes 
petits  tout  couverts  de  plumes.  Lat. 

LASANA  , f.  /.  Efpècc  de  blî^ïct 
qu’un  appelle  autrement  Ortyas  de  ab>id. 
Êat.  /.  , i, 

LASClVAMtNTK , adv.  Lafeive* 
ment  , d’une  manière  laicivc.  Lat. 
Jjtfcivi. 

LASCIVIA  , / /.  Ce  mot  pris  ri- 
gniircufemcut  figniHc  Excès  dans  quel- 
que chofe  que  ce  puîlFe  être.  Lat. 

Lascivia.  Lafcivctc , fe  prend 
par  aatonumafe  » pour  forte  inclina- 
tion à h luxure.  Lit.  IjtJcivia. 

LASCIVO  , VA  , *>dj.  ni.  /. 
ILafdF,  tve»  enclin  i la  luxure  • à 
rin:;oatincncc.  L.  L<^fs'ivui  ^ o,  um. 

LASCiVO.  Câlin  , fjlàtre  , qui 
jette  des  luanches  qui  s’atUcîunt  » 
«»mmc  la  vij,Jic,  le  lierre  &c.  Lit. 

'^LAS.SAMII^vrO  le  même 

que  iMj/.tud. 

LASSlTUn,//,  Lamtrdc,  diHi- 
pition  d’cfprils  , épiiifcmcnt  de  for- 
ces natureSUs  , qui  oiu  beroui  d’etre 
réparées  par  le  repos.  Lat.  LajJùti- 
da,  inis. 

tASSO,  SSA,  aSj.  m.  ^f.  Las, 
hflc , fatigué , ée.  Lat.  Fef. 

Jus , a , um. 

LASTAR  , V.  O.  Payer  pour  nn 
autre , en  fe  refervant  ion  recours. 
Lat.  Pre  aùqiuf  jilirre  /Mtvj^rc  rrjv- 
terdi. 

Lastar  , fignific  firnrément  en 
Murale , Patir , fouHrir  pour  ainnii. 
Lat.  Pi'V  ajiqi:»  f/eù'i  , fietum  /urtf. 

l ASTADO  , DA  , ÿurt,  faj\  do 
verbe  Payé , ée  pour  autrui. 

Lat.  Ffo  oBo  fclutia  , o , um. 

LASTIMA  , f.  J.  Pitié,  compaf- 
fion  , commKtration.  Lat.  Jlifcratio , 
ems. 

t.ASrlMA  , (b  prend  auRî  pour 
Vobjtt  mt’tne  qui  excite  la  pitié,  & 
la  compaflion  , comme  les  travaux, 
les  plaies , les  blciTua^s  6:c.  Lat. 

Fiff»  y *• 

Ex.  Ftdano  tflà  Beno  de  fujïîmas. 
Un  tel  cil  accable  de  maux  , & fait 
compifllou  à voir. 

L-\Qimu  fi  y O la  m»f>‘ÿr  lafiîma  es. 
Phrifes  par  lcrqucllcs  oji  donne  h 
entendre  U peine  qu’oa  refient  de  ce 
homioe  A'db  j>xs  xèfompcJifè  j 


on  chitié  comme  il  le  mérite.  Lat. 
Dipstim  quidr.n  ijl , xrl  jufJum. 

De  laflima.,  adv.  Par  pitié  , par 
compalEon.  Lat.  £^r  miferatione. 

iJorar  lajlituas.  Exagérer  fes  maux , 
fe  plaindre  des  peines  qu'on  ne  fouf- 
fre  pas.  Lit.  Flagas  decuntarc. 

Aa  Borar/  yo  fut  Ltflimas.  Tant  pis 
pour  lui , je  ne  te  plnlos  pas.  Lit. 
Difita  ijuidesH  fatieUer.  JuJU  feenas 
dahit.  ' 

LASTÎMAR,  f.  fl.  Bîefier,  mal- 
traiter , olfenfer  , faire  un  affront , [ 
une  injure,  outrager  de  paroles,  ou 
de  fait.  Lit.  Ladere. 

Lastihar.  Toucher,  faire  pitié 
on  conipifiton  , attendrir.  Lat.  Mi- 
fe.‘(ü:owm  nmsnovere. 

Lastimas  , pris  dans  un  fens 
moral  , fignîfie  Oficafer  quelqu’un 
par  Tes  avions  , par  les  difeours.  L. 
JÜ*td<Tf. 

L.istimarse  , V.  r.  S'affliger  des 
maux  d’autrui , en  avoir  compailion. 
Lat.  Mifererî. 

Lastimarse  , fignific  auffi  Se 
plaindre  lorfqu'on  foufiVe.  Lat.  f^ucri. 
Fh*tftre. 

I..ASTI.''lADO  , DA  , pstrt.  paf.  du 
verbe  Ftjlintar.  BlctTé  , ée,  atten- 
dri , ic  , affligé  , ée , touché  , ée 
de  pitié  & de  ciimpafiion.  Lat.  /«- 
fus.  jl/i/êr.itiowf  cosnmotut  , fl  , uni. 

LASn.MERO,  RA, 
le  même  que  Lafiim^fo. 

LASTLMÜSAMENTE  , adv.  Pi- 
tovablemcnt , doulourcufcmcnt.  Lat. 
Jl’fsti.  Mif‘rabiiitet.  FiebiUter, 

f.ASTIMOSO,  SA  , m.  ^ f. 
riN»y.ii-/lc , digne  de  pitié  & de  com- 
paflioii.  Lat.  Msftrjnâsu.  MiftrahiUs. 

L.AS  10  , f,  m.  Recours  que  celui 
qui  a payé  ou  fervi  de  caution  pour 
un  autre,  a contre  lui  pour  exiger 
fon  payement  Lat.  Jut  repetitionis. 

LÂSTKAK  , V,  a.  Terme  de  Ma- 
rine. Leder  mettre  çuclr|^iie  chofe 
tte  pcfint  au  fond  d'un  vaifican  pour 
le  faire  tenir  droit  Lat.  Sahurrare. 

Lastrar,  ftgnific  au  figure  Char- 
ger quelque  chofe  d'un  poids  pour  ta 
tenir  en  mifon.  Lat.  (her-tre. 

LASTRADO,  nA,  part.  pajf.  du 
verbe  Lajhwr.  Lifté,  ée.  Latdafwr- 
rd  oneTiitsit  , fl  , um. 

LASTRE , f.  m.  Pierre  brnte,  lar- 
ge & peu  cpaifTe  , qu’on  trouve  fur 
la  fuperficic  des  carrières  : on  I‘em- 
ployc  pour  Ufter  les  vaiffeaux  , & 
pour  reinplir  le  vuide  des  murailles 
en  bêtifiant  Lat.  Suhurra  , a. 

Lastre.  JMt  C’eft  une  quantité 
de  fable  , ou  de  cailloux  qu’un  met 
au  fi>nd  de  cale  pour  Faire  entrer  le 
vaiiVciiu  dans  fc.m  , & le  tenir  en 
•liBette.  Lit.  Snhurta. 

Lastre,  fe  dit  figurément  de  tout 
ce  qui  fert  à fixer  note  inconftancc 
& notre  Icgvreté.  Lat  Fondus^  tris, 
û 
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LASTRON  , /.  vt.  Crni’ts  fe 
farme  fur  Li  pierre  appcUée  L.jhe. 
Lat.  Crufla  Sj^ttralit. 

LATA.  M^tal.  Voyez //^m  rf.- /jf/i. 

Latas,/./.  Lates,  perches  pla- 
tes dont  on  forme  les  toits  des  mii- 
fons , en  les  clouant  fur  les  chevrens 
pour  porter  les  tuiles.  Lat  Jlj'tla, 
Te  f y lu. 

Latas.  Terme  de  Marine.  Ma- 
driers , ou  poutres  qui  fuuticinent 
les  ponts  d’un  raificau.  Lat.  'Téfoay 
crum. 

LAT.AMENTE  , adv.  le  même 
que  /.‘rrftmerte. 

LATER.'IL , ftdf.  d'une  tnmt.  La- 
téral , ale  , qui  cft  à cdté.  Lat.  La* 
ttralss  y t. 

LATfDO  , f.  m.  Battement  , pi- 
cottement , éLinccment  accidentel  & 
accéléré  qu'on  font  dair.  le  cœur  ou 
dans  quclqn'autrc  partie  du  corps. 
Lat  Ferminatia.  Fulfüio. 

Latioo  , fe  prend  aiifii  pour  le 
japement  d’un  chien  qui  court  après 
le  gibier.  Lat.  Latratut^  &s. 

LATIGAZO  , f.  nt.  Coup  de  fouet, 
ou  le  claquement  du  fauet  Lu.  i’,** 
fr!B  Uh:s  wifarsitffi. 

LAT1GA70,  fe  dit  figurémcnt  du 
mal  qu'on  fait  à autru»,  fans  qu'il 
s’y  attende.  Lat.  Neva  impravifa. 

L.ATKrO  , f.  m.  Fouet  de  cuir  , 
ou  aIc  corde,  avec  lequellcs  cochers 
& les  chartitn  touchent  leurs  che- 
vaux. Lit  FlaftÜum.  Scutica , .r. 

Latigo.  Corde  qn’nn  attache  au 
plancher  pour  foutenir  une  romaine. 
Lat.  Funis  fufpenfariHS. 

Latigo  , eft  atifii  un  plumet  qu’oa 
met  au  chapeau.  Lat  Crijluy  4t. 

' Cordd  ile  ùitigo.  Petite  ficelle  fort 
déliée  qu'on  met  au  liout  du  fouet 
Lat  Scuticus  funiculus. 

LATIN  , f.  m.  Latin , langue  des 
anciens  Romains.  Lat  Latina  Un.* 
, p*a. 

Latin.  Latin,  fe  dit  d’un  mot 
Latin  qu'on  place  mal  à propos  dans 
la  converfatiort.  Lat.  l'ox  Jjstina. 

Sain  muebo  Latin.  Etre  fin  & rufe. 
Lat  Afïutià  faUtre. 

LATINAJOq  / tn.  Luin  barbare 
qu'on  mêle  mal  à propos  dans  U 
converfation  « Latin  de  cuiline.  Lat 
Inc^nditus  fmno  Ijotinus. 

LATIN.AMENTE,  adv.  En  Latin. 
iMÙnh 

LATIKE.AR , v.  n.  le  même  que 

LATINIDAD,//.  Latinité , lan- 
g.lgc  Latin,  latimtas.  Un%ua  Laiina. 

LAl  lNISMO  , f,  %n.  Lat'uirme  • 
cxprcllion  Latine.  lU'di'rAfmHS. 

LATINIZAR,  V.  «i.  LatUiifcr,  par- 
ler prcrqiie  toujours  Latin,  faire  pa- 
rade de  Ion  Latin,  s'en  lèrvir  à tout 
propos  , ou  nul  à propos.  Lat.  d'rr- 
■ucist  Fitino  fvc^nt'sHS  ^ afftilêitus 
i tai,  l)a  dit  auui  iMisar» 

JUAT> 
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LatiN!7ar.  Latinifcr,  iâirc  des 
mots  qui  aycnt  l'atr  ou  la  terminai- 
fon  Latine.  Lat.  In  Ijxiinwn  tfr/rrr 
fennonem. 

LATINIZADO  . da  , part,  paf 
du  verbe  Latinizar.  Latinilé , éc.  L. 
In  Laiintrm  ver/fu  , a , um. 

LATINO  , NA , adj.  1H.  éîf f.  La- 
tin , inc  5 celui  ou  celle  qui  étoit 
naturel  du  Latium  , ou  qui  louiflfoit 
des  privilèges  & des  exemptions  ac- 
corda à c^e  province.  On  entend 
aiiiourd’hui  par  U un  homme  qui  fait 
le  Latin  , anlTi-bicn  que  ce  qui  ap- 
partient à cct  Idiome.  Lat  Latinus, 
a , um. 

l-'eLx  iMina.  En  termes  de  Marine 
on  appelle  Voiles  Latines  des  voiles 
^ites  en  triangle  , ou  à tiers  point  « 
qu'üu  appelle  autrement  Oreilles  de 
Uevre  f qui  aboutin'ent  en  pointe  par 
cn-bas.  Lat.  Latinum  vtlum  trian^u- 
lare. 

. LATINOSO,  SA  , «4/.  w.  ^ f. 
Qui  appartient  i la  Langue  Latine  : 
Ce  mot  n'cft  ufîtè  que  ilins  le  iblc 
burlcTqiie.  Lat.  Latinus , a « nm. 

LATIR , V.  n.  Battre  , palpiter  , 
en  partant  du  coeur  ; fentir  des  dé- 
mangeaifons  , des  douleurs  aigues. 
Lat.  Pulfart,  f'ermimtre. 

Latik.  japer,  aboyer,  fcditdu 
cri  d’un  chien  qui  court  après  le  gi- 
bier. Lat.  latrart. 

LATISSIMO,  MA,  adj.  m.  ^ f. 
fttptrl.  Très  long , gue , très  étendu , 
UC , très  grand  , ande.  Lat  Latipi- 
MUS , a , um. 

LATITAR , V.  n.  Terme  fort  ufi- 
té  dans  la  Pratique.  Se  cacher  , ne 
pas  comparoitre , faire  défaut  en  Ju- 
ftice.  Lat  Latitare. 

LATITÜD , /,  /.  Largeur , l’une 
des  trois  dimenÜons  des  corps.  Lat. 
Latitssdoy  inis. 

Latitud.  Largeur  , fc  dit  par 
exteniion  de  l'étendue  d'un  Royau- 
me , d'une  Province , d'un  Pais.  Lat. 
Latitudo. 

Latituo.  Latitude.  Terme  de 
Géographie.  C’eft  1a  dilbncc  de  l'E- 
quateur au  Zenit , ou  point  vertical 
de  quelque  ville  , qu'on  compte  fur 
les  degrés  du  Méridien.  Lat  Latitudo. 

Latitud.  Latitude  , en  termes 
d'Aftronomic  cH  réloigncmcnt  d'un 
aftrc  (le  TEcliptiquc.  Lat.  Lutitsda. 

LATO,  TA  , adr.  m.  ^ f Lar- 
ge , étendu , ué , rpacieus , eufe.  L. 
Latus , a , um. 

LATON.  Voyez  Almon. 
LATüNERO , /.  m.  Ouvrier  qui 
travaille  en  laiton.  Lat  Auriebaki 
anifrx. 

LATRIA  , /.  f.  Latrie , en  Théo- 
logie , lignifie  Culte  rcligiciTX , qui 
n’appnrticnt  qu'à  Dieu  fciU.  Lat  La- 

Priti , m. 

LATRINA  , /.  / le  même  que 
Lstrin*, 


LATROCIKIO  ^ f,  m.  le  i?iénie 
que  ladronkio. 

LAUD  , f.  m.  Luth  , infiniment 
de  Mufique  monté  de  cordes  de  boy- 
au. Lat.  Tcfiudo  y inis. 

LAUOABLE  , ads.  d'une  term. 
Louable  , digne  d'efiime  & de  lou- 
ange. Lat.  Lstudabilis  y.t, 
LAUDANO,yZ  m.  Laudanum,  nom 
que  les  Chymifies  donnent  à l'extrait 
de  l'opium.  Lat.  Luuditnum  , i. 

LAt'DAR , V.  a.  Terme  peu  iifité. 
Louer , donner  des  témoignages  d’ef- 
time  au  mérite  & à la  vertu.  Lat 
Laudurc.  Voyez  Ahhar. 

LAUDAT'üRIA,  /.  / Pancçyri- 
que  , harangue  , oraifon  fuucbre. 
C'eft  lui  mut  purement  Latin,  lauda. 
tio.  En^omiwn. 

LAUÜE  , f.  f.  Tombe  avec  un 
épitaphe  ; monument  qu'un  drelTc  à 
l’houncur  d’un  défunt  pour  en  con- 
server la  mémoire.  Lat.  Lapis  im- 
feriptione  laudaterià  natatus. 

Laudes.  Laudes,  la  fécondé  par- 
tie de  rofiiee  ordinaire  du  Bréviaire , 
ui  fc  dit  après  Matines.  Lat  Imu- 
es. 

Ad  laudes  ^ per  hor eu.  Phrafe  Latine 
qui  fignific  en  CafUllan  , Continuel- 
lement , fans  ccfic.  Lat  Aj/iJuK 
Tocar  à laudes.  Sc  loucr  fui-mèmc. 
Lat  Stfe  laudare. 

LAÜDEMIO  , /.  m.  Lods.  Terme 
tic  Coutume.  Droit  qu'on  paye  au 
Seigneur  dircél  d’une  Terre , en  cas 
de  vente.  Lat  Laudemiusst , si. 

LAUKA  y Lame  ou  feuille 
de  métaU  & figurcment,  la  lame 
d'une  épée  , d'un  labre.  Lat.  Lasni- 
na  , it. 

LAUREA,  //.  Fcnille  de  Lan- 
rier.  On  appelle  quelquefois  ainQ 
par  fynccdochc  la  couronne  friom- 
pha^ , qui  étoit  de  laurier.  Lat 
Lastrea  , a. 

LAUREANDO,  /.  m.  Celui  qui 
efi  à la  veille  d’être  gradué  dans  une 
Univcrfité.  Lat.  Lawrtà  denassdsu. 

LAUREAR  , 1».  a.  Couronner  de 
laurier.  Lat.  7V»«^a  lastro  rrJiwi- 
re, 

Laukeaa,  figiiitie  aiiflî  Gnuiuer 
dans  les  Univerlitcs.  Lat  Laurtà  de- 
tsarc. 

LAUREADO,  da,  pivrt.  ^jf.  db 
verbe  Lastrear.  Couronné  , ce  de 
laurier,  gradué  , ée.  Lat  lauro  re~ 
dimitns.  Lattreà  domstus  , a , wn. 

LAUREL  , / m.  Laurier^  arbre 
toujours  verd.  Lat  Laurusy  i. 

Laurel.  Laurier,  fc  dit  figuré- 
mciit  poux  fignifier  la  gloire  d'une 
conquête,  d'un  triomphe.  Lat.  Lau- 
rus.  Lsturea. 

iMurtl  AUxssttdrino.  Laurier  Alc- 
xaiklrin,  cfpècc  de  houx  frelon.  L. 
Carpophyhn.  Kufeus , i. 

LAUREOLA  y f.  f.  Couronne  de 
iRorier , qu'on  iKccraoîk  aux  bcips . 


de  l'antiquité.  Cefi  un  mot  Latia. 
Ijsureola  , a. 

Laureola.  Auréole  , couronne 
qu'on  donne  aux  Saints,  aux  Vier- 
ges, aux  M.artyrs  &c.  pour  marque 
lie  1.1  victoire  qu'ils  ont  remportée. 
Lat.  LaurrUa. 

Laureola.  Lauréole , plante.  L. 

Daphsoiks , /V. 

L.AURINO,  NA  , ad>.  m.  ^ f, 
De  laurier,  ou  qui  appartient  au  lau- 
rier. Lat.  Lastreui , a , ttsn. 

Azeitc  Ltxstrino.  Huile  de  Laurier. 
LAURO  yf.  m.  le  même  que  I.au- 
reL  On  ne  l'cmployc  qu'au  figuré 
pour  fignifier  , Gloire , vidoire  , 
triomphe. 

LAVACIAS  , f.  f.  Lavurc,  c.ia 
qui  a fm'i'  à laver  la  vailTellc.  Lat- 
Liitstra  culiuaria. 

LAVACRO  y f.  m.  Ce  mot  pris 
dans  fa  véritable  acception  lignifie 
la  même  chofe  que  Ltwataricy  mais 
il  fe  prend  ordinairement  pour  le 
Batémc.  Lat  Lax'acrum  , i. 

LAVADERO , / m.  Lavoir  , en- 
droit où  on  lave.  Lat.  LKaersesn. 

LAVADOR,/.w.  Laveur  de  l.iînc. 
Lat.  Lat\Uar , oris.  Vcllcrscsn  latar. 

Lavador.  Infiniment  dont  on  fe 
fert  pour  nettoier  les  armes  à feu. 
Lat.  EjnusiKinriwH  injlrumentum. 

LAVADURA,/  ^ L’aélionJc  la- 
ver, blanchitfage , lavage.  Lat 
tio  y enis. 

La  VAOURAfle  même  que  Lax'aciar, 
LAVAJOS  y f.  sn.  Marc  d’eau  qui 
fe  forme  autour  des  villages  , loit 
par  les  pluies , fuit  par  les  crues  des 
rivières  , ou  des  niilTeaux , où  les 
femmes  lavent  leur  linge  , ét  qui 
fert  en  même  tems  d’abreuvoir.  Lat 
Cnnofsu  aquôfstfque  beus. 

LAVAMANOS , f.  m.  Lavemains , 
petit  réfervoir  d'eau  en  manière  d'au- 
ge, fait  de  pierre  ou  de  plomb,  avec 
des  robinets  , qui  fert  à laver  les 
mains  à l’entrée  d’une  Sacrifiic,  d'ua 
Refedoire.  Lat  Jlaltsn  ium. 

LAVANCO , f.  m.  Halcbran , jeu- 
ne canard  fiuvagc.  Lat  Anaticula 
fiuviaîss. 

L.AVANDERA,  f.  f.  Lavandière, 
blanchifleufc.  L.it  LÔhixy  icù. 

LAVANDERIA  , /.  / le  même 
que  Lisvadero.  Ce  mot  efi  peu  uiité. 

LAVANDERO,  f.  m.  Lavaûdicr, 
BlanchifTcur:  On  appelle  alnfi  à Ma- 
drid celui  qui  vient  chercher  le  lin- 
ge qu'on  donne  à blanchir  , & qui 
le  raporte.  Lat.  lavater. 

LAVANDÜLA , /./I  le  meme  que 

^pli^o. 

LAVAR  , V.  a.  Laver,  nettoyer 
quelque  chofe  avec  de  l'eau.  Lat 
Lax'are.  AbUure. 

Lavar.  Laver,  fc  dit  figiirémcnt 
en  chofes  fpiritucUcs  & morales  » 

& fignifie  Arrofer,  effacer,  purifier. 
Lat.  LoyMSy  dfitteru 
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Lavai.  , en  tennci  de  Ma<;onne- 
rie  ♦ c'cft  poltr  un  enduit  de  plâtre 
avec  un  lin^e  mouille.  Lit.  GyffttSos 
fjriilei  hwnefdBo  linteo  foUre^ 
cere. 

lAvar  df  hytfo , Ggnifîc  en  ftilc 
Ansonoi<i«  Crépir  une  muraille  avec 
du  plâtre  fin.  Lat  Gyp/are.  D*a!hare. 

JLavar  U ktmt  à a^un^.  Laver  la 
laine  à quelqu'un,  pour  dire.  Véri- 
fier, examiner  jurqu'à-cc  qu’on  ait 
découvert  la  vérité.  L.nt.  Facla  ali- 
cujus  fcrjctututif 

iMvar  Al  citra.  Vovea 

Zaw  nàt  manûs.  Je  m’en  lave  les 
m.iiiis,  fc  dit  lorfqu’on  tâche  de  Te 
mettre  à couvert  des  reproches  que 
le  mauv'ais  £rccvs  d’une  affaire  pour- 
roit  attirer.  Lit.  JLmks  luvo. 

No  lo  loxHorà  coït  quanta  içyta  ikva 
el  rio.  Toute  Tcau  de  I.v  rivière  ne 
le  laveroit  pas  de  la  faute  qu'il  a 
fiute.  Lat  Are  f.icmint  itUhit. 

LAVADO  , DA , du  ver- 

be Lat\ti-.  l^vé,  ée,  purifié,  ée, 
crépi,  ic.  Lat.  La\>ot\u.  Lottu.  Ab- 
lutus.  GyŸ.fatus,  Dioîhdtus. 

LAVATIVA,/!  f.  Lavement com- 
pofe  de  hit  & autres  matières  ra- 
fraichiffmtes.  Lat.  C^t/îtr  iaiefiiais 
ubbttniis, 

LAVATORIO  , f.  m.  Lavemeny 
lavage  , atlion  de  laver.  Lat.  LotiWy 

("is. 

L/U  A rnnio.  Décoftion  dctcrfivc. 
Lat.  //r*«  ■/  fM»  decocHo  medicinaUi  ad 
ûbùti'nduiu  vel  lavandum. 

LavatoRIO.  Lavement  des  pieds 
qui  (c  fait  le  Jeudi  Saint.  Lnt.  Lo- 
tio  eme.ncniabs  prii/m. 

LavatoRIO.  Lavement  des  mains 
du  Prêtre  à la  Mefle.  Lat.  Alanuum 
iMh. 

LAViVZAS  , /.  /.  le  même  que 

lavac'uu. 

LAXA,  f.f.  Pierre  plate  & liffe; 
le  même  que  Latteha.  Il  fc  dit  aufli 
de  CCS  écueils  plats  & â.  fleur  d'ean, 
fur  lcrquels  les  navires  échouent  quel- 
quefois. L.it.  Scofulus , i. 

LAXAR , V.  a.  Lâcher  , déten- 
dre , relâcher  , ouvrir , élargir.  Lat 
Zoxarc. 

LAXADO  , DA  , part.  paj'.  du 
verbe  Laxar.  Lâché  , ée  » relâché , 
ée.  L.it.  LaxntHf  ^ a,  um. 

LAXATIVO,  VA  , adj.  m.  ^ f. 
Laxatif,  ivc,  qui  puree,  qui  rend 
le  ventre  libre.  Lat.  Laxativus ^ a, 
wu.  • 

LAYA (inalité , nature  d'une 
chofe , genre , cfpêcc.  Lat  Gtnm. 
Specm. 

Efic  ti  de  otra  iiya.  Cccî  cfb  d'une 
autre  ctpccc. 

LAZAOA  y f.  /.  Neeud  coulant 
Voyea  I.tzo. 

LAZARETO , / m.  laiiarct,  mai- 
Ibn  établie  dans  les  ports  de  mer 
ét  hors  de  la  ville , pour  faire  faire 
2'vm.  //, 
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la  quarantaine  aux  vaifleaux  qui 
viciuient  des  lieux  fufpcéls  de  pdlc. 
Lat.  Xenodoebtum  fuburbUattum  cm- 
ira  pefietn. 

LÀZARILLO  , f.  m.  Garqon  qui 
conduit  un  aveugle.  On  l'appelle  aufli 
Luzuro  , & ce  nom  vient  du  célèbre 
Lazarilla  de  Tortnei.  Lat  Cttci  canht- 
clor  puer. 

Lazarii.los.  On  appelle  ainfi  les 
pauvres  eiifhns  qu’on  traite  de  la 
teigne  dans  les  hôpitaux  de  Saint 
Lazare.  Lat.  Pueri  in  i)no  Lazari 
Ktfocomiis  ab  achore  yîmanifi. 

Lazaro.  Pauvre  vêtu  de  haiUuiis. 
L.it  Alendiciu , i. 

Lazard  , fe  prend  aufli  pour 
Drille,  adroit,  fubtU , rufé.  Lat 
Ferfutus.  VaîUAus. 

Ùuen  Lazarilh.  Bon  drille. 

LAZDRADO  , da  , adj.  m.  cÿ/* 
le  même  que  Lucertido.  Ce  mot  n'cfl 
plus  ufitc. 

LAZO  , f,  m.  Voyez  Lazada. 

Lazo.  Lacs,  fc  dit  figurément 
en  Morale  , des  pièges , des  embû- 
ches , des  embarras  , où  l'on  fait 
tomber  quelqu'un.  Lat.  Laqueut,  r. 

Lazo  , fe  prend  aufll  pour  Liai- 
fon , union , amitié  étroite , lien , 
engagement.  Lat.  FincuUitn , /. 

Lazos.  On  appelle  ainfi  en  ter- 
mes de  danfe  les  différons  entrela- 
cemens  que  font  les  danfeurs.  Lat 
Infertit  tîf  intricat*  ebore*. 

Lazos.  On  appelle  encore  ainfi 
CCS  fortes  de  traits  de  plume  que 
font  fur  le  papier  les  Maitres  d'é- 
criture. Lat.  Unearum  impUcatieucs 
coneinrui,  • 

Lazos,  en  termes  de  chaffe , 
c'efl  l’cnccintc  que  l'on  fait  pour 
obliger  le  gibier  â fc  rendre  dans 
l'endroit  où  les  chafleurs  l’attendent 
Lat.  Ferartan  circuiuduLiio, 

Lato  cîfgo.  C'efl  Vcnceinte  que 
l'on  fait  pour  prendre  le  gibier  fans 
l'avoir  vu.  Lat.  Jlluqtuath  fcc*  non 
vif*. 

Lazo  (fcurrtdizo.  Voyez  Ffcurct- 
dita. 

Armar  tl  lazo.  Employer  les  mo- 
yens néceflaires  pour  faire  tomber 
quelqu’un  dans  le  piège.  Lat.  La- 
queum  pararc. 

Rcer  el  lazo.  Echaper  d’un  danger 
preflant , fc  dépêtrer  d’une  mauvaife 
affaire.  Lat  Se  expedire. 

Tener  el  Uxo  à la  garf'onta.  Avoir 
la  corde  au  con,  être  dans  un  daji- 
gCT  extrême.  Lat  In  extremo  d^cri- 
mine  vrrfari. 

L E 

LE.  Cas  oblique  du  pronom  qui 
corrdpund  à la  troiliéme  porfonne 
du  genre  mafcultn,  & que  l’on  em- 
ployé avant  & après  les  verbes.  On 
le  joint  fouvciit  clégamm,'^iH  avec 
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les  noms  du  genre  (cminin , fur-tout 
lorfqu’lls  font  au  Datif*  comme:  A 
ta  enferma  le  fohrevino  füdor } denU 
un  hifcocho  à la  muchacha. 

LEAL , adj.  d'une  term.  Loyal , 
ale,  qui  vit  félon  les  loix,  qui  cft 
fidèle , plein  d'honneur  & de  probi- 
té. Lat.  Fidelis.  Fidus. 

Refr.  De  los  teates  fe  hineben  he 
bqfpitales.  Ce  proverbe  nous  mon- 
tre le  peu  de  cas  qu'on  fiiit  de  l'hon- 
neur èi  de  1a  probité  dans  le  monde. 

Refr.  No  viate  mas  el  ItA  que  lo 
aue  quiere  el  traidar.  Ce  proverbe  cn- 
lelçnc  que  la  prudence  humaine  n'eft 
guère  a l'épreuve  des  perfidies  8c 
des  trahifons. 

LEALMENTE , adv.  Loyalement, 
d'une  manière  franche  & loyale.  L. 
Fideliter. 

LEALTAD,  f.f.  Loyauté,  fidé- 
lité , probité.  Lit.  Fidclitks. 

Lealtad,  fe  dit  auflî  parexten- 
fion  de  certains  animaux  qui  recon- 
noiflent  le  bien  qu’on  leur  fait.  Lat 
Fidelitm. 

LEBECKE,  f.  w.  Wcbcchc.  Ter- 
me de  Marine.  C'efl  le  nom  qu’on 
donne  fur  la  Méditerranée  au  vent 
qu'on  nomme  Sud-Oueft  fur  l'Océan , 
qui  fuuRe  entre  le  Midi  & le  Cou- 
chant hzt.  Africus  y i.  Libs. 

LEBKADA,  f.f.  Civé  , ragoût 
fait  avec  le  dedans  & quelques  mor- 
ceaux du  lièvre.  Lat.  Opfonium  Icpo- 
rinum. 

LEBRASTON,  f.  m.  Vieux  lic'- 
vrc.  Lat.  Vêtus  tepus. 

Lerraston.  Ou  appelle  ainfi  par 
allufion  un  homme  fui,  rufé  & en- 
tendu dans  les  affaires.  Lit.  Calîi- 
dus. 

LEBRATILLO  , / w.  dim.  Le- 
vraiit,  jeune  lièvre.  Lat  Lepufeu- 
tus. 

LEBREL  , f.  m.  Levrier,  chien 
qui  chaffe  particuliérement  le  lièvre, 
qui  le  faïut  au  corps.  Lat.  Leporinui 
cearis  , is. 

lEBRILLO,/  m.  Jatte  de  fa- 
yancc.  Lat.  hibrunty  i. 

LEBRON  , f.  iH.  Grand  lièvre. 
Lat.  l*pus  nwiinus, 

Lebros.  On  appelle  ainfi  méta- 
phoriquement un  humme  poltron  êi: 
timide.  Lat.  Homo  igmvus. 

LEBRUNO,  SA,  adj.  m.  f 
Qui  .ippirtient  au  lièvre.  Lat.  lupo^ 
rinus , a , um. 

LECCION  , f f.  Lcéhtre , aélioi» 
de  lire.  L.it  Lehio  , enis, 

Lkcciones.  Levons,  en  terme 
de  Brcvi.iirc,  ce  font  de  petites  Ic- 
élurcs  qu’on  fait  à chaque  nocturne 
de  .M.itincs,  de  quelques  extraits  de 
la  Bible , des  Pères , ou  de  l'hifloi- 
rc  du  Saint  dont  on  fait  la  fete. 
Lat.  Leiiiones. 

Leccion.  Leçon , fc  dit  auflî  de 
ce  que  le  Maître  donne  à fes  éco- 
Y licrs 
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licrs  pour  npprenJre  par  C4mr  « ou 
pour  lui  en  rendre  compte.  Lat.  Lt- 
ilio.  DiHatic, 

Leccion.  Leçon  , fignifie  anffi 
Enrcigncment  t inftru^on , doârine. 
I.at.  bocumfnttoH  , i. 

Lecciom.  Leçon,  fc  prend  aiiflî 
pour  l’intcUigcncc  particulière  de 
quelque  texte  de  l'Ecriture,  ou  de 

jiiclquc  paflage  d'un  Saint  Père.  Lat. 
xèih. 

Leccion  de  oposicio.v.  Thèfe* 
Lat.  IxHUt  firo  oftÿitione. 

LECHADA  , y.  f.  Mortier , chaux 
4e1ayée  avec  de  l'eau  & un  peu  de 
iàblc  de  rivière , dont  les  maçons 
fc  fervent  pour  lier  les  pierres.  Lat 
C'a/Wi  Aüntity. 

LECH.^L  , adj.  ^wte  term.  qui  fe 
dit  de  tout  animal  qui  ne  vit  que 
de  lait,  èt  par  extennon  d'un  jeune 
snulet  ou  u’unc  jeune  mule,  qui  a 
quitté  depuis  peu  la  mammcUc.  Lat. 
jjuieus , O , upt. 

LECHE , /.  /.  Lait.  Lat  Lac , h- 
Bis,  A 

Leche.  fait,  fc  dit  anffi  de  plu- 
ficurs  liqueurs  tant  naturelles  qu'ar- 
tiiicielies , qui  renfcinbleiU  à du  lait , 
feulement  par  la  couleur.  Lat  Lac. 

Leche.  Lait  On  appelle  ainti  en 
Poefic  tout  ce  qui  cH  d’une  grande 
blancheur.  Lat  Lac, 

Leche.  Lait  , fe  dit  EgiirémeiU 
des  premières  ûilhiiâions  qu'on  don- 
ne à quelqu'un  fur  quelque  matière 
que  ce  foit  Lat.  Lac. 

Lecht  de  Qmithogale , {br> 

te  de  fleur  blanche,  en  forme  de 
grappe,  qui  fleurit  en  Juin,  & qui 
commence  par  le  pied.  Lat  Ormtb<^‘ 

galwH , /. 

Leclt  de  la  tirrra.  Poudre  purga- 
tive qu'on  tire  de  la  leffivc  qui  rc- 
fle  du  falpètre , que  l'on  calcine  en- 
fuite  à un  feu  violent,  & qu'on  é- 
dulcore  au  moyen  de  plulieirrs  lo- 
tions d'eau  douce.  Lat  £ac  ttrrx. 

LcB'r  de  las  nnejos.  Lait  des  vieil- 
lards. On  appelle  ainiî  le  vin  en  fli- 
Ic  familier.  Lat  i. 

Lcd't  Lait  virginal , li- 

queur qui  étiiit  verfèo  dans  de  l'eau, 
la  blanchit  comme  du  lait  Lat.  Lac 

Kihrr  al^uaa  eofa  en  leche.  Cette  cx- 
preffion  figniBe  qu’une  chofe  n'a  pas 
encore  atteint  fa  perfeilion.  Elle  fe 
dit  des  fruits  & des  plantes,  & fi- 
èrement de  pluficnrs  autres  chofes. 
Lat.  Lnmaiunt’n  eje. 

Eflar  la  mar  en  leche.  On^dlt  que 
la  mer  cfl  comme  du  lait , lorfqu’elle 
eft  extremement  calme.  Lat  Mure 
laBru!»  efe. 

Ejî.ir  la  mar  en  Irrèr,  fe  dit  fi* 
nitément  d’un  homme  doux  & pai- 
fihle.  Lat.  EUcidum^  tranquiUumque 

JUamarh  en  la  kebc,  Soctr  un  feo- 
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tîment,  tme  opinion,  une  doftrine 
avec  le  lait;  l'apprendre,  en  être  im- 
bu dès  la  plus  tendre  enfance.  Lat 
Ab  uberibm  hiibtrty  wl  /cire. 

Tenet  è tfhxr  etm  Li  leche  en  los 
lAios.  Etre  encore  jeune  & fans  ex- 
périence. Lat.  In  frinwrdiis  efe.  Ad~ 
hue  infantulum  ^ laBentem  eflimari, 

Rcfr.  Jja  que  con  la  leche  fe  tnama  , 
en  la  mortaja  fe  derrama.  Cc  prover- 
be fignifie  que  les  bonnes  ou  les 
mauvaifes  habitudes  qu’on  contraélc 
dans  l’cnfimce,  nous  fuirent  pour 
rordinaire  jufqu’au  tombeau. 

LECHECILLAS /.  Ris  de  veau, 
de  cabrit,  d'agneau,  & d'autres  ani- 
maux. Lat.  (tlitnduLe  laBeée. 

LECHERO,  /.  m.  Vendeur  de  lait 
Lat.  Laciis  t>fmii7or. 

LecheRO,  RA,  adj.  m.  y f. 
Laiteux,  eufe,  qui  contient  du  bit, 
ou  qni  en  a les  propriétés.  Lat  La- 
Beus , a , tem. 

LECHETREZNA,//.  Nom  gé- 
nérique  qu’on  donne  i toutes  Tes 
plantes  è*  )<^ttent  une  liqueur  bbn- 
chc  femblable  au  lait  Lat  Ilerba 
Uuiea. 

LECHIGA , /.  f.  Civière  dont  on 
fc  fert  pour  porter  en  terre  les  corps 
des  pauvres  gens.  Lat.  Feretrum , i. 

LÈCHIGADA  , f.f.  Ventrée , por- 
tée d’une  truye  j il  fe  dit  également 
de  celle  des  autres  animaux.  Lat 
ForctCf  vel  uUeritu  aHirnaiis  , foins 
multiplex. 

Ejhs  feif  ferrilios  fon  de  una  lecH- 
frada.  Ces  fix  petits  chiens  font  d'une 
même  ventrée , ou  d'une  portée. 

Lechigada,  lignifie  figurément 
une  bande  de  coquins , de  v.iuricns. 
Lat  rarert*iz.  Cumulus. 

LECHINO,  f.  m.  Tente  de  char- 
pie dont  les  Chirurgiens  fe  fervent 
pour  panier  les  plaies.  Lat  Eenicih 
Isu  , i. 

LECHO,  f,  m.  Lit,  couche,  meu- 
ble meublant  préparé  pour  te  rraos 
ou  la  commodité  de  l'homme,  foit 
pour  dormir  b nuit,  foit  pour  rc- 

t rendre  fes  forces  dans  b mabdic. 
at  Lellus.  Quhile. 

Lechos.  Lits , couches  , fe  dit  fi- 
èrément  de  tout  ce  qu'on  met  l'un 
îiiT  raiitrc  par  étages  , avec  ordre. 
Lat  Stratum , s.  Stries , et. 

LECHON , f.  m.  C'efl  proprement 
un  cochon  de  bit;  mais  l'ufage  a 
voulu  qu'on  appelle  ainfi  tonte  lorte 
de  pourceaux  en  général,  de  qiicl- 
qne  âge  ou  grofTeur  qu'ils  foient  Lat 
Sus  , is.  Forcus , i. 

Lechon.  Cochon  , fe  dit  d'un 
homme  fale  & mal  propre.  Lat  Su*. 
Forew. 

LECHONCILLO,  f.  m.  dim.  Co- 
chon* de  lait  Lat  LaBtns  porcr/* 
lus. 

LECHUGA, f,  Laitnc , herbe 
potagère  dont  il  y a deux  dpècet 


L E c 

générales , une  cultivée  & l’antre  fau^ 
vage.  Lat  ImBucu^  a. 

LECHUGUERO,  f.  m.  Marchand 
de  laitues.  Lat.  LaBucas  fendens. 

LECHUGUILLA,/. /.  Fraifc, or- 
nement de  toile  qu'on  mettoit  au- 
trefois autour  du  cou  en  guife  de 
collet , laquelle  avoit  trois  ou  qua- 
tre ran^,  & étoit  pliflee,  & gau- 
deronnee.  Lat  CoÙart  fUcatum  in 
laBucte  formtmt. 

IXCHUGUINO , f m.  Petite  bi- 
tue.  Lat  Fxizua  laBuca. 

LECHUZA,  /.  f.  Cliat-huant,  oi- 
feau  de  nuit  Lat  *A^r/jcvrex,  Sa- 

BUU  y O.  ’ 

I.ECHUZA  , en  jargon,  un  Voleur 
de  nuit  Lat.  Fur  noBumus, 

LECHUZü  , ZA  , «rfr.  m.  ^ f. 
Jeune  mulet  ou  mule  qui  tette  en- 
core. Lat.  Lailms. 

Lechuzo.  Huifficr , Exaéleur, 
CoUeâcur.  Lat  ExuBor.  FerquijU 
ter.  '' 

LECTOR , /.  m.  Lcélenr , qui  lit 
un  livre,  un  énit  Lat.  LeBot. 

LkCtor.  Titre,  ou  grade  qui 
dans  quelques  Communautés  Rcli- 
gieufes  équivaut  à cc  qu'un  appelle 
Cuthedratico  dans  les  Uaiverûtés.  Lat. 
LeBor  y cris. 

^ I.ECTOK.  Lcélcur,  cfl  atiffi  une 
qualité  dans  l’Eglife  , que  donne 
l'un  des  quatre  Ordres  Mineurs.  L. 
Le^ior. 

LECTOR.^L  , o4f.  d'une  term.  qui 
fc  dit  d'un  des  quatre  Cojionicats 
d'office,  dont  l'emploi  efl  d'expli- 
quer l'Ecriture  Sainte.  On  appelle 
encore  ainf  celui  qui  jouit  de  cet- 
te Prébende.  Lat  LeBoraüs  Cwso- 
nicatus. 

LECTORIA,  /.  /.  Chaire,  oo 
grade  de  Leâciir.  Lat  LeélorU  ma- 
muy  eris. 

LECTURA , A /,  le  même  que 
: Ltccten, 

I Lectura.  Terme  d'imprimerie. 
Ciccro , caraâère  entre  le  petit  Ro- 
main & le  St  Aiigiiflin. 

LEDAMKNTE , aiv.  Gaycmcn^ 
joyeufement  Ce  mot  eil  peu  ulité. 
Lat.  Z<rtè.  Hilariter. 

' LEDO,  DA,  m.  /.  Gai, 
joyeux,  content,  de  bonne  humeur. 
Ceft  un  vieux  mot.  Lat  Latusy  a, 
unt. 

LEDRO,  RA,  orfr.  m.  f Cc 
mot  fignifie  en  jargon , Vil , mépri- 
bble , de  peu  de  valeur.  Lat  /*i- 
Hs  y e, 

LEEDOR , / m.  le  même  que  la- 
' Ber.  Ce  mot  n'cft  plus  ulité. 

LEEK,  t'.  <r.  Lire,  connoitre, 
comprendre  b figure  ou  le  fon , & la 
force  des  caraâcrcs  écrits,  imprimét 
ou  gravés  ; prononcer  à haute  voix 
j le  contenu  en  quelque  livre , on  écrit 
I qu'on  a devant  les  yeux.  Lat.  J>- 

I gftT. 
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Lefx*  figntfic suffi  Enfeigncr  pti> 
bliquemcnt.  Lat.  Dcctrt. 

Lee  K,  Ggnifie  encore  Expliquer, 
interpréter  un  texte,  une  doHrine. 
Lat.  ItUer^etan. 

Leer,  IC  prcml  aulïi  pour  Com- 
prcmlrc,  pciictrer  dans  l’intérieur  de 
qtielqu'un.  Lat.  Inttüigrre.  VaMti'f. 

Lttt  iir  eMTocrâinario , fe  dit  dans 
les  Univerfités  des  Profefleurs,  qui 
n'ayant  point  de  chaire,  demandent  à 
régenter  pour  fe  Faire  connoitre.  L. 
Lc^n  t extra  horam. 

Lrer  de  efcjïcion.  Réciter  par  cœur 
publiquement  le  difeours  que  Fait 
roppofant  à quelque  Chaire  ou  Pré- 
bende, fur  les  points  qui  lui  font 
échus,  pour  prouver  fou  faeoir.  Lat. 
Pro  affujitüiie  Icgere. 

Lnrlc  ta  çurtiUa.  Vdyez  C*ir- 
tiUa. 

Podet  lier  Cathedra.  Pouvoir  don- 
ner des  Icqons  à autrui  fur  quelque 
matière  que  ce  piUne  être.  Lat.  In 
*hiauii  re  pcritiÿamnn  eje. 

LeIDO,  DA,  part.  paf.  du  verbe 
JUer  dans  fes  acceptions.  Lù , ue. 
Lat.  Ltéiiu.  Doclus^  a y wn. 

Leido.  Qui  a beaucoup  de  leélu- 
re.  C'eft  un  Hifpanirmc.  Lat.  Ei'udi^ 
tui.  l^rffatus  in  Uhrii. 

LEOACIA.  /./.  Ambafladc,  Lé- 
gation. Lat.  or.is. 

Legacia.  Ambaflade,  Te  prend 
aulTi  pour  la  Charge  d'Ambariadeiir, 
«le  Légat  Lat  Le%atio.  Ltgati  mu- 
ma. 

Legacia,  fignilîc  auffi  Goiivcr- 
petnent  Un  appelle  ainli  en  Italie 
les  Provinces  KcclcGalliques , com- 
me le  Boulenois,  le  Ferrarois,  & 
le  Patrimoine  de  St  Pierre,  qui  font 
gouveméet  par  des  Cardinaux  qui 
ont  le  titre  de  Légats.  Lat  I^ctio. 
J^rafedura. 

LEG.ADO,  f,  m,  Ambanadeur,  Lé- 
gat du  Pape  vers  une  Puiiraiicc  Sou- 
veraine. Lat  Legatus. 

Legax>o  a latere.  Légal  « 4i- 
tere.  Cardinal  Favori  du  Pape,  nom- 
mé de  fa  bouche  pour  quelque  Com- 
miflîon  importante  auprès  d’un  autres 
Prince.  Lat.  ÎA^atus  à latere. 

Legado.  Légat,  terme  de  Prati- 
que, Legs  tclbimcnuirc.  Lat  Z^a- 

tum , I. 

LÉüAJO  , / w.  Uairc  de  pa- 
piers. Lat.  Cbarlartflft  f^fcicului , i. 

LEGAL,  adj.  tPune  term.  Légal, 
ale,  qui  cü  félon  U loi,  qui  concer- 
ne la  toi.  Lat  Lezalis , t. 

Legal.  Légal,  ûgnifie  quelque- 
fois, Qui  vit  bien,  & félon  les loix, 
qui  ne  lait  tort  il  perfoiine,  qui  cft 
loyal , fidèle , franc , plein  de  probi- 
té. Lat  Fidta.  Feridicm. 

LElîALlDAD, //.  Légalité,  fi- 
délité , ponftualitc  à obfcrver  la  Loi 
& fc3  devoirs.  Lat.  FUektaf.  Æqui-  > 
ias.  ! 


LEGALIZACION,//  Légilifa- 
tion,  certificat  donné  par  autorité 
de  JufUce.  Lat.  Fida  fublica  feripto 
Ji^nata. 

LËG.ALIZAR  , V,  a.  Légalifer  , 
rendre  un  ade  authentique,  afin  que 
par  tout  pais  on  y ajoute  foi.  Lat 
Fiât  P iblicÂ  Jïptaxe. 

LEüALlZAOO,  DA,  part.  paf. 
du  verbe  Ijrgaüzar.  LégafiTé , éc. 
Lat.  FUe  puhUca  Jignatus , firmatus , 
a , um. 

LEGALMENTE  , adv.  Léple- 
ment,  d’nne  manière  légale,  Iclon 
les  loix  & la  railbn.  Lat  Legitimi. 
Juxlà  tfgem. 

LEGA.MENTE,  ndv.  Sans  lettres, 
fims  feictice  , (ans  érudition.  Lat  ' 
iLiteraÛ. 

LEGAMO , /.  m.  Limon  que  dé- 
pofent  la  mer  & les  rivières.  Lat 
Umus.  Cmtum. 

Legamo,  fe  dit  auflî  de  la  terre 
ferme  ou  du  tuf  fur  lequel  on  fonde, 
ou  on  bâtit  le  fondement  d'un  édi- 
fice. Lat  Tnra  tenax. 

LEGANA.  Voyez  Lagaia. 

LEGANOSO.  Voyez  lAxgcmofo, 

LEGAR , V.  a.  le  même  que  En- 
viât. 

Legar.  Léguer,  donner,  lailTcr 
par  tcRamcnt  quelque  *chofe  à quel- 
qu'un. Lat  Lrgare. 

LEGATARIO,  / *».  X^tairc, 
celui  â qui  on  fait  quelque  legs  par 
telbincnt.  LaX.  I.cgatorita  y ii. 

LEGËNOARIO , /.  m.  L^ende. 
Les  vies  des  Saints  & des  A&rtyrs 
ont  été  appellecs  des  Ugen*iesy  par- 
ce qu’on  de^‘oi:  les  Urc  dans  les  le- 
çons de  Matines  , & dans  les  réfec- 
toires des  Communautés.  Lat.  Le- 
gmda  y arum. 

LEGIBLE,  adj.  dCwte  term.  Lifi- 
blc , qui  cil  aifé  h tire.  Lat  Lrgibi- 
iii  y e. 

LEGION  /.  Légion,  cfpècedo 
régiment , ou  de  corps  dont  les  ar- 
mées Romaines  étuient  compofées. 
Lat.  Legioy  onii. 

i Légion.  Légion,  lignifie  auffi  un 
^and  nombre,  une  quantité  de  per- 
ionnes , ou  d'Efprits.  Lat  Zqrie. 

I.EGIONARIO,  f.  m.  L^ionnai- 
rc,  foldat  qui  fiübit  partie  d’tme 
Légion.  Lat  Legionarim. 

LEGISLADOK , f.  m.  Legiflateun 
celui  qui  fait  des  loix  dans  un  Roy- 
aume, dans  un  Etat  qu’il  Fonde.  Lat 
LegisUtor  y eris. 

Legislaoor,  Fe  prend  auffi  ponr 
Cenfeur,  Critique.  Lat  • 

LEGISLAK,  V.  a.  Faire  ou  cta- 
j blir  des  loix.  Lat  Leget  ferre. 

Legislar,  ait  figuré,  Cenfurer 
les  adions  d'autrui.  L.  Ceifurà  nUare. 

LEGISLADO,  da,  ^orr.  p<r/^du 
verbe  Legislar.,  Porté,  ec  par  la  loi, 
cenfuré , ce.  Lat  Lege  dejinitui,  Cca- 
\fs(ra  tt9taiuSi  «cw* 


LEGISPERITO , / «.  Expert,  fa- 
vant  dans  les  loix;  Jurifconfulte. 
C*cft  un  mot  Latin , peri^ 

tus  y i. 

LEGISTA,yl  Ml.  Légiftc,  Doc- 
teur és  loix,  qui  les  enfei^e,  qui 
les  commente.  Lat  JwifcmfuUus  y i. 

LEGITIMA  , f»  f.  Légitime,  part, 
droit  que  la  Lot  donne  aux  enlans 
feulement  fur  les  biens  de  leurs  pè- 
re & mère,  & qui  leur  cR  accor- 
dé, enforte  qu’on  ne  les  en  peut 
priver  par  une  difpolîtion  contraire. 
Lat  fî^editatii  pars  légitima. 

LEGITIMACION,  /.  /.  Légiti- 
mation, ade  par  lequel  on  rend 
gitimes  des  enlans  naturels.  Lat  Zr- 
gitimatio , ents. 

LEGITLMAMEKTE  , adv.  Lcçk 
timement,  juRcment,  d'une  maniè- 
re licite,  & fuivant  les  loix.  Lit 
Legitimb. 

LEGITIMAR,  v.  a.  Prouver  l’é- 
vidcncc,  la  vérité,  la  juRicc  d'une 
performe,  ou  d'uiic  chofe,  montrer 
qu  elle  eR  fuivant  les  loix.  Lat  Ze« 
gitimare. 

Legitimar.  Légitimer,  rendre 
légitime  un  enfant  naturel,  ou  par 
grâce  du  Prince , ou  par  le  mariage 
du  père  & (le  la  mère.  Lat  Legitimare. 

LEGITIMADO,  da  , Part.  pajf. 
du  verbe  Ixgitimar.  Légitime , éc.  Lat 
Legitimatus , <1 , um. 

LEGITIMIDAD,  /./.  Lcglrimi- 
té,  qualité  qui  rend  une  efiofe  légi- 
time. Lat  JAgitwtitas , aiis.  Ratia 
quâquiJft  Ugitimum. 

LEGitiMO,  MA,  «4/.  w.  ^ /. 
Légitime,  qui  eR  conforme  aux  loix 
divines  & humaines;  qui  cR  juRe» 
équitable.  Lat.  lAgitimus , a , um. 

Lecitimo  , fc  prend  fouvent  pour 
Vrai,  certaiu,  évident  Lat  I^itU 
mus  y Fersu , a , itm. 


LEGO,  f.  m.  Laïque,  qui  vit 
dans  le  monde,  & qui  n'a  point 
d’engagement  dans  aucun  Ordre  £c- 
cléfuRique  , ou  Religieux.  Lat  Leï- 
cus  y i. 

Leoo.  Laï,  homme  dévot  & non 
lettré , qui  s’cR  donné  à queiouc  Cou- 
vent pour  fervir  Dieu  & les  Rcli- 
deux.  On  appelle  Soeurs  Laïcs  dans 
les  maifons  de  filles , celles  qui  n'en- 
trent point  dans  le  Cheeur , & qui 
font  reçues  pour  le  fervice  du  Cou- 
vent Lat.  ùàcus  fr^er.  Mastialis  jU 
ne  e*tlo. 

Lego,  fc  prend  auffi  pour  Igno- 
rant , qui  ne  fait  ni  Urc , ni  écrire. 
Lat  Iptarui.  IlUteratus. 

Lego  y Qano  y ahonado.  Ce  font  le& 
trois  qualités  qu’on  exige  en  JuRic^ 
d'une  caution  , ou  d'un  dépolitaire  ; 
(avoir,  qu’il  ne  foit  point  engagé 
dans  l’Etat  EccIcfoRiquc , qu'il  ne  foit 
point  Gentilhomme  , & qu'il  ait  de 
quoi  répondre.  Lat  ExceptsanuM  ju- 
rh  exptirs» 
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Caria  df  /r?o'.  On  ap]>clfc  ainfi  la 
provifion  expciiiéc  par  le  'Confcil, 
iM  Chancelleries,  ou  les  Audiences, 
pour  qu'un  Juge  Ecclénaftiquc  ne 
puilTc  prendre  connoifTincc  d’une 
caufe  purement  profane  & entre  laï- 
ques , en  la  renroyant  au  Juge 
compétent.  Lat.  Drcrrtit'n  laic<rrum 
fro  vi  ab  Ecde/htjlico  il- 

lata. 

LEGON , f.  tn.  Efpccc  de  houe , 
ou  de  pioche,  dont  les  pionniers  fc 
fervent  pour  remuer  la  terre.  Lat 
JJeo , <mis. 

LEGONCILLO,/.  m.  dim.  Peti- 
te  pioche , petite  houe.  Lat.  Uf^o 
rxif:itvs. 

LEGRA, /.  /.  Trépan,  inftru- 
ment  de  Chirurgie;  il  fe  dit  auOi 
de  la  Rofette  ik  rçnctte,  deux  inftru- 
mens  dont  fe  fervent  les  maréchaux. 
Lat.  Scalftntm  lunatum. 

LEGRAR , r.  <r.  Terme  de  Chirur- 
gie. l e même  que  Ale^ar. 

LEGUA,  / ,/*.  Lieue,  mefure  de 
chemin.  Lat.  Ixuca^u. 

A le^ua^  adv.  Dc  fort  loin,  d'une 
Itcue.  Lat.  A li'ngl. 

Rcfr.  Eor  dù  qttiera  hai  fu  k^na 
dt  mal  cawinp.  Par  tout  pais  il  y a 
une  lieue  de  mauvais  chemin  ; par- 
tout les  pierres  font  dures  ; pour  dire 
que  partout  on  trouve  des  obRacles 
& des  difficultés. 

LEGUMKKE,  f.  Légume  , cc 
mot  fe  dit  particuliérement  des  grains 
qui  viennent  en  gouffe,  comme  pois, 
feves  , lentilles  ; & par  extenlion , 
des  afperges  , artichaux  , racines , 
herbes  potagères.  Lat.  Le%umen  , 
imis.  % 

LEIBLE , adj.  term.  Lifible. 
On  dit  plus  communément  Zrgrèir. 
Lat.  I^ihilis , f. 

LEIALMA  , f,  m.  Intervalle  dc 
mulique,  fuivant  l'ancien  fyftènic, 
qui  ctoit  dans  le  rapport  dc  3^6.  à 
343.  ou  à peu  près  de  19.  à ig. 
Lat.  Intrrxuxlium  mHjicum  frofortio- 
fialf. 

LEJANO,  NA , od/.  wï.  Eloi- 
gné , ée , dîRant , ante , lointain^ 
aine,  qui  dl  loin.  Lat.  Lcfigiaquus. 
JlemctMS. 

LEJOS,  adv.  Loin.  On  Vcmployc 

Îiclqitcfois  pour  radjeéllF  Lejano. 
aL  Frociil. 

Lfjos,  en  termes  dc  Peinture, 
Lointains,  perfpcOivcs , cloigncmcns. 
Lat.  Cer/frlirvu  difianth. 

Uutn  ty*f.  Expreflion  adverbiale 
qui  fignifie  qu’une  chofe  vaut  mieux 
de  lom  que  de  prés. 

LELILLES , J.  m.  Cri  que  jettent 
les  Maures  eu  combattnnt.  On  l’ap- 
pelle ainii  parce  que  ce  qu’on  en  peut 
diftiugucr  cft  le  im.t  M , Irü  , 
par  lequel  ils  luvoqucnt  leur  Pro- 
phète. Lat.  PnpM  a^ttd  JJattroi  iaci- 
ioiWiUum, 


LEI.O  , LA  , adf.  Pt.  /.  Sim- 1 
pic,  idiot,  imWcillc.  Lat.  Fatuus. 

LEMMA,  /.  f.  Argument  qu'on 
met  à 1a  tète  d’un  poème , ou  de 
quelqu'autre  ouvrage.  Lat.  Ixptma^ 
atis. 

Lemma.  Lemme.  Terme  de  Géo- 
métrie. C cfl  une  propoUlion  qu’on 
démontre  pour  fervir  à quelques  au- 
tres demnnitratiorn  dont  on  a befoin 
dans  la  fuite.  Lat.  Zemma. 

LENCERIA,/ /:  Linge,  certai- 
ne quantité  de  linge.  Lat.  JJntea^ 
orum, 

Lknceria.  Lingerie , boutique 
de  Linger  & de  lingére,  & le  lieu 
où  font  de  telles  boutiques.  Lat.  Th- 
àrrria  UntevrufM  , ou  Ficus  linttih- 
rius. 

LEN’CERO,  f.  m.  Linger,  M.ar- 
chand  qui  vend  de  la  toile  ou  du 
! imge.  Lat.  /.intforius  ^ ii- 

LENDRKRA , /.  f.  Peigne  ferré 
dont  on  fc  fert  pour  ôter  les  lentes. 
Lat.  SpijKus  ftiim. 

LENDRERO,  f.  m.  Lieu  où  fc 
mettent  les  lentes.  Lat  Ltniium 
hxw. 

LENDROSO,  SA,  odj.  m.  y f. 
Plein  de  lentes.  Lat  Lendif^m^us» 

LENGUA,  f.  f.  Langue,  petite 
partie  de  la  bouche  dc  l’homme  & 
des  animaux.  Lat.  æ. 

Lengua.  Langue,  langage  pour 
fc  faire  entendre.  Lit  Jàngua,  Idio- 
ma. 

Le  NOUA  , fc  prend  auffi  pour 
Truchement , interprète.  L.  Intrrprts^ 
ctis. 

Lengva,  fjgnific  auffi  au  figuré 
& cil  morale  , \t  Parole.  Lat.  Lin- 
gua. 

I Lengua  , fignifie  encore  Connoif- 
fancc,  intelligence.  Lat.  X&titie. 

Lengua.  jetant  de  cloche.  Voyez 
Badaio. 

^ Lengua.  Voyez  fiel. 

Lekgvas.  Langues.  A Malte  on 
divife  I Ordre  des  Chevaliers  en  huit 
Langues  ou  Nations.  Lat.  Xatio , onis. 

Lengua  de  Baey.  Langue  de 
bteuf,  plante  qu’on  appelle  autre- 
ment Buglofe.  Lat  Ungua  btihula. 
Echium. 

Lengua  de  Ciertu}.  Langue  de 
cerf,  plante.  Lat  FtyBitiSt  idi>.  Lin- 
gna  crrxum. 

Lengua  de  eorden.  Langue  d’a- 
gneau , efpèce  de  plantin.  Lat.  Ar- 
tuplofa. 

I.ENGUA  de  faego.  Langue  de  feu, 
fc  éit  ordinairement  de  la  flamme 
que  jette  le  feu.  Lat.  Ignea  tingua. 

Lengua  de  eJln>ptyo.  Voyez  Ef 
trttpajtf. 

I Lengua  dd  agua.  Le  bord  dc  la 
terre  que  baigne  l’caii  de  la  mer  ou 
des  rivières , le  bord  de  l’eau , le  ri- 
vage. Lit.  iJftat.  Ora, 

jL^NGUA  dc  jarra,  Lanyu;  de 


chien,  plante.  Lat  Cyncgtojfa. 

Lengua  de Jîerfe.  Langue  de  fer- 
pent.  Efpècc  de  fortification  extérieu- 
re , qui  couvre  les  angles  faillans  do 
chemin  couvert.  Lat.  Propugnaculum 
ad  modum  ferpentino!  liugiur. 

Lengua  de  tierra.  Langue  de  ter- 
re. pointe  de  terre  k>nguc  & étroite 
qni  avance  dans  la  mer.  Lat  7'r>7<e 
angttlus  in  mare  fjfcarrmj. 

Lengva  de  tibora.  Langue  de 
vipère.  Efpèce  de  petite  pierre  en 
forme  dc  hiiguc  de  vipère , dente- 
lée tout  autour  , qu'on  trouve  dans 
l’ile  de  Malte,  laquelle  eft  efficace 
contre  la  morfure  des  bêtes  ventmeu- 
Ics.  Lat.  Ungua  X'ipcrina. 

CoH  lit  In^ua  de  un  palmo.  Phrifc 
adverbiale^  pour  exprimer  l'envie  , 
la  paffion  qu'on  a de  faire  une  cho- 
fc,  ou  la  chaleur  avec  laquelle  on 
la  fait.  Lat  A>éeiû  aninto  , vel  Jîu- 
dio. 

I De  laxgHo  en  Intgua.  De  bouche  en 
bouche.  Lat.  Per  ma  hominum. 

Jrft  la  Urtgua.  S’échaper  dans  la 
chaleur  dc  la  converfation  , parler 
fans  retenue.  Lat.  Lingua  labi. 

Aledia  lengua.  Epithète  qu’on  don- 
ne h un  homme  qui  bégaie,  & qu'on 
a de  la  peine  à entendre.  Lit  BM- 
bm. 

Potier  hfgua  en  a^uw.  Parler  mal 
de  quelqu'un  , médire  de  lui.  Lat 
Dente  mAigno  nliqaem  carpere. 

Tenet  olgo  en  et  Pîco  de  ta  Ui^ua. 
Avoir  quelque  choie  fur  le  bout  de 
la  bnguc,  être  prêt  à dire  quelque 
chofe,  & ne  s’en  pas  reffimvenir.  L. 
In  labris  pritntfribus  verfuri. 

Vaeiarfe  por  la  lengua.  Dire  indif. 
crétcmint  tout  cc  qu’on  penfe.  Lit. 
J^uidquid  in  btrccam  twerit  ç^it/rre. 

Rcrr.  ^neit  lengua  bn  , à Borna 
X *.  Qui  langue  a , à Rome  va. 

LENGUAÙO  , /.  m.  Sole  , poif- 
fon  de  mer  plat  Lat  Jlsdca , le, 

LENGÛAGE  , /.  m.  I.ang^c,  lan- 
gue en  ufige  chez  une  nation  pour 
expliquer  les  penfées.  Lat  iJtxgua. 

Lenguage.  Langage,  fe  dit  auffi 
en  Grammaire  & en  Rhétorique  , 
de  l’art  dc  parler  poliment  , du  Hi- 
le & des  manières,  & îles  diverfes 
iàqons  dc  s'exprimer  dans  £r  propre 
langue.  Lat.  /jngua, 

LENGUAR.AZ  , adi.  d'une  term. 
Intellij^cnt,  entendu  dans  les  langues 
étrangères.  Lat  Unguarum  feritus  , 

I a , arm. 

Lengvabaz.  Médifant  , calom- 
niiteur  , qui  ne  lait  point  retenir  là 
langue.  Lat.  Procax-  Urigmix. 

LENGU.4Z , adj.  duntterw.  Cau- 
feur  , bahilbni.  Lat  Z«^//av,  ads. 

LENGUE.AR  , t*.  a.  Epier  quel- 
qu'un, le  iïiivrc  à la  pifle,  en  s'in- 
formant du  chiiutn  qu'il  a pris,  Ceft 
tm  vieux  mot  Lat  Inierr^ganda  i«- 
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LENGUECII.LA , /.  f.  iim.  Petite 

lan^c.  Lat.  Linguia , te. 

LENGUETA,  /./.  diw.  Languct' 
te.  l.at.  Ungi  K exigua. 

Lengueta.  Lîingitcttcî  quelques- 
uns  appellent  ainiî  l'Epiglotte.  Lat. 
EpigLuisj  iJ:s, 

Len’GUEta.  On  appelle  alnfi  la 
patte  tVunc  ancre  , le  ter  J'unc  flè- 
che , la  iwintc  «run  h.amcqoii , par- 
ce qu'elle  efl  faite  comme  la  langue 
de  la  vipCre.  Lar.  LWus.  UttguJa. 

Lfngveta.  Lan;gajcttc,  eft  cette 
aiguille  elevéc  à plomb  fur  le  fléau 
d'une  balance , dont  la  moindre  in- 
dinatîon  la  met  hors  de  l'équilibre. 
Lat  /Jheit,Hcnt:im , i. 

LENGUEfA.  Les  ReUeurs  appel- 
lent ainfi  un  moréiMu  d'acier  tren- 
chant  fait  en  forme  de  langue)  dont 
ils  fc  fervent  pour  rogner  le  papier. 
Lat.  UvguLt  Jenea. 

Lengl'Etas.  Languettes.  On  ip- 
pcllc  ainfl  certaines  petites  foupapet 
i relTort)  qui  ferrent  à ouvrir  & à 
K’rmcr  les  trous  de  quelque  inftni- 
ment  à vent.  Lat.  Utiguîa. 

LKKGUET ADA , f.f.  Lapement , 
feçoii  de  boire  comme  les  chiens  , 
les  cliats  ) &c.  Lat.  UnHus , dr. 

Lenguetapa  ) fc  dit  aulTi  du 
tour  de  lingue  fur  un  plat  où  U y 
a eu  quelque  ragoût.  Lit.  Liguritio. 

L'ENID.AD  ) yl/.  Douceur,  aflabi- 
litc.  l#at.  Lrtitas^  aiis. 

LEKIENTE,  adj.it une  temt.  Adou- 
ciflant  , ante.  On  employé  foiivcnt  ' 
ce  mot  comme  fublUntîf.  Lat  Zr- 
fums.  Lenûwts , inis. 

LENITIVO  , VA  , adi.  tH.  i<f  /. 
Lénitif , ivc.  Terme  de  Médecine. 
On  l'employé  fouvent  comme  fub- 
flantif , & alors  il  Cgniflc  Adouci!^ 
fement , roubgcmcnt.  Lat  Zmitr»/. 
Zn:iiHcntum. 

Lekitivo,  fc  dit  figurément  des 
moyens  qu'on  employé  p<mr  fléchir, 
attendrir  , amollir  un  cicnr  dur  (ü 
barbare  , & pour  l'engager  à accor- 
tkr  ce  qu'on  lui  demande.  Lat.  Zr- 
ni:KPiitum. 

LENIZAR  , a.  le  meme  que 

Sumisirr. 

• LEKOCINIO  t /,  M.  le  même  que 

Akabueterh. 

LENTAiMENTE,  oJf.  Lentement, 
doucement  , fan*  fc  prefler.  Lat 

LENTE  , f.  m.  Terme  de  Diop- 
trique.  Lentille  , verre  circulaire 
tiuitôt  concave  & tantôt  convexe  , 
en  ulhge  d.in$  les  inflrumcns  diop- 
triques.  Lat.  Ln;s  , W. 

LLNTEJA,  f.f.  Lentille,  lé- 
gume dont  il  y a daix  efpêccs.  Lat 
Xpc  II , tis. 

LlntEJA  flywa/iVa.  Lentille  treau  , 
plante  aquatique.  Lat.  Lens  fciUtjlris. 

LKN  riCUL.AK,  ad/,  d'unt  teruu 
i^ticulairc  j qui  a la  future  d’une 


lentille.  Lat  LtnticMlarîs  , f. 

LKNTISCO  , f.  tu.  LcntiTque,  ar- 
bre. Lat.  Ijnxtifcni , i. 

LEKTITUD,//.  Lenteur,  dé- 
faut d'adivi^  & de  promtitude.  L 
LentitUih. 

LENTO,  TA , adf.  m.  £?*/.  Lent, 
lente,  tardif,  ivc,  froid,  de,  qui 
agit  languiflamment  L.  Lenius.  Tar~ 
dus. 

Lento.  Lent,  peu  adîF,  qui  a 
peu  de  force , & dont  l'aclion  ne 
paroit  qu'après  bien  du  tems.  Lat. 
Ze»rui. 

Ctlentura  lenta.  Fièvre  lente. 

fufgo  hite.  Feu  lent. 

LENTOR , /.  «f.  Humeur  gluan- 
te <S:  vlfqiieufc  , comme  cfl  U bave 
des  coliiraqons  , des  vers  de  terre  , 
des  poifTons , &c.  Lit.  Ltnlor  , cris. 

LENZUELO , /.  m.  diVw.  de  Lien- 
2C.  Mouchoir  de  poche.  Lat.  Zi»- 
ttolusts , f. 

LESA,  f f.  Bois  à brûler.  Lat 

Lignuiit  , f. 

C’«ï'^4»'  d(  Una.  Charger  un  hom- 
me de  bois,  lui  donner  des  coups  de 
bâton.  Lat.  Fujlt  deUtre.  \ 

iJevar  leia  tii  mante.  Donner  a plus 
' riche  que  foL  Lat  Ligna  in  fytvam 
ferre. 

LESADOR,/.  w.  Bûcheron , hom- 
me de  journée  qui  abat  des  bois.  L 
Ugn.itor  , aris, 

LENERO  y f.  m.  Marchand  de 
bois.  Lat.  Lignorum  infiitvr. 

Lehero.  Bûcher  , lieu  où  l'on 
ferre  le  bois  dans  les  maifons  des 
particuliers.  L.  iJgnaria  a^theca , a. 

LEîvO  y ftn.  Le  tronc  de  l'arbre 
coupé  $:  dépouillé  de  fes  branches. 
Lat  TrwtcuSy  i. 

LRno  , fc  dit  fouvent  par  fyncc- 
dochc  pour  Vaifleau  , Navire  , &c. 
Lat.  Savis  , it. 

LENOSO , SA,  aij.  w.  ^ f.  Li- 
gneux , eufe  , qui  cil  comme  du  bois. 
Lat.  tignofus , a , a»i. 

LEON , f.  w.  Lion , bete  féroce , 
la  plus  forte  & la  plus  courageufe 
de  toutes.  Lat.  Léo  y onis. 

Leon.  Lion,  efl  aufli  le  cinquiè- 
me des  douze  Agnes  du  Zoiliaquc. 
Lat.  Am. 

Leon,  en  jargon  figuific  un  Ruf- 
ficn  , ou  maquereau.  Lat.  I^enoy  hù. 

Refr.  A'»  w tan  bravo  el  iean  cen:o 
k pi»/ic».  Le  lion  o'cfl  pus  ü féroce 
qu’on  le  peint  i c’eft-à-dire.  Cet  hom- 
me n'eft  pas  fi  méchant  qu'il  le  pa- 
roit, on  l’afiaire  n'ell  pas  aufli  Jith- 
cile  qn'on  le  dit 

LKOXA,  f.f.  Lionne,  femelle  du 
Lion.  Lat.  4u 

Leonas,  en  jargon,  les  Culottes. 
Lat.  Bracc*  , arutn. 

LEON  ADO  , DA,  aàj.  171.  ^ f. 
Fauve , couleur  qui  tire  fur  le  ruux. 
Lst.  Fuhui  y a y um. 

LËOACUXOj  S*  m.  dim.  lioA- 
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ccau , le  petit  de  la  Lionne.  Lat. 
Leoninns  catulus  , /, 

LEÜKERA  , f f Loge  où  l'on 
tient  les  lions  enfermés.  Lat.  Lconum 
cavta , te. 

LEOKERO  m.  Celui  qui  a foin 
des  lions.  Lat.  Leenwn  cujfot. 
Leoneeo.  On  appelle  ajiifi  celui 

?|ui  tient  une  Académie  de  jeux  dé- 
cndiis.  Lat  Aicator , rii. 

LEüNlNO  , NA  , adj.  M.  (f  f. 
Léonin  , inc  , qui  appartient  ou  a 
rapportai!  lion.  Lat  Leoninns,  Uy  um. 
CoMpahia  konina.  Sodeté  léonine. 
Leon  I NO.  Léonin.  On  appelle 
Vers  Léonins  des  vers  Latins  rîmes 
tant  à rhémÜKche  qu'à  La  bn  du  vers. 
Lat.  ïjoninus.  , 

^ Ex.  /#>  precor  uxçri  , frater  fuc- 
I curre  fororù 

Et  ce  Diflique. 

In  cratere  nieo  Thetii  ejl  conjun^a 
Lrtca  f 

Ef  Dca  mixta  Deo , frd  Dca  mom 
jor  eo. 

LEOPARDO  , f m.  Léopard , anû 
ma)  cruel  & féroce.  Lat.  Lfcpardm. 

LEPOR  , f.  m.  Bonne  grâce , 9ffjé- 
ment,  élégance,  beauté,  délic<at<me, 
politcfle.  C'efl  un  mot  purement  La- 
tin , & peu  iilité.  Lat  Lepor , or/.. 

LEPRA  , f f.  Lèpre  , maladie 
contagieufe.  C’cfl  un  mot  Latin.  Zi- 
pra , t€. 

LEPROSO  , SA  , adj.  m.  ^ f. 
Lépreux , eufe , qui  a la  lèpre.  Lac. 
Leprofus  y a , utn. 

LEKDO , DA  , adj.  m.éff  f.  I.oiird  , 
de  , peCint  « ante  , parefleux , eufe. 
Il  fc  d/t  ordinairement  des  animaux. 
Lat  Lentus.  Tardus  , u , sm. 

Leboo.  Lourd  , fe  prend  figure- 
ment  p^ir  Stupide  , pefant,  mal- 
adroit , qui  comprend  diffleUemeut 
Lat.  Hehts.  Ingtnio  tordus. 

Lebdo  , en  jargon  Cgnifle  PoL 
tron  , lâche. 

LESION  , /. /.  Léfion , plaie,  blcf- 
ûire  , fraAurc , nipture.  Lat.  J^tefso , 
onis. 

Lésion.  Léfion  , fîgnifîe  fguri- 
ment  Dommage,  préjudice.  Lat  Z.c« 
Jio.  Damntitn. 

Lésion.  Léflon  , fe  dit  aufli  eo 
Jurifpnidcnce  , tant  par  rapport  £» 
vendeur  , que  par  rap(>ort  à l'ache- 
teur. Lat  Ltefio.  Ùctriiuentu.n. 

Lésion  énorme.  Lebon  énorme* 
c’eft  celle  que  fouffre  l’acheteur  quand 
il  a été  trompé  de  plus  de  la  moitié 
du  jiiftc  prix  df  la  ehofe.  Lat  Esior^ 
suis  UJio. 

Lésion  enonnUfma,  Léfion  éoor- 
miflime  ; c'eft  celle  que  foiifüc  ua 
•\cr.dcur  ou  lui  acheteur  qui  a été 
fompé  beaucoup  au-delà  de  la  moi- 
tié dit  jiifle  prix  tic  la  ehofe.  Lat 
Exor.nijinui  Lifo, 

Li:SNA.  Voyez  Akfna. 

LESU,  SA,  ud/.  m.  ^/.  Bleflc^ 

y i A:. 
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te  ♦ endommagé , ée.  Lat.  L^fits , « , 
tan. 

Lf.so.  Léfc  , fc  lUt  figtirement  en 
Morale  , de  celui  a rc<;u  quel- 
que  dommage  ou  préjudice.  Lat.  Z-c- 
fut. 

LESTE , / m.  Vent,  le  meme  que 

LETANIA,//.  Litanie,  formu- 
le  de  prières  qu'on  chante  dans  l'E- 
glifc  Romaine , à l'honneur  des  Sainte 
ou  de  quelque  myftète  , foit  en  gé- 
néral , foit  en  particulier.  Lat.  Z/- 
, arum. 

Lf.  FANIAS  : On  appelle  ainfi  les 
Procefllons  qu’on  fait  tous  les  ans 
quelques  jours  avant  l.a  fctc  de  l’Af* 
cenfion  , en  chantant  les  Litanies 
des  Saints.  Lat  Fubiie^  fupfUcutia- 
tus. 

Letania.  Litanie.  On  appelle 
proverbialement  une  Lititnie  ou  ZÇ>- 
rieUf , une  longue  fuite  de  perfonnes  , 
de  titres  ou  de  paroles  qui  forment  un 
récit  ennuyeux.  Lat  Long»  frries. 

Letania  Lauretana.  Ce  font 
les  Litanies  de  U Vierge.  Lat  7j- 
tmsia  lAiuretana. 

I.ETHAL , aij,  i'tautrrm.  Mortel , 
elle  , fe  dit  tant  de  1a  caufe  que  du 
Rgne.  Lat.  LetbaUt , r. 

LF.THARGO  , f m.  Léthargie. 
Terme  de  Médecine.  C’en  une  ma- 
ladie qui  conûftc  dans  un  anbupilTc- 
ment  11  profond  , qu'on  a bien  de 
la  peine  à éveiller  ceux  qui  en  font 
attaqués  , lefqucls  retombent  aulB-tôt 
dans  le  même  afroupilîement.  L.  Lc~ 

tharpn.  Uibivr^ia.  l'etrmus. 

Letmargo.  Létharçic  , fe  dit 
aulU  .au  Hguré  de  la  fainéantife  ou 
de  l’aflToupincmcnt  de  rcfpri|,  d'une 
mfcnUbilitc  blâmable  pour  tout  ce 
qui  arrive.  Lat.  Letbaixus. 

LETIU/t , //.  le  même  que  AU^ 
gr/a.  C'eft  nn  mot  Latin  dont  on  fait 
rarement  iifage. 

LETIFICÂR  , V.  a.  le  même  que 
Aù^rar.  C'eft  un  mot  Latin  peu  uti- 
té. 

LETRA,//.  Uttre  , figure,  ca- 
raélêre,  ou  trait  de  plume,  qui  uni 
avec  d'autres  de  b même  efpêcc , for- 
me des  mots  & des  diéUons  , par  le 
moyeu  dcfquels  on  fait  connol- 
tre  U penfte  les  uns  des  autres.  L. 
JJitera  , «r. 

Letra.  Lettre  , fe  dit  aulB  du 
coraélcre  particulier  dont  chacun  écrit. 
Lat.  Alanus. 

Letra.  Lettre  , & dit  aufii  d'un 
écrit  qn'un  envoyé  â un  abfcnt  pour 
lui  luire  entendre  fa  penfée.  L.  Lif- 
tera'. Epijhîa  , a. 

Le  I R A.  Lettre  , en  termes  d'Im-’ 
primeric  fc  dit  tfes  cnraftêrca  dont 
on  fe  (crt  pour  l'imprcflion.  L.  Ty- 
pus , I. 

Letra  , fc  prend  pour  Légende; 
mot  qui  exprime  le  corps  d'uuc  de* 


vîfc.  Lat  Lettana  , atis. 

Letra.  Lettre  , en  termes  de 
Muilque  fe  dit  des  paroles  qu  on  écrit 
fous  les  notes  pour  chanter.  L.  / rr- 
fui  , US.  Carmen  cantui  accawmodatuw. 

Lf.tra.  I.ettrc,  en  terme  de  com- 
merce lignifie  une  Lettre  de  Change. 
Lat.  Syngrafbum  nuntmuUrium  wl 
nutfarium. 

Letras.  Lettres,  fe  dit  aniTx  des 
Svicni'cs , des  Arts , & de  rérudition. 
Lat.  JJttiŸ* , arum. 

Lefras.  Lettres,  fc  dit  encore 
de  toutes  les  expéditions  cmances  de 
U Cour  de  Rome,  & des  Tribunaux 
Eccléfiadiqucs.  Lat  LitUTU.  ûipiosna. 
Rejeriptum, 

Letra  abiota.  Lettre  de  crédit 
ouverte.  Lat.  JUimitatum  /yngraptrmn 
pro  aliquo. 

Letra  de  mclde.  Lettre  moulée, 
imprimée.  Lat.  iJttcra  typis  manshtu. 

LETRAS  divinas  èfagradas.  On  ap- 
pelle ainft  l’Ecriture  Sainte.  Lat.  du- 
eræ  xtl  Litteru. 

LETR.A  dominicaL  Voyez  Domini- 
cal, 

Letra  numéral.  Lettre  numérale. 
C'cR  ainli  qu'on  appelle  les  lettres 
dont  les  Romains  le  fervoieut  pour 
leurs  chiffres.  Nous  en  avons  retenu 
fept,  favoir;  C.  D.  I.  L.  M.  V.  X. 
Lat  I.ittrra  numeraies. 

Letra  per  ktra.  Lettre  pour  lettre , 
exaétement , bns  rien  ajouter  ni  re- 
trancher. Ad  ütteram. 

A la  letra.  A la  lettre  , littérale- 
ment , fuivant  le  fon  & la  Cgnifica- 
tion  naturelle  des  mots.  Lat  Litte- 
raliter. 

A la  letra.  A b lettre  , fignific 
aufli  PondlucUement , exactement  , 
& comme  on  l'a  promis.  Lat  Fidt’ 
liter.  Exaêii. 

A Utra  vijla.  A vue  , terme  de 
Banquiers.  Lettre  payable  le  jour  de 
fa  prefentation  ; & au  figuré , Sur  le 
champ , immciliatcmcnt , fans  rcmife. 
Lat.  S'talim.  Ad  cfpe^lum. 

A letra  vijla  , fignific  au  figuré 
A la  vue  de  tout  le  monde  , publi- 
quement Lat  Faiam.  Coram  otmti- 
bus. 

Al  pie  de  lu  letra.  Au  pied  de  la 
lettre,  cxaôemcrtt,  rigoureufement 
Lat.  Ad  verbum.  Exaclè.  Severi. 

Al  pie  de  h letra , en  Itilc  badin , 
fc  dit  de  celui  qui  voyage  à pied. 
Lat.  Pedibus. 

Siiber  O tener  tnucha  letra.  En  fa- 
voir  long.  Lat  St^ientan  expertuttu 
que  ejfe. 

Seguir  las  letras.  Etudier , s’appli- 
quer aux  Icicnccs.  L.at  Litteris  fe 
dedere. 

Tester  Us  letras  gardas.  Avoir  l’cf- 
prit  bonté.  Lat.  Rudi  pitsguiqtse 
wrz  à ejfe. 

I.ETRADERIA  , / /.  Affcmblée 
de  gens  de  lettres,  de  lavans.  C'cil 
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an  mot  bas.  Lat  Emditarum  eut  us , 

üs. 

Lf.traderia,  h Letradtjiia. 
Sotife  , impertinence  , dite  d'un  air 
grave.  Lat.  Dkaàu  verba. 

LETRADO  , f.  m.  Lettré,  qui  a 
étudié,  qui  eft  favant.  Lat.  Lineta- 
tus. 

Letrado.  On  appelle  ainfi  com- 
munément un  Avocat  Lat.  Caujîdi^ 
eus.  Juri/peritus, 

LETRÉRO m.  Infeription  qu'on 
met  fur  un  monument  publie,  écri- 
teau, affiche,  placard.  Lat.  Titulus. 
It\farintjo.  Epigraphe , es. 

LEI'KILLA , J\  f.  dim.  de  Letra, 
Pièce  de  vers  pour  être  mife  en  mu- 
liquc.  IrSt.  Lyricum  carmm. 

LF.TKINA  , / f.  Latrine  , lieu 
commun  , garderobe  , lieu  fccret  , 
privés.  I>at.  Lutrinu , u. 

I.E  I’RON  , /.  m.  augm.  Grande 
lettre  , lettre  majufculc.  Lat  Jlajor 
litteru  , te. 

Le  TRONES.  Gros  caraâêrcs  dont 
on  fc  fert  pour  imprimer  les  MaJi- 
demens , &c.  Lat.  Jutterm  ad  valvas 

ttppA/ite. 

LKTUARIO  y f.  tu.  le  même  que 
Eleliuario. 

LEVA  , /.  f.  Terme  de  Marine. 
Départ  d lin  vailTcau  du  port  Lat 
Kttx  is  âùgrcfiu  , us. 

Leva.  Départ,  marche.  Lat.^- 
feéiiûy  onh. 

Leva.  Lévéc  , fe  lUt  des  troupe* 
qu’on  met  fur  pied , des  foUats  qu’on 
enrôle.  Lat.  AJilitut»  ctmJiTiptio. 

Leva.  Terme  d’EfCTÎJuc.  Voyc* 
Lrvadtt. 

Levas,  fc  prend  quelquefois  pour 
Riifcs  , fourberies  , menfonges  , fi- 
nencs.  Lat  Techa.r.  rer/utise. 

Fieza  de  le^a.  Coup  de  départ 
Coup  de  canon  que  les  vaifTcaux  & 
les  galères  tirent  pour  avertir  les 
fulitats  & l’équipage  de  fe  rendre  â 
bord.  Lat.  Tartnentum  in  nain  in  ^ 
gnunt  ' explofwu. 

LEVADA,/.  f.  Terme  d’Ercri- 
me.  Attaque,  fc  dit  des  bottes  qu'on 
fc  porte  réciproquement  Lat  Lujiê 
digladiutorum, 

Levaoas,  fe  dit  en  parbnt  de  « 
courle  de  bague , des  mouvemens 
qu'oa  fait  avec  b bnce,  av.mt  de 
la  mettre  en  arrêt.  Lat  Frclujia- 
nés. 

LEVADIZO,  7.\y  adj.  m. 

Levis , qui  peut  fe  lever  & fe  baiffer: 

On  le  dit  ordinairenaent  des  ponts. 
Lat.  ArreiiariuSy  a,  um. 

LEVADOR,  /.  m.  fignific  en  jar- 
gon un  Voleur  qui  s'enfuit  après 
avoir  fait  fon  coup.  Il  fc  dit  aulE 
d'un  Voleur  adroit,  lubtil.  Lat  7«r 
fuhtilis  ^ JoUrs. 

LEVADURA.  Voyez  Fermenta. 

LEVANTADISSIMO,  ma  , adJ, 
w.  ^ f ApoA  Très  haut,  te,  très 
élevé  f 
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<Icvc,  éc.  Ires  cxhtmffc  , (c.  Ltt.  ' 
EditiJ/hnuf.  Exceljijjhnui  , a , wn. 

LEVANTADOR,;:  m.  Moteur,  au- 
teur de  rédition , de  rébellion.  Lat. 

J^îotor.  Excitator. 

LEVANTADURA,  //.  le  même 
eue  LetHmtami€7ito. 

LEVASTAMIENTO,  / w.  EIc- 
vation  d'une  chofe.  Lat  Arrcciio,  £• 
rciih,  Eievath. 

Levantamîesto,  fii^nific  auffi 
Soulèvement,  fedition , révolte,  ré- 
bellion. Lnt.  RibeSh.  Conjurath. 

LEVAS  l'AR,  V.  tt.  Lc\’cr,  mou- 
voir une  chofe  de  bas  en  haut  Lat 
Telître.  Erigoe.  Lrvare. 

Levantar.  Lever,  dicnfer,  met- 
tre une  chofe  debout.  Lat  £W- 
grre. 

LEVANTAR,ngnifieaunî  Conftrui- 
rc,  bâtir,  édifier.  Lat  Erigert.  Cen- 
firuere.  Ædijîcart. 

Lbvantae,  pris  fignrément,C- 
gnifie  Exciter  des  féditions  & des 
révoltes.  I^t.  Cofttmo^ffre. 

Lcvantae,  û^fic  encore  Im- 
puter h quelqu'un  une  chofe  qu'il 
n’a  pas  tâitc.  Lat  'IVibiure.  7wp«- 
tare. 

Levantae,  fignifie  aufli  Pro- 
0 téj^er , defendre.  Lat.  Frotegere  , De^ 
Jendere. 

Lf.vantab.  Relever,  aider  celui 
• qui  a fait  une  chute,  qui  cR  dans 
la  peine,  qui  a befoin  de  fccours. 
Lat.  Erigere,  Jm'in-e. 

Levantae.  Ëim'cr  à un  poRc,à 
une  dignité.  Lat  Frotwvere.  ExtoU 
ir»r. 

Levantae,  v.  n.  Croître,  au- 
gmenter , s'agrandir.  Lat  Cr^erre. 
Augeri. 

Levantae,  v.  a.  Faire  qu'une 
chofe  domine  ou  fait  plus  haute 
que  les  autrea,  Lat  Frotube^'are.  hf. 
J'erri. 

Levantae,  fc  dit  Hguréraent 
en  Morale , pour  Elever , louer , 
exalter.  Lat  ExtoUert. 

tV(. 

Levantae.  Etre  la  caufc,rori- 
rigine , le  motif  de  quelque  chofe. 
Lat.  Excitar:.  Frowwtru 

Levantaese  , V.  r.  Croître  , 
«'agrandir,  fe  lever,  fe  mettre  de- 
bout. Lat.  S:irgne.  D'igi. 

Levantaese.  Se  lever,  &rtir 
dn  Ut,  s’habiller.  Lat  E kilo  fttr- 
grre. 

Levantaese.  Relever  d’une  ma- 
ladie , fe  rt’tablirÿ  U fc  dit  de  In  fau- 
te , êi:  de  tout  autre  contietems.  Lat 
Rtfci.  In  fitnUatem  re;^v«ri. 

Levantaese.  S’élever,  fe  dit 
en  pirlanc  des  tempêtes  & des  orages, 
du  l'oieil , des  alHes  & des  élémens. 
Lat  CuMtitutofri.  Excitari.  OrirL 

itvxKtivr  «è  uno  tm  aUo , à hacia 
xrriha.  PouCTer  quelqu'un  à bout, 
It  faire  lartir  bon  des  gonds.  Lat 


Aîiquem  graviirr  ftaigtrt  , Cûmmo-  | 
vere. 

Lnyntar  de  cafeos.  Donner  de  la 
vanité,  de  La  prefomption  à quel- I 
qu'un  à Force  de  le  vanter.  Lat  •S'a-  ' 
Ÿfrhià  èxfisre.  Inani  ghrià  imbuere. 

Levtouar  de  cras.  Finir,  achever 
de  recueillir  la  moHTon.  RamalTcr 
tout  le  blé  qui  cR  dans  l'aire.  Lat. 
Mejfet  ex  area  in  herreum  deferre. 
ColkÜiünem  Alfjjtum  fotire. 

Levantar  dcl  polvo  de  b Hnra. 
Tirer  quelqu’un  de  la  mifîrc.  Lat. 
Ah  iwpia  Ubrrure. 

levantar  de  punie.  Vanter , exagé- 
rer une  chofe , par  allufion  à la  Mu- 
Gque.  Lat  ExtoBere.  ^erre. 

Ixvantar  et  campa.  Lever  le  camp, 
décamper.  Lat.  Cujtru  movere. 

Levantar  et  efpirHu.  Ranimer  le 
courage.  Lat  Animum  erigerc. 

LtiHtntar  et  efpiritu  o el  carazon. 
Prier,  méditer.  Lat.  Levare  fpirù 
tum. 

Levantar  el  efiilo.  S’exprimer  d'u- 
ne manière  élégante,  & en  termes 
choifis.  Lat.  Grandihqui  Ücere. 

Levantar  el  hervar.  Commencer  h 
bouillir,  bouillonner.  Lat  Jtvnjam 
ej'ervefcere. 

Levantar  el  penfktmento.  Se  ré- 
, foudre  à quelque  entreprife  d'éclat, 
s’encourager.  Lat.  Animum  erigere. 

Levantar  el  predo.  HauRcr  le 
prix  d’une  chofe.  Lat.  Rertan  pretia 
exUUere. 

Levantar  el  Jîtio.  Lever  le  fiégc 
d’une  place.  L^t.  Aa  objtdione  dr- 
ceâere. 

Ln'untar  el  i lot  vuehs.  Vo- 
ler i & au  figuré.  S'enorgueillir.  Lat. 
In  ocra  /ôri,  extoBi. 

/.rt'.w/or  fuego.  Allumer  le  feu  i 
&an  figuré,  Exciter  des  querelles, 
miimcr  les  cfprits,  les  porter  à la 
colère.  Lat.  Jgnem  excitare.  Dij/îdia 
tHovere. 

Levantar  rente.  Recniter  , faire 
des  rccnics.  Lat.  Copias  cogéré.  AliU’ 
tes  confiribere. 

Lfr.’ontar  b eafa.  Déménager  , 
chan;^cr  de  demeure.  Lat  Hedtin 
mutare, 

Levantar  b ana.  Faire  lever  le 
gibier;  & au  figuré,  Mettre  une 
qucRion  fur  le  tapis , donner  lieu  à 
quelque  conteRation.  Lat.  Feras  agi- 
tare.  Rixas  movere. 

Levantar  la  mano.  Lever  la  main, 
frapper  quelqu'un , ou  le  menacer. 
Lat  A^Ianu  percute.  e , vel  minari. 

Levantar  b tuana.  Se  tielillcr  d'u- 
ne entreprife.  Lat.  7;icrp/io;f  drpe- 
nere. 

Lez'ontar  b voz  à el  grito.  Elever, 
haunTcr  la  voix , crier , parler  haut. 
Lat.  Foceui  intenine. 

Leihintar  b wa  , W grito  , è tlkra- 
mo.  Parler  plus  haut  qu’il  ne  faut 
üc  ûchcr , K mettre  en  colère,  Lat 


Modum  in  loquenda  excedere. 

Ln  antsir  bs  talonet.  Montrer  les 
talons,  s'enfuir.  Lat  Darrje in pedet. 
Fugere. 

Levantar  polvareAa.  Faire  Cï»urir 
quelque  bruit;  donner  lieu  à quelque 
difpute.  Lat.  Fulveretn  excitare.  Ru- 
morem  fpargere. 

Levantarfe  d bt  efhcüas  è à Us 
niées.  S'élever  jufqu'aux  nues , s'en- 
orgueillir , devenir  fier  , hautain. 
Lat.  Steperhire. 

Lei,'antarf«  à menores.  Perdre  le  ref- 
peR  à fec  fuBprieurs.  Lat  Superbitts 
fe  rFerre. 

Levantarfe  con  algo.  S’emparer  de 
quelque  chofe.  Lat  Uftirpart. 

Lex’ontar  vebs.  S'en  aller.  Lat. 
Difcedere. 

Ifo  levantar  bs  egos.  Etre  humble , 
modcRc.  Lat.  Ocubt  conjlantcr  fub* 
mitteve. 

LEVANT  ADO , DA  , fas-t.  paf.  du 
verbe  Letsmtar  dans  ft'S  acceptions. 
Levé  , éc.  Lat  Levatus.  EUvattu, 
Ereélus  , a , um. 

LEV.ÀNTE,  f.  fit.  Levant,  l’en- 
droit do  l'horifon  où  te  Soleil  fc  lé« 
ve,  qu'on  appcllo  autrement  Orient. 
Lat  Oriens,  lis. 

Levante.  On  appelle  encore 
ainli  le  Vent  d’Orient.  Lat  Eurns. 

Levante,  fignific  aulli  l'aRion 
de  fc  lever,  dcfcircher.  Je  partir. 
On  employé  pour  l'ordinaire  ce  mot 
dans  cette  phrafe:  Eflar  de  tendante. 
Etre  fur  fon  départ,  n'etre  pas  fixe 
dans  un  endroit  Lat  Abitus.  Difi 

CtJttS. 

LEVANTINO,  h Levantisco, 
A,  UM,  o4^  m.  c5*  /•  Levantin, 
qui  appartient  au  Levant.  Lat.  Orien- 
tuiis  , e. 

L£>bl^R  , V.  a.  le  même  que  iJe- 
var.  Ce  mot  a vieilli. 

Levai,  en  termes  de  Marine, 
le  même  que  levantar. 

Ex.  Leva  el  ancora  o el  ferro.  Il 
leva  l’ancre  ou  le  fer. 

Levasse,  en  jargon,  S'en  aller, 
s’enfuir , fe  lever.  L.  Surgere.  Abire. 

Levar  for  b tea.  Lever  l’ancrt 
avec  le  cable , faute  de  cabeRan.  L. 
Aneboram  ptr  fwnem  levare. 

LEVE,  adj.  Funetrrm.  Léger,  de 
peu  de  poids , qui  ne  péfe  guère. 
Lat.  , e. 

LEVE.  Léger,  fe  dit  figurément 
d'une  chofe  de  peu  de  valeur,  de 
peu  de  coaûJération  , de  peu  d'inw 
portance.  Lat  Levis. 

LEVEDAD,  / f.  Légérctê,  qoa. 
lité  de  ce  qui  cR  léger , qui  cR  peu 
pefant  Lat  Ixvitas  , atis. 

LEVEMENTE,  adv.  Légèrement, 
fupcrficiellemeot , comme  eo  pafTant, 
fjjblemcnt.  I.at  Leviter. 

LEVISSIMO,  Hk^adi.  m.  ^ f, 
fiiperl.  Très  léger , rrf*  L.  Le\'\3lmui  , 
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LEVITA,yt  m.  Le  vite.  Prêtre, 
ou  Sacrificateur  Hébreu , atnü  nom- 
mé paix'c  qu'il  ctoit  de  la  Tribu  de 
Levt.  Lat.  /.évita  , <r. 

LEVlTICO,/m.  Lévitique , e’eft 
le  truUîéme  des  cinq  livres  de  Moife. 
Lat.  Lez’iticuSt  i. 

Levitico.  On  appelle  ainfi  au- 
jourd’hui en  Efpa;p»e  le  cérémonial 
qu'un  obfcrve  dans  une  fbnélium  L. 

LEXEDUMBRE , /.  /.  Terme  an- 
cien. Sâleté,  ordure  qui  refte  d'une 
chofe.  Lat.  Spttrcitia.  Swdes. 

LEXIA,  / /.  LclTivc,  eau  cuite 
avec  de  la  ec:ulre,  dont  on  fe  fort 
pour  bUnchir  le  linge  file.  Lat.  U- 
xivia , rf-.  lÀxh'ium , u. 

I.EKIA.  LclTivc.  On  appelle  ainfi 
l’eau  qu  on  a fait  fennenter  avec  de 
b cendre , ou  avec  quelque  matière 
terreftre.  Lat.  Uxivium^ 

LEY  ,1/  /.  Loi  , la  règle  & ta 
mcrurc  de  ce  qu'on  peut,  ou  qu'on 
ne  peut  pas  faire.  Lat.  Ixx , 

Le  Y.  Loi.  EtabliiTcment  fait  par 
des  hommes  bges  & prudens  pour 
b rccompcnfc  éi:  le  châtiment  des 
allions  des  hommes , & pour  b con- 
duite de  b vie , conformement  au 
Droit  & i b raifon  naturelle.  Lat. 
Ltx. 

LeV,  fe  prend  quelquefois  pour 
Loyauté  & fidélité.  Lat.  /Virn  ^dr- 
litas. 

Lev  , fedit  auffi  de  b qualité  des 
marchanibfcs  que  l’on  bbrique , pour 
qu  elles  foient  conformes  aux  régle- 
mens  & ordonnances  portées  fur  ce 
fujet.  Lat.  Ixx. 

LtY.  Loi  , aloi  , en  parlant  des 
métaux  & des  monnoyes  , fe  dit  du 
vrai  titre  , ou  carat  fuivaiU  lequel 
elles  doivent  être  fabriqué^}.  Lat. 
Lex. 

LeY.  Loi,  fe  prend  aitfll  pour  un 
établinément  fait  volontairement  pour 
quelque  fin  particulière.  Lat.  Lex. 

LEVES.  I.a;s  Loix , au  fe  dit 
du  recueil  ou  du  corps  du  Droit  Ci- 
vil. Lat.  Jui  Civile. 

Ixy  tmtif'ua  tle  il/oifes.  Loi  de  Moï- 
fe  i c’eft  celle  que  Dieu  dunn.i  lui- 
memc  à ce  Légiflatciir  pour  b con- 
duite du  peuple  qu'il  lui  avoit  con- 
fié. Lat.  Ixx  Jltfaica. 

Ixy  de  Üiçi.  Ixif  de  Dieu  ; ce  font 
les  préceptes  du  Décalogue.  Lat.  Iki 
Ixx. 

Jxy  de  f^aaa  , o Evangelica.  Loi 
de  Grâce  ou  Evangélique.  C'efb  celle 
qui  nous  a été  apportée  par  Jéfus- 
C'hrilL  Lat.  Ixx  iCvangrUca. 

Li}  de  la  truinpa.  Loi  de  b four- 
berie f cxprcQ:<in  Inirlerque  qui  fi- 
gptfie  Kiilé  , fourberie  Faite  fous 
une  apparence  de  juilicc.  L.at. /Vaw 
€oLrat,t. 

Ley  rfiriu.  Loi  écrite  : Ce  font 


les  préceptes  que  Dieu  donna  a Moï- 
fc  uir  le  Mont  Siiuu  , & qu’il  écri- 
vit de  b main  fur  des  tables  qu'on 
appelb  à caufe  de  ccU  Tables  de  b 
Loi.  Lex  ferifta. 

Ley  naturul.  Loi  de  b nature.  Lat. 
Ixx  tuituraiis. 

A t->da  ley.  Faqon  de  parler  ailvcr- 
btalc , Conformément  aux  loix  i ÿi 
aitfli , En  tout  cas  , dans  quelque  cir- 
conftancc  que  ce  l'oit.  Lat.  J^uidquti 
JU. 

/>jr  la  ley.  Donner  b lot  , com- 
mander avec  autorité.  Lat  Jntperaye. 
D^tminnre.  Ixgei  imponere, 

Hti  la  L\  ley , U tratupa.  Cet- 
te cxprcflion  fignifie  que  les  nouvel- 
les loix  dotincnt  lieu  A de  nouvelles 
fraudes , fur-tout  en  matières  de  com- 
merce. L.  ^«1  novtem  vinculutn  pa~ 
tiuntur , noi'am  folutioneui  meditantur. 

Keff.  AlLi  vtm  leyei , dende  quieren 
Reyes.  La  puilTancc  ne  coimoit  pomt 
de  loi. 

LEVTNDA , /.  /.  Leaurc , l'adion 
de  lire  : le  meme  que  Leccian. 

Llvenoa  , fe  prend  aulli  pour 
ce  qu’ou  lit.  Lat.  Ztgrnib,  orm». 
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LIA  t f.  f.  Corde  de  jonc  ou  de 
genêt  pour  lier  les  ballots.  Lat.  Spar- 
teus  futtii. 

Lias.  Marc  de  raifin  , dont  on 
bit  b piquette  pour  les  valets  , 
qu’on  appelle  en  Efpagnol  Aquapi/. 
Lat.  PçÂ'ii , de.  Uni  mucar. 

Efîar  hecho  una  lia.  Etre  pris  de 
vin  , être  yvre.  Lat.  Eino  ttuxdeie  , 
Vf/  chrktum  ejfe. 

Tomar  lias  y Juan  danzante.  S’cn- 
üiir  à b hiite,  précipitimmciU.  Lat 
Jlaturare  fugiUn. 

LIAR,  V.  tt.  Lier,  attacher.  Lat 
Ligare , Hncire. 

Liarlas.  Phrafe  vulgaire,  pour  di- 
re , S’cfquivcr,  s’enfuir fçcrcttcincnt  | 
l.at.  Cltim  abire.  Fugere.  i 

LIADO , DA  , pittt.  paf.  du  verbe 
Liar.  Lié,  éc.  Lat.  lÀgatus.  llncius^ 
a , itm.  ! 

LIBAR , f.  a.  Sucer,  tirer  le  fuc 
de  quelque  choie  du  bout  des  lèvres. 
C'cil  iiu  mot  Latin  fort  ufitc  d.uis  b 
Poefie.  Lat  Libare. 

LIBKLAR , V.  a.  Terme  de  Prati- 
que. Libeller , drefl'cr  , birc  une  de- 
mande en  JulHce.  L.  fJbrUos  ferihere. 

LIBELATICO , CA  , adj.  w. 
fe  difoit  dans  b primitive  Eglife  des 
Chrétiens  qui  renongoient  à la  foi' 
par  la  crainte  des  tourmens , & qui 
prenoient  des  Mngiftrau  Payens  un 
certificat  par  lequel  il  conlloit  qu'ils 
avoient  obéi  aux  ordres  de  l’Empe- 
reur. Lat.  lÀbrûaticus u,  usn. 

LIBKLO,  f.  in.  Demande  en  Jufti- 
ce,  rcqiutc,  mémoire,  pbcet  Lat 
Lsbcûus , f. 
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Lixflo.  Libelle,  écrit  qui  com-^ 
tient  des  injures,  des  reproches,  des 
accubtions  contre  l'honneur  & laré- 
putatiou  de  quelqu'un.  Lat  Fm/i^us 
lièeûtu. 

Lise  LO  de  reptaHa.  Lettre  de  tli- 
vorce.  Lat.  Repudii  Uhellui. 

LIBERAL,  adj.  d'une  term.  Lü>é- 
ral , ale , Qiii  donne  abondamment, 
mai»  avec  raifon  & jugement , en- 
forte  qu'il  n’cft  ni  prodigue  ni  ava- 
re. Lat  iJberalii , f. 

LieEral,  lignifie  aufli  Aâif,  vi- 
gilant Lat.  Expeditus.  Aliter. 

Arte  liberal.  On  appelle  Arts  Li- 
béraux , par  oppoiition  aux  Art» 
Méchaniques,  ceux  qui  participent 
plus  de  rcfprit  que  du  travail  de  la 
main.  Tels  font  b Rhétorique,  la 
Grammaire,  b Poefie,  b Peinture, 
b Sculpture,  r.^rchiteclure , b Mu- 
fiqiie.  1.31.  .drs  libevalis. 

l.IliEKALIDAD,/./.  LibéraUté, 
vertu  morale  qui  tient  le  milieu  ciw 
tre  b prodigalité  & l'avarice*  ver- 
tu de  celui  qui  fait  donner  com- 
me il  faut  & lau:s  intérêt  Lat  2J- 
btrulU.ts. 

UBERALISSIMAMEXTE,  adv. 
fitperi,  Très  iil>craleinent , très  géné- 
retirement  Lat.  A!imif.centi£ÔHi.  - 

LIBERAUSSIMO.  ma,  adx.  m.  * 
CJ  f.  fteprtl.  Très  libéral , ale  , très 
généreux , enfe , très  magnifique.  Lat  . 
JIwtifli'intiiKmus  ^ o,  «w». 

LIBERALMENl’E  , aiv.  Libéra- 
lement, gniércufcmcnt  , d'une  ma- 
nière liberale.  Lat  UbcTAUter. 
r.ifxl. 

Liberalmemte  , fignlfic  aulfi 
Promptement,  vivement  Lat.  Ala~ 
criter.  f.jfi\litl. 

UnEURiMO,  MA,  adj.  m.  ^ /. 
fuyerl.  Très  libre.  Lat  Libetrimus , 

<f,  uvt. 

LIBERTAD  y f.  f.\  iberté , droit, 
pouvoir  légitimé  de  faire , & de 
IK'hfer  ce  que  l’<»u  vent , fins  con- 
trainte ée  lans  fervitude.  Lat  JUbcr~ 
tas  , aiis. 

Lirertad.  Liberté,  étatdecclui 
qui  ne  connoit  aucun  fiipcrlcur , & 
qui  n’efi  alfujctti  à rien.  Lat  Zi- 
hertas. 

LibeRTAD.  Liberté,  exemption, 
firanchife,  privilège,  prérogative-  Lat 
Immunitai.  Ubertas, 

Libertap.  Liberté  , fign»fic 
cure  HardicOe,  licence.  Lat  Aud*- 
iia.  Licentia. 

LiBERrAO.  Liberté,  permiiBon 
d'écrire  ou  déparier  librement,  com- 
me celle  qu'un  donne  aux  Prédica- 
teurs & aux  Hifiüriens.  Lat  Zicr«- 
tia.  Factdtas. 

IJberUd  de  coffr/r»fi«.  Liberté  «te 
confcicncc , droit  de  choifir  telle  Re- 
ligion qu'on  veut  pour  en  faire4>r»- 
fciüon. 

Libertad  de  Ejhide.  Etat  de  celui 
qui 
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n'cft  ni  d.ans  le  maria- 

ge y ni  dans  le  Sacerdoce  , ni  dans 
l’Etat  monadique.  Lat.  Indîjcrcfitia 
Statut, 

LIBERTADOR , /.  m.  Libmtctir, 
celui  qui  délivre  quelqu'un  de  l'up- 
preîfion.  Lnt.  Lihtfatar , or«. 

LIBERTAR,  v.  a.  Délivrer,  met- 
tre en  liberté  * aftranchir  d'el’clavage* 
Lat.  Utieritre.  Lshfrum  /aeere. 

LlBERTAE.  Libérer,  décharger  de 
quelque  dette,  ponrCuitc,  ou  autre 
obligation.  Lat.  li^imere  à débita , 

efc, 

LIBERTADO,  da,  part,  pa/l  du 
verbe  Ltbertar.  Délivre,  ée,  mis, 
mife  en  liberté.  Lat.  IJberatm , a , 
jU.VitttMtJfUS  y a , um. 

Libertado  , fe  prend  quelqne- 
iùis  ^nr  Hardi , impudent , cdron- 
té,  téméraire,  audacscus  , cutrepre- 
nmt.  Lat.  Fr<>cax.  jJudux. 

UBERTINO  , / m.  Fils  d'un 
cfclavc  qui  a été  alTranchi.  Lac.  /i- 

bciiviufy  i. 

LIBERTO,  /.  w.  ARranchi , cf- 
clave  à qui  l'on  a donné  la  libetté. 
lat.  Aibfi  tîu,  I. 

I IB1CÜ*AFR(C0  , /.  tH,  Vent  qui 
fuiille  du  côté  du  Couchant  d’Hy* 
ver.  Lat.  Libicus  venttis  , cri  A/ri- 
êus. 

LIBICO-XOTO,b  Lir.o-NOTOi/tw. 
Vent  qui  foufte  entre  le  Midi  & )i 
Couchant  d’Hyver.  Lat.  JÀbicus  A^o- 
tus. 

LIBIDINE  y f.  f.  \c  même  que 
Liviuni.id.  C'cR  un  mot  Latin  qui 
n'cR  plus  ufité. 

UBIDINÜSO,  SA,  ait.  m.  ^ f 
Luxurieux,  eufe.  C’eR  un  mot  La- 
tin. lihidineSus , a , um. 

LIBKA  y f*  f.  Livre  , poids  de 
feize  onces.  Lat  Dbra , tt. 

Libra.  Livre,  mcfurc  de  chofes 
liquides  , qui  fe  divüe  eu  quatre 
quarterons  valant  feize  onces.  Lat 
JJbra. 

Libra.  Livre,  monnoyc  de  comp- 
te qtis  a lieu  dans  quelques  pais  , 
comme  en  France,  eu  Angleterre, 
à (tcnes  &c.  Lat  Libra. 

Libra.  La  Balance,  feptiéme  fi- 
gue du  Zodiaque.  Lat  JJhra. 

Libra.  On  appelle  ainfi  en  Ara- 
gon le  poids  qu'on  met  fur  les  oli- 
ves qu'on  a écralécs  fous  la  meule 
pour  en  tirer  l'huile.  Lat  Lihramen- 
tum  fonderojum. 

Libra  camicfra.  -Livre  camaffié- 
re , en  ufage  dans  les  Boucheries 
d'Efpagnc  , du  poids  de  trente -üx 
onces.  Lat.  Camit  libra. 

LIBRACION,  /.  f.  Libration,  tré- 
pidation, balancement  , mouvement 
^ue  fait  un  cora$  fur  fon  centre, 
jtifqu’à-ce  qu'il  luit  en  équilibre.  L. 
JÀhratio , cnit. 

. LIBRADOR,  /.  m.  le  même  que 
lébertbtkr. 

Tm.  //, 


Librador.  On  appelle  ainfidani 
les  écuries  du  Roi  il'Efpagnc  celui 
qui  cR  chargé  de  fournir  Iç  foin, 
l'avoine,  le  vieux  oing  pour  lescar- 
rolfes,  la  lumière  , en  un  mot,  tout 
ce  qui  cft  ncccflalrc  pour  le  fcrvicc 
de  i écurie.  Lat  Regii  Jlalfuli  Fr*t- 
fttïuu 

Librador.  On  appelle  encore 
ainfi  un  certain  inRrument  de  cui- 
vre ou  de  fer  blanc  qui  fert  aux 
confituriers,  pour  mettre  les  dragées 
& autres  choies  féches  qui  font  dans 
la  balance , & les  vuider  plus  faci- 
lement dans  des  cornets,  ou  facs  de 
papier.  On  le  nrnnmc  ordinairement 
Vouloir  ; & dans  les  comptoirs , moirty 
pour  mettre  l'argent  dans  les  facs.  L. 
/llfrjWitan  wJirMnentutn.  M\^netarius 
hatidnsy  i, 

LIBRAMIENTO,  /.  iw.  Dclivran- 
ce,  aclion  de  déliver  quelqu’un  de 
quelque  danger.  Lat.  IJberuth , atùt. 

Libramiento.  Ordre  par  écrit 
pour  recevoir  de  l’argent  d’un  Tré- 
ibrier  ou  d'un  Receveur.  Lat  Fecu- 
nia  Jclvtnd.ê  fyngr^^^tty 

Libramiento.  Petit  morceau  de 
papier  roulé  que  les  enfanx  mettent 
au  cul  des  guêpes.  Lat  Pafyrui  pm- 
jilis. 

LIBRANCISTA,  /.  w.  Porteur 
d'ordres,  de  billets,  de  referipcions 
en  fa  faveur.  Lat  de  pr- 

cuxrni  folvcnda  gaudm$. 

Librancista.  OfHcler  qui  ex- 
pédie les  ordonnances  , les  refcriii- 
tiofis  fur  la  Tréforcric.  Lat  Syitgra- 
fbm  de  fohtTpia  peeunîa  exftditns, 

LIBRANZA,  f.  /.  le  même  que 
UbrojftitKto, 

LIBR^VR,  r.  a.  Délivrer  quelqu'un 
d'un  péril,  dun  dommage,  &c.  Lat 
libnurf. 

Librab.  Donner  un  ordre  pour 
recevoir  de  l'argent  à la  Tréfarcrit. 
Lat.  Syngropham  alicui  dm*r. 

Librar.  Expédier  uncOrdonnan- 
ec.  Lat  Ordines  cxpedîre. 

Librar.  Donner  pcrmilTion  à une 
Rcligicufe  d'aller  au  Parloir.  Lat 
Çolioqumdi  foLiiitatsm  dore. 

Librar.  Confier  quelque  chofeà 
quelqu’un.  Lat.  Aliqtàd  ülieui  crtde- 
rt. 

Librar  la  Dégager  , en  ter- 

mes d’Eferime.  Lat  Eujhn  expedhe. 

Librar  mai  o bien.  Se  tirer  bien 
ou  mal  d'une  afiâirc.  Lat  FtliciUr 
vtl  infelicittr  navigart. 

A hufu  librar.  adv.  Le  mieux 
qu'il  fe  pourra.  Au  meilleur  marché 
pofUble.  Lat  Si  forti  melua  ron/iJi- 
gat. 

LIBRANTE , pitrt.  aLt.  du  verbe 
lÀbrar.  Délivrant,  qui  délivre.  Ce 
mut  ell  peu  utitc.  Lat  lihaam. 

LIBKADO  , DA  , fKrrr.  du 
verbe  iJbrar.  Délivré  , éc.  Lit  Li^ 
btratiu  f a y um. 
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LIBRAZO  , f.  m.  augm.  de  Libra. 
Gros  livre,  gros  volume.^ Lat.  /«- 
gens  liber. 

LIBRE  , edj.  d'une  term.  Libre  , 
qui  peut  difpufer  de  là  perfonne, 
qui  cit  fon  maitre  , qui  n'cll  ni  cap« 
tif,  ni  prifonnier.  Lat  Liber  , bera^ 

ruM. 

Libre  , fignifie  aufG  Exempt, 
franc  , privilégié.  Lat.  Imimuit. 
Eixesnptus. 

Libre  , lignifie  encore  Innocent, 
à l'abri  de  tout  foupqon.  Lat  In/ons. 
Liber.  Jnmtunis, 

Libre.  AgilTant,  qui  n'eft  point 
gêné  dans  ce  qu'il  fait  , qui  n’cll 
point  embarraflv  dans  Tes  operations. 
Lat.  Expeditus.  Liber. 

Libre.  Libre,  fe  dît  de  l'étut  de 
garqoii  & de  fille  , d'un  veuf , ou 
d’une  vcus'e  ,*  qui  peuvent  choifir 
l'état  qu'ils  veulent.  Lat  Liber.  Sa- 

lUtUf  .y  a y uw. 

Libre.  Libre,  imprudent,  in- 
diferet,  effronté,  impudent  Lat. /ftf- 
dax.  Liber. 

Libre.  Libre , fe  dit  encore  tTune 
perfonne  qui  parle,  qui  écrit,  qui 
agit  comme  il  lui  plaît  fans  fe  mettre 
en  peine  de  rien.  Lat.  Licentiojus. 
Âudux. 

Libre  AJhedrio.  Voyei  Albedrio. 

LIBREA,/.  /.  Livrée,  habit  uni- 
forme que  les  Rois,  les  Princes,  & 
les  Grands  Seigneurs  donnent  à leurs 
dnmefliques,  k leurs  gardes,  à leurs 
troupes.  Lat  Foi)niita  t'cjlif. 

Librea.  Lime  , couleur  que 
prennent  les  Chevaliers  qui  paroiC» 
lent  dans  les  tournois  pour  fe  diftin- 
guer  des  autres.  Lat  Tejferata  vr- 
jhs. 

LIBRKAR,  V.  a.  Pefer,  vendre 
à la  livre.  Lat.  Fer  lihras  ponde,  are  y 
vtndere. 

LIBRKADO,  DA  , part,  paf.  du 
verbe  làbrear.  Vendu  d 1a  livre.  L. 
Per  libras  poHderatus  , \renâitus , n , 
WH. 

LIDREMENTE,  <*dr.  Librement, 
(ans  cuntruinte.  Lat.  LthaL  Jr.gnuel, 
Expedit).  AudaHer. 

LIBKEKIA,  f.  f.  Libmirtc,  pro- 
fcflîon  de  Libraire.  Lat.  liiblii.polte 
munta. 

LlBRERlA.  Boutique  de  Libraise. 
Lat.  BibliopoUe  Tabe^a.  Librariu. 

Librekia.  Bibliothèque.  Lat  Bi* 
biiotbeca , te. 

LIBRERO  , /.  m.  Libr.'urc , Mar- 
chand de  Livres.  Lat  Bibisopelay  te. 

LJBRKTA,  f.  f.  diut.  de  Libra. 
Petite  livre  de  douze  onces.  Lat 
Libra  dacdecim  imrétirom. 

Ljbreta.  Paia  d'une  livre.  Lat 
Ponts  libraks, 

LIBKILLA  , f.  f.  iim.  de  Libra  y 
qui  lignifie  la  même  chofe  en  lUle 
^din.  Lat  làheltay  a. 
liBKILLO  , b Libbito,  f.  w. 

2 dintl 
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d:m.  Ac  TJbro.  Petit  livre  , Uvret. 
Lit.  LiheUuf^  L 

UbrWo  de  Cera,  Petit  pain  de  bou- 
gie. Lit.  Cereut  Hhelluf, 

LIBRO  , / w*.  Livre,  volume  de 
papier  cou^ii  & couvert  de  parche- 
min, ou  de  telle  autre  matière.  Lat. 
Zfter , ri. 

Libro.  Livre,  ouvrage  que  fait 
un  Savant  pour  en  faire  p:ut  au 
Public.  Lat  Idhcr.  Opus. 

Libro.  Livre,  fe  dit  de  la  divt- 
fisn  d'un  volume  , oo  d'un  corps 
d'oiivraje.  Lat.  Liber. 

Libro  de  Ci»xj.  Voyez  Caxa. 

Libro  de  Cboro.  Livre  de  Chœur , 
livre  de  plain-chant  Lat  Uber  cho~ 
ro  dzlh-vieHS. 

Libro  de  U vida.  Livre  de  vie. 
C'eft  celui  où  fout  écrits  lcr  noms 
des  Elus.  Lat  Liber  vitét. 

Libro  del  Livre  du  iMn- 

de  , fe  dit  Hgurcment  de  tout  ce 
qu'on  voit  dans  le  mouJe , de  tout 
ce  que  lavucdU'ccrnc  , & dans  quoi 
l'on  voit  1.1  grandeur  des  ouvrages 
de  Dieu  , comme  les  Cieux  , la  Ter- 
re , &c.  Lat  Alandiu.  Orbis. 

Ll  h SLO  de  meunnia.  Tablettes  qu'on 
porte  dans  fa  poche.  Lat  L'ymmen^ 
iarhlitm , i. 

Libro  de  Mujea.  Livre  de  Mu- 
fique.  Lat.  Liber  Afitfii-uj. 

Libro  de  quaraaa.  Un  jeu  de 
Cartes.  Lat  l'ii/ciculMS  charturunt  pic- 
tarum. 

Libro  verde.  Livre  verJ  } ce- 
lui qui  contient  les  particularités 
d’un  pais  , & les  anecdotes  des  fa- 
znillrs , & ce  que  chacune  a de  bon 
ou  de  mauvais.  On  le  dit  aiifli  li- 
giirémcnt  de  U pcrlonnc  qui  s'occu- 
pe de  fembLables  examens. 

U-teer  Ubrj  naevo.  EmbmiTer  un 
nouveau  genre  de  vie  , chtngcr  de 
mœurs.  L^t.  LLazvmi'Uic  modum^wl 
xi.vn  f'-ifeipert. 

Refr.  Libro  etrraào  no  faca  ktrado. 
Les  livres  ne  valent  qu’autant  qu'on 
Èit  en  profiter. 

LICENCIA  , /.  /.  I.iccnoc,  per- 
mifTion  qu’on  accorde  pour  faire  quel- 
que choie.  Lat  <r. 

I ICENCI  A.  Licence  , liberté  ou- 
trée de  faire  ou  de  dire  tout  ce  qui 
ntfus  pUit  Lat  Nimia  iictnU.i , 2i- 

btrtas. 

Licencia  pe  Artes.  On  ap- 
pelle amft  dans  l'Univerüté  d'Alcala 
l'alfemblée  prépfjféc  pour  examiner 
les  Bacheliers  qui  fc  prélcntcnt  pour 
être  graaiiés.  Lat.  Artium  vel 
Jophii'o  iicentia. 

llCE.NCIA,  h Clnufiro  kir  bcencias. 
On  appelle  ainfi  dans  U même  Uni- 
verfité  les  membres  des  FacuUcs  de 
Théologie  & de  Médecine,  quis'af^ 
fcmblcnt  pour  conférer  le  grade  de 
fioüeur  à ceux  qui  eu  fout  dignes. 
i#at  ThtJppiça  vti  Jisdii4  ftenUih 
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Licencia  poetica.  Licence 
poétique,  liberté  que  prend  le  Porte 
contre  les  régies  du  langage  ou  de 
l’art.  Lat  Poeth'a  ikentia. 

Primera  en  UeendAS.  On  appelle 
ainfi  dans  rUnivcrütc  d'AlcalR  le 
Bachelier  à qui  ou  confère  le  grade 
de  Üjftcur  avant  tous  les  autres. 
Lat.  prumts  Cundidatus» 

LICESCIAR  , V.  a.  Licencier  , 
con^^édier,  ilonncr  congé,  pcrmilfion 
de  le  retirer.  Lat.  Facttitaiem  /acere. 
Ditre  copiant.  Alitto't.  Dimittere. 

LlCENCLADO  , da  , part.  pajf. 
du  verbe  IJeendar.  Licencié , éc.  L, 
ATidus.  Ditnijus  , a ^ um. 

Lice.sciaoo  , f.  tn.  Licencié, 
celui  qui  a obtenu  le  degré  de  Li 
Licence.  L.it  iJctfitiatits  ^ i. 

Licenciado.  Celui  qui  cfi  ha- 
billk.*  en  Etudiant  Lat  SchUxrif. 

LICENCIOSAMENTE,  adv.  Li- 
ccncicuiemcnt  , d'une  manière  trop 
libre,  ou  déréglée.  Lat.  Ucentiotè. 

LIChNUüSl).  SA,  adj.m.  fif / 
Lfccnticux,  eui'c,  qui  prend  trop  de 
liberté , de  liceucc  ; hardi  , peu  re- 
tenu , déréglé.  Lat  UerutiiÀai , a , 
um. 

LICION.  Vovea  Ltccim. 

LICl  rA.MEN^I’E  , adv.  Licite- 
ment , d'une  manière  licite , & per- 
mtié.  I..3t  Zfciré. 

LiC'iTO  , TA  , adj,  tn.  _f.  Li- 
cite, qui  cil  permis  par  les  loix  di- 
vines Âw  humaines.  Lat  UcituSy  a, 
um. 

LICOR.  Voyez  T.iqttor. 

LID  t f.  f.  Combat  entre  deux  ou 
pluficiirs  pcrlbnncs.  Lat.  Vertamen, 
inii. 

1.10.  Combat,  difputc  littéraire. 
Lat.  Difputatk , nis. 

LIDIADOR  , f.  m.  Combattant, 
celui  qui  combat  Lat.  Cert4Uor. 

LIÜiAR  , V,  ».  Combattre  , fc 
battre  9 & aulli,  Difimtcr  , avoir  no 
démêlé  avec  quelqu'un.  Lat  L'ertare. 
Ptifttare. 

Lidiar  , lignifie  figurément,  A- 
voir  à faire  avec  quelqu'un  d'un  ca- 
raderc  oppefé,  éc  ennuyeux.  Lat. 
Geniû  coÙÛLfari. 

> LILBRASrON  ^ f.  m.  Lc\Taiit, 
jeune  licvrc.  Lat  Lepufeuius , 

L1E6KE  , f.  f.  Lièvre,  animal 
qu’on  chafie  avec  des  chiens  dans 
les  plaines.  Lat.  Lep:Uy  arts. 

Liebre.  On  appelle  ainfi  figuré- 
ment  un  homme  timide , lÂche  , pol- 
tron , cReminé.  I..at.  Timidtu  ut  le- 
pm. 

Lierre.  Lîàtc,  nom  d'nnecon- 
fiellatiou  méridionale.  Lat  Ixpus  or- 
iejiis, 

i lERRE  MARINA.  Lîévre  marin, 
}>oinüo  venimeux  qui  naît  dans  la 
mer,  iS:  dans  les  étangs  bourbeux. 
Lat.  fxpus  nittriuuu 

i Ccÿcr  uu*t  iubrt.  Tomber  dans  im . 
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bourbier,  Lat.  Im  cmto  dreiderf, 

Refr.  D mde  fuettot  fe  pienfa  falta  k 
üfbre.  La  plupart  des  ehofes  arrivent 
lorfqu’on  s’y  attend  le  muîiis. 

LlENDKk,  f.  f.  Lente,  ctuf  dont 
s’engendre  le  pou.  Lat  Lent  y dit. 

Cn/car  0 muchacar  ht  Hendrei.  E» 
crafer  les  lentes  i phrafe  du  ftile  ^ 
milicr  , pour  dire  , Maltraiter , fra- 
per  auclqu'un,  lui  donner  des  coups 
lur  la  tète  : Et  métaphoriquetr.cn: , 
Convaincre  quelqu'un  par  de  bonnes 
raifons.  !.at  Contundere. 

LIENTO , TA , o<C’,  Moi- 

te, humide,  un  peu  mouillé,  qui 
n'a  pas  été  bien  féché.  Lat  JJumidia , 

a y um. 

LIENZO  , f nt.  Toile  , tilTu  de 
fils  entrelacés,  dont  les  uns  s’étendait 
en  long  , qu'on  appelle  chainc  , ét 
les  autres  en  large  , qu'on  appelle 
trame.  Lnt.  Teluy 

Lienzo.  Mouchoir  de  poche.  L. 
LLarium  emunLia-dum. 

LilnZO.  Toile,  fe  dit  aufü  do 
fond  d'un  tableau  fur  lequel  ou  petm, 
èiL  dc.la  peinture  même.  Lat  Pkiura 
lintea. 

Lif.nzo.  Courtine  d’nnc  placedc 
guerre.  Lat  (*sr/i»a  mternlis. 

LitNZo,  fe  prend  .aullî  ponr  h 
fi(;ade  d'un  édifice , on  pour  le  mur 
J'mie  chambre.  Lat.  Portes  diHei^af, 

l.Kî.A  , f.  f.  Jarretière.  Lat.  jPf- 
rifeetis  , idis. 

Liga.  Gui  , plante  qui  mit  fur 
le  chêne , & dont  on  fait  b glu  qui 
fert  pour  prendre  les  petits  oilcoiLX. 
L.it.  / *ijcum  y i. 

Liga.  Glu  pour  prendre  les  oi- 
feaux.  Lat.  Vifeusy  s. 

Liga.  Ligue  , imion  , traité  de 
confédération  entre  des  Princes , ou 
des  Etats  pour  attaquer  un  ennemi 
commun  , on  pour  s'en  défendre-  L. 
PaJus  y nif. 

Ljga.  Alliage,  mélange  de  mé- 
taux qu'on  met  en  ceuvre;  on  le  dit 
parriculiércment  de  Por,  de  i’orge&t 
& des  monnoj'cs.  Lat  JErh  i»iat.vrtf. 

Liga  , en  jargon,  .Amitié.  Lat  Fu- 
d/o.  Ainkitia. 

LIGADURA,  / f.  Ligament , U- 
gatnre  , lien.  Lat  Lspamm. 

Ligaüvra.  Ligature  qu'on  bit 
aux  aiiffcs  de  ceux  qui  font  tombés 
en  léthargie  pour  les  taire  revenir  de 
leur  afToupiffement  Lat  Contenta  Ik 
gamiwis. 

Ligatura.  ’ Bandage  pour  les 
hernie*:.  Lat.  Bracc.ilt  , is.  JBrache- 
rium  y ii. 

Ligaol'RA,  fc  prend  fignrément 
pour  Union , bonne  intcUigeocc.  L. 
J Wdm.  Sodaiitas» 

I.IGAOVRA  , en  termes  de  Mttfi- 
qoe , racètüu  de  fanver  une  diflunoo- 
ce.  1-at  U^amett. 

l4G  SDURAS.  Arcs  de  plerm.qa'oa 
bit  aux  Yuutcs.  i-at  ÇuMieod  amu. 

USJk 
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LIGAGAAIBA  , /.  /.  Terme  p*n 
ufitc.  JaTretière.  Lat  Prrifctlitt  iiii. 

LIGALLO , f,  m,  Corp^  des  Pa. 
fhes  ou  Bergers,  qu’on  appelle  dans 
l'Aragon , & en  Caflillc  JÏfJla.  Lat. 
Rii  ptcuarùt  ctr^eJfus^ 

LIGAMENTO  , /,  m.  le  même  que 

XJf^n.lurit. 

Ligamento.  Ligament  Terme 
d'Anitomie.  C’eft  tout  ce  qui  lie  & 
attache  une  partie  à une  autre.  Lat. 
f intf. 

LIGAK  , V.  a.  le  même  que  Atar, 
Ccd  un  mot  Latin. 

Ligar.  Allier  les  métaux.  Lat. 
jM'talh  temperare. 

Ligar.  Lier,  fe  dit  (îgBre'mcnt 
poar  Unir.  Lat  C^njun^nt. 

Ligar.  Nouvr  rni.guillcttc  , ren- 
dre un  homme  impuüTant , inhabile 
À de  la  génération , par  malé- 
fice. Lat.  AU*ttm  incantcincntis  iUi~ 
gare. 

Ligar.  Exorcifer , conjurer  les 
Démons  pour  qu'ils  ayeiit  à foitir 
d'un  cor|>s.  Lat.  D^emenes  adjurare, 

Ligar.  Lier  par  le  moyen  de 
l'excoinmunicatioiL  Lat.  /Jgare, 

Ligarse,  V.  r.  Se  lier,  s'unir, 
fe  confédérer  pour  une  enircprlfc  , 
ce  qui  le  dit  communément  des  Prin- 
ces. Lat.  Fadus  inire.  Ftcdere.Uevin-^ 
ciri. 

Ligarse.  Se  lier  , s'engager  , 
s'obliger  de  paroles  , ou  par  écrit 
Lat-  l'pTtflringi.  AJhingi. 

LIGAOO , DA  , fart.  fajf.  du  ver- 
be Ligar.  Lié  , ée , allié  , ce.  Lat 
JJgatHt.  Dexnnéius.  Ajhicrta , o , uin. 

LIGAZON , /.  Liaifon , union  , 
jonÂîun  de  pluilcurs  choies  cnl'cm- 
ble.  Lat  l/nio.  ConjmLH».  * 

Liûazon.  Terme  de  Marine.  Ce 
font  les  côtés  ou  membres  d'un  na- 
vire « les  pièces  qui  font  jointes  à 
la  quille  , & qui  montent  jufqu'au 
piaf  - bord  pour  compofer  le  corps  du 
vaifTcau.  Lat.  A’.mx  tigna  iateraUa. 
Coagmentatio  trabitan. 

LIGERAMENTE,  adv.  Légére- 
Tnent,  d'une  manière  légère,  agile, 
prompte.  Lat.  Citb.  CeieriUr.  /’cAxri- 
ter. 

Ligeramente.  Légèrement,  fî- 
gnific  encore  Superficiellement , com- 
me en  palfant , doucement  Lat  Ze- 
niter.  ùintcr. 

. Ligeramente.  Légèrement,  fi- 
gnific  aufli  Inconfidércment,  impru- 
demment , fims  jugement , fans  rai- 
fon.  Lat  Leviter,  Inconjiderati.  Fer~ 
Juniiorii. 

LIGEREZA,//.  Légèreté,  qua- 
lité de  ce  qui  cli  léger,  qui  péfe  peu. 
Lat.  tjevitas , utii. 

Ligeieza.  L^éreté  , fe  dit  auf- 
fi  pour  Agilité,  vitefie  . promtitude. 
Lat.  Vekrîtas.  ’ Vtlocitas. 

Ligereza.  Légéreté,  fe  dit  figii- 
xéoent  en  Morale  pour  FoUdcfic  d cf- 


prit , tneonfhnee , imprudence  , dé- 
finit de  folidité  dans  les  raifons.  L. 
Lex'itas.  Intprudentia.  Itfcenjhmtia. 

LIGERISSIALAMKNTE,  adv.fu- 
perL  Très  Irgcrcmcnt,  trèsvitement, 
très  promtcincnt  ï.at.'Zrt'r^i'ïHè.  Fc- 
lociJjtmi. 

LIGERISSIMO , Af  A , odj.  m.  £ÿ/. 
jltpcrl.  Très  léger  , ère,  très  agile  , 
très  promt , te.  Lat.  FelMriÿmM.  Le- 
viJjiiKus.  Citifftmus  , a , um. 

UGERO  , RA  , «.(r.  m.  ^ f.  Lé- 
ger  , ère  , qui  pèfe  peu.  Lat  Le- 
vis , r. 

Ligero.  Léger,  vif,  promt,  ac- 
tif, expéditif.  Lat  Ltvis.  Celer.  Le- 
lox.  Perniv. 

Lie  F.  RO.  Léger  , volage,  îneon- 
j fiant.  Lat.  Lc^ns.  Inccnjl,tnf.  Mrbilii. 
j Ligero,  fe  prend  aulfi  pour  Fa- 
cile , aifé  ; mais  il  cfi  peu  uCté  dans 
' ce  fens.  Lat.  Facilis. 

Ligero.  Terme  de  Bohémiens. 
Voyez  ALanto  de  putger. 

A la  ligero.  A la  légère.  Cette  cx- 

Îircflion  eft  en  ufiige  lors  qu’une  per- 
onne  d’un  certain  rang  voyage  avec 
peu  de  fuite.  Lat.  Sine  comitetUf  vel 
faucis  cowitibur. 

I LUÎFRCELAS  , f.  f.  Raifmspré- 
coces.  Lat.  /V»reofrx  uvtc. 

LIGULA  , f.  f.  Terme  d’Anato- 
j mie.  Epiglotte.  Efighttif  ^ idis. 

LIGÜ.STKINO,  NA  , iidj.  m. 

Qui  appartient  au  troène  , ou  qui  en 
a les  qualités.  Lat  Ligujirinus  , a , 
wn, 

LIGUSTRO , / m.  Troène , arbrif- 
feau.  Lat.  Ugujlrutn. 

LILA  , f.  f.  Camelot  de  Lille  en 
Flamtrcs.  Lat  LiUa  teh. 

LlLAC,/m.  ArbrifTcau  qui  croit 
en  Afi^iqiic  & qui  porte  pour  fruit 
une  noix  que  les  Apoticaircs  appel- 
lent Bm , dont  Us  font  l'huile  de  ce 
nom.  Quelques  - uns  l'appellent  Avel- 
Uxtu>  %ie  la  Indùa,  Avclüûcr  des  Indes. 
Lat.  Syringa  r.endf«7. 

LILAIL\  , /.  /.  Etoffe  légère  de 
laine  fine  dont  les  femmes  du  com- 
mun font  leurs  mantes.  Lat  Lansa 
tela  rariLcens. 

Lilaila.  Badineric  , bagatelle, 
vétille , niaiferic , fiadaife , futtife.  L. 
/eugav:entum.  Triai  , te. 

LIL.AO  , /.  n$.  Fanfiironnade  , 
ofientation  impertinente  & ridicule. 
Lat.  fnanis  oflentatio. 

I.IMA  , f.f.  Lime,  outil  dont  on 
fe  fert  pour  polir  , taiUer  , degrof- 
fir  les  métaux.  Lat  Lima , te, 

Lima.  Lime,  fe  dit  figurément 
de  la  correéUon  & dernière  perfec- 
tion des  Ouvrages.  Lat  Politura.  Li- 
ma. 

Lima.  Lime  on  limon  , fruit  du 
limonnicr.  Lat.  Alalum  cisreum  rotwt- 
dum. 

Lima.  Limonnicr,  arbre  qui  por- 
te Ici  litaons.  Ou  l'appelle  urdiiiai* 
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rement  Limtro,  Ijt.  Jllatui  citrra. 

I Lima  , en  jargon  figiiifie  la  Chc- 
I mife.  Lat  Suhucula^  te. 

Lima  sorda.  Lime  fonrde  , li- 
me de  refend  , qui  fait  l'efTct  d’une 
feie.  Elle  efi  tonte  envclopce  de 
plomb , & le  .manche  même , de  for- 
te qu  ll  n’y  a que  la  partie  qui  feie 
qui  foil  découverte.  Elle  fort  à cou- 
per fans  bruit  les  plus  grofTcs  bar- 
res de  fer  , pourvu  qu’on  les  enve- 
lope  auffi  de  plomb  , làns  v lailler 
rien  de  découvert  que  pour  le  jeu  de 
la  lime.  Lat.  Scôbinùla  flumbo  ia- 
flrucia, 

Lima  soRD.t.  Lime  fourdc , fe 
dit  figurément  du  tems  Se  de  tont  ce 
qui  mine  & conrume  imperceptible- 
ment & f.ms  fe  faire  fcntlr.  Lat  Res 
taciü  atterms  aut  exedens. 

LIMADURA , /./.  Limaille,  pou- 
1 dre  , ou  petits  filets  qui  fe  détachent 
des  métaux  qu'on  lime.  Lat  Scobs , 

I bis.  Ramentum  , i. 

LIMAR,  a.  Limer,  polir,  paC> 
Cer  la  lime  fur  les  métaux.  Lat.  Li- 
mare. 

Limar.  Limer,  fe  dit  par  allulion 
pour  Confumer , ufer  , gâter  peu  à 
peu.  Lat  Atterere.  Eieedere.  Rodere. 

Limar.  Limer,  fipiifie  aufll  Cor- 
riger avec  foin , pcrfetlionncr  , po- 
lir , mettre  la  dernière  main  à un 
ouvrage  de  rcfprit  Lat  Polire.  Ca- 
Jiigare.  Elimare. 

LIMADO  , DA  , fart.  pajf.  du  ver- 
be limar.  Limé , éc.  Lat  Limatus* 
Extfus.  Cajiigatus.  Perfolitus , a , ton. 

LIMAZA  , /.  f.  Limace  , ôu  li- 
maçon , infcâc.  Lat.  Umax , ocit, 

LIMBO  , m.  Le  bord , l’extré- 
mité d’une  chofe , & furtcut  d'une 
robe , d'une  jupe.  Lat.  Liwbvs , ù 
Ora  , te. 

Limbos.  Limbes  au  pîur.  Terme 
de  Théologie  î lieu  où  les  âmes  des 
Patriarches  attenduicnt  la  rédemption 
du  genre  humain , & où  vont  les 
âmes  des  cnfins  morts  fans  batème. 
Lat.  Limhi , crum. 

Limbo.  Limbe,  terme  d’Afirono- 
mie  ; c'eft  le  bord  du  Soleil , ou  de 
1a  Lune  , qui  apparoir  lorfquc  le  mi- 
lieu ou  le  dilque  eu  eft  caché  par 
quelque  édipfc  centrale.  Lat.  Z/w- 
hus. 

LIMERA  y f»  f»  Fruitière , oraii- 
gère  , qui  vend  des  limons,  des  ci- 
trons , des  oranges  &c.  Lat.  Mah- 
rum  citrtorum  venditrix  , icis.  ■ 

Limera.  Terme  Je  Alarüie.  Trou 

Ear  où  paffe  la  barre  do  gouvernail, 
at  FnicfieÜa. 

LIMERO  f.  m.  Fruitier  , qui 
vend  des  limons  , des  oranges , ci- 
trons , bigarrades.  Lat.  Alalorum  ci- 
trtorum venditor  , cris. 

I Limero.  Limoiuiier.  Voyez  Li- 

I PU. 

1 UM£TA  , /.  /.  Fhiolc , ou  p» 
Z * titc 
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titc'iboutetllc  qui  fcrt  à fmcttrc  du 
vin  ou  des  liqueurs.  L:it.  ^'**puUa  , 

LIMISTE  ^ f.  m.  On  appelle  ainfi 
le  drap  le  plus  fin  qu'on  fabrique  k 
Segovie.  Lât.  pumus  iattnts 

notilior. 

LIMITACION  , / / Limitation, 
fixation , détermination  d'im  terme  , 
de  la  valeur  dune  chofe;  exception, 
moiUfii.'ation.  Lat.  /J»titath , onif. 

LIMITADAMESTE,  aJv.  D'une 
manière  limitée.  Lat  Def.  ùfi. 
d/W. 

LIMiTANEO  , EA  , oi;.  m.  ^ / 
Liminuphe,  qui  regarde  les  limites , 
les  frontières.  La;.  Umitaneus  , a , 

«VI. 

. LIMITAR  , V.  a.  Limiter  , po- 
for , planter  iks  bornes  à un  champ 
ou  héritage.  Ce  verbe  cft  peu  ufité 
dans  ce  fens  , mais  bien  dans  celui 
de  Donner  des  bornes  , des  limites 
à une  ehofe  ; de  rcftnîndre  , èt  mi>- 
dîBer.  Il  fe  dit  aunî  «le  Vcten.Iue  du 

touvoir  qu'on  donne  à quelqu'un.  ^ 
,at.  LimiUri.  Dijinirs,  MAUjiiore. 
Jktmtnnare. 

LiMirAR,  figuific  auffi  Donner 
d'imc  manière  chiche  & merquinc, 
épargner  , rogner , retrancher , di- 
mimicr.  Lat.  Ùtitiikert.  Curtart,  Di- 
minturt, 

LIMITADO,  DA  , p.wt,  pQjf.  du 
rerbe  Li^nitar.  Limité , éc.  Lat  Li- 
milatus.  Rcjlriàius , , um. 

Limttado.  Limité,  borné,  qui 
« peu  d'intclii^nce.  C'eil  uu  Hifpa- 
oilm.'.  Lat.  J'ardus,  C'urtus. 

LIMITE  , /.  m.  Limite , borne , 
frontière,  confin  d'une  Terre,  d’l^ 
ne  Province , d'un  Etat  L.at  Litnes , 
itis.  fines , ium. 

Limite.  Limite,  fc dit figiirément 
en  ihofes  morales  , du  point  on  de 
l'ctat  des  chofes  dont  on  ne  peut  for> 
tir  fans  blcfTer  l’équité  ou  la  raifon. 
Lat  IJws.  fines.  MAus. 

LimI  tes  horttd  y astDud.  Limites 
.{èptcntrional  & méridional  , font  les 
points  qu’on  appelle  Ventre  du  dra- 
gon : ils  font  éloignes  de  90  degrts 
ucs  nceiuh  de  rEcliptique  , l’un  du 
■c^  du  Septentrion,  l. autre  du  cdté 
du  Midi.  Lat.  Terminus  Âufiraiis  vei 
Borciths, 

LlMü,/m.  Limon,  boue.  Voyez 
üirrro  k Lodo.  Ceft  un  mot  Latin. 
JUmas. 

LIMON,  f.  m.  Citron  , fhtit  du 
Citremnieî.  Lat.  AI%Umsss  uÛeJksâm  tri 
tilreutn. 

Limon.  Citronnier,  arbre  qui  por- 
te les  citrons.  Lat  Afilsa  Alcdicn. 
Citrstsy  s. 

Limo?i ES.  Limons,  les  daix  piè- 
ces de  bf»is  principales  oui  forment 
le  fond  d’ime  charette.  Lat  Currse- 
r«c  truhfi  latvr>zies-^ 

LIMONAOA  , /.  /.  Limonade  , 
breuvage  qu'ou  SÎit  avec  de  J'eau , 


dn  fucrc  & du  jus  de  citron  ou  li- 
mon. Lit.  Potio  ex  Jltcchara  ^ citr9 
composa. 

Limovada.  On  appelle  ainfi  par 
extenfion  toute  autre  liqueur  rafi^ai- 
chilTintc.  Lit.  Fri^idt  , æ. 

Limonada  de  vino.  Limonade 
ordinaire  , dans  laquelle  on  met  une 
portion  confiJérable  de  vin.  L.  Pro- 
mui/is  , rixr. 

LI.nON.ADO,  DA,  aéî.  m.  ^ /. 
Q.ui  eft  de  couleur  de  citron.  Lat 
Citrinus , a , uns. 

LI.MÜNCILLO  , /.  m.  dim.  Petit 
citron.  Lit.  Citrum  exif^uum. 

LIMOSN.A  , f. f.  Aumône,  libéra- 
lité qu'on  fait,  foit  aux  pauvres, 
foit  à l Egiifc  , foit  pour  antres  oeu- 
vres pies.  Lat.  EUentcJyna.  Stips , pis. 

UMOSNADOR  ,/.  m.  U même 
que  Dmafnfro.  Ce  mot  cft  peu  ufité. 

LIMOSNERO,  RA  , «.(*.  m.  f. 
Aumônier,  ière  , qui  donne  fouvent 
l’aumonc.  Lat.  In  p.supetes  munifi- 
rvi , 

Limosn'ERO.  Aitmomcr  , H^clé- 
fiafiique  chargé  de  la  diltrihutlon  des  j 
aumônes  chez  les  Rois  , les  Princes  | 
&c.  Lat.  ^msicfwxrius , //.  ' 

Ll.MüSO,  sa",  fsdj.  ns.  Li- 
mom^eux  , eufe  , bourbeux  , eufe  , 
plein  de  bourbe  & de  limon.  Lat 
Limtsfut.  C^nofus  ^ 0,  wn, 

LLMPIA  , / f.  Cure  , curage  , | 
nettoyement  , l'avtion  de  nettoyer. 
Lat.  Purpatio  , onh, 

Liiiipia  de  los  poz£s.  Cure  des  puits. 

LIMPIADKRA  , / /.  Vergettes  à 
nettover  les  habits.  Voyez  CepHh. 

LIMPIADIENTES  , / tn.  Voyez 

rî  •4îdi  wtf /. 

LIMPIADOR , V».  Curetir,  écu- 

rcur , celui  qui  nettoyé  quelque  cho- 
fc.  Lat.  Jhmdiitm’.  Emsm^ier. 

LIMPIADDRA  Nettoyement, 
l'aétion  de  nettoyer.  Lat  PurptsSsu. 
Alstntlntio. 

Limpiadura.  Saletés,  ordures, 
qu'on  ôte  de  tout  ce  qu’on  nettoyé. 
Lat.  Purputnentsim.  Sordes, 

LLMPIAMKKTE,  adv.  Nettement 
proprement  , d'une  manière  nette. 
Lat.  Puri.  IJtnpiiiè.  Alunditer. 

Limpiamen TE.  Frnnchemcnt,fin- 
cércnicnt  , uniment  Lat  Cvtdidè. 
Sincerè. 

LIMPIAR  , t%  a.  Nettoyer , ôter 
la  falcté  , les  immondices  de  quel- 
que endroit  Lat  Almdare.  Put'- 
gare. 

Limpiar.  Nettoyer,  fc  dit  figu- 
rément  en  Morale  pour  Purifier  , 
rendre  pur  & net  L.  Pitrgare.  Jhm. 
d*ne. 

Limpiar.  Nettoyer , fignifîc  aufll, 
ChafiVr  tout  ce  qui  cfi  contraire  dans 
une  ville  , dans  uu  pats , loit  fur 
mer  , foit  fur  terre.  Lat  Pmgurr. 

jUberarr. 

Limpiar  , en  ftile  fiuniUer  S:  bot- 


lefqtie  lignifie  Voler.  Lat  Fserari. 
ripere. 

Ex,  Ale  limpioTOM  eiesi  naUs  (jfc. 
Ils  me  volèrent  cent  réaux. 

Liupiarse,  <».  r.  fignifie  figuré- 
ment,  Sc  laver,  fc  purger  de  quel- 
que  .iccufation.  Lat.  Purgare  fe. 

Limpiar  la  conciencia.  Se 
confclTer.  L^t.  Sacramento  Panitentiæ 
anisndm  purgare. 

Limpiarse  de  calentura. 
N’avoir  plus  la  fièvre.  Lat  A ftbre 
! iiberari. 

LIMPIADO  , DA  , p^.  pa^.  du 
verbe  Umpiar.  Nettoyé  , et.  Lat. 
PuTgatus.  Altasdatus  , a , tnn. 

LIMPIEDUMBRE , /.  f.  le  même 
que  Limpiera.  Ce  mot  a vieilli. 

UMPIEZA  , / /.  Netteté  , pro- 
prêté.  Lat.  Afunditia , «r. 

LimpiE7.a  , fignifie  aulli  Propre- 
té dans  b manière  de  fe  mettre.  L. 
EUgsmSiis.  Pelitsera.  Quitus  y ùs. 

Limp1£/a  , fe  prend  figurémeni 
pour  Pureté  , chafteté.  Lat  CaJhtAs, 

Limpieza,  fe  dit  de  b préroga- 
tive qu'ont  quelques  familles  de  n’c- 
tre  point  alliées  avec  des  Maures  , 
ni  av«x  des  Juifs , ou  des  hérétiques, 
chi^tiés  pour  tels.  Lat.  ClariUs. 

L1MPIF7A  , fc  prend  audî  pour 
DcûntércO'cmctU  , intégrité,  droitu- 
re , probité.  Lat  Iniegritas.  Prth- 
las. 

Litnpina  de  holfa.  M.inquc  d'ar- 
gent. Lat  Pecttni.t  in^ia. 

Usnfirta  de  caraton.  Netteté  de 
cceur , finctritc.  Lat  Animi  cmdae. 

liMPIO  , IA  , od/.  m.  ^ f.  Net, 
nette , propre.  Lat.  Âhsnius.  AVridxu , 
R , ton. 

LiMPio.  Propre,  bien  mis,  bien 
ajutté.  Lat  Msendus.  Eiegans. 

Ltupio,  fc  dit  en  Efpagne  d'uR 
homme  qui  efi  des  vieux  Chrétiens, 
& qui  n'a  ni  Maures , ni  Juifs  dans 
fa  hmille.  Lat.  Vlarns , ^ae  uüâ 
ncris  nota  , tri  tnacttl*u 

LiMPio.  Net,  fignifie  aulfi,  li- 
bre, fans  défaut  Lat  i’o7;raritr.  Z/- 
ber, 

Limpio  de  manos.  Intègre  , irré- 
procliable,  qui  ne  le  bifié  point 
corrompre  par  préfens,  ni  par  pro- 
mefles.  Lat.  hsteger.  Jnccrrstptus. 

Linrpio  de  polzr  y p<vay  fe  dit  de 
ce  qu'on  acquiert  fans  peine  & bns 
travail.  Lat.  Kes  puj-n , irtirrkata. 

Jugar  Kmpio.  Jouer  franc  jeu , 
fnns  tricher;  & au  figuré.  Agir  de 
bonne  foi.  Lat  I^egitisni  luderc.  In- 
gensA  agrre. 

jyiedia  cm  Ixtfrpio.  Phrafe  qui  n'cR 
ufitée  qu’ü  Madrid.  Elle  cft  ft>ndéc 
fur  ce  que  dans  ccrtiins  quartiers 
peu  peuplé»,  on  donne  le  couvert 
aux  tncndians  & aux  vagabonds 
dans  certaines  mailôns  moycnnmt 
un  fou  ehauut,  lous  condition  mie 
celui  avec  qui  un  le  fera  ccucber 
fiait 
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D'ttt  ni  poux , ni  ^alle , ni  tcHc  au- 
tre maladie  contagicuie.  Comme  le  lit 
cit  à deux,  & que  celui  as'cc  qui 
on  couche  cil  propre,  de  là  vient 
qu'on  a appelle  cette  foçon  de  loger 
jVrdia  COM  /io<p/o.  Lat.  Lcéium  cum  , 
focio  snuni'x. 

Etnpezù  à eciytsrft  de  la  ccm:a  y à 
tUciy  cm /^rundil^iHiU  voces  : Jlcdia  con 
limfio  y Altdia  CM  1/fnpio. 

Pvntr  en  limph.  Changer  les  bn- 
ges  à un  enfant,  lui  en  mettre  de 
propres.  Lat  Fucrit  Ÿ^tniculoi  com~ 
tn:it<rre. 

Pon*T  en  Umfîo.  Tranferire,  met- 
tre au  net.  Lat  Tranferibere.  ' 

Poner  en  Ecbircir  une  af- 

faire , b débrouiller.  Lat  Liqtii- 
dare. 

Potier  CM  lintpio  à une.  Liftruirc 
quelqu’un.  Lat  înjlruere. 

7ïmo  limpiiu  On  appelle  ainfi 
une  plaine,  un  pais  fans  montagnes, 
qui  n’efl  point  entrecoupé»  Lit  Corn- 
puî  patens. 

JJntpio  de  caUntuTiu  Délivré  lout- 
à-  fait  de  b fièvre.  Lat.  Febre  rur- 
rmtnis, 

LIMPION,  /.  M.  Terme  burlef*. 
nue.  Balayeur  de  rué  ou  d’Êglifc. 
Lat.  Sct'pat:,iui.  jHundator. 

LiMPiON.  Terme  familier.  L'ac- 
tion de  nettoyer,  de  frotter  , dé- 
crotter, vergetter  quelque  chofe.  Lat 
Fricaiio.  jV/ujulatio. 

Dm'  un  limpÎM  4 los  zapaios.  Dé- 
crotter les  fouliers. 

LI.MPISSLMO , MA  , oilj.  fuperL 
Très  net,  très  propre.  Lat  AVriJî^ï- 
vtus.  , o , um. 

LINAGE,/ m.  Lignage,  parente 
ifrué  d'une  même  fouche.  Lat  Genus. 
Sttùs.  Stirpt. 

Linage,  fignifie  an  figuré.  Ra- 
ce, genre,  forte,  cfpèce.  Lit  Gt- 
nus.  ÿpeties. 

Linage  hvmano.  Le  genre  hu- 
miiin.  Lat.  Genus  bumanum. 

LINAGISTA  , f.  nt.  Géiicalogifte. 
Lat  Sthyium  rtebiliitm  ir.daf^at  r. 

LINAJUDO , f.  tn.  Qui  fe  vante 
b noblefi'c  de  les  ancêtres.  Lat. 
Generis  o/lnttaUr. 

Linajl'Do.  C'eil  auflî  celui ^qni 
s’applique  à l'étude  des  Gvncalugics. 
Lat  Gmralüj^iie  flisdio  detlitus* 

JJKALOÊ.  Vuyc2  Âlce. 

LINAK  , /.  m.  Linière  , terre 
femée  de  liu.  Lat.  Ager  lino  con» 
fa  us. 

LIKARIA,  /.  f,  Lüairc,  plante. 
Lat.  Unuria  vu^acis  lutea. 

LIN.^Zâ , /.  f.  Graine  de  lin,  Lat 
Uni  Jernetty  iris, 

UNÜAME.NTE,  odr.  Joliment, 
poliment  , proprement , de  bonne 
grâce.  Lat  Begunttr.  Concintsè,  L- 

LLNDAR , V»  n.  le  même  que  A- 
Jindar. 
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LIKDE  , y!  atnh.  Borne,  limite, 
chemin  , femier  qui  féparc  les 
champs,  les  héritages.  Lat.  Limes  y 
itis. 

Linde,  adj.  Limitrophe,  voi- 
fm , contigu.  Lat  L'ont^nninus , a , 
um. 

LIKDERO  y f.  M.  le  même  que 
Linde. 

Linoebos.  On  appelle  linfi  fi- 
gurément  les  fignes,  les  indices  par 
lerqucU  on  parvient  à b connuif- 
Cincc  d'une  chufe.  Lat  IndicU.  Si» 

g)W  , OtUiH, 

LINDEZA,  f.  f.  Beauté,  élccan- 
ce , propreté , air  gabnt , bel  air.  Lat. 
Elef'mtia.  PuLbrituio. 

LINDISSI.MO,  MA,  eidj.m.  ^ f. 
fitperl.  Très  beau,  très  belle,  très 
gentil,  très  mignon,  très  bien  fait 
Lat  Èlegantii/imus.  VmuJlijJinsus  y a, 

ft.Tr. 

LINDO,  DA  , «dr.  m.  ^ f.  Beau, 
belle,  )oU,  ic,  mignon,  ne,  agréa- 
ble, bien  fait,  te.  Lat.  BeBus.  Pul» 
cher.  Eiegans. 

Lindo,  au  figuré  fignific  Bon, 
pariuit,  exquis.  Lat.  Eximita.  Omni- 
bus numeris  abfotutus. 

Lindo,  y«ÂyL  Homme  efféminé, 
qui  fe  pique  de  beauté , i!^  qui  s’a- 
ju (le  comme  une  Feimnc,  dameret, 
damoifeau.  Lat.  AîuÜehriser  compqjitus 
bomo.  BeliuUis. 

.Qiu  lindo  ! Que  cela  ell  beau  ! 
jQ^uitm  pulcbrusn  ! 

LINE.A.  Ligne  , quantué  éten- 
due en  longueur  fans  largeur.  Lat 
Linea , «r. 

Linea.  Ligne  , en  termes  de 
Généalogie , eft  un  dénombrement, 
ou  une  ruitc  de  parens  en  divers 
degrés,  tous  defeendans  d'une  mime 
fouche,  ou  d’un  père  commun.  Lat. 
AiKrm»  fériés , ri. 

Linea,  fe  prend  aufîi  pour  Ter- 
me, borne , limite , ou  fin  d'uiie  cho- 
fe, tant  en  Phynque  qu'en  Morale. 
Lat.  Tmninus.  Urnes. 

Linea  , fe  ^rend  auQl  pour  Claf- 
fc,  genre,  efptcc.  Lat  Genus.  Spe» 
des. 

Lineas.  Lignes,  en  termes  de 
guerre,  fe  dit  de  b difpofition  d'une 
armée  rangée  en  bataille.  Lat.  A» 
des  y et. 

Lineas.  Lignes,  en  termes  de 
Fortific:ition , cfl  uo  travail  fait  de 
terres  remuées , un  ^>0^ , un  para- 
pet, £:c.  Lat  /V//noi,  i. 

Linea.  Ligne , Terme  d Ecrivain, 
& d'imprimeur.  Rangée  , ou  fuite 
de  caractères  couchés  fur  U*  papier. 
Lat  Linea. 

Linea  , en  terme  de  Géoi;raphic, 
fe  dit  par  excellence  de  b Ligue 
Equinoxiale.  Lat  Lima  Æquitsociiu» 
iis.  Voyez  Equinocdol. 

LiNtA  conica.  SeéUoo  Conique. 
Lat.  U'Ua  çonsca. 


Linea  conneclcnUy  en  tcrme.s 
d'Optique,  c’efi  la  ligne  qui  pafTe 
par  le  centre  des  deux  yeux.  Lat 
Linea  conneéieHs, 

Linea  de  la  deferfa.  Voyez  De» 

fenfa. 

Linea  de  la  dirtedon.  Ligne  i!e 
direction  , eu  termes  de  Scuique  , 
ou  de  Mécanique  , cil  celle  qui  pafT** 
par  le  centre  de  gravité  du  corps 
grave  jur4U'.i«  centre  de  b Terre,  la- 
quelle doit  au(îi  pafTer  par  le  fou- 
ticn  du  corps  pelant  DireiiMÙi 
lisua. 

de  la  inddenda.  Ligiied’in- 
cidence,  en  termes  de  Catoptrjquc, 
c'cil  celle  qui  tombe  fur  b furtace 
du  miroir.  Lat.  Unea  inddentix. 

Linea  de  lu  rejUxion.  Ligne  de 
réflexion,  eu  termes  de  Catoptriouc, 
cfl  celle  qui  réfléchit  de  b furlhee 
du  miroir.  Lat.  Unea  rtfaxionis. 

Linea  de  la  tierra.  Ligne  de  ter- 
re, en  termes  de  Pcrfpeélivc,  cfl 
celle  oti  l'on  met  le  plan  géumétral 
qu’on  veut  mettre  en  perfpcàirc.  Lat 
Cotmnunis  fedio  opticu. 

Linea  de  los  auges  , en  termes 
; d'Aftronomic,  cfl  b ligne  qui  va  de 
I l’apogée  d'une  Planète  a fon  périgée, 
laquelle  pa(Tc  nccefîairemcnt  par  le 
centre  du  monde,  & par  celui  de 
l'excentrique  on  de  l'épicyde.  Lat 
Apog.ei  Imta  ad  per:g.rum. 

I Linea  dtl  vUnto.  Ligne  du  vent, 

! en  termes  de  Marine,  c’eft*  celle  de 
la  dircélion  du  vent  Lat  Fenti  li» 
ne  a reila. 

Linea  de  plus  prh.  Ligne  déplus 

Î>rès,  c'cfl  celle  par  laquelle  un  vaiL> 
eau  s’approche  aulïi  près  du  vent 
qu'il  eft  poflible.  Lat.  iJnta  froxi» 
tnior  K'ento  contrario  apta  navigando. 
Linea  dii-ganal.  Voyez  Diego* 

nal. 

Linea  P^ptica.  Voyez  Eiypfe. 
Linea  borizoutoL  Ligne  horizon- 
tale, cfl  celle  qui  eft  parallèle  à l'ho- 
rizon. Lat.  Unea  horizontaiis. 

! Linea  horizontal.  Ligne  horizon- 
tale, en  perfpeftive,  ell  b (eélion 
commune  du  plan  horizontal  & du 
tableau.  Lat  Linea  l.n>rizontaJis  op» 
tica. 

Linea  bypcrbclica.  Voyez  Hyper» 
bol(t. 

Linea  indinada.  Ligne  inclinée, 
c'cfl  celle  qui  forme  des  angles  iné- 
gaux avec  le  pbn  horizon^  Lat 
Linea  iniiiruita  nel  inclinans. 

Llnea  loxodromica.  Ligne  loxo- 
I dromique  . en  termes  de  .Marioc, 

! eft  une  ligne  Ipiralc  imaginaire  qui 
: Forme  des  angles  obliques  égaux  avec 
tous  les  Méridiens  qu'elle  coupe,  9c 
c'cll  celle  que  fuit  le  vailTeau.  Lit 
Linea  ioxrdreimctt. 

Linea  wiriduvuL  Ligne  méridien- 
ne y c’cfl  celle  qui  tend  d'un  pôle  à 
l'autre , & qui  repréfente  le  cercle 
2 2 méridicu. 
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mcridien.  Lat.  IJnea  mfridiana. 

Line  A ohUqiut,  LtRnc  oblique; 
c'cft  celle  qui  tombe  obliquement  fur 
une  autre.  Lit.  Unea  ohL'qua. 

Line  AS  oh/IM<maies.  On  appelle 
ainfi  les  tranchées,  les  lignes  dectr- 
tonvallatîon  & de  contrcvalUrion 
qu’on  Fait  dans  les  fiéges.  Lat  Ofr- 
/l'JioKjles  Utit*. 

Linea  f.vahoüca.  Ligne  paraboli- 
que. Voycx  Unea  cûnica. 

Lin  CA  s paraUias.  Lignes  parallè- 
les, font  celles  qui  font  également 
élûignte^^Hine  de  l’autre,  & qui  ne 
peuvent  ja^is  fc  rencontrer.  Lat. 
Psralitle  feu  éequiiijîantet  Uncte. 

Linfa  pfrpfw.iica/ar.  Ligne  per- 
pcndicuLiire  ; c’eft  celle  qui  eft  ega- 
lement éloignée  des  extrémités  de 
celle  fur  laquelle  elle  tombe,  & qui 
forme  arec  elle  deux  angles  droits, 
Lat.  PcrptrMc:tiari$  Unea. 

Line  A quadratrit.  Ligne  qnadra- 
tricc  ; c'eft  une  courbe  de  l’invcn- 
tioa  de  Dinolhatc,  qui  contribue  à 
la  quadrature  mécanique  du  cercle. 
Lat.  ^mdratrix  Unea. 

Linea  fecante.  Ligne  fécante; 
c'eib  celle  qui  coupc  le  cercle.  Lat. 
Linea  fecam. 

Line  A fuhftUar  , en  termes  de 
Gnomonique,  c(b  celle  qui  palTe  par 
le  pôle  du  cadran  , & par  le  pied 
du  Gnomon.  L.it.  l^erticaüi  Unea.  . 

LiNEi  tangente.  Ligne  tangente  ; 
c’eft  celle  qui  ne  touche  le  cercle 
qu'en  un  fcul  point  Lat  lÀneatatu 
gens. 

Linea  vertical.  Ligne  verticale, 
en  termes  de  Pcrfpcftivc  , cft  la 
commune  fcâiün  du  tableau  & du 
plan  vertical.  Lat.  !\'rticaUs  tinea. 

Linea  Ligne  vifncUc  , h 

ligne  on  le  rayon  qu'on  s'imagine 
s’étendre  depuis  l’ail  jufqu'à  l'objet. 
Lat  Unea  vifuaUs. 

Tirar  Unes» , au  j>rnprc , Tirer  des 
lignes;  & an  Hgurc,  Viferil  quelque 
chofe,  l'avoir  en  vue,  & prendre 
les  mefures  qu’il  faut  pour  l'obtenir. 
Lat  Uiseas  Auctre.  Jleditari.  AloUri. 
Afaihimtri. 

LIÎŒAL,  adf.  d'une  term.  Qui 
appartient  à la  ligne.  On  fc  fort  de 
ce  mot  en  Jurîfprudcncc  : comme, 
lHcaiHpatihiUJi.^.i  Ivteal  en  el  tnayotat- 

par  opoufition  A l'incompatibili- 
té pcrfonneilc.  Lat  Untalis. 

LINEAMŒNTO , f.  m.  Linéa- 
ment , ligne , coup  de  pinc;*a« , trait 
de  plume.  Lat.  Utu'ianesttimt , i. 

LINKAR,  V.  a.  Déligner,  mar- 
quer, tracer  avec  des  lignes.  Lat 
jUncoi-r. 

LINGUETE,  f.m.  l,inpict.  Ter- 
me de  Marine  ; c’eft  une  pièce  de  bois 
attachée  fur  le  tilUc  pour  arrêter  le 
c.abcftin,  de  peur  qu'il  ne  détourne 
& ne  dévtre.  Lat  l'eliis  nautieui 
heiciario  inaehinanses^o  infjçni. 


T.-ÎNTMEKTO,  f.  m.  Liniment 
Terme  de  Medéetne.  Lat  Unimen- 
tum  y i. 

LIN’O,  f.  m.  Lin,  plante.  Lat 
Umrm , i. 

Lino.  Dfn,  fe  prend  par  fynec- 
docile  pour  la  toile  qui  en  cft  faite. 
Lit  liafj  tria  , <r. 

Lino,  fe  prend  auffi  pour  la  voi- 
le, ou  les  voiles  d'un  vaiflVau.  C'eft 
un  terme  poétique.  Lat  VeUm  ^ i. 
Carhafus , i. 

LINTEL.  Voyez  Dintcl. 

LINTERNA,  / /.  Lanterne,  fa- 
nai. Lat  Ijxtemay  x. 

Linterna.  Cage  de  Fer  dans  la- 
quelle on  expofe  les  têtes  des  cri- 
minels qu’on  a exécutés,  pour  qu'on 
ne  puifte  point  les  enlever.  Lat. 

veoy  æ. 

Linterna.  Lanterne,  cft  aufli 
une  conftrucUon  de  ch.irpcntc  à fix 
ou  huit  cotes,  qui  le  met  au  plus 
haut  des  dômes  & des  pavillons  , 
où  il  y a d’ordinaire  quelques  fcnc- 
tras  pour  leur  donner  plus  de  jour. 
Lat.  ll'oUu^  s. 

Linterna.  Lanterne  de  moulin, 
cft  un  ]>tgnon  à jour  on  à Fiifcaux 
foit  en  forme  de  Lanterne.  Lat  Tf'o- 
lus  malatis. 

Linterna  mazica.  Lanterne  ma- 
gique. Machine  d'Optique  qui  fait 
voir  dans  rubfcurité  fur  une  murail- 
le blanche  pluûenrs  fpcétres  & mon- 
ftres  li  aftVeux,  que  celui  qui  n'en 
l'ait  pas  le  fecret,  croit  que  cela 
fc  fait  par  magic.  L.  Jjttema  snapyea. 

LINTERNÊRO m,  Lanternicr, 
ou  Ferblantier,  qui  fait  des  lauter- 
ncs.  Lat.  Laternarmn  opifex. 

LISOS,/  m.  Files,  rangées  de 
feps  de  vigne.  Lat  Antxy  arum. 

LIO  , f.  m.  Paquet  , ballot  de 
quelque  chofe  que  ce  Ibit.  Lat.  d'or- 
cina  , <r. 

LIQU.ABLE,  adj.  dune  term.  Fn- 
fible,  qui  peut  fe  fondre,  fc  liquc- 
tier.  Lat  ùquahiiis^  e. 

LIQUACION  , /. /.  Liquéfaftion, 
action  de  liquéfier,  de  fondre,  fu- 
fion.  Lat  /q/ib.  Uqwitio.  Uquefac- 
tio , onis. 

LIQUAR,  V.  e.  Fondre,  liquéfier, 
rendre  liquide.  Lat  Uqunre. 

LIQUEFACER , v.  a.  le  même  que 
Uquidar. 

LIQUIDACION,  r.  f.  Liquida- 
tion , aélion  de  liquider , d'éclaircir 
un  compte.  Lat  Liquidatio , cnù. 

LIQUIDAMBAR,/.  tu,  Liquidam- 
bar,  réfine  liquide  comme  de  la  té- 
rébenthine, claire,  rougeâtre  ou  jau- 
nâtre, d'une  odeur  approchante  de 
celle  de  l'ambre,  qui  croit  dans  la 
nouvelle  Efpagnc.  Lat  Jmhuru/nli. 
quidum. 

LIQUIDAMENTE , adv.  Liquidc- 
ment,  d'une  manière  liquide.  Lat 
Liquide. 
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LIQUIDAR,  r.  ti.  Liquéfier,  ren- 
dre liquide  ce  qui  ne  l'étoit  pas.  Lat. 
Liquare.  /Jqvefactre. 

Lrt^ViDAS.  Liquider,  éclaircir, 
démêler,  débrouiller.  Lat.  Eyfiana^ 
re.  ErpUcare.  Expedire. 

I.K^UIDARSE  tas  tétras.  Devenir 
liquides,  fe  dit  des  lettres  qui  per- 
dent leur  Ton  par  leur  imion  avec 
la  lettre  qui  les  précède  ; par  exem- 
ple, dans  le*  mots  ^arrra,  qttpja  ^ 
l'ir  devient  liquide.  Lat  liquidât 
fers, 

LIQ.UIDADO,  DA,  part,  puT.  du 
verbe  Uquidar,  Liquefîé  , éc , tfqoi- 
dé,  éc.  I^t  Liquatus,  ExpUudsis  y 
um. 

LIQUIDO,  DA,  odff.  tu.  ^ f.  Li- 
quide, fe  dit  d'un  corps*  Huide  qui 
cil  en  mouvement , & qui  ne  réfifte 

Enint  .111  corps  folidc  qui  péfe  deftus. 
at.  liquidas  y a,  um. 

Liqlidu.  Liquide,  fc  «lit  figurc- 
ment  en  chofes  morales , & furtout 
au  Palais,  des  biens  Se  cfTcts  qui 
font  clairs  & (ans  conteftation,  fans 
dette  ni  procès*-  Lat  I.iquidus,  CUarus, 
Lii>uidas.  Liquid;.s,  fc  dit  des 
lettre**  fcmivoycUcs , qui  étant  précé- 
dées d’une  nuKttc , perdent  leur 
véritable' Ion.  I.at.  i ittcr.e  Uquidee. 

LIQÜÜR , /.  M.  Liqueur  , cotk 
ftuiiic  dont  les  parties  coulent  aiie- 
ment.  I^it  Uquur  y orit. 

LIRA.  Voyez  Lyra. 

LIKiCO.  Voyez  Lyrico, 
LIRiü,7t»f.  Lis,  plante  & fleur 
dont  il  y a pliiücurs  clpéccs.  Lat.  /i- 
riiOHy  si. 

LIKON,  f.  m.  Loir,  rat  des  Al- 
pes, animal  qu'on  croit  dormir  pen- 
dant tout  l'hy  ver.  Lat  GUs,  rii.JIus 

/l.finus. 

LIROKDO,  DA  ,«?/.  Ht.  l^ff.  Pur, 
re  , fans  mélange.  Ôn  employé  ce 
mut  dans  la  pbrafe.  Manda  y Urendo. 
Lat.  Aleruf  , a , um. 

US  t ff  le  meme  que  fier  de  Ur. 
Æistcena. 

LISAMF.NTE , air.  Uniment,  in- 
génument , fans  feinte , fiiKt'rement, 
clairement  Lat  L'iarè.  Apertè.  Sin- 
CCiL 

LISERA.  Voyez  Germa. 

LISIAR , T.  a.  Eftropicr,  couper, 
fouler,  cafter  un  bras  ou  une  jam- 
be , enforte  qu'on  ne  puHfc  plus 
s'en  fervir  à l'avenir.  Lat.  iJiderc. 
iMdere. 

LISLADO  , DA  , part.  pujf.  dll 
verbe  Lijiar.  Eftrupié , ée.  Lat  Ue~ 
fus.  EUfus. 

Lisiado,  fignific  auflU  Défireux, 
empreffé  d’obtenir  une  chofe.  Il  cft 
ufité  dans  cette  figuificatiun  en 
Aragon.  Lat  Çupidus.  Anxius , a , 
u>n, 

LISO,  SA,  adj.  tts.  ^ f.  Liffe, 
poli,  ie,  uni,  ie,  lUTc,  ée.  Lat. 
Lmnsy  e» 
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LlSO«  fc  prenil  fignré^nçnt  pour 
Uni,  clair , evi.!cnt  • {hns  obfhclc  , 
làns  embirrus.  LaL  CLtru*.  Uquidus. 
^lanuj. 

LlSO,  cîi  jargon  , fignific  dii  Ta- 
fctas,  du  Satin.  Lat  iVrwTCw,  ». 

Liso , ûgnific  nuin  en  jargon , Im> 
pudent , enront-? , toujours  prêt  à 
fraucr.  Lat.  PeUditrs. 

rizmhrc  lij3.  Humme  franc,  in- 
génu , fînrere , fans  façon.  Lat.  Siin~ 
fl:x.  /nemuus, 

LISONJ.A,//.  Flaterie,  adula- 
tion, louange  cxccflîvc,  ou  fauiïci 
Cajolerie.  Lat.  ^.iulath,  nis. 

Lisonja  , fc  dit  Hgurément  de  ce 
^ui  Hatc  les  fens.  Lat.  F^ilpum  , ». 

V^lf^léVJtattwn,  ». 

LîsüN'Ja.  Lifange,  en  termes  de 
Blafon.  .Lat.  W.'OMbit} , f. 

• LISÜNjAR,  V.  a.  le  même  que 
ZiJomcar. 

LlSONJE-itOCR,  /,  in^  le  même 
que  Lijhtjero, 

LISüXJEAR,  v.a.  Louer,  flater, 
«areflcr,  avec  une  compbifancc  fein- 
te & outrée,  6c  ave?  diflimiilation. 
Lat.  AJlntixri.  AiuUrt. 

Lisonjear.  Fbti.T  , fc  dit  anfli 
«le  tout  ce  qui  tout  hc  agréablement 
les  fens.  Lat.  Obl.Jurt. 

LISOXJEAOC»  , DA  , p-ir».  pa/T  du 
ver^’î  U/onjtAr.  Fl.ité  , cc.  Lat.  Af- 
/tntiitus.  BUn.\:tus.  Obk^tamy  o,  um. 

LISÜNJERO,  / w.  Flateur,  adu- 
lateur outré.  Lat.  AMdaifr.  Ajenta- 
ter , ris. 

Lison.îero.  FLntctir  , employé 
tomme  fignifie  Dotix,  ten- 

dre, agréaole,  ch.irmant,  réjouiflant. 
Lat.  BUoiShs.  Gratus  y <i,  tttff. 

LISTA,  / /.  B.anJc  de  toile,  de 
papier  ou  d'autre  chofe,  plus  Itmguc 
que  large , qui  fert  à diÂVrens  ufa- 
%cs.  Lat.  FaJcioLty  •*. 

Lista.  ILiyc  de  couleur  dans  les 
dtolTjs.  Lat.  Fafciola  difcuhr. 

Lista.  Lifte,  catalogue,  ou  mé- 
moire qui  contient  les  noms  de  plu- 
lieiirs  perfonnes  .avec  qui  on  a des 
aifaircs  , ou  quelque  rebtion.  L.it 
S^Uiî^is,  Alkuw. 

LiSTADO,  D\y  ihp,  m.  Ra- 

yé, éc , en  parlant  d ttofïc  à grandes 
rayes.  On  dit  plus  eummuuémcnt 
AUfhih.  Lat.  lâiieif  v«- 

LISTO,  TA,  m.  Promt, 
te  , aftif , ivc  , vigiUnt,  ante  , in- 
du^ieux,  ctifc,  adroit,  te.  Lat.  Di- 
h^tus.  From^ttis.  Sokrt. 

LISTON  aurift.  Bande  fort 

Large  de  quelque  chclc  que  ce  fuit  , 
TUlian  , gal'Ul.  Lut.  Ft^ha.  f'itta. 
lunia. 

Liston.  Ruban  de  foye  plus  étroit 
^uc  celui  qu'on  a^ipeUc  en  Efpagiw 
tLoUm'ii.  Lat-  F<FA>JÙt  frrica.  • 

Liston.  Les  Mcmuficrs  appel- î 
}£jU  sinli  00  siuiccau  dr  pkartu . 
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d’environ  deux  travers  de  doirt  de 
large , fur  prefqne  autant  d'épaifléur, 
qu'ils  cmploycnt  à Birc  des  chalTis 
de  Fenêtres  , & à d'autres  ufages. 
Lat  7>»fa  Upiea. 

Liston.  Terme  d’Architcâurc. 
Voyez.  Filete.  * 

^,ISTONCILLO  , f.  m.  dim.  Ru- 
ban de  foye  étroit , qu'on  appelle  au- 
jourd’hui Rtforzada.  Lat.  Sirica  faf. 
eiola  ttfi^ulîior. 

LISTüNERI.A,  /.  /.  Aflbrdment 
de  rubans.  Lat  Fnfeiotarum  ematlui, 

LISURA  , /.  /.  LilTure , qualité  de 
ce  qui  cft  doux  au  toucher.  Lat. 

Léti'itaf  y tttis. 

Lisura  , fc  prend  fignrément  pour 
Smecrité,  franchîfe,  ingénuité.  Lat. 
JîïffffriVnr».  Citidflr. 

LITE,  /./.  le  même  que  PlAto. 

LITEKA  y f.  f.  Litière,  forte  de 
voiture , ou  corps  de  carrofle  fufpcir- 
du  fur  des  brancarts , & porte  or- 
dinairement par  des  mulets.  Lat.  Le- 
Aicu , •r. 

LITERAL,  adi.  ^tme  term.  Litté- 
ral, qui  eft  fuivant  la  lettre,  quun 
prend  au  pied  de  b lettre.  Lat.  Ut- 
trralis , t. 

LITERAl  ISTA  , /.  w.  Celui  qui 
prend  les  chofes  au  picil  de  b lettre. 
Lat-  Sen/ui  literie  addicius. 

UTERALxMENTE  , aiv.  Littc- 
râlement , dans  le  fens  littéral.  Lat. 
J^uxtti  frnjiim  ütincdrm. 

UTERARIO,  IA,  aij.  m.  f. 
Littéraire  , qui  appartient  aux  bel- 
les lettres,  aux  fcicnees,  à l'étude. 
lAt  Utterarius  y a , mn. 

LITLKATISSIMO  , ma  , adj.  m. 
Eff  f.  Jufffrl,  Très  lettré,  ée,  très 
bvant  y te  , très  dade.  Lat.  Erudi- 
tfj/imm  , U , um. 

lITERATO  , TA  « adj.  m.  ^ f. 
Lettre , ée , doâc , favant.  Lat.  Do- 
ciu$.  Eritdiltts.  iJttcratta , a , um. 

LITERATURA  , / /.  Litt»atu- 
re,  «loclrine,  coonoiÛaJKc  profonde 
des  lettres.  Lat.  Doiîrina.  Erudit  h. 

LITH.ARGVRIü.  Voyez  Almio-tom 

gii. 

LITHOCOI.A  , f.  /.  Lithocole  , 
ciment  avec  lequel  on  attache  les 
pierres  précieufes  pour  les  tailler 
îbus  la  meule.  Lat  UthtcoÜa  , .r. 

LITIGAR,  V.  a.  Plaider,  tlifpiv- 
ter , contefter.  Lat  /Jtigare. 

l ITIG  ANTE,  part.  aîl.  du  verbe 
Litifor.  Litigant  , te.  Q,ui  plaide, 
qui  contefte  en  Juftice.  Lat  lUizirnt. 

ilTlG.\DO,  DA,  part,  paf  du 
verbe  IJtizsT,  Plaidé , ée.,  difpiité , 
ée , conteiié , ée.  Lat  Utigaîus , a , 
um, 

IITIGIO,/  m.  Litige , procès  , 
différend,  conteftation  en Juluce.  L. 
Uf  y t4f.  Utigium^  ii. 

UTIGIÜSO,  SA,  adf.  w.  cî^/ 
Litigieux , eufe , contentieux  , culé , 
qui  .di  fouWRé  CD  JulUc£>  iujet  d, 
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difcuflîon.  Lat  /iVfg/Vyîo  , «,  :mr. 

Litigioso.  Chicaneur,  qui  aime 
les  procès.  Lat  /Jtigiofhf. 

HTISPENDENCIA  , / / l.iüT- 
penJanctf,  le  tems  durant  lequel  un 
procès  cft  pendant  en  Jufticc.  Lat. 
Uti/peudrutii , *r. 

MTUKGIA,  f.  f.  Liturgie,  céré- 
monie particulière  d'une  Egbfc  poir 
célébrer  le  fcrvicc  divin.  Se  parti.u- 
Hcrement  la  M HTc.  Lat  Utt^rgia , ,e. 

UVIANA.MEKTE,  adv.  Légère- 
meut,  {upcrhciellcmcnt.  Lat  Âevi- 
ter. 

LIVI.ANDAD,/  /.  Légéreté , qua- 
lité de  ce  qui  cft  léger,  ou  peu  pe- 
lant. Lat.  Lfxdt.it  y atis. 

Liviandao.  Légérelé,  inconftan- 
ce,  imprudence.  Lm.  LnHfas.  Impru- 
dentia.  Ficonfiontia. 

Liviandad,  fc  prend  fonvent 
pour  Impudicité , fur-tout  en  parlant 
des  femmes.  Lat.  Impudidtij  y te, 

LIVI.AKEZ.4,  / ^ le  même  qn? 
UiHaniLid. 

UVIANO  , NA  , adj.  m.  Le. 
ger,  ère,  qui  ne  péfc  guère.  Lat 
f.rtnt  y e. 

LiViANO.  Léger,  de  peu  d'im- 
portance. Lat  Uxds. 

Ll  VI ANO,  Métaphoriquement , Lé- 
ger, inconftant,  volage , iiKontuléré. 
Lat  Lfids.  Inomjianf.  Incoq/ùleratuty 
(1 , um. 

Liviano  , fîgtiifie  aufli  ImpitdL 
que , déshonnête.  Lat  Impurus.  liitr 
pudicus. 

Livianos.  Voyez  Bofes. 

LIVORADO,  DA,  adj.  nt.  f. 
Voyez  Ac.trd(nalada.  tç  mot  n'eft  plue 
ufitc. 

I.IXA,  f.  f.  Chien  de  mer,  poif^ 
fon  dont  U peau  eft  une  efpéce  dç 
gros  chagrin  , dont  on  fc  fert  pour 
polir  le  bois.  Lat.  Squ.%t:na.  Squaius. 

i.lXAR,  V.  a.  Polir  ave- b peau 
de  chien  de  mer.  Lat.  PoUre.  Utidr 
gare. 

LIXO  y f.  m.  le  même  que  Citna^ 
Ce  mot  n'eft  plus  ufité. 

LlXüSO,  SA,  fld;.  m.  Sile, 
mal -propre.  Ge  mot  a vieilli. 

LIZA,/./.  Chabot,  puîflbn  de 
mer.  Lat  Capito , »nh. 

I.IZA.  Uce,  cÉamp  clos,  carrière 
où  combitCüicnt  les  anciens  Cheval- 
liers. Lat.  PaUJhr.i  y a. 

Li2a,  fe  prend  aufîî  pour  Com^ 
bat,  bataille,  démêlé  , différaiJ.  L- 

P:tgm.  Jitî^ium. 

IJZOS,/  w.  LilTe,  chaîne,  trâr 
me.  Lat.  SuàJtmea , inii. 

L L 

LLAGA  , /.  f.  Terme  de  Chînir, 
gte.  Plaie,  bleffure  faite  par  quel- 
que caufe  extérieure.  Lat//i^>i.  Fui- 
nus. 

Llaca.  Fbie^  iè  dit  figurément 
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en  Monte  des  affligions  , des  don- 
leurs  de  l'amc.  Lat.  Flaga.  Vutnus. 

Llaca.  Les  matons  & les  pa- 
veurs appellent  aijïfi  le  vuîde  oui 
refte  entre  les  carreaux  , ou  les 
pierres  d'une  muraille.  Lat.  Ftjfura. 
Dit  •tmitio, 

LLAGAR  , V.  fl.  BIcITcr , faire  me 
playe»  une  blcflurc.  Lat.  l^uliienrc. 
Xiuciare. 

Ï.LAGADO  ♦ DA  , pafi  du 
verbe  /Mif^ar,  BlclTc  » te.  l^t. 
nrraiUi.  SauciatM  ^ a,  uni. 

LLAMA , / /.  Flamme  , U par- 
tie la  plus  fubtile  du  feu  qui  s'élève 
en  haut , fous  une  Hgurc  pyramida- 
le. Lit.  Flammn , «r. 

1.1.  A MA.  Flamme,  fc  dit  de  la  for- 
ce & de  la  violence  des  paflions.  L. 
Fùutwta.  /piii.  Ârdor. 

LLAMADA  , /. /.  Appel , raélion 
d'appcilcr  quelqu’un.  Lat.  Adx.'ocatio. 
(I/utio. 

LAMADA.  Marque,  trait  de  plu- 
me qu’un  met  à la  marge  d'un  écrit. 
I^at.  Xota , 4e. 

Llamada.  Appel  qui  fc  fait  au 
fon  du  tambour , ou  de  la  trompette. 
Lat.  Signurn  tympuno  vel  huccinâ  da- 
tutti, 

Llamada.  FaulTc  attaque , diver- 
fion.  Lat.  Simulât  a aggr^o.  Stéd^lus 
incurfut. 

LLAMADO , f.  m.  le  même  que 
Ijamamieuto.  Ce  mot  a vieilli. 

LLAMADOR  , /.  tu.  On  appelle 
ainQ  les  garqons  de  boutique  qui  fe 
tiennent  fur  la  porte  pour  appeUer 
les  palTajis.  Lat.  Advccator. 

Llamados.  Bedeau  , qui  convo- 
que les  membres  d’une  Confrairie  , 
pour  imc  aflèmblée.  C’elt  un  mot 
uHtc  dans  la  vieille  CalHllt.  Lat.  Co»- 

Llamador.  Marteau  , heurtoir 
qu'en  met  atix  portes  pour  fraper. 
Lat.  Pffulum.  TuAts  ojlùtriuî. 

LLAMAMIENTO  , / m.  Convo- 
cation , ordre  ou  cri  public , par 
lequel  on  fait  des  ufTcmblécs  tic  plu- 
fieiirs  pcrfoiincs  pour  l'intérêt  de  TE- 
tat.  Lat.  Co>tz'9catio  i nit. 

Llamamiento.  Athlon  d’attirer 
une  humeur  au  dehors  par  des  fric- 
tions ou  tels  autres  remèdes.  Lat. 
AtirjÜht  nis, 

Llamamiento  , fc  prend  aufli 
pour  Infpiration  , impulüun  fecrette 
•le  h grâce.  Lat.  Iwpuljui , ûi. 

LLA.MAR,  V.  fl.  AppeUer,  nom- 
mer quelqu'un.  L.it.  Focatt.  P’Wi- 
titre.  I 

Llamar.  AppeUer,  fignifie  aufli 
Citer  , convoquer.  Lat  Ccweeurr. 

Ll  A MA  R.  AppeUer,  nommer  qucl- 
mie  thofe  , la  délignçr.  Lat  Dko  e, 

Li.amar,  V,  n.  Citer  en  parlant 
d’écrits.  Lat.  Re/pcvdare. 

LtAMAk  , initie  auft  Attirer 


vers  quclqn’endroit , par  exemple  , 
attirer  une  hiimcnr.  Lit.  Attrahere. 

Lla.mar  , figmfie  encore  Altérer, 
exciter  la  foif.  Lat  Cancitarc.  frs- 
t>ocare  Jltim. 

Llamar  d la  puerta.  Heurter  à 
la  porte.  Lit  /Vr;  pulfart. 

Llamar  d ht  putitaiy  lîgnlHe  fî- 
gurément  Faire  fouvenir  de  quelque 
chûfe  , ou  implorer  la  protedion  de 
quelqu'un.  Lat  htveewre.  Impbrare. 

Llamar  de  purueU.  Terme  de 
chafTe.  Crier  arrêt , fc  dit  des  chiens 
qui  aboyent  pour  avertir  qu’ils  tien- 
nent la  châtie  en  arrêt  Lat  Adla- 
trare. 

LLAMADO,  DA,  part.  paf.  du 
verbe  JJivnur.  Appelle  , éc.  L.  f c- 
Catiii.  Accitut.  Appcilatuf , a , uut. 

LLAM.ARADA , f. f.  Grande  flam- 
me  p’dlagiTc  , qui  s'élève  & qui  s'é- 
teint fur  le  ciuuip.  Lat.  Rapida  /ojw- 
uui. 

Llamarada  , figniflc  au  figuré 
Emportement,  foiiuuc  de  peu  de  du- 
rée. Lat.  Ani  ni  tejfuî. 

LLAM.VnVO,  VA,fld>.  w. 
ProvocaüF,  ive  , piquant,  te,  fe  dit 
communément  de  l'anâiiônnement 
des  viandes.  Lat.  Exciuns.  Protto- 
cans. 

LLANA,//.  Truelle, infiniment 
de  maigou.  I.at.  TruPuy  a. 

Llana,  fignifie  aufli  Page  d'écri- 
ture , d’im  livre.  Lat  Pagina. 

LLANADA,//  Plaine,  rafecam- 
pagne.  Lat.  PÙmities. 

LLAXAMENTE  , adt».  Ronde- 
ment , franchement,  fmecrcmcnt.  Lat. 
Plané.  Apertè. 

Llanamente,  fiOTific  aufli,  D'u- 
ne manière  fimple,  lans  fafte,  faus 
afietfiation.  Lat.  Jlstlejlé.  SimpUà- 
tei‘. 

LLANEZA , yt  /.  le  même  que 
Zlanura. 

L|^an£7A,  fi.piifîc  aufli  Candeur, 
finccritc , franchil'c.  Lat.  Sifureritas. 
Ltgctmiiai, 

Llaneza,  fe  iHt  aufli  pour  Im- 
politcfle  , Ngrufliéreté,  manque  d'at- 
tention , de  rcipcét  Lat.  Inuibn- 
nitas. 

LLANO , f.  m.  Plaine , plat  pais, 
nfe  campagne.  Lat  Püinitics.  Alquory 
orif, 

LLANO , TA  , adj.  ns.  f.  Plat, 
ate,  uni,  ie,  égal,  ale,  qui  ii'cfi 
point  raboteux.  Lat.  Plauut  , a , 
um. 

Llano,  Ggnific  aufli  Doux,  afFa- , 
blc,  humain,  qui  n'abufe  p<jînt  de 
fun  authoritc.  Lat.  Urhanuj.  liutna-. 
nui.  Bmigitus  y fl,  uni.  ^ 

Llano,  fe  prend  aufli  pour  Ruftre, 
groflicT,  impoli,  h^t.  Inurbauus.  Ru- 

jlilUiy  fl,  UM.  i 

Llano,  pris  figurcment  fignific  , 

Courant,  Belle ^ aifé;  qui  ne  Biifrc  j 
aucune  difiiculte.  Lat  /ac/ür; , r.  I 


Ii.AVOS.  Les  femmes  qui  trico- 
tent appellent  ainfi  en  Efpagnc  tous 
les  tours  qu'elles  font  au  bas,  fans 
étrécir  ni  élargir.  Lat.  Tibiaüum 
' tixtura  punciarum  numéro  xtfuaUs. 

CoTNn'fl  Uar.o.  Moutou  chitré-  Lat 
' éirks  cadratus. 

Ihmh'e  ILinc,  On  appelle  ainfi  un 
Roturier.  Lat.  Rujlicanm,  Tguobili.f. 

LLANTA,yê/.  forte  de  thou, 
qui  dure  prcfque  toute  l'aimée.  Lat 
L'juücultu. 

Llantas.  Bandes  de  fer  qu'on 
met  autour  des  roues  des  carrofles , 

I des  charrettes.  Lat.  Braclea  circuia- 
ris  ferrea. 

LLAKTEAR.  Pleurer,  gémir,  fe 
plaindre.  Ceft  un  vieux  mut.  Lat 
Piangfre.  La.brytnari. 

LL.ANTKN , /,  w.  Plantain.  Lat 

Pknt.ig(i^  vtis, 

LLANTO,/  iK.  Pleurs,  gémif- 
fiMnent,  cri,  lamentation.  Lat  Pla- 
ratut , û!. 

I LL.ANL’RA,yi/.  Qnalité  de  ce  qui 
cfi  plat  & uni , Bns  inégalités.  Lat 
PI, inities.  /EcptahilUat. 

Llanura  , fignific  aufli  la  meme 
choie  que  Llunada. 

Ll.AKES  , /.  /.  Crcmaillêre,  in- 
firitmciit  de  fer  qu’on  met  fous  les  che- 
minées des  ctiifiiics,  & auquel  on 
pend  les  marmites  Çl  les  chauJerons. 
Lat.  CîixniUlerei , ium. 

LL  AVE,  f.  f.  Clef  on  clé,  infini- 
ment de  fer  dont  la  grofleor  dt  pro- 
|M)rtlonnée  à la  ferrure  pour  laquelle 
il  cfi  Bit.  Lat.  Cin'is. 

Llave.  Clef,  autre  infirument 
qui  n’a  qu’un  trou  quarn^,  qui  fert 
à Birc  mouvoir  des  vis  , des  rours, 
des  pignons,  des  chevilles,  &.  qui 
cfi  .une  efpèce  de  manivelle.  Lat 
Clcxûaula  y 4C, 

I.LAVE.  Robinet.  Lat  £/></?»• 
tuittm  y ii. 

Llave.  Clé  d'tmriifil,d’unpifio- 
Ict,  d'une  carabine,  &c.  pour  en 
bander  les  reflorts.  I.at 
rum  clavit. 

Llave.  Clé  pour  tourner  les  che- 
villes d'un  infirument  de  Miilique, 
cumme  d’uii  Clavecin,  d’une  Harpe, 
&c.  Lat  Clax'kuhy  æ. 

Llave.  Détente  d’une  arbalète. 
Lat.  cUvictilu 

Llave.  Clé,  fe  «lit  fièrement 
des  moyens  dont  on  fe  firt  pour 
découvrir  une  chofe  cachée.  Lat. 
Vlaiis,  Via  y te. 

Llave.  Clé,  fc  dit  encore  des 
principes  qui  donnent  ouverture  011 
Bcilité  d'entrer  en  quelque  con- 
noifTancc  plus  haute.  Lat  r/mi'i.  In~ 
troduiiioy  onù. 

Llaves.  Clé,  en  termes  de  Ma- 
rine, cfi  une  groflè  cheville  de  bols 
qui  joint  un  m.U  avec  l'autre  vers 
les  barres  de  hune,  & qu'on  ôte 
chaque  fois  qu’il  faut  amener  le  m^t 
Oa 
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On  appelle  encore  ainfî  tes  irndriers 
pofts  entre  deux  courbes  furies  til- 
lacs,  qui  traeerfent  le  vaifTcau.  Lat 
trohet, 

Llaves  Je  la  Iclfjta,  ClcFs  dcl’E- 
Rlifc,  fc  dit  de  la  JurifdicUün  Ec- 
ctéfiafliquc.  Lat.  Claves  Ecci^i*e. 

Llave  de  ta  mowA  L'ttcnduc  de 
la  main.  Lat.  Palma,  te. 

Llave  di*r  pie,  La  diftancc  depuis 
le  cou  du  pied  jufqo’au  bas  du  talun. 
Lat.  Pedis  latituios  i»ii> 

Lla\£  del  Rcino.  Clefdn  Royau* 
me.  On  appelle  ainli  une  Place  for- 
tifiée oui  cft  fur  la  frontière,  dont 
La  prife  donne  l'entrée  à l'ennemi 
dans  le  Royaume-  Lat.  Rtgni  clan- 
fh-MM , prept^niU'ulswt , i. 

Llave  doble.Xovcz  Doble. 

Lr.AVE  tnaejlviL,  jPaflfepartout.  Lat. 
Communis  clwls» 

Ahi  te  quedem  las  Uaxfts.  Cette  cx- 
prell'ion  ri;;niKc  qu'un  homme  a abaii* 
donne  une  affaire  dont  il  étoit  char- 
gé , fans  rendre  aucun  compte.  On 
dit.  Se  ha  ido  Jîn  drr/r,  ahi  te  que~ 
dof»  las  Utn'ts.  Lat  Ran  totoin  ttbi 
cemmitto. 

Debaxo  de  Bave.  Sous  la  clé.  Lat 
Jn  tuto. 

Prefenfar  las  Baves.  Prefenter  les 
clés,  c'cfl  faire  un  ade  d'obéifTanec 
aux  Souverains,  quand  ils  entrent 
dans  leurs  villes  , on  aux  Conque-  ' 
Tins  quand  ils  fe  préfentent  devant 
celles  de  leurs  ennemis.  Lat  Claves 
tfftrre. 

LLAVERO,/m.  Celui  qui  a fous 
fa  garde  les  clés  d'une  Place , d'une 
Ville,  d’un  Palais,  d'une  EgHfe , & 
qui  a foin  d’en  ouvrir  & fermer  les 
portes.  L.  Clax'ierr^  ri. 

Llavero.  Clavier,  chaîne  ou  cor- 
don avec  quoi  on  attache  plufieurs 
elefî  enrembU  de  peur  qu'elles  ne 
s'égarent.  Lat  Clavium  pendigo. 

LLECO,  CA  , adi.  fn.Çjf/.  Terre 
neuve , vierge  : Il  fe  dit  de  la  terre 
qui  n'a  jamais  été  défnchée , ou  dans 
laquelle  on  n’a  enterré  aucun  corps. 
Lat.  Terra  , tv/  iuM'ota, 

LLEG.ADA,  /,/.  Arrivée,  retour, 
venue.  Lat.  Adventus. 

LLEGAR , r.  n.  Arriver  , parve- 
nir au  lieu  où  on  avoit  deflein  de 
fe  rendre.  Lat.  Advenire.  Pervenire. 

Llegar  , fignifie  aulTi  Appro- 
cher une  chofe  d’une  autre.  Lat  Ad- 
tssovere.  Jungere. 

Llegar,  lignifie  encore  Durer  un 
certain  tems  d^rminé.  Lat  Ttmpus 
iktplere. 

Llegar.  Atteindre,  toucher  au 
but  Lat.  Attingere.  Perx*tnire. 

Llegar.  ScfuhTe,  arriver  à fou 
tour.  Lat.  Succedere.  Advenire. 

Llegar.  S’élever,  parvenir,  ar- 
river. Lat  Afeenderr.  Pervenire» 

Llegar  , lignifie  Suffire»  être 
ftjfilàflt  Lat.  Sujficere» 

Tm»  IL 


LlEGA  R,  fignlfîc  Toucher , attein- 
dre , aboutir.  L.  Pertvigere.  Tangne. 

Llegar,  fc  prend  pour  AUf^ur. 

LlEGARSE.  Aller  dans  quelque 
endroit  voifin. 

tiegar  à oir,  à entendis-.  Commen- 
cer à entendre,  ü romprcmlrc.  En- 
tendre, comprendre  pour  h premté- 
j re  foi  7. 

[ Si  alccojza  , m llega.  Phrafe  qui  fi- 
gnifie  que  peu  s'en  faut  qu'une  cho- 
I fe  ne  uiffifc  pour  riifagc  qu'on  en 
veut  faire.  Lat  Feri  nm  fuj^cit» 

LLEGADü  , DA,  part.  pajT.  du 
verbe  Llegar.  Arrivé,  ée,  approché, 
ce.  Lat.  Admotus.  Ctsaijunéîus , a,  um. 

Llegado,  fc  prend  pour  AlUgaào. 

LIJiNAMENTE  , odr.  Pleine- 
ment , amplement,  fiiffifammcnt  , 
abondamment.  Lat.  Cephsi.  AJ'atim. 
Plenl. 

LLENAR , V.  a.  Remplir  , ren- 
dre plein.  Lnt.  Implere.  Rcplcre. 

Llenar.  Remplir  , fignifie  aufll 
Occuper  dignement  une  place,  une 
charge,  une  üi^ité.  I.at  (kcupare. 

Llen’AR  , Te  dit  figurément  en 
chofes  fpirituclles  & momies,  pour 
Plaire,  agréer,  faire  plaifir,  com- 
bler de  joie.  Lat  Placere.  Arridere. 

Ex.  prefencia  de  fulano  me  lUnè. 
La  préfcncc  de  tel  me  combla  de  joie. 

La  razon  ù diÜamen  de  fulano  me 
Uenè.  La  raifon , le  fentiment  de  tel 
me  fit  plaifir,  me  fatisfit 

Llenar.  Remplir  , mettre  plu- 
fieurs  chofes  dans  un  endroit  , fans 
le  remplir  endcrcmcnt.  Lat  Replere. 

Llf.nar,  fc  dit  aulfi  des  chofes 
immatérielles  qui  n’occupent  point  de  . 
place,  & fignifie  Accabler,  combler. 
Lat.  Obruere.  Owrare. 

Ex.  Llenar  de  alabanzas  , de  opro~ 
brios.  Combler  de  loiianges , acc.vbler , 
charger  d’opprobres. 

Llenar.  Remplir  , fignifie  auflî 
Finir , achever , accomplir.  Lat  Coin- 
plere.  ; 

Llenarse.  Se  gorger,  fc  rem- 
plir de  viandc's  & de  boiflbns.  Lat 
Cibis  fe  ingurgitare.  I 

Llenarse.  S’emporter  apres  a- 
voir  patiente  quelque  tems  ; perdre 
patience.  Lat  Stomachari. 

Llenar  la  Luna.  Etre  dans 
fon  plein , en  parlant  de  la  Lune. 
Lat  Lunum  omnino  iHumiimtant  ap- 
pirrere.  \ 

Llenar  Us  meUdas.  Voytz  Ate-' 
dida. 

LLENO,  NA , fart.  pqf.  du  ver- 
be Llenar  dans  Tes  acceptions.  Em- 
pli , ic  , rempli , ie.  Lat  Impletus. 
Repletus , a , um. 

Lleno,  pris  comme  fubfhntif  fi- 
gnifie Abondance , quantité  excclll- 
ve.  Lat  Copia.  Abundantia. 

Lleno,  fe  prend  aulfi  pour  Per- 
fcÆon.  Lat  Complementum.  PkuiSudo. 
i Li£NG.  Plein  I en  termes  de  PU- 


i8j 

Ton , fe  dit  d'une  pièce  honorable  de 
l'écu , qui  dans  le  milieu  de  fa  lon- 
gueur cfi  d’dn  autre  émail  que  le 
! refte  de  la  pièce.  Lat  Plenus , a , w». 

\ De  lUm.  adv.  Totalement , entîé- 
i rement  Lat.  Omnino. 

De  lUno  en  lleno.  adv.  A plein , 
plçiticmcnt  Lat.  Prorsùs.  Peniths. 
Onmînè. 

ILmbre  Ueno.  Homme  favant  , do- 
âc , rempli  de  connoilTanccs.  Lat 
; Eniiitw.  DaÜrinà  plenus , refertus. 

I Ll.ENERA  y f.  f,  \c  même  que 
I Lknura. 

LLENURA,  /.  /.  Plénitude,  «- 
bonJancc  cxccffivc  de  quelque  chofe. 
Lat.  Copia.  Abusidantia. , 

LLELOAR,  V.  a.  Mettre  du  le- 
vain dans  la  pâte  pour  la  faire  lever. 
Lat.  Fertneniare. 

LLEVADA  , f.  f.  L’aélion  de  le- 
ver , ou  de  fe  lever.  Lat  Errelio, 
Surre^lio  , nls. 

LLEVADERO,  ra,  ad;,  m.  y/. 
Supportable.  Tolérable.  Lat  Toléras» 
hilisy  e. 

LLEVADOR  y f m.  Porteur , ce- 
lui qui  porte,  qui  conduit  Lat  Per- 
tator,  Cotiduéior, 

LLEVAR,  V.  a.  Porter,  tranfpor- 
ter  , conduire , mener.  Lat.  Ferre, 
Fel*ere.  Conducere, 

Llevar  , fignifie  Percevoir,  le- 
ver un  impôt  Lat  Percipere.  Ext- 
gere. 

Llevar.  Porter,  produire.  Lat 
Producere. 

Ex.  EJla  tierra  üeva  buen  trige. 
Cette  terre  produit  du  beau  blé. 

Llevar.  Emporter  , détruire  , 
abattre  , couper.  Lat  PrtrfcindcYe, 
Evertere.  Saucitere. 

Ex.  Se  Bevo  un  dedoy  un  pie.  Il 
s'eil  emporté  un  doigt  , un  pied. 

Cna  baU  fe  Uevà  parte  de  la  mu- 
raiU.  Un  boulet  emporta-  , abatit 
une  partie  de  la  muraille. 

Llevar.  Exceller,  furpafler.  L. 
Excedere.  Prtccdlere. 

Llevar.  Suporter,  foufrir,  en- 
durer. Lat.  Tclerurt.  Ferre. 

Llevar,  fc  dit  figurément  pour 
Attirer  quelqu’un  dans  fon  fentiment» 
Lat.  Attrabere.  Inducere. 

Llevar,  fignifie  aulfi  Conduire» 
mener , aboutir.  Lat.  Ducere. 

Ex.  EJle  camino  üeva  d Alairid. 
Ce  chemin  mène,  conduit  ô Ma« 
drid. 

Llevar,  fignifie  aulfi  M.inîcr  ; 
comme  Llevar  et  cabalUy  Manier  un 
cheval.  Lat.  TraÜart. 

Llevar  , fignifie  encore  Intro- 
duire , favortfer , protéger.  Lat  In 
grntiam  alicujui  injhmart. 

Llevar,  fc  dit  pour  Obtenir , ga- 
gner , acquérir.  Lat.  Ccnftqui.  Oêft- 
nert. 

Llevar.  PolTcder,  jouir,  entre# 
CO  pofleffion.  Lat  Ttnere,  PqJJidere, 
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Ex.  To  Ikvo  fjia  tierra.  Je  poRc- 
de  cette  terre. 

Llevar.  Etre  puni*,  être  châtie, 
rcprimindé.  Lit  Vnjlig,m.  /Vêmir/. 

Llevak,  iotntavec  (|ueir]nes  par« 
ticipes  ri’4nific  Snvolr  d'avance  ce 
que  le  participe  ii:;;iifîe. 

Ex.  Llcvar  tjlttdiado.  Avoir  étudié 
d'avance. 

Llevar  , en  termes  d' Arithméti- 
que & de  k’U,  fiqmfie  Avoir,  rete- 
nir. Lat.  llihtrt.  Te'tnr. 

Ex.  /J.nv  trtinta.  J'ai  trente. 

Ijevo  tres.  Je  retiens  trois.  ' 

I.r.EVAR  , j«»int  avec  b prépofi* 
tion  Pirr , & avec  mi  nom , figiPHc 
Agir  conformement  à ce  que  les  noms 
ügnifient. 

£x.  Utvar  pw  tÏKma , for  JuJlicio , 
por  etttpe.io* 

Li.evarse,  1'.  r.  S'emporter,  fc 
l.iii\er  dominer  de  quelque  paflîon. 
Lat  Rupi.  Duci, 

Llcvar  acufjhs , outre  le  feus  pro- 
pre , lignifie  Sonfrir  quelque  choie 
rendra  fcrvicc  â autrui.  Lat. 
^ttSintre. 

Ufvar  adfliiJtte,  PoiifTcr  fa  pointe, 
ne  fc  point  dcüfter  de  fon  entreprife. 
Lat-  Injlanter  profequi.  Essixi  in/en- 
dne. 

Uevar  conjigo.  Mener  avec  foi.  L. 
Ccmitari.  SfOdu  duenr. 

Utvar  la  corga.  Avoir  toute  la 
peine  , porter  tout  le  ftirdcan.  Lat 
AUcuiut  rti  onui  fnjlinere. 

Utvar  la  cuntia.  Porter  en  compte. 
DrcHcr  un  compte.  Lat  Sitpputare. 
Adnatare. 

Uevar  lo  mejor.  Avoir  l’avantage. 
Lat  flncere.  AttUarcs  paria  ajiqui. 

Uevarh^  i ütvarjtlo  de  cai^s.  Vo- 
yez Citüe. 

Uevar  per  delante.  Avoir  «ne  cho- 
fc  piéfente.  Lat.  Fra  oculis  tahere. 

iJtva-  fe  bien  o ma/.  Etre  bien  ou 
mal,  vivre  hien  ou  mal  cnfemble. 
Lit.  CVwerdrtrf , vel  difvordart» 

Ue%'itrft  rl  dia.  L’emporter  fur 
quelqu'un.  Lat  Frajlare.  Rem  prt 
àiiis  ajfeqm. 

Lkvarfeh  el  aire  o el  xùento.  Nous 
difons  en  François , Autant  en  em- 
porte le  vent.  Lat.  l'ento  rafi.  In 
ventof  oê/Ve. 

Urt>arfe  les  qjet.  S’attirer  l’atten- 
tion de  tout  le  monde.  Lat  Omnium 
eculüj  in  ft  com>crtcre. 

Ir  üevanào.  Supporter  les  défauts 
d'autrui.  Lat.  Toltrarc.  DiJ/imulare. 

I/o  ft  h Uevarà  el  aire.  Le  vent 
ne  l’emportera  pas , pour  dire  qu’une 
chofe  cft  fnre  & folide.  Lat.  Nan 
vento  rapktur.  Securâ  firmitate  gau- 
dit. 

Uevar  à bien.  Trouver  bon.  In 
bonum  parton  accipere. 

Utvar  à nuU.  Trouver  mauvais. 
Lat.  In  hiajiun  partent  acctptrt. 

Refr.  Ut  que  00  putdcs  , Uevme 


L L E 

acutfhs.  Ce  proverbe  cft  contre  *ccs 
perfonnes  indiierettes  , qui  exigent 
des  chofes  impoÜiblcs  , ou  très  dif- 
ficiles. 

LLEVADO,  DA,  part.  pajT.  du 
verbe  Utvar.  Porté , ce  , mené , éc. 
Lat.  Lutut.  Ducim.  Cvtn't.'lus. 

LLOKADERA  , /.  /.  Plcureufe  , 
femme  qu'on  louoit  exprès  pour  plcu- 
ler  aux  enterremens.  Lat  Fra-fca , «■. 

LLORADÜR  , /.  m.  Pleureur  , 
celui  qui  pleure.  Lat.  Fiat.  Fluni- 

tor , rif. 

LLüRADUELOS,  /.  m.  Pleureur, 
qui  pleure  continuellement,  qui  fc 
lamente  fans  ceiTc  de  fes  difgraces  , 
de  fes  malheurs.  Lat.  Laehrynto/tu. 

LLOR.AR,  V.  a.  Pleurer,  verfer 
des  larmes.  Lat.  Fkre.  Utgere.  La- 
cb\ynari. 

Llorar.  Se  lamenter,  fc  plain- 
dre , gémir.  Lat  Flmtgere,  iltteri. 
(rcmcre, 

Llorar,  ftgnifie  auffi  AîTcftcr 
d’être  pauvre , milérable.  Lat  Alîfe- 
rum  fe  JvjgcTt. 

Llor.ar.  Dégoûter  , couler  goû- 
te à goiue,  pleurer  comme  h vigne 
qu’on  a tailiee.  Lat  StilLire. 

I.LORAR  LA  AURORA.  LcS  Poe- 
tes  iiifcnt  que  l'Aurore  pleure,  lorf- 
qu'Ü  fait  de  U rofcc.  Lat  Aureram 
rorare. 

LLORADO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
IJorar.  Pleuré,  éc.  Lat.  Flelui.  De- 
fétus , a , KM. 

LLORO , f.  m.  le  même  que  LUn- 
to. 

LLORON,/  nu  Grand  pleureur, 
qui  pleure  toujours.  Lat  Ladnjmo- 
fus.  iMchrrmahundm. 

LLOROSÜ,  SA,  adj.  m.  f. 
Qui  pleure , qui  gémit , qui  cft  tri- 
lle. Lat.  Lacl  ryw<)fut , a , um. 

LLOVEDIZA , /.  /.  Eau  de  pluie, 
qui  s’amalfc  dans  les  citernes , dans 
les  piiits,  6iC.  Lzt.  Flu^naüt  aqttjy  ét. 

LLUVER,  V.  n.  Pleuvoir.  Lat 
Fltitrc. 

Liover.  Pleuvoir,  fe  dit  figuré- 
ment  de  tout  ce  qui  furvient  tout  à 
la  fois , & en  abondance.  Lat  Fluc- 
; re.  Rih’rr. 

LLi'cr  ocutfas  ^ fignifie  qu’une  cho- 
! fc  tournera  à notre  préjudice.  Lat. 

^ In  capitt  recidere. 

Lbvtr  fobre  majado.  Arriver  coup 
fur  coup,  en  parlant  des  malheurs, 
des  difgraces.  Lat  IjHh  tin  imbrijuc- 
ctdcre. 

LLOVIOSO.  Voyez  Iluviofo. 

LLüVIZNA , /.  f.  Petite  pluie  en 
forme  de  brouillard.  L.it.  Ltvis  £5' 
tettuls  phevia. 

LLUV12-VAR,  r.  n.  Pleuvoir  à 
petites  goirtcs.  Lat.  Levitn  plutre, 
Siéjhilare. 

LLÜECO,  CA  . adJ.  m.  ^ /.  le 
même  que  Clueco. 

LLLVL\  } /.  /.  Pluie  , eau  qui 
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tombe  des  nues.  I^it  Pîuvia.  Jnétr, 

Lll'VIA.  Pluie,  fe  dit  figurément 
de  la  continuité  d'une  chofe , contme 
Pluie , grêle  , foule  de  malheurs  , 
de  coups  &c.  Lat  Imbcr.  Gronda  , 
inis. 

LLUVIOSO,  m.  ^ f. 

pluvieux  , eufe.  Lat  Fluviofutf  a, 

Uitt. 
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EOA,/./.  le  même  que  Alakmia. 
Ce  mot  cft  peu  «ülé. 

Loa.  Prologue  d une  pièce  de  théâ- 
tre. I.at  Prohgui^  ». 

LO.\ULK  , odj.  Fwie  tems.  Loua- 
ble , digne  d'eftime , de  louange. 
Lat  iMudabiUs  y e, 

Loa  R LE.  On  appelle  ainfi  dans  les 
Univcrfités  un  prêtent  ou  une  colb- 
tion  que  donne  le  Candidat.  Lat 
Lmaitio^  ét. 

LOARLE.MESTE,  tfdt'.  Louable- 
ment , d'une  manière  louable.  Lat 
lMudob:bttr, 

I.OADüR  , f.  rn.  Loiieur , celui 
qui  loue , qui  donne  des  louanges , 
qui  vante  extrêmement.  Lat.  Lauia^ 
tor^  is, 

LOAR  , V.  a.  le  même  que  Aia-- 
bar. 

LOADO , DA  , part.  paf.  du  verbe 
Usar.  le  même  que  Alàibad'}. 

LOBA,  f.  /.  Louve,  la  femelle 
ilti  loup.  Lit  Uipa . <r. 

Loba.  Elpécc  de  fouUnc  fans  man- 
ches que  les  Kccléfiaftiques  , les  é- 
tudians  , les  Licendes  portent  fous 
leurs  manteaux.  Lat.  Tunka  talo-is. 

Loba.  Elévation  de  terre  entre 
deux  filions.  Lat.  Seamr.tim^  i. 

Ctrradttra  de  labo.  Serrure  à dents 
de  îcup.  Lat  Sera  Ltpat  t. 

RcFr.  Ia  que  la  leba  Parr,  al  Icb$ 
le  aplace.  Les  méchants  font  tmijoiffs 
d’accord  lorfqu'il  vft  queftiun  dcmol- 
ftiire. 

LOBADO  , f,  tn.  Terme  de  Ma- 
réchal. Efpèce  de  tumeur  phlegmo- 
neufe  qui  vient  aux  chevaux.  Lat 
Phlegmare.  Tutror  Isepinus. 

LOBAGANTK,  f.  tn.  Efpcce  de 
Laogoufte  de  mer  de  couleur  bleue 
tachetée  de  noir.  Lat  Locujia  numna 
difc:de)r. 

LOB ANTLLO  , f.  nt.  Loupe,  tu- 
meur contre  nature.  Lat  Ganglion  , 
il. 

LOBATON,  f.  nt.  lignifie  en  jar- 
gon Voleur  de  moutons  & de  bre- 
bis. I.at.  Ftcudum  tibcUhry  ris. 

LOBEZKO  , /.  w.  Louveteau,  le 
petit  d’uD  loup.  Lat  Luphms  eatu- 
lus  , ». 

LOBO  , /.  m.  Loup  , animal  fa- 
rouche , le  plus  dajigcrcux  ennemi 
du  bétail.  Lat  Uepas  , 

Lobo.  i.oup.  Conftcllation  méri- 
iligiulç.  Lat.  lupuj  ç^itjlis.  y 
Lûïü» 
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loFO»  en  terme  burlcTquc , fisni- 
fic  V trèfle.  I.at.  EtniHas^ 

Ex,  Fuiern^  ccgic  un  hic.  Une  tel- 
le s't'ft  cnyvrée. 

Lobo^  en  jargon  fiçnifie  un  hr- 
ron  , volcitr.  Lat.  Fur  , 

LoBO  CtBVAL  , 6 CERVABIO. 
Loup  ccrvicr.  Voyez  lyuce. 

Lobomarino.  Loup  marin , poif- 
fon.  Lat.  AapttJ  tnarinus. 

Dicon:mii<tr  las  ovças  cl  Icbc.  Don- 
ner les  brebis  à garder  au  loup  5 
c'cfl-à-ilire,  conHer  Tes  affaires  ànn 
fripon.  Lat.  Osf/  ûrpt»  copmtitttrf. 

Ejfcvar  dd  kdio  cunxe.  Attendre  des 
libcralités  d'un  avare  « ou  des  bon- 
nes adions  d'un  fripon.  Lat.  Utpo 
ttgnum  erifcre.  A mtxitjjio  hcntjîciusn 
txptdarc. 

Fer  las  crtjas  al  hhc.  Se  trouver 
dans  im  danger  extrême.  Lat.  Uiti- 
titttm  diferisnen  fubin.  Lufum  aurihus 
itnere. 

Refr.  Dd  hhe  un  fêle  , y e^e  de 
t(  ftcnse.  Ce  proverbe  flguifie  qu’il 
faut  tirer  d'un  avare  ce  qtron  peut. 

Refr.  Elldtoy  U wlfctc  amies  J on 
de  una  coftfçtu  Les  méchants  font 
toujours  d'accord  pour  maUrnirc. 

Refr.  Oveja  de  tnuchsi , ttd>cs  fe  la 
€omen.  Une  affaire  ne  va  jam.iis  bien 
lorrqiie  trop  de  gens  s'en  mêlent 

Refr.  Qjtifn  COH  hhe  (Wtia  , d ou/- 
lir  Je  enjlita.  On  apprend  à hurler 
avec  les  loups. 

LOBREOÜ,  CA  , njy.  m.  £ÿ /. 
Obfcur  , ure  , fombre  , ténébreux  , 
eufe,  lugubre.  Lat  iM^èriSy  e.  Te~ 
neh-ofui  y a , wn. 

I.üBKEGCEZ  , /. /.  le  même  que 

LüBUNO»  N A , adj.  tîi.  £ÿ/.  Qui 
oppartient  au  loup  « ou  qui  tient  de 
£1  nature.  Lat.  Lffpinus , m , ufn. 

LOCAL,  ady.  d'une  fm«.  Local, 
ale , qui  concerne  le  lieu.  L.at  Za- 
taUs , e. 

LOC.'VLIDAD  , /. /.  Localité,  qua- 
lité ou  circonflancc  des  cUofe»  qui  tes 
détermine  à un  lieu  Hxc.  L.*it.  LecU" 
Ütas.  

LOCAMENTE  , aiv.  Foîcmeni  , 
d’iinc  manière  extravagante  & dérai- 
founalde.  I.al.  Jnfanè.  Stutl. 

Locamente,  fignific  aufll  Ex- 
ecflîvcment  , immodérément , déme- 
furément  Lat  Itnmoderaii.  Sine  mo- 
de. 

LOCARIAS  y f.  nu  le  même  que 
Lûco.  Il  n’eft  niité  que  dans  le  iUlc 
familier. 

LOCO  , CA  , adj.  m.  £5*  /.  Fju, 
foie,  infenfé,  éc,  qui  a perdu  ref- 
prit,  U raifun  , le  jugcmcxit  Lat 
Deviens.  Infanns , a , uni. 

Logo.  Fou  , fignific  anflî  Extra- 
vagant, imprudent,  lâns  jugement, 
emporté  fait  dans  la  conduite  , Toit 
dans  les  maurs.  Lat  JfR^rudens,  In- 
$m^tUrutni f a,  mn. 
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Loco,  fe  dit-figurément  poitr  Fé- 
cond  , abondant  , fertile  $ comme. 
Aise  loco  , Année  abondante  ; Co/echa 
hea  , Récolte  abondante.  Lat.  Acun- 
iUhs.  Fa'tHss  y e. 

A tentas  V d heasy  adv.  A tort  & 
A travers.  Lat.  Aijhdl. 

Foherfe  d eftar  bce.  Etre  trifte  ou 
joyeux  par  l'excès  de  quelque  paf- 
fion.  F.at.  Extra  fe  nTpf. 

Refr.  A f.thhvaf  locas , erejas  for- 
d.is.  A Cote  demande  , point  de  rc- 
ponfe. 

Refr.  Fl  kee  per  la  pena  es  cuerAo. 
La  crainte  du  châtiment  rend  làge. 

Kefr.  La  mvf.ir  loca  , for  la  lifia 
comfra  la  ioen.  Ce  proverbe  cfl  con- 
tre ceux  qui  s’ingèrent  dans  les  affai- 
res , Cuis  avoir  bien  examiné  fi  elles 
leur  feront  avantageufes  ou  nuifibles. 

Refr.  Ijos  ninos  y hs  hcct  dicen  lis 
^erdoiîfs.  Les  cnHins  & les  fous  font 
ceux  qui  difeut  1,1  vente. 

Refr.  iVi  hee  hace  dente.  Un  fou 
fuffit  pour  en  laiic  cent. 

Es  un  loco  rrmatado.  C'eff  un  fou 
à lier. 

Zéro  de  caflrete.  Fou  Céfc,  fou 
de  haute  game. 

LOCUCÏüN,/^  Locution,  iàqnn 
de  parier  , cxprdllon , phrafe.  Lat 
Lcquutio  y nis. 

toCÜRA,/. /.  Folie,  démence, 
alienation  d'cfprit , dérèglement  de  la 
raifoD.  Lat  Infania.  Dementia , <r. 

LocL'SA.  Folie,  fignifie  auOi  So- 
tife,  impertinence,  fatuité,  impru- 
dence , extravagance.  Lat  StuUiiia. 
FaUàtas. 

Hâter  locuras.  Faire  des  folies  , 
s’oublier  dans  la  joie  ou  dans  la  tri- 
flcfi'e.  Lat.  Irfanire.  D^tfere. 

LÜCUTÜRIÜ  , f.  m.  Parloir  des 
Religieufes.  Lat  Clathriy-  arum. 

LODAZAL  , /.  m.  Bourbier  , lieu 
plein  de  bourbe.  Lat  Lnfuiesttus  lo- 
cus. 

LODO , f.  ui,  le  même  que  Cime. 

Faner  de  hdo.  Injurier,  dénigrer, 
accabler  de  reproches.  L.  hnprcferu- 
re.  Ftobris  tmerwre. 

Sacar  ei  fie  dsl  Iode.  Tirer  quel- 
qu'un d’affaire  , d'embarras  , de  pei- 
ne , ou  de  mücrc.  L.  ExfeJire.  Eri- 
gere. 

Refr.  De  aqneBos  feltw  trienen  eftos 
lcdoi.  Une  faute  en  attire  une  aun-c. 

LÜDOSO,  SA,  «tif.  w.  £5*/.  Bou- 
eux , eufe , bourbeux  , eufe  , fan- 
geux , eufe.  Lat.  Unsofus.  C</enoJ'us. 
Luiofus  , fl  « um, 

LÜGARITHMICO,  CA,  o4f.  m. 
^ f.  Qui  apparoent  aux  logarith- 
mes. Lit.  Zt»gi:i;//vfl;c«/  , a , utn. 

LOGAK1TH.MOS  , /.  m.  Logari- 
thmes, Terme  de  (icomctric  & d'A- 
ntbinétiquc.  On  appelle  ainfi  des 
nombres  en  progrelhon  Arithméti- 
que , qui  répondent  à d’autres  qui 
. ivut  en  proportion  GeouKirique , aux> 
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quels  on  les  fubffitue.  Lat.  LegarU 
thtni. 

LOGICA , f.  f.  Voyez  Dialefiita. 

LOGICO,  CA,  ad),  nu  îff /,  Lo- 
gicien , ienne  , qui  poflede  l'art  de 
raifonner  dans  les  règles.  Lat.  Legs- 
eus  y a y um. 

LOGRAK,  fva.  Acquérir,  gagner, 
obtenir.  Lat.  Cotfrqui.  Obtinere. 

Lograr  , fe  prend  atifli  ponr 
Profiler  , fe  valoir  : comme , ï/igrat 
la  ocajlen , tl  tientfo , Profiter  de  Toc- 
cafion , du  tems.  Lat.  Frm.  Uti. 

Lograr  , fignific  encore  Avoir, 
tenir,  jouir,  pofleder  , comme,  Zo- 
grar  faùul  , cont'enimdas  £ÿc.  Lat 
Fimgi.  FruL  Fotiri. 

Lograr,  fignific  aufli  Tirer,  vb* 
fer  juffe  , atteindre  fon  but.  Lat 
Si-nfum  attingere.  Certè  fnem  adiré. 

Lugrarse,  t'.  r.  Arriver  au  tems 
ou  à l'âge  où  l’on  jouit  du  fruit  de 
fes  cTpérances.  Lat.  Ccnceftam  fpem 
adififei. 

LOGRADO  , DA  , fart.  fajf.  du 
verbe  Jxgrar.  Obtenu , ué.  Lat  Oi- 
trntus.  i>Mtxvatsu  , a , utn. 

LOGRE.AR,  t*.  fl.  Donner  fon  ar- 
gent à ufure.  Ce  mot  eff  peu  ufité. 
Lat.  Fttnori  date, 

LOGREIUA  y f.  f.  le  même  que 
üfura. 

LOGRERO  • /.  m,  Ufurier;  c’eft 
auifi  celui  qui  achette  les  denrées  à 
bas  prix  pour  les  revendre  bien  cher. 
Lat.  Faiicrator. 

LOGRO,^  m.  Gain,  profit,  in- 
térêt qu’on  tire  de  fon  argent,  ou 
de  toute  autre  chofe.  L.  iMcrum , /, 

Logro  , fignifie  aufli  PofTcfllon  , 
jouiflancc.  I.at  FojJlffio.  Friàtio. 

Loctû , fe  prend  aufli  pour  Ufo- 
re.  Lat.  üfura , at, 

Dar  à logro.  Prêter  à uTure.  Lat 
Fsntcrari. 

LOMA  y f.  f.  Coteau  , colline  « 
tertre.  Lat  ÇoÜis.  Ctivus. 

Lü.MAR  , V.  a.  fignifie  en  jirgon 
Donner  , faire  préfeat , gratifier.  L. 
Dure.  Doiiiire. 

LOMBAKDA,  ff.  Lombarde,  cf- 
pèce  de  fulU  dont  on  fe  fervoit  au- 
trefois & qui  avoit  été  inventé  en 
Lombardie.  Lat  Turmentmn  Jjsngom 
busnlUmt. 

Lombaroa.  Cliou  de  Lombardie* 
Lat.  Brajjîca  Lmgobarda, 

LOm.VRDADA,y:/.Coup  de  Lom- 
barde. Lat  Jciiis  tonnenti  Zoeg^oi*-* 
di. 

LOMBARDEAR,  r.  m.  Tirer  une 
Lombarde.  Lat.  Diffhdere.  ExfhJcre» 
LÜ.MBRIGUERA.  Voyez  Abreta^ 
no. 

LOMBRIZ  , f.f.  Ver  de  terre* 
c’eft  auifi  celui  qui  s'engendre  dans 
le  corps  de  l’homme.  Lat  Lusuiri- 
eus  y s. 

LOMILLO  y f.  m.  dim.  de  Lotne, 

\ Petit  râble , petite  longe , petite  échi- 
A a A née  , 


Digitized  by  Google 


L O R 


i88  L O M 

née  , petit  alopn.  Lat  ^ilis  Lum- 
buf. 

Lomillo.  Point  croife  «ju'on  fait 
^irc  aux  petites  6llcs  qui  commcn> 
cent  à apprendre  à coudre.  Lat  Su» 

LOMÏNHIESTO  , ta  , aij.  m. 
cÿ  /.  Qui  a le  dcrt  élevé.  Lat.  Liott- 
bis  rreilus  « a , utu» 

Lomikhiestu,  A^iBeau  Aguré, 
Vain,  prcfomptiicux  , qui  fc  quatre , 
qui  Bit  le  p'os  dos.  Lat.  SuŸnhus. 
Elatuf , a , um. 

LOMO  , /.  m.  Lombe  ; la  troi- 
Aéme  divifion  de  l'épine , qui  cfl 
corapofee  de  cinq  vertèbres  , qui  font 
entre  celles  du  dos , St  celle  de  l'os 
Aicnim.  Lat.  htwhus^  i. 

Lomo.  Le  dos  d'un  livre  relié,  où 
l’on  met  le  titre.  Lat  Utnhiücus^  i. 

Lomo.  Le  los  , le  revers  d’un 
papier,  d'une  étolfe.  Lat.  Dorfum^  i. 

Lomo.  Terre  élevée  entre  deux 
Allons.  Lat.  Força  , Jt. 

Llnstr  ù h’tAer  à lomo.  Tranfpor- 
ter  à dos  de  betes  de  fomme.  Lat. 
Bajulare. 

LONA  , /.  f.  Cotonninc  , grofTc 
toile  dont  on  ^it  les  voiles  des  vaif> 
féaux.  Lat.  Crtxjjior  tek  linea  çjf  gof» 
/)fina. 

LONGA  , f.  /,  Longue.  Terme 
de  muGque  $ c’eft  une  note  blanche 
qui  vaut  quatre  mefurcs.  Lat  Nota 
mu/ka  lofiga  âUla. 

LONGANIMIDAD  , f.  /.  Longn- 
nimifé , vertu  de  confiance  & de  fer- 
meté, qui  fuit  recevoir  le  bien  & le 
mal  avec  une  même  égalité  d'efprit. 
Lat.  Longanimitai , atU. 

LONGANIMü  , MA  , aij.  m. 
Longanime , qui  fupportc  tout  avec 
cunltancc  & égalité  d'efprit.  L. 
gimimsis  , a « um.  LengoMimis , e. 

LüNiiANlZA,  /,/.  Efpcccdc  fauf- 
Affe  que  les  Efpagnols  font  avec  de 
la  diair  , de  la  graiffe  de  cochon 
hachée  par  petits  morceaux  , & b 
chargée  d’épices  , de  Tel  , d'aulx  & 
de  fafran  , qu'elle  fc  conferve  tou- 
te l'année.  Lat.  Lucanica , 

Lomganiza.  On  appelle  .linA  par 
tUuliun  tout  ce  qui  eÂ  long  & dé- 
lié. Lat.  Res  ionga  ^ exiiis. 

LONGARES , f.  m.  Agnific  en  jar- 
f on  , LÀchc , poltron  , timide.  Lat. 
TintiJUis.  Ignavus. 

LÛNGIAIETRIA,  /./.  Longimé- 
trie  , partie  de  la  Géométrie  qui  en- 
feigne  à mefurer  les  longueurs.  Lat. 
jLaBgimctTÎa. 

LüNGlNQUO  , QUA , aij.  m.  ^ f. 
Lointain,  ne,  éloigne,  ée.  C'cA  un 
mot  Latin  peu  oAté.  Lat 
fuus^  ou,  um. 

LONGITLD  , f.  /.  Longueur  » 
étendue  en  long.  Lat. 

Longituo.  Longitude  , en  ter- 
mes de  GeograpKie  , c'cA  la  diAance 
%u‘il  y a d'un  oéxidica  d uu  pcrtaia 
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lieu  )ufqu*au  premier  méridien.  Lat. 
Lottgitsuio. 

LoMGtTüD  DE  VN  AsTlo.  Lon- 
gitude AArimomiquc.  C'dl  Tare  du 
Zodiaque  compris  entre  le  premier 
degré  d'Aries  jufqu'au  centre  de  1’.'^- 
ftre  dont  on  cherche  la  longitude. 
Lat.  Longitudo  rlllronemica. 

longitudinal  , adj.  Sune  terni. 
Qui  eft  clcmlu  en  long.  Lat  Longi- 
tuditsaSs , f. 

LONGITUDINALMENTE  , odv. 
En  long.  Lat  Longitudinaliter. 

LONuUlSO,  f.  m.  fignlHe  en  jar- 
gon Poltron.  Lat.  Timiius. 

LONGUISSLMO  , ma  , ad;,  m. 
^ f.  fuferl.  le  meme  que  Largtiijji- 
mo.  Ce  mot  cA  peu  uGté. 

LONGURA  , /.  /.  le  même  que 
l/mgitud, 

LüNJ.A  , f.  f.  Loge  , Bourfe  , 
Change*  lieu  où  les  i^rchands  s'af- 
fcmhlcnt  pour  leurs  affaires.  Lat 
Emporium  , //.  Forum  argentariuM. 

Lonja.  Boutique,  magaAn  d'épi- 
ceries , & autres.  Lat  Taberna  Mer- 
cium. 

Lonja  , Agnific  auITi  le  Parvis 
d'une  Eglife.  Lat.  Porticus.  Atrium. 

Lon'JA.  Longe,  courroie.  Laniè- 
re. il  le  dit  au(A  de  la  petite  cour- 
roie qui  tient  la  petite  volée  atta- 
chée à la  grande.  Lat  Larum , i. 

Lon.IA.  Tronche  de  jambon.  L. 
Perrut  fuina  pknum  frujlsan. 

Lonja.  Longe.  On  appelle  ainfi 
en  termes  de  Fauconnerie  une  petite 
corde  qu'on  attache  aux  pieds  de  l’oi- 
feau  quand  U n’eA  pas  afl'uié.  Lat 
Lorsan  , #. 

LONJERO  , f.  nu  Marchand  en 
magafin  , Marchand  en  gros.  Lat 
Mtrcium  Tahemarius. 

LONJISTA  , / le  même  que 

Lanjrro. 

LOOCH  , /.  nu  Terme  de  Phar- 
macie. Looch.  Lat.  Unclus.  EceUg- 
ma. 

LOOR  , / m.  le  même  que  Ak- 
bama. 

LOQUACIDAD  , /./.  Babil , ca- 
quet , abondance  de  paroles.  Lat. 
Loaitacîtas  , utis. 

ILuQUAZ  , f.  m.  Babillard  , eau- 
feu  r , jafeur  , grand  parleur.  Lat 
Loquax , ucis. 

LOQÛEAR  , r.  n.  Extravagiicr  , 
faire  le  fou.  Lat.  Jnftmirt.  D^pere. 

Loqveak  , AgniHc  au  figuré  Fo- 
lâtrer, badiner,  fc  réjouir,  dire  des 
plaifantcries.  Lat.  ycvorjf.  Eeriark 
Otiarî. 

LOQUERO , f.  nu  Gardicu  de  fous. 
Lat  Jnfanorum  cuflos. 

LOQUESCA , f.  f.  Terme  hazardé. 
Manières  de  fou.  Folie.  Lat  Dtsnen- 
liitm  reluiso- 

LORIGA,  f.f.  CuiraîTe,  arme  dé- 
fcnüvtf  faite  d une  lame  de  fer  bat- 
tu} qui  couvre  k curpt  depuis  le 


cou  jnfqn’à  la  ceinture , tant  par  de- 
vant que  par  derrière.  Lat  Lori- 
ca  , a. 

Loriga:  On  appelle  encore  aînfi 
deux  anneaux  de  fer  qu'on  met  an 
bout  des  moyeux  des  roués.  Lat 
Ferreus  annuks. 

LORIG.ADO,  adj.m.  Cuirafle,  ar- 
mé d'une  cuirafTe.  Lat.  Jjoricattu. 

LORIGON  , f.  m.  at^.  Grande 
cuirafTe.  Lat  Ijrrka  major, 

LORO  , f.  m.  le  même  que  Pafa- 
gapo. 

Lor.0  , a^y.  m.  ^ f Sombre,  brun, 
obfcur  , noirâtre , qui  tire  fur  !e 
noir.  Lat.  Fufeus  , a,  tm. 

LORRAD.AS  , fl4é.  Lorre.  Terme 
de  Blafon  , qui  Ce  dit  des  nageoires 
des  poiiTuns  , lorfqu’elles  font  d’un 
autre  émail  que  le  corps.  Lat.  CAe- 
ris  dh'erjt  pimuLt. 

LOSA  , f.  f.  Cadette  , pierre  de 
figure  quarree  & peu  épaifTe  , dont 
on  pave  les  Eglifes  & les  vcAibulcs. 
Lat.  J^uadratus  lapis. 

Losa.  Piège  fait  avec  une  latc  & 
un  quatre  de  chifre , dont  on  fe  fert 
pour  prendre  les  oifeaux.  Lat  Dcci» 
puk  , .e. 

LOS;\NGE.  Voyez  iJfonja. 

LO.SAR  , V.  a.  le  même  que  Bs- 
Iqfur.  Lat  jQuadratis  kpidibus  fokm 
Jlrmere. 

LOS  ADO  , DA  , part.  pa(T.  du  ver- 
be Lofar  : le  même  que  knhfaia. 

LOS1LLA  , /./*.  dim.  Petite  pierre 
qiiarréc  & pùtc , qui  fert  â pascr. 
Lat.  S^uadratus  kpilîus. 

LOTERLA  , A f.  le  même  qtic 
Rifa. 

LOTO  , /.  f».  le  même  que  Ai- 
mez ou  Ahfezo. 

LOXÜDROMICA.  Voyez  JJnea. 

LOZA  , /.  /.  Fayance.  Lat  Fs:» 
tilia  vaja 

LüZANEAR  , S'.  ».  S’égaicr  , fc 
divertir , tenir  des  difcotirs  en  loués , 
faire  le  jeune  homme.  Lat.  juvmi- 
liter  kfciiHrt. 

LüZANIA , / /.  Verdure  des  ar- 
bres  Si  des  plantes.  Lat  P^riditas. 

Lo/.ania  , Agntfie  auQi  Joie, 
gaieté  , buime  hiimctir , force,  vi- 
gueur. Lnt.  plgor.  Elrgantia. 

LüZANO  , NA  , adf.  m.  ^ f. 
Vert,  verte.  Lat.  Firent.  JbtXKri'.xy.s. 

Lo/ano.  Gai,  joieux,  de  bonne 
humeur  , vigoureux.  Lat  P^igens. 
Ekgaxti. 

L U 

LU.A  i f-  f-  le  même  que  Gumt- 
te. 

LLTBRICAN,  f.  m.  le  même  que 
CrefK(/cuk.  Cc  mot  ii’eA  plus  ulité. 

LUBRICÜ  , CA  y o4;.  m.  ^ f, 
Vüvez  Ktfi'akâizû. 

ï.uc^ , /;  tsi.  Agnific  en  jargon , 
» joûex»  Lat  /c/m  k/oria. 
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LUCERNA  , f.  f.  Lampe  i pUt- 
Heurs  mèches.  Lat.  Zucema , «r. 

Ll'CE&na  , en  jargon,  Une  chaii' 
dèlc.  Lat.  Cundrta , 

LUCERNO  , / m.  en  jargon, Un 
chamielier.  Lat.  Caniflahrum. 

LUCERNULA  , /.  /.  Plante  qui 
croit  dans  les  jardins , & qui  répand 
la  nuit  une  efpcce  de  lueur  , ce  qui 
lui  a fait  donner  ce  nom.  Lat. 
cernuh  , se. 

LÜCÉRO,/r«.  L'étoile  du  point 
du  jour  , ou  de  Vénus,  lorfqii'ellc 
paroit  le  matin.  I^t.  Lnci/tr  , ri, 

Luccro.  On  appelle  ainfi  toute 
étoile  qui  brille  beaucoup.  Lat. 
dtis . eris, 

Lucfso,  Ggnifie  au  figuré,  Ecbt, 
fplendciir.  Lat.  Sflrndci'. 

Lucebos,  en  jarguu.  Les  yeux. 
Lat.  Oaiii , cnoii. 

LUCHA  , f.  f.  Lute,  combat  de 
deux  hommes  corps  à corps  , pour 
éprouver  leurs  forces.  Lat. 

tC, 

Lucha.  Lutc  , fc  dit  figurément 
de  toute  forte  de  combat  fpiritucl. 
Lat,  Ctrtmnmy  «ri/. 

Luc  H A , fc  prend  figurcment  pour 
Contcflation , débat,  démêlé,  difpu* 
te,  différend.  Lat.  Ctrtaintn,  Rixn. 
Co^itentio. 

LUCHADOR,yi  m.  Lntcur,  qui 
lute.  Lat.  Luilator. 

LUCHAR,  V.  a.  Liitcr,  combat- 
tre corps  à coi^s.  Lat.  hiiiori. 

LuChar,  fe  dit  figurémciU  pour 
Difputcr  , fe  quereller.  Lat.  Rixari, 
Ctrtare. 

LUCIDA.MENTE  , aiv.  Magnifi- 
quement, fplcndidemcnt.  Lat.  '^’^îau 
diM.  Mafyù^ci. 

LÜCIDISSIMO,  MA,o.f;.  w.  ^ f. 
fuptrl.  Très  UiiCint , te , très  écla- 
tant, te  , très  brillant,  te,  très 
clair , claire.  Lat.  SpktiiidiJ/ttnus , a, 

UM. 

LUCIERNAGA , f.  f.  Ver  liiifant. 
Lat.  Cicùidrla.  Jbxm\iyris, 

LüCIFERO , RA,  fiàj,  m.  ^ f, 
le  même  que  iMCxentt.  C'eft  im  mot 
Latin , nfité  chez  les  Poètes. 

LUeiKUGO,  GA,  adj.  m.  £r»/ 
Qui  fuit  la  lumière.  C’cll  un  mot 
Latin.  J.uct/t<f[us , a , uw. 

LUCH.LO,/  m.  Pile  fépidcralc, 
tombeau  de  pierre.  Lat.  Loculta  /«- 
raüt. 

LÜCIMIENTO  , /.  m.  Lueur , 
Lutnicrc,  clarté,  brillant.  Lat.  Ijix^ 
cis.  LMf»rn , ittis.  Spletid>'r , ris, 

LuciMiENro,  iignibeaiKG  figu- 
rément  Sjdeniieur , lullre , éclat , ré- 
putation , gloire.  Lat.  SfUnJ^. 

LÜCIO , lA , adj.  ui.  f,  I.iii&nt, 
te , propre  s poU , ie.  Il  ne  fc  dit 
guêres  que  des  animaux  qui  (ont  gras 
& Uuiâiits.  Lat.  SliUus.  iM-idsts , 
« , ton. 

LU  CIR,  v.a.  Luire  9 éclairer,  jet- 


ter,  répandre  de  la  lumière.  Lat. 
Luare.  Spitftderi'. 

I.UCIR,  fignifie  aulTi  Illuminer, 
écUircr , donner  du  jour.  Lat.  Jliu^ 
rniKjirr.  Jilujlrarf. 

I Lvcir,  fignifie  fièrement.  Ex- 
celler , briller , furpafler.  Lat.  Emi~ 
nert, 

Lucir.  Donner  du  Indre,  du  bril- 
lant à une  chofe.  Lat.  liluflraie.  On 
dît  ordinairement  Enlucir. 

Lucir,  h Lucirse,  fc  dit  du 
progrès  qu'il  paroit  qu'on  fait  dans 
«ne  choUr , comme  : Lucc  el  trabujoj 
L’ouvrage  lui  profite,  lui  fait  hon- 
neur. Lat  EvûUnter  prodejfe. 

Lucirse.  Se  parer,  s'habiller  pro- 
prement. Lat.  Adoriiari,  Elrganter 
vtftiri, 

LUCIENTE , part.  aâ.  du  verbe 
Lucir.  Luifant,  brillant,  éclatant 
Lat.  Lucvns.  Splruimi.  Mkans. 

LUCIDO,  DA  , part.  paf.  du  Ver- 
be Lucir.  Illuminé,  ée,  éclairé,  ce. 
Lat.  lUumiuntus , a , wn. 

Lucidu  INTERVALO.  Voyez  /«- 
terviilo, 

LUCO,  f,  m.  Bois  on  foret  cx- 
‘ trémement  toufuc.  Ce  mot  efl  peu  uft- 
té.  Lat.  Lui  us.  LLemus , ori$. 

LUCRATIVO,  VA,  adi.  w.  ^/. 
Lucratif,  tve  , qui  apporte  du  gain. 
Lat.  Lucrativus , a , um. 

Caufa  lucrativa.  On  appelle  ainfi 
en  termes  de  Pratique  le  titre  par  le- 
quel on  polTcdc,  mi  on  acquiert  par 
U^s , ou  par  donatiuu.  Lat.  Cuufa 
üurativo. 

LUCRO , /.  m.  Lucre , gain,  pro- 
fit. Lat  Lucrufity  i. 

LüCRO  CE.ssante,  en  termes 
de  Droit  & de  Murale,  fc  dit  du 
gain  qu'un  homme  ed  cenfé  pouvoir 
luire  avec  l'argent  qu'il  a , & qui 
cefTc  par  le  prêt  qu’il  en  fait  à un 
autre  i d'où  vient  qu'il  ed  en  droit 
d'en  exiger  l'intérct  Lat  Lucrusn 

LUCTUOSA,/  f.  Droit  que  les 
Seigneurs  perçoivent  après  le  décès 
des  perfonnes  fcculiéres  qui  leur  fout 
fuiettes.  Lat.  LtUiuofdy  4*. 

LLXTUOSO,  SA,  aàj.  m.  ^ /. 
Tridc,  funèbre,  lamentable,  lugu- 
bre. I.at  ZuéiuQjus  y a n usn. 

LUCUBRACIüN,  f.  f.  Luciibra- 
tiofl,  ouvrage  auquel  ou  trav.iiUe  la 
nuit , qui  coûte  beaucoup  de  veilles. 
Lat  Ijicubrutio  , nis. 

LUCUBRAR,  t*.  fl.  Veiller,  travail- 
ler de  nuit  à un  ouvr.igc.  Lat.  Zi.- 
ctérarr. 

LVü.\y  /.  /.  en  Jargon,  Femme. 
Lat  J'aminay  <r. 

LUDiBRIO , f.  i«.  Jouet , mo- 
querie, riféc.  U’ed  un  mot  latin. 
LtuUhrium  , ii. 

LUÛiOS,  /.  m.  fignifie  en  jar- 
gon, De  la  pécuuc.  Lat  Rccmin> 
LLuniuiL  , 


L U D iSÿ 

LUDIO,  IA,  adt.  n:.  fignî- 

fic  en  jargon  , Pin , rtifé , adroit , 
trompeur.  Lat.  Âjluius.  Caîlidus , a, 

Uftt. 

LUDIR , V.  n.  Froter  contre,  cn- 
femble , battre  l’un  contre  l'autre. 
Lat.  C<infriCiiTi.  CoUidi. 

LUEGO  , «dt>.  AufTi-tôt , inconti* 
nent , fur  le  champ , d'abord.  Lat. 
Stuthn.  ICicc.  Extemph. 

Luego,  fc  prend  aufli  pour  />«•/- 
pues  y enfuite,  après,  depuis.  Lat 
Deindt.  Pejicd. 

Luego.  Donc, "ainfi,  par  confé- 
quent  Lat.  If^itur.  Ergo. 

LUENGAMEXTE,  «ir.  le  mê- 
me que  LdT^Mucntf.  Ce  mot  cft  peu 
ufité. 

LUENGO,  OA,  f,  le 

même  que  Lar%o, 

Lurngo,  en  jargon,  fignifie,  Prin- 
cipal. Lat  Praâpuus. 

RcFr.  A lutnçai  Hat , üin/pas  »;m- 
thras.  A beau  mentir  qui  vient  de 
loin. 

LUE^E,  adf.  le  même  qtic  Di- 
Lfios.  Ce  mot  n'ed  pluuifitc. 

LUG.^NO,  f.  Ml.  Chardomterct , 
petit  oifeau  dont  le  chant  ed  fort 
agréable.  Lat.  C'ardueüs. 

LUGAR,/  m.  Lieu,  place,  cn- 
ilroit,  cfpace  qui  contient  quelque 
chofe.  Lat.  LooiSy  i. 

Lugae.  Village.  Lat  Pa^uiyi. 

Lugar,  figni^  figurément , Em- 
ploi « dignité.  Lat.  Munus , cris.  Of- 

f?ciwn  y iiy 

Lugar.  Texte,  pafTage  d’unAu- 
tcur.  Lat  Locta. 

Lugar,  fimiifie auffi , Tems,  occa- 
fion , loifir.  Lat.  Locut.  Tetupus. 

Lugar.  Place  qu’on  occupe  étant 
affis.  Lat.  Locus. 

Lugar  , fignifie  encore  Motif, 
caufe,  raifon,  moyen.  Lat 
CituLa.  Anfa, 

Lugar  comtrt.  Lieu  commun , la- 
trines. Lat  Latrina.^ 

Lugares  “omuncs.  Lieux  com- 
muns. On  appelle  ainfi  en  T.oçiquc 
& en  Rhétorique  ccrlafiies  dalles  éi 
didributions  des  qualités  ou  circon- 
danccs  des  chofes,  qui  font  tes  four- 
ces  des  aigumciis.  Lat  Loti  cotn^ 
wmes. 

En  bif^ar.  adt*.  Au  lieu  de , eu 
r.ibfcnce  de  , faute  de.  Lat.  Uct, 
Pro. 

llactr  b^itr.  Faire  place,  fe  ranger, 
Lat.  Dure  tocum. 

lUctrft  Se  didinguer  par 

fon  mérite.  Lat.  Dotibus  fe  annmn» 
dttre. 

Xo  ha  Utpar  , en  termes  de  Pra- 
tique, Cela  ne  fe  peut , il  ii'y  a pas 
lieu.  Lat.  Nou  ejl  locus.  Jilinimi  cnn» 
ctdi  dihet. 

LUGARCILLO,  à Lugaxili.o, 
f.  m.  Un*.  Petit  village,  haüKau. 
Lat  Xicuh’i,  L*iUiiU. 
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LUGARON,  /.  m.  «.-fw.  Gros 
Tillu-^c,  houes.  Lot.  Po^us  mapæs. 

LUGARTK.VIENTE,  / «.  Lieti- 
ttnuU.  Lot.  LiKiim  tmm:. 

LUGUBRE , uJj.  d'me  Itrn.  Lu- 
gubre , trille  , ntcloncolique  , qui 
l'oit  fonger  à lo  mort.  Lot.  Jbigu- 
irr/i , f, 

LUiR,  ff.it.  Terme  Je  Marine, 
qui  fc  lût  Jes  cables  qui  s’iifcut  en 
le  frotant  l'un  contre  l’autre.  Lat. 

LÜMADKROS,  /.  nt.  fiKnihe  en 
jargon,  les  «lents,  Lat.  Detites. 

LUMBRADA,  6 Lvmb&arada, 
/,  /.  Gland  feu.  Ut.  i^ms. 

LLMBKAL  , /.  »».  le  mcinc  que 
Ce  motti'cR  plus  ulité. 

LL.MBRE  ,/.  /.  Le  feu,  pris  com- 
me un  clément  qui  ceLiirc,  étlumfc, 
brûle  & conrume.  Lat. 

LUMBRE,  fc  dit  pour  Lumière. 
Lat.  Lrix.  Lumen. 

LtMBRC.  Etincelles  que  jette  un 
eaillou  l.ivf|U’on  le  bat  avec  le  fufil. 
Lat.  Si;htiiU  , >t. 

Lumbres.  Botte  dans  laquelle  on 
met  le  fiilil , la  pierre  » la  mèche, 
les  allumettes , pour  avoir  de  la  lu- 
mière au  befoin.  Lat.  //ppoi’iirw  od 
ixnciti  txciîmuiwn, 

‘ Lumbres.  Le  fuûl  d’une  platine. 
Lat,  RiifhUum  ff-lo^orum. 

I.UMB&E  , fc  prend  fis;urément 
pour  Eclat,  tuftre,  fplcmleur.  Lat. 
Sf.V;;./sr,  arts. 

Lumbre  , b Lumbrera.  On  ap- 
pellc  ainû  la  partie  d’un  fer  de  cheval 
qui  porte  fur  la  pince , parce  qu’elle 
rut  du  Feu  lorfmi’cUe  donne  contre 
un  caillou.  Lat.  Xn'M  foka:  pari  twlr- 
rior. 

A’i  pof  lumbre.  Nullement,  en  au- 
cune fu;on.  Lat.  Jllinimk. 

Str  la  lumbre  de  fut  ojos.  ExprelTion 
hyperbolique  qui  marque  le  cas  qu'on 
fait  li'une  choie. 

LUMBRERA  , f.  /.  Luminaire, 
cor|>s  qui  répand  de  la  lumière.  Lat. 
Xuuihutre. 

Lumbrera.  Lucarne  , oeil  de 
bœuf.  Lat.  FenefteOa. 

Lumbrera.  Lumière,  cftaufiTiiin 
élo^c  fiiijuré  qu’on  ihit  des  jpinds 
hommes  qui  ont  éclairé  rEelilc,  on 
excelle  d.ins  les  fcicnces.  Lat.  Lu- 
men , iw;i, 

LUMBROSO,  SA,  adj.  m.  f. 
Lumineux,  eufe.  Lat.  LM*rinofut , 
a , um. 

LUMINACION,  f.  f.  le  même 
qtte  Jiumimeion.  Ce  mot  eft  pci] 
«fité. 

LUMINADOR  , /.  m.  le  meme 

que  Huminal-A’. 

LL'.MINAR  , /.  m.  Luminaire,  fe 
dit  de  tous  les  Aftrcs  qui  donnent 
de  h lumière,  & fpécialcmcnt  du 
Soleil  & de  h Lune.  Lat.  lumi- 
lutre. 


Lumtx’ar,  feditaiifii  figiircment 
d'un  homme  düliiigué  par  f»n  fa- 
voir,  & fon  mérite,  éi:  qui  fait 
l'ornement  de  la  patrie.  Lat.  Zn- 
i»f«  , init. 

LÜMINAR,  V.  a.  le  meme  que 
liUMimir.  Ce  mot  n'cft  plus  ufité. 

LUMINARI.\ , f.  Illumination, 
qu’on  fait  pour  une  réiouiifancc  pu- 
blique. Luminay  um. 

Lu-minarja.  Luminaire,  fc  prend 
pour  la  lampe  qui  brûle  jour  & nuit 
dans  les  K^lifes  devant  le  St  Sa- 
crement. Lat.  Zampiii,  adis. 

LuMlNARlAS.  On  appelle  ainft 
une  fomme  qu’on  donne  aux  perfon- 
ncs  qui  Lint  attaelices  à la  Cour, 
pour  les  dcdomm.ager  des  dépenfes 
qu'elles  font  obligées  de  faire  pour 
les  illuminations  publiques.  Lat  Fen- 
Jio  pro  Luminihus  ptiblicts. 

Lu.viinaiua  , en  jan,on  ügniHc 
une  r’enêtre.  I.at  Fenejlra  , 4*. 

LUMIKÜSO,  sa, 

Lumineux , eufe.  11  fe  dit  commu- 
nément des  Allrcs.  Lat  Luminofus , 
a , um. 

LUN.A  » f.  f.  Lune,  une  des  fept 
Planètes,  la  plus  proche  de  1a  terre. 
Lat.  iMna , te. 

Lusa.  Lune,  en  termes  de  C*hy- 
mlc,  lignifie  l’Argent.  Lat  Argen- 
tum. 

Lun  A-  Glace  de  miroir  , verres 
de  bclicles.  Lit  CtyflaBiua  Ittmina. 

Luna.  Lune,  fe  dit  des  cflTcts 

2 UC  la  Lune  produit  fur  les  fous. 
,;ît.  Jnfuttiiu 

Luna.  On  appelle  aiiiG  dans  l'.A- 
ragon  la  cour  d’un  bâtiment  envi- 
ronné, ou  foiucnu  fur  des  colonnes. 
Lat  FerijhlwH  , 1. 

Luna,  en  jargon,  fignific  une 
Chemife,  & auüi  une  Rondadie.  Lat 
Imiujiusn.  Scuium. 

Luna  Bena.  Pleine  Lune.  Lat 

Luna  nueva.  Nouvelle  Lune.  Lat 
AVt^r7»e/ifm. 

jlFilia  luna.  On  appelle  ainfi  tout 
ce  qui  a la  figure  d'un  croiOanti 
& en  fortification,  demi-lune.  Lat 
Rcs  lunata,  /jatatum  proiu^cu'uiiatt. 

LUNACION,/  /.  Lunaifou,  ré- 
volution de  la  Lune  qui  fc  fait  J.ans 
un  mois.  Lat  jUoiJlruu!  Lua*t  curftis, 
LUKAD.\  , /.  /.  le  meme  que 
Pcrnil. 

LUNAR , /.  M.  Signe  , marque  ou 
tache  naturcUc  qu'on  a fur  quelques 
parties  du  corps , & fouvent  au  vî- 
lagc  , qu'on  apporte  en  naiiTiuit 
Lat  Navui , 1.  JllacuUx , a. 

Lu  NA  R , fe  prend  tigurément  pour 
la  honte  Çc  rinfamic  que  canfc  une 
mauvaife  aélion,  Lat.  AVa.  JlLu- 

LüNAR,  adj.  d'une  term.  Lunaire, 
qui  appartient  à la  Lune.  Lat.  Lti~ 
narii  j e. 


LUN 

LUEARIO,/!  m.  Calendrier  qui 
compte  les  années  par  Lunes.  Lat. 
Luvarium  Culmdariunt. 

LUN\'\TIC0 , CA  , adJ.  m.  bsf  f. 
Lunatique,  qui  fc  gouverne  félon  la 
Lune.  Lat.  iMiaticut , a , um. 

LUNES,  / m.  Lundi,  le  fécond 
jour  de  la  femainc-  Lat.  DUi 
LUNEl'A,//  Lunette.  On  appelle 
en  ArchitétAurc  des  voûtes  à 
tet , une  lôrtc  de  voûte  qui  tra- 
verfe  les  reins  d’un  berceau.  Lat- 
Lknatut  fomix, 

LuNEr.A  , fe  dit  dans  les  fallc* 
de  Comédie,  de  rOrcheftre,  où  fe 
placent  ordinairement  les  gens  de  di*» 
lUiidlion.  L.  Lunata  fedes  in  jpeéfacuRu 
LUNULA  , / f.  Lunule , terme  de 
Géométrie.  Lat.  LuKuUy 
Lunulas.  On  appelle  ainfi  en 
termes  de  Dioptriqnc,  les  lentilles 
qui  font  concaves  d’un  côté , & con* 
vexes  de  l'autre.  Lat  Lmtei  d/sp- 
triex  luuates. 

LUPANAR,  / m.  Bordel.  C'efk 
un  mot  purement  Latin,  laifemary  it, 
LUPI.i , //.  ’rerme  de  Chirurgie. 
Loupe,  tumeur.  Lat  Lupùi. 

LUPINO,  NA,  odf.  m.  f.  Qui 
appartient  au  loup,  ou  qui  tient  du 
loup.  Lat  , n , um. 

LUQ.ÜETE,  / M.  Zeft , morceau 
il'écorcc  d’orange  , ou  de  citron  , 
dont  on  exprime  le  jus  dans  un  ver- 
re de  vin  pour  lui  en  donner  le  goût 
Lat.  Mali  am  ci , vd  citri  frujïuUtm 
'■  vina  iiifyfunr. 

LUhTRACION,  / /.  Lufiraîion, 
expiation , piirincatiun  qui  fc  faifoit 
anciennement  r-ar  le  moyen  des  vic- 
times & des  facriliccs.  Lat  Lujha~ 
th , nh. 

LU.STR.\L,  adj.  d'une  term.  Lu- 
ftrale,  fc  dit  de  l'eau  avec  laqueUe 
I«  Payens  arroibient  les  vidimes. 
Lat  Lufhaüs , r. 

LUSTRAR,  V.  a.  Expier,  puri- 
fier, par  le  moyen  des  Cicrinces. 
Lat.  Lufhrare. 

LusrRAR.  Lu  (hcr  , donner  du 
hifue.  Ce  mut  cft  peu  ufité  dans 
cette  acception.  Lat  Nitarem  viiu- 
cere, 

LUSTRE  , / m.  Luftre,  brillant 
qui  réfuîte  des  chofes  polies  , ou  qui 
rcHécliit  agréablement  la  lumière. 
Lat  Nîtor  y is. 

Lustre.  Luftre,  fignific  figuré- 
ment.  Eclat,  brillant,  relief , Iplen- 
dctir.  I.at  S^lendar  y is. 

LUSTKO , / m.  Lufirc,  cfpacc  de 
cinq  ans.  Lat  Luflrttmyi. 

LUSTROSAMENfK,  adr.  D'u- 
ne manière  bnltanîc,  & éclatante, 
poliment,  proprement.  Lat  Nisiàè, 
Spkndid}. 

LU.STROSO,  SA,  aài.  m.  ^ f. 
Brillant , te , éclatant,  te , luîfant , te  • 
qui  a beaucoup  de  lufrre.  Lat  A7- 
tidus,  <byUr.didsts  f a,  wu. 

LUTO, 
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LUTO m.  Deuil.  Lat.  Veflhfu- 
nthris. 

LUXO,/w.  LuxCf  (lépenfe  fu- 
perftiie,  fomptuonté  cxceffive,  foit 
«lans  les  haitits , foit  »lans  les  meu- 
iilcs , l'oit  dans  b table.  Lat.  Lu^ 

XUSf  ût. 

LUXÜRXA , /.  /.  Luxure,  un  des 
Tept  peches  capitaux , oui  comprend 
tout  ce  qui  concerne  î'incontincncc 
& rimpudicit^.  Lat.  lMXuria^.r. 

LuxvriA}  fe  prend  pour  Appé- 
tit liérc'^lé,  excès  de  quelque  cl'pt- 
cc  qu'il  puiHe  être.  Lat.  Luxuiia, 
il. 

LUXURIAR,  V.  ».  Terme  peu 
uüté.  Donner  dans  la  luxure  & l'im- 
pudicité.  Lat.  Jjtturiari. 

LL'XÜRIOS;VMENTE,  adv.  D u- 
ne manière  lalcivc,  impudique , difTo- 
luè.  Lat.  Ijix:triosi, 

LUXÜRIOSO  , SA  , adj.  w. 
Luxurieux  , eufe , impudique.  L.it. 
Lhxurhju^  Libidinrfui.  Im^witcus  , 
a , uw. 

LUZ,  f.f.  Lumière,  clarté,  fplcn- 
deur  , jour.  Lat.  ùtx  , cis.  Lun%m  , 
inis. 

Luz.  Lumière,  fe  dit  aulTidctout 
ce  qu'on  allume  U nuit  pour  éclai- 
rer , comme  chandelles  , bougies  , 
bmpes.  Lat.  Lwnfn. 

Luz  , fe  prend  quelquefois  pour 
Jour.  Lat.  I.tLx, 

Luz.  Lumière,  en  termes  de  Pein- 
ture, fe  dit  des  parties  les  plus  éclai- 
rées d'un  tableau , qu'on  nomme  au- 
trement les  jours.  Lat.  Ijimen, 

Luz , fe  prend  pour  Notice , avis , 
iiifpii'aüon.  Lat  L:ix. 

Luz  , fe  prend  encore  pour  Lu- 
ftre  , éclat , Iplcudcur.  Lat.  Sflat~ 
icr.  ‘ 


LUZ 

Luz  , fe  dit  auRt  pour  Phare.  L. 
Fhürus, 

Luges.  Jours,  fe  dit  de  l’ouver- 
ture des  portes , des  fenêtres , Si  de 
tous  autres  endroits  pat  où  paflTe  l’air 
& la  lumière.  Lat.  Jjtininn. 

Luz  DE  LA  RAZON'.  Lumière 
de  1.1  raifon.  Lat.  hanm  ratiotus, 

Luz  DE  LOS  ojos.  Lumière  que 
les  yeux  reqoiveat  Lat.  £ttx  ceuîo- 

rutti, 

Luz  DE  Lü7.  C’eft  le  jour  qu'un 
appartement  reqoit  d'im  autre.  Lat.  '' 
ùtx  rtjîfcîtiu.  1 

Luz  PRiMAftiA.  Lumière  primi- 
tive. Lat.  PrimatU  lta\ 

Luz  SECUNDARIA.  Lumière  ré- 
fléchie. Lat.  Imx  fecundaria. 

A bueiia  luz  , adv.  Avec  connoif- 
fancc  de  caufe.  Lat  Attmti.  Diiuct~ 
di. 

A dot  btcfi , adv.  Confufémcnt  , 
d'une  manière  ambiguë,  équivoque, 
à double  fens.  Lat  Antbisuè.  Æqui- 
voci. 

A todas  luces,  adv.  De  toutes  parts. 
Lat.  Uniiique. 

Entre  iLt  laces.  Entre  chien  & 
loup.  Lat.  Dubin  lace. 

Jlcditi  luz.  Lumière  foiblc.  Lat. 
Exifiua  Ittx, 

Sacar  d luz.  Mettre  un  ouvrage 
au  jour.  Lat  In  lucem  edere. 
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LYCEO  , f.  m.  Lycée.  Lieu  où  j 
Ariftotc  cnlcignoit  la  Philuibphlc  à 
Athènes.  Lat  Lycxum , i.  Les  Ef- 
pagnols  appellent  ainfi  leurs  Univer- 
Utès , ou  Ecoles  publiques.  L.  Qyuu 
mqfiwn  , i/. 

LVMFHA , /./I  Lymphe.  Ce  mot 
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pris  dans  fa  véritable  acceptioo  II- 
gnlHc  de  l'eau  ; mais  il  fe  dit  en  ter- 
mes d'Aiutomie  des  humeurs  nqueu- 
fes  qui  partent  par  les  petits  conduits 
du  corps.  Lat.  I.vnphu , .r. 

LYMPHATICO  , ca  , adj\  m. 
£5'/.  Lymphatique.  Lat  lymfhàti- 

c»r , O , ujn. 

LYNCE  , / ffi.  Lynx  , loup  ccr- 
vier.  Lat.  lynx  , cis. 

Lynce.  Lynx.  On  appelle  aînfi 
par  allufion  im  homme  qui  a la  vue 
extrêmement  pcr<;nntc  , & nu  figuré 
celui  qui  efl  très  pènètnuit  dans  les 
aflhircs.  Lat.  lyvx. 

Lynce  , en  jargon.  Voleur  qui 
voit  de  loin  , ou  celui  qu’il  met  aux 
aguets  pendant  qu'il  fait  fon  coup. 
Lat.  Pur  ocuUtus, 

LYNCURIO  y f.  m,  Lyncurius , 
forte  de  pierre  ^ue  les  Anciens  croy- 
oient  être  formée  de  l’urine  du  Lynx 
coagulée.  Lat  Lyncurium^  11. 

LVRA  , /.  /.  Lyre  , ancien  in- 
flnimcnt  de  miificinc , qu'on  peint 
entre  les  mains  d’ÂpoUon.  Lat  J.y* 
ni,  *r. 

Lvra.  Lyre,  conflellation fepten- 
trionale.  Lat.  Lyra. 

Lyra.  Podic  lyrique  ccmpofèc  de 
ftx  vers  inégaux  quant  an  nombre 
des  pieds , dont  les  confonnes  font 
alternatives  dans  les  quatre  premiers , 
& dont  les  deux  derniers  finiHcnt 
par  la  même  confonne.  Lat.  L’om^» 
jhia  meirica  fyrica. 

LVRICO,  CA  , adj.  m.  £5» /.  Ly- 
rique, ce  qui  fe  chante  fur  la  Lyre, 
Lat.  Lyricus , a , wn. 

Poejia  fytica.  Poefie  lyrique , c'eft 
celle  qu’on  peut  chanter  fur  la  lyre 
I ou  fur  tel  autre  inftrumcnt.  Lat. 
î ytrfm  fyriçi.  L^rica  , oruir.. 
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D(cx}na  tercià  lefra  drl  Alpha- 
’ heto  Cafieilato , y décima  esitre 
lu  cotiTofumUi.  Es  Utra  femit'oculy 
por  foitar  en  fu  pronwiciacion  Ut  c en 
il  frincipio  y en  tl  fin.  farmafe  cer- 
rando  Ut  boca^  y contfrimiendo  ht  lu- 
ths. Al,  Treiziéme  lettre  de  l’Al- 
phabet CaiUllan  , & la  dixième  des 
confonnes.  C’eft  une  lettre  fèmî-v<>- 
calc , qu'on  prononce  avec  un  e tant 
au  commencement  qu'à  la  tin  , en 
fermant  b bouche  Se  ferrant  les  lè- 
vres. 

Entre  los  Ant:_^uos  era  letra  name- 
ral,  que  vdüa  mil^  y ponicndQk  en* 
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cima  tena  filât  0 raya  atrsn^efuda , va- 
lia  mil  z"tc€s  mil  ^ y oy  m les  nume- 
ros  que  Uumumos  Cajleüanos  coqftrva 
tl  ttfijmo  t’.fin*  de  miU 

L’M  ètoit  une  lettre  numérale  chez 
les  Ancieos  , & fignifioit  mille } & 
quand  on  mcttolt  un  titre  dcflùs  , 
elle  valait  mille  fois  mille.  Elle  vaut 
racorc  aujuurd'but  mille  dans,  les 
nombres  qu'on  appelle  Caftübns. 

El  M en  el  Cujiellano  Jîgni/tca  Ala- 
gejlad  , Merced , Alucjlrc. 

VM  en  CaftilLui  fignifie  Abjefté  , 
Grâce , ALûtrc. 


MAC 


M A 

MACA,  / /.  Mcurtrirtiirc  qui  fe 
fait  au  fruit  en  Uimbant  de  1 arbre, 
qui  en  caiifc  b corruption.  La  meme 
chofe  arrive  aux  melons  du  coté  de 
la  couche.  Lat.  A’wn , a.  Etjh  , 
nis. 

Maca  , fe  prend  pour  toute  forw 
te  de  tache  en  général.  Lat.  A/ucu* 

Maca  , pris  figurément  fi.^îno 
Tromperie,  fraude,  iùperchcric.  L, 
liMu,  dit.  Delujf  /. 

MAwA- 
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M ACA\A  ^ A f.  Efpcce  lîc  fabre 
fut  iriui  bois  fort  Jur  avec  Gin  tran- 
chant de  nierre  à fufil  ♦ dont  les 
Indiens  fc  lervoicwt  avant  qu’ils  con- 
miHcnt  le  fer.  Lat.  InÜca  Machj:- 
ra , «P. 

MACARENO,  f.  m.  Fanfaron  , 
faux  brave,  rodomont.  Lat.  Jtra. 
fo , onis. 

MACARROX,  f,  m.  Macaroni  j 
forte  de  mets,  dont  les  Italiens  font 
fort  friands.  On  les  fait  cuire  avec 
du  bouillon  gras,  Se  on  râpe  deflus 
du  froma:<c.  Lat.  Tyrotùrkbiy  orum. 

M.\CARRONES.  On  appelle  ain- 
fl  en  termes  de  Marine  des  pièces 
de  bois,  qu'on  {>orc  debout  contre  les 
bonis  du  vaifleaii  pour  les  affermir. 
Lat.  Aà(iantiit  Uc^ta, 

MAC.ARKOKEA,  //.  Efpèce  de 
jargon  burlcfque,  compofé  de  mots 
de  différentes  langues  entremêles  les 
uns  avec  les  autres  , dont  certaines 
gens  affciicnt  de  fc  ferv'ir  entre  eux 
par  forme  de  batlinage  \ c'eR  ce 
qu'on  appelle  en  François  le  IlUc 
J^lacarunique.  Lat.  Aluccaronicus  fit- 
lus. 

MACARROXICO,  CA,  od>.  w. 
^ f.  Macaronique.  Epithète  qu'on 
donne  à une  efpècc  de  compoution 
burlefquc  faite  de  mots  écorchés  du 
Latin  & de  la  langue  maternelle. 
Il  fc  dit  par  extenUon  d'un  Latin 

Elein  de  folécifmcs  de  mots  Forgés.  I 

at.  Macmonicus , a , um,  \ 

MACARSE , t'.  r.  Se  giter , fc  I 
pourrir.  Il  fe  ilit  des  fruits  qui  ont  | 
reçu  quelque  coup  en  tombant  de 
l’arbre  ou  autrement.  Lat  /AuUiUt 
Cori'umpk 

MACADO , DA  , fort,  faj/^  du  ver- 
be J/itcirr/e,  Meurtri,  le,  qui  com- 
mence à fe  pourrir  en  parlant  des 
fruits.  Lat  /llu  Itfm,  corruftus  , 
a , stin. 

MACEAR,  t>.  fl.  Fraper , battre 
avec  un  maillet  Lat  jyiàüeo  fer* 
cuiere. 

Maceai,  lignifie  au  figure  Rom- 
pre la  tête  à quelqu'un  à force  de  le 
contredire.  Lat.  Aures,  obtirndere, 
MACEADO , DA , fort.  pojr.  du 
verbe  Afocear  dans  Tes  acceptions  , 
Frapé , éc  avec  un  maillet  Lat  Alaù 
ko  pfi-csiifui , a , «m. 

mcERACIOX  , /.  /.  Macéra- 
tien,  l’adion  d'amollir  une  chofeen 
la  mettant  tremper  dans  une  liqueur. 
Lat-  Afaccrolh , onis. 

J Macebacion.  Macération,  mor- 
tification de  la  chair  par  les  jciines  » 
les  ciliées , les  haircs  & les  difcipli- 
ncs.  Lat.  Afaccrath.  Cajlijffatio. 

AIacebacio.v.  Macération  , en 
termes  de  Chymie,  fe  dit  d'une  pré- 
paration des  plantes  qu’on  expofe  au 
Sideil  ou  à l'air  pour  altérer  & 
changer  la  dilpofition  de  leurs  par- 
ties, Se  même  kur  fubftance.  Lat 


Afoerrotto  {hymica. 

AL\CERAR , V.  a.  ALiccrcr,  .amol- 
lir, attendrir  quelque  chufe  de  dur. 
Lat.  jVacerare. 

Macerar.  M.vccrer  , mortifier 
Ton  corps  par  Les  ieùnes,  les  ciliées, 
les  hairos,  les  dilciplincs,  &c.  Lat 
JJacrrarr,  Ctt/figore. 

Macfrar.  Macérer,  en  termes 
de  Pharmacie  & de  Chymie,  eVil 
piler  les  plantes  pour  en  tirer  plus 
aifement  le  fuc  , uu  les  expoil-r  au 
Soleil  ou  à l'air  pour  qu’elles  per- 
dent une  partie  de  leur  humidité  , 
& de  leur  force.  Lat.  Jlocerarr.  Cah- 
tuTulerc. 

MACERADO,  DA,  p*Tr/.  du 
verbe  Mac%rttr  dans  fes  acceptions. 
Macéré,  ée.  Lat.  Alacerutus. 
fus.  Coniu/tu  , a , um. 

MACERIXA  , f.  f.  Soucoupe  qui 
a un  creux  au  milieu  pour  recevoir 
la  tafi'c  de  caB'c  ou  de  chocolat 
qu'on  met  deffus,  afin  qu'elle  foit 
moins  fujette  à fc  renverfer.  On 
l'appelle  ainü  du  nom  du  .Marquis 
de  Manccra  qui  l'a  inventée.  Lat. 
Patina  catfo  dijlinéia. 

MACERO , f.  m.  Minier  , celui 
qtù  porte  une  malTc  devant  les  Rois, 
les  (Gouverneurs  & les  Communau- 
té*. Lat.  ClatH^er,  Uclor. 

M.ACETA,  f.  /.  Pot  à fleurs.  On 
appelle  ainti  par  cxtcnfion  une  bran- 
che d’arbre  où  il  y a beaucoup  de 
fleurs  jointes  enfemble  en  forme  de 
bouquet  Lat.  / «j  aS  Jkrts  coUndji  , 
Vfl  Florum  fafcicutus. 

Maceta.  On  appelle  encore  ainfi 
les  vafes  de  bois  qu'on  met  fur  les 
Autels  avec  des  Heurs  artificielles. 
Lat.  FLrum  artificiaUum  vas. 

Maceta.  C’cfl  auflj  le  manche 
! lie  différens  outils  dont  fc  fervent 
les  mciiuifiers , les  ciiarpenticrs , &c. 
Lat.  Alatuùtriufn , ii. 

Maceta.  Le  gros  bout  d'une 
queue  de  billard.  Lat.  Trudicuit  ca- 
fuJus. 

Maceta.  Ccfl  auftl  le  bout  de 
l'épine  du  dos  du  mouton  qui  tient 
à la  queue,  Se  que  l'un  donne  en- 
femble i la  boucherie.  Lat  Spirut 
extremusH , /. 

ALvcetas.  On  appelle  ainfi  en 
termes  de  Marine  des  maillets  dont 
on  fc  fert  pour  battre  les  morceaux 
de  cables  dont  on  veut  faire  de  l’c- 
toupc.  Lat.  AlaUttn  lignms. 

MACHACA  , /.  nt.  On  appelle 
ainfi  un  homme  pefant , épais , dont 
la  conserbtion  extrêmement  en- 
nuiante.  Lat  Homo  mAeJlus , impôt- 
tunus. 

MACHACAR,  V. fl.  Battre,  rom- 
pre, calTer,  brifer  , fracalTcr,  met- 
tre en  pièces,  en  morceaux,  piler, 
ecrafer.  Lat.  L’onterere.  Contundere. 
Cotmninucie. 

Machacak  t fig‘ùfie  au  figuré, 
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Inftflcr  opiniâtrement  fur  la  mène 
cltofe  , répéter  plutieurs  fois  la  mê- 
me chofe , & dam  les  memes  ter- 
me** , au  point  d'eunuier.  Lat  /«/t 
fine  fertinaciter. 

ALtchacar  en  hierro  frio.  Voycï 
Hierro. 

MACHACADO,  da  , p<trt.  paÿ[ 
du  verbe  Alacbacor  dans  les  accep- 
tions. Battu,  UC,  rompu,  uc,  &c. 
Lat.  Contritus.  Contujui.  Comminu» 
tus  , fl  , um. 

MACHACOX.  Voyez  Afadwit. 

MACHADO,  f,  m.  Hache  a feiv 
dre  du  bois.  C'efl  un  mot  iifitc  dans 
la  Galice.  Lat.  Securis.  Ftdx. 

MACI-ij\R  , 1*.  (t.  le  même  que 
Alachacar  t mais  moins  ufitc,  fi  ce 
n'efl  dans  la  Galice. 

A pfocha  nujrtiiio , fc  dit  d’une 
chofe  faite  grofliércment  pour  durer 
long-lems.  Lat.  Firmiter.  habiliter. 

Creer  en  Bios  à macba  tnartilh. 
Croire  fermement  en  Dieu  fans  s’in- 
quiéter d'auame  difputc  en  matière 
de  Religion.  Lat.  Cenfianier  in  Deus» 
credew'. 

MACHADO,  DA  , fvt.  paf.  du 
verbe  Alot.har.  le  même  que  Alacho- 
coAo. 

.MACHET A20,  f.  m.  Coup  de 
coutelas,  ou  de  labre,  lait  Ahchxm 
r^e  iiius. 

MACHETE,  f.  m.  Sorte  de  bbre 
ou  de  coutelas , plus  court  que  l'é- 
pée , Si  plus  long  que  le  poignard. 
Lat.  AlaÂ'-tra , 

MACHIN,  / m.  Terme  Bifrayen 
qui  fignific  la  meme  chufe  que  AÏar- 
tin.  On  appelle  aiiifi  un  ouvrier  , 
un  artifan , fur-tout  un  forgeron  ; 
d'où  vient  que  les  Poètes  Cafiillans 
I appellent  Cupidon  ei  Bios  Ahehin^ 
parce  qu'il  naquit  dans  l'attcliex  de 
Vulcaiu.  Lat.  Fuke/ ^ ri. 

mCHIXA,  /.  /.  Machine,  en- 
gin , aCfemblagc  de  pluficurs  pièces 
de  .Méchanique,  pour  augmenter  U 
force  mouvante.  Lit.  Alaibina^  x, 

Machin’AS  , //.  plur.  s’employe 
en  général  pour  défigner  toutes  for- 
tes de  machines  de  guerre,  qui  fer- 
vent à battre  kt  Pbccs.  Lat.  Jiïa- 
tarcf  tnachinx. 

Machina  , fignific  aiifli  Multi- 
tude, quantité  , grande  troupe  de 
gens,  amas,  aflcmblage  de  pluficurs 
chofes.  l.at.  JluUitutio , r«//.  x. 

Ex.  Iltn^o  una  pjan  machitui  d* 
geutc.  II  y eut  une  grande  affluence 
de  monde. 

Tengo  una  maUnna  de  Uhros. 
une  grande  quantité  de  Livres. 

Machina.  On  appelle  ainfi  un 
édifice  vafte  Se  fomptueox.  Lat.  AIo» 
les  y is. 

Machina  , fignific  métaphori- 
quement rinvenbun,  l'adreflc  d’un 
homme  pour  compofer  des  machines. 
Lat.  Alaçbin^tio»  Alachinamentuin  , r, 
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Machina.  Machine,  fc  dit  en- 
core de  r.in'cmbbçc  & confhuiiUon 
de  rUnivcrs.  Lat.  J/acHna, 

Machina.  Machine,  fe  dit  d'un 
compofe  de  chofes  difpofces  métho- 
diquement & par  ordre,  qui  rcprc> 
Tentent  quelque  évéuemoat  , par 
exemple,  une  curiofité.  Lat 
na. 

Machinas  hvokavlicas  6 
iiVDROTECHNlCAS.  Machines  hy- 
drauliques. Ce  font  celles  qu’on  lait 
mouvoir  par  le  moyen  de Icaii , ou 
dont  on  fe  fêrt  pour  conduire  & 
élever  les  eaux.  Lat  MachtM  by- 
driJttUc^Ê  %rl  fyJrotecbnicit. 

MACHINAUON  , /.  f.  Machina- 
tioii , nclion  par  laquelle  on  drclTe 
des  embûches  à quelqu'un  pour  le 
furprciulre  par  adrcHc  & par  artlA- 
ce.  Lat.  Jlachinaîio.  Molitio. 

Machinacion.  Machination  , 
en  termes  de  Jurifpnidcncc  & de 
Droit  Canon  , fe  dit  des  moycru 
dont  on  fe  fert  pour  procurer  la 
mort  à quelqu’un.  Lat.  M^chinntio. 

MAClllNADOR  , f.  ni.  Machini- 
fte,  celui  qui  invente,  qui  f^C  des 
Machines  ou  des  projets.  Lat  J/o- 
çhintjtor  , erù. 

MACHIXAR  , V,  fl.  Machiner  , 
former,  projetter  des  moyens  pour 
réiifTir  dans  quelque  chofe.  Lat  Jla- 
ebiaari. 

Machinas.  Machiner,  en  ter- 
mes de  Jurifprudcncc  & de  Droit 
Canon,  conTpirer  contre  quelqu'un, 
faire  au;ir  des  refTorts  Cccrcts  pour  le 
perdre.  Lat  Aloliri. 

MACHIVARIA  , /.  f.  Quclqiics- 
luis  apoellcnt  ainû  la  Mcchaniqiic  , 
ou  la  Iciencc  des  forces  mouvantes. 

Çanfiâeranfe  en  la  /tlad'inuria  quati  o 
tttoi'I  inas  /untLimentales  , que  Jon  Lt 
kun  a à palaiura  , et  t’jrno  à txt  en 
la  rueda , la  garrucha  y y ta  euHa. 
het  quatre  machines  ou  pièces  fon- 
damentales de  la  Méchanique , font 
le  levier , la  roue  avec  fon  aülieu , 
la  poulie,  & le  coin. 

MACHINETE  , yt  m.  Efpccc  de 
couperet  on  de  hache.  Ce  terme  cft 
uilté  dans  le  Royaume  de  Murcie. 
Lat.  Securif. 

MACHINICA,  /./,  le  même  que 

JlIacHn  TT/fl.  I 

MACilINISTA ,/ w.  Alachintfle,  | 
Ingénieur , qui  invente,  qui  fait  con-  i 
Rruire  des  machines.  On  dit  aujour- 
d’hui Jngertiero.  Lat.  JHachirntrius. 
AIcchanicta.  Jfai^inatar. 

MACHO  , f.  m.  Mâle,  le  fexe 
qui  a les  parties  de  la  génération 
extérieures  , & qui  ordinaircmcitt  a 
l'avantage  fur  Tautrc.  Lat  jïlus.  Mqf- 
cuiui. 

Macho.  On  appelle  aind  par  an- 
tonomafe  le  Mulet.  Lat.  Mulus , i. 

Macho.  Les  bouchers  appellent 
aiufi  un  bonc.  Lat  ilirçtts  • >. 

Tom.  //, 


Macho.  Mâle  , fe  dit  anfli  Jet 
aibrC)  & des  plantes.  Lat  Àllajcuiui. 

Macho.  Male,  fe  dît  par  sllu- 
fton  ti'mi  homme  vigoureux.  Lat 
rir  flrenuus , fortis. 

Macho.  On  appelle  encore  amli 
par  :üIuüon,  lia  lot,  un  itupidc.  L. 
Homo  Jialidiii. 

Ex.  Fuiano  ts  tm  nuuho.  Tel  eft 
une  bête , un  fut. 

Macho.  Terme  d’Architcéliirc. 
Il  fe  dit  d’nn  pilier  mis  hurs  d’œu- 
vre , ou  dans  l'œuvre , pour  foute- 
nir  quelque  chofe  de  pefant  Lat 
Fila , æ.  Fukrion  , î. 

Macho.  GruHe  couverture  pi- 

?,uéc  qu'on  met  dans  ks  hôpitaux 
ur  ceux  qui  fiicnt  la  vérole,  pour 
ailler  à la  traofpiratiün.  Lat  Stragu- 
Uan  tomento  fartum. 

Macho.  Agrafe,  petit  crochet, 
qu'on  fait  paflTer  dans  un  anneau 
qu  on  appelle  porte  , & que  les  £f- 
pagnols  appellent  Femelle , & l'agra- 
lè  mâle.  Lat  L'nnnulus,  i. 

Macho.  On  appelle  ainfi  la  piè- 
ce d't:ne  machine  qui  entre  dans  une 
autre,  comme  la  vis  qui  entre  dans 
l'énou.  Lat  Artificii  pan  mu/cuia. 

Macho.  Mafle,  on  gros  marteau 
qui  fert  à battre  le  fer  au  fortir  de 
la  forge.  Lat  logent  maücus. 

Macho.  Les  Maréchaux  appellent 
aiiiH  le  banc  fur  lequel  cR  une  pe- 
tite enclume,  parce  qu'ils  fe  mettent 
à cheval  dcHus  pour  travailler.  Lat. 
OŸcyafiui  uhacus. 

Macho.  Efpèce  d'enclume  quar- 
rcc.  l/At  Incus  quadrata. 

Macho  , pris  comme  adjeftif, 
figniHc  Fort , vigoureux  , robufte.  | 
Lat  Grmrofus.  Jlafcuius.  Fortit. 

Hino  tmicffo.  Vin  fort. 

Macho  «ic  Cahio,  le  meme  que 
Cabron. 

Macho  angado  de  Uiras.  On  ap- 
pelle Mulet  chargé  de  fcicnce,  un 
' homme  qui  n’cR  bon  que  pour  ce 
! qu’il  a appris . & nuitile  pour  toute 
autre  chofe.  Lat  Hotno  ÙtUris  omt~ 
Jlui. 

MACHON  , f.  M.  Terme  d’ Ar- 
chitecture. Gros  pilier  qui  foutient 
la  partie  la  plus  pelante  d'un  bâti- 
ment. Lat.  Ingens  pila.  '' 

MACHORRA  , f.  f.  Brebis  qui 
ne  porte  plus.  Lat  Ovis  (Jata.  11 
fe  dit  par  cxtenfîon  de  b femme  & 
de  b Femelle  des  animaux. 

MACHOTE,  5 Machota  ,/  m. 
Çsff.  Efpèce  de  maillet  Ce  mot  s'em- 
ployé  dans  cette  phrafe:  Cnjlrar  à 
maebou  è machota  , Châtrer  en  fe 
ferv'ant  du  m.ai1let  , comme  on  le 
pratique  à l’égard  des  taureaux.  Lat 
Jluüeus  tiputiS. 

MACHUCAR,  V.  a.  le  meme  que 

jJîacbacar. 

MACHUCHO,  CHA  y o4f. 

Mur,  re,  prudent,  te,  £enle,  éc. 


MAC  ip3 

I Lat.  Priidens.  Alatunu.  Coi^vàtratw  y 
I a y wn. 

MACILENTO  , ta  , adj.  m. 
Maigre , exténué , décharné.  Lat  AI»- 
cilentus.  Altenuatus , a , um. 

MacIlento.  Flétri,  ftiné.  Il  fc 
dit  des  fleurs  & des  plantes.  Lat. 
Jlitrciisu  y a , um. 

MACIS,  f.f.  Macis,  c’eft  le  nom 
qu’on  donne  â b féconde  écorce  de 
la  noix  mufeade.  Lat  Macis. 

\ MACIZAMENTE,  adv.  MalTive- 
I ment , fülidcmcnt  Lat  SoUdi.  rirmi.. 
i ter. 

I MACIZAR,  V.  a.  Fermer,  bou- 
' cher  une  ouverture.  Lat  Claudere. 
Solidare. 

Macizar  , lignifie  au  figuré, 

! Apuyer  ce  qu’on  avance  fur  de  bon- 
nes raifons.  Lat.  Conjîrmare.  Corrtfho^ 
rare. 

M.ICIZADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Macizar.  Bouché,  éc,  rempli, 
ie , apuié , ée.  Lat  Clan/ut.  SoUdatus. 
LWrchortituj , a , um. 

MACIZO  , ZA  , adi.  m.  ^ 
Maflif,  ive  , folidc,  fermes  il  cR 
formé  du  mot  Alazo.  Lat  SoUdus, 
a y um. 

Oro  macizo.  Or  maflif. 

Macizo,  le  dit  figurément  pour 
Ferme,  certain,  alFuré  , conRant  , 
ftabte.  Lat.  Sotidus.  Fimtut , a , um, 

MACLE,/1  Vf.  Terme  de  Bbfon. 
Macle , ^iéce  de  t'éni  Faite  en  iofan- 
ge  percec.  Lat  Âpertus  rhomhus. 

MACO , CA , ai.  m.  ^ /.  Terme 
de  Bohémiens.  Voyex  Beliaco. 

MACOCAS  , f.  f.  Terme  du  Roy- 
aume de  Murcie.  Sorte  de  figues 
hâtives  , qui  viennent  fort  grolTcs. 
Lat.  Frecmatura  ficus, 

MACOLLA , f.  f.  Amas  d’épis , 
de  brins  de  fleurs  qui  font  fur  une 
meme  tige,  ou  fur  un  même  pied. 
Lat.  Manipulus. 

MACULA , f.  /.  Voyea  Masuha. 

Maculas  de  la  lama.  Taches  de 
la  Lune.  Lat  Lsm^  macuU. 

Maculas  del  Sol.  Taches  , ma- 
cules du  SoleiL  Lat  SoUs  nutcuU. 

MACULAR,  V.  O.  Tacher,  blir 
quelque  chofe.  On  l'empluyc  ordi- 
nairement au  figuré  ponr  dire.  Ta- 
cher, noircir,  déshonorer:  comme, 
Aîacular  la  honray  la  fumai  Noircir 
b réputition.  Lat  Maculare. 

MACLXADO  y DA , part.  pajf.  du 
verbe  Jfacular.  Tache , éc , uuirci , 
ie , deshonoré , éc.  Lat.  Alaculatus , 
fl  , um. 

MACULOSO  , SA , êdj.  m. 

Plein  de  taches , taché , ée.  Lat  Ala- 
cuii/us  y a y um. 

MADAMA  , /.  f.  Terme  pris  du 
François.  Madame.  Titre  d'honneur 
qu'on  donne  en  parlant  ou  en  écri- 
vant aux  femmes  de  qualité , Se.  par 
poUtefle  à toutes  les  femmes  â qui 
i'co  parle.  Lat  Domina  y m, 
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Mi\DAMISELA , / /.  Nom  qn’on  I 
d inne  en  E{'p.igne  à une  femme  qui  I 
fait  la  mijaréc  , & qui  affctlc  des 
airs  d'une  femme  de  qualité.  11  vient 
du  Franqois  MiJcmoifellc.  Lit.  Ju- 
%'Cnii  fig:piina  compta. 

M\DERA  , //.  La  partie  folidc 
de  1 arbre  » toute  forte  de  bois  de 
charpente  & de  memiiferic  Lat 
i. 

Ma  DE  R A.  Fruit  qui  n'cffpasmûr. 
Lat.  Fracius  im  naturus. 

Maoeia  dei  aire.  On  appelle 
ainli  les  eûmes  des  aoimauit.  Lat 
Cornu. 

Defeuhrir  U madcra.  Découvrir  le 
bois  ; pour  vlire , Découvrir  l intcricur 
d’une  perfonne,  par  aJluGon  au  bois 
qui  c(f  doré  , & dont  les  defauts 
lont  cachés  fous  l’or.  Lat  Inttriara 

dtUgcft. 

Ko  hfflgar  la  madera.  Travailler 
fans  relâche.  Lat  Cerntinuo  oprr^  in- 
tendire. 

Pcj'ar  la  madera.  Trouver  le  bois 
pcfint  y c’ett-A-tlire  , Travailler  avec 
peine  , parce  qu’on  travaille  fans 
ripérancc  de  profit  Ægri  ^ Jlntfru- 
£lu  lahorure. 

MADERADA,/  f.  Radeau,  train 
de  bois  qu’un  conduit  fur  les  riviè« 
tes.  Lat.  Lignorum  vtl  trahimn  con- 
geriei.  Raiif^  is. 

M^DERAGE , m.  le  meme  que 

JHadrram(7t. 

MAÜER.AMEN  , / w.  Les  bois 
nécelTaires  pour  la  couflniAion  d'uu 
édifice.  Lat  CofHignatio,  wtit. 

MADERAMIEN TO , / w.  le  me- 
me que  Emtmidiramiento. 

.MADERAR,  v.  a.  Terme  peu  u- 
Cté.  Voyez  Emmadrrar. 

MADÈRERIA  , /.  /,  Terme  peu 
ufité.  Chantier  oà  l'on  vend  du  bois 
quarré,  des  planches.  Lat  Tahcrna 
lignaria. 

MADERERO , /.  m.  Marchand  de 
bois,  Je  merrainy  on  celui  qui  fe 
charge  de  le  conduire  par  eau.  Lat 
Zjgr,c\’wn  mrreator  ce/  conduHor. 

MADERILLO  , f.  m.  dim.  de 
j)Iudcrf).  Solive,  foliveaii , poutrcUc. 
Lat  Tigiliem.  Trabectda. 

M.ADER1STA  « f.  ta.  Celui  qui 
conduit  les  trains  de  bois  fur  les  ri- 
vières. Lat.  Tignofum  conduclor.  Ce 
terme  cft  ufité  en  Arragoii. 

M.\DERO,  /.  tu.  Poutre,  grolTc 
pièce  de  bois.  Lat  Ttubs^  is. 

Madcros  de  CUEÎITA.  Bois  de 
compte.  On  appelle  aiiili  en  termes 
de  Marine  les  pièces  dont  on  fe  fert 
pour  faire  le  fondement  du  vaiflean. 
Lat.  Primari^  Probes  tu  navi. 

MADEXA  , /.  /.  Echeveau  de 
füvc  , de  fil  , de  cotua , ifec.  Lat. 
PiluH  in  fpiram  tv:l'*tum»  Rfjîit  , is, 

MadEXA.  On  appelle  ainû  une 
TrelTc  »le  cheveux.  Lit  C’-mw/i  , tc. 
Made.xa.  On  appelle  ainü  un 
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homme  Mou,  lâche  & Oins  vigueur. 
Lat.  Flaccidm  hamo. 

Hacer  snadtxas.  Filer  , en  parlant 
des  liqueurs , des  firops.  Lat  In 
la  drtbfW. 

ioâiT  Tfnirr  fus  wedriraj. Savoir  (on 
métier  , en  favuir  long  , ne  p.is  fe 
laifTcr  tromper.  Lat  Probi  Jshi  cw- 
falrre. 

MADEXUELA  , f.  f,  dim.  Petit 
écheveau  , petite  trefle.  Lat  Rtfii- 
cuUts , f. 

MADONA,//.  le  même  quc5>- 
hora.  Ce  mot  s’emploie  en  Elpagnol 
dans  un  fens  difitrent  de  celui  que 
lui  donnent  les  Italiciy:. 

MADRASTRA  , /.  f.  Marâtre  , 
belle-mère  , femme  en  fécondes  no- 
ces. Lat  AVrrreo, 

Madrastra.  Marâtre,  fc  dit  fi- 
gurement  de  toute  chofe  contraire  & 
préjudiciable. 

Ex.  /7/a  provhi'ia  , è dttd  uf , /jue 
como  stsadre  tae  reesbio  , iufgo  fut  Mi]- 
druflra  p^rra  mi.  Cette  province  ou 
cette  ville  qui  me  rc^ut  comme  une 
bonne  mère  , devint  d’abord  pour 
moi  b plus  cruelle  marâtre. 

Madrastra,  en  jargon,  la  Pri- 
fon  , la  duinc  qu'on  met  au  cou  des 
criminels.  Lat.  Casrer  , ers/.  Ca/r- 
na  , ^e. 

A/adri^ra , f/  nombre  le  baffa.  Qui 
dît  belle-mère,  dit  tout  ce  qn’on 
peut  dire  de  plus  méchant.  L.  Odita/s 
novercalc  vel  nomm  sndicat. 

MADRE  , /.  /.  Mère  , femelle 
qui  a porté,  femme  qui  a mis  un  cn- 
^t  au  monde.  Lat.  Afater^  tris. 

Madré.  On  appelle  ainfi  p,tt  cx- 
tenfion , un  oifeaii  qui  couve , quand 
même  ce  feroit  d'autres  ecuFs  que  les 
Tiens.  Lat  Ovis  ineuhans. 

Madré.  Mère  , cft  auflî  un  titre 
de  rcfpecf  qu'un  donne  aux  Rcligicu- 
' fes.  hs  Aladre  Abadeja , la  Mère  Ab* 
beffe  ; la  ALtdre  Tvrncra  , b Mère 
i Toiirrière.  Lit  Aïatev. 

Madbe.  Mère.  On  donne  ce  nom 
à b Dircélricc  d'im  ffopiul  ou  d’n- 
nc  mnifen  de  réfiige.  Lat.  AUitr. 

Mâdre^  Mère  , fe  dit  aulïi  des 
caufes  momies  des  \iccs  & des  ver- 
I tus.  Lat  Alater.  Fom.  Origo. 

Madré.  Mère,  <c  dit  aufifi  de 
tout  ce  qui  comiuit  â b coanoinan- 
cc  d'une  chofe,  comme:  Za  PHbfo~ 
^ia  es  sna.lrt' de  las  Cii'wciar,  La  Phi- 
lofophic  cft  b mère  des  Sciences.  L. 
Alater.  Parens. 

Madré.  Mère.  On  appelle  ainlt 
tout  ciuiroit  où  l'un  cR  bien  reçu. 

Ex.  Sevilia  et  tmidre  de  fira/leros. 
Scville  eft  b racte  des  étnuxgcrs.  L. 
mater. 

Madré  , fe  dit  Hgurément  de  tou- 
te chofe  du  genre  féminin  qui  nous 
cR  avantageofe.  Lat  Alatris  vicri 
, gerent. 

I MadKE  9 fc  dit  aufil  de  la  partie 
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de  I2  Rrmme  où  fe  forme  le  féros  , I» 
matrice.  Lat  Utérus  fH.  Alatriv^  icii. 

Madré.  Lit  d'un  fieuve  , d'une 
rivière.  Lat  AIi'chs  , i. 

Madré,  fi^iific  auffi  un  égout 
où  fc  renvient  les  immondices  d'une 
ville.  Lat.  Cloaca , «e. 

Madré.  La  partie  b plus  épaifle 
du  moût , qui  fc  précipitant  an  fontl 
de  b nivc  Fait  fermenter  le  vin  & 
le  ccnfcrvc.  Lat  Uni  tnateries  tnarrix. 
fins  feeces. 

Madrés  , fe  dit  des  principales 
pièces  de  bois  qui  fervent  â b con- 
Rruclion  d’un  vailTeau.  L Tranflra , ^ 
orwtt. 

Madré  del  timon.  On  appel- 
le ainfi  en  termes  de  Marine , b piè- 
ce du  gouvernail  où  font  attaches  les 
gonds  qui  entrent  tbas  les  chaniiércs 
de  1 eftambord.  Lat  Cbni  frinceps  ii~ 
gnum. 

Afal  de  madré.  Mal  de  merc  , ou 
pafUon  hiilérique,  fuRvearion  de  ma- 
trice. Lat.  fulvm  firmguliSie.  Pajfh 
hijierica. 

Salir  de  maefrr.  Sortir  de  fon  Ut, 
fc  déborder , en  parlant  des  rivières. 
Lat  £nmiorr. 

Teuer  mal  de  madré  , fe  dît  figu- 
rvmcnt  des  enfims  qui  ont  une  affec- 
tion outrée  pour  leurs  mères  , qui 
cft  caufe  que  celles-ci  leur  pafient 
tous  Uurs  defauts.  Lat  faldi  sna- 
trinuitn  eft. 

Refr.  ATadre  pia  , d.t^o  cria.  Cc 
proverbe  fignific  que  rien  n’cft  plus 
préjiidttbble  aux  Sotivenins  qu'une 
trop  grande  conJefeendauee  pour 
leurs  fiijets. 

La  AXadre  dA  vhto.  La  lie  du  vin. 

MADRECIIXA,  ff.dim.  de  Ala- 
dre.  11  fc  dit  do  ventricule  des  oî- 
fcaiix.  Lat.  A\jinm  ssuitrit. 

MADREPERLA ,/ f.  Mère-perlc , 
ou  nacre  de  perle  dans  laquelle  s'en- 
geudre  b perle.  JLat  Cmcba  rurgo- 
ritifera. 

MADRESELVA  , /.  /.  Chèvre- 
feuille , arbriffeau.  Lat  Cnpri/o^ 
Hum  , SS. 

MADRIGADO,  aJi.  Taureau  qui 
a fervi  pour  couvrir  les  vaches.  Lat. 
Taurus  pater. 

Mad&igado  , n^ific  au  figuré, 
Fin,nifé,  madré,  expert,  avUé.  L 
ÇaUidtis.  AJhrtus.  faf:r. 

MADRIGAL , f m.  Madrigal.  Ter- 
me  de  Potüc.  Lat  Alcrndral*  cartnen. 

MADRIGUERA  , /. Terrier , 
rahoutUère  { cr'UX  où  les  lapins  fc 
retirent  L.at.  VunieuFrum  cubile. 

Madrigüera.  On  appelle  ainft 
par  alluiion  un  endroit  caché  où  fe 
tiennent  les  malfaiteurs  ponrfuivis  par 
b Jufiicc.  L Latebi'it.  Latihutuin  ^ i. 

M.ADRIN.A,//.  Marraine,  fille 
on  femme  qui  tient  un  enfant  fur  les 
fonts  de  Batimc.  Lat.  Aïatrina  , a. 
Alater  fpiriiutsiis» 

Maori- 
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Madbina.  On  appelle  linfi  par 
extcnlbn  une  femme  qni  protège  une 
per&mie  « proteAricc»  Lat.  Faire- 
tta  ^ «r. 

Madbina.  Pilier  de  bois  ou  de 
pierre  s Knie  , étançon.  Lat  Fila. 
Fularum.  FulcitMfniunu 

ÂIadbina.  C eft  atiOî  la  corde  ou 
la  courroye  qui  tient  les  mules  ac> 
coiiplccs , pour  qu'elles  aillent  le 
meme  pas.  Lat.  ùrum. 

MADRIZ , f.f.  \t  meme  que  Ala- 
triz  « en  parlant  d'une  Ville  ou  d'u- 
ne EgUfe. 

Maobiz  , cil  atiTR  l'endroit  où  la 
caille  fait  fon  nid  , & où  fe  tient  le 
hcriflbn  de  mer.  Lat  Orty^ontetra. 
E^l^ificmetra. 

M.\DRONA  , /.  /.  On  appelle 
ainlî  une  mère  trop  indulgente  pour 
fes  enfans.  Lat.  Inàjdgtntiar  mater. 

AlADROXAL , /.  m.  Lieu  planté 
d'arbouliers.  Lat.  Loeuf  arbutis  cen- 
£tus. 

MADRONERO , / m.  le  même  que 
J^f.fdroho.  C’eft  un  terme  ufité  dans 
le  Royaume  de  Murcie. 

MADROXO , f.  m.  Arboufler , ar- 
bre. Lat.  Arhaut. 

Madrouo.  Arboufe,  fruit  de  Tar- 
boulier.  Lat  Arkutum. 

Madroho  , Te  dit  figur«imcnt  de 
tout  ce  qui  eii  rouge.  Lat  Fis  pur- 
furri  coloris. 

MADRUGADA  , / / La  pointe 
du  jour.  Lat  DilucuUan , i. 

Madbugaoa.  L'aélion  de  fe  le- 
ver matin.  Lat.  Antducana  furrtÜio.  ' 

De  maÀru^^'odu,  aJv.  De  grand  ma- 1 
tin  « à la  pointe  du  jour.  Lat  Dih-  \ 
CJtlà.  Ante  diem. 

MADRÜGADOR ,/.  w.  Matinal, 
matinciix  , qui  fc  lève  madn.  I.at 
ATattainus  , Antclucanui , Ftrx^l  ho- 

MO.  . 

MADRUG.AR , v.  h.  Se  lever  ma- 
tin. Lat.  Frima  SHcne  furgerf. 

Madruûar,  figniâe  au  Kgiiro, 
Méditer  , prévoir  une  chofe  d avan- 
ce pour  n'etre  pjinl  an  dépourvu 
lûrfqu'il  faut  agir.  Lat  Prr^nÀere. 

Madbucae,  fignlKc  aufli  Devan- 
cer quelqu’un  dans  une  entreprire. 
Lat  P~ax>ccupare.  Anteire. 

Refr.  Set  tpte  tnuebo  tnadrtjga , poco 
dura,  Tont  ce  qui  cR  trop  hâtif , 
n'eil  pas  de  longue  durée. 

MADRUGON,  /.  m.  L’aéHon  de 
(c  lever  de  très  gTiind  matin  , à la 
petite  pointe  du  four.  Lat  De  noife 
vfl  ante  dinn  funtiiio. 

Madrl'con  , fe  dit  d’un  homme 
très  matineux.  I.at  Homo  vigil. 

MADRUGUEKO  , ea  , àdj.  m. 
^ f.  Matineux  , eufe.  Ce  mot  a 
vieilli.  Lat  Anteincanuj^  a,  :an. 

MADURACION  . f.  f.  Maturité  , 
l'état  de  bonté  ou  de  perfection  d'un 
fruit.  Lat  Maturation  onis. 
Maoueacion.  MMuntioa  , Ce 
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dit  en  Chirurgie  de  l'aèlîon  par  la- 
quelle on  met  l'humeur  qui  cR  dans 
une  apolhime  en  état  de  fuppurer. 
Lat.  Matîtratio. 

Maoueacion.  Maturité  , fe  dit 
figurcment  en  Morale  , d’un  certain 
point  où  doivent  être  les  peribnnes 
& les  affaires  pour  agir  à propos.  L 
Alatufitas  « atis. 

MADURAMENTE  , adv.  Mûre- 
ment, prudemment,  iagement  Lat 
Maturè. 

MAOURAR,  V.  ».  Mcorir,  mû- 
rir, devenir  mûr.  Lat  Matutr/ccre. 

Maouear,  v.ff.  Meurir,  en  ter- 
mes de  Chirurgie,  c'eR  dirpofet  avec 
des  maturatüs  rhumeur  des  Bbfcès  à 
fuppurer.  Lat.  Afaturare. 

MaduraB.  Meurir,  fignifie  au 
figuré,  Difpofer  les  moyens  nécelTai- 1 
res  pour  la  réuRite  d’uns  affaire.  L. 
Alaturare.  Difpojwe.  Afcditari, 

MADURADO  , DA  , ^rt.  paffl  du  I 
verbe  J/adurar.  Mûri  , ic.  Lat  Jht-  : 
turat:u  , a , um. 

MADURATIVO  , va  , adj.  w. 
tff/.  Maturatif , ive  i oui  metirit 
li  fc  dit  des  remèdes.  Lat.  Matu- 

rans. 

Faner  un  madso'othv.  Expreflîcn 
figurée  , qui  fignifie  , Gagner  queU 
qn'un  , vaincre  fon  infiéxibilité  , le 
faire  conCentir  â ce  qu'on  lui  deman- 
de. Lat.  Ohjetjuiis  maturare.  linimen- 
ium  * 

M.ADUREZ  , f.  f.  Maturité  , le 
tems  où  l'oA  doit  cueillir  le  fimit. 
Lat  Jlatui'itas , atis. 

Madvrfz.  Maturité,  fignifie  au 
figuré,  Prudence,  bon  feus,  juge- 
ment , difcrction.  Lat  Frudentia. 
Al.iUnitas. 

MADURO  , lA  , adj.  m.  /. 
Mûr , mettre,  fc  dit  d'nn  fruit  qui 
cR  pan'cuu  au  plus  haut  degré  de 
borné  , ou  de  perfedion  ; qu’il  cR 
tems  de  cueillir  & Je  ferrer.  Lat 
Alaiums , « , 10». 

M.tDVEO.  Mûr  , fignifie  figuré- 
ment  en  Morale  , S-age  , pofé  , pru- 
dent , juilicieux  , cü'coidpccl.  Lat 
àUaturus. 

Maduko.  Mûr  , fc  dit  aufîi  d'îin 
homme  âgé.  Lat  jGate  maturus. 

MAESbE , /.  m.  le  même  que  Afa- 
’tfiro.  C'eR  un  vieux  mot  dont  on  fe 
fert  en  parlatit  à un  ouvrier , à un 
artifan  : comme,  Aluefe  Juan ^ Alaef- 
fe  Antanio^  Maître  Jean  , Maître 
Antoine. 

MAESTRA,/./.  Maitrefie,  fem- 
me qui  enfeigne  à travailler  aux  jeib 
ncs  filles.  Lat  iMiimagiJhe. 

Maestea.  ^I^trefie,  femme  d’nn 
ouvrier , d’un  artifim.  Lat,  J/ogî- 
firi  uxer. 

MÆSTRAL  , adi.  d'une  tervt.  Ma- 
giRral  t qui  appartient  à la  Menfc 
d’un  Ordre  de  Chevalerie.  Lat  Ala- 
gijh  aüs^  t. 
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MaiSTEAE,  Meflrain  è Gaiïicgê. 
MacRral.  Terme  tic  Marine.  C'eft 
le  nom  qu'on  donne  au  Nord-OueR 
fur  la  Mediterranée  , qui  cR  entre 
le  Septentrion  & le  Couchant  Lat 
Caurns  , #. 

MAESTRALIZ.AR  , p.  ».  Terme 
Je  Marine , fe  dit  fur  la  Méditerra- 
née , lorfque  la  boufToîc  nordoucfic , 
c'eft-à-dire  , lorfque  Cl  varinden  cR 
accidentelle.  Lat  7»  Ctnerum  dielinare. 

MAESTRAMENTE.«dv.  En  Mai- 
tre  , de  main  de  Maitre.  Lat  J/a- 

giftraliUr. 

MAESTR.\XTE ,/ w.  Soiis-Eci>- 
yer  d'uue  Académie.  Lat  Artis  eque- 
jhif  magi/lerii  foetus  ^ u, 

M.AESTRANZA  , / f.  Aficmbléc 
de  gens  de  condition  qui  s'exercent 
au  manège.  Il  y a un  pareil  corpa 
de  Nableffc  à Seville.  Lat.  Artis  eque- 
firis  Wflgi7?frri  fceietas. 

Maf.steanza.  Arfmal  de  Mari- 
ne. Lat.  HirvaU  , is. 

MAESTRAZGO  , f.  m.  Dignité  de 
Grand  Maitre  dans  un  Ordre  militai- 
re , Grande  Maitrifc.  Lat  Alagijle- 
riuiH  , ii. 

MAESTRE  , f.  m.  Grand  Maitre 
d'un  Ordre  de  Chevalerie.  Lat  /If*- 
gijhr^  tri. 

Maestee.  Terme  de  IVlarine. 
Maître.  CcR  la  fécondé  perfonne  du 
vatflèau  , celui  qui  en  a le  gouver- 
nement aconomique  ; & aujourd'hui 
c'cR  proprement  le  Capitaine,  Lit 
Aaurjrrs  Viearius. 

Maestee  de  Camfo.  McRrede 
Camp  \ grade  militaire  qui  répond  à 
ce  que  nous  appelions  Colonel.  Lat. 
Tribunus  miiitum. 

Maestee  de  plata.  Terme 
de  Marine.  Maitre  de  l'argent , & 
proprement  depofitaire  \ c'eR  celui 
qui  eR  chargé  de  l'argent  qu'on  char- 
ge fur  les  vaiffeaux  du  Roi  dans  les 
Indes  , & qui  doit  le  remettre  en 
Efpagne.  Lat  Notais  J^uuflor. 

MÀestre  de  eaciones.  C'eft 
celui  qui  cR  chargé  des  provifions 
d’un  vaifTcau  , & qui  en  mit  la  ré- 
partition à i'éqnipa^.  Pourvoyeur. 
Lat.  Annonj»  FrmftÜus  in  nax’i. 

Maestee  EACiONAU  Tenue  du 
Royaume  d'Aragon.  MiniRre  Royal 
qui  tient  les  nfgiRrcs  des  bicos  de 
chaque  Royaume.  Tréforier  du  Roi. 
Lat  jDiueJîtrr  regiut. 

MAEST&EAR  , V.  ».  Faire  le 
Maitre.  Lat.  Alagi/hwn  agere. 

Maestreae  , fignifie  anffi  FaU 
fifier , déguifer  des  drogues , les  fiu- 
re  paffer  pour  autres  qu  elles  ne  R>oU 
Lat.  Alterare, 

Maestreae.  Emonder  la  vigne 
jnfqu'à  ce  qu'on  puifie  la  tailler  en 
forme.  Lat.  l^tes  Ÿ^uamptstare. 

MAESTRESALA  , /.  »».  Maitrç 
d'hdtel  chez  le  Roi.  «Lat  Fr^ufia- 
icr.  Meufét  firtdim’, 
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MAESTRESCOLIA , f.  f.  Digni- 
ttf  it'Kcolàtre.  Lat.  ScboUtftria. 

MAtSTRESCUELA,  f.  m.  EcoU- 
trc.  Dignité  EccléGaftique.  L.  Scbo- 

lajiicui. 

MAESTRIA  , f.  f.  Dodfinc , în- 
ftiudion  , enfcignement.  LaL  Docu- 

Htcntum  , i. 

Maestria.  Maitnfci  Dignité  on 
Charge  qui  donne  la  qualité  de  Mai* 
trc  dans  les  Ordres.  Lat 
ritm , ii. 

Maestria  , fignifie  anfG  Art  , 
adreflii , habileté.  Lat  An , tis.  Dex- 
trtitai , tis. 

Maestria  » fîgnifie  auflj  GravU 
téf  air  férieux  dans  cc  qu'on  die  ou 
qu'on  fait.  Lat.  Alapflerium, 

Hahlar  cm  nuuflria.  Parler  avec 
gravité. 

MAESTRO , f.  m.  Maitre , celui 
qui  enfeigne  quelque  art  , ou  quel- 
que fcience.  lât.  Jlagi/ier^  tri. 

Maestro.  Maitre*  fe  dit  de  ce- 
lui qui  excelle  en  quelque  chofe  que 
ce  Toit.  Lat  Afafijler.  Dexter. 

Maestro,  fc  dit  figurcment  des 
bêtes  qui  enfeignent  & inftruifcnt 
celles  de  leur  elpéce.  Lat  Dux.-  In- 
/huâor. 

} Maestro.  Maître  , titre  qu'on 
donne  à celui  i qui  on  a conféré  le 
grade  dt  Maitre  dam  les  Univerfi* 
tés.  Lat.  MofiijUr. 

Maestro.  Maitre*  c’eft  le  pade 
qu'on  donne  en  Philofophie  apres  ce- 
lui de  Bachelier.  Lat  Atagi/ler  Ar- 
tium. 

Maestro.  Maître,  fe  dit  aulfi 
de  celui  qui  a été  examiné  * & requ 
Maitre  dans  un  corps  de  métier.  Lat 
Alufifler  friAatus. 

Afar/hro  Safirt.  Maitre  Tailleur. 

Maestro.  Terme  de  Marine.  Le 
grand  mât  * ou  le  maître  mât  d'un 
vaifleau.  Lat  Princefs  malus  * i. 

Maestro  de  atar  tfcohas.  Onap* 
pelle  ainfî  un  homme  oui  fe  pique 
d'cxccUcr  dans  des  choies  inutiles  * 
ou  de  peu  d'importance.  Lat  Scio-. 
lus  , i. 

Maestro  de  cafiUa.  Maitre  de 
Chapelle.  Lat  Chori  magifler. 

Maestro  de  Cnemenias.  Maitre 
des  Cérémoniet.  Lat  Ritsum  duHor^ 
mis. 

Maestro  de  e/phitu.  Miitrc  fpi- 
ritucl.  On  appelle  ainfi  un  Con^- 
feur , un  Direâeur.  Lat  Fattr  fpi- 

TStM^S. 

Maestro  delfacra  PêJacie.  Mai- 
tre du  facré  Falàts.  Lat  Sucré  Paiatii 

Maestro  de  iriAor,  é de  FXcuela. 
Maitre  d'Ecole.  Lat  Ludimof;ifier. 

AIaestro  de  cArus  , le  même  que 
ArchiteHo. 

Maestro*  tra*  o4f.  m. 
Maitre,  mailicirc  » fc  dit  de  ce  qui 
cft  principal , coou&v  JUtvt  moefiru , 
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fureà  fMueftra,  Lat  Prxcipuus  , u , 

MAGACEN , f.  m.  Voyez  Alma^ 
gacen. 

MAGANTO  , TA.  adj.  m.  ef  /■ 
Trille,  penfif,  mélancolique  , mai- 
gre * pâle  , défait , morne  , abatu. 
Lat.  TrijHs.  Mufim.  Ltntguidus.  Aies- 
cilentut  , o * um. 

MAGA5^A  , f.  f.  Chambre,  vui- 
de , concavité  qui  fe  trouve  dam  un 
canon  , où  le  métal  n'a  pas  coulé. 
Lat  In  tonuento  heüico  vitiofus 

MAGARZA  ♦ / /.  Mauvaife  herbe 
qui  croit  parmi  le  blé  * laquelle  por- 
te une  fleur  blanche  en  déhon  , & 
jaune  en  dedans.  Lat.  ParAstmitan  * 
ii. 

MAGDALEON  , f.  m.  Terme  de 
Pharmacie.  Magibüéon , ou  Migda- 
Uon.  On  appelle  ainfl  un  petit  rou- 
leau d'ongucot  L.  Alapiuleon.  Ala^- 
dalia.  EtufUflri  cylindrus. 

MAGENCA  y f.f.  Labour  de  b 
vigne  , l'aétion  de  la  piocher*  de  b 
houer.  Ce  terme  efl  uüté  dans  le 
Ropume  de  Murcie  * au0i-bicn  que 
le  fuivant.  Lat  PaJlinssHo.  yineurum 
exannitio. 

MAGENCAR  , v.  a.  Labourer  * 
houer  b vigne  ; remuer  b terre  «|ui 
efl  autour  avec  b hoiic  * ou  b pio- 
che. Lat  Uneas  excavart.  Pajlinsu. 

" mAGESTAD  , /./.  Mijefté,  titre 
qui  à proprement  parler  n'appartient 
qu'à  Dieu , & qu'on  donne  aux  Rois 
& aux  Têtes  couronnées.  Lat  Ala- 
jejlas , atù. 

Magestad.  Antorilé  * fupério- 
rite  qu'on  a fur  les  autres.  Lat  Prx, 
. Jlantia.  Difçnitas. 

Magestad  , lignifie  aufTt  Gran- 
deur , autorité , magniliceoec  , fom- 
ptuofité.  Lat.  Dignitas.  Alagm^^tn- 
tia. 

Magestad.  Majcflé,  fe  dit  auOi 
d’un  air  grave  & fprieux,  Lat  Ahu. 
iejlas.  Gravitas. 

MAGESTUOSAMENTE  * adv. 

, Majefhicidèment , d'une  manière  ma- 
jeftueufe.  Lat  Splendidè.  Alagni-, 
M 

I MAGESTUOSIDAD , /.  /.  Pom- 
) pe*  fomptuofité,  magnificence  , gra- 
: vite,  contenance  grave  * férieufe  , 

' majcflneufc.  Lat  Amftitudo.  Alagm^ 
ficentia,  Gravitm. 

MAGESTüOSO,  sa*  ad^.m.  ^ 
f.  MajcRucux*  eu(é,  noble,  grand* 
auguflc;  il  lé  dit  particuliérement 
de  b mine*  du  port,  de  b taille* 
de  tout  l'air  de  la  pcrlbnne.  Lat  Au- 
gujïus.  Afajejiate  vt^praudus,  Alagni^ 
ficus.  AmfiijJimut. 

Magestuoso.  sérieux  * eufe, 
grave  , pofé  * éc.  Eat  l ’enerakilis. 
Gravis.  SftéiiAiiis. 

MAGl  A , f.  f.  Magie , fcience  qui 
apprend  à ^e  des  choies  furpre» 
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' nantes  & merveUleufes.  Lat  Afu~ 

, 

Magia  artificial.  Magic  artificiel- 
le; c'cfl  celle  qui  bit  ufàge  de  t'io- 
dtiflrie  pour  opérer  des  effets  qui 
paroiffent  fumatureU.  Lat  Afagiu 
artifàalis. 

Magia  naturaL  Magie  naturelle; 
Cécret  de  faire  des  chofes  extraor- 
dinaires par  des  cai^fea  naturelles. 
Lat.  Aluf^ia  naturalis. 

Magia  nrgru.  Magie  noire;  Art 
dcteihblc  qui  apprend  à invoquer 
les  Démons  en  conlequcncc  d'un 
pailc  fait  avec  ^ux , él:  à fc  fervir 
de  leur  miniflère  pour  faire  des  cho- 
fes  au-deffus  des  forces  de  b nature. 
L.at.  Alrgia  Dia^lica. 

MAGICO , /.  m.  Magici''n  , En- 
chanteur. Lat.  Alapis , ». 

Maoico  , CA  * adj.  m.  £ÿ/.  Ma- 
gique * qui  fe  fait  par  Magic.  Lat 

I Al^ctts , a , t»m. 

MAGISTERIO*  f.  m.  La  charge 
de  Miitrc  , profefÜon  d'enfciguct 
quelque  fcience,  art  ou  métier.  Lat 
Alagifirrium. 

Magisterio.  Maitrifc,  titre, 
grade  ou  degré  qu'on  obtient  dam 
les  Univerfités  ; comme , Alagifierio 
en  Actes  ,i  c>i  Ti'eolagia-^  Lc  grade  de 
Maitre  ê*  Arts  * de  Profeücur  en 
Théologie , &c.  Lat  Alugithri  titubtSy 
vel  g'oda/. 

Magisterio,  fignific  anflî  Gra- 
vité , alfcdation  dans  ce  qu'on  dit  ou 
fait.  Lat.  Ahgifitriuta. 

Magisterio.  Magiftêre.  Terme 
de  Chynaic  & de  Pharmacie.  Pré- 
paration d'un  corps  mixte.  Lat  i>/«- 
gijlerium. 

MAGISTRADO./  m.  Magiftrat 
Officier  de  Judicaturc  de  Policc.qui 
a jurifdicHon  & autorité  fur  le  peu- 
ple. Lat.  Afagiflratus  ^ às. 

Magistrado.  Magiflrature  , b 
Charge,  la  Dignité  de  Magiflnt*  & 
le  tems  qu’on  l'cxcrcc.  Lat.  Al^h 
tratuf. 

Magistrado,  fe  dit  auffi  des 
Mxgiftrats  eu  corps.  Lat  Alagifirm 
tus. 

MAGISTRAL.  a4i.  State  term.  >b- 
giflral*  aie,  qui  tient  du  Maître. 
Lat  Alagijlrahf  y e. 

Magistral.  Canonicat  on  Pré- 
bende dans  Jes  Cathédrales , qui  s’ob- 
tient par  concours*  & qui  ne  peut  être 
poffedee  que  par  un  Doclcur  en  Théo- 
logie. Lat  A^agiJtraÜs. 

Magistral  , fe  dit  en  terme  de 
Pharmacie,  d'une  bctiOun  antivéné- 
ricnne , dont  la  farfepareitte  fait  la 
bafe  ; & aufli  d'uo  onguent  fpécifi- 
qiic  pour  les  plaies.  Lat.  Pt^tio  mu-- 
gijhàhs.  Ungueutum  numifiraU. 

MAGISTRALMENTE  , adv.  Ma- 
giflralcmcflt  * d’une  manière  inaglf^ 
traie,  avec  fermeté  & réfolution.  1^ 
Mm  Alt^ifir*üAer. 

MA. 
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MAGNANIMAMENTE  , ni:’. 

Magnanimement , tl’uAe  manière  mr.- 
gnanime  ; courageufement  « vaillam- 
ment Lat  JHagmmitûitfT.  Fortiter. 
Strmtii. 

MAGNANIMIDAD  . / / Magna- 
nimlté , grandeur , élévation  d’ame 
& de  courage.  Lat  Jllagnattimitas  ^ 
atis.  O 

MAGNANIMO,  ma,  adj.  m.  ^ 
f.  Magnanime , qui  a de  la  gran- 
deur d'ame , du  courage  , qui  s’élé* 
vc  aii-defrus  des  autres  hommes.  Lat 
Ma^nanitnta , a , ton. 

MAGNATE,  /.  m.  Grand,  fe  dit 
d'une  perfonne  confbtuéc  en  digni- 
té, & qui  tient  le  premier  rang 
dans  un  Etat  On  employé  ordinai- 
rement ce  mot  au  plurief:  Lit  iVo- 
del  Reyne^  Les  Grands  du  Roy- 
aume. Lat.  Regni  Froerres. 

MAGNETICO , CA , ad;,  m. 
Magnétique,  qui  app.irtleiit  à l‘ai- 
m.!!!.  Lat.  A/iiznfticus  f a,  uin. 

MAGNETISMO  , /,  m.  Magné- 
tifme  , vertu  attradive.  Lat  jJ/ugru- 
tifniNf.  I 

MAGNIFICAMENTE,  adv.  Ma- 
gniHqucmciit,  d'une  manière  magni- 
fique & fomptueuTc.  Lat  Magnijùi.  ' 
SplatJtdi.  j 

MAGNÏFÏCAR,  t».  oéf.  Magnificn  I 
vieux  mot  François  qui  lignifie  ! 
Louer , exalter , élever.  Lat 
Jhare. 

MAGNIFICADO,  da,  fart.  pnJT. 
du  vei  be  Loué , ce , exal- 

té, éc , élevé , éc.  Lat  jyfugnijtca- 

toi  , 0 , um. 

MAGNIFICAT.  Terme  de  Bré- 
viaire. Cantique  de  la  V'icrgc  qu'on 
chante  à Vêpres.  Lat.  Magnif.cat. 

MAGNIFICEN’CIA , J\  /.  Magni- 
ficence , vertu  qui  enleignc  à dépen- 
fer  l'on  bien  avec  honneur  & avec 
éclat.  Lat.  jMugniJîctniia. 

MAGNIFICO,  CA,  (tdj. 
Magnifique,  pompeux,  ciife,  fplen- 
iUde.  Lat.  AJugniJïcus , a , wn. 

Maonifico.  Magnifique,  titre 
d'honneur  que  les  Souverains  don- 
nent aux  Gentilshommes.  Lat 
gtûfi:ut. 

MAGNITUD,  /.  / Grandeur, 
quantité  étendue  félon  fes  diverfes 
^menfions , qui  efi  l'objet  des  Ma- 
thématiques. L4t  inif. 

Magnituo.  Gnuidcur,  fignifie 
par  extenfion  GroiTcur , corpulence 
d’une  chüfc.  Lat  M%tgnitud«. 

Magnm  UD.  Grandeur,  en  parlant 
des  étoiles,  fe  dit  d'une  claflc  dans 
laquelle  les  Albonomes  les  ont  di- 
vilécs  pour  les  diRiagucr  les  imes 
des  autres.  Lat  JldgnituJoJleUarmn^ 
frima, /(Cttndaj,  i*fi\ 

MAûNiruo.  Grandeur,  feprend 
figurément  pour  PuiÛ'ance , dignité, 
autorité , richeOe , éclat  » magoiheen- 
cc.  Jildgnitudo, 
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MagNITVD  de  im  Eclipp:  de 
è iMOit.  Grandeur  d’une  Eclipfe  de 
Soleil  ou  de  Li:nc,  fe  dit  de  toute 
La  partie  du  drfque  qui  cft  obfcurcie. 
Lat  JiligiùtuÀo  Eilypfeof. 

Magnitudes  commenfurnhUs. 
Grandeurs  commcnfurablcs.  Ce  font 
celles  qui  ont  un  rapport  de  nom- 
bre à nombre.  Lat  S^I<^:itudinei 

M.tGNITUDES /rrrrrwîwfrr  , o in- 
coutMe*{furiàUs.  Gramieurs  irrationcl- 
les  on  incommenfuiables.  Ce  font 
celles  dont  on  ne  peut  exprimer  le 
rapport  en  nombre.  Lat.  Aïagnitu- 
dimt  irratùnaUs , Jeu  ittcammcnjtc-a- 
biles. 

MAGNO , NA,  adj.  m.  Grand,  | 
de,  le  même  que  Grande.  On  cm-' 
ployé  ce  mot  comme  une  épithète  : | 
Bsi/Wo  Aïagna } AU  xandro  AIngno. 
Lat  Afd^nus,  a,  «?/?.• 

MAGÔ , l'.  m.  Mage.  Nom  que 
les  Orientaux  donnent  à leurs  Sages, 
à leurs  PhiioTophes , à Leurs  Rois. 
Lat.  Aùgtts , i. 

Mago.  SLagicicn.  Lat.  Jbla^us.  ■ 

Los  ALig:s  de  Pharaon.  Les  Magi- 
ciens de  Pharaon. 

MAGRESCER  , r.  a.  le  même 
' que  Enfaspuecer.  Ce  mot  n'eft  plus 
nlltc. 

MAGRO , RA,  <îd>.  m.  Mai- 
gre, fixr,  (tfchc,  aride.  Lat  Alacer, 
cra , cTum. 

Ma  g RO.  Maigre , fe  dit  de  la  vian- 
de où  U n'y  a point  de  graiOc.  Lat. 
Piilpa , <. 

Magr.a  , /«iy?.  Trenchc  de  j.'im- 
bon.  Lat.  Pern>t  frujïum.  Petàfonis 
fegwcntum. 

MAGRL'JO,  JA  , ttdj.  m.  £ÿ/.  le 
même  que  Alagro.  Ce  mot  cR  plus 
énergique. 

MAGUER  , le  même  que  Aun, 
ou  Awtquc.  Quoique.  C’cR  un  vieux 
mot 

MAGÜEY,  /.  m.  Magucy , arbre 
fameux  dans  les  Indes  Occidentales, 
que  les  Erpagnals  appellent  Cardon. 
Lat  Tunx  fpteies. 

M.ACUJO,  /.  m.  Crochet  de  fer 
dont  on  fe  fert  pour  tirer  U vieille 
ctuupc  de  dedans  les  coutures  des 
voifleaux  qu'on  veut  radouber.  Lat 
Cncuf  naueieuf. 

MAGULLADURA  , f.  f.  Contu- 
fion,  meurtrHTurc  , tache  livide  , 
marque  d’un  coup  imprimé  fur  le 
corps.  Lat  SuggiUatio , nis. 

MAGULLAMIENTO , / m.  L'ac- 
tion de  meurtrir , ou  la  meurtrifTure 
même.  Lat.  Conlufio,  nis. 

MAGULLAR  , v.  a.  Meurtrir , 
faire  une  contuCon.  Lat  Conttmdere. 
^tiggiUare. 

Magullar,  fignifie  auffi  Piler, 
broyer , écrafer , brifer  , concalTer , 
froifler.  Lat.  Contundere.  Conitrere. 

MAGULLADO  » PA , fart,  fajf,  du 
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verbe  Al'^uUitr.  Meurtri  , ie.  Lat. 
Vmtufus.  Contritui , a,  um. 

MAHERIMIENTO,  J\  m.  Con- 
vocation pour  une  aiTcmbléc.  Ce 
mot  eft  peu  ufité.  Lat  Com'ocath. 
Deleéius. 

MAHERIR,  V.  a.  Terme  peu 
ufité.  Convoquer  , afTcmblcr.  Lat 
Conifocare.  ücligere. 

MAHERIDO  , DA , fart,  taffl  du 
verbe  AloJhtrir.  Convoqué , ce.  Lat 
Convocatus  , a , um. 

MAHOMETANO,  NA,'  adj.  m. 
fef  f.  Mahométan , ane , qui  appar- 
tient à h fede  de  Mahomet.  Lat. 
AL’d'tonetatttu , n , um. 

MAHOMETISMO,  f.  m.  Maho- 
métifinc , fede  de  Mahomet  Lat  ALx- 

bumetana  feefa , x. 

MAIOO , yi  m.  le  même  que  Afaul- 
Udo. 

MAIMON.  Voyez  Boilo. 

MAIMONETES,/  m.  Terne  de 
Marine.  Courbatons,  pièces  de  bois 
garnies  de  poulies  qui  font  plantées 
debout  au  pied  du  grand  mât  & du 
mit  de  trinquet , & qui  fervent  pour 
différentes  manœuvres.  Lat  PaU 
nautici  ad  tnalton  adjlantes , trochleit 
inJlruÜt. 

MAINEL,  / m.  Rampe  d’efcalier* 
Lat.  Scaltre  mania  adminicubem. 

MAITINANTE  w.  Celui  qui 
afftlle  la  nuit  aux  Matines.  Lat  Ala~ 
tutinis  precihus  de  jure  qjjljleus. 

I MAJTINES , f.  m.  Matines.  Offi- 
ce de  l'ËgUfe.  Lat  Horx  matuti^ 
nx.  X 

Hactr  Alaitines , è toestr  à A/aiti- 
nés,  fe  dit  en  ftilc  familier  des  fem- 
mes qui  fouillent  les  poches  de  leurs 
maris  pendant  qu'ils  dorment,  & qui 
les  volent  Lat  APoPlu  fuhripere. 

MAIZ,yi  Kt.  Mays.  C'cftccqu  on 
nomme  autrement  Blé  d'Jnde , ou  de 
Turquie.  Lat  /r«mr»ftoin  Indicum. 

MAIZAL,  f,  ut.  Lien  planté  de 
mays.  Lat  Agtr  Jndieo  frmnento 
fatus. 

MAJADA,//.  Bergerie,  parc, 
cab.aiic  de  Berger.  Lat  Alagalia, 
ium. 

Majada  , fignifie  auffi  une  Hô- 
tellerie. Ce  mot  o’eft  point  nûté. 
Lat.  AfanAo. 

MAJAOEAR , V.  «.  Pafler  la  nuit 
dans  qnelqu'cndroit , fe  dit  des  bef* 
fiaux  qu'on  enferme  dans  les  parcs.  . 
Lat  /n  maraù’bta  femo/lore,  ^ 

MAJADERIA  , /.  /,  Impertincn-  * 
ce,  fotife.  Lat  /ueftia.  Stuüi/ia. 

AlAJADERO , /.  m.  Pilon  , infini- 
ment qui  fert  i piler , à écachcr , 
à réduire  en  pendre.  Lat  Pt^lit. 
Ium , /. 

Majadfxos,  O Majaoerillos. 
Fufeaux  à faire  de  la  dentelle.  Lat 
BttciUi  fro  retieuhi  texeniis. 

Majadeko.  Terme  peu  ufité. 
Broyeur,  qui  broyé,  qui  pile,  qui 
B b 3 met 
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met  en  pouJrc.  Lat.  Pifior.  Triter. 

Majadero.  L'endroit  oùTon  bat, 
où  Ton  pile  t fur -tout  le  génét  & 
le  chanvre.  Grange,  aire.  Lat.  P(/- 
trimati. 

Majaoero.  Lourdaut , qui  af- 
fomme  par  fes  propos  impcrtincns, 
Lat.  StuUus.  Afolejiui. 

Refir.  Muchoi  am  m un  tHortero^ 
tuai  les  nuja  un  JUajaklero,  Qui  chafTc 
deux  lièvres  n’en  prend  auain  \ 
C’dl-à-dirc,  qu‘ü  ne  faut  pas  entre- 
prendre tant  de  chofes  à b fois  pour 
rcuflir. 

MAJADURA  , / /.  Broyement , 
action  de  hroycr,  de  piler,  de  Im- 
fcr.  Ce  terme  cft  peu  ufité.  Lat  Con~ 
iu/t-'.  Trittna. 

J^lAJAMIENTO,  /.  m.  Travail, 
peine  , maladie,  difgnicc.  L.at.  L>r/se. 
Æi'touna.  -‘E?r//aie. 

JAKO , /.  M.  Petit  Us  de  pier- 
res qii  on  met  dans  les  champs  pour 
marquer  les  limites.  Lat.  Juspiihtm 
parvus  eentw. 

MAJAR,  <».  fl.  Brifer,  rompre, 
caITtr,  mettre  en  pièces.  Lat.  Mal> 
tcoi-r.  Pittjere. 

AIajaR  , fc  prend  figurcment  pour 
Fatiguer  quelqu'un  par  fes  impor- 
tunités , chagriner.  I.at  JloUJlare. 

Jïaja  gruaiAS.  Lourdaut,  butor, 
fâcheux,  importun:  le  même  que 
Mituidnc.  Lat  Heme  JhtUi  moUJlus. 
Stuffidus. 

M AJADO , DA , part.  puf.  du  ver- 
be Jfujar.  Pile , éc , broyé,  ce.  Lat 
Cetttu/uf.  Tritiu,  Piftus , «,  um. 

AUJARRAXA, /,/.  Porc  frais. 
CeR  im  mut  u&té  ilans  l'Andalouüc. 
Lat.  Cttro  fuiÜA  reetm. 

MAJO , /.  m.  Terme  bas  & ro- 
ulairc.  Fanftron,  roduinont , ber 

bras.  C'eft  le  nom  qu'on  donne 
à ceux  qui  vivent  dans  les  faux- 
bourgs  de  Madrid.  Lat  Bleienaer. 
Jaiiutrr, 

MAJOLAR , V.  fl.  Mettre  des 
courroies  aux  fouliers  pour  les  atta- 
cher. Lat.  CalcM  csrrigiis  inflrwre.  < 

MAJUELA,  /./.  On  appelle  ain- 
fi  les  courroies  avec  lefquellcs  on 
attrehe  les  fouliers.  L.  Cakn  corrigia. 

Majl’FLA.  Fruit  de  l’Aubépine. 
Lat.  OxyMonlhit  fnUlsiS.  ' 

M.\ JUELO  , /.  w.  CrofTette , ! 

Clupon , Plant  de  vigne.  Lat  AV 
Muüeolus. 

Majvelo.  On  appelle  ainfi  dans 
l.i  Rioja  une  jeune  vigne.  Lat.  Vitis 
r.c\'a.  I 

Cortectr  Us  «paj  vie  fu  mujtwh.  Etre  I 
bien  vetfé  dans  les  aJfiUircs.  Lat.  Pro-  \ 

hl  t: ferre , vel  caUcre,  I 

AVAL , /.  »».  Mal , ce  qni  n’a  pas 
la  p^.rfccîiLn  re^ife,  Si  qui  répu- 
gne à îa  volonté  qui  recherche  tou- 
jours le  bien , foit  vr.ii , ou  appa- 
ruit  Lat.  Aïulut»t  f. 

«Mal.  Mal , ügniUc  aufC , Perte, 


dommage,  tort,  injure,  offenfe.  Lat 
Jhltpn.  Dasisnunt.  lucovisnodum.  /«- 
juria. 

Mal.  Mal,  fc  prend  aufli  pour 
Douleur,  infirmité  corporelle.  Lat 
Aîorbu;.  D'In. 

Mal.  Mal,  fe  dit  figurément  en 
choCes  morales,  du  crime  & de  tout 
ce  qui  efl  contraire  à la  vertu , & 
à la  droite  raifbn.  Lat  Aluium,  /7- 
tium. 

Mal,  employé  comme  adjeclif, 
fignific  Méchant , mauvais.  Lat  jMa^ 
btt.  Prar.'us.  /mprobus. 

Mal,  employé  comme  adverbe, 
fignific  Méchamment , injuRement. 
Lat  Jlali.  Perperaut, 

Mal.  Abl,  équivaut  quelquefois 
à peu  , très  peu  i comme  : Jlal  ha 
ecmide AIul  ha  efsdiado  : Il  a peu 
mangé  , il  a peu  étudié.  Lat.  Parum. 
MaU. 

Mal  de  errrazon.  Mal  de  cœur. 
Lat. 

J/.d  Francts.  Voyez  Bukas. 

Mal  hrcho.  Mil  fait , mal  bdti , 
centTefait  Lat.  Deformis.  Gihb^juî. 

Jlat  qi:e  Hen.  Tant  mal  que  bien. 
Lat.  /V/  mn/ê  Jîc  tmdcm. 

J/al  p'tr  nusl.  Mal  pour  mal,  au- 
tant vaut  l'un  que  l'autre.  Lat  Hec 
ujt9  uu\b  contentui. 

Jfal  - fanante.  Mal  - Tonnant , qui 
choque  les  oreilles  pieufes.  Lat  Pia* 
ritm  auriusn  cfmjhus. 

Mal  y de  malt  mancra.  Expref. 
fion  adverbiale  vulgaire,  qui  figni- 
fic Mal  & de  mauvaife  grâce.  Lat. 
MuQ. 

Del  mal  et  fnenor.  Adv.  De  deux 
maux  U faut  choifir  le  moindre.  Lat. 
Kx  tnaU  mhiitHum. 

I De  mal  en  peor.  Adv.  De  mal  en 
pis.  L.it.  De  male  in  pejus. 

paner  mal,  è m mal.  Mettre  mal 
cnfemble,  fcmcr  la  zizanie  , noircir 
quelqu'un.  Lat  Di/cordias  ferete. 
Peavasn  opinionem  de  aliquo  alicui  in-, 
ducere. 

MALA,/. /.  Malle,  valife  d’un 
poRiilon , d'un  Courier.  Lat.  Tabeb 
Uris  hulg.s. 

Mala,  fignific  U même  chofe 
que  MuliUa,  en  terme  du  jeu  de 
l'Hombrc- 

MALALTIA.  Voyez  MaUtîa. 

MALAMENTE  , adv.  Mécham- 
ment,  malignement,  malicicurement. 
Lat.  Malitioii.  Pravi.  Xequiter. 

MALANDRIN,  fm.  Brigand,  ban- 
di,  voleur  de  grand  chemin.  Lat  Grq/1 
faior , ris.  Latro  , nis. 

MALATIA,//.  Maladie,  infir- 
mité. On  difoit  autrefois  AlalaUia. 
Lat.  J[^rbus.  Ægritudo. 

MALATO,  /.  m.  Malade,  in- 
commodé , indifpofé.  Quelques-uns 
difent  MaUcho,  Lat.  Marho  taba-imi. 

MALAVENIDO , DA  , adr. 
Brouillon , chicaneur , eufe , avec 


qui  on  ne  peut  vivre.  Lat  Cotiten^ 

tiofttS  , fl  , WH. 

MALAVEOTURADO  , da  , nij. 
m.  ^ f.  Malheureux,  euTe,  infor- 
tuné , te.  Lat. , Jtt/eHx.  Jlffer , ra , 
um. 

MALBARATADOR , f.  m.  Diffi- 
pateur , prodigue.  Lat  DiJ/rpater. 
Dtcaélor.  ^ 

MALBARATAR,  v.  a.  DiRiper , 
prodiguer  fan  bien,  ou  celui  d'autrui, 
en  faire  un  mauvais  ufage.  Lat  Du/i^ 
pare.  Dcjlruerc.  DiLrpidure. 

Malbaratar,  fignific  auflLDé- 
ranger,  troubler,  confondre.  Lat 
Perturhare.  Confundere. 

.MALBAR ATADO , ok , part,  paf 
du  verbe  Malbaratar.  Dilfipé,  ec, 
prodigué,  ée.  Lat  Diifpatus.  Per~ 
turbaius  , a , tsm. 

MAUCASADO  , da  , odj.  m.  /, 
Mal  marié , mal  mariée  ; celui  ou 
celle  qui  a fait  un  mauvais  mirhgc. 
Lat.  t'onfugîi  pertttfus,  a,  um. 

MALCASO , f.  m.  Trahifon , ou 
crime  de  Lêzc  MajcRé.  Ce  mot  étoit 
fort  ufité  autrefois.  Voyez  7>w- 
cint.  Lat.  PreJitie,  Majejlatù 
dciiéfum, 

MALCO.MIDO  , DA  , fld,f.  m.  £5'/*. 
Famélique  , afiàmé  , ée.  C'cR  un 
Hirpsnilmc.  Lat  Fatneîieus  , a , um. 

MALCüNTENTO  , ta  , adj.  m. 
Çÿ  f.  Mécontent , ente.  Lat.  Mail 
centattiis , a,  sttn. 

Malcontento.  Mécontent,  fi- 
gnific  auffi  Brouillon  , turbulent , fé- 
ditieux , mutin  , perturbateur  du  re- 
pos public.  Lat  i^editiofus.  Kotarum 
rerum  cupidus. 

Mai.con*tevto.  Jeu  de  eartcR 
appelle  l'As  qui  court  L.Z«di  char^ 
turum  genuf  jic  dsclum. 

MALCRI  ADO,  da  , flif.  w.  fef/ 
Mal  élevé , ée , fc  dit  des  enfans  qui 
n'ont  point  d'éducation.  Lat  Mali 
meratus  ^y.f'el  educatus,  IndaciUs. 

MALDAD,/./.  .Méchanceté,  fer- 
Icntcflc  , malignité  , aéliun  noire  < 
qualité  qui  bit  qu'ime  chofe  eR  mau- 
vaife.  L.at  Malignitas.  Imprtjkitas. 

MALDADOSAMENTE,  fldr.  .Me. 
chamment  , maÜcicufcmcnt  , indU 
gnemeot.  Lat.  MaUgnl.  Imprahl.  Per-. 

Vf./}. 

MALDADOSO  , sa  , adj.  m.  eff 
.Malin  , inc  , méchant , ante  , per. 
vers , erfe  i qui  fait  des  aélions  noi. 
res  & infiuncs.  Lat.  Maligntu.  Inu 
prekus  , fl , um. 

MALDECLMIENTO , /.  m.  le  mê- 
me que  JhtTimerucien.  Ce  mot  cft 
peu  ufité. 

MALDECIR , V.  a.  Maudire , fon- 
haiter  du  mal  à quelqu’un,  faire  des 
imprécations  coutre  lui.  Lat  Maltm 
dicere. 

MALDICIENTE  , part.  aÛ.  du 
verbe  Maldecir.  Maudiflànt,  quiman« 
dit  Lat  jUuiediats. 

Mal- 
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Maldiciente.  MéJifant  , te, 
üctraiteur  , calomntateiir  , qui  parle 
mal  (le  fon  prochain.  Lat.  Merdax. 
Drira/lor. 

MALDECrOO  , DA  , pajf. 
du  verbe  Jluldrcir.  Maudit  , te  ; le 
m:me  que  JLiidit}.  Ce  mot  n*c*lufi- 
té  que  parmi  le  bas  peuple.  L.  JI.l^ 
kd.'ciuf , a , um. 

MAI.niTO  , TA  , fart.  pajf.  du 
verbe  Jltidecif.  Maudit , itc.  Lat. 
JI-tl'dUi'M , a t um. 

Maldito.  Maudit,  fignifie  Mé- 
chant. pcn’c»*s,  fcélerat,  rempli  de 
mauvaifes  intentions.  L.at  Improbui. 
Kro'iam. 

Maldito.  Maudît,  lignifie  audi 
Reprouvé,  damné.  Lat.  R'^frohus. 

Maldito,  s'emploie  d'une  ma- 
nière négative , ^Cgn  lieNul,  au- 
cun, pas  uu  feui.  L^t.  Nuüusy  m, 
um. 

Ex.  àMaîdito  Uhro  me  ba  qurJado 
de  hf  imfrimi.  Il  ne  m’eft  pas 
relié  un  feul  exemplaire  de  tous  ceux 
que  j'ai  imprimés. 

SitUar  la  maUiter.  Parler  inconfi- 
dérément , fans  rcfpcâcr  qui  que  ce 
fo^  , s'abandonner  à la  colère  , aux 
injures.  Lat.  linguam  Hbtri  îjf  ia- 
eon/idrrtttè  fuh'tre. 

MALDIUON  , / /.  Milédiaion , 
imprécation  qu’on  fait  contre  quel- 
qu'un , en  fouhaitaiit  qu'il  lui  arrive 
du  maJ.  Lat.  ühledielmn.  Db‘>s,  artan. 

Maldicion.  Malédiftion  , fe 
prend  quclqtiefois  pour  Peine  , châ- 
timent que  Dieu  envoyé.  Lat.  Ma- 
iedi^Uo.  Rtrj.u 

MALEANTE  , f.  m.  lignifie  en 
jargon  Moqueur  , railleur.  Lat.  Dr* 
rifor.  Jocater. 

Maleante,  fe  dit  en  Andabu- 
fic  des  v.Turiens  qui  corrompent  la 
jcun'.'irc.  Lat  Xchuh. 

MALEAR  , V.  a.  Persertir  quel- 
qu'un , le  corrompre , le  porter  au 
mal.  Lat.  Carrwftpere.  Drfnnwe. 

M.ALECOX  , / m.  Quai,  digue, 
chaiiTée.  Lat. 

MALEDICENCIA  , / /.  Meditm- 
ce.  Lat.  Alaledtcentiay  x. 

MALEFICLAR  , v.  «.  FalfiSer  , 
corrompre  , aliéner  une  ehofe  par 
d’autres  de  moindre  qualité.  Lat.  Dr- 
fra-î'ore.  /hlulterare. 

MALEficiAR  , fignlne  auffi  En- 
forcclcr,  enchanter,  charmer.  Lat. 
l'ene/Kiis  tnffcerr, 

M.^LEFlCJADO , da  , fart. 
du  verbe  Jlaltftciar.  Faliifie,  éc,  cn- 
forcclé , ce.  Lit.  Corruptus.  Ventjîciis 

h/eiiiif  , ir , «V». 

MALEFIClO  , /.  m.  Domnuiç^  , 
préjudice  , tort , injure  qu'on  fait  à 
quelqu'un.  Ccll  uu  mot  Latin.  Jla- 
k/i  mm , »». 

Malekicio.  M-ilcfice , fortilège, 
channe  , enchantement  Lat.  Malt- 
fidum.  l'entjîduiHy  ü. 


MALEFICO , CA  , mf/.  w.  /. 
Malhülant , te  , qui  fait  tort  , qui 
caufe  du  dommage,  furtout  par  des 
charmes  & des  fortilèges.  Lat.  Ala- 
kficeu.  f^ent ficus , a , wn. 

M.ALETÀ  , / /.  Malle  , valife. 
Lat.  IUppopera.  l-ldulus. 

Maleta  , en  jargon.  Putain.  L. 
Alcretrix,. 

Hactr  la  maleta.  Faire  fa  malle  , 
fe  difpofcr  â partir.  Lat.  Sarcinas  col- 
lipine. 

M.ALETON  , f.  m.  augm.  Gran- 
de malle , grande  valife.  Lat  ÏSuiga 
grandsor. 

MALEVOLEXCIA,/./.  Malvcil- 
lance  , mauvaife  volonté  ; dcHein 
qu'on  a de  nuire  à quelqu'un.  C’cfl 
un  mot  purement  Latin.  AUUvcUn- 
tia  , X. 

.MALEVOLO,  la,  n4f.  ^ /• 
Malveillant,  te,  incliné,  ée  à faire 
du  mal.*  l.at.  Alaltihlust  a,  usn. 

MALEZA , //.  le  meme  que 
dad  dans  le  feus  propre. 

Maleza  , fe  dit  des  builTons,  des 
ronces , des  brolTaillcs , qui  rendent 
un  endroit  impraticable.  Lat  Kemiu 
vepribus  , arbudi/}fuf  intricattrttt. 

MALFKTRIA , //.  le  meme  que 
AIuLtiid.  Ce  mot  a vieilli. 

MALGASTAR  , v.  a.  Dépenfer , 
dilllpcr  mal  â propos  , ruiner , gâ- 
ter , détruire.  Lat.  Perdrre.  DUApare. 
DiUtfidare . 

MALHADADO,  d.A  , adj.  m.  tff- 
Malheureux , eufe  , infortuné , éc  i 
qui  a un  mauvais  fort.  Lat  fn/eüx. 
Aîifer  , ra  « rum. 

M.ALHECHO,  f.m.  Crime,  mau- 
vaife aftion.  Lat  Flagitium.  /lie»- 
nui. 

MALHFCHOR , / m.  Malfaiteur , 
' criminel , fcélerat.  Lat.  Facinorofus. 

I Sctledus. 

! MALHF.RIDO,  t>k, 

; Bldfé , éc  d.tngereufement  L.  &Vu- 
xnt(T  fauciatm  , um. 

MALHOJO , f.  m.  Epluchures  des 
hcrlws  & des  plantes , qu’on  jette. 
Lat.  Srrdes.  Pmgatnenta. 

MALICIA  , /,/.  Malice  , perver- 
fité  d'efprit  qui  nous  fait  regarder 
les  meilleures  chofes  comme  mauvai- 
fes.  Lat  Alalitia , *r. 

Malicia.  Mahcc  , inclination  â 
mal-fairc.  Lat.  Afaütia.  KequitU. 

Malicia  , fe  prend  aulH  pour 
Soupqon.  Lat  SUj'picio , cms. 

Malicia,  fe  dit  auffi  pour  Diifi- 
mulatiun.  Lat.  ValiiiiiUi.  Ferfutia. 

Malicia  , fe  prend  encore  pour 
Falfifieation.  I..!!.  Ataliiia,  Fitiwu. 

MALICIAR,  s».  «.  FalCficr , gâter, 
corrompre  , déguifer  les  chotes  , éC 
les  faire  pnfTcr  pour  autres  qu'elles 
ne  font.  Lat.  ritiare.  Çorrumpere. 

Maliciaa  , fignifie  auffi  Soup- 
çonner. Lat  lit  tnalam  forWH  Mccipi- 
rf.  SnCpiciotH  dud. 


MALICIOSAMENTE,  Mili- 
cieufcmcilt , finement,  iubtibmcnt, 
habilement.  Lat.  A/aütteff.  J/uls^ne. 
Ferfutè.  Callidf. 

MALICIOSO , SA  , ad/,  m.  ^ f. 
.Malicieux , eufe.  Lat  Ahüthfus.  AV- 
tptam.  Afalignus. 

Malicioso.  Malicieux  , qui  in- 
terprète les  chofes  en  mauvaife  part. 
Lat  Alalithfè  verfidas. 

MALIGNAMENTE  , adzf.  Mali- 
gnement , d’une  manière  maligne  , 
avec  mauvaife  intention.  Lat  Alali- 
gn^.  AlaiitioA. 

MALIGNANTE  , adr-  dfwte  tenst. 

\ Epithète  qu'on  donne  en  Phüuruphie 
, â la  négative  de  ce  qu'on  a avancé 
dans  une  propofitiun.  Lat.  AlaUgnans. 

MALIGNIDAD , /.  /.  Malignité , 
malice  , méchanceté  , pcn'crfitc.  L. 
Alalignitaf. 

MALIGNO  , GNA  , etfr.  m,  f. 
Malin,  igné , méchant,  te,  pervers, 
erfe  , nuifible  , préjudiciable.  Lat 
I Aîaiignus , a , ttsn. 

MALILLA  , f. f.  Manille,  an  jeu 
de  lUombrc , c’eft  le  fécond  Mita- 
dor.  Lat  Ih  btdo  charuu-um  fecunda 
, vincens. 

.Malilla.  Jeu  d'Hombre.  L.it. 
Cburtm-UiH  ludus  Jk  diHus. 

Malilla.  On  appelle  ainfi  figu. 
rément  celui  qui  fe  plait  â femer  U 
difcordc.  Lat.  D\fcordiarum  femina- 
tor. 

AiALISSLMAMENTE,  adv.  fupcri. 
Très  mcchammcnt.  Lat  PfJAmè.  Per- 
verlijjtmr. 

MAUS-SIMO,  MA,  adj.  m.  /. 
fifperU  Très  méchant  , ante  , très 
mauvais  , aife,  très  nuifible  , très 
préjudiciable.  Lat  PeJJtnuSy  o,  um^ 

MALLA  , f.  f.  Maille  de  rclcau  , 
de  filet.  Lat.  AïacuU^  x. 

Malla.  Cotte  ou  jacqite  de  maiU 
les.  Lat  Hamata  bnica^  x. 

M.^LLAR , V.  a.  Armer  d'une 
cotte  de  maille.  Lat.  Hamatà  bxicà 
ttgrrf.  On  dit  auffi.  Se  mailler. 

MALLERO , /.  vt.  Celui  qui  fait 
det  cottes  de  maille.  Lat  F)ricitriut, 

MALLO , le  meme  que  Alaz^. 

Mallo.  MsilJc.  On  appelle  .linli 
en  termes  de  haute  voleric,  la  cour- 
roie à laquelle  font  attachés  les  gre- 
lots qu'on  met  auxoifeaux  de  proye» 
Lat.  Lorwitf  i. 

Jnego  dd  mallo.  Jeu  de  mail.  Lat. 
Globsslorum  tnaüta  impulfomm  Lstda:. 

M.ALMETER,  s'.  «.  le  même  que 
ALHqnHtur.  Ce  mot  a vieilli. 

M.ALMErER,  fignifie  auüi  la  mê- 
me ehofe  que  ATdôaraiar\  Se  il  cft 
encore  uiite  dans  ce  feus  en  Ar.'igon. 

MAI..MIRADO,  DA,  éîT*/. 

Indifavt,  te,  impnident,  te,  in- 
civil , le , groffier  , ère , mal  éle- 
vé , éc.  Lat.  Inzirlanus , a , uni.  Ru- 
flicus  , n , um.  Imprudent. 

MAIO,  LA  , adj.m.  £5*/.  Mau- 
vais , 
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vait,  aifc  , qui  cft  oppofé  à bon. 
Lit.  M*iius.  iViM'fci,  a , «m. 

Malo.  Mauvais,  fc  prend  Hru- 
rcment  en  Morale  pour  Contraire  à 
h loi  & à U raifoiL  Lat.  AfaUs. 

Ma  LO,  fignifie  auüi  Méchant, 
pervers , dépravé , pécheur.  Lat.  jJ/u- 
ius.  Pravus.  Pervrr/us.  /m^rohuf. 

Ma  LO  , fc  dit  pour  Rufe,  adroit, 
fubtil,  fin.  Lat.  rrrfutus.  CaUîÀut. 

Malo  , ûgnific  aufli , Malade, 
infirme.  Lat.  À^ger.  Jnjirmui. 

Malo  , s’employe  aufli  comme 
interjeélion  , & ficnific , Tivtt  pit. 
Lat.  Alitlum  i^Mjdew.' 

if/o/a  x'fnt$tra.  Malheur,  dilgracc, 
infortune.  Lat  Itt/ortunium.  /n/rtit  i- 
tus. 

Dt  iHoh.  adv.  Avec  mauvaiCc  in> 
tendon,  malicieurcment  Lat./q/fWo- 
rL 

la  niiilo  ts.  Le  mal  e(t  Lat  £t 
quoJ  efi. 

Rei’r.  J/ulo  xmdra , que  huntP  mr 
hard.  Ce  proverbe  fignifie  que  fou- 
veut  nous  regardons  comme  mau- 
vaifes  certaines  chofes , iufques  à ce 
que  nous  en  ayons  éprouvé  de  pi- 
rcs. 

Refr.  Ei  niah  Jiempre  piettfa  er^ano. 
Le  mccbant  fe  méfie  de  tout  le  mon* 
de  , dans  U croyance  que  chacun 
lui  rcflemhle. 

MALüGRAR,  v.  a.  Faire  échouer 
quelque  entreprife  , déconcerter  les 
projets  de  quelqu'un.  Lat  i’rrdrrr. 

DiJ/i'pei'e. 

Malugsasse.  Echoücr  dans  fes 
entrcprii'cs , fc  pervertir  de  boimc 
heure  , mourir  dans  le  tems  qu'on 
fe  Aattuit  de«  plus  belles  cfpérances. 
Lat.  Immaturo  futo  prtevertî  , 

"^MALOGRADO,  DA,  part.  paf. 
du  verbe  JlMoprur  d.ins  fes  accep- 
tions. Fruilré , écJc  fes  crpéranccs, 
mort,  morte  dans  la  fleur  de  fon 
Age , perverti  de  bonne  heure.  Lat 
Prràitus.  Immatstre  prareptus. 

MALOGRO,  /,  m.  Perte,  ruine, 
deftnidion  , diflipation  , dégât  Lat 
Perditio.  /îmiffto.  D{iJîp\Ui«.  Iwttnaftt- 
ra  br.rrcptio. 

MALPARAR,  s*,  a.  BlefTcr , ofFcn- 
fer  , maltraiter , détruire , noircir  la 
réputation  de  quelqu'un,  ternir  l'é- 
clat d'une  choie.  Lat  AtUrere.  Per- 
drrr.  Corrstmprre. 

MALPARIR,  «'.O.  Avorter,  faire 
une  faufle  couche.  Lat  Ab^rtum  fa- 
erre. 

MALPARIDO  , DA  , tort.  pajf.  du 
verbe  Mulpurir.  Né , ée  avant  ter- 
me. Lat.  Inteir.pe^  'tvï  ejeHus  , a , tan. 

Malpaeid.a.  On  appelle  ainfi  la 
femme  qui  a fait  une  nufle  couche. 
C'eCt  un  Uifpaniûnc.  Lat  AborUon 

jMALFARTO , / an.  le  même  que 
Abatte. 


MALdUERENCiA,  /.  / MtU 
vciilancv , haine  , mauvaile  volonté. 
I.ar.  MftlevcirKtia , m. 

MALQUERER,  v.  e.  Haïr  qucî- 
qu  uii,  lui  vouloir  du  mol.  Lat.  OXio 
habert.  MuQ  x'cUe. 

M.ILQUERIESTE,  pjrt.  aA.  du 
verbe  jMui}uerer.  Malveillant,  ante, 
qui  veut  du  mal  à un  autre,  qui  le 
hait  Lat  d^Iuler*oUis , a , «m. 

MAI.tB^ERlDO,  DA,  p.ut.  p^jf. 
du  verbe  J^Uiquercr.  liai,  ic.  Lat. 
Odio  hj^r  i « a , um, 

MAI.QUISTAR  , v.  a.  Brouiller 
deux  perfonnes  cnfcmble  , femer  la 
zifanie  entre  elles , troubler  leur  bon- 
ne intelligence.  Lat.  AbaUeuare.  Se- 
rare  d{f.trdiiu. 

Mali^uistarse  , V.  r.  Sc  ren- 
dre infuportablc  par  fes  mauvaifes 
manières  , 6:  fouvent  par  trop  de 
franc  hii'e.  Lat  Odium  uliatum  Jibi  ai- 
#ra/?frf.  JPd?  buberi. 

MALliUISTADü,  da  , purt.pef 
du  verbe  Alulquijiar.  Mal  venu , uc , 
abhorré , ée , détefté  , ée.  Lat.  Odio- 
Jsu,  Invifus , q , um.  JIuU  babitus , 

a , Mn. 

MALQUISTO,  TA  , udj.  m.  ^ /. 
.^lalv<Julu,  UC,  hai,  ie,  à qui  l'on 
veut  du  mal.  Lat  Odio  bubitus.  In- 
xifui , n , um. 

jM.ÂLROTAR,  t*.  a.  Gâter,  rui- 
ner, détruire,  dépenfer  , perdre, 
difliper  fon  bien , ou  autre  chofe. 
Lat.  Di^ipare.  DilapidUtre. 

MALROTADü,  DA,pj>/.  pajf.Aw 
verbe  Jlulrotar.  Dilfipc  , éc , prodi- 
gaié , éc.  Lat  Dipipatus.  DiLfpida-  j 
tus.  I 

M.\I.^>IN  , f.  m.  Rapporteur , ca- 
lomniateur , brouillon  , boutefeu.  L. 
Delstor.  Calitmniator.  Acafater. 

M.ALSINAR,  V.  a.  Aceufer  quel- 
qu'un par  méchanceté , le  dénoncer 
en  Juflicc  , par  la  feule  envie  de 
; lui  nuire.  Lat  Caluinniari.  Alicujus 
nomrn  ad  Judicem  de/erre. 

MALSINDAD,//  Calomnie,  ftiufi 
fe  aceufation.  Ce  mot  eft  peu  ufitc. 
Lat.  AccHfatio.  Cahannhu 

MALSINERJA , f.f.  le  même  que 
J)Iayîrt.iad. 

MALTRAHER , </.  e.  le  meme  que 
JiluUtatar.  C’efl  un  vieux  mot  qui 
n'efi  ufité  à l'infinitif  que  dans  cette 
phrafe  ; traber  à mflZfrubrr,  malme- 
ner , maltraiter  , vexer.  Lat  Per/c- 
qui.  r'exare. 

M.VLTRATA.MIENTO  , / w. 
Mauvais  traitement , vexation , per- 
fécution  , outrage.  Lat  t^exatioy 
enis, 

MALTRATAR  , V.  a.  Maltraiter, 
outrager  quelqu’un  , foit  de  paroles , 
foit  de  coups.  Lat  Acerbi  aüquem 
traii.ire. 

Maltratae.  Gâter,  chiffonner, 
ôter  le  luÛie.  Lat  AttreUare.  TreStt 
depravare. 


MALTR  AT.ADO  , DA  « part,  pc^ 
du  verbe  AIMtratur.  Maltraité  , w. 
Lat  Alule  hubitus , a , unt.  l 'exatus , 

ti , vm. 

MALTR.ATO,  / m.  Châtiment, 
vexation  , pcrfécution  , maniment , 
attouchement  par  lequel  on  été  la 
fleur  , le  lulù'c  â une  chofe.  Lat 
l%xaih.  Attreciatione  âepratxuio. 

M.ALVA,  f.  f.  Mauve,  plante. 
Lat  MuP'ay  *. 

ii.\her  nacila  en  las  muhvf.  Etre 
de  balTc  naifTaiïCc.  Ijt.  OVriTa  fat- 
guine  tiMum  cjje.  Igftoiiii  Jlirpt  eje 
oriundutn. 

MALVADA.MENTE  , adv.  Mé- 
chamment  Lat  Seauster. 

MALVADO  , D.\,  adj.  tn.  ^ f 
lufamc , méchant,  ante,  fcélcnt, 
atc  , pervers  , crû;.  Lat  lutprohus. 
SeeUratus.  f^efarius. 

M.ALV.AR,/.  m.  Lieu  planté  de 
mauves.  Lat.  ScUan  tnak/is  canfitum. 
AlaltHn'imn. 

MALVARISCO,/  m.  Guimauve. 
Lat  Peifeus. 

MALVASIA,/  f.  Malvoific,  vin 
Grec,  ou  de  Candie;  c'dl  aulliunc 
forte  de  ralfin  dont  la  grappe  cfi 
petite,  les  grains  fort  ferrés.  Lat 
Arx'ijîum  vaaon. 

MAMA , f.  m.  le  même  que  Teta. 
C'cll  un  mot  ulité  dans  l'Anatumie, 
& pris  du  Latin , Ahmm.'t  , x. 

Ma.ma.  iMaman.  Terme  dont  les 
cnfms  fe  fervent  pour  appeller  leur 
mère  & leur  nourrice.  Lat.  MaXer. 
Aluimna. 

MAMuADA  , f.f.  Le  tems  qu’un 
enfant  tette.  Lat.  LaBatio^  tmis. 

M.AMADERA  ,//.  Vaifleau  de 
verre  , dont  les  femmes  fc  fervent 

fiour  décharger  leurs  mammcllcs  , 
orfqu'clics  ont  trop  de  lait  Lat  l'as 
kéiis  fuclorittm. 

MAMADOR , f.  m.  Celui  qui  tette. 
Il  fc  dit  d'un  homme  qu'une  femme 
prend  pour  fe  décharger  du  bit  qui 
l'incommode.  Lat  loBetxs.  Sstgem. 

MAMALUCO,/  m.  Sot,  iimple, 
niais , imbécille.  C'efi  un  terme  biir- 
lefque,  dont  on  fait  rarement  ufage- 
Lat  Staiùlui.  Jneptttj. 

MAMANTON  , sa  , adj.  m.  /. 
qui  fe  dit  de  l’animal  qui  tette,  fur- 
tout  des  agneaux.  Lat.  Latins. 

MAMAR , V.  n.  'Tcter , tirer  avec 
la  bouche  le  lait  de  b mammellc 
d'nnc  femme , ou  de  b femelle  de 
quelque  animal.  Lat  Jlamttuu  fttge- 
re.  iMlere. 

Mamae  , figiiific  par  extenfion 
Manger  goulûment,  avaler  fans  mâ- 
cher. Lat  Devorart.  Dc^lutire. 

Mama  CAllos.  Mangeur  de  tri- 
pes. On  appelle  ainfi  un  homme 
{impie , niais , ftupûle  , qui  n’cft 
propré  à rien.  Lat.  Homo  bârdut. 

MAMANTE,  port  oB.  du  verbe 
éflasNor,  TcUntj  qui  tette.  L.  laBeru. 
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Ko  piantf  ni  tnamcrntc.  Met- 

tre tout  à feu  & à Oiniç,  n’épargner 
perfonne.  f.at.  KuUi  parcfrf. 

MAMARIO  , KIA  » adj.  m,  ^ f. 
M'unmoiro,  qui  apparticntaiiK  mam* 
mellc;.  Lit.  lilimnmmus  y «,  i/w. 

Circula  mmuarh.  Aréole.  Les  Aiia- 
toTuIftc^  appellent  ainfi  le  cercle  qui 
entoure  le  manunclon  des  femmes. 
Lat.  Arc'da. 

MAMELUCOS , / m.  Mammelus. 
Erpèce  de  Milieu  « que  les  Soudins 
d’Ei;yptc  avoient  à leur  folde,  com- 
pofee  de  jeunes  gens  les  pins  rubu* 
fies  & les  plus  agiles , qu'ils  ache- 
toient  , & qu'on  èlcvoit  dès  leur 
enfence  dans  les  Pais  qui  font  en- 
tre le  Pont  Euxin  , le  Tanais  Si 
la  Mer  Cafpleime.  Leurs  Chefs  s'ap- 
pelloicnt  Kaiirs,  & ils  devinrent  ti 
puilfans  qu'ils  htèrent  le  dernier 
Soudan  de  la  Famille  de  Saladin.  L. 
Turciirttm  milita  CùUtHi. 

MAMILA,  f.f.  La  partie  char- 
nue de  la  mammcllc  hors  le  inammc- 
loii,  Laî.  AlitutUUi  ) 

MA.Mll.AR,  adj.  d'une  tertn.  Mam- 
millairc,  qui  apartient  aux  matnmel- 
les.  Lat.  Ad  mamillas  fertinats.  yl/uw- 
miüai’is. 

MAMOLA  » / /.  Certaine  fiqon 
d'appliquer  fa  main  fous  le  menton 
dua  autre  , Toit  par  mépris  ou  par 
adrefTè.  Lat.  Adlntti  uumu  trachth. 

lUcer  la  maittola.  Se  pafler  b main 
fous  le  menton;  outre  U feus  dircél, 
lignifie , Tromper  quelqu'un  par  des 
carcHes  Rdntcs  & fimulées.  Lat.  Men- 
twn  manu  tiv^ere. 

MAMüN,/»h.  Celui  qui  tette  ac- 
ttiellcmcnt  Se  qui  ne  vit  que  de  bit 
Il  fe  dit  plus  communément  du  celui 
qui  tette  quoique  déjà  grand.  Lat. 
Zjé/rrj/. 

Ma  MON.  On  appelle  ainfi  par  al- 
luilon  im  homme  qui  a des  manières 
d’enfant  Lat  Adluc  laéhns» 

Mamones.  Ce  font  les  prenners 
tuyaux  que  les  oifeaux  poulTcut , & 
dont  b racine  efi  pleine  de  fiing.  L. 
primora  in  m'iàus, 

Mamones.  Ou  appelle  ainfi  dans 
quelques  endroits  de  l'Efiramadurc 
les  loupes  k l’huile.  Lat.  Okut.c 

Mamones.  Gourmands,  certains 
Tcjcttons  qui  attifent  à eux  tout  le 
flic  de  b viçnc  & des  plantes  , Si 
qu'on  a foin  de  couper.  Lat  Arbo^ 
twh  furculi  luxuriantes. 

M^XMONA  t f»  /•  le  même  que 
JilamoUî. 

MAMOSO,  SA,  adj.m.^f.  Q.rn 
fe  dit  d'un  enfimt  ou  d'un  animal 
qui  tette  avec  appétit  Lat  ifwdé  Arc- 
tens. 

MiVMOTRETO  , / m.  Agenda  , 
répertoire , journal.  Lat.  CommasLu 
rii  , arum. 

MAMPARA , f.f.  Paravent , qu’on 
aurt  devant  une  porte  en  dedans  d'u- 
T$m.  IL 


ne  chambre  , pour  fe  garantir  du 
vent.  I.at.  Diutyruui. 

, MAMPARAR,  r.  «.  Protéger, 
défimdrc,  garantir,  confener  , ap- 
puier  , préfçrvcr , gar.ler.  Lat.  Tue- 
ri.  Proti^rre.  Dcfntdere.  On  tlit  plus 
communément  Amparar. 

MA.MPARüS  . f.  m.  Terme  de 
Marine.  Séparations  que  l'on  fait 
avec  des  ais  dans  te  corps  d’un  navi- 
re , pour  ménager  les  differentes  fou- 
tes dont  on  a befoin.  Lat  Tabulata 
cuhicuU. 

MA.MPESADO  , f.  w.  le  même 
que  Pendilla. 

' MAMPIRLAN’  , f w.  Terme  du 
Royaume  de  Murcie.  Degré , marche 
' d'tm  cfcalicr  de  charpente.  Lat  U- 
gntîu  greists. 

MAMPÜRRO  , f.  m.  Coup  qu’on 
donne  à quelqu'un  fans  lui  faire  beau- 
coup de  maL  Lat  CokpbtiS. 

I .MA.MPüSTERIA,//.  Muraille 
fiitc  à b main  avec  du  mortier  ou 
du  moilon  , fans  gartlcr  ni  propor- 
I tion  ni  mefurc.  Lat.  fabrica  ex  ru- 
. dibus  faxis  vel  cxmaititsa. 

Mamposteria.  On  appelle  ainfi 
en  termes  de  guerre  un  endroit  cou- 
vert d'un  revêtement , ou  d'une  mu- 
raille , d'où  un  tire  continuellement 
, Lat  Jliütuitt  tUTina  ttggeribus  héla. 

! Mampostebia.  Qiiètc  que  l’on 
, fait  pour  les  hôpitaux  de  St  Lazare 
& de  St  Antoine.  Lat.  Piceinojymh- 
rum  coUeiih. 

\ MAMPOSTERO  , /.  m.  Maqon 
qui  ne  fut  que  de  la  maçonnerie.  L. 

, i.'xtncntarius  y ii. 

\ .Mampostero.  Collecteur,  qilé- 
tetjr,  pour  les  hôpitaux  de  St  La- 
zare & de  St  Antoine.  Lat  Ektiuo- 
fsimrum  coUeélor. 

' MAMPUESTO  y ftn.  Les  m.até- 
riaux  qui  fervent  d bâtir.  Lat  C'<ir- 
mentuvi , i. 

De  iJunspuT/lo.  Façon  adverbiale. 
D’av.mce.  De  longue  maiiu  L.  Prx- 
purati.  Prxvio  appuratu. 

MAMUJAR,o  Mamulear,  v.a. 
Prendre  le  tetou  Ltiis  envie  de  teter, 
badiner  avec  le  tetou.  Lat.  Ægrè  fu- 
gr*'r. 

MAMULLAR.  Balbutier,  bredouil- 
ler , bégaier.  Lat  Bttlbutîrc. 

MAN  , /.  f,  le  meme  que  Alano  , 
en  abrégeant  b prononciation.  Alms 
izqnierdii , main  gauche  ; tnan  derecha , 
main  droite. 

A snan  faha.  Exprcflîon  adv.  Ai- 
fément,  fans  peine  ni  danger.  Lat. 
Faciliter.  Expedità  manu. 

Bucita  mem  derefha.  Bonheur,  for- 
tune , bon  fuccès.  Lat  Félicitas.  Dtx- 
teritas. 

MANA  , f.  atnh.  Manne  , viande 
miraculeufc  que  Dieu  fit  tomber  du 
Ciel  , pour  nourrir  l'on  peuple  dans 
le  défert  pendant  49.  aus.  Lat  Jlun- 
7S9  , ee. 


• MaNA.  Manne  , terme  de  Phar- 
1 macic.  C’efi  un  fuc  ou  une  liqueur 
■ blanche  , douce,  qui  découle  d’elle- 
1 même  ou  par  incînon  des  branches 
&'dcs  fcnilles  mêmes  des  ^«nes  tant 
ordinaires  que  fauvages  pendant  b en- 
niailc  ou  un  peu  auparavant  Lit 
Alanua. 

Mana.  M.inne.  Les  Anciens  ap- 
pelloicnt  ainfi  Vcncens  pulvcrifé.  L 
Ittcenfutn  tritum. 

Maka.  C'efi  aiidt  une  liqueur  en 
forme  d’eau  qui  découle  du  corps  du 
glorieux  Saint  Nicolas  de  Bari.  Lat. 
Sanéli  KicoUà  aqua  i carpore  tnsmuns, 

Mana.  Les  confifetirs  appellent 
ainfi  la  nonpareille , ou  b petite 
dragée.  Lat  GranuU  faccharo  ^ùr.ii- 
ta, 

MANADA , f.  f.  Troupeau  de  bê- 
tes A laine , qui  cil  fous  b conduite 
i d'un  berger.  Lat.  Grex. 

Manada.  Poignée  d'herbe,  ja- 
velle de  bled.  11  fe  dit  aufli  de  tout 
ce  qu’on  peut  tenir  de  grain  Se 
d'herbe  dans  b main.  Lat.  AlmipU’- 
lus. 

Manada  , fe  prend  auffi  pour  un 
nombre  de  gens , ou  d'autres  chofes. 
Lat.  Agnten.  Grex. 

MANADERO  , f.  tn.  le  même  que 
AI.aumtiaL 

Manadf.ro.  Le  berger  qui  a 4 
fil  charge  la  conduite  d'un  troupeau, 
le  maître  berger.  Lat  Pajlor.  Gre- 
gis  cvdos. 

MÀNANTIAL ,/  m.  Source  d'c‘au, 
endroit  où  les  eaux  fourdent  & for- 
tent  de  la  terre.  Lat.  Scaturiga. 

Manantial.  Source,  fe  dit  fi- 
gurément  en  chofes  morales  , & fi- 
giiifie  Origine , principe  , nailTancc. 
Lat.  Fotss.  Origo. 

Manantial  , adj.  d'une  term. 
Coulant,  ante,  qui  coule.  Lat  Jla- 
naiis.  Ji^is  (U}ua. 

Agun  nuuumtial.  Eau  courante  ou 
coulante. 

MANAR,  V.  tt.  Couler,  découler* 
difiüler,  tomber  goûte  à goûte.  Lat 
jll.vtare. 

Manar  , fignifie  par  allufion 
Abonder,  avoir  en  abondance.  Lat 
Ab  un  dore. 

Manar  , figuific  au  figuré  Ema- 
ner , provenir  , procéder.  Lat 
tiare.  fMtanare. 

MANATO  , f.  m.  Veau  marin 
qu'oii  trouve  dans  la  mer  des  Indes. 
Lat  f'itulus  marinui.  Pheca,  «r. 

MAN'CAR , V.  fl.  Rendre  quelqu'un 
manchot.  Lat  Afancum  reddne. 

Mancar  , lignifie  dans  quelque» 
endroits  Fultar.  Manquer , faire  fau- 
te. Lat.  Dcejfi.  Defeere. 

Mancar,  fignifie  au  fissuré  Met- 
tre quelqu’un  dans  l'impoffibilîté  de 
pouvoir  agir.  Lat  Inbabiiem  face- 
re. 

MANCADO  , DA  , port,  paf,  du 
C 6 verbe 
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verbe  jî/.Mirflr.  Eîlropîé  » éc.  Lit. 

, fl  , wn, 

MA>îCEiJA  ♦ /./  Concubine.  Lat. 

PeÜvx, 

MASCEBIA,  / /le  meme  que 
Juwntu  i.  Ce  mot  a vieilli  dans  cet- 
te acception. 

Mancebia.  On  entend  ordinai- 
rement par  là  un  lieu  Je  débauche, 
un  borilcl  publie.  Lit.  I.^fanar. 

MANCtBO , f.  m.  Jeune  homme 
qui  n’a  pas  plus  de  30.  à 40.  ans. 
Lat.  Juvriis. 

Mancebo.  Compaîjnûn , garqon, 
ouvrier.  Lat  JiJercmattus. 

M.VNX-ERA  , /.  / Manche  de  la 
charrue.  Lat.  Sdva , *r. 

MA^CERINA.  Voyez  Mteninn. 

MANCHA,//.  Tache,  marque, 
smprclliDn  qui  ^tc , qui  fouille  quel- 
que ebofe.  Lu.  , <f.  ^ 

Mancha.  Tache  , fe  dit  auflî 
d'une  marque  qu'ont  les  animaux  , & 
qui  cil  d'une  autre  couleur  que  le 
rcRe  de  leur  peau.  lÆt  AJacuïu 

Mancha.  Tache,  fe  dit  auin  R-  I 
gnrémcntdcs  notes  qui  donnent  ateiii-  | 
te  à b réputation.  Lat.  Alucula,  hi- 
hcr. 

Maxcha.  On  appelle  ainfi  une 
pièce  de  terre  couverte  de  bois,  de 
ronces , de  buiOuns.  Lat.  Fars  ca»r~ 
pi  nemrre  diJliniU. 

Ko  es  tniuicha  de  Jtuih.  Le  mal 
n'cil  pas  fi  grand  qu'on  le  fait  Lat 
Kfc  rrsiixitna  labes, 

MA>^CHAR,  V.  ff.  Tacher,  fouil- 
ler , gâter.  Lat.  Afacitlan.  Feeditre. 

ManChar  , métaphoriquement, 
Diffamer , deshonorer , ftétrir  la  ré- 
putation. Lat  AlacuLr/t’.  Fhjuinarc. 

Manchae  , en  termes  Je  pein- 
ture , c'eft  placer  les  clairs  obfcurs 
avant  que  d*avoir  terminé  le  tableau. 
Lat  Cohriims  iUinirt. 

rl  pup;7.  (îàter  le  paprer , 
écrire  des  futifes  , des  balivernes.  L. 
Jucptijf  fciibere.  Paf^o  abuti. 

Jftmhar  ta  conciencùt  6 d tthna. 
Souiller  l'amc  , tomber  dans  le  pé- 
ché. Lat  Animam  ftedare  , waeuta- 

’^'^’iVlANCHADO  , DA  , part.paf  du 
verbe  Atanchvr,  Taché  , éc.  Lat 
Aîactthttis  ^ fl,  unt. 

MANCllEGA,//  Ruban  de  lai- 
ne de  différentes  couleurs,  dont  on 
feit  des  jarretières  , mi’on  appelle 
aiiifi  parce  oii'on  les  nbrique  dans 
la  Manche.  Lat.  iMmituna  tatta. 

MAN'CILLA,/./.  Playe,  ou  blef- 
furc  qui  excite  U coroponion.  Lat. 
Pmpi  , te. 

MaNCIlla,  fe  prend  auffi  pour 
Tache,  fouillure.  Lat.  Alacttk. 

Ma.scilla  ,fignifie  encore  Pitié, 
Compalfion.  Lat  Alijiratio. 

Ex.  No  tour  «trodZti.  K'avoir  ni 
pitié  ni  compafTion. 

MANCaLADERO  , &A  , adj.  m. 


Êf/.  Qui  tache,  qui  ternit  le  lu- 
ftre  & l'éclat  d’une  chofe.  Lat 
cttlmts.  Fttiws.  * 

M.\NCILL.AMIEXTO,  / m.  No- 
te par  laquelle  on  noircit  la  réputa- 
tion de  quelqu’un.  Lat.  Ataeuîa.  Zo- 
hes. 

.MANCILLAR , s'.  «.  le  mCmc  que 
AmancilUv.  C’cft  lin  vieux  mot 

MANCILT.ADO  , da  , part.  paf. 
du  verbe  AlandUâr.  le  meme  que 
Airitvtdllad^. 

MANCÎPARSE  , v.  r.  Se  foiimet- 
tre , s’aflujettir  à U volonté  d'autrui. 
Lit.  Afandpari. 

MAS’CO , CA  , o4f.  w.  / Min- 
ichot,  otci  qui  n'a  qu'une  nnin , ou 
^ qu’un  bras  , dont  il  fe  puilfe  aider. 
Lat.  ALficm  , a , um. 

Manco  , fe  prend  auflî  pour  Dé- 
fectueux , imparfait  : comme  , Oh\i 
manca , K>crfo  mam:o  ; Ouvrage  défec- 
tueux , vers  ûnpariàlt.  Lat  Alamus. 
Df/tHuoftts. 

AJjl  fe  baccrt  loi  fiin>iirtes  numeor. 
Expreflion  par  laquelle  on  fe  raille 
de  celui  qui  voulant  prendre  une 
chofe , la  biflé  echaper , ou  eft  con- 
traint de  b lâcher.  Lat.  iirV  dlfcip/wi- 
tur  acdpitrn. 

No  fer  coxo  ni  mmeo.  X'être  ni 
boiteux,  ni  manchot,  c’eil-à-dire. 
Etre  habile  , nifé  , favoir  défendre 
fa  perfonne , fes  intérêts.  Lat.  2?fa- 
tcritdte  ^ indujlrià  polUre. 

l>uei\vrfc  tnanco.  Reltcf  en  chemin. 
Abandonner  une  affaire  à caufe  des 
obftaclcs  qu’on  y rencontre.  L.  Alan- 
CHtn  cedert.  Sijirre. 

M.ANCOMUN  y f.  m.  Union  de 
deux  ou  pliificurs  pcrfooncs  qui  agif- 
fent  pour  leurs  intéiéts  communs. 
On  l’cmploje  ordimircment  comme 
adverbe,  & l’on  dit,  D<  numcotnwt y 
De  concert , coiijointcmeot  , d'mi 
commun  accord.  Liit.  (Jnanimi  con- 
fcnftt.  Di  ccmpaèlo. 

MAKCOMU2NARSE  , V.  r.  Agir 
unanimunent , d’un  commun  accord. 
Lat.  Socictatem  iniff. 

M ANCüMUN  ADO , d A , ^art.paf. 
du  Verbe  Alancomtuutrfc.  Ciii  , ie. 
Lat.  iSW;V/a/r  coniuncfns , u , um. 

MANCO.ViUMDAD  , / / Union 
de  deux  ou  pluiicurs  perfonnes  qui 
s'obligent  d'agir  d'un  commun  accord. 
Lat  iiodetas. 

MANDA,  //  Offre,  promefle 
qu’on  fait  à quelqu'un.  Lat  PromiJ- 
Juin. 

Manda,  fe  prend  ordinairement 
pour  un  Legs  tcltamctitiire.  Lat.  Le- 
pitum.  * 

La  inafiiLi  del  bufrjo  no  ts  Je  perJtT. 
Exprclfion  dont  on  fe  fert  pour  faire 
reflouvenir  quelqu'un  de  b promefle. 
Lat.  PromijJh  flundum. 

MANDADERA , //  le  même  que 
DefnnndaÀera.  • 

M.ANDADERLI  , / /.  le  même 


que  Emhirada.  Ce  mot  a vieîtiî. 

MANDADERO  , / m.  Porteur 
d'ordre  f Cliargé  d une  commifijon  i 
Envoyé,  AmbofTadeur.  Lat.  Le^atus. 
Aland.'tarius, 

MANDADO  , / m.  Commande- 
ment , ordre  d'un  fnpéricur.  Lat 
ALMtdatum.  JmJims,  Praceptnm. 

Mandado  , fe  prend  auflî  pour 
Compliment  qu’on  envoyé  Eure  i 
quelqu’un.  I.aj:.  ALat}dafur.t. 

f/jcer  ht  tnimdniior.  Faire  les  cora- 
miflîcns , Eure  ce  qu'on  ordonne.  L. 
Alanditta  exe^jui. 

MANDAMIEKTO,  /.  m.  Com- 
mandement , ordre  d'un  Supérieur. 
Lit.  Alaidatunt. 

MANDAMtENros.  Lcs  Coinman- 
dcmeiis  de  Dieu  & de  l'Eglifc.  Lat 
Pi'arrpta  Decalofi  pff  £cclç/îx. 

M A ND  A Ml  ENTOS.  On  appelle  ain- 
ft  en  termes  vulgaires  les  ilix  doigts 
des  mains  , lurfqti’on  s'eu  fort  ou 
pour  manger  ou  pour  châtier.  Lat. 
Difiti. 

Mandjimiento.  Commandement, 
fignitie  auflî  Juflîon , iiijnnéUon  qu'on 
fait  de  b part  de  b JufHce.  Lat 
ALandatum.  Dccretimt. 
j .MANDAR  , V.  a.  Commander , 
faire  des  loix  , donner  des  ordres. 
Lat  Alandiire.  Jt^re.  Prxdpere. 

Mandar.  CommaiulcT  , fe  dit 
aulfi  du  pouvoir  , de  l'autorité  qiK* 
donne  une  Charge  , une  Commifiion. 
Lat.  Lmpanre. 

Makdar  , fignifie  encore  Offrir 
6c  promettre  quelque  chofe.  Lat  Of- 
ferte. Proiniture. 

Mandar  , fe  prend  pour  Léguer 
par  tc.flamcnt.  Lat.  L.egare. 

Mandar  , fe  dit  pour  Envoyer, 
députer  , fur-tout  dans  rKflramadn- 
re,  & dans  une  partie  de  l'.Andalou- 
fic.  Lat  ALitiere. 

Mandarse  , V.  r.  Se  mouvoir, 
fe  fervir  de  fes  membres  avec  une 
pleine  liberté.  Lit-  Aîoveri.  Agere. 

Mandarse,  ItgniHc  aufli.  Se  com- 
muniquer . avoir  commuuicathin  » 
palfcr  de  l'un  à l'autre.  Lat  Adiint* 
hAtre. 

Refr.  AIttnda  potres  y da  peeot.  On 
applique  ce  proverbe  à ceux  qui  pro- 
mettent beaucoup  , & ne  tiennent 
rien  , «U  peu.  Lit  Aurtos  montti 
poUiced. 

Refr.  Alanda  y à^^aiîda  y no  fe 
hara  cofa  niupium.  Ce  proverbe  fi^L 
fie  que  1.1  vigilance  eft  très  néccîîai- 
rc  d.ins  aux  qui  commandent. 

Refr.  A’odrV  U Jm  la  s trra  , H fe 
bitè  AkaUe  y manda.  Ce  proverbe 
cfl  contre  ceux  qui  fe  mêlent  de  cho- 
fes  qui  ne  les  regardent  pas. 

MANDADO,  DA  , fart.  fojf.  du 
vérité  Alanda^.  Cominamlé  , éc  , 
offert , te , Icgrié , ée.  Lat.  Jljtdi- 
Im.  Jujfus.  irM-tllus.  h%ssiut , a , 
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Mal  pt(tn.Uu{o.  On  appeUc  aînfî 
celui  qui  s'acquitte  nul  Jes  ordres 

Î|u*on  lui  donne  « ou  qui  cft  parcT- 
eux  à le*  exécuter.  Lat.  ^p'è  clv- 
dicKS , vel  i;:n(K>è  niatuiata  exraurfif. 

MANDARRLA  , /,  /.  Maillet  de 
Caîfat.  Lat.  M4lem. 

MANDATARIO  , / m.  Commif- 
Conn.iire  , procureur.  Lat  Mauiia- 
turùn^  ii. 

MANDATO  , / m.  Ordre  , com- 
mifljon , précepte.  Lat.  JMunAittwn. 

Manda  ro.  Le  lavement  des  pieds 
qui  fe  fait  le  Jeudi  .Saint , & aulU 
le  Sermon  qu'on  Rut  à cette  occafion. 
Lat.  Mandatuvt. 

Mandato  , en  termes  de  Prati- 
que (jçniHc  Procuration.  Lat  Ma» 
iutuM. 

MANDÎL  1 Jt  w.  le  même  que 

At-ai:taL 

Mandil  , en  jar:^nn.  Valet  de  pu- 
tain, ou  de  ruficii.  Lat.  Lenonumf» 
rnuài). 

MANDII.ADA  , / / Cgnifie  en 
jarKon,  Troupe  de  valets  de  gens  de 
mainaire  vie.  Lat.  Zeuauum  /amuli. 

MANDILANDIN  , /.  w.  fignific 
en  jargon  h mcine  chufe  que  Me» 
dil. 

M.\NDILEJO , /.  w.  Tablier  d’ê- 
toft'o  commune  ït  grolüérc.  Lat.  De- 
fficutus  ful'pcrm, 

Mandilkjo.  Petit  valet  de  pu- 
tain ou  de  ruKci),  qu’on  appelle  en 
jargon  Mav.dii  Ce  diminutif  cft  un 
terme  de  plus  grand  mépris.  Lat  />- 
9ionis  K'tl  fc  irti  fumulus. 

MANDILON , f.  m.  Homme  mou , 
cRéminc  , & de  peu  ü'erprit  Lat. 
Jlom  e^a:miiutus, 

MAN  DO  , f.  m.  Commandement , 
potivoir,  autorité  d'un  fupéricur  fur 
ici  hiféricins.  Lat.  hn^cyiunt.  Jus. 

Mando,  en  jargon,  txil,  bamûr. 
fement.  l^t  Exilitou. 

MANDÜBLE ,/!  m.  Fendant , coup 
donné  à deux  mains  du  tranchant 
d'une  é^'cc  de  haut  en  bas.  L.  Troi\j- 
VMus  Ulus, 

MAN'DON,/ w.  Impérieux,  hau- 
tain , qui  commande  avec  hauteur , 
ét  plus  qu'il  ne  doit.  Lat  /wpfr/o- 
Jus. 

MASDRA  y f.  f.  Cabane  de  ber- 
gers. C'eit  un  mot  Grec.  Lat  Mat:- 
dra  , ar. 

MANDRAGORA  , /.  f.  Mandra- 
gore , plante  fans  tige  , dont  il  y a 
deux  cfpcccs , l une  mâle , & Vaiitrc 
femelle.  Lat  y a. 

M.ANDRIA,/.  *«.  Poltron,  Uchc, 
fui*  cœur.  Lat  Pujiiianimii.  Tswim 
dus. 

Mandria  , en  jargon,  Simple  , 
imbcdlle  , lot , niais , hébété.  Lat 
BarAuf.  Stpliàtss.  \ 

MANDROM  , f.  nt.  Le  premier 
coup  que  donne  une  boule  ou  une 
pierre  qu'ou  jette-  Lat  i^rimmiUuh  i 


Makdron.  On  appclloit  autre- 
fois ninü  une  gTolTe  boule  de  bois , 
ou  la  pierre  qu’on  jettoit  avec  la 
main.  I.at  Gkbus  lafidtus  x*tl  U^ncus 
manu  mijsîis. 

M.AKDUC.AR,  V.  a.  le  même  que 
Çotmr,  C’elt  un  mot  itfité  en  flilc 
burlefqitc , qui  vient  du  Latin  Alan- 
duan't. 

MANEA  y f.  /.  même  que  Ala- 
niotit. 

MANEAR , V.  a.  Mettre  des  en- 
traves aux  chevaux  , & aux  autres 
bêtes,  pour  cjnpahcr  qu’elles  ne 
s’enfuient  Lat.  t\sKfi.iibus  impfJire. 

MANKCILLA,  f.  f.  dim.  Petite 
main,  main  mignonne.  Lat.  Alanus 
exip;va  wi  tenera, 

Manf.C1i.la.  Fermoir  d’un  livre. 
On  l’appelle  au(U  Alan^xutUt. 

Manecilla.  Petite  m.ain  qu'on 
met  à la  marge  d'un  livre,  ou  d'un 
manuferit.  Lat  Alanus  not*e 

I MANFJABLE,ady.d*u«/rrm,  Ma- 
niable; ce  qu'on  touche,  ce  qu’on 
manie  facilement  Lat  Menu  traJa- 
bilisy  r. 

MAN’EJAR,  V.  a.  Manier,  tou- 
cher avec  U main.  Lat  Traciare. 

Manejar  , en  termes  de  Manè- 
ge, Drcller  un  cheval,  le  faire  aller, 
le  mener  avec  art  Lit  hsjlrutre.  /«- 

farnutri'. 

Manejar,  fe  dit  figurémciit  en 
chofes  murales,  éc  figniHc  Condui- 
re , gouverner , diriger , régler.  Lat 
Rc^oc. 

Manejaese,  <».  r.  Se  rcmiticr,  ! 
fe  retourner  aifement  on  dit  d'im  ma- 
lade qui  ne  peut  fe  remuer,  no  pue~ 
iie  manejayfe.  Lat.  Alovni.  A^erf. 

.MANEJADÜ,  DA,  fhirt.  paj.d\x 
verbe  Alanensr.  Manie,  ée,  touché, 
ce.  L.it  'IrailatHi.  Inf^mustus  , a , 
uns. 

.Manf.JAOO.  Touché,  fe  dit  en 
termes  de  Peinture,  d'ini  tableau  qui 
cR  peint  hardiment  Lat  J^pediti 
piiiusy  a y lan. 

M;\NLJO , / t«.  .Maniment,  ac- 
tion de  toucher,  de  mauier.  Lat. 
Traêiatio. 

Manejo.  Manège,  l’exercice  du 
cheval , & la  façon  particulière  de 
le  faire  travailler.  Lat  Ars 
tris. 

Manejo.  ALinimcnt,  gouverne- 
ment, conduite  tics  affaires.  Lat  Dk 
reciio.  Adminiflraiio. 

MANEOTA.  Voyez  Afanioia. 

M^\NERA,  f.  f.  Manière,  forte, 
Riçon , guîfc  , moyen  de  faire  , de 
parler.  Lat.  Alodus.  Ratio. 

Ma  N LRA.  Poche , bourfe,  goulTct 
Lat.  i'o'ti.  [oadi. 

Manera.  L’ûincrtnrc  qui  cR  fur 
le  devant  d’une  culote , qii'tiii  ap- 
pelle autrcrncnl  Bra^utia.  Lat.  ^ruc- 
çarum  fort  untim  af^ta. 
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Dt  mimera.  Adv.  De  manière,  de 
forte,  de  façon  que.  Lat.  Jta  ut.  Ita^ 
que. 

Atal  y de  mala  manera.  Extrême- 
ment mal , fans  règle  ni  proportion. 
Lat.  Felfîjfà. 

AlANERO  , RA  , adj.  m.  ÇJJ.  At.i- 
nucl,  elle;  qu’on  peut  porter  à la 
main.  Lit.  AlavuaUs , e. 

Manero.  On  appelle  ainfî  en  ter- 
mes de  haute  volcric,  l'Autour  ouïe 
Faucon  qui  fe  perche  fur  la  main. 
Lit.  Al^nalis. 

MiVN'ERL’ELO , va  y adJ.  m. 
tlim.  de  Manero.  Maniable  , d'un  pe- 
tit volume,  qu’on  peut  porter  à la 
main  & manier  aifément.  Lit  J/«- 
nualis , e.  / 

MANEZUELA , /.  f.  dhn.  de  J/«- 
tto.  Voyez  AIu}fecilJa. 

.MAÎ^L.A,  f.  f.  Concubine,  fem- 
me ou  tille  avec  laquelle  on  entre- 
tient un  commerce  illégitime.  t’cR 
un  terme  burlcfquc  qu'on  u'employe 
qu’en  Rile  familier.  Lat.  P/Stx. 

Manfla,  en  jargon  Ggnific  uq 
bordel.  Lat  fjifanas’. 

MAXFLOTA , /.  /.  Ce  mot  figni- 
fie  en  jargon  b même  chofe  que 
Alanfa. 

MANTLOTESCO,  CA,  adj.  n$. 
eJ*  /.  qui  Cgnitie  en  jargon  un  hom- 
me qui  frequente  les  mauvais  lieux. 
Lat.  Gemeo. 

MANGA,  f.  f.  Manche,  partie 
! d'un  habit  qui  couvre  te  bras  jut 
qu’au  poignet  Lat  Alasiica , «e. 

Manga.  On  appelle  aiofi  par  ref- 
fcinblancc  unccfpêcc  d'ornement  d'é- 
toffe en  Forme  d'entonnoir , qu'on  at- 
tache aux  croix  des  Eglifes  au  deiroii» 
des  pietls  du  Crucifix.  Lat  Crucis 
manicatusn  cma}nentutu. 

Manga.  La  partie  de  ralRîcud'nn 
carrofle  qui  entre  dans  le  moyeu  de 
la  roué.  Lat.  Axis  cylindrus  in  rhtda^ 

Manga.  Efpècc  de  valife  ouver- 
te par  les  deux  bouts , qu’on  ferme 
avec  des  cordons.  Lat  Bulgfiy  u. 

Manga.  On  appelle  ainfi  en  ter- 
mes de  pierre  les  ailes  d'un  batail- 
lon qui  font  compofées  de  moulque- 
taircH.  Lat  Ahy  <. 

Manga.  On  appelle  ainû  en  ter- 
mes de  chafTe  une  file  de  gens  qui 
fe  mettent  à droit  & à g.iuchc  pour 
empêcher  les  loups  de  fe  détourner 
de  la  route  qu’on  veut  qu’ils  preo- 
lient.  Lat  AiOy  *p. 

Manga.  Elpêce  de  filet  fait  en 
forme  ilc  boiiHe.  Lat  Relis , is. 

AIanga.  Chauffe  d'Hippocrate, 
dont  on  fe  fert  pour  filtrer  les  li- 
queurs. Lat  Colatarius  cucuQsts. 

Manga.  Bouchin.  On  appelle  aînfi 
en  termes  de  Marine  la  largeur  d’un 
vaiffeau  prife  de  dehors  en  dehor».' 
Lat.  Aledià  nstvis  Lstitudo. 

Manga.  Efpècc  de  uu-tcorc.Voyez 

Bousba  Viarinm. 
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Manga  perdioa.  Manche  pen-i 
üaïUc.  Lat.  jilank^  ptfiiuiiu 

Ani>\r  f^r  howhro.  AIIct  la 

manch.’  pciulantc  fur  les  épaules.  ' 
Phrafe  pour  exprimer  le  dcforUrc 
dans  lequel  un  homme  laiiTe  Tes  af- 
iaires.  Lat.  Rehm  fuis  piu  ion  intigk 
iare. 

Ir  df  manga.  S'afllKier  pour  une 
mauvaife  fin.  Lat.  Ex  facio  aliquid 
tnaii  vtta.We. 

MANGAJARRO,  /.  m.  Terme 
familier.  .Manche  mal  faite , qui  tom- 
be fur  les  poignets.  Lat.  Inconcinfut 

MANGANILLA,  /. /.  Tour  de 
main , tour  d'adrclTc.  Lat.  PrajligU^ 

arum. 

MAKGO,  f.  w.  Manche,  ce  qui 
fvTt  à prendre,  à manier  une  chol'e- 
Lat.  Jitanuh)'i}an. 

Tencf  ta  frrlen  et  mango.  Tenir 
la  queue  de  la  poele  ; être  le  priiv 
cipal  intérefle  dans  une  affaire,  en 
avoir  h conduite.  Lat.  Cltvuw  te- 
tiert. 

'MAKGON,  /.  m.  le  même  que 
Grandiilon.  C’clî  un  mut  uiité  danv 
le  Royaume  de  Murcie. 

M.ANGüNADA  , / /.  Coup  de 
coude  qu’on  dorme  à quelqu’un  eu 
paffant,  par  mépris.  Lat.  Cubiti  ic- 

ttiS. 

MANGONEAR,  v.  n.  Terme  fa- 
milier. Battre  le  pavé,  courir  de  cô- 
té & d’autre.  L.at.  Vi^ari. 

MAKGORRERO,  ka,  adj.tn.ç^ 
f.  Manuel,  elle,  qu’on  majiic  tous 
les  jours , & dont  on  ne  fait  aucun 
cas.  Lat.  Vitis.  Fulxaris , e, 

.MANGOft&ERO.  Vagabond,  errant, 
qui  court  le  pays  par  Libcrtinagc.Lat. 
Vagus. 

MANGOTE,  f.  sa.  Grande  man- 
che large.  Lat  Ampla  sattnica. 

MANGUAL,/.  m.  Infiniment  de 
guerre  compofé  d’un  manche  d’envi- 
ron demi  - aune  de  long  , au  bout 
duquel  cfl  un  anneau  d'où  pendent 
plu&ciirs  chaînes,  aux  extrémités  def- 

?iuclles  font  attachées  des  boules  de 
er:  C’efi  une  arme  fort  dangcrcu- 
fc.  Lat.  Cujitu.  Jnjîrwnsnii  btSki 

%€UUS. 

MAXGUERAS,  f.  f.  Manches, 
tonne  de  Marine.  Petits  tuyaux  de 
cuir  ou  de  toile  goudronnée  par  lef- 
quets  l’eati  des  pompes  s'écoule  du 
vaiflcaii  dans  b mer. 

MAKGÜERO,  /.  sn.  Chef  Je  ban- 
de , ou  de  gens  dcflinés  pour  qucl- 
uc  coédition , ou  pour  une  l»tué 
e ch.affc.  Lat.  Agmir.is  duifar. 
M.ANGUETA, /./*.  Erpêce  de  bou- 
teille de  cuir  préparé,  avec  une  ca- 
nule, dont  on  fe  fervoit  autrefois 
pour  donner  des  lavement.  Lat.  Cfyf 
Urînta. 

Mangue  TA,  cfl  aufTi  un  Hilcau 
ou  jambage  dans  lequel  ou  pôle  les 
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f'onJs  des  portes  vitrées,  &’dcs  jalou- 
ies.  Lat.  is. 

IhÂunda  de  mattgueta.  Toile  de 
Hollande  la  plus  fine.  Lat.  Batavica 
Ula  ttnuijjima. 

AlAKGL'ITERü,/  m.  Manchon- 
nier,  ouvrier  qui  fait  des  manchons. 
Lat.  PcBstarum  snanicarsim  opiffx. 

MANGüITO,  f.  su.  Manchon, 
fourrure  qu'on  porte  en  hiver,  pro- 
pre pour  y mettre  les  mains  & les 
garantir  du  froid.  Lat.  PeUiu  »w- 
«tVii  hiberna. 

Mangüito,/ wi.  Dcmi-manchc 
qui  s'attache  au  coude,  & qui  def- 
cend  jiirqu'aii  poignet.  Lat.  Dimidia 
taansca  u,î,\it.t. 

MANIA,  f f.  Manie.  Terme  de 
Médecine , erpéce  de  délire  iàns  fiè- 
vre, avec  fureur  & perte  totale  de 
la  raifon.  Lat.  Ftrrw.  hfania. 

Mania.  Manie,  fignifieaufTi  Kx- 
travng-uice,  caprice,  dcréglemcnt  de 
refprit.  Lat.  /ii/iwia , «T. 

Mania  lupma.  Lycanthropie.  Lat. 
Lycanthropia , rf. 

MANIACO,  CA,  adi.  m.  f 
qui  le  dit  d’un  homme  lourd,  fiupidc, 
qui  n'cfl  propre  à rien.  Lat.  Jgnavus. 
fiers. 

MANIAT AR,  ü.  a.  Lier,  atta- 
cher les  mains.  Lat,  Alanus  ligure. 

M.ANIATADO,  da,  part.  paf. 
du  verbe  Maniatm’.  Lie  , ée,  atta- 
ché , éc  par  les  mains.  Lat.  Mank 
buj  wtté/kj , A , um. 

MAM.ATICO  , CA  , aii.  tn.  ^ f. 
Mani.aque.  Lat.  Furens.  Imamu. 

MANIBL.AX,  f.  sa.  lignifie  en 
jargon  la  meme  ehofe  que  Alan- 
dit. 

MANICORDIO.  Voyez  Alanacbor^ 
dio. 

MANIDA , f.  f.  Demeure , féjour, 
retraite , refuge , afylc.  Lat.  jVtvÿio, 
ReciptiicsiUisa. 

Manida,  en  jargon, M.iifüu.  Lat. 
Domus. 

MANIFACERO,  ra,  aij.  tn.Ç^  f. 
Intrigant,  te,  qui  fe  mêle  de  tout. 
C’cil  un  terme  uiité  dans  la  Murdc. 
Lat.  Ardiliay  ttis,  jQui  fe  emstibus  im- 
utifeet. 

MANIFACTURA,/  f.  Manufac- 
ture , lieu  où  on  raffcmblc  plufieiirs 
ouvrim  pour  travailler  à une  mê- 
me forte  d’ouvrage.  Lat.  Fuhrica,  <r. 

Manipactura.  Manufadurc, fe 
dit  auQi  du  travail,  de  la  Fabrique 
des  ouvrages  qui  fe  font  dans  les  lieux 
publies.  Lat  P'abrica. 

AUKIFESTACION,  /.  /.  Mani- 
fellation,  découverte,  coimoifTancc 
qu’on  donne  de  ce  qui  a été  caché. 
Lat.  Altuùfejlath.  Expcjitio.  DtLiu- 
ratio. 

ManiPestacion  ♦ fe  prend  dans 
î'Aragon  pour  la  Provilion  ou  dépêche 
livrée  par  les  Lieucenaus  Jullicicrs  du 
1 Royauiuj  , £;  aujouid  luii  par  l'Au- , 


dîcnce  Royale  au  nom  dn  Roi.  Lat. 
Alanifcflatn. 

MANIFKSTADOR,  /,  m.  Celui 
qui  manifcflc,  qui  découvre  Ce  qu'on 
ignoioit.  Lat.  Alatùftflaîcr. 

M.ANIFESTAMIENTO,/  w.  le 
même  que  Alanifep-acicn. 

M.'VNIFLSTAR,  v.  a.  M.mifcf. 
ter,  découvrir,  rendre  pablic  ce 
qui  étoit  caché.  Lit  Alaaiftjiurt. 
Ueclaraye. 

Manifestar,  Cguific  en  Arv 
gon.  Mettre  publiquement  en  liber- 
té, & entre  les  mains  du  Roi,  les 
biciis  on  les  perfonnes  qu’on  a fouL 
traites  à la  Jurifdiclion  des  Joges 
qu'on  foup^onne  de  malvcrlation , 
pour  que  la  Cour  de  JufÜcc  d’.Ara- 
gon,  ou  l’Audience  RojaJe  prenitt 
connoiirance  de  leur  canfe.  Lat 
Alanifefiurt»  A Juiiee  istferkri  ex- 
traNre. 

Alanifejîar  la  Dilater  une 

pîayc.  Lat.  rulnus  vcl  micus  ope- 
rire. 

.MANIFESTADO,  Ts\,parU  pf. 
du  Verbe  Alamfefar.  Manifeflé,  ée. 
Lat.  AlitnifFjiatus , a , san. 

.MANIFIESTAMF.NTE,  aâv.  Ma- 
nifeRcment,  d'une  manière  claire, 
manifeile,  évidente.  Lat  Altmifejli. 
Ciari. 

MANIFIESTO  , ta  , od/.'m.  l'*/. 
Manifefte,  clair,  évident  Lat  Ma- 
ssif efins  , a , USS1. 

Manifiesto,  fubil.  Manifcflc, 
déclaration  que  font  les  Princes  par 
un  écrit  public , des  intendom  qu'ils 
ont  en  commcn(;ant  une  guerre,  ou 
autres  ciitreprifcs  , & qui  coutieot 
les  raifons  &.  moyens  fur  Ief|neh  ils 
Fondent  leur  droit  Lat.  / i:^atuat 
fcApStaa  pro  alicttjsa  faiii  defenjioiu. 

Paner  de  ssutssijitfiQ.  Rentlre  une 
ehofe  publique.  Lat  Mtsnifcjlum  fa- 
cete. 

MANIGUETAS  , f f.  Terme  de 
Mirine.  Chevilles  de  bois  placées  fui 
le  bord  du  château  de  I^upe  , aux- 
quelles on  amarre  dincrentes  ma- 
nœuvres. Lat  làgr.tx  fhvXe* 

MANIJA , / f.  Poi^cc,  petit  man- 
che d'un  outil , d'un  infiniment  Lit 
Almubritan. 

Manija.  Corde,  entrave  qu'on 
met  aux  pieds  des  chevaux  on  d'au- 
tres animaux  pour  emi’échcT  qu’ils  ne 
s’enfuient  On  dit  plus  cummunément 
Alasiicta,  Lat.  Pedim , <c. 

Manija.  Anneau  de  fer  ou  d'au- 
tre métal,  dont  on  fe  fert  pour  at- 
tacher quelque  ehofe.  Lat.  A'srul- 

lo^  4*. 

MANILLA  , f.  f.  BralTclct  de  fem- 
me. Lat  Arr.ùlLs. 

Manilca.  Menâtes  ou  mcnîcles, 
anneaux  de  fer  qu’on  met  aux  poi- 
gnets des  prîfbnniers  pour  leur  en- 
chaîner les  mains  & leur  en  ôta 
Tufage.  Lit.  Ftmif  yustke. 
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MAXIOBRA,  /.  /.  OiiTiage  de 
main.  Lat.  M^nufuclum. 

MANlüTA , f.  f.  Entrave , fer  ou 
lien  qu'on  met  aux  pieds  Ues  che- 
vaux, des  mulets,  &c.  pour  em- 
pêcher qti'üs  ne  s’enfuient.  Co- 
varruvias  l'appelle  ,&  d’au- 

tres Mü'ita. 

MANIPUf.O,^  m.  Maïuptilc, or- 
nement Ecclcfiaftîque  que  les  Ürti- 
cians,  Prêtres,  Diacres  & Soudia- 
cres,  portent  au  bras  gauche.  Lal. 

, I. 

>i\NIQÜI,yi  w.  Mannequin,  en 
termes  de  Peinture,  fc  dit  d'une  lia- 
tue  qui  cft  ordinairement  de  cire,  & 
quelquefois  de  hais,  de  laquelle  les 
jointures  font  faites  d’une  maniête  à 
lui  pouvoir  donner  telle  altitude  qu’on 
veut.  L.  MohiU  JimuUc\yTwn  fidvrx 

MANIR,  A.  fîarder  la  viande 
d'un  juiir  à l'autre  pour  la  mortifier, 
& la  rendre  plus  tendre.  Lat  Cer- 
W«i  tcxr.füYf  moÜire. 

Mamr,  fignific  figurêment  Gâ- 
ter, chiffojincr  , ufer  les  hardes  à 
force  de  s’en  fervir.  Lat.  Âtterere. 

MANIDO  , DA  , pujj'.  du 
verbe  jV^ir.  Mortifie , ée , ulê , ée. 
Lat.  J\L'4iitus.  /Utritus  y a y um. 

MANIKOTÜ,  TA,  aAj.  m.  ^ f. 
Difiipatetir  , prodigue.  Lat.  Prodi- 
gm , a , um. 

MAMKOTURA, /:/.  Prodigali- 
té. 1-lt.  Prodigalltas. 

MASIVACIO,  CIA,  Adf.  m.  êf/. 
Oifif,  ivc,  ^inéant,  te,  parcfTcux , 
eufe , qui  ne  Fait  rien  du  tout.  Lat. 
Oti^/uf.  Igvavuî. 

M^XJAR,/.  w>.  Manger,  mets, 
aliment  dont  on  fe  nourrit.  Lat.  Efca, 
Cièiis.  • 

Manjabes.  On  appelle  ainfi  les 
quatre  couleurs  qui  compofent  un 
jeu  de  cartes,  qui  font  ccetir  , car- 
reau , trèfle , pique.  Lat.  L'hartaruiu 
piciarutH  chjts. 

Jfl.tujar hbiftcû.  Blanc  manger,  mets 
délicat  fait  en  forme  de  gelée.  Lat. 
Lruropi'itgum  , i. 

J}Ia>vi.‘  real.  Efpêcc  de  conferve 
faite  avec  du  blanc  de  poule  éfilé 
^ confit  avec  du  fyrop,  auquel  on 
ajoute  des  amaudes  pilées  êL'  de  la 
croûte  de  pain  rôti  Lat.  Maja  rr- 
gia. 

MANJOL.AR , A t».  Terme  de 
Fauconnerie.  Porter  l’oifeau  dans 
line  cage  , dans  une  corljcillc , ou 
fur  le  poing  fens  qu'il  fc  debate. 
Lat.  Mmuduerrt, 

MANJOLADO  , DA,  faf. 
Au  verbe  A/ariialiir,  Porte  en  cage, 
on  fur  le  poing.  Lac  JlunuJüJfus  y 

Mf  UOf. 

MANUEVA  , f.  f.  Tribut  effec- 
tif qu'on  levoit  de  xnaifon  en  mat- 
fou  , & qui  fe  payoit  fur  te  ch.iinp. 
lat  ojùâiin  exaéiitm. 


MANLÎEVE,/  M.  Coniignation,  1 
dépôt  frauduleux  qui  confillc  à bif-  1 
icr  en  garde  à quelqu'un  un  coffre 
fermé,  en  lui  iFaîfant  entendre  qu'il 
y a de»lans  des  chofes  de  grande 
valeur  , quoiqu'il  n'y  ait  que  des 
incrrçs  & de  1a  terre.  Lat. 
conjignatio  , nis. 

M.AKO  , /.  /.  Main , partie  du 
corps  de  l’homme,  qui  efl:  à l'extré- 
mité du  bras.  L.nt.  Jilanus,  ùi* 

jMano.  On  appelle  ainfi  la  trom- 
pe de  l’éléphant  , parce  qu'U  s'en 
fert  comme  d'uûc  main.  Lat.  Prohqf- 
ch , itlh. 

Ma  NOS  , dans  les  quadrupèdes, 
font  les  pieds  de  devant  L.at  Pcdei 
mterioi-et. 

Ma  NOS,  dans  les  animaux  qu’on 
tuë  à la  boucherie,  font  les  quatre 
pieds.  Lat  Peiirt. 

Ma  NO,  fc  dit  quelquefois  pour 

JUimfijo. 

Ma  NO.  Pilon  d’un  mortier.  Lat 
Pijiilltftn. 

Mano.  Main,  fe  dit  pour  Côté. 
Lat.  Altntui. 

Ex.  /J  mano  drrecba  , A main 
droite;  A tuano  ii^uiodoy  A main 
gauche. 

Mano,  fc  prend  auflî  pour  une 

fierfonne  extrêmement  adroite  dans 
es  ouvrages  Je  main.  Lat  JLmu 
dexicr. 

Mano.  Aiguille  de  montre  , de 
pendule.  Lat  Gnomoit.  Index. 

Mano.  Main  , h tous  les  jeux 
de  c.irtcs  fc  dit  de  toutes  les  levées 
de  caries  faites  par  le  moyen  d’une 
fupéricurc.  Lat  ALmui , vd  Ut/lo 
fttp(yi«r. 

jMano.  Main,  fe  dit  auffi  de  l’a- 
vantage de  celui  qui  doit  jouer  le 
premier.  Lat.  Primm  in  luio. 

Mano  , fe  prend  r.u(fi  pour  Em- 
pire , Souveraineté , autorité  qu’on 
exerce  fur  quelqu'un.  Lat  Jus.  Po^ 
tejias. 

Mano,  fe  prend  auffi  pour  En- 
gagement, parole  qu'on  fc  ^mne  ré- 
ciproquement de  faire  une  ehofe.  L. 
^ponfic.  Piscium  , i. 

Ex.  Le  âio  pÂuhra  y mmo  de  que 
fe  cafiria  con  ella.  11  lui  promit  de 
l’époufcr. 

Mano,  fignific  auffi  Répriman- 
dé , corrcélion.  Lat  Anàmudvttjîo. 
Corrtiiiû. 

£x.  Da%‘  WM  MOHO.  Réprimander 
quelqu'un. 

Manos,  fignific  auffi  le  Irnmil 
qn'on  fait  avec  les  matas.  Lat  /.m- 
froî"  mmualis. 

Mano  , en  termes  de  Peinture  & 
de  Maçonnerie  , efl  l'enduit  de  cou- 
leur ou  de  plâtre  qu’on  met  à une 
toile  , ou  à une  muraille.  Lat.  Peh  \ 

ma  indiUiio  cobruJH  t/tl  \ 

Mano.  Main,  fe  prend  auffi  pour 

les  diffetcJitcs  fois  qu'on  touche  à i 
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un  ouvrage  pour  le  corriger  & le 
pcrfcélionnçr.  l.at  Alaunt. 

Ex.  Dto'  h uîtitna  tnat:o.  Mettre 
la  dernière  main. 

Mano.  Les  meuniers  ou  boulan- 
gers appellent  ainfi  le  nombre  de 
trente  - quatre  petits  pains  , qui  tfont 
la  quatrième  partie  d'une  fanêguc 
de  ble.  Lit  PaJliUorum  numerits  /i7- 
geftmus  quartm. 

Mano.  Main.  Une  des  parties 
dans  IcfqucUcs  on  dtvife  une  rame 
de  papier  , dont  chacune  contient 
vingt -quatre  on  vingt-cinq  feuille*. 
Lat.  Papyeacia  plega.  i^hartx  fen^ 
fus, 

Mano,  en  termes  de  Fabriquant 
de  foyc,  efl  une  jiortion  de  foye 
qu’il*  partagent  en  fix  ou  huit  éche- 
veaux  , pour  les  porter  au  teintu- 
rier. Lat.  Stricui  inanifulus  , û 

Mano,  fc  prend  auffi  pour  iiti 
nombre  d'hommes  qui  travaillent  en- 
fcmble  ; comme,  Alano  de/egaiores  y 
de  cavaderefy  Troupe  de  moiffon- 
ncurs  , de  pionniers.  Lat.  Alanus. 
Tui'ba. 

Jlano  d mnno.  adv.  A l'amiable , 
avec  liberté  & familiarité.  Lat.  De 
catufade.  C/nunimiter.  Cofr/rriif 
bus. 

j}fano  à mano.  But  à but.  Lat. 
ÆfUiâ  Lince,  ÆquùU  diferimme. 

Lx.  Jugsar  mano  à mano.  Jouer 
but  à but , à forces  égale*. 

Alano  de  cazo.  Manche  de  poêlon  i 
fobriquet  qn'on  donne  à celui  qui 
ne  fc  fert  que  de  la  main  gauche. 
Lat.  Uemo  Jimfcr  y lci*us. 

Mano  de  Judas,  Efpècc  d’éteignoir 
en  forme  d'une  main,  qui  tient  une 
éponge  remplie  d'eau  , avec  laquelle 
on  éteint  les  bougies.  Lit.  Jhnui 
exisuHoria. 

Alano  niujica.  Main  harmonique. 
Voyez  Pfc^. 

Alanoi  d la  obra  y è à la  Libory 
Mains  à l’œuvre.  Expreffion  dont 
on  fc  fert  pour  exciter  au  travail. 
Lat.  Ad  efuf. 

Alancs  librejy  fc  dit  des  émola- 
mens  qu'un  homme  peut  gagner  par 
fon  travail  , indépendamment  de  ce 
que  fon  emploi  lui  rapporte.  Lat.  Zi* 
l'O'rf'  dnfntmîes. 

AJanos  muertas.  On  appelle  Gens 
de  main  - morte  tous  le*  Corps  & 
Communautés  qui  ne  meurent  point 
Lat.  ALuttu  sncrtmc, 

A dos  mmos.  A lieux  mains.  Il 
fc  dit  au  figuré  de  l’.idrcffe  avec  la- 
quelle un  homme  fait  tirer  parti  do 
deux  pcrfonncs  uour  leTqucües  il 
travaille,  & qui  font  imércfilcs  dans 
la  meme  affaire.  Lat.  Duabus  fedetu 
do  fslUs. 

A dos  manos.  Cette  expreffion  mar- 
que l’cmprcflcmcnt  avec  lequel  un 
homme  reçoit  ce  qu'on  lui  effrv.  L. 
UbtHlilfàni  y obviii  snanibui, 

Ce  I d 
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yj  TfinMo.  adv.  Sous  11  itiam  • à 
porlcc.  Lat.  Ad  numtan. 

A tnanos  Utnat,  adv.  A pleines 
mains  , abonilammcnt.  Lat. 

CoPiosi.  , . ♦ 

Buttui  wano.  Bonhcitr  itans  le  choix 
qu’on  fait.  Lat.  Dtxtcra  ntanus. 

CtWT  sft  humm  Tomber  en 

bonnes  mains  ^ confier  fes  ^^J*'**^  ^ 
une  perfonne  intelligente  i & nuele. 
Lat.  Fidii  mmibiis  tfe  contmi^utn. 

Carr  en  bueruu  manos.  Avoir  anii- 
re  à un  honnête  homme  » être  en 
bonnes  mains  , fe  dit  onUnaircmcnl 
d'une  chofe  qu’on  a perdue  , Si  qui 
cft  en  main  lùrc.  Lat.  /«  integruj  nui- 
ma  vscidere. 

Cotn^  con  h mono  , à como  ÿor  la 
mono.  ExprelTiou  adverbiale  qui  mai- 
que  h facilite  & la  promptitude  avec 
laquelle  une  chofe  fc  fait.  Lat.  Bte- 
tn  mafia.  Sunmi  facilitatr. 

Cemir  U wano.  Serrer  fa  m:un. 
Expicflion  figurée  qui  fisnific  qu'un 
homme  cft  extrêmement  avîirc.  Lnt. 
farci  mimu  uli.  Farci  hirgiri. 

CoH  larga  itiuito.  Expreflioa  aJvcr- 
biale.  quitrisnific  Gentreurement  , 
ivcc  Urgefle.  Lat.  liieralitcr. 

Conmaaa  trrmaia,  « ic  iiumarma- 
ia.  ExprclTion  adverbiale  , qui  ou- 
tre le  (eus  propre  fignific,  A toute 
tisiieut , à toute  outrance.  Lat.  Âr- 
j.rr 

Carrer  h mono , en  termes  d tu 
crime , Porter  un  coup  en  .illongcant 
fa  main  » pour  que  la  blelTiirc  loit 
plus  grande.  I^at.  C-xftiH  exAere, 

Carrer  la  tnano.  Expédier  ce  qu’on 
fait  Lat.  Brevf  manu  agrre. 

De  maiiû  en  utano.  Phrafe  adv.  qui 
fignific,  De  main  en  num,  des  uns 
aux  autres.  Lat.  De  tnanu  in  ma- 
num. 

Jiomhre  de  manof.  Homme  demain. 
On  appelle  ainfi  un  homme  brave 
Si  rcfohi , capable  de  tout  entrepren- 
dre. Lat.  StrntHU$.  l^ultdus. 

Ir  d ta  ma»o.  Empêcher  quelqu’un 
de  faire  une  chofe , le  tenir  en  bri- 
de. Lat.  Cahibef’e.  Beprimr.  e. 

Jrfe  de  c ttre  Los  S’cchaper 

des  mains  , difparoitrc  promptement 
Lat  E mojübus  cLtbi. 

Irfe  la  mono.  Expreflîon  dont  on 
fe  fert  pour  exeufer  ce  qu’on  a fait 
Lat.  Jltinum  abertare. 

Irfe  Ut  mono.  Lâcher  fa  main , 
donner  plus  qu'il  en  faut.  Lat.  AIo- 
iutn  fraterire. 

la  iitanadd  La  patte  du  chat. 
On  dit  d’une  femme  qui  fc  farde 
qu’elle  a pafie  1a  patte  du  chat  fur 
ion  vifiigc.  Lat  Fucatio. 

iMt'itrjle  Lis  mnjios.  Se  laver  les 
mains  d'une  afiairc,  ne  vouloir  plus 
t’en  mêler.  I.at  Alanus  Usvare. 

IJbro  de  tiiarta,  Alinufcrit  Lat 
Ala^infcriptani. 

JJii'ur  l4  tnrntp  b^nd^ 


MAN 

quelqu’un’  avec  douceur.  Lat.  Beni- 
gnè  irachre. 

ATeter  ta  mano.  Mettre  la  main , 
prendre,  s’emparer.  Lat.  Commodum 
Juhielk  quaercTC. 

Meier  la  tnatto , fignific  auffi  Apai- 
fer  une  difputc.  Lat  Dijjidentes  fe- 
dart. 

Afeier  la  mioto  en  fu  fecho.  Mettre 
la  main  à fa  confeienee.  Lat.  Am- 
mum  introfficere. 

Meter  mana  , le  même  que  Ecbar 
\ mano  <i  Ut  ef^ada. 

i Mirer  à Lis  manot.  Regarder  les 
I mains  de  quelqu’un  , fe  défier  de 
lui.  Lat  Aliquan  cbfervare. 

A’b  faber  quai  es  fu  mono  derecha. 
Ke  favoir  pas  quelle  eft  fa  main 
J droite , ^re  tout-a-fait  ignorant  Lat. 

[ Qimino  ipmruni  eje. 

\ faner  las  nunof.  Lever  les  mains 
au  Ciel , joindre  les  mains.  Lat.  Su^f- 
piiees  manus  extoUcrc. 

I fmer  las  manos  en  alguito.  Mettre 
la  main  fur  quelqu’un  , le  faifir,  le 
' fraper.  Lat.  Mamts  vt  aUqueni  it^h  rre, 

foner  las  ntanos  en  ri  Jwgo.  Met- 
tre les  mains  au  feu.  Exprelfion 
dont  OH  fc  fert  pour  prouver  fa  vé- 
’ rite  d'une  chofe  , ou  l’innocence 
d'une  perfonne.  Lat  Ipie  veritatcMf 
vel  imiocffUiam  probare. 

fmer  mano.  Mettre  fa  main  à 
l'oeuvre,  fait.  Optri  manum  uiü»ri>«Y. 

^ fowrje  en  numes  de  a^mo.  Se 
mettre  entre  les  mains  de  quelqu'un , 
s'en  raporter  entièrement  a lui.  faat 
Aliagus  voUtntati  fe  committere. 

frimera  mano.  Première  main , fc 
dit  quand  on  achette  quelque  chofe 
de  ceux  qui  l’ont  recueillie,  ou  m.i- 
nufaéturce.  Lat.  frimus  empter. 

frebar  la  nuvio.  Tenter  l'avanturc. 
Lat.  Teularr,  Experiri. 

Dtudarfe  fopLnido  tas  manos.  Etre 
fruftré  de  fon  attente  , lailTcr  perdre 
une  ocafion  favorable.  Lat  Spe  fru- 
Jlrari. 

Sentar  h muno.  Apuîcr  fa  main , 
châtier  quelqu’un  fevérement  Lat. 
Afperè  traliare. 

Ser  fus  pics  y fus  mânes.  Cette  cx- 
preflion  fignific  qu’un  homme  foula- 
ge quelqu'un  dans  Tes  aifaircs , Si 
que  fans  lui  il  auroit  de  fa  peine  à 
s’en  tirer.  Lat  In  agenda  emninè  ub 
alto  dependr/e. 

Si  d mano  -vieiie.  Exprelfion  adv. 
qui  équivaut  à J^uizà , A cafo,  ou 
for  txnlura.  Lat.  Forte.  Forfan, 

Ex.  Si  à mano  vient  sevra  ejlaâo 
en  la  Comedia  , y fe  vient  lamenum- 
do  dd  trabajo.  Peut-être  a-t-il  été  h 
fa  Comédie , & cependant  il  dit  Ctrc 
extrêmement  fatigué  du  travail  qu’il 
a fait 

Tener  huenas  manos.  Etre  habile 
6L*  adroit  ilans  fou  art , ou  dans  ce 
qn'on  fiiit.  Lat. 
dujlrià  ivliere. 


Tener  de  fu  nu.  no.  Compter  fur  fa 
proteéUon  de  quclqu’im,  Lat.  Âiicid 
eonfdere.  Aliquem  pro  patreno  bahere. 

Tener  en  Ut  mano.  Avoir  dans  Bt 
manche  j c*c(l-â-dirc  qu’on  viendra 
aifément  à bout  de  ce  qu’on  veut 
Lat.  In  manu , r»  promptu  tnbere. 

Tener  « eflar  con  las  mattos  en  U 
mafa.  Avoir  fa  main  à fa  pât:  ; 
c’eft-à-dîre  , être  aélucHcmcat  occu- 
pé à quelque  chofe.  Lat  In  alispà 
rtf  aifu  x'etfari. 

Tener  mano.  Avoir  fa  main , être 
le  maitre  de  faire  ce  qu’on  veut  fa 
Miitnan  haherc.  fetefiate  fsui, 

Tetîgale  Dios  de  fu  tmtne.  Dieu 
veuille  prendre  foin  de  lui  & leçon- 
dirf^c  de  fa  main.  Lat  Stfcipîat  iU 
lum  Deus. 

Tocar  con  ta  wtano.  S’aflurer  d’une 
chofe  par  foi-raéme.  Lat.  Tensart. 

Tomar  la  mano.  Entrer  en  pour- 
parîer.  Lat.  Instium  dicendi  faerre. 

Tener  la  nuato  . fignific  Pacifier 
deux  perfonnes  qui  fc  querellent  fa 
factm  froeurate. 

TValfcr  entre  inanos.  Avoir  le  ma- 
niment  d’une  chofe , l’avoir  à fii  di- 
reftiun  , s’en  occuper.  Lat.  In  vrl 
pm  manibiis  babor. 

Tenir  d las  tna/ns.  En  venir  aux 
mains.  Lat.  Marna  conferere. 

Tenir  à Uts  uumos , fignific  qu’oa 
a obtenu  fans  peine  ce  que  l’on  dé- 
firoit  ; venir  h fouhait.  Lat  Ad  vo~ 
lum  fucctdere. 

Tenir  con  fus  ruanoi  Urcadas.  Vou- 
loir joiiir  du  profit  fans  avoir  parti- 
cipé à fa  peine.  Lat.  Citra  pidvet  em 
aliquid  iutendere. 

Refr.  Matm  befa  H bombre , que 
quijiera  ver  qnentadas.  On  baife  foti- 
vent  la  main  qu’on  voudroit  voir 
brûlée.  Ce  proverbe  fignifie  que  nous 
faifoiis  foiivent  par  force  des  politef- 
fes  à des  gens  que  nous  meprifous 
fouveninement. 

Refr.  De  tal  numo  tA  dado.  Ce 
proverbe  fignific  que  nous  ne  devons 
pas  être  fiirpris  de  voir  faire  des 
fautes  aux  ignorans. 

Refr.  Vnn  mano  Utva  h otra  , y 
amhas  la  cara.  Ce  proverbe  lignifie 
que  nous  devons  nous  aider  mutuel- 
lement les  lins  les  autres. 

MAXOBRE  , f.  m.  Manœuvre  , 
aiJc-.Maqon.  hit  Alerccnarim.  Ope* 
rarius. 

MANO  JO,  f.  tti.  Poignée  5 ce  que 
I la  main  peut  contenir.  Lat.  Muai* 
pului.  Fiifciculus. 

MANOPLA , / /.  Gantelet  de  fer- 
Lat.  Ferrea  cbirotheca. 

Manoi'LA.  Fouet  Fort  court  dont 
fe  fervent  les  cochers  lorfqu’ils  n'ont 
que  deux  mules  à conduire.  L.  Bi  t* 
vt  fiigcUum. 

Teùs  de  mawpUif.  Etoffe  de  foy® 
à Heurs  d’or.  Lat.  Seriçit  tela  aureâ 
JUribui  iijUnéia.  < 
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MANOSEAR  , c*.  a.  Tâtonner  , 
tou.hcr  qnelcjuc  chofe  avec  h main , 
Il  manier  fonvciit.  Lat.  jUnnibus  itÛ- 
^niJ  attre^jre. 

MAKOSEAÜO,  DA, 
verbe  Jllauq/eitr.  Tâtonné  , éc.  Lat. 
j}Ian:biu  attn^H^fhts , « , «m. 

MANOSEO , /.  m.  Tâtonnement , 
maniement  1 nttoiiyhemcnt  i aiEomie 
toucher  avec  La  main.  Lat.  Attn(U~ 
tu. 

M-AXOTAD A, //. Soufflet,  coup 
donné  arec  ta  main.  Lat.  Jl.tmis 
tV/in.  On  dit  en  terme  bas  Fhmufc. 
Lat. 

Ma  NOTA  DA  , en  termes  d'Eferî- 
mCfcTcunc  botte  qu’on  porte  en  fai- 
faut  trois  raouvcmcns  du  bras  & 
deux  de  l’cpcc.  Lat.  En/îs  k'fus  trù 
flici  bracHi  motu  inienttu. 

MANOTEAR  , v.  a.  Souffleter , 
donner  des  foufflets.  Lat  ca~ 

iere. 

Man'Otear.  Gcr>icuter  des  mains. 
D uis  ce  feus  cc  verbe  cft  neutre.  L, 
j}Ii  ::ibus  f^ef}:ailari. 

MAKOTEADO  , d.\  . fart,  paf 
du  verbe  ALxnoU'&r,  SoiiHleté  , éc. 
Lat.  Alupis  cxftts  , a , um. 

SîANOTCADO  , f.  m.  le  même 
que  dLwcteo. 

MANOTEü  , /.  m.  GcfUculation  , 
agitation  des  bras  & des  mains.  L. 
motus. 

MAXQUEAR , v.  n.  Faire  le  man. 
chot  Lat.  JLxncwn  njrrrr. 

M/\NQUEDAD , f. f.  Privation  de 
Fiifagc  des  mains.  Lat.  Afaijüs  Ujh 
fel  impcdùio. 

MANQUERA  , /.  /.  le  même  que 

Manç^uera  , lignifie  au  figure 
Défaut , imperîèciion.  Lat.  De/icius. 
CLsi'âiCtttiû. 

jMAKSAMENTE  , adv.  Douce- 
ment,  palfiblement,  tranquillement, 
Ratcurement.  Lat  Bixudî.  J}Iui\Juetè. 
EUh-îÜ. 

MAXSED.AD  , / le  même  que 
jiId'xfi:dxotthrt.  Vieux  mot. 

MANSEDU.MBRE . f.  f.  At-infuc- 
tude  , douceur , bonté.  Lat.  ALas- 
fuHuÀo.  Jjtmtas. 

MANSION,  f.  f.  Séjour,  demeu- 
rc  qu'on  fait  dans  un  endroit  Lat 
JtUnJhi  nis. 

Mansion*.  Chambre  h coucher. 
Lat.  Cs/bisn’uttt , i. 

MAXSISSIMO,  MA  , . w.  ^ 

f.  fuptrl.  Très  doux  , très  humain , 
très  afTnblc.  Lat  Alitijîmus^  «,  um, 

MAXSO,  SA  , adj.  m.  £î'/.  Doux, 
traitable  , paiÛble  , tranquille.  Lat. 
AlUis.  Alitnjueius. 

AÎjnJo  “JH  tl  rie*  La  rivière  cou- 
le pailiblcment 

Mansû  , pris  comme  fiihRantiF  , 
ftgnifie  un  Bélier  , un  mouton , un 
boiuf  qui  va  à la  tête  du  troupeau , 
& on  l'appelle  ainL  parce  qu'un  l'a 
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aprîvoîfé  & drefflf  pour  cet  effet  L. 
Dttx 

MiANSUETISSIMO,  ma,  m. 
c5*  /•  le  même  que 

MO. 

MANSUETO  , TA  , «dr.  m.^/. 
le  meme  que  J/jft/o  , pour  fignifier 
Aprivoifé , domeiliqué. 

MANTA , /.  f.  Couverture  de  lai- 
ne d longs  poils  ; il  fc  prend  ordi- 
nairement pour  une  couverture  de 
lit  Lat  Ssrti^uUtm.  Lodix. 

Manta.  Couverture  qu’on  met 
aux  chevaux  en  hiver  pour  les  ga- 
rantir du  froid.  Lat  HtnxsuUms. 

Manta  , lignifie  auffi  une  Ta- 
pifferie.  Laî.  AitUut». 

Manta.  Maniclet,  en  termes  de 
guerre,  cil  un  parapet  portatif’,  & 
roulant  fur  des  roues.  On  dit  au- 
jourd'hui ManUlete.  Lat  Tejludo. 
PUitcîis. 

Manta.  On  appelle  ainfi  figuré- 
ment  une  volée  de  coups  do  b.iton: 
comme , Aî.nUa  ii>  pulot , dt  azotes  ; 
coups  de  bâton , de  foiiêt.  Lat.  Am- 
pU  verberatio. 

Man  TA.  Efpcce  de  jeu  de  Triom- 
phe à cinq  j on  donne  huit  cartes  d 
chacun , & on  frit  voir  la  dernière 
qui  fert  de  triomphe.  Celui  qui  fait 
le  plus  de  mains  gagne  la  poule  , & 
ceux  qui  n’eu  font  point  payent  le 
jcti. 

Ma  N TA  S,  ô Ma  n ton  es.  Pennes. 
On  appelle  ainti  en  termes  de  fau- 
connerie certaines  plumes  de  la  queue 
de  rciifcau  qui  couvrent  les  autres  , 
j elles  font  au  nombre  de  douac.  Quel- 
I ques-uns  les  appellent  Azaudeiuf , & 
d’autres  Corvat.  Lat.  Aiium  long* 
plion*. 

MANTEAMTEXTO,/^.  Berne- 
ment , aclion  de  berner.  Lat  AUch- 
1 jus  m altsau  jiklatio  dijlotto  firaguh. 

MANTEAR  , i».  a.  Berner  , faire 
fauter  quelqu'un  en  l'air  dans  une 
couverture  par  divertinement , ou 
par  dérifion.  Lat.  DsjJento  Jiraguio  in 
altum  jaiiare* 

Mantear.  Courir  les  rués,  fe 
dit  des  femmes  qui  font  toujours 
hors  de  chez  elles.  Dons  cette  acce- 
ption il  cfl  formé  du  mot  jM^.io , Se 
il  cfl  iifité  dans  la  Murcie.  Lat  Ju- 
gi  pAiU  Hti,  Circwncttrfitrt, 

M.ANTECA  , jC  /.  (îraiffe , Sain- 
doux , oing , graiffe  de  porc , & de 
tel  autre  animal  que  cc  foit  Lat. 
Finguedo, 

Manteca.  C'cfl  aiiffl  du  beurre. 
Lat  Butyrusn. 

Manteca  , fe  dit  auffi  de  tout 
cc  qui  efe  vifqucux  & onélueux.  L. 
Finguedo. 

Manteca,  en  fille  burlcfquc  fi- 
gnific  de  l’argent.  Lat  Feennia. 

Manteca  de  <Kr*rfvir  y de  ûtras 
fores.  Pommade  à la  fleur  d'orange, 
RU  jRÛziio , à la  bergamote , pour 
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les  ehcs'cux.  Lat.  Uquamets  fi-Mbus 
oAoriftris  coisditunt. 

MANTECADA,  /.  f.  Tininc  au 
beurre.  Lat  Butyra  perwfSfa  oja^ 
MAXTECADO , f.  w.  Efpèec  de 
gâteau , de  brioche  frite  en  rouleau. 
Lat.  Ubmn , i. 

MAXTECON , /.  m.  Friand  , dé- 
licat & gourmand.  Lat.  Ugisritor. 

i^lAXTECOSO  , SA,  adj.M.  ^ f. 
Gras  , fle  , onéhicux  , eufe.  Lat. 
Fingvis.  Adipofus. 

MAXTEIST.A , f.  m.  Etudiant 
qui  porte  le  manteau  & 1a  foutanc. 
Lat.  Schohdictts. 

MAXTELES  , /.  m.  Toiles  ou- 
vrées , propres  à frire  des  napes  Hz 
des  ferviettes  ; tl  fe  dit  autli  de  La 
nape  qu'on  étend  fur  une  table  pour 
y frire  un  repas  , ou  fur  un  autel 
pour  y dire  b Meffe.  Lat  Alappa, 
AïantUe  , //, 

Lcvmtar  bs  memteUs.  Lever  h na- 
pc  , ddfervir  , 6ccr  b table.  Lat. 
ALippjs  fuhdttcere, 

MAXTELERIA,//.  Affortiment 
de  linge  de  table  , ua  fcrvicc.  Lat 
ALxntHux  , tutu. 

MANTELETE  , /.  m.  Tunique 
fans  m.inches,  d’étoffe  violette,  que  les 
Evêques  d’Efpagnc  portent  fur  leur 
rochet.  Lat  Epifcopalis  r«j/xVa,  *. 

Man  TEI.ETE.  Mantclet , en  ter- 
mes de  guerre  cft  un  parapet  portatif 
à l'épreuve  du  moiirquet , & revêtu 
par  dehors  de  cuir  de  bruf  frais  i>our 
le  garantir  du  feu.  Il  fert  à couvrir 
le  mineur  qu’on  attache  au  corps  de 
la  place.  Lat.  Fluteusy  ei. 

MaNTEtETE.  Mantclet,  en  ter- 
mes  de  BUfoii  , ctoit  autrefois  une 
efpèec  de  lambrequin  large  Se  court, 
dont  les  Chevaliers  couvruient  leurs 
cafqucs  & leurs  ccus.  Lat.  FAÜo^ 
bmt. 

MANTELLIXA,//.  Voyez 
tiUii  de  intimer. 

MANTÈNEDOR,  / m.  Cchii  qui 
fondent,  qui  défend.  On  entend  or- 
dinairement par  ce  mot  le  Tenant  d'un 
Carroufcl , d'une  Joute  , d’im  Tour- 
nois , qui  comme  tel  tient  le  pre- 
mier rang  dans  la  fête.  Lat.  Sstfltfsm 
tator.  Fropscgntxtor. 

MANTENER  , v.  a.  Soutenir 
quelque  chofe  avec  b main  pour  em- 
pêcher qu’elle  ne  tombe.  Lat.  Alatm 
tenere. 

Ma  NTF.NER.Abintenir  quelqu’un, 
le  nourrir  , lui  fournir  les  chofea 
dont  il  a befoin  pour  fubüfier.  L.at, 
Sujletxtitre. 

Mantener.  Etre  le  tenant  d’u- 
ne joute , d’un  carroufcl , d'un  tour- 
nois , fc  prefenter  pour  combattre  , 
foutenir  , ou  courir  fur  tous  ceux 
qui  fe  préfentent  & qui  entrepren- 
nent de  défendre  quelque  pas  ou  paf- 
frge.  Lat.  Fropugnare. 

MAÎ4T£Nb&»  Csoific  Rttflî  Pcrfi- 

fter 
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ftcT  ihns  un  fcntimcnt  , ihn«  wic 
rcibliition  , tenir  pon^ftucllcmcnt  ce 
^u’on  a promis  i comme,  Mmtentr 
fit  faUhra , fu  ofinicn.  On  l’employc 
ordinairement  comme  verbe  rcciprrw 
que , & Ton  dit  Jluntenrr/e.  Lat.  Sta^ 
rf.  Ftrjtfiere.  Pafevrrare, 

Manteneb.  Maintenir,  fe prend 
aulTi  pour  Aptiier,  foutenir  quelque 
chofe  lie  pefant  : comme,  Mkmttacr 
un  eJi/ùrh  , foutenir  uu  édi&ce,  le 
maintenir  en  fon  état.  Lat.  Sujltn^ 
tui’e.  Fulcire. 

Mantener  , fiRnifie  aulTi  Pour- 
fnivre  ce  qu'on  a commencé.  Lat. 
Per^flcrc.  SufUnere. 

Ex.  iilantencr  cam>n‘facion.  Conti- 
nuer h converfation. 

d jufgo.  Continuer  le 

Khi. 

Manteneb.  Maintenir  quelqu'un 
dans  la  polTeilioii  d'une  chofe  dont 
il  jouit.  Lat.  JlanutcHcre. 

Mantekebsk.  Sc  maintenir  , 
perfevérer,  fubfider  dans  l'ctat  qu'on 
a pris  , d.ins  fa  charge  , dans  fon 
emploi,  dans  le  lieu  qu'on  habite. 
Lat.  Pt'rmanerc. 

MANTEKIDO  , DA  , fart.  pq/ZÎ 
du  verbe  Jlitnttntr.  Maijitenu , ué. 
Lat.  StffîfnttUm.  âlitus. 

M.ANTENIENTE,  / w.  Coup  de 
main  donné  de  toute  la  force.  Lat. 
JHuntt  imfMliu  itltu. 

A inanttnimU.  Faqon  adverb.  A 
main  forte,  à tour  de  bras.  Lat. 
Sorti  wunu, 

MANTENI.MIENTO  , f.  w.  Ali- 
ment , nourriture  , entretien  , tout 
ce  qui  eft  néccQâire  pour  fubGdcr. 
Lat.  AUuitntum,  Plclus. 

Mantenimiento.  Provifionsde 
bouche.  Lat.  Ciharia.  Annena. 

Mantemmiento.  On  appelle 
ainft  dans  les  Ordres  Militaires  la 
proviiion  do  pain  & d'eau  qu'on 
donne  aux  Chevaliers  Profes  pour 
leur  année.  Lat.  Ponts  ^ aqua  fro- 
vifio. 

MANTEO  ^ f.  m.  Grand  manteau 
long,  tel  que  celui  que  les  Prêtres 
portent.  Lat.  ToUrt  foUium. 

ManteO.  Efpècc  de  jupon  ou 
de  petit  cotillon  d'étoffe  de  bine  , 
qui  n’eft  point  plilîc  p.ir  le  haut  , 
mais  feulement  monté  fur  un  ruban 
& tout  ouvert  par  devant , qui  fe 
croife  par  fun  ampleur  d'une  hanche 
à l'autre.  Lat.  Vajlula.  Prtccùiéfo^ 
ritan. 

MAKTEQUERA  , / /.  Baratc  , 
vaillcau  dans  lequel  on  bat  le  beur- 
re. Lat.  Silulu  butyrneto.  Sas  pin- 
gjiùtrtHm. 

MANTEQ.UERO,/.  »«.  Beurrier, 
marchand  de  beurre.  Lat.  tw- 
dit'n-. 

MAKTEQ.UILL.V  ^ f-  f.  Petit  pain 
fait  avec  du  beurre  û-ais.  Lat.  Bu- 
^roetm  FajUUus, 
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MANTERA  , f.  f.  Faifeiifc  Je 
mantes  de  femmes.  Lat.  Piiüorutn 
futrix. 

MANTILLA,//.  Mante,  cou- 
verture de  tête,  de  foyc,  de  ferge, 
ou  d^autre  étoffe,  que  les  femmes  por- 
tent tn  Efpagne,  bquellc  defeend 
plus  bas  que  b ceinture.  Lat.  JUdi- 
atltt.  JlnUehrc  amiculittit. 

Mantillas.  Langes,  pièce  d’é- 
toffe avec  laquelle  on  cnvclopc  un 
enfant  à fa  naiflance,  & pendant  fi 
première  année.  Lat.  htfantnm  pon- 
ni.  Fafi  t.e. 

M.\ntilla.  Houffe  d'im  cheval 
de  monture.  Lat.  Stragulum. 

Mantii.las.  Langes  on  layettes, 
oue  les  Princes  envoyent  à un  autre 
Prince  à b nailTanee  d'un  Els.  Lat. 
InftuUis  pitmi. 

FfJor  fl»  nsontiMits , fe  dit  d’une 
affaire  qui  ne  fait  que  de  commen- 
cer, ou  d'un  homme  qui  fait  peu  de 
progrès  dans  fes  éludes.  Lat.  In  in- 
cmahuUs  aihuc  ejft. 

MANTlLLüN,  /.  w.  Sagouin  , 
mal  propre,  mul  mis.  C'eft  un  ter- 
me utile  dans  la  Murcie.  Lat.  /n- 
ccMptiii.  SquaStiiu!. 

MANTO , f.  tu.  Mante',  grand 
voile  de  taffetas  noir  que  les  femmes 
portent  en  Efpagnc  lorfqu’ elles  for- 
tent,  lequel  dciccml  depuis  la  tète 
jufqu’à  ta  ceinture,  où  on  l'attache 
avec  des  rubans.  Il  a par  derrière 
une  longue  queue  qu'on  appelle  CoUi^  ' 
Lt , qui  defeend  jufqu'au  nivc*au  des 
jupes.  Lat.  PaÛif^  U!. 

Manto.  Manteau  long,  que  quel- 
ques nations  ont  porté  & que  por- 
tent quelques  Religieux,  tels  que 
les  Dominicains.  Lat.  Paiiium^ii. 

Ma  n ro.  Manteau  royal,  eft  un  ri- 
che habit  de  cérémouie,  qui  s’attache 
fur  l'cpaulc  droite , éb  fe  relève  fur  la 
gauche , trainant  devant  & derrière 
jufqu'à  terre.  Lat.  Trohea^  .t. 

Man’T4).  On  appelle  ainfi  tiguré- 
ment  tout  ce  qui  couvre  & qui  ca- 
che quelque  chofe  : comme , et  A!on~ 
to  df  noclc  , le  vüüc  Je  la  nuit.  Lat. 
Xcgwr.cNtmn , i. 

Manto  Capitular.  C’eft  celui 
que  les  Chevaliers  des  Ordres  militai- 
res portent  lorfqu’ils  s’anemblciU 
en  Chapitre , ou  dans  d'autres  céré- 
monies publiques.  L.i'onciiiarù  trabta. 

Manto  Ducal.  Manteau  Uucal, 
en  termes  de  Blafon  cft  b véritable 
cotte  d'armes  des  Chevaliers,  ou  le 
lambrequin  des  armoiries  , qu'on  ap- 
pelloit  autrefois  Cofac.t.  Lat.  DitcoU 
paSinm 

M;\N'rON,yl  m.  Grind 

manteau.  Lat.  AmpUut  paOium.  Oblon~ 
ga  traheo, 

MantüNEs.  Bandes  d’étoffe  cou- 
fués  à pUt  fur  les  habits  des  fem- 
mes , pour  ornement.  Lat  Ti'oraiis 
tnuüebrit  brocita. 
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MAKUAL,  Éfd'.  if/we  tirtn.  Ma- 
nuel, manuelle,  qui  cft  fait  de  li 
main  , qui  appartient  aux  mains, 
L.it.  Àlanualis^  t. 

Manual.  iManiabte , qui  fe  ma- 
nie aifémeut  Lac.  Alanualis,  Trac^ 
tahilis. 

Manual  , tignific  auflî  Domefti- 
que,  facile  à faire  r comme,  Alfdicituts 
momikti  Remèdes  domeftiqiics.  Lat. 
Dom(JHcfs.  AIimn.\ritu. 

Ma.nual.  Manuel,  fe  dit  anflî 
des  petits  livres,  ou  des  abrégés  qu’on 
peut  porter , ou  qu'on  doit  toujours 
avoir  à la  main.  On  appelle  ainti 
p.ir  Antonomafe  un  petit  livre  d’E- 
gliTc,  qui  contient  les  prières  &.  U 
forme  d’admiaUlrcr  les  Sacrement. 
Lat.  Alnnuok. 

.Manual.  Journal , livre  dans 
lequel  les  Marchands  mettent  par 
écrit  ce  qu'ils  reçoivent  & ce  qu'ils 
p.tyent  chaque  jour.  Lat.  Alontut^ 
U. 

Manual.  Docile,  doux,  fournis, 
fouplc.  Lat  TraiitéUis.  Dccilit. 

MANUBRIO,/  tM.  Manche  d'un 
inftrumcnt , d'un  outil.  Lat  Alanu- 
brimn , ii, 

MANUCODIATA,//.  Offeaude 
Paradis.  L.it.  AInHut^iat.i  (tris. 

MA>ilIELLA  , f.  f.  M-muclIe. 
renne  de  Marine.  C’eft  une  barre 
de  fer  jointe  par  une  boude  de  fer 
appellée  gouffet,  à la  barre  du  gou- 
vernail • & que  le  timonnicr  tient 
j à b main  pour  gouverner  le  vaifleau. 
Lat  Alonstbrinm^  ii.  ScHis. 

\ MAKL'MISSIOX,/./  Manumif- 
tion  . aélion  par  laquelle  on  donne 
b liberté  ù un  efebve.  C’eft  un  mot 
Latin  utité  dans  la  Pratique.  Lat.  AU* 

I nusniJ}to. 

; .MANUMISSOR,  /.  m.  Terme  de 
Pratique.  Celui  qui  donne  b liberté 
h un  efebve,  qui  l'affranchit  Lat 
Alantimijôr , oris. 

MANUMITIR,  V.  a.  Affranchir 
un  efebve,  lui  donner  la  Ubcitè. 
Lat.  Aliinusnitterr. 

MANUMISSÜ,  SSA,  ù M.Av\u- 
MITIOO,  DA,  part,  pujf.  du  VCrbc 
Alanutnitiv.  Affranchi , ie , mis , mife 
en  liberté.  \At.  Alamimijus  y a „ msi. 

MANUS-CHRISTl,  f.  w.  Efpèce 
d’étccluairc  folidc,  qui  cft  excellent 
pour  fortifier  rdlomac.  Lat.  Coro- 
horalii'um  Altiicumcfttutn. 

MaNUS  CHRISTI  , Ô M.tNUS 
Dei.  Emplâtre  propre  pour  réfoudre 
les  tumeurs , les  contufioiw.  Lat  Ri- 
foluth'um  wviurntMit. 

MANÜSCRITO,  TA,ody.>«. 
Manufcrxt,  ite?  Livre  ou  ouvrage 
écrit  a la  main.  Lat 
ptum  , i. 

MANUTEXCION , f.  f.  Manuten- 
tion, action  par  laquelle  on  confir- 
me , on  conferc'e  en  même  état 
quelque  chofe  , ou  foin  qu'on  prend 
poui 
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pour  Bire  cscccuter  une  chofe.  L*it. 

* Jtfanuttnlh, 

MANUTEKER,  v.  o.  Terme  de 
Pratique,  Maintenir  une  chofe  en 
même  état.  l>at.  Jfimutenere. 

MANL  TISA,  f.  /.  Efpècc  de  pc- 
tit  œillet  grU,  rouge,  bbnc,  qui 
fleurît  en  Avril  & en  May.  Lat. 
I7ûfcuii  zentis. 

MANZANA , f,  /.  Pomme  , fruit. 
Lit.  ù 

Man7.ana.  On  appelloit  autre- 
fois ainfi  le  pommeau  de  l'épée.  Lat. 
Cofulm , i. 

Manzana.  Ile  de  maifons.  Lat 
Ædium  ùi/itla. 

Kefr.  Zd  poilrùitt  fierdf 

à ftt  e3n:pama.  Une  pomme  gâtée  en 
gâte  cent 

MANZANAL,  5 Manzanar,/ 
w.  Verger  rempli  de  pommiers.  L.it 
PetftnriMtt , ii. 

MAN2ANILLA,/  /.  Camomille, 
plante  Si  fleur.  Lat.  Antbeuùs.  C’iro- 

IMAiKtiuStl. 

AUnzanillas.  Pommes  de 
carrolTe , de  balcon , &c.  Lat  £r- 
rrr.*«.i  rotur.da. 

M AKZAKO , f.  m.  Pommier , ar- 
bre qui  porte  les  pommes.  Lat  Jila- 
bu  i i. 

MAXZER,  / m.  Enfant  d*imc 
femme  publique,  qui  n’a  point  de 
père  certain , bâtard.  I.at.  A’(3<i»w. 

MAN  A,  f.  f.  AdrelTc,  dextérité 
d.aus  ce  qu'on  fait.  Lat  ÜtxutUai. 
An. 

M.inA,  ngnifte  au(Ti  Rufe,  artifi- 
ce, fourberie,  fupcrchcrie.  Lat  Co/- 
UÀiitis.  Aftutia» 

MAnA , figniSc  quelquefois  Mau- 
vaife  coutume,  ou  habitude.  Lat. 
ffriV. 

DurfanxHa.  Profiter  de  l’occafion, 
oifer  de  diligence.  Lat.  Proftrurt.  Di- 
od^’iècrf. 

-î/ar  quitre  maha  que  fuerra.  On 
obtient  plutôt  les  rhofes  par  dou- 
ceur que  par  vioicnet.  Lat.  J^fge- 
nium  virihus  prétAat. 

Ri'fr.  El  qttf  moins  ttuthas  ha , tar- 
if O nunca  las  perderà.  On  fe  dé- 
fait difficilement  de  fes  mativail'cs 
habitudes. 

MANAKA,/./.  Matin,  partie  du 
jour  qui  commence  à la  pointe  du 
jour , & finit  à midi.  Lat.  Aloaè. 

MaûASA,  tidv.de  trms.  Demain, 
le  jour  qui  fuit  celui  où  on  cfi.  Lat 
Crus,  irqfiii.it  dif. 

Mahana,  fe  prend  quelquefois 
pour  Bientôt , ou  pour  le  jour  qn’u- 
ne  chofe  doit  arriver , fans  qu'on 
ait  beaucoup  à attendre.  Lat  Cita. 
CraJiiiM  die. 

Mahana,  fert  quelquefois  de  né- 
gative, Se  ainfi  quand  oo  demande 
quelque  chofe  à quelqu’un  & qu'il 
ne  la  veut  pas  accorder,  il  répond: 
filaiaaiaf  Demain;  comme  s'il 
l'.m.  U. 


difüit.  Je  n’en  ferai  rien. 

Jlaitana  ferà  otro  dia.  Voyez 
Dia. 

MAXANAR,  v.n.  Arriver  au  len- 
demain. Lat  CrqfiiHusM  die:tt  attin- 

MA^ANEAR,  v.a.  Se  lever  de 
grand  matin.  Ce  mot  cli  peu  ufité. 
Lat.  Prima  luce  furgert. 

MAN.^NÏCA,  f.f.  Le  point  du 
jour.  On  n’employc  ce  mot  que  dans 
le  RiJe^ familier.  Lat.  Dilnculsm^  û 

MAXEAR,  V.  a.  Conduire  une 
affaire  avec  âilreflc,  employer  tous 
les  moyens  poffibles  pour  la  faire 
réulfir.  Lat.  Jndtfirmi  agtrc.  Ontrmn 
(trtem  qPûbire. 

MANEftO  B.\,  adj.  m.  /. 
Aétif,  ivc,  laborieux,  eufe,  adroit, 
te.  Lat.  Dexter.  Ilnhibs. 

Maiiero,  fignific  aufli  Mania- 
ble, traitable,  accommodant,  doux, 
facile.  Lat.  Trailabilis.  EaclÙt.  Ala- 
ttuAis. 

Mahero,  fignifioit  aiitrefiiis  une 
Caution.  Lat.  / , adis. 

Mahera  , fignifioit  autrefois  li- 
ne femme  ftcriîc.  Lat.  Alulicr  fie- 
rilis. 

MAXOSAMENTE,  adv.  Adroite- 
ment , induRrieufement,  habilement, 
finement,  avec  cfprit  Lat  Solerter. 
Ingertios^.  Indstflnè. 

MA^üSO,  SA  , adJ.  M.  f.  Ar- 
tificieux , eufe , qui  fe  fait  avec 
Fraude , avec  artifice  Si  déguifement 
Lat.  Artifirhfus.  Frauduleutus  , a , 
um. 

Manoso.  Adroit,  imluRrieux,  fin, 
rufé.  Lat.  SoUrs.  InduJMus. 

MASCELA  , fi  /.  dim.  de  Jfona. 
FiiiefTe , rufe , fourberie , Rratagêinc. 
Lat.  Âfins.  Dolus.  Afiutia. 

MAiiUELAS.  On  appelle  ainfi  un 
homme  fin,  nifé  , qui  entend  bien  lés 
intérêts.  Lat.  CaÜidus.  AjiuUts. 

MA  PA  , fi.  oiiA.  Carte  géographi- 
que. Lat  Tahtîu  Geografhicu. 

Mapa.  Figure  d’une  éclipfc  de 
Soleil  ou  de  Lune.  Lat  Dilineatio 
ffi'g/.V. 

Mapa.  Defeription  abrégée  &fnc- 
cintc.  I.at.  defiiriptio, 

MAPALIA,  fi.  fi.  Loge,  cabane, 
hute  de  berger.  Lat 

MAUIIILA,  fi.  fi.  Mouture,  la 
mefure  de  grain  que  le  meunier 
prend  pour  la  mouture.  Lat.  Alcii- 
tura.  Ji/üUtoris  uifrves. 

MAQ.UII.A.  On  appelle  encore  ain- 
fî  la  portion  ou  le  droit  qu’on  dé- 
filquc  d'un  principal , pour  le  diRri- 
buteur  ou  payeur.  Lat  Rci  fortio 
DamtKo  dicatu. 

Ma  QUI  LA.  Mefure  de  grain  dont 
on  fe  fert  dans  la  Galice , Se  qui  cR 
la  vingt-quatrième  partie  d’une  fanè- 
guc.  On  fe  fort  aulü  de  cette  mefure 
pour  arpenter  les  terres.  Lat  Altdint- 
ni  quarta  fars. 
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MAQUILANDERO , /.  b/,  Inftru- 
ment,  ou  mefure  dont  le  meunier 
Ce  fert  pour  prendre  la  mouture. 
Lat  Jilfffiuru  ad  malituram  fiutuen- 

dtttit. 

MAQUILAR  , V.  a.  Prendre  le 
droit  de  la  mouture.  Lat  M>kndi- 
nariam  mrreedem  fitonere. 

Maqvilar,  fignific  aufli  Défal- 
quer. Lat  PaHem  fiumere. 

MAQUIL.ADO , DA  , fart.  faf.  du 
verbe  J/itquilur.  DefUqué,  éc.  Lat- 
Pro  ntfreede fiumftus.  Ex  farte  ditaiau- 
tsu  , a , unt. 

MAQUILERO,  f.  «».  Celui  qui 
cft  prépofé  dans  les  moulins  pour 
recevoir  le  droit  de  mouture.  Lat 
AIolitur.t  iiccifiend4v  ccmmijfus. 

MA^UILON,  M.  le  même  que 

A/anurlcro. 

>iAR,  / amb.  Mer,  grand  récep- 
tacle ou  réfervoir  de  tout  l’élément 
de  l'eau , qui  entoure  la  terre , & 
qui  Ce  répand  dans  phificurs  parties 
de  fon  globe.  La  mer  prend  üîifé- 
rens  noms  fuivant  les  terres  qu'elle 
baigne,  Lat.  Alare , ris. 

Mar.  Mer.  On  donne  ce  nom  h 

?uel(iucs  lacs  à caufe  de  leur  vaRc 
tendue,  par  exemple,  la  Mer  Caf- 
picnne  , la  Mer  morte  Sec.  Lat. 
Alart. 

Mar.  Mer,  marque  Ibibondancc 
excclfivc  d’une  chofe,  comme,  Abtr 
de  riquezas , de  firdades , £ÿc.  Abon- 
dcncc  de  richefles  , beaucoup  de  pié- 
té , de  dévotion.  Lat.  A/are. 

Mar  en  lecbe.  Mer  calme,  tran- 
quille. Lit  Alare  flacidutn. 

De  mar  à utar.  adv.  Avec  pompe, 
grandeur,  magnificence,  avec  toute 
la  pcrfciRion  requife.  Lat  Sf/er.diJ^K 
Alagnijîd. 

Ejhvr  la  mar  mui  alta.  Etre  ex- 
trêmement irrité.  Lat.  Jv'imis  ira-, 
tutn  fjfic. 

Refr.  La  mar  que  fie  farte  , anreyae 
fie  hacc.  Ce  proverbe  fignific  qu’une 
chofe  partagée  entre  pliilieurs  pef- 
fonnes  (c  réduit  à rien. 

MARAGUTO  , fi.  m.  Voyez  F^qur. 
MARAXA,  fi.  fi.  Bruyères,  nal- 
Hers,  ronces,  broflaillcs  qui  rendent 
un  endroit  impraticable.  Lat  Dumi, 
Seutes. 

Maraha,  fe  dit  figurément  pour 
Kutortillcmcntj  embrouillement  d'un 
écheveau  de  hl,  de  foye  &c.  Lit. 
pycrutii  inrflicaiic. 

Maraûa,  fe  prend  pour  Confit- 
fion,  déronirc  , fupcrchcric,  trom- 
perie dans  les  affaires.  Lat.  Turba. 
Cünfufio.  Frasts.  Dahis. 

MARAnA.  Nœud,  intrigue  d'une 
pièce  de  théâtre.  Lat  A'odaj  fie^ 
nicHS. 

MARAnA.  Bourre  qu’on  tire  de  la 
foye.  Lat.  Serka fiufu.  ' 

Mar  Ah  A,  en  jargon,  unePutiin. 
Lat.  Scvrtwn. 

D d MA- 
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MARA5AD0,  OA,  aij.  m.  iÿ f. 
Vovcz  Em  n.irtmMio. 

MARAVEDI./  w.  MiravcMis* 
ancienne  monnoyc  J’iifpai^ne  qui  a eu 
diverfes  variations.  Lit.  JIjr*éotinuf 
numjHus. 

MAiAVEDr.  Maravedis.  Mînnoye 
de  cuivre,  douE  34.  valent  un  real 
fimpic.  Lit  AIira^tinMf. 

Maravedi,  fc  prend  pour  le  tri- 
but que  les  Aragoaois  payuient  tous 
les  fept  ans  à leur  Souverain , pour 
qu'il  ne  bt  point  de  changement 
dms  la  monnoyc  du  Royaume.  Lat. 

pT9  exilîentiu  tHonctarum  ad 
ftpteanium  fjlveTidum. 

Maravedi  df  ofo.  Monnoyc  cf- 
feilivc  qui  avoit  cours  av.xut  le  rè- 
gne d'Alphonfe  le  iage.  Lat  Aurtus 
AIar>ihitirtus. 

Maravedi  de  plafa.  Ancienne 
monnoyc  d'argent  dont  il  faloit  trois 
pour  une  réalc.  Lat  JLtrahotùius  ar- 
gevteui. 

Maravedi  prieto.  Monnoyc  dif- 
férente du  Miravedis  blanc , qui  a 
toujours  moins  valu.  L.it.  J/i- 

Tühotinus. 

Maravedi  vi^Î9,  Monnoyc  d'ar- 
gent  qui  avoit  cours  fous  le  Règne 
d'Alphonfe  le  Sage,  & qui  valoir  la 
fixième  partie  du  Miras'edis  d'or.  Lat 
Antiquui  jffarubatinus, 

MARA VILLA, /. /.  Mcrs'cmc, 
chofe  rare,  extraordinaire,  fiirprc- 
nantc,  qu'on  ne  peut  guères  com- 
prendre. Lat  Aïirum.  Altraculum. 

Mar  A VILLA.  Belle  de  nuit.  Heur. 

Lat  HtliotTOpiusH  minus. 

A lat  mil  nm-aviUas.  Dans  la  der- 
nière perfe^ion.  Lat  AîtriJUi,  \ 
rum  in  modum.  j 

A mctra-uilla.  aiv.  MervciHcufc- 
ment,  à.  mcnciUc.  Lat.  AHrifai.  1 

Es  unes  ni2rtn>iiU.  C'cR  une  mer- 
veille. Lat  Mirum  eft. 

Hacer  « decir  nutnnHUat.  Faire 
on  dire  des  chofes  mcn'cillcures  , 
furprenantes  , cattraordlnaires.  Lat  ! 
Alifa  loqui  veî  putt  are. 

Ztf  fijr  -de  U maraxnlla  , catala  \ 
psKPTta  , cutaîa  viva.  ~ Phrafe  qui 
montre  l'incunllancc  & riultabilité 
des  choLs  inimaines. 

Ociuva  maraiill^i.  Huitième  mer- 
veille , fc  dit  d'un  édiHcc  dont  la 
magniHccnce  étonne.  Lat  Alaximum 
miraciJum. 

rar  mnaviüa  , air.  Rarement  , 
peu  fonveut  Lat  Rare. 

M,\KA\'ILLAR  , -r.  a.  Emcrveil- 
ItT , caut'cr  de  la  furprife , de  l’é- 
tonnement , de  l'atimiration.  11  ne 
fe  dit  guères  qu'avec  le  pronom  per- 
foimcl  : AEtTOvillitr/e.  Lat  A^lmirari. 

MARAVILLADO , DA , part.  p.ijf. 
du  verbe  AIai\rviii.ir.  Emerveillé  , éc. 
Lat.  Alkatus , a , um. 

MARAVILLOSAJVIENTE  , air. 
McrvciUcufcmentÿ  adoiirablemvat  , 


d'une  manière  mervcillcufc , furprc-l 
nantc.  Lat.  Alirl.  Alirijki.  Alirum 
in  modum. 

MARAVILLOSO,  sa  ,«i;.  w».  £jf/.  ' 
Merveilleux,  cure,  admirable,  ex- 
traordinaire , excellent,  rare,  fur- 
prenant.  Lat  Afirahilis.  Alirus  y a, 
rum. 

M.ARBETE , / m.  Etiquette , pe- 
tit morceau  de  papier  que  les  Mar- 
chands attachent  au  bout  des  pièces 
d’étoffe,  pour  y marquer  l'aunage, 
le  prix  & la  qualité.  Lat  RapyraciA 
nota,  Inûriptie. 

MARtA,  f.  f.  Marche,  territoi- 
re vafte  & étendu  qui  diRingue  & 
répare  les  pais  voiûm.  Ljt.  Alarca , 
tvi  Alafcbij. 

Marca  , fignifie  aufC  la  quali- 
té , la  longueur,  la  taille  fixe  que 
doit  avoir  une  chofe  pour  être  lé- 
pulée  bonne  .*  comme  , Êfp'sda  de  mar- 
ca , caballa  de  marcA  : Epée  de  me- 
Turc , cheval  de  taille.  Lat.  A/eff- 
fura  Ji^Ata. 

Marca.  Marque  , cR  aufTi  un 
caractère  particulier , un  figne  que 
chacun  fait  à fa  hntailic  pour  di- 
ftingucr  une  chofe  de  l'autre,  pour 
U reconnoitre.  Lat  Kota , <c. 

' Marca,  en  jargon,  üguifie  une 
ProfUtuée.  Lat.  Scertum. 

! Df  mas  de  marca  it  de  marca  mayor. 
Cette  expreffion  figiiifie  qu'une  cho- 
fe  furpalfe  la  marque  ordinaire  ou 
ce  qui  cil  jufte  & raifoimablc.  Lat. 
Solito  kngior, 

Rapel  de  marca  mayer.  Du  grand 
papier. 

Rapel  de  fttarca  menor.  Petit  pa- 
pier. 

MARCADOR  , f.  m.  Marqueur, 
celui  qui  marque.  Lat.  Sîgnatsr. 

Marcador  mayor.  Officier  pu- 
blic prépûfé  pour  marquer  les  poids, 
les  mefures  , l'or  , l'argent  èe  les 
autres  métaux.  Ün  rappelle  autre- 
ment Cantrafle.  Lat  Ronderihus  çff 
mert/uris  RritftAus, 

MARCAR , U.  a.  Marquer , irct- 
tre  une  marque  artificielle  pour  re- 
connoitre une  chofe.  Lat.  Sisiare. 

Marcar.  Marquer,  faire  une 
marque,  noter,  remarquer,  cbfcr- 
ver  , pénétrer  les  défauts  de  quel- 
qu'un. Lat.  yotnre. 

Alarcar  cl  campe.  Marquer  , tra- 
cer un  camp.  Lat.  Ca/ha  sueturi. 

MARCADO  , DA , part.  pnif.  du 
verbe  Marqué,  ce.  Lit. d'f- 

gnutus.  A’blain/,  a,  uui. 

M.ÀRCEAR  , V.  a.  Tondre  les 
moutons,  les  brebis  , ce  qu'un  fait 
orilmairement  au  mois  de  Mars,  d'où 
ce  verbe  cfb  formé.  Il  fe  dit  des 
hommes  en  terme  familier.  Lat.  7an- 
dere.  ’’ 

MARGE  ADO  , da  , part.  pujf.  du 
verbe  Alarcatr.  TuudU)  ue.  Lat 
Tçf{/‘iss  f a f um. 


MARCHA  , f.  f.  .Marche,  aéUon  • 
de  marcher  ; ce  qui  fe  dit  ordinai- 
rement d’une  Armée  qui  t-ft  en 
mouvement.  Lat  RreftHus.  Progrtf- 
fus.  lier. 

Marcha.  Marche.  On  dîtil'.Ar- 
méc  ♦ Battre,  former  b marche, 
quand  on  commande  aux  troupes  de 
partir.  Lat.  Rrofeéiienis  Jignum. 

Marcha.  On  appelle  ainil  dans 
la  Rioja  le  feu  de  joie  qu’otr  allume 
devant  les  portes  des  maifons  peur 
quelque  réjouiflânctf.  Lat  fejlus  ig- 
nis.  Rygus. 

Ssbre  la  marcha.  Exprcflîon  adv. 
En  paffirnt , à la  hâte.  Lat.  Rer  tra»- 
feaKum. 

MARCHAMAR,  s*,  a.  Marquer  à 
la  Douane  les  marchandifes  qu'un 
y porte.  Lat.  Signare.  Xotare. 

MARCHAMO,yl  m.  .Marque  qu’on 
met  aux  marchandifes  à U Douaue. 
Lat.  telonuria. 

MARCHAMERO,/:»r.  Marqueur, 
celui  qui  marque  les  m.areh.ujdifcs  à 
la  Douane.  Lit  Tehnarius  Jignatar, 

MARCH.VR  , s*,  n.  'Tenne  de 
guerre.  Marcher , fe  mettre  en  mar- 
che. Lat.  Cajlfa  movere.  Preficîfci. 

MARCILAZO ,/ ffi.  \o\ci  Efmar- 
ckazo. 

MARCIIITABLE , a.ij.  (Tme  term^ 
Ce  qui  ell  fujet  à fe  faner,  à fe  Eé- 
trir.  Lat  Alarcxfihiiîs  , e. 

M.ARCHITAR,  v.  a.  Flétrir,  fa. 
ncr , Eéchcr,  ternir,  oter  le  luÉre, 
l'écUt  des  chofes.  Lit  Alarcidum  /à- 
ctre. 

Marcmitar,  fignifie  au  figuré, 
Affoiblir  , énerver.  Lat  Dthiittarr. 
Etervare. 

Maruiitarse,  t'.  r,  Sc  gMer  , 
fe  flétrir,  fe  faner.  Lit  J^arctJlere. 

MARCHITO.  TA,  f.  p.  du  ver- 
be Alarihitar,  Flétri,  ie,  fané,  te. 
Lat  Alarcidsis,  Eutguiàits.  Emv»- 
tm  y a,  um. 

JMARCHITURA  , /.  /.  FlétrifTu- 
re  , altération  qui  airive  dans  la 
fraîcheur  & dans  la  vivacité  des 
fleun  , des  ceukuR.  Ce  mot  cÔ 
peu  iiGté.  Lat.  iMUgutdo.  Alarcer, 

MAKCIAL,/  nt.  Poudre  aroma- 
tique , dont  on  fe  fert  jxiiir  prépa- 
rer la  peau  dont  on  fait  les  gants. 
Lat.  R:therU  aromatici  gernu. 

MarcIAL,  adj.  d'une  ter  m,  Mar- 
tial, aie,  belliqueux  , eufe  , guer- 
rier , ière , courageux , eufe.  Lat 
Aiartiuf.  Biiiicus , a , usn. 

MARCO,  /.  m.  Chambranle  d'une 
porte  , chalfis  d'une  fenêtre.  Lat. 
Artt.r , arum. 

.Marco.  Q.uadrc,  ou  bordure  d'un 
tableau.  Lat  (ha.  Aîargo. 

Marco.  Marc  , poids  de  huit 
onces.  Lat.  Selihra , <r. 

Marco.  Etalon  , mefure  publi- 
que lertninc  fur  bqiicllc  toutes 
les  autres  faut  réglées  5 ce  qui  fe  dit 
tant 
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tant  que  des  vaifleanz  * 

Sc  des  mtTtires  de  longueurs.  Lat 
Qusiârwn  AIcnfirimu 

Marco.  Compas , inllrumcnt  dont 
les  Conionniers  fc  fcr\'cnl  pour  pren- 
dre mcrurc  de  foiiUcrs.  Lat.  Co^ra- 
t^ria  innifura, 

M.\REA , /.  f*  Vent  doux  qui 
s'élève  de  la  mer.  Lat.  Vtntus 
dui  è tffari.  * 

Ma  RE  A.  Marée,  Flux  & reflux 
de  la  mer.  Lat.  Alaris  afius  rteif^»- 
cus. 

Marea.  On  appelle  ainfî  à Ma- 
drid les  immondices  qu'on  ôte  des 
rues,  & dont  on  facilite  l'écoulement 
par  le  moyen  de  l’eau  qu'on  jette 
deifus.  Lat  FroUtvitt  fer  aiUes  ir- 
iiu. 

MAREADOR  , f,  m.  fignlfic  en 
jargon , un  Voleur  qui  fait  pafler 
de  la  faufle  monnoye  & qui  en 
prend  de  la  bonne  à la  place.  Lat. 
Fur  fenrti-e  pcrmuLitor. 

MAREAMIENTO,  yim,  Naufées 
que  1.1  mer  caufe  à ceux  <^ui  s em- 
barquent pour  la  première  fois.  Lat. 
Aîaris  trfht  naujea^ 

MAREAR,  V.  a.  Conduire , gou- 
verner un  Vaifleau.  Lat.  Navan  re~ 
grrr. 

.Mare  Al.  Etre  tourmenté  de  nau- 
fées fur  la  mer.  Lat.  N’aujeum  mo- 

Xfcre. 

Marear  ♦ fignific  auflî  Importu- 
ner , enmiicr  par  des  queflions  im- 
pertinentes & ridicules.  Lat  FaJU- 
diarn  cre<n'e. 

Marear,  lignifie  auflî  Vendre 
en  gros  , ou  eu  détail.  Lat  Divett- 
dere. 

Marearse,  V.  r.  Sentirunfou- 
Icvemcnt  de  cœur , avoir  des  envies 
de  vomir,  Ont  fltr  mer  dans  un 
vaifleau , folt  fur  terre  dans  une  voi- 
ture. Lat.  NMj'eM't. 

Marearse  , fc  dit  auflî  des  mar- 
clmniUrcs  qui  fc  gâteut  fur  mer.  Lat 
A*:re  nutrino 

MAREANTE,  fart,a/f,  du  verbe 
Al^ear.  Navigeant,  qui  ruvîgc:  11 
lignifie  nuflî  Habile  dans  le  pilotage, 
qui  entend  bien  la  navigation.  Lat 
}/.tvigai3r,  Artii  najttic*  peritns. 

Mareante,  lignifie  en  jargon, 
un  Voleur  qui  erre  de  côté  & d’au- 
tre. Lat.  (Jrajat&r  v>iguj. 

Mareado,  da,  f.  p.  du  verbe 
Ahrtar.  Navige , éc  { Atteint  de  nau- 
fée.  Lat.  Ai'te  muiica  dtrefÎM.  Aou- 
fea  (^céiuSf  a , um. 

MAREO  , /.  w.  VomiflTcment  cau- 
fé  par  l’agitation  de  la  mer.  L.  Ao«f- 
fta  ex  maris  ajh. 

Mareo  , fignifie  aufii  Ennui, 
chagrin,  dégoût,  fatigue.  Lat 
UJlia , a.  Tttâium. 

MARERO , RA , adj,  m.  /.  Ma- 
rin,  inc,  qui  vient  de  la  mer,  qui 
appartient  4 la  mer.  L.iVariMw,  um. 


MARETA,  //.  Terme  de  Mari- 
ne.  Mouvement  de  la  mer  qui  aug- 
mente peu  à peu.  Lat  Ltvis  maris 
ttanor. 

MARFIL  , f,  nu  Marfil  , cft  le 
nom  que  les  Marchands  en  gros  don- 
nent a l’yvoirc.  Lat.  Erur , «ris, 

Marfil.  On  appclbit  autrefois 
ainfi  l’Eléphant  même.  Lat  Kiephas^ 
asttii. 

MARGA,  b .Marraga  , /./.  le 
meme  que  Liito,  Ce  mot  n'cfl  plus 
ufité. 

Maiga.  Toile  d’ctoiipc  , ferpil- 
Uére,  dont  on  Te  fert  pour  emballer 
la  hine  & autres  marchandifes.  Lit 
Ststpra  tela. 

MARG,\RITA,  même  que 

Perla,  Il  fe  dit  ordinairement  des 
perles  les  plus  précieufes. 

Margarifas.  On  appelle  ainfi 
dam  les  ports  de  Galice  certains  tc- 
tits  coquillages  que  la  mer  jette  fur 
le  rivage.  Lat.  Ccncl.Htrtan  MinuSiJJi- 
maruni  genus. 

Margaritas.  Terme  de  mer. 
Raque , petites  boules  de  bois  enfi- 
lées pour  faciliter  le  mouvement  des 
vergues.  Lat.  Funibus  nasiticis  aptitti 
gloMi. 

MARGEN,//.  Bord,  rive,  ri- 
vage. Lat.  Alargo , stsis.  IJttus , «ris. 

Lu  margot  del  rio.  Le  bord  de  la 
rivière. 

Marge>;.  Marge  d'un  livre.  Lat. 
àMargo.  Ora. 

Andarfe  for  las  margenes.  N’aller 
pas  droit  au  but.  Lat.  Circumducere. 
In  tongum  iucere,  C'eft  une  expreC* 
fion  fimirée. 

MAKGENAR , v.  a.  le  même  que 
Alttrginar. 

MARGINAL , adj.  <Cune  fertn.  Mar- 
ginal, ce  qui  cfl  écrit  en  marge.  L. 
ALîrginalif  , e. 

M.ARGINAR , v.  a.  Noter , coter , 
marquer  à la  marge.  Lat  In  margitu 
(Utnatare. 

MARGINADO,  da  , p.  p,  du 
verbe  Alaiginar.  Noté,  éc,  coté,  éc, 
marqué,  ée  à la  marge.  Lat.  Ad 
m.irgineiH  noiatus, 

ALIKGOM.AR,  V.  a.  le  même  que 
Bordivr.  Ce  mot  a vieilli. 

JVLVRHOJO , yi  m.  le  même  que 
Alalhojo, 

MARIA.  Marie , nom  de  la  Sain- 
te Vierge.  Lat  Alaria  Virgo. 

Maria.  On  appelle  ainfi  une  bou- 
gie plus  groflc  que  les  autres , qu'on 
met  au  haut  du  chandelier  triangu- 
laire qui  fert  dans  U Semaine  l^n- 
te,  parce  qu’elle  cft  extrêmement 
blanche  & qu'on  ne  l’éteint  point. 
Lat  Ctrtsts  tdtus  médita  in  tenebru- 
rio,  \ 


Arbol  de  Alaria.  Arhre  - Marie , ar. 
bre  des  Indes  qui  reflcmble  au  Pin , 


MAR 

dans  la  Province  de  Carthagêne  des 
Indes  , où  l'on  a <k‘couvert  pour  la 
première  fois  fes  propriétés.  Lat.  Ar- 
hüris  Indicée  genus. 

MARIAL,  adJ.  d'une  term.  Qui  ap- 
partient à la  Vierge  Marie.  Ce  mot 
pris  au  fubflantîF  fignifie  un  livre 
qui  contient  les  louanges  de  la  Vier- 
ge. Lat  Aïariatms  , 4,  um.  Alaria- 
lis , t. 

M.ARI.ANO  , S'A  , adj.  Qu!  ap- 
partient à la  Vierge  Marie.  Lat.  Ad 
JacratH/anam  Firginem  Alariam  jpe- 
éians. 

MARICA , /./.  le  même  que  Ilttr- 
raca. 

Ma  RICA.  Marion  , nom  qu'on 
donne  aux  hommes  efféminés , qui 
n'ont  point  de  courage , qui  font 
peureux , poltrons.  Lat  Homo 
miniUm. 

Marica.  Afperge  mince,  qui  n’a 
point  de  fubflancc.  Lat  Exiüs  nfpa- 
ragus. 

MARICON , f.  m.  augnu  le  mê- 
me que  Alitrica , dans  le  fens  de  11- 
chc , jocrilTe. 

MARIDABLE  , «af/*  Pune  term. 
Conjugal  , ale.  Lat  Alaritalis , e, 
Connuhialis  , e. 

MARIDAGE  , f.  m.  Mariage , 
union,  bonne  intelligence  qui  doit 
régner  entre  deux  époux.  Lat  Unia, 

Maridage.  Mariage,  ledit  fi- 
gurément  de  l’union  Ôroitc  o\i’ont 
entr'clles  certaines  chofes  qui  (e  jot- 
gnent  & s'entrelacent  enfemble , com- 
me la  vigne  & l'onneau.  Lat.  Unio, 
Cûtvunélia. 

Maridage,  déifie  Aflbrtiment, 
alliance  d’une  choie  avec  une  autre. 
Lat.  Conjarmitas.  Vniformitas. 

MARÎDAR,  V.  H.  le  même  qut 
Cafarfe.  Ce  mot  n'cft  plus  ufité  que 
dans  le  ftile  badin. 

Maridar  , fignifie  figurément. 
Joindre,  lier,  unir.  Lat  Canjungere, 

MARIDADO  , DA , p.  p,  du  ver- 
be Alaridar.  Voyez  C^ade. 

MARIDILLO , f.  m.  Mari  mal  bL 
ti , & d'^  caraâêre  méprifable.  L 
yir  uxorns. 

Maridillo.  Chauflerette  dont 
les  femmes  fe  fervent  en  byver.  Lat. 
Foculus  fitppeJiUrrittS. 

MARIDO,  f.  m.  homme 

marié.  Lat.  Afaritus. 

MARIMACHO  , /.  m.  Fille  ou 
femme  de  grande  taille  , qui  a l'air 
d’un  homme,  qui  en  hit  les  aâions, 
ou  les  exercices.  Lat  Virt^o , inis, 

MARIMANTA,  f,  f.  Spedre, 
fiuitôine  , qu'on  nomme  aux  enfans 
pour  leur  faire  peur.  Lat  Speiinatu  L 

MARIMORENA,  /./.  Noife,  dif- 
pute , querelle.  Lat  Rixa. 

MARINA , f,  f.  Marine , t 
côte  lie  la  mer.  Lat  Ora  tnaritàna, 
Uttus. 

Maiina.  La  Marine  * la  fcicncc 
DU  a de 
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de  In  navigation,  ou  l'art  tic  navi- 
gcr.  Lat-  Ars  nautica. 

Marisa  , figniKe  auffî  un  tableau 

2ui  rcprcfentc  la  mer  & des  vaif> 
raux.  Lat.  PUiura  maris. 
MARINAGE,/.  *n.  Pilotage,  l'art 
de  naviger.  Lat.  An  nautica. 

Marinage.  Ce  mot  fe  dît  en 
gênerai  pour  tout  le  corps  des  Mari- 
niers, rémupagtf.  L.  A'oK/rf,  arum. 

MARINERIA,/  f.  Pilotage , l’art 
de  la  navigation.  Lat.  An  nautica. 
MARi.VLltlA.  Ce  mot  fe  dit  en 

f;cntral  pour  tout  l’équipage  , pour 
a navigation.  Lat.  Res  nautUa. 

SlARlNLRiA.  On  appelle  aiiiG  par 
alluHoii  une  aSàire  dans  la<^uellc  on 
hazanlc  fou  bien & on  dit , A/e  ha  \ 
ido  mai  è htm  en  eiia  marineria , J'ai  I 
bien  on  mal  navigé.  C'eft  un  terme 
familier.  Lat.  Bona  tv/  malt  ttef’oiia- 
tîo. 

MARINKRO,/  w.  Marinier.  Ce 
nom  comprend  généralement  tous 
ceux  qui  btrvent  lur  un  vaiücau.  L. 
P/auta , 4T. 

Marinero,  fe  dit  hyperbolique- 
ment d'un  homme  entendu  dans  l'art 
de  la  navigation.  Lat.  Artis  nuutic>e 
feritus. 

mRINESCO,  CA,  adi.  m. 

Qui  appartient  ou  a rapport  aux  ma- 
riniers. L.at.  Xaulicus^  a,  um. 

MARIKO , N A , adj.  I».  /.  Ma- 

rin, ine,  qui  vient  de  la  mer,  qui 
appartient  à la  mer.  Lat.  Alarinus, 
a , um. 

Açita  marina  t eau  de  mer.  Pn 
mm'ino,  poiffon  de  mer. 

Ma&ino.  Mariné,  en  terme  de 
Bhfon,  fe  dit  des  animaux  dépeints 
fur  les  écus  , qui  ont  la  moitié  du 
corps  refTcmblantc  au  poiflbn.  Lat. 
ji/,iiifiuf. 

MARION , /.  M.  Ellurgcon , poif- 
fon qu’on  appelle  plus  communément 
S'ilio.  Lat.  ^urio. 

Marion*  , fe  prend  auHî  pour 
A/nricoft. 

MAKIPOSA,  / /.  Papillon,  pe- 
tit infeéle  volant.  Lat.  Pa^lio. 

.M  ARIPOSILL.^ , / /.  f/m.  Petit 
papillon.  Lat.  Eicigutis  papilio. 

MARISCAL,  / M.  Maréchal,  Of- 
fivier  de  b Couronne,  qui  comman- 
de les  armées  , & qui  n'cft  fubor- 
ilonnc  qu'au  Connétable.  Lat.  Alartf- 
ctdiuj. 

Mariscal.  Maréchal  ferrant. 
Voyez  Ilcrrador. 

Mariscal  de  Cas*^'>.  Maréchal 
de  camp  \ le  fécond  Omcicr  de  l’Ar- 
mcci  le  premier  Officier  apres  le 
Lieutenant  Général.  Lat.  CaJBorum 
Pr^/eciut. 

Mariscal  de  l.cgis.  Maréchal 
des  Logis,  eft  un  Officier  de  guerre 

Îni  a loin  du  lo^'cment  des  foUlnts. 
at.  Pqf'iiaSùs  Iceationis  pr^efecluf. 

MAJUSCALIA  f /•  /,  Ia  dignité 


de  Maréchal.  Lat.  A/arefeaUi  Digni^ 
tas. 

MARISCAR,  V.  a.  Ramader  , pê- 
cher des  coquilles  appellées  Afarifen, 
d'oü  ce  verbe  cil  forme.  Lat 
cos  coihf'rre. 

Mariscae  , en  jargon.  Voler  , 
dérober.  Lat  Furari, 

MARISCO  , / m.  Petit  poiflbn  à 
coquille  qu'on  trouve  attaché  aux  ro- 
chers fur  les  bords  de  la  mer.  Lat. 
Alanfcus, 

Mabisco,  fignifie  en  jargon  , ce 
qu'on  dvTohe.  Lat.  R(s  furuta. 

MARISMA  , f.  f.  Lac  formé  par 
le  regorgement  des  eaux  de  la  mer. 
I>at.  Imcus  marimis.  Æ/inatiwi. 

MARITAL  , adj.  d^unt  term.  Ma- 
rital , ale  , qui  appartient  au  mari. 
Lit.  Alaritalis  , f. 

MARITIMO,  MA  , adj.  m.  ^ /. 
Maritime,  qui  concerne  la  mer,  qui 
a du  raport  à La  mer.  Lat.  Aîariti- 
mus  , O . urn. 

MARJAL  , / in.  Pré  ou  vallée 
marccagnife,  Lat.  Locus  t.tr:efni.  On 
dit  dam  la  Murcie  AmtajaL  Lat.  Tu- 
iut. 

MARLOTA  , / / Vêtement  à la 
Morcfmie  qui  rcflcmblc  à une  capo- 
te de  icntûicllc  , avec  un  grand  ca- 
puchon. Lat  Alaurorum  atcuUiUstM 
paliitm. 

MARLOTAR.  Voyez  Afajrotar. 
MARMITA  , / / Marmite,  pot 
où  l'on  Fiait  bouillir  Li  viande  , où 
l'on  fait  le  potage  &c.  Ce  mot  cll  pris 
du  François.  I.at  OUa.  a-, 

MARJ>UTON  , /.  m.  Marmiton  , 
valet  de  cuirtne  qui  fait  bouillir  1a 
marmite.  Terme  pris  du  François. 
Lat.  Caiiitttriui  famuhs. 

MARMOL,/w.  Marbre,  pierre 
dure  & folide  qui  reçoit  un  beau 
poli.  Lat.  Alarmor  , oris. 

Ma  R MOL  , fe  prend  hgurément 
pour  Colomnc  , parce  qu’on  les  fait 
ordinairement  de  marbre.  Lat.  Alar- 
mor. 

MARMOLEJO  , / m.  Petite  co- 
lomne  de  marbre.  Lat.  Columellt  m.’tr- 
tncrea. 

MARMOLERO  , nA  , adj.  m.  ^f. 
Qui  eft  de  marbre,  ou  qui  cft  mar- 
bré. Lat.  Alarmrreiu  , a , um. 

MAKMOLERIA  , /.  /.  Ouvrage 
de  marbre.  I.at.  Aturmweum  opas. 

MARMOREO , hea  , ««(r.  w. 

Qui  cR  de  marbre , ou  qui  en  a les 
qualités.  Lat.  Alarmerais  , a , um. 

MAKMOTA  , f.f.  Marmute,  pe- 
tit animal  fort  Farouche,  & commun 
dans  les  montagnes  de  Savoye  & de 
Dauphiné.  Lat.  GiySf  ris.  Aîms  Aipi^ 
nus, 

MAROAIA  , f.  /.  Cable  , grolTc 
cordc.  Lat.  Funis  crajfus. 

Audar  en  ia  marotna.  Danfer  fur  la 
cordc.  Phialc  pour  dire  5 Etre  im- 
pliqué dans  une  affiiirç  dangcreulé  & 


de  difficile  exécution.  Lat.  Frmanu 
buium  arere. 

MARQUES  , / m.  Marquis  , Sei- 
gneur d'une  terre  conftdérable  érigée 
en  Marqnifit.  Lat.  AJarcHo^  nis. 

MAKQUESA  , /./.  Marquife.  Lat. 

A/ti-chioHÎjla. 

Marqüesa  , h Marquesina. 
Marquife  , pavillon  , ou  couverture 
qu'on  met  au  dcflits  des  tentes  de 
campagne  , prmr  les  garantir  de  la 
pluie.  Lat.  Tmterii  fapilio , nis. 

MARQUESADO  , / w.  .Mirqni- 
fat  Terre  pofTédéc  par  un  Marquis. 
Lat.  A/irrehienatus. 

MARQUESITA  , / /.  Marcaffite  , 
minéral  métallique,  dont  il  y a beau- 
coup d'efpéccs.  Lat.  Pyrites. 

.MARQUIARTIFE  , / m.  fipific 
en  jargon , du  Pain.  Lat-  Panû. 

MARQUIOA  , /./.  en  jargon , Pu- 
tain. Lat.  Scertum. 

MjAKU.A  , /.  /.  Manque  d'une 
chofe  à l'endroit  où  elle  devroit  être. 
On  fe  fert  de  ce  mot  en  parlait  des 
vignes  y où  il  manque  des  fepsi  & 
l’on  dit,  que  timm  muebas  marras.  L. 
Facuusn.  Ve/rtius. 

Marra.  Marre  , inftrumcnt  de 
Vigneron , cfpécc  de  houe  qni  fert  à 
• labourer  les  vignes.  Lat.  Alarra , a. 

Ma  R R. A , le  même  qne  Abnjdu^ 
na,  CcR  tm  mot  de  la  bafle  Lati- 
nité. 

M.ARRAGA,  / f.  Grefle  toile. 
Faite  d’etonpos  , & de  poil  de  chérre, 
dont  ou  fait  des  couvertures  pour 
les  bergers  & pour  les  bétes  de  char- 
ge. Ccîl  un  terme  Aragonois,  Lat. 
Stupea  telu 

Mabraga.  Voyez  &:Z»- 

t9. 

MARK  A JO, /w.  Marra  jo,  poif- 
fon aflreux  , *&  qui  a 1a  gueule  û 
grande  qu'il  dévore  les  hommes  en- 
tiers. On  le  trouve  dans  U mer  des 
Indes.  Sa  cEiir  n'cR  pas  bonne  à 
manger.  Lat.  lltuU  w«rriM  gr«w. 

MARRAJO,  JA,  «4;.  w.  e*/ 
Fin  , inc , nifé  , ce.  Lat.  CaUidus. 
Afiidus , a , um. 

MARRANA  , / /.  Chair  de  porc 
frais  qu'on  vend  en  détail  ,*  on  l ap- 
pelle ainft  parce  qu'elle  cft  otdinaU 
retnent  d'im  pourceau  femelle.  Lat. 
Suilla  caro  recens. 

M ARRANO  , / m.  le  même  que 
CocbhiO. 

Marra  NO  , adj.  m.  Marranc  , 
maudit , excommunié.  Il  cft  peu  uG- 
té  dans  cette  acception.  Lat  £rrjiu- 
mwiicatui. 

MARKAR  , V.  O.  le  même  que 
Fatar.  Ce  mot  a vieilli. 

Mabrar  , fignifte  aaflî  S'écarter 
du  droit  chemin.  Lat.  A via  air.Tare» 

7’IAKR.AS  , adv.  de  temps.  Autre- 
fois ; terme  qui  marque  le  pcJTé  , 
Cf*mme , la  nochc  de  tuarrus , la  nuit 
paQéc.  C'cil  un  terme  bas.  L.  Oüm, 
El 


MAR 


MAR 


MAR 


T2  hûnAre  dt  L'homme  de 

Vautre  jour  , de  Vautre  foî«. 

AHRREGON,  /.  m.  le  même  que 
Xer^'^.  (Teft  un  mot  de  U Rioja. 

MARRO  , f.  m.  Jeu  du  palet  L. 
üidm. 

Mabbo.  Tour,  détour,  certain 
mouvement  du  corps  que  I on  ftit 
pour  s’e&juîvcr  , & n’étre  pas  pris 
par  celui  qin  nous  pourfiiit.  Il  Te  dit 
des  animaux  qui  fc  fervent  de  cette 
rufe  pour  empêcher  que  le  clücn  ne 
les  prenne.  Lat  ^rafiwn,  i7. 

Ma  RHO  , figiiitic  nulTi  le  manque 
d'une  chofe  fur  laquelle  nous  corn- 
ptiont.  Lat.  Dfftfius.  Inafia. 

Ma  R KO.  Jeu  des  barres.  L.  /j(- 
Aut  e£uzii  in  chyfu. 

Ma  KBO.  On  appelle  ninfi  dans 
V.Aragon  le  bâton  avec  lequel  on  ! 
>otie  au  jeu  que  les  KCpagnols  appcl- 
iwït  Eilomi)(u  Lat  Fujîis, 

MARRON  , f.  m.  Difque  ou  pa- 
kt.  Lat  Difem, 

MAKRÜQ.UI  , aM,  Marrc4juin  , ! 
qui  cR  de  Marruc.  Il  fc  dit  des  cuirs 
de  bouc  ou  de  chèvre  qu'on  apporte 
de  ce  Royaume.  Lat  Jiltroctntm. 

MARROTAR.  Voyez  Jilukotar. 

MAKKVJBIO  % f.  nt.  Mamibe  , 
plante.  Lat  AlartuhiteH, 

MAKRÜl.LERIA,  f.  /.  Rufe,  fi- 
BcfTe  , artifice  dont  on  fe  fert  pour 
tromper  qiiclqu'im.  Lat  Aftus.  ùo- 
lus. 

MARRLXLERO  , ba  , odj.  m.  ^ 
f.  Fin , rufé  , trompeur.  Lat  AJlu- 
tus.  Caltûius.  Eafer  , o , um.  I 

MAKSOPA,  f,  f.  Baleine  qui  jet- 
te avec  violi-ncc  Sz  fort  haut  par  fes 
nafeaux  Veau  qu'elle  a avalé,  laqitcU 
le  retombant  en  forme  île  pluie  , 
met  les  vaiiTcaux  qui  fc  trouvent 
delTous  en  danger  detre  fubmerges. 
Lat.  Fhyfttrr  , cris. 

M.IRT.A  , f.f.  Marte  , animal 
fait  en  fioiinc  de  grolTe  belette  ou 
fouine.  Lat.  AUrits  , is. 

Martas.  Martes  , eft  auflî  la 
de  cet  animal  dont  on  fait  des 
fourrures  fort  eftirarcs.  Lat.  AUrtit 
ff'du  y ium. 

Marta  ctïtUina.  Marte  zibeline. 

MAHTAGüN  , / nu  Martagun  , 
plante  aprochante  du  Lis.  L.at.  Lilii 
Sftcuu 

Martagok.  On  appelle  ainfi  un 
homme  lin  , rufé  , qn’il  cft  difficile 
de  tromper.  Lat.  CnUidus.  Cautm. 

MAK'TE  , /.  w.  Mars  , l'ime  des 
trois  Planètes  fupéricures , qui  cil  en- 
tre le  Soleil  & Jupiter.  Lat.  Alirrs , 
tis. 

Marte.  Mars  , en  termes  de 
Chymic,  fignihe  le  fer.  Lat.  A/nri. 
l'nrtim. 

MARTELO  , f.  m.  Amour , affec- 
tion , tendreffe  réciproque.  L.  Amyr. 

DiUxiio. 

Martelo,  figoific  aoUî  Souci , 


inquiétude.  Lat.  Cxrra,  <e. 

MARTF.S,/  m.  Mardi,  trolfiéme 
jour  de  la  femainc.  Lat.  Dut  A[<srtu. 

MARTiU  ADA  , /.  /.  Coup  de 
marteau.  Lit.  ALilki  Ulut. 

MARTILI  ADO  , f.  m.  fignifte  en 
jargon.  Chemin,  route.  Lat- 

MARTILLADOR , f.  w.  Celui  qui 
donne  des  coups  de  marteau.  Lat. 
AlulUiUcr. 

MARTIU.AR  , V.  a.  Marteler  , 
battre  le  fer  à coups  de  marteau.  L. 
AIjUcj  tunvierc. 

Martillar,  en  jargon, Marcher, 
cheminer.  Lat  Ire. 

MARTILLADO  , da  , fnrt.  faf 
du  veriic  AliftilUr,  Battu , uc  d coups 
de  marteau.  Lat.  ALiUeo  contufas^  a,  I 

WH. 

MARTILLO  , f.  m.  Marteau  , in- 
Rrument  de  fer  qui  fert  à battre  , 
& qui  cR  néceffaire  à la  plupart  des 
ouvriers.  L^t.  Al^ikuf , i. 

MabtIllo  , fc  dit  figtircment  de 
celui  qui  travaille  à déraciner  , à ex- 
tirper quelque  chofe  î comme , ^l^ar- 
tilh  Ae  las  heregias  , de  los  viens.  L. 
A/ifUeus. 

Mabtillo,  en  jargon , Chemio, 
route.  Lit.  rïj,  -r. 

AURTIN  PESC.ADOR.  Voyez  //- 
p/da. 

MARTINA  t /. /.  Efpècc  d'anguil- 
le. n y en  .1  grande  quantité  dans 
l’Albufcra  de  Valence  , qui  cil  un 
grand  étang  . ou  bras  de  mer.  Lat. 
Anguilla  marina. 

MARTINETE  , / w.  Aigrette  , 
efpècc  de  petit  héron  blanc  , dont 
les  plumes  font  fort  eflîmées.  Lat. 
AktJ'*. 

Martinete.  Sautereau  d'un  Cla- 
vecin, Lat.  Finnstla,  ee. 

Martinetes  , f.  w.  Plumes 
d'aigrette. 

Martinete.  Martinet,  marteau 
qui  e(l  mù  par  la  force  de  l'eau  , 
dans  les  moulins  à papier  , à foulon , 

I à tan  , &c.  11  fc  dit  auffi  du  moD- 
; lin  même.  Lat.  AluÜeus.  Cufraria  r«- 
dieuîa. 

Picar  de  wartinete.  Piquer  des  deux. 
Lat.  E^U9  caic9ria  luhierc. 

MARTIN<;ALA  , /.  f.  Cuiffort , 
armure  de  la  cuiffe.  Lat.  feiHcr.dis 
(trmatura, 

MARTINIEGA  , /.  f.  Tribut  ou 
impôt  qu'on  payoit  à la  Saint  Mar- 
tin. Lat.  i''€higaüi  genuu 

MARTVR,/.  sn.  Martyr,  celui 
qui  foufre  pour  la  défeaie  de  i'Evan- 
güc.  Lat.  Aîartyr ris. 

Martyr.  Martyr,  fedit  auffi  fi- 
gurément  de  celui  qui  effuie  de.gnm- 
des  .iHliâions  , & calamités.  Lat. 
Ofyciëtm. 

M.ARTVRIO  , /.  w.  Martyre  , 
fouffranec  destourmens  ou  de  la  mort 
pour  la  défenfc  de  la  vraie  Religion. 
Lac.  MrtstyriHtH. 


215 

Marty  RIO.  Martyre,  fe  ditarJTi 
des  malheurs  ^ de  toutes  les  peines 
& calamités  de  la  vie.  Lat.  Ærwn- 
n*.  Cruciahis , if. 

MARTVRIZAR  , v.  9.  Martyri- 
fçr  , faire  foufrir  le  martyre.  Lat. 
Al-rrtyrio  ufficerc. 

Martykizar.  Martyrifer,  fnjnî- 
fic  auflî  Faire  endurer  de  grands  toiir- 
mens  de  quelque  nature  qu’ils  fuient. 

Lxi.  Crucittre. 

MARTVRIZADO,  da, 
du  verbe  Alartyriear.  Martyrilé  , 
ce.  Lat.  Afartyrh  ajVeclus,  Crueiatjs, 

MARTYROLOGIÜ , /.  m.  Mirty- 
rojos“<^  * catalogue  des  Mar- 

tyrs. Lat.  Afartyrny.-^ium. 

M.ARZ.AGDA  , yt  »w.  Tribut  qu'on 
payoit  au  mois  de  Mars  , appelle 
vulgairement  Buey  de  Alarze.  L.  Vet* 
tigitl  Ahrtitde. 

MAKZAL  , oÀj.  d'une  terstt,  Qui 
appartient  an  mois  de  Mars.  Lat. 

AUrtidîs , e. 

j MARZO  , f.  m.  Mars  , le  troifié- 
j me  mois  de  l'année  fuivant  nôtre  fa- 
çon de  compter.  Lat.  Alartius  , //. 

MAS  , odr.  Terme  comparatif- 
Pliis , davantage.  Lat.  Plus, 

Mas,  éqiiivant aulE à Prrô.  Mais. 

Lat.  di'd.  At.  A/}. 

Mas  , s'employé  auflî  pour  expli- 
quer ce  qu'on  ajoute  à une  chofe. 

Lat.  AiHptius.  Plus. 

Mas,  joint  avec  la  particule  , 
s’employc  comme  une  interjedlion  qui 
marque  le  dédain  &:  le  peu  de  cas 
qu'on  fait  d’une  chofe.  Lat.  Utinarn  f 
Faxit  Dius  ! 

Ex.  Fuiitr.o  fe  ha  idn  , tuas  que' 
«ftircii  ‘tJUtha  ! Tel  s'en  eft  aile  , 
piaife  à Dieu  qu'il  ne  revienne  ja- 
mais ! 

Mas  , joint  avec  la  particule  JV, 
s'employc  comme  une  iuterjcètion  qui 
marque  le  doute  qu’on  a.  Lat.  te- 
qtùd.  Nttr.quid. 

Ex.  Aîas  yf  ft  tftrd  Bci'uio  el  dîVif- 
ro  ! peut-être  a-t-U  emporté  l'ar- 
gent. 

ALis  fl  pienfa  engaharrae.  Peut-être 
veut-il  me  tromper. 

Alasy  »Mî,  adv.  De  plus  en  plus. 

Lat.  In  dits. 

A h mm  mm.  Au  plus , tout  au 
plus.  Lat.  Ai  fumiuiiot.  K. 

A mat.  De  plus , en  outre.  Lat. 
Prtet/rea. 

A mm  carrer.  A toutes  jambes. 

Lat-  Summepere. 

A mat  tardaff  adv.  Au  plus  tard. 

Lat.  Ad  fmnmtttL 

A mm  V iwoér , adv.  Dans  la  der- 
nière petfedion,  Lat.  S'wmuK 

Dimas  à mas.  Expr.  advtrb.  qui 
marque  l'augmentation  qu'on  donne 
.1  ujxe  chofe  ; Elle  n’cfl  d'ulage  que 
«Uns  le  iUle  familier.  Lat  (/ara. 
pra. 

Sin  usas  aei  , ni  ttsas  aUà,  A U 
D d 3 boule- 
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boulcrue.  Lat.  Omnind  of>/  re. 

Sut  mas  ni  ma/.  Inconriilércmcnt  , 
à TctonrJic.  Lat.  Tttmri.  Inconjlàt^ 
ra\}. 

MASCABADO , etâj.  w.  qpi  fe  dit 
du  fucrc  de  la  plus  bafTc  crpecc  « qui 
fort  de  la  dcniit^rc  cuilTon.  Lat. 
chafunt  infxmx  nota. 

MASCADA,6  Mascadura ,//. 
Maftication  « i'adîon  de  mâcher.  L. 

N Jlajficatio. 

MASCAR , V.  it.  Mâcher  , mor- 
dre, broyer  avec  les  dents  ce  qu’on 
mange.  Lat  Alandere.  Dfiitibus  tt- 
rtrt. 

MasCAR.  Manger  fesmots,  par- 
ler avec  peine , bégayer  , parler  en- 
tre fes  denu , marmoter.  Lat  Bal- 
hntire.  A/uJ/itare. 

Att/car  à dos  awriüos  , le  meme 
qne  Votnrr  d dos  cerrrilhi. 

MASCADO  , DA,  ptfjT  du 
verbe  Mafcar.  Mâché , éc.  L.  A(an~ 
fus*  Dintibus  tritus , a,  wn. 

Darj'eb  mqfcado.  Dégroftîr  un  ou- 
vrage â quelqu'un  , le  mettre  dans 
nn  étit  qu’il  piiilVe  y travailler  aifé- 
ment.  Lat.  Fra^aratuin  exhsberr. 

AUSCARA  . /,  /.  Mafqiio  , cou- 
vcrturc  avec  un  nez  & deux  yeux , 
qu’on  met  fur  fon  vifage  pour  fe  dé- 
guifer  ou  pour  u'etre  pas  connu.  L. 
Brrfona.  Jûirt'a. 

SIascara.  ALirque,  perroimc  dc- 
guifée,  Lat.  Hvmo  Urvatus. 

AIascara.  Mafcarade , troupes 
de  perfonnes  mafquécs  pour  fe  diver- 
tir. Lat  Ptr/onaia  pompa. 

Mascara.  Troupe  de  Gentils* 
liommes  diflingucs  par  leurs  habits 
& leurs  livrées , qui  courent  la  nuit 
par  la  ville  à ches'al , à la  lueur  des 
Hatnbeaux.  Lat  Bqutjiru  fontpa  ptr~ 
fcjuiio. 

MASCARILLA  , / /,  dim.  Demi- 
mafque  qui  ne  couvre  que  le  haut 
du  vifage.  Lat.  Dimuiiata  larva. 

J^iitarjt  lit  mafcarilia.  Lever  le 
mamiie  , dire  hardiment  ce  qu’on 
penic.  Lat  Frrjhnam  depoture.  Pa^ 
iim  apfrtiqite  lo/ftti. 

' MASCARON  , f.  «1.  astp^.  Grand 
miCque  d’une  figure  horrible.  Lat 
Larva  dtformis, 

Mascaron.  Terme  d'Architeéhi- 
^ re.  Tète  chargée  , ou  ridicule  , & 
fiiitc  à fantaifie , qu'on  met  aux  por- 
tes , aux  Fontaines , aux  grottes.  L. 
Larva. 

Mascaion  , fe  dit  par  dérifion 
d'un  homme  qui  affede  des  airs  qui 
ne  lui  conviennent  point  Lat  lnt~ 
ptè  firavis. 

ALASCULINroAD  , /.  /.  Qualité 
de  mâle.  Lat.  Alafaùinitas. 

ALASCÜLINÜ  , NA  , adj.  m, 
Mafcniui , ine , qui  convient  au  mi- 
le , & au  plus  fort  des  deux  fexes. 
Lat.  ALafcuünus  , 0 , utn, 

AIascclino.  Mafeulin  , en  ter- 


mes de  Grammaire , fe  dît  du  nom 
qui  appartient  à l’homme  ou  au  mâ- 
le de  quelque  cfpccc  d'animal  qu'il 
foit  , & qui  eft  joint  avec  l'article 
Eî.  Comme,  El  paptly  tl  carbon ^ 

Lat.  Ala/culimm  gatus. 

Masculinos.  Mal'culins.  Les  Af- 
trologucs  appellent  aiiiü  .Saturne  , 
Jupiter,  Mars  , le  Stdcil  & Mereu- 
rc , à caufe  de  leurs^ualités  chaudes 
& actives.  Lat.  Planrta  AlafcuUni. 

Masculinos.  Alafculins.  LesAf- 
tronomes  appellent  aitfii  ainfi  dans 
les  Signes , le  Belier , les  Gémeaux , 
le  Lion  , la  Balance , le  Sagittaire  , 
le  Verfeau.  Lat  Aîafcuîina  Jtgna, 
Masculino.  AlâfcuUn  , cft  le 
nom  que  les  Aflrolngues  donnent  au 
premier  & au  troifitme  quarrés  du 
thème  célefte.  Lat.  AlaJcuUnus. 

MASCULO,  f.  m.  Alâle.  Ce  mot 
a vieilli.  Voyez  Varon.  ALicho. 

MASSA  « f.  f.  Pâte  , farine  dé- 
trempée avec  de  l’eau , pour  01  fai- 
re du  pain.  Lat  Aîajfa.  Subacia  fa- 
rina. 

Massa.  Mortier  pour  bâtir.  Lat. 
Camcritum  , r. 

Massa.  Maffe,  joiidion  de  plu- 
fieiirs  métaux  fondus  cnfcmble.  Lat. 
Alifs. 

Massa.  MafTc , fe  dit  aufli  de 
differens  biens  ou  effets  dont  on  fait 
une  mafi'c  pour  la  partager.  Lat. 
b'utnma. 

AIassa.  ALilTe , fe  dit  auni  de 
plnficiirs  chofes  enfcmble  , qui  com- 
pofent  un  tout.  Lat  Corpus.  Acer- 
vus. 

Massa  , fe  prend  auflî  pour  Li- 
gue , conjuration  de  pluficurs  perfon- 
nes. Lat  Vimvtnlio.  Conjstratio. 

AIassa.  Pâte  , fe  dit  aulli  de  la 
complexioti  , de  la  conifitution  du 
corps  de  l'homme.  Lat.  Indoks.  Ko- 
turu. 

I Massa.  Mas , fignifie  en  Aragon 
un  champ , un  héritage.  On  l'appel- 
le encore  AI>ss  & Aîajia:  Lat  Prn- 
dimn  xnjlicum. 

Massa.  ALifTe.  On  appelle  ainfi 
en  termes  de  guerre  la  fomme  qu'on 
met  à part  dans  un  Régiment  , & 
qu'on  prélève  fur  la  paye  des  fol- 
dats,  pour  leur  fournir  les  habits, 
les  armes  , & les  autres  chofes  dont 
ils  ont  befoin.  Lut  Alilitaris  Jlipcn- 
dti  partes  rep^ita. 

A/ujJa  de  la  i /tPtfi^naria. 

La  ma(Te  du  fang.  On  appelle  ainfi 
en  Médecine  tout  le  fang  du  corps 
confideré  & pris  enfcmble.  L.  AlajJa 
/angiànarsa. 

Kefr.  De  mala  majja  un  boUo  hajla. 
On  a toujours  trop  de  ce  qui  efl 
mauvais , quelque  petite  qu’en  foit 
la  quantité. 

A1AS8AR  • V.  0.  le  même  ^ue 
Asnafav.  Ce  dcnucr  e(l  plus  nfite. 
AlAbSELLCAS , f.  m*  fignifie  «n 


MAS 

jargon  des  Cartes  â jouer.  Lat.  Fo- 
lia bifciia. 

MASTELEROS , f.  m.  Terme  de 
Marine.  Mâts , les  brifures  ou  divi- 
fions  des  mâts  qui  font  pofés  les  uns 
fur  les  autres.  Lat.  Poli  nautici. 

MASTICAK  , V.  a.  le  même  que 
Alafcar. 

MASTILES , f.  m.  Les  mâts  d’un 
vaifTcau.  Lat  Alali , arum. 

MASrittS.  On  appelle  ainfi  ré- 
lativcmcnt  tout  ce  qui  fert  à porter 
quelque  chofe  , comme  les  Colom- 
ncs  d'un  lit  , les  pieds  droits , les 
jambages  d'une  porte.  Lat.  Fukra  , 

oTum. 

MASTIN  , f.  m.  Mâtin  , gros 
chien  de  baffe  - cour.  Lat  AtiAof- 
fus. 

MaStin.  AUtin,  fe  ditauffi  d'un 
homme  groflier  , fort  , robufie  & 
brutal.  Lat  llosno  rehuJlLs  ru^i- 
eus. 

Fulano  es  wi  mafîitt.  Un  te!  cfl  1111 
mâtin , un  grand  brutal. 

Mastin  , en  jargon,  fignifie  un 
Archer  , un  Huillicr  , ou  tel  autre 
fuppôt  de  Jufticc.  Lat  Afporitor, 
MAS  riNA  , / /.  La  femelle  du 
mâtin.  Lat.  Alulojjt  frmvu.* 

MASTl) , f.  m.  Terme  du  Royau- 
me d'Aragon  i Arbre  fur  lequel  on 
en  a enté  un  autre.  Lat.  Truneus , 
eut  inferieur. 

MASTRANZO  , /.  m.  Aîentc  fau- 
vage,  pouliot  Lat  Alenthaftrum  ^ i. 

MASTUERZO  , f.  m.  Crcflbn  alc- 
nois , plante.  Lat  Xa/lurtium. 

MA'TA  , /.  f.  Arbriflêau  , bruyè- 
re , brofTaille.  Lat  Frutex. 
tsan. 

Mata,  fignifie  aufli  Plante,  pied 
d'un  arbre  , d'une  fleur.  Lat  PUm- 
ta  , a. 

AIata.  BuiflTon  , haie,  qui  fepa- 
rc , ou  qui  entoure  un  champ,  l^t. 
Sepes  ^ is. 

Mata  , fe  dit  figurément  d'une 
poignée  ou  trefTc  de  cheveux  , & 
même  de  tous  les  cheveux  d’une  tè- 
te. Lat.  CapiUorum  ccf^eries  , mani- 
pulus. 

AIatas.  An  jeu  de  la  ALatarrata, 
c'eft  le  fept  de  Cœur  & celui  de  Pi- 
que. On  appelle  même  ainfi  le  jeu 
pour  abréger. 

Sait»  U mata.  Sauter  la  haie  ou 
le  buiflbn  i lè  donner  à connoitre 
tel  qu’on  clL  Lat  Perfonam  depone- 
re. 

S/pur  d uno  bajla  la  mata.  Pour* 
fuivre  quelqu'un  à toute  outrance. 
Lat  In  fummum  fer/equi, 
i'rr  todo  tnatus  y por  rozar.  Sc  dit 
d'une  aflùirc  extrêmement  embrouil- 
lée. Lat.  OnmiiX  intrkata  efe. 

Refr.  De  wala  mata  iiunca  huma 
zaraa.  On  ne  doit  rien  attendre  de 
bon  d'une  ame  mal  née. 

MATACAN  , f.  tn.  Vieux  lièvre 
^ui 
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qui  fitîtnie  cxtrcmcmcnt  les  chiens 
de  chaltc.  Lat.  ÎA^ui  pünitt. 

Matacan.  Poifon  pour  les  chiens. 
C'cfl  a«in  la  pierre  qu’on  leur  jette. 
Lat.  OJa  Lapis. 

Matacan.  On  appelle  .ninfi  fi- 
pircmcnt  tout  travail  qui  lafTc  & 
qui  Fatisçtic.  Lat.  Labor  improbus. 

MATACANDELAS,  /.  f.  Etei- 
Çnoir,  iii'.lrumciit  avec  lequel  on 
éteint  les  lumières  dam  une  EgliTc. 
Lat  Fxtinéforium. 

MATACANDIL,/ «.  le  même 
que  iMtTfo/iii  de  egua. 

MATACHIN  , /.  m.  Mataffin  , 
marque  vêtu  d'im  habit  de  dirTcrcn- 
tes  couleurs,  qui  c(l  colé  au  corps 
depuis  la  tète  jufqu’aux  pieds.  Ces 
fortes  de  mafqucs  fe  mettent,  quatre, 
üx  ou  huit  enfemblc , & danfent 
entr'eux  une  danle  appcUJe  les  Ma- 
tafÜRs , dans  laquelle  ils  fe  frappent 
les  uns  les  autres  avec  des  épccs  de 
bois  & des  vefiiet  cnâées.  Lat.  Z«- 
dio  Lni^titas. 

Dexar  w uno  becho  un  tuatAcHn. 
Confomlre  quelqu'un,  le  mettre  à 
bout.  Lat.  Fudare  aiiqufm  fuÿ'un- 
dere. 

A\AT.ADERO , f.  t».  Tuerie,  lieu 
où  les  liouchcrs  tuént  les  bcIUaux. 
On  dit  à Paris  Echaudoir.  Lat  Lu- 
niena.  iMnias'ium. 

Ir  à Bevar  al  mat.tda-o.  Mener 
quelqu’un  à la  boucherie  > le  mettre  i 
en  danger  de  perdre  1a  vie.  Lat.  Ve-  \ 
riettîo  ebùcne. 

AUTADOR,  f.  m.  Meurtrier, 
homicide , aHainn.  Lat.  hœnL-ida. 
JntrfftHar. 

A\ataooi.  Matador.  Terme  de 
Jeu  de  l’Hombrc.  Ce  font  les  trois 
premiers  triomphes,  Efpadiüe,  Ma- 
nille bi  Bifte.  Lat  Inlcr  folia  biforia 
priwar  ohlinem. 

MAl'ADURA  , /.  /,  Blenbrc  , 
plate,  que  fait  la  fellc  fur  le  dos 
du  chcVal,  ou  de  toute  autre  bê- 
te de  fomme.  Lat.  Petimen.  Vtd- 
nas. 

MataduRa.  On  appelle  aiuü  fi- 
Kiircmcut  un  homme  eimuictix  & of. 
ummant.  Lat.  Homo  mole^sts» 

MATALAHUGA-  Voyez  Anis. 
MATALüN,oMatalote,  adj. 
RolTe,  haridelle,  méchant  cuvai, 
ulé,  maigre,  qni  iecoitc  extrême- 
ment fon  cavalier.  Lat  Eqttus  fuc~ 
aijfarius. 

AlATALOTAGE  , f.  m.  Les  vic- 
tuailles qu'on  embarque  fur  itn  vaif- 
feau  pour  la  nourriture  de  re'quipa- 
gc.  Lat.  Nautisus  commeatw. 

Matalotage,  fe  prend  pour 
an  anus  de  diftérentes  chofes.  Lat. 
Cwqcnir/,  f*. 

MATANZA  , /.  /.  Tuerie.  Il  fe 
dit  pv  antooomafe  des  beftiaux.  Lat 
Occijlo,  Jnternecio. 

J^Utanza.  Tuerie,  fe  dit  auilà 


du  carnage  qtii  fe  Biit  dans  une  ba- 
taille. Lat.  Ca.ies  , iV.  (kcijîo  , 
nis. 

Matanza,  fe  prend  auHi  pour 
l'obUination , l'opiniâtreté  avec  la- 
quelle plufu'urs  perfonnes  pour- 
uiivcnt  une  aHàjrc.  Lat.  Anxie^ 
tas. 

MATAR,  fl.  Tuër,  faire  mou- 
rir de  mort  violente  , 6tcr  la  vie. 
Lat.  AVc'flr-f.  Ocirrdrrr. 

Matar,  fignific  aufli  Eteindre: 
comme , jilutar  la  Utz  , el  fuego , 
Eteindre  la  lumière,  le  feu.  Lat  Ex- 
tittgurre. 

Matar.  PrcfTcr  vivement,  ponr- 
fuivre  avec  chaleur.  Lat  Injlart. 
Premere. 

Matar  , fe  prend  aufîi  pour 
Blcflcr , écorcher , en  pariant  des  har- 
nois  d'un  cheval.  Lat  Lcdert. 

Matarse.  Sc  tuer,  travailler 
avec  excès,  fe  donner  des  peines  i)u 
finies  pour  venir  i bout  de  quelque 
chüfe.  Lat.  jllagjsaptri  Ijism  are.  An- 
x/ê  enhi. 

Matarse.  S’affliger  de  ne  pou- 
voir obtenir  ce  qu'on  deüre.  lût 
Angi. 

\ uiîataUxs  caüando.  Voyez  CaBar. 

j}Iatar  el  irjvo  à unu  piaa  tU  ar- 
tiBi.n-ia.  Pointer  un  canon  , au  moyen 
d’un  coin  qu'on  met  fous  la  culaf- 
fe.  Lat.  Tinnnentum  heBicum  cuneo  di- 
j rigere. 

! Matarfe  con  otro.  En  Venir  aux 
prifes  avec  quelqu’un.  Lat  Mutais 
vutatrihsu  cosUouière. 

A mata  cahaBo.  A U hâtc,  incon- 
fiderémcnt , fans  rcBcxiun.  Il  fe  dit 
par  allufion  d’un  homme  qui  fc  blcfTe 
en  courant  la  poQe.  Lat.  Properan- 
ter.  Pn/uMHjiiè. 

A tnaia  candeLu.  Phrafe  empruntée 
de  la  coutume  d cteüiJre  les  bougies 
dans  l'eau  â la  dernière  leâure  d'u- 
ne excommunication.  Lat  Lfque  ad 
candelarum  cxtinHionetn. 

A'o  snutar  el  ganado.  Prendre  les 
chofes  â l'aife.  Lat.  Seifsn  precr- 
dert\ 

MATADO,  DA,  pasrf.  pafl  du 
verbe  Matar  dans  le  fejis  de  tuer , 
blefl'cr  les  animaux.  Tué,  éc.  Lat. 
Maéi-itus,  Ckxi/us.  La  fus , a , um. 

MUERTÜ,  part.  paj~.  du  verbe  Ma- 
tar dans  les  autres  acceptions.  Tué, 
éc.  Lat.  fl»  «»«. 

mTAFUEGOS,  /.  m.  Officiers 
prépofes  dans  les  villes  pour  étcùi- 
dre  les  incendies.  Ce  font  aufiî  les 
pompes  qu'on  employé  pour  le  mê- 
me efifet  Lat.  Jlinijlrt , vd  injlru- 
menta  ad  incendia  extiiiguenJa, 

MATAKKATA  , f.  f.  Sorte  de 
jeu  de  Cartes. 

MATASANOS,  /.  m.  Empirique, 
celui  qui  fc  mêle  de  la  Médecine 
l'avoir  aprile.  Charbtaa.  Lat  Me- 
dicajlrr» 
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MATASIETE  , f.  m.  Spadafltn, 
fier  à bras,  fanfaron,  faux  brave.  Lat 
Sicorius.  Gladiatoy. 

M.ATE , / m.  Mat  C’eft  le  der- 
nier coup  qui  fait  gagner  la  partie 
au  jeu  des  échecs , lorfquc  le  Roi 
cft  en  échec  ou  en  prife,  & qu'il 
ne  fauroit  fe  remuer  qu'il  ne  foît  pris. 

Lat.  In  UtrunculorrM  ludo  Regis  ujI 
incitas  rcduHso. 

Mate.  On  appelle  aitin  ti moitié 
d’une  calcbaflTe  dans  laquelle  les  In- 
diennes boivent  l’infiifion  de  l’herbe 
du  Paraguay  en  guife  de  thé.  On 
donne  auffl  ce  nom  par  métonymie 
à la  boinbu  même.  Lat  l^as  Indi- 
cuM , potio  Indictt. 

Mate.  Les  doreurs  fur  bois  ap- 
pellent ainfi  le  plâtre  fin  qu'ils  cou- 
chent fur  le  bois  avant  d'employer 
l'or.  Lat  Gypfum. 

Dur  tnate  ohogado,  VoyiR  Abo- 
gado. 

MATEARSE,  v.  r.  Terme  du 
Royaume  de  Murcie.  Croitre,  sV- 
tendre,  s'épaiflir  , fVuftificr,  pouf- 
Jer,  produire  des  tiges,  des  rejet- 
tons,  en  parlant  du  blé.  Lat  CV<,- 
cere.  Fruticare. 

M.ATEKIA,/./.  Matière,  pre- ^ 
micr  principe , qui  an  moyen  de  la 
forme  qui  le  détermine  compofe  le 
tout.  lût  Materia  , x. 

Materia.  Matière,  fedit  par  ex- 
tenfion  de  tout  fujet  propre  à re- 
cevoir des  formes  fubfbntielles  ou 
accidentelles,  entant  qu’on  la  confi- 
dère  en  faifânt  abflra«.^ion  Je  tou- 
tes les  différentes  formes.  Lat  Ma- 
teria. 

MATERtA.  Matière,  fc  prend  aiiffi 
pour  la  fubfiancc  meme  & pour  l'cf- 
! îence  des  chofes,  confidéréc  comme 
l’objet  des  aâcs  des  puilfances,  & 
des  aâions  des  agens.  Lat.  Müe- 
ria. 

Materia.  Matière  , fc  prciul 
aiiflî  pour  le  fujet  qu’on  traite,  lût 
Jïaitria. 

^ Materia.  Matière.  On  appelle 
ainfi  dans  les  Univcrfités  ce  que 
les  Etudians  écrivent  fous  la  didéc 
du  Profelfeur.  Lat  Argwstenttasu 

Materia.  Exemple  que  les  Maî- 
tres donnent  aux  enfans  pour  ap- 
prendre à écrire.  Lat.  ExeisspLn-. 

Materia.  Matière.  Les  Chirur- 
giens appellent  ainfi  le  pus  que 
rcuticm  Us  abfccs.  Lat  Sanies,  Pus. 

Materia.  Matière,  fe  dit  auffl 
en  Théologie  de  ce  qui  fert  de  bife 
& de  fomlcmcnt  aux  S.vcremcn5  qui 
font  fpirituels.  L’eau  tft  U matiè- 
re du  haerçoicnt  du  Batcmc.  Lat 
A/itteria. 

Materia  parva.  On  entend 
comcninément  par-là  cette  petite  f 

quantité  d'alimens  qu’on  peut  pren- 
dre fans  rompre  U jeuac.  X^t.  Par^  a 
tJuUeriu, 
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MATERIAL  , aJi.d’itticterjK. 
lérid , clic , qui  spj'artient  h 11 
matière  * c’cft  l'oppofc  de  formel. 
Lat.  MifteriaUiy  f. 

iMArtniAL,  en  termes  de  Mo- 
raliftcs,  figniHc  Dénué  de  li  con- 
noiflàncc  nécefTairc  pour  être  cenfé 
coiipaole.  Laf.  Jl.iimultf. 

Ma  rEBlAi..  Matériel,  qiiî  cft  com- 
poftf  de  matière.  Lat.  Jifattrittlit. 

Maierial  , employé  comme 
fubltaulif,  fc  prend  pour  les  maté- 
riaux , les  corps  qui  fervent  à con- 
ftruire  les  Mtimens , comme  pierre, 
*bois,  fer,  chaux,  (ahic,  tuile,  bri- 
que Sec.  l.at.  ^}/ireriii.  Il  fe  dit.iuiri 
h^urcraent  & dans  le  meme  Icns 
des  chofes  qii‘on  prépare  pour  des 
oiivrax;cs  d’erprii.  Lat.  Jlurni^i.  Ai'- 

gtmeiitum. 

MArF.nrAL.  Matériel,  grolTicr , 
épais,  iam  cfprit.  Lat.  Ruiis.  Craf^ 
fus. 

MATERIALIDAD , A f.  Matéria- 
lité, I ctrc,  la  fubtbiice  de  la  iiuj- 
tière.  Lat.  MatrrhlitaSy  utis. 

Ma  riRiAi-iDAD.  GrofRércté d’ef- 
prit  , m.anquc  de  jir^cmciit  & dé 
conception.  Lat.  Ru}licita.i.  Stupi- 

dtiiu. 

MATERIALMENTE,  aiv.  Ma- 
téricllcment,  fuivaot  les  mopriétés 
de  la  matière  ; eu  égard  a h ma- 
tière. Lat.  ^Wa/fri«/fVfr,  Ref^üu  ma* 

t(TÙT. 

MATERlALME^fTE  , cn  tcrmcs 
de  Mor-iliftcs , fans  la  connoinancc 
néceffaire  pour  rendre  une  aâion 
bonne  ou  mausiùrc.  Lat.  iMutcria- 
liter. 

Mateeiai-mente.  Grofliére- 
ment,  fans  cfprit,  fans  iugement, 
fans  pénétration.  Lat.  Rmiiter.  CVq/1 
si* 

MATERNAL , aij.  ttunt  term.  le 
même  que  Jlate^'no. 

MAIKRMDAD,  f.  f.  Mntemi- 
té,  qualité  de  Mère.  Lat  A/ater- 
mtas. 

MATERNO,  NA,  odj,  ut.  ^f. 
Maternel,  elle,  qui  concerne  la  mè- 
re. Lat.  Altxtcmus , n , utn. 

MATHEMATICA  , f.  f.  Mathé- 
matique. L.it.  Aïtahtjîi. 

MATHEMATICAMENTE,  «le-. 
Maihcmatiqncmcnt , d’une  manière 
certaine  & Géométrique.  L.at.  J/o- 
Shtmaiiei. 

MATHEMATICO  , /.  tn.  Mathé- 
maticien; celui  qui  fait,  qui  enfei- 
ne  les  Mathématiques.  Lat  ALuht- 
inaticut. 

MATHEMATICO  yChyf.m.^ 
f.  Malhemat-qnc  ; qui  appartient 
aux  .Mathématiques.  Lat  Àlathana* 
tieuf , fl , «w. 

MATIGUELO  , f.  m.  le  meme  que 
DonrinzuiBo. 

MATÎZ,  f.  m.  Nuance  des  cou- 
leurs dans  les  Ubkaux , Icc  tapilTe* 


ries , les  étoffes , la  broderie  &e.  L, 
Tanus,  (jmhr.g  c^Ierttm  emnnijuro. 

Matiz.  Nuance,  fe  dit  figurc- 
ment  du  Rilc  , du  difeonrs  , d'une 
pièce  d’éloquence,  dans  laquelle  on 
inicrc  pluficurs  murs  d'érudition  pour 
l’embellir.  Lat  Color. 

MATIZAR,  t».  fl.  Nucr,  nuancer, 
difpofer  des  couleurs  fuivant  leurs 
nuances.  Lat  Cc4oribus  iBuJirore , Vit- 
riart. 

Matizar,  fignific  par  extenfion 
Tacher  quelque  chofe  cn  plufîeurs 
endroits:  comme,  Alatizar  can  fwt^ 
grcy  Tacher  de  lang.  Lat.  l’arii  t{f* 

pfrjÇrrf. 

Matizar,  au  figure,  Embellir 
un  difeours,  une  pièce  d’éloquence, 
femer  des  fleurs  de  Rhétorique, 
at.  Colorihus  rhttoricis  rxornart. 
MATIZ-ADO,  DA,  fart,  fujl  du 
verbe  Nuancé,  éc,  nué, 

ée.  Lat.  Ccbrîhtti  varùUttt  y a,  um. 

MATON,  /.  m.  Fanfaron,  fier  à 
bras,  bpad.iinn,  qui  veut  intimider 
par  fes  bravades  i & proprement  cou- 
pe-jarret y alïàffiu.  Lat  yicarius.  jAic- 
tator, 

MATORRAL,7!  m.  Champ,  ou 
terre  inculte  couverte  de  ronces  & de 
biiHTons.  Lat.  DuMctrun.  Frutftum. 

MATOSO,  SA  , ait.  m.  ^ f.  Rem- 
pli, couvert  de  brofliiilles , de  bruyè- 
res. I4it.  Dumq/ns  , 0 , um, 
MATRACA,/  /.  CrcfTclIe,  in. 
ilriimcnt  de  bois  dont  on  fe  fert 
dans  la  femamc  faintc,  & qui  fait 
beaucoup  de  bruit.  Lat  Ligntum  Cre- 
fiUuidum. 

Ma  TRAÇA,  fignifie  auffi  R.nUlc- 
ric,  brocard,  moquerie,  huée.  Lat 
Exjthiiath. 

MATRACA,fc  dit  .iiiffi  d’un  hom- 
me  opiniâtre,  têtu , entêté  de  foi-me- 
me, de  tout  ce  qn'il  dit  & qu'il  fait 
Lat.  Hoxko  fertinax.  Cep/èfl. 
MATRACiüEAR  , v.  a.  Brocarder, 
quer  par  des  railleries,  & des  traits 
rvriqijcs.  Lat.  ErjibiUtrt, 
MATRAdUISTA  , /.  m.  Broear- 
detir,  rulleur  piquant  Lat.  Deri* 
for.  EvjibiLüor, 

MATRKRO,  RA,  odi.  m.  ^ f. 
Fin,  rwfé,  madré.  Lat.  lAafrr.  AJlu* 
tits.  Suhdohtt y fl,  UM. 

MATRICARIA , /. /.  Matricaire  , 
plante.  Lat.  Alatricm-ia. 

MATRICüLA  y f f Matricule , 
Regitre  de»  réceptions  d’Officiers,  & 
de  perfonnes  qui  entrent  dans  un 
Corps  on  Société,  dont  on  Fait  une 
lifle  ou  catalogue.  Lat  Albunt.  Ca- 
tah^uf. 

ÀIATRICULAR , «».  a.  Immatri- 
culer, écrire  fur  la  Matricule.  Lat. 

‘In  nihutn  referrr, 

MATKICÜLADO  , da  , part.  paf. 
du  verbe  Alatricular.  Immatricule , 
ée.  Lat  In  alhuu$  reiatuty  a,  um. 
MA’rRiMUNLiL , odj.  Smtt  tnm. 


Matrimonial,  ale,  qui  appartient  an 
mariage.  Lat  AUatrinwiiuUs,  Connu.- 
bittltj , r. 

MATRIMONIAR , r.  n.  Se  ma- 
rier. C’eft  un  terme  bas.  Lat  AV 
bere. 

AUTRIMONIO  , f m.  Mariage. 
Lat.  Alutrimmiwn.  CoHjUfimH. 

Ma  TRiMONio  « fe  prend  quelque- 
fois cn  ftilc  familier  pour  le  mari 
ou  la  femme:  nuntrimatùoy  mon 

mari,  ma  femme.  Lat  Conisix. 

MatriMOXIO  tfpiriiuai  Maria- 
ge Spirituel  , en  termes  de  Droit 
Canon,  cft  le  lien  qui  attache  im 
Evêque  à Ton  EgUfe,  & qui  ne  peut 
être  rompu  que  par  l'autorité  du  Pa- 
pe. Lat.  j}Iat:im.!æiuin  Spirituale. 

Matrimonio  ffpiritual.  Marîaspî 
Spirituel,  c’eft  aufli  celui  que  l'ame 
coiitraéle  avec  Dieu  par  le  lien  de 
Li  grâce,  & une  Rcligicufe  par  le 
vœu  qu'elle  fait.  L.it  Alutrimoniiim 
Spirituale. 

Matrimonio  rate.  Mariage  qui 
n‘a  pas  été  confommé.  Lat  J/atri- 
monium  ratum. 

Matrimonio  cUndefHne.  Maria- 
ge clandeftin,  fecret,  qui  n’a  pas 
eu  la  béncdklion  nuptiale.  Lat.  J/*#- 
trimenium  clandtflinam. 

MATRIZ  , f.  f.  Ce  mot  pris  dans 
l acception  rigohreufc  fignihe  la  mè- 
ttic  thofe  que  Alcdre  : ainfi  on  appel- 
le IsaUjia  Alatrizy  Eglife  .'latricc  , 
celle  qui  eft  la  plus  ancienne  d'un 
lieu  , la  Cathédrale.  Lat  Ahtro- 
pelif. 

Matriz.  Matrice,  Li  partie  des 
femelles  des  animaux  où  fe  Fait  la 
conception  du  fœtus , ou  des  petits. 
Lat  Vurus. 

Matriz.  Matrice  , en  termes 
d'imprimerie  fe  dit  des  moules  où 
l’on  fond  les  caraélères.  Lat  iVo- 
tetyfus. 

Matriz,  fe  dit  aiiflî  de  la  mi- 
nute d'un  Adc.  Lat.  ProtocoBum. 

Matriz,  en  termes  de  *Mécha- 
nique,  c’eft  l'ccroue  d'une  vis.  Lat 
StricUiim  rtciftacuium.  Cylinàrus  fn- 
lyiratis. 

Ltngm  matriz.  Langue  matrice, 
cft  une  langue  ancienne  & originai- 
re d'un  pais , d'où  quelques  autres 
font  déris'ces.  Lat  primu 

f^eniu 

M ATRONA , f f.  Matrone , fem- 
me iage  & vertueufe  qui  gouverne 
honnêtement  la  famille.  Lat  Al»- 
trôna  y fl-, 

Matrona.  Matrone,  cftauftile 
nom  de  celle  qu'on  appelle  propre- 
ment Sage-femme.  Lat.  Alatrona.  CAê- 
fietrix. 

MATRONAL  , ai),  d'une  term. 
Qui  appartient  à U Matrone.  Lat» 
Alatronulii  , t. 

MATÜTE  , f.  m.  Contrebande. 

11  fc  dit  auÛi  des  marchaniUre»  qu’on 
entre 
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entre  par  contrebsnJc.  Ceft  un 
terme  ufité  en  Murcie  , & dans 
qucl({ues  autres  endroits  d'Efpagne. 
l^t.  Porterii  defrauâatio.  Jlerca  tr- 

MATUTEAR , v.  a.  Faire  U con- 
trebande. Lat.  Mtrccs  vttitas  \n~ 
ftrrt, 

MATUTERO,  /.  m.  Contreban- 
dier. Lat.  Frohibitarum  mnàton  f». 
troduiior. 

MATUTINAL  « oij.  d^une  term. 
Matutinal , qui  appartient  au  matin. 
Lat.  Jtlatutinus , a,  um. 

MATUTINO,  NA,  adj. 

Idem.  Ceft  un  mot  Latin. 

Matutino,  fe  dit  en  Aftrono- 
raic  d'une  Planète  qui  fe  Uve  avant 
le  Soleil.  Lat.  JlatutîHus. 

MAU,  /.  m.  Miau,  cri  naturel 
du  chat.  Lat.  Vox  fiUmx. 

.MAULA,/. /.  Trous'aille,  tout 
ce  qu’on  trouve  fortuitement  dans 
b nié , ou  ce  qu’on  achète  de  rencon- 
tre à bon  marché.  Lat.  Kti  invtntay 

Vil  vili  auftn. 

Maula,  n;;nifie  auHi  Kufe,  lira- 
Cu;vmc  pour  tromper  quelqu’un  fans 
qu'il  s'en  aperçoive.  Lat.  Fraus.  Stro- 
fb,i. 

Maula.  Etrennes  qu’on  donne  a 
on  domciHquc  qui  nous  aportc  quel- 
que préfent)  ou  ce  qu'on  donne  pour 
boire.  L.at,  Munufculum.  VUrougA 
Urfiitio. 

Maula  , fi^niKe  auQî  un  mauvais 
payettr.  Lat.  Tardus  foluUrr, 

MAULEKIA,  /. /.  Boutique  où 
t on  vend  des  coupons  de  toutes  for- 
tes d'étoffes.  Lat.  Ailan^mka  thtca. 

Maulebia,  fignihe  aiiffi  Riifc, 
fourberie,  artifice,  findîe.  Lat  Ajlu- 
lia.  Fjlîach.  Fnius. 

MAULERO,/.  m.  Celui  qui  vend 
des  morceaux  de  drap  &:  d’étoffe 
que  les  tailleurs  amalTent  Lat  Mah- 
go^  enis. 

Mauleio,  fignifie  aufE  Fourbe, 
trompeur,  fin,  nilé.  Lat.  Dcccftor. 
Faftr. 

AUULLADOR,  /.  Chat  qui 
ne  fait  que  miauler.  Lat  Ftlit 

mxtôT, 

.MAULLAR,  V.  n.  Miauler,  fe 
dit  du  cri  des  cliats.  X.at  FeUm  c«- 
crm  fmitttrt. 

MAULLIDO,/.  m.  Miaulement, 
cri  du  chat.  Lat  /Wtna  twjr. 

MAULLO,  / m.  le  même  que 
JffauSido . 

MAUSOLEO  , / w.  Maufûlée  , 
tombeau  magnifique.  Lat  Alaufo- 
kwn. 

MAXILLA , / /.  le  même  que 
Afexiüa,  Mot  peu  uûté. 

MAXIMA,  /. /.  Maxime,  axio- 
me, fentence,  principe  ou  fonde- 
ment de  quelque  art  ou  fdence.  Lat 
Axioma.  Rrgula.  Sententia. 

Maxima,  fe  prend  auQl  pour 

T(fm,  Zr. 


MAX 

Idée.  Lat  Rtttimii  Jir^lart  di/ta-  ' 
trun, 

Maxima.  Maxime,  en  termes  de 
Mufiqitc,  cil  la  plus  grande  des 
notes  qui  vaut  huit  raclures.  Lat 
JÏIaxiuut. 

Jlaxiwas  de  Eflvxdù  , 2r  foliticu. 
Maximes  d’t)ttt,  ou  politiques,  l^t 
Folitica  jMo  tita  tW  pr^cepta. 

MAXIM  IMEKTE,  aàv.  Princi- 
palement Lat  jilaximK 

MAXIMO,  MA,  ndy.  m,  ^ f.  fuperL 
Très  grand,  très  diftingué,  très  ex- 
cellent. Lat.  Maximus  , a , um. 

MAXMORDÜN,  /,  m.  Homme 
groffier,  pefant,  Rupidc.  Lit  Ile- 
bi's  ciJ*  titrdus  homo. 

Maxmordon.  Homme  fin,  rufe. 
Lat.  /hmc  ajlutuf. 

MAYA  y /./•  On  appelle  ainfi  une 
jeune  fille  qn'on  pare  comme  une 
épouféc  les  premiers  jours  de  May , 
£:  qu'un  *placc  à la  porte  de  la  mai- 
fon  fur  une  efpècc  de  thrûne,  tan- 
dis que  fes  camarades  quêtent  pour 
elle  auprès  de  tous  ceux  qui  panent, 
pour  goûter  enfuite  toutes  enfem- 
ble.  Lat  JfAa  pueilula. 

xVLAVAR,  V.  n.  le  même  que 

J^ïuuUity. 

MAVO , f.  m.  May , le  cinquiè- 
me mois  de  nôtre  année.  Lat  il/a- 
ius. 

Mavo.  May,  efl  aulli  un  arbre, 
ou  gros  rameau  de  verdure , que  par 
honneur  on  plante  devant  la  porte 
d’une  perfonne  qu'on  veut  honorer, 
le  premier  jour  de  May.  Lat 
lit  orê&r,  ramuj. 

MAVOK,  emuparati/.  Plus 
grand,  pins  grande i c’eil  un  motlou 
tin.  j/cifor , mujtis. 

MaVüb.  Or  appelle  ainfi  le  Su- 
périeur , ou  le  Chef  d’un  Corps , 
d'une  Communauté.  Lat.  Diptitaie 
prier. 

MaVOB.  Majeur,  fignifie  celui 
qui  efl  en  âge  de  gouverner  Ton 
bien.  Lat  .%tate  mnjor. 

Mayoees.  Ayeux,  ancêtres.  Lat 
Jilajorti. 

Mayox.  Majeure,  en  terme  de 
Logique  efl  la'  première  propofition 
d’un  Syllogifme.  Lat  Major. 

Mavor,  s'employe  comme  fub- 
flaiitif  dans  la  Rioja , pour  fignifier 
une  grande  monture , comme  che- 
val , mulet  , &c.  Lat  Jumentwn 
mojus.  * 

Mayores.  On  appelle  aiuü  dans 
les  Collèges  la  cinquième  clafic,  dans 
laquelle  on  apprend  à faire  des  vers. 
Lat.  .^Hfirla 

Mavor  de  Brisada.  Major 
de  brigade  de  rormée,  cft  celui  qui 
reçoit  l'ordre  & le  mot  du  Major-Gé- 
néral , & qui  le  donne  aux  Majors 
des  autres  Régimens.  Lat  Matiiu 
primariui  infirucior. 

Mayo&  General.  Major  Géné- 
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ral  de  l'Armée , efl  celui  uni  con- 
certe avec  les  autres  Majors  quel 
fera  l'emploi  des  troupes  chaque 
jour,  foit  pour  les  gardes , foit  pour 
les  dètachemens  & les  efeortes.  Lat 
Exercitüs  Infirucior  genrratis. 

Catifin  mrvores.  Les  Caufes  majeu- 
res , font  celles  dont  le  Pape  prétend 
être  le  fcul  Juge.  Lat  Ctuôx  ma» 
>er«. 

Ef  cofa  par  mayor,  Ceft  une  chofe 
extraordinaire,  qui  se  s'efl  jamais 
vue.  Lat.  Mirum  cfi. 

Ferias  mayorei.  Fériés  majeures , ce 
font  celles  de  la  femaine  fainte.  Lat 
Ferix  majores. 

Homhre  mœror.  Homme  Iigé.  Lat 
Ætate  proveilus. 

Levantarje  à mayores.  S'enorgueil- 
lir, vouloir  primer  fur  ceux  qui 
font  aii-ilcfiTus  de  nous.  Lat.  Super» 
hià  eJerH. 

For  mayor.  adv.  En  gros  « confufé- 
ment.  Lat  CwnuUuim.  Indijlinai, 

Refr.  Al  homhre  mayor  ^ durle  ha. 
nor.  11  faut  rcfpeâer  la  vieillcfTe 
&c. 

M.AYOR.AL,y:  m.  Chef,  celui 
qui  ell  à la  tète  d’un  Corps , d’une 
Communauté.  Lat.  Mb^or.  Friuius. 
Frinctpi. 

Mayoral.  Le  Maître  Berger  du 
troupeau.  I-^t  Fafior  primarius. 

>Iayoral,  en  jargon,  fignifie 
Archer  ou  Corrégidor.  Lat.  Frator. 
FrafeHus. 

MAYORANA , /.  / le  même  que 
Almorudux. 

MAYORAZGO,/  m.  Majorafque, 
droit  d'aincfTc.  Lat  Majoratus.  Jut 
fmccedendi. 

Mayorazgo.  On  appelle  encore 
ainfi  l'ainé  d'une  grande  maîfon , ou 
celui  qui  jouit  du  Majorufquc.  Lat 
It’atu  major. 

Mayorazgo  dr  i^naeüm  tn-tificiA 
é aret^jo/a.  C'efl  celui  qui  à dcfiuit 
de  mâles  peut  être  policdé  par  le 
fils  tic  la  femelle  la  plus  proche.  Lat 
Alajorattu  agnatiouis  JUix. 

Mayorazgo  de  agnacion  ù^ura» 
fa.  Celui  auquel  les  mâles  fuccedent 
les  uns  aux  antres  par  ligne  nuafeu- 
linc.  Lat  Alajoruius  agnationis. 

Mayorazgo  de  mtfeulinidad. 
Cefl  celui  qui  ne  peut  être  rufledé 
que  par  des  mâles , foit  qu'ils  dcL 
cendent  d'un  mâle  ou  d'une  femelle. 
Lat.  Alajoratus  nuda  tnafçuUnitiais. 

Mayorazgo  reguUr,  On  appeL 
le  ainfi  en  Caflüle  celui  auquel  Le 
mâle  fuccède  préférablement  à la  fe- 
melle , & l'ainé  au  cqdet  dans  cha- 
que ligne.  Lat  Alajoratui  rtgul/u 
fis. 

HiK\0\klQOfafiuario.  Cefl  Celui 
qui  fiuis  avoir  égard  â hi  ligne,  cher- 
che pour  la  fuccefiion  un  fujet  qui 
ait  les  qualités  rcqnifes  pour  fuccc- 
dcr.  Lat  fitajoratus  Per  faUwu. 

E e MAVO- 
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MAY^RAZGUISTA,  f.  m.  Au- 
teur  oui  écrit  fur  les  Majorafques. 
Lat.  tk  Maioratu  fcribtns. 

MAVORDOMAZGO  , / w.  le  mê- 
me <|UC 

MAYORbOMEAR,  r.  a.  Admi- 
niftrer  , régir , conduire , gouverner 
un  bien,  ou  telle  autre  chofe.  Lat. 

Adminiflrarc. 

MAVORDOMIA  , /.  /.  Emploi  de 
Majordome.  AJmjniftration  , gon- 
vernement  d'une  maifon.  Lat.  CÂrro- 
ftomiü. 

MAYORDOMO,/  m.  Majordo- 
me , Intendant  de  maifon.  Lat.  AJU 
vtiniflrator.  Oecstiorrnts» 

Mavoedomo.  Syndic  d'une  Com- 
munauté , d'une  Confrairic.  Lat  Or- 
cenontus, 

MaYOEPOMo  Al  Eflado.  Officier 
de  la  maifon  du  Roi  qui  a foin  de 
TciUcr  à ce  que  les  Gentilshommes 
du  Palais  foient  fervis  proprement  & 
comme  il  convient  à leur  état.  Lat 
iwnfte  Cx»nntunis  Alhii/ter. 

Mavoedomo  del  Rfy.  Maitre  de 
la  maifon  du  Roi.  l^t  jïligijler 
RatatîL 

MaVORDümO  Al  Profrios.  Admi- 
nUlratcur  des  biens  & des  revenus 
d’une  Communauté.  Lat  Civüatit  Æ-  . 
Aiü!, 

Mavoedomo  mayer.  Grand  Maî- 
tre de  la  maifon  du  Roi.  Lat  AfaçiA 
ier  Rft'ii  Pühtii. 

MÀYORIA,//  ExccUcnec,  avan- 
tage,  prééminence.  Lat  ExcfSentia. 
Pr.rfiantia. 

Mayoria  , fe  prend  anÛî  pour  ; 
JHa^orazf'o. 

Kayoeia.  Grand  &ge,  vieilleflc. 
Eat.  Srneifus.  I 

M;^Y0RISTA  , f,  *n.  Ecolier  de  j 
cinquième.  Lat.  Qtàntanus. 

MAYORMENTE,  aiv.  Princi- 1 
clpalemcnt , ftirtout  , particulière-  ; 
ment,  fpècialement  Lat.  Aluxirnh 
Pr^cifiA.  I 

MAVUSCULA  , f.  f.  Majufculc , 
qui  fc  dit  des  grajulcs  lettres , ou 
capitales.  Lat  Major  littera. 

MAZA  , / /.  Maflc  d'armes  , ar- 
me ancienne  & de  guerre.  Lat  C/a- 
ra , m. 

Ma 7. A.  Mouton  à enfoncer  les  pi- 
lotis. Lat  fijluca , 

Ma7a.  Maiïe  , fe  dit  des  bâtons 
à tète,  garnis  d'argent,  qu’on  porte 
par  honneur  devant  le  Roi  en  quel- 
ques cérémonies  , aiilTi-bien  que  de- 
vant le  Reèleur  itcs  quatre  Facultés. 
Lat.  CA/tvi. 

Maza.  Gros  billot  de  bois  au- 
quel on  attache  les  linges  pour  em- 
pêcher qu'ils  ne  s'cisfuicnt  Lat  C;p- 

fUi. 

Ma7a.  On  appelle  encore  ainfi 
un  morceau  de  bois , un  os  ou  telle 
autre  chofe , qu'on  attache  à la  queue 
tics  chiens  en  tems  de  carnaval , auf- 
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fi-bien  que  le  chiffon  qu’on  attache 
avec  une  épii^c  derrière  l'habit  des 
palTans.  Lat  d /ergo  ofp^ta. 

Maza.  On  appelle  encore  ainii  un 
homme  peliuit  & ennuyeux  dans  ta 
converfation.  L.  Impertimus.  Aîoleflus. 

Ija  maza  y Ix  moua.  On  appelle 
ainfi  deux  petfonnes  qui  ne  fc  quit- 
tent jamais  $ nous  difons  , Saint  Koch 
& fon  chien.  Lat  Perça  ftquens  fe- 
p/aw. 

MAZACOTE  , f.  ni.  Mortier , mé- 
lange de  chaux  , de  fable  & de  bri- 
que pilée  , dont  on  fe  fert  pour  b.^- 
tir.  Lat  C^emmtwn. 

Mazacote.  Mortier , fe  dit  aulfi 
par  extenfion  d'un  ragoût  qui  man- 
j que  de  faulTc , & qui  cft  épais  coni- 
I me  du  mortier.  Lat  SfÜ^us  cmii- 
iMentum. 

Mazacote  , fe  dit  aulfi  d'un 
homme  pefant  & Ilupide.  Lat  vV/iv 
lejlus.  Stupidus.  Bardus. 

MAZAÜ.'^  , f.  f.  Coup  de  maflc 
ou  de  mouton,  l^t  Clava  vel  fijiu- 
c<r  iiius. 

Mazada.  On  appelle  ainfi  une 
parole  mortifiante  & qui  pique  au 
vif.  Lat  l’erbum  grave  , importu- 
Hum. 

Mazada,  en  jargon,  Mauvnife 
rencontre  d'un  filou  , mauvais  fort 
Lat.  Coüujio  itt  lude. 

Dar  tpta  matada.  Caufcr  du  dom- 
mage. Lat  Damnum  inftrrt. 

MAZAMORRA , /. /.  Machemour- 
fc.  Terme  de  Marine.  Miettes  de 
bifeuit  brifé.  Lat  BifeoHum  merinum 
tritum. 

Mazamoeea.  C'cll  aulfi  le  ra- 
goût, le  potage  qu'on  donne  aux  for- 
mats de  galères.  Lat.  Opfottium  vUe 
nauticum. 

Mazamoeea.  On  appelle  ainfi 
tout  ce  qui  eft  réduit  en  petites  par- 
ties. Lat.  Rct  attrita. 

Mazamûrea.  Mets  feit  avec  de 
la  farine  de  mays  , du  fiicrc  & du 
miel , dont  on  fait  un  grand  tifage 
au  Pérou  , fur-tout  parmi  les  pau- 
vres gens.  Lat.  /'7/;V  condimenti  gr- 
nui. 

M.4ZAPAN  , r «.  MalTepain , 
tilTcric  ou  confiture  faite  d'amandes 
pilées  avec  du  fucrc.  Lat  Saccharei 
patrii  ntttJTa. 

MAZARI , / m.  le  meme  queZa- 
drilh. 

MAZMORRA  , /.  /.  Matamore  , 
prifon  fouterraine  , oû  l’on  enferme 
les  cfclavcs  toutes  les  nuits.  Lat 
Ergafitdum  , i. 

MAZN.AR , V.  a.  PreflTer , frotter , 
manier  , pétrir  quelque  chofe  entre 
les  doigts  pour  l'amoUir.  Lat  Afanu 
vel  digitis  Jtihigere. 

MÀZO  , f,  m.  Maillet , marteau 
de  bois  qui  fert  aux  Charpentiers  , 
aux  Menuifiers , & autres  artilkiis. 
Lat  MaiUui  iigntm. 
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Mazo  , figntfic  aufli  un  paquet  de 
menues  merceries  : comme  , Aîaxa 
de  cintas^  de  agidetoi  $ paquet  de  ru- 
bans , de  lacets.  Lat  Mercium  ma^ 
nipuUts. 

Mazo  , en  termes  de  jeu  de  car- 
tes qu’on  appelle  Prime,  eft  un  coup 
dans  lequel  on  a le  fix  , le  fept , & 
l'os  de  la  même  couleur  , qui  valent 
cinquante-cinq  points. 

Mazo  , fe  dit  figurément  d’un 
homme  ruftre  , grolficr  , importun. 
Lat  Homo  ruàis  , nuAefim , importun 
nus. 

Mazo  rodero.  Gros  maillet  dont 
on  fe  fert  pour  la  conftruclion  des 
vaifTeanx.  Lat.  Hauticia  malleus. 

Kefr.  A dics  rogand<>  y con  eî  ma* 
zo  dando.  Aitle  toi , & Dieu  t'aidera. 

MAZüNADO,  adj.  Maçonné,  en 
termes  de  Blafoii , fc  dit  du  mortier 
qui  paroit  en  forme  de  filet  .entre 
les  pierres  de  taille,  ou  les  briques 
d'un  bitiment  Lat.  CamentitiuSf  a, 
um. 

MAZOXERIA,/ /.  Maçonnerie, 
art  de  maçonner.  Lat  Pabrica  t’<c- 
mentaria. 

MAZORCA,  /.  f.  Fiiféc  de  fil, 
de  laine  , de  ioye  ou  d'autre  chofe. 
Lat.  Fuji  glomus. 

Mazoeca.  On  appelle  ainfi  par 
fimilitude  l'épi  que  forment  certains 
firiiits  : comme,  Alazorca  de  maiz , 
un  épi  de  mays.  Lat  Glomus  7>i- 
ctus. 

MAZORR.AL  , adj.  £wte  term. 
Lourdaut , grofller , ruftre.  Lat  Rs^ 
fticus.  Inwrhanus  , a , um. 

M E 

ME.  Cas  irré^Uer  du  pronom 
ro,  je,  moi,  qui  fert  pour  le  datif 
& l’acciifatif , & que  l’on  employé 
avant  les  verbes , aulfi-hicn  qu'apres: 
comme.  Me  dio^  wr  «wa,  for  ka- 
cerme  mererd.  Lat  Mihi.  Ale. 

MEA , / /.  Mot  dont  les  cnfins 
fe  fervent  lorfqu  Üs  veulent  verier 
de  l'eau  î cela  s’appelle , Decir  o pe~ 
dàr  la  mea , Demander  à piffer.  Lat 
l/rin^e  emiJ/tc. 

MEAÜA,  /.  /.  La  quantité  d'nri- 
ne  qu'on  rend  d’une  feule  fois.  Lat 
l/rina. 

MEADERO  y f.  m.  PiflToir , pifTo- 
tière,  lien  deftiné  pour  pifler.  Lat 
Locus  urinatorins. 

MEADOS  t f.  m.  le  même  que 
Ori/ses. 

MKAJA , / f.  Ancienne  monnoyc 
de  Caftillc  qui  valoit  1a  fixiéme  par- 
tie d'un  m.iravedis.  Lat.  Atina , <r. 

Meaja.  Le  germe  de  l'œuf,  qui 
fc  trouve  dans  Ion  blanc.  Lat.  In  ovi 
aihuittine  Aenjior  guHula. 

MEAJAL,  adj.  lune  term.  Qui 
appartient  à li  monnoyc  appcllée 
Jleaja.  Lat  Ad  mn.tm 

MEAK, 
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MEAR , t'.  ».  PiCTer , arincr.  Lat. 

iVflVjY. 

J/car  tl pcrro  la  eonttra.  Sc  dit  d’un 
honunc  qui  porte  l’épée  de  mauvaife 
grâce  , aufl'i  - bien  que  d'un  enfent 
oui  affe^  une  gravité  au-dclTus  de 
fou  âge.  Lat.  Cave  ne  tihi  e^fan  ca- 
vis  wHat. 

iMtar  la  pajueta,  Piffer  fur  le  bout 
d'une  allumette,  pour  dire,  Surpaf- 
fer  quelqu'un  en  quelque  chofe  que 
ce  foit.  Lat.  ExcclUrt.  Fr^fiai  e. 

Refr.  i)/for  claro  y dos  hî^as  fora 
tl  Siidieo.  Ce  proverbe  ftuJiific  que 
tout  homme  qui  fait  fon  ifevoirdoit 
fe  mettre  au  deHus  du  qu'en  dira- 
t-on. 

MEADO,  DA,  fM-t.Ÿaf.  du  ver- 
be iVror.  Piflic,  éc.  Lat. 
unt, 

MEAüCA  , f.  f.  Efpècc  de  ca- 
nard marin  qui  cft  fort  friand  de 
ndavres.  Lat.  Anaiis  genus. 

MECEDERO,  f.  m.  le  même  que 
Cana,  ou  Ctflampio. 

•MECEDOR,  f.  ut.  Inftrumcnt  de 
bois  dont  on  fe  fert  pour  remuer  le 
vin  danv  l.i  cuve,  & le  favon  dans 
la  chaudière.  Lit.  Rutahulum. 

AIECEDURA,  /.  /.  L'aAion  de 
remuer , d'agiter  quelque  chofe.  Lat. 
Jli  Ttio.  Coujuiixiio. 

MECENAS  , /.  m.  Mcccnas.  Nom 
propre  d’un  Chcv.ilicr  Romain,  fa- 
vori d’Augidlc , qui  aimoit  les  gens 
de  lettres , & qui  leur  faifoit  du  bien. 
On  s’eft  fervi  depuis  de  ce  nom  eu 
parlant  des -grands  Seigneurs  qui  fa- 
vorlfcnt  les  Sciences  &,  les  Auteurs , 
& qui  les  protègent.  Lat.  JIccxnas. 

MECER , a.  Remuer , agiter 
quelque  thofe.  Lat.  Jllijcrre.  Vem- 
mifetre. 

Meceb.  Remuer  une  chofe  de 
côté  •&  d’antre  , bercer  un  enfant 
Lat  Jaiiure.  fanfare. 

MKCIDO , DA  , fart.  pnjf.  dn  ver- 
be Jlt'ccr.  Remué , éc  , agité , ce , 
bercé,  ce.  Lat  Alixtus.  Cotrunixtm. 
l'erfatus  , <i , unt. 

MECHA , / f.  Mèche  < brin  de 
coton  , ou  d'autre  matière,  qu’on 
met  dans  une  lampe , dans  une  chan- 
delle , dans  un  nambean , où  l'on 
met  le  feu  & qui  éclaire.  Lat  £7.^- 
chnium. 

MeCHA.  Tente  de  charpie  que  les 
Chirurgiens  mettent  dans  les  ploies. 
Lat  PtnteuhiS. 

Mec  HA.  Mèche , fe  dit  anlfi  d'une 
corde  préparée  qui  entretient  long- 
tems  le  fait , dont  on  fe  fert  à l'Ar- 
mée pour  mettre  feu  au  canon , au 
mortier  , &c.  Lat  ïj^nita  refèii. 

Mec  H A.  Lardon,  petit  morceau 
de  lard  avec  lequel  on  pique  la  vo- 
laille. Lat  SmUtts  peniculus. 

Akre'or  la  mtcha.  Allonger  la  mè- 
che , tirer  en  longueur.  Lat  In  lw~ 
^an  duetrt,  Froçrt^wçsrt» 


MECHANICA , f.  /.  Voyez  Ma- 

chinaria. 

Mechanica.  AAion  balTc  & in- 
décente. Lot  A<ih  s-itfr, 
MECHANICAMENTE,  adv.  Mé- 
choniquement , fiiivant  les  Inix  de 
la  Mcchanîquc.  Lat.  A/tdautcè. 

M EC  H A .s  t C A M EN  T E,  flguific  ouf- 
G , D’une  manière  bafl'e  , & abjede. 
Lat.  /1f//Vrr.  Wé/réiè. 

MECHA.MCü,  CA,  od;’.  m.  fcf/. 
Méchaniqtie , qui  appartient  aux  Mé- 
chaniques.  Lat  A/cL-hankm , a , um. 

Mechanico,  fe  iüt  des  Arts  fer- 
viles,  & oppofés  aux  Arts  liberaux  , 

; tels  que  ceux  qu'exercent  les  ou- 
i vriers , comme  Magons , Tailleurs , 

. Cordonniers.  Lat.  J/echutricus. 

I Mechanico,  fignifie  aufli  VU, 
méprifahle.  Lat.  f’iïï/.  //li^fralst. 

MECHANKiüEZ,/  /.  La  baCTcf- 
fe  que  porte  avec  foi  tout  travail 
on  toute  occupation  méchanique.  Lat 
Riiditaj.  Ahjeéiio. 

MECHAR  , V.  a.  Piquer  la  vian- 
de, la  farder  proprement,  avec  de 
petits  fardons.  Lat.  SuiÜis  peniculis 
tratîsfi^ne. 

MECHADO  , DA , p.  p.  du  verbe 
J/fihiir.  Piqué,  ce,  lardé,  éc.  Lat 
SuiÜis  ptuicuüs  traistjîxus  , a , um. 

MECHERA,  /.  /.  LarJoire,  pe- 
tit inlkrument  qui  fert  à larder.  Lat 
Acus  ad  carnes  larda  trans/'sendas. 

MECHERO  , /.  ut.  Mèche  , bec 
d'une  lampe  où  l’on  met  fa  mèche. 
Lat.  /.ychni  roAesan. 

MECHINAL,/  M.  Boulin,  trou 
qu'on  LiüTe  aux  murailles  en  les 
haulfant,  pour  pouvoir  échafauder 
à raclure  qu'on  eléve  un  bâtiment. 
Lat.  'rrajfis  cavtts  in  mura. 

MF.CIIOACAN,  f.  m.  Méchoacan  , 
grolTe  racine  prefqiic  inlipidc  qu’on 
nous  aportc  par  trenches  de  1a  nou- 
velle Efpagne,  & dont  on  fait  un 
grand  uuge  en  Médecine.  Lat.  Ale- 
chcacanna. 

MECHON  , /,  m.  au^ni»  GrolTe 
mèche.  Lat  Cvt^frus  iÜycbuitan  , if. 

MechüN.  Toupet,  flocon  de 
cheveux , de  laine  , de  foye  , &c. 
Lat  Fuyait  y i, 

MECHONCILLO,  /.  m.  dim.  Pe- 
tit toupet.  Lat  FbccuUis. 

MECOD™A.\UCO.  Voyez  Lado. 

MEDA , f.  f.  le  même  que  Ihci- 
nu.  C’eft  un  terme  uûté  dons  fa  Ga- 
lice. 

MED  ALLA,//.  Médaille,  pièce 
de  métal  en  forme  de  monnoyc  , 
faite  pour  conferver  à la  poftérité  le 
portrait  de  gens  illuflres , ou  fa  mé- 
moire de  qudque  adion  confidérablc. 
Lat  Numifma,  fit. 

Me  DA  LL  A.  Médaille  , eft  auHi 
une  petite  pièce  de  métal  où  eft  em- 
preinte l'image  d'un  Saint,  ou  de 
quelque  myftèrc  , à laquelle  il  y a 
des  mdulgcuces  attaché  par  U M- 
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nédiâinn  du  Pape.  Lat.  Sacrum  nu- 
mifma. 

MEDALLON  , /.  m.  auf^m.  Mé- 
daillon , grande  médaillé.  On  appel- 
le encore  ainfi  en  termes  d’Arthitc- 
rture  certain  bas-relief  de  figure  n n- 
dc  fiir  lequel  eft  repréfentée  la  tète 
de  quelque  Empereur  , de  quelque 
Roi  , ou  de  quelque  autre  perfonne 
, illulbc.  Lat  ^Tumi/ma  tnajoris  medi. 
Anat^lypl.'um , 1. 

MEDAR  , V.  a.  le  même  que  Ha- 
cinar.  C’cft  un  terme  uüté  dans  fa 
Galice. 

MEDERO , f.  m.  Javelle,  fagot 
de  farment.  C'eft  un  terme  uGté  dans 
la  Galice.  Lat.  Sommii  faci/ctilus. 

MEDIA,//.  Bas,  c'eft  1a  partie 
de  Tbabillement  qui  couvre  le  pied 
& 1a  jambe.  Lat.  Tibiale , 1/. 

Media.  La  moitié  d'une  fanègue. 
Lat.  Setni  - niedimnum. 

Media,  parmi  les  gens  du  peu- 
ple, fignifie  une  Chopine  de  vin, 
ou  d’autre  liqueur.  Lat.  Congii  dimi- 
dium. 

Media  Annata.  Voyez  Anrtata. 

MEDIACION  , / /.  L'efpacc  qui 
eft  entre  deux  chofes  entre  UrqueU 
les  il  y en  a une  autre.  Lat  Dijfan- 
tia  iiniui  ah  aiio  aiiquo  inter  utrutn- 
que  inleipA‘to. 

Mediacion.  Médiation  , entre- 
mife  de  celui  qui  accommotie  les 
parties  qui  font  en  difputc.  Lat-J/#- 
diaiia. 

MEDIADOR , / w.  le  même  que 

Aledianero. 

MEDIANA  , / /.  Terme  de  Bou- 
cherie. Le  filet.  L^t  C'ore  inter  co/las 

colùan  media. 

MEDIANAMENTE , otiv.  Moyen* 
nement,  médiocrement,  ni  trop,  ni 
trop  peu.  Lat.  Medioctiter.  AIodicK 

JVIEDI.ANEKIA , / f.  Contiguité, 
voHin.igc.  Lat.  Fraximitas. 

MEDIANERO , ea  , adj.  m. 
Médiateur,  Médiatrice.  Lat  Alcdi^ 
ter.  InUrctjfor, 

Parti  medianera.  Mur  mitoyen.  L. 
A/urus  intergerinus. 

MEOIANIA , f.  f.  Modération  , 
retenue , mcfurc,  médiocrité.  Lat 
Ahdiocritas.  Af'jdcratio. 

MEDIANISTA  , / w.  EcoUer  de 
quatrième.  Lat  Quartunus. 

MEDIANO  , NA  , adJ.  m. 
Médiocre  , moyen.  Lat.  A/ediiUy  a, 
um. 

Medianos.  La  quatrième  claffe. 
Lat.  J^uarta  CkJJîs. 

MEOIAR,  v.  n.  Arriver,  attein- 
dre à fa  moitié  d'une  chofe.  Lat 
Alediutn  attingere. 

Meoiar.  Moyeiincr  , ménager, 
s'entremettre  , fervir  quelqu’un  au- 
près d'un  autre , intervenir.  Lax.In- 
terctdare.  Jnterloqui. 

Médias.  Etre  au  milieu,  entre 
deux*  Lat.  In  media  ejfe^ 

Ee  a M£- 
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MEDIANTE , part.  aÜ.  tlu  verbe 
jffxdiar.  lntercéil«mt,  qui  intercède. 
Lat.  Afedians. 

Mi;olANTE  , adv.  Moyennant, 
au  moyen , en  conféquence.  Lat.  Mc- 
diante. 

MEDIADO,  DA,  f.  p.  du  verbe 
Medirr.  Arrivé,  éc  â la  moitié.  Lat. 
JDimiJfOtuf , a « ttm. 

MtDIASTINO , /.  w.  Médiaftin. 
Terme  d'Anatomie.  Lat.  MediaJU- 
ruf,  i. 

MEDIAT AMEKTE  , odt'.  Média- 
tement , d'une  manierc  médiate , in- 
terrompné , éloignée.  Lat.  Mediati. 

i^VEDlATO,  TA  , m.  £5*  /. 

Médiat,  ate*  terme  rélatif  à deux 
extrémités  , qui  fe  dit  de  ce  qui  cft 
au  milieu.  Lnt.  Alcdiatuf,  0,  um. 

MEDiCABLR  , c4é.  d'utu  term. 
Guériflahle,  curable,  capable  de  gué- 
rifon.  Lat.  Sjntéüis , e. 

MEDICAMENTü,/  m.  Médica- 
ment , remède.  Lat-  Mediçamentum. 

AIEDICAR , f'.  4T.  Médicamenter  , 
donner  des  remèdes.  Lat.  Medkari. 

MEDICADO , DA  , part,  pajf,  du 
verbe  Medisar.  Médicamenté  , éc. 
Lat.  Curatm , a , um.  Mtâicûtus , a , 
um. 

MEDICASTRO  , f.  m.  Médecin 
ignorant , Charlatan.  Lat.  Medica- 
JicT. 

MEDICEAS , adj.  Planètes  de  Me- 
dicis.  Ccd  le  nom  qu'on  donne  aux 
quatre  Satellites  de  Jupiter  décou- 
verts par  le  fumeux  Galilée,  Mathé- 
maticien de  Cofme  de  Medicts  , 
Grand  Duc  de  Tofeane.  Lat  Medi- 
cea  Afli’a.  Jovh  S<ttfUJtef. 

MEDICINA  1 /.  /.  Médecine  , 
l'ait  de  conferver  la  fanté,  & de  1a 
rétablir.  Lat.  Afedicina^  tt. 

Medicina,  feditauflî  pour  Mé- 
dicament , remède.  Lat.  Medicina. 

MEDICINAL  , adj.  tCtate  term. 
Médicinal,  ale  , qui  appartient  à la 
Médecine.  Lat.  Medicinuüi^  e. 

MEDICINAR , V.  a.  Médicamen- 
ter. Lat.  Atedicari. 

MEDICINADO  , da  , part,  paf 
du  verbe  Aledicinar.  Voyez  Altdicado. 

MEOICO  , f.  m.  Médecin.  Lat 
Aledicm. 

MldiCO  ESPIRITUAL.  Médecin 
fpiritucl.  On  appelle  ainfî  un  Di- 
Icclciir.  Lat.  AUdicus  fpiritualis. 

MediCO,  CA  , aJJ.  m.  ^ f.  Qui 
appartient  à la  Médecine  | comme , 
Ciencia  medica  , termina  medico.  L;tt 
Aledicut , (I  , um. 

MEDIDA  , /,  /.  Mcfurc.  Lat. 
Aït'nfura. 

Medioa.  Mefurc,  fc  prend  anOi 
pour  l’aclion  meme  de  mclurcr.  Lat 
Altnfura.  AIirjU>. 

Medioa.  Mefurc,  en  Géométrie 
& en  .Arithmétique  fe  dit  d’une  cer- 
taine quantité  ou  nombre,  qui  étant 
pluûciusfois  répétée  égalent  lue  au- 


tre grandeur  à laquelle  on  les  ra- 
porte.  Lat.  Afm/ura. 

Medioa.  Mefurc,  fe  dit  aiTiFi  de 
la  quantité  de  fyllal^  qui  compo- 
fent  un  vers.  Lat.  Menfura. 

Medioa  , e(l  aufli  un  ruban  fur 
lequel  ell  empreinte  l'image  d'un 
Saint , & fur  lequel  on  a pris  fa 
mcfurc,  & qu'on  porte  fur  loi  par 
dévotion.  Lat.  Vitta  mmficraüt. 

Medida.  Mcfurc,  fignific  aufla 
Proportion  , raport  d’une  chofe  avec 
une  autre.  Lit.  Afoius.  Ratio. 

Medida  , fe  prend  figurément 
pour  Jugement  , prudence , diferé- 
tinn  : lijhlo  con  mediilt  , il  a parle 
, avec  fagcITc.  Lat.  Ahdus.  Çor\fidera- 
tio.  Fradentia. 

Tomar  à alpatc  las  mrdidjii.  Con- 
noitre  quelqu'un  à fond.  Lat.  AU- 
tpuem  prahi  cagnafeere. 

Tomar  la  medida.  Prendre  la  mc- 
fure  d'un  habit,  d’une  robe,  &c. 
Lat.  Alrnfurat  notare. 

Tonurr  fns  snedidas.  Prendre  fes 
mefurcs  , examiner  une  aftàire,  pren- 
dre fes  précautions  avant  de  l'cn- 
trqircndrc.  Lat  attentim  com 

Jiàtraxe. 

Lienar  è hencHr  Lu  medidas.  Dire 
Ton  fentiment  avec  liberté , & Lms 
Hatcric  î ou  au  contraire,  Flatcr  avec 
excès.  Lat  Sincerè  loqui.  Ad  /um- 
tnum  extollere. 

MEDIDO,  OA.  Voyez  Alcdir, 

MEDIDOR , f.  m.  Mcfurcur,  Ar- 
penteur « celui  qui  arpctitc , qui 
prend  des  allignemens.  Lat  Alet\jhr. 
Aîetator, 

MEDIERO , f.  m.  Marchand  de 
bas.  Lat.  CaUgarius. 

Mediero.  Ceil  aufli  cclni  qui 
afferme  une  terre  ou  un  troupeau 
de  moitié  avec  im  autre.  Terme  u- 
fité  en  Aragon.  Lat  Dimidii  Sortis 
foetus. 

MEDIO,/w.  Milieu,  qui  cft 
élément  diftant  des  deux  extrémi- 
; tes.  Lat  Medium  , ü. 

\ Medio.  Moyen,  expédient , rou- 
te, chemin  qu'on  prend  pour  ter- 
miner une  amire.  Lat  Ha.  Ratio. 
AIo^lus. 

Medios.  Moyens,  au  pluriel,  fe 
dit  des  biens , & des  richefles.  l^t 
Facuitates.  Opes. 

Medio.  Medium.  Terme  de  Lo- 
gique, cft  une  propofition  qui  fert 
de  fondement  à un  Syllocifme , d'où 
on  tire  une  conféquence.  L.  Aledium. 

Alt'dio  de  propon  ion , en  termes 
d'Efcrimc,  eft  la  diftance  qu'on  prend 
pour  porter  Ton  coup.  Lat  Enfis  pro- 
portio  ai  ahjecium, 

MEDIO,  IA,  a4j.  m.  £ÿ/.  De- 
mi, ie>  chaque  moitié  d’un  tout  di- 
vifé  également  en  deux  : Comme  , 
Alcdio  reuL,  dcmi-rcale } Alcdia  ctboÛa^ 
la  moitié  d'un  oignon.  Lat  Dinti- 
dius  f a f UM, 


: Medio.  A demi,  à moitié;  pref- 

! que  , environ  : Comme , A/edio  aja- 
do,  demi-rotJ.  Lat  Senti. 
j Medio,  fe  prend  aufli  pour  Ge- 
I mcau.  Lat  GemeCut. 

Medio,  fe  prend  aufli  pour  Mo- 
dération entre  deux  extrémités  oppo- 
fées , tant  en  Phyfiqnc  qu’en  Mora- 
le. Lat  Afedium. 

Media  catna.  Lit  compofé  fetùe- 
ment  d'un  matelas  « d'un  drap  de  lit, 
d'une  couverture  d’un  orciUcr.- 
Lat  Strtmtenti  media  pars. 

Aledia  cama.  Un  lit  qu’on  partagt^ 
de  moitié  avec  un  autre.  Lat  Tori 
vtl  leéli  focius. 

Alfdia  mtfa.  Seconde  table , qu’on 
fert  dans  les  auberges  pour  ceux  qui 
n'ont  pas  de  quoi  nirc  de  b dépen- 
fe.  Lat  Secsmda  me^t/a. 

Afedia  naranja.  Voyez  Cuptda. 

Aledia  noche.  Minuit.  Lat.  Afedia 
nox. 

Afedia  palrta.  On  appelle  ainfî  en 
Aragon  un  compagnon  maqon  qui  fort 
d'aprentiflage , & qui  ne  gagne  pas 
encore  les  gages  de  compagnon. 
Lat  Afercenaritts  aementarius  nondum 
perfeéius. 

Afedia  ^oporcionaJ.  Moyenne  pro- 
portionnelle, en  termes  de  Géomé- 
trie & d'Arithmétique , eft  le  terme 
moyen  d'iine  proportion  continué 
qui  fert  de  conféquent  au  premier 
terme  éit  d’antécédent  au  troiiiéme. 
Lat  Afedia  pToportionalis. 

Afedias  palabras.  Paroles  équivo- 
ques. Lat.  Amhigtta  i.erha. 

' Afedia  tinta  ^ en  termes  de  Pein- 
ture , Teinte  générale.  Lat.  Linituen- 
tum  Eentralc. 

Afedio  «fie,  en  termes  d'Aftrono- 
mic,  c'eft  le  Méridien  fuperieur.  Lat. 
Semicifctiitu  meridjiOius  fuperiar, 

Afidào  dia.  Midi  , le  milietl  du 
iour.  Lat.  Alcridies. 

A/edio  dia.  Midi,  fîgnifie  aufli  l'é- 
lévation même  tant  du  Soleil  que 
des  autres  Aftres , quand  ils  paflrat 
par  le  Méridien.  Lat  Aferidtrs. 

A/edio  din.  Le  Vent  du  Midi  ou 
du  Sud.  Lat.  Atijhr. 

A/edios  l'ientos.  Vents  collatéraux. 
Lat.  /^enti  tnedii. 

A/edio  termine.  Milieu  qu'on  prend 
entre  deux  extrêmes,  ùt  A/odus 
médius. 

Aledio  tiempo.  Demi-temps  , l’ef- 

f)ace  de  temps  qu'il  y a d'une  cho- 
c à une  autre.  Lat  Afedium  tem- 

piis. 

A media  rienda.  Au  petit  galop. 
Lat.  Leniter  laxatis  htAenss. 

A médias.  aJv.  A moitié.  Lat.  Ex 
aquo , ffl  farte. 

Eft  medio.  adv.  Au  milieu.  Lat 
fn  medio. 

En  medio , fîgnifie  aufli  Nonob- 
ftant.  Lat  A’o»  ohjiaute. 

Fonerji  de  for  medio  ^ é en  medio, 
S'cntrc- 
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S'entremettre  pour  pacifier  un  diffé- 
rend. Lat.  IntercediTf. 

S^itior  de  en  tnedio.  Eloit^cr  quel- 
qu'un ou  le  tuer.  Lat.  Dt  tnedio  toi- 
Ùrt. 

MEDIOCRE , adj,  d'une  term.  le 
même  que  Meditmo. 

MEDIOCRIDAD , f.  f.  Médiocri- 
té  t qualité  de  ce  qui  cfi  TnédiocrCf 

iai  n'a  ni  excès  ni  défaut  Lat  Jle- 
iocritai  , atis. 

MEOIR , V.  a.  Mcfnrcr.  Lat  Ale- 
trri.  Aftv/ttrure. 

Me  DI  a.  S'étendre  par  terre  tout 
de  Ton  long,  Toit  pour  repofer,  foit 
en  fàifant  une  chute.  Lat  Soloteiimm. 
Htimi  flerni. 

M^dik.  MeTurer.  Métaphorique- 
ment, Egaler  les  chofes,  les  rendre 
égales,  les  comparer  tes  unes  avec 
les  autres.  Lat  AIrtiri.  Cotnparare. 

Medib.  Scander  , mefurer  un 
vers , pour  voir  s'il  a le  nombre  de 
fyltabcs  qu'il  doit  avoir,  avec  l’obrcr- 
vation  des  longues  &.  des  brèves.  Lat 
Ale't/urare,  Scatideî'e. 

Meoibse,  fignific  au  figuré,  Sc 
modérer  , fe  contenir.  Lat  Alodum 
fervare, 

Alcdir  tas  co(liBaf.  Mefurer  les  cô- 
tes , donner  des  coups  de  bâton.  Lat 
Fiijle  dt  Utre. 

Atedir  el  terreau.  Mefurer  le  ter- 
rain, tant  au  propre  qu'au  figuré. 
Lat.  f’udurn  tentore. 

Aledir  el  tiempo.  Mcanger  le  temps, 
lat  Aptttm  tempus  eü^ere. 

Aledir  lai  armas.  Mefurer  fes  épées, 
fc  battre  en  combat  fmgulicr.  Lat. 
Alsmus  canferere. 

AFdir  per  un  rafero.  Traiter  égale- 
ment & fans  diftindion. 

MEDIDO  ,6a,  part.  paf.  du  Ver- 
be Aledir.  Mefuré , éc.  Lat.  AletiJus. 
Alenfuratus. 

Hmr.hre  medido.  Homme  retenu, 
prudent,  ctrconfped  dans  fes  paro- 
les & dans  fes  adioos.  Lat.  Homo 
fruâeni. 

MEDITACIWC,/./.  Méditation. 
Lat.  Aleâitatio. 

MedifaCIOM.  Méditation  , fe 
dit  en  termes  de  dévotion  de  la  con- 
lldcration  des  myflèrcs  divins.  Lat 
Alcditutio. 

MEDITAK,  r.  a.  Méditer , s’at- 
tacher attentivement  à la  confidé- 
ration  de  quelque  chofe.  Lat.  J^e- 
iitari» 

Méditai.  Méditer,  en  termes 
de  dévotion , fc  dit  de  cette  retraite 
Ipiritiiellc,  de  ce  recueillement  d'ef- 
prit , dans  lequel  on  conridère  la  pro- 
fondeur des  myfièrcs.  Lat  Alaiitari, 
Cententùlari. 

>1£D1TAD0 , DA  , part.  paf.  du 
yerht  Afeditar.  Méilité,  ée.  Lat  Con- 
fiieraîui.  Mente  voiutm  , a , um, 
MEDITERRANEO  , nea,  adj. 
m.  ^ f,  Méditerrané)  ée,  qui  ^ 
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enfermé  dans  les  terres.  On  le  dit 
furtout  de  cette  grande  mer  qui  en- 
tre dans  les  terres  par  le  détroit  de 
Gibraltar,  & qui  s’étend  bien  avant 
dans  l'Afic  jufqu'auPont  Euxin.  Lat 
éMediterraneus , a , wn. 

MEDRA  , f,  f.  Progrès , accroilTc- 
ment , augmentation  d'une  chofe , 
profit , gain.  Lat  Profecius.  Frosrff- 
fus. 

MEDR.\R  , V.  n.  Croitre , augmen- 
ter , profiter , faire  des  progrès.  Lat 
I Prof  éré.  Progrefum  /ÎKere. 

>l£DKADO,  DA,p.ir/.  paf.  du 
verbe  AUdrar.  Cni , uç , augmenté, 
ée.  Lat.  Âuilus.  Proveâius , a , um. 

MEDROSAMENTE,  adv.  Timi- 
dement , avec  crainte.  Lat  Thnidi. 
Afeticulof}. 

j MEDROSIA,  /.  f.  Crainte  perpé- 
tuelle. Ce  mot  cil  peu  ufité.  Lat 
Fertnido, 

MEOROSILLO,  lla  , aJj.  m. 
£3’  f.  Qui  eft  quelque  peu  craintif, 
timide,  peureux.  Lat  Metieulofus^ 
<1 , um. 

MEDROSO,  SA,  adj.  tu.  ^ 
Peureux,  ciifc,  craintif,  ive,  timi- 
de. Lat.  7’imidus.  AleticuL^fns. 

Medkoso  , fignifie  aulli.  Horri- 
ble, épouvantable,  qui  infpircde  la 
fraveur.  Lat.  J/orresidus *i,  um. 

iAEDVLA,/.  /.Moelle,  fubftan- 
ce  molle  enfermée  dans  une  autre 
plus  folide,  telle  que  cirlle  qui  dl 
dans  le  creux  des  os  des  animaux, 
qu'on  appelle  autrement  Tuetano. 
Lit  AleduBu. 

Medvla,  fe  dit  encore  d’une 
fubftince  molle,  qui  vient  au  mi- 
lieu des  arbres  & des  plantes.  Lat 
AlcduUa. 

Medula.  Moelle,  fc  dit  fîgurc- 
raent  en  chofes  morales  de  La  fub- 
fbiiice  d'une  chofe.  Lat.  Altdtdla. 

Alcdula  cfpinal.  Moelle  fpinale. 
Terme  d'Anatomie.  Lat  AltdttÜa  fpi- 
natis. 

MEDLTAR,  adj.  iCune  term.  Mc- 
dullairc,  qui  appartient  à la  moelle. 
Lat.  AïtdtJlixrit , e. 

MEDULOSÜ,  SA,  adj.  m.  £5’/. 
Moelleux,  eufe,  qui  efi  plein  de 
moelle.  Lat.  AleduBcfus , a , um. 

MEGIDO , adj.  qui  fc  dit  ti'im 
jaune  d’auf  battu  avec  de  l’eau  & du 
fucrc  , & qu'on  donne  aux  malades. 
Lat.  Ot'a  J'aciharo  fukadu  commix- 
taque. 

MEGO  , GA  , adj.  m.  ^ f.  Doux, 
oucc,  paifihle,  tranquille,  débon- 
naire. Lat.  Blandut.  Alanfuetus.  Pk- 
cidus , a , wn. 

Rcfr.  CordnriUa  tnego,  marna  d fu 
madré  y à lu  ajena.  Ce  proverbe  C- 
gnific  qu'on  vient  à bout  de  tout  par 
la  douceur. 

MEJOR,  adj.  compar.  Meilleur,  qui 
eft  d'une  qii^té  rupécicurc.  Lat. 
AlelioTf  ius. 
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Mejok,  adv.  Mieux.  Lat.  Me- 
Uui. 

Afij^r  te  ayude  Dicf.  Que  Dieu  te 
donne  une  meilleure  pcnfccî  Lat 
Aliter  faxit  Deus  ! 

MEJORA , f.  f.  Amélioration  , 
accroiircmcnt , augmentation,  amen, 
dément.  Lat.  Jlleiiaratso.  Incrnntn- 
tstin, 

Mejoia.  Prélcgs  qu*on  fait  en 
faveur  de  quciqnes-uns  de  fes  cnfaiis 
outre  la  légitime.  Lat.  Pr^lcgatum. 

Mejoba,  en  termes  de  Pratimie, 
eft  l'appel  qu’on  interjette  à un  Tri- 
bunal uipérieur.  Lat.  AppetLUioni* 
beBus  ad  /uperioretn. 

MEJORA.MIENTO,  f.  m.  Amé- 
lioration. Lat.  Ittcrementum. 

MEJORAK.\,  f.  f.  le  même  que 
Alayarana  , ou  Almoradux. 

MEJORAR,  V.  il.  Améliorer,  a- 
vancer,  acoroitre,  augmenter,  ren- 
dre meilleur , amenilcr.  Lat  Alelio- 
rare.  In  melius  mutitre. 

Mejorab.  Sc  rétablir,  fc  remet- 
tre, devenir  meilleur  i & en  parlant 
du  tenis , fc  mettre  au  beau.  Dans 
ce  fens'  e’cft  un  verbe  neutre.  Lat 
Alelius  fe  babere.  Rcfici.  Alelicrefcere, 

Mejobar,  en  termes  de  Droit, 
Avantager  quelqu'un  par  Ton  tclh- 
ment.  Lat.  Pr^eUgare. 

Mejobabse,  r.  r.  Parvenir  Sun 
pofte  plus  confidérablc.  Lat  Amplio- 
rem  eradum  occupare. 

Alejorar  ta  apeladon.  Phrafe  de 
Pratique.  Relever  l'appel  interjetté 
d'un  Juge  inférieur  au  fupériciir. 
I.at.  Prm'oçare  ad  fudicem  /uperk- 
rem. 

AUjorar  Lu  rentas.  Augmenter  les 
rentes,  les  revenus,  y mettre  l'cn. 
chère,  quand  on  les  donne  à bail. 
Lat.  kegia  veÛigalia  pluris  licitar  ’. 

MEJORADO , DA,  part.  paf.  dn 
verbe  Alejorar.  Amélioré,  ée.  Lat 
Alelierattu  , <i , um. 

MKJORIA , f.  f.  Amélioration  , 
amendement,  augmentation , avan- 
cement , avantage.  Lat  Aldioratio. 
Incrementusn.  Profelhu. 

Mejobia,  lignifie  anfH  Diminu- 
tion de  douleur , faulagcmcnt  dans 
les  maux.  Lat.  Aîorbi  retnif  ). 

. MELADA , /.  /.  Terme  de  mon- 
tagne. Trenche  de  pain  rôtie  & 
trempée  dans  du  miel.  Lat  AftBi- 
ta  ofa. 

Melada.  Terme  du  Royaume  de 
Valence;  Tourte  de  confitures.  Lat 
Afalit  Punica  faccharo  condita. 

MELADO,  DA,  adj.  m.^f.  Qui 
eft  de  la  couleur  du  miel.  Il  fe  dit 
ordinairement  de  la  couleur  du  che- 
val , & lignifie  Cai  doré.  Lat.  AleBi* 
nui.  àUeBei  coloriu 

MELADLCHA  , / /.  Sorte  de 
pomme  farineufe  & commune  fur  les 
frontières  de  ('Aragon & delà  CiiUU 
le.  Lat  Pemvm  t u,le. 

£c  3 M£« 
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MELANXHOLIA,//  Mtlancn- 
lie.  C’cll  mic  Je»  quatre  humciini  Ju 
corp;,  la  pJus  pcrinte  & U plus 
încommude.  Lnt.  W/ra  W/?V. 

MtLANCHOi-iA.  Mélancolie,  cft 
aiifli  une  triHefic  occaûonncc  par  une 
humeur  mélancolique  qui  domine 
dans  le  corps  , laquelle  nous  rend 
indiiférens  pour  tout.  Lat.  Jlaror^ 
rù.  JL’ianchoIia , <r. 

J^IELANCHOLICO , CA,  aJJ.  m. 
cf/.  Mélancolique,  fombre,  trille, 
cha^in  , inquiet  Lat  Mihncboücus. 

Melancholico.  Une  des  difFc- 
rcutes  épithètes  que  les  Aftroloçues 
donnent  au  troiûéme  quarré  du  thè- 
me célcftc.  Lat  Mtlancholicui. 

MELAXCHOLIZAR,  v.  a.  Affli- 
ger qiielqu’un,  rattrifter  par  quel- 
que K-heufe  nouvelle.  Lat  Jltrrore 

Vil  a'jicrrt. 

MKLANCHOLIZADO,  da,  part. 
palJ.  du  verbe  AïeUtnJ'clizar.  Affli- 
ge, éc  , attriHc , ée.  Lat  Alttrorc 

MELAPIA  . f.  f.  Petite  pomme 
douce*  dont  il  y a beaucoup  dans 
l'Andaioufie.  Lat.  Jlfliitum  multim. 

MKLAR,  v.a.  Terme  de  raffine- 
rie de  Sucre.  Recuire  le  fuc  de  la 
canne  i Sucre,  jufqu’à  ce  Qu’il  ait 
acquis  la  conhlbutce  du  miel.  Lat. 
SMcharutH  recoquerc. 

MELAZA , /.  /.  Ecume  du  miel. 
C'ell  un  terme  uüté  dans  la  Murcie. 
Lat  JlcSis  /.fXy  ci$. 

MELCÜCHA , / /.  Efpèce  de  pain 
d’épice,  fait  avec  de  la  farine,  du 
miel,  & des  épices,  qu’on  fait  rôtir 
au  feu.  Lat.  AlfUitiu  panis. 

MELCOCHERO , / w.  Vendeur 
de  pain  d'épice.  Lat  Pwis  nidiiti 
fs’ofda. 

MELECINA,/  /.  le  même  aue 
Jildl'u'ina.  Le  premier  ne  fc  dit  plus 
que  parmi  les  gens  de  campagne. 

Mkï.ecina  ,Tignific  un  clyftèrc. 
Lat.  Chjlir, 

MELECINAMIENTO , /.  w.  le 
même  que  AlriicituttntJ.  Ce  mot  n’cil 
plus  uUté. 

MELECINAR,  v.  a.  le  même  que 
AicdkUur.  Le  premier  a vieilli. 

MELEKA , //.  Te  dit  des  cheveux 
qui  tombent  fur  le  firent,  & qui 
Couvrent  le  vifage.  Lat.  Citpiüititan. 

Melena,  fc  dit  ordinairement 
pour  des  cheveuK  épars.  Lat  O- 

Melena  , cil  auin  un  morceau 
do  peau  douce  avec  fa  laine  qu’on 
met  fur  le  front  des  bauFs,  pour 
empêcher  que  le  ioug  ne  les  blclTe. 
Lat.  ViUis  jti^o  fupp^Jtta. 

Traher  à la  ntclena.  Contraindre 
qikclqu'mi  à Faire  ce  qu’il  ne  veut 
pa*:.  I.at.  C^rre.  /'ï  adducert. 

Refr.  Al  üamado  dcl  que  U pieiifay 
%’ieHg  A huey  ù la  tfteU'ia.  On  obéit 


fans  peine  quand  on  y trouve  Ton 
profit 

.MELEXUDO,  DA,  adj.  m.  /. 
Chevelu , lié.  Lat.  Cnnituf , a,  nw. 

MELERO,/.  m.  Celui  qui  vend 
du  miel , & qui  en  fait  commerce. 
Lat  AleBarius. 

Melero,  lignifie  auflî  l'endroit 
où  l'on  garde  le  miel.  Lat  AleBa- 
rium, 

.MELGACHO,  Voyez 

MELIFERO,  RA,  adj.  m. 
Mielleux, eufe,  qui  a du  miel.  Cefi 
un  terme  Ijitin  ufité  parmi  les  Poè- 
tes. Lat.  AleBittr  y rn,  rum. 

MELIFLUAMEXTE,  oJr.  Dou- 
cernent,  avec  douceur.  Lat  Suavlf- 
Jiniè.  AlcÜifiui. 

MELIFLUID.AD,/./.  Douceur, 
délicatcffe.  L.at  Duicedo.  SutnHtuf. 

MKUFLUO,  ÜA,  adj.  w.  £|f/. 
Mielleux , eufe , qui  contient  du  miel. 
Lat.  AltBiJiuuiy  «,  um. 

Melipluo.  Doux,  ouce , plein 
de  douceurs  & de  charmes.  Lat  Aid- 
tifiuits.  Suai'it. 

MELILOTO  y f.  m.  Mélilot,  plan- 
te. Lat  Afelihtui. 

MelROTO,  fignifie  , Sot,  grof- 
ficr  , fluphlc , iulcnfé.  Lat.  Stupidui. 
Fatum., 

MEt.INDRE  , f,  /.  Efpêce  de 
beignet  , Bit  de  Brine  & de  miel , 
qui  ell  fort  délicat  Lat  Traganatu 
I dtlicatula. 

I Melindse.  Mignardife,  mtnau- 
^ dcric,  délieatdTe  affectée.  Lat  Fa^ù 
diuitt  dclicatulum. 

MELINORE.AR,  v.  «.  Minauder, 
avoir  de  certains  geftes  affeités , des 
manières  coquettes.  Lat  Deiicututè 
fajlidire, 

MELINDRERO,  » a , adj.  m.  c5*/. 
le  même  que  Alelindraj'o, 

MKLINORILLO,  f.  m.  Petit  ru- 
ban étroit  Terme  ulité  dans  la  Mur- 
cie. Lat.  Tenms  vitta. 

MELlNDRiZAK  , v.  n.  le  même 
que  Alelindrcar.  C'cft  un  terme  bur- 
lcrqiic. 

MELDÎDROSO , sa  , adj.  m. 
Minaudier , ière  , délicat , ate , dé- 
daigneux , eufe  , qui  Bit  le  l^u  , 
la  belle.  Lat.  Dclicatulm , n , um. 

MELLA,  /./.  Brèche,  dent  qui 
fc  Bit  a une  lame  de  couteau  , d'é- 
pée , & autre  inllrument  trenchaat.  L. 
Dreurtatio.  GlabrtPum. 

Mf.lla.  Le  vuidc  , le  creux  qui 
rcilo  dans  une  chofe  après  qu’on  en 
a tiré  le  dedans.  Lat.  Facuum. 

Mo  hiterr  meliu.  Ne  pouvoir  pas 
Birc brèche,  c’eft-à-dtre,  ne  pouvoir 
rien  obtenir  de  quelqu'un.  Lat  Sur^ 
do  canert. 

MELL.AR  , V.  *r.  Ebrécher  , rom- 
pre , écorner , Blre  une  brèche.  L. 
Decurtare. 

Mellar,  fignifie  figurément  Por- 
ter attemte  à rhooneur  , à la  répu- 
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talion  de  quelqu'un.  Lat  Diminun  e. 
Moiare. 

MKLLADO  , DA  , part.  taj".  du 
verbe  AfeUar.  Ebréché,  ée.  Lat  Z?r- 

curtatus , a , um.  ïjmtnnitii , a , um, 
Mellaoo.  BrècheJent  : on  ap- 
pelle aiiifi  celui  qui  il  manque  une 
ou  pluüeurs  dents.  Lat  Edmtulus  , 
a y um. 

MELLIZAS  %./,/,  Efpèce  de  fau- 
cifTcs  faites  avec  du  miel.  Lat.  Aid.,  ‘ 
luc,viic,e. 

MELLIZO  , 7A  , adj.  m.  ^ Ic 
meme  que  Gemdo. 

MELLON  , f,  m.  Poignée  de  gluy 
qu'on  allume  pour  fervir  de  fOim- 
ocau  la  nuit  Lat.  Struinaitaria  fax, 
MEI.OCOTON , f.  m.  Mirlicoton , 
forte  de  pèche  on  pavie  jaune  de 
très  bon  gont  11  fe  dit  aulTi  de  l’ar- 
bre qui  porte  ce  fruit  Lat.  Chryfe* 
melum  , ».  Chr^nfHrius , i, 

MELODiA,//  Mélodie,  har- 
moule.  Lat  Aldodia. 

Melodja.  On  appelle  ainfi  par 
cxtenfion  la  douceur  de  la  voix.  L. 
AîeUis. 

MELODRA.MA  , f.  f,  Di.ilogue 
en  Mufiquo.  Bit.  Alx^^'as  di.rU>gus, 
MELOJA  , f.  f.  Les  lavures  du 
miel  , qu'on  appelle  vulgairement 
Mioléc.  Lat  AleUatiuiti , »#. 

MELON  y f.  m.  Melon.  Lat  Ale* 
lopepo. 

MEto>f  de  agita , le  même  que 
Sandti», 

Melon  de  Indias.  Melon  d'Inde- 
Lat.  Aldopepo  Indiens. 

Catar  el  melon.  Flairer  le  melon  , 
fonder  les  intentions  de  quelqu’un. 

Lat.  Fadutn  tentare. 

pecentar  el  melon.  Phrafe  qui  ex- 
prime la  crainte  qu'An  a que  queU 
que  emreprife  n'aille  toujours  de 
mal  en  pis.  Lat  Integritatem  rum* 
pere. 

MELONAR  , /.  m.  Mclonniêre  , 
lieu  où  viennent  les  melons.  L.  Ale* 
hpepf/narium. 

MELONCETE  , fl  tu,  dim.  Petit 
melon.  Lat  A/dopepo  exigms. 

MELONHIRO  , f,  m.  Melonnicr  , 
celui  qui  garde  les  melons  dans  les 
champs  ; c'cll  auffl  celui  qui  les  vend. 

Lat  Aldopeponum  cujlos  , vel  vends* 
tor. 

MELOSIDAD  , f.  f.  Liqueur  dou- 
ce qui  fort  du  miel , ou  d'autres  cho- 
fes  d'où  difiillc  quelque  liqueur.  Il 
fe  dit  auûî  des  paroles  douces  en- 
gageantes. Lat  Atdlea  fua^nlas. 

MELOSO  , SA  , adj.  m,  £ÿ  /. 
Mielleux , eufe.  L.  AleUeus , <i , wn, 
Meloso  , fignifie  aulB  Doux  , 
.agréable  dans  le  difeours  , dans  U 
converfation.  Lat  Afeüeut.  Suavis, 
MELOTE , f.  m.  Conferve  faite 
arec  du  miel.  C’cR  un  terme  du  Roy- 
aume de  Murcie.  Lat  Dulciaria. 
MslOX£  , cft  auftî  U dernière 
écume 
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écorne  qne  jette  le  fucrc  après  la  fc* 
coude  cuilTon.  Lat.  JUeüatium. 

MELSA , /./.  le  même  que  Btao. 
Rite.  C'cft  un  terme  ufité  dons  VA- 
ragün , & en  quelques  autres  endroits. 

Melsa  , lignine  figurcment Flcg* 
tne  y lenteur  avec  laquelle  on  agit 
Lat.  Ctptéiitiio. 

MEMBRADAS  , air.  Mcmbré  , 
le  dit  en  Blafon  d’un  oifeau  , lorl'> 
qu'il  a Tes  membres  d’un  autre  émail 
que  celui  du  corps.  Lat.  Crurts  at'iw» 
iijechns. 

MEMBRAN.A  y /•  f.  Membrane  y 
peau  ou  tunique  mince  comme  du 
parchemin.  Lat  Mc^nhrana , éc. 

Membp.AKAS.  Membranes.  Ter- 
me d' Anatomie.  Lat.  Jïenthrauie. 

MEMBRANOSO,  sa,  adj.m.Ç^ 
f.  Membraneux , eufe.  Lat  Jfcmhra- 
MKctu  « a , wn. 

MEMBRANZA  , / /.  le  même 
que  Afnnoria.  Ce  mot  n'cR  plus  uG- 
té. 

jMEMBRARSE  , o.  r.  le  même 
que  Acerdarfr.  Ce  mot  a Tieilli. 

MEMBRETE  , f.  m.  Feuille  vo- 
lante , main  courante  , brouillard. 
Lat.  i'cbtduUt. 

Mcmrrete,  fe  dit  auÛî  du  nom 
de  h perfonne  i qui  Ton  écrit  un 
billet  , lequel  nom  on  met  en  Efpa- 
.^e  tout  au  bas  de  la  page  où  cR  la 
Ggnaturc  de  celui  qui  écrit  Lat. 

Jcrif'lum  nonriw. 

Mkmbrete  ; C'eR  aulG  le  nom 
d'un  billet  qu'on  envove  i quelqu'un 
pour  une  invitation.  Lat  Scbtdula. 

ME.MBRILLA  y / /.  Terme  du 
Royaume  de  Murcie.  Coing  tendre 
& nouveau  , qui  a encore  la  queue. 
Lat.  Cotonrunt  recens. 

ME.MBR1LLAR , /.  w.  Lieu  plan- 
té de  coignanicrs.  Lat.  Locus  coto- 
9seis  con,ittu. 

MK>lfiRILLERO.  Voyez  Ment- 
hriüo. 

MEMBRILLO , f.  m.  CoignalTicr , 
arbre  qui  porte  les  coings  : on  rap- 
pelle dans  quelques  endroits  Alcmhril- 
Ino.  Lat.  Atalus  cydonia. 

Membrillo.  Coing  , fruit  du 
CoignalGer.  Lat  ALtUtm  cydonium. 
CatciiTHm  y ci. 

MEMBRUD.AMENTE,  adv.  Avec 
force  & vigueur.  Lat  Tarosi.  far- 
titer.  fifihter, 

ME.MBRÜDO  y DA  . adj.  m. 
Mcmbrti  , uë  ; qui  a les  membres 
gros  Sc  vigoureux.  Lat  Kertv/uj. 
Torefus.  iMCtYtnfus  y <1 , «m. 

ME.MENTOS  , /.  m.  Memento. 
Terme  EecléfialHquc  Latin  , qui  fc 
dit  de  la  fécondé  partie  du  Canon  de 
la  Mefle  , où  l'on  fait  commémora- 
tion des  morts , & des  virans, 

lîacrr  fus  mémentos.  Réfléchir  fé- 
rteufenieut  à une  chofe.  Lat  MeM- 
tari. 

MEMKONIDAS,//  OiGraox&- 
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mèux  y qui  félon  la  fable  alloicnt 
toutes  les  années  d'Egypte  à Troyc 
3U  tombeau  de  Memnon  , & qui 
après  avoir  voltigé  pendant  deux 
jours  tout  autour , combattoient  le 
troiüéme  jour  entre  eux , & fc  maU 
traitoient.  Lat.  Mtmnonia  atm. 

MEMO  y MA  y adt.  m.  ^ f.  le 
même  que  Tonto.  On  employé  ordi- 
nairement ce  mot  dans  cette  phrafe  ; : 
liacerje  mémo  y c'efl-à-dircy  Faire  le 
niais  , le  Gmple.  Lat  Feituum  Jîsnu-  ' 
lare. 

MEMORABLE  , adj.  JCtme  term. 

: Mémorable , digndtie  mémoire.  Lat. 

! Alemorandtis , o , um. 

I MEMORANDO , d A , adj.  m. 

I le  même  que  Alemorahle. 

! MEMORAR,  V.  a.  Raconter,  rap- 
porter , réciter  des  chofes  pafTées. 
Lat.  Alemorare. 

MEMüRATISSIMO  , ma  , adj. 
M.  ^ f.  fuperl.  Très  mémorable  , 
très  célèbre.  Lat.  Valdi  memorandusy 
a y um. 

MEMORIA  y f.  f.  Mémoire  , fa- 
culté par  laquelle  on  conferve  le  fou- 
venir  d’une  ehofe.  Lat.  Jfemoria , a. 

Memokia  y lignifie  anfli  Gloire, 
réputation  , renommée.  Lat  Jlemo- 
ria.  Fawa. 

Memokia.  Mémoire,  fe  dit  aulG 
d'un  monument  qu'on  élève  pour  con- 
ferver  le  fouvenir  de  quelque  per- 
fonne , ou  de  quelque  chofe  célèbre. 
Lat.  Afonusnentum. 

Memoria.  On  appelle  encore  ainfi 
Pauvre  pie , l'annivcrfairc , ou  telle 
. autre  chofe  qu'un  homme  fonde , & 
j dans  laquelle  on  fait  mémoire  de  lui. 

I Lat.  Fia  cftrst. 

I Memoria.  Mémoire,  cR un  écrit 
fommairc  , ou  le  compte  qu’on  don- 
ne ü quelqu'un  de  la  dépenfe  qu’on 
; a faite  pour  lui.  Lat.  Exfetfarum 
codex. 

Memoria  , fc  prend  auflfi  pour 
un  Codicille.  Lat  Tejlamenti  odditio 
! Jsmplex. 

Memorias.  Mémoires  , fc  dit 
d’un  livre , d'un  cayer , d'tm  pa- 
pier y fur  lequel  on  écrit  les  choies 
dont  on  veut  fe  fouvenir.  Lat.  Vonu 
mentarii  , orum. 

Memorias,  Ggnifie aulB  des Com- 
plimcns  qu'on  envoyé  dans  une  iet- 
I tre  y ou  par  quelqu'un  , h une  per- 
I fonne  abfcnte.  Lat.  Saiutis  mjjso, 

I Memorias.  On  appelle  encore 
! ainG  deux  ou  pluficiirs  anneaux  joints 
enfembic  , qu’on  fc  met  aux  doigts 
pour  fe  fouvenir  de  quelque  choie. 
Lat.  Afanoriale. 

AIrmeritt  de  galh  à gryllo.  On  dit 
en  François  , Mémoire  de  lièvre  , 
facile  à perdre.  Lat.  Fragilis  mem>- 
ria. 

Aïemoria  local  o arttfciaL  On  appel- 
le Mémoire  locale  , mémoire  artifi- 
dclJcy  tio  certaiaarty  une  inveutiou 
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induRrieufe  pour  foulagcr  , & aider 
la  mémoire.  Lat  Aïemoria  hcalxs  , 
feu  artificiaUs. 

De  memoria.  Adv.  Far  cœur.  Lat 
Alemoriter, 

De  memoria  , chns  le  Royaume 
d’Aiamn  & de  Valence  , Ggnifie  la 
mèin^hofc  que  boca  orriha , U bou- 
che en  haut , & l'on  dit , C«vr  de 
memoria  , dormir  de  memoria  î Tom- 
ber à 1a  renverfe , U bouche  en  haut  \ 
dormir  fur  le  dos , la  bouche  en  haut. 
Lat.  Qrt  fufino. 

Ihcer  memoria.  Tâcher  de  fc  ra- 
pellcr  une  chofe  dont  on  a perdu  l'i- 
dée. Lat.  Recordari.  In  mnnoristm  Jiki 
retwffri*. 

llacer  memoria.  Faire  rclTouvcnir 
quelqu’un  d'une  chofe.  Lat  In  tm- 
meriam  revocare.  • 

Traher  d la  memoria , le  même  que 
Hacer 

lo  le  tendré  en  memoria.  Je  me 
fouviendrai  de  vous , je  ne  vous  ou- 
blierai pas.  Lat.  ATemor  ero. 

MEMORIAL,  f.  m.  Livre,  cayer, 
tablettes  , où  <m  écrit  ce  dont  on 
veut  fe  fouvenir.  Lat  Alemooiale. 

Memoriae.  Placct  , Mémoire 
qu'on  préfente  à m*  MinîRre  pour 
lui  demander  une  grâce.  Lat  d’vp- 
flex  Ubellus. 

Mémorial  Mémoire  ar- 

rêté des  fraix  d’un  procès.  Lat  Li- 
tiS  achruM  fumma. 

Ptrdrr  los  uecmoriales.  Oublier  en- 
tièrement une  chofe , ne  favoir  point 
en  rendre  raifon.  Lat  Ohlhf(jci. 

MEMOWON  , /.  m.  Grande  mé- 
moire , mémoire  promtc , vive.  Lat. 
Félix  mt'noria. 

^MOIUOSO  , sa  y adj.  m.^f. 
MémoratiF,  ivc  , qui  a la  mémoire 
bonne  I on  difoit  autrefois  Alenwrofo. 
Lat  Alcfwrià  fneftms  , fcÜens,  Ale^ 
mor  , ris. 

MENA , f.  f.  Eperlan  , petit  poîT- 
fon  de  mer.  Lat  Alena , <r. 

MENADOR  , f.  m.  Devidenr  , 
celui  qui  dévidé  de  la  foie.  Lat.  Gh- 
mrrator.  Ce  terme  eR  uGté  ca  Mur- 
cie. 

MEN.^GE  , f.  m.  Ménage , fc  dit 
des  titcnciles  d'une  maifon  , & des 
meubles  néceffaircs  pour  le  fervice 
d'une  maifon.  Lat  Sufeüexy  HUis. 

ME.S'AR  y «».  a.  Terme  du  Roy- 
aume de  Murcie.  Dévider  la  foie  , 

U mettre  en  écheveau  ou  en  peloton. 
Lat.  Ghmerare. 

MENCION  y f.  f Mention , rap- 
port de  vive  voix  ou  par  écrit , de 
quelque  chofe.  Lat  Commemorath. 
Afnsth. 

MENCIONAR , t».  a.  .Mentionner, 
fiiire  mention.  Lat  AIcniionem  facr- 
re.  Conrmemorare. 

MENCIONADO,  da  , f.yf. 

du  verbe  Alencionur.  Mcntîoiinj,  cc« 
Lat  Contmtmcratus  , a , tan. 

IIUùH* 
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MENT)ICACION  , /.  / le  mime 
que  éUnidi^s. 

ÂïEN'DICAKTE  , adj.  d’uue  term. 
Meniiianti  ante,  (iiii  demande  Tau- 
monc.  l^at.  Alendicus  ♦ a , um. 

Mendicantes.  Mendians  » fe 
dit  des  Rcli;;icux  qui  vivent  ^imo- 
«c.  Lat.  Jlrndicantcs  Xiügi^0^ 

jMENDICiD.^D  , /.  /.  le  même 
que  j'Umdig$in. 

MKNDIGAR  , v.  e.  Mendier  , 
gueuler  f demander  l’anmone.  Lat. 
Afcndicürf. 

Mendigar.  Mendier  , fignific 
.aufli  avoir  recours  h roflilUnce  d'au- 
trui.  Lat.  Jlendicare. 

MENDIGANTE , a/f.  dti  ver- 
be ^T/rN«i/gtfr.  Mendiant , ante.  Lat. 
Mendicans. 

MENDIGADO da  , ^rt.  pajf.  du 
verbe  Alendigar.  Mendié  » éc.  Lat. 
Jfirndicattü  , 41 , «m.  ’ 

MENDKîO  , /.  tti.  Pauvre  qui 
tlem.iiule  l'uumone  de  porte  en  porte. 
Lat.  Jfendicm. 

MENDIGUEZ , /.  /.  Mendicité  * 
état  miférable  de  celui  qui  cl>  réduit 
à demander  l'aumoiic  pour  vivre.  L. 
Affndicatio.  jl/eniiritas, 

MENDOSAMENTE , adv.  Mal, 
de  travers  , avec  bien  des  fautes.  L. 
JtfcndoiK 

MENDOSO,  SA,  adj.  w.  ^ /. 
Fautif,  îve.  h2t  Jlffidc/m  y a,  um. 

MENDRUGO  , /,  m.  Morceau  de 
pain  qu'on  donne  à un  pauvre.  Lat. 
Fanis  fruJltaH. 

MKNDRUGUILLO  , / w.  dim. 
Petit  morceau  de  pain  qu’on  laifle 
fur  la  table  après  avoir  mangé.  Lat 
Ffutis  frujiulustt. 

MENEAR  , V.  a.  Remuer  , agi- 
ter , mouvoir  d'un  endroit  ou  d'un 
côté  à l'autre.  Lat.  Alovtre.  Agitik- 
re. 

Menear.  Remuer,  fe  dit  figurc- 
ment  en  Morale  pour  dire.  Sollici- 
ter fortement  une  afiàire  , agir  , 
toucher , émouvoir  , agiter  , mettre 
en  adion , en  mouvement  L.  ZVoc- 
tarti  Vrffart. 

Menfarse.  Se  remuer,  fe  bâ- 
ter , fe  prcfTcr.  Lat  Properarr. 

Jftr.tar  ei  bulto.  Voyez  Bnlto. 

Afrnrar  lai  manûs.  Travailler  prom- 
ptement. Lat  Properi  vcl  feduid  ht- 
borare. 

MEXEADO  , DA  , f^rt.  fa^.  du 
verbe  Jlmear.  Remué  , ée.  Lat  JIo- 
tus.  Agstatut  , a , um. 

MENEO  , f.  m.  Mouvement  du 
corps , ou  de  quelqu'une  de  fes  par- 
ties. Lat  Afûtus.  Agitatio. 

Meneo  , fe  difoit  autrefois  pour 
Conitnercc  , négoce  î mais  il  n’cft 
plus  ulité  dans  cette  lignification.  L. 
Cffmmercium. 

MENKTER  , /.  m.  Befoin  , di- 
fette  , néceflîté  , manque  de  quelque 
chofe.  Lat  «Vecc^o/.  Qpus. 
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Mekester  , fignific  aufiî  Exer- 
cice . emploi  , miiiifière.  Lat  Jli- 
niftfrtum,  Alunus. 

Menesteres.  Befoins  corporels. 
Lat.  Kdturtt  tucefuria. 

Menesteres.  Les  gens  du  com- 
mun appellent  ainfi  Ictirs  outils , ou 
infinimens  de  leur  profeflion.  Lat 
ïnflmmfnta  nectifiJria. 

Scr  matefiff.  Etre  néccfiâire  , être 
befoin.  Lat  Keccje  x*el  opus  eje. 

Es  menc/ter.  Il  faut  , il  cft  nécef- 
fairc , il  cft  befoin.  Lat.  Ktcrjfc  tjl. 

MENES TEROSO  , sa  , adj.  m. 
^ f.  Indigent , ente  ; nécelfiteux  , 
eufe.  Lat.  Pauper.  luops. 

MENESTRA  , /.  f.  Mot  Italien 
introduit  en  Efpagne  , qui  fignific 
Soupe  .aux  herbes , aux  légumes.  L. 
Puhttenium. 

MENESTRAL  , f.  m.  Ouvrier  , 
artüan.  Lat.  Opifex. 

MENGAJO  , /.  m.  Loque  , pièce 
d'un  habit  déchiré  & décnufti  , mais 
qui  n'cft  pas  tout-à-fait  détachée.  L. 
Panntts  dUaerratus , éff  patdulus. 

MENGÜA,/./.  Faute,  manque- 
ment , défaut , ce  qui  manque  à une 
chofe  pour  qu  elle  foit  par^ite.  Lat. 
Imsninuth.  Drftcius. 

Mengu.%  , fignifie  auffi  Indigen- 
ce , pauvreté , difette.  Lat  luopia. 
Egtjias.  Pemtria. 

Mengua  , pris  figurcment  figni- 
fie  Déshonneur  , honte  , opprobre 
mie  la  lâcheté  traîne  après  foi.  Lat 
Dtdeciis. 

MENGUADAMENTE , adf.  Igno- 
minieufement , honteufement  Lat. 
Jgr.ominiosh  Pr<^rosi, 

MENGUANTE  , /.  w.  Decroif- 
fement  des  ficuves  , &c.  occafionné 
par  la  chaleur  ou  la  fcchcrcftc.  Lat 
Dtcrffcmtia. 

Menguante.  Déclin  de  la  Lu- 
ne. Lat.  Lima  fmium. 

Menguante  , fignifie  au  figu- 
ré , Décadence , détriment  des  cho- 
fcs.  Lat. 

MENGUAR  , n.  Décroître , di- 
minuer , baifter  , tant  au  propre 
qu'au  figuré.  Lat.  Dccr^cert.  AEnui. 

Menguar  , fe  difoit  autrefois 
pour  Faltar  \ mais  ü n’cft  plus  ufité 
dans  cette  fignification. 

Menguar  , v.  a.  Décroître,  dimi- 
nuer les  points  de  couture,  en  par- 
lant d’un  bas.  L^t  AIsnture. 

MENGUADO  , da  , part,  pajfi  du 
verbe  Afenguar.  Diminué  , éc.  Lat. 
Isnminutsu , a , um. 

Menguaoo,  fignific  auin,  Lâche , 
poltron.  Lat  Timidus. 

Menguado,  fe  dit  encore  pour 
Fou  , infenfé  , ftupide  , fot , niais , 
lûurdaut  Lat  Stupidus.  StoUdas.  Bar- 
dus. 

Menguado.  Avare,  chiche,  ta- 
quin. Lat.  Avarus.  Parcus. 
Menguados.  Les  tricoteufes  ap- 


pellent ainfi  la  diminution  des  peints 
de  couture  qu’elles  font  à un  bas. 
Lat  Dtcrcmmta. 

Hora  mettguaàa.  Heure  fatale , mal- 
heuretifc.  Lat  Hora  omimfa. 

MENINA  , f.  f.  Meninc  , petite 
fille  de  qualité  attachée  dés  Ton  eiw 
fance  au  fervicc  de  U Reine  , en 
qualité  de  Dame  du  Palais  , jufqu'â^ 
ce  qu’elle  foit  en  âge  de  porter  des’ 
pantouBcs.  Lat  PuciUi  R(gin.c  ajfe^ 
cia. 

MENINO  , /.  tu.  Menin  , icune 
enfant  de  qualité  qu'on  met  auprès 
d'un  jeune  Prince  pour  être  allidu 
à lui  faire  la  cour  , & être  élevé 
avec  lui.  Lat.  Puer  houorarius. 

Menino.  On  appelle  ainfi  eu 
Murcie  un  petit  homme  mal  bâti. 
Lat  Homtmcfo. 

MENISCOS.  Voyez  Lunula. 

MENJUI.  Voyez  Bvt'MÏ. 

MEKJUKGE  , f.  m.  Mélange  de 
différens  ingrrdicns,  en  forme  Liqui- 
de I & mal  cuits.  Lat.  Liquida  m:x- 
tura. 

jMENOLOGIO  , f.  m.  Ménologe. 
C’eft  le  Martyrologe  ou  le  Calendrier 
des  Grecs  , diviie  par  chaque  mois 
de  l'année.  Lat.  Alewlngium. 

MENOKIA  t f.  f.  Oifeau  de  cou- 
leur noire  que  les  Poètes  dlfent  avoir 
été  produit  de  la  fumée  & des  étin- 
celles qui  s'élevuient  du  bûcher  fur 
lequel  on  bmloit  le  corps  de  Mem- 
non.  I.at.  Alemncnia  avis. 

MENÜR  , adj.  compar.  Moindre  , 
plus  petit.  Lat.  Alinor.  Minus. 

Menor.  Mineur,  qui  n'a  pas  en- 
core l'âge  pour  avoir  l'adminiuration 
de  fes  biens.  Lat  PupiUm. 

Menor.  Mineure,  dans  l'Eoole , 
c’eft  la  féconde  propofition  d'un  fyU 
logifme  en  forme.  Lat.  Alinor. 

Menores.  Mineurs  , eft  le  nom 
que  les  Religieux  de  l’Ordre  de  St. 
François  prennent  par  humilité.  Lat 
Praires  Alinores.  * 

Menores.  En  termes  de  Collè- 
ge, cft  la  troifiéme  Ctaflc.  Lat  Ter- 
tio Cb\ÿh. 

Alcrurr  tdad.  Bas  âge , Minorité.  L. 
Pupilli  atiu. 

Clerigo  de  ATenores.  Clerc  des  qua- 
tre Ordres  Mineurs.  Lat  Alinoribus 
Ordinibus  initiatus  Clerscuf. 

Clerigas  Almorrs.  Clercs  Mineurs. 
On  appelle  ainfi  les  Théatins.  Lat. 
Clerici  Aîinores.  \ 

For  menor  y adv.  En  détail.  Lat. 
Arxnutim, 

MENORETE.  Terme  familier 
qu’on  employé  toujours  en  diCint 
Al  mowretey  & qui  fignifie.  Pour  le 
moins,  au  moins,  tout  au  moins. 
Lat.  Ad  minimum. 

MENORIA,/  f.  Infériorité  en 
qualité,  en  grade.  Lat.  In/crioritas. 

MENOR1STA,  / w.  Ecolier  de 
troifiéme.  Lat  Tertianta. 

MESOS, 
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MENOS , adv.  Moins.  Lat.  v7iî- 

ttUt. 

Mf.nos,  ftijnifie  niifTi  la  meme 
chofe  que  excepta:  ainÜ  on  dit  corn* 
munémtnt,  Tedo,  Mewt  tjh  ; Touty 
excepte  cela.  Lat.  Ttaltrr,  Extra. 

Mmes  %foleT,  DiferéUit.  Lat.  Mili- 
tas. De/peéfus. 

A b tvenos , i Par  [o  mènes.  Fa<;on 
adverb.  Au  moins  , du  moins , peur 
ic  moins.  Lat.  SalieTn.  Ai  fnim-’ 
fttkm. 

Par  la  menas  ^ è A lo  mènes  be  me~ 
ntfler  trjn/e  dobbnes  para  ejle  vejlsio. 
Il  me  faut  tout  au  moins  vingt  pif- 
toles  pour  cet  habit. 

MttAjo  menos^  atlv. Beaucoup  moins, 
bien  moins.  Lat.  Mutto  minus. 

Ki  mas  , ni  menos.  Ni  plus  ni 
moiiu.  Lat.  AVe  plus , me  minus. 
JufU  quidetn. 

PoiO  m:ts  è menas.  Un  peu  plus, 
ou  un  peu  moins)  à peu  près.  Lat. 
Plus  mitsus. 

Venir  à tttenos.  Empirer , aller 
de  mal  en  pis.  Lnt.  Jlinui.  Deere/- 
être, 

MEN'OSCABADOR,  /,  sn.  Celui 
qui  détériore  , qui  dégrade , qui  laide 
tomber  en  ruine.  Lat.  DetraÜor.  Ini’ 
minuens.  Jafittram  viferms. 

MLNOSCABAR,  v.  a.  Amoindrir, 
détériorer,  rendre  pire.  Lat.  Immi- 
nuert.  Detrahere.  Deterere. 

M£NÜSC.‘\BADO  , da,  part.  pa£. 
du  verbe  Jlenofcahar.  Détérioré,  èe, 
dégradé , éc.  Lat.  Insminutus.  Detri- 
/of , O , usn. 

MENOSCABO , / m.  Perte,  dom- 
mage, détriment,  déchet,  diminu- 
tion. Lat.  Inunimstio.  Jacitaret.  De- 
trimentitm. 

MENüSPRECIADOR,  / m.  Con- 
tcmptciir,  méprilant.  Lat.  Contcmp^ 
Ur  , cris. 

MLNüSPRECIAR  , v.  a.  Me- 
pril'cr , dédaigner , ne  Caire  pas  de 
cas  , rebuter.  Lat.  Contemnere.  De- 
fpicr-  e. 

MLXOSPRECIADO  , da  , part, 
fajf.  du  verbe  Mtuofpreciar.  Mé- 
prifé,  éc.  Lat.  Contcsnptus  f Dcfpcc- 
tus  f tt , um. 

MENOSPRECIO,/  m.  Mépris, 
dédain.  Lat.  Dt/pecius.  Centemptus , 
ùs. 

Refr.  f.a  Mischa  ccnverfacian  es 
tmfa  de  men:,rpreeio.  Une  trop  gran- 
de familiarité  engendre  le  mépris. 

MKNSAtïE,  /.  m.  MvR;»ge,  en- 
voi qu'on  f^t  d'une  perfuime  à une 
autre  pour  lui  faire  favoir  quelque 
chofe.  Lat.  J/jndatwn.'-Kuntitss. 

MENSAüERI.l  t /.  f.  \ç  même 
que  Jlc^j'^e.  Ce  mot*  n’cft  plus 
utile. 

MEKSAGERO,/.  m.  Meflagci. 
L.U.  I^'untiui. 

Kefr.  AUftJagero  frio^  tarda  mu- 
tiw»  > vueivt  vacic.  Ce  proverbe  û- 
Tm.  U* 


gnific  que  la  diUgcncc  dans  les  afCii- 
rcs  en  atTurc  le  fucecs. 

MENSTRUACION , /.  f.  Ecoule- 
ment  du  fang  mcnilnicl.  Lat.  Pter^a- 
tio  men/rusdis. 

MENSTRUAL,  d'ton  term. 
Menftruel  , cUc,  Lat.  Menfiruus,  e, 
uns, 

MENSTRUALMENTE , adv.  le 
même  que  Ahnrualntente. 

MENSTRUAK,  r.  w.  Avoir  les 
mcnftriios.  C'eft  un  terme  de  Méde- 
cine. Lat.  Alcnflrua  pati. 

MENSTRÜO,/w.  Mcnftnics, 
les  purgations  ordinaires  des  femmes 
qui  leur  viennent  tous  les  mois.  Lat. 
Alcnfhuii , erum. 

AIenstkuo.  Mcnllnie,  en  ter- 
mes  de  Chymie , eft  un  dilTolvnnt 
humide , qui  pénétrant  dans  les  plus 
intimes  parties  d'un  corps  fcc,  fert 
à en  tirer  les  extraits  & teintures  , 
& ce  qu'il  y a de  pins  fiibtil  & eflen- 
tiel.  Lat.  AlenJhHum. 

MEVSTRüO  , TRUA  , «4'.  m.  ! 
Çsf/  Menftruel , elle.  Lat.  Alcujlrsius,  ' 
a,  um.  I 

I MENSTRUOSA,  adf.  / Qui  fc  : 
dit  d'iiRc  femme  qui  a fes  règles , Tes  I 
menRrues.  Lat.  pafïVnr.  | 

MEXSUAL,  ad;,  d'une  term.  Qui  ' 
revient  tou»  les  mois.  Lat.  Alosjhnui-  \ 
Us , e.  ! 

! MEXSUALMEXTE , adv.  Tous 
les  mois , chaque  mois.  Lat.  Alen-  , 
jîrualiter.  fMtoto  mcr/c,  I 

MEXSURA  y f.  f.  le  même  que  ' 
Aledida.  C^cft  un  mot  Latin. 

MENSURABLE,  ai/  d'une  term. 
Mcfurable , qui  fe  peut  mefurer.  Lat. 
Alei/ttrabilis  y r. 

MENSURADOR  , /.  m.  Mefu- 
retir,  celui  qui  mefurc.  Lat.  Jilcn- 
for  , cris. 

MENSURAR,  v.  a.  le  même  que 
Aledh'.  C'eft  un  mot  Latin. 

AIENTAL,  adj.  itune  term.  Mental, 
le  , qui  fc  dit  de  La  conception  ou 
operation  de  l'entendement.  Lat.  AJen- 
lalis  « e. 

MENT ALMENTE,  adv.  Mciiu- 
Icmcnt,  d’imc  manière  mentale.  Lat. 
Alentr.  Per  mentem. 

MENTxXR,  V.  0.  Mentionner, 
faire  mention , nommer.  I^t.  Nctni- 
narc.  AppeUarc.  CommemoraTe. 

MENTADO,  DA,  part,  pa/l  du 
verbe  Alentar.  Mentionné,  éc.  Eat- 
S^omwatus.  Ctnnmanoratus , a , uni. 

MENTE , / /.  le  même  que  En- 
tessdimieutc. 

Mente,  fe  prend  aufli  pour  le 
fens , l'cfprit,  l'intclUgcncc , ou  l'ob- 
jet d'une  chofe  : comme  , Za  mente 
de  ta  Lcy^  Le  fens  de  Li  Loi.  Lat. 
Aient. 

Tencr  en  la  mente.  Avoir  préfent 
dans  l’cfprit  Lat  Alente  teuerc. 

Mente,  fertauBÎ  de  terminaifon 
aux  adverbes  qu'ou  peut  former  dç 
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tons  les  adjcéUfs:  comme,  Puenn. 
»ïr»fe,  pi-chablrmente.  On  difoit  au- 
trefois , Aliente  Alientre. 

MENTECATERIA,  /.  /.  Folie, 
extravagance,  folife,  impertincuec. 
Lit.  StuUitia.  Veeerdia.  S'toliiitas. 

MENTECATO,  Th,adj.m.yf. 
Fou,  folle,  inrenfé,  ée,  extrava- 
gant , ante.  Lat  Vecors.  StuUus.  Slia- 
tidus , U , um. 

MK  N TI  l A if.  f.  Mente,  herbe 
odoriférante  ; la  même  que  Hierha 
buena.  C'eft  un  mot  Latin  qu’on 
trouve  employé  dans  ce  proverbe. 

Rcfr.  Juraio  tiem  la  mentho  que  ai 
efloviaf;o  nusica  mietitu. 

MENTIDERO  , /.  m.  L'endroit 
où  les  gens  oiflfs  vont  débiter  des 
nouvelles , qui  (>our  la  plupart  font 
des  menfonges.  Lat.  Locus  nebuloni- 
bus  frequens. 

MENTIR , V.  a.  Mentir  , parler 
contre  la  vérité  , contre  fa  coniioif- 
fance.  Lat  AIcntiri. 

Mentir,  fignific  aufti,  Trom- 
per, fniftrcr  î comme.  Aient ir  lot 
indiciot , la  tfpcfan7a.  Lat.  FuUerc. 

Mentir,  fignific  encore , Dific- 
rcr,  fe  contredire,  être  dilTcmbla- 
ble , n’étre  pas  conforme.  Lat  Dif- 
ferre.  Di/crefare. 

Alentir  fin  fuelo.  Mentir  impudem- 
ment, mentir  beaucoup.  Lat.  Alen- 
tiri  impuAenter. 

Aliente  mas  nue  da  por  Dîos.  Ex- 
‘prclfjon  hyperbolique  pour  marquer 
le  penchant  d'un  homme  ü mentir. 
Lat.  In  tnendaciis  Mus  cjl. 

Rcfr.  El  mentir  piie  memorin.  Un 
menteur  doit  avoir  la  mémoire  bonne. 

Rcfr.  G mentir  y el  cfnttpadrar , 
amhos  \andan  ù la  par.  Ce  proverbe 
ftgnific  que  les  faux  amis  ne  cher- 
chent qu'à  fc  tromper  les  uns  les 
autres. 

Rcfr.  J^uien  Jiempre  me  mientCi 
nunca  me  eisgana.  On  ne  croît  point 
un  mentenr , lors  même  qu'il  dit  la 
, vérité. 

[ MENTIDO,  *DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Alattir.  Menti , ic.  Lat.  Enien- 
titus , Jiélu) , o , um. 

MENTIRA , /. /.  Mcntcric , men- 
fonge.  I.at  Alendiuristm. 

Mentira.  Faute  que  l’on  lait 
dans  un  Ecrit.  Lat.  Alendum. 

Alentira  jocofa,  Menfonge  de  pur 
badin.igc.  l^t  Commentum. 

Alentira  ûjtchja.  Menfonge  offi- 
cieux. Lit.  Alendacium  e^cif/um. 

MENTIRILLA,  / /.  dim.  Men- 
fonge léger.  Lat.  Alendaciwiculswt. 

De  mentWilîsu.  adv.  Pour  badiner. 
Lat.  Per  jocum. 

MENTIROS.AMENTE,  adv.  Faiif- 
fement , frauduleufement.  Lat.  Aleu^ 
dosi.  Falfè.  Alendaciter. 

MENTIROSISSIMO  , ma,  ad/ 
m.  P-f  f.  fup.  Très  grand  menteur  , 

. eufç*  Lat.  AlmiacijUmus  • a , mn. 

Y t MEK- 
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MFA'TraOSO,  SA,  uAi. 

M.ntcur  , «ife.  Lit.  AîrnAax, 

Mr.  V n ROSO , f'5;nifiç  aufli  Faux, 
trompeur , feint  » îjmulé.  Lat.  Fui- 
Ux.  Faïus. 

B.'tnts  mtntirofûi.  Biens  trompeurs. 

Rifd  mentiufa.  Ris  rimulc. 

aMenfiroso,  ngnifie  auflî  Peu 
correct , mal  écrit»  Lat.  AfcnJoJus. 

MKXTIS.  Vous  eu  avez  menti. 
Lat.  Altntivis. 

1 ME\ÜCELES,yt  w.  lcmrmc<)uc 
AlMucias.  C'cil  un  terme  ufité  datu 
TAragon. 

MÊNUDAMENTE,  aàv.  Particu- 
liérement. Lat. 

MENUDE.\R,  V.  a.  Refurc  une 
chuCc  pltiiicurs  fois  & 1 la  lütc»  Lat. 
HjJiAuxvn  efe.  Cr^rt/ent. 

MENUDENCIA  , /. /.  Délieatefle, 
petitene  iTunc  chofe.  Lat  ExiUtas. 
Ttnuitas. 

Menvdevcias.  Minuties,  Ixiga- 
tclles , babioles , chofes  de  peu  de 
valeur.  Lat  Tric^. 

MF.^tUDF.^iCtAS , fc  dh  auflî  de 
tout  ce  qui  rcç;arde  le  dedans  du 
cochon.  Lat.  Exta  , orum. 

» MbNtOENClA,  (ê  prend  figuré- 
meru  pour  Attention  fcrupuleufc  avec 
laquelle  on  examine  une  chofe.  Lat. 

MEKÜDILLOS  , f.  m,  AbatU, 
menu  de  la  volaille,  comme  le  cou, 
le  gcficr , le  foie  , &c.  Lat.  Avium 
exta  • quij'qtùHx, 

Menudillos  y fc  dit  auflî  de 
tout  ce  qui  concerne  le  pied  du  che- 
val depuis  le  boulet  jufqu'à  la  pince. 
Lat  Jumtntorum  fun  ptiis  exilior, 

jMENÜDISSIMO  , MA,  aJj.  m. 
^ f.  fuptrL  Très  menu , uç.  Lat 
'i'cnn\-Tîmtii.  Minutijjîmui  , o,  um. 

MENUDITÜ,  TA,  oAj.  m.  ^ f. 
Très  menu,  uc.  V.,  Alinutului^o^um. 

MENUDO,  DA,  cd'.  O». çji’/'.  Me- 
nu, UC,  mince,  délié,  ée , petit, 
itc,  maigre,  fec,  feche.  Lat.  Vtnuii. 
Fxiiis.  A/inutus  , o,  uui. 

Menudo,  fiçnifie  aufli  Méprifa- 
ble , qui  ne  uicrite  pas  qu’un  y faiTc 
attention.  Lat.  Tennis,  levis^  e. 

Menudo.  Menu  , iflîic  des  ani- 
maux de  boucherie  , de  rôliflerie. 
Lat  Exsa^  orum. 

Men’UOOS.  La  Petite  monnoye  de 
cuivre  qu'on  porte  fur  foi.  Lat.  Xum- 
muii. 

Menudo,  au  flgiiré  Plé- 

béien, homme  ou  peuple.  Lat  Plt^ 
ktius  , a , mn. 

Menudo.  Exaâ,  fcrupuleux.  L. 
Exachis.  Aîinutus. 

A fuenuio.  adv.  Souvent  , fré- 
quemment , continuellement , plu- 
Lcurs  fois.  Lat.  Vrehrô , Frequenttr. 

HemWe  menudo.  Chiche , taquin , 
avare.  Lît.  Jiotno  ftafcsts , /ordiius. 

Per  nterthdo.  adv.  En  dé;.«iL  Lat 


Por  menudo.  En  détail,  à la  diSe- 
rence  de  ce  qu'on  vend  en  gros.  Lat. 
Alsuutatim. 

MEOLLADA,  f.  f.  Frica{réc,  ou 
friture  de  cervelles  d'animaux.  C'eft 
un  mot  ufitc  dans  l'Andaloufie.  Lat 
VertheoTton  frixortws  cendwtentum. 

MEOLLO,  f,  m.  le  même  que 
Alcdula.  11  fc  dit  par  antonom.ifc  du 
cerveau  , & particuliérement  de  1a 
chiir  la  plus  intérieure  de  la  plupart 
des  fruits.  Lat.  Nudtus. 

No  tener  meeUa.  N'avoir  point  de 
fubflance , n’avoir  point  de  jugement. 
Lat  Ijn'cm , vA  futiUm  tjfe. 

MEOÎ^  , j\  «f.  Pifleur  , qui  ne 
fait  que  pilfcr.  Lat.  AlUluriens. 

MEQUETREFE  , /.  m.  Homme 
intrigant , inquiet , remuant , qui  fe 
mêle  de  tout  , & qui  ne  fait  rien 
qui  vaille.  Lat  ArAcUo. 

MEKAMENTE  , OaIt'.  Purement, 
fimplemcnt  , fans  mélange  d’autre 
chofe.  Lat.  Meri. 

aMERAR,  V.  O.  Tremper,  mêler 

?|uelquc  liqueur  avec  une  autre , 
oit  pour  en  augmenter  la  vertu , 
foit  pour  l'aSbiblir.  Lat.  ASîfcert. 
Diluere.  11  fc  dit  ordinairement  du 
vin  iLms  lequel  on  met  beaucoup 
d’eau. 

MER  ADO , DA,  fart.  fâ^.  du 
verbe  Alerar.  Trempé , éc.  Lat  Alix- 
tus.  Aquà  diJütsis , a , usts, 

MERCACHIFLE  ,f.  m.  Petit  Mer- 
cier, porte-baie  , Marchand  ambu- 
lant , colporteur.  Lat.  f’œçw  frofoLt. 

MERCADANTE  , /.  w.  le  même 
que  Alircsmte. 

MERCADEAR  , e».  n.  Commer- 
cer, trafiquer  en  marchamlifcs.  Lat. 
Alercatwœn  facere. 

MEKC.ADER  , /.  tn.  Marchand. 
Lat  Alercater. 

Mlicader,  ngnific  en  jargon, 
un  Voleur  qui  hante  les  Foires-  I#at. 
Fur  Nuniinarsus, 

MERCADERIA,  /.  /.  Marehan- 
dife.  Lat  Aletsti. 

Mercaderia.  Marchandife,  tra- 
fic. Il  cft  peu  ufité  dans  ce  fens. 
Lat.  AJftcaiura. 

Mercaderia,  en  jargon , Effets 
que  les  voleurs  dérobent  Lat.  Fur^ 

tum. 

MERCADO  , /.  m.  Marché,  con- 
cours de  gens  qui  fe  rendent  dans 
un  endroit  pour  vendre  ou  acheter 
des  marchandifes.  Lat.  Alercatm , 
ùs. 

Mlbcado.  Marche,  fignific  auÛi 
la  Uallc , le  lieu  où  l'on  étale,  où 
l'on  vend  les  marchandifes.  Lat  /«- 
rum.  Alercatus. 

Podtr  Ktetulrr  m tôt  buen  tnercodo. 
Etre  plus  adroit,  plus  avifé  qu'un 
autre.  Lat.  Lon.zè  mte  fneji.tre, 
MRRCADL'Rl.A  , le  même  que 
Alerctuieria. 

MEKC'ANCLA,/./ Marchandife, 


trafic , négoce  , commerce.  Lat  Afrr* 

Cii#«ra , rf*. 

Mercancias.  Marchandifes,  fe 
dit  des  chofes  qui  fc  vendent  Lat 
Aferces , ium. 

MERCANTE , /.  m.  le  même  que 
AIrreader. 

MERCANTIL  , oJJ.  tCune  term. 
Marchand  , qui  concerne  la  mar- 
ehandife.  Il  fc  dit  fpccialcmcnt  des 
vaiffeaux  marchands.  Lat  AlercatO’^ 
fins.  Ontraxius , a , usn. 

MERCAR  , V.  a.  le  même  que 
CoMfrar. 

Refr.  Bien  merca^  à qui(7t  no  le 
dietn  hortbre  btjlia.  Ce  proverbe  fi- 
gnüie  qu'en  matière  de  commerce, 
on  ne  Uuroit  être  trop  vigilant , ni 
trop  fur  fes  gardes. 

JVIERCADO  , OA  , fort.  fitjT.  du 
verbe  Alercarx  le  même  que  Cew- 
frado. 

MERCED  , /.  /.  Ce  mot  pris  dans 
Ton  acception  rigoureufe  fignific  le 
falairc  qu'on  donne  à un  journalier, 
ou  mercenaire.  Lat.  Aicrcesy  tdh. 

Merced  , fc  dit  aiifli  des  pré- 
fens,  des  gnccs  , des  faveurs,  des 
charges , des  digm'tés  que  les  Souve- 
rains accordent  a leurs  fujets.  Lat. 
Donunt,  Benejù'ium , si. 

Merced.  Service,  grâce,  plaifir 
qu’on  fc  fait  les  uns  au.x  autres.  L 
Beneficsuut.  Benaneritum. 

Merced,  figuiHe auflî , Volonté, 
bon  plaifir.  Lit.  Folufttus.  Arbihitim. 

Darfe , 6 rendirfe  à sncreed  de  etee. 
S’en  remettre  à la  volonté , à la  diC- 
crction  d'autrui.  * 

Merced.  Grâce,  terme  de  poH- 
teffe  dont  on  fc  fert  en  parlant  on 
en  écrivant  à d’autres  , &.  fignific 
Votre  gr.nce.  Lat  Gratta  ^ ee. 

Merced.  l a Merci , Ordre  Re- 
ligieux, qui  vient  d’Efpaguc,  inlH- 
tiié  pour  U rédemption  des  captifs, 
par  Jaques  le  Conquérant  L\t.  Orde 
Jltrcedit. 

Eflar  ù meretd.  Etre  à la  diferé- 
tlon  d'antrui.  Lat.  A t'oluntate  uücu» 
jus  emnino  fendere. 

Ejlar  para  bacer  mercedet.  Etre 
difpofé  il  rcmlrc  fervicc. 

i/itctr  à une  la  mtretd.  Expreflioo 
ironique  qut  fignifie  Maltraiter  quel- 
qu'un. 

/-4  Alercfd  de  Dios.  Voyez  Dics. 

Alucbas  mercciici.  Je  vous  rends 
mille  grâces. 

Pen.t  de  la  nutjlra  merctd.  Sous 
peine  de  notre  indignation.  Lat. 
porta  nofhx  tndipuitionis. 

MERCENARIO,/  nu  Mercenai- 
re, artifan  qui  travaille  à b jour- 
née. Lat.  Aierçcuacritu.  Oferarius , «, 

Mercenario.  Religieux  de  l'Or- 
dre de  la  Merci.  Lat  Aloctiarius 
Reiiz,i''Jus. 

AIKRCERIA  , f.  f.  Mercerie , 
mcuuci  marciuudifes  qu’un  vend 
en 
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en  détail.  Lit.  Mtrcti  , jW. 

MERC'ERO,/.  m.  Mercier,  mar- 
ch.inJ  (|ui  vend  des  merceries.  Lit. 

MERCHAN,  f,  Pt.  le  meme  que 
Méritante.  Ce  mot  n’cft  plus  UÛte. 

MEKCHANTE,  /.  m.  Marchand 
qui  achète,  &.  vend  de  menues  mar< 
cEindifes  , {âns  avoir  de  boutique 
ftxe.  0w<^l<iues-uns  difent  àMarebante. 
Lit.  Nundinatei-. 

MERCULINü,  KA  , adj.  m. 

Qui  appartient  au  Mécredi.  Lat.  /Jd 

Jilercurii  dittn 

MERCURIAL , adj.  d'une  term. 
Mcrcurial,  ale , qui  cft  de  la  nature 
du  mercure.  Lat.  JiIr.‘cwriaUs , r. 

MfctCURiAL,/.  ui.  Mercuriale, 
pLintc.  Lat,  Mercurialit, 

MERCURIO  , f.  uu  Mercure,  la 
plris  petite  des  Planètes  Inférieures. 
Lit.  Altrcutita, 

Mercusio.  Mercure.  Les  Chy- 
milHs  appellent  ainli  le  s'tf- argent 
Lat.  Aîrrcwrtus.  Argentum  vkfut». 

MERDELLOX,  na  , txdj.  m, 

Terme  bas  & populaire  dont  oji  fe 
fert  en  parlant  à un  domelHque  qui 
fert  malproprement*  11  ûgntfîe  laie,  i 
malpropre.  Lat.  Si\.rdidus,  SpuYcus.  \ 

MEKOOSO,  SA,  adj.  m.  ^ f. 
Merdeux , eufe.  Lat  Sftcrcus.  Altrdà  ! 
wpàniUus.  I 

Refr.  Afedre  fiad(fa  , aria  hija  \ 
pierdofa.  Ce  proverbe  üguiüc  que 
tien  n'cll  plus  prtjiuikiable  aux  fu- 
jets  qu'une  trop  gramlc  indulgence 
de  La  part  des  Souverains. 

MERE,  udr.  Latin  qui  figni&c 
Aterammie. 

MERfX'EDOR  , / w.  Digne  de 
châtiment  ou  de  rccompcnfe.  Lat 
Homo  liignuf. 

MKRÈCER,  V.  a.  Mériter,  foire 
une  aélion  digne  de  rccompcnic  ou 
de  châtiment  Lat.  Alereri. 

MERECE.R  , fe  prend  quelquefois 
pour  Ijopar^  olttenir^  & l’on  dit  : 
Hè  tnerteida  d fuimo  efla  o aqiteîla 
bornai  J'ai  obtenu  tel  ou  tel  emploi 
pour  un  tel.  Lat.  Jmpetrare. 

Merecer  , fignific  aulli  Valoir. 
Lat  l'^alere.  Alereri. 

Ejo  no  utereo:  dm  rtalcs.  Cela  ne 
vaut  pas  cent  rcaux. 

MERECIENTE , p<ir/.  aÛ.  du  ver- 
be Alereecr.  Méritant , qui  mérite. 
Lat  Dtgntts , a , itm. 

SlKRECTOO,  DA,  part,  pajf,  du 
verbe  Alcrectr.  Mérité , éc.  Lat.  Ale- 
ritus , O , upu 

Merecido,  employé  comme  fub- 
fiantif , fe  prend  pour  le  châtiment 
qu'un  homme  a mérité.  Lat  Alerita 
pana. 

I.kvè  fu  ttttrtdio.  D a eu  ce  qu'il 
méritoit. 

MERECIDAMENTE , adv.  A bon 
droit,  avccjiiRice,  avec  rail'on,  à 
juRe  titre.  Lat  AUritd. 
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SIERECIMIENTO , /.  m.  le  infme  ' 
que  Aleiito. 

MERENDAR , t*.  n.  Goûter,  pren- 
dre quelque  chofe  entre  le  dincr  & 
le  fouper.  Lat.  Alcrnidatn  fumere. 

Merendar,  en  Murcie,  & en 
quelques  autres  endroit,  lignifie  Dî- 
ner, Lat.  FrattSere. 

Merendar,  fignific  encore  Pren- 
dre les  devants  pour  obtenir  un  po-  , 
fte.  Lat.  Alunus  pr^eripere.  j 

Merendar  , fignifie  aiifîi  Epier  { 
ce  qu’un  autre foit,  ou  écrit?  regar- 
der les  cartes  de  celui  avec  qui  l'on 
joue.  Lat.  Fnnhn  oculot  injkcrt. 

MERKNDERO , adj.  qui  fe  dit 
du  corbeau  qui  fe  tient  dans  les 
champs  où  l'on  a femé  du  grain.  Lat 
Satiriui  corvus. 

MERENDONA,  f.f.  Goûter  a- 
bondont  & fplendidc.  Lat  Lautijjmta 
pterrnda. 

MERETRICIO,  CiA,ody.  w.  ^f. 
Qui  a rapport  h la  débauche,  à la 
proRitution.  C’eft  un  mot  uÜté  en 
murale  &:  en  Droit  Canon.  Lat  Ale- 
retddus . a , um, 

MERETRIZ  ^ f.  f.  le  même  que 
RaiHaa.  C'cll  un  mot  Latin.  Alere- 
trix , ins. 

MERtJANSAR , / w.  Efpêce  d'Oic 
fouvage.  Lat  At^rr/erox. 

MERGO.  V(»yc»  marino. 

MERIDI:\NO  y f.  Pt.  Méridien  ; 
grand  cercle  qui  pnlTc  par  les  pôles 
du  Monde,  par  leZenit,  ou  point 
vertical  de  l'endroit  où  l’on  cil.  L 
Aloidianus  drculus. 

Meridia  no  primero.  Premier  Mé- 
ridien , eil  un  de  ces  cercles  d'où 
l’on  commence  à compter  les  degrés 
de  longitude  des  lieux.  Le  premier 
Méridien  cft  arbitraire.  Lat.  Frimus 
Alcridimtui. 

MERIDIANO,  NA,  adi.tn.  / 
Qui  apartient  au  Midi.  Lat.  Aleri- 
dianuî , o , u:». 

Mfrioiano,  eft  une  des  épithè- 
tes que  les  Aftroloiptcs  donnent  au 
fécond  quatre  du  thème  célefte.  Lat 
X^uadi‘ans  tueridiuntan, 

MERIDIONAL  , adj.  dm:e  ferm. 
Méridional , ale  } qui  appartient  au 
Midi.  Lat.  Ahridionalis , e. 

MEKIENDA  , /. /.  Ce  mot  pris 
dam  fon  acception  rîgourcufc  ûgni- 
fioit  un  repas  léger  qu’on  prenoit  à 
midi  ? mais  il  s'emploie  aujourd’hui 
pour  le  goûter  , ou  pour  le  repas 
qu'on  prend  avant  fouper.  Lat  Me» 

. rendit , <e. 

Merienda.  On  appelle  alnfi 
dans  Li  Murcie  & ailleun  le  repas 
qu'on  prend  à midi.  Lat  Frandxmm. 

Merienda.  On  appelle  aiofi  en 
(lile  burlefquc  , h boit'e.  L.  Gibbuj. 

IlacermoricndadeHCgros.  EmbrouiU 
1er  une  affoirc  pour  en  avoir  tout  le 
profit  Lat.  Commune  bta-iap  Jihi  foti 
iHndkart  , vel  fnbripere. 


\ MERÏNDAD  , /,  f.  Sorte  de  Ju- 
Irifdièlion,  comme  Bailliage,  Séné- 
, chauffée  , Elcélion.  Lat.  Alerim  di- 
\ th , nis. 

.VIERÎNO  , f.  m.  Baillif,  Séné- 
chai  , Juge  éubli  par  le  Roi  dans 
un  endroit  pour  y exercer  fa  jurif- 
dirtiou.  Celui-ci  s’appelle  Alevina 
w.yw,  pour  le  diftinçuer  de  celui  qui 
ri’cxercc  cette  charge  qu'en  fccond. 
Lat.  Aïrrinm. 

Me  B I NO.  C’cil  auffi  celui  qui  a 
infpcéHon  fur  Us  trmrpcaux  & fur 
leurs  pâturages.  Lit  Gregihu  pra* 
feèhii. 

MeRINO  , NA  , adj.  m.  ^f,  Paf- 
fager  , ère , changeant , te  ; fe  dit 
d'un  troupeau  qu'on  fok  paître  tan- 
tôt dans  un  endroit , tantôt  dans 
un  autre  î & on  appelle  Alerhut  la 
laine  de  ces  befb'aux.  Lat.  Vagus , 
a , um.  Alevitms , u , um. 

MERITA.MENTE,  adv.  le  même 
que  Altrrddaptmte. 

MERITAR , V.  a.  Mériter,  fe  ren« 
dre  digne.  Lat  Alereri. 

I MERITISSIMAMENTE , adv.fv 
péri  Très  dignement  , très  juîle- 
mciit , très  raifomiablement  Lat  Ju- 
re, Aîeritè. 

MERITISSIMO , MA  , adf.  m. 
f.ftiperi.  Très  digne,  qui  mérite  par 
: plubeuTS  titres.  Lat.  Dign  'fjjimta , a , 

' um. 

MERITO , f.  m.  Mérite.  L.  Ale- 

ritutn. 

MERITORIO,  RI  A,  aii.m.^f. 
Méritoire  , qui  efl  digne  de  récom- 
penfe.  Lat  Aleritorius  , a , um, 

MERLA  t f.  /•  Merle , oiièau  de 
chant.  Lat  AUrula  , te, 

MERLUZA  , f,  f.  Merlus  , on 
Merluche  , poilïbn  de  mer.  Lat 
Alerim.  AfeUm. 

-MERMA  , f.f.  Déchet,  tare,  di- 
mimition.  Lat.  Inttrtrmer.tum,  Ditnk 
teutio. 

MERMAR,  V.  H.  Décroître , fouE 
frir  du  déchet , diminuer  tant  en 
poids  qu'en  qualité.  Lat  Immimti, 
UecTefftre, 

MERMADO , DA  , part.  pitf.  du 
verbe  Aliruuxr.  Décru,  ué.  Lat, /w- 
minutiit , A . wn. 

MERMKLADA,  4/.  Marmelade, 
Cotignac.  Lat.  Alata  cydonia  facdiara 
condita. 

Brax*a  tnerntelada  ^ fe  dît  triinc  chn- 
fc  mal  foitc  , d'un  propos  imperti- 
nent , d'une  prétention  ridicule.  L. 
Egregium  ver6  opus  ! 

MERO  , f.  m.  PoifTon  de  mer 
qu'on  trouve  fur  les  côtes  orientales 
de  l'Amérique  Méridioiulc.  L.  Ale- 

ruta. 

MERO  , RA  , adj.  m.  U f.  Pur  , 
re , ftmple  , làm  mélange.  Lat  Alo- 
r«u  , a , UM. 

Alero  J ntixto  7m/<rie.  Voyez  Im- 
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MES  , f.  m.  Mois  ; nnc  Jcs  Joii- 
2C  parties  dans  Icrqudlcs  on  divile 
l'annec.  Lat.  JùnJii , is. 

Mes.  Mois,  fe  dit  auflî  des  pur- 
gations des  femmes.  Lat  JilcnJîruiU 
Mes.  Mois , fe  prend  pour  les 
gages  qu’on  paye  tous  les  mois  aux 
domeiliqucs.  Lat  Aïtnjhruuvt  Jiifen- 
diui». 


peu  plus  grand  que  le  mois  périodi- 
que. Lat  JiUnJh  aüomalijikus. 

JTi'i  dragoniticio.  C’eft  le  tems  que 
b Lune  employé  à faire  fon  cours 
depuis  qu'elle  .a  quitté  le  nœud  bo- 
réal , ou  tête  du  dragon , jufqu'à  ce 
quelle  y foit  retournée.  Lat. 
dracouitiats.  Ce  mois  eft  un  peu  plus 
petit  que  le  mois  périodique. 

j}Irs  Ltrtar  ftriviïicfj.  Mois  Lunai- 
re périodique , cil  le  tems  que  la 
Lune  employé  h parcourir  le  Zodia- 
que. Lat.  ùiUnJis  Luna  ptriodiens, 

Mfi  Luriivr  .^odiVa.  Mois  Lunai- 
re SynoJique  , vil  le  tems  que  la 
Lune  revient  du  Soleil  au  Soleil.  L. 
Mntjii  lAintc  SyrwXu'us. 

Jtlrt  Soiar  Aihronomico,  Mois  Solai- 
re Ailronomique  , cil  le  tems  que  le 
Soleil  employé  à parcourir  un  ligne 
du  ZcKÜaque.  L.  Mtnjh  SilxrU  Ajiro- 
namicus. 

Mtj'ti  tnayorti.  Ce  font  les  mois 
de  la  groflêilè  qui  font  les  plus  près 
du  terme  de  l'accouchement  Lat 
Alimftt  partui  feoicinimti. 

CatT  tn  el  mrs  dei  ObiJpo.  Arriver 
à tems  pour  olnenir  ce  qu'on  veut 
Lat.  Oppdrtuni 

.MESA , f.  m.  Table  à manger.  L. 
ALrufa  , a. 

Mesa.  Table , fe  dit  des  mets 
u’on  fert  fur  la  table.  Lat-  Aletu 
1. 

Mesa  , fe  dit  aiiHÎ  de  la  Sainte 
Table.  Lat  Alnifa  Stura. 

Mesa  , ftgnific  un  Paillicr.  Lat 
Siatio.  Sitiicn  utn  areola. 

Mesa.  Plaine  , étendue  de  pays 
plat  , uni  ; comme  , Lu  Jileja  dr 
Oc>3>ia  , . la  plaine  d'Ocagna.  L.  Fia- 
nitirs , ri. 

Mlsa.  Menfe  ; on  appelle  ainfi 
la  maOc  dvs  revenus  des  Eglifes  , 
des  Evêchés  , des  Ordres  militaires. 
Oa  dit  en  Aragon  Alo^/a,  Lat  RedJ- 
/tetmno. 

Mesa.  On  appelle  ainü  chaque 
partie  au  jeu  de  billard.  Lat  /V«- 
d/VM/rram  ùtAo. 

.Mesa  Jr  camhios  , le  meme  que 
JSaKro  de  Contercio. 

Mesa  de  F^tadi?.  Voyca  Eflndo. 

Mesa  de  Truem.  Un  Billard  L. 
Trudicuiaris  tubida, 

Mesa  fnmc.u  Voyca  Fraueo. 

.Mlsa  redoiuU.  Table  ronde.  C'cil 
celle  où  l’ou  fe  place  iniUlUncicmcut 


où  l'on  veut.  Lat.  Meufa  rotunda. 

Mesa  traviefa,  C’cil  1a  table  qui 
cil  au  haut  du  Refcéloirc  , où  les 
Religieux  en  charge  fe  mettent.  Lit. 
Alatfit  trm\fverfa  wl  princeps. 

Cubrir  la  niefa.  Couvrir  la  table , ' 
mettre  les  mets  defTus  , la  fervir.  L. 
Aîaifatn  fefcttlis  infinttre. 

Foner  la  mrfa.  Mettre  le  couvert 
Lat.  Mtnfam  apponere , parafe. 

Sentarfe  à inefa  puefla.  Manger  aux 
dépens  d’autrui  , dam  un  endroit 
où  on  n'eft  pas  invité,  Lat.  Alieii.c 
di/l:nMbere. 

aMESADA,  /.  /.  Mois  , gage,  fa- 
lairc  d’un  mois.  Lat.  Jlei:jirua  peu- 
yko. 

MESEXTERIO , f.  w.  Méfentère. 
Terme  J’Anatomic.  Lat. 

MESERAiCAÎs  uii/.McIbntcriques. 
Terme  d'.Anatomic.  On  appelle  ainü 
deux  artères  qui  viennent  de  l'Aorte 
defeendame  , & qui  vont  au  méfen- 
tere.  Lat.  J/e/araicus  > a , um. 

MESERO  , f.  w.  Compagnon  , 
ouvrier  , qui  travaille  à tant  par 
mois.  Lat.  Alenjïruut  optrmitis. 

MESILL.A  , f.  /.  dimin.  Petite  ta- 
ble. Lat.  Ma^fuUt. 

Mesilla.  On  appelle  ainü  ce 
que  le  Roi  donne  par  jour  aux  gens 
de  Cimaifonponr  leur  table  lorfqu’il 
voyage,  Lat.  Diuma  paijio  rü'.n-ia. 

Mesilla  , fignific  aulü  Répri- 
mande , remontrance  qu'on  fait  en 
badinant  Lat.  Jocofa  anhuadvajîo. 

MESMO.  Voyez 

MESNAD.A  , / /.  Compagnie  de 
gens  de  guerre  qui  fervoient  au^rc- 
trefois  le  Roi , ou  un  Seigneur.  Lat. 
AnnataruiH  menus, 

MESNADERO  , /.  w.  Chef  de  la 
Compagnie  dont  on  vient  de  p.irlcr. 
Lat.  du,^lor. 

Cttbiùiero  me/rwdn'o,  Defeendant  des 
Chefii  de  la  Compagnie  appeUée  Me/» 
nada.  Lat.  FÀjues  siobrUs. 

MESON , f.  s».  Hôtellerie.  Lat 
Diverferium , ii. 

Ejiar  la  ca/u  coma  mefo».  On 
dit  qu’une  maifon  rcfTemblc  à une 
hôtellerie  9 lorfqu'clle  cil  ouverte  à 
tous  ceux  qui  le  prefentent.  Lat 
Fropalulum  ejfe  domum, 

KvFr.  For  un  Udren  pin'dett  eiento 
en  rl  me/on.  Un  coquin  fait  tort  à 
cent  honnêtes  gens. 

MESONAGE  , w».  Endroit,  ou 

rue  où  U y a beaucoup  d'hôtclieries. 
Lat.  Divcrfjrù>rum  view. 

MESüNERO  , /.  IM.  Hôte  , Au- 
bcrgiile  , Maître  d’une  hôtclltTic.  L. 
Stahnltriia.  Cuupa. 

MESOMSTA  , /.  tn.  Celui  qui 
fert  dans  iNie  hôtellerie.  Lat  j^ui 
adjlat  dsx'erforio  , V(l  ho/pitia, 

MESSADLRA,//  Latlion  d’ar- 
racher les  cheveux.  Lat.  Depilaiio. 

MESSANA,  /.  f.  Terme  de  Mi- 
riuc.  Aliliiinc.  Ucü  le  icevud  mit 


AUs  anomaliilica.  Ceft  le  tems  que 
b Lune  met  à revenir  1 fon  apogée 
d'où  elle  cil  partie.  Ce  mois  e(l  un 


d’im  vaiiTcati  qui  cü  vers  b proue, 
entre  le  beaupré  ét  le  grand  mit  , 
qu'on  nomme  au(ü  mSt  d'avant  , de 
hourcct  ou  de  trinquet  Lat  Epi- 

àfiiman, 

MESSAR , r.  a.  Arachcr  les  che- 
veux avec  les  mains.  I.at  Drpilare. 

MESS. ADO  , DA , pn’t.  paj'.  du 
verbe  Alejfar.  Arraché , éc  avec  les 
mains.  Lat  Depihtus , a , um. 

MESSEGÜKRO  , f.  m.  Mefficr  , 
celui  qui  garde  les  moÜTons.  On  ap- 
pelle aiiiü  de  même  en  .Aragon  celui 
qui  garde  les  vignes.  Lat  J/ç^V«w 
çj'  t'inearum  eufios, 

MESSIAS,  / m.  Menie,  le  mê- 
me que  Chrijfa.  C’eft  un  mot  Hé- 
breu , qui  fignihc  Promis.  Lat 

I'^^MEsÙAZGO  , f.  m.  li  dignité 
I de  Meflîe.  Lat  MeJJÎ'‘e  dignitas. 

MESTA , f.  f.  AiTembléc  conw 
pofée  des  plus  riches  Marchands  de 
troupeaux  gros  & menus  , qui  ont 
foin  de  les  élever  , de  les  faire  pâ- 
turer , & de  les  vendre.  Lat  î^r- 
ctutfioruM  coinfeutus. 

Mesta.  C’eft  auilî  une  afTemblée 
que  les  maîtres  des  troupeaux  & les 
ù^gers  tiennent  tous  les  ans  , ponr 
traiter  des  affaires  rébtives  à leur 
proFclüon.  Lat  Eei  pecuaria  cenj'tf- 
yiu,  ùs. 

MEST. AL , f.  M.  Terre  inculte  & 
ftérilc.  Lat  Tara  arida  îîf  incuUa. 

MESTEXO  , hA  , edj.  tn.  £jf  /, 
Qui  appartient  h b JL'Jla,  Lat  Pr- 
cuoritts , a , «wr. 

MESTIZO  , 2A  , adf.  m.  eff. 
Metif,  ive»  qui  cft  né  de  deux  dif- 
ferentes crpèces.  Lat.  Hybrida^  a. 

MÊSTü,  f,  m.  Cerre,  efpècc  de 
chêne  qui  porte  du  glaïul.  Lat  Ver- 
rut  , I. 

AiKSTURA  , f.  f,  Mc'tcil , mé- 
lange de  froment  & de  fciglc.  C’eft 
un  terme  uütc  dans  l’Aragon  & la 
Galice.  Lat.  Frumesttariu  ntixtura. 
AlcAiSar.tutn  bîadwn. 

MESTURAR,  x\  a.  le  même  que 
Almlitr.  Les  gens  qui  fe  piquent  de 
bien  parler,  difent  Atixturar, 

Mestur.ar,  ügnîfioit  autrefois, 
Révéler  un  fcctet  Lat.  Arcana  rt- 
velstre. 

MESTURERO , f.  m.  Terme  an- 
cien, Celui  qui  révèle  un  fccret 

3u'on  lui  a conHé.  Lat  Arcani  pre- 
stbr. 

MESURA,  /./.  Modeftic  , gravi- 
té, bicnféanec,  politcfTc.  Lat.  Jïo- 
Grirtitat.  L'Viraifi/f.’i. 
'MESURADAMENTE  , adv.  Mo. 
deftement,  pofément,  fagement  Lat 
Jladnuttè. 

MESÜKAR  , V.  a.  Mcfiirer  Tes  ac- 
tions , être  iérieux  , avoir  un  air 
coinpofé , grave , modefte.  Lat  Sérié 
Je  gcrc.-e. 

j\lESURAOO,  DA,  part,  paf.  da 
verbe 
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Tcrbc  Jfff/Hro}'.  Gmve  « moJefte  « | 
circonfpc^  Lat.  Modejini,.  Gra%Hs. 

META  y f.  f.  le  mcrac  que  Zi* 
mit.  C’eft  un  mot  Latin,  I 

METACARPO  , f.  m.  Métacarpe. 
Terme  il’Analomie.  C’eft  la  partie  Je 
b main  qui  c(l  entre  te  poi^et  & 
les  doirts.  Lat.  îlletacarpui.  JHttacar- 
fiu:n.  voyez  r^bna  de  U numo. 

METAGÜGE  , f.  f.  Figure  de 
Rhétorique  qui  conbRc  à attribuer 
liu  fendment  à ec  qui  n'en  a point  : 
Comme»  Rrxrft  et  campo  y AUgrai-fe  k 
tkrra.  Lat.  Jltt^igcge  , ei. 

METAL,  /.  m.  Métd , corps  mix- 
te , compoie  Je  parties  homogènes , 
qui  sVngcnJrc  il:ms  la  terre  de  va- 
peurs Si  d'exhalaifuiis  » qui  fe  fond 
a nn  feu  violent  » & qui  étant  re- 
froidi , devient  dur  & peut  fe  tra- 
vailler. Lat.  AIttffUum  y i. 

On  appelle  ainfi  par  an- 
touomafe  le  laiton.  Lat.  AUtalluui. 

Métal.  Métal,  en  termes  de  Rb- 
fcn , fe  dit  de  l’or  & de  l’argent  , 
repréfentés  par  le  jaune  & le  blanc. 
Lat.  AîitaÜuM. 

Métal  , fe  prend  figurcment 
pour  le  fon  de  la  voix.  Lat.  l’ocii 
foUHl. 

Métal,  fe  «Ut  pour  Qualité, 
cfpcce  f ainfi  on  dit  ; EJ'o  es  ifr  otro 
mtetaly  Ceci  eft  d'une  autre  cfpècc.  L. 
Gmus. 

METALARIO,  /.  m.  Ouvrier 
qui  travaille  en  métaux.  Lat.  Fuber , 
ki. 

METALEreiS  , /.  /.  Métalcpfc, 
figure  de  Rhétorique.  Lat.  jMetaUp- 
Jit, 

MET.VUCO  , CA  , mf>.  w,  £^/. 
Métallique  » qui  concerne  les  mé- 
taux. Lnt.  MetalUcus  , n , wn. 

Metalico.  Métallique  , qui  re- 
garde les  médaillés.  Lat.  Aletallicus. 

llijloria  wttaliett.  Hiftoîrc  métal- 
lique , c'cfl-à-dire  » par  les  inédail- 
ks. 

Lisitn  nteialica.  Ligne  des  métaux; 
c'eR  une  des  lignes  du  compas  de 
proportion.  Lat  /.inea  metalüca, 

MET.^LLA,//.  Petit  morceau 
de  feuille  d'or  dont  les  doreurs  fe 
Ictvent  pour  recouvrir  les  endroits 
où  l’or  manque.  Lat.  Folii  aurei  fru- 
fium. 

METAMORPHOSIS,/  f.  Méta- 
morpltofc,  transformation  d'une  per- 
fonue , changement  en  une  autre 
forme.  Lat.  MetanmpyQjis, 

METAKE.^  ,/  /.  Figure  de  Rhé- 
torique, qui  coûlifte  à corriger  une 
cxprefljoa  dont  on  s'eft  fciri;  com- 
me MA  ou  HO  dixi  bien.  lat. 
Cvrreciioy 

MET.WIORA,//.  Métaphore, 
figure  de  Rliétorique,  qui  fe  fait  quand 
on  tranfportc  le  nom  propre  d’une 
ciiofc  à uoe  autre  » à laquelle  iJ  ue 


convient  point.  Lat.  Metaphora»  \ 

METAPHORICAMENTE  , adv.  ] 
Métaphoriquement  , d'une  manière 
liguice.  Lat.  JTft.sphoricL 

METAPHüRICO  , CA  , adj.  m. 

/.  Métaphorique.  Lat.  Afetiipbcri- 

CHS , O , wn. 

METAPHYSICA,/.  /.  Métaphy- 1 
fiqiic,  fcicncc  qui  conCdcte  les  ef- 
prits  & les  fubftanccs  incorporelles. 
Lat. 

Metaphysica.  Métaphyfique , 
fe  dit  de  ce  qui  cfr  trop  abltrait  Se 
trtip  fubtil.  Lat.  jV/w/a  fnbtiUlas. 

METAPHYSICO,  CA,  adj.  m. 

/.  Métaphyfique,  qui  regarde  la 
.Métaphyfique.  Lat.  Aletapl^icus  y a y 
mu. 

MetaphysiCO.  Métaphyfique  , 
fe  dit  auflî  de  ee  qui  pafTc  I.i  croyan- 
ce, & qui  e(l  impraticable.  Lat.  JIe~ 
taphx^cm. 

>IET.ATHESIS,  /.  f.  Métathefe; 
figure  Grammaticale,  qui  fe  fait  par 
une  tranfpofition  de  lettres  dans  un 
mot,  ou  de  mots  dairs  im  dlfeours. 
Lat.  MitAh^is. 

METLDOR  , f.  «/.  Celui  qui  in- 
troduit, ou  inonrpore  une  chofedmw 
une  autre.  Lat.  h\fetlor.  Lttromijor. 

Metedor,  fignific  aulU  un  Con- 
trebandier. !.at.  Erolfibitisrusn  tner^ 
cium  introdsiSior. 

Mktedo*.  Braie  , linge  que  l'on 
met  fous  le  derrière  des  petits  en- 
fans  pour  empêcher  qu'ils  ne  falif- 
fem  leurs  langes.  Lat.  SuppojUoriui 
Panntts. 

METEDURIA  , f.  /.  Contreban- 
de. Lat.  rrokioitaruvt  mcrcittm  intro- 
duSiio. 

METE.MPSYCHOSIS, //  Mé- 
tempfychofc  , palTage  , ou  tranfini- 
cration  de  l'ame  d’un  homme  dans 
le  corps  d'un  autre  homme  ou  d’une 
béte,  après  qu'il  eft  mort,  félon Py- 
thagorc.  Lat.  Afetf>itpjychq/is. 

METEMUERTÜS  , / m.  Valet 
de  Comédiens  ou  de  Bateleurs,  qui 
a foin  de  tout  ce  qui  concerne  la 
décoration  du  théâtre.  Lat.  Comtede^ 
rsm  srtinijiey. 

Metemuertos.  On  appelle  en- 
core ainfi  un  Entremetteur  en  cho- 
fes  illicites.  lat.  lHtrodnSior. 

METEORO»/  m.  Météore, mix- 
te  incunftant , qui  s'engendre  dans 
l'air,  comme  la  pluie  &c.  Lat  ^1/r- 

tfoium , I. 

METEOROLOGICO  , CA  , ad/, 
w.  Slff-  Météorologique  « qui  regarde 
les  météores.  Lat.  Aleteorokgictu  , a , 
uni. 

METER,  i\  a.  Mettre,  enfermer 
une  chofe  dans  une  autre.  Lat.  /q/è> 
rere.  hninitterr.  InUodttcere. 

Meter  , fignifie  aulli  F.iire  b 
coiitrcb.'uide.  Lat.  FrauiuUnter  iutro- 
dnart. 

[ Mlier  } fignific  encore  Occafion- 
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ner , être  caufe,  infpirer:  comme, 
Aleter  miedoy  Caufer  de  la  frayeur; 
Meter  efcrupulo  , Caufer  des  ferupu- 
Ics.  Lat.  Infsrrt,  AJhrre. 

Meter.  Mettre  » fe  dit  dans  un 
fens  abfolu  5 comme  , Meirrla  17c- 
toria  en  las  numos , Mettre  la  viéloi* 
TC  entre  les  mains;  Jleterle  ijuAro 
efeudos  y Y mettre  quatre  ccus.  Lat. 
hiferve. 

Meter,  fe  prend  au(Ti  pour  En- 
gager , mettre , porter  à quelque  cho- 
ie. Lat.  Infertt.  Inferere. 

Meter»  en  termes  de  Jeu  de 
l'Hombrc , c’eft  jetter  un  triomphe. 
Lat.  Immittese  chariam  fuprnortm. 

Meter.  Mettre  de  l'argent  au  jeu. 
Lat  iMdo  rxponere  aélu. 

Meter,  fignitic  aulfi  Tromper, 
ftiire  cioirc  une  feufteté.  Lat.  (Yr- 
cuntvenire.  Ihciptre. 

Meter,  figiùfic encore Preficr  les 
chofes  de  fiiqon  qu'elles  occupent 
moins  d’cfpacc.  Lat  Infmdre. 

Meter»  fe  dit.auni  pour  Corner. 
Manger , fe  boturer  de  quelque  mets. 
Lat.  BÀlert.  St  infwcire. 

Meterse,  f.  r.  S’entremettre, 
fe  fourrer  là  où  Tou  n'a  que  foire. 
Lat.  Jmmifeert  fe. 

Meterse»  ügnific auffiLier  com- 
merce avec  quelqu'un,  le  fréquenter. 
Lat.  Frefitte*:tar(. 

Meterse.  S’embourber,  mettre 
le  pied  daqs  un  bourbier.  lat.  An- 
mergere  Je  in  tuto. 

Meterse.  EmbrafTcr  un  état,  une 
profclTion  : comme , Meterfe  Religion 
foy  Se  foire  Rcligieu.x  ; MetevJe  ftA^ 
dodo  y Se  foire  Ibldat.  L.  Adiiiees  e fe. 
Eügere. 

Meterse.  S’aliandonner,  fe  li- 
vrer, fe  plonger;  comme,  ATete^fe 
en  les  vicies , Se  plonger  dans  le  vice. 
Lat.  Jif  immngeyr. 

Meterse,  en  parlant  des  riviè- 
res, Se  jetter,  tomber,  déboucher, 
s’emboucher.  Lat.  Lstntre.  Confue* 
re. 

^ Meterse.  Se  jetter  d.ins  b mê- 
lée les  armes  à b main.  Lat.  7r- 
rtiere. 

Meter  Hguja  y fa:ar  rtja.  Avancer 
peu  pour  avoir  beaucoup.  Lat.  Mu- 
ntra  qui  mittit  fperut  majora  remitti. 

Aleitr  à tvees.  Etourdir  à force  de 
crier.  Lat.  Vlnmare.  Vociferari, 

iMiter  troza  6 borra , le  meme  que 
AUtsr  ripio. 

Altier  b:iOa.  Faire  du  vacarme. 
Lat.  Tuautitu  objhepere. 

' A/eter  el  garkmo.  Tromper  quel 
qu’un  par  un  menfonge.  Lat  Dcci- 
fere.  Circumx'enire. 

Ali’ter  os  caUr.  ^joimer , donner 
de  l'ardeur , tlu  courage.  Lat 
dtre.  InAivnmare. 

Aîeter  en  cl  cos-aton.  Aimer  tendre- 
ment. Lit  In  ccuüs  gtftare.  In  pr<- 
CorJiis  iHtbne. 

F f 3 Jleter 
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Miter  en  fujea.  Mettre  en  train. 
Lat.  AnimwH  uâiitre. 

Afetcr  en  la  cabeza.  Pcrfiiadcr,  Lat. 
Ji/tponere  unimtrtn. 

Jfeter  en  la  huerta.  Tromper  queU 
qu'im  foui  apparence  d'utilitc.  Lat. 
Specit  boni  feducere. 

Mittr  enpeetina.  Contraindre  quel- 
qu'un à faire  une  chofe.  Lat.  Co- 
ge^e. 

Metfr  fiie%9.  Animer , encourager. 
Lat.  Anmum  ocetndAre. 

Meter  la  effutda  hajla  la  gitamidoni 
au  propre,  Éiifoncer  lepée  jufqu’à 
la  garde  i & au  figuré , Convaincre 

Ear  fes  railons , obliger  à fc  rendre, 
at.  R^tlîonibui  urgere. 

Miter  la  pala.  Trompcrl  adroite- 
ment, Lat.  lerfnti  dccifere. 

Metcrle  en  un  puna  ^ 9 en  un  ae- 
pato.  Confondre  quelqu'un,  le  mettre 
hors  d'état  de  répondre.  Lat.  i'erbis 
iatercludere. 

M.'ter  paz.  Apaifer  une  querelle. 
Lat.  Rixam  fedoi  c. 

Miter  pjr  cainino.  Remettre  quel- 
qu’un dans  le  bon  chemm.  Lat.  Di- 
rigov. 

JMetrr  prifa.  PrefTer  une  affaire. 
Lat.  Urgere,  Iu{lare. 

Meter  ripio.  Mêler  de  maiivaifcs 
chofes  parmi  des  bonnes.  Lat.  Bonn 
malii  inmifccre, 

Miterfe  coH  aîguno.  Se  brouiller 
avec  quelqu’un,  lui  chereher  noife. 
Lat.  Rem  hahn-e  cwn  aliquo. 

Mctnfe  dande  no  U Oaman,  Sc  mê- 
ler de  ce  qui  ne  nous  regarde  point. 
Lat.  Non  vocatum  adiré  , vtl  adef  • 

/r. 


Mcterfe  en  média  « de  per  medh. 
.S’entremettre  pour  apaifer  un  diffé- 
rend. Lat.  IntcTcedere. 

J}f(terfe  en  ji  mifmo.  Penfer  & mé- 
diter en  foi-même  , fans  dennmlcr 
confeil , ni  communiquer.  Lat.  Sum- 

7ttè  ahllrudi. 

Meterjè  en  vidât  ajenas.  Sc  mêler, 
s’in.^rmer  de  ce  qnc  les  autres  font 
par  ciiriofitc.  Lat.  In  mores  aliénai 
inquiet, ‘e. 

Milci'  zizana.  Semer  la  zifanic. 
Lat.  Difeordhu  ferere. 

No  me  nseto  en  Je  ne  m’en 

mêle  point.  Lat.  Il  non  euro, 

,^uien  le  mete  en  ejo  f De  qnoi 
vous  mêlez-vous?  Lit.  J^nsd  ad  tel 
Rcfr.  Jleti  gaOo  en  nii  ciBa-o , bi- 
zafe  mi  hijo  y mi  l.  credera.  Tel  qu’on 
a requ  chez  foi  par  pure  bonté , de- 
vient notre  maître  dan-;  la  fuite. 

Kcfr.  Mitièse  en  la  butria^  y no  te 
iio  dt‘  U fvutA  de  effa.  Ce  proverbe 
dépeint  le  caraâêrc  du  Grand,  qui 
F, lit  cfpércr,  tient  point  parole 

dans  l'ocafion. 

Kcfr.  RUre  herntivios  na  metas  tus 
tmv'.o:.  I!  ne  faut  pas  mettre  fou 
doigt  entre  l’arbre  &:  l'ccorccî  c’eft- 
à-iiirc  qu'il  ne  faut  p.is  fc  meUr  des 


differens  qui  furvicnnent  entre  des 
parens. 

AIKTIDO , DA , part,  pafT-  du 
verbe  Meter.  Mis , fe.  Lat.  Immif- 
fus.  Infertus.  Introducfus  , a , um. 

Metido.  Les  Lavandières  ap- 
pellent ainfi  une  efpccc  de  Icfllvc 
extrêmement  forte  , faite  avec  de 
rurinc  , & de  la  fiente  de  pigeons  ou 
de  poules.  Lat.  Lixieium  fertias. 

ÈJiar  mu:  methlo  en  algiina  co/a. 
Ktrc  fort  intéreffe  h quelque  cho- 
fc.  Lat.  De  re  evbementer  labo^ 

rare. 

METHODICAMENTF.,  tfdt».  Mé- 
thodiquement. Lat.  Methodid. 

AlE'l  HODICO,  CA  y ad;,  m.  ^ f. 
Méthodique , ce  qui  fe  fait  par  art,  & 
avec  un  certain  ordre.  Lat.  Metbo-, 
dicus , a , um. 

METHODO,  f.  m.  Méthode.  Lat. 
Mtibodus , i.  * 

METICULOSO,  SA  , adj.  m.  ^f. 
le  meme  que  Medrofo.  Ce  mot  eff 
peu  ulîté. 

METJMIENTO,  / m.  LVffion 
de  mettre , d’enfermer , criufcrçr,  d’in- 
troduire. Lat.  ImmijJîa.  Infertio.  In- 
tr&duclio. 

METONYMIA , / /.  Métonymie, 
figure  de  Rhétorique,  qui  coiililbe  à 
mettre  le  nom  de  l’inventeur  pour 
celui  de  la  ebofe  inventée,  comme 
Bacchus  pour  le  vin.  Lat.  Metony.. 
snia. 

METOPA  , f.  f.  Terme  d’Archi- 
tcfttire.  Métope , c'eft  riiucrvallc  ou 
quarre  qu’on  laiffc  entre  les  triglv- 
pbes  de  l'Ordre  Dorique.  Lat.  AÎc’ 
fon;/*.î,  æ. 

METRALLA  , f.  f.  Mitraülc  ; 
vieux  fers,  vieilles  R'rraillcs  dont 
on  charge  les  cuiuns.  Scruta.  Ferrea 
fragmt-nta. 

ME  TRESA  ^ f f,  MaitrelTc,  fem- 
me ou  fille  pour  qui  l'on  a de  rat- 
tachement & de  l'amour.  C'eff  un 
mot  purement  François.  Lat  Feemi- 
»a  adunata. 

METRETA,  f f.  Métrète,  mc- 
fure  ancienne  de  liquides  en  ufage 
chez  les  Grecs  & les  Romains  , qui 
contenoit  quatre-vingt-dix  livres 
d'huile  de  douze  onces  chacune,  & 
cent  livres  de  vin,  d’eau,  ou  de  vi- 
naigre, dans  la  proportion  du  poids 
qui  eff  entre  les  liqueurs  & l’huile. 
Lat  Metreta^  *t. 

METRÏCAMENTE  , adv.  Selon 
^cs  règles  de  la  vcrflfication.  Lat. 
Msfricè. 

METRICO , CA  , adJ.  m.yf.  Mé- 
trique , qui  eff  en  vers.  L.it.  Aletri- 


eus , <1 , um. 

METRIFICADOR,  /.  m.  Verfifi- 
catciir,  Faifeur  de  vers.  Lat  /Vr/A 
Jicator. 

METRIFICAR,  v.  a.  Verfifier , 
faire  des  vers.  Lat  Ferfut  fçriberey 
componsre.  Fer/ifeare. 


MET 

METRISTA,  f,  m.  le  mémeqae 
Mftrijicador, 

METRO , f.  m.  Vers , poèfic.  Lat. 
Mehritm.  Carmen. 

METROPOU , /.  f.  Métropole , 
Capitale  d’une  Province  i il  fc  dit  aulG 
d’une  EgÜfe  Archiépifcopalc.  Lat 
Metropolis. 

AlhTioPOtr,  fignific  auffi  Com- 
mencement, origine,  principe  d’une 
chofe.  Lat.  Fom,  Origo. 

METRÜPOUTANÜ , f m.  Mé- 
tropolitain, fe  dit  de  i’Archevêque 
par  raport  à fes  fuffrngans.  liit. 
u}Ietrùpolitivtus. 

Metropolitamo , NA,  odj. 

Uf  f’  Qui  concerne  la  Métropole  ou 
rArchevèque.  Lat  MctTLq’olitanui^  a, 
wn. 

MEXILLA.  V^oyez  CarriGo. 

MKECL.A,/!/.  Mélange,  mixtion, 
jondion  de  chufes  mêlées  cnfcmbic. 
Lat.  Jlixtio.  Unio. 

Mezcla.  Mélange  , variété  de 
couleurs.  Lat.  Ferjitolor. 

Mezcl.a,  fe  difuit  autrefois  pour 
Faux  raport,  menfonge,  impoffurc. 
Lat.  Vommentum. 

MEZCLADAMENTE,  odr.  Avec 
mélange , pêle-mêle.  Lat  ConfuA, 
Unà,  Simul. 

\ ME2CLAD0R ,/ w.  Mélangeur, 
qui  mêle,  qui  incorpore  une  chofe  avec 
, une  autre.  Lat.  Mijeens. 

Mezclador,  fignifie  aufTtBrmnl- 
I Inn , fcmair  de  faux  râpons.  Lat 
Difeardiurum  auclor. 

I MEZCLADURA,  /./.  le  même 
que  Mezcliu 

MEZCIAMIEXTO,  f.  m.  le  raê- 
me  que  AIczcla, 

MEZCLAR,  V.  a.  .Mêler,  mclan- 
ger,  brouiller,  femer  la  UHcorde. 
Lat.  Permlfcrrr.  Commif^'cre.  Dijeer^ 
diat  ferere. 

Mezcla RSE.  Se  confondre,  fe 
brouiller,  fe  méfallicr.  Lat  Fennijl 
ceri.  immifeeri. 

MEZCLADO,  T>A^part.  pstjT.  i\a 
verl>c  AlezcUr.  Mêlé , éc.  Lat  Mix^ 
tus.  Permixtnt. 

MEZEREON , / m.  le  mémo  que 
Cbameka.  C'eft  un  mot  Arabe. 

MEZQU1NAMENTE  , adv.  Mcf- 
quinement,  d'une  manière  mefquine. 
Lat.  Parci.  SordiJi.  AvarK 

MEZQUINDAD,;:/.  PamTcté, 
mîRre,  mendicité.  Lat  Alifcria,  £. 
gejlas. 

Mezqvindad.  Mcfquincrie,  ava- 
rice. Lat.  Avaritia.  Sordida  fktrjî- 
mouia. 

MEZQUmO,  KA,  adj.  m. 
Pauvre,  indigent  , mendiant.  Lat 
Pi\uper.  Egesius.  Alendicus , o,  um, 

Mezq^UIKO.  Mcfquin,  qui  épar- 
gne trop,  & ménage  avec  avarice» 
qui  vit  furdidcmeiiti  ladre,  vilain. 
Lat.  Avarus.  Sordidi  parcus. 

MEZQC1TA ,//.  Mofquée,  Tem- 

ple 
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pic  des  Mahométans , où  ils  vont 
niro  leurs  prières.  Lat.  J/ubumetA^ 
num  tfwtfhüH, 

M I 

MI.  Moi.  Cas  irrégulier  du  pro- 
nom 7o,  qui  fort  pour  le  gcnitiF, 
le  datiff  l’acx'uGitlF  & l’ablatif.  De 
pti , piira  mi , contra  mi , for  mi  ; De 
oui,  pour  moi,  contre  moi,  par 
moi.  Lat.  Jflei , mihi , mr. 

Ml , s’employe  aiiflî  comme  ad- 
ÿeéiif , & ûgnihc  la  même  chofe  que 
im'4,  Mien,  mqn,  de  moi.  Comme, 
Jili  bermaTta,  mon  frêrcî  Mi  bfrmanfL, 
ma  fccur.  Lat  Mais , a , uns. 

Ml.  Troiücme  note  de  xMuCque , 
Ut,  rc  , mi.  Lat.  7Vr/m  Mujîc^e 

Kcta. 

MIAJA,/  f.  le  même  que  Mi- 
jra/a,  dont  il  cft  une  contraction  j il 
dl  uûte  dans  l'Aragon. 

MICHO,  Minet,  minon.  Terme 
dont  011  fe  fert  pour  appelUr,  pour 
flater  les  chats. 

MJCO ,/  m.  Singe  à longue  queue, 
qu'on  trouve  d.uis  l’Ethiopie,  dans 
l’Anbic , dmis  les  Indes.  Lat.  Cer- 
ccfitbfCHS.  Simists  cmtântus, 

.MICROCOSMOS,  / m.  Micro- 
coünc,  petit  monde.  Il  ne  fe  dît  que 
de  l'homme,  qti’on  appelle  ainfi  par 
exccUcnec  comme  étant  un  abrégé 
des  mcn'ciilcs  du  monde.  Lat.  jW- 
erocofmvs. 

>UCROSCOPIO,/  »r.  Mterufeo- 
pc  Terme  d'Optique.  Verre  qui  grof- 
fit  les  objets,  & qui  fert  à diibngucr 
leurs  plus  petites  parties.  Lat  Mù 
vr^'copinm. 

MIEDO,/  m.  Crainte,  peur.  Lat. 

Mrtm  , litf.  l'isnor. 

MitDO.  Crainte,  inquiétude  qu'on 
a qu'un  bien  qu’on  defire  n'arrive 
pas;  appréhcnfiun  d'uu  mai  qui  nous 
roemvee.  Lat.  Jb'onmdo, 

Morirfe  de  Wriie.  Mourir  de  peur, 
de  fhiyeiir.  Lat.  Mivximo  Urrore 
eweusi. 

A'o  haya  tnsedo»  Ne  craignez  point. 
Lat.  A';7  timtndum  eji. 

Ko  t,Tyas  miede.  Ne  cnignez  rien, 
allez  votre  train.  Lat.  K:l  timeas. 

Refr.  il/iftfojçKirrdti  ti'Âtf.  La  crain- 
te du  châtiment  efl  le  frein  le  plus 
fort  pour  contenir  les  méchans. 

Rclr.  AJiedo  bci  que  reza.  On 
tft  dévot  dans  le  danger. 

MIEL,  j\  /.  Miel,  liquciu'  épaif- 
fe  & douce  que  produifeut  les  abeil- 
les. Lat,  AîcU  ^7. 

Miel.  On  appelle  ainfi  dans  les 
fucrerics  la  fubRancc  qui  fort  des 
cannes  à fucrc  lorfqu'on  les  écachc, 
après  les  avoir  fait  cuire  une  deti- 
xtémo  fois  ; & on  l'appelle  Alid 
mm'n,  Lat.  Sachari  mtl. 

Miel  de  ^ota.  Miel  de  goûte, la 
<rgifumc  & la  dernière  fubftauce  que  , 


donne  le  fucrc  dans  le  tems  qn'on  le 
blanchit  Lat.  Saccbari  gutta. 

Miel  de  prinui.  On  appelle  ainfi 
dans  les  raKneries  la  liqueur  que  le 
fiicre  rend,  lorfqu’on  le  jette  au  mou- 
le pour  le  réduire  en  pains.  Lat  à$‘«4C« 
chitruM  ftimo  deftuens. 

Ml  Et  de  tierra.  Li  féconde  fub- 
Rancc  que  rend  le  lucre  après  qu’on 
l'a  preü'ti  dans  le  moule;  ic  on  l'ap- 
pelle ainli  parce  qu'on  jette  deffus 
pour  l’avoir , une  cfpccc  de  mie 
trempée  dans  Tmii  , dont  b fraî- 
cheur produit  l’cfTet  qu'on  défîrc. 
Lat.  Saccbari  fuccus  extrncius  quâdfim 
tertiU 

Miel  fylvejlre.  Miel  fauvage; 
celui  qu'on  trouve  fur  les  arbres 
dans  les  Indes,  produit  par  des  abeil- 
les noires  groucs  comme  des  mou- 
ches. Lat  il/i7  ifgrejle. 

Miel  virgat.  Voyez  llrgrn. 

Miel  rofada.  Miel  rofat  Lat.  Aid 
rcfacrmn. 

Refr.  Ko  ay  tutti  Jîn  biel.  Il  n'y  a 
point  de  rofe  fans  épine;  c'eft-à-dire 
qu’il  n’y  a point  de  plaifir  qui  ne 
fbit  mêlé  d'amertume. 

Refr.  Focu  h:tl  bace  amarga  mu- 
chtt  miel.  Un  homme  vicieux  fiifbt 
pour  corrompre  cent  honnêtes  gens. 

Refr.  J^uien  mida  entre  la  mkl  aU 
ga  fele  pega.  Ce  proverbe  figniHc 
qu'il  cil  fort  difhcilc  de  ne  point 
manquer  à nos  devoirs  dans  certai- 
nes aR'aires  où  notre  intérêt  fe  trou- 
ve mêlé. 

Refr.  ^ttiai  te  dio  la  hiel^  te  darîi 
la  ntiel.  Celui  t'a  blefle  te  gué- 
rira; c’c(l-à-dirc  que  les  réprimandés 
produifeut  toujours  quelque  efiet  £v 
lutairc. 

MIELGA  ^ f.f*  Sainfoin.  L.it 
Herha  medica. 

Mielga.  Chat  de  mer.  Lat  /“i- 
lis  -tri  catxis  mimnus, 

Mielga.  Râteau,  outil  de  fer 
ou  de  bois  à pluUeurs  dents.  Lat. 
Rajlrusst  , /. 

MIEMBRECITO,/  m.  dim.  Pe- 
tit membre.  Lat  A/cmirum  teneliion. 

MIE.MBRü  , f.  m.  Membre,  par- 
ties extérieures  qui  naiflênt  du  tronc 
du  corps  d'tm  animal,  comme  les 
branches  des  arbres  de  leur  tronc. 
Lat.  AIttnbrwity  i. 

Miembro.  Membre,  fe  dit  figu- 
rémciit  en  chofes  momies  des  corps 
myftiques  politiques.  Lat.  -7/toi- 
hrusn, 

Miembro.  Membre,  fediten  Ar- 
chitcélurc  des  üiverfes  parties  qui  b 
coinpofcnt.  Lat  Alauhrusn, 

iMlCMB&osdc  Li  Mem- 

bres d’une  équation.  Terme  d’Algè- 
brc.  Ce  font  les  termes  qui  font  de 

Crt  & d'autre  du  figue  d'égalio*. 
t Alcmbrti  icquathnis. 

Miembro  pwir/dü. Membre  pour- 
ri y le  dit  d'un  nuriuiiC  citoyen , 
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OU  d’un  homme  qu'on  a chafTé  d'un 
corps  pour  les  mauvaifes  qualités. 

Lat.  P'ftridrftn  tnanbruni. 

MIENTES , le  même  que 
Fenjamiento  ou  Advtrthnicnto. 

Ml  ENTE,  fe  prenoit  autrefois 
pour  Déür , volonté.  Lat  Aient.  Ani^ 
mus. 

F^xritr  mientes.  Examiner  attentive- 
ment une  chofe.  Lat.  Alente  inten- 
dere  aUcut  rei. 

AUENTRAS,  adv.  de  tems.  Pen- 
dant, en  attendant,  tandis,  tant,  du- 
rant , dans  le  tems  que.  Lat  Dum. 
i^ando. 

Alientras  tanio.  Hifpanifme  iifité 
p.irmi  le  menu  peuple  pour  mieux 
exprimer  le  mot  Je  Alictitras.  Autant 
de  tems.  Lat.  Dusn.  TandHi. 

MIER. A,yi  f.  Huile  de  genièvre 
dont  les  bergers  fe  fervent  pour 
guérir  le  larcin  des  belliaiix.  Lat 
Juvipermum  oleum. 

MIKRCOLES , /.  m.  .MécreJi.  C'eft 
le  quatrième  jour  de  la  fcmainc.  Lat 
Alercudi  Dits. 

MiercoleS  riTTT'/iïb.  Le  Mécredi 
des  Cendres.  Lat.  Dies  Cinerum, 

MIERDA  , yt  f.  Merde  , cxcré- 
mcJit  de  l'homme.  Lat  AlerJa.StercHS, 

Mieroa,  fe  dit  aulTi  de  la  craf- 
fe,  de  l'ordure  qui  s'attache  aux  ha- 
bits. I,at  Sordes , ium. 

MIERLA.  Voyez  Alerh. 

MIES,  /y.  fe  dit  généralement 
des  grains  qui  fint  fur  la  terre.  Lat. 
AlejUst  ium. 

Mies.  MoüTon,  fe  dit  aufli  du 
! tems  où  l'on  fait  la  recuite.  Lat. 

: AleJJis. 

Mies.  .MoilTon  , fe  prend  figurc- 
i ment  pour  une  multitude  de  gens 
I qui  cmbralTcnt  le  ChrîRianifme.  Lat 

Aleter  la  toz  en  mies  ajena.  Entre- 
prendre des  affaires , ou  une  profef- 
fion  qn'un  n'cntcml  pas , ou  qui  ne 
nous  regarde  pas.  L.  In  alimixm  m<P 
fan  falcan  immittere. 

MIGA  , f.  f.  Mie  , le  dedans  du 
pain.  Lat  yî/irn,  te. 

I Ml  GA  , figntfic  aufli  une  petite 
portion  de  quelque  chofe.  Lat.  Alica. 

Miga  , fe  prend  i»our  Entité  , 

! gravité  & principale  fublhmcc  de 
quelque  chofe,  phyfiquc  ou  morale, 

Lat.  Eutitas , atis.  Hubjlantta  , te. 

MtGAS  , au  pluriel,  Ragoût  fait 
avec  de  la  mie  de  pain,  de  l'huile, 
du  faindoux  , de  l’ail , du  piment , 
dont  ufent  les  gens  de  la  campagne, 

Lat.  Condimenti  genus. 

Haccr  buenas  migas.  Etre  en  bon- 
ne intelligence  avec  quelqu’un.  Ou 
employé  ordinairement  cette  expref- 
fion  dans  un  fens  négatif  : A'o  tace 
buenas  nr'gas.  Lat.  Cvsn  enire. 

MIGA  JA  , /.  /.  Miette , pardeulo  • 
de  pain  émié.  Lit  Alica , «e. 

Migaja  , fe  prend  Hgmément 
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pour  une  petite  portion  d’une  chofe 
immatérielle.  Lat.  Jfica. 

MiüAJA  , fc  prend  vulgairement 
pour  Point , rien , ou  prci'4uc  rien. 
Lat.  NiM. 

Migajas.  Les  relies  qu’on  6te 
de  table.  Lat.  RtUqtùit. 

Migajas  , Te  prend  lîgu rément 
pour  les  relies  d'une  chofe  , dont 
d'autres  profitent.  Lat.  Aîiræ  ^ arufti. 

Kefnirar  r»  S’attacher  à 

des  minuties.  Lat  D(  tnimmit  ntrare, 
MIGAJADA,  AA  Miette,  peti- 
te partie  d'une  chofe  qui  fe  peut  di- 
vifer.  Lat.  Jlhûma  fars, 

MIGAJON , A *»•  La  mie  entière 
d’tm  pain  dont  on  a été  la  croûte. 
Lat.  Aledtilin  punis.  ' j 

MtGAjON  , TtguiHe  au  figtsre  la  j 
Subihince,  ou  qualité  intérieure  d'u- 
ne chofe.  Lat.  SuhjlanSiit. 

MIGAJUELA  , A A d/w.  Petite 
miette.  Lat.  Jlka  minuta, 

MIGAR,  1'.  0.  Einier,  réduire  en 
miettes.  Lat.  Ariare.  Terrrr. 

ReFr.  Totlo  es  mfntjîer , rnigar  y 
ferber.  Ce  proverbe  figniHc  qu'on  ne 
doit  rien  négliger , quand  on  veut 
réulfir. 

MIGADO  , DA  , fart,  fajA  du  ver- 
be Jligctr.  Emié  , éc.  Lat  ArùUus. 
Trituf , n , tp». 

MlüRATORIO,  RIA  , adj. 

PalTagcr , ère.  Qui  paffe  d’un  en- 
droit dans  un  autre.  C’efl  un  mot  j 
L.atin  peu  ufité  en  Callillan.  Lat 
Ffrtgnnus  , a , wn. 

MIJO , A tn.  Mil  ou  millet,  grain, 
légume.  Lat.  JUilium  , fi. 

Mijo  , le  meme  que  JUaiz.  C'cfl 
ainfi  qu'on  l’appelle  dans  la  Galice. 
On  dit  auUi  iVijo  gruejh. 

MIL  , /,  m.  Mille  , nombre  d’A- 
rithmetique  qui  contient  dix  centai- 
nes. L.at.  MiÜt. 

Mil.  Mille,  lignifie  quelquefois 
en  général , Beaucoup , au  lieu  d'un 
nombre  précis.  Lat.  jytiUe. 

xMlt  m rama.  Mille-feuille,  plan- 
te. Lat  jytiUç-fcUuJM, 

Jlil  y (luinitntas.  On  appelle  ainfi 
en  fille  fiunilicr  les  lentilles,  à cati- 
fc  du  gr.ind  nombre  qu’il  en  entre 
dans  une  foupc.  L.  LtnticuU  , arum. 
Sala  dt  mil  y quinientas.  Tribunal 
où  on  juge  tous  les  procès  de  confé- 
quencc.  On  l’appelle  ainfi  , parce 
que  , pour  que  l'appel  qu'on  inter- 
jette y foit  reqii , il  faut  depofer 
quinze  cent  doubles  Cafiillnnes. 

MILAGRKRO  , /.  m.  Celui  qui 
croit  facilement  aux  miracles.  Lat 
jy/iraeuhrtan  homo  credubiS, 

Mil/AGRO  , f,  m.  Miracle.  Lat. 

jfliracubéttt. 

Milagro.  Miracle,  fe  dit  de 
tout  ce  qui  cil  grand  , extraordinai- 
fe.  Lat  Jfliraculum, 

Milagro,  figaifie  auûi  un  Ex 
«e/o.  Lat.  l'atstm. 


I MILAGROSAMEKTE  , adv.  Mi- 
I raciiloufemcnt  Lat  Dix'initus, 

\ MILAGROSO  , SA  , mli.  m.  /. 
Miraculeux  , eufe.  Lat  Fradigia/us , 
a , um. 

Milacroso.  Qi.i  fait  des  mira- 
cles. Lat.  AïiraaUii  ciarus. 

AIII.ANE.S,  /.  M.  lignifie  en  jar- 
gon Piftolct.  Lut  Sclafetus  In-evior  , 
Jeu  m/;iorii  modi. 

MIL.ANO  , / M,  Milan  , olfeau 
de  proie.  Lat  Jlilvui , ». 

Milano.  Milm.  On  appelle  ainfi 
un  poifion  de  mer  qui  vole  un  peu 
au  defiiis  de  l'eau , éi:  qui  a la  chair 
dure  & féchc.  Lat.  Jtüvus  pifeis. 

AUi.anü.  On  appelle  encore  aiiifi 
la  Heur  du  chardon  que  le  vent  em- 
porte. Lat  Fitfpus  , ». 

jyîtfa  de  miianos.  Proverbe  qui  fe 
dit  d'une  table  mal  fcnùc  , quoique 
les  convives  fiiicut  de  faon  appétit  i. 
Ululta  fautes  , ftrcula  pauca. 

Refr.  El  mal  de  miUno  , las  n/m 
qiiekradas  y el  pka  fam.  Ce  proverbe 
s’applique  ;l  ceux  qui  font  poltrons , 
& le  vantent  de  bravoure. 

MILENTA  , f,  f.  le  même  que 
JiftL  C'efi  un  mot  vulgaire  qui  n eft 
ufité  que  ilans  le  llile  ^miller. 

MILESIMO  , MA  , ait.  m.  ^ /. 
Millième.  Lat.  JUilU/ttnuSf  a,  um. 

MILICIA  , A f Milice  , l’art  de 
faire  la  guerre , & de  difcipUiicr 
les  foldats.  Lat  AUbtia  , <r. 

Milicia.  Milice,  fe  dit  quelque-  | 
fois  des  Chœurs  des  Anges.  Lat  Sitt- 
litia  CteUJUs.  jJngrhrwn  Chorus, 
Milicia.  Milic^  fe  dit  des  gens 
de  guerre , de  ceux  qui  font  profef- 
fion  des  armes.  Lat  jUilites , um. 

Milicia.  Milice,  fe  dit  auin  des 
habitans  d'un  )>jys  qui  s'.irmcnt  fou- 
daîrtcmcnt  pour  le  défendre.  Lat 
Af/ütci  coUeliitii,  Urka3î,e  cofim. 

aMILICIANÜ,  NA,  udj.  m.  çff 
MiUtien  , emie  ; qui  appartient  à la 
milice.  Lat  CoUtciitists , a , um. 

SalJada  Mtlicianû.  Soldat  de  mili- 
ce. Lat  Jtliles  gregarius  Vfi  tfrlumuf. 

MILITAR,  adJ.  d'une  terw.  Mili- 
taire , qui  concerne  b milice , la 
guerre.  Lat  JWtilaris,  e. 

Militar.  Militaire,  fe  prend 
aufli  pour  celui  qui  fait  profcilion 
des  armes.  Lat.  JWles , itis. 

aMILITAR,  V.  n.  Servir  à la  guer- 
re , fiiivrc  l.a  profeffion  des  armes. 
Lat.  JWlitare. 

Militar.  Militer,  fe  dit  figu- 
rément  des  raifons  qui  font  pour  ou 
contre.  Lat.  JUilitare. 

MILITANTE  , part,  ati.  du  verbe 
Militar,  Militant,  qui  milite.  Lat 
Alilitam. 

MILITARMENTE  , adv.  Mül-  ; 
taircment  Lat.  Militari  tnarty  iv/ 
Uge. 

MILITE , w.  le  meme  que  Sol‘ 
Mo.  C'eil  im  mut  Latia. 


MILLA  , /.  f.  Mille,  mcTurc  iti- 
néraircqui  vaut  huit  Ibdcs,  ou  mil- 
le pas  géométriques.  Lat  M'iUiaxiiem , 
/». 

MILLAR , f.  m.  Millier  , qui  con- 
tient mille , ou  dix  fois  cent.  Lat 
Mille. 

MiLLAR,en  termes  de  gens  d’af- 
fiiircs,  dl  une  figure  ou  un  caradè- 
re  , dont  on  fe  fert  pour  nombrer 
plus  aifement , fuis  que  cette  figure 
augmente  ni  diminue  la  fmnme.  Elle 
a b forme  d'un  grand  0 allongé  en 
manuferit,  dans  l'imprime  elle 
fe  forme  ainfi  iJ.  Lat  MiUiarii  nota. 
Elle  fe  pbcc  entre  le  millicme  èàc 
le  centième  d'une  femme  i comme , 
i8d)O0,  ou  i^çoo. 

Millab.  Millier,  fignific  au  fi- 
guré im  nombre  û grand , qu’tl  ne 
peut  fe  compter.  Lat.  Alilliaria. 

Millar.  Quantité  de  Cacao, qui 
dans  quelques  endroits  efi  de  trots 
livres  & demie , & dans  d’autres 
plus.  Lat.  Cacaati  grana  mille. 

Millar  cerraJo.  Les  Tréforiers 
& les  gens  d’afiaires  appellent  aiufi 
le  candère  du  millier , qui  a de 
chaque  coté  une  raye  à l'endroit  où 
doivent  être  les  nombres , & qu'ils 
employent  pour  les  parties  qui  ne 
fublificut  point.  Lat.  A^ota  milUarii 

^'itcua. 

1 Millar  c»  bkuco.  C'efi  b meme 
figure  fans  aucune  raye  côté , qui 
s'employe  pour  les  articles  douteux. 
Lat  Alilliarii  nota  itondum  dillittcla. 

MILLARADA,//.  Plufieurs  mil- 
liers. On  le  fert  ordinairement  ile 
ce  mot  par  ofientation,  pour  exagé- 
rer le  bien  qu'ou  a.  Lat  Aliiiiit 
multa. 

MILLON,  A tn.  Million  i le  mé- 
nic  que  Cmnto.  Lit  Decies  emteua 
milù'a. 

Millones.  Millions.  On  appelle 
ainfi  communément  un  tribut  que  les 
Etats  du  Royaume  aceonlcnt  au  Roi 
fur  b confomm.;tion  de  fix  fortes 
de  marchandifes , lavoir,  le  vin,  le 
vinaigre,  l'huile,  la  viande,  le  fa- 
von  I & la  chandèle , lequel  fe  renou- 
velle tous  les  fix  ans.  Lat  d'’kiigaj 
cibnriis  impq/Uttm. 

Sala  de  mtUones.  Tribunal  établi 
pour  b levée  de  l’imiHit  dont  on 
vient  de  parler.  Lat.  Judizes  fra  sve- 
tigiib  imp-t/îta. 

MIM-AR  , V.  a.  Cajoler,  ama- 
douer , Hâter  , carcHlr.  Lat.  BLm^ 
diri. 

MIMBRAL , A m.  Oferaie , lieu 
plante  d'ofiers.  Lat.  Locus  zimittiims 
can/itus. 

MIMBRE  , A »«.  Oficr  , faule 
nain , dont  les  bronches  font  plian- 
tes & flexibles.  Lat  l'imtn , inis. 

MIMBREAK,  v.  n.  Icimmeque 
Chnhrar, 

AU.H61!£RA  , f.  f.  Sauflaic  , 
ofctoic  , 
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•fiTTaie  , lieu  plnnttf  Je  failles,  onj 
Joriers.  Voyez  Jlimlrai, 

MIMBRKRAL,  /.  m*  le  même  | 
que  I 

^UMBROSO,  SA,  adj\  m.  fef/. 
Qui  cft  fait  ü'oficr.  Lat.  Vimintus  , 
a , um, 

M!MO  , f.  tn.  Mime  , Benfon  , 
lAcur  qui  Bifoit  Jes  pofturcs  con- 
formes au  fujet  qu*U  repréfentoiî. 
Lat.  Alhftus , /. 

Mimo,  fignifie  aulTi  Complaifan- 
Ci , careflfe  , cajolerie  affedcc.  Lat. 
BUnditiét , arum, 

Mimo,  fignifie  encore  Mîgnanli- 
fc , ilcUcntcne , mollcflc.  Lat.  DfU- 
cjftttru  fnflidSwn , f/. 

MLMOSO  , SA  , «4/-  f- 

Mou  , moUc , délicat  > *atc , cflVmi- 
oé , éc  , voluptueux  • eufe.  Lat. 
dljiîitf  f.  Ddkatus,  Eÿu^fiimtus  , 
a , um.  I 

MIN.\ , /.  /.  Mine , conJuit  fou-  j 
terrain  pour  divers  ufages  , fur-tout 
pour  La  conduite  des  eaux.  Lat.  Cu- 
meuius.  I 

Mina.  Mine,  en  termes  de  guec,- 
re,  cft  un  canal  ou  chemin  fouter- 1 
rain  qu'ou  conduit  jufqncs  fous  la  ; 
muraille  ou  rempart  d'un  ouvrage  j 
qu’on  veut  foire  lauter  par  le  moyen  , 
de  la  poudre  qu’on  y enferme.  Lat  | 
Cmicuius. 

Mina.  Mine,  fc  dit  aiifli  de 
Tweavation  qu'on  fait  dam  la  terre  i 
pour  en  tirer  les  métaux  & les  mi- 
fiéraux.  Lat.  F<*Mna , <. 

Mina,  fignifie  anfii  une  fource 
d'eau.  Lat.  Scaturi^o. 

Mina.  Mine  , étoit  auffi  une  piè- 
ce de  monnoyc  des  Anciens  qui  chez» 
les  Grecs  pcfüit  cent  drachmes  ^ 
une  livre.  Lat.  Alina.  ® 

Mina.  Mine,  on  appelle  encore 
ainfi  une  Charge,  un  emploi  , une 
profclTion  qui  raporte  beaucoup,  & 
qui  ne  donne  nas  beaucoup  do  pei- 
ne. Lat.  Qu>tjius  winimi  imfcndiojui. 

Mina  , en  ftile  fomilier,  Te  prend 
pour  «ne  grofle  foraine  d'argent.  L. 
Auri  actnms. 

Mina  Zudû,  en  jargon,  du  Cui- 
vre. Lat.  Cufruirt^  i. 

Mina  mayor^  en  jargon , de  l’Or. 
Lat.  Aurum , i. 

Mina  mrn«r,  en  jargon,  de  l'Ar- 
gent. Lat.  Argentum^  i. 

MÏNADOR , /.  Mineur  , l'In- 
génieur ou  l'ouvrier  qui  travaille  aux 
mines.  Lat.  Cunkukrim  ^ ii. 

MINAR,  V,  rt.  Miner,  foire  une 
raine.  Lat.  Cumeuhf  ager. 

MiN’Aft,  fignifie  au  figuré,  fe 
donner  toutes  les  peines  imagina- 
bles pour  obtenir  ce  qu'on  veut.  L. 
Jnquirere. 

MIKADO,  DA,  p.  p,  du  verbe 
Èîinar,  Mine , éc.  Lat.  CunicvU$  ptr- 
füjtn  , O , um, 

MIKËRA,/./.  Miaierc,  lieu  d'où 

T*tn.  II. 
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l'on  tire  les  métaux  & les  minéraux. 
Lat 

MINERAL  , aij.  (Tawr  Urm.  Mi- 
néral, ale,  .qui  croit  dans  les  mi- 
nes , qiif  pâlie  par  les  mines.  Lat. 
AlinnaÜS  , t. 

Minebal  , fuhfi.  Minéral  : on 
comprend  fous  ce  nom  tous  les  corps 
que  l'on  tire  des  minière.  Lat.  Alk 
netale , is. 

Minéral.  On  appelle  encore  ain- 
fi  la  fource,  l'origine  des  fontaines. 
Lat.  Siaturigo, 

Minéral  , fe  prend  figurément 
pour  Principe  , fource  , fondement 
qui  contribue  h raccroiiremcnt  d'une 
chofe.  Lat.  Fons , tis.  Origo^  inif. 

MJKERO  , / iw.  le  meme  que 
Alineral  fubfiantif. 

Minero.  Mineur  , ouvrier  qui 
travaille  aux  mines.  Lat.  F^or^orh. 

Minero',  fe  prend  Virement 
pour  Origine,  fource.  Lat.  Fom  t tù. 
OrigOt  inif. 

MI.MATURA  , //.  Miniature, 
forte  de  peinture  délicate  qui  fe  fait 
par  petits  points.  Lat  Ficiura  tenais 
^ di'ücatula. 

MINIMO  , MA  , adj.  m.  ^ /.  Le 
plus  petit,  le  moindre  de  tous.  Lat.  : 
JJiHÙmii , a , U». 

MinIMOS.  Minimes,  Ordre  Re- 
ligieux infhtuc  par  S.iint  Franqois 
de  Paille.  I.at.  Fratres  Alinimi. 

Minimos.  La  (cconde,  en  terme 
de  Collège.  Lat.  Secunda  Clajü. 

Minima.  Minime,  en  terme  de 
Mufique  , c'cR  une  note  qui  vaut 
la  moitié  d’une  mefure. 

MINIO , /.  m.  Minium  , couleur 
minérale  qui  fe  fait  avec  du  plntnb 
poufTé  au  fou.  11  fe  dit  auiTi  de  la 
ccrufc  , & du  vermillon , ou  cinabre 
naturel.  Lat.  jWnium  , si. 

MlNISTERlü,  / w.  Miniflérc, 
profellion , charge  , emploi.  Lat.  Jli- 
nifte-rium , iV. 

Ministerio,  fe  ditauHi  de  tout 
travail  & de  toute  occupation  ma- 
nuelle. Lat.  Mimjhriui». 

Ministerio.  Miniftérc,  fe  dit 
aufii  dn  Gouvernement  de  l’Etnt  fous 
l'autorité  du  Souverain.  Lat.  Mini- 
Jfmuttt. 

Ministerio.  Miniftérc,  fc  prend 
aufli  pour  l’emploi  de  Minillre.  Lat. 
Alinijhriim. 

MINISTRAR  , V.  a.  Servir,  ou 
exercer  une  Charge  , un  emploi, 
Lat.  Almifiettre. 

Ministear,  fignifie  aiiHî  Don- 
ner, fournir,  mettre  eu  main  à 
quelqu'un.  Lat  uMiniJlrarf. 

MINISTRIL  , /.  m.  Miniflre  in- 
férieur, dont  l'autorité  cil  fort  bor- 
, née.  L.  Appioiter.  JUAcr,  Alinijhllus. 

Ministkiles.  On  appelle  ainfi 
tous  les  inllrumens  à vent.  l.at.  Ce- 
MOT4*  fjiult , tihiét. 

MiMsrULj  C'eft  auffi  celui  qui 
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joue  de  ces  inftrumcns.  Lat  Tihktn, 

iUNlSTRO,/  m.  Minifire,  fer- 
vircur,  qui  fort.  I.at  AlinijUr. 

Ministro.  Miniftre  , Juge  pre- 
pofé  pour  rendre  la  juRicc.  Lat.  Ahxm 
gijlratuf , ûs. 

MinistRos.  Ou  appelle  ainfi  les 
bas  Officiers  de  la  Juilicc.  Lat.  Ap* 
pfsritfnres. 

Ministro.  Miniflre,  cfl  auffi  la 
qualité  que  prend  un  Supérieur  d.m* 
un  Couvent  de  Mathurins.  L.at  Ali» 
nijler. 

Ministro  de  h Ordm  Tnena. 
On  appelle  ainfi  le  Supérieur  d'uu 
Couvent  du  Tiers -Ordre  do  Saint 
François.  Lat.  Afiniflrr. 

Ministro  General.  Le  Géné- 
ral des  Francifeains.  Lat  FraepejUm 
generaîif. 

I Primer  Ministro.  Premier 
Minillre , efl  celui  fur  qui  un  Prin- 
ce fc  repofe  pour  l'adminiflration  de 
fon  Etat.  Lat  Alimjler  prineipaiis , 
feu  primarius. 

MINORAR  , V.  a.  Amoindrir  , 
diminuer , rendre  moindre.  Lat.  Aîk 
norart.  Imminutrr. 

MINORADO , DA  , p.  p.  du  verbe 
Alinorar.  Amoindri,  te,  diminué,  éc. 
Lat.  ATinoeatuf.  Imminutus , a , tun. 

MINORATIVO  , V a , adj.  m. 

Qui  diminue  , qui  amoiiulrit  une 
chofe.  Lat.  Alinucfis. 

Minorativa.  Les  Médecins  ap- 

ftcllcnt  ainfi  un  remède  qui  diminue 
a mafi'c  des  humeurs  légèrement, 
fans  caufer  une  évacuation  trop  co- 
pieufo.  Lat  Zctii  purgatio. 

AUNORIDAD  , /.  f.  Minorité  , 
état  d’un  ptipillc.  Lat.  Alinoritus.  Fu» 
pilli  rf-fflj,  atis. 

AUNTROSO  , SA  , adJ.  tn.  ef  /. 
le  même  que  Alentirojo.  Ce  mot 
n'cft  plus  uutc. 

MInUCIA  , f.  f.  Sorte  de  dlxme 
qui  fc  paye  en  Bruits  de  petite  cfi>^ 
ce.  Lat.  Alinutiéc  décimales. 

Minucia.  Minutie,  bagatclfe  , 
chofe  de  peu  de  coiffiéquencc.  Lat 
Res  kvis  momenti. 

MINUSCULA,  adj.  f.  Mimifcule. 
Terme  d'imprimerie , qui  fe  dit  des 
petites  lettres,  & qui  cfl  oppofé 
Majufoilcs  6c  capitilcs.  Lat  AUnuf» 
cula. 

MINUTA , /.  /.  Minute . brouil- 
lon , écriture  raturée  & apoflillée 
qu'on  fait  en  compofant  quelque  ou- 
vrage, en  foifant  le  defTcin  de  quel- 
que chofe , le  projet  de  quelque  ade. 
Lat.  Autegraphem  , 1. 

Minuta.  C'efl  auffi  une  lifie, 
un  catalogue  , dans  lequel  on  écrit 
ce  dont  on  veut  fe  fouvenir.  Lat. 
Index , icts. 

Ml^'TAR,  V.  a.  Minuter,  dreC» 
fer  une  minute.  Lat.  Stitntnatim  ne»- 
tare. 

>UNVTAD0  , DA . tint.  j>:>jT  Jii 
G g Yctlie 
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verbe  J}Ttn:itar.  Minuti^  t ée.  Lit- 
Sumw:tiim  notnins  « <1  « um. 

MINUTO,  / m.  Mimitc,  en  ter- 
mes Je  Géométrie  & d'Altronomie* 
cil  U foixantiime  partie  d'un  degré , 
ie<juel  cft  la  36omc  partie  d'un  cer- 
cle. Lat.  jllinutum,  i. 

MiNuro  HOBARio.  Minute*  la 
foixantiéme  partie  il‘unc  heure.  Lat. 
jViuutuM  * i. 

MIN'ARSE,  f.  r.  Signifîe  en  jar- 
gon , S’en  aller , s’enfuir.  Lat.  Ab~ 
ire. 

MIO,  IA  , fron.  p'}jf.  de  la  pre- 
mière perfonne.  Mon*  ma,  mien, 
mienne,  qui  eH  à moi.  Lat.  AIcus  , 
a , w». 

la  mio.  Le  mien , ce  qui  e(l  à 
moi. 

Refr.  Zo  mh , ntio  ; y b tuyo  de 
tntramhos.  Ce  proverbe  cil  pour  mon- 
trer l’avarice  de  ccrUincs  gens  qui 
veulent  avoir  part  au  bien  d’autrui 
fans  donner  la  moindre  choie  du 
leur. 

Mio.  Miau , mot  dont  on  fc  fert 
pour  appcllcr  un  chat. 

MIKA,  f.  f.  Mire,  bouton  qu'on 
met  au  deiïus  de  la  bouche  d'im 
canon , ou  autre  arme  à feu  , qui 
i'ert  h le  pointer  juflc.  Lat  CoUinea- 
toria  finnub^  te. 

Mira,  fc  prend  figurcment  pour 
But  * vue , dcnTcin , intention  avec  la- 
quelle on  agit.  Lat  Jilevs.  Conjilium. 

Miras.  On  appelle  aiufi  en  ter- 
mes de  Marine  les  deux  canons  qui 
font  au  côté  du  beaupré  fous  le  châ- 
teau de  proue.  Lat  Termcnia  beUica 
üd  proram. 

Efïjrr  à la  mira.  Epier  l’occafion , 
guetter,  veiller.  Lat  Spéculait. 

Poitcr  la  mira,  jetter  1a  vue  fur 
quelque  chofe  , avoir  une  chofe  en 
vus.  Lat  Aliqu/d  appr/m,  anhnain- 
tcf$drre. 

MIRABEL,  f.  M.  Cyprès  nain  , 
arbre  qu'on  met  fur  les  bords  des 
p.irteTrc«.  Lat.  ÇyparîjJ'Hs. 

Ml  BABEL.  Sorte  de  ficur  jaune 
qui  n'a  point  d'odeur.  Lat  Fbi  wut- 
hfoîius  aw'ahts. 

MIKABLE,  ai),  d'une  term.  le  me- 
me que  Admirable.  Ce  mot  a vieilli. 

MlR.ABOLjlNO.  Voyez  Afyabc- 
lino. 

MIRACULOSAMENTE , adv.  On 
dit  aujourd’hui  Alilagro/asnente. 

MIRACLLOSU  * SA  , le  m(.me  que 
Ml  \eroJa. 

MÎR.ADA,  /.  f.  Oeillade  * coup 
d’œil,  regard.  Lat.  Intnittn. 

MIRADERO  , f,  m.  Tour , bc- 
froi , clocher , donjon,  fjit  Sprcula^  te. 

Miiadebq.  Galerie  , fcn.tre  ; 
lieu  d'où  l’on  regarde  ce  qui  fv  palTe 
dajis  une  pbcc , dans  une  rué.  Lat. 

MIRADOR  SpcéUtcur.  Lat 

SfteiaUT. 


Mirador.  Efpèce  d^ga1erie,ou 
de  donjon  , d’où  l'on  découvre  une 
vafle  étendue  de  pays.  Belveder.  Lat. 
Spemitt.  Jacus  editu$. 

MIR.^DUR.A,  f.  f.  Regard,  coup 
d’œil.  11  fe  prend  .lufll  dans  le  mê- 
me lens  que  Aïir.tda.  Lat.  Intuitui. 

MIRAGLO,  f.  m.  le  même  que 
Aliitgro.  C’eft  un  vieux  mot  I 

MIRAMAMOUN,/.  w,  Miram- 
molin  , Monarque , Prince  Souverain 
des  Maures.  Lat  AJiramamoüaus. 

MIKAMIENTO,/  m.  Vue,  re- 
gard , aétion  de  voir , de  rcgiuder. 
Lat.  Afpeehs.  Inttatur. 

Mibamiento,  fignific  aulTi  Rcf- 
pcél , égard  , conüderation  , atten- 
tion , circonrpeclitm.  Lat  Objh-^-a- 
fia.  Conjideratia.  Reverentia. 

MIRIR,  V.  a.  Voir,  regarder, 
examiner,  obfervcr,  confidérer.  Lat. 
Viârre.  Afpictre.  Cof^derare,  Intueri. 

Ml  RA  B,  fignlHc  auflTi  Avoir  des 
égards , des  attentions , de  la  cunG- 
deration.  Lat  AttenJere.  In  aliquetn 
rdpictre. 

Mirar  , Ggnific  encore,  Avoir 
un  objet  en  vue,  fe  le  prnpofer: 
aiiilt  on  ilit  : Sob  mira  d /u  prove-  \ 
eboi  il  n’a  que  fon  intérêt  en  vue. 
Lat.  Curare.  IntctiUrre. 

Mi&ar.  Epier,  obfcrver  les  ac- 
tions, la  conduite  de  quelqu'un.  L. 
Speculttri.  Obfer^'are. 

Ml  RA  R.  Ellimer,  prifer  , foire 
cas  de  quelque  cbuCc.  Lat.  Attendere. 
Rcfpicere. 

Mibar,  fignific  auffi  Etre  placé 
vis-à-vis,  en  foce.  Czi.  Contra eji. 

Mirar,  pris  figurêment  fignific, 
Méditer , préméditer , n-Héchir , pen- 
fer  , fonger.  Lat.  Aleditari. 

Mirar,  fignific  Veiller  aux  inte- 
rets de  quelqu'un  , le  protéger , 
avoir  foin  d’une  chofe.  Lat  Coq/b- 
Ure  aUcuL 

Mirar.  Regarder,  fignific  enco- 
re Chercher  à découvrir,  s'infor- 
mer de  quelque  chofe.  Lat.  liujuU 
rere. 

Mira.  Seconde  perfonne  de  l’im- 
pératif , qu’on  employé  comme  in- 
tcrjeélion  pour  aceufer  ou  menacer 
quelqu’un.  Pren  garde  à toi , je  t’en 
avertis.  Lat  Coly. 

Atirar  à ta  cara.  ExprcfTion  mé- 
taphorique, qui  fignifie.  S'étudier  à 
plaire  à quelqu'un,  obfervcr  ce  qui 
lui  fait  plailir.  Lat.  Ah  ore  aiiatjus 
pendere.  Alicujus  gejlus  eî^fervare. 

Alirar  de  trat*ts.  Regarder  de  tra- 
vers. Lat.  (Mfliquh  intueri. 

jJIiror  per  encÎMa.  Examiner  légè- 
rement, en  pafîaiit  Lat  Obiter  itu. 
fpicere. 

Alirar  à lot  fies.  Connoitre  fes 
défauts.  L Sitpfvm  dnnifiè  refpictre, 

Mirarfe  à Ji.  Se  fouvenir  de  ce 
qu'on  efi.  Lat  Ssipfum  aliendcre.  /fl- 
! okc  çonfsikre» 
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Aîirarfe  en  ojpmo.  Sc  confidérer 
dans  un  autre  ÿ foire  pour  lui  ce 
que  nous  voudrions  qu'on  fit  pour 
nous.  AUquem  tmquaits  ]e  ipfum 
ojjiciofo  amore  prafeqiti. 

Mirarfe  en  elle.  Délibérer , réflé- 
chir mûrement  à cc  qu'on  fait.  Lat 
Dtlihn  •urc.  Jlaiuri  cogiiare. 

Alirarfe  lat  uhas.  Jouer  aux  car- 
tes , ou  ne  rien  foire.  Lat  Luio 
chartfinan  vacart.  Ottntinè  otutri. 

Atirarfe  sosts  d tdros.  Se  regarder 
les  uns  les  autres.  Lat.  Se  nmtuà 
cirnanj^eere. 

Alintrfobre  homhro.  Regarder  quel- 
qu’un par-dciïiis  l’cpaulc,  comme  j>ar 
mépris.  Lat  Dcfpkere. 

Alireme  efla  cura.  Regarde  moi 
bien.  Lat.  Ale  fpechs. 

Si  no  fwjVora  d Dies.  Phrafe  me- 
natjTinte.*  Si  ce  n'étoit  la  crainte  de 
Dieu.  Lat  Si  in  DH  çonfpcHu  non 
ejfent. 

! Refr.  Altuàs  îo  que  èéio  y m lu 
; /ed  qiit  tenga.  Cc  proverbe  cil  con- 
tre ceux  qui  font  jaloux  de  U for- 
tune d'autrui , & qui  ne  confulèrent 
point  ce  qu'il  leur  en  a coûté  pour 
la  foire. 

RcIt.  Alira  que  o/«,’  que  doutes. 
Ce  proverbe  fignific  qu'on  ne  doit 
point  s’engager  d.a«s  une  affoirc , 
qu'on  n'ait  mûrement  examiné  com- 
ment on  pourra  s'en  tirer. 

MIRANTE,  part.  luf.  dn  verbe 
Alirar.  Regardant,  qui  regarde.  Lat 
A/picient.  SptHtcm. 

MIKADO,  DA  , part.  paf.  du 
verbe  Alivitr.  Regardé,  éc.  Lat.  Vi- 
fus.  AjptélttS.  Conjideratus , a , utn. 

Miraoo.  Hirpanifine,  qui  figni- 
1#  Sage , prudent , avifé , judicieux, 
circonîpcét  Lat  Prudens.  AJodefius. 
Cordatus. 

MIRASOL,  le  même  que  G^*a- 
foh  , 

MlRIXAdüE , /.  m.  Babiole , pc- 
tlt  bijou,  chofe  de  peu  de  valeur. 
Lat.  //t'f  CTtpundiufn. 

AURLA , J.  /.  le  même  que  J/rr- 
la. 

Mirlas  , en  jargon,  les  Oreilles. 
Lat.  Aura , istm. 

MIRLAMIENTO,/.  m.  Gravite, 
contenance  grave,  affeélée  & férien- 
fe.  Lat.  Gratis , fevetus  cifpicius^  us. 

.AURLARSE,  r.  r.  Affedcr  un 
air  grave  & férieux  i foire  l’hom- 
me d’importance.  Lat  Os  ad  frvesi- 
tutem  graxitaleM  compotiere. 

MIRLADO,  DA,  part.  pa/".  do 
verbe  AlirLirJe.  AfléAc,  ce.  Lat  Fub 
tu  cW  ore  gratis , fe'Z'erus. 

MIKLü , r.  iw.  Gravité,  contenan- 
ce grave  & affcélée.  Lat.  Severus  vel 
gravis  qfpeHus. 

MIRüN,/.  w.  Spcflateur  curieux, 
qui  obfervc  nttentivement  ce  qui  fe 
pad'e.  Lat.  Ctsri^fus  fptçulator.  Aptc- 
takr , «r//. 

AU&* 
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MTKRAUSTE,/  m.  S-iniTe faîte 
Itcc  Ues  amandes  rôties  & pilées , & 
de  la  mie  de  pain  trunpie  dans  du 
l>minon  & de  la  caitcHe,  que  l'on 
fcit  épaiffir  jufqu’à  un  certain  point, 
& dans  laquelle  on  fait  cuire  des 
pigeons  à demi  rôtis  , découpés  par 
morceaux , à quoi  l’on  aioutc  du  fu< 
cTc,  de  la  canelle  & du  bouillon.  La:. 
CoKdvr.mti  çmwi. 

MISCELÀNEA , /.  /.  Mélange 
de  phificurs  chofes  difTcrcntc;^.  La:. 
AlifceOaneit, 

MiSCEt-ANEA.Oaivrcs  mêlées,  mé- 
lange de  Littérature,  d’Hiftoire,  de 
Poeûc  , &c.  Lat  JiIifi:tUiUtea. 

MISERABLE,  aâj.j:tme  Urm.  Mi- 
{er^blc,  malheureux, euic.  Lat.  Mi- 
jîr  , ra  , um. 

Miserarlc.  Abntu , fans  forces, 
ians  vigueur.  LaL  JTtjerahiUs,  Jftje- 
Twius. 

MISERABLE,  fignific  aufiî  Ava- 
re, chiche,  taquin.  Lat.  Avwus. 
S7tHAu$.  Pitrens. 

MISERABLEMENTE,  aiv.  Mi- 
(erablemcnt , nulhcureufement.  Lat 
Mi/rfi, 

MrsERABLEMFNTE.  D'unc  ma- 
nière avare,  fordide,  chiche.  Lit 
Âvari.  ParcK  SordiAK 

MISER.AMENTK,  adt-,  le  même 
que  Aftfirithlcntntte. 

MiSEKF.HK,  f.  m.  Station  que 
1*00  fait  en  Efp.igne  pendant  le  Ca- 
rême devant  un  Crucifix,  dans  la- 
quelle on  chante  le  Aliferrre, 

Mi&EBERE.  Müeréré.  Terme  de 
Médecine.  C*cR  une  colique  caufee 
pr  im  pli  qui  fe  fiiit  aux  inteftia«, 
qui  empcchc  le  paRage  des  cxcré- 
mens , qu'on  eft  obligé  de  rendre  par 
h bouche.  Lat  Mtjertre.  JUtu-a  poy- 
f.o. 

.MISERIA,/  /.  MiCre,  difgra- 
cc,  douleur,  infortune,  p.iuvrcté. 
Lit  Alljcriit , 

Miseria  , ftgnifie  aiiBi  Avarice, 
épargne  fordide.  Lac.  Avaritia. 

MtSLSfA , fc  prend  aufü  pour  une 
bagitclle,  «ne  chofe  de  peu  de  va- 
leur. Lat  S'ugtt.  Ttuui- 

tas, 

MISERICORDIA  . /.  /.  Miféri- 
cordc  , pitié,  compaCCon,  bonté,  clé- 
mence. Lat.  rd/d. 

MISERItORDIOS.AiMENTE,«lr. 
Mircricordicurcmcnt , avec  compai- 
iioQ,  par  pitié.  Lat  AU/nicordi- 
Ur. 

MISERICORDIOSISSIMO  , ma  , 
ad/.  M.  ^ /.  /u/v:7.  TÆs  miiéri- 
cordieax,  eufe.  Lat  miferi- 

tOTi, 

MISERICORDIOSO,  sa,  adi.m. 
^ f,  Miféricordieux  , eufe,  bon,  ne, 
compatifTant  , te,  charitable,  clé- 
ment , te.  Lat  Mifericars,  Clnnens^ 

MISERO , RA,  «4/*  ^ 

même  que  AUftrable. 


[ ^ MÎSERRIMO,  MA  , aij.  m. 
jy«pr»7.  Très  mirérablc.  Lat.  Aliftrri- 
I mus , A , ion, 

MISMO,  MA.  Même,  Pronom  per- 
fonnel,  qui  fc  dit  d’une  chofe  uni- 
que, qui  fe  repréfente,  qui  fubGîH*, 
& qu’on  rcconnoit  pour  être  celle 
' qu'on  a vue,  ou  dont  on  a entendu 
parler.  Lat/p/è,  a, /<w.  Lifmjfadftn. 
, Ex.  EJia  efpada  es  la  mifma  que 
Jti'vio  à mi  padre.  Cette  épec  eft  b 
même  dont  mon  père  fc  fervoit. 

SaUua  y Sarag/rta  ts  una  mifma 
ciudtid.  Saldua  & Sarragoflê  font  une 
même  ville. 

Mismo.  Même,  lignifie  anfll Pa- 
reil , femblibic.  Lat  Idem. 

Mismo.  Même,  s'ajoute  quelque- 
fois pour  augmenter  la  force  de  l’cx- 
prcITion.  D écy  Phlipe  es  et  ntifmo 
vtslor  \ Le  Roi  Philippe  cil  b valeur 
meme.  Lat  Jpft. 

MISSA,//  Mcni*.  La  plus  gran- 
de & b plus  auguRe  des  Cérémo- 
nies de  rÈglife  Runuine.  Lat.  Alif- 
/«, 

Missa  DEL  Gallo.  La  Mcflc 
de  minuit  qu'on  dit  le  jour  de  Noël. 

! Missa  de  Requiem.  Mcflc  des 
morts.  Lat.  dWjfa  pro  defunifis. 

Missa  .mavor.  Grande  Meffe. 
Lat.  ScLmne  Sui  rwn. 

Missa  nueva.  La  première 
Mcflc  qu'un  Prêtre  dit  Lit  Suerwn 
iuitiitte  puhlictOH. 

Missa  bezada.  McITc  bafle. 

Missas  of.  Salud  , fe  dit  par 
ironie  des  imprécations  qu'un  hom- 
me bit  contre  nous.  Lat.  Ihc  mibi 
itt  lonfcam  falutem  proderit, 

Caitstr  ÀliJ'a.  Dire  la  MelTc  pour 
la  première  fois.  Lat  AliJ'asn  pri- 
mùm  ctiehrare. 

MISS.KANTANO,  / w.  Prêtre 
quia  reçu  tous  les  Ordres,  & qui  dit 
la  Mefle.  Lit  Sacerdos. 

Missacam TANO.  Prêtre  qui  dit 
fa  première  Mcflc.  Lat.  Nt^tnyfles. 

Missacan’TANO , en  jargon,  un 
Coq.  Lat.  G^tllus  galiineceus. 

MiSSAL,  f.  m.  Milfcl,  le  livre 
qui  fert  à dire  b MefTc.  Lat  Alif- 
/o/e,  if. 

MIS.SARÏO  , / m.  Acolyte.  Clerc 
qui  feit  b Mefle.  Lat  Ai.ofy:uf.  Clc- 
l’icus. 

MISSION,//.  Congé , renvoi,  li- 
cenciement. Lat.  AlU/fo. 

Mission.  Milfloii  , prédication 
I extraordinaire  que  font  des  Prêtres 
f ou  Religieux  dans  Ica  villes  & vit- 
bges  pour  exciter  les  peuples  à b 
pénitence.  Lat  Aliji'o. 

Missio.s.  Million,  fc  dit  aulfl 
en  parlant  de  ces  gens  zélés  qui  vont 
prêcher  l’Evangile  chez  les  Infidèles 
& chez  les  peuples  les  plus  éloignés. 
Lat.  Alil/fo. 

Mission.  Million.  On  appelle 
ûoil  les  nuifons  vù  les  MilÜonnâJres 


s'ctablifTcJit  Lat  ApûJloUcî  Concierta- 
torts  prcrnHcia. 

Mission  , fc  prend  aulfi  pour  b 
dépenfe  qu’on  bit  pour  inîc  ehofir. 
Lat.  Expet^ét.  Stanptus. 

Mission  ,fc  dit  aulfl  de  ce  qu'on 
donne  aux  moiflonneurs  pour  leur 
nourrimre  pendant  le  tems  qu'ils 
travaillent.  l.at  l'Ulus  Humus  mer» 
etnariirunt. 

MISSIONERO,  / »x.  Miflionaire. 
C’efl  un  Ëceléfiafliquc  zélé  qui  s a* 
donne  au  foin  des  Millions  étrangè- 
res, ou  du  Royaume.  Lat  Apoftoü- 
eus  Concümc/cr. 

MISSÏVO,  VA.  Voyez  Carta, 

MiTAD,//.  Moitié,  l'une  det 
parties  d'un  tout  diviféen  Jeux  par- 
ties égales.  Lat.  DimiJiur/*. 

MITAN,  / m.  le  meme  que  //b- 
hvrdi/lj.  C'cll  un  mot  de  b Rioja. 

MITHRIDATiC'O,  ca  , aJj.  m. 

/.  Qui  appartient  au  Miiliridatc. 
Lat.  MithriJath'ui , a,  um. 

MITHRIDATO,/  m.  Mithriilate. 
Antidote,  qui  tire  Ton  nom  de  Mi- 
thridatc  Roi  de  Pont , qui  en  cA 
rüivcnteur.  Lat  Antidotus  Mithri- 
datiea. 

MITIGACION,  / / Mitigation, 
modération , diminution  de  b violen- 
ce d'unc  chofe , par  exemple , de  b 
fièvre,  de  b loi,  &c.  Lat  AViti* 

gutio. 

Ml  riGAOOR , / OT.  Celui  qui  mi* 
tige,  qui  modère,  qui  adoucit.  Lat 
tigator. 

MITIGAR , V.  a.  Mitiger , adou- 
cir, modérer,  relâcher,  diminuer. 
Lat.  dMitigare.  Lensre. 

MITIGADO,  DA,  part,  p.i^.  du 
verbe  sWtigitr.  Mitigé,  adouci,  mo- 
déré, ée.  L.  Jliii^atus.  Lenitus , <i,  um. 

MiriGATlVO, 

Lcnitif,  ivc,  qui  mitige,  qui  adou- 
cît Lat  Alitigans.  /.euiens. 

MITOTE , / m.  DaiiTc  en  rond 
chez  les  Indiens.  Lat  Indicé  d*ore>t 


genus. 

MITRA,  r.  f.  Mitre,  ornement 
«le  tetc  dont  uCioient  les  aucieos  Per- 
fcs.  Lat  AUtra  , <r. 

MirRA.  Mitre,  ornement  ponti- 
fical que  les  Evêques , les  Archevê- 
ques & les  Abbés  réguliers  ont  fur 
b tête  quand  iis  marchent,  ou  quand 
Us  oflicientpontificalementL  AUtra, 

Mitra,  fc  prend  aufll  pour  b 
dignité  d'Evéque , ou  d' Archevêque 
même,  êè  dans  quelques  ciulroits  pour 
leur  Diocéfe.  l^t  Dignitas , vel  Di- 
tio  Epiicopalis, 

Ml  TR  A.  Mitre,  efl  aufli  im  bon- 
net de  papier  qu'on  met  eu  Efp^me 
pour  marque  d'infamie , à ceux  qu'on 
exécute  pour  crime  d'héréfie.  Lat 
Infûtnis  eueutlus. 

MITRADÜ  , od».  w.  Mitre,  qui 
efl  en  droit  de  porter  b Mitre.  Lat 


Alitratus. 
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MIXTIFORI.  Mixte.  Mot  Latin 
qn'on  dit  des  crimes  dont  b con* 
noiCincc  appartient  tant  au  Juge  Ec- 
cléfiailiqiie,  qu’au  fcculicr.  Lat.  J/jx- 
tuiH  crimen, 

MIXTILINEO  , adf.  m.  Mixti- 
ligiic.  Terme  de  Gcomêtrie,  qui  fc 
dit  d*«n  an;;lc  formé  d'une  ligne  droi- 
te, 61:  d'une  courbe.  Lat.  AUxtili- 
mus, 

MIXTION,  f,  f.  Mixtion,  mé- 
lange de  plufieurs  drogues  ou  li- 
queur!» pour  un  médicament,  ou  telle 
antre  chofe.  Lat.  Alixtio, 

MIXTO,  TA,  a.(j.  f.  Mix- 
te,  mêlé,  ée,  incorporé,  ée.  Lat. 
Ahxlus^  a,  um, 

Mixro.  Mixte,  mulot.'On  appel- 
le aiufi  un  oifean  engendré  de  deux 
différentes  cfpèccs.  Lat.  jWxtus.  //>- 
brida. 

MlXTO,yt  m.  Corps  mixte,  c’eft- 
à-dire,  compofé  du  mélange  des  élc- 
mens.  Lat.  jWxtuiUj  i. 

MIXTURA,  f.  f.  Mélange  d’une 
choie  avec  une  autre.  Lat  Mixtm-a. 

MïXTItsa.  Pain  fait  de  plufieurs 
ijains  differens.  Lat.  Fonts  mixtus. 

MIXTURAR,  V.  fl.  Mcler,  mé- 
langer, mixtiomicr,  confondre  plu- 
ficurs  chofes  cnfemblc.  I,at  Àlif- 
erre. 

MIXTURADO,  DA,  pof 
du  verbe  Alixittror.  Mélangé,  éc.  Lat 
jUixtus  , a , um. 

MIZ.  Minon,  minette,  mot  dont 
eil  fe  fert  pour  appcllcr  les  chats. 

MiZ  , Mizo,  S MrZA.  Char,  cha- 
te.  Ces  mots  font  du  Uile  familier. 

MIZO,  / w.  figiiifie  en  jargon, 
Manchot , gaucher.  Lat  Alancus. 
i'en  vus. 

M O 

MOA , / m.  CgniHc  en  jargon  , 
de  la  Monnoye.  Lat.  Nuiwni , orum. 

MOBIL,  adi.  à'wic  Urm,  Mobile, 
fidceptible  de  mouvcmuit , difpofé  A 
fc  mouvoir  ou  à être  mû.  Lat  AIo^ 
hilit , t. 

Frinwr  mobil  Premier  mobile.  On 
appelle  atnfi  un  neuvième  Ciel  qu'on 
s’elk  imagine  être  au-deffus  des  Pla- 
nètes & des  étoile*  6xcs , & qui  les 
eniraine  avec  lui.  Lat  Frimum  tno- 
htk. 

PrimcT  mohii.  On  appelle  6îqjrc- 
meut  le  premier  tnolulc  d’une  aHiiirc, 
celui  qui  lui  donne  le  bniiile  & 1c 
mouvement.  Lat.  Frimum  moHU. 

MOBILIDAD,/  /.  Mobilité,  fa- 
ciHié  de  fc  mouvoir,  aélion  de  ce 
qui  fe  meut.  Lat  AÎabiUtas. 

Mobihdad  , fc  prend  figiiré- 
ment  pour  iiiconftance,  inhabilité. 
Lat.  Inc  fK/latUia, 

MOBLE«flii;'  d'um  icrm.  le  même 
qtie  AI 'bii. 

MOCAOERO  , / f.  Mouchoir  , 
Üiigtr  qu'oQ  porte  lUm  b poche 


M O c 

pour  fc  moucher.  Lat  Emundortunt 
lintfian , i. 

MOCADOR  , le  même  que  AIo. 

ciuUro. 

MOCANTE,  f.  m.  Ggnific  en 
jargon  un  Mouchoir. 

MüCARRO,  /.  m.  Roupie,  goû- 
te de  pituite  ou  de  morve  qui  pend 
au  nez.  Lat.  AIucus  ptudrus. 

MOC'EAR,  v.n.  Agir  en  jeune  hom- 
me, faire  le  jeune  homme.  Lat /w- 
Vt'mtri.  Jjifcivire. 

MOCEDAD,  / /.  Jeiineffe,  jeu-  | 
ne  Age , depuis  quatorze  ans  jufqu’à 
trente.  Lat.  Juvoitus  , tis.  Juven- 
ro , «r. 

Mocf-Dad.  jeuneffe,  fignifie  aiiffi 
Manque  d’expérience  5 emportement 
de  1 àgc.  Il  fe  dit  régulièrement  pour 
fîniticr  Débauche,  vie  licenticufc.  Lat 
AI'4  juveniUs,  Fftuiimtia, 

MOCETON,  NA  , fld;.  m.  ^ f. 
Jeune  homme  de  belle  taille,  fort, 
vigoureux,  robufle.  Lat.  Adcîefccm 
vcl  jitvcnis  robuftus , torofus  , u , uns. 

MOCHADA,  / /.  Coup  de  tête, 
n fc  dit  ordinairement  des  betes  à 
cornes.  Lat.  Cufitis  iêlus,  Ârietatio. 

MCXJHAR , le  même  que  Defmo- 
char. 

MOCHAZO , f.  su.  Coup  de  crof- 
fe  de  fuül.  Lat  Rcttmdi  extrani  ic- 
tus. 

MOCHETA,//  Terme  d’Ar- 
chltcéhire.  Chapiteau  d’une  colomnc. 
Lat.  Cnpitulion , i.  Superius  extremum 
coluwtti^priatum. 

MOCHIL,/  m.  Valet  de  labou- 
reur. Lat.  Opa-itrivt'usn  /amuius. 

MOCHILA  , / f.  Efpècc  de  ca- 

taragon,  ou  de  houffe  de  cheval, 
at  S'trafuhtm , /. 

Mochila.  Havrefac  de  foldat 
Lat.  Fera,  or, 

J/acer  mochila , en  termes  de  chaf- 
fciirs  S:  de  voyageurs,  c’eh  porter 
avec  foi  les  proviCons  de  bouche 
dont  on  a beloin.  Lat.  Commeattott 
Jibi  frcK'iAere.  Cibos  reponere. 

MOCHILERO,/ x«.  Goujat  qui 
porte  les  havrefacs  des  foldat*.  On 
dit  auflî  AUchilln.  Lat  Coculu , <r. 
MÜCHIN,  le  même  que  Vrrdup^o. 
MOCHÜ  , CHA  , fl.('.  m.  f.E- 
corné,  éc.  11  fe  dit  d'un  anima!  à 
corne*  qui  n'en  a point , ou  à qui 
on  les  a coupées.  Lat  (Vrnjr  muii- 

lut , fl , um. 

Mocho,  Cgnific  aufli,  Tondu, 

r;lé,  à qui  on  a coupé  les  chcv'cux. 
at.  Calvui.  CrhsihHS  mJutt  fl,  ttm. 
Mocho,  fe  dit  pnr  cxtcnfion  des 
arbres  qu'on  a écourtés,  émondés, 
taillés.  Lat  Alitiùu.  Eluratus. 

Mocho,  fc  dit  auffi  des  tours  qui 
n’ont  point  de  chapiteau , & de  tout 
ce  qui  n'a  point  de  fommi-t  Lat. 
Fafiicio  nudus, 

Mocho  , employé  comme  fub- 
iUaui  lignifie  l’exuemité  émouUZç 


$i  arrondie  de  quelque  chofe  que  ce 
fuit.  Lat.  Extremum  rotirndum. 

Vayafe  nuxha  por  cornuda.  ExpriH^ 
fion  métaphorique  dont  on  fe^  fert 
lurfque  le  défaut  d’une  chofe  cR 
compenfé  par  la  bonté  d’une  au- 
tre. 

MOCHUELO,  / m.  Duc,  forte 
de  hibou.  Lat  nis. 

Tacctr  el  tnochutlo.  Avoir  la  plus 
mauv'aifc  part  Lat.  Ttjortm  partent 
forte  obtinere. 

MOCION,  /.  /.  Mouvement  Lat. 
Alotio, 

MoCION,  fignifie  au  figuré,  Dé- 
termination de  la  volonté.  Lat  AIo- 
tio. 

Mocion,  fc  prend  auffi  pourln- 
fpiration.  Lat  Divhsu^  aj/!atus. 

MOCITO  , TA  , adj.  m.  çlf /.  dim. 
Jeune  gardon , jeune  fille , jeune 
enfant  Lat  Juvencuius  , 

fl , um. 

MOCO  , /.  nu  Morve  , excrément 
qui  fort  par  les  narines  , & dont  on 
fe  décharge  en  fc  mouchant.  L.  Ain- 
eus  , I. 

Moco.  Moififfurc.  On  appelle  ain- 
fi  figurémcnt  toute  matière  vifqueufe 
Si  gluante  qui  fe  Forme  fur  les  li- 
queurs & fur  les  autres  dtofes , quand 
elles  commencent  à fc  corrompre.  L. 
Alucor,  is, 

Moco.  L'cfpèce  de  champignon 
qui  fc  forme  autour  du  lumignon 
d'une  chandclc,  furtout  par  un  tems 
humide.  Lat 

Moco.  C”cft  auffi  la  craffe  qui 
tombe  du  fer  qu'on  bat  fur  l’cndu- 
mc.  Lat.  Ferri  feoriu. 

Moco.  Le  fuif  qui  coule  d'une 
chandèle  & qui  s’y  attache.  L.  AIu~ 
eus. 

Moco  de  pflt'9.  Excroiflàncc  char- 
nue que  le  coq -dinde  a au  haut  du 
bec  , Si  qu'il  allonge  ou  racourcit 
comme  il  veut.  Lat.  Fendult  crifla. 

A moco  de  candil.  A la  lueur  d'u- 
ne lampe.  On  fe  fert  de  cette  cx- 
prcffion  par  mépris  d'une  chofe  faite 
à la  hâte  & fans  réflexion.  Lat.  Ftr- 
fundorsi.  Inconfiderath 

Caerftk  tl  mceo  à aî^tmo  , fe  dit 
pour  marquer  la  bétife  & la  flupidi- 
tc  de  quelqu'un.  Lut.  Bibatn  «grrf. 

Es  moco  de  Favo  f La  chofe  eft- 
ellc  fi  méprifable  ? Lat.  Ecquii  nihil 
tjî  rri? 

I/aber  quitaio  à uJftmo  les  mocos. 
Avoir  élevé  quelqu'un  dès  fa  plus 
tendre  énonce.  Lat  Ab  ittcim,tbui!S 
iUiifuem 

Ho  fahe  qtàiarfe  los  tnocos.  Il  ne 
fait  pas  encore  fc  moucher  , c’efi-à- 
tiire  , qu’un  homme  cR  encore  igno- 
rant Lat.  Stc  oihuc  emun^cte  nares 
feit. 

.Çhiitar  hs  mocos,  Di-nncr  un  fouf- 
flet  à quvlqii'iut  Lat  i'olitpbuJtt  im- 
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Tmer  mocos.  Phrafc  qu'on  employé 
par  manière  d'interrugotbn  , pour 
donner  à entendre  qu'une  chofe  n'cfl 
pas  i meprifer  comparée  avec  d'au- 
tres» & on  iUt  ordinairement  : Pues 
d niko  tient  tnocos  ? Lat.  Eiiuidem  ita 
tUjytcahilis  rts  ejl  i 

MüCüSO  , SA  , adj.  m.  ^ /. 
Morveux,  eufe.  Lat  Mucefus  , n, 
fon. 

Mocoso.  Morveux  , eft  aiiffi  un 
terme  de  mépris  pour  taxer  un  hom- 
me d'ignorant.  Lat.  Puerulus  muasfus. 

Mocoso  y fe  dit  par  allufion  pour 
Méprifable  , ou  peu  eiliuublc.  Lat. 
DejyiciibiHs , f. 

MODA  t f.f.  Mode,  coutume, 
«Cage,  manière  de  vivre,  de  s’habil- 
ler , de  faire  les  chofes  félon  Tufage. 
Lat  Jhs  , ris.  Ujus  , ùs. 

MODAL , adj.  d'unt  Umt,  Con- 
ditionnel, qui  renferme  une  déter- 
mination particulière.  Lat  AlcduUs. 

Modal,  employé  comme  fubftan- 
tif  figiiiSc  la  manière  d’agir  qui  eft 
propre  à un  fujet  & qui  le  {liiUng|| 
des  autres,  htt.  Jlydtis.  Propiii'ftÆÊ 

MODELO  , /*.  ni.  Modèle , oPi^- 
nal  qu'on  fe  propnfe  pour  le  copier 
ou  rimilcr.  Lat.  ArcL'ciyptu,  Exesn- 

Modelo.  Modèle  , fe  dit  fijiiré-  ' 
ment  eu  Morale.  Lat.  Exem^an. 

MOÜERAC'ION,//.  Modération. 
lat.  AEderiitio , ssss. 

ModeraCion  , en  parlant  du 
prix  des  chofes  , fe  prend  pour  Ra- 
bais , diminution.  Lat  Imwitsutw. 

MODEKADAMENTE,  udv.  Mo- 
défcincnt  , avec  modération  , avec 
rttenuè.  Lat.  Moderatè.  jlïodeji^. 

Moderadamente.  Moins  que 
la  chofe  ne  devoit  être  , on  qu’on 
ne  peni'oit  Lat  jlL.iid.  Aleâiocri- 
ier. 

MODERADISSIMO,  ma,  aii.m. 
i^f/upert.  Très  modéré,  ée.  Lat 
l\tUi  wodicus  ^ rt , w». 

MODERADOR ,/ m.  Mchlérateur, 
qui  règle , qui  condnit , qui  gouver- 
ne. Lat.  jlfodcrntoi’. 

MüDERAR , V.  17.  Modérer,  adou- 
cir, tempérer,  contenir,  mettre  des 
bornes,  ou  un  frein,  Jlûiierun. 

MüDERAR  , fîgnifie  auffi  Rabaif- 
fer  , diminuer  le  prix  des  chofes. 
Lat.  îilûiütre.  ImmsHutrt. 

Moderarse.  Se  modérer,  fe  re- 
tenir, fe  polféder.  Lat.  Sibi  iwprra- 
re.  Se  conthicre.  jllihtuui Jihi  impeirttre. 

MODERADO,  da  , p.trt  poj/!  du 
verbe  JUierar.  Modéré , ée.  Lat 
Jihderattts  , n , ton. 

MÜÜERATORIO  , RIA  , nij.  w. 
tj  f Qui  modère  , qui  a»loucit , 
qui  tempère.  Lat  Moium  Jlatucns. 
jH^erant.  fentpetam. 

MüDERNAMEN TE  , edv.  Kou- 
vellvniviit  ; récviiuuéut  > depuis  peu 


de  tems.  Lat  Kuper.  Ptems, 
MOÜERNO,  NA,  adf.  m.  ^ 
Moderne  , nouveau  , qui  cR  de  nô- 
tre tems , qui  n’eft  pas  ancien.  Lat 

A'wprrof  , « , WW. 

Moderno  , ilans  les  Collèges  & 
les  Univcrlités  fe  prend  pour 
MODESTAMENTE , adr.  Mode- 
ftement  , avec  modeftie.  Lat  Jh>- 
dejiè,  AUiieratè.  \ 

MÜDESTIA,/./.  Modeftic,  pu- 
deur , retenue.  Lat.  Jlodejîia , rf-, 
J^uiicnr , ris.  ' 

MODESTISSIjMAMENTE  , fldf. 
fnperL  Très  modcRemcnt.  Lat  jUo- 

dej}{(pntè. 

MODESTISSIMO  , ma  , adj.  m. 
/•  f"pfd.  Très  modefte.  Lat.  jlIo~ 

dcJiiJÎ^ISUi  , fl  , UM. 

MODESTO  , TA  , o4f.  sn.  f. 
ModcRc,  qui  a de  la  modération  , de 
la  retcmiè  , de  la  pudeur } modéré , 
retenu  , fage , hounéte.  Lat.  Mode- 
/lus.  jlifldertituf.  PuJens. 

MUDIFICACION,  /:/.  Modifica- 
tion , reRriélion  , limitation.  Lat 
Mo>îiJii'atifl. 

• ModipicacION  , fignifie  auffi 
Rcduclion  des  chofes  aux  termes  où 
elles  doivent  être.  Lat.  Moderatio. 
Prêta  xquittis. 

MODIFICADOR , / m.  Modifica- 
teur,  qui  modifie,  qui  règle  les  clio- 
fcs.  Lat.  Modificistor,  Moderatm’. 

MODIFICAR  , f».  fl.  Modifier  , 
donuer  eertainc  Forme , certaine  ma- 
nière d’être  aux  corps  naturels.  Lat 
Modijîcari. 

Modificar.  Modifier  , fignific 
auffi  Adoucir,  limiter,  rcilrcindre  , 

, diminuer.  Lat  Modijkari.  Ttmptrxre. 

\ MÜDIFICADO  , DA  , p.n-/.  pttj'. 
ilu  verbe  Modifiew.  Modifie  , ée , 
limite  , ce , rcflreint  , inte.  Lat 
Modijîcatuf.  TtMfawttts , fl  , spm, 
MODILLO  , J',  m.  dim.  le  même 
que  MoJa.  On  s’en  fert  pour  don- 
ner plus  d’énergie  & de  force.  Lat. 
Sinfcularis  moJw. 

MODILLON,  y!  sn.  Modillon.  Ter- 
me d’.^^rehiteélurc.  L:it.  Mutulus  t 
MODIO  ^ f.  sn,  Mcfurc  Romaine 
pour  les  chofes  fkhes , dont  le  ra]*- 
port  avec  nos  mefures  n’cR  pas  bien 
connu.  I-at  Muditu  , si. 

MODISTA , f.  M.  Modifte  , celui 
qui  fuit  fcrupiilcufcmcnt  les  mo<lcs. 
Lat.  Xotm  Mùdos  appcftns. 

MODO  , /.  w.  Mode.  Terme  de 
Philofophie.  Monière  d'ètrc.  Lat 
dus , I. 

Mooo  , fe  prend  auflï  pour  Mo- 
dératiuu  dans  les  paroles  6:  d.ms  les 
aétions.  Lat.  Modui. 

Modo  , fe  prend  auffi  pour  Ur- 
banité , politcilc , bieiiféancc.  Lit. 
JEdus  urbtmit.itif. 

Modo,  fignific  encore  la  qualité, 
ou  le  caraclèrc  qui  rend  quelqu'un 

digne  d'cftùuc  & de  (e% c4-  L Sfeeia. 
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Modo  , rignific  aulTi  la  inaniiTO, 
la  lagon  lic  faire  une  cliofc.  Lat 
Modus.  Metbrdus.  Ratio. 

MüDO.  Mode  , en  termes  de  Gram- 
maire , fe  dit  des  différentes  maniè- 
res de  conjuguer  les  verbes.  Lat 
Moins . 

Modo.  Mode , en  termes  de  Mu- 
fique , fe  dit  de  la  différente  maniè- 
re de  chanter  , ou  de  compofer  les 
pièces  de  .Mufiqiie.  Lat  Modus. 

A modo , adv.  En  forme , en  ma- 
nière de , ù La  fiqon  de.  Lat  Ad 
ptodum. 

De  modo , le  même  que  De  masse.» 
ra. 

MODORRA,/.yi  Sommeil  pefant, 
aflbupiffement  profontl.  Lit  /Vter- 
nus.  Ixtharsfsts. 

Modorra  , fe  dit  par  cxtcnfîon 
d’un  fommcil  profond.  Lat.  Grave  vrl 
pCé'tinax  fomnstm. 

Modorra,  eff  aiilfi  un  ttourdif- 
fement  auquel  les  moutons  fe  les  bre- 
bis fout  fujettes , lequel  efl  ocafion- 
né  p.ir  une  trop  gramlc  abondance  de 
ümg.  Lat.  Ovium  Jîupor,  l'erti^o. 

Modorra.  On  appelle  encore 
ainfi  le  petit  point  du  jour , qui  c(t 
le  tems  où  l’ou  dort  le  plus  piofon- 
dement  , & où  l’on  doit  veiller  .iveo 
le  plus  d'attention  fur  les  fentincUcs, 
i Lat.  l^i^iüa  fei-wsda  , vtl  potiUs  ter- 
I lia. 

Modorra.  Fané,  flétri.  On  ap- 
pelle ainfi  un  fruit  qui  perd  fa  cou- 
leur & commence  à fermenter.  Lat. 
lletus.  Jlarcidut, 

MODORRAK  , V.  a.  Terme  de 
Berger.  Affoupir,  endormir,  étour- 
dir , engourdir.  Lat.  Oiibta  Jli'postsH 
iud'uere. 

Modorrarse  , r.  r.  Se  faner, 
fe  flétrir,  fe  dit  dti  fntit  qui  eff:  trop 
mûr , fe  qui  commence  à fe  pourrir. 
Lat  fletsan  /îdi. 

MODORRADO  , da  , part,  paf 
du  verbe  Modorrar.  Affoupi  , ic. 
Lat.  Paiizuidifs.  Xietus  faélus. 
j MODüRRILLA,  /.  f.  La  troifié- 
' me  Veille  de  la  nuit  , qui  cil  diffé- 
, rente  de  la  féconde  appcücc  AJodorra, 
Lat.  tertia. 

MODORRO  , RRA,  adj.  sn.  f. 
Affoupi , ic  , étourdi , te  ) qui  fouf- 
fre  des  afrmipiffemcas  & des  étour- 
I diffemens , ou  des  maux  de  tête.  Lat. 
j Attunitus.  Stuptfüéhss , <i , usn. 

I MûdoRBO,  métaphoriquement  fi- 
I gnific  Lourde , flupidc , imbécille.  L. 

I 3'<ru>.V.i«;.  Stupidus. 

' MüDREGO  , f.  sn.  Lourd,  flupi- 
de  , qui  n'cR  propre  à rien.  Lat 
Hebes.  Jnhiihilis. 

MUDULACION , / / Modulation. 
Terme  de  Mufique  , qui  fe  dit  des 
changemens  d'tm  Ton  à un  autre  fui- 
vunt  certaines  notes  ou  confonancc» 
qui  font  agréables  à l'oreille.  Laf. 

I AloJuluiso. 
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jMODL’LAR  , t'.  tt.  Chnntcr  iVimî 
oianicre  harnnnieufc  & de  mcfurc. 
I.at.  AI  JuUtri. 

MODULANTE , p-iri.  alL  du  ver- 
l»e  ()uî  chamc  mtloilieufc- 

me.U.  1!  n’eft  ulité  que  dans  la  Poe- 
Jic.  F.at  A/cAülant, 

MODULADO  , DA  ♦ pait.pajf.  du 
verbe  Chante,  éc  avec  har- 
monie. Lat.  , a , w», 

MODULO , Module.  Terme 
d’Architefturc  ; la  moitié  du  durnè- 
tre  inférieur  de  l.a  colomnc , qui  fert 
de  mefurc  pour  rr^ler  les  proj>ortion5 
des  colomncs , la  iVmetrjc  ou  b dif- 
tribiition  d'un  édihcc.  Lat 
Uiu 

MnoüLO  , fc  prend  aufTi  pour 
Modulation,  Lat.  AIvAulatie, 

MOÜUURIA  , /./.  le  même  que 
Bvfrrriir.  Ce  mot  n’cft  plus  uHté. 

MuEDA , f.  f.  Vieux  bois  de  chê- 
nes, remplis  de  halUers,  qu’on  appel- 
le autrement  Ahntt  cerroih*  Lat  /V- 
tus  q.wcctum. 

MOFA  , /.  /,  Moquerie  « raille- 
rie , rifctf , mépris.  Lat  S^ma , *r. 
lrri/:.\ 

MOFADOR,/w,  Moqueur,  rail- 
leur , piquant.  Lat.  Irri/ur,  Sjnnio. 
CavUiator, 

MOF. ADUR.A , f.  /•  U même  que 
^'ur-w.  Ce  mot  n'cJl  plus  ufité. 

MOFAR  , «>.  a.  Se  moquer  , fe 
railler  de  quelqu'un.  Lat.  DeriAtre. 
Suhjjxiîart. 

MOFANTE,  par/,  nâ.  du  verbe 
Ahfar.  Q.UÎ  fc  moque  , qui  fc  rail- 
le. Lat.  ïknXcns.  Suhj^nmm. 

MOFAÜO,  DA,  pMt.pciJ.  du  ver- 
be jMofoi\  Mjqué  , ce.  Lat  Derifus. 
SuhfiiHKMut , a , WH. 

MOFLETES,  / w.  Grofics  joues. 
Lat.  Bi:ccit  f.ueiUd. 

MOGA  , yt  /.  le  même  que  JD;- 
w?.  C^cH  un  terme  bas, 

MüGATE  , / in.  Le  vernis  qui 
couvre  une  cUore  , comme  U vatf- 
felle  de  terre.  Lat.  rtmix , icis. 

A meXia  ^ 0 de  medio  m^^a- 

ir.  A h hâte , par  manière  d'acquit 
Lat.  Ptrfmilorii. 

O'nra  de  rneJh  m^ate.  Ouvrage 
mal  fait  • Fait  h la  hftte. 

MOG. \Tü  ,/.»"•  le  même  que 

.MOGE  , /.  m.  La  fauffe  d’une  fi-i- 
ortec.  L?t.  Jufadum. 

MOGELKS , f.  m.  Terme  de  Ma- 
rine. Moufles.  \jiX.  Artnnnn  ^ nis. 

.MOGICÜN  , f.  m.  Gmirmade  , 
coup  de  poing  au  viTage.  Lat  Cata- 

MogiCOS*.  Efpccc  de  malTepain. 
Lat.  SuTi'batittut  panU. 

MOGIGANGA,  /./.  Maforade  à 
chev'sl , que  les  corps  des  métiers  de 
Madriil  & des  autres  grandes  villes 
du  Royaume  font  de  nuit.  Lat  Zar- 
vata  vtl  fer/êntUa  pvmpa. 


Mogigaxga  , fc  dit  par  allnfion 
de  tout  ce  qui  cli  ridicule.  Lat.  Ri- 
iicuUi  alih. 

MOGIG.ATO  , TA  , «d;.  w.  £ÿ/ 
Pin  , ine  , adroit , te  , fubtil , le  , 
ruL* , éc.  Lat.  Ajlutm.  CÆdtu.  l^tr- 
Jutuf , « , ttm. 

MOGÜLLON,/w.  Parafitc,  écor- 
nifletir,  piqueur  d’elcalK'llc  , qui  va 
diner  à la  table  d'.iutnii , fms  y être 
invité.  Lat  P«ro/t/«/,  1. 

MOGOTES  , f.  nt.  Les  cornes  du 
cerf  & du  daim  qui  commencent  à 
poulFcr.  On  leur  donne  ce  nom  juf- 
qu'ü  ce  qu'elles  fuient  longues  d'une 
palme.  Lat.  R'if/lnitta  conuM. 

MOGROLLO  , jÇ  w.  Ecornifleur  , 
parafite.  Lat  lurtnw  convtva, 

Moorollo  , fignificautri  Groflîcr, 
rullrc  , impoli.  Lat.  Rujlicta.  Inur- 
banuf, 

MOHADA.  Voyez  J/naJa. 
MÜHARRACHE  ô Mûharra- 
CMO  , f.  m.  Mafque  vêtu  ridiculc- 
rnent  pour  divertir  les  autres.  Lat. 
Ptrlynaius  iudia. 

.MOHATRA  , / /.  Mohatra,  Les 
Cafuiftes  appellent  Contrat  Alshatra 
un  marché  que  font  certains  ururiers, 
par  lequel  ils  vendent  les  beftiaux  , 
les  grains  ou  autres  marchandilcs  au 
plus  haut  prix  de  l'année  , & les 
font  enfuitc  racheter  par  des  perfon- 
ncs  interpofées  au  plus  bas  prix  de 
l'année , pour  tirer  par  ce  détour  un 
intérêt  illicite.  C'efl  aulTi  un  contrat 
' par  lequel  celui  qui  a befoin  d'ar- 
gent achète  des  cholés  pour  trente 
pilloles  à crédit,  & les  revend  auf. 
fi-tôt  au  même  marchand  pour  vingt 
pilloles  argent  comptant.  Lat.  / rr- 
jifrA  in  vctuUtione. 

MOHATRAR , f'.  ».  Faire  l'ufurc , 
vendre,  prêter  à lüure.  Lat.  Verju~ 
rta  factre. 

MOIIATRERO,  ra  y odj.m.  çff. 
Ufurier , ère.  Lat.  yerjunu  facitns, 
Vfvnrnm  , a , um. 

MOHECF.R  , V.  a.  Moifir , cmi- 
vrir  de  moifiirurc.  Lat.  JIuc<n-e  i»/- 

ivrf. 

MOHECÎDO  , DA,  part.  p,tif.  du 
verbe  ARheerr.  Moifi,  ic.  LM.AIt:~ 
ciius , a , um. 

MüHIKA,//.  Fâcherie,  cha- 
grin , mauvaife  humeur.  Lat.  Indi- 
gjmxio.  AToUfUa.  Ticâium. 

MOHINDAD,/!  /.  le  même  que 
Ahhina. 

MüHlNO,  NA,  adj.iu.pÿf.  Fâ- 
ché, ce  , irrité , ce , courroucé , éc. 
Lat  Âuiuù  tvxhihti.  Ahxfius , a , «i«. 

Mohïno.  Mulet,  ou  mule,  engen- 
drée d'un  cheval  & d tineaneflTc,  qui 
a pour  l'ordinaire  le  mufle  noir.  L. 
Hiunuu  Burdo. 

Mohïno.  Celui  qui  dent  la  ban- 
que au  jeu.  Lat.  Ludentium  adverfa- 
ri  us  uni  eus. 

Très  ai  mAiitu.  Troie  contre  uu. 


MOHO , f.  m.  MmifTe , herbe  tréf 
courte  qui  s’engeridre  fur  ic^  pierres, 
fur  la  terre  éc  fur  les  troncs  des  ar- 
bres, Lat.  Mujeus. 

Mo  HO.  Moififlurc  , ch.incinurc  , 
qui  s’engendre  fur  le  pain  & fur  d'au- 
tres chofes  que  l'on  tient  dans  un 
endroit  humide.  Lat.  Afucar  , ris. 

Muho.  Pnrcflê,  llupidité  occrfion- 
néc  par  trop  d’oifiveté.  Lat  Jlketu^ 
da. 

d/xa  crîar  meho.  On  dit  que 
les  chofes  ne  moifjflbnt  point  entre 
l.*s  mains  d'un  homme  qui  s'en  dé- 
bit promtement 

MUHOSü  , SA  , adj.  m.  f, 
Moift,  ic,  chinci , ie.  Lat  Mucu 
dus , a , uns. 

MOJADA  , / /.  Mouillnre  , l’ac- 
tion de  mouiller  ou  de  fc  mouüier. 
Lat.  AladefalHo. 

MajADA.  Soupe  ou  prîn  trempé 
dans  quelque  liqueur.  C'eft  un  ter- 
me ufité  eu  Murcie.  Lat  OJU  mjde^ 
/alfa. 

AIojada.  Bleflurc  faite  avec  une 
pointue.  Lat  ysi^iui  , cris. 

K^fr.  A gi'on  feca  grj»  mejada. 
On  applique  ce  proverbe  à ceux  qui 
après  avoir  été  longtcms  fans  rien 
Faire,  fc  livrent  au  travail  tête  bail- 
fée. 

MOJADURA  , f.  f.  Mouillure  , 
l'aélion  Je  mouiller.  I.at.  ALtdcr  ^oris, 

\ MOJAMA  , /.  / Thon  falé  ou  def- 
fcchc.  Lat  l'hmnina  caro  fuU  eondi» 

\ ta. 

MOJ.AR , t'.  a.  Mouiller  , trem- 
per , humeéler , arrofer , rendre  hu- 
milie. Lat  AMidefaccre. 

Mojar.  Tremper  dans  une  aflfbi- 
rc  , en  être  participant.  Lat.  A’rgiv 
tiù  aÜcui  pisrticip.vre. 

Pot  dondt  paja  meja  : fc  dit  de 
l’eau  qu'on  croyoit  froide , & qui 
ne  l’cfi  point;  & aulTi  des  choies 

Zui  font  peu  d'imprclfion  fur  nous. 
at.  Ixviter  min>rt. 

MOJADO , DA  , pitrt.  pair,  du  ver- 
be Jlyar.  Mouille , éc.  Lit  J/oir- 
fitlius  , a , uns. 

MOJAWULI.A  , / m.  Enjoué  , 
fans  fouet , qui  efl  toujours  de  bon- 
ne humeur.  Lat.  Homo  fejlivus  ^ U- 
pidus. 

MOJON , /.  m.  Borne  , limite  , 

Eoiir  marquer  ta  divifiun  des  terres, 
at  Urnes.  Terminus. 

Mojon  , fignific  aulTi  la  même 
chofe  que  Afonton. 

MOJ()N.\  , f.  f.  Rente  qu’on  af- 
ferme d.ans  les  villages , & qui  pro- 
vient des  droits  qu'on  lève  fur  la 
mcfurc  dn  vin  & des  autres  dciu'écs. 
Lat.  Alet/urnrium  t'Hiigal. 

Mojona  , fe  prend  .aufli  pour 
l’arpentage  des  terres.  Lat.  Altutia. 

MOJüNAR,  V.  a.  le  meme  que 
Amojonir. 

MüJüNERA  , / /.  Le  Ucii  où  cil 
plantée 
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plint^  )a  borne.  Lat.  Tervàni  Jîtus. 

MOJONERO  , /.  >».  Jsuj^cur  éta- 
bli jurùliqucment  i^our  mefurcr  le  vin. 
Lat.  flnmius  ptt>xftteta. 

MOLA  ♦ / /.  Terme  de  .Médecine. 
Mole,  mani'de  chair  dure  &:  infor- 
tre  Qoi  s’eugendre  dans  la  matrice 
des  femmes  en  U place  d’un  ftetus. 
J^t.  Aloia , 

MOLADA  , f‘  /■  la  quantité  de 
couleur  qu'on  broyé  d’une  fois  (bus 
h molette.  Lat  Cchrmn  fatio  te~ 
rt-nJa. 

MOLAR , odj.  d'une  tmn.  Qui  con- 
cerne la  meule , qui  peut  fc  moudre. 
Lat.  Al^tarii  , r. 

MOLDAR  , ô Moldear  , v.  a. 
le  même  que  Amc4iar, 

Mold.\r.  Tailler,  faire  des  mou- 
lures au  eifeau.  Lat  Calnre. 

MOI.DADO  , DA  , pajf.  du 
verbe  Taillé  , éc.  Lat.  C>c^  \ 

lutta  , a , um.  i 

MOLDE  , /.  w.  Moule.  Lat.  7>-  ! 

pus.  \ 

MoldE.  Moule , fc  dit  figurémwrt  j 
de  tout  indrumcjit  qui  fort  pour  don- 1 
ner  la  forme  à quelque  chofe  , en- 
core qu’il  ne  foit  poiirt  creux.  Lat  i 
femiii.  Alutrix.  7ypta.  I 

MoldE.  Une  Forme  en  termes  | 
d'imprimerie.  Lat.  Uttertirum  tabtdu.  i 

Molde  de  tentât , fe  dit  de  celui  j 
qui  cil  contiimellement  fatigué  & 
importuné  par  des  fats.  Lat.  Stuito-  ' 
rwn  t^pus.  ! 

Di'  nulde.  Faqon  adv.  qui  fc  dit 
de  ce  qui  cft  imprimé.  Lat  T)ph. 

De  ms/df , fignifie  auRi,  A propos, 
jugement , fort  bien  , parfiitemeut 
Lat  Aptè.  Aj'ubr^. 

MOi.DUKA,  /.  /.  Moulure  , fe 
dit  de  pluücurs  jK’tits  ornemens  d’Ar- 
chiteétirre  en  faillie.  Lat  C»tluturss. 

MOLE  , /.  /.  Grande  ou  grolTc 
malle , chofe  d’nnc  grandeur  déme- 
furéc,  ou  d'un  gros  poids.  Lat  Jle- 
les , iV. 

SlQLE  t aâj.  dune  terw.  Mol  , 
mou  , qui  u'cft  nas  dur  , qui  cède 
quand  on  le  prcuc.  On  difoit  autre- 
fois AfoIIc  ; & aujourd'hui  l'on  dit 
Aluelt.  Lat  AI  Mis  , r. 

MOLEDOR , f.  tn.  Celui  qui  moud, 
qui  broyé.  Lat.  AIAUor. 

Mol'edos,  ngniheauRi,  Fâcheux, 
importun.  Lat.  AliUftus, 

MOLEDURil , //.  le  meme  que 
MIoUendii. 

MOLENDERO  ^ f.  m.  Celui  qui 
moud.  C’cA  aufli  celui  qui  porte  le 
blé  au  mouliu  pour  le  faire  moudre. 
Lat  AIÆtor.  j^ui  wolUurum  dejh't. 

Molendero.  On  appelle  com- 
munément ainfi  celui  qui  broyé  la  pâ- 
te dont  ou  fait  le  chocolat  Lat 

MOLER , 1».  fl.  Momlrc , broyer , 
réduire  en  Birine  , en  poudre  entre 
meules*  Lat*  2’<rrrrr*  Centerert^ 
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MoLtR,  pris  figurément,  fignifîe 
Ennuyer , importuner  , affommer  par 
fes  üilcours.  Lat.  Jldtjlitfe. 

Moler.  Moudre  , fignifie  auflâ 
I.aflcr,  fatiguer.  Lat  Attrrere. 

Moler,  fignifîe  aulTi  Ufer  , dé- 
truire , confommer.  Lat  Attocre. 
Detn-ere. 

Moler  , fc  dit  aufli  pour  Alaf- 
car,  mâcher.  Lat.  jlluminc. 

Moler.  Moudre.  On  dit.  Moudre 
de  coups  , pour  dire  , Battre  i ou- 
trance. Lat.  Tundrre,  C^rdere. 

MOLIENTE , part.  ali.  du  verbe 
Ahler.  Moulant , qui  moud.  Lat. 
Tertttt.  Artfrens.  ! 

MOLIDO  , DA , purt.  paf.  du  ver- 
be Moler.  Moulu , uê.  Lat  Aîolitus. 
Atlrittts.  Defrti^atus  , fl  * uvi. 

MOLESTADiSSIMO  , ma  , adj. 
tn.  ^ f.  fiipcrL  Très  molellé  , ée, 
tourmenté  , ce.  Lat  Ixxuti^sfiut , 

a , ifW. 

MOLESTADOR, / »#.  Importun, 
qui  tourmente , qui  molcAc.  Lat. 
Exitcerbuter. 

MOLESTAMENTE . aàv.  D’imc 
manière  fàcheufc , importune.  L.it 

MOLESTAR  , y.  a.  Molclbr  , 
tourmenter  , inquiéter , importuner. 
Lat.  l^'exure.  Alolejliâ  ajicere, 

MOLKSTADO,  DA  , part  du 
verbe  ALlejhtr.  Molefté , ée , inquié- 
té , ée.  Lat.  l'exatus.  jJIoleJiiù  a^tc- 
tus  , fl , um. 

MOLESTIA,  /./.  Fâcherie,  en- 
nui, chagrin.  C'cfl  un  mot  purement 
Latin.  MoUAia , 4*. 

MOLESTISSIMO  , ma.  , ad;,  m. 

/.  fupfrl.  Très  fteheux , eufe , 
très  ennuieux , eufe , très  incommo- 
de , très  importun , une.  Lat 
UJli^mut , fl  , wu. 

MOLESTO,  TA,  aii.  nu  ^ f. 
Importun  , une  « fâcheux  , eufe  , 
cnnuieux  , eufe.  Lat.  AlUeJlus.  Gnu 
t'#j.  Isisportunus  y fl , UM. 

MOLETA  . / / dim.  de  ALstLu 
Molette  , pierre  plate  & unie  dont 
les  peintres  fc  fervent  pour  broyer 
leurs  couleurs.  Lat  Suxum  ad  teren~ 
des  Colores. 

MÜUCIE  , / /.  MüUefTc  , qualité 
I qui  rend  les  corps  mois  & Bcilcs  à 
' prefTcr.  Lat.  AloUities. 

I MoLiCiE.  Alollefle  , dclicatcfle  « 

! füiblclîe  de  courage.  Lat.  AloUitin, 
Ig^nux'ia.  Jnertia, 

MOLIENDA,/./:  Mouture,  l'ac- 
tion de  moudre.  Lat  Attrith.  A!<M^ 
tttrst. 

Molienda  » fe  prend  communé- 
ment pour  la  quantité  d'une  chofe 
qu'un  moud  à la  Riis.  Lat  Alolituru. 

Moliexoa  , fignifie  auHi  Lalf.tii- 
de , fitiguc , abattement  de  forces. 
Lat.  AîokJHu.  Defutigutio.  IjAov. 

Molilkda  , fe  prend  pour  le 
moulin  même* 
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MOLTFICAR , v.a.  Amollir,  ren- 
dre une  chofe  molle  & tendre.  Lat. 
Aloli-f^coiX. 

MbLIFICADO  , DA  , part.  paj/T 
du  verbe  Alotijkur,  Amolli , te.  Lat 
AljüiJicatus  « fl , um. 

MÜLIMIENTO  , f.  m.  L’av'lion 
de  moudre  , mouture.  Lat  Alolituru, 
Attrith, 

Molimiento  , fi^ific  anfTi  laf- 
fitude  , fatigue  , épuifement  de  for* 
CCS.  Lat.  De/atigath.  labor, 

MOUNERO,  / M.  Meunier.  Lat 

.'?/c/<rdinflriflf , 

MolinERü  ♦ BA  , adf.  m.  ^ /, 
Qui  concerne  le  moulin,  ou  qui  dl 
dçftiné  pour  moudre.  Lat.  A/ohitU- 
, fl  • um. 

MOLINETE  , /.  nt.  dim.  Mouli- 
net , petit  inoulili.  Lrt  Fijhriüwn , i, 

MolInEte.  Virevaut , terme  de 
Marine  , machine  feiaant  à lever 
l'ancre  ou  des  fardeaux.  Lat.  Arrcc* 
toria  veciif.  Errata  Mid'oralà. 

MOLIKII.LÔ  , f,  m.  dim.  Tout 
innrumeut  nui  fort  à broyer  & h 
moudre.  11  le  dit  de  toutes  lortes  de 
moulins , fur-tout  dans  la  langue  Ef> 
pagnolc.  Lat  AloUt  irts/atilis. 

Molinillo.  Moulinet,  cft  un 
infiniment  pour  remuer  le  chocolat 
Lat.  Glebulsis  Jiriatus  £5*  trufatilis. 

MOLINO  , f.  m.  Moulin , forte 
machine  qui  fait  tourner  des  meules. 
Lat.  AhUndiuHM. 

MOLlteo.  .Moulin,  fe  dit  nufit 
de  toute  autre  machine  qui  étant 
mué  par  une  force  extérieure,  don- 
ne une  violente  imprcfiion  fur  les 
chofes  : comme  un  moulin  à papier, 
un  moulin  qui  fert  à la  Fabrication 
des  monnoyes.  Lat  AIokndimw:. 

Mou  NO.  On  appelle  aînli  fîgu- 
rément  un  homme  inquiet , turbu- 
lent , qui  ü'cft  jamais  en  repos. 
Lat.  Homo  ai  omnem  tao'asn  mom 
hilis. 

Molino.  On  appelle  ainfi  la 
Bouche  en  ftile  familier.  Lat  Oit 
arts. 

Molino,  en  jargon,  fignine  la 
qticftion,  la  torture.  Lat.  Tertura, 

Molino  de  sangre.  C’eft  un 
moulin  que  des  hommes  cm  des  betes 
font  tourner.  l.at.  AIolu  qu.c 
libtu  verjittur.  ♦ 

Molino  de  viento.  Moulin  4 
vent.  Lat-  i)/o/a  aluta. 

MOLLA,/:/.  Mie  de  pain.  C'eft 
un  terme  uCté  dans  l.a  Murcie.  Lat 
Ponts  mcdul/a. 

MOLLAR  y adj.  dune  tersn.  Mol, 
molle,  tendre,  mou,  Bicile  à rom- 
pre. Lat  AloOii.  2Vnir,r«i,  ttiiu 
\ Mollar.  Viande  maigre  Si  fans 
' os.  lat.  Exot  Cfvo, 

Mollar,  fc  dit  figurément  des 
chofes  qui  rapportent  Tc.nieoop , Si 
qui  ne  donnent  pas  beaucoup  de  pci» 

ne,  LauJMü.  Euiiüjf 

Mollar^ 
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Moi.laR  r ‘^uii  homme 

CTC^tule  , & aifé  h tromper.  Lat.  Crr* 
dului  , a , tan. 

MOLLEAR,  V.  «.  Mollir,  Jcvc. 
rir  mol , ccJcr  à une  Force  exté- 
rieure, céder  fous  les  doigts.  Lat. 
Aloûrfctrc. 

MüLLEDO , / wr.  On  appelle  ain- 
fi  toute  partie  du  corps  ronde  & 
charnue  ; comme , le  gras  des  bras , 
le  gras  des  iamln**.  Lat.  Corporispan 
carno/a. 

MOI.LEJA , / /.  Efpécc  de  glan- 
de  charnué , ^u*ou  trouve  fur-tout 
à î.a  racine  de  la  langue , & qu’on 
appelle  en  termes  de  boucherie  Ris  de 
Veau.  Lat  Gùuîdtda. 

Moli-EJA.  Gefier,  gifier  des  oi- 
féaux.  Lat.  jli  ium  x'TiitricHlus. 

.MOLLEJON , /.  tn.  nr^n.  Grofle 
glande.  Lat.  Glans  guvtdJor. 

Mollljon.  On  appelle  ainfi  fi- 
gurement  un  homme  fort  gras  re- 
plets ou  celui  qui  plie  & accorde 
aifément  ce  qu  on  exige  de  lui.  Lat. 
Craifid  mnüitufquc. 

MOLLKJUELA,  /.  /.  àim.  Pe- 
tite glande.  Lat  Graâüor  gLmdula. 

MOLLENTAR,  v.  a.  le  même 
que  AinoCtntar. 

MOLLERA,//.  La  fontaine  de 
La  tête,  qu’on  appelle  aiiiti  parce 
que  c’eft  la  partie  Li  plus  tendre  de 
la  tête,  fur-tout  dans  les  enfans.  Lat 
ijy»ripi/r. 

AV  huber  ctYrado  h mcUcra.  Avoir  i 
peu  de  jugement.  Lat.  Xendum  ad  < 
nttÎMi  maturitatem  ptrvtnijfe.  I 

Panre  fol  en  U twÛcra.  Rendre  1 
quelqu'un  lagc  à force  de  châtiment.  { 
Lat  Levi/atem  animi  cenigere.  Ad  ] 
tMiituritaietn  redigere, 

.S’ct*  drtro  de  tncBeuK  Avoir  la  tête 
dure;  être  têtu,  opiniâtre,  cire  lent 
â comprendre.  Lat  Pertinacrm  efc 
XH-l  diirtan , rudem. 

Pei:cryit  dura  la  molltra.  N'êtrc  plus 
en  âge  d'apprendre.  Lat.  Duriorem  tÿi 
Jig'tÜc. 

MOLLERON,  f.  tn.  fignific  en 
jargon  un  C'afquc  d'acier.  L.  G«/ro,  tc. 

MOLLETA,/.  /.  le  même  que 

Dffpit\'ila%inûs. 

MolletA.  Pain  fait  avec  de  la 
fleur  de  farine  qu'on  paitrit  quelque- 
fois avec  du  Liit.  C’eil  un  mot  uGte 
dans  b viciflc  CalHlIc.  Lat  Libutn 

MOLLETE,/.  m.  Pain  mollet. 
Lat  JHolU'  f p.tftis. 

MüLLETES.  Joues  rondes  & jou- 
fliies.  Lat.  Flueates  buccic. 

MOLLEZA,//.  le  m. me  que  Blatt- 
dtertu  Ce  mot  cil  vieux, 

MOLLICIO,  eu,  HdJ.  m.  Êf/ 
le  meme  que  Blando  ou  Tierno.  Ce 
mot  a vieilli. 

MOLUXA,  ô Müllizka  , /./. 
Petite  pluie  douce  & pénétrante.  Lat 
Ttmi$  vnker. 


MOLFJZXAR,  h .MOÏ.U7NEAII, 
V.  w.  pleuvoir  légèrement  Lat  Lt- 
%ùirr  phicre^ 

MOLONDRO,  è Molondron, 
f.w.  Fainéant, lâche, paredeux,  non- 
chalant, ignorant.  Lat  D^ei.  lie- 
bts. 

MOLOSSO,/  w.  MolofTc,  pied 
de  vers  Latia  qui  ed  de  trois  fyU 
bbes  longues.  Lat  Ahujfus, 

MOLTURA,  f.  f,  le  même  que 
JLiquila,  C'eli  un  mot  ufité  dans 
l’Aragon. 

iMÔMEXTAXEAMENTE,  adv. 
En  un  inlhnC , en  un  moment.  Lat. 

Brexù.  AIf»nento, 

.MOMEKTANEO,  nea,i»J;,w. 
^ /.  Momentané , ce.  Qui  fe  fait , 
ou  pafic  en  un  inftant  Lat  AI(>‘ 
mentantut , a , uw. 

.MOMENTO, /.  w.  Moment,  in- 
flant  ï.at.  Aloinntum 

Momento,  fe  prend  aufU  pour 
Importance:  Co/n  de  p«cc  tnuntenta ^ 
chofe  de  peu  d'importance.  Lat. 
enentum. 

Momento,  en  terme  de  Stati- 
que , fe  preml  pour  le  penchant  «l'im 
corps  à defeendre.  Lat.  Alcmentum, 

Al  momento.  Adv.  Sur  le  champ , à 
l'inflant.  Lat.  lUico.  Vonfeilitn. 

Par  ntomentos.  Sans  cefie,  continuel- 
lement. Lat.  Contimtô.  Setnpo'. 

MO.MERIA  , / /,  Momerie,  maf. 
carade  , boufonncric  , deguifemeot 
de  gens  mafqués.  Lat  Setn-rtUtas. 

MÜMIO,  MIA  , adj.  w.  ^ f. 
Maigre,  fcc,  décharné.  Lat  J/rtcrr, 
cru , Htn. 

MO  .MO,  A rw.  Celle,  figure,  gri- 
mace pour  faire  rire.  Lat.  Alomus. 
jWmuf. 

liacerfe  niomo.  Tenir  toujours  les 
carte*.  Lat.  Jn  ludo  fponjiones  conti- 
ttni  fuflintrt. 

MOMPEKADA,  adj.f.  Sorte  d’é- 
tofte  de  laine  très  fine.  Lat  Lmem 
punnus  fuhtilior. 

MONA,  f.  f.  Guenon,  la  femelle 
du  linge.  Lat.  Sîmia  , a. 

Mon  A,  en  flilc  badin,  fignific 
Yvrcirc.  Lat  Ebrietas.  ■ 

Mona.  On  appelle  ainfi  d.ins  les 
Royaumes  de  Valence  & de  Mur- 
cie un  gâteau  qu'on  fait  cuire  au 
four  pour  l.i  Fête  de  Pâques , lequel 
cft  couvert  d'oeufs  cuits  dans  leur  co- 
que. Lat  A/iïCr«/a  p*t/lbaÜs,  ovis  in- 
teg;ris  corotiatu. 

Refr.  Aunqta  la  mona  fe  rijln  de 
feda,  tttiiiM  fe  queda.  Un  ftnge  fiil-il 
vêtu  de  pourpre  n'cft  pas  moins 
linge. 

Kefr.  FJo  fe  qtàere  U mena  pi- 
hemit»  ttküj^dfts.  On  applique  ce 
proverbe  k ceux  qui  veulent  être 
payes  fans  avoir  rien  fait 

ÂIOXACHAL,  «iir.  d’une  t:rm.  Mo- 
nacal, ale;  qui  conccinc  le  Moine. 
Lat.  Alonaibalis , e. 


MOXACHISMO  ^ f tet.  Monachit* 
me.  Xûtn  colleclif  qui  comprend 
tout  l’état  des  Moines.  Lat.  Aiomtcbi  , 
orum. 

MONACHORDIO  , f m.  Mono- 
chordc,  infiniment  pmig  éprouver  U 
variété  & la  proportion  des  fons  de 
Mufiquc.  Lat  Alomchordium  , ». 

MONACILLO , f m.  Enfant  de 
chœur  chez  les  Moines.  Lat.  Alona- 
chus  ttcofytuf, 

MON.ADA,A f.  Mine,  grimace, 
gefte  affeélé , fingeric.  Lat  Aliinus. 
dW»n*/7iJ  gejluj. 

MOXAGO  , ù Mokaguillo. 
Vove/.  AiîmaciBa. 

MOXARCHA,/  m.  Monarque; 
Roi  qui  a un  commandement  abfolu 
& defpotique  fur  un  pats,  dans  un 
Rovaume.  Lat  Monarcha^  tt. 

MONARCHIA  , f.  f.  Molurchic , 
grand  Etat  gouverné  par  l.i  volon- 
té abfidue  d’un  Roi.  Lat  J/&oor- 
rf’»cr,  <r. 

MOXARCHICO,  CA  , adj.  m.  cif/. 
.Monarchique,  qui  concerne  I.1  Mo- 
narchie. I.at.  J/jnarcHcus  t o,  um. 

MOXASTERIÜ , f.  m.  MonaPê- 
rc,  maifuii  bâtie  pour  !i«gcr  des 
Religieux,  ou  Kcligicufcs.  Lat.  /l/o- 
najlrriunt. 

MONASTICO  , CA,  adj.  m. 
Monaflique , qui  concerne  les  Moines. 
Lat.  Alomt/licus  y «,  usm. 

Vida  Aïonajltca.  Vie  Mon.iRique. 

MOXDA , f.  f.  Elagucmcnt , taille 
des  arbres.  Il  fe  dit  nufli  du  nettuye- 
ment  de  toute  autre  chofe.  Lat  Pur* 
gath.  jMundatio.  CoBucatio. 

Monda  , fe  prend  auflî  pour  le 
tems  propre  pour  tailler  les  arbres. 
Lat.  iMundutionis  arborum  tentpejli- 
; Vitas. 

Mondas.  Fête  que  l’on  célèbre 
dans  la  ville  de  Tal.avcra  en  Ef- 
pagne,  .1  l'honneur  de  la  Vierge.  Lat 
Dies  frfi  in  bonorem  Beat.a  Jlurim 
Vhginis  celebrati. 

MOXDADIENTES.  Voyez  Ffcar* 
vadienUs. 

MOXDADURA, //.  L’aélion  de 
monder.  Lat.  Alundatio^  mis. 

Monoaduxas  , an  pluriel,  font 
les  criliiurcs  des  grains,  les  coquil- 
les & pelures  des  fruits.  Lat,  Puta- 
mina.  Purgamenta  ^ orum. 

MOXDAR,  V.  a.  Monder,  nettoyer. 
Lat.  Mundwe.  Pwgare. 

Monoar,  fignifié  auflî  Eenflèr 
les  pois , les  fèves  &c.  Lat.  i)rccr- 
ticart.  Psargare. 

Mondar,  fignific  auflî  dans  le 
flilc  familier  , Couper  les  cheveux , 
tondre,  dépilcr.  Lat  Tonitre.  De* 
piUre. 

Mondar,  pris  figurcment  fignî- 
fic  Oter  â quelqu'un  ce  qu'il  a , fur- 
tout  Ton  argent  Lat.  Nunmtos  de* 
trabere. 

AJotidat"  el  baza.  Enlever  U moif- 
fira 
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fon  <î*im  champ,  pmir  tlire.  Chan- 
ger Je  Ikt!  , J'w’ménagcr  fans  rien 
Jtre , lever  le  piquée.  Lac.  SardiiM 

CôlîrL'crr, 

j}/  !hÎM'  loi  huejes.  Ronger  les  os, 
manger  goiiUimcnt.  Lat  Ojfu  carw 
nAJ.rr^,  sr/  fwgurc. 

lu/perot.  Voyez  Xi/f’fro. 

.MOKDADü,  DA,  pM-t.  du 
verbe  ^Voudiu-,  Mundé  , ce  , &c. 
Lac.  Jhmditus.  Ptr.S'utM,  Tmijut  , 
U , wn, 

MONDEJO , f.  w,  Paufe  de  porc 
on  de  monCoa  farcie.  Lat.  Fardtnm 
in  intv-yri  intejUno. 

MüNDO,  DA.odj-'.  Pur, 

rc , net , te  i Cms  m.-lansc,  Lat.  Jlm^ 
d;ü.  Parus  ^ <1,  uttt. 

MONDOKGA,/: / On  appelait 
aîitTcfbis  ainfi  les  fervantes  des  Da- 
mes attachées  à la  Reine.  Lat.  Rc^i,e 
fcdiîfrflU’p  f'iniala. 

AlONDONGü,  f.  m.  Tripes , in- 
tciVins  des  bêtes  de  boucherie  avec 
le  ftng,  dont  on  fait  le  boudin  en 
Efpaguc.  Il  fc  dit  auni  des  tripes 
^ae  les  tripiers  vendent  toutes  fri- 
cufTécs  aux  pauvres  gens  aux  coins 
des  mes.  Lat.  UdeUi , orum, 

AlOXDONGONii^Att,  v.'a.  Ter- 
me hazardé  & biirlefque  i FricaRér 
des  tripes , lairc  des  boudins , des 
Ducincs.  L'at.  liotrlf^iriam  agerr, 

MOKDONGUERA , f.  f.  Tripiè- 
re, vendeiifc  de  tripes.  L.  Botcihi-in, 

MüNDONGUIL  , atl;.  d'une  ierw. 
Terme  burleOjuc.  Q,ui  concerne  les 
tripes,  ou  la  triperie.  Lat.  BmSiu 
riui , a , ustt. 

MONEOA,  /./,  Monnoye,  pièce 
de  métal  marquée  au  coin  & aux  ar- 
mes d'un  Prince  , ü'mi  Etat , qui  lui 
donne  cours , pour  fervir  de  prix 
commun  aux  chofes  d'incçalc  valeur, 
& faciliter  la  'commo<lite  du  com- 
merce. Lat.  Xiimmus.  Jfoneta. 

Moneda,  en  llilc  familier  fignî- 
fie  Argent  mooooyé.  Lat.  X:unmi. 
Ptcimh, 

Pagar  en  la  enifma  moneda.  Payer 
de  la  même  monnoye,  traiter  quel- 
qu’un comme  il  nous  a traité.  Lat. 
Par  pari  re/erre. 

.MONEDAR,  5MONEDEAR,  v. 
a,  le  meme  que  /inwteditr. 

MONEDADO,  da  , part.  pÆ  du 
verbe  Jfmedar  ou  Afonedear  : le  mê- 
me que  A:nonedadô. 

MOXEDERO , f.  m,  Monnoycur, 
ouvrier  qui  travaille  il  la  monnoye. 
L.it.  jl/metie , tri  tjtitttmcrtfm  ct^for, 

MONERIA  , /,  /.  Singerie , ac- 
tion du  fingc  lorfqu'il  fait  des  îauts, 
des  grimaces.  Il  fe  dit  aufft  par  ex- 
teniioii  des  poRures  badines , des 
grimaces  des  boufoiis.  Lat.  Gejïku- 
iatio. 

MoNERiAjfe  dit  auRî  d’une cho- 
fe  Je  peu  de  valeur.  Lat.  Xug>e  y 
9ntnu  Res  futilii. 

Tom.  II. 


MONT:SCO,  CA,  adj.  m. 

Terme  burlefquc.  Qui  aj»particnt  au 
fînge,  ou  qui  lui  rclicmblc.  Lat. 

Ad  /:miu7tt  p'.’ttncns. 

MONETARIO,  / «».  Coffre,  caif- 
fe , cabinet , où  l'on  garde  les  an- 
ciennes monnoyes.  C'dc  une  crpècc 
de  mcilaillicr.  Lat.  ALnetarium. 

MOKFI,  / m.  Nom  qu’on  don- 
noit  à certains  Maures  qui  vivoient 
de  briçandages.  Lat 

MONGE.  /. m.  Moine,  Solitaire, 
Anachorète.  Lat  Alonaihis. 

MÜNGIA  , f./.  le  meme  que  J/y- 
mehnto. 

Mongia  , fc  prend  pour  le  Droit, 
réinolumcnt , la  Prébende  , le  Béné- 
fice, ou  la  place  qu'im  Moine  occu- 
pe comme  tel  dans  fon  Couvent  Lat 
Alanaflica  henejida. 

MONGIL  , f.  m.  Habit  de  Rcli- 
gieufe.  Lat.  Alamnüt  vejtis,  C’eft 
auin  un  habit  de  veuve.  Lat  I^ejlis 
Uiéluoja  Muliebris, 

MONGIO  , /.  m.  L’état  de  Rcli- 
gieufe.  Il  fe  prend  ordinairement 
pour  la  prife  d'habit.  Lat.  / i/a  tno^ 
niaUf. 

MONICIÜX,//  Monition,  aver- 
tlffemcnt,  admoncRation , publicaUon 
des  bans.  Lat.  Alonitio , nis. 

MOKIGOTE , f,  fu.  Le  bas  peu- 
ple appelle  ainfi  les  P'rc*res  Lais,  & 
par  extennon  tous  ceux  <|iril  croit 
ignorans  dans  leur  pruScRion.  Lit. 
Irater  laiew.  lüitertiius.  Indedus, 

MONILLÜ  , /.  w.  Corfet  de  fem- 
me fans  manches.  Lat.  JlaHebrii  tho^ 
rax  Jine  ntanicU,  < 

MONIPODIO  , f.  w.  Monopole.  ' 
AlnnapoUo.  LH.  Alvnop^iium y i.  \ 

MONIS  , f.  f.  EfpL’ce  de  macar-  ' 
ron  on  de  bifcult.  Lat.  Tragmata 
fuhtilia  ^ delicata.  C'cR  un  terme 
togonois. 

Moxis,  fignifie  auffi  une  petite 
babiole  joliment  travaillée.  Lit.  Ra 
p(dituta.  Almile , iV. 

.MOXITOR  , f.  M.  le  même  que 
Adswnitor. 

MONITORIA,  f.  f.  Monitûirc. 
Lat.  Uttera  tnmtitoriai. 

MONi  rORIO  , RIA  , ai,i.  ns.  £ÿ/. 
Monitorial,  le.  Lat.  AlonitoriuSy  a, 
uns. 

MONJA  , /.  f.  Religieufe.  Lat. 
Alonialts. 

Moxjas.  Les  enfans  appellent  ainfi 
les  bluettes  qui  rcRcnt  au  morceau 
de  papier  qu'ils  ont  allumé  & qui 
s'ctcig)ient  peu  à peu.  Lat.  ScintilU 
per  pup)rsmt  decurfantes. 

MONO,  f.  m.  Singe,  anima!  qui 
approche  de  la  figure  de  l'homme, 
& qui  en  contrefait  les  adions.  Lat. 
Sisnsuf. 

Mono.  Singe.  On  dit  d’nn  hom- 
me que  c'cR  un  vrai  fiugc , quand 
il  affccle  de  contrcfiiire  quelqu’un, 
d'imiter  fe$  acUons , fes  difeours , 


fon  Riîc.  Lat.  Svuisu, 

Qifdrfe  hech^  tm  sttona.  Refier 
bâti  comme  un  fingc  , pour  dire 
qu'une  perfonne  rcRc  avec  fa  courte 
honte  d'imc  entreprife  qui  ne  lui  a 
p.is  rétiin.  Lat.  Stupore  corript.  Re 
ühire. 

MONO,  NA,  adj.  M.  ^ f.  Ter- 
me  du  Rilc  lîtmtUer.  Joli,  te,  mi- 
ga.»n,  ne,  gentil,  le.  Lit.  Res  per- 
pdha. 

MONOCEROTE  , f.  m.  Monocc- 
ros , eft  le  nom  qu'on  a donné  à U 
Licorne  , parce  qu'elle  n‘a  qu’une 
corne  fur  le  front.  Lat.  Almccct'ot , 
otis. 

MONOCÜT.O,  LA,  adj.  m. 

Qui  n’a  qu’un  œü  , borgne.  Lat. 
Alnncttlfts. 

MONOmCHlA  , /.  /.  Monoma- 
chic , duel , combat  d'homme  à hom- 
me. Lat.  Aloncmachia  , ,r. 

MONOPASTOS m.  Poulie  fim- 
plc.  Lat.  Trrchlta^  rf. 

MONOPOLIO  , / nu  Monopole  , 
trafic  illicite  & odieux.  Lat.  Alono- 
foliuSH. 

Moxopotio.  Monopole,  intelli- 
gence frandiileure  entre  M.irch.inds 
de  ne  vendre  leur  march.indifc  qu'à 
un  prix  dont  11$  conviennent  entre 
eux.  Lat.  Ahnapfiliusn, 

MONOSTROPHE , ns.  Compo- 
fition  de  poefie  d'ime  feule  Rrophe. 
Lat.  A/'mvfhrpbe , eu 

MONÜSVLABO,  b a , adj.  sn. 
Munüfyllabc  , mot  d'une  feule  fyl- 
Libe,  compofée  d'une  ou  de  pliifieurs 
lettres  qui  fc  prononcent  toutes  à la 
fois.  Lat.  Ahnojyilakus  , u , usn. 

MONSFÂÜR,/.  w.  Mmifeigneur. 
Lat.  CU»iji/hfsus  dauùiiUi. 

MONSIUR,/.  nu  Monfienr.  On 
fc  fert  de  ce  mot  en  Cafiillan  en 
parlant  des  François,  & il  eqtiivaiit 
à celui  de  Seitor.  Lat.  Dvsninur, 

MÜNSTRUO  yf.  w.  Munftre,  pro- 
dige qui  cR  contre  l'ortire  de  la  na- 
ture, qu’on  admire  & qui  fait  peur. 
Lat.  jilatsflrscsn , ». 

Mokstruo.  MonRre,  fc  dit  auffi 
de  ce  qui  cR  extraordinairement  gros. 
Lat.  Aloifinm.  i'rcilig»»/».  Porim- 

tStitS. 

Monstruo.  MonRre,  fc  dit  aufii 
de  ce  qui  cif  extraordinairement  laid. 
Lat.  Ah'sftrwn. 

MUNStRUOSAMENTE  , 
Monflriicufcmcnt  , d'une  manière 
prodigieufe.  Lat.  Pertentosi.  AUri. 

MÔNSTRUOSIDAD,  / /.  Defor- 
dre  dans  la  proportion  que  doivent 
avoir  les  chofes  , fuivant  le  cours 
ordinaire  de  la  nature.  Lat.  Alon- 
Jlrutn. 

Monstruosidad  , fc  prend  fi- 
giirémcnt  pour  Laideur , ou  difpro- 
portion  extraordinaire  tant  dans  le 
Phyfique  que  dans  le  Moral.  Lat. 
Alcnjlnm. 

H h MON. 


Digitized  by  Google 


MON 


MON 


MON 


242 

MONSTRUOSO , sa  , «Jf.  m. 
M')nRnieux , cufe , prodigieux , eulct 
extraordinaire  « contre  l'ordre  de  la 
nature.  Lat.  Monflrucfu!,  Portento^ 
fus , a , um, 

MoNsrauoso.  Monftrueux , fc 
dit  aa(G  tigurcment  de  ce  qui  efi 
d'une  grandeur  démefurée  en  foo 
genre.  Lat.  Portentofiu.  Pr^egrartiis. 

MONTA , f.  /.  Montant , fomme, 
total  de  piufieurs  nombres  exprimés 
en  chiffes.  On  dit  auffi  Alonto.  Lat. 
Summa  , m. 

Monta  , fignifie  aufli  Valetir  , 
prifée,  eftimation  , évaluation  des 
chofes  i cooTéqucnce  , Imoortance  , 
poids.  ï>at  Aïotnepttum. 

Monta.  BoutedcUe.  Lat  Signum 
ut  milites  in  tqsios  sfeendant. 

Monta  , fignifie  aulli  la  même 
Chofe  que  Acahalladerc. 

MONTADERO  , /.  m.  le  même 
que  Montadùr. 

MONTADOR,/  m.  Ecuyer, qui 
monte  bien  un  cheval.  Lat  Equi/Of 
cnis. 

Montado».  Montoir,  pierre  on 
antre  chofe  qui  fort  à monter  à che> 
val.  Lat  Podium  ad  ^ctndessdwn  i» 
tguu/H. 

MONTADURA,//.  Les  hamois 
néceffaires  pour  monter  à chevaL  L. 
£pbif>fium. 

MONTAGES,  /.  m.  Voyez  A/u- 
fies, 

MONTANERA  , / / Forêt  de 
chênes,  où  l'on  met  les  cochons  à 
l'engrais  « il  fe  dit  auQi  du  tems 
qu'ils  y refient  Lat.  Ghmditem  ^af 
cua , erw». 

Epar  en  montantra.  Faire  bonne 
chère  pendant  pluricurs  jours , s'en> 
gniflTer.  Lat  Pingutfetre. 

MONTANO,  NA  , adi.  m.  £j*  /. 
Qui  appartient  aux  montagnes.  Lat. 
Àîuntanus , a , um. 

MONTANTADA  , / /.  Oftenta- 
tion , fatle , vanité.  Lat.  Jaiiantia. 

Montantaoa  , fc  prend  aufli 
pour  Quantité  , multitude.  Lat.  Co> 
fia.  Afultitudo. 

MONTANTE , f.  tu.  Efpadon  , 
grande  épec  à deux  mains.  Lat 
pbea , Gladius  fr^rgrandit. 

Montante.  Feu  d'artifice  qui 
a la  figure  d'un  efpadon.  Lat.  Igttis 
mi/flis  rompheam  Jimidans. 

Montante.  Montant,  en  ter- 
mes de  BLifon,  fe  dit  du  croiflant, 
quand  i!  eft  repréfenté  les  pointes 
tournées  vers  le  chef.  Lat 

dfMS. 

Meter  el  mentante.  Mettre  la  paix , 
mettre  le  hola.  Lat.  Digladianta  dû 
rimert,  

MONTANTEAR,  v.  n.  Jouer  de 
TcTpadon.  Lat  Komjtbeà  disLtditiri. 

Mon I AN TEAR , pris  figurément, 
£guific  Aflècter  des  airs  de  maître, 
vouIaîx  primer  parmi  les  égaux.  L. 


Suferiertm  vel  moderatorem  agert. 

MONTANTKRO,/  m.  Celui  qui 
fe  bat  avec  refpadon.  Efpadonncur. 
Lat.  Rompheà  pugfuuts , di^adians. 

MONTANA,  /,/,  le  même  que 
Mente. 

MoNTAnA.  On  appelle  ainfi  par 
Antonomafe  les  montagnes  de  Bur- 
gos.  Lat  Mo^ües  Burgeifes. 

MoNTAnA  de  pineSf  en  jargon, 
un  Bordel  , un  lieu  de  débauche. 
Lat  Lufanar.  * 

MONTAfïES , SA  , adj.  m.  fif  /. 
Montagnard,  arde,  qui  habite  les 
montagnes.  Lat.  Montanust  a,  um. 

Montages.  Montagnard,  fe  dit 
d'un  homme  né  dans  les  montagnes 
de  Burgos.  Lat  Montasttu. 

MO.NTASETA,/  /.  dm.  Petite 
montagne.  Lat  Ceüisy  is. 

montaRoso,  sA,flJ/.w.er/ 

Montagneux  , cufe  , qui  efl  plein 
de  montagnes.  Lat  MontuqfuSy  n, 
ton. 

MONTASUELA,  f f.  iim.  le 
même  que  Montaneta. 

MONTAR,  tf.  n.  Monter , fe  met- 
tre , fe  placer  fur  quelque  chofe , 
mais  communément  il  fc  dit  pour 
Monter  à cheval  Lat  Afcenderc.  C«n- 
feendere. 

Montar.  Monter  à $ fe  dit  en 
Arithmétique  de  raflemblage  de  plu- 
fieurs  nombres  particuliers,  foU  par 
addition,  foit  par  multiplication.  L. 
Stttnmam  confccre. 

Montar  , métaphoriquement  fi- 
gnitie  lm]>orter  « être  important  Lat 
JImenti  ejJ’e.  Referre. 

Montar  el  arma  de  fuege.  Bander 
une  arme  à feu.  lAt.  S<:lopettm  farare 
ad  difplofio»e>h. 

Montar  el  cabo.  Voyez  ('trêo. 

Montar  en  cuidado.  Augmenter  fes 
foins,  fes  (leines.  Lat.  asse- 

rt. 

Afontar  la  artilleria.  Monter  les 
canons,  les  mettre  fur  leurs  afliits. 
Lat.  Tvrmenta  helUca  inflruere. 

Montar  la  hrecha.  Monter  à la 
brèche , donner  l'alfaut.  Lat.  Per  mu^ 
ri  ruinas  arcemfubire. 

Montar  Ut  guardia.  Monter  la  gar- 
de. Lat.  l^gilias  inire. 

Alontar  la  hinchera.  Monter  la 
tranchée.  Lat.  VaUum  fdsîre. 

MONTADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Montar.  Monté,  éc.  Lat.  Af 
etnfus.  Cotfeenfus , a , um. 

Montado.  Cavalier  monté,  ar- 
mé & équipé , que  le  Chevalier  d'un 
Ordre  militaire  cfl  obligé  de  fournir 
au  Roi  â fa  place  pour  aller  à La 
guerre.  Lat  Èques  cataphraéists. 

Montado,  fe  dit  d'un  cheval 
harnaché.  Lat.  Inflnûius  e^uus. 

Montado,  fe  dit  aufli  d’un  Ca- 
valier qui  fert  dans  les  troupes.  Lat. 
Equn. 

MONXÂRAZi  twttttrm» 


vit,  qui  erre  dans  les  montagnes* 
Lat  Mirtstansis  , a,  um. 

MONTAS,  adv.  Terme  groflier, 
qui  équivaut  à Ahi  es  decir , Et  mê- 
me , quand  même.  Lat  Etji.  Etiamfi, 
S^amvis. 

MONTAZGAR  , v.  a.  Lever  le 
droit  de  pied  fourchu.  Lat  Peeuu- 
rium  veiiigal  exigere. 

MüNTAZGO  , /.  m.  Pied  four- 
chu , ou  fourché  ( impdt  qu'on  lève 
fur  les  bdtiaux  qui  paflent  d'un  en- 
droit dans  un  autre.  Lat.  i'rcaMriuM 
veBigal, 

Montazgo,  fe  prend  aufli  pour 
l’endroit  par  où  paflrat  les  beftiaux. 
Lat.  Via  gregusn  traifineantium. 

^ MONTE  , f,  m.  Mont , grande 
élévation  de  terre  ou  de  roche  au 
dcfliis  du  niveau  ordinaire  de  la  ter- 
re. Lat  Atons. 

Monte,  fe  dit  aufli  d'une  forêt, 
d’un  bois  où  il  n'y  a que  de  grands 
arbres,  ce  que  les  EfpagnDls  appel- 
lent Aïonte  alto  , bois  de  haute  fu- 
taie» & les  petits  bois  de  broflail- 
les  & bruyères  s'appellent  Alontt  êo- 
xo.  Lat.  ^Iva.  A>muf. 

Monte  , fc  prend  figurément  pour 
Embarras,  oblncle  , empêchement, 
inconvénient,  difficulté  que  l'on  for- 
me pour  empêcher  qu'une  chofe  réuf- 
(ifle.  Lat  Summa  diffictdtas. 

Monte.  On  appelle  ainfi  en  ftile 
femilicr  une  tête  bien  garnie  de  che- 
veux. Lat  IHrfutum  capta. 

Monte,  en  termes  de  Jeu  de 
cartes,  c'efi  le  talon,  le  paquet  de 
cartes  qui  reflent  quand  on  en  a 
donné  ce  qu’il  faut  aux  joueurs. 
Lat.  Cbartarutn  piéianttn  rtjîduum. 

Monte,  en  jargon , un  Bordel , 
un  lieu  de  débauche.  Lat  Lupa- 
nar. 

Monte  cerraie  , le  même  que 
Aîoeda. 

Monte  dt  piedad.  Mont  de  pié- 
té , lieu  où  l'on  prête  de  l'argent  à 
ceux  qui  en  ont  befoin , en  donnant 
quelque  nantiflement  ou  à des  condi- 
ûons  honnêtes.  Lat  Alans  pietatis. 

Monte  Inseco.  Bois  a claires  vo- 
yes.  Lat.  APertus  mens.  Ehtcatajylva. 

MONTEA  , f.  f.  Coupe,  art  qoi 
enfeigne  la  coupe  des  pierres.  Lat 
Sceno^mphia. 

Montea.  Elévation  d'un  bâti- 
ment , repréfentée  fur  le  papier.  Lat 
Delineatioy  nis.  * 

Montea.  Les  Architcélcs  appel- 
lent ainfi  la  voûte  d’un  arc  par  la 
partie  convexe.  Lat  AiLàs  convexU 
tas. 

MONTEAR  , 1».  a,  ChaflTcr  dans 
les  montagnes-  Lat  Feras  infeaui. 

Montear.  Deflincr  un  profil,  ou 
une  élévation  d'un  bâtiment  Lit 
Opui  fcenograpHci  adumhrare. 

MÜN TECILLO , f m.  drw.  Peti- 
te montagne.  Lai.  Mantiadus.  . 
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MONTERA,  / f.  Bonnet  île  lîrap  ' 
fort  pefant  que  les  ^ens  de  la  cam- 
paiçne  portent  pendant  la  jour  au 
Leu  de  chapeau.  Lat.  Piltum, 
ru> , i. 

MOXTERERO  , /.  w.  Ouvrier 
qui  des  bonnets  ci-ilcITus.  Lat. 
opi/rx, 

MONTEREY  , /.  m.  Sorte  de 
pâté  lait  en  forme  de  bateau.  Lat. 
Ârtoerrittis  fcnut. 

MüNTERIA.y:/  ChalTcauSan. 
glicr  ÿi.  autre  gros  gibier}  grande 
chalTc  à tuile  ou  à Rlcts.  Lat  l^ena- 
tio , nis. 

Monte»!  A.  Vénerie,  art  de  chaf- 
fer  le  gibier  avec  toutes,  les  règles. 
Lat.  l'evath. 

MONTERO , / m.  Veneur , celui 
qui  conduit  h cliaHc.  Lat  î^enatov. 

Montero  m f'jpinofa.  Emploi 
honorable  de  la  .Maifon  du  Roi , qui 
eunürie  à prefentà  coucher  dans  une 
chambre  attenante  h celle  du  Roi , 
à alÜRcr  à fon  coucher  , à fermer  la 
rte  de  fa  chambre,  & eu  mettre 
clé  dans  fa  poche.  Lat.  C'uJIos  re~ 
f'hs  nc^iumui. 

Montebo  de  Uhrel.  Veneur  qui 
conduit  les  lévriers.  Lat  Uihtmùrum 
tinium  cuflos. 

MonterO  de  trahiüa.  Veneur  qui 
mène  en  IcRc  les  chiens  courons. 
Lat  Çtmium  curforum  allsgatortu» 

€S^Q(, 

Montero  Mayo».  Grand  Ve- 
neur , Officier  confidèrablc , qui  com- 
mande à tous  les  Officiers  de  la  Vé- 
nerie du  Roi.  Lat  Venatorum  regio- 
Tum  Ÿ^ahéius. 

MONTES , adj.  «Tw  Urm.  Fa- 
lODchc  , féroce , fauvage } le  dit  des 
animaux  qui  nailTent  dans  les  mon- 
tagnes. Lat  Ftrtu,  Jlon- 

iOMUS. 

MONTESA.  Nom  qu'on  donne  à 
rOrdre  de  Chevalerie  de  Notre  Da- 
me , infbitué  par  Jaques  II.  Roi  d'A- 
ragon pour  faire  b guerre  aux  Mau-  ' 
res  de  Grenade  , qui  infefloicot  les 
frontières  du  Royaume  de  Valence  , 
& auquel  il  fit  don  de  la  ville  de 
Montela.  I.at  Equeftris  Ordc  J/ofu 
tefu  dicîus. 

MONTESINO , NA  , o4;.  m.  ^f. 
le  même  que  Mimtei,  ; 

MONTÜ.  Voyez  Monta, 

MONTON , / tn.  Tas , monceau, 
amas.  Lat.  Âcrruns. 

Monton.  On  appelle  ainfi  un 
homme  qui  n'cft  bon  à rien  ou  qui 
efl  mis  mal-propremcnt  Lat.  Homo 
naucif  ffurcus. 

A monumei  t faqon  adverbiale.  A 
monceaux,  à foifon.  Lat  Cumulât^. 
Aertvotim. 

De  monton  f S en  monton,  Confufé. 
ment , en  foule  , pêle-mêle , fans  or- 
dre. Lat.  Con/niê.  Indi/criminattM. 
MüNTUOSO  , SA , a4f,  m, 


Montueux,  eufe,  fc  dit  d'un  pars 
m.il  uni , raboteux , plein  de  aiUi- 
ncs  & de  montagnes.  Lat  Montuo^ 
fm  , a , tcn. 

MONTERA,//.  Monture,  bê- 
te de  monture.  Lat  Jumenttn». 

MONUMENTO,  / m.  Monu- 
ment, batimait  élevé  pour  confer- 
' vcriia  mémoire  de  quelque  evéne- 
; ment.  Lat.  Monumatltnn. 

Münümentos.  Momimcns  , fe 
dit  des  témoignages  qui  tUHis  rcRcnt 
dans  les  hifioires , & chez  les  Au- 
teurs , des  allions  pallees.  Lat  AIo~ 
numenta, 

Monumento.  On  appelle  ainfi 
les  repofoirs  qu’on  fait  le  Jeudi  Saint 
dans  les  EgliCes.  L.*it  J\Ionumentum. 

MONZON  , f.  m.  Tenue  de  Ma- 
rine. Monfon  , ou  MoniTon  , fc  dit 
des  vents  réglés  ad!  foufflent  tou- 
jours du  même  côte  durant  fix  mois, 
fur  la  mer  des  Indes.  Lat.  Etbeft^  , 
artan. 

MOSA  , /.  f.  Poupée  , figure  de 
femme  de  carton , qui  fert  de  patron 
pour  l'habillement.  Lat  Forma  mn~ 
lieris  compta, 

MohA  , fignifie  auffi  Déplaifir  , 
fâcherie,  triflcflc,  mauvaife  humeur. 
Lat  MteflUia.  Trifliitit  , a. 

MiinA.  Yvrogncric,  yvrefle.  Lat 
Ebriftaf. 

MONO  ^ f.  m.  Cercle  ou  nœud 
que  les  femmes  font  avec  leurs  che- 
veux fur  le  haut  de  la  tête,  qui  cfi 
traverfé  d'une  aiguille  de  métal  , & 
attaché  avec  un  niban.  Lat  Cuièm- 
dntm  , i. 

Mono.  Hirpc  qu'ont  certains  oi- 
' féaux  fur  la  tête.  Lat  Aftx.  Crijïa 
plutnea. 

M05«UD0  , DA  , adj.  m.  £5*  /. 
Hupé  , ce } fe  dit  ordinairement  des 
. poules.  Lat  Crijlutus , a , trm. 

MOl^UEAR  , V.  n.  Se  moucher. 
Lat.  2^’ajum  emungere. 

MOQUERO , /t  m.  Terme  Bmilicr. 
Mouchoir  à moucher.  Lat  Emiméio^ 
riutn  linieutn , 1. 

MOQUETÉ  , f.  m.  Gourmade  , 
coup  de  poing  fur  le  nez.  Lat.  Fu~ 
gni  iA$a. 

MOQLTTEAR , v.  n.  Terme  vul- 
gaire t Se  moucher  fouvent  , avoir 
toujours  le  mouchoir  i la  main.  Lat 
Sxpius  nares  emungere. 

Mo(^uetea»se.  Se  donner  des 
gourmades , des  coups  de  poing  fur 
le  nez.  Lat.  Pugnis  contendere. 

MüdUIFERO  , BA  , aJj.  m.  ^ f. 
Terme  hazardé.  Morveux , eufe.  L. 
Alucafia  , a , $m. 

MOQUILLO  , / m.  dim.  PcÜte 
roupie.  Lat  dVma , 

Moquillo.  Maladie  des  poules. 
Voyci  Gubarro. 

l'odiüa  y moquiüû  , fignifie  en  ter- 
mes de  jeu  d'Hombre  , Gagner  la 
poule  après  avoir  fait  coüille.  Lat 


In  ehariarutn  ludo  tnéioria  ittraio. 

MOQUITA  , f.  f.  Roupie,  pitui- 
te qui  coule  du  nez.  Lat.  Stiria , te, 

MÜR.A,//.  Retardement,  délai. 
C'efi  un  mot  Latin  fort  ufité  au  Bar- 
reau. Lat  Alora  , et. 

Mura.  Meure,  fruit  du  meurier- 
Lat.  f, 

MORABI'TO  ^ f.  m.  Nom  que  doiv 
nent  les  Mahometans  à une  forte 
d'Hcrmites  pour  lefquels  ils  ont  itcau- 
coup  de  vénération.  Lat.  Alorahitus. 

MOR.\CHO,  CHA  , o4i.  m.  èf  /. 
Violet  obfcur.  On  appelle  azrittmas 
tncraebas  les  olives  qui  commencent 
à noircir.  Lat.  SubxHotactus , a , lan, 

MOKADA,  f./.  Demeure,  habi- 
tation , domicile  , maifon  , logis  , 
féjour , éiabliiremcnt  Lat  Domus, 
Stdet.  HnhitaciiluM. 

MORADO  , DA  , adj.  m.  ^ f. 
Violet , te  » couleur  mél^  de  noir  & 
de  rouge  , de  couleur  de  meure.  Lat 
Fiolactus.  Ferrugineus  t a,  «m. 

MORADOR  , f.  m.  Habitant  L. 
UiihitistoT,  Inctla. 

MORAL  , f.  m.  Meurier  , arbre 
dont  il  y a deux  cfpéees , le  noir  & 
le  blanc  , qui  font  ainfi  iliflingués  à 
enufe  de  la  couleur  de  leur  fr^t  L. 
Alorus , i, 

MoRAt.  Morale,  la  doârine  des 
mœurs  } art  de  bien  vivre } fcience 
qui  enfeigne  à conduire  fa  vie  , fes 
actions.  Lat  Etbica. 

Moral  , adj.  d^une  term.  Moral, 
ale } qui  concerne  les  mœurs , 1a  con- 
duite de  l.n  vie.  hit.  AtoraUs , e, 

Evidenàa  moral.  Evidence  morale. 
Lat.  Aforalii  eiidentia. 

MORAI  EJA , /./.  Morantc,  fens 
moral , qui  cft  envelnpé  fous  quelque 
difeours  fabuleux.  Lat  Dccumentum 
morale. 

MORALIDAD , //.  .Moralité , in- 
ftruâion  , réflexion  morale  tirée  de 
quelque  difeours.  Lat  Alorale  docte- 
mentum. 

Mûralidad  , fe  dit  aulfi  d«  U 
qualité  qui  rend  les  adions  bonnes 
ou  mauvaifes.  Lat.  Aloralitas. 

MORAUSTA  , f.  m.  Moralifte  , 
.Auteur  oui  écrit , qui  traite  de  la 
.Morale.  Lat  Scientito  moralit  feriptor, 

MÜRALIZAR  , V.  a.  Moralifer , 
faire  des  difeours , des  leçons , on  des 
commentaires  de  Morale.  Lat.  Alcra- 
liter  expUcarr. 

MüKAUlENTE  , adv.  Morale- 
ment , fuivant  la  bonne  Morale.  L. 
AloraUter. 

.Mob  A LM  ENTE,  fignifie  aufii.  Sui- 
vant l'opinion  généralement  reçue- 
Lat.  Ex  communi  amniwn  fenfu, 

MORAKZA  , /.  /.  le  même  que 
Aloraia.  Ce  mot  a vieilli. 

MORAR  , t».  ir.  Demeurer  , h> 
biter  , faire  fon  domicile  dans  un 
endroit  Lat  IIMiare.  IncoUre. 

MORATORIA, /:/.  Delai  accor- 
H h a dé 
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lié  à un  tlebîtciir  par  un  Souverain , ' 
ou  pnr  le  Juge.  Prrcù^atio. 

MORBIDKZ,/./  Terme  Je Pein- 
ture.  Douceur,  tcndrcfTc.  Lat.  7V«r- 
ritat.  JfaUituiù. 

MüRBIDO  , DA  , adj.  w.  ^ f, 
MihJc,  mal  ftin,  ne,  infirme,  va- 
létudinaire, maladif,  ive,  Lat,  Jfi/r- 
kiJtts , a , um. 

Moebioo.  Morbide.  Terme  de 
Peinture,  qui  fc  dit  partiailiércmeaî 
de  la  chair  graffe  vivement  exprimée. 
Lat.  J/vi  kùlnm.  Duice.  ’X'enerwn.  MoU 
ie. 

MORBO  y f.  m.  le  même  que  En- 
Jotf. 

Morbo  Gai.ico  , le  meme  que 
Buhat , ou  Alat  FntHCct. 

MORBOSO  , SA  , adj.  m.  £ÿ  /. 
Maladif  , ive  , mal  fnin  , ne , fujet 
à des  maladies.  Lat.  Morhojui , a , 
um. 

MORCELLA  . f.f.  Bluette  , ou 
étincelle  qui  fc  détache  du  lumignon 
(l'une  chandèlc , ou  d'une  hmpe.  L. 
Scintiüii. 

MORCILLA  , f.  /.  Boudin.  Lat. 

Betuluf. 

MORCILLERO  , /.  m.  Chaircuticr, 
laifeur  de  boudins.  Lat.  B<4uiarius. 

MORCILLO.  Voyez  Alufcuh. 

Mobcili.0  , I.I.A  , F.ij, 

Morc.iii  , fc  dit  d’un  cheval  on  d'ii- 
ne  jument  qui  a le  poil  d'un  noir 
foncé  , vif  bz  iuiOutt.  Lat.  Ki^rr  , 
grti , «TW. 

MORCON , f.  JM.  Gros  boudin.  L. 
Batn/uf  tmtjar. 

Morcon  , en  ftilc  familier  , fi- 
gnifie  Gros , trapu  , courtaud  & mal- 
propre. Lat.  Bctulus. 

MOHDACIDAD  , /./.  Mordacité , 
qualité  corrofive  , qui  par  Ton  acide 
mord  , ronge  , & divife  les  corps. 
Lat.  jJ/'yrdac/taf , ath. 

Mobdacidad.  Acrctc,  verdeur, 
âpretc.  Lat.  Âfperitat.  Âcrrhit.v. 

Mordacidad.  Terme  de  Mora- 
le.  Médifancc,  parole  piquante.  L. 
Jffcrdui'jfits.  ALtlfdhf'Jtia. 

MORDANTE,  /*,  m.  Mordant, 
en  IcTJT.e  d’imprimerie , cft  la  peti- 
te pièce  orti  arrête  & tient  la  copie 
fur  le  vitorinm  , & qui  montre  la 
ligne.  Lat.  Connfxvria  iamùta. 

MORDAZ,  aàj.  d'uTje  term.  Mor- 
dicaut,  te,  coiTofif,  ive,  acre,  pi- 
quant , te.  Lat.  A/erdax. 

Mordaz.  Apre,  rude,  verd,  re- 
vêche î qui  agace  les  dents.  Lat.  4f- 
fer.  AcnintJ , a , um. 

.Mordaz,  metaphoriquement , fi- 

EniSe  Mortiant,  p*qu.tnt,  fatyrique. 
at.  Alordar.  Si'.hrimt. 

.MORD.\ZA , f.  f.  Mordaehe , gros 
morceau  de  boh  cifformc  de  biiUcn , 
qu’on  fiiit  emboucher  .v  un  homme 
pour  l'cmpcLhcr  de  p.irlcr.  Lat.  Zi;r- 
gulfrriinj , ii. 

JMUKDA2Mi::NT£  , adv.  D une 


manière  fatyrique  & piquante  , & 
avec  acreté.  Lat.  Atorddciicr.  Satyri- 
ci. 


MORDEDOR  , / m.  Mordant  , 
qui  mord.  Lnt.  Aîordtnt. 

MORDEDfRA  , /.  / Morfurc  , 
aâion  de  mordre,  ou  la  marque  des 
dents  qui  ont  mordu.  Lat.  Alot^  , 
ùs.  ® 


MORDER , V.  a.  Mordre  , faifir 
avec  les  dents.  I^t.  Alordere. 

MoRDifR.  Mordre  , lignifie  auflî 
Piquer  , picoter  ; il  fe  dit  des  hu- 
meurs nu  des  chofvs  qui  font  im- 
predion  fur  les  feus.  Lat.  Alordere. 
Pinzrrt. 

Morder.  Mordre,  fe  dit  d'une 
chofe  qui  en  faitit  une  autre  & la 
retient  Lat.  Alordere. 

Morder.  AWrdre  , fignîfw  enco- 
re Ronger  , tifer  peu  h peu  comme 
fait  h lime.  Lat  Alordere. 

.Morder.  Mordre  , fc  dit  figurc- 
ment  en  morale  , pour  Attaquer  , 
déchirer  la  réputation  d'autrui , mé- 
dire. I*at.  Alordere.  Detrecfare. 

Alorderfe  la  Imgua.  Sc  mordre  la 
langue , fe  Eirc  violence  pour  con- 
tenir fa  langue.  Lat.  Un^uam  ff4*^ 
nare. 

Ahderfe  las  ittams.  Sc  mordre  les 
mains , enrager  de  ne  pouvoir  faire 
cc  qu’on  veut  Lat  Alanumu  tnorjt- 
hus  doloreiH  exflicare. 

MORDIDO  , DA  , part,  fajf,  du 
verbe  AIorAer.  Mordu , uc.  L.  Alor~ 
fut , a , nm. 

Mordido.  Petit  morceau  qu'on 
ôte  d'une  chofe  avec  les  dents.  Lat. 
FruAutjan  morfu  detTaéîum. 

.ViORDICAClON  , /.  f.  Picotement 

?[ucc.itifcntlcs  l'ubfHnccs  acrimonicu- 
es  , par  exemple , les  hnincurs.  L. 
Alcrxlicatio  , nis. 

MORDICAR,  v.a.  Piquer,  pi«>- 
ter.  Lat.  Pscif'ere.  l'cHkare. 

MORDICANTE , ali.  du  ver- 
be Alordicar.  Mnrdieant,  te,  acide, 
piquant.  Lat  Pungats.  rellicans. 

MOKDIENTE  , f.  m.  Mordant 
Terme  de  DoretîT.  Vernis  ou  cole 
compoféc  de  difterentes  drogues  , fur 
laquelle  on  applique  la  do  rare  à la 
détrempe.  Lat.  l’cntix  tenax. 

Mordientes  , en  jargon  , des 
CiPriux.  Lat  Forcipes. 

MOKÜIHÜI  , f.iu.  Calandre,  pe- 
tit infcwAc  d’un  gris  ohfctir  qui  s’en- 
gendre  dans  le  blé  , le  ronge  dans 
les  greniers;  il  pique  & mord.  Lat 
JnJcfium  ruhni^rniH  mordieam. 

MilRDIMIENTÜ , f.  m.  le  même 
que  AJprdfdura. 

MOIOMSCAR  , V.  a.  Mordre  lé- 
gércmcnl  St  fouvent  ï.at  AIcYjtca-‘ 
tint  oppi'ehin.irre. 

Mordiscar.  Médire,  cenfurer  , 
m<jrilre , déchirer.  L.  AKrJere.  Pun- 
gert.  Bo.iere. 

MüKDiSCO , / m.  Morfurc , coup 


Je  dents.  Lat.  AJurfus. 

Mordisco.  C'eft  aufTi  le  morceau 
qu'on  cmi>orte  avec  les  dents.  Lat 
Fruflum  ntorfu  exàfum. 

MORDISCüN , f.  m.  le  même  que 
AlrediCco. 

MOREL  DE  S AL,/  m.  Terme  de 
Peinture.  Certaine  couleur  cramoifie 
foncée , faite  au  feu  , dont  on  fe  fert 
pour  peindre  à frcfquc. 

MORENA,/  /.  Gros  pain  bis. 
Lnt.  Pant!  fuhniger. 

MORENILLÜ,  ô Morenmto, 
/ m.  âim.  Brunet , ette.  On  fc  fert 
régulièrement  de  ce  terme  par  mi- 
gnardife  ou  carelTe , comme  fi  on  di- 
loit , Petit1)ninct , petite  brunette, 
Lat.  Siâmiger. 

Moreniî.I-0.  Sorte  de  poudre 
noire  dont  les  tondeurs  de  brebis  fe 
fervent  pour  mettre  fur  les  blcfl*urcs 
qu'ils  leur  font  en  les  tondant.  Lat 
Ptthns  nifuer. 

MORENO  , NA  , adj.  m.  Sf  / 
Bnui , une  ; couleur  qui  tire  fur  le 
J noir.  I.at.  Suknixer.  Fufetts. 

\ Moreno.  Moricaïul.  On  appelle 
: ainfi  un  homm<*  extrêmement  brun 
de  vifage  , tirant  fur  le  noir. 

J’fcire  eüo  merrna.  Phrafc  qui  ren- 
ferme une  mcnacî;  & une  répriman- 
de révère.  Lat.  /*W  pemarn  luhihit. 

MORERA,//Mcuricr  blanc.  Lat 
! Alorvf  ali*a. 

MüRERIA  , / / Quartier  des 
Maures  dans  une  ville  de  Chrétiens. 

I Lat.  Afdftrorum  vicm. 

MORFEX,  / f.  Héron,  oifeau 
I aquatique  fort  gros  , qui  dévore  les 
, poHTons,  Lit.  Àedea  , 

1 MOKIBÜKDO,  DA,  adj.  m. 
Moribond  , de;  qui  cft  prêt  à mou- 
rir. Lat.  Aloribvjuiuf , a , «iw. 

MURIGERACION  , / / Tempé- 
rance , modération  dans  fa  vie  & 
dans  Tes  mauirs.  Lat.  Alorigeratio. 

MORIGEKAR,  t».  a.  Morigençr, 
corriger  , inftruire , Former  aux  bon- 
nes mecurs.  Lat.  Àlerigerare, 

MORIGERADO  , da  , part.  paf. 
du  verbe  Aforigerar.  Morigéné,  év. 
Lat.  Alcyrrgm-tui , » , mit. 

MORILLO,  / tn.  dim.  Petit  Mau- 
re. On  appelle  ainfi  par  mépris  tous 
les  Maures  en  général,  Lat.  Puer 
Alaurtts. 

MoRltto.  Chenet.  Lat  Fukrum 
ad  iigna  fujllnmda. 

MOKIR,  if.  n.  Mourir,  expirer, 
décéder , finir  fes  jours , perdre  la 
vie.  Lat.  Alojj. 

Morir.  Mourir,  fc  dit  auflî  des 
chofes  inanimées;  comme.  Le  com- 
merce eft  mort  dans  ce  pays.  Lat. 
Finire.  * 

Morir,  fignifie  auflî,  Défircr 
une  chofe  avec  tant  d'ardeur,  qu'il 
fcmhlc  i)u’on  mourra  fi  on  ne  l'ob- 
i lient  Lat.  Deperire.  D^îdtrh  f-ap-a* 
\ rt. 

Morib, 
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Mokir.  Müurîr*  fe  dit  de  même  ' 
en  parlant  des  grandes  néccITités  qn  on 
fnuSre , nu  des  déûrs  & des  cuorts 
viulents  de  l’ame.  On  dit  dans  ce 
fens , Jlorir  dt  fri» , de  hawbre , dt 
/fj,  if  rift:  Mourir  de  froid,  de 
ftim , de  foif»  de  rire.  Lat.  Extin- 
pti.  Üvi. 

Mob  IB.  Mourir,  s*eteimirc,  en 
parlant  du  feu  » de  la  lutnaTc , &c. 
Li:.  Extir.gui, 

Mob  IR  , fe  dit  dans  certains  jeux 
des  coups  qui  relient  indécis,  faute 
de  favoir  qui  gagne.  Lat  Jrritum 
biiieri. 

Mop.tR.  Mourir,  au  jeu  ticToyc, 
c'dl  iairc  mi  point  qui  conduit  à la 
cafe  où  cli  peinte  h mort  , ce  qui 
oblige  à recommencer  le  jeu.  Lat. 
jiïsrton  attingiic. 

Mûrir.  CcHcr  de  couler,  de  fe 
mouvoir.  Lat.  Finirt. 

MoRiRSt.  S’engourdir , perdre 
le  fentiment , en  parlant  de  quelque 
membre.  Lat  Torfrre, 

Jtlorir  al  rmindû.  Mmirir  au  mon- 
de,  y renoncer.  Lat.  Mmd»  vuledi- 
cne. 

Morir  cMlmenie.  Mourir  civile- 
ment i c'eft  être  exclus  de  tous  les 
droits  de  la  Société  civile.  L.it.  CV- 
tfiitirr  tnori, 

Morir  el  Sol , è los  PlffUftas.  Il  fe 
dit  du  Soteil  & des  Plnnctcs  qui  fe 
couchent  Lat.  OcciAerr. 

Morirft  f,>r  algutta.  Aimer  quel- 
qu’un éperdument  Lat  AU^uem  dr- 
pfrôrf. 

Morir  veflido.  Mourir  de  mort 
violente.  I.at.  Morte  vioUnta  tnori. 

Irfe  ftmrwtdo.  Marclier  très  len- 
tement. Lat.  Lciitij/ttni  prog>(dL 

MUERTÜ,  TA  , part.  paj'.  du 
verbe  Morir.  Mort,  te.  Lat.  Mor- 
Iwis , un , uum. 

.Muerto,  fuhfl.  Mort,  cadavre 
humain.  Lat  Cui/.ifcr. 

MttRTO.  Mort,  foibk  , qui  n'a 
point  Je  feu , point  de  vivacité.  Il 
le  dit  des  couleurs  , & du  génie. 
L.tt.  Lavgiùdus.  Extviiiui , a , um. 

AUertüS  , au  pluriel  , Coups 
qu'on  donne  à quelqu’un.  Lat  Elus 
hapncii, 

iontarle  con  hs  Muertos.  Oublier 
quelqu’un,  n'en  faire  aucun  cas , le 
méprifer.  Lat  Fro  utortuo  aiiquan 
bahtre. 

S^itedarfe  mterto.  Tomber  mort» 
tant  au  propre  qu'au  figuré.  Lat.  Oi- 
fiuptrt.  Corripi. 

MORISCO,  CA  , adj.  m.  /. 
Morerque  , qui  appartient  aux  Mu- 
res. Lnt  Mourus  ^ a,  um. 

MoBISCOS.  Alaurcs.  On  appelle 
Rtiifi  les  Maures  q^ui  cmbrairércot  te 
Chrinianifüie  lori<{UC  l'Efpagne  fut 
rcconqutfe  « & qui  furent  enlultc 
chadVs  du  Ku)aume.  Lat  AIuuriAeo- 
pbjth  • 


MORISMA , / /.  Religion  ou  Sec-  • 
te  des  Maures.  Lat.  M.t:.rurum  /fe- 
ra, a.  U fe  dit  aiifii  d un  grand 
nombre  de  Maures  cnfcmbic.  Lat 
Maurorum  multitudo, 

MORISQÜLTA , / /.  Rufe , fi- 
neife  , ihatagême,  tromperie.  Lat. 
Tcchna.  Ars  JuhdoUt, 

MORL.ACO,  CA,  tt.h.  m.  /. 
Cehii  qui  afieéle  de  paraître  fim, 
ou  ignorant.  On  dit  atiHî  Alotlon. 
Lat.  AErio  , nis. 

MüKI.ÏvS , f.  m.  Toile  de  Mor- 
laix ui  Bretagne.  Lat.  AlorUeaua 
tela. 

Morles  de  Morles.  Toile 
plus  line  que  celle  de  Morlaix , quoi- 
i^uc  de  la  même  cfpccc.  Lat  Tela 
Jubtiiioris  genza. 

Alorks  dt  Aforles.  Façon  qui 
lignifie  que  l’un  vaut  l'autre.  Lat. 
/deut  per  idem. 

MORLOK.  Voyez  Aferheo. 

MORMÜIXO , f.  m.  Murmure  , 
bruit  confus  de  plufieurs  perfonnes 
qui  parlent  cnfenibte  , fiuis  qu'on 
puific  en  difiingucr  aucune  en  par- 
ticulier. Lat.  Alurmur^  ris. 

Murml'llo.  Munmire , te  dit 
aufij  du  bruit  doux  & agréable  que 
font  des  ebofes  inanimées , par  exem- 
ple, un  riiifieau  , la  mer,  les  feuil- 
les des  arbres.  Lat.  A/urtmr. 

, MOR.MUR.AR.  Voyez  Alttrmurtrr. 

MORO,  RA,  tuij.  m,  fir /.Mau- 
re, Maureife;  habitant,  te  de  la  Mau- 
ritanie. On  appelle  ordinairemwt 
ainfi  les  Mihométons.  Lat  Almn-us , 

a , U7M. 

Moro.  On  appelle  ainfi  en  ftilc 
fiiniilicr  le  vin  pur,  pour  le  dillin- 
gucr  de  celui  qui  cil  trempé,  qn'on 
appelle  Cf.ri/lûotf  f parce  qu’on  dit 
qu'il  cil  batife.  Lat.  ATn'um. 

Aloros  t'iw  , Aîoros  vieven^  fe  dit 
d’un  homme  prcfque  yvre,  qui  va 
dandinant  psr  les  rues.  Lat  Ihmtè 
ebriun:  eje. 

Alorof  y Chriflianos.  Sorte  de  Jou- 
te dont  les  Aâeiirs  font  habillés  les 
uns  eu  Maures , éc  les  autres  en  Chré- 
titiW.  Lat.  Potrpa  ctUbris  AUttrutum 
pf  Ckrijlunoruut  ptititum  fmulnni. 

liaber  APoros  p Chriilianot.  Cette 
cxprclBon  fignibe  qu’il  y a ou  doit 
y avoir  une  grande  querelle  entre 
pluÜcurs  perfonnes.  Lac.  DijSfdiavel 
prxlia  itîivt. 

MOROCAD.A , /.  /.  Coup  que  les 
béliers  donnent  avec  b tête.  Lat. 
Arietatio , nis, 

MORÜN,  / m.  Motte,  tertre, 
coUine,  butte  , élévation  de  terre. 
Lat.  AIwikulus , i. 

MORONDANGA,  f.f.  Mélange 
de  plufic'.irs  chofes  inutiles  ta  de 
peu  de  valeur.  Lat.  Farrago  , his, 

MORüNDO,  DA  . «d'.  »«.  cÿ/. 
Pelé,  éc,  tondu,  né,  cfiéuillé,cc. 
Cil  parlant  des  hommes  & des  arbres. 


Oiiclqucs-im-;  tlifent  Alhroncbo.  Lat. 
puis , x-fl  frondihus  nuAuf. 

MOKONÏA.  Vovez  Albfiiimia. 

MOROSAMENl’E  , adv.  D'une 
manière  lente  , tardive.  Lat.  AIoro~ 
A.  Tardi.  VtmcÎJtütr, 

MÜKOSIDAD,  / /.  Retardement, 
delai,  lenteur,  bngucur.  Alora. 
Tarditm. 

MORÛSO  , SA  , aij.  w.  f. 
Lent,  te,  tardif,  ivc , parefleux  , 
eufe,  pefant,  te.  Lat.  AUrfza^  a, 
um.  Tardsts  , a , um. 

Juro  morojo.  On  appelle  ainfi  l’ar- 
gent dont  le  Rni  jouit  en  attendant 
que  celui  à qui  Ü appartient  paroif- 
le  & le  redemande , en  faifant  va- 
loir  fes  titres.  Xit.  Cenfus  rcgalis  ob» 
moram  retrntus. 

MORQUERA  , f.  /.  Efrèce  de 
thym.  C’cil  un  mot  ufité  dans  l.i 
Murcie,  l'Aragon,  & dam  d'autres 
endroits.  l.at.  Thyima. 

MORRA,  f.  /.  Tell  ou  tét.  os 
de  la  tête  qu'on  appelle  autrement 
le  crâne.  î>at  Fertex^  iAs. 

Morra.  Müurre,  jeu  fort  com- 
mun en  Italie.  Lat.  Lsùius  per  nsmc’ 
roi  digitis  JtgHatos. 

MÜRRADA , f.  f.  Coup  de  tête. 
Lat.  l'apitii  i/tus. 

MüRRAL  , / m.  Moreau  , petit 
fac  de  ebrdes  ou  de  jonc , dans  le- 
quel ûti  donne  â manger  du  foin 
aux  chevaux  en  marchant.  Lat.  Suc- 
cuius  pi-o  equis  cibondis. 

MOKKALLA  , / f.  Mélange  de 
différentes  chofes  inutiles  Pt  de  peu 
de  valeur.  Lat.  P'arrago , inis. 

MORRILLO , f.  m.  ditn.  de  J/ir- 
ro.  Petit  Se  rondelet.  11  fe  dit  ordi- 
nairement des  cailloux  Si  d:s  chofes 
qui  leur  rcircmblcnt.  Lat.  Rohmdit 
res  ^ ptrrfxr. 

Morrillo.  On  appelle  ainfi  une 
cfpccc  de  ris  qui  efl  fur  le  denière 
du  cou  du  mouton,  lequel  cil  fort 
(avoureux.  Lat.  QùmduU  arictina  ist 
occipile. 

MORRIX.A  , /.  / le  m.mc  que 
AIo7‘taniod.  Il  fe  dit  des  befiiimx. 
Lat.  Lues.  Tabes. 

MoRBltiA  , fignific  .aufli  Trificfic, 
mclancholie.  Lat.  Al^ror.  Tùfiiii.t, 

A fuliv.Q  U entro  U monitM.  La 
tel  eil  mél.incholique. 

MüRRlON  , f.  m.  Morion  , ar- 
mure de  tête , fabde.  L.  CaLa.  C.ifér. 

AlORRlûN  , en  terme  de  Faucon- 
ncric  efl  une  efpèce  de  vertige  au- 
quel l’oifcaii  cil  ûjjet  LaL  EtrUgOy 
inis. 

MORRO  , / w.  On  appelle  géné- 
ralement aiofi  tout  ce  qui  cil  rond. 
Lat.  ^f>  rctHuda, 

Mo  R RO.  Lèvres  lippues.  Lnt.  /.«• 
hrum  promineas. 

Jugar  ai  ntorro  con  algm:».  Trom- 
per quelqu'un  , lui  manquer  de  pa- 
role. Lat.  tabiis  proniittsrc, 

Uh  3 MOK- 
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MORRO,  EA  , w.  Ce 
ilit  du  hmU  ou  murmure  que  font 
les  chats  jorfqu'ils  dorment.  Lat. 
Sc/fs  itturmfiranf. 

MORKONCHO  , CHA,  adj.  w. 
£ÿ/.  le  meme  que  Mmfo.  C'eft  un 
terme  uGté  dans  la  Murcie. 

MORRUDO,  DA,  ad;,  tn,  ^ f. 
Rond,  de,  lippu,  ue.  Lat.  RoUmlus, 
Labiis  fromintntibus  conJ^icMus  , a , 
uin. 

MORTAJA , /,  f.  Linceul  dans 
lequel  on  envclope  un  corps  mort. 
Suaire.  Lat.  Caàaxtris  ùtvoburum. 

Moetaja.  Mortaife.  Terme  de 
Charpenterie  & de  Menuiferie.  Lat. 
Conntxionis  crena , æ, 

MORT  AL,  aàj.  Suttf  imn.  Mor- 
tel , elle , fujet  à la  mort.  Lat  ^/ar- 
/a/;/. 

Moetal.  Mortel,  firnifie  aufli 
Dangereux  , & qui  caulc  la  mort. 
Lat.  Lethalis.  Mortifrrus. 

Moetal.  Mortel,  fe  dit  aufli 
figurément  des  chofes  rpirituelles. 
Lat.  Lethaüs,  Morti/nus. 

Moetal  , fe  dit  auffi  de  ce  qui 
eft  capital,  ou  qui  dure  jufqu’d  la 
mort  : On  dit,  Odio  mvrtal^  Haitic 
mortelle»  Entmiftai  mortal  y Inimitié 
mortelle.  Lat  Cafittdii , r. 

MOS.TAL.  Mortel,  lignifie  aufli, 
qui  caufe  une  grande  dooletir,  fen- 
bblc , extrême.  Lat  Ingem.  Puttgms. 
StttMtnus, 

Conoctr/r  mortal.  Sentir  qu'on  cfl 
homme.  Lat  Fragikm  fe  faUri. 

MORTALIDAD,  /. /.  Mortalité, 
état , condition  des  chofes  mortelles. 
Lat.  Mortalitm. 

MORTAUSSIMAMENTE,  aâv. 
/uperL  Très  mortellement  Lat  Ze- 
tbaliter. 

MORTALMEKTE,  adv.  Mortel- 
lement Lat.  Mortatiter. 

MORTANDAD , f.  /.  Mortalité , 
fe  dit  des  maladies  contagieufes  des 
perfonnes  ou  des  befliaux.  Lat.  Stra^ 
gts.  Exitium,  Intmucio. 

MORTECINO , NA  , adj.  m. 

Qui  efl  mort  de  foi-même.  Lat.  Alar- 
tieinufy  a y um. 

Corne  mortecina.  Chair  d'une  bête 
qui  cft  morte  de  fui-même. 

MoETkCiNO.  Qui  s'en  va  mou- 
rir , qui  eft  iur  le  point  de  s'ctcin- 
dre.  Lat  Semimimij.  Exanguù. 

MoEfEClNO.  fignific  aufli,  Foi- 
ble,  langtiiflont,  fans  vigueur,  de- 
mi-mort. Lat.  Langmdtu.  Ranijfus. 

lUctr  la  mortecina.  Faire  le  mort. 
Lat.  Alortrm  Jimuiare. 

MORTERADA  , f.  f.  Saufle  à 
l'ail  qu'on  fait  dans  on  mortier.  Lat. 
APretum. 

Moetekada.  La  quantité  de  pier- 
res qu'oii  jette  toutes  à la  fois  avec 
un  pierrier.  Lat.  Alartarii  htUici  Ja~ 
tiui. 

MORTHRETE , / m.  Petite  pié- 


d'artillerie  dont  on  fe  fert  pour 
les  falvcs.  Lat  Rdlicmn  ma-tario^ 
liim. 

Mokteeete.  Boete  qu'on  tire 
dans  les  rcjomflanccs  publiques.  Lat. 
Alartarhlum  /vlfhurettm. 

Moeteeete.  Petit  mortier,  ou 
pain  de  cire,  avec  une  méchc  dans 
le  milieu , pour  conferver  de  Li  lu- 
mière toute  U nuit  dans  une  chim. 
bre , en  le  mettant  dans  un  vafe 
plein  d'ciu  fur  laquelle  il  nage.  Lut 
Cern^m  tnortariolum  Itiminnfum. 

MüRTERO , f.  m.  Mortier , vaif- 
feau  propre  à piler,  à cgnigcr,  à 
réduire  en  poudre.  Lat.  Alortarutmy  U, 

Moetero.  Mortier  à jetter  des 
bomiws.  Lat.  Alortjrium  bcUicum. 

Mortero.  Mortier,  préparation 
de  chaux  & de  Cable  dont  on  fe  fort 
pour  bâtir.  Lat.  Cxmeittumy  i. 

Mortero  , fe  dit  en  termes  de 
Marine , du  pifion  qui  fert  à faire 
jouer  une  pompe.  Lat  Alortixrmm 
nauticum. 

Moeteeo.  Mortier,  en  termes 
de  Blafoa,  eft  une  marque  de  digni- 
té dont  les  Chanceliers  6i  Préüdens 
des  Cours  Souveraines  couronnent 
leurs  armes.  Lat  Senaivrius  gubtrusy  i. 

Mortero.  On  appelle  ainQ  en 
ftUe  biirlefque  un  homme  gros  & 
trapu.  Lat.  Alorturio Jîmilis. 

MORTERÜELO,  f.'m.  dim.  Pc- 
tit  mortier,  Aom  qu'on  donne  à un 
jouet  d'eufant  Lat  Buxeum  crépita^ 
culum, 

Morteeuelo.  Ragoût  fait  avec 
du  foye  de  porc  haché , & aflâifon- 
né  avec  des  épiceries.  Lat  Condi^ 
mentum. 

MORTICINIO,  / m.  Bé te  morte 
de  mort  naturelle.  Lat  Aîorticinium , 

"’mORTIFERO,  ea,  adj.m.^f. 
Mortifère.  Terme  de  Médecine.  Qui 
eft  capable  de  cailler  la  mort  Lat 
Lxthifre , a , um. 

MORTIFICACION  , / /.  Morti- 
fication , aélion  par  laquelle  une  cho- 
ie fc  corrompt , s’altère , fc  mortifie. 
Lat.  Alaccrotio.  Alteratio.  Corruptioy 
nù. 

Moetipicacion.  Mortification. 
Vertu  qui  cuTeigiic  à fe  mortifier , 
à refréner  fes  ptüTions.  Lat  Alortiji- 
catio.  Cupiditatum  moderatio. 

Moetipicacion.  Mortification, 
fe  dit  aufli  des  revers  de  fortune , 
des  rebnfodes , de  la  honte  & dn  dé- 
plaifir  qui  les  accompagnent.  Lat 
Perturhatio.  AffiiiUo. 

MORTIFICAR  , v.  a.  Mortifier , 
altérer  un  corps  naturel , le  rendre 
plus  tendre , plus  mol.  Lat.  Alacera- 
re.  Aïoriijîcare. 

Muetipxcae.  Mortifier,  fe  dit 
figurément  en  Morale  pour  refréner 

pafliotis.  Lat  Frmare.  Domare. 
Coerctre. 


M O R 

Mortipicae.  Mortifier  , caufer 
de  la  honte,  du  chagrin,  du  ujplai- 
fir.  Lat.  AIvrtiJicare.  AfUgtre. 

Mortificarse.  Sc mortifier,  fe 
vaincre,  fc  contenir  dans  fes  padions. 
Lat  Seip/rrtn  vincere. 

MüRTIFlCADO,  DA  , part.  paF, 
du  verbe  AîoTtificar.  iMortitié  , kc» 
Lat.  AIcrtificatM , a , ui». 

MORTUüKIO , f.  m.  Convoi , en- 
terrement, pompe  funèbre,  funé- 
railles. Lat  Ftotus  y cris.  Éxequia; , 
arum. 

.MoETUoaio.  On  appelle  ainfi 
dans  l'Ordre  de  Malte  le  tems  qui 
s'écoule  depuis  la  mort  d'un  Com- 
mandeur jtirqu'aii  premier  de  Mai 
de  l'année  fuivantc  , & dont  le  re- 
venu eft  afiigné  à l'Ordre.  Lat  A 
morte  ud  mtiijtm  Alaium  intrriHÜlum. 

Caf.i  iMortuoria,  La  maifon  èt  la 
famille  du  défunt  Lat.  De/kncH  do* 
tnui  tr/  familia. 

MüRUEtO , f.  m.  Bélier , le  mâ- 
le de  la  brebis.  Lat  Aries. 

MüRULA  , / /.  di»i.  de  Alora. 
Délai  , ou  retard  de  peu  de  durée. 
Lat.  Zet'ér  mora. 

MüRUSA  , /.  le  même  que 

Dittero,  C’eft  un  terme  bas  & du  fti- 
Ic  burlefquc.  Argent  moimoyé.  Lat 
Pteunitt. 

MOSAICO,  adi.  Ordre  d'Archi- 
I teefure  difterent  des  cinq  que  nous 
I avons.  Scs  colonnes  s'élèvent  en  for- 
me de  flammes  , & font  tournées  en 
: manière  de  fpirales.  On  croit  qu'it 
' eft  de  l'invention  des  Juifs.  L.  AIo» 
fdicus.  Aïujkw. 

I Ohra  Alofaica.  Mofaïque.  Ouvrage 
I compofé  de  pluficurs  pièces  rappor- 
tées , de  dîvcrfes  couleurs  & figures. 
Lat  Opus  tejfdlis  difcolorutn  Lipiduut 
vermiculutunt. 

MOSC.\  , /.  f.  Mouche  , petit  in- 
fcâc  volant , fort  commun  en  été  & 
fort  importun.  l.at  Aîufca  , x. 

Mosca.  On  appelle  ainfi  en  ftile 
familier  l'Argent  Lat  Pevunia  , 

Mosca  , fc  dit  par  analogie  d'un 
importun  , dont  on  a de  la  peine  à 
fc  défaire.  Lat.  Aîufca. 

Mosca.  Conftcllation  célefte  que 
d'autres  appellent  Ahtja.  Voyez  Abe^ 
ja. 

Mosca  , métaphoriquement  figni- 
fic  Afflidion  , peine , trouble , cha- 
grin , inquiétude , embarras.  L.  Alte* 
ror.  Anxietas. 

Mosca  S.  On  appelle  ainfi  en  ftile 
badin  les  étincelles  qui  fortent  du  feu. 
Lat  ScintilU , arum. 

Moscas.  Interjection  , qui  mar- 
qoe  la  douleur  , ou  rétonnemcot 
Ouf  ! Ha  ! ha  ! Lat  Fah  ! 

Mosca  de  hurro.  Infede,  Taon^ 
ou  grofle  mouche  , qui  en  Eté  inquiè- 
te cniclicmcnt  les  chevaux , les  ânes  » 
&C.  Lat  OefirtpH  y i.  Crabro , nv. 

. Mosca  en  kett.  Ou  dit  d'une  fem- 
mu 
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me  extrêmement  brune,  qui  porte  des 
robes  blanches  , qu'elle  rcflemble  à 
une  mouche  dans  une  écneile  de  lait 
Lat.  Mttfca  in  hÜc. 

Mosca  wuerta.  On  appelle  ainli 
un  homme  diOimulé  , qui  ne  liifTe 
êchaper  aucune  occaüon  de  hiire  fon 
profit  Lat.  Subdaû  paco/M,  vel  fm- 
iis  , hamiiifiju/. 

Mosca  S blancas.  On  appelle  aiofi 
yar  alluGon  les  flocons  de  neige.  L. 
/Ttvei  Jhcci» 

Pictrr  la  mo/ca  , fe  dit  d'une  per- 
&nne  qui  eft  inquiète.  Lat  Pwrgi. 
AcuUis  UtneinarL 

Sacuàirfe  las  mofeas , le  même  que 
Ahfquti^rft. 

MOSCADA.  Vovez  Nun  mtfeada. 
MOSCARDA, /./.  Grofle mouche 

2 ni  tourmente  les  chcranx  en  été. 
at.  AJilus.  • 

MOSCARDON , /.  m.  Gros  Uon. 
Lat.  Oejhrum  , i. 

Moscaadok.  On  appelle  ainfi 
un  importun , un  ennuyeux.  Lat. 
Af^flui  £5*  ÎM^rtwtHS  homo. 

MüSCARETA  y f*  f*  MoucheroU 
le , petit  oifeau  qui  vit  de  mouches 
& d'infeâes.  11  va  toujours  feul.  L. 
Kwtftra  01^//. 

MOSCATEL,/.  m.  Mulcat,  rat 
lin  Si  vin  rxquis  qu'on  met  au  rang 
des  vins  de  liqueur.  Lat  Uva  apia^ 
M , vel  vinum  apiamem. 

Mosca  TEL.  On  appelle  ainli  un 
homme  qui  ennuie  par  fes  fots  dit 
cours  r & par  Ibn  ignorance.  Lat 
Fajlidioftts. 

MOSCELLA.  Voyez  Mo%'ceÜa. 
MOSCHIL  , adj.  d'une  term.  Qui 
appartient  à U moliche.  C’eft  un  ter> 
me  hazardc.  Lat.  Alu/carius , a , utn. 

MOSCHINO  , NA,  adj,  m,  ^/. 
le  même  que  Alofchil. 

MOSCON  , /.  m.  Grofle  mouche. 
Lat.  Alu/ca  major, 

Moscon.  On  appelle  ainft  un 
homme  lin  & rofé.  Lat  Feterator. 

MOSQUEADOR  , /.  m.  Emou- 
choir  , inflninKiit  pour  chafler  les 
muiTches.  Lat  Alufcarium  y ii, 
Mosqueador.  Emouchoir.  On 
appelle  ainfi  en  ftilc  badin  la  queue 
des  chevaux  & des  bêtes  à cornes , 
parce  que  ces  animaux  s'en  fervent 
pour  s'emoucher.  Lat.  AÎHfcariwn. 

MOSQUEAR  > V,  a.  Emouchcr  , 
chafler  les  mouches.  Lat  Afu/ças  abi~ 
Ztre. 

» Mos<iVEAR.  Prenifre  la  mouche, 
fe  piquer  , fc  Bchcr.  On  l'cmployc 
fouvcnt  comme  verbe  réciproque  , 
Alcfquearfe,  Lat  Stomachari,  Commet 
vert. 

Mos(iUEARSB  , V.  r.  Rejetter  , 
éloigner , chalTcr  avec  violeuce  quel- 
que chofe  de  devant  foi.  Lat.  Rejice^ 
re.  Ab  impedmentis  fe  expedire. 

AUfqitear  las  e/paldas.  Emouchcr 
l£s  à quHqu'uo , lui  doiuut 


le  fouet.  Lat  Flapis  céedere, 

MOSQUEO  , /.  m.  L’aftion  d’é- 
moucher  , de  chafler  les  mouches. 
Lat.  Aîa/carwn  abaflio , nis. 

MOSQUERO  , f.  m.  Emouchoir , 
poignée  de  rognures  de  papier  que 
l’on  pend  au  plancher  dans  les  bou- 
tiques des  pàtifliers,  des  chaircutiers 
&c.  pour  amafler  les  mouches  , & 
auquel  on  met  enfuite  le  feu.  Lat. 
AfHfcarium. 

MOSQUERUELAS  , /.  /.  Poire 
mufcadelle.  Lat.  jfltfcbatula  pira. 

MOSQUETA  , f.  /.  Rofe  mufea- 
de.  Lat.  Alofcheta , 

MOSQUETAZO  , / m.  Coup  de 
moufqiiet.  Lat  Sclopti  ictus. 

MOSQUETE  , / m.  Moofquet , 
arme  à feu.  Lat.  Sclcpetum. 

MOSQUETERIA ,//  Moufquet- 
terie , troupe  de  Moufquctaires.  Lat 
Sclopetariiy  ormn. 

MOSQ.VETEEIA  , fe  dit  des  gens 
qui  compofent  le  parterre  de  la  Co- 
médie, parce  qu'on  s’y  tient  debout. 
Lat.  Speéiiitores  peiites,  AJlantes  in 
tttrio  cotmtdefrum. 

MOSQUETERIL , adj.  dmu  term. 
Qui  concerne  la  Moulqucttcric.  Cefl 
un  terme  badin  qui  le  dit  de  ceux 
qui  font  au  parterre  à la  Comédie. 
Lat.  AQans,  fc*eti$cus. 

MOSQUETERO  , / m.  Moufque- 
taire  , foldat  armé  d’un  moufquet 
Lat.  Sclopeiarius. 

Mosqueteeo.  Oo  appelle  ainfi 
à U Comédie  celui  qui  eft  debout 
dans  le  parterre.  Lat.  SpeSlator  pt- 
des  , fv/  tu  piano  ajlans. 

MOSQÜITERO  , 0 Mosqüite- 
RA  , /.  m.  OU  /.  Pavillon  de  gaze 
qu'on  met  fur  les  lits  pour  fc  garan- 
tir des  couüns.  Lat  Umbella  contra 
cuBces. 

MOSQUITO  y /.  m.  Moucheron , 
très  petite  mouche.  Lat  Culex. 

MoSQUtTO.  Moucheron.  On  ap- 
pelle ainfi  par  altufion  un  homme 
qui  cft  toujours  au  cabaret  Lat. 
Guneo  y nis. 

MOSTACHO  , / MT.  le  même  que 
Bif^ote. 

Mostacho.  Tache  , balafre  au 
vifage.  Lat  N'avuf.  Stigma. 

MOSTACHON  , /.  m.  Plte  de 
maflepaln  , faite  avec  des  amandes , 
du  lucre  & des  épiceries.  Lat  DuU 
cforra  majfa. 

MOSTACHOSO , sa  , adj.  m.  £ÿ /. 
Qyi  a de  grandes  mouftaches.  Lat 
Aîyjtacihus  injignis. 

MOSTAJO , f m.  Efpêce  de  lau- 
rier dont  le  bois  eft  propre  à faire 
des  ouvrages.  Lat  Afuflace , ctt. 

MOSTAZA  y f f.  Senevé  , plan- 
te qui  produit  im  petit  grain  avec 
lequel  on  fait  la  moutarde.  Lat  Si- 
napis  y I/.  j 

Mostaza.  Moutarde,  compofition  j 
qu’on  pour  ièrvir  de  fiioflc,  avec  1 
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de  la  graine  de  fenevê  broyée  & du 
vinaigre  ou  du  moût  Lat.  Sinapis. 

Mostaza.  Les  chafleurs  appel- 
lent ainfi  le  petit  plomb , ou  la  dra- 
gée. Lat  FBembea  plans  mimrtuln. 

Hacer  la  mojlaza.  Phrafe  ufitée  par- 
mi les  enFans.  Faire  fiugncr  le  nez  à 
coups  de  poing.  Lat  Fugnis  fangui- 
nem  è naribus  educere. 

Suhirfe  la  tnajlazA  d las  narices.  Sc 
Bchcr , fc  piquer  , fc  mettre  en  co- 
lère. lat  kxcasuUfcerr. 

MOSTAZO  , /.  m.  le  même  que 
Alofitasty  entant  que  plante. 

Mostazo  , lignifie  aulfi  du  moût 
fort  épais.  Lat  Muflum , i. 

MOSTEAR , f.A.  Rendre  du  moût; 
fe  dit  du  raifin  qu'on  foule  & qu'on 
preflure.  Lat  Juu^um  fwtàrre. 

Mosteae  , fignifie  aulfi  Mettre 
le  moût  dans  1^  tonneaux.  Lat. 
Muflum  vajis  in/undere. 

Mosteae  , fignific  encore  Mettre 
du  vin  nouveau  fur  du  vieux.  On 
dit  plus  communément  Remejiar.  L. 
f^imtm  novo  muflo  isnmifeere. 

MOSTELA , /.  f.  On  appelle  ainfi 
dans  quelques  endroits  un  fagot  de 
iarmens.  Lat.  Sarmenti  fafciculus. 

MOSTELERA  , f.  f.  Endroit  oû 
l'on  fait , & où  l’on  ferre  les  fagots 
de  farmens.  Lat  Sarmenti  ielU. 

MOSTILLO , /.  m.  Raifioé , graiUi 
de  raifins  qu'on  fut  cuire  avec  du 
vin  doux , des  épices , & même  de 
la  farine,  & quclqti^is  du  fruit,' 
ce  qui  fait  une  cfj^ce  de  confiture 
pour  les  petites  gens.  Lat.  Defru» 
tum. 

Mostillo.  SanlTe  faite  avec  de 
la  moutarde  & du  vin  doux.  Lat 
Conàitura  ex  mujlo  Jtnapi  mixto. 

MOSTO  y f.  m.  Moût , vin  doux 
qui  n'a  pas  encore  bouilli.  Lat.  AIu- 
Jlum. 

Mosto  , fe  prend  aulfi  pour  du 
Vin.  Lat  Finum. 

Mosto  agvstin.  P&tilTcrie  faite 
avec  du  moût , de  la  farine  , des 
épiceries  , & quelques  morceaux  de 
piment  Lat  Alaja  maflo  urointUibuf* 
qtte  confeila, 

MOSTRABLE  , adj.  dune  terns. 
Ce  qui  peut  fe  démontrer.  Lat  De* 
manflrubilis , t. 

MOSTRADOR,  f.  m.  Maitre, 
ProfeiTeur  , celui  qui  montre  , qui 
enfeigne.  Lat  Demonflyator. 

Mosteadob.  Stile  , aiguille  de 
cadran.  Lat  Gnemon. 

Mosteadoe.  Comptoir,  banque, 
table  fur  laquelle  les  i^rchands  éta- 
lent leurs  marchandifes  dans  icurs 
boutiques  pour  les  faire  voir.  Lat 
Jleti/a  mercium  exp^taria. 

MOSTRANZA  , / /.  le  même 
que  Mueflra.  Ce  mot  a vieilli.». 

MOSTRAR , 1'.  <*.  Moinrà  , ex. 
pofer  à la  vje  , découvrir , mettre 
ca  évidence  J faire  Toir*  L*  OjUndere, 
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Mostrar.  >ïontrcr,  fisnifîtfaiiffi 
Pronver , pcrfiiadcr , conv.iincrc.  L. 
J)«)noullr<w(.  PitUtrn  ofienJerc. 

Mostrar  , figiïific  encore  Fein- 
dre , diinimilcr , donner  à entendre 
ce  qui  n'eft  pas.  Lat.  Fhi^ere.  Sitmi- 
Lifc. 

Mostrar.  xMontrer , faire  con- 
noitre  : comme  , Jlijhttr  valtn- , mon- 
trer du  courage  : tnojirur  lÜKr>üidiui , 
faire  voir  fa  gracro&tc.  Lat.  OjUn- 
dffe. 

MoSTRARSEf  V.  r.  Se  montrer, 
fc  comporter  d'une  manière  qui  ré- 
ponde A notre  état , à nôtre  nainan- 
ce.  I.at.  Se  pr^tkerc.  ' 

MOSTRADO  , DA  , pai-t.  piij'.  du 
verbe  Alojlrar.  Montré , ée.  Lat.  Z)r- 
tfion(lrat$u  , a , ttm.  OiiefO'us  i a ^ $an. 

Most&ado  , fignüicaufli.  Fait , 
habitué , accoutume  à une  choie.  L.  , 
Ajfuetus  , a , um.  \ 

MOSTRENXO , CA  , adj.  m,  ^ f.  \ 
Egaré  , ée  , perdu , ué  y fc  dit  des 
biens  & des  effets  dont  on  ignore  le  ' 
maitre  , & qui  comme  tels  apparticn-  1 
nent  au  Roi,  ou  à la  Communauté,  I 
ui  a droit  de  s’en  mettre  en  poITef- 
on.  Lat.  Incerti  domini  lama. 
MoSTRENCO.  On  appelle  ainli 
par  alliifion  un  homme  errant  & va- 
gabond, qui  n'a  ni  feu  ni  lieu.  Lat. 

MostRENCO.  Ignorant,  fhipidc, 
grolGcr , lourd.  Lat.  Baràus,  Stupi- 
dut.  StcBdm. 

MosrBËNCO.  On  appelle  encore 
aiiifi  un  homme  fort  gros  & fort  pc- 
fant.  C’eft  un  mot  ufitc  dans  la  Mur- 
cie & dans  d'autres  endroits.  Lat. 
Pitt^uis.  Obffus. 

MOTA  , /.  /.  On  appelle  ainG 
certains  petits  nœuds  qui  relient  au 
drap  , & qu'on  ôte  avec  des  eifeaux , 
mi  .avec  il«  pinces.  Lat.  Fkccutm , ». 

Mota.  On  appelle  ainfi  par  cx- 
tcnfion  les  brins  de  fil  , de  foyc  ou 
autre  chofe  « qui  s’attachent  aux  ha- 
bits. Lat.  l'hcmbit.  Atomus. 

xMota  , fe  dit  figiircment  en  cho- 
fes  morales , d’un  debiut  léger.  Lat. 
AtfffMUS.  Floccui. 

Mota.  Petite  levée  de  terre  qui 
fort  de  clôture  à un  champ , ou  à 
retenir  l’eau.  Lat.  lutllnm,  Af^rr, 
MOTACILA,  //.  Hochequeue, 
petit  oifeau,  qu'on  appelle  autrement 
A^iaametv  & AloloÙta,  Lat.  JUtü~ 

ctüu , tt. 

MOTAR,  V. fl.  fjgnific  en  /argon, 
Voler , dérober.  Lat.  Furari. 

MOT.AZKN  , f.  w.  le  même  que 
Abnotuzfn.  C’eft  un  terme  uüté  dans 
l'Aragon. 

MüTE , f.  m.  Terme  pris  du 
François.  Mot  , ce  qui  contient  un 
fccret , un  myftère  difficile  à péné- 
trer, devUe.  Lat.  th. 

Morb  , fe  prend  auffi  pour  So- 
briquet. Lat.  Cogwmou  Sconma, 


MOTEAR  , P.  fl.  PaiTçmcr  «ne 
étoITc  de  petits  nitU'.ls  pour  U rele- 
ver. Lat.  FTocculis  e , «nifi. 

re. 

MOTLADO,  DA  , ^:*r.  du 
verbe  JL-itar.  Parfeme  , ée  de  pe- 
tits iiceuiU.  Lat.  P'hccuÜs  diftinclus , 

fl , »««. 

MÜTEJADOR  , / m.  Railleur  , 
moqueur.  Lit.  DtAjor. 

MOTKJ.‘\R  , V.  fl.  Railler  , plai- 
faiitcr  , fe  moquer  , brocarder  , pi- 
quer , cenfurer , critiquer.  Lat,  Ri- 
derr.  IrriUre. 

xMOTEJ.ADO  , DA,  pjrt.pitjf.  du 
verbe  Ahuiar.  K, «lié,  ce,  brocardé, 
ce.  Lat.  Lyii'm , a , um, 

MOTKTK , j\  >«.  Motet  • compo- 
fition  de  Muüqtic.  Lat. 

MOTILAR  , V.  fl.  Tondre  , cou- 
per  ou  raiér  les  chcvcu.x  par  ignomi- 
nie. I-at.  Tjiida'c. 

MOTiLAÜO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  AFtilar.  Tondu , ue.  L.  Ton- 
jus  , fl  • uin, 

MOTII.ON  , f.  m.  Nom  qu’on 
«lonne  aux  Religieux  Lus  , parce 
qu'ils  font  tondus.  I.at.  Fratir  laicus. 

MOTIN , /.  nt.  Mutinerie , révol- 
te d'un  peuple  contre  fon  Souverain 
: légitime.  Lat  Siditio.  Turbatio.  Tu- 
tnuîtus. 

MOTIVAR,  V,  a.  Donner  lieu  à 
quelque  chofe , en  être  la  caufe.  L. 
A^/aus  dfliv  , pr.chcrc, 

xMoti  var  , fignifie  aiiffi  .Motiver, 
alléguer  les  raifons  , les  motifs  qui 
nous  ont  engage  à agir.  Lit.  Cas^- 
ri.  CoK^ri  s*f/  rationes  fldéiTf. 

MOTIVADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Alotix'or.  Motivé  , ée  , eau- 
fé,  ée.  Lit.  Çaijixtus. 

MOnVO  , f.  m.  Motif,  caufe  , j 
raifon.  Lr.t.  i'aufa,  Raiir'. 

De  fu  motix>o.  Expr.  adv.  De  fon 
propre  mouvement-  Lat  Ahtu  pro- 
prh. 

Motivo  , VA  , ajj.  w.  £ÿ/  Q.«i 
meut , qui  a la  qualité  de  mouvoir. 
Lat.  Atjthoui , fl  , um. 

MOTOLITA.  Voyez  Agtnminr. 
MOTULITO  , TA,i>xMoroLOn- 
Co,  CA,  adi.  m,  f.  Niais , fimple, 
innocent , fecile  à tromper.  Lit.  /«- 
exptrtm.  hifcius , a , um. 

MOTONES  , f.  nu  Terme  de  Ma- 
rine. Poulies  , moufles.  Lat.  Nau- 
tic4t  trochlt'X, 

MOTOR , f.  m.  Moteur  , qui 
meut , qui  fait  mouvoir.  Lat  Mo- 
tor , orif. 

MOTRIL.  Voyez  Mochil. 

MOTRiZ, fldf. /.Motrice.  Q.m  meut , 
qui  agite,  qui  fait  mouvoir.  On  <lit 
I'aufa  fnotriz , Caufe  motrice  î /«/r* 
licencia  tnotrizy  Intelligence  motrice. 
Lat.  Aff>trix , fViV. 

MÜTU  PROPRIO.  Phrafe  Latine 
dont  on  fe  fert  en  CaftiUan , {>our 
dire  , De  fou  propre  mouvemeut. 


MOV 

MOVFiîîZO  , Z.A  . oj/r.  m.  çff. 
.Mouvant,  te;  qui  n'eft  point ftablc» 
ni  ferme.  Lat.  , f. 

.MnvFDizo  , lignifie  Léger,  tn- 
conftflnt  , changeant.  Lat  Mohüu. 
lus'h.  JftcuiQmu. 

MOVtDOR  , /.  Moteur  , qui 
meut  , qui  fait  mouvoir.  Lat  Mo- 
tor , ris. 

MOVEDURA  y f f.  L'aiftiuii  de 
mouvoir.  H fc  dit  plus  orJiniIre- 
ment  d’une  faufle  couche.  Lat  Mo- 
tio.  Âbortus. 

MOVER,  V.  fl.  .Mouvoir,  chan- 
ger de  lieu , de  place.  Lat.  Ahve- 
rr. 

Mover.  Mouvoir,  remuer,  agi- 
ter. Myver  U caheza  , Remuer  U 
t.ic  } Mwer  la  cola  , Remuer  la 
qiieué.  Lat.  M'ytrre.  Afoture. 

.Mover,  pris  figurénicnt,  figni- 
*lic  Occaüüuner , perfuader  , indui- 
re, inciter,  poulTer.  Lit  Moi>ere» 
lacitare. 

Mover.  Etre  caufe,  donner  mo- 
tif. Lit  Excita*  e.  M^>xftre. 

.Müver,  fignific  aufu  Accoucher 
av.iiit  terme , faire  une  faufle  couche. 
Lat.  Abortmn  pats. 

Mover,  figniHc  encore  Infpircr, 
toucher:  Dios  inox'to  el  coraton  Je  fu- 
latso  y Dieu  a touché  le  cœur  d'un 
tel.  Lat.  Alox'cre. 

JLwtr  fl  arco  de  iiuadrad/)y  ii  fn». 
ritatUalmmie  : F)n  termes  de  tailleurs 
de  pierres,  lè  dit  lorfqiie  la  premié» 

I re  pierre  de  riin  & de  l'autre  pied 
I de  l’arc  porte  de  niveau  , ou  hori- 
zontalement. Lat  /aipidci  cùüccicre  ad 
libellam. 

Alox'cr  ilc  faîmtr , ô dr  pUino  incli- 
nadoy  loriquelie  porte  fur  un  plan 
incline.  Lat  Lapida  ohUqui  coBo- 
case. 

MüVIEXTE,  pari.  ail.  du  verbe 
Moxrr.  Mouvant)  qui  meut  Lit 
AL>vetis. 

’ Movien  te.  Mouvant , en  terme* 
de  Blnfon , fe  dit  de  ce  qui  niit  eg 
fort  de  certain  côté;  comme  des  an- 
gles, des  flancs,  de  la  pointe  de 
i'écu  , & qui  tire  vers  un  autre  côté. 
Lat  Oriens. 

MOVIDO , DA  , part.  t.ijf.  du  ver- 
be AJover,  Mû,  ue.  Lat  Alotus. 
Cotiunctus.  AgUatus  , u , zo». 

MUVIBLE,  adj.  ii'u$teierm.  Mobi- 
le, qnicft  fufceptiblc  de  mouvement 
L.it.  Alohiüs , f. 

Movirles.  Les  Aftrologucs  ap- 
pellent ainli  les  quatre  fignes  du  Bé- 
lier , du  Cancer , de  la  Balance,  & 
du  Capricorne.  Lat  Signa  snobilia. 

MüVI^UENTO,  f.  m.  Mouve- 
ment Lat.  Alotiis, 

Movimie.vto.  Mouvement , le 
dit  en  Mulique  de  la  manière  de 
battre  la  nicfurc.  Lat.  Nwucrus.  JIo* 

fliS. 

MoviHlENTU.  Mouvemeut , Ce 
dit 
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dît  de  b violence  d'une  paffion.  Lat. 
Afilns. 

Movimiento.  Mnurcmcnt.fi;’nl- 
He  aiiHi  Emeute,  réüitbn,  tumulte. 
ÎJt-  St&Hx9, 

«4\yfcrdio.  Mouvement 
accéléré , cft  celui  par  lequel  un 
corps  requit  à chaque  inïlant  de  b 
chute  un  nouvnu  degré  de  vitcÛ'e. 
Lst.  acctlcraito.  • 

JfhviîHieHto  acciilental.  Mouvement 
accidentel,  en  termes  irEfcrimc,  dl 
celui  qui  fc  fait  en  avant  Lat 
tus  aci'ideMtalis  contrù. 

MifiHfnifnto  ds  uufuesstû,  Monve- 
ment  .augmenté , en  termes  d’ElèrU 
rac,  cft  celui  qui fe  bitpardc  main, 
dres  degrés  de  forces  contre  des  for- 
ces plus  grandes.  Lat  Althts  fer  gra- 
dus  rxesdens. 

M?vsiH:ento  de  dimiaudon.  Mouve- 
ment diminué,  en  tenues  d’Krcrimc  , 
Cil  le  contraire  du  précédent.  Lat. 
jM^rs  fer  gradat  drjl‘end(»j. 

Aloifimiffit»  df  ditvijîost.  Mouve- 
ment de  diverfion.  Terme  d'ETcri. 
me.  Lat.  Muus  ffemens. 

jihviwtevtû  de  invia , en  termes 
d'Krcrimc , c’eft  lorfquc  l’cpce  regar- 
de dircélemcnt  la  partie  du  corps 
où  l’on  veut  fraper.  Lat  ^'ilotus  rrr- 

ktî. 

Mervhsiento  de  rrduccion , en  ter- 
mes d’Efcrime  , eft  celui  qui  fc  fait 
à angle  droit  Lat.  JTotus  in  vMguluM 
recfkSH  vergetst. 

MyifiiuieHto  de  trefidacion.  Mouve- 
ment de  trépidation , ou  de  libration. 
Lat.  Alotuf  trefidationss, 

Alwimieuto  extnttto^  en  termes 
d'Efcrime,  eil  celui  qui  fc  bit  en 
arrière.  Lat.  JUtus  rétro. 

Jf/ox'imienio  igutii  è tquahle.  Mou- 
rement  égal  ou  imiformc  , en  termes 
de  Statique,  cil  celui  par  lequel  un 
corps  parcourt  en  tems  égaux  des  ef- 
pjccs  égaux.  Lat.  Motus  atiuaUt. 

Moviimento  stsedso  ît  iguuU  Tems 
moyen , en  termes  d'Ahronomic,  cil 
celui  qui  tient  le  milieu  entre  le 
plus  rapide  & le  plus  tnrdif  des  Ph- 
uètes.  Lat  Motus  tnedisa  FUneis^ 

rum. 

Movvniento  tnixto.  Mouvement 
mixte  , c(l  celui  qui  réfulte  de  deux 
mouvemens  imprimés  à un  mobile 
fdon  deux  direélions  diSerentes.  Lat 
Motus  mixtus, 

ATiK'ifttieuto  tnixto.  Mouvement 
mixte i en  termes  d'Efcrime,  on  ap- 
pelle ainfi  le  mouvement  violent , le 
naturel , celui  qui  fe  fait  ilc  c6té , 
& celui  de  réduéEon , parce  qu'ils 
peuvent  fe  mêler  cnfemblc.  Lat 
Motus  mixtus. 

Motimiento  natural  Mouvement 
naturel , eft  celui  par  lequel  les  corps 
rclans  tendent  vers  le  centre  de  b 
Terre.  Lat.  Motsts  natundis. 

Moviimento  naturaL  Mouvement 
Tm.  IL 


naturel,  en  F.fcrirùc  , cft  cchiî  qui 
fe  fait  de  haut  en  bas.  L.at.  Xatura- 

lis  HWtUS. 

Mot>h»iersto  tdtliqm.  Mouvement 
oblique,  en  termes  d'Efcrime,  çft  ce- 
lui qui  fe  fait  par  un  dcmi-ccrclc 
d’un  côté  h l'autre,  fans  haufilr  ni 
laifTer  le  bras.  Lat.  Motus  chltqum. 

Movimiento  frofrioy  tjtttwal.  Mou- 
vement propre  & naturel , cft  celui 
par  lequel  les  Planètes  avec  leurs  or- 
bes , de  même  que  les  Etoiles  fixes, 
fe  meuvent  d’Occident  en  Orient.  Lat 
Matm  aataralis  Aflrorstm, 

Mo\>iuiieuio  ftiftOt  o violento.  Mou- 
vement rapide  ou  violent,  eft  celui 
par  lequel  tous  les  Aftres  font  cm- 
I>ortés  en  vingt-quatre  heures  d’O- 
rient  en  Occident  Lat  Motus  rafi~ 
dus , iraf  vhUtttus. 

jl/cfi».îf«/o  remi/o^  en  termes  d'Ef- 
crime , efl  celui  qui  fe  fait  de  côté  & 
d'autre.  Lat.  Retuijrus  motus. 

Movimiento  rettvrdtido.  Mouvement 
retardé , dl  celui  par  lequel  un  mo- 
bile parcourt  dans  le  fécond  infhint 
un  moindre  cfpaec  que  dans  le  pre- 
mier. Lat.  Retardxtus  motus, 

MoX’hnientos  dejigutsîes.  Mr>UVC- 
mens  inégaux  , en  termes  de  .Méclui- 
nique,  font  ceux  par  Icfqucls  un 
mobile  parcourt  en  tems  égaux  des 
cfpaccs  inégaux.  Lat.  InaxinaUs  motus. 

MovUnitntos  iguults.  Mouvemens 
égaux , faut  ceux  par  lefquels  des 
mobiles  parcourent  en  tems  égaux 
des  erpaccs  égaux.  Lat  s'Iotus  uqua- 
ks. 

Movimiento  verdesdero  è afetrente. 
Mouvement  vrai  ou  apparent , cfl 
celui  qu'on  obfcrvc  de  la  Terre  dans 
les  Plajiètcsy  du  Couchant  au  Lcs'ant, 
lequel  cil  inégal.  L.it  Motus  versu, 
ivl  effirrens  Àjbrorum. 

Movimiaito  violenta.  Mouvement 
violent,  dl  celui  par  lequel  les  corps 
pdans  s'éloignent  de  la  ligne  qui  abou- 
tit au  centre  de  U Terre.  Lat  Vio. 
hflus  motus. 

MOY^\NA,  / /.  Petite  coulcvrU 
ne  de  peu  de  t^ibre , dont  on  a aban- 
donné l'ufage.  Lat.  2'crmvitum  hCi- 
cusn  snetUnm, 

Moyana,  lignifie  .lulfi  Menfon- 
ge,  ficlion.  Ce  mot  n'dl  ufité  que 
dans  le  flilc  familier.  Lat  Cotmftc^u- 

tUitt. 

Moyana.  Pain  defon  qu’on  don- 
de  an.x  chiens  qui  gardent  les  trou- 
peaux. Lat  Furfitre/us  Pnuis. 

MOYO  , /.  m.  Melurc  Cafliîîanc 
t^ur  les  chofes  liquides  & féches. 
Elle  contient  trente-fîx  quartillos. 
Lat  Alenfurx  CafleS^vsx  genus. 

Muyo,  fe  prend  aiilB  pour  un 
nombre  de  cent  & dix  tuiles. 

MOYUELO  , /.  m.  Recoupe , ce 
qui  fort  du  fon  quand  on  le  rcpaflè. 
Un  rappelle  en  Aragon  xUtnudsUo.  L. 
furfser  fuptilior,  ' 
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M07ALRETE,  h Mo/alfillo, 
f.  m.  dim.  Petit  pimpaa,  jeune  hom- 
me affeclé.  Lit.  Bdhiiuf. 

iMOZ.MXOK , f.  tn.  Jeune  hom- 
me laborieux  & robullc.  Lat  RohuT- 
tus 

MOZARABE,  adj.  Mofarafcei  fe 
dit  des  Chrétiens  qui  vivoîent  autre- 
fois en  Efpagnc  parmi  les  jVbnres. 
On  appelle  cnsorc  ainfi  l’OIfice  & la 
MdTtf  qu'on  dilbit  dans  ce  tcms-Ii, 
qui  a clé  reformée  pa*’  St.  Ifidure,  & 
dont  l'iifage  s’dl  confervé  dans  quel- 
ques EgliTes  de  Tolède,  & m me 
dans  une  chapelle  de  la  Cathédrale. 
Lat.  Alc/ttrabicus , a , unt. 

MOZeORRA,  yi/.  Jeune  fille  qui 
! fc  proftituc  au  premier  venu.  C’cll 
un  terme  bas.  Lut.  Scortiim. 

MOZNADO,  <uf/.  Momé,  en  ter- 
me de  Blifon,  fcditdu  lion  & autres 
anim.iux  fans  dents,  bec,  langue, 
ongles,  griffes  & queue.  Lat  Mu- 
tilus , a , uns. 

MÜZO,  7.  A , ëdj.  m.  le  mê- 
me que  joven. 

M07.O.  Valet  Lat.  Famulus^  ». 

Mozo.  Croclieteur,  on  autre  qui 
fert  le  public.  Lat  B<^ulns , ». 

Mo/o.  On  appelle  ainfi  dans  quel- 
ques  endroits  un  homme  qui  n'cll  pas 
marié.  Lat.  Ccrifij. 

Mozo,  eft  autli  le  nom  qu’on 
donne  au  chat.  Lat.  Felisy  is. 

Moza.  Batoir  de  bianchifteufe. 
Lat.  Fula  , .t. 

Mozo,  en  jargon,  un  Crochet. 
Lat.  Ufseinus. 

El  mozo  y et  gaüo  ten  ako.  Voyez 

Aho. 

MOZOX , f.  w.  astgm.  Jeune  hom- 
me fort  & robullc , & de  Aïonne  taille. 
Lat.  Rohufhts  jtevenis. 

MOZUELO  , f.  m.  âhn.  de  AIozo, 
Jeune  homme  peu  âgé,  ou  de  petite 
taille.  Lat.  Juvenculus. 
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MU,  f.  f.  même  que  Suena, 
C'cft  un  mot  ufité  parmi  les  nour- 
rtlTcs , qui  lorfqu'clles  feulent  que 
les  cnBns  dorment  leur  difent:  / j- 
mos  à la  mu  ^ Allons  faire  dodo.  Lat 
Ciwitusn.  Senmus. 

Mu , cft  aulTi  le  cri  naturel  du 
bœuf,  qu’on  appelle  communément 
éMugido.,  Meuglement  Lat.  jMugi- 
tus  , ùs. 

MüCET.A,  / f.  Camail  , petit 
manteau  que  les  Evêques  & autres 
EceltTiaftiques  portent  pardcÛ'us  leur 
roehet.  Lat.  Humet  ale. 

MUÇHAÇHADA,  / /.  .Enfaiiti- 
fe,  puérilité.  Lat  Putrilitas. 

MUCHACHEAR , v.  u-  Faire  des 
enfiintifes,  des  adions  d'eufant.  Lat 
Puerililer  agere. 

MUCHACHERIA,//.  le  meme 
que  Aluçkachaia, 

n Mu- 
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Muchacmeria,  fc  tllt  auflî  <lu 
bruit  que  font  pluüenrs  enfans  qui 
jo’-ivnt  cn&rmblc.  Lat.  Patrilii  Jlre- 
pitus. 

MUCHACHEZ,  / / Enfance, 
puérilité , manière  enfantine.  Lat. 
Purrilrtas. 

MUCH  ACHO,  CH  A,  0.1;.  m.  ^/. 
Ce  mot  pris  dan!(  Ton  acception  ri> 
gourenfe  iigntfic  un  eniànt  k U mam- 
melle^  maiv  on  entend  communément 
par  ce  mot  un  petit  snrqon,  une  pe- 
tite £Uc,  qui  ii'cdpas  encore  adulte. 
Lat.  Fueffu, , a. 

MUCHEDUMBRE  , /.  / MulU- 
tude , grand  nombre.  Lat.  Multi^ 
tudo. 

MUCHISSIMO,  MA,  Ddr.  i».  ^ 
f.  jMptrL  Très  grand,  dc>  très  nom- 
breux, eufe.  Lat.  Flurimus  ^ a^ufti. 

MLTCHO  , CHA  , adn  m,  / 
Abondant,  te,  nombreux,  eufe,  en 
grajide  quantité.  Lat.  Jli/Uui , a , 
wtt. 

Ml'Cho.  alv.  Beaucoup,  fort, 
granjement,  extrèmemerrt,  cxccfli- 
vemenl.  Lai.  Àilultum.  /^rbe- 

nunti'T. 

MUCir.AGO  , / /.  Mucilage.  I 
Terme  de  MAlccine.  C’eft  un  corps 
gluant  & épais , qui  eft  ainfi  nom- 
mé parce  qu'il  reflemblc  à de  la  mor- 
ve. I-at.  il/firr/oyo,  inis. 

MUCRONATA  , adi.  Xiphoulc. 
Terme  d'Aiutomic  ; c'dl  un  nom 

3u'on  donne  au  cartilage  qui  c(l  au  bas 
U Sternum.  Lat.  Jlucrofuta. 

MU  DA , /.  f.  Changement , rele- 
vée des  fentineUes.  Lat.  Mutatio.  A 
fijtiant  dtduHh. 

Mu  DA.  Changement  de  linge,  d'hn- 
bît  , de  mcubk'S , ou  d'autre  chofe. 
Lat. 

Muoa.  Efpèce  de  fard.  Lat.  Fu- 
ci  gf  >«i. 

Mu  DA.  Mué  des  oifeaux.  Lat. 
VtnnaYum  mutiSio. 

Muda.  Mue , clV  aiifTi  Ic  lieuobf- 
mr  ou  ferré  ou  l'on  enferme  les  oi- 
fcaiix  pour  les  mettre  en  mué.  Lat. 

Muda.  Mue,  fedit  auHi  du  tems 
que  lis  betes  font  en  mue.  Lat.  FUi~ 
marum  nuitJtio, 

Muda,  fc  preml  pour- le  nid  des 
oifeaux  de  chaHe.  Lat.  Xidus, 
Muda.  .Mue,  fe  dit  auHi  de  la 
voix  lorCqu’cUe  cbai^.  Lat.  Fom 

muttitio. 

Elhf  m muda.  Etre  en  mue , fe 
taire  , ne  dire  mot.  Lat.  Sîkf  f.  Ta- 
€ne. 

MUDABLE,  aij.d'tmettnn.  Miia- 
blc,  changeant,  inconifaat.  Lat  Mu- 
tJthHit.  Ali.'i'tlij.  ïjnùs. 

MUOAMENTE.  ail'.  A la  muet- 
te, fans  dire  mot,  tacitement.  L.at. 
Fi,  titY,  /»f«7Vè, 

MUDAMIENTO,  /.  m,  le  même 
que  AUidanza,  Ce  naot  a vkUii. 
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MUDANZA  , f.  f.  Changement , 
transformation,  altération  d'un  corps 
qui  fc  convertit  en  un  .autre.  Lat 
Jlutath.  Immutiitio. 

Mudanza.  Changement  , fc 
dit  aiifli  des  chofes  accidentelles  , des 
révoUidofu,  de  la  victifitudc,  de  l’in- 
rouflancc  des  perfonnes  ou  des  cho- 
fes.  I.at.  Alutittio.  Ficiffttudo. 

Mudan:^a.  Changement,  déména- 
gement, paHage  d'un  lieu  à un  an- 
tre. Lat  Sedis  mutatio. 

Muoan'AA  , fc  dit  aufTi  des  diffé- 
rais mouvemens  qui  fc  font  dans  la 
Danfc,  dans  la  Mufique,  dans  l'Ef- 
crime  «Se.  Lat.  Motxn  %'orhu, 

MuDANiZA,  fc  dit  auHt  de  l'in- 
crmibince , de  la  variété  des  pailions, 
& des  opinions.  Lat.  Mui^xtio,  Fa~ 
rirtaf. 

MüDAR,  V.  a.  Changer,  trans- 
former , faire  pafler  d’un  état,  d’une 
figure,  d’un  lieu  dans  un  autre.  Lat 
Alutarc, 

.Muda R.  Changer,  fignific  auffi 
Prendre  une  chufe  an  lieu  d'une  au- 
tre i ou  quitter  une  chofe  pour  en 
prendre  une  autre»  comme,  iT/ui.rr 
camifa  , ‘i  tfUdo , Changer  de  chc- 
mife,  d’habit  Lat.  Qonvnuhvrc. 

Mudar,  fignific  aufii  Oter  d'un 
endroit,  d’tm  pofic , d'un  emploi. 
Lat.  Renv>vtTt. 

Mudar.  Changer,  fc  dit  figuré- 
ment  en  chofes  morales,  & Iptri- 
tnclles.  Lat.  Fariart, 

Mudar,  en  parlant  des  enfans, 
fignific  Changer  de  voix.  Lat.  Sonum 
vel  rocfm  mut^rrf. 

Mudar.  Muer,  changer  de  plu- 
mes. Lat.  PewtM  Mtfltn  f. 

Mudarse,«v  r.  EmbraiTer  un 
nouveau  genre  de  vie»  changer  de 
mœtirs,  d inclinations.  Lat  ÀfiJari, 

Mudarse.  Changer  Je  linge,  d'ha- 
bits. I.at.  Frêles  mutart. 

Mudarse.  Changer  de  maifon  , 
de  demeure.  Lat.  Aîutare  feies. 

.Mudarse.  Qiiittcr  la  compagnie. 
Lat.  Ahire. 

Aîudar  uirts.  Changer  d’air.  Lat 
C>*lnm  WHtart. 

Ahtdar  di’  Bijpejia.  Changer  de  Bif- 
fexte,  phr.ifc  qui  veut  dire , Changer 
d'intention,  de  route  pour  arriver  à 
Ton  but.  Lat.  AIcTilanf  rutiovem^ 
conjtlium  tnutart. 

AJudar  dr  ftmhhnte  è dt  cckr. 
Changer  de  face , en  parlant  des  cîr- 
conltances  des  chofes,  des  affaires. 
Lat.  SpccietM  imuare. 

Aladnr  de  feiubiante  9 cohr.  Chan- 
ger de  vifage,  de  couleur,  marquer 
la  colère  fur  fon  vifage,  ou  l'effet 
de  quelque  accident  qui  nous  arrive. 
Lat.  i'uUu  comwftnvri. 

Aludar  de  tana.  Chiagcr  de  ton  , 
fe  modérer , fc  contenir.  Lat  De- 
prùnere  voenn. 

Aludar  ia  voz.  Contrefaire  fa  voix. 
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Lat  Focem  Jîmuîart, 

Qitien  fe  muda  , Dics  U muda. 
Voyez  Ayud.ir. 

Mu  D ADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Afud.u\  Clungé , éc.  Lat.  AIu~ 
tatus^  JmMututus , a , wtt. 

MUDEZ  , /.  f.  Privation  de  l'ufa- 
gc  de  la  parole.  Lat  Focit  privatiff^ 
vel  impedimoitum. 

MUDO  , DA  , adj.  M.  ç5' /.  Muet, 
ette , qui  ne  peut  parler.  Lat.  Alu- 
tus  J a , um.  * 

Mudo,  fignîfie  par  extenfion  Ta- 
citurne. Lat  Tacitumui.  Alutus. 

Mudos.  Les  Aftrologucs  donnent 
ce  nom  aux  figues  du  Cancer,  du 
Scorpion,  des  PoifTons.  Lat  Sis»* 
wuta, 

Muda.  Mnette.  On  appelle  Let- 
tres muettes  celles  dont  la  pronon- 
ciation ne  commence  pas  par  une 
I voyelle,  comme  les  lettres  , B , C, 
D,G,K,  P,  Q.,  T,Z.  Lat  Littera 
muta. 

Hacer  hahîar  ht  mudos.  Faire  par- 
ler les  muets,  obliger  une  perfonne 
à parler  malgré  elle.  Lat  Atut'..rsttn 
linsuam  felvere. 

MUE,  à MüF-R,  / m.  Moire, 
étoffe  de  foyc  tabifée  & ondée.  Lat 
Scricus  pannus  unJulatw. 

MUEBLE , (tdj,  d'une  term.  qu'on 
employé  ordinairement  comme  fiib- 
fiantif.  Meuble,  bien  qui  fe  peut  re- 
muer & tranfiKjrtcr.  Lat.  Alobilis. 

MUECA,  f.f.  Gcilc,  gcfliciiU- 
tion,  grimace.  Lat  Irrijo,  Gejlus. 
Sonna. 

.MUELA,  f,  f.  Meule  de  moulin. 
Lnt.  AUla , 

Muela.  .Meule,  fe  dit  auflfi  d’u- 
ne pierre  dure  qui  fert  aux  Coute- 
liers & antres  pour  aigiiifer  les  iii- 
flnimcns  detlinés  à trancher,  à cou- 
per éw  percer.  Int  Ces , çt4is, 
Muelas.  Dents  molaires.  Lat 
Dmtts  moUret. 

Muela,  fignific  aufii  la  roné,le 
cercle  qu'on  fait  pour  entourer  quel- 
que chofe.  Lat.  Orhis , ts. 

Muela.  Cefl  aulfi  la  quantité 
d’eau  qui  fiiffit  pour  faire  tourner 
un  moulin.  Lat  Aqu^e  tttolef. 

.Muela.  Burte,  éminence,  hau- 
teur , tertre.  Lat.  ColUcuks. 

AIuHj  de  dadas.  Piquet  qui  con- 
ticjît  neuf  paires  de  des.  Lat  Taxil- 
lorutn  njt'ttn  par. 

MUELLE,  /.  ns.  RefTort , pièce 
de  far , d'acier , ou  de  métal , qu'on 
met  dans  piufieurs  machines  pour 
leur  donner  du  mouvement  Lat 
Auienutitatf i. 

Muelle.  A!oIe  , maffif  de  mv 
qonnerie,  ou  jettée  de  groffes  pier- 
res dans  h mer  en  forme  de  digue  , 
qu'on  fait  pour  former  un  port.  Se 
pour  y mettre  les  vailleanx  à cou- 
vert. Lat.  Aines , h. 

AtuELLE.  Ccfaturc  de  rcbquaircR 
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& autres  eiijoUvcmens  que  les  Fem- 
mes  ile  dilUuâion  portuient  autre- 
fois. I.at.  ü^oHéC  aJitiqUMt  geam. 

McELI.E,  at{/\  ifVw  term.  Mol, 
mou  , qui  n'ef^  pas  dur , S:  qui  ré- 
fifte  peu  au  toucher.  Lit  Ahllù,  r. 

MUKLI.EMENTE,  «Jt  . Molle- 
ment délicatement.  Lat.  JIjLita\ 

MUERD.-\GO,  / m.  Plante  qui 
porte  le  gui  ou  U glu.  Lat  /*t- 
c«i. 

MUERMO,  /.  m.  Morve,  m.ila- 
die  dangereufe  des  chevaux.  Lat. 
Crq/^or  rju:  fituita. 

ML’ERMUSO.  SA,  adj.  /• 
Morveux,  ciife,  qui  a la  morve, 
€□  parlant  des  chevaux.  Lat.  PitM- 
ta  iiéorans. 

MÜERTE , /.  /.  Mort , trépas , 
décès,  réparation  de  Lame  d’avec  le 
corps , qui  termine  la  vie.  Lat 
tit. 

Muerte,  ripilHe  auflTi  Meurtre, 
homicide.  Lat.  Namicidium. 

Mue  RTE.  Mort,  fc  prend  auni 
pour  l'excès  d'une  paflîun  qui  cauFe 
nnc  altération  violente,  ou  qui  Fem- 
hle  nous  mettre  en  danger  de  la  vie  > 
comme  , Alucru  de  rifa  , Je  ewrer, 
I^t  Jlcrs. 

Muertë,  fe  prend  aulTi  pour  un 
Squelette  naturel,  ou  peint.  Lat. 
Cita  «îwp.i^r/. 

-Waerte  civil.  Mort  civile,  s’en- 
tend de  la  réparation  voUmtairc  ou 
forcée  du  refte  des  hommes.  Lat. 
Ahn  civilis, 

AluerU  civil  , Pc  dit  figurcment 
d une  vie  langiiinàntc  & malhciireu- 
fc.  I.at.  f7/a  mijera  ^ unxia. 

Jflurrte  natural.  Mort  naturelle. 
Lat.  Jltrrs  natteralif. 

Alurrte  Moit  violente. 

Lat  A'Iffft  i'ioltnta, 

A muerU  o à xHda  , fe  dit  pour 
marquer  le  rifque  qu’on  court  en 
prenant  une  rcfolutiou  dans  un  cas 
difhcile  & douteux.  A tout  événe- 
ment. Lat.  In  etmtem  eventum. 

A tnuerte  è à vida , le  dit  figuré- 
ment  pour  exprimer  le  rifque  de 
prendre  un  remède  dans  une  mala- 
die critique.  Lat.  Ad  vit/e  difcrtinm. 

Ei  tma  htuerU.  C'cft  tmc  morti 
phrafe  i>our  marquer  in  douleur,  le 
chagrin  où  l’on  fc  trouve.  Lit  Ad 
injhtr  mortii  tjl.  Kihil  durius. 

iliiflit  la  munte,  JuCqu'à  U mort. 
Lat  Ad  oroi  u/que. 

MUERTO , TA , fart.  fujf.  Voyez 
Ji/aisr. 

MUESCA ,/ / Entaille , mortaife. 
Lat.  Crtaa , 

MUESSO  , /.  m.  le  même  que 
Bocado.  Ccd  un  mot  qui  eft  encore 
ufité  dans  l’Aragon. 

Mu  ESSO,  SSA,ffd>.  m.  ^/.  Tcr- 
atc  niitique  , Nôtre  ; comme , Alttef- 
fa  ama , Nôtre  Maitrcflc.  Lat 

j?rr,  trOf  um,  \ 


MUESTRA,/  /!  Montre,  échan- 
tillon. Lat.  Spcchnea. 

Müestra,  fc  prend  pour  Origi- 
nal, patron,  modèle.  Lat  Anicty-, 
f:u,  \onva.  £^t‘mp!:pn. 

Ml'EStba,  pris  hgurément,  ü- 
gniSc,  Signe,  indice,  démonilra- 
tion,  preuve  de  quelque  chofe.  Lat 
Itidicium , <V. 

Mitestra.  Montre,  en  terme 
de  guerre , Te  dit  de  la  revue  qu'on 
lait  des  troupes.  Lat.  Kecenfia. 

Muestra,  en  terme  de  chafTc, 
lignifie  Arrêt  Lat  Aucupii  Jignttm. 

Muestra.  Montre , ledit  aulTi 
de  la  platine  d’une  horloge  qui  in- 
dique les  heures.  On  le  dit  par  cx- 
I tcnlion  de  toute  une  horloge  qui  eü 
[ en  petit  volume  » une  montre  de  po- 
che, Lat.  Horologiunt  rctatum.  • 

La  mufjlra  dd  paito.  La  montre 
du  drap;  fc  dit  d’une  chofe  qui  fert 
; d'indice  pour  parvenir  à la  connoif- 
lancc  lies  autres  de  la  même  cl'pcce. 
Lat.  Spcchnen.  Indichm, 

MUFL.A  , f,  f Moufic,  en  ter- 
mes de  Chymic,  cil  une  tuile  ou 
couverture  ronde  qu'on  met  pour 
■ couvrir  une  coupelle.  L.it  Tejl.xceum 
operevimu. 

MUFLIR  , V.  a.  fignifie  en  jar- 
gon , ALinger.  Lat.  Fdar. 

MUGA,//.  Borne,  limite.  C’eft 
I un  mot  uÜté  dans  la  Rioja.  Lat  Ter- 
\ minus.  \ 

! MUGER , f,  f.  Femme.  Lat  Mu- 
lier.  Famina. 

Muccr.  Femme  mariée.  Lat  V- 
xor. 

Mttger  de  fu  cafa.  Femme  atta- 
chée à fon  ménage.  Lit.  ALuUcr  fru- 

Ser  ntugrr.  Etre  nubile,  Lat.  Viro 
maturnm.  efe. 

Kefr.  À la  muger  brirva  dalle  la 
foga  larga.  Ce  proverbe  nous  enfd- 
gne  h difCmuler  jufqu’à-cc  que  nous 
puiflions  remédier  aux  chofes. 

Kefr.  A ta  mnger  cnfula , tl  mari- 
do  le  hajîa.  Ctf  proverbe  fignlHc  qu'- 
une honnête  femme  ne  doit  s’etudier 
qu'à  plaire  à fon  mari.  I 

Kefr.  A la  m^er  maLt  poco  le  o-  ' 
proitcha  guarda.  Ce  proverbe  veut 
dire  qu’une  femme  iwrtcc  au  mal , 
trouve  toujours  l'oceafion  de  mal- 
fairc  , quoiqu'on  veille  fur  là  con- 
duite. 

Refr.  A la  snuger  y à U picaza  h 
que  vitres  en  la  phza.  Ce  proverbe 
nous  aprend  qu’il  faut  être  extrême- 
ment retenu  à révéler  les  chufes  que 
nous  voulons  tenir  fccrcttcs. 

Refr.  Con  la  ntuger  y el  dincro  m 
te  hurles  comfanero.  La  Femme  6c  l’ar- 
gent demandent  une  attention  parti- 
culière. 

Ml’GERClLLA,  f.  f.  Fcmmtlct- 
te.  Terme  de  mépris.  Lat.  yl/W;‘ir- 
t cuk.  Mtrttriçida^  j 
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MUGF.KIEGO,  ga, 

Féminin,  ine,  qui  concerne  la  fem- 
me, qni  lui  e(l  propre.  Lat.^////c* 
fn'j , t. 

Mugeriego.  On  appelle  ainüi'n 
homme  ndormé  aux  femmes.  Lat.  Mu- 
licrofta. 

Mugeriego  , fièjl.  Concours, 
aflcmblée  de  femmes.  Lat  Midie- 
res. 

MUGERIL,  aij.  d'ttru  term.  De 
femme , qui  concerne  les  femmes. 
Lat.  AÎniieoris  , f. 

MUGERILMENTE  , oiv.  En  fem- 
me,  à Li  manière  des  femmes.  Lat 

MUGIDO  , f.  m.  Meuglement  , 
mugilTement  , cri  naturel  du  boeuf. 
Lat.  Mugituf^  ûs. 

MUGIL  , /.  m.  Mulet,  poiflbn  de 
mer  Se  d’eau  douce.  Lit  AluUus. 

AlUGIR,  V.  rs.  Meugler,  mugir, 
terme  qui  fc  dit  du  cri  des  boeufs 
& des  vaches.  Lat.  ALugire. 

MUGRE,//  Craffe,  graifle, 
ordure,  fàleté  qui  s'attache  aux  ha- 
bits mi  à toute  antre  chofe.  Lat 
Scràes. 

ML'GRIEKTO  , ta  , adj.  m.  ^ f. 
Sale,  cralTcux  , eufe,  plein  d’ordu- 
res. Lit.  Spurct'i.  SbTdiius^  a,  um. 

MGGRON,  f.  tn.  Provin  de  vi- 
gne. Lat.  Pi-opago.  Tradux. 

MUHARR.A,/./.  Fer  qui  eft  au 
haut  de  la  hampe  d’un  étendait.  L 
Alticro^  nis. 

MUL  Particule  , qui  étant  jointe 
avec  un  pofitif , le  rend  fupcrlntif, 
quoique  dans  Tufage  ordinaire  il  ne 
lui  en  donne  pas  tout-à-fàit  la  force* 
Très.  Lat  /'aidé.  ALuUùî/u 

.Mui  , en  IHIe  ordinaire  lignifie 
moins  que  le  fupcrlatif;  ainü  le  ti- 
tre de  s/uti  iluAre  cft  moindre  que 
IlufiriJJimo  ; Se  dans  le  IHlc  épilto- 
lairc  , il  marque  égalité,  comme, 
AXui  iiiia.  On  remployé  de  fu- 
périeur  à inferieur,  & d’égal  à égaL 

-Mri,  s’employc  fouvent  comme 
adverbe , & ngnifec  la  meme  chofe 
que  mucha,  beaucoup,  extrêmement, 
très  fort  : comme.  Set  trtm  de  AI. 
Je  fuis  tout  à vous  : ou  Ejloi  mui 
al  fervicio  de  F.  Af.  Je  fuis  fort  à 
vôtre  fervice.  Lat.  l'aiM.  AIttiiîttu. 

AlüJOL.  Voyez  AlttgiL 

AiüLA  , / /.  Mule,  femelle  du 
Mulet  Lat  Alida. 

Ahzo  de  tfiSilaj.  Celui  qui  a feia 
des  mules.  Lat  Afularis  fervus. 

MULADAK , /.  m.  Lieu  où  Ton 
jette  les  immondices  & les  balayeu- 
res  des  maifons.  Lat.  Sterquilènitan. 

Mulaoar,  fc  prend  figurèment 

tour  tout  ce  qui  làîit  &:  qui  fouille, 
at  Sardes. 

MULAR , adj.  d'une  terw.  Ce  qui 
appartient  au  mulet  ou  à la  mule. 
Lit  Alularist  e. 

MULATERü , ô Mulbtero, 
lia  /•  m* 
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f.  m.  Muletier,  celui  <j«i  conJnit& 
qui  pnnfc  les  mulets  & les  mule;». 
Lat.  Midh , nîs. 

MULATO  , TA  , aii.  m.  ^ f. 
Mulat,  ou  Mulâtre,  ou  Malatc.  C'clk 
un  nom  «jju'on  donne  aux  Indes  à 
ceux  qui  font  nés  d'un  Nègre  & 
d'une  In4iienne , ou  d'un  Indien  & 
d'une  NégrcRc.  Lat.  , <e. 

Mula  n),  fe  dit'  par  cxtenfiun  de 
tout  ce  qui  cft  brun  dans  fon  genre. 
Lat.  Fnlcui.  Suhiigct. 

MUîEKO,/.  m.  Valet  d'écurie 
de  bbonreur,  qui  a le  foin  de*  mu- 
les, & de  nettoier  l'écnric.  Lat.  Sta^ 
bulüritu,  il. 

MULETA /.  Jeune  mule  d'un 
on  deux  ans.  Lat  ÂIuU  mmii.ulA  vd 
!»//«-?. 

Muleta.  Béquille.  Lat  Serfio, 

ntl. 

Muleta.  On  appelle  ainC  ligu- 
rément  certaines  chofes  qui  aident 
en  partie  à en  foutenir  une  atttre  \ 
il  fe  dit  en  ce  fens  d’une  hoiichce  de 
pin  qu'on  prend  avant  les  repas. 
Lat.  fuUrwa. 

Td'tr  una  cofa  muletas.  ExprefÜon 
figurée,  qui  fe  dit  de*  choie*  que 
tout  le  monde  fait  Lat  Jam  fenuif- 

A . 

MULETADA  , /.  /.  Troupe  de 
mulet*  & de  mule*  qu’un  homme 
entretient , pour  en  faire  commerce. 
Lat.  Muhrnm  caierw.  Armentum. 

MULETO  ^ f,  m.  Petit  mulet  , 
bardot  Lat.  AIulus  aunicuùis  , è;- 
mnl'vf. 

Cerrado  cemo  pie  de  muletoi  fe  dit 
d'im  homme  extrêmement  .avare,  ou 
üiflimulé.  I,at  ^*l}i*is  tenaxy  wl  tiu 
ti/urma. 

MULILLA  , f.  f.  Brodequin  , 
chauirtire  ancienne  des  Romainv.  I.at. 
( othuntus. 

MliLLA  y f.  f.  Première'  façon 
qu'on  donne  à la  vigne , qu'on  ap- 
pelle Ibmhrcr.  Lat  Pafiinatio, 

MULLIDOK,  f.  w.  Celui  o.ui  a- 
molltt,  qui  adoucît  les  chofes.  Lat 
Aloïlitor. 

MuLLiDOt,  fe  prc:ul  au(B  peur 
Alkhidûr. 

MULMR , V.  fl.  Amollir,  rendre 
doux  & fouplc.  Lat.  Alt'Üire. 

Mullir  , fe  dit  auflî  pour  Alu- 
ftir. 

Muli.ia,  pris  figurèraent,  ligni- 
fie, Chercher  tous  les  moyens  pour 
tbtenir  ce  qu'on  dcfirc.  Lat  Al>Uri. 

Mullir,  en  termes  de  Labou- 
reur, Pif)chcr  , houer  la  vigne.  Lat 
PidlintK  t. 

Hitber  quien  fe  las  muUi  , fe  dit 
pour  donner  à entendre  à quelqu’un 

Î|i)'on  Ciit  Tes  io:cntions , & qu’un 
aura  s’y  oppofer.  Lit  Apprimè  cal- 
lerr. 

MUI.LIDO  , DA  , part.  pajf.  du 
Tcrbc  Aluliir,  Amolli , ic.  Lat  AlaU 


lifitt.  Suhaêius.  Pqflincîtks , fl , WM. 

MULO , /.  m.  Mulet , bète  de 
fomme  née  d’un  ànc  & d'une  jument 
Lat  Al  dus , ». 

MULTA  , f f.  Amende  pécuniai- 
re. C’cR  un  mot  purement  Latin. 
A/ulHa  , àf. 

jMÜLTAR,  V.  fl.  Condamner  à 
une  amende  pécuniaire.  Lat.  AIul- 
Atre. 

MULTADO,  DA  , p.srt.  f>af.  du 
verbe  A/ultar.  Condamné , ée  à une 
amende  pécuniaire.  Lat  JluUiatus  , 
a , um. 

MULTIFORME,  adj.  éfune  term. 
(lut  a piulicurs  forme*  ou  figures. 
C'eft  un  mot  latin.  Alulti/armis , t. 

MULTiLATERO,  ra  , «iy.  m. 
^ f.  qui  le  dit  en  Géométrie  des 
figures  qui  ont  plus  de  quatre  coté* , 
& qu'on  appelle  Polygones.  Lat  Po- 
fyfionui , fl,  UM. 

MULTIPLICABLE  , adj.  d^mte 
tmu.  Multiplicable , qui  fe  peut 
mtiUiplicT.  Lat  APUHfücalnUs , e. 

MULTIPLICAUON  . /.  /.  Mul- 
tiplication  , augmentation  en  nom- 
bre. Lat.  AtuUipihath  y nis. 

Ml'Ltiplicacion.  Multiplica- 
tion , cR  nufll  la  troificme  régie  de 
l’Arithmétique,  qui  apprend  à multi- 
plier. Lat  Alultif.icatio. 

MULTIPLICADOR,  / m.  Celui 
qui  multiplie,  qui  augmente  en  nom- 
bre. lat.  AluUiptieator, 

Multitlicador.  Multiplica- 
teur , c’clt  le  plus  petit  nombre , par 
lequel  on  en  multiplie  un  plus  grand. 
Lat.  'A7idtipiica’is  Htonnus. 

MULTIPLICAR  . **.  «.  Multiplier, 
augmenter  en  nombre  les  individus 
d’une  cfpèee.  On  remployé  fouvent 
comme  verbe  neutre,  fur. tout  en 
p.irlant  de  ce  qui  fe  multiplie  par  la 
voye  de  U génération.  L.it.  AJuÙi- 
piicare. 

MuLTiPLlCAR.  Multiplier  , en 
termes  d'Arithmetique,  c’eft  trouver 
un  nombre  qui  en  contienne  autant 
de  fois  un  autre,  qu'il  y a d'unités 
dans  le  multiplicateur.  Lat.  APulti- 
pücare. 

MULTIPUCADO,  da,  part.paf. 
du  verbe  AluUiplicar.  Multiplié,  ée. 
Lit.  .y/ullif>lrCiitaf , fl  , utn. 

.MULTIFUCE,«dr.  m.  (ff.  Mul- 
tiple. Terme  d'Arithniétique.  C'eftun 
nombre  qui  en  contient  un  autre 
plufiours  (bis.  Lac.  Afuüiplex. 

MUlTIPLIUDAD,  /.  f.  .Multi- 
plicité, quantité  redoublée.  L.  Alu^ 
lipiiiitas.  Plurit.is. 

MULTIPLICO,  f.  w.  Multiplica. 
tioi* , prife  pour  l'effet  par  lequel 
une  cliofe  cR  augmcntcc  en  nombre. 
Lnt.  Al’  ltipîk'ittio. 

MULTITUD,  /.  /.  Multitude, 
grand  nombre  de  perfonnes  , ou  de 
chofes  enfembie.  Lat.  Aiuàituda. 

MUNUANAL  , d'une  term. 


le  même  que  Alwidano. 

MUKDANALIDAD , / / Pro- 
pricté  des  chofes  du  monde.  Lat. 
Aîu^iAus. 

MUNDANIDAD  ,/. /.  Mondanité  , 
vanité  mondaine.  Lat.  Aîuvdi  t\-witas. 

MUND.ANÜ,  NA,  adJ.  tn.  ^ f 
Mondain , ne , choie  du  moude.  Lat. 
Alundanus  , a , um. 

Mundano.  Mondain  , qui  fuit 
les  maximes  du  monde.  Lat.  AIu»^ 
do  dei'otus  y deditus , fl , um. 

Mun'OANO.  Mondain,  vain,  glo- 
rieux , ennemi  de  l'humilité.  Lat. 

Superhus'y  fl,  mu. 

Alit^er  uiundams.  Femme  mondai- 
ne , proRituée.  Lat.  Scortum. 

MUNDIAL , aài.  d'une  tenu,  le 
meme  que  AJundano  , qui  cR  plus 
iifité. 

MUNDIFICAR  , v.  a.  Mondificr, 
nettoyer,  purger,  purifier.  L AIwu 
dure.  PuYf[arr.  Dtterf’ere. 

MUNDIFICATIVO,  va  , adk  m. 

I f.  Mondific.ilif,  ive.  Terme  de 
I Âîé«lccinc,  qui  fe  dit  des  remèdes 
ou  on^ticns  déterfif*  qui  nettoyent 
! un  ulcère.  Lat.  AlundifcativuSy  a.nm. 

! MUNDILLO,  f.m.  ChaufTcIit , 
inRnimcnt  de  bois  propre  à chauiîer 
un  lit,  ou  à féchcr  du  linge.  Lat. 
CaUfaHcriut  foeulsis.  ExJîtcmoriu»i  ro- 
tundum. 

MUNDINOVI  , ù Muvdinue- 
vo  , /.  M.  Ciiriofîté  ; cfpécc  de  gran- 
de boète  que  le*  Savoyards  portent 
derrière  le  dos,  & où  iU  font  voit 
aux  enfans  &.  aux  gens  dn  peuple, 
des  grande*  villes,  des  châteaux  , 
de*  bat.iillc*,  Sic, 

jMUNüO  , /.  m.  Monde,  aflTem- 
Mage  lie  toute*  les  partie*  qui  com- 
pofent  l'Univers.  Lat.  Atuyidus.  AMhis. 

Mundo.  Monde,  fe  prend  pour 
le  Globe  terreRre.  Lat.  Aïundus.  Or~ 
bis. 

Mündo.  Monde.  Ce  mot  s’em- 
ployé  quelquefois  pour  lignifier  une 
grande  quantité  , un  grand  nombrev 
une  infinité.  Lat.  ntnntrus. 

Mcndo.  Monde  , en  termes  de 
Biafon , fe  dit  d'une  boule  ou  repré- 
fentation  du  monilc  furmoatée  d’une 
croix , que  l’oti  fait  porter  en  main 

l'enfant  Jéfus , ou  au  Sauveur.  L. 
Orbir. 

Mundo.  Monde,  fe  dit  aiiflî  en 
fens  moral  île  1a  Société  civile,  des 
mœurs  Si  de  la  manière  de  vivre  de 
ceux  qui  h compofent  Lat.  Alun- 
dus , ». 

Mundo.  Monde,  fe  dit  aufTl  du 
fiédc  & de  la  vie  tumultuciife  &' dif- 
üpéc  qu’on  y mène.  lat.  Alundus. 

Mundo  , en  jargon  , le  ViCige. 
Lat.  l^uîtm  y ùt. 

Df/de  que  el  mundo  es  siwuilc.  De- 
puis que  le  Monde  cR  Monde,  de- 
puis un  têms  immèmoriaL  lat.  Ab 
orht  condito, 

£l 
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El  nuevo  mundo.  Le  Nouveau 
Monde.  On  appelle  ainfi  rAinerique. 
Lat.  XwHS  mundut. 

£7  otro  tttujuh.  L'autre  monde  * la 
TÎe  future.  Lat.  Aütr  mundui. 

EHe  fnunAo  y el  otro.  ËxprefUon 
dont  on  fe  fert  pour  marquer  une 
gru(Tc  fomme  d'argent  • dc^  grandes 
richefTes  : On  dit , EuLrto  tient  tsle 
mauiû  y el  otro  \ Tel  cft  puifl’amment 
riche.  Lat.  Aloximu  ftanfr.a. 

J^o  fer  deiU  mundo.  N’ctre  plus 
de  ce  inonde , y avoir  entièrement 
renoncé.  Lat.  Mmie  vole  dixije»  ' 
MUNICION  , /.  /.  Munition  , 
provifums  qu'on  met  dan-s  une  place 
onr  b défendre,  & b Lurv  lubh- 
cr  i dins  un  camp , dans  un  vaü- 
ièaii.  Lat.  Atmmo.  CGimaeutui. 

MuNlCtON  , fc  prend  atilfi  pour 
la  charge  d'un  fuitl  , ou  de  toute 
autre  arme  à feu.  Lit.  JUunitio. 

De  mimicioH.  Expr.  adv.  qui 
niîKe  qu'une  chofe  a etc  bite  à b 
rite  , & par  conféqueiit  très  mal. 
Lat.  Perfunéio\i}. 

MÛNiCIüXAR,  t'.  rt.  Mettre  dans 
linc  place  les  provilions  nécenhircs 
Jour  h défendre.  Lat.  JUunire. 

MUNICIONADO  , da  , part.paf. 
du  verbe  Munidottor.  Pourvu  de  pro- 
\ifions.  Lnt.  Alufiiiut,  u,  um. 

MUNICIPAL  , dd».  d'ufte  term. 
?Iunicipal  , aie  » fc  dit  aujourd’hui 
«lu  droit  coutumier  qu'on  obfcrve 
«1.1IIS  quelques  villes  , ou  provinces 
particulières.  Lat.  Municipalité  r. 

MUMCIPE,  f.m.  Bourgeois  d'u< 
ac  ville.  Lat.  Mitnictps  ^ ipif- 
MUNICiPIO  , /.  tn.  Ville  muni* 
cipalc  , qui  fc  gouverne  par  fes  pro- 
pres loix.  Lat.  Mufücipium  é #/. 

MUKIFlCtNCIA , /./.  MuniHeen- 
ce  , libéralité  royale  , ou  de  grand 
Seigneur.  Lat.  Alunifcrntia , <c. 

MUNIFICO  , CA  , ad;,  m.  fcf /. 
le  même  que  Liberal.  C'èfl  un  mot 
Latin. 

MUNITORIA,  f.f.  Fortification, 
l'art  de  fortifier  le*  Places.  Lat.  Art 
mwtitorij. 

MUXECA  , f.f.  Le  Poignet.  Lat. 
Caipus. 

McnFXA.  Koiiet  , petit  paquet 
de  drogues  ou  d'ingrédiens.  Lat.  /'or- 
C'oiM  im>olucru}n.  Nodubii  Phitrutaco^ 
rum. 

Muûf.ca.  Une  poupée  d'enfant. 
Lat.  Pupa  , <r. 

Mnuitr  lits  muhecas.  Remuer  les 
poignets  , travailler  bcauconp.  Lat. 
j}Ia)TÎbui  i{piduo  hborarc. 

MUXECO  , f.  m.  Petite  figure 
d'homme  de  carton  , de  bois  , de 
linge , &c.  marionette.  Lat.  Hmnun- 
€uii  rj^io.  Auiomatum. 

MunECO.  On  appelle  ainfi  un  hum- 
me  cfl'cininé , qui  le  parc  comme 
une  femme  * un  petit  homme  mal 
büti«  Lit.  IIomtûKiç, 
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MU55EQCEAR,  v.  a.  Remuer  les 
poignets.  C'eft  un  terme  fort  ufité 
ilans  l’Ërcrimv.  Lat.  Curpum  bàc  il- 
/lie  t'tr/ere. 

.MUNKQÜERIA  , /. / Parure  ex- 
ceflivc.^  Lit.  Imxus  vtflium. 

MUNIDüR  , /.  »/.  Bedeau  d'une 
ConfTîiîric.  Lat.  Jlonitor. 

MUNIR  , t*.  o.  Convoquer  à une 
ancmblcc,  inviter,  avcitir  , prier, 
convier.  Lat  ALonere. 

MUNIDO  , DA  , part.  p*if.  du  ver- 
be Alunir.  Prie  , ce  , invité  , et , 
convié  , éc.  Lat  ALonitut , n , inn. 

MUNON  é f.  m.  Le  gros  mufcle 
, du  bras.  Lat.  Torus , i.  \ 

MuiiON  ES.  Tourillons  d'une  pièce 
d'artillerie.  Lat.  Rotunda 

MUQUICIüN  é f.f.  en  jargon  , 
le  Manger.  Lat.  Efca.  Cibia. 

MU’mJiR,  V,  <*.  en  jargon,  figni- 
fic  Manger.  Lat  Aïauducure.  /uiérr. 

MUR,  f.  m.  le  même  que  Rdon. 
C'cll  un  mot  pris  du  Latin  ALiu  , 
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MURAD.AL.  V^oyez  A/uJadar. 

.MURAL,  ad;.,  d'une  trrm.  .Murale, 
épithète  que  les  Romains  donnoient 
à des  couronnes  dont  iis  hoiioroient 
ceux  qui  les  premiers  avoient  fauté 
fnr  les  murs  des  enuemis.  Lat.  Alu- 
raüf. 

MüRAIXA,//.  MuraiUc.  Ut 
AIuYUt. 

MURAR  , V.  a.  Murer  , entourer 
dun  mur,  d'une  muraille.  Lat  A!u- 
rit  cin^ere. 

MURADO , DA  , part.  paf\  du  ver- 
be Afurar.  Muré , ét.  Lat  Alurii 
cinéiui  , (I  , u:n. 

MURCEO , f.  m.  lignifie  en  jar- 
gon , De  b chair  de  cochon.  Lat 
t'tfît  fiiinj, 

MURCIAR  , V.  a.  fignifie  en  jar- 
gon . Voler , dérober.  Lat.  Purnri. 

MURCIEGALO,  Mcrcielago  , 
b Murceguillo  , f.  m.  Chauve- 

iburis.  I^t  yt/pertilio. 

MURCIG.ALLKRO , / m.  lignifie 
en  jargon  , un  Voleur  qui  vole  à 
l'entrée  de  b nuit.  Lat  LLuciumm 
fur. 

MURCIGLERO , /.  w.  en  jargon. 
Voleur  qui  vole  ceux  qui  dorment. 
Lat.  }Loiius‘nui  fur. 

MURClü,  /.  m.  en  jargon  , Vio- 
leur, larron.  I.at  />«* , rit. 

MURECILLü.  Voyez  Mufado. 

MUKENA  , /.  f.  Murcnc  , poif- 
fon  cartilagineux  lémblablc  à la  lam- 
proye.  Lat.  Aluncna , ,t, 

MUKICE  , f.  m.  Pourpre,  poifTon 
Â coquille  dont  un  tire  la  pourpre. 
Lat.  Alarex. 

MUR.MUGE/VR  , r.  a.  le  même 
que  Alurmurur.  Murmurer  , parler 
tout  bas. 

MURMULLO , f,  m.  le  même  que 

AlurmuUo. 

, MURMURACION , f.f.  MédiCui- 
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ce , calomnie.  Lat  Calumni.  De- 
trellio. 

MURMURADOR ,/  iw.  Médifnnt, 
calonmiateur.  Lat.  Dctraélor.  Çalum- 
niaior. 

MURMURAR  , v.  n.  Murmurer  , 
fe  dit  du  bruit  tlotix  & agréable  que 
Bit  un  niHTcau  qui  coule  parmi  les 
cailloux.  Lat.  Alurmurare, 

Murmuras.  Murmurer,  parler 
fourilemcnt , gronder  , fc  plaindre. 
Lat.  ALurmurare.  Aîujftare. 

Murmurar,  fignifie  aiRTi  Médi- 
re de  quelqu’un  qui  cR  abfent.  Lat. 
Detrahe$-e.  C'aîumniari, 

MURMURANTE  , f<&t.  afl.  du 
verbe  Alurtnurar.  Murmurant.  Lat. 
Alurrnttranf, 

MURMURADO  , da  , port,  paf 
du  verbe  Afitrwttrar.  Calomnié , «e. 
Lat  Detrodiui , « , mn. 

MURMURIO , /.  w.  Murmure  des 
riùneaiix,  des  arbres.  Lat.  ATurmur. 

Murmurio,  fc  prend  .-lull'i  pour 
Alurmuraciou. 

MURO , f m.  Mur , muraille. 
Lat.  Alurus. 

Mu  RO  , en  jargon,  un  Ecu  , un 
bouclier.  Lat.  Clyfeut. 

MURRIA  , f.  f.  Pefanteur  de  tete 
qui  rend  un  homme  mébncholiquc  , 
migraine.  Lat  Grat^edo , i>tit. 

Murria.  Médicament  allringcnt 
compofé  ti'ail , de  vinaigre  & de  fcl , 
dont  ou  fe  fort  dans  les  hôpitaux  pour 
prévenir  b piitrébclion  des  playes. 
Lat.  A/lringent  medicmKeritiîm. 

MURRib  , RRIA  , ad;,  m.  f. 
TriRc,  mciauchuliquc,  chagrin,  ine. 
Lat.  Altrflm , a , um. 

MURTA.  Vo^cz  Arroyan. 

Mu  R TA,  en  jargon.  Olive.  Lat. 
Oliva  , æ. 

MURTONES ,/  w.  Bayes  de  .Mir- 
le.  Lat.  Alythi  kaccr. 

MUSA , f.  f.  Mufe , Génie  poéti- 
que. Lat  Alufa , rf. 

Musas.  Mufes  \ Divinités  fabu- 
leufes  des  Payons  qui  les  croyoient 
prcfi.icr  aux  Arts  & aux  Sciioccs. 
Lat.  Aluf*  , arum. 

Entender  la  mtfa.  Coiinoftrc  b ma- 
lice, b mauvaîfc  intention  de  quel- 
qu'un.  Lat.  AlicHm  canflia  callere. 

MUSARAS’A  é f.  fU  meme  que 
Aîujf.iho. 

.MusA&AnA.  On  appelle  ainlî  par 
cxtciifion  tuut  petit  inlcdlc  en  géné- 
ral. Lat  Injuium. 

MusARAhA.  Homme  de  paille  on 
de  carton.  Lat.  Perfona. 

MuSARAhAS.  On  appelle  nlnfi 
vulgairement  certains  petits  muges 
qui  fe  forment  devant  les  yeux.  Lat, 
LLuhes. 

Penfixr  en  lat  nnfaranaK  Bjîct  aux 
mouches.  Lit.  AIufc.it  coptare. 

MUSCICAPA  , f.  f.  Oifeau  plus 
gros  que  le  pigeon,  qui  uc  vit  que 
dç  mouches  & de  moucUcroas , d'oi^ 
I i 3 hU 
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lui  vient  fon  nom.  ILa^  J/u/dcafa. 

MUSCO  , f.  VI.  Muuîrc.  Un  l'ap- 
pelle autrement  & jl/.-ho.  L. 

MhIcus. 

Musco  « n^piific  aufTi  la  meme 
diûfe  que  Alfiù^cU.  C'eft  un  mot 
Lstiii. 

Ml'SCO  , CA  , aâj.  m.  c^/.  le  mê- 
me que  ÂmHfcû. 

.MUSCULÜ , / w.  Terme  J’Ana. 
tomic.  Mufclc,  partie  du  corps  ani- 
mal , qui  cft  l'inftnimcnt  du  mouve- 
ment. Lat.  jyiu/ctdus  , /. 

Musculo.  MoniVre  marin  « ou 
cTpccc  de  Baleine  d’une  groHeur  pro- 
digicuFc.  Ses  yeux  font  auUi  gros 

3ue  la  tête  d’im"  homme , & éloignes 
c quatre  aunes  l’un  de  l’autre.  Lat. 
AltOculur. 

MüSCULO.  Moule  > petit  poifibn 
de  mer  enfermé  dans  une  coquille. 
Lat.  JlifuL-ts. 

MUSCULOSO,  SA,  ffiff.w. 
Mufculcux,  cuTe  j qui  concerne  les 
mufcles.  Lat.  Aïufculofus , <r , «w. 

MUSEO  , /.  m.  Lieu  deftiné  pour 
l’étude  des  fcicnces,  des  Lingues,  &e. 
Lat.  iVufxum. 

Museo.  Cabinet  de  curioGtés  , 
d’antiques , de  machines.  Lat.  Jiln- 
fxuiv. 

MUSEROLA, //  Muferolc,cll 
la  partie  de  la  tèticre  du  cheval  qui 
fc  place  au  dclTus  de  fon  nc£.  Lat. 
Jjovum  01  tqui  camfTimeni.  \ 

MÜSGANO  , /.  w.  Miifaraignc  ; 
petite  bétc  comme  un  rat , ou  une 
tnipc,  qu'on  trouve  à la  campagne, 
dont  U morfure  cft  venimeufe.  Lat. 
AUii  tqçrcy?». 

MüSGAnO  , cft  auOi  une  grofie 
araignée  des  champs  , qni  cft  d'un 
i;ris  tîVaüt  fur  le  uoir.  Lat.  Agrejiis 
uraoea. 

MUSGO  , /.  w.  Mouvement  d’o- 
reilles que  font  les  chevaux  & au- 
tres betes  de  monture  , lorfqu’ellcs 
^ calent  mordre  ou  tirer  une  ruade. 
La?.  Motus  refluent  , vel  rejilitns. 

MUSICA,  f.  /.  Mtifiquc,  un  des 
Arts  liberaux.  Lat.  Alujicay  *r. 

.Musica.  Muftque  , fe  dit  auffi 
d’un  concert  compofé  de  voix  & 
d inftrumens.  Lat.  Conetntus , M, 
Musica.  Mufique,  fe  dit  encore 
iruniquement  d’un  charivari , d'im 
Lniit  importun  & étourdiflTant.  Lat. 
Dijfouantia. 

Jîujîca  Ratofura.  Miifiquc  exécu- 
tée par  des  voix  faufles  & des  in- 
ftrumens  qui  ne  (ont  point  d’accord. 
Lit.  Dijfora  Altt/îca. 

MitjKu  y Qcomfühttwimto  , fe  dit 
dn  menu  peuple  qui  marche  i la  fui- 
te des  gens  du  premier  rang  dans 
quelque  fête  folcmncUe.  Lat.  Tirr- 
, <r. 

6<»»  bunn  mujîca  fe  t'iene.  Belle 
propofition  ! Lat.  Im^rtuni  cmit. 
tc7i  /«  mt^^ca  à çtra  por/r.  LaiL 


fons  à part  ces  clLinfons.  Lat.  /y. 
ram  ùUô  ducas. 

Xo  firtcuder  la  Faire  la 

foiirdc  oreille.  Lat.  Xon  tiitdire. 

d*ursi  mtjica  vmtes , dixù  U zorra. 
Vous  me  la  baillez  belle.  Lat.  Née 
puya-,‘e  fyram  /as  ejl. 

MUSICAL  , mi*,  d'uw  term,  Mufi- 
cal  , qui  cft  fciun  les  règles  de  la 
Muüque.  Lat.  a,  um. 

MÜSICO , f.  M.  MuHcien } celui 
qui  fait , hc  qui  enfeigne  la  Muüque. 
Lat.  , I. 

.Alusicü,  CA,  od>. 

Hcal , ale  ÿ qui  concerne  la  Muüque. 
Lac.  , a , «m. 

MUSLILLO  , f m.  dim.  Petite 
cuitîe.  Lat.  Exils  fémur. 

MUSLU  y f,  m.  La  CuifTc.  Lat. 

Eemsir. 

Muslos.  C’iilotcs , caîqons.  Voyez 
Caizcftts. 

MUSMON  , f.  m.  Animal  qu'on 
trouve  dans  l'ilc  de  Curfe  , ^ qui 
vient  d'une  chèvre  éi:  d'un  bélier,  ii 
cft  plus  petit  que  le  Cerf  i il  a le 
poil  comme  b chèvre , & les  cornes 
comme  un  mouton.  Lat.  Alu-smaàus. 

MÜSSITAR  , V.  U.  Parler  bas  , 
murmurer  , marmoter , gronder.  L. 

AltUire.  \ 

MUSTELA,  f.  f.  Lamproie,  poif- 
fon  de  mer  fans  écailles , qui  cft  ex- 
trêmement vorace.  Lat.  JllujUla  ma- 
riaa. 

.MUSTIA.MKNTE  , adv.  Trifte- 
ment  , méhnchuliqucment , noncha- 
lamment , moilcment  , lâchement , 
négligemment.  Lat.  Majli.  Lamsà- 
dè. 

MUSTIO  , STIA  , aij.  m.  çf  f. 
.Morne,  trifte,  chagrin  , inc,  rêveur, 
eufe,  ntébncholique,  abattu,  uc.  L. 
Alrtjht;,  /"«at’ttj,  n,  wn. 

MUTABILIDAD, /.  /.  MutabilU 
té , changement  , inÜibilité.  Lat. 
Ltvitm  , atii.  Ineonfimtia  , a. 

MUTACIüN  i f.f*  le  même  que 
Mttdasna. 

MUTACIONKS.  Décorations  de 
Théâtre.  Lat.  M\ttationts  fceaieis. 

MvfAClONES.  thangemens , ré- 
volutions , dans  les  faifons  & dans 
les  alFaires.  Lat.  Temporii  mutatioms. 

MUTILACION, //.  Mutilation, 
retranchement  de  quelque  membre. 
Lat.  AI:üilatio. 

MUTILAR , V.  a.  Mutiler  , cou- 
per , retrancher  quelque  membre.  L 
Aïutîkrs. 

MuriLAA,  lignifie  figurément. 
Retrancher  une  partie  de  quelque 
chofe.  Lat.  AlMilrre. 

.MUl’lLADO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  Jlutilnr.  Mutilé , éc.  Lat.  AIu~ 
tilatus  , fl  , um. 

MUTU.ÂL  « nij.  d'une  term.  Mu- 
tuel , elle.  On  dit  Alutuo. 

MUTUALMENTE,  adi.  Mutuel- 
lement. Lat.  Jlutuà. 


MUTUO  , TUA  , m.  f. 
Mutuel,  elle,  réciproque.  Lat  .Î/m- 
tmn  , fl , um. 

Mütuo.  jMutncl.  On  appelle  nu 
Palais  Contrat  mutuel  , ccU;i  par  le- 
quel on  donne  une  foinmc  d’argent , 
de  l'huile , du  gr.^in  , ou  autre  cho^ 
i’c  fcmblablc  , s'obligeant  de  rendre 
la  même  quantité  fans  aucun  intérêt. 
C'eft  h même  chofe  qne  Prrfiasrto. 
On  employé  ce  mot  comme  fubfton- 
tif.  Lat.  Aliiîuum. 

jMutua  rtcepciun  de  lot  Ptanctas. 
Réception  mutucUc  des  Pbnttes,  en 
tenues  d'Aftrulogic , c’eft  lorsqu’une 
Pbnêtc  fe  trouve  dam  la  dignité 
d’une  autre,  éù  celle- ci  réciproque- 
ment dans  la  ücnne.  Lat.  Alutua  ra 
j veptio  Piaaeturum. 

M Y 

MYRABOLANOS  , f.  m.  Myrabo- 
lans,  fruit  des  Indes.  Lat.  J/^roba* 
hua , ùrwn. 

MYRRHA,//  Myrrhe,  gomme 
qui  vient  d’Arabie,  d'Egypte life  d'E- 
thiopie. Lat.  Aîyrrha. 

Aîyrrba  Hqusia.  Myrrhe  liquide. 
Lat.  jllyrrha  l:*jaiMu 
MVRRHADü  , DA  , w.  I^f. 
Qui  eft  fait  avec  de  la  myrrhe.  Lat. 
AArrbatm^  o,  tntt. 

MVKTO.  Voyez  Arrayan. 
MY.STERIO,y:  m.  Myftère,  fc- 
cTet  incompréhcnüblc  des  vérités  di- 
vines, révélé  aux  Chrétiens  dans  la 
Loi  de  grâce.  Lit  Afiflcrium , ii. 

MvsrEiio.  Myftêro  , fe  dit  par 
extcnfion  des  fccrets  des  PriJices  & 
des  aft'iires  de  conféqucncc  qu'on  tient 
cachées.  Lat.  Aly/leriusa. 

Mvsterio.  ’Myftére,  fc  dit  en- 
core de  tout  ce  qu'on  tient  fecret  & 
caché.  Lat.  Alyjleriui». 

HtibUxr  de  tayjierio.  Parler  myfté- 
rieufement  ’&  avec  réferve.  Lat.  Aîy» 
f.eriaA  hqui. 

llaeer  tmjlcrio.  Faire  myftère  d’une 
chofe,  ne  pas  vouloir  ta  dire.  Lat 
Inoitia  pro  miù%  %'snAstart. 

No  es  Jtn  myfterio.  Cela  n'cft  pas 
fans  myftère  i cela  ne  s’eft  pas  fait 
par  hazard  , ni  fans  deflein,  mais 
pour  des  raifons  qu'on  ignore.  Lat 
A’««  Jme  caufii  ft. 

MYSTERIüSAMENTE  , nJf*. 
Mvftéricuremcnt  Lat  AlyftniosK 
MYSTERIOSO,  sa  . udj.  m.^f. 
Myftéricux  , eulc.  Lat  Alyjîeriqj'su  y 

a , UM. 

MYSTICA,  //.  Théologie  my- 
ftique.  Lat  A/Wlica. 

MYSTICAAiENTE,  aJi.  Myfti- 
qticment  Lat  A/y/iie?. 

Mvsticamrnte,  lignifie  aiiOTt 
Spirituellement.  Lat  A/y/îid. 

MYSTICO  , CA , o4f.  w.  (f  f. 
Myftjquc,  allégorique,  myftéricnx, 
h3X.Myjlkusy  a,  um. 

Mvsti- 
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Mvstico.  Myftiquc,  fc  dît  aufTi 
de  ce  qui  appartient  à la  contempla- 
tion des  pert'edions  divines,  & aux 
chofes  fpirituellcs.  Lat. 

MYSTlCON,/m.  Contemplatif» 
qui  affc^c  eue  vie  laintc  & toute 


mylUque.  Lat  Khnii  niyjlicut. 

MYTHOLOGIA  »/.  / Mytholo- 
gie  , hiftoirc  des  Dieux  & des  Hé- 
ros fabuleux  de  l’Antiquité,  & l'ex- 
plication des  myltèrcs  de  leur  faulfc 
ReUgion  , de  leurs  f^Ics  & Meta- 


ayy 

morptiofes.  Lat  Jlythologia. 

MYTHOLOGICO  , ca  , a4f'.  m. 
cîf  /.  Mythologique , qui  concerne 
la  Mythologie.  Lat  AfytbdcgicuSfa^ 
ion. 
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Decimj  çuarta  ktra  tîcl  alphahf^  ■ 
to  Ca/hUano  t y uniecimn  tU  las 
em/.ttofttes.  N,  Quatorzième  lettre  de 
l'alphabet  CaflULin , & la  onzième 
des  cenrunnes. 

Entre  lot  Anti^uos  rra  Utra  rtttnu^ 
rai  , qstt  vaüa  novccitntos  ^ y Ji  fe  It 
Ahaâia  una  raya  mcimi , valsa  stoxsen^ 
t.i  sstiL  N,  chez  les  Ancicm  étoit  une 
lettre  qui  valoit  neuf  cent , & quand 
on  mettolt  un  titre  deiTus  » !N  , elle 
valoit  quatre- vingt -itix  mille, 

N A 

NABA  , /.  f.  Navet  rend  qui  pour 
• l’ordinaire  ell  de  la  groircur  & «le  la 
figure  d’un  gros  oignon.  C’eft  un 
terme  uftté  dans  la  Murcie.  Lat  Ra- 
fwn  , i, 

N.ÂBAL»  à Karak  , / m.  Champ 
ou  terre  plantée  de  navets,  L.  A^er 
9af  is  conjitsü. 

Kabal  , aàj.  d'wtê  terni.  Qui  ap- 
partient aux  navets , ou  qui  cil  fait 
avec  des  navets.  Lat  2^afinui , a » 
%sn. 

NABATO  , /.  m.  figniHe  en  jar- 
gon , l'épine  du  dos.  Lat  Sf^ina  do^. 

NABERIA,//.  Botte  «le  navets, 
au  foupe  aux  navets.  C eft  un  terme 
hasardé.  Lat.  Jiifcolum  napcrian. 

NABILLO  , f.  m.  din*.  de  Naba, 
Petit  navet  Lat  Exiiior  nj^sts. 

NABINA,yl/.  Graine  de  navets. 
Lat.  AVapina  , j*. 

NABIZA  , /. /.  Petit  aivet  menu , 
& oui  e!l  un  rejetton  du  rond  , le- 
quel efl  fort  tendre  & fort  Oivourcux. 
Lit.  ExiHcy  Eapus. 

NABLA,  f.  f.  Infiniment  dcMu- 
fique  h dix  cordes  , qni  a la  figure 
d’un  PfilterioTi.  Ceft  un  mot  Hé- 
breu. Lat.  Nubiitns. 

NABO  , f.  IM.  Navet.  Lat.  Xafus. 

Nabo,  fc  dit  en  général  de  toutes 
Ibrtcs  de  racines.  Lat.  Radix. 

Nabo.  Noyau  , en  terme  d’Ar- 
chiteélure , fc  dit  de  cette  p.irtie  d*un 
cTcalier  qui  foutient  les  marches.  L. 
i.yündrns.  On  t'appelle  aulTi  Arbal. 

Nabo  , en  jargon,  lignifie  Esnbai’^o, 


NACAR  , f.  M.  Nacre  , coquille 
où  croifient  les  perles.  Lat.  Concta 
mar^arsiarutn. 

Nacax.  On  appelle  aii Ti  figuré- 
ment  tout  ce  qui  a la  couleur  de  la 
nacre.  Lat.  Res  colore  concham  rtfe- 
rens. 

Nacab  , £c  prend  pour  la  cou- 
leur même  de  la  nacre.  Lat  Rt^'eus 
celer. 

NACARA  , / f.  Conque  marine. 
I.at.  CoMi'fia , AT. 

NAL'ARADO  , DA,  adj,  ns.  ^ f. 
Kacarat , atc  ; qui  a la  couleur  de 
la  nacre , ou  qui  efl  orné  de  nacre. 
Lat  Rofeus  , a , uns. 

KACKLA  y f.  f*  Nacelle , petit 
ornement  d'architetbnre  qu'on  appel- 
le autrement  Chamfrain.  Lat.  Stria. 

I NACENCIA  y f,  f.  le  même  que 
Kacimiento.  Ce  mot  n'cft  ufité  qu’à 
la  campagne,  & ou  s'en  fort  en  par- 
lant de  la  crue  des  grains. 

NACF.R  , V.  n.  Naître,  venir  au 
monde.  On  le  dit  des  animaux  par- 
j faits  , quand  ils  fortent  du  ventre 
I de  la  mère.  Lat.  N^fei. 
j Nacbr.  Naître,  fc  dit  auflt  par 
I cxtenfion  de  ce  qui  pouffe,  de  ce 

ui  fort  de  l.a  terre,  des  herbes  , 

es  Heurs  & de  toutes  fortes  d’arbres 
& de  plantes.  Lat  Kafet.  PuUuhre. 

Nacf.r.  Naître,  commencer  à fc 
montrer  lur  l'horlfon.  11  fe  dit  des 
ailrcs , des  planètes , & meme  du  jour. 
Lat.  A’q/'t'r.  Oriri. 

NaCF.b.  Naitre  , tirer  fon  origi- 
ne, tant  au  propre  qu'au  figuré.  L. 
Oriri.  Prodsre. 

NaCer.  Naître  , fortir  d'un  au- 
tre auquel  on  tient  Lat.  E^fitr^ere. 

NaCER.  K.aîtrc  , fc  pren»!  anffi 
pour  Sourdre,  en  parlant  d«:s  riviè- 
res , des  fontiiocs.  Lat.  Prefuere. 

NaCer,  fe  prend  pour  S'enfuivre. 
Lat.  Inftrri.  Oriri, 

Nacer.  Naitre,  arriver,  furve- 
n«r  tout  à coup.  Lat.  Apparne.  /?Jc- 
riri, 

Nacer,  joint  avec  la  prepofi- 
tion  A y ou  Para , marque  la  determi- 
oatioa  i quelque  choie,  foit  natu- 


rellement foit  par  quelque  qualité  in* 
trinfèque.  Lat  Nafci  ad. 

Ex.  To  naci  frr  de  Ds'kinta 
d(t  Tthofe.  Je  fuis  ne  pour  aimer 
Dulcinée  du  Tobofo. 

Nacerse.  Pouffer  de  foi-mime, 
fe  reproduire,  en  parlant  des  femeii- 
ces.  Lat.  Pt^ubre. 

îfactr  de  fies.  Rcufllr  dans  tout  ce 
qu'on  entreprend.  Cette  expreifiou 
eft  fondée  fur  l'opinion  oil  le  peuple 
ell  que  ceux  qui  naiffent  les  pietls 
premiers  font  heureux.  Lat  In  ptilet 
n^fei. 

Miccr  m dia  b bora.  Echaper 
d'un  grand  péril. 

J^o  le  pefa  de  baber  naeido  } fc  dit 
d’un  homme  qui  efl  fort  content  de 
foi- même.  Lat  Mon  Jtbi  ipjî  di/fù* 

Cf/. 

Tb  naci  primero.  Je  fuis  plus  vieux 
que  vous.  Lat.  Prier  fum  alatt. 

Refr.  Donde  ay  yentsas  y potrot  na-> 
cm.  Ce  proverbe  ugniRe  qu’on  ne 
doit  point  être  furpris  d'ua  événe- 
ment , quand  on  en  connoit  b eau* 
fc. 

Refr.  Id’o  cm  qtàen  nacesyjino  cet» 
quie»  faces.  Ce  proverbe  fignific  qu’il 
y a des  ocafioiis  où  l'on  doit  ^rc 
céder  les  droits  de  b nature  à £ou 
intérêt  pcrflmneL 

NAÇIENTE,  fart.  aéf.  du  verbe 
Macer.  NaiOànt,  te,  qui  liait  Lit 
AVcfw.  Oriens. 

NACIDO,  DA,  Mg.  du  ver*^ 
be  A'ocfr.  Ne , éc.  ^Rit.  Ortui , « , 
um. 

Nacido,  fe  prend  quelquefois 
pour  inné.  Lat.  Mativm.  Igaatus^ 
InpevituSy  a y um. 

Nacido.  Né,  fignific  auffi  Pro. 
rre , difporé  naturellement  à une  clio* 
te.  Lat.  Xtstus.  Aptus. 

Nacido,  pris  comme  fubilantif, 
fignific  Tumeur  , abfccs , nul  d'avan* 
turc.  Lat  Tumer. 

NaCIOOS,  au  pluriel,  fc  prerui 
pour  tous  les  hommes  qui  font  morts, 
auffi-bicn  que  pour  ceux  qui  vivent, 
Laî.  Nati.  Ihniinei. 

Bien  è mai  ssacido.  Noble  ou  ro« 
tuficr. 


Digitized  by  Google 


N A C 


N A D 


N A D 


tisrî«r.  L»t.  Inxenuju  vtî  TUihr.\tUs. 

yUne  iomo  Cch  vient  conv 
me  annciu  au  doigt.  I.at.  /htuty 
natfu  rfi  a.i  rtm, 

KAUMIEN  ro , / m,  NiUrancc, 
il  fe  dit  dtf  la  fortic  de  rcr.r.mt  hors 
du  ventre  de  fa  merc.  Lat  Ortus. 
A’irfîî'/’rtfj , niis, 

Kacimifxto.  Nativité,  dit 
par  ^ntonomafe  de  celte  de  J.  C.  Lat. 
^ntivitai  Doumti. 

Kacimiento.  Crèche  nuonfait 
dans  les  Kglifes , où  cH  icprèfeatée 
la  naiflancc  de  J.  C.  A Bethléem. 
I.at.  Nataüs  Domini  artijkiofa  rr- 
fn-jfnitath. 

NacimIENTO.  Lever  des  aftres 
fur  l'horifan.  Lat.  Ortut. 

Nacim!ENTO.  Naiflancc,  race, 
{amille,  extraftion.  Lat.  Origo.  i^r»- 
fafin. 

NacimieNto.  NaifTincc,  figni- 
fic  aufli  Origine,  fource,  principe 
d’iine  ch'ofe,  tint  dans  le  Bh>Üque 
que  dans  le  Moral.  Lat.  Or/us.  Ori> 
go.  £rerd/ttiw. 

Dr  Hcicintiento.  Faqon  m/t'.  De 
naiiranee.  Lat  Natuur. 

NACIüN , / /.  NaitVance,  raclion 
de  naître.  C’eft  dans  ce  fens  qu’on 
employé  la  làqon  de  parler  De 
don^  au  lieu  de  Dt  naàmiento.  On 
dit  Cie%o  de  nacion  , aveugle  ne,  ou  de 
oaitTaiice.  Lat.  NativitiU. 

Nacion.  Nation,  nom  colleftif 
qui  fe  dit  d’un  peuple  qui  habite  une 
certaine  ctendtiè  de  terre  , fous  une 
meme  domination.  Lat.  A’a//o.  Gens. 
Pefelus. 

Nacion.  On  employé  fouvent  ce 
mot  pour  dcfîgner  un  étranger.  11  cft 
du  ftilc  bas.  Lat.  Ferejiriftus. 

N.ACIüNAL,  ad/,  d’wte  term.  Na- 
tional, ale.  Lat  Xationaiis. 

ConciUo  nacimai.  CoïKÜc  natio- 
rul,  vfl  celui  où  l'on  aflVmblc  les 
Prélats  de  U nation  qui  font  fous 
la  meme  domination.  Lat  Cmciaum 
nationale. 

NACIONALIDAD,/. /.  Canclcrc 
particulier  Se  affeélé  A une  nation. 
Lat.  .4Jèeius  fatiiui.  Kutiaait  pro- 
trictas. 

NACIONAUIENTE , adv.  Avec 
les  m<£urs  <Vlc  canàcre  propre 
à une  nation.  Lat.  Afore  ^atrio. 

NADA , /.  /.  Rien  ; le  néant  , le 
Jion-étrc.  Ou  l'employé  quelquefois 
avec  l'articie  mafculin.  Lat.  Xibi- 
Uni. 

Na  DA.  Rien}  eft  aoni  une  néga- 
tive, & figniBe  Anctinc  chofe,  rien 
du  tout  I.at  AihiL 

Na  DA  , s'enmloyc' aufli  comme  un 
adverbe  négatif.  Aucunement.  Point 
du  tout  Lat  KaBo  modo. 

Nada.  Rien,  fignifie  Peu,  ou 
très  peu.  Lat.  Paràm. 

A^ada  entre  des  Piatos.  ExprcfTion 
familière  dont  onk  fert  pour  meprL 


fer  une  chsfe  dont  on  fnifoit  grand 
cas.  l-it.  yibii  rei. 

Xaia  meuos.  adv.  Rien  moins  que 
ceU.  Lai.  Nihil  tmnùs. 

Çann  quirn  no  dice  nada.  Expref- 
fion  dont  011  (è  fort  pour  exagérer 
une  chofe  qu'on  auroit  regardé  com- 
me une  bagatelle  dans  toute  autre 
drcotifUflce.  Lit.  jl  nibll  di~ 
ceret. 

Afiis  vole  ofee,  que  nada.  Peu  vaut 
mieux  que  rien.  Lat  S'altew  aUquid 
eligmlutn  fn-a:  nffriU. 

NoJiso  nada.  Soit,  je  le  veux,  je 
l’accorde.  Lat  Permitto. 

Mo  es  nada.  Ce  n'eft  rien.  Lat. 
niHl  efit. 

/ioj'er  jsada.  Etre  peu  de  chofe. 
Lat.  Parti  MJtnenti  eje. 

NADADERASj /. /.  Nageoires, 
calebaflès  ou  vcRies  pleines  de  vent  : 
qu'un  met  fous  les  bras  pour  le  fou- 
tenir  fur  l’eau , quand  on  veut  ap- 
prendre à nager.  Lat.  Jnjhutnentttsn 
natateriusn. 

N.\D ADERÜ,  y!  w.  Lieu  propre 
Jiittr  nager.  Lat  Katatorium, 

NADADOR,  f,  M.  Nageur,  qui 
lait  bien  n.tgcr.  l.at  Nat>tttn' , ris* 

Refr.  Ei  mrjor  nadaJLn-  es  dei  a^ua. 
Celui  qui  s’expofe  femvent  au  péril  y 
fueemnbe  tôt  ou  tard. 

N.ADAÜURA ,//.  L'aclion  dena- 
I ger.  Lat.  Katatio^  nis. 

NADAL,yi  w.  le  même  que  AV 
I tioL  C'cll  un  vieux  mot  dont  on  fe 
fert  dans  les  ARtiries  au  lieu  de  AV 
tividad,  comme  le  prouve  ce  pro- 
verbe : Caftahat  vtnUt  por  tiadMy 

jUben  bien  y parteif/r  wal. 

I NADAH,  V.  n.  Nager,  fe  foutc- 
, nir  fur  l'eau.  Lat.  AVr.  AVarr. 

Nada».  Nager,  fe  dit  aufli  des 
cbofis  inanimées  , qui  par  leur  lé- 
gèreté fe  fouticnnent  fur  l’eau  fans, 
s’cnfonecr.  Lat,  AVr.  Xatitre.  Jn~ 
nature. 

Nada».  Nager,  Ggnîfic  .m  figu- 
ré, Etre  dans  l’abondance.  Lat.  .4- 
bundare. 

N ADAR  y fe  dit  de  ce  qui  cfi  trop 
large,  par  exemple  d'un  habit,  des 
bas , &c.  l.at  A'rmii  Lixum  eJe, 

Kadar  cen  calubazas.  Voyez  Co- 
iahüza. 

ATadur  , uoi>zr  ^ y à la  oriüa  ai'Ogar. 
\’ovez  AHgar. 

Refr.  F,iie  inunde  es  golfo  redenJof 
quicn  no  fahe  nudar , t>aje  d h ttnulo. 

Le  Monde  efl  un  golfe  profond  , 

Qui  ne  fait  nager  va  ,iu  fond. 

NADANTE,  part.  oH.  du  verbe 
Nuditr.  Nageant , qui  nage.  Ce  mot 
cH  plus  ufité  en  Poeüe  qu'en  Profe. 
Lat.  Xotans. 

NADERl.A,//.  Chofe  de  rien,  de 
néant.  Lat.  A’VHi 

N.ADIE , /.  w.  Perfonne , négati- 
ve qui  fu;nific  Nul , aucun.  Lat.  AV- 
SHO.  Sudui  > O , usn. 


NADIR,/ m.  Nadir,  Terme d’Af- 
tronomie.  C’tft  le  point  eppoie  au 
Zenith.  Lat.  Xadir. 

Nadir  del  Sol.  On  appclfcNi- 
dir  du  Soleil,  Taxe  du  cenc  que  fait 
l'ombre  de  U Terre,  parce  que  cet 
axe  étant  prolongé  donne  d.ins  l'Ec- 
liptique  un  point  diamétralement 
oppoi'é  au  Soleil.  lat  Giudsu  £ci:p~ 
ticT  ex  diitwetro  dWi  eppofitus. 

NADO.  Mot  qui  n’efe  iifiié  que 
dans  rexprcllion  adverbiale  ,// »nr.le, 
à la  nage,  en  nageant,  à force  de 
nager.  Lat.  Xttndo.  XutuTiJo. 

Salir  à na.io.  Se  fauver  a ta  nage, 
tant  au  propre  qu’au  figure.  Lat.  E- 
aatuttdo  evaJerc. 

N.AFA,  //.  Kaphe,  c.iu  de  ftciir 
d'orange.  C’eft  un  terme  ulité  d-ons 
la  Murcie.  ' Lnt.  Aqm  ex  Jtore  eitrto. 

NACîüAS,  f.  f.  le  même  que  En* 
agnas. 

N.'iGUELA , / f.  Chaumière , ca- 
ixuie,  cahute.  I.at  Cafo.  Tagsnium. 

NAIFE,/  w.  Diamant  brut  Lat 
InelttborutMS  aiamas, 

NAÏPE , / m.  Carte  à jouer.  Voyez 
Bisraja. 

\ Efiar  cento  un  naipe.  Etre  fcc  com- 
me un  Irarang.  Lat.  S'imis  gratUm 
cji.^ 

KAIRE , / m.  Kiire , celui  qui 
dreOe  les  éiéphans  Se  qui  les  panfe. 
Lat  Elepbanttms  curator. 

N.^LGA,  f.f,  Fcflè  , la  partie 
charnue  qui  eft  au  derrière  de  l'hom- 
me ou  de  la  femme,  fur  laquelle  ou 
s'aiTied.  Lat  l'iums , is.  On  l'appelle 
Anea  dans  les  aiiim.iux. 

NALGAOA,  /. /.  Jambon.  Voyez 
Pemil. 

NALGATOaiO,/  tn.  Fefficr, 
les  deux  fetfes.  Lat  Citâtes.  Xutes* 
Tergiim. 

NALGLTDO,  da  , a.'f;.  m.  ^ 

Qui  a de  grolfe  fetfes.  Lat.  Xatibus 
crajfus , a , m». 

NALGUEAR,  v.  ».  Remuer  les 
fetfes  en  marchant.  Lat  Uutus  gra** 
diendo  ugitare. 

N.ANT.AR , V.  a.  Croître  , aug- 
menter } c’eft  un  mot  ufité  dans  les 
Afturics,  & dans  ce  proverbe.'  Per 
la  candeiera  ntiJe  tu  puehe , y tutnta 
tu  fixera.  Lat  Augere.  Afuûipiicitre. 

NAO  %/./.  le  même  que  Xatio. 

NAOCHERO , / m.  le  même  que 
X'uMclero. 

NAPAS , /./,  en  jargon,  les  Fetfes- 
Lat  Xates. 

NAPEAS,//  Napées,  Divinités 
fabulcufcs  que  les  Payens  croyoienc 
préfider  aux  furets  & aux  collines* 
Lat.  Xitpe.Cy  arum. 

N.^PELO.  Voyez  ÂHapch. 

NAPirrA,/./.  Niphtc,  crpècc 
de  bitume  mou , de  différentes  cou- 
leurs , fort  inftammable,  qu'on  tiroit 
du  lieu  où  étuit  l'aneienne  Babylo- 
ne.  Lat  X^rphie,  es. 

iNAQUE* 
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NA<VUERACL'ZA , f.  >.  Air , oo 
Ibrt  ;pît:.  Lat  C>mtiutfcnia. 

NAKANJA  jj,f.  Orange.  Lat.  Ma- 

btfjt  punii'uitt. 

I Naranja.  Boulet  Je  la  grofTeiir 

U’une  orange.  Lat.  Gkbulus  tn  inuii 
fuaU'i  JiiuUituditrrm, 

AV*r»y*i  d(  l.î  China.  Orange  Je  la 
Chine.  Lat.  SinicatH. 

JUtJia  naraaja.  \^oycz  Cupula. 

Refr.  Xo  ejh‘i0or  tmta  U nai-cw- 
y«,  que  ajnarf'ue.  Ne  jias  tirer  la 
courroie  jtif'iu'à.ce  qu'elle  fe  rompe» 
c'eR-à-dire,  qu’il  ne  faut  pas  poiiflcr 
les  ehofes  trop  loin  » mais  uier  en 
tout  Je  modération. 

NARANJADA,/./.  Conferve  de 
fleur  d'orange»  ou  oranges  cunHtes. 
Lat.  JTalii  pimica  /accbaro  tmdUa. 

NARANJADO,  DA,«df.  m.  £f/. 
Orange  « éc , de  couleur  d'orauge. 
Lat.  Airreui  ^ a,  uw.  i 

NAKANJAL,  f.  w».  Orangerie,  ■ 
lieu  planté  d'orangers.  LaU  Lwus 
auTt'is  arhm'ibus  canjîtuu 

NARANJAZO  » f.  tu.  Coup  d’o- 
range. Lat.  JiLüi  ftmici  iÜui. 

NARANJLkO,  RA,  o,i/.  w.fff/. 
qui  fe  dit  des  canons  qui  perlent  des 
lK>ulets  du  calibre  Je  ceux  qu’on  ap- 
pelle A'araujaf.  Lit.  Tormentutn  bel- 
iiciim  wincris  niTtii. 

Najianje&o  , /.  m.  Vendeurd’o. 
ranges.  On  appelle  ainü  l'oranger, 
dans  quelques  endroits.  Lat.  ALi- 
ijrum  purth'C'um  prapola.  Jlaiui  fu- 
eni'd. 

NARANJIULA  , / /.  dim.  Peti- 
t;  orange.  Lat.  jUinutum  ponnon  pu- 
uicum. 

NARANJO,/  ift.  Oranger , arbre 
qui  produit  les  oranges.  l.at.  Jl-t- 
Idt!  punica. 

KARCISSO  , / m.  NarcifTe,  fleur 
blanche  d'une,  odeur  agréable.  Lat. 
A’^rei/^îu»  I. 

Narcisso.  Pierre  predeurc,  de 
h meme  couleur  que  la  fleur  du  nar- 
cifTe.  Lat.  Nani^us. 

Narcisso.  Narciirc,  fe  dit’ pour 
lignifier  un  beau  garqun,  flartamoii. 
renx  de  fa  figure.  Lat. 

NARCOTitO,  CA  , od).  m. 
Narcotique.  Terme  de  Mcdccùic»  qui 
fe  dit  des  remèdes  qui  caufeut  l’afloU' 
pilTcmcnt  Lat.  Nurcoticus. 

N.ARDINO , aâj.  qui  fe  dit  de  l'hui- 
le ou  de  runguent  rat  avec  la  fleur 
du  nord.  Lat.  Nardinuu 

NAKOO,  f.  m.  Nard»  plante  qu'on 
appelle  autrement  grande  lavande»  ou 
Al'pic.  Lat.  Narduf. 

Narpo.  N.ird,  étoit  aiifli  chez 
les  Anciens  une  compontion  odoran- 
te , un  parfum  précieux.  C’cR  avec 
ce  parfum  que  la  MagdcUinc  oignit 
les  pieds  du  Sauveur.  Lat.  A**»'- 
dus. 

N A RES,  f.  f.  fignific  en  jargon 
les  Narines.  Lat.  AVr;. 

/9W.  IL 
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Nea^fCISSlMO , .ma,  erdj.  Jitperl. 
QtT’  a un  très  grand  nez.  C’ell  un 
mot  forgé.  Lat.  ^t'ujuti^'imus  , o, 
ion. 

NARICAL,  /.  M.  le  même  que 
K>niz.  C'eft  un  mot  Forgé. 

NARIGANTE  , adi.  d'une  tenu. 
Celui  qui  a un  gros  nez,  foit  na- 
turel, Toit  pollicfae.  Lat.  Majutut^ 
a , um. 

NAKIGON , f.  m.  augm.  Nez  af- 
freux, grand  & gros.  Lat.  AV«r 

NARIGUDO,  DA,  adj.  m.  ^ f. 
Qui  a un  grand  nez.  Lat.  Nufutui^ 
il  , um. 

NARIGUETA,  /,  /.  J/m.  Petit 
nez.  Lat.  Üitnuî  nafus. 

NARIGUILLA  , /.  f.  dim.  le  même 
que  Nurigueta, 

NARIZ  , /./.  Nez  , organe  exter- 
ne de  rodorat.  Lat.  A’q/iir. 

Nariz.  Nez,  fe  prend  aulO pour 
l'o.lorat.  Lat.  Nufus. 

Nariz,  fe  dit  de  la  pointe  d'un 
fouflet,  d'un  bateau , d'un  vaiiTcau, 
j &c.  Lit.  Roftrum. 

I Nariz.  Lebec  d’im  alembic.  Lat. 

1 Rojhum. 

I Dat  en  la  nariz.  Sentir  l'odeur 
de  quelque  chofci  & au  figuré»  Pé- 
nétrer  les  delTcins  de  quelqu'un.  Lit. 
Redalcre. 

Dexiir  emi  un  palnta  de  uorices. 
LailTer  quelqu'un  avec  un  pied  de 
nez,  fe  jouer  de  lui,  le  tromper. 
Lat.  Dîjiattis  naribus  hxrentan  red- 
dere. 

Hinebarfe  las  naricei.  Exprcfllon 
figurée  qui  fignific  Entrer  (bns  une 
colère  violente.  Lat.  Exarndejeere. 

Tener  iargas  naricesy  i narices  de 
peiro  perdiguero.  Avoir  bon  nez,  avoir 
beaucoup  de  prévoyance.  Lat.  Xajlt- 
tum  rjfe. 

NARlZADO,ajy.m.  Qui  a un  grand 
nez.  Lat  Xu/uiui. 

NARRACION»  / / Narration, 
narré,  récit,  déJuélion  d’un  fait 
Lat-  Kayratio. 

I Narracion.  Narration,  en  ter- 
mes de  Rhétorique , e(l  le  récit  d'un 
fait  avec  toutes  les  circunftaiiccs.  Lat 
Narraiie. 

NARRAR , t».  a.  Narrer»  racon- 
ter, faire  im  récit  Lat.  A^orrare. 

NARRADO , DA , part.  paf.  du 
verbe  Narrar.  Narré , ce.  Lat  A^er- 
ratui , a , tim. 

N;VRRATIVA,/./.  le  même  que 
A”nrrac/e«  » fur-tout  en  termes  de 
Palais. 

Nabrativa,  fe  prend  aulTt  pour 
l’art  de  bien  narrer.  Lat  J^'airaudi 
fjcultaj. 

NARILXTIVO,  VA,  ô Narra- 
: roRïo,  RI  A , M.  £ÿ  f.  Nar- 
ratif, ive , qui  appartient  à la  nar- 
; ration.  Lat.  AVrorari/ii » a,  um. 
i NAiUUÂ , /.  /.  Traiucau  à ttaof* 
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prier  des  n^chandifci.  Lat.  TVa- 

Narbia.  On  appelle  ainfi  figu- 
rément  nue  grofTc  Femme  lourde  & 
perantc  , qm  a de  la  peine  à marcher. 
Lat.  Jlulier  pioguetline  gntvit. 

NARVAL»  f.  tn.  Narval  , gro* 
poinbn  qu'on  trouve  dans  les  mers 
d'IUandc»  qui  porte  en  fa  partie  an- 
terieure une  longue  corne. 

NASO  » /.  m.  le  meme  que  A'orir. 
Ce  mot  n'elV  ufité  que  dans  le  fUle 
burlerque. 

NA^A , f.  f.  NafTe,  pour  prendre 
le  poifTon.  Lat.  Air/?à. 

Nassa.  Grand  panier  de  jonc  on 
d'üfier,  dans  lequel  on  garde  le  pain, 
la  Farine , &c.  Lat  Fifeina  frmieiu 
taria. 

N.ASSON  ,/  m.  aug.  Grande  nalTe. 
Lat.  Nafa  major. 

Subfiance  épaifTc  qui 
nage  fur  quelques  liqueurs,  & fur- 
tout  fur  le  lait , & qu'on  appelle  crè- 
me. Lat.  Cremor. 

i Nata.  Crème»  fe  prend  figuré- 
ment  p^mr  ce  qu'il  y a de  plus  cx^ 
quis  en  cluque  genre.  Lat.  Fhs. 

Natas  , le  meme  que  .VatiHas, 
qui  eft  le  plus  ulîte. 

NATAL  , /.  m.  Voyez  Ane»- 
mienta, 

NATAt,  a^j.  ditue  itrnu  Natal, 
ale , qui  concerne  h naiflânee , le 
jour  auquel  ou  clt  ne.  Lat.  Xatalis, 
Geniuiii , f. 

N.ATALICIO,  IA,  oJy.  m.  ^ /. 
Natal,  ale,  fe  dit  du  tems  , on  du 
lieu  de  la  iiailTancc.  [.at.  /iatalitius- 
Xatalii , e.  * 

NATATIL  , ajf.  d'une  term.  Qui 
nage , qui  va  fur  l'eau.  Lat.  Xatam. 
Aqutttilil. 

NATEROX  » ft  m.  Voyez  Reque* 
fort. 

KATILLAS,//  Bouillie  avec 
des  jaunes  d’œufs.  Lat  Gemu  pui- 
menti. 

K.ATIO , y!  iK,  le  même  que  Na- 
ciiniento.  On  fe  fort  de  ce  mot  cij 
quelques  endroits  en  pariam  des  plan- 
tes & des  graines. 

NATIVIDAD,  //.  Nativité,  jour 
de  la  naifiancc»  ne  fe  dit  qu'en  ter- 
mes de  dévotion,  de  celle  du  Sau- 
veur, de  b Vierge,  & de  Saint  Jean 
Baptifie.  Lat.  Nitivitas. 

NATIViTATE.  Ce  mot  n'eft  uC- 
té  que  d.ins  cette  Phrafe  Latine,  A 
nathitiite , dont  on  fe  fert  en  CafiiU 
lan  dans  le  meme  fens  que  De 
iuiento. 

Ciègo  à TuUivitate.  Aveugle  de  uaif- 
fancc. 

NATIVO,  VA,  adj.  m,  £5* / Na- 
turel , le , né , née  avec  nous.  Lat- 
Nativus , a f um. 

Nativo.  Naturel,  propre  & con- 
forme à la  nature  dç  chaque  chofe- 
Lat.  ^afhnu.. 

KH 
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NATURA , f.  / l^ème  que  Na- 
tural.  za.  C'cft  un  moPLatm  dont  on 
fhit  peu  d’ufage. 

Natu&a.  Nnture.  En  Miifîque 
on  difoit  Chanter  par  nature,  quand 
on  paflToit  du  bmol  en  ixiuarrc  par 
nature,  fuivant  h mar^c  de  l’an- 
cienne gamme.  Lat.  N'*k  a,  te. 

NATURAL, /.  w.  Naturel,  génie, 
caractère,  inclination,  humeur  d'u- 
ne perfonne.  H fe  dit  auili  de  l'in- 
ftinct  & de  l'incUnation  des  animaux 
dépourvus  de  ratfon.  Lat  InAoUs. 
Natura.  Ingeniuni. 

Natüral,  aJy.  <r*me  term.  Na- 
turel , elle  ) qui  concerne  la  natu- 
re , ou  qui  cR  conforme  au  génie  &. 
à la  propriété  des  chofes.  Lat.  Na- 
turahf , r. 

Natusal.  Naturel,  fc  dit  de  ce- 
lui qui  cR  né  dans  quelque  pays  ou 
Royaume.  Lat  KatMfaüs. 

Natuaal.  Naturel,  fignifie  aiiOÎ 
Franc , ingénu , Rncère , naïf.  Lat. 
JngtHUtis.  Naturniis. 

Natüïal.  Naturel,  fe  dit  de  tout 
ce  qui  n'cft  point  contrchlt,  ni  ar- 
tlRcicl,  ni  deguifé,  ni  fardé.  Lat 
NttluraUs, 

NatüRAl,  fe  prend  pour  Natii- 
talifte.  Lat  NatunxUfla. 

Natueal.  Naturel,  fe  dit  des 
chofes  qui  imitent  pariùitcmcnt  la 
mturc.  î.at  Naturalisa 

Natueal.  Naturel,  fc  dit  de  ce 
qu'on  voit  arnver  naturellement,  & 
communément,  & qui  mérite  nôtre 
croyance.  Lat  Natura'.is, 

Natueal.  Naturel^  fc  dit  aufli 
de  ce  qui  eft  produit  ordinairement 
par  la  nature,  par.  oppolitiun  à ce 
qui  c(l  furnatiircl  , ou  miraculeux. 
Lat.  Naturalis. 

Al  tutiitral.  adv.  Au  naturel , fans 
fard.  Lat  NaturaUter. 

Nutwal  y Jïgura  bajla  la  fepuUura. 
Vovez  Fitsura. 

NATURALE2A  , /.  /.  Nature  , 
rcffence,  l’etrc  propre  de  chaque 
chofe.  Lat  Nalw-u. 

Natuealk/a.  Nature,  la  ma(Te 
du  momie,  la  machine  de  l Univcrs, 
raffemblagc  de  tous  les  êtres.  Lat 
NuJura.  Orhif.  UnivrrfMsti, 

Naturaleza.  Nature,  fe  prend 
pour  le  Principe  univerlci  de  tou- 
tes les  opérations  naturelles  & aux- 
quelles l'art  n'a  point  de  part  Lat 
N^attoa. 

Naturaleza.  Nature  , fe  dit 
de  certaines  qualités  ou  propriétés 
effcntiellcs  de  pliiüeurs  corps.  Lat 
Natura.  Quulitiis.  l^irtus. 

Na  ruttALEZA.  Nature,  fe  ditauQî 
en  parLmt  de  la  qualité  différente, 
de  l’état,  de  ta  dilpolition  des  a^.u- 
res  & des  chofes  qui  en  dépciulent 
Lat.  Natura.  Vondith. 

NAruEALEZA.  Katurc , fe  dit 
aiiUi  d un  rnuuTciacm  , d'un  fenti- 
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ment  interne , d'une  connoiflancc 
qui  c(l  née  avec  nous  , pour  difccr- 
ner  ce  qui  eft  bon  ou  mauvais,  ce 
qui  nous  fert , ou  qui  nous  nuit  i 
laquelle  nous  eft  commune  avec  les 
animaux  , dans  lefquch  on  l’appeUc 
inftinéi.  Lat  Watura. 

Naturaleza.  Nature,  fc  prend 
pour  Li  force  ou  aâivité  naturelle  , 
pur  oppofition  à celle  qui  eft  fuma- 
turellc  & miraeuleufc.  Lat  Natura. 

Naturaleza.  Nature.  On  a^v 
pelle  ainQ  le«  parties  des  animaux 
qui  fervent  à la  génération , &:  fur- 
tout  celles  des  fêmcües.  Lat.  Nutu- 
I l’a.  Ptidttuia , orusH. 
i Naturaleza  , fîgniiîc  aulTl  Lieu, 
pays  d oit  l’on  eft  forti , od  l’on  eft 
* né.  Lat  Patria , a'. 

Naturaleza  , fc  prend  auOi 
pour  Franchife,  ingénuité.  Lat  In- 
genuitas. 

Naturaleza.  Katuic.  Les  Mé- 
decins appellent  alnfî  le  principe  in- 
terne qui  régie  , qui  gouverne  , & 
qui  produit  les  inouvemcns  , les  ac- 
tions naturelles  & les  Lonftions  du 
corps.  Lat.  Natura, 

Naturaleza.  Nature  , fc  dit 
aufli  du  mèlinge  des  qualités  des 
élémens,  qui  font  un  tempérament 
different  dans  les  animaux.  Lat  AV 
iura.  IrMlts^  is. 

/a  co/luvtbrt  es  otra  natseraleta. 
L’habitude  eft  une  fecomle  nature. 
Lat.  A/os  efl  aUera  naturtu 

KATÜRALIDAD,  f.  f.  Naturali- 
té , l’origine  qu’im  homme  a prife 
dans  une  ville  , dans  un  Royaume. 
Lat.  Jus  civitutis, 

Katuralidad  , {ignifie  aufli  la 
conformité  des  adions  avec  la  natu- 
re des  chofes  , fans  que  l'art  y ait 
part  Lat.  Naturalis  orda. 

Naturalidad  , fignifie  encore 
Ingénuité,  franchife,  candeur.  Lat 
Jnzesviitits.  Ssnerritas,  Cuudvr. 

NATURAHSSIMO , ima,  adj. 
***■  ^ /•  J'uperL  Très  naturel , elle. 
Lat.  raidi  Hiitffralis. 

KATURALISTA,  /.  m.  Natura- 
lifte , celui  qui  a bien  étudié  la  na- 
ture, qui  comiuit  les  êtres  naturels, 
fur-tout  ce  qui  regarde  les  métaux, 
minéraux  , pierreries , végétaux  & 
animaux.  Lat  Natur»e  j}eatLuvr  , 
Cuno/uf. 

NATÜRALIZACION , / /.  Natu- 
ralité i Lettres  que  des  étrangers  ob- 
; tiennent  en  Chancellerie  pour  jouir 
des  privilèges  des  habitans  naturels. 
Lat.  Jks’H'tvitatis. 

NATUKAJ.IZAR,  v.  a,  Katurali- 
fet , recevoir  un  étranger,  on  des 
chofes  étrangères  dans  fon  pays , 
comme  G elles  en  étuient,  èC:  en  uièr 
en  cette  qualité.  L.it.  ALmid^m/a- 
ccre. 

Natürali'/ar,  Natunlîfer,  ac- 
corder à uo  éuan^oc  les  privilèges . 
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des  habitans  naturels , des  régnîco- 
les.  Lat.  Civstate  donare. 

Naturalizarse  , V.  r.  S’ac- 
coutumer, s’habituer  à une  chofe  , 
fc  la  rendre  comme  naturelle.  Lat. 
AJueficri. 

NATLRALIZADO  . DA  , fart, 
pajf.  du  verbe  Naiitralizar.  Natura- 
lifé,  ée.  Lat  Civitatr  donatus , a,  twt. 

NATÜRALMENTE  , adv.  Natu- 
rellement , d'une  manière  naturelle. 
Lat  Natin'à.  NaturaUter. 

NAUCHEL  , wf.  le  même  que 
Nauclero. 

NAUCLERO  , / w.  Nocher  , le 
patron,  ou  le  pilote  d’un  vaiflTcau. 
Lat.  Nancltruf  ^ i. 

NAUFRAG-iK,  v.  n.  Faire  nau- 
frage. Lat  Nrufra/'ori. 

Naufragar,  fignifie  an  figuré 
Echouer  dans  une  a^re.  Lat  Nast- 
fragari. 

NAUFRAG.VNTE . port.  a/i.  do 
verbe  Nauf,-eg(tr,  Qui  fait  naufrage. 
Lat.  Naufragans. 

NAUFRAGIO  , f.  m.  Naufrage  , 
perte  de  vaiflcaii  arrivée  par  Ici 
vents  & 1,1  tempête,  ou  par  le  choc 
contre  un  nxlier,  ou  contre  des 
bancs.  Lat.  Kaufragium. 

Naufragio.  Naufrage,  fc  dit  fi- 
gurément  d'une  chute  , d'un  débrii 
de  fortune,  d’un  rcnvcrfcmcnt  d’af- 
faires, de  toutes  fortes  de  malheurs. 
Lat.  Naufrapim». 

Nj\UFRAtiO , GA,  adj.  m.  PJ  fi 
Qui  fe  dit  de  ce  qui  a péri  dans  un 
naufrage  , auflj-bicn  que  des  chofes 
qui  flottent  fur  l'eau  après  un  nau* 
frnge.  Lat.  Nuufrugus , a , um. 

Naufrago.  Tiburon,  gros  poif- 
fon  qu'on  trouve  dans  la  Mer  At- 
lantique , vers  l Anicriq’ie,  qu’on 
appelle  ainfi  parce  qu'il  roule  .intour 
desvaifléaux,  pour  dévorer  les  hom- 
mes. Lat.  Vihuro.  Nau/ntgus. 

NAUMACHJA,  f.  f.  N.mmachie , 
combat  naval  .fimulé,  que  les  an- 
ciens donnuient  pour  fpeébiclc  au 
peuple.  Lat.  Nuuwncbia , «r. 

NAÜSEA  , f.f.  Naufée,  envie 
de  vomir.  Lat.  Nmufea , te. 

NAUSEAR , V.  U.  Avoir  des  nau- 
fées.  Lat.  Nasiftare. 

NAUTA,yi  m.  Nautonnier^  Ata- 
rinicr , matelot.  Lat.  Nauta , tr. 

NAÜTIC  A , f.  f.  L’Art  de  h Na- 
vigatiun.  Lat.  Ars  nautica. 

NAUTICO,  CA,  adj.  m.efj  Qui 
concerne  la  navigation.  Lat.  Nauti» 
eus  J <1 , um. 

NAVA  ^ f.  f R.ife  ctmp.igiie‘> 
plaine.  Lat  PLotitir» , et. 

NAVAJ.A,  /.  J.  Rnfoir,  inftm- 
meut  treucliant  & fort  affile,  qui  fere 
à rafer  le  poil  & la  barbe.  Lat  -Ve* 
vaculitt  U. 

Navaja.  On  appelle  .linfi  figuré- 
ment  la  langue  d'un  médifant,  d’ut\ 
caloxniüauur.  Lat.  Nvvaçttk. 
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Kavata.  On  appelle  aînfi  1m  tic- 
fdiTcs  <lii  tan;;!icr  , & raiguîMon  tren- 
chant  de  quelques  infeiies.  Ijt.  A- 
fri  dtni. 

Navaja,  Sorte  de  coquillage  de 
.mer  fort  commun  dins  la  Galice  & 
les  Aflurict.  V'oycz  Alarifco. 

Kavajas.  Ferremens  dune  ar- 
balète. Lat.  BaHjlx  artMarnfntum^i. 

NAVAJADA  , /.  f,  ElhfilaJc  fai- 
te avec  le  rafoir  ♦ ou  blclTiirc  faite 
avec  b dent  du  fanglicr,  Lat  iVé- 
VJ(uU  incijifi.  Apri  nurrfus. 

NAVAJERO,/m.  Etui  ou  trouf- 
fe  à mcîLre  les  rafoirs.  Lat.  Ncvacu- 
Ltnm  thecj. 

Navajeio  , c(l  auffi  le  linge 
fur  lequel  on  clTuic  les  rafoirs,  lorf-  ^ 
qu'on  fait  la  barbe.  Lat.  AWocs^Zn- 
riOM  Untfum  ahfltrJonwK. 

NAVAJILLA  , ô Navajuela, 
/ /.  diut.  Petit  rafoir.  Lat 
«îI'.tckAi. 

XAVAJO , /.  m.  Marc  d’eau  for- 
nue  par  U pluie.  Lat  Lacuna.' 

N.AVAJON,  f.  m.  Poignard  bit 
en  forme  de  rafoir.  Lat  Bt^ia  in  ne- 
ifandx  f,n/iam. 

NAVAL,  aJ;.  <fimr  term.  Naval, 
ale.  Lat.  J^avalù , e. 

Armada  ttavaL  Armée  navale. 

NAVARRO  , /.  wf.  fîgnific  en  jar- 
gon, Oifon,  oie,  gros  Oifeau  do- 
a^tqtic.  Lat  An/tr. 

NAVAZO , /.  m.  le  même  que 
Ktvaje. 

NAVE  , /.  f.  Navire,  vaiQeaii  de 
ocr.  Lat  A>w/,  iV. 

Nave.  Nef  d’une  Eglifc.  Lat  A^o- 
n’r. 

Nave.  Navire,  fc  prend  au  figu- 
ré pour  le  corps  des  tidcles  fournis 
au  Souverain  Pontife,  par  alluriou 
i b barque  de  St  Pierre.  Lat  Sa- 
vif.  Cywba. 

NAVECILLA  , 5Navecita  /. 
dim.  Petit  vaifTcau  , ou  navire.  Il  ; 
s'employe  foin’cut  au  figure.  Lit  AV  , 
vicnia.  \ 

KAVEGABLE , adj,  Awie  trrm. 
Navigable  , fc  dit  d’un  bc  ou  d’une 
rivière  qui  peut  porter  bateau.  Lit 
Savifiohitis  ^ e. 

NAVEGACION ,yt  f.  Navigation, 
voyage  qui  fc  bit  fur  les  mers,  ou 
fur  les  rivières*,  ou  les  lacs,  dajts 
des  bateaux  ou  des  navires.  Lat 
Sax*igatie. 

Navcgacion,  feprendanUi  pour 
tout  le  teins  qu'on  voyage  fur  mer. 
Lat.  Sax’sfiiitiomi  ttmpns. 

Navegacion.  navigation,  fi- 
gnific  auffi  b fcicncc  de  b marine. 
Lat.  Art  naiftica. 

NAVEGADOR,  f,  m.  Voyez  AV 

NAVEGAR,  c.  n.  Naviger,  foire 
Voyage  fur  mer.  Lat  Navigorf. 

Navegar  , pris  figurément , fi- 
goifiv*  AUer  ^ çé%i  fr  4'autre 


N A V 

commercer  & trafiquer.  Lat  Vitdî/jut 
vd  quantia  wrfut  ht. 

NAVIGANTE,  fart,  ad.  du  ver- 
be A^-itTçor.  Navigeant , qui  navi- 
gc.  Navigateur,  qui  Fait  voyage  par 
mer,  Lat.  Savigaiis.  A^nfigatvr. 

K.WEGADÜ,  DA,  f>^d,  ^ajl".  du 
verbe  Savegar.  Navige,  ec.  Lat. 
SéTf’igatuf , a , r/m. 

N.WETA,  f.f.  Navette,  petit 
vaifTcau  dans  lequel  on  met  rciicens. 
Lat.  Acerra  , 

Naveta,  fe  prend  auffi  pour 
Gof’cta. 

NAVICHüELO,  f.  m.  dim.  Petit 
navire , petit  bâtiment  de  mer.  Lat 
Farva  wot‘ir. 

NAVIDAD  , / le  même  que 
Sadmiente  6 Natividad.  H fe  dit  du 
jour  & du  tems  auquel  Nôtre  Sei-  ' 
gnciir  cfl  né , c'efl-à-«tire , de  b Nocl. 
Lat.  Aorit*>ra4. 

Na  VIO  ad,  fe  prend  aulTi  pour 
Aàoy  aimce.  On  l’employé  Couvent 
au  pluriel  f aiun  pour  dire  qu’un 
homme  cfl  iigé,  on  dit,  Tinicècuen- 
ta  muibas  nttvidaïUf.  Lat.  Ânnut. 

NAVIDEîsO,  ÙA, 

Q.UÎ  appartient  au  tems  de  b Nocl. 
U fc  dit  de  certains  fruits  qu’on  gar- 
de pour  ce  tems  b.  Lat  Ad  nati-vi- 
tatif  tcmfm  fntinent. 

NAVIÜ , f.  m.  VaifTcau  de  haut 
bord  , ou  de  conferve , grand  valf- 
feau  armé  en  guerre  « qui  accompa- 
gne les  vaiiTcaux  marchands.  Lat. 
Airt»iV,  fV, 

N A VIO,  en  jargon,  le  Corps  hu- 
main. Lat  Corfm. 

NavIO  de  Unca.  VaifTeati  de  ligne, 
de  haut  bord , e(l  celui  qui  efl  afTcz 
fore,  Si  qui  a afTcz  d’artillerie  pour 
combattre  en  bataille  rangée.  Lat 
Stetfii  fugtt4C  idonea. 

NAYADES,/./.  Nayades,  Divi- 
nités que  les  Payens  croyuicnt  pré- 
fulcr  aux  fontaines  , aux  rivières. 
C^cfl  un  mot  Latin,  fort  ufué  parmi 
les  Poètes  Efpagnols.  Lat.  Sayades , 
um. 

NAZARENO,  ô NAZAàEO,/tm. 
Nazaréen.  C’cfl  le  nom  qu’un  don- 
iioit  à certains  Juifs  qui  vivoient 
éloignés  du  commerce  des  hommes, 
qui  s'abllcnoicnt  de  viande,  de  vin. 
Se  de  toute  liqueur  capable  d'en- 
yvTcr,  & qui  pour  fe  diflinguer  des 
autres  Juifs  biffoient  croitre  leurs 
cheveux.  Lat  Nazarenus , ù 

NaZAÏENO,  nA  , adj.m,  ^ /. 
Qiii  appartient  ou  qui  rcflcmble  aux 
Nazaréens.  Lat  Sazarmus , a , um. 

KAZORA  , /.  /.  le  meme  que  A^.i- 

ta. 

NA2ULA , / /.  le  même  que  Re- 


NEBEDA  , f.  f.  Calamcnty  her- 
be. Lat.  CabminMiii,  «, 
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OTBLI , f.  m.  Faucon  noble , qui 
naît  dans  le  Nord  , qui  fc  prive  ai- 
fement.  l at.  fake  ncbiUs. 

NEBLINA , /.  / Bruine  épaifTe» 
éî^reii  élevée  de  terre.  Lat  Sthuln 

dc^fi/ior. 

Neblina,  fc  prend  figurément 
pour  Conftifion,  obfcunté  dans  les 
chofes  qu’on  traite,  Lat  Caligo.  Ohf- 
cnritai. 

NEBRINA,  / /,  Genievre.  Lat 

Juniper  y ri. 

NEBÙI.OSO , SA  , odj.  m,  SJ  /I 
^ Nébuleux , eufe , fe  dît  du  tems , 
ou  plutôt  du  Ciel , quand  il  efl  obf. 
curci  par  b bruine.  Lat  Sebultfus^ 

^ a , iiwr. 

Nebui.oso,  en  termes  d’Aftrono- 
mie  , efl  une  ^ithéte  qu’on  demie 
aux  étoiles  qui  font  plus  petites  que 
celles  de  U fixiéme  grandeur , Se 
qiTon  ne  peut  qu'à  peine  découvrir 
avec  les  yeux.  Lat  AVWe/iu. 

NEC'EÂR,  V.  n.  Dire  des  imper^ 
tincnccs,  des  fotifes,  ou  s'opiniâtrer 
par  i^orance  dans  une  choiè.  Lat 
Iftrfthe. 

NEC£DAD,yi^  Ignorance  pn>« 
fonde  des  chofes  qu'on  dit  lavoir. 
Lat.  Igrtcrantiu, 

Nkcedad,  lignifie  auffi  Sotife* 
impertinence  dite  par  ignorance.  Lat 
Ir.cptiUf 

^Nhceoad,  fe  prend  encore  pour 
Imprudence , indikretion  , témérité. 
Lat  fmfruiùntia.  Tetneritas. 

NECESSARIA , /.  f.  Latrines  | 
lieux  communs.  Lat  Jatrinx. 

NECESSARUMKNTE,  edv.Né- 
ceflaircment,  infoilliblcmcnt,  inévi- 
tiblement.  Lat.  Secejarid. 

NECESSAFIO,  lA  , adj,  m.  SJ  fi 
NéceflTaire  , qui  doit  arriver  certai- 
nement i inévitable  , iodifpenlable. 
Lat.  Secejariuf^  e,  um. 

Kece&samo.  KcccfTairc,  fe  dit 
Je  ce  qu'on  cil  obligé  de  foire , on 
de  ce  dfint  on  a hcfoin,  ou  dont  on 
ne  peut  fc  paflèr  qu'avec  peine.  Lat 
Secejkrius. 

NECESSARISSIMO,  UA,adj./u- 
per/.  Très  nécefl'aire.  Lat.  raidi  »e- 
cefiarius. 

NECESSIDAD,/  Néceffité,  ce 
qui  a des  caufes  ncccnaircs  & qu’on 
ne  peut  éviter.  Lat  SeixI/àat. 

Kecessidad.  Néceffité  , fc  dit 
auffi  rebdvement  & conditionelle- 
ment,  Sk  fignific  Obligation,  devoir, 
engagement , néceffité  de  foire  cer- 
taines chofes.  Lit.  Sni^ÿ^ai. 

Necessidad.  Néceffité,  fignifîe 
encore  Befoin , Jifette , indigence , 
pauvreté,  mifere.  Lat  Egtjlas.  Indi- 
getitia.  Stcfjkca. 

Necessidad  , fe  prend  auffi  pour 
Défont  de  nourriture , qui  nous  foie 
tomber  en  foiblelTc,  jeûne  , abllinen* 
ce.  Lat  A^cc^ia/. 

L Necessidad,  lignifie  auflî  RiC- 

K k » • 
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<)itc  4 péril  4 danqcr  dans  IcqncI  on  fc  ^ 
trourc  Sc  qui  dcmanils;  un  promt  fe- 
cours.  Lit.  DifciiitKii.  Pi'rictduM. 

Nfce!>5Idad.  Nccc(fité<  au  pln- 
riety  fc  (Ht  à ré{;;ar(l  des  fonAio^^ 
naturcMes , du  bcioin  qn^on  a de  Ic^ 
ibnl.i^er.  Lac.  Nerfjptuf. 

Necessioad.  Néceîfité,- fatalîtc, 
deOInce  inévitable.  .Vfrç^a/. 

( AViÇ^djJ  roMun.  On  appelle  afnfi 
en  Tliéolftiiic  Morale  l’état  dajis  Ic- 
ouel  un  homme  a peine  à rtr{)ri(lcr 
& à vivre.  Lit.  AVec^ÜT/oj  io$wmi~ 
nis. 

I-  iVcc^Z/ïdiXtl  df  NécefGte  de 

moj’cns , Ce  dit  en  Théologie  du  con- 
cours fortuit  d'une  chofe , fans  la- 
quelle 011  ne  peut  abfuliimcnt  fc  fau- 
ver.  Lat.  Jlcdii  mc^taf. 

Mrctf/sdad  de  précepte.  Néceflîté  de 
précepte»  robli;;ation  qui  en  rcfuUc 
relativement  à une  chofe  ncccfiairc 
au  falut.  Lat.  Stcejj&at  p-jicc^tt. 

NecelHdiui  extrenu^.  NcccfTite  extrê- 
me. C'eft  un  état  dans  lequel  on  dl 
fur  de  perdre  li  vie  4 à moins  que 
quelqu'un  ne  vienne  à nôtre  fecours. 
Lac.  Extrmta  ntcejjhas. 

Nectjjidai  f^ave.  C'eft  l'état  dans 
lequel  mt  homme  cil  expofé  il  per- 
dre b vie  temporelle»  ou  éternelle. 
Lat.  Gravit  nec^^taf. 

/liilrütr  fin  t%ece.3îdaà.  Parler  fans 
néceflué.  Lat.  htepti  vel  Jiultè  laqui. 

Ilacer  ds  Ls  nec^sdad  virtud.  Fai- 
re de  néceflîté  vertu.  Lat.  Pattenter 
ferre  tiufki  viiari  non  pctcji.  NecfJJ7- 
tatan  in  dccus  vertere. 

La  nec^Jidai  cance  de  Ity.  Néceffi- 
té  n’a  point  de  loi.  Lat.  AVcc^T/ai 
caret  lege. 

Reft.  La  nerejtdud  hace  à la  ença 
trotar.  La  néceflîté  nous  fuit  furmon- 
ter  les  pins  grandes  dîHîcultw. 

Refr.  La  nea^Had  hare  maefiros. 
La  néceflîté  dl  un  grand  maître. 

NECKSSITADiSSLMO,  ma  , adj. 
«■  ^ f fnperL  Très  nécclfiteux  , 
eufe.  I^t.  yalii  egenus.  Smmm  in- 
digens. 

KIXbîSSiTAR  4 V.  a.  Ncceflîtcr  » 
contraindre , obliger.  Lat.  tVirtre. 

NECFSSirAk  , V.  n.  Avoirliefoin 
dv  quelque  chofe.  Lat.  Qfut  huberc. 
J^rrt. 

hECESSITADO,  DA  * P^rt.  pajl 
(hi  verbe  /Leczl^ar.  Ntcclhté  , ce  , 
obligé  4 ée  ôte.  L.aC.  Coiuittt , « , utn. 

' MECI  AMENTK  » uJv.  Ignoram- 
ment , faus  lavoir , fam  connoîflkn- 
cc  , imprudemmeot  4 futcmcnt.  Lat. 
Stultè.  AifurdL  Intpti. 

NECIO,  IA,  ttdj.  itt.  f.  Igno- 
rant , ante.  Lat.  JgitKn  itt  ^ q , vm. 

NbCIO*  fignific  aufli  Imprudent, 
mconiul.'Te  4 opiniâtre  , obltiné.  Lat. 
Jtitprudr  u.  Trifievariui. 

Klcio  , fc  dit  aiiin  des  chofes  fai- 
tes ou  dites  pnr  ignorance  ou  impru- 
dence. Lat.  Aeprur.  StuUui , Cy  um. 


Mas  voie  fer  nech  que  Por^ada.  De 
deux  défauts  il  but  cholnr  le  moin- 
dre. Lat.  Potsus  eji  nefeitm*  cenferi 
quiTttt  tetntri  tenaetm. 

\ NECISStMO,  MA  4 adj.  m.  pf  f. 
fuperi.  Très  ignorant  , ante.  L.at.  1 
IgmrmtiJJùnus , « » mn,  \ 

NECT.\R  4 f.  m.  Ncébr,  préten- 
du breuvage  des  Dieux  fabuleux  de 
TAntiquité.  Lat.  LLeéiar  , m. 

Nectab.  Ncébr , par  analogie 
fc  dit  de  tonte  liqueur  excellente. 
Lat.  Xeilar. 

NEFA.  Voyez  Xafa. 

NEFANT)A.N1ENTË  , adv.  Me- 
chaminent  , d'une  tninièrc  horrible , 
déteftabic  » & dont  on  ne  peut  par- 
ler qu'avec  horreur.  Lat.  XefamU. 

NEFANDISSIMAMENTÉ  , adv. 
fuperL  Très  mccliammcnt.  Lat.  Ne- 
fandfjltmh 

NEFANDISSIMO  , ma,  cd,f.  m. 
£jf  f fuperL  Très  mcchan:  , ante  , 
très  abominable , très  détcTtable.  L. 
Xeftoidijfwus , «,  ttui. 

NEFAKDü  , DA  , ads.  m.  ^ /. 
Honteux  , abominable  , horrible  » 
dont  on  ne  peut  ni  on  ne  doit  par- 
ler. Lat.  Xefindus , it , ttm. 

i*fcndo  uefanda.  Le  pécHé  de  Sodo- 
mc.  Lat.  XefaJtdsu»  fe«vatinjr. 

NEFARIÜ  , IA  , fldy.  M.  Êf  / 
Abominable , dctelbhlc  « impie  , in- 
digne du  commerce  des  hommes.  L. 
S'e/arius  , rt  , io«. 

NEFAS.  Mot  Latin  qu’on  emplo- 
yé dans  b phrafe  Por  fus  c por  ne- 
fas  { & qui  lignifie  injufle  , oppofé 
à la  raifon. 

NEFASrOS  4 / w.  Kéfaftes.  Les 
Romains  appdloient  Jours  Néfalles, 
les  jours  penil.ant  lefqiicls  il  n'étoit 
jws  permis  d'agir  en  Juflicc.  Lat. 
Xfitflus  4 <1 4 um. 

NEGACION,//.  Négation  4 ac- 
tion par  laquelle  on  nie  on  on  cou- 
îefle  la  vérité  d'une  choie.  Lat.  Xe- 
gutie  4 nis. 

Negacion.  Négation  , fignilic 
aulli  manque  total  d'une  chofe.  Lat 
A’<î!iiri«. 

Necacion  4 fe  prend  aufli  pour 
la  particule  négative  * furtout  dans 
les  Ecoles.  Lat  Pariicula  negati- 
tss. 

NEGADOR  , f.  m.  Celui  qui  nie. 
Lat.  Xtgator , ris. 

NKGA.MIENTO  , f.  w.  le  meme 
que  .Vrgjicron. 

NEGAR,  V.  a.  Nier,  coutelier, 
ne  pas  convenir.  Lat  A'egnre. 

Negaa  , fignifie  suflî  Kefufer. 
Lut.  .Vfjrarr.  Denegarc. 

Negab  , figmfic  encore  Prohiber, 
défendre  , empêcher.  Lat  retare. 
PrJ  ijrre.  ' 

Negab.  Oublier , dédaigner  ce 
I qu'un  eltimoit  auparavant  Lat.  Xe- 
[ gare,  üc/picere. 

L JSXoXB.  Ni«r  I dcbvvuci  ua  cri^i 
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me  dont  on  nous  accuTe.  Lat  Xeg»m 
re.  InJUioi  S. 

Negab,  fignifie  encore  Dédaigner, 
méconnoitre.  Lat  De/picere.  Rejictre. 

Negab  , fignific  auflS  Taire  , dU- 
fimuler.  Lat.  Difimularc.  Celare. 

Negab.  Manquer  à ce  qu'on  doit» 
à la  rcconnoiflancc.  Lat  Dategare. 

Negarse,  V.  T.  Se  refufer  à une 
chofe  , ne  vouloir  pas  s’en  mêler.  L. 
Recvfare.  Rtnuere. 

Negarse.  Faire  dire  â quelqu'un 
qui  vient  nous  voir  , qu’on  n'y  cft 
I pas.  Lat.  Se  negare  demi. 

Xegarfe  à Ji  mifnta.  Terme  tfccti- 
que.  Reprimer  fes  déCrs , fc  confor- 
mer en  tout  à b loi  , ne  point  fc 
conduire  par  foi-même»  mais  par 
autnil , fnivant  U doétrine  de  l'Evati- 
gilc.  Lat.  Semetipfum  abnegare., 

NEG.ANTE  , part.  acf.  du  verbe 
Xegar.  Niant»  qui  nie.  Ce^  mot  cft 
peu  ufitc.  I.at.  Xegans. 

NEGADO  , D A , part.  pafT  du  \’CT- 
hc  Xegar.  Nie , éc.  Lat  Xegaius.  De^ 
neguius.  Ahurgiiius. 

Negado  4 fe  prend  uonr  Incapa- 
ble 4 qui  n'eft  propre  a rien.  Lat. 
/nepliu.  Irnperitus. 

NEGATIV.A  1 f.f.  le  même  qnc 
XrgacioH.  Il  fc  prend  fouvent  pour 
Refus.  lat.  Xegath. 

NEGATIViVMENTE , <uiv.  Néga- 
tivement Lat.  Xegaiivè. 

NEGATIVü,  VA,  adj.  m.  cf  f. 
Négatif , ive.  Lat  Xegativus , a , 
um. 

Necativo,  en  termes  de  Prati- 
que, fe  dit  d'un  aceufé  qui  étant  in- 
terrogé juridiquement , nie  le  crime 
dont  on  le  chan^.  Lut  Xegiitntu. 

Argumento  negatixv,  Anfiimeut  né- 
gatif. Lat  Xegathnun  aigumenitnn. 

Duda  itegMk'tt.  Doute  Acgatif.  Ter- 
me de  Moralises.  Lat  Duiimn  nigd-- 
tivtmt. 

Preerpto  negaih'a.  Précepte  néga- 
tif, en  termes  de  MomUHcs  , cft  ce- 
lui qui  oblige  toujours  & en  tout 
teras  , p.ircc  qu’il  défend  une  ch<»fc 
qu’il  ii’dl  jamais  permis  de  faire.  L. 
Xeeativum  praveptum. 

NEGUGFNtlA,  Négligen- 
ce , nonchi  ance  , manque  de  foin  , 
d’appUcatiou.  Lat  Xegligmlia.  Incu» 
ria. 

NEGLIGENTE  , adj.  d'une  tertn.. 
Négligent , ente , peu  foigneux , pa- 
refleux  , eufe.  Lat  Xegl:gms , n:is. 
Lacmiefus  , » » mui 

NRcîLIüFNTEMENTE,  adv.  Né- 
gligemment % fans  foin , fans  applica- 
tion. Lat  XegUgeMier, 

NEGÜCIACION  , f.f  Négoce, 
trafic  , commerce  , ou  en  argent  ou 
.a  marchaiiJifcv.  Lat  Xegotiidij. 

NegciCIACION.  Négociation  4 in- 
trigue , iHlrefle  pour  conciurre  un 
traité  4 une  alliance  , ponr  firmet 
uac  U^uc  » Lat  XegUiusie. 

Nlgo- 
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Neoociacion  , fe  dit  cn  tcrm« 
de  Sccret:airîcs , des  dépêches  rchti* 
ves  aux  affaires  rcrpciJlives  des  pro- 
finccs.  l^t.  Expt'ditio  tti-g^tiorum, 

KEGÜCIADüR,  / Négociant, 
Marchand,  Comnicr<^nt , banquier, 
^ui  foit  le  négoce.  L.it.  Alrrcator , i is, 

Kegoci.^dob.  Négociateur,  ce- 
lui ^ui  négocie,  qui  conduit  un^ af- 
faire , une  intrigue.  L.it.  ^Tcgati^itar, 

NEGOCI.au,  V.  n.  Négocier,  tra- 
iquer  , faire  le  négoce.  Lat.  iWértM- 
ri.  Xegotiari. 

Negociar.  Négocier  des  Billets 
ou  Lettres  de  Change.  Lat.  Xegotiuw 
faart. 

Négocias.  Négotier,  fignifieauf- 
fi  Traiter  une  aHaire,  foit  entre  par- 
ticuliers , l'oit  eu  nom  des  Princes. 
Lat.  Kfgûth  gsrert. 

Négocias  , fignlfic  aiiiTi  Cor- 
rompre l'intégrité  de  quelqu'un  par 
des  préfens.  Lat.  C«r>*ft/«/>or. 

NEGOCI.ANTE,  p,irt.  ait,  du  ver- 
be AVgocror.  Négoci-nc , qui  fait  le 
négoce.  Lat.  Mo  culutoM  faciens. 

NEGOCIADÜ,  DA  , pati.jmj'.  du 
verbe  A'cgociar.  Négocié  , ée.  Lat. 

, a , nui. 

Negociado  , /.  »r.  le  même  que 

2/fg9cia. 

Negociado,  fe  prend  aulTi  pour 
l'ordre  qu'on  donne  aux  Secrétaires 
d'expédier  une  aÔ'airc  cüticcmant  quel- 
que Province.  Lat.  Kegoti^jrum  parti- 
âdtrriunt  muttus, 

NEGOCIO  , /.  m.  Affaire,  terme 
gcoérique  qui  comprend  quelque  oc- 
cupation , quelque  emploi  , quelque 
travail  que  ce  loit.  Lat.  Segotium. 

Necocio.  Affaire,  (é  dit  des  toius, 
fic^‘  ordres des  uégociaticru  qui  re- 
gardent l'Etat.  Lat-  Krgotiu:7i. 

Negocio  , fe  prend  füus’cnt  pour 

/trgoçiacion. 

Negocio.  Affaire,  fe  dit  du  pro- 
fit , du  gain  , de  i'iUilité  qu’on  tire 
d’une  ciurcprife.  Lat.  Lueruin.  Cwi- 

NEGOCIOSO , SA,  oij.  m.  ^ f. 
Soigneux,  eufe,  diligent,  ente,  ap- 
pU|ué  , ce,  attentif,  ive.  Lat.  AV- 

gcli'Jui^  a , «»f. 

NEGOZIELO,/  m.  tfji./.  Affai- 
re , né^cc  de  peu  de  coniénucnce  , , 
petite  affaire,  petit  négoce.  Lat.  Le- 
vé nreiftiuit:. 

NEGREAR  , v.  w.  Tirer  fur  le 
noir  , pr.roitrc  noir.  Lat.  A’^nVarr. 

NECiRECER  , V.  ».  le  meme  que 
(cer. 

NEGRFCIDO.  DA  , part,  pajt  du 
verbe  A*qfwcr:  le  meme  que 
grrciiio. 

NEGREGUEAR,  v.  ».  le  même 
que  ytgrfar. 

NE;  REGUEANTE,  part.  aff.  du 
verbe  yftgregurar.  Noirâtre  , tirant 
Lut  le  noir.  Lat.  /Ligricum. 

NEGKLGUKÂ  , /.  /.  Noirceur  , 
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qualité  qui  rend  une  chofe  notre.  L. 

jifgritiff.  Xigredo, 

NEGRETA,/./.  Efpéce  de  cane 
de  couleur  fort  obfcurc.  Lat.  Linas 
fufcHt. 

NEGRILLA  , f,  f.  Poiflbn  de  mer 
que  l'on  fâle  , & qu’on  fait  fcchcr 
pour  le  garder  , dont  on  ^it  un 
mand  ufage  dans  rAnd.iloude  & l’E- 
Itramadurc.  On  l'appelle  ainfi  à cau- 
fe  de  la  noirceur  de  fes  écailles.  L. 
Pifeis  nigricuns. 

KEGRILLO  ÿ yi  m.  dim.  Jeune 
Nègre  • ou  Nègre  de  petite  taille. 
Lat.  Pari'us  Xigrita, 

Negsillo.  On  appelle  ainfi  l’or- 
me noir.  Lit.  Uitnui. 

NKGRJSbI.MO  , MA  , adf.  »«. 
f.fupcrU  Très  noir , re.  Lat.  Niger- 
rimus  , a , um. 

NEGRO , A , ait.  Noir,  re  } fe  dit 
d’im  corps  opaque  & poreux , qui  im- 
bibe la  lumière , & qui  n’eu  refiéchit 
aucune  partie.  Lat.  Niger  .tgra^  ntn. 

Necso.  Noir,  qui  cn  a la  cou- 
leur. Lat.  Niger. 

Necso.  Noirâtre  , tirant  fur  le 
noir.  Lat.  Nigrieaits. 

Negso.  Noir,  fignifie  auffi  Som- 
bre, übfcur,  qui  a pcrd||  fon  éclat, 
fa  couleur  naturelle.  Lat.  Cuüginafm. 
Ohfcttrus  , a , wn. 

Necso.  Noir,  fe  dit  figiircment 
pour  Trille  , mélancholiquc.  Lat. 
l'riilis.  ÙMujlus , a , unt. 

Necso  , fe  prend  pour  Malheu- 
reux , fuiicAc  , inforttiné.  Lat.  /»• 
faujhis.  In/andm , a , uut. 

Kegso.  Nègre.  Lat.  A7^//a,  a*. 

Negso,  en  jargon,  fignifie  Fin, 
rufe  , malicieux  , adroit , foitrhe  , , 
trompeur.  Lut.  Ajlutus.  ioUidus.  fu-  ; 
fer  , /ra  , um. 

Negba  ô Negsota.  Terme  de 
Ruhemicas , c'eft  la  chaudière  ou  ils 
fout  leur  foupe.  Lat.  Oih , a. 

Negro  de  ta  uhu.  La  craiTe  qui  s’a- 
maffe  au  bout  des  ongles , U fe  prend 
figurèment  pour  la  moindre  partie 
de  quelque  chofe.  Lat.  Unguis  upU-u- 
tus  tiigtr. 

Iiù,în  de  Ntgrai,  On  appelle  une 
noce  de  Nègres , une  Fête  où  il  y a 
beaucoup  de  bruit  & de  vacarme. 
Lat  Inconditii  fejiivitas. 

No /(BMas  S'egros.  Nous  ne  femmes 
point  efebves.  Plirafe  dont  on  fe 
Urt  eu  parlant  â un  homme  qui  ahu- 
fe  de  fa  fiipinuritc  , pour  nous  mal- 
traiter lie  paroles.  Lit.  Nca  ut  nuui- 
cipit  hubeiidi  fuutus. 

Üjbre  negfj  no  fui  tiiittoa.  Cette 
exprelllun  fignifie  qu'il  dl  fort  diffi- 
cile de  corriger  un  mauvais  n iUircl, 
ou  de  Cxicher  une  méchante  aélion. 
Lat.  Niger  cokr  d nuU»  alio  extiugui- 
tur. 

Rtfr.  Cami/a  y toca  negra  noJhc»tn 
cl  ii»/f«u  de  pena.  Ce  proverbe  (igni- 
fic  que  ce  n'ell  pas  dans  rcxtcriciir 
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que  confifte  la  bonne  aiivre  ; & lit* 
téralement  r 

Une  coeffe  & une  chemife  noire 

Ne  tirent  point  d'ame  du  Purgatoire. 

Refr.  Jmudo  ha  ri  b.irio  de  negro 
no  bacer  bUusco.  La  teinture  pour  le 
noir  a fait  ferment  de  ne  point  tein- 
dre cn  blanc  i c'cll-â-dire  qu’on  ef- 
face difficilement  la  honte  & l'infà- 
mie  qu’une  méchante  acliou  entrai* 
ne  avec  elle. 

Refr.  j)/iU  Ville  rofiro  vermeÿo , tfue 
coraztm  ntgro.  Ce  proverbe  cfl  contre 
ceux  qu’une  faiiffe  honte  empêche  de 
communiquer  leurs  befuîns  h ceux 
qui  peuvent  y remédier. 

Refr.  7 O me  era  tugra  y vi/firrm 
tue  de  verde.  Ce  proverbe  s'applique 
à ceux  qui  gâtent  les  chofev  cn  vou- 
l.int  les  embellir  , ou  qui  augmen- 
tent la  faute  qu'ils  out  bitc  en  vou- 
lant l'cxcufcr. 

NF.GRüR  f /.  m»  le  mémo  que 
Negrurj. 

NEGRURA  t /.  f,  \e  même  que 
Nrgregura. 

NEGRUZeO , CA,  adj.  Sombre, 
brun , une  , qui  tire  fur  le  n/>ir  , 
qui  approche  du  noir.  Lat.  Algelius» 
Ftifetts , « , um, 

NEGUyON  , /.  f».  Mibdic  des. 
dents  qui  les  rend  noires.  Lat.  Ùen- 
tiwH  Citries  , pntre.io, 

NEGUILLA  , y.  le  même  que 
Agenitz. 

Neguilla,  en  flilchas,  fe  prend 
pour  l’ohflination  à nitr  un  crime 
qu’on  nous  impute.  Lat.  PertinocM. 

NE.MA,  f.  /.  Le  Kl  qui  ancien- 
nement fervoit  de  cachet  aux  lettres. 
Lat.  Netna^  atis, 

NE.VUNE  DISCREPvVNTE.  Kt- 
pr^ion  adv.  At/jw,  ilont  on  fe  fort 
en  Callillan , & qui  figiiilie,  Sansop- 
pofition,  fans  contradiction. 

NEMON,  y m,  le  meme  que  Gtu>- 
tfteu.  Ce  mr)t  ii'cft  plus  ufité. 

NEMOROSO,  SA,  ndj.  m.  /. 
Qui  concerne  les  bois , les  forêts.^ 
Lat.  Nnnorofsu^  a,  um. 

NENE  , /.  m.  Petit  enfant.  Lat. 
ïufantulus, 

NENUFAR,y  m.  Nenephar,  plan- 
te aquatique.  Lat.  .f. 

NEOMENI.A,y*./.  Néoménie,  nou- 
velle Li:nc.  Lat.  NovilHninm. 

NEOFHVTO  , /.  m.  Néophyte,, 
Paytii  nouvellement  converti  â la  foi., 
Lat.  Nesphstuiy  i. 

NEPHSrnCO,  CA,  oJJ.  m. 
Néphrétique , afflige  de  la  pierre.  Lat. 
Ntpfviticus. 

NEPHsmCA.  Kéjihrtdque,  fe 
dit  ordinairement  d’une  pierre  qui  a 
été  ainfi  nommée  , parce  qu  oii  l.i 
croit  boune  dans  pluiicurs  maladies 
des  reins.  Lat.  Lapis  uephilietts. 

Nr.pHRi  nco.  Bois  nephrétique 
qu’on  apporte  de  la  noutctle  Efp».. 
giie.  Lat.  f.hmws  ncPbritiiSMf. 

Kk  J SE. 
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NEPOTE  , Jl  M.  le  même  qne 
S(>tnno.  C'dl  un  mot  Italien  , dont 
on  fc  fert  pour  défigner  un  neveu 
du  Pape. 

NËliUAQUAM  , a,iv.  lu.  qui  fi- 
gnific  Nullement , en  aucune  manié* 
re,  & qu'on  employé  en  CalliUan 
dans  la  même  acception. 

NEREIDAS,  r,  f.  Néréides,  Di* 
vinités  fabulcuGrs  que  les  Payons 
croyoient  habiter  dans  la  mer.  Lat. 
Nrrciàes^  um. 

NERVIAR,  <0.  a.  Terme  peu  ufi- 
té.  Ncrs'cr  , garnir  de  nerfs  quel- 
que chofe  pour  la  rendre  plus  fer- 
me & plus  forte.  Lat  A’rrtwf. 

NERVIO  , /.  m.  Nerf.  Lat  An- 

tfust  i. 

NEB.VIO.  Nerf,  métaph.  nguific 
la  force  de  h raifon.  Lat.  AViw, 

Neivio,  fc  prend  pour  les  cor- 
des des  inftrumens  de  mulique.  Lat. 
AVrtw. 

NERVIOSroAD.  Voyez 

dfhi. 

NKRVIOSO.  Voyez  Xervofo. 

NERVOSAMENTE,  Ncrveii- 
fement , avec  force  & vigueur.  Lat. 
Xti'^}osè. 

NERVOSIDAD , fe  prend  figurc'- 
ment  pour  la  force , l'énergie  , h 
iulidite  d'nne  raifon,  d'un  argument 
Lat.  XenwJitM. 

Nlrvosidad  , /. /.  Force,  vi- 
gueur des  nerfs.  Lat  AVrsj^a/. 

Nervosidad  , fc  prend  pour  Fié- 
xihilité.  Lat.  FUxibiUtas. 

NERVOSO,  SA,  (ldi.  w.  Ssf  /. 
Nerveux,  ciifc,  qui  a de  bonsnerft. 
On  dit  aufli  Xerviefo.  Lat  Xerw^us^ 

uns. 

Nervoso.  Nerveux,  fc  dit  aufli 
Rgurément  en  Monde  d'un  difeours 
folidc  & convainquant.  Lat  AVrt^ 
Jus. 

NERVUDO  , DA,  edj.  «.  ^ f. 
Nerveux , eufe  , fort  , vigoureux. 
Lat.  Xervofus. 

NESCIENCIA,  y:  /.  Ignorance, 
incapacité,  iiifufHl^cc.  Lat.  /q/W- 
ih , (c. 

NESCIENTE  , adj.  i^une  ^ term. 
Ignorant  Ce  mot  efl  peu  ufitJ.  Lat. 
Xejcius , a , um,  Imperitm  , a , um, 

NESGA  , /.  f.  Pointe  qu'on  met 
à un  habit , à une  robe , à une  che- 
mife,  pour  lui  donner  de  l'ai^leur. 
Lat.  Fefiium  af^ndix  trian^tï^is. 

NeSGA,  fe  dit  de  tout  ce  qui  cil 
coupé  en  triangle.  Lat  Angula/um 
/r-^mrntum, 

NESPERA.  Voyez  Xt/frro, 

NETEZÜELO  , /.  m.  dim.  Petit- 
fils  qui  cR  en  bas  &ge.  Lat  AVpox 
parvtüus. 

NETO,  / m.  De,  on  tronc  d’un 
picd-dcftal , conlidéré  fans  fa  bafe  & 
ton  chapiteau.  Lat.  S’tybbates  nudus. 

NETO,  TA,  adj.  m.  ^ f.  Net, 
tet  I qui  &'eli  buillé  d'aucune  «r- 
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dure,  crotte,  immomlicc  , ni  faleté. 
Lat.  Xitixha.  Limpim , it , u:tt. 

NEÜMA , /.  ajiih.  figure  de  Rhé- 
torique qui  confiftc  à exprimer  ce 
qu'on  penfc  par  des  lignes  extérieurs, 
beaucoup  mieux  qu'on  ne  le  fcroit 
par  des  paroles.  Lat.  A'^w^a. 

NEUTR.AI.,  odj.  d'tmt  term.  Neu- 
tre, libre,  indilFércnt,  qui  n’epou- 
fc  aucun  parti.  Lat  AV«/er , tra , 
trum. 

NEUTRAIJDAD . / /.  Ncutrali- 
te.  Lit.  Xeuter  animus. 

NELTRO,  TRA  , adj.  m.  f. 
Neutre,  en  terme  de  Grammaire,  fe 
dit  lies  noms  qui  ne  font  ni  mafeu- 
lins,  ni  féminins.  Lat  AVu/cr,  u, 
um. 

Neutro.  Neutre,  fc  dit  des  ver- 
bes qui  ne  régilfcnt  rien,  & qui  ne 
font  ni  adlifs,  ni  pallits.  Lat  AVî.- 
tuim. 

Neittro,  fe  prend  aufli  pour 
Xeuiral. 

NEVv\DA,/  f,  La  quantité  de 
neige  qui  tombe  d’une  feule  Fois.  Une 
tombée  de  neige.  Lat  A7r,  ivis.  A7- 
vis  uimhus. 

NEVAK.tx.  Ncgcr,  fc  dit  quand 
il  tombe  de  la  neige.  Lat.  Xin- 
gerf. 

Nevar  , pris  figurément,  lignifie, 
Rlanchir  une  chofe,  foit  en  lui  don- 
nant une  couleur  blanche  , foit  en  la 
couvrant  de  quelque  chofe  de  blanc.  , 
Lat.  Dcaibare.  « | 

I NKVADO , DA , part.  pajf.  du  1 
verbe  Xevar.  Couvert  de  neige,  bbn-  I 
chi , ie.  Lat.  Xivofm.  Dcaliatus , 
a , ut». 

NEVASCA , / /.  le  même  que 
Xnutda , ou  le  tems  qu'il  tombe  de 
la  neige , fiirtout  lorfqu'il  fait  du  vent 
Lat.  Copiz/ii  uix, 

NEVATILLA.  Voyez  Agutanie~ 

tv. 

NEVERA , / /,  Glacière , lien  où 
l’on  conferve  la  neige,  ou  In  glace. 
Lat.  Xivarium. 

Nevf.ra.  Gl.iciérc  , fc  prend  fi- 
gurément  pour  un  lieu  cxtrcmcment 
froid.  Lat  VeUa  uinris  fîrigida. 

KEVERIA  , /.  /.  Lieu  où  l’on 
vend  de  la  neige.  Lat  Xivaiis  xo- 
bfrna. 

NEVERO , /.  m.  Celui  qui  vend 
la  neige.  Lat  Xh-is  venditor. 

NEVISCA.  Voyez  Xn'i^ca. 

NKVOSO,  SA,  adj.m.  fcf/. Nei- 
geux, eufe,  qui  cil  convert|dc  nei- 
ge. Ou  dit  auflî  que  le  tems  ell  nei- 
geux, quand  il  cR  difpofé  à neger. 
Lit  Altv»/W,  a,  um. 

NEXO , /.  m.  Lien , noeud.  Lat 
X'exus. 

Nexo,  en  jargon.  Non,  point  du 
tout  Lat  AV»,  silmûni. 


N I 


N I 

NI.  Kl , particule  négative  arec 
laquelle  OTî  lépnre  les  extr*mités  de 
la  propofition  disjontlivc.  Lat  AVe. 
Xe/fue. 

Ni.  Pas,  point,  cil  aufli  une  par- 
ticule négative  pour  exagérer  les  cho- 
fcs.  Lit.  Xcqusdem. 

Xi  aun.  Ni  même. 

A7  mas  ni  mmos.  Ni  plus  ni 
moins. 

NI.\RA ,/./!  Poillicr  i découvert 
Lat.  Palearinm  rurale. 

NICEROBINO , adj.  qui  fc  dit 
d’un  onguent  fort  précieux  & fort 
odorilérant,  en  ufage  chez  les  An- 
ciens , ainü  appelle  de  Niccros  Ton 
inventeur.  Lat.  Nicerobimts a ^ twi. 

NICHO,yi  m.  Niche,  enfonce- 
ment ménage  dans  repaifleur  d’iia 
mur  pour  y placer  une*  ftatué.  Lat. 
Loculus. 

Nicho.  Niche;  on  appelle  ainQ 
par  cxtcnfion  tnut  enfoncement  mé- 
nagé pour  y placer  quelque  chofe. 
Lat.  Lc-cuUinentum. 

Nicho  , fe  prend  'figurément 
pour  le  lieu , la  place , où  une  per- 
fonne  mérite  d’ctrc  h caufe  Je  fcs 
grandes  qualités.  Lat  Locus.  Sedes. 

NICOCIANA  , J',  f.  Nicotianc,  ta- 
bac, pvtun,  herbe  à la  Reine.  Lit. 
Tiihacum. 

NIDADA,  /.  f.  Nichée,  nomcol- 
Icdif  qui  fe  dit  de  tous  les  œufs,  de 
tmis  les  oifeaux  qui  fc  trouvent  cn- 
fcmblc  dans  un  même  nid.  Lat. 

; Utics. 

KIDAL,  f.  m.  Nid,  endroit  où 
les  poules  & les  autres  oifeaux  depo- 
fent  leurs  aufi».  Lat  Xidus. 

Nioal.  C’cil  nulTi  l'œufqu’on  laif- 
feJans  l'endroit  où  l'on  veut  qu'une 
poule  ponde.  Lat  Rtquittuw  evum 
iu  niih. 

NiDAt,  fc  prend  figtirément  pour 
la  baie,  le  fondement,  le  principe, 
d'nne  chofe.  Lat  l'uf:tUanentum. 

Nidal.  Nid  , fc  dit  encore  d'une 
retraite  où  l’ou  fc  cache , aulfi-hico 
que  de  quelque  cachette  foercUe,  où 
l’on  met  fon  bien,  fon  argent  à cou- 
vert , en  fureté.  Lat.  Xidsts. 

NIDIFICAR , V.  II.  Faire  fon  nid. 
Lat.  Xidiftcaie. 

NIOILLO , /,  m.  dim.  Petit  niJ. 
Lat.  Xidulus. 

Refr.  A ckicû  pitxarUlOy  chtco  ttidiBo. 
Ce  proverbe  lignifie  ouc  chacun  doit 
fc  proportionner  à les  moyens,  à 
Tes  facultés. 

NIDO,yi  M.  Nid,  lieu  que  let 
oifeaux  fe  préparent  diverfement  pour 
pondre  Ik  pour  couver  leurs  ceufs. 
Lat  Xidus. 

Kido.  NiJ,  fe  dit  aufli  *dcs  in- 
feéles , des  ferpens , des  fuuris , &c« 
Lat  Xidus,  L'arints, 

Nido  , 
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Kido  I Ce  pTcml  auflî  fuuvcnt  pour 

Nido.  Nul,  fc  «lit  figurément  en 
parliint  ilc  la  maifon  d'hnbitation 
cl’imc  pcrfonnc , de  £711  lit.  Lat.  A7> 
dut.  JIubitiKuium. 

Sali9  il  fnxaro  dcl  nùh.  I/oifeau  cft 
déniché.  Lat.  Evolavit  pujfer. 

Rcfr.  A»  hii£ur  uid^s  dâtulf  fe  pten^ 
fa  huBiir  paxitroi.  Etre  eiiticrcment 
frii^ré  de  fes  cfpéranccs. 

NIEBLA , f.  /.  Brouillard  épais. 
Lat.  S^bulu , 4T. 

Kiebla.  Taye,  qui  Te  forme  dans 
l'ail.  Lat.  Nebnla. 

Ni  ebla  , fe  dit  en  termes  de  Mé- 
decine de  U partie  la  plus  cralTe  de 
i’urine  qui  aige  fur  Ca  furiacc.  Lat. 
.M’tÛKCUlu. 

Niebea.  Nielle,  rouille  qui  vient 
aux  bleds.  Lat.  Ruhi^f. 

Ni  EBLA,  fignific  figurément  Trou- 
ble, confuUon.  Lat.  Xiùitla.  Obfcu- 
riref. 

NIEGO.  Voyez  Ilalcon. 

NIEL , f.  tu.  Gravure  , cirelurc 
qu*on  ^it  fur  les  ouvrages  d*or  & 
d’argent.  Lat.  C^htitra. 

KIELAK , V.  a,  CLTclcr  , graver, 
tailler  au  eifeau , buriner.  Lat.  C<t- 
Lsre. 

MELADO,  DA,  fetrt.  pajf.  du 
verbe  A7t’4ir.  Cifclé,  éc.  Lat.  i'^Lu 

ttuy  a ^ UM. 

NIEKVECICO,  f m.  dim.  Petit 
»crf.  Lat.  Exihs  nn  inu. 

NIESPERA.  Voyez  Kifprro. 

NIETECITO , /.  m.  dim,  Petit- 
£is  en  b.is  âge.  Lat.  Tetter  Vil  pua- 
Tvlus  firpos. 

NIETO,  TA  , Juhjf.  m.  ^ f,  Pe- 
lit  - fils , petite  - fille.  Lat.  AVpe;. 
Ji'tptii. 

Kieto,  fc  dit  par  extcnfiun  des 
deiccmhns  de  h meme  ligne,  jiif- 
qu’à  la  quatrième  génération.  On 
l'empioyc  avec  les  adjcélü's  Stgundcy 
tercero  &c.  Lat.  A7;w/. 

NIETRO , f,  w.  Le  nombre  de  fei- 
*e  cruebées  de  vin.  Lat.  jllcnfitra 
«•m/  /fxiUcim  nnipl^rii.  Ceft  un  mot 
ufité  dans  t’Aragon. 

NIEVE  y A /.  Neige , ou  nége.  L. 
nitii. 

Nie  VE,  fe  dit  quelquefois  pour 
AVt'AiiX. 

Nieve,  fe  prend  au(C  pour  un 
tems  où  il  nége  beaucoup.  On  rem- 
ployé ordinairement  au  pluriel,  com* 
me  : En  tiempo  de  rticvts.  Lat.  AVr, 
Vil  A'rt’f/. 

Nieve.  Neige  , s’employe  auflî 
pour  lignifier  une  grande  blancheur. 
Lat.  A7x. 

ytgua  de  nieve.  Eau  qu’on  rofrai- 
chit  avec  de  la  neige.  Lat  Âqm 
nive  frigt/aci,t. 

MGRÜMANCIA,//.  Nccroman- 
ce$  art  dctcftablc,  par  lequel  on 
^flunuaique  avec  les  Dcinpiu  > ou 
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évoque  les  morts , & on  fait  pliifieurs 
choies  mervcillcufcs  par  h puiflânee 
du  Diable.  On  l’appelle  autrement 
Magic  noire.  Lat  AVcv;»«o;/ria. 

Nigbomancia,  fe  dit  aulfi  des 
choies  qu'on  opère  p.ir  le  moyen  de 
cet  art.  Lat.  A>er/tman/M. 

KIüROMANTE  , /.  m.  Nécro- 
maut,  ou  Négromant,  forcter,  ma- 
gicien. Lat.  Xecromuntievs. 

MGRüMANTICO,/  m.  le  me- 
me que  Nigromante. 

NIGUA,  /.  /.  Efpccc  dcpetiipou 
des  Indes  qui  s'infinue  dans  tes  pieds 
entre  cuir  & chair  , & y forme  une 
petite  bourfe  dans  bqucllcil  pullule 
.1  un  point  étonnant  t il  faut  le  tirer 
avec  beaucoup  de  précaution,  car 
s’il  vient  â crever , 6^  qu'il  laifle  Je 
fes  aufs,  ils  multiplient  au, point 
qu'il  n'y  a plus  de  remède.  Lat 
Euiex  Indicus. 

NIMIA.MENTE,  adv.  Trop,  plus 
qu'il  ne  faut,  cxccflivemcnt  Lat. 
iSlmis.  A7î«jww. 

NIMIEDAD,  /./  Excès,  trop 
grande  abondance.  Lat  S'imietas. 

NiMiLDAD,  en  flilc  familier,  fe 
prend  pour  marquer  une  petite  quan- 
tité } mais  cette  expreflîon  cil  im- 
propre , puifque  ce  mut  fignific  tout  le 
contraire.  Lat  Earvittv. 

NIMIO,  MiA,  udj.  m.  ^f.  Ex- 
cclfif,  ivc.  Lat.  htimuiy  a,  um. 

NIN,  le  meme  que  A7.  Ce  mot 
a vieilli. 

NLVGUN,  adj.  le  même  queA7«- 
^uKo.  On  employé  fouvent  ce  mot 
av;int  les  lîibihntifs  mafculins. 

KINGÜNO,  NA,  adj.  M.  Au- 
cun , une , pas  un , pas  une.  Lat. 
2ÇuJlm , 4] , um. 

Ninguno,  fc  prend  fouvent  pour 
Nul , fans  valeur.  Lat  NuUus.  /r- 
ritui  y d , um. 

NINl  NANA.  Mots  qui  ne  ligni- 
fient rien , & dont  on  le  fert  pour 
accompagner  quelqu'un  qui  chante, 
fans  articuler  aucune  parole.  On  dé- 
fignc  par  U une  impertinence  fou- 
vent répétée , & qui  n'a  aucun 
fens. 

NISA,/  f.  Prunelle  de  l’œil.  L. 
Pupiüa. 

i^inas  de  loi  ojos.  On  appelle  ainfi 
figurément  la  chofe  qui  di  la  plus 
délicate , la  plus  prccieufc , & la  plus 
clHmablc  en  fon  genre.  Lat  l'elut 
oculorwn  pupille. 

NINADA,  f.f.  Puérilité,  dif- 
cours  ou  aéfion  d'enfaut.  Lat.  2*ne^ 
rtütas. 

NISATO,  f,  m.  Le  petit  veau 
qu’on  trouve  dans  le  ventre  d’une 
vache  qu’on  tue.  Lat  VittHut. 

NINEAR,  t».  ».  Faire  des  enfan- 
tifes.  Lat.  Buetufetre. 

Nl5iERlA , f.  f.  Enfantife,  aéiton, 
difeours , jeu  déniant.  Lat  fuerili^  \ 
m,  A7^*e.  Jocui  juvtniiû»  i 
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KinEiiA.  On  appelle  ainfi  une 
bagatelle , une  choie  de  peu  de  con- 
féqiiencc.  Lat.  A7<f <e , arum. 

Niùebia.  Raifonnement  qui  ne 
lignifie  rien.  Lat.  A7.g<f  putrUesy 

NlXETA,  /.  /.  PruncUc  de  l'œil 
Lat  Pnpi^t* , 

NISEZ,//.  Enfance,  le  bas  âge 
de  l'homme  jufqu’à-cc  qu'il  ait  l’uu- 
ge  de  la  raifon.  Lat  Êuerith , x. 

NlnEZ.  Enfance,  fe  prend  figu- 
rément pour  le  principe  r l'origine 
d'unc^chofe.  Lat.  Origo. 

NlNlTA,yiy“.  dim.  le  mémt  que 
S'ineta. 

Nl5îO,  nA  , adj.  m.  ^ f.  Petit 
garçon,  petite  fille,  qui  cfi  enco- 
re enfant  Lat.  Pxrrr.  Piullus , pu- 
cHa. 

Ntno.  Enfant,  fe  dit  d’un  hom- 
me qui  n'a  point  d'ex^KTicnce.  Lat 
Fun. 

Nlûo.  En.^nt  On  appelle  ainfi  im 
homme  qui  agit  fans  jugement,  fans 
réflexion.  f.at  Fucr. 

A7»o  de  la  rJbna.  KxprelTion  bafle 
dont  on  fc  fert  pour  dériguer  un 
homme  âgé  qui  fait  des  aéVions  d'civ- 
fant.  Lat.  Fuer  centum  annorum. 

Nino  Jésus.  Enfant  Jefus.  Lat 
Futri  Jefu  icm. 

Defde  nino.  Adv.  Des  l'cnianec. 
Lat.  Âb  in/antià. 

I Gracia  de  nino.  Gncc  enfantine. 
Lat  Fueri  Upor, 

I Que  ttiito  envuelto.  Expreflîon  fa- 
milière dont  on  fc  fert  pour  rejetter 
une  demande  qu'on  nous  Bit.  Lat 
Jtd  populum  paieras. 

Ta  no  es  nino.  Il  n’efi  plus  cuf.int 
Lat.  iidtei. 

Reff.  Al  niito  y al  mulo  en  el  euh. 
Ce  proverbe  fignific  qu'il  faut  châ- 
tier les  enfans  avec  modération , & 
dans  la  feule  vue  de  les  corriger. 

Rcfr.  Diern  lot  ttiùos  en  el  iulejury 
h que  cycn  à fus  padres  m el  lutgar.  Ce 
proverbe  fignific  qu’on  ne  doit  rien 
faire,  ni  rien  dire  devant  les  enfans, 
que  ce  qu'on  veut  que  tout  le  mon- 
de fâche. 

Rcfr.  Los  ninos  y de  ptqwn/ff  y que 
no  h,ii  ca/}igo  dr/pnes  p^tra  tUos.  U 
faut  corriger  les  maiivaifes  inelliia- 
tions  de  bonne  heure,  parce  qtt'il 
n'efi  plus  tems  de  le  faire  â un  cer- 
tain âge. 

Refr.  Si  eres  nitto  y hat  amoTy  que 
harai  quivtdo  mayor  } Ce  proVcrf»C 
renferme  le  meme  fens  que  le  pré- 
cèdent 

NIOTO , f.  m.  Poiflbn , qu'on  ap- 
pelle plus  communément  Cuion. 

NIPOS,/.  m.  lignifie  en  jargon 
Argent  monnoyé.  Lat.  Feeunia. 

NKiUiSCüÔIÜ,  /.  M.  Négoce  de 
peu  d'importance,  ou  choie  de  peu 
de  valeur.  C'eft  un  terme  barbare  in- 
troduit depuis  peu  parmi  le  bas  peu- 
ple. là»  Rff  f ‘«T*  Uiementi , velnilili, 
NISFE" 
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NISPERO  , /.  >».  Néflier , arbre 
rjiii  porte  les  nèfles.  Lat. 

Ùii  , t.  ^ 

^0  ttumAar  ni/pcros.  ExprciTion 
parliqucilc  on  martîue  l'intclligcnct: 
d’mi  homme  dans  les  affaires  qu’il 
traite.  Lat,  Non  in  w^ii  Uvtftu 
ierit. 

KISPOLA.  Votrea  Sifftre. 

NITIÜO,  «.  £?’/■  Pur, 

re  , net , te , brillant , te , éclatant, 
te.  C'efl  im  terme  poétique.  Lat.  ,Vi- 
tidut.  XpiriiUdiu,  a,  Hi». 

NITOS  , /.  m.  De  quoi  vous  cm- 
barraficz-vous  ? ce  ne  font  pas  vos 
affiiires.  On  fe  fert  de  cette  expref- 
lion  qu.md  on  nous  demande  ce  que 
nous  mangeons  en  cachcCic,  ou  que 
nous  ne  voulons  pas  qu'on  vu}  e.  Lat. 
AÏS-//  ad  tr.  Sihit. 

NITRAL , f.  m.  L'endroit  où  le 
nitre  fe  forme.  Lat.  Kitri  fodina. 

MTRERIA  , f.  /.  Salpétrière, 
lieu  où  I on  fait  le  Cilpétrc.  Lat  A'i- 
àraria, 

NITRO , / nt.  Nitre  ou  falpctrc. 
Lat.  Nitrian. 

NITRÜSÜ,  SA,  «4/.»».  ^/Ni- 
treux , eufe , qui  contient  du  nitre, 
ou  qui  en  a les  propriétés.  Lat,  Ni- 
, a , tint. 

NIVEL,  f.  tn.  Niveau}  inftru» 
incnt  dont  on  fe  fert  pour  connoitre 
fi  un  plan  cft  parallèle  ou  non  à 
l'horizon.  LiX.LilcOa,  a. 

NIVEt*  Niveau,  état  d’un  plan 
qui  n’a  aucimo  incUnaifon.  Lat.  FUt~ 
nunt. 

Nivfi..  Niveau,  fe  dit  au  figuré 
de  ce  qui  cft  parfmtcmcnt  égal.  Lat. 

LibfUa. 

Nwel  dt  aqua.  Niveau  d’eau.  Lat. 
Hx  aquà  lihfBa. 

Nivel  de  njrr.  Niveau  d’air.  Lat. 
J£x  aère  ù'beBa. 

A nivtL  Adv.  De  niveau.  Lat.  Ai 

A nivel  ^ fignific  aufli , Avec  une 
parfaite  cgalitc.  Lat.  Ad  wHnJJtm. 

NIVFXAR,  t'.  o.  Niveler,  cher- 
cher uac  ligne  parallèle  à l’horizon, 
prcntlrc  le  niveau , l.i  hauteur  ou  l.i 
peme  d’un  terrain , d’une  rivière. 
Lat.  AdüheBam  com^neve. 

^Nivelae,  fignific  par  cKtcnfion, 
Tlicttfc  une  chofe  en  équilibre,  ou 
dans  une  parfaite  égalité  avec  une 
autre.!  Lat.  Ad  UbcBatn  iuccre. 

NivELAa  , fignifie  figurément, 
Obfcrvcr  l’égalile  ou  réquité  dan. 
ce  qu’on  fait.  Lat  Ad  ir.jimm  exe- 
qui. 

É^NIVELADO,  DA,  part.  Pajf.  du 
verbe  Nitvlar.  Nivelé,  ée.  Lat  Ad 
rtkellam  compojitm  , o,  um. 

N O 

NO.  Particule  négative.  Non,  ne. 
Lat.  Nttt. 
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No , joint  avec  le  tems  d'un  ver- 
be , apres  lequel  fe  trouve  le  mot 
AW-i,  fert  ^ augmenter  U fiircc  de 
la  nèg.ition  : t«  mme , Na  t»nîr  nad(\  ; 
A*b  importa  naJ  t : Cela  ne  vatit-.  l u} 
il  n’importe  pas.  Lat.  A7W/  p jr- 
fus. 

No?  interrogatif.  N’cft-cc  pas? 
Lat  AVme  i 

No  deeir  o te/ponder  un  Jt  ^ ni  un 
no.  Ne  dire  ni  oui  , ni  non.  Lat. 
A^r  quidq  nam  direre* 

No  haher  entre  ol^ttnos  ^ è no  tenir 
un ni  un  no.  Etre  parfaitement 
d’accord.  Lat.  Summu  pace  frui. 

A'aw;a/.  Faqon  de  parler  pour  nier 
totalement  ce  qu’on  demande»  Rien 
plus  , rien  davantage.  Lat.  Nihil 
(tmpüus. 

No  wenoi.  Rien  moins  que  cela.  L. 
Nihil  srinus. 

No  fi  que.  Je  ne  fai  quoi. 

No  ^tto.  Sinon. 

Nojîno  no.  N‘eft-ce  pas? 

Dteir  de  m.  Dire  non.  Lat  Ne- 
gare. 

Pot Jî  0 per  m.  Pour  un  oui,  pour 
un  non.  Lat.  Ferti. 

Part  no  * Pourquoi  non  ? pourquoi 
pas?  Lat  J^uidni  ? 

Si»  fali.tr  tnt  jîy  ni  un  no.  PonAiicI- 
Icmcnt,  avec  la  dernière  exaciituJe. 
Lat.  A.i  unguent. 

• Si  par  Jîy  O no  for  no.  Tout  uni- 
ment , avec  franchife.  Lat.  /rr- 
giverfathne. 

NUBILIARIO, /.  m.  Nobiliaire} 
Recueil  ou  hiftoire  des  raailons  & 
perfonnes  nobles  d’une  Province,  ou 
d’une  Nation.  Lat.  Index  nobiliwn. 

NUBILlSSiMO  , MA  , adi.  m.  ^ 
f.  fuperl.  Très  uohlc.  Lat.  NobiliJi’- 
mus  y a y um. 

NOBLE,  adi.  d'une  term.  Noble, 
Gentilhomme.  Lat  Nobilisy  r. 

NOBI.C.  Noble,  grand,  élevé, 
didingué  dans  fon  genre.  Lat  Nobi- 
Üs.  LxetBens. 

Noci  e.  Noble,  fe  dit  aullî  des 
animaux  Si  des  chofes  inanimées,  & 
fignifie , Singulier , ou  qui  a l avnn- 
tige  fur  les  autres.  Lat  NdfUis.  Gr- 
nerafus. 

Noki.E  , fignific  nuflî  Honorable  , 
cfiimablc  , par  oppofition  à Vil,  des- 
honoraut  Lat.  N^iüt.  htgenstm. 

Noble»  en  Aragon  cft  le  titre 
d'lK)tncur  que  le  Roi  donne , com- 
me celui  de  Duc,  ou  de  Marquis, 
Se  qui  a été  lubrogé  en  à ce- 
lui de  Rico  howhre.  Lat.  NiMlis. 

Noble  Veneciaso.  Noble  Vé- 
nitien. L'eft  un  titre  d’honneur  qu’on 
donne  aux  defixndans  des  feize  fa- 
milles qui  ont  fonde  le  Gouverne- 
ment de  Venife.  Lat.  Nobiîîs  Venetus. 

F.^ado  ndsit.  L’ordre  ou  la  clafte 
des  Nobles  dans  un  Etat  Lnt.  AV 

biiium  ordn. 

NOBLEÇER»  V.  U méuç  que 


BtnohUeer.  Ce  mot  a vleîlH. 

N0BLE.MENT2  , aJi>.  NoHe. 
ment , d'une  manière  noble.  Lat 
Nohiliter.  ' 

NOBLE ZA,  f./.  Noblcffc.  Lat 
Nohfütas. 

Nobleza.  NoblcîTe,  fe  dit  aufü 
colleélivcment  pour  tout  le  Corps  des 
Gentilshommes  mèmi.s.  Lat.  Nohiles , 
ium. 

Nobleza.  NoblefTe  , fe  dit  aiiŒ 
figurément  en  Morale  des  qualités 
excellentes  que  chaque  chufe  a dans 
fon  gCTirc.  Lat  Dignitus.  Exceffen^ 
fia. 

Nobleza.  Efpèce  de  Damas.  Lat. 
Tenviaris  ftvici  genus.  Teia  feriat 
nohilis. 

NOCHARNIEGO,  ca  ,<M;.  w. 

/.  le  meme  que  Noèiumo. 

NOCHE  , /.  f.  Nuit  Lat  Noxy 
Ris. 

Noche.  Nuit,  fe  prend  figuré- 
ment pour  ConFufion,  triftefte,  obf- 
curité.  Lat.  CalsgOy  inis. 

Noche.  Nmt,  fe  dit  poétique- 
ment de  la  mort  Lat.  Nox  xtema. 

Noche,  en  jargon,  Sentence  de 
mort  Lat.  Alortis  fententia, 

Noche  hnena.  Ou  appelle  ainfi  U 
veille  de  Noël.  Lat.  Nox  in  vigiü* 
nathntatîs  Demini. 

Noche  Tnltdana.  Nuit  qu’on  paC* 
fe  fans  dormir.  Lat.  Nox  injha- 
nis. 

NocK  y dBa  , adv.  Sans  celTc , coa* 
dnucUement.  Lat.  Diu  neéluque. 

Ayer  noche.  le  même  que  An> 
che. 

Buena  è mala  noche.  Bonne  otl 
mauvaife  nuit,  fli  dit  félon  qu'on  U 
paffe  dans  b joyc  & dans  les  plai- 
firs,  ou  dans  la  peine  èt  la  mfteffe. 
Lat.  Pheidit  wx , vel  adverfa. 

De  noche  todos  hn  gatos  fon  par- 
dos.  De  nuit  tous  les  chats  font  gris. 
Lat.  Nox  tenehris  vitia  omnia  tegit. 

Ia  noche  es  c.tpa  de  fecadoret.  La 
nuit  fert  de  voile  aux  méchans  pour 
mal  foire.  Lat  X>ui  tnaii  agit  y odU 
Uicem.  ' 

Zo  que  de  noche  fe  hace à la  mj- 
nana  parret.  On  connoit  de  jour  la 
befogne  qu'on  a foît  ia  nuit  Lat 
OucJ  noéJe  ezeris  detegit  dics. 

NOCHEBUENO,  f m.  Gâteau 
fait  avec  de  l’huile,  des  amandes, 
des  pigiioivs  & autres  chofes  , qu’on 
mange  à la  collation  le  foir  de  la 
veille  de  Noèl.  Lat  PlatnUa  in  no- 
éie  Nativitatis  Domini  comedenth. 

Noche  bhoto.  Bûche  de  Nocl.  L. 
'l'runcHS  in  Nativitate  Domsni  comiit- 
rmdia. 

NOCHIELO,  LA,  adi.  m.  £jf/. 
Terme  hors  J'uDige.  Brun,  une, 
noir  de  mauvais  teint.  Lat.  Nigri- 
CMS.  Subni^er.  i . 

NOCHIZO , /.  tu.  Noifette  foiiva- 
gc.  Lat.  i'oryUim  fylvcjlve. 

NO  CI- 
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KOCîBLE  f ot-i/.  <T««f  tenn.  le  mé. 
me  que  AWt*».  C’eft  un  vieux  mol. 

KOCIMIENTO  , f,  m.  le  m me 
que  Dmio  ou  Ferjuicio.  Ce  mot  a 
vieilii. 

NÜCIOK  , /.  /.  Notion.  Terme 
dogmatique  \ idée  qu'on  fe  fornic  en 
fon  efprit  de  quelque  choie.  Lat. 
\9ti0 , nh. 

Kocion.  Intelligence  d'un  met. 
Lat.  }/oiio, 

KOCIONAL  « adj.  (Tme  term.  Ter- 
me Théologiquc.  Qui  concerne  la 
notion.  Lat.  ^'u.'o  taüs , e. 

NOCFR  , V.  a.  Nuire  , ofTcnfer  , 
préjudicier  , faire  tort.  Lat.  Noctre. 
Ltdrrt.  Ce  mot  a vieilli. 

NÜCIVÜ  , VA  , «•(;.  »t.  Çff  /. 
Nuilihlc,  incommode,  dotnm.igcablc. 
Lat.  Xodiw.  /iocuus , a , um. 

NOCTILUCA, /./.  le  même  que 
lüciernaga.  .C’eft  un  mot  purement 
Latin. 

KOCTIVAGO  , GA  , a^.  m.  £ÿ/. 
Coureur , eufe  de  nuit  i qui  erre  pciv 
dant  la  nuit.  C'eft  un  mot  Latin  , 
ufité  en  Poefie.  a^twt. 

NOCTURNAL  , adj.  d'une  term. 
Vovez  ^'oclurno, 

Is’OCTURNANCIA  , /./  Veillée 
depuis  neuf  heures  jufqu'à  minuit 
Cci^  un  terme  forgé.  Lat.  2.\x  /«• 

NOCTURNO,  SA  , adj. 

Ku^urne , qui  fe  Fait  pendant  la 
nuit , ou  qui  concerne  h nuit.  Lat 
Kcéittrmts  , a , um. 

NocruRNO.  On  appelle  alnfi  un 
homme  retiré  « trille , méhneholique. 
Lat.  Trijlis.  Âlmjlus. 

NocruRNO.  Noilume.  Terme 
de  Bréviaire.  C'cR  le  nom  qu'on 
dimae  h chaouic  des  trois  parties 
dans  lerquelles  on  divife  Matines. 
Lat.  /^Wiuruum , i. 

Kocturno.  Nuclurne  , en  ter- 
mes (i'Altrologie  , le  dit  des  Planè- 
tes qui  font  fcches  ou  huniides.  Lut 
Kociurnus. 

Âift  na^lunu.  Oifeau  noéturne.  L. 
Jivis  ttodurna. 

NODACION  . / f.  Terme  de  Chi- 
rurgie.  Nœud  , nodoGté  , cmi'écho- 
ment  occaûoiuK  dans  les  oei'fa  par 
une  dureté  , une  tumeur  , qui  s'y 
forme.  Lat  Xodru. 

NODO  , /.  m.  Nodus.  Terme  de 
Chirurgie  ; c’eft  une  tumeur  dure 
qui  vient  fur  les  os  & les  nerfa  du 
corps  humain  , & qui  procède  fou- 
vent  Je  quelque  mal  vénérien.  Lit 
Kodui. 

Kooos.  En  Agronomie  on  appelle 
les  nœuds  de  l'KcUptique  Tes  inter- 
fedioiis  par  l'orbite  de  U Lune , qui 
a quelque  latitude  à fun  égard.  Lit. 
^ôdHt. 

NüDRIZA  ^ f.  /.  Nourtîne,  celle 
qui  {loiine  d teter  à un  eni«uit.  Lut. 
/iutfix  t içis. 

Tain.  Il, 


NOEMA , f.  f.  Figure  de  Rhétori- 
que, dans  laquelle,  au  moyen  du  feus 
équivoque  qu'on  employé  dans  un 
difeours , ou  une  période,  on  lailTe 
le  vrai  Cens  furpendti  , pour  donner 
lieu  à l’auditeur  de  le  trouver  lui- 
méme.  Lat  Xccma. 

NOGADA  , yê/.  SaufTc  faite  avec 
des  noix  & des  épiceries , pour  aflai- 
fonner  le  poilTon.  Lat  Xuceum  con- 

dttlJCHfUM. 

NOGAL  , yi  m.  Noyer.  Lat.  Xux. 

NOGUERA  , yi  /I  le  même  que 

Xofga/. 

NüGUERADO  , DA  , aJy.  m.  ef/- 
De  couleur  de  noyer.  Lat  Xucfw 
cotor. 

NOGUERAL  ^ f.  m.  Lieu  plante 
de  noyers.  Lat.  Locus  nucibus  ani/t- 
tus. 

NOUCION,//  Terme  de  Théo- 
logic.  Adc  par  lequel  la  volonté  ic- 
fuic  une  chofe.  Lat  XoUtio. 

NOLI  ME  TANGERE.  Ter- 
me  de  .Médecine  Litin  , qui  fe  dit 
d’un  ulcère  malin  qui  vient  au  vifa- 
ge  , & auquel  il  ed  dangereux  de 
toucher  ; car  Couvent  en  voulant  y 
remédier  on  l'irrite  davantage  , & 
on  avance  la  mort  du  malade. 

KOlJTO  , y*,  m.  Nulis  , ou  No- 
lifTemcnt , termes  de  Marine.  Voyez 
Fkte. 

NÜMBRADAMENTE,  odt-.  Nonv 
mement , particulièrement , & fpc- 
ciHqiicment.  Lat.  XoMinatim. 

KOMBKADIA,  /.  /.  le  même  que 
Xa'ubrt , pris  pour  Réputation  , re- 
nommée. Lat.  Xomnt.  Fuma. 

NUMBRAMIENTO , /.  w.  Noroi- 
nattou , action  par  Liquclle  on  nom- 
me. Lat.  Xotntttalio  t nif. 

Nombramiento.  Nomination  i 
quelque  BenéBce  , ou  Charge.  Lat 
XùMvtatiottis  rffçriptuni. 

NOMBRAR  , V.  a.  Nommer  , ap- 
pellcr  une  chofe  par  fon  nom  , lui 
donner  un  nom.  Lat  Xominarf. 

Kombrab.  Nommer  , faire  men- 
tion , parler  de  quelqu'un  d'une  ma- 
nière qui  lui  faffe  honneur.  Lat. 
Xominare.  JjpprUure. 

Nombrar.  Nommer , fignific  ov 
corc  , Donner  la  voix  en  faveur  de 
quelqu'un  dans  une  eledion , le  pré- 
férter  à un  BénéHcc  , le  pourvoir 
d'une  Charge.  Lat.  KÙfere. 

Xo  me  le  nouthre.  Ne  me  le  nom- 
mez pas;  ne  me  parlez  pas  de  lui. 
Lat.  Xtc  Kominetur. 

NOMBRADO  , da  , pert.pajf.  du 
verbe  Xuiukrar.  Nommé  , ée.  Lat. 
Xomîuatsif.  AppeUatus.  Eltclus, 

Nombre  , /.  m.  Nom  , mol 
qu'on  afféde  à une  perfunne  ou  à 
une  choie  potir  la  faire  connoitre  & 
dilhngucr  d'une  autre.  Lat.  Xnwen , 
inis. 

Nombre.  Nom,  fe  prend  auITi 
pour  le  Titre  qui  fert  à £ûro  con- 


NOM  a(î; 

noître  rne  chofe.  Lat.  Xomm. 

Nombre.  Nom  , hguiHc  airlTi  Ré- 
putation , gloire  , renommée.  Lat 
Xomtn.  Fuma. 

Nombre.  Nom,  fe  dit  encore  du 
pouvoir  , du  mandement , de  Tau- 
torité,  en  vertu  de  laquelle  011  agit 
Lat.  Xomen. 

Nombre.  Mot  du  guet  Lat  yf/L 
Utaris  tejera. 

Nombre.  Nom.  Terme  de  Gram- 
maire. Partie  de  l'Oraifon  qui  fe  dé- 
cline par  l'ixiHexion  des  cas.  Lat. 
Xomert. 

Nombres.  Nombres  , en  terme 
d'Algèbre  , font  les  termes  ou  les 
parties  d’un  Binôme.  Lat.  Xomirra, 

En  nombre  de.  Adv.  Au  nom  de. 
Lat.  Xotniue. 

Hacer  nomWe  de  ' Dios.  Commen- 
cer une  chofe.  Lat.  Initium  dore. 

Ij>  fiTumi  de  rni  uonthre.  Je  le  li- 
gnerai de  mon  nom.  Lat.  Xomine 
nwo  fub^crikim. 

NOMENCLATURA.  /.  f.  No- 
menclature , catalogue  de  plufieurs 
mots.  Lat.  Xomendutura  , æ. 

NOMINA  > /./*  Lille  oh  catalogué 
de  perfonnes  ou  de  chofes  , fuivant 
l'ordre  des  noms.  Lat.  Cutubicus. 

Nomina.  C'etoit  autrefois  une 
relique  fur  laquelle  ètoient  écrits  les 
noms  de  quelques  Saints.  Lat  Bui- 

iit. 

NOMINACION  , /,  /.  le  même 
que  Xombramiento. 

NOMINADüR , /.  m.  Nomina- 
tciir  , celui  qui  nomme  à un  Béné- 
fice , ou  à une  Charge.  Lat  XomU 
tutti  r. 

NOMINAL,  odj.  d'utte  term.  Qui 
appartient  au  nom.  Lat.  Xominatis. 

Nominales.  Nominaux,  ce  font 
lies  Phitofophu  fcdatcurs  d'Occam , 
qui  étoient  prodigues  de  noms,  ^ 
qui  n'expliquoieiit  point  les  chofes. 
Lat.  Nomituùes. 

NOMINAK  , V.  a.  le  meme  que 
Xombrax. 

NOMINADO  , DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Xoininar.  le  même  q.uc  Xvtn^ 
bi’Uiiû  ou  Elepido. 

NOMINATIVO  , f.  m.  Nomina- 
tif,  terme  de  Grammaire.  C’cR  le 
premier  des  cas  d'nn  nom  qui  fe  dé- 
cline. Lat  Xominutivus , 1. 

NoMiNArivos,  (è  prend  par 
exteniiou  pour  tes  premiers  princi- 
pes .ou  rudimens  d'une  Science,  d'ua 
Art  Lat.  Elcmcnta , arum. 

KOMINO,  f.  m.  Celui  qui  cft 
h.ibiic  à être  nommé  à des  Emplois 
honorifiques.  Lat.  Cupax  ncvthiandi 
in  cUqtwd  uiunus.  XemimUione 
élu. 

NON.  Particule  négative  • qui  li- 
gnifie b meme  chofe  que  Xo  i b 
première  n’cft  plus  ulltéc. 

Non  , f.  m.  Nombre  impair.  Lat 
Impur  numerus. 

L 1 And<it 
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Anâar  df  wnef.  N'avoir  ni  emploi» 
pi  occupation.  Omnîno  vacart. 

Echar  al^o  ^ parr^  y notus.  Jouer 
qucl()uc  ehofc  à pair  ou  non  pair  » 

S CO  mctlre  peu  en  peine.  Lat.  Ali* 
quid  vili  ptviirrr. 

jQuedar  de  nm.  Rcdcr  fciil  & fans 
compagnon.  Lat.  Siban  rcmantre. 

NON.A  , /.  / None.  Terme  de 
Bréviaire.  C’eft  la  dernière  des  peti- 
tes heures  » ou  heures  Canoniales , 
qui  fc  dit  avant  Vêpres.  Lac.  Non^. 

Non  A.  Une  des  heures  -dans  IcL 
quelles  les  Romains  divifoient  le  jour» 
qui  répond  à trois  heures  après  midi. 
Lat.  Sona. 

Nonas.  Nones.  Terme  du  Calen- 
drier Kamain.  Lat.  San*  ^ oricm. 

RcFr.  Ml  hija  Antoniu  fe  fur  à Mif- 
fu  y vino  à Namu  Ce  proverbe  cft 
contre  les  femmes  qui  fe  fervent  de 
feux  prétextes  pour  être  toujours 
hors  de  cher,  elles  » & par  là  don- 
nent de  violcns  foupqons  fur  leur 
conduite. 

NüNADA  , /.  /.  Peu,  ou  très 
peu.  Lit. 

N0N.\D!LLA»  f.  m.  dim.  le  mê- 
me que  Nonaddj  mais  qui  marque 
encore  une  plus  petite  quantité. 

NON.AGENARIO  , ria,  û<(/.  m. 
^ f.  Nonagénaire  » qui  a quatre- 
vingt-dix  ans.  Lat  Nonay,enariui  ^ 

tPH. 

NOKAGESIMO,  ma  , adj.  »«. 
Quatre  - vingt  - di.xicmc , noiiantiémc. 
Lat.  Nottu^ejtmuf  » a , uw.  ' 

Svttoffjiiuo  de  la  Ecliplica.  Les  Af- 
tronomes  appellent  ainfi  le  point  de 
l’Eclipliquc,  qui  cft  éloigné  de  qua- 
tre-vingt* dix  degrés  de  raucre  qui 
coiipc  l’horizon.  Lat.  Nonug^imus 
EfUptic*. 

NüNAGONAL  , adj.  d'une  tenn. 
Terme  de  Géométrie.  Le  même  que 

ErtCitgano. 

NONN. \TO,  TA,  adj.  m.  ^ f. 
qui  fe  dit  d'un  enfant  qui  n'eft  p.as 
né  n.iturellcmcnt  » mais  qui  cft  forti 
du  fein  de  fa  mère  par  une  incifion 
qu'on  y a faite,  {aï.  Noimatus , a. 

NONO,  NA,  adj.  m.  ^ f.  Neu- 
vième , nombre  d’ordre  9 le  uième 
que  Sove*\o. 

NON  PLUS  ULTRA.  Expreffion 
Latine  qu'on  employé  en  CaftiUan 
pour  exagérer  les  chofes. 

NO  OBSTAKTE.  Voyez  Ghjlan* 

U. 

NOQUE,  /.  in.  Fofte  dans  laquel- 
le les  Tanneurs  mettent  tremper 
leurs  cuirs.  Lat.  Stagnwn  rwUriwn. 

Noque.  On  appelle  ainfi  dans  les 
moulins  à huile  une  pile  de  cabas 
d’olives  écrafées  qu'on  met  fous  le 
prelToir.  Lat.  Qkatwn  fhun, 

NOQ.ÜEKO  , f.  m.  le  même  que 
Curtid-iT. 

NÜRABUENA , /.  /.  U même  que 

Efili'orabueua. 


N O R 

KORAMALA  , / /.  le  même  que 

Etthorumala. 

NORD  , y!  w.  Nord,  eft  le  nom 
qu'on  donne  à un  des  quatre  vents 
cardinaux  , qui  vient  du  coté  du 
Septentrion.  Lat.  Barras.  Aquito. 

NORDEST,  b Nordeste.  Ter- 
me de  Marine.  Nord-eft,  vent  entre 
l’üricnt  & le  Septentrion.  Lat.  Cæ* 
cias.  S'uhaqMfîa. 

NORüESTEAR,  v.  w.  Nordefter. 
Terme  de  Marine,  qui  fe  dit  de 
l'aiguille  aimantée , lorfqu'elle  dé- 
cline du  Nord  vers  l'Eft  ou  l'Orient. 
Lat  Ad  OrientcTH  derUnare. 

NORDOUEST,  b Nokueste  , 
f.  w.  Nord-Oiicft.  Quart  de  vent  en- 
tre le  Septentrion  &,  l'Occident.  Lat 
Courus. 

I NORDOUESTEAR  , n.  Terme 
I de  Marine.  Nordouefter  , fe  dit  de 
I l’aiguille  aimantée,  lorfqu'elle  décli- 
ne du  Nord  vers  l’Oueft  ou  l'Occi- 
dent. I^t.  Ad  Occidentem  drelinare. 

NORIA,//.  Machine  compoféc 
de  deux  ou  pluficurs  rours,  entou- 
rées de  pots  de  terre  attachés  à une 
corde,  dont  on  fe  fort  pour  tirer 
l'eau  des  puits,  & en  arrofer' les 
champs , les  jardins , &c.  Lat  Rota 
nqtutria. 

Noria,  fe  prend  aulTi  pour  un 
puits  de  Kgiirc  ovale,  d'où  on  tire 
l'eau  avec  la  machine  précédente.  L. 
P ut  ru  s m*tîUt. 

Noria  , fe  dit  au  figure  d'une  cho- 
fe  ou  d'une  affaire  dans  laquelle  on 
n'nvancc  point  quoiqu'on  fe  donne 
hcancciup  de  peine.  Lat  Res  ariua.  \ 
Rota. 

NORIAL , oiij.  dune  tcrm.  Qui  con- 
cerne les  puits  à roues.  Lat.  Antlia- 
cus. 

NORMA  , f.  f.  Equerre.  Lat  AVr- 

ma , X. 

Norma.  Terme  de  Morale  , qui 
ügniHe  Règle,  forme,  ftatut,  difpo- 
Gtion  que  l'on  doit  fuivre  & fur  h- 

Ïuellc  on  doit  régler  fes  opérations, 
-at.  Nos-sho,  Régula. 
NORNORDESTE  , /.  m.  Nord- 
Nord-Eil.  Vent  entre  le  Nord  & le 
Nord-Eft.  Lat.  Aledius  Suhaqstih. 

NORTE , f.  m.  Nord.  Terme  de 
Marine  dont  on  fc  fett  fur  la  mer 
Océanc  , pour  fignifier  le  Pôle  Ar- 
éique ou  Septentrional , qui  eft  éle- 
vé fur  notre  horizon.  Lat  Septen^ 
tria , Mis.  Pobu  Arûicus. 

Norfe.  Nord,  fignifie  aufli  la 
partie  du  Monde  qui  cft  Septentrio- 
nale à l'égard  de  quelque  autre  pais. 
Lat.  Aqiiilonwis  tvl  Septentrionaiis  re* 
gia. 

Nobte.  Nord  , eft  auflî  le  nom 
qu'on  donne  à un  des  quatre  vents 
cardinaux , qui  vient  du  cfné  du 
Septentrion.  Lat  Bernts.  Aquilo. 

Norte.  Nord,  fc  prend  figuré- 
ment  pour  Guide  , par  allulion  à 


l'ctoile  du  Nord  qui  fert  de  guide 
aux  navigateurs.  Lat.  Dur. 

NORTEAR  , r.  n.  Obfcrvcr  le 
Nord  pour  fe  conduire  fur  mer.  Lat. 
PoUrrem  jlcUusn  attatdere.  Arcton  ob^ 
fervare. 

NOS.  Pronom  perfonnel  pluriel  , 
qui  ûgniBe  Nous,  & qu'on  employé 
quelquefois  devant  & après  le  ver- 
be. Lat.  Nos. 

Nos.  Nous , figniRe  aufli  Autori- 
té, commandement  , quand  l'aétion 
du  verbe  cft  propre  , quoique  ce  fuit 
au  fmgulicr,  fiir-toul  quand  ce  font 
des  Rois  , des  Princes , ou  des  Pré- 
lats qui  parlent  Lat.  A'oi. 

NOSOMANTICA  ,/./.!  'art  de 
guérir  les  maladies  par  des  charmes. 
Lat.  Nofomantke , es. 

NOSOTROS,  TRAS.  Pronom  pcT- 
foimel  qui  marque  U pluralité  des 
perfonnes  , »:au  nombre  dcfquellcs  cft 
comprife  ccllrqui  parle.  Nous.  Nous 
autres.  Lat  Nos. 

Nosotros.  Nous , s'employe  auffi 
figurémenl  au  Ungulicr  pour  mar- 
quer r.iutorité,  011  la  dignité  de  ce- 
lui qui  parle.  I#at  Nos. 

^NOTA,  f.  f.  Note,  marque  qu'on 
met  à une  chofe  pour  la  rcconnoi- 
trc.  I.at  -Vo/ii , X. 

Nota.  Note,  eft  aufli  une  remar- 
que, une  explication  qu’on  met  à la 
marge,  ou  au  bas  de  la  page  d’im 
livre,  d'un  écrit,  pour  en  feciliter 
riiUclligencc.  Lat.  Nota. 

Nota,  fc  prend  aulfi  pour  Cca- 
fiirc,  critique  des  atlions  d'autrui. 
Lat.  Nota  cmforia. 

Nota  , fc  prend  pour  Stilc , di* 
élion.  Lat  Stylus.  DUHo. 

Nota.  Note,  fc  prend  aufti  p.aur 
les  Caraélèrcs  ou  abbréviallons  qu’on 
Elit  pour  fignifier  quelque  chofe,  & 
s’en  fouvenir  au  befoin.  Lat.  Nota 
compendiiTfia. 

Nota.  Note,  tache,  défaut  gra- 
ve & irréparable  qu'on  impute  i 
quelqu'un.  I.at.  Nota.  Alacvla. 

Notas.  Terme  de  Pratique.  Mi- 
nutes des  Aélcsque  pafTc  un  Notai- 
re- Lat.  TtdseUionis  notx. 

Notas,  0 punchs  Alujt cales.  No- 
tes de  Muliqiic.  Lat.  Alvjicx  r.otx. 

Autor  de  nota^  0 de  huma  nota.  Au- 
teur renommé,  célèbre.  Lat.  Alelio* 
ris  notx  Autor.  Si-npsor  clarus. 

NOT. ABILISSIMAMENTE , aiv. 
Très  notablement  Lat.  f'ulJü  nctabi* 
liter. 

NOTABILISSIMO,  ma,  adi.  m. 
^ f.  fupesl.  Très  notable , très  con- 
üdérable.  Lat.  raidi  notahtUs. 

NOTABLE  , adj.  dune  tevtn.  Nota- 
ble , excellent , rare , fmgulicr , re- 
mniquablc,  conüdérablc.  L^t.  Nota* 
hilis. 

Notait.,  fc  prend  quelquefois 
pour  Trêv  grand , excclTif.  Lat. 
tabilis,  lnJtgnU.  Maximm y a,  um. 

Nota. 
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Notam  t , pril  comme  fubUan- 
tiF  , ngnitie  chez  les  Auteurs,  Ke- 
mar^tic  , oblcrx'alioii  prv’Ummnirc 
pour  l’inteUigcnce  <lc  b matière  qu’ils 
doivent  traiter.  Lat.  Xotahilf. 

NÜTABLKMENTE  , ou'i».  Nota- 
blement , confulérablement.  Lat. 
t^Üfrr. 

NOTACION,  f.  /.  le  même  que 

/frrtcfaciim» 

NOTAR , r.  a.  Noter  , marquer 
une  choPe  pour  qu'on  la  reconnoiiPc. 
Lat.  A’^/jrr. 

Nota  R.  Noter,  fc  dit  auflî  pour 
Remarquer,  obferver,  prendre  gar- 
de, conüderer,  Lat.  Notare.  O^jô*- 
«’jrr. 

Notae.  Noter,  mettre  une  cho- 
fe  en  abrégé  i>our  Tctcnklre  enfuîte 
pins  au  long.  ï^t.  Xotare. 

Notae.  Noter  , remarquer  ce 
qu'il  y a de  plus  conlidcrablc  dans 
un  I-ivre , lians  un  Ecrit.  Lat.  A^or/i 
iBuJharf. 

Notae,  fe  prend  aulTi  pour  Di- 
élcT.  Lat.  jD;V7arf. 

Notae  , fignifie  encore  CenPurcr, 
critiquer  les  avions  d'autrui.  Lat. 
A«/are.  Autiftirr. 

Nütar.  Noter,  blâmer,  con- 
damner â une  peine  inPamaïue  par 
Jufticc.  Lat.  A’oraw  tKttrn'e. 

NOTADO  , DA  , part,  pi>jf.  du 
serbe  /^otar.  Noté , éc.  Lat-  Iditjîra» 
tus.  Notatus.  Ohjtrvalus  y a y usn. 

KOTARIA,  /.  /.  Notari.it,  char- 
ge, fundion  de  Notaire.  Lat.  A’cra- 
rii  wunus. 

Notaeia,  fe  prend  aufli  pour 
l’Etude  d'un  Notaire.  Lat  A&rarii 
cjfcina, 

NüTARIO  y f,  TK.  Notaire.  Lat. 
}^osarius , ii. 

Notaeio.  On  appelle  ainll  celui 

Zui  écrit  fous  la  didée  d'iui  autre, 
jt  Scriha  y te,  • 

Notaeio  mayor.  Notaire  en 
chef.  Lat.  Notarius  pr'tmui, 

Refr.  Entre  dos  amrgcf  un  Notarîo 
y d-?s  tejiif'ci.  Ce  proverbe  fignifie 
que  les  Formalités  qu'on  obPcrve  dans 
les  affaires  , loin  de  détruire  l'ami- 
tié, fervent  au  contraire  à l’entre- 
tenir & à l'afierroir. 

NOTHO,  TMA  , aJj.  m.  /. 
Bâtard  , ardc.  Lat.  Mothus , a , um. 

NOTICIA  , / /.  Intelligence  , 
connoifTancc  des  chofes.  Lat.  N&tio. 
Notstia. 

NoTiCiA.  Nouvelle,  avis.  Lat 
Notifia, 

NoticIAS.  ConnoifTances , favoir, 
érudition.  Lat.  d'i'imr/a. 

NOTICIAR,  V,  a.  Notifier,  don- 
ner à connoitre , faire  (avoir.  Lat 
//otiffcitre, 

KOTIC'IAOO , DA  , part.  Pajfl  dll 
Verbe  Niitùiar,  Notifié , ce.  Lat  De- 
Wnteiatus.  Declaratus , n , um, 
NOXICXOSO  , SA  , aiÿ.  «1.  ^ f. 


Inftmit,  ite,  informé,  ée.  t#at.  Can^ 
fcius.  Crr<ior  faHus. 

Noticioso , fignifie aufli Sas'ant , 
dode , qui  a beaucoup  lu  & étudié. 
Lit  Docius.  tnitus  , a , um. 

NOTlFICACIüN  , /.  /.  Notifica- 
tion. Terme  de  Pratique.  Lat  Koti- 
Jkcttù). 

NOTIFICAR  , V.  a.  Notifier , 
donner  à connoitre , (birc  favoir  ju- 
ridiquement quelque  chofe.  Lat  AV 
tijù'ore.  Jurtâicè  tnonere. 

Notificar.  Notifier  , donner 
avis , faire  favoir.  Lat  Notijicitre. 
CeetutH  fiicere. 

NOTIFIC.ADO  , DA  , Part.  pajf. 
du  verbe  yotifenr.  Notifie , ée.  Lat. 
Natifkatus,  Confeius  faéius.  In  jus 
vacatuf. 

NOnSSIMO,  MA,  adj.^n.  ^ f. 
fuperl.  Très  connu  , ué.  Lat  Notif- 
Jîmus  y a y um. 

NOTO , f,  m.  Vent  du  Midi , ou 
du  Sud.  Lat  S^otJts , 1. 

Koto  Bueeo.  Mouvement  des 
eaux  de  l.i  Mer  du  Midi  vers  le 
Septentrion  ou  du  Septentrion  ver;» 
le  Midi.  Lat  Alatus  mûris  Noto-Aqui- 
Lanaris. 

NOTO  , TA , adf'.  m.  /.  Con- 
nu , ué , notoire.  Lat  Notus , a , um. 

NOTORIAMENTE,  adv.  Notoi- 
rement , d’une  manière  certaine. 
Lat  Nùtorii.  iMani/cfli. 

NOTORlEDAD,>:m.  Notoriété, 
connoifTancc  publique,  évidence.Lat 
Hotorietus.  K^itia. 

A'o/orifitid  de  derecho.  Notoriété 
de  Droit.  Lat.  Notorietas  juris. 

Mctùriedsui  de  hecbo.  Notoriété  ilc 
I fait.  Lat.  jVoterietas  faéii.  , 

i NOTOKIO,  El  A,  od».  m.  ^ f. 
Notoire,  connu  ,•  public,  éi'idcnt 
Lat.  Notus.  NoUrrius. 

NOVACION,/  f.  Novation.  Ter- 
me de  Droit , qui  fignifie  Altération  , 
ou  changement  de  Dtre  : duiiigemcnt 
dans  l’obligation  originaire  qui  l'é- 
teint & anéantit  Lat  Novatia. 

NOVAL,  adj.Sunttmn.  Novalc, 
fe  dit  tics  terres  nouvellement  dé- 
frichées & labourées,  qu’on  a mifes 
en  valeur  , & enfcmencécs.  Lat  -Vo- 
xuUiSy  e. 

NOVAR  y V.  a.  Terme  de  Droit 
Rcnouvcller  une  obligation,  qu’on 
a ci  - devant  contraôéc.  Lit  Navare. 

NOVADO , DA , part,  pajl  du  ver- 
be A"ovar.  Renouvelié , ce.  Lat  Ab- 
vatus  y tt  y um. 

NOVATO , ta  , aij,  m.  ^ f.  No- 
vice, aprenti.  Lat  Tyro. 

NüVATOR,  /.  m.  Novateur, 
qui  introduit  une  nouveauté.  Lat 

Novator. 

NOVECIENTOS,  tas,  odj.  m. 
^ f.  numéral.  Neuf  cent.  Lat.  A'an- 
gniir,  <r,  a. 

NOVEDAD  , f,  f.  Nouveauté  , 
ehüfe  nouvelle*  Lat  JSwiM* 


I Novfdad.  Nouveauté,  change- 
ment, innovation.  htsi.  Koi  itas. 

NovtDAD,  fe  prend  figurémciit 
pour  la  furprife , l’admiration  , que 
caiifent  les  chofes  qu’on  n'a  jamais 
ouïes , ni  vues-  I>at  Admiratio. 

NOVEL,  adj.d'tme  term.  Novice, 
fins  expérience.  Lat  Tpro.  Itevim 
tius, 

I CahaCei'o  navel  Chevalier  novice} 
celui  qui  n’.ivoit  point  encore  acquis 
par  quelque  fait  d'armes  le  droit  de 
porter  une  devife  fur  fon  écu.  Lat 
Eques  injïpnikus  nondwn  dim 

jlinchts. 

NOVEL  A y f.f.  Nouvelle,  hiftoîre 
agréable , ou  conte  pliifaot.  Lat.  /a- 
bsBa  feiti  confÛa. 

Novela  , fc  prend  auffi  pour 
FiîVion , menfonge.  Lat  FaheBa. 

Nüvelas.  Novelles,  en  Jurif- 
prudence,  fc  dit  des  ConfHtutioiit 
de  plulieurs  Empereurs  , & furtout 
de  celles  de  JuUînicn.  Lat.  Hoveb> 
Le  y arum. 

NOVELADOR,  /.  m.  Celai  qiU 
compofe  des  nouvelles , des  contes, 
des  romans.  Lat.  FuhuUtor , ù. 

NOVELERIA,/.  /.  Conte,  fa- 
ble , nouvelle  apocryphe.  Lat.  F«- 

balii  y w. 

NOVELERO,  lA  , a4j.  m.  /, 
Nouvelliflc,  curieux  de  nouvelles, 
amateur  de  nouveautés.  Lat  No* 
vitatsm  cupidus.  Novotum  rtrstm 
Moiitor , fiudiofus. 

Noveleeo,  fignifie. auffi  Léger, 
inconifant,  changeant  Lat  A/ohiUs, 
Letns.  iHi'otsJiitns. 

NovEtEEO,  fignifie  en  jargon, 
un  Valet  de  maquereau , qui  fait 
des  meffages.  Lat  Lenonis  famu* 
lus  y i, 

NOVENA , /,  f.  Neuvainc,  efpace 
de  neuf  jours  pendant  lefquels  on 
fait  quelque  dévotion  dans  une  Egli- 
fc  en  l'honneur  de  quelque  Saint  ou 
des  ames  du  Purgatoire.  Lit  Ab- 
vendiales  Sup^ctUiones. 

NOVENAKlO,/w.  Efpace  de  neuf 
jours  pendant  Icfqncls  les  parens  d’im 
défunt  fe  viüteiit  réciproquement 
pour  fc  faire  des  complimens  de  con- 
doléance. Lat  NovendiaHs  Isulus, 

NOVENDIAL , «4^'.  d'une  term. 
qui  fe  dit  de  chacun  acs  oeuf  jours 
que  durent  les  obfcques.  Lat.  No* 
venditsÜs , t. 

NOVENO  , NA  , aiy.  m.  ^ f. 
Neuvième , nombre  ordinal.  Lat  Ko* 


nus  y a y um. 

Noveno  , fubfl.  L’une  des  neuf 

Î»arts  des  Décimes  d’une  Eglife,  qui 
é diftribuc  félon  la  difpoütion  porw 
tificalc.  Lat.  Nona  pars. 

NOVENTA-,  /.  m.  Nonantc , ou 
quatre-vingt-dix.  Lat  Ncn^inta, 
NOVIA,  /,  f.  Nouvelle  mariée  , 
répouféc.  Lat.  Novu  nupta.  Sp<m* 
fdf  m* 

L1  « Rcfr. 
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Refr.  B ^uf  tf  ntmlg.)  dr  U «»• 
<.ùii , JiVà  bien  dt  hi  b(?da  ? Ce 
proverbe  fignlfie  qu‘on  ne  Uoit  ja- 
mais ajouter  foi  au  rapport  Je  gens 
palTionnév  & provenus. 

Ns)VIClADO  , A w.  Noviciat , 
Icmi  pen.lant  lequel  >n  éprouve  fi 
imc  perfoniic  a Je  li  vocanon  pour 
être  Rcli;;jcux,  ou  Rcligiculc.  Lat 
J*rohatio  tis  trmfms, 

NüVlClAOO.  Noviciat,  fc  Jitai^i 
lies  miifons  où  l'on  in'kruit  les  No- 
vices. f<at.  D>»ms  prvhatiotns, 

Noviciaoo.  Noviciat,  fi^îfic 
encore  l'appicntinage  qu'on  fait  Je 
quelque  profetfion.  Lat  Tyroci- 
ntum, 

Novacio,  CIA,  adÙM.^f,  No- 
vice , te  Jit  J'un  Religieux  ou  J’u- 
ne  Rcligieufe  qui  eft  encore  dans 
fon  anuée  Je  probation.  Lat.  AV 
vitius  • a , wtt. 

Novicio.  Novice,  apprenti.  Lat 
AVr»r/tt/.  nis. 

Novicio.  Oii  appelle  ainü  un 
tionunc  extr  mcTuent  régie  Jans  fa 
conJuitc  , & fort  moJefte.  Lat.  AV  I 
vitiut.  I 

NÜVICIOTE , f.  m.  Novice  Jeja  | 
Âge,  ou  Je  grande  taille.  Lat  Semx  i 
'Jyro.  Kovitius  grandis. 

NOVitMIiRÉ,  f.  tn.  Novembre, 
onzième  mois  Je  Taïuiée.  Lat  AV 

ëftnthfy. 

NÜViLLADA,/.  /.  Troupeau  Je 
jeunes  taureaux , ou  la  courte  Jes 
taureaux  Jans  les  villages.  Lat.  Ju- 
t?tisciyram  armentuw  t'c/  ludut. 

NOVILLEJO,  /.  m.  Jeune  Tau- 
reau. Lat  Juvencus. 

NOVILLERO,/.  m..  Etable  où 
l'on  enferme  les  jeunes  taur«ux.  Lat 
Jux'emartrH  frftum.  Ë-rvite. 

NoviLLEto.  Celui  qui  a foin  des 
veaux  quand  ils  font  fevr^.  Lat /«- 
Vttscûrwn  cujîos. 

Kovillero.  Piqiiis  pour  les 
veaux.  Lat.  Juvencùrum  fa/cua. 

Novillerû,  Ce  dit  encore  J'un 
petit  hbertin,  qui  s'enfuit  Je  chez 
lui  pour  battre  la  campagne.  Lat. 
Fugitix-us  Puer.  Nchtd9. 

KOVILLO,  f,  m.  Jeune  taureau, 
bouvillon  qui  «’a  pas  encore  été  Jom- 
té , ni  aOTujetti  au  joug.  Lat  Jitven- 
Xïo.  'I\utTut  junior. 

Novillo.  On  appelle  ainfi  en 
iUle  badin  un  homme  à qui  fa  fem- 
me fait  infidélité  , ou  fait  porter 
des  cornes  j Cocu  , cornard.  Lat  y»- 

WHCUS. 

NOVILUNIO , /.  fif.  Nouvelle  Lu- 
ne.  Lnt.  N*^'iîwtium. 

NüVIO,  / m.  Nom'cau  marie. 
Lat.  S^mCus, 

No  VIO.  On  appelle  ainfi  par  ex- 
tenfioa  celui  qui  ne  F.«!t  que  d’en- 
trer J.ins  un  poltc,  ou  emploi.  Lat 
A^wm/. 

NOViSSiMO,  WA,  <4r.w.£3'/.y^. 


N O V 

Très  nouveau , clic,  très,  neuf,  cuve. 
Lat  A^/py/f'USW , a,  «»». 

Novissimo,  fe  prend  auflî  pour 
le  dernier  Jans  l'ordre  des  chofes.  Lat. 
Sovii/tmus, 

Novîssimos,  f.  m.  Les  quatre 
tins  de  riDmmc,  qui  font  la  mort 
le  îugement , l’enFcr  , le  paradis.  Lat 
na. 

NÜXA , / /.  le  meme  que  Dako. 
C'eit  un  mot  purement  Latin.  ! 

N U I 

NUBADA  , /.  f.  Ondée,  pluie  fou- 
dame  qui  tombe  avec  impétuoûté. . 
Lat.  Nntéus. 

Nubaoa,  figurément,  grand  con- 
; cmirs , grande  qmutitv  & abondance 
de  chofes  qui  arrivent,  qui  furvien- 
neiit.  l,at.  Vofia. 

NUBADO,  DA  , aij.  m.  ^ f. 
Xaé,  ée,  fe  dit  des  toiles  ou  étof- 
fes ondées.  On  dit  plus  communé- 
ment J^*ubarritdo.  Lat  UnâtUatus,  4, 
wn, 

NUBARRADA.  Voyez  Xuhada. 

NLBAKRADO.  Voyez  ^'’uhadp. 

NUBAKRON,/  m.  Gros  nuage 
détaché  des  autics.  Lat.  XuHlum  va- 
guns. 

NÜBE,  /• /.  Nuée,  nuage.  Lat 
2^’ubfs. 

Nlbe.  Nucc,  fe  dit  par  fimilitu- 
de  de  ce  qui  oBurque  l’air,  d'un  tour- 
billon de  fable , ou  de  poulficrc.  Lat 
Xubes. 

Nübe.  Nuée,  fc  dit  aufli  figuré- 
ment  d'une  chofe  qui  en  ûbfcurcit 
une  autre.  Lat.  Nubes. 

Nube.  Tayc  fur  l’œil.  Lat  2/u- 
ba, 

Nt’RE.  Nuée,  chez  les  lapidaires, 
fe  dit  de  ces  parties  fumbres  qui  fe 
trouvent  fouvent  dans  les  pierres  pré- 
cieufcs,  qui  en  diminuent  l'éclat 
& la  valeur.  Lat.  Xuvuj.  JlacuUi 
ntbuiofa. 

Nube,  en  jargon,  HLintcaa.  Lat 

Pni/iuw. 

Attic  df  Vnano.  Nuée  d'été , niice 
noire  qui  menace  d'une  tcmivtc  pro- 
chaine , d'un  orage.  Lat  Niutbofa 
mtbes. 

Nube  de  Vtrano , fc  prend  figiiré- 
ment  pour  Colère  , fureur , empor- 
tement de  peu  de  durée.  Lat  Nim- 
bus. 

Aiuiur  d rfiivr  tî  uutr  par  las  nu- 
b(S.  Sc  dit  de  la  met  lorCqu'cUc  cil 
cxtrcmcmcnt  agitée.  Lat.  IntwmËxre. 
h’à  ^hri.  Il  fe  dit  auifi  de  la  colè- 
re , de  l'emportement  d’imc  per- 
founc. 

Pinter  i levantar  fsJnre  las  mbcs. 
Elever  jufqn'aux  mies,  exagérer.  Lat. 
A4  Jÿtiera  't*Mert. 

Subir  tt  las  niAes^  è cflear  for  las 
ntdses.  Se  tUt  du  prix  cxceilif  des 
chel'cs.  Lat*  Grcuidi  ^ruio  \snire>  &<• 


r«m  fretlumfumm)  satgeri. 

NUBECILLA,  f f,  dim.  Petit 
nuage,  petite  nuée.  Lat  Ntéaula. 

NUBILOSO,  SA,  ttdj.m.  le 
même  que  Nuhifo, 

NUBLAR,6  Nüblabse,  le  mê- 
me que  Anublar  h Aauhlarje. 

Nuhlavfele  el  Cieb  à algu  ix  Phrafe 
qui  fignific.  S'affliger,  s'aitrifter.  Lat 
J’riflitia  corrifi. 

NUBLADQ,  DA,  fart.  pn/T  du 
verbe  Nitbl.tr  o Nubhrfe  : le  même 
que  A/tubUido. 

Nublado,  fitb/l.  le  même  que 
Nube.  Il  fe  prend  ordiruircment  pour 
un  nuage  qui  menace  d'une  tempete. 

Nublaoo,  fc  prend  figurL-ment 
pour  tout  ce  qui  caufe  de  la  trifleiTe. 
Lat.  Nubilui,  Grat^is. 

NuHtAoo,  en  jargon.  Manteau. 
Lat.  PaJiium , a. 

KÜBLO,  BLA,  adj.  m.  ^ \e 
même  que  Nublado. 

NuBto,  JubJÎ.  le  meme  que  AV 
êr,  è NublaJf). 

NLBI  ÜSO,  SA,  ad;,  m.  C.g'/.Né- 
bulcux , etifc  > fe  dit  du  tems,  ou  plu- 
té’tdu  Ciel,  quand  il  cfiobfcurci  pas 
les  nuages.  Lat.  Nebulqjus.  NubsUu. 
Nivibajits , a , um. 

NL'Hluso,  fignific  auffl  au  figu- 
ré, Dil'^cicux , eufe,  a.îvcrfc,  con- 
traire. l.at  A*«Jr//.'/i.  ('-..ivii. 

KUCA,  /,  f.  Nuque,  le  creux 
qui  cil  entre  la  pmnierre,  & la  fe- 
couije  vertèbre  an  plus  haut  du  der- 
, rierc  du  cou.  Lat  Ctrviiis  wJms. 

NUeiK,  V.  a.  le  meme  que  iXi- 
nar.  Il  ifcft  plus  ufitc. 

NUCLKO,/  m.  L'intérieur  d’une 
noix , le  dedans , ce  qui  fe  mange.  Il 
fe  dit  également  de  tous  les  i^ts  a 
noyaux.  Lat.  Nuebus^  i. 

NL'DAMENTE  , adv.  le  même 
quo  De/nudammie. 

NU01LLQ,A  m.  dim.  Nœud,  en 
, termes  d' Anatomie,  fc  dit  de  l’arti- 
jcle,  de  la  jointure  des  doigts.  l.at 
: AWttx. 

Nudillos.  Les  faifeufes  de  bas 
appellent  ninfi  les  points  de  coutu- 
re qui  font  derrière  le  long  de  la 
jambe.  Lat.  la  caliguiarum  textura 
nedtilus, 

Nudillo.  Billet  fermé  en  forme 
de  nœud.  Lat.  Papyruceus  n.?dus. 

NL'DO,y  m.  Nœud.  Lat  Nudus. 

Ni?do.  Nœud,  partie  de  l'arbre 
par  où  il  poufic  fes  branches.  Lat 
I Nodus. 

I Nuoo.  Nœud,  fc  dit  ntilE  de  cet- 
te liaifon  ou  jointure  qui  fc  voit  aux 
tuyaux  du  blé,  aux  cannes  d'Inde,  & 

; aux  autres  pJ.mtes.  Lat.  Nod-:s. 

Nuoü.  Nœud  , en  termes  de  Mé- 
decine, fe  dit  d'une  tabciofitc  qui 
fe  forme  fur  les  os,  ou  fur  les 
nerfs,  ou  par  contra cNoii  .•  ou  par 
niptiue,  lorfqti'ils  vicrnicnt  à fc  re- 
/oifldre.  Lac.  N^dus. 


Digitized  by  Google 


N U D 


•NUE  N U B 


Kudo.  Kand,  f<  dit  rutITî 
les  animaux , des  jointures  Je  queU 
ques*  uns  de  Uurs  os;  & partieulié- 
rement  de  la  queue  des  chevaux,  des 
chiens,  des  chats.  Lat  iVoilai. 

Kuoo.  Nœud,  fe  dit  H^trc'mcnt 
de  CG  qu'il  y a de  plus  obt'eur,  de 
plus  embrouille  , de  plus  dÜBcilc  à 
dccidcr  dam  une  affaire.  Lat.  No-^ 
dus. 

Kudo.  Nœud,  fc  dit  figurcment 
en  choies  morales,  en  pirbnt  des 
liaifcms,  des  eogasemens  qui  atm- 
chent  enfemble  les  perfonnes.  Lat. 
Hncutitm. 

Küoo.  Nouement  de  l'aiguillette. 
Lat  Ligamen. 

Nudo  cifgo.  On  appelle  oinlt  un 
nœud  qu'on  a de  U peine  à det'airc. 
Lat.  S(4us  inàiJoUifüis. 

dt  Tfxtdor.  Nœud  de  Tinê- 
xand.  Lat.  AWvr  textorius. 

2sttdo  tu  U eargitntj,  Oa  appelle 
ainfi  une  dlflîculté  de  :;orge  qui  cm- 
prche  d'avaler,  de  parler,  & même 
de  rcTpircr.  Lit.  X'mus.  Il  fc  prend 
autU  Hguretnent  pour  Trillefic,  ferre- 
anvnt  de  cœur.  Lit.  AngTr. 

Xuiio  Gariumo.  Nœud  Gordien , fe 
dit  ligurcinent  d'une  difBcultc  quon 
ne  peut  refoudre.  Lat.  Gordii  «t- 

Wbr. 

ReFr.  ^nUn  m du  nuio  , fîerit 
dt  fimtfi.  Ce  proverbe  GgniHc  que  fois- 
vent  jKiiir  vouloir  trop  hâter  les  cho- 
ies, on  les  retarde. 

NCDO , DA , adj.  m.  ^ /.  le  mê- 
me que  Dffnud'i, 

NL'DOSü,  SA  , adf.  m.  Nou- 
eux , eufe , qui  cil  plein  de  nœuds. 
Lat.  NvèofM , a , utn. 

NUDRESCEDOR , /.  m.  Nourri- 
cier, celui  qui  nourrit,  qui  élève.  Ce 
mot  a vieilli.  Lat.  Nutritor. 

NUDRESCER,  v.  a.  Terme  an- 
cien. Nourrir*,  élever,  alimenter, 
donner  à teter  à un  enf^C.  Lat.  A’m- 

^nÛdRIMIENTO,  f.  m.  le  meme' 
que  NiUrimoiio , mais  moins  ufitê. 

NUDRIR  , V,  a.  le  même  que  A«- 
trir. 

NUDRIDO,  DA,  pm-r.  puf.  du 
verbe  Nudiir,  le  même  que  A’u- 
fyidc. 

NüEGADOS,  /.  w,  Nogat.  Lat. 

Tritgem.itu  mtcea. 

NUERA,  /.  /.  Bru,  belle-fille, 
la  femme  du  HW  Lat.  Nurus. 

NEEhSO,  Wk  i rtd;.  m.  /.  le 
même  que  Sttcfho.  Ce  mot  n’efi 
ufité  que  parmi  les  gens  de  la  cam- 
pagne. 

NUESTRAMO , /.  m.  le  même 
Attf/Iro  «üw.  C’eft  un  terme 

Nüestramo,  en  jargon , Notai- 
re. Lit.  y^'t^rius, 

NüESTRO,  TRA  , ady.  cj* /. 

Kôtre-  fxouom  poficüif  & leUtif  du 


pluriel  de  la  prcmie're  perfonne.  Lat. 
ira,  wn. 

NüESTRüS.  Les  nôtres,  ceux  qui 
font  du  même  parti , de  la  même 
profeluon  que  celui  qui  parle.  Lat. 
Ai/tfri,  orum. 

Refr.  Nos  per  lo  veno , y ri  Diab!o 
p--)r  h mrflro.  Ce  proverbe  fignifie 
que  le  bien  nul  acquis  ne  profpêre 
point. 

NÜEVA  , /.  /.  Nouvelle,  avis 
qu'on  demie  ou  qu'on  rcqoit.  Lat. 

jVbt'WOT. 

Refr.  De  fttitvai  no  or  Cftrtdtf^  que 
brtffryr  huit  viejas , y fukerlai  hcdei. 
Ce  proverbe  condamne  la  trop  gran- 
de curiofué  de  favoir  ce  qui  ne  nous 
regarde  point,  vu  qu’il  n’y  a rien 
qu  on  ii'ajiprcnnc  avec  le  tems. 

Refr.  Jm!  nuits  nurt\u  J/aupre  fon 
ciertas.  Les  mauvaifes  nouvelles  font 
toujours  vrayes. 

NUEVAMENTE,  adt-.  Nouvelle- 
ment , depuis  peu.  Lat.  Xovittr. 

^itpni. 

NUEVE , /.  m.  Neuf.  Terme  nu- 
méral. Lat  iVovau.  \ 

NÜEVO,  VA  , «dy.  m,  Ê/  f.  Neuf, 
cuve;  qui  eft  fait  il  y a peu  de 
temps.  Lat.  A^fftw  , a , uni. 

Nuevo.  Neuf,  s'employe  aulTi 
pour  exprimer  ce  qu'on  na  point 
encore  vii,  ou  dont  on  n'a  pas  oui 
parler.  Lat.  A’i>rw. 

Nuevü,  fignilie  aufli  Refait,  ré- 
pété, réitéré.  Lat.  Rencvatt't. 

Nuevo  ,fe  prend  pour  Différent, 
diftind  de  ce  qu'on  a vù.  Lat  A’ê- 
vus. 

Nuevo,  fiçnifie  auflî  ce  qui  fur- 
vient , ou  qui  cfl  ajouté  à un  autre. 
Lat.  Xovus.  SuptrOéiditus. 

Nui.vo,  fc  prend  pour  nouveau 
venu , nouvellement  arrivé.  Lat  No- 
vus  adi'tua. 

Nuevo  , fe  prend  pour  celui  qui 
n'cif  que  depuis  un  an  dans  une 
Univcrütc  ou  College.  Lat.  Nwi- 
tius. 

Nuevo.  Ce  mot  précédé  de  la 
prepofition  De  équivaut  à novedâd  ; 
ainfi  en  dit  : dlue  hai  de  nune  ? Quel- 
le nouvelle  y a-til  ? Lat  ^utd 
novi  f 

Coger  de  nuevo.  Surprendre  par  fa 
nouveauté.  Lit  Novitate  admiru- 
thnent  Jactrt.  De  imprend/o  eveni- 
u. 

De  nuevo  , tsiv.  le  même  que 
Nuevasticnte.  Lat.  Denuo. 

Pomr  co*no  nuevo.  Châtier,  mal- 
traiter, réprimander.  Lat.  CajUgure. 
Çtedtre. 

NUEZ,  f.  f.  Noix.  Lat.  Nux, 

Nue/.  Noix,  fe  dit  aulFi  du  Fnût 
de  quelques  autres  arbres,  par  exem- 
ple du  Cypres.  Lat.  Nux. 

NutZ.  Noix,  fe  prend  aiilTi  pour 
le  nœud  de  la  gorge.  Lat  GuU 
twerçuium. 


NuE2.  Noix  d'une  arbalète.  Lat 
BaBitl.c  Jthniu. 

Nuez  METEtA.Nüix  mcthcl , ef- 
pèce  de  Stramonium.  Lat.  Nux  m«- 
ttüu. 

Nuez  moscada,  o de  effech. 
Noix  mufeade.  Lat.  Ntix  aromotîca. 

Nuez  moscada.  Noix  verte  con- 
fite. Lat.  Nux  immatura  fcccharo  con- 
diVa. 

NuF.Z  VOMICA.  Noix  vomique* 
Lat  Nux  vmnica. 


Apretar  à uno  U nun.  Etrangler 
quelqu'un.  Lat  Aitiiuem  JhiU’.gum 
tore, 

ALis  es  il  rutdeque  lus  nuecef.  Pins 
de  bruit  que  de  bd'ogne,  c'eP-â-Jire, 
qu'une  chofe  paroit  plus  importmte 
quelle  ne  l'cft  en  effet  Lat  Aca 
tivstum  valent  quntstuu»  J'jita-tt, 

NUEZA,^  /.  Cotilcuvtéc,  efpè- 
cc  de  vigne  Ciuvagc.  Lat  Èry  nîiu 
lltis  itjerefhs. 

NUGATORIO , RiA  , adt.  m.  f. 
Trompeur,  abufif,  qui  trompe  nô- 
tre attente.  Lat  Nxgatorius  , a , 
uns. 

NULAMENTE  , odv.  Abufivc- 
ment , vaiiiemcut  Lat  Iliegitinü, 
Init}. 

NULIDAD,  /.  /.  Nullité.  Ut 
Nuüitas. 

NuLlDAD,fe  prend  auffi  pour 
Défaut,  ou  tache  qui  diminue  le 
prix,  le  mérite  d'une  chofe:  ainfi 
on  dit,  Fulmo  tient  a^ttnas  nttlî.la- 
des  ’j  Un  tel  a plufieurs  défauts.  Lat. 
Fitium. 

NULO,  LA,  iidy.  m.  Nul, 

Ue.  Lat  NuUus^  «,  um, 

NU.MEN , f,  tn.  le  même  que 
Dddad. 

Numev  , fc  prend  pour  Efprit , 
génie.  l.at.  Afeui.  A'«//k7t. 

NüMERABLE  , adj.  d'une  term, 
Nombrable  , qlii  peut  fc  nombrer. 

, Lat  NttwerabiUf , e. 

I NUMERACION , J.f.  Numération, 
aéfion  de  nombrer.  Lat  Nusnerath., 
nis. 

NUMERADOR  , f.  m.  Numéra- 
teur, Terme  d'Arlthmt  tique  qui  ne 
fc  dit  que  des  fraftioijs.  Lat  Nim:c- 
rater. 

NÜ.MER.^L,  edi.  iVnne  term.  Nu- 
méral , ale , qui  deügnc  un  nombre. 
Lat.  A*«wrr.i/ii  , e. 

Nt'MEU.AR  , V.  a.  Nombrer  , 
compter , fupputer.  Lat.  Numerttrt. 

N U MF.  R A R.  îijimcrotcr.  Lat  Nn» 
merii  nolare, 

Numerar.  Mettre  an  nombre, 
Lat.  A’«mfi'<rre  inter,  ' Annumcr.tre, 

• NU.MERADÜ  , DA  , pm-t.puf.  do 
verbe  Nutnerar.  Nombre , ce.  Lat 
Nutneratys , o , um. 

NUMERARIO,  xrA  , oij.w.  f. 
' umeraire  , numérique,  qui  conceiv. 
ne  les  nombres.  Lat.  Nmnerietts , a , 


U 3 


NU- 


Digitized  by  Google 


N U M 


N U M 


270 

NUMERATA  PECUKIA.  Art^cn*. 
complaiiu  C'cR  un:  cxprclfi  m 
tin:  qu’on  employé  thii^  le  ftJe  bi- 
diii.  I.at.  Pecttni.i  numer.tia. 

NUMLKICAMENTE,  InJi. 
vidudlcmentf  à ne  rej;ardcr  prccifc* 
ment  que  riaiîividu.  Lat.  Xmncricè. 

NUMKRICO,  CA  , oAJ.  m.  /, 
Terme  d’Ecolc.  Kumérique , fpécifi- 
qiic,  individuel  Lat-  Xu/nerscust  a, 
um. 

NUMERICO.  Numérique,  qui  a 
rapport  au  nombre.  Lat.  Xu»uricus. 

NUMERO,/,  w.  Nombre,  aïTcm- 
blagc  de  plufictirs  unités.  Lat,  Xu- 
merus. 

Numéro.  Nombre.  On  appelle 
tinfi  rmiité  , mais  improprement. 
Lat.  ÙAUncu.  UuUas. 

Numéro.  Un  appelle  ainü  les 
Chinxes  , ou  cartélèrcs  , dont  on  fc 
fert  dans  l'Arithmétique.  Lat.  AV 
mfrus. 

Numéro.  Nombre  , fe  prend  pour 
un:  quantité  indéterminée.  Lat.  AV 
ntrrus. 

Numéro,  fe  dit  auRi  pour  une 
quantité  de  chofes  d'une  qualité  par> 
ticuliére  & détermmee.  Lat.  Xume- 
rus. 

Numéro,  fe  prend  aiilH  pour  un 
nombre  de  perfonnes  fixe,  qui  com- 
p^jfent  un  Corps  ou  une  Communqu- 
té.  Lat.  Xumtrus. 

Numéro.  Nombre,  enPoefic,  en 
Miifîquc , en  Rhétorique  , fe  dit  de 
certaines  mcfurcs  , proportions  , ou 
cadences  qui  rendent  agréable  à l’o- 
reille un  air,  un  vers,  une  période. 
Lat.  Xumerus. 

Numéro  , fe  prend  aufli  pour 
un  Vers , • à caufe  qu’il  cft  compofé 
d'une  certaine  quantité  de  Tyllabcs 
déterminée.  Lat.  AVurrar. 

Numéros.  Nombres.*  En  Théo- 
logie on  appelle  le  Livre  des  Nom- 
bres le  quatrième  des  cinq  Livres  du 
Pentatcuque.  Lat.  Amweri,  orum. 

Numéro.  Nombre,  en  termes  de 
Grammaire  , fe  dit  ilu  fingulicr  & 
du  pluriel,  & du  duel  chez  les  Grecs 
& les  Hebreux.  Lat.  AVwrw/. 

Xumero  cafnfHtJio.  Nombre  compo- 
fé,  cft  celui  qui  peut  fc  divifer  en 
pUificurs  parties  égales,  & qui  peut 
être  mefuré  par  d’autres  nombres. 
Lat.  Ntwumi  coiKpoJîtu!. 

Kttmero  ro/rtv.  Nombres  cofiques. 
Terme  d Algèbre.  Ce  font  les  diver- 
fes  pu^llânccs  d’un  ilbmbrc  multiplié 
pluheurs  fois  par  lui  •même.  Lat. 
Xumerus  cojicnu 

XuinfTo  cuhico.  Nombre  cubique , 
cR  celui  qui  fc  produit  par  la  mul- 
tiplication continuée  d'un  même  nom- 
bre plis  trois  fois , moins  une,  com- 
me 27.  lequel  cil  produit  par  U mul- 
tiplication de  3 par  3.  qui  fait  9.  & 
de  9.  par  3.  qui  donne  37.  Lat.  A«- 
9itrui  cvkiius. 


:f  Nu:tttr»  i;«par.  Nombre  impair, 
• qui  ne  fc  peut  divifer  également  Cms 
fr.aclion  , qui  cR  pins  grand  d'une 
unité  que  le  pair.  Lit-  Xutntrus  itn- 
por. 

Xumero  fitr.  Nombre  pair , cR  ce- 
lui qui  peut  le  divifer  en  deux  par- 
ties égaies.  Lit.  Xmntrus  par. 

Kiitnerfi  p/ow.  Nombre  pl.in  , eR 
celui  qui  provient  de  la  multiplica- 
tion de  deux  nombres.  Lat.  Xumtrus 
fUnus. 

AVwpro  Nombre  premier  , 

cR  celui  qui  ne  peut  être  mcluré  que 
par  la  feule  unité.  Lat.  AV»rro;  prî- 
mm. 

Xutntrù  qui'.Àraàs.  Nombre  qiiarré, 
cR  ceini  qui  provient  de  la  multipli- 
cation d'un  nombre  par  lui -même. 
Lat.  Numcfus  quedratus. 

Nmhsyos  nutpufjhs  entre Jî.  Nom- 
bres compofés  entre  eux  , font  ceux 
qui  ont  une  mcfurc  commun:  , ou- 
tre l’unité.  Lat.  A’«w<rj  inter  Je  cem- 

Xumertn  Aenonnnaioi , font  ceux 
qui  marquent  des  chofes  de  diRVren- 
tes  cfpèccs.  I.at.  Nusntri  tUnnminatt. 

Xumerot  àigitos , en  termes  d'A- 
rithmétique  font  les  nombres  dqiins 
im  iufqu'^  neuf,  lorl'qu'ils  font  fim- 
plcs  , & qu’ils  ne  vont  pas  jnfqu’a 
dix.  Lat.  Nnmeri  digitt. 

Xuntero  foüdo.  Nombre  folide  , cR 
celui  qui  provient  de  la  multiplica- 
tion d'un  nombre  plan,  par  quelque 
nombre  que  ce  foit  Lat.  Xumerus 
Jotidus. 

Xumero  fardo  ù irracioiuxL  Nombre 
foiird  ou  irrationel  , cR  un  nombre 
dont  011  ne  peut  exprimer  le  rapport 
avec  un  autre.  Lat.  Ximerus  furdus 
vtl  imtthnaÜs. 

Xutnttos  pritnas  entre  Jî.  Nombres 
premiers  entr'eux,  font  ceux  qiiioiu 
une  mefurc  commune,  outre  runitc. 
Lat.  Xumni  inter  fe  pritns. 

J{uiner9S  Prop&rcUmiks.  Nombres 
proportionnels , font  ceux  qui  font 
termes  de  deux  raifons  femblnbks. 
Lat.  Xumeri  prepertionaUs. 

Fardo  meme'o  uno.  Charité  bien 
ordonnée  commence  par  foi -même. 
Lat.  Primus  nwucrus. 

Sin  numéro.  Sans  nombre  , en  quan- 
tité innombrable,  une  infinité.  Lat. 
Sine  numéro. 

NTMEROSAMENTE,  edp.Nom- 
breufement , eu  grand  nombre.  Lat. 
Xumero,). 

Numerosamente  , fignificaufTi 
Avec  nombre  , par  mcfurc , en  ca- 
dence , en  mcfurc.  Lat.  Xumercsi. 
NUMERüSISSiMO,  MA,«d,..m. 
f.  fuperU  Très  nombreux  , eufe. 

Xiouereftjjhnus ^ a,  um. 
KU.MERüSü  , SA  , adj,  m,  /. 
Nombreux  , eufe  ; en  grand  nom- 
bre. Lat.  XunKrqfus , a , mn. 
Numerosq.  Nombreux , figiiific 


N U M 

atiflî  Agréable  à rorcllîe , harmo- 
nieux. Lat.  Xumrreyuf. 

NUMÎSMA  , / w.  le  même  que 
J/jveJa.  C'eR  un  mot  I-atiii  , dont 
011  frit  rarement  uDge. 

NUMO  , f.  tu.  Argent  moiinoyé. 
il  y a eu  un  temps  où  II  fe  prenoit 
;KMir  une  pièce  mennoyée  qui  valoit 
dix  Qiarjvcdis.  Lat  Xummi  autiqu» 
geuf'f. 

NUMULARIO,  f.  M,  Banquier  , 
Changeur.  C’eR  un  mot  Latin.  AVu- 
mtiLp'iits, 

NUNCA  , adv.  de  tcuii.  Jamiîs. 
Lat  A^unqnam. 

Nun'CA  jamas  : le  même  que 
S'/ttJca.  On  n'ajoute  le  mot  jamai 
que  îKiur  donner  plu*  *1^  à 

l’cxprdCon.  Lat.  In  atfmuw. 

NUNCIATÜRA  , f.  f.  Nonciatu- 
re , fonâion,  ou  charge  de  Nonce, 
& le  temps  de  fa  durée.  Lat.  Ixgati 
Ptmtifîiis  nuams. 

Nunciatura.  Nonciature  , fc 
prend  aiilTi  pour  le  Tribunal  itu  Non- 
ce. Lit  Xitntii  trihinaU 
KUNCIU,  / m.  MefTager  , En- 
voyé, Courier.  Lat  Xuntms. 

Nl'N'CIO.  Nonce  , Amhadidcur 
lu  F.ipc.  Lat.  Nui.tim  Pentifteius. 

Kuncio.  On  appelle  ainli  à To- 
lède l’hémilal  des  fous  , ou  les  peti- 
tes mailons , aiiifi  appellecs  parct 
qu'un  Nonce  les  a fondées.  Lat.  /»- 
finf/rittn  hqjpitium. 

^ NUNCUPA'l’lVO,  VA  , adf  m, 
èlf  f.  N;mcn’,»atiF,  ivc.  Ce  qui  por- 
te le  nom  d’une  chofe  fans  en  avoir 
la  réalité.  Lac.  Xutte^pativus , a , 
nm, 

Nuncupa  rivo.  Nonetrpalif.  Ter- 
me de  Jiirifprudcnce  , qui  fc  dit 
rciilcracnt  d'un  tcRumcnt  fait  de  vive 
voix.  Lat.  Xtffu:up.uh'us. 

NUNCUPATOKIO  „ ria  , ndj. 
elf  f.  Dédicaloirc.  Lat  Xtmeup^xio^ 
rius  , <1  , wn. 

Epijhia  Xmiatpatoriu.  Epitre  dé- 
dicatoirc. 

NUPCIAL,  adj.  d'une  term.  Nup- 
tial , ale»  qui  concerne  le  mariage, 
ou  la  noce.  Lat.  Xt^tiaîii , e.  ■* 

Ctrmi»  nupciitl.  Lit  nuptial. 
NUPCIAS  , /.  /.  le  même  que 
BoJof.  C’eR  un  mot  Latin. 

NUSCO , le  même  que  Xefotros» 
C’eR  un  vieux  mot 
NUTRIA  , f.  /.  Loutre  , animal 
amphibie.  Lat  Lutmy  a*. 

NUTRICIO  , CIA  , adj.  m.  £7  f. 
Nourricier,  crc}  qui  fert  d'alîmeut 
& de  nourriture.  Lat.  Xutritius  , 
a , um. 

Fà  furo  mstricio.  Le  fiic  nourricier. 
NUTRICION  , f.  f.  Nutrition  , 
m.inière  dont  le  corps  fc  nourrit.  L. 
Xutritio: 

NurRiClON.  Nutrition,  en  ter- 
mes de  Pharmacie,  cft  une  prépara- 
tion qui  le  fait  quand  on  meJe  peu 


Die, 
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i peu  des  liqueurs  de  ilîRrrcntc  na- 1 
turc  , en  les  agilajit  cnfcmble  , jul- 
nu'à  ce  qu  elles  avent  acquis  une  con^ 
ülhnce  épainV.  I/at.  Nutritio, 

NÜTRIMKNTAL,  aéKftutte  tenn. 
Alimentaire  i qui  lert  d'aliment  L. 
2>\tritivM , A t um. 

XU  I RIMENTO  , /.  m.  Nour- 
riture « aliment.  Lat. 
tum. 

Kutbimento,  métaphor.  Nour- 
riture , aliment  , matière  qui  aug- 
mente raèjivittf  & la  force  dans  1rs 
chofes , furtout  en  Morale.  Lat. 
ptentuM.  FahuisaM. 

NUTRIR  , V.  fl.  Nourrir,  Lit 
2i^utrire,*^h‘e. 

Nutbib.  Nourrir,  fc  dit  figuré- 
ment  en  chofes  morales , & fignihc 
Augmenter  , donner  de  nouvelles  for- 
ces. Lat.  /«frr. 

NUTRIDÜ  , OA  , part.  pjjr.  du 
verbe  A'ix/rrr.  Nourri , ic.  Lat.  A’«- 
îritus  ^ fl,  utn. 

NVTRn  IVO  , VA  , fld>.  m. 
Nutritif,  itivei  qui  concerne  les  ali- 
mens , la  nourriture.  Lat  Alfl/ri/jvirx , 
a , uiH. 


NUT 

NUTRIZ , //,  le  même  que  Ama 
lie  Ui-ije. 

N Y 

N\'MPHA,/. /.  Nymphe,  faiif- 
fe  Divinité  que  les  Payons  croyoirnt 
prefider  :>ub  eaux  , aux  fleuves  & 
aux  fontaines.  l>at.  Mympi’ay  a. 

Nvmpha.  Nymphe  , fc  prend 
auffi  pour  une  jeune  femme  fort  bel- 
le , & furtout  pour  une  maitrefle. 
Lat  Amitjiu  Sympba. 

NYMPHEA.  Voyez  ^mufitr. 

KYMPHO , f.  w.  Homme  effé- 
miné , Adonis.  Lat  l^feminatus  bo^ 
tno. 

Si  A 

SAGAZA  , f*  f.  le  même  que 
Anaiçarzff. 

iNAQUE  ^ f.  tn.  Amas  de  chofes 
inutiles.  Lat  Rerum  inuîUium  flcrr- 
vut. 

^ I 

NIQ.UI&AQ.XJE.  Mot  forge  qui  ne 
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fignifie  rien  , & dont  le  petit  peu- 
ple fc  fert  pour  tourner  une  perfon- 
ne , ime  ebofe  en  ridicule. 

S:  O 

SOCLOS  , /*.  m.  Efpècc  de  ma- 
caron de  la  groflènr  d’une  noix.  L. 
dulciarii  ^mus. 

NOSO , ÛA , adj.  M.  £9*  /.  Cadu- 
que , décrépit , tombé  en  enfance. 
Il  fe  dit  des  vicilUrils.  Lat 

fl,  Ui». 

S U 

KUBLADO  , / m.  le  même  qii6 
Nt4klado.  Il  cli  peu  uQté. 

XUBLAR  , «♦.  a.  le  même  que 
AV'/*r»*.  Peu  nlité, 

NUBLO  , /.  nt.  le  même  que  Aîu- 
hlo.^ 

NUDILLO  y f.  m.  le  même  que 
NudiUo. 

NUDO  y f.  tn.  le  même  que  Am- 
ào.^ 

NUDOSO  , SA  , Q^.  m.  ^ f.  le 
, même  que  NwI^q, 


O 


O 


O B 


Décima  quinta  Utra  del  Atpha- 
beto  CaJielLvto  , y qunrta  eu  et 
ftumero  de  lai  wcales.  O , Quinziéme 
lettre  de  l'Alphabet  Calb'Uan  , & la 
quatrième  des  voyelles. 

AWichaj  veuf  es  iuterieccim  y y firve 
por.{  expücfxr  variât  afecioi , camo  de 
admiracim  ! [ O que  beratofo  templo  î ] 
de  excîamacion  , [ 0 fuma  bmidad  ! j 
de  dobr  è cetnpaf^t  : [ 0 que  laftU 
ma  ! ] iU  indfgnaciott , f 0 ruin  botu- 
ère  l 2 y de  efcarttia  è hurlt  , ufada 
trwj/ra»»f«fe  « C O que  linda  cofa  ! 3 
O cil  fouvent  intcrjeâion , & on  s'en 
fert  pour  exprimer  diôërcntcs  affec- 
tions ; par  exemple,  pour  radmiration; 
[ O le  beau  temple  î ] pour  l’excla- 
mation , £ O bonté  infinie  î ] pour 
fc  pliindrc  , £ O quel  malheur!  j 
pour  marquer  Tindignation  , [ O le 
méchant  homme!  J pour  fc  moquer 
eu  l’employant  dans  un  fens  ironi- 
que , [ Ü que  cela  cft  beau  î ] 
l,a  O fe  ifa  muchas  veca  p*irrt  or- 
prejar  et  defeo  : camo , O l/^ue  et  dia  ! 
O quieru  D'.os  ! O fc  dit  nulû  à l'op- 
tatif , O vcnille  arriver  le  jour  ! O 
que  plût  à Dieu  ! 

Tomafe  t.imbien  par  articulo  , que 
Seva  y t.xpHca  Ü vocathut  ; cwm  , 0 


f^an  ReyJ  O gtan  Sehor  ! O eft  quel- 
que fois  article  , & la  marque  du 
vocatif  : O grand  Roi  ! O puifEuit 
Seigneur  ! 

S'irve  tambien  de  eotijuwhn  difyutt- 
tiva  : cofnoy  0 ricoy  0 pobre.  O tient 
anflilieu  de  particule  dis  jon^vc  ; Ou 
riche  , ou  pauvre. 

Ka  termines  de  Aritmetica  ta  O Jl- 
ffuifea  et  cero.  En  Arithmétique  O 
fignifîc  un  zéro. 

Loi  Eckjmtiicûs  Oamitn  las  00  y à 
lat  Jiefe  attlifhanas  que  amta  la  Ij^l^'in 
antes  de  la  fk'fla  de  Ltavidad , catnen^ 
zaudo  el  dia  diez  y Jiete  de  Dicieinhre , 
y ocabaude  el  dia  x^einte  y très  f y ejle 
pfoxùrue  de  que  todas  fieie  emnemsm 
C6n  O.  O en  termes  Eccléfiaftiqiics 
fe  dit  de  neuf  Antiennes  que  l’Eglifc 
chante  neuf  jours  avant  Noël  , à 
commencer  le  if.  Décembre  , & fi- 
nir le  sq.  On  appelle  ces  Anticmtcs 
les  O de  Noël,  parce  qu'elles  commea- 
eent  toutes  par  O.  *' 

Muebos  fe  valieron  de  la  O f<rf*î 
expÜcar  la  etrruidad.  PluOcurs  ont 
cmplové  la  lettre  O comme  un  fym- 
bûle  Je  l’éternité. 

£ra  Li  O entre  los  Autiguas  Itlra 
msmeral  que  J%niJkabit  exue-  O chez 


les  Anciens  étoit  une  lettre  numéra* 
le  qui  fignifioit  onze. 

T quando  fibre  ta  O fe  ponim^una 
raya  encinea , v«C‘.i  onze  mil.  Et  qttand 
U y avoir  lui  titre  delTus , U valoit 
onze  mille. 

O B 

OBCECADO  , DA  , adf.  m.  Êf/. 
Aveuglé,  ée,  offufqué,  éc.  Lat  Oi- 
c^€catus  « fl  , tan. 

OBDURACION , f.f.  Entêtement, 
opiniâtreté,  obllination.  C’eft  un  mot 
Latin  , dont  on  fait  rarement  ufage. 
Lat.  Obâuratio.  OhjHnatio. 

OBEDECER,  v.  a.  Obéir , faire 
la  volonté  de  quelqu'un  , exécuter 
les  ordres  d’un  autre.  Lat.  Obtempe^ 
rare. 

OnF.DECER.  Obéir,  en  termes  de 
Manège , fe  dit  d’un  cheval  doux  & 
ilrefle  •.  ainû  on  dit  qu’il  obéit  bien 
à la  main,  aux  aides;  LL  cahailo 
^edece  al  freuo  y ù lu  mono.  Lat.  Obe» 
dire.  Facile  ventre. 

ObedECCB.  Obéir  , fe  dit  aiiflU 
fignrément  »les  mcMux  & 
chofes  inîinimées  • qu.ind’  on  le*  fait 
fervir  aux  fins  pour  Icfquellcs  elles 
- font 
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font  Lat.  Flccii 

Ohi'Ure. 

Ex.  La  obedcce  à h$ 

rtmtdio!.  La  maladie  obtit  aux  remè- 
des. 

El  oro  ^bedece  al  ynartillû.  L'or  obéit 
au  marteau. 

llucrr/f  tdvdccfT»  Se  faire  obéir. 
L.'ît.  Obligare  ad  cbfetfttiujn. 

Jfsti  x'ale  obedi'i’tr  que  fam/rcar, 
ObciiTancc  vaut  mieux  que  fHcrificc. 
L.  JlelÎHS  efi  ohedire  quant  facrificare. 

Rcfr.  ^tfien  htm  qukre  hicn  ohe^ 
iecf.  On  obéit  aifément  à celui  qu'on 
aime. 

OBEDIENTE , fm-t,  acî.  du  verbe 
Ohedecer.  ObéifTant , ante.  Lat  Oér- 
iiens.  Obtempenwf. 

ODEDECIDO,  D.4  , fart.  pAjl  i\u 
Tcrbc  Obedfcer.  Obéi  , ie.  Lat.  Oh- 
iemperatus.  Obedientià  frqfecutui , a , 

Wit. 

OBEDECI>UENTü,/  »«.  übéif- 
fanccy  l'adion  d'obeir.  Lat.  Obedien- 
tia. 

OBEDIEXCIA  , /.  /.  ObéiOancc , 
fujétioD,  fubordiiiatioa  , foumitHuii 
à la  volonté  d'autrui.  Lat  Obumft- 
rantia^ 

ObediëNCIA,  fe  prend  fouvent 
parmi  les  Religieux  pour  l'orilrc  du 
Supérieur.  Lat.  Jllandattim. 

ObldIENCIA.  Obédience  , efl 
au(Ti  une  pcrmiflîon  que  donne  un 
Supérieur  Eccléfialtique  à un  infe- 
rieur, pour  aller  en  MilTion , ou  en 
voyage.  Lat  l.icentùt.  Vatia. 

Obediekcia  , fe  dit  dans  l'Eco- 
le de  ChriR  , du  Supérieur  qu'on 
change  tous  les  quatre  mois.  Lat 
Chrijli  Préfet. 

ObEDIENCIA.  Obéiflancc  , fe  dit 
figi^émcnt  de  la  docilité  avec  la- 
quelle les  anim.aiix  iy  les  plantes  ce- 
der.t  h l'inikutUon  & k l'art.  Lat. 
ObcMenlia.  Flexibilitas.  DactiitiU. 

Ohtdicncia  ciega.  Obéi(Tancc  aveu- 
gle. Lat  OktdinUia  c^ca. 

A la  ehedienda.  A vos  ordres.  Ex- 
prefbon  de  p ditefle.  Lat  ./aAw. 

ÜBEDIENXIAL,  ad),  d'une  term, 
ObédicnticI , elle.  Terme  dogmati- 
que , qui  fe  dit  de  ce  qui  obéit  aux 
caui'cs  fupéricurcs.  Lat  Obedieatia- 
USf  e. 

OBEDIENTEMENTE,  air.D'unc 
m.miére  foumjfc  , avec  obciiTance. 
Lat  Obfeqtfiosè. 

OREDIENTISSIMO , ma  , m, 
£'t’  /.  jufcri  Très  obéidiint,  ante. 
Lat.  OhtdinU'ifJtmut  ^ «,  um. 
OBEJAKUCO  i/.m.  le  même  que 

Ahrjerucû. 

OBELISCO  t f.  tn.  ObcbTque , ai- 
guille ou  pyramide  quadrangulaire 
& perpendiculairement  élevée  eu 
pomte  , pour  fervir  d'ornement  k 
quelque  place,  qui  dl  fouvent 
chargée  d'iufcriptions,  d’hieroglyphcs. 
Lat  QhtHfk'w. 


Obelisco.  Croix,  ou  autre  peti- 
te marque  qu'on  fait  ilans  les  livres 
pour  fervir  de  renvoi  du  texte  à h 
marge.  Lat  OhrUjeuf.  Ohrltt:. 

OBEU),  /.  m.  le  même  que  le 
précédent 

OBKNCADURA , yt  m.  Terme  de 
Marine.  Cable,  cordage,  amarre, 
aulîitTc.  Lat.  Pudentet. 

üBEN(1ÜES,y:m.  Haubans.  Ter. 
me  «le  Marine.  Ce  fout  de  gros  cor- 
dages k trois  tourons  amarrés  ou 
attachés  aux  barres  des  hunes  pour 
affermir  les  mâts.  Lat  Kudentes. 

OBESID.AÜ  , / /.  Obélilé,  cm- 
bonpoint,  réplétion.  Lat  Ore/îitïs, 

OBESü , SA , ait.  m.  ^ f.  Gros , 
gras  ♦ replet,  Lat  Ohefus  , « , uw. 

OBlCE,/m.  Empèchcinciit,  em- 
barras , obibclc.  Lat  Obtx , iWr. 

OBISP.MÎU  , / WK  Evéehé,  Dio- 
cèfc.  Lat.  Dith  Ffi/i'opalis. 

OBiSPADO.  Epifeopat , la  Préla- 
turc , la  dignité  d'Evêque.  Lat  Epi/- 
cepatus. 

OBISPAL , odt,  d'une  temt.  Epif- 
copal  , ale  « qui  appartient  k l'Evè- 
que.  Lit.  Eptfçofaîit.  Voyez  Epi/ct^pul. 

OBISPAIIA , /. /.  Evêché , le  Pa- 
lais de  l'Evèque.  Lat.  Epi/C'^piutn. 

Obispalia  , fignific  aulà  Diocc- 
fe,  ou  ce  qui  appartient  à la  digni- 
té Epifcopale.  Lat  Dietc^t. 

OBISPAR  , V.  rt.  Obtenir  un  Eve- 
ché,  devenir  Eveque.  Lat 
tum  ohtinere. 

ÜBiSPAR.  Vulgairement  & meta- 
phoriqucinent , Se  mourir  de  peine , 
de  chagrin  , i>crdrc  ce  qu’on  avoit  ou 
ce  qu'on  prétciuloit , ou  dcliroit.  L. 
Ohire.  Ahire.  Prrire. 

OülSPlLLO  , / m.  dim.  Evèqm 
que  les  Ecoliers  font  entre  eux  le 
jour  de  St.  Kiculas.  Lat.  Pupr  Kpif- 
copali  habita  crHatuf. 

Ofispili.o.  Niche  qu'on  fait  dair 
les  Collèges  aux  nouve.iux  venus. 
On  les  place  dans  un  fauteuil  avec 
une  mitre  de  papier  fur  Li  ttlc , on 
leur  donne  des  croqiiignolcs , éL'  on 
leur  dit  mille  impertinences.  Lat 
Sii'ola/liconitn  joens. 

Obispillo.  C’eft  proprement  un 
gros  bûutiin  fair  avec  des  <eiiH , des 
épices  & de  la  viande  bien  hàchce. 
Lat.  BotuU  getius. 

Obispillo,  eu  parlant  d'oifeaux. 
Voyez  Ovij'prtto. 

ÔBISPO  , f.  m.  Evêque  , Prélat 
qui  a la  conduite  fpiritucUe  d'im 
Diocefe.  Lit  EpiJ'capm.  Antijla.  iV<c- 
ful. 

Obispo.  Evêque,  monffre  marin 
qu’on  dit  avoir  la  figure  humaine , 
la  mitre  fur  la  tète,  &c.  Lat.  JUn- 
firi  tfiarini  getiut. 

Okispo  , en  jargon  , fignific  un 
Coq.  Lat.  GuiLus  gaiüita.nt, 

Opifpo  de  anilh.  Eveque  in  pmli- 
, bui.  Voyez  Anilla. 


OBJ 

0R.rECCI0N  , //.  Objeaion.  t: 

Ohjiilh. 

OBJET AR  , V.  a.  Objcéfcr,  op- 
pofer  une  raifon  pour  en  combattre 
une  autre.  Lat  Obticere.  OppûKcre. 

OBJETlVü  , VA  , ndj.  m.  ef  /. 
Objcclif,  ivc»  qui  regarde  l’objet. 
Lat.  Obieélivus , « , uni. 

OBJETO  , /.  w,  Objet , ce  qnt 
cft  oppofé  à nôtre  vue  , ou  qui  fta- 
pe  nos  ii^s , qui  nous  touche  , qui 
nous  émeut  par  fa  préfeacc.  La:.  Ùb- 
Jiidum. 

OBjKTn.  Objet,  matière,  fujet 
d'une  fcience  &c.  Lit  Objeefunt. 

Objeto.  Objet,  fin,  intention  d 
bqncUc  on  dirige  la  chofe  que  l’cn 
fut , que  l’on  détermine  , que  l'i  u 
entreprend.  I.at.  l'iris.  Scopus. 

O'vteto  de  atribucim.  La  tin  prin- 
cipale vers  laquelle  toutes  les  puif- 
lancesde  l'entendement  font  dirigées. 
Lat.  Attributii.nii  objetiuri. 

OBLACION  , /.  /.  Oblation  , û- 
crificc  , offrande  qu'on  fait  à Dieu. 
Lat  ObLtih, 

OBLADA  -,  f.  f Offrande  qw'ou 
porte  à l'Eglifc  pour  un  trépaflc.  L 
Libum , /. 

OBLATA.  Somme  qu'on  «lonnc  an 
Sacrillain , ou  à la  fabrique  de  l'EgU- 
i'e,ou  pour  vtre  employée  au  fcrvicc 
lie  l'autel.  Lat.  Ohlata  featnia  pro 
JlijV^e  Sacri/cio, 

Ublata.  On  appelle  ainfi  l'Ho- 
lic  qu'on  offre  fur  h patène , & le 
vm  Qu'on  met  dans  le  calice , avant 
que  l'im  & l'autre  foicut  eonfacrés. 
l.at  (Miiata , oTtttn. 

OBLEA  , /.  /.  Oublie  , pain  à 
chanter.  Lat.  lagartum. 

OBiIER,  f.  m.  Oublicur,  Offi- 
cier de  La  niaifou  du  Roi  , chargé 
(le  fournir  les  oublies  &.  les  amrci 
patifferics  de  h même  efi^èce  pour 
la  table  du  Roi.  Lit.  Hrgins  cra^ 
luiurius, 

OBUGACIOX , /.  /.  Obligation, 
ce  qui  oblige , qui  contrabit  à faire 
quelque  chofe , comme  le  devoir  , 
ia  nccenite  , la  loi  , le  précepte.  L 
ObBvttih. 

OnLiGAClON*.  Obligation,  eff  auffi 
un  aéfe  civil,  un  lien  de  droit,  par 
lequel  on  s'oblige  de  ftiirc,  de  payer 
quelque  chofe.  Lat.  Cauth'cbirogra- 
pl'ica. 

O&LiGACloic.  Obligation,  rccoii- 
noifTaucc , gratitude  dont  on  eff  Knu 
envers  celui  qui  nous  rend  fervice. 
Lat.  Dntotio.  Gratis.  Dfh'tum. 

ObUQACION*.  On  appelle  ainfi 
le  contrat  par  lequel  un  particulier 
s'oblige  de  fournir  à un  autre  les 
denrées  vivres  nèccffàircs  pour 
l'c-iitrcticn  des  hahitans.  Lat  Provh- 
Jtonii  «v/  (uvioute  obligatio, 

Okligacion  , fe  prend  anfli 
pour  la  niaifun  où  le  pourvoyeur 
veud  les  vivres  & les  deorées  qu'ü 
s'eft 
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s'cft  obligé  de  fournir  à une  Com- 
munauté. Lnt.  Sfonfvrii  taherna. 

Obligaciones.  Obligations»  de- 
voirs  dont  un  homme  eft  îndifpenfà- 
bleinent  obligé  de  s’acquitter.  Lat. 
OJicia.  Muni-A. 

Obligaciones,  fc  dit  de  la  la- 
^ mille  qu'im  homme  cil  oblige  d’en- 
trctcuir , fur-tout  lorfqu’il  s’agit  d’en- 
fans  & de  parens.  Lat.  Q^cia  fau%i~ 

Obiigachn  antidoral , en  termes  de 
Jurifprudcncc  , c(l  une  obligation 
fondée  fur  b rccoiuioifTancc , de  ma- 
nière cependant  qu’elle  fuit  confrjrmc 
à b rallon  & qu  elle  n'intérene  en 
rien  la  confcicnce.  Lat.  Obli^ath  an- 
tidoralis, 

Obtif'acicn  civil.  Obligation  civile’, 
efl  celle  qui  cil  apuyee  fur  b feule 
autorité  civile,  & qui  produit  une 
aélion  & une  contrainte.  Lat.  Cit*Ui$ 
Mifatio. 

Oblif^acion  mijria.  Obligation  mix- 
te; c’ed  celle  qui  cil  naturelle,  & 
civile  tout  enfcmblc.  Lat.  Ohligatio 
nùxta, 

OHigacion  naturaî.  Obligation  natu- 
relle, qui  ne  confillc  que  dam  l'équi- 
té nattirclle  , fans  aucune  ncccilité 
civile.  Lat.  Ohligatio  noturulis. 

OBLIGADISSLMO,  MA,rtd;.  m. 
^ / fnpcrl.  Très  obligé  , ée.  Lat. 
A^ridijjîmus  y o,  wn. 

OBlIGAR,  V.  a.  Obliger,  con- 
traindre. Lat  AdfhHngirt.  Cogtre. 

Obligab.  Obliger,  faire  quelque 
bveur  , quelque  pbiHr,  rendre  un 
bon  office.  Lat.  Btnejîciis  irvincirc, 

OBLIGANTE,  part.  ail.  du  ver-  ; 
be  Oi'îigar.  Obligeant,  ante.  Lat.  Ob- 
ÿgans. 

OBLÎGAOO , DA , part.  pajT  du 
verbe  üèiigar.  Obligé , ée.  Lat  Obü- 
gaius.  /îdflriclus  , a , unt. 

Oblicaou,  pris  comme  fubilnn- 
tif , figniHc  l’Entrepreneur  qui  s’cB 
obligé  de  fournir  certaines  chofes  à 
une  ville  , comme  , glace , charbon , 
viande , &c.  Lat.  ÂnnoniC  c&uducUr, 

OBLIGATIVO  , VA  , adj.  ns.  fcf/. 
le  même  que  Obiigatorio.  Ce  mot  e(l 
peu  ufité. 

OBLIGATORIO  , bia  , adj.  m. 

/.  Obligatoire.  I^t  Obligatoriuj , 
a , um. 

OBLIQ.UAMENTE,  adv.  Oblique- 
ment , de  biais , de  travers , de  côté. 
Lat  ObHqul. 

OBLK^UAR  , V.  a.  Pofer  de  biais , 
d'une  minière  oblique.  Lat.  Obliqua- 
rc. 

OBLIQUIDAD  , /.  f.  Obliquité. 
Lat.  Obüquitas. 

Obliquidad  dt  la  Ecliptica.  Obliqui- 
té de  l'Ecliptique  , c'cfl  l aiiglc  que 
l’Ecliptique  forme  avec  l’Equatciu  , 
lequel  fc  mcfurc  par  b plus  grande 
dcclinaifoo  Septentrionale,  ou  Méri- 
dioniJc  du  Soleil  aux  points  des  Sol- 
Tom,  IL 


ftiecs.  Lat.  Ecliptktt  ohüquîtat. 

OBLIQUO,  <iüA,  adj.  tn.  y f. 
Oblique  , qui  efl  de  côté  , de  travers. 
Lat  Obliquas,  a,  uni. 

OBLldUO.  Oblique  , fc  dit  suffi 
d’un  plan , nu  d'une  ligne  qui  n'eft 
pas  perpendiculaire  fur  une  autre , 
& qui  ne  fait  pas  avec  elles  des  an- 
gles droits.  Lat.  Obliquus. 

OBLüNGO,  GA,  ad;,  m.  i<f  f, 
Obloug,  gnc.  Terme  de  Géooutrie, 
qui  fe  dit  d'une  figure  qui  cfi  plus 
longue  que  Large.  Lat  Oèlengus , a , 

U3S1. 

OBNOXIO,  XI A,  adj.  SH.  çÿ/ 
Terme  peu  iifité.  Sujet,  te,  expofé 
ce  .i  des  contingences.  Lat.  Obno- 
xiui , a , MSI. 

OBOLO,  /,  w.  Obole,  mnnnoyc 
d’Athencs  qui  valoit  fix  maravedis. 
Lat.  ObAus , i. 

Obolo.  Obole,  en  terme  de  Mé- 
decine, cH  un  poids  qui  vaut  b fi- 
xiéme  partie  d’une  dragme.  Lat  Obo- 
lus. 

OBRA  , /.  f.  Oeuvre,  ouvrage. 
Lat.  Opus  , tris, 

Obba.  Oeuvre,  fc  dit  auffi  des 
compofitions  d'efprit,  des  écrits  d'un 
Auteur  qu'on  a rcaieillis.  Lat  Scri- 
ptuuf.  Oftis. 

Obra.  Oeuvre,  en  termes  d’Ar- 
chitcâurc,  fe  dit  du  corps  d’un  bÂti- 
ment , ou  du  travail  des  artifans  fur 
quelque  matière  que  ce  (bit.  Lat  Æ- 
dijiciusn.  Opus.  fabrica. 

Obra.  Oeuvre  , fe  prend  jpour 
Moyen , vertu  , pouvoir  ; ainli  on 
dit  , Par  obra  dd  Ejpmtu  Sauto  , 
Par  b vertu  du  St.  Efprit  : Par  ebra  \ 
rie  la  gracia  , Par  le  moyen  de  la 
grâce.  Lat.  Opus. 

Obra.  Ouvrage,  fc  dit  auffi  de 
b peine,  du  tems,  & du  travail 
qu’on  y employé  ; ainfi  on  dit  : Ejla 
piizst  tient  ssiucbit  obra , 11  y a bc.iu- 
coup  d'ouvrage  dans  cette  pièce.  L- 
Ltibor. 

Obra  y fe  dit  auffi  pour  m.irquer 
b quantité  , b grandeur  ou  rdot- 
gnement  d'une  choie,  lorfqii’on  la 
détermine  à quelque  chofe  presj  com- 
me , Parti  dijla  de  Leou  obra  de  dm 
léguas  , Paris  cil  à peu  près  à cent 
lieues  dd  Lyon.  Lat  Cirdter.  Ferè. 
J^uq/i. 

Obra.  Oeuvre,  fc  dit  figiircmcnt 
en  chofes  rpiritiiciles  & morales , &, 
figniHc,  Ouvrage,  aélion.  Lat  Opus. 

Obra  coronada.  Terme  de  Fortifi- 
cation. Ouvrage  ô couronne.  Lat  Co- 
ror.otüsn  opus. 

Obras  de  snlfericordia.  Oeuvres  de 
miféricordc,  ce  font  celles  par  Icf- 
qucUes  un  fccourt  (on  prochain  dans 
les  néceffités  de  l'efprit  Se  du  corps. 
Lat.  Opéra  ntifericordi>c. 

Obra  de  Rommos , è Romasta.  Ou- 
vrage des  Romains , fe  dit  d'un  ou- 
vrage qui  exige  beaucoup  de  temps 
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& de  dépenfe,  ou  qui  eft  parfait  Se 
Relevé  lians  fon  genre.  Lat  Alugtti- 
ficusn  opus. 

Obras  en  ^cada  mortaL  Oeuvrei 
faites  en  péché  mortel.  Outre  ce 
feofi , qui  efl  le  propre , on  entend 
par  là  des  ausres  qui  n’ont  pas  le 
iucccs  qu’on  s’etoit  promis  , ou  qui 
ne  font  pas  telles  qu'elles  doivent 
être.  I.at  Optra  inutilia. 

Obras  utuerias.  Oeuvres  mortes  ; 
ce  font  celles  qui  n’ont  aucun  mép‘. 
te  , parce  qu'cUcs  font  faites  en  -pé- 
ché mortel  Lat.  &siortua  opéra. 

Obras  tnutrias.  Oeuvres  mortes , 
en  termes  de  Marine , font  celles  qui 
font  hors  de  l’eau.  Lat.  Acrottria. 

Obras  pias.  Oeuvres  pies.  Ce  font 
celles  qui  ont  pour  objet  le  culte  de 
Dieu,  ou  le  bien  du  prochain.  Lat 
Opéra  pia. 

Obra  pia.  Oeuvre  pie  ; on  appel- 
le ainfi  eu  ftile  badin  tout  ouvrage 
qui  rapporte  du  profit.  Lat  LucriR- 
tabiUi  rts. 

Obra  ptinxfi.*  Le  métier  de  Cordon- 
nier, l’art  (fc  faire  des  fouliers  neufs. 
Lat.  Ars  futeria. 

Obras  vivat.  Oeuvres  vives,  co 
termes  de  Marine , font  toutes  le» 
parties  du  navire  qui  entrent  dons 
l’eau.  Lat  Navis  partes  intrà  aquatn. 

CiiJit  uno  es  bOa  de  Jhs  obras.  Vo- 
yez Eiio. 

Bar  obra.  Donner  de  l’ouvrage  aux 
ouvriers.  Lat.  Opus. 

I D.ir  oérra,  fignifie  auffi  Travailler, 
s’occuper  \ quelque  chofe.  Lat  Dore 
j operasst. 

En  biiest  (lia , buenas  obras.  Bon 
jour,  bonne  auvre.  Lat.  Jhs  eperi- 
bus  dipia  quiileut  dics. 

Ia  dsra  del  Efcorîal,  fe  dit  figuré- 
' ment  d’un  ouvr-isc  qu'on  cft  long- 
tems  à achever.  Lat.  lA.vgsim  epus. 

Ki  tbra  buena  , ni  palabra  snala^ 
Se  dit  de  ceux  qui  promettent  benu- 
coup , & ne  doiuKut  rien.  Lat  />r- 
ha  dat. 

Paner  par  obra.  Mettre  en  œuvre, 
exécuter  quelque  chofe.  hat  Adopus 
vrtiire. 

Refr.  Obra  cossienzada  tto  te  la  vea 
fuegra  ssi  euhada.  Ce  proverbe  fignU 
fieque  pour  réiifiir  dans  une  affiüre, 
il  Faut  la  tenir  fccrcttc. 

Refr.  Obs  a de  ceisiun , obra  de  stin- 
gun.  Une  affaire  ne  va  jamais  bien , 
lorfquc  trop  de  gens  s'en  mêlent. 

Refr.  Obra  herba  rij'«r»  o e/ptra  { 
D’autres  difent  , venta  dptra.  Ce 
proverbe  lignifie  qu’un  hou^c  qui 
travaille  cft  fûr  de  gagner. 

Refr.  Obra  faett  tèru.  Un  ouvrage 
en  attire  un  autre. 

Refr.  Obras  fon  ftwcirf  , que  na 
buenas  razmes.  Un  fervice  rendu  vaut 
mieux  que  toutes  les  plus  belles  pro- 
mefTes. 

OBKADA,  /./.  Journal  de  terre, 
M m efpacc 
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efiiacc  de  terre  fju’une  pnirc  de  mil- 
le; ou  de  bauh  peuvent  labourer  eu 
un  jour.  Lit.  Jte:erum. 

OBRADOR  , / w.  Ouvrier,  arti- 
Cm , artifte , qui  travaille  à qucl- 
qu’ouvrage.  Lit  Op^rat^r.  Anifex. 

OBKADoa.  .Attelier , chantier  , 
boutique  , minufa<^'irc , bureau  , 
comptoir , Failurcrie , laboratoire,  &c. 
L.it.  OjftViiM. 

OBRA3K  , f.  m.  Ouvra^je  , fc  dit 
jçcnériLMieat  de  tout  oc  qui  eft  fait 
à b miin.  Lit.  Opui.  Opijidum. 

Obrage.  Minufaâure , lieu  où 
travaillent  pliificurs  ouvriers.  Lat. 
OJùina.  f.iMca  , tt. 

OBRAGERO,  f,  m.  Infpefleiir  des 
ouvriers  d’une  manufifture.  Lat  Ar- 
iijiattn  vel  op^ratorutn  rrx/rAus. 

OBR.AR,  V,  n.  OusTcr  , travaiU 
ier,  a.qir.  Lit.  Opitœci.  Agtrf. 

Obrar.  Travailler,  fe  dit  fii^uré- 
ment  cii  chofes  morales  & fpiritueU 
Ics,  & fiçniHc  Mettre  en  effet,  exé- 
cuter. Lit  Ai  ^i-axitn  rtâigere. 

Obrar.  Opérer,  fe  dit  de  reffet 
que  les  remedes  produifent.  Lat.  E/~ 
J'tîlum  b,ik^e. 

Obrar,  Ggnific  aufli,  Aller  à la 
Celle.  Lat.  txorterare. 

ReFr.  Obrar  hien , Dios  es  Dhs. 
Ce  proverbe  ügnific  qu’un  homme 
qui  hit  Ton  devoir  , doit  fe  mettre 
peu  en  peine  de  la  médt£ince  & de  la 
calomuie,  perfuade  que  la  Providen- 
ce ne  l’abandonnera  pas. 

OBRADO , DA , f>jrt.  paf.  du  ver- 
be Obrar.  Travaille , ée  , fait,  nitc, 
opéré,  ée,  mi;,  mifeco  ccuvre.  Lat 
Faiias.  Oprratuf.  Adus , fl  , um, 

OBREPCIOK  , f.  /.  Obreption  , 
furprile  pour  extorquer  une  grâce 
en  laifant  la  vérité.  Lat.  Ohreptio. 

OBRtPTlCIO  , CIA,  fliy.  W.  y 
/.  Terme  de  Pratique.  Obrepticc,  ce 
qu’on  obtient  par  obreption.  Lat  Oé- 
reptiti'.is^  fl,  WH. 

OBRKRIA , f.  f.  Travail  d'un  ou- 
vrier , d’un  artifan.  Lit.  Optrttrii 

SttH’HU. 

Obreria.  Rente  deflinée  à la  fa- 
brique d'une  Ejüfc.  Lat.  Ecclejiaftica 
fui'ricp:  dn'cta  fmjlo. 

OBRERO,  /.  m.  tluvricr,  artifan, 
manœuvre,  journalier.  Lit.  Oprra- 
rins. 

Obbero.  Ouvrier,  fc  dit  Egare- 
ment de  ceux  qui  travaillent  au  rafiit 
des  âmes  & à b converEondes  iu&- 
itéles.  L.lt  Oprrffi'/oj. 

Obrero.  Mirguillicr}  on  appelle 
aiiifi  celui  qui  cft  à la  tète  d'une  Fa- 
brique & qui  cfl  prépofe  h l’cntre- 
ticn  des  batimens,  dans  les  Kglifes 
ou  dans  les  Com.iumautc$.  Lat.  /a- 
hric^  aiiitinijhrator. 

Obrero.  Dixmeur,  Fermier  qui 
lève  la  dixmc  dans  chi([ue  en- 
droit , pour  en  remettre  le  montant 
à b C.ithcdralc.  Lat  Chu  Vecuma^ 
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nus  ai  Ecdtji»»  fahricam. 

Rcfr.  Obrerbs  à no  ver , dineroi  à 
perder.  Ce  proverbe  veut  dire  que 
pour  qu’un  ouvrage  fuit  bien  fait,  il 
faut  veiller  fur  les  ouvriers. 

RcFr.  jQaie;t  mul  tact , obrero  coge. 
Ce  prover^  cft  contre  les  parefîeux 
qui  font  iàirc  leur  ouvrage  par  d'au- 
tres. 

OBRILLA  , /./.  dim.  Petit  ouvra- 
ge peu  couUdérablc.  Lat.  Opufeu- 
lum. 

üBRYZO , adj.  m.  fc  dit  de  l’or 
le  plus  pur , du  plus  haut  titre.  Lat. 

ObrYZUtn. 

OBSCENAMENTE,  adv.  D’imc 
manière  obfcènc , laïc,  contraire  à U 
pudeur.  Lat.  0h/c4eni.  Turpiter. 

OBSCENID.AD,  / /.  übfcénité  , 
blctc,  ordure,  indécence  dans  les 
paroles  ou  dans  les  aftions.  Lat 
Objctcnitat. 

OBSCENO,  NA,  itdj.  m.  fcf /. 
Obfccnc  , indécent , te  \ ftle , impu- 
dique , lafeiF , ivc  i deshounéte, 
qui  blcfl’e  b pudeur.  Lat.  Ob/cxnujf 
a , um. 

OBSCÜRAMENTE , adv.  Obfcu- 
rément , fans  lumière , ni  clarté.  Lat. 
Ob/cffri. 

OBSCÜRAMENTE.  Obfcurcmcnt, 
d'une  manicrc  conFufe,  cmbrouülcc, 
ininicUigible.  Lit.  Objeurè*  Confusè. 

ObsCURAme.vte.  Indcccmment, 
d’une  manière  baffe.  Lat  Fiedè.  Tur- 
pUtr. 

OBSCURAR,  V.  a.  le  même  que 
(A>fatrtccr qui  cft  le  plus  iifité. 

ÜfiSCURECER,  S',  n.  Obfcurcir, 
empêcher  l’eftct  de  la  lumière,  ren- 
dre obfcur  , fombre.  Lat  Obfcu- 
Tttre. 

ObscüRECER.  Obfcurcir,  fe  dit 
figurement  en  chofes  morales,  & 
figniHc , Effacer  , diminuer  l’éclat, 
rendre  moins  brillant.  Lat  AlacuUt- 
re.  Ob/atrarr.  ^ 

ObscüRECER.  Obfarrcir,  fignifie 
au  figuré,  Offufquer  b rsHon  & 
rentendement , altérer,  confondre  b 
réîi^jté  & la  vcrilc  des  chofes , de 
manière  qu'on  ne  pulffe  plus  en  ju- 
ger. lut,  Oj'^fi'are.  Oh/curiirr. 

ObscüRECER.  En  terme  de  Pein- 
ture, Ombrer.  Lat  Obmnbrare. 

ObscüRECER.  Se  Faire  tard.  Lat. 
Advefpera/cere. 

ObscüRECER.  Obfcurcir,  en  ma- 
tière de  difeours , rendre  moins  clair, 
moins  intelligible,  moins  lenfible; 
ufer  de  termes  & de  penfées  extra- 
vagante; , lie  phrafes  obfcurc^i  n’avoir 
point  d’ordre  dans  l’es  difeours,  dans 
fes  écrits.  Lat.  Jaiebrat  obduccre  jiylo 
vel  periodis. 

ÜBSCÜRECERSE.  Difparuitrc,  s'é- 
vatuuir.  L.at  Evanejct.e. 

Objcurecerfe  et  dia.  S’obfctircir  , 
en  parbat  du  tems.  Lat  ^'ubihus  a>- 
(Uci. 
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ObTcvrecerfe  la  vifla.  S’ohfcurcfr , 
fc  troubler,  s'affoiblir,  en  parlant  de 
b vué.  Lat.  Caügjre. 

OBSCURECIDO,  D.A,  part,  pa^ 
du  verbe  Ohjhtrtctr.  Obfcurci , ic. 
Lat.  Olifeuratus  , a , wn. 

ÜBSCIJRECIMIENTO,/^.  Ob- 
fcurciftcmcnt , aélion  d’obfcurcir,  état 
d'uuc  chofe  obfcurric.  Quelques-uns 
difent  Lat.  Ot'Ii#- 

ratio. 

OBSCURIDAD,  /.  /*.  Obfcuritc, 
priration  de  b lumière , foit  en 
tout , foit  en  partie.  Lat  Ohjha-û 
tas. 

ObscüRIDAD.  opacité,  ombre, 
ombrage.  Lat  Opacitas.  ûenjîtitf. 

ObscüRIDAD.  Obfcurité,  bafTcQe 
de  naifTance.  Lat  Ignobilitas , atis. 

Obscürid.^d.  Obfcurité,  défaut 
d’entendement,  de  pénétration,  de 
lumière , d'intelligence.  Lit.  Obea- 
catio  , ms. 

ObscüRIDAD.  Obfcurité,  confu- 
firn , peu  d’ordre  dans  un  Ouvrage, 
dans  un  Eait.  Lat.  Okfcurit.ts,  Con- 
fvjlo. 

ObscüRIDAD.  Obfaîriié,  fc  dit 
encore  de  ce  ^ui  cft  embrouillé,  cn- 
velopé  de  ténèbres,  qu'on  ne  peut 
I entendre.  L.it  Oh/curUau  Ca/j^e, 
his. 

OBSCURISSIMO  , MA,  adr.  m. 
£?*  /•  /uptrl.  Très  obfcur , urc.  Lat. 
/'oWè  obicurtu. 

OBSC’ÜRO,  R A , aij.  m.  ^ f.  Ob- 
fcur, urc,  ténébreux,  eufe,  qui  ne 
rcqoit  que  peu  ou  point  de  lumicre. 

Ohjctmts  y a y um. 

ObscüRO.  ühfcur , qui  n’cft  point 
connu , qui  cft  de  balTc  naift^cc. 
Lat.  Iptotiff.  Obfcurus. 

ObsCüro.  Obfcur,  fe  dit  encore 
de  ce  qui  n’cft  pas  cUir , net  & ii>- 
tcHigildc,  dont  on  ne  peut  |M;i>étr£T 
le  fens.  Lat.  Obfcurus.  Cwfyjus.  Æh/- 
gmaticus  , « , um. 

ObscüRO.  Ohfcur,  fc  dit  encore 
! du  difeours , du  fUle.  Lat.  Oi^ctruf. 

' Confi[fus. 

I ObscüRO.  Obfcur , fe  dit  de  ce 
qui  cft  prefquc  noir.  Lat.  Suhni- 
$tr. 

ObscüRO.  Ohfcur,  fc  dit  de  ce 
qu’on  a peine  à voir,  à diftingucr. 
înâilHngmbiüs , e, 

\ Obfcttro  mayoTy  en  termes  dc  Pcin- 
I turc , fe  dit  de  ce  qui  cft  chargé 
I de  couleurs  fombres.  Lat.  Oi'Jcuris 

: 

j Color  objettro.  On  appelle  Couleurs 
I obibtircs  celles  qui  ne  réHétliinTcnt  que 
peu  de  lumières , qui  participent  du 
noir.  Lat.  Obfcurus. 

à baci'T  cbfcttro.  Faire  fom- 
hre  i Phrafe  pour  exprimer  une  nuit 
obfv'Ure.  Lat.  ydlem  catiginofant  tjfc, 

ÜBSKQL’ENTE,  ad;,  «fi/vc  tmm 
Obciilânt,  fournis,  complaifuit,  con- 
i 4v‘fetuiliu)t.  Objhiuçnt, 

ÜBSE. 
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OBSEaUEK  riSSIMO , ma  , adj.  | 
m.  ^ f.  fuperL  Très  obéifTant  ♦ te, 
très  îüunais , ifc.  Lat.  ObJcqucatiJji- 
mus , fl , um.  I 

0BSK<1U1AS  t f.  /.  \c  mcmc  que  j 
£r<'.jvra(.  Ce  mot  efl  Fc^rt  iiitté,  quoi-  | 

Îuc  moins  conForme  à fon  origine. 
,at.  ExrqttiH-, 

OBSEQUIAR,  v.a.  Courtifer,  fai- 
re U cour , aller  au  devant  de  ce 
qui  Fait  plaiCr,  être  complaifant  , * 
rendre  fcr^'icc.  Lat.  Ohfequià  p-oje^ 
qui. 

OBSEQ.UIANTK  , pn-t.  acL  du 
verbe  0^r7Kwr.  Complaifant  , te  î 
obéilFant,  te,  foumis,  ifc.  Oa~ 
ftquens,  Ohfcqtâojus. 

OBSKQUIADO,  da,  pin-t.  pnjf. 
du  verbe  Oâfequiur.  Caurtlle,  ce.  Lat. 
Ok/fquh  profteuius , o , tint. 

OBSËC^L'IO  , f.  m.  ObéilTancc,  fou- 
mii’ùon,  compiairance , fcrvicc,  bon 
office.  I^t.  Ohfcquium  , ii. 

OCSEQülÜSAMRNTE,  fldr.Obli- 
geamincnt , oBtclenremcnt,  d'une  ma- 
nière complaifante , Foumilc.  Lat.  Ob-  \ 
ftquiafe.  0/S‘c/lp.  I 

OBSEQUIüSO,  SA , oJJ.  w.^f. 
Soumis  , le  ; obéifTant , te;  officieux  , 
ciifci  ferviable.  Lat.  Wtquiofui.  0^ 

, a , Mi». 

OBSERVACION  , f.  /.  Obferva- 
tion,  aibioa  par  laquelle  on  remar- 
que, on  obfcrvc.  Lat.  ObjWvath  ^ nis. 

O B S £ R V A Cl  O N . übfcrvat  ion,  nbeif- 
Ciacc  qu'on  rend  .aux  loix  divines  & j 
humaines.  I.at.  Ohfervatio.  \ 

OBSERVADOR,/.w.  Obfervateur.  j 
Lat.  Ohjîrrvutf/r.  I 

Observaoor.  Obfervateur,  Af- 
tfonoinc.  Lat,  AJirorum  Speculutar. 

ÜBSERVADOR.  ObfcrvT.teur  des 
loix,  des  règles,  des  ordonnances. 
Lat.  Ohjtnvtoy. 

OBSÉHVANCIA,  f.  f.  Honneur, 
rcTpeA  qu'on  rend  à quelqu’un.  Lat. 
Obj'crx’untist , te. 

Obslrvancia.  Obfervance,  exé- 
cution ponélucUc  d’une  loi , d'un  Ra- 
tut , d'une  règle.  Lat.  Obfervantia. 
Ohedinaia.  \ 

ObservancIA.  Obfervance,  fe! 
dit  en  parlant  de  quelques  Ordres  ! 
Religieux , de  leur  état  primitif , > 
par  oppofition  à leur  réforme.  Lat. , 

Ktlis^iofst  e^rt»an/ifl.  I 

Petter  en  ohfrr\.'anda.  Faire  cxcai- 
ter  ponélucllcment  ce  qui  cil  ordon-^ 
né.  Lat.  ÂÀ  chfervantiam  c^ert. 

OB8ERVANT1SSLMO,  ma,  adj. 
JW.  ÿ/.  fitperl-  Très  obvitXant,  te, 
très  ponéhiel,  le  à obfcr\'cr  ce  qui 
iui  eft  ordonné.  Lat  OhjervMtîi/:- 
tmts , a , M>». 

OBSERVAR , V.  a.  Obferver,  exa- 
miner attentivement  quelque  choCe, 
Ja  bien  remarquer.  Lat.  Oà/ervure. 

Observar.  Obferver,  obéir,  fui- 
vre  une  règle,  garder  une  loi.  Lat 
Jrrvarc.  C^crvftre, 


Observar.  Ohfervcr,  fe  dit  plus 
particuliérement  & abfolument  des 
Aftres.  Lat.  Spearluri. 

OBSERVANTE,  part.acf.  du  ver- 
bc  (^/ervar.  Obfcrvant , qui  obfcrvc, 
qui  regarde.  Lat.  drrt'aflj.  Ob/ervam. 
Ohediens. 

Obsebvaktr  , /.  m.  Obfervan- 
tin  , Religieux  Cordelier  de  l'Obfcr- 
vaiice.  Lat.  Oh/ervam. 

ÜBSERVADO,  DA  , part.pajf.  du 
verbe  Oh/fTvar.  Obfervé , ée.  Lat 
I Obfervattts.  Servatus.  Spfculutus , « , 

, um. 

j OBSERVATORIO  , / w.  Obfcr- 
! vatoirc , lieu  propre  à obferver  les 
allrcs.  Lit  Spreuin  oèfrrz\itoria. 

OBSESSION,  /.  f.  Ohreflion,  ac- 
tion d'obfcder.  11  fe  dit  des  démons 
qui  obfédent  les  hommes.  Lit  Ob- 
JejJù). 

OBSESSO  , SA  , adj.  m.  pf.  Ob- 
fédé , éc  des  Efprits  malins.  Lat. 
Ohfeifus  , fl  , stm. 

ÜBSIDIANA , adj.  f.  Nom  d’une 
certaine  pierre  noire , qui  fervoit  au- 
trefois de  miroir , & qui  ne  fe  trou- 
ve plus.  Lat.  Objidittnus  lapis. 

OBSIDIONAL  , adj.  d'une  trrm. 
Obftdionalc.  Corwa  ohjtJionM  ^ Cou- 
ronne obfulionale.  Voyez  Linea  & 
Corona. 

OBSOLETO  , TA  , a4j.  m.  ^ f. 
Iniifité  , éc.  Lat.  Ob/oletus  , a , ui». 

OBSTACULO  , / m.  Obihclc  , 
empêchement  Lat.  /mpfd;mf«ri/w. 
Obex  , icis. 

OBS  TAR , V.  n.  Empêcher  , tra- 
verfer , s’oppufer  , mettre  obftaclc. 
Lat  Ohflare.  Objtflere. 

OBSTANTE , part.  acl.  du  verbe 
Objhvr  , qui  n'cft  ufité  que  dans  la 

fihrafe  Ko  tkflante  , Nonubffimt  , 
ans  égard  , malgré.  Lat  Kon  oL 
Jlante. 

OBSTINACION , //.  Obftînation , 
cntctcmcnt , opiniâtreté.  Lat  Ohjli- 
natta.  Periicacia. 

ObstinacION  , fe  dit  de  la  réC- 
(lance  que  les  chofes  oppofent  à fac- 
tion de  l'agent  Lat  Pertinacia.  Oh- 
jUttistio. 

OBSTINADAMENTE , adv.  Ob- 
(Unément,  opinifttrement.  Lat.  Pcr~ 
tinaciter. 

OBSTINADISSIMO , .ma  , adj.  m. 
^ f.  fuperL  Très  obiliné , éc  ; très 
opiniâtre  , très  entêté , ée.  Lat.  Per- 
tinacijimus  , fl  , um. 

OBSTINARSE,  v.r.  yobniiKr, 
s’opiniâtrer.  Lat  Anima  objlinare. 

üBSTINADO  , DA  , fart.  faf.  du 
vei b^  ObRine  , éc,  entê- 

! té , éc.  I.at.  (jbîlifiittus.  Pertinax. 

I OBSTRUCCION  , / /.  Ohftntc- 
tion.  Terme  de  Médecine.  Empè- 
cliement  qui  fc  trouve  au  paflage  des 
humeurs  dans  le  corps  des  .animaux. 
Lat.  Ohflrtiiiio^  nis. 

OBSTRUIR,  0.  Obftruer , fer- 
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mer,  boucher  le  palTagc  aux  humeurs 
dans  le  corps  des  animaux.  Lat.  Oè- 
Jlruert. 

Obstrcirsf.  , par  Cmilitude,  C- 
gnibe  Sc  boucher  , fc  fermer  , en 
parlant  d’un  trou  , d'une  ouverture. 
Lat.  Obfhrui. 

OBTFNCION  , //  Obtention, 
aélion  nar  laquelle  on  obtient  , on 
la  choie  même  qu’on  obtient  Lat. 
Obtmtio^  nis. 

OBTENER , f\  a.  Obtenir  nne 
chofe  qu’on  ikmande.  Lat  Obtinere. 
Conftqui. 

Obtekf.r  , fe  prend  aoffi  pour 
Avoir,  tenir,  occuper,  pofféder.  L 
Habcrc. 

ÛBTEXIDO  , DA  , fart.  pajf.  du 
verbe  Obtenn.  Obtenu , ue.  Lat  OL 
tattus  , fl  , um. 

OBTENTO , f.  m.  Terme  de  la 
Chancellerie  EccléfiafHquc  , qui  ft.< 
gnific  Bénéfice , Cure  , Canonicat  , 
penfion  fur  un  Bénéfice , rente  Ec- 
cléfiaftiquc.  Le  même  que  Rtnta  tcU- 
JiaJHca.  Lit.  Benefeiion. 

OBTESTACION  , J.  / Terme 
peu  ufité.  Proteftation , menace  qu’on 
fût  à quelqu’un , en  le  conjurant  de 
faire  ce  qu’on  exige  de  hii.  Lat  Ob- 
tejhtio^  nis. 

OBTUS.^NGULO,  adj.  m.  Terme 
de  Géométrie,  übtufangle  , fe  dit  d'im 
triangle  qui  a un  angle  obtus.  Oa 
dit  auOi  Ambligone , AtnbUgonio.  Lat 
Obtufixapilus. 

OBTUSO  , SA  , fld;.  m.  ^ f.  Ob- 
tus,  ufe,  émoufl'é,  éc4  qui  n’a  point 
de  pointe.  Lat.  Obtufus , fl  , um. 

Obtuso.  Obtus.  Terme  de  Geo- 
métric.  Voyez  Angulo. 

OBVENCION,  /./.  Profit  cafirtU 
& acceffioire  au  principal  Lat  Ob- 
ver.tîo , nis, 

OBVIAR  , e?.  a.  Obvier  , prés'^ 
iiir  , empêcher  , aller  au  devant  , 
remédier.  Lat.  Ocatrrere.  lUtwre.  Ob- 
viare. 

I OBVIADO  , DA  , part.  pajT.  du 
verbe  Obviar.  Obvié,  éc.  Lit  l'i- 
Mus  , fl  , urn. 

OBVIO , VIA,  fld>.  m.  Pré. 
fent , ente  ; qui  eft  dev.iut  nos  yeux. 
Lit.  Obvias , O , um. 

ÜBYECTO  , /.  m.  le  même  que 
Ohjrtcion  ou  RepUca,  C’eft  un  mot 
Litin  pen  ufité. 

OBYECTO,  TA  , aij.  m.  ^ f, 
Intcrpofc  , ée  , mis  , ifc  entre  deux 
ou  devant.  C’eft  un  mot  Latin  qui 
n’eft  point  ufité.  Lat  ObjtUui.  Op- 
pajituSi  fl,  uw. 

O C 

OCA  f,  le  même  que  Gin^ 
ou  Anfar.  Oie.  Lit  Anjh. 

Oc  A.  Sorte  de  racine  longue  & 
groITe  comme  le  pouce,  dont  les  In- 
diens Occidentaux  fc  fcr\’cnt  au  lieu 
>1  m 2 de 
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iîe  rnijs  en  certaines  provinces.  On 
h trouve  an  Pérou  , & fé  mange 
crue  ou  cuite.  On  l'appe!tc  Cavi 
uond  on  Ta  faite  féchcr  au  Soleil, 
at.  Peruitnit  r«d*‘.r,  0.  ‘i  d:ch. 

Juegj  d'  la  O.'a.  Jeu  de  l’oye. 
C’eft  un  jeu  <)i)'on  joué  avec  deux 
dés , fur  nnc  table  où  il  y a 63.  ca- 
i'es  ou  cellules  dtverfement  marquées, 
fz  qui  cnit  des  figures  d’oyes  difpo- 
fées  de  neuf  en  neuf.  Lat.  LuJui 
ût^fci'inus. 

I Ot'AL  , adj.  d'une  term.  Epithète 
qu’on  donne  à certaines  poires  , ou 
pommes  fort  agréables  au  goût-  Lat. 
jP>7t'  ffucies. 

OcAL.  C'eft  auffi  un  cocon  au- 
quel deux  ou  phifteurs  vers  à foyc 
travaillent  enrcmblc  , & le  nom  de 
la  foye  qu’un  en  tire.  Lat.  Bcmhycis 
fûUicuius. 

OCASION , f.  f.  Occafion  , ren- 
contre , conjonélure,  tems  , lieu  Fa- 
vorable pour  Biire  quelque  chofe  , 
hazard  , fortune.  Lat.  Occa/to , mi. 

OcASION.  Occafion,  fignifie  aulTi 
Caufe,  fujet,  motif.  Lat.  Vaufa,  An. 
fa.  Occttjh, 

OCAStoN,  fignifie  encore  Danger, 
péril.  Lat-  PcrictÜMm.  DiferimeH. 

OCASION.  Occafion  , fc  prend 
pour  Moment  favorable  , propre  ; 
teras  oportun.  Lat.  Teinfus.  Opfjr. 
twiitas.  Oi'cqfo. 

O.ajïan  froxima.  Occafion  prochai- 
ne. Terme  de  Moralises.  Lat  Oc- 
ca/ie  froxima. 

Ocajîtm  renu>ta.  Occafion  éloignée. 
Terme  de  MoraliUcs.  Lat  Occafio 
mnota. 

Afr  la  acajton  par  la  melma  é f<}r 
ht  cabclhf.  Saifir  l'occafion  par  les 
cheveux.  Lat  Occajionrm  arripere. 

No  pnder  oen/iett.  Ne  pas  laifTcr 
échaper  roccafion.  Lat.  Tempère  ^ op. 
portimitate  frui. 

Foner  en  ecafion.  Mettre  en  danger. 
Lat.  In  dferimen  adducere. 

Tvntar  ocajtfm.  Chercher  un  pré- 
texte , un  motif  pour  faire  quelque 
chofe.  Lat.  Caufam  quurere.  Anjam 
urripere. 

ReFr.  La  ocajton  hace  el  ladron.  Voyez 
Jjxd\’6n. 

Refr.  Qmen  quita  la  oca/îon , quita 
il  fiWido.  Celui  qui  veut  s’abftcnir 
de  pécher,  doit  en  éviter  roccafi(»n. 

ÜCASIÜNADISSIMO  , WA  , edf. 

^fApfrU  Très  dangereux,  eufet 
très  périlleux,  eufe.  Lat  Fericuljif. 
^mm. 

OCASIONALMENTE , adv.  Par 
occafion  , par  hazard.  Lat  Cifu. 

OCASION  AR,  V.  O.  Occafionner , 
donner  occafion.  Lat.  Anjai»  prabere. 
Occajionent  dore  ^ v:i 

OcASlONAR  , fignifie  anlTî  Mou- 
voir  , exciter.  I-at  Troi^ire. 

OCASIONAI , figniti  - encore  Met- 
tre CD  danger.  L./«  diferimen  iiddocrrr. 


OCASIONADO,  DA  , part.paf,  du 
verbe  Ocq/hnar.  Occafianné , ée.  L. 
Cau/atus  , (t , unu 

OCASIONADO.  Querelleur  , in- 
quiet, brouillon,  d'un  caraélère  pro- 
pre à caiifcr  de  mauvaifes  affaires. 
C'efi  un  Hirpaiiifme.  Lat  Caufatn  pru- 
hms.  Frovocans. 

Hotnbre  ocafionado.  Homme  dange- 
reux. 

OCASO , /.  m.  Coucher , fc  dit  du 
Soleil  & des  affres  quand  ils  defeen- 
dent  fous  rhorifon.  Lat.  Occafns. 

OcASO.  Le  Couchant,  endroit  de 
l'horifun  où  le  Soleil  fc  couche.  L. 
Occifus.  Oixiiens. 

OcASO , fc  prend  fouvent  pour  la 
mort.  Lat.  Occa/ut. 

Ocafo  piutico.  Coucher  poétique  , 
s’entend  du  coucher  d’un  aftre  par 
rapport  au  Soleil.  Il  fc  divife  en  hé- 
liiquc,  cofniiquc& acronyéle.  Voyez 
Jleliaco  , CoJtnJco  , Acroi^ch.  Lat. 
Oi'Cu/us  P détiens. 

OCCIDENTAL  , adî.  d'une  term. 
Occidental  , ale  ; qui  concerne  l'Oc- 
cident.  Lit.  O^ridentalis , f. 

Occidental,  pecidcntal  , cH 
une  des  épithètes  que  les  Aftrologucs 
donnent  au  troificme  quarré  du  thè- 
me célcfic.  Lat.  X^uadrans  occidentale. 

Occidentale  s.  Occidentale  > 

On  appelle  ainfi  les  Planètes  qui  i'c 
couchent  après  le  Soleil.  Lat  Occi- 
dentales pbnet^. 

OCCIDENTE  , / m.  Occident , 
le  lieu  ven  lequel  le  Soleil  & les 
Affres  defeendent  fous  l'horifon.  Lat. 
Ociidetij. 

OcciDENTE.  Occident,  fc  dit cn 
Géo|TTaphic  des  parties  de  la  terre 
fiuiees  du  cdtc  où  le  Soleil  fe  cou- 
che. Lat.  Occidentale  pltj'o. 

OCC  IPITAL,  adn  d'une  tenu.  Ter- 
me d’Aiiatomte.  Occipital  , l’un  des 
quatorze  os  qui  forment  le  ttanc  , 
lequel  cfl  placé  fur  le  derrière  de  U 
titc.  Lat.  Otiipuf, 

OCCISION  , /.  f.  Oceifion , mort 
violente.  Lit  Mccijèo. 

OCCISO , SA  , adJ.  m.  tî//.  Occis , 
ife,  tué,  ée.  LÂt  Occi/tu. 

Taher  de  oecifa  , en  termes  de 
Vénerie,  c’eff  donner  du  cor  pour 
avertir  que  l.i  bète  cfl  morte.  Lat 
FtrÆ  occifx  huccinà  ftpttm  date. 

OCEAN  O,/,  iw.  Océan,  la  gran- 
de mer  qui  environne  toute  la  ter- 
re. Lat  Oaanui. 

OCEANo.  Océan,  fe  dit  figuré- 
ment  pour  fignificr  un  abime  , une 
grande  quantité.  Lat.  Oçeanw. 

OCHÂ,  / /.  le  même  que ’Oflo- 
va. 

OCHAVA*,  f.  f.  La  (mitiéme  par- 
tie de  l'once,  & de  la  varc,  & de  qncl- 
• qiics  monnoyes  anciennes.  Lat  OcU- 
1 va  pars  uncûe^  vel  menfttra. 

I OCHAVA,  !é  dit  pour  Oclava.  H 
I u'clt  plus  ufitc. 


OCHAVADO  , OA  , odj.  m.  ^ f. 
Octogone,  qui  a huit  cotés.  Lat 
Ocîopmus , a , um. 

ÜCHAVAR  , V.  a.  Donner  une  fi- 
gure oélognne  à une  chofe.  Ceft  un 
terme  d'Architcéfure.  Lat  In  oé/sge- 
num  ej’rt'mare. 

OCH.WARIO , / w.  le  meme  que 
Oilavaria.  Ce  mot  eff  peu  ufité. 

OCHAVÛ  y /.  m.  Monnoyc  de 
cuivre  qui  a cours  dans  la  Caffille, 
qui  vaut  deux  maravedis,ou  U moi- 
tié d’un  quarto.  Lat  Dhnidiun  aj/ü 
HiXpaniii. 

OCHENTA  , odj.  Quatre-vingt, 
ou  huitante.  Lat  Offog^nta. 

OCllENTAL,  adJ,  d'une  term.  le 
même  que  Offag;cnario. 

ÜCHENTON  , ON  A , ndp.  m.  c5*/‘. 
Octogénaire,  qui  a quatre-vingt  ans. 
il  fc  dit  crdinaircmLiit  d'un  homme 
qui  paroit  avoir  cet  âge,  quoiqu'il 
ne  l’ail  pas  encore.  On  ne  l’empire 
que  dans  le  ffile  famiU.’r.  Lit  Oeo- 
genmiu/ , a , imt. 

OC  110.  Huit,  n imbre  qui  pro- 
vient de  la  multiplicaton  de  4.  par  s. 
Lat.  Oêh, 

OeUki,  fc  r^’cnd  pour  la  quatric- 
me  partie  ‘*’i  •*  quirtillc  de  vin. 
t vH  un  mor  ui.t'  an\  le  Koyanme 
de  Seville.  Lue.  .yiarta. 

Die  ion  loi  ec/**»  y r-  rt'es.  Donner 
avec  les  huit  & les  neuf,  faqon  «le 
parier  pour  dire  qu’on  a rclincc  quel- 
qu’un fortement,  qu'un  lui  a dit  fon 
fait.  Lat.  Al:qucm  prottUyre. 

ÜCHOSEN,  /.  m.  Sorte  de  mon- 
noyc ancienne  qui  pouvoir  valoir 
deux  deniers.  Lat.  Âl.nuiü/intm  fo- 
ndus, 

OCIAR , V.  e.  Terme  peu  ufité. 
Detoumer  une  perfunne  de  ion  tra- 
11111,  ramufer,  reinpèchcr  de  tra- 
vailler. Ljt,  Diverterr  à nrp^otih. 

OciAR.  Relier  üîfif,  ne  rien  fai- 
re du  tout.  Lat.  Ot.’ari. 

OCIO , C nt.  Loifir , repos  , oifi- 
vête.  Lat.  Oiium. 

Oc  10,  lignifie  anfn  Culture  des 
belles- lettres,  pour  fc  délaflcr  d'une 
occupation  plus  ferieufe  & plus  fati- 
gante. Lat.  Otiwn.  f 'acatio. 

Entrejiarfe  0 darfe  tü  ocio,  S’.iban- 
doniicr  à l'oifivetc.  Lat  Deliciis  çjf 
oth  fe  tradere. 

OC’IOSAMENTE  , ndv.  OHivc- 
ment,  d'une  manière  oilive  & Bû- 
ncante.  Lat  Otiosè. 

OcioSAMENTE,  fignifie  auffi  tn- 
fruclueufement,  fans  utilité  ni  pro- 
fit Lit.  Infrueiucs).  Jautiüter. 

OCIOSIDAD  , f.  f.  Oifiveté,  fai- 
neantife,  pareffe,  fuite  du  trav.iil. 
Lat  Otium.  Intrtia.  Ie.navia , ee. 

OciOAlOAD.  Oiiuvté,  fe  prend 
auffi  pour  l'efict  qu'elle  produit,  com- 
me (ont  Ivü  paroles  oifeufes,  le  jeu, 
&c.  Lat  l’oba  otiofa  vA  facia, 

Kc&.  La  octf^dad  r>  madré  de  ht 
Vichf. 


O C I 


OCX 


O c U 


On  dit  proverbiilement  que 
roiCvçté  cft  la  mère  de  tons  les  vi- 
ces « pour  dire  que  ceux  qui  ne  font 
point  occtipcs  ne  fongent  qu'à  fc 
plonger  dans  toutes  fortes  de  débau- 
ches. 

OCIOSO,  SA,  adj.  m.  /.  Oi- 
Gf,  ivc  , qui  ne  s'occupe  à rien , 
qui  cft  inutile.  Lat.  Othfus^  a,  um. 

Ocioso.  Oifeux,  fc  dit  de  certai- 
nes chofes  pour  marquer  qu'on  n'en 
ftiit  point  d’ufagç,  & qu’on  n'en  ti- 
re aucun  probt.  Lat  Infvxûluofus^ 
Jnuiiiû , f. 

üCOZOAL  , /.  nt.  OeozoaU , fer- 
pent  qu'on  trouve  ati  Mexique  > il 
a U tète  d'une  vipère  , Sl  le  ventre 
blanc , tirant  fur  le  jaune.  Lat.  Oee- 
TMÎtus  ylrproj. 

OeOZOL  , f.  m,  Ocofolt.  Ar- 
bre fort  grand , beau  , rameux , qui 
croit  dans  la  Nouvelle  Efpagne,  & 
dont  les  feuilles  rcGcmblcnt  à celles 
du  lierre  i fon  écorce  étant  ineiféc, 
jette  une  rcTine  liquide  qu'on  appel- 
le IJquiilamhtr , conunc  qui  diroit , 
Ambre  liquide,  parce  que  fon  odeur 
cft  très  agréable.  Lat.  Oeozolus. 

OCRE  , /.  IM.  Ocre  , ou  ochre. 
Terre  jaune  dont  les  Peintres  fe  fer- 
vent. Lat.  Terra  fiava. 

OCROTO.  Voyez  Omcrotalo. 

OCTAEDRO  , f.  t».  OAaedre. 
Ternie  de  Géométrie.  C'eft  uu  des 
cinq  corps  réguliers;  ü a huit  faces 
égales  , favoir  huit  triangles  équila- 
téraux. Lat.  OéJahedrum. 

OCFAGONO  , /.  m.  Oâogone. 
Terme  de  Géométrie;  figure  qui  a 
huit  angles  & huit  côtés.  Lat.  OéJ»- 
gontfftt. 

OCTAVA,//*.  Oéfave,  interval- 
le de  huit  jonrs  pendant  Iciqucls 
i'Eglifc  fait  In  fête,  le  fcrvice,  ou 
U commémoration  d'un  Saint  ou  de 
quclqu'autre  fete  IblcmncUe.  L.  Oé/o- 
rn , >t. 

OCTAVA.  Huitain  , pièce  de  Poc- 
fic  comprife  en  huit  vers  , ou  un 
conplct  de  huit  vers.  Lat  Ocio  vtr- 
flbus  i'omlufum  ctxrmen. 

OcTAVA.  Oélave , en  MiiGquc. 
Voyez  Dtapafan. , 

ÔcrAVA  CEKRADA.  Tcrmc  de 
Bréviaire.  C’eft  une  Oefave  pendant 
laquelle  on  ne  But  roffice  d'aucun 
Saint , ni  d'aucune  autre  fêle  ; telle 
cft  celle  de  b Pentecôte.  Lat.  Orio- 
ca  alicujus  JeJli  aliud  excluéens. 

O^ava  de  cuUhrhia.  Voyez  Falo- 
wete. 

OCTAVAR,  c».  n.  Faire  des  oéla- 
ves  fur  les  inibrtimcns  à cordes.  Lat 
Diafm/on  tjormare. 

OCTAVARIO  , r.  m.  Fête  dont 
on  bit  l'Oâave.  Lait  Och  ditrui»  ce- 
übi'itas. 

OCTAVO.  VA,  aij.  m.  ^ f. 
Huitième.  Lat  a,  wn. 

OcrATO.  Le  huitième  d’un  tout 


qu'on  ftTppofc  dtvifé  en  huit  parties 
égalés.  Lat  OCimsi 

ÏJbro  in  oclitvo.  Livre  in  oftavo. 
Lat.  l'ûlwnen  in  oiiava. 

ÜCTOGONO.  Voyez  O^iagono. 

OCTüSyLABICO.  adj.  m.  ^ / 
Q.ui  cft  compolé  de  huit  fyllabes.  L. 
OéiafyUahu'us  , a,  um. 

OCTOSVL.ABO , *A  , adj.  m.^f, 
le  même  que  OihjyUdiico.  U Gr  dit 
des  vers  de  huit  fyllabes. 

OCTUBRË  y f.  m.  Ovlobre , di- 
xiéme mois  de  l'année.  Lat  Ocîobei-. 

OCULAK,  adj.  d'une  term.  Ocu- 
laire, qui  appartient  aux  yeux  , ou 
qui  voit  de  les  yeux.  Lac.  Ocutaris. 

OcutAl.  Oculaire.  Terme  d’üp- 
I tique.  On  appelle  verre  oculaire  ce- 
j lui  où  on  applique  l'ceil  pour  V'oir 
' les  objets  au  travers  de  la  lunette. 
Lat.  Oculari$  Uns. 

Tejii^o  ocuiar.  Témoin  oculaire. 
Lat.  Oculatus  tefiis.  - 

OCULARMENTE  . adv.  OcnlaU 
rcment,  vifiblcmcnt , fcnfiblcmcnt 
Lat.  Ipjis  oculis. 

OCUUSTA  , f.  m.  Oailiftc;  Chi- 
nirgicn  qui  s’applique  particuliére- 
ment à guérir  les  yeux.  Lat  Ocu- 
luTsvs  jMcdii.'us.  Oculijîa  , -e. 

OCULTACION,y: /.  Kccclement, 
aélion  de  cacher  & receler  des  cho- 
fes dérobées.  I.at.  Occuitatià, 

OCULTAMENTE,  adr.  Secrète- 
ment, en  cachette,  fourdement  , à 
la  dérobée.  Lat  OccuUi.  L'Um, 

OCL'LTAR  , t'.  O.  C.icher , cou- 
vrir, dérober  à la  vue.  Lat  (kcuU 
tare.  Ahfamdtre.  Ahde\  e. 

OCULTAR.  Cacher,  taire,  dilïï- 
muler  ce  qu’on  doit  dire.  L.  Occulere. 

OCUL'TADO , DA  , f^trt.  du 
verbe  OcuUar.  Caclic,  ée.  Lat  Oc- 
eviiatus.  Ak/condituSy  »,  um. 

OCULTISSIMAMENTE , adv.  fu- 
pert.  Tr^  fccrétement.  /Lat  Occut- 
tiiJiin). 

OCULTISSIMO  , MA  , adj.  m. 
^ /•  fnperL  Très  fecret,  ette,  très 
caché,  ée,  très  occulte.  Lat  Occtii- 
tijjimus  , a « um. 

OCULTO , TA  , adi.  m.  /.  Oc- 
culte, caché,  ée,  fccrct,ctte.  Lat 
Occuùns , a , um. 

OCÜPACIOX  , /.  f.  L’aéBon  de 
s’emparer  & dt  fc  mettre  en  poftcG 
fion  d'une  chofe.  Lat  (kcupaiio. 

OcuPACiON.  Ocaipation  , env 
ploi , amufement , travail , affaire. 
Lat  Ne^atium. 

OcuPAClON,  fe  prend  aufti  pour 
Dignité , emploi , office.  Lat.  Muaus. 
0^,cium. 

OCÜPADISSLMO , MA,  cdj.  w. 

f.  fuperL  Très  occupé , ée.  Lat. 
Nej'ûtns  impUcittilJhuüs , « , uiu. 

ÔCUPADOR  , f.  m.  Occupant, 
ante,  qui  b rend  maître  d'une  cho- 
fc,  qui  s'en  met  en  poflcflion.  Lat 
CA\x<^a/pr,  J 
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OCUPAR  , C'.  n/ocniper  , s’em- 
parer, fe  laifir,  fc  rendre  maitre  de 
quelque  chofe.  Lat  Ocaipare. 

OcuPAR.  Occuper,  obtenir,  jowîf, 
être  employé  à quelque,  chofe.  Lat 
Ohtinere.  Funp'i. 

OCUPA*.  Occuper,  remplir  quet 
que  lieu  ou  cfpace  déterminé.  Lat 
Oceufare. 

OcuPAR.  OccnpcT,  fignific  aiiili 
Habiter.  Lat.  IncoUi'c, 

ÜCüPA*.  Occuper  , donner  de 
l'emploi , du  travail , de  rocciipatioiu 
Lat  Ofi-ram  uUcui  commiture, 

OctPAR  , fc  prend  .niffi  pour  Em- 
pêcher, cmbarrafTcr.  Lat  Jmfcdire. 

OCVPAR  , pris  fiçuTcmuit , li- 
^ific  Attirer  l’attention  , rdlimc. 
Lat  Ocwpirre. 

OCUPADO  , DA  , fart.  paf.  dll 
verbe  Octipar.  Occupé , ée.  Lat.  Otv 
Cttpatus.  impiditus , n , wn. 

OCURREXCIA,  f.  f.  Occurrence, 
rencontre , conjonfturc.  Lat.  Occajio. 
Cafus. 

OcuRRENCiA , fignific  auffi  Idée 
qui  fc  préfente  à l'imagination.  Lat. 
Sfecies.  Apprehenjio. 

OCURRIR,  n.  Aller  au  devant, 
prévenir.  Lat.  Qccurrere. 

OCL'RRIR.  S’offrir,  fe  préfenter 
d l'imagination,  venir  dans  l’efprit. 
Lat.  Oceurrere. 

OCVRRIR  , fe  dît  en  termes  de 
Bréviaire  d’une  fête  qui  fc  rencontre 
le  même  jour  qu'une  autre.  Lat. 
Oceurrere. 

OCURBIR  , fignific  quelquefois, 
fe  rendre  dans  un  endroit  Lat.  Oc- 
currere. 

ÜCURRENTE  , part.  oê/.  du  ver- 
be Ocsarir.  Qjii  fiin'iciit.  Lat.  Oc- 
currens.  OKvki  , o,  um. 

OCURKIDO  , DA  , p.irt.  pcf.  du 
verbe  Ocurrir.  Survenu , né.  Lat 
Obvius , U , um.  jMents  Jefe  o^Wens, 


O D 

ODA,/  /.  Ode,  Terme  de  Poè- 
fic.  Lat  Ode  , rr. 

ÜDiAR,  V.  a.  Haïr,  fcntirdc  l’a- 
verfiou , avoir  de  b lutine  pour  quel- 
qu'un. Lat  Odh  hibtre, 

OoiARSE  , t».  r.  S'attirer  la  hai- 
ne de  quelqu’un,  fe  rendre  odieux, 
haifiablc.  Lat.  Odium Jîbs  parère. 

ODIADO,  DA,  part,  pujf,  du  ver- 
be Odiar.  Hat , te.  Lat.  Odio  babi- 

M!t, 

ODiO  , / m.  le  même  que  Aber- 
recimsenta. 

ÜDIOSiSSIMO  , MA  , adi.  m.  eff- 
/u^l.  Très  odieux, *cnfc,  très  haïf* 
fable.  Lat.  Odio/^nnus  , tf,  um. 

ODIOSO  , SA  , ods.  m.  Paf  f.  O. 
dieux,  eufe;  haiflablc,  qui  le  fait 
haïr.  Lat.  Odiofia , »,  um. 

Teda  comparacibn  (f  cdio/a.  Toute 
Mm  3 compa- 
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comparaifon  cfl  odicufc.  Lat.  Omnis 
COMp-ara/io  t0cdium  parit. 

iiacetje  odiofo.  Sc  faire  haïr  , fc 
renttre  odieux.  Le  mùmc  que  Odinr- 

/e- 

ODORATISSIMO  , ma,  adi.  nu 
Êf  f.  fuperi.  Très  odorant,  ante. 

ODÜRATÜ,  / *«.  le  même  que 
Olf.it  ■. 

ODORIFERO  , RA,  aàj.  m.  £f/. 
Odonferaiit,  ante,  qui  répand  «ne 
bonne  odeur.  Lat  Odoriftrui  , a , 

HW, 

ODRE , / w.  Outre , peau  de  bouc 
coufuc  & préparée  , dans  laquelle  on 
met  des  liqueurs.  Lat.  Vttr  ^ iw. 

O0RË.  (Jutre  y fe  dit  en  (Vile  bur> 
lefque  pour  Yvroijne,  fac  à viu.  L. 
E^riui , a , um, 

ODRECILLO  , / ifu  dhn.  Petit 
outre.  Lat.  Utricului. 

ODRERIA , / /.  Boutique  où  l’on 
fait,  où  l'on  vend  des  outres.  Lat. 
Utrium  officina. 

ODRERO  , /.  w.  Ouvrier  qui  fait 
& vend  des  outres.  Lat.  Ctrari«f. 

ODRIKA  y /./.  Cuir  de  bœuf  cou- 
fu  en  forme  d’outre.  L.it  Cflcus  uter. 

Ejfrr  heçho  una  odrimt.  Etre  acca- 
blé d'inBrrnités  & de  plaies,  par  al- 
lufion  aux  outres  qui  pour  l’ordinai- 
re font  couverts  de  pièces.  Lat.  Ph- 
gxi  lahorart. 

O E 

OEDICNEMO  y f.  tn.  Oifeau  aqua- 
tique y qui  fe  prive  fort  aifémeiit.  Il 
chafle  aux  fooris  pendant  U nuit.  L. 
Ocdtiitcmus. 

OENATHE  , / w.  Oifeau  un  peu 
plus  gros  que  le  moineau.  Il  niche 
dans  les  terriers  des  lapins  où  on  le 
prend  avec  des  lacets. 

OEKAS  y f.  m.  EfiKce  de  pigeon 
fauvage  qui  a le  bec  d’mi  rouge  pâ- 
le. Lat.  Ornas. 

OESNORUESTE  , / w.  Oiieft- 
nord-oiiclL  Vent  entre  le  Nord-oueft 
& ri)ijcft.  Lat  C*Mc*o-  Zephyrm. 

OESTE  y f.  m.  Oueft.  Terme  de 
Marine.  C’eft  le  nom  qu’on  donne 
fur  rOcéan  au  vent  d'Occident  y & 
au  point  cardinal  de  l'horifon  qui  eft 
au  couchant.  Lat.  Zrpl*yr$ts.  fa‘i>oti:us. 

OESUDUESTE , /.  m,  Oueft-Sud- 
Oueft.  Vent  entre  l’Oucft  6c  le  Sud- 
Oueft.  Lat.  Libo-Zt-phyms. 

O F 

OFENDEDOR  , m,  le  même 
que  Ofrnfor. 

OFÉNDER , . V.  a.  Offenfer , bief- 
fer  y maltraiter.  Lat  fÿwrdor.  L^U- 
Tt.  Xiscrre. 

Opevdeb.  Offenfer  , outrager 
anclqti'un  y lui  dire  des  paroles  of. 
Knfantes.  Lat.  Inivriart. 

Ofender.  OSenier  , fè  dit  aufU 


de  ce  qui  blcffc  ou  de  ce  qui  ébranle 
trop  violemment  les  fens.  Lat  (Jf^- 
fenàrre. 

Ofenderse,  v.r.  S'offenfer,  fc 
piquer  , fc  fâcher.  Lat.  StamadoTi. 

Ofender  a Dios.  Offenfer  Dieu, 
pécher.  Lat.  In  Dium  ptccart. 

Oftudtr  ion  la  xnfia.  iMTcnfcr  par 
fa  prcfencc.  Lat.  i'onjptUu  faflidire, 

OFENDIDO  y DA  , part,  ptijf.  du 
verbe  O/cKdtr.  Offcnlc , ée.  Lat.  OJ- 
frnfus  ^ a,  utr, 

OFENSAy//.  OfFcnfc,  injure  « 
affront,  outrage  , tort  qu’on  fait  fuit 
dans  les  biens  foit  dans  l’honneur 
d’une  perfonne.  Lat.  OJht/to.  Inturia. 

Ofensa,  Offcnfcy  (ignifieen  Théo- 
logie , Faute  • péché , tranfgrcinon  de 
la  Loiyè^  des  Cummandemens  de  Dieu. 
Lat.  OJenfit. 

OFÊNSAR , <*.  a.  On  dit  aujour- 
d’hui OfcnJtr. 

OFENSADO  , DA  y paii.  pajf.  du 
verbe  Ofenfar.  Voyez  Offt:dido. 

OFENSiON  , /.  /.  Oifcnfe  , cha- 
grin y dcplaifir.  L.at. 

OFENblVO  , va  , adj.  w.  ef/. 
OffenUF,  ivcj  qui  offenfe  ou  qui  fvrt 
à offenfer.  Lat  OJen/was  , a , um. 

Opensivo  , comme  fuhftantiF  , 
fe  prend  pour  tout  ce  qui  fert  à 
couvrir  , à défendre.  Lat.  OJeitJîo 
dtfrndcm. 

OFLNSOR , /,  tn.  Offenfeur  , ce- 
lui qui  offenfe.  Lat  (^lenfor. 

Or  ERTA  , f.  f.  PromeiTc , offre. 
Lat  Pvomi'^imi.  Potixcitaiio. 

ÜFERTÜ  y TA  , adj.  m.  ^ le 
même  que  O/rreido.  Ce  mot  a vieilli. 

OFERTORIO , / w.  Offerte , of- 
fre que  le  Prêtre  fùit  à Dieu  du  pain 
& du  vin  avant  qu'ils  fuient  conla- 
cres  & un  peu  avant  la  préfàcc.  L. 

O P E R r a R 1 0.  Offre , l'aélion  d’of- 
frir quelque  cliofc.  Lat.  Ohhtiy  ^ nis. 

OPERfüRio.  Offertoire,  oraifon 
que  dit  le  Prêtre  en  foifant  l’obla- 
tion. Lat  OJhrtorîum. 

OFICIAL , /.  wi.  Ouvrier  , orti- 
fan.  L^t.  A.tifrx,  Opifex.  luber. 

OplCrAL,  fc  prend  ordinairement 
pour  un  ouvrier  qui  n’cft  pas  encore 
palTe  maitre.  L.  Oprrerisu.  O^dalis. 

OpiCl.u.  Officier  de  guerre.  Lat. 
Prufcclm  c.'jhmjts. 

Oficial.  OfRcier  , fe  dit  aufti 
des  Mxgiftrats  , des  Alcnldcs  , des 
Miniffres  de  Jufticc  & de  tous  ceux 
qui  occupent  des  emplois  munidpaiix. 
Ù»t  Rripublicx  dltnifiri. 

Oficial.  Officier,  fe  dit  aufll  de 
tous  les  Commis  de  bureau  en  géné- 
ral. Lat  Rffitu  tniniflrr. 

Oficial.  Officiers  de  Juffîce 
appellent  ainfi  le  bourreau.  Lat  Cor- 
niftx , icis. 

ürrciAL*  On  appelle  ainfi  dans 
ouclqucs  endroits  un  boucher.  Lat 
Lamui. 


Oficial,  en  ftilc  poli  fc  dit  fou- 
vem  pour  Oficiofo. 

O^iul  lir  la  Sala.  On  appelle  ainfi 
à Atadrid  le  Greffier  criminel.  Lat. 
CupitaPs  dduarius. 

Ofcial  Exlt^afiico.  Officier  Ecclc- 
HaUlque  commis  par  un  Prélat , un 
Evêque.  Lat  Fpi/lopî  f'icarius. 

Ofidales  rrajes.  Ce  font  certains 
Miniftres  de  robe  & iTépte  établis 
par  le  Roi  dans  differens  ciulroits  des 
Ifulcs , qui  compofent  un  Tribunal. 
Ils  funt  chargés  de  la  recette  des  de- 
niers royaux.  Lat.  Rri  xrari.e  prx-. 
/ciius. 

Es  burn  OfdaJ.  C’eft  un  bon  Ou- 
vrier. Lat.  Dfxitr  quidrnt  nrtifex. 

0FICIALAÎ50  , /.  ni.  aupm.  de 
Ofu'ûtl  ^ qui  fc  dit  id'un  habile  Ou- 
vrier. Lat  Aïtiftx  iniuihrius. 

OFfCIALIA  y f.  f.  L’emploi  de 
Commis  dans  un  bureau.  Lat  Scrib* 
munm. 

OFfClAR  y V.  a.  Aider  k dire  ou 
à ch.anter  une  Mcfle.  Lat.  Rri  /ocrai 
coopciari. 

Oficiar.  Officier,  prêCdcr à 1 Of- 
fice Divin.  Lat.  S-icrtvn  cthbrare. 

OFICIN.A,^  /.  Hsutique  , atte- 
Ucr , laboratoire.  C’eft  un  mot  Latin. 
O^cina , x. 

UrtCINAS.  I#es  Offices  d'une  mai- 
fon.  Lat.  Oj/cina  daniejJicti. 

OficinÂ.  Bureau  de  la  guerre  , 
des  finances.  Lat  Rc^icrum  Scr:ba~ 
rum  cfîla.  O^icina  qtixjhria. 

Oficina  , fc  prend  auffi  figuré- 
ment  pour  l'endroit  où  l'on  trame 
quelque  chofe,  & où  l'on  prend  des 
mefures  pour  agir.  Lat  C^Vina, 

OFICIO  y f.  m.  Office  , emploi  | 
profieffion.  Lat.  OJLium. 

OfiCIO.  Office  y fignific  figtiré- 
ment  Fondion,  faculté  d’agir  , tant 
en  chofes  morales  que  naturelles.  L. 
Oj/ciujn. 

Oficio.  Office,  métier  de  diffe- 
rens  artifans.  Lat  Oj^iwrt.  Opijkiwn. 
Munuu 

Oficio.  Office , fe  prend  pour 
l’emploi  que  chacun  exerce.  Lat 
Alunus.  Ojfidnm. 

Oficio.  Office  , fe  dit  auffi  des 
prières  que  chaque  Eccléfiairique  doit 
I dire  tous  les  jours  , foit  au  chœur 
j ou  ailleurs.  Lat.  O^icium.  Preces  d/* 

tntTéT. 

I Oficio.  Office , fignific  encore  le 
Service  Divin  qui  fc  célèbre  en  pu- 
blic. Lat.  Sacra  foUmni.i. 

Oficio.  Office  , fignific  encore 
Bon  office , plaifir , fervicc.  Lat.  Of- 
ficiunt. 

Oficio.  Office.  Dans  les  maifons 
royales  ce  font  des  bureaux  où  l'on 
conferve  les  regiftres  des  »!cpenfes 
ordinaires  de  la  bouche.  Lat.  Rcy,i.x 
domus  q^cina. 

Oficio.  Etude  de  Notaire.  Lat. 
Üjicitta  Notaxiano». 

OJkio 
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Ofcio  if  itfuntos.  Oflîce  des  morts. 
Lat.  O^ciwn  drfictHtn'utn. 

OJkios  d:  mânou  Artifans  qui  tn- 
Tïitienc  pour  b Cour.  Lat.  OjLina 
mechaHica. 

Ojwh  pan>0.  Le  petit  office  de  la 
Vierge.  Lat  Offidum  E.  JArr/rf. 

A^rftuUr  buen  ojîcio.  Prendre  un 
bon  métier  « un  métier  lucratif.  L. 
j}fiijt\üm  tifenn  agerf. 

Corrtr  bien  el  e^do.  Etre  liicntif, 
rapporter  beaucoup,  en  parlant  d’un 
métier.  Lat  O^ium  froiejFe. 

De  ojkh,  Fation  adv.  D’office  $ 
c’eft-à  • dire  , d'obligation,  qu’on cft 
obligé  de  faire.  I.at.  Ex  e^ch. 

ALlrrft  en  ojkio  ajeuo.  Se  mêler 
de  ce  qui  ne  nous  regarde  pas.  Lat. 
In  ixlicnam  ntejem  fulcem  mittere. 

Alofo  de  oficio.  On  appelle  aiiiQ 
dans  b maifon  du  Roi  ceux  oui  com- 
mencent à fervir  d.ans  les  bas  em- 
pluis , pour  pailVr  peu  à peu  à d’au- 
tres plu'^  confulcrables.  Lat.  Eurnu- 
bts  ab  o^io  domùj  regix. 

Paper  ofeias»  Employer  fes  foins , 
bire  des  diligences  pour  une  aRàirc. 
11  fe  dit  ordinairement  des  négocia- 
tions des  AmbalTadcurs.  Lat.  C'en- 
tendere.  D^fidetn  omnem  t/Mvere. 

Xlue  ojtch  teneii  ? Ejle  om  vrit. 
Phrafe  vulgaire  par  laquelle  on  fe 
moque  des  parefleux  qui  ne  veulent 
rim  Etire  quoiqu’ils  n’ayent  pas  de 
quoi  vivre.  Lat.  J^uam  'dtam  agis  i 
l’acuam. 

Satsto  Ojîcio.  Le  Saint  Office  : On 
appelle  ainiî  le  Tribunal  de  l'InqiiU 
fition.  Lat.  Irihunal  It:.)uijîtiieMis. 

Sin  ojiiio  $ii  ber.pch.  Sans  office, 
ni  bénéfice.  Phraïc  vulgaire  qu’on 
applique  d ces  fortes  de  fiiinëans  qui 
aimait  mieux  vivre  aux  dépens  d'au- 
trui que  de  faire  un  métier  pour 
vivre.  Lat.  l^vere  hif^enio. 

Tente  ofcio.  Se  dit  des  olives  qui 
font  paflces , parce  qu’on  les  ap|>cllc 
ia^hrai.  Lat.  Okas  frtere  foUas. 

Tomas‘b  pur  oficie.  Faire  Cl  prin- 
cipale occupation  d’une  chofe.  Lat. 
Pro  werr  ugere, 

Refr.  Ofteh  df  Cemi'ejo  bûnra  Jtn 
ptr.tKho.  Ce  proverbe  Cgnifie  qu’un 
homme  qui  fort  l’Etat  doit  avoir 
moins  en  vue  l’intérct  que  l’hon- 
nciir. 

Refr.  Q^io  de  mânes  ^ no  lo  par- 
ten  hermmoT.  Ce  proverbe  nous  ex- 
horte à nous  tnltruirc  dans  les  Arts 
éc  les  Sciences , h caiife  de  l’utiUté 
qu'elles  procurent, 

,Rcfr.  J^uien  ha  c/SWe,  ha  hne^io. 
Ce  proverbe  fignilic  ^ic  le  travail 
efl  la  fource  des  richi;mcs. 

OFÏCIOSID.AD  , /.  /.  Emprefie. 
ment  à obliger  , à rendre  Icrvice  à 
les  amis.  Lat.  Olfù'i^'tas. 

OFICIOSÜ,  SA,  ttb'.  m.  ^ /. 
Laborieux,  eufe,  aélif,  ivc,  cm- 
prcÛVÿ  ec  à faire  ce  qui  le  regarde. 
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Lat.  Officio/us  , um, 

Oficioso.  Officieux,  honnête, 
obligeant.  Lat.  Opciofus. 

OFRECEDOR  , f,  m.  Celui  qui 
offre.  Lat.  Operens. 

OFKECEK  , V.  fl.  Promettre  de 
faire  une  chofe.  Lat  PoUiceri. 

Ofbecer.  Offrir,  préfenter , don- 
ner volontairement  une  chofe.  L.at 
Operre. 

Ofrl'CER.  Offrir,  expofer,  met- 
tre devant  les  yeux,  Lat  Exhibere, 

\ Ofrecer.  Offrir, préfcnteràOicu 
un  (acrifice,  ou  autre  chofe  qui  foit 
en  nôtre  pouvoir.  L.H,  OtfiaTc. 

Opreccr,  fignific  aufu  faire  quel- 
que aumône  en  la  préfentant  à l'of- 
frande à la  McITc , ou  pendant  le  fer- 
vice  divin.  Lat  OPerte. 

Ofbecer,  en IHIe burlcfque,  En- 
trer dans  une  taverne  pour  boire.  Lat 
Caupettam  invi/ere. 

Ofrecerse,  V.  r.  S’offrir,  fe 
préfenter,  venir  à l'imagiiiatioa,  à b 
mémoire.  Lat  Jn  snentew  venire. 
Occurrere. 

Ofrecerse.  S'offrir  à une  per- 
fonne , lui  préfenter  fes  fcrvices , 
fe  dévouer  entièrement  à fa  volon- 
té. Lat.  Ultra  Je  ePerre.  Operam  poU 
lieeri. 

Bien  rew,  pero  mal  efreet.  Il  prie 
bien , mais  il  offre  m.il.  Ccb  £c  dit 
d'uu  homme  qui  promet  beaucoup, 
& qui  ne  tient  rien,  ou  qui  dit  quel- 
que chofe  dcfobligcantc.  Lat.  r<rh*t 
nen  faliis  convenirnt. 

OFRECIDO,  DA,  part.  p>p.  du 
verbe  Ofrecer.  Offert,  te.  Lat.  Pro- 
mipui.  Ohhtks. 

OFRECI.’VUENTO,  f.  m.  L’adion 
d'offrir,  offre.  Lat.  Ohlutio. 

Ofrecimiemto.  Offre  , pro- 
meffe  de  faire  une  chofe.  Lat.  Obla- 
tio.  Oâlatum. 

ÜPRECIMIENTO.  Pcnféc , îdee, 
expédient  qui  s'offre  à l’efprit  Lat 
Itrventitm.  Excogitatum. 

OFKENDA,/. /.  Offnndc,  facri- 
ficc , oblation , préfent  qu'on  fait  h 
Dieu  ou  à fes  Saints.  Lat.  Ohlatio. 
Detium. 

Oprenda.  Offrande,  fe  dit  aufli 
du  pain,  du  vin  & des  autres  cho- 
fes  que  les  fidèles  portent  h l’Egli- 
fe  en  faveur  des  morts  pendant  la 
Meffe,  ou  dans  d'autres  occalions. 
Lat  Ol'îaiu. 

ÜPBENDA.  Offrande,  c’eft  auflî 
I ce  qu'on  donne  aux  «nterremens  pour 
: l'entretien  des  Miniftres  de  l'Eglifc 
. dans  les  endroits  où  Ton  ne  paye 
I }ioint  de  dime.  Lat.  Jlunus  pro  Je- 
: fundif. 

Ofrenda  , fe  dit  aunî  de  l'ar- 
gent qu’on  donne  aux  Prêtres  qui 
n'ont  pas  du  bien  lorfqu'ils  difent 
leur  première  MeiTc , ce  qui  oblige 
le  parrain  il  inviter  les  perfonnes  île 
, b connoilboci;  pour  reudre  b eol- 
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leAe  plus  abondante.  Lat  / oZunfif. 

tia  oblati‘\ 

OFRENDAR,  ts  a.  Préfenter  à 
Dieu  un  facrifice,  ou  telle  autK' 
chofe , pour  le  remercier  d'un  bien- 
fait. Lat.  Oprre, 

Oprendar,  fe  prend  communc- 
mait  pour  Contribuer  de  fon  argent, 
ou  par  des  prêfcns,  h quelque  chofe. 
Lat.  OPerre. 

0FUSC.'\C10N  f f.f,  le  même  que 
Ofyfcamiento. 

OFUSCAMIEXTO , / m.  Eblouif- 
fement,  obfcurciffemcnt  de  b vue, 
cauféc  p.ir  une  trop  gnuivle  lumière, 
on  par  des  vapeurs  qui  montent  nu 
cerveau,  ou  par  une  fluxion  fur  les 
yeux.  Lat.  CtiUgatio. 

Ofusca  MIE  NTO.  Aveuglement 
d'cfprit  Lat.  Mentis  caligatio. 

OFUSCAR,v.  fl.  Offufqucr,  nh- 
fciircir,  troubler,  donner  aux  cho- 
fes  un  autre  fens , une  autre  cou- 
leur que  celle  qu’elles  ont.  Lat.  Ob- 
turbine. 

Ofuscar.  Offufqucr,  ombnger. 
Faire  de  l'ombrage  , couvrir  de  fun 
ombre,  empêcher  la  lumière  du  So- 
leil. Lat.  Objeurare.  Obumbrare. 

OfüSCARSE  I.A  VISTA.  S’offuf- 
quer,  en  parlant  de  b vue.  Lat.  Ca- 
Ùgare. 

OFÜSCADO,  DA,  fart.  pnP  du 
verbe  Ofiifear.  Offufqué , ée.  Lit 
OhJctiratHs  , a , um. 

O I 

OIBLE , adf.  d'uiu  term.  Qui  fe 
peut  ouir , entendre,  écouler.  Ce  mot 
cft  peu  ufité.  Lat  Ji^nod  ast.iiri  pj- 
tefl. 

OIDO , f.  m.  Ouïe  i c’cfl  un  des 
cinq  fens  , par  le  moyen  duquel 
on  appcrqoit  les  fons.  Lat  AhAs^ 
tus  y üf. 

OiDO  , fe  prend  pour  l'organe  de 
l’ouïe.  Lat.  Aurii , is. 

Oidos  q;if  tal  oyenf  Qui  a jamais 
ouï  telle  choie  ? Lat.  Mirahik  oo- 
ditu  ! 

D:/s  dedes  deleide.  Dire  clairement 
à quelqu’un  ce  qu'on  pciifc.  Lat  Ih 
atercm  dicere. 

Hiicer  oides  de  nurcadei'.  Faire  b 
fuurde  oreille.  Lat  Sstrdas  auresprx- 
here. 

JAtgar  à oidos , 0 d fus  aides.  Ve- 
nir aux  oreilles , venir  à b coimoif- 
fancc.  I^t.  Ad  faimperverire. 

Negar  les  ûidos.  Refufer  d’enten- 
dre quelqu’un.  Lat.  ôïo'daj  i:ar«  pr,c- 
berc. 

Per  un  eîdo  fe  rstra , y per  etro  fe 
f>ile.  Cela  entte  par  une  oreille  Si 
fort  par  l’autre.  Lat  Snrdo  coKstur. 

Tap.trfe  les  oidos.  Se  boucher  les 
oreilles,  pour  marquer  qu'une  chofij 
ne  fai:  pas  plaiür  à cotciuirc.  Lat. 
Attres  eifiiüwc, 

Tvicr 
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Tttjtr  oido.  Avoir  rorcille  bonne. 
Lat.  Aurium  ftnfu  folsrti  gauderc. 

ÜIDORt/^'  Auditeur,  celui  qui 
écoute.  Lat.  Auditor. 

OiooB.  Confcillcr,  fc  dit  aiiflî 
de  pluficurs  officiers  commis  pour 
ouïr  les  plaidoiries.  Lat.  Auditor,  Rc~ 
gins  ConjiUariui. 

OlDORIA , f.  f.  L’emploi  ou  digni- 
té de  Conreillcr  de  Cours  Souverai- 
nes. Lat.  Regii  ConjUiarii  mwius. 

OIR,  V.  a.  Ouïr,  entendre.  Lat 
Audirc. 

Oir.  Ouir,  donner  audience.  Lat 
Auiirr. 

OiK.  Ouïr , donner  attention  à 
ce  qu’on  nous  dit  Lat  Attmdere. 
Aufcultart. 

OiR.  Outr,  fignifie  auflï  Etudier 
fous  un  maître.  Lat  Audirc.  Aücujus 
do^irina  ajjijlcre. 

Oir  de  cmftjJioHy  è de  ^enitencia. 
Ouir  en  confelfion.  Lat.  De  fcccath 
audirc. 

Oir  en  jitfticia.  Donner  audience 
en  JufUcc.  Lat  Audiauiam  fr^e- 
herc. 

Oir  jW£a.  Entendre  la  Méfie.  Lat 
Sacro  iiffijître. 

Oir,  ver,  y caSar.  Ouïr,  voir  & 
fc  taire.  Lat  Audi , vide  tuce , «;• 
hil  aliud  tui  ejl. 

Oiga  , il  oigan.  Sorte  d’înteriec- 
tion  qui  marque  la  furprife.  Ouais! 
ouais!  que  veut  dire  cela?  Lat  ifïc- 
ciue  f Ohe  ! Iléus. 

Oigaft,  U oigumofsos.  Ecoutez,  en- 
tendons nous.  Lat  Date  heumverbi». 

Oyc.  Ecoute.  Efpècc  d’inter jee-  i 
tion  qui  tient  lieu  lie  menace.  Lat 
Neus  ergo. 

<}yes  ù Oye  V.  M.  Efpccc  d’in- 
terjc’âion  dont  on  fe  fert  pour  ap- 
pcller  une  perfonne  éloignée.  Lat 
iléus  ftt! 

A hora  le  oigo.  Maintenant  jc  vous 
entends.  Lat.  Nunc  fritnùtu  ijlud  tr- 
nit  aJ  aurrs. 

jVos  ciran  à ildf  kan  de  orr  toi 
fordos.  Les  fourds  nous  entendront. 
Lat.  Faciatn  ut  vcl/urdi  uudiant. 

RcFr.  Oir , ver  y caûar  rtchts  cofat 
fan  de  okrar.  Ouïr  , voir  , & fc  taire, 
font  trois  chofes  extréoicmcnt  diffi- 
ciles à pratiquer. 

Refr.  DouAt  ^vXio  la  nlna  fu  ho-.- 
ttor  ? dortde  hahlà  mal  y eyo  pet/r.  Ce  pro- 
verbe nous  marque  la  circonfpeélioii 
avec  laquelle  on  doit  parler. 

OVENTE,  part.  aéi.  du  vcrbc 
Oir.  Ecoutant,  qui  entend,  qui  écou- 
te ce  qu’on  dit  Lat  Auditer.  Au- 
diens. 

ÜIDO,  DA,  part.  paf.  du  verbe 
Oir.  Ouï , ie.  Lat.  Auditus , a , uns. 

De  oidos.  adv.  Par  oui  dire.  Lat 
Ex  uuditu. 

Jai.’isis  vijio,  ni  oido.  Qu’on  n’a 
jamais  vù,  ni  entendu.  Lat  Inau- 
ditui. 
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Ko  fer  viJlo,  ni  oiâa.  Exprcflîon 
qui  marque  la  prumtitude  avec  l.v 
queUe  on  fait  une  chofe.  Lat  Ce- 
UrrisHi. 

Ser  bien  oidü.  Etre  bien  venu  au- 
près de  quelqu'un.  Lat  Benè  au- 
diri. 

O J 

OJAL,  f.  tn.  Boutonnière.  Lat 
Oceüus. 

OJAL.^DERA,  / /.  Faifcnfe  de 
boutonnières.  Lat.  OccSorum  ^brma- 
trix. 

OJALADÜRA , / /:  Les  bouton- 
nières  d'un  habit  Lat.  Otrllorwft 
opus. 

OJALAR,  V.  a.  Faire  des  bouton- 
nières à un  habit  Lat  Oceüos  face- 
re.  Oceliii  inunire. 

OJALADü  , DA  , part.  pnjf.  du 
verbe  Ojalar.  L'habit  auquel  on  a 
fait  des  boutonnières.  Lat  Oceüis 
mtmitus. 

OJANCO  t f.M,  le  même  que  Cy- 
clopr. 

OJAR  , V.  a.  Regarder  attentive- 
ment Ce  mot  a vieilli.  Lat  Specla- 
re,  Infpicere. 

OJEADA,  f.f.  Oeillade,  regard, 
coup  d'ail  donné  en  pafTant  Lat 
Oculorum  conjecius.  l’ifus.  j 

OJEAR,  V,  a.  jetter  les  yeux  fur 
quelque  chofe  , regarder  attentive^  I 
ment.  Lat.  Oailot  ccnjicrre.  I 

OJEADO,  DA,  part.pajf.  du  ver- 
be Ojem\  Regarde  , éc  attentivement. 
Lat.  Plfus , n , w». 

OJERA  , /.  /,  Tache  qui  vient 
an  delTus  de  la  p.iupicrc  inférieure, 
faute  de  dormir  , ou  pour  quelque 
autre  caufe.  Lat.  Oculnrum  livor. 

OJERIZA,//.  Haine,  rancune, 
mauvaife  volonté.  Lat  Oditm.  Jla- 
Itvoieutia. 

OJERUDO  , DA  , adj.  m.  f. 
Qui  a les  yeux  battus  i qui  a des 
I marques,  des  taches  au  bas  des  yeux. 
On  dit  auflï  Ojerofo.  Lat.  Ralbebraruw 
sHucuUs  JsiJiatus. 

ÜJETE  , f.  m.  Oeillet  , petit 
trou  pour  pafler  un  lacet , une  ai- 
guillette. Lat.  Oceüus. 

ÜJETEAR,  V.  a.  Faire  des  oeil- 
lets à une  robe,  à un  habit  Lat 
Oeellis  iu/iruerr. 

OJETEADO  , DA,  part.  pajT.  du 
verbe  OJettar.  Qui  a des  oeillets. 
Lat.  Oceüis  inth-ucius , a , uns. 

Jubon  ojtieadoT  Armure  défenfivc 
dont  on  te  fervoit  autrefois  , & qui 
confifloit  en  une  lame  d’acier  fort 
mince  doublée  de  bufle,  quiconvroit 
1a  poitrine.  Lat  Thorax. 

OJETERA  , /.  /.  Endroit  d’un 
corps  de  jui^  oh  l’on  fait  des  oeil- 
lets , & qui  efl  plus  fort  que  le  refle. 
Lat.  Ocfùrum  fulcisnen  ta  vcjle. 
OJIALEGRE  > adj,  d'une  term.  Qui 


a l'ail  vif , joyeux.  Lat  Argutû 
eeulis  gmdcus. 

OJIENXÜTO  , TA  , tuij.  f 
Celui  ou  celle  qui  pleure  diflicile- 
ment  , ou  qui  a l'ail  l'ec.  Lat  Ocu- 
lis  fccus  , a , wn. 

OJINEGRO,  GRA  , adj.  m.  ^f. 
Qui  a les  yeux  noirs.  Lat.  Niger  ocu- 
lis. 

OJÎZAINO,  KA,  adJ.  m.  ^ /. 
Louche , bigle.  Lat.  St^  abo , nis. 

OJIZARCO,  CA,  «4/'.  M.  (f  f. 
Qui  a les  yeux  bleus.  Lat  GUu- 

CMS. 

OJO , / m.  Oeil.  Lat.  Oculus. 
Ojo.  Oeil , fignifie  quelquefois  fa 
vue,  ou  la  manière  de  regarder.  L. 
Oculus.  l'ifiis. 

O JO,  fc  dit  pour  Aojo.  Voyez  ce 
mot 

Ojos.  Yeux,  fe  dit  du  pain,  du 
fromage  , quand  ils  ont  quelques 
trous.  Lat  OcuU. 

OjQ.  Le  trou  d'une  aiguille.  Lat 
Foramen. 

OjO  , fc  dit  auflï  du  trou  qu’on 
Bit  à certaines  choies  pour  pouvoir 
les  enfiler,  comme  aux  perles,  aux 
grains  de  chapelets  &c.  Lat  iora- 
mm. 

Ojo.  Oeil , fc  dit  auffi  des  trous 
des  outils  d’artifans , comme  l’œil 
d'un  marteau , le  trou  par  lequel  il 
efl  emmanché  ; l'œil  d’un  étau , le 
trou  par  où  paflTc  la  vis  qui  le  Icrrc. 
L.lt.  Foramen. 

Üjo,  fc  dit  auflï  de  cette  efpècc 
de  rond  que  forment  les  parties 
d’une  liqueur  épaifle  qu’on  verfe 
clans  une  autre  plus  légère  , pour 
1 ne  point  ie  mêler  avec  cUc.  Lat 
Oculus. 

Ojos.  Les  mailles  d'un  filet  Lat 
Jïacuîa. 

Ojo.  On  appelle  ainû  par  fimili- 
tiule  l’arche  d'uii  pont  Lat  Ocu- 
lus. 

Ojo  , fe  prend  pour  l’attention 
qu'on  donne  à une  chofe.  Lat  Ocu- 
laris  cura. 

Ojo.  On  appelle  auflï  l'œil  d’un 
e,  cette  petite  ouverture  qui  efl  à 
la  tctc  de  ce  canélèrc  , & qui  le 
diflingue  du  c.  Lat  Litterre  c oert 
lus. 

Ojo.  Oeil,  en  termes  d'Imprimc- 
ric,  fe  dit  de  la  grofTeur  des  cara- 
ûères.  Lat  Typorum  ern^ties. 

Ojo,  fe  dit  aufll  du  favonnage 
du  linge.  Lat  Fejlis  fapone  purga- 
tio , abjlerjso. 

Ojo.  Renvoi  qu’on  met  à la  mar- 
ge d’un  livre,  ou  d’un  écrit,  lequel 
efl  compofé  de  deux  o-o  & d'une  raye 
au  milieu.  Lat.  Nota.  Ohlifeus. 

Ojo , en  flite  familier  , fignifie 
l'Anus , le  fondement  Lat.  Anus. 

Ojo.  Oeil,  efl  nufli  une  expref- 
fion  de  tendreflê.  On  l’employé  or- 
dioaircment  au  pluriel,  & l’on  dit, 
AyJii 
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3tti  »/«♦  ou  fus  qfos.  Lat  OcrUus. 

Ojo  y employé  comme  interjcAiou^ 
Hert  pour  réveiller  l’attention.  Lat. 
Rf/pice.  Afpict.  Attende. 

Ojo  à la  tnarp^rii.  Ëxprefllon  dont 
on  (e  fort  pour  avertir  qu’on  doit 
faire  attention  à uuc  chofe.  Lat  Na- 
tam  efph'f. 

Ofo  al  Chrijlo  qut  es  dt  pUta.  Ex- 
preilion  par  laquelle  on  avertit  quel- 
qu’un de  prendre  garde  qu'on  iic  le 
vole.  Lat.  Ob  oculos  verfa. 

Ojo  de  bwy.  ücil  de  b<Buf|  plan- 
;te.  Lat.  Buphthalmus. 

Ojof  de  cungrejo.  Yeux  d'écrevif- 
fis.  Lat.  Ciatcroi^fm  ocuü. 

Ojo  de  gallo.  On  appelle  ainfi  le 
▼in  clairet.  Lat.  colore  rubvo 

nitenf. 

Ojo  de  goto.  Oeil  de  chat , Te  dit 
d’une  pierre  précieufe  qui  eft  luifan* 
te,  tranfparcnte , de  diverfes  cou- 
leurs ^ de  ligure  ordinairement  obloii- 
ne  , relTemblantc  à lopalc  « mai» 
beaucoup  plus  dure.  Lat.  Cuti  ocu- 
hii. 

Ojos  de  gato.  Veux  de  chat,  fc 
dit  des  yeux  bleus , ou  de  differen- 
tes couleurs.  Lat.  FeUtsi  oculs. 

Ojo  de  poUo.  Ou  appelle  ainû  la 
petite  racine , ou  tache  noire  , qui 

forme  fur  les' cors,  & qui  forme 
QD  petit  trou  qui  roffcmble  à l'oeil 
d'un  poulet.  Lat.  Ocellut  calli. 

Ojos  de  repojicion.  En  ffile  fami- 
lier , celui  qui  regarde  un  foueur 
qui  perd.  Lat.  Adoerji  oeuH  tu  btdo. 

Ojos  que  te  rneron  ir.  Cette  cx- 
preflîon  fignifie  qu’un  ne  nttrappc 
plus  l'occaffon , quand  on  l’a  laiué 
échaper.  Lat.  Foft  hoc  muiquam  vi- 
âeudus. 

Abrir  tanto  ojo.  Cette  expreflion 
marque  la  joie  avec  laquelle  un 
homme  accepte  une  promcffc  qu’on 
lui  fait  y ou  avec  laquelle  il  défirc 
une  chofe  dont  on  parle.  Lat  Totà 
«nimd  itihtare. 

A cierra  ojos.  adv.  Les  yeux  fer- 
més, aveuglément,  à l'ctonrdiCy  Oms 
réflexion.  Lat  Ocuiis  claujis. 

Al  ojo.  Faqon  adv.  A vue  d’œil. 
Lat.  In  confpeHu. 

A ojo.  adv.  A l’œil  , fans  peler, 
Oms  mefurer.  Lat.  Ocuiis. 

A ojo  y lignifie  aulfi , A la  diferé- 
tion  d'autrui.  Lat  Arbitrio  alterius, 

A ojo  y lignifie  encore,  A la  vue 
de  quelqu'un  , en  la  prélence.  Lat 
In  corO'peciu  aUct^us.  " 

A ojo  de  buen  euhtro.  En  bloc, 
!àns  poids  ni  mefurc.  Lat  Sine  pett- 
derey  vtl  menfwrà, 

A <ÿos  viflas.  Phrafe  adv.  qui  fi- 
gnific,  Publiquement  , à 1a  vue  de 
tout  le  monde.  Lat.  Falam.  Coram. 

A quien  tanto  vè  con  un  le  ba- 
Jl(t.  On  employé  cette  phrafe  pour 
reprendre  eeux  qui  (ont  trop  cu- 
ceux,  & qui  cherchent  à fiiToir  ce 
Tm.  IL 
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q^n  vent  leur  cacher.  Lat  OcuU 

tmmfuperfunt. 

Avivât  tl  ejo.  Ufer  de  vigilance  , 
avoir  l'œil  alerte  pour  n'étre  point 
trompé.  Lat  l'igilare. 

Bailar  bs  tjoi.  On  dit  d'un  hom- 
me vif,  alerte  & remuant,  que  les 
yeux,  lui  danfent  dans  la  tête.  Lat. 
Ocuiis  Istdere. 

Baxar  hs  ojos.  Baifler  les  yeux , 
s'humilier,  fcfoumettre.  Lat  i)rx»i/- 
Jîs  octdis  audire, 

Conto  hs  ojos  de  la  care.  On  dit 
qu'on  aime  quelqu’un  comme  Tes 
yeux , pour  dire  qu’on  l’aime  ten- 
drement. Lat.  Ocuüs  carior. 

Con  el  ojo  tun  largo.  Expr.  adv. 
qui  marque  l'attention  qu’on  donne 
à une  chofe.  Lat.  rigilànter. 

Con  otros  ojos.  Avec  d'autres  yeux 
qu'auparavant  Lat.  Aliter,  Diverfo 
modo. 

Cojîar  un  ojo.  Expreflion  dont  on 
fc  fert  pour  marquer  le  prix  excellif 
d'une  chofe  , ou  la  dépenfe  qu'on  a 
Faite  pour  l'avoir.  Lat  Immenfo  con- 
flttre. 

Dût  de  ojos.  Donner  du  nez  en 
terre.  Lat  In  faciem  cadere. 

Dar  de  ojos.  Se  rencontrer  face  à 
(àcc  avec  quelqu'un.  Lat  Cafu  ali- 
quem  ofendere. 

Dar  en  bs  ojos.  Etre  clair , évi- 
dent , manifeffe.  Lat.  Ocubs  ferWe. 

Dar  en  bs  ojos.  Faire  une  chofe 
à delTcin  de  ficher  quelqu'un  , de 
lui  hire  de  1a  peine.  Lat  Ocubs 
ferire. 

Delanit  de  bs  ojos.  Devant  les 

reux  , en  préfcnce  de  quelqu'un, 
at.  In  confpeilu  alict^jus. 

De  medio  ojo.  Au  vît  & au  (fi  de 
peu  de  perfoiines.  Lat  Aledia  fade. 

Diebofos  bs  ojos  que  vtn  à V.M. 
Phrafe  dont  on  fe  fert  pour  expri- 
mer le  plaifir  qu’on  a de  rcncuntrcr 
une  perfonne  qu'on  n'a  pas  vue  de- 
puis longtems.  Lat  Tand^  videris. 

Dottde  pongo  hs  pies , pongo  hs  cjosy 
fc  dit  pour  marquer  la  douleur  que 
quelqu'un  a au  pied,  & qu'elle  lui 
mit  autant  de  mal  que  s'il  l'avoit 
aux  yeux.  Lat.  ocubs  in  pedi- 
bus  ftrrem. 

En  un  ahrb  y cerrar  de  tjo.  Dans 
un  clin  d'œil.  Lat.  In  iciu  oculi.  \ 
Efcaltra  de  ojo.  Efcalier  à vis , ou 
tournant.  Lat.  Ferticubris  /cala,  ' 
EJlimar  foire  bs  ojos.  EfUmer  plus 
que  fes  yeux.  Lat.  Ocuütùs  amare. 

liacer  o hacerfe  del  ojo.  Etre  du 
même  fentiment , du  même  avis.  L. 
Connivere. 

Hacer  ojo.  Trébucher , en  parlant 
d'une  balance.  Lat  Æquiiibrium  per- 
dere. 

Hacerfe  ojos.  Etre  attentif,  vigi- 
lant Lat  Invigibre. 

Hajlu  bs  ojos.  Jufqu’aux  yeux.  L. 
Ocubfum  teiuts.  \ 
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ffenchir  i Ibnar  el  ojo.  Contentef 
ta  vue.  Lat.  Jltiximi  arridere. 

Lhirar  con  ambos  ojos.  Etre  extrê- 
mement affligé,  pleurer  à chaiidei 
larmes.  Lat.  Ocuiis  plenit  plangere. 

Uorar  con  un  ojo.  Faire  le  pleu- 
reur. Pleurer  à demi.  Lat  Alediâ 
caufà  plangere. 

Alal  de  ojo.  Charme,  forceUerie» 
enchantement , occafionné  par  le  re- 
gard de  quelqu'un.  Lat  Fafdnum , i, 

Alas  vtn  qutitro  ojos  que  dos.  Qua- 
tre yeux  voyent  plus  que  deux.  L 
Flus  vident  oculi  , quàm  ocubts. 

Aleier  por  bs  ((jof.  Forcer  quel- 
qii'un  à nire  ce  qu'il  oc  veut  pas. 
Lat.  Cogéré  ut. 

Aleierfe  por  el  ojo  de  tma  aguja. 
S'introiiuire , fe  fourrer  par -tout 
Lat.  Fer  aeùs  foramen  fe  introtmtte^ 
re. 

Aftrar  con  buenos  à malos  ojos.  Voir 
de  bon  , ou  de  mauvais  oeil.  Lat 
Placidis  vel  torvis  ccuüs  qfpicere. 

No  has  mas  que  abrir  ojos  y mirar, 
Expreflion  exagérée  qui  marque  U 
bonté , la  pcrfcêUon  d’une  chofe. 
Lat  Fifu  mirabüe. 

No  pegar  el  ojo  ù bs  ojos.  Ne  pat 
ôter  les  yeux  de  dclTus  une  chofe. 
Lat.  Oeuhs  fgere. 

No  tener  dortde  voher  hs  ojos.  Etre 
dans  la  dernière  mifère  , ne  favotr 
à oui  recourir.  Lat  Omni  fpe  tjfe 
dejlitutum. 

No  tient  ojos  > hTavez-vottS  pas  det 
yeux  ? Lat  Cuafne  es  t 

Ofender  bs  ojos.  BlcfTcr  les  yeux, 
au  propre  & an  figuré.  LatieWo- 
lum  octiUs  parère. 

Foner  Acbnte  de  bs  ojos.  Convain- 
cre quelqu’un,  le  perfuader  par  Je 
bonnes  raifons,  lui  (aire  voir  clair. 
Lat.  Ob  ocubs  pontre. 

Fajar  bs  ojos  por  algun  rferito. 
Parcourir  légèrement  un  Ecrit  Lat 
Obiter  aliquid  kgere. 

Foner  bs  ojos.  Regarder  quelque 
chofe  attentivement  Lat.  Fixis  octo» 
Us  aliquid  aj'pictre. 

Pvner  bs  ojos.  jetter  les  yeux , 
vifer , prétendre  à un  emploi , &c. 
Lat.  Intuitu  aUcujus  rei  agere. 

Foner  bs  ojos.  Concevoir  de  l'aff*^ 
éUon  pour  quelqu'un.  Lat  Ad  asr.^ 
rem  eitgere. 

Fer  fus  ojos  bellidos.  Pour  fes  beaux 
yeux,  pour  l'amour  de  lui,  gratuite- 
ment , Luis  peine.  Lat  Gratis  ^ 
atnort. 

J^iatro  ojos.  Le  menu  peuple  ap- 
pelle ainfi  ceux  qui  portent  des  lu- 
nettes. Lat  ConfpiciÜU  utens. 

Iluebrar  bs  ojos.  Contrarier  quel- 
qu'un. Lat  Oculos  altè  ferire. 

Ilutbrar  bs  ojos.  Blc^cr  les  yeux  , 
fc  dit  de  1a  lumière.  Lat  Ocubs  fe- 
rire. 

Qtitbrarft  bs  cjos.  Sc  fatiguer  U 
vue  à force  de  Ikc  , de  travailler. 

N n L.nt. 
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Lat.  A.'ieifi  ccuhruyt  nimh  lAtore  oh- 

l^urhràtfi  In  om , fc  dît  aulïi  des 
moribonds  dont  les  yeux  fc  troublent, 
ce  qui  e(l  un  figue  de  mort*  l*at. 
Âciftit  oculonott  ohtwtdi. 

X^ucb.'or/e  , 9 facarfe  un  oh  , for 
ifUcSrih'  è fitcar  à otro  bs  âos.  S'ar* 
racher  te  nez  en  dépit  du  vifage  > 
c'dM-dire  , Sc  nuire  à foi-même 
pour  avoir  le  plaifir  de  nuire  aux 
autres.  Lit.  Siéi  oculum  cruere  , ta 
eiier  ctecus  fixtt. 

ibiMT  bs  ojost  outre  le  fens  pro- 
pre, fignific  au  figure.  Importuner 
quelqu'un  , ne  lui  donner  aucun  re- 
lâche. Lat  iHjhire.  Urgere, 

Siwarfe  bs  ojos.  S’arracher  les  yeux 
l’un  Tautrc.  Lit  Oeuhs Jtbi  rruere. 

Salir  à bs  o^'oî.  Se  trouver  mal 
«l'une  chofe  qu'on  a fuite  par  pur 
caprice , & lâns  réflexion,  ikt  Ocu- 
lis  ai‘<7xtf4  fr^/erre. 

SuUitr  à bs  ojos.  Sauter  aux  yeux , 
^rc  extrêmement  clair  & évident. 
Lat  Eviâens  eÿ't. 

SuUar  à bs  ojos.  Fraper  la  vue  , 
fc  dit  des  chofes  qui  ont  beaucoup 
d’éclat.  Lat  Ocubs  rafere. 

Saltar  à bs  ojos.  Sauter  aux  yeux 
de  quelqu’un , être  fort  irrité  contre 
lui.  Lat  In  ocubs  in/Uire. 

SaUarfrie  bs  ojos.  Délirer  ardem- 
ment une  chofe.  11  fc  dit  des  enfons 
qui  voyent  m.inger  quelqu'un  & qui 
ont  foim.  Lat.  limis  ocuîis  nfpiccrc. 
Obtutu  vehetntits  ifJiJbriuin  ojlendere. 
Sohre  mis  ojos.  KxprcITion  qui  mar- 
le  cas  qu’on  i^t  d’une  chofe. 
Lat.  Sttfra  ocubs. 

Ta^tto  ojo  , d ejlar  con  tanto  (je. 
Ces  expreflions  marquent  b vigilan. 
ce  dont  on  doit  uG;r  avec  ceux  que 
nous  croyons  avoir  deflein  de  nous 
liirpreodre.  Lat  Summà  vigiUntià , 
vcl  ohtuSu  jugi. 

Tnparfe  de  medio  ojo  : fe  dit  des 
femmes  qui  fc  couvrent  b moitié  du 
viCi^  avec  leurs  mantes , 8i  qui  ne 
laiiTent  qu'un  œil  découvert,  pour 
voir  où  elles  marchent  Lat  Faciem 
faibt  chvolxtere,  une  caib  excepte. 

Tenet  bs  cjos  en  alguna  coja.  Re- 
garder attentivement  nne  chofe.  Lat. 
Ocubs  fgert  in  aliqua  te. 

Tenet  mabs  <jos , outre  le  fens 
propre,  fignifie  qu’un  homme  porte 
malheur  aux  chofes  qu'il  regarde. 
Lat.  Oculis 

Tester  fatigre  en  el  cj*.  Avoir  du 
fang  i l'œil , être  homme  d’honneur. 
Lat  Stylo  ingenuéc  nobilitatis  httbere. 

Tenet  ttlarahas  en  bs  ejes.  Avoir 
des  toiles  d'araignées  fur  les  yeux, 
agir  fans  favoir  ce  qu’on  bit.  Lat 
Cneutire. 

Tocar  en  b lumbre^  è en  las  ninas 
de  bs  cjos,  Exprclllon  hyperbolique 
qui  exprime  le  chagrin  que  nous 
caufe  b perte  ou  le  malheur  d'uuc 


perfonne  que  nous  aimons.  Lat 
bs  faire.  W 

Traher  esttre  ojos.  Avoir  quelqu’un 
toujours  prefent , par  la  crainte  qu'on 
a qu'il  ne  lui  arrive  quelque  mal- 
heur. Lat  In  ecHÜs  geflare. 

Ttiüfer  fohre  oio.  Obfcrver  les  dé- 
mnrclies  de  quelqu'un  pour  profiter 
de  fes  fautes,  pour  le  faifir,  le  vo- 
ler , le  tuer.  Lat  Ohfervave. 

Traher  Jobre  ojo.  Etre  irrité  contre 
quelqu'un.  Lat  Torvis  ocubs  a/pice» 


U»  ojo  à una  cofa  , y otro  à otra. 
Avoir  pluficurs  deffeins  , plufieurs 
vues  tout  à b fois.  Lat  Utriqne  con- 
fuUndo, 

F’alcr  U»  ojo  de  la  cara  , fe  dit 
pour  marquer  b valeur  & le  prix 
d’une  chofe,  Lat.  Imtnenji  pretii  cjc. 

Vendarfe  bs  ojos.  Ne  vouloir  point 
fc  rendre  à b raifon.  Lat.  Toluntariè 
crecutire. 

Fenirfe  d bs  (jos.  Ravir  les  yeux. 
Lat.  Ocubs  rafere. 

Venirfe  à bs  ojos.  Etre  aifé  à con- 
noitre.  Lat.  rtanusn  eji. 

Fer  con  nsuchos  ojos.  Donner  tou- 
te Ton  attention  k une  choie.  Lat. 
Figslanter  abats  rei  intendere, 

Folver  bs  ejos.  Tourner  les  yeux, 
loucher.  I.at  Intorqucre  ocubs. 

Folirr  bs  ojos,  jetter  les  yeux  fur 
une  chofe , pour  l'examiner  avec  at- 
tention. Lat  Terfpicere. 

Refr.  Chet  hai  (pu  de  bgahas  fe 
tnainorats.  Voyez  Lagana. 

Rcfr.  Ojos  inabs  à quien  bs  mira 
ptg(vt  fu  mulatia.  On  devient  comme 
ceux  que  l’on  fréquente. 

Refr.  Ojos  que  ne  %'cn  corazon  que 
no  Ibra.  Ce  proverbe  lignifie  que  les 
malheurs  nous  touchent  moins  de 
loin  que  de  près. 

Rerr.  Ojos  que  no  ven  , no  enveje- 
cen.  Le  défir  de  voir  cfl  infatiablc. 

Refr.  Loi  ojos  fe  abaltxmau  , bs 
pies  cmfan , las  mivios  no  alcaman. 
On  foiihaitc  plus  ardemment  ce  qu'on 
ne  peut  obtenir. 

Refr.  Jli  ojo  en  la  carta , ni  ma- 
no  en  el  area.  Voyez  Area. 

Refr.  A‘o  es  nada  b del  ejo  ^ y le 
Bt^'uha  en  la  mono.  Ce  proverbe  efl 
pour  exagérer  ironiquement  un  grand 
malheur. 

Refr.  P'er  b faja  en  el  ejo  ajetto  , 
y no  la  viga  en  el  fuyo.  Voir  une 
paille  dans  l’œil  d’autrui  , fk  ne  pas 
apercevoir  une  poutre  dans  le  notre. 

OJOTA  , f.  f.  Sorte  de  chaufTurc 
des  Indiennes.  Lat  Genus  ctüceamot- 
ti  Jniiei. 

OJÜELO  , f.  m.  iim.  Petit  œil. 
Il  fe  dit  auffi  au  pluriel  Ojtubs  , 
pour  exprimer  des  yeux  vifs , joy- 
eux , gracieux.  Lit  Ocellus. 

IOjutLOS,  Lunettes,  beûclcs.  L. 
CojfpiciUa,  oruf/s. 


OLA  , /.  /.  Onde  , flot  , vaime 
fur  les  eaux}  & en  termes  de  mari- 
ne , Houle , lame.  Lat  FluÛus.  Un- 
àa. 

Ola.  Onde,  fe  dit  figurément  de 
tout  mouvement  qui  imite  celui  des 
vagues  ; par  exemple , des  épis  qui 
font  agités  par  le  vent.  Lat  Unda, 

Ola  , fignîHc  aufli  Mouvement , 
agitation , révolution.  Lat  Fluilus. 

ÜLA,  interj.  Voyez  Jlb. 

OLEADA  , f.  f.  Grotte  vague  ; 
mais  régulièrement  il  s'entend  du 
mouvement  d'une  grande  cohue , d'u- 
ne foule  de  monde.  Lat.  FluHus, 
Æfius. 

O1.FADA.  On  appelle  ainfi  dans 
quelques  endroits  une  rccoltc  d'huile 
abondante.  Lat.  Olivarwn  ctpia. 

Or.EADAS,  métaphoriquement  fe 
dit  des  pallions  & des  mouvemens 
impétueux  qui  agitent  les  cfprits.  L 
Æjlm.  FUictus, 

OLEAGINOSIDAD  , /.  /.  Qualité 
oléagineufe.  Lat  îluabtas  ebaginea. 

OI.EAGINOSÜ  , SA  , ûJ.J.  w.  ^f. 
Oléflgiiieux  , eufe  } qui  tient  de  b 
nature  de  l'huile  , dont  on  peut  ti- 
rer de  l'huile.  Lat  Olcùgineus  , a , 
wn. 

OLEAR  , V.  a.  Donner  l’Extrême 
, onêlion  à un  malade.  Lat.  Oleofanêle 

smgere. 

OLEADO  , DA  , part.  pajf.  du  Ver- 
be O^ar.  Celui  qui  a rcqu  l'Kxtré- 
mc  oiiftion  , ou  les  faintes  huiles. 
Lat.  Oieo  fattlio  unlius , a , uns. 

Ejîar  oleado.  Etre  huilé  i être  fans 
remède.  Lat  VUimo  dycrsnùne  iihj- 
rarr. 

OLEARIO,  RIA  , adj.  m.  ^ f. 
le  meme  que  Oleo/o  , mais  moins 
ufité. 

OLEAZA  , /.  /.  L’can  qui  rette 
des  olives  après  qu’on  en  a tiré  l'hui- 
le. C'eft  un  terme  ufité  dans  l'Ara- 
gon.  Lat.  Aquofii  auiurcst. 

OLECRANON  , f.  w.  Olccrane  , 
éminence  fitiKO  derrière  le  pU  du 
coude,  fur  laquelle  on  s'appuye.  L. 
Oj/is  euhitabs  pars  Juptrior  £5*  fjcirr- 
tna. 

OLEDERO  . RA  , adj.  m.  f. 
Odoriférant,  te.  Lat  Oiorus. 

OLEDOK  , f,  m.  Celui  qui  fent , 
qui  flaire  quelque  chofe.  Lat.  Olens. 
Olfacinis, 

Oledor.  Bocte  à fentcur,  calTo- 
leltc.  Lat  Oibratii  pyeis. 

OLEÜ,  ù Olio,/.  wt.  le  même 
que  Azeite. 

Oleo  , par  antonomafe,  les  fain- 
tes huiles.  Lat  Sacrum  oirum. 

Al  obo.  Expr.  adv.  Voyez  Fintss^ 
ra  al  olio. 

Andar  d ejîar  al  obo.  Aller  , oa 
être  i l’huile  > pour  dire , Avoir  «la 
fard 
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fir<t  f ttre  fardé.  Lat  FucarL  Fttco 
in/ci. 

Oleo,/.»'.  Onftion t aélion d’oin* 
dre.  Lit.  Üniiio^  nis. 

Vucno  vu  rl  oîe^,  L’ondîcn  va  bien. 
Phrafe  qnî  fr^nific  qu'une  chofe  ne 
va  pas  comn'-c  cUc  dcvryil  aller.  L. 
hahet. 

OLF.OMIEL  , / n/.  Huile  plus 
épaiflTc  que  le  miel  & Fort  ajrcaMe 
au  goût , qui  fuivant  DiofcoriJc  «lé- 
eouic  d’un  arbre  qui  cil  dans  h ville 
de  Palmyre  en  Lat.  Mcilitum 

OLEOSO  , SA  , adj.  m.  /.  le 
même  qti»  Aztttojo. 

OLKR,  v^w.  Exhaler,  jetter quel- 
que «leur,  Fentir,  avoir  de  Todeur. 
Lat  oiffL*. 

OtKâ  , pris  fiçurcmcnt , fignific 
RclTcmbleT  , paroître  , avoir  appa- 
rence. Lat.  KfyioUre. 

Oler.  Sentir,  pris  dans  le  meme 
fens  , s’entend  en  maut'aîfe  part  ; 
ainfi  on  dit , homère  hutlf  d Iv- 
rw>,  Cet  homme  font  l’hérétique.  L. 
Ked^lert. 

Ojajl.  Odorcr,  flairer,  fentir  par 
Poilnrat  Lat.  Ol/acv'rf.  Oefcritr». 

ÜLFR.  S'enquérir  , s’informer  , 
s’enquêter.  Lat  Scrulxrri,  Inquirrrt. 
(Mvrari, 

Oln'  à t:bafHufquina.  Voyez  Chamuf- 
quitté, 

Oîn'  al  Sentir  la  poutre  ou 
le  pilier , pour  dire.  Sentir  le  danger, 
le  péril.  Lat  Periculum  odorari. 

OUr  la  fa/a  d hoiahrt  ^ pour  dire 
qu'un  homme cfl  le  maître  chez  lui, 
à:  qu'il  fait  fc  faire  craindre  & obéir. 
Lat  Ihntintm  ft  tflaitaTt, 

Ko  olsr  bien  alg:oia  eo/a , fc  dit 
«Tune  chofe  fufpccle.  Lat.  Kon  benè 
ckre. 

OLIENTE  , part  acf.  du  verbe 
Oltr.  Exhalant , fentant , odorant 
Lat  Olmt.  RedeUns. 

OLIDO  , DA  , f«rt  pù]/.  du  verbe 
Okr.  Senti,  ie.  Lat  (Jdoratui^  a, 
«m.  Sentitm.  Odaratu  ptreeptus , a , 

ttm. 

OLFATO  , / m.  Odorat , or^nc 
qui  reçoit  les  odeurs.  Lat  Oi/uélui. 

OLIGARCHIA  , /./.  Oligarchie  , 
Çouvernement  de  peu  de  perfonnes. 
Lat.  Olif'r.  chict , æ. 

OLIGARCHICO,  CA , e.//.  w.£5’/. 
Oligarchique  , qui  concerne  l’Oli- 
garchie. Lat  Olip,itrcbicui  , a , um. 

OLIO.  Voyez  OUo. 

OLISCAR , V.  n.  Puer , commen- 
cer à fentir  mauvais.  Lat.  Fattrt. 

Oliscar  , figiiifie  autfi  Flairer 
une  chofe  à plufieurs  repriCes , cher- 
cha à U découvrir  par  l’odorat  L. 
(Hfacere.  Odorffri. 

Oliscar  , au  figuré,  fignific,  S’en- 
quérir foigneufement  de  quelque  cho- 
ie. Lat.  Srrutari,  Itrvefiigaye. 

ÜUVA  , //.  U même  que 
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Oliva  , fe  prend  aufli  pour  mn- 
tma.  On  appelle  ainü  les  olives 
dans  rAndaloiifie. 

Oliva.  Chathuant  Voyez  Jjchu. 
za.  C’cll  «inÜ  qu’on  l'appelle  dans 
le  Royaume  de  Valence. 

OLIVA  R , /•  «r.  Olivet  , lieu  ou 
champ  planté  d*oÜvicrs.  Lat.  0/jtv- 
tinn, 

OLIVARSE,  V.  r.  fe  dit  des  am- 
poules dont  K*  pain  fc  couvre  en  fc 
cuifant  , lori’que  h pâte  s eft  refroi- 
die avant  que  d'étre  mife  au  four. 
Lat  JtfacHÜf  fiedari  pannti. 

OLIVASTRODERHODAS.  Efpê- 
ce  d’alties  parfemé  de  veines  noires  & 
jaunes  , appdlé  vulgairement  Li/ta- 
be.  Lat.  Rbodiuw 

CLIVERA , /,/,  le  même  que  OU- 

w. 

' Ol.n’O,/  »/.  Olivier,  arbre  qui 
: porte  les  olives.  Lat  Oln>a. 

ÜLLA,  /.  / Marmite  , pot  pour 
faire  cuire  la  viande  , pour  faire  du 
potage.  11  efl  ordinairement  de  terre. 
Lat'0//a,  K. 

I Olla.  Pot  au  feu.  On  appelle 
ainfi  par  métonymie  le  bouilli  , la 
I viande  qu'on  fait  cuire  dans  la  mar- 
j mile.  Lat.  CWa , éc. 

I Olla.  On  appelle  ainfi  au  figuré 
î l’cftomac , parce  que  c'eft  1.1  que 
I les  alimens  fe  cuifent  Lat  Stenna- 
' ebuf. 

Ollas.  On  appelle  ainfi  les  gou- 
' fres  qui  fc  trouvent  dans  la  mer  , 
& dans  les  rivières  , où  l'eau  forme 
des  tourbillons  fort  dangereux  pour 
les  nageurs.  Lat  Gtfrees^  itis. 

Olla  de  echetesy  ie  dit  de  celui 
qui  fc  trouve  «tans  un  grand  danger. 
Lat.  A/nxittium  dijerimen. 

Olla  de  /iuf'o.  Pot  à feu  , forte 
d'artifice.  Lat.  Olla  ipnta  mij/üi. 

Olla  pnirida.  Pot  pourri;  mé- 
lange , aflaironnement  de  plufieurs 
fortes  de  viandes.  Lat  .OBari»  farra- 
S^- 

A ks  oUas  dt  iWjÇw/.  Sorte  de  jen 
d'enfans.  Lit.  Pucriüf  iudui. 

Ddpim  de  Diot  h oÜa.  C'eft-a-dire, 
qu’il  n'y  a pas  de  plus  grand  bon- 
heur dans  la  vie  que  d'avoir  de  quoi 
vivre  à fon  aife.  Lat.  Frx  omnibui 
oUa. 

Ko  bai  oUa  Jln  tocinti.  Une  chofe 
ne  vaut  qn’autant  qu’elle  cfl  parfai- 
te. On  IC  fert  de  cette  cxprcflîon 
pour  fc  moquer  d'un  homme  qui  ré- 
pète toujours  la  même  chofe.  Lat 
Olla  Iwrdo  indi%tt. 

Se  parnen  ks  cafeas  à la  cÜa.  Un 
bon  chien  chafle  de  race;  fc  dit  de 
ceux  qui  héritent  des  vices  & des 
defauts  de  lairs  païens.  Lat  Patri/ 
font  übtri, 

Refr.  Olla  cabe  tizones  ha  mencjler 
rofrerrm»,  y Lt  moza , do  hai  gane*ust 
I la  madré  Jiière  eila.  Ce  proverbe  nous 
exhorte  à fiUr  les  occalions , fi  nous 
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voulons  conrener  nôtre  probité  & 
j mitre  innocence. 

■ Refr.  Olia  ip/e  ntticho  Herve  fahar 
\ pie\  dc,  A Force  de  vouloir  précipiter 
: les  afTiires  , on  les  fait  mal. 

i Refr.  OUa  trpe/ada  no  la  corne  toda 

■ barba.  Ce  proverbe  veut  dire  qu'un 
homme  qui  a beaucoup  d'embarras  , 
n’a  ni  le  loifir  de  fc  repofer , ni  mô- 
me pour  manger. 

Refr.  OUa  J/n  fol  baz  cuenta  tpte 
no  tienes  ma*/ar.  Ce  proverbe  fignific 
qu'on  perd  fon  tems  en  entreprenant 
une  chofe  qu’on  ne  peut  achever. 

Refr.  Ko  bai  buena  oUa  con  ogua 
fêla.  L’eau  toute  feule  ne  peut  pat 
faire  un  bon  potage. 

Refr.  Pett/f  qtte  no  fenia  marido  y 
comlme  ta  oUa.  On  applique  ce  pro- 
verbe à ceux  qui  dans  tout  ce  qu’ils 
font  ne  penfent  qu’au  préfrnt 

OLLAZA , /.  /-  n$tgm.  Grande  mar- 
mite. Lat.  Grandior  oUa. 

Refr.  A cada  cilnza  fu  ceberterazan 
Il  faut  donner  à chaque  chofe  ce  qui 
lut  convient , & qui  lui  cfl  propor- 
tionné. 

qji  .AZO,  / m.  Coup  de  marmi- 
te, ou  coup  donné  à la  marmite.  Lat 
OIU  iéiui. 

OLLEJO.  Voyez  Iloüejo. 

OLî.ERI.A,  f.  f.  Poterie,  endroit 
où  l'on  fait  & (»ù  l'on  vend  la  vaif- 
fcllc  de  terre.  Lat.  OUaris  taberna. 

OLLERO  , / m.  Potier  de  terre. 
Lat.  Fiftdut  , r. 

OLLICA,  Ollilla  , ou  Oi.lve- 
i-A  , /.  f.  dim.  de  Oüa.  Petite  mar- 
mite. Lat.  Oüula , te. 

OLLUELA.  La  folTette  du  eoenr. 
Lat.  Pciiorit  oüula. 

OLMEDA  , f.  / Ormaye,  Heu 
planté  d’ormes.  Lat  Vlmetum.  Uk 
marium. 

OLMO,  / m.  Orme  , arbre  de 
haute  futaye.  Lat.  Ut»nu$. 

Pedir  ptras  al  otmo.  Vouloir  tiret 
de  l'huile  d'tin  caillou,  c'efl-à-dire, 
exiger  de  quelqu’un  une  chofe  qu’il 
ne  peut  ou  ne  vent  pas  fiurc.  Lat 
llircuTH  muigert. 

C)lX.)R  , f.  m.  Odeur  , fentenr, 
împrdfion  que  font  fur  l’odorat  cer- 
tiines  petites  particules  qui  s’exha- 
lent continuellement  des  corps.  Lat 
Oder. 

Oloi  , fc  prenoît  autrefois  pour 
l'Odorat , mais  ce  mot  n'eft  plus  u- 
fité  dans  ce  fens.  Lat.  (Mjuélui , ût. 

Olor  , fc  dit  figurément  en  cho- 
fes  morales,  & fignific  bonne  on  miu- 
vaife  réputation.  Lat  Fama,  OJ-n-, 

Of.oR  , fc  prend  auffi  pour  £{^ 
pair,  foupqun.  Lat  Sptt,  Oiitr.St/- 
picio. 

Agiia  de  olor.  Eau  de  fenteiir.  Lat 
Atfua  odora. 

Efiar  al  olor  : le  même  que  Ejlaf 
ai  hi/mo.  Voyez  Hufmo. 

OLORCILLO  , /.  w.  àim.  Odent 
H Q % foible 
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fûilile  & tii;^re.  Lat.  tentas , 
kvh. 

OLOnoSÎSSÎMO , MA,  adu  m. 
fap^ff.  Très  odoriférant , ante. 
Lit.  l^tW*  iitrui  ^ a,  uiti. 

OLOROSO  . SA , nJ/.  w.  y/  OJo- 
rifénnt , ante.  Lit.  OJorus^  a,  um. 

OI.VIÜXOERO,  RA,  rUf.  m.  ^ f. 
le  même  que  OîvidAÀizo.  Ce  mot  a 
vieilli. 

OLVIDAHIZO,  7. A,  (tâi.m.  ^ f. 
Oiibrcux  , eufe  , qui  n'a  point  de 
mémoire.  Lat.  OhiivhfHs y a,  mw. 

tluccrfe  oivii^iizo.  Fein.Irc  d’avoir 
oublié  une  chofe.  Lat.  OHivionetn 
êjeci  tre. 

OLVIDANZ.^  , / /.  le  môme  que 
OhfiJo.  Ce  mot  cR  peu  iiQté. 

OLVIDAR,  V.  a.  Oublier,  perdre' 
h mémoire  de  quelque  chofe,  ne 
s’en  plus  fouvenir.  Lit.  Oifltinjci.  ' 

Olv’Idar,  lignifie  aulFi  Perdre 
l'amitié  qu'on  avoir  pour  quelqu'un,  j 
lie  s’en  plus  foiicier.  Lat.  Ohüvijci.  j 

Refr.  bien  uina  ttode  oiviJtt, 

.On  oublie  nremeut  une  perfonne 
qu'on  aime  bien. 

OLVIDADO,  DA  , part.  paX  du 
verbe  O/o/d-jr.  Oublié  , ce.  LatT  Ob- 
tivioni  dat’is , a , um. 

Olvioaoo.  Oublieux  , qui  on- 
blie,  qui  perd  tellement  la  mémoi- 
re des  chofes.  l^t  OlfUui^uj.  Jm- 

metnar. 

F.^^xr  ck'hLtdo.  Cette  expreffion 
marque  qu'il  y a long-tcms  qu’une 
choie  cR  oubliée.  LaL  Abditus. 

Ol.VlDO,  f.  m.  Oubli.  Lat.  Obli- 
vio. 

Olvido.  Indifférence,  refroidif- 
fcinenr  d'amitié.  Lat.  Oblivio. 

Olvido.  Oubli,  lignifie  auflTi  le 
peu  de  foin  qu'oa  a des  chofes.  Lat 
Jncin  ia , <r. 

Fhar  al  olvido  , « en  ohido.  Ou- 
blier volontairement  une  chofe.  Lat 
Obi'Aoni  dure. 

J^o  tener  en  ohido.  Avoir  quel- 
qu'un ou  quelque  chofe  préfgnte.  L. 
Jtf  01  rftu  fje. 

OÎ.VMPIADA,  f. /.  Olympiade. 
Terme  de  Chronologie  , efpace  de 
quatre  ans.  Lat  OfympiiU  ^ adis. 

OT.Y.MPICO,  CA  , ad/,  m.  ^ f. 
Olympique  , qui  appartient  au  mont 
Olympe.  Lat.  Oljvipicus,  a,  um. 

üf.V.MPO,  f.  M.  La  hauteur  ou 
rémiiionce  des  chofes.  Il  fe  dit  par 
allna^n  au  mont  Olympe  , une  des 

£Uis  b lûtes  montagnes  «le  la  ThclTa- 
c.  Lat  Olympus. 

O M 

OMBLIGO , / m.  Le  milieu , ou 
le  centre  d'une  chofe.  Lat  Umhiii^ 

€US. 

Omri.ico.  Nombril , ou  UmbiUc. 
Lat  U ttbiUcus, 

Omblico.  £d  termes  de  Blafon, 
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on  appelle  le  nombril  de  l'écn , tm  ] 
point  qui  cft  au  milieu  au-defTous  de 
la  face , & qui  la  fépare  de  la  poin- 
te. Lat.  (/'MbilicHS  in  jlrmmatibus. 

Ombliûo  de  l'titus.  Nombril  de 
Venus , plante.'  Lat  Feneris  umbilicus. 

Haberlt  coriado  el  ombligo  , fe  dit 
figurément  d'une  perfonne  qui  a tant 
d'affeâion  pour  une  autre  qu’elle 
ne  la  quitte  jamais.  Lat  Atnore  fum~ 
mo  drvinefsmt  eje. 

OMBLIGUËRO,/  m.  Petite  ban- 
de  qu'on  met  aux  cn^is  nouveaux 
nés  pour  aRurer  la  comprefle  qu'on 
leur  met  fur  le  nombril  après  qu'on 
l’a  coupé.  Lat  Fofeia  umbiUci  àdjhi^ 
cîoria. 

OMBUGUILLO,/.  m.  dim.  Petit 
nombril.  Lat  Parvus  tanhilicus, 

OMEGA  , /.  f.  L’O  long  des 
Grecs , & la  dernière  lettre  de  leur 
Alphabet,  qui  dans  le  fens  myfliquc 
fe  prend  pour  Fin,  ainû  l’on  dit  que 
Dieu  eft  V Alpha  & l’Owgiï  , c’eft-à- 
dirc,  le  commencement  & la  fin  de 
toutes  ciiolès. 

OMEKTAL,  ndj.  d'une  /rrw.  Ter- 
me d'Anatomic.  Epiploïque  , qui 
appartient  à l'Epiploon,  appelle  en 
Elpagnol  Omtnto  ü redaho,  Lat  Ad 
OmeiJum  pertinent. 

OMÊNTO  y f.  *n.  le  même  que 
Rcdiino. 

OMICRON.  L’O  bref  des  Grecs, 
& la  quinziéme  lettre  de  leur  Al- 
phabet. 

ÜMINAR,  V.  a,  Préfager,  tirer 
' un  prefage , augurer.  Lat  Omiuari. 

OMINOSO,  SA  , od.r.  m.  ^ f.  De 
mauvais  augure.  L Ominofm , a , um. 

OMISSION  Omiifion,  man- 
que de  dire  ou  de  faire  quelque  cho- 
ie. Lat.  (Jm/ffto. 

Omission,  fîgnific  anflî  Négli- 
gence , peu  de  loui  qn’tin  a d’une 
choie  qii'ou  nous  a confiée.  Lat 
Om/j/io. 

OMITIR  , V.  a.  Omettre  , man- 
quer à dire  ou  à Faire  quelque  cho- 
fe. Lat.  Onùttere. 

OmITIR.  Omettre  , palTer  quel- 
que chofe  fous  filcnce , ou  remettre 
à en  parler  dans  un  autre  teins. 

. at  Omittere.  • 

Omit  J R.  Omettre,  en  termes  d’E- 
cole , c’cR  retrancher  de  la  vérité 
ou  fauflTeté  d'une  propofition,  oouv 
me  inutile  au  fujet  dont  on  difpute. 
I.at.  Oniitere. 

UMITIDO  , OA  , part.  pnjf.  du 
verbe  OmUtr.  Omis , ife.  Lat.  Om/jl 
fus  y it  ^ um, 

OMiSSO  , SSA  , ftiOnd  p{rrt.  dn 
verbe  O .ttir.  Omis , ifc.  Lat  Om/j- 
fus , a , um. 

Omisso,  lignifie  aufli  PardTéUX, 
négligent.  I.at  Iners* 

üMNlM(»DO  , OA,  m.  {51’./. 
Oui  comprend  vS:  e.ubr^dFc  tout  Lat 
Ointtimodus , a j um. 


OMNIPOTENCIA  , / / Toote- 
puiflance,  pouvoir  abfolit  Lat  Oau 
nipotntia. 

O.MNIPOTENTE,  adj.  m.  y f. 
Tout'puilTant,  ante.  Abfohiment  par- 
lant il  ne  fe  dit  que  de  Dieu.  Lat 
Onmipotens. 

OMNIPOTENTEMENTE  , adv. 
D'une  manière  toute -puiilànte.  Lat 
Otunipotenter. 

OMOPl  ATOS  y f.  m.  Omoplate. 
Terme  d'Anatomie  , qui  fe  dit  par- 
ticulièrement de  deux  os  fitués  à la 
partie  pofléricure  des  côtes  fupé- 
rienres,  un  de  chaque  côté.  Lat 
Ontoplnta , aritm.  , 

OMPHACINO  , adi.  Omphacio  , 
inc.  Terme  de  Pharmacie  , qui  fe 
dit  d'une  huile  acerbe  qu'on  tire  des 
olives  vertes.  Lat  Oiu^'acinus,  a, 
tan. 

OMPHACOMELI , / m.  Efptce 
de  vin  fait  avec  du  verjus  , que 
l'on  expofe  au  Soleil  pendant  trois 
jours  & qii’on  exprime  enfuite  For- 
tement; on  y met  trois  parties  de 
fiicrc  & du  bon  miel  écume  , & on 
le  met  au  Soleil  dans  des  botiteillcs. 
Ce  vin  cR  bon  pour  les  fQibk'nes 
d'efiomac.  Lat.  Puiouis  metiina  genus. 
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ONAGRA,  /./.  Onajpa  , arbrif- 
feau.  Lat.  Onof^a.  Onurit. 

ONAGRO,  f.  m.  Ane  fauvage.  L. 
Onof^er  , gr*. 

ONCE.  Onze.  Terme  numéral.  L. 

UndrAm. 

Con  fus  enee  de  otnja.  Avec  fn 
onze  brebis.  Se  dit  <k  celui  qui  fe 
môle  où  il  n'a  que  faire.  Lat  Arc 
vocatum  adiré. 

FJlur  à ks  once.  Etre  de  travert 
Lat.  Ohtortum  t£ê. 

ONCEAK , a.  Pefer  par  onces , 
ou  donner  par  onces.  Lat  ünAaiim 
darc.  Pondernrt. 

üNCEJERA, //.  Petit  Inqs  ponr 
prendre  les  oifeaux.  Lat  Laqutusy  û 

ONCEJO  , f.  m.  le  même  que 
Fencejo,  C'efl  ainfi  qu’on  l'appelle 
en  Aragon  & ailleurs. 

ONCEMIL  , en  jargon , Cotte  de 
maille.  Lat  Uamatsu  thorax. 

ONCENÜ  , NA.  adj.  m.  ^ f. 
Onzième.  Lat  Underimus  ^ a,  um. 

ONDA  y f /•  OnJc , flot,  foulé- 
vement  de  l'eau  agitée.  Lat.  Undo  , 
tt.  Fiuchts , ùs. 

Onoa,  fe  prend  figurément  ponr 
la  réverbération  & le  mouvement* 
d'une  grande  lumière.  Lat.  Cinda  lu* 
as. 

Onda.  Onde,  fe  dit  aiifli  de  tout 
ce  qui  cfl  fiait  en  figure  d'uudc  ; 
falbala.  Lat.  Pltcatura  in  utedum  fu* 
ans, 

Gfiormtr  uu  v^id9  en  ontki.  Gar- 
nir 
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•ir  un  habit  de  faibnia.  Lat.  ündii-' 
imti  tiinho  Attflcfn  àccorart, 

OKDE«  (idv.  Terme  «mcien.  D’oit, 
pour  lequel  , par  quelle  nifon.  L. 
Undi. 

ON^AR,  f.  ».  Ondoyer,  feirc 
dei  ondes  , fc  dit  de  l'eau  qui  cft 
agitée  par  le  vent  Lat  Uniulart. 
Fluéiuarr.  Æjhiart. 

On'DEas.  Etre  emporté  par  les 
ondes , Doter  fur  les  eaux.  Lat  Fin- 
iiuare. 

On'DEAB.  Former  des  ondes  , en 
parlant  des  plis  du  linge , du  drap , 
des  étoffes.  Lat.  In  flicaturas  wlut 
tmdiis  ftft  e^ormare. 

Ondeabse  , r.  r.  Floter  , fe 
mouvoir  dans  l'air.  Lat  In  utrt  fçn- 
àrre, 

OKDEADO  , DA,  ^art.  fa(f.  du 
verbe  Ondcar.  Agité , ee  par  les  on- 
des. Lat  Vndis  of^tatui , a , um. 

ONDOSO , SA,  adj.  m.  ^ f.  \t 
même  que  Undofo. 

- ONEROSO,  SA,  adj.  m.  /. 
Onéreux  , enfe,  pelant,  te,  fâcheux^ 
eufe , incommode , qui  cft  à charge. 
Lat  Onerefus. 

Onf-roso.  Onéreux,  en  termes 
de  Palais  , fc  dit  d’un  Contrat  ou 
d’une  donation  qui  oorte  plus  de 
dommage  que  de  pront  Lat  Onero- 
fm. 

OKOBRYCHE,  f.f.  Onobrychîs, 
plante  qu'on  appelle  autrement  iîain- 
foin.  Lat  lltiha  medka.  OnoinyHis. 

ÜNOCHYLES,/.  /.  Pbnte,  cf- 
péce  d'ori-r’neite.  Lat  Anchttfx  f^enus. 

ONOCLEA.  Voyez  Atu.hpfa. 

ONOCRüTALO,  / »«.  Onocrota- 
le,  oifeau  de  marais  qui  a les  pieds 
d'une  ove , & qui  cfl  de  la  taille  du 
cygne.  t.at.  Onocrotulus. 

ONOMANCIA,  f.f.  Onomancie, 
art  qui  enfeigne  k deviner  -par  le 
nom  d'une  peribnne,  le  bonheur  ou 
le  malheur  qui  lui  doit  arriver.  L. 
Oncmiintiu. 

ONOMASTICO , CA  , adj.  m. 

Qui  eil  compofé  de  noms.  Lat  Ono~ 

, <r , utn. 

ONOMATüPEYA , /.  /.  Onoma- 
topée.  Terme  de  Grammaire.  Lat 

ONOS.MA  , f.  f.  Onofina,  plante. 
Lat  Aitchuft  gcttus. 

OKUSTO  , TA  , adj.  m.  /. 
Terme  inufite.  Chargé,  ée.  Lat  Onu- 
fius  • e , um, 

ONYCHE  , f.  f.  Onix  , pierre 
prccieulc , clpéce  d'agathe  opaque. 

Lat  Otiyxy^it. 

OXZÂ , f.  f.  Once , la  douzième 
partie  de  la  livre  Romaine,  ou  de 
l'As.  Lit  Unciay  æ. 

On  Z A.  Once  , c'eft  la  fcizîémc 
partie  de  la  livre  Callillanc.  Lat  Un- 
cia. 

Onza.  Mefure  de  l'Etat  de  Mi- 
ia»,  où  Ï9Ü  tUvilie  là  biolTc  eu  li . 
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onces,  & l'oncc  en  xs  points.  Lat 
Uncia  metf$traiis. 

Onza.  Once,  béte  à quatre  pieds 
extrêmement  légère  à la  courfe.  Elle 
a la  peau  tachetée  comme  le  Léo- 
pard. Lat  Panthfra. 

Buerus  qitatro  ornas.  ExpreOion 
ironique  dont  on  fe  fort  pour  mar- 
quer la  peTantcur  d'une  enofe. 

Alas  voie  onza  que  lib>a , à tnas 
vale  orna  de  fangre  que  libra  de  a)ni~ 
ftad.  Ëxpreflîons  dont  on  fe  fert  pour 
marquer  le  prix  & la  valeur  de  cer- 
taines chofes,  par  comparaifon  avec 
d'autres  plus  grandes  , mais  moins 
I clUmablcs.  Lat.  pTétvalet  wicia  fro 
fonda. 

I Far  ornas.  En  petite  quantité.  On 
j dit  d'un  homme  Birt  maigr»  ; Pare- 
ce  que  U dan  d corner  par  onzas , Il 
fcmble  qu'on  lui  donne  à manger 
par  onces.  Lat.  Unciatim, 
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OPACAMENTE  , adv.  Obfcuré- 
ment , fins  lumière.  Lat  Ofacè.  Ohf- 
curt. 

OPACIDAD  , f,  f.  Opacité  , qua- 
lité d’un  corps  folidc  qui  le  rend  im- 
pénétrable à la  lumière.  Lat  Ofaà- 
Us. 

OPACO,  CA  , adj.  m.  ^ f.  Opa- 
que , qui  ii'cft  point  tranfparcnt  ou 
diaphane  , qui  ue  donne  aucun  paf- 
fnge  à la  lumière.  Lat  Ofacusy  a, 

StIH. 

OpacO  , lignifie  aulli  Sombre, 
obicur.  Lat.  Opacus.  Oèfcurui. 

OpACO  , fe  prend  figurément  pour 
Trille,  méUncholique.  Lat.  Trijlis. 
Alteflus  y a y wn. 

OPALO  , f.  nt.  Opale , pierre  pré- 
cieiifc  de  dlverfes  couleurs.  Lat  Ofa- 
lus  y i. 

OPCION , f.  f.  Option , pouvoir , 
faculté  d’opter,  choix  qu’on  fait  de 
quelque  choie.  Lat  Optio , nis, 

OPERA  y f.  f.  Terme  familier. 
Ouvr.igc  difficile  & long  , foit  de 
main  , fott  d’efprit  Lat  Opus.  Opé- 
ra. 

Opeaa.  Opéra,  fpeébclc  public, 
reprefenté  en  Muûque.  Lat  Aleh- 

druwii. 

OPERACION  , f f.  Opération  , ! 
aâion  méthoiliqiie  de  la  main  , exé- 
cution d'une  choie.  Lat  Operutio.  \ 

OPERACION.  Terme  de  Medcci-  1 
ne.  Operation  , fc  dit  de  l'effet  des 
remèdes.  Lat  FJecinSy  su. 

OpeaacIün.  Terme  de  Chirur- 
gie. Opt  ration  , travail  du  Chirur- 
gien. Lat  Operasio  L’Hrtsrgica. 

OPERACION.  Opération  , fignifie 
encore  la  vertu  d'une  c.iuie,  & l’effet 
iui  en  réfulte.  Lat.  OpeniSiû.Iÿèéluj. 

ÜPEiAClüNES  , fè  dit  des  Œu- 
vres, des  actions  des  hommes,  foit 
boiiacs  OU  fluuvaücs.  iUt  Opera. 
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OPEIACIONES.  Opérations,  en' 
terme  de  Logique , fc  «lit  des  di- 
verfes  ndions  de  l'entendement  Lat 
Oprrationes. 

OPERAR  , V.  H.  Opérer,  travail- 
ler , agir.  Ce  verbe  cft  plus  iifité 
en  p.ulant  des  remèdes.  Lat.  Opc<- 
rari. 

OPERARIO  , f m.  Ouvrier.  Lat 
Optrarius. 

Opeiario.  On  appelle  ainfi  dans 
certains  Ordres  le  Religieux  qui  fe 
dévoue  au  ialut  des  ames.  Lat.  Ope- 
rarius. 

OPERATIVO  , VA  , adj.  m.  Çf  f, 
Aélif,  ive,  qui  opère,  qui  produit 
fon  effet.  Lat.  Operatizw , a , um. 

ÜPEROSO  , SA  , odj.  m.^f.  Pé- 
niblc,  laborieux.  Lat  Oprrofus  y u , 
son. 

OPHTALMIA,  /.  /.  Ophtalmie, 
maladie  des  yeux.  Lat.  Opbtalmiu. 

OPHTALMICO  , CA  , adj.  m. 
^ f.  Ophtalmique , qui  concerne 
les  yeux.  Lat  Ophubnicus. 

OPIATA,//.  Opiat,  ou  Opiate, 
compofition  ÂlcJicin.'ilc.  Lat.  Ôpiata. 

OPILACION, /./I  Opilation,  ob« 
ilniélion  des  conduits  ou  panàg(*s 
qui  fervent  aux  foatlions  animales. 
Lit  Oppilntio. 

OPILAR , V.  a.  Opilcr,  bonchet 
les  conduits,  les  palTages  du  corps. 
Lat.  Objlvsure. 

OPIi  ADO  , DA  , Part.  paf.  du 
verbe  Opilar.  Opilé,  ce.  Lat  Ohjh’u- 
iius.  Oppitatus  y a , sa», 

OPIMO,  MA,  adj.  m.  pff /.  Ri- 
che, fertile,  abondant,  te.  Lat  Opi* 
mus  y a y seiss. 

OPINABLE  , adj.  d'une  tnsn.  Pro- 
bable, qtfl  peut  fc  foutenir  de  paît 
& d'autre , problématique.  Lat  Qpi- 
\ ndhiiss , e, 

j OPINAR  , f.  M.  Opiner  , juger  , 
effimer,  peiifcr,  croire,  ctic  d'avis. 

; Lat.  (}pinari.  Exsftsmare. 

OPiwANTE,  part.  aéi.  dii  verbe 
Opsnar.  Opinant,  te,  fe  dit  d'un 
homme  qui  fouticnt  opiniàtrémcafe 
fon  opinion.  Lat.  Opinons. 

OPINADO  DA,  part,  pajl  dti 
verbe  Opinar.  Opiné  , ée.  On  rem- 
ployé ordinairement  avec  les  adver- 
bes bien  ou  mal  , pour  marquer  la 
bonne  ou  mauvaJfe  réputation  de  quel- 
qu’un. Lat  Rmf  vel  audsens. 

OPIN.ATICO,  CA,  ad',  fsr.  if  f. 
Qui  embrafle  des  opinions  extrava- 
gantes. Lat.  Opino/ui  y a , «m. 

OPINION , / /.  Opinion , fenti- 
ment,  avis,  penfée.  Lat  Opsuso. 

Opinion.  Opinion,  s’employa 
auflj  pour  1a  penlceque  l’on  a,  le  ju- 
gement que  l’on  porte.  Lat  Opinio. 

Opinion,  lignifie  aiiili  EfHme, 
r^utation , rcnummci;.  Lat  Opinio, 
Exijlisnotio.  à'ama. 

And.ir  en  vpiniones.  Avoir  une  ré- 
putation doutenfe , & mal  affermie. 

K A 3 Lat 
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Lit.  ExîJlbKitiMi  feriNtlim  fuhke. 

Ilaccr  cpinhn.  Aroir  de  l'autorité 
«Uns  quelque  matière  que  ce  Toit. 
Lat.  Qpiniowin  facerc. 

OPIMüNCITA,  f,  f.  Aiut.  Opi- 
nion mal  ctahlic , & qui  ne  vaut  pas 
la  peine  qu'on  l'cmbraflc.  La*.  IxvU 
opinio. 

ÜPIO  » f.  «I.  Opium , larme  on 
fuc  qui  découle  (Ics  iticinons  qu'on 
a faites  aux  Utes  du  pavot,  Lat. 
Opium  , fi. 

OPIPARO  , IA  , iH.  èf/. 
Somptueux , eufe  » fplendidc , en  par- 
lant U’un  fcftûi.  Lat.  Opipurus , a , 
wa. 

OPITUI.ACION, / /.  Aide,  re- 
cours, apui  , protcAion.  Ce  mot 
n’eft  jfi3cre  ufité  que  dans  la  poefic. 
Lat.  Opitulatio. 

ÜPÜBALSAMO , f.  m.  Opobalfa- 
mum.  Terme  de  Pharmacie.  Baume 
pur,  liquide  , fans  aucun  mélange. 
Lat.  Opobai/amum  , i. 

OPÜNER,  tf.  a.  Oppofer,  mettre 
nn  obRaclc  , former  un  empêche- 
ment.  Lat.  Opponerr. 

ÜPONtK.  Oppofer,  fignific  enco- 
re Übjeéler.  Lat.  Opponerr. 

ÜPONEISE  , V.  r.  S'oppofer , être 
contraire , repagner.  Lat.  Oppetii.  Se- 
puf^nare. 

Oponeise,  fignific  auHi,  Etre 
fitué  vis-à-vis,  Lat.  Ex  aJxrrfo  Jlaie. 

Oponeise,  lignifie  encore , Sol- 
liciter, prétendre  , difputer  une  cho- 
ie. Lat.  Conintilar. 

OPUESTO,  TA  , part.  pnJJT.  du 
verbe  Oponer.  Oppofé , ce.  Lat.  Op- 
fc/îtuf.  Contrarius.  Adverfui , a , unt. 

Opuesto.  Oppofé  , q^trairc  à 

Îmelque  peffi>nnc  ou  à quelque  cho- 
C.  Lat.  Advtrfarius.  Inimieus. 

OPOPONACO, /.  »«.  Opoponax. 
Terme  de  Pharmacie.  Lat.  Opepo- 

tULX. 

OPORTUNAMEXTE,  adv.  Corn- 
moitément , à tems  , à propos , à 
point.  Lat.  Opp^rtuuè.  Cotnmodi. 

OPORTUNIDAD,  f./.  Opportu- 
nité , tems  &.  lieu  fevorablc  & pro- 
pre à quelque  chofe.*Lat.  Opportu- 
ttitai. 

OPORTÜMSSIMO,  MA,  udj.m. 
^f.fupeeL  Très  opportun  , une.  L. 
l-'aUè  cfpjrtunui  , u,  uw. 

OPüKTUNO,  NA,  adj.  m.  ^/, 
Opportun,  une,  Favorable,  propice, 
commode.  Lat.  Opportunus^  a,  tim. 

OPOSICION  , /.  /.  Oppofition  , 
contrariété,  répugnance,  aiuipathic. 
Lat.  OiP^Jîtio. 

OposICION.  Oppûfition  , fe  dit 
de  ce  qui  eR  à l'oppolite  , vis-à-vis. 
Lat.  Oppo/itio. 

OposiciON.  Concours  pour  une 
Chaire  * une  Prébende  &c.  Lat.  Pro 
Wuftne  vtl  diguituie  coutentio. 

Oposicion.  Oppofition  , en  ter- 
mes d' Autonomie,  lie  dit  de  l'afpcâ 


des  aPres  diamétralement  nppofés  ou 
éloignés  Je  ijo  degrés.  Lat.  Oppo^ 
tio. 

OFOSITO  . f.  m.  Défenfc  , oppo- 
fitioii,  empêchement,  obilaclc.  Lat. 
O'vr. 

Oposito.  Oppofitc,  qui  eft  dans 
une  btuation  oppofcc.  Lat.  Ad  opp^ 
Jitum  Jitin. 

AI  tpojito.  Façon  adv.  A l’oppofi- 
tc  , vis-à-vis.  Ex  adx'eTja. 

OFOSITOR  . / w.  Contraire,  qui 
s'opptjfc.  Lat.  Opp^Aw. 

Oposirop.  Compétiteur,  concur- 
rent , celui  qui  prétend  à une  même 
chofe.  Lat.  Verntpetiter. 

OPRES.SION,y:/.  Oppreffion,  fu- 
jétion  violente  & forcée.  Lat.  Opp  ef- 
Jio. 

OPRESSOR  , f.  m.  OpprelTcur  , 
qui  opprime.  Lat.  Opprejor. 

OPKIMIR  , v.a.  Opprimer,  fou- 
ler , vexer  , tourmenter , accabler. 
Lat,  Opprimer e. 

Oprimir  , fignifie  .auflî  Prcflcr  , 
ferrer , étreindre.  Lat.  Presnkre.  Strin- 
gere. 

OPRJMIDO  , DA  , Part.  pajf.  du 
verbe  Oprimir.  Opprime  , éc.  Lat. 
Opprtju!  , a , um. 

OPRESSO  , SA  , fécond  p.  p.  du 
verbe  Oprirnî,-.  0|»prMnc  , ée.  Lat  Op- 
p ejfus^  fl  , «/«. 

OPROBRIO  , / w.  Opprobre,  in- 
jure, affront,  ignominie.  Lat  Oppre- 
brium. 

OPTAR  , V.  a.  Opter  , choifîr  ce 
qui  convient  le  mieux.  Lat.  Eügtre, 
OPT.ADO,  DA  y part,  piijf.  du  ver- 
be Oplitr.  Opté  , ce.  Lat  Eitclus , 
a,  um. 

OPTATIVO  ,/  m.  Optatif.  Ter- 
me de  Grammaire.  C’eft  le  troifiémc 
mode  des  conjugaifons.  Lat.  Optati- 
xm. 

OPTICA,//.  Optique,  fcicnce 
qui  enfeigne  de  quelle  manière  fe  fait 
1a  vifion  daus  Vieil.  Lat  Optica^ 
OPTICO,  CA,  Opti- 

que , qui  appartient  à VOptiqnc.  Lat 
Opticui , a , um. 

P/ervhs  opticof.  Nerfs  optiques. 
Lat.  *Vrrt'i  optici. 

OPTLMAMENTE,  adv.  Parfaite- 
ment , très  bien.  Lat.  Optha?. 

OPTLMO  , MA  , adj.  m.  eff  fu- 
perL  Très  bon  , ne  5 très  parfait, 
aitc  en  fun  genre.  Lat  OftimuSy  a, 
um. 

OPUESTAMEXTE,  adv.  D’une 
manière  oppofee , contraire.  Lat.  Per 
oppùjititm. 

OFUGNACIOK,//  AfTaut,  at- 
taque. Lat.  Oppugnatio. 

OpugnaCIOn  , fe  prend  auffi 
pour  Objection  , contraJicUnn  , op- 
poûticn.  Lat  Ôbjeilio.  CcutvadUiio. 

OPUONADOR , / w.  Attaquant, 
aOàillant.  Lat.  Oppugr.ator. 

OPl'GNAR,  V.  a.  S’oppolcr  avec 
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force  & violence,  attaquer,  anfailL'r, 
comhflttre.  Lat.  Oppurturre. 

OpuGNAK  , fignifie  nufîî  Répu- 
gner, être  opofé,  être  contraire,  ré- 
hfter  , contrarier  , contredire.  Lat 
Pitgnare.  Repitjrriiire.  Contraàictre. 

OPUGNADO  , DA  , p.irt.  fajf,  du 
verbe  Opttgmtr.  Attaqué , éc  / com- 
battu , né.  Lat.  Oppr^natue , a , um, 
OPÙLEXCfA , Opulence,  ri- 
«hefTe , abontiaiice  de  biens.  L.  Opu.. 
lentia , a*. 

OPULENTA.MEXTE,  adv.  Opu- 
Icmmcnt,  richement,  d'une  manière 
opulente.  Jat.  Oftienter.  Opipari. 

OPlil.LN  J ISSIMO  , MA  , fxdi.  m, 
^ f.  fupai.  Très  < pillent  , ente. 
Lat.  Opuleutijfmus  , a , um, 
OPLXEKTO,  TA,  adu  m. 
Opulent , ente  , riche.  Lat  Opuîm- 
tus , A , um. 

OPÜSCUULLO,  / m.  dm.  Petit 
opufcnle.  Lat  Opufeuittm  tenue. 

OPüSCULO  , f,  tti,  Opufculc , pe- 
tit ouvrage  , petit  traité.  Lat. 
culum, 

OPyMACHO , yt  i«.  Ophiomaqvî, 
infcclc  de  la  grfiflcar  d‘unc  abeille, 
qui  cft  gnml  ennemi  des  ferpens.  L. 
Opl'pomachus. 

0 Q 

OQUEDAD,  f.f.  Creux,  cavité, 
Vuidc.  Lat.  Cavtan  , 1. 

OQUED.AL  , /.  ut.  Bois  de  haute 
fiitayo.  Lat.  Afous  netuarefut. 

OQUEKUELA  y f.  f Terme  de 
Couturières.  Le  rntud  qui  fe  fait  .iu 
fil  lorfqirii  cft  trop  tors  , ce  qui 
Vcmpéchc  de  couler.  Lat.  Nodtu  ia 
fih. 

O R 

ORACION  , /./.  Or.aifon , haran- 
gîte , plaidoyer  , difcours  étudié  & 
poli  qu'on  prononce  en  publie.  Lat 
OrA/ï’. 

Oraciqn.  Oraifon  , prière  qu’on 
fait  à Dieu.  Lat  Preces.  Dfprccatio. 

Oracion.  Propofition  qui  fert  à 
prouver  ou  à nier  quelque  chofe.  L. 
Dwntiatio. 

Oracion.  Oraifon.  Terme  de 
Grammaire.  Difcours,  afrcmblage  de 
’iifieiirs  paroles  rangées  avec  ordre, 
it.  fJrath. 

OraCIONES.  Oraifons,  fe  dit  dans 
un  fens  pins  étroit  d’une  certaine 
prière  qui  eft  propre  pour  l'Office 
du  jour , & qui  eft  prefque  toujours 
•récédéc  d'une  antienne , d’un  verfet 
,at.  Oratioms. 

OraCIONES.  On  appelle  ainfi  la 
première  partie  du  Catéchilmc  , qui 
apprend  aux  enfans  le  Pater  &c.  L, 
orationti. 

Oracion  tir  ciego.  On  appelle  ainfi 
certatns  cantiques  fplritucls  que  les 
aveu- 
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areii^lcs  chantent  par  tes  nie*  « en 
demandant  l'atioionc.  Lat.  Frects  d 
treis  met}'o  J.ccaittata. 

Orachn  de  ciego  y fc  dit  anfTi  d’un 
cüreout*  qu’on  récite  par  cœur , fur 
un  même  ton.  Lat.  Incenditi  recitata 
craiio. 

OracioH  ntmtaL  Oraifon  mentale  , 
qui  fe  Fait  en  cfprit , «&  {ans  pronen- 
ecr  de  paroles.  Lat.  oratio. 

Oracim  x?ocol.  Oraifon  vocale  y 
qui  fc  fait  par  paroles.  Lat.  Oratio 
^tocaiis. 

Imi  orofi<mf/.  L’heure  qu’on  fon- 
nc  VAttgebs.  Lat.  Saîututicnis  A%eli- 
c*  Jîgn:un. 

Romper  ht  oraciones.  Interrompre 
nue  converfation  par  quelque  fot  pro- 
pos. Cette  phrafe  ci{  uütêc  dans  i’A- 
raf;on.  Ijït.  Scnmntm  inept^  abrunt- 
fere. 

Refr.  Oracion  de  perro  no  va  al 
delà.  On  obtient  diSicilcment  ce 
qu'on  demande  de  maiivaifc  grâce. 

Refr.  La  oracif<n  brrve  fuhe  al  dt~ 
lo.  Ce  proverbe  ftgnific  qu’il  ne  Faut 
pas  fc  reutirc  importun  à ceux  à qui 
on  demande  des  grâce*. 

ORACIONAL  , /.  m.  Livre  d’a 
raifons.  Lat.  OrationaU. 

ORACÜLO,  / m.  Oracle,  fc  dit 
chez  les  Chrétiens  des  parole*  de 
Dieu  & des  Prophètes  , des  écrits 
&«ic*  réponfes  divines  & infaillibles. 
Cétoit  chez  les  Payens  une  rèponfc 
d’ordinaire  ambiçuc  obfcurc,  que 
les  Prêtres  fhifoient  au  peuple  fur 
les  chofes  à venir.  Lat.  Oraailunt, 

OkaCULO.  Oracle  , fe  dit  aufTi  ' 
en  parlant  du  Heu  oü  l’on  alloit 
chercher  cette  réponfc  , & du  faux 
Dieu  qu'on  CToyoit  confultcr.  Lat.  j 
Or.rrWim».  I 

OtACüLO.  Oracle,  fc  dit  des  dé- 
ciüuns  du  Souverain  Pontife.  Lat.  | 
Oraculum.  | 

OfiACVLO.  Oracle  , fe  dit  encore 
des  hommes  éloquens.  Lat.  Oractu 

lUM. 

Jutf^o  del  oractdo.  Jeu  des  Oracles.  ! 
Lat.  Ijtdus  craculi  meiriais, 

Falahras  dff  oraento.  Réponfes  obf- 
curcs  & ambiguë*  qui  ne  fignificnt 
rien.  Lat.  Rr/pmfa  dtdtia, 

ORADA  , /. PuifTon  , le  même 
que  Dornda. 

ORAOOR,/m.  Orateur,  qui  ha- 
rangue en  public.  Lac.  Orator , «. 

Orador  , fe  prend  communément 
pour  Predic'atcur  , PancgyrilFc.  Lat. 
Oratov  factr, 

ORAR  , V.  ».  Haranguer  , faire 
on  difeours  en  public.  Lat.  Orarc. 
Dicere. 

Orar  , Ggnific  aufli  Prier  Dieu. 
Lat.  Orare. 

Orar,  fignlfic  encore  Prier,  fup- 
pUcr  , dcmaudcT.  Lat  Orare.  Roga^ 
re. 

0£AT£  I / m.  Fou , ùifcole  f qui 
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a perdu  la  raifon.  Lat.  Deviens. 

Ca/a  de  orata.  Maîfon  des  Fonx. 
Lat.  Staltorum  LLofocisnimn. 

ORATORIA,  y:/,  L’.lrt  Oratoi- 
re,  b Rhetarique.  Lat.  Oratorio  Art. 

ÜRATORIAMENTE,  udv.  üra- 
toircment  , d'une  manière  oratoire 
6i  éloquente.  Lat.  Oratariè. 

ORATORIO,/.»».  Oratoire,  pe- 
tite chapelle , Leu  deftiné  pour  prier 
Dieu  eu  particulier.  Lat  Sacelluin. 
Oratariuf», 

Oratorio.  Oratoire  , Commu- 
nauté de  Prêtres  qui  ue  font  lié* 
par  aucun  vceu  , fondée  par  S.  Phi- 
lippe de  Ncri.  Lat.  OraSorii  Cwçrr- 
gath. 

Oratorio.  Compofition  dramati- 
que faite  pour  être  chantée  à l'Eglifc 
dans  certaines  fetes  IblcmncUcs.  Lat 
Canticum. 

ORATORIO,  RIA,  ttdj.  m.  ^ f. 
Oratoire,  qui  appartient  à l'Orateur. 
Lat.  (Jrutorius  , u , wm. 

ORBAYAR,  c.  ».  Bruiner.  Ce  mol 
efl  ufué  dans  la  Galice  & dans  les 
Alhirics.  Lat  Rorare. 

ÜRBAYO,  f.  m.  Bruine  , pluie 
memié.  Lat  Prttina. 

ORBE  , / m.  Cercle.  Lat  Orhù. 

I Orbe.  Le  Globe  céleAc,  ou  ter- 
reftre.  I.at  Orbis.  »Sjpê'*cr<». 

Orbe  , fc  prend  ordinairement 
pour  le  Momie.  Lat  Orbis. 

Orbe.  Orbe , en  termes  d’Aftro- 
nomic  , fc  dit  de  chacune  de*  fphé- 
re*  particulières  dans  lerqucllcs  on 
fuppofe  que  les  Planètes  font  pUcées. 
Lat.  Orbis  plantturum. 

Orbe  ,•  clf  aiiOî  un  poifîbn  que 
quelques-uns  prétendent  n'avoir  point 
de  tctc.  Lat  OrWj  pi/ds. 

ORBEDAD  , / / le  même  que 
Orphandad.  Ce  mot  cft  pcu  uGté. 

ORBICULAR  , adj.  d'me  lenn. 
Orbiculairc , de  figure  ronde  , fphé- 
rique.  Lat  , e. 

ÜRBITA  , /.  f.  Orbite.  Terme 
d’Aflronomic.  J.at  Orbita. 

ORCA  , / /.  Ourqiie,  grand  poiC- 
Ton  de  mer,  ennemi  de  la  baleine  , 
qu'un  dit  habiter  les  mers  de  Cadix. 
Lat.  Ona. 

ORCHESTRA,  / /.  Orcheftre. 
Cétoit  chez  les  Romains  le  lien  où 
fe  plaqnicnt  les  Sénateur*  ; c’eft  au- 
jourd'hui un  retranchement  au  de- 
vant d\\  théâtre , où  fc  place  U fym- 
phonie.  Lat.  Ordejha. 

ORCO , / m.  PoilTon.  Voyez  Qr- 
ca. 

Orco.  L’Enfer , ainfi  appelle  d’u- 
ne rivière  de  ce  nom  , que  les  Poè- 
tes dücnt  y paffer.  C’eft  un  terme 
poétique.  Lat  Orna. 

OKOEN  , /.  amb.  Ordre,  difpo- 
fition  des  chofes  fuivant  leur  rang. 
Lat  Ordoy  inif. 

Orden.  Ordre,  fuite,  on  fucceL 

S«a  lin  ctwfcs.  Lot.  Striti.  ÿrJe. 
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OïDEV.  Ordre.  Le  fixiémc  des 
S.icreracns  de  IT-glifc  Romaine,  qui 
donne  un  caraifèrç  particulier  aux 
EccléÜalHqucs.  Lat  Ord<‘. 

Orden.  Ordre*  figniHc  auffi  une 
Communauté  de  Religieux  vivans 
fous  un  Chef,  d'une  metne  manière, 
& fous  un  mémo  habit  Lat.  OtJa 
Rtligi^us. 

Okî^:n.  Ordre,  ngnifie  auffi  Com- 
manilcmcnt.  Lat.  Jttjfum.  [mperimn. 

Orden,  fe  prend  pour  Relation, 
rapport  d'une  chofe  avec  une  autre. 
Lat  Ordo.  Rej'pechs. 

Orden  , en  parlant  des  infiru- 
mens  de  Mufique , figiiütc , Rang  de 
cordes.  Lat.  Fidium  fertes. 

Orden  de  Architeéittra.  Ordre  « en 
termes  d'Architeâurc , fc  dit  de  iH- 
vers  ornemens  , mefiires  & propor- 
tions des  colomnes  & püafires  qui 
fouticnnent  ou  qui  parcnl  les  grands 
bâtimens.  Lat  Ordo. 

OrioH  de  Caballeria.  Ordre  de  Che- 
valerie. Lat  Eqsuflrr  ordo. 

Orden  de  Cahalleria.  Le  Corps  des 
Chevaliers  qui  fuivent  le  parti  des 
armes  par  autorité  publique,  confi>r- 
mément  h des  loix  générales  diâces 
par  le  point  d'honneur , & appruti- 
vées  par  l'nfagc  des  nations.  Lat 
Ordo  equt/lris. 

Orden  de  Ctéalleria.  On  appcHnit 
autrefois  ainfi  l’Art  militaire  & tout 
ce  qui  a rapport  à la  guerre.  Lut. 
Doélrtna  eque^is  militi.e. 

Orden  militar.  Ordre  militaire  , 
fe  dit  de  certaines  Compagnies  de 
Chevaliers  infiitué*  par  de*  Rois  Sc 
de*  Prince* , tant  pour  la  défenfe  de 
U foi  , qu'à  d’autres  ocafions,  pour 
donner  des  marques  d'honneur  , & 
faire  des  difUnâions  entre  leur  No* 
blefie.  Lat  Ordo  fnilitaris. 

A la  orden  y à lat  ordeaes.  A vos 
ordres.  Expreffions  de  poUtefTe.  Lat 
Jubcat  y pr.cfiô  fum. 

Cortfejo  de  Ordenes.  Tribnnal  fou- 
verain  compofé  d'un  PréfiJent  & de 
fix  Chevaliers,  deux  de  ehactm  des 
trois  ordres.  Lat.  Senatus  regius  dt 
Ordinibus  iKtlitaribus  con/sJem. 

fài  orden.  Eu  ordre  , par  ordre. 
Lat.  Kx  ordine. 

En  orden.  Quant  à.  Lat  J^uoaJ. 

Poner  en  orden.  Mettre  eu  ordre. 
Lat.  In  ordinem  cogéré. 

Paner  en  crders  , en  fens  moral  , 
figntfie.  Régler  une  chofe  de  manière 
qu'elle  ait  la  proportion  rcquiie.  L, 
Ad  reéium  owlinem  redigere. 

par  fit  orden.  Phrafe  adv.  Par  or- 
dre , lucccfiivcmcnt , en  fon  rang, 
Lat.  Kx  ordine. 

f*mgis  por  fu  orden.  Phrafe  ufités 
dans  les  Tribunaux  ftipt;icurs , par 
laquelle  ils  ordonnent  que  la  caufe 
jugée  par  le  Juge  ordinaire  , Icnr 
foit  renvoyée  pour  être  examinée  do 
noUTCiiLU  1m  ^reefcriltus  vriofervetstr. 
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ORDEXACION,//.  Or.Ioniiance, 
irrin^ement , ordre  , règle  , Jilpo- 
fition  , commandement.  Lat  Ordo. 
OrdiniUio.  Jilundatum.  Pr^ct^tum. 

ORDENADAMENTE,  adv.  Avec 
ordre  , proportion , ju(lc(Te.  Lat  Or~ 
iinati. 

ORDEXADOR  , f.  m.  Ordonna» 
teur , celui  qui  ordonne.  Lat.  Orii^ 
mitor.  - 

ORDEXAMIENTO,  /.  w.  Loi  , 
Pragmatique  fanélion  , Ordonnance  > 
précepte,  commandement  d'un  Sou* 
verain  , d’un  fupéricur.  Lat  Conjii- 
iutum.  Stat$Uum.  SanéUo. 

Okoenamiento  real.  Titre 
d’un  livre  qui  contient  la  colleéUon 
des  loix  municipales  de  CaRille , ran- 
gées par  ordre.  Lat  Kegium  Ordina- 
9»entum, 

ORDEXANDO.  Voyez  Ordmantt. 
ORDEXANZA  , /.  /.  OrJonnan- 
•e , ordre  , arrangement  des  chofes 
qui  demandent  quelque  régularité. 
Lat.  Ordo. 

ObdenanzA.  Ordonnance,  loi, 
ftatut,  commandement  Lat.  Statu- 
$um. 

Ejlar  de  ordenanza.  Etre  d'ordon- 
nance, fignifie  en  termes  militaires, 
un  foldat  qui  eR  à La  porte  de  celui 
qui  commande , pour  être  prêt  à 
porter  Tes  ordres  ou  il  convient  Lat 
In  Ÿ^em^u 

ORDENAK , V.  a.  Ordonner',  ran. 
ger,  dirpofer,  arranger,  mettre  en 
ordre,  ûit.  OrdiMore.  Dijfonert. 

OlDENAl.  Ordonner  , comman- 
der, donner  ordre,  preferire.  Lat 
Jmperare.  Frtnipert. 

Oroenar.  Ordonner,  ' fignifie 
auQj  Régler , conduire.  Lat  Dirigere. 

Okdenar.  Ordonner  , fignifie 
aufli  Conférer  les  Ordres.  Lat  Ordi- 
nés  con/erre, 

Ordenabse.  Prendre,  recevoir 
les  Ordres , fc  faire  d'Eglifc.  Lat 
Sacris  iHitiart. 

Ordtnar  fu  tejlamento.  Faire  fbo 
teftaraent  Lat  TejlamnUuw  feribrre. 

ORDEXAXTE,  p-irr.  aâ.  du  ver- 
be Ordenixr.  Ordonnant , qui  ordon- 
ne, qui  range  qui  met  en  ordre. 
Lat.  Ordinans. 

OrdenantE.  Ofdinant  , fe  dit 
de  celui  qui  afpire  à recevoir  les 
Ordres , & qui  les  reqoit  Lat  Ad 
ordines  fiom<n'mdus. 

ORÜEXADO,  DA,  part.  PaJ".  du 
verbe  Ordtnar.  Ordonné  , ec.  Lat. 
Oi'iUnatus , a , um.  Di/p^ttiS , A,  mtt. 

Ordenada.  Terme  de  (iéomttrie. 
Ordonnée  d une  EUipfe,  d une  para- 
bole ou  d'une  hyperbole.  Voyez  Apli- 

cadiT. 

ORDENADOR , ra  , adj.  m.  f. 
Celui  ou  celle  qui  trait  les  vaches , 
les  chèvres  &c.  Lat.  Ewalgens. 
OKOEN’AR,  V.  a.  Traire,  pref- 
le  pis  des  femelles  qui  ont  du 
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Liit , pour  le  faire  fortir.  Lat  Aful- 
gere. 

OSDEnAR  , lignifie  aulTi  Cueillir 
les  olives  avec  la  main.  Lat.  Oleas 
ntanu  deerrpire. 

ORDEhAR  , pris  figurément,  figni- 
fic  Cueillir  peu  à peu  le  fruit  de  quel- 
mie  chofe.  Lat.  Emungere.  Sugere. 
Eatulgere.^ 

OïQ)EXADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Ordehar.  Trait,  te.  Lat  jUuî- 
, a , uns. 

ORDIXACION, le  même  que 
OrJefsam.1.  C'eft  uii  terme  «üte  dans 
l’Aragon. 

ORDINAL,  adj.  d'une  term.  Ordi- 
nal , fe  dit  du  nombre  qui  marque 
l’ordre  des  choies  , en  quel  rang 
elles  font  placées.  Lat  Ordinalis. 

ORDINAR1.AMEXTE,  «dv.  Or* 
dinaircment  Lat  r^ulgè. 

ORDiNAEiAMENrE,  fignifie  anfli 
Grofliérement , d'une  manière  impo- 
lie. Lat.  Inurhan^.  RujUci. 

ORDINARIO,  RIA,  adj.  m.^f. 
Ordinaire,  qui  arrive  fouvent.  Lat 
Frttiuem.  Çommunis , t. 

O&DiNAiio.  Ordinaire,  fe  prend 
aiiflt  pour  Bas  , commun , de  peu 
de  valeur.  Lat  Fulgaris.  Communis. 

Ordinarjo.  Ordinaire,  fc  dit 
aufli  de  ce  qui  n’ell  pas  rare.  L.nt. 
Fulgaris. 

Or  01  MA  R 10.  Ordinaire  , fe  dit 
fublbntivemcnt  & abfolumeut  de  la 
dépenfe  qu'on  fait  tous  les  jours  à 
(a  table  & dans  Ion  domcRiquc.  Lat. 
Diarium. 

Ordinario,  fe  dit  aiilTi  des  ju- 
gemens  qui  (c  rendent  i la  ch.nrgc 
de  l'appel.  Lat.  Deerrtum  ordinarium. 

Oroimario.  Terme  de  Pratique. 

I Ordinaire,  lignifie  le  Juge  naturel 
du  territoire,  où  le  defendeur  efi 
domicilie;  & plus  communément  fe 
dit  du  Juge  Eccléfialliqtie  , Vicaire 
général  d'un  Eveque,  & par  anio- 
nomafe  des  propres  Evêques.  Lat  Or- 
diHarius. 

Ordinario.  Ordinaire  , fe  dit 
auHi  au  fublbantif  de  la  Poflc,  du 
Courier  qui  va  & vient  toutes  les 
femaiacs.  Lat.  Tabeüarius  ordinarins, 
Oroin«cio.  Ordinaire  , fc  dit 
aulTi  d'iiii  Voiturier , ou  mcflàger  , 
qui  a coutume  d aller  dans  un  en- 
droit Lat  AlitUo  ordùsarius. 

Ordinario.  Ordinaires  au  plu- 
riel , fc  dit  des  maladies  ou  purga- 
tions des  femmes , qui  leur  viennent 
tous  les  mois.  Lat.  Menfirttum. 

De  ordinario.  Faqon  adv.  D'ordî- 
nairc,  pour  l'ordinaire,  hai.  Fulgo. 

Jufhàa  tndinmia.  Jullice  ordinai* 
TC  , c'efi  celle  qui  connoit  des  cau- 
fes  en  première  iulhuicc.  Lat.  Judex 
ordinM'iuj. 

Pltito  ordinario.  Procès  ordinaire, 
fc  dit  des  gronderies,  des  diîtVrcns 
qui  s'élèvent  chaque  jour  entre  deux 
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perfonnn  qui  vivent  cnremUe.  lat. 
Rixæ  ordimiria. 

Pleito  ordinario.  On  appelle  aînfi 
une  chofe  qui  traîne  en  longueur 
& qui  diminiiç  de  fes  forces  peu  î 
peu  : ainfi  on  dît  d’une  m.iladic  dan- 
gereufe  & qui  dégénère  en  une  au- 
tre qui  l'ell  moins,  mais  qui  dure 
plus  longtcms , que  fe  ha  hteho  pià. 
to  ordinario.  Lat.  J/ec  prout  lit  ordù 
rt.ir;'ii  cestfendum. 

Pieito  ordinario.  On  appelle  ainfi 
ce  qui  arrive  tous  les  jours  ou  fré- 
quemment Lat  Lis  ox-dinoria. 

f^ia  ordirntria.  Voyc  ordinaire , c'eft 
celle  qu’on  fuit  dans  les  procédures 
civiles.  Lat.  eommtnsif. 

fia  ordinaria.  Voyc  o»linairc,  fe 
dit  (|uand  les  cholVs  fuivent  un  court 
régie.  Lat.  f^ia  ordinaria. 

ORE.ADES,  /.  /,  OréaJes,  Nyni- 
phes  des  montagnes.  Lat  Oreadrt. 

OKEAK,  V.  «I.  SotiHcr,  rafraî- 
chir , donner  du  frais , en  parlant  du 
vent  Lat  Auram  affiare. 

Orear.  Aérer,  mettre  à l’air.  L. 
Aeri  txponcre. 

Obearse.  Prendre  le  frais.  Lat 
Librrim  i attra  frui. 

OREADO,  DA,  part  poj/I  du  ver- 
be OjYor.  Aéré,  ée.  Lat  Liberiori 
aura  erpo/itus  , o,  uns. 

ORECER , V.  a.  Convertir  en  or. 
C’eft  un  mot  forgé.  Lat  In  auruut 
tranfsHsttart. 

ORËGANO,  f.  m.  Origan,  plan- 
te. Lat  Origanum. 

OREJA  , f.  f.  Oreille.  Lat  Auris. 
Or  EJ  A.  Oreille,  fe  prend  p.ir  mé- 
tonymie pour  l’ouic.  Lat  Auris.  Au^ 
dittiS. 

Orejas.  Oreilles,  fedit  auÛîpar 
limilitiide  de  deux  petites  avances  qui 
font  de  chaque  côté  de  certains  ou- 
tils. Lat.  AnfuU. 

Oreja.  Oreille  , fc  dit  auflî  de 
cette  petite  courroyc  où  fe  termine 
le  quartier  du  fuiilicr.  Lat  Aru'uia 
calcei. 

Oreja.  On  appelle  ainfi  un  fla- 
tcur  qui  fc  plaît  à faire  de  faux  rap- 
ports. J.at.  Sujurro, 

Oreja  de  Abad.  Pl.mte.  Voyez  Oi»- 
hligo  de  Venus. 

Or^a  de  Abad.  Erpèce  dc  beignet. 
Lat.  Lagani  gensa. 

Orejas  de  Alercader,  Oreilles  de 
Marchand.  On  appelle  ainft  uh  hom- 
me qui  feint  de  ne  pas  entendre  ce 
qu'on  lui  dit.  Lat.  Attres  fm  da. 

Oreja  de.  Mmje.  Plante.  Voycj 
Omhiigo  de  Venus.  ^ - 

Or^a  de  s'ôton.  Oreille  de  fouris, 
plante.  Lat.  Auriesda  mûris. 

Oxxja  marina.  Oreille  de  mer.  Co- 
qiiillcigc  de  mer  , qui  cft  fait  com- 
me une  oreille.  Lat  Auricnla  marina. 

AnimA  de  qualro  or^'ns.  On  appel- 
le ainfi  luie  bétc  à cornes,  fur-tout 
un  taureau.  Lat  Animal  comigerum. 

Baxar 
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Biixitr  las  orfjas.  Briffer  les  oreil- 
les , ilb  point  répliquer  à ce  ^n’on 
nous  commaJiilc.  Lat.  AwricuUs  de- 
tBînert. 

Cvw  laswf^jas  caùUs.  Avec  les  oreil- 
les bainëcs,  c'cft-à-ilire , triflcmcnt. 
Lat.  Vultu  tlcmijo, 

C‘Ot  lasorejas  tan  ttr.'gas»  ExprciTîon 
atircrbiale  qui  marque  lattentiun 
QU  OI)  lionne  à une  chofe  qu'un  veut 
u\  oir.  Lat.  Intentis  anriius. 

Dar  ortjas.  Prêter  l‘ofeUlc»  être 
attentif  à ce  qu’on  dit.  Lat  Aurti 

fr^bfYf, 

Efi^sr  tt  la  er(ja.  Etre  toujours  pen- 
du à l'oreille  de  quelqu'un  , ne  le 
quitter  jamais  d'un  pat  Lat./7da»- 
rn«. 

AUj>rr  la  orna.  Vaincre  quelqu'un» 
le  terraficr.  I>at.  Aurim  nMilf/tu-crr 
injifitum  viiXQÙie. 

So  bai  /ma  cada  nusrtfs  orgyj. 
Cette  expreflion  figniHe  qu'il  n’cH 
pas  aifé  d'cchaper  aux  dangers  » lorf- 
qu'on  s'y  expolc  trop  fouvent.  Cette 
phrafe  Fait  allulion  à une  ancienne 
coutume  d’Efpagnc  » de  couper  tous 
les  mardis  une  oreille  aux  malfai- 
teurs- Lat.  Kon  Jhnfvr  Uves  dabii 
fanas. 

Ao  vole  fus  crejas  Uenas  de  agua. 
ExprciTîon  qui  marque  le  mépris 
qu'on  fait  de  quelqu'un. 

Pan  de  ortjas.  Ou  appelle  ainfi  à 
Midriil  certain  pain  rond  & mince 
décuupc  tout  autour  en  pointes.  Lat 
Pasùi  cifcwn  Aentatus. 

faner  las  orejas  eoloradas.  Dire  à 
qnelcju'un  des  paroles  qui  le  faflTent 
rougir  iufqu'aux  oreilles.  Lat.  Pudo- 
tt  aiiquem  fuj’uudert. 

Quatro  enejas.  On  appelle  ainfi  un 
homme  qui  n'a  des  cheveux  qu'à 
l'endroit  des  oreilles  » & dont  tout 
le  refie  de  la  tête  cil  chauve.  Lat. 
Vincinnatus  homo. 

Repartir  ortjas.  ExprciTîon  figurée, 
qui  lignifie,  Suborner  des  tcuioms 

Cur  leur  faire  dire  ce  qu’on  veut 
t.  TejUs  inductre. 

Tener  dt  la  oreju.  Etre  maître  de  | 
quelqu'un,  le  mener  par  Toreille,cn  i 
faire  ce  qu'on  veut.  Lat  Sibifihje-  \ 
Üwn  alijunn 

7irar  lus  ertjas  à la  ortja.  Jouer 
-tux  cartes.  Lat.  Cbartam  pièiam  vel- 
iscare. 

Tirarfe  Je  toia  ortja , ^ no  alcan- 
tarft  à la  otra.  Cette  cxpreiliou  mar- 
que le  chagrin  que  quelqu'un  a d'a- 
voir échoue  dans  une  cnlrq^rifo. 

Ver  las  ortjas  al  lobo.  \oycz  Lobo. 
Vino  de  dos  ortjas.  Le  menu  peu- 
ple appelle  alnfi  le  vin  qui  a de  la 
feDTcc  , & qui  Batte  le  palais,  par- 
ce que  ceux  qui  en  boiveut  ont  ciN- 
tume  de  remuer  la  tête  ilc  côte 
d'autre.  Lat.  Vinum  gentrofum. 

ÜREJEADO,  DA,  adj.  m.  cîf /• 
Averti  « ic  i iiiBniit  • te  d'avance. 
T<>m.  IL 


Lat.  FrttntcrJtus , a,  um. 

OREJEjVR,  x\  n.  Secouer  les  o- 
rcilles,  en  parlant  des  animaux.  l.at 
A ter  es  agi  tare. 

OaejEAR.  Faire  quelque  chofe  en 
rechignant.  Lat.  Renuere. 

ÜREJERAS,/.  f.  La  partie  d’un 
bonnet  qui  couvre  les  oreilles.  Lat. 
Aitrium  tigumenhan. 

Orejeras.  Oreilles  de  charuc. 
On  appelle  ainft  deux  |)ièces  de  bois 
qui  ibnt  de  côté  & d’aOkrc  du  foc  de 
la  charue,  lcfqucl!es  fervent  à élar- 
gir le  ftllon.  Lat.  Aratri  pinnuU. 

Orejeras.  Cercles  de  métal , 
que  les  Américaines  mettoient  à leurs 
oreilles.  Lat.  luaures  Indien. 

OREJON , / ut.  .Morceau  de  bru- 
gnon , ou  de  pêche , coupé  en  long  & 
(eciié  au  Soleil , qu'on  appelle  ainG 
parce  qu'il  a la  figure  d'une  oreille. 
Lat.  Vhexfoimla  Jtceata. 

Orejon.  L'aétion  de  tirer  les  o- 
rcîllcs.  Lat.  Aurium  veUscatio. 

Orejon'.  Orillon.  Terme  de  For- 
tification. Lat.  Proptfgnacultnu  ht 
dtfiii  auris. 

OBF.JONFS.  On  appelloit  ainfi  au 
Pérou  les  jeunes  gens  de  la  meilleu- 
re Noblcflc  du  pais  , qu'on  élevoit 
pour  remplir  les  premières  charges  , 
de  TEtat.  Lat.  Jutvnes  Peruvians  no- 
biles. 

OREJUDO,  DA,  ad»,  m.  ^ /. 
Qui  a de  grandes  oreilles.  Lat.  Pro- 
lixit  auribia  înjîgnis. 

OREO , f.  tn.  Zéphir , petit  vent 
doux.  Lat.  Aura  , 

OREOSELINO,/.  wi.  Céleri  fau- 
vage.  Lat.  Apiwn  montanum. 

URESPK , /.  tn.  Orfèvre.  Ce  mot 
a vieilli.  Lat.  Aurifex. 

ORFEBRERIA,  f.f.  Orfevrerie. 
Lat.  Aurifiehttn. 

ÜRUANERO,  f.  m.  Faclenr  d'or- 
gues. Lat.  (JrganortaH  faber, 

ORG.\NlCO,  CA  , adj.  m.  ^ /. 
Organique  , qui  appartient  aux  or- 
ganes. Lat.  OrganioiS. 

ORGANILLÔ  , f.  m.  Petite  or- 
gue. Lat.  Organutn  minus. 

ORGANISTA  , f.  m.  Organifte  , 
qui  fait  toucher  Torgue.  Lat.  Pfal- 
tes. 

ORGAKiZACION  , /.  /.  Organî- 
Cation , corrcfpondance  des  parties 
animales  ciUr'ellcs  , qui  coiifiituc  ia 
perfeéUon  du  tout.  Lat-  Organorutn 
corporis  dijpajhh. 

ORGANIZ.AR , v.  a.  Organifer  , 
former  des  organes.  Lit.  Organacor- 
psris  compingere. 

Urgani/ar.  Accorder  une  orgue. 
Lat  OrgaHuut  concinnare. 

ORGANIZ.'\Dü , DA,  p^tri.  fajf. 
du  verbe  ihganizar.  Ürganifé , ce. 
Lat.  Pigurulus.  Abfolutus.  OrgiOtici 
âsfpcjitus^  a,  um. 

ORGAKO,  /.  m.  Or^c,  le  plus 
grand  Si  le  plus  harmonieux  de  tous 


O R G 289 

les  indrumens  de  Mufique.  Lat.  Gj- 
ganum  ntujicuttt. 

Orga.xo.  Machine  compofcc  de 
deux  ou  trois  tuyaux  d'étain,  dont 
0)1  fc  fort  dans  les  tavernes  pour  ra- 
friichir  Teau  & le  vin  au  moyen 
de  la  neige.  Lat.  2‘uhui  plmnbeus  ai 
vinttm  rtfrigerandum. 

Organo.  Organe,  partie  de  l'a- 
nimal dirpoféc  d'une  certaine  maniô> 
rc  qui  la  rend  propre  aux  tifages 
auxquels  elle  cft  dcBinée.  Lat.  Or- 
ganunt. 

Orcano.  Organe,  Ce  dit  figuré- 
ment  en  parlant  de  ceux  qui  fervent 
à quelqu'un  pour  faire  connoitre  fes 
penfées.  Lat  Dulius.  Organum. 

Organe  de  la  voz.  Le  fon  , le  ton 
de  la  voix.  Lat  rocis  futtut. 

Los  orgofios  de  mojiolet.  £xprc(fion 
figurée , pour  dire  qu'une  chofe  cib 
placée  de  travers  & mal  en  règle. 
I.-at.  Res  iniperiti  inconanni  dU 
recla. 

ORGÜI.LF.ZA  , /./.  le  même  que 
OrguUo.  Ce  mot  n'cB  plus  ufité. 

ORGULLO,  /.  m.  Orgueil,  fier- 
té,  arrogance,  vanité,  fafte,  often- 
tation.  hat.  Superbia , <r. 

I Orgullo  , fe  prend  pour  Ar* 

I deur,  aélivité,  promptitude  à agir. 

: Lat  Ardor. 

ORt.ULLOSO,  SA,  adf.tn. 
Orgueilleux,  eufe,  vain,  ne,  d- 
ticr , re , fier  , re , fuperbe.  Lat 
Superbus  , a , tttn. 

Orgl’LLOSo  , fignifio  aulfi , Vif  , 
prompt,  aéUF,  impétueux,  violent 
Lat.  l^A'etnens.  AUicer.  Animofus. 

ORF,  interj.  qui  en  jargon  figni- 
fîe , Uola  ! he  ! ho  ! Lat.  Ueut  ! 

ORICHALCO  , /.  M.  le  même  que 
Aiaton. 

ORIENTAL,  aJi.  d'tme  terin.  0- 
rientaJ,  le,  qui  cft  ûtué  vers  l'O- 
rient à notre  égard..  Lat  Oriejiia^ 
h's  , f. 

Oriental.  Oriental,  cB  une  des 
dlB'crentes  épithètes  que  les  AUrolo- 
gucs  donnent  au  premier  quarré  du 
thème  celcile.  Lat  Orientant. 

Orientales.  Orientales,  fc  dit 
des  Planètes  qui  fc  lèvent  avaut  le 
Soleil.  Lat.  Orientales. 

Iglejia  (JrientaL  L'Eglifc  d’Orient 
LRI.  Orientaîif  Eccle/iu. 

Imferio  OrieutuL  Empire  d’Orient, 
celui  dont  ConBantinople  cB  1a  capi-  ' 
taie.  Lat.  Lnptrium  Orientale. 

ORIENTE  , f.  M.  Naiflance  de 
quelque  chofe  que  ce  foit  Lat  Ct 
riens.  Ortus. 

Orie.vte.  Orient,  le  premier  des 
quatre  peints  cardinaux  du  M4>ndc, 
où  nous  voyons  lever  le  Soleil  & 
les  Allres.  Lat  Oriens.  Ottus, 

Oriente.  Orient,  fc  dit  aiifli 
des  provinces  fitiiées  a notre  egard 
vers  le  lever  du  Soleil.  Lat  U/cti- 
talis  pLtga. 

Oo  Oaiex- 
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OïiENTB.  Orient.  I.es  .Aftrolo- 1 
appolient  aiiifi  l’horotVope,  ou 
fa  prctnièrc  miilon  du  thème  cèleAc. 
Lat.  0-vtw  AJr>ihgic:vH, 

Os  (EN  TE.  On  appelle  amft  la 
blanclieur  des  perles.  Lat,  Orient  in 
tatij-nhus. 

Oriente.  Orient,  fc  dit  figilré- 
ment  de  la  jciuicfTc.  Lat.  Orient 
tit. 

OKfFICE  « /,  tn.  Bijotib'er  , qui 
traviillc  en  or.  Lat  Anri/ev. 

OKIFICIA,/. /.  L’art  de  travailler 
les  bijoux.  Lat.  Avrificium. 

ORIFICIO,  /.  M.  Orifice  , trou  , 
ouverture  d'iinc  chofe.  Lat  Orijt- 
ciwn.  Oi^  orit. 

OaiPiCio.  Orifice.  Terme  d’Ana- 
tomio.  Ouverture  de  ccrtûns  con- 
duits, ou  vaiiTcaux.  Lat  Ojiiwn.  0>. 
Orificiu»». 

ORIGEV  , f.  w.  Origine  , corn, 
mencc.ncnt , nailTance  , principe  , 
iüurcc.  Lat  Ofi^a. 

Origen  , G;  prend  aufÛ  pour 
rcnJrutc  o.'i  Ton  cil  nè  j patrie,  lieu 
de  la  nadranee.  Lat  Ori^ù.  Putria, 

ÜAIGEN,  Te  prend  aulPi  pour  AL 
cendanev  « famille.  Lat  Origo. 

OatGEN.  Origine,  fe  dit  aoiTi  fi- 

gjrèment  en  chiofes  morales,  Lat. 
ri^ù. 

ÔRJCrN.AL , a^.  Sune  terw.  Ori- 

E’nal , le  ; qui  concerne  l'origine. 
It.  Orif’inaiii  y e, 

J^n^ttx  Driginnl.  Langue  originale. 
Original,  fnbjl.  m.  Original, 
modèle  , minute,  Lat  Archetyput. 
ExemfUr, 

Gracia  arifrinal.  Grâce  origtacUe. 
Lat.  Ori^inaiii  t^ntia. 

PecitJo  ordinal.  Péché  originel.  L. 
OrifiifiaU  ptcciUufn, 

S'abcrie  Je  hwi  ori/^nal.  Tenir  une 
choie  de  bonne  main.  Lat  Ex-  certo 

friad^h  /cire.  

OKItîINALMEN TE , atfr».  Origi- 
mirement  , dès  le  commencement , 
dés  l’origine.  Lat  Ah  origine, 
OR1GIN.4r  , V.  a.  Etre  la  caufe , 
l’origine  , le  principe  »lc  quelque 
choie.  Lat.  Caujarc.  E^crre. 

Or  (GINAR.se  , i\  r.  Tirer  Ton 
origine  • Ton  principe  , procéder  , 
provenir.  Lat  Orif^inem  dûceri-. 

ORlOiNAOO,  OA,  part,  pjrjfl  di> 
verbe  Ori^mr.  Produit , te  ; occa- 
* lionne  , éc.  Lat  Ortr/s , a , «-•»». 
ORUtlNARIO,  ria,  Al'.w.ôf/. 
Originaire , qui  prend  l'a  fourcc  , fa 
müfincc  de  quelque  pays.  Lat  Cb*i- 
ginarivj.  OrifoiJut. 

OKIGINEO,  NEA,  aJ/.  m.  f. 
le  meme  qnc  Origi>uU»  Ce  mot  n'cfl 
point  nlitc. 

ORI  LL  A • f.  / Bord  , cxtréimté 
de  quelque  choie.  Lat  Oray  a-, 
OaiLLA.  Liiière.  Lit  0>v.  Lim- 
his. 

Oailla.  Bord , ri?agc  de  b ma , 
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d’une  rivière.  Lat  Ora.Uttusy 
arts, 

Orilla.  Le  haut  du  pavé.  Lat 
Ora  trita.  On  dit  encore  en  quelques 
endroits.  Trottoir,  chemin  .1  talon, 
cadette. 

Orilea  , (è  prend  quelquefois 
pour  un  vent  extrêmement  Froiil,  qui 
pénètre  jiirqu'aiix  os  : ainfi  on  dit  , 
Carre  maU  orilla  , Il  bit  UA  vent 
très  froid  & très  piquant.  Lit  Au~ 
ra  frieiJj.  ^ 

Orilla  , fe  dit  figurément  pour 
la  fin , l'cxtrcmité  de  quelque  cho- 
fc  d’immatériel.  Lat.  Einii.  Termù 
nus. 

A la  orilla.  Auprès , au  bord.  L. 
Ai.  Apui. 

Salir  d U orilla.  Cette  phrafe , ou- 
tre le  Cens  propre,  fignific  figurément. 
Surmonter  les  ditücultes  , vaincre 
les  ohdacics.  Lat.  Emeixere, 

OKILLAR,  V.  n.  Aborder,  pren- 
dre terre.  Lat.  Apf>ellere. 

Orili.ai.  Lailfcr  les  lifières  il 
une  ctüfie.  Lat.  Telum  eris  circumi- 
I rf. 

Orili.aR,  ngnifieau  figuré,  Aban- 
donner quelque  chofe , l'oublier.  Ce 
mot  ell  uüté  dans  rAr.agon  & dans 
le  Roy.'iumc  de  Valence.  Lat  Dc/pi' 
cere.  Ohlhnrwi  trûiicre. 

ORILLADO  , D.\  , p^t.  paif.  du 
verbe  OriUary  Bordé,,  éc  de  lilières. 
I.at  Orii  drctoniftlus.  Oublié  , né- 
gligé , ée.  Lat  Defptilus.  (Mslix-hm 

ORILLO  , f.  m,  Lifièrc  du  drap. 
Lat  Parmi  timbus. 

ORIN  , /.  m.  Rouille  fur  les  mé- 
taux , particuliérement  fur  le  fer , 
le  aiivrc , &c.  occalionncc  par  l'hu- 
midité. Lat.  Ruhiyo.  Ajruga. 

Crin.  Rouille,  figurément  Tache, 
défaut,  impcrfcélioii.  Lit 

ORIN.A  , f.  f.  Urine.  Lat.  6W- 

noy  4C. 

ORINAL  , /.  m,  Uniul , vailTcau 
pour  recevoir  l'urine.  L.  Jlc.telia , tr. 

Orinal  , fe  dit  par  fimilitude 
des  cmlroits  où  il  pleut  beaucoup. 
Lat.  Plu  via/a  pkga, 

ORINAR  , t'.  n.  Uriner,  ptlTcr , 
décharger  la  veffie.  Lat.  Aleicre. 

üKI.n'ECER  , V.  n.  Se  rouiller. 
Ce  mot  a vieilli.  Lat.  Eubighte  irt/~ 
ci. 

ORIKÏENTO  , TA,  aJJ.  m, 
Terme  peu  nfité.  Rouille,  éc.  Lat. 
.Erudnofus , a , um. 

ORIMQ.UE  , f.  m.  Orin.  Terme 
de  Marine.  Ccll  une  conlc  attachée 
par  un  de  Tes  bouts  à la  croifee  de 
l’ancre,  & par  l’autre  à U hmicc  , 
qui  Ilote  fur  le  lien  de  Tancrage  pour 
iiuliqucr  l’endroit  précis  où  cil  l'an- 
CTC.  Lat.  KuJem  anchorarius, 

OKIOL  , ut.  Loriot , oîTcau. 
Lat.  Ct'loriott. 

O&IOM  , /•  m.  OrloD , nom  que^ 
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Ton  donne  k l’une  des  i6. 
tions  méridionales.  Lat  OriJr. 

ORLA,  /./.  Orlc,  orlet,  ourlet, 
boril  , bordure  , lifière  dé  l'étoSe. 
Lat.  Ora.  /.imbus. 

Orla.  Orlc,  en  termes  de  Blafon , 
fc  dit  d’un  filet  qui  cil  vers  le  bord 
de  l'écu.  Lat.  Limbus  in  Jlenunate 
gnitiUth. 

ORLADOR  , /.  m.  Ouvrier  qui 
fait  des  ourlets.  Lat.  Limborum  tex» 
ter. 

ORLADURA,  f.f.  Bordure,  ce 
qui  garnit , ce  qui  foutient , ce  qui 
termine  , on  ce  qui  orne  le  bord  de 
quelque  chofe.  Lit.  limbus. 

ORL.\R,  V.  a.  Orlcr,  ou  ourler, 
border , garnir  , mettre  des  bords  , 
des  garnitures  aux  extrémités.  Lat 
Umhis  ornare. 

ORL  ADO , DA  , fart.  pitjT.  du  ver- 
be 0>‘Lir.  Ourle , éc.  Lat.  Lùnbis  w- 
' nntus  y rt  , um. 

' ORI.O  , f.  MX.  lullrumcnt  de  Mn- 
I fique  à vent  , efrèce  de  cornet  à 
bouquin , qui  ell  bit  de  bonis.  Lat. 
Tibix  ineurvx  genus, 

ORMESI,  f.  ni.  Moire  tabiféc  * 
qui  vient  de  Gènes.  La:.  Fannus  /r- 
ricus  irmlulatm. 

ORNADAMENTE  , tulv.  Avc« 
ornement , avec  grâce.  Lat. 

ORNAiMENT;VR , v.  a,  le  meme 
que  Adormr. 

ORNAMEKTADO,  da  , p.  p.  le 
même  que  Ai^rnaia. 

ORNAMENTO  , yl  m.  Ornement, 
panne , cmbclUficnicrit.  Lat.  O.-xa- 
tus  . r:r. 

Or.namentos.  On  appelle  Or- 
nemens  S.iccrdotaiix  & Pontificaux 
ceux  dont  fc  revêtent  les  Prêtres  & 
les  Prélats  quan.!  ils  officient  Lat, 
SaceriotaUa  aruamenta. 

OiNAMENTOS.  On  appelle  Or- 
nemeiis  d’Architeélurc,  les  pihftres, 
les  colonnes  , les  moultircs  Si  fcuU 
ptnres  qui  ornent  Si  qui  cmbclIitTcnt 
un  bâtiment.  Lat  Ornauuntt. 

Ornamkntos.  Ornemens  , fe 
dit  figurément  en  chofes  morales. 
Si  lignifie  ce  qui  fert  à rendre  plu» 
rceomni-indablc.  I..at.  Ornammta. 

OKNAR,  V.  O,  le  même  que  .‘îJor* 
nar. 

ORNADO  , DA  , part.  paf.  dl* 
verbe  Ornor  ; le  même  que  ÀJoma^ 
io. 

ORNATISSI.MO  , ma,  aij/.w.  ^ 
f.  fuptrL  Très  orné,  éc,  très  paré, 
ce.  Lat  OrnatiJfntus  , a , uut. 

ORNATO,yl  m.  Ornement,  aju- 
ftcijunt,  parure,  cmbcUiflcment  L. 
Oraatus  , us.  Ornamentum  , r. 

^RO , / m.  Or  , métal  jaune , k* 
pm  brillant  , le  pliLs  ductile  , le 
plus  pefaut , & le  plus  précieux  de 
tous  les  métaux.  Lat.  Atr;nt. 

Obo.  Or  , fe  dit  aulii  de  ce  qui 
tire  fur  k blond  ) furtout  en  parlait 
dcR 
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(1«  chcreux  des  femmes.  Lat.  Au- 
mis  eolar, 

Oro.  Or  : ce  mot  an  figuré  cfk 
pris  pour  ftgiûficr  KichefTcs  , iréfor, 
am.is  de  cliofcs  précicuïes.  Lat.  Au- 
rum.  Dwitite. 

Oro  , fc  dit  des  joyaux  , des  bi- 
joux dont  les  Femmes  fc  parent.  L. 

Ah'^Vùa  fuetiofa. 

Oros  , au  pluriel:  Carreaux,  unc 
des  quatre  couleurs  du  jeu  de  cirtcv. 
Vovez  BiTraja. 

b^o  hasiio.  Or  batu , or  en  feuil- 
les. I-at-  Aurum  braUtak, 

Oro  brtmido.  Or  bruni  , or  lifTc. 
Lat.  Aurum  ex^lifum. 

Oro  de  copclit.  Or  de  coupelle , ou 
afbné.  Lat.  Aurum  cbi  izmn. 

Oro  lit  Tibivr,  Or  qu’on  trouve 
d.ins  une  rivière  de  Te  nom.  L.  Au- 
Tum  nitidum. 

Oro  fubHtuznte.  Or  fulminant.  L. 
Ainrum  fubumans, 

Oro  mate.  Or  mat , cft  de  l'or  qiri 
ne  brille  pas  , qui  ti’dl  pas  poli.  L. 
Aurum  fujeum. 

Oro  ittAido.  Or  moulu , cH  de  l’or 
réduit  en  chaux,  qui  fert  à faire  le 
Tcrmeü  doré.  Lat.  Aurtan  caîdnatum. 

Oro  wolido.  Or  de  Coquille. 

Oro  potable.  Or  potable.  Lat.  Au- 
tvm  potahiU. 

Bula  de  oro.  Bulle  d'or.  Lat  Bul- 
la  ettrea. 

Como  tnt  oro  t it  eomo  mil  orot. 
Phrafe  pour  exprimer  l.a  beauté  , la 
propreté  d’une  pcrfoime.  Lat.  Attro 
nitidior. 

Como  un  pino  de  oro.  Avec  une 
manicfc  gentille,  avec  bonne  grâce. 
Lat.  ElegittUior  nuro  optîmo. 

De  oro  y uzul.  Extrêmement  paré , 
ée.  L.1t.  Eicpaati  omatu. 

El  oro  y el  moro.  Expreffion  ironi- 
que dont  on  fc  fert  pour  faire  fentir 
à quelqu’un  qu'il  exige  trop.  L.  Ali- 
d<e  divüi^. 

Et  como  un  oro  p.ititns  y todo.  Ex- 
prclfion  ironique  & vulgaire  par  la- 
quelle on  fc  moque  de  quelqu’un  , 
ou  on  lui  donne  à entendre  qu’on 
coniioit  fes  nifcs  & fes  fincifes.  Lat 
Scitus  tiuidem  ejl. 

Es  otro  tanto  oro.  Cette  expreflion 
lignifie  qu’on  augmente  la  valeur  d’u- 
ne chofe , en  ralTociant  avec  une  au- 
tre qui  en  relève  l'éclat  Lat.  Tanto 
incHus. 

Pico  de  oro.  Bouche  d’or  , fc  dit 
d’un  homme  extrêmement  cloquent 
Lat  Chryjblogus. 

Poner  de  oro  y tauL  Accabler  quel- 
qu’un d’injures  , le  couvrir  de  boue 
on  d'ordure.  Cette  cxprcÜton  cH  iro- 
nique. Lat.  Prohrts  onerare.  S'erJibus 

co^pergere. 

Prometer  tnontes  de  oro.  Promettre 
des  monts  d’ori  oflrir  plus  qu’on  a 
envie  de  Uoiuer.  Lat  ÀlLnlu  nureos 
^püiceri. 
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StU  fudiera  far  oro  wolido  , fc  dit 
potir  marquer  la  probité  de  quelqu’un. 
Lat.  Ain  tim  ipjt  errdi  yotrjt. 

Sipla  df  oro.  Siècle  d’or  , tems  d’a- 
bondance Çz  d'innocence  tlans  lequel 
les  poètes  ont  feint  que  les  hommes 
vivaient  au  commencement  du  mon- 
de. Lat  SUculum  aitrtwn, 

S'ipto  de  oro.  Siècle  d'or,  fc  dit  fi- 
gtirément  d'un  tems  heureux.  Lat 
Stn  ulum  aureum. 

Refr.  Oro  es  h que  ero  vok.  Ce 
proverbe  fignific  que  l'or  n'cfl  pas 
la  feule  rècompçnfç  qu'on  puifle  don- 
ner à un  homme,  & qu  il  y a d’au- 
tres chofes  qui  le  valent 

Kefr.  Oro  majaio  lace.  Ce  prover- 
be fignific  que  les  chofes  .augmentent 
de  prix  à proportion  qu'on  les  éprou- 
ve. 

Refr.  As  de  ores , uo  le  jueguen  bo- 
hos.  Ce  proverbe  fignific  que  pour  fe 
mêler  des  aifaircs  , il  fiiut  les  en- 
tendre. 

Refr.  Ho  es  fodo  oro  h que  rtluce. 
Tout  ce  qui  reluit  n’cft  pas  or.  €”611- 
â-dirc  , qu’il  ne  faut  pas  s’en  tenir 
ni  fc  lailfcr  éblouir  par  l'app.-irencc. 

ÜROBIAS  , f,  m.  Encens  de  la 
première  efpècc.  Lat  l’huris  fpecUs 
txcelienthr*. 

OROFRES  , f,  m.  Galon  d’or  ou 
d’argent  C’eft  un  vieux  mot  Lat 
Liudfus  aureus  tW  arpmtrus. 

ORONDADO,  DA,  adj.  m.  ^ f. 
Onde,  ce;  tabifé,  ce  { fait  en  for- 
me d’ondes.  Lat.  Vnduhtus , a , um. 

üRüNDADURA , J.^.  Terme  an- 
cien. Omle  , diverfite^  de  coiücuts 
qui  forment  des  ondes.  Lat  Vndu- 
Lttio. 

OROKDO , DA  , o-l;',  Vain  , 

ne  ; glorieux  , eufe  • qui  aime  à fe 
montrer.  Lat  Pcmpofm  , a , intt. 

ÜROPEL  , /.  ut.  Oripeau  , c'eft 
une  l.amc  de  laiton  fort  mince  & 
fort  batue  , qui  de  loin  parolt  com- 
me de  l’or.  Lat.  Auriehulci  lamitto. 

Oropel.  Oripeau  , fe  dit  .nufii  fi- 
gurèment  pour  une  chofe  de  peu  de 
valeur.  Lat  Fntilitas. 

Oropel.  Oripeau  , fc  dit  auCTi 
des  vains  titres  dont  une  perfonne 
fc  parc.  Lat.  Tituins,  Deetts. 

Gajîar  mucho  oropel.  Faire  plus  de 
depenfe  que  nos  moyens  ne  le  per- 
mettent. Lat  Pomr.am  itiotvm  ojteu- 
tare.  I 

OROPENDOLA  , f.  f.  Loriot  , | 
petit  oifenu  qui  a les  plumes  d’un 
verd  doré.  Lat.  GsUhvla.  I 

UROPIMENTE,  /.w.  Orpiment,  ' 
ou  orpiii  ; minéral  jaune  tirant  fur  le 
brun.  Lat.  AHripis,meatum. 

()ROZUZ,/»«.  Rcgliflê,  plante. 
Lat.  Gheiniiza  , re. 

ÜRPHAKDAD  , /. /.  Eut  d’orphe- 
lin, lat  Orbitus. 

OsPHANDAO  , fc  dit  par  cxlen- 
fioti  de  rétnt  d'ui;  homme  qui  a per- 


du fes  proteèleurs.  Lat.  Orhitas. 

OHTEGA  , f.f.  Efpècc  d'outar^ 
de  , oirenn  qui  fuit  les  outardes.  L. 
OAdis  fpreies. 

ORTHODOXO,  XA  , adj-w.^f. 
Orthodoxe  , Catholique.  Lat.  Ortho- 
âorus, 

ORTHOGRAPHIA  , / /.  Ortho- 
graphe  , terme  de  Gramin.aire.  C’eft 
ta  Icicsice  qui  enfeigne  à écrire  cor- 
rcélcmcnt  les  mots.  Lat.  Ortl'ogtopHa. 

Orthographia  Geometrica. 
Orthographie.  Terme  de  Ccomètrie; 
c'eft  la  fcicncc  de  peindre  , de  ikflî- 
ner  une  fortification,  un  bâtiment» 
félon  leur  élévation  & la  hauteur  de 
chaque  membre.  Lat  Orthegusphiu 
Geotnetriim. 

Orthographia  prq>T^a  degraiada , i 
en  perf^âkut.  Deitein  d’un  profil  en 
perfpcaivc.  Lat.  Orthographia  projec^ 
ta. 

ORTHOGRAPHICO,  CA  , adj.  m, 
Çf  f.  Qui  appartient  à l’Ortographe. 
Lat  Orthipruphictts  ^ a,  um. 

ORTHOGRAPHO,  / w.  Qui  fai* 
l'ortographc,  ou  qui  l'en  feigne.  Lat. 
Orthographns. 

ORTIGA , /.f.  Ortie , pl.-mtc  dont 
il  y a pluficurs  efpèces.  Lat.  Drt^ 
ca , 4T. 

Ortiga  niurrta.  Voyez  GaliopAf- 

6er  como  unas  ortigat.  Etre  d'ime 
humeur  aigre  & acariâtre.  Lat.  Un- 
dequiiijue  pur^ere. 

ORTIVO  , VA  , adj.  m.  ^ /. 
Ortive.  Terme  d’Aftronomic  qui  équi- 
vaut à OrientoL  Lat.  Ortivus^  <r,  tau, 

ORTO , f.  m.  I.evcr  d'un  afire  fur 
l’horifon.  Ce  lever  pris  abroliimcnt 
s'appelle  Aftronomique.  Lat  Ortus , 
ùs. 

Orto  poetica.  Lcv'cr  poétique';  Le- 
ver d’un  aftre  par  rapport  au  Soleil. 
Il  y a trois  fautes  de  lever  des  APtch 
le  lever  Cofmique  , le  lever  Hclia^ 
que,  & fc  lever  Acronyèlc.  Lat  Or- 
ttts  portiats, 

ORUGA  , f.f.  Roquette,  plante. 
Lat.  Eruca  , te. 

Orvga.  Chenille,  tnfcèlc.  Lit. 
Eruca , a. 

Oruga.  SaulTc  laite  avec  de  U 
roquette,  du  fiiere,  du  miel,  & du 
pam  rôti.  Lat  Ccndiuieutttm  ex  eru- 
ca. 

Oruga  de  pim.  Chenille  de  pin. 
Lat.  Pins  Eruca. 

Oruga  U dio.  Phrafe  baffe  qui  fe 
dit  d'une  chofe  qui  s'eft  perdue  ou 
gtitéc.  Lat.  Evanuit. 

ORUJO , f ut.  Le  marc  des  rai- 
fins.  Lat.  Uvitrwu  uugma^  foüictdi, 

ORZA,  f.f.  Pot  de  faycnçc  i 
mettre  des  confitures.  Lat  Orca. 

Oi'za  de  avante , ona  de  noerla.  Or- 
fc  d'avant,  ou  de  nouvelle;  cris  uü* 
tés  fur  les  Galères  pour  avertir  de 
voguer  h main  gauche , ou  à bas 
bord.  Lat.  Adjinijlram» 

O 0 } Aer- 
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A srzit,  aitv.  Terme  <îe  Mirîne.  A ' 
orf«*,  fc  Jit  loriqu'un  bateau  panchc 
d’un  côté;  & pu  H nilîtiidct  des  chu- 
fes  qui  vont  tic  travers.  Lat.  Injiex} 

latus. 

ORZAR,  V.  «.  Orfer.  Terme  de 
Marine.  Aller  à orfe , aller  au  vent, 
à 1.1  h-iiitinc  , de  coté.  Lat.  Sini- 
flrorjHin  !•  lu/çarr.  ' 

ORZUli^LO,  /.  fn.  Oreclct,  bou- 
ton rougeâtre  qui  croit  fur  !e  bord 
de  la  paupière,  & qui  incommode 
beaucoup.  Lat  OMcolwn. 

OlZL'ELü.  Piège  pour  prendre  des 
perdrix  toutes  vives.  Lat.  Vedpu^ 
kt 

O S 

OS.  Pronom  pcrfonncl;  le  meme 
que  l^ftfvtros.  Vous.  Lat.  l^oi. 

Os,  fc  dit  fouvent  pour  & 
on  l’employé  loriqu'on  ne  veut  pas 
donner  a une  perfunne  les  titres  qui 
lui  conviennent,  ou  pour  marquer 
l'autorité  d'un  Tupéricur  fur  l'on  in- 
férieur , ou  le  rcfpeâ  de  celui  - ci 
pour  l’autre. 

OSADAMENTE , AAv.  Hardi- 
ment , avec  airunincc , avec  intrépi- 
dité. Lat.  Audtxdtr. 

I OSADIA,  y: /.  HardiclTc,  auda- 
ce, témérité.  Lat  Akàacin.  Tmtri- 

tAi. 

Os  ADI  A . Ce  prend  aiilü  pour  Zèle , 
ferveur.  Lat.  Zd<tu 

OSADlSSl.MOî  MA  , aàj.  m. 
fupert.  Très  audacieux,  eufe,  très 
hardi , le , très  téméraire.  Lat.  Au- 
dac((/nmts , a , ium. 

OSAR,  S',  n.  Ofer,  avoir  la  bar- 
diede  de  faire  on  de  dire  quelque 
chofe.  Lat.  Auit'-rr. 

OsAft,  figniHc  auin  Imaginer,,  fc 
mettre  quelque  chofe  ca  tète.  Lit  /«- 
VfTUir.  Vi^mminijci,  AltMluri, 

OS  ADO,  DA,  part.  faf.  du  ver- 
be Oj‘uf^  qu'on  n'employc  que  com- 
me un  Hifp.inifmc.  & qui  firnife 
Hnrdi, audacieux,  téméraire.  L.Au- 
iax. 

OSCILACION,  /. /.  Ofcillalion, 
‘vibration  , balancement.  Lat  Vi- 
hrath. 

OSCITANCLA  , f,  f.  Inadvertan- 
ce, défaut  d’attention.  Ce  mot  cft 
peu  ufité.  Lat.  Alfy^erH/rûr. 

OSCULO , m.  Le  même  que 

OSIFRAGA , / f.  Orfraie , oifeau , 
efpèce  d'aigle.  L.it  OJ)lfia%ky  *c. 

OSINAJ^/.  Uifcan.Voyea  Aia^az. 

OSSA  ^ f.f.  Onrfc , la  femelle  de 
fours.  Lat  Vtfa. 

OssA  AfAYoa.  La  grande  Onrfc, 
Condcllation  voiline  du  Pôle  Ardi- 
quc.  Lat.  Vrfti  major. 

OssA  MfcNOB.  La  petite  Oiirfe, 
tonnoHation  plus  proche  du  Pôle 
que  U précédente.  Lat.  Urfa  minor. 
OSSAMlûNTA,  //.  Offcmeitt, 
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I os  du  corps  humain , fquclctte.  L.  Of- 

/ta  coirtpat'ei. 

OSSARIO,  /.  w.  Charmer,  lieu 
où  Ton  met  les  olfcmcus  des  morts. 
Lat  Ojmtrium. 

OsSARiii,  fe  dit  par  extcnfion  de 
tout  endroit  où  il  y a bien  d^  oHl- 
mens.  Lat.  Ojuixrium. 

USSKRA , f.  f.  Tanière  d’ours. 
Lat.  Cy/yritm  rnè//r,  i/. 

OSSÉRO,  /.  m.  le  même  que  O/- 
Jario. 

OSSESNO,  /.  m.  Oiirfcau,  petit 
Je  l’ourfc.  Lat.  Urf<€  catulus. 

OSSO,  /.  m.  Ours,  bête  féroce 
c^ut  vit  dans  les  montagnes.  Lat.  Ur- 

y»r. 

OSSUDO,  DA,  adj.  m.  c5*/»  Of- 
fu  , ué , qui  a beaucoup  d'os.  Lat.  Of^ 
ftiuf  PoUefss. 

OSTENSION  //.  f.  Manifeflation 
de  quelque  chofe.  Lat.  OHenJio^  nis. 

OSTLNSIVO,  VA,  a4f.  m. 
Oftcnlif,  ive;  qui  veut  ètrcvù,  qui 
fc  montre.  Lat.  Ofleutofus^  n,  um. 

OSTENTACION,  /.  f.  Minifcf- 
tatiun  de  ce  qui  mérite  d'être  vu , 
& qui  corrcfpond  à l'état  d'im  cha- 
cun. Lat  OJleutatht  nis. 

OsTtNTACION.  Üftentation,  va- 
nité, vainc  gloire,  paratic,  faite, 
affecLition  de  faire  paroitre  fes  bon- 
nes qualités.  Lat  *r. 

OSTENTAR,  v.  a.  faire  parade 
d’une  chofe,  l’cxpofer  à la  vue  de 
tout  le  monde.  Lat.  OfitNtsnr. 

ÜSTENTAB  , lignifie  aulfi.  Se 
vanter,  fc  glorifier,  tirer  vanité  de 
quelque  choie.  Lat  Jaéiarr. 

OSTENTADO,  da  , part,  pujl  du 
verbe  Ollfniifr.  Montre,  éc,  vanté, 
ée.  Toit.  Offenrus.  Ofientatus^  a,  sms, 

OSTENTO,./.  m.  Chofe  monf- 
trueiife,  prodige  : ce  mot  cil  peu 
uUté.  Lat.  O^fnttusn. 

OSTENTOSÜ  , SA,  adj.m. 
.Magnifique,  fomptueux , fc,  digne 
d'étrç  vû.  Lat.  Aîas^ijkus.  SpUnii- 
duSf  a,  um. 

OSTEOLOGIA , /.  /.  Oftcologie , 
partie  de  l'Anatoiule  qui  enfeigne 
à coimoitrc  la  nature  des  os  du  corps 
humain,  leur  figure,  leur  difpoli- 
tion , &c.  Lat  Ô/Ieou-fsa. 

OSn.ARJO,  /.  m.  Portier,  dans 
les  Ordres  mineurs,  cil  celui  qui  a 
la  prde  des  clef:  de  l.i  porte  d'une 
Eglife  &c.  Lat.  0/i/ariuft  ir. 

üvSTlATIM,  aJv.  Lit.  fort  uÜ- 
té  en  CaflilUn , & qui  rtgntfie  , De 
porte  en  porte.  Lat  OJiiut/m. 

ÜSTRA,/w.  Huitre,  poinbii  à 
coquille.  Lat  OUreum. 

OSlRACISiMU,  / nt.  Oftracif- 
me,  baniiinement  politique  nui  fe 
faifoit  chez  les  Grecs  des  pcrlonnes 
dont  la  trop  grande  puiflancc  êtuit 
lufpcélc  au  peuple.  Il  étoit  honora- 
ble,. & duroit  dix  am.  Lat  O/sratif- 
mui. 
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OSTREA , /.  /.  Emlruit  où  naif- 
fent  les  huîtres,  & où  elles  frayent. 
Ce  mot  elf  utité  fur  les  côtes  Sep- 
tentrionales d'Erpague.  Lat  Ojheu- 
rispH, 

OSTRO  , / m.  le  même  que  Oü^à. 

OsTRO.  Vent  dtt  .Midi.  Lx%.  Aufler. 

OSTÜGO,  f.  m.  Trace,  veftige, 
piRe.  Lat  l'ejiij'ium. 

ÜSYRIDE , f.  f.  Eclvcticre , plan- 
te.  Lat  QfyTiSy  uMs. 

O T 

OT.\CUSÎTA , f.  nt.  Semeur  de 
faux  rapports.  Lat.  Su/urro. 

üTAxEZ,  /.  m.  Terme  burlcL 
que  , qui  fe  dit  d'un  vieux  Gentil- 
homme qui  fert  d’Ect;ycr  à une  Dame. 
Lat-  Xohiiis  ajfccla. 

OTAR,  1*.  a.  le  meme  que  Ot<of. 
Ce  mot  a vieilli.  L.it  Sprculan. 

OTEADOR  , f.  m.  Erpion  des  ac- 
tions d'autrui.  Lat.  ÜpecuLitcr. 

OTEAR , ü.  a.  übfervcr  d’un  en- 
droit élevé  ce  qui  fc  piRe  en  bas. 
Lat  E IsKO  fuptt'iore  chfen’are. 

Ote.ar  , fignifie  auflî  Epier,  guet- 
ter, obfcrvcr  avec  foin,  Lat  Spccu^- 
Utri. 

OTEADO , DA  , part.  pajf.  du  \'cT- 
bc  Otfsr.  Epie,  ée,  guetté,  ée, 
obfcrvc , éc.  Lat  Oèfervutus , a , tt.n. 

OTKRÜ,  /.  tn.  Colline,  tertre, 
coteau , birttc.  Lat.  Coüis. 

OTHONA,/./.  Giroflier,  plante. 
Lat. 

OTO,  f.  m.  Oifeau , le  même  que 

Aind>rrdiu 

OTÜNADA,  f.f.  Le  tems,  la 
faifon  de  l’Automne , ou  l'Automne 
mroie.  L-it  Auttuimitas, 

OTONAR,  V.  K.  Faire  im  terni 
d'Automne.  I.at  Autsmrnure. 

OronAR.  Poufiér dans  l'Automne, 
en  parlant  des  pâturages.  Lac.  Fuk 
iuhtrc. 

OTONO,  f.  nt.  Automne,  une 
des  quatre  faifons  de  l'année.  Lat  Au- 
tüumus,  s. 

OTOKGAMIENTO  , /.  m.  Oc- 
troi, conceirion  de  quelque  grâce, 
ou  privilège , faite  par  le  Prince. 
Lat.  VmcuJto.  FtmtiJjîc. 

OroRGAMltNTO  , (ignific  aufÜ 
la  Tranfaélion  d'une  obligation,  d’un 
pouvoir  ou  d’une  pnxtiration , d'uo 
tclLiment  &c.  par  devant  Kutaire. 
Lat.  Ancior.tir.tt'.tum. 

OTüRGAR,  V.  à,  Oéboycr,  ac- 
corder une  demande , une  grâce. 
Lat.  Coitcfdrre. 

OroRGAR,  en  terme  de  Palais 
fignifie  Offrir,  ftipulcr  , promettre, 

; s'engager  juridiquement,  donner  pou- 
voir par  un  aile.  Lat  AuHorart, 

Quicn  ealla  ctorf’a.  Qui  ne  dit  rien  , 
conient.  Lat.  Qtii  tacet  con/tntire  vk 
detur. 

i OTORGAOO,  DA,  ptrt.  paJf.  du 
verbe 
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Tcrbc  O^ofjfor.  Ovbroyc,  éc.  Lat  Cots- 
ctjits.  Pirmhfujt^  <i , um. 

OTRAMb-NTE,  «Jr.  Autrement: 
ce  mot  ctoit  autrefois  fort  ufitc. 
Lat.  Aliter,  Alio  nuiAo,  \ 

üTRO  ♦ TRA  , ai/,  w,  f.  Au-  ' 
tre , différent , contraire , oppofé. 
Lit  AUtf  ^ a,  um. 

Orr.o.  Autre,  fe  dit  qiieUjUcfüis 
pour  exprimer  la  parfaite  rdTtfm- 
blancc  qu'il  y a entre  deux  perfon- 
ncs  ou  cliofcs , comme  : E*  otro  S.  /i*a«- 
ci/ioy  C'cil  un  autre  S.  François. 
Lat.  AUer. 

OrRA  , interj.  En  voici  bien  d'une 
autre!  Lat.  Iterum. 

EJa  es  9ti‘ct.  Autre  impertinence. 
Lat-  Slmile  qHidetn. 

OTROSI , odr.  Outre  ccU , de  plus. 
Lat.  Item,  /nyâprr. 

O V 

OVA , /.  /.  Alçijc , ou  Vircch , for- 
te d'herbe  fort  Ir^cre  qui  croit  dans 
b mer  & dans  les  rivières,  que  l'eau 
arrache  & qui  Hôte  fur  (a  fuiface. 
Lat.  Alga. 

OvAS.  Voyez  Huetm. 

OVAClOV,  /. /.  Ovation,  dans 
l’HiHoire  Romaine  fe  difoit  des  pe- 
tits triomphes  accordés  h des  Capi- 
taines qui  avoient  vaincu  fans  gran- 
de cfFuuon  de  fang.  Lat-  OiMtth. 

OVADO,  DA,  «4/.  £3*  le 

même  que  Acn'<t.io. 

OV'AL,  «4'.  d'une  term.  Qui  dl 
de  figure  ovale.  Lat.  Ovdis^  e. 

Corona  9Vul.  Couronne  de  myrte 
que  portoit  le  Romain  à qui  Ton  ac- 
conloit  l'ovation.  Lat.  Corona  otsUis. 

OVALO,/  m.  Ovale,  figure  fort 
approchante  de  l'LUipfc.  Lat.  Ovu^ 
lus^  i. 

üVAR,  V.  a.  le  même  que  Arvar. 

üVARIO,  f.  m.  Terme  d'Achitec- 
ture.  Ornement  taillé  en  forme  d'œuf 
fur  un  membre  appcllé  quart  de  rond. 
L.at.  Ovariwn. 

OvARios.  Ovaires.  Terme  d'Ana- 
totnic.  Lat.  Ovurin. 

OVECICO,  f,  tn.  dim.  Petit  œuf. 
L.it.  Purvum  ovirm. 

OVEJA,  /./.  Brebis,  h femeUe 
du  bclier.  Lat.  Ovis, 

OvejAS.  Brebis.  On  appelle  ain- 
li  au  Pérou  certaines  bêtes  de  char- 
ge , qui  approchent  de  la  forme  tTun 
chameau,  à la  referve  qu'elles  font 
fans  boHe.  Elles  font  puis  grandes 
que  les  brebis  d'Europe,  AL*  hautes 
ordinairement  d’une  aune  d'Efpagne. 
Xat-  Ovis  Indica. 

OvEjAS.  Brebis,  fe  dit  fignré- 
ment  des  Chrétiens  qui  font  fous  un 
même  Pailcur,  ou  fous  U chef  de 
l'Eglifc.  Lat  Ovts. 

A’o  vüU  à pefo  de  oveja.  Cctfe  ex- 
preffion  m.irque  le  mépris  qu'on  fuît 
4'uue  chofe,  Lat  EHi  fendUur* 
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Refr.  (Hitjas  hohas , for  do  va  una , 
vivi  todas.  Ce  proverbe  efi  pour  mon- 
trer la  force  de  l'exemple. 

Refr.  Ovrja  duenit  nurjuit  à fu  mj- 
di'e  y à U njraa.  Ce  proverbe  fignifie 
que  rien  ii'eft  plus  propre  à nous 
concilier  l'amitie  que  la  douceur  &; 
la  poliicfle. 

Refr.  Oftya  barta  de  fu  r*ibo  fe  ef- 
fonta.  On  applique  ce  proverbe  à 
ceux  qui  ont  toujours  vécu  dans 
l'abondance,  & que  le  moindre  re- 
vers épouvanté. 

Refr.  Ot'fiu  que  baùt  bocado  fier- 
de.  Voyez  Bahr. 

Refr.  CuSa  ox^eja  cors  fu  fareja.  Ce 
proverbe  fignifie  qu’un  doit  toujours 
s'affocicr  avec  fes  fcmblabics. 

Refr.  QtritM  tient  ovrjm , tiene 
fdkjas.  Voyez  Peürja. 

OVE.JERO,  / m.  Berger  qui  gar- 
ilc  les  brebis.  Lat.  Oviusn  füü<n\ 

OVEJLELA,  7*.  y;  Petite  brebis. 
Lat.  Ovicula , 4c. 

ÜVEJL'NO,  NA,  «4/.  m.  ^f.  De 
brebis , qui  concerne  les  brebis. 
Lat  Ovinus , a,  um. 

ÜVERO,  HA,  udj.  m.  y f.  Au- 
bère, fe  dit  d'un  cheval  qui  a le  poil 
blanc  femé  par  tout  le  corps  de  poil 
alezan  & de  bay.  Ce  mot  fe  die 
auffi  de  ce  qui  a la  couleur  de  jau- 
ne d'œuf.  Lat  Luteus^  <i,  um, 

OvEROS.  On  appelle  ainfi  en  ftilc 
badin  les  yeux  qui  font  (i  blancs, 
qu'ils  femblcnt  n'avoir  point  de  pru- 
nelle. L.nt.  Otù  alhufinrm  referens, 

OvERO.  Oifeau.  Voyez  Pahmo. 

OVEST , f,  su.  Otielt.  Terme  de 
.Vlarine.  C’eft  le  nom  qu'on  donne 
fur  l'Océan  au  ventd'Ocxidcnt  L.^^rw- 
tus  Ocdduus. 

OVIL,  /.  ut,  fignifie  en  jargon  un 
Lit.  Lat.  Cubile. 

OVII.LAR,  V.  a.  Dcvîder , met- 
tre en  peloton.  Lat.  Givmerare. 

OviLLARSE,  V.  r.  Se  biotir,  fe 
tapir , fe  mettre  en  un  peloton.  L.C<m- 
ghuterari. 

OVlLLEJO,yi  w.  dim.  Petit  pe- 
loton. Lat.  Ghmsilus. 

Üvii-LEjo,  en  terme  de  Pocfic, 
eil  une  pièce  compoféc  de  vers  de 
onze  fyllabes  entremêlés  d'autres  qui 
n'en  ent  que  fept,  dont  les  rimes 
changent  alternativement  de  deiiJc  en 
deux  vers.  Lat  Canninii  gertus. 

ÜVILI.O , f.  tn.  Peloton , petite 
pelote  de  laine,  de  fil.  Je  foyc. 
Lat  Ghutus, 

OviLLO,  fe  dit  fignrément  des 
chofes  qui  font  entrelacées  & qui  for- 
ment une  figure  fphériqiic.  Lat  Glo- 
buius  itttric%Uus. 

OviLLO,  fe  prend  métaph.  pour 
un  amas  informe  de  difTcrentes  chofes. 
Lat.  Congerits  cotfufa. 

UviLLO,  en  jargon,  iw  Paquet 
de  hardes.  Lat  Sarcina, 

Jlaçpfe  ntt  niUit.  Se  mettre  en  un 
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peloton , foit  de  peur  on  autrement. 
Lat.  Coughmerari. 

Refr.  Par  el  hih  fe  faca  el  oviüo. 
Vovez  Hih. 

ÔVIPAKO,  RA  , üJj.  «.  £ÿ/.  Ovi. 
parc , qui  pond  des  orufo.  Lat.  Oai- 
parus , il , utu. 

OVISPYLLO , 7^  »w.  Croupion  des 
oifeaux.  L.at.  CttŸygium, 

OvtSPytLO,  iê  prend  auffi  pour 
l'Anus.  Lat.  Anus. 

OV'OLO.  Voyez  Ecbino. 

OVOSO,  SA,  udj.  m.  Qf  f.  Cou- 
vert d'algue.  Lat  Alg  fusy  a,  um. 

O X 

OX.  Cri  dont  on  fe  fort  en  Efpa- 
gne  pour  cHaroucher  & chafler  les 
poules,  les  oifeaux  & autres  ani- 
maux. 

OXALA  , adv.  Plaifo  à Dieu  ! IMût 
à Dieu!  Dieu  veuille  que.  Lat  (Jti- 
num.  O Jî. 

OxaU  sw/ra!  Dieu  veuille  qu’il 
vienne!  Lat  Utinasn  X'eniaP. 

OXALME,  f.f.  Saumure  mclce 
avec  du  vinaigre.  Lat.  Oxalute  y es, 

OXEAR , V.  0,  Battre  les  bois , 
les  buinbns  ; foire  lever  le  gibier  en 
criant.  Lat  Abigere. 

OXEAR  , jur  analogie,  fignifie 
Epouvanter,  cfforoiiclicr.  i..  Abigere, 

OXEÜ,  f,  M.  B.atue,  l'aétion  de 
foire  lever  la  chafTc  , de  la  chalTcr 
devant  foi , & de  l'amener  à l'en- 
droit où  l'on  veut  la  tirer,  Lat  Abac- 
tio , nis. 

R'hitr  un  oxeo.  Faire  une  batué. 
Lat.  Feras  agitare. 

Irfe  è oxto.  Aller  à ta  batué,  pour 
dire.  Chercher  avec  foin  les  moyens 
de  réuffir.  r.at.  Keqtihere. 

OXIGONIO.  Voyez  Acutaugulc. 

OXIMACO , f.  w.  Oifeau  de  proye 
qui  a le  bec  noir  & crochu.  Lat  Oxy- 
tnaeus. 

OXTE , interj.  Ote  toi  de  li  , 
;pire  , ouf.  On  employé  ce  mut  avec 
force  lorfqu'on  fe  brûle  i & même 
on  dit  fouveut , Oxte  puto.  Lat.  Afage. 
Heu.  El>eu. 

Sin  decir  oxte  ni  morte.  Sans  dire 
gare , fans  demander  permiffion.  L..S;- 
ne  venta.  lufalututo  bvfpite, 

OXVACANTHA, /./.  Epine-vi- 
nette, arbriffeau  épineux.  Lat.  Ox)a* 
coHtha. 

OX  VMEL , f.  m.  Oxymcl , mélan- 
ge de  miel  & de  vinaigre.  L.  Oxymeli, 

OXVZACRE,  f.  ta.  Syrop  qu'on 
prépare  avec  te  vinaigre  , le  fuc 
de  grenades  aigres  , & le  fucre  ou 
le  miel.  Lat  Oxyjaccbarum,  Oxy* 
gala, 

0 Y 

OY,  edv,  de  tenu.  AujoutdImL 
Lat*  Jl»dA. 

Oo  2 Oy. 
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Oy.  Aujouril'hui , figniBc  aiilTi  le 
tems  préfent  Lat.  iVimc. 

Ov  EN  DI  A.  Exfi',  oit».  Aujour- 
d’hui même.  Lat.  etimn. 

Ov  POR  OY.  Dam  ce  tems-cî.  Lat 
A’wkc  tem^ris. 

Antes  oy  que  mahjna^  Plutôt  Au- 
jourd’hui 4UC  demaiu  , c’eft-à-dirc , 


Promptement.  Lat.  .Qtuns  frimtw. 

De  ry  ù *n<i*:(m(s.  D’un  jour  à l'au- 
tre. Lat.  Dir  crafiisto  itsterpeUemte. 

De  oy  ai  cAfLintr^  h de  oy  tuas. 
Dorernarant  , déformais.  Lat  Exin~ 
de.  Deitti'cps, 

RcFr.  Oy  me  W,  cras  me  ir?,  w.r- 
la  cafa  Mantcudri.  Ce  proverbe  cR 


contre  les  parcîTcux,  t|iii  remettent 
toiijouri  3ti  lendemain  à faire  ce 
qu’ils  ont  k faire. 

RcFr.  Oy  t*f»/iij , crus  genrida.  Ce 
proverbe  cft  centre  ceux  qui  t’enor- 
^ueilliiTcnt  au  moindre  bonheur  qui 
leur  Arrive. 

üYENTE.  Voyez  Oir. 
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^ Décima  fexta  letrn  del  aîphaheto , 
^ * y dttoDcima  dt  las 

P,  Seizième  lettre  de  l'Alphabet  Ef. 
pagool  & la  douzième  des  confonnes. 

Sola  Jù've  de  ahreviatura , y Jigniji^ 
ca  PadrCf  y tamhien  Pics  en  las  aten- 
àones  tariefanasi  y en  las  ftticioKes 
Poderofo  I y dupücada^nifk  a Padres. 

P,  employé  tout  feul  tient  lieu  d'ab- 
bréviatiun , & ü^fie  Fhe  i en  Rile 
de  politefle  il  ngiiifie  Pieds  ; d.ins 
les  requêtes  il  Ggnifie  Puijl'u'iti  & 
redoublé,  tes  Pires. 

En  h antigtio  era  Utra  tsumrral  que 
voüa  h mifmo  que  la  G. 

P,  chez  les  Anciens  étoit  une  Ict* 
tre  numérale  qui  valoit  autant  que  G. 

P A 

PABELLON,  f.  tn.  Pavillon,  en 
termes  de  guerre  cft  une  tente  de 
toile  ou  de  coutil  qu'on  eteve  fur 
des  mits  pour  fe  loger  à h guerre. 
Lat.  Tentorium. 

Pabellov.  Pavillon,  eft  aulTi 
«ne  garniture  de  lit  taillée  en  ron*! , 
qui  s’attache  au  plancher,  & qui  a 
la  figure  d'une  tente.  L.at,  Conopaum. 

Pabellon.  Pavillon , grande  ban- 
nière où  font  peintes  les  armoiries 
lie  la  Couronne,  que  porte  à Ton 
grand  mât  la  C.tpttonc , ou  le  Vaif- 
icau  qui  commande  une  Kfcadrc. 
Lat.  A’etWir  Ssgnum , feu  vcxillum. 

Pabellon.  Pavillon,  fc  dit  par 
cxtenlîon  des  cabinets  de  verdure 
qu'on  pratique  dans  les  jardins. 
Lat.  Frondes  in  papilionis  Jormum  «i- 
cuat*. 

Pabellon,  en  terme  de  Lapi- 
daire, cft  un  diamant  taille  en  bril- 
lant, ce  qu’ils  appellent  en  pavillon. 
LaL  In  gtufftis  camerata 

PABILO,  /.  m.  La  mèche  d une 
bougie,  d'une  chandelle.  Lat.  Dfy- 
ehsiium. 

PABLAR,  V.  a.  Terme  qui  n'cft 
uRté  que  dans  cette  phrafe  ! A’ï  ha» 
hisr  ni  piibim',  pour  donner  plus  de 


force  à l’cxprcflîon.  Voyez  Hablor. 

PABUl.O,  /.  m.  Aliment,  nour- 
riture. C’cR  un  mot  Latin.  Pnbul^an. 

Parulo.  Pâture,  le  dit  figuré- 
ment  en  Morale  en  parlant  de  l'ef- 
! prit.  L.it.  Pahulum. 

PACA,/.  /.  Balle,  ballot,  pa- 
quet. Lat.  i’ar-ciiva. 

Paca.  Paca,  animal  du  Brcfil, 
efpéce  de  lapin  qui  grogne  comme  le 
cochon.  Lat.  Taco,  ^e. 

PACADÜ,  DA,  adi.  fit.  ^ le 
même  que  Apaciguado.  Ce  mot  cft 
peu  ufité. 

P.ACATO , TA , flrff.  M.  ^ f.  Doux, 
paiflhtc,  tranquille,  pacifique.  L./*a* 
caUiS.  Sedatus , a , um. 

PACCÏOM,  /. /.  le  même  que  Pach. 

PACCIONAR,  V.  a.  le  même  que 
Pafiiir. 

PACCIQNADO,  OA,  le  même  que 
Paéiado. 

PACEDERO,  lA,  aJj.  m.  ^ /. 
fe  dit  d'un  champ  où  les  beftinux 
peuvent  paître.  Lat.  Pafcuus , a , um. 

PACEDUKA,  //.  Pâture,  terre 
qu'on  ne  cultive  pas , qu'on  laîQe  en 
pâtis  pour  1.1  fubhftance  des  trou- 
peaux. Lat. /’q/i  tM , oriim. 

PACER,  t‘.  rt.  Paître.  Il  fc  «lit 
proprement  des  bétes,  & veut  dire 
non  feulement  Manger  , mais  auflî 
F.iire  manger  l'hcrl»  aux  beftiaux 
fur  la  racine.  Lat.  Pe^cere.  Pafei. 

Pacer  , fignific  auflî  Manger, 
ronger,  confumer,  fiiccr.  Lat.  De» 
pafei.  Rodere*  Exfugere, 

RcFr.  Pacm  potros , como  ht  otros. 
Ce  proverbe  fignifie  ^u'on  ne  doit 
pas  méprifcr  le  confcil  des  jeunes 
gens , vu  qu’il  s’en  trouve  qui  ont 
.autant  de  bon  fens  & de  jugement 
que  les  vieillards. 

RcFr.  No  i'on  quien  nacff,  Jino  cm 
quien  puces.  Voyez  .Vh«r. 

Refr.  Xi‘fien  ttntes  nace,  antes  pact. 
Ce  proverbe  veut  dire  que  les  aînés 
ont  pour  rordin.aire  la  meilleure 
part  des  biens  de  leurs  pères. 

PACiDO,  OA,  parL  pajl  du  rcr- 


bc  Pacer . Pù,  ue.  Lat.  Pajlus,  a, 

MIS. 

PACHON,  / m.  Homme  lent  & 
flegmatique.  I^t.  Tordus.  Alorvfus. 

PACHOKA  , /.  f.  Flegme,  len- 
teur , parefl’e , pefanteur  d’cTprit. 
Lat  Leutiiudo.  Mora.  Cttitllatio.  Ter» 
dites. 

PACIENCIA,  f.  f.  Patience,  ver- 
; tu  qui  fait  foufrir  la  douletir , l’ad- 
vcrlité,  fansfc  plaindre.  Lat /«i/jr»- 
: tia. 

: pACrENCîA.  Patience  , fignifie 

I auHi  Attente , mur  examen  , grande 
prudence.  Lat.  Prudent  cwUiutio. 

Paciencia,  fc  prend  fouvent 
pour  Flegme , lenteur , délai.  Lat 
I Cunélutio.  More. 

Paciencia.  Patience,  employé 
comme  intcrjcflion , fe  dit  pour  ex- 
horter à patienter.  Lat,  Putientiam 
■ iaheas.  Euge.  JIuAe  aitimir. 

' Paciencia,  fc  prend  pour  To- 
lérance incxcufàble  en  matières  nui 
blcffcnt  l'honneur  & la  réputition. 
Lit  Projcéla  putientia. 

Perder  la  paciencia.  Perdre  patien- 
ce, s'impatienter. 

Cm  psteienda  Ji  gma  el  Cith.  On 
vient  k bout  de  tout  avec  la  patien- 
ce. Lat.  Prudenter  cuuéianio  di^cilia 
iijequuntur. 

Tcntar  de  paciencia , è d /«  paden» 
da.  PouflTcr  la  patience  k bout  Lat. 
Patientiam  tentare. 

PACIEK  PE  , ad}.  <T«w  trrm.  Pa- 
tient , ente.  Lat,  Patims. 

PaCIKNte.  Patient , fc  dit  aulE 
tic  celui  qui  foiiFre  quelque  douleur 
ou  maladie.  Lat  Patient. 

Paciente,  fe  dit  figurémeni  d’un 
homme  qui  foiifre  patiemment  l'in- 
fidélité de  fil  femme.  C'eft  ce  que 
nous  appelions  Cocu  volontaire.  Lat 
Prdtéius  p^itiens. 

Paciente,  en  termes  de  Philo- 
fophic , le  même  que  Pajfo. 

PACIENTEMENTE , odv.  Pa- 
tiemment , avec  fermeté  & conftan- 
ce.  Lat.  PaticfUfT. 

PAC01N- 
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PACŒNTISSIMAMENTE , «Jr. 
fufcri  Très  patictnmcoL  Lat.  A»- 
titttil/tinh 

PACIENTISSIMO , ma»  aij.  m, 
f»  fafrrl.  Très  patient,  ente, 
tr^  conlUnt  , te.  Lat.  FatientijJ:- 
Mui,  a,  HUi. 

PACIKICACION,/. /.  Pacification, 
l’acHoniic  pacifier.  L.  Pitaficalh^nh. 

pACtPICAClox.  Pacification,  fc 
prenJ  antfi  pour  Paix  , repos , tran- 
quillité. Lat.  Püx. 

PAUFIC/\DOR  , /.  m.  Paclfiia- 
teur,  celui  qui  pacifie,  qui  procu- 
re la  paix.  Lat.  PacaUr^  is. 

PAClFiCAMEXTP:,  oir.  P.ncifi- 
quement,  avec  paix,  avec  Uoucetir, 
bonté , tranquillité  &c.  Lat.  Paeijici, 

P.\CIFICAR  , V.  a.  Pacifier,  ré- 
tablir la  paix,  la  tranquillité.  Lat. 
PUcart.  Sedare, 

Pacificar.  Pacifier,  fe  dit  .aurfi 
de  la  mer  &:  des  vents.  Lat.  Pheart. 
CcmpoftcYf. 

Pacipicar,  Te  prend  quelquefois 

ur  Travailler  à rétablir  la  paix, 

demander,  la  defirerî  & dans  ce 
fens  c'efi  un  verbe  neutre.  Lat.  De 
face  a^CYf. 

PACIFIC.ADO , DA,  part.  bnjT.  du 
verbe  Padjicar.  Pacifié , ce.  Lat.  Pu- 
catta.  SedatHf , a , u>n. 

PACIFICO,  CA  , oi\j.  m.  Pa- 
rifique,  paifiblc,  qui  a PcCprit  de 
paix.  Lat.  Puci/cm  , « , um. 

Pacifico,  fc  dit  aufll  «le  celui 
qui  s'it  en  paix  , & duquel  rien  ne 
trouble  le  repos.  Lat.  Futijîcus. 

PaCIFicos.  Pacifiques.  Les  Gen- 
tils aprelloicnt  ainfi  les  Sacrifices 
qu'ils  o^roient  pour  U paix.  Lat.  i*«i- 
djica  , arum. 

PACO , f.  w.  Pacos , Animal  apri- 
voilé  , qui  fc  trouve  au  Pérou. 
Cefi  une  cfpéce  de  monton , un  peu 
plus  gros  que  le  mouton  ordinaire. 
Lat.  Arin  Inâicus. 

PACTAR  , V.  a.  Faire  un  paéle  , 
un  accord  , un  marché , une  eon- 
vention.  Lat.  Paci/d. 

PACTADO  , DA  , part,  pajfl  dn 
TCfbc  Paéiur  i fe  dit  de  la  chofe 
dont  on  cil  convenu.  Lat.  Peé/ttr,  a, 
vm. 

PACTO  % f.tn.  Pafle , traité,  con- 
Tcntion  , accord  , promede.  L.  Fuc^ 
tttm.  CouxTritu:», 

Pac  ro.  Pac’e  , fe  dit  d'un  con- 
fentement  qu'on  donne  aux  impolht- 
rcs  de  ceux  qui  prétendent  faire  des 
chofes  oicrveillcufcs  par  U puiflhn. 
ce  • ou  le  miniftère  du  Démon.  Lat. 
Fixilum. 

PADECER  , x\  n.  Soufrir , endu- 
rer , fentir  de  la  douleur , du  mal , 
ou  quelque  incommodité  confidera- 
ble.  Lat.  Pati, 

PadëCEi.  Souffrir,  elTuicr  des 
affronts,  des  injures j Lacru/J. 

iVrrr.  Sufiinau  j 


Padfcek,  fiiqnific  auffi.  Avoir  la 
tête  blcffée  d’une  chofe,  être  pofTclé 
tic  fa  fantaifie  , fe  tromper  foi-même 
&c.  Lat.  Patî. 

I Padecer  , par  extenfion  , fe  dit 
tics  chofes  inanimées,  & fignific.  Etre 
fujet , ttre  cxpüfé  à quelque  domma- 
ge. I>at.  Frémi,  f^extri. 

Ex.  Ejh  pois  puilecf  mrfcbas  tan- 
pefludes , Xfinttos , £?’f.  Ce  pais  cA  lu* 
jet  aux  tempêtes,  aux  vents,  &c. 

PADECIENTE  , ptn  t.  iûi.  du  ver- 
be Eiitlfcr»*.  Terme  ancien.  Souffrant, 
te , qui  foudre , qui  endure.  Lat. 
Pati.^ts. 

PADECIDO  , D A , part,  mj/?  du 
verbe  Tudecir.  ^uôcrt , te.  Lat.  Tc- 
.crutus , ff  , tim. 

PADECI.MIENTO , / m.  Souffran* 
ce.  Ce  mue  cd  uiité.  Lat.  Ft^f- 
i<3.  TaUrantia. 

PADILLA,  /.  /.  Petite  poclc  , ou 
poclon.  Lat.  FatelLi^  u‘, 

Padili.a  , cd  auCn  une  forte  de 
four  qu’on  chaufe  avec  très  peu  de 
bois.  Lat.  Fumhulus. 

PADKASTRO  , /.  m.  Beau-père , 
homme  marié  avec  une  femme  qui 
a des  cnfins  de  fon  premier  maria- 
ge. Lat.  fitricus. 

Paorastbo  , fe  dit  figurément 
de  tout  ce  qui  s'oppcife  à nos  JefTeins, 
à nos  entreprifes.  Lat.  Oixa-.  Impt~ 
diutrntufff. 

Padbastro.  C’efi  aiifli  un  lieu 
élevé  qui  commande  une  place.  Lat 
CelSi  oppitla  inuuinms. 

Paorastro.  Envie  qui  vient  au 
bout  des  doigts.  Lat  Reduvia. 

Padrastro  , en  jargon,  fignific 
Procureur  fifcal.  Lat  l'ijl'ulif. 

I Padrastro,  en  jargon  f Procu- 
renr  adverfe.  Lat.  Fraeurutor  adv»r- 
fus, 

PADRE  ^ f.  fn,  Pere.  Terme  rél.a- 
tif.  Celui  qui  a engendré  un  enfant 
Lat.  Pater , très, 

Padre.  Ptre  , fe  dit  en  ThJoliv 
gic  de  la  première  perfonne  de  la 
Trinité.  Lat.  Futer  xctmms. 

Padre.  Père,  fc  dit  du  mâle  des 
animaux.  Lat  Âdmijàrius. 

Padre.  Père,  fc  dit  par  exten- 
fiou  du  mâle  des  oifeaux  , & meme 
des  plantes  & des  arbres.  Lat  Pu- 
renr.  Radix. 

Padre.  Père.  On  donne  ce  titre 
au  Chef  d'une  dcTcendancc,  famille 
ou  peuple.  Lit.  Futrr.  Fitretts. 

Ex.  Ahrai-um  f'A  padre  de  ht  Cre- 
yenttf.  Abraham  ctoit  le  pere  des 
Croyans. 

Padre.  Père,  fc  dit  .vjfli  par  ex- 
tenfion  d'une  chofe  d'où  une  autre 
procède.  Lat  Forais. 

Padre.  Père,  fe  «lit  encore  de 
celui  qui  prend  foin  d'un  autre,  & 
qui  lui  tient  lieu  de  Pere.  Lat  Pa- 
ter. 

Père.  Ou  appelle  aiufi, 
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figurément  l'antcuf  *l’un  ouvrage  d'ef- 
prit,  aufl':-bicn  que  l'inventeur  d'u- 
ne chofe.  Lat.  Genitor.  Auder. 

Padres.  Pères  au  pluriel.  Titre 
quf  fc  donuc  par  rcfpcét  aux  Reli- 
gieux , aux  Prêtres  , aux  Anciens. 
Lat.  Pater , sy/  PatrH. 

Padre.  Pere,  fc  ditnufl]  de  ceux 
qui  ont  excellé  en  quelque  fcicnce. 
Lat.  Pattr. 

Padres.  Pères  , ell  aufli  te  nom 
qu'on  donne  h ceux  qui  ont  alTiRé  à 
un  Concile.  Lat.  Patres. 

Padres,  fc  dit  an  pluriel  du  pè- 
re & de  U mère  enfcmble.  Lat.  Pa- 
rentes. 

Padres.  Pères  , fc  dit  aufli  de 
nos  aveux , de  nos  prédécefl'eurv.  L. 
Puhes.  Majores.  Proavi, 

Padre,  en  jargon  , figuific  un 
habit  Lat  Vefijs. 

Padre  adoptiva.  Père  adoptif,  clV 
celui  qui  avoué  pour  ftens  les  culbns 
I d’.iutnii.  Lat.  Pater  adaptivta. 

! Padres  eonferiptos.  Pèrci  conC. 
cripts.  On  appclloit  ainfl  â Rome 
les  Sénateurs.  Lat.  Putrsi  coifcripli. 

Padre  de  aimas  , fe  dît  du  Pré- 
lat ou  du  Curé  chargé  du  gouvcnic- 
ment  fpiritucl  de  fet  paroilGcns.  L 
Animerum  pater, 

Paorf,  de  Ccitcilio  , outre  le  fens 
propre  fe  dit  d'un  homme  confommé 
dans  les  matières  de  Théologie.  L. 

I CoMciiii  puter. 

! Padre  de  favtilius.  On  appelle 
Père  de  Famille,  celui  qui  cfl  Chef 
d'une  maifon  , foit  qu'il  ait  des  cii^ 

; fans  ou  non.  Lat.  PuterfamiUas. 

Padre  de  U patria^  ode/uptUda- 
, Père  de  la  patrie  , fc  dit  de  ceux  qui 
ont  rendu  ferviee  au  publie.  Lat.  Pa- 
ter p.Ui-itf. 

Padre  ile  Piiu.  Parrain.  I«at  Pu- 
triniii, 

Padre  de  puhrts.  On  appelle  Père 
des  pauvres  un  homme  extrêmement 
charitable.  Lat  Paier  paup^rum. 

P.tORE  de  Provindu,  On  appelle 
aiiift  d.ins  quelques  Ordres  un  KeU» 
gicux  qui  a exeroé  la  charge  de  Pro- 
vincial , ou  telle  autre  éqiuvalcntc. 
Lat.  i^aier  provindx. 

Padre  efpirituaL  Père  fpiriDicI, 
fc  dit  d'un  Confefleur  , ou  d'un  üi« 
relieur.  Lat  Pater  j)pirttuaiis.  - 

Padre  nurfiro.  On  appelle  aiufi 
en  Elpagnnl  l'Oraifon  Dominicale.  L. 
OraSio  Dominica. 

Padre  nuejlro.  Pater  , le  gros 
grain  d'un  chapelet  Lat.  In  re/arh 
glohultts  major. 

Padre  putatkw.  Père  pntatif,  cft 
celui  qui  efl  réputé  père  d’un  enfant 
Gms  l'être  en  effet  Lat.  Puter  puta- 

tix*US. 

Padre  Santq.  Saint  Père.  On 
appelle  aiufi  le  Pape  par  antouomafe* 
Lat.  Summiis  Penti/ex. 

padft  7 widïi.  ExpreffioQ 
figuçcu. 
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figlircc,  pour  üîrc  qu'une  perfenne  a 
trouvé  des  gens  qui  ont  loin  d'cHc 
comme  un  père  & une  mère.  Lat. 
Ojheia  Ÿiti'tutuiit  /uivwVe. 

AU  pKiÀt  e es  Dios.  J'ai  Dieu  pour 
père.  Lat.  üiTits  tniN  p-i/rr  ejl. 

Nsujirps  frrhncvos  iWrri.  Kos  pre- 
miers Pères  ♦ c’eft-à-dire»  Adam& 
Kvc.  Lat.  Primi  parentes. 

Tener  el  padre  ALaide.  Voyez  Al- 
calde. 

Refr.  Paire  dame  pan , HJo  cata  à 
Pita.  On  applique  ce  proverbe  a ceux 
qui  nous  t'ont  attendre  les  fccoiirs 
dont  nous  avons  belbin  , ou  qui  ne 
répondent  pas  à propos  à cv  qu'on 
leur  demande. 

Refr.  Padre  no  tuvijîc  , madré  no 
temifie , bijo  mal  dc/^ec:Jfe.  Ce  pro- 
Tcrbi’  nous  enfeigne  combien  il  eft 
malheureux  pour  un  enfant  de  per- 
dre fon  père  de  bonne  heure. 

Refr.  A tjodat  es  padre  « bafhîe 
dre.  Ce  proverbe  cft  contre  ceux  qtii 
n'ayant  aucun  mérite  fe  plaigniiu  de 
n’étre  point  recompenfés. 

Refr.  Btien  recado  ticnc  tni  padre , 
el  dîa  que  sio  hstrta.  Ce  proverbe  clt 
contre  ceux  qui  ont  de  la  mauvaire 
loi  dans  le  Commerce.  | 

RcFr.  Catojsos  aqni  Jin  padre.  Les 
enfans  ue  Tentent  le  bcToin  qu'iU  ont 
de  leurs  pères  qu'après  qu'ils  les  ont 
perdus. 

Refr.  De  que  tnurii  mi  padre  f De 
ecbaque.  Ce  proverbe  comlamnc  la 
folie  des  hommes  qui  ne  penfent  ja- 
mais à la  mort  & qui  attribuent  cel- 
le des  perfonnes  de  leur  conaoilfancc 
à des  caufes  particulières. 

Refr.  AU  padre  las  fM.ird.trd.  Ce 
IJroverbe  cft  contre  ceux  qui  char- 
gent les  autres  d’un  travail  dont  leur 
devoir  les  oblige  de  les  exempter. 

Refr.  Poi’  hs  htstyes  que  fou  it  sni 
padre  ♦ Jiquiera  aren , Jïquiera  no  stren. 
Ce  proverbe  cft  contre  ceux  qui  ne 
s intsrenent  que  pour  ce  qui  les  tou- 
che pcrTonnellcmcnt. 

Refr.  Prcguntadlo  à vue/lro  padre  , 
que  vueflro  ahwlo  m h fahe.  Ce  pro- 
verbe cft  contre  ceux  qui  pour  favoir 
quelque  ebofe  « s'adreUent  à ceux  qui 
l ignorcnt  abfulumcnt. 

Refr.  d^iiando  0 tu  hija  le  vinûre 
fit  hado , ttg  a^itardes  que  ‘venga  fu  pa- 
ire dei  tnercado.  Ce  proverbe  fignific 
qu'on  ne  doit  jamais  laifter  échaper 
une  bonne  fortune  qui  fe  préfente  , 
pour  ne  point  manquer  à de  petites 
fbfnialités. 

Refr.  jQuiett  padre  tierse  Aicalde  , 
fegurova  al  jsàcso.  Le  fens  de  ce  pro- 
verbe cft  que  les  Uaifons  de  l'amitic 
& du  fang  nous  poricut  fouvent  à 
trahir  nôtre  devoir. 

Refr.  jQwere  sus  paire  Ahnoz  la 
que  H9  quiere  Dhs.  Ce  oroverbe  cft 
c.mtrc  ceux  qui  veulent  latisfrirc  leur 
'Volonté  à quelque  prix  qqc  ce  fait. 


Refr.  Sahre  padre  no  bat  cffinpadre. 
C'cft'à-dirc,  que  l'amour  d'un  père 
remporte  fur  toute  autre  liaifon  que 
ce  puitTc  être, 

Refr.  Tiraos  paire  y pajparfe  ha  sni 
maire.  Ce  proverbe  eit  contre  les 
femmes  qui  veulent  tommindcr  chez 
elles , & qui  fe  repofent  fur  leurs  ma- 
ris  de  tout  ce  qu’il  y a de  plus  pé- 
nible. 

Refr.  Très  Hjei  y tma  madré  qua- 
tre dtahlaf  para  wt  paire.  Trois  Kllcs 
& une  mère  , quatre  diables  contre 
un  père. 

Refr,  Un  paire  para  cien  hijos  , y 
no  cien  Hjos  pm-a  un  padre.  Un  père 
fitfTit  pour  cent  cnfins , & cent  en- 
fans  ue  fuff.feut  pas  pour  im  père. 

PADREAk  , V.  n.  Rcftémblcr  à 
fon  père , Toit  par  les  traits  du  viCi- 
gc , foit  par  le  caraèlêrc.  Lat.  Patrem 
re/tne. 

Padreaa  , en  parlant  des  ani- 
maux mâles,  ftgnifie  Multiplier,  en- 
gendrer. Lat.  Adirsifarsum  upere. 

PADRIXA  y f.  f.  le  même  que 
Aladrhui.  Quelques  - uns  fe  ferv  ent , 
de  ce  mot,  mais  improprement 
P.\DR1NÜ,  f.  tu.  Parrain,  celui 
qui  tient  un  enfant  fur  les  fonts 
de  Baptême,  qui  lui  impofe  le  nom. 
Lat.  Piitriniü.  Il  fe  dit  aufti  du 
Parrain  qui  .iHlfte  à la  ConHrma- 
tioii. 

Padrin'o.  Parrain,  fe  dit  aufTi 
de  celui  qui  aftifte  de  fa  préfenec 
im  gradue  dans  les  Univcrfitcs , ou 
un  Gentilhomme  qui  prend  l’habit 
de  quelque  Ordre  militaire.  L^t.Auf- 
pex,  Paranymphus. 

Padrino.  Parrain,  fe  dit  auRi 
de  ceux  qui  fervent  de  féconds  dans 
les  iuùtcs , les  tournois , les  duels,  Sec. 
Lat.  Proîeéior. 

Paorino.  Parrain,  fe  dit  figu- 
rément  de  celui  ^ui  en  frvorife  un 
autre  dans  Tes  pretendous.  Lat.  Pro- 
teéior.  Patronus. 

PADRINAZGO,  f.  m.  FonéUons 
du  Parrain  à un  Baptême,  ou  ou- 
tres cérémonies.  Lat.  Patrini  mutus. 

PADBINA7G0,  fc  dit  auffi  de 
l’obligation  que  le  Parrain  contnivlc 
envers  fon  nlleuL  Lat.  Fatrins  obls- 
galio. 

PADRON,  /.  m.  Cadaftre,  régif- 
tre  public  qui  contient  le  nom , la 
qualité  des  propriétaires  des  fonds 
de  chaque  Communauté  ou  ParuilTc. 
Lat.  Syüahus.  L'atulagus. 

Padron,  eft  aulG  un  monument 
public  qu'on  élève  pour  tranfmet- 
tre  h la  poftéritc  la  mémoire  de  quel- 
que évcncmeiit  remarquable.  Lat. 
Afonuuuttutn.  Cippus. 

Padson  , fc  prend  figiirémcnt 
pour  la  note  d’infamie  attachée  à 
une  mauvoife  aéliun  qui  a été  ren- 
due publique.  Lat.  Infamie  nota. 
Padjlon,  fc  dit  aniTi  dim  père 


qui  a une  foiblcfTc  outrée  pour  Tes 
enfans , Se  qui  foufre  tors  leurs  dé- 
fauts, L.at.  Sitnit  imb'.ly.  fis  palet. 

Padron,  fc  difoit  auircFois  pour 
patron. 

PAÜRONAZGO,  f.  m.  le  même 
que  Patronat»  ; ce  mot  a vieilli. 

PADRONERO,  f.  m.  le  meme 
que  Patron.  Ce  mot  n'cft  plus  ufité. 

PAFLON,  /.  m.  Terme  d'Archi- 
tcélure,  pris  du  François.  PUtfonJj 
plancher  Tupéiicur  garni  de  plâtre, 
ou  de  menuirerte,  & fouvent  orné 
de  peintures.  Lat.  lascmar. 

PAG.A,  f.  f.  Paie,  l'action  dt 
payer.  Lat.  S-Utihy  nis. 

Paga  ,fe  prend  pour  Satisfaction , 
peine  d'un  délit,  d'un  crime,  d'une 
fuite,  qui  mérite  ch.âtimcnt.  Lat. 
Petite  Jeltitio. 

Paga.  P.aycment , fomme  que  l'on 
compte  pour  s’acquitter  d’une  dette, 
ou  d'autre  chofe.  Lat.  S'.lutio. 

Paga.  Paie,  foKlc  des  gens  de 
guerre.  Lat.  Stipendium. 

Paga,  fc  prend  nuftl  pour  Ro- 
connoiftimee,  retour.  Lat.  Retributic. 

Paga  fici./a.  Paie  vicieufe,  c'eft 
celle  qui  contient  en  foi  quelque  luil- 
lité.  Ûit.  hnpwiuna  foluUo. 

Bueua  p^a.  Bonne  paie , fc  dit 
d'un  homme  exaft  à payer.  Lat.  /h- 
eiïxs  ad  folvendunt. 

En  trrspc^as.  En  trois  payemens  i 
pour  dire , Un  mauv.ais  payeur.  Lat. 
In  .tvwn.  Ad  lonpos  dtes. 

l^er  ta  fn^a  til  ojo.  Cette  exprcQîon 
marque  U promtituüc  avec  biquelle 
on  fait  une  chofe,  lorfqu'on  cft  af- 
furé  de  U récompenfe.  Lat  Ex  pre- 
fentanea  tncrcede  Jatagere. 

Refr.  Alas  vole  buena  qutia  , que 
malii  paga.  On  applique  ce  proverbe 
i â ceux  qui  renoncent  h une  récom- 
penfe  qu  ils  ne  jugent  pxs  fuffifante, 
& qui  aiment  mieux  avoir  un  motif 
pour  fe  plaindre  que  d’etre  mol  ré- 
compenfés. 

PAGADERO,  lA,  aij.rn.Slf/. 
Payable,  qui  fc  doit  payer.  Lat.  Jiv 
Uûfilss , r. 

PacaDERO  , f.  m.  fignific  le 
Tems,  l'occalion,  ou  le  lieu  où  l'on 
doit  payer  ce  qu'on  doit,  ou  , rece- 
voir te  châtiment  du  mal  qu'on  a 
frit:  ainfi  ou  dit,  l'os  «rnd/m  al 
p.igadero\  qui  cft  le  même  que.  Vos 
me  U pagareisy  Vous  me  la  payerez, 
Lat  <r0A'C»di  tempus. 

PAGADOR,  J.  m.  Payeur,  qui 
pave.  Lat.  Sclutor. 

Î^AGADOB.  Payeur,  cft  auflî  un 
Olftcîcr  commis  pour  frire  des  recet- 
tes des  payemens.  Tréforicr.  L.at 
jQuxJior. 

PagaJor  del  exrrcitOy  Tréforicr  de 
l'.'\rméc.  Pagaiar  de  jures , Payeur 
des  rentes. 

Refr.  Al  buen  p.igador  no  le  ducîeso 
prendoi.  Un  bon  payeur  n'a  point  de 
cinç 
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aielae  ï donner  des  ^ 

iUreté  de  cc  qu'il  doit 

Refr.  El  tuen  fagader  es  fehor  àe 
h »)eno.  Celui  qui  eft  cx2Û  à payer, 
trouve  aifément  h cmpnmtcr. 

Rcfr.  El  mal  cobrador  hace  mal 
fe^ador.  Cc  proverbe  contlamne  ceux 
qui  négligent  leurs  affaires,  ^ font 
cauCe  Par  U que  ceux  qui  leur  doi> 
vent  ne  Ce  preffènt  pas  de  les  fatis’ 
fciire. 

PAGADÜRIA,  /./.  L'endroit  où 
fe  font  les  pa>cmciis.  Tréfurcrie. 
Lat.  Oficims  fch>mdo  dtputata. 

PAGAMENTO,  /•  m.  le  même 
que  Faga. 

PAGANISMO , f.  m.  Paganifme , 
le  Corps  entier  des  Infiilèks , des 
Payons,  ou  des  Gentils.  Lat.  Gartes. 
Ethnici. 

Paganismo.  Paganirme  , RelU 
gion  des  Payons.  L^t  Dhnica 
ferfiitio. 

PAGANO,  /.  m.  Campagnard  , 
Paylan , qui  vit  à la  campagne , & 
qui  ne  jouit  pas  des  droits  de  Ci> 
tvyen.  Lit.  Fagansts. 

Pacano.  Payen,  Gentil,  Idolâ- 
tre, qui  eff  hors  du  fein  de  l'Eglife. 
Lit.  Faganus.  Ethnicus. 

PaGANO,  NA,  ad),  m.  fcJ*  /.  ( 
Payen , nne , qui  appartient  au  Pa-  i 
ganifinc , ou  qui  concerne  les  Payens. 
Lat.  EUmicus , a , tan. 

Pag  A NO  , fc  prend  aiiffi  pour 
celui  qui  paye , ou  qui  contribue. 
Dans  cc  feus  il  ne  s'employe  qu'en 
IfUe  badin.  Lat.  Solutor. 

PA6AR,  V.  a.  Payer,  acquitter 
ime  dette,  un  devoir.  Lat  Sohne. 

Pagab.  Payer,  fc  dit  quelque- 
fois des  c'hofes  inanimées  qui  dui- 
vent  un  certain  droit , par  exemple , 
des  denrées , des  marchandifes.  Lat 
Sclvere, 

Pagab.  Payer,  fe  dit  des  châti- 
mens , des  peines , des  fuppliccs 
qu’on  fubit  pour  le  mal  qu'on  a com- 
mis. Lat  Frnnas  dm  e. 

Pagar  , fignific  atiffi  Plaire , 
agréer.  Lat  Plactre. 

Pagab,  fignific  encore  Répondre 
ï l'amitié,  h l'amour,  aux  bontés 
qu'on  a pour  nous.  Lat  Jïutms  of. 
JÎWjV  pro/etiui. 

Pagar  de  contaio.  Payer  comptant 
Lat.  la  proMftu  fotvtre. 

P^at  el  fato.  Payer  l’oyc  fans 
l’avoir  mangée»  être  châtié  pour  une 
faute  qu'un  autre  a comtnife.  Lat 
Alwue  cu^^9  p«nam  btere. 

Pagar  en  buena  tnaneda.  Payer  en 
bonne  monnoyei  donner  fatisfaélion 
entière.  Lat  Ad  ttquum  folvere. 

Pqgor  en  la  tn\fnia  moneda.  Payer 
de  la  même  moanoie.  Lat  Par  pari 
referre. 

Pagar  efeoU.  Voyez  Efeoir. 

Pagar  jufios  Par  pecadares.  Cette 
«preffioA  fignibe  que  les  paqnes 
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font  toujours  viftimes  des  gens  puiL 
fans,  & que  les  innocens  payent 
fouvent  pour  les  coupables. 

Pagar  la  doble.  Payer  au  double. 
Lat.  In  duplwH  cajUgayi. 

Pagar  ùt  vijîta.  Rendre  une  vîfi- 
te.  Lat  Rtvifere. 

Pagarfe  per  fu  mono.  Se  payer  de 
fes  mains.  Lat.  Stipendium  Jtbi  fu- 
mere  ex  crédita  pecunia.  ^ 

Pagar  fu  pecado.  Payer  la  faute 
qu'on  a commife.  Lat  Peenas  dare. 

A pagar  de  mi  diner».  Je  gagerois 
ma  bouifc  que  &c.  Lat  Fidçjujfor 
adflaho.  I 

Rcfr.  Paga  h que  debes,  fabras  lo 
que  tienes.  Paye  cc  que  tu  dois,  & 
tu  fauras  cc  que  tu  as. 

Rcfr.  Paga  h que  debtt  , fanaras 
del  mat  que  tienes.  Ce  proverbe  nous 
confeillc  de  payer  cxaàement  ce  que 
nous  devons , pour  être  tranquilles , 
& délivrés  des  inquiétudes  que  cau- 
fent  les  dettes. 

' Rcfr.  Ko  hace  tanto  la  aorra  en 
un  aho , camo  paga  en  una  hora.  Ou 
paye  tout  à h fois  les  fautes  qu’on 
a commifes  en  differens  tems. 

PAGADO , OA,  port  pa/.’ du  ver- 
be Pagar.  Payé  , éc.  Lat.  SvUitus , a, 
um. 

EJlamof  pagadoj.  Nous  fommes 
quittes.  Lat.  Perria  cj^da  fecimus. 

PAGE , /.  m.  Page  , enfant  d’hon- 
neur qu'on  met  auprès  des  Princes 
& des  grands  Seigneurs  pour  les  fer- 
vir,  & en  même  tems  y avoir  une 
honnête  éducation  , & y apprendre 
leurs  exercices.  Lat  Puer  êjjccla. 

Page.  Moufle  , en  terme  de  Ma- 
rine , eff  un  jeune  garqon  au  deflbus 
de  dix-huit  ans,  qui  apprend  le  mé- 
tier de  matelot  On  rappelle  autre- 
ment Page  de  Ef^.  Lat  Mefonau^ 
ta. 

Pages,  au  pluriel,  & en  fUle 
badin , fe  dit  du  fouet  qu'on  doiuie 
aux  écoliers,  par  alluüon  aux  Pages 
qui  marchent  ordinairement  derriè- 
re leurs  maîtres.  Lat  l^erhera  puerit 
itnpada. 

Page  de  Bofa.  Voyez  Bol/a. 

Page  de  Camara.  Page  de  la  Cham- 
bre. Lat  Cubiatltti'ius  puer. 

page  de  Gitirta.  Page  qui  fuivoit 
un  Capitaine  & qui  portoit  fon  cn- 
fei^e.  Lat.  AlinijUr  injtgiùée  ducis. 

page  de  Guion.  Page  de  Guidon  , 
le  plus  ancien  des  Pages  du  Roi , 
qui  portoit  fes  armes  en  l'abrence  du 
grand  Armurier.  Lut.  Arsn^errtgius. 

Page  de  lanza^  è de  armas.  Celui 
qui  (uivoit  fon  Maitre  en  campagne , 
& qui  portoit  fa  lance  Sc  fon  épée , 
pour  les  lui  préfenter  dans  le  be- 
foin.  Lat  Armiger. 

PAGECICO,  ù Pagbcillo,/*h. 
dim.  Petit  Page.  Lat  Puerulus  ajeclu. 

PAGECILLO,  en  Andaloufie,  fi- 
gmfie  ynGocridoo.  Lat. 
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PAGEL  , f.  m.  Rouget  , poifTon 
de  mer  plat  & de  boa  goût  Lat 
Ruhellio.  Erytrinus. 

PAGINA  , /.  / Page  d'un  livre 
ou  d'un  écrit  Cefl  un  mot  Latia 
fort  ufité  dans  les  citations. 

P.AGO,  f.  m.  Payement,  fotnmc 
qu'on  compte  pour  s’acquitter  d'une 
dette.  Lat.  Soluiio. 

Paco.  Payement,  fignific  auffi  Sa- 
laire , récompenle.  Lat  Retrilmtio. 
Pagû,  en  ffile  vulgaire , s'employa 

quelquefois  comme  adjeélif,  & flgni- 
i ne  Payé 4 7a  ejlà  F.M.  pago^  Vous 
voila  payé.  Lat.  Satisfaaui , a,um, 

Paco.  Efpace  de  terre , canton, 
contrée  , champs , vignes.  Lat  /•- 
gus. 

Cuenta  con  pago.  Solde  de  compte» 
tant  au  propre  qu'au  figuré.  Lat  A 
débita  lil^atto  folutione  faélà. 

Dar  el  pago.  Expreffion  dont  on  fe 
fert  pour  avertir  quelqu'un  qu'il  re- 
cevra tôt  ou  tard  le  châtiment  de 
fes  crimes.  Lat.  Retribune. 

Dar  el  pagOf  s’employe  par  anti- 
thefe  , pour  marquer  l'ingratitude 
dont  on  iifc  envers  un  bienfaiteur. 

En  pago.  En  payement  , en  ré- 
compenfe.  Lat  Pro. 

PAGOTE  , / m.  Terme  familier. 
Celui  fur  oui  l'on  rejette  toutes  le« 
fautes  que  les  autres  font  Lat  Aise» 
na  culpdt  folutor. 

Fagote,  en  jargon,  celui  qui 
de  valet  eft  devenu  fouteneur  de  mau- 
vais lieu.  Lat  Zeno,  nis. 

PAGURO  , f.  m.  Efpèce  de  caa- 
CTC  de  la  même  figure  que  ceux  qu'on 
appelle  Aleyas , mais  plus  petit  Lat 
Cancri  gensts. 

PAILA  , f.  f.  Bafiln  â laver  les 
pieds.  Lat.  Pellurium, 

PAllüN,/!  sn.  augtn.  Grand  bâC* 
fin.  Lat.  Pragrandif  prlvif. 

PAIRAR , V.  n.  Terme  de  Mari- 
ne, fc  tUt  d'un  vaiflesu  qnc  le  cal- 
me furprend  , & qui  ne  marche 
point.  Lat  Eento  drjlitui. 

PAIS,  f.  m.  Pays,  fc  dit  de  dî- 
verfes  Régions  , Provinces , Rotao- 
met , & Contrées  de  l'Univers.  Lat 
Xegio , nit. 

Pais.  Payface,  fe  dit  des  tableaux 
où  font  repréfentées  quelques  vues 
de  maifons  , ou  de  campagnes.  Lat. 
TabtUa  rura  esAibens. 

Pais.  Pays,  fe  dit  figiirément  en 
chofes  fpirituelles  & morales.  Lat 
Regio. 

Todo  et  monde  et  pais.  Les  hom- 
mes font  les  memes  partout  Lat  Uhi» 
que  idem. 

PAISAGE  ,/  m.  Payfage.  Terme 
de  Peinture.  Lat  SuhdiitUs. 

PAISANA,/. /.  Paifaime,  danfe. 
Lat.  Tripudiusn  ad  ViUanerum  for^ 
tnam. 

PAISANAGE  » f.  m.  tes  habitan» 
d’un  pays.  Lat  InçoU  , arum. 

F P Fais*- 
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Paisanagf.  Compîtrîotaçç.  Lat. 
f </rj>  , ngionis. 

PAISANO,  NA  , a.l!.  m.  ^ / 
C^mp.itnutc  ♦ qui  cft  üe  m:^mepays. 
Lat.  Cjftt yrmeus  , a,  ut». 

Paisanos.  Pays.  Les  folilats  Ef- 
P‘t.:;ni7ls  appcUent  linQ  les  habitam 
de*,  pays  ou  ils  paîTent,  & chez  Içf- 
quels  ils  logent,  qni  ne  font  point 
dans  le  militaire.  Lat.  Jtu'oia , 

PAJA,  /.  f.  Paille,  le  tuyau  & 
Vépi  des  gros  & menus  blés.  Lat 
J*nlfa.  Cuhmti.  ^ 

Paja.  Pajllc,  fe  dit  aufC  de  tout 
ce  qui  Telle  après  qu’on  a nettoyé 
les  grains , & qui  l'ert  de  fourage 
aux  befliaux.  Lat.  P.rirtr.  - 

Paja.  Paille  , fe  dit  jtulTi  d'un 
ctit  fetu  , de  la  moindre  partie  d'un 
rin  de  |willc.  Lat  Si\^U. 

Paja.  Paille,  le  prend  fignrement 
ponr  une  chofe  de  peu  on  point  de 
valeur.  Lat.  Rti  ln>is^  vel  itutnis. 

Paja.'  Paille,  fe  dit  encore  tigu- 
rément  ilans  les  paraboles  de  l'Evan- 
gile, pour  Cgniher  les  reprouvés, 
oppofés  aux  élus.  Lat.  PaLit» 

Pajas.  Efpècc  d’interieftion  dont 
on  fe  fert  pour  d.'re  qu’une  chofe 
n’cfl  point  inférieure  à une  autre 
par  exemple  : Pedro  es  mut  vaÜcnie  , 
Pierre  cft  fort  vaillant,  & un  autre 
répond:  Putijua»  pa.f.ir,  c‘cfl-d-dire, 
Jeau  ne  l’cfl  pas  moins.  Lat  Née 
miiivf. 

PA)  A de  ntecdy  le  même  que  Jun- 
CO  ohrofo.  On  l'appcUc  aulfî  Paja  de 
Efi^inaiïtj. 

Paja  larga.  Paille  de  fcîgle  , qu'on 
laiOc  dans  toute  fa  longueur  , &. 
qu'on  mouille  pour  qiiVIlc  ne  fe 
coupe  p.ts.  Le*:  chevaux  en  fo^t  fort 
frian4h.  Lat.  Païen  Irvîter  eontrita, 

Paja  /avço.  On  appelle  vulgaire- 
meut  ainfî  im  homme  d'une  taille 
sniucc  fi:  élancée.  Lat.  Ihtuo  iunetus. 

A btuHo  de  Voyez  Huwo. 

A Ittmbre  de  pajas.  ExprclHon  vul- 
gaire qui  marque  la  courte  duree 
d’une  chofe.  Lat  àtüputi. 

Bufc.vr  lu  p*tjtt  en  tl  oido.  Chercher 
noife.  Lat.  Rixatn  snen^e. 

Dortnirfe  en  las  fjjas.  ExpreiTîon 
cl(»nt  on  le  fert  pour  marquer  la  né- 
gligence de  quelqu’un  pour  fes  in- 
térêts. On  l'employé  ordinairement 
ilruîs  un  fens  négatif,  pour  marquer 
le  contraire.  Lat.  Drjïdîcfnut  eje. 

Hhur  pajas.  Tirer  â U courte 
paille.  Lat.  StîpuUs  /ortem  erperiri. 

En  aba  , 0 qtôtante  alla  cjfts  pajas. 
Facilement , fans  travail , fans  la 
momdrc  pcijie.  Lat.  Brciù/îmè. 

Na  fnontu  d uo  infportu  una  paja. 
La  chofe  n’eu  vaut  pas  la  peine.  L. 
NiHl  intcrejl. 

No  ptjar  t:ra  p.ija.  Etre  extrfme- 
ment  léger , ou  de  peu  d'importmec. 
Lat.  fflâd  p<7iJ,Tr. 

Pvr  alià  rjjas  pajas.  Pour 


un  rien,  Lat  Leti£tinù  de  eausà. 

Qiiitar  la  paja.  Eft  ftilc  badin  fi- 
gniHe,  Goûter  le  vin  a\*ant  les  autres. 
Lat.  Vinum  infu^dare. 

Saexr  pajas  de  una  alharia.  Cette 
exprcflîon  CgniKe  qu'une  chofe  eil 
fort  aiféc  à faire , & qu’il  fulfit  de 
l’entreprendre  pour  y réuflîr.  Lat. 
Ex  cUteüa  païens  extrahrrr. 

tfo  es  paja.  On  fe  fert  de  cet- 
te exprcQion  lorfqii’un  homme  parle 
beiucuup,  & ne  dit  rien  qui  vaille. 
Lat.  A Vlfii  inania  fmit  omnsni. 

Tamai‘  tas  pajas  eon  et  cef'ole  , 0 
ithar  tas  pajas  eon  la  caheza.  Tomber 
à la  renverfe.  Lat.  A tergo  cadere. 

Eer  la  paja  en  et  tjo  ajeno^  y tto 
ver  lu  xnga  en  et  prypiio.  Voir  la 
paille  qui  eil  dans  l’œil  d'un  autre , 
fi:  ne  p.is  voir  la  poutre  qui  cil  dans 
le  ficn. 

Refr.  La  mata  pa^n  Jîqniera  en' 
pajas  , d Del  mal  poffador  aurtque  lia 
en  puja.  Il  faut  tiret  d’un  mauvais 
paveur  ce  qu’on  peut. 

tAJADA  , /.  /.  Pnillc  hâchcc  & 
cuite  avec  du  fon , qu'on  donne  aux 
beftiaux  pour  les  engrainer.  Lat  Pa- 
learimn  ptslmettiwn. 

Pi\JADO , DA  , adj.  tn.  ^ f.  Pail- 
let , ette  i qui  cft  de  couleur  de 
paille.  Lat  Pallidus , a , uw. 

PA.JAR,y!  tn.  Paillicr,  lien  oii 
l’on  ferre  la  paille.  Lat  Pakarium. 

Quitar  crucei  de  wi  pajctr.  Chef-  | 
cher  une  aiguille  dans  une  hotte  de 
Foin.  Lat.  Avduum  opta  «ggrr.G. 

Refr.  Pujar  vicia  prejlo  fe  encietiàe.  \ 
Ce  proverbe  figiiiKc  que  les  vieil- 
lards ne  font  pas  moins  fnfccptiblcs 
de  pallions  que  les  jeunes  gens.  On 
dit  .'Jiilïi , Pajar%*itjo  atdc  mns  prejlo. 

PAJAZ.A  , f.  f.  Paillier,  les  dé- 
bris de  la  paille  que  les  chevaux 
(uangent.  Lat  Stramen. 

PÀJAZO  y f.  m.  Coup  que  les 
chevaux  fe  donnent  da.is  les  yeux 
contre  la  paille , en  mangeant  au  râ- 
telier. Lat.  Scapi  Uius, 

PAJERA  , /.  /.  Petit  paillicr  pla- 
cé dans  les  écuries  pour  avoir  à Li 
main  la  paille  dont  on  a befoin.  L.' 
Paleurium  repo/ïtorium. 

PAJERO,  f.  irt.  Celui  qui  tranf- 
portc  de  b paille  d’un  endroit  dans 
un  autre  ponr  la  vendre.  Lat  Pq. 
iea  conduéfor. 

PAJITA,/y.  dJm.  Petite  paille. 
Lat.  Stipula , éC. 

P.AJIZO , 'Z  A,  adj.  tn.  ^ f.  Qui 
cft  bit,  ou  couvert  de  paille  ; fi: 
aulTt,  qui  cft  de  couleur  de  paille. 
Lat.  Palets  trihes.  PaUidus  ^ a,  son. 

PAJUELA,//!  dim.  Petite  pail- 
le. Lat-  Stipula , rf. 

Pajuela.  Allumette.  Lat 
rjriii  funiculus , vel  calumus. 

PA.JUZ,  f.  m.  Terme  du  Royau- 
me d’Aragfm.  Menue  paille  q^u’on  ti- 
re des  auges  des  chevaux  apres  qu’ils 


ont  mangé  la  bonne , 8c  qui  lent 
fert  de  litière.  Lat.  Strmnen. 

PALA,  f.  f.  Pailc,  mitil  de  bois 
dont  les  bbotrreurs  fe  fervent  ponr 
remuer  les  grains.  Lat.  PAa  Upytea. 

Pala.  Paile  à feu.  Lat  Ferrea 

pala. 

Pala.  Paile  à enfourner  Ip  pain. 
Lat.  Furtutria  pala. 

Pala.  Batoir  iH>ur  jouer  à la  pau- 
me. Lat.  PaU  ùtforia. 

Pala,  au  jcti  de  l'Anneau  cft  un 
inftrumcnt  qui  fert  à poufTcr  la  bou- 
le. Lat.  Paùnula  hforia. 

Pala.  Palée,  h partie  la  plus 
large  d’un  aviron,  qui  entre  dans  l’eau. 
Lat.  Tonfuy  te. 

PALJt,  en  terme  de  Lapidaire, 
c’eft  le  Fond  de  l'œuvre  fur  lequel 
eft  aÛifc  b pierre.  Lat.  Pala. 

Pala.  Empeigne  d’un  foulicr.  L. 
Cakes  ftrapiüUfm. 

Pala.  Terme  de  Ilcntiftc.  Lata- 
blette  de  la  dent  , b Bce  plate  de 
b dent.  Lat  BrocHtaSy  sttit. 

Pala  , fe  prend  tigurcment  pour 
la  rufe  , l’artibce  qu’on  employé 
p.iiir  rétjffir  dans  quelque  entrepri- 
fe,  ou  pour  découvrir  quelque  chofe. 
Lat  Aflus.  AJlseiin. 

Pala  , fe  prend  dans  le  meme  fens 
pour  AdrcfTc , dextérité.  Lat  Stkr^ 
tia.  Indnjhia.  DrT<fr;Vfl/. 

Ilacer  paUt  y en  termes  de  Jeu  de 
paume  , c'eft  prefonter  b raquette 
pour  recevoir  h haie.  Lat.  PiU  te- 
tusM  fîrmitcT  palù  fuftincre. 

Placer  pala  y en  jargon.  Se  mettre 
devant  quelqu'un  pour  raiaufcr  , 
pendant  qu'on  le  vole.  Lat  Cerperu 
intnp'iftione  aJsum  ohtrgere. 

Aliter  pulu.  Engager  quelqu’un  a- 
droitement  dans  une  affaire.  Lat 
Bîandstiis  decipere.  Aflu  rircumvenhe. 

éiicter  fu  snedia  p*ila.  Contribuer  à 
l’exécution  de  quelque  chofe.  Lat. 
In  partent  cotscurrtrt. 

PALABRA  , /.  /.  PariHc  , mot 
d'ttne  on  pluficurs  fyltabes  , qui 
fert  à exprimer  la  petuée.  Lat.  Arr- 
butn. 

Palabxa.  Parole,  ftgnifie  aufti 
Promefte,  aiTurancc,  offirr.  Lat.  i-i- 
des  data. 

Palabra  , en  terme  Thcologi- 
que»  fignitie  le  Verbe.  Lat.  Fribian. 

Palabra.  Ce  mot  joint  avec  les 
particules  ho  on  m,  8c  le  tems  de 
quelque  verbe , fert  à nier  avec  pins 
«le  force  ce  que  le  verbe  fignitic. 
Etant  joint  avec  la  particule  na , 
il  fe  met  apres  le  verbe,  fi:  avec  la 
particule  tsi , il  fe  met  avant  : com- 
me , AV  entiendo  palabra  r Ni  palabra 
entiendo.  Lat.  Nee  verhsim. 

Palabras.  El^ècc  d'inter jcéltcm, 
dont  on  fe  fert  pour  demander  att- 
dïence  k quelqu’un.  On  dit  auÛi: 
Vna  palabra  , Un  mot  Lat  Atedi  taa 
verbe.  Pmteis  te  vvh, 

Fala- 
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Palabras.  Paroles,  mots  bar- 
bares qu'on  employé  dans  les  forti- 
lèges,  & qui  pour  rorditiairc  ne  ü- 
gniSent  rien.  ÉjI.  Carmim  ntapcfu 

Palabras  , Ce  prend  auHi  pour 
Texte , fentcnce  prife  d'un  Auteur. 
Lat.  f 'erba. 

Palabras.  Paroles  , fe  «Ut  de 
celles  qui  conIHtucnt  la  forme  des 
Sacrcmcns.  Lat  /'Via,  ferma  Jli- 
entmeniorum^ 

Palabras.  On  appelle  ainfi  le 
carton  qu’on  met  devant  l'Autel, 
Àir  le^i^uel  font  écrites  les  paroles  de 
la  ooniecration.  Lat.  LamcUa  , in  qui 
Vtrba  confecratiosis  funt  exarata. 

Palabras  al  aire.  Paroles  en  l'air , 
font  celles  qni  ne  fignlHcnt  rien.  L. 
Jaania  tYrie. 

PaUh’tt  de  huenJi  crianza.  On  ap- 
pelle ainll  en  Aragon , des  paroles 
de  pur  compliment.  Lat.  ÔJiciofa 
vrrKi. 

Palabra  de  Z)ie/,  è Dîvina.  On  ap- 
pelle Parole  de  Dieu  , ou  Parole 
Divine,  l’Evangile,  l’Écriture,  les 
Sermons.  Lat.  l^erbut»  Dei. 

Palabra  de  la  Ley  a dei  duelo.  Pa- 
roles injurieufes  & ofrenfantes , dont 
la  Loi  exige  qu‘on  donne  fatisfa^on. 
Lat  /Via  graviter  cantuntelicfa. 

Palabra  de  jMatrimonh.  La  parole 
qoe  deux  perionnes  fe  donnent  ré- 
ciproquement de  s’cpoiifcr.  L.  i’paw/w. 

PaUfbra  tie  Pey.  Parole  de  Roi  , 
c'eft  celle  fur  laquelle  on  peut  comp- 
ter. Lat.  l'ides  regia.  ' 

Palabras  fngidtu.  Paroles  feintes , i 
funulées.  Lat  Dokfa  verba.  ' 

Palabrai  formalci.  Les  propres  ter- 
mes d'uii  Auteur.  Lat  /Via  ferma- 
lia. 

Palabras  mayores.  GrolTcs  paroles  , 
paroles  injurieufes  & oRciilàntcs.  Lat 
Conitüftelioftt  verha. 

Palabra  ociefa.  Parole  oifeufe.  Lat. 
Verb:tm  otiofum. 

Palabra  pefada.  Parole  dure  & cho- 
quante. Lat  Verbum  ojen/îvum. 

palabra  picanie.  Parole  piquante. 
Lat  AaUeatum  verbwn. 

Palabra  per  palabra.  Atot  pour  mot. 
Lat  Ad  verbutn. 

Palabra  prenaJa.  Parole  qui  ren- 
jerme  un  grand  fens.  Lat  Dubia 
verba. 

Aborrtar  poiiira;.  Ne  pas  perdre 
le  tems  en  paroles.  Lat.  Ad  rem. 
Vtrba  rrntiere. 

A ta  primera  paLAra,  An  premier 
mot  Lat.  Ex  prime  verbe. 

A media  palabra.  A deini-mot  Lat. 
Ad  increptum  verbum.  P'ix  m e aperto. 

Buenos  palabras.  Bonnes  paroles, 
lie  dit  d'un  homme  qui  ne  refufe  ja- 
mais rien , mais  ne  tient  jamais  ce 
qu'il  a promis.  Lat  Beau  svrio. 

Cager  las  palabras.  Faire  bien  at- 
tention à ce  que  quelqu’un  dit  Lat. 
Ftrba  natwre* 
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Cegtr  è pedir  ta  palibra.  Sommer 
quelqu'un  de  tenir  fa  parole.  Lat 
bidem  expefetre.. 

Dar  fu  poArira.  Donner  £i  parole. 
Lat.  Fiian  dort. 

De  palabra  , adv.  De  vive  voix. 
Lat.  Ferbo, 

De  palabra  en  palabra.  De  parole 
en  parole.  Lat  Per  verha. 

Dexar  cen  la  palabra  en  la  hoca. 
Laiffer  quelqu'un  avec  la  parole  à 
la  bouche , ne  vouloir  pas  l'écoutcr. 
Lat  Increpte  fermene  abhr. 

En  ima  y en  des  d pecas  palabras. 
Bn  une , deux  ou  peu  de  paroles.  L. 
Cno  y vel  paucts  verbis. 

Ejfa  palabra  eftà  gozande  de  Dios. 
Cette  cxprcfTion  marque  le  plaifir 
qu'on  a à entendre  quelque  chofe. 
Lat  Optima  fenientia. 

Faitar  à la  paUbra.  Manquer  à fa 
parole.  Lat  Ftdem  non  fervare. 

Faitar  palabras.  Manquer  de  ter- 
mes pour  exprimer  quelque  chofe. 
Lat.  befeere  verba. 

Hablar  à decir  una  palabra.  Dire 
un  mot  à quelqu'un  pour  l’engager 
à faire  quelque  chofe.  Lat  AUqunn 
ulhqtà. 

iielarfe  las  palabras.  On  dit  d'un 
homme  extrémemeut  froid  , que  les 
paroles  fe  gèlent  dans  là  bouche.  L. 
Frigidb  tW  lentl  Icqui. 

flombre  de  fu  paUAra,  Homme  de 
parole.  Lat.  Ueme  fdus. 

Jrfe  i ^capar/e  tma  palabra.  Laif- 
I fer  échaper  une  parole.  Lat  Ijf^uam 
I labi. 

Aledias  palabras.  Mots  mal  articu- 
lés. Lat  Dimidia/a  verba. 

Ali  p«r/.iij  a es  praiia  de  cre.  Ma 
parole  vaut  autant  que  de  l'or.  Lat. 
fides  ntea  astre  prethjior. 

Ne  decir  ù ne  hablar , à fin  decir 
è hablar  palabra.  Sc  taire  , ne  dire 
mot  Lat  Nec  verbum  pro/hre. 

, No  decir  palibra  y fignifie  auffi,  Ke 
pas  répondre  à propos.  Lat  Nec  ver^ 
buvt  ad  rem  dictre. 

i No  fer  tuas  que  paLibras.  Difputcr 
en  paridcs.  Lat  Invctbis  rem  Jletije. 

No  tesur  was  que  paLdrns.  N’avoir  ^ 
que  des  paroles , foire  le  brave , le 
I rodomont.  Lit  Litiguà  foià  valere. 

No  tener  palabra.  Ne  point  tenir  ' 
fa  parole.  Lat.  Fidem  fallere.  \ 

No  tener  palabras.  N'avoir  point  j 
de  termes  pour  s'exprimer.  Lat.  /V- 
ba  alicui  dee^e. 

Oir  una  o dos  p.T/a^ra;.  ExpreiÜon 
dont  on  Ce  fert  pour  demander  au- 
dience à quelqu'un  , en  lui  difant 
qu’on  n’a  qu’un  mot  à lui  din;.  Lat 
Audias  t precoTy  paucû  te  voh. 

Paje  la  palabra.  FalTe  parole  , en 
termes  de  guerre  , c’ciè  quand  l’or- 
dre palTc  d'un  foldat  à l'autre  juf- 
qu’au  bout  du  camp  , ou  aux  der- 
niers bataillons.  Lat  yrrbum  ckemu.  \ 
ferri.  I 
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fhtenutdas  fetm  tas  palabras.  Que  tes 
paroles  foieiit  brûlées.  Lat  ilac  tua 
vrrha  igné  depurgentur. 

Rtimjar  lu  palabra.  Boire , humec-> 
ter  1.1  parole.  Lat  Vinofawes  mr.de- 
fatere. 

StAire  mi  palabra.  Sur  ma  parole. 
Lat  Itde  meâ. 

^oltar  la  palabra.  D^ger  quel- 
qu’un de  fa  parole.  Lat  A datà  fàe 
aliquem  Uherare. 

Tener  palabras.  Avoir  des  paroles 
.ivec  quelqu’un  , fc  quereller.  Lat 
Jurgari.  Fixari. 

Tomar  la  palabra.  Accepter  l'ofire 
de  quelqu'un  , le  prendre  au  mot 
Lat.  /ïiirm  accipert, 

Tomar  la  palabra.  Prendre  la  pa- 
role , entamer  un  difeours.  Lat  Ser- 
mnsem  ùsjiituere. 

Torcer  y trocar  , à mudar  las  pala- 
bras. Donner  aux  paroles  une  autre 
fens  que  celui  qu’elles  ont  Lat  /V- 
ba  in  alienum  jenfum  inUtrquert. 

TraJ'tr  en  palabras.  Amufer  quel* 
qii'im  , le  repaitre  d’efpcrances.  Lat 
Ferbis  laUart. 

Tratar  tuai  de  palabra.  Maltraiter 
quelqu’un  de  paroles.  Lat  Brobrif 
lacerme. 

Kirfr.  Palabras  fcnaladas  no  quicrew 
ttfligos.  Il  no  fotilpjamais  rien^  avan- 
cer dont  on  pnilTe  fe  fervir  pour 
nous  nuire.  , 

Refr.  Palabra  y pledra  fuelta  ne 
ticne  xmdta.  On  ne  peut  plus  retirer 
une  paroi#  , ni  retenir  une  pierre 
quand  une  fois  elle  efl  lâchée. 

Rcfr.  Paiithrsu  y plwnas  el  viento 
las  Oeva.  Ce  proverbe  marque  le  pea 
I de  fond  qu’ii  faut  foire  fur  les  paro- 
I les  des  hommes. 

l KcFr.  No  hui  palttbra  mal  dlAsa  , 
Ji  no  fuejfe  mal  entendid*t.  Ce  prover- 
be cft  contre  ceux  qui  interiirètcnt 
en  mauvaife  part  les  difeours  les 
plus  innocents. 

PALABRADA  , f.  f.  Parole  inju- 
ricurc  , grolbère  , indécente,  l^t 
/Vi«v»  ecsTttwselitfum. 

PALABRERO,  ra,  aij.  tn.  (f f 
Hâbleur , eufe  ; grand  parleur.  Lat 
Blatero  , nis.  Loquax , cis. 

PALABRIMLGER , f.  su.  Hom« 
me  qui  a la  voix  d’une  femme.  Lat 
Foct  fttmineh  loqstens. 

PALABRISTA  , /.  m.  le  même 
que  Fniubrtro. 

PALABRITA  , f.  f.  dim.  Parole 
qui  ne  figiufio  rien.  Lat.  Ferbum  par- 
vi  iff#mr»rr. 

Palab&ita.  Parole  piquante,  Sc 
qui  emporte  la  pièce.  Lat  yerbum 
actrbum  £p’  ocuUatmn. 

Paluhritas  sttanfas.  On  appelle  ainli 
un  homme  inünaaiit , & qui  inaiüc 
bien  U pafolc.  Lut  AltUea  xvriu. 

PALACIANO  , N’A , (uO.  le  même 
que  Pulaciego  ; peu  uûté. 

PALACIKGO  , GA  , ai;,  m.  bf  f 
P P » ' , Qui 
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(lui  concerne  le  Palais  dn  Roi.  Lat 
A:dicuf  t R « wrt. 

Palaciego.  Courtifan.  Lat  Au~ 
iiCiif.  Urhanus. 

PALACIO,/  m.  Palais,  deracn- 
re  royale»  nom  qu'on  donne  généra- 
lement aux  maifons  des  Rois  Si  des 
Princes.  Lat.  Anla.  Pulitium  , iL 

PalaCIO.  Palais  , fc  dit  auOî  de 
la  maifon  d’im  grand  Seigneur,  quand 
elle  cft  bâtie  (uperbemeut.  Lat.  Fa-  i 
Lttiftm,  ! 

PALArio.  On  am>cllc  ainfi  en  plu- 
ficnrs  endroits  d'Efpagne  les  maiions 
de  h première  Nobleirc  du  pais.  Lat. 
Danius  N^hilùpit. 

Palacio.  C’eft  aufli  tin  petit  pa- 
TÎUon  dont  les  murailles  font  de  ter- 
Tc  , & qui  ne  contient  qu’une  cham- 
bre, pour  le  dillingiicr  de  ce  qu'on 
appelle  Barraque.  Lat  Terrât  caja. 

Palacio.  On  appelle  ainfi  chez 
les  Bourgeois  de  Tolède  une  falle 
qui  n'eft  pas  mcnblcc  , ^ où  tout 
le  monde  entre  indiQtremmcnt  Lat. 
ProctfiriuHt  , ii. 

Paiacio  encantstâo.  On  appelle  Pa- 
lais enchanté  une  maifon  ou  perfon- 
ne  ne  répond  quand  on  frappe  à la 
porte.  Lat  Dùmus  p’.r/tigiala. 

Ed^itr  una  co/a  à Palitch,  Mépri- 
fer  une  chofe.  Mt  De/^cerf. 

Hacer  palach.  Montrer  ce  qu’on 
cachoit  fous  Ton  manteau. 

7*  T.  M.  ejtà  en  Fükwio  ? Ex- 
preflion  dont  on  fe  fert  lorfque  quel- 

2u‘un  nons  blâme  de  nous  trouver 
ans  un  endroit,  où  il  a coutume 
de  fc  trouver  lui -même.  Lat  Aim- 
quid  tu  auià  df/rôcnV  ? 

Refr.  Jli  hevtbr^  ve\f:oTnfi/c  fl  Dia- 
hlo  It  UfZ’6  à Paheie,  Ce  proverbe  C- 

Î|niHe  qu'il  But  beaucoup  de  hardief- 
c pour  fe  produire  à la  Cour , & y 
faire  fortune. 

PAf.ACRA,  O Palacrana  ,//. 
Barre  ou  morccan  d’nr  pur  qu’on 
trouve  au  fond  des  mines.  Lat.  (M>ry- 
sJ  auri  mujflt. 

P.ALAD.À  , /.  /.  Pailée  ou  pailc- 
rée.  Ce  qui  peut  tenir  fur  nnc  pailc. 
Lat.  J^Uüd  ptùa  cafi  fotrfl. 

PALAD.AR  , / ni.  Pilais,  la  par- 
tic  fupéricurc  & intérieure  de  b 
bouche  • on  de  la  gueule  des  ani- 
maux. Lat.  Pulatus , I. 

Palaoar  , fe  prend  par  extenGon 
& figurc.ncnt  pour  le  Goût , Tappc. 
tit , le  dcfir  de  quelque  chofe.  Lat. 
PaUxtUf.  Gufius. 

A .‘Ui'.b'ib  , è àfabor  de  fu  falaiar. 
ExprelHon  adverbiale  qui  ugniiie. 
Suivant  le  guut,  ou  le  deÜr  de  queU 
qu'un.  Lat  Pro  htf'miojuo. 

Pegttr/e  la  lettgua  al  paladar.  Avoir 
la  langue  collée  au  palais  , être  ex- 
trêmement altéré.  Lit  Ltugîtam  fou- 
cihiu  adi'jTfTf. 

PfjCarJe  la  al  figni- 

fic  au  Hguré,  AUaquet  de  paroles  f 


ne  favoir  que  dire  on  répondre.  Lat 
l^ocan  faucihns  hxrere. 

PALADEAR,  «.n.  Mettre  du  miel, 
du  fucre  , ou  telle  antre  chofe  de 
doux  dans  la  bouche  d'un  enfant  qui 
vient  de  naître  , pour  qu’il  prenne 
b mammcllc  fans  répugnance  , & 
qu’il  puifTc  teter.  Lat  JleUe  palutum 
iUinire. 

Paladear  , Ggnifie  an  fi^ré, 
Dégoûter  quelqu’un  d'une  choie  en 
lui  en  faifant  goûter  une  autre  pour 
laquelle  il  prenne  de  l'afTcdion.  Lat. 
l'oluptuie  trahere. 

Paladear,  Métaph.  fignifie  Bo- 
tretenir  , retenir  , arrêter  , amufer 
Quelqu'un  avec  une  chofe  qui  lui  faf- 
le  plaifir , & lui  faOe  pader  le  goût 
qu’il  avoit  puur  une  autre.  Lat  Piy- 
cere,  iMéiare. 

Palaoearse.  Goûter,  favourcr 
une  chofe.  Lat.  Dtgujîare.  Uptrirt. 

Paladear,  v.  n.  fc  dit  d’un  cn- 
biit  nouveau  né,  qui  lait  connoitre 
par  les  differens  mouvemens  de  fa 
bouche  qu'il  a envie  de  teter.  Lat. 
Afammam  appetere. 

Paladear.  Laver  la  bouche  aux 
animaux  avec  quelque  chofe  pour  les 
exciter  à manger.  Lat.  Brjliarum  pa- 
lutum  txterf'ouio  medicare. 

PALADEADO  , da  , part.  paf.  du 
verbe  Palitdfar.  Se  dit  de  l’enbnt  à 
oui  l'on  a mis  du  fucre  ou  du  miel 
dans  la  bouche  pour  le  dirpofer  à tet- 
ter.  Lat  AlfUe  ilîilus , a , um. 

PALADEO  , /.  tH.  Le  mouvement 
que  bit  lui  enfant  avec  la  bouche 
lorf^u’il  a envie  de  tetter  , & aulÜ 
l'aélion  de  goûter  nnc  chofe.  L.  Re- 
ffuftalio.  PurUuii  buccul^f  motus  »mw- 
tUittn  hHantis. 

PALADIN  , f.  tn.  Paladin  , Héros  , 

, Avanturier  , ou  Chevalier  errant  , 
dont  U cR  bit  mention  dans  les  Ro- 
mans. Lnt.  Fab:tlc/tts  lic.os. 

PALADINAMENTE , adv.  Publi- 
qnement , ouvertement  , (ans  ambi- 
guité. I.at  Paiojft. 

PALADINO  , NA  , «4/.  w.  y /. 
Publie  , que  » évident , te  ; manife- 
Re  i clair , re  ; net , te.  Lat  Plaaus. 
Alaniftjhts  , a , «>«. 

A palüdinas  , adv.  le  même  que 
Paladincatunte.  Ccttc  cxprcilion  a 
vieilli. 

PALADO  , Mf.  Palé.  Terme  de 
Blafun  , fc  dit  de  l’Ecu  chargé  de 
plufieurs  pals.  Lat  Palatos^  a,  uêi. 

PALAFREN , /.  w.  Palefroi , che- 
val de  paratlc  fur  lequel  les  Princes 
Si  les  grands  Seigneurs  bifoient  leurs 
entrées.  On  le  dit  aiiUi  des  chevaux , 
fur  Icfquels  les  Dames  étoient  mon- 
tées , fuit  à la  chaffe , foit  ailleurs.  L. 
Phalcratus  rquus.  AlariOutus  eqiuufra:- 
no  ducius. 

Palafxen.  On  entend  aujour- 
d'hui par  b un  cheval  que  monte 
im  valet  à b fuite  de  foa  maître.  L 


pquus  famulo  de/frz'iem. 

PALAFRENERO , / m.  Valet  qni 
conduit  un  cheval  par  la  bride.  Lat. 
Fawulus  equuM  frxoto  duetns. 

Palaprenero  mavor.  Officier 
oui  tient  la  bride  du  cheval  que  le 
Roi  monte.  Lat.  Regii  cqui  prr  ftr^ 
Hum  duéioT, 

PALAMALLO  , f.  m.  Ptlemail , 
jeu  approchant  de  nôtre  jeu  de  nnil. 
Lat.  PiLa  maüeus. 

PALA.MENTA,  /.  /.  Palamentcs. 
Terme  de  Marine  , qui  fignibc  les 
rames  des  galères.  Lat.  Rrrui^  orttm. 

Ejlar  ifbaxo  df  la  palamettta.  Etre 
fous  b domination  de  quelqu’un , lui 
être  fournis.  Lat.  AUeni  juris  rjje. 

PALANCA , Levier,  ou  Pin- 
ce , une  des  machines  bndamcDtalcs 
de  U Méchanique.  Lat  FeéHs. 

Palanca,  eR  auffi  une  barre  de 
portebix.  Lat.  Palus. 

Palanca.  Pabnque  , en  temre 
de  Fortification  , cft  un  petit  fortin 
de  terre  paliflàdé  tout  autour.  Lat 
PalattpM  munimtntum. 

Palanca.  Palan.  Terme  de  Ma- 
rine. C'cR  b conle  qu'un  attache  à 
l'étai , ou  à la  grande  vergue , ou  i 
I celle  de  l’avant , pour  tirer  quelque 
; brdcau  , ou  pour  bander  les  étais. 

; Lat.  RndtiU  vebrunt  arrtilorius. 

I PALANCADA , y! /.  Coup  de  piev 

I ou  de  barre.  Lat.  Paü  üius. 

\ PALANCIAKO,  na, 

le  même  que  Palacit^o  ou  Pahchtnc. 
Ce  mot  a vieilli. 

' PALAKGANA , f.f.  Plat  à barbe , 
ou  baflin  à Laver,  ou  de  parade,  qu’un 
met  fur  un  biiRH.  Lat.  AlalUevium. 
PelvTs. 

PALANdüERA  , /./.  Barrière. 
Lat  l'ilium. 

PALANdUERO  , / w.  Portebix. 
Lat.  l'fciiarhis. 

PALANQ.UETA  , f.  f.  Petit  levier. 

II  fc  prend  communément  pour  une 
barre  de  fer  à deux  tetes  , dont  on 
fe  fert  pour  charger  le  canon.  Lat 
Farta  vir^uia  tarvtipir  capitata. 

PALAN(iüIN  , A ♦*».  Portebix. 
Crocbetcur.  Lat  Elajutus. 

Palanquin.  PaLnqiûn  , eft  un 
petit  palan,  ou  corde  qui  fert  à iCcr 
les  voiles.  Lat.  Rudens  aj  ^vla 
vauda. 

Palanquin,  en  jargon,  lignifie 
un  Voleur.  Lat.  Fur  , ris. 

PAL.ATINA  , /.  f.  Palatine  , or- 
nement  de  femme  qui  fc  met  fur  le 
cou.  Lat  Fafeia  pulaiina. 

PALATINADO  , f.  m.  PalaHnat, 
Province  , Seigneurie  , pofTédée  par 
un  Prince  Palatin.  Lat.  PaUttinatus. 

PALA'riNÜ,yt  w.  Palatin,  dant 
les  vieux  titres  & coutumes  cR  un 
nom  général  & commun  qu'on  don* 
noit  .1  tous  ceux  qui  avoient  quel- 
que office  ou  charge  an  palais  d« 
Piüice.  Lat  Pahuimu^ 

PALA- 
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PAtATINO  , VA  , aéj.  tu. 

Qui  concerne  le  Pabis  du  Prince  , 
ou  les  CoiirtiTans.  Lat.  Faktinus. 
Aulievs  y a y tmt. 

PALAZO  y f»  tn.  Coup  de  paile 
ou  de  bâton.  Lat.  Pâli  iéhts. 

PALAZON  , / m.  Tas  de  pieux  , 
ou  autres  pitres  de  bois  d'un  navire. 
Lat.  Xavts  paUn  tan  conf^rries  , ri. 

PALCO , /.  in.  Echabiid  oii  le  peu- 
ple fc  met  pour  voir  une  fête  publU 
que.  Lat.  TabitUtutn  fro  J^Ûatffribus 
irréiitm. 

PALEADOR , f.  m.  Celui  qui  tra- 
vaille avec  ta  paile.  Lat.  PiUà  UAo- 
ram , x tl  utms. 

PALENQUP^ , f.  M.  Barrière  qu’on 
fait  autour  d'une  place  où  il  doit  y 
avoir  une  joùtc  , uia  tournois  , ou 
tel  autre  divertifTcment  public.  Lat. 
TabitLttuiH  ffrélaculis  defer%’ien$. 

Palenque  , eft  aulTi  une  cCpèce 
de  chemin  qu’on  pratique  depuis  le 
parterre  jtifqu'au  théâtre  , lorlqu'il  y 
a <|uelqiic  entrée  de  joute  ou  de  tmrr- 
aois:  Lat.  Tabuiatus  trmtjitus. 

PALENTE  , adj.  (Tumt  le 

même  que  Folido.  Ce  mot  a vieilli. 

PALÉRO  . f.  m.  Celui  qui  fait  & 
vend  des  pailcs.  Lat.  Falarum  ofiftx  '' 
çf'  t*mditvr.  \ 

PALESTRA  , f.  f.  Mot  Grec. 
C’étoit  autrefois  chea  les  Grees  un 
édifice  public , où  les  jeunes  ^ens 
s’e::crqoicnt  à la  lutte , ou  i la  cour- 
fe.  I.at.  PuUfira. 

Palestra  , fc  prend  par  les  Poè- 
tes pour  Lutte  , carrière.  Lat.  Fa^ 
Utftra. 

Palestra  , fc  prend  figurément 

Eour  Académie  , lieu  où  l'on  exerce 
L jeuncïïc  toutes  fortes  d’arts  ou 
de  fcienccs.  Lat.  PaUJlra. 

PALET  A,  f.f.  dÙH.  Petite  paile. 
Lat.  Exigua  paîa. 

Paleta.  Palette,  inftrtjment  fur 
lequel  les  Peintres  mettent  leurs  cou- 
leurs. Lat.  Piâorum  tahdh. 

Paleta.  Infiniment  de  fer,  dont 
on  fe  fcit  dans  les  cuilines  des  Com- 
inunautés  Religieufes  pour  partager 
b viande.  Lat.  Rudicuia  ferrea. 

Paleta.  Inftrument  de  fer  qui 
fert  ^lifonncr.  Lat.  Rudicuia. 

Paleta.  Paleron.  Terme  d'.Ana- 
tomic.  un  os  de  figure  prefi^iic 
triangulaire , qui  couvre  le  derrière 
des  côtes.  On  l’appelle  autrement 
PaktiUa , & les  Médecins  l'appelleor 
Omoplato.  Lat.  Pala.  Oincplatuf. 

Paleta.  Truelle,  inlirument  de 
Maqoii.  Lat.  Truün. 

En  des  faUtas.  adv.  Sur  le  champ , 
incontinent,  aulU-tôt.  Lat  iSirarim. 
JUicè. 

PALETERO,  / tn.  fignifie  en 
jargon  un  Filou  qui  amulc  celui 
qu’on  vole.  Lat  Furti  adjutery  evr- 
/erir  inttrfajitione. 

PALETILLA,  /.  / iim.  Petite 


paile.  Lat  Parva  fah.  ' 

Pai.etilla.  Le  cartilage  Xiphoï- 
de.  Lat.  Stomachi  cartilago.  . 

IxvantarU  d une  la  paletilla.  Dire 
i quelqu'un  des  paroles  mortifiantes. 
Lat.  probris  aUfjuem  profeindrre,  | 

Porterie  à uno  la  paletilla  en  fu  lu~ 
srar.  Tancer  quelqu’un  durument» 
lui  remontrer  Ion  devoir.  Lat  Ve- 
hementiùs  aliquetn  ebtttr^itrt. 

PALETO , f.  m.  Daim , bête  fau- 
ve & buvage.  Lat  Dama , 

PALETON , f.  m.  Panneton.  Ter- 
me de  Serrurier.  La  partie  tfe  la 
clef  où  font  les  fentes  & les  dents 
qui  pafTent  dans  les  gardes  ; ce  qui 
en  (ait  le  mufeau.  Lat  Claxis  pars 
plana. 

PALETOQUE , m.  Paletot,  cf- 
pêce  de  juflaiicurps  d’ctolFc  grof* 
lièrc,  & bns  manches,  qui  delcend 
jufqu’aux  genoux  , que  les  foldaU 
portûient .autrefois  par -deltas  leurs 
armes.  Lat.  Ricinitrn  tdrlongum, 

PALIA , f.  f.  Pale , ce  qui  fort  à 
couvrir  le  calice.  Lat.  Paüa. 

Palia.  Voile  en  forme  d’écran 
de  cheminée , qui  fort  à couvrir  le 
St  Sacrement  fur  l'Autel  pendant 
le  Sermon.  Lat  Vélum. 

PALIACIÜ.N , /./.  Palliation , cx- 
eufe  , adouciflement  , déguifement 
d'une  bute.  Lat.  Spreiefa  dUJimulatio. 

PAU.^DAMENTE  , oJr.  Avec 
déguifement,  avec dÜfimubtion.  Lat. 
XintuiatK 

PAIIAR,  a.  Pallier,  adou- 
cir , exeufer , déguifer  une  faute. 
Lat  Spràofi  diffàmtlare. 

PALIADO,  DA,  part.  fajf.  du 
verbe  Paliar.  Pallié  , éc.  Lat.  Spe- 
ciafe  àijjimtilttus , a , tan. 

P.ALIATIVO,  VA,  adj.  m.  /. 
le  mtme  que  PalsaSorio. 

PALlATüRlO,  llA,a4;.  m.  ^ /. 
Palliatif,  ivc,  ce  qui  peut  couvrir, 
difiimuIcT,  déguifer  une  faute.  Lat 
Excu/.itorius  , a , tau. 

PALIDEZ,  f.  f.  Pâleur,  blan- 
cheur fade  & fans  vivacité.  Lat. 
Palior. 

PALTDO,  DA  , adi.  m.  £ÿ  /, 
Blême,  pâlei  qui  a perdu  b cou- 
leur  nattirclle.  Lat.  Puilidus , a , tan. 

PALILLERÜ,  / M.  Celui  qui 
Fait  & vend  des  cure-dents.  Lat 
Dentifcalpiontm  failar  , pÿ  propcCx. 

Palillero.  Etui  à mettre  des 
ciirc-iicnts.  Lat.  Dmlifcalpiirfunt  theca. 

PALILI  O, /.  m.  ditn.  Petit  bâton. 
Lat.  BuciUus  y i. 

Palillo.  Petite  pièce  de  bois, 
au  bout  de  laquelle  eft  un  petit  trou 
dans  lequel  les  femmes  qui  font  des 
bas  mettent  le  bout  de  leur  aiguille. 
On  lappcUc  en  quelques  endroits 
Tricotoir.  Lat  Badiisu  ad  texendas 
caBf[as. 

Palillo.  Curedent  de  bois,  bat 
Dtntijçalpiumy 
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Pamllos.  Fufcauxdont  les  fem- 
mes fe  fervent  pour  faire  b den- 
telle. \.^t.  Fsjt  y ùrutn. 

PalilloS.  Baguettes  de  Tam- 
bour. Lat.  Tytupanctrib.»  bacilii. 

Palillos.  Rudimens  des  Arts 
& des  Sciences.  Lat  Rudimenta. 

Palillo.  ün  appelle  ainfi  figu- 
rément  b converfation  qu’on  tient 
après  le  repas , parce  que  ceux  qui 
y afGficnt  ont  coutume  de  fe  net- 
toyer les  dents  pendant  qu'elle  dure. 
Lat.  Familiare  coUaquium  pcjl  pran- 
diratt. 

Palillos,  fe  dit  figiiréraent  d'une 
chofe  de  peu  de  valeur.  Lat  Sti- 
pula y 4t. 

Palillo  de  BarqtnUero , 0 de  fupli- 
cacimics.  Petit  bâton  d’oublieux,  avec 
lequel  ils  jouent  au  fort  leurs  ou- 
blies , en  le  faibnt  tourner  autour 
d’une  efpècc  de  cadran.  Lat  Ver/a- 
tilis  index  btforius. 

Traber  como  palillo  de  fuplicado- 
nes.  Faire  troter , courir  quelqu'un 
inutilement  de  côté  & d'autre.  Lat 
Variis  curj/tatiensbus  exercere. 

PALILOGI.^  , f.  f.  Figure  de  Rhé- 
torique , qui  fe  fait  lorfqu'un  mut 
qui  finit  une  fcntencc  fc  trouve  au 
commencement  de  celle  qui  fuiL 
Lat.  PaUlogia. 

PALINODIA,//.  Palinodie,  dif- 
cours  contraire  â celui  qu'on  a te- 
nu auparavant.  Lat  Pulinodia. 

PALIO  , f.  m,  le  même  que  Capa 
ou  Baliindrati. 

Palio.  Pallium,  ornement  pon- 
tifical propre  aux  ^uvemins  Ponti- 
fes , Patriarches , Primats  & Métro- 
politains. Lat  Paliiunt. 

Palio.  Poüe,  dais  fous  Ic^iel  on 
porte  le  St.  Sacrement  aux  Procef- 
lîons.  Lat  Umbella. 

Palio,  eft  auffi  une  étoffe  de 
foyc  fort  riche  qu’on  pbqoit  au 
bout  de  b carrière,  & qu'on  ilon- 
noit  pour  prix  â celui  quf  y arrivoit 
le  premier.  Lat  PalUutn.  Erabium. 

Palio.  On  appelle  encore  ainfi 
tout  ce  qui  tient  lieu  de  tente , Pi 
qui  fait  le  meme  effet  Lat.  UmbelUT. 

Rtcibir  con  palio.  Rcccx'oîr  avec 
le  liais.  Lat  Sub  uinbtUa  txcipere  uli- 
quet».  • 

PALITOQUE,  /.  w.  Petit  mor- 
ceau de  bois  brut.  Lat  Rudit  palus, 

PALIZA , /.  f.  Baflonnade  , voice 
de  coups  de  bâton.  Lat  Fuflibus  l’o- 
puUtio. 

PALIZADA  , f.f.  Paliffailc,  clô- 
ture bitc  avec  des  pieux  fichés  en 
terre.  Lat.  Valium. 

Palizada,  en  termes  de  Forti- 
fication , le  même  que  Et»falita.ia. 

P.SLI'ZADA.  Digue,  b.itardcau.  On 
l'apptUc  fouvciU  Fjttpaliztkda.  Lat 
Âpx<r. 

Palizada.  PalifTc , en  termea 
de  Blabn,  fe  dit  des  pièces  àpauxj 
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ou  faicrt  uiguif^  encUTees  tn 
unos  dans  les  autres.  Lat.  Ift  fiem- 
tnatihm  faU. 

• PALMA,  /.  f.  Palmier,  arbre  qui 
croit  en-  .Afrique  & dans  les  au- 
tres Pays  chauds.  Lat.  Palma. 

Palm*.  Palme,  branche  ou  ra- 
meau de  palmier.  Lat.  Pointa, 

PAtMA,  fc  ditaufli  pour  Palmita. 

Palma  , fe  prend  encore  pour 
la  feuille  du  palmier  dont  on  Liit 
diHcrens  ouvrages.  Lat.  Palma. 

Palma.  Palme,  fc  dit  Hgnrément 
en  Morale  d'une  viSoite , d'un  triom- 
phe.  Lat  Pabna. 

Palma.  La  paume  de  la  main. 
Lat.  Palma.  l'ola. 

T>alma.  Terme  de  manège.  La 
fclc  dn  pied  d'un  cheval.  Lit  Equi 
unguia  pari. 

Coma  par  U pabna  dt  la  mono.  Lx- 
preiCon  qui  marque  la  facilité  avec 
faquellc  on  peut  faire  ou  obtenir 
une  chofe.  Lat. /"«oÜiW. 

IMmo , tifo  0 raja  coma  la  pabna  de 
la  maïu.  Uni,  ras  comme  la  paume 
de  la  main.  Lat  Pbonjlimm. 

Lbvarfe  la  palma.  Remporter  la 
palme,  la  viaoire  , le  prix,  avoir 
les  applaudiiTemens  , les  acclama- 
tions. Lat  Palmam  referre. 

Traber  en  pabnat.  Porter  quelqu'un 
fut  la  paume  de  b main , le  favo- 
ri&r  en  tout  Lat  SbmdUJîmi  alicià 
indü^trt. 

Palma  Chusti, /. /.  Palma 
Chrijii  « Ricin  , ou  grande  catapucc. 
Lat.  Paima  CMJH. 

PALMADA././.  Coup  dcolatdt 
la  main.  Lat.  Pairndt  iéius. 

Palmadas,  au  pJuricI*  Batte- 
ment des  mains , en  figue  de  joyc. 
Lat.  Phufus. 

PALMADICAqà  Palmadilla, 
/.  /.  diw.  Petit  coup  du  plat  de  h 
main.  Lat  Levis  ttlapa. 

PALMADILLA.  Sorte  de  Danfc 
ainfi  appcllée  parce  que  celui  qui 
choifit  quelqu'un  pour  damer,  bat 
des  mains  devant  lui.  Lat  2'ripu- 
a dium  ‘tvrhtratà  pnhnà  iadituM. 

PALMAR , / m.  Lieu  planté  de 
palmiers.  Lat  Pabnetum. 

Palmab.  On  appelle  ainfi  ilans 
les  fabriques  de  drap  un  inllriimcnt 
fût  de  têtes  de  chardons  , avec 
lequel  on  relève  le  poil  du  drap. 
Lat.  Dipfaau. 

Palmab  , i'tme  ttrm.  De  la 
grandeur  d'une  palme.  Lat  Pabnom 
vis,  e, 

Palmar,  fignifie  an(B Clair,  évi- 
dent, manircfle,  qu'on  peutaifément 
favoir.  T^at  PUmus.  Matti/rfius,  a,  usn. 

PALMAR,  t>.  tf.  fignifie  en  jargon 
Donner  quelque  chofe  par  force,  & 
raaigrê  foi.  Lat.  Jnt'itè  foiverVa 

PALiViARIO,  ElA,  adj.  m.  ^ f. 
Clair  , re  , évident , te , manifefte  : 
le  même  que  Palmar.  Lat.  PUnau 


JiliOtiftflus,  a,  wn, 

PALMATORIA  , f.  f.  Férule  , 
dont  les  M.iitrcs  d’EcoIc  fe  fervent 
pour  cfùticr  les  Ecolicn.  Lat.  />• 
rula , dT. 

Palmatoria.  Bougeoir , petit 
chandelier.  Lat  CuftJuUbrtan  in  fer. 
mufti  feruU. 

r.'\LM£AR  , V.  n.  Donner  des 
coups  avec  le  plat  de  la  nuiiL  Lat. 
Ahpam  infii^ere.  Il  f^ific  aolli  Cla- 
quer des  mains  en  ugne  de  conten- 
tement, de  rcjoiufiancc.  Lat  Alu. 
nibus  fluuietc. 

PAt.vtKAR,  en  jargon,  Fouetter 
un  criminel.  flugris  cxdere. 

PALMEADO,  DA,  p.an.  paj.  du 
verbe  Fubtteuf.  Applaudi , ie  çar  des 
battemens  de  mains , frappé , ee  avec 
le  plat  de  la  main.  Lat.  PtUmis  flan. 
Jus.  r'erberatta. 

PALMEJARES,  /.  m.  Terme  de 
Marine.  Guirlandes,  groffes  pièces 
ccintrces  pour  faire  la  liaifun  de 
l’avaut  du  vaiiTeau , & entretenir  le 
burdage.  Lat.  /iuvit  truha  interiorcs 
dentatéc. 

PALMENTA  , /.  /.  fignifie  en 
jargon  une  Lettre  qui  aiuioncc  quel- 
que nouvelle.  Lat.  Efijiota  , ir. 

PALMENTERO,/  w.  en  jargon 
Courier , mefiager , porteur  de  let- 
tres. Lat.  TabeUarius. 

PALMERA.  Voyez  Pabssa. 

PALMEKO,y^  m.  Nom  qu'on  don- 
noit  à ceux  qui  venoient  du  pclé- 
rinage  de  h Terre  Sainte,  parce 
qu'ils  .ipportoient  des  palmes.  Lat. 
A lacis  J'uiris  peref^inus. 

PALMETA  , /.  f.  Férule  : le  mê- 
me qne  Pubuatoriu. 

Palmeta.  Coup  de  férule  fur  la 
main.  I.at  JeruU  nUus. 

PALMiï.LA,  / /.  Drap  blcuiitre 
qui  le  fabrique  à Cuença.  Lat  Pun. 
nus  caruicfiS. 

PALMITO,/  m.  Palmifie,  plan- 
te fauvage  extrêmement  commune 
dans  les  Royaumes  d'Andaluufie  &. 
de  Valence  , dont  les  feuilles  appro- 
chent de  celles  du  palmier.  Lat  Pebua 
agrtjlis. 

Palmito,  fe  dit  aulÏJ  pour 
On  fc  fert  de  ce  mot  fur  • tout  en 
parlant  du  vifage  des  femmes,  & 
l'on  dit,  Bitfn  pubttito.  Joli  minois. 
Lat  Décora  fiscies. 

Ejlar  como  un  palmito.  Etre  très 
proprement  vétn  , joli  , mignon  , 
agréable , poli.  Lat  Decarus.  Cmcin. 
nus. 

PALMO,  /.  m.  Palme,  empan, 
ou  pan.  Mefurc  qui  fe  pren»!  «n 
deux  laçons  i la  première  depuis  i'ex- 
trémitè  du  ponce  jufqu'à  celle  du 
petit  doigt,  la  main  étant  ouverte} 
la  féconde  fuivant  la  largeur  de  qua- 
tre doigts.  Ceft  la  quatrième  partie 
de  la  varc . & on  la  divife  eu  dou- 

doigtv  Lat  Pabtm. 


Palmo.  Tape,  jeu  d’enfans.  Lat. 
Lsidi  purriüs  penu». 

Palmo  de  turra.  Un  pan  de  ter- 
re, pour  dire,  un  petit  cfpacc  de 
terrein.  Lat  Apeüus. 

Dt  un  palmo  de  tierra.  Expr.  adv. 
qui  fignifie,  Dans  un  très  petit  cf- 
pacc. Lat  h-nHu. 

Aledir  à pubttos.  Savoir  précife- 
ment  & au  jiific  la  grandeur  d'une 
chofe.  Lat.  Abijuid  exploratum  bukere. 

PALMOTF.AR.  Voyez  Palmrur. 

PALMOTEO , /.  m.  Battement  de 
mains,  coup  donné  du  plat  de  la 
main , ou  avec  une  férule.  Lat.  AU> 
pu.  Platifiis.  Fende  iclujs. 

P A LO,/,  m.  Bâton,  morceau  de 
bois  rond,  long  &mcnu,  qui  fert 
à s'appuyer , ou  à frapper,  liât.  Fnf. 
tis.  liucuùis.  Zeipiâ. 

Palo,  fe  prend  pour  tonte  forte 
de  bois.  Lat  Lignum.  Cuchur  de  pdo , 
Cuillier  de  bois.  Lat  Ligneum  cochlear. 

Palo,  fe  dit  particuliérement  du 
bois  de  certains  arbres  des  Indes, 
^ui  fort  pour  la  Médecine  & La.  tein- 
ture. Lat.  Lignum. 

Pah  de  Campecbe,  del  Br<\jlL  Boit 
de  Campècbc,  de  Brcfil 

Palo,  fe  prend  aulfi  pour  un 
coup  de  bâtoiL  Lit.  Fu^is  iclus. 

Palo  , fc  prend  encore  pour  le 
gibet,  la  Mtcnce.  Lat.  PaticuUem. 

Palo,  fc  dit  de  ch.*icunc  des  cou- 
leurs qui  compofent  un  jeu  de  car- 
tes. Lat.  Chartarstm  lujbriuruot  color. 

Palo.  La  queue  de  quelque  fruit 
que  ce  foit  Lat.  Pediesdus. 

Palo,  en  terme  d’Ecrivaîns,  eft 
la  barre  qui  domine  fur  U lettre, 
ou  par  CO  - haut , on  par  en  - bas , 
comme  dans  le  d ou  le  p.  Lat.  Lit» 
tevit  proccrilas,  vtl  procidentia, 

Palos,  en  termes  dcM;irine,  les 
mâts  d'un  vaiflêau.  J.at  MuU. 

Palo,  cji  terme  de  Fauconnerie, 
cfi  la  perche  fur  laquelle  le  fiiucon 
fe  pofe.  Lat.  Ames,  itis. 

Palo.  Pal,  en  terme  de  Blafon, 
cil  Pcfpacc  renfermé  entre  deux  li- 
gnes perpendiculaires  qui  tombent  du 
haut  du  chef  fur  la  pointe.  Lat  Pa» 
lus  in  JlcTumatibui. 

Palo.  Pal,  en  terme  de  Bbfon, 
ell  une  des  pièces  honorables  de  l'écu , 
qui  ell  la  repréfcntat*on  d'un  paL 
Lat.  Palus. 

Palo  , employé  comme  interjec- 
tion, fert  â marquer  ia  furprife  que 
caufe  une  parole  indécente.  Lat.  Fs^ 
tibus  tfiukiandus, 

PuJ»  de  ciego.  Coup  de  bâton  dè« 
cliargé  avec  force.  Lat  Fujiis  kius 
gravior. 

Pale  dulce.  ReglifTe.  Voyez  Or— 
zxa. 

Palo  fanto.  Efpècc  de  Gayac  qu'oo 
employé  dans  les  nialadics  vénérien- 
nes. Lat  Arbar  luAica. 

Polo  fecç.  On  appelle  ainfi  le  mât 
d'u« 
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d’on  Taifleati  lorfque  les  voiles  font 
ferlées.  Lat.  JUitlus  trlit  nudatus. 

^icaUe  d<  pdlo.  On  appelle  ainfi 
un  Ju;;c  ignorant  LM.Ru/iiciu  Judex. 

Afidar  ri  pulo.  Faire  marcher  le 
biton.  Lat  fufiiius  coftip^^tre. 

Dm-  pub,  Expreflian  hgur^e  pour 
C;:niKcr  qu’nne  chofe  eft  arrivée  tout 
au  rebours  Je  ce  que  nous  ;»tten- 
dions.  Lat.  Alititisà  irritum  n'adrrr. 

Ellm  dcl  mi/ma  pah.  Etre  Ju  mc- 
jne  bois,  c'cÂ*à>ilire,  être  dans  le 
même  état  qu’un  autre.  Lat  Ej^f^ 
don  fminx  tje. 

Fonrr  un  pah.  Pendre  un  crimi- 
nel , ou  l'attilclier  au  carcan.  L;it. 
Patihub  ft{(ptrdtrt , wuUhrr. 

T mer  el  msndo  ^ el  pab.  Avoir  une 
autorité  abfolue.  Lat  Supremo  domi» 
nio  f^audeee. 

PALOMA^/!  f.  Pii;eon , colom- 
be, oifeau  if^cftique.  LM,  Cf>lumha. 

Paloma.  Colutnl>c,  runedes  fei- 
2e  conileUatious  méridionales.  Lat. 
Coiutnba. 

Palomas,  ô Palomillas.  On 
appelle  ainfi  fur  les  côtes  de  la  Mé- 
diterranée les  vagues  qu'on  voitbbn- 
chir  de  loin , & qui  .annoncent  du 
vent,  ou  une  tempête.  Lat  Spttma 
maris  alhkmu. 

Pai.oma.  Colombe,  fe  prend  dans 
un  fens  myfiique  pour  le  Saint  £f- 
prit.  Lat.  Columba  fucra, 

Pat-oma.  Colombe,  fc  dit  figuré- 
ment  <l  une  perfinme  d’im  caraclérc 
doux  & pailible.  Lat  Cobméimx  in- 
dùle  Ÿ^rtditus. 

Paloma,  en  jargon,  unDrap  de 
lit  LatiS/nifnr,  h, 

Paioma  torcaz.  Pigeon  ramier. 
Lat.  Pabtmhis^  is, 

Paloma  rripohna.  Pigeon  pattu  & 
domeitique,  qui  a les  paljes  garnies 
de  pinmes.  Lat.  C'o.Wilw  Anj^Uca, 

PALOMADURAS,  /./  Terme  de 
Marine  ; les  coutures  des  cueilles  de 
voile.  I^t  l'eiorutn  futwrte. 

PALÜMAR,/  m.  Pigeonnier»  co* 
lombicr,  lieu  oii  l’on  nourrit  des 
pigeons.  Lat  Colwnharisetn. 

Refr.  Haya  ctbo  m el  paimutr^  qtte 
falutnas  no  /allaran.  Ce;  proverbe  li- 
gnifie , qn’il  fuFBt  qu'on  foit  dans 
l’abondance  pour  que  tout  le  monde 
t'cmprcire  à nous  taire  la  cour. 

PALOMA2,  àdj.  Ficelle  plus  dé- 
lice & plus  torfe  que  la  ficelle  ordi- 
oairc.  Lat.  Ssektitins  filum  cttnnahi- 

PALOMEAR , V.  n.  Chafler  aux 
pigeons.  Lat.  Cohimbas  oucupari. 

PALOMKRA , /.  /.  Lieu  défert  & 
découvert , où  tons  les  vents  donnent 
Lat.  DçfcrtwH  ventis  obnoximn. 

PALOMERIA  , /.  / Chafic  aux 
pigeons.  Lat  Columhitrum  avettpium. 

PALOMERO,  od;.  m.  Flèche,  ou 
trait  d'arbaléte.  Lat.  BaUfiarù  Jîbula. 
PALOMUXA  » /.  /.  dm.  Petit 
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pigeon , pigeonneau.  Lat  Pax-va  eo- 

hunla. 

Palomilla.  Plante.  Voyez  Fiu 
maria,  i 

Palomilla.  On  appelle  ainfi l'c- 
pine  du  dos  des  chevaux  , des  mu- 
lets , &c.  Lat  Equorum  /pitia.  . 

Palomilla.  Le  creux  d’une  Telle, 
d'im  bât.  Lat.  Clfteilx  vacuum, 

Palomilla.  Papillon  provenu 
d’un  iufede.  Lat.  Fapilso. 

Palomilla.  On  appelle  ainfi  un 
cheval  blanc  comme  une  colombe. 
Lat  Eqtius  albuj , candidus  , tisvctts. 

Palomilla.  Petite  mouche  blan- 
che , qpi  croit  dans  l’orge  , Sc  qui 
le  ronge.  Lat»  JUufca  aura  hordeum 
redens. 

Palomilla.  La  pointe  d'un  bât. 
Lat.  ClitfUx  ixt/lntm  promineni, 

Palomilla  , eft  aulfi  une  pièce 
de  bronze  taillée  en  demi  • cercle  , 
fur  laquelle  porte  l'ailfieu  de  quel- 
ques marhiiies.  Lat  In  machinU  axis 
, carde. 

PALOMINA  , /.  f.  Fiente  de  pi- 
geon.  f.at  Fimut  columbinui. 

Palomina,  plante.  Voyez  Fuma- 
ria. 

Palomina.  Sorte  de  raifin  noir, 
qui  ne  veut  point  de  Soleil  , & qui 
cqiciiJant  meurit  à l’ombre  de  Tes 
feuilles , S:  fait  un  vin  clairet  de 
très  bon  gont  Lat  Uva  fuhnif^ra. 

PALO.MIKO , /.  m.  Pigeonneau  , 
jeune  pigeon.  Lat.  Coiumbulus. 

PAI.oSlÜ , /.  ut.  Pigeon  mâle.  On 
appelle  indiilinâement  le  pigeon  mâ- 
le & femelle  Pahntos , mais  l'uCige 
a prévalu  de  les  difliiigticr.  Lat  Co, 
tumhus. 

Palomo  , en  jargon  , Simple  , 
niais,  foV.  Lat.  Stoiiduf. 

Jtuvt  Falcmc.  On  appelle  ainfi  un 
homme  inutile  & qui  n'efi  bon  â 
rien.  Lat  Homo  nauci. 

P.AI.ON,  f.  m.  Terme  de  Blafon, 
Bannière  un  quart  plus  longue  que 
large  , terminée  par  quatre  pointes 
arrondies.  Lat  Fcxilûm  in  /lentma, 
tibtfs. 

PALOR  , / m.  le  même  que  Fo- 
ndez. C’cit  un  mot  purement  Latin. 
Falior. 

PALOTADA  , /.  /.  Coup  de  bd- 
ton,  Lat  Fujiis  iéius. 

No  dar  palotttda.  Ne  rétiflir  en  rien. 
Lat.  Flani  rtidem  ejjê. 

No  dttr  palotada.  N’avoir  pas  en- 
core commencé  une  chofe  qu'on  nons 
a recommandée.  Lat.  In  principns 
hurere. 

FALOTE,  /.  m.  On  appelle  ainfi 
des  petits  bâtons,  comme  des  ba- 
guettes de  tambour.  Lat.  BaciUm. 

Falotes.  Grofles  lignes  qu'on 
écrit  fur  le  papier  des  enfiins  qui 
commencent  h apprendre  â écrire.  L. 
Utterarutn  linctr  rudiordt. 

PALOTEADO  t /•  m,  Danfc  ruRi- 
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que  dam  laquelle  les  danfenrs  frap- 
pent des  baguettes  qu'ils  ont  â la 
m.iin  les  unes  contre  les  autres.  L. 
Inpiuîium  erffitautibut  baciUis, 

Paloteado.  Difnule  dans  laquel- 
le on  en  vient  aux  coups.  Lat  Jù- 
xa  SM  fufUum  iilus  drjUura. 

PALOTEAR , V.  n.  Faire  du  bruit 
avec  des  baguettes  qu'on  hzppe  les 
unes  contre  les  autres.  Lat  lujlibus 
crepitare. 

Paloteax,  pKs  figurétnent,  fi- 
gniSe,  Parler  beaucoup , dirputcr  avtc 
chaleur.  Lat.  Rixari.  Blattrure. 

PALPABLE,  adi.  d':nte  temt.  Pal- 
pable , ce  qui  fe  peut  apcrcesoir  par 
les  fens,  & pnrticuliéremcnc  par  ce- 
lui du  toucher.  Lat.  Attreciahim^ 
Falpabiüt. 

Palpable.  Palpable,  fc  dit  fi- 
giircment  des  raifonnemens  qui  font 
clairs  & évidens.  Lat  Flanus,  Evi* 
dent. 

P.ALPABLEMENTE , adv.  Palpa- 
blcment,  cs'idemment,  fenfiblement 
Lat?  ManiftfH.  E-vidtnttr. 

PALPADURA  . /.  /.  le  meme  que 
Falpamirixto. 

PALPAMIENTO , f.  m.  Attou- 
chement , mnniemcot , l'aétion  de  tou- 
cher, de  manier.  Lat  Attreciath. 

PALPAR  , V.  a.  Tâtonner,  tou- 
cher avec  la  main  quelque  chofe  pour 
l’e-xairiner  , la  manier  fouvent  Lat 
Tanf'cre.  Palparr.  Attreêlarc.  * 

Palpa  R.  ‘Tâtonner,  marcher  dans 
un  lien  obfcur  en  tâtant  avec  les 
pieds  & les  mains  ponr  fe  conduire 
plus  (ùrement.  Lat  Falpare.  Jlmw 
tentare. 

Palpai  , pris  fignrément,  figni- 
fic,  Connoitre  luie  clioTc  anlfi  claire- 
ment que  fi  on  la  touehoit  avec  les 
mains.  Lat  Pmitia  nofeere, 

Falpar  ti  repa.  Toucher,  manier 
le  drap.  Etre  â l'agonie,  à la  der- 
nière extrémité.  Cette  expreffion  cft 
fondée  fur  ce  que  les  moribonds  ont 
coutume  de  tâtonner  leurs  hardes 
fans  lavoir  ce  qu'ils  font  , ce  qui 
pour  l'ordinaire  cft  un  figne  de  mmt 
infaillible.  Lat.  S^Tcguh.-uM  attrcHa- 
tione  morirm  proxsmam  ntiaari. 

Pabar  la  ropa.  Ne  f.îvoir  à quoi 
fe  réfoudre.  Lat.  Irr^clutè  diver/iit 
tentare  %*ias. 

PALPADO,  DA,  p.  p.  du  vcfbc 
Palpar,  Tâtonné,  ée.  Lat  Attrella- 
tHS.  Palpatus ^ a,  um. 

PALPEBRA , f.  f.  le  même  que 
Parpaio.  C'eft  un  mot  Latin. 

PALPITACION , /.  f.  Palpitation , 
mouvement  naturel  du  corur , ou  des 
artères  dans  le  corps  animal.  Lat. 
Palpititih. 

pALPlTAClON.  Palpitation , fe  dit 
en  termes  de  Médecine  du  mouve- 
ment intérieur  &■  involontaire  de 
quelques  parties  du  corps,  occalion- 
oé  par  les  efprits  auimaiix  qui  Ici 
diilco* 
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diftendentt  & qui  cherchent  à Te 
rc  une  îflué.  Lat.  FtilPitafio. 

PALPITAR , V,  n.  Palpiter , fc  dit 
du  mouvement  inturcl  ou  extraordi- 
naire du  cœur , des  artères , du  dia- 
phragme. Lat.  Palfitart. 

Palpitar.  Palpiter,  fe  dit  aufli 
' do  mouvement  intérieur  de  quelque 
partie  occarionnéc  par  l'agitation  des 
çfprits  animaux.  Lat.  ralfttare. 

palpitante,  fart.aèi.  ilu  ver- 
be Falfitar,  Palpitant , qui  palpite. 
Lat  Faipitam. 

PALTA,  /. /.  Palta,  fruit  qui 
croit  au  Pérou , & que  les  Efuagnols 
«ppcllent  Fera^  poire,  à caufe  de  fa 
forme  & de  la  couleur.  Lat  Fyti 
Indici  f'enus. 

PALTO , /.  m.  Arbre  des  Indes 
qui  porte  le  fruit  dont  011  vient  de 
parler.  Lat  Fyri  Indicé  f^ntus. 

PALUDE , / / le  même  que  La^ 
wuna.  Ce  mot  eft  peu  ufité. 

PALUDOSO  , SA  , oij.  m.  £ff  /. 
Marécageux,  eufe.  Lat.  Faiudofm  y 

' «♦  “O”*  * , 

PALUMBARIO,  adj.  m.  <^ui  fe 
dit  du  Faucon  qui  chalTc  les  pigeons , 
ramiers.  Lat  CoUanharius  f4co, 

PALURDO,  DA  , nd^.  w.  £3*  /. 
Balourd , grofficr , ruftre  , ftupidc. 
Lat.  RujUcus , a , um. 

PALUSTRE , adj.  Funt  ttrm.  De  , 
«arais,  marécageux.  Lat  Faluftrisy  e. 

PAMPANA,  f.A  Pampre,  feuille  i 
de  vigne  qui  tient  à la  branche , au 
lârment.  Lat  Ftonfinus. 

Al  ciUT  d<  Ui  pompuMa.  Le  même 
que  Al  catr  dt  la  hoja.  Voyez  ùier. 

Tocar  d zwrar  la  pttmpojta.  Tou- 
cher ou  fouetter  le  pampre  ou  la 
feuille.  Phrafe  du  ftilc  familier,  qui 
ftgnific  Fouetter  un  cnfint , ou  me- 
nacer de  le  faire, oti  châtier  quelqu'un. 
Lat  Caflif^art.  Flagro  excise. 

PAMPANADA , Le  fuc  qu'on 
tire  des  pampres , & dont  on  fe  furt 
à défaut  de  verjus.  Lat  Ftonpinot  um 

fuCCMS. 

PAMPANAGE,  /.  m.  Amas  de 
pampres.  Lat.  Fampiaorutn  copia. 

Pampakage  , fe  prend  fiçurément 
pour  Grand  étalage  d’ajuftemens  , 
d'omemens  extérieurs  & fuperflus. 
Lat.  Inartis  potHpa,  Su^Jiuui  cma$us. 

PAMPANAR  , /.  /.  le  même  que 
Empanada.  Ce  mot  n’cft  point  utité. 

PAMPANILLA,  /.  /.  Efpêcc  de 
ceinture  faite  de  pampres , dont  les 
Indiens  fe  fervent  pour  cacher  leur 
nudité.  Lat  Ferendarum  tegumentmn 
Jnàicitm. 

PAMPANO , f.  tn.  Pampre , jeune 
bourgeon  que  pouHe  la  vigne,  & 
qui  cft  couvert  de  feuilles.  Lat  Fatn- 
finus. 

PAMPANOSO,  SA  , «d-.  m.  y/. 
Couvert,  te  de  pampres.  Lat  Fam- 
pino/us  y a , um. 

FXUPUlLOi  / m-  Homme  lourd 


& pefant  dans  tout  ce  qu'il  ^t 
Lat  I/om-i  feptis  y vters. 

Pamphilo.  Jeu,  qui  confifte  à 
éteindre  une  bougie  qu’on  prtfente 
au  nez  de  quelqu'un  en  prononçant 
ce  mot , ce  qui  rallcntit  le  fouHc , 
& l'empêche  d'agir  avec  La  meme 
force.  Lat  iMdi  gntus. 

PAMPIROLADA , /. /.  S.-iu(Tc  faite 
avec  de  l'ail,  du* pain  & de  l'eau, 
qu'on  pile  tout  enfemblc  dans  un 
mortier.  Lat.  Coudi}n€itti  genm. 

Pampi&olaoa,  fe  prend  Hgurv- 
ment  pour  Sotife  , impertinence , 
maiferie,  ridiculité.  Lzt.  Inrpih. 

PAMPLILLA , f.  /.  Efpêcc  de  pa- 
riétaire. 

PAiMPLlKA,  f.  f.  Lentille  aqua- 
tique. Lat.  pitlufirii. 

Pamplin’A.  Oreille  de  rat,  plan- 
te. Lat.  Aluris  auricuia. 

Pamplina,  figniücau  figuré  une 
chofe  futile  & de  peu  d'importance  : 
ainfi  on  dit  : C<m  buemt  pa  npliaa  fe 
vitne  y.  M.  Lat  Sugx.  Ra  futilit. 

PAMPüSADO,  DA,  ad}.m.^f. 
Lâche  , poltron  , pareifeux.  Ce  mot 
I e(l  peu  uûté.  Lat.  Seguh , de}idiofus. 

PAMPRINGADA , / /,  le  même 
que  Fringada  it  pan. 

Pampaingada  , fe  dit  figuré- 
mciit  & par  antithefe  d'une  chofe  | 
hors  de  propos , & qui  ue  lignifie 
rien.  Lat.  Ineptia  , 4c. 

PAN  , / nt.  Pain  , mafle  de  pâte 
cuite  qui  fert  de  principale  nourri- 
ture à l'homme.  Lat  Fmis. 

Pan.  Pâte  dont  on  fait  la  p&tif- 
ferie.  Lat.  Jl^Ja  butjracea. 

Pan  , fe  prend  tigurtment  pour 
tout  ce  qui  fort  de  nourriture  jour- 
nalière. Lat  Fanif.  l lilus. 

Pan  , fe  prend  aulli  pour  Blé  , 
froment  Lat  Triticum. 

Pan.  On  appelle  ainfi  d.ans  la  Gv 
Uce  tous  les  grains  dont  on  fait  du 
pain  , à l'exception  du  faoment  L. 
Sentimu 

Pa.s*.  Pain.  On  appelle  ainû  la 
matière  du  Sacrement  de  l'Euchari- 
flie  , même  après  la  confécratiun.  L. 
Fanii. 

Pan.  Pain  , fc  dit  figurcment  en 
chofes  fpirituclles , de  la  pâture  de 
Tome.  Lat  Fonts.  Alimentum. 

Pan.  Pain  , fe  dit  aufli  de  plu- 
ûeurs  chofes  qu'un  réduit  en  marTci 
Comme  , Fan  de  xabon  , de  azucar  , 
^c.  Pain  de  favon , pain  de  &icrc , 
&C.  Lat.  A/jjfa , «r. 

Panes.  On  appelle  ainli  les  blés, 
orges , &c.  jufqu'à  ce  qu’on  les  moif- 
fonne.  Lat.  Segetes.  Saia. 

Pan.  Pain  à chanter , c’cftdu  pain 
fans  levain  dont  on  fait  des  hoitics. 
Lat.  Atymuf  ponts. 

Pan.'  On  appelle  encore  ainfi  une 
feuille  d’or , d'argent  ou  de  tel  autre 
métal , qu’on  amincit  â coups  de  mar- 
teau , qu'on  coupe  enfuitc  par  pe- 


tits quarrés,  & ^u’on  enferme  dans  des 
feuilles  de  papier.  On  s'en  fert  pour 
dorer.  Lat  Subtiiis  hailea. 

Fan  azymo.  Voyez  Azymo. 

Fan  beH.lito.  Pain  béni  , efl  Un 
pain  qu'on  offre  à l'Eglife  pour  le 
bénir  , le  didrihuer  aux  Hdèles  & 
le  manger  avec  dévotion.  Lat.  P»iis 
benediciuj. 

Fan  de  la  boda.  Pain  de  noces , fè 
dit  des  premiers  jours  où  les  jeunes 
maries  ne  peuvent  fc  pafTcr  l'un  de 
l’autre  { que  tout  cft  carcfTcs  Si  pro- 
tcftatioiis  d'amitié.  Lat.  Dupes  conjtt^ 
gales. 

Fau  de  tnwtician.  Pain  de  mont 
tion  , c'eft  celui  que  le  Roi  donne 
aux  foldats.  Lat  Fnnis  cafirerifis. 

Fan  de  pen/t.  Pain  dont  on  nour- 
rit les  chiens.  On  l'appelle  plus  com- 
munément Ferruna.  ^t  Furfuractui 
ponts.  ® 

Fan  de  perro , fe  prend  figurément 
pour  Cliâtiment  , do8im.ige  qu'on 
caufe  à quelqu'un.  Lat.  Fimicies.  Ca~ 
jiigath  difra. 

Fan  de  paya.  C'eft  le  pain  que  prend 
le  Boulanger  pour  chaque  fournée  de 
pain  qu'il  cuit  ibns  un  four  banaL 
Lat.  Fnnis  pro  mercede  coclitmis. 

\ Pan  de  prapofidon.  Pain  de  propo- 
fition.  Ce  font  les  pains  qo'on  oSroit 
en  facrifice  dans  rancienne  loi.  Lat 
Panes  FropojUionis. 

Pan  fermentado.  Pain  levé.  Lat 
Fanis  fermetitatus. 

Fan  Uudo.  Pain  en  état  d’être  mit 
au  four.  Lat.  Fanis  fertnentatus. 

Fan  mal  cociio.  Reproche  qu'on 
fait  â un  homme  qui  paye  d'ingra- 
titude un  bienfait  qu'il  a reçu.  Lat 
Ingratus.  Bneficii  imtneutor. 

Fan  0 vino.  Sorte  de  jeu  qui  cft 
à peu  près  celui  que  nous  appelions 
Croix  ou  pile.  fe  joue  avec  un 
tuilüt,  ou  line  pierre  qu'on  mouille 
d'un  cété  avec  de  la  faUve  , Si  on 
appelle  ce  côté  Vin;  rantre  côté  qui 
cft  fcc  s'appelle  Pain  ; & en  le  fm- 
fant  pirouetter  en  l'air,  on  gagne  on 
l'on  perd  félon  que  le  côté  qu'on  a 
nommé  refte  dcuus  ou  dcObus.  Lat 
Sorte  Ihduf. 

Fan  perdiJa.  ExprclBon  métapho- 
rique qui  fc  dit  d'un  homme  qui 
abandonne  fa  maifon  pour  mener  une 
vie  errante  & vagabonde.  Lat.  A’#- 
iula.  E dotno  profugus. 

Fan  pintade.  Pain  barriolé , qu’on 
fait  pour  les  noces  , & qui  eft  re- 
levé par  dehors  de  pluûcurs  ome- 
mens  en  couleurs.  Lat.  Fonts  varie* 
gatus. 

Fan  parcino.  Voyez  Porcine. 

Pan  par  mitad.  ExprclÜon  ufitee 
parmi  les  laboureurs  , qui  fignifie» 
Affermer  un  bien  par  égale  portion 
de  froment  & d'orge.  Lat  Fradsum 
reditu  aqueliter  bipartite  lecart. 

Fan  par  pan  y vine  per  vino.  E<- 
prcQîoi| 
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prcfîion  qui  fîgntfîc  qu’oa  a dit  clai- 
rement & fans  détour  ce  qu’on  pen- 
te. Lat.  Citn  è t:pertK 

Pan  y t^ter.  On  appelle  ainfi  une 
certaine  quantité  de  maravedis  qn'on 
donne  dnm  les  Ordres  militaires  à 
chaque  Chevalier  pour  (à  nourritu- 
re. Lat.  Ptmh  ^ atfua. 

P.m  y agun.  Pénitence  « jeûne  au 
pain  Sl  à l’eau.  Lat.  Pnitis  ^ aqtui 
fro  cib0. 

Pttn  y callejuda.  Expreflion  qui  G- 
giiific  qu’on  a laifTé  le  champ  libre 
i un  homme  , pour  qu'il  aille  où 
faon  lui  femblcra.  Lat.  Libirum  iter  ^ 
Wl  lÿî^ilfW. 

Pan  y pan  con  tUo  , y fan  para  cu~ 
vuÜP,  Cette  cxpreflioii  fagnifîc  qu’u- 
ne chofe  ne  diffère  en  rien  d'une  au- 
tre. Lat.  Idem  per  idem. 

Pan  y (jurjillo.  Tabouret,  ou  bour- 
fc  de  bercer  , plante.  Lat.  Burfa  fa- 
ftoris.  j 

/I  pan  y manteles.  ExpreiTion  ad- 
verbiale , qui  fc  dit  d'un  homme 
qui  en  entretient  un  autre  à fes  dé- 
pens. Lat.  Cainmwti  uiensu. 

Corner  H pan  de  les  ninm.  Expref- 
lioii  dont  on  fe  fert  pour  dire  à 
un  Vieillard  qu'il  cft  de  trop  dans  le 
monde  , & qu'il  cft  tems  qu'il  meu- 
re. Lat.  Pueris  jam  pane7n  fubjlra- 
terr. 

Del  pan  y del  p.i!o.  Expr.  adv.  qui 
figniHc  que  la  ri^eur  dont  on  ufe 
doit  être  tempérée  par  un  peu  de 
compUiOince.  Lat.  Biauda  /everitate. 
^ Dure  h que  dtxrare  , coma  cttthara 
de  pan.  ExprclTion  qui  nous  exhorte 
à jouir  du  préfent  fans  trop  nous 
embarraflèr  de  l'avenir.  Lat.  jQitomi 
pej/ts  , duref. 

No  comtr  cl  pan  de  halde.  Ne  pas 
manger  fon  pain  imitilcment  , le 
ligner  en  travaillant.  Lat.  C'ikum  U- 
bore  mereri. 

No  corner  pan.  On  dit  d'une  cho- 
fe qui  ne  coûte  rien  à entretenir, 
qu’elle  ac  mange  point  de  pain.  Lat 
NtiUum  ri^re  impeesdiam. 

Na  haker  pm  partido.  Vivre  dans 
une  parfaite  intelligence  avec  quel- 
qu’un. Lat.  Omnia  cotnmuniu  eje. 

Poder  corner  el  pan  coh  cortezas. 
Cette  expreflion  fignifie  qu’un  hom- 
me n'ell  plus  en^it,  & qu'il  a aflez 
d'expérience  des  chofes.  Lat  Dura 
frrKIi  fofi. 

Repartirfe  como  pan  hendito^  fi;  dit 
d’une  chofe  qu'on  diflribuc  en  petite 
quantité.  Lat  Alinutatim  diflribuere. 

Tsnto  pan  eomo  qu^o.  Par  égales 
portions.  Lat.  Tantum  cibi  ^ potio- 
nis  ndhibenditm  e/b. 

Tortus  y pan  pintado.  Cette  expref- 
fion  lignifie  que  le  mal  qu’on  endu- 
re n'vtl  rien  en  eomparaifou  de  ce- 
lui qu'on  craint.  Lat  Ttvia 
/utit , mq}ora  i’idebif. 

Kelr.  Pan  ajeno  earo  Ou 

Tarn.  IL 


achète  chèrement  le  pain  qu’on  man- 
ge chez  autrui. 

Refr.  A buen  Immbre  no  hai  pan 
r.talo.  Voyez  HiOnbre. 

Refr.  A fiiUa  de  pan  buenas  fon 
tortas.  Lorfqolon  n'a  rien,  il  Faut  fc 
conrenter  du  peu  qu'on  trouve. 

Refr.  Con  pan  y t’ino  fe  anda  et  ce- 
mino.  Ce  proverbe  lignifie  que  lorf- 
QU'on  veut  que  les  gens  travaillent, 
il  faut  avoir  foin  de  les  nourrir. 

Refr.  El  pan  coinido  lu  compahia 
deshecha.  On  oublie  les  gens  dont 
on  n’a  plus  que  faire. 

Refr.  Por  mucho  pan  nunca  mai 
aho.  Ce  proverbe  fignific  que  le  trop 
de  foin  ne  peut  jamais  nuire. 

I Refr.  J^iiien  da  pan  d perro  ajen»  , 
pserde  el  pan  y phrde  el  perro.  Le  fens 
de  ce  proverbe  cfl  que  celui  qui 
n'oblige  que  par  intérêt  , perd  le 
fruit  de  les  bienfaits. 

PANACE  , f.  f.  Panacée  , nom 
qu’on  donne  à des  plantes  fort  difie- 
rentes  à caufe  des  grandes  vertus 
qu'on  leur  a attribuées.  L.  Panact^  ti.  \ 

PANACEA  , f.  f.  Panacée  , nom  j 
que  les  Apoticaircs  donnent  à un  ' 
médicament  univerfel  qu'ils  admini-  < 
firent  en  iwudrc  ou  en  pilules , à 
caufe  de  les  grandes  vertus.  Lat. 
Panacta , u. 

PAKADËAR  , V.  q.  Faire  du  pain 
de  (bn  blé  pour  le  vendre.  Lat  Fa- 
nem  fn^eert  c!f  eKHdete. 

PANAOEADO  , ûa  , part.  paf.  du 
verbe  Panadear.  Paitri  , ic , boulan- 
gé, éc.  Lat.  Ad  piotem  rcdaélm. 

PANADEKIA,  /.  /.  Boulangerie, 
l'art  de  faire  le  pain.  Lat  An  pifio- 
ria.  PanifitiMn. 

Panaoebia.  Boulangerie  , ell 
aufli  rendroit  où  l'on  fait  & vend 
le  pain.  Lat.  Pijlrina.  Panarium. 

PANADERO,  RA,  f.  m.  ^ f. 
Boulanger  , ère,  celui  ou  celle  qui 
fait  Bi  vend  du  pain.  Lat  Fanif- 
cui , ca.  Piiî'ir.  Pijlrix. 

Refr.  Panadera  erades  antti , aun- 
oue  ahora  traljris  p;ituHla.  Ce  prover- 
be cft  contre  ceux  qui  oublient  la 
milcre  où  ils  fc  font  viis,  dès  que 

II  fortune  commence  à leur  être  fa- 
vorable. 

PANADIZO , f.  m.  Panaris,  mal 
qui  vient  à la  racine  des  ongles.  Lat 
Pa)vnictiui>r. 

Panaoizo.  On  appelle  ainfi  un 
homme  pâle  , infirme  & valétudi- 
naire. Lat  Homo  tuUidus. 

FANAL,  f.  m.  Rayon,  ou  gâteau 
de  miel.  Lat.  Euvus. 

Pan  AL.  On  appelle  ainfi  par  ex- 
tcotion  dans  quelques  endroits,  un 
pain  de  fuerc  rolat,  fait  en  forme 
de  gâteau  de  inicL  Lat  Favulta  fuc- 
chuftut. 

Pan'al,  fc  dit  lîgurémentdc  tout 
ce  qui  fiate  le  goût  Bt  les  lens-  Lst.  I 
Iu^Hi  mckiu  i 


PAN.ARIZO.  \oyci  Panadizo. 

PANARRA,  f.  m.  Simple,  fot, 
ftupidc  , lourdaut;  qui  n’aime  qu'à 
boire  & à manger  , glouton.  Lat 
Baba.  7*ii’rowg»i/r. 

PANCADA,  /.  f.  Coup  de  pied. 
Ce  mot  cft  ufité  dans  la  Galice.  Lat 
Caldt  illits. 

pANCADA.  Vente  de  mcnués mar- 
chandifes  en  gros , par  des  perfonnes 
députées  à cet  effet  Ce  mot  cft  fort 
ufité  dans  les  Indes.  Lat  ContraHus 
vendendi  coacervotim. 

PANCARPlA,//..  Couronne  coin- 
pofée  de  diverfes  fleurs.  Lat  Sertum. 

PANCERA  , f.  f.  Partie  de  l'ar- 
mure qui  couvre  le  ventKe.  L.  Ven^ 
trii  ermuitura. 

PANCHO  , f.  m.  le  même  que 
Pama.  C'eft  un  terme  badin. 

PANCRATICO,  h PanC&eati- 
CO  , CA  , ad»,  m.  ^ f.  T.  d'Ana- 
tomie.  Pancréatique  , qui  appartient 
au  pancréas.  Lat  Pmicreatictu  , a , 


wn. 

PANCREAS  ^ f.m.  Pancréas.  Ter- 
me d'Anatomic.  C'eft  un  corps  com- 
pofé  d’une  grande  quantité  de  glan- 
des enveiopées  d'une  même  mem- 
brane, fitue  fous  la  partie  poftéricn- 
re  & inférieure  du  ventricule.  Lat 
Pancréas  , tis. 

PANDAR,  r».  a.  en  jargon.  Ar- 
ranger fes  cartes  pour  filouter  ceux 
avec  qui  l'on  joue , faire  le  pâté. 
Lat.  Cbortas  tnforias  cotnponere. 

PAKDËAR , V.  n.  Plier , afiàifler, 
faire  ventre,  fe  iiéjcttcr,  le  bomber. 
Lat.  J'ie/ii  in  tnedium. 


PAKDKCTAS,  /.  /.  Pandeftes. 
Terme  de  Jurifprudcucc,  C'eft  le 
Digefte,  ou  la  compilation  faite  du 
tems  de Juflijiicii  de  ^34.  Dccifions, 
ou  réuonfes  des  anciens  Juriftonful- 
tes , fur  tontes  les  quefiions  de  Droit 
Lat.  PanJelitef  urum. 

Panoecta  , en  terme  de  gens 
d’affaires,  cft  un  livre  alphabétique 
où  font  écrits  les  noms  de  ceux  avec 
qui  ils  ont  commerce  &c.  Lat 
nualii  S\U>éus. 

PANDEO  , f.  m.  Courbure  légè- 
re d'une  choie  vers  fon  milieu.  Lat 
Elexio  in  medimn.  Curt'utura. 

PANDKRADA , f.  f.  Grand  nom- 
bre de  tambours  de  h.arquc,  ou  coup 
d'un  tambour  de  bafque  contre  un 
autre.  Lat  Nauliorasn  cwnului^  vtl 
nuuüi  teita. 

Panderada,  Métapb.  fc  prend 
pour  Sotife,  impertinence.  Lat/orp- 
tia. 

PANDERAZO  , f m.  Coup  de 
tambour  de  bafque.  Lat.  Nauiiiicius. 

PANDERETE  , / w.  dim.  Petit 
tambour  de  bafque.  Lat.  NavUitm 
exizuum. 

Pandeiete  , en  jargon,  Filci^ 
teric  au  jeu  de  cartes.  Lit.  Frasti  in 
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PAÎTOERETE\R  , v.  ».  Terme 
^milier.  To  ichsr  Ju  tamb  tnr  Je  bif- 
qiic.  Lu.  Vi  dh  fmum 

PANOÊRErEJ,/  m.  Ailion  de 
tonch  *r  ilii  un'}  inr  Je  bafc|uc.  Lat 
I/.tuUi  c-’t'paîh. 

PAVl)fiRÊr£R  >,  r.m.  Celiiî  qui 
touche  lu  nn}jur  Je  bif^ue.  11  fe 
dit  au'Ti  Je  celui  qui  ai.nc  cet  inllru- 
ment.  Lnt,  lympanijhf  , *e. 

PAVOEftILLO  , f.  lit.  dim.  Petit 
tambiiur  Je  bafque.  Lat.  2^autsam 
rxifu-oH. 

PAMOËRO  y f.  m.  Tambour  de 
boTquc.  Lat.  Nauüum. 

Pa.noero,  fe  dit  fi;urémcnt  d'un 
^nJ  parlAir  qui  n'ouvre  U bouche 
que  pour  dire  des  fotifes.  Lat.  Sto- 
Ùd:a.  At>rio. 

RcFr.  En  manoi  tjlà  el  pa»Jero,  que 
k fa^trà  bien  toc.tr.  L'aHaire  cft  en 
bonnet  mains. 

Rcfr.  todo  es  vero  lo  que  fuena 
tl  fanifto.  On  ne  doit  pas  ajouter 
foi  légèrement  aux  bruits  vulgai- 
res. 

PANDILLA,/./  Ligue, accord, 
complot  de  certaines  gens  entr'eux 
pour  tromper  quelqu’un.  Lat.  Fac~ 
tiOy  nis. 

PAKDILLISTA,;:  m.  BrouiUon  , 
feâienx.  Quelques  • uns  difent  Pan- 
dUiero.  Lat.  ffoiMO  faHiofm. 

PANDO,  DA,  ndj.m.^f.  Cour, 
bé,  éc  légèrement  vers  le  milieu. 
Lat.  Pondus , 0 , ttm, 

Pando.  Lent,  tardif  j il  fe  dit 
particuliérement  des  rivières.  Lat. 
Zjentui.  PLicidia  , a , um. 

PANDORGA , f.  f.  Conçert  corn- 
pofé  tic  pl'diciirt  fortes  d’inflrumcns 
qui  font  beaucoup  de  bruit,  & ne 
s'accordent  pat.  Lat.  Mttficerrum  ce». 
ju  icium , vmietus. 

Panoosga.  On  appelle  ainfi  en 
ftilc  burlefque,  une  groffe  Femme 
que  la  grailfe  empêche  d'agir.  Lat- 
Oêr/îi  muiirr. 

PANDURRIA,  même  que 

Bandurria.  Ce  mot  a vieilli. 

PANECILLO  , 6 Panecito  , 
ft  m.  JiiM.  Petit  paîrt  Lat  Pajliüus. 

PanECILLO.  On  appelle  ainû  par 
fimilitude  certaines  chofes  qui  ref- 
femblcnt  à des  petits  pains , par  exem- 
pie  , la  femcnce  de  mauve.  Lat.  Pu~ 
fiiilus. 

PANEGYRICO  , /.  m.  Panégyri- 
que , ilifcours  à la  louange  de  quel- 
qu'un. Lat.  Pcmtf^icus. 

PANEcvaiCo.  Panégyrique  , fe 
dit  auflâ  des  louanges  qu'oii  donne 
à quelqu'un  dans  un  entretien  fa* 
milicr.  Lat  Paue^yricut. 

PANEOYAiCO,  ChyOâi.m.^f. 
Qui  appartient  au  panégyrique.  Lat. 
Pmcryncsit , e , um. 

PÀNEGYKlSrA  , /.  w.  Panéfv- 
rilW,  celui  qui  fait  un  panégyrique. 
L.  LoudoUr.  Pane^ijlo.  Entomi<^es, 
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Panegtrista.  Panégyrifte,  fe 
dit  par  extenfion  de  celui  qui  en 
loue  un  autre  dans  une  converfa- 
tion.  Lat.  Lsudotor. 

PANELA,  /. /.  Terme  de  Bla. 
Ton.  Petit  éculTin  en  forme  de  caur , 
a champ  de  gueules  , qui  fe  met 
.Uns  les  quartiers  de  l'écu  principal. 
Lat  Scuttdum  in  jlemmutibus. 

PAVERA , /.  /.  Grand  numequin 
où  l'on  garde  le  froment,  le  pain 
ou  la  fuine.  Lat  Cusnera..  H<rr- 
•eum. 

PANES,  f.  m.  Pans,  efpèce  de 
monllres  que  les  Poctes  difent  habi- 
ter dans  les  montagnes.  Lat.  Panes. 

PANETELA , f.  f.  Panade , fou- 
pe  faite  avec  du  bouillon  , de  la 
•nie  de  pain  & du  fucrc  , qui  fou- 
tient  beaucoup,  & qui  entrés  bon. 
ne  pour  ceux  qui  ont  l’cRomac  Foi- 
blc.  Lat.  Jufculum  .ex  friato  fane. 

Ÿ.dmentutn. 

PANETERIA  , /.  /.  Panéterie  , 
lieu  où  l'on  dHlribue  le  pain  chez 
le  Roi.  Lat  Panmium  in  Ktgia. 

PANIAGÜADO,  /.  w.  Commen. 
fol.  Lat  Commen/alis. 

Paniaguado  , par  extenfion,  fi- 
gnific  Camarade , compagnon , ami 
intime.  Lat  Familiuris.  Âmicus. 

PANICO  , CA  , edj.  m.  (sf  /.  Pa- 
nique , fe  dit  d’une  crainte , d'une 
frayeur  qui  n’a  ni  fojet  ni  caufe  lé- 
gitime. Lit  Fanicta  y a,  um. 

P.AMCULO  y f.  tn.  Pannicutc. 
Terme  d’ Anatomie,  qui  fe  dit  d’une 
membrane  qui  eft  fous  la  grailTe , 
& qui  eiivelope  les  parties  du  corps 
dca  animaux.  Lat  Pnnnicultts. 

PAN'IEGO  , GA  , adj.  m.  c5*/.  Ce- 
lui ou  celle  qui  mange  beaucoup  de 
pain.  Lat  Panis  riùur. 

Paniegu.  Sac  Â mettre  du  char- 
bon. Ce  mot  eft  fort  ufité  à Sala- 
manque. Lit.  Saccus. 

PANIFiCAR,  V.  ».  Défricher  un 
terrain  , le  rendre  propre  à porter 
du  grain.  Lat  Arare. 

PANILLA,  f.  f.  Mefurc  d’huile, 
qui  vaut  la  quatrième  partie  de  la 
livre.  Lat.  Slei\furu  olei  quarto  pars 
iibrx. 

PANIZO , /.  m.  Panis  , plante 
fcmblable  au  millet , & qui  n'en  efi 
difiinguée  que  par  l'arrangement  de 
fes  fleurs  & de  fes  graines.  Lat  Pa-  ' 
aicuin , i. 

PANOJA  , / /.  L’épi  du  panis. 
Lat.  PttKÎcuLi. 

PANTALLA  , f.  f.  Petit  chaffis 
garni  de  taffetas  verj,  qu'on  met  de- 
vant les  lampes  pour  empêcher  que 
la  lumière  n'ofiiilquc  la  vue.  I^t 
Umhtüa  in  Uteernis. 

Pai«  talla  , fe  dit  par  extenfion 
d'uii  ccnn,  & de  tout  ce  qui  em- 
pêche U lumière  d’oHènfcr  la  vue., 
Lat  UmhtUii. 

PANiALtA,  Métaph.  fignifie  un 


PAN 

Prète.fumi.  L.  Umbraadum,  ABenum 
Hotnen. 

PANTANO  y f.  m.  Bourbier , ter- 
rein  bas  & creux  où  l'eau  s'amafTe. 
Lat  Ctnufus  locus. 

Pantano.  Bourbier,  fe  dit  fi- 
gurement  des  embarras , des  affaires 
tachciifes  dont  on  a peine  à fbrtir. 
Lat.  Rrtinacubtns.  Aiiromentun*. 

P.ANTANOSO,  SA,  adj.  m. 
Bourbeux,  eiifc,  marécageux,  eufe. 
Lat  Cxnojus  , a , uns. 

Pantanoso  , lignifie  au  figuré , 
Difficile , plein  d’embarras , & dont 
on  a peine  à fe  tirer.  Lat.  Jntrico- 
tus  y B , um. 

PANTHEON  , /.  m.  Panthéon  , 
temple  de  l'ancienne  Rome  dédié  à 
tous  les  Dieux.  Lat  Panthéon. 

PANTHEKA Panthère,  h f,. 
melle  du  léopard.  Lat.  Panthera. 

PANTU.METRA,/.  /.  Pantomè- 
tre,  ou  compas  de  proportion,  în- 
firument  de  Géométrie.  Lat. 
tKtSra. 

PANTOMIMO  y f.  m.  Pantomi- 
me, boufbnqui  paroifibit  fur  le  théâ- 
tre des  anciens , & qui  par  des  gc- 
ftes  & des  p(îftures  rcprél’cnlnii  tou- 
tes fortes  d’adions.  Lat  Pcuumm^ 
mus. 

PANTORRILLA  , /.  /.  MoUct , 
gras  de  jambe.  Lat.  Sura  ; x. 

PANTORIULLKK.A  , /./  Chauf- 
fette  à mollet  Lat  7’ibiuiia  ad  au* 
genJam  furam. 

^ PANtORRILLUDO,  da, 
èf  /.  Qui  a de  gros  mollets.  Lat 
Teretibus  fnris  poUens. 

PANTUFL\ZO,  /.  m.  Coup  de 
pantouHe  î & par  extenfion  il  fe  dit 
aiiHi  d un  foufflet  applique  avec  U 
main.  Lat  Crepidx  saisis. 

PANTUFLü  , /,  m.  Pantoufle, 
chauflurc  i^u'un  uorte  dans  la  cham- 
bre pour  être  plus  commodément, 
qui  n‘a  point  de  quartier.  Lat  Crr- 

fida  y 4t. 

PANZA,//.  Panfe,  eflomac, 
ventre  : le  même  que  Barriga  , b 
Vitnsre.  Lat.  Fnter. 

Panza.  Veutre,  fc  dit  aufS  des 
creux  & capacités  des  chofes  artifi- 
cielles , qui  ont  quelque  enflure, 
quelque  éminence.  Lat.  lenstr, 

Panza  ut  trote.  Ecornifleur  , Para- 
fite  , qui  vit  aux  dépens  d’autroL 
Lat.  Eiwio. 

Pamki  de  oveja.  Le  parchemin  fnr 
lequel  on  donne  le  titre  du  grade 
dans  les  Univerfités.  Lat  Aleu^aui 
pro  grudu  Unher/itatii. 

panza  en  gioria.  On  appelle  ainfi 
un  homme  flegmatique  & lent,  que 
rien  ne  peut  émouvoir.  Lat.  Placi* 
dtjjiuuu  borna. 

Debo  rto  rompe  panza.  Les  dettes 
ne  rompent  pouit  le  veutre.  Lat  De* 
bilw»  x/itx  non  oÿicit. 

PiUiZÂDA,  //.  Coup  qu'on  fe 
doiuw 
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dofiM  avec  le  ventre.  Lit.  J^tutris 

iÜus. 

Panzada  , fe  prenJ  aufli  pour 
Kcplêtion*  excès  dans  le  boire  &.  le 
manger.  Lat.  l^entrù  rrp^/io,  itigur^ 
gitath. 

PâKZUDO  , PA,  aif.  m.  /. 
Qui  a un  gros  ventre,  ventru,  uc. 
Lat.  ("mtr^uî.  l^entrt  chffus , 9 1 um, 

PAÎiAL,  / m.  Maillot,  couches 
& langes  avec  lefqucls  on  envelope 
les  petits  enfus.  Lat.  Pmni. 

Paâal,  fe  prend  aofli  pour  tout 
ce  qui  fert  a enveioper  quelque 
chofe.  Ce  mot  n'cft  point  ufité  dans 
ce  fens.  Lat  Patmiculus, 

Papal.  Les  Pans  de  la  chemife 
qui  entrent  dans  la  culote.  Lat  du- 
hucuLt  pan  pnitUnt. 

PaAales  , fe  prend  fignr^ent 
pour  les  premiers  Principes  de  l'Edu* 
cation.  Lat.  Educationis  tritnct-Ma» 

Pauales  , fc  prend  louvcnt  pour 
l'EtiFancc.  Lat.  Infmtia. 

Pcgtrfe  al  pakuU  PhraCe  metapUo* 
rique,  pour  dire,  S’afTeâionner  à 
quelqu'nu.  Lat  Aücujus.  nimo  aomt 
ftrri. 

PAKfALON , f.  M.  (tugm.  Dnpcnu, 
grand  lambeau.  On  appelle  ainû  CC' 
lui  qni  a tou)oars  fa  chcmîre  hors 
de  la  culotc.  Lat  Pars  sndtijii 
faiJerts. 

PAISERO , /.  m.  Marchand  Dra- 
pier. Lat  Pamorum  mercator, 

PA^ETES,  / m.  CaleqoQs  de  toU 
le.  Lat  Suhiigttcula. 

P ARETES.  On  appelle  aioû  cette 
efpice  de  tablier  qu'on  attache  à la 
ceinture  des  cruciEx.  Lat  Stéligacula. 

PANlTO,  f.  m.  dim.  Petit  Mor- 
ceau de  drap,  d'étoffe  ou  de  linge. 
Lat.  PamiicvlMS, 

PA^IZUKLO,  / M.  dim.  Petit 
mouchoir  de  poche  : le  même  que 

Paimelû. 

PANO,  /.  nt.  Drap,  étoffe  de  lai- 
ne dont  on  fmt  des  habits  d'hiver. 
Lat  PauHus  lantus. 

Paiîo,  fe  dit  ^ extenCon  de 
toutes  fortes  d'etoffes  de  foyc,  de 
laine,  ou  de  coton.  Lat  Ptomus. 

Paûo  , fignihc  Lé , largeur  d'une 
étoffe  eiûrc  deux  lificrcs.  Lat.  TeUa 
iatitudo. 

Paho.  Tapis,  tenture  de  tapiffe- 
îie,  couverture,  lange  d'enfant  Lat 
Peripetufirta.  AuUa. 

P A nos.  On  appelle  aiofi  toutes 
fortes  d'habillemens.  Lat 

PAho,  fe  prend  atiÜl  pour  un  mor- 
eeau  de  linge  ou  de  telle  autre  étof- 
fe, fur -tout  pour  les  chiffons  dont 
en  fe  fert  pour  panier  les  plaies.  Lat 
Pannui. 

PAno , fc  prend  encore  poor  une 
tache  obfcure  qui  défigure  le  corps, 
fur -tout  le  vifiige.  Lat  Aÿi0a/a, 
9fwn. 

Fado.  Rosgeut  des  yeux  occafion- 
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née  par  nne  trop  grande  abondance 
de  fang  ou  d'humeur.  11  fc  dît  aulB 
d'une  taie.  Lat  Athugo. 

Paro.  On  appelle  ainfi  dans  les 
miroirs,  les  cryftaux,  les  verreries 
& les  pierres  prccicufes , la  tache  qui 
ternit  leur  éclat  L.  ün^a.  Ohfi'uritas. 

Pa  no  , en  termes  de  Marine , fc 
dit  de  tontes  les  voiles  d'un  vaiL 
feaui  ainfi  lorfqu'un  vaiffcau  porte 
peu  de  voiles , on  dit , V»  cm  poca 
paho.  Lat  l'ila. 

Paàcs  calimtn^  outre  le  fens  pro- 
pre, fe  dit  des  foins  & des  peines 
qu’on  fe  donne  pour  engager  une 
perfonne  k agir.  Lat  Fomenta. 

Panot  caiientes^  fe  dit  encore  des 
foins  & bons  offices  qu’on  employé 
pour  modérer  la  rigueur  arec  bqtieU 
ie  on  vouloit  agir  dans  une  a^re. 
Lat.  Lensmenta. 

Pana  de  caiiz.  Voile , morceau 
d'étoffe  avec  quoi  l’on  couvre  le  cali- 
ce. Lat.  Caiieis  vélum. 

PitHOi  de  corte.  Amcublemens  d'hi- 
ver. I.at  AuUa. 

Pana  de  mânes  y de  m^a  ^c.  £f- 
fniemains , linge  de  table.  Lat  Ala- 
nutrrpinm. 

Pano  de p»/piVo.  Pièce  d'étoffe  qu'on 
met  fur  le  devant  de  U chaire  les 
jours  Qu'on  doit  prêcher.  Lat  di^- 
grjlùs  ^agvhpM. 

Pano  de  que  eortar.  Chofe  abon- 
dante dont  on  peut  difpofer  à fon 
gré.  Lat  jHateria. 

Pano  de  Tuutba.  Drap  mortuaire. 
Lat  Emertuale  Jhagulnm. 

Panas  menores.  UabiUcmens  de  nuit 
Lat  Indttcvia. 

Al  pane.  Hattt  te  rideau.  Terme 
ufité  aux  Speâacles.  Lat  Levetur 
cortina. 

Cotsio  oro  en  pane.  Expr.  adv.  qui 
marque  le  foin  qu’on  prend  d’une 
chofe  & le  cas  qu'on  en  bit  lAt 
Prmt  aumm  fervondum. 

Re^.  Pmos  Uteen  en  Peiacie  que 
no  Hjos  diUgo.  Le  fens  de  ce  prover- 
be cft  qu'on  juge  plutôt  des  hom- 
mes par  les  habits  que  par  leurs 
bonnes  qualités. 

Refr.  £7  buen  Paito  en  A erca  ft 
vende.  Ce  proveroe  Ggnifie  que  ce 

Î[Uf  ell  bon  fe  fait  atiez  connoitre 
ans  qu’on  ait  befoin  de  le  vanter. 

Kefr.  yo  bai  mejor  rentiendo  que 
el  det  mi/ino  pano.  Ce  proverbe  nous 
exhorte  à ne  jamais  nous  repofer  fur 
autrui  des  chofes  que  noos  pouvons 
fiùre  nous -mêmes. 

PAliOL , f.  m.  Sonte , Paillon. 
Terme  de  Marine.  Lat  C^Ua  in  navi. 

PANOSU,  SA,  adj.  m.  ^ fe 
dit  d'une  pcrfomie  vêtue  de  haillons , 
de  guenilles , de  pièces , de  laos- 
bcaux.^  Lat  Pannqfus.  Lacinii/us. 

PAKUELO  y f.  m.  Mouchoir  de 
poche.  Lat.  pjMuneiorium. 

PAPA,  /./M.  Pape,  le  Chef  de 
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, l'EgUfe  Catholique  Romaine.  Lat 
Papa  y te.  Sutmnus  Pont(fex. 

Papa.  Papa,  terme  dont  les  cnfiini 
fc  fervent  pour  appeller  leur  père.  L. 
Pater. 

Papa.  BoniUie  qu'on  donne  aux 
enfans.  Il  fe  dit  par  extenfion  de 
I tonte  autre  foupe.  Lat  Panariian  pstL 
mention. 

Papa,  fe  prend  encore  pourqneU 
que  cfpcce  d’aliment  que  ce  foit  lat 
tibus. 

Papas.  Papas,  forte  de  racine  qui 
croit  fous  terre  au  Pérou,  & dont 
la  bulbe  rcflemble  aux  châtaignes. 
Lat  Jtadix  Peruviana. 

Papas.  Le  m^rae  que  Pnehes. 

PAPAOA , f.  m.  Double  menton , 
double  gorge.  Lat  Palearty  is.  GiU- 
tsar  obefum. 

PAPADILLA , /.  m.  dim.  La  par- 
tie chamuè  qui  efi  fous  le  menton. 
Lat.  Guttsa^ 

PAPADV,  f.  m.  Papat,  Papanté, 
dignité  du  Pape , & le  terni  de  ft 
durée.  On  dit  auffi  PapaegOy  & l’on 
difoit  autrefois  Papaàgo.  Lat  Fa» 
paiuf. 

PAPAFIGO,  f.  m.  Beefigue,  pe« 
tit  oifeau  extrêmement  délicat  qui  fe 
nourrit  de  figues  & de  raifins.  Oa 
dit  auffi  Papabigo.  Lat  Fietdula. 

PAPAGAYA  y f.  m.  La  femelle 
du  Perroquet  Ce  mot  n'eft  ufité 
qnc  dans  le  flile  badin.  Lat  PJîttn» 
CSU  fmnina. 

PAPAGAYO,  / JW,  Perroquet , 
oifeao  qui  vient  d'Afrioue,  d'Amé- 
rique & d'autres  Pais  chauds.  Lat 
PjsttacMS. 

Papagavo.  Efpècc  de  tulipe, 
dont  les  couleurs  font  variées  comme 
celles  du  Perroquet.  Lat  Hos  ver» 

Jicohr. 

Papagavo,  en  jargon,  fignifie 
un  Sergent,  un  Shirre,  imHuHOer, 
un  Rccon , une  Mouche.  Lat  Ap» 

paritor. 

Jiiélar  coma  el  papm^.  Parler 
comme  lui  perroquet,  ^s  favoir  ce 
qu’on  dit  Lat  Pjittaaon  loqsienda 
rtferre. 

PAPAHIGO , /.  w.  Les  oreilfea 
d'un  bonnet  qui  tombent  fur  let 
joués , & qu'on  retrouflê  quand  oa 
veut  Lat.  CsecuUns. 

Papahigo.  Terme  de  Marine. 
La  grande  voile  fans  bonnette;  & Pa» 
pahigo  mener  y Voile  du  trinquet  Lat 
SupparsoM. 

Papahigo.  Oifèan.  Voyez  Pa* 

PAPAL,  adi.  d*une  term.  Papal, 
ale , qni  regarde  le  Pape.  Lat  Fan» 
tfjkisuy  a y tsm. 

Pa/^  Eglife  dont  le  Pré. 
lat  nomme  a toutes  les  Prébendes. 
Lat.  Ecciej^  pr^fondoriPM  frovifione 
gaudens. 

Zapatos  pttpaks.  Galoches , fouUcrs 
q 1 fort 
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f)tt  ampl«  qn'on  chjufTc  fur  ceux 
«ju’on  porte  ordimireracut , & dont 
on  fe  fert  turfqn'U  i^ir  de  la  boue. 

Cukfus  calcto  fnf>erim^jitus. 

PAPALINA,  f.  f.  Bonnet  <|ui  a 
deux  poiotc^  qui  coux'rent  les  oreil- 
les. Lat.  rUna  m/ntus. 

PAP.\L.MENTE , edv.  Comme  Pa- 
pe, avec  l'autorité  du  Pape.  Lat.Po»- 

PAPAS  AT  AS , y!  w.  Sot,  (impie, 
niais  , (hipide,  Facile  à tromper. 
On  dit  dans  l'Andaloulie  Payabuevos. 
Lat.  Stùüd-ts.  fneftui. 

. PAPA.^DÜJU,  Mol, 

molle,  qui  e(l  trop  mur,  qui  cil 
à demi  pmirri , en  parlant  des  fruits. 
LaL  Niwit  hlandtn , moUis. 

PAPAR,  1'.  a.  Manger  des  chofes 
qu’il  n’cfl  pasbefoin  de  mâcher,  com- 
me de  l.a  fuHpc,  de  la  bnutllic.  Il 
iê  prend  quelquefois  en  flilc  Familier 
pour  M.io"cr.  Lit.  Puff^c. 

Papar.  Humer,  av^er  fans  mâ- 
cher. I.at.  Svrberc.  Ik^lutiti. 

Papa».  Faire  peu  de  cas  des  cho- 
fc%qui  méritent  notre  attention  , les 
regarder  à peine.  On  dit  .lulE  Tra~ 
garJeUu  Lat.  Dtvouarf. 

Pafnir  mo/ctu  é viento.  Bnier,  avoir 
la  bouche  ouverte  en  regardant  quel- 
que chofe  avec  admiration.  Lat.  Jlnf- 
cas  df^huirt. 

PAPARO,  /,  m.  Payfan,  villa- 
^ geois , campagnard , Emple , igno- 

rant, que  tout  étonne.  Lu.  Rujikus 
Qui  ifittttia  tutratur. 

PAPAKRABJAS,  /.  m,  celui  qui 
fe  met  aifémeitt  en  coUrc.  C'cll  nn 
terme  familier.  Lat.  Homo  iracsmâui. 

PAPAKR/VSOLLA, //.  Mot  for- 
gé «lont  ou  fe  fert  pour  faire  peur 
;ms  enfans  qui  pleurent , & pour 
• les  faire  taire.  Lat.  S^chioit  pwoo- 
TMH  terrh  uletmauiaji. 

PAPASAL,  /.  m.  Jeu  d’enfans, 
qui  font  des  rayes  fur  la  ccmirc , & 
lorfqiic  quelqu’un  d'eux  fait  quelque 
foute,  on  lui  donne  un  coup  fouv 
le  menton  avec  un  noiiet  de  cendre 
qit'th  appellent 

Papas  AL,  lignifie  au  figuré  une 
ba.;ntclli; , une  chofe  peu  importante, 
qui  ne  lcrt  qu'a  amufer.  Lat  Inanu 
fptnrs. 

Papasal,  fe  dit  encore  d'un  fai- 
néant, bitteur  dépavé,  oUeux.  Lat 
Homo  nouci. 

PAP.AZ  , f.  tn.  Papas , nom  qu'on 
donne  fur  les  côtes  d’Afrique  aux 
Prêtres  Cbretiau  \ ce  qui  fait  que  nous 
donnons  le  m me  nom  a ceux  qui 
tiennent  le  rang  do  Prêtres  chea  les 
jVtiures.  Lat.  Saerrdos , tis. 

PAPAZGü,  yi  m.  le  même  que 
Pap,:d'\ 

PAPEL,  f.  tn.  Papier,  feuille 
mince  fur  I.iquclle  on  écrit  & on  im- 
prime. L2t.  Ptipyrtis.  Cboi  ta, 

pAPEL.  Papier,  üe  dit  aufit  dUm 


billet  qu*on  envoyé  à quelqu’un  pour 
lui  foire  lavoir  quelque  chofe.  Lat 
Scfffdstla. 

Papel.  Papier,  fe  dit  encore  d’un 
difcoTirs  on  traite  écrit  ou  imprimé, 
mais  qui  n'cfl  pas  alTcz  étendu  pour 
former  un  volume.  Lat  Sertptum. 

Papel.  Papier,  fe  dit  de  celui 
dans  lequel  on  plie , on  on  cnvclo- 
pc  quelque  chofe,  comme  Pupel  dt 
aifiinrs , de  agnias  , Papier  d’é- 
pingles , d'aiguilles  &c.  Lat  Papy^ 
ruceum  invoiucrum. 

Papel,  fe  prend  par  extenfion 
& figurément*  pour  toutes  les  chofes 
fur  JcfqueUes  on  peut  écrire , fans 
en  excepter  le  tronc  des  arbres.  Lat 
Paprius. 

Papel.  Rôle  de  Comédien.  Lat 

Pars  comttdi-o  rrcitanda. 

Papel  , fe  dit  figurément  d’un 
homme  qui  tient  un  rang  dHlingué 
dans  la  République.  Lat  /'ir  pri~ 
m.rrius. 

Papeles,  au  pluriel,  fe  ilîtpour 
Gvilvs,  mines,  poflurcs.  Lat  GeJiuj. 

Ptrptl  Planco.  Papier  blanc,  où  il 
n'y  a rien  d'écrit  Lat.  Chartn  pura. 

Pttpel  di  niarca  metyor.  Grand  pa- 
pier. Lat.  Charta  trutjor. 

Papel  de  marqtàüa.  Papier  moyen. 
Lat  médité  /orituc, 

Pitpel  en  Derreho.  Mémoire , Fac- 
tum &C.  Lat.  ScripUan  vel  tnani/rfium 
pro  aii.'Tpus  jure. 

Papel  MojaJo^  outre  le  fens  propre, 
fe  dit  d’un  écrit  qui  ne  fert  à rien. 
Lat.  Scriptuut  imtttle. 

Papel  früaio.  Papier  timbré.  Lat 
Charla  regio  J^illa  injignîta. 

Tenet  Ituenof  papeles.  Avoir  de  bons 
titres.  Lat  Jnjlrumenta  apia  pro  Je 
hobere. 

I Pt.-ther  îos  papeles  tMrjados.  Avan- 
I ccr  des  chofes  qui  n'ont  aucun  fon- 
dement. Lat.  Xovittttfi  vacuas  referre. 

PAPEI  L.AR  , V,  n.  Paperanfer  , 
fouiller  dans  les  papiers  pour  trou- 
ver quelque  pièce  dont  on  a bclbin. 
Lat.  Scriptn  evehere. 

PAPELERA,/./.  Efpccc  de  eaf- 
fette  renverfée  dont  la  porte  fert  de 
I table  pour  écrire.  Lat  Mriniuÿu 
I PAPELERIA  , f.  f.  Papcraircs  , 

I amas  de  toutes  fortes  de  papiers  lans 
ordre  ; vieux  papiers  qui  ne  fervent 
I plu*  à rien.  Lat  Chartaram  aeertus. 

PAPELERO  , /.  m.  Papetier,  qui 
foit  ou  qui  vend  du  papier.  L.  Chur^ 
tarum  opi/ex. 

PAPti  ETA  , /. /.  Morceau  de  pa- 
pier fur  lequel  on  note  quelque  chu- 
' le.  Il  fignific  auHi  un  billet  qu'on 
écrit  h quelqu'un.  Lat.  Seiedtila. 

Pai'EI-Eta.  Cornet  de  papier  dans 
lequel  on  enferme  quelque  chofe.  11 
fe  dit  particuliérement  de  celui  dans 
lequel  on  met  de  l'argent  L.  CucuUsts 

pap)Titceus. 

I PAPLlILLG  , yi  m.  dûri.  Petit 
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morcean  de  papier  qui  ne  fert  4 rien. 
Lat.  Vhirttila. 

PAPKLINA  , /.  f.  Verre  de  fou- 
gère.  Lat.  Ca^.  CSathus. 

Papelina.  PapcUne , étoffe  dont 
U chaine  cfl  de  fuye  & la  trame  de 
fleuret  Lat  Panuus  textus  ex  feriiO 
y fih. 

PAPELISTA , /.  m.  Homme  d’af- 
foiret  qui  entend  le  maoiment  des 
papiers.  Il  fe  dit  également  d'un 
Avocat,  d'un  Procuretir,  & de  tout 
homme  de  chicane.  Lat  Scriptorum 
peritks.  Homo  farenjss. 

PAPELITO  , f,  m.  dim.  le  même 
que  Pitpelilh. 

PAPELON  , /.  m.  au^m.  Ecrit  dif- 
fus & prolixe.  H fe  dit  ordinairement 
par  mépris  , & pour  marqttcr  le  peu 
de  cas  qu’on  foit  d’un  écrit  L.  Lan- 
gum  wî  proUxsem  feriptum. 

Papelon.  Carton.  Lat.  Con^Usti- 
nata  eburta. 

P.'\PELONADO  , adj,  Papelonné. 
Terme  de  Blafon  , qui  fe  dit  d’une 
rcirréfentation  en  forme  d’écaiilcs  ou 
de  demi  - cercles  qu'on  foit  fur  un 
écu  , dont  les  bouts  tirent  vers  le 
chef,  & les  demi -cercles  vers  h 
pointe;  le  plein  de  us  écailles  tient 
lieu  de  champ , & les  bords  de  piè- 
ces & d'omemens.  Lat  SquaitHus , 
il  , um, 

PAPERA,/  f.  Goùétre,  tumeur 
qui  vient  au  cou , entre  h gorge  & 
Toreillc.  ! at  Giatirris  tv  tu.r. 

PAPERO  , f,  nt.  Petit  pot  de  ter- 
re dans  lequel  on  foit  la  bouillie 
pour  les  enfons.  Lat.  l'as  pnltarium. 

PAPIAI.BIIXO  , /.  m.  Efpéce  de 
furet  , dont  le  poil  cfl  de  coulcnr 
de  marron  , & qui  a la  gorge  blan- 
che, d'où  vient  qu’on  lui  a donné  ce 
nom.  Sa  peau  a Vodeur  de  mirfc. 
Il  fe  prive  aiferaent , ponrvù  qu'on 
ne  l'irrite  point.  Les  excrérocus  de 
ceux  qui  vivent  aux  champs  ont  l'o- 
deur ilu  mufe.  Quelques-uns  l'ap- 
pellent PuSiclèiilo.  Lat  f’werrte  gr- 
tsus. 

PAPfLLA,/./,  Bonillic faite  avec 
le  miel,  qu’on  djimc  .mx  petits  eu- 
fans.  Lat.  Pappa. 

Papilla  , fe  prend  figurément 
pour  Rufe  , fineffe  qu’on  employé 
pour  tromper  quelqu'un.  Lot.  iiRiu- 
latsis  dolus. 

PAPILLO  , /,  tn.  dim.  Petit  gooé- 
trc.  Lat  Guttsir  exile. 

PAPIROLADA.  Voyez  Pampiro- 
lada, 

PAPIROTADA,/./.  Coup  du  plat 
de  la  main  fur  le  chignon  ou  fur  le 
vilàgc.  Lat.  /Uapa. 

PAPlKüTE  , f.  m.  Chiquenaude. 
Lat  Taiitrum. 

PAPISTA , yr  vmE  Papille,  terme 
odieux  dont  les  Protcflans  fe  fervent 
pour  déligner  les  Catholiques  Koraoins 
Qoi  obéiflent  au  Pape.  LiU  Pu^Usux. 

P.AFO, 
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PAPO  ) /.  nt.  Double  menton.  H 
fignifie  anfli  U gefier  des  oiieaux  , 
h poche  on  le  iabot.  Lat  Guttur, 
IngUevies.  Palear. 

pAPO  , en  terme  de  fauconnerie 
eft  U mangcaillc  qti'oti  donne  d'une 
kulc  fois  à l'oifeau  Je  proie.  Lat 
Efcj. 

Papos  , au  pluriel,  cfpècc  defal- 
bali  que  les  remm<»  mettoient  an- 
ciennement à leurs  robes  , & qui 
ctoient  des  houpes  de  la  même  êtof* 
fc.  Lat.  BnlUitffn  vtjiit  omant€«tum. 

Papos.  Coeffurc  ancienne  qui  cou- 
vroit  les  oreilles.  Lat  Vafith  oinatuf 
iMÜntaf. 

Papos.  Fleur  de  chardon.  L.  P*Tp- 

fui. 

Pap9  de  vimfo  f en  termes  de  Ma- 
rine , c’ert  lors  qu'on  lâche  la  voile 
par  une  de  fes  extrémités,  quand  te 
vent  eft  trop  fort , afin  que  ic  vaif- 
feau  aille  moins  vite , & plus  (Vire- 
ment Lat  / Vü  wd/ocrii  ad  vri/tu/u 
exfù'catiff. 

E(lar  en  fafo  de  buitre  , fc  dit 
quand  une  chofe  oft  tombée  entre 
les  mains  d'une  pcrfonne  qui  ne  la 
rendra  jamais.  Lat  Eukuri  fujèrcm 
tra.Uttim  eje. 

H.fMivr  de  pafo.  P.ir!cr  d'nnç  ma- 
nière ampoulée  , aiVcctcc  , prefoni- 
ptiicufe,  hautaine.  Lat  EUti  vtlgU^- 
tiofè  Inqiii. 

Hahlar  è fonerfe  f(tp^  d 
hardiment  ce  qu'on  penfe.  Lat  Pa- 
lam  iiheri  lù^ui. 

P APL  DO,  DA  , adj.fti.  ^ f.  Ce- 
lui qui  a la  gorge  fort  grofTe.  11  fc 
dit  figurément  des  oifeaux , en  fiibfii- 
tuant  au  mot  de  gorge  celui  de  ja- 
bot. Lat  Gutturqfui  , O , utn. 

FAPUJAOO  , DA  , adî.  m.  f. 
qui  fc  dit  des  oifeaux  , fnrtout  des 
poules  qui  ont  le  jabot  charnu  cou- 
vert de  plumes.  Lat  Guiturofus. 

Papujado,  fc  dit  par  extenfion 
pour  Voûté,  bombe  , Taillant,  en- 
flé , bouffi.  La^  ProiatTiens. 

PAPDLA  , /./.  Terme  de  Méde- 
cine. Petite  tumeur  qui  vient  â la 
gorge  au  defTous , ou  autour  du  men- 
ton. Lat.  Papula. 

PAPVRO  -t  f.  m.  Papyrus,  plante 
qui  croit  en  Lgvptc  le  (ong  du  Nil. 
Les  anciens  fc  fervoieot  de  l'écorce 
de  Tes  tigés  pour  (aire  des  feuilles 
far  Urqucllcs  ils  écrivoient.  On  l'ap- 
pelle aiifii  Papier.  Lat  Pa^rus. 

PA(lüEBüT  , /.  »».  Pa-juebot  , 
vaifleau  de  paflage , pour  tranlporter 
des  Couriers  & des  voyageurs  d'un 
endroit  à un  autre.  Lat  TtéeUmia 
fia  vif. 

PAQUETE  , /.  JW.  Paquet  Lat 

jàrrtna. 

Paquets  , fc  dit  communément 
d'un  paquet  de  lettres  qu’on  remet 
au  Courier.  Lat.  Cbartarum 
ki  cmfiiidiu. 
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PAR  , adf.  ^lae  ierm.  Pareil  , 
égal , relTcmblant.  Lat.  Par. 

Pas.  Paire,  aiTcmblagc  de  deux 
ch<jfcs  d'ime  même  efpéce.  Ce  mot 
eft  fubdamif  dans  cette  acception  , 
& fignifie  auffi  Couple.  Lat  Par.  Ju- 

gum. 

Pas.  Pair.  Terme  d’Arithroctique, 
qui  fc  dit  des  nombres  qui  fc  peu- 
vent divifer  en  deux  parties  égales 
fans  fraélion.  Lat  Numerui  pttr. 

Par.  Pair , fc  dit  par  excellence 
de  douze  grands  Seigneurs  de  France 
à qui  l’on  a donné  la  qualité  de  Pairs. 
Lat.  Par, 

Par  , adv.  Auprès  , tout  contfe. 
Lat.  Juxta.  Prepi. 

Pares  , en  parlant  d'une  accou- 
chée. Voyez  Placenta. 

Par  Bios , le  même  que  Par  Diof. 
Ou  dit  fouvent  Par  diez  , pour  ne 
pas  proférer  le  nom  de  Dieu  en  vaiu. 
l.at  .dnad  uJ  me  att/uet. 

Parti  y uonn.  Jeu.  Voyez 

A U par  ^ adv.  Enfcmble  , de  com- 
pagnie , à la  (bis , en  un  même  tenu. 
Lat.  SimuL  Paritrr.  * 

A la  Ritr,  fignifie  anflî,  E;;alcment, 
fans  dininélion.  Lat.  Parités-,  Æqua- 
liter. 

A la  por.  Entre  gens  d'affaires  , 
fignifie  Gratuitement,  (ans  rien  exi- 
ger de  part  ni  d'autre.  Lat  Sine  lu- 
cro  utrimqut. 

A pur , adv.  Auprès , à cété , tout 
contre.  Lat.  PropL  Juxta, 

A pai'  y fignifie  auflî , Comme , à la 
façon.  Lat.  laflur, 

A parti , adv.  De  deux  en  deux , 
par  paires , par  couples.  Lat.  Bini  , 
a. 

De  per  eu  par.  De  part  en  part 
Expr.  adverb.  qui  marque  qu'on  a 
entièrement  ouvert  les  portes , 1rs 
fenêtres.  I.at.  Expanjh  januii. 

De  par  en  par  , fignifie  au  figuré. 
Ouvertement , à découvert , fans  em- 
barras, fans  obfiaclc.  Lat  Patenter. 

Ir  à la  par , en  termes  de  jeu  , 
Etre  de  moitié  avec  quelqu'un  , à 
perte  ou  h gain.  Lat.  Luçrunt  datn- 
ninnque  pavtu  ipare. 

Sin  par.  Sans  pareil  , fans  égal. 
Lat.  Incomparahttii. 

Rcfr.  El  mtndar  no  quiere  par.  Les 
affaires  vont  toujours  mal , lorfquc 
plufieiirs  perfounes  commandent  à la 
rois. 

PARA  , pr/pef.  qui  marque  le  droit 
par  lequel  quelqu'un  acquiert , on 
poilède  une  chofe , qui  répond  nu 
Datif  des  Latins.  Pour , par  , afin  de, 
afin  qne  , avec , envers , vis-à-vis. 
Lat.  Ad.  Ut.  Vum.  txrfùi. 

Prit. 

Para.  Pour,  marque  aufij  le  but, 
la  fin.  Lat  Ad.  Ut, 

Paea.  Vers.  Lat  Ueniit. 

Para.  Pour,  marque  auffi  le tems, 
le  lieu  auquel  ou  remet  ou  Pou  rcu- 
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voyc  l'exécution  d'tinc  chofe.  L.  Ad. 

In. 

Para.  Pour,  détermine  auifi  l'u- 
fage  d'une  chofe  , & le  tems  auquel 
elle  eft  propre.  Lat.  Ad. 

Ex.  Eflj  es  bunio  para  mattgat  pa- 
ra tl  vrrano.  Cela  eft  bon  pour  faire 
des  manches  pour  l'Eté. 

Para.  Pour , s’employe  auflî  com- 
me particule  adverCiHvc  , qui  mar- 
que l'état  aétucl  d'une  chofe  , par 
oppofition  à ce  qu'on  en  dit  Lat. 
Cùm.  Ut. 

Para.  Au  prix  de:  comme,  Pa- 
co U alahan  paru  h que  w»erfiY  ; On 
le  loue  peu  au  prix  de  ce  qu'il  mé- 
rite. Lat  Pra  ut. 

Para,  marque  fouvent  le  motif, 
la  raifon  dîme  choie,  & équiraiità 
Parque  OU  Porlaque.  Pourquoi , c’éfl 
pourquoi.  Lat  j^tare.  Xi^:tpr:pier. 

Para  , fc  dit  fouvent  pour  Po>  j 
& ainfi  l’on  dit  ; Pitru  evilur  ta  peu- 
dencia  d «0/0  de  tos  que  rekian:  ce  qui 
éqiiiv.iut  à Par  eintar,  Lat  Ut.  Ad. 

Para.  Pour,  fert  à déterminer 
une  chofe  entre  un  grand  nombre 
d'autres  , ou  à la  rcflrajndre  à un 
fiOet  particalicr  : comme  , FulMto  et 
bui'uo  para  foUiado  , Uu  tel  cft  bon 
pour  être  foldat.  Lat.  A%L  Ut. 

Para.  Pour  , s'employe  auflî 
pour  marquer  la  capacité  , l'aptitu- 
de d’un  (ujet  .*  comme  , Fuùno  et 
paru  todo , (jn  tel  efl  propre  à tout 

Para  , joint  avec  le  tems  d'tui 
verbe  , fignifie  tantôt  la  réfotutiaii , 
la  difpofition  , la  capacité  qu’un  a 
de  faire  ce  que  le  verbe  lignifie , & 
tantôt  que  la  chofe  efl  prête  â fe 
faire  ; & dans  ce  fens  on  joint  eette 
prépofition  avec  le  verbe  auxiuaiie 
lÿtar.  Lat  Vùm.  Dunt. 

Ex.  Eftà  para  srfe.  11  efl  prêt , il 
cft  fur  le  point  de  partir. 

Para  , joint  avec  la  particule  que 
tient  lieu  d'interrogation , & fignifie 
Pourquoi  , pour  quel  (îijet.  Lat.  Ut 
quid.  Cht, 

Para  , joint  avec  les  pronoms 
pcrfonnels  JTi , Si , ^c.  & le  tems 
de  quelques  verbes , m.Trquc  fiuguia- 
rité  d'individu  , ou  que  l'aéliun  du 
verbe  eft  intérieure , fecrette  , & n'i 
rien  de  commun  avec  autrui  : ainfi 
on  dit , Paraji  hae  , 11  agit  pour 
foi  i Ixer  pm  a Ji  , Lire  pour  foi  ,* 
Para  mi  tengo , Pour  moi  je  croit , 
&c. 

Para  , joint  avec  quelques  noms 
fiipplée  au  defaut  du  verbe  Camprari. 
ainfi  l’on  dit , Bar  paru  nieve , para 
trutuy  Donner  de  l'argent  pour  ache^ 
ter  de  la  neige  , du  fruit.  Lat.  Ad. 

Para,  employé  avec  la  particule 
Cou  , exprime  la  comparaifon  d'une 
chofi;  avec  une  autre  : ainfi  l’un  dit , 
Quien  es  F.  AF  paru  cou  migo  / Qu’e- 
tes-vous  par  rapport  à moi  ? Lat- 
KUptAu. 

Q,  q 3 Parû 
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Para  tjfo}  Quoi  ! pour  û peu  de 
chofc? 

Para  e/la.  Efpèce  de  mcniee  qu’on 
fait  en  portant  le  doij^  index  fur  fon 
nez  « & qui  n^njRc  « Tu  me  b paye- 
ras. Lat.  Panas  dahii. 

Para  Jiemfre  ^ adv.  Pour  toujours , 
à jamais.  I,at.  /«  atemvtn, 

PAKABIEN , f.  vt.  Congratubtiont 
conjotiilTance  , félicitation  , compli- 
ment. Lat.  GratuUtio. 

PARABIËSERO  , /.  m.  Celui  qui 
félicite  , qui  fait  des  coinplimcns , 
complimenteur.  C’eft  un  terme  forgé 
qu'on  n'employe  que  dans  le  lUle 
badin.  Lat.  Congratnlatar. 

PARABOLA  , /.  f.  Parabole  , in- 
ftrudion  allégorique  fondée  fur  quel- 
que chofc  de  vrai  ou  apparent  de  la 
nature  ou  de  rhiiloirc  , dont  on  ti- 
re quelque  moralité.  Lat.  ParaMa. 

Pa&abola.  Parabole.  Terme  de 
Géométrie  qui  fe  dit  d'nnc  ligne  cour- 
be, laquelle  fe  fait  par  la  fcéîion  d'un 
cône , coupé  par  un  plan  parallèle  à 
un  de  fes  cdtes.  Lat  Parahaki. 

Parahelas  afym^loias , font  deux  pa- 
raboles égales  , enfermées  Ttine  dans 
r.*iutre  , qui  ont  un  même  axe  , lef- 
qucllcs  étant  augmentées  autant  qu’on 
veut,  s’approchent  toujours  de  plus 
en  plus  l'une  de  l'autre  , fans  jamais 
fe  rencontrer.  Lat  ParaboU  ajymfto- 
t4t.  i 

Paraholas  ifiuaUs.  Paraboles  égales , 
font  celles  qui  ont  le  même  paramé- 
tre. Lat.  Ænuaîcs  parahoU. 

PARABOLANO,  / m.  Celui  qui 
emplove  des  paraboles  en  parlant 
Lat  ParahoUs  tUtns. 

PARABOUCO,  CA, 

Parabolique , qui  tient  de  b parabo- 
le. Lat.  ParaboiicuSy  a,  um. 

PaxabOlico.  Parabolique,  qui 
appartient  à b parabole  comme  figu- 
re de  Géométrie.  Lat.  ParaboUcus. 

PARACHRONISMO,  f.  m.  Ans- 
chronifme.  Erreur  dans  la  fupputa- 
tluii  du  tems.  Lat  Anaebreni/mus. 

PARACLETÜ,  6 Paraclito, 
f.  M.  Paraclct , nom  qu’on  a donné 
ihns  l'Eglife  au  Saint  Efprit  Lat. 
Paraelttus. 

PARADA , f.  f.  Station  , féjoiir. 
Lat.  Detentio,  jM«ra.  Statio.  Manjic. 

Parada , fignific  auffi  Fin,  ter. 
me,  borne,  but  Lat  Terminus. 
Aleta. 

Parada  , fe  prend  auHi  pour  Pau- 
fe,  repos,  for -tout  en  mufique.  Lat. 
Puufa.  Intrr\falUm. 

Parada  , endroit  où  l’on  raflem- 
ble  les  troupeaux.  Lat  Stasio. 

Parada.  Relais.  Lat  10 
tiane 

Parada  , fignifie  aufll  un  cer- 
tain nombre  4ic  chofes  qu'on  a pré- 
parées pour  quelque  fin.  Ce  mot  a 
vieilli  d.ins  ce  fens.  Lat  Parntta. 

Parada,  üguiEc  auüà  une  Levée 


de  terre  pour  refiTerrer  l’eau  qu’on 
veut  conduire  à un  moulin , ou  pour 
pêcher.  Lat  Af.'grr.  Cataraha. 

Parada.  Couche,  en  terme  de 
joueurs,  c'eft le  premier  enjeu.  Lit. 
Spon^  in  Ut*la. 

Corrida  de  cabaüo  y PautAa  de  bor- 
rico,  fe  dit  d’un  homme  qui  après 
avoir  commencé  une  chofe  avec  beau- 
coup d’ardeur  , fc  rallcntit  tout  à 
coup  S:  l'abandonne. 

PARADERA  , / f.  Fermeture  de 
bois  qui  fert  à arrêter  6:  à confer- 
ver  f’eau  aux  êclufes  , fur -tout 
pour  les  moulins,  & qu'on  ouvre 
& ferme  quand  on  veut  Lat  Co- 
tarafia. 

PAKADERO , f.  M.  Gué,  lieu  où 
l'eau  s'arrête.  Lat.  Statio. 

Paradero,  fc  prend  figiirémcnt 
pour  Fin,  terme,  borne,  limite, 
but,  extrémité.  Lat. /mà.  Terminus. 

Paradero  de  hs  carroi.  L’endroit 
où  un  homme  revient  toujours  après 
avoir  erré  de  côté  & d'autre.  Lat 
Diverfm'iuin. 

' PARADETA , f.  m,  dim.  le  mémo 
que  Paradiüa. 

Paradetas.  Danfc Efp.imiole  ain- 
fi  appellée  à caufe  des  paufes  qu'on 
fait  de  tems  eu  tems  en  cadence. 
Lat.  Trifudium  intet'vaüU  dijUnclum. 

PARADIGMA  , /.  /.  Exemple  , 
ou  comparaifon.  C'cfl  un  mot  Grec. 
Lat  Paradifima. 

PARADILLA,  f.f.  Petite  paufe, 
petit  féjour  qu'on  d.ins  un  en- 
droit pour  fe  rafraîchir  & fc  délaf- 
fer  étant  en  voyage.  L.  Brexns  manfio. 

PARADISI  ERO,/  m.  ChafTcilr  à 
l'afKit.  Lat.  Auceps , upis.  Il  le  dit 
figurément  d'un  homme  qui  va  à b 
quête  des  nouvelles , & qui  en  forge. 
Lat  Rerttm  novarum  aucupatar. 

PAR.ADOR,/  m.  Obeiflant , qui 
s'arrête  au  figne.  Il  fe  dit  des  che- 
vaux qui  obeifTcnt  à la  bride,  Sc  qui 
s’arrêtent  quand  on  veut  ; & en  terme 
de  jeu , il  fe  dit  de  celui  qui  cou 
che  gros  jeu.  Lat  jQui  gradusn  JiJlit. 
Spotsfor  liberuUs  in  iudo. 

Parador,  cR  aufll  une  Hôtel- 
lerie , où  les  charettes , les  fourgons 
& autres  voitures  ont  coutume  de 
s'arrêter.  Lat.  Statio.  Afanfioy  nis. 

P.ARADÜX^X  , f.  f.  Paradoxe , pro- 
pofition  inouic , furnrenante  & diffi- 
cile i croire,  i caufe  quelle  choque 
les  opinions  communes  & reçues. 
Lat  Paradexutn. 

PARADOXICO,  CA  , ni.  ^ f. 
Qui  contient  un  paradoxe,  ou  qui 
avance  des  paradoxes.  Lat  Paradoxi- 
eus  y a , ttm. 

PARADOXO , ad/,  qui  fc  dit  d'un 
homme  qui  avance  des  propofitiuns 
étranges  &.  contraires  aux  opinions 
reçues.  Il  fe  prend  aufll  pour  Para- 
doxe. Lat.  Paradoxus.  Paradoxicsii. 

FAKAGK , f,  m.  Fange , lieu , 
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endroit , fituation.  Lat  Situ:.  Statio. 

Jlanjto. 

Parage,  fe  prend  anflî  pour 
l'état,  b difpofition  d'une  chofc.  Lit. 
Stettrs, 

PARAGOGE , /.  f.  Pangoge.  Ter- 
me de  Grammaire.  Allongement  C’eft 
lorfqu'on  ajoute  une  lettre  ou  une 
fyibbe  au  bout  d’un  moti  comme 
Aptnas  , pour  Apeua  ; DicUr  pour 
Dics.  Lat  Paragoge^  es. 

PARAGON.  Voyez  Faranfmt. 

PARAGONAR , v.  a.  le  meme  que 
Parofigmar. 

PARAGRAPHO.  Voyez  Parra^ho. 

PARAISÜ,yt  sn.  Paradis,  j.irdin 
de  délices  ou  fut  mis  Adam  pendant 
fon  état  d'innoccnccï  & dont  U fut 
chalTé  quand  il  eut  dêfobéi  i Dieu. 
Lit  Paradifus. 

Paraiso.  Paradis,  pris  nbfolti- 
ment,  fignifie  le  Ciel,  le  fcjoii:  des 
Anges  & des  Saints.  Lat  Paradifus, 

Paraiso.  Panulis,  fc  prend  figu- 
rément pour  un  lieu  de  plaifirs  à 
de  délices.  Lat  Paradifus. 

Paraifo  de  los»  Bohos.  Ce  font  les 
imaginations  & les  chimères  dont 
chacun  fe  repaît  Lzi.  iMonia gaudia, 

Ave  del paraifo.  Voyez  Aloitucodiata. 

(irtma  del  paraifo.  Voy.  Cardainoi/to. 

PAKALACTiCO,CA,  adj.m.  (sf A 
1 ParalUdique , qui  appartient  à U 
parallaxe.  Lat.  rarailaclicus  , a , um. 

PARALAXE,  ù Paralaxis,/./. 
Parallaxe.  Terme  d’Ailronomie.  C'eft 
l’arc  du  firmament  compris  entre  le 
vrai  lieu  d’au  aftre,  & fon  lieu  ap- 
parent. Lat  Parailaxis, 
PARALELEPIPEDO  . f.  m.  Pa- 
rallélépipède. Terme  de  Géométrie. 
Corps  folide  compofé  de  fix  rcébn- 
glcs , dont  les  deux  oppofés  fout  égaux 
aux  parallèles.  Lat.  ParalUtepipedus, 

PARALELISMO,/.  w.  ParalIeUf- 
mc.  Terme  de  Géométrie.  Propriété 
qui  fait  que  deux  lignes  ou  deux 
plans  font  parallèles  entr’eux.  Lat 
Pnralhlifmus. 

PARALELO,  LA*  ndj.  m.  ^ f, 
Parallclc.  Terme  de  Géométrie,  qui 
fc  dit  de  deux  lignes  également  dif- 
tantes  l'une  de  l'autre  , & qui  ne  fe 
toucheroient  jamais  quand  elles  fis 
roient  prolongées  à l'infini.  Lat  Pa- 
railelus , u , tan. 

Paralelo.  Parallèle,  fignifie 
fi  Semblable , correrpondant  Lat 
Pai'aÜelus.  Æqualis. 

Paralelos.  Parallèles,  en  ter- 
mes de  Géographie , le  dit  des  cer- 
cles décrits  parallèlement  à l'Equa- 
teur , qui  marquent  b latitude  fur 
les  cartes.  Lat.  ParaïUii  circxùi. 

Paralelo.  Parallèle  , employé 
comme  fubflantif , fignifie  Comparai- 
fon. Lit.  Cvmfaratio. 

PAKALELüGKAMO,/  w.  Paral- 
lélogramme. Terme  de  Géométrie- 
Figure  quadrangnUire  qui  a fes  an- 
jlca 
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lies  droits  , ft  fcs  c^és  oppofes 
égaux  & parallèles.  Lat.  ParalUlo^ 
grdwmnir. 

PaSALELOGRAMO  4 MA  « adi.m. 
Êf  /.  Qui  a la  forme  du  Parallélo- 
gramme. Lat.  FaralUlogrammus  » a , 
«m. 

PARALIO  4 /:  m.  Efpéce  de  Ti- 
thymalc  marin.  Lat.  Luclari*  herb^ 
ffreiff. 

PARALIPOMEKONj  f.  m.  Para- 
lipomèncs,  ce  qui  a été  omis  ou  ou- 
blié dans  quelque  ouvrage  4 ou  traite 
précédent.  Il  y a deux  livres  dans 
l'Ecriture  qu’on  nomme  Paralipomè- 
ncs.  T at.  Pfrrnit^omewn  Ubrr. 

PARALOGISMO  , / w.  Parnlogif- 
me*  foux  raifonnement.  Lit,  Faralo^ 
gi/mus. 

PARALOGIZAR  4 1-.  a.  Perfuader 
par  de  foulTcs  raifons.  On  l'employé 
auin  comme  verbe  réciproque.  Lat. 
Pttralngifmis  uti. 

PARALOGIZADO,  OA.part.paf 
du  verbe  Puraltjrhw.  Celui  qui  a été 
réduit  par  de  faitlTcs  raifoiu.  Lat. 
Parttlofijhiii  âteptus. 

PARALYSIS  4 / /.  le  même  que 
PerUjià.  C’eft  un  moi  Grec. 

PAKAl.YTICADO  4 da  , adi.  m. 
^ f.  Qui  fc  dit  d’une  partie  affcAee 
de  paralyse.  Lat  Para^ticus , a , 
ttm. 

PARALYTICO , ca  » adj.  m,  &'/. 
le  meme  que  Perhtrev. 

PARAMKNTAR  , v.  a.  Orner  , 
parer , embellir.  Lat.  Oman. 

PAKA.MENTADO4  DA  * part.paf 
du  verbe  Puramnitar.  Orné  4 éc  > em- 
belli 4 ie.  Lat.  Omatta.  Paraius  * a , 

WM. 

PARAHENTO4  /.  Ornement, 
parure.  Lat.  Omatus. 

Paramento.  HouITe  de  cheval, 
caparaqon,  couverture.  Lat  ^ragu- 

btm. 

Paramekto.  Terme  de  Maçon- 
nerie. Parement , c'dl  le  devant  d'u- 
ne pierre  taillée  fort  uniment  , ou 
la  race  qu'on  expofe  au  dehors.  Lat 
Pactes  exiericr. 

Paramentos  Sjcerdctalfs.  Ome- 
mens  faccrdotiux  ; ce  font  les  chap- 
pes , chafubles , dalmatiqucs , en  un 
mot  tous  les  ornemens  qui  fervent  à 
ceux  qui  olficient.  Lat.  PejUs  facer- 
ioiatti. 

PARAMETRO.  Voyez  reüo. 

PARAMO  4 f.  m.  Campagne  défor- 
te  4 rafe  , découverte  & expofée  à 
tous  les  vents  , qui  n'cft  point  culti- 
vée, ai  habitée.  Lat  SoUtudo.  £rru 
tmts. 

Paramo  4 fe  dit  par  extenfion  d'nn 
endroit  inhabité  , & extrêmement 
froid.  Lat.  Locus  defertus , vulàe^ue 
Jrigidus. 

PARANCERO  4 f.  m.  Oifcleur , 
celui  qui  chafle  avec  des  lacets  , à 
la  glu,  aux  perches,  ou  de  telle 


autre  manière.  Lat  Auctfs\  upts. 

PARANGON  4 / w.  Parallèle  , 
comparaifon.  On  difoit  autrefois  Pu- 
ragoM.  Lat.  Com^afh. 

PARANGONA , / /.  Parangon. 
Terme  d'imprimerie.  C’eft  la  fécon- 
dé proiTcur  des  caractères  d’impri- 
merie après  le  gros  Canon , & le  pe- 
tit Canon.  Lat.  TypsiS  fccuftdi  modi. 

PARANGONAR , t*.  a.  Comparer, 
mettre  en  parallèle.  Lat  Compara^ 
rr. 

PARANGONADO,  da,  fart.p^. 
du  verbe  Ptnuftgofiar.  Comparé,  ét, 
mis  4 ife  en  parallèle.  Lat.  Compara- 

tus  ^ Oy  UM. 

PARANGONIZAR , v.  a.  le  mê- 
me que  Paransonar , niais  moins  u- 
fité. 

PARANYMPHICO  , edi.  m.  qui 
fc  dit  d'un  Ordre  d'Architc^re,  qui 
à proprement  parler  n’eft  point  dif- 
férent des  cinq  qu'on  employé  ordi- 
nairement . fa  différence  ne  conhftant 
qu’en  ce  qu'au  lieu  de  colomnes  ou 
craplove  des  figures  de  Nymphes , 
d’oCi  il  a pris  fon  nom.  Lat.  Para^ 
ttympHcut. 

PARANYMPHO,/  m.  Paranym- 
phe.  Ce  mot  pris  dans  fa  véritable 
acception  4 fignüie  4 celui  quicondni- 
foit  par  honneur  l'époufécà  l'Eglifc, 
ft  aUiftoit  à Tes  nôces.  Il  fe  prend 
communément  pour  celui  qui  annon- 
ce une  bonne  nouvelle.  Lat  Pera- 
nyirpbus. 

Paranympho.  Paranymphe;  on 
appelle  ainfi  dans  les  Univerfites  ce- 
lui qui  fait  un  difeours  en  public  à 
i’entree  de  chaque  licence.  Lat  Pa- 
ranysMphus. 

l’ARANZA  4 /.  m.  Cahute  faite  de 
terre  Si  de  branches  d’arbres , dans 
laquelle  on  fe  place  pour  attendre  te 
gibier.  Lat.  Statio  ed  venatum. 

PARAPETO  4 f.  m.  Parapet.  Ter- 
me  de  Fortification  i c'cR  une  défon- 
fe  de  fix  à fept  pieds  de  haut , qu’on 
pratique  fur  le  bord  extérieur  du 
rempart , pour  mettre  les  foldats  & 
le  canon  à couvert  des  coups  des  cnr 
nemis.  Lat.  PeriboUis.  Lorica. 

Paiapeto.  Parapet,  cft  atiffi  un 
petit  mur  à hauteur  d'appui,  qu'on 
fait  fur  ie  bord  des  ponts , des  quais , 
&C.  Lat  Lorica. 

PARAPHERNALES.  Voyez  Bie- 

MtS. 

PARAPHRASEAR , v.  a.  Par», 
phrafer,  expliquer  un  texte  de  dif- 
férentes manières.  Lat  Parapbrajim 
adlHbtrt. 

PARAPHRASI,/  /.  Paraphrafe* 
explication  d’un  texte  en  termes  plus 
clairs  & plus  amples.  Lat.  Paraphra- 
Jis. 

PARAPHRASTE,  /.  m.  Paraphra- 
se, celui  qui  fait  des  parapbrafes.  , 
Lat.  Paraphrafies  , j 

PAWÜKASTlCAMENXEWv.  { 


PAR  311 

Par  paraphrafe.  Lat  Paraptn-aJHc). 

Fer  pji’aphrajs!». 

PARAPHRASTICO,  CA,  adj.m. 

/.  Qui  concerne  la  paraphrafe. 

Lat.  Parjj^’ntJiicus  , a , wm. 

PARAK  y f.  m.  Lanfqncnct , pari , 
forte  de  jeu  de  cartes.  Lat  Ludsge- 
nus. 

PARAR  , V.  n.  S’arrêter  , cefler 
d'agir.  Lat.  Stare.  Siflere. 

Parar  4 V.  a.  Arrêter,  retenir, 
empêcher  d’aller  pins  loin , ou  de  fe 
mouvoir.  Lat  CohiUere.  Reprimere, 

Parar,  fignific  auffi  Préparer, 
apprêter , difpofcr.  Lat.  Parai-e. 

Parar.  Parer , orner  quelque  cho- 
fc , l’ajuRcr,  l'embellir,  la  rendre 
plus  belle , plus  riche.  Lat  Pararc. 

Ornare. 

Parar,  fignifie  anfii  Maltraiter 
de  paroles  & d'adions.  Lat  l’erhis 
vel  faÜis  maté  habert. 

Parar,  fc  prend  pour  Ahmitir, 
arriver  à un  terme , tant  au  propre 
qu’au  figuré.  Lat.  Accidert.  renirt. 

AtHngere. 

Parar,  Ggnifie  atifn  Rentrer  au 
pouvoir  de  quelqu'un  après  avoir  aj*- 
partenii  à difRfrens  maitres.  Lat  IV- 
nire  in  Mon|l^  in  potrftatesn. 

Parar  4 en  terme  de  jeu  , Parier , 
gager,  mettre  au  jeu.  Lat.  Spondrre. 

Deponere. 

Parar,  en  parlant  des  chiens  de 
chafle,  Arrêter  le  gibier.  Lat  Pra^ 
dam  indicare. 

Parar.  Arriver,  toucher  à la  fin, 
finir.  Lat.  Accidrre. 

Parar.  Arriver  tout  autrement 
qu’on  ne  croyoit  Lat  rentre  y dc- 
venirt  in, 

Parar.  Venir,  arriver  , parve- 
nir 4 tomber  entre  les  malus.  l.at 
rentre.  Dtvetsire. 

Parar,  en  parlant  d’un  cheval, 
l’arrêter  tout  court  Lat  Curfum  fuf» 
tinere.  Apti  Jtflrre, 

Pararsb  , fignifie  an  figure'.  S'ar- 
rêter 4 fufpendre  ce  qu'on  a commen- 
cé 4 héfiter  4 douter , être  incertain  , 
irréfolu , balancer.  Lat.  Hterere.  Ux- 
Jitart.  Luhitate. 

Pararse,  fignifie  encore  Sc  te- 
nir prêt  pour  tout  ce  qui  peut  arri* 
ver  4 ou  s’expofer  à quelque  danger. 

Il  cR  rarement  ufité  dans  ce  fens, 

Lat  Jn  prochiélu  tjfe. 

Parakse.  Se  trouver  dans  un 
état  different  de  celui  où  l’on  étoit. 

Lat.  Hoc  vel  iüo  affeHu  immutari. 

Pararse,  joint  avec  le  tems  de 
quelques  verbes,  qui  marquent  une 
adion  de  rcntcmlemcnt  , ügnifiê. 

Exécuter  ladite  adion  avec  rrfiexion 
& délibération  : comme  : ^ua/ttlo  me 
para  à contetnphr  mi  tfta.lo , Luriaue 
je  contemple , que  je  réHechis  lur 
mon  état  • 

Parar  el  coche.  Faire  irréur  Ibn 
i csmeiTe.  Lat  Blfedmjijlere, 

Pm» 
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Purar  m mal.  Avoir  une  maiivai- 
fe  fin.  Lit.  Infitujium  cxitnm  habtre. 

Parar  U cofrj^dfraciott.  Rcflcfchir  at- 
tentivement à une  thofe.  Lit.  J/ente 
iiiteruUre. 

Parar  mai  Finir  mal.  Faire  mau- 
vaife  fin.  Lat.  Jn/eüctm  exittmt  ba- 
bne. 

Ir  ù forai-.  Avoir  quelque  chofe 
pour  but,  avoir  un  objet  détermine 
en  vue,  Se  le  donner  à connoitre 
par  des  fignes  extérieurs.  Lat  In  hoc 
vtl  iüud  tnidcrc. 

No  parar.  Agir  fans  relâche.  Lat. 
Sataf^tre.  JilimtHi  deJiHere. 

No  farar/e  los  ceches.  N'étre  point 
d'accord , être  en  mérmtcUigcnce.  Lat. 
Animes  difeorda  ejjê. 

Ne  poiûr  parar.  N’avoir  ni  repos, 
ni  relâche.  Lat.  NuUibi , tv/  nunquam 
qsùffccrt. 

Sin  parar.  adv.  Sur  le  champ , fans 
délai.  Lat.  CsU.  Sine  mora. 

PARADO , DA  , pfD-t.  paf.  du  ver- 
be Parar  dans  fes  differentes  lignifi- 
cations. Arrêté,  éc,  préparé,  ée  , &c. 
Lat.  Pai  utus.  ^{lem.  Stans , ç!fc. 

Paxaoo  , fe  prend  quelquefois 
pour  Mou,  lent,  parefleux,  indo- 
lent L.  Iners.  Segnst.  a , nm.  ; 

Parado,  lignifie  aum  Oififydcf- 
aeuvre  , qui  n‘a  rien  à faire.  Lat. 
Iners.  Drfidi^ns. 

A lû  bien  parade.  Expr.  adv.  qui 
fe  dit  d’un  homme  qui  laiflé  perdre 
une  chofe  qui  peut  encore  lui  fer- 
vir,  pour  avoir  le  plaifir  d'en  avoir 
une  nouvelle.  Lat.  Antigua  pro  nnns 
reiinquere. 

Coche  parade.  On  appelle  atnfi  tm 
balcon  qui  donne  fur  une  place  ou 
fur  une  nt«  palfagêre,  d’où  l’on  peut 
voir  tout  cc  qui  fe  palTc  , Cuis  être 
obligé  de  fortir.  Lat  Speada  in  écdibus. 

Tenet  et  aima  parada.  Ne  faire  au- 
cun iifagc  lie  (a  nifon , ni  de  Ton 
cfprit.  Lat.  l^acare  animstnt. 

PARASCEVE,  f.  fit.  Préparation. 
On  appelle  ainfi  en  terme  de  Bré- 
viaire la  (ixicinc  férié  de  la  dernière 
fcmainc  de  Carême , le  Vendredi  Saint. 
Lat  Parafeeve. 

PARASKl.ENE.  Voye*  parhetia. 
PARASITO , / »«.  l'crme  peu  uli- 
té.  Panfitc,  écornifleur.  Jlfeditanf- 
li  d’un  Reufon.  Lat  Parajttus.  Seterra. 

PARASOL,  f.  m.  le  même  que 
j^uitafot. 

PARASTADES , f.  m.  Terme  d'Ar- 
chiteâurc.  Puteaux,  pieds  droits, 
ou  jambes  de  force , que  l’on  place 
entre  des  colonnes , fur  lefquels  on 
charge  les  ceintres  pour  former  Ic^ 
arcs  on  lot  voûtes  d’un  édifice.  Lat 
Parafi,K\et , um. 

PARASVSMO,  /.  m.  Terme  de 
Alédecine.  ParoNyfmt,  accident  ilaju 
gereux  & prcfqnc  mortel , qui  pri- 
ve pendant  quelque  tems  un  maladie 
de  tout  letuiment  Lat  Pas  exisfiniu* 


PARATITLA /.  P.iratitlcs.  Ter- 
me de  Jurifprudcncc.  Notes  courtes , 
explication  fommairc  de  quelques 
Jiirifconfultcs  fur  des  titres  du  Üi- 
gefic  ou  du  Code , pour  les  compa- 
rer & montrer  la  liaifun  qu'ils  ont 
cnfemblo.  Abrégé,  fummairc  de  cc 
que  contient  un  traité.  Lat  Paratit- 
/ij,  oruns. 

PARAUSO  , f.  m.  Efpêcc  de  vril- 
le, mi  de  villebrequin  , qu’nn  fait 
agir  par  le  moyen  d’un  archet  garni 
d’une  courroye.  Lat  Versai  ^emis. 
TercheîLt.  '* 

PARAZONIO.  / m.  Efpèce  de 
poignard  ou  d’é|k*c  fort  courte  qu'on 
porte  à la  ceinture.  Lat  Parazo- 
nium. 

PARCA,  f.  m.  Ce  mot  fignifie  la 
Mort , fur  • tout  en  Povfic , par  allu- 
fion  aux  trois  Parques.  Lat  Parca, 
PARCAMENTE,  «dt*.  Cliichemcnt, 
d’une  manière  chiche , avare.  Lat. 
Parci. 

PARCE,/:  m.  Billet  quclcsAUi- 
très  d'école  dorment  aux  écoliers  qui 
ont  bien  fait  leur  devoir,  afin  qii’cn 
le  préfentant  dans  les  occafinns  où 
ils  ont  mérité  châtiment,  on  les  en 
exempte*  c'efl  pour  rcla  ^'on  l'ap- 
pelle dans  les  Collèges  Kxempeion, 
On  l'appelle  dans  quelques  endroits 
Parce.  Lat.  Immunitas. 

PARCKMICAR , v.  a.  Chanter  la 
leqon  qui  commence  par  Parce  mr- 
hi  dans  l’Office  des  rnm'ts.  Lat  /'r/- 
mam  \eBionem\defuncloTtm  cancre. 

PARCEMICHL  I.a  première  Icqon  i 
de  l’Office  des  morts  qui  commence 
par  ce  mot  On  employé  cc  terme  en 
ilile  baïUn  i>our  faire  allufion  h la 
mort  ou  à un  enterrement.  X-at 
AItts. 

P.^RCHAZO,  f.  m.  oHgsn.  Emplâ- 
tre fort  large  isi  fort  grand.  Lat. 

I SplcKÎuiH  mstjus. 

PARCHE,/  m.  Emplâtre,  remè- 
de topique  qu'on  applique  fur  quel- 
que plaie  ou  tumeur,  compofé  ordi- 
nairement d'onguent  étendu  fur  ilu 
linge  , ou  de  la  peau.  Lat  SpU-- 
nium. 

Parche.  La  peau  d'un  tambour, 
n fe  prend  quelquefois  imtir  le  tam- 
bour même.  Lat  Tympans  peUis. 

Parche  , fe  dit  par  exteunnn 
d'une  chofe  <^ii  elt  appliquée  fur 
une  autre,  auln-bicn  que  des  taches 
qui  fc  font  fur  un  tableau.  Lat  Opei-- 
culmn.  Alacuii. 

Parche,  cR  aufTi  un  morceau 
Je  papier  enduit  de  térébenthine,  que 
ceux  qui  font  adroits  dans  les  cuur- 
fes  des  taureaux  appliquent  avec  le 
pied  fur  le  Front  de  ces  animaux. 
Lat.  Picitta  l'harta. 

PARCIAL,  ad;,  d'une  trrm.  Partiel, 
elle,  qui  fiit  partie  d'un  tout  Lat 
Partialis.  I 

P.UIC1AL.  Partial  I celui  qui  fc  I 
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déclare  ouvertement  pour  un  parti. 
Lat.  Partialis. 

Parcial,  fc  prend  par  extenfion 
p<nir  Ami  intime.  I.at.  Tamiliaris. 

Parcial,  fignifie  aulfi.  Affable, 
fodablc  , d'un  commerce  allé.  Lat. 
l'acilis.  fiumanus. 

PAKCI.ALIDAD  , / /.  Cc  mot  pris 
d.ans  un  fens  philofophi>|ue  fignifie 
1a  propriété  ou  l'état  qui  fait  qu'une 
chofe  n'elf  que  partie  d'un  tout  L. 
Paytialitas, 

PAECiAtroAD.  Partialité  , fac- 
tion , divifion.  Lat  Paries.  Failie. 

PaRCIALIDAD  , fc  prend  pour 
un  nombre  de  pcrfonucs  qui  compo- 
fent  une  famille  ou  un  parti  , ce 
qui  cfi  fort  ordinaire  ches  les  Indiens. 
Lat  FaHio.  Familia. 

PARClALfDAO  , fe  prend  auffi 
pour  Amitié  étroite  & intime.  Lat. 
Fasniliaritas,  Ainicitia. 

Parcialioao  , fignifie  encore 
Airabilité  , humeur  douce  , qui  rend 
le  commerce  d'un  homme  agréable. 
Lat.  e{n  lbilitas. 

PAKCIALIZAR,  v.a.  Avoir  delà 
partialité  pour  quelqu'un , prendre 
ton  parti.  Lat.  Propendere  in  aliquan. 

PARUALIZADO,  da  , part.  p.,f, 
.lu  verbe  ParcialiTar.  Qui  ufc  de 
p.irtialité.  Lat  Prepes(/us  in  paiies 
aiicititii. 

PARCI.AI.MENTE  , «if.  Amia- 
blcment , familièrement  . humaine- 
ment I.at.  AmU'è.  /aiw/Zfcr/rrr. 

PARCIDAD , f.  f.  Modération  dans 
la  diilribution  des  chofes  , réferve  , 
retenue.  Lat  Parjimonia.  Parcitas. 

PARCiONEKO  , f.  m.  Celui  qui 
a part  à quelque  chofe.  Lat  Partie^ 
ritu. 

FARCIR  , V.  a.  le  même  que  Per- 
denar.  Ce  mot  a vieilli. 

PARCISSIMAMENTE,  advSnpnl 
Très  chichement,  très  mcfquincmcnt, 
avec  une  très  grande  épargne , très 
friig  dément , très  fobrement  Lat 
'Pas-ci/Jimi. 

PARCO,  CA,  adj.  m.  £jf/.  Ava- 
re , mcfquin  ; & aulfi  Sobre , modéré 
dans  l'ulâgc  des  chofes.  Lat  Purcut. 
Atforus.  S'ordidui, 

PARDAL  , /.  tn.  le  même  que 
(forrion. 

Fa  R DA  L,  te  même  que  Farde  ou 
Tigre. 

rARDAL.  Caméléopard , cfpècc  de 
chameau.  Lat.  CamelcpardoUs  ^ is. 

Paroal.  Pluvier  , oifeau  d'eau. 
Lat.  Parditùu , i. 

Paroal  , qui  fe  dit  des  gens 
de  la  campagne  , parce  qu'iU  font 
ordinairement  vêtus  de  gris.  Lat 
KtiHicui. 

Paroal,  fignifie  aulfi  Fin  , ru- 
fé , malin,  par  .illuhon  au  moineau 
qu'on  prétend  être  le  plus  fin  de  tous 
les  oileaux.  Lat.  X erfutus.  Calii- 
dm, 
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PARDEAR  , V.  n.  Paroitrc  çrif. 
JLit.  FHjcaii,  Fuji'um  vidcrt. 

PARDEADO,  DA  , Ÿ*vrt.  paf.  du 
verbe  PatÀtetr,  Qui  pKoit  tic  cou- 
Jeur  grife.  Lat  Cinrrro  colore  dijUnc- 
tus.  l'tiicum  cobran  rtferens. 

FARDIEZ.  Jurement  Imrlcftiuc  ♦ 
qui  veut  dire , Par  ma  foi , en  vé> 
nté.  Lat.  J^nidan.  EqtnAan. 

PARDILLO  , f.  m.  Linotte  * pe- 
tit oifeau  de  couleur  grife , qui  chan- 
te agréablement,  hxt.  Pojcrcului  fuf^ 

CW. 

Paro'LI.0,  ai),  qui  fc  dit  d’un 
drap  gris  extrêmement  grolfier»  dont 
les  pauvres  gens  s’habillent.  On  dît, 
Gentc  M pat  âiüo.  Lat.  üubfufcus  , 
a , um. 

PARDO,/.  m.  Animal,  le  même 
que  7’ùrr*’- 

PARDO , DA  , fflii».  M.  ^ f.  Gris , 
lie , couleur  méiéc  de  bbnc  & de 
noir,  L\t.  Fufcusy  w«. 

Pardo,  fc  prend  aiifli  pour  Som- 
bre, obfcur,  fur-tout  en  parlant  des 
nuages,  Üc  du  jour.  Lat.  Ohfcurui y 
a y um. 

Parda  , fc  dit  auiTi  de  la  voix 
qui  approche  de  la  taille.  Lat.  l’ox 
fu/cj. 

jWren  Jî  es  fmrda.  Expreflion  fa- 
milière qui  figniHc  qu'un  homme 
ment , ou  exagcrc.  Lat.  Vbrunt  mou 
tUciwn  rrfpicile. 

RcFr.  Dr  nocht  todos  bs  gatoi  fen 
paiilot.  Voyez  Necbe. 

PARDU.SCO,  CA,  oib.  m.^f. 
Qui  cil  d'un  brun  clair.  Lat  Subfyf- 
cw , e , snn. 

P.^RËAR  , V.  a.  Appareiller , ap- 
parier , joindre  des  chofes  qui  doi- 
vent aller  naturellement  enfemble , 
qui  font  égales , ou  qui  conviennent 
Lat.  Cotnpararc.  Âd.v^uare. 

P ARE  A R.  Mettre  les  chofes  deux 
à deux  , par  paires.  Lat.  Bimffios 
foctre. 

PAREADO,  D.A  , port.  pojf.  du 
verbe  Parear.  Ap^>arcillc,  éc,  appa- 
rie , éc  , alTcmblc , éc  par  paires. 
\.0X.  Ctnupitratus.  A,ltquatus  ^ ayWn, 

PARECBASIS  . f.  f.  Figure  de 
Rhétorique  : le  même  que  Trioifichn 
ou  Digv^^on. 

P.\KECER  , f.  su.  Sentiment,  a- 
vis,  opinion.  Lat.  Seutenti.i.  Opinio. 

Parecer,  Ce  preud  aufTi  )>oiir 
Afpecl  , phyfîonomic , mine , air. 
Lat.  6riV  afpecisu  , vel  corporù  difpo- 
Jàh , fortna. 

P:\RECER  ♦ V.  n.  Paroitre , fc  mon- 
trer , fe  Elire  voir , fe  raanif^ter , fc 
rendre  vilible.  Lut  Appivere.  Ei.- 
ievi. 

Parecer  , figniHc  aufTi  Juger 
d'une  chofe , dire  ec  qu’on  en  peiifc. 
On  employé  fouvent  ce  verbe  au 
pnilif  ic  à l’impcrfounel , & U ti- 
gnilic  que  l'objet  excite  le  jugement 
de  la  perfunne  qui  le  porte,  & U 
T,w,  IL 


correfpond  au  verbe  Latin,  l’idem-y 
eris.  11  me  femble , il  me  paruit 

Parecer.  Paroitrc,  fc  dit  d'une 
chofe  qu'on  avoit  perdue  & qu'on 
retrouve.  Lat  Apfarere.  JKepmri. 

Parecer.  Paroitrc,  donner  des 
marques  de  ce  qu’on  cR.  Lat.  flJeri. 

Parecer  , joint  avec  les  adver- 
bes Heu  ou  in.f/ , fjgnifie  Approuver 
ou  défapprouver  une  chofe  , plaire  ou 
déplaire.  Lat  Pbetrey  vel  df/plicerc. 

Parecer,  joint  avec  les  memes 
adverbes , fc  dit  de  la  bonne  ou  matt- 
vaife  apparence  des  chofes.  Lat.  tVV- 
Jbt  ^’cl  (t/pcflu  pbene , vtl  contra, 

Parecer.  Paroitrc,  fc  inontrer 
dans  quclqu'endroit  ; .vinfi  en  dit  ; 
A'o  ha  p.trecido  V.M.  por  ot-a  tanto 
tianpo  bit.  11  y a long-tcmi  que  vous 
n'avez  pas  paru  ici.  Lat  Apparere. 
Adjlùfc. 

Parecer,  ô Pabecerse.  RcT- 
femblcr,  ou  fe  rtncmblcr.  Xat  Tfr- 
ferre.  Similcsn  cj'e. 

Parecerse.  Se  hinfer  voir,  fe 
montrer.  Lat.  Apparere. 

Pitrecer  en  juicio.  Paroitre , fc  pré- 
fenter  en  JuPice.  Lat.  Vomparere  in 
' J udich.  Jsuiketn  adiré. 

! Al  fHtrtcet".  aJv.  A ce  qu'ü  poroit. 
Lat.  C't  appant, 

Por  el  Hesi  p.ireca\  Pour  ne  point 
donner  d parler.  Lat.  AV  dicant  aiii. 
AV  detur  ocx'afb  tv/  an/a  btjuendi. 

/Jmen  no  parcce  y parce.  Expreûton 
par  laquelle  on  Ce  difeuipe  de  n'avoir 
pas  compris  quelqu'un  dans  un  par- 
tage, parce  qu*il  n’a  jKiint  paru.  L. 
Ah/eus  oàlii>iani  Iradi  Jolet. 

Refr.  Bien  btna  quiat  à ’bs  fuyos 
fe  parece.  Ce  proserbe  fe  dit  de  ceux 
qui  imitent  la  conduite  de  leurs  pè- 
res. 

PARECIENTE , part.  ail.  du  ver- 
be Parecer , mais  qui  n'cR  plus  uH- 
té.  Paroiflant  , refleniblaiit  Lat 
Afpai'ent.  Sintilis. 

PAKECIDO,  DA,  p.  p.  du  verbe 
Pmecer.  Qui  a paru.  Lat.  l'i/wyin 
vesïtus. 

Parecido.  RclTemblaat , qui  a 
Iieaucûup  de  l'air  de  quelqu'un  ou 
de  quelque  chofc.  Lat.  Siuiiiàs, 

Parecido.  Gracieux,  agréable, 
bien  (ait,  qui  a bon  air  , bonne 
mine.  Dans  ce  feus  c'eR  un  Hilpa- 
nifmc  que  l'on  joint  avec  les  adver- 
bes b/e»  ou  mal.  Lat.  Gratù/uj.  Ac~ 
ceptus. 

PARECIDISSIMO , ma,  adj.  m. 
£5'/.  fuperL  Très  rcITenibUnt  » ante. 
Lat.  SiinilUmtit , ii,  usn. 

PAREO  , /.  f.  Mur  , muraille  , 
paroi , cloifon.  Lit.  Paries , etis. 

Pared.  Paliffa^,  qu'on  met  au- 
tour des  partcrics.  Lat.  Septwn. 

Pared  , fe  dit  par  Hmilitudc  de 
la  fupcrficie  que  forment  les  blés 
quand  ils  ont  cru  à une  certaine  hau- 
teur. Lat.  fairiet.  Alç(/n, 


PaRFDES,  au  pluriel , fe  prend 
figurémçnt  pour  la  maifon  où  l*on 
Elit  fuii  domicile.  Lat.  Demus.  Æ~ 
des. 

Pared  de  mrii.merm,  le  même  que 
PmrU  meilianera.  Voyez  JfeJianerp. 

Pared  en  wedio.  ExprcHiun  qui 
marque  la  coiitiguité  de  deux  mat- 
fous  , entre  Icfquelles  il  n'y  a qu'un 
ümpie  mur  mitoyciL  Lat  Paries  »»- 
tcrgerhttu. 

Pared  en  media , fc  dit  par  exten- 
fion  du  Toifinagc  d’autres  chofes.  L. 
Aüqiio  intfriecéo. 

l'artâ  ejearpada.  Mur  en  talus. 
Lat.  jMurus  decUvis. 

Pmei  snaeflra.  Maitre  mur,  gro» 
mur.  Lat  Jlurus  foUdus. 

Arrimarfr  à bs  partdts.  Se  tenir 
aux  murs , être  yvre.  Lit  Titubare. 
Pariet^s  adjuvari.  Alurcs  palpare. 

Dar  por  bs  paredes.  ExprelTioii 
guréc  , qui  fignific  Perdre  la  tête , 
ne  favoir  où  l'on  ell.  Lat  Omnini 
aherrare. 

Dar/e  contra  una  pared.  Se  donner 
de  la  tête  contre  la  muraille  i ex- 
prdfton  qui  marque  la  Fureur  & l'om- 
portement  d'un  homme.  Lat  /nfe- 
rrelem  impcicre. 

Dttre  quafro  paredes.  Entre  quatre 
murailles.  Expr.  adv.  qui  marque 
U retraite  dans  laquelle  un  homme 
vit.  Lat  Intra  damefiieos  parietes. 

Refr.  Las  paredes  oyat.  Les  murail- 
les ont  des  oreilles,  c’cR-à-dirc, 
qu’il  faut  prendre  garde  à ce  qu’on 
dit , en  quelqu'cndroit  qu'on  fuit. 

/jis  pmedes  tienen  ojos.  Les  mu- 
railles ent  des  yeux,  c‘eft-à-dirc, 
qu’il  fc  trouve  toujours  des  témoins 
du  mal  que  l’on  fait  le  plus  fccrct- 
tement  \ 

Psgado  h unq  pas  td.  DélaifTé , a- 
bandonné  de  tout  le  monde.  Lat.  So^ 
lus  y ^ ope  dejlitutus. 

Pegar  la  hea  à b pared.  Ne  dé- 
clarer fes  hefoins  à perfonne,  fouf- 
frir  fans  fe  pLiiiidrc.  Lat  Famé  pf- 
nVf  potiuj  qtuüii  rogare. 

PAREDAîîO,  f»A  , adj.  01.  Pff  f. 
Mitoyen  , enne  , en  parlant  d'un 
mur  ou  d'une  muraille.  Lit  Jnterge* 
rinus  y a , um. 

PAREDILLA  y f.  f.  àim.  Petite 
muraille.  I.at  Paries  htemilis , lexds. 

PAKEDON  , y*,  m.  augm.  Grande 
muratllc  ; mais  communément  il  fe 
dit  de  celles  qui  relient  fur  pied  do 
quelque  grand  édifice  ruiné , mafu- 
rcs , ruines.  Lat.  Purietina.  f'etsst 
paries. 

P.IREJA  , f.  f.  Paire , deux  cho- 
fes  pareilles  qu'on  joint  ordinaire» 
ment  enfemble.  Lat.  Par  y is. 

Pabf.JA  , fe  dit  de  deux  Gentils- 
hommes qui  vont  enfemble  dans  une 
Joute,  dans  un  Tournoi,  qui  ont 
. les  mêmes  habits , les  mêmes  livrées , 

1 Se  Ui  memes  chevaux.  Lat  Par  e- 
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fitit’tm  i»  f^eifaculis  currentiwn. 

Carrer  fnrci.it.  Aller  de  plif»  cga- 
Icr.  Lat.  .'Ejit  curfu  c^Htridefe. 

PAKKfASi  au  jeu  de  (L'«t  font 
deux  point?  égaux.  Lit.  Pitra. 

FARKJO,  JA,  o4f.  nt.  ^ f.  Pa- 
reil, cille,  égal,  le,  qui  rcflcmblc 
en  tout  à un  autre.  Lat.  Parilis.  JE- 
qu.iüs. 

Par  fareja  à for  u»  par<;o.  Egale- 
ment , lie  mime.  Lat.  Pariter.  JE- 
quaiilTT. 

P.AREJURA , f.  f.  Egalité , ou 
rctVc.nbhnce.  Ce  mot  n'cil  plus  ufi- 
tc.  Lit  Pariîîtm. 

PAKENESLS, /./  KxhorUtion, 
idmauitiation.  Uit  Purxnefit. 

PAKE.'îE  nCO , CA  , idj.  m.  ^ /. 
PerfiialiF,  qui  perfuade,  qui  exhor- 
te. Lat.  Par.tncticu: , o , wtt. 

PARENTACION,;:  /.  Obrêmics, 
funenillcs  entre  \»arcns.  11  le  dit 
aiiilî  des  honneurs  funèbres  qu'on 
icai  à toute  autre  perfonue.  Lat  Pa- 
rent.üh.  Jith^  oru  H. 

PAREXi'AL,  d'une  ttr*n.  Qui 
appartient  aux  pères  & m.rcs  , & 
autres  parens.  Lat.  PurentaiiSt  e. 

1 P.ARE.VPELA  y f.  /.  P.irentagc  , 
fe  dit  coUewAivement  de  tous  les  pa- 
ïens enfemblc.  C'ell  un  mot  Latin. 
C^natio , nis. 

Parentela  , fc  dit  aiilTi  pour 
Parrntefeo. 

PARENTESCO  , / m.  Parenté  , 
alliance,  union  par  lefang.  Lat  tV 
g/tjtio.  ConfartgHtnitas , fit. 

PARENTESCO,  fignifio  aulH Liai- 
fon,  union  d'une  ebofe  avec  une  au- 
tre , aluagc.  Lit  Coxnth. 

PaREN  TESCO  ESPIRI  ruAL.  Pa- 
rente  ipirituclle , c’eA  celle  quccon- 
ttadeiU  dans  le?  Sacremens  du  Bap- 
tême Si  de  la  Confirmation  le  Prê- 
tre & le  Parrain  avec  l'enftmt  qui  les 
rcscut  Lit.  Coi  t.itio  ffirituaUt. 

Rcfr.  Q;tit6j'ele  H euh  <U  ceflo  , y 
mcabo/e  el  fartntffea.  Le  fens  de  Ce 
proverbe  eft  que  lorfque  les  motifs 
(T intérêt  cefTtMU  , il  n'y  .1  plus  ni 
parenté  , ni  amitié. 

PARENTHESIS,  /. /.  Pnrenthè- 
f:.  Terne  de  Grammaire:  Petit  nom- 
bre  de  paroles  intercalaires , qu’au 
iolere  d.ans  le  diieours,  qui  en  cou- 
pe le  feus,  & qu'on  croit  ncceiraire 
pour  rintelligencc  de  ce  qu'il  con- 
tient I.at  P^tYentheJh. 

Parenthesis,  fc  dit  figurément 
de  ce  qui  interrompt  la  liaifon  Si 
l’union  des  autres  chofes.  Lat  Pa- 
ttnihfjù.  Iitterruptio. 

Eitre  O pjr  parentbcjît.  Par  paren. 
thefe:  ftqon  de  parler  adverbiale, 
dont  oa  fc  fert  pour  exeufer  l'Iiitcr- 
niptiou  qu'on  fait  dans  im  difeoiirs , 
dans  une  convcriàtion  , piur  di- 
re une  chofe  qnî  fc  prcfciite  i la 
mémoire  ^ qu'on  fera  bien  aife  de 
ikvoir.  X«at.  Per  (itreiUb^iint 


PAR 

PAREO,  f.  Ht.  Appariement,  ac- 
Goii  d’apparier  , de  joindre  Si  d'.af- 
fortir  une  chofe  avec  une  autre.  Lat 
Comparatio.  ünh. 

PAKERGON  , / m.  Mot  Grec. 
.Addition  qu'on  hit  à une  chofe  pour 
rembclllr.  Lat.  Parergon. 

PARGA.MINO,  /.  m.  Voyez  Fn- 
gzmino. 

P ARKELIAS  , f.  tn.  Terme  d’A- 
Rronomic.  Parélic  , météore  , ou 
faux  Soleil , ou  lumière  fort  vive 
qui  pareil  quelquefois  aux  côtés  du 
Soleil  par  la  reftexion  de  fa  lumiè- 
re dans  une  nuée  convenable.  On 
l'appelle  autrement  Puruftleite  ) & 
quelques  - uns  difent  ParheUa,  Lat. 
ParhrUui. 

PARIAS,  f.  f.  Tribut  que  paye 
un  Prince  à un  autre , comme  pour 
rcconnoitrc  fa  fupcriontc.  Lat  Tri- 
hutum  fuferhri  i'rincipi  potjltaiunt. 

Dur  6 rendir  parus.  Exprefiion 
métaphorique  qui  marque  la  fubor- 
dination  d'une  perfonne  envers  une 
autre.  Lat.  ÂUcui  fubfieù  Szcperhrent 
itlinuetn  recaeyiofeert.  citent  jtsris  ejfè. 

PAKICION  , /./.  Enfantement, 
accoudîcm.mt  Lat  ftetura.  Partus. 

PARIOAD  , f.  f.  Comparaifon 
d'une  chofe  avec  une  autre  , par  fi- 
militude  , ou  exemple.  Lat.  Parifast 
sttis. 

PARIDERA , ttdj.  f.  Féconde } il 
fc  dit  des  femmes  comme  des  bêtes. 
Lat.  pKcundd. 

Parideka  , pris  comme  fubRan- 
tif,  fc  dit  de  l'endroit  où  les  brebis 
mettent  bas  leurs  petits,  auili-bicn 
que  de  l'avlton  de  les  mettre  las. 
Lat.  l/icut  pAttiii.  Puritara. 

PARIENTK,  TA,  adj.  m.  ^ f. 
Parent,  te.  Terme  relatif,  qui  fedit 
Je  tous  ceux  qui  font  d'une  même 
famille , & fortis  d'une  même  lou- 
che. Lat.  C^n.itus  , a , um. 

Pabicnte,  pris  figurcment,  li- 
gnifie Semblable , pareil , ou  fort 
approchant.  Lat.  Cognatus.  A^vtis. 
C'a^lfînilii. 

Pabiente  , en  fiilc  familier,  fe 
Hit  du  m.ui  & de  la  femme,  üit 
f 'irV , üxorq:te. 

Ne  taker  pjriente  pahre.  Cette  cx- 
prelfion  marque  la  conduite  d'un 
homme  qui  iiépenfe  fou  bien  fans 
ménagement  & fans  diferétion.  Lat. 
Cum  fro/m'ism  fe  gr,’trt. 

Rcfr.  Mis  etrea  eftjnt  mis  dier.tes 
(jH£  u$is  parientei.  Mes  dents  me  font 
plus  proches  que  mes  parens.  Voyez 
ùitnte. 

PARIET.ALES.  Terme  d'An.ito- 
mie.  Os  piriétain^  ce  font  les  deux 
qui  font  partie  du  crâne.  Lat.  Pa- 
rietaUa  ofa. 

PAKI>;TARI.\  , f.  f.  Parictsire, 
phnti.  Lit.  Purictecria. 

PARIPiCAR  , V.  a.  Apuytr  cc 
qu'ua  avance  de  quelque  exemple. 


PAR 

prouver,  donner  des  preuves,  dé- 
montrer. Lat.  Paritate  , vel 
dîne  probure. 

P.ARIFIC.ADO  , DA  , part.  pojC 
du  verbe  Furifear.  Prouvé,  éc,  dé- 
montré , ée  par  des  exemples.  Lat. 
Puritute  prohutus. 

PARIMIENTO  , /.  m.  Terme  an- 
cien , qui  figuifie  Convention  , ac- 
cord fait  d'avance.  Lat.  Praxia  cou- 
XKnieniia. 

P.ARIO,  adj.  m.  qui  fe  dit  d'un 
marbre  très  blanc  & très  uni  qu'on 
droit  de  l'ilc  de  Paros.  Lat.  Parius , 
U , uni. 

PARIR  , V.  a.  Accoucher  , enfan- 
ter , mettre  un  enfant  au  monde. 
Lat.  Piirerc. 

Paris.  Enfanter,  fc  dit  par  ex- 
tenfion  des  autres  produéfions  de 
quelque  cfpècc  qu'elles  foient.  Lat. 
Purere, 

Parir,  en  parlant  des  oifeaux 
& des  puifTons  , fignific  Pondre, 
fraver.  Lat.  <>va  por.rre. 

Parir  y fignific  aulfi,  Sentir  vive- 
ment les  maux  de  Tes  tnfans  , Si 
faire  tout  fon  pofiible  pour  les  faire 
cclTcr.  Lat  Ittrutn  alque  iterwH  pa- 
rère. 

Pabir,  pris  figurément,  figuifie 
Expliquer  oettement  les  idées.  Lat. 
Parère. 

P.tRIR,  fignific  parextenfion,  Pa- 
roitre  au  jour  , fe  manifclter.  Lit. 
I>t  Uicem  edi. 

Parir  à médias.  Seconder  , aider 
quelqu'un  dans  une  entreprife.  Lat. 
Æijua  tiixu 

No  parir  , 0 no  quirer  farh.  Ne 
pouvoir  plus  rien  produire.  Lat.  Ni- 
hil  uhrà  producti. 

Pouti'  ù furir.  PrefTcr  quelqu'un 
de  près,  lui  ferrer  le  bouton , pour 
l'obliger  à tenir  fa  promcfTc.  Lat 
Cfrprre.  Cepere.  Objhrirgere. 

PARIDO,  DA  , part.  paf.  du  ver- 
be Parir.  Mis  bas , mis  an  jour. 
I.at.  Partus.  Kditus , a , itv*. 

Pabida.  Accoucnéc , qui  vient 
de  mettre  uu  enfant  au  monde.  Lat. 
Putrpera.  fùiixii. 

Sulpu  U perida.  Jeu  fort  commun 
parmi  les  enfans  , qui  confilîc  à fe 
poiilTcr  pour  obliger  quelqu'un  à for- 
tir,  & donner  moyen  à un  autre 
d’cnh’cr. 

PARLA , /.  f.  Facilité  à s'énon- 
cer; & nitlfi  Babil,  caquet,  .abon- 
dance fupeifluc  de  paroles.  Lat.  Fa- 
curdia.  Irt’^Hacitas. 

PARLADOK,  f.  m.  Caufenr  , ba- 
billard. grand  p.irlcur.  Lat  Ltiptax. 

PARLA.'vlENTAL,  aij.  A'uJit  term. 
Qui  concerne  le  Parlement  Lat.  S'e- 
r.et-rius  , a , tftn. 

PARLAMKKTAR,  v.  h.  Parler, 
convcHcr  les  uns  avec  les  autres. 
I.St.  Coüoqui.  C(m/iih::i.iri. 

PABLA.MENTAR.  Parlementer, 
conipCH 
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compofer  , tniter  , cipitulcr.  Lat. 
i'oüJfjui,  De  itliqtto  paiio  fmaùnctn 

p^ne, 

PiVRLAMENTADO  , da  , part, 
pcjf.  du  verbe  FarUmentar.  Lat.  CcU 
Cou/übulatui.  Sertftotîe  ciihSy 

a , um. 

PARLAMENTARIO»  /.  m.  S^na- 
teur,  ConfciUcr,  membre  d’un  Par- 
lement. Lat.  SmatcT.  Ccnjîîierihs. 

PARLA.MKNTO,  f.  w.  Oraifon, 
haran^ic , ilifcours  public.  Lat.  Ora- 
tu.  Concio. 

Paalamento.  Parlement,  Com- 
pagnie f luvcraine  établie  par  le  Roi 
pour  juçer  en  dernier  reflTort  les  dif* 
t'érens  des  particuliers  , & pronon- 
cer fur  les  appellations  des  Senten- 
ces rendues  par  les  Juges  inférieurs. 
Lat.  Senatui , ùs.  Curia , te. 

PARLAK  , V.  a.  Parler.  Ce  mot 
fc  prend  ordinairement  en  mauvaile 
part , & lignibe  Parler  trop , babil- 
ler , jafer , caufer.  Lat.  Lôqui.  Gar- 
rirc. 

Parlai,  fc  dit  des  uifeaux  qui 
imitent  b parole  de  l'homme.  Lat. 
Garritr. 

Parlar.  Parler  , fignifie  aulTi 
Rcveler  un  fecret , dire  ce  qu'on 
doit  taire.  Lat.  Secrctum  aperire.Su- 
furrare. 

Ferla  en  valde.  Difeur  de  rien. 
Lat.  Garrului. 

PARLANTE,  part.  ail.  du  vcrbc 
Farîar.  Parlant,  qui  parle.  On  entend 
ordinairement  par  là  un  homme  qui 
parle  à tort  & à travers.  Lat.  Zo- 

fiWV. 

PARLADO  , DA  , fart,  du 

verbe  Farlar.  Kcvclc,  éc-  Lat. 
vtîattu  , a , um, 

PAULATORIO  , / nu  AéHon  de 
discourir , de  jafer , de  babiller  i en- 
tretien, converfation.  Lat.  Con/slwla- 
tia.  Voiheutifl. 

Parlatorio.  Parloir,  lieu  dans 
IvB  Couvens  pour  parler  aux  gens 
du  dehors.  Lat.  CoUaqiHi  /aor/.  Vo- 
yet  Lacutarh. 

P.ARLERIA , /.  tn.  Babil , caquet. 
Lat.  fjKfUacitas. 

P A R l L R I a , fe  dit  particnlicrcmcnt 
pour  iMéilifancc,  faux  rapport.  Lat. 
Dilath.  Contentio. 

Parleria,  fe  dit  par  extenfion 
du  mage , du  gazouillement  des 
oifeaux,  & du  murmure  des  eaux. 
Lat.  GaiTulitas.  Meirmstr. 

PARLERITO,  TA,  aij.m.  £î'/. 
Mu\ez  F‘itlerô. 

PARLERO  , RA  , adj.  nu  è?  /. 
Parleur,  eufe.  Qui  parle  beaucoup. 
Lat.  Ijaqmx,  Garrului , a , um. 

Parlero,  fignifie auflà Médifant , 
femeur  de  faux  rapports,  qui  révé- 
le le  fecret,  qui  parle  indiferettement. 
Lat.  Snfurro.  Deùitor. 

Parlero,  fe  ditauflides  oifeaux 
qui  chRatent,  qui  gazouillent,  qui 


nmagent.  Lat.  Garrulm. 

Parlero,  fc  dit  tgurément  des 
chofes  qui  font  un  bruit  agréable , 
comme  les  ruin'caux,  les  fontaines. 
l.at.  Garrulus.  J\Iurmuram.  Sufurram. 

Parlero,  fc  dit  des  chofes  qui 
expriment  les  payions  de  l'amc,  & 
ce  qui  fe  palfe  en  nous.  Lat.  Ijnjttax. 

PARLETA,  /.  /.  Entretien  fur 
des  matières  peu  importantes , coiv 
verfation  pour  pafler  le  tems.  Lat 
Cunfitkulatio. 

P.ARLON,  NA,  Ba- 

billard , ariic.  Lat.  L9quax.  Gurruba. 

PARLOTE.4R,  V.  n.  Babiller, 
parler  pour  pafler  le  tems.  Lat 
Garrm. 

PARLOTEADO,  ük  , part.  pa^'. 
du  verbe  F<u'lotear.  Ce  dont  on  s’en- 
tretient pourp.iflcr  le  tems.  Lat  De 
quo  in  fmnav.e  acitan  efî. 

PAIWASO,yi  ni.  Pamafle,  mont 
de  la  Phocidc  confacré  à Awllon  & 
aux  Mufes  , fuivont  les  Mythologiflcs 
ou  les  Pottes.  Lat  Parnu^ui. 

P A KO,  f.  nu  Mélange,  uifeau. 
Lat  Æf^ihaluf , i. 

PAROLA,yi^  Facilité  de  parler , 
de  s’énoncer  ) éloquence.  Lat.  /o- 
cuudm.  11  ngnific  aufli  Babil , caquet , 
fiux  de  bouche.  Lat  Ijiquùcitai.  Gur- 
ruütas. 

Parola,  fc  prend  aiiflî  pour  un 
Entretien  fur  des  matières  de  peu 
d'importance.  Lat.  Cirtfabulatio. 

PARÜLI,  f.  m.  Paroli.  Terme  du 
jeu  de  b Bafléttc , du  Pharaon , de 
b Banque , c’efl-à-dirc , le  double  de 
ce  qu’on  a joué  b première  fois.  Lat 
Sponjso  duplicata  in  Inda. 

PAROLLS’A , /.  /.  le  même  que 
Parola. 

PAROKOMASIA,  f.  / Paronoma- 
fe,  Hgure  de  Khéiorique,  par  laquel- 
le on  renverfe  le  fens  d'un  mot  par  i 
un  autre  dont  le  fon  eff  le  meme , 
mais  dont  b fignibcation  cA  fort  dif- 
férente. î-it.  Faronomajîa. 

PARONYCHIA,  /.  /.  Plante  qui 
croit  fur  les  pierres. 

PAROTiDA,  /./  Parotide,  Ter- 
me de  Chirurgie;  c’eft  une  tumeur 
contre  nature  qui  occupe  les  glandes 
parotides.  Lat  Parvtif^  iJù. 

PAROXVb.MAL  , aJJ.  d'tpte  term. 
Qui  tient  du  Paroxyfmc.  Lat  Paro- 
xy/uuUs,  t. 

' PAROXVSMO,  y:  m.  Paroxyfmc: 
le  meme  que  ParaJiftHo^  mais  plus 
conforme  à fun  origine,  quoique  le 
dernier  foit  plus  en  ulngc.  Lac.  Po- 
roxyfmut. 

PARP.\DEAR,  V.  n.  Tcr.Tie  peu 
ulilé.  Clignoter , mouvoir  fouvent  i 
les  paupières , ouvrir  & fermer  les 
yeux  2 tout  moment.  Lat.  Piiéiare. 

PARPADO,  f.  M.  Paupière.  Lat 
Palpcbra. 

PARPALLA,  bPARPALLOrA,/y. 
Monnoye  4c  cuivre , qxa  vaut  deux 
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quertof.  On  l'appelle  en  Andaloufie 
Parpafaîa  ; d'autres  l'appellent  Perpe- 
jana.  Lat.  duplex, 

PARPAR , y.  tn.  Cri  naturel  de 
love.  Lat.  Vox  anferii. 

i^ARPASOL.A.  Voyez  Parpaüa. 

PARQUE,  f,  m.  Parc,  ^rand  iar- 
din , bois  enclos  de  murairics.  Lat. 

I Septum.  Lucui  feptus. 
j P.SB<it;E.  Parc,  en  terme  de  gucr- 
' rc  , cfl  un  polie  hors  de  la  portée 
du  canon , où  cR  le  magafm  des 
munitions  qui  regardent  le  fervice 
de  l'artillerie.  Lat  Cella  rtpefitaria  im 
Exrrcitu. 

PARQUEDAD,  /./,  U même  que 

Piirjîmoaia. 

PARRA,/. /.  Treille,  fcp  de  vi- 
gne élevé  le  long  des  muraiUcs  d’un 
jardin.  Lat.  l'itis  pergulana. 

Parra,  cR  aufli  un  pot  de  ter- 
re à deux  anfes  qui  fert  à mettre 
du  miel.  Lat.  Anfatut  urceus. 

PARRAL , f.  m.  Treille , berctav 
fait  de  perches,  ou  de  fer,  qui  fon- 
tient  des  feps  de  vigne.  Lit.  Pergula, 

Parral,  ell  aufli  une  Vigne  qu'on 
n’a  point  taillée  & qui  produit  l^an- 
coup  de  formens,  mais  peu  de  ni- 
fins.  Lat.  yitis  luxurians. 

Parral.  Grand  pot  à mettre  dtf 
miel.  Lat  Vrceus  a-^atui  major. 

PARRAPHO,  f.  m.  Parapaphe, 
fcélion  ou  divifîoo  qui  fe  rart  det 
textes , & que  Ton  marque  ainfi 
Lat.  Paragraplnts. 

Parrapho,  fe  prend  aufli  pour 
un  Alinea.  Lat  Paragraphus. 

PARRAR,  V.  n.  Palifler,  faire, 
drefler  des  cfpaliers,  étendre  les  bran- 
ches d'un  arbre  le  long  d'une  mu- 
raille. Lat.  Arbores  jugarr. 

P.\RRADO,  DA  , part.  paf.  dit 
verbe  Parrar.  PalilTé,  éc,  étendu 
en  cfpalicr.  Lat.  JugjtuSf  a,  um. 

PARRICIOA , f.  atnb.  Parricide, 
le  meurtrier  d’un  père,  d'une  mè- 
re, ou  de  quciqu'autre  parent  fort 
proche.  Lat.  Particidat  te. 

PARRICIDIO,  f.  m.  Parricide, 
meurtre  dun  père,  d'une  mère,  on' 
de  quciqu'autre  parent  fort  proche. 
Lat.  Parricidium. 

PARKlLLA , Cruche,  dont 
l'ouverture  cft  1^  étroite  & le  fond 
très  large.  Vreti  gemu. 

Parrillas,  au  pluriel,  Gril  dont 
on  fc  fert  pour  rôtir  pluûcurs  cho- 
fes fur  les  charbons.  Lat.  Craticuln. 

Parrillas  , en  jargon,  le  Cheva- 
let fur  lequel  on  donne  U torture  aux 
criminels.  Lat  Equukus. 

PARRIZA,  /. /.  Vigne  fauvage, 
qui  forme  une  treille.  L.AVrix  t^ejlit. 

PARRO,/w.  lemème que 

PARROCHIA ,/. /.  Paroiflé , Egli- 
fc  deflervie  par  un  Curé  & par  fes 
Vicaires.  Lat.  Puritcia , 

Pareochia.  Paroiflé,  fe  prend 
pour  le  Diilriâ  & le  territoire  qu'oc- 
R r 2 cupent 
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cupcnt  le"?  Paroiffiens.  Lat. 

Us 

PA&ROCHIA.  ParoiiTc,  fc  dit  aiiiït 
de  la  Jurirjiillon  fpiritiicUc  du  Cu- 
ré. Lat.  Parsech. 

PARROCHIAL»  «i/.  Urm. 

Paroifnal,  aie  t appartient  à la 
Paroifle.  Lat.  PariKhùtlis , t. 

Pab&ochial,  le  même  que 
ParroebU. 

PARROCHIAHDAD,  f.  f.  Droit 
paroilliily  droit  d'un  Curé  fur  Ton 
Piroiiricn,  pour  raifon  de  la  dix- 
me  &c.  & celui  d’un  Paroiflîen  fur 
fon  Curé,  pour  ce  qui  regarde  l'ad- 
miniRration  des  Sacrcmcns.  Lat.  Jsü 

paTKCiiile. 

PARROCHIANO,  N’A,  aâj, 
Paroinicn,  cnne,  qui  cft  habitant 
dans  le  territoire  d'une  ParoilTe.  Lat. 
Pargeiattus , o , urn. 

Pabrochiano.  Chaland  , celui 
qui  a coutume  d’acheter  dans  une 
^utique , chez  un  meme  Marchand. 
l«at.  AfuX  iiitndtm  rmptor  aj/ûiuu(. 

PARROCHO,  f.  m.  Curé  de  Pa- 
loifTc.  Lat.  Parochus, 

PARRON.  Voyez  Parriza. 

PARSLMOMA,  f.f.  Economie, 
épargne,  ménagement,  réferve,  re- 
tenue. Lat.  Parjimonia. 

PARTE,  f.  f.  Partie,  portion  d’un 
tout  entant  qu’il  cR  tlivife  ou  di- 
viûble.  Lat.  P«r/,  iis. 

Parte.  Partie  , fc  prend  âufli 
pour  une  quantité  particulière  ou 
déterminée  d'une  autre  plus  grande. 
Lat.  P9Fs.  Portio. 

Parte.  Part,  portion,  qui  revient 
à quelqu'un  dans  un  partage.  Lat. 
Pars.  Portio. 

Parte.  Partie,  en  Géométrie,  fe 
dit  dec  nombres  qui  fe  divifent  en 
parties  aliquotes  Si  aliquantet.  Lat. 
Pars. 

Parte,  lignifie  nuOl  Lieu,  endroit, 
coté.  Lat.  Pars.  Litus , tris. 

Parte.  Partie,  fe  dit  aufli  de 
la  diviGon  des  livret.  Lat  Pars. 

Parte.  Partie,  fe  dit  aiini  de 
Chacune  de  deux  ou  pluGcurs  ebo- 
fesoppofées,  par  exemple,  dctixfcn- 
timens , deux  opinions  , deux  armées. 
Lat  Pars. 

Parte.  Partie,  fc  prend  pour  une 
ou  pluficurs  perfonnes  détcrmiiwcs 
qui  font  en  droit  d'ordonner , de  dif- 
pofer  d'une  atfmre,  ou  qui  y font 
intcrefTccs.  Lat.  Pars, 

P.ARTK,  Part,  fc  prend  pour  le 
Cens  qu'on  donne  à une  propofition: 
ainli  on  dit  » Ecbar  tma  coja  d biu, 
».i  à mo/il  par/r.  Prendre  une  chofe 
en  bonne  ou  mauvaife  p.irt.  Lat 
Pars. 

Parte.  Partie,  en  terme  de  P.i- 
lais,  fc  dit  des  perfonnes  qui  plai- 
dent les  unes  contre  les  auttes.  Lat. 
P<ns, 

Vxxiï. , fc  dit  d’une  nouvelle  rai- 


fon , on  d'un  nouveau  motif  qu’on 
allègue  pour  apuyer  une  propofition. 
Lat  Pars. 

Parte,  en  parlant  du  tems,  fc 
prend  pour  le  tems  préfent  confidéré 
relativement  an  paffe  ; ainfi  on  dit  i 
De  acha  dias  à ejia  parte  , Depuis 
huit  jours.  Lat.  Ahhhsc. 

Parte,  GgniGe  auflj  la  Conne- 
xion qu'une  chofe  a avec  d'autres , 
avec  lefquclles  elle  forme  un  tout 
complet.  Lat.  Per.  lu. 

Parte.  On  .appelle  ainfî  dans  un 
mamifcrit  ou  imprime  le  viiidc  qui 
rcRc  entre  les  mots.  Lat  Verbersm 
inter/eiiso. 

Parte,  fc  dît  au(Ti  d'une  PoRc 
journalière  & franche  qu'on  établit 
à Miilrid  lorfque  les  Rois  d’Eipagne 
vont  en  Campagne  ou  en  voyage. 
Lat.  TahelUrius  Anlicus. 

Parte.  C'cR  le  nom  de  U dépê- 
che que  porte  avec  lui  le  Courier  de 
U Cour,  laquelle  lui  fert  de  paRe- 
port;  c'eR  auUl  le  num  même  du 
Courier,  & celui  qu’on  donne  à la 
maifon  où  l’on  établit  cette  PoRc. 
Lat.  PéetUsria  afoi^ka.  TabcUarii  au- 
iiei  Jlatio. 

Parte,  en  terme  de  Comédie, 
GgniGc  le  Rôle  qu'on  donne  à étu- 
dier à chaque  Comédien.  Xjiki.  Perfona. 

Parte.  Partie,  pris  comme  ad- 
verbe, fert  à partager  les  membres 
d'une  périoiic } comme,  iVctur  los  Mm- 
hres  parte  par  untjscia  , parte  por  igfta- 
rumia,  Les  hommes  pêchent , partie 
par  méchanceté , partie  par  ignoran- 
ce. Lat.  Ptn‘tf.  Pai‘tisM. 

Partes,  au  pluriel,  s'employe 
pour  fignificr  Us  qualités,  les  tilcns 
natmcls , ou  acquis.  Lat.  Natur^e 
tletes. 

Partes.  P.irü  , ï'aâion.  Lat 
Partes. 

Partes.  Les  Parties  naturelles. 
Lat.  Gemtalia. 

Parte  de  Forttma , en  termes  d’Af- 
trologic  Jitdici.iirc,  eR  l'Horofcope 
Lunaire,  c'cR-â-dire,  le  point  d'où 
fort  la  Lune  en  meme  tems  que  le 
Soleil  cR  au  point  afccndaiit  de 
l’Orient  Lat  P pars. 

de  la  Oracion.  En  Gram- 
maire on  appelle  Parties  d’Oraifon 
tous  les  mots  qui  entrent  dans  la 
compofition  d’un  difeours.  Lat  Par- 
tes orutiaais. 

Pin  tes  del  Mundo.  Les  quatre  par- 
ties du  Monde  font  l'Europe,  l'Afic, 
l'Afrique  & l'Amérique.  lÂt.  !,pta- 
tuer  tiisittdi  pia^^. 

Parte  ejencial.  Partie  cnenticile  , 
c'cR  celle  fans  laquelle  le  tout  ne 
peut  fubfiRcr.  Lat.  EfentUdis  pars. 

Parte  inferior.  Partie  inferieure, 
en  parlant  de  l'homme , c’cR  le  corps 
avec  toutes  Tes  puitlànccs  actives  & 
paflives.  Lat.  Jn/eriw  pars. 

Parte  iategrai  o isiUgriiHte.  Partie 


intégrante , c'eR  celle  qui  entre  dam 
la  compofition  d'un  tout , & qui 
peut  manquer  fans  que  celui  - ci  ceffe 
d’être.  Lat.  Pars  integraüs. 

Parte  par  parte.  Expr.  adv. De  point 
en  point,  diRinclemcut , en  détail, 
fans  rien  omettre.  Lat.  Per  fartes. 

Parte  fuprriar.  Partie  fupériciuc. 
la  raifon , l'entendement.  Lat.  Pois 
fuperiar. 

A partes  t o Ers  paries.  Expr.  adv. 
En  partie.  Lat.  Partim. 

De  parte.  Adv.  De  h part,  au 
nom , par  ordre  de.  Lat.  NosHinc. 

De  ^rie  à parte.  Expr.  adv.  De 
part  on  part,  d'outre  en  outre.  Lat. 
Traits.  * 

De  parte  à parte  ^ GgniHcaufll,  De 
part  é!:  d'autre.  Lit.  Jiinc  iUinc, 

En  parte.  En  partie.  Lat.  Pm  tim, 

Hacer  o paner  de  fu  parte.  Agir 
de  fon  côté,  faire  fes  efforts.  Lat. 
Pra  fua  ■ parte  ef^ere  , tniti. 

Hacer  las  partes.  Favorifer  les  in- 
térêts de  quelqu'un,  agir  en  fa  fa- 
veur. Lit.  Partes  ampleiii. 

\ Ir  o la  parte.  Etre  de  moitié  dans 
une  affaire,  dans  un  commerce.  Lat. 
Vommunem  fortem  adiré. 

Aledia  parte.  Demi  - part , la  moi- 
tié de  quelque  chofe.  Lat.  Drwjiia 
pars. 

Media  parte.  Entre  les  Comédiens 
c’cR  une  certaine  fomme  que!  le  Direc- 
teur leur  donne  tous  les  jours  pour 
leur  entretien , qui  cR  la  moitié  de 
leur  paye , l’autre  leur  étant  payée 
au  bout  de  l'année.  Lat.  Ssiptnàium 
dsirrium  CoMgiit  dijirihutitm. 

NoMérar  partes.  Nommer  les  au- 
teurs d’un  crime.  Lat.  AtUicus  in- 
dicare. 

Ho  fer  è no  tener  orie  ni  p.rrte.'HycùiT 
aucune  part  à une  chofe.  Lat  Sul- 
Litenus  interejjê. 

No  fer  parie  de  la  oracian.  Rxpref- 
Gon  Gguree  qui  GgniGc  qu’une  per- 
fonne  n’entre  ponr  rien  dans  une  af- 
faire, ou  que  ce  qu’on  dit  ne  vient 
point  à propos.  Lit  Extra  rem  c^fe. 

Por  la  ntayor  parte.  Expr.  adv.  Le 
plus  fuuvent , pour  la  plus  grande 
partie.  I.at  Ut  plttrmnon.  Alu^ori  ex 

poi‘te. 

Pût  mi  parte  ^ od^  mi  parte.  Quant 
à moi,  pour  moi,  pour  ce  qui  me 
regarde , de  mon  côté.  Lat,  £^uod  ai 
me  attinei. 

Por  partes.  Adv.  Séparément,  par 
parties,  en  partie.  Lat.  Per  partes, 
Sii^iU.fiim.  Partim,  * 

'Tener  de  fm  parte.  Avoir  quelqu'un 
pour  foi,  de  fon  côte.  Lat  Frofe 
babere. 

Tener  parte^  o fer  parie.  Avoir  droit 
à quelque  chofe.  Lat  Sua  eje  vel 
intcreÿe. 

Tereera  otercia  parte.  Tribut  qu'on 
met  fur  les  maifons  pour  le  droit 
de  logement,  qui  eR  le  tien  de  leur 
valeur. 
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T*!cur.  Lat  Ttrtia  fro  regia 
inctathne  vttfrjita* 

PARTEAR,  f.  <T.  Accoucher  une 
femme,  aiJer  à la  tleUvrer.  Lat. 
dii'tttwf.  Ohjittricitx. 

PARTE  AD  A,  fajf.  Ju  ver- 

be P^u^tcar.  Accouchée.  Lat.  Partu 
itvitn.  ()hfîetrU<ita. 

PARTECILLA , f,  /.  étm.  Parcel- 
le , petite  partie  il'un  tout.  Lat,  /’.tr- 

iikidd, 

PARTENXIA,/./.  Partance.  Ter- 
me de  AL-irinc,  qui  fe  dît  du  départ 
dc5  Vaifleaux.  Lat.  Profteiio. 

FARTERA,  f.f.  Sagc-Fcnunc. 
Voyez  L'cmairc, 

PARTERIA  , f,  f.  L'Office  de  .Sa- 
pc-femme,  d’accouchcufc.  Lat  Objic- 
tric^ith,  ms. 

PARTERO,/.  w.  Chinirgien  Ac- 
coucheur. l.al.  ObJietrictiUtr. 

PARTESAXA,  f.f.  Pertmfanc  , 
cfpicc  de  hallebarde,  arme  offciifi- 
vc.  Lat.  /iufîa  hipenuis. 

PARTIBLK,  adj.  d’une  tnt».  Divi- 
fiblc  , qui  fc  peut  partager.  I.at  Di- 
xnjikias , f. 

PARTICION,  f.f  Partage,  di- 
vifton,  diibibution,  réparation  d'une 
choie  en  plulicurs  parties  £:  portions. 
Lat.  Partith^  nis. 

PARTiClüXERO,  lA,  adj.  w. 
^ f.  Participant,  te,  celui  ou  celle 
qui  n part  à quelque  chufe.  L.it. 
Part.ûepf. 

PAKTICIPACION,  /./.  Partici- 
pation}  ce  qui  nous  donne  part  à 
quelque  choie,  foie  par  droit.  Toit 
par  grâce.  Lat.  PartUipatio. 

Particip.^cion.  Participation , 
figniHc  auffi  Communication  d'une 
action  dont  on  donne  part , à bqucl- 
le  on  prend  part.  Lat  Pixrticip.itio, 
Cmtmuukjtio. 

PARTICIPAR,  V.  n.  Participer, 
avoir  part  à quelque  chofe.  Lat  Par-. 
tiiHpart. 

PASTtClPAt,  fignifie  auffi  Rece- 
voir quelque  chofe  d’un  autre,  fcla 
rendre  comme  propre.  Lat,  Partiii- 
fere.  Poi'ttm  nfumn-c , capere. 

Pasticipar,  tMi.  Donner  avis, 
faire  part , communiquer.  Lat  Par- 
tiripcm  facne. 

PARTICIPANTE,  part.  ait.  du 
verbe  Participar.  Participant , ante  ; 
celui  ou  celle  qui  a part  à quelque 
chofe.  Lat.  Particeps. 

Kxccmtmi<n  de  partit  ipemtet.  C’cIV 
{'excommunication  qu'on  encourt  lorf- 
qu'on  fréquente  des  excommunies.  11 
W dit  par  extcnlàon  d'autres  chofes. 
Lat  Ex  coor.nwmaùo  propter  ecminu- 
mcationem  etnn  cxcoasmunicato. 

PARTICIPADO,  DA,  pjrt.  paf 
du  verbe  Pin-ticifar.  Participé,  ce. 
Lat.  Partietprius , n , um. 

- PARTICIPE,  a^.  d’une t£r>u.  Par- 
ticipant, qui  a part,  à qui  on  fait 
part  I qui  preud  p.ut , qui  partici- 


pe , qui  partage.  Lat.  Particeps. 

P.ARTICIPIO  , f.  m.  Participe. 
Terme  de  Grammaire;  Nom  qui  cfl 
en  p.artic  Verbe,  & en  partie  Nom, 
qui  vient  d'un  Verbe  , & qui  fe  dé- 
cline comme  un  Nom.  Lat  Parti- 
cipusnt. 

Partfcipio,  le  même  que  Par- 
tkipacion.  Ce  mot  a vieilli  dans  ce  fens. 

PARTICULA , / f.  dim.  Particu- 
le,  parcelle,  petite  partie  d’un  tout 
Lat  Particule , x. 

Particila.  Particule,  terme  de 
Grammaire;  mot  de  peu  de  fylldics, 
qui  ne  le  décline,  ni  fe  conjugue. 
Lat.  Partic.’iLi. 

P.VRTICÜLAR,  od/.  dune  term. 
Particulier,  ère,  propre,  fpccial,  le. 
Lat.  Peculioi-is , e, 

PARricui.AR.  Particulier,  figiii- 
Ke auffi  Spécial,  rare,  extraordinai- 
re, Lat.  Üpeciaüs.  Singuluris^  e. 

Particui.ar.  Particulier,  fe  dit 
de  rcfpéce  ou  de  l’individu , comme 
nppofé  au  genre,  à l'imivcrfcl.  Lat. 
ÜiH^uUtris. 

Particülar.  P.vticulicr , figni- 
fie  auffi , qui  n'a  ni  charge , ni  em- 
ploi, qui  mène  une  vie  privée.  Lat. 
Privatus. 

P.\RricuLAR,  fe  dit  auffi  des 
Comédies  qu'on  repréfente  hors  du 
Théâtre  public.  Lat.  Privata  Cotne^ia. 

Particülar,  fe  prend  auffi  pour 
quelque  point  ou  fujet  qu'on  traite  ; 
^ ainü  on  dit;  ilablemoi  de  ejh  par- 
tU'idar^  Parlons  fur  ce  fujet  t.Parti- 
citlüHt  res. 

En  p.u  ticifljr.  En  p.\rticuHcr , à 
part,  leparément;  c'cll  uneexpreffion 
a.iverbialc.  Lat.  Pnrticuiatim. 

PARTICULARIDAD,  /.  /.  Par- 
; tieuhrité  , Cngularité.  Lat.  Spedak 
' quaddain. 

P ar  ticulaeidad,  fc  prend  auffi 
pour  F.amiliarité , privauté,  liberté 
' qui  bannit  la  dilf incUon.  Lat.  Pa- 
miUoritas. 

PARTICULARISSI.MAMENTE  , 
mit»,  fupcrl.  Très  particulicrcment. 
Lat-  Spteiatim.  ALixinte. 

PARTICÜLARISSLMO,  MA,od>. 
m.  /,  fuperl.  Très  particulier  , 
très  fingulicr.  Lat  Paldè  fpeciaUs. 

FARnCULARIZAR,  t»,  a.  Parti- 
cuiarifcT , dire  tontes  les  circc  nftanccs 
d'une  affaire.  Lit  SigiÜatim  emindare. 

PART1CULASI2AR , ftgnilieauffi, 
Ufer  de  partialité.  On  l'employé  dans 
ec  fens  comme  verbe  réciproque,  & 
l'on  dit , PiirtU'uhrizarfe  ccu  algunc. 
Lat.  S'iKgtiiisritcr  ccùre. 

PARTICULARr/ARSE  , V.  r.  fe 
paiticuhrifcr,  fc  Ungularifcr , fc  vou- 
loir dffiingucr.  Lat.  Primas  ferre.  A 
tntiga  fe  fcceraere, 

PARTICLLARIZADO,  da,  part, 
paj'.  du  verbe  PurticuLtrizar.  Parti- 
cularife  , éc.  Lat  SigUiatiiu  eniatcia-^ 
lut*  ^însniarUtr  dejtgnatus. 
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PARTICXJLARMENTE,  «*•.  Par- 
ticiiliércmcnt,  d'une  manière  parti- 
culicre  , fpécialcmcnt.  Lat.  Spec::>tittf. 

Par ncULARMENTE.  En  parti- 
ticiilicr , chacun  féparément  Lat. 
Sigilîatim.  Particvlatim. 

PARTIDA , f.f.  Départ,  fortic 
d'un  lieu  pour  fc  rendre  dans  un  au- 
tre. Lat-  Prefciiio.  Difctjrsts. 

Partida,  fe  prend  plus  parti- 
cuHcrcmcnt  pour  la  Mort  Lat  Obitus. 

Partida.  Parti,  troupe  de  gens 
de  guerre  qu'on  comm.indc  pour  quel- 
que expédition.  Lat.  Militum  ogw.ett. 

Partida.  Partie,  en  terme  de 
finances,  cfl  une  quantité  particuliè- 
re que  l'on  joint  avec  d’autres  pour 
Elire  une  foinme.  Lat.  Stmmia  jingu- 
Ueris. 

Partid.a.  Partie,  fc  dit  .auffi  d'un 
mémoire  de  pluncurs  fournitures  fai- 
tes par  des  iMarcliands  ou  Ouvriers. 
Lat.  Rationesy  um. 

Partida.  Partie,  en  terme  de 
Joueurs,  cft  une  convention  fiiitc 
entr’euR  de  certaines  règles  ou  con- 
ditions par  lefquclles  celui  qui  .1 
certains  avantages,  ou  nombre  de 
points  ou  de  marques , doit  tirer 
l’argent. 

Partida  , en  terme  de  Jeu,  fi- 
gnifie  la  même  chofe  que  P.rrtldo. 

Partidas.  Parties,  fe  dit  figure* 
ment  des  qualités,  des  taUns.iuatü- 
rcU.  Lit,  Xaturx  data. 

Partida  , fc  difoii  autrefois  pour 
Pos  te  i mais  on  s’en  fert  rarement 
aujourd'hui. 

Partidas.  On  appelle  ainfi  par 
excellence  le  Recueil  des  Loix  de 
CaQilic,  que  le  Roi  St.  Ferdinand 
Ht  Elire  par  les  plus  habiles  Jurif- 
ctHifiiltes  de  fon  tems,  £:  qui  fut 
achevé  fous  le  Règne  du  Roi  Alpbon- 
fc  XL  fon  fih.  Lat.  Lignm 
liworwn  Vodex. 

Andor  las  fete  partùhs.  Expreffien 
dont  on  fc  fort  pour  cxagcrcr  ce 
qu'on  a parcuiiru  de  pays.  Lat.  Or- 
hestt  tmiverfum  pcragra.‘t. 

Buciu partida!  Voila  en  vérité  iino 
belle  conduite  î Lat.  Egregia  nempe 
agendi  ratio] 

PARTIDA.MF.NTE,  adv.  A part, 
féparément,  par  parties.  Lzit.Divijfiit. 
Per  partes. 

PARTJDARIO,  f.  m.  Partifan , 
fc  dit  de  celui  qui  lait  bien  conduire 
un  parti  de  gens  de  guerre.  Lat. 
Almùs  tmlitum  Pr.efeihs. 

Partioario.  Partifan  , celui  qui 
s'efi  rangé  du  parti  de  quelqu'un , 
qui  a époiifc  fes  intérêts.  Lat.  Sicïotar. 

Parmdario.  P.irtilan , St;êbi- 
re,  Scclatcur.  Lat.  Seiiat'rr.  AfittU, 

Partidario.  Médecin  ou  Chi- 
rurgien ambuLint,  qui  va  de  Villo 
en  Ville  ou  de  Village  en  Vilia»gc, 
Lit.  Linsonforaneus. 

PARTiDü,/wr.  P.a:ti,  Rtaion, 
Kr  3 ligue > 
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ligne , cenfpiration  , complot , caba- 
le. Uat.  Farta  ^ i tm.  l’ncfh^  nis. 

Partido.  Parti  • fc  prenJ  aufii 
pour  les  fuitrascs  rcunis  de  plufieurs 
perfonnes  en  faveur  de  quel<iu’un. 
Lat-  Su£i‘f>pwK. 

Partido.  Parti,  fe  dit  d'un  nom- 
dre  de  joueurs  qui  s'tîTacjent  enfem- 
blc.  Lit-  S>cii  h luio. 

Partido  , eft  anîTi  ravantes;c 
qu'on  fait  .111  jeu  à celui  qui  joue 
moins  bien  que  les  autres.  Lat  Co«- 
ditio  fotînr. 

Partido.  Parti  , figaific  nufii  un 
Emploi  , une  place  qu'on  propofe 
avec  certains  avantages.  Lat.  Candi- 
tio  pijejianf. 

Partido  , fignifie  aufîi.  Accord, 
traite  , conditions.  Lit.  Conditio.  Pm-  ^ 
ta  cenventa. 

Partido.  Moyens  , expédions 
pour  terminer  un  difterend.  Lat.  /Me- 
liiuîrt. 

Partido.  Parti , fe  dît  aufli  des 
moyens  qu’on  employc  pour  réulîir 
dans  quelque  cnlreptirc.  Lat.  JMt- 
dium.  Via, 

Partido  , fe  prend  auflî  pour 
Diftriâ , RciTort , Territoire  , Jurif- 
didion  d’une  Ville  , d'une  ParoiïTc. 
Lat.  Tn^âus , ûs. 

Partido  , fe  prend  aufli  pour 
la  Viiic  ou  un  Territaire,  dont  im 
Médecin  ou  un  Chirurgien  cft  obli- 
gé de  traiter  les  habitans  , moyen- 
nant les  honoraires  qu'on  lui  donne. 
Lat.  riciniton  eut  Médiats  conventio- 
ne  njpjlere  debH. 

Partido.  Parti  , fc  prend  auflî 
pour  un  nombre  de  gens  qui  fou- 
tiennent  U même  opinion.  Lat.  i>c- 
ta  t a. 

Partido.  Parti  , fc  prend  anflî 
pour  Intérêt , raifon  de  couvcnancc, 
Lat.  partes  fua. 

Mu^erti  d*l  partida.  Fenupes  de 
joyc.  Lat  Muliercs  impudiae. 

Tomar  partidc.  Prendre  p.irti  dans 
les  troupes  , s’enrôler  , s'engager 
pour  füldat.  Lat.  Milstia:  nomen  do- 
re. 

Trmar  partido.  Prendre  fon  parti , 
fe  décider  dans  une  aflàirc  doiitcufc. 
Lat.  Medium  eügere. 

PARTIDOR , /.  m.  Celui  qui  par- 
tage , qui  diflribuc  , qui  divife  par 
portions  , diflributcur.  Lat.  Pitrtitur. 

Partidor.  Fondeur  de  bois.  C’eft 
.lufli  l inftrumcut  qu'on  employé  pour 
üct  effet  Lat.  Sdjlr,  Jncjjlr.  Bipen- 
nis. 

Partidor.  On  appelle  encore 
r.inlî  im  inllrumcnt  dont  on  fc  fert 
pour  partager  & diftribner  les  eaux. 
C'cTt  aufii  l’endroit  où  fc  fait  ce  par- 
tage. Lat  In/htiiHCKtwn  utpio}‘tt!n  d:- 
vijier.i  i^fervitm  , ^ heui  in  qia  di- 
t’iduntui’. 

Partidor.  Aiguille  à deux  tûtes 
dont  les  femmes  fe  fervent  peur  par- 


tager leurs  cheveux  fur  la  tête.  ï.at. 
Acus  diiidendii  c^iUis  inferviens, 

Partidor.  Terme  d’Arithmeti- 
que.  \^iycR  Divîjor. 

PARTIJA  , Ttyi  le  même  qnc  Par- 
tician.  On  employé  ce  mut  en  fait 
de  partage  d’héritage*. 

PARTIL  , ad’,  iftt'ie  tr.-m.  Afpccl 
en  partie.  Épithète  qnc  les  AUrolck. 
gucs  donnent  à un  afpcef  , lorfijuc 
les  Planètes  font  éloignées  1rs  mies 
des  autres  de  la  quantité  de  degrés 
néccfiairc.  Lit.  Poi-tiiis  t\fpeHus. 

PARTIMENTO,  ôPartimjrn- 
ro  y f,  m,  le  même  que  Particion  ou 
Dixà/irt.  Ce  mot  cft  peu  ufité. 

PARTIR , 'U.  a.  Partager,  divifer , 
couper  en  plufieurs  | orties.  Lat.  Par- 
tiri. 

Partie.  Rompre,  brifer,  cafier, 
couper  , trancher  , divifer  , féparer. 
Lat.  Dividere.  Findeve.  Rutnpere.  In- 
àdsre.  Frassgere. 

Partir.  Part.igcr,  diftribucr  en- 
tre plufieurs.  Lit.  Dijlributre. 

Partir.  Cafier  une  amande,  un 
noyau , une  noix  &c.  Lat.  Frangne. 
Cenfringere. 

Partir.  Séparer,  diftinguer  une 
chofe  d'une  autre  , fixer  ce  qni  re- 
vient à chacun.  Lat.  Dividere.  DejU 
gnate. 

Partir,  en  terme  d'Arithmeti- 
I que,  c'eff  divifer  uu  nombre  par  un 
! autre.  Lat.  Dividere. 

Partir  , fignifie  encore  Séparer, 
écarter.  11  n’efi  plus  ufité  d.ins  ce 
fens.  Lit.  Diiddeif.  Sepurore. 

Partir  , o Partisse. Partir,  fc 
mettre  en  chemiu.  Lat,  Profei/a. 

Partir.  Fundre  fur  l'ennemi  , 
l’attaquer.  Lit.  Agÿ;redi. 

Partir.  Prendre  un  parti,  fc  ré- 
foudre  , fc  déterminer.  Lat.  CosifiUmn 
caprre. 

Parti RSE.  Se  partager  de  fenti- 
mcni.  Lat.  /«  diverjhs  abire  fentetu 
tics. 

Partir  de  carrrera.  Partir  au  grand 
galop  , à la  hâte,  en  étourdi  £;  fans 
réflexion.  Lat.  Date  fe  in  pedes. 

Partir  de  Ugero  : le  même  que  Pot  - 
tir  de  carrera. 

Partir  et  camim.  Choifir  un  en- 
droit neutre  , où  l'on  puific  s'abou- 
cher. Lat.  JUiiutrt  fpatium  elii:ere. 

Pa^'tir  tl  fol.  Diftribucr  li  lice 
aux  combattans  , de  manière  que 
tous  jouificnt  également  de  la  lumiè- 
re du  Soleil , & que  I tin  n'ait  pas 
plus  d’avantage  que  l'.iutrc  à cet 
egard.  Lat.  Pngnatores  ht  SoHs  /cqttaü 
hstiine  caliccare. 

Partir  ia  difcre.ncia.  Partager  le 
difterend  , céder  ua  peu  chacun  de 
fou  côté.  Lat.  Parte  redere. 

Partir  ttt.tJia.  Abandonner  une  cn- 
ircprife.  Lit.  Pseapto  d^Üere. 

par  en  t.itdiû.  Se  jetter  an 
milieu.  L2U  Mcdisssnfe  iate.pmere. 


Partir  pot-  mhre.  Divifer  une  quan;- 
tité  par  deux  nombres  ou  deux  chir. 
fres.  C’eft  un  terme  «fité  chez  les 
.Maîtres  d'Ecole.  Lût.  Dh'idere  per 
dujs  tvl  pitercs  notas. 

Partir  for  erJero , fignifie  au  figu- 
re, Prendre  tout  pour  foi,  ne  rien 
laifier  aux  autres.  Lat.  Totunt  jihi 
ajhmtre. 

Partir  par  tnedio.  Exprcfiîon  figu- 
rée qui  fignifie , Se  réfoudre  à quel- 
que chofe,  fans  fe  mettre  en  peine 
des  incoovéniens  qni  peuvent  en  re« 
fultcr.  Lat.  Inamfutto  quodlihet  a^ere. 

Pmrtirfe  cl  (ilmo , cl  coratsn.  Phi  3- 
fc  pour  exprimer  une  douleur  fenft- 
l)le , vehemente  , &:  au  dcQus  de 
toute  exprcfiîon.  Lat.  Stindi.  Dclurt 
ajjici.  Cruciari.  , 

Portirfe  el  aima.  Moufir.  Lat  Ma- 
ri. Otire. 

PARTIDO,  DA  , p.  p.  du  verbe 
Ptrr//>*.  Partage  , ce  « divifé  , éc  ; 
parti , ie.  Lat.  Partittn.  Divifus , a , 

WW. 

Partido,  fignifie  auflî  Généreux, 
libe'r^A  , qui  partage  ce  qu'il  a .ivec 
les  autres.  Lat.  Mumfetts.  ÏJbera- 
Ut. 

Partido.  Parti  • en  terme  de 
rilafan  , c’eft  la  divifion  de  récii  en 
deux  parties  égales  de  haut  en  bas. 
Lat  Divifus. 

PARfO  , /.  in.  Accouchement , 
enfantement.  Lat  Partm  , ùs. 

Parto  , fc  dit  de  l’enfàot  qu'on 
a mis  au  monde.  Lat  Ftetus. 

Parto  , fc  dit  par  cxtcnfion  de 
toute  produôion  naturelle.  L.  Par- 
tus.  Prcduclio. 

Parto.  Enfantement,  fc  dit  fi- 
gurément  »lcs  produdions  de  l'cfprit 
Lat.  Vasrists. 

Parto  , fe  dit  auflî  de  quelque 
chofe  d important  qu'on  croit  pouvoir 
aniver , qu’on  .attend  avec  impa- 
tience. Lat.  Partus. 

Parto  de  ht  montes.  Enfantement 
des  montagnes.  C'eft  lorfqu'tin  grand 
projet  a échoué  , & qu'on  fait  ftm- 
ncr  bien  haut  une  chofe  qui  n’abou- 
tit à rien.  Lat  Partus  msntium. 

PARTURA  ^ f f.  le  même  que 
Coneierto  ou  Apuejîa.  Ce  mot  n’cft 
plus  ufité. 

PARTURIENTE  , adj.  f.  qui  fe 
dit  d'une  femme  qui  cft  en  travail 
d’enfant.  Lat.  Partmioss. 

P.^RULIS  i f.m.  Terme  de  Méde- 
cine, qui  fe  dit  d'une  inUammatioil 
des  gencives.  Lat  ParuUs. 

PAKVA  , / f.  Monceau  de  graitt 
qui  refte  fur  l'aire  pour  être  vané. 
Lat-  MeJJis  ai  ventilabrhm  vti  trhu- 
rtan  parafa. 

Parva  , fe  prend  figurément 
pour  Abondance  , gran»ic  quantité 
de  quelque  chofe  que  ce  puiUc  être. 
Lat.  Stmes.  Aœ-vus.  Copia. 

A br.en  viarto  va  la  por;‘j.  L'aftiu- 
re 
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re  e(l  en  bon  traiiu  Lat.  Scctutio 
v<nto 

S>tlirfe  di  h p.tn>a.  S’écarter  île 
fon  hnt.  Lat.  Extra  chorum  faltarr, 
PARVEDAü,b  Parvidad,  y:/. 
Pflitcnc.  Lat.  Pmx'itai. 

PARVIFICENCIA  , /.  /T  Mefqui- 
neric  « épargne  fordide.  Ce  mot  cR 
peu  iifité.  Lat.  Pitreitas. 

PARVO,  VA  , adj.  Vf.  ^ f.  le 
»cmc  que  Ptqutfto, 

Parva  mattria.  V’oycz  Jiluterùi. 

PARVULEZ  y f.  f.  le  meme  que 
Pequeiurs. 

PARVULITO,  TA,  adj.fn.  £?'/. 
iim.  de  Parvuli,  Voyez  Pequemto. 

PARVULO  , LA  , ad;,  m.  £(f  / 
le  mdmc  que  Pequriio.  Il  fc  prend 
Ibuvcnt  pour  un  petit  cnFint. 

Pa  RVULO , le  dit  tigurément  ponr 
Simple,  innocent,  facile  à tromper. 
Lat.  PiîTvuius , a , tmi. 

Parvulo  , fc  prend  aufli  pour 
Humble  , bas.  Lat.  Pervuins. 

PASCASIÜ , / nr.  Nom  qu’on  don- 
tioit  autrefois  dans  Us  Unn'crUtés  à 
tin  étmliant  qui  alloit  pafTcr  les  fetes 
de  PAques  chez  U$  parons.  Lat.  Pa/. 
tb-iuit*. 

PASCO  , / w.  le  même  que  Pet^ 
fie.  Ce  mot  a vieilU. 

PASCUA,  /./  Pâque,  fi-tc  folcm- 
nello  que  Us  Juifs  céUbroicnt  en 
incinoire  de  leur  délivrance  de  la  C2. 
ptivité  d’Eg}’|»te.  Lat.  i’ayH**! , fis. 

PascUA.  Pâque,  cil  aiiffi  une  fe> 
te  que  les  Chrétiens  célèbrent  en 
mémoire  de  la  réfurtedion  du  Sau- 
veur. Lat.  P.ij'cha. 

Pascua.  Pâque,  fc  dit  par  cx- 
trnfion  des  jours  de  Nori , de  l'adu- 
ration  des  Mages  , & de  la  Pente- 
cèle. 

Pascua.  On  appelle  ainfi  en  fti- 
Ic  faanlier  trois  fîtes  confcuitives. 
Lat.  Fefium  tridau-n. 

Dteiy  loi  nomhrti  île  las  Pn/cuas. 
Outrager  quelqu'un  de  paroles.  Lat. 
Vtrbii  iiÜqfwn  snaî}  haberc. 

Efiiir  catno  $aui  Pafeva,  Etre  gai , 
8c  de  bonne  humeur.  Lat 
éiem  ag’ere. 

Haccr  Pnfem.  Commencer  à man- 
ger gras  en  Carême.  Lat.  Anti  P^/. 
cba  mrfùbm  uti. 

Santal  Pefenat.  Patience  , foit  , à 
la  bonne  heure  > j*y  confens.  Lat. 
Btnl  Jît, 

Refr.  llati  wta  âiuda  para  Pafeua , 
yhacer/t  tehs  /o y5tturfy/»ii  corta.  Fai- 
tn  un  Billet  payable  â Pâque,  & 
Vous  trouverez  le  Carême  court. 

PASCUAL  , ad;.  tTwtf  term.  Paf- 
cal  , ale  ; qui  appartient  i Pâque. 
Lat.  Pa/iiuiUs , e. 

i'oi  dero  Pit/cual.  Agnean  PafeaL 

PASM.AR , V.  a,  Occafionner  im 
fpafmc  à quelqu’un,  le  faire  pâmer, 
le  ^airc  tomber  en  dérailbuce  , lui 
£ure  perdre  Puiage  des  fens.  On 


employé  ordinairement  ce  verbe  eom- 1 
me  verbe  réciproque.  Lat  DeliqHium 
ejhri  i t/d  itliquh , vd  /p*tJtno  car- 
ripL  I 

Pasmar.  Tranfir  de  froid.  Lat 
Rq;orem  inducne. 

Pasmar  , v.  ».  Se  pâmer,  s’éton- 
ner , être  interdit , furprîs  , hors  de 
foi,  foit  de  joie,  (bit  de  triftefTe.  L. 
Stuprre.  Oh/iupefcerc. 

PASMADO  , DA  , part.  paj/.  du 
verbe  Pa/nar.  Pâmé  , ce.  Lat  Spaf. 
mo  cerreptai.  Stuptfaiius  , « , uw. 

Pasmado.  Pâmé  , en  termes  de 
Bhfon  , iigniiie  , A gueule  béante. 

I Lat.  liiar.ti  cre. 

i AgutUi  p /uada.  Aigle  p.âméc , en 
termes  de  BLifon  , fe  dit  aufli  de 
l'aigle  qui  a les  ailes  pendantes  & 
fcruîtcs.  Lat.  Dtwii/ii  petmis  aquili. 

PASMAROTA,  / / Efpcxe  de 
IconviiHijns  dans  lefqnelles  les  pau- 
vres feignent  de  tomber  pour  éinou- 
I voir  la  pitié  de*  pafTans.  Lat.  Fidus 
I jiuper. 

j Pasmarota,  fignific  aufTi  Admi- 
ration , furprife  , fans  motif  ni  rai- 
I Ton.  Lat.  Riâiculus  (lupor. 

P.ASMO  , f.  ift.  Pamoifon  , défail- 
lance. Lat.  Spftftttus.  Stupor. 

Pasmo  , pris  tigurément,  lignifie 
Etonnement  fubit , qnl  nous  prive 
I de  rufnge  Je  la  nifon  & des  feus. 
Lat.  Stupur.  AAmiratic. 

Pasmo  , fc  prend  pour  l’objet  mê- 
me qui  caufe  de  rétonneraent.  Lat 
Oflenttan. 

PASMOSAMENTE  , adv.  Avec 
ét(  miemcnt , avec  admiration.  Lat 
Miri. 

P.AS.MOSO,  sa‘,  adj.  m.  /. 
.Merveilleux,  eufe;  qui  caufe  de  l’c- 
tiuinement  & de  l’adiniration.  Lat. 
AîirtiS.  Stupert  dignus. 

PASPIE  , f.  m.  Paficpicd  , forte 
de  ilanfc. 

PASQUIN  , /.  w.  Pafquinade  , 
placard  fat^  rique  qu’on  attache  à Ro- 
me â la  flatué  de  Pafqnin.  Lat.  /'a- 
uicfui  J.ihdlits  in  Pafqmno  Affixui. 

PASCLLINADA  , / /.  Pafquinade, 
îatyrcfinc.  Lat  diiluw. 

PASQ.Ü1N.\R , V.  a.  Faire  des  paf- 
quinades*  Lat  iafvra;  feribrre. 

PASSA,  /*.  /.  Raifin  fcché  au  So- 
leil. Lat  Uva  pajj'a. 

Passa,  en  terme  de  haute Volc- 
ric  , PaiTage  des  oifeaux  d'un  pais 
dans  un  autre.  Lat.  Traq/îtas. 

Passas,  ün  appelle  aînli  par  fi- 
mllitutic  les  cheveux  des  Nev;rcs  , 
parce  qu'ils  font  crépus  & plaqnés 
les  uns  contre  les  autres  comme  des 
raifirts  fées.  Lat  Crij'^tii  capHU* 

Passa.  Efpèce  de  fard  dont  les 
ftrnimcs  fe  fervoient  , Se  qui  étoît 
fait  avec  des  nifms  fées.  Lat.  Fucus 
twis  pjffis  r‘'nfdhts. 

PAS.S.ACALIE  , j\  m.  PaiTaeaUIe  , 
air  de  guiurre  fort  barmooieux  , 
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qu’on  joue  ordinairement  dans  les 
rues  en  fe  promennut  le  foir.  ■ Lat 
Citarrha  pul/ttio  per  vias. 

P.âSSADA , / f,  PafTade  , aéfion 
de  pafler  d’un  lieu  dans  un  autre.  L. 
Tranjitas. 

Passada  , fignifie  aufli  la  mefu- 
re  d'un  pas.  Ce  mot  a vieilli  dans 
ce  fens.  Lat.  Pafius  , ûs. 

Passada.  Le  nttefTaire  fnffifant 
pour  pafTer  la  vie.  Lat.  FiU  nterf- 
faria. 

Passada  , en  terme  de  joocun, 

■ fignifie  Partie.  Lat.  Ludus.  Lujie. 

I Passada.  .Monière,  faqon  d'agir 
, bien  ou  mol  avec  quelqu'un  ; amli 
: on  dit  : J'-gar  nna  maU  , 

Jouer  un  mauvais  tour.  Lot.  «fgr/:- 
di  rath. 

De  pafada.  Expr.  adv.  En  panant. 
Lat  Obittr. 

PASSADERA , f.  f.  Pierre  de  paf- 
f^S^  * qu'on  met  lions  lui  ruilTeatt  , 
dans  un  bourbier  , peur  aider  â le 
traverlcr.  Lat.  Lapis  pro  pontknh  iL- 
fertnem. 

PaSsadera.  Terme  de  Morin?  : 

I le  même  que  Alcclb»^. 

PASSAHERO,  B. A , adj.  »». 
Supportable  , tolcraldc,  qui  fe  peut 
fiipportcr , ou  trnverfer.  Lat.  Tckru^ 
hilii.  Tran/weabiiti , c. 

Passadero.  P^nhlle  , qui  n'e.1 
ni  b«jn  nî  manvais.  Lat  Jftdùti. 
Afedhcris. 

PASSADIA.  Voyez  Pafada, 

PASSADILLO  , /.  m.  Broderie  A 
deux  faces.  Lat  Opus  l'r- 

lau*  tranrinittnt:. 

F.ASSADIZO  , / m.  Paflr.gc  de 
traverfe  , Coridor  , galerie  , allée 
qui  traverfe  d une  rue  h une  outre. 
Lat.  Pervius  per  dnittof  tranjitus. 

Passadizo.  P-iîTagc  , fe  die  par 
exteniion  d'un  ch.ii)gcmcnt  d’eut 
Lot  Tranjitus. 

PASSADÜR , yi  w.  Contrebandier, 
qui  palfc  des  mnrehandifes  de  con- 
trebande d’un  Royaume  à un  autre. 
Lat.  Tranfporttriir, 

FaSSAoür.  Trait  d'orbalétc.  Lat. 
Tro^tilt. 

Passador.  Loquet  , tergette  mi 
verrou  de  porte  eu  de  fenêtre.  Lat. 
Pe/'ulus. 

Passador.  Agraffe  dont  les  fem- 
mes fe  fcTvcnt  pour  .attacher  leurs 
jupes  à leur  ceinture.  Lat.  fsbvh. 

Passador  , en  terme  de  Mari- 
ne , eft  un  inftiument  pointu  drnt 
les  Calfatcurs  fe  fcr\’cnt  pour  joindre 
on  entTkiacer  un  cable  avec  un  au- 
tre. Laf.  Styin  muticni. 

P.ASSAGÈ  , / m.  Palfige,  aclicn 
de  celui  qui  palfc.  Lat  'i'ra-’Jitvs , ûu 

Passage.  PafToge  , drc,it  qu’on 
paye  fur  un  pont  , ou  fi>r  nue  ri- 
vicu*,  pour  l.'  tmnfpirt  d.  lâp.i.'kn- 
nc  ou  de  fes  martluyidif-  . L.  Pvr- 
terium,  l 'diura* 

Passa- 
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Passagf.  P.inTagc  , endroit  par 
où  In:»  paOl*.  Lr»t.  fi’unjîtuf, 

Passagi..  Pinhjîe  , en  termes  Je 
Mu!i<{ue  « fc  dit  des  intcrvalies  ou 
cor.funanccs  qui  étant  agréablement 
difpofécs  ferment  une  bonne  harmo> 
nie.  Lit.  InttwidUan, 

Passage.  PalHu^c  , fc  dit  nnlTi 
de  certaines  fentences , de  certains 
textes,  ou  etnlroits  des  livres  qu'oii 
\ cite  , qu’on  alUguc.  Lat.  Ijocai. 

Passage  , le  dit  de  la  réception , 
du  traitement  que  Ton  (ait  à quel* 
qu'un  qui  voyage.  Lat.  Acerptio  uti- 

CttJUS. 

Passage  « fc  dit  de  la  bonne  ou 
mauvaife  Cuite  où  Ton  fc  trouve; 
aitîfi  i on  dit  : Efià  Ï’.M.  de  huen 

pajuj^t*  Vous  portez-vous  bicu?  L. 

Passage.  Ou  appelle  ainfi  dans 
l'Ordre  de  Malte  un  droit  que  le^ 
Chcv.alicr$  qu»  font  profclFion  payent 
au  Tréforicr. 

PASSAGERO  , BA,  adj\  tff.  ^f. 
PalTager , ère  , qui  pafle  vite  , qui 
ne  dure  guère*.  Lat.  iiçtcr.  Ttan- 
Jitorim  , a , um. 

Passagebo.  PafTager , fe  dit  d'un 
lieu  où  il  palTe  beaucoup  de  monde. 
Lat.  PubUcus  , a , rnn.  Tranjitu  /r«- 
quetts. 

Passagebo,  f.  tu.  PalTagcr,  qui 
pafle  d'un  lieu  dans  un  autre;  Voya- 
geur. Lat  riat<nr , rht 

Passagebo.  Paflâger , fcditdcs 
oifeaux,  des  poiflbns,  quincparoif* 
font  que  dans  une  certaine  fatfon  , 
& qui  habitent  tantôt  un  lieu , tan- 
tôt un  autre.  Lat  Peregrinus  , u , 

lOV. 

PASSAGONZALO  , /.  m.  Petit 
coup  donné  en  paflant.  Lat  Ltvii 
iéius. 

PASSAJUEGO  , f.  M.  Terme  de 
joueur  de  paume.  Retour  de  la  bal- 
le au  joueur  , lorfque  du  coup  elle 
rentre  dans  le  jeu.  Lat.  l'iU  ud  lu- 
fornu  rfiiriu. 

PASSA.UANERIA,/. /:  Métier, 
ouvrage  de  PalTementicr.  On  dit  en 
quelque  endroits  PatTcmentcric.  Lat 
T^marum  Uxturn  îv/  opijîàtan. 

PASSAMANERO,/.»^  Pafllmen- 
tier;  ouvrier  qui  fiiit,  qui  vend  des 
paflemens.  Lat.  Téenùtrutn  ofi/tx. 

PASSA.MANTLLO  , /.  w.  dr.u.  Pe- 
tit paflêment  , court  & étroit  Lat 

'PtlKÙUu, 

PASS.\MAXO  , f.  w.  Rampe  , ba- 
lullradc  à hauteur  d'.*mtii  qui  termi- 
ne les  marches  d'un  dcalier.  Lat  Zc- 
»fVa. 

Passamano.  PaflTcmcnt,  dentel- 
le , galon , ouvrage  qu’on  fait  pour 
(ervir  d'ornement  aux  habits  aux- 
quels 011  l'applique.  Lat.  T^nia. 

PASS.OUENTO,  /.tu.  le  même 
que  Pajjo  OU  Tra»Jito. 

PASSANTLF  , /.  /.  Exercice  de 


celui  qui  s'attache  à un  Avocat , pour 
fe  mettre  au  ^it  de  la  pratique.  Lat. 
jJjtihtorh  nutnus. 

PASSAPASSA.  Voyez  Jufgo  de 

manoi. 

PASSAPORTE  , / «f.  PalTeport, 
lettre  ou  brevet  d’un  Prince  pu  Com- 
maiuLint  pour  donner  liberté , fureté 
& làiif- conduit  à quelqu'un  pour 
voyager.  Lat.  J^des  ^ihika. 

Passapobte.  Pafleport  , fe  dit 
.lufli  de  celui  qu'on  donne  aux  Mili- 
taires , avec  ordre  de  leur  fournir 
le  lugemene  & les  choies  dont  iis 
peuvent  avoir  befoin  fur  leur  route. 
Lat.  t'otnmeatui. 

PASSAR , V.  n.  Pafler  , traverfer 
quelque  terrein  , quelque  pats,  pour 
aller  d'un  lieu  dans  un  autre.  Lat 
Trottjire. 

Passar.  PaQlr,  aller  en  quelque 
endroit , cheminer.  Lat.  Tratnirt.  Jttr 
/teen. 

Passas.  Pafler , en  parlant  des 
chofes  inanimées  , Ügnihc  Couler  , 
courir  d'un  endroit  i un  autre.  Lat. 
Pfrgetc.  Ire,  ^ 

P.^SSAR.  Terme  de  politcfTe  dont 
fe  fert  celui  qui  veut  cétlcr  le  haut  , 
bout , le  pas  À un  autre , en  difant, 
Paj/f  /'iV.  Lat.  Supfiiks  ofeendere. 
Prétire. 

Passas.  Pafler  outre  fans  s’arrê- 
ter à ce  qu'on  a commence , ou  paf- 
fer  d'un  diCcours  à un  autre , chin- 
ger  d’entretien.  Lat.  Cotiverti.  7V««- 
Jîrc. 

PasSAR.  Elever  quelqu'un  à un 
grade  plus  haut.  Lat  Eùei.'cic.  Pro- 
nw'ere. 

Passas.  Pafler  par  djiférens  em- 
plois, Lat.  Gradum  facert.  ï'runfcen- 
. da  e. 

Passar.  PalTcr,  tranfportcr  quel- 
que choie  d'un  endroit  dans  un  au- 
tre. Lat,  l'rar/vebere. 

Passas  , figniHe  aufli  Envoyer 
ou  porter  une  chufe  d'un  endroit  à 
un  autre.  Lat.  Afutere.  Ferre. 

Passar.  PatTcr  ,111  delà  de  l'en- 
droit où  l’on  devoit  s'arrêter.  Lat. 
Trar/gredi.  Prxtergrcdi, 

Passar.  Pafler,  percer,  péné- 
trer. Lat.  Ttiit^gere. 

Passas.  Pafler , en  parbnt  du 
tems , lignifie  S'écouler.  Lat  Prêter- 
ire.  Flu<re. 

Passar.  Pafler,  en  parlant  des 
march.andires  prohilMics , les  faire  en- 
trer par  contrebande.  Lat.  OicuUi  tvi 
fuhdçii  iuvtbere. 

Passar.  Pafler,  s’étendre  d'un 
lieu  4 un  autre , en'  parlant  de  la 
contagion.  Lat  Serpere. 

Passar,  figniHe  aufli.  Se  ch.tn- 
ccr  , dégénérer  en  une  autre  chofe  « 
le  convertir;  comme,  La  calenlura 
pitjfo  d /yncopc  , La  fièvre  ilégénéra 
en  fyncope.  L.  CaaverSi.Ferti. 
mutari. 


Passai.  P.ifler,  furpafTcr  en  nom- 
bre ♦ en  quantité , en  mérite.  Lat 
Suptrare.  ÉxetUere. 

Passas,  en  parbnt  dcs  marchat»- 
difes  & des  denrées  , figniHe,  Avoir 
un  prix  & liu  débit  Lat  Æ^imari. 
t'enii. 

Passas  , figniHe  aufli  Changer  de 
maître  , en  parlant  des  Empire*  , 
des  Dignités  , des  poflclTions  ; com- 
me , El  iutfrrio  de  Un  AUdos  p^tjo  i 
ht  Per/ts , L'Empire  des  Mèdes  paf- 
fa  aux  Perfes.  L.it  Tnaisferri. 

Passas.  Pafler  bien  ou  mal  le 
tems , 1.1  vie.  Lat.  l’itxm  agerr. 

Passas,  figniHe  encore  Faire  en- 
trer une  chofe  dans  une  autre.  Lat 
Immittcre.  hitroductre. 

Passar.  Pafler  légèrement  une 
choie  fur  une  autre  , pour  b nct- 
t<»yer  ou  pour  U polir.  Lat  I^iviter 
aüquid  fufrd  allud  traducere. 

Êassab.  Pafler,  figniHe aufli  Cou- 
ler, filtrer  une  liqueur.  Lat  Perc^ 
iare. 

Passas,  en  parbnt  de*  alimens, 
fignific  Avaler,  engloutir,  digérer. 
Lat.  DeglutiiC. 

Passas  , fignific  aufli  Préfenter 
devant  un  tribunal  une  dépêche,  un 
privilège  , pour  le  faire  ratifier.  Lat 
I Toferre  ut  ratum  Jît , 

Passas.  T.iirc,  omettre  , paflêr 
fous  filcnce.  Lat  Omittere. 

Passas,  lignifie  aufli  Difllmiilcr, 
Feindre  d'ignorer  quelque  chofe.  Lat. 
Diffhnulare. 

Passar.  PalTcr,  en  parlant  Je  b 
monnoye,  lignifie.  Avoir  cours.  L. 
ALnetam  t^u  vaiere. 

Passas.  Pafler,  fignific  Durer, 
fervir  ; comme , EJle  vtflido  pittdc 
pafarejle  reram  ^ Cet  habit  jicut  en- 
core p.ificr  cet  Etc.  Lat  Fermanere. 
Fulere.  Ii/cr\Hrt. 

Passar.  PafTcr , fignific  encore 
Ccfl'cr,  fc  calmer.  Lat.  Finire.  Dtji^ 
nere. 

Passar.  Etudier  , ’afiiftcr  aux 
Ecoles.  Lat.  Audirr. 

Passar  J figuifie  aufli  luflniirc 
quelqu'un  en  jurticultcr.  Lat.  Dxs* 
re.  Erttdive. 

Passar.  Rcr.ilTcr  (à  Icqon.  Lat 
Rclrgcre. 

Passas.  Parcourir  un  livre,  un 
ouvrage.  Lit.  Perlcgere. 

Passar  , en  parlant  Je*  Aélcs 
de*  Notaires,  fignific  qu'ils  ont  etc 
pafVés  par-devant  tel  ou  tel.  Lat 
pUii  atiqucfn  aétam  ej/e. 

P.ASSAR.  P-ilfcr,  employé  comiée 
verbe  impcrfonncl , funufic  Se  pa(Tcr, 
y avoir;  comme,  Pafo  entre  elicA, 
gritndilli'm  cA-^quia  , fl  y eut  une 
loi^c  converbtion  entr'eux.  Lat 
£ÿT.  Inttreje. 

Passas.  PafTcr,  fc  dit  aufli  deU 
manierc  dont  les  chofe*  font  arrivées. 
Lat.  l’uKtitrgert.  Aaidere.  * 

Passas, 
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Passau  , CgniBe  aitflî  Ejcnofcr 
quoique  chofc  a l'air  , au  Soleil  « 
pour  la  luire  fécher.  Lat.  Sub  Jio 

/ccj-e. 

PasSAR.  Pafler,  fe  dit  at!ÏÏi  dans 
pluCetirs  fortes  de  jeux , & ligniHc 
ne  pas  jouer.  Lat.  tvdrrf. 

Passak,  joint  avec  la  prépoiUion 
for,  li^nitic,  Soufrir,  endurer,  être 
tenu  peur,  pafTcr  pour,  venir,  s’of- 
frir; comme,  Fajfnr  f<^r  tas  trîbuia* 
(ima , PalTcr  par  les  tribulations  ; 
Fa^ar  for  hombre  tU  bi(n  , Palfcr 
pour  homme  de  bien  ; Pajar  for  ri 
fenfasniento , Venir,  fc  prcfeiitcr  , 
paÎTer  dans  rcfprit.  Lat.  Ferre,  To- 
lerare.  Fois.  Haberi.  In  menton  ve- 
ntre. Occurrrre. 

Passasse,  v.  r.  Outre  l'emploi 
qu'on  But  de  ce  verbe  au  palTiF  dans 
les  acceptions  du  verbe  Fajfar  , il 
Cgnific  encore  Embrancr  un  autre 
parti , palTcr  dans  le  parti  contraire. 
La;.  hofies  trùnjîre, 

Passarse,  figniHe  encore,  Fi- 
nir , s’achever  , cefler  d'être.  Lat.  , 
Tr>wjîrt.  Fr.tttrire. 

Passasse.  S'êchapcr  de  la  mé- 
moire, s'oublier.  Lat.  J)Icrmnià  ex- 
eidoe. 

Passaese.  Sc  pafler  , Ce  gâter  , 
il*  pourrir , en  parlant  des  fruits  Sc  > 
des  viandes.  Lat.  Fcrire.  Fnhefcere. 

Passaese.  Sc  perdre,  s'eteindre, 
fe  foudre , en  parlant  de  l’cati , du 
feu , de  la  neige.  Lat.  Déférât.  Fim 
amitterc. 

Passasse.  Excéder  les  bornes 
ordinaires.  Lat.  jMoâum  txcedere. 

Passarsk  , en  parbnt  des  li- 
queurs, Filtrer,  pénétrer  à travers. 
Ijt.  Transfundi.  Trun/tolari. 

Passasse  , fc  dit  auiH  des  exa- 
mens qu’il  faut  fubir  pour  parvenir 
à quelque  dpgré.  Lat.  Examen  fut- 
ire. 

Passasse,  en  termes  de  jeu  , 
Excéder  le  nombre  des  points  qu'il 
faut  faire  pour  gagner.  Lit-  A«mc- 
rsdfn  cxceârre. 

Passasse,  en  parlant  des  chofes 
qui  font  attachées  h d'autres  , fc  Li- 
cher , avoir  trop  de  jeu.  Lat  Eixi 
tranfwitti, 

Fafar  de  irryo.  Kc  point  s'arrêter  ; 
& au  Hguré  , ne  point  faire  atten- 
tion à ce  qu’un  lit , ou  à ce  qu'on 
dit  Lat.  Fr^ttertnittere.  JliJioH  fa- 
ctre. 

Ptifar  del  fie  d la  mano  , fe  dît 
d'un  cheval  ou  de  telle  autre  bête, 
qui  fait  de  li  grands  pas  , que  le 
pied  de  derrière  pa(fc  au  deÛ  du 
pied  de  devant  Lat  Juusxntum  lon- 

graiLtrium  ejfe. 

Fafar  el  iinero.  Recompter  fon  ar* 
gent  Lat.  ^ummos  rteenfoe. 

Fafar  el  tiewf't.  Pafler  le  tems  â 
le  divertir,  ou  à ne  rien  faire  du 
tout.  Lat  Ânimum  rclaxart, 
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Fajftr  ht  oÿos  o h vifla.  Parcourir 
légércmeut  un  écrit  Lat.  Obiterfer- 
currere. 

Fafar  ntueflra.  9 PalTcr  en  revue. 
Lat,  C'efiat  revenjort. 

Fafar  muvjlra , fc  dit  ligurément 
d'une  chofc  qu’un  veut  rcconnoitre 
en  rexaminint.  Lat.  Recenfrre. 

Fafar  efeios.  Agir  pour  un  autre, 
lui  rendre  de  bons  offices , le  pro- 
téger. OferatH  navare. 

Paftar  flaia.  P.ifler  pour  ce  que 
l’on  n’cft  pas.  Lat.  Jhheri, 

Paftve  for  alto.  Padcr  fous  Glciicc. 
Lat.  Omiitere. 

Fafar  for  cncima.  Franchir  les 
difficultés,  les  uMlacles.  Lat 
vis  eoneukaio  froceiere. 

Fafar  for  enema.  Obtenir  mi  em- 
ploi qui  étoit  dû  h un  autre.  Lat 
/liiquo  foffo/ito  a/enuiere. 

Ir  fafau^.  Relier  dans  le  même 
! état.  Lat.  In  eodetn  ftatu  ferfeverart. 

Un  hven  pafur.  Faqon  de  parler 
qui  Ggnifîc  qu’un  homme  a de  quoi  * 
vivre  honiictemcnt  Lat  Fitx  coth- 

Rcfr.  Rrnimia  tufayo,  y ftifarat 
tu  a»o,  C'cdl-â-dirc , qu’il  faut  être 
économe  él  é\iter  la  dépenfe  fuper- 
flué.  • 

PASSANTE , pm'f.  aél.  du  verbe 
Fafiir.  Paffiint , le , qui  pafle.  Lat 
Tranjitorius  , fl , tan. 

Passante  , fc  dit  de  celui  qui 
fc  met  à la  fuite  d’un  Métiecin , d'un 
.Avocat  &c.  pour  profiter  de  fes  in- 
ilruélions  , & fachcr  de  fc  perfedion- 
ncr,  Lat.  Auâitor. 

Passante.  Répétiteur , fe  dit  de 
celui  qui  fait  répéter  les  leçons  aux 
écoliers.  Lat  Refetitor. 

Passante.  Onap^^llc  ainfi  dans 
quelques  Communautés  un  Religieux 
qui  apres  avoir  achevé  fes  études  , 
le  met  h régenter , pour  pouvoir  po- 
(lulcr  une  chaire.  Lat.  Conâidaius. 

Fafantc  de  fluma.  Clerc  d'Avocat 
Lat.  Afeéiator.  Scriftor. 

PASSaDO  , DA  , fart.  faf.  du 
verbe  Fafar.  PalTé , ce.  Lat  Pratc- 
ritus , fl , tan, 

Passados.  Nos  prédécefTeiirs,  nos 
ancêtres.  Lat.  Majores, 

h>  fafxiio  fafido.  Le  paffé  c(l  paf- 
fé.  Lat.  De  frxterito  in  fojlerutn  nul- 
la  mentia  fat. 

P.ASSA  riEMPO,  /.  m.  FalTctemps, 
divcrtiflcmcnt.  Lat  ObUéiasnat.  Ob- 
Uclanitntimt. 

PASSATÜRO , /.  m.  Celui  qui  fc 
fait  expliquer  fa  leçon  par  fon  cama- 
rade. C’dl  un  terme  ulité  parmi  les 
étudians.  Lat.  Auditor. 

PASSAVOLANTE , /.  m.  Adlon 
inconfiilcrée  & faite  fans  réflexion. 
Lat,  Aciio  Inàter  faéla. 

PASSAVOLANTE.  Nom  que  les 
Efpagnols  donnent  à une  efpéce  de 
eoulevrine,  d'un  très  petit  calibre, 


32t 

dont  on  a ahanJonné  Tufage.  Lat. 
lorptetttun:  he^icum  exile. 

PASSA\'Of.EO  , j:  m.  RcchalTc  , 
en  terme  de  Jeu  de  paume,  eft  un 
coup  qui  coniitte  à poufler  la  balle 
par  deffus  la  cordc  au-dclâ  de  la 
chaffe.  Lat.  FiU  uUra  metam  revolti-  ** 
th. 

PASSE  , /.  m.  Ordre , décret  d’un 
Juge  qui  permet  l'exécution  de  U 
dépêche  d'un  autre  Juge.  Lat  De- 
cretuiM  tfunt  concèdent, 

P.ASsE  , fe  prend  dans  quelques 
endroits  pour  Pafleport 

PASSE.ADERO,/  m.  Promenoir, 
lieu  propre  pour  fe  promener.  Ce 
mot  cil  peu  ufité.  Voyez  Pafeo. 

P.AS’SÉvXDüR , /.  m.  Celui  qui  fc 
promène  beaucoup.  Il  & dit  commu- 
nément d'un  cheval  qui  va  l’amblc, 
qui  a le  pas  doux.  Lat  Deambuhtor, 
Gradnrius  eqmtf. 

Passf.ador  , fignifie  aiilîi,  Pro. 
menoir , lieu  où  l’un  (c  promène.  L. 
AsnhfUicrunt, 

PASSE.AR  , V.  n.  Se  promener , 
marcher  lentement  & pas  à pas.  L. 
Deamhuhre. 

Passëab.  Se  promener  , lignifie 
auffi  Prendre  l'air  de  la  campagne  , 
foit  à cheval , fait  en  carrolfe.  Lat 
Amhulatronrm  facere, 

Passeae.  Promener  un  cheval. 
Lit  Ad  ambuUtiontm  equum  ferdum 
cere. 

Passeae,  fa  dit  d'un  cheval  qui 
va  fon  pas  naturel.  Lat  Equstm  gra- 
du  incederc. 

Passearse.  Se  promener,  mar- 
cher fans  autre  deiïcin  que  de  pren- 
dre de  l’excrcice.  Lat  Sfaiiari. 

Passearse.  Se  promener,  figni- 
fic  au  figuré  , Parcourir  en  elprit 
les  cfpaccs  imaginaires.  Lat.  A/cnte 
x'A  imafjmttione  ferctarere.  Inatiibus 
menton  pafeert, 

Passearse,  fc  dit  auffi  dans  le 
même  feus  des  ebofes  inanimées,  & 
fignifie  Errer  de  côté  & d'autre.  Lat* 
Vagaru 

Passearse.  Etre  otfif.  lait  O* 
tiseri, 

Faftssr  la  ealk.  Courtifer  une  fem- 
me , lui  faire  l’amour.  Lat.  Conjfc-, 
lltmt  mulieris  dcambuUmdc  foUscitare. 

Pafear  la  cafa.  Sortir  de  chez  fai 
pour  aller  fe  divertir.  Lat  Ire  foras- 
Edomo  fer  olium  abire. 

la  cathedra.  Monter  en  chai- 
re , l^s  les  écoliers  foient  en  claf- 
fc.  Lat  FerguU  ajjiftere  , etiasnjî  dijl 
cifuli  non  adjlent. 

Fafear  lut  callet.  Etre  fuftige  par 
la  main  du  bourreau.  Lat.  FubticM 
verberationis  fufflicium  ferre, 

Sacar  la  knguti  d fafear.  ExprcH» 
lion  dont  on  fc  fort  pour  avertir  quel- 
qu'un de  ne  pas  nous  obliger  à par- 
ler, de  peur  qu'il  ne  s’en  repente. 
Ltt  Ad  cotwitia  non  provocare. 

S 8 PAS- 
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PASSEANTE , fart,  a^,  tlu  verbe 
Fajtar.  Ptomenant , qui  fc  promène. 
Lat.  DeaiHhulut<>r. 

Fit^cmtt  tn  Corie  , fc  ilil  d'un 
homme  qui  n'a  aucune  occupation. 
Lat.  Othfus , a , wn. 

PA5JSÈADO  , DA  , pmr.  fa/i  du 
verbe Promené,  éc.  L. 
kuljtus.  Tritus , a , uttt. 

PASSEO,  f.  m.  Promenade,  l’ac- 
tion de  fe  promener.  Lat.  D:amh>ili~ 
tio.  Afnbulîtio^  nis. 

Passeo.  Promenade,  Heu  où  l’on 
fc  promène.  Lat.  Ambuherum.  I 
rASSEo  , fe  prend  aufTi  pour  Dé- 
marche , allure  , furlout  en  parlant 
des  animaux.  Lat.  Inctfm. 

Passeo  , û^niBe  aulfi  Marche  , 
fortic , entrée  pompeulé  , qu’on  fait 
pour  recevoir  une  perfonne  de  haute 
diltinâion.  Lat.  Pomfa  fûUmnh. 

Passeo  , fc  dit  aulTi  Je  la  tour- 
née qu’on  fait  faire  aux  criminels 
qui  ont  été  condamnés  au  Tupplicc. 
Lat.  Suffiii'ii  fntnpa. 

PASSIBILIDAD  , / / PaOibilîté, 
terme  dogmatique.  Q.ualttc  des  corps 
paifiblcs  , qui  ont  de  la  dirpolîtion 
1 fouBVir,  à patir.  Lm.  FatibiUtas. 

PASSIBLE  , Oiij.  d'unf  tfrm.  Pafli- 
ble  , capable  de  fouffrir , fufccptiblc 
de  joyc  & de  douleur,  qui  a du  fen- 
timent  & qui  pcirt  être  ému  par  les 
p.'iÛîuns.  Lat.  FtUibilis , e. 

PASSILLO  , f.  M.  dtm.  de  Pajb. 
Petit  pas,  Lat.  Brn>is  fujtts. 

Passillo.  Petit  pairage  court  & 
étroit.  Lat.  Trav^ius  uagujhs. 

Passiulos.  Les  Muiieiens  appel- 
lent ainfi  certains  endroits  de  la  Paf- 
lion,  qui  fc  chantent  à grand  chœur 
dians  IcsEglifcsoù  l'on  ofEcic  folcm- 
ncUcmciU.  Lat.  Brevis  tracht  mujt- 

eut. 

Passillos.  Les  Couturières  en 
linge  appellent  aiiiG  les  points  en 
long  fur  lefqucls  elles  font  les  œuil- 
Icts  ou  boutonnières.  Lat  Aeüt  fuuc- 
tMin  frûttnfuKi. 

PASSION  , f.  f.  PalTion  , l aftion 
de  f'juflrir.  Lat,  Pa,5h. 

Passion.  Paifion  , fc  dit  par  an- 
tonomafe  de  celle  de  Jéfus-Chrift. 
Lat.  P(\!Jùo  D^mA. 

Passion.  Polfion,  fe  dit  des  niou- 
vemens  & des  diBerentes  agitations 
de  l’amc,  félon  les  divers  objets  qui 
fc  préfcnteiU  aux  fens.  Lat.  Ammi 
a^ituip. 

Passion.  PalGon,  fe  dit  aufH  de 
fout  défir  violent,  du  penchant,  de 
l'inclination  , de  l atfc^ion  qu'on  a 
pont  quelque  chofe.  Lat  A>tu>r.  Cu- 
fùl). 

Passion.  PaQîon,  fcditaufli  pnr- 
tiévlivrcracnt  de  rattachement  cxccf- 
fif  qu'on  a pour  quelqu'un  , foit  par 
interet , en  par  quelque  autre  motif 
particulier.  Lat  dmor»  iiudium  Jin- 
fularc. 


Passion  , fc  prend  en  Médecine 
pour  la  douleur  que  relTcnt  une  par- 
tie. Lat.  Dohr.  Afetîto. 

Passion.  Paflion.  Terme  de  Phi- 
lofuphie.  Réception  de  la  forme  d-tns 
la  matière , ou  de  l’aélion  de  l’agent 
fur  le  patient.  Lat  Pajîo. 

Passion.  Paflion,  fe  dit  du  Ser- 
mon qu’iui  fait  au  peuple  le  Vendre- 
di iaint  fur  la  Pnmon  du  Sauveur. 
Lat.  Concio  de  fjJJmie  Dinnini. 

Passiones.  On  appelle  ainû  les 
qintrc  Evangeliilcs  qui  r.iportcnt  la 
Pailîon  de  J.  Chrift.  Dans  l'Aragon 
& dans  quelques  autres  endroits  on 
le«  appelle  • H i*n^7o. 

PASSIONARIA  , f.f.  Grcnadille, 
ou  Fleur  de  la  Paflion.  Lat.  Fios  fqA 
Jît>?'.nrius. 

PASSIONARIOS ,/  w.  Livres  fur 
Icfqucls  la  Patfum  eB  notée  en  plein 
chant  Lat  Pi\jJùjms  Ubri,  P.i>/iana^ 
rius  libir. 

PASSIONERO,  / wi.  Prêtre  qui 
chante  la  PalUon.  Lat  Qyi 
;«w  iif  Evangelso  tan//. 

PassionEROS.  On  appelle  ainfi 
dans  l'Hépital  général  deSaragofle, 
les  Prêtres  qui  aUtflent  les  in^adcs. 
Lat.  Suctrdotff  éfgrctantibus 

P.ASSrrO  ,•/  tn.  dfin.  Petit  pas. 
Lat.  BretHs  fcjjiis. 

Passito,  flift'.  Doucement,  fans 
bruit  Lat.  S'>’;î>n.  PedtUntim. 

P.ASSIVAMÈNTE , adv.  PafTive- 
ment , d’une  manière  pafüvc.  L.at. 
PitjfkA. 

PASSIA'O,  m,  P.if. 

fif,  ivc , qxrt  eft  relatif  d un  autre 
dont  il  foudre  l'aélion.  Lat.  P((Ifrvus. 

Passiva.  Paflif , en  Grammaire , 
cft  la  feennde  inflexion  du  Verbe  , 
qui  d'.Atlif  devient  P.illif.  Lat.  Fox 
fi\3:vtt. 

Fabo  fitjjîw.  Verbe  pafTif,  terme 
do  Gramm.'iirc , c'eft  celui  qui  étant 
aélif,  a h fignitication  palUve.  Lat. 

PqJ^i>um  vtrbuvt. 

Foz  fa/fk>a.  Voix  paflivc,  la  ca- 
pacité d'étre  élu.  Lat.  Fcx  pa£k‘a. 

PASSU,/  rt.  Pas,  mclurc  qui 
fe  prend  de  l'cfpace  qui  cft  entre 
les  deux  pieds  d'un  animal  quand  il 
marche.  Lat  Pajfut , ùs. 

Passo.  Pas , enjambée.  Lat  Paf» 
fus. 

Passo.  L’.icLon  de  pafTer  , on  le 
palTage  «fim  endroit  dans  un  autre. 
Lat.  Tfmjltus. 

Passo.  M&*'che  d’im  cfcalier.  Lat. 
GvixXus. 

Passov.  Grands  points  qu'on  fait 
pour  lâuxiiler.  Lnt.  Aeüs  punefa  fro- 
laifü. 

Passo.  Pas,  fe  dit  de  b démar- 
che , ou  de  la  manière  d'aller.  Lat 
Grejfsu. 

Passo.  Pas,  paflage,  endroit  où 
l'on  pafTe  d'un  lieu  liins  un  autre. 
Lat  Irunfiui, 


Passo.  Pas,  démarche,  fe  dit  des 
peines  que  l'on  prend  , des  feint 
qu'on  fc  donne  pour  une  affaire.  L. 
Ctnr.  Ijàm. 

Passo.  Pis,  fe  dit  auflî  des  ve- 
Biges  des  pieds  que  les  animaux  taif- 
fent  Imprimés  en  marchant  fur  It 
terre  molle.  Lat  Fefii^ium. 

Passo  , fe  prend  auITi  pour  U 
pcrmiinon  «le  paîTcr  fans  obRaclc.  L. 
Facultm  Vil  li<  cntsa  tra^faindi. 

Passo,  fignific  auflî  b permiflion 
de  pouvoir  tranfportcr  à un  autre 
une  grâce  qu'on  nous  a accordée. 
L.it.  tVdeJUÜ  <r/  tram/rreuAi  f.icuitas. 

Passo,  fe  prend  encore  pour  la 
permiflion  que  donne  le  Confcil  pour 
que  les  dépêches  , tes  Bullcü  ne  trou- 
vent point  d’ohfbclc  dans  leur  exé- 
cution. Lat.  Faatltas  ad  tfutn.- 

Passo,  en  terme  de  Collège,  Paf- 
fage  d'une  CbiTe  inférieure  à une 
fupéricurc.  Lat.  ProgrzSà  in  feheUs. 
Gradus. 

Passo.  Répétition  de  la  leçon  que 
fait  le  Précepteur  à fon  difcipîe.  L, 
Exfliaith.  On  dit  aufB,  Krfü>jf9. 

Passo,  fc  prend  pour  Manière, 
façon  , méthode  , conduite , coutu- 
me de  vivre  bonne  ou  mauvaife.  Lat 
Fivindi  ntod-js  y ratio. 

Passo.  PafTe  , en  terme  de  jea 
de  l'Hombre  , cft  le  jettun  qu'ou 
paye  pour  n'avoir  pas  joue.  Lat. 
Caiciilus  fro  c^:ont  in  istdc. 

Passo  , fc  prend  figurém.nt  pour 
Pkfl'agc  d’un  Auteur,  lat.  lacusy  /. 

Passo,  lignifie  aufli  Cas,  acci- 
dent , cas  fortuit.  I.at.  Cafui. 

Passo.  Pas,  fe  dit  figurcment  c« 
chofes  morales  des  progrès  qu'on  fait 
dans  les  affaires  du  monde , Je  b 
manière  de  s’y  conduire.  Lat. 
fus,  GradîiS. 

Passo  , fc  prend  ouffi  pour  la 
Mort , ou  le  paflage  de  cette  vie  à 
l’autre.  Lat.  Mers.  Obitns. 

Passo,  fe  prend  .auflî  pour  cha- 
cune des  circonfhnees  de  la  Paflion 
de  Jéfus  - Chrift.  L it  tibr/- 

M Jiti^ultrU  p*l!/so, 

Passo  , cft  auflî  b ftatuë  du  Sau- 
veur , que  les  Confrairies  portent  en 
ProccÆun  dons  b Semaine  Ctüitc.  L. 
Cbnjii  fatùatis  jimuhebrum. 

Passo,  fc  prend  pour  un  Fait 
d'armes.  Lat  (ieflutn. 

Passo,  en  terme  de  PhilofoDhic 
(îguiHc  Patient,  qui  reçoit  l'aéuon 
de  l'agent.  Lat.  Pajfwn. 

Passo  , «<iv.  Doucement,  légère* 
ment.  Lat.  Lrnih.  Ltvittr. 

Passo,  httfrjtéiion.  Tout  doux, 
.allons  doucement,  modérez  vous.  L. 
SijU. 

Pafo  .viiatrte.  Pas  commun. 
fut  diuibut  ftdibus  çÿ  fttniÿ'r  confttns. 

P(\ÿo  « fafo.  Lentement , pas  à 
pas.  Lat  PisdTtcnlim, 

Pajpj  L'i^tUuno  9 en  parlant  des 

chevaux  J 
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chevaux , Grand  pas.  Lat.  Equorum 
eflus 

Pajo  fie  CfffTudia.  Trait  de  Comé- 
die , nœud  y intrigue.  Lat  Setnj. 
Acius. 

P>xÿh  dt  gar^anta.  Inflexion  de  la 
voix.  Lat.  l*ocis  Alodulutio. 

Pajj'o  entre  Expr.  adv.  Len« 

tement  y peu  à peu.  Lat  Placido 

t"/“-  „ , , 

Pajo  Ceytwtrico.  P.is  Géométrique. 
11  eft  de  cinq  pieds  Geometriques. 
Lat.  Pjjfus  GfoiMftricus. 

Pajfo  for  fitJo  y outre  le  fens  pro- 
pre qui  efl  de  mefurer  une  diftance 
pas  à pli,  figniHe  flgurJment,  Ré- 
pondre en  détail  d une  propolitiouy 
en  ri'omcttant  aucune  de  fes  circun- 
ôanccs,  Lat  Per  partes. 

A bum  pajo,  Expr.  adv.  A grands 
pas*  promptement.  Lat  Cilatogrejfu. 

A coda  pajo.  Expr.  adv.  A chi- 
que  pas  y continuellement  y fans  cef- 
le  y à tout  moment.  I.at.  PaJJhn. 

A (Je  pajo.  Expr.  adv.  qui  mar- 
fluv  b manière  dont  on  fait  une  cho* 
(c,  & fignificy  Peu  à pen  y lente- 
ment; ou  au  contraire,  VitCyaufli- 
tût  y au  moment , à l’înflant.  Lat. 
Sic  y vel  JmiU  modo. 

A €ife  tiijo  cl  dia  es  wt  foph.  Cet- 
te expreuion  renferme  un  reproche 
contre  un  homme  qui  dépenlc  Ton 
bien  mal  à propos.  Lat  Simili  grejit 
cita  dits  (thfok>entur. 

Al  paje.  Expr.  adv.  En  paflânt , 
en  marchant , en  chemin  faiiànt 
Lat  la  via.  In  tranjîtu. 

Al  fajo.  Au  devant  Lat  Obiter. 

'Al  pq^/ê.  Comme , de  même  manié-  : 
te  que.  Lat  Ut.  Sicuti. 

Al  pafo  dd  buey.  Très  lentement  ! 
Lat  Tcfhtiineo  vel  bovino  grefu.  '■ 

Al  fajjo  que.  Faqon  adv.  Dans  le 
tems  que  y iorfque.  Lat.  Dum.  X^aan- 
do.  • 

Al  pajo^  adv.  An  pas  naturel.  On 
dit  ordinaircmcntyi4p<i/ô  L. 

Isattiraii  greju. 

A fajo  largo.  Expr.  adv.  A la  hiU 
tc  y à grands  pas.  Lit  Ciiato  gradu. 

A UTos  pajos.  Expr.  adv.  A peu 
de  diinncc.  Lat.  Parvo  iaters.’Aio. 

Ave  de  pajo  : le  meme  que  Ave 
fajf)gera. 

Dar  pajfû.  Laifler  le  païïagc  libre , 
piire  place;  & au  figuré.  Fournir 
à quelqu'un  les  moyens  d'obtenir  ce 
qu’il  dcfirc.  Lat  Aditwn  date.  Fa- 
iulistttm  facere. 

Coger  0 tomar  lot  pajot.  S’empa- 
rer des  palTagcs.  Lat.  Fiarttm  aiittss 
intrrdpere , cecufare. 

De  paji,  adv.  Chemin  faiboty 
légèrement , à ta  liâtc  , fans  réflexion, 
nrgmptcmcut , fans  delai , en  paflant. 
Lat  Obiter.  Curjhn.  In  trofifitu.  Si» 
muUc. 

AIuj  que  de  pajfo.  Précipitommeat 
Lat.  Cùiÿimi, 


AfAa  de  pqfo.  Mule  delHnéc  à 
porter  des  fardeaux  , ou  à fervir  de 
monture.  Lat  Oncrariit  vel  ^fcenfi>» 
ria  fnula. 

No  dar  paja.  Nc  pas  avancer  d'un 
pas  y ne  faire  aucune  diligcuce.  Lat. 
Negligtre.  Segnilrr  agere. 

No  poder  dur  un  puiJi.  Nc  pouvoir 
faire  un  pas , à caufe  de  quelque  in- 
commodité. Lat.  Alembrü  ftl  morho 
impeditum  incedere  non  pjr. 

Por  d paJo  eu  que  elroi.  Expref- 
fioo  dont  on  fe  fert  pour  alTurcrTla 
vérité  de  ce  qu'on  avance.  Lat.  lia 
tîunc  tue  deus  Jervet. 

Sfguir  hs  paj'oi.  Obfcrvcr  les  dé- 
marche!» de  quelqu'un  , ou  l'uivre 
Tes  pas  y imiter  fa  conduite.  Lat.  In» 
fUfari.  Injequi.  l'^Jligiis  injtjlere. 

PaSSO,  SSA  y 4jJ;.  tn.  Uf  f ScC, 
féchc.  //fgopiiÿôy  Figue  fèche.  Vino 
pajoy  Vin  cuit  Lat  Pajiis-,  n,  tan. 

PAST.A  y f.  f.  Pâte  y malte  formée 
de  diflérentes  chofes  pulvérifées  & 
mêlées  cnfcmblc.  Lit  Alaja , <c. 

Pasta  , fe  prend  auffi  pour  MaJ- 
fa  y furtnut  en  parlant  des  métaux. 
Lat.  AlaJ'a. 

Pasta.  Pâte  dont  on  fait  le  car- 
î ton.  Lat.  Chetrtacta  majja. 

Pasta.  Pâte  , fe  dit  figurément 
: de  la  bonté  , de  la  douceur  du  ca- 
ractère. Lat  Indoiti  y is, 

Pufla  de  chocolaté.  Pâte  de  choco- 
lat. Lat.  Cocolati  maja. 

PASTAR  y V.  «.  Paitre  » fe  dit 
proprement  des  bêtes  , & figniüc 
Brouter , manger  l'herbe  fur  1a  raci- 
ne. Lat.  Po/ci. 

Past.^r,  v.a.  Paitre  T faire  pren- 
dre aux  befliaux  la  nourriture  con- 
venable. Lit  Pafeere. 

PASTADO  y D a , part.  pajf.  du  ver- 
be Pajlar.  Pu  , ue.  Lat.  Pajliu , a , 
um. 

PASTECA  , /./.  Terme  de  Mari- 
ne. Grofle  poulie.  Lat  Nuvalii  tro- 
ehlra. 

PASTEL  y /.  m.  Pâté.  Lat  Arto» 
créas. 

Pastel.  Pâté,  en  terme  de  for- 
tification y efl  un  ouvrage  extérieur 
de  figure  quarréc  , bè  fans  flancs.  L. 
Alunimen  qujidrufuift. 

Pastel.  Plante  ; le  même  que 
Glaflo. 

Pastel.  Paflcl,  pâte  faite  avec 
de  la  gucJc  y dont  les  teinturiers  fe 
fervent  pour  teindre  en  bleu.  Lat. 
Glafîi  tnaja.  ^ 

Pastel.  Pâté  , dans  les  Acadé- 
mies de  jeu  y fe  dit  d'un  aficmblagc 
de  cartes  que  font  les  filoux  en  fii- 
faut  Jcmblant  de  les  mêler , par  le- 
quel ils  font  perdre  ou  gagner  quand 
ils  veulent.  Lat.  Fraus  in  ludo. 

Pastel.  Pàtê  , fe  dit  dans  récri- 
ture y de  l'cncrc  rtpanduc  par  mé- 
gardg  fur  le  papier.  Lat  AtrmetUa» 
fM  ptacuia  in  feriptura. 


Pastel.  Pâté  , en  termes  d'im- 
primerie y efl  un  début  qui  vient  de 
la  trop  grande  quantité  d'encre,  ou 
de  ce  qu’elle  efl  trop  cpaifl'e.  L.  fl» 
tium  in  typograpHa  ex  fuperf.ua  tinc» 
tura. 

Pastel.  Pâté.  Les  Imprimeurs 
appellent  aij)fi  une  forme  qui  efl 
rompue,  ou  dérangée.  Lat.  Typorum 
: conftfui  acts  vus. 

i Pastel  , fe  prend  figurément 
çour  tonvcnticule,  petite  aireuiblée 
iecrette  Se  illicite.  Lat  Ccnventicum 

lui»  y i. 

Paftl  embote.  Pâté  au  pot , ou  Ho- 
chepot, ragoût  bourgeois.  Lat  Mu 
nutiü. 

Pojld  embote.  On  appelle  ainfi  par 
alhifion  une  perfonne  extrêmement 
grofle  U trapue.  Lat.  Homo  cbfus 
brevis. 

P.ASTELERIA  , f.  tn.  Boutique  de 
Pàtiflicr.  Lit.  Pijloria  taherna, 

Pasteleria  y fe  prend  pour  la 
Fàtiffcrie  qu’on  fert  fur  les  gnudcf 
tables.  Lat.  Pidorim  dapes. 

PASTELERITO  , /.  m.  dim.  le 
même  que  Pufielero.  Le  premier  cft 
plus  expreflif. 

PAS'TELERO , f.  m.  Pàtiflicr  y ce- 
lui qui  fait  vend  toute  forte  de 
pièces  de  pâtifferic.  Lat  Pijlor.  Crw- 

JluiariHi. 

P.VSTEULLO  y f.  m.  dim.  Petit 
pâté.  Lat.  Artocreas  exiguum. 

Pastelillo.  Efpccc  de  gâteau  » 
ou  tourte  de  confitures.  Lat.  Duleisu 
ria  w.ijft  in  fertnam  artocreatis. 

PASTELON  y /.  m.  augm.  Grand 
pâté.  Lat  Artocreas  majus. 

PASTILLA  y /./.  Paftille,  com- 
pofitiun  fechc , qu’on  employé  à dif- 
ferens  ufages.  Lat.  PujHUus. 

Pastilla.  Paflillc  de  bouche 
qu'on  mange  pour  avoir  l'haleine 
douce.  Lat.  Fajiiilus  eduiit. 

Pajlilla  de  olor.  Compofition  fèche 
qui  rend  une  bonne  odeur  quand  on 
la  hrule.  Lat.  P<ajliüus  odo^us. 

Gofiar  pajliUas  de  hoca.  Promettre 
plus  qu’on  ne  veut  tenir.  Lat  Aid» 
ha  verha  dare.  Dukiloquum  fennom 
tsem  fundci-e. 

PASTINACA  y f.f,  le  même  que 
ZanA'oria.  C'eft  un  mot  Latin. 

Pastinaca.  Paflenaque , poif- 
fon  de  mer  qu'on  appelle  autrement 
TatcrondCy  qui  cft  de  la  figure  d’u- 
ne raye.  Lat.  Pafiiuaca.  Scorpio  tnom 
rhuts. 

PASTO  y /.  wr.  Pâture , pâturage  » 
l'aêlion  de  paitre.  Lit.  Pa/lui , ûs. 

Pasto.  Pâturage,  fe  dit  de  l’hcr- 
bc  qui  fort  à nourrir  les  bAliaux.  L« 
Pit/cua  y crum. 

I Pasto.  Pâture  , fignific  auflî  U 
! nourriture  propre  à chaque  animal  ^ 
j qui  le  fait  fabiifler.  Lat.  f lcim. 

I Pasto.  Pât,  en  termes  de  Fau- 
I connerie  , efl  la  mangcaille  qu'on 
S s fi  4vnn€ 
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donne  d'une  feule  (bîs  aux  oifeanx. 
Lat.  KfcA,  (T. 

Pasto.  Pâture,  fc  dit  figurement 
en  chofe^  morales  de  ce  <)tii  fert  à 
nourrir  rcfprit.  Lat.  Faku’ 

lutn. 

Pasto.  Pâture,  fe  dit  auflî  des 
intlrnilions  qu'on  donne  aux  fidèles. 
Lat.  Pab^lum. 

Pasto.  P.îturc,  fc  dit  auïTi  des 
choies  inanimées.  Le  bois  cil  la  pâ- 
ture du  feu.  Lat.  Pubulttm. 

A pajl'i.  adv.  Abondamment.  Lat. 

ZituI^.  Profui}. 

PASTOPHORIO  Logement 

que  les  Sous'crains  Pontifes  du  Pa- 
uanifme  avoient  dans  les  Temples. 
Lat.  Ptifi'yphorium. 

PASTOR,  / i«.  Berger,  Pafteur. 
Lat.  Paftor. 

Pastoe.  Pafteur  , fc  dit  figure- 
ntent  des  Minifires  de  rEgUfe  qui 
ont  charge  d’ames.  Lat. 

Pastor.  Les  enFans  appellent 
ainfi  un  pâte  d'encre.  Lit.  Litura 
in  faripto.  i 

Pafior  univerfitl  è /lano.  Pafteur 
univcrfel.  C'efl  le  Pape.  Lat.  Sum~ 
mus  Pontiftx, 

Btun  Pafior.  Bon  Pafteur,  attri- 
but qui  fe  donne  à Jefus  Chrift. 
I.at.  Paf}or  b:>NkJ. 

PASTORA  . f.  /.  Bergère.  Ut. 
Jlîtiiirr  prci?r»  cujîos, 

PASTORAL , aàj.  Ptmc  ttnn,  Pa- 
iloral , ale  » ce  qui  concerne  les  ber- 
gers, aufii-bien  que  les  PafteiirsEc- 
clcfiaftiques.  Lat.  Paflorulis , e. 

Carta  p>iftor,\L  Lettre,  InftrndUon 
Paftor.ile.  L.it.  EptdoU  paJioraUs, 

PASTORALMENTE , adv.  Pafto- 
ralcment,  à la  manière  des  bergers. 
Lat.  P^tflorum  more. 

PASTORCICO  ^ f»  tn.  dim.  Petit 
berger.  Ceft  un  terme  d^amitic.  Lat 
Pajfor. 

PASTOREAR  , v.  a.  Mener  les 
troupeaux  aux  champs,  les  faire  paî- 
tre. Lat  In  pafeua  deduene. 

Pastorear.  Faire  l'office  de  Pa- 
fleur , prendre  foin  des  âmes  con- 
fiées â nos  foins.  C'eft  une  expref. 
fion  figurée.  Lat  Gregem  duerre. 

PASTÜREADO,  da,  part.  pajT. 
du  verbe  Pit/ioreur.  Conduit , mené 
paître.  Lat  A.i  p.tfcuadu£fut  ^ a^um. 

PASTORELA  , /.  f.  Paftoralc , 
air , chant , ou  ilanfe  dans  le  goût 
de  Celle  des  bergers.  Ut.  BucoUcum 
Potm.t. 

PASTOREO  ^ f.  m.  L'action  de 
faire  paître  les  troupeaux.  Lat.  Ars 
pajioritia.  Alunm  pafhritittm, 

PAST»KIA  , f.  f.  Aflemblée  de 
fiergers.  \aX.  Px>_^orum  eatui , grev. 

P.ASTORICIÔ,  Q\K  1 adj.  m.  ^ f, 
le  meme  que  Paftoril, 

PASTOlUL,  ùdj.  d'nrte  irrm.  Pa- 
Boral , QUI  appartient,  qui  cft  pro- 
pre aux  bergers.  Lat  Pajhruûj , r. 
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PASTORILMENTE , adv.  le  mi- 
me  que  Pqflorabnente. 

pAsTOSO  , SA,  ad;,  m.  ^ /.  Gros, 
gras,  replet  Lat  Anrplus.  Vrajfus. 
PUnui.  Ttrts. 

Pastoso.  Terme  de  Peinture  , 
Empâté,  bien  nourri  de  couleurs.  L. 
Btni  ilUtta. 

PASTURA , f.  f.  Pâture , la  nour- 
riture, ou  l'herbe  dont  les  animaux 
fubfiftent  Lat.  Pajïus. 

^Pastura}  C'eft aiiflTs  la  nourritu- 
re qu'on  donne  d’une  fois  aux  bœufs. 
Lat.  P>thuLum. 

PASTÜRAGE  , /.  m.  Pâturage, 
lieu  où  les  beftiaiix  vont  à l’herbe 
pour  fc  nourrir.  L.it.  Pafeua. 

Pasturage.  Pâturage,  Cgnifie 
atiHî  le  droit  de  pâturer  qu’on  a fur 
certaines  terres,  ou  ce  qu'on  paye 
pour  l'avoir.  Lat  re^ligal  pro  paf- 
cuti, 

PATA , f.  f.  Patte , fc  dît  du  pied 
de  quelques  animaux,  particulié- 
rement de  ceux  qui  ont  pluüeurs 
divtiîans.  Lat.  Ungtiia.  Pet. 

I Fa  TA.  La  femelle  de  l'oie  ou  du 
, ;ar.  Lat.  Anfer  fainha. 

I Pata,  P.ittc,  petite  pièce  d’étof- 
j fe  où  il  y a quelques  boutonnières, 

! qu’on  met  au  deffiis  des  poches  pour 
I les  fermer.  Lat.  Patagium, 

I Pata  de  cabra.  Pied  Je  chèvre  , fc 
dit  figurémeiit  d’un  obftaclc  qu'on 
rencontre  dans  le  tems  qu’on  s'y  at- 
tendoit  le  moins,  & qui  retarde  l'exé- 
cution d’une  affaire.  Lat.  Ohex, 

Pata  Jf  Gaüa,  Voyez  Gaüo. 

Pata  iU  Leon.  Pied  de  Lion.  Plan- 
te qui  croit  parmi  les  blés.  L.  Ixcn- 
iopetahu.  Pet  lecttis. 

Pata  de  prhre.  Pied  de  pauvre.  On 
appelle  ainfi  une  jambe  enfiée 
couverte  de  plaies.  Lat  PUgatum 
Crus. 

Pata  Gaîana.  Homme  marqué  ridi- 
culement, qui  va  aux  Proccllions  du 
Saint  Sacrement,  & qui  a foin  d'é- 
carter  la  foule.  Lat  Ihmo  ridiculum 
in  minium  perfonatiu. 

A ta  pata  coxa.  Expr.  adv.  Voyez 
A Lt  C'oxeoxita. 

A pata.  adv.  A pied.  Lat.  Pedibus. 

A pata  Uana.  Expr.  adv.  Uniment, 
fans  affcélation , fans  cérémonie.  Lat 
AwUi,  FoiNtljariter. 

Eitfekar  à facar  ta  fata.  Mon- 
trer ou  tirer  la  pattci  fe  dit  d'un 
homme  de  fortune  qui  a fait  con- 
noitre  la  baffcQe  de  Ton  origine  par 
quelque  aflion  mcflTéantc.  Lat.  Pedem 
drltgere. 

PATAC.A  ^ f.f.  \c  même  que  To- 
tacon , ou  Keal  de  à ocho. 

PATACHE,  f.  m.  Patache,  vaif- 
fcati  rond  éiL’  de  haut  bord , qui  fert 
à la  guerre.  Lat  AIoAicus  gaulut. 

PATACO,  f.  IM.  le  nume  que  Pa- 
tan.  Ce  mut  vfl  peu  iifité. 

FATACON,/ni.  PaUgon , mou- 
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noyé  d'argent  du  poids  d'une  once. 
Lat.  Nummus  argentrus  imn>  penderis. 

PAT  AD  A,//.  Coup  de  pied.  Lat. 
Peàis  Uius. 

Pataoa  , lignifie  en  ftilc  fami- 
Uer , Pas , enjambée.  I.at  PaJ'us , ûs. 

Ex.  Ale  coflado  efto  muchas  pa- 
tadai.  Cela  m'a  faire  bien  des  pas. 

Patada,  fc  prend  aufli  pour  l'em- 
preinte que  le  pied  laiffe  fur  la  ter- 
re. Lat.  l'ejiigium , si. 

A’e  dar  pie  ni  patada.  Ne  fc  don- 
ner aucun  mouvement  pour  rtuffîr 
dans  une  affaire.  Lat  Jlanum  nets 
tnovert.  SutUun  adinhere  epersrm. 

PATAGON,  f.  tn.  le  meme  que 
Paton. 

PATAGORRILLO,  /.  m.  Fricaf- 
fée  de  mou  haché  fort  menu.  Lat 
Tomaculttm. 

PATALEAR,  v.ts.  Remuer  vite- 
ment  & légèrement  les  janibcs , Coit 
vuluntaircmeiU,  fuit  par  mnl.iiic.  Lat. 
eViira  t/ioicnier  ntovere* 

Patalear,  fignificattfU,  Trépi- 
gner, battre  des  pieds  contre  terre, 
en  les  remuant  d'un  mouvement 
' prompt  & frequent.  Lat  Pedibus 
ttrrtm  quatne. 

PATALEO,  f.m.  Trépignement, 
action  de  trépigner.  Il  fe  dit  éga- 
lcm<;nt  du  bruit  qu'on  fait  en  trépi- 
gnant. Lat.  Ptdum  ftrepiiut , coîPjîo, 

PATALETA,  /.  f.  Terme  fami- 
lier. Accident  qui  prive  de  fenti- 
ment,  & qui  occauonne  des  mou- 
vcmens  extraoniiiiaires  dans  les  jam- 
bes. L.  Pidum  commoiio  cum  fenfnsem 
Jlupore  conjmAa. 

Pataleta.  Effort,  entreprife  ri- 
dicule. Lat.  RùUcuIut  coaattu. 

P.\TALET1LLA,/.  /.  Danfe  qui 
confifte  en  entrechats  & k frapper 
en  cadence  du  pied  contre  terre.  Lat 
Tripudii  gcftui. 

PATx\N,  f.  sn,  Mananf,  patfan. 
Ce  mot  vi«mt  de  ce  que  les  paifans 
ont  ordinairement  le  pied  fort  gros, 
&,  qu'ils  les  font  paroitic  encore  plus 
gros , par  les  gros  fouliers  qu’ils  por- 
tent Lat  Rmiests.  Bar  Jus. 

PATARA’iA  , /.  /.  Mctifongc, 
fornette  , conte  à dormir  debout 
Lat.  ContHentum. 

P.^TARATA.  Complimens  affeélés. 
Lat.  SiiHulata  comitfu. 

P.^TARATERO , ea  , <h(f.  m.  çî'/. 
Difeur,  eufe  de  fomettes.  Lat  AV 
givendus , a , tan. 

FATARKAEZ,  /.  m.  Terme  de 
marine.  Galauban,  gros  cable  ou  cor- 
dage , qui  fert  à retenir  le  mât.  Lat 
Funis  nauticus. 

PATAT.^,  f.  f.  le  mè*me  que 
Batata. 

P.ATE,  adj.  Patte,  ce.  Terme  de 
Blafm.  On  appelle  croix  patttr , 
celle  qui  a les  extrémités  plus  Larges  & 
en  firme  de  patte  ctcuüué.  Lat.  Cura? 
m jUuimaSibus  awplo  peie, 

PATEA. 
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PATEADURA ,/ /,  Trepîgncinem 

tics  pic<U.  Lat.  Ptdum  cdlijîo. 

PATEAR,  V.  a.  Trépigner,  frap- 
per des  pieds  contre  terre.  Lat.  Ft- 
dihxa  objhcftrcy  terrum  qujtere^ 

Patear,  frgnifie  aulTi  Donner  des 
coups  de  pied.  Lat.  ConcuL-are.  Fe~ 
iibui  fmuin-f. 

Patear.  Trotter,  courir,  fc 
donner  beaucoup  de  mouvement  pour 
une  afiairc.  Lat.  Frcferwrt^  fcjlinare. 

Patear,  pris  Hgurcment,  ftgni- 
6e,  Etre  extrêmement  irrité,  frapper 
des  pieds  de  colère.  Lat  Irà  pciihus 
tfiTom  quiitert. 

PATEADO,  DA,  pitri.  puf  du 
¥crhe  i^afrar.  Battu , ué , frappé , 
éc  à coups  de  pied.  Lat.  Conculca- 
tus.  Calcatus.  Ftdihus  trihu , a , son. 

PATENA,  /.  / Grande  médaille 
^ue  les  paifanncs  portent  fur  leur 
poitrine. ‘Lat.  P<itena. 

Patena.  Patène.  C’eft  la  cou- 
verture du  calice  frite  de  La  même 
matière , qui  fort  à recevoir  les  par- 
ticules  de  l'HoRic,  & qu'on  donne  ü 
baifer  au  Peuple.  Lat.  Patnus. 

PATENTE , adi.  d's4Ht  term.  Ou- 
vert, découvert,  manifefte,  vifiblc, 
fans  embarras  , ni  obihcic.  Lat.  Pa- 
tau. 

Patente,  pris  figurémcni  figni- 
6c,  Cimr,  évident.  Lat.  Patnss. 

Patente,  pris  comme  fubftan- 
tif,  ügnific  Brevet,  Patente.  Lat. 
D.’plotna  rr^iusH. 

Patente.  Lettre  de  réception 
dans  une  Confrairie.  Lat  Uttera 
ConfsiümtïUstit. 

Patente.  Lettre  d'obédience.  L. 
Casnmsatüs  lÀtUr^:, 

Patente.  La  bienvenue,  repas 
qu'on  lionne,  ou  préfent  qu'on  frit, 
quand  on  entre  dans  quelque  Corps. 
Lat.  Epuhon  suitiakf  txl  ionusn. 

Letras  patastes.  Lettres  patentes, 
font  des  lettres  du  Roi  feélees  du 
grand  fceau , qui  fervent-  de  litre 
pour  h cuncclTion  de  Quelque  grâce , 
ou  privilège  , de  quelque  ctabliOe- 
ment.  Lat.  Diphsmx.  lÀttcrie  patenta. 

Pagtxr  h patente.  Payer  la  bien- 
venue. 

PATENTEMENTE , adv.  Evi- 
demment  , manifclicmcnt,  vifiblc- 
znent , clairement , ouvertement  Lat 
Patenter.  Aperli. 

PATENTISSLMO,  ma,  adj.  sn. 
tif  / Juprrl.  Très  évident , ente  , 
très  manifrilc,  très  clair,  re,  très  vi- 
fible.  Lat.  Patostijjfhsm , a , um. 

PAI  ERA , f.  /,  le  même  que  Pa- 
tena. 

PATERNAL,  udj.  d'wte  term.  P.t- 
ternel,  elle,  qui  appartient  au  pè- 
re. Lat.  Pâte*  nus  , a , wn. 

PATEKNIDAD,  /.  /.  Paternité, 
qualité  de  père.  Lat.  Paternitas. 

PATEkMOAD.  Paternité,  eitauf- 
£ tm  titre  a huuiieur  quou  duime 
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atnc  incicns  Religieux,  aux  Prêtres, 
aux  ConfélTcurs.  Lit  Patanitas. 

PATERNO,  NA,  adi.  su.  i*f  f. 
Paternel,  elle,  qui  eft  propre  du 
père.  I.at  Paternsu , a , sms. 

PATER  KOSTER,  f.  m.  le  mê- 
me que  Paàre  ntiejlro. 

Pater  noster.  On  appelle  ain- 
n un  gros  nœud  fort  ferré.  Lat  /îd- 
jh  iHior  ^ crqjjtor  nodus. 

PATESCA , / f.  Terme  de  Ma- 
rine, qui  fe  dit  d'une  grolTc  poulie, 
qui  a eu -haut  une  ouverture,  dans 
laquelle  palTe  une  grolTe  bouline.  On 
s’en  fert  pour  lever  l'ancre.  Lat  Tro- 
ehlea  nautsca. 

PATETA,  f.  fss.  Cagneux,  épi- 
thète qu’on  donne  à un  boiteux , 
ou  il  celui  qui  a une  iambe  plus 
courte  que  l'autre.  Lat  rarsts.  Clm- 
dsis  , e , uses. 

No  h biciera  à no  îo  dixera  pnteta. 
Un  cagneux  ne  le  feroit  pas  , ou  ne 
le  diroit  pas.  Lat  Nec  hosno  pLsnl 
rufUcus  egeret. 

PATUKTICO,  CA,  adj.m.^f. 
Pathétique,  paflioiiné,  ée,  touchant, 
te;  capable  d'émouvoir  les  paiEons.  L. 
Puihetiau , a , utn. 

P.ATHULOGIA, //  Pathologie, 
partie  de  la  Médecinc'-qui  enfeigne 
à connoitre  les  maladies,  leur  na- 
ture , leurs  caufes , tant  du  corps  que 
de  rcfprit.  Lat.  Patbolnf^ia. 

PATIABÎERTO,  ta,  ndj.  sn.  ^ f. 
Qui  a les  jambes  écartées  Tune  do 
l’autre.  Lat.  Earut , « , um. 

P.ATIALBILLO.  Voyez  PapsaibiUo. 

P.ATIBULO,  f.  SM.  Potence,  gi- 
bet Lat.  Palihulum  , î. 

PATICA,  f.  f.  dsns.  Petite  patte, 
ou  petit  pied , & par  ironie  il  fe  dit 
d'un  grand  pied. 

Paner  de  patscas  en  la  calle.  Met- 
tre quelqu'un  à la  porte,  le  congé- 
dier de  chez  foi.  Lat.  Ejicere. 

FATfCO,  /.  sfs.  dis».  Oifon , jeu- 
ne oie.  Lat  PuUus  anferinus. 

PATICOXO,  XA,  ad),  m.  ^ f. 
le  même  que  Coxo.  C’eft  un  terme 
burlefquc. 

PATIKSTEBADO,  da,  «*(/'.  s». 

/.  Celui  ou  celle  qui  a les  jam- 
bes ou  les  pieds  tortus , de  travers. 
L.lt.  liants.  Dsvaricatus , a , Utn. 

PATIHENDIDO  , da  , adj.  sn. 
^ f.  qiiife  dit  des  animaux  qui  ont 
le  pieii  fourchu.  Lat.  Bsfîdsis  , a , ttn. 

PATILLA,  f.  f,  disn.  le  même 
que  Patiça. 

PATiLtA.  Certain  jeu  deguîtarre 
qui  fe  frit  avec  les  deux  doigts  de 
la  main  gauche , (avoir  l'index  & le 
doigt  du  milieu.  | 

Patilla  , en  terme  de  Marine, 
fe  dit  des  gouds  fur  lefqucls  porte  | 
le  gouvernail.  Lat  Ferrsan  ;rar^/cM/.  | 
adsisieson.  j 

Patili.a.  La  détente  d'une  arme  I 
'i  feu.  Lat  retula. 
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Patillas.  Grandes  pattes,  ou 
grandes  liftes  ; c'eft  ainfi  qu'on  ap- 
pelle vurgairement  le  Diable , à cail- 
le fans  doute  qu'on  le  repréfente  avec 
des  pattes  crochues.  Lat  CacotUmon. 

PATIN,  /.  sss.  ds'tss.  Petite  cour 
d'une  maifon.  Lat.  Isrspheviustt.  « 

Patin.  Plongeon,  oifeau  de  mer 
& de  rivière.  Lat.  JÏergus. 

Patines.  Patins,  fe  dit  d’un 
ferrement  qu'on  s'attache  aux  pieds 
pour  couler  plus  furcment  fur  U 
glace.  Lat.  Phres  caUei. 

PATINEJO,  ù Pa  riNiLC.o w». 
disn.  Petite  Cour.  Lat.  Itnpistvisfsu. 

PATINO,  f.  Tst.  le  même  que  Pa- 
tko , ou  Pato  pequeno. 

P.'VTIO , /.  STS.  Cour  de  maifon. 
Lat.  Itsipluvssfm.  Area. 

Patio.  Cour  d’un  Collège,  au- 
tour de  laquelle  font  les  cbfTcs.  Lat 
Area 

Patio.  Parterre  d'une  falle  de 
SpcAacIcs.  Voyez  Corral  de  Comediat. 

Fftar  à pa/soi  fc  dit  dans  les  Uni- 
verEtés  des  étudians  qui  vivent  à 
leurs  dépens.  Lat  i’refn'iV  expenfit 
xntism  qeere. 

PATITIESO,  SA,  adJ.  m.  £5’/. 
Terme  familier.  Qui  a les  pieds  en- 
gourdis. Lat.  Pedsbus  rigens. 

PATiTiESO.  Epouvanté,  étourdi, 
furpris  par  Quelque  accident  ou  mau- 
vaife  nouvelle.  Lat.  Ststpesss. 

Patitieso.  On  appelle  ainE  un 
homme  vain , qui  marche  .-ivcc  aft'ec- 
tation , & le  corps  tout  d'ime  pièce. 
Lat.  Elati  incedests  eseélo  corpere. 

PATITUERTO,  ta,  edy. 

Qui  a les  pieds  ou  les  jambes  tor- 
tues. Lat.  Vtsms y a,  m». 

Patituerto,  fc  dit  des  chofes 
qui  font  de  travers,  par  exemple 
de  récriture  dont  les  lignes  ne  font 
pas  droites.  Lat  Ohliqusis , a , u*h. 

PATJZAMBO,  B A , ad;,  sss.  £5*  f. 
Qui  a les  jambes  courbées  en  de- 
hors. Lat  Pandus. 

PATO  t f.  m.  le  même  ^uc  Anfar, 

Rcfr.  Pato^  gasfo  y asjjaron,  très 
cofat  fuena , y sma  fm.  Ce  proverbe 
fc  dit  de  ceux  qui  répètent  tes  cho- 
fes de  pluficurs  manières  differentes. 

PATO , TA , oi/.  ns.  f.  le 
même  que  Esnpat,uh.  On  employé 
ce  mot  dans  pluEeurs  jeux.  Si  l’an 
dit , /.as  hiszas  fon  pufas , les  levées 
font  égales. 

Pata  es  la  traviefs , fc  dit  lorfqii’nnc 
perfonne  a trom^H*  quelqu'un  & qu'el- 
le a etc  trompée  à fon  tour,  ce  qui 
revient  au  meme  que  Quitte  h quit- 
te. Lat.  Ddtfcr  dehfus  ejl.  Æqtt.iM 
ftritm  fnllul:snus. 

PATOUIADA,  /.  /.  Sütife,  im- 
pertinence, fatuité.  Lat  Eotuitas.  t 
Htijli.'tm. 

PATOJO  , TA  , adJ.  sn.  £r*  f.  Qui 
a les  jambes  conrhres  en  iMiurs , 

& les  pieds  en  dedans,  & qui  a la 
S s 3 u^archc 
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marche  d’ane  oie  ou  d’im  canard. 
Lat.  l’itrut,  r'algui  f a,  uni. 

PATON,  f.  m.  Qui  a de  grands 
pieds  ou  de  grandes  pattes.  Lat. 
Flnntul,  Panfa. 

PATRAN'A  , /.  /.  Nouvelle  febu- 
Icufc,  menfonge»  bourde.  Lat.  Com~ 
mentwn. 

PATKIA,  f.f.  Patrie,  le  lieu  où 
l'on  cil  né.  Lat.  Patrin. 

P.4TRIA.  Patrie,  fe  dit  figurément 
de  la  place,  du  lieu  propre  où  fe 
trouve  une  chofe,  même  immatériel- 
le. Lat.  Patria.  Notait  felutn. 

P.ATKIARCHA , f.m.  P.itriarchc, 
un  des  premiers  Pères  cjui  *mt  été 
au  commencement  du  monde  , & 
fameux  par  leurs  grandes  lignées. 
Lat.  Patriareba. 

PATaiAacHA.  Patriarche,  fc  dit 
du  Fondateur  de  quelque  Ordre  Reli- 
gieux. Lat  Poiriarcha. 

PATRiAiCHA.  Patriarche,  fe  dit 
auifi  dans  le  Chriftianifmc  des  Es'ê- 
ques  qui  ont  occupé  les  grands  Siè- 
ges indépendant  de  rF.glife  Romai- 
ne , tels  que  font  ceux  de  Conllanti- 
nople,  d'.Alexandrie , d'.Antioche  &c. 
Lat  P.iinarcba. 

Pai  IIARCHA.  Patriarche , ell anf- 
fi  un  titre  d'honneur  que  le  Pape 
donne  à quelques  Archevêques , quoi- 
qu'ils n’en  exercent  point  les  fonc- 
tions. Lat.  Potriarebo. 

PATRIARCHADO,/  >«.  Patriar- 
chat.  Dignité  de  Patriarche.  Lat 
Polriarcbotus. 

PatriarCHADO.  Patriarchat,  fe 
prend  aufli  pour  la  jurifdiélion  du 
Patriarche.  Lat  PatriaraboUt  dilio. 

PA’I'RLARCHAL,  aJi.  d’mttrrm. 
Patriarchal,  ale,  qui  appartient  au 
Patriarche.  Lat  PutriorchoUi , e. 

PATRICIADO,  f.  I».  Patriciat, 
Dignité  dans  l’Empire  Romain  depuis 
Conftantin.  Lat  Patritiatm,  is. 

PATRICIO,  /.  i».  Patrice.  Ro- 
main , qui  poQëdoit  le  Patriciat  dans 
l’Empire.  Ut.  Patritim , ii. 

P.ATRICIO,  CIA,  adj.  m.  fÿ /. 
Qui  coiiceruc  la  patrie.  Lat  Palri. 
iius,  a,  um, 

Patricio.  du»  concerne  les  Pa- 
triciens ou  leur  tUgnitc.  Lat  Fatri’ 
tius^  a q utn, 

PATRIEDAD , / / le  meme  que 
Pittrîinattiali^â.  Ce  mot  cfl  peu  ufité. 

PATRLMûNIAL  , aij.  i'imc  ttrm. 
Patrimonial,  ale,  c^ul  vient  de  luc- 
ccÔion  de  père,  mère,  aycul,  &c. 
Lat.  Patrinumialit , f. 

Patrimonial.  Ce  qui  appartient 
h àuclqu'un  h raifon  de  fn  patrie , 
ou  de  ion  pcie.  Lat  PatrimotsiaUs. 

PATRI.MOMAUDAD,/./  Qua- 
lité d’oriçinairc  d'un  pays , qui  don- 
ne droit  a certiins  privilèges  que  les 
étrangers  n'ont  pas.  Lat. 
nulittis, 

i’A  TRIMONIO , /.  m.  Patrimoine, 


bien  qu'on  a hérité  de  Ton  père  on 
de  les  ancêtres.  Lat.  Bcna  patmuf. 

Patrimonio,  fc  dit  par  exten- 
fion  des  biens  qu'on  a acquis  par 
quelque  titre.  Lat.  Piitrimof$iMiu 

PATRIO,  IA , aJJ.  m.  /.  Qui 
appartient  à h patrie.  Ln.Patrius, 

a , HW, 

Patrio.  Qui  appartient  au  pcrc, 
ou  qui  vient  de  lui.  Lat  Pafr/ux. 

PdifrtJ  fxyfr/hj.  Pitinancc  paternel- 
le. I^at.  Pafrh  pofejiaf. 

PATRIOTA,  / m.  le  même  que 
CowfHctriotit, 

PATROCINAR,  v.  a.  Protéger, 
défendre , apputer  , {àvorifer.  Lat. 
Patrneinari,  PvGtffin'e. 

PATRüCIXADO,  fjat.pc^f. 
du  verbe  Patrocinm\  Protégé , dé- 
fendu , appuie.  I*at.  Prottclus , a , *tw. 

PATROCIN'IO,  /.  m.  Protertion, 
appui  , faveur , fouticn.  Lat.  Putro^ 
ctiiiujn,  PrtrJtJiut»,  Faw>\ 

Paxrocinio.  On  appelle  ainfi 
par  excellence  une  fête  accordée  aux 
Eglifcs  d'Efpagnc  par  le  Pape  Ale- 
xandre VU.  à la)  roUiv'itation  du  Roi 
Phîlijpe  IV.  lequel  mit  fon  Royau- 
me fois  la  protertion  de  U V'icrgc. 
Cette  fête  fe  célèbre  eu  mois  de  No- 
vembre. L.  Fcjlu»i  patradnii  B.  Jlf.  F. 

PATRON , /.  m.  Patron , défên- 
feur,  protcilcur.  Lat.  Patronat. 

Patron.  Terme  de  Marine,  Pa- 
tron , celui  qui  conduit  Sc  gouvcnic 
un  bkiment  de  mer.  Lat.  S'auclerus. 
navij. 

Patron.  Maître  du  logis.  Lat. 

Uofpts. 

Patron.  Patron,  Saint  dont  on 
porte  le  nom.  Lat.  Patromu. 

Patron.  Patron,  fe  dit  aufiî  des 
Saints  fous  le  nom  derquels  les  Egli- 
fes  font  ftmdées.  Lat  Patronus. 

Patron.  Patron,  en  terme  de 
Jiirifpnidciicc  Canonique,  eft  celui 
qui  a fonde  ou  doté  une  Eglife,  ou 
un  EcncHcc,  & qui  s'eft  refervé  le 
droit  de  Patronage.  Lat.  Patronm. 

Patron.  Patron,  fe  dit  auïli  d'un 
Maitre  à l’égarJ  de  fon  efehve.  Lat. 
Pah  otms.  Hrrus. 

Patron.  Patron,  modèle  fur  le- 
quel on  travaille.  Lat  ExanpUir. 
ProUtypus. 

Aconchu  patron.  Patron  accommo- 
dé. Expredion  dont  les  Soldats  fc  fer- 
vent pour  dire  qu'ils  ont  trouve  un 
bon  logement,  & que  le  maître  du 
logis  ne  les  laitTc  m.'uiquer  de  rien. 
Lat  hofpitiwtt. 

PATRONA , / /.  La  maitrcnc  du 
logis  où  loge  le  Soldat.  Lat.  iiafpif 
r<i,  êT. 

Patrona.  P.itronc.  On  appelle 
ainfi  la  galère  qui  tient  le  fécond 
rang  après  la  Capitule.  Lat.  Trirt» 
mit  fatvm'.a. 

PATRONADO  ,71  »«.  le  mè.Tic  que 
PairoaatQ.  C'eft  un  terme  Angouois. 
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[De  P.itronagcî  fc  dit  desEglifes, 
j des  Bénéfices , ou  Prébendes  qui  font 
I h h nomination  d’un  Patron.  Lat 
I Patronpitit ,,  a,  lo». 
j PATRON.ATO,  7)  w.  Patronage, 
le  droit  qu’un  Evêque  a de  nommer 
I à un  BéncHce.  Lat.  Patrrmatus , ùt. 

Patron.^ TO.  Patronage  , fe  dit 
de  la  fonilation  même  de  quelque 
cciivre  pici  Lat.  Patronutut. 

Patronoto  àt  Patronage  laï- 

que. Lat.  PatronatHS  laikUt. 

PatronatortaL  Patronage  royal.  L» 
Pdttronatvs  rt^ïtu. 

PATRONAZGO,  / m.  le  même 
que  Pat.'onato. 

P.VTRONÜ,  /,  m.  le  même  que 
Patron. 

Patrono,  fc  dit  au(Ti  d’un  Sei- 
gneur direét.  Lat.  Feudi  Dominât. 

PATRONYMICO,/.  m.  Patrony- 
mique. Terme  de  Grammaire.  Nom 
formé  du  nom  propre  du  père,  lequel 
fort  à diftinguer  la  famille  : comme 
Pfdro  Porfz  y & Satteho  Suatchfz.  Lat. 
Pati'ctni/ticum  nomm, 

PATKÜLLA,  J.  f.  Patrouille, 
ronde  ou  marche  que  font  U nuit 
des  gens  de  guerre  ou  de  guet,  pour 
oblêrvcr  ce  nui  fc  pnfle  dans  les 
nies , & veiller  à la  tranquillité  Se 
fureté  d’une  Ville,  d'un  Camp.  Lat 
Erploratorite  txeuhi^ , arum. 

Patrutla,  fe  dit  par  fimilitude 
d’une  tiüupç  de  perfonnes  qui  fc 
promènent  cnfcmblc  par  les  rues.  L 
ilominum  nunterus  rxcuyrens. 

P.\TRULI.AR  , V.  n.  Faire  la  pa- 
trouille. Lat  Exeuhias  ogrrr. 

PATÜDO,  DA  , adj.  Kt.Sjjf.  Qui 
a de  grands  pieds  , ou  de  grande* 
pattes.  Lat  PtaiJut.  Panfa. 

An^el  patudo.  Ange  à grandes  pat- 
tes. On  appelle  ainfi  un  homme  qui 
paroit  d’un  earaâère  doux  & p.aifi- 
blc  , & qui  cependant  ell  très  mé- 
chant. Il  le  dit  par  aliiifion  au  Dia- 
ble, qu’on  a coutume  d’appcUer  ain- 
Ü.  Lat.  Homo  fuhdcl}  tuitis. 

PATUU.AR , V.  n.  Agiter,  remuer 
de  l'eau  flic  & bourbeufe  avec  les 
mains  Si  les  pieds , marcher  dans  les 
boues,  dans  les  marécages.  Lat  C^- 
num  tuièare , vri  pedihus  quairrr, 

Patullar,  jMéwph.  Se  hâter,  fc 
prclTcr , faire  beaucoup  de  pas  , fe 
<!oniicr  beaucoup  de  mouvement  pour 
une  alTaiie.  Lit.  Profnar».  Fejlma^ 

Tt. 

PAULAR  , /.  m.  le  même  que  Pan» 
tOKO  ou  AtoiiaSero.  Ce  mot  a vieilli. 

PAÜLINA  , /.  /.  Lettre  d'excom- 
munication qui  s’expédie  par  le  Tri- 
bunal de  fl  Nonciature  , ou  autres 
np^rtenans  au  P.ipe,  ainfi  appcilée 
du^om  Je  Paul  lil.  fous  le  Pontifi- 
cat duquel  ces  fortes  de  lettres  com- 
mencèrent à avoir  cours.  Lat  Paam 
tinwn  itnatb.'ma. 

Pau* 
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Pauli  NA  , fc  dit  pnr  extenCon 
des  injures  qu'on  dit  à quelqu'un. 
Lat.  Convitia.  Probny. 

PAUPERRIMO , w A , adi.  m. 
fuŸtrL  le  meme  que  Fi^rUJum.  C'eft 
un  mot  Latin. 

PAUSA,/./  Paufe,  arrêt,  cef- 
fation  d’asfir,  de  parler,  démarcher. 
Lat.  Puuja.  Rtqtêici.  \ 

Pausa,  fc  prend  pour  Repos, 
tranquillité  d’erprit,  quiétude.  Lat.  ^ 
Rftfuies.  Intrrmi^'h.  \ 

Pausa,  figniHc  aiilTi  Lentenr  à i 
agir.  Lat.  Jlura . c.  7 urdiViu.  Cwtc^  I 

liiio.  I 

PAtSA.  Paufe,  en  terme  de  Mu-  | 
fque  , e(l  une  note  poféc  fur  la  ta-  ' 
blatm  e,  qui  RgniBc  qu'il  faut  qu'une 
partie  fe  taife,  tandis  que  les  autres 
continuent  à chanter.  Lat  IntfriHUla, 

A adv.  Par  inters  allcs  , par 

paufes.  Lat  Ptr  iute^'i'alia. 

PACISADAMENTE,  adv.  Pofé- 
ment , duncement , fans  précipitation. 
Lat.  Lattl  PLciiK 

PAliSADO,  DA,  fldf.  m.  ^ f. 
Pofe,  ce,  paiiiible,  modéré,  éc,  qui 
ne  fait  rien  avec  précipitation.  Lat 
Zctüus.  Placidui , a , um. 

Pausado,  fc  dit  anfli  d'un  hom- 
me qui  parle  lentement,  niinri-bicn 
que  des  paroles  qu'il  dit.  Lat  /Vr- 
his  Uv.tuf. 

PALSAN,  f,  m.  le  même  que 

P.AUS.AR,  V.  n.  ^ ^utlqncfnis  ne- 
iif.  Faire  une  panfe,  s’arrêter,  in. 
terronipre,  ccUcr  un  mouvement, 
un  exercice , une  aélion.  Lat.  Inter- 
vaîliitn  facn'e.  Cçjlîre. 

P.AUTA,  f.  /.  Petit  ats  fort  min- 
ce , fur  lequel  font  ten.iués  pluCeurs 
cordes  de  boNnux  parallèles,  dont  on 
fe  fert  pour  régler  le  papier  /ur  le- 
quel les  ciifans  écrivent.  Lat.  Re^u> 
h fcriploria. 

Pauta,  fe  dit  par  extenfion  de 
tout  autre  inflrumcnt  qui  fert  de  rè- 
gle pour  faire  quelque  chofe.  Lat 
It'orma,  £xcinfîar. 

Pauta  , fc  dit  figurément  de  tout 
ce  qui  fert  de  règle  à nos  acHons. 
Lat.  Rezt’l»’  AVm<f. 

P.Aül’.ADOR,  y',  tn.  Celui  qui  fait 
des  inlHümws  pour  régler  le  papier, 
ou  qui  le  règle  lui  - même.  Lat  Ke- 
gulannn  artifex.  L'bartarum  chjiptator. 

PAUTAR , r.  a.  Régler  le  pa- 
pier avec  rinIHumcnl  appelle  Pau- 
ta.  Lat.  t'i'aTtam  fer  ttxiKUattt  ol^^nare. 

Pavtar.  Régler  du  papier  de  Mu- 
lique  avec  une  patte.  Lit.  Lineas 
fnujicat  duccre. 

Paltar,  pris  Cgurémcnt,  fignt- 
fie.  Donner  des  règles  pour  faire 
quelque  chofe.  Lat.  Dirigere.  Rfgu- 
iam  pf.thne. 

PaLTADO,  DA,  Ÿnjf.  du 

verbe  PautJf.  Réglé , ce.  Lat 
^ cf'j.gfttttus  , a , WH» 


PAVA,/.  / Paone  ou  Pane,  la 
femelle  du  paon.  Lat  Pava  Jteu’itu. 

PAVAD.A,  /.  f.  Poule  grolfe  & 
graffe.  Lat  Gaüina  crajh. 

Im  la  fuz'ada.  Sorte  de  jeu 

d’cnfins.  Lat.  Pueronmi  ludi  gémis, 

P.AV.ANA , /.  /.  Pavane , Darife  Ef- 
pagnolc  fort  grave.  Lat.  Infuiiistjn 
fptjditam  ferium. 

Pavana.  Colcrette,  que  les  fem- 
mes portuient  autrefois,  & qui  leur 
couvroit  le  col , la  gorge  & les  épnu-  j 
les.  Lat.  L'ulUte  mulithre. 

Entra.ias  Aefavana.  Entrées  de  Pa- 
vane. Manière  de  parler  par  laquelle 
on  fc  mo^ue  d’un  homme  qui  vient 
d'un  air  fericitx  & myilérieux  nous 
dire  une  ridicuUté.  Lat  RUicu^  Je- 
fia, 

Pafos  lie  fa^fana.  Pas  extrêmement 
lents  & afieélés.  Lat  Lenti  fajus  ^ 
ferii. 

PAVES , f,  m.  Pavois , arme  dé- 
fcnfivc,  grand  bouclier  que  les  an- 
ciens portoient  à la  guerre.  Lat 
Clyfeus.  S’ct/tirm  obiaitgum. 

PAVES  A,  /./.  La  portion  fubti- 
le  qui  relie  d'un  corps  qu'on  a brûlé 
avant  qu’il  fc  réduife  en  cendres. 
Lat  Faviila, 

PavëSA,  fc  dit  pour  Ruines,  dé- 
bris de  quelque  chofe  que  ce  foit 
Lat.  ReUquia: , arum. 

Pavesa.  On  appelle  ainfi  finirc- 
I ment  un  homme  doux,  painble, 

I tranquille!  & aulH  celui  qui  efl  ex- 
I ténue , foiblc  , débile.  Lnt.  Homo 
flnàJus , vtl  graciiif, 

PA\'ESADA  , /.  /«.  le  même  que 

Eti'.piwe/tuUr. 

PAVIDÜ,  DA,  Peu- 

reux , fc , craintif , ive , timide.  L. 
Parxdiu,  fl,  WH. 

PAVIMIENTO,/  m.  Pave  d'imc 
Eglife,  d'une  maifbu,  on  de  tel  au- 
tre édifice.  Il  fe  dit  particuliérement 
de  celui  qui  clt  arûRement  fait.  Lat. 
Pitvimcntuin. 

PAViüTA  , /./.  Alcyon,  oifeau 
aquatique.  Lat  Akjon. 

PAVÜ  , VA  , / w.  £ÿ/.  Coq  d'In- 
de , poule  il'indc , oifeau  dumcRiquc 
aporté  des  Indes.  Lat.  Guituj  IndUus, 
Gallhu  Indica. 

PAVOK  , f,  tft.  Paon  , on  Pan. 
Oifeau  qu’on  nourrit  dans  K*s  balTcs- 
cours , & qui  l'emporte  fur  tons  les 
autres  par  la  beauté  de  fon  plumage. 
Lat.  Pavo , nii. 

Pavon.  Le  Pann.  Condcliatlun 
voifine  du  Pôle  Antaréliquc  , l une 
des  douze  que  les  Anciens  n’ont  point 
obfcrvées.  Elle  eîl  compofée  de  î3 
étoiles  connues.  Lut  P*nv  c^lejiis, 

PAVONADA  , / . Promenade 

courte,  ou  autre  ilivcrtinement  qu'on 
prend  pour  un  peu  de  tems.  Lat. 
Ani.ni  vtUxatio,  DtMnhaluh. 

Pavokad.\  , le  dit  figurément 
pour  Fiiüc  • oRcutation  ^ dons  ce 
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qifon  dît  & dans  ce  qu’on  Jàit.  Lat. 

ron:p(])u  flatia. 

P.^VONAR , V.  a.  Bronzer  le  fer , 
le  bn;nir.  Lat.  Psolaceo  cohre  injict- 

rt. 

PAVONADO  , DA  , par/.  fa[f.  du 
verbe  Piwonar.  Bronzé  , ce , bruni , 
ic.  Lat  riùlaceo  colore  infeHus , a, 
wn. 

PAVOXAZO , f.m.  Terme  de  Pein- 
ture y couleur  minérale  d im  rouge 
foncé , comme  lo  carmin  , auquel 
on  le  fubllitue  dans  la  peinture  k U 
détrempe.  liât.  Violaeeus  color, 

PAVÜNEAR  , V,  n.  Se  pavaner, 
marcher  gravement  & fupetbemenu 
On  remployé  fouvent  comme  verbe 
réciproque  Pavmcarfe,  Lat.  FompoA 
incedne. 

PAVOR,/»*.  Peur,  effroi,  tmou- 
vanîe  , frayeur  , crainte.  Ceft  uii 
mot  Latin.  Pavor^rh, 

PAVORDE,/  m.  Prévôt,  Digni- 
té EccicfialHquc.  C’eft  un  terme  .Àra- 
gonois.  Lat.  EccUjlv  Pr*fajitn.. 

Pavorde.  On  appelle  ainü  d V.a- 
Icucc  le  Profcnciir  en  Théologie,  en 
Omit  Civil,  & eu  Droit  Canon  de 
l'Univerfité.  Lat  Puhlicus  Prvjejar 
TheGicgi.c  t>el  Juris  utrivjque. 

PAVORDIA  , / /.  Prévôté  , Di- 
gnité du  Prévôt.  11  fc  dit  de  la  Pré- 
vôté ou  du  territoire  qui  la  concer- 
ne , & d’où  elle  tire  fes  Fruits  £:  fes 
rentes.  Lat  KccU^  Pr,epyiiura, 

PAVORIDO,  DA,  adi,  m.  ^ f. 
Craintif,  ive,  peureux,  eufe,  timi- 
de. Lat.  P(n'idus , a , mm. 

PAVOKOSAMENTE,  adv.  Timi- 
dement , avec  peur , avec  frayeur.  !.. 
Pavid), 

PAVOROSO,  SA  , odi.  m.  ^ f, 
Eârayont,  te,  redoutable,  qui  fait 
peur,  qui  caufe  de  la  fr.iycur.  L.it. 
Paviius.  Pavtnius, 

Pavura,/. /.  le  meme  quePa* 
vor. 

PAXARA , f.f,  La  femelle  de 
quelque  oifeau  que  ce  foit  J!  fc  dit 
pour  Paxaro.  Lat.  Avis  famiaa, 

Puxuru  pinia.  Sorte  de  jeu  liilté 
dans  les  compagnies.  Lat  Imàs  ge- 
nus. 

PAXARE.AR  , s»,  rt.  ChalTcr  aux 
oiîeaux.  Lat  Aves  ouetpafK 

Paxarear  , pris  ligîirémcnt,  fi- 
gniHc  Battre  le  pavé  , fainéanur  , 
mener  une  vie  crniatc  & oifive.  L. 
Otiari,  ! ’agari, 

PAXARÈL  y f.  tn,  le  même  que 
Kiiguero. 

PAXARER.A,  / f.  Volière  dans 
laquelle  on  nourrit  des  oifeaux.  Lat 

C'iK/iM , ^e. 

l'AXAREKA  , fc  premi  fijnrc'wciit 
pour  Plcifcmcric , builincric,  raille- 
rie , mot  pour  rire.  l at. 

ta . flivtJ.'f. 

P.^XARERO  , f.  m.  Oifeicur.  Lat. 

altucfj,  ufii. 

Pa\a- 
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Paxarero.  Homme  oifif , qui 
ne  fait  que  battre  le  pavé  du  matin 
au  foir.  Lat.  Erra.  .Vehih. 

Paxarero,  ha,  «dj.  m.  éÿ  /. 
Plaifantitc,  divertifrant,  te,  bnr- 
icrqiie  , bouf'on  , ne,  riüblc.  Lat. 
ré  ivus  ^ a y Wfi.  Jocàfuis  n,  wn. 

PAXAKlI.,,/i  Terme  t\c  Mn. 

rinc.  Amarre  des  voiles,  pour  (qu'el- 
les fe  tiennent  fermes  quand  le  vent 
eil  fort.  Lat.  R:alcns  t*thru)H  adjiri- 
üûrirts, 

PAX/VRILLA  , f.  f.  dim.  Petit 
oifeau  femelle.  Lat  ^vicuùt, 

Paxaeilla.  La  ràte  du  pourceau, 
ivec  la  çraiCTe  qui  tient  autour  } tl 
fe  dit  par  extenlion  de  celle  des  au- 
tres animaux.  Lat.  h, 

Paxarilla.  Honte  qui  nous  em- 
pêche de  parler  en  public , & qui 
nous  fait  refter  court  Lat.  Pwd<»r, 
ris.  Ilotjîtatio  ht  hqutn,i\ 

Alr^i'orfcU  la  paxor/Vi».  Se  dilater 
U rite,  prendre  plaiiir  à quelque 
chofe.  Lat.  Maxime  gaudere, 

Hdcrr  temhlar  la  pax.irilla.  Intimi- 
der quelqu'un , lui  Pure  peur.  Lat. 
Ttrrorem 

P.AXARILLO  , h PaxaUico  , 
f,  m.  dim.  Oifclet  011  oLlitlon , petit 
oifeau.  Lat  Pajefcvbts. 

PAXARITA  , / /.  dim.  Petit  oi- 
feau  femelle.  Il  fe  dit  tant  des  mâ- 
les que  des  femelles  des  petits  oî- 
feaux , dont  on  ignore  le  nom.  Lat. 
Avicula  , 

Paxarita  de  las  «iWvK  le  me- 
me Aguzanieve  , ou  Pezpita. 

Afarfe  O caerfe  las  faxaritas.  Ex- 
prdfion  exag^rative,  dont  on  fe  fert 
pour  dire  qu'il  fait  très  chaud.  Lat. 
Solnn  «rirrr,  urere.  Æfluayi. 

'i'rabn'le  las  faxaritas  volando.  Com- 
plaire à quelqu’un  en  tout  ce  qui  lui 
fait  plaifir , le  fatisfairc  en  tout.  L. 
AUevius  voluptati  fiudcre. 

PAXARITO,  / w.  dim.  Petit  oi- 
feau.  Lat  Pa£ercubis.  Avicula, 
jQitedarfe  coma  mt  paxarito.  Mou- 
rir paifiMcmcnt.  Lat.  Placidaw  ww- 
teia  sbire. 

PAXARO  , / tH.  Oifeau  de  quel- 
que cfpècc  qu’il  foit  Lat.  Avis, 
hicris. 

Paxaro  , fe  dit  particuliérement 
du  moineau.  Lat.  Pajfer. 

Paxaro.  Oifeau  , fe  dit  figuré- 
ment  d’un  homme  fin,  rufe,  adroit, 
fubtil,  pénétrant  Lat  St^ax.  CaUi- 
dus. 

Paxaro  bobo.  Oifeau  niais.  Oifeau 
de  la  çrofleur  d un  corbeau , mais 
qui  a les  ailes  plus  grandes  i U efl 
fl  (hipidc  qu’il  le  perche  fur  les  ver- 
gues des  vaiflTeaux,  & y roJte  aflTcz 
de  tems  pour  qu'on  le  prenne  avec 
la  main.  Lat.  Avis  faSua. 

Paxaro  carfintero'.  le  même  que 
Pit  ^ , ou  Pico.  I 

Paxifro  cwtuittrfé  Oifeau  d'umoui 
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oifeau  un  peu  plus  gros , mais  auffi 
nifé  que  le  moineau.  On  l'appelle 
L'oJHuaerOf  parce  qu'il  fait  fon  nid  en 
commun  avec  ceux  de  fon  cfpécc. 

Paxaro  de  Sol,  Oifeau  de  Paradis. 
Voyez  Alamtcodhla. 

Paxaro  re/ucitmlo.  Olfeau  appelle 
dans  les  Indes  flcicilin.  Il  n’ell  pas 
plus  gros  qu’une  mouche  h miel. 
C’eft  le  Colibri.  Ou  prétend  qu’il 
meurt  au  mois  d’OcAobre,  & rciFur- 
cite  au  mois  d’AvriL 

Paxaro  folitario.  Oifeau  folitalrc , 
crpèec  de  moineau  qui  habite  Icsma- 
ftires , £:  va  toujours  fcul.  Lat  Avis 
ftdUaria. 

Paxaro  fsütario.  On  appelle  ainfi 
un  homme  qui  fuit  la  compagnie. 
Lat.  lÎQtno  jbUtarius, 

Refr.  Paxaro  tsigufro  no  entres  en 
mi  grofsero.  Le  fens  de  ce  proverbe 
efl  qu'on  ne  doit  point  faire  fonds 
fur  un  homme  habitué  au  vice. 

Refr.  Paxaro  viejo  no  entra  en  jou- 
ta, 11  n’eit  pas  aifé  de  tromper  ceux 
qui  ont  de  l'expérience. 

Refr.  J^uieit  paxaro  ha  de  tomar^ 
no  ha  de  oxear.  Ce  proverbe  fignific 
que  pour  réunir  dans  fes  entreprilcs  , 
il  faut  ufer  de  diligence  & ne  rien 
épargner. 

PAXAROTA,  h Paxarotada, 
/./.  FaufTe  nouvelle.  Lat  Comsnentsim. 
Sptesofum  mendacisan. 

PAXARRACO,/.  m.  Gros  oifeau 
dont  on  ignore  le  nom. 

PAXARÜCO,  f,  m.  le  meme  que  ; 
Paxarraco. 

PAYO , YA , adj.  sn.  ^ f.  Grof- 
ficr,  lourdaiit,  fiupidc , ignorant, 
butor.  Lat.  Kujlkus.  Agrejlis. 

Payo  , en  jargon,  Berger.  Lat 
Faftor. 

PAZ,  /. /.  P.iix,  tninquillité  d'ef- 
prit  dont  ou  jouit,  qiia/iil  on  n'eft 
point  troublé  & agite  de  palTions. 
Lat.  Pax^  cis. 

Paz.  Paix,  tranquillité  dont  jouit 
' un  Royaume,  un  Etat  qui  n’a  point 
de  guerre  avec  fes  voilins.  Lat.  Pax. 
7ran<jmlUtai. 

Paz.  Paix , fe  dit  de  la  bonne 
intelligence  qui  règne  entre  les  par- 
ticuliers, fur-tout  dans  les  familles  i 
& il  cft  oppofé  â Procès , querelles , 
différends.  I.at  Fax. 

Paz,  fignific  aufii  Humeur  douce, 
paifible,  tranquille.  IraX.  S^uitta  m- 
dotes. 

Paz.  Paix,  fe  dit  de  celle  que  les 
Souverains  font  entre  eux  , & qui 
met  fin  à la  guerre.  Lat.  Pax. 

Paz.  Paix,  cU  auffi  ce  qu'on  fait 
baifer  par  vénération  à l’Eglife  -, 
foit  en  allant  à l'offrande,  foit  lorf- 
qu’on  fe  fouhaitc  la  paix  l'un  à l’au- 
tre après  la  confécration.  l.at.  Pax. 

Paz  , en  terme  de  jeu  fe  dit  d’une 

Eartie  où  ü n’y  a ni  gain,  ni  perte, 
at.  In  lui»  ii/irirntM  ee^aUtas^ 


Paz.  Terme  de  compte.  Paix,  Ce 
dit  lorfqu'on  ne  doit  rien , ou  qu’on 
paye  ce  qu’on  doit.  Lat.  Suinma 
quadrans. 

Paz,  fe  prend  auffi  pour  Egalité 
dans  les  comptes.  Lat.  Ratio  xqualis 
vel  par. 

Paz,  fe  dit  figuréraent  des  inju- 
res qu’on  fe  dit  en  récriminant.  Lat. 
/«;arj.«  vel  facti  a jualh  retarjia. 

Paz,  fe  dit  auffi  du  baifer  qu'on 
fe  donne  en  fe  rencontrant  avec  quel- 
qu'un qu'on  n'a  pas  vù  depuis  long- 
tems.  Lat.  Ojadum  oacis, 

Paz,  interj.  Paix,  filcncc  ! Lat* 
lieu  fax. 

Paz  fta  en  e/la  cafa.  La  paix  foit 
en  cette  maifon,  fouhait  qui  fe  fait 
en  entrant.  Lat.  Pax  huic  tionad. 

A la  paz  de  Dios.  Adieu.  Dieu 
vous  conJuife.  Lat.  ï’aUas.  Drus  U 
adjm'et, 

B.videra  de  taz.  C’eft  le  pâvilf>a 
ou  drapeau  blanc  qu'on  arbore  fur 
le  rempart  d’une  place  lorfqo’on  veut 
capituler.  Lat.  rexiUsm  pacis, 

Cestpaz  fea  diebo.  Suit  dit  fans  vous 
dépbirc.  Lat.  Pace  tuâ  iic.vn. 

Dc/canfar  è repefar  en  fxz,  Repo- 
fer  en  paix.  Souhait  qu’on  fait  pour 
un  mort.  Lat.  ht  pace  requiefcerc. 

Genîe  de  p.iz.  Ami.  C’eft  ce  qn’ofi 
répond  lorfqu’aprii  avoir  heurté  à 
une  porte  on  demande  qui  c’eft.  Lat. 
Pax.  Aperi. 

Jr  m paz  è ton  Lt  paz  de  Dios.  Ex- 
I preflion  dont  on  fe  fert  pour  congé- 
dier poliment  quelqu'un.  Lat  Fade- 
re  in  pace. 

Moro  de  paz.  Maure  de  paix.  On 
appelle  ainll  en  Afrique  un  Maure 
qui  promet  fidélité  au  Roi,  & qu'on 
employé  pour  traiter  avec  ceux  de  fa 
nation.^  Lat  Alaurus  pai  i/îcHS. 

Pats  y paz.  Exprefljon  qui  figni- 
fic que  la  paix  & le  néecHairc  fuf- 
fiûnt  font  le  fondement  de  la  tran- 
quillité publique.  Lat.  Pauis  ^ Pax. 

Xluedar  en  paz.  Refter  en  paix  , 
ne  rien  devoir.  Lat  Æs  alienusn  fol- 
vijfc. 

Sacar  à paz  y à falvo.  ExprcfTion 
qu’on  employé  en  matière  de  garan- 
tie. Lat.  hscolspnem  praHart. 

rcftir  de  Paz.  Venir  dans  un  cTprit 
de  paix  & Uns  dcfl'ein  de  fe  querel- 
ler comme  on  le  craignoit.  Lat  P*“ 
ci/atm  xteniret  adx'erJare. 

PAZGUATO,  TA,  adj.  Simple, 
badaut  ♦ qui  s’étonne  , & qui  admire 
tout  ce  qu’il  voit  & entend.  L.  i’ri»- 


PEAGE , / m.  Péage , droit  qu’on 
paye  pour  paffer  fur  un  pont  , nue 
cluiuflcc.  une  rivière.  Lat  y*orion«wf. 

PEAGERÜ  , / m.  Péager  , celui 
qui  rctjOit  le  péage.  L.  Portoiii  exac- 


tor. 
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PE  AT,  , f.  m.  Le  ilcfTus  du  pied 
d’un  bis  , ce  cjui  couvre  le  pied  , 
un  dediis  de  pied.  Lat.  PtAulis. 

PEANA  , f.  f,  Ptcdcftal  d'une 
fbtuc.  Lnt.  S'u^^riantum. 

Peana.  Marchepied  d'un  Autel. 
Lat.  Ati43’ii  fuiffianaum. 

Peana.  EIcabenu , efeabene,  pe- 
tit bnne  pour  s'cxhaufTcr.  Lat.  dVa- 
hclhm. 

PEBETE  , f.  w.  F.fpîce  de  parfum 
appelle  Oifclcts  de  Chypre.  I.at  Suf-^ 
fm'Htwn. 

PtBETE  , fc  dit  p.ir  antiphmfc  de 
tout  ce  i|ui  fent  mauvais.  Lat.  Fa- 
tiium  fu^hntn. 

Peuete.  Les  Artiheiers  appellent 
ainli  une  amorce  ou  mèche.  Lat 
jM.tjfa  ex  nitruto  fulvere  in  t>irguùtin 
difŸiSta. 

PKBETERO , f,  CalTolcttc  dans 
laqiicüc  OH  fait  brûler  le  parfum 
appelle  Fehete.  Lat.  Sr<^iuitti  vas. 

PKBRADA  y A f.  le  même  que 

PEBRE,/.  m.  Poivrade»  forte  de 
fanée.  Lat.  Pi^titujn  ccnàimmtMm, 

Pefrë.  On  appelle  ainfi  le  poi- 
vre er»  quelques  endroits.  Voyez  Pi- 
mitr.t.x,  . I 

PECA,/  f.  Lentille,  tache»  rouf-  j 
fciir  .au  vifaçc.  Lat.  Alacula.  Lentigo. 

PECWBLE  » adj,  d'ujie  ternt.  Qiii 
cil  fiiict  à pécher.  Lat.  PeccabiUs^  e. 

l’LCADILLO»  f.  m.  Peccadille, 
petit  péché,  fente  légère.  Il  figni- 
fic  auOi , Grand  péché,  par  antiphrafe. 
Lat.  Peccatum  In'e  , vel  grave. 

PECADO,/m.  Péché , aéUon  mau- 
vaife»  contravention  aux  Comman- 
demens  de  Dieu.  Lat.  Peccatumy 

Pecadd.  Péché,  fe  dit  aulfi  de 
tout  ce  qui  stHoigne  de  la  ratfon  & 
de  l'équité.  Lat.  Piccatim.  Vitium. 

Pecado,  fc  prend  pour  Excès 
de  quelque  nature  qu’il  foit.  Lat. 
P(csat'4tn, 

Pecado.  On  appelle  ainft  le  Dia- 
ble en  ftilc  femilier,  à caufe  qu'il 
eft  r.autcur  du  péché.  Laft  Diiibolut. 

Pecado  o//«.îî  Péché  actuel , ce- 
lui qui  fc  commet  Volontairement. 
Lat.  Aciiuîe  peccatum. 

Pecado  hahitmU.  Péché  habituel , 
celui  qui  fc  commet  par  h.ibitudc. 
Lat.  liahituale  pcccatum. 

Pecado  mcruil.  Péché  mortel  , c’eft 
celui  qui  donne  U mort  à l’ame,  & 
qui  la  prive  de  la  grâce.  Lac.  Pec- 
Cithem  wortiile. 

Pecado  eriginat.  Péché  originel , 
celui  de  nos  premiers  pères,  qui  a 
infeété  toute  la  nature  humaine.  Lat. 
Originale  feccatifm. 

Pec*ido  original  ^ f:  dit  de  certains 
penchans  nihirels  qui  font  en  nous. 
Lat.  Prout  peccatum  originale. 

Pecado  venial.  Péché  véniel,  péché 
dont  on  peut  cfpcrer  le  pardoQ.  Lat 
Pcccutunt  vmiale. 
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De  mis  pecades.  Pour  mes  péchés. 
Lat.  Panà  peccatonan  nteorwn. 

Fd  pecado  de  la  leuteja.  On  appelle 
ainli  une  feutc  légère  qn'on  s'cftbrcc 
d’exagérer.  Lat.  F^vit  ttl  imagimtriit 

CHlpa. 

FJlar  en  pecado.  Etre  mal  avec 
quelqu'un.  Lat  Aliquem  odijfe^  vtl 
alixjuid  agri  ferre- 

F^ar  Ivcbo  en  pecado.  On  dit  d’une 
chofe  qui  réiilTit  mal , qu’on  l’a  faite 
en  étal  de  péché.  Lat  Prttvè  utiqtàd 
fiiciwn  ejfe. 

Per  mif  pecados,  Expr.  adv.  Pour 
mes  péchés.  Lat.  In  pienam  deliélo- 
rum.  I 

PEC.ADOR , RA  f tld),  m,  f. 
Pécheur,  pécherefle,  qui  commet  un 
péché.  Lat.  Peccatw.  Peccatrix. 

Pecadob.  Pécheur,  Ce  prend aulTi 
pour  un  individu  de  rcfpècc  humai- 
ne. Lat  Peccator. 

Pecaoor  , fe  dît  .auffi  d’un  hom- 
me qui  m.'tnque  h fon  devoir.  Lat. 
Peccator.  Delinquent. 

Pecador,  fe  dit  pour  Ignorant 
Lat.  Impc.itus. 

Pfxaoora.  On  appelle  ainfi  une 
profilée.  Lat.  Aleretrix  , icis.  Pcc- 
cutrix. 

Pecador  de  mi  ! interj.  Pécheur 
que  je  fuis  ! Lat.  miH  peccasori  ! 

Al  pecador  emno  annine,  Expref- 
fton  figurée  qui  lignifie  qu'il  ife  feut 
refüfcr  accès  A qui  qiie*cc  foit,  pour 
peu  qu’il  nous  en  revienne  de  pro- 
fil. Lal.  J^uidquid  cbliitum  fucrit  non 
renaemium. 

PECADORAZO  , /.  m.  ae^n.  de 
Pecador.  Grand  pécheur.  Lat.  Hefii- 
rius.  Sceiejlus. 

PECAMINOSO,  SA , adj.  m. 

Qui  approche  , qui  conduit  au  pc- 
; ché.  Lat.  Piccata  doioxiuSf  e,  wn. 

PECAU , V.  n,  PcchcT,  defolkéir 
à Dieu , tranfgreflTcr  fa  Loi.  Lat 
Peccare. 

Pecar.  Pécher,  manquer  à fon 
devoir,  faillir  contre  les  règles  d'un 
art , d'une  fcicncc.  Lat.  Peccurt. 

Pecar,  fe  dit  encore  pour  Se  van- 
ter , fe  glorifier , s'ahcilionncr  à quel- 
que choie  avec  excès.  Lat.  Peccare 
aticujus  rei  nimio  ajeciu. 

Pecar,  fc  prend  aufli  pour  Faire 
quelque  chûfç  pour  laquelle  on  a une 
pafÜon  violente,  quand  même  elle 
ne  feroit  pas  mauvaife.  Lat.  AUcu- 
jus  rei  fistdio  rapi. 

Pecar  , fignific  encore  fc  rendre 
digne  de  châtiment  Lat  Psenasume- 
reri. 

Pecar.  Pécher,  en  terme  tic  Mé- 
decine» fe  dit  des  humeurs  qui  pré- 
dominent dans  quelque  mabdic.  Lat. 
Peccare. 

DitrU  por  donde  peca.  Reprendre 
quelqu'un  fur  une  chofe  où  il  a cou- 
tume Je  feillir. 

*Ve  pecar  de  ignorancitix  lïe  pas  P<- 
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cher  par  ignorance  , agir  avec  con- 
noiflàucc  de  caufe.  Lat  Jlwd  igna- 
rum  pCiCare. 

PEC.ANTE  , part.  acl.  dû  verbe 
Pecar.  Péchant , qui  pcchc.  Lat  Pec- 
cant. 

Pecavte,  ftd>.  Peccant,  te»  ter- 
me de  Médecine  , qui  s’applique  aux 
humeurs  qui  ont  de  la  malignité.  L. 
Hoxiat , fl , um. 

PECADO,  DA  , Part,  p.tjf.  du  ver- 
be Pecar.  Le  péché  commi-: , la  fen- 
te comntife.  I^t.  f^uod  peccatum  ejl, 

PECE , f.  nt.  le  même  que  Pez. 

Pece.  Terre  gralTe,  qui  fert  à 
faire  des  cloifons.  Lat  InUitum. 

Pece  aajdTal.  PoifTon  aufiral;  une 
des  feize  Conficllations  méridionales. 
Lit.  Pifeis.  Statut. 

Pece  volanee.  PoifTon  vobnt  Con- 
Rcllatioii  voifmc  du  Pôle  Antardi^ 
que.  Lat.  Pi/ds  volons. 

Refr.  El  pece  para  quicn  to  merece. 
Le  fens  de  ce  proverbe  cR  que  les 
rccompenfcs  n’ont  été  établies  que 
pour  le  mérite. 

PECECILLO  , f.  Pt.  dim.  Petit 
poilîbn.  |.at  Pifciculai. 

PECEXO  , fiA  , adJ.  m.  f.  Qn! 
eR  de  couleur  de  poix,  en  pariant 
' des  chevaux.  Lat  Picei  coUris. 

\ PECEZUEI.A  , f,  f.  âiin.  Petite 
' pièce  d'artilieric , ou  d'autre  chofe. 
Lat.  Particula^  x. 

PECEZUELO  , f tn.  dim.  de  PiV. 

, Petit  pied.  Lat  PediAus. 

PeCEZCELO,  /.  ttt.  dim.  de  PeZ- 
Petit  pniflbn.  Lat.  FifcicuUts. 

PECHA , / /.  le  mê‘mc  que  Pecko 
pris  comme  tribut 

PECH.\R,  t^.  a.  Payer  un  tribut, 
iTn  impôt  Lat.  Ftéirgal  vel  trihulun* 
fvlvere. 

Pechax»  fc  difoit  autrefois  pouf 
Pugar  , payer.  Lat.  Sohere. 

PECHADO  , DA  I part.  pnf.  du 
verbe  PeAKxr.  Payé  , ce.  Lat.  SoUtm 
tus fl  , ism.  Perfus  , a , um. 

PECHARDIGKO  DE  MANGA  , 
fignific  en  jargon  , Tour  qu'on  joue 
à quelqu'un  pour  l’obliger  à ^15  et 
pour  deux.  Lat.  Dolus. 

PECHAZO  , f.  in.  augrn.  Grande 
poitrine  , grand  eRomac  $ & figtiré- 
ment  Grand  courage,  grande  valeur, 
générofilc , grand  ceeur.  Lat  Magna- 
Fortiiudo. 

PECHE.  V’oyez  PceVina- 

PECHERA  , f.  /.  PlaRron  , pièce 
de  linge  ou  de  dr.ip,  qu’on  met  fur 
la  poitrine  pour  la  garantir  du  froid. 
C'eR  aulli  un  poitrail  , qui  fait  par- 
tie d'un  harnois  de  cheval.  Lat.  Pe- 
Aoris  intigiimentum. 

PECHERA  , fe  prend  aiilTi  pour 
Gorge , fein , fur-tout  en  parlant  des 
femmes.  Lat  PcAus,  * 

PECHERA  , fc  difoit  autrefois  pour 
Tribut , impôt.  Lat  Tributiniiy  i. 

PECHEKIA  , f,  f,  Impofilioii  , 

T t droit 
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droit  qiiVn  lr.*c  nn  nom  du  Koi  fur 
les  pcrfoniics  ou  fur  le-î  marchanJi- 
fcî , pour  foutenir  Icb  charçcs  de 
l'Et-lt.  Lit.  Vcéiis^lii  foUuio. 

PKCHERO  , RA  , oAj.  m.  /. 
TailUhlc,  qui  e(l  fujet  k U Tnille  , 
& autres  impofitions.  Lat.  Trihuta- 
tiuf , a f uiti. 

Pechero  , pris  comme  fubftan- 
tif , fi;;aifîc  Bavette  , linge  qu’on 
met  aux  petits  ctilans  au  devant  de 
l’clbimac,  de  peur  qu  ils  ne  bavent 
ded'us  leurs  robes.  Lat.  Liniripn  pe~ 
éhralt. 

PECHTCOLORADO , /.  tn.  Char- 
donneret  , petit  oife.au  remarquable 
par  la  beauté  de  fon  plunuge.  Lat. 
J^ajfcrctilus  fufeus. 

PECHIGONGA , /.  / Jeu  de  car. 
tes  qu'on  joue  entre  quatre  perfon- 
ncs  y & qui  cRj  venu  des  Lidcs. 
C'eft  une  cfpccc  de  Trente-un.  Lat. 
Luâm  churtmum  oriine  nunirrivula- 
mm. 

PECHINA  , / /.  Coquille  que  les 
Pèlerins  portent  atUchcc  à leurs  cha- 
peaux  & fur  leurs  coUcrines.  Lat. 
CcHcha  Foegrinoruf». 

Pechina.  Voûte  en  trompe.  T. 
d’Architcâure.  Lat.  Concha. 

PECHO , /.  wi.  Poitrine , cRomac. 
Lat.  Feliui. 

Pecho,  fc  prend  foiivcnt  pour 
l’intérieur  de  l’animal  depiilK  la  gor- 
gc  jufqu’à  l’cftomac.  Lat  Pcctut. 

Pecho  , fe  dit  pour  Tétons,  mam- 
mellcs , fur-tout  en  parlant  des  fem- 
mes. Uït  AIvr.ma.  Cher. 

Pecho,  fc  dit  figurément en  cho- 
fes  morales , pour  ruitcrieur  de  I hom- 
cie,  & ngiûfic  Ame  , cceiir.  Lat. 

Pecho,  fc  prend  pour  Confiance, 
eftime.  Lit.  Fida. 

Pecho  , fc  dit  figurêm?nt  pour 
Courage  , valeur , relolucion.  Lat. 
Fertitiuio.  Ftsiuî. 

Pecho.  Poitrine,  fe  dit  atifli  pour 
Voix  forte , bonne  voix  pour  chan- 
ter ou  prêcher.  Lat  Foch  fortij  to~ 
mu. 

Pf.CHO,  fe  prend  pour  la  fideli- 
té à garder  un  fccret  Lat.  Sterdi 
tbfti'wtio. 

Pf.CHO,  fignifie  aiiIB  le  Tribut 
mic  les  roturiers  payent  an  Roi.  L. 

ATthutum. 

Pecho,  fe  prcn«i  par  extenfion 
pour  Cens,  rente.  Lat  Cenfus. 

Ptebo  de  , en  termes  de 

Marine,  Couture  de  cueille  de  voi- 
les. Lat.  Suiui-a  erq/^or. 

Pethe  ^ tzerra.  Expr.  aJv.  qui 
fignifie  Humblement  , avec  foumif- 
fion.  Lat.  Ilumilliini. 

Pt>:ho  tzT  tierra , en  termes  de 
haute  voieric  , fe  dit  des  oHcaiix 

Îni  volent  Fort  près  de  terre.  Lat 
*enfz  vd  circi*  ttvra  u. 

4 h btih  hiun  feçho.  C'eft  main- 


tenir  ce  qn’on  a fiait  avec  valeur, 
avec  conftânce.  Lat.  Bono  fjjè  anùno 
fûjl  faéiiim. 

Ctiar  à los  fed'os.  ExprelTion  figu- 
rée. Cunnoitre  quelqu'un  de  longue 
main,  comme  l'ayant  élevé  dés  l'en- 
fance. L.  Ah  incunnhuUs  y vet  tibuberi- 
hta  uovijff. 

Dur  cl  pcebo.  Préfenter  la  mara- 
mclle  à uu  enfant  , lui  donner  à 
tetter.  Lat.  Fbera  infanti  pr<èn*f. 

Feharfe  à pechos.  Boire  copieufe- 
ment  & avec  avidité.  Lat  Situn  ex- 
pUre  anxii  vtl  ahumD. 

Echarfe  à feci'is.  Métaph.  fignifie 
Prendre  nnclquc  chofe  fur  fon  comp- 
te 4 en  mire  fon  afiàirc.  Lat  Ali- 
quiil  toto  ani^NO  intemiere. 

Fflar  y eaer  y è ecbarfe  de  peebot. 
Sappuier  fur  la  poitrine.  Lat/«s.W 
/itpra  peéiuf  ejè  , vtl  iecidive. 

Ilombre  de  perho.  Homme  coura- 
geux. Lat  Homo  fortii. 

Aleter  la  mono  en  fu  pecba.  Met- 
tre la  main  fur  la  corireicncc,  réflé- 
chir fur  foi-mJrae.  Lat  In  Jinum  ma- 
Ttum  injicfre, 

Ponerà  lat  pechot.  Coucher  en  joue 
avec  un  Fufil.  Lat.  Armis  cemitflnari. 

Ttntf  peAo.  Avoir  de  la  pntien-  ! 
ce,  attendre  patiemment  Lat  i’aert- I 
ta  anima  exptaare.  ' 

Tamitr  à pechot.  Prcmlrc  une  chofe 
à cteur.  LaC.^Vrri  , vtl  cor.)lanti  ani- 
ma aliquid  intcntM't* 

PECHUGA  , / /.  I.'cflomac  , le 
blanc  d'un  chapon  ou  d’un  poulet, 
écc.  Lat.  A%ns  peAui. 

PeCHITGA,  fe  dit  par  exteuGon 
de  l’eftumac  de  l'homme  uu  de  U 
femme.  I.at.  Peâns. 

PECHüGON,  /.  m.  Coup  de  poing 
fur  l’eflumac  , ou  le  coup  qu'on  le 
donne  à l'cftomac  en  tombant.  Lat 
Peciotit  tilus  vel  cafm. 

PECHÜGÜERA,  f.f.  Rhume  de 
poitrine,  la  toux  qui  a (un  Gége  dans 
la  poitrine.  Lat.  Il^oracis  vitiwn. 

PECILGAR,  V.  U.  le  même  que 
PeUizear.  Mtt  iifitc  dans  les  mon- 
tagnes de  CaftIUc  & d’Atignn. 

PECILGO  , f.  III.  le  même  Que 
PiUiu'a.  Ce  mot  eft  uüté  dans 
mêmes  endroits. 

PECIN.A , /y*.  Vivier,  grand baf- 
fin,  réfervoir  d’eau  courante,  ou 
dormante,  ou  l'on  enferme  & nour- 
rit des  poiflbns.  Lat  Pifciua. 

PEC1N.4L,  /.  fl».  Mare,  bour- 
bier. Lat  LaciinQ. 

PECüRA , /.  f.  Bête  à laine.  Ce 
mot  eft  peu  ufité  dans  cette  accep- 
tion. JLit.  Ptiuu 

Pecüha  , s’emptoye  figurément 
dans  la  phrafe,  Ssr  huetia  d mala  pc- 
cara  y aulfi-bien  (juc  dans  le  ftilc  là. 
milier,  & fignihc  Fin,  nifé,  ma- 
dré. Lat  AJheiui.  CalliJm. 

PECOKEA  , f.f.  Picojée,  petite 
guerre , pilUgc  que  foar  des  l'oUiats 
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qui  fe  détachent  de  leur  corps;  ce 
qu’on  appelle  aufG  Aller  à la  ma- 
raude. Lat.  Deprxdatio. 

Pecorea,  fc  prend  anlB  pour 
Promenade  , divcrtiOfcmnit  qu'on 
prend  hors  de  chez  foi.  Lat  Dcam- 
bulaiio. 

PECOSO,  SA,  aJj.  m.^f.  Pi- 
coté , éc , plein , ne  de  taches  de 
roulTcur.  hax.  Laüi%in(^uty  a y wn. 

PECTORAL,  ûd'-  d'a«f  tmn.  Pec- 
toral, ale,  qui  a du  rapport  à U 
poitrine,  qui  eft  bon  pour  la  poitri- 
ne. Lat.  Peilaralif  , e. 

Pectoral,/,  m.  Croix  que  les 
Evêques  portent  for  la  poitrine.  Lat. 
C»Ts«  pcchraîit. 

Pectoral.  Peftoral,  pièce  de 
broderie  que  le  Grand  Pr.trc  des 
Juifis  mettoit  fur  fes  habits  devant 
lun  eftomac.  Lat  RatioHole. 

Pectoral  Les  Anatomî- 

ftes  appellent  Grand  peClorU  un  des 
mufelcs  du  bras,  qui  fert  h le  tirer 
en  devant,  & qui  eft  très  fort;  on 
le  nomme  aiiiH  pirce  qu'il  eft  Ctué 
à la  p.\rtie  antérieure  de  la  poitrine. 
Lat.  Ptdoralit  tmtfculHS  in  bracHunt 
dijlmtuî. 

PECULADO,/  w.  Péciilat,  br- 
cin  ou  vol  des  deniers  publies  par 
celui  qui  en  eft  l'ordonitatcur , le 
dépoGtairc  ou  le  receveur.  Lat.  Pt- 

aditluj  y às. 

PECUÏJAR,  n.{>.  d'une  tenn.  Pro- 
pre, particulier,  fpécial.  Lat.  Pecu- 
iiarisy  r. 

PECÜHAR.MEKTE  , adv.  Parti- 
cuUcfcmcr.t , f^*cialcmcnt.  Lat.  />ve- 
/ertma.  S'picia/im. 

PECüLIO  , /.  m.  Pécule.  Ceft  le 
fonds  que  celui  qui  eft  en  puifTince 
d'autrui,  comme  un  Bis  de  famille, 
ou  un  tTclave,  peut  acquérir  par  fon 
induftric.  Lat.  Pecuîium. 

Peculio.  Pécule,  fe  dit  par  cx- 
tenfion  de  Tardent  que  chacun  a en 
propre  , foit  his  de  himille  ou  au- 
tre. Lat.  é^tculiwn. 

PECUXIA  , / / le  même  que 
Aloneda  on  Dintre.  Ceft  un  mot  pu- 
rement Latin  y cepenJant  il  eft  au- 
jourd’hui plus  ufité  que  les  autres 
en  ftilc  familier.  Lat  Pteunia. 

PECIJNIARIO  , RIA  , adr.  m.  ^/. 
Pécuniaire  , qui  a raport  à l'argent 
Lat.  PecuTthtriHi , a , «m. 

PEDACICO  , h PedaCITO  , /.  m. 
dim.  Petit  morceau , petite  pièce  de 
quelque  chofe  que  ce  luit  Lat  Frie- 
Jlniitm , i. 

PEDAGE,/  m.  le  même  qite  Pea^t. 

PEDAGüGIA  , /.  /:  ProftfEon 
d'inftrnire,  d’cnfdgticr  les  enfans  , 
an(G-bien  que  l'inflruclion  qu'on  leux 
donne.  Lat  Pa-dagag;ia. 

PED.AGOGO  , / tr.  PcJagognc  , 
Régent , maitre  à qui  on  donne  le 
fom  d'iiiftruirc , de  gouverner  un 
écuUcr.  Lat  Péedarogut. 

Peda- 
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PfDAGOCO.  Pédagogue,  fc  dit 
pir  cxtenüon  d'un  homme  <^ui  n'en 
üiiittc  jamais  un  autre,  & qui  en 
nit  ce  qu’il  veut.  Lat  Pj-^ltgogus. 

PtDAXEü,  /.  VI.  Juge  de  VilU. 
gc  qui  n’a  point  de  Siege  pour  tenir 
la  Jufliec  , qui  juge  debout  &:  fans 
Tribunal.  Lat.  Pt^itui  Jxiiex. 

PEDANTE,  / m.  Pédant,  Mai- 
tre  qui  va  dans  les  maifons  pour  ciw 
(cigner  la  Grammaire  sux  cnFans. 
Lat.  Grammatictis  ffdarms. 

PEDANTE.  Pciiant  , fe  dit  aulT) 
d'un  Savant  impoli,  grolHcr,  opi* 
niâtre,  qui  fait  un  mauvais  ufage 
des  Sciences.  Lat  Istttrator  iniocîus , 
arrofumts, 

PEDANTERIA  , /./  Pédanterie. 
Lat.  Ptitiin  jî>/cru.'«/n. 

PEDANTESl'Ü , e A , aâj.  w.  Hf. 
PcJantcfquc,  ce  qui  cft  propre  au 
pcdnnt.  Lat.  Fujlutjui  ^ n,  um.  /fr- 
roffans. 

PED.ANTIS.MO,  / m.  Pcdantil^ 
in^:,  le  corps  des  pedans,  auÜl-bicn 
que  leur  ignorance  & leurs  erreurs. 
Lit.  Putidu  Utteraiura.  Infçitia  <ir- 
rogaer. 

PED/\ZO , / m.  Morceau , pièce , 
fragment,  partie,  jiortion  d’un  tout 
Lat.  Pruflwn.  Frt^mentum.  P^os. 

Peoazo.  Morceau,  pris  tlans  un 
fens  abfülu , fc  prend  jmur  une  par- 
tie d’un  tout,  tant  dans  IcPhyfiqvie, 
qtîc  dans  le  Moral.  Lat  Pars.  Portio. 

P(daz9  dd  aima , m'azsm  è entra-’ 
vas.  ExprcfTion  hyperbolique  qui  mar- 
que la  Undrefle  qu'on  a pour  quel- 
qu'un. Les  mères  s’en  lcrvent  ai 
parlant  à leurs  enfans.  Lat  Ccrcu- 
Uan  wcum.  Pars  cwdis  <W  pracordio^ 
%uw. 

Pedazo  de  pan.  Morceau  de  pain , 
fc  dit,  outre  le  fens  propre  de  la 
nourriture  jountalière  : ainü  on  dit , 
Fuluto  no  tient  un  pedazo  de  pan , Un 
tel  n’a  rien  pour  vivre.  Lat  Punis' 
fruflum. 

A ptdazos  ^ O en  ptdazos , a Jv.  En 
morceaux , par  morceaux.  Lat  Per 
part».  In  frujla, 

Eflar  hecho  pedmot.  Etre  extrême- 
« ment  fatigué,  l^t  f'alde  de/rjfu»i  eje. 
Vv  ïhus  dtjicu 

Alorirfe  Por  fus  pcdaios.  Aimer 
Quelqu’un  éperdument  Lat.  Aliqucm 
aeperire. 

PEDAZUELO  , / w.  ditn.  Pcüt 
morceau,  petite  partie,  petite  pièce, 
petite  portion.  Lat.  Frullulian. 

PEDERNAL,/.»/.Caillon , pierreà 
fuûl.  Lat.  Silex,  ids. 

Peobbn'AL.  Caillou  , fc  dit  figu- 
rément  pour  Dureté  dans  quelque 
genre  que  ce  foit  Lat.  Silex. 

PEDE.STAL  , /.  w.  Piédeftal , 
c*cfl  la  partie  baffe  d'une  colomne 
Itir  bquellc  pofe  fou  fût  Lat 
iohates , x. 

Pldlstal  , fc  prend  fuuvcnt 


[ pour  Petna , fur-tout  en  parlant  de 
croix  éC;  autres  choCcs  femblables. 
Lat  Suppedannim, 

Pedestal,  fe  prend  figurément 
pour  BaTe,  fondement  d'une  chofe. 
Lat.  lîj^f.  Fsmdasnentum. 

PEDESTRE,  «♦{/,. d'««e  term.  Qui 
va  à pied , qui  c(l  à pied  , qui  cou- 
cerne  les  gens  de  pied,  L.  PcJdhis,c. 

PEDICOX  , / Mf.  Saut  que  l’on 
fait  fur  un  pied.  On  dit  ordinaire- 
ment , A pie  coxuda , A clochc-pic J. 
Lat  Énipvj'.t  faltut, 

PEDICULAK  , a4*.  <T;«ie  term.  Pé- 
diculaire, terme  de  Médecine,  qui 
fc  dit  d'une  maladie  qui  fait  naître 
des  poux  de  la  peau.  Lat  Pedicuüi- 
ris  , e. 

PEOIDOR,/  tn.  Demandeur , qui 
demande.  11  fc  dit  de  celui  qui  de- 
mande impcrtincimncnt  Lat 
tatcn\  Petitor, 

PEDIDURA,  //.  Demande,  ac- 
tion de  demander.  Lat  Petitio.  Pqf 
tuhtio, 

PEDIGON,  / m.  le  même  que 
Fedidor  ou  Pedigueho.  C’eft  un  terme 
qu’on  n'employe  que  dans  le  fHlc 
familier. 

PEDIGUEHO,  HA,  adj.  us.  Çÿ/. 
Celui  ou  celle  qui  demande  fouveiit 
& avec  importiiuité.  Lat  Isnportu- 
nus  rÿlnfiiîatûr. 

PÉDiMENTO.  / w.  le  même 
que  Peticien.  C’eft  un  mot  ulité  au 
Palais. 

PEDIR,  f.  a.  Demander,  avoir 
recourt  à quelqu’un  pour  obtenir  de 
lui  ce  dont  on  a befuin.  Lat  PoJlti~ 
lare.  Petere. 

Pedib.  Demander,  queftionner, 
interroger  , s’informer.  Lat. 

Pedib.  Demander  , fignifie  enco- 
re Aétiunner,  fai^  venir  quelqu’un 
en  Juftice.  Lat.  Petae. 

Pedib.  DcimuJer,  mettre  un  prix 
à la  marchandife  qu’on  vend.  Lit. 
Prctiui»  snâicare.  ' 

Pedib.  Demander,  exiger,  re- 
quérir. Lat  Kvigrre.  ! 

Pedib.  Demander,  dcfircr,  fou-! 
haiter.  Lat.  Expetere.  j 

Pedib.  Demander  une  fille  en  ' 
mariage.  Lat  Sponfam  ps/lulare.  \ 

Pedib.  Demander  , joint  avec 
quelques  noms , fignifie  Avertir , or- 
donner qu’on  donne  ce  que  le  nom 
fignifie,  comme,  Peiir  Licapa,  De- 
mander fon  manteau.  Lat  Peine.  I 

Pedib.  Demander,  en  termes  de  ! 
Jeu , figuifie  Interroger  ceux  qui  j 
(ont  préiens  fur  un  coup.  Lat  Ro- 
gare  fdnn. 

Pedib,  en  tcrmcf  de  Jeu  de 
cartes , c’eft  forcer  à jetter  une  car- 
te de  la  même  couleur  que  la  notre. 
Lat  riw/rttt»  di'fdem  d^Hs  exigerr. 

Pedir  cuentis.  Demander  compte , 
faire  rendre  ct*mpic.  Laî.  Rrtionew 
, repdert*  i 


Pedîr  la  novh.  Demander  une  fille 
à fes  parens  pour  l'époufcr.  Lat  lu 
fponfasn  pi.Jluhre. 

Pedir  wucfso  d cwrpo.  Délirer  ar- 
demment quelque  chofe.  Lat  ÂVmù 
expetesT, 

I Pedir  Rey.  Sorte  de  jeu  de  l’Hom- 
' bre.  Lat  Chtarlarstnt  Usât  genus. 

I -Vb  hAscr  mus  que  pedir.  K'avoir 
plus  rien  à Jefirer.  Lat  l'otcrutn  ejjfi 
cosnpotem.  I/ibil  ultra  d^deraasdusu 
reflare. 

y Refr.  Ni  pidasàquien  piâiè,  nififm 
vas  à quicnjrr^nè.  Ce  proverbe  fignû 
fie  le  changement  que  la  fortune 
produit  en  nous. 

Refr.  X^uar.do  os  peiisnos  dsteha  os 
décimés  , quavdo  os  ttnetnos,  como 
querenm.  Nous  ccflbns  de  faire  cas. 
des  chofes  dès  qu’elles  font  en  no- 
tre pouvoir. 

PEDIENTB,  part.  ait.  du  verbe 
Pedir.  Demandant,  te,  celui  on  ccU 
le  qui  «icmandc.  Lat  Petens. 

PKDIDO  , DA  , pur/,  fajfi  du  ver- 
be Pedir.  Demandé,  éc.  Lat  Petim 
hu.  PoJlulatuj , a , um. 

Pedido,/  m.  Tribut,  impôt, 
don  gratuit  que  les  Souverains  de-* 
mandent  à leurs  Sujets  pour  fiibve- 
nir  aux  befoins  de  l'Etat  Lat  TrU 
butwrt,  l’edigal. 

Pedido,  fe  dit  quelquefois  pouA 
Peticien. 

PEDO,  f.  m.  Pet.  Vent  qui  fort 
du  corps  par  le  ilcrriérc  avec  bruit 
Lat.  Vrepilus  ventris.  Ce  mot  fc  tron- 
ve  dans  le  proverbe  vulgaire  qui 
dit;  Amorde  JlIostja,y  pedode  Fray* 
le , tcdû  es  aire  i Amour  de  Religieufe 
& pet  de  Moine,  ne  font  que  du 
vent 

PEDORRERA,//.  Ventofitcqne 
le  ventre  lâche  fréquemment  Lat 
Crépitas  frequent. 

Pedobbebas.  Culottes  ctroite* 
qu’on  appelle  r.üHiiiKtxt  Ffcttderiles , 
ou  R'>dr.^mes,  parce  que  les  Ecuyers 
en  portoient  de  pareilles.  Lat. 
ex,  arum. 

PEDORRERO  , ra  . adJ.  m. 
Peteur,  eufe , qui  pète  fouvent  Lat 
Crefitsis  edens  f.eqsienter. 

PEDORRETA , / /.  Pet  avec  l» 
bouche.  Lat.  Orii  crepitsss, 

PEDORRO,  B A,  a.ij.  sn.  c3*  / le 
même  que  Pedorrero.  D fe  dit  des 
vieillards. 

PEDRADA  , f.f.  L’aâion  de  jet* 
ter  une  pierre.  Lat  Lapidutio. 
Pedkada.  Coup  de  pierre.  Lat- 
idis  iduj. 

E D R A O A . Nœud  de  ruban , co« 
carde  que  les  Soldats  portent  au 
chapeau.  Il  fe  dit  auffi  des  n<xuds« 
dont  les  Femmes  ornent  leur  tète. 
Lat.  Ojendix,  icis. 

Pedrada,  fc  prend  figurément 
pour  Parole  piquante,  raillerie,  mo- 
querie. Lat  ScosusHOi 

X t D Pedbv 
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Pedrada  h Pedraoa^.  Inter-' 
jeeliün,  dont  on  Te  fert  pour  dire 
qu*un  homme  mérite  d’être  châtié* 
on  le  dit  aiifH  en  ftilc  badin  à ce- 
lui qui  montre  les  dents.  Lat.  Ze- 
fU:'jtiS  tu*id>xris. 

ReFr.  Pedradu  cottfada  tiunca  cana- 
da. Le  fens  de  ce  proverbe  eft  que 
pour  l'ordinaire  il  n'y  a pas  beau- 
coup d compter  fur  les  chofes  qu'un 
vante  tant. 

PLDREA,Zy^  L’aâion  de  jetter 
des  pierres.  Lat.  iMptdiUh. 

Pt.DBEA,  fc  dît  particuliérement 
d'un  combat  que  les  cnFans  donnent 
entr'eux  à coups  de  pierres.  Lat. 
PugK4  itfPid/kui  initit. 

PtDRKCITA,  /.  /.  dim.  de  Pif- 
di\i.  l'icrrctte,  petite  pierre.  Lat. 

PEDREGAL,/  m.  Lieu  pierreux , 
plein  Je  pierres.  Lat.  Lafid<>jus  to^ 
eus.  Siixitum. 

PEDRE(;OSO,  SA, 

Pierreux,  eufe,  rempli  de  pierres. 
Lat.  Laprdf'Cus , a,  utH, 

Pedregoso.  Graveleux,  fujet  à 
la  gravellc,  â la  pierre.  Lat.  Caieu- 
lofut , a , um. 

PEDREN.AL,  f.  m.  Sorte  ilarme 
à feu  fort  courte  & d'un  gros  cali- 
bre , que  l’on  charge  de  huit  ou  dix 
balles  de  muufquct.  Lat.  Sebfus  he- 
vior. 

PEDRERA,  f.  f.  Carrière  d'où 
l’on  tire  les  pierres.  Lat.  LtipididUi». 

PEDRERIA,/./.  Pierreries,  amas 
de  pierres  precieufes  & d’autres  joy- 
aux. Lat.  dtuvnx  y iman. 

PEDl^RO  , /.  nt.  Tailleur  de 
pierres,  aiitrcmcut  appcUé  Cimtrro. 
Lat.  Zipidar/K/. 

Pedkebo.  Pierrier,  petite  pièce 
d'artillerie  j forte  de  petit  canon 
monté  lur  un  chaudeUcr  au  lieu  J'allut, 
qui  lcrt  particuli.Tcmcnt  dans  les 
vaifTcaux  pour  tirer  des  pierres  , 
cailloux,  halles  &c.  quand  ou  vient 
à r.iborJage.  Lat.  Ti/rmenium  misiui 
nanticHw. . 

PCDRESO.  Frondeur,  foldat  qui 
tncicnn.mcnt  coml>atoit  en  jettant 
des  pierres  avec  h fronde.  Lat.  i'wt- 
dibuliritiS. 

Peoreio.  Lapidaire,  ouvrier  qui 
travaille  les  pierres  prédcufvs.  Lat. 
GeumsKrius, 

pFDRtRO.  On  appelle  alnfi  à To- 
lède un  enfant  expofé.  Lat.  Puer 
txfo'itus. 

PEDREZÜELA  , /.  /.  dim.  de 
PitJrit.  Pvtitc  pierre.  I,at.  lupiliuf. 

PEDRISCO,  /.  m.  Grclc  de  pier- 
res, ou  grande  qiuutiîc  de  grêle  qui 
tombe  des  nuages.  Lat.  Lapidum 

coftia. 

PEDRIZ.A , /.  f.  Carrière  d’oîi 
l'on  tire  des  pierres.  Lat.  Lapidici’- 

fsny  te. 

Êlpriza  I lignifie  aulll  nn  Anus 


de  pierres  détachées.  h.Lapîdum  coph. 

PEDRO,  f.  m.  fignifie  en  jargon 
une  Capote  de  drap  â long  poil  , 
dont  les  voleurs  fc  fervent  pour  fc 
recomioitre  pendant  la  nuit.  Lat. 
Pit»Ja  ve/iis. 

Peoko,  fignific  encore  en  jargon 
un  petit  Manteau,  aniri-bien  qu'un 
verrou.  Lat.  PallhUan.  Pejitbis. 

Pedro  entre  eÜus.  Phrafe  qui  fe  dit 
d’un  homme  qui  fe  plait  dans  la 
compagiiie  des  femmes.  Lat.  Mutie- 
Toftti  homo. 

Refr.  Pedro  de  VrJemaht  , d todo 
\ el  ttkmte  0 noJo.  Le  feus  de  ce  pro- 
verbe eft  que  les  hommes  ne  peu- 
vent fc  contenir  dans  les  bornes 
d’ime  hunnete  médiocrité. 

Refr.  Pedro  por  tjue  atital  Par 
f:otar  Je  la  ceniza.  Ce  proverbe  figni- 
He  que  l'intérct  & la  cupidité  en- 
trent toujours  pour  quelque  chofe 
dans  les  actions  des  hommes , même 
dajis  celles  qui  paroilTeut  les  plus 
indüTérentcs. 

Refr.  Pedro  por  U foco  medro  : wp- 
ttct  tnedraras  fi  yo  p«rd?.  Ce  pro- 
verbe blâme  la  négligence  des  hom- 
mes dans  les  aftiàires  dont  on  les 
charge. 

Refr.  Bien  tfià  S.  Pedro  en  Routa. 
Que  celui  qui  cil  bien,  tâche  de  s'y 
maintenir. 

PEER,  V.  «.  Peter,  lâcher  un 
vent  par  derrière  avec  bruit.  Lat 
Pedere. 

PEGA,  f.f.  Liaifon,  union,  af- 
fcmhlige.  Lat.  ConglutinaSio. 

Peca.  Colle,  poix, qui  fert  â col- 
ler une  choie  avec  une  autre.  Lat. 
PiXy  icis.  (ilutmy  inis. 

Pega.  Vernis,  enduit  qiicTon  don- 
ne aux  outres,  aux  tonneaux,  à la 
poterie  &C.  Lat  riratio. 

Pëga,  fe  dit  aulTi  pour  êTr/mij 
ainfi  un  dit:  /.e  diô  una  pego  de  pat^ulu. 

Pega.  Fie,  olfeau  blanc  & noir, 
â qui  l'on  apprend  à parler.  Lat. 
Pica, 

Pe^a  rehorda:  le  même  que  Pr^ 
Jilvefirey  Pie  Liuvage.  Ce  mot  cft 
uCté  dans  la  Galice. 

S^tber  à h fcfo.  Sentir  la  poix. 
Exprdlion  figurée,  qui  fignific  qu'un 
i homme  fuit  le  mauvais  exemple  de 
j fes  parens , ou  qu’il  a hérite  de  leurs 
I maurs.  Lat.  Majorutn  tnores  fapere. 

Serde  la  pega.  Etre  de  la  clique , fc 
! fentir  de  la  compagnie  qu'on  fré- 
I quente.  Lat  I^'ujdem  farina  ejê. 
i Kelr.  onda  d tosnar  pegas , 

tùtna  uuat  blancaSy  y otras  ni’groj'.  Le 
fens  de  ce  proverbe  cil  qu'on  n'ubüent 
pas  taujoiirv  ce  qu'on  demande,  ou 
ce  qu'on  défirc. 

Refr.  Tanta  pica  la  pega  m la  raiz 
dti  torbifeo , hafia  que  qmbraaie  et 
pico.  Ce  proverbe  lignifie  qu'il  ne 
htut  pas  puuÛcr  les  choies  à l'cx- 
ticme.  I 


PEGADILLO  y f.  m.  dim.  Petit 
emphâtfe.  Lat  Pittadum. 

Prga.iiUo  del  mal  de  tmdre  y fc  dit 
' d’un  homme  dont  on  ne  peut  fe  dé- 
barralTer.  Lat.  Homo  mclepi  aifi<.vts. 

PEGADIZO  , ZA  , «4?.  ef  f» 
Gluant,  te , vifqucux,  eufe.  Lat.  rlf- 
cofus,  Glsitinrfus , a , um. 

Pecaoizo.  Contagieux,  tant  dans 
le  phyfique  que  dans  le  moral.  Lat 
Cvntagiq/us  y «,  um. 

Pegadizo,  fc  dit  d'un  homme 
qui  s'attache  â quelqu'un  à Jelfein 
de  le  gruger.  Lat.  Jfdrjfè  adi'arenf. 

PEGAÜURA,  /.  /.  L'aclion  de 
coller,  de  poilTcr.  Lat.  Cotiglutin»* 
th.  Picatio. 

Pegadura.  Afiemblagc,  liaifon, 
union,  lien  par  le  moyen  de  la  col- 
le. Lat.  Sutura.  Commijfura. 

PEGAJÜSÜ,  SA,  adj.  m.  ^ f. 
Gluant , te , vifqucux , eufe.  Lat 
Vifeofut.  iilutinefus , u , um. 

Pecajoso,  fignific  auH'i  Conta- 
gieux. Lat  VvntagiofiiSy  a,  um. 

I Pegajoso,  fc  dit  encore  pour 
Doux,  agrciblc:  On  dit,  /'oi  pr- 
gajo/oy  Voix  douce,  agréable.  Lat 
Suai'is.  j}frUcHs  y a y tmt. 

Pegajoso  , fc  prend  fréquem- 
ment pour  Attraymt,  qui  gagne  l'af- 
. fcélion  & la  volonté.  Lat.  Àliieiens. 
Ine/cMts. 

PEGAMIENTO , /.  m.  Terme  peu 
ufité.  L'action  de  coller,  d’attacher 
une  chofe  avec  une  autre.  Lat.  Vots~ 
glutinaiio. 

PEGAR,  s*,  a.  Attacher,  joindre 
deux  chofes  enfeuîblc,  fuit  avec  de 
la  colle,  fuit  autrement  Lat  C«*- 
gluiinare.  Cenjnngere. 

Pegar,  fignific  aiiDî,  Approcher 
deux  chofes  de  façon  qu'il  n'y  ait 
aucun  cfpace  wttr'ellcs.  Lat  eippU- 
cart. 

Pegar,  fignific  auflt  Plaquer  une 
chofe  contre  une  autre  en  la  jettant 
avec  force;  ou  dunner  foi- même 
contre  quelque  chofe.  Lat  füidere. 
Impingere. 

Pegar,  fc  dit  encore  ponr  ChA- 
tier,  battre,  frapper.  Lat.  Terbe^ 
rare.  CaJere. 

Pegar,  fignific  aulTi  Communi- 
quer. 11  fc  dit  des  maladies  contâ- 
gieufes.  Lat.  Cofitagiotmu  imhicere. 

Pegar,  t».  ».  Prendre  racine  en 
parlant  des  plantes.  Lat  JLtdkts 
mistert. 

Pegar.  Agir,  fiiirc  imprcflîon, 
avoir  fon  effet.  Lit  JUiquid  fortiri. 

Pegar,  figniHe encore , Attaquer, 
alTatllir  avec  force , avec  viuleucc. 
Lat.  *Aggrtdi. 

Pegar.  Etre  contigu.  Lat.  Ad* 
burtre. 

Pegar.  Commencer  h s'endormir. 
Lat  SuMmatt  r.r^»Y. 

Pegar,  pris  figurcmeut,  lignifie* 
Comauniquer  fes  vices , fes  coutu- 
0K&, 
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m«.  Lat.  J^Ioret  indMcert  f vet  opi- 
matteirt. 

Pegar  , pris  dans  le  même  fens, 
fignilîc.  Dire  à quelqu'un  quelque 
chofe  d’ofTenfant  Las.  Imphi^nt. 

Pegarse  , V.  T,  S'introduire^  s’in> 
finucr  dans  nn  endroit  * où  l'on  n’cll 
point  .ippcllé.  Las.  Importun}  uiljw:p;i. 

Pegakse.  s unir,  s'attacher,  fc 
joindre , fe  coller.  Lat  Il*trtrc.  Co- 
fulari. 

Pecarse,  n^ificau  fi^rré,  En< 
trer,  s'infimier  dans  l'cfprit,  faire 
iinprcllion.  L,at.  /luimunt  fuhhre. 

Pecarse.  S'attacher,  s’affcclion- 
ner  à quelque  chofe.  Lat.  Inrfcwri, 
TnH. 

Pecarse.  Employer  une  partie 
de  fon  bien  pour  le  fcrvice  d'autrui. 
Lat.  Impeufas  pr9  alto  facere. 

Fc^ivr  fue%Q,  Mettre  le  feu  à quel- 
que chofe»  & au  Usure  , Sufeiter  des 

3iicrcllcs,  des  difputcs.  Lat.  Difeor^ 
ia$  /ertrt. 

Pcî^itrLt.  Tromper  Quelqu’un,  ahu- 
fer  de  fa  confiance.  Lit.  Ludijtcare. 
Circumvettifc. 

Pq^arliidc  puitô.  Trahir  quelqu'un  , 
abufer  de  la  confiance.  Lat.  lulem 
JruHgere. 

Pegitr  ExprefTion  figurée  i 

Sc  mêler  de  ce  qu'on  n'a  que  faire. 
Lit.  Immij'fff't  ff’ 

Fefa^/f  ulf!o.  Faire  fon  profit  de 
quelque  chofe,  voler  dans  fon  em- 
ploi. Lit.  Ctilittion  aucupati. 

Ftgarfe  hs  pirr.  Ne  pouvoir  mar- 
cher. Lit.  lUrtre  ttrr^. 

Feg.v  un  p^TTche , 6 px’chmfl.  Ex- 
croqiicr  de  largcnt  à quelqu'un  à 
titre  de  prêt.  Lat.  Dfçiptre.  l'rauât 
cncmnx'tnire. 

A'o  ffgor  ht  ojot  à ftts  ofos.  Ne  pas 
fermer  les  yeux,  &:  ne  pouvoir  dor- 
mir. Lat.  Nclicm  infomnan  daccre. 

Refr.  vn  la  tneja  à h enfu 

de  h monedu'l  porloifue  fe  le  pe^a. 
Ce  proverbe  lignifie  que  pour  l'ordi- 
nairc  l'intêrêt  a plus  de  part  que 
ramîtiê  aux  frequentes  vifites  que 
Von  nous  fait. 

PEGANTË,  part.  a//,  du  verbe 
Tfgar.  Collant,  joignant.  Lat. 
gtiiihtam. 

PEGADO , DA , part.  pajf.  du  ver- 
be Fe^ar.  Colle,  ce.  Lat.  Con^luti- 
natus  , a , uni. 

Pegado,  /.  m.  Emplâtre,  cata- 
plafmc.  I.at  Fittucium.  SpUnlum. 

PEoASO,  /.  m.  Animal  d'Ethio- 
pie, que  piiificurs  Auteurs  mettent 
au  rang  des  uifeaux.  Il  a les  oreil- 
les faites  comme  celles  du  cheval , 
il  cft  d'une  grollcur  mmifirucufe, 
& il  marche  fort  vile.  Il  ell  extrê- 
mement vorace,  & grand  ennemi 
des  autres  animaux  , particuliérement 
de  l'homme.  Lit.  Fegqj'us, 

Pegaso,  Pégafe  , cheval  aile  , 
imagmê  pu  les  P^U'S.  LaU  T^q/h/. 


Pegaso.  Pégafe  , eft  auflî  une 
ConfieÜ.ition  entre  l'Equateur  & le 
Nord.  Lat.  Fegqfus. 

PEGATA , f.  /.  Tour  qu’on  joue 
à quelqu’un.  Lat.  TVrivn»,  .r. 

PEGÜ'rE , /.  ni.  Emplâtre  de  poix, 
ou  d'autre  chofe.  Lat.  Fittuclum. 

Pegote.  On  appelle  ainfi  nar 
ûmilitude  un  Ragoût,  une  fTicaiTcc 
dont  la  {aulTc  cft  trop  êpailTc.  Lat. 
Coridimmtnin  crajfus. 

PCGOTE,  fc  prend  figurément  pour 
un  homme  Fâcheux , importun  , in- 
commode, qui  vient  nous  ennuver 
aux  heures  de  nos  repas.  Lat.  Jilo- 
ie/lè  ittvifens. 

PEGUERA,/ / Tas  de  bois  de 
pin  auquel  on  met  le  feu  pour  en 
tirer  la  poix,  Lat.  Pict.i  ftruet. 

PEGOEKO,  f.  tu.  Celui  qui  tire 
la  poix , ou  qui  en  fait  commerce. 
Lat-  Pkit  extraéhr  vel  pvopola. 

PEGUJAL,  /.  m.  le  même  que 
*(cidio. 

Pegujal,  fc  dit  par  extcnfion 
d’une  petite  quantité  de  terre  enfe- 
mcncée , d’un  troupeau  peu  nom- 
breux, d'une  fomme  d'argent  peu 
conüdênblc.  Lat.  Farvus  $rex.  Exs- 
guuf  ufer. 

PEGU.LALERO,  f.  m.  Laboureur 
qui  ne  iême  qu'une  petite  quantité 
de  grain  i berger  dont  le  troupeau 
eft  peu  nombreux.  Lat.  Tet-awr/wi , 
vel  iW’icola  non  ita  divts. 

PEGUJON,  f tn.  Peloton  de  lai- 
ne, OH  de  poil.  I,at.  Gùmius. 

PEINADA,  f.  /.  L’aclion  de  fc 
peigner.  On  dit , /ci  à darme  un.i 
pi'.hutdoy  Je  vais  me  donner  un  coup 
de  p-’igne. 

PEINADOR,/  m.  Celui  qui  pei- 
gne. Lar.  Vriuium  peéiine  diferimi- 
mite?*,  carmùuUor. 

Peinador.  Cardeur  de  laine  , 
Pcigneur  de  chanvre.  Lat.  C’ar/iw- 
nator. 

Pein'ADOR.  Peignoir,  linge  qu'on 
met  fur  fei  épaules  tandis  qu'on  fe 
peigne , & aufti  un  linge  harbe. 
Lat.  Fciltn^iù  crinibus^  vet  %'alfrud* 
barlhe  linttunt  dtfervient, 

PEINADÜRA,  ff.  L'aélion  de 
peigner  ou  de  fc  peigner.  Lat.  Cri- 
niunt  dif  rimin.itia. 

Pein'Adlra.  Pcignnres , les  che- 
veux qui  tombent  quand  on  fc  pei- 
gne. Lat.  CitpiUi  ptciiue  revulf. 

PEINAR,  s»,  fl.  Peigner,  décraf- 
fer  la  tête,  démêler,  ou  arranger 
Tes  cheveux  avec  un  peigne.  Lat. 
Pedtrt, 

Peinar.  Peigner , démêler  le  poil 
ou  la  laine  des  animaux.  Lat.  Cri- 
net  vel  piiutH  extergere. 

Peinar.  Toucher  légèrement  une 
chofe  avec  ou  contre  une  autre.  Lat. 
Jlutuj  q^iffljT , attingere. 

Peinar,  fignificaufU  Cou|K:runc 
pattiç  iViui  fçckçr  y d'uuc  moAtagiic , 
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pour  la  rendre  efcarpéc.  Lat.  Scal- 

pui'ire. 

Peinar  ,fignific  figurément, Ren- 
dre bien  propre,  & bien  ajuflé.  Lat. 
Feliere.  CoMtre. 

Peinar,  pris  métaphoriquement, 
ligiiific  Fendre,  divifer  légèrement 
quelque  chofe  ; ainfi  on  dît  que  lec 
oifcaiix  fendent  l'air,  las  at'cs  pri- 
aanclvientoi  que  les  vainVaux  fen- 
dent les  ondes.  Lit  nax^es  pdiian  lut 
ondas.  Lat.  Leviter  tarsgtre,  diferimi» 
nart, 

Peinar  el  cjlih.  Peigner  Ton  ftilcw 
C’eft  une  expreflion  figurée.  Lat. 
Alodum  dicendi  concimare. 

Mo  peinarfe  para  algimo.  Une  fem- 
me dit  que  ce  n'cft  pas  pour  un  te! 
qu'elle  te  met  à fa  toilette,  pour 
dire  qu’elle  n'a  aucune  vue  ftir  Un. 
C'eft  une  expreflion  fàmiliêre.  Lat. 
Mon  au  fe  caitdmiure , x'ei  comere. 

PEINADO , DA , port.  pa^.  ifa 
verbe  Peinar.  Peigné,  châtié,  ée. 
Lat.  Coinptus.  Pexut , fl , tan. 

Peinado,  fc  dit  d'un  homme 
çfFeminé , qui  fc  parc  comme  une 
femme.  Lat.  Mhuit  compUa  iKino. 

Peinado,  f,  w.  Chevelure  bien 
peignée.  Lat.  Compti  crinrs. 

PEINAZO  , f.  m.  Terme  de  Mc- 
nuiferie.  Les  traverfes  d'une  porte  , 
d’une  fenêtre.  Lat  Ant.c  tranfi'trfe, 

PEINE  , f.  m.  Peigne  , petit  in- 
ftmmcnt  qui  fert  à decniflèr  la  tête, 

à la  nettoier,  à arrajtgcr  les  che- 
veux. Lat.  Préien  , itiis. 

Peine.  Peigne  , fe  dit  aulTi  de 
rmftiumcnt  avec  lequel  on  carJc  , 
on  démêle  la  laine  , 1a  bourre  , la 
foye.  Lat.  Pcélen, 

Peine.  Peigne  de  tifterand  , cft 
une  cfpècc  de  ehalfis  ou  treillis,  qui 
a un  grand  nombre  de  petites  divû 
fions  ou  ouvertures,  pour  y pafTcr  les 
fih  de  la  chaiiic  , êc  former  la  lar- 
geur de  la  pièce  de  toile , ou  autre 
étoffe.  Lat.  Peéfnt. 

Peine.  Peigne,  fe  dit  auffi  d’un 
peigne  de  fer  dont  les  Tyrans  fc  fer- 
voient  pour  tourmenter  les  Martyrs, 
en  leur  déchirant  la  peau.  Lat  Pec- 
Un  ferrttttn. 

PEIne.  Le  cou  du  pied.  Lat.  Pc- 
dis  pan  pi'amiHent. 

Soîrre  peine.  ExprefTion  adv.  Par 
étages , fe  dit  tles  cheveux  qu'on 
coupe.  Lat.  Supra  peéirn. 

i^bre  peine,  figaifie  au  figuré  , A 
la  légère  , fans  réftexiou.  Lat.  Per- 
fundorit.  Ohiter. 

\ PEIKERIA  Boutiqueûù  Ton 
fait  & vend  des  peignes.  Lat.  Pec* 
tinum  tabema. 

PEINERO  , f.  m.  Pcigm’cr,  mar- 
chand ou  artifan  qui  vend  ou  qui  fait 
des  peignes.  Lat  Ptélmutn  artifrxy 
tel  venditor. 

PEL  , ff.  le  même  que  Phi. 
k Ser  tic  la  pel  del  üiaôk.  trèt 
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méchant , Uct  rcclerat.  Lat.  Vcrji- 
fiilnn , caUiiwn  vjc. 

PKLA  , /.  »».  On  appelle  ainfi  en 
Galice  des  jcaincs  cnfaiis  richement 
v^tits  , qui  fe  tiennent  debout  fur 
les  épaules  d’un  homme , oii  ils  font 
mille  fmgerics,  & qui  vont  aux  Pro- 
ccîTions  du  Saint  oaercînent  Lat. 
J*Mr  juper  bumcrcs  t}-:pudiaas. 

PELADA  , /./.  Peau  de  mouton, 
ou  de  brebis,  dont  on  ôte  la  laine, 
après  que  ranimai  eft  mort.  On  ap- 
pelle auffi  cette  forte  de  laine  Pela- 
de. Lat.  Oinmi  peüis  dcP:hta. 

PELADERA  , /.  /.  Pelade  , Alo- 
pécie , maladie  qui  fait  entièrement 
tomber  les  cheveux  , & qui  eft  or- 
dinairement caiifcc  par  la  vérole.  On 
l'appelle  autrement  & Pfl-rns^ 

brerj.  Lat.  Ahpecia.  Pibrum  dif.u- 
vium , a, 

PELADILLAS , / / Amandes  con- 
fites & couvertes  de  fucrc.  L.  A»:yg- 
diiUt  fiiccharo 

PELADILLAS.  On  appelle  ainfi 
par  fimilitude  des  petits  c.iiUoux  ronds 
& blancs  qu’on  trouve  dans  le  fable 
fur  les  bords  des  rivières  , ou  des 
ruificaux.  Lat.  Zapiüi , <n  wn, 

PELADOR, /.  »*.  Celui  qui  pclc, 
qui  arrache  le  poil , l'écorce  des  ar- 
bres. Lat.  Depilator.  Dcglahrator  , ris. 

PELADURA,/./.  L’aéUon  de  pe- 
ler , d'arracher  le  poil  , ou  d'ôter 
récorcc  de  quelque  chofe.  Ce  mot 
eft  peu  uilté.  Lat.  DrgUibrath , nis. 
Depihtto , nis. 

PELAFÜSTAN  , /.  m.  Homme 
errant  & vagabond , qui  n'a  ni  feu  , 
ni  lieu.  Lat  Homo  va^us , wl 

PELAGE  , f*  tn.  La  couleur  & 
le  luftre  du  poil  d'une  bétc.  L.  Pili 
colin- , aut  natura. 

Pelage,  fe  dit  de  la  qualité  d'un 
drap , d'une  étoffe.  Lat.  jQtsalitas. 

PEL.AIRE  , f.  Pt.  Cardeur , ton- 
deur de  drap.  Lat  CiVminmius. 

PELAIRIA  , f.  f.  Métier  de  pei- 
gnctir , de  cardeur  de  drap.  L.  C>o*- 
iuptarii  o^itpn. 

PELAMBRE  y f.  m.  Le  poil  don^ 
le  curps  pu  quelques-unes  de  fes  par- 
ties font  couvertes.  D fe  dit  fpecia- 
Icmcnt  de  celui  qu'on  a arrache  , & 
particuliérement  du  poil  que  les  tan- 
neurs enlèvent  de  deQus  les  cuirs. 
Lat.  Pili  n^s  vtl  x>utjî. 

PELAMbRE.  Manque  de  poil  aux 
endroits  qui  ont  coutume  d'en  avoir. 
Lat.  PiUnrHm  defûius  , ittopi,:. 

PELAMBRERA  , / /.  La  quantité 
de  poils  qui  fe  trouvent  dans  certai- 
nes partit^  du  corps.  Lat.  Pthnwn 
copia, 

pELAxnRERA.  Pcladc , aîopccic. 
Voyc.s  Prlptn. 

PKLAMEN  , /.  m,  le  même  que 
Pdvnhrey  entant  que  poil.  C'eft  un 
terme  badin. 
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PELAMESA , /.  /.  Difpute , que- 
relle , dans  laquelle  on  s’arrache  la 
barbe  & les  cheveux.  Lat  Kixii  t^f. 
qui  ttd  Jepilationrm. 

Pelâmes  A , fignificanfÜ  une  gran- 
de quantité  de  poil  qu'on  peut  cin- 
puigiUT.  Lat  Pibruitt  copia. 

PEL.AMIDE,/ w.  Pclamide,  jeu- 
ne thon  qui  fuit  fa  mère  lorCqu'cllc 
regagne  la  Mer  en  Automne.  L.  Pt- 
iasttis  y idit. 

PELANDUSCA,  //.  Jcimt  fille 
qui  court  les  rués  , & qui  fe  proili- 
tue  au  premier  venu.  Lat  faga  pr/- 
lex. 

PELANTRIN  , /,  m.  Laboureur 
dont  les  moyens  font  bornés.  Ce  mot 
eft  ufitc  dans  l’Andaloufic.  L.  Agri- 
cr/ii  pjrva:  meffis. 

PKLAR , 1*.  a.  Peler , ôter , arra- 
cher le  poil.  Lat  Pilas  vcilt'c.'  Pi- 
tare. 

Pelar  , fignifîc  aufti  Plumer  un 
oifeau.  Lat.  Plumis 
Pelar.  Peler , fe  dit  encore  des 
fruits , quand  on  ôte  délicatement  la 
pellicule , ou  i'écorcc  qui  les  couvre , 
par  exemple  des  amamles  , chatai- 
I gnes  , &c.  Lat.  Putamina  vcl  corticu- 
\ las  Actraherc, 

Pelar  , fe  dit  en  termes  de  Fau- 
connerie , du  Rutcon  qni  mange  un 
oifeau  qui  a fes  plumes.  Lat.  Piuwa- 
tant  aiftit  dmjr.oy. 

Pelar.  Peler,  fe  dit  auffi  de  Peau 
bouillante  dont  on  fe  fert  pour  faire 
tomber  les  poils  d'un  cochon,  on  les 
plumes  d'tm  oiTcaii  ; on  dit  , Ejla 
agtio  eflA  pel.mdo.  Lat.  Aquam  nhah 
fervtntem  e£k 

Pelar,  pris  figurcment,  fignifie 
Dcpouiiier  quelqu'un  de  fes  biens  , 
par  force  ou  jcr  rufe.  Lat.  Spoli,tie, 
Pelabse,  t».  r.  Se  peler,  perdre 
le  poil,  ou  par  maladie,  ou  par  ac- 
cident Lat  Pilas  amilttre.  Pilis  de- 
nsidari. 

Ptlarfe  de  f.iso.  Etre  extrêmement 
nifé.  Lat  VcrftUli/imum  tjfe. 

Pilarjelas.  Cette  cxprcffion  figiîi- 
fic  qu'un  honjinc  agit  avec  beaucoup 
d'aélivité  dans  une  affaire.  Lat.  An- 
xiè  y xvl  injl.mtcr  aliqtûA  profequi  vel 
appetere. 

PELADO,  DA,  parl.pajf.  du  ver- 
be Pehr.  Pelé , ée.  Lat  Pilatus.  De- 
puis y f. 

Pela  DO.  Pelé  , fe  dit  par  exten- 
ficn  des  montagnes  , des  champs  , 
des  rochers  , où  il  n'y  a ni  arbres  , 
ni  plantes.  Lat  Aiboriàsu  tsudtsi.  Ton- 
fus  y a y um. 

Jjetra  pehda  , fe  dit  d’une  lettre 
qui  eft  formée  uettement  Lat.  Lim- 
pida  litiera. 

jyuirtt’pcladj.  Sobriquet  qu’on  don- 
ne à un  homme  k qui  on  a coupé  les 
cheveux  par  cbàtiincnt , ou  qui  eft 
chauve.  Lat.  Valritits.  Dcpil:  cap^t. 
PEL^AZA  » //.  Demcii,  qucrcU 
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le,  difpute.  On  dit  aujourdlmi  Pt* 
lazp,  f.at  Pixa.  Jùigium. 

Pela'/.a,  adj.  f.  qui  fe  dit  de  la 
paille  d'orge  briféc.  Lat  PaUa  leviter 
trita, 

PELDEFEBRE  , f.  w.  Etoffe  de 
laine  & de  poil  de  chèvre  , cfpèce 
de  casndot,  ou  bouracan.  Lat  Teh 
tx  loKii  pufque  caprinîs. 

PELE.A , /.  f.  Combat , bataille  , 
choc.  Lat.  Ptsgua , »ff. 

Pelea,  fe  dit  auffi  d’une  querel- 
le , d’r.nc  bataille  particulière  , mê- 
me fans  aimes.  Lat  Rixa.  Jurgium. 

Pelka.  Combat , fe  dit  aulfi  des 
animaux.  Lat  Pkgtsa. 

Pelea.  Combat,  fedit  figurément 
du  choc  , du  couBit  , du  combat 
des  paffions.  Lat  Pttgna.  Certamen. 

Pf.LE.A  , fe  dit  figurément  pour 
Trav.aü,  peine,  fatigue.  Lat.  Lahar, 
Optra. 

j Geutt  it  honthre  de  prlea.  On  appel- 
le ainfi  les  foldats.  La».  MtlUes. 

Ko  fer  homore  de  pclta.  Expreffion 
figurée:  Manquer  de  rêudiition,  de 
courage.  Lat.  PifUlaiUmm  e£e. 

Refr.  Peka  de  hennanoi  alhtna  r» 
m.wcs.  Ce  proverbe  lignifie , que  les 
querelles  entre  parciis  caiifbnt  infini- 
ment  pins  de  maux  que  celles  qui 
furvicnneitt  entre  étrangers. 

PELEADOR  , f.  w.  Condwttant  % 
celui  qui  combat , ou  qui  peut  com- 
battre. Lat.  Pugnaiow 

PKLEAR , f.  a.  Combattre , don- 
ner im  combat,  livrer  bataille.  Lat 
Pugnare.  PntUari.  Certare.  Diiniar.ey 

Pelear.  Débattre,  difputer , que- 
reller, Lat  Rixari  y jurgari. 

Pelear.  Combattre,  fe  dit  auffi 
des  vents,  des  élémens.  Lat. 
re, 

Pelear.  Comb.attrc,  fe  dit  figii- 
rément  des  chofes  fpiritucllcs  & mo- 
rales. Lat.  Puguare.  Dioiicare. 

Pelear  , pris  figurément,  fignî- 
fic  'Fravaillcr , fe  donner  de  la  pei- 
ne pour  obtenir  quelque  chofe , ou 
furmonter  quelque  tUificuUé.  Lat.  Di- 
iwjfmY.  Pupsarc. 

Pelear.  Combattre  , fe  dit  auffi 
des  animaux  qui  fe  battent  entr'eux- 
Lat.  Piq^nare.  Rixari. 

Peleabse.  Se  battre  à coups  de 
poing.  Lat.  Pugnis  cprt<rrf. 

Kefr.  Pelean  ht  toro»,  y ma!  pam 
ks  riOJtas.  Le  fens  de  ce  proverbe 
eft  que  les  démêlés  entre  les  Chclv 
des  Etats  Si  des  familles  font  preju- 
diciables aux  perfunnes  qui  en  dé- 
pendent. 

l’ELEANTE , part,  ail.'  du  verbe 
Pflear.  Combattant , »antc.  Lat.  Pj  .»• 
Isxns.  Diwiemss. 

PELEAOO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  Pelear.  Combattu  , ne.  Lat. 
Dimicatits.  PraUt£tus. 

PELECfLAR,  v.n.  Poufrcrdii  pol! 
ou  des  plumes , fe  dit  des  jeunes 
oUcaux. 
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olTcauic.  Lat.  Fihf  wl  flunuu  tmlu 
trre. 

Pelechar,  pris  figarémcnt  f 
gnific  Changer  Je  fortune,  l'aniclio 
rer , s'enrichir.  Lat.  Fartunas  aurore. 

PELEONA  , f.  f.  Querelle  , dé- 
oiêlé  , difputc , débat , difTcrcnd.  L. 
Fixa.  Jtrrfium. 

PELETE  , f.  m.  Pontcur  , celui 
qui  poiuc  au  Pharaon  .f  au  Lanfquc* 
net  , à l.n  EaiTetre  , qui  couche  de 
l'argent  fur  une  carte.  Lat.  Sfonfor. 

Eli  pelfte  , adv.  Kii<l  comme  b 
main.  Lat.  Oinrino  nuÀè. 

PELETERIA  , / /.  Pelleterie  , 
marchandife  Je  peaux  fervant  aux 
fourrures,  métier  & boutique  de  PeU 
leticr.  Lat.  Ahitarii  tabtrna  , vtl 
ciuni. 

PELETERO,/m.  Pelletier, Mar- 
chand fourreur , qui  vend  & prépa- 
re les  fourrures.  Lat  Alutixriks , «. 

PELI.AGUDO  , DA  , aSj.  m.  ^ f. 
Qui  a le  poil  long,  menu,  délie.  Il 
fe  dit  des  animaux  à long  poil.  L.at. 
Hirfutus.  Jtiipiduf. 

p£LiAGVDO  , fignific  an  figuré 
Dangereux  , périlleux  , délicat.  Lat. 
Ardta^.  Intricalas  , a , um. 

A’Vfwcid  Afiairc  délicate 

& dangereuCc. 

Peliagudo  , fignific  auflâ  Ingé- 
nieux , adroit  , fubtil.  Lat 
Ap'*tut,  Aadus. 

PELIBLANDO,  da,  adj.  m.e^f. 
Qui  a le  poil  doux,  fin,  délié.  Lat 
J^ui  knfs  pîi->s  hiibft, 

PELIC.AÎsR.A  , /.  f.  Epèce  de  Sa- 
tyre qui  a h peau  comme  celle  des 
chèvres.  C'eft  un  mot  forge.  Lat. 
Sah  >:si. 

PEIJC.AKO  , /.  i.f.  Pélican  , oi- 
feau  aquatique.  Lat.  FAicanas  , i. 

PELICAXO,  NA,  adj.  w.  /. 
Celui  ou  celle  qui  a les  cheveux 
blancs.  Lat  Canui^  a,  um. 

PELICORTO,  TA, 

Qui  a le  poil  court  Lat.  Curtui  pi- 
îis. 

PELICULA.//.  Ptllicule,  pe- 
tite peau  mince  & déliée.  Il  fe  dit 
de  l'epitlerme.  Lat  Frtlkuia^ 

PELiFüRRA  , /./.  Putain.  Lat. 
Fellex. 

PELIGRAR , «*.  «.  Rifquer,  être 
en  danger  de  perdre  la  vie,  fonbicn 
&c.  Lat.  FtrLUtari. 

Peligrar.  Péricliter,  être  en 
danger  , fc  dit  des  albircs.  Lat.  Ef- 
ficulian  fuhWt. 

Peligrar.  Etre  en  danger  de 
tomber  dans  un  mal  fpiritutl  ou  mo- 
ral. Lat. /'J  difcrimhu  t'crfari. 

PELKïRO  , f.  m.  Danger,  péril, 
rirque  , haxarJ.  Lat  Fokuium.  Di/- 
cri/m;i. 

Peligro.  Danger,  fe  dit  aufTi  S- 
gurcment  iles  chofes  fpîritueilei.  L. 
Ferii'uium. 

pËtiCRO  , en  jargon,  QuelUon, 
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torture.  Lat.  Torfura. 

CoTTfr  O imn  ptUgro,  Courir  rif- 
que  , être  en  danger.  Lat  Ptrictdo 
proximum  rj/c. 

PELIGROSAMENTE,  adv.  Pé- 
rillciifcmcnt , dangereufement , avec 
péril , avec  danger.  Lat.  FericubiK 

PELIGROSISSIMO,  ma,  adj.m. 
^ JuptrL  Très  dangereux,  eufe, 
très  périlleux  , eufe.  Lat.  Ffriculo- 
JÎJ/imuî , a y twi. 

I PELIGROSO  , SA  , a4/.  w.  ^ f. 
Périlleux , ciifc  , dangereux , eufe. 
Lat  Ffriculo/tis , a , mu. 

Peligroso.  On  dit  auffi  qu'un 
homme  ell  dangereux  , pour  dire 
qu'il  cR  à crainilrc , & qu'il  ne  lait 
pas  bon  s'attaquer  à lut.  Lat  Ob  pc- 
rkubifH  vitavdus. 

PELILARGO,  GA  , rtdj.  m.  £5*/. 
Chevelu,  ue,  qui  a de  grands  che- 
veux. Lat.  OblcHgis  capiliis  donatm  , 
a , ut». 

PEULLO,  /.  ni.  dim.  de  Fch. 
Cheveu  court,  petit  poil,  poil  fol- 
let. Lu.  Fiîus  hrevit  £9*  mollis. 

PELlLtO  , pris  figurément,  ft- 
gnifie  Caufe,  motif  léger  deUirpiite, 
auquel  on  ii’cùt  pas  dû  faire  atten- 
tion ; vetiUe  , chofe  de  peu  de  con- 
réqucncc.  Lat  PiUts.  Flcccus, 

No  tencr  pctilio  en  la  iengiia.  Dire 
nettement  ce  qu’on  penfe.  C’eft  une 
exprcÜion  figurée.  Lat.  Unguim  ha- 
b«T€  in  prowptu  , vel  expeditain. 

Rrparjy  en  peliUos.  S’arrêter  à des 
minuties.  Alir.ima  curare.  Intni- 
ttiiuii  iitiucri. 

PELINEGRO , GRA  , adj.  m. 

Qui  a les  cheveux  noirs.  Lat.  Niger 
capiUis. 

PELIRRUBIO,  BIA,  adj.m.i^/. 
Qui  a les  cheveux  blonds.  Blondin  , 
ine.  Lat.  /7atw  pHit. 

PEUTIESO  , SA  , adj.  m.  y /. 
Qui  a le  poil  hérifle,  rude.  Lat.  //i>- 
futus , a , «JW, 

PELITO , f»  r»,  dit»,  le  même  que 
Peiiito. 

Felitai  à la  mar.  Sorte  de  jeu  ou 
de  manière  avec  laquelle  les  enfans 
affurent  quelque  chofe  , en  s'arra- 
chant un  cheveu  qu'ils  fouflent  eu 
l'air , en  difant  : Felitos  d la  nur. 
Lat.  Fuit  «d  vnUum  jaclis  /dem  fa- 
cete. 

Felîtot  à la  mary  fignifie  figurc- 
mem  , (^u'on  s’eft  réconcilié,  qu'on 
a oublie  les  inimitiés  paffées.  Lat 
AnteucHs  remil/ii  amkitia  jtnmta. 

PELITRE,  f.  Pt.  Pyretre , plante 
fort  utile  en  Médecine.  Lat  Fyre- 
tbrum. 

PELITRIQITE , /.  m.  Chofe  de  peu 
de  valeur,  clinquant,  babiole,  ha- 
gatelle,  pompons.  Lat  Ilou'us.  fù 
lui. 

PELLA  , f.  m.  Héron  cendré , oi- 
feau.  Lit  Ardea, 

p£LLA  , /.  /.  Pelote I peloton, 


P E L 

fiuftc  de  différentes  chofes  faite  en 
forme  de  boule.  Lat  Ghbiis. 

PfcLLA.  Pelote,  fignifie  aufti.  Amas 
de  quelque  chofe  que  ce  foit.  Lat 
GUhus. 

Pella  , cft  auflî  une  maffe  de  me» 
tal  brut  Lat  Afajlt  metallorum, 

Peli.a.  Graiffc  qu'on  tire  du  co« 
choD.  Lat.  Abdoinea  conglobatuin  ent- 
dum. 

Pella.  Pelote  de  blanc  manger. 
Lat.  Alitifea  gl.huüts. 

Pella,  fe  prend  figurément  pour 
une  fomme  d'argent  confidénible.  L. 
Sutwna. 

PELLADA  , /.  f.  Coup  de  boule 
ou  de  pelote.  Lat  Ghbi  iéius. 

Pellada,  en  terme  de  Maçon, 
Tniellée  ou  pognée  de  mortier , oti 
de  plâtre.  Lat.  Giip/i pain  truUii  duéla. 

No  dar  prllada.  Cette  expreflion  fi- 
gnilic  qu’un  ouvrage  de  magonncric 
cft  fufpcndu.  Elle  fe  dit  figurément 
de  tel  autre  ouvrage  que  ce  puiffe 
être.  Lat.  Ab  opéré  vacare. 

PELLEJA,y!/.  C'eft  proprement 
La  peau  d’un  mouton  ou  d’une  bre- 
bis avec  la  laine.  Lat  Feüis. 

Pelleja,  fc  difoit  autrefois  pour 
Felicula. 

Pelleja.  Putain.  Lat  Scortttm,i. 

Pelleja  , en  jargon  , Jupe  de 
femme.  Lat  Stola  muUebris. 

Rcfr.  jDuieH  titne  ovejas , ticne  peï- 
lejat.  Le  fens  de  ce  proverbe  cft  qu’il 
n'y  a rien  qui  n'ait  Ton  pour  & fou 
c<mtre. 

PELLEJERIA  , Mégifferie, 
la  boutique  ou  la  rué  où  logent  les 
Méglfticrs.  Lat.  PeUejhia. 

PELLHJERO  , /.  m.  Mégiffier, 
artilân  qui  prépare  & teint  les  peaux 
de  mouton  & autres.  Lat 
nis. 

PELLEJINA  , / /.  Petite  peau 
mince  & déliée.  Lat.  FcUicuU. 

PELLEJO  , /.  m.  La  peau  de 
l’homme , ou  de  tel  autre  animal  que 
ce  foit  Lat  FeiiiSy  it. 

Pellejo,  fe  prend  pour  un  Ou- 
tre à tenir  des  liqueurs.  Lat.  CVrr, 
trif. 

Pellejo  , fe  dit  par  fimilitndc 
de  la  peau  ou  écorce  de  certains 
fruits.  Lat  FrllkuU. 

Pellejo  , fc  dit  aufti  de  l'écorce 
des  arbres.  Lat  Coriexy  ids. 

Pellejo,  fignifie  en  ftilc  burlcf- 
que  un  yvrogne  , un  Ibc  d vin.  Lat. 
Ebriefus. 

PtLLfjp  , en  jargon  , cfpècc  de 
redingote.  I^t  Saccum. 

Dur  O Jrxtir  el  ptUejc , en  ftilc  ba- 
din , fignifie  Mourir.  Lat.  ^*1/0  cr- 
dere. 

Jtu.lar  el  pellejo.  Changer  de  peau. 
On  dit  d’un  homme  endurci  dans 
le  vite , qu'il  changera  plutôt  de 
peau  , que  de  genre  de  vie.  Lot 
Fclkm  awtfcre , permuiare^ 

^9 
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Mf  caitr  en  cl  peîlejo.  Ne  ponvoîr 
plus  tenir  dans  (à  peau  , être  extrê- 
mement gras.  Lat.  Difrumpi  pingue- 
dine. 

No  tentr  mas  que  et  pellao.  N'avoir 
plus  que  la  peau , être  extrêmement 
maigre.  Lat-  OJa  usque  peliern  totutn 
ffr- 

et  pelîeja.  Ecorcher  quel- 
qu'un , lui  ôter  tout  ce  qu'il  a.  Lat. 
Pe!u'ui  iietraljtrc,  Bo*}i%  (Ut::tJare. 

X^nitar  et  fetUjo.  Kouétter  forte- 
ment, iufqu'a  enlever  la  peau.  L. 
^tüesn  t>erb:ribus  uif^rrr. 

iî  )fO  ejiuviertt  t d ute  haitùra  en  fu 
felUjo.  Si  j'étois  à fa  place.  Lat.  Si 
su  fui  loco  fJcm. 

PELLEJUELO , / m.  dim.  Peti- 
te peau  fort  mince.  Lat.  FfUieula, 

PELLICA  y f.  fi  Couverture  *lc 
lit , faite  d'une  peau  fort  fine.  Lat. 
FcUh  eum  Jlragulum, 

PELLICO  , f.  m.  Habit  de  peau 
que  les  Bergers  portent.  Lat  f'ejiii 
feUicta, 

PflliCO.  Mot  piquant,  taillerie, 
brocard  , lardon.  Ce  mot  n'cll  plus 
ufitc.  Lat  Scomma^  fis. 

PELLIZC.AR,  t».  fl.  Pincer,  pref- 
fer  av'cc  le  bout  des  doigts.  L.  ^eU 
iicare, 

PCLLIZCAK.  Agacer,  harceler, 
donner  des  coups  de  dent  , mordre 
fubtilcment.  Lat  Mordere. 

Pei-LïZCAR.  Pincer,  ftii^nifie  par 
cxtcnfion  , falGr  quelque  chofe  déli- 
catement Lat.  reUicare. 

Pellizcar,  fc  prend  fîgurément 
pour  Prendre  à la  dérobée  , <térober 
lecrcttcmcnl , emporter  eu  cachette.  ■ 
Lat.  Subripere. 

Pellizcar  , fignifie  par  exten- 
fion.  Prendre  une  petite  quantité  de 
nourriture  à la  fois.  Lat.  Cibum  vet- 
iicare. 

Pellizcar,  pris  figurément,  fi- 
gnifie Prendre  , détacher  une  petite 
partie  de  quelque  chofe.  Lat.  /Vüi- 

CiO'f. 

Peluzcarse  , V.  T.  S'affliger, 
fc  tourmenter.  Lat  An^i.  Cruciari. 

Pellizcarse  , fc  dit  pour  M.ir- 
quer  le  dcfir  qu'on  a qu’une  chofe 
arrive  : cm  dit , FuUino  ft  efià  peUiz^- 
catiÀo  , para  qite  otro  gant  en  et  jue^ 
f^o\  Un  tel  deilre  ardemment  qu'un 
tel  autre  gagne  au  jeu.  Lat  Fro  al- 
tCi'ius  fwtutia  an^i. 

FELLIZeO  , / m.  Pincement , 
FacHon  de  pincer.  Lat  FtlÜcalio. 

Pelljzco.  Morfure , coup  de  dent 
qu'on  donne , & qui  emporte  le  mor- 
ceau. Lat  Morfut. 

Pellizco  , fc  prend  figurément 

Eour  Remords,  inquiétude  intérieure, 
-at.  Mar  fus.  Stitnuius. 

FeUizeos  de  JFnjas.  Efpécc  de  ma- 
carons que  les  Religieufes  font  en 
Eîpignc.  Lat.  Crx>jiuhfum  f,tnus. 
PELLOK , f.  m.  Robe  longue  qu'on 


portftît  autrefois  , & qui  étoit  four- 
rée. Lat.  Pfüîcta  togii. 

PELLüTE  , f m.  le  même  que 
Fello». 

PELLUZGON  , / w.  GMipillon 
de  poil',  de  laine  , d'cloupes.  Lat- 

GbiMii. 

PELM.4,  f.  m.  le  même  que  Frl- 
mazo.  Ce  mot  cft  üfité  dans  ri\jula- 
loufie. 

PELMACERFA  , /.  /.  Lenteur  i 
I agir.  I.at.  Tarditas. 
i PEI-MAZO , f.  /.  Chofe  pefante , 

I mafilvc  , & aplatie  « comme  fi  on 
l’avoit  foulée  aux  pieds.  Lat  MaJ'a 
fummi  preifa. 

Pelmazo.  On  appelle  alnfi  les 
alimens  qui  chargent  l'efiumac.  Lut 
Indsf'eUus  cibus. 

Pelmazû  , fe  prend  figurément 
pour  Lent,  tardif,  parefl'eux  , in- | 
dolent.  Lat.  Piumbnis , tardas  hovto. 
PKLO  , f.  m.  Poil  , filets  déliés 
ui  fortent  par  les  pores  de  la  pc.iu 
CS  animaux.  Lat.  Fiius. 

Peeo,  fc  prend  pour  les  cheveux. 
Lat  CafiUi  , orum. 

p£LO.  Duvet  des  oifeaux.  Lat. 
Livtugo. 

Pelo  , fe  dit  du  coton  qui  paroit 
fur  La  pelure  de  certains  ^uits.  Lit 
Lamoio. 

Pei.O  , fc  dit  par  cxtcnfion  d’un 
brin  de  laine , de  fuye  £rc.  Lat  Fù 
tus.  Filittn. 

Pelo  , en  parlant  d'une  plume 
pour  écrire  , fc  dit  d'une  petite  écail- 
le qui  fc  détache  du  canon  & qni 
empêche  que  les  caractères  ne  foient 
net^.  Lat  VaUmi 
Pelo.  Poil , fc  dit  auÜî  du  poil 
qu’on  l.iifTc  fur  le  drap  pour  le  cou-  , 
vrir  & lui  donner  du  liiftre.  Lat 
Pilus. 

Pelo.  Poil,  fc  prend  pour  la  cou- 
leur de  la  peau  des  animaux  , fur- 
tout  des  mules , des  chevaux.  Lat 
PiUfs.  Pfüis  iv/  pili  cotrr. 

Pelo  , en  parlant  de  U foyc,  eft 
de  la  foye  grège  & en  matafic  , qui 
fort  de  defi'us  le  cocon  , qui  ifUV 
point  encore  filée.  Lat  Botnbycinum 
fiittin  Ci  udum. 

Pelo.  Paille.  Terme  de  Lapidai- 
re, qui  fc  dit  d'un  défaut  qui  fe  trou- 
ve dans  plttfieurs  pierres  précieufes , 
qui  en  ternit  l'éclat  Lat  Fitium  in 
gemnta. 

Pelo,  en  parlant  des  pierres,  cil 
une  veine  qui  empêche  de  les  tra- 
vailler. [.at.  Coinmifura  lapidum. 

Pelo.  Paille , fe  dit  aufii  à l’é- 
gard des  métaux  qui  ne  font  pas  af- 
finés, de  certains  endroits  plus  foi- 
hlcs , par  où  ils  font  fujets  à fe  caf- 
fer.  Lat.  Jn  metaÜis  extranea  Btua. 

Pelo  , eft  une  m.iladic  qui  vient 
au  fein  des  femmes , & qui  eft  ùc- 
cafionnéc  par  un  lait  coagulé.  Cat. 
Laciii  in  uhcribui  usistierum  cou^uLith. 


IPelo,  en  termes  de  Maréchalerie, 
fe  dit  d'une  maladie  qui  vient  aux 
pieds  des  chevaux  , & qui  ^it  que 
la  corne  s'ouvre  & fc  détache  par 
I écailles.  Lat  Cngiditrum  redstvùt. 

I Pelo  , en  terme  de  jeu  de  bil- 
lard , fc  dit  d'un  petit  coup  qui  ne 
fait  que  frifer  îa  bille.  Lat.  /«i/1 
jinta  purs  ft.perjîciei. 

I Pelo.  Poil,  métaphor.  fignifie  Une 
chofe  de  peu  de  valeur.  Lat  Pibts. 
I hi'ctts. 

Pelo,  fc  prend  pourTr/aye,  dans 
le  fens  figure. 

Pei.os,  au  pluriel,  fc  prend  pour 
Commencement  d’yvrefic.  Lat  Ehrie^ 
tafii  Jignum, 

Peb  (trriba  , adv.  A contre  • poil. 
Lat  Aix'crfo  pHo. 

Peh  de  aire.  Soufle  de  vent  fort 
léger.  Lat.  Zans  mtra. 

Peh  de  cfifre  , fe  ilit  d'un  homme 
qui  a le  poil  roux.  Lat.  Kufns. 

Feiù  sn.Ü0f  en  parldht  des  oifeaux; 
le  même  que  Flumon. 

Fch  par  pelo.  Expr.  adv.  Troc  pour 
troc.  Lat  Ferntutatione  n«Jê  fada. 

Feb  pfopvio.  Cheveux  naturels.  L. 
Ço;na  susUiralis, 

Febs  y femîes  t fe  dit  des  «rerju- 
ftances  particulières  qui  nous  met- 
tent au  Élit  d'une  chofe. 

Al  peb , d A feb,  Expr.  adv.  A 
l'endroit , du  côté  du  poil.  Lat  Fim 
(usn 

A pcb  , fignifie  auffl , A tems , à 
propos.  I^t  Opperttixè. 

ÈTifcoi'  et  peb  aj  htirbo.  Chercher 
nuife;  faiie  une  querelle  d' .Allemand. 
Lat.  Ex  pib  rix>*  anf.uu  fmnere. 

Carne  lîe  peb.  Chair  à poü  , pour 
dire,  de  iagrolfc  viande,  de  la  vian- 
de de  botidicrie,  ou  de  chaHc.  Lat. 
Fibfa  car.7. 

Coma  et  pcb  de  la  maju.  Lififc , uni, 
net.  Lat.  /.impidus. 

En  peb.  Adv.  A poil , fc  dit  quand 
on  monte  un  cheval  fans  fcllc.  Lat 
Sine  apparatu.  Nudè. 

Gente  lir  peb , fc  dit  en  ftilc  vul- 
};aire  des  gens  riches  & accommodés 
des  biens  de  la  fortune.  Lat.  Divi- 
tes. 

Ifctnbre  de  peb  e»  prehe.  Homme 
brave,  courageux.  Lzt.  Homo  fortis ^ 
JIrenuus. 

Largo  cou!o  peb  de  rata.  Extrême- 
ment avare,  chiche,  taquin.  Lit 
Tenax.  Sordidus. 

No  tocar  ai  pelo  de  b ropa.  Ne 
pas  fiiire  le  moindre  mal  à quelqu'un. 
I.at.  Nec  vcjlis  Jîlnm  tangere. 

Rafcarfe  pcb  aniba.  Tirer  de  Par- 
geiît  de  fa  poche.  Lat.  Alur/upiuvt 
' feuhtre. 

KebAr  et  peb.  Avoir  le  poil  lui- 
faut , avoir  de  rcmbonpoiiit.  Cela 
fe  dit  des  mules  & des  chevaux. 

I Lat.  Finfiuem  ^ tereteasque  eff. 

Suiir  de  pebf  fe  dit  d'une  chofe 
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^\i  s'exécute  félon  la  (antaifie  de 
celui  qui  Ta  commamlcc.  Lat.  Ex 
gm:o  frocaücrt, 

Srr  itc  hum  pelo  , Ironiquement  » 
CgniHc,  Etre  d'im  méchant  naturel* 
d on  mauvais  caraftère.  Lat.  i^erver- 
fa  indolis  eje. 

Son  pfiss  de  cùcf'ifto*  La  chofe  cfl- 
elle  auITi  méprifable  que  vous  le 
dites  ? Lat.  Elxri  vel  pii:  hibendi/uta  > 

Tnicr  pilot.  ExprelUon  fiçurtc  qui 
fc  dit  d'une  aSaire  difficile  &:  cm- 
brciuille'c.  Lat.  Iwkatian  ali^uidcj'e. 

Kefr.  Âl  hucy  maîdito  * et  ptb  U 
TtUice.  Le  feus  de  ce  provcrt-c  cft 
que  les  tmprcc.iHûti$  de  nos  ennemis 
tournent  louveiit  à notre  avantage. 

Rcfr.  J^uando  tttvtcrcs  un  pib 
ftrr  é/*  peio  à prlo  te  pela  cou  éL  Ce 
proverbe  nous  exhorte  à éviter  les 
procès  avec  ceux  qui  font  plus  rU 
(hc5  que  nous. 

FELON,  NA,  aij.  m.  pff  f.  le 
meme  que  PtUtdo. 

Pi  lon  , fe  dit  figurément  i|'un 
homme  qui  n’a  rien,  nuiri^bieii 
que  d’un  avare.  Lat.  Imps.  Farcm. 
Tenax. 

PrxON.  Oa  appelle  ainfi  à Cor  Joue 
les  cadets  des  Gentilshommes.  Lat. 
Stcundà  ^eniius. 

PEI.ÜNA,//.  Pelade,  alopécie. 
Lat.  Alopràa. 

PELONERIA,  /.  f.  Milere,  pau- 
xrreté , avarice.  Lat.  raupertas.  /V- 
etAcitat. 

PKLONIA,  /•  f,  \fi  mcinc  que 
Felmta. 

PELOSO,  SA,  aJf.  m.  l>f f.  Ve- 
lu, uè,  couvert,  te  de  poil.  Lat. 
m^'ia , a , kfit. 

PlLOSA  , en  jargon,  Gaban,  cou- 
verture de  feutre.  Lzt.rrtiüutn.  Stru- 
guUvn, 

PELOTA,  f.  f.  Balle  pour  jouer 
à la  paume.  Pila  , <r. 

PtLUTA.  Balle,  fc  dit  aiilTî  de 
tout  petit  corps  de  figure  fphérique. 
Lat.  Pih.  Gbhui. 

Pelota.  Boulet  de  canon,  halle 
de  moufqiict,  de  fuül.  Lat  GUm 
ftrrea , vei  plujKbea, 

Pelota,  fe  dit  aulTi  du  Jen  de 
paume.  Lat.  PiLe  Indus. 

Pelota,  fe  prend  vulgairement 
pour  Putain.  Lat.  .SVvr/ffm. 

Pelota  de  vimta.  Ballon  , grofle 
boule  de  cuir  fort,  qui  couvre  une 
▼eOie  qu’on  remplit  de  vent  par  une 
languette  ou  foupnpe  , dont  on  fe 
fert  pour  jouer  avec  des  batoirs.  L. 
P'oüis^  it. 

hin  pehia.  adv.  Tout  nud.  Lat. 
P!udi  omnind, 

Dexar  m fcbfa.  Voler  à quelqu'un 
tout  ce  qu'il  a , le  laifTer  tout  iiiid. 
Lat  Spoliare.  Denudare. 

Ivft  en  pektasy  juzgndos.  Les  fraix 
abforbent  le  profit.  Lat  om- 

m4  û^fismere. 

Twi.  II. 


Juego  de  pilota.  Jen  de  paume.  I! 
fc  prend  aulÜ  poirr  une  lalle  de  jeu 
de  paume.  Lat.  Piidc  htUus.  Sfhoii- 
{lerium. 

d la  pelt^a.  Balottr  quel- 
qu'un. Lat.  Ilûtdcrc. 

Rechazarà  wh'er  la  pelota.  ExprcT- 
üon  figurée.  Returquer  un  argument. 
Lat.  Eetha  récif toettre. 

Sacar  pelotât  de  una  alcuza.  Obte- 
nir une  chofe  wr  ntfc , par  ftrata- 
géme.  Lat.  Dif^ciiiima  aftu  cat/eiiui. 

PELOTAZÔ  , f,  nu  Coup  de  pe- 
lote ou  de  bille.  Lat.  PiU  iAus. 

PELOTE  • / m.  Poil  de  chèvre 
qui  fert  à garnir  des  chaifes,  bour- 
re. Lat.  Pilks  capriiuis.  Imtaitusn. 

PELÜTEAR , <>.  ».  Peloter , jouer 
à U paume  pour  s’exercer  ou  plTcr 
le  teins , tins  jouer  partie  réglée.  L. 
nUiH  libéré  Pila  prclufkrt. 

Pelotear  , pris  figurcment  fi- 
gniHe,  Dilputerfur  quelque  matière. 

[ Lat.  Rixari.  Jurgmi. 

\ PtLOTEA»,  v.a.  JcttCf,  lanccfunc 
chofe  d’un  côté  & d'un  autre.  Lat. 
Jacere.  Torqutre. 

PtLOTEAft.  Revoir,  repan*er  les 
articles  d'un  compte.  Lat.  Redire  ad 
calculât.  S'ammai  rreeq/êrr. 

Pelotearse.  Se  difputcr,  fc  que- 
reller. Lat  t'antendere.  Rixari. 

PELOTERIA,  /.  / Amas  de  pe- 
lotes , de  billes  à jouer  & à ehar- 
nr  des  armes  à Feu , de  boulets. 
L.at  Pi7«K*»i  plufnbearum 

flcrnw,  I. 

PELOTERO,/  m.  Celui  qui  fait 
les  pelotes  , les  halles,  ou  qui  les 
fert  au  jeu  de  paume.  Lat.  PiUrum 
opijêx  vel  tninijlrator. 

Pelote  RO.  Difputc  , querelle, 
débat.  11  fe  dit  fur-tout  des  querel- 
les de  femmes.  Lat  Rixa.  Jitryùtm. 

l'raher  al  prhiero.  Balotcr  quel- 
qu'un , le  repaître  de  v.tincs  cfperan- 
ccs.  Lat.  Spe  drludere. 

PELüTILLA  , /.  /.  dim.  Petite 
balle  , petite  boule  , petite  pelote. 
Lat.  Glokuiui. 

Pelotilla.  Petite  boule  de  cire 
armée  de  pointes  de  verre , dont  les 
dirdplin.ans  fc  lèrvent  pour  fc  don- 
ner la  dîfcipUnc.  Lat.  Ghbuùit  ce- 
reui  vitreis  jUuuUii  inflfuHus. 

Dar/c  eo»  la  pehtilla.  S'ouvrir  la 
chair , fe  donner  la  difcipllne  avec 
la  boule  dont  on  vient  de  parler  ) & 
dans  le  Itile  badin , Boire  à tire  - la- 
rigot. Lat.  Fréquenter  nd  /attela, 
tem  bihere. 

Ihcer  pclotiüat.  Se  curer  le  nez. 
Lat.  Aorr/  inurhattè^difi/tis  exttrge/e. 

PELOTON,/,  w.  augm.  Groltc  bal- 
le de  jeu  de  paume.  h.Glcbus 

Peloton.  Peloton  de  cheveux 
mêlés  & embrouillés.  Lat  Pilorum 
/accus  intricutus. 

Peloton.  Petite  troupe^dç  gens 
Aflciablcs.  Liu  /«rU» 


Peloton.  Peloton,  petit  corps 
de  troupes.  Lsd.  JUiiitum  /«j-wo,ww- 
»»/. 

PELTA  , /.  /.  Petit  boiKÜcr  le'- 
ger , & échancré.  Lat  Pelta. 

PELTRAB.^ , f.  f.  fignific  en  jar- 
gon , Bourfe , gibecière , lâc , befa- 
ce.  Lat.  îUcmtica. 

PKLTRE  , f.  m.  Mélange  d'étain 
& de  plomb,  dont  on  fait  difiérens 
utcncilcs  de  menage.  Lat.  Stauisum 
plumho  adutixtuM. 

PELTREKO  , / w.  Potier  qui  fait 
des  vafes  du  métal  appelle  Feisre. 
Lat.  Stw:ni  piumhei  arti/rx. 

I PELUC.A,  /./.  Perruque.  Lat. 

' Suppq/itititi  cajarics. 

Peluca.  On  appelle  ainfi  celui 
qui  porte  perruque.  Lat  Cxjariatui 
homo. 

PELUCON , f.  m.  augm.  Grande 
perruque.  Il  fe  dit  auflî  de  celui  qui 
la  porte.  Lat.  AmpU  c</br;>;.  Ampidt 
cxfai  ie  utem. 

rfELUDO,  DA,  adj.  m,  £ÿ/.  Ve- 
lu, UC,  couvert  de  poil,  pclu,  ué, 
Lat.  Pilofus , a , wft. 

Pf.LUDO.  Natte  de  jonc  fort  long 
& battu.  Lat  Storuceutn  tapétum  bm.. 
gif  /partis  ttxtum. 

PELU(iUERlA,/. /.  Boutique  do 
Perruquier.  Lat.  Cotmarwn  ai/cititi<sm 
Tunt  tabema. 

PELUQ.ÜERO  , f.  m,  Pcmiquier, 
celui  qui  fait  & vend  des  perruques, 
Lat  Ccintfruni  ad/cititiaruin  epi/ex. 

PELUQUIN  , / m.  dim.  Petite 
perruque  très  courte.  Lat.  Brexfior 
Cte/aria. 

PELUSA f.  Coton , duvet  qu'oa 
trouve  fur  certaines  plantes  & cer- 
tains fruits.  ï^t.  Ijmngo.  Pappiis. 

Pellsa.  Duvet  qui  fc  détache 
des  draps  à mcfurc  qu’ils  s ufent. 
Lat.  Pilas , i.  Ixatugo  , inis. 

Pelusa,  fe  dit  du  poil  qui  vient 
fur  les  parties  du  corps  qui  font  cou* 
vertes.  Lat.  Pilas,  ùnugo. 

Pelusa  , fignific  en  fUIe  badin  , 
Argent,  biens,  ricbcires.  Lat  A7i»s- 
wi.  Bciur. 

PENA , / /.  Peine  , châtiment 
Lat.  Pnua , <r. 

Pena.  Peine  , fe  dit  des  peines 
éternelles.  Lat.  Paint. 

Pena.  Peine,  foin,  inquiétude 
d'efprit,  ennui,  chagrin,  fouci.  Lat. 
Cura.  jllolejUa.  AuxitUts. 

Pena.  Peine,  douleur,  tourment, 
foufTranctrs.  Lat.  Dolor. 

Pena.  Collier  de  ruban  dont 
les  bouts  tombent  fur  la  }X)itrinc  , 
cfclavagc,  cordelière.  Lat.  A/o»x/f. 

Pena.  Peine  , fatigue  , travail 
corporel.  Lat.  Di/icuUus.  S'oliicitudo^ 

Plna  , adv.  Sous  peine.  L.'it.  à'ub 
paua. 

Penas,  en  jargon,  les  Galères, 
Lat.  'J’rirewts. 

Pffsit  de  dane.  Peine  du  d.im , peine 
Y U des 
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des  dimnés , qui  conltfte  dans  h 
privation  de  la  vue  de  Dieu.  Lat. 
damtti, 

Fdta  dfl  talion.  Peine  du  talion  , 
étoit  celle  qui  impofoit  la  ncceflît^ 
de  donner  œil  pour  œil,  dent  pour 
dent.  Lat.  Fana  taiionis. 

Fejta  de  fentido.  Le  tourment  du 
feu  que  les  âmes  fouffrent  dans  l'En- 
fvr.  Lat.  Ptfna  fcnsûs» 

Fena  ordinarta^  en  termes  de  Pa- 
lais, La  peine  de  mort.  Lat.  Capitii 
muiclatio. 

Fena  pcetmiaria.  Peine  pécuniaire  , 
amende.  Lat.  Fana  pecuniaria. 

A duTiu  penas.  Ëxpr.  aJv.  Avec 
beaucoup  de  peine  & de  difficulté. 
Lat.  Duré.  Di^Uimi. 

M pry«,  ni  jc^ria.  Cette  expref- 
fion  marque  qu’un  homme  eff  aulG 
indiffèrent  pour  le  bien  que  pour  le 
mal , & que  rien  ne  le  touche.  Lat 
Jrifuifiu  hvmo. 

PÉNACHERA,/./  U meme  que 
Fet;.v:bo. 

PEKACHO  , / m.  Hupc  que  cer- 
tains oifeaux  ont  fur  bi  tète.  Lat. 
C’rifla  pe^inata, 

PcNACUO.  Panache,  bouquet  de 
plumes  qui  fert  d'ornement  Ljt  Ge- 
k»f  crijla. 

PenaCHO.  Panache  , dit  par 
cxlctiUon  d'une  chofe  qui  s'élève  en 
forme  de  panache.  Lat  Crifta. 

Penacho,  fc  prend  bgurément 
pour  Vanité , prefomptioa , orgueil , 
faite  , offentation.  Lat  Eiatio.  runi- 
tai.  Fompa. 

PENADAMEKTE , adv.  le  même 
que  Fenofumeate. 

PÉNADILLO,  LLA , adûm.^f. 
diirt,  qui  fe  dit  d’un  vafe  dont  l'ou- 
verture eit  fort  étroite,  & d'où  la 
liqueur  ne  fort  que  peu  à peu.  Lat. 
l^as  vel  cyathm  diJficuUrr  ^ kttti  ü- 
fuerent  di^mdmf. 

PENAL,  oJ;.  iTufft  temr.  Pénal, 
ale  i qui  affujettit  à quelque  peine. 
JLat  Ftmaüi , e. 

PENALIDAD  , / f.  Paffibilîte  , 
qualité  des  corps  paffibles , qui  ont 
de  la  dirpofitioii  à p&tir.  Lat  Fqÿic. 

Penalidad  , figniKc  aufli  Pei- 
ne, tourment,  foulêancc,  cliagrin , 
a^iftion , inquiétude,  Fatigue,  mal- 
heur. Lat  AJoitJlia.  iMhor. 

PENAR  , 1».  n.  P.itir  , fouffrir  , 
peiner.  Lat  /'«ri. 

Penar  , fc  dit  p.irticiiUéremcm 
des  peines  qu'on  rciiffre  dans 
vie , Toit  dans  l'EtiFer , foit  dans  le 
Purj^atoire.  Lat.  AHerius  tnt.t  ptenoi 
xul  t jriKenta  fujlinere. 

Penar  , fc  prend  quelquefois  pour 
Etre  long-tems  à l'agonie.  Lat  In 
a^or.e  pcrjijlere, 

pENAR  , fignifie  encore  Défircr 
une  choie  avec  ardeur  , Ibiipirer 
après  elle.  Lat  Crncim.  A%i>  SolH- 
ç\turu 


Pena&  , V.  a.  Punir  , condam- 
ner. Lat.  Fnuam  itnponere. 

Penar  , fignitic  aufli,  Infliger  une 
peine.  Lat  Alulciarc. 

Penarse  , V.  r.  S'alHigcr  , fc 
chagriner , fe  tourmenter.  Lat  Cr«- 
cùtri.  A':jri. 

PE.VANTE  , part.  aét.  du  verbe 
Fenar.  Soiiff'r.mt , te.  Lat  Fanam  , 
dolürem  , v:l  anxietaUin  fujUnnu, 

Pen'ANTe.  On  appelle  ainfi  en 
Hile  Familier  un  Amoureux.  Lat  A-  \ 
more  foUicitns , anxius. 

PENADO  , DA  , fart,  paf,  du 
s'crbe  Fe^ua\  Châtié,  ce,  puni,  ic. 
Lat  MukitUui.  Vajli^atus^  o,  um, 

Fe.vaoo,  fc  dit  aufli  pour  i'me- 
fo.  C'eft  un  Hifpamrme. 

Penado,  fc  dit  d'un  vofe,  d'un 
verre  , d'une  coupe  dans  laquel- 
le 011  a Je  Li  peine  à boire.  11  fc  dit 
par  cxtenTion  d'autres  chofes.  Lat. 
Dijicilis.  Tariui, 

Penaoo,  fignifie  en  jargon,  un 
Galérien.  Lat  Ad  triretna  damnatus. 

PENATES , f.  m.  Pénates.  Ter- 
me de  Mythologie,  qui  fc  dit  des 
Dieux  domeffiques  que  les  Anciens 
adoraient  dam  leurs  mailbns.  Lat 
Fenatet , tu»t  tiuui. 

PENATIGERO,  /.  m.  Celui  qui 
portoit  ou  qui  conduifoit  les  Dieux 
Pénates.  Lat  Femaiger  , ri. 

PENCA , /.  f.  La  feuille  , ou  U 
côte  d'un  pied  de  cardes , d'artichaux. 
Lat.  Cardai  foliwn, 

Pekca,  fe  dit  par  fimilitudc  d’nn 
morceau  de  cuir  ^it  comme  une  fe- 
melle de  foulier,  avec  lequel  le  bour- 
reau fouette  les  malfaiteurs  en  Ei’pa- 
gnc.  Lat.  ïàéiaris  JiagrHuu 

PENCAR  , V.  a.  fignifie  en  jar- 
gon , Fouetter  un  inaliaiteur.  Lat 
i'erherart  Im’is. 

PEXCADÜ,  DA,  part.  pe^.  du 
verbe  Ftncar.  Fonetté , ée , fuffigé , 
éc  par  la  main  du  bonrreau.  Lat 
l'erbrratui  loris. 

PENCA20  , /.  m.  Coup  donné 
avec  le  morceau  de  cuir  appelle  l'rr.^ 
en,  par  le  bourreau.  Lat  Lori  Wus. 

PENCHICAKDA  , /.  f.  fignifie 
en  jargon , une  nifc  dont  fc  fers'cnt 
les  voleurs  ou  les  Hioux  pour  ne 
point  payer  au  cabaret  Lat.  Fixa 
foji  cibum  non  /otvendo. 

PENCUDO  , DA  , adt.  tn.  ^ f. 
Q.ui  a des  Feuilles  piquantes.  Lat 
i’ungentihus  foUis  injlruiins. 

PENClIKIA,//!  en  jargon,  Pro- 
ilituée , courctife  de  rues.  Lat  Ale- 
tetrix.  Scortspn. 

PLNDANGA , /./.  Femme  publi- 
que. Lat  Sartum. 

Pendanga.  On  appelle  ainfi  an 
jeu  de  Uuinola  le  valet  de  carreau. 

PENDEJO,  f.  m.  Poil  folet  qui 
vient  aux  jeimes  gens.  Lat  Fuhes , 
is. 

Penpejq.  Lâche,  poUron,  fims 
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cœur  ni  courage.  Lat  Timidus,  Fu* 

I JiUtmùnis. 

I PENDENCIA  , / /.  Contcftaiion , 
querelle  , difputc  dans  laquelle  on 
en  vient  aux  paroles  & aux  coups. 
Lat.  Fixa.  Jurgium.  Contenth. 

Pendencia,  en  jargon.  Maque- 
reau , corrupteur  de  jeunes  gens.  L. 
Leno,  nis. 

PENDENCIAR,  v.  n.  Contefter, 
difputer , quereller.  Lat  Rixuri.  Jwr- 
gari. 

PENDENCIERO  , adj.  m, 
^ f.  Qiicrcllcux,  eufe.  Lat.  Rixo» 
yin , a , um. 

PENDER,  v.n.  Pendre  d’cn-h.iut, 
être  pendu  ou  accroche  à quelque 
chofe.  Lat.  Fendere. 

Pendlr.  Dépendre,  être  fujet 
Lat  Fendere.  Suhjaccre. 

Pender,  pris  tigurément  , Etre 
irrérulii  , en  fufpens.  Lat.  Pmirrr. 
iinrere. 

PENDIENTE,  port.  ail.  du  ver- 
bc  Fatder.  Pendant,  te,  dépendant, 
te.  Lat.  Fendais.  Ilxrens. 

Penoienfe,  pris  comme  fub- 
ffontif,  fignifie,  le  penchant  d'une 
montagne , d'une  colline.  Lat  CH- 
SW.  D^eenfus. 

Pend i ENTE.  Pendant  d’oreille, 
pendeloque.  Lat  Inaurù , is. 

Fe'tdienie  de  toi  hiio.  On  dit  qu’une 
chofe  ne  tient  qu’à  un  fil , loriqii'e!- 
le  eff  extrêmement  hazardéc.  Lat  E 
fh  pendent. 

PENDIL,  /.  m.  La  mante  on  le 
v<»ile  d’une  femme  \ on  r.ippcUc  ainfî 
parce  que  celles  qui  fortent  iouvent, 
ont  coutume  de  le  tenir  pendu  à uu 
cioo.  Lat  Falla^  te. 

’l\mae  el  peudil.  S’enfuir  fccrcttc- 
ment  & à la  hâte.  Lat.  FJiigeie. 

PENDOJA,/./.  Plume  pour  écri- 
re. Lat.  Ct.Umus  feriptorius.  Ce  mot 
eff  peu  ufité. 

PENDOLA  , f.f.  Plume  à écrire. 
Lat.  i'alantus  ^ l. 

Pendola.  Pendule  , poids  atta- 
ché à une  verge  de  fer , lequel  étant 
une  fois  mis  en  mouvement  , i^t 
pliifieurs  vibrations.  Lat.  llkratiU 
pcrtdttiam, 

Pendola.  Balancier  d'une  moi^ 
trc.  î at.  iJbramritum. 

PKNDüLERO,  RA  , adf.  m.  /. 
Pendant , ante  j qui  pend.  Lat.  Fen- 
ditluf , (I  y ttm. 

FENDOLISTA  , /.  m.  Ecrivais, 
cjpiffc  , qui  a la  main  légère , qui 
c:,rit  vite.  Lat  Üy/fj  dexter. 

Pfndolista.  On  appelle  ainfi 
en  fiilc  Familier,  un  Fourbe,  un  im- 
pofleiir , un  intrigant  Lat 
ta  , «r. 

PEîrDON  y f.  a.  Enfeigoc , ban- 
nière , drapeau  , étendart , guidon, 
Lat.  Sigtum.  ^extUnsn, 

Pendon  , fe  dit  aufli  d’un  grand 
étcoJàit , que  chaque  corps  de  me- 
Ucr 
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tier  porte  aux  Proccflions  générales. 
L.it.  l'exillwf!. 

PfcNDON.  On  appelle ainfi  en  ftÜc 
vulgaire  les  coupons  «leiirap  qiue  gar- 
dent les  tailleurs.  Lat.  fjfinw  teU , 
t/*>/  panir». 

PtNDON.  Terme  de  coupe  de  bois. 
Baliveau  , le  maître  brin  d'une  lou- 
che. JLat.  Fr(fa^a. 

Penoo.v.  On  appelle  oinfi  une 
femme  extrêmement  grande  & fluet- 
te. Lat  Procfra  muüer. 

Pendon.  Penon  , en  terme  de 
Blafon  cfl  une  erpree  de  guidon  ar- 
rondi par  fon  extrémité.  Lat.  Orbicu- 
Urr  vexillum. 

Pendnn  y caliera.  Privilège  que  les 
Rois  aceordoient  aux  Gentilshommes 
qui  les  fuivoient  à la  guerre  , & qui 
confifloit  à pouvoir  faire  porter  de- 
vant eux  un  drapeau  & une  marmi- 
te, pour  marquer  qu'ils  nourrilfoient 
leurs  troupes  a leurs  dépens.  Lat. 
l'txiUwn  ahîniun  EquUihui  profi’*- 
ancc^tttu. 

A ftndon  htride,  A drapeau  blcfle, 
our  dire,  déployé.  Plirafeadv.  qui 
giiific  , A toute  force  , en  toute 
diîigenee  , avec  vivacité  , comme 
quand  on  voit  le  drapeau  en  danger 
d'être  pris  par  l'cnncrai.  Lat.  Ceutr- 
tfatim  ad  dc/ayioneut. 

PENDULO  , LA  y adj.  i«.  &*/.  le 
même  que  Pendiente.  Il  fe  prend  or- 
diniircmcnt  en  fens  moral  pour  In- 
décis y irréfolu  , indéterminé.  Lat. 
Fenduluf. 

PENEDENCIA  » /.  /.  le  même 
que  Fenitcnàa.  Ce  mot  n'cfl  plus 
d'ufage. 

Pi^'EDENCIAL , o»(f.  d'une  tertn. 
le  même  que  FeuiienctaL  11  o'eil  plus 
ufité. 

PEKEDO  , f,  w.  Roche  , rocher. 
C'eft  un  vieux  mot  ufité  dans  la  Ga- 
lice & les  Afturics.  On  difoit  autre- 
fois Penedo.  Lat.  Rupes. 

PENETRABILIDAD,/.  f,  Péné- 
trabiiitc  d'un  corps  , qui  admet  & 
donne  paflhge  à un  autre  par  les  po- 
rcs y rompant  l'unioa  phyCque.  Lat. 
FfWtTobilitas. 

PENETRABLE  y ad;,  d’iule  fmn. 
Pénétrablc  y qui  peut  être  percé , pé- 
nétré. Lit  Fenetrcibilis , e. 

PENETXABtt.  Pénétrablc,  fe  dît 
auflî  Kgurément  des  choies  fpirituel- 
Ics  y comme  l'intelligence  de  chofes 
cibrcurcs  & diflicilcs  à comprendre. 
Lat.  , r. 

PENETRAClüN  , /.  /.  Pénétra- 
tion , aftlon  par  laquelle  une  chofe 
eutte  dans  une  autre.  Lat  Pénétra, 
tie. 

Penetiacion,  fe  prend  pour 
la  parhitc  intelligence  «l'imc  chofe 
dtmcile.  Lat.  Ccg'ùtie.  IntrlUgtntia. 

Penetxacion.  Pénétration  y vi- 
vacité y fubtiUtt  de  l'efprit  L 4cu- 
mtn  ingenii. 
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PENETRADOR , /.  w.  Pénétrant, 
intelligent  y qui  connoit  le  fort  & le 
foiblc  d’une  chofe.  «Lat.  Feuetrans. 
Inti'lJigfnf.  Irtiis  i^f’/cnit, 

PENETRAL  y y',  m.  La  partie  in- 
térieure & la  plus  cachée  de  quelque 
chofe.  C’efl  im  mot  Latin , dont  on 
ne  fait  guères  ufage  qu'en  Pctfic.  L. 
Feneh  ifle  , is, 

PENKTRARy  v.  «.  Pénétrer  y fe 
dit  des  corps  qui  entrent  l'im  dans 
l'autre  y qui  s'y  infimicnt.  Lat  Fe- 
net  rare. 

Penetbab.  Pénétrer  , percer  à 
travers , d’outre  en  outre.  Lat.  Fene, 
(rare.  Pertraujire.  Fer^'adere, 

Penetrar.  Pénétrer,  fe  frayer 
un  chemin  à travers  les  obflacics 
qu’on  rencontre.  Lat.  Penttrttre.  Per, 
mcare. 

PENETRAI.  Pénétrer  y fe  faire 
fentir  fortement , être  fort  fcnfiblc  , 
en  parlant  du  froid  , &c.  Lat  Pene, 
trore.  Senfunt  ferire, 

Penetrar.  Pénétrer,  fe  dit  fi- 
gurément  en  chofes  morales  , des 
pallions  qui  touchent  le  caur.  Lat. 
FerçeUere. 

Penetrar.  Pénétrer , figiiific  en- 
core y Approfondir  une  affaire  , une 
fcicncc  y U concevoir  parfaitement. 
Lat.  Pturtrare.  Intrefpkere. 

Penetrarse.  Se  pénétrer,  être 
deux  corps  en  un  même  lieu  , ce  qui 
efl  phyftqucmcnt  impofliblc.  L.  Fe, 
netrari. 

PENETRANTE , part.  aü.  du  ver- 
be Penetrar.  Pénétrant , ante.  Lat. 
Fenetraui,  Aeutui  , a , um. 

PENETRANTE.  Pénétrant , fedit 
par  Hifpanifme  d'une  blcflurc  qui 
entre  bien  avant  dans  le  corps.  Lat. 
P.  ûfundus.  Adaiiufy  a , um. 

PENETRADO , da  , ^n.  pajf.  du 
verbe  Pmetrar.  Pénétre , ce.  Lat. 
Penrtratn*.  PerMeatus. 

PEKETRATIVO  , va  , ad;,  m. 
cÿ  f.  Pénétratif,  ivcî  qui  cft  cap.s- 
b!c  de  pénétrer.  Lat.  Penetrandi  xnm 
hahem. 

PENINSULA  y A /.  Pcninfule, 
Prefqu'ile  i portion  de  terre  environ- 
née de  ta  mer  de  tous  les  côtés , ex- 
cepté d’un  feul.  Lat.  Pfninfuta  , .r. 

PESITENCIA  y /.  /.  Pénitence  , 
regret , douleur , repentir  d’avoir  fait 
quelque  chofe  qu’on  ne  devoit  pas  fai- 
re. Lat.  Paniteutia , a. 

Penitencia.  Pénitence,  verhi 
qui  porte  l’homme  à fe  mortifier  , 
pour  làtisfairc  aux  péchés  qu’il  a com- 
mis. L2t.  P^nitentia  t a. 

Penitencia.  Pénitence,  eflehez 
les  Catholiques  Romains  un  Sacre- 
ment , par  lequel  Dieu  pardonne  aux 
pécheurs  les  fautes  qu’ils  ont  com- 
mifes  y quand  ils  en  font  bien  re- 
pentans  , après  les  avoir  couTcflces 
au  Prêtre  qui  ea  abfoud.  Lat  Pemi-, 
teyaia. 
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PENITrNXr*.  Pénitence  , fe  dit 
anfli  de  la  peine  que  le  ConfclTcur 
iinpofc.  Lnt.  Ptenitentia. 

Penitencia.  Pénitence  , fe  dit 
auflî  de  la  peine  qu’on  inflige  à quel- 
qu’un pour  b faute  qu’il  a commife, 
quoiqu’elle  ne  foit  pas  mortelle.  L. 
Pam. 

Penitencia  pl’blica.  Péni- 
I tcncc  publique  : C'eft  celle  qu’on  in- 
! fligeoit  dans  la  primitive  Eglife  pour 
certains  crimes.  Lat.  Peeniimtia  pu» 
blica. 

Habite  dt  penitencia.  Habit  de  pé- 
nitence , c’eft  celui  que  portent  dans 
les  Proccflions  publiques  par  mortifi- 
cation ceux  qui  fe  vouent  à cette  ver- 
tu. Lat.  Habitus  pemitentiæ. 

Habita  de  penitencia.  C'eft  auflî  ce- 
lui qu'on  fait  porter  pendant  quel- 
que tems  à un  homme  à caufe  de 
quelque  crime  qu’il  a commis.  Lat. 
Hahitus  panitenti/e. 

Par  penitencias  mal  cumplidas.  Cet- 
te cxprcflîon  figmfic  que  quoique  le 
motif  qu'on  allègue  pour  faire  une 
; chofe  ne  foie  pas  fuffifant , on  en  a 
I un  autre  qui  n’eft  pas  connu  pour 
I b faire.  Lat.  Pro  peccatU  non  expi^ 

: tîS. 

I PENITENCIAL  , adj.  Punc  term. 

\ Pénitentiel  , elle  , qui  concerne  U 
pénitence.  Lat.  Panitentialis , U. 

PENITENCIAR  , f.  a.  Impofcf 
une  pénitence  publique  à celui  qui  a 
commis  une  Faute.  11  fe  dit  de  celle 
que  rinquifition  inflige.  Lat.  Punire, 
Vajligare. 

PENITEN’CIADO  , da  , fart.paf. 
du  verbe  Ptnitenciur.  Celui  ou  celle 
il  qui  b pénitence  eft  ordonnée , ce 
qui  s’entend  en  Efpaguc  de  celle  qui 
eft  impofée  par  l'Liquifition.  L.at.  A 
fdti  QuAjitoribus  punitus , cajligatus  ^ 
mulcfettii. 

PENITl-rNCrARIA , /.  f,  Péniten- 
ccric;  rribunal  en  Cour  de  Rome, 
ou  Confeil  dans  lequel  s'examinent 
& fe  donnent  les  Bulles  , grâces , ou 
dtfpenftfs  fecrettes  qui  regardent  la 
confciciicc.  Lat.  Panitentiaria  ^ <r. 

Peni  TENCiABi A.  Pénitenccrie  , 
BéncBcc  y ou  titre  de  celui  qui  eft 
Pénitencier.  Lit.  Vetuitentiarii  mimus, 

PENITENCIARIO,  RIA  , edj.  Qui 
regarde  & concerne  le  Pénitencier. 
Lat.  Pter.ittntiüriKS , n , tnn. 

Penitenciabio.  Pénitencier , 
Cardinal  qui  prcfidc  au  tribunal  de 
b Pénitenccrie  à Rome.  Lat.  .S’uiim 
mus  Panitentiarius. 

PENITENTÊ  y adj.  d'une  term. 
Pénitent , te  ; qui  eft  rébtif  , qui 
renferme  la  pénitence.  Lat.  Punittn* 
tiatn  indicens. 

yUa  uujlera  y penitente.  Vie  au* 
ftère  Se  pénitente. 

Penitente.  Pénitent,  celui  qui 
fait  pénitence  volontairement  ou  par 
force.  Lat.  Punitené* 

V U « 
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PES’ITENTE.  PJnitent,  celai  qui  I 
va  à confcîTe  & qui  rcqoit  humble- 
ment la  pénitence  qu’on  lui  impofe. 
Lar.  J'ttnilcii. 

PENirENTES.  Pi-nitefi*  , fc  dit 
de  certaines  iJoiiFreries  de  gens  par- 
ticuliers qui  s'aifcmblent  pour  mire 
des  prières  & des  proccuions  nuds 

Î»ieds  & le  vifage  couvert , S^  qui 
c.iduaucnt  aulH  la  difciplinc.  Lat. 
J^criitenif}. 

{ PENITENTE,  fc  dit  auflî  d'un 
compa'^oii  de  débauche.  Lat.  Soctus. 

i'oitf'.ri, 

PhXlTENTISSLMO  , ma  , od>. 
vt.  /.  fupnL  Très  pénitent,  te. 
Lat  /’rtWè  pt*nUms, 

PEKÜSAMENTE  , «dt^  Pénible- 
meiU  , d’une  manière  pénible  & du- 
re. Lat.  Al'kili.  Ægri,  Acerbi, 
PtNüSlSSlMO,  MA,  ai),  f». 
f.  Jhpn  i Très,  pénible , très  renfible , 
très  .affligeant,  teÿ  très  chagrinant, 
te  y très  fâcheux  , eufe.  Lat  Aerr- 
AloUJliJJîmus  , « , um, 
PESOSO,  SA  , o4;.  >«,  ^ f.  Pé- 
nihlc , difflcile , qui  donne  de  11  pei- 
ne , de  la  fatigue.  Lat  Acerkus.  AI^ 
Ufius , O , Uitt. 

Penoso,  dans  le  (file  familier  te 
dit  d’un  Dameret , d'un  Adonis  qui 
s'admire  lui  - même.  Lat.  Juvaiis  bel- 
luim. 

PENSA.MIENTO , / m.  La  facul- 
té qui  penfe.  Lat.  Mens.  Aniini /en-’ 
Jus.  /7r  iwagmativa. 

Pensamiento.  Penrée  , fe  dit 
de  l'aélion  par  laquelle  l'entendement 
imagine , conUiivre  , ou  réfléchit  à 
luie  chûfc.  Lat  Cogitatio.  Alfiitatiô. 
Itfiitginath. 

Pensamiento.  Penfée  , fe  dit 
a\:fll  des  vues  qu'on  a , des  réflexions 
S:  délibérations  qu’on  Fait  dans  fon 
cfprit  , des  raifonnemens  qu’on  fait 
en  foi  • même.  Lat.  Syteits  ùntigina- 
tiva  vtl  vniig\iSKt.t. 

PENSAMIENrO,  fc  ditpour  Lé- 
gèreté , promptitUiie  extrême-  Lat 
Surma  edentas , c^iUias. 

Pfns.\mien  ro  , en  jargon,  fe 
prend  pour  Taverne  , cabaret , gar- 
gote. Lat.  Caupofsa  , 4C. 

£ffui  pfftftmtenla.  Expr.adv.  Prom- 
ptement , dans  un  ioflant  Lat.  Citif- 
Jtn:r.  lUsco. 

Md  pajatniento.  Mauvaife  penfec. 
l.at.  Fr>wa  ccgitalio. 

M p^  pei^uiniento.  Pas  même  en 
penfée.  Lat  Ke  ccgitdiont  qtàdctn. 

PENSAR,  tua.  Penfer,  méditer, 
imaginer,  dcllbtrcri  rever,  fonger. 
Lf*^'  C.isritare.  AleditiTTs.  t'iwyfirrare. 

Pensaa.  Penfer  , figniHe  aulli 
Cri>;rc  , juger  légèrement.  Lut  Opj- 
fta::.  Cc^ftJrt. 

Pensas.  Ptnfcr , fignüie  encore 
RcHtchir  fü-  une  chafe , l’examiner 
avec  loin  poui  en  juger.  Lat  Cw- 


PEMSAft  , fe  dit  figurcment  des  | 
chiffes  inanimées.  Lat.  Putare.  ! 

Pensar.  Pqpfcr  un  cheval  , lui  j 
donner  k manger , l’étriller  , &c.  L. 
Curare  i pa/cere  equum. 

Dur  qut  penfar.  Donner  à penfer. 
Lat.  Sujpicioni  anfam  pr.rbere. 

Sin  penfar.  Expr.  adv.  Inopiné- 
ment , dans  le  tems  qu'on  s’y  attend 
le  moins.  Lat.  Itnprovisà.  Jfsapinaio. 

Refr.  Vko  pienfa  el  bayu , y otro  cl 
que  U tnjîila.  Voy«  En/iUar. 

PENSADO  , DA  , p.irt  pjjf  du 
verbe  Penfar.  Penfe  , éc.  Lat.  Ctçi- 
tatus , a , um. 

Cafo  penfade.  Cas  prémédité.  Lat. 
Ddiberatus  avitntts. 

De  penfado , adv.  De  propos  déli- 
béré. Lat.  Con/îlia. 

PENSATIVO,  VA,  ojy.  m.  ^ /. 
Penfif  , ive  , qui  penfe  , qui  rêve 
profondément  à quelque  chofe.  Lat 
Cogitahundus. 

Pensativo.  Pcnfif , fe  dit  6gu- 
i rêment  & dans  le  fUlc  hiirlefquc  des 
animaux.  Lat.  Pufium  intuens, 
j PENSEQUE.  terme  bas  & vul- 
I gaire,  qui  (i;.;niHe,  Je  croyois  que  , 

I ;e  penfois  que.  Lat.  Putabasn.  Vagi- 
tahaw. 

PENSIER,  f.  fa.  Penfée  , fleur. 
Lat  l'iola  fuinmca. 

PENSIL , f.  m.  Ce  mot  pris  dans 
fa  véritable  acception  , figiiifîc  un 
Jardin  fufpciidu , comme  cctix  de 
Sémiramis  à Babylone.  On  l’emplo- 
yé anjonrd  hui  pour  figniHcr  un  jar- 
din délicieux.  Lat  JUrtus  peaJiUs  , 
vo/dè  ammius. 

PENSION  , f.  f.  PenCon , rede- 
vance qu’on  paye  ou  qu’on  reçoit 
tous  les  ans.  Lat  Onus.  Cenfus.  C«- 
ntau 

Pension.  Penfion,  fe  dit  auffl 
des  appointemens  que  les  Rois  don- 
nent k ceux  qu'ils  veulent  récom- 
penfer,  ou  gratifier.  Lat. 

Pension,  fe  prend  figurément 
pour  la  peine  , le  travail  infépara- 
blcmcnt  attaché  h une  chofe  qu’on 
obtient.  Lat  Oaus,  tris.  Penfusss. 

Pension.  Penfion,  fc  dit  auffl 
du  revenu  & des  émolumens  qu'on 
tire  annuellement  d’un  Bénéfice.  Lat. 
Penfum. 

PENSIONAR,  V.  a.  Charger  quel- 
que chofe  d’une  penfion.  Lat  Pen^ 
Jior.em  impynere. 

PENSIÛNARIO  , f.  m.  Penfion- 
naire,  celui  qni  paye  une  penfion. 
Lat.  Pcnjiotun'ius. 

Pensionario.  Confcillcr,  Avo- 
cat,  homme  de  robe.  Lat.  Penjîana- 
rius. 

PENSIONISTA  , /.  /.  Pcnfionnai. 
rc,  qui  jouit  d'une  penfion.  Lat.^W 
gattdet. 

PENSOSO,  SA,  adj.  m.  /.  le 
même  que  Peafdiva.  Ce  mot  n’cft 
plus  d’ulàgc. 


PENTADACTVLO , y:  fu.  le  mê- 
me que'  Q^anquef-sUo. 

PENTAGONOj  f.  m.  Pentagone. 
Terme  de  Géométrie , figure  qui  a 
cinq  côtés  & cinq  angles.  Lat  iV«- 
tagûaus. 

PEKTAGR.AMMA  w.  Les  cinq 
lignes  parallèles  qui  fervent  à noter 
la  muiiquc.  L.nt.  Ptniagrùtmra  , Hs. 

PEKTAMETRO , /.  m.  Pentamè- 
tre , forte  de  vers  Latin  compoi'é  de 
cinq  pieds.  Lat.  Pentameter. 

PENTAPHVLÜN,/.  ta.  le  meme 
que  J^târuftie/dio. 

PENTATEUCO,/  im.  Pcntatcu- 
que,  S'olumc  diviCc  en  cinq  parties. 
On  appelle  ainfi  par  Antonomafe  les 
cinq  livres  de  Moife,  qui  font  à la 
tète  du  vieux  Tclhmcit.  Lat.  Pets^ 
tateucunt. 

PENTECOSTES.  Pentecôte,  fê- 
te que  les  Juifs  célébroient  en  mé- 
moire de  la  Loi  qni  fut  donnée  i 
Moife  cinquante  jours  après  la  for- 
tic  d'Egypte.  On  appelle  ainfi  pour 
la  même  raîfon  une  fête  folcmnc-lle , 
où  l’on  fait  la  commémoration  de  la 
defeente  du  Saint  Efprit  fur  les  A- 
potres  , parce  qu’on  la  ^lébrc  le 
cinquantième  Jour  après  Pâques.  L. 

pcfiteivdf , es. 

PKKULTIMO , MA  , adj.  Ht.  f. 
Pémiltici.ae , qui  cil  avant  le  der- 
nier. Lat.  Penalthuus,  <i , ttm. 

PENUMBRA  , / / Pénombre. 
Terme  d’Aflronomic.  C’eft  cette  par- 
tie qui  cil  entre  la  vraye  ombre  & 
la  lumière  éclatante,  dans  laquelle  il 
cil  prefqu’impoÜîblc  de  déterminer 
oii  la  lumière  finir,  & où  l'ombre 
commence.  Lat.  Peaumbra  , <■. 

PKNÜKIA,  f.f.  Difette,  manque 
de  vivres.  Lat.  Pemnia.  Inopia. 

PENA,/  f.  Roche,  rocher,  roc. 
Lat.  Pupes.  Saxum. 

Peûas.  On  fe  fert  de  ce  mot  en 
jargon  pour  avertir  quelqu'un  de  s’en- 
fuir. On  dit  aufll , Penas  y buen  tirm- 
pOf  y penas  y hag.tresy  pour  dire. 
Fuyez  bien  loin.  Lat.  Êeu!  fugias 
in  montes. 

PENADO  , f.  ni.  le  même  que 
PehafcDj  ou  Pena.  Ce  mot  cil  peu 
uCté.  ^ 

PENARSE,  V.  r.  lignifie  en  jar- 
gon, S’enfiiir,  fuir,  s’ échapet  promp- 
tement. l.at.  Aujvgcre.  Evadere. 

PENASCAL,  J',  m.  Montagnes  de 
rochers.  Lat.  Rupes. 

PEXASCO , f.  nt.  Roc  , roche , 
rocher  élevé  de  terre.  Lat,  Rupes  ^ U. 

PEhASCO,  cfl  aiiffi  une  étofle  de 
foye  fort  légère,  »loOt  les  femmes 
s'habillent  en  Eté.  Lat.  Pauni  fttici 

iffTWiJ. 

PEx.Ascoso,  SA,  4.iy.  /«.  êÿ/: 

Plein  de  rochers.  Lut.  Saxofus  y a y 
rmu 

PESEOO.  Voyez  Pekafeo. 

FEisiSCULA,  f.J\  le  même  qœ 
Pt- 
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ffuîn/ula.  Ce  mot  n’cft  point  11(1». 

PKÿO,  yi  m.  le  meme  que  Pren* 

iâ.  Le  mot  n*dl  plus  trura^'c. 

PEîîOL,  /,  m.  le  meme  que  Pc^ 

afin. 

PlhoL,  en  terme  de  Marine,  le 
bout  t>u  l'extrémité  des  vergues.  Lat. 
ÂJ7ftunarifm  ex/refnum. 

PEXüLA  t f,  f.  le  même  que 
Plumj. 

PEXON,/  m.  ai/i^m.  Rocher  ex- 
trêmement élevé;  ou  haute  monta- 
gne remplie  de  rochers.  Lat  Fxcelfa 
rufts. 

PEON  ^ f.  m.  Piéton  , fantafltn  , 
celui  qui  va  à pied.  Lat.  Prier,  itis. 

Peon.  Mniiceuvrc,  Journalier, 
AiJe-maqon.  Lat.  O^arim.  Mer^ 
ifwjriM/. 

Peon.  Piéton,  fântanin,  fe  dit 
du  Soldat  qui  s*a  à pied.  On  dit  au- 
iourd'hul  inf.wte.  Lat.  Ptdtfin  mi- 
kf. 

Peo>jes.  Pions.  Terme  de  jeu 
des  Echecs  & des  Dames.  Lat  Im- 
frmatluî. 

Peon.  Toupie,  eÿêc#  de  fabot 
qui  a une  pointe  de  fer  fur  laquelle 
il  tourne  quand  on  l’a  lancé  par  le 
moyen  d'une  corde  qui  êtoit  tortillée 
autour.  Lit  2Vbe,  imi. 

Peon  , en  terme  de  profodie,  cft 
un  pied  compofé  de  quatre  fyllahcs , 
duut  trois  brèves  & une  longue. 
Lat.  P.ccn , KiV. 

A f>c9n.  Façon  adv.  A pied.  Lit 
PiAiintt. 

Kefr.  Cmtra  pten  hccho  dama , no 
f{ü‘ü  pifiit  nt  tiwLt.  Ce  proverbe  fi- 
gnitic  qu'un  homme  qui  a fait  fortu< 
ne,  tr.ivaUlc  à fiipplantcr  Tes  egmx. 

PEüNADA , /.  f.  Le  travail  qu’un  | 
ouvrier,  un  journalier,  un  manuu- 
vre  peut  faire  par  jour.  Lat  Diur- 
ftum  penfum , ». 

^ Pagar  la  premia.  Rendre  U pa- 
reille. Lat.  l'kts  rtddtre, 

PEONAGE,yi  w.  Inbntcrie,  trou* 
pe  de  gens  à pied.  Lat  PeJitatus , ùs, 

PEüNERIA , / /.  Journal  «le  ter- 
re ; l'cTpacc  de  terrein  qu’on  peut  la- 
bourer en  un  jour.  Jt^erum. 

PEONIA,  /. /.  Pivoine,  plante. 
Lat.  PéCoHia^  <c. 

PtONiA,  fe  prend  anffi  pour  Pef- 
pace  du  terrein  qu'un  homme  peut 
cultiver  par  jour.  Lat  Agey  diurrtà 
apfrà  ùibcirabiù.. 

Peonia,  le  même  que  Pconada. 
C'eft  un  terme  Aragmiois. 

PEÜNZA,/ /.  Sabot,  efpèce  de 
toupie  que  les  cüfans  font  tourner 
en  la  loikttant  avec  une  lanière. 
Lat.  Trcchui. 

Peonza.  On  appelle  ainfi  un  pe- 
tit h jimne  inqmet  Si  turbulent  l^t. 
ttiaerts , m:  inLi.  | 

PEOK,  aJJ,  dVre  /erw.  /Pire, 
plus  rr.iuvais,  plus  mcciiaat  Lat 

Ut, 
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PEOR,  ûdv.  Plus  mal,  pis.  Lat. 

Peor  e$  hurfrallc.  Voyez  Hur^af, 

Pcor  cflà  que  ejlahtu  II  efl  pire  qu'il 
n’etoit.  Lat.  In  ptjut  verjum  tjl. 

Peut  que  peor.  Phrafe  adv.  pour 
dire  que  ce  qu'on  propofe  pour  re- 
mède cA  pire  que  le  ma).  I^t.  Quel 
ptÿus  efi. 

IJevar  la  ptor  parte.  Avoir  du  pi- 
re , du  dclTous.  Lat.  Partem  deterio- 
rem  fisjlinere. 

PEORIA,  f.  f.  Dommage,  défa- 
vaiuagc , perte , préjudice , détriment. 
Lat.  Ditmmm.  îktrimmtwn. 

PEPI. 'VN.  Voyez  Pipiav. 

PEPIK.AR , J.  ni.  Lieu  pbntc  «le 

concombres,  Lat.  Cucwnerarium , ii. 

PEPINAZO,  /.  »«.  Coup  qu’on 
dounc  avec  un  concombre.  Lat.  Cu- 
cunteris  îAus, 

PEPINO,/  tn.  Concombre,  plan- 
te reptile,  qui  porte  un  fruit  de  mê- 
me nom.  Lat.  Cucumer , ris. 

A'b  dirrfeU  un  pepino.  Expreflion 
qui  marque  le  mépris  qu'on  fhit  d'une 
chofe.  1.4t.  N^iHU  /acere.  lllipeuJere. 

PEPION  y f,  m.  Monnoyc  d’or 
de  bon  aloi  qu’on  fupprima  fous  le 
règne  d’Alphonfc  le  Sage,  pour  lui 
fubllitucT  celle  qu'on  appclla  Bm- 
dont  l'or  étoit  allié  avec 
d'autres  métaux , & qui  avoît  cepen- 
dant la  même  valeur.  Le  Pepioo  va- 
; luit  un  ccu  d'or.  Lat  Nujnmus  m- 
iiquiis  Jic  dicius, 

PEPITA,//  Pépin,  forte  de 
rcRicncc  dont  rcnvclopc  n'elt  pas 
oRcufc , mais  pliitc^t  cartilagincuie  , 
& fcmbl-ible  à un  petit  cuir.  Lat. 
StMtTt,  inh, 

Pépita.  Pepie,  maladie  qui  vient 
à 1.1  langue  des  oifeaux , furtout 
des  poules.  Lat  Pitstita^  .r. 

Pepitas.  On  appelle  ainfi  dans 
les  Indes  «les  petits  grains  d'or  pur, 
qu'on  n'a  pas  befoin  de  fondre  ni 
d'affiner,  qui  ont  la  figure  d'une  grai- 
ne de  melon  ou  de  citrouille.  Lat 
uuri  fruftum. 

No  tester  pepita  tn  ta  Imgua.  N'avoir 
pas  la  pépie , parler  beaucoup  , clai- 
rement, nettement.  Lat  Uherilcqui. 

PEPiTÜRIA,//  Fricanée,  ra- 
goût  de  béatilles,  de  menus  de  vo- 
laille. Lat  Condisnesttum  ex  avium 
truneuki. 

Pepitokia,  fe  prend  par  exten- 
fion  pour  les  pieds  & les  mains  en- 
fembte.  L.it.  Pedei  mantifque. 

PpplTORlA  , fe  dit  figurément  de 
l’amas  confus  de  diverfes  chofos. 
Lat.  JfBjCfüjnea,  l'arrugo. 

PEFiJDE,  / / le  même  que 
i 'erde-iiga  Jÿk'e^re. 

PEPLO,  f.  SH.  Petite  éfiilc,  cfpê- 
ee  de  tithimale.  L.it  Peplu:. 

PEPOV,  /.  SH.  le  même  que  d«iw- 
Hia  ou  ,}/‘i)ts  tudf.t. 

/.  /,  PctitcÛc,  peu 
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d’étendue,  peu  de  v«>Iiimc.  Lat.  Air. 
vitas,  Prifsiitas. 

FeqUEûEZ,  fignific  auiïi  Enfaii- 
cc.  Lat  Panmlorum  «r/m. 

PFQUESISSI.MO,  ma,  ai).  «/. 
^ / l'uperL  Très  petit , itc.  Lat 
Alinitntts  , a , utn, 

PEUUEnITO,  ta,  adj.m.^f. 
disH.  Petit , ile.  Lat.  Pujlüus.  Pm'- 
vuUtt. 

PEQUEXO,  fÎA,  oif.  ns.  ^ f. 
Petit,  ite.  Lat  Pari’us  ^ o,  usn. 

PEQüEno.  Petit,  fignifie  par  cx- 
tenfioii,  médiocre,  mince,  peu  con- 
fidérablc.  Lit  Pœrvus.  Modicus, 

PEQ. UEUO.  P«rtit  , fignifie  auffi 
Jeune  , en  bas  igc.  Lat  Parvutsss , 
a , itm. 

PEQUEno.  Petit,  fe  dit  figurément 
en  choies  morales.  Lat.  Exigmu.  Te* 
Nais. 

Pequeuo.  Métaph.  Vil,  abjet, 
méprifable , bas , rampant  Lat  Ti* 
lit.  Abjeihtf.  Demijfui. 

PEQUENUELO , LA  , adu  m. 
dim.  Très  petit,  itc.  Lat  Altniiw.ts, 
pH/skta , fl  , um. 

PER.  PripojUion  Jjntsnt  qui  entre 
en  Caflillan  dans  la  compondon  «les 
noms  & des  verbes , & qui  fert  à 
augmenter  leur  fignificatiuii:  comme 
PeriurabU  , Perdostar  , Per^gssesr  , 
PtYorar. 

FERA,  f.  f.  Poire,  fruit  h pé- 
pins d'hyver  & d'été,  Lat  Pyrtan. 

Fera.  On  appelle  ainfi  cette  t»u- 
pc  de  barbe  que  les  EctltTiadiqucs 
èi:  l«rs  Docteurs  UilTcnt  croître  à l'cx- 
tremité  du  menton,  pour  fe  donner 
un  air  de  gravité.  Lat.  Bmka  foccus. 

Fera,  fe  prend  figurément  pour 
! une  fomme  d’argent.  Lut  Nunaao*^ 
j rusn  fusnma. 

I Dfli*  para  pes  os.  Phrafe  fomiliêre  , 
pour  Men.iuT  quelqu'un  de  cliâti- 
mciit 

Es  ceger  coma  esttre  peras.  Choifir 
pour  fol  ce  qu'il  y a de  meilleur. 
Lat.  Ex  arhitrio  feÜgo  e. 

Paner  las  peras  d quatsYt  0 à ocho. 
Serrer  le  bouton  à quelqu’un,  le  for- 
cer à tenir  fa  parole.  Lit.  Ad  an* 
gujîias  redigetr. 

Refr.  lot  muger  y la  per.x^  ii  que 
catla  es  hurssa.  Ce  proverbe  nous 
montre  combien  le  fiFeuce  dl  avaiu 
tigciix  aux  femmes. 

Refr.  «V»  en  binias,  m m X'frat 
COH  tu  asm  ne  partus  prras.  Ce  pro- 
verbe fignifie  qu'il  f.iut  éviter  d’avoir 
aucun  intérêt  à démêler  avec  fou  fu- 
perieur. 

Refr.  ,^’r»  dice  n:al  de  ki  pera , 
ejfe  la  lln*a.  On  applique  ce  prover- 
be à ceux  qui  affedent  de  dédaigner 
les  chofes  dont  ils  «int  le  plus  d'envie, 

PERADA,  f.  /.  Conferve  Je  poi- 
res. Lit  Pyra  faicf'os'o  l'^JïifiVa. 

PKKAIlJc,  Voyez  lehhc. 

PER  AL,  /.  m.  Poirier,  arbre  qui 
V U 3 porte 
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porte  Jet  poires.  ï^t.  Pyrut^  i. 

Pl^RALÉDA,  /. /.  Lieu  plintéJc 
poiriers,  tnt.  h'cus  pyrii  conjitus. 

PERANTON,  j\  m.  le  même  que 
if/iruW,  plante. 

Perantox.  Eventail  H«  InJos 
qui  étoit  fort  Ur^c  üi  long  Je  demi, 
aune.  On  l’appclie  au.iourJ'hui 
nc9n.  La:.  FuibcUvm  cohHfttan. 

Peravton,  fc  dit  au(T»  d'une 
perfonne  fort  haute  de  taille.  Lat. 
FtoieeM  t a t tutt. 

Es  una  Perantona,  C’cR  une  gran- 
de femme. 

PËRAZA,  /,  f.  Grofle  poire  qui 
provient  d’un  poirier  greffé-  Lat. 
infertum  fnrioit. 

PERCANCE,  f.  m.  Le  profit  des 
DomeRiques  ou  des  Commis  outre 
Icyrs  gages.  On  employé  or«lin.ni- 
rement  ce  mot  au  pluriel.  Lat.  Euia- 
LuctUa. 

Percanctt  dd  oficio  : le  même  que 
GiXes  dcl  o^io.  Voye2  Gtr^c. 

PEKCATAR»  V.  n.  Penfer,  con- 
RJérer,  prévoir,  fc  donner  de  g.tr- 
de.  Lat.  Cavfre, 

PERCEBLVUENTO , /.  w.  Apprêt, 
appareil , préparatif,  provifion.  Lat. 

jlj-f-.n  i>tUS» 

PERCEBIR.  Vovez  Pndbir. 

PERCEPCION,  y.  /.  Perception, 
Paâe  par  lequel  les  objets  des  fens 
fout  aperqus.  Lat.  Percepio. 

PERCEPTIBLE  , 

Qui  peut  être  aperqu.  Lat. 
ferdpi  foteti. 

PERCEPTIVO , / wi.  Qui  a la 
faculté  d'apercevoir,  de  fentir.  Lat. 
PocePtiviti. 

PERCHA,  /.  / Perche,  gaule, 
branche  d'arbre  longue  & menue. 
Lat  Pcrtica^  4*. 

Percha.  Porte  - manteau.  Lat 
Pcrtica. 

Percha.  Efpêce  de  lacet  à pren- 
dre les  perdrix  R:  autres  oifeaux. 
Lat.  ZJguiu.  Larum. 

Percha.  Les  chalTcurs  appellent 
ainfi  une  bandoulière  de  cuir  à la- 
quelle ils  attachent  le  gibier  qu’ils 
ont  tué.  Lat.  Ijitmt. 

Percha.  Perche  à laquelle  011 
attache  les  fiucons  & les  autres  oi- 
féaux  de  proie.  Lat.  Pcrt/c.i. 

Percha.  Bras  ou  potence  de  bots 
ou  de  fer  h laquelle  pendent  des 
plats  à barbe  que  les  barbiers  met- 
tent à leurs  portes  pour  fervir  d'en- 
feigne.  Lat  Pa-ticu. 

Perchas.  Terme  de  Marine.  V.a- 
rangucs.  Lat  Pertic*  , m ujm. 

Percha,  en  jargon,  Maifon , 
hôtellerie,  gite.  Lat 

EJlar  en  Etre  en  lieu  de 

fureté.  Lat  In  tutj  ejfc. 

PERCHADü,  DA  , adj\  «*.  êyf  /. 
Perché,  éc.  En  termes  de  Blafuti 
on  dit.  Un  oifeau  perché,  lorlqu’il 
eff  peint  fur  une  perche  » ou  bran- 


che d’nn  autre  email.  Lat  ‘SUens. 

PERCHON,/  m.  Le  maitre  jet 
qu'on  laide  à la  vigne  en  li  tail- 
lant, pour  qu’elle  porte  plus  de 
fnii  . Lat.  Pahnes  prajidi.iriui. 

PERCHONAR,  r.  ».  LaifTer  pUi- 
üciirs  jets  à la  vigne  en  h taillatit 
Lat.  Pafmiiei  p\e/idi.vics  rclh/jurrc. 

Perchoxar,  lignifie  auffi  Ten- 
dre des  kqs  ponr  prendre  le  gibier. 
Lat.  Ziiqneoi  ttftdire. 

PEKCIBIR,  V.  If.  Percevoir,  re- 
cevoir ou  recueillir  quelques  fVuits 
j ou  revenus.  Lat  Po'dpfre. 

Percirir,  fignifie  aufli  Connui- 
tre , comprendre  une  chofe.  Lat 
Pneipere.  laleiUpere. 

Percirir.  Apercevoir,  fentir, 
concevoir  fenfiblcmcnt  , connoitre 
par  les  fens.  Lat.  Percipere. 

PEKCIBIDO,  DA,  part,  paf.  du 
verbe /VetWr.  Perqu,  lié,  compris, 
ifc , aperqu , uc.  Lat.  Perceptus.  hu 
tclk’ilui , n , WH. 

PERCNÜPTERO,  6Percxote. 
RO,  0 Percoptebo.  Efpêce  d'ai- 
gle de  couleur  maron  foncé  & ti- 
r;uit  fur  le  noir.  Il  cH  extrêmement 
poltron  , & vit  de  charognes  iii  de 
louris.  Lat.  Perenepterus  ^ i, 

PEUCUCIENTE , oif».  d'une  term. 
Frapant,  ante,  qui  frappe,  qui  bat, 
qui  blcflc.  ï.at 

PERCUDIR,  V.  a.  Ternir  le  luf- 
tre  & l'éclat  des  chofes,  ou  parPufit- 
ge  qu’on  en  fait , ou  de  telle  autre  : 
manière  que  ce  foit.  On  dit.  Perçu- 
dir/e  ia  r«pa,  ei  C9ior  del  rofiro  ^c. 
Lat.  Deterere. 

FEKCUOIDO , DA  ♦ part,  pijf. 
du  verbe  Percudir.  Terni,  ic,  gâ- 
té, éc,  Lat.  Détritus  y «,  «w. 

PERCUSSION',  f.  /.  PercuITn.n 
Terme  de  Phyfiqiie.  Impreflion  d’un 
corps  qui  tombe  fnr  un  autre,  qui 
le  mppc.  Lat  PercuJ/^o. 

PEKCUSSOR  , fi  m.  Celui  qui 
frape:  C'eft  un  terme  de  Droit  Ua- 
uon.  Lat.  Ptrcujôr. 

PERDER,  V.  a.  Perdre,  être  pri- 
vé de  quelque  ehofe  qu’on  poiréduit , 
ou  par  fa  négligence,  ou  par  quel- 
que accident  qui  nous  en  dépouille. 
Lat.  Perderc.  AmiUere. 

Perder.  Perdre,  fignific  nuni 
Prodiguer,  difliper,  faire  un  m.iu* 
vais  nfage  d’une  chofe.  Lat.  Dijper. 
âcre.  Dilitpiiare. 

Perder.  Perdre,  égarer,  ne  pas 
trouver  fous  fa  main  une  chofe  dont 
on  a befoin  & qu'on  avoit  aupara- 
vant Lat.  Perdere.  Amiitere. 

Perder.  Perdre,  être  privé  de 
quelque  profit,  ou  gain.  Lat.  y*rr- 
dtic.  Privari. 

Perdes.  Perdre,  être  privé,  ne 
pouvoir  obtenir  une  chofe  qu'on  dé- 
firoit  avec  ardeur.  Lat  Depaâere. 
Privari. 

Perder.  Perdre  j ügaifie  aufli 
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Détruire,  ruiner,  gâter,  cAnfumer* 
confommer,  corrompre,  débaucher- 
Lat  Ptrdtre.  Dihpidiore. 

Corrumpere. 

Perder.  Oublier  une  chofe,  ne 
s'en  pas  fouvenir.  Lat  Ohli^ifcù 

Perder  , fignific  aufli  Canfer  du 
dommage  à quelqu'un  , lui  nuire , 
Tfit  par  raport  i lame,  foit  p.Ti 
raport  aux  biens.  Lat  Danvium  m» 
ferre. 

Perder.  Perdre,  recevoir  quel- 
que dommage,  foit  phyftque,  foit 
moral.  Lat.  Jucluram  ffctre. 

Perder  , fe  prend  quelquefois 
pour  Apv/iitr  J Gager,  paria.  J^ue 
iltiiere  perder?  Que  voulez- 

vous  gager  f I.at.  In  fortem  exp^nere, 

Perder.  Se  dénuer,  fe  dépouiller 
des  chofes  qui  font  befoin.  Lat 
Üari.  Prhwri. 

Perder.  Perdre,  fc  dit  figuré- 
ment  en  chofirs  rpiritucllcs  & mo- 
rales. Pohre  martcebol  perierh  el  ftfa. 
Pauvre  jeune  homme  ! il  perdra  le 
bon  fens , le  jugement.  Lat  Prhwri. 

pF.RDEf.  Perdre,  fe  dit  des  fen» 
& tles  puiflUnccs  de  lame:  comme 
Perder  Ui  villa  ^ U memonui  Perdre 
la  vue,  la  mémoire. 

Perder.  Perdre,  fe  lUt  auffi  des 
échecs  qu’on  efluie  à la  guerre.  Lat 
; Perire,  DccUere.  In  tnastus  inimico» 
î ruM  ewrre. 

Perder.  Perdre  , déchcoir  do 
l'eftime , du  crédit , de  la  réputa- 
tion où  l’on  étoit  Lat  Honoris  ^vel 
fam*  )aHuvatn  facere. 

Perder.  Perdre,  joint  avec  queU 
qiies  noms  , lignifie  manquer  a l’obli- 
gatioii  de  ce  qu'ils  fignificnt,  ou  fai- 
re quelque  chofe  contraire:  comme, 
Perder  et  r^to , la  cortejùi  $ Perdre 
le  rcfpert  , manquer  à la  rolitefTc. 
Lat.  Ihp^'tterc.  Exutre,  Xsuîari. 

PERDERSE,r.r.  Sc perdre,  s'éga- 
rer. I.at.  A i'ià  aherrare. 

Peroerse.  Sc  perdre,  ne  trou- 
ver ni  chemin  ni  ilTué  pour  fijitir 
d’un  endroit  où  l’on  s'eft  engagé: 
comme , Perderfe  en  tm  hofîfue  ^ en  ate 
hbcrintho'y  Se  perdre  dans  un  bois, 
dans  un  labyrinthe.  Lat  Errare.  Cxca 
itinire  duci. 

Pf.ROERSE,  fignifie  aufli  Se  trou- 
bler, ne  favûir  où  l’on  en  eft.  On 
l'employé  ordinairement  comme  ver- 
be auxili.itre.  Lat.  Turbai  i.  Sus  non 
^e  eoMpotem. 

Perderse.  Se  perdre,  fc  plonger 
dans  les  vices,  dans  la  débauche. 
Lat.  Depravari.  Corrumpi. 

Perderse.  S’échaper,  s'eflâcerJe 
rcfpnt,  de  la  mémoire.  Lat.  Jle- 
morià  fstgere , exeidere. 

Perderse.  Se  perdre,  échapcf 
aux  &ns.  Lat.  Fuf.ere. 

Perderse.  Se  perdre , n’etre plut 
d'ulàgc,  nep<mvuir  plut  fervir.  Lat 
DeperU.  Perire^ 

Fek,- 
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PEIDERSE.  Sc  ^tCTy  fc 
rir,  fc  corrompre.  Lit.  ôfTuwpi. 

Perdersê.  Sc  perdre , périr , f.ii- 
re  naufrage.  Lat.  J^Taufragium/aerre. 
2ijufrari» 

PcRDERSE.  Se  perdre,  s'expofer 
à un  danger,  mettre  ta  vie  en  pé* 
ril.  Lat.  Fcrklituri, 

Pesderse.  Se  perdre  p.ir  trop 
de  paillon  , en  devenir  malade,  ai- 
mer ipcrJumcnt.  On  le  joint  avec 
U particule  For.  Lat.  Deffrinu 
rnr. 

Perdexse.  Netre  pins  de  mode, 
nêtre  plus  en  vogue.  Lat  Aboleri. 
(^Uterari. 

PER0EBSE,  ftgnîfic  encore, Souf- 
frir quel<iiic  perte,  quetquc  domma- 
ge. ùït.  yaiimuin  f^ccrtyvel  rtsiuam 
po//. 

Perde RSE.  Se  perdre,  en  par- 
bnt  des  füurccs,  des  ruifTeaux,  des' 
rivières , fc  cacher  fous  terre  , difpi- 
roitre.  Lat.  Ab/conJ:.  OccttÜori. 

Foilfr  tU  K‘ijh.  Perdre  de  vue.  L. 
£ coitj^ecitt  awittfn. 

Fertlrr  tl  hih.  Voyez  I/ih. 

Fci\(cr  la  batalli.  Perdre  la  bataille. 
Lat.  Fftcüo  cafira  drferere, 

Ptrier  la  otvi/fo»  è et  Ivtcf.  Perdre 
roccafton , la  iaifTcr  cchapcr.  Lat. 
OcCitJîwtm  w/  tempus  (uuittert. 

FtrAtrft  de  vilhu  Echaper  à la 
vuci  & au  figuré  , Exceller,  aller 
zn-dcU  de  ce  qu'on  peut  s'imaginer. 
Lat.  Supaemiiurc.  Fratervolare. 

Perdtr  trrrene.  Reculer  dans  une 
afiairc.  Lat  In  pejus  ruere. 

Perder  thmpo.  Perdre  le  tems.  L. 
Pemptts  perdere. 

/'iTifer , fignific  aufil , Tra- 
vailler inutilement.  Lat.  Olum  ^ 
opérant  perdere. 

No  p(rde%-  de  vtjîa.  Ne  pas  perdre 
de  vue.  Lat.  Pr^  ccu/iV  jimptr  t'o- 
htre. 

No  fe  perdrre.  Il  ne  s’oubUera  pas. 
Lat.  Sib'.  prmHdebit. 

PERDIDO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  PtrSer.  Perdu  , ne.  Lit  Per- 
ditus.  Asiti  fus  y a y um, 

Perdido,  fc  prend  fouvent  pour 
celui  qui  fait  une  perte.  C'eft  un 
Hd'panifmc.  Lat.  Perdais.  An:iUsns. 

Perdido  , fc  dit  de  ce  qui  ne  va 
pas  à fon  but  Un  dit,  BuLt  periiday 
Balle  pcfiluc,  L.  Conltfi^ms.  Errais. 

Ferdida  cofuy  à co/a  perdido.  C’en 
cft  fait  y c’eft  une  chufe  perdue  , U 
n'y  faut  plus  compter.  Lat  Pro  de- 
/perjio  bultemL'/f. 

Bis  wt  perdido.  C’cfl  un  difliplicUT, 
un  prodigue.  Lat  Prodigus  ejl. 

Grnte  ptrdida.  Gens  perdus , gens 
de  mauviife  vie.  Lat.  Ntbukiies.  Gens 
feeUratit. 

Ir  perdido.  Exprclfion  par  laquelle 
«n  .avoue  l’avantage  qn'im  autre  a fur 
nous , fur -tout  dans  les  jeux  dadxcf- 
fc.  Lat.  nü:si/t /e /Atii, 
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jMit^cr  perdido.  Femme  débauchée. 
Lat.  Àlcretrix. 

Refr.  la  pa  dfdo  vaya  por  amor  dr 
Dhs.  On  applique  ce  proverbe  à ceux 
qui  font  des  libéralités  de  ce  qui  ne 
leur  fert  à rien. 

PERDICION  , / /.  Perdition  , 
perte,  ruine,  dellrudiun.  Lat.  Per- 
dUio.  Raina, 

p£RoiciC?r  , lignifie  auflî  Dom- 
mage, préjudice  coniidérable  dans  le 
temporel , ou  le  fpirituel.  Lat.  Rui- 
SM.  Exitium. 

Perdicion  , fe  prend  pour  un 
amour  effrené,  Lat.  Perditio.  Ame- 
ris  eejUis, 

PERDiCtON' , fe  prend  particulié- 
rement & par  Antonomafe  pour  la 
damnation  éternelle.  Lat  Perditio. 
i Ætema  derimtatto. 

Pf  ROiciON  , fignîfic  aufn  Deré- 
^ glcmcnt  de  mœurs , diflîpation  , pru- 
digalité.  Lat.  Jmprohitas.  Frodigali- 
tas. 

P£BDICI0^7  , fc  prend  auflt  pour 
ce  qui  occafionne  quelque  préjudice 
temporel,  ou  fpiritucL  L^it.Damnwn. 
Pernicies. 

PF.RDIDA,//,  Perte,  domma- 
ge qu’on  fouffre,  diminution  de  bien, 
de  profil.  Lat.  Jétéfto'a.  Daninum. 

De  perdidny  adv.  Au  rifque  de  fc 
perdre.  Lat.  Adverja  forte.  i 

PERDID.A.MENTE  , adv.  Eper- 
dument , avec  excès.  Lat  Perditi. 
Ej^iéiim. 

PERDIDISSl.MO  , MA  , adj.  m. 
^ f.  fuperl.  Très  perdu  , uc  , très 
mauviis,  fe,  très  débauché,  éc.  L. 
Prr>}Uzati!jimta  , a , um. 

PEKDIDIZO,  ZA  , adj.  m.  ^ f 
Ce  qu'on  perd  à dcÔcin,  ou  qu’on 
feint  d’avoir  perdu.  Lat  Smulatky 
Vf/  cemjtih  pcrlitm  , a , um. 

Uaerrfe  ptrdiiito.  Perdre  volon- 
tairement au  jeu  , fe  laiffcr  gagner 
à delTt'in.  Lat.  JaUuTimi  fponte  face- 
re, 

PERDIDOSO,  SA  , adf.  m.  ^ /. 
Perdant,  te,  qui  fouffre  quelque  per- 
le , quelque  dommage.  Lat.  Jachtram 
pistiens. 

PERDIGAR  , V.  If.  Flamber  une 
perdrix , ou  autre  gibier  ou  volaille, 
avant  que  de  la  larder,  pour  qu'elle  le 
garde  plus  longtcms.  Lat  Datjliiia- 
rr.  Lttnter  ieurert. 

Perdigar  , lignifie  aulTi  Faire 
rouifir  la  viande  dans  une  caffcrule 
avec  du  lard.  Lat.  Carnes  ùirdo  levi- 
ter  frrgere. 

PhRDiGAR,  pris  figurcment  ♦ fi- 
gniiie  Préparer  une  chofe  pour  s’en 
fervir.  On  l’employé  ordinairement 
avec  les  verbes  auxiliaires  Ejhr  ou 
^ueJaj‘,  Lat.  Praparare.  i/ÿ/vw- 
re. 

PERDIGADO  , DA,  part.pajf.  dtl 
verbe  Padig.tr.  Flambe,  éc , roufli, 
je  ) prépué,  ée.  Lit.  Laitir  uwbu- 
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Jhts  y ve!  lardo  /t  itus.  Préoparatus , <r , 

um. 

PERDIGANA  y f.  f.  le  meme  que 
Perdipûfi.  C'eft  un  terme  Aragonois. 

PERÜlGüN , /.  Ml.  Perdreau , jeu- 
ne perdrix.  I.at  Perdkispulius. 

Peroigoi^.  Les  Chafleurs  appel- 
lent ainfi  la  perdrix  mâle  qui  fert 
d'apeau.  Lat.  Perdix  nias  iiliàus. 

PERDIGOK.  On  appelle  ainfi  dans 
quelques  endroits  un  jeune  homme 
qui  düTipe  Ton  bien.  II  fc  dit  ordi- 
nairement de  celui  qui  fait  des  per- 
tes confidérablcs  au  jeu.  Lat  Pro* 
digus. 

PeroigONES.  Dragée  de  plomb 
dont  on  fe  fert  pour  tuer  les  per- 
drix. Lat  Sa'opuli  ploinhti, 
PERDIGüNCICO,  6 Perdigoic- 
I Cli.x.o,  f.  m.  Jeune  pcnlreau.  Lat 
I Perdids  pulluf. 

PERDIGUERO.  RA  , adJ.  ^ 
qui  fc  dit  d'un  chien  couchant,  ou 
de  tel  autre  animal  qui  chaffe  aux 
perdrix.  Lat.  Canis  padictim  aucept. 

Pkrdicuero.  On  appelle  ainfl 
celui  qui  achette  le  gibier  des  chnf- 
feurs  pour  le  revendre.  Lat  f^enutât 
propola  y 4*. 

Narices  de  perro  prrdigurro  ,*  fc  dit 
d’un  homme  qui  a l'odorat  fin.  Lat 
Arguio  odor.itti  prxdituu  Nifutus. 

PERDI.MIENTO,  w.  le  même 
que  Padidcfty  b PerdùLt. 

PERDIZ,  /.  /.  Perdrix  , oifeau 
excellent  à manger.  Lat  Perdix. 

Perdiers  en  campo  rajb.  ExprclTjoii 
qui  marque  la  difficulté  qu'il  y a 
d’obtenir  une  chofe.  Lat.  Rete  %’entcs 
venuri.  Apros  venari  in  tnari. 

Oler  àperdkes.  Expicflioii  dont  on 
fe  fert  pour  dire  k un  homme  qu'il 
doit  s'attendre  à perdre.  L.at.  Pro  lu- 
cro  jadur.£  ohnoxium  ejè, 

O pertlk  y à ffo  comerla.  Cette  ex- 
prclUuU  lignifie  que  lorfqu'on  eft 
fondé  dans  fes  prctcntions  , il  con- 
vient d'afpirer  à ce  qu’il  y a de  plus 
glorieux  & de  plus  utile.  Lat  AuC 
Ctcfaty  aut  nihit. 

Fatjs  de  perdii.  Sobriquet  qu'on 
donne  .i  une  i^rfoune  qui  porte  des 
bas  rouges,  fur-tout  à une  femme. 

PEKÜON,  f.  m.  Pardon,  grâce., 
rcmifnon.  Lat.  renia.  Remi^o. 

PtBDON.  Pardon  , fe  prend  fuii- 
vent  pour  luditlgcncc  accordée  par 
le  Pape.  Lat.  Indu^efuia. 

Pekdon  , fe  die  auflî  d’une  gou« 
te  d'huile,  de  cire  , ou  d'autre  cho- 
fe qui  tombe  allumée.  Lat  Gutta 
ardens. 

Conperdony  fiiqon  adverbiale,  .^vco 
votre  pcrmifilon.  Lat.  P'tnia. 

PEHDO:w\DÜR,  y:  m.  Celui  qui 
pardonne.  Lat.  Vondonai-r. 

PERÜOKANZA,/.yi  Icmémequo 
Perduft.  C’eft  un  vieux  mot 
Pefdonanza  yff-  fc  prend  nufG 
pour  DiÜimulatiQU.  Voyez  Dioduuh, 
PER. 
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PERDONAR  , V.  a.  Pirjonncr, 
ftirc  ijrjcc , oublier  une  injure , une 
offenfe , la  rcmeturc , n tn  conlcrver 
aucun  rcnêntiincnt.  Lat.  Rcmittcrc. 
Cofulonare. 

Pekdonas.  Parilonncr  , fc  «lit 
fouvent  pour  Epari^net , excepter.  L. 
fr^ttmniUerr. 

PtRDONAR,  s'employc  fouvent 
pour  Demander  pennifiion  de  faire 
ou  de  dire  une  chofe , ou  pour  s'en 
exeufer.  Lat.  Ignofctrt.  Farcere.  Vt^- 
uûifn  dure. 

Perdokarse.  Omettre,  refufer, 
s’cxciifcr  de  faire  une  chufe.  On 
rempioyc  ordinairement  dans  le  fens 
lu^atif/LaU  iV«e/erm///fT'e.  RanfAre. 
Farcetre. 

Perdonar  , s'employc  fouvent 
comme  une  exprcllion  charitable 
Jont  on  fe  fert  pour  congédier  un 
pauvre  i qui  l'on  ne  donne  rien.  L. 
Jpu>)\rr(.  Piircrrt, 

PERDOKADO,  da,  /wr^.^rtjTdu 
verbe  Vrrâonar.  P.ardonnc , ce.  Lat. 
Conâouittits  , a ^ um. 

PERDONAVIDAS  , / m.  Ro<lo-, 
mont,  fanfaron,  faux  brave.  Lat. 
Eiutvt'O, 

PEKDULARIO,  RiA,fli(/.  «. 
Négligent , te , nonchalant , te  , peu 
foigneux  , eufe  de  fes  propres  intc- 1 
rets , de  fes  affaires , «le  la  perfon-  ; 
ne,  qui  ne  fc  met  en  peine  de  rien. 
Lat.  Sut  nfgügem.  Incuriaftu , a , um. 
Frodigw. 

PEKDURABLE,  adj.  Fwie  term. 
Qui  doit  toujours  durer.  Lat.  Feypt- 
tuiK.  Ætemui,  n , nm. 

Perdurable  , fc  dit  auffi  de  ce 
qui  dure  longtcms.  Lat.  Diuturnus. 

Jù  la  vida  perdurahlc.  Exprcllion 
qui  marque  qu’une  chofe  eft  longtcms 
a fc  faire.  Lat.  Durut  tu  ^tcmuut. 

PERDURABLEMEN TE , arfr.  E- 
temdlcmcnt  , pcrpctucllcracnt,  fans 
ceffe.  Lat.  Ferpetuo.  In  teternunu 

PERECEAR,  V.  a.  Différirr,  tar- 
der à faire  une  chofe  par  négligence, 
par  parcRc,  ufer  de  délai,  de  remi- 
fc,  temporifer.  Lat.  Dijirre,  Çun- 
iiari. 

PERECEDER0,1A,  adj.  m. 
Périlfablc.  Lat.  Feriturm.  Caducus  ^ 
a , uut. 

Pf.recedero,  /.  nt.  Milcrc,  in- 
digence , pairvrctc.  Lat  Fmipntas. 
/wt-p/.i,  te. 

PEKECER,  V.  n.  Périr  , cclTcr 
d’être.  Lat  Ferire, 

Perccer.  Périr,  fignific  aulTî  fc 
miner  peu  h peu , tomber  en  déca- 
dence. Lat  Pfrirt, 

PerbCER.  Périr,  fc  dit  figuré- 
ment  des  cliofcs  fpiritucUcs  , fur-tout 
de  la  damnation  éternelle.  Lat  Fe~ 
rirt. 

Perf.cer,  fignific  ar.ffi  Soupirer 
après  une  chofe  , la  debrer  ardem- 
ment Lat  Depiiirc, 


Perfcfr  , fignifie  encore  Rire 
dans  une  indigence  extrême,  périr 
de  faim  , de  froid , de  miferc.  Lat 
Ferrre. 

Perecerse  , V.  r.  Dépérir , fe 
perdre,  s’ahiiner.  Lat  Feriee. 

Perecerse  , fignifie  aulfi  Etre 
agite  de  quelque  paifion  violente.  L. 
Augi.  Auximi. 

PERECTDO  , DA  , adi.  m.  ^ /. 
Péri , ie , mort , te  3 il  fe  dit  autU 
d’une  pcifoaiic  qui  cR  dans. la  fuut- 
francc , ou  qui  cR  agitée  de  quelque 
piOion.  Lat.  Ad  exlretm  redaclus. 
Sunmiè  agUatta  , a , uw. 

Ejloi  ptrecido  de  ftd.  Je  meurs  de 
foif. 

PERECI.MfFNTO , f.  m.  L'aAion 
de  “périr.  Lat  Intmtm, 

PEREGUINACION,  / /.  Voyage 
dans  les  pais  étrangers.  Lat.  Ferc-^ 
grhtatift. 

Peregrinacion.  Pélérinage  , 
voyage  de  dévotion.  Lat  Fer(grma- 
th. 

Perfgrinacion.  Pèlerinage,  fe 
dit  aufTi  figurément  du  tems  que  les 
hommes  demeurent  fur  la  terre.  L.at. 

Fiftprinatio. 

PEREGRINA.MENTE,  adv.  D'une 
manière  rare  , extraordinaire , étran- 
ge. L.at  FertzrvA- 

PEREGRINAR,  «».  a.  Voyager 
hors  de  fon  pais.  Lat.  /. 

I PEREGRINAR.  Aller  Cil  pclérina- 

i ge.  Lat.  FcTTgrinari. 

I PEREGRINAR.  Voyager,  fc  dit 

du  féjmtr  que  nous  faifons  fur  la 
terre.  Lat.  Feregriwiri. 

PEREGRJNANTE  , part.  aci.  du 
verhe  iVregr/wur.  Voyageant , qui 
voy.age.  Lat.  PerezAnns. 

PEREGRINIDAD  , f.  /.  Qualité 
qui  fait  qu’une  chofe  eR  rare  & ex- 
trnordinairc.  Lat.  Ferep-iuituj. 

PEREGRINO,  NA  , adj.  m.  ^f.  , 
Voyageur  , eufe.  Lat.  Feregrinus , a , 
um. 

PerEGRINO.  Pélérin,  qui  Elit  un 
voyage  par  dévotion.  Lat  i’oTgri- 
nus. 

Peregbino  , fignific  par  cxlen- 
fion,  R.arc,  extraordinaire.  Lat  Pf- 
regrittus.  Karus.  lujolnts. 

pEREGRlNO.  Pclérin,  fe  dit  figii- 
rement  des  hommes  qui  font  fur  la 
terre.  Lat.  Periyrmwr. 

Peregrino.  Oifean.  Voyez //«/- 

CI7M. 

Peregrino  , fc  dit  quclquefuis 
des  oil'caux  de  paTûge.  Lat.  Feregii* 
fittt.  Advata. 

Peregrino.  Les  ARrologucs  ap- 
pellent ainfi  une  Planète  qui  fc  trou- 
ve dnus  un  lieu  du  Zodiaque  où  elle 
n’a  aucune  dignité.  Lat.  Frregrinuf. 

hvŸTtUi'mci  ptttfrinas.  Imprclfions  , 
idées  étrangères  , accidcntclks  ; ^ 
métaphoriquement , Affeilions  cnfncl- 
les  & accidi;u:vTlcs , qui  furvignaciit 


«hns  le  cœur  , le  changent,  ou  l’al- 
tèrent. Lat.  /Vixnjx.c  huprçjjîoun. 

PbRENDEC.A,  /./.  le  même  que 
Felaudxtfca. 

PERENDEN’GUE , / w.  Pendant 
«ro’'eilles.  I.nt.  Inauris. 

PEKENNAL  , Ftate  term. 

Voyez  Ferrtm  , qui  cR  plus  ufité. 

Pf.RIvNNAL  , le  «lit  d’un  fou  qui 
n’a  aucun  bon  intervalle.  Lat  Ftr^ 
petuhm  auttut. 

PERENNE,  adj.  «f/.w  term.  Per- 
pétuel , clic  , continuel , elle  , du- 
rable. Lat.  Firenuis  , f. 

Loco  pererv.  Fou  qui  n'a  aucun 
bon  intervaUc.  Il  fc  dît  par  exten- 
iion  d'un  homme  qui  cR  toujours 
dans  la  joyc.  Lat.  Ferenni  afuentjà 
lakoTiVU.  S'onf^r  l-Üarit , /edh'us. 

PERENNEMENTE,  adv.  Conti- 
nuellement , fans  celte , toujours.  L. 
Ff.'prtuà, 

PEREKNIDAD  , //.  Perpétuité* 
durée  continuelle.  Lat.  Ferenmtas. 

PEKPjNrOPvlO,  RIA  , adj.m.e^f. 
Péremptoire  , qui  cR  déclfif  ou  défi- 
nitîÊ  Lat.  Peremptarius  »,  um. 

PEREXIL,  /.  Perfil  , plante 
potagère.  Lat  Fetro/tU»utn, 

PEREXit,  fc  prend  figurément 
pour  une  couleur  failhnte , fur-tmit 
pour  le  verd  ; il  s'tiuployc  ordinai- 
rement  nu  pluriel.  Lat.  yividi  ech» 
res, 

Perexiles.  Titres  honorifiques. 
Lat.  Ihnorijtcjc  apptüaticues. 

Perexil  de  la  Mutr.  Perfil  de  mer; 
plante  qui  croit  fur  les  rochers  .la 
bord  de  la  mer  : on  la  mange  en  fa- 
ladc.  Lat.  Fctrojctinian  tnurinum. 

Refr.  Iluyrndo  del  perexil  ^ le  nacià 
en  la  /rente.  Le  fens  de  ce  proverbe 
cR  qu’il  faut  prendre  garde  en  vou- 
l.ant  éviter  un  mal , de  ne  pas  tom- 
ber dans  un  plus  grand. 

PEKEZA,//*.  Parefie  , noncha- 
lance , mulleffe , fainéantife , délica- 
tefie  qui  empêche  «le  faire  fon  «îevoir 
ou  de  vaquer  à fes  affaires.  Lat  Fi* 
gritia,  C cR  un  des  fept  péchés  capi- 
taux. 

Pfreza.  Pareffe,  fe  dit  part'eu- 
iierement  de  la  peine  qu'on  .a  de  fe 
le\'cr  de  fon  lie  , ou  de  fnn  fiége. 
Lat.  Pigritsa.  Segnities,  AlnKhra  le* 
randi  de/dh. 

Ferez  A.  Pareffe , fc  prend  encore 
pour  Lenteur  à agir,  Lat.  TardiUs, 
Fii;.ritia, 

PEREZOS.AMEKTE , adv.  Non- 
chalamment , avec  pareffe , lentement, 
i Lat.  Fizri.  LtnÜ.  D^tdiosh  Incrter, 

PEKEZOSO,  7 A , adf,  m. 
Pareffeux,  eufe,  négligent,  te,  non- 
chalant, te.  Lat.  Figer.  Segntt.  De* 
fes. 

Perezoso.  Pareffeux,  lent,  tar- 
dif. Lat  Tordus.  Lcutrn. 

Perezoso.  Parcfllux,  fc  dit  de 
c;ux  qui  fa  lèvent  tard , on  qui  <mt 
peîAC 
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peine  ^ quitter  la  place  oii  ils  font. 
Lat. 

PERFECCION,  f.  /.  Perfeclion, 
cofU'ocnmation , achèvement  de  quel- 
que ouvrage  qne  ce  foit.  Lat.  I‘cr~ 
ftélio'  Ahfclutio. 

Pekflccion.  PcrfcvUon  , fc  dit 
aufÜ  de  cc  qui  cfl  au  dernier  degré 
de  bonté  & d’excellence.  Lat.  Ptr- 
feiiio. 

PEirECClON.  Perfeélion,  fc  prend 
pour  rairemblagc  des  parties  dont  une 
ehofe  a befoin  pour  être  parfaite. 
Lat.  Ptrftiiio.  Complementum. 

Peipeccion.  Perfection,  fe  dit 
de  raflcmblagc  de  toutes  fortes  de 
b.iiincs  qualités.  Lat.  Pr^cLtr^  dotes. 

PERFECCtox,fc  prend  pour  Beau- 
té, fur-tout  en  parhnt  des  femmes. 
Lat  F^egia  fmna. 

• Pf.rpeccion.  Perfection,  fe  prend 
aulTi  pour  le  plus  haut  degré  de  ver- 
tu où  l'homme  puiQ'c  atteindre.  Lat. 
Po'ftÜh, 

PERFECCIONAR.  Voyez  P<r> 
tiwar. 

PERFECTAMENTE,  adv.  Par- 
faitement,  en  perfection  , d'une  ma- 
oivre  parfaite.  Lat  Perfeèii.  Egrcgiè, 
futumh 

PERFECTISSIMAMEKTE , aâv. 
fuperl.  Très  parfaitement  Lat.  Per- 

PERFECTISSIMO,  ma,  aij.  m. 
^ j'trperL  Très  parfait,  aite.  Lat 
Pcr/céfÛ/tfttus  ^ il,  um. 

PKRFECTIVO,  VA,  adj.  m.^f 
Cc  qui  donne  ou  peut  donner  de  la 
perfection.  Lat  PtrftFlivus y a,  wn. 

PERFECTO,  TA,  oJr.  w.  ^ f. 
Parfait,  aite,  achevé,  ée,  complet, 
te.  Lat  PerfiHuSy  a,  um. 

PERFECTO.  Parfait,  feditonfens 
moral  de  celui  qui  a atteint  le  plus 
haut  degré  de  vertu  d.nns  la  vie  Chré- 1 
tienne,  ou  Monaftique.  I.at.  Perfeélut. 

PERFECTO.  Beau,  bien  fait,  po- 
li. Lat  E^egius.  Exhnius, 

PERFECTO  , fc  dit  aufli  pour 
Adroit , habile,  favant  dans  fon  art,  i 
ou  emploi.  Lat  Perittu.  Exitnius.  j 

PERFECTO.  Parfait,  fc  dit  auffi 
de  ce  qui  eft  au  dernier  degré  de  ! 
bonté  ou  d’excellence.  Lat.  Exhmus.  I 
Afaxiinus.  Cotifuirtmatus, 

PERFECTO.  Parfait,  en  termes 
de  Grammaire,  c'eltlc  tems  des  ver- 
bes qui  définit,  & (ignific  l'état  ab- 
fülu  des  choies.  Lat.  Temfus  fer/ec-  ! 
ittm,  '' 

PERFICIONAR,  t».a.  Perfedion- 
ner,  achever  entièrement  uncchofc, 
y mettre  la  dernière  main.  Lat.  Ab- 
joivere.  Perjtcere. 

Perpicionar.  Perfedionner,  ren- 
dre une  chofe  parfaite,  accomplie, 
quand  même  elle  ne  feroit  pas  ma- 
térielle. On  l’employé  ordinairement 
comme  verbe  réciproque.  Lat  Per- 
iktre»  Jperpelire. 

Tm,  a 


PER 

Pf.IFICÏOKAR  , fignifie  Ruffi  , 
Amender  fa  vie,  corriger  fes  vices, 
fes  défauts.  Lat.  Perjîcere  viUan  ^ 
mores. 

PERFICIONADO , DA,  pnrt.paf. 
du  Tcrlw  Perjtchfior,  Perfedionné , 
cc.  Lat.  Perftcius , <i , tan.  Ahfoht- 
tus  y Oy  ttin. 

PERFIDIA,  / /.  Perfidie,  infi- 
délité , trahifon.  Lat  Perjîdia. 

PERFIDO,  DA,  odf.  m.  ^ f. 
Perfide,  qui  trahit,  qui  manque  Je 
foi,  de  parole,  ou  à la  confiance 
qu'nn  a en  lui.  Lat.  Perÿdus , a , um. 

PERFIL,yi  sn.  Ligne  qui  termi- 
ne un  corps,  une  furfacc.  Lat  Ex- 
tréma  Ünea  /y;urtt  vei  corferis. 

Perfil.  Profil,  le  deHcin  d*un 
bâtiment,  d'une  fortification,  dans 
lequel  on  a marqué  fes  hauteurs, 
largeurs  & tqiaiircurs  , c’eft-ii-dire , 
les  lignes  qui  paroitroient , fi  on  avoit 
coupe  à angles  droits  le  bâtiment 
depuis  le  comble  jufqu'aux  fonde- 
mens.  Lat  Deliaeatio. 

Perpil.  Moulures  & autres  or- 
nemens  qu’on  fait  ou  qu’on  applique 
autour  d'ime  chofe.  Lat  Èxtrema 
fer^Utio. 

rERFiL.  Certains  petits  traits  qui 
terminent  les  lettres  a queue , â la 
différence  de  celles  qu'on  termine 
par  une  cfpècc  de  petit  pâté.  Lat 
Litière  apex. 

Perpil,  fe  prend  pour  la  pofi- 
tion  dans  laquelle  le  corps  ne  pré- 
fente  que  le  céité.  Lat  Ohiiqua  fo- 
Jitw. 

Perfil  cklîquo.  Ceft  celui  qu’on  élè- 
ve fur  un  plan  incliné.  Lat  Scio^a- 
pbia  obliqua. 

Perfil  reefo.  C’eft  celui  qu’on  élè- 
ve fur  lui  plan  horizontal.  Lat  Scio- 
! grapl'ia  reaa. 

I Aledio  perfil.  Demi -profil,  cc  qui 
I n'efi  pas  entièrement  de  côté.  Lat 
I Obliqua  fer}  pojlsio. 

I PERFILADURA,//,  L'adion  de 
tracer  le  contour  d'une  figure.  Lat. 

! Untionentum, 

I PERFILAR,v.  n.  Dcfllncr,  crayon- 
' ncr,  tracer,  ébaucher,  faire  le  con- 
tour d’une  figure.  Lat  Lineore.  De- 
lincare.  • 

Perfïlarse,  r.  r.  Se  préfenter 
de  profil , de  côté.  Lat  Corpus  obii- 
I quitte. 

PERFILADO,  DA  , Ÿ^rt.  pafi'.  du 
verbe  PerfiUr.  Dcffiné , ee.  Lat.  Obli- 
quatus , O , UM. 

Perpilado  , fe  dit  d’un  vifage, 
d'un  nez  bien  formé.  Lot.  Apti  acu- 
tus.  Concinnus , n , son. 

PERFOLIATA,  f.f.  Perfoliata, 
plante  qui  cft  une  cfpècc  de  pcrcc- 
fcuillc.  Lat.  Perfoliata. 

PEkFRUIDOR  , f.  M.  Celui  qui 
jouit  d'ime  chofe.  Cc  mot  elt  peu 
ufité.  Lat. 

ftrU:V.>UDOR  , y:  w.  Pwfttv 
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menr  , qui  parfume,  ou  qui  vend 
des  parfums  , ou  des  chofes  parfu- 
mées. Lat  SufiitnenUrum  opifsx. 

Perpumaoor.  CafTolctte  dans 
laquelle  on  fait  brûler  des  parfums. 
Lat.  Aierxa, 

PERFÜMAR , V,  a.  Parfumer.  L. 

Sufiire. 

Perfumar.  Parfumer  , fignifie 
par  exteniion  Exhaler  une  odeur  a- 
gréable  ou  défagréable.  Lat  Odorem 
fpiirgr>e. 

PERFÜMADO,  DA  , part.  pajf. 
du  verbe  Perfumar.  Parfumé  , ée. 
Lat.  Sufiitus  , a , tan. 

PERFUME,  f.  m.  Parfiim,  ma- 
tière odoriférante  & aromatique,  qui 
étant  mife  au  feu  , exhale  une  o- 
deur  agréable.  Lat.  Sufiimentson.  A- 
roma. 

Ptbfume.  Parfnm , fe  prend  pour 
Todeur  qu’exhalent  les  eorps  odori- 
férans.  Lat  Sufiiius. 

Perfüme.  Parfum  , fc  dit  par 
extenfion  de  tous  les  corps  qui  ex- 
halent quelque  odeur.  Lat.  Odor  y 
r«. 

PERFUMERIA  , /.  /.  Boutique 
de  ParAimcur.  L.  Stifftmentorusn 
cissa. 

PERFUMERO  y f.m.  Parfumeur. 
Lat.  Aromatarisis. 

PERFUNCTORW,  ria  , aij.m. 
^ f.  (iuî  pafie  légèrement , qui  fait 
peu  d'imprcflîon  fur  l'cfprit.  Lit* 
PerfunHoi  ius  , a , um. 

PERGAMINO,  f,  m.  Parchemin, 
peau  préparée  pour  écrire,  qui  fert 
auQî  à pliifieurs  autres  ufages.  Lat. 
Alembrarut.  Pergatnena  charta, 

PERGESAR,  f.  a.  Terme  du  fti- 
Ic  familier.  Difpofcr  , exécuter  quel- 
que chofe  avec  habileté  & adrefTc. 
Lat.  Aptè  difponere. 

PERGEXO  , f.  m.  Difpofition  f 
habileté  , adreffe  dans  l'exécution 
des  chofes.  Lat.  Agilitas,  Dexteritas- 

PERIAMBO , f.  M.  Pied  de  vers 
Latin  eompofé  d’un  trochée  & d’ua 
tribraque.  Lat.  Perhnnhus. 

PERJCARDIO  , f.  tn.  Péricarde-' 
Terme  d'.Anatomie.  C’eft  une  mem- 
brane épaifie  qui  cnvelope  le  coeur. 
Lat.  Pericardium. 

PERICARPO  , f.  m.  Péricarpe. 
Terme  de  Botanique,  quife  dit  d'une 
pellicule  ou  membrane  qui  cnvelo- 
pe le  fruit , ou  la  graine  d’une  plan- 
te. Lat.  Pcricarptim, 

PERICIA  y f.  f Connoiflance 
adreffe,  habileté,  intelligence  dans 
une  fcicnce  , dans  im  art  » expérien- 
ce acquife  par  l’ulagc.  Lat.  Peritia. 

PERICO,/  M.  Tour  de  cheveux 
que  les  femmes  portoient  ancienne- 
ment fur  le  devant  de  la  tête.  Lat. 
AluUebre  capUlamentuM  fuppqfititiwft. 

Pe&ico.  Petit  perroquet  tout  verd» 
un  peu  plus  gros  qu'un  moineau. 
l«Ab  Pfit*^cus  miwrt 
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Ferico  entre  eUa$.  Sobriquet  qu'on  ' 
donne  à un  homme  qui  dt  toujoun; 
parmi  les  femmes.  Lat  f’xV  mulitro^ 
fut, 

Ferico  Utero.  Voyez  CaUpedes. 

PKRICON  , / m.  On  appelle  ainfi 
tu  jeu  lie  Keverfis  le  valet  île  trèfle. 

Pkhicon.  C’eft  auflî  un  graml 
éventail.  Lat.  I.onf'um  /..abeüwit. 

PEKICRAXEO  , f,  nt.  Péricranc. 
Terme  il‘ Anatomie.  Ceft  une  mem- 
brane épaifTe  & fulide  qui  couvre  le 
crâne  par  dehors.  Lat.  /’rWcr.wittw,  u. 

PERItCOS,/  m.  PtfTiéciens.  Ter- 
me tic  Géoçraphic.  Ce  font  les  habf- 
tans  de  la  Terre  qui  font  fous  un 
même  parallèle  & tous  un  même  mé- 
ridien , mais  en  deux  diflViCUS  de- 
mi-ccrclc$  de  ce  méridien.  Lat.  Fe^ 


rieci. 

PERIFOLIO,/w.  Cerfeuil,  her- 
bc  potaçèrc.  Lat.  /lippo/eUnum. 

pE&iPOLlos.  On  appelle  ainfi  vul- 
gairement les  rubans  & les  autres 
ornemens  que  les  femmes  mettent  à 
leur  tête.  Lat  i'apitii  mttiîcbris 
cio/i  crnAtut. 

PERIGALLO,  f.  tu.  La  pc.nu  qui 
pend  fous  la  gorge  & le  menton  par 
vieillcfTc  ou  par  maigreur.  Lat.  FeU 
Us  ê mento  pefiJntfs. 

Perigaelo.  Les  femmes  appel- 
lent ainfi  un  ruban  de  couleur  vive. 
Lat  Cefiut  fuperet/sirmtt. 

Pesigallo.  Epithète  qu'on  don- 
ne à une  perfonne  fort  grande  qui 
efl  tout  d une  venue.  Lat.  Lo^tsus  bo- 
tw. 

Per  IG  ALLO  f efl  auifi  une  fron- 
de faite  d'une  limple  flccllc.  Lat 
/in:da  ex  ujiico  jUo  cantu.^ino  tffor-.na-, 
tu, 

PERIGEO  , /.  w.  Périgée.  Terme 
d'Afh’oiiomic.  C'efl  le  lieu  où  le  So- 
leil & les  Planètes  fc  trouvent  le 
plus  près  de  la  Terre.  Lat  Feri^^um. 

PERIHEUÜ , / »;».  Périhélie.  Ter- 
me J'Aftronomie.  Ceft  un  mot  dont 
Te  fervent  les  Copemiciens  pour  ex- 
pliquer la  plus  grande  proximité 
des  Planètes  vers  le  SoleU.  Lat.  Pe- 
rihtUwn. 

PERiLLA,  /.  f,  àim.  Petite  poi- 
re, Lat.  Exi%uwn  f/yrun:. 

Perilla  , fc  dit  de  tout  ce  qui 
a b tigurc  d’une  poire.  Lat.  Fyru’- 
Al, 

De  j>erîILi , adv.  A propo*.  Lat 
/iptè.  IJonti, 

PERILL.AX,  f.  m,  Fripon,  rufé, 
fourbe , trompeur.  C’eft  un  terme  fa- 
milier. Lat  }\'ebuJo.  SubJolut. 

PEKILLOS  , yi  fw,  Efpêcc  de  ma- 
carons ou  inaflepains.  Lat  CruJluU 
getws.  Beliana  in  hjciüorym  /pecirm. 

PERlLUSiRE  , «4'».  Fung  tciin. 
Très  Ulmlrc.  Lat.  FhiUuJiris,  e. 

PERIME  l’RO.  Voyez  Att'.bito. 
PER;NCL\TO,  T \ i odj.tH,  ^ f. 
Grand  , héroïque  au  fux'rénjc  degré. 


Ce  mot  eft  peu  ufîté.  Lat  Inclytus , 
i3 , um. 

PERÎNOLA  , f,  f Pirouette,  To- 
ton  , pièce  de  bois , de  métal  ou  d'y- 
voirc  à quatre  faces , à travers  de  la- 
quelle 011  paffe  un  pivot  fur  lequel 
on  b bit  tourner.  Il  y a une  lettre 
lur  chacune  de  fes  faces.  Lat  Tro^ 
cbftb/i  luforius, 

Perinola.  On  appelle  ainfi  en 
ftüe  familier  une  petite  femme  ex- 
trêmement vive  & alerte.  Lat  Bre* 
xnt  x'ix'itque  mttlier, 

PERiÜDICO  , CA  , odj.  m.  i<f  f 
Périodique  , qui  par  (bn  cours  natu- 
rel revient  au  mime  point  où  il  a 
commencé.  Lat.  Periodict’t , a , tau, 

Plriodico.  Périodique  , en  ter- 
me de  Medecine  , fc  dit  d’une  fièvre  * 
qu'on  appelle  communément  inter- 
mittente, qui  res'icnt  régulièrement 
Lat  FtrhJicus. 

PEKIODÜ  , /.  m.  Période.  Cefl 
un  nombre  fixe  & déterminé  d’.au- 
nées  , de  mois , de  jrurs  , au  bout 
dclqucU  une  chofe  fc  retrouve  dans 
le  même  état  & dans  le  même  Peu 
où  elle  étolt  auparavant  Lat  Ferio- 
dus. 

Periodo.  Période  , cfl  aufll  un 
cfpacc  de  tems  déterminé  qui  renfer- 
me Il  durée  entière  d’une  choie.  L. 
Feriotlus. 

Periodo.  Période,  en  termes  de 
Grammaire  , cil  une  petite  étendue 
de  difeours  qui  contient  un  fens  par- 
fait. Lat  Feriodut. 

Periodo.  Période,  en  termes  de 
Chronologie,  cil  une  mcftirc  detems, 
une  cpoqne  , un  tems  remarquable 
par  où  on  commence  à compter  les 
années.  Lat  Feriodur. 

Periodo.  Période,  fediten  Aftro- 
nomie  du  plus  haut  point  de  Pcléva- 
tioii  d’un  allrc.  U fc  dit  par  exîen- 
fum  de  pluiieurs  chofes  : comme,  El 
Feriouo  ae  la  fortuUa , de  ia  r/Jü  ÿ Le 
Période  de  b fortune , de  b vie.  L. 
Feriedus, 

Periodo.  Période  , en  terme  de 
Médecine,  efl  le  tems  que  dure  une 
fièvre  depuis  fon  accTaifTement  juf- 
qu’à  fon  déclin.  Lat  Ferio.Ut:. 

PEKIüSTIO,  f m.  réfiofie.  Ter- 
me  d’Anatomie.  Aietnlurane  qni  cn- 
vclopc  immédiatement  les  os  lin  c*^- 
nc  deflbus  le  Péricrane.  Laî.  Ferio~ 
fiewti. 

PKRIFATETICO  , CA  , tn. 
c3*  /.  Péripatéticien , cime.  Lat  Fe- 
riŸoteiicut , a , wn. 

PERiPAXtnco,  On  appelle  ainfi 
en  flüc  funilkT  un  homme  qui  a des 
opinions  ridicules  Uc.  extravagantes. 
Lat.  Abfurdui,  RUliaùus  , a , um. 

PERIPHERIA,  f.  f.  Périphérie. 
Terme  de  Géométrie , dont  quelques- 
uns  fc  fervent  pornr  exprimer  b eir- 
confiirencc  d'un  cercle.  Lat.  /’er/pfe- 

n a»  4C, 


PERIPHRASEAR , t».  o.  Périphra- 
fer  , ufer  de  périphrafes  , dire  avec 
un  long  circuit  de  paroles  ce  qu'oa 
peut  dire  en  peu  de  mots.  Lit  Fer 
pefiph\t/im  muntiarr. 

PERIPHRASE.ADO , da  , p.>,  du 
verbe  Pniphrafear,  Periphrafe  , ce. 

Lat.  Per  periphrajrm  expücatus , entm* 
tSHtus  , a , utn. 

PERIPHRASIS,  /./,  Périphrafe, 
circonlocution , circuit  de  paroles.  L. 
Prriphrn/ù'. 

PERIQUILLOS  , / w.  Efpèce  de 
bifeuits,  dont  la  pàtc  ffl  fembhblcà 
celle  du  maflèpain.  Lat.  CruJluLrum 
genus. 

PERIQUITO  , b pERlQ.t’lLLO  , 
f.  n*.  Pierrot,  nom  de  jeune  garçon. 

Fcriqfâta  de  burdc  malus.  Pierrot 
fonge- malice. 

PERISTALTICO  , CA  , adi.  m, 

^ f.  Périftaltique.  Terme  de  Mé- 
decine , qni  le  dit  d'un  mouvement 
qui  cft  propre  aux  inteftins  « par  le- 
quel leurs  parties  font  comprimées 
de  haut  en  bas , fucceflivcirent  les 
unes  après  les  autres.  Lat  FtriftaU 
tiens , a , wn, 

PLRlTJSSiMO,  MA  , oiù  M.  eff 
ffioni.  Très  expert,  te,  très  habile, 

1res  favant , te.  L.FeritiiRsHSis,  a , ut». 

PERITO , TA  , «4;.  m.  / Ex- 
pert, te,  expérimenté,  cc,  habile, 
intelligent,  le.  LatPm'Iw,  «,  tau, 

PliRITOXEO  ^ f.  m.  Péritoine. 
Terme  d’Anatomie.  C’eft  une  mem- 
brane déliée  qui  renferme  toutes  les 
parties  de  b région  inférieure.  Lat. 
Fcrtictutum. 

PERJUDÏCIAR,  r.  m Préjudicier, 

aufer  du  tort,  du  dommage  à queU 
qu’un,  lui  porter  préjudice.  L.  Ao« 
ccu,  Damojm  vtfetrt. 

PEÇJL'DJCIADO,  UK,  part. p4, 
du  verbe  Ferju^ciar,  Celui  ou  celle 
à qui  on  a fait  du  tort,  du  domma- 
ge. Lat.  Demsno  ajlr£îus , c , um. 

PKRpèDÎCIAL  , adj.  d'une  temt. 
Préjudiciable  , nuifiblc  , qui  (»ort< 
p.'cituÜce.  Lat  Noriut,  a,  um. 

Perjl’DICIal.  Terme  de  Palais, 

?jui  fc  dit  de  l’exception  qu'on  deit 
ourcir  avant  de  difeuter  le  mérite 
du  fonds.  Lat.  Preejudiciaiis, 
PERJCDIC1.ALISSIM0, 
m.  ^ /.  /upetL  Très  préjudiciable, 
très  nuiiible  , très  dommageable.  L. 
Danmofs/isuM , o , ton. 

PER  juicro  , / Préjudice  , 
dommage,  tort,  on  injure  qu’on  fait  - 
à quclcpi'im,  ou  à quelque  chofe.  L. 
Dsimtuui. 

FEKJÜRADOR  , /.  m.  Parjarc  , 
qui  jure  à faux.  Lat.  Ftjerator. 

PEKJURAR  , n.  Parjurer.  Cc 
verbe  ne  fe  dit  qu’avec  le  pronom 
pcrfomicl , fe  \ arjurer.  L.  Ferjvrurfe, 
Feitrare. 

Pr.Rjt'BAR  . lignifie  aufli  Faire 
f des  juremens , bafphémer.  L.  Vehrare, 
PtUJU- 
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FERJÜRIO  , f.  m.  Parjure,  hxa 

ferment  Lat  Frrjurium. 

PKRJURO  , RA  , adj.  m,  /. 
Parjure , qui  jure  à faux.  Lat.  Fer- 
jurus  4 O t ufff‘ 

PERLA  , /.  / Perle  , fublfance 
dure  & claire,  ordinairement  ronde, 
qu’on  trouve  dans  la  coiitjue  de  la 
perle  , poilTon  tcRacc  , efpecc  d’hui- 
tre , & qui  eft  mife  au  rang  des  cho- 
ies les  plus  prccicufes.  Lat.  Marga- 
rita y a. 

Perla.  Perle,  fc  dit  fiçurcmeni 
de  tout  ce  qui  en  a la  hgurc  & 1a 
tranfparencc } par  exemple , des  lar- 
mes , des  goûtes  d'eau  , &c.  & on 
l'i’mploye  ordinairement  au  pluriel. 
Lat.  Margarita. 

Perla.  Perle  , fc  Üit  auffi  figu- 
rément , en  parlant  de  ce  qui  eft  ex- 
cellent & precicui:.  Lat.  Ret  eximia. 
Moigarita, 

Perlas.  Perles  , fc  dit  en  FniTic 
des  dents  d’une  belle  perfonne.  Lat. 
Fulchri  ^ candidi  iaiitf. 

De  perlai , atlv.  Parfaitement  bien. 
Lit.  Optiin^. 

PERLADO,  / tH.  Voyez  Frelaio. 

PEKLATfCO  , CA,  04*.  w. 

Pa  r.iU  tiq  U e.  I .a t.  Farafyt  icm. 

Pt'RI.ESIA,/./.  Paralyfic,  mala- 
die caufee  par  une  réibluticn  de 
nerfs  , qui  rend  le  corps  ou  queU 

Î|u’nnc  de  fes  parties  entrcprilc  & 
ans  mouvement.  Lat.  Faralf/ts. 

PERLONGAR  , v.  ».  l’crmc  ilc 
Marine.  Alarguer  , s'éloigner  d’u>»e 
côte;  il  fc  dit  aufTi  d’un  cable  qu'on 
allonge  pour  que  pluûcurs  pcrfomies 
puiücnt  le  tirer  â 1a  fois.  Lat.  /«  ni- 
tm*t  vcla  dore.  Fttncm  langi  cjrm/derr. 

PF.RMANECER,  v.  u.  Demeurer , 
eontimicr , perüftcr  dans  le  même 
dtar.  Lat.  Fervtanerc. 

PERMANECIENTE , part»  aci.  du 
Tcrbc  Feriruuuccr»  le  même  qtic  Fer- 
mu»er.te. 

PERM.ANENCIA  , /.  /.  Durée 
confiante  , pcrfcvénuice  , ftabilité  , 
immutabilité,  lott.  Fermtui/îa. 

PERMANENTE  , «4'.  Fuite  tervt. 
Permantmt,  te,  fiable,  aft'uré,  du- 
rable. Lat-  Fermuuem.  Cenftaus. 

PERMISSION  , J\  jf.  Pcrmitljûn , 
congé,  liceiKe,  liberté,  pouvoir  que 
donne  un  fapéricur  de  faire  quelque 
chofe.  Lat.  Ferifiif^i. 

Permission.  ConccfTion,  en  ter- 
mes  de  Rhétoriq»ic,  c'cfl  lorfque  TO- 
tateur  aecorde  certaines  raifons  fur 
]cf<|uclle$  fou  adverfairc  fonde  fon 
opinion  , pcrfnade  qu'il  c(l  de  la  cer- 
titude de  la  lienne  & de  la  facilité 
qu'il  aura  à b détruire.  LaL  Conc^- 

• PERMISSIVO , V A y aêj.  m.  ^ f» 
Qui  renferme  la  faeidté  ou  le  pou- 
voir de  fiire  une  chute.  Lat.  Fa'iniJ- 
^vii{  y a,  uni. 

PEKJVllSSO  , /,  M.  PermilTion  , 
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congd , liberté  de  faire  une  chofe. 
Lat.  Ferntifft-'. 

PERMISSOR , /.  m.  le  même  que 
FeriHitidrr , mais  plus  ufitc. 

PERMITIDOR  , /.  w.  Celui  qui 
permet , qui  fouftVe  , qui  confent 
qu’on  falTe  une  chohr.  Lat.  Fermif- 
for. 

PERMITIR,  r.  a.  Permettre,  bif- 
fer la  liberté  , tolérer  , confentir , 
accorder.  Lat.  Fermittn  e. 

Peraiitir.  Permettre,  bilTcr  le 
teins  de  faire  quelque  chofe. 
ccupaciaius  no  tne  permitm  ir  à ver  à 
V.M.  Mes  occupations  ne  me  per- 
mettent pas  de  vous  aller  voir.  Lat 
Fati.  Ferre,  Fertnitlere. 

Permitir.  Permettre,  en  terme 
de  Théologie , Concourir  phyfique- 
ment  à l’opération  d'une  chofe , quoi- 
qu'elle foit  mauvaife,  fans  b vou- 
loir , ni  b dcfirer  : c'cfl  dans  ce 
' fens  qu’on  dît  que  Dieu  permet  les 
I péchés.  Lat.  Fermittere, 

: 'Pebmitir.  Permettre  , ne  pas 
empêcher  ce  qu’on  peut  & qu’on  de- 
vro.it  éviter,  Lat.  Fermittere.  Futi, 

PK8MITIR,  en  termes  d’Eeolc  Sc 
de  Rhétorique  , Accorder  une  chofe 
comme  vraye  , ou  parce  qu  elle  ne 
fait  rien  à b qucftioii , ou  parce  qu'il 
eil  nifé  de  b rcfiitej  & d'en  montrer 
b fauffeté.  Lat.  Fermittere. 

PERMlTiXSE  , V,  r.  Se  biffer 
voir , fc  montrer  favorable , propi- 
ce. Lat.  Sut  pote/latem  /acere. 

PER.MITENTE,  part.  ail.  du  ver- 
be 2*r.’mitir.  Permettant,  qui  permet , 

Î|ui  fouffre  , qui  coufent  à une  cho- 
e.  Lat.  Permutent. 

PERMITIDO,  DA  , part.  fa/,  du 
verbe  FennUir.  Permis  , ilc.  Lat. 
Fermi  fui , a , tnu. 

PERMISSO,  y fécond  part. 
du  verbe  Permitir.  Il  eft  peu  urne. 

PER  MENTION  , /.  /.  Mixtion  , 
mélange  de  plufîeurs  chofes,  fur-tout 
de  choies  liquides.  Lat.  Permixtio  , 
nii. 

PERMUTA  , /.  /.  Permutation  , 
troc  , change  d’une  chofe  pour  une 
autre.  Lat.  Penmiatio. 

Permuta.  Permutation  de  Béné- 
fice. Lat.  Ffrmutatio, 
PERMUTACIüN, /./.  le  même 
que  Permuta, 

Permu  fâCIONES.  Permutations. 
On  appelle  ainli  en  termes  d’Ariih- 
mctiquc  une  cfpèec  de  combitiaifoii , 
d.ins  laquelle  on  a égard  umi  feule- 
ment au  nombre  des  termes  mic 
l’on  compare  , mais  auflj  ù la  diffé- 
rence qui  réfultc  des  endroits  où  on 
les  pbcc.  Lat.  Fermutationes. 

PERMUTAR  , 1».  a.  Permuter  , 
ch.uîger,  troquer  une  chofe  ptmrunc 
autre.  LaL  Ferwulm’t.  Cotnmutate. 

PERMUTADO,  da  , p^irt.  p,^f. 
du  verbe  FermHtar.  Change , troque. 
LaL  lerumt.Utîj,  ÇofNmkiatus  f Qf  ImK 
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PERNADA  , f.f.  Coup  donné  avec 
b jambe , ou  le  mouvement  violent 
de  cette  partie.  Lat.  Cntris  icJusy  cW 
ingens  metus. 

PERNAZA  , f.  /.  augm.  Grande 
ou  grofle  jambe.  Lat.  Crut  crvfjms, 

PERNEADOR  , adj.  m.  qui  fe  dit 
d’un  homme  qui  a de  bonnes  jambes , 
& qui  peut  marcher  longtcms  fans  fc 
laffer.  ^Lat.  Homo  pedihus  vcloxy  ci- 
tus. 

PERNEAR,  T. ».  Gambader,  fai- 
re des  gambades , remuer  les  jam- 
bes avec  violence.  Lat.  Crura  vio- 
lenter , V(l  crekré  movert. 

Perneab,  fignific  aufll,  Se  donner 
beaucoup  de  mouvement,  faire  beau- 
coup de  pas  pour  fuivre  quelque  af- 
fsire.  Lat.  Ftflinare, 

Peen'Ear  , fignifie  quelquefois. 
S'impatienter  , fc  mettre  en  colère 
lorfqu'une  chofe  ne  réuffit  pas  félon 
nos  fouhaits  ; trépigner  , taper  dca 
I pietls.  Lat.  Iracwndi  agitari. 

; Pe&near,  fignifie  encore , Mener 
des  pourceaux  au  marché  pour  les 
vendre.  Cette  iignification  eft  fondée 
fur  ce  qu’on  les  attache  par  une  janw 
hc  pour  les  conduire.  Lat.  Forcoi  mou 
dhari, 

PERNIABIERTO  , ta  , ad;,  m, 
Sj*  /.  Qui  a les  jambes  ouvertes  , 
éloiipices  l’uoc  de  l’autre.  Lat.  Di- 
varicafui , a , nm. 

PP^RNIBORRA  , / tn.  Cchiî  ^ a 
des  mullets  poftichés.  Lat.  Adfcititiit 
furis  vakns. 

PERNICHO  , /.  m.  fignifie  en  jar- 
gon , Porte  de  derrière.  Lat.  PofU- 
cuw. 

FERNICIOSAMENTE . adv.  Per- 
nicietifcmcnt , d'une  manière  dange- 
reufê , fimefte.  I-at  Ferniciosi. 

PE’ilNICIOSISSIMO  , MA  , flrfy. 
m.ç-f f.  ficptrL  Très  pernicieux,  eufe, 
Lat.  Perniciojtfjànns  , a , usu. 

PElWItlüSO,  SA,  «4/.  ns.^f. 
Pemteieux , enfe,  d.ingcrcux,  eufe, 
iitiifiblc , dommageable.  Lat.  Ferni- 
ciafiu  , A , um, 

PERNIGO-N  y fm.  Prune  confite 
féchc , qui  vient  de  Gènes.  Lat.  6’r« 
mtenft  prunum. 

PERNIL , /.  m.  Jambon.  L.  Per- 

Ha  y <c. 

PERKIO , f,  m.  Fiche , on  char- 
nière qui  fcit  de  penture  pour  Ica 
fenêtres  & les  portes.  L.  Fibuja , 
PERNIQUF.BRAR  , r.  o.  Cnfrcr, 
brifer  les  jambes.  Lat  Ùura  f ange- 

%ERNIQUEBUADO  , da  , p.  p, 
du  %'crbc  Fcniiijuelrar.  Cctui  OU  cel- 
le qui  a les  jambes  caflccs.  L.  /Vor- 
iis  crurihi/s. 

PERNü  , f,  m.  Gros  clou  à tète 
rende  mii  fert  lions  la  conftruéUon 
«les  vaiMeoux  , & autres  ouvrages. 
La?.  Clat’us  rotundin. 

pEXNOS  , CO  termes  de  Marine, 
Xx  i L-i.lcns 
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Boutons  qni  fervent  à arrêter  les 
grolTes  pièces  tfun  vaitTeau.  Lat  C/«* 
vus  ingtns  annula  infl.  uLlus. 

Perno.  Petit  sonJ  que  l’on  met 
aux  portes  & aux  fenares  pour  pou- 
voir les  ôter  & mettre  plus  Bcüe- 
ment.  Lat  Cfri». 

PERNOC  FAR , v.  a.  PaflTer  ta  nuit 
lans  tlormir.  Lat  Ptmo^m'e. 

PERO,  / >n.  Sorte  de  pomme  de 
très  bon  goût  Lat  Fanti  fmnicuiuti 
gtnin. 

Per\  conionSian  aiva'ftühvt.  Mais. 
Lat.  Al.  Ail.  Scâ.  i 

Pero,  employé  comme  fubdantif, 
fignîHc  Défaut , vice)  comme,  FuIojso 
na  tifite  prro  » Un  tel  n'a  point  de 
défaut  Lat. 

EJe  fera  no  tflà  'nutiuro.  Cette  poi- 
re n'eil  pas  meure  i il  n’cR  pas  en- 
core tems  d’agir.  Lat  Rfi  non  tji  ma- 
tura. 

PKROffRULLADA  , / f.  Venté 
que  perfonne  n'ignorc  , & qu'il  y a 
de  U hêtife  de  vouloir  apprendre  aux 
autrc'i.  Lat.  Rts  ab  om  tibus  nota. 

PKROL  y /.  rn.  Poele  à ftire  des 
contîtnrcs.  Lat  Ahenwn. 

PERONE  , /.  m.  Peronéc.  Terme 
d' Anatomie  » qui  Te  dit  du  petit  os 
de  la  jambe.  Lat.  Prronétus. 

PERORACION  , f.  f.  Peroraifon. 
Terme  de  Rhétorique.  Epilogue , 1a 
dernière  partie  d'une  harangue , d'un 
difeours  oratoire.  Lat  Prroratio. 

PERORAR,  V.  ».  Conclurre , finir 
un  difeours  y récapituler.  Lat  Ptro^ 
rare. 

PEROtAR,  fignifîe  par  extenfion. 
Demander  avec  inftance.  Lat  Enixi 
vogare. 

PERPEJENA.  Voyez  Porpaüa. 

PERPENDICULAR  , aij.  d'une 
itnn.  Perpendiculaire.  Terme  de  Géo- 
métrie , qui  fe  dit  d’une  ligne  ou  d'un 
plan  qui  tombe  à plomb  il  angles 
droits  fur  une  autre  ligne , fur  un 
autre  plan.  Lat  Pn-peridicuiaris , t. 

PerpendicuJar  à la  parabola.  Per- 
pendiculaire à la  parabole.  Ceft  une 
ligne  droite  qui  coupant  la  parabo- 
le en  un  point  , eR  perpendiculaire 
à la  tangente  qui  pafTc  par  le  même 
MÎnt  L.  Perpendicularis  tn  parabola. 

PERPESDICULARMENTE,  oJv. 
PeiqKmdiculaircmcnt  Lat  Perpendi^ 
culsniter. 

PERPENDICUI.O , / w.  Perpen- 
diciilc , ce  qui  tombe  à plomb.  Lat 
Pcrptndicuiuin. 

Perpenoiculo  , en  termes  de 
Statique , un  Pendule.  Lat  Funepen^ 
dulum , i, 

PERPETRACION  , /.  /.  L'adlon 
de  commettre  un  crime , un  délit  L. 
^erpetratio. 

PERPETRADOR,  / m.  Celui  qui 
commet  un  crime , un  délit  L.  Per- 
petrator. 

fËAPËTIUR  » tr.  O.  Faire  ou 


commettre  itn  crime.  Lat  Pnrptirart.  ' 

PERPETRADO  , da  , part.  pajT 
du  verbe  Perpetrar.  Commis , ifc.  L. 
Perpetratus  , a , atm. 

PERPETUA  , /.  / Immortelle  , 
fleur.  Lat  Hdiod'ryfum. 

PERPETUACIOV,  /.  /.  L'aftion 
de  perpétuer  une  chofe , continuation. 
Lat.  Perpftuitai.  Cvntinuatio. 

PERPETÜAL,  adj.  d'une  term.  le 
même  que  Pertn'tuo.  Ce  mot  a vieilli. 

PERPETU.ÂLMENTE,  eiv.  Per- 
pétuellement Lat  Perpétua. 

PERPETUAN,  /.  f.  Pcrpétuanc, 
ou  perpétuelle , forte  d'étoffe  de  lai- 
ne ainfi  appclléc  parce  qu'elle  dure 
beaucoup.  Lat  Telu  Uuita  firma 
ptrmMiem. 

PERPETUAR  , V.  a.  Perpétuer  , 
rendre  durable.  Lat  Perpetuare. 

PERPETUADO  , da  , part,  pajf» 
du  verbe  Perpetuar.  Perpétué  , ée. 
Lat.  PerpetuatMs , a , urn. 

PERPETÜIDAD,  /. /.  Perpétuité, 
durée  étemelle  & continué.  L.  Per- 
pctu/tjf  t atis. 

PERPETÜO,  TVAy  adj.m.ef/- 
Perpétuel , clic  ; qui  dure  toujours  , 
qui  eil  continu.  Lat  Perpétuas  , a, 
um. 

PERPI.ANO  , /.  fu.  Parpain,  pier- 
re de  taille  qui  tient  toute  l'épaifl'eur 
d'un  mur.  Lat.  Etp:s  frontanus. 

PERPLEXAMENTE  , adv.  Irré- 
folnmcnt,  d'une  manière  irréfolué  & 
incertaine.  Lat  PerpUxi. 

PERPLEXIDAD , f.  f.  Perplexité , 
irréfolution , incertitude.  liit  Per- 
pUxitas. 

PERPLEXO,  XA,  adj.  m.  ^ f. 
Perplexe,  inquiet,  douteux,  incer- 
tain , irréfolu.  Lat  PerpUxus.  Ueeji- 
tans.  

PERPUNTE  , /.  w.  Pourpoint 
fourré  & piqué,  à l’épreuve  des  ar- 
mes blanches.  Lat  Th(jtax  gojjvpia 
re/utus. 

PERQUE  y f.  ns.  Libelle  diffama- 
toire. Lat.  Fasnafus  lihtlUu. 

PËRQUIKIR , V,  a.  Chercher  exac- 
tement , fureter  partout  Lat  Pirqui- 
rere, 

FERRA  , f.  f.  Chienne  , femelle 
du  chien.  Lat  Canis  famina. 

Ferra,  fignifie  aufli  Vvrognerie. 
Lat  Ehrietas. 

SoUar  la  ferra.  Se  vanter , fe  glo- 
rifier d’une  chofe  avant  que  de  l'a- 
voir obtenue  , fur-tout  lorfqu'clle  efl 
douteufe  &.  incertaine.  Lat  Autè  tetn- 
pw  glariari. 

SoUar  la  perra  , fignifie  en  Ara- 
gon , Dépenfer  Ton  argent  Lat  Pe- 
csotiutn  exptndere. 

Rcfr.  Im  perra  U parira  Udyones. 
Ce  proverbe  cfl  pour  montrer  le  bon- 
heur de  certaines  gens  qui  trouvent 
leur  profit  là  où  les  autres  n’ont  que 
de  la  perte. 

FERÜADA  9 / /.  Meute  , txoupe 


de  cblens.  Lat  Canum  tstria. 

Perrada.  Careffe  feinte  & fim«« 
léc.  Lat  C<miW  hlanditiée. 

Perrada.  Raffafiement d'une per- 
fonne  avec  des  raifins  qu'elle  mange 
à déjeuner  dans  la  vigne  même.  Lat 
Uvarum  refletso. 

PERRAMENTE,  adv.  Très  miL 
Lat  PeJF*nl. 

PERKAZO  , f.  m.  as^m.  de  Perra. 
Gros  chien.  Mâtin.  Lit.  AldojTus  y r. 

PERRENGUE  , f.  m.  On  appelle 
ainfi  vulgairement  un  homme  qui  fe 
met  aifément  en  colère.  On  donne 
ce  même  nom  à un  Nègre.  Lat  Ho- 
mo iracundus. 

FERRERA,  f.  f.  Chenil,  Uen 
oit  l'on  tient  les  chiens  de  chafic.  L. 
Canum  cubite. 

Ferrera.  On  appelle  ainfi  un 
emploi  > une  profelHon  qui  donne 
beaucoup  de  peine  , & peu  de  pro- 
fit Lat  OJtcium  inutile. 

Ferrera,  efl  aufli  le  nom  qu'on 
donne  à un  mauvais  payeur.  L.  Dif- 
fkilis  /ohrndo. 

Ferrera.  Rofle,  on  méchant  che- 
val ufé.  Lat  Equsu  tv/  mula  cunikus 
ohnoxia. 

PERRERIA  , /.  /.  Multitude  d« 
chiens.  Lat.  Canum  multitudo. 

Perreria.  Bande  de  vauriem, 
de  fripons.  Lat.  yebulonum  e^rex. 

Perreria.  Parole  injurieufe , ou- 
trageante diétée  par  b colère.  Lat 
Convitium. 

Decir  perrerias  à a^tpio.  Dire  des 
injures  à quelqu'un. 

PERKERO  , /.  m.  Celui  qui  chif- 
fe les  chiens  d’une  Eglife.  L.  Coma» 
expuljor. 

Feerero.  Valet  de  chiens  , qni 
a foin  des  chiens  de  chaflè.  L.  Ca- 
num cujlos. 

Perrero  , fe  dit  d’un  homme 
qui  aime  les  chiens.  Lat  Ad  canes 
prcpenftts. 

Perrero,  fe  dit  figurément  d’un 
homme  qui  en  trompe  un  autre , ce 
qu'on  appelle  dar  perro.  Lat  Fetcra- 
tor.  Deceptor. 

PERREZNO  , / iw.  Petit  chien 
qui  tette  encore.  Lat  CattUus. 

PERRICO  , Perriluo  , 6 Per- 
RITO  , TA  , /.  m.  ^ f.  dim.  Petit 
chien  , petite  chienne.  Lat  Catulas. 

Persillo.  Quelques-uns  appel- 
lent ainfi  le  chien  d'une  pbüne  d’ar- 
me à feu.  Lat.  ScUpa  fordpula. 

Periillo  Chien  ballet 

Lat.  Canis  vklpinus. 

PERRO , f.  m.  Chien , animal  do- 
meflique.  Lat  Canis  y U. 

Perro.  Chien,  fe  dit  par  injure, 
.Air-toul  au.x  Maures  & aux  Juift. 
Lat  Canis. 

Perro,  fignifie  an  figuré.  Têtu, 
r>piniâtrc  , qui  ne  veut  pas  démordre 
lie  fon  (cntimcnt  Lat  Homo  teuaxy 
perviçax* 

FeA&O  • 
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PttlO,  fe  dit  de  li  léCon  qu'ôfl 
fonflfre  dans  un  achat , dans  une  ven- 
te • dans  im  contrat , ou  du  dom- 
mage qu'on  foufire  en  attendant  l'cx- 
^tion  de  ce  qu'on  nous  a promis. 
Lat  Fraus.  Doùts. 

Dar  ftrro  o fnro  muertc,  AmuCer , 
tromper. 

Pëiro  de  aguaj.  Chien  barbet.  L. 
Cüftit  a^uaiieus. 

Pebro  de  ntuejha.  Chien  d’arrêt. 
LaL  Cami  fr*d^e  iniicator. 

Pebro  de  frija.  Dogue,  m&tin. 
Lat  Jflciûjtu. 

Cemo  frrro  cm  vexiga  , cm  een- 
cerra , o ro;t  maza.  Façons  de  parler 

?ui  Cignifient  qu'un  homme  s'eft  cn- 
ui  précipitamment  « mécontent  de 
la  réception  qu'on  lui  a faite.  Rcqù 
comme  un  chien  dans  un  jeu  de  quil- 
les. Lat.  JHulè  exceftum , vel  pudore 
fuffu/um  recedere. 

Fonerfe  como  $m  perro  , o hecho  un 
^r9.  Se  mettre  en  colère , en  furie. 
Lat  Fabià  ejîrri» 

RcFr.  PoTo  (ijcucero  futnea  buen 
ccnt;ero.  Ce  proverbe  fîgnîfie  qu'une 
vie  molle  & efifemlnée  énerve  le  cou- 
rage. 

Refr.  A perro  viWe  no  bai  tus  tus. 
Le  fens  de  ce  proverbe  eft  qn'on 
trompe  difficilement  un  homme  qui 
a de  rexpéricDcc. 

Re^.  • El  perro  con  rabia  à fu  amo 
muer.ie.  Un  chien  enragé  mord  juf- 
qu'à  fon  maitre. 

Refr.  El  perro  del  hortelano , que  ni 
conte  las  berzas  , ni  las  dexa  corner. 
Le  chien  du  Jardinier , qui  ne  man- 
ge pas  les  choux  , & ne  veut  pas 
que  les  autres  en  mangent 

Refr.  Las  Baves  en  Lt  ànta  , y el 
perro  en  la  cocina.  Les  clefs  à la  cein- 
ture , & le  chien  dans  la  cuifîne. 

Refr.  Ijos  perroj  de  Zurita,  Ce  pro- 
verbe GgniBe  que  les  médifans  qui 
n'ont  pas  occafion  de  dire  du  mal 
d'autrui,  en  difent  d'eux- mêmes.  Il 
eft  fonde  fur  ce  qu’un  Alc.ildc  de 
Zurita  noiirrifloit  des  chiens  fort  cou* 
raeeux , qu’il  tenoit  pendant  le  jour 
à l'attache  , & qui  lorfqu’on  les  dé- 
tachoit  la  nuit  , s’ils  ne  trouvoient 
qui  mordre , fe  mordoient  les  uns  les 
xutres. 

PERROCHÎA,  f.  /.  le  même  que 
Farroebia.  C’eft  un  vieux  mol  qui 
n'eft  uCitv  que  dans  le  ftile  bas. 

PERRüdüETES  , f.  m.  Voyez 
Âfaâtleros. 

PERRUNA ,/./  Pain  de  fon  qn'on 
donne  aux  chiens.  Lat  Fonts  fmfu- 
waeeus. 

PERRUNO,  Na,  «4;.  m.  ^ f. 
Canin , ine , qui  tient  du  chien.  Lat. 
Caninus , a , mm. 

PERSECUCION,  /. /.  Pcrfécution , 
aâion  de  perfécuter.  Lat  Fer/ecutio. 

Pe&seCUCION.  Pcrfécution,  pci* 

at,  tourment,  iooommoditv  corpo- 
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relie  on  rpirîhieUe.  Lat.  Fexath*  ' ] 

PERSECUCION.  Pcrfécution  , fc 
prend  particuliérement  dans  l'hiftoi- 1 
re  pour  celle  que  les  Chrétiens  ont 
foulfertc  Ibus  les  Empereurs  Payons. 
Lat.  Ferfecutio. 

PERSEGUroOR,  f.  m.  Perfécu- 
tenr,  qui  pcrfécute,  qui  tourmente , 
qui  importune.  Lat.  Ferfecutor,  Fexa^ 
for, 

PERSEGUIMIENTO  , / m.  le 
même  que  Perftcucion  , pris  pour 
l'aélion  de  perfécirter. 

PERSEGUIR,  V.  «.  Pourfuivre, 
courir  après  quelqu’un  pour  l'attra- 
per & lui  nuire.  Lat  Ferfequi.  In- 
' fequi. 

Pe  a S ECU  1 K.  Suivre  quelqu'un  par- 
tout , être  continuclicmcnt  à fes 
troulTes.  Lat  Infeqvi. 

Perseguir.  Pcnécutcr,  tourmen- 
ter quelqu'un,  lui  frire  tout  le  mal 
qu’on  peut.  Lat  Fexare.  MoUJliam 
inferre. 

Perseguir.  Perfécuter,  impor- 
tuner, incommoder.  Lat  MoUJlum 
eft. 

Perseguir.  Pourfuivre,  briguer, 
follicitcr , tâcher  d'obtenir  quelque 
chofe.  Lat  fnfeélari.  Ferfequi. 

PERSEGUIDO,  DA  , part.  paf.  du 
verbe  Ferfeguir.  Pourfuivi,  ic,  per- 
fécuté , ée.  Lat.  Vtxatns , a , um. 

PERSEO,  /.  m.  Perféc,  conftel- 
lation  célefte.  Lat  Ferfeus. 

! PERSpANTE,  bPROSEVANTE, 
\f.  m.  Héraut  d'armes.  Lat.  Fxcialù. 

I PERSEVERANCIA,  /.  /.  Perfé- 
férance,  conftance  dans  ce  qu'on  en- 
I treprend.  Lat  Ferfeverantia. 

I PkRSEVERANCiA , fc  prend  aulTi 
pour  Durée.  Lat.  Duratio. 

Përseve&ancia  finaL  Perfévé- 
rance  finale , vertu  Chrétienne , par 
laquelle  on  fe  maintient  dans  la  voie 
du  falut  I.at  Ferfeverantia  finaUs. 

PERSEVERAR , v.  n.  Perféverer , 
être  confiant  & ferme  dans  un  gen- 
re de  vie  ou  dans  une  opinion.  Lat 
Ftrfevtrare. 

PERSEVERAR,  Ggnifie  aufli  Du- 
rer, perGfter  longtcms.  Lat  Dtira-. 
re.  Fermanert. 

PERSEVERANTE  , fart.  aÜ.  du 
verbe  Perfeverar.  Perievérant  , te. 
Lat.  Ferfeverans. 

PERSIANA,  /.  /.  Etoffe  de  foyc 
à gramlcs  fleurs.  Lat  2’tla  ferica 
magnis  foribus  dijlinéla. 

Persiana.  Abajoiir,  volet  â la 
Romaine.  Lat.  Trtnfenna  obliquata. 

PERSIGNARSE,  v.  r.  Faire  le  G- 
gne  de  la  Croix  avec  1e  pouce.  Lat 
Signare  fejîgno  crucis. 

PERSIGNARSE  , Ggnifie  auflî  , 
Etre  furpris  , étonné  de  quelque  cho- 
fe qu'on  voit  , ou  qu'on  entend  , 
,>arcc  que  pour  lors  on  a coutume 
de  faire  le  figne  de  la  Croix.  Lat. 
Signo  çruçii  admirotionem  ojlendcre. 
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PerSTGKAXSE  , en  terme  fami- 
lier, Ggnifie  Tirer  l’étrcnne,  com- 
mencer î vendre.  Lat.  Tune  primin» 
exfer  tri. 

PERSIGNUMCRÜCrS,  fc  prend, 
outre  le  fens  propre,  pour  une  ba- 
lafre, une  eftaiUade  au  viDige.  Lat 
J'ulnus  m e.nsUu. 

PERSIGO  , f m.  Prefle , forte  de 
pêche  qui  ne  quitte  point  le  noyau. 
Lat  jyiali  Ftrjici  getmi. 

PERSISTENCIA,  /.  /.  Perfévé- 
rance  , confiance , fermeté  dans  ce 
qu'on  entreprend.  Lat  Ferfeverantia, 

PERSISTIR,  V.  n.  PêrGftcr,  de- 
meurer ferme  dans  une  opinion , dans 
une  demande.  Lat  Perjifla-e. 

Persistir,  fignific  aufll  Sublif- 
ter , durer  longtcms.  Lat.  Durme. 
Pevrnanrre, 

PERSISTENTE  , part.  aB.  du 
xcxhe  Perjiftir.  Pcrfiftant,  te  , ferme, 
conftant.  Lat.  Ferjtfîcns.  Permaneui. 

PERSONA , yi  f.  Peffounc,  fiib- 
(bmee  individuelle  d'une  nature  in- 
telUgeutc,  individu  de  chaque  homme 
ou  de  chaque  femme.  Lat  Ferfona. 

Persona.  Quidam,  nom  généri- 
que qn'on  donne  â ceux  dont  on 
ignore,  ou  dont  on  veut  taire  le 
nom.  Lat  J^ttidam  , quadant. 

Persona.  Perfonne,  Ggnifie  quel- 
quefois, Figure,  difpotitton  du  corps. 
Lat.  Forma. 

Persona.  Perfonne,  fe  dit  d'un 
homme  diftîngué  dans  la  Républi- 
que par  fes  emplois.  Lat  Fir  No» 
bilss.  Aftgnas,  tis. 

Persona.  Perfonne,  fe  dit  aufG 
d'un  homme  diftingué  par  fa  capa- 
cité , par  fes  talens.  Lat  Fit  chrus, 

Persona.  Perfonne,  fc  dit  aufli 
en  Théologie  du  Père,  du  Fils  & 
du  Saint  Efprit , trois  Perfonnes  dif- 
tindes,  & qui  ne  font  qu'un  feul 
Dieu.  Lat  Perfona. 

Persona.  Perfonne,  fe  dit  aufli 
en  Grammaire  des  verbes  & des  pr». 
noms  qui  fc  conjngiient  ou  s’appli- 
quent a trois  différentes  perfonnes. 
Lat  Perfona. 

Persona.  Terme  de  Comédie. 
Aélcur.  Lat  Perfona, 

Persona.  Efpêce  de  dignité  que 
les  .\ftrologues  attribuent  aux  Pla- 
nètes quand  clics  obfervcnt  cntr'cl- 
les  la  même  diftancc  que  leurs  mai- 
fons  refpcélives  par  raport  an  So- 
leil & à la  Lune , de  forte  pour- 
tant quelles  foieut  orientales  par 
raport  au  Soleil,  & occidentales  en 
égard  à la  Lune.  Lat.  Perfona. 

De  perfona  à perfona.  Tête  â tête , 
expr.  adv.  Lat.  Singulus  cum  Jingulo, 

En  ferfona  , dpor  fu  perfona.  Expr. 
•idv.  En  perfonne.  Lat  Fer  femet 
ipfum. 

PERSOKADO , f.  m.  Perfonnat , 
Bénéfice  qui  donne  quelque  préroga- 
tive OU  prééminence  dans  une  Eglifc 
X X 3 ou 
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•U  dans  un  diapitre,  mais  fans  Ja> 
lifdidion.  Lat.  Pcrj'vnatuiy  ùs. 

PEttSüNAGE, /.  w.  Ferfonnai;c, 
fc  dit  d'un  bominc  qui  tient  un  rang 
ditUnguedans  TEut. 

/''ir  iHjt£Tjh. 

Persokage,  fc  dit  d’une  Per- 
fonne  étrangère , incounue  ou  degui^ 
fée.  Ii.ll.  I^er/onu,  Ferfomttus. 

Personage.  Bénéfice:  le  meme 
que  Ptrfvnaio. 

PERSON.AL,  (^.éCmctertn,  Per- 
fonncI>  cUCf  qui  concerne  la  per- 
fornic.  Lat.  PrrfanaîiSy  f. 

PERSONALIDAD,  / /.  Perfuna- 
lité,  la  différence  imüviducUe  qui 
fiit  qu'un  homme  cft  entièrement 
ilifiérent  d’uîï  autre-  Lat.  PerJoHulitM. 

PEKSONALMENTE  , f.âv.  Per- 
fonncilement , d'une  manière  perfun* 
«elle.  Lat.  Prxjais.  Coràm. 

PERSONERIA,/./  Emploi  de 
Procureur  ou  d'Agent.  Lat  Mandat 
tum. 

PERSOXERO,  f.  M.  Procureur, 
fc  die  en  Jurirprudencc  d'im  Procu* 
rcur  Si  de  celui  qui  a rcqu  une  enm- 
miffum  pour  agir,  ou  pour  faire 
quelque  chofe.  Lat.  Proiurator. 

PEKSONILLA , f.  f.  dim.  Hom- 
me ou  femme  de  petite  mine.  Lat. 
Jlomuncio. 

PEKSPECTTV^A,  /.  /.  Perfpcai- 
vc,  Science  Phyûco-Mathcmadque , 
qui  enfeigne  à rimrcTcntcr  les  objets 
viObles,  comme  ils  paroiffetic  à TeeU 
dans  le  tableau.  Lat  Ptrfpeéliva, 

Perspectiva.  Pcrfpc&ivc  , ta- 
bleau qui  repréfente  des  objets  def- 
finés  fuivant  les  règles  de  la  Per- 
fpertive,  Lat  Tubcllci  SceKo%r>iphica, 

Perspectiva.  PcrfpcÛivc  , fe 
dit  aufii  de  l’afpcél  de  divers  objets 
que  l'on  voit  de  loin  à b campagne. 
L;:t.  PrqffKiiuî. 

Perspectiva.  PerfpcÛive  , fe 
preml  figurément  pour  l'apparence  , 
ou  h reprefentation  trompeufe  des 
l'hores.  Lat.  Prhnu  frons  rrrum. 

PERSPICACIA,/:  /.  Qualité  qui 
rend  la  vue  forte  & perdante.  Lat. 
Per/phfti  iti. 

PlrSPICACIA.  Perfpicacitc , for- 
ce, vivacité,  pénétration  d’cfprit, 
u«ii  fort  à découvrir  les  chofes  les  plus 
diiltciics  h cunnuitre.  Lat.  Pei/fica^ 

PEESPICAZ,  fld/.  d'uue  {fr»$.  Qui 
2 îa  vue  perçante,  qui  découvre  de 
loin.  Lat.  Piv/plcux^ 

Perspicaz,  ngiùfic  figurément, 
FvKairé,  clairvoyant,  qui  a l'cfprit 
luotil  S<  pcnécr.mt  Lat  J'etf^icMe. 

PERSPIl'IüDAD,  / /.  tlartc, 
netteté , iraurparcnec.  Lat  PcTJi>i- 

Pt.RSPîCViDAD.  Clarté  du  Ililc, 
iMi  te  du  ddeours.  Per/picuitar, 

PtnSFICUO  , CL'A  , «4f. 

Cliir , rc,  net,  te , tioarpar^nt,  te. 


Lat  Pcrfptcuus,  a,  tau. 

Pexspicuo  , fc  dit  figurément 
d'un  homme  qui  s'exprime  claire- 
ment, auffi-bien  que  du  fbile  & du 
difeours  qui  cil  clair,  net  Si  cou- 
lant. Lat.  Pnfpicaus.  CUirus , a , ttw. 

PERSUADIR,  r.  o.  Perfuader, 
convaincre , obb’ger  quelqu'un  par  la 
force  du  difeours,  à faire,  on  à 
croire  quelque  chofe.  Lat  S’ÈUidne. 
Perfuiidere. 

Persuadir,  fc  dit  .luffi  figuré- 
ment  des  chofes  inatümccs.  Lat  Al- 
Ui'ere.  Suadere, 

Persuadirse,  r.  r.  Se  pcrfiia- 
der , croire  une  chofe  fur  quelque 
fondement.  Lat.  Sua^Urr.  Cyedfre. 

PERSUADIDO , DA , f>Mt.  du 
verbe  Per/tutJir.  Perfuade,  ce.  Lat. 
Sua/us,  Per/u^fiSy  n,  mit. 

PERSUASIBLE,  adj.  d'une  term, 
Pcifiiafiblc , qui  peut  être  aifément 
perfuadé.  Lat  J^t'jd  faciik  fuaieri 
potef}.  \ 

PERSUASION,  /.  /.  Perfiufion, 
l’adion  de  perfuader.  Lat.  Suajîo  , 
PetftMjîoy  nif. 

Persuasiom.  Perruafion,  eon- 
viclion , confentement  de  refprit 
Lat.  Ptrfuajh.  Judiàwn.  Opinie. 

Persuasion.  Perfualion,  juge- 
ment qu'on  fc  forme,  opinion  qu'on 
a tl'iine  chofe.  l.at.  Ophùo.  Sententîa. 

PERSUASIVA,  /./.  Le  talent  de 
perfuailer.  Lat  Éîj^ueist:^  vis. 

PERSU.VSIVO,  VA  , adJ.  m.  ^ /. 
Pcrluafif,  ivc,  qui  perfuade,  ou  qui 
a la  vertu  de  perluadcr.  Lat  Per- 
fuaforitis , a , rort.  • 

PERTENECER , v.  n.  Apparte- 
nir , être  à quelqu'un,  convenir, 
regai'dcr,  toucher,  concancr.  Lat. 
eîitimre.  Pertintre. 

Pertenecer.  Appartenir,  être 
dit  dcscir,  de  l’obligation  de  quel- 
qu'un. Lat.  Pertinere. 

PERrENECE».  Appartenir,  Cgni- 
Be  auQi  Avoir  de  la  dépendance , de 
la  eonnexitc' , de  la  liaifon.  Lat.  Wr- 
tinere. 

PERTENECIENTE  , part.  pA. 
du  verbe  Pertenecer,  Appartenant, 
le.  Lat.  P:rtinens,  Attineas. 

PKRTEKKCIDO,  f.  m.  le  meme 
que  Potent'Kta, 

PERTENENCÏA,  /.  / L'adioa 
ou  le  droit  que  quelqu’un  a à la  pro- 
priété d'une  clioic.  Lat  Jus  ad  resn. 

Pertenencia.  Appartenance  , 
t’cfp.acc  de  tcrrcîii  qui  appartient  à 
quelqu'un  par  droit  de  Jurifdiclion 
ou  de  propriété.  Lat  ai  ali. 
fpeclut. 

Per  r EN' EN  CI  A.  Acceffoirc  , ce 
qui  dépend  du  principal , on  qui  a 
de  la  co:incxité  avec  lui.  Lat.  Ac~ 
c^jJÎQ.  Appuidix. 

Ex.  ï'uUiiio  coinprv  la  hacnT.da  coh 
tovUs  J\i$  piriin:uAas,  l'el  a acheté 
le  bien  avec  toute:;  fes  appartenances. 


PERTICA,  /.  f.  Perche,  méfait 
de  terre  qui  vaut  deux  pas  ou  dix 
pieds  géométriques.  Lat  Pcrtica  mer.. 
furaUs. 

PERTIGA.  f.f.  Perche,  ^nlc, 
pièce  de  bois  longue  &.  menue.  Lat 
Pertica. 

PERTIGO , f.  tu.  Lance  d'un  car- 
rofle,  d'une  charrette.  Lat.  7’twe, 
nis. 

PERTIGUERIA,  f.  /.  Office  ou 
emploi  de  Bedeau.  h^U  APtitiJlri  per. 
ticaÜi  tnuisus. 

PERTIGUERO,  /.  w.  Bedeau, 
Miniflre  féculicr  dans  les  Cathedra* 
les,  qui  accompagne  les  Prêtres  qui 
officient  Lat.  In  Ecchjia  nünijier 
perticalÎ!. 

Perti^uerotnayor  de  Santiap^e,  Grand 
Bedeau  de  St.  Jaques  : Celui  oui  left , 
ell  regardé  comme  le  protooeur  de 
cette  Eglife.  Lat.  2n  Divi  Joadd 
Ecctelia  fc(ptvi/er  prittutAus. 

PERTIN.ACIA, //.  Opiniâtreté, 
obflination , entêtement.  Lat  Per. 
tinacia. 

PHRTINAZ,  adj.  Awtetrrtit.  Ops. 
nUtre , obfiiné,  entêté,  qui  ne  démord 
: point  de  fun  fentiment.  Lat  Perti. 
nax.  Pervkux. 

PERTINAZMENTE,  oiv.  Opi- 
niatrement,  obflinément,  d'une  ma- 
nière opiniâtre.  Lat.  PertinaAter. 

PERTINENTE,  adj.  d'une  temu 
Appartenant,  qui  appartient  Lat. 
Pertinens. 

Pertinente.  Pertinent,  fe  dit 
des  raifons  Si  des  réponfes  qui  font 
convenables  & à propos.  lAX.Aptus^ 
a,  uat. 

PERTINENTEMENTE,  adv.  A 
tems,  à propos,  pertinemment,  rai- 
fonnablcmcnt  Lat.  OppwtunK  Apti, 
/doricè. 

PKRTRECHAR,  f».  a.  Munir  une 
place , un  camp  de  tout  ce  qui  cil 
ncccffairc  pour  fa  défenfe.  Lat.  ral~ 
iarr.  Jlimtre. 

Per  trecmar  , lignifie  au  figuré, 
Difpüfer  les  chofes  dont  on  a befoin 
pour  quelque  exécution.  Lat.  Pura. 
re.  Jlôiiri. 

Pertrecharse  , V.  r.  Se  pour- 
voir, fc  munir  de  tout  ce  dont  on 
a befoin  pour  l’exécution  d'une  cho- 
fe. Lat.  ir  wiKfliVr,  vtl  fukire, 

PEKTRECHADO,  x^K.pxrt.pof. 
du  vethe  Perteeckar.  Muni,  ic,  pour- 
vu. ué.  l/At  ^ u,  uut. 

PERTRECHO,  /.  w.  Munition, 
.armes,  défenfe,  fortification , tout 
ce  qui  cft  néccITaîrc  pour  l.n  défeo- 
fe  d'une  place.  Lat  AltmitiOf  nis. 
Jlufsvnenttun , s. 

Pertrechos,  fe  dit  par  exten- 
fiori  de  tout  ce  qui  eft  néccllàirc  pour 
quelque  (•pération.  Lat.  AVerJaria, 
irtiUi.  Apparatus  , ùs,  . 

PKRTURU.ltiON,  f.f.  TrohUe, 
dvi'ordre,  agiuüuii,  émotion,  tant 
au 
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W propre  qu’au  figuré.  Lat.  Perittr^ 
kaiit'.  Commatio , ttii. 

PERTLRBADAMENTE  , aâv, 
Arcc  trouble , confufémcut  , fans 
orJrc.  Lnt.  Ftrturhnt).  ImuiiHoti. 

PERTURBADÜR,  f.  w.  Pertur- 
bateur, i|uicaufedu  trouble,  qui  met 
de  la  conBifioii , qui  caufe  du  défur- 
dfe.  Lat.  Ferturbator. 

PERTURBAR , v.  a.  Troubler, 
^changer,  renverfer  l'ordre  des  cho- 
ih,  interrompre  la  paix  h tnm- 
quillité  dont  elles  joiulTcnt.  Lat. 
Ferturiare.  CotuMottre. 

Perturbar  , lignifie  aiifll  In- 
terrompre, empêcher  la  continuation 
d'une  chofe,  i>ar  exemple,  d'un  dîf- 
Cours.  I.at.  Perinrhoi’e  ftnmaem^ 
FERTüRBADO,  da  , p.i/ 
du  verbe  Ferttfrbttr.  Troublé,  ée. 
Lat.  Ferturhatus  , <i , «m. 

PERUETANO,  / w.  Poirier  ou 
poire  fauvage.  L.  Pyrafter.  Fyrafîrum. 

P^.RUETA^^o,  îc  die  figurément 
de  tout  ce  qui  avance  en  pointe  & qui 
déborJe.  Lar.  Ra  indrAinati  ùhlcttga. 

PEKULERO,  RA,  adj.  w.  ^ f. 
qui  fc  dit  des  monnoyes  fabriquées 
au  Pérou.  Lat.  Ftruvianus , a , um. 

P^RULERo.  Péruvien,  qui  eft  né 
au  Pérou,  qui  en  vient.  Lat.  Pe- 
rmiattui. 

Pfrulf.ro,  fc  dit  d’un  homme 
extrêmement  riche.  Lat.  Dives.  Pe- 
cmiiffus. 

Perulero.  On  appelle  ainfi  dans 
l’Andaloulic  une  cruche  de  terre  , 
dont  le  fond  & le  col  font  fort 
étroits  , & le  ventre  fort  gros.  Lat. 
Ürceclus , i, 

PERVERSAMENTE,  adv.  D’imc 
manière  méchante,  avec  perverfité. 
Lat.  Pervtrfi.  ItnprohK 

PERVERSIDAÜ,//.  Perverfité, 
méchanceté,  corruption  de  moeurs. 
Lat.  Pervrrjttm.  Jutfn’obitas. 

PERVERSION , f.  f.  PcTvcrfion , 
Rclion  par  laquelle  ou  pervertit.  Lat. 
PerveTjto*  Dt^raxath. 

Perversiov.  Perverfion  , cor- 
runiion  de  maurs.  Lst.  Pirvtrjîtus, 

PERVERSO,  SA,  aij.  m.  ^ f 
Pervers,  erfe,  méchant,  te,  cor- 
rompu, ne.  Lat.  Pesxtrfuf^  «,  um. 

PEKVERTipOR , f.  w.  Ccluiqiii 
pervertit , féduileur.  Lat.  Pervei'Jhr. 
J'(d:;cior. 

PERVERTIR,  V.  a.  Troubler, 
icüverfer  Perdre  des  chofes.  Lat. 
Pcix^ttre. 

Pervertir.  Pervertir,  corrom- 
pTc,  donner  de  mauvais  exemples, 
de  méchantes  inléruélions.  Lat,  iV- 
%'trtn‘t,  Dcfra%'art,  CVir«aip?re. 

PEKVEKT4D0,  d.a,  ^n,  puf. 
dn  verbe  Pft'vrrttr.  Perverti,  ic.  Lat. 

PtT%HTj'uf,  ÇoTTUfhii  , a , w». 

PP:SA,  /.  /.  Poids.  Maffe  de  fer, 
de  cuivre  , de  plomb,  qui  fçit  à pe- 
ler. Lat.  Pviiu$i  tris» 


Pesa.  Poids,  fc  dit anffi  des  plombs 
& autres  corps  pefans  qui  font  mou- 
voir les  machines  h roues , & qui 
tiennent  lieu  de  relTorts  , comme 
ceux  des  horloges.  Lat.  Pmdus. 

Conforme  cayeren  lai  ftftu.  Expref- 
fion  par  laquelle  on  donne  à enten- 
dre k quelqu'un  rincertitiidc  d'une 
chofe  qu'ûu  regnrdoit  comme  fûre. 
Lat.  S'ccuttdum  pondus  éÿ  tempus. 

PESADA , y.  f.  le  même  qnc  Pr- 
fvdilla. 

PESADAMENTE  , adv.  Pefam- 
ment  , lourdement , d'une  manière 
pefante,  lente,  & tardive.  Lat.  é/ru- 
t’i/cr.  Pondernsè. 

! Pesadamen TE.  Avcc  pcinc,  avec 
j chagrin,  à contre- cœur,  i regret. 
Lat.  ÆgrL  Gravaü. 

Pesadamexte  , fignific  aulTi 
Grièvement,  avec  excès.  Lat.  G»a- 
viur. 

PESADEZ , f m.  Qualité  des  corps 
qui  les  rend  pelans  & les  porte  ^ 
tendre  en  bas.  Lat.  Gravitas. 

Pesadez.  Pcfantciir , lenteur,  rc- 
tartlcmcnt.  Lat.  TayditaJ.  Cuitétath. 

Pesadez.  Ennui,  peine,  cha- 
grin , inquiétude,  fatigue,  embarras. 
Lat.  jilulcJUa.  T^e^liu1H. 

Pesadez,  fc  prend  aufli  pour 
Quantité , abondance  de  quelque  cho- 
fe : ainfi  on  dit;  Pe/hdez  dt  i/mpo, 
lorfque  Pair  eft  chargé  de  nuages  : 
Pe/adtz  de  crr^fe^i , pclanteur  de  tête , 
quand  elle  eft  chargée  d’Iiiimcurs  ou 
de  fluxions.  Lat,  Gravit.Ji.  Onus. 

Pesadez  , fignific  aufli  Embon- 
point e:cccflîf,  Lat  Qbejitas. 

PËoAOll.LA,  /.  /.  Incube,  co- 
chemar,  maladie  qui  prend  la  nuit, 
& qui  CDiififte  daj:s  une  opprcflîon 
de  poitrine  fi  gronde  qu'on  ne  peut 
ui  rcfpircr,  ni  parler.  Incubm. 

\ Suf'pr^'JiO  noclurna, 

PESADÎSSIMAMENTE, 
ptrl.  Très  impatiemment,  très  gra- 
vement, avec  une  très  grande  peine. 
Lat.  GravIJJtir.i.  Æf^errimè. 

PKSADISSiMü , MA , od>.  m.  c5*/ 
fuptrl.  Très  pelant,  te,  très  lourd  , 
de,  trè,s  chagrinant,  te,  très  ft- 
cheux , eiile.  Lat.  GruvjJ/hnus,  jJo- 
kjlijjimus  , fl , um. 

PESADOR,  /.  m.  Pefeur,  celui 
qui  pCfe.  Lat.  JJbnpejts. 

PESADU.MB^,  f.f.  Gravité, 
pcfanlciîr,  qualité  des  corps  qui  les 
rend  graves.  Lat  Gravitas. 

Pesaoumbre.  Difpiitc,  démêlé, 
qui  nouii  caufe  du  chagrin , de  l'in- 
quiétude. Lat.  Rixa^te.  Jurgiam, 

Pesadumbre.  Chagrin  , fouci  , 
inquiétude,  aflUélton,  déplaiür.  Lat 
AlicU'jHa.  ïrfdro/i. 

Pesadumbre.  Motif,  caufe  de 
chagrin , de  déplaifir.  Lat.  McUJha 
ciuif.u 

PESAME,  f.  w.  Complinent  de 
^condoléiocc  qu'oa  fait  quclqii  un.  | 
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Lat.  Officiofa  dolosis  fgmfcatioy  fa» 
hitatio. 

PESAR , f.  m.  Chagrin , ennui , 
Rchcric  , déplaifir  , triftefle.  Lat 
Dokr.  Æ^itudo  assimi.  Trijlrtia. 

Pesa  R.  Regret,  repentir,  douleur 
de  Tes  péchés.  Lat  /Ww.  Ptenitentia . 

A pefar.  adv.  A regret,  à con- 
tre - corur , malgré  foi.  Lat.  Reluélan* 
ter.  IttviÜ. 

PES.AR , n.  Pefer , avoir  de 
la  gravité,  du  poids.  Lat  Gravart. 
Grwem  vel  poHdero/nm  ejfe. 

Pesar.  Etre  de  poids,  valoir, 
être  digne  d’eftime,  de  conridératioii. 
Lat.  Pondus  lutbere.  Aloinntti  ejfe. 

Pesar.  Avoir  de  la  douleur,  du 
repentir.  Lat.  DeUre.  Pemitere. 

Pesar,  fignific  au  figuré.  Faire 
imprclfion  fur  l’cfprit  lit  Fripon-» 
dtras-c. 

Pesar,  v.  a.  Pefer,  examiner 
le  poids  d'une  chofe.  Lat.  Pondent^ 
re.  Pendere. 

Pesar.  Pefer,  fignific  an  figure» 
Conlidérer,  examiner,  obfcrvcr  de 
près.  I.at  Pnper.dere.  Pemdre. 

Mal  que  te  pefe.  Expr.  adv.  Bon- 
gré,  malgré,  l^t.  P’disy  noUs. 

PESANTE  I part.  fl//,  du  verbe 
Ptfar.  Pefant , te.  Lat  Gi'avis , e. 

Pesante,  fc  dit  pour  Fefarqfo. 
Ce  mot  a vieilli. 

PESADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Pefar.  Pefé , ét.  Lat.  Ponde* 
ratus.  PerpetffuSy  «,  nm. 

Pesado.  Pefant,  fâcheux,  incom- 
mode. Lat  A/oie/lut  y a,  utn. 

Pesado.  Dur,  fcnfible,  outrageant, 
injurieux.  Lat  Gravis.  Acerbus, 

Xius,  fl,  UM. 

Pesado.  Pefant,  qui  péfe  beau- 
coup. Lat.  Onerofus.  Gratis. 

Pesado.  Lourd,  pefant,  charge 
d’humeurs,  de  vapcurr.  On  dit: 
Tientpo  pefado , Tems  pefant  i Cairia 
pfada.  Tête  pefante.  Lat.  OVirt-a- 
i/n , fl , um, 

Pesado.  Gros,  gras.  Lit  Obefusp 

a , »M. 

Sueno  pefado.  Sommeil  profootL 
Lat.  Aitus  fimnm. 

PESAROSO,  SA,  adj.  m.  f 
Chagrin,  affligé,  qui  fc  repent,  qui 
a du  regret  Lat  DoUas.  Paulttns. 

Pesaroso  , fe  prend  auûi  peur 
Aptfurado.  Qui  a du  chagrin,  du 
fouci , de  l’inquiétude.  L:.t  Trijlisy  e. 
Af'efhs , a , um. 

FESCA , f.  f.  Poche , l'art  de  prcfv- 
dre  du  poiftbn.  Lat.  Pifeatus  y us, 

Pe.sca.  Pêche,  l'aftiou  de  i>échcr. 
Lat.  Pîfcathy  nis. 

Pesca  , fc  dit  auÏÏi  du  poiflbn 
meme  qu'on  prend.  Lat.  Pifeet. 

ISumay  Ar.ic'fl,  ç Unda  pefea.  Fa- 
çons de  parler  dont  on  fc  fert  pour 
marquer  la  nifc  , la  fineffa,  b fa- 
^acitc  de  quelqu'un.  Lat  Opsi.nK 
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PFSCAnA , J.  f.  Morue  rcchc , 
iiurUi^.  Il  fc  dit  tic  toute  forte  de 
poilinn  fee  & filé.  Lit.  rifci$  f^k 
cortd'.tin. 

PESCADERIA,  /./.  Poiffonneric, 
lieu  où  Ton  vend  le  poiübn.  Lat. 
JPifi’arium  f iru$H. 

PKSCADtRO»yl  m.  PoinTonnicr, 
celui  qui  vend  du  poHTon,  fur-tout 
in  detail.  Lat.  Pifotrius. 

PESCADILLO,  / M.  dim.  Petit 
puiflbn.  Lat.  Pifciculut. 

PESC*\DO,y!  w.  PoilTon,  animal 
qui  vit  dans  l’eaii.  Lat.  Pi/l'if. 

Pescado,  fc  prend  particuliére- 
ment pour  Merluche  & fes  diHereii- 
tes  cfpèces.  Lat.  4jckm  »uTrinus, 

Dia  è comida  de  p^cuJj.  Jour 
mai^ey  jour  de  jcime.  Lat.  2)ks 
ithjUnmli-f  à carinbus. 

Pai'cce  que  ha  vendido  pejeado  : fc 
dit  d’un  Joueur  qui  gagne  tout  l’ar- 
gent des  autres. 

PESC.'\DOR,/  m.  Pêcheur,  qui 
fait  métier  de  pécher.  Lat.  PO'cator. 

Pescadok.  Pécheur.  Le  Pape 
s'appelle  ainfi  par  vcnémtion  pour 
St.  l’ierrc  «nii  rétoit,  & p.irl.int  de 
les  lettres  il  dit  qu  elles  ibiit  don- 
nées fous  l'auncau  du  Pécheur.  Lat. 
Pijeatar. 

Pescador.  Pêcheur,  poiffonain- 
li  nommé  k caufe  qu'il  fcmble  pê- 
cher les  autres  petits  poiffuns , au 
moyen  d’une  cfpecc  de  poche  qu'il 
a au  cou , & qui  lui  lert  comme 
d'un  Hlct  qu’il  ferre  & étend  com- 
me il  veut.  Lat.  Pi/caior  fifeis. 

Kefr,  A rio  revuelto  geoumeia  de  frf- 
«Athrei.  On  applique  ce  proverbe  à 
ceux  qui  profitent  des  troubles  pu- 
blies pour  avancer  leurs  alTaires. 

PESCANTE,  /.  w,  Efpècc  de 
jruc  fimplc  dont  les  Maçons  fc  fer- 
vent pour  monter  les  matériaux  au 
haut  des  édifices  qu’ils  bàtilfent.  Lat 
Trcchle-t  gtmu. 

Pescante.  Siège  d’un  cocher. 
jLat.  Attrigarium  fedile. 

Pescanfe.  Machine  qui  fert  à 
filrc  mouvoir  les  décorations  de  théâ- 
tre. Lat.  Jilachina  in  f tna  verfatilit. 

PESCAR,  V.  a.  Pêcher,  prendre 
du  poiifon  au  filet,  à la  ligne,  ou 
autrement.  Lat.  Pifari. 

Plscar,  fignifie  par  cxtenfion, 
Prendre , attraper  quelque  chofe.  Lat 
AffirA^tndere.  Comprehendfre. 

Pescar,  fignifie  auflî  Surprendre 
quelqu'un , le  prendre  fur  le  fait  dans 
le  tems  qu'il  s’y  attend  le  moins. 
Lat.  Cafere.  IntercimUre. 

Pescar,  fignifie  au  figuré.  Ob- 
tenir et  qu’on  délire.  Lat  Oheinere. 

PËSCADü  » DA,  part.  pajf.  dtl 
verbe  Ptfear.  Péché,  éc.  lat  Pif- 
caius , n , nni. 

PESC’OZON,  f.  m.  Coup  de  poing 
fur  le  chignon.  Lat  Cervkis  pcrcuffa. 
PËSCOZUDO,  DA,  udj.m.  ^/, 
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Celui  ou  celle  qui  a le  cou  gros, 
un  gros  chignon.  Lat.  Torefus  coîlo. 

PESCÜDA , /.  f.  le  même  que 
Prrgunta.  C'eft  un  vieux  mot  qui 
n'cil  plus  iifité  que  parmi  les  gens 
de  la  Campagne. 

PtSCUDAJR , V.  a.  le  même  que 

pYtguntaw 

PESCUDADO , DA , poit.  faj'. 
du  verbe  Pefauioi.  Le  même  que 
Pregunt>tda. 

PESCL'EZO,  f m.  Cou;  c'eft  la 
partie  du  corps  humain  ou  de  ptii- 
ficiirs  animaux,  qui  cil  entre  I.itéte 
& le  tronc  dit  corps.  Covarruvias 
prétend  que  c'efi  le  chignon  du  cou. 
Lat.  L'cUmu.  Cervùc. 

Pescuezo.  On  appelle  ainfi  par 
cxtcnüonb  partie  antérieure  du  cou 
des  femmes.  Lat  Anterhr  poji  coUi. 

Pescuezo,  fc  prend  figurcment 
pi»ur  Fierté,  orgueil,  vanité,  pré- 
foinptiou.  lat.  Superhia.  Eiatio. 

Pener  (I  pitjohre  eî  fezeutze».  Met- 
tre le  plciî  fur  le  cou  de  quelqu'un, 
c'efi-à-dirc,  Vhumilicr.  Lat  Cm- 
culcare. 

PESEBRE,  /.  m.  Crèche,  man- 
geoire où  l'on  met  le  Foin , les  fou- 
rages  des  chevaux,  banifs,  vaches, 
moutons , &c.  Lat.  Pr^efept. 

Peserxe,  fc  dit  figurément  d'un 
endroit  où  un  homme  a coutume 
de  manger.  Il  cil  du  fille  familier. 
Lat.  Pra^fepium.  ConvivaUt  menfa. 

Conoctr  el  pefrbre.  Connoitre  l’éta- 
ble , lavoir  les  endroits  où  l'on  fait 
I bonne  chère , & s’y  rendre  fouvent 
I Lat  Ad  ejeam  freperare.  Cibana  re- 
I dolere. 

I PESEBRERA,  f.  /.  Ordre,  dif- 
; pofition  des  mangeoires  dans  les  ccu- 
I ries , ou  étables.  Lat  Prafepiwn  ft- 
' ries  if  ordy. 

PESEBRON,  //.  Le  fond  d'un 
cajToirc  fur  lequel  on  pofe  les  pieds. 
Lat.  Phd.e  tahulatuM. 

PESET.A , /.  f.  Monnoie  d’Efpa- 
gne  qui  vaut  deux  rcalcs  d'argent, 
ou  vingt  fols  de  France.  Lat 
mion  argentenm. 

PESETE,  Ç.  n*.  Jurement,  im- 
précation par  laquelle  on  fouhaitc  du 
mal  à quelqu'un.  Lat.  ExecratiMts 
verbum.  Dirx , arum. 

PESGA,  /.  /.  le  même  que  P^o 
ou  Pefa.  C'eft  im  terme  bas. 

PESIATAL,  f m.  le  même  que 
P^etc.  On  l’employe  quelquefois  pour 
marquer  rétonnement , la  furprilé. 
Lat.  Proh. 

O ptjîitaj  de  mil  O maudit  foit  de 
moi!  pourquoi  ai -je  fait  cela?  Lat 
l'If  tnihi  ! 

PESILLO,/  m.  dim.  Trébuchet, 
petite  balance  dont  on  fe  fert  pour 
pefer  les  momioycs.  Lat.  lahelia , .r, 

PESO , /.  m.  Poids , gravite , ou 
qualité  qui  eft  dons  tous  les  corps, 
qqi  Içs  oblige  à tendre  en  bas  avec 


plus  ou  moins  de  viteire,  félon  IcnP 
plus  ou  moins  de  dcnfité,  & le  mi- 
lieu par  où  ils  pafient  Lat.  Gratis 
tas.  Pendus. 

Peso.  Poids,  fc  dit  aulfi  de  tout 
corps  pefant  qu'on  employé  pour 
faire  équilibre.  Lat.  Pondus.’ 

Peso.  Poids,  fc  prend  aulfi  pour 
1.1  pcfantcur  déterminée  d'un  corps 
qui  eft  fixée  par  les  rtglemens.  Lat 
Pondus  fincituns. 

Peso.  Poids,  autorité,  crédit, 
importance,  conféqucnce.  Lat. 

Juf.  Jljmmtiim. 

Peso.  Poids,  fc  dit  figurément 
de  la  force  de  l’efficacité  des  chofes 
immatérielles.  Lat.  P&r.iuf. 

Peso  , fc  prend  pour  un  amas 
d’humeurs  dans  quelque  partie  du 
corps.  Lat  Gruvedo^  inh. 

Peso.  On  appelle  ainfi  l'endroit 
où  l'on  vend  les  denrées  de  bouche, 
& où  eft  le  poids  du  Roi,  auquel 
tous  les  autres  doivent  fc  rapporter* 
Lat.  PiMûa  trutinu , Jlaiera , <c. 

Peso.  Poids,  fe  dit  figurément 
en  chofes  morales,  & fignifie  Char- 
ge, fitrdcaii,  pcfantcur,  joug.  Lat 
Pon.iui.  Omis. 

Peso.  Balance,  pefon,  romaine. 
Lat.  Libra.  Trutina.  Ütatcfa^  <e. 

Peso.  Eeu  , monnoie  Caftillanc 
du  poids  d’une  once.  Élit*  eft  d’ar- 
gent, & v.iut  quatre  livres  de  Fran- 
ce, ou  huit  réales.  On  appelle  l'écu 
de  cinq  livres  Ptfo  gruejà^  pour  le 
diftingucr  de  l'écu  ordinaire.  Lat 
/vusttmus  argcntcui  uncittîis. 

A pe/ê  de  oro , pUtta  o dinero.  Ex- 
prelfion  dont  on  fc  fert  pour  mar- 
quer le  prix  cxccfiîf  d’une  chofe. 
Lat.  prttio. 

De  pefo.  De  poids,  façon  adv. 
p<tur  dire  qu’une  chufe  eft  jufte  , 
qu'elle  a ton  poids.  Lat  Sututi 
fesiitris. 

De  fu  pefo.  Expr.  adv.  Naturelle- 
ment , de  fon  propre  mouvement. 
Lat.  Ultrb.  Sponti. 

En  pefo.  Adv.  En  l’air.  Lat.  A 
terra  Jufpoifus. 

Eh  pefo.  Entièrement.  Lat.  0>nnino. 
IIi'iHbre  Je  pefo.  Homme  de  poids , 
d'autorité,  de  confidération , d'ef- 
prit  & de  mérite.  Lat.  /'iV 
ponderis. 

lAevur  en  pefo.  Se  charger  de  tout 
le  poids  d'une  affaire.  Lat.  SmfUnert. 

Aledias  de  pefo.  Bas  de  foyc  du 
poids  fixé  par  les  rcglcmcns.  Lat 
Calig^  fertcje  fiatuii  ponderis. 

Tomar  à pefo.  Examiner  l.i  prfojv 
teur  d’une  chofe  par  h force  natu- 
relle. Lat  Perpendere. 

Tomar  à pefo,  fignifie  au  figuré. 
Examiner  attentivement  une  chofe 
avant  que  de  s'en  charger.  Lat. 
ExtWiinare.  Expendere. 

PKSüLES , f,  PS.  le  même  que 
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PESPUNTAR , V.  a.  Faire  tïes 
arriére'points.  Lat.  Acu  retraifii  cim- 

eiKnarc. 

PESPUKTADO,  DA,  port.  pajp. 
du  verbe  Ff/puntar.  Coufu  u arricrc- 
pniats.  Lat.  Acu  retraAa  coucinnatuf, 

PESPUNTE , /.  m.  Arrière^poim. 
Lat-  Rrgaiis  futtera. 

J/fiito  p^ptmtf.  Demi  - arrière- 
poiat-  Lat  Inttrpojitii  fiUs  ftaurn 
eltgam. 

PESQüERA,  /./.  Pêcherie,  lieu 
où  Ton  pêche.  Lat  Fijcariit. 

PESQUERIA,  /./.  Laftion  de 
pêcher.  Lat.  Pifeatio, 

PESQ.UEStA.  Commerce  de  La  pé« 
chc.  Lat.  Fifeatio. 

Pesqvekxa,  fe  dit  aoflî  pour 
Ftfytrra. 

PESQUERIR , f.  Le  même  que 
Ftrqttirir. 

PP^SQ,ÜISA  , Perquifition , re. 
cherche,  enquête.  Il  fe  prend  ordi- 
nairement en  terme  de  Palais  pour 
b recherche  qu'on  fait  d’un  crimi- 
nel, ou  de  quelque  chofe  défendue. 
Lat.  Inquijith.  DiJqK^Uio.  \ 

PES(iUISAK , V.  a.  Chercher  , 
rechercher , s’enquérir  , s’informer. 
Lat  Quaren.  htqtàrcrt. 

PESQUISADO  , DA , paru  pajf. 
du  'verbe  P^quifar.  Cherché  , 

Lat.  X^iur^tut , e , urtu 

PESQUISIDOR , f.  M.  Enquêteur , 
OfHcier  qui  a pouvoir  de  faire  des 
enquêtes.  Lat.  Inqmjhcr, 

Jurz  pefqiâfidor.  Juge  commis  pour 
faire  une  enquête.  Lat  Juitx  inquU 
fit  or. 

PESSIMAMENTE  , adv.  fuptrl 
Très-mal.  Lat  Pfjfimh 

PESSIMO,  MA,  ed>  m.  f. 
ftjjptrL  Très  méch.ant , te , très  mau- 
vais, (e.  Lat  P(;fiimusy  a,  irm. 

PESTA^A,  f.f.  Cil,  poil  des 
paupières.  Lat.  Ctüa^  orwtt. 

PESTAnA.  Terme  de  lingêre.  La 
lifiere  de  la  toile,  ou  le  ptR'e-poU 
qu'on  fait  le  long  d'une  toile , qui 
l'empêche  de  fe  dcElcr.  Lat  Um- 
hu( , L 

PESTAnA.  On  appelle  ainfî  par 
iuniiitude  tout  ce  qu’on  met  au  bord 
d'un  habit,  d'une  étoffe  pour  b re- 
lever, comme  frange,  dentelle,  bro- 
derie, Lit.  Zimêuj. 

PESTANE.AR , V.  n.  Cligner  les 
yeux,  remuer  les  paupières.  Lat 
C'onnivrrr.  pAÎpchrui  movtrt. 

Ao  ptjlancar , è fin  peflahear.  £x- 

ÎtcITioo  qui  marque  l'attention  avec 
aquellc  on  regarde  une  choie.  Lat. 
Jmniotis  palptbrii. 

PESTE , /.  /.  Pefte , maladie  coa- 
tagieufe  , ordinairement  mortelle. 
Lat  rfjîis. 

Peste.  Pefte,  fe  dit  de  tout  ce 
qui  eft  mauvais  en  fon  genre  ou  qui 
pcct  canfer  du  prcjiuticc.  Lat.  Fefiis. 
Peste.  Pefte  , fciUtauflà  des  ma- 
Tarn.  II. 


ladies  qui  font  mourir  beaucoup 
d'hommes  ou  d'animaux.  Lat.  Fefii- 
Untia.  Contacte. 

Peste.  Pefte,  fe  prend  en  fens 
moral  pour  Corruption  des  mccurs. 
Lat.  Fejlts. 

Peste,  fe  prend  auflî  figurément 
pour  Excès  , abondance  exccÛivc. 
Lat.  Redundfrrttîj. 

Peste,  fe  dit  quelquefois  par 
imprécation,  ou  par  menace)  ainft 
on  dit,  Echar  prjhi.  Lat.  Comiiium. 
Frobrufff. 

PESTIFERAMENTE , ifSv.  D'une 
manière  dangercufe  , pernicieufe  , 
peftücnticllc.  Lat.  Ptftiferi.Pmndofè. 

PESTIFERO,  BA,  adj.  m.  eff. 
Peftiferé , éc , pcftilenticl , elle,  mor- 
tel, clic,  contagieux,  eufe.  Lit 
tiftrui.  Pernii.  iofut , <t , tmt. 

PESTiLENCLA,  /,  /.  le  même 
que  Pdlf. 

PESTILEKCIAL , aij.  d'une  temu 
PelHlentiel,  clic,  qui  a du  raport 
à la  pefte.  Lat.  PtfUlms. 

PE.STILENCIALMENTE,  odr.  Je 
même  que  Peftifnawente. 

PESTILENTE,  udj.  Aune  term, 
Pcftilcnt , te , qui  tient  de  b pefte. 
Lat.  Pejliints. 

PESTILENTISSÏMO , ma,  «d>. 
n#.  ^ /.  fuperl.  Très  pcftilcnt,  te. 
Lat.  PefiilentijJimui , a , tti». 

PESTILLÜ,  /,  m.  Verrouil,  pê- 
ne d'une  ferrure.  Lat  Pejfidus.  \ 

PESTOREJO , /.  M».  Le  chignon  ' 
du  cou.  Lat.  Sincifut.  \ 

PESTORKJüN,  f.  m.  Coup  fur 
le  chignon.  Lat.  Cervicis  percujfio. 

PESÜNA , f.  f.  Ongle  ou  corne 
du  pied  d'un  animal,  l^t.  Unptla. 

PfeXACA , f.  f,  Coftre,  bahut 
couvert  de  cuir  fort , ou  de  peau  de 
fanglicT.  Lat.  Ceriiàcta  area. 

PETAdUILLA  , / /.  d/m.  Petit 
coffre  couvert  de  cuir.  Lat  Caria- 
cea  arctüa, 

PETARDEAR,  v.  a.  Pétarder , 
attaquer  une  porte , un  château  avec 
Je  pétard.  Lat  Pyladajlro  quatere. 

Petabdeab.  Excroquer  de  l’ar- 

Eent  à quelqu’un  à titre  de  prêt, 
at.  Teehttif  etnungtrt. 

PETARDERO,  f.  m.  Pétirdicr, 
fuldat  d'artillerie  commandé  pour  at- 
tacher le  pétard.  Lat  Pyiocùijlrarwn 
âifplûfor. 

Petabdebo.  Efcroc.  Lat.  Suhdo-- 

lui  /raudator, 

PETARDO , /.  m.  Fêtard , machi- 
ne de  guerre  dont  on  fc  fert  pour 
enfoncer  les  portes  des  places.  Lat 
PylocUJhrutn. 

PETABDO.  Voyez  EJlafa. 

PET  AXE , f.  IM.  ETctûc.  Lat  Pe- 
fax. 

PETICION,  f.f.  Demande,  ac- 
tion de  demander.  Lat  Petitio. 

PETiCtOif.  On  appelle  ainû  1a 
formule  ou  la  prière  par  Uquelle 
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on  demande)  Pheet,  requête.  Lat 
Petitic.  Orath.  iJkeUuf  fuppkx. 

Peticion.  Pétition.  Terme  de 
Palais.  Demande,  ou  aftion  en  Juf- 
b‘cc.  Lat.  Petitio.  PeJlidntiiX. 

Pfticton.  Demande  qu'on  fait 
à Dieu  dans  les  prières.  Lat.  Ora- 
tia. 

PETILLO , f.  m.  d/w.  de  Feto. 
Petite  cuifific.  C’eft  auffi  une  pièce 
ou  iHî  morceau  d’étoffe  que  les  fem- 
mes mettent  au  devant  de  leurs  corps 
de  ju(>c.  Lat.  Ptélarii  am(Uui  wuUe- 
hrii. 

PETI.METRE,/ m.  Terme  pris 
du  François.  Petit  maître,  Damoi- 
fcaii.  Lat.  Concirmus  jmmis. 

PETIS , f.  i«.  Petit.  On  fe  fert  de 
ce  mot  pour  appellcr  les  petits  chiens. 
Lat.  Pitrvklui, 

PETITORÏO  , BIA,  4d-.  »«-  c5*/. 
Pétitoirc,  aciion  jvir  Uqucllc  on  de- 
mande le  Fonds  ou  la  propriété  d'une 
chofe.  Lat  Prtitoriui. 

Pftitobio,  employé  comme  fub- 
ftantif,  fe  prend  pour  une  demande 
impertinente  & réitérée  : c'eft  un 
mot  du  ftilc  familier.  Lat.  Inepia  çf 
importuna  effiagitatio. 

PETO , f.  ni.  Plaftron,  cuirade  qui 
ne  couvre  que  le  devant  du  corps.  L 
Tfwax. 

Peto.  Pièce  de  corps  de  jupe, 
de  corfet  Lat.  Peiloris  ornatui. 

PETRAL.  Voyez  Prêtai. 

PETRARIA, /./.  Catapulte,  m«» 
chine  militaire  dont  les  anciens  fe 
fer^'oient  pour  jetter  des  pierres. 
Lat.  Petraria  machina.  BaUiJîa , a. 

PETRERA,  ff.  Combat  à coups 
de  pierres.  11  fe  prend  auQj  pour 
une  difputc  accompagnée  de  cris  & 
de  clameurs.  Lat.  Peirùoft  rixa. 

PETRIFICACION,  f.f.  Pétrift- 
j cation , adion  par  bquellc  un  corpe 
cft  pétrifié.  Lat  In  Japidetn  couvert 
Jio , nii. 

PETRIFICAR,  V.  a.  Pétrifier, 
convertir  en  pierre.  Lat.  In  lapidem 
emvertere. 

PETRIFICADO,  p\.  part.  paf. 
du  verbe  Petrificar.  Pétrifié,  cc.  L^t 
In  lapidem  am<’erfui y a,  um. 

PETRIL.  Voyez  Pretil 

PETRIMA,  f /.  le  même  que 
Pretina. 

PETRISCA,  f.f.  le  même  que 

Petrera. 

PETROLEO,  f.  m.  Pétrole,  li- 
queur bitumiiicufc  qui  ftnt  des  fen- 
tes des  rochers.  Lat  Petroleum. 

PETULAKCIA,  f.  f.  Pétulance, 
emportement  avec  infulence.  C'eft  un 
mot  purement  Latin.  Petuîantiay  te. 

PETULANTE  , adj.  d'une  term. 
Pétulant,  te,  emporté,  éc, fougueux, 
eufe  , infolent , te.  liit  PctuUns. 

P£X£,  f.  m.  FoHToo:  le  meme 
que  Pez. 

p£X£  , fe  (lit  figuréicent  d'un 
Y y • bon»- 
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homme  fin,  rnfét  milin.  Lit. 
ffto  ttfhttta , calUAus. 

PEXEMULLER,  / «.  Sm^e  , 
prétendu  monlhe  matin  moitié  fem- 
me & moitié  poiflTon.  Lat  Fifeis 

PEZ,  f,  m.  Poiflon , animal  qui 
& qui  vit  dans  l'eau.  Lit. 

J^ifeis. 

Pez,  fc  dit  rpécialement  des  poif- 
fons  de  rivières,  qui  n'ont  point  de 
nom  déterminé.  Lat  Pifeis, 

Pez,  par  Gmilitude  fe  dit  d'un 
monceau  ou  tas  de  ble  battu  fur  l'ai- 
le , & de  tout  autre  tas  de  chofes 
de  la  meme  figure.  Lit  Acervus  tri- 
tki  obloT^us. 

Pez,  fi;  dit  figurémeiU  d'une  cho- 
fe  utile  qui  a donné  beaucoup  de 
peine  à acquérir.  Lat.  VorMmoiwn 

Umport  Matton. 

Peces.  Poiflbns.  On  appelle  ainfi 
en  feus  mylliqiie  les  hommes , par 
ollufion  à la  parabole  du  filet  dans 
l’Evangile. 

Poix , fuc  ou  gomme  qu'on 
tire  du  pin  ou  du  fapm.  Lat.  i’ûr, 
iàs, 

Pez.  On  appelle  ainfi  le  weeniMw , 
ou  l’excrément  noir  & épais  qui  s'efi 
amalTé  dans  les  inteitins  des  eiifiints 
pendant  la  groiTefTe  de  la  mère,  & 
qu'il  rend  après  qu'il  cR  né.  Lat. 
lufAntium  primum  excreiHotium. 

Prz  con  pez.  Phrafe  adv.  Entière-  | 
tnent  vuidc,  débarraOe.  Cette  ex-  i 

Îireifion  efi  empruntée  des  outres  qui  | 
ont  vuides  , & dont  les  parois,  qui 
font  enduites  de  poix,  (e  touchent.  > 
Lat  Onminà  e:d?aufiè  £5*  vacuè. 

Pez  Griega,  Poix  Grecque  , ou 
poix  d'Kfpagne,  efi  de  la  réfine  du 
pin  on  de  quelque  arbre  fcmblabtc, 
qu'on  a fait  cuire  dans  l'eau,  où  cl- 
ic devient  féche  & friable:  on  l'ap- 
pelle Colophonc.  Lat.  Ptx  Grtcca  vel 

Dar  la  pez.  Expreffion  figurée , 
qui  lignifie,  Vuider  jufqu'à  la  lie. 
Lat  A^d  faces  txhAurire. 

PEZON,  /.  m,  Oiicué  des  fruits 
& des  feuilles.  Lat  Peiiculus. 

Pezos.  Mamelon , le  petit  bout 
des  mamelles.  Lat  PapiiU. 

Pezon.  Le  bout  de  l'aiflicu  d’un 
rarrofTe,  on  d'une  clurrettc  qui  dé- 
horde hors  des  roues.  Lat  Axis  ex- 
tremum. 

Pezon.  On  appelle  ainfi  par  fi- 
tnilitude  une  Langue  de  terre  qui 
ovonce  dans  la  mer.  Lat  Terra  a>%- 
gulus. 

PEZONER.^,  /.  / Fiche  de  fer, 
ebvette  qu’on  met  au  bout  dç  l’aif- 
fieu  pour  emp  eher  la  roue  de  for- 
tir  & de  tomber.  Lat.  Axis  fihula. 

Pe.Zoneka.  On  appelle  ainfi  une 
petite  picce  de  plomb  uu  J’étaiu  que 
les  femmes  mcîtent  fur  leurs  mame- 
lons quand  elles  eommcucent  à don- 


ner à tetter  à leurs  enfans.  Lat. 
PapiUarum  inttnimtn. 

PEZPITA,  ù Pezpitalo.  Oi- 
feau.  Le  même  que  A^uzatàevt , ù 
îlîotaciUu. 
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PHALANGE  , f.  / Phalange  , 
gros  bataillon  quarré  en  ufage  chez 
les  Macédoniens , qui  étoit  eompofé 
de  huit  mille  hommes.  11  fe  dit  au- 
)ourd‘hni  par  fimilitude  d'un  corps 
de  troupes  réglées  qui  forme  un 
bataillon  ou  un  efeadron.  Lat.  Fha- 
lanXi  gis. 

Phalanges.  Phalanges.  On  ap- 
pelle ainfi  en  termes  d’Anatomie  les 
rangs  ou  les  difpofitions  des  doigts 
des  mains  A:  des  pieds  de  l'homme. 
Lat.  PhaUtfiges. 

PHALANGIO,  /.  w.  Phalange  , 
petit  infcâc  venimeux,  dont  il  y a 
plufieurs  crpcces.  Lat.  PbaUssgium.  \ 

Phalangio.  Phahngium,  plan- 
te. Lit.  Phai.tngium, 

PHALARIS,/./.  Phalaris,  efpèw 
ce  de  canard.  Lat  Phaixris. 

PHALEUCO,  f.  w.  Phaleiique, 
forte  de  vers  en  ufage  chez  les  Grecs 
& les  Latins , qui  a cinq  pieds  , 
dont  le  Spondée  eft  le  premier,  le 
Daélyle  le  fécond,  & les  trois  au- 
tres font  Trochées.  Lat  Phakucum 
cariren. 

PHANTASEAR , v.  n.  Imaginer , 
penfer , concevoir , inventer , alfcm- 
blcr  plufieurs  chofes  dans  Ton  efprit , 
dans  fon  imagination.  Lat  Tani 
exc<sçitart. 

PHANTASIA  , f.  f Fantaific  , 
imagination,  h fécondé  des  puifTan- 
ces  qu'on  attribue  à l'ame  lenfitivc 
ou  raifnnnable.  Lat.  PhAtuaJia,  a. 

Phantasia.  P'antailie,  mouve- 
ment fubit  de  l'cfprit,  qui  le  meut 
ü exécuter  quelque  chofe  Cins  confi- 
déradon  , ni  réflexion.  Lat  PhantajU. 

Phantasia,  fc  prend  pour  Or- 
gueil, s'anité,  prcfompiion  , arro- 
gance. Lat.  Arrcgantia.  l^ana  eùilio. 

Phantasia,  lignifie  auffi  Pen- 
fcc,  fiélion  ingvnicufe,  caprice}  il 
fe  dit  auffi  des  idées  des  Peintres. 
Lat  Subtilis  exctf;itatio. 

Phantasia.  Collier  fin  dont  les 
perles  font  arretées  chacune  par  un 
noeud,  afin  que  fi  le  fil  fe  rompt, 
«n  n'en  perde  qu’une.  Lat  Uniones 
cupuLti  , nodis  dijUstfii. 

Phantasia.  Fantaific,  efl  auffi 
une  pièce  de  Mufiqiie  qui  cil  corn- 
poféc  d’accords  agréables,  mais  qui 
ne  peut  être  réduite  fous  aucun  gen- 
re de  pièces  réglées.  Lat.  Libéra  mo- 
duhti'. 

PHANTASIOSO,  sa  , ai;,  m.  ^ /. 
le  même  que  PkantaJHco. 

PHAXTASMA,  f.  f F.intAmc, 
fpedre  f vifioa  > apparition  | qui  nous 


trouble  fie  nous  épouvante  durant 
notre  fommeil.  Il  fc  dit  auffi  d'une 
figure  extraordinaire  qui  infpirc  la 
frayeur.  Lat  SpeArusn.  Lan.a. 

Phantasma.  Phantôme , fe  prend 
auffi  pour  l image  qui  fe  fijrme  dans 
nôtre  efprit  par  l'impreffiou  des  ob- 
jets fur  nos  fens.  Lat  PbatUiirma. 

Phantasma,  fe  prend  auffi  pour 
un  homme  vain , fuperbe , prëfomp- 
tuenx.  Lat.  Superbus  çf  arrogans. 

PHANTASMON,  / m.  Homme 
vain,  prefomptueux,  fuperbe,  qui 
dédaigne  ilc  parler  à Tes  égaux.  Lit 
tU<it:ts  arrûgans  homo. 

PHANTASTICAMEXTE  , aif. 
D'une  manière  imaginaire,  qui  n's 
que  l'apparence.  L.  Phasttajlki.  Tasii. 

PHA.STASTICO,  CA,  adj.  m. 
^ f.  Fantoflique,  imaginaire,  qui 
n'a  que  l'apparence.  Lat.  Phantajls» 
eus.  Vanus.^  n,  um. 

PHANTASTico.fignifie  anfltVain, 
prefomptueux,  fuperbe,  qui  méprife 
fes  égaux.  Lat  Artagans.  Saprrbrts. 

PHARIXGE.  Voyez  Fauce. 

I PHARISAICO  , CA  , «b.  «.  &*/. 
Pharifiiquc , de  Pharifien.  Lat.  Pba- 
rifoiats , a , irm. 

I PHARISAISMO,  / m.  PharifaÆ 
me,  la  fcéle  des  Pharifiens.  Lat- 
PhiTfij'itixrwn  feila. 

PHARISEO,/.  m.  Pharifien , Doc* 
teur  chez  les  Juifs  qui  Bdfoit  fon 
étude  de  l’Ecriture  Sainte  8c  menoit 
une  vie  auflcrc.  Lat.  Pharifesu, 

Pkakiseo.  Pharifien.  On  appel- 
le ainfi  par  fimilittidc  un  homme 
cruel , inhumain , impitoyable , qui 
n'a  nulle  compaflion  des  maux  d'au- 
trui. Lat.  Hcm>i  dusxts , inhumansu. 

PHARMACEUTICO,  CA,  oJ;.  m. 
£5* /.  Pharmaceutique,  qui  concerne 
la  Pharmacie.  Lat  Pharmuceuticus , 

a,  uiu. 

PHARMACIA,  / / Pharmacie, 
la  fécondé  partie  de  la  Médecine, 
qui  enfeigne  le  choix,  la  prépara- 
tion , la  compofiiiijn  8c  la  mixtion 
des  mcdieamcns.  Lit  Pharmacia  ^ a. 

PH.^R.MACO,  /.  sn,  le  même  qne 
AJcdicaftiei.'to.  Ce  root  cft  üfité  chc* 
les  Métlectns  & Apotieaires. 

PHARMACOPEA, //  Pharma- 
copée, Traité  qui  enfeigne  b Phar- 
macie , & qui  contient  la  prépantioo 
des  remèdes.  Lat  Phurnsocoptra. 

PHjVRMACOPOLA,  y;  w.  voyez 

Bosicurh. 

PHARMACOPOUCO  , CA  , aJJ. 
nt.  (fff.  Qui  concerne  l’Apoticairerie 
Si  les  medicamens.  Ccfl  un  terme 
badin.  Lat.  Pbarmacentieus , a,  «m. 

PHASE  , /.  m.  Li  Pâque  que  les 
Juifs  célébrèrent  le  quatorzième  jour 
de  1.1  première  Lune , pour  le  prépa- 
rer à forcir  de  l'Egypte.  C'efl  un  root 
Hébreu  qui  figuifie  FafTagc.  Lat 
Ptife. 

PHASES  , /.  /.  Phafe*.  Terme 
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d'AfVronomie , qui  fc  dit  desafpc^v 
& (les  diveri'es  apparences  ou  illumi» 
nat  >nj<lela  Lune.  Lvit.  Phafet. 

PHEBEO,  EA  , ai;,  m.  ^ f.  Qui 
appartient  à Phsbus,  au  SolcÜ.  L. 
Phwbfus  f a y uttt. 

PHEBO,  f.  rn.  Phœbiis , nom  que 
les  Fo^cs  donuent  au  Soleil.  Lit. 

PhahiiS  y i. 

PHEKICOPTERO , f.m.  Flamant , 
grand  oifeau  qui  a les  ailes  d'un  rou- 
ge qui  pnroit  du  feu  quand  le  Soleil 
donne  dcflîis.  Lat.  PhanicD^tcrus , f. 
PHENION , /.  w».  le  même  que 

Ânemwte. 

PHENIX, y!  otwi.  Phœnix,  oifeau 
fingulier  & unique  en  fon  efpèce  , 
qu'on  dit  naître  dans  1 Arabie.  Lat. 
Phimix  , ffir. 

Phénix.  Phœnix,  fe  dit  fi^irc- 
ment  de  tout  ce  qui  eil  rare,  exquis, 
fingulier  & unique  dans  (on  ef^ct. 
Lat. 

Phénix.  Phanix  , eft  aulTi  une 
eonflcUation  Htuée  vers  le  Pôle  An- 
tardique.  Lat.  Phmix. 

PHENOiMENO  , /.  w.  Nom  que 
Ton  donne  i quelque  chofe  d'extraor- 
dinaire , oui  paroit  & qu'on  remar- 
que dans  la  nature.  Lat.  Pb^momt- 
num , I. 

PHENOMtNO.  Phénomène,  effet 
apparent  dans  le  Ciel  ou  fur  ta  ter- 
re, qu'on  découvre  par  l’obrcivation 
des  Aftres  , ou  par  les  expériences 
Phsdiques.  Lat.  Phxncmcntm , i. 

PHILANTHROPOS,  /.  m.  Plante. 
Vovea  A.ne/r  df  hor/eütna. 

^HILAL'CIA  , /.  /.  Amour  pro- 
pre , amour  de  foi  - même.  C'eft  un 
mot  Grec.  Lat.  Af/tcr  fui. 

PHILISTKO , TEA  , adj. 

Grand  , de  i démefuré , ée  \ cxceinf , 
tvc.  Il  fc  dit  par  allufion  aux  Phi- 
liftins  qui  étoient  pour  h plupart  d'u- 
ne taille  gigantefque.  Lat.  Philijl*us , 

« , irm. 

PHILOLOGIA,  /./.  Philologie, 
Science  compofée  de  Grammaire  , de 
Rh^orique,  de  Poétique,  d' Antiqui- 
tés, d'Hiftoirc  , en  un  mot  une  lit- 
térature univerfcHc  , qui  s'étend^  fur 
toutes  fortes  de  Sciences,  & d' Auteurs. 
Lat  Philûiogia, 

PHILOLOGICA,  le  même  que 

êbfog/d. 

PHILOLOGICO,  CA,  ùHj.m.^/. 
Philologique , qui  concerne  la  Phi- 
lologie. Lat  PHlologicut , (1 , um. 

PHILOLOGO  , /.  m.  Philologue  , 
celui  qui  s'applique  à la  Philologie. 
Lat  Pbibtof'us , i. 

PHILOMENA  , /. / le  mime  que 

Jtw/fk&r. 

PHILONIO  , / M.  Philonmm. 
Terme  de  Pharmacie , qui  fc  dit  d’u- 
ne opiatc  dont  il  y a de  deux  for- 
tes. Lat  Phihnium. 
PHILOSOPHAL.  Voyez  Pifdra. 
f UiLOSOPHAK  , V.  n.  Phàlofo- 


pher , raifonner , réfléchir  , vaquer 
a 11  Philofophic.  Lat.  PHhrof>tari. 

Philosophas.  Philofophcr,  par- 
lcr  de  matières  qu'on  n’entend  point. 
Lat.  /arpti  pbUrt’r^fhari. 

; PHILOSOPHIA , f.f.  Philofophic, 

; fcicncc  qui  traite  de  l'efTence  , des 
propriétés , des  caufes  & des  effets 
des  chofes  naturelles.  Lat.  Phik/c^ 
phia. 

Phii-OSOPHIA.  Philofophic  , fe 
prend  par  extenfton  pour  une  opinion 

Î>artict)liêre,  & pour  la  manière  de  rai- 
onncT  fur  quelque  point  de  cette 
feience.  Lat.  PHlp/o^rio  particukirh. 

Philo.sophia  MOIAL.  L.T  Mrv 
nie  , ou  la  fcience  des  maurs.  Lat 
A/oraîis  Pb}h,aj,htn, 
PHILOSOPHIC.AMENTE  , udv. 
Philofophiqucmcnt , à la  manière  des 
Philofophes.  Lat.  PHla/opbicè. 

PHILOSOPHICO  , CA  , adj.  m. 
cÿ  / Philofophiquc  , qOl  concerne 
la  Philofophic.  Lat  Phihf.'pUatt  y (i, 

UM. 

PHILOSOPHO,/m.  Philorophe, 
celui  qui  étuilie  , qui  fait  la  philo- 
tb^hic  & qui  la  profefle.  Lat  PH- 

lojofhut. 

Philosopho  , s'employe  comme 
adje^f  pour  Pbiloftfbica  ; comme 
Razon  pHio/ofba  , termino  pbih/rpto  i 
Raifon  , terme  phÜofuphiquc.  Lat. 
Pbik'j'cpiucus , a , utn. 

PHILTRO  , /.  w.  Philtre  , breu- 
vage par  le  moyen  duquel  on  prétend 
infpircT  de  l’amour.  Lat  PbiUrum. 
Atnaterium  pocutwM. 

PHOCA  , / /.  Veau  marin.  Lat  » 
Pbocas , <e. 

PHOSPHORO  , /.  m.  Phofphore. 
Les  Alhiiiiomcs  appellent  ainll  la  Pla- 
nète de  Vénus , lorfqn’cllc  va  devant 
le  Soleil.  Lat  Pbof^crus  y f. 

Phosphoko.  Phofphore  , matiè- 
re qui  brûle  , ou  qui  devient  lumi- 
neule  fans  qu'on  ait  befoin  de  l'ap- 
procher du  feu  , & qui  éclaire  de 
nuit  Lat.  Pbflfpl'orus. 

PHRASE,  /./.  Phrafe,  fac:on  de 
parler , exprcÂion  , tour  , ou  con- 
ftruâion  d'un  petit  nombre  de  paro- 
les. Lat.  PHaJtt.  PtritAui, 

Phxase,  fe  prend  pour  un  mot 
équivalent  à un  autre.  Lat  Fox.  Ao- 
c^wulum. 

Phraft  advcrhfitl.  Phnfc  adverbia- 
le i c'cil  celle  qui  tient  de  la  natu- 
re de  l’advcrbc , de  manière  qu’en  y 
ajoutant  un  verbe  , elle  forme  un 
fcni  parfait  : comme  , A camptvja 
hida  vinierûH  , fe  jimtaro».  Lat  Phra- 
Jii  pro  edvtrhio  dtferviens. 

Phrtffc  pr&verbùL  Phrafe  prover- 
biale , c’cll  celle  qui  contient  mic 
efpêcc  de  proverbe  , une  fentencc  : 
comme  , Cada  uno  fuede  bacer  de  fu 
tapa  un  fxyo  : Mas  vole  chtdecer  que 
facrijic>ir»  Lat.  PHajis  frwerhhüs. 
(jaJioT  phrqftu  Dire  beaucoup  dq 
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’ paroles  Inutiles , parler  beaucoup , Æ’ 
avec  de  grandes  circonlocutions.  L. 
CiratwlKutionihus  uti. 

PHYSKTER  , f.  m.  Phvfctère , 
efpêcc  de  baleine  ou  de  poiflon  tefla- 
cce,  qui  en  foiifflant  cjaCTile  ^ fait  jait 
Hr  l'eau  fort  haut , ce  qui  lui  a fait 
donner  le  nom  de  Souffleur.  « 

PHYSICA,/./.  Phyaque,  fcien- 
cc  des  c.iiifcs  naturelles  & de  leurs 
effets.  Lat  Phv/ica  , JT. 

PhVSïCa  , fc  prenoit  autrefois 
pour  la  Médecine , mais  il  n'cfl  plus 
ufité  dans  cette  acception. 

PHYSICAMENTE  , adv.  Phyft. 
quement  , d'mie  manière  réelle  & 
phyfiquc.  Lat  P^cê. 

PHYSICO  , CA  , ai;.  Vf.  ef  /• 
Phyfique  • qui  concerne  h nature. 
Lat.  P/^fcuf , a , t/m. 

Physico.  Phyfique,  réel,  exi- 
fbnt  dans  la  nature.  Lat  Pbyficus. 

Physico,  / m.  Phyficien  , qui 
connoit  & qui  étudie  la  nature.  Lat 
Phyfîcui  , I. 

Physico  , fc  difoit  autrefois  pour 
I Médecin  , mais  ce  mot  n'cfl  plus 
I ufitc  dans  cette  acception.  Lat  Pby-> 

' Jseus. 

PHA'SONOMIA  , /.  /.  Phyfiono- 
mie  , art  qui  enfeigne  à connoitre 
riiuraeur  , & le  tempérament  de 
l’homme  par  robfcrvatir)n  des  traits 
de  fon  viiage  & la  difpofition  de  fc9 
membres.  Lat.  Ph^of^otma  , /c. 

Physonomia.  Phyfionomie , fe 

f»rcnd  quelquefois  fîmpicment  pour 
a mine  , le  vifage.  Lat.  rt/Uus , ût. 

PHYSONOMO  , f.  m.  Phyfiono- 
mifle  , qui  le  connoit  cii  phyfiono- 
mie.  On  dit  auffi  Phs/tanomifia.  Lat» 
Phy/înf'netnus. 

PHYTHONISSA,//.  PythonifTc, 
PrètrelTc  du  temple  d’Apollon  à DeU 
phes , que  les  Payens  crovoîcnt  avoir 
le  don  de  prédire  Tavenir.  Ce  mot 
fe  prend  aujourd'hui  ü.mt  le  meme 
fens  que  HecHctra , Sorcière , & dct 
vioercfTc.  Lut.  PytHa.  iqga,  «. 
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PIA,//  Terme  de  Manège.  Pie* 
cheval  ou  jument  dont  le  poil  eft 
tacheté  de  diverfes  couleurs.  Lat» 
Equus  Pic/e  more  Wfigafw;. 

PIACHE.  Mot  qui  n'eft  ufité  que 
dans  la  phrafe,  Tarde  pioche  y qui  fl- 
gnific  qu'un  homme  eft  arrivé  tard  , 
ou  ne  s'eft  pas  trouvé  à tems  pour 
quelque  choie.  Lat  Sero  expcrreüus 
eji. 

PIADA  , /.  /.  Piaillcric  , le  cri 
des  petits  poufTuis  qui  fuivent  leurs 
mères.  Lat  Pipitus  , us. 

PlADA  , (e  dit  de  l'imitation  des 
cxprcflîoDs  des  autres*  ainü  on  dit: 
Fuloro  tietic  muctas  piaiLu  de  Julaiic» 
Lat.  l’ci'vm  itnitaSio. 

PIADOR  , / w.  Piamciar.  U fc  dit 
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des  oifeamc  de  cbalTc.  L:it.  \ 

PiAOOi  t en  jarguQ  , Buvctir.  L.  ' 
3*ot-ttf>r.  \ 

PIADOSAMENTE , adv.  Arec  pi- 
iié  tcnJrciTc  « milcricordicurcrocnt , 
pitoyablement.  Lat  Ali/mcorditu. 
J*ih  Hunutrii. 

PiADOSAMENTE.  Pieufement,  rc> 
ligievftmcnt , liovutieufement.  Lae. 

• PIADOSAMENTE.  Picufement  On 
(Ht  (Tune  cliorc  (ju'on  croit  par  quel- 
que conGJératioa  fans  en  avoir  aucu- 
ne preuve , Je  la  crois  pieufement. 
^t.  FiK 

PIADOSÎSSLAIO,  MA, 
fufcri.  Très  pieux , eufe , très  ten- 
dre > très  humain  » très  pitoyable , 
très  dévot  f te.  Lzt.  Fiii/imus.  Fic^tif- 
Jimut , a , unt.  , 

PIADOSO I SA  , adi.  m.  Zîf  f*  Ten- 
dre y humain  , compati/Tant , chari- 
table , fenftble  aux  maux  d'autnii. 
Lae.  Fius. 

PlADOSO,  fignifie  aulTi,  Modéré  , 
rairuiinable.  Lat.  Æquus.  jfMtrtitus. 

FIAjMëNTE  , adv.  le  même  que 
Fùidofiiuiatte. 

PIÀN  PIANO , adv.  pris  de  rltsu 
lien.  Doucemeot , tout  doux , peu  i 
peu  , petit  à petit.  Lat  Lestth  Ftit- 
ttntim. 

PIAR  , V.  n.  Piailler  ; ee  mot  au 
propre  exprime  le  cri  des  pouHins 
qui  fuivent  leur  mère.  Lat  Fipire. 
Fipiiart. 

P)ab.  Piailler,  fe  dit  figurément 
pour  Soupirer  ardemment  après  quel- 
que choie , appcllcr , crier  pour  l'a- 
voir. Lat  vCxmart.  Qiàritaxe.  Isnflo- 
Tari. 

Fiai  , en  jargon , Boire.  L.  Po^ 
lare. 

PIANTE , ^rt.  acf.  du  verbe  Fhr. 
Piaillant , qui  piaille.  Il  ne  s'em- 
ployé  que  dans  la  phraiè  Fiante  y 
tfsimsante.  Lat  Fipiens.  Voyez  Cla- 
mante. 

f-  PIARA  y f.  f Troupeau  de  co- 
chons. n fe  dit  par  extenûon  des 
jumciH  , des  mule» , &c.  L.  Grex , 
gis. 

PIARCON»  NA,  adj.m.^f.  qui 
Ce  dit  en  jargon  d'un  grand  buveur, 
cTuac  grande  buveufe.  Lat  Bihuius , 
A , um. 

PIARIEGO  T GA  , «df.  nt.  qui 
fe  dit  de  celui  qui  a des  troupeaux 
de  jumens  , de  mules , ou  de  cochons. 
Lat  Gregi^s  divts. 

PICA  , //  Pique,  arme  offcnfive 
dont  onfe  fervoit  autrcFnis  dans  Ttn- 
fuiteric.  L.it.  iiaflay 

PiCA  SKCA.  Pallier,  oui  fervoit 
auiTcfois  fans  recevoir  de  tblde.  Lat 
Jinjlrtsii. 

el  pica  fera.  Expr.  adv.  Avec  pei- 
ne & fans  proht  L.  Omresi  ^ uhf. 
<que  btCT^s. 

Fiÿlar  por  Us  ficoi,  ExprelHon  fi-  ' 


gurée  qui  fignifie , ElTuier  pIuHeurs 
dangers,  fouffrir  quelque  perte  ou 
dommage.  Lat.  MuUis  laharibtu  pra- 
hari. 

Poder  pa^ar  por  las  picot  de  Flan- 
des.  Exprefilon  qui  fignifie  qu'imc 
chofe  a toute  la  perfeé^on  requil'e  , 
6:  qu'elle  ell  à l'épreuve  du  plus  ri- 
goureux examen.  Lat  J^’urntris  ont- 
ttibsts  oh/olutum  eje. 

Porter  wsa  pica  en  Flandei.  Acqué- 
rir une  chüfe  à force  de  peine  &:  de 
travail,  l.at  Jlaximis  pericniis  aiiquid 
conqw'rere. 

PICACHO , /.  m.  Pointe  de  quel- 
que chofe  que  ce  fuit , faite  en  Forme 
tic  bec.  Lat.  Actanen. 

, PICA  CÜREBA.  Oifeau  du  Brcfil , 
efpècc  de  pigeon  fauvage  qui  a les 
plumes  de  couleur  cetulrcc  mêlée 
de  rouge  , & les  pattes  rouges.  Lat 
Pko  Br.xtilitnjh. 

PICADA  , f.  f.  Pigtiùrc , blefTu- 
re  faite  avec  une  choie  pointue.  Lat 
Funcli's. 

PICADERO,/.  w.  Manège,  lieu 
oh  l'on  drefle  les  chevaux.  Lat.  L> 
na  a^itandii  equis  in/erviens.  Hippo- 
drontus. 

PiCADEBO.  On  appelle  ainfi  en 
termes  de  Vénerie  , le  lieu  où  les 
daims  fe  rendent  lorfqu’Üs  font  en 
mt , ëc  qu’ils  creufent  avec  leurs  on- 
gles. Lat.  Citvus. 

PICADILLO,  f.  ni.  Hachis,  vian- 
de hachée  bien  menue  & aflaifonncc , 
qu'on  fart  cuire  ù petit  feu.  Lat  Co- 
ro  ininutim  concija. 

Efiar  6 venir  de  picadiUo.  Etre  ou 
venir  de  mauvaife  humeur.  L.  Vul- 
I tu  dolorem  vtl  iram  pra/errt. 

PICADOR,/  m.  Ecuyer,  celui 
qui  drclTc  les  chevaux  & qui  enfei- 
gne  aux  jeunes  gentilshommes  Part 
de  les  bien  manier.  Lat  Equifoy  nts. 

PiCAOOt.  Billot  fur  lequel  «n  ha- 
che la  viande.  Lat  Truncus  ad  car- 
nem  concidendaw. 

PiCADOB  , CD  jargon  , Voleur , 
qai  vole  avec  un  crochet  Lat  Fur 
adultcrinu  clavi  utem. 

PICADÜRA  , / /.  Piqnùre,  l’ac- 
tion de  piquer.  Lat  Fwtciio , tm. 

Pi  CA  DU  B A.  Pioiiûre  , bleiTure 
faite  avec  une  choie  pointuo,  Lat. 
Funclio. 

PlCADUBA.  Découpure  qu’on  lait 
aux  étoffes  &C.  Lat.  Scijfura. 

PICAFIGO  , /.  «.  le  même  que 
Fictdiila. 

PICA.MADEROS  , / m.  Pievert, 
oifiau  qui  a le  bec  long  dur,  gui 
perce  i’écorcc  des  arbres.  Lat.  Fi- 
ais , f. 

PICAMULO  , f.m.  en  jargon,  un 
Muletier.  Lat.  Agafo. 

PICAXO,  ÜA,  adj.m,^/.  Gueux, 
mendiant , vagabond  , homme  fans 
feu  ni  lieu*  Lat  Mendiau  , a , 

WH. 


PlCAno.  Pièce  qn'on  oieti  un  foH- 
lier.  Lat  Pittacium. 

PICAPEDKERO  , f.  m.  Taillu» 
de  pierres.  Lat  Lapicida. 

PICAPORTE  ♦ /.  m.  Loquet  d’une 
porte.  Lat  Fejulus. 

PICAIT,  V.  U.  Piquer,  bldferavcc 
un  inftrumcnt  pointu.  Lat.  Fuf^ere, 
Lancinare. 

I PJCAR.  Piquer,  fe  dit  aufit  de  la 
I moriurc  de  quelques  animaux  , fur- 
tout  des  infeétes , de  la  vermine.  L, 

: Pungert. 

I PiCAR.  Hâchcr  menu , couper 
par  petits  morceaux.  Lat  Crsnuta- 
tim  concid^s. 

Pi  CA  B , Ügnifie  aulTi  Moudre,  pi- 
ler , broyer  , éoral'cr  , réduire  en 
poudre.  Il  cR  fort  ufité  dans  ce  fens 
en  Murcie.  Lat.  Vontundere.  Friare. 

PiCA  R.  Piquer,  donner  des  coups^ 
de  bec,  becqueter  , pincer,  en  par- 
lant des  oifeaux.  Lat.  Rojlro  ferirr. 

PiCAR.  Mordre  à l'hameçon,  en 
parlant  des  pojflTons.  Lat.  E^'cam  ntor- 
dere. 

PiCAR  , pris  figurémeot,  fignifie 
Commencer  à être  en  vogue , en  par- 
lant d’un  commerce  , d’une  profef- 
fion.  L.nt  CtrLüim  emptorrs  edeje. 

PiCAR.  Monter  à un  haut  prix» 
en  parlant  des  marchandil'es.  Lat 
Carè  fini, 

PiCAR.  Piquer  , fe  dit  aufC  de 
l’imprcffion  que  font  les  corps  acres 
& acides  fur  le  goût,  comme  lefel, 
le  poivre  &c.  Lat.  Moràkave. 

PiCAR.  Piquer  un  cheval,  lui  fai- 
re fentir  l’èpcron.  Lat  CoLaria  oi- 

I iMM'ert. 

I PiCAR , fignifie  aufli , Démanger,, 
cuire  , picotter.  Lat  Prurire. 

I PiCAR.  Piquer,  animer,  exciter,. 
Ipouflcr,  émouvoir,  provoquer,  met- 
‘ tre  ai  colère.  Lat.  StintHlare.  Corn- 
mot'cre. 

PiCAR,  au  figuré,  Commencer  L 
régner,  à fe  faire  fentir , en  parlant 
des  maladies.  Lat  Jnvadere. 

PlCAB.  Piquer  , choquer  quel- 
qu’un , lui  dire  des  paroles  offenfan-- 
tes.  Lat.  Scontmaiilnu  pungei  e. 

PiCAR  , fignifie  anlfi  Manger  ua> 
morceau.  Lat.  Cibum  delibare. 

PiCAR,  par  fimilitiide,  fe  dit  de 
celui  qui  n'a  qu'une  connoiffance  fu- 
perfirielle  des  Art.s  & des  Sciences , 
qui  n’a  fait  que  les  clflcuier.  Lat- 
Delibare.  Degujiare. 

PiCAR.  M.ingcr  un  raifin  grain  à 
grain.  Lat  RaevHum  per  grexa  nxrr- 
pert. 

PiCAR.  Piquer  des  deux,  courir 
k toute  bride.  U fc  dit  par  extenfion 
•!e  celui  qui  va  à pied.  Lat  Eqkum 
cakoi  ihus  agitart.  Grrjitm  accelerare- 

PiCAR.  Piquer,  à l'égard  des  che- 
vaux , c'eft  les  manier  avec  l’éperon , 
ou  le  poinçon.  Lat  Fjuum  agitare. 

PiCAR.  Piquer,  facbet , dépiter. 
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tl  iè  dit  det  ^nx.  Lat.  Pufigere.  Cow^ 

tHùVtrt 

PiCAt , en  terme  de  guerre  , 
c'ed  pourfuivre  l'ennemi  qui  te  re- 
tire , tomber  fur  fon  ^ri<^rc  - garde. 
Lit.  Jtiftqui. 

PiCAïf  en  terme  Je  jeu  de  pi- 
quet , faire  pic.  Lit.  Sexa^nta  punc- 
ta continua  nttmnare. 

PiCAASE,  V.  r.  Se  piquer  au  jeu, 
vouloir  fe  racquitter  à quelque  prix 
que  ce  foit  Lat.  ScandtJci,  j'h'ctndi. 

PiCAXSE.  Se  piquer,  fe  Beher, 
fe  mettre  en  colère.  Lat  Stoma-^ 
etari, 

PiCAKSE.  S'ufer,  fe  gâter,  être 
rouge  des  vers,  en  parlant  des  ha- 
bits, des  meubles,  &c.  Lat.  Exrdi. 

PlCARSE.  Commencer  à fe  gâter, 
à fe  pourrir,  en  parlant  des  vian- 
des , des  fruits,  &c.  Il  fe  dit  auf- 
L des  liqueurs  qui  commencent  à 
s'aigrir,  & des  grains  auxquels  les 
charenqons  fe  mettent.  Lat  Putrtf- 
cert.  T*tbefctre. 

PlCARSE.  Se  piquer,  fe  louer, 
fe  vanter,  fcgloriner.  Lat  yiz^are /? . 
Ghriari. 

PlCARSE.  Se  piquer,  fe  laHTer 
emporter  par  la  vainc  gloire,  vou- 
loir furpaiï'cr  les  autres.  Lat  Æftw- 
lationt  ejfrri. 

PiCAASE.  Etre  en  nit,  fe  dit  des 
■nimaux.  Lat  lihiéunt  acctnÀi. 

Ficar  de  vara  iarga.  Vouloir  obte- 
nir uuc  chofe  fans  s'expofer  au  moin- 
dre rifquc.  Lat.  DU/ûw»  à perieuh 
aiiquii  inindrre. 

Ficar  cl  fol^  Faire  trop  chand  , 
brûler,  en  parlant  du  Soleil.  Lat 
Salem  urerr, 

Ficar  el  lifTcio , lignifie  que  le  vent 
eft  favorable  pour  la  navigation  } & 
«n  figuré,  que  les  afiaires  font  en 
bon  train.  L.  l^ento  fecundo 

Ficar  en  hifloria.  Faire  allufion  à 
quelque  chofe  qu'on  efl  bien  aife  de 
taire.  Lat  Ad  aüquid  aÜudere. 

Ficar  la  fferza.  Etre  en  apprentlf- 
lagc.  Lat  Tyrocinium  t^ere. 

Ficar  la  piedra.  Piquer  line  meiilc 
de  moulin.  Lat  Aiolam  fcijftcris  af- 
ftrare. 

Ficar  la  vena  , outre  le  fens  pro- 
pre qui  eft.  Saigner,  il  fe  dit  des 
Poètes  auxquels  les  idées  fe  préfen- 
tent  en  foule  en  compolàut.  Lat 
tàfufam  affiare, 

Ficar  los  tolanas , fe  dit  d'un  hom- 
n«  qui  a grande  envie  de  manger. 
Lat  famé  psmgi. 

Ficar  tnui  alto  à mas  alto.  Se  van- 
ter de  fe$  talens , de  fes  bonnes  qua- 
lités; afpirer  à quelque  chofe  qui  cfi 
au  dcfitis  de  ootre  mérite.  Lat  Al- 
Siora  petere. 

Ficar  mui  alto  o mas  alto.  Surpaf- 
fer  notre  attente,  aller  au  delà  de 
l'idée  qu’un  a’ctoit  formée.  Lat 
£xcctUre.  ■ 


Ficar  piedra.  PiquerTdu  moLIon, 
le  tailler.  Lat  Lapidem  levittr  cai>a- 
rr,  polire. 

Ficiime  Ftiro  que  picarte  quiero. 
Expretlion  dont  on  fc  fert  pour 
contenir  & appaifer  des  gens  qui  fc 
querellent , &.  qui  ne  veulent  teder 
ni  les  uns  ni  les  autres.  Lat 
tmta  iacias , citroque  retorquatn. 

PICAXTE,  pwt.  ail.  du  verbe 
Fkar.  Piquant,  te,  qui  pique,  qui 
oftenfe , qui  blcflc  par  fa  pointe  ai- 
gue. Lat  Pimgens.  Aculeasus  ^ a,  usn. 

PiCANTE.  Piquant  , fc  dit  de 
l'acrcté,  de  l’acTimunie  qu’eut  cer- 
taines chofes.  Lat  Pta^ens.  Acerhus. 

PiCANTE.  Piquant,  fc  dit  figu- 
rémeut  en  chofes  morales , de  ce  qui 
pbit  ou  de  ce  qui  offenfe.  On  l'em- 
ployé ordinairement  comme  fubfian- 
tif.  Lat.  Acumen. 

PiCANTE,  en  jargon,  le  poivre. 
Lat.  Piper. 

PICADO,  DA,  pnrr.  paf.  du  ver- 
be Ficar.  Piqué , éc.  Lat  Funcius , 
a f UM. 

PlCADO.  Deflein  pi^ué  pour  pou- 
voir le  tracer  plus  aifement  fur  une 
étoffe.  C'cfl  aulTi  un  denein  dont 
on  fe  fert  pour  f^re  de  la  dentelle. 
Lat  H^emphr  punÜis  diftinfhtm. 

Efiar  picada  la  piedra^  fc  dit  d'un 
homme  ^uî  mange  beaucoup  & gou- 
lûment. Lat.  De^forare.  Depilutire. 

PICAR/IMENTE,  adv.  Malicicn- 
fement,  finement,  adroitement  Lat 
Nequiter.  Afititi, 

PICARAZO , / w.  le  même  que 
Picaron, 

PICARDEAR , V.  a.  Jouer , ba- 
diner, plaifantcr,  folâtrer;  & aufU, 
Faire  la  débauche  deshonnetement. 
Lat  Jocari.  Nugari.  Dijfolutum  eje. 

PICARDIA  , f.  /.  Aûion  noire , 
baOTe,  inBme.  Lat.  Mequitia,  Scebts. 

PlCARDlA,  fignifie  aufü  Rufe  , 
malice,  fourberie,  finenc,  dillimii- 
lation.  Lat  CalUditas.  Aflus. 

PlCARDlA,  fe  prend  aulfi  pour 
adion  ou  parole  impudique , dc&hoo- 
nctc.  Lat  Impudicitia. 

PlCARDlA  , fe  prend  quelquefois 
pour  une  troupe  de  coquins , de  vau- 
riens. L.it  Xtquaitt  convetitus. 

PICARESCA  , f.  f.  Troupe  ou 
métier  de  coquins , de  vauriens.  Lat 
Com<mtus  nequam. 

PICARESCO , CA  , o/t».  m.  ^f. 
Qiii  cft  propre  à tous  les  vices , à 
la  méchanceté.  Lat  Üequam. 

PICARIL  , ail;.  Sune  tenn.  le  me- 
me que  Ficartfeo. 

PICARiLLO,  LLA,  lub.  w- c?*/ 
dim.  même  que  Ficaroy  mais  plus 
énergique. 

PiCARO,  RA,  adj.  tM.  y /.  Fri- 
pon , ne , coquin , ne , libertin , inc , 
fans  honneur,  ius  boute,  ni  pu-  . 
deiir.  Lat  Improbuj,  o,  um.  AV- 1 
quarn.  J 


PIC  3J7 

PiCAto,  fignific  3u(n,  Dangereux, 
nuifiblc,  inal-iàin:  On  dit:  Mu*e 
un  aire  picaro}  Il  Bit  un  vent  dan- 
gereux & mal-Bin.  Lat  ALtlus. 
S'oxius  , a , um. 

PiCARO,  fignificaufTiFin,  adroit, 
rufé,  fubtil,  dilTimulé.  Lat  CaÜidus. 
Ajlutui.  Vafer. 

PiCARO , fc  prend  quelquefois 
pour  Gai,  enjoué,  de  bonne  hu- 
meur, plaifant,  facétieux.  Lat 
tivsu.  Zxpidus.  Jee^fus. 

PlCAROS.  Marmitons  de  cuifiiic. 
Lat.  Famuli  coquinarsi. 

PICARON,  NA,  adj.  m.  f. 
augm.  Fripon  du  premier  ordre.  Lat. 
Summi  imprcd>uf , vajer. 

PICARüNAZü,  ZA  ,û£b‘.  w-  £?*/. 
aiq'm.  le  même  que  Picaron. 

PIC.AROTE , oif’.  attgm.  d'une  tenu. 
Grand  fourbe  , trompeur  infigue. 
Lat.  Summe  fullax. 

PICATOSTE , f.  M.  Rôtie , tren- 
chc  de  pain  frite  daas  du  beurre , 
du  faindoux,  de  l'huile,  &c.  I.at 
Segmentiin  partis  tojlwrty  oleoy  kutyra 
vel  adipe  inunélum. 

PICAZA,  /.  /.  Pic  • oifeau.  Lat 
I Fica , 

I PiCAZA  MARINA.  Flambant,  OU 
I Flammant,  oifeau  dont  les  ailes  font 
; d'im  rouge  qui  paroit  de  feu  larf- 
qiic  le  Soleil  donne  dcflbs.  Lat 
Fbienicopterut. 

PICAZO,  f.  m.  Coup  de  pîqnc, 
ou  de  bec,  ou  d'aiguillon.  Lat 
t^e  vel  rojlri  Uim. 

PICAZüN,  f.f.  DéuLingeaifon, 
picotement  dans  quelque  partie  du 
corps.  I.at  Frstrigo.  Prurittts. 

PlCAZON,  fc  prcoil  figurément 

Cur  C'harrin , Bchcric  , dé^ilailir. 
t.  Jllcltflia.  Ira , <r.  Stomachin , i, 
PICEA,  /.  / Pin  làiivagc,  qu’on 
appelle  autrement  FcfTc.  Lat  Fk 
cca , <r. 

PICHEL,  f.  m.  Pot  d’étain  ou 
d’autre  métal,  propre  à mettre  do 
l’eau  ou  du  vin.  Lat  l/rceus. 

PICHOLA  t f.  f.  Mefure  de  via 
dont  on  fc  fert  dans  la  Galice,  qui 
tient  un  peu^pliis  que  celle  qu’aa 
appelle  'QuarttUo.  Lat.  Urctolus  ad 
tttenfuratn  %nni. 

PICHON  y f.m.  Pigeonneau.  Lat. 

Cûlumhiilus. 

PiCO  y f-  m.  Bec  des  oifeaux. 
Lat.  Roftrum. 

FlCO.  On  appelle  ainiî  par  fimili- 
tude  la  pointe  de  certaines  chofes , 
exemple  d'un  chapeau,  &c.  Lat. 
Rojhrum.  Apex.  Vm'pis. 

PlCO.  Pic,  iiiilrumcnt  pointu  qui 
fert  aux  maqons,  pionniers,  &e. 
pour  ouvrir  & remuer  la  terre.  Lat. 
l'eclit  adunca. 

PlCO.  Bec  d'une  cruche.  Lit.  R-Jl. 
irum. 

PlCO.  Pic.  Terme  de  Géographie , 
qiu  fc  dit  id'unc  monUguc  extrême- 
Y y 3 * ment 
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ment  élevée  & terminée  en  pointe. 
Lat«  Ciicumenf  ints. 

1*1C0,  fc  prenJ  pour  une  Frac- 
tion, lin  nombre  rompu:  Comme, 
J'ciHtf  dobh/Uf  ) feU  ra^lsi  , Trts  f>c- 
fas  y cinco  quartos.  Lat.  Minutia  rr- 
Jidua. 

Pico,  fe  dit  fi^irimcnt  de  la  bou- 
che tic  l'homme.  Lit.  Os , ris. 

PiCO,  i'c  prend  auffi  pour  Elo- 
quence , facilite  de  s’énoncer.  Lat. 
J'jctotàia. 

Pt  CO.  Pie -vert,  oiTeau  qui  perce 
l'écorcc  des  arbres  avec  Ton  bcc. 
Lat.  Ficus. 

Pic)  li  vimto.  Phrafe  adv.  dont 
on  fc  fert  à la  chafTc , qui  figniHc , 
Le  vent  en  Bce , bec  au  vent.  Lat. 
Aivrrfo  vento. 

Pico  de  ci^uehsu  Bcc  de  cicogne , 
plante.  Lat.  Germium. 

Pico  de  oTo.  Bouche  d’or  i épithè- 
te qu'on  donne  à un  homme  qui 
jwrlc  bien.  Lat.  Cbryfojlotuus. 

Pico  Jî.  Terme  de  Fauconne- 
rie \ Sans  chaperon. 

PicovERDE.  Pic-vert,  oifcau 
«le  h grandeur  de  la  tourterelle. 
Lat.  PicHS  Mwrtita, 

Anàarfe  O irfe  à ficos  fardos.  S'amu- 
fcT  à la  bagatelle,  perdre  fon  tems 
inutilement.  Lat.  Otiari. 

Lin’arft  en  el ^co.  L’emporter  fur 

Îuclqu’uii,  en  lavoir  plus  que  lui. 
at.  Facili  exceütre, 

A"»  ferderà  por  fu  pico.  Cette  ex- 
prcITion  fignifie  qu’un  homme  fe 
i-ante  beaucoup.  Lat.  Seje  laudihus 
extollnc. 

Perder  por  et  pico.  Se  perdre  par 
fa  m.iuvalfe  langue.  Lat  Loquacita- 
te  Jibi  ipS  nocere. 

PICOA,  /.  /.  CO  jargon.  Marmi- 
te. Lat.  Oüa , <r. 

PICOL,  adv.  en  jargon,  Peu, 
un  peu.  Lat  Parùm.  \ 

PiCOLETE , / m.  Picolet  Les 
Serruriers  appellent  PicoUts  Us  pe- 
tits crampons  qui  tiennent  b pêne 
«lans  la  ferrure.  Lat.  Uncus. 

PlUON,  f.m.  Brocard,  raillerie, 
mot  piquant.  On  l'em^loye  ordinai- 
rement avec  le  verbe  Dat.  Lat 
dax  CitviUatio. 

PicON.  Efpècc  de  petit  charbon 
qu'on  n' employé  que  pour  les  bra- 
liers.  Lat.  MiststSiJJimus  carbo» 

P ICO  N.  On  appelle  ainfi  une  bê- 
te qui  broute  l'herbe  à revers  faute 
de  dents.  Lat.  AmmtU  edentuUm  her^ 
h.\m  adfec/i  carpens. 

PiCON.  On  appelle  ainfi  dans  les 
Royaumes  de  Murcie  & de  Valence, 
de  b pouilrc  de  riz.  Lat.  con- 
eifu. 

PiCON,  en  jargon, Pou,  vermine. 
Lac.  Pedicuùts. 

PlCOR,/fi».  Cuifibn , picotement 
oecaConné  par  les  altmens  qu'on  a 
«angét  I ou  par  quelque  oleiTure 


qu'on  s'cfl  faite  avec  une  chofe 
pointue.  Lat  M'^rdacitas.  Pimétio. 

PICÜSA  t f.  /.  en  jargon , de  la 
paille.  Lat  Paha^  a. 

PICOSO,  SA,  edf.  m.  ^ f.  Pi- 
coté, ée,  marqué,  éc  de  b petite 
vérole.  Lat.  Po^puHs  tnacuUtssSy  a, 
uns. 

PICOTA  , / /.  Poteau , ou  gibet 
de  pierre  ub  l'on  expofe  les  tetes  des 
malfaiteurs.  On  l'appelle  ainfi  parce 
qu'il  cR  terminé  en  pointe.  Lat  Poi- 
lus. Cclumna, 

Picota  , en  termes  de  ISbrinc 
cfl  une  pièce  de  bois  d'environ  une 
varc  de  hauteur , au  fommet  de  la- 
quelle cft  une  échancrure  qui  reçoit 
b tête  de  la  pièce  qui  fait  mouvoir 
le  pifton  de  b pompe.  Lat  Palus 
csn^atM. 

Picota.  On  appelle  ainll  par  fî- 
militude  le  fommet  d'une  tour  ou 
d'une  montagne  qui  tinit  en  pointe. 
Lat.  Afex.  Ferttx.  Cacumen. 

PICOTADA,  /.  /.  lc  même  que 
Picoiazo. 

PICOT AZO , f.  m.  Coup  de  bec 
que  les  oifeaux  donnent  Lat  Ro/~ 
tri  iüus. 

PICOTE  ^ f.  m.  Efpêce  de  bure 
faite  de  poil  de  chèvre,  ainfl  appcl- 
lée  parce  qu'elle  picote  lorfqu'on  b 
touche.  Lat  e capynua  pilo.  , 

Picote,  eft  aulïï  une  étoffé  de 
fove  très  luftrée.  Lat  7Aa  ferica. 

VlcoTE,  fe  prend  aufli  pour  Sac» 
mais  il  n'cft  plus  en  ulàge.  Lat. 
Jaccttx. 

PICOTE  AR  , a.  Becqueter , 
donner  des  coups  de  bec.  Lat 
tro  ftrire. 

PiCOTEAR,  lignifie  aufli  Jafer, 
babiller,  parler  à tort  & k travers. 
Lat.  Garrirc.  Elaterare. 

PicoTEAR,  fe  dit  d'un  cheval 
qui  ne  porte  pas  la  tète  ferme.  Lac. 
Equum  caput  tnovere. 

PiCOTEARSE,  r.  r.  Sc  picotcT, 
fc  dire  des  chofes  piquantes  & fen- 
liblcs.  Lat.  Rixari.  Jurp^ari, 

PICÜTERO,  RA,  adj.m.  £5’/. 
Caitfeur,  nife , babillard,  de,  tU- 
feur  de  rien.  Lat  Loquax.  GatruUa. 

PICTIMA.  Voyez  Epitiyma. 

PICTORICO,  CA,  a, if.  m.  ^ f. 
Piélorefque , qui  concerne  la  peintu- 
re. Lat.  Piiloticm , a , um. 

FICUDO , DA , a^\  m.  f.  Poin- 
tu, uê,  fait  en  pointe.  Lat  Roftru^ 
tus.  Cufpldtasis y a,  um. 

PicuDO,  fc  prend  figurément  pour 
Babillard , cauicur.  Lat  GarruUu. 

FIDO , f.  m.  Demande , aéUon  de 
demander.  Ceft  un  terme  burlefquc 
& hazardé.  Lat.  Petitio. 

PIDON,  NA,  ad),  nt,  £5*  /•  b 
même  que  Pedidor  ou  Pedigueno. 
C’cR  auCË  un  terme  burlefquc  & 
hazardé. 

PIE,  f,  m.  Pied,  partie  double 


on  quadruple  de  l'animal,  qui  lui 
fert  a fe  foutenir  & à marcher.  Lat 
les  y dis. 

Pie.  Pied,  fe  dit  par  fimilitude 
des  bafes  qui  fervent  à foutenir  un 
corps  matériel.  Lat  Pes. 

Pie.  Pied , fe  dit  auflî  des  arbres 
& des  pbntcs.  Lat  Pes. 

Pj  e.  Pied , fc  dit  aufli  de  b par- 
tie inférieure  d'un  ouvrage  fur  laquel- 
le le  rcltc  cR  placé.  Lat  Biffts. 

PlE  , fc  prend  pour  b lie,  le 
marc  d’une  liqueur.  Lat  Crafimen, 
Üedùnen. 

Pie.  Monceau  , tas  de  marc 
de  railifls  foulés,  qu'on  met  fur  le 
prefToir,  pour  le  prcfliirer.  On  ap- 
pelle ordinairement  ce  tas , un  marc. 
Lat  Pes  vinacrus. 

Fie.  Pied,  en  terme  de  Poefie 
Grecque  & Latine,  clt  b mefure 
des  vers.  Lat  Pes. 

Pie.  On  appelle  ainfl  en  terme 
de  jeu , le  dernier  en  cartes , pour  Je 
itiflinguer  du  premier  qu'on  appelle 
Alitno.  Lat  Pojiremus  lufor. 

Pie,  en  terme  de  Comédiens,  eft 
le  dernier  mot  qu’un  Aétcur  dit 
pour  en  bifler  parler  un  autre.  Lat 
UUisna  dejmentis  verba. 

Pt  E.  Pied , eft  aufli  une  mefure 
qui  varie  félon  les  pays.  Lat.  Pes. 

Pie  , fc  prend  pour  Occafion, 
motif  de  faire  une  chofe/  comme. 
Dur  pii  y Donner  occafton  j Tomar  p/é. 
Prendre  occafion.  Lat  Ocea^o.  Leîms, 

Pie.  Pied,  fe  dit  aufli  pour  Ufa- 
ge , coutume  : & aînfi  on  dit  qu’oa 
a remis  une  chofe  fur  l'ancien  pied. 
Lat.  JIos.  üjus. 

Pie,  en  parlant  d’ouvngcs  d'ef^ 
prit , fignifie  b Fin.  Lat  2ma  cera. 

Pie,  le  prend  pour  b première 
partie  qui  fert  de  fondement  au  ref- 
tc.  Lat.  A^fu.  Occajie. 

Pie,  fc  prend  pour  la  panic  de 
certaines  chofes  qui  eft  oppofee  à U 
I principale  : comme,  Ij>s  pics  de  ta  Igte^ 
ijtdy  Le  bas  de  l'Eglife;  A les  pies  de 
la  camu , Aux  pieds  du  Ut  Lat 
Isna  pars. 

Pie,  fe  prend  figurément  pour 
: tout  ce  qui  fert  Je  fondement,  de 
prindpe  & comme  de  degrés  pour 
monter  plus  haut  Lat  Aqfu.  Oceajio. 

PU  adetsmte.  Expr.  adv.  qui  mar- 
que les  progrès  qu'on  fait  dans  fes 
prétentions.  On  l'employé  ordinaire- 
ment dans  un  fens  négatif,  & l'on 
(lit:  Ko  ha  podido  ir  un  pié  addun^ 

, te  y 11  n'a  pas  pu  faire  un  pas  plus 
; avant  Lat  Vltertus. 

PU  à tùrru.  Pied  à terre.  Expr. 
adv.  dont  on  fc  fert  pour  dire  à 
un  homme  de  defeendre  de  cheval, 
ou  pour  dire  à quelqu'un  de  defi^ 
cendre.  I Jt  De/ctndiis. 

PU  atras.  Expr.  adv.  qui  marque 
b perte,  ou  le  retardement  qu’on 
: a louftcrt  Lat  Rétro. 
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Pié  df  aUar.  On  appelle  ainfi  les 
^olumens  qn'on  donne  aux  Lcclé- 
fiaftiqucs,  outre  le  revenu  affeélc 
à Ictin  Bénéfices.  Ceft  ce  qu'on  ap- 
pelle CafueL  Lat.  EfnoluinentuM. 

Fié  dt  altar.  Tour  de  bâton.  Lat 
Frovtntus. 

Fié  dt  mtigo.  Appni , foutien  ; tout 
ce  qui  fert  à fortitier,  à affermir 
une  chofe.  Lat.  Fukrum  , i. 

Fié  de  C'eft  une  fourchet- 

te de  fer  qui  foutient  le  menton  & 
fait  lever  la  tête  i ceux  qui  font 
condamnés  â être  fouettés  , ou  à 
être  mis  au  carcan.  Lat.  Fttrca^ 

Fié  tle  Cûkra.  Pied  de  chèvre,  ell 
une  pièce  dont  on  fe  fert  pour  re- 
muer les  pierres  & les  mdcaux. 
Lat.  Ferrta  vtélis. 

Fié  de  carnno^  en  termes  de  Ma- 
rine eft  une  pièce  de  bois  qui  a des 
crans  de  diltaucc  en  diftancc,  qui 
fert  d'cchcllc  pour  defeendre  dans 
l'entrepont , & à fond  de  cale.  Lat. 
ScaLe  nantie*  fcenus. 

Fié  de  f^aUina.  Pied  de  poule  , 

Ï liante  fauvage,  dont  les  feuilles  ref- 
emblent  a celles  du  fenouil.  On 
l’appelle  plus  communément  i^uixo- 
net.  Voyez  ce  mot.  Lat  Fes  galU- 
tuetus. 

Fié  de  gttÜ9.  Ceft  ce  que  nous  ap- 
pelions en  François  Jouer  â 1a  da- 
me forcée. 

Fié  de  Uon.  Voyez  Aldùtniüa. 

Fié  de  liehre.  Pied  de  lièvre,  plan- 
te qui  eft  une  cTpèce  île  trefle.  Lat. 
Xagofus, 

Fiei  derechef.  Pieds  droits , en  ter- 
nes d'architcclure , font  des  madriers 
pôles  à plomb,  qui  fouticiincnt quel-  | 
que  partie  d'un  édiRcc.  Lat  fulcra. 

Fié  Geomttrice.  Pied  Géométrique, 
le  meme  que  l'ancien  pied  Romain , 
^ni  cft  avec  celui  de  CalUlle  dans  le 
raport  de  looo  à 933.  Lat  Fes  Geo^ 
tHetricHS, 

A ht  pin  de  V.  Al.  Aux  pieds  de 
vos  grâces.  ExprefHon  de  politelTc 
dont  on  fe  fert  envers  les  perfon- 
nés  de  diftinéUon.  Les  hommes  l'cm- 
ployent  en  parlant  aux  Dames , pour 
fuarquet  leur  foumilfion , leur  rcfpcâ 
£:  leur  obéiilince.  Lat  Tuis  pedibm 
frojhetta. 

Al  pif.  adv.  An  pied , tout  près , 
tout  contre  J comme:  Al  pié  del  ar- 
I0/,  Au  pied  de  l'arbre  : Al  pié  del 
tmmte , Au  pied  de  la  montagne.  Lat 
^d  radit'ct.  JüXta. 

Alpié.  Au  pied , fignifie  auHi,  Près, 
prefque , qnaü  : comme , Alt  die  al 
fié  de  mil  rro/e/,  11  me  donna  environ 
mille  réaux.  Lat.  /Vrè. 

Al  pié  de  la  obra.  Expr.  adv.  qui 
lignifie  Promptement  , fans  délai. 
Lat  Statim.  Illich.  Sine  mera. 

Andar  0 efittr  en  fié.  Relever  d'une 
maladie.  Lat.  IxHo  valedicere. 

4 ///•  a<lv.  A pied.  Lat.  Ftdikm, 


A pié  mxuto.  Expr.  adv.  A pîctl 
fec,  îans  fe  mouiller;  & au  figuré. 
Sans  peine  , ni  travail.  Lat.  Sicco  tx/^ 
tigio. 

A fié  firme.  Expr.  adv.  De  pied 
ferme;  & au  figuré,  Avec  fermeté 
& confiance.  Lat.  Confianter.  Seeuri. 

A pié  juHtiüas.  Expr.  adv.  A pieds 
joints:  On  dit,  Salto  à pié  juntillas 
11  fuita  à pieds  joints.  Lat  JunfUs 
pedibus. 

A pié  juntiüas^è  A piejuntiüo.  Signi- 
fie au  figuré,  D'une  manière  opiniâ- 
tre. Lat.  Finnitn.  Tenaciter. 

A pié  üano.  Expr.  adv.  De  plain- 
pied , fans  monter.  Lat.  Flâne  grefiu. 

A pié  liane , fipific  au  figure , Ai- 
fément,  {ans  peine,  fans  embarras. 
Lat.  FaciU.  léniio  negoHo. 

A pié  quede.  Expr.  adv.  Sans  fe 
mouvoir;  & au  figuré.  Sans  peine. 
Lat.  J^uieto  grejfu.  Abfque  lahore. 

Arrafirar  les  pies.  Trainer  les  pieds, 
c'efi-â-Jirc,  Etre  vieux.  Lat  Grifi 
fus  trahere.  ! 

Cerrer  à quatre  pies  lu  paridad.  Cet- 
te expreffion  fignific  qu’une  compa- 
raifon  vient  â propos  pour  prouver 
ce  qu’on  avance.  Lat  Adduélum  txtm- 
pUm  apti  proerdere. 

Dar  con  et  pié.  Méprifer  une  ebo- 
fc , en  faire  peu  de  cas.  Lat  DOfi’ 
cerr.  Abjicere. 

Dar  et  pié.  Expreffion  dont  on  fe 
fert  pour  dire  à quelqu’un  qu’il  nous 
aide  â monter.  Fedem  adjuvare. 

Dar  Per  el  Pié.  Renverfer  de  fond 
en  comble , taper  par  le  pied.  Lat 
Kadicitta  evertere. 

De  pics  , le  même  que  En  pif. 

Dexar  d une  à pif.  Cette  expref- 
, (ion,  outre  le  feus  propre,  lignifie, 

: Priver  quelqu'un  de  fou  emploi.  L. 
Ah  ofiicio  aliquem  depenere. 

Echarfe  à hs  pies  del  Sc  jct- 
ter  aux  pieds  du  Roi  , implorer  {a 
protccUon.  Lat.  Kegem  adiré. 

El  que  efià  en  pif  , im'rr  no  caiga. 
Que  celui  qui  eft  debout  prenne  gar- 
de qu'il  ne  tombe.  Lat  fiat  vi- 
deat  ne  cadat. 

En  pif.  Debout.  Lat.  St.ws. 

En  pié.  D'une  manière  ferme  , 
confiante , durable.  Lat  Confianter. 
Firtniter. 

Entrar  cm  el  pié  dereche  , ù con 
buen  pié.  Commencer  heiireufement 
quelque  chofe.  Lat.  FcUciter  incipfe. 

En  UH  pié  de  tierra.  Expr.  adv. 
qui  lignifie.  Promptement , ou  en  peu 
de  tems.  Lat  Brez;iÇîvti. 

Fjlar  con  un  pié  en  la  fepuUitra. 
Avoir  un  pied  dans  la  fo(Tc  , être  a 
la  veille  de  mourir.  Lat.  Soium  Jibi 
Ctpnichrian  fupere  fe. 

Efiar  en  un  /»»/  conte  gruüa.  Etre 
fort  vigilant , & attentif  à remplir 
fes  devoirs.  Lat.  Figilare.  Attcndire. 

hfe  por  pies.  Cette  cxprcfllon  fi- 

gaifie  qu’ua  honunc  à du  fon  lalut 
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â fon  agilité.  Lat  Feiocitaie  evadere. 

levantar  les  pies  del  furie.  Inquié- 
ter quelqu'un,  le  poiilTer  à bout, 
le  forcer  à faire  une  chofe  â laquel- 
le U ne  penfoit  pas.  Lat  Cencitare. 
Commovere, 

Aleter  m pif , è tener  tm  pié  ien^ 
tre.  Réuflir  dins  fes  prétentions.  L. 
r Fr^efimn  inespéré. 

No  dar  pié  ni  patada.  Ne  fc  don- 
ner aucun  mouvement  Lat.  Frogtefi 
fum  nuüum  facere.  NtgUgefiter  fe  g<w 
rert. 

[ Ne  Peder  fe  tener  en  pié.  Ne  pou- 
voir le  tenir  debout , être  extrême- 
I ment  foiblc.  Lat.  DifiieilUtni  fiare. 

No  fe  ira  per  pies.  Cette  expref- 
fion  fignific  qu'une  chofe  cfi  iûre. 

I Lat.  Non  effugiet. 

I Ferder  pié.  Ne  pas  trouver  le  fond 
de  l’eau  ; & figurément  , Sc  perdre 
! dans  fon  raifomiement , ne  favoir  oiâ 
l'on  en  eft.  Lat.  Fundum  pedem  fai» 

\ Itre. 

\ Faner  el  pié  fehre  el  ptfenexe.  Mct- 
! tre  le  pied  fur  la  gorge  , hiimilter 
quelqu’un  , le  maltraiter.  Lat  Sut- 
jt^arr.  Conculcarc, 

Foner  pies  en  pared.  Se  refondre 
à quelque  entreprife  làns  fe  mettre 
en  peine  des  difficultés  qu'on  peut 
rencontrer.  Lat.  Ateam  jaerre.  Tena- 
citer injifitre. 

Faner  pies  en  pokmefa.  S’enfuir 
précipitamment  Lat  Cit\/fimé  fugere. 

Sacar  hs  pies.  Donner  les  pieds 
aux  cnfàns.  Lat  Infimtulum  ah  invo- 
lucrii  expedhre. 

Sacar  hs  pies  adebnte.  Purlcr  quel- 
qu'un â la  fépulturc.  Lat  In  fipul- 
cbrwM  àeferre. 

Sacar  pies.  Sc  retirer  pen  â peu, 
fc  battre  en  retraite  fans  tourner  le 
dos.  Lat.  Senfim  pedts  retrahcrc. 

Siete  pies  de  tierra.  Expreffion  qui 
marque  b folle , la  fépulturc.  Lat. 
SepuUtcra.  Sepulcbrttm. 

Tener  9 traber  debaxo  de  hs  pier, 
Méprifer  quelqu'un.  Lat.  Coneukore. 

Tener  el  pié  en  dos  zapates.  Avoir 
deux  cordes  â fon  arc.  Lat  Difplici 
feopo  uti. 

Tener  pies.  Avoir  bonnes  jambes. 
Lat.  Ferniciter  currere. 

Tomar  pié.  Prendre  racine  , s'af- 
fermir. I^t  Rudicem  snittere. 

Très  pies  à la  Francsja,  Obliger 
quelqu’un  à birc  ce  qu'on  veut  de 
gré  ou  de  force.  Lat  jQuimprhNunt. 

Un  pié  Iras  otro.  Expr.  aJv.  dont 
on  fe  fcit  pour  congédier  quelqu’un. 
Lat.  AUervo  pede. 

Fohxr  pié  airas.  Reculer,  changer 
de  réfolution , ne  point  fc  maintenir 
dans  le  polie  qu’on  occupe.  Lat  Rt- 
tropreili. 

Rcfr.  Al  viüane  date  el  pié  y r ta- 
marà  la  mam.  Cc  proverbe  fignifio 
qu’il  ne  faut  point  fe  Bimiliarifer  aveo 
dca  gens  au  delTous  de  loi. 

Rc&. 
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Rcfr.  l£i  pin  del  hortelatto  noechjM 
« pn-iUr  Lt  bsiei'ia.  Ce  proverbe  fi- 
Rnific  qu’un  homme  intelligent  dans 
les  affUrcs  évite  bien  des  fautes  dans 
lerqucllcs  tombent  ceux  qui  ne  font 
pas  au  Bit.  On  l'applique  à ceux 
qui  condamnent  dans  les  autres  ce 
qu'ils  font  eux -memes. 

PIECüCILLO  , PiECECiTO  , h 
PitCEZUELO  , f.  WJ.  dini.  Petit  pied 
mignon.  Lat  PrdicuUu.  Fedu/culuf. 

I^IÊDAD  , f.  f.  Piété  , dévotion , 
vertu  morale  qui  nous  Bit  avoir  de 
l’amour  & du  refpeél  pour  Dieu 
les  chofes  faintes.  1!  fe  dit  aulli  du 
refpcél  qu’on  a pour  père  & mère. 
Lat.  /'jf/aj. 

Piedad.  Pitié,  compaffion,  com. 
mifération  en  voyant  la  douleur  & 
la  miCcrc  d'autrui.  Lat.  jl/j/rriVcndia. 

PlEDAD,  fc  prend  aufli  pour  les 
aûcs  de  cette  vertu.  Lat.  of- 

feia. 

PIEDRA,  f.  f.  Pierre  , corps  fo- 
lidc  , & dur , qui  ne  peut  fc  fondre , 
ni  s’ctcmlre  fous  le  marteau.  L.  Pc- 
ira.  Lapis , îdis. 

PiEDRA.  Pierre  à fufil , pierre  à 
feu.  Lat.  Silex  y icis* 

PiEDRA.  Pierre  qui  s'engendre 
dans  U vedîe  & dans  les  reins.  Lat 
Calculas  y i. 

PiF.oRA , fe  dit  aufli  de  la  Grêle. 
Lat.  Grande , iJfJi. 

PiEDRA.  On  appelle  ainfi  dans 
quelques  endroits  le  lieu  où  l'on  ex- 
pofe  les  cnBns  qu'on  ne  veut  pas 
nourrir.  Lat.  Lapis  puerorwn  a}jùio~ 
rum  rcceptaadsan. 

PiEDRAS.  On  appelle  ainli  les 
lettons  dont  on  fe  fert  dans  certains 
ieux.  Lat.  CalcuU.  | 

PiEDRA , fe  prend  figurément  pour 
Dureté.  Lat  iTaxxjm,  Silex. 

Pieds  A , en  jargon  , une  Poule. 
Lat.  Galüna. 

Piedru  iU  amoirr.  Queux  , pierre 
à aignifer.  Lat  Cor,  tis. 

Piedra  del  aguila.  Pierre  d'aigle  , 
forte  de  pierre  prccicufe.  Lat  Æti~ 
tes  • is. 

Piedra  de  toque.  Pierre  de  touche. 
Lat  Lyiius  lapis.  H fc  dit  figurément 
de  ce  qui  fert  a nous  faire  connoitre 
les  bonnes  ou  les  mauvaifes  qualités 
des  chofes. 

Piedra  fiwdamejrtat.  Pierre  fonda- 
mentale ; c’eft  la  première  pierre 
qu'on  pofe  lorfqu'on  commence  à bâ- 
tir un  édifice.  Lat  Zepé/  fundamen- 
talis. 

Piedra  /wtdamentai  , fc  dit  figliré- 
ment  de  tout  ce  qui  fert  de  baïc , de 
fondement  à quelque  chofe.  Lat.  Ba- 

fis. 

Piedra  infernal,  Pierre  infernale  , 
c’eft  une  diflblution  d’argeut  faite 

Îiar  Peau  forte  , qu'on  cuit  en  con- 
iflance  de  pierre.  Elle  cft  extrême- 
lÿCiU  corroQve.  Lat  CauJUcus  iuptr. 


Piedra  lipis.  Vifriol  de  Chypre.  Lat. 
Vitriolsem  Çypreuin. 

Piedra  ^ihfphal.  Pierre  philofo- 
phalc , cft  le  prétendu  fccret  de  Bi- 
rc  de  l’or  par  art  Lat.  Lapis  philo- 
fopbicus, 

Piedra  pomez.  Pierre  ponce.  Lat 
Ptîwex  y icis. 

Piedra  p-eciofa.  Pierre  prcdctifc  , 
d'une  nature  très  Jure  , petite  & 
brillante.  Lat.  Gemma  y x. 

A piedra  y ledo.  Cette  expreflion 
fignific  qu’une  chofe  cft  fermée  de 
Bqon  qu'il  eft  difficile  de  l'ouvrir. 
Lat.  f1:-miter.  Stubiliter. 

t’«dü  piedra  en  fu  agujero.  Cette  ex- 
prefliem  fignifie  qu'il  convient  que 
chacun  refte  dans  l'état  où  Dieu  l'a 
mis.  Lat  J^uifque  fttum  locunt  te- 
neat. 

EAyar  è potier  ta  pimtra  piedra. 
Pofer  la  première  pierre  , c’ell-à-di- 
re , entamer  une  affaire.  L.  Primum 
lapident  wc^rre. 

Ecltefe  taxa  piedra  en  la  manga.  El'- 
pcce  lie  reproche  qu’on  fait  à un 
homme  d’avoir  commis  une  Bute 
qu'il  condamne  dans  un  autre.  Lat. 
Ipfe  calcula  , vtl  hpillo  notrt. 

Encmtrar  o hallar  U piedra  fl'ihfo- 
phaL  Trouver  le  moyen  de  faire  de 
gros  profits.  Lat  Lapidtm  ^Hlàfophi- 
cum  invenire. 

No  drrar  è no  qued.rr  piedra  febre 
piedra.  Ruiner  un  édifice , nnc  vil- 
le , une  place  de  fond  en  comble. 
Lat.  Solo  éeqnare. 

Paner  la  pimera  piedra.  Pofet  la 
première  pierre  avec  les  cérémonies 
accoutumées.  Lat  Primum  lapidem 
Jacere. 

Srnalar  con  piedra  blmca  è negra. 
Marquer  avec  de  la  craye  blanche 
ou  noire.  Sc  réjouir  ou  s'affliger.  L. 
Albo  vel  nigro  calcula  notare. 

Str  la  pedra  de  e/candah.  Etre  le 
motif  & l'origine  des  bruits , des  que- 
relles , &c.  Lat.  /«  ajfeufionon  e^t. 

Tenrr  fu  ptr.’lrfl  m el  roüo.  Exprefi 
fion  vulgaire  par  laquelle  on  donne 
à entendre  qu’on  n'cft  point  entière- 
ment dénué  de  crédit  & d'autorité. 
Lat  Sujragii  jtts  adhuc  tenere. 

Thiir  piedras.  Etre  hors  de  fon 
bon  fens.  Lat.  Lapides  jacere.  Jtifania 
carrifi. 

Rcfr.  Piedra  Jm  agua  no  aguza  en 
la  Jragust.  Ce  proverbe  fignific  que 
pour  réuflir  dans  ce  qu’on  entreprend , 
il  But  s'aider  foi -mémo  , ou  avoir 
quelqu'un  qui  nous  aide. 

PIEDRECILLA,  6 Pieorezue- 
i-A,  /.  /.  iIjw».  Petite  pierre.  Lat 
Lapilius. 

PIKL , /.  /.  Peau , tégument  éten- 
du fur  tout  le  corps  de  l'antmal.  L. 
PeUis. 

PiEL.  Peau,  chez  les  Marchands 
& Artifiuis  fe  dit  de  cette  dépouille 
de  raoûnal  qui  cft  diveticmeut  pré- 
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parée  , & qui  s'emptoye  i plufieurt 
uBgcs.  Lat.  PeUis. 

PIELAGO  , f.  m.  La  pleine  mer. 
Lat.  Peàqrus.  Altum  mare. 

PlELAGO  , fc  dit  figurément  de 
tout  ce  qui  eft  difficile  à compter  vu 
fa  grande  quantité.  Lat  Copia  , <r. 

Pielago  de  odre , le  même  que  Fiez* 
go.  . 

PIEKSO  , / m.  La  portion  d’or- 
ge, d’avoine  &c.  qu'on  donne  jour- 
nellement aux  animaux  à des  heures 
réglées  pour  leur  fubfüfcincc.  L.  Pa- 
buismi. 

PIERNA  , f.f.  Jambe  , partie  du 
corps  de  l'animal  qui  cft  entre  le  ge- 
nou & le  pied.  Lat.  Tibia  y te. 

PlERN'A.  Gigot  ou  édanche  de 
mouton  , cuiflé  d’une  pièce  de  vo-‘ 
unie.  Lat  Crm  y ris. 

PiESNA , fc  dit  de  certaines  par- 
ties ou  diviüons  de  fruits  coupés  par 

Juatre,  & d'autres  chofes  également 
.at.  Purs  y tis.  Ex.  Pierna  de  fabana  i 
Un  lé  de  drap  de  lit.  Pierna  de  nuezi 
Cuilfc  de  noix. 

PlERN'A  , fc  dit  par  fimilitude 
d'une  chofe  qui  étant  jointe  avec  d'au- 
tres forme  un  tout  complet  L.  Fart 
oblonga. 

Pierna  , fe  dit  en  parlast  des 
draps,  de  l'incgalité  qu'on  remarque 
dans  leur  largeur.  Lat  Pendula  pars 
impur. 

Pierna  , cft  auOî  un  vaifleas 
long  & étroit  qui  fert  à traofporter 
du  miel  d’un  endroit  dans  un  autre. 
On  l’appelle  autrement  Calza.  Lat 
(Athnga  mulchra. 

PiERNAS.  Jambages  , en  termes 
d'écriture  , fe  dit  des  lignes  droites 
& à plomb  , qui  fervent  à Brmer 
les  caraéières , fur -tout  les  jm  A:  les 
n.  Lat.  LitteTÆ  prs  oblanga. 

PiERNAS,  en  termes  d'Imprime* 
rie  , font  deux  pieds  droits  placés 
aux  deux  côtés  de  Ia  prefle,  qui  env 
braffent  & afiermiflent  tonte  la  ma- 
chine. Lat.  Fulcra. 

A modo  de  pierna  de  nuez.  A U fiw 
gon  d’une  ciiillé  de  noix  ; pour  dire 
qu'une  chofe  n'eft  pas  faite  avec  exac*- 
' titmic,  qu'elle  cft  Bile  négligemment 
I Lat.  Perfuncîoril.  Ohiter. 

' A pierna  fneUa  à tendida.  A fou 
aife  , fans  peine , fans  fouci.  Lat 
fjuieti.  Pheidè.  Jn  etio. 

CoTtar  las  piernas.  On  dit  par  me» 
nacc  qu’on  rompra  les  jambes  à quel- 
qu'un , pour  dire  qu'on  le  battra  vi- 
gourenfement  Lat  Graxi  pema  wul- 
élare, 

Eflirar  è extender  las  piernas.  Se 
pfcmcncr.  Lat-  Spatiari.  Ofiuri. 

Altier  à pner  pemas  al  cahallG.  Pi- 
quer des  deux.  Lat  Culcaria  equo  aL‘ 
mvi'tre. 

Rcfr.  Extender  ta  pierna  ha/la  djo- 
de  Sega  la  fabatta.  Ce  proverbe  figni- 
fie que  nous  devons  proportionnel 
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nôtre  Jt^penfe  à nos  moyens  & à nos 
forces. 

Refr.  La  muf'er  iwtraâa , la  pierna 
^(hr>via , y en  cafa.  Ce  proverbe  ex- 
liortc  les  femmes  au  recueillement  & 
à fa  modeftie. 

Refr.  Za  pin'na  m H kebo  ^ y tl 
hrm/y  en  el  pecho.  Le  fens  de  ce  pro- 
verbe efl  qu'il  faut  employer  les 
moyens  propres  & proportionnés  A 
cliaquc  choie  pour  Tobtenir. 

PIERNITENDIDO  , da  , aJj\  m. 
^ f.  Qui  a les  jambes  tendues,  qui 
fc  repofe.  Lat  Frotvtjis  cruribus  ja- 
cens. 

PIERTEGA  , le  meme  que  Perti- 
ga.  Ce  mot  a vieilli. 

PIEZA,//.  Pièce,  partie  d’un 
tout , Toit  qu'elle  foit  unie  , ou  ré- 
parée. Lat.  Pars.  Partie. 

PiE7.A.  Pièce  de  monnoyc.  Lat. 
L>,^u/mnus. 

PlEZA.  Pièce,  fc  (Ht  d’un  bijou, 
ou  d'un  meuble  artiRcment  f^t.  Lat. 
/or*  SuppelUx. 

PiEZA.  Pièce,  individu  de  chaque 
chofe.  Une  pièce  de  drap , de  toile , 
de  rulKin.  Lat.  7V/a. 

PiEZAS.  Pièces,  au  jeu  de  dames 
& d'ècbccs  , fc  dit  de  celles  avec  lef- 
quelles  on  jolie.  Lat.  Ià.tnaiadi, 

PlEZA.  Pièce  , fc  dit  auflî  d'une 
falle , d'une  chambre.  Lat  Cubieu- 
httn  , i. 

PlEZA.  Pièce  , fc  dit  d'un  canon 
de  1er  ou  de  bronze.  Lat.  l'armen- 
tum  hfiîicuw. 

PlEZA.  Bonne  pièce,  fc  dit  com- 
munement  d'un  bouffon. , Lat  Jeur- 
ra. 

PlEZA.  Efpace  ou  intervalle  de 
tems.  Lat  Sp.'.tiunt.  IntcrvuUum. 

PlEZA  , anciennement  Hgnifioit 
Qitantité  , portion.  Lat.  Suuierus. 

PlEZA.  Pièce  de  gibier.  Lat. /^’r- 
tsaterùt  prxda. 

PlEZA.  Pièce,  fc  dit  aiifli  des  ou- 
vrancs  Je  l'art.  & des  compufitiooi. 
Lat.  Opus. 

Pitza  de  antos.  On  appelle  aînfi 
en  termes  do  Palais  toutes  les  pièces 
qui  fervent  à i'InRTuRion  d'uu  pro- 
cès. Lat.  jKjîrwnentunt  , i. 

Piesa  de  exansen.  Chef-d’œuvre 
qu'on  exige  des  ouvriers  qui  ai'pi- 
rent  A la  maitrife  : Il  reditaufTi  d’un 
ouvrage  parfait.  Lat.  Opus  ajjlébrè 
facium. 

Pitsa  for  pkza.  Expr.  adv.  Pièce 
X>ar  pièce  , en  détail.  Lat  Sigiiit- 
tim. 

Pieut  tocai.'i.  Difeours  indircèl  qui 
porte  fur  quelqu’un.  Lat.  Propojtiio 
êbliquè  rem  tangetu. 

Buena  6 gentil  pieza  ! On  dit  d’une 
perfunne  rufee  & malictciifc , C’eR 
une  bonne  pièce.  Lat.  Lepidum  cu- 

fift. 

JJaerr  piezas.  Mettre  une  chqfc  en 
Tarn,  IL 


pièces.  Lat  Lacerare.  /xmittre. 

Jugar  ma  pieza.  On  dit,  JouCT  une 
pièce  à quelqu'un  , lui  faire  une  piè- 
ce fangumtc  , pour  dire,  lui  faire 
quelque  fuperchcrie , quclqi|c  affront 
ou  raillerie,  lui  caufer  quelque  dom- 
mage. Lat  laidere.  Ijtiificarc. 

Quedarfe  de  una  pieza.  Rçfter  tout 
d'une  pièce  , demeurer  confus  , in- 
terdit. Lat  ILtrete.  SUipere. 

Tocar  la  pirza.  Difcourir  fur  quel- 
que matière  , propofer  quelque  point 
A difeuter.  Lat  Sermonem  fundere  , 
vtl  movere. 

PIEZGO  i f,  m.  La  portion  du 
cuir  ou  de  la  peau  qui  couvre  la 
jambe  de  l’animal  , qui  tient  Heu  de 
goulot  aux  outres  dpus  Icfqucls  on 
traniportc  les  liqueurs.  Lat  Amici- 
nuf. 

PIFANO  , à PiPARO  , / m.  Fi- 
R-c , efpècc  dé  Hute  qui  rend  un  fnn 
fort  aigu  , infiniment  militaire  qui 
accompa^c  les  tambours.  Lat.  Ali- 
litaris  fjtula. 

PiPANO , 6 PiPAio.  Fifre  \ celui 
qui  joue  du  fifre.  Lat  AtiUtaris  Pi- 
Ifularhis. 

PIFAR , V.  a.  Cgnific  en  jargon  , 
Piquer  un  cheval  pour  le  faire  aller. 
Lat.  Equo  catcaria  Jubdere. 

PÏFO  , /.  tn.  Ggnifie  en  jargon  , 
Petite  Capote.  Lat  PnUioli  genus. 

PIGMI-:0,  EA  , udi.tn.  P!ff.  Pig- 
mèc,  fc  dit  d’une  perfunne  de  petite 
taille  , & par  extcnfion  des  autres 
chofes.  Lat.  Pigmaus , a , um, 

PIGRE  , adj.  d'm:r  term.  Lent , pa- 
reffeux,  négligent  C'efl  un  mot  ufitè 
en  Aragon.  Lat.  Piger  , ra , um. 

PIGRICIA,  f.f.  ParelTe,  faincan- 
tife,  nonchalance.  C’cR  un  mot  La- 
tin , dont  on  (ait  rarement  ufage.  L. 
Pigritia, 

PlGRlClA.  On  appelle  ainfi  dam 
l’Aragon  un  endroit  qu’on  afiîgnc 
d;ins  les  cl.afTcs  aux  pareHcux  & A 
ceux  qui  font  mal  leur  devoir.  Lat 
Pigri  fedes, 

PÏGRO,  CRA  , adj.  tn.  Pa- 

rcflctix  , eufe.  Ce  mot  n'cft  plus  ufi- 
té.  Lat  Piger , ra , utn. 

PIHUELA,  f.  f.  Jet  , en  termes 
de  Fauconnerie  , cil  une  petite  en- 
trave qii'on  met  aux  pieds  de  l’oi- 
feau , ou  l'attache  d'envoi  ou  de  re- 
tenue d’un  oifeau  de  proie.  Lat  Pe^ 
dira. 

PiHUEEAS.  Filière;  on  appelle 
ainfi  par  funilitiidc  les  fers  qu'on  met 
aux  pieds  des  crûmncls.  Lat  Cottu 
pedii. 

PiHUEf.A  , fc  prend  figurcment 
pour  Embarras  , oûbicle , dans  l'ex- 
ecution d'une  choie.  Lat.  Compe- 
des. 

PIISSIMO  , MA  , adj.  m,  &»/.  /«- 
ptrl.  Très  pieux  , ctifc.  Lat  Piü^ 
mus  , a , unt. 

PIJOTA  t //•  le  même  que  Afer* 
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liaa.  e eft  nn  terme  ufité  dans  la  Ga- 
Hcc. 

PIJOTE  , /.  tn.  Pierrier  , petite 
pièce  d'Artillcrie  qui  fc  met  fur  le» 
plats  • bords  des  bâtimcns  de  mer , & 
qu'on  charge  de  mitrailles.  On  l’ap- 
pelle plus  communément  Ffmeril  , 
ou  prdrero.  Lat.  Tormentum  heüicum 
mtdiocrt. 

PIL.A  , f.f.  Pile,  auge  , vafe  de 
pierre  , on  de  bois  A recevoir  l’eau , 
qui  fert  à pluficurs  ufages.  L.  Za- 
brum. 

PiEA.  Les  Fonts  baptifmaux.  Lat. 

Baptiiîn‘iuin , ii. 

Pila  , fe  prend  par  métonymie 
pour  Paroiifc.  Lat  PariKia. 

PlLUfc  Bénitier  , vaiiTeau  où  l'on 
tient  iWu  bénite , qui  efl  A l'entrée 
de  t'Kglife.  Lat.  Aau^  htflralit  vas» 

Pila.  Pile,  fignihe  aiifti  unemaf- 
fc  de  pluficurs  chofes  entaflees  les 
unes  fur  les  autres.  Lat.  Acervus. 
CumulsK.  Sinus. 

Pila  , fc  prend  pour  toute  la  lai. 
ne  qu'on  carde  pendant  l'année  , & 
qui  appartient  au  même  maitre  : ainfi 
on  dit , ta  Pila  del  Pfeoriat. 

PtLA.  Pile,  en  termes  de  Blafon  , 
fc  dit  d'une  pointe  rcnverfèc  ou  d’un 
pal  aiguifè  , qui  s'étrécit  depuis  le 
chef  , & va  le  terminer  en  pointe 
vers  le  bas  de  l'ccu.  Lat  Palus  item 
I minatus. 

j Es  nombre  dt  pila  ? Reproche  qu'on 
I fait  A un  homme  qui  nous  appelle 
d’un  autre  nom  que  le  nôtre.  Lat 
Hoene  notnen  .Baptifmate  accepi'î 

Irft  per  fu  pi/  à la  pila.  Expref- 
fion  par  laquelle  on  le  raille  d'im 
nouveau  converti.  Lat.  Fentem  Baptif 
tnalem  aduthan  mbVr. 

Kombre  de  pila.  Nom  de  Baptême. 
Lat.  Komen  in  Baptifmate  impyitunt. 

Sacar  de  pila.  Tenir  un  enhnt  fur 
les  Fonts  de  Baptême.  Lit.  Ln  faera 
fonte  Kjptifmatis  aliqium  fsifeipere. 

PILAD.'V  ^ f.f.  Là  quiuititè  de  mor- 
tier qu'on  hit  à La  fois.  Lat  Cumm 
Uu.  Acer^>us. 

riLAR  , f,  m.  Abreuvoir,  grande 
auge  de  pierre  qui  fert  A abreuver 
les  chevaux  & A d’antres  ufages.  L. 
Alaznum  labnon. 

PiLAR.  Pilier  , colomne  , pied 
droit  qui  fert  A étayer  , à foutenir 
un  plancher,  une  voûte,  un  édifice. 
Lat.  Pik.  Cobtmna. 

Pi  LA  R.  Pilier,  fe  dit  figurément 
en  Morale  d'im  homme  qui  foutient, 
qui  défend  quelque  chufe.  Lat  Vo- 
ùanen. 

PILAREJO,/  m.  d/w.  Petit  pi- 
lier. Lat.  Pila  exigua. 

PILASTRA.  Vovez  Cobina  Attea. 

PIL.-\STRILLA, /.  /.  dim.  Petit 
pilaftrc.  Lat.  Pila  exigua. 

PILASTRüN,  f.  m.  a:igm.  Gros 
pilaflre.  Lac.  Pila  ingort. 

PILDORA,//.  Pilule } mèdica- 

^ ^ i ment 
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ment  qu’on* prend  à fec,  en  formel 
de  petite  boule.  Lat.  Catitp^ÜMH.  \ 

PiLDOEA,  feprenoit  autreibis  pour 
une  tente  de  charpie  ou  de  linge 
qu’on  met  aux  plaies-  Lat.  PenU'uiut. 

PiLDOBA.  Pilule,  iè  dit  bgure- 
lîicnt  des  fàcheufes  nouvelles  , des 
aHlidions  ou  des  injures  qu’on  eft 
oblige  de  fouffrir.  Lat,  Aierhum  tjuùi. 

PILEO,  /.  tn.  Efpècc  de  bonnet 
ou  chapeau  en  ufage  cbc2  les  Ro- 
mains, que  les  perfonnes  libres  pou- 
voiiut  feules  porter;  d’où  vient  qu'on 
le  donnoit  aux  cfclaves  qu’on  af- 
franchilToit  pour  marque  de  leur  li- 
berté. Pilfus^  i, 

PiLEO.  Chapeau  de  Cardinal.  Lat. 
PiUus  Cord/naiitiw/.  O 

PII.ETA,  b PiLICA,  /.  /.  dhn. 
Petit  bénitier.  Lat.  Aqu>«  iujîraiis 

PILLA,  /.  /,  le  racme  que  PiSa^ 
ge.  C’eft  un  mot  iifitc  dans  l'Aragon. 

PILLADOK,  /.  w.  Pilleur,  celui 
qui  pille , qui  vole , qui  prend  quel- 
que chofe  par  force.  Lat  Pncdutor. 

PiLLADOB,  en  jargon,  Joueur. 
Lat.  Jjifor , ris, 

PILLAGE,  f.  tn.  Pillage,  dégit, 
ravage,  vol' qui  fe  fait  dans  la  con- 
fuliou , dans  le  défordre  de  la  guer- 
re. Lat  PrxÀutio. 

PILLAR  , V.  a.  Piller,  dérober, 
prendre  par  Force.  Lat.  Pr^dari, 
SfoU>JTf. 

PiLLAE.  Piller,  prendre,  faifir, 
ravir,  culever.  Lat  Rafti-e.  ArrU 
ftre. 

PiLLAE,  eu  jargon , ngnific  Jouer. 
Lat.  iMitre. 

Qiàen  » prl'a , fe  dit  de  ceux 
^ui  ne  penfent  qu'.i  leur  profd  fans 
le  mettre  en  peine  des  autres.  Lat 
d^tti  rttfit  f/otltfi, 

PI  LL  ADO  , D A , fart,  fajf,  du  ver- 
hc  Piiittr.  Pille,  ée.  Lat  SpUiutus, 
/■'fl'Luwr,  «,  um. 

PILOK  , /,  m.  atigm.  de  Pila. 
Grand  baffin  de  fonuitw.  Lat  Z<n 
trum  ingettf. 

Pilon,  fignific  un  Pain  de  fucrc. 
Lat.  Cotuts  faccharx. 

Pilon.  La  manTc  ou  le  boulon  at- 
taché a r-anneati  coulant,  qui  fert 
de  contrepoids  à une  Romaine,  & 
aufti  une  groffe  pierre  ronde  fervant 
de  contrepoids  dons  les  preflbirs  des 
moulins  à huile.  Lat. 

Bfbtr  àd  filon.  Expremon  par  la- 
quelle on  fe  moque  d'un  homme  qui 
njoute  foi  aux  bruits  publics,  & qui 
débite  ce  qu'il  a appris  comme  vrai. 
Lat.  E turhiio  fonte  haurire, 

fhbcT  hthiio  del  pikn.  Cettc  cxprcl^ 
Con  fignifie  qu’\in  Juge  ou  un  Ma- 
giflrat  s’eft  relâché  de  fa  preinièrc 
jeverité , & s'eft  'laiffé  corrompre 
par  des  préfeots.  Lat.  aqmUutn 
dhéium  fvijj'e. 

j^jüLomo,  &A, 


oui  fe  dit  d’une  perfonne  qui  ajoute 
aux  nouvelles  publiques  & qui 
les  débite  comme  vraies.  11  fe  dit 
aufÜ  des  nouvelles.  Lat  Conuaentitius. 
FéfHs. 

PILONGA  , aij.  f.  Des  châtai- 1 
gries  fèches  & dépouillées  de  leur 
peau,  qu'on  met  dans  la  foiipc.  Lat 
C’aylanra  exjiccata^  furguta. 

PILONGO,  fc  dit  d'un  homme 
maigre,  fcc,  exténué.  Lat  £^V/«cm. 

PILOTAGE,  f.ttt.  Pilotage,  l’art 
de  La  navigation.  Lat  Afs  rnsHtica. 

PILOTü,/:w.  Pilote,  Officier 
d’un  équipage  qui  a l'ail  fur  la  ma- 
naïuTcd’un  vaitlcau  , & qui  la  com- 
mande. Lat.  Kmu'ltrm.  Xax*isrchus, 

PiLOTO,  fignilic  anfli  un  Gour- 
met, un  grand  buveur.  Lat  Potator 
injipnis. 

PiLOTO.  Pilote,  fc  dit  aiifli  figu- 
rément  des  Miniftres  d'un  Etat,  qui 
ont  tout  te  foin  des  affaires  du  Gou- 
vernement. Lat  GnbfrncU9r, 

PiLOTO,  en  jargon,  fignific  un 
Voleur  qui  fert  de  giiidc  à ceux  qui 
veulent  faire  un  vol.  Lat.  Purum 
\ antt/ignaniis. 

\ Piioto  de  Puerto.  Pilote  lamancur , 
côtier , qui  connoit  les  cotes , les 
ports,  les  rades.  Lat.  2vmcïtrui  lit- 
\ terarixa. 

FILTRA , /.  f.  Cgnifie  en  jargon , 

! le  Lit.  Lat.  Ctéile, 

EJlà  en  la  piltra.  Il  c(l  au  lit,  elle 
cil  au  lit 

PILTRAC.A,  /.  f,  le  meme  que 
Piltrafa.  Ce  dernier  cft  plus  uhté. 

PILTRAFA,  /.  /.  Morceau  lU 
viande  maigre , & qnt  n'cH  que  de 
I peau.  Lit.  Camea  pllis. 

I PILTRO,  f.m.  lignifie  en  jargon 
I Chambre  â coucher.  Lat  Ctéicubtm. 

I PiLTEO,  fignific  cncorccn  jargon 
' Valet  de  maquerem.  Lat  LenonUfa. 

I ntulus, 

\ PIMENT  AL,  /.  tn.  Planthe  de 
poivre  long.  Lat.  Locus  piptrilidt 
Jatu!. 

PIMENTERO,  f.m.  Poivrière, 
boetc  à tenir  le  poisTc.  Lat  Piperis 
vtfcul’tni, 

PiMENTEEO.  Poivrier.-  on  appel- 
le atnfi  dans  le  Royaume  de  Mur- 
cie l'arbre  qui  porte  le  poivre.  Lat. 
Piper  ^ ris. 

PIMENTON  , /,  m.  augm.  Gros 
poivre;  il  fe  prend  ordinairement 
pour  du  poivre  noir  en  poudre.  Lat 
Piprif  ptiMs. 

PIMIENT.A , / /.  Poivre,  frnit 
aromatique  venant  des  Indes  Oricîv 
talcs,  qui  a une  qualité  chaude  Ik 
fédie,  qui  vient  en  grains,  dont  on 
fe  fert  pour  affaifonucr  les  viandes. 
Lat  Piper  t tris. 

Pi.stiENTA  hlanctt.  Poivre  blanc. 
Lat.  Piper  album. 

PlMiENTA  larga.  PoivTc  long, 

eft  uuç  farte  de  poivre  gros  & long 


comme  le  doigt  d'un  enfant,  rele- 
vé de  pluGcurs  petits  grains  arran-> 
ges,  & joints  étroitement  les  uns 
aux  autres,  de  couleur  grife,  tirant 
un  peu^fur  le  rouge  en  dehors , & 
noirâtre  en  dedans.  Lat  Piper 

gurn. 

Es  MO  pimienta , è como  utia  pi. 
mient.'if  fc  dit  d'un  homme  qtn*  a 
l'efprit  vif  & pénétrant.  Lat.  Acu» 
tijftnus  e/l. 

Tv'.er  tnucl^  pimienta  , fc  dit  d’une 
chofe  extrêmement  chère.  Lat.  Ca- 
riùs  emi. 

PI.MIENTO,  / m.  Poivrier,  ar- 
briffeau  qui  produit  le  poivre.  Lat 
Piper. 

PiMlENTO.  Poivre  d’Efpagne  , 
plante  potagère.  Lat.  Piperitis^  idis, 

PlMlENTO  de  tu  Ittdiiis.  Poivre 
d'Inde,  plante,  hàt.  Indica  piperitis. 

Pl.MPlDO,  f.nt.  Efpècc  de  chat 
de  mer  qu’on  pêche  fur  les  côtes  de 
Galice  & de  Bifcaye.  Lat.  Felis  m.i. 
nmr  gettus. 

PIMPIN.  Jeu  d’enfans , pareil  à 
celui  qn'on  appelle  Pitpirigiûa.  Lat. 
Ludi  puerorum  gmus. 

PI.MPINELA,  /.  /.  PimprencUe, 
plante.  Lat  Pimpinella. 

PLMPOLLAR , /.  m.  Petit  bois 
taillis.  Lat  Lucus. 

PLMPOLLO , y!  m.  Jet,  pouflê 
dans  les  plantes  & dans  les  arbres; 
& aulTi  Kejettou.  Lat.  ctrix, 

SxsrcxUiit^  i. 

PiMPOLLO.  Bouton  de  ficur;  il 
fc  dit  d'une  rofe  en  bouton , calice. 
Lat.  Ccfyxy  cis.  Germett. 

PiMPOLLO  , fc  dit  auflî  d’un  jeu- 
ne homme  beau,  bien  fait,  galant, 
poli  ; & par  exteofion  , de  toute  au- 
tre chofe  jolie,  bien  faite,  & co- 
rieufe.  I.at.  Plcridta.  Elégant. 

PIN.A  , f.  f.  Borne  ronde  & 
termiuée  en  pointe.  Lat.  Taminui 
conicus.  Pinna , n^. 

PiNAS.  Créneaux  de  muraille.  Lat 
Piwtitf  eruni. 

PiNAS.  Jantes  de  roue.  Lat  Ro* 
r.r  p:m:.e. 

PINABETE,/  w.  Efpccc  de  fa- 
piii  appcllé  PcfTc.  Lat  Abies  ^ etis. 

PINACULO,y:m.  Pinacle,  faite, 
la  partie  la  plus  élesée  d’un  grand 
édifice.  lojt  Piunaeulum. 

PIN.AL,  O PiNAE,  f.  m.  Lieii 
planté  de  pins.  Lat.  Pinetnm. 

PLVARIEGÜ,  GA,  udj.  ut.  ^ /. 
De  pin , qui  appartient  au  pin.  Lat 
Finrus  , a , um. 

PINÀZA,  f.  f.  Pinaffe,  petit  ba- 
timent à pouppc  , quarré  long , étroit 
Si.  léger , qui  va  à voiles  & à ra- 
mes, Si  qui  porte  trois  mâts.  Lat 
Gaulus  minor, 

PINCEL , f.  tn.  Pinceau  , plume 
garnie  par  un  bout  d'un  poil  délié , 
qni  fert  à peindre , à appliquer  les 
CQuleurs.  Lat  ^tniçiltui^  i. 

Piaciln 
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PlKCEi-  Pinceau,  fc  dît  aullî  du 
Peintre  & de  fon  ouvrage.  Lit.  Fic^ 
tor.  Ficiura. 

PxîJCELES.  On  appelle  ainfi  en 
termes  de  Marine  des  efpètcs  de  gros 
pinceaux  de  H!a(Te  ou  de  peau  de 
mouton,  dont  on  fe  fert  pour  fui- 
ver  & goudronner  les  vailTcaux.  Lat. 
Kiiutici  fmicuU. 

PinCEi.es.  Ce  font  aiiflj  des  plu- 
mes que  les  martinets  ont  fous  U 
fécondé  plume  des  ailes , qui  fer- 
vent pour  les  pinceaux.  Lat.  Ft- 
vÂculi. 

PiNCELADA , / /.  Coup  de  pin- 
ceau, touche,  manière  de  peindre. 
Lat.  Fmiciïïi  iXiUhts^  üs. 

Dur  h ultima  ^incflad.!.  Expreffion 
figurée.  Mettre  la  dernière  main  à 
un  ouvrage.  Lat.  Alamun  uUitmtw 
imfottrrc. 

PINCERNA , / /.  Celui  qui  pré- 
fente  la  coupe  dans  un  FeRin , & 
qui  éprouve  devant  les  convives  le 
vin  qu'il  préfcutc.  Echaufon.  Lat. 
Fhetma. 

PINCHADURA  , / /.  Piquùrc, 
l'aélion  de  piquer  avec  un  inRrument 
pointu.  Lit.  FuniHoy  nis. 

PIXCUAR,  V.  a.  Piquer,  blenfer 
avec  un  inRnimcnt  pointu.  C'eft  un 
terme  bas.  Lat.  Fun^ne. 

PINCHA  UVAS.  Piqueur  de  raU 
fins.  On  appelle  ainh  un  homme 
inéprifable  par  fa  naiitance  & fes 
morurs.  Lat.  ilêtno  viSs, 

PIN'CO.  Voyez  Flihote. 

PINEDA , f.  f Efpccc  de  ruban 
de  fil  & de  laine  dont  on  fait  des 
jarretières.  On  l’appelle  communé- 
ment Ciwfa  mortchega.  Lat.  l'irîjvr- 
lis , iâif. 

PI.^G.VJO,  f.  m.  Lambeau,  ce 
qui  pend  d'un  habit  ou  .iiure  chofe. 
Lat.  j^f'^penMcuia, 

PIVGANELLO,  /.  nu  le  meme 
que  Calumeco. 

PIKGOKOTUDO,  DA,  aij,  m. 
^ f.  Haut,  te,  élevé,  éc.  Ceft 
un  terme  uüté  en  Murcie.  Lat.  £!r- 
ceifus»  Altus,  fl,  ttm. 

PIN’GUE,  f.  m.  Pinque,  terme 
de  mer.  C’cfl  un  bâtiment  de  charge 
qui  elf  rond  à l'arrière.  Lat.  Liou 
km , /. 

PlNGUE,  adj\  tTonf  ttrm.  Gros, 
gras,  bien  nourri.  Lat.  Pmgriir,  c. 

PiNGVE,  fignifie  aulR , A^ndant , 
fertile  , copieux , riche.  Lat.  Fin- 
fuis,  Ahundaus. 

PINGUEDINOSO,  sa,  ad;,  m. 

f,  Graifleux  , ciifc  , rempli , ic 
de  grailTe.  Pitif'uedinojus ^ a,  tm. 

PINGUEDO,  /.  /.  le  même  que 
Cerdura.  C'eft  un  terme  ufité  en  Ana- 
tomie. 

PIKGUISSLMO , MA  , aàj.  m. 
fufrrl.  Très  gras , alTe , très  abon- 
dant, te,  très  copieux,  çufe.  Lat. 
FininiJfimui, 


PINITJ.O,  f.  tn.  Ivc  mufeate, 
plante.  I.at.  Ahiga , ét. 

PINJANTE,  f.  M.  Bijou  qu’on 
porte  pendu  au  cou.  C’dl  un  vieux 
mot.  Lat.  Am‘ca  huUa  faîàcr.s. 

PiNjANTE,  fe  dit  auffi  de  tout 
ce  qui  cR  pendant  à quoi  que  ce  foit. 
Lat.  Res  ptndulu 

PiNjANTK.Modillon.  Terme d’Ar. 
chiterturc.  Lat.  Fntdens. 

PINJAR , V.  tf.  le  même  que  Col- 
gar.  Ce  mot  a vieilli. 

PINJADO  , DA , pitrt.  pajp.  du 
verbe  Finjar:  le  même  que  Colgstdo. 

Rico  0 pir^(uh.  Expr.  adv.  Ou  ri- 
che , ou  pendu.  Lat.  Aut  Cafnr , 
aut  nîhiL 

PIKO,  f.  m.  Pin,  arbre  grand, 
élevé , droit , qui  conférée  toujours 
fa  verdure.  Lat.  Pinus^ 

PiNO,  fc  prend  par  fynccdochc 
pour  Vaifleaii , navire.  Lat.  Fimu. 

PiN'OS.  On  appelle  ainft  les  petits 
pas  que  font  .les  enfans  qui  com- 
mencent à marcher.  Lat.  Frima  vef- 
tighrum  elnnentii. 

Ifacer  piws.  Faire  des  pcDts  pas 
comme  les  enfans  qui  commencent 
k marcher. 

Afino,  adv.  Envolée,  fe  dit  des 
cloches  que  l'on  Tonne.  Lat.  Ereéiis 
ctimpi-aiis. 

Como  WJ  pino  de  oro  , fc  dît  d'un 
homme  bien  fait  & de  bonne  mine. 
Lat.  F2fg{wtem  vet  puichmimttm  ejé. 

PINOLE , /.  M.  On  appelle  ainfi 
une  poudre  qui  vient  des  Indes, 
compofee  de  vanille.  Si  autres  cfpè- 
ces  aromatiques  qui  entrent  dans  le 
chocolat.  On  r.ippcHe  autrement  FeU 
vos  de  Socomi/co.  Lat.  Fnlvis  aroina- 
ticui.  • 

PINOSO,  SA,  adj.  m.  Sff  /•  Qui 
vient  du  pin , qui  concerne  le  pin , 
couvert  de  pins.  Lat.  Fintus  ^ o.  Mit, 

PI.*4TA,  f.  f.  Couture,  cicatrice, 
marque  auvifage,  ou  dans  quclqu'an- 
tre  endroit  du  corps,  qui  rcRe  à la 
fuite  d'un  coup  , d'iiue  playe.  Lat. 
M>xctsUi , 4C. 

PiNra.  C’eft  aufïi  une  marque 
qui  cR  k l’extrcmité  des  cartes  à 
jouer,  par  le  moyen  de  laquelle  on 
connoit  leur  couleur  avant  que  de 
les  découvrir  tout- Lat.  CW- 
tuLe  piéij:  Jsgnutn. 

Pi  NT  AS.  Fièvre  pourprée,  maLi* 
die.  Lat-  S^ÎKuUe 

Pi  N TA,  fignifie  aulTi  une  Goutte. 
Lat  Guttu , .r. 

PiNTA.  Pir.te,  mcfurc  de  vin  qui 
contient  deux  chopines.  L.at  Duo 
fextarii  Gatlsci. 

PiNTAS.  botte  de  jeu  de  cartes 
prefquc  femblable  k 1a  BafTcttc. 

PiNTA , fc  prend  figurément  pour 
une  marque  extérieure  qui  fert  k 
connoitre  la  bonne  ou  la  mauvaife 
qualité  d'une  chofe.  Lat.  Sipsum. 
Spccia. 


PIN  36^ 

Pi  MT  A rexa.  Voyez  TJxa, 

/vo  quitar  pinta.  RclTcmblcr  par- 
faitement à un  autre,  tint  par  l’cx- 
téricur  que  par  le  génie  & le  carac- 
tère. I.at.  Simillimum  e£e. 

PIXTACfLGO,d  PiXTADiLi.0, 
f.  m.  Chardonneret , oifeau.  La;. 
Ctrrdttflif. 

PINTAR,  V.  fl.  Peindre,  mêler 
Se  cinplovcr  les  couleurs  avec  un  tel 
art  qu'elles  repréfentent  un  objet , 
quel  qu’il  foit  Lat.  Fir^erc. 

PiNTAR.  Peindre,  fc  dit  figurc- 
ment  en  chofes  morales,  Se  figni- 
fie.  Faire  par  le  difeours  des  repre- 
fentations,  des  deferiptions  de  quel- 
que chofe.  Lat.  Depingere.  Dtferihere. 

PiNTAR.  Peindre,  fe  figurer  quel- 
que chofe , imaginer.  Lat  ExcegiU- 
\ re.  Ejfmgtre. 

1 PiNTAR.  Feindre,  exagérer  une 
chofe.  Lat.  Fingere.  EJiugne. 

PiNTAR,  fe  dit  des  nuits  oui 
commencent  k meurir  & k prendre 
de  la  couleur.  Lat.  Colorem  variare, 

PiNTAR.  Donner  des  marques, 
des  figncs  de  ce  qu'on  eR.  Lat  iï- 
gixiitu  vel  fpecimen  dort. 

PiNTAR,  fignifie  encore  Donner, 
payer,  compter i ainfi  on  dit:  Pin* 
tirra  cienretUes^  Il  payera  cent  féaux. 
Lat.  Selvn  e,  Xitmerare. 

FvUar  cûmo  querer.  Peindre  ou  con- 
ter les  chofes  k fa  fintaifie , fe  per- 
fuader  une  chofe  fans  fondement 
Lat.  Fj'o  arbitrio  agere. 

Fiiita  monaj.  Un  riarbouillenr , un 
mauvais  Peintre.  Lat.  Ridiculus  pic- 
tor. 

PINTADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Pintiir.  Peint,  te.  \At,  Piclus. 
Dtpuius.  Variegatus , a , uns. 

Pl.NTADO,  figurément.  Peint, 
bigarré,  qui  eR  de  diverfes  couleurs, 
nuancé.  Lat  Verjkolor.  rwiegatus  , 
fl,  uns. 

Al  suas  pintaâo.  Au  plus  doéfc  , 
au  plus  habile,  au  pins  pntdcnt, 
.•ni  plus  expérimenté.  Lat  Dcéiiori, 
Prx}li.astion,  Excdlentîori. 

Como  de  lo  vivo  à h pintaio.  Com- 
me du  jour  à la  nuit , pour  mar- 
quer  la  diffcrcncc  qu'il  y a d'une 
chofe  à l’autre.  Lat.  Tt4o  c^lo  d\f- 
ttins. 

No  poder  ver  à tmo  pintudo.  Ne 
pouvoir  voir  une  perfonne,  meme 
en  peinture , marque  de  grande  hai- 
ne. Lat.  Ne  piélum  quidesn  ferre. 

l’euir  pintaio.  Phrafe  qui  fignifie 
qu'une  chofe  cR  bien  faite,  qu’elle 
va  k peindre.  Lit  AJabre  fuciustt 
efe. 

PINTARRAJAR , v,  a.  Voyez  Pm- 

torrear. 

PINTARRAJO,  /.  M.  Barbouil- 
lage,  mauvaife  peinture.  Lat.  PjV- 
tura  inepta. 

PINTARROXO , /.  m.  PaflTcrcJit , 
moineau,  appelle  plus  eommunfmcnt 
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Camacbuelo  6 Purdii^.  C*e(l  U(1  mot 
ufitc  ilaxis  U Galice.  Lit.  Pajcrcu- 
lus , i. 

PINTILIA,  y:  /.  dim.  de  Pinta. 
Petite  tache.  Lat.  Levis  maeuh. 

PINTIPAIt\DO  . DA , adj.  m. 

/.  Tout -à*  fait  femblable.  C'ett 
un  terme  burlcfque.  Lat.  Smulimus. 
Aptil/tmus, 

FINTIPARAR,  v.a.  Terme  bur- 
lefque  & haaardé.  Comparer  » aiTur. 
ttr,  éçalcr  une  chofe  a une  autre. 
Lat.  Couferyt.  AjiHifarare. 

PINTO,  TA,  aâj.  m.  ^ f.  le 
jnéme  .que  Pinudo.  Ce  mot  a vieilli.  | 

PLSrOJO,  JA,  »i.  ^ f.  I 

Terme  hazarJé.  Picoté,  éc  de  pedtc 
vérole , marqué  de  taches  de  Touf- 
feur. Lat.  AÏdculnfus  ^ a y uw. 

PINTOR,/.  w.  Peintre.  Lat  Tic- 
toTy  rit. 

PINTORESCO,  CA  , tfdf.  tn. 
Tiîtnrcfque  , qui  concerne  U Pein- 
ture & les  Peintres.  Lat  PiHori^ 

eut  y U y UM. 

PINTORRE.\R,  V.  a.  Peindre  une 
chofe  de  diverfes  couleurs , fans  art, 
ni  méthode.  On  dit  aufli  Pintamx- 
jar.  Lat.  Sine  arie  cohribus  in^cerc. 

PINTURA,  /.  f.  Peinture,  l’art 
dépeindre,  c'eft  un  des  Arts  liberaux. 
Lat  Piüuru. 

PlNTURA.  Peinture,  le  dit  auf- 
fi  des  tableaux,  des  ouvrages  du 
Peintre.  Lat.  Piélttra.  TahuU  piHa. 

PiNTURA.  Peinture,  fc  «lit  fiiçuré- 
ment  en  chofes  morales  , & ûgni- 
lie , Oefeription  , narration , portrait 
qu’on  fut  par  écrit , ou  de  bouche , 
d’une  perfonne , ou  de  quelque  ebo- 
fc.  Lat.  DtfcrJptio. 

Pl.VTURA  iù/re/cû.  Peinture  à fref- 
que.  Lat.  UtU  yUiura. 

PiNTURA  rt<  oi/o.  Peinture  à l’hui- 
le. l.at.  PiAura  olearia. 

PiNTURA  «/  temple.  Peinture  h 
la  détrempe.  Lat.  Pictura  p^lutiuoia, 

PiNTURA  konlaiii.  Peinture  bro- 
dée , portraits  en  foie  on  en  laine , 
faits  avec  l'aiguille.  L.Opitt  Phrygittw. 

PiNTURA  cerijka.  Peinture  en  ci- 
re, ouvrage  de  tire  qui  imite  la 
nature.  L^t  Cereu  pi^:n-a. 

PiNTURA  de  ttgUiOi?.  C'eft  relie 
qu'on  Bit  iur  une  toile,  qu’on  hu- 
mcélc  par  l’envers  avec  de  l’eau  na- 
turelle, fans  cmplovcr  d’autre  bbiic 
que  celui  de  la  toile.  Lac.  Litflcniit 
puiura. 

PiNTURA  de  fnrccliuui.  PeinTdre 
en  email , en  fayancc , en  porcebi- 
ijc.  Lat.  PitUuru  encbuuJlLa  vel  vi^ 
trea. 

PiNTURA  emhutida,  iMofaïqtîc  » 
marqucttcric.  Lat  Tejêliutiim  opta. 

PiNTURA  ferrea.  Damafqinxiure. 
Lat.  Piéiura  ferrtu. 

PiNTURA  figuliiux.  Peinture  fur  la 
fayance , fur  les  uRcaciUs  de  terre, 
^it.  PiUvga 


PrNTDRA  Petit  point.  Lat 

PiHura  textilis. 

PiNTURA  vitrra.  Peinture  fur 
verre.  Lat.  l^itraria  pictura. 

PINUI  AS,/  f.  Pii.ules  , ce  font 
de  petites  plaques  de  cuivre  élevées 
perpendiculairement  fur  les  bords 
d'une  alidade,  ou  d'un  inllniment 
propre  à obfervcr,  lefqucUcs  ont  un  i 
petit  trou , ou  une  petite  Fente  par 
où  les  rayons  vifnch  fe  portent  vers 
les  objets.  Lat.  HnnuLcy  erutn. 

PINZAS,  f.  f.  Tenette,  inftru- 
ment  de  Chirurgie  fait  en  forme  de 
petites  pincettes.  I.at  l'olfellay  «r. 

iVo  h facarrnt  ni  etm  pimas.  Cette 
cxprdfion  marque  la  diffculté  qu'il 
y a à Bire  parler  quelqu’un,  & à 
lui  arracher  ce  qu'on  veut  favoir. 
Lat.  AVe  furcipu'às  extrahent, 

PINZON  , /.  m.  Pinqtin  royal, 
oifcati.  Lat.  Pajfer  vtejscehr. 

PINZOTK,  / m.  Terme  de  Ma- 
rine.  Barre  du  gouvernail.  Lat.  Pa~ 
lus  guhtrnaculo  aj)ixus. 

PIN  A,  /./.  Pomme  de  pin,  fruit 
du  pin.  Lat.  Pinta  nux. 

PihA.  Autre  genre  de  pomme  de 
pin  qui  vient  des  Indes.  Lat.  Nux 
pittca  Indica. 

PtnA.  On  appelle  ainfi  parmi  les 
mineurs  une  portion  d'argent  qu’on 
.amalgame  avec  le  mercure  & qu'on 
met  au  feu  dans  un  creufet  pour 
Birc  maporcr  le  dernier.  Lat.  Ar- 
geati  jpuri  maja. 

PINARSE,  V.  r.  en  ja^oii,  S’en- 
fuir s’échaper.  Lat.  Aufugerc. 

P1NAT.\,/.  f.  le  même  que  OU 
la  ou  PucUero.  C’eft  un  mot  Italien 
lort  ufité  en  C.iftil!;y. 

PINON,/.  m.  Pignon,  fruit quon 
trouve  dans  la  ponunc  de  pin.  Lat. 
Pitteus  nucléus. 

PinoN.  OlTeîct  qui  cft  à l’cxtrc- 
mitc  «le  l’aile  des  oifeaux  de  proyc. 
Lat.  Vc  iicuj  in  aüs  oj,Sçulus. 

PihoNKS,  h PihoNCiLLOS.  Pe- 
tites plumes  qui  croin'ent  fous  les 
ailes  des  faucons  & autres  oifeaux 
de  proie.  Lat.  Plwnulf. 

PlhoN.  pignon,  en  terme  d’Hor- 
logcrie  , eR  une  pièce  dans  Laquelle 
s’bmgraincnt  les  «lents  d'imc  roué. 
Lat.  Striata  in  Ifarcitgiis  pinnula. 

PinoN.  Pignon  d’une  platine.  Lat. 
Dens  jètreut  in  fclopttis. 

Cornet  lûs  psnones.  Faire  collation 
ta  veille  de  Noël , à laquelle  on 
mange  «les  pignons.  Lat.  Prrvigiliwn 
fuititlis  Djmni  ctlebrare. 

Pl^üXATA,  f.f.  Pâte  faite  avec 
des  am.andcs  pilées  & force  fucrc, 
à laquelle  on  donne  differentes  figu- 
res , efpécc  de  nugat.  Lat.  Alaja 
ex  tritis  amygdalis  faveharo  condita. 

PLSONATE  , f.  m.  Pâte  faite  avec 
des  pignons,  du  fucrc  ou  du  miel. 
Lat  AhJ'a  ex  nueleis  pineis  faccbaro 
vü  mile  Cf  Ma* 


n^OHCUXOy  f.  m.  ilm.  Petit 
pignon.  Lat  Nucléus  pineui  exignus» 

PINORAR,  v.a.  Terme  .ancien, 
qui  eft  encore  en  uBge  dans  l'Ara- 
gon.  Vüvea  Prendwr  h Sueur  prendas. 

PISUÉLA,  f.f.  Etoffe  de  foyc 
ainû  appcllee  à caufe  des  pommes 
de  pin  qui  fout  defiinées  deffus.  Lat. 
Pannus  fericus  nui'lei  pinei  Jiguris  dif 
tiniiui. 

PIO,  f.  m.  Cri  des  poulfins.  On 
fc  fcrl  de  ce  mot  pour  les  appeUcr. 
Lat.  Pipitus. 

PIO,  A,  rtd;.  tn.  eff  f.  Pieux, 
eufe , dévot , te.  Lat.  Religion 
fus  y a , um. 

i Pio,  fignific  aufü  Doux,  bénin, 
affable  , humain  , mifcricordieux  , 
dément , compatiffant  L.  Miferkeru 
Pius. 

I Pio , en  jargon , du  Vin.  Lat 
Vinwn. 

PlA  MADRE, ÔPlA  MATER.  Pie- 
! mère.  Terme  «l’Anatomie.  Membrane 
I on  peau  délicate  qui  co)ttvrc  îmméJia- 
I tement  le  cerveau.  Lat  Pia  mater. 

1 PIOJENTO,  TA  . aàj.  m.  ^ f. 

I Pouilleux,  enfe,  plein,  ne  de  pou.s. 
Lat.  Pediculofusy  a,  uw. 

PIOJERIA,  f f.  Abondance  de 
poux.  Lat.  PediculoTum  copia  y Sca~ 
turigo. 

PlojERiA  , ftgnific  an  figuré, 
Mifîrc,  indigence,  pauvreté,  dif^<- 
te.  Lat.  Ir.epiii.  Egejîai. 

PIOJICIDA , /.  tn.  Terme  bw- 
lefquc  & h.azardé.  Tueur  de  po;;x. 
Lat.  Pediatlorsm  aceifev. 

PIOJO,  f.  m.  Pou.  vermine  oei 
s’cngeiulrc  fur  les  animanx , qui  les 
pique,  les  mord,  & leur  fuccc  ic 
fang.  Lat.  Pcdiculus. 

Projo.  M.ibdie  qui  prend  aux 
üife.anx  de  chaffe,  laquelle  provient 
«le  petits  vers  (cmblabics  aux  pouv. 
Lat.  Pe.lieultrit  avium  morhus, 

Pio'o  pegadizoy  fe  dit  d’un  homcjc 
extrêmement  importun.  Lat.  Peiku- 
lus  teuacitn-  adhartns. 

PIOJOSO  , SA,  aâj.  m.  ^ f. 
Pouilleux,  eufe,  plein,  ne  de  poux. 
Lat.  Pedknltfus , a , um. 

Piojoso,  fc  dit  figurément  por.r 
Avare,  chiche,  taquin.  Lut.  Tenax. 
Ax'arus.  Sordidui  , « , uttt. 

PIOJUELO,/  m.  dim.  Petit  pou. 
Lat.  PedicitUt!. 

PIOLA  , f.  f.  Terme  de  Marine. 
Petite  corde  de  deux  ou  trois  brins, 
qui  fert  à attacher  les  petites  pou- 
lies , & à divers  autres  ufages.  Lat. 
Nauticus  ftmicidus. 

PIÜRNO,  f.  m.  Genêt,  petit  ar- 
bufte  qui  croît  fur  les  montagnes 
& dans  les  lieux  froids.  Ou  l’appel- 
le en  Caftjllc  Genijlay  Hittiejïa  Si 
Rétama.  Lat.  Gettijla. 

PlORNO,  en  jargon  fignilîcYvro- 
gnc.  Lat.  Ebrius.  Beriofus. 
i PIPA,//.  Pipe,  tonneau , vaif- 
icsa 
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fcau  qui  fcrt  à garder  & à tranfiior- 
ter  le  vin  & les  autres  liqueurs. 
Lat.  Doüum. 

PiFA.  Pipe  à Fumer  du  tabac.  Lat. 
Sifhur.ctiUts  aao  tabacci  fttmtis  excifitur. 

Pipa,  (e  dit  auflî  d'une  cfpèce 
de  petite  flûte  que  les  cnBins  Font 
ara:  le  tuyau  du  bled  verd , lorf*  ! 
qu'il  cil  noue , un  chalumeau.  Lat.  C(*>  : 

I 

Pi  PA  , en  terme  d'Artîllcrie,  C- ' 
gniHc  la  fufée  d'une  bombe,  d'une' 
grenade.  Lat.  Incmdiurius  tubului , r. 

PIPAR,  V.  a.  Fumer  du  bbac 
avec  la  pipe.  Lat.  l'ahMci  fumwn  tx-  , 
cr/we. 

PIPI,  f.  M.  Pipi,  oifean  d’Abyr. 
Hnic , ainli  nommé  à caufe  de  km 
cri.  Lat.  avis  gftuts. 

PIPIAN  w.  Ra^jout  Indien.  Lat. 
JndicHm  coKdiattntwn, 

PIPIAR,  v.tf.  Piauler,  Fc  dit  des 
petits  oifeaux  qui  font  encore  au  nid. 
Lat.  Pipire.  Pifilare. 

PIPIKIPAO , / i«.  Terme  bas.  Re- 
pas, FelHn  fplendidc.  Il  fc  dit  de 
ceux  qu'un  Fc  donne  alternativement. 
Lat.  Zautum  cenvivùtm  per  domos  vU- 
cijjttn  ceUbrativn. 

La  titrra  Ad  PipWipiw.  On  appel- 
le ainfi  eu  flile  badin  un  lieu  ou 
imc  maifon  où  l’alKindancc  règne , 
& où  l'on  ne  penFe  qu'à  la  bonne 
chère;  pays  de  cocagne.  Lat.  Regio 
UHe  tmlk  Jîums, 

PIPO,  f.  iH.  OiFon  qui  vit  de 
moucherons.  Lat.  Pipus%  i. 

PIPOTE,  f,  tu.  Petite  pipe,  ou 
ctit  tonneau , qui  lert  ù mettre  & 

tranlfûrter  des  liqueurs  & auiîi 
du  puiUnn  falu  Lat.  ü>i.iclwu. 

PIPOTILLO,  /.  M.  dùn.  Caque, 
petit  tonneau  , petit  baril.  Lat.  Do- 
is duifi. 

PIQUE , îw.  Pique , brouillcrle, 
mé&Dtclligencc , diflêrifion  entre  pa- 
réos & amis.  L?t.  DiJinjio.  Dijçor- 
dsii. 

PiqtUE.  Pic,  fc  dit  an  jeu  de 
piquet  quand  le  premier  qui  jolie 
peut  compter  30  points , lans  que 
fon  adverFaire  en  compte  aucun  , 
& alors  il  compte  60  nu  lieu  de  30. 
Lat.  /exagiutci  progrejjus, 

PlQ.UK  , en  terme  de  Marine,  fi- 
sniKc  Fond.  Ir/e  à piqtu  el  navio^ 
Couler  à fond,  en  parlant  d'un  vaif- 
feau.  Lat.  hnwn.  Pi  ofwtdunt. 

PlQUKS,  en  termes  de  Marine, 
font  les  foureats  pofci  fur  I.a  quille 
du  côté  de  la  puupe  & de  la  proué. 
Lat.  Nasdici  bidentes. 

Apiffucy  adv.  Sur  le  point  de.  Voyez 
CtTça. 

Echar  à fique.  Couler  un  vaiîTcau 
à fond;  & au  figuré,  Detruire,  rut- 
ncr  , prodiguer , lUfliper.  Lat.  iV*r- 
gtre.  DilapiiUre.  Decoqurre. 

Ecbar  a fiqut  U bofipjia*  Di03pcr 
ion  bien. 


P I Q 

PIQUERA , /.  /.  Petite  ouverture  | 
qu'on  pratique  aux  ruches,  pour  que  | 
les  abeilles  pniflent  entrer  & fortir. 
Lat.  Alvtarii  ojliolmn. 

PIQULRIA ,/ /.  Corps  de^iquicrs 
qui  fervoient  ancîenncmcitt  d.ans  les 
armées.  Lat.  Hallatiy  orum. 

PIQUERü  , f.  m.  Piquier , folJat 
armé  d’une  pique.  Lat.  Ilafluius. 

PIQUE  r.Â  , /.  /,  Pic  , innrument 
pointu  Se  acéré  , attaché  à un  man- 
che, qui  fcrt  aux  ma<;ons,  aux  tail- 
leurs de  pierre  & aux  pionniers  à re- 
muer la  terre.  ï.at.  DtntjU^  U, 

PIQUETE , f.  m.  Piqiiùrc  légère , 
faite  avec  une  chofe  pointue.  Lat. 
PuucUo , nif. 

PlQ.li ETE.  Petit  trou  qu'on  fait 
aux  habits  , ou  à autre  chofe.  Lat. 
Parta  fefiio, 

Pk^uete.  Piquet  , b.îton  pointu 
qu’on  fiche  fur  le  terrein  pour  raar- 
quer  les  angles  & les  mcfurcs  d’un 
plan  qu'on  veut  lever.  Lat.  Palus. 

PIQUETE.  Piquet,  en  termes  de 
guerre  cfl  un  nombre  de  folJats  dc- 
tncbcs  de  chaque  compagnie , prêts 
ù marcher  on  à exécuter  ce  qu’on 
leur  ordonne.  Lat  b'tataria  Cohors. 

PIQUILLO  , f,  m.  dim.  de  Pico, 
Petit  bec.  î-at.  Rofintm  txigMum. 

PIRA,  Voyez  Pyra. 

PIRAOUA  , /.  f.  Pirogue  , bateau 
dont  fc  fervent  les  Indiens  de  l'Amé- 
rique Méridionale.  Lat  fjmhus. 

PiRAMIDAL.  Voyez  Pyranndal. 

PIRA.VilDE.  Voyez 

PIRAT.A,  /.  w.  Pinte,  Corfairc, 
écumeur  de  mer.  C’cll  un  mot  Luin. 
Pirata. 

PiaATA,  fe'dit  figurément  d’un 
homme  dur,  inhumain,  qui  n'a  nul- 
le pitié  des  niaux  d’autrui.  Lat  Ho- 
mo inhtsnifi  sus. 

PIRATEAR,  V.  a.  Pirater,  cou- 
rir les  mers  pour  voler.  Lat.  Pira- 
ticasrs  exereere. 

PIRATERIA,//  Piratcrjc,  vol 
qui  fc  Elit  fur  mer  à main  armée. 
Lat.  Piratica. 

PIRATICO,  CA  , adf.  m.  y/. 
Qui  concerne  le  Pirate  , ou  la  pira- 
terie. Lat.  Psraticus  , a , um. 

PISA  , f.  f.  L'a  Aion  de  fouler  aux 
pieds , ou  de  marcher  fur  quelque 
chofe  par  mégardc.  Lat  Calcath. 

PiSA  , fc  dit  aufli  des  coups  de 
pieii  qu'on  donne  à quelqu'un  en  le 
roulant.  Lat  Proculcatio, 

PISADA  , f.f.  Trace,  veftige, 
que  laifTent  les  pieds  dans  les  endroits 
où  l’on  marche.  Lat  Fe/ligitim. 

I PiSADA  , fe  prend  foeveat  pour 
PataJa. 

Seguir  las  pifathr.  Exprellion  figu- 
rée, qui  fignific,  Suivre  l'exemple  de 
quelqu'un  , mari.hcr  fur  fes  traces. 
Lat.  Eefligiis  infifiere. 

PISAJ)OR  , f.  m.  Celui  qui  foule 
, aux  pieds,  U fe  ilit  aulll  ordinaire- 
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ment  de  celui  qui  foule  la  vendan- 
ge. Lat.  Calcator. 

PiSAOOR  , fc  dit  par  extenfion 
d'un  cheval  qui  lève  beaucoup  les 
jambes  en  marchant.  Lat  Eqsius  re- 
cakator. 

PISAXTES  , f.  m,  fignifie  en  jat- 
jon  les  Pieds,  atifTi-bicn  que  les  fou- 
liers.  Lat  Ptdes.  Cakes. 

PISAR , V.  a.  Marcher,  pofer  les 
pieds  fur  la  terre,  ou  fur  quclqii'au- 
tre  chofe , la  fouler.  Lat  Cakarre. 

.PlSAR  , Fignific  auflâ  Battre  la 
terre  ou  le  pavé  avec  la  dcmoifcllc. 
Lat.  Pswire. 

PiSAR,  fignifie  encore  Toucher , 
être  près.  Lat  Ativt^ere. 

PiSAR.  Fouler  aux  pieds  , Ce  dit 
figurément  pour  Méprifer  , dédai- 
, gner  , ne  faire  aucun  cas  : comme  , 
Pifar  las  honras , las  dignidudes  ; Fuw- 
1er  aux  pieds  les  honneurs  , les  di- 
gnités. Lat  Cakare. 

Pisè  el  fapo  , fc  dit  d’un  homme 
qui  fe  hazarJe  à faire  une  chofe  crain- 
te qu'il  ne  lut  en  mcfarrivc.  L.  àMu- 
Jldkutt  hubet. 

PIS.ADÜ , DA,  part.pajf.  du  Verbe 
Pi/m*.  Foule  , éc.  Lat.  Cakatns.  Prç- 
tritus , a , «w. 

PIS.\VERDE:,/w.  Jeune  Dimoi- 
feau  , qui  fc  pique  de  galanterie , & 
qui  ne  Elit  que  battre  le  pavé  du  ma> 
tin  au  foir.  La  métapliorc  cfl  pnTc 
de  ceux  qnl  traverfant  un  parterre 
marchent  liir  la  pointe  des  pieds,  de 
peur  de  le  g^ter  ; & c’cfl  ainfi  que 
marchent  les  Damercts  & les  petits 
maîtres.  Lat.  Homo  htkulus.  Jttvtssis 
nitnis  cultus. 

PISCATOR  , / m.  Nom  d'un  Al- 
manach qui  parott  tous  les  ans.  Il 
cR  ainf*  appelle  ‘d'nn  ancien  Aftrolo- 
guc  de  Milan  , qui  publioit  fes  al- 
manachs fous  le  nom  de  Pécheur  de 
Sarrabal. 

PISCATORIO , RI  A , adj.  su.  Pfff. 

' Qui  concerne  h pêche.  Lat  Pifeato* 
I rius  , O « uns. 

I PISCINA  , f.  f.  Plfcinc  , petit 
; étang  ou  vivier  , où  l’on  pêche  & 

' où  l'on  garde  du  poifTon.  Lat.  Pi/tT- 
I va.  Hz'itritan , i, 

PISCIS , f.  su.  Les  PuifTcms.  C’eft 
I une  Conilcllation  qui  fait  le  douziè- 
me figue  du  Zodiaque,  où  le  Soleil 
entre  au  mois  de  Février.  Lat.  Pif- 
cts. 

PISON,  /.  m.  Hie,  infiniment  de 
paveur  Elit  d’iinc  pièce  de  bois  ron- 
de , peTnntc  S.  ferrée  par  le  bout , 
avec  deux  anfes  aux  cotes  pour  re- 
lever ; il  fert  A enfoncer  les  pierres 
dn  pavé.  On  l’appelle  actrement  Do- 
moifelle.  I^t.  'Eudes. 

PiSOTEAR  , t'.  a.  Fouler,  rcFou- 
lcr  , battre.  Lat.  Cahtre.  Proterere» 
Tunieve. 

PISOTEADO,  DA  , pa-t.paf.  du 
verbe  Pi/otear.  Foulé,  éc  aux  pieds, 
Z Z 3 Uat 
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I,at.  Protrîtus.  Tmfut. 

PISTA , /.  /.  Piftt  , marque  i!ti 
diemln  où  a piflié  quelque  auim.il. 
Lat.  , ii. 

riSTAR  , V.  «.  Piler  , ^crafer 
quelque  choie  pour  en  tirer  le  jiis , 
ou  le  flic.  î.at.  t'infrre.  Ttmiere. 

PISTADO  , DA  , tort.  piijJ'.  (lu  ver- 
be Pijiar.  Ecrafe , Ce  ; pile  , ée.  L. 
Tu't/uf , a , Mrt. 

PISTO  , /.  w.  Confommé,  bouil- 
lon fucculcnt  au’on  tire  des  viandes, 
fur -tout  de  celle  de  poule  & de  per- 
drix , & qu'on  donne  aux  malades 
pour  les  fortifier.  Lat.  Succus. 

A pijlos.  Facjon  adv.  Chichement, 
en  pecitc  quantité,  peu  à peu.  Lat. 
Pauhtm.  Alinuiim.  Per  par/rr. 

PISTOL.A  , /.  /.  Piilolct  , petite 
arme  à feu  que  les  Cavaliers  portent 
ît  l’atijon  de  la  fcllc.  Lat.  S<:bpetui 

brtvkr, 

PISTOLETAZO , /.  w.  Coup  de 
piHoIct.  Il  fc  dit  aufli  de  b blcITu- 
rc  bitc  d'un  coup  de  pillolet.  Lat. 
Sclopeti  hreviaris  Uiuj. 

Tirât  un  fifloUtuzo^  AthUr  d p/- 
fioUtùtos.  Lâcher  un  coup  de  pifto- 
let,  fc  battre  à coups  de  piftolet. 

PISTOLETE,  / w/.  Piftolet  de 
poche.  Lat.  BrcviJJimi  nte\\i  fcîopetuî. 

PISTRAGE,  ùPiSTRAQUE,/.»».  , 
Liqueur  , fauce  , bouillon  de  mau- 1 
vais  i;out.  Lat  Jtifculum  injucundmn.  j 

PITA  , /.  f.  Pitc  , plante  qu'on 
trouve  dans  les  ilcs  de  l’Amcriqiie  , 
(^nt  on  tire  du  fil.  Lat.  ILrho  Indi- 
ca  Pita  di£h, 

PiTA.  Petit  cri  dont  on  fe  fert 
pour  appcUvr  les  poules.  Lat.  l^ox 
quà  gaUin.e  cotq^r^antur. 

PITAFLO , /.  w».  fisnifie  en  jar- 
gon une  Cruche.  Lat.  Ùrcem. 

PITANCERIA,//  Lieu  où  l’on 
diUribuc  le  prêt  aux  troupes.  L. 
cui  uhi  diurict  ftipordùi  dtflrihuuntur. 

PITANXÊRO  , P 1».  Celui  qui 
difhilme  le  prêt  aux  troupes.  Lat. 
Diarii  Jlipendü  tUJÎribuior. 

PtTANCïvRO.  On  appelle  ainfi 
dans  quelques  cathédrales  celui  qui 
marque  les  abrcnccs.  Lat.  Amiotator 
in  I hsro. 

PiTAN’CEBO.  On  appelle  encore 
ainfi  un  Prêtre , ou  un  Religieux 
qui  vit  d’aumone.  Lat  duvcrdo/  tv/ 
jMonachut  Jiif'endiarius 

PITAKZA  , f.  /.  Pitance , diftri- 
butiun  qui  fe  bit  journellement  de 
quelque  chofe.  Toit  en  viande  ou  en 
argent  Lat.  J)i>xrhm  Jiiptudhim. 

PlTANZA,  lignifie  aulli  Prix,  fa- 
bire  , honoraire.  Lat.  Stipendium. 
JIrrcff. 

PITAXA.  Vovez  Vitarra. 
PITASüSO.  Vüjcï.  l’itauiift. 

PITAK  , V.  n.  SiHcr  »vcc  im  fi- 
flet.  L.  Fijluhiri  mjlitrf.  Sibiiuni  edtft. 

I PiTAR,  risnificauQi,  Payer,  s'ac- 
iiuüter.  Lat.  ibivere. 
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PiTAl , fignifie  encore  Diftributr , 
repartir  , donner  le  prêt  qui  revient 
il  chacun.  Lat  Diadum  fiiptndium 
dijîrihuere. 

PITARRA  y f.  f.  le  meme  queZr- 
gma. 

PITARROSO,  SA  , adj.  m.  £?*/. 
Vovez  Lfgahofo. 

#IT1LL0 , f.  nt.  dim.  de  Pito.  Pc- 
tit  fiftet.  Lat  Exiüs  ffiulit. 

PITIPIE.  Voyez  Efcala. 

PITO  , f,  w.  Sifiet.  Lat  FiJluUi 
exilit, 

Pito.  Petit  vailTcau  de  terre  dont 
on  met  le  bout  d.ins  l'eau  , & don: 
le  ton  imite  le  chant  du  roRignol.  L. 
FijhUaris  wcm. 

Pito.  Efpéce  de  punaife  qui  nait 
dans  quelques  endroits  des  Indes  , 
dont  la  piquurc  corrompt  la  malfe 
du  îhng  & caufe  b fièvre.  Lat  CU 
mex  Indiirus. 

Pito.  Oifcnii.  Voyez  Picû. 

Pito.  On  appelle  ainfi  dans  b 
vieille  Caftille  un  petit  bâton  court 
avec  lequel  les  enfaiis  jouent , en  le 
pofimt  à terre , 8i  franant  dcfliis  avec , 
un  autre  bâton  plus  long  , pour  le  | 
faire  fauter.  On  appelle  ce  jeu  le 
Jeu  du  Bâtonnet,  ^t  Bacilli  bactdo 
iudm. 

Ko  dar/ele  uft  pito.  Expreflion  qui 
marque  le  mépris  qu'on  bit  d’une 
chofe.  L.it.  Fbcd  fucere. 

pitos  Auutot^  quanio  f au- 
tos pitos.  Cette  exprclfion  ugnific  que 
les  chofes  arrivent  tout  au  rebours 
de  ce  qu’on  cfpéroit.  Lat  Inverfo  mo- 
do. 

PITON  , f.  w.  Cornichon . petite 
corne  qui  commence  à pouffer  aux 
jeunes  animaux.  Lat.  Tenera  cornua. 

Piton  , fe  dit  par  ümilitude  de 
b pointe  qui  domine  fur  quelque 
chofe  que  ce  foit  Lat.  TsihsrcuUon 
acutum. 

Piton,  fignifie  aufU,  le  Bouton, 
le  bourgeon  d’un  arbre.  Lat.  Grm- 

Wll. 

I PtTONES.  On  appelle  ainfi  dans 
PAragon  les  petits  cailloux  avec  Icf- 
, quels  les  enfans  jouent  â b fufTette. 
Lat.  CalcifU, 

, PITUITA,//.  Pituite,  cfpccc 
de  ficj^rae  , ou  d'humeur  crue  , & 
aqueuK* , qui  defeend  du  cers'eau. 
Lat.  Pituita. 

PITLITOSO,  SA,  od*.  w.  /. 
Pituiteux,  eufe  } fujet  â b pituite. 
Lat  PitttitofiiS  , a , tnn. 

FIXA,  / f.  Le  .Membre  viril.  L. 
Vifga.  Afentuh. 

P/ZARRA  , /.  f.  Ardoife  , pierre 
bleuâtre  & foililc  , dont  ou  le  fert 

Îiour  couvrir  les  combles  des  mai- 
DUS.  Lat  Ltumlia  Jaxca  nigra  , vtl 
/uhii^rct. 

PIZARRj\L , /m.  Ardüificrc,  lieu 
d'où  l'on  tire  l'ardoife.  Lat  Lamina- 
[ mm  faxtarum  fodina. 
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PIZARRERO  , f.  w.  Ouvrier  cü 
ardoife  , qui  la  fait  employer.  Lat. 
/.ominarum  faxtarum  in  teait  smpofi- 
tor. 

PIZCA , /.  f.  -Miette  , b plus  pe- 
titc  partie  (l’une  chofe.  L.  a. 

PIZCAR  , a.  le  même  que  PP^ 
Uicar.  C’eft  un  terme  vulgaire. 

PIZCO , /.  w.  le  meme  que  PeU 
liz£o.  C’eft  un  terme  vulgaire. 

PI2PERETA  , adi.  /,  qui  fe  dit 
d'une  femme  vive  & fort  fpiritucllc. 
Lat  Tivax. 

PIZPIRIGAXA  , y: /.  Pince- mi- 
nette i jeu  d'eiibns , appelle  ainfi 
parce  qu'ils  prononecnt  quelques  pa- 
roles en  fc  pinçant  les  uns  les  au- 
tres. Lat.  Ludtis  puerorum  Jic  iliclui  , 
in  quo  manns  Jtbi  mutuù  veUicastt. 

PL 

PLAÇA , f.  f.  Ancienne  monnoye 
de  enivre  qui  valoit  à peu  près  lui 
quarto , ou  deux  liards.  Lat.  PUso , 
SHomta  (tntiqua. 

PLACABILIDAD,  / /.  Difpofi- 
tioD  , bcilité  à fe  calmer  , à s'ip- 
paifer.  Lat.  PiacabUitas. 

PLACABLE  , «dl.  le 

meme  que  ApUtcabU. 

PL.^CACIüN  , /.  /.  le  même  que 
ApiiU'acion. 

PLACARTE , / m.  Placard  , ar- 
rêt, édit,  ordonnance,  qu’on  appli- 
que contre  une  muraille.  Ceft  un 
mot  Franqoîs  dont  on  fait  rarement 
ufage.  Lat.  Placitum.  Dtcrettim.  Edic- 
twn. 

PLACE.AR  , V.  a.  Publier  une 
choie  , b rendre  publique.  L Pt> 
mulgart. 

PLACE  ME.  Je  fuis  ravi,  je 
fuis  ch.armé  » compliment  de  féli- 
citation qu’on  Fait  à l'occafion  de  quel- 
que heureux  luccès.  Lat.  Pcrgr.itum 
mihi  efi. 

PLACENTA,//.  Placenta,  ter- 
me (PAnatomic,  arrière-faix,  mafle 
charnue  & fpongieufe  qui  fc  forme 
dans  b matrice  d'ime  Femme  encein- 
te, à laquelle  l'enfànt  efi  attaché 
|xir  le  cordon  ombilical , & qui  fort 
de  la  matrice  après  l'cnbnt.  L.  PU- 
eenta. 

PLACENTERAxMENTE  , adv. 
Plaifammcnt , gaiement,  joyeufement. 
Lat.  Zfpîdè.  Faceti.  Ftjîivh 
PLACENTERO , ha  , 

Gai  , aie  , joyeux , eufe , content , 
te , de  bonne  humeur , enioué , èe. 
Lat.  Ixpidus.  Facetus  , <i , um. 

PLACER  ♦ / m.  Pbifir  , joye  , 
contentement , allégrcfTe.  Lat.  Folu» 
ptas.  Gaudimn.  Fxultatio. 

A placer  i adv.  Avccplaifir,  joye, 
(atisfaélion.  Lat.  Ctmtmcdi. 

A placer  ^ fignifie  dans  l Aragon, 
A loifir , lentement , peu  â peu.  L. 
Laith  CornmoM. 

PLACER, 
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Placer  , v.  imptrf.  pi^iirc  : ic 

même  qtic  Âvoiur, 

PLACERAMENTE  , adv.  Publi- 
quemcnt  , ouvertement.  Ce  mut  a 
viciiii.  Lat.  l'alam.  FubUci, 

PLACERO , lA , adj.  m.  Qui 
appartient  à la  place , au  marche.  11 
fc  dit  des  perfonnes  qui  y vendent 
les  denrées.  Lat.  Feraneus.  Fubliciu, 

pL.ACERO,fc  dit  d'un  homme  def- 
Œiivré  qui  fe  promène  d'une  place  à 
l’antre  , d’un  batteur  de  pavé,  Lat. 
Othfus  , a , «>«. 

PLACETA  » f,  f Aim.  de  Flixtw  , 
le  meme  que  Fimutia. 

PLACIBLE,  adj,diunetcnu.  Doux, 
ni^Tcable , qui  f.ut  plaifir.  Lat.  Ukni- 
dus.  (jratus.  Jucwsdus  , a , «w. 

PLACIDISSIMO,  MA,  udJ.m.Çif 
f,fuprrl.  Très  paiBblc  » très  doux  , 
ce.  Lat.  FladdiJfmtu , a,  um, 

PLACIDO  , DA  , adj.  m.  Çrf  /• 
Doux , ce , paifiblc , tranquille.  Lat. 
Flariditt , a , um. 

PLACIENTE  , d'tme  temt. 
Aimable  , agréable  , qui  plaît.  Ce 
mot  eft  peu  ufité.  Lat.  FUicens.  Gra~ 
tus. 

PL.AGA,//.  Plaie.  Voyez 
Ce  dernier  eft  plus  ufité. 

Plaça.  Fican,  calamite,  playe, 
châtiment  du  Ciel.  Lat.  Fiiga. 

Plaça.  Plaie,  fe  dit  des  malheurs , 
des  m.iladies  qui  arrivcut  â un  hom* 
inc.  Lat.  Frrnicics.  Kexa. 

Plaça.  Plaie  , fe  dit  figurément  i 
en  Morale  des  aîftiéUons  , des  dou- 
leurs, des  infouuncs.  Lat.  Jêloicjïh. 
Infortunium.  Diumum. 

Plaça.  Plaie,  fe  dît  aiifli  par  fi- 
mUitude,  d'une  quantité  exceifivc  de 
chufes  préjudiciables  & nuifibles.  L. 
Xstmor.ttahiÜs  copu , vel  itnyncnjitis. 

Plaça.  Plage,  çn  terme  de  Géo- 
graphie, fe  prend  pour  Climat,  pays. 
Contrée  , étendue  de  terre.  Lat.  Fh- 
ga,  <r.  Jîrg^iV,  ms. 

Plaça  , fe  dit  encore  en  Geogra- 

Îihie  des  quatre  points  cardinaux  dans 
clquels  on  divife  l'horifon.  L.  Fh~  I 
î-1-  I 

Plaça  , en  terme  de  Marine,  eft 
la  diviÜun  de  Phorifon  en  parties  I 
égales  , qu’on  appelle  Rhumbs  de 
vent.  Lat.  Circuü  horiz^întiilis  écqini- 
Us  fartes. 

PLAGAR  , V.  a.  Remplir  quel- 
qu'un de  chofes  mauvaifes  & nuifi- 
blcs  i comme,  Lltnar  de  th'sa,  de  fi^ 
doi , Donner  h teigne  , des  poux. 
On  l’employé  ordinairement  comme 
verbe  réciproque , & Ton  dit  Fiagar- 
fe.  Lat. 

PLAGAbO  , DA  , fart.  fitjK  du 
verbe  Flagar.  Affligé , éc  de  quel- 
que chofe  nuifiblc.  Lat.  Jnftdus,  a, 
ta». 

PLAGOSO , SA  , «4/.  Rw- 

clc , févère , qui  aime  à &apcr.  Lat. 
Fl^us  mfttm* 
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PLAN , / w.  le  meme  que  Flemo.  ' 
On  dit,  Èi  flan  de  Cartagena  , Le 
plan  de  Cartigène. 

Plan.  Terme  de  Marine.  Pont, 
tillac.  Lat.  Xavis  favimtntusn. 

Plan  , fc  dit  aulfi  de  l'extrait 
qu’on  tire  d'un  ouvrage,  d’ un  écrit;  I 
abrégé,  épitome,  fommairc.  L.  Sy-\ 
mfjîs.  Cotnfendiunt.  \ 

Plan  , fc  prend  atifE  pour  la 
lifte  des  troupes  qui  compofent  une 
année,  pour  celle  des  revenus,  ou 
autres  chofes  femblablcs.  Lat.  De- 
feriftiQ, 

Plan.  Plan  , eft  auIH  le  deffein 
d’un  bâtiment  fait  ou  à faire  , ou 
d'tm  autre  C(»rps  tel  qu'il  paroit  fur 
le  rez  de  chauftee.  Lat.  DcUttealio.  ' 
h'hncgtitfhia. 

PLANA , f.  f.  TnicUc  plate,  dont 
les  maqons  fc  fervent  pour  bl.anchir 
ou  crépir  une  muraille  avec  du  plâ- 
tre. Lat.  Trulia , ^e. 

Plana.  Page  d'im  livre  , d’im 
manufetit  : on  dit  auûî  Linna.  Lat. 
Fagina , <e. 

Plana.  Plaine,  campagne  unie, 
fans  montagnes , ni  forets.  Lat.  Fk- 
nitiesy  ei. 

Plana  , en  termes  de  Maître  à 
écrire,  eft  une  page  d'écriture,  au'il 
donne  à faire  aux  enfans  pour  leur 
tâdie.  Lat-  Fagina. 

Fiuna  mayer  , 6 Primera  PLvia , 
en  termes  de  guerres,  l'Etit  major. 
Lat.  Legknis  Duilorcs. 

A fi.ma  rot^hn.  Expr.  adv.  qui 
fignlHc  qu’un  écrit  eft  fidèlement  co- 
pié fur  l'original , ligne  pour  ligne , 
mot  pour  mot , fans  que  l'un  tien- 
ne plus  de  place  que  l’autre.  L.  Ad 
tsormam.  Ad  exoriflar. 

\ A flma  renghn  , fignific  au  figuré 
. qu’une  chofe  eft  parfaitement  allbrtie 
â une  autre  , & qu’il  n’y  a rien  à 
ajouter  ni  â diminuer  : on  dit,  Fu- 
la:M  ü(gh  à flma  renglon  ; el  tiemfo 
! ffte  vient  à flatta  renghn.  Lat.  y«- 

Corrsgir  o enttniar  U flatta.  Remar- 
' QticT  des  défauts  dans  ce  qu’un  autre 
fct  Lat.  Animadvtrtere. 

I PLANADA  , / / le  même  que 
fjanada. 

PLANCHA  , /./.  Lame,  feuille 
, de  métal.  Lat.  Latnina. 

' Plancha.  Fer  à repaffer  le  linge. 
Lat.  Ijüttina  Unteis  fcrfoiicndis  dtjer- 
viens. 

1 Flanchas  de  agua.  Terme  de  Mari- 
' ne.  Ponton  ; ce  font  des  madriers 
qu’on  attache  fur  des  tonneaux  vui- 
des , qui  fervent  aux  ouvriers  â tra- 
vailler quand  le  vaifTcau  donne  de 
quille  en  terre.  Lat.  Fentones. 

Flanchas  de  viento.  On  appelle  ainfi , 
en  termes  de  Marine , trois  ptanclies 
apuiccs  fur  deux  travcrics  & fiirpcn- 
dues  par  des  cables , fur  Icfquellcs 
k fe  meuent  les  ouviien  qui  radou- 
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bent  les  càtit  du  raUTcjti.  Lat  Ta. 

bulititm. 

PLANCHAR  , V.  a.  le  même  que 

AfLmehar. 

PLANCHADO , da,  part.faj'.du 
verbe  Flançbar  : le  même  que  Aflm~ 
cbadû, 

PLAKCHEAR , v.  a.  Plaquer , cou- 
vrir de  plaques  ou  de  lames  de  mé- 
tal. Lat.  Laminis  vejlire. 

PLANCHEADO  , da  , f^t.  fajp. 
du  verbe  Planchear.  Plaque , ce  * rou- 
vert , erte  de  plaques  ou  de  lames 
de  métal.  Lat.  Xatninis  vefiitus , a , 
um. 

PLANCHON  , / m.  augm.  de  Fin- 
cha.  Grande  lame  ou  feuille  de  mé- 
tal. Lat.  Lamina  amflior. 

PLANCHUELA  , / / dim.  Petite 
lame  , petite  feuille  de  métal.  Lat. 
Litmrlk. 

PLANCO , / *w.  le  même  que  Flan^ 

PLANES , / w.  Terme  de  Mari- 
ne. Varangues  de  fond  , les  premiè- 
res pièces  de  bois  qu'on  joint  à !a 
quille  d'tm  Vailfeau  |K)nr  en  former 
le  corps.  Lat.  Frint<t  trahts  in  ttavi. 

PLANETA  , J',  m.  Planète  ; nom 
qu’on  donne  aux  fept  corps  céleftes 
qui  ont  chacun  dans  leur  orbite  un 
mouvement  propre  , contraire  à ce- 
lui du  prcmjçr  mobile.  De  là  rien; 
qu’on  les  appelle  trratsfest  pour  les 
diftinguer  des  étoiles  fixes.  Lat.  Flh- 
neia , .t, 

Planeta.  Efpècc  de  chafuble 
plus  courte  par  devant  que  par  der- 
rière. Lat.  Fkmtt.T. 

Plane  ta,  en  jargon,  uneChan- 
dèle.  L.at,  Cmidela. 

PLANETARIO,  ria  , 

Planétaire  , qui  appartient  à la  Pla- 
nète. Lat.  Fktietarius  , a , um. 

PLASGA , /.  f.  Efpècc  d'aigle  dont 
les  plumes  font  tachetées  de  blanc  & 
de  noir , & qui  fréquente  les  lieux 
marécageux.  Lat.  Flwga , Ac{uiUt  ge- 
nits. 

PLANICIE  , /.  f,  le  même  que 
Uano  ou  Idantrra.  C’cft  un  mot  La- 
tin , Fknities , ci. 

PLANISPHERIO  , / tn.  Plani- 
fphère  , repréfentation  des  deux  Hé- 
mirphtTcs  du  Monde.  Lat.  FUmif^ht’- 
riutn. 

PLAKO , /.  m.  Plan , délinéation 
d’nn  bâtiment  , d’une  place  , d'une 
ville,  ou  autre  chofe,  hitcou  à fai- 
re. Lat.  DeUneatio.  îchnograflui. 

pLANO.  Plan  , en  ternve  de  Géo- 
métrie, fignifie  une  fuperfide  plane. 
Lat.  Flvtum^  f. 

Plano,  fe  dit  aufti  d'un  defTein, 
d’im  projet  de  quelque  ouvrage.  Lat. 
Oferis  ï«f#rpr/o  , nis. 

Flmo  àcl  IJorcfter,  Plan  de  l’Ho- 
roptère  , en  termes  d'Optiqoe  , eft 
un  plan  qui  pafte  par  l’Horoptère , 
& qui  eft  perpendiculaire  au  plan 
«lea 
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des  deux  axes  opti()ue$.  Lat.  Platmm 
Hertfter. 

Piano  del  relox.  Plan  du  cadran  fo- 
Inire  , en  termes  de  Gnomutii<;|ue  , 
cft  celui  qui  cft  parallèle  au  plan  de 
quelqu'un  des  grands  cercles  de  la 
Sphère.  Lat.  Hf^aruin  planum. 

Plaito  Gfo»*etrict>.  Plan  Géométri- 
que , en  termes  de  Perfpcdivc  « cft 
une  fîipcrficie  plane  parallèle  à l’ho- 
rifon  , pofée  plus  bas  que  l’œil , fur 
laquelle  on  imagine  les  objets  avec 
leur  propre  figure  géométrique , fans 
autre  d’être  réduits  à 

un  plus  petit  volume.  Lat.  Plantmt. 

Plaito  horixontaL  Plan  horifontal  i 
en  termes  de  Perrpedive  > cft  une 
furFace  plane  qui  p.nfl*ant  par  le  point 
de  vue  cft  perpendiculaire  au  plan 
optique,  & par  conféquent  parallèle 
à l’horifon.  Lat.  PImmu  horizotttalr. 

Piano  inclinaiio.  Plan  incliné  > en 
termes  de  Statique,  cft  celui  qui  for- 
me des  angles  obliques  avec  bi  fur- 
face  de  la  terre.  Lat.  PUnutn  incU- 
nainm. 

Piano  optico.  Terme  de  Pcrfpcéli- 
vc.  Voyca  Tabla. 

Planat  faralelos.  Plans  parallèles  , 
cil  termes  de  Géométrie , ce  font  ceux 
qui  font  également  éloignés  l'un  de 
l'autre  (bns  toutes  leurs  parties.  Lat. 
Plana  pa:  aütla. 

Piano  piano.  Terme  d’Arithmétî- 
qtie  , qui  fc  dit  de  la  quatrième  puif- 
lancc  d'un  nombre.  Lat  PLinum  pla- 
mwi. 

Piano  folido.  On  appelle  ainfi  en 
termes  d'Arithmetique  la  cinquième 
puifTancc  d’un  nombre.  Lat  Planum 
j'ùUâum. 

Piano  vnticaL  Plan  vertical  , en 
termes  de  Pcrfpcélive , cft  celui  qui 
cft  perpendiculaire  à l'horifon.  Lat. 
Planum  verticale. 

PLANO  , NA  , adj.  m.  ^ f.  Plain , 
ne  , uni , fans  inégalités.  Lat  Pla- 
tixu  , a , uin. 

Ditr  de  plaito.  Fraper  du  plat  de  la 
main,  nu  de  quelque  inftrumcnt  tren- 
cbant  Lat  Ex  plana  fetirr. 

Dr  piano.  Façon  adverbiale  / Entii- 
rement , (ans  rien  laiftcr.  Lat.  Pk~ 
ni.  Omninb. 

De  flano  , en  termes  de  Palais  , 
Sans  tormalités.  Lat  Plani. 

Caer  de  plam.  Tomber  tout  de  fon 
long.  Lat.  Refnpinum  cadere. 

PLANOMETRIA,  / /.  Planîmé- 
trie.  Première  partie  de  la  Gèoraé- 
tric,  qui  traite  de  la  mefure  des  fur- 
faces  planes.  Lat.  PUnUuetria, 
PLANTA  , /,  /.  Plante  du  pied. 
Lat  PLvita. 

Pla  N ta.  Plante  , nom  générique , 
qui  comprend  toute  forte  d'arbres  , 
d'arbrifieaux , de  Reurs  , d herbes, 
élc  légumes  , &c.  Lat.  Planta. 

Planta.  Pepimère  , plant,  cou- 
che , planche  de  femcnce  de  Icgume 
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pour  être  enfuite  tranfplantée.  Lat 
Setninarium. 

Planta.  Plantage , aftion  de  plan- 
ter. Lat  Plantatio  , «//. 

Planta  , fc  dit  quelquefois  pour 
PUnth.  Plant  $ on  dit  : Il  y a un 
beau  plant  d'oliviers  dans  tel  endroit  t 
Biuna  planta  de  olivot  bai  en  toi  par- 
te.  Lat.  Plantatio. 

Planta.  Plan  d'un  édifice.  Lat 

Delineatio. 

Planta  , fc  dit  de  la  façon  de 
pofer  les  pieds,  fuît  en  danfant,  foit 
en  (âilânt  des  armes.  Lat  Pedton  po- 
jliio. 

Planta,  en  fens  moral  , fc  dit 
d’une  propofition  , d'un  üifcours  qui 
fcmblc  fignifier  beaucoup , & qui  dans 
le  fond  n'a  aucun  fens.  Lat  Jaclatio. 
Venditatio. 

Planta.  Plan,  fe  dit  figiirèment 
du  projet  qu'on  Forme  pour  la  rèuffi- 
tc  d'une  affaire.  Lat.  CcnftUmn. 

Planta,  en  terme  de  Perfpcéli- 
vc  , cft  un  point  pris  dans  le  plan 
géométrique  , fur  lequel  tombe  per- 
pendiculairement la  ligne  tirée  du 

ftoint  de  l’objet  qui  cft  élevé  au  def- 
iis  du  meme  pbuL  Lat.  Locut  in  pla-  ' 
no. 

Planta.  Plan , en  terme  de 
Peinture  eft  refpacc  qu'occupe  un 
édifice.  Lat.  l’efliginm  xdifteii. 
Plantas.  Bravades*,  fanfaronna- 
des , menaces  dont  on  fc  fert  pour 
intimider  quelqu’un.  On  l'employe 
ordinairement  avec  le  verbe  Eabar , 
& l'on  dit , Ecbar  plantas.  Lat  J*i*- 
tantia, 

Rcfr.  Planta  muchas  vnet  traf]pvf^ 
Jla,  ni  crece  ni  mrdra.  On  applique 
: ce  proverbe  à ceux  qui  ne  (ont  ja- 
I mais  contens  de  leur  état. 

PLANTACIOX  , r.  f.  Plantage , 
plantation  , aâmn  par  L-iqucUc  un 
plante.  Lat  PUvttatioy  nis. 

Plantacion.  Etabliflcment  L. 
Ir.Jlitutio , nit. 

PLANTADOR  , f.  m.  Planteur , 
ccltii  qui  plante.  Lat  PUntator. 

Plantador  , en  jargon  , Fof- 
foyetir,  enterreur.  hai.  l'efpiUo nis. 

Plantador.  Plantoir,  infiniment 
de  jardinier  , dont  il  fe  fert  pour 
planter.  Lat.  Scalptutn. 

PLANTAGE,  je  m.  le  même  que 
iMoftcn.  Ceft  un  mot  ufitc  en  Mur- 
cie. 

PLANTAR  , 1'.  fl.  Planter , met- 
tre en  terre  quelque  graine  , bouture , 
ou  plançon  , pour  lui  faire  prendre 
racine.  Lat.  Plantare.  Serert, 

Plantar.  Planter,  fcditaiiffide 
ce  qu’on  fiche  (Implement  en  terre  : 
comme  , Pl-usutt  una  cruz  , Planter 
une  croix.  Lat.  Ponere.  Ei  igtre. 

Plantar  , fignific  aulfi  Placer 
une  chofe  dans  l'endroit  où  elle  doit 
être  pour  pouvoir  s'en  fervir.  Lat. 
Ponert, 


Plantar  , fignîfie  encore,  Pn- 
per  , donner  un  coup.  Lat  Impin- 

jffre. 

Plantar  , ftgnifie  aulü  Mettre, 
enfermer  quelqu’un  dans  un  endroit: 
comme  , l'imtarîe  en  la  colle  ^ en  la 
carcel  i Mettre  à la  rué , en  prifuu. 
Lat.  Conjictre.  CoUocare. 

Plantai,  fignific  encore,  Exé- 
cuter un  plan  , une  idée  qu'on  a for- 
mée. Lat.  alîum  redücere. 

Plantar.  Planter,  fc  dit  figu- 
rément  en  chofes  fpiritiicllcs  & mo- 
rales : comme , Plantar  la  fé  y Plan- 
ter , établir  la  foi.  Lat  Statuere. 
Fwuiare. 

Plantar.  Planter,  fe  prend  dans 
le  mrme  fens  pour  Laifier,  abandon, 
ner.  Lat.  De/erere.  Derelinauere. 

Plantar,  en  jargon,  Enterrer, 
cnfcvelir.  Lat.  S‘pelire. 

Plantarse,  V.  r.  Se  planter, 
fc  tenir  droit  fur  fes  pieds.  Lat. 
Store. 

Plantarse,  fii^ific  auffi  Arri- 
ver dans  un  endroit  en  moins  de 
teins  qu'on  n'en  met  ordinaircmcot 
Lat.  Adventare. 

PLANTADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Plantar.  Planté  , ée.  L.  plan- 
tatus.  Satus.  Statutus.  CoUocatus  , a , 
um. 

PLANT ARIO , f.m.  Couche,  plan- 
che, plant  , pièce  de  terre  dans  la- 
quelle on  élève  & on  cultive  des  her- 
bes & des  pbuitcs  pour  les  tranfpUn- 
ter  aUlciirs.  Lat.  Sewinarium. 

PLi\NTE.'\R  , V.  a.  Tracer  le  plan 
d’un  édifice.  Lnt  Detineare. 

Pi.antear  , V.  n.  Plenrcr  , gé- 
mir. te  mot  a vieilli.  Lat  Plan>- 
gtre. 

PI.ANTEADO  , DA  , part,  put 
du  verbe  Piantear.  Tnicé,  éc.  Lat 
Dfüneatns , a , utn. 

PLAN  rECJCA  , /.  /.  dim.  Pcüte 
plante.  Lat  Tcntra  phmta. 

PLANTEL,/m.  Pépinière,  en- 
droit où  l'on  élève  de  jeunes  arbres , 

tour  les  tranfplantcr  en  leur  tems- 
at  Seminttrium. 

Plantel.  Ver^r  , lieu  fermé, 
planté  d'arbres  fruitiers.  Lat  Locus 
urborihus  Ccnlitns. 

PLANTiFICACION,//.  le  mê- 
me que  Pî.mtacion  ou  Planta.  PLni  , 
dirpofitioii  S:c.  Ceft  un  mot  nouvel- 
lement introduit  en  Caftillan  fans  né- 
ceffité. 

PL.'\NTfFICAR  , V.  a.  le  même 
que  PlanUTy  dans  le  fens  d’exécuter 
un  plan  , un  projet.  C'eft  un  mot 
nouvellement  introduit  en  Caftillan 
fans  neceftsté.  Lat  F-re^ta. 

Plantipicar  , en  ftilc  biirlet 
que  , fignific , Donner  des  fouRcts, 
des  coups  de  pied  à quelqu'un.  Lat 
ItHpit^nr. 

PLANTILI  A , /.  f.  dim.  Petite 
plante.  Lat.  ailoÙis  planta. 

Plan'* 
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Plantilla.  La  première  rcmclle 
du  foulicr,  ccUe  à la(|ucilc  on  coud  la 
trcpointc.  Lat.  Prima  ^ UvUr  folca, 
Plantilla.  Semelle  qu’on  met 
k un  h,i«.  Lat.  Citlig^  foira  üntea, 
Plantilla.  Platine  de  fufii , où 
l'attaclie  le  rclTort  & le  chien.  Lat. 
Si.hp<ti  armaturu. 

Pr.ANTiLLA.  Equerre,  inftnimcm 
qui  fert  aux  tailleurs  de  pierres.  L. 
A'onwff. 

Plantilla.  Plan  en  petit  d’un 
ouvrage.  Lat.  Deîitttath. 

Plantilla.  Les  Aftrotogucs  ap- 
pellent ainfi  le  thème  célefte.  Lat 
i’étUflis  Atimtath. 

PLANTILLAR,  v.  a,  RcfTemcIcr 
des  bas , des  foulicrs.  Lat.  Solrii  in- 
firuert. 

PLANTIO,  f nt.  Plantage,  ac- 
tion par  laquelle  on  planta  Lat.  Plmt- 
iatio.  \ 

Plantio.  Plant,  lieu  où  l’on  | 
plante,  où  l’on  élève  plufieurs  pieds 
d’arbres.  Lat.  A%rr  arbn-ihus  ccnjitus. 

Plantio,  tia,  a4f.  m.  ^ /. 
Qualité  GU  bonté  d’un  terrein  plan- 
té « ou  qui  peut  l’être.  Lat.  Flmto- 
riut , a , um. 

PL.XNTISTA,  yt  m.  Fanfaron, 
rodnmunt,  faux  brave.  Lat.  Ojienta- 
tàr.  Blatrro, 

PL.\KTO,  / m.  Plainte,  gemif- 
fcment,  foupir.  Lat.  Plantius.  Plan- 
Sor. 

PLANTON,/»/.  Plant,  racine, 
tige,  jeune  arbre,  jeune  fep  de  vi- 
gne, propre  à être  tranlplanté.  Lat. 
Planta  , <e. 

Planton.  On  appelle  ainfi  en 
terme  de  guerre  un  Soldat , à qui 
par  châtiment  on  Put  faire  plufieurs 
faiHons  de  fuite.  Lat.  J/iUs  flatutus. 

Ffiat  àt  flanum.  Attendre  longtcms 
dans  le  même  endroit  fans  botiger 
de  la  pl.ice.  Lat  Staxt, 

PLANTOSA , //.  fignific  en  jar- 
gon, un  Verre,  une  talTe  poïKjiui- 
rc.  Lat.  PocuUmt. 

PLANURA,  /.  /.  le  même  que 
iJanura,  Cc  mot  a vieilli. 

PLANIDERA,  / /.  Plcureufc  , 
femme  payée  pour  pleurer  aux  fu- 
nérailles. Lat  Pr.xfica , x, 

PLANIDO  , / M.  Pleurs,  fàn- 
glûts , gcmilTcmcns , lamentation.  L. 

, às,  Plangor , rit, 

PLANIR,  V.  a.  Plaindre,  pleu- 
rer, gémir,  fanglotcr.  Lat.  PUn^rrr. 

PLAN  [DO,  DA,  part  du  ver- 
be Plamr.  Plaint , te , pleuré , ce. 
Lat.  Plvûius , a , um.  I 

PLASMA , / f.  Prefme  d’émenu- 
de,  pierre  prccieufe  dcmi-tr-nnlpa- 
rente  & demi -opaque,  très  efficace 
contre  le  poifun.  Lat.  Prajpna^  te, 
PLAS.M.AR,  V.  a.  Figurer,  for- 
mer,.faire  quelque  chufe,  fpéciale- 
meiil  des  ouvrages  de  terre.  Lat. 
Pl^htari. 

Tarn.  //. 
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PLASMANTE,  part.  aéi.  du  ver- 
be  Plaftnur,  Formant,  figurant,  fai- 
faiit  des  figures , des  ouvrages  de 
terre.  Lat.  Plafmant. 

PL.ASMADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Plaftnar.  Fait,  te,  forme,  ée. 
Lat  Plafmatiit^  //,  uw. 

PLASTA,  / / Tout  ce  qui  cft 
mnii  comme  de  la  pâte,  de  l'argilic. 
Lat.  Ptnfma. 

PLATA  , / /.  Argent,  métal  qui 
tient  le  Iccnnd  rang  entre  les  métaux , 
qui  efi  fort  blnnc,  & le  plus  pré- 
cieux apres  l’or.  Lat.  /Irgentttnt. 

Pi-ATA.  Argent  , en  terme  de 
Bbfon  , fignific  le  blanc.  Lat  Ar- 
gentmn. 

En  plua.  adv.  Brièvement,  fans 
détour,  ni  circonlocution.  Lat.  Bre- 
viter.  Paucis, 

PLATAFORMA,//  Plate-for-: 
me,  en  termes  de  guerre,  fc  dit 
d’un  lieu  prépare  pour  drelTcr  une 
batterie  de  canons.  Lat.  ris. 

PLATANAL,  6 Pi.  A ta  n A R, /w. 
le  même  que  PUiano,  > 

PLATANO,  / su.  Plane,  ou  pla- 
tane, grand  arbre.  Lat.  Platanus^  i. 

Platano,  cft  aiifll  un  arbre  qui 
croit  en  plufieurs  endroits  des  Indes 
Orientales  & Occidentales.  11  porte 
un  fruit  fcmblablc  au  concombre, 
très  bon  à manger.  Lat.  Platanus 
j InJtii-'a. 

1 PLATAZO,  / m.  augm.  de  Pla- 
; to.  Grand  plat.  I.at.  Paropjlsy  idis, 
PLATKAR,  V.  a.  Argenter.  Lat 
Dtarpentate. 

PLATE.ADO,  DA,  ^art.  paJf.  du 
verbe  Plattar.  Argente , ce.  Lat. 
Dtarpnstatsu , a , usn. 

Pla  FEADO.  De  couleur  d’argent 
Lat.  ArpcuUuiy  a,  ion. 

PLATEL,  / m.  ilim.  de  Plato. 
Petit  plat  Lat.  Pateliay  *. 

PLATKRESCO,  CA,  adfm.  ^ f. 
qui  fe  dit  des  oniemcns  que  les  Ar- 
chitcclcs  employent  dans  leurs  ouvra- 
ges, félon  leur  goût  & leur  capri- 
ce. Lat.  Ad  arbitriion  Reclus , a , um. 

PLATERIA,//.  La  rué,  le  quar- 
tier des  Orfèvres.  Lat  Ar^entarius 
wuf. 

PLATERO,  / »/.  Orfèvre.  Lat 

Aui  i/cXy  ii'if. 

PlATERO  lie  oro.  Orfèvre  qui  ne 
travaille  qu’en  or.  Lat  Aurijabery 
bri. 

PLATIC.A  , / /.  Entretien  , con- 
verfation.  Lat.  Ccüoquium. 

Platica.  Sermon,  conférence, 
exhortation.  Lat  Concia, 

Platica,  fe  dit  auflî  pour  P»»- 
(iica  i cc  dernier  cfi  plus  conforme  h 
fon  origine. 

PLATICABLE , aJt.  d'une  tenn. 
le  même  que  Praéiicable. 

PLA'UC.-\NTE , / m.  Etudiant 
en  Médecine  & en  Chirurgie.  Un 
bit  Praclkante, 
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PLATICAR,  V’.  a.  Difeourir,  con- 
verfer,  s’entretenir  avec  quelqu'un. 
Lat.  Colinpii.  Sernsweni  conferre. 

Pla  rlCAR  , fe  dit  aufTi  pour  Prac- 
ticar. 

PLATICADO  , DA,  part.  finj'.  du 
verbe  Phticar.  Promulgué,  te.  Lat. 
Prjmukatus  , a , u>h. 

PL.ATICO,  CA  , atO.  tn.  ^ /.  Ex- 
pert, te,  expérimenté,  ée.  Voyez 
Pra^fico. 

Platico.  Epithète  quelesAflro- 
logucs  donnent  à un  afpcél,  lorfque 
les  Planètes  ne  font  point  dans  l’cloi- 
gnement  où  elles  doivent  être  les  , 
unes  des  autres.  Lat  Afpklus  Aflro- 

I nomicus  uliqv.antulùm  intptrfeclus. 

\ PLATIFICAR,  V.  a.  Terme  ha- 
sarde. Convertir  quelque  chofe  en 
argent.  Lat  In  argentum  traufmutare. 

PLATIJA , / /.  PUe . poifTon  de 
mer  plat  & large , qui  efl  fort  bon 
étajit  frit.  Lat.  Pajfo-.  ScUta  genus. 
On  l'appelle  autrement  Solia. 

PLATILLA,  / f.  Etoffe  appellée 
Bocadilh.  C'efi  un  mot  nouvellement 
introduit. 

FL.ATILLO,  / tn.  dim.  Afiiette, 
petit  plat  Lat  CatiÜus.  PaUUa. 

Platillo.  On  appelle  ainfi  le 
plat  de  viande  qu'on  donne  de  fur- 
plus  aux  Religieux  les  jours  de  fete. 
Lat.  Exti  aordir.arium  fsrculum. 

Platillo,  fe  prend  figurément 
pour  iMéilifance.  Lat.  DetvaHio. 

PLATO,  / tn.  Plat,  utencile  de 
ménage  qui  fert  h mettre  les  vîandcc 
fur  La  table.  Lat  Catinus.  tant. 

Plato.  Plat,  fe  dit  aiiffi  de  ce 
qu’on  fert  defTus.  Lat.  Eerculum. 

Plato,  fe  prend  atiffî  pour  l'or- 
dinaire journalier.  Lat  J^uotidianus 
cihus. 

Poner  d plato.  Donner  occafion  à 
quelqu’un  de  fûirc  ou  de  dire  cc  qu'il 
penfe  : Comme , Ale  pvfo  el  ilato  pii- 
raque  le  dixejji  sni  fentir  ; Le  ponen  el 
plato  puraque  burte.  Lat.  Anjam  pra>^ 
bere. 

Tener  plato  f-anco.  Avoir  bouche 
en  Q«9ur^  ou  chez  quelque  ami. 

Platos  de  sot  pefo.  Plats,  ou  bafi- 
fins  d'une  balance.  Lat.  Lances. 

PLATONICAMENTE,  adv.  Pla- 
toniquement , d'une  manière  honnête 
& décente  , fans  .aucune  m-invaife  vue. 

II  fc  dit  de  l'amour.  Lat  PlatmicK 
PLATüNlCO,  CA,  adj.m.e^f. 

Platoniuue , qui  appartient  à l'Eco- 
le ou  à la  Philofophie  de  Platon. 
Lat.  Platonicus  y a,  ktit. 

PLATUCHA.  Voyez  Platija. 
PL.AUSIBILIDAD,  / /.  Plaufibi- 
iité,  qualité  de  cc  qui  eff  plaufible. 

Lat  Plaufusy  üs. 

PLAL'SlBLEy  adj.  dune  term.  Phn- 
fiblc  , fpceieux  , qui  peut  pafTcr 
pour  bon,  qui  mérite  d'être  applau- 
di. Lat.  Piavjihilis , f. 
PLAUSIBI.EMENTE,  adv.  Aveo 
A a a ^lau- 
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a^tplnutUOTcmcnt.  L.  Plv4jtbiüter»  Cum 
fUiifii. 

PLAÜSO,/  m.  Battement,  frap- 
pement Je  mains  en  fijue  J'applau- 
dinfement.  Lat.  Pluujus , ûs.  .Ce  mot 
cil  peu  nfitc. 

PLAUSTRO,/m.  Le  Chariot, 
riinc  des  ConilcUations  céleftes.  Lat. 
PUufirum.  Voyez  Carro. 

PLAYA,  /.  /.  Plage,  rirage  de 
mer  l'ans  port  & fans  rade , 011  il 
n*y  a aucun  abri  pour  les  vailTcaux. 
Lat  Ijttus.  0>it  maritima. 

PLAYAZO , f.  m.  augm.  Grande 
plage.  Lat.  Extenfum  Uttus. 

PLAVERO , /.  irt.  PüifTonnler , qui 
apporte  le  poifTon  de  la  plage  pour 
le  vendre  au  marche,  Lat  rifeiwn 
vtnàitor. 

PLAVON,  f.  m.  augm.  Grande 
plage.  Lat.  Jilaguion  Uttus. 

ftAZA , f.  f.  Place , lien  d’une 
ville  où  l'on  tient  le  marche , où  le 
peuple  s'anTcmblc.  Lat.  forwn^  1. 

Plaza.  Place,  en  terme  de  guer- 
re, cft  un  mot  générique  qui  com- 
prend toute  forte  de  fortcrelTe.  Lat. 
OpfiiwH  uiunitstm. 

Plaza.  P1.icc,  fc  dit  .aufG  du  lieu 
particulier,  de  rcfpacc  que  chaque 
corps  occupe.  Lat  Fmcus  , L 

Plaza.  Place,  fc  dit  aufli  d’un 
Polie,  d'un  Emploi.  Lat  Almus^ 
tris. 

Pl.AZA.  Enrcgiftrement,  engage- 
ment, enrôlement  d'un  foldat.  Lat 
Aifa  iptio  in  ntilitiam. 

Plaza,  fc  prend  auHi  pour  Ré- 
putation , renommée.  Ou  dit  ; Fuh- 
no  paÿ'a  fluza  de  ViiUente.,  de  dif- 
creto^  l/n  tel  palTc  pour  im  homme 
courageux,  pour  un  homme d’cfprit 
Lat.  Fttina.  Nomen. 

Plaza  o/zo,  en  termes  de  forti- 
fication , Cas'alier , ouvrage  qui  do- 
mine tout  le  relie  des  fortifiLatioiis , 
& fur  lequel  on  drclTc  des  batteries 
pour  battre  b campagne.  Lat.  Ag- 
grr,  ris, 

Plaza  en  termes  de  forti- 

fication, cft  une  batterie  plaçât  der- 
rière l'orilloiv  d’un  bajüon.  Lat  /'«i* 
iatafedes  inferior, 

Plaza  «tfariwij;.  Place  d'amics  dans 
une  ville,  cft  une  gr.ande  place  où 
efl  le  rendez  - vous  de  b gamifou  ; 
& dans  un  camp  c'eli  un  grand  cf- 1 
pacc  de  terrein  à b tète  d'un  camp  ' 
pour  Y ranger  l’armée  en  bataille. 
Lat  JîîBtaris  areu. 

Plaza  de  armas.  Pbcc  d'armes, 
fe  dit  d’une  s'ille  ou  d’une  place  qu'on 
chuifit  pour  y établir  fçs  magahns 
ét  y mettre  les  munitions  nécefTaires 
pour  bcampa^c.  Lat  Fverdths  go- 

Zopi’Uacium  y fj. 

Plaza  de  armas  f en  termes  de 
Marine,  Salie* d'armes.  Lat  Navis 
Strmarium. 

Plaza  imTr/e.  On  appelle  amlî 


en  termes  de  guerre  b place  que 
les  Capitaines  ont  dans  leurs  Com- 
pagnies, qui  n'efl  point  remplie  par 
des  foUbis  , & dont  ils  tirent  b 
paye.  Lit.  Zeeus  in  coberte  vacuus. 

Plaza  y fhz.1.  Pbee,  pbcc,  ran- 
gez vous.  Lat.  Ijocum  date. 

Plaza  viva,  C’eft  celle  il’nn  fol- 
dat  , qui  quoiou'abrent  reçoit  fa 
paye  ordinaire.  Lat.  MiUs  etiam  per 
ahjintuvH  ftipendiarius. 

Cajealiero  ni  pUza.  Gentilhomme  qui 
combat  les  taureaux  à cheval.  Lat. 
Eques  tau:’(flrum  agitx^tar. 

Ihmhte  de  plaza.  Homme  en  place , 
qui  occupe  un  emploi  honorifique. 
Lat.  rir  primarita. 

Sacar  à plttza.  Publier  une  chofe 
qu'on  ignoroît  Lat.  In  vulgus  edere. 

PLAZO,  f.M.  Terme,  tems,  de- 
lai que  l'on  donne  à quelqu'un  pour 
répondre  ou  fatisfaire  à quelque  cho- 
fc.  Lat.  Cosnpereudinatio , »«.  Dics 
iejinitits. 

1 Plazo.  On  appelle  ainli  le  lieu 
[marqué  pour  les  combats,  en  champ 
clos.  Lat.  Circus.  Arma. 

Refr.  No  l*ai  plazo  que  no  fe  ücgsie , 
ni  deuda  que  nofepague.  Ce  proverbe 
eft  contre  ceux  qui  cimgent  leur 

farole  inconfidércmcnt , le  fiant  fur 
e delai  qu'on  leur  accorde. 

PL.^ZUELA,  / /.  dim.  Petite 
pbcc.  Lat.  Area  y *. 

PLEBE , /.  f.  Populace , le  menu 
peuple.  Lat  Plths  y bis. 

PLEBEYO,  YA,  adj.  m.  ^ f. 
PKbéicii,  cmie,  qui  ell  du  peuples 
& plus  proprement.  Roturier,  ère. 
Lat.  Puhciuj , a , um. 

PLEBEZUELA,  ff.dim.  de  Pic. 
he.  La  lie  du  peuple.  Lat  Plcbeczi- 
la , «*. 

PLEBISCITO  , /.  M.  Terme  pro- 
pre du  Droit  Civil?  Ordonnance  du 
peuple  Romain.  Lat.  Pkhxfcitsm. 

PLECA,  f.  f.  Terme  d'Imprime- 
ric,  Comporteur.  Lat.  lÀnearis  J)h 

^PLECTRTLLO , /.  m.  dim.  Petit 
archet  d’infirument  à cordes.  Lat 
Lnv  Pitihum. 

PLECTRO , f.  M.  Infiniment  pour 
toucher  b lyre,  la  gnitarre,  & les 
autres  inJlrumcas  à cordes.  11  fc  dit 
de  b plume  avec  laquelle  on  pince 
U guitarre,  des  baguettes  du  timpa- 
non  , de  l'archet  du  violon  &c.  Lat. 
Pi/Iirum. 

PLtCTRO,  fe- prend  figurément 
pour  b Povfic.  Lat.  Pleéhwn. 

PLËt'ABLK  , adj.  d'une  term.  Plia- 
ble, qui  peut  fe  plier.  Lat  PUcahi. 
lis.  PUcatuis. 

PLEfiADAMENTE,  aâv.  Confu- 
fément , pèle  • mêle  , d’une  manière 
confufe.  Lat.  ïmpUcitè, 
PLEGADERA,  f.  f,  Plioir,  ter- 
me de  Libraire  & de  Relieur,  peti- 
te règle  de  bois  ou  d'yvoirc  plate  & 


arrondie  par  les  bouts,  qui  fert  i 
plier  les  livres  qu’on  veut  relier. 
Lat.  PÜctttoritrm  infirumentusn. 

PLEGADOR,  f.  m.  Plicur  , qui 
plie  quelque  chofe  ; & aulÜ  l'infiru- 
ment  qui  fert  à'  plier.  Lat  Plicator , 
ris.  PUcatorium  injlrsimentuvi. 

Plegadox.  Terme  du  Royaume 
d’Aragon.  Colleileur,  Quêteur  de  Com- 
munauté , de  Confrairie.  Lat.  i'enfi  tt.- 
ternitatis  CoUeiier, 

Plegadox.  Les  Ouvriers  en  foyc 
appellent  ainfi  un  rouleau  fur  lequel 
on  roule  l'étoffe  qu’on  travaille.  Lat. 
C^ündrtis  teU  conx'olvendU. 

PLEGADURA,y:/.Plifl*urc.  pUii- 
re,  pli.  PUcatsera.  PUcatio. 

PLEGAR  , V.  a.  Plier,  pUlTcr. 
Lat.  Plicare. 

PleGAR.  Plier  avec  le  plioir  I« 
feuilles  d’un  livre  qu'on  veut  relier. 
L.it.  Ijbrorwn  folia  pUcast. 

Plegax,  en  termes  d’ouvriers 
en  foyc,  c*dl  rouler  l’éioflc  fur  un 
rouleau.  Lat.  Cylindre  convolt'ere. 

PLEGADO,  DA,  ^rrt.  paf.  du 
verbe  Plegar.  Plié,  ce,  pliffé,  éc. 
Lat.  PHcatus , a , um. 

PLEGARIA,  yt/.  Prières , fuppli- 
cations,  que  l'on  fait  à Dieu,  A U 
Vierge,  aux  Saints  & aux  hommes. 
Lat.  Prtees.  Oratie. 

Plecakia.  Coup  de  cloche  qu'on 
donne  h b M:frc  quand  on  élève 
l'Hoftic.  L.it.  Prera'sdi  fgnum. 

PiEGARiA.  On  appelle  ainfi  i 
Tolède  les  valets  des  Prébendes , par- 
ce qu'ils  viennent  fervir  leurs  maî- 
tres lurfqu'oji  Tonne  b cloche  à U 
Mtffe.  Lat.  Canossiccrum  famuU. 

PLEiTA , /.  f.  Trefie  de  jonc, 
dont  on  fût  Les  uattes.  Lat  iî(4riïa 
fafàa. 

PLEÏTE.ADOR,  f,  m.  Plaideur, 
oui  plaide  , qui  e(l  en  procès.  Il 
(e  dit  auffi  d’un  chicaneur.  Lat  Zi- 
tigater.  làtigiofus. 

PLEITEAMIENTO , / w.  le  mé- 
me  que  Pinte,  Ce  mot  a vieilli. 

PLEITEAR,  V.  a.  Plaider,  in- 
tenter  un  procès , être  en  procès. 
Lat.  I.itigare. 

PLEITEANTE , part.  ail.  du  ver- 
be PleiUar.  PbiJ.'int,  riifputant,  qui 
plaide,  qui  difpute.  Lat  Litigtms. 

PLEITEADÜ,  DA,  fart.  paf.  du 
même  verbe.  Plaidé,  ee.  Lat  Lite 
quafitus  y 0,  ihn. 

PLEITESIA,  /./.  Pade,  traité, 
accord  , convention  , promcfTc  de 
birc  quelque  chofe.  Lat.  C’wrtva/awr. 
Paliims. 

PLEITISTA , f.  m.  Litigieux  , 
eufc,  qui  appartient  aux  procès.  U 
fe  dit  ordinairement  pour  PbiJeur, 
chicaneur , querelleur.  Lat  Litigi> 
fus  y fl,  um. 

PI.EITO  , f.  sn.  Terme  ancien. 
Vo\ez  PUiteJta. 

f LLl  10  I figaific  auifi  Procès, 

coatto- 
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ronh’overfct  dcmélé,  tlirpu(e, 

ouerdle,  bataille.  Lat.  Controvtrjîa. 
lii.  Çfrtumin,  ÇonUntia* 

Pleito,  fc  dit  encore  pour  la 
Procédure  t les  pièces  d’un  procès. 
Lat.  litit  infinantntay  arxwt. 

Pltito  civil.  Procès  civil.  Lat  Ac- 
ih  civilis. 

Pltih  criminal.  Procès  criminel. 
Lat.  Cupitalis  aéih. 

PUito  tU  Acrctiîôref.  CefGon  de 
biens.  Lat  B'jncrum  cfj/ü  ante  jiuU- 
cm. 

Potier  1}  p/pi7o.  ExprcITion  figurée 
oui  fignifie  S’oppofer  à quelque  cho- 
ie fans  aucun  motif.  Lat.  In  contro- 
VfTji^oH  vocare, 

Tener  mal  flesto.  Avoir  mauvairc 
caiifc,  être  mal  fondé  d.ins  fes  pré- 
tentions. Lat.  Pçÿsinam  Jihi  ejê  can- 
Jmh. 

Ver  cl  fleito.  Plaider  une  caufe 
en  Jiiüicc.  Lat  Caufam  dici  utrimque 
auimqttc. 

/ rr  el  fîciio  mal  pirado.  Connoitre 
le  danger  qu’on  court  Lat  Pem  vel 
Cim'atn  periclitari. 

Refr.  Alas  rn/e  mal  ajufte  que  buen 
fleito.  Un  mauvais  accommodement 
vaut  mieux  qu’un  bon  procès. 

PLKN  AMLNTE,  odr.  Pleinement, 
tout-à-fiiit,  entièrement,  l'uffiQun- 
ment  i.at  Plenè. 

PI.ENARIA.MEKTE,  adv.  Idem. 

PI.KNARIO,  RI  A, 

PU'iher,  ère,  qui  eft  plein  & com- 
plet Lat  Otimimodtu  y u, 

kw. 

Pf.ENARio,  fc  dit  en  termes  de 
Palais  tl’un  jugement  polfclToire  dans 
lequel  on  dilate  à fonil  les  droits 
des  parties.  Lat.  Judicium  pi^nn- 
riftrn. 

Plenaiio  , en  matières  crimi- 
nelles, fc  dit  d’une  Caufe  dans  la- 
quelle on  cfl  admis  k preuve  pour 
h ratification  des  témoins,  & dans 
laquelle  ou  en  entend  de  nouveaux 
iir  la  décharge  du  criminel  jnfqu’à 
définition  du  jugement  Lat  i’Zr. 
ttaria  /ententia. 

PLENILUNIO,  /.  m.  Pleine  Lu- 
ne. Lat.  Phtiluaium, 

PLEMPOTENCIA,/./.  Pouvoir 
abfolu  Si  fans  bornes.  Lat  Pkna 
fotfjlas. 

PLENIPOTENCIARIO , / m.  Plé- 
nipotentiaire, qui  a une  commifliun 
on  an  plein  pouvoir  d’agir.  On  le 
dit  principalement  des  AmbafTadctirs. 
Lat  Legatiit  phù  potejiate  inJlruétHS. 

PLENISSIMO  , MA  , aâj.  m.  £jf/. 
/bpfrl.  Très  plein,  ne.  Lat  PUnif- 
fmiui  y a y um, 

PLENITUD,//.  Plénitude , qua- 
lité de  ce  qui  remplit  une  choie, 

5 ai  la  rend  pleine  & parfaite.  Lat. 
’lniiutlo  y inis, 

Pf.F.NiTUO.  Plénitude,  en  terme 
de  Médecine,  le  dit  de  l’abondance 


P L E 

du  fang  Si  des  humeurs.  Lat.  Pie- 
nitudo. 

PLENO , NA  , w.  /,  Plein, 
ne.  Voyez  IJeno. 

PLEü,  EA,  ad*,  m.  Sif  /•  le  me- 
me que  IJeno.  Ce  mot  a eu  cours 
autrefois,  mais  il  n’ed  plus  ufité 
que  parmi  les  marins , qui  difent 
PUa  wor,  lorfqtic  la  mer  c\ï  dans 
fon  flux.  Lat.  Pinus.  AHusy  a,  um. 

PLEONASMO , /.  m.  Pléonalmc. 
Terme  de  Grammaire  , figure  vicicu- 
fc  qui  fc  commet  quand  dans  un 
dsfeours  on  fc  fert  de  mots  inutiles 
& fuperflus,  pour  mieux  exprimer 
(a  pcnféc.  Lat  PleanaCmus  y i, 

PLEURA,  / /.  Pleure.  Terme 
d’.Anatomie.  C’eR  une  membrane 
qui  cnvclopc  toutes  les  parties  con- 
tenues dans  la  poitrine.  Lat.  Plew'a. 

PLEÜRESIA.y:/.  PlcnrcTie.  Ter- 
me  de  Médctiucî  c’eft  une  douleur 
violente  de  côté,  accompagnée  d’une 
fièvre  aigue,  de  la  toux  Si  delà 
difficulté  de  refpirer.  Lat.  PUuritii , 
idis. 

PLEURITICO,  CA,  ajj.  w.  Sf/. 
Qui  concerne  la  pleure  : comme  , 
Dotor  pleuntico  , en/ermedad  pUtai~ 
tica\  Douleur  de  côté,  maladie  de  la 
pleure.  \.iX.  Plettriticus  y u,  um. 

PLEYADES,/.  f.  plier.  Pléiades, 
Confiellation  Formée  de  fent  étoiles 
qui  font  dans  l'épaule  du  Taureau  , 
qu’on  appelle  autrement  VahrilUu. 
Lat.  Pleiaâa. 

PLIEGO , f.  m.  le  même  que  Do- 
hladuruy  ou  Pliegut.  Ce  mot  n’eil 
plus  ufité.  • 

Pli  EGO.  Feuille  de  papier  entiè- 
re. Lat.  Plaguùt  popyracea. 

Pliego  , cil  aulü  un  Mémoire, 
un  Placet , que  prefentent  ceux  qui 
prétendent  auK  Fermes , dans  lequel 
ils  énoncent  les  conditions  qu'ils  of- 
frent. Lat.  Cenduefitira  libelius  y i. 

PliëCO.  On  appelle  ninfi  un  pa- 
quet de  lettres  fous  la  meme  enve- 
lopc , Si  même  uuc  feule  lettre  écri- 
te fur  une  grande  feuille.  Lat  Ut- 
terarum  fi’fàetduj. 

PLÏEGC'E,  f.  nu  PH,  U marque 
qui  refie  fur  une  étoife , ou  fur  du 
linge , quand  on  les  a pliés  eu  plu- 
ficurs  doubles.  Lac.  Ruga.  Sinus.  Pli- 
catura. 

PLINTO  , f.  w.  Tailloir  ou  Plin- 
te.  Terme  d’Architcfturc.  Lat.  Soc- 
eus. 

PLO.MADA  , /.  /.  Morceau  de 
mine  de  plomb  taillé  en  crayon.  Lat. 
Ptumbatuf  fiylus. 

Plomada.  Plomb,  morceau  de 
plomb  qu’on  met  au  bout  d’une  cor- 
de pour  faire  des  nivcanx  èè  pren- 
dre des  aplombs.  Lat.  Perpendicu- 
Limy  i. 

PlO-mada.  Plomb,  en  termes  de 
Marine,  cfi  une  fonde  dont  on  fe 
fort  pour  connoitre  la  profondeur  de 


l’eau.  Lat.  Bclis^  idis. 

Plomada.  eu  jargon,  une  iMu- 
raille.  Lat.  Alurtts. 

PLOMAR,  V,  a.  Plomber,  mar- 
quer, mettre  un  fccau  en  plomb  à 
un  Aéle , une  Bulle,  un  Privilège. 
Lat.  Pb  whQ  confignare. 

PL().MADO , OA,  part.  pajP.  du 
verbe  Pbmar.  Plombe , ce.  LkC Plum- 
ho  C’nt/^aatus , a , utn. 

PLOMAZON,  / / Petit  coiiûi- 
nct  fur  lequel  les  iWcurs  coupent 
les  feuilles  d’or  dont  ils  fe  fervent 
pour  dorer.  Lat.  Aurariorum  pulvî- 
nus. 

PLO.MIZO  , 7,A  , adj.  m.  f. 
Plombé,  ée,  qui  tient  du  plomb,  ou 
qui  en  a les  tjuaHtés  ou  la  couleur. 
Lat.  Plumheusy  a,  tn». 

PLO.MO , f.  m.  Plomb , le  plut 
groffier , le  plus  mou , le  ^us  froid , 
& le  plus  aifé  A fondre  de  tous  les 
métaux.  Lat.  Plumbumy  i 

Plûmo  , fc  dit  par  extenfion  d'tm 
morceau  de  plomb.  Lat.  Plumbum. 

Plomo.  Plomb,  fc  dit  auffi  des 
balles  d’armes  à feu.  Lat.  Plutnhum. 

A plotno.  axiv.  Aplomb,  tout  droit, 
perpendiculairement.  LaL  Ad  perpen» 
dicuùntf. 

A phwo^  fignifie  auffi , Tout  d'un 
coup , fubitement , tout  aifcmblc. 
Lat.  Repntini.  Improvij'è. 

Arreu, Udor  del  phmoy  fc  dit  il’im 
homme  lourd,  pefant  & ennuieux. 
Lat.  Homo  gravis  ^ maleflus. 

PLOMOSO,  SA  , adj.  m.  Sif  f- 
le  même  que  Phmiza. 

PLUMA,/./.  Plume,  ce  qui  cou- 
vre l'oifeau , & qui  lui  fert  à voler 
& à le  foutenir  dans  l'air.  Lat.  Plu- 
ma. Pnma. 

Pluma.  Plume,  celle  dont  on  (ê 
fert  pour  écrire,  & qui  fe  tire  des 
ules  des  oyes , des  cygnes , &c.  Lat. 
Calamus. 

Pluma.  Plume,  fe  dit  par  exten- 
fîon  de  tout  infirtiment  taille  en  for- 
me de  plume,  qui  fert  pour  écrire. 
Lat.  Stylus  y i. 

Pluma.  Plume,  fe  dit  figurément 
d'un  Auteur  , d’un  Ecrivain.  Lat. 
Scriptor. 

Pluma  , fc  dit  métaphoriq.  des 
Biens  , des  richefTes.  Lau  Opes.  Di- 
viii*. 

Pluma.  On  appelle  ainfi  en  fiUe 
Familier  Si  b.ndm,  un  pet,  par  allu- 
lion  au  bruit  que  fait  la  plume 
lorfqu'on  la  jette  au  Feu.  Lat.  yen- 
tris  errpitus. 

Pluma.  En  terme  de  Marine, 
cfi  une  efpèce  de  manoeuvre  dont 
on  fe  fert  lorfquc  le  vaiflêaii  donne 
de  la  quille.  Lat  Fukrusn  quoddam  iu 
navi. 

Pluma,  en  jargon,  Rame,  avi- 
ron. Lat.  Remus  y 

Pluma  en  fangre  y en  termes  de 
Fauconnerie , fe  dit  de  la  plume  des 
A a a a oilcaux 
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uifcaiix  «lont  le  tuyau  n'cft  point 
fec.  Si  qui  contient  une  cfpccc  de 
fcrufité  rougeâtre.  Lat.  Âviutn  ['luma 
df/at^uine  rMbms. 

Pluma  viva.  C‘efl  la  plume  qu’on 
Ote  aux  oifeaux,  tandis  qu’ils  font 
en  vie,  & dont  on  fait  des  oreillers. 
Lat.  Pluma  ex  ave  t’ivente  evulfa. 

Gentc  de  pliutta.  Gens  de  plume. 
On  entcntl  ordinairement  par  lâ  les 
Notaires.  Lat.  Scribét.  Si'riptcves, 

PLU.VIAD.^,  J.f.  Trait,  coup  de 
plume.  Lat  Calatni  duHuSy  ùr. 

Plumada.  Plume  que  les  faucons 
ont  mangée  & qu’ils  ont  encore 
dam  le  jabot.  Ceft  airfli  la  cure  de 
plume  qu’on  leur  donne. 

PLUMADO,  DA,  fld/.  m.  £3»  /. 
Couvert,  te  de  plumes,  emplumé, 
ée , garni , ic  de  plumes.  Lat.  Peti^ 
tuUui , a , um. 

PLUiMAGE  , /.  m.  Plumage , plû- 
mes qui  couvrent  un  oifeau.  Lat.' 
PUnna , aruvt. 

Plumage.  Plumet  de  chapeau. 
Lat.  Plu$nea  ctifla. 

Plumage.  Panache  de  plnmes, 
dont  on  oraoit  les  cafques.  Lat.  Crif- 

ta , te. 

Plumage  , en  termes  de  Pnicon- 
nerie,  fc  prend  pour  rcfpécc  des  oi- 
feaiix  Je  chalTc,  ou  pour  la  couleur 
des  plumes  qui  fert  à les  dilUngucr. 
Lat.  Pltiffue. 

PLU.>L\GEAR , t».  a.  Agiter  une 
chofe  de  côté  & d’autre,  comme  fi 
c étoit  une  plume.  Ce  mot  eft  peu 
ufité.  Lat.  JMovtft.  J^uaiere. 

PLUMAGEKIA  , /.  f.  Amas  de 
plumes.  Lat.  Plumte , «rum. 

PLIIMAGERO,/.  m,  PlumafTicr, 
Marchand  qui  vend  & qui  prépare 
des  plumes  pour  mettre  aux  cha- 
peaux. Lat.  PlumearutH  cri/ltn  ttw  epi- 
Jtx.  • 

PLUMARIO  i f.  ut.  le  meme  que 
Pbmifla^  qui  eil  plus  ufiié. 

PLCMAYE.  Le  même  que  Plu- 
^opc. 

PLU.MBEO,  EA,  W. 
Plomhc,  ée,  qui  tient  thi  plomb, 
nu  qui  en  a les  qualités  ou  la  couleur. 
Lat.  Phnnhetüy  0,  um. 

PLUMEO,  EA,  odr.m.ô’/. Ter- 
me peu  uGté.  Qui  a des  plumes. 
Lat.  Plumem  , a , uvt. 

PLUMERIA  , / /.  le  meme  que 
PUimagrrin. 

PLUMERO,/m.  PUimiîl , petit 
balai  de  plumes  qui  fert  à divers  ufa- 
ges.  I.at.  Pbtmarmn  fafciculus. 

Plumeio.  Etui , on  botte  à met- 
tre des  plumes,  â écrire.  Lat.  Cata- 
wortun  ihfcn. 

PLUMIFERO  , RA  , adj.  m. 

Qui  a des  plumes.  Ceft  un  terme 
tiUté  en  Poeüe.  Lat  Plutnifer  , ra  , 
rwtt. 

PLUi’VULlA , f. /.  dim.  Petite  plu- 
me. Lat  Petmuia , «. 
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PLUMISTA , /.  ni.  Homme  de  plu-  ] 
me.  Il  fc  dit  ordînaircment  des  Avo- 
cats , Notaires  , (îrcRters  , Clercs  , | 
Commis,  Ecrivains,  &c.  L.  ôlriâa,  j 
te.  Scriptar.^  ris. 

PLUMON  , h Plümion  , / m. 
Duvet  des  oifeaux.  Lat.  tais. 

Plumon,  fc  prend  aulTi  pour  un 
Ut  de  plumes.  Lat.  Culcitra  pîumala. 

PLUMOSO  , SA  , aij.  tfu  £3'  / 
Couvert , te  , garni , ie  de  plumes. 
Lat.  Pevnatui , a , um.  PUmuitus , a , 
uw. 

PLURAL , adj.  Pluriel, 

terme  de  Grammaire.  Ceft  une  in- 
Hexion  particiilicre  des  noms  & des 
verbes , quand  on  les  applique  â plu- 
fieurs  chofes  ou  perfonnes.  L.  Plu- 
raUs. 

PLURALIDAD  , / /.  Pluralité  , 
multitude  , grande  quantité  , grand 
nombre.  Lat.  Pluralitast  atis. 

PLUSPRES.  V'oycA 

PLUVIA  , / /.  Voyez  llütia. 

PLUVIAL , /.  tu.  Pluvier , oifeau. 
Lat  Plutûnlis. 

PLUV’IAL  , adj.  d'ime  Urm.  De 
pluie  , qui  concerne  la  pluie.  Lat 
Plmnails. 

PLUVIOSO,  SA  , adj.  m.  ^ f,  le 
même  que  JJovkfo , fa. 

P N 

PNEUMATICO , CA  , ndj.  m.Sf/ 
Pneumatique.  Terme  de  Mcchanl- 
qiics  , qni  fc  dit  des  machines  qui  fc 
remuent  & agiflent  par  U inodiHca- 
tion  on  compreOion  de  l'air  , on  du 
vent  Lat  Pnrumalicvf , a , tan. 

Jujlrurntutci  pneumatiess.  luftni- 
ment  de  Mufiquc  .1  vent.  Lat.  In- 
Jirumenta  fnetonatica.  ^ 

• 

' P O 

POAS  , /,  f.  pUtr.  T.  de  Marine. 
Aiiccttes  , ou  cobes  de  boulines  , 
cpaflccs  aux  ralingijcs  des  voiles.  L. 

' h'mes  nautid. 

POBEDA  , f.  f.  Lieu  planté  de 
peupliers.  Lat.  PvpuUtnm. 

POBLACHO  9 /.  m.  La  lie  du 
peuple  , la  populace.  Lat  PUbecula. 

POBLACION  , /.  /.  L’acrion  de 
peupler.  Lat  Urbii  vel  oppidi  cw- 
jlrudio. 

P08LACÏON.  Ville  , village  , ou 
tel  autre  endroit  peuple.  Peuplade, 
Imbitation.  Lat  Opfidutn  feu  dxfitas 
incolis  frequent. 

PoBLAClON  , fc  prend  pour  les 
habitaus  d'une  ville  ou  autres.  Lat 
Jttcûlx  , arum. 

PüBLADlSSIMO  , MA  , adj.  m. 

f.  fuptrl.  Très  peuplé  , ée.  Lat. 
Incùiis  frcqvtnttjfmut , a , um. 

POBLADOR,  f.  m.  Fondateur  de 
colonie  , de  peuplade  , d'hahitnHun. 
Lat  Urbium  y feu  çolûniaruvi/toidatof. 
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PORLAKZA , / /.  le  même  que 
Pvbiaciott.  Ce  mot  a vieilli. 

PüBLAR , V.  a.  Peupler,  ériger, 
fonder  des  colonies,  déshabitations, 
des  peuplades.  L.at  Lrbetn,  oppidum 
vel  cotoniam  cvndere. 

PoBLAR  , fignitic  aalTi  Remplir, 
occuper.  Lat  Ot  cupare. 

PüBLAR  , fignitic  encore  Engen- 
ilrcr , avoir  beaucoup  d'eufans , pro- 
duire bcaocnup , en  parlant  des  ar- 
bres , pulluler.  Lat.  Procreare.  Pul- 
luliire. 

PüBLAR  , fe  die  aiilTi  des  arbres 
qui  poun’ent  leurs  feuilles  au  prin- 
tems.  Lat.  Arbores  grrmm.  rr. 

POBLADO  , DA  , ^art.  pajf.  dn 
verbe  Poblar.  Peuplé , ee.  Lat.  Inco- 
lif  frequnstetus. 

PoBLADO  , pris  comme  fubftan- 
tif,  ftgnitie  une  Ville,  un  Village, 
en  un  mot  tm  endredt  où  il  y a des 
habitaus.  Lat.  Urbs.  Oppidtan.  Pagut. 

POBLAZO  , / w.  aupn.  Grand 
peuple  , grande  ville  fort  peuplée. 
Lat.  Oppidum  incoUt  frequent. 

POBLAZON  , f.f.  le  même  que 
Pd'heien  , mais  moins  ufité. 

PÜBO  , f.  m.  Peuplier  blanc  , ar- 
bre. Lat.  Popiitsi! , f. 

PüBRE  , a.(r.  «T/mr  tenu.  Pauvre, 
qni  n'a  pas  du  bien  , qui  eft  dans  la 
mifere , qui  n'a  pas  les  chofes  néc^ 
faiics  pour  fuftenter  fa  vie  , ou  ft  0- 
tenir  fa  condition.  Lat.  Pauper  ^ ris. 

PoBRE.  Pauvre,  fe  prend  com- 
munément pour  un  mendiant , pour 
un  gueux  qui  demande  l'aumône  de 
porte  en  porte.  On  l’employé  ihas 
ce  feas  au  féminin  dans  le  ftile  ba- 
din , & l’on  dit,  Pobra.  Lat  Aleti- 
éiau , a , um. 

PüBRE.  Pauvre  , fc  dit  de  ce  ï 
quoi  il  m.inqnc  quelque  chofe  pour 
qu'il  foit  parfait;  c’eft  dans  ce  fens 
qu’on  dit  qu'imc  langue  eft  pauvre  , 
quand  elle  manque  de  mots  Si  d'ex- 
prdbons.  Lat  Inepi.  f^ent. 

PoBRE.  Pauvre,  fc  dit  anfli  de 
ce  qui  eft  vil,  méprifablc,  qui  n’cft 
d’aucune  valeur.  Lat  JJumiUj.  Tf- 

«NI  5. 

PoERE,  fc  prend  anlTi  pour  MiL 
henrciix  , trifte , affligé.  Lat  jWfcr. 
Ittfrlix. 

PoBRE.  Pauvre  , le  prend  suiE 
pour  Simple , niais  , qui  n’entend 
aiiaïue  tinefle.  Lat.  pHjtUenimis.  Pa~ 
catm. 

Pohre  de  tfphritu.  Pauvre  d’efprit , 
fe  die  de  ceux  qui  n'ont  aucun  atta- 
chement aux  biens  de  ce  monde.  L. 
Pauper  fpiritu. 

Pebre  a'ergmnante.  Pauvre  hon- 
teux ; c’cll  celui  que  fon  état  empe- 
che  de  demander  l'aumône  de  porte 
en  porte , & qui  la  demande  le  plus 
fccrcttcmcnt  qu’il  peut  Lat  Inopiai» 
ohtegent.  Pauper  pudibtmdut. 

Pobre  voiuatario.  Pauvre  volontai- 
te 
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re  ; c'eft  cdui  qui  renonce  volontai> 
rement  aux  biens  i!c  la  terre  f com> 
me  font  les  Rclij^ieux.  Lat  Fititffr 

tfüLinl‘trius. 

Fohre  y fobcrhh.  Pauvre  orgueil- 
leux » c'eft  celui  qui  aime  mieux 
foufirir  que  de  faire  connoitre  Ces 
befoins.  Lat.  Fauper  /uperhus. 

No  ejlàn  bien  dos  pobres  à una  Puer- 
U.  Exprefiion  proverbiale  qui  lignî- 
€e  qu'un  réuHit  difficilement  dans 
une  affaire  , lorfque  pluGcura  afpi- 
rent  à une  même  choie.  Lat.  Eidan 
tulftantcs  ojiio  mutuà  Jihi  o^àunt  pou- 
ferfs. 

Refr.  Âl  poire  tl  Sol  fele  corne.  Ce 
proverbe  ûgnifie  que  perfonne  ne 
s’intéreffe  pour  un  malheureux  , & 
qu’au  contraire  tout  le  monde  conf- 
pire  à lui  nuire. 

Refr.  Idorame  foh  ^ y no  me  Bores 
poh-e.  Le  feus  de  ce  proverbe  eft 
qu'un  homme  qui  a des  prote^eurs, 
amelinre  quelquefois  là  fortune. 

Kefr.  A’i  bvdu  pobre , ni  morttmio 
rko.  Ce  proverbe  fignifie  que  fou- 
Tcnt  pour  venir  à bout  de  ce  qu’on 
défirc , on  tache  de  p.iroitrc  plus  ri- 
che qu’ou  ne  l’cft,  & qu’au  contrai- 
re on  affc»fte  d'être  plus  pauvre,  lorf- 
que  l'intérêt  le  demande. 

POBRECILLO  , ü POBRECITO  , 
TA  , o4j,  ni.  ditnitt.  Pauvret, 
te  j qui  excite  à la  compafüon.  Lat. 
r‘tiipci-cti!iu  , O , tmr. 

PÜBREDAD  « /./i  le  meme  que 
p..hreza.  Ce  mot  a vieilli. 

PÜBREDUlUA , f.f,  le  même  que 
Pihreria.  C’eft  un  terme  badin , & for- 
gé à plaifir. 

PüBREMENTE  , adv.  Pauvre- 
ment d'ime  manière  pauvre.  Lat. 
MiCerè.  Tenuiter. 

POBRERJLA , Multitude,  amas 
de  pauvres,  gueulaille.  Lat.  Me^iAi- 
tarmn  Uerha. 

PüBRERO  y f.tn.  Aumônier,  ce- 
lui qui  eH  chargé  dans  les  Commu- 
nautés de  donner  l'aumône  aux  pau- 
vres. Lat.  Ekemofyn.jriut. 

POBRETA  , f,  f.  Terme  vulgai- 
re. Fille  ou  femme  de  joyc.  L.  ô’ktt- 

tum. 

PüBRETE  , f.  m.  Malheureux , 
infortuné.  Lat.  JltfeUus.  PimptrCHbis. 

PoBRETE  , fe  dit  d'un  homme 
iVun  bon  naturel,  mais  qui  n'cft  pro- 
pre à rien.  Lat.  Homo  JimpUx. 

Peèrete  , pero  alrgrefe.  Pauvret, 
mais  joyeux  , de  bonne  humeur.  E.x- 
prelfion  vulgaire  qui  fignifie  qu’on 
ne  fent  point  fa  i^uvreté  lorfqu'on 
cR  dans  la  joyc  & dans  les  plojÛrs. 
I.at.  In  pjupertate  aisu'ris. 

POBRETERI  A , /.  /.  Troupe  de 
pauvres.  Lat.  Tnrba  pauperum. 

PoBRETEftiA,  fe  prend  auffi  pour 
Avarice,  raerqiiincric  , épargne  for- 
didc.  Lat.  jdlijirîa,  Parcitas. 

POBKETILLO  » lla  , adj.  tn.  ^ 
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/.  dim.  Mifcrablc , malheurctix , In- 
fortuné , pauvret , te.  Lat.  Pastper- 
cvIhs. 

PÜBRF.TDN,/.  M.  Celui 

qui  manque  de  moyens  pour  foutenir 
fon  état , ou  qui  demande  l'aumône 
fans  en  avoir  befoin.  Lat.  Pauper. 

, Mirer. 

I rOBREZA , /./.  Pauvreté , difet- 
I te  « ncceilité , manque  des  biens  de 
j la  fortune  , indigence.  Lat  P*ntper- 
tas.  t^ejlas. 

PôBREZA.  Pauvreté,  fe  dit  du 
renoncement  volontaire  aux  biens  du 
monde.  Lat.  Paupertaj. 

PoBREZA  , fe  prend  aufÜ  pour 
Manque  , difctcc  de  quelque  chofe. 
Lat.  Ff^eftits.  Inopia. 

PoBREZA  , le  prend  aiiflfi  pour 
un  amas  de  hardes  & de  vieux  meu- 
bles de  peu  de  valeur.  Lat  Tennis 
rts. 

POBREZA  , fe  dit  fi^irémçnt  pour 
Défaut  de  bonnes  qualités  , baneffe 
de  caur.  Lat  Paupertas.  Inopia. 

Refr.  Pobreza  no  es  viltza.  Pauvre- 
té n’cft  pas  vice. 

PÜBRISMÜ  , f.  su.  I.C  Corps  en- 
tier des  pauvres.  C’eft  un  terme  for- 
gé. Lat.  Piiuperstm  tstrba. 

POBRISSIMO,  MA,  odj.m.^f. 
ftfpni.  Très  pauvre,  très  miférable. 
Lat.  Paupm'iintis  , a , um. 

POCERO , f.  m.  Ouvrier  qtii  fait 
! des  puits.  L.at.  Puteisrius. 

PüClLGA , f.f.  Etable  à cochons. 
Lat.  Suite , is. 

PociLGA,  fe  dit  figurément  d’un 
lieu  laie  & mal  propre.  L.  Ilava , st. 

POCIM.A,//.  Apozéme,  potion 
médicinale  qu'on  donne  à un  malade. 
Lat,  Potio  médias. 

PociMA  , fe  dit  par  extenfion  Je 
toute  forte  de  potion  défagréable  à 
boire.  Lat.  Itsgntta  potio. 

POCIOS  , f,/.  le  même  que  Be. 
bido.  11  fe  prend  ordinairement  pour 
, une  Potion  médicinale.  Lat.  Potio. 

I POCO  , CA  , adj.  M.  £?' /.  Court , 
j te  , limité  , ée  } qui  elf  en  petite 
I quantité.  Lat  Pmtcui , a , um. 

Poco,  adv.  Peu,  guéres,  mef- 
quiuement , en  petite  qiiaïuicé.  Lat. 
Pcerwn.  P«rcê. 

Petco  à poco.  Phrafe  adv.  Peu  â 
peu.  Lat.  Paulathn.  Senjim. 

Poco  à poco , pris  comme  interjec- 
tion , fert  de  menace , ou  pour  con- 
tenir quelqu'un  qui  s'émancipe  trop) 
& fignifie  , iloU  , modérez  vous , 
tout  doux.  Lat.  y/rui!  Vote. 

Poco  mai  è tnenos.  Phrafe  adverb. 
Un  peu  plus  ou  moins , avec  plus 
ou  moins  Je  différence.  L.  Pkts  minus. 

A ^cas.  Faqon  adv.  qui  n’eft  plus 
en  uiage.  Voyez  Par  poco. 

Dariele  poco.  Phrafe  méprifantc  , 
pour  dire  qu’une  chofe  ne  nous  im- 
porte guères.  Lat  Parvi , ex/  jîocci 
facerc. 
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Hotîsirre  para  poco.  Lâche  , pol- 
tron , pufillannnc.  Lat.  Honso  nibili, 

Alsickos  pocos  bttcen  un  muebo.  Cet- 
te exprefiion  fignifie  qu’il  n’y  a point 
de  petite  dépenfe  qui  ne  devienne 
préjudiciable  lorfqu’cllc  eft  fouvent 
réitérée.,  Lat  Bx  sninisms 
pendait. 

For  poco.  Faqon  ndv.  Pour  peu. 
Cette  exprefiion  fignifie  que  peu  s’en 
eft  falii  qu'une  chofe  ne  fuit  arrivée. 
Lat.  Parum  ahfuit  quiu. 

poco.  Faqon  ailv.  Rien  moins , 
point  du  tout , nullement  , en  au- 
cune manière.  Lat  Minimi. 

Tenet  tn  poco.  Faire  peu  de  cas 
d'une  chofe , la  méprifer.  Lat  Pur- 
xti  facerc. 

Refr.  De  to  poco  poco  ^ y de  lo 
muebo  naâa.  Ce  proverbe  eft  contre 
ceux  qui  font  liberaux  étant  pauvres, 
& qui  étant  riches  deviennent  ava- 
res. 

POCULO , y!  wi.  le  même  que  Rr- 
bida.  Ce  mot  eft  peu  iifité. 

PODA,  f.f.  Taille  de  la  vipic, 
la  faifon  & l’aéLon  de  U tailler.  L. 
Putath , nis. 

PODADERA  , f.  f.  Serpette  , in- 
finiment qui  fort  à pailler  la  vigne. 
Lat  Putatoria  ftdx , vis. 

POÜADÜR , f.  m.  Celui  qui  taille 
la  vigne  , ou  les  arbres.  Lat  Puta» 
tor.  Frondator, 

PODAGRA  , f /.  Terme  de  Mé- 
decine. Goutte  aux  pieds.  Lat  Pr 

d.tpru  , *f. 

POD.AR  , V.  a.  Tailler  la  vigne , 
émonder  les  arbres.  Lat  Pufare. 

PÜDADO  , DA  , fart.  pajf.  du  VCf- 
hc  Podisr.  Taille  , ce , émondé,  ée. 
Lat  Putatus , o , um. 

PODATARIO  , f.  m.  Procureur, 
celui  qui  eft  chargé  de  la  procuration 
de  quelqu'un  , pour  adminifter  fou 
bien  , ou  diriger  fes  afiàires.  Lat 
Procurator  , is. 

PODAZON  , /.  / La  faifon  de 
tailler  les  vignes  , & d'émoiider  les 
arbres.  Lzt  Putatio^  nis. 

PODENCO  ♦ f.  m.  Ëfpécc  de  lé- 
vrier , pour  chafier  aux  lapins.  L.it. 
HertispiiSf  i. 

Fuelta  de  podmeo.  Retour  du  lé- 
vrier. Baftonnade.  Lat.  Fuftip,atio. 

PüDKNdUILLO  , /.  m.  dm.  Le- 
vton  , jeune  lévrier.  Lat  l^erta^m 
catuUu. 

PODER  • f.  sn.  Pouvoir , autorité, 
puifiance  , droit  de  commander  & 
d'agir  félon  fes  volontés.  Lat  FacuU 
tas.  Peteftas. 

PoDER  , fe  dit  aufil  des  armée» 
qu’un  Prince  peut  mettre  fur  piciL 
Lat.  Poteniia.  /7rrj. 

PoDER.  Pouvoir  , fignifie  aufiî 
Procuration  , charge  de  traiter,  de 
faire  quelque  affaire  au  nom  d’autrui. 
Lat.  Maniatum.  Procuratio. 

fODER.  Pouvoir  ) fe  dit  aufiî  de 
Aaa  3 ce 
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cc  qu’on  a en  fa  poRclIion. 

Ex.  L/ii  autos  tjlan  m poder  itl 
Etldtor,  Les  pièces  font  entre  les 
mains  du  Rapporteur. 

PoàtT  de  Dhs  ! O ciel  ! interj.  qui 
fert  à exatjerer  une  chofe  dont  on 
parle,  comme  s’il  ne  foloit  pas  moins 
que  les  forces  de  la  Divinité  pour  en 
venir  à bout  Lat  Froh  Dous! 

A podtr.  Faqon  adv.  A force.  Lat. 

Ex.  A podtr  de  ruegai  lot^o  Ju  i»r- 
ieuto.  A force  de  prières  il  a obtenu 
ce  qu'il  fouhaitoit 

De  P'^’^er  à podrr.  De  pouvoir  à 
pouvoir.  Lat  Summis  utriu^ne  virx- 
bus. 

Ex.  exercitos  dieron  U batAla 
de  poJcf  à podrr.  Les  armées  combat- 
tirent de  toutes  leurs  forces. 

ffacer  un  poder.  Phr.ifc  dont  on 
fc  fert  pour  encourager  quelqu'un  à 
faire  quelque  chofe  pour  laquelle  il 
montre  de  la  répugnance.  Lat.  Fac 
fit  p^JHs. 

PODER,  v,a.  Pouvoir,  avoir  la 
force,  lautorité , le  crédit  de  faire 
quelque  chofe.  Lat  P^jc.  FaUve. 

Poder,  ügnificaoffi  Avoir  le  pou- 
voir , l'autorité  , la  conduite  d’une 
chofe.  Lat.  Pofe.  FaUre. 

Poder.  Pouvoir,  avoir  de  h for- 
ce, de  l'aftivité  pour  agir,  réfiIVcr, 
fiipportcr , foufFrir.  Lat.  Pofe. 

Poder.  On  employé  fouvent  cc 
verbe  pour  engager  quelqu’un  à fai- 
re une  chofe  qui  cft  en  fon  pouvoir , 
'&  pour  le  blâmer  de  ne  l avoir  pas 
faite,  Lat.  Pojfe. 

Ex.  Podia  F.  M.  dexorfe  vtr\ 
Vous  pouviez  vous  montrer.  Pu&ie^ 
ra  biibermr  defpacbadoy  Vous  auriez 
pù  nfexpédier. 

Poder.  Pouvoir,  avoir  le  tems, 
la  facilité  de  faire  une  chofe.  Lat 
Pc^e.  Faiere.  On  l'employe  ordinai- 
rement dans  un  fens  négatif. 

Poder.  Pouvoir,  fc  dit  aufli  en 
parlant  des  chofes  fortuites.  Lat. 
P,fc, 

Ex.  Puede  fer  que  UttrOa  mahafta. 
11  peut  fc  fiurc  qu'il  pleuve  demain. 

S i haces  ejfo , te  podra  venir  daito. 
Si  tu  fois  cela,  il  pourra  t’en  arri- 
ver du  mal.  Dans  cette  acception 
c’eft  un  verbe  impcrfonnel. 

Poder,  en  terme  de  Géométrie, 
fignific  Valoir  ou  produire.  Lat. 

1ère. 

A mas  no  poder.  Phrafe  adv.  A 
n’en  pouvoir  plus , fans  pouvoir  ré- 
lifter  davantige.  Lat  Imriü.  Coadii. 

A’ô  poder  mas.  Ne  ^uvoir  fc  dif- 
peufer  de.  Lat.  Nec^itaSe  compuy'utn 
tfc. 

Xo  poder  mas.  N’avoir  pas  le  tems 
d'achever  ce  qu’on  a commencé.  Lat 
Lorum  i*e!  tesupus  non  dari. 

Xo  pwdrt*  mrtios.  Etre  néccnâirc, 
IndLlpciilablc.  Lat.  Xon  pojfe  qsdu. 


P O D 

.Ve  poder  ver  à wto.  Ne  pouvoir 
voir  quelqu’un,  le  haïr,  de  détef- 
tcr.  Lat  O.life.  Odio  pro/equi. 

PüüERHABIENTE.  Le  meme  que 
Padatario. 

PODERIO,  f.  m.  Pouvoir,  Puif- 
fance,  autorité.  Lat.  Poteflas. 

PODERio,  figniBe  auHi,  Biens, 
richcfl'es , tréfors , abondance  des 
commcHÜtés  de  la  vie.  Lat.  Opes.  Di- 
vitiée. 

PODEROSAMENTE,  aàv.  Puif- 
famtnent,  d’iinc  manière  puilTantc, 
vigourcufcmcnl -,  avec  force.  Lat 
Patenter.  FiriUter. 

PODEROSISSIMAMENTE,  adv. 
fuperU  Très  piiilTammeut , très  vi- 
goureufement , avec  une  très  gran- 
de force.  Lat.  PotrsttijJlttA, 

PODEROSISSIMO,  ma,  adj.m. 
^ f.  fuperL  Très  puilfant,  te.  Lat 
Potent{  >Jîmus , n , tu», 

PODEROSO,  SA,  adj.  m.  ^ 
PuilTant , te  , qui  a du  pouvoir  , de 
la  force , de,  l'autorité , du  crédit 
Lat.  Potens. 

POOEBOSO.  PuilTant,  riche,  qui 
’ a de  grands  biens.  Lat.  Divts.  Opu- 
Unlus.  j 

PoDEROSO.  PuilTant,  grand,  ex-! 
cclicnt , magnifique  en  ïbn  genre.  ' 
Lat.  Pr^potens.  P^■^evaUdîts  y n,  son.  \ 

Poderüso.  PuilTant , efficace  , 
énergique , qui  a de  la  vertu  pour 
quelque  chofe:  comme,  Kesnediopo- 
derojo  , Remède  puilfant , efficace. 
Lat.  Potens.  Kfficax. 

PODON , f.  M.  Serpe , inftrumcnt 
de  fer  recourbé  par  le  bout , qui  fert 
à émonder  les  arbres.  Lat.  Putato- 
ria  faix. 

PÜDRE , /.  f.  Pus , humeur  pu- 
tride, blanche  & épaifle,  fang  cor- 
rompu qui  fort  dîme  playe  qu’on 
ouvre,  d’une  npoftnmc  qui  crevé. 
U fe  dit  généralement  de  toute  hu- 
meur corrompue.  Lat  Sisnits.  Tahes. 

PODREC'EKSE  , v.  r,  le  meme 
que  Puàrirfe. 

PODRECIMIENTO,/.  w.  Piitré- 
foéliun  , corruption.  Lat  Putredoy 
inis. 

PODREDV.MBRE,/./  Pourritu- 
re , corruption.  Lat.  Putreào. 

Podredumrbe,  fc  prend  figuré- 
ment  pour  î;h3gHn , peine  que  Ton 
ne  manifcRe  point  au  dehors.  Lat 
Anf'or  ^ ris. 

PODRICION.  Voyez  Pudrkian. 

PODIÜDERO.  Voyez  Pudridero. 

PODRIAUENTO.  Voyez  Puàri- 
mîcr.to. 

PODRIR.  Vovez  Pudrîr, 

PODRIDO.  Voyez  Puirido. 

POEMA,  /.  m.  Poème,  ouvrage, 
compofition  en  vers  d’une  jufte  lon- 
gueur. On  entend  ordinairement  par 
cc  nom  un  Poème  héroïque.  Lat. 
Potma^  fis. 

POESIA,/.  m.  La  Poétique,  Tait 


POE 

de  verfificr,  Je  faire  des  vers.  Lat 

Poe/ta  t Poetica. 

PoEsiA.  Poèfic,  fe  dit  des  pièces 
mêmes  & des  compolltions  en  vers# 

Lat.  Poema.  Potds. 

POET.A,  f.  m.  Poète,  celui  qui 
foit  des  ouvrages  en  vers.  Lat  Pot~ 
ta , K. 

POETICA , f.f.  le  même  que  Pot- 
fia.  On  appelle  Poétique,  l’art  qui 
enfeigne  à bien  coiidiure,  â bien  dif^ 
pofer  un  poème.  Lat  Pce/;V«,  *e. 

POETICAMEKTE,  adv.  Poétique- 
ment , d'une  manière  poétique.  Lat 
Potiicl. 

POETICO  , CA , ai),  m.  f. 
Poétique,  qui  appartient  â la  Pué- 
fie.  Lat.  Pofticus  ^ lï,  um. 

POETISA  , f.  f.  Femme  qui  ver- 
fifie,  ou  qui  a le  génie  poétique. 

Lat.  Voita  ftemina. 

POETIZAR,  v.a.  Faire  des  vers, 
verûfier.  Lat  Ferfus  feribere. 

POETON , f.  m.  au^M.  Pacte  ct- 
Kbre.  C’eft  un  terme  ironique  qu'oa 
employé  dans  le  ftilc  badin.  Lat 
Porta  e^regius. 

POINOS,/.ot.  Pontons,  chantiers, 
pièces  de  bois  fur  Icfqucllcs  on  po* 
fc  les  tonneaux  dans  les  caves , &c. 

Lat  Ancones.  Ca«r<Ti7. 

PÜLACA  y f.  f.  Oreille  de  foulicr  * 
qu'on  renverfe  fur  la  boucle.  Lat 
Calcei  lanulu. 

POLACRE , f.  tn.  Polacre , vait 
feau  Levantin  dont  on  fc  fert  fur 
1.1  Méditerranée.  Lat.  Xax’is  veciorta 
genus.  ' 

POLAINA , f.  f.  Gamaefaes , ou 
efpècc  de  bottines  de  drap,  qui  ne 
montent  qu'au  dcfTuus  des  genoux. 

Lat.  Tibialia  pannea  fine  foleis. 

POLAR,  adj.  d'tpie  term.  Polaire, 
qui  appartient  au  Pôle.  Lat  Polsh^ 
ris  , e. 

POLEA.  Voyez  Garrucha. 

PoLEA  , en  terme  de  Marine  , 
Moufle  y ce  font  pluficurs  poulies  qui 
I fe  meuvent  dans  la  même  chape. 

POLEADA , f.  f.  le  même  que 
Gad'iis  ou  Fuites. 

POLEMICA, /./.  L’art  d’attnqucT 
& de  défendre  les  places.  Lat  Art 
PoUmica. 

PotEMiCA.  On  appelle  ainG  la 
Théologie  dogmatique.  L.it  Tteoh^ 
gia  Polemica. 

POLENTA,  /. /.  Efpècc  de  bouiU 
lie  foite  avec  de  la  forine  de  bled 
de  Turquie,  délayée  avec  de  l'eau, 
du  fcl,  un  peu  d'huile,  & qui  eft 
fort  épaifle.  Lat  ''Poltnta , <r. 

POLEO,  f m.  Pouliot,  plante. 

Lat.  Pulegiuw. 

POLEO.  Oftentadon  « vanité  dans 
la  foqon  de  parler  & de  marcher, 
air  vain.  Lat  ya<f/aH/w.  Ehtio.  Ff* 
tus , ùs. 

Refr.  Fîmes  à defèoy  htieles  è po* 
ko.  Le  fens  de  ce  proverbe  eft  que 
pour 
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«our  être  bien  venu  Haits  une  nai- 
lün  n But  favoir  fç  faire  défircr. 

POLEVI,  à PoNLEvi,/m.  Ta- 
lon Je  foiiUers  Je  Femmes  couvert. 
Lat  Cakei  fidcrum 

POLICE , f.  m.  Pouce , le  plus 
gros  doigt  de  la  maiiL  Voyez  Fui- 
girr.  Lat.  PolUx. 

POLICilE,  /.  nt,  fignific  en  jar- 
gon, une  Académie  de  jeu.  Lat. 

AUa^  4P. 

POLICIA,  f.  f.  Police,  le  bon 
ordre  qu'on  doit  obfcrvcr  & garder 
dam  les  Villes.  Lit.  CiviHs 

PûLiCiA,  FigniHc  au(T»  Poliicfle, 
courtoHic , urbanité.  Lat.  UrbaKitas. 
CoKiitas, 

PoLiciA,  fignific  encore.  Propre- 
té dans  les  habits,  parure,  ajufic- 
ment.  Lat.  Ekganiiay  æ.  Concinnitas, 
(dis. 

POlJCITACION#  / /.  PromcfTc 
faite  à Dieu , ou  à l’Etat  Lat  Fol- 
Uàt^itio  , nis. 

POLIDEZA  , /.  /.  le  même  que 
Folicia.  Ce  mot  a vieilli. 

POLIDOR,  lignifie  en  jar- 
gon , un  Voleur  qui  vend  ce  que 
f«  camarades  ont  dérobé.  Lat  La- 
tro  fserta  fociorum  venâmi. 

POLILLA , f.f.  Mite,  teigne, 

Iictit  ver  qui  ronge  les  étoffes  de 
aine,  le  papier,  le  bois,  &c.  Lat 
yy«r.î. 

Coititrfe  de  foliüti.  Se  laiffer  ronger 
des  mites.  Phrafe  vulgaire , pour  di- 
re, N’avoir  pas  foin  de  fes  affaires, 
les  laificr  gouverner  par  d'autres  , | 
Cms  veiller  fur  leur  conduite.  Lat. 
Rei  domefiicas  ne^Ugere,  \ 

Cmwrfe  de  foUlUx.  Se  lailTer  man- 
ger aux  mites;  c'eft  concentrer  en 
loi -même  une  maiivaifc  humeur  qui 
nous  ronge  & nous  mine  peu  à peu. 
Lat.  Rcdi  inths* 

POLINCHE  , »fi.  en  jargon  , 
Kccclcur  de  voleurs.  Lat  Furum  re- 
ceptixtor. 

POI.4R.  Voyez  Fuîir. 

POLITICA,  f.  /.  Politique,  l’art 
de  gouverner  & Je  poUcer  les  Etats. 
Lat.  Foluica , 

PoLiriCA,  fc  prend  aulli  pour 
PolitefTc.  I.at  Vrbafiftas. 

POLITICAMENTE,  adv.  Politi- 
quement , d'une  manière  conforme 
aux  règles  de  la  politique.  Lat.  Fo- 
Utieb. 

POLITICO,  CA,  iulj.  m.  ^ /. 
Politique,  qui  concerne  la  conduite, 
le  gouvernement  d'un  Etat.  Lat  Fo^ 
üticui , a , UM. 

PotiTico,  / m.  Politique,  Ce- 
lui qui  fait  l'art  de  gouverner,  qui 
eff  lubilcdans  les  négociations,  dans 
les  intrigues' d’Etat  Lit  Folitkus. 

POLIZA , / m.  Police,  billet  de 
change  pour  recevoir  de  l’argent. 
Lat  Tel  fera  truftmtaria, 

Foliza  , fc  dit  auiOl  de  Pidreinbb* 


gc  de  pluficurs  perfonnes  pour  s’en- 
tretenir ou  fe  divertir  cnfcmble.  Lit. 
Coiioffuiirtn. 

PÜUZON,  / w.  PoIilTon.  Ter- 
me injurieux , qui  Fe  dit  d'un  jeune 
garqon  fainéant , vagabond  , liber- 
tin, qui  s'amufe  à jouer  dans  les 
rues,  dans  les  places  publiques.  Lat 
ALilè  /(riatus.  Kebuia , nis. 

rOLLA , f.  f.  Poulette , jeune  pou- 
le. Lat.  Fuilijira. 

PoLLA.  Ou  appelle  ainfi  figuré- 
ment  une  jeune  fille  aimable  & bien 
laite.  Lat  FucUa, 

POLLA.  Foule,  fe  dit  aufii  aux 
jeux  de  cartes , de  l’argent  que  l'on 
met  au  jcD  pour  voir  qui  le  gagne- 
ra. Lat.  Sp^Jio , nis. 

PüLLASTRO,  f.  w.  Gros  pou- 
let. l at.  FuUafîer  ^ tri. 

POLLASTRON  ^ f.  nt.  Jeune  gar- 
çon haut  & robuffe.  Lat  Jttvenis 
proi.'trus  £/  rohujlus. 

POLLAZON,  f.  f.  Couvée,  tous 
les  poulfins  qu'une  poule  eleve  en 
même  tems.  Lat  Fulbtio. 

POLLERA , /.  f.  Cage  d’ofier  fans 
fond , plus  large  par  en  bas  que  par 
en  haut,  où  Ion  met  la  poule  avec 
fes  poulets  pour  les  élever.  Lat 
Cavta  wî  cijfa  vintinea  ffo  fulUs. 

POLLEXA.  Petit  chariot,  où  l’on  ' 
met  les  enlâns  pour  les  promener  & 
leur  apprendre  à marcher.  Lat  Cif- 1 
ni  pro  pueris»  \ 

PoLLtBA.  Jupe  que  les  Femmes 
mclloient  par  deff  us  le  garde  - in- 
fant, ainfi  appclléc  parce  qu  elle  ref-  j 
fembloit  une  cage  à poulets.  Ef-  ' 
pèce  de  Vertugadiu.  Lat  J'iça  in- 
terior. 

POLLERIA , /.  f.  Place  ou  mar- 
ché où  fe  vcnil  la  volaille.  Lat.  fV 
hotiiinm  forum.  Fulbmut  caupona. 

POLLERO  ,/.  »».  Celui  qui  élève 
de  la  volaille.  Lat.  Fulturius. 

PoLLEEO.  Poulaillier , lieu  deffi- 
né  pour  y retirer  les  poules  Sc  pou- 
lets. Lat.  GalHuenixiUi. 

PoLLEXO.  Poulaillier,  celui  qui 
engraiffé  éi:  qui  vend  la  volaille. 
Lat  Folatilium  %-enditor. 

PüLLICO , /.  JW.  dim.  Poufiîn , 
petit  poulet  Lat.  FuUulus. 

POLI.INECO,  f,  m.  dm.  Petit 
ànon.  L.at  Fsdius  ajininus , f. 

POLLINÜ , f.  m.  Ce  mot  dans  fon 
acception  propre  fignific  un  .Anon  ; 
mais  on  l’employe  indifféremment 
pour  défigner  un  inc.  Lat.  4jcUus. 
AJhiHS , i. 

POLLITO,  /.  w.  dim.  de  Polh. 
Petit  poufTiii,  le  petit  d'uue  poule. 
Lat-  FuUus  gaUinareus. 

POLLiTO,  fc  dit  figurément  d’un 
enfant  à la  mammclle.  Lat  Fupus. 

POLLO,  f.  iw.  Poulet,  puufiln, 
le  petit  de  la  poule.  Lat.  FuÜus.  Il 
fc  dit  également  des  petits  de  tou- 
tes fortes  4'oifcaux. 


POELO,  en  terme  de  Fauconne- 
rie , fc  dit  de  t’oifeau  qui  n’a  pas 
encore  mué.  Lal.  Puüus. 

Folia  €0»  polio.  Exprcfllon  ufitéc 
parmi  les  fauconniers,  qui  fignific 
qu'il  faut  nourrir  les  jeunes  fiucons 
avec  de  jeunes  perdreaux.  Lat  Ful- 
lus  ptilh 

POLLUEfO , /.  m.  dim.  Petit  pouf- 
fin.  Lat.  FuUulus. 

POLO , f.  tn.  Pôle , eft  Vextremi- 
té  de  l'axe  fur  lequel  la  Sphère  fe 
meut;  & par  excellence  on  appelle 
Pôles  du  Monde,  ceux  fur  qui  le 
Monde  & la  Terre  touroctit  Lat 
Folits. 

Polo.  Pôle,  fe  dit  figurément  du 
principal  point  fur  lequel  une  affaire 
roule.  Lat.  Cord*?,  inis. 

Fotù  psontonico , u polo  del  rckx  pu- 
lar.  C'eff  un  point  dans  le  plan  du 
cadran,  dans  lequel  la  ligne  paral- 
lèle à Taxe  du  Monde  tirée  par  l'ex- 
trémité  du  gnomon  , touche  ledit  plan. 
Lat  Folus  ijuadrojtis  borarii. 

Polos  de  un  circub  de  la  r/pbrra. 
Les  Pôles  d’un  cercle  de  la  Sphère , 
font  deux  points  également  éloignés 
de  tous  les  points  de  la  circonféren- 
ce du  même  cercle.  Lat  Poli. 

De  ich  à polo.  adv.  D’un  Pôle  à 
l'autre»  pour  exagérer  la  diftance 
qu’il  y a d’iui  lieu  à un  autre.  Lat. 
Ab  Auftro  ad  Aqtiilonei». 

POLTRON,  NA,  ad>.  nt.  ^ 
Poltron,  ne,  Uchc, parefleux , eufe. 
L'cff  un  mot  Italien.  Lat  Segnis, 
h'.trs.  Defdufusy  fl,  uni. 

Poltron,  fe  dit  de  tout  ce  qui 
eff  trop  rcnfiicl , trop  commode  : 
comme , SiUa  poUrona , Chaife  de 
repos , délaffantc.  Lat.  Defdia  oppor-» 
tunus  t utn. 

PüLTRONERIA,  /.  /.  Poltron- 
nerie, parclfc,  indolence,  lâche ic. 
Lat.  ÀpmOrx.  Inertia.  D^dia. 

FüLTRONZARSE,  v.  r.  Se  livrer 
ï la  pareffe , à l’oifivcté , fuir  le  tra- 
vail. Lat  Tgnavia  vtl  frgnitie  tencri* 
POLUCIÜN,  f.  f.  Défaut  corpo- 
rel, qui  défigure,  FvUutio. 

PoLUClON.  Pollution,  fc  prend 
auffi  pour  une  effuGon  de  femvnce 
volontaire  ou  involontaire.  Lat.  Ful^ 
lutio.  Alolüties. 

POLÜTO,  TA,  adj.m.bf  f.  Poi- 
lu, ue,  sale,  fouillé,  immonde,  im- 
pur , rc.  Lat.  Poilutus  , a , um. 

POLVAREOA , / /.  Nuage,  tour- 
btllon  de  pouffiére  que  le  vent  fait 
élever.  Lat.  Fuheris  turbo , vei  nubts, 
POLVABEDA,  fc  prend  figurément 
pour  une  difptitc , qui  au  lieu  d'éclair- 
cir une  qiieffion , ne  fait  que  l’cm- 
brouUier  davantage.  Lat.  Conttntio. 
AUncalio. 

POLVinCAR,  V.  fl.  PnlvérifcT, 
réduire  quelque  chofe  en  poudre. 
C'eff  un  terme  burlefque.  Lat  Jn 
puiverem  redrzere. 

FOL- 
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POLVILLO , / «f.  rf/w.  Poiiflîerc 
mcmK'  & en  |vetitc  quantitf.  Lat.  J/i- 
maiÿtniM  fulvii. 

Gtntt  de  »oiviüo.  On  appelle  ainfi 
les  nu^ons , les  manoeuvres , les  pion- 
niers , &c.  Lat.  Puk>eruUiUus  opiftx. 

POLVO,  /.  tn.  Poiiffièrc,  menue 
poudre  (|ui  s'élève  de  la  terre  dans  les 
grandes  lecherenès.  Lat.  Fuites , m'j. 

POLVOS.  Poudres,  fc  dit  auin  de 
tous  les  corps  réduits  en  très  me- 
nues parties.  Lat.  Fuhfiu 

PoLVOS.  On  appelle  tinÜ  en  Por- 
tu^l  de  la  dragée  de  cnnfimre  extrê- 
mement menue.  L.  Fu'.vtret  ydcr^arfi.  ; 

Foh/os  de  Bataia , o ffa/.Tfa  tn  foi- 
vo.  Confen'c  faite  avec  de  la  Bat-itc 
réduite  en  poudre.  L.at.  B>îttatatrita. 

Fohxs  de  carias.  Pondre  pour  met- 
tre fur  l'écriture.  Lat.  Exjiccatjrius 

Potvos  de  Socotmfco.  Voyez  Piitok. 
Sacudir  el  f>olvo.  Epoufletter  «juel- 
qu'un , le  battre , le  réprimander  for- 
tement. Lat.  fiijlif^are,  Fuiveretn  rar- 
cutrre. 

C’n  pnlvü.  Une  prife  de  tabac.  Lat. 
Tabacci  fttmptus. 

Refr.  El  po/tre  de  la  ot\'ja  alcohol 
es  fmra  el  loho.  On  fc  met  peu  en  pci-  ' 
ne  de  ce  qu'il  en  coûte,  quand  ü 
s'agit  de  fc  Iktisfaire. 

POLVORA,  / / Poudre  à canon. 
Lat.  Fuh’is  pyrûu. 

Por.VOEA,  fe  prend  pour  un  Feu 
d’artifice.  Lat.  Jlii/iles  ignés. 

Ex.  IIuvo  polvora  en  paltcia.  Il  y 
eut  un  /eu  d'artifice  an  palais. 

POLVOEA  , fc  prend  figurément 
pour  le  motif  qu'on  a donné  h quel- 
qu’un de  fc  ncher.  Lat.  Irritùmen- 
tum.  Stnnului. 

PüLVOEA,  fe  pend  aufU  pour 
Ardatr,  aétivitc.  Lat  Ârdor.  Igma 

vh'ifcitas. 

PoLVOEA  farda.  Poudre  fourdc, 
ou  muette  $ c'cR  celle  oui  ne  fait 
point  de  hniit,  quoiqu'elle  fafTe  le 
même  effet  que  la  poudre  à canon. 
Lat.  Fiih’is  nitrutus  fnrdus. 

Poi-VOEA /î>rd.i.  Ou  appelle  figu- 
réincnt  ainfi  un  homme  qui  nuit  en 
cachette.  Lat.  Caviüus. 

Gaffar  la  polvora  en  fshtif.  Em- 
ployer des  moyens  inutiles  pour  ob- 
tenir quelque  choie.  Lat.  Aeran  ver- 
kertn'e.  Okum  ^ oprram  perdere. 

M^vr  (a  palvara.  Expreflion  figu- 
rée , qui  fignific , Appailcr  la  colère  de 
quelqu'un.  Lat  Irsun  aücujus  fedare. 

ReFr.  Foivora  paca  y muniduts  b*/’- 
ta  h haca.  Ce  proverhe  ûgnifie  que 
pour  réufltr  dans  une  cntrcprUc,  U 
Faut  employer  tous  les  moyens  utiles, 

& négliger  ceux  qui  peuvent  nuire. 

POLVURKAMIENTO,  y!m.  L'ac- 
tion de  répaiitlre  de  ta  poiulrc,  de 
la  poulUèrc  fur  quelque  chofe.  F.at. 
Ptilveris  Cfntf]>i.-^. 

PüLVOREAR , V.  fl.  Poudrer , ;ct- 


ter  de  la  poudre  fur  quelque  chofe. 
Lat.  Fklvert  caitfpergtte. 

POLVOREADU,  DA,  par/,  paf. 
àwvcehc  Falvereitr,  Poudré,  ce,  Cou- 
vert, te  de  poudre.  Lat.  Fulwrecan- 
fper/us^  o,  um. 

POLVÜJUEXTO  , TA  , ad;,  m. 
^ f.  Poudreux , eufe , qui  cil  cou- 
vert de  poulficrc.  Lat  Fulverulentui  ^ 
û , um. 

POLVORIN , f,  m.  Pulvcrin , pou- 
dre fine  pour  amorcer  le  canon  ét 
les  autres  armes  h feu.  Lut  Fulris 
nitraists  tritus, 

Pol.voRiN.  Pulvcrin,  efl  atifli  la 
poire,  ou  le  fourniment  dans  lequel 
on  met  cette  poudre.  Lat.  Pulvtris 
nitrati  tbeca. 

PvJLVÜRlSTA  , f tn.  Poudrier  , 
marchand  qui  fait  ou  qui  vend  la 
poudre  à canon.  On  donne  ce  même 
nom  à ceux  qu’on  appelle  Cuf'eterof^ 
Artificiers.  Lat  Snl^urati  puheris, 
wl  ignitan  miJUisttH  opifex. 

PÔLVüRlZAR,  V.  a.  le  meme 
que  Folvorear. 

POLVORIZADO,  DA,  pojt.  p.if. 
du  verbe  Po/t^oriior  : le  meme  que 
Folivreada. 

POLVOROSO,  SA,  aJj.m. 
le  meme  que  Foh’oriento , mais  plus 

U fl  té. 

Faner  pies  en  polwrofa.  Prendre  la 
poudre  d'cfcampcttc , s’enfuir.  Lat. 
Aluturare  fisgimi. 

PüLVANTHEA,//.  Polyanthea, 
recueil  fameux  par  ordre  alphalnti- 
que  des  lieux  commuas , qui  efl  fort 
utile  aux  médiocres  Orateurs  & Pré- 
üicateurs.  Lat  , eaium. 

rOLVARCHlA,’  f.  f.  Gouverne- 
ment de  pluficurs  Etats  eni'cmble , 
oppofé  au  .Monarchique.  L.  Falyarchia. 

POLY.ARCHICO  , CA,  *id^.  m. 
Êjf/.  Oui  concerne  le  gouvernement 
de  pluficurs  Etats  enfemblc.  Lat 
Folyarebkus , a , um. 

PÜLYGA.MIA,  f.  f.  Polygamie, 
mariage  d’un  homme  avec  pluficurs 
femmes,  ou  d‘tmc  femme  avec  plu- 
fleurs  hommes,  en  meme  tems.  On 
entend  anjourirhui  par  là  l’état  d'un 
homme  qui  a eu  pluficurs  femmes 
fuccelfivemcnt  Lat.  Fofygamuu 
POLYGAMO  , / m.  Polygame, 
celui  qui  a époufé  pluficurs  femmes , 

I foit  qu’il  les  ait  eues  cnfernhic , ou 
l'une  après  l’autre.  Lat.  Palygamtis. 

POLVGLOTA,  f.  f.  Polyglotte; 
c'efl  une  épithète  qu'on  a donnée  à 
h Bible  qu'on  a imprimée  en  plu- 
fleurs  langues.  Lat  Folyglatteu 
POLYGÜNÜ,  yi  m.  Polygone.  On 
appelle  aiiiti  en  Géométrie  toute  fi- 
gure plane  qui  a plus  de  quatre  cô- 
tes. Lat.  Fohguftus,  ». 

Fahgona  exterior.  Pulygnne  exté- 
rieur , en  termes  de  Fortification , c’efl 
celui  qui  aboutit  aux  pointes  des  baf- 
tions.  Lat.  Poiyganu  extoicr% 


Felygona  interior.  Polygone  inté- 
rieur; c'efl  celui  qui  aboutit  à leurs 
centres.  Lat  Fo^ganus  interior, 
POLYGONO,  NA,  mif.m.  Qirf 
cR  fait  en  forme  de  pr>lygonc,  ou  qui 
a quelque  rapport  avec  cette  Hgurc. 
Lat.  Polygcusu  , a , um. 

Pyramides  ^hiomts.  Pyramides  po- 
lygones. Ce  font  celles  qui  ont  pour 
baie  un  Polygone. 

POLYGRAPHIA,  / /.  Polygra- 
phic,  l'art  d'écrire  en  diverfes  f». 
guns  cachées , comme  auGi  celui  de 
dévhiffrer.  Lat.  Pofygraphia. 

POLYEDRO,/»»:  Polyhèdre.  Ter- 
me de  Géométrie.  Corpi  couipolc  de 
pluficurs  laces.  Lat.  Fet^bedrus, 
PÜLYMITA,  ai;,  f.  qui  fc  dit 
d'une  robe  tilTue  de  fils  de  pluficurs 
couleurs.  Lat.  Fi^mita. 

POLVPO , f.  m.  Polype.  Terme 
de  Médecine.  ^croüTincc  de  chair 
qui  vient  dans  les  narines , qui  nuit 
à la  rcrpiratioii  & à la  parole.  Dt 
Pab  pus. 

POLVPODIO  , f.  m.  Polyyode, 
plante  dont  il  y a pluficurs  cfpéccs. 
Lat.  Ff4\p>dîum  ^ si. 

PüLVSPASTOS.  Terme  de  Mé- 
chaniqiic.  Machine  à pluficurs  pou- 
lies, qui  fert  à élever  de  gros  iûr- 
deaiix  en  peu  de  tems.  Lat. 

POLYSVL.^BO,  B A . adj.  »i.  Ôf/- 
PolyTyllabe.  Terme  tic  Grammaire. 
Mot  eompofé  de  plus  de  trois  TylU- 
bes.  Lat.  Poh  >\Uaém , a , um. 

PüLYSYKDETOX  , / /.  figure  de 
Grammaire,  qui  fe  fait  lorfqu'on 
lie  le  difeours  par  pluficurs  conjonc- 
tions. Lat.  Ft-^ndeian. 

PÜ.M.A,  f.  f,  le  même  que  ATan- 
zana.  llfedit  particuliérement  d'une 
cfpccc  de  petite  pomme  plate  âc  ver- 
dâtre, fort  agréable  au  goût.  Lat. 
Fommn.  sUalusn. 

PoMA.  Petit  vâifleau  de  métal  per- 
cé de  pluficurs  trous , dans  lequel  on 
met  des  eaux  de  fentcur , & qn’oa 
met  fur  un  réchaud  pour  parfumer 
les  appartemens.  Efpècc  de  CaRulet- 
tc.  Lat.  Acemif  x. 

Po.v(A  , e(l  aufll  une  boéte  de  fen- 
tcur  d'or  ou  d’argeut,  qu'on  porte 
dans  la  poche.  On  l'appelle  aufiî 
Foino.  Lat  Pyxis  oàoraria. 

PoMA,  cfl  aufll  une  compofition 
faite  avec  divers  aromates,  dont  on 
fait  une  boule  qu'on  porte  à h main 

Eûur  fe  garantir  de  la  contagion, 
at.  Aromatica  canfecUa , rotuxda^ne, 
POM.'\DA,  f,  f.  Pommade.  Coin- 
pofition  médicinale  qu'on  employé  à 
pluficurs  ulâges.  Lat.  Odararitpn  un* 
gueutam. 

POMAR,/m.  Clos,  Verger,  jar- 
din planté  de  pommiers,  Po- 

marîuM. 

POMEZ.  Ponce.  Voyez  Piedra. 
POMIFERO,  RA,  ttdj.  m.  £7*/ 

Qui  porte  des  pommes.  C'efl  un  ter- 
me 
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me  poétique.  Lat.  Pomifer^  r.j,  wn. 

POMO , / m.  Nom  gtrlcrique  qui 
comprend  toutes  fortes  de  fruits.  Il 
le  prend  particuliérement  pour  une 
pomme,  qu'on  appelle  autrement  Man- 
zana.  Lat.  Ppmian,  Alalum. 

PoMO.  VailTcau  de  verre  de  figu- 
re fphcriquCf  dans  lequel  on  met 
des  eaux  de  fentcur.  Lat.  fltreum 

fWtlUlH. 

PoMO,  fignifie  aufii  le  Pommeau 
de  répée.  Lat.  Eit/is  enfut. 

PoMO,  fc  prend  eu  Murcie  pour 
un  bouquet  de  fleurs.  Lat.  ScrtwM. 

POMPA,/./.  Pompe,  fomptuo- 
fité,  appareil.  Lat.  Fotnpa. 

Pompa.  Pompe,  fe  prend  auflî 
pourFafte,  vanité,  oflenutiou.  Lat. 
Fompa.  Faj}uj. 

Pompa,  fijnifie  auÜî  une  Procef- 
Coii  folemnellc.  Lat.  Pompa  Joleinnis, 
Pompa.  Petite  bouteille  qui  s'ctc* 
rc  fur  l'eau  quand  il  pleut.  Lit. 
BuUa. 

Pompa.  Roue  que  les  filles  font 
en  tournant  avec  leurs  jupes.  Lat 
Buüii  i»  muliehti  /ige. 

Pompa,  fc  dit  .auflî  de  la  roue 
que  le  paon  fait  avec  fa  queue.  Lat 
Pavanis  couine  oflcnfio. 

Pompa.  Pompe,  machine  ponr 
élever  l'caii  : le  même  que  Bomba. 

POMPEAR , V.  n.  Marcher  avec 
beaucoup  de  pompe  & d'appareil , 
&.  ftiivi  d'un  nombreux  cortège.  Lat 
EiaO  fe  cflcndere. 

PO.MPüSAMENTE  , aâv.  Pom- 
peiifcment , d’une  manière  pompeu- 
fc  & éclatante.^’ Lat 

POMPOSO,  SA,  ffi».  m.  ^ /. 
Pompeux,  ciife,  magnifique,  fplcn- 
diile,  fiiflueux.  Lat.  Por:pofusy  UtUM. 

PoMPOSO  , lignifie  aiilTi,  VuiJc, 
enfle,  étendu  circulaircmcnt  Lat 
Pcmp'fus.  Kotundi  tumetu. 

PüNCELA  , f f.  le  même  que 
Doncellit.  Ce  mot  cil  pris  du  Fran- 
qois  PucciU, 

!*ONCHE,/wr.  Ponche,  boiflbn 
Angloife  laite  avec  de  l’eau  de  vie, 
de  l’caii , du  jus  de  citron  & du  fu- 
ere.  Lat.  Pttionis  AttgUc^t  geims. 

PONCHO,  CHA,  aij.  m.  ^ /. 
Mon,  mullc,  lent,  te,  parelTeux, 
eufe.  Lat.  Inert.  Segnis.  Dejidiofus. 

PONCHON  , NA  , aâj.  m.  /. 
9ugm.  Très  mou  , très  lent , très  pa- 
rcficnx.  Lat  Dtjldiofjjhnus ^ a,  um. 

PONCIL,  / m.  Poncire,  gros  ci- 
tron qui  a la  côte  fort  epaifle  & peu 
de  jus.  Lat.  iMaÜ  Aledici  genus. 

PONDERABLE,  adj.  qui  fc  dit  de 
tout  ce  qui  peut  fe  pefer.  Lat.  Potu 
ierabilis , e. 

PONDERABLE,  fignific  auflî , AiU 
mirablc,  merveilleux  , furprenant, 
digne  d'etre  loué,  & exalté.  Lat 
Juirm.  jfirifeus. 

PONDERACION,  /. /.  Examen, 
tUeutioo  qu'on  donne  à une  chofe. 
Tm,  //. 


Lat.  Attentio.  Conjtdnath. 

PoNDKRAClON.  E.'cagératîon.  Lat 
AmpUfkath. 

PüNDERADOR,  f.  m.  Exagéra- 
tour,  qui  exagère,  qui  amplifie  tes 
chofes.  Il  fc  dit  auifi  de  celui  qui 
les  pèfc  & examine  avec  attention. 
Lat.  Exag^nator.  Pvnderator. 

PONDERAR  , V.  a,  le  même  que 
Pefjr. 

Fonderas.  Pefer  , examiner  , 
conlidércr  attentivement  Lat.  Pott- 
(Urare.  Perpendere. 

PoNDEBAS,  lignifie  encore  Exa- 
gérer, amplifier,  accroitre , aggran- 
dir,  grolTir.  Lat.  Amplijîcare.  Éxag- 
gerare. 

PONDERADO , d.\  , part.  pajf.  du 
verbe  Ponderar.  Pefé,  ec , confidé- 
ré,  ce,  examiné,  ée,  exagéré,  ée. 
Lat.  Fonder  Jtus.  Amplifeatuf , a , um. 

PoNOERADO  , fe  prend  auflî  pour 
Vain  , orgueilleux  , préfomptueiix  , 
qui  exagère  les  chofes  fans  raifon. 
Lat.  Superbiis.  Atragaus. 

PONDERATIVO,  y A , f. 

Exagératif , ivc  , qui  exagère  , qui 
amplifie.  Lat  AmpUficanf. 

PONDEROS.AMENTE,  adv.  At- 
tentivement, foigneufement , mûre- 
ment , avec  réflexion.  Lat  Attniti. 
CoTifiderat).  Afaturè. 

PONDEROSIDAD  , /.  /.  Pefau- 
teur.  Lat.  Gravitas.  Pondus.  Voyez 
Pffiuict.  ‘ 

PONDEROSO  , SA  , adj.  m.  Êf/. 
PcCint , qui  péfc  beaucoup.  L.  Gra- 
vis.  Ponderofus.  Voyez  Ptfxido. 

PoNOERûSO,  fignific  au  figuré. 
Prudent,  attentif,  circonfpeA  , avi- 
fé  , fage.  Lat.  Cir.,'UJn/pûlus.  Peipen- 
dau. 

PONEDERO  , f,  m.  Endroit  oiî 
la  poule  & les  autres  oifeaux  pon- 
dent leurs  Œufs.  Lat  Nùlamentinn. 

PONEOERO:  c’cll  aufli  rreiif  qu’on 
met  dans  le  nid  d’une  poule  pour  la 
faire  pondre.  Lat.  Reqitictum  ovum. 

PONEDERO  , RA  , a^.  nt.  ^ f. 
Qtii  pond.  Il  fc  dit  ordinairement 
des  poules  qni  commencent  à pondre. 
Lat  Ova  pme^u. 

PONEDERO.  Ce  qu’on  peut  met- 
tre , ou  qui  cil  à mettre.  Lat  Po~ 
ncndiu  , a , um. 

PON£DOR,/m.  EnchériCTeur aux 
encans.  Lat  lÀcitator, 

PONENTE  , adj.  m.  Ponent , fe 
dit  en  Cour  de  Rome  d’un  Prélat 
qui  cil  chargé  de  faire  le  rapport  de 
quelque  aflàirc  qu'on  doit  juger  dans 
les  tribunaux.  I.at  Refcrem. 

PONENTISCO , CA  . aij.  m.  ^f. 
Du  Ponent , ou  Occident  , qui  con- 
cerne le  Ponent  Lat  Occideatalis  ^ e. 

PONER  , V,  a.  Mettre  , pofer  , 
placer  en  quelque  fituntion  , ou  en 
quelque  lieu.  Lat  Ponere.  CoUocare. 

^NER.  Préparer  , difpofer,  aj)- 
priAt  une  chol'c  dout  oa  a beioia  : 
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comme,  Potstr  la  «/ia.  Mettre  le  pot 
au  feu  i Poster  la  mtfa  , Mettre  le 
couvert.  Lat  Di/penere.  Parare. 

PoNEB.  Compter,  établir,  déter- 
miner : De  Aladrid  à Tetedo  pcr.tn 
doce  léguas } On  compte  douze  lieues 
de  Madrid  i Tolède.  Lat.  Statuerez 
}i/usnerare. 

PoNER.  Pofer  , fuppofer  : P<»f- 
games  que  eflo  fucedià  ajji  i Suppo- 
fons  que  cela  foit  arrivé  ainfi.  ut 
Ponere. 

PoNER.  Impofcr,  obliger  à quel- 
que chofe;  comme,  Poster  trihutos^ 
Mettre  des  impôts  { Poner  Jîlettcio^ 
Impofcr  fiicncc.  Lat  Intpouere.  /wdf- 
çere. 

PoNEB.  Gager,  parier.  Pongo  cien 
reaks  à que  Pedro  no  t'iene  manana  ; 
Je  gage  cent  réanx  que  Pierre  uc 
viendra  pas  demain.  Lat  Drpenere. 
Expcssa'e. 

Poner.  Obliger,  forcer,  con- 
traindre quelqu'un  à laire  une  chofe 
qu'il  ne  veut  pas.  Lat  Redigere. 

Poner.  Nommer,  choifir,  établir 
quelqu’un  pour  exercer  un  emploi  : 
comme  , Poner  por  Akalde , Etablir 
pour  Alcalde.  Lat  DrJ^art. 
nare. 

Poner.  LailTer  une  chofe  à la 
difpofition  de  qticl<|u’un , $’cn  remet- 
tre à fa  volonté  : lo  lopostgo  eu  V.AI. 
Je  m’en  remets  à vous.  Lat  Aliéné 
arbitrio  relinotfere.  , 

Poner.  Allégncr  un  exemple , une 
autorité,  pour  appulcr  ee  qu'oi^ivan- 
ce.  Lat.  AiLisicere. 

Poner.  Ecrire  ce  qu'un  autre  dic- 
te, le  coucher  par  écrit  Lat  Scri-. 
bere. 

Poner  , en  partant  des  oifeaux. 
Pondre.  Lat  Ponere. 

Poner  , fignific  aulTi , Delliner 
à un  emploi',  1 une  profelfion.  Lat. 
Dedn-f.  Addicere. 

Poner  , en  terme  de  jeux  , le 
mime  que  Parar. 

Poner.  Mettre , employer:  Poner 
toda  fu  fsterza  , Employer  toute  Ci 
; force.  Lat.  AdHbcre.  AppUcare. 

1 Poner.  Travailler,  agir:  Poner 
de  fu  farte  y Agir,  travailler  de  fbn 
côté.  Lat.  Faccre.  I.aborayt. 

Poner.  Mettre,  expofer:  Le  pit^ 
fi  à un  petigro  ; Il  l'expoCi  , il  le 
mit  en  danger.  Lat.  Expottere. 

Poner  , fe  prend  aufU  pour  Ajou« 
ter  quelque  etreonlhncc  , ou  parti- 
cularité  , qui  Mroiffent  manquer  ^ 
une  chofe  : Ejfo  no  quita  , ni  poue  ; 
Ccb n'ajoute,  ni  ne  retranche  rien. 
Lat.  Addcre. 

Poner.  .Mettre,  contribuer,  four- 
nir une  fomme  de  fon  côté.  L.  CVx- 
tribuere. 

Poner.  Ajouter  volontiirement 
quelque  chofe  à un  récit:  Ejo  h p-s. 
tse  de  fu  cqfti  ; Il  ajoute  cela  de  ioa 
chef.  Lat.  AdJere.  SuperatLkre. 

B b b Po- 
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PoNEt , joint  avec  1»  particule 
& à l'infinitif  iVun  Verbe  , fiçnific 
Commencer  à ftrtrc  ce  que  le  verbe 
fignifie  : comme  , Pû  ^rr  n k^hT  , 
Rôtir:  Poitcrc  ùc/crOur^  Ecrire.  L. 
App'’:<rr  ut , /h\'Vigrre  (r  n*l. 

PoNnt,  joint  avec  h |nrti:ulc« 
Sc  quel(|iijs  nerr- , {i*j;nir:e  l)i(|>orcr 
j'üc  c’-.ofe  p-ntr  qu'elle  rct^oive  rtflfet 
tic  ic  que  le^  nonjs  îiiTlHent  ; com- 
me . P ncr  u{  S // , t:I  litre  ^ Expofer 
au  Sùlcil,  à l'air.  Lat.  /Jpfxure.  A.% 
>;;^îvrr. 

PoNER  , )‘'int  avec  la  prepofiHon 
Eu  quclq*:e!^  noms,  Exer- 

cer l'aiiion  tics  verbes  auxquels  les 
noms  n'r  >ndcnt  : coiiune  , P nrr  t.t 
ilmlr,  Mettre  en  doute,  douter:  Po- 
vr.-  tn  df/^Hia  <,  Mettre  en  difputc  , 
difpiiter. 

PONKR,  joint  avec  la  pr^ofition 
Poy  , & quelques  noms  , h^nific  , 
Se  Taloîr , fc  lcrvir , faire  «!agc  de 
ce  que  le  nom  fijnffic.  î at  EV/çn-f. 

PoNEB  . joint  avec  quelques  noms, 
fignific  C;i«fer  , occaiionner  ce  que 
les  noms  fi^tnifient  : comme  , Poney 
m/rde , Cnufcr  de  U frayeur.  L.  lu- 
entre.  Iitducfrc. 

PoNFR,  joint  avec  Uv  noms  Gu- 
fio,  /r6V/j<fd,  &c.  {ignific,lcs  pré- 
férer à une  autre  chofe  , tn  faire  ' 
plus  de  cas.  Lat.  Rii  fui  voluntate  . 

im/iW.  I 

PoNER,  joint  avec  les  mots  E>,j 
Cotitrihudon  , Ifc  autres  fcmldablcs  , 
fignifii  , Etablir  , ou  obliger  il  ce 
que  les  noms  fignifient  Lat.  Impo- 
nrre. 

PovERSE.  Se  mettre,  s’appliquer, 
s'employer , travailler  à quelque  cho- 
fe.  Lat.  Opérant  dare. 

Po VERSE.  S’oppofer  à quelqu'un, 
lui  réfiftcr.  Lat.  RtJÏJlcre. 

PoNERSE.  Devenir  autre  qu’on 
ifétoil.*  comme,  Ponerfe  p.Uido , De- 
venir pile»  Pontrfe  , Devenir 
grave.  Lat.  Fievi. 

PoNKRSE,  en  parlant  des  Aftrcs , 
fc  coucher , defeendre  fous  l'horifon. 
Lat.  Oeciici  t. 

Fl  S I fe  pone.  Le  Soleil  fc  couche. 
PoNERSE.  Anis'cr,  fe  rendre  en 
peu  de  tems  en  un  endroit.  Lat.  Ct- 
kriter  uiventare. 

paner  à caiuHo.  Placer  quelqu'un 
à cheval , commencer  i lui  appren- 
dre le  manège.  Lat.  Equitathnetn  do- 
etre. 

paner  bien  à uno.  Mettre  quelqu’un 
en  réputation , en  crédit  Lat  Panne 
àu  gratin. 

Pener  h 'e  1 d uno.  Mettre  quelqu'un 
à fon  aife  , lui  fournir  de  quoi  fub- 
filtcr  honorablement  Lat  Bonis  ali- 
^utm  i '.ihutrt. 

Ponn  en  ctbro.  Voyez  Cobra, 
paner  tn  U cyüe.  Mettre  à la  nie  , 
chafTer  quelqu'un  de  chez  (bi.  Lit 
Paras  extrudere. 


Porter  en  mal.  Nuire  il  quelqu'un , 
lui  fcirc  perdre,  par  de  faux  rapports, 
Ttflime  , la  réputation  qu’il  avoit 
Lat  Aüfjtiem  in  intidiam  tuldticrrr. 

Pnnci'  hi  pies  en  il  futlo.  Mettre 
pied  i terre  , fe  lever  du  lit.  Lat 
E IrHo  furgere. 

Pener  vo'nbre.  Mettre  le  prix  à 
quelque  chofe.  Lat  Pretittm  pt^feri- 
hoe. 

Paner  par  tinre.  jetter  à terre  , 
abbattre  , rcnvcrlcr.  Lat.  Snh  aquare. 

Pvutrfe  bien.  Se  mettre  bien  , ac- 
quérir du  bien , augmenter  fa  fortu- 
ne. Lat  Fortunss  diUiri. 

Poutrfe  bien,  Sc  mettre  au  Fait 
d'une  chofe.  Lat.  B n:  itijln.i. 

Ponerfe  bien  , en  fait  d’aclnts  & 
de  ventes , fijjntfie.  Mettre  la  mar- 
chandife  à un  prix  raironnablc.  Lat 
Jlodum  pretia  J^erc. 

Ponerft  bien  cen  Dior.  Se  mettre 
bien  avec  Dieu , purifier  fa  eonfcicn- 
cc.  Lat.  'Dea  » r. 

Pcntrft  bien  tn  un  ec.batlo.  Se  tenir 
comme  il  faut  i cheval  , le  manier 
adroitement  Lat  Eqimin  fcUè  trac- 
tarc. 

pnterfe  en  p'aciit.  Sc  mettre  en 
état  de  grâce  par  le  moyen  de  la 
confeflâon.  Lat.  Pcccau  crpiirre. 

P^ncr/t'  en  lu  fùlvza  è iinc^inucion. 
Se  mettre  dans  la  tete,  dans  l'ima- 
gination. Lat  In  ma:tcm  %'citire  ali- 
quid. 

panerfe  en  la  callt.  Se  montrer  en 
public.  I-at.  Omuti  bf  e/arè  inctiere. 

Ponerfe  en  btp.i\r  de  atro.  Sc  mettre 
en  la  place  d'un  antre.  Lat  Se  in 
alhrius  locunt  fuhfiituete. 

Panerfe  fobre  hs  piirnni.  Se  cabrer, 
s'élever  fur  les  pieds  de  derrière,  en 
parlant  des  chevaux,  l.at.  F'junm  po- 
/Ir.  ioi-ibus  crwihfs  Jl.tre  'tnlj:iicre. 

Pon^a\nos , 6 puelh  cafo.  Pofons  le 
cas:  le  meme  que  Dr.do  à dénias  cuJu- 
Voyez  Cn/o. 

A’o  dc-var  pener  lot  pies  en  el  futîo. 
Fatiguer  extrêmement  quelqu'un,  ne 
lui  laifTcr  aucun  relâche.  Lat  Pn- 
mere. 

Mo  panerfe  cqfa  for  AeUnte.  Fran- 
chir tous  les  obihufes , tontes  les  dif- 
ficuLcs.  L.it.  Qmnia  pojlbabere. 

PUESTO,  TA,  part.  faif.  du  VCr- 
bc  Paner.  Alis , ifc.  Lat.  Pojitus , a , 
son. 

PONIENTE,  f.m.  Ponant,  la  par- 
tie  Occidentale  du  Monde  oppoféc  au 
Lat  Occidens. 

PoKitNTt.  Ponant  Les  marins 
appellent  ainli  le  vent  du  Couchant 
Êat.  Fentus  0:cideits.iUt. 

PoNiENTE,  en  jargon»  Chapeau. 
Lat.  Pileui , i. 

PONT.AGE,y!iw.  Pontenage,  droit 
qu’on  paye  pour  pafler  fur  \m  pont. 

IOn  dit  aulfi  Lat.  Fecis^al 

p"0  ponts  s tranfmaaijnc. 

PONTIFICÀDO  » f.  tn.  Pontificat , 


P O N 

dignité  de  Pontife.  Lat.  Poniîlicia  dU 

PoNTIPiCADO.  Pontificat,  fe  dit 
aiifli  ilu  tems  qu'ou  a été  Pontife.  L. 

PontificiitnS , w/. 

PONI'IFICAL  , cif  Psote  term. 
Pontifical  , aie  , qui  appartient  an 
Pontife.  Lat.  pyiv.tijkius , <r , um. 

Pontifical  , pris  fubflintiTc- 
ment  » fe  prend  pour  les  habits  pou- 
tificaux.  Lat.  Pontifii'ii  îia  crnanimtu. 

Pontifical.  Pontifical  ou  Céré- 
monial , cft  le  livre  ovi  font  conte- 
nues les  prières  & les  cérémonies 
que  fimt  les  Papes  011  les  Eveques , 

I quand  ils  lempliflent  les  fonctions 
qui  appartiennent  à leur  dignité.  L. 
Panti^cale  y is. 

Pontifical.  On  appelle  encore 
ainfi  le  revenu  des  Oimes  aitc^té  à 
chaque  ParoilTc.  Lat.  Decintéc  parc- 
efc;.»/*/. 

PÜKTIFICAL.MENTE , adv.  Pon- 
tificalcmcnt  , dhme  manière  l'ontifi- 
calc.  I.nt.  ATore  PontifXio. 

PONTÎFItAR  . î'.  r.  Tenir  le 
Pontificat,  gouverner  l’Eglife.  C’eft 
un  lcrme  volontaire  invinté  l-'ns  né- 
ccflitc.  Lat.  Ecciejite  tmi's'ofaU  p^'-rjî- 
dert. 

PONTIFICE  , f.  w.  Pontife  » on 
appelle  ainfi  un  E\i'quc  eu  un  Ar- 
chevêque dans  fon  Dtocefe.  L.  Pan- 
tifex , icis. 

PoNTiriCF..  Pontife  , c’efi  le 
nom  qu’on  donne  an  Pape  par  Anto- 
nomafv  , en  y ajoutant  l'épithète  de 
Souverain,  ou  de  Romain:  comme, 
dhmî  pantifif , P ont  îf et  Raint-.ac-.  Sou- 
verain Ponrife  , Pontife  Romain.  L. 
Surnmus  Pa*:tifex. 

POKTIFltlO,  CIA,  nd/.m.£r’/ 
Pontifical,  ?.îfî  qui  appartient,  qui 
regarile  le  Pontife.  Lat.  Fontijîcit^^ 
U , um. 

PONTON  , f.  m.  Ponton , petit 
pont  , ordinairement  de  bois.  Lat. 
Ponto , MiV. 

Ponton.  Ponton  , bateau  pht  & 
étroit  qui  fert  pour  cotifcruirc  des 

ronts  pour  le  palTage  des  troupes, 
at.  Ponto.  ^ 

PONZONA , f.  f.  Poifon , venin  , 
fublhuice  ou  maticrc minérale,  vr«- 
tntivc  ou  élémentaire  , qui  a en  for 
des  qualités  qui  nnifent  au  corps  & 
detruifem  la  vie.  Lat.  l'enenum , t.  * 
PoNZOnA.  Poifon  , fc  dit  figoré- 
ment  en  chofes  rpirinielles  Si  mora- 
les , tle  ec  oui  corrompt , & féduit 
le  cœur  oii^l'cfprrt  Lat.  l^rus, 
PONZOXARj  V.  û.  le  même  que 
Enponaahar. 

PÜNZOXOSISSIMO  , NA  , aàj. 
tn.  /.  fuporl.  Très  venimeux , eufe. 
Lat.  VencnutiJJîmHS  , a , ssm. 

PONZOXüSO  , SA  , adf.  m.  ^ f. 
Venimeux,  eufe.  Lat.  , 

«m. 

POPA , / /.  Pouppc , rarrière  du 
vaifllaa  , 
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raifTcau,  oit  efl  le  i;unvcrnaU.  Lat. 
Fuffis. 

Df  f-ofa  ti  Ÿ^fin.  Eiiticrcment  > to- 
talement. Lat.  Oitmhio. 

i'itnto  m Avoir  vent  en  pmi- 
pe,  avoir  U fortune  favorable,  faire 
hcureurcmciU  fes  aüaires.  Lat.  Stcun- 

dii  /(/l'/ffHà. 

PüPAR  , V.  <r.  Mtfprifcr  im  hom- 
me , le  frapper  du  plat  de  U main 
fur  la  tête,  mr  les  épaules  ; faire  à 
fun  égard  tels  autres  ades  de  mépris. 
Lat.  CcK/rfw:af.  D^'fnctre. 

PûPAR.  CtrcfTcr  de  la  main,  fla- 
ter  , comme  on  le  pratique  avec  les 
enfaas.  Lat.  BUaÈÀiri.  F^tlpure. 

PoPAR  , par  extenfioa  , figntfic 
llaicr,  faire  le  complaifant.  L.  Pal- 
pa>\\  ÀiîtUAri. 

Kefr.  jÇluti'ft  à fu  cnemigo  popn  , à 
Jus  Mttytos  mnrrr.  Qui  mcpril'c  Ton 
ennemi  . meurt  entre  les  mains. 

PüPP^SES , /.  m.  Terme  de  Ma- 
rine. Deux  gros  cables  attachés  à la 
tète  du  m.at  de  trinquet , par  de  grof- 
fes  poulies  , h travers  ilcfqucilcs  paf- 
fc  un  autre  cable  , qui  après  avoir 
Fait  deu.x  ou  trois  tours  , vient  s’at- 
tu'her  à une  autre  poulie,  qui  cfl  à 
côté  de  la  bide  de  dehors  , à Tune 
& l'.vutrc  bande.  Ils  fervent  à foute- 
nir  le  mat  de  trinquet  Lat.  RuJer- 
its. 

POPOTE  , J,  trt.  Sorte  de  paille 
dont  les  hnhitans  de  la  nouvelle  Kf- 
pagne  font  des  balais.  Lat  P^Ita 
JuMctC  f[tnus. 

PüPLLACHO  , /.  m.  Popubce  , | 
la  lie  du  peuple.  Lat.  PUhectilA. 

PüPL’LAR,  a^j,  d'une  irrnt.  Popu- 
laire , qui  concerne  le  peuple  , qui 
appartient  au  peuple.  Lat.  Popula- 
ris  , t. 

Aura  popular.  La  Bivcur  du  peu- 
ple. Lit.  Vopularis  awa. 

PüPULARMENTE  , aâv.  Popu- 
lairement, d'une  manière  populaire, 
vulgaire.  Lat.  Pt^puLiriitr. 

POPULAZO,  / m.  le  meme  que 
P<^itcba. 

POPULOSISSIMO , MA  , adj.  m, 
c5* /.  fuprrl  Très  peuple  , éc.  Lat. 
iHCt'Urnin  mi///irridinr  vaUA  frequem. 

PÜPULOSO,  SA,  aiu  tn.  ^ /. 
Peuplé  , ée  ; qui  contient  un  grand 
nombre  d'habitans.  Lat  Incolii  fee- 
quens. 

POQUEDAD  , f.f.  Peu,  petite 
quantité.  Lat.  Pauàtas  ^ atis. 

PoQ^UED.VD  , ngiiiHcaudi  Lâcheté, 

£oltrüimcric , manque  de  courage, 
at  Ptt0animitas.  TiniùUtas. 
POQÜEDUMBRE  , / /.  le  meme 
que  Poquidad.  Ce  mot  a vieilli. 

POQUILLO  , LLA  , dim.  de  Poco. 
Fort  peu.  Lat.  PauxiUus , a , utn. 

POQUISSIMO,  MA,  aij.tn.^^f. 
JuperL  Très  peu,  en  très  petite  quan- 
tité. On  Peinployc  aulTi  comme  ad- 
verbe. Lat  Psatciffwm , 4 , wn. 


P O Q 

POQUITO  , TA  , dint.  de  Pcco  : 
le  même  fiic  Ponulh. 

POQ. UIT0  , figniiie  .indî , Foilile 
de  corps  ou  d’erprît  On  dit  ordinai- 
rement PMjuita  <V','7r.  Lat.  Debiüs , e, 

Poqurto  d P»  CO , adv.  le  nîèmc  que 
Paco  d pcco  , Peu  à peu.  Lat.  i'oif- 
Litim.  oenjl.tt. 

De  penuitj.  On  appelle  ainfi  un 
homme  lâche , timide , ou  peu  en- 
tendu dans  fes  afTiircs.  Ün  l’cmplnyc 
dans  le  flilc  familier.  Lat.  Lx  re  pau- 
( O.  Exiguo  Kiado. 

POR , pr(prf.  caufalc  ou  finale  qui 
fert  à marquer  la  raifon  , ou  le  mo- 
tif pour  lequel  on  fait  une  ehofe.  A 
caille  de.  Lat  PupUr.  Oh. 

Ex.  Pedro  por  fus  (Kppacioncf  no 
tiene  tiempo  paru  j-tgar  : Pierre  â cau- 
fc  de  fe$  ocupations , n'a  pas  le  tems 
de  jouer, 

Por  , pr/pof.  qui  marque  l'ablatif . 
auffi-bien  que  racUon  de  b perfonne 
quand  on  parle  au  palüf.  Lat  Per. 
A , ab. 

Ex.  Fue  ajft  accepte.do  por  tl  Cabîl- 
do  : Il  Fut  ainfi  accepte  par  le  Cita- 
pitre. 

Por.  Par  , cft  auffi  un  adverbe 
: de  lieu  qui  marque  le  paiïbgc  par  l'cn- 
I droit  dont  on  parle:  coimnc,  PoJ^\ 
P'ir  la  plaza  , Il  pafTa  par  b place.  1 
Lat.  Per.  I 

Pos.  Pour , efl  auITi  un  adverbe  ! 
de  tems  , qui  fert  à le  déterminer  : 
comme , Per  S.  Jmtn  , Pour  b St. 
Jean.  Lat.  Ad.  In. 

Poi.  Pour  , marque  auflî  b pro- 
priété , la  iMifiéftion  , on  l’exercicc 
adiicl  de  quelque  ehofe  : comme  , 
Rnihir  por  tf^fa  , Recevoir  pour 
epoufe.  Lat.  lu. 

Por  , marque  permilfion  ou  dé- 
fenfe , fuivant  les  verbes  avec  lef- 
quels  on  le  joint  : comme  , Por  mi 
qtteio  , C’eff  par  mon  ordre  qu'il  efi 
refté  : Pur  mifehizè  , Ceft  par  mon 
ordre  que  cela  s'ell  fait  Lat  Per. 
Ex. 

Por  , fcrtaufTi  à marquer  le  moyen 
par  lequel  on  a obtenu  une  chofe  : 
Por  fulano  confegui  el  etupUo , J’ai  ob- 
tenu mon  emploi  par  rentremife  d’un 
tel.  Lat.  Ptr.  Propttr. 

PoA.  Par,  marque  b manière  dont 
on  fait  une  chofe  ; comme , Per  fucr- 
za  , Par  force.  Lat.  Prr. 

Por  f fert  à marquer  le  troc  ou  la 
vente  d’une  chofe.  L.i^ro.  Ex.D«r  unu 
ccjk  por  ctra^  Donner  une  choTc  pour 
une  autre , ou  la  troquer  contre  une 
autre. 

PoR.  Pour  , en  faveur , peur  la 
dèfcnfc  de.  Lat  Pro. 

Ex.  Cavtbatir  por  la  fl.  Combattre 
pour  la  Foi. 

PoR.  Au  lieu  de:  comme,  Time 
à fus  Jttufiras  por  Padres , Il  regarde 
Tes  maîtres  comme  Ces  propres  païens. 
Lat  Pre. 
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PoR.  Pour  , fe  dit  auflî  en  par- 
font du  jngemcnl  qu  on  porte  d'un 
homme  : comme  , Tener  pr.r  Sauta  , 
Tenir  pour  Saint.  Lat.  Prout. 

PoB.  Pour,  touchant,  en  faveur: 
comme  , *5V  aiegaron  varias  xazemes 
per  rota  y cira  fenteucia  , On  allégua 
difi’érentcs  raifons  pour  l'un  & l’aii- 
tre  fcRtimcnt  Lat.  Pro.  In. 

POR  , s’cmpîoye  fouvent  pour  J7»t  : 
comme , Fjfo  ejîà  por  puür , Ceb  n eft 
point  poli.  Lit  Sine. 

PoR  , fc  met  fouvent  à In  pLicc 
de  b prépofition  /I  & du  verbe  Tr.\. 
her , dont  il  tient  la  place  ; ainfi  on 
dit  ; Ir  ^ leva , Jr  por  tvw , Aller 
chercher  du  bois  , du  vin.  Lat.  Ad. 

Por  , joint  avec  l’infinitif  de  quel- 
ques verbes  , a la  même  fignification 
que  p^tra  : comme  , Por  no  incui-rir 
m lit  crttfara , Afin  de  ne  pas  en- 
courir la  tcnrurc.  Lat.  Ut.  AV. 

Por  , joint  avec  les  tems  du  ver- 
be , marque  le  futur  » comme , FjU 
por  m.;r.  Il  viendra  ; EJlà  por  Oc^ 
goj- , I)  nnivera.  \.zX.  Futurum  tfl  ut. 

Per  aloro.  Quant  â préfent , pour 
le  préfciit  Lat  Ct  trunc. 

Por  ce  O por  bc.  De  manière  ou 
d'autre.  Lat.  QuomedoUbet. 

Por  citrto.  Faqon  adv.  qui  fert 

?iu'lqucfbis  â marquer  le  mépris  qu'on 
ait  d’une  chofe.  Certes,  en  vérité, 
certainement,  alTurémcnt.  Lat  CertK 
Satu\  Pro/eéiè. 

Por  tncima.  Façon  adv.  En  paflant , 
légèrement , à b hâte.  Lat  Pcrfuuc^ 
torü.  Ohiter. 

Par  tncima.  DcfTiis.  Lat  Supemh 
Super. 

Par  en>,le.  A caufe  de  ceU  , c’cfl 
pourquoi.  Lat.  J^uvuobrem. 

Por  mas  que , d Por  tnucho  que.  Quoi 
qu'on  bfTc.  Lat.  J^uanturmns. 

Por  Ji  acafj , adv.  Si  par  hazard, 
Lat.  Si  forth 

De  perfty  adv.  Séparément,  à 
part  Lat.  Seorjun. 

Sln  que  ni  por  que  , adv.  Sans  fii- 
jet , fans  raifon.  Lat.  S'tdlà  de  cmfa. 

Si  por  derto.  Efpècc  d’intericélion 
«lonl  on  fc  fert  pour  rcFufcr  ce  qu'on 
demande.  Oui  certes  ! alTiirémcnt!  L. 
/f«i.  .9ixnè. 

PORCEL  , f.  m.  Petit  cochon  p 
c'efl  un  mot  ufité  en  Murcie.  Lat 
PerceUtts  , 1. 

POKCÉLANA  , Porcelaine, 

I forte  de  poterie  fine  S:  précieufe  qui 
vient  de  b Chine.  L.  PorctlUna^  æ. 

PoRCELANA.  Grande  jatte  dc  fà- 
vance  dans  laquelle  oir  met  des  con- 
Èturcs,  du  bouillon,  du  lait  &c.  L. 
Lahrtan  fâile. 

PoRCEtAN'A.  Email  dont  les  or- 
fèvres fe  fervent  L.  PUlura  oican» 
jlica  poreellanea. 

PoRCELA.VA.  On  appelle  ainfi  le 
blanc  bleuâtre.  Lat  Parceüauem  ctu- 
lor. 

B b b a POR- 
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PORCINO , f.  m.  Petit  cochon.  L. 

PoTculuf , I. 

PoRCiNO.  BolTc  à la  tfte  occa- 
Connéc  par  un  coup.  Lat.  Tnhi’ct'lHS. 

PoRCINO,  NA  , aij.  tn.  £.</  /. 
Q.iii  appartient  au  pourceau.  L.  SttiU 
lus  ^ â , um. 

P.vt  psfcvso,  P.iin  «le  pourceau  « 
plante.  1.1t.  Poi*W«Mj  punis. 

PüRClON  , /.  f.  Portion  , partie 
ïVunc  chofe  partagée  ou  lUviféc.  Lat. 
Pars.  Portio. 

PiiRClON  , fe  dit  en  Morale  de 
chacune  des  deux  parties  dont  l’hom- 
me eil  comparé  « l'amc  cft  appclléc 
Portion  on  partie  fupericure  , & le 
corps  , la  portion  inFérieure.  Furci^t 
fup'rior  , po.xitm  h/ftior.  Lat.  Pars. 

PORClON.  Portion  , fc  dit  aiifll 
«îans  les  CoiivctH  dans  les  petites 
penhons  « de  ce  qu'on  donne  à cha- 
cun pour  fon  repas.  Lat.  Singula  fan 
chfa>ni. 

PoRCtOK  , d.ans  quelques  Cathé- 
drales fignitic  la  même  chofe  que 

PoRcroN  corsf'rua.  Portion  con- 
grue I certaine  penfion  que  le  Curé 
prjjiitif,  ou  le  gros  Décimatcur,  doit 
à un  Vicaire  perpétuel , ou  à un  Curé 
qui  detfert  une  Cure.  Lat.  Canp-na 
^rtsa. 

PORCIONCICA  , /.  /.  dim.  Petite 
portion.  Lit.  Po^tikncula. 

PORCIOMSl’A./omi.  Celui  qui 
a droit  de  portion  dans  quelques 
Cocnmimautés.  Lat  J^ui  Jus  ad  far> 
tvn  frovtntàs  bahtt. 

PoRClONlSTA.  On  appelle  ainfi 
dans  les  Collè;;cs  & dans  quelques 
autres  Communautés,  celui  qui  paye 
penfion.  'Lm.  Altannus  <,  i.  C(m*ié/or, 
ris. 

PORCIPELO,  f.  m.  Terme  bur- 
lerqne  & hazardé.  La  groffe  foye  qui 
cR  fur  le  dos  du  cochon.  Lat  Suit 
fttii , a. 

PÜRCIUNCÜLA , f.f.  Portioncii- 
Ic;  011  appelle  ainfi  l'InJulgcncc  ac- 
cordée aux  Couvents  de  St  Franqois 
pour  le  deuxième  d'Aoiit  Lat.  Ju- 
kiUus  Portiuncula  dsHus. 

PORCO,  f.  m.  le  même  que  /'«er- 
re. C’eft  un  vieux  mot,  qui  neft 
plus  ufité  que  dans  L*i  Galice.  Lat. 
PoTCUS. 

PORCUNO,  NA,  adj.  m.  f. 
Qjui  appartient  au  pourceau.  Lat. 
SnilUsi  , a f um. 

POKOIOSËAR , V.  n.  Mendier  , 
demander  l’aiimone  de  porte  en  por- 
te pour  l'amour  de  Dieu.  Lat  Esnen- 

dicare. 

PORniOSERIA  , f.  /.  Profeffion 
de  mendier  pour  l'amour  de  Dieu. 
L.st.  Mcndicitas. 

PORDIOSERO,  f.tn.  Mendiant,’ 
qui  demande  l'aumnne  de  pot  te  en 
porte  en  implorant  le  nom  de  Dieu. 

Lat  M<ndi<ui. 
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PORFÎA,//  Querelle,  difpute 
de  paroles,  altercation  oiroi.âtre.  Lat 
Ccfstmtio.  Altercath.  Juijium , i. 

POBFIA.  Obftination,  opiniâtreté', 
entêtement.  I.at  Ptrvicada. 

PoRFiA.  Importunité  , indanee. 
Lat.  Importuna  tf.aptaiio, 

A psrjia.  adv.  A l'cnvi , à qui  mieux 
mieux.  Lat  Certathn. 

Refr.  En  porfas  bravas  , dtfquicisot^ 
fe  las  palabras.  Ce  proverbe  nous  ex-  j 
horte  à fuir  les  dilputcs , ou  à mé- 
nager nos  paroles  dans  les  cas  où  el- 
les deviennent  inévitables. 

PORFIADAMENTE,  suiv.  Opi- 
nlàtrément  , obllinéinent  Lat.  i'n- 
tinaciter. 

PORFIADISSIMAMEVTE,  adv. 
fupfri.  Très  opiniâtrément  Lat  i’fr- 
tinaciffiinl. 

PORFI.ADISSLMO,  ma,  adj.  m. 
/.  fuptrl.  Très  obiliné,  ce,  très 
opiniâtre,  très  entêté,  éc.  Lat  Ptr~ 
tinacijjîmus , o , um. 

PORFIADOK,/.  w.  OpmiÂtTc, 

; obRiné,  entêté.  Lat.  AUcreatt/r.  iSiim- 
w?  cantentiofus.  Conentator. 

PORFIAK,  V.  fl.  ConteRer,  dif- 
: puter  , s'opiniâtrer , s'obRiner.  Lat. 

' Ptrtinaciter  contendert.  Injsjlert. 

I PoxriAR,  fignlHc  aufÜ  Importu- 
ner, laflcr  par  fes  importunités,  preP- 
fer,  inllRer  fortement  Lat  Injlare. 
Urpert, 

Porjsar  à abrir  la  pstttia.  S’obRi- 
ner  à ouvrir  b porte. 

PORFIADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Porjtar.  ContcRé  , ée,  obRiné, 
ée,  difputé,  éc.  VaX.  AUtreatus.  De- 
I ctrtatus.  Pniinax. 

I PoRFIADO.  Entêté,  Opiniâtre, 
ohRiné.  C'cR  un  Htfpanifme.  Lat. 
Pniinax. 

Refr.  AVcifl/  y porjiados  hacen  ricos 
fl  lot  Irtradûs.  Lc  Cens  de  ce  prover- 
be cR  que  b plupart  des  procès  naif- 
fent  plutôt  de  ropiniàtreté  que  du 
bon  droit  qu'on  a. 

POKFIJA.MIENTO,  / m.  le  me- 
me que  Prohijamifisto. 

POKFIJAR , V.  a.  le  meme  que 
Prchsjat. 

PÜRFIJADO,  DA,  part.  fajf.  dil 
verbe  Porfjar.  Lc  meme  que  Pro- 
hijade.  Ces  mots  ont  vieilli. 

PüRFIOSAMENTE,  adv.  le  mê- 
me que  Pùr/iiidafnentr. 

PüRFIOSO,  SA,  fld>,  m.  fcf /. 
le  meme  que  Potjiado.  Ces  mots  ont 
vieilli. 

POKIOAD,  f.  f,  le  même  que 
SuyttQ.  Ce  mot  a vieilli. 

POROS , f.  m.  Porcs , petits  trous 
prefque  imperceptibles  que  la  nittire 
a ménagés  dans  les  parties  des  corps, 
pour  faciliter  b lueur  & la  tranf- 
piratiun.  Lat.  Pvd  , onan. 

PüROSIDAD,/./.  Poroftte.  Qua- 
lité  de  ce  qui  a des  pores.  [I  fe  prend 
autn  pour  b inoücrc  qui  iort  à tra- 
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vers.  Lat.  Tori , ertsm.  Per  poros  ef 
Jîuvia. 

PORÔSO,  SA,  adj.  m.  f Po- 
reux , eufe , qui  a des  pores.  Lat 
Pbrofus^  n,  uns. 

PORPHYDO,  f.  m.  Porphyre, 
marbre  précieux,  rouge  & fort  dur. 
Lat  Pcrplyruj  f i. 

PORPHVRIOK,/ m.  Oifeau.  Le 
même  que  Cahmo». 

PORQUE.  Partiaile  qui  marque  1a 
caufe , b raifon , le  motif  d'une  cho- 
fc.  Pourquoi,  parce  que,  puifque, 
d'autant  que,  vù  que,  attendu  que, 
car.  Lat.  jQjMre.  J^uia.  X^uonsafn. 

PoRQUE,  pris  comme  fubRantif, 
fe  prend  pour  b caufe,  b raifon  ou 
le  motif  meme.  Le  pourquoi.  Lat 
Cas(/a. 

PoRQVF. , fignlHe  aulli , Quanti- 
té, fomme  d'argent,  qu'on  donne 
h quelqu'un  pour  fon  entretien.  Lat 
PKunia  fumma. 

PoR<iUE,  en  interrogeant.  Pour- 
quoi } Lit  Csar  ? 

PORQUERA,  f, f.  Gitü,  repaire, 
fouil  du  fanglier.  Lat.  Aprorum  eu- 
bile. 

PORQUERIA,  //.  Ordure,  li- 
Icté,  immondice,  malpropreté.  Lat 
Sordes , ium. 

PoRQUERiA,  fe  dit  atifil  d’une 
aélion  blc,  indécente,  deshonnete, 
contre  b pudeur.  Lat.  Ttsrpitudo. 

PoRQUERlA  , fc  prend  nuffi  pour 
Grolfierctc , impolitcflc.  Lat.  Kujlr- 
citas.  Inurhanitas. 

Porqueria,  ftgnifie  autn  une  Ba- 
gatelle, une  babiole,  une  chofe  de 
peu  de  valeur.  Lat  Rrs  nibili. 

PoRQUERiAS.  On  appelle  ainfi  en 
Rile  badin  les  diflTerens  mets  qu'on 
fait  avec  la  chair  de  cochon.  Lat 
SuilU  minutiXf  arum. 

PoRQUERiAS.  On  appelle  encore 
ainü  les  fruits,  les  légumes,  les  con- 
iiturcs  qu'on  mange  par  frinndifc  & 
qui  nuifent  à b fantc.  Lat.  Nexia 
puiéC  irritamenta. 

PORQUERIZA , /. / Etable  à co- 
chons.  Lat.  Suite  ^ is, 

PORQUERIZO,  / m.  Porcher, 
garJeur  de  cochons.  Lat  Pcrt\rusn 
cujlof.  Suhuhna. 

POKQUERO,  f.  m.  le  même  que 
Porqtterizo. 

PüRQüERON,/.  m.  Archer,  Scr- 
gent , Sbirre  , ou  tel  autre  bas  Offi- 
cier de  JuRice , qui  failit  les  malfai- 
teurs, qui  les  mène  en  prifon,  & 
même  au  fupplicc.  Lat.  Apfaritcr. 

PORQUtZUELO,  /.  m.  diw.  Pe- 
tit  cochon.  Lat.  PorcrÜus. 

PuRQUEZUELO.  Cochon , fe  dit 
auÛ'i  p.ir  mépris  d'un  homme  mal 
propre.  L.nt  Lutofus. 

I^RRA,  f.f.  Maffue,  arme  fai- 
te d'une  groRc  pièce  de  bois,  lour- 
de & épajile  par  un  bout,  & propre 
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i afTommcr.  Lnt.  Clavoy  ». 

PoKRA.  Les  enfans  appellent  ain- 
C celui  qiù  joue  le  dernier.  Lat. 
foûrcntus  tn  iudi. 

PoRRA,  fe  prend  aniri  pour  Ot- 
};ueil  » vanité  , oflcntation  ; aiii&  on 
dit  : Fulaa-9  %a{ln  ntuvba  porra , Un 
tel  a beaucoup  d’urgucil.  Lat  iS*«- 
ferhia.  El^tio. 

Porra.  On  appelle  ainfi  figuré- 
ment  im  homme  lourd , pefant , (lii- 
pidc,  Htcheux,  importun.  Lat  vT/o- 
hfiw  hemo. 

Porra,  en  jargon , le  Vilàgc.  Lat 
yuUuSj  üi. 

Hitcer  pijîTo.  Faire  le  têtu , l’opi- 
niàtrc,  ne  vouloir  aller  ni  en  avant 
ni  en  arrière.  Lat  Tfnacitfr 

PORRADA , /./.  Coup  de  mairuc , 
ou  de  quclcitic  autre  chnfe.  Lat. 
dtv»  icliis. 

PoERADA.  Sotife,  impertinence, 
folie , extravagance.  Lat  StoUditas. 
Incfti-e  , arum.  StuUitia. 

MaUito  fta  efle  necia^  y qut  par- 
fada  dire:  Maudit  fuit  le  lot,  quelle 
fotife  il  dit! 

Refr.  cada  neeio  airain  /uPorra- 
ia.  Chaque  fot  admire  fa  fotile. 

PüRRAZO , f.  M.  Coup  de  maf- 
fuë.  11  fe  dit  par  exteunon  de  tout 
antre  coup  , même  de  celui  qu'on  fe 
donne  en  tombant.  Lat  léfus^  ài, 

PORRERIA,  f.  /.  Sotife,  imper- 
tinence, pefantcur  d'efprit,  ftiipidi- 
té.  Ce  mot  n'cft  ufîtequedans  Icftilc 
familier.  L^t.  SllolLliias.  StuUifia.  /■u- 
tuitaf. 

PüRRETA  , / /.  La  fcnillc  ver- 
te du  porreau.  Il  fe  dit  par  cxtcnGon 
de  celles  des  aulx,  & des  oignons. 
Lat.  Forracea  folia. 

En  porretit.  FaQoo  adr.  Tout  mid. 
C'efl  un  terme  bas.  Lat  Xuius. 

PORRILLA,  /. /.  Petit  marteau 
dont  les  Maréchaux  fe  fervent  pour 
redrefler  les  doux  , & qui  cil  plus 
petit  que  celui  dont  ils  fe  fervent 
pour  ferrer.  Lat  , L 

PORRIKA,  f.  /,  Blé  en  herbe. 
Lat.  JfzFîs  virrm. 

PORRINO,  f.  tn.  Jeune  porreau 
peur  traniplantcr.  Lat.  l'orrinay  ». 

POKRO,  RB  A,  «*(/.  m.  £?/.  Hé- 
bété , éc  , Ilupidc , groflicr , re , riif- 
tre , lourd  , de , pefant , te.  Lat  Stoü- 
dut»  RttfUcui.  Hcbci. 

PüRRON  , J.  m.  Cruche  à porter 
de  l’eau.  Lat.  ». 

PüRRUDO,/.  m.  Houlette,  b!U 
ton  de  berger.  Lat  PafloruU  pfdum. 

PORTA  , /.  le  même  que 

Puerta. 

Porta.  La  Porte,  la  Cour  du 
Grand  Seigneur.  Lat.  Aula  Turcica. 

Portas.  Terme  de  Marine.  Lc'ig 
faburJ^  ou  fenêtres  d un  vaiiTeau. 
Lat.  jVrfl'i*  pertuU- 

POR TACARTAS  ,/  m.  Vnlifc  Jes 
eouriers,  tlaus  Usuelle  Us  poruat 


POR 

les  lettres.  Lat.  clnrto^ornm  y i. 

POKTADA,  f.  f.  La  grande  por- 
te d'un  bâtiment , le  portail  d'un 
édilice,  d'une  Eglifc;  Fruntirpicc. 
Lat.  ÆMnf/t  /actes  y froniy  fis. 

PoR  TADA.  C’en  aulfi  le  frootifpi- 
cc  d’un  livre.  Lat.  From. 

PoRTADAS.  Terme  de  TifTerand. 
Chaînes  , fils  étendus  en  long  fur  le 
métier,  à travers  dcfqucls  on  pafl’c 
b trame  avec  1a  navette.  Lat  Sux- 
, inis. 

PORTADERAS , / /.  le  même 

que  Aportaàeras. 

PORTADüK,  f.  m.  Porteur,  ce- 
lui qui  porte  pour  autrui.  Lat  / er- 
rer , ris. 

PûRTADOB.  Portoir,  forte  de  ma- 
chine tle  bois  fervant  â porter  les 
portions  d'une  Communauté  de  la 
cuifmc  au  refeélaire.  Lat.  (ttjUtoria 
tabuU. 

Fortador  de  tnaks  nnevas.  Porteur 
de  mauvaifes  nouvelles.  Lat.  Ar.'n- 
tius  owinofus. 

PORTAGE  y f.  m.  le  même  que 
Puerto.  Ce  mot  n’eft  plus  ufité. 

Po&TAGL,  fe  dit  auin  pour  Per- 
\ tazpo. 

I PORTAL,  f.  tn.  DefTous  de  por- 1 
I te  , entrée  couverte.  Lat.  Atriirn.  ' 
Fe/ibulum, 

PüRTAL.  Portique,  vcftibulc,  ga- 
lerie ouverte,  foutcniic  de  coloiines 
ou  de  piliers  d'un  côté.  Lat  Propy-  ! 
l»utn.  PerticMSy  üs. 

Portai..  On  appelle  ainfi  d.ans 
les  Royaumes  d'Aragon  & de  Valen- 
ce la  Porte  d'une  Ville,  U grande 
porte  d’une  EgUfe.  Lat  Parta  y Ja- 

nui  y ». 

PORTALAZO,  f,  m.  aup;m.  Grand 
vcilibule,  grand  portique.  Lat.  Am- 
plutn  atrium. 

PORTALEJO,  /,  m.  dim.  Petit 
vefUbulc,  petit  portique,  petit  por- 
tail ou  deiTous  de  porte.  Lat  Far- 
vum  atrium. 

PüRTALENA,  f.  f.  Embnftire, 
canonnière.  LatCotww,  ».  Fenejlroy  ». 

PoRTALEÙA.  Planche,  ais  pro- 
pre à faire  des  portes.  I.at  Con- 
fh  iitndis  januis  apta  tabula. 

PORTALERO,/ w.  Garde  com- 
mis à l’entrée  des  villes  pour  vifiter 
les  marchandifes  & percevoir  les  droits 
d'entrée.  Lat  PortitoTy  iis. 

PORT.^LICO  y f.  m.  dim.  le  me- 
me que  Portaieix 

PORTALO,  /.  m.  Terme  de  Ma- 
rine, qui  fe  dit  du  côté  du  vaifleau 
où  eft  pofçe  rcdicUe  par  où  Ton  en- 
tre dans  le  bord.  Lat  Ltteralii  in 
ftutvm  adiefti, 

POKTAM.^NTEO,  /.  »«.  Porte- 
manteau, clpècc  de  valife  qu'on  met 
fur  la  crmii»e  d'un  cheval  quand  on 
va  en  campagne.  , ». 

PORTAKARIO ,/.  m.  Pylore.  Ter- 

me  d'Aiutouic.  C’eft  l’orifiee  inié- 
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rieur  de  rcftom4ac,  qui  eft  K fon  côté 
droit,  par  lequel  il  fe  vuidc.  Lat 
Pyhrta. 

PORTANTE,  /.  m.  Marche  pré- 
cipitée , l’amble  d'un  cheval.  Lat 
Gtadarius  prdfus , ùs. 

PORTANT'ILLO  , /.  m.  dim.  Pas 
ferré,  petit  amble,  première  allu- 
re des  poulains.  Lat  Fr»pes  fubful- 
tonfque  pradus  , üs. 

PORTANVECES,  /.  m.  Vicaire. 
Vicegérent,  Officier  qui  tient  la  pla- 
ce d'un  Supérieur,  qui  exerce  une 
I Charge  en  fon  ahfcncc.  Ceft  un  ter- 
me Àragonois.  I,at.  FicariuSy  i. 

PORtANOLAS  , / /.  Les  fabords 
d’un  VaifTcau.  Lat.  Foriy  orum. 

PORT  A PAZ,  f.  amh.  Paix,  pla- 
que d’or,  d'argent  ou  d'autre raétil , 
qu’on  donne  à b.iifcr  au  peuple  k 
l’Eglifo.  Lat.  Fax  y acis. 

PORTAR,  O.  a.  Porter,  apporter. 
Ceft  un  mot  ufité  dans  la  Galice  Üc 
les  .Afturîcs.  Lat.  Ferre.  A^fcire. 

Porta RSE’",  v.  r.  Se  comporter 
bien  ou  mal  dans  une  aftairc.  Lat 
Fr»clarè  tW  fiuUe  fe  gerere. 

PoKTARSE.  Se  comporter,  faire 
figure,  fe  mettre  proprement,  tenir 
imc  table  honnête.  Lat.  Concinncy 
wl  opipari  fe  gtrex’e. 

PORTATIL,  adi.  d'une  ttnn.  Por- 
tatif, ive,  qui  peut  fe  tranfportçr. 
Lat.  GeJlatoriuSy  a y um. 

Aitar  portatil.  Autel  portatif,  celai 
qu’on  peut  dreffer  où  l’on  vcut,moyen- 
nant  la  permifiion  de  l'Ordinaire.  Lat 
AUitre  quad  ubitfis  ex  privilégia  erigi 
potefi. 

PORTAZGO,yt  m.  Péage,  droit 
qu'on  paye  pour  le  paflage.  Lat  For~ 
torium. 

PORTAZGUERO , /.  m.  Péager, 
Fermier  qnl  lève  le  droit  de  pâge. 
Lat.  Fort&rii  exaiior. 

PORTAZO , f.  m.  Coup  d’une  por- 
te qui  fe  ferme  d'eltc-méme , ou  que 
l’on  ferme  avec  force.  Lat  Jann» 
Jlrepitus , ùs. 

PoRTAZO.  L'aéUon  de  fermer  U 
porte  au  nez  de  quelqu'un.  Lat 
Janu»  iéiti  txlieiiÿus  de/pirata  excU^to, 
PORTE,  /.  m.  Port,  fe  dit  de  la 
mine,  de  l’air,  de  la  contenance, 
de  la  manière  de  marcher  ,*  de  por- 
ter fon  corps.  Lat.  Elegantia.  Dteens 
ornatus. 

Porte.  Port,  fe  dit  de  ce  qu'on 
donne  pour  voitiirer,  conduire,  oa 
porter  quelque  chofe  d’un  lieu  dana 
un  autre.  Lat  Aftrces  prn  veHura, 

Porte,  fignifie  auffi  Conduite, 
manière  d’agir.  Lat  Aïodus  vivendi , 
cW  ratio. 

Porte,  fe  prend  aufti  pour  Qua- 
lité , NoblclTe.  Lat,  AVêiV»V«/.  Di* 
gaitus. 

Porte.  Port,  feditaiiftl  du  poids, 
de  h grandeur  d’une  ebofe,  capaeû  * 
té,  étendue-  Lat  Amplitude.  Ainfi 
Bbb  3 ou 
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on  illt;  Un  navit  df!  p*irte  *f?  t.ivtas 
tmickiUty  Un  Navire  du  port  de  tant 
de  tonneaux. 

PORTEAR,  O.  Porter,  voitii- 
rcr  une  chofe  d’un  endroit  dans  un 
autre,  moyennant  un  prix  dont  on 
cil  convenu.  Lat.  Fd'trt, 

PoRTEAR.  Battre,  s’entrebattre, 
en  parlint  des  portes  & des  fenêtres, 

Îliie  le  vent  poufie,  ou  qu’on  pmifTe 
oUmême.  Lat.  CoüUi. 

PoRTEABSE  , r.  PafTer  d’im  CT>- 
droit  dans  un  autre , en  parlant  des 
üîicaux.  Lat.  Ttanfmigr.irc. 

P()KTENTO,/w.  Prodiçe,cho- 
fc  furprenante , qui  eft  contre  Tor- 
dre de  la  nature,  monftre,  effet  pro- 
digieux. Lat.  Portentmn. 

PORTENTOSO  , sa  , ad;. 

/.  Pruditjicux,  eufe,  extraordi- 
naire, monftrueux,  eufe,  étrange, 
qui  caufe  de  la  furprifo,  de  h ter- 
reur. Lat  Portnttofui t a,  utu, 
PORTEREJO  , /.  »f.  dim.  de  P«w- 
tero.  Petit  HuilTicr,  ou  Portier  J un 
Tribunal.  Lat  D^fû-abtlit  jnmtor. 

PORTERI.A,  /.  /.  La  principale 
porte  d’un  Couvent  ou  d'une  Coni. 
miinauté,  où  le  tient  le  Portier.  On 
appelle  ainfi  dans  les  palais  Hz  les 
hdtcls  celle  du  logement  des  femmes. 
Lat.  JunuUy  <c. 

Porteri.s.  Emploi  de  Portier. 
On  dit  aufli  Porterie,  pour  dire  la 
ehambre  du  Portier.  Lat  Janitoris 
o^ium.  CeUn  ojUurîi. 

PüRTERILLO,  f.  m.  dim.  le  mê- 
inc  que  Porttrtjo. 

PORTERO,  XK,  fubfi. 

Huiflicr , Portier,  cre  de  Commu- 
nauté Religieufc , qui  ont  à leur  char- 
ge la  garde  des  portes,  de  les  ousTir 
& de  les  fermer.  Lat  Janitor  ^ ris. 

PORTEZUELA  , /.  /.  diw.  de 
Pmrta.  Petite  porte.  Lat  Falvu- 
/a  , «r. 

PoST£2t'ELA,  en  terme  Je  Tait 
leur , la  petite  patte  qui  couvre  l'ou- 
verture des  poches.  Lit.  Ualv$4a. 

PÜRTICO , f.  m.  Portique , por- 
che, veftibitle,  ou  lien  couvert  fou- 
tcim  fur  des  colonnes,  qiTon  prali- 
ne à l’entrée  des  'fcmplcs  & des 
liais.  Lit  Porticus^  ùs. 

POR'WLLO  , /.  m.  Brèche  , ouver- 
ture, qui  fc  fait  dans  un  mur,  foit 
par  la  main  de  l'ouvrier,  foit  par 
caducité , crcvalTe.  Lat  Ji2:v.‘i  r«- 
x uw  , t\*/  riuta. 

PORTILLO  , fc  dit  par  Gmilitude 
de  quclqu’autTc  ouverture  que  ce 
foit  Lat  Aditus , üs. 

PuRfitLO,  fe  dit  par  c.xtcnfion 
d'une  fêlure,  ébréchure  qui  fc  fait 
il  un  pl.it,  une  afliette,  une  éciivl- 
le.  Lat.  /ÎJwa,  DKwtaih. 

PoRTitkoS.  On  appelle  aiiifi  dans 
quelques  capitales  les  petites  portes 
par  où  rien  ne  peut  entrer  lans  être 
vi&cé.  Lat.  Pojtt^on^  1. 
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PoBTiLf.O,  fc  dit  figurcmciU  de 
tous  les  moyens  que  I.1  négligence 
d'nntnit  nenis  fournit  pour  venir  h 
bout  de  quelque  chofe  ; entrée , che- 
min, pilthge.  Lat.  Aditus. 

PORTO,  f.  m.  le  meme  que  Puer- 
to. C'eR  un  vieux  mot  qii’oii  a con- 
fervé  d ms  h Galice.  I.atiV/«r,  üs. 

PüRTON,  yt  »t.  La  féconde  gran- 
de porte  d’entrée  d'une  maifon.  Lat 
Pt.rtii  htlcrior  dfCumatM. 

PilRVIDA,  / /.  Jurement,  ou 
blafphémc  par  lequel  on  jure  par  la 
vie  de  Dieu,  ou  de  fes  Saints.  Lat 
Uivit  Ihwtnus, 

Por  tVifi  mia.  Par  ma  foi. 

POS.  Mut  qui  n eft  ufité  que  dans 
cette  faqon  de  parler  ; Et  pos , qui  re- 
vient au  même  que  D^put'St  ou  Dr- 
tras.  Après , cniuitc , depuis.  Lat. 
PoP. 

POSAS,  f,  f.  Sonnerie  pour  les 
morts.  Lat.  iMguhris  C-imp-inAimt» 
ni tus. 

Posas.  On  appelle  ainfi  aujour- 
d'hui les  paufes  qiTon  fait  à un  en- 
terrement, pour  chanter  les  Répons. 
Lat.  St.üiones  pro  ttwrtui» 

Posas.  Les  feircs.  Lat.  CLnus , 

iuw. 

POSAD;\  y f.  f.  La  maifon  qu’on 
habite,  demeure,  habitation,  logis, 
domicile.  Lit.  ï}ytmuy  ûs. 

PosADA.  Hôtellerie,  auberge.  L. 
Dizserforiumy  ii. 

PosADAS.  On  appelle  ainfi  ï la 
Cour  & dans  les  hôtels  des  Grands 
Seigneurs,  l'appartement  des  femmes  | 
domeftiques.  Lat.  G;iHecie:nH.  , 

PosAOA , fc  dit  d’un  étui  qu'on  I 
porte  avec  fol  lorfqiTtm  voyage.  Se  \ 
dans  lequel  il  y a couteau,  cuülier, 
& fourchette.  Lat.  Thcca  cocNeare, 
cniteliâ  furciUà  iH/huch. 

AJat  aca  hjfi  po/idia.  ExprcfTion 
par  liqucllc  on  fc  moque  d'im  hom- 
me qui  exagère  les  chofes.  Lat.  Aù'ij 
ni^fas  «wdf.  mtè  Jtflert  dcbcs. 

POSADERAS  t f»  f.  le  meme  que 
Ajifentaderas  y ou  NÔÎ^as. 

POSADERO  , / w.  Hôtelier,  au- 
bergiife.  Lat  Coapo,  tris. 

PoSAOERO.  Efpècc  de  fiègc  cn 
forme  de  billot,  de  deux  pans  de 
hauteur,  fait  de  nattes,  lequel  eff 
Fort  cn  ufigc  dans  les  Royaumes  de 
Murcie  & de  Tolède.  Lat.  Spcrtcum 
fedile. 

POSADOR , y!  o*.  le  meme  que 
Apofentiuioi'.  Ce  mot  a vieUii. 

POSA  R , V.  ».  Loger  dans  une  hô- 
tellerie, on  chez  quelque  particulier. 
Lat.  Diverltre. 

PüSAB.  S’afTcoir,  fe  repofer.  Lat 
JVdfrf. 

PoSAR.  Se  pofer  à terre,  en  par- 
lant d'un  oifeau  Je  proie.  Lat.  Sninc. 

PoSAR,  V,  a.  Pofer,  mettre  bas 
un  fardeau  qu’on  porte,  pour  pren- 
dre haleine.  Lat.  2)epoHere. 
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POS  ADO , DA,  part.pajf.  du  ver- 
be Pojar.  Pofé,  ée,  ams,  fe.  Lat 
Dep<ifii:is , a , u*n. 

POSADO,  fc  difoit  autrefois  pour 
Di/utito.  Défunt,  trepafie.  Lat  De- 
/tirciusy  a y wti. 

POSAVERGAS,  Terme  de 
.'Vlarinc.  Longues  perches  de  bots, 
que  IcsvailTcaux  portoient  autrcFois, 
qui  pouvuient  fervir  de  grande  ver- 
gue, un  de  trinquet,  & dont  imc 
extrémité  *étoit  tauléc  comme  le  bout 
de  la  vergue,  & Tautrc  comme  celui 
du  mât.  Lat.  Pâli  nar.tici. 

PüSDATA,/./.  Pcftcrit.ccqu’on 
ajoute  â une  lettre  ou  à un  menni- 
re  t & qu’on  a appris,  ou  dont  on 
s'eft  fouvenu  après  h clôture,  ou 
conclu  Gon.  Lat.  P’i/l/lriùtitm, 

PÜSICION  , /.  /.  Voyez  FoJIar» 
ou  Siiu.fcioa. 

PosiciOK.  Aéhon  de  pofer.  LaL 

PosiCiOK.  Pôfition , thèfe  ou  pro- 
poGtion  qu’on  fotiticnt  dans  les  Éco- 
les. Lat.  Pojilio.  Thejîs, 

PosiCiON' , fe  dit  tant  des  deman- 
de que  des  répliques  qu'on  fiit  eu 
Jufîlcc.  I.at.  Intirrygath.  Excffik, 

PosiClON.  PoGtiun,  cn  termes 
d* .Arithmétique  & d'Algèlirc , lignifie 
Suppofition.  Lat.  Supp-i;itnM. 

1a\  rezU  de  falfa  p^iciott.  La  Règle 
de  (aufVc  pofition. 

PosiCïON’.  Pofition,  cn  Afirono- 
mie,  fi^iHe  Situation,  ilifpohtiun. 
Lat.  Pfjîtio,  Situs , ûs. 

POSITIVAMPiNTE,  adv.  Pofiü- 
vcmctit,  d'une  manière  poCitive.  Lat 
Rcipfà.  Revtrà. 

POSITIVO,  VA,  aJ;.  w.  ^ f. 
Pofitif,  ivc,  qui  eft  certain  ^'effec- 
tif, qu'on  pofe  cn  fait  comme  une 
chofe  confiante , alTuréc.  Lat.  Ctrito. 
l’eras  y a,  uin. 

PuslTlvo.  Pofitif,  en  terme  de 
Grammaire,  c’efi  i'adjccfif  dans  fa 
funpie  fignilicadon , fans  aucune  com- 
paraifon.  Lat  Pq^hivum  «5me.7. 

PosiTivo.  T.  de  Logique.  Affir- 
matif. Lat.  A£\ymativus. 

I Pùjitîvus. 

1 De  pfjitivo,  Faqon  adv.  Sans  dou- 
te, certainement.  Lit  Rtip- 

fà.  Ahfque  duhio. 

POSlTO,  f.  m.  Magafm  de  blé 
de  referve,  établi  dans  cliaqnc  ville, 
bourg  ou  \Hllage , pour  fubvenir  aux 
befoins  publics.  Lat  Jlorrcum  pa- 
blicum. 

POSITURA,  /./.  Situation,  ar- 
rangement, ordre,  pofition,  afïictte. 
Lat.  Pojitio.  Situs. 

PosiTUBA.  Etat,  difpofition d’nne 
chofe.  Lat  Status , ùs, 

POSO , f.  w.  Sédiment,  mare,  lie 
que  dépofcnt  les  Uquctms.  Lat  />x, 
cis. 

Poso.  Repos,  tr.inqnillité.  D n'cfl 
plus  ufité  dans  cette  acception  que 
parmi 
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parmi  !cs  ?ciis  de  h campapîc.  Lat. 

j^uirs  t eti. . 

POSON,  f»  m.  le  meme  que  Po* 
Jhdtro^  pris  cooiine  f:c^. 

PUEPELO.  Terme  qui  n'eft  ullté 
qn'ai  forme  iTaiivcrbe. 

A f^9jpflo,  A contre -poil.  Lnt. 
AUverJf*  fiLi. 

A fof^h^  fij;nlfic  Hgurémcnl,  A 
contretems , hors  de  projîos.  Lat.  Pr^~ 
fiijlert. 

POSPIERNA , //.  La  cuiOc  d’un 
animal.  Lat.  Crus  * r//. 

POSPüNER,  1».  fl.  Mettre  après, 
011  dans  le  fécond  rang,  faire  moins 
de  cas.  Lat.  Pojïpanerc. 

FOSPUESTü  , TA  , part.  pnf.  du 
verbe  Pojpmn'.  Mis  après  , clHmé , 
éc  moins.  Lat.  Pvfipojitns , a , um. 

POSSEEDOR  , / m.  PoOtlTciir , 
celui  qui  jouit  eTcèlivcmeiit  de  quel* 
que  chofe.  Lat.  PoJcjJir. 

Ttreerô  pcfic,ior.  On  appelle  ainfi 
dans  les  jugcuicns  exéeutulres,  celui 
qui  pofTède  quelque  chofe  certaine  & 
particulière,  qu'il  tient  de  celui  con> 
^rc  lequel  en  plaide  , en  vertu  de 
quelques  titres.  I.at.  Tertiui  poje^or. 

PÜSSEER,  v.a.  PolTidcr  , jouir 
d'une  chofe  , en  difpofer  , en  être 
maître.  Lat.  Ptijtitit. 

POSSEER.  Poiféder,  figurément, 
Savoir  bien  quelque  chofe,  à fond.  L. 
Apprini  çrü-'Tf, 

PÜSSEIÜÜ  , DA  , pari.  pajf.  du 
verbe  Pojfttr.  Pofledé , ée.  Lat  Pef- 
frJTus  , fl  , um. 

POSSEIDO.  PoiTcdc',  fc  dit  par  fi- 
snilitude  de  celui  qui  commet  des  ac- 
tions atroces , & qui  agit  comme  un 
furieux.  Lat  l'thU  à Diabolo  pojèj- 
fut. 

POSSESSO  , SSA  , fécond  part. 
fflf.  du  verbe  Pefter  , qui  fc  dit  de 
ceux  qui  font  tourmentés  du  Démon  , 
du  corps  dcTquels  le  malin  Efpric 
R’eft  emparé.  Lat.  A Danone  varo- 
tns , a , um. 

Pofor  et  paftfo.  Régaler  fes  amis, 
en  prenant  pofi'cSion  d'un  emploi  j 
p^ycr  h bien -venue.  Lat.  In  ingref 
fu  urjntrii  fîravxsn  largxri, 

POSSESSION  , f.  f PofTemon  , 
jornHance  , action  par  laquelle  on 
poOêdc  de  droit  ou  de  fait.  L.  Pof- 
/#0. 

Possession.  Pofleflion,  fc  prend 
aulTi  pour  Li  chofe  même  qu'on  pof- 
létle.  Lat  Botta  , erwv. 

Possession.  PofPefllon  , fe  dit 
anlli  de  rétat  d’un  homme  qui  cft 
po(Té\lé  par  le  Demôn.  Lat.  Pvfejfo. 

Pofifim  civil.  Pofieffion  civile. 
Lat.  PofU/îb  cMlis. 

Pofrj/ion  ciumieflina.  Pofieffion  clan- 
defiine.  Lat  Pojftfh  clandtfltna. 

Pafejùm  de  buena  fé.  Pofieffion  de 
bonne  fol.  Lat  Bw-r  fdti 

Pojr^'/.'iK  de  malu  fi.  Pum*ffion  de 
sxuuvaifc  foi.  Lat  MaU  fin 


Pofeffm  r.ntnrcil.  Pofieffion  nahi-  ' 
relie.  Lat  NuUtfalh  tf'feStr. 

PoftJJlon  vicltnta.  rofieffion  vio- 
lente. Lat.  PofcJJÎo  ni  himobilis  i/ie- 
larter  retertt>e  vtl  adquijh*c. 

Dur  pofÆott.  Mettre  en  polTcffion. 
Lat.  In  pcfcl/ionem  tniUtve. 

POSSESSIONAL,  adj.  dunt  term. 
De  pofieffion  , qui  appartient  à la 
poffi-ffion  , qui  la  cüiiecrne.  Lat  Ad 
pcffwttrm  ^cÜms. 

Ado  pofcf'^al  : AJîc  de  pofTernen. 
POSSESSIVO , «if/.  Pofieffif.  Ter- 
me de  Grammaire  , qui  fc  dit  des 
pronoms  qui  dénotent  la  jouilfancc 
ou  la  Seigneurie  de  quelque  chofe  , 
foit  en  particulier , fuit  en  commun. 
Lat  Pojj'  •ftints , fl  , utft. 

POSSESSOR  , f.  M.  le  même  que 
Poi]eedf>r, 

PüSSESSORIO,  RI  A,  aj.  m.^f 
Poflefibirc,  qui  regarde  U jouifian- 
ce  ou  la  pofieffion.  Lat.  PofiJ'oriuSy 
U , um. 

POSSIBILIDAD,//.  PoffihiUtc, 
dilpofition  des  chofes  à pouvoir  être 
faites.  Lat.  PoJfbilitQS , atit. 

POSSIBIUDAO,  fe  dit  du  Bien  , 
des  moyens , des  Acuités  d’un  hom- 
me. Lat.  Fucultattt , tum. 

POSSIBILITAR  , V.  a.  Faciliter 
l’cxccutiori  d’une  chofe.  Lat  Ptftèi~ 
/rm  reddere. 

POSSIBLE,  ttJr.  d'utje  tertn.  Poffi- 
ble,  qui  peut  arriver,  qui  peut  s’ex- 
écuter. Lat.  Pql^iliSy  e. 

PossiBtE,  pris  comme  fubfiantif, 
fc  prend  pour  le  bien , les  fàcultés , 
les  moyens  d’une  perfonne.  Lat.  /u- 
euUates , unu 

Jilis  polübles  no  fl/fff»«.7n  à efo.  Mes 
movens  ne  vont  pas  jiifques-Là. 

Ét  pofiVe?  Elt-il  pofliblc?  Lat 
Itane  teré? 

Ilactr  h poJp<te  , « todo  h pofblc. 
Faire  fon  pcffible , ou  tout  fbn  pof- 
lible.  Lat.  lotis  viribus  isttenderr. 

fer  piAible.  N’étre  pas  poffiblc. 
Lat.  Fieri  tiott  poffe. 

POST.\  , f.  f.  Pofic  , Heu  choifi 
fur  les  grands  chemins  de  diftancc 
en  dîfiancc , où  les  couriers  trouvent 
des  chevanx  tout  prêts  pour  courir 
èt  faire  diligence.  Lat.  Equi  crr«fc- 
fii. 

Posta.  Pofic,  fc  prend  pour  le 
bureau  de  la  Pofte.  Lat  Veredario- 
Tum  equorum  ftatio.  * 

Posta.  PoRe  , fe  dit  aufii  de  U 
üifiance,  du  chemin  qu'il  y a d'une 
}V)fie  à l'autre.  Lat.  Spalium  à vere~ 
do  dfcttrrettditnt. 

Posta,  fc  prend  pour  la  perfnn- 
nc  même  qui  court  la  pofic.  Lat  f V- 
redarias. 

Posta,  figniSe  auffi  un  morceau 
de  viande,  de  poifibn,  ou  d’autre 
chofe.  Lat.  Frufium. 

Posta.  Pofte,  petite  balle  de  I 
plomb  dont  un  ciurge  les  armes  à I 
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feu  , qui  font  moimlrcs  que  le  cali- 
bre. I.at.  Glans  pluwhca  tniuorts  tnoâi. 

Posta.  On  appelle  ainfi  en  tû- 
mes de'  guerre  la  fontinclie  qu'on 
place  la  nuit  dans  im  pofte  , pour 
le  garder,  Lat.  Excubitor. 

Posta  , en  termes  de  jciux  de  lia- 
2Atà  , fe  dit  de  l'argent  qu’on  met 
fur  imc  carte.  Lat  Sponfio,  «iV. 

Posta,  en  jargon,  Huifficr,  Ser- 
gent, Kecord.  Lat.  i^pp.Tr/V/îr. 
j ALifpro  de  pojiiis.  Maître  de  poftes. 
Lat  Vereiorum  AlugijUr. 

Por  lu  pojlu.  En  )ioftc,  prompte- 
ment, à 1.1  hâte,  fans  délai.  Lat 
Citiptm}. 

POSTAR,  V.  fl.  le  même  que /I- 
fofar  y en  termes  de  guerre. 

POSTE  , f.  m.  Poteau  , pilier , co- 
lonne , pied  droit.  Lat.  Coiumua.  Suh- 
iiciicti. 

Poste.  Etaic  , ctanqon  , appui. 
Lat.  Fitlcrutn , >. 

Poste.  On  appelle  aînfi  dans  les 
Collèges  la  pénitence  qu’on  iiniKtfc 
aux  nouvc.aux  venus  , qui  cunliilc 
à les  faire  refter  debout  Se  au  mê- 
me endroit,  pendant  quelques  heu- 
res. Lat.  StùSionif  pana. 

Ajf.fir  fl/  pofit.  En  termes  d’Uni- 
verfitéi  c’elt  lorfque  le  ProfefiVur 
après  être  dcfccndii  de  charre,  refte 
quelque  tems  dans  h clafic  pour  ré- 

fiondrc  aux  difficultés  que  les  Eco- 
iers  lui  propofent  fur  1a  leqon  qu'il 
leur  a didéc.  Lat.  A0interr^%aU\con* 
Jiftere. 

Oier  el  pofte.  Prévenir  un  danger , 
un  tour  qu'on  veut  nous  jouer,  ou 
l'éviter  adroitement  Lat  Alalttni  pr,e* 
fagirt. 

POSTEAR  , V.  n.  Courir  la  po- 
fte, ou  aller  au  galop.  Lat.  Vtrvdo 
currere. 

POSTELEROS  y f.  m.  Terme  de 
Marine.  Courbes  d’arcafic.  Lat  Bc- 
csirvi  piili  in  htere  noxAs  oftixi. 
POSTEMA.  Voyez  Ap'ftcma. 

FÜS TEMERO , / m.  Diftouri , iii- 
ftrum:nt  de  Chirurgie  qui  fert  à per- 
cer les  abrcês.  Lat.  Scalpcuum , 
POSTERGAR , v,  a.  Laificr  une 
chofe  en  arrière  , foit  p.ir  rapport 
au  tems,  foit  par  rapport  à la  pl.icc 
qu’elle  devoit  occuper  , poitpufcr. 
Lat.  Poftpattere. 

POSTERGADO,  DA  , part,  pajf 
du  verbe  Poftergar.  Laifle , ée  en  ar- 
rière. Lat.  Poflpof.ius  y a y utM. 

POSTERIDAD  , /.  / Pofterité, 
nom  cûllcâif  qui  fc  dit  de  ceux  qui 
viendront  apres  nous.  Lat  Pefteritasy 
lis. 

POSTERIOR,  adj.  d'une  term.  Pu- 
ftéricitr,  cure,  qui  vient  apres.  Lat 
PofterioTy  tius. 

Parte  poftnior.  Le  derrière,  la 
partie  poftérieurc  de  l'animal.  Lat 
Pergum.  port  pdied^-. 

PÜSTERJüRMENTE  , odv.  Pu- 
ficricu- 
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ftcrieuremcnt  y apres,  enfuitc.  Lat. 
Pojlrriùs. 

PÜSTETA  , f.  /.  Les  Imprimeurs 
appellent  ainfi  les  feuilles  de  papier 
qu’ils  mettent  les  unes  dans  les  au- 
tres pour  faire  des  cayen  i ou  les 
cayers  mêmes,  pour  être  ainfi  coufus 
en  reliant  les  livres.  Lat  ^lura/üUa 
inttrtexta. 

POSTHÜMO  , MA  , a4/,  »*•  fcf  /. 
Pollhumc,  né  après  la  mort  de  fon 
père  i & (igiircmcnt  il  fc  dit  des  ou- 
vrages qu’on  ne  met  au  iour  qu'aprês 
la  mort  de  leurs  Auteurs.  Lat  Pojl- 
bumus  y a , um, 

POSTIGO , /.  m.  Porte  de  derriè- 
re , porte  dérobée.  Lat  Pr/hcw»yi. 

PosTiGO.  Porte  à un  fcul  battant 
Lat  Jartm , 

PosTiGOS.  Les  battans  d'une  por- 
te,  les  volets  d'une  fenctre.  Lat. 

, arum. 

POSTIGÜILLO , /.  m.  dim.  Peti- 
te porte  dérobée.  Lat  PoJUcum  «c- 
cuUmn. 

POSTILA,  /.  /.  Apoftillc  , note 
ou  addition  <^ui  fe  met  en  marge  d’un 
livre,  d'un  écrit.  Lat  jMargttMÜs  no- 
ta , tC, 

POSTILACION  , f.  f.  L’aaion 
d'apofliller.  Lat.  PofiiUatioy  nis. 

PüSTlLAR,  V.  a.  Voyez  ApojiiU 
Utr. 

POSTILLA  , /./  Croûte,  galle 
qui  fc  forme  fur  les  plaies  quand 
elles  fc  cicatriAnt.  Lat  PuJîtUa.  Ci- 
catrix, 

POSTILLON , f.  m.  PofHllon , va- 
let de  pofte,  qui  conduit  les  gens 
qui  courent  U poAc.  Lat  rtredurius 
foinulus  y t. 

PosTiLLOM,  ftgnifie  aufTi  une 
roITe,  une  haridelle.  Lat.  Cahaüus. 

POSTILLOSO  , adu  m.  ^ f.  Cou- 
vert  , te  de  pullules.  Lat.  Pujîuhjus , 
a y wn. 

POSTIZO  , 7.A  , adj.  m.  ^ f. 
Foilicke  , qui  s’applique  fur  quelque 
chofe  fans  qu’il  y paroiflè.  Lat.  Wd- 
fcititius , a y um. 

POSTLIMINIO , / *m.  Droit  par 
lc(jucl  un  citoyen  Romain  qui  avoit 
été  fait  prifonnier  de  guerre,  A:  qui 
retournuît  chez  lui  , rentroit  d.ins 
les  privilèges  de  citoyen,  comme 
s'il  n'eiit  jamais  été  abfcnt.  L.  PeJÎ- 
Uminitm. 

POSTiMERIDIANO , na,  adi.  w. 
cO*  /.  Qui  concerne  l’aprcs  midi.  Lat 
Pefirntridianui  , n , ttm. 

POSTOR  y f.  m,  le  meme  que 
Pan^or. 

POSTRACION  , /.  /.  Prollema- 
tlon , abbaiffement  d’une  perfonne 
jiirqu’aux  genoux  d’une  autre  qu  elle 
fupplic.  Lat  Corporis  incHnatio  , pro- 
firuiin  , «iV. 

POSTRADOR  , f.  f».  Celui  qui 
humilie  les  autres  , qui  abbaiire  , 
qui  renverfe.  Lat  Pro/hator,  Everjor, 


PoSTiADOE.  Efpccc  de  marche- 
pied , qui  c(l  au  devant  des  fteges 
des  Religieux  dons  le  chtcur,  fur 
lequel  ils  fc  proRernent  Lat  Incli- 
natorium y a. 

POSTRAR,  V.  a.  Soumettre,  af- 
fujettir,  humilier,  fubjugucr , dé- 
truire. Lat  Projlcnifrc.  EverUre.  Pro- 

/ïgrre. 

PoSTEAR  , figniBcauin  ARbiblir, 
énerver,  abhattre  la  vigueur  Se  la 
force.  Lat.  DchîiitOTe.  ProJHgarc. 

PosTRAZSE,  v.r.  Se  proftcnier, 
s’agenouiller , fc  ietter  à terre  eu  li- 
gue d'adoration  ou  de  rcfpecl.  Lat 
ÏV  projicmerr. 

POSTKADO,  DA  , Ÿ^rt.  pajf.  du 
verbe  Pojirar.  ProRcrne,  éc,  abbat- 
tu,  ué,  renverfé,  ée,  alFoibli,  ic. 
Lat.  Projiratus.  ProfigeUm.  Eitrfus , 
(t , um. 

POSTRE , Oiiy.  le  même  que  Po- 
Jlrero. 

PoSTRES.  Deflert,  le  dernierfer- 
vice  qu'on  met  fur  la  table  quand 
on  a ôté  les  autres  viandes,  & qui 
condlle  en  fruits  , confitures  &c. 
Lat.  Epidepnidet , X,dum.  Secundo  men- 
btlUvria , orum. 

A la  pojire.  adv.  A la  fin.  Lat  Po- 
Jiremo. 

A puto  el  pojlre,  Phrafe  adverbia- 
le , qui  exprime  la  manière  de  s’en- 
fuir précipitamment,  & à b hâte. 
Lat.  Jnfsimis  haheaiur  pojhemus. 

Par  Jtn  y p'tjlre.  Voyez  Fin. 
POSTRER,  le  meme  que /*o- 
firero.  On  l'employé  toujours  avant 
les  noms  auxquels  on  le  joint 
POSTRERA.MENTE,  adv.  Der- 
nièrement , en  dernier  lieu.  Lat.  Po- 
Jlrewùm.  • 

POSTRERO , RA  , o4;.  m.  ^ f. 
Dernier,  ère.  Podreum  y a y um. 

POS  PRIMERAMENTE,  adv.  En- 
fin, filialement.  Lat  Tan- 

dem. Pojîretnè. 

POSTKIMERIAS,/.  /.  le  même 
que  Not*iJl/rmcs. 

POSTRIMERO,  RA , «4^.  m. 
le  même  que  Pojlrero  , ou  uliimo. 

POSTÜLACION , /.  /.  Terme  de 
Droit  , qui  dans  la  lignification  de 
Demande  en  Jufticc,  eft  peu  ulité. 
En  termes  de  Droit  Ecclcfinftiqiie  , 
la  Polhilation  cR  la  nomination  à la 
dignité  d’une  Eglifc,  d’une  perfonne 
qui  ne  ^cut  être  élue  félon  les  Ca- 
nons. Lat.  Poflulaih. 

POSTULADOR,/!».  Polhilant, 
celui  qui , quand  il  s'agit  de  choîGr 
un  Evêque,  nomme  un  Sujet  dont 
l'cleilion  iic  peut  être  canonique.  L. 
Pojiulator. 

Posrui.ADOR.  On  appelle  ainfi  à 
la  Cour  de  Rome  celui  qui  cil  char- 
gé de  follicitcr  la  béatification  ou  la 
canonifation  de  quelque  periômicvé- 
iicrablc.  Lat  Procurator.  PaJUdator. 
POSTULAR , t*.  4.  Pulluler,  uom-« 
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mer  une  perfonne  qui  ne  peut  être 
élue  canoniquement,  pour  quelque 
défaut.  Lat  Pvjlulare, 

POSTÜLADO  ♦ OA,  part,  pi^do 
verbe  Pojlular.  Celui  qui  cil  nommé 
pour  être  Evêque,  quoiqu'il  ne  puifle 
point  l'ctrc  canoniquement  Lat.  Po- 
jluUtui , «T  , um. 

PoSTi'LADOS.  Axiomes  , ou  de- 
mandes. I.at  Pcjltdita  y orum. 

POSTURA  . /,  /.  Pofturc  , fitu». 
tion,  difpofition  des  membres  du 
corps,  ou  des  parties  de  telle  autre 
chofe.  Lat.  Statra.  Gefius.  A/edus. 

PosruBA.  Plantage,  l’aélion  de 
pLintcr.  Lat  Pianiathy  nis. 

Posrt'RA.  Prix,  taxe  qu’on  met 
aux  denrées.  Lat.  Pretium. 

PoSTüRA,  fc  dit  aulîi  du  prix 
que  l’acheteur  met  à une  chofe,  qui 
le  vend  ou  qui  fe  loue.  L.at.  Pretii 
prajeriptio. 

Pos  TU  R A.  Accord,  convention  en- 
tre deux  ou  pluiieurs  perfotines.  Lat 
Paciuin.  Com.vntufn. 

PosruRA.  Gageure.  Lat  Spen- 
Jio  y nis. 

PosruRAS.  On  appelle  ainfi  le» 
planics,  & jeunes  arbres  qu’on  tranf- 
plaiitc  d’un  lieu  en  un  autre.  Lat 
Plantée. 

PosTüRA.  Fard  dont  les  femmes 
fe  fervent  pour  paroitre  ce  qu'elles 
ne  fout  pas.  Lat.  Fucus  y i. 

I Pos  ru  RA.  L'œuf  qu’un  oifeau  a 
pontfn.  Lat  Oi<um , ». 

POT  .AELE,  adj.  d^une  tfrm.  Po- 
table, qui  peut  fc  réduire  en  liqueur, 
eu  boifion , qu'on  peut  avaler.  Lat 
Potabilii  y e. 

Difino  ù oro  potable.  On  appelle 
ainfi  1.1  monnoyc  qui  palTe  de  main 
en  main.  Lat.  A'wneyata  pec:rma. 

POTADO,  f.m.  en  jargon,  Yvre, 
pris  de  vin.  Lat.  J/o>sso  eirriuj. 

POTAGE,  f.  m.  Potage,  bouiU 
ton  de  la  marmite , dans  lequel  on 
fait  détremper  ou  mitonner  du  pain 
coupé  en  menues  tranches.  Il  fc  dit 
de  tout  autre  ragoût  liquide.  Lat 
Jtifculumy  i. 

Potage.  On  appelle  ainfi  par  An- 
tonomofe  toutes  fortes  de  légumes, 
foit  en  herbe,  foit  en  grains.  Lat 
Lcpumir.a , um. 

Ilacer  provijion  de  potages  para  la 
jQuarçfma.  Faire  provifion  de  légu- 
mes pour  le  Carême. 

Potage.  Potion  d.-m$  laquelle  il 
entre  pliificurs  ingrédiens.  Lat  Fo- 
tionis  mixtttra. 

Potage,  fe  dit  figurément  d’un 
amas  & mélange  de  chofes  inutiles  » 
Salmigondi.  Lat.  Inutilium  snixtura. 

Potage.  On  appelle  ainfi  en  RJ- 
le  burUTque  l'eau  qui  n'cR  pas  friu- 
cUc.  Lat.  Jufculum.  Tepida. 

POTAGERIA,  / /.  Toutes  les 
différentes  légumes  fèches  dont  on 
Lût  de  la  foupc.  Lat  Lesumina. 

PoTA* 
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PoTAGESiA.  Dépcnfct  endroit  oli 
l'on  garde  les  légumes  de  provifion. 
Lat.  ÎA^timinvm  ctlla. 

POTAGIER»  f»  m.  Officicfdc  la 
mailbn  du  Roi  qui  a intpedion  fur 
toutes  les  légumes  qui  s*y  confom- 
ment.  Lat.  ï^wHinum  ctlU  Pr4tftcius. 

PüTAR,  V.  a.  en  jargon,  Boirc^ 
Lat-  FniitrCé 

POTE,  / iw.  Pot,  petit  vaiflean 
de  terre  portatif,  dans  lequel  on  gar- 
de des  liqueurs.  Lat.  ù’rna.  Urettu. 
y as  fùcHk. 

Pote.  Pot  à fleurs.  Lat.  Urm. 

POTENCIA,  /.  f,  PuilTanec,  fa- 
culte  néccflâire  pour  exécuter  une , 
chofe,  ou  pour  produire  un  cRet 
Lat.  Potentia , \ 

PoTENCIA.  PuilTancc,  comman- 
dement, autorité,  fouveraineté,  pou- 
voir abiohi.  Lat.  Potrflas. 

PoTENClAS.  On  appelle ainfl  neuf 
nyons  de  lumière  dilpofés  de  trois 
en  trois , qui  forment  une  efpècc  de 
couronne  autour  de  la  tête  de  Ten- 
fànt  Jefus.  Lat  Rudiorum  triades^ 
mn. 

PoTENClAS.  Puiflances , Te  dit  en 
Mor.iIc  des  facultés  de  Lame.  Lat. 
Pottntia-.  Facuüatts. 

Po  rENCi A , fc  prend  fouvent  pour 
Poflibilitc.  Lat. 

PoTENClAS.  Puilfanccs , fe  prend 
aufn  pour  Etats  Souverains.  Lat.  Po- 
ttjfi’-tts , um. 

PoTKNClA.  PuifTancc,  faculté gc- 
nérative.-  Lat  Firlus.  Poteflas. 

Prttncûx  dt  dos  Lfuas  unidanttntc. 
C*cfl  le  Parallélogramme  recbinglc , 
qui  fc  forme  nu  qui  peut  fc  former 
avec  ces  deux  lignes.  Lat  Duarum 
Uncitrum  po/rn/ôi. 

Potfncia  dt  unu  H>uü.  C’eR  le  quar- 
ré  d'une  ligne.  Lat  Unt^  foianh 
Jeu  valor. 

Potencia  de  una  pitza  de  artiUeiia. 
La  portée  d'une  pièce  d’artillerie.  Lat 
Dijiantùi  imfulju  dectfrritur. 

Potencia  frtotrix.  Puiflancc  motrice, 
force  d'tm  corps  qui  peut  en  faire 
mouvoir  un  antre.  Lat.  Potentia  ttte^ 
vetss. 

Poteffcia  oèedienciaL  La  capacité 
qu’ont  les  chofes  de  pouvoir  produire 
des  effets  furnatiircfs  à l’aide  de  la 
toute  • puiffance  divine.  LH.  Potentia 
ebeMentiahi. 

POTENCIAL  , adj.  d'uftt  term. 
Potentiel,  elle,  qui  renferme  en  foi 
une  puilTance.  Lat.  Potentiaiis , r. 

PoTENCiAt.  Potentiel , fc  dit 
des  chofes  qui  ont  la  vertu  & l’ef- 
ficacité de  quelques  autres,  & qui 
peuvent  fuppléer  à leur  défaut  Lat. 
Potentialis. 

Jlodo  pctenciai.  Terme  de  Gram- 
maire, qui  renferme  les  tems  qui 
marquent  les  chofes  qui  peuvent  être, 
h la  différence  de  celles  qui  font, 
ou  qui  ont  été.  Lat  Potentielis  modut^ 
Twu  IP 


POTEKCTALÎD  AD,  / / Lafim- 
pic  capacité  de  la  puiflancc  indépen- 
dante de  l'aéle.  Lit  PotentiaUtm. 

POTF.NCI ALIDAO  , fîgnific  auffî 
la  faculté  par  laquelle  une  chofe  tient 
lieu  d’nne  antre  & peut  la  remplacer. 
Lat.  Pctattialitas. 

POTENC1AI.MENTE,  adv.  Po- 
tentiellemcnt.  Terme  dogmatique.  En 
puilTance.  l.at.  Votentià. 

POTENTADO,  f.  m.  Potentat, 
qui  a une  puiflancc  fouverainc.  Lat 
Kex.  Priuceps.  Dynajla. 

POTENTE,  adj.  d'meterm.  Puif- 
fant,  te,  qui  a du  pouvoir,  de  Tau- 
torité , du  crétlit.  Lat.  Potens. 

POTENTE.  PuiiTant,  qui  a de  la 
corpulence  , qui  eff  grand , gros , 
gras , & vigoureux.  Lat  Ingetu.  Pro^ 
ces'iu ^ a,  um.  Robuflus. 

PoTENTE,  fc  prend  dans  le  mê- 
me feus  que  Poderofo.  \ 

PoTENTE.  PuiiTant,  fort,  vigou- 
reux, propre  d la  génération.  Lat 
Putens.  Fatiduf. 

POTENTE.  PuiiTant,  qui  a la  ver- 
tu d’agir.  Lat  Potens. 

POTENTEMENTE , odt*.  Puif- 
famment , avec  efficacité,  avec  vi- 
gueur. Lat  Potenter. 

POTENTISSIMA.MENTE , ask>. 
fuperl.  Très  puiflamment,  trèsvigou- 
, rciifcmcnt  I-It  PotentH/îmè. 

POTENTISSIMO , ma,  aij.  m. 
êlf  f.  fuperl.  Très  puilTant,  te,  très 
riche,  très  fort,  te.  Lat.  Potent\J/i- 
mus , a , wft. 

POTESTAD,/./  PuilTance,  pou- 
voir, autorité,  domination,  empi- 
re. Lat.  PoteJlaSy  utis. 

PorESTADES.  Puiflhnces,  en  ter- 
mes de  Théologie , fc  dit  du  quatriè- 
me Chœur  des  E{\>rits  céleffes.  Lat. 
Aft^eUcx  poteji.ttes. 

PoTESTAO.  Dignité,  ou  emploi 
qui  ctoit  autrcFuis  en  uCigc,  & qui 
réponüoit  à celui  de  Corrr^idor.  Lat. 
Potejlas. 

PoTESTAD.  PuilTance,  en  terme 
d'Arithmétlquc , eff  la  multiplication 
réitérée  d’un  nombre  par  lui  • meme. 
Lat.  Pctejl.iS. 

PoTESTAD  racional.  PuilTance  ra- 
tioncUe  } c’eff  celle  qui  peut  s’expri- 
mer en  nombre.  Lat.  Potejias  ratio- 
nalis. 

PoTF.STADJcrdaàirracionat.  Puif- 
fiince  fourdc  ou  irrationcllc  i c’eff 
celle  qui  ne  peut  s’exprimer  par  au- 
cutt  nombre.  Lat.  Potejias  furiLt  vtl 
hrationaUs. 

POTISSIMO,  MA,  adj.  m.  ^ f. 
Spécial , ale  i principal , ale.  L.  iV 
tfÿimus  , a , um, 

POTRA , /. /.  EIntcrocéle , hernie 
caufée  par  la  defeente  de  Tinteffin 
dans  les  bourfes.  Lat.  é/rro/a,  «. 

POTRANC.A  , / /.  Pouline , ca- 
vale qui  n'a  pas  plus  de  trois  ans. 
Lat.  Pqua  Ifima  vei  trhna. 
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POTRERO  , / m.  Chirurgien  qui 
guérit  les  hernies  , les  defeentes.  L. 
Herniatum  Chirnrj'us. 

POTRICO  , f.  m.  (Um.  de  Potrt. 
Petit  poul.tïn.  Lat.  Equinus  puUus. 

PüTKILLA  , f.  f Epithete  oo’on 
applique  en  Efpagne  aux  vieillards 
qui  nffeelent  de  paroitre  jeunes , par- 
ce que  la  plupart  font  fiijets  à avoir 
des  hernies.  Lat.  Hemiofm , £ÿ  edesu- 
tnltts  fenex, 

POT RO , f.  m.  Poulain , jeune  che- 
val qui  n’a  pas  plus  de  quatre  ans. 
Lat.  Quadrimus  tquus. 

PoTRO.  Chevalet  fur  lequel  oi 
met  les  criminels  en  ETpagoc  pour 
leur  donner  la  torture.  Lat.  Equtt- 
leus , ti. 

PoTRO.  Terme  de  Maréchal.  Tra- 
vail , petit  bâtiment  de  charpente  , 
oh  l'on  enferme  un  cheval , quand 
il  Te  tourmente , en  le  panqant , ou 
en  le  ferrant.  Lat.  Zi^eus  carter. 

PoTRO.  Pot  de  chambre  de  terre. 
Lat.  FiCUUs  matula. 

Pot  RO,  métaphoriquement,  fmù- 
fie  Gène,  tourment,  peine,  afflic- 
tion, donlcur.  ÎAt.As^or.  A»gufii4»^ 
arma. 

PoTRO,  en  ftile  burlcfque  , Pou- 
lain , bubon  vénérien.  Lait.  Ingtdna» 
rius  tusuor, 

RcFr.  El  potro  primero  de  otro.  Ce 
proverbe  fignifle  qu’il  eff  utile  de  fe 
valoir  de  l'expérience  d'autrui  dans 
les  chofes  où  il  y a du  danger. 

POTROSO,  SA  , a4j.  w.  SJ  f. 
Qui  a une  defeente  , ime  hernie.  L. 
Herniofus  , a , ush. 

POYA  , f,  m.  Pain  que  Ton  donne 
dans  un  four  banal  fur  chaque  dizai- 
ne que  Ton  y cuit.  Lat.  furnacea 
snercti. 

PÜYAL , f.  m.  Tapis  qu'on  a cou- 
' tume  de  mettre  dans  les  villages  fur 
les  bancs  où  Ton  s’aflied  auprès  dc« 
portes  des  maifons.  Lat.  Strapiulttm 
pcdiale. 

POV.AT.A,//  Armoire  ménagée 
d.ans  les  murailles  des  maifons.  Lat. 
Ahacus  in  pariete. 

POYO  , f.  m.  Banc  de  pierre  qu’on 
met  à côté  des  portes  des  maifont 
pour  s’afleoir.  Lat.  Pedium  , iV. 

PoYO  , eff  aulU  l’honoraire  qu’on 
doiuie  aux  Juges  qui  afliffent  à Tau- 
dicnce.  Lat.  Stipendsian  fro  maja. 

POZA  , / /.  Fofle  , creux  où  U 
y a de  Tcaii.  Lat.  Lacuna, 

PoZA.  On  appelle  aiiifi  en  ffile  fa- 
milier un  creux  qu'on  fait  au  pain 
qu’on  donne  aux  enfims  , & que  Ton 
remplit  de  ürop  , de  miel  , ou  de 
confitures.  Lat.  Cavsis , i, 

Lamtr  Ut  poza.  Cette  cxnrcfTion , 
outre  le  fens  propre  , fignifie  au  fi- 
guré , Sucer  petit  â petit  la  bonrfe 
de  quelqu'un.  Lat.  AUcujus  marfu- 
piton  exenterare, 

FOZAL , f.  SH,  Seau , vaiOeau  pro- 
C c c prt 
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pre  pour  puifcr  ileTcao.  Lat  SUit^  Civant , confommé  dans  Ici  affaires.  Dircoura,erpcccdcpréfficc,  oud'eror- 
n ^ rf.  Lat  l'erf-xtui.  üfu  frritui  ^ a,  ««.  de,  qu'on  fait  avant  une  narration, 

PoZAL , fc  prend  auffi  pour  la  cou-  PRACTICON  ,/.«*.  de  i*rac-  ou  avant  que  d'entrer  en  matière, 
verturc  d’un  puits.  Lat.  Puteal.  tico.  Homme  plus  habile  par  la  pra-  Lat.  Proloiptiwn.  Pr^fatio, 

POZO  , f.  m.  Puits,  ouverture  tique  & l’expérience,  que  par  la  Preambulo  , fe  prend  auffi  pour 

qn'on  fait  en  creufant  la  terre,  en  fcicncc.  Lat.  ufu  per/rw.  Détour  , fubterfuge  , échapatoire  , 

ngurc cylindrique,  ou  elliptique,  & PRADAL.  Voyez  Prudtria,  pour  éluder  une  difficulté.  Lat.  Di- 

rcrpcnJiculaire  , pour  y trouver  Je  PRADECILLO  , w.  diw.  de  Pro-  vtrticulum^  ».  C'»j'ca»«/ofM//t?. 

eau.  Lat  Puteus^  «.  Ao.  Prairie  de  petite  étendue.  Lat.  PREBENDA,//.  Prcbcade,  droit 

Pozo , fc  dit  aulTi  de  l'endroit  où  Pratulwn.  qu’a  un  Ecclcfiaftiquc  de  i>erccvoir 

les  rivières  ont  le  plus  de  profon-  FKADERA  , /.  /)  le  même  que  certains  revenus  en  vertu  de  quelque 
dour.  Lat  G»r%ti , itis.  PraXcùa.  Di^itc.  Lat  Prabntda , tc, 

Pozo.  On  appelle  ainfi  au  jeu  de  PRADERIA,  f,f.  Prairie  , éten-  Pbebenda.  On  appelle  ainfi  tou- 
la  Cafeareh  , un  certain  nombre  de  due  de  terrein  remplie  de  prés  & de  te  forte  de  Bénéfice  & Dignité  £c- 
poules  qu'on  met  à part , pour  que  pâturages.  Lat  Pratum , i.  cléfiaffique.  Lat  Pr^htndtt. 

ce  qu’on  )ouc  n'excède  pas  leur  va-  Pradebia.  Petite  prairie  fertile,  Prebenda.  On  appelle  encore 

leur , & qu'on  joue  les  unes  après  qu'on  peut  faucher , on  r.ippcUc  au-  ainll  une  Comme  d'argent , qu’on  don- 
les  autres.  S^njïonu  n cuhhIus  ^ »,  trement  ProXi/.  Lat  Prati  fars  vi-  ne  pour  doter  une  Religieufe,  pour 
Pozo.  Puits;  on  dit  figiirément  rens.  marier  .une  fille,  ou  pour  mcître  un 

d’un  homme  fort  favant,  &:  qui  n’i-  PRADEROSO,  sa  , adj.  m.  £jf/.  icunc  homme  en  état  de  faire  fes 
gnore  rien  , que  c'efi  un  puits  de  Q.ui  concerne  les  prés  ou  la  prairie,  études.  Lat  Pr^ebenda  pro  dote  vd 
feience.  Lat.  Pitnitudo.  Profundiias.  Lat  Praienjîs , f.  Jiudiif. 

Pozo,  fc  dit  encore  metaph.  de  PR.ADICO,  6 Pradillo , in.  Prebenda.  Prébende,  fe  dit  fi- 

tout  ce  qui  cft  profond  & complet  d»m.  de  Prado.  Petit  Pre.  Lat.  Pra^  gurément  d’un  Emploi  qui  rapporte 
en  Ton  genre,  abîma.  Lzt.  Âhjfus ^ ù tulum^  ».  beaucoup,  & qui  donne  peu  de  pet- 

Pozo  de  nieve.  Elpèce  de  puits  fec  PRADO,  f.  nt.  Pré,  tcrreînoù  on  ne.  Lat.  Bench'cium, 
dans  lequel  on  eonlèrvc  la  neige  pen-  laifTe  croître  l’herbe  pour  la  nourri-  PREBENDADO  ,/I  m.  Dignitaire, 
dant  lEté  en  Elpignc,, Glacière.  L.  turc  des  bcIliauK.  Lat  Pra/rtw , ».  prebendé  , Chanoine  qui  jouit  des 
Puteuî  pro  nivt  fervonia.  PRADO.  On  appelle  ainfi  les  pro-  revenus  d’iinc  Prébende,  ou  d’une 

POZUELA  , yt /i  dim.  Petite  fof-  menades  pratiquées  autour  des  villes  Chanoinîc.  Lat  Pr.Kb{nià^  x>rl  Be- 
fe,  ou  petit  creux,  dans  lequel  il  y pour  le  pbiiir  des  habitans.  Lat  nejkio  Ecdr/i^ifiico  prtedùui, 
a de  l'eau.  |,at-  Parva  tacuna,  Ambulacrum  arbonbut  confitwn.  PREBEST.AD , le  même  que  Prt- 

PRAGx'lATICA  , f.  f.  Pragmati-  bejhd^o. 

PR  que,  ordonnance,  réglement,  ftatiit  PREBESTADGO, /.  w.  Prévôté, 

fait  pour  remédier  à quelque  abus,  qualité  de  Prevôt  Lat.  Priopojitwra» 
PRACTICA  , / /.  Pratique,  mé-  Lat  PropmUica^  te.  Pnefritura. 

thode  , manière  de  faire  les  chofes  PRASIO,/  w».  Prcfme  d'émerau- 1 PREROSTE,  / *n.  Prévôt,  cft 

fuivant  les  règles  de  l’art  Lat  Pra-  de,  pierre  précieufe  d’un  verd  plus  une  première  dignité  dans  quelques 
xif.  éclatant  que  rémeraude , mais  d'une  Chapitres  Eccléli^liqucs.  Lat  Prjt- 

PR ACTIC A.  Pratique,  lignifie auffi  qualité  inférieure.  Lat  Prajhuty  æ.  po/uufyù 
Routine,  habitude  contractée  par  un  PRAVEDAD,  /.  /.  Dépravation,  PreboSte.  Prévôt,  en  terme  de 

exercice  afTidii.  Lat  iniquité,  iKrvcrfitc,  corniption  de  guerre,  cft  un  Officier  ctabll  pour 

PRACTICA.  Pratique  , fe  dit  aulH  mœurs,  méchanceté,  malice.  Lat  h fureté  de  la  campagne  contre  les 
de  l’u&ge  du  monde,  des  coutumes , Pravitai.  Pert^rrjitaf.  vagabonds  & les  déferteurs.  Lat^Tfî- 

des  modes  , des  chofes  auxquelles  PRAVO,  va,  adj.  tn.  ^ f.  Ter-  Utarit  Pftt/fdlus  y vtl  Précp<^ttu. 

•a  s'applique.  Lat  Praxis.  ÂIttho-  me  peu  ufité.  Méchant , te , pervers , PRECACIÜN  y f.  f.  le  même  que 
dus.  fe , vicieux  , fe , corrompu , ue  dans  D^prccocion. 

PRACTICABLE,  adj.  d^wtt  term.  fes  mœurs.  Lat.  i*rova;.  Perverfusy  PRECARIO,  RIA,  ai{f.  m.  /. 
praticable  , qui  peut  fe  mettre  en  u , um.  Précaire.  Tcnnc  de  Jurifpnidcncc , 

pratique.  Lat  J^uoi  ad  praxim  redu-  PRAXIS,  f./.  le  meme  que  Prac-  qui  fc  dit  d'un  fonds  dont  on  n a pas 
et  potefl.  tica.  C’eft  tiu  mot  purement  Latin,  la  pleine  propriété  , dont  on  ne  peut 

PRACTICAMENTE  , adv.  Avec  Praxis.  dirpnfer , & dont  on  jouit  par  for- 

pratique,  avec  ufage,  par  pratique,  PRE,  /.  tn.  Prêt  , folde  qu'on  med'emprunt  Lat Prrear»^; , a,  uxt. 
par  u&gc.  Lat  Praîiici.  donne  journellement  à un  foldat  PRECAUCION , /.  Preesution, 

PRACTICANTE , / »*.  £ÿ/.  Ce-  pour  fon  entretien.  Ceft  un  terme  fureté  qu’on  prend  pour  fc  garantir 
lui  ou  celle  qui  exerce.  Lat  Exerci-  Fnnqois  introduit  en  Efpagne.  Lat  de  quelque  mal  qu'on  craint.  Lat 
iator  y ris.  Stipendiusn  mititare  ci»frr;ir;»f.  C'autio.  PvÆvijio, 

PRACTICAR  , V,  a.  Pratiquer,  Pre.  Prépof.  Latine  qu'on  employé  PREC.AUTELAR , v.  a.  Prendre 

mettre  en  pratique.  Lat  TnUiare.  en  Caftillan  dans  la  compofition  de  des  précautions , des  mefures , des 
Exererre.  pluficurs  noms  & verbes,  dont  cl-  moyens,  fe  précautionner.  Lat  i’r-cw 

pRACTlCAR.  Pratiquer,  fairecon-  le  augmente  quelquefois  1a  fignifica-  ntt'nr. 
tinucllemcnt  une  choie,  s*y  exercer,  tion:  comme  dans  iV<vrii>*o.  D'autres  PRECAüTELADO , da  , p.p.  du 
Lat.  Exercitare.  fois  elle  marque  antériorité:  comme  verbe  Prccautriar.  Précautionné , éc  , 

PRACTICADO , DA,  pari.  pajf.  Pteocupochn  y preveer.  Voyez  ces  prés’ii , uc.  Lat.  Pr^vifus  y a,  um. 
du  vcrlx*  PriUlkar.  Pratiqué,  ée.  L.  mots.  PREC.AVER,  v.  a.  Prévoir,  pré- 

Truciatus  y a y um.  Pre  nurtibits , adv.  Latin,  qu’on  venir  un  malheur,  prendre  des  pre- 

PKACTICO,  CA  • adj.  m.  ^ f.  employé  en  Caftillan  dans  le  même  casitions  pour  l'éviter.  Lat  iV^cjawir. 
Pratique,  qui  concerne  la  pratique,  fens.  Dam  les  mains,  entre  les  mains  ; PRECAVIDO,  da,  pxtrt,  paf.  d)i 
Lat.  l'vaiiicui , a , usn.  en  main , â la  maûi.  verbe  Ptfravre.  Prévu  , uc , prévenu, 

Practico.  Expérimenté  y verCé,  FKEAMBLXÜ , yl  »».  Préambule,  \xo.Lit.Pr>tvifui.  PfucasstsaSyOyumy 

PKE- 
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PRECEDENCIA  , f.f.  Pr^fwiice , 
adion  (le  précéder , d'aller  devant 
un  autre , de  niarcher  avant  lui. 
Lat.  nit, 

PRECEDENCIA.  Préféance,  ranj;, 
place  d’honneur  qu’on  a droit  d'avoir 
diiu  une  compagnie.  Lat.  Prùr.ittus , 

itS. 

PRECEDER,  V.  a.  Précéder,  al- 
ler devant.  Lat  Pr4nre. 

PRECEDER.  Précéder,  avoir  la 
préfeatice  dans  une  aiTcmbléc,  le  pas 
dans  une  marche  à l égard  de  quel- 
que autre.  Lat.  Prtgire. 

PRECEDENTE , fart.  o(î.  du  ver- 
be Pm^tr.  Precedent , te  , qui  pré- 
cciie,  qui  cil  auparavant  Lat  Pr^~ 
CcÀcrti. 

PRECEDIDO,  DA,  fart.  fajf.  du 
verbe  Précéder.  Précédé,  ée.  Lat 
PréTf  ’/itus , (I , um. 

PRECELENTE , adj.  d'tttte  tenu. 
Très  rare,  oès  excellent  Lat.  Pr^t- 
cellcHs.  Pr.tjiitni. 

PRECEPTISTA,  f.  awb.  Celui  ou 
celle  qui  donne  des  préceptes  pour 
quelque  Sciciu^  ou  Art  Lat  Prx«- 

^'VrECEPTIVO  , VA  , adj.  tn. 

Qui  renfcrine  un  prccq^ic,  une  rè- 
gle. I«lt.  Pr.eccftiiui , a , wn. 

PRECEPTO,/  M.  Précepte,  or- 
dre, commandement  qu'un  fupérictir 
donne  à nn  mfericur.  Lat  Pi  jecefhem. 

pRECEPTO.  Précepte,  rcule,  maxi- 
me , principe  des  Arts  & des  Scien- 
ces , ce  qu'il  faut  favoir  pour  y 
rciiUîr.  Lat  Prteceftxm. 

pRECEPTOS.  Préceptes.  Onappcl- 
Ic  ainü  par  Antonomafe  ceux  du  Dé- 
calogue. Lat  Pracefta  Decidogi. 

Preeefto  formai  de  ohedîencia,  C’eft 
celui  qni  oblige  un  Religieux  à obéir 
à fon  Supérieur.  Lat  Précccptw»  fub 
oht  lwHÎA  formcfU. 

PRECÊPTüR,  /.  m.  Précepteur, 
celui  qui  enfeigne  i un  jeune  homme 
les  principes , les  premiers  rudimens 
de  la  Grammaire.  Lat  Pr^eccftcr.  11  fi- 
gnifie  auiU  celui  qui  a foin  d'élever 
tm  jeune  homme  riche  & de  qualité 
dans  la  vertu  & dans  les  lettres. 

PRECES,  /.  /.  Vcrfeîs  tirés  de 
l’Ecriture  ^inte  que  l’Eglife  cm- 
plorc  avec  quelques  autres  prières 
pour  demander  à Dieu  les  fecours 
dont  on  a In^foin  dans  les  calamites 
publiques.  Lat.  Prteety  um. 

PKECIADOR , /.  tn.  Eltimateur , 
appréciateur,  qui  prife,  qui  met  le 
prix  aux  chofes.  Lat.  Æjfimator. 

PRECIAR , V.  a.  le  même  que 
Afreciar. 

PreciarSE  , V.  r.  Se  glorifier  , 
fc  prifer , fe  vanter  , fe  louer.  Lat 
Oioritai.  JiiHaxe  ft. 

PRECIADO  , DA  , fm't.  faf.  du 
verbe  Preciar.  Prife,  éci  vante,  éc. 
Lat.  Æjlimatm.  Pretia  babitui.  Çon~ 
Jidens.  (jioria  dnHut» 


Preciado.  Précieux,  rare,  ex- 
cellent. Lit  Pretiofus , a , um. 

PRECIÜ , f.  m.  Prix  , valeur , efti- 
mation  des  chofes.  Lu.  Pretium. 

Precio.  Prix  , fe  prend  figure- 
ment  pour  Efiimc,  importance,  cré- 
dit, poids,  confidération.  Lit  Prr- 

tiwn. 

PRECIOSA.MENTE , aiv.  Pre- 
cieufcmcnt , richement , magnifique- 
ment. Ijt.  jyitgrtifcè. 

PRECiOSIDAD , Excellence, 
qualité  qui  rend  une  chofe  précieufe. 
Lat.  Pretiif,itiit , atis. 

PKECIÜSISSIMO  , MA  , adj.  m. 
£5'  /•  fuferL  Très  précieux  , eufe  $ 
très  excellent , te  i très  exquis  , ifc. 
Lat.  Preiiti'iptmtu. 

PREClüSO  , SA  , adj.  m.  ^ f. 
Précieux  , euic  i qui  cft  de  grand 
prix  , ou  valeur.  L.  Pretiqfusy  «,  utn. 

PbeCIOSü,  fignificauin Aimable, 
fpiritucl,  cnjoiié , badin.  Lat.  Lefi- 
dtf/.  Fejlixms.  Fiteetus , a , wn. 

Preciosa.  On  appelle  ainfi  dans 
quelques  Catliédralcs  la  difiribution 
qu’on  fait  aux  Prébeiidés  qui  aHifteut 
à un  obit  Lat  Dijlributio  Pretiofa 
Aiifa. 

PRECIPICIO  , m.  Précipice, 
lieu  élevé  au  pied  duquel  il  y a un 
abîme  , une  grande  profondeur  , où 
il  ell  dangereux  de  tomber , & de  fe 
perdre.  Lit  Pr^cipitiumy  U. 

Precipicio,  fe  prend  aulTi  pour 
Chute  violente  & rapide.  Lat.  Cafui. 
Laffus. 

Precipicio.  Précipice,  fe  dit  fi- 
gorément  en  Morale  , pour  Ruine 
ipiritucllc  & temporelle.  Lat  £n- 
tium , II. 

PRECIPITACION,  f,f.  Ce  mot 
pris  litténUement  fignific  l’aélion  de 
précipiter  quelqu'un  i mais  il  n'efi 
point  ufité  dans  ce  fens  : Il  fc  prend 
ordinairement  pour  trop  grand  em- 
çrefleraent  I dire , ou  à faire  les  cho- 
ies , précipitation.  Lat.  Simia  f'Jli- 
natio.  Pricprofera  aéHo , »iV. 

PrecJPITACION.  Précipitation, 
en  terme  de  thymie , cfb  une  dpèce 
de  réparation  dans  Laquelle  le  corps 
qui  a été  dilfous  par  quelque  liqueur, 
s'en  répare  , & tombe  au  fond  du 
vaineati.  Lat  Prr.cipitatio,  nis, 

PRECIPITADAMEN  TE,  odo.Pré- 
cipitamment,  d'une  manierc  proniiitc 
& inconüdércc.  Lat.  Pncfrcptri.  />- 
iMcrè.  Inconjidcruti. 

PRECIPITAK,  v.a.  Précipiter, 
jetterdans  un  précipice,  ou  d'un  lieu 
fort  liaut  dans  un  lieu  fort  bas.  Lat. 
pTéfcipitare. 

Precipitar.  Précipiter  , en  ter- 
me de  Chymic,  cVft  féparcr  un  corps 
qui  a été  difious  dans  quelque  liqueur, 
en  y verfant  de  l'huilcde  Uitrc,  de 
rcfprit  de  Tel , &c.  qui  le  fi;it  tom- 
ber au  fond  du  viiircau.  Lat  Trprer- 
fitare. 
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Precipit,\r.  Précipiter,  fignific 
figurément  Expnfcr  quelqu’un  à quel* 
que  malheur  fpirituel  ou  temporel. 
Lat  Âpere  pr^àpitem. 

Precipitarse  , Se  bazar- 
der inconfiderément  i faire  ou  à dire 
quelque  chofe.  Lat  Temeri  a/'ere. 

PRECIPITADO  , DA  . part.  pajj\ 
du  verbe  Precipitar.  Prwpité  , éc. 
Lat.  Prtccifitatui  , a , uftt. 

PRECIPITE  , adj.  dlwtt  ttrm.  Qùi 
penche , qui  cil  fur  le  point  de  tom- 
ber , de  (e  précipiter.  Lat  Pntçepi. 
Ce  mot  n'efl  point  ufité.  Lat  Trr- 
erpt  , iph. 

PRECIPITOSAMENTE  , adv.  le 
même  que  Precifètaiamenie. 

PRECIPITOSO,  SA  , a4;.  m.  £3*/. 
Efearpe,  ée , qui  a beaucoup  de  pen- 
te, & où  on  en  rifqiie  (le  fc  pré- 
cipiter. Lat  Pr4eruftus.  Pracipitia 
ohnoxius , a , um.  Il  fignifie  auflî , 
Qui  cil  en  rifque  de  tomber , de  fe 
précipiter.  Lat  Prtrerfi. 

pRECiPiToso  , pria  figurément 
fignifie  Imprudent , inconfidéré , qui 
agit  avec  précipitation.  Lat  CanjiUit 
praceps.  Temcritrim  y a,  um, 

PRECIPUO  , PUA  , adj. 

Principal , ale.  Lat.  Préecipuusy  a,  loir. 

PRÉCISAMENTE,  adv.  Prérifé- 
ment , exaélement , juRcment  Lat 
Praciih  Accurati. 

PRECISAMENTE  , fignifie  auffi 
Kéccfniiremcnt , indifpcnfablemcnU 
Lat.  Kccejfwrià.  Kecefit. 

PRECISAR , V.  n.  Obliger  , for- 
cer , contraindre  à foire  quelque 
chofe , fans  qu'on  puilTe  s'en  difpen- 
fcr.  Lat  Ccperc. 

PRECISADO , DA  , part.  p^.  du 
verbe  Prtcijar.  Obligé , ée , forcé  , 
ce , contraint , te.  Lat  Cvaéius , a , 
um. 

PRECISION  y f f.  Contrainte, 
obligation , néccIHté  indifpenlable  de 
foire  une  chofe.  Lat.  Coa^lio.  A*ir(X/- 
/itat. 

Précision.  Précifion,  jullefie , 
cxaiiLitude.  Lat.  Accurata  diligent 
tiu  y a. 

Prexision,  en  terme  de  Logi- 
que, cil  l’abflraélion  ou  la  réparation 
que  l'efprit  fait  idéalement  de  deux 
chofes  identiques  , en  vertu  de  la- 
quelle U diliinguc  Tune  de  l'autre. 
Lat.  Pracijio  , uis. 

PRECISO,  SA  , fld».  u$.  £?*/.  Nc- 
cefiaire.  Lat.  Nrcejfariut , a , um. 

Preciso.  Précis,  fixe,  détermi- 
né, cxacL  Lat  Certut.  Pracifus.  De» 
Jîjiitufy  a y um. 

Preciso.  Précis,  clair,  diHinéls 
formel.  Lut.  Pvacifm. 

PKf.ClSO  , en  terme  de  Logique, 
Abflrait , feparé  par  l'entendement 
L.at.  Ira-cifus. 

PRECITO  , TA  , adj.  m.  J f 
Réprouvé,  éc,  condamné,  ce  aux 
ieiti.5  dt  rLufer,  damné,  éc.  Qucl- 
Cct  s qncs- 
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qucs-nns  difcnt  Pr</t7/d.  Lat.  Re^o^ 
hits  , it , um. 

PRECLARISSIMO,  ma,  adj.  m. 

f>  fuftrL  Très  grand  , de  , très 
ilhiflre,  très  excellent,  très  renom- 
mé, ée,  très  fameux,  eiife.  h.  Prx- 
cUrîJimus  « 4 , wn. 

PKECURO,  RA,  aij.  m.  ^ f. 
Grand,  illiiRrc,  excellent,  te,  no- 
ble , renommé  , f^eux.  Lat.  Fr»€~ 
sUrtii , (I , um. 

PRECüCIDAn , / /.  Qualité  de 
ce  qui  eft  précoce  , prématuré.  Lat. 
Pr^mttiuritas,  Il  fe  dit  des  fruits, 
& par  extenfion  des  autres  chofes. 

PRELÜNIZACIOK,//.  Préconi- 
fation,  déclaration  , rapport  qu'on 
fait  des  bonnes  <|ualité5  qui  fc  troiv- 
veut  dans  un  fujet.  Ce  mol  cft  iifité 
dans  le  Confifluire  à Rome , & il  fi- 
Çnific  le  choix  ou  la  nomination  qui 
Te  fait  puldiqucmcnt  d’un  fujet  pour 
remplir  une  Prélaturc.  Lat  J'r,ecani- 
Jatîo^  nis. 

PRECONIZAR , t».  rt-  Préconifer , 
Piirc  une  prcconifatiou  dans  le  Con- 
fidoirc,  nommer  tm  fujet  à mie  Pié- 
latiirc.  Lat.  Pr^icofiifure. 

PRECONIZADO,  da  , 
du  verbe  Prtcvniiar.  Préconifé , ce. 
Lat.  Pr,tcon^aius  , a , um. 

PRECt)NüCEDOR , ea,  ed>.  w. 
^ f.  Prévoyant,  ante,  qui  conjec- 
ture, (|ui  prévoit  d'avance  le  fuccès 
ouc  doit  avoir  une  chofe.  Lat  Pr»c- 

, O , wm. 

PRECONOCER,  v.  a.  Prévoir, 
conjeéturer  par  av*aiice  ce  qui  peut 
arriver.  Lat.  Pr^vidert.  Pr.*fi\f;ire. 

PRECX)Z , adj.  d'mf  term.  Précoce, 
qui  vient  de  bonne  heure,  avant  b 
bifon  ordinaire.  Lat.  Pr.tcox.  Il  fc 
dit  printipr.tcmcnt  des  fruits. 

’ PRECUKSOR  . RA  , *rd/.  m.  ^ f. 
Précurfcur,  qui  vient  dev.int  quel- 
qu'un pour  annoncer  fa  venue.  C'eR 
le  titre  qtie  l'EgUlè  donne  h St  Jean 
Baptiftf.  Lat.  Prxcurfor. 

PREOECESSOR,  /.  w.  Prédécef- 
fnir»  cclni  qui  a précédé  un  autre 
dans  le  même  Emploi.  Lat  /Inttcef- 
fm‘ , ris. 

PREOECIR,  r.  a.  Prédire,  an- 
■tmeer  par  avance.  Lut.  Iradictrt, 

PREnEFINlCION,  f.  f.  Terme 
de  Théologie.  Lî  décret , ou  Li  dé- 
terminatien  de  Dieu,  par  laqiulle 
les  chufes  exiifeut  dans  le  tems  qu'il 
a marqué.  Lat.  Pr^dfjinitio.  py^de- 

feriHinatiJ. 

PREDEFINIR , v.  a.  Déterminer 
le  tems  dans  lequel  les  chofes  doi- 
vent exifter.  L.  PrAdeUrmin^re.  Pr,o~ 
dspnifs. 

pke:definido,  da,  part  p«/ 

du  verbe  Prfdr^.r.  Déterminé,  ce. 
Lat.  pTécitifrmiKatui.  Pfitdtjînitus  , 

^’pfÆDESTlNACION , f.  f.  La  Jef- 
tinaiioA  qu'oQ  fait  d’une  ebofe  par 


avance.  Lat.  Préedejlinatto. 

Predestinacion.  PrédefHna- 
tion , jugement  de  Dieu  par  lequel 
il  prédellinc , décret  par  lequel  il  a 
réfülu  de  toute  éternité  de  fauver 
ou  de  iLunner  un  certain  nombre 
d'hommes.  Lat.  PrxdcjUnatîo. 

PREDESTINAR,  v.  «.  Deftiner 
par  avance  quelque  chofe  pour  cer- 
taine fin,  Lat.  Prxdtftinan. 

PREDESTINAI.  Prédeftincr.  Ter- 
me de  Thcologib,  qui  ne  fc  dit  que 
des  décrets  éternels  de  Dieu  fur  le 
falut,  ou  la  damnation  des  hommes. 
Lat  Pt>rdt{linarc. 

PKEDESTINADO,  da,  p^^rtpa/ 
du  verbe  Prtdtfiinar.  DdHné,  ce 
par  a\  once,  prédelliné , ée.  Lat.  Pvx^ 
dejHnatus , a , uns. 

PREDETERMINACION  , /.  /. 
Predéterroination , ndiun  de  détermi- 
ner par  avance  une  chofe.  Lat.  Tr.c- 
âeterminatio  , nii. 

PREDETERMINAR . v.  a.  Déter- 
miner  par  avance.  Lat.  PsoUtenni- 

Hisre. 

PREDETERMINADO,  da  , rjsrt. 
du  verbe  Prfdctermiuar.  Déter- 
miné , ée  d’avance.  Lat  iVécdr/mm- 

I natus , a , um. 

I PREDl.AL , ûd;.  d'une  trrw.  Cham- 
pêtre , rufiique,  qui  concerne  les 
fonds  de  terre,  les  héritages,  les 
I biens  de  U campagne , ou  ce  qu’une 
j terre  doit  à une  autre.  Lat  Tr*edje- 
I iariui , a , uni.  Pradiaisi , f . 

I PREDIC.A,  f.  f.  Prêche,  Scrm<m 
j d'un  MinHUc  dans  les  Eglifcs  Re- 
! formées.  Lat.  Concio , tth. 

\ PREDICARLE,  adj.  d'wie  tn-m. 
Prcdicable , qui  fc  peut  prêcher.  Lat. 
Pixdicahiüi , c. 

Preoicable.  Prédicable.  Terme 
de  Logique.  CVR  une  qualité,  une 
épithète  qu'on  donne  à un  fujet.  Lat. 
P/xdit  ahilii , e. 

PKEDICACIÜN , /./.  Prédication , 
l’.tétion  de  prêcher.  Lat.  PyudicatsOf 
nis. 

PxEDlCACION.  Prédication  , fc 
dit  aullî  d'un  Sermon  en  fjrmc  , qui 
fe  fut  dans  TEglife.  Lat  iacrti  coaciv. 

pRERU-AClüN.  Prédication  , fe 
dit  ele  la  dodiiue  même  qu'ou  prê- 
che. Lat  Prxdicatio. 

PREDICADERA , / /.  Terme  vul- 
gaire Aragonois.  Ciuire  de  Prédica- 
teur. I-it.  Cathedra  y a.  SugEefiumy  i. 

Predicaolras  , au  ic 

dit  du  talent  de  h Chaire.  Lat.  Di- 
cendi  vel  arandi  /acHit.u.  Facundia. 

Fuivio  tieiie  pfedicadtrus.  Tel  a 
beaucoup  de  talent  pour  la  Chaire. 

PREÜICADüR m.  Préilicatcur , 
Fcclcünftiquc  qui  prvclic  dans  l'Egli- 
fc  pour  annoncer  l'Evangile,  pour 
culcigncr  U vérité.  Lat  Coticiona- 
tor , ris. 

PREDICADOR,  fc  dit  par  exten- 
fion de  celui  qui  travaille  à déraci- 
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ner  quelque  vice , quelque  abus.  Lat 

Athnoiâijy. 

Prf.dicaoûR.  On  appelle  encore 
ainfi  un  homme  qui  s’étend  fur  les 
éloges  d'autrui.  I.at  Prxdicatory  ris. 

PREDICAMF.NTAL  , adj.  d'une 
term.  Terme  de  Philofophie.  Qui  con- 
cerne  les  Prédicamciis.  Lat.  Prxdiça- 
mentaUs. 

PREDICA.MENTO , /.  m.  Prédi.-a- 
ment.  Terme  de  Logique.  C’dl  une 
des  Ca^gories , une  diviüon  qui  fc 
fait  de  la  nature  des  fubfi  .nccs  , ou 
des  qualités  des  êtres.  Lat. 
nseutum  , 1. 

Predicahento,  fe  prend  auffi 
TOurl'cfiimc,  l'opinion,  le  cas  qu'on 
bit  de  quelqu'un.  Lat  Fanus.  Extjli- 

j iKiîtia. 

I Pedro  ejla  en  bunt  o mal  prediri^ 

' mento  con  tidas.  Pierre  cft  en  bonne 
I ou  mauvaife  réputation  auprès  de  tout 
I le  monde. 

I PREDICANTE . / m.  Predicant 
Terme  de  mépris  dont  on  fc  ftrt  en 
parlant  des  Miniftres  Réformés.  Lat 
JliniJitr  h^ereticorwu. 

PREDICAR , t'.  a.  Publier  une 
chofe,  la  faire  favoir  à tout  le  mon- 
de. Lat.  Prxdicnre. 

Preoicar.  Prêcher,  annoncer  la 
Parole  de  Dieu  en  publie.  I-at.  Prx- 
dûarp.  Conciotiffri. 

Predicar,  fignificpar  extenfion. 
Reprendre  « blâmer  quelqu’un  de  fes 
vices,  de  1^  défauts.  l.it.  AdM'uere. 

Predicar  , lignifie  auKi  l ouer 
quelqu'un  avec  excès-  Lat  Pr.tdiîa- 
re.  f’endiiare, 

Predicarse,  en  termes  de  Lo- 
gique, fe  dît  de  ce  qu'on  affirme  ou 
qii'on  nie  an  fujet  d’une  chofe.  Lat 
Diri. 

Predicnr  en  Diyîerio.  PrêclKT  à des 
gens  qui  font  )>eu  d'attention  à ce 
qu'on  leur  dit  Lac.  Surda  canere. 

Sttinrje  à pre.{icar.  Expuffioa  vul- 
gaire dont  on  fe  fvrt  pour  marquer 
Ui  bonté  du  vin,  parce  qu'il  monte 
aiftment  à b tête  & qu'il  hit  cao- 
fcr.  Lat.  Ciiput  vino  grtn'ari. 

/uh’ryr. 

PRKDICADO,  DA,  part.  paf.  du 
I verbe T;fdic.ir,  Publié,  ce,  prahé, 
ée , loué , ée.  Lac.  Pr.eJii  idus , a , ma. 

Prlojcaoo,  /.  m.  Terme  de 
logique.  Ce  qu'on  affirme  ou  qu'on 
nie  dans  rénonciation  d’un  fujet  Lat 
Pr^ediCiitsnn. 

PREDÎCATORIO  , /.  «.  le  mê- 
me que  Psilpito.  k 

PKEDICCIüN,  / /.  Prédiction, 
divination,  prévoyance  des  événe- 
mtns  futurs.  Lat  PradUiio.  Pr^xi- 
Jhy  nis. 

PKEDILECCION , / / Prédilec- 
tion, témuign.agc  d'amitié  qu'un  doo- 
dc  à quelqu'un  au  deftus  de  fes  fem- 
blakles.  Lat  , nis, 

PKEOiLECTO , TA  , od;.  ^f. 

Chéri 
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Chéri , ic  par  prcfércncc.  Lat.  Pr<r- 

dilrt^us ^ a,  $a». 

PREDIO,  /»  M.  Hérita;;c,  maifon 
(le  campagne } ilomaine.  Lat.  i^r«- 
éium  ^ ii. 

Predio  rujiico.  Champ  Je  terrct 
qu'on  cultive.  I.at.  Fra-Aium  ruftiewu. 

Predio  urhuno.  Kiulroit  bâti , où 
l’on  peut  loger,  folt  à la  ville,  foit 
à la  campagne.  Lat.  FrtcAiunt  urbu- 
«Km. 

PREDOMINAR,  r.  «.  Preilomi- 
lier,  avoir  quelque  fupériorité,  quel- 
que avantage.  Lat.  PrÆ^'aUre. 

Prédominer.  Excéder  , furpaf- 
fer  , s'élever  de  beaucoup  au  delfus 
d’im  autre.  Lat.  Pr.xtntiv.cre. 

cafa  freiomiua  à lu  otra.  Cette 
malfon  domine  fur  l'autre. 

Fredo.minar.  Prédominer,  fe  dit 
aulli  en  parlant  des  humeurs  du  corps. 
I«at.  Frtnfaifrf, 

PREDO.MINANTE , part.  ai},  du 
veibc  FiT*h>nimr.  Prédominant,  te. 
Lat.  Dominatu.  Pr^n  alem.  j 

PREDOMIKADO  , da  , part,  paf 
du  verbe  Preduminow  Prédominé , ce. 
Lat.  Dr«ni»ut!4(  y a , uni. 

PREDOMINIO  , f.  m.  Empire  , 
pouvoir,  fuptrtorilé qu‘on  a fur  queU 
que  choie  , domination.  Lat.  Dartti- 

niuTity  ii. 

PREE. MINENCIA  , /.  /.  Préémi- 
ncncc  , qualité,  rang,  droit,  privi- 
îège  on  lupériorité , degré  d’cxccHcn- 
ce  qu'on  a au  delTu^  des  autres.  Lat. 
Fr^rffimtiu.  HxifUeiitia. 

PKKEMIXKNTE,  mf/.  itae /nf». 
Prééminent  , te  i qui  c(l  nu  deffus 
des  autres.  Lit.  Pr,rflaas.  Exallttn. 

PR  EEXCLLSO , s a , a.ij.  m.  f. 
Elevé  , fublimc  , grand  , de  ; illuf- 
tre  , magnifique.  Lat.  FrACXitifiu  , 

" ‘PREEXISTENCIA  . / / Préexi- 
ftmcc.  Terme  de  Philofophic.  Etat 
de  ce  qui  exifte  , de  ce  qui  cR  ac> 
tueltemcnt  avant  quelqu'un,  ou  quel- 
que  chufe.  Lat.  Fraexijientia. 

PRKEXJS'i'lR  , V.  M.  Préexifter , 
exidt-r  avant.  Lat.  Frxexijitrt. 

PREEXISTENTE,  part.  aif.  Pré- 
exiflcnt  , te  i qui  cxiflc  avant  qucl- 
qu'iui , ou  quelque  chofe.  Lat.  Frx^ 
txijUns. 

PREFACIO  , f.  m.  Préface  de  h 
>lcn*c.  Lat.  Fr^efutio. 

Prepacio,  fedit  poxvc  Frtfucic». 

PREF. AUON , f.  f.  Préface , aver- 
tiffement  qu’on  met  au  devant  d'mi 
livre.  Lat.  Frafatio.  Prostniuin. 

PREFACIO.\CILLA  , /.  /.  diut. 
Petite  Préface.  Lat.  Fr-rfatiuncula. 

PREFECrO  , /.  m.  Préfet  : o*é- 
toit  autrefois  un  des  premiers  Magi- 
ftnls  rtc  Rome  , qui  la  gouvernuit 
eu  I abrence  des  Cûiifuls , &des£m’ 
pcrcurs.  Lat.  Frafrélut , /. 

PitPECTO.  Préfet.  On  appelle 
aioh  aujourd'hui  celui  qui  prelidc , 


i qui  commande  dans  un  tribunal  , I 
! une  aflcmblcc,  ou  une  Communauté  ' 
Ecclcliafliquc.  Lat.  Frafùlus. 

Prefecto.  Préfet  de  Collège.  L. 
Frafcéius. 

PREFECTURA, //.  Préfcfturc, 
Charge  ou  Dignité  de  Préfet.  Lat. 
PrxJeihiriXy  <r. 

PREFEREN'CIA , / / Préférence . 
primauté,  .ivantige  dune  chofe,  ou 
d'une  perfujtne  fur  une  autre.  Lat. 
Frima  partes. 

PREFERIR  , r.  a.  Préférer  , choi- 
fir  , cilimer  plus  , donner  la  prefé- 
, rcncc.  Lat.  Frteferrt.  Ante/erre.  An- 
teponnx. 

I pREFEBIRSE,  V.  r.  S’obliger, 

I s'offrir  volontairement  pour  foire  quel- 
que chofe.  Lit.  Se  tHilimim'iè  ojjèrre. 

I PRF.FERIDO  , DA  , ^art.  pitjf.  du 
verbe  Fre/erir.  Préféré,  ce.  Lat  Fra- 
I latuf.  Antep-jUtts  y o , um. 

PREFIGURAR  , v.  a.  Modeler  au- 
parav.int,  ébaucher,  reprvfcntcr  en 
modèle  ce  qu'un  a intention  de  foire. 
Lat.  Pr*ff:tnare. 

PREFijAR  , f’.  a.  Déterminer , 
marquer  ou  fixer  quelque  chofe  par 
avance.  L.it.  Prajigtre.  Pr4nieft;ire. 

PREFIJADO,  DA  , part.pajf.  du 
verbe  Frafijar.  Marqué  , fixé  , dé- 
terminé, ce  par  avance.  Lat.  Fraji- 
xus.  l'r,rilcjinstui  , a , um. 

PREFIXO  , XA  , fécond  part,  dn 
verbe  Frrfjur. 

PREFINIR,  t'.fl.  Marquer  un  cer- 
tain terme  ou  delai  pour  l'exécution 
de  quelque  cluifc.  Lat.  Prxdefnire. 

PKKfiXIDO,  DA,  puit.  pajf.  du 
verbe  Fytjiuir.  Lat.  Fradefnitus  , 
a , um. 

PREFULGENTE , ai».  Auneterm. 
Très  éclatant , te;  très  brillant,  te» 
très  refplcndiflimt,  te.  Lit.  Furful- 
gens. 

PREGOK,/m.  Ban,  cri  publie, 
publication  qui  fe  foit  baiitcmcnt , 
b fon  de  trompe  , pour  que  perfon- 
nç  ne  l'ignore.  Lat  Fraconiasn , ii. 

Tras  cada  preeen  azote.  Exprcflîon 
badine  par  l.iquellc  on  fe  moque  d’un 
homme  qui  ne  mange  pas  un  mor- 
ceau fans  boire.  Lat  J^uot  fi-ujiay 
tôt  pocuLu 

PKEGOXAR,  r.n.  Crier,  pithlicr 
dans  les  places  publiques  & à fon  de 
trompe,  des  réglemcns,  des  ordon- 
nances & autres  cliofct  qu'il  fout  que 
tout  le  monde  fâche.  Lat  AUquid 
per  pracontm  irotnul^are. 

Pregonar.  Crier,  annoncer  ta 
vente  ou  l'achit  de  quelque  chofe. 
Lat.  Altrces  publiatre  emptoribus. 

Pregonar  , fignific  par  exten- 
Con,  Publier,  rendre  une  chofe  pu- 
plique  qui  devoir  être  fecrette.  Lat 
PromHlfixre. 

PREGOXADO,  DA,  part.pajf.  M\ 
verbe  Fregmtar.  Publie  , ée.  L.  Fro- 
y a f ttm. 
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PREGOXERO  , / w.  Criciir  pu- 
blie. Lat.  Fcaco,  tsss. 

Prf.GONEBo  , fe  dît  rnr  cxlen- 
Cüii  d’une  perfonne  îndiferette  qui 
publie  une  chofe  qu’on  ignoroit.  L 
Frxco. 

Pbf.gonero  de  tentas.  On  appel- 
le ainlî  dans  les  Cathédrales  un  hoow 
me  prépofé  pour  foire  la  criée  det 
revenus  & des  dimes  EeelénafUquct 
qui  font  h donner  à bail.  Lit  Frx^ 
CO  EccleAafUcorum  redditusan. 

pREGONFRO  MAYO  R.  Dignité, 
OU  Emploi  fort  honorable  en  Efpa- 
gne,  qui  donne  la  prérogative  à ce- 
lui qui  l’exerce  de  percevoir  un  de- 
mt-maravedis  fur  chaque  mille  livres 
du  prix  auquel  s'affei-ment  tous  les 
revenus  du  Royaume.  Lat.  /W/^m- 
liuiH  Licitationù  txuciscn\}qim  Prupf^ 
Jitus. 

Dar  tas  quarto  al  prt^cw'o.  Kxpref- 
fion  par  laquelle  on  fe  raille  d'im 
homme  qui  ne  peut  garder  un  fccret 
Lat.  Fraconi  cominendare. 

ho  tnifno  es  dfcii^'c’/<j  d fiiluno , que 
dar  un  quarto  ai  prep^ontro.  Il  vau- 
droit  autant  payer  un  crieur  peur 
publier  telle  chofe , que  d'en  confier 
fe  fccret  à un  tel. 

PREGÜNTA,/^  Demande,  in- 
terrogation qu’on  foit  pour  favoir  une 
chofe.  Lat  Ferconttttic. 
tio  y ms. 

Preguntas.  Demandes,  fe  dit 
de  celles  qu’on  foit  au  Catéchifmc. 
Lat.  J'jterrceeatio  y tsis. 

PREGUNTAÜOR , f.  sn.  Celui  qni 
interroge  , qui  demande  une  chofe 
à quelqu'un.  Il  le  prcoil  ordinaire- 
ment pour  un  curieux  importun  , 
qui  a toujours  des  dem-imles  impcr- 
tincutci  à foire.  Lit  Moiejîus  per^ 
contater. 

PREGUNTAR,  t*.  a.  Interroger, 
foire  une  demande  à quelqu’un  & 
attendre  fa  reponfe.  Lat  i^«rcc»Mri. 
InlesTogare. 

Refr.  Xîjae»  prjy/mra,  rtc  yerta.  Le 
moyen  le  plus  fur  pour  ne  poi.nl  er- 
rer , cft  de  s’inftnürc  de  ce  qn  on 
ignore. 

PREGUNTADO,  da  , part.  paf. 
du  verbe  Frr^tnstar.  Interroge , ée. 
Lat.  Intcrrcj.itus , a , um. 

PREGUNTUN,  /.  m.  Demandeur 
importun  , qui  importune  par  fes 
qiicAions.  L.  Importunas  percontator. 

PREJÜDICIAL  , ads.  $uûe  trrm. 
Terme  de  Pratique.  Préslable,  in- 
terlocutoire , ce  qui  doit  aller  avant 
le  fonds  ou  le  principal.  Lat.  Frrcjum 
diciaUs. 

PRELACLV  , f.  f.  Préhturc,  di- 
gnitc  de  Pfclat.  Lat  PraUtturay  •t. 

PRELACION  , f f.  Préférence, 
Lat  Frini4B  portes.  Anupofstio, 

PKELADA  , /.  /.  Supérieure  , Ab- 
bclTc  d’im  Convent  de  RcÜrivufes. 
Lat.  Antifiit.s , 

Ccc  3 • PRi;, 
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PRELADO , f.  m.  Prélat , Supé- 
rieur  Eccléfia(li<)ue  coniHtuc  dans  une 
éminente  dignité  de  TEglifc.  LatPr.r- 
latus.  Frttfui. 

pRELADO.  On  appelle  encore  ainfi 
le  Supérieur  d'un  Couvent  ou  d’une 
Communauté  Eccléûafti(iuc.  Lat  Pr^ 
fifitus , #. 

Prelado  CoHjljifnriaL  Supérieur 
de  Chanoines  ou  Je  Moines , comme 
font  les  fiénediclins  , Bernardins , 
s'entend  des  Abbés  ou  Prieurs  que 
le  Pape  pourvoit  en  ConGfloirc  k la 
préfentation  du  Roi.  Lat  Ç<mJijîo^ia^ 
Us  Pr^fojîlus, 

pRELADO  liomrjîico.  EccUTuRiquc 
attaché  à la  mailon  du  Pape.  Lat 
Préttatus  dwtc/lictu* 

PRELIMINAR  , aJj,  d'u)ie  term. 
Préliminaire  « qui  fert  de  préambule 
pnttt  traiter  folidement  de  quelque 
matière.  I^t  Pi'defttratorius.  Ptxvius, 
a y um. 

PREUMIKARES.  fubjl.  Prélimi- 
naires de  paix.  Lat.  PaÜa  prarvîa. 

PRELUCIR , V.  ».  Reluire , bril- 
ler, éclairer,  éclater  pardclUis,  é- 
tre  plus  brillant.  Lat.  Prxlucere. 

PKELUDIO  , /,  tn.  Prélude,  ce 
qui  précède  quelque  chofe , & qui 
lut  lert  comme  d'entrée  & de  prépa- 
ration. Lat.  Praludiuifty  ii, 

PRELUSION,/.  /.  Prélude,  cf- 
fai  y tentative,  où  l'on  tâche  de  don- 
ner à connoitre  quel  doit  être  l’ob- 
jet principal  d'un  difeours  , ou  de 
telle  autre  chofe.  Lat.  Proiujh , nis. 

PREMATICA,  /.  / le  même  que 

Pn^mtttica. 

PREMATURO  , RA  , adj.  m.  cSf/ 
Prématuré , ée  , qui  vient  avant  l'àgc 
ou  la  faifon  ordinaire.  Lat  Pr^ma- 
turus y a,  uiM. 

PREMEDITACION, //  Préme- 
(iitation  , adlon  par  laquelle  on  con- 
fulcrc , ou  examine  bien  une  chofe , 
avant  que  de  la  faire  paroitre  au 
jour,  avant  que  de  l'exéaitcr.  Lat 
Pricmeditntio  y nis. 

PREMEDITAR , v.  a.  Préméditer, 
examiner  avec  réflexion  une  chofe 
avant  de  l'entreprendre.  Lat  Midi- 
tari,  Conjidirare.  Pr.nfidtrt. 

PREMKDITADO , da  , fa/.  p>tf 
du  verbe Prrmrdi/ffr.  Prémédite,  «c. 
Lat.  Pr.tinfus  , a , mh. 

PREMIA,//.  Violence , oppreC- 
fion,  tyrannie.  Lat.  Coaéiio.  rioim- 
tin.  Ce  mot  a vieilli. 

PRE.MlADüR,/  m.  Rémunéra- 
Icur,  cj.‘lui  qui  récomi>enfe.  Lat  Re- 
t»Uiif‘ator. 

PRt-MIAU  , V.  a.  Récompenfer. 
Lat.  Rfmt4)trrari. 

PREMIADO,  OA,  part.  faj'.  du 
verbe  Prmwr.  Récompenic,  ce.  Lat 
Pfttsnio  ihnntus  , <i , wn. 

PRE.HIÜ  y / w.  Récompenfe.  Lat. 

Pr^cttiiuiH. 

Premio.  Prix»  rccompcxtCc à dif- 


[ puter  & à adjuger  à celui  qiu  aura 
l’avantage  dans  quelque  exercice,  dans 
quelque  difpute.  Lat  Pr.nniuw. 

PftEMio.  Retour  , fe  dit  de  ce 
qu'on  donne  de  furplus  dans  les  trocs 
pour  égaler  la  valeur,  1c  prix  d'une 
chofe.  Lat.  C/smptafatio  y nis. 

PREMIOSO,  SA,  flJ/.  m.  a*/. 
Prefle,  éc,  ferré,  ée  à ne  pouvoir 
fc  remuer.  Lat  Cvnjlri^ui,  CompreJ- 
Jus  y a y ut». 

Premioso.  Onéreux , pcCuit , cha- 
grinant. Lat  Gravis , c.  Molcflus  , 
a , uni. 

PREMISSA  , / /.  Prémiffes.  Ter- 
me de  Logique.  Ce  font  les  deux 
premières  prupofitioiis  d’unSjîlogif- 
me.  I.at.  PréCsnijfc. 

Premissa  , fc  dit  par  cxtcnfîon 
dit  figue,  de  i'imUcc  par  lequel  on 
parvient  à la  coimoiiTincc  d’une  cho- 
ie. Lat.  Indicium.  Specimen , ùus. 

PREMOCION  , j:  /.  Prémotion , 
Terme  dogmatique , motion  anterieu- 
re qui  incline  à quelque  cflet  ou 
opération.  Lat.  Pr.e»n?/ie,  ««. 

PREMOXSTRATENSE , adJ.  Epi- 
thète  qu’on  donne  à l'Ordre  des  Cha- 
noines Réguliers  de  Prémoutrés.  Lat. 
PTtxwoNfirnîenJîs. 

PREMURA , / /.  le  même  qnc 
Aprieto.  Ce  mut  o'efl  uUté  que  dans 
le  fille  familier. 

PRENDA  , f.  f.  Gage , nantiffe- 
ment , fureté  qu’on  donne  pour  quel- 
que prît,  ou  pour  quelque  dette.  L. 
Pipuuiy  orii, 

Prenda.  Gage,  fc  dit  auffi  des 
préfens  que  les  amans  &.  les  amis 
le  font  réciproquement.  Lat  Ainoris 
piputs.  ; 

Prenda.  Gage,  fe  dit  atiflî  de 
toute  forte  d’aflumncc,  de  quelque  na- 
ture que  fuient  les  chofes  qu'on  don- 
ne pour  en  tenir  lieu.  Lat.  Piptus. 

Prenda.  Gage,  fc  dit  auiü  de 
ce  qu'on  aime  tendrement  , comme 
Femme,  enfans,  amis.  Lat  Pi^usts 
adnmatum. 

Frenoas,  fedit  des  bonnes  qua- 
lités tant  ilu  corps  que  de  l’erprit. 
Lat  Prxclaix  ihtts. 

Hacrr  prenda.  Prendre  qnclquc  ga- 
ge pour  n.'intificmeiu  d’une  fomme 
qu’on  prête.  Lit.  Pignara  rtivître. 

jMcter  preudas.  Expreflion  figurée 
oui  figiiifie  S’intérefier  à quelque  af- 
nirc.  Lat  Ex  parte  aUcui  negotio  fç 
inftrrre. 

PREN'DAR  , t».  a.  Prendre  des  ga- 
ges pour  namificment  de',  quclqjic 
lummc  qu’üii  a prêtée.  Lat.  Pig  ius 
caprre. 

Pbendar,  fignific  auffi  Captiver 
l’afFeéljori,  la  bienveillance  de  quel- 
qu'un. On  l'cmployc  ordinairement 
comme  verbe  réciproque.  Lat  Dcti- 
bui  c:spi.  UmfvaUHtiani  Jtbi  condiiarc. 

PREKOADO,  DA,  part.  paj.  du 
verbe  Prnditr,  Pris,  Üc  en  gage. 


PRE 

Mis,  îfe  en  gage.  Lat.  Oppignoratscfy 
a y utn. 

PRENOEDERO , / t».  Crochet , 
agraffe,  tout  inflrumcnt  qui  fert  i 
attacher  ou  pendre  quelque  chofe. 
Lat.  (/»tuj  y i. 

Pbendkdero.  Crochet  dont  les 
paifanes  fc  fervent  pour  relever  leurs 
jupes } on  l'appelle  auffi  Valet  Lat. 
Fibuhy  te. 

PRENDEDERO.  Bande  de  toile 
faite  en  Forme  de  ruban  , dont  les 
femmes  fe  fervoient  autrefois  pour 
relever  leurs  cheveux.  Lat  Fnfda 
capiilaris. 

PRENDEDOR , / m.  'Celui  qui 
.arrête,  qui  prend.  Lat  Compreben- 
Jor 

PRENDER,  t'.  a.  Prendre,  faiûr 
quelque  chofe.  î^t  Comprehndere. 

pRENDEâ.  Prendre,  faifir , met- 
tre eu  prifou.  Lat.  In  carctrem  Jdru- 
derf. 

Prend  ER  , fc  dit  par  cxtcnfîon 
en  flilc  familier  pour  Retenir,  obli- 
ger quelqu’un  à reflet  à diner,  &c. 
I^t.  Retincre. 

Prender  pjra  ccmer.  Retenir  quel- 
qu'un h diner. 

Prend  ER  , fignifie  auffi  Parer, 
ajuflcr.  Lat  Onwre.  Il  fc  dit  en  par- 
lant des  femmes , qui  pour  s’ajulKT 
employent  beaucoup  d'cpinglcs. 

Prendce.  Vaquer  à l’aâe  de  U 
génération , en  parlant  des  animaux. 
Lat.  Catripere  fietjîiHam.  Salive. 

Prf.nder.  Prendre,  en  termes 
de  J.ardinagc  , fc  dit  des  arbres  & 
des  plantes  nouvellement  plantées , 
& fignifie  Commencer  à prendre  ra- 
cine. Lat-.  Radiers  agerf. 

Pelnder.  Prendre,  fc  dit  du  feu 
qui  s'.ittachc  à une  matière  combnfli- 
hlc.  Lat.  C'orripere.  Ifwadere. 

Rcfr.  jÇ^hicn  dû  bien  vende , Jitto  es 
ruia  el  que  fenuU.  Ce  proverbe  fi- 
gnific,  qnc  rien  n’cil  plus  propre  ù 
gagner  le  cceur  des  hommes  que  la 
libéralité. 

PRENDIDO , DA,  part.  pajf.  du 
verbe  PunJer:  le  même  que  Prejâ, 
quoiqu'il  ne  (bit  pas  uütc  dans  touK's 
les  acceptions  du  verte  ; car  on  ne 
dit  pas  Prendido  en  h c.treel.  Pris, 
ife  , arrêté , ce , retenu , uc.  Lat 
ComprchetiOu , a , um. 

Prendido,  pris  comme  fulfhin- 
tif,  rignifie  toute  forte  d’ajuflemcnt 
de  femme  , fur-tout  pour  b cocfFurc. 
Lat.  Mundui  tnuliehit. 

Prendido,  fignifie  auffi  un  Pa- 
tron piqué  que  les  femmes  attachent 
fur  un  oreiller  ü faire  de  U dentel- 
le , .luffi-ticn  que  le  morceau  de  den- 
telle qui  efl  appliqué  dcfi'us.  Lat  Pun^ 
dis  dijlindum  exempUr. 

Prendido  co»  al^icres.  Attaché  avec 
lies  épingles.  Exprcffioti  qui  marque 
le  peu  de  fuHdité  d'une  chofe.  Lat 
£ Jtia  penitr.i  ttnuL 
^ PRES- 
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PRESSO,  SSA  , yrcoffi  par/,  fnf. 
verbe  Pratier.  Pris,  ifc,  arrêté, 
éc.  11  n,i;niHc  aiilTi  Prifbnnicr.  Lnt. 
Caftui.  In  carccrem  dctrufui. 

PRENDERIA  , / /.  Friperie  , 
nuifon,  boutique  de^ipier,  de  re- 
vendeur de  meubles  & autres  effets. 
Lat.  Tjberna  fuptlleiiiHum. 

PRENDERO , / m.  Fripier  , re- 
vendeur de  meubles  & autres  effets. 
Lnt.  Supcütciilium  vfnditcr. 

PRENDIMIENTO  , / w.  Prife, 
capture,  enlèvement.  Lat.  Comfn- 
hfnjto.  Captura. 

PRENOCION  , f.  /.  Prénotion. 
Terme  de  Philofophie.  ConnoilTince 
ebfcurc  qu'on  a d’une  chofe  avant 

Îiu'oii  l'ait  approfondie , on  qu'elle 
c foit  manifefféc.  Lat.  Pritneth,,  \ 
ms.  ! 

PRENSA  , f.  /.  Preffe , machine 
de  bois  qui  fert  à ferrer  étroitement  , 
quelque  chofe.  Lat  Pr^thm^  i.  ' 
PkENSA.  Preffe,  fe  dit  particu- 
liérement de  1.1  machine  qui  fert  à 
imprimer.  Lat.  Pr^lum  t)pografii~ 
cum. 

Prensa  , fe  dit  par  fynccdoche 
pour  hnprtr.ta. 

Dot  d Ut  prtnfa.  Mettre  fous  pref- 
fe , faire  imprimer.  Lat  Prxh  \'tl 
tyfis  tnanàart. 

Mtter  rn  prenfit.  Exprclïion  figu- 
rée. Contraindre  quelqu'un  à fiiire 
une  chofe.  Lat  InjUrc.  Cr^rrr. 

PRENSADURA,  /.  /.  PrcfTion  , 
aâion  de  preffer,  ou  de  ce  qui  pref- 
iê.  Lat.  Prrji\ 

PRENSAR  , r.  a.  le  même  que 

At>renfar. 

PRENS.ADO,  DA  . part.  paf.  du 
verbe  Prenfar  : le  meme  que  Aprrn^ 
fada. 

Prensado,  luhil.  fc  prend  pour 
le  luffre  qu’on  donne  à une  étoffé 
par  le  moyen  de  la  preffe.  Lat  Ni- 
tar,  ris. 

PRENSISTA , f.  w.  Preffier , ou- 
vrier qui  tnvaille  à la  prcflc.  Im- 
primeur. I.at.  In  pr^lo  ctt'iifex. 

PRENUNCIAR,  v.  a.  Prédire, 
pronuftiquer,  prcl^er.  Lat.  Prunuv» 
/larr. 

PRENUNCIADO,  DA  , part,  paf 
da  verbe  Prfnmdctr,  Prédit,  te,  pro- 
noffique,  éc.  Lat  Prununtialus  ^ a, 

PRENUNCIO,/  m.  Signe,  indi- 
ce , proQoffic  , préfage  de  cc  qui  doit 
arriver.  Lat.  inif. 

PREN'ADO,  DA,  oii.  m.  ^ f. 
qui  litéralcment  ne  s’employe  qu'au 
féminin.  Enceinte,  groUe  , en  par- 
lant des  femme.<i  i & Pleine  , en  par- 
lant des  femelles  des  animaux  qui 
ont  conqu.  Lat.  Pra^nans.  Gravida. 
JPata. 

Paeuada.  Bombée,  fe  dit  d’une 
muraille  qui  fait  ventre.  Lat  Tusmf 
çsns  fstria. 


pRFnADO.  Plein,  rempli,  char- 
gé. Lat.  Graxfidnf  ^ u, 

PRF.nADO,  fe  dit  auffi  de  ce  qui 
renferme  une  chofe  qu’on  ne  peut 
découvrir.  Lat  Occultons.  Tc^ens. 

Prehado  , f.  m.  GrofTefTe  de  fem- 
me on  de  bête.  Il  fe  prend  aufii  pour 
tout  le  tems  qu'elle  dure.  Lat  Pr.e- 
gwii/Zf.  Orat'iditi-u.  l'atuya. 

PRENEZ,/ y.  le  même  quePre- 
nado. 

PxEntz,  fc  dit  par  extenfion  de 
ce  dont  on  attend  quelque  chofe 
d'heureux  ou  de  fâcheux.  Lat  //r- 
nitath.  Pra^atio. 

PxEnEZ  , pris  figurémcnl  ftgnific 
Confufion , obfcuritc,  difficulté , em- 
barras qui  fe  manifeffe  au  dehors. 

; Lat  Prtrpuath.  JMinitatio. 
j PREOCÜPACION  , /.  /.  L’aétion 
I de  s’emparer,  de  fc  faifîr  d'une cho- 
. fc  par  avance.  Lat  Pnroccupatio  , nis. 

I Preocupaciov.  Préoccupation  , 

I préjugé,  prévention.  Lat  Frxcccu- 
I path.  Prt^conerpta  opinio , nis. 

PREOCUPAR  , f*.  a.  Occuper  , 
s’emparer,  fc faifir d'une  chofe  avant 
un  autre.  Lat.  Pruoccuparc. 

Preocupar.  Préoccuper,  préve- 
nir, mettre  dans  l’cfprit  d’une  per- 
fonne  les  premières  impreffions,  les 
premières  connoiffanccs  d’une  chofe. 
Lat.  Pr^eoccupart. 

PREOCUPADO,  DA,  part.  paf. 
du  verbe  Preocupar.  Préoccupé,  ée. 
Lat.  Pra^estpaSus  y «,  um. 

PREORDINACION,  f f.  Terme 
de  Théologie.  Prédétermination  , dif- 
pofition  de  la  volonté  de  Dieu  par 
laquelle  il  a voulu  de  toute  éternité 
que  les  chofes  euffeut  leurs  effets 
dans  un  certain  tems  marqué.  Lat.  | 
Prxcrdinatio..  I 

PREORDIN^,  V.  a.  Terme  de 
Théologie.  Déterminer , fe  dit  de 
1a  volonté  de  Dieu  par  laquelle  il  a 
déterminé  de  toute  éternité  que  les 
chofes  euffent  leurs  effets  dans  un 
tems  marque.  Lat.  Præordinare. 

PREORDINADO  , da  , part,  paf 
du  verbe  Preordinar.  Déterminé  , éc. 
Lat.  Pruordinaius , a , uw. 

PREPARACiON  ^ f.  f.  Prépara- 
tion , l’acHon  de  préparer , de  difpo- 
fer  quelque  chofe  , difpofition.  Lat. 
Prtcparutio. 

PKEPARAMIENTO , / w.  le  mê- 
me que  Prcparachn. 

PREPARAR,  V.  a.  Préparer,  dif- 
pofer  , apprêter.  Uat  ïarare.  Pru. 
p.vrore. 

Prf.parar.  Préparer  , prévenir 
quelqu'un  fur  une  chofe  qui  doit 
lui  arriver.  Lat.  Prtcparare. 

Ps  EPAR AR.  Terme  de  Pharmacie. 
Préparer  , apprêter  des  mcdicamens 
félon  l’art.  Lat.  Prapurare. 

Prepararse,  %>.t.  Sepréparer, 
fe  difpofcr  pour  quelque  chofe-  Lat 
Pwrtsrt  fe. 
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PREPARADO,  DA,  part.  paff.  dn 
verbe  Priparar.  Préparé  , apprêté  , 
difpofé,  ée.  Lat.  PtiraSus.  Pr.tpara^ 
tus.  <1,  um. 

PREPARATIV^O , va  , 

Préparatif,  ive,  préparaloire , qui 
donne  une  difpofîtion  convenable  aux 
chofes.  Lat.  Pitcparans. 

Preparati vo , / m.  Préparatif, 
appareil.  Lat-  Apparatus  y ùs. 

PREPASSADü,  DA  , aâj.  m.  ^ f. 
le  même  que  Antepafado.  Ce  mol  a 
vieilli. 

PREPONDERAR , t».  «.  Pefer  da- 
vantage , être  plus  pelant  Lat.  /*r.r- 
panderare. 

Preponoerar,  lignifie  au  figu- 
ré Prévaloir , avoir  plus  de  fiircc , 
l’emporter,  en  parlant  des  opinions. 
Lat  Pr.vponio’ore. 

PREPONER , 1'.  O.  Prépofer , met- 
tre, placer  devant , préférer  une  cho- 
fe à une  autre.  Lat.  Proponere.  Prx- 
ferre. 

PREPOSICION  , //.  Frépofition. 
Terme  de  Grammaire.  C’eff  une  par- 
ticnle  indéclinable  qui  précède  un 
nom  qu'elle  régit  & détermine.  Lat 
Pr»rpofitio  , nis. 

PREPOSITO,  / w.  Prévôt,  Chef 
d’un  Chapitre  ou  d'une  Cummunau- 
I té.  Lat.  Pr^ep<yfttus. 

PREPOSiTURA  , f.  f.  Prévâti  , 
j dignité  de  Prévôt.  Lat  Ptupafiti  di- 
g«u'/a/. 

PREPOSTERACION,  /.  /.  Rcn- 
verfement,  bouleverfemcnt  de  l’ordre 
que  doivent  avoir  les  chofes.  Lat 
Pr.xpo\\eratio. 

PREPOSTERO , RA , aàj.  m.  £ÿ/. 
Renverfé  , boulevcrfé,  fait  de  tra- 
vers , à rebours , à contretems , hors 
de  laifon.  Lat.  Pr^epoftei  us . a , um. 

PREPOTENTE , adj.  d'u/te  term. 
Très  puiiTant,  qui  a un  pouvoir  fort 
étendu.  Lat.  Pr,cpoUns. 

PREPITCIO  , f.  m.  Prépncc.  Ter- 
me d'Anatomic.  C'eft  la  peau  allon- 
gée qui  couvre  le  gland  ou  l’extré- 
mité de  la  verge , & que  l’on  coupe 
à ceux  qu'on  circoncit.  Lat  Pr«rpw- 

tiurn , lï. 

PREROGATIVA  , f.  f.  Préroga- 
tive , avantage  , prééminence , atta- 
chée à une  dignité  , à un  emploi , 
ou  qui  s'accorde  au  mérite.  Lat  i*r<r- 
rofatn’a , 

PRESADA , f.  f.  Verd  de  poireau, 
couleur.  Lat  Prajiaus  colar. 

PRESAGIAR , V.  a.  Préfager  , ti- 
rer quelque  préüigc.  Lat  Prafagire. 
Pf.cJ(ntire. 

PRESAGIO , / w.  Préfage,  pro- 
noffic  , preffentiment  L.  0mm,  init. 

PRESAGIÜSÜ , SA  , adJ.  w.  çff. 
Q^iii  tient  du  prélagc.  Lat  Ontiurfus , 
PrufispHS , « , um. 

PRESAGO,  GA,  adj.  W.  £r»/. 
De  préiage,  de  pronoftic,  de  prçf- 
fentiment  Lat  Prafa^us. 
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PRESBYTERADO  , b Pkesbv- 
TtRATO,  /.  m,  Prétrifc,  qualité  & 
charrtilère  de  Prêtre  < &iccrdocc.  Lai. 
iiatium  , m.  PrtJhyleratus  ^ ûs. 
PRKSBYTERAL,  uAj.  d'une  ttrui. 
PrcsKytéral , aie , qui  cjncerne  La  Prê- 
trife  » Sacerdotal.  Lal.  Vreshytmiîis. 

^ t, 

PRKSBYTERIO , /.  w.  Sana^iiai- 
re , le  lieu  du  chœur  fermé  par 
le  baludre , oi)  cft  le  tabernacle.  Lat. 

Pretiyifi  ium , ii. 

PRESBYTERÜ,/.  w.  Prêtre.  L. 

Fvi'Mttr. 

PRESCIENCIA , / / Préfeience , 
prévifion,  connoitTance  anticipée  des 
chofes  futures.  Lat.  Fix/cieutia , x. 

PRESCINDIR,  V.  U.  Couper,  fé- 
parcr  , divifer.  Lat  Pr^Jlindere. 

Prhscindik.  En  terme  de  Phi- 
lofophic,  réparer,  faire  abdndion 
de  toutes  les  qualités  d'une  chufe 

C3ur  ne  confiderer  que  Ton  efltncc. 
at.  Py  cicimUre.  Abjirahere. 
PRESCRIBIR,  V.  *1.  Preferire, 
ordonner  précifément  ce  qu’on  doit 
faire.  Lat.  Pr^cribere. 

Prescrimr.  Preferirç  , en  ter- 
mes de  Palais , Acquérir  droit  de 
prefeription  par  une  pofleflion  de 
bonne  foi,  légitimé  & fans  trouble. 
Lat.  Pyxfcrihere. 

Prf.scribir  , pris  fiçiirément  , 
figniHe  S'évanouir,  en  parlant  d'une 
cfpérancc  qu'on  avoit  conque.  Lat 
PrxjWikere. 

PRKSCRIPTO , TA  , fttri,  pnf  du 
fcrbc  iVç/cn'irr.  Preferit , itc.  Lat 
pYxfiriptus.  Defhtitus  , a , um. 

PRESCRIPCION,//.  Ordre,  loi, 
régie  qui  détermine  une  chofe.  Lat 
Dicretim.  Prx/criptuM. 

Prescripcion.  IntrodiiéHon , 
préface.  Il  eft  peu  ulité  dans  cette 
acception.  Lit.  Introdu/lio.  Pratemiwn. 

Prescripcion.  Prefeription,  fin 
de  non  recevoir  que  le  droit  a in- 
troduite pour  afTitrcr  la  propriété  des 
biens  après  la  poncfTiun  d'un  certain 
tem«.  Lnt.  Pr.tfcriŸtio. 

PRESCRIPTIBLE , ndj.  dune  terns. 
Prdcriptiblc , qui  eft  fuiet  à preferip- 
tiofl.  Lat.  Prxjlriftiwi  obnoxius  , a , 

ïfï.’f. 

PRESEA,//.  Préfent,  offrande, 
don  de  chofes  précieufes.  Lat.  Pretio.. 
Juftt  A muni  vel  munut. 

PRESENXIA,//.  Préfcnce.  Ter- 
me  relatif  qui  eft  oppofé  à abrcnce. 
Anift.incc  en  un  lieu , pofition  d'une 
perfonne  en  face  d'une  autre.  Lat 
Prajhitia , x. 

PRESENCIA.  Préfence  , fc  prend 
auHi  pour  la  taille , la  figure  & la 
dirpofitioii  du  corps , la  preftancc. 
Lat  Curpicris  bnhitns. 

PresenCIA.  En  termes  de  Philo- 
fophic.  Te  prend  pour  l'exiftence  d'un 
Ci.tps  dans  un  lieu  ou  efpacc.  Lat 
pyxJtKth. 
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Presencir.  Préfence, fc  ditaufll 
en  chofes  fpirituellcs  & morales,  du 
fouvenir  ailuel  qu'on  conférée  d’une 
chofe.  Lat.  Rc^'ofentatio  fpecierurn. 

PRESENCIA  circumfcriptivtt.  Les 
Philüfophcs  appellent  ainfî  celle  eu 
vertu  de  laquelle  chaque  point  ou 
partie  d'im  corps  répond  â chaque 
point  ou  partie  de  rcfpace.  Lat 
Pixfcntix  crrfmnjhifia. 

PresenCIA  de  Dhs.  La  préfen- 
ce de  Dieu , la  confidénition  actuel- 
le qu'un  eft  devant  lui , pour  le  ré- 
glctnctit  de  nos  allions.  Lat.  Dfi 
fn-ic/entif 

PresenCIA  tUfinitiva.  C'eft  celle 
en  verni  de  laquelle  tout  im  corps 
eft  dans  chaque  point  de  l’cfpaee , 
& chacun  de  Tes  points  dans  tout 
l'cfpace.  Lat.  PrxferUi.^  Jii^iitiva. 

PRESENCI.AL  , aJj.  dune  term. 
Préfent , qui  concerne  U préfence. 
Lat  Prxfms. 

PRESENCIALMENTE,  aiv.  En 
perfonne , pcrl'onnellement , en  pre- 
i'encc.  Lat.  Per  fe.  Corùm. 

PRESENTACION  , f.  f.  Préfen- 
ration , l'aeftion  de  préfenter , d’offrir. 
Lat.  Prxjhituiio , nis. 

PRESENTACION.  Préfcntaüon  de 
Nôtre  Dame  au  Temple,  fete  parti- 
ciilière  que  l'Kglife  célèbre  le  ai. 
Novembre.  Lat.  Deiparx  in  tentpij 
prxftttMimii  fefiunt. 

PRESENTACION,  Prcfcntation  , 
en  termes  de  Jurifprudencc  Canoni- 
que, fc  dit  de  l'aéle  de  nomination 
que  le  patron  d'un  Bénéfice  fait  d'une 
perfonue  capable  à l'Evcque  ou  au 
ColUtcur  pour  en  obtenir  la  provi- 
Hon.  Lat.  Kominatio.  Prxjentutic, 
PRESENTADOR,y:  w.  Prcûnt.a- 
tcur,  nominnteur  , celui  qui  nom- 
me , qui  prcfcnte  quelqn  un  pour  une 
fonélion , une  charge  , un  Bénéfice. 
Lat.  Prxftntntor.  i^amiuator, 
PRESENTALLA,  /.  /.  Offrande 
qu’on  fait  d un  Saint  en  rccoiuioif- 
lancc  d'un  bienfait  requ  par  fon  in- 
tercefiion.  L.  Don  tria  ex  vflta.  f'otuw. 

PRESENTANEAMENTE  , «du. 
Sur  le  champ , à l'infhmt , fans  dé- 
lai. Lat.  Prxjrntaueè. 

PRESENFANEO  , ea,  euij.  m. 
£5*/.  Prompt,  te,  efficace,  qui  opè- 
re fur  le  champ.  Lot.  Prxfentuntm , 

""VrESENTAR.  V.  n.  Préfenter, 
expofer  une  chofe  à la  vue  d'uu  au- 
tre. Lat.  Exd'ibtrt. 

Pbesentar.  Préfenter,  offrir, 
faire  préfent.  Lat.  OJrrre.  Dono  dure. 

Près  EN  TA  R.  Préi'cutcr,  fignifie 
encore  , Nommer  une  perfonne  capa- 
ble à l'Evèque  ou  au  CoUatcur  pour 
être  pourvue  d'un  Bénéfice.  Lat  A"o- 
minare.  Prxjhttare. 

Pr  esen  ta  rse.  Se  préfenter, com- 
paroitee  en  Juftice.  Lat.  i'emparere 
in  judicis. 
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Prefentar  h butalLt.  Préfenter  la 
bataille.  Lat.  Af  pi>p:n!ft  provocare. 

Prcjhitar  Lt  ejpitda.  Préfenter  l'épée. 
Lit  Elnjem  in  fvjiem 
Prefentar  Lu  armai.  Préfenter  les 
armes.  Lt.  /Jrwa  utraque  uutnu  cjlcn  - 
iiere. 

PRESENT.^DO,  da  , part,  paf 
du  verbe  Prefentar.  Prefenté,  ée.  L. 
PrxfentJtus.  Denatm.  ExHbitui , «, 
mn, 

Presentado.  On  appelle  ainfi 
dans  quelques  Communautés  un  Théo- 
logien , qui  ayant  achevé  fon  cours 
d'etmtes  attend  le  grade  de  Maitre. 
Lat.  Ad  ARrzi'lerium  prxfentatus. 

PRESENTE,/.  »/.  Préfent,  don 
que  l’on  Bit  à quelqu'un  par  amitié, 
ou  pour  quelqu’autrc  raifon.  Lat. 
jJJiûwi.  D^um , f. 

PRESENTE,  adj.  dune  term.  Pré- 
fent , te  , qui  comparoit , qui  eft  en 
préfence.  Lat  Prxfew. 

PRESENTE.  Préfent  , fe  dit  du 
teins  aéhicl  où  l’on  eft.  Lat  Prxfens. 

PRESENTE.  Préfent,  en  termet 
lie  Grammaire,  fc  dit  de  la  premiè- 
re inflexion  des  verbes,  qui  marque 
le  tems  préfent,  celui  où  l'on  eft. 
Lat.  Prxfens. 

Al  prefente  , «t  De  prefente.  adv. 
Préfentement  , à préfent , mainte- 
nant Lat  In  prxfenti.  Ximc. 

De  attrpa  prtfenu.  Phntfe  adver- 
biale , qui  marque  l'cxpofidon  d’iui 
cadavre  à la  vue  de  tout  le  monde  , 
.avant  que  de  l'inhumer.  Lat  Pr-c- 
ftnti  csrpore.  Expo^ita  rad<K*.»rr. 

/lacer  aterpo  pr^eiift.  Se  montrer 
pour  un  inftant  feulement  dans  qucl- 
qu’endroit  Lat  SiAere  fe.  Pro  cxrt* 
metiia  prxfcntem  fe  facere. 

/lacet  pefente.  Avoir  pour  quel- 
qu’un les  mîmes  égards  que  s’il  ctoil 
préfent  Lat.  Praut  pTxfenttmhahe%e ^ 
ptitare. 

/ lacer  fe  p’efente.  Se  montrer,  fc 
faire  Voir.  Lat  ConCpecUn  alicujui 
fe  eA’erre. 

dWfa  Je  cuerpa  pefente.  Meffe 
qu’on  dit  pour  un  mort  en  préfcnce 
du  corps.  Lat.  Sacrum  piaculum  ea- 
dxfcre  exf9jito. 

Tener  prefente.  Avoir  une  chofe 
réfcntc,  s'en  fouvenir  parfaitemeot. 

.at  Alrut/frià  tenere. 

PRESENTEMENTE,  adv.  Pré- 
fentement,  à préfent  , maintenant, 
tout  h l'heure.  Lat  In  pxfentiiu 
Xunc. 

PRESENTERO , / w.  Préfcnta. 
teur,  celui  qui  nomme,  qui  prefen- 
te à un  Bénéfice.  Lat.  Nominator, 
pTxCentatcr. 

PRKENTILLO  , / w.  üm.  Pe- 
tit préfent.  Lat.  Alunifjadum , ». 

PRESENTIMIENTO,  /.  m.  Pref- 
fcntiment , mouvement  intérieur  qui 
nous  Bit  prefientir  ce  qui  doit  arri- 
ver. Lat.  Prxfe^ijh^  w, 
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PRESEKTIR  , V.  a.  Prcïïcntir  > 
pré\enir  l'avenir  par  an  initind  ou 
prriienthnent  naturel.  Lat.  PneftHtù 

Tt.  Pr^'i'Xrrt. 

PRESENT! K,  ftcnific  aufll  Con. 
noitre  quelque  chofe  avant  qu'elle 
arrive,  par  quelques  fignes  ou  indi- 
ces qui  b precedent  Vax.  Fr<^tntirf. 

PRESENTIDO,  da  , p«r/.  pü/ 
du  verbe  Frefentir.  PrcITcnti , ic.  L. 
Fr^nnfus  , a , um. 

PRESENTISSIMO,  ma, 

^ /.  juf^rt.  Très  prefent , te.  Lat 
Frttftnt\JJimta  , a , um. 

PRESERVACION  , / / L’aaion 
de  preferver  ou  d'etre  prélervé.  Lat 
Fr^fervatio. 

PKESEKVADOR,  yi  m.  Celui  qui 
préferve  > dcFcnfcur , protedeur.  Lat 
Fr^ftrvater , ris, 

PRESERVAR,  v.  a.  Préferver  , 
tarder , garantir  de  quelque  miL 
Lat  Frteflrrvare. 

PRESÈRVADO,  da,  Mt.  pajT 
do  verbe  PrtfervQr.  Préfervé  , ée. 
Lat.  Pr^fervatus , a , tan. 

PRESERVATIVO,  va,  aij.  ^ 
ftAfi.  Picfervatif,  remède  qui  fert  à 
fc  précaudunner , à fe  garantir  d'un 
mal  qui  nous  menace.  Lat  Aatido^ 
kan. 

PRESIDENCIA , /./.  Préfidence , 
qualité  de  Prcüdent  Lat  Prajidis 
éi^nitas. 

PRESIDENCIA  , fe  dit  aiifli  de 
l'adion  de  préfider.  Lat  Prajidmài 
nusius. 

PRESIDENTE , f.  m.  Préndent , 
Chef  ou  Modérateur  d'une  Compa- 
gnie , d'une  alTcmblée  , d’on  Confcil, 
d'une  Cour  fupérieurc.  Lat  Praftt, 
PRESIDENTE.  Lcs  Romains  ap- 
pclioient  aind  un  Gouverneur  de  Pro- 
vince. Lat.  Prafts  prwmriW. 

PRESIDENTE.  On  appelle  ainfi 
dans  quelques  Religions  celui  qui  eR 
nommé  pour  gouverner  une  Com- 
fflimauté  en  l'amence  du  Prélat  Lat 
Praftdus.  Vicarita. 

PRESIDENTE.  PréCdent , fe  dit 
tuRî  de  celui  qui  préfîde  à des  Thè- 
fes.  Lat.  pTérfa. 

PRESLDIAR,  V.  a.  Mettre  garni- 
Ion  dans  une  place.  Lat  Pra/idio  fif^ 
mart. 

PRESIDIADO,  DA,  fart.  fajf.  du 
verbe  Pre^diar.  Muni,  ie,  garni, ie 
de  foldats.  Lat  Prajidio  firmatus  , 
a I um. 

PRESIDIARIO,  f,  M.  Ceini  oui 
cft  condamné  à fervir  dans  une  pla. 
ce  pour  puiiidon  de  quelque  crime. 
Lat  Prajiâiarius. 

FRESIDIO  , /.  m,  Garnifon  de 
gens  de  guerre  qu’on  met  dans  une 
place  pour  la  défendre.  Lat  Pr»^ 
éium  , fi. 

pRESiDio , fe  dit  de  1a  pbee  mê- 
me oLi  l’on  met  garnifon.  Lat  Ârx 
pr*jîdia  manita. 
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pRESiDiO  , fc  prend  ficurément 
pour  Aide,  fecours , appui.  Lat  Pra- 
Jidium.  AuxiUum. 

PRESIDIR  , V.  a.  Préfider,  être 
à la  trte  d'une  AlTcmblée , d'un  Tri- 
bunal , d'une  Congrégation  ou  Com- 
munauté Religieufe,  pour  b régir 
8c  modérer , pour  recueillir  les  voix. 
Lat.  Pratft. 

Prrsidir.  Préfider  h une  Thèfe, 
i un  aôe  public.  Lat.  Prajidere. 

PRKSIOIDO  , DA  , fart,  fajl  du 
verbe  Fre/idir.  Préfidé , ée.  Lat  Al- 
teri  fuhielîus , a , um. 

PRESSA  y f.  f,  Prife  , capture , 
faific , enlèvement  Lat  Affrehenfio. 

Pr  ESSA.  Pilbge  , butin  qu’on 
fait  fur  l’ennemi.  Lat  Prada. 

Pressa.  Proye  , en  termes  de 
Fauconnerie  , fe  dit  de  1a  proie  que 
fait  le  faucon.  Lat  Prxda. 

Pressa.  Les  ferres  d'un  faucon, 
011  de  tel  au&e  oifean  de  proye. 
Lat  Crtf^s. 

Pressas.  Les  Crocs  on  dents 
pointues  de  certains  animaux,  avec 
lefqiiclles  ils  mordent  & emportent 
le  morceau.  Lat  Dmies  incifarii. 

Pressa.  Digue  , batardeau.  Lat. 
Afjctr  y ris.  Cutaralia , a. 

Pressa  , fe  prend  quelquefois  pour 
une  petite  portion  ou  morceau  d'une 
chofe  à manger.  Lat.  frujlmn. 

Pressa.  On  appelle  encore  ainfi 
dans  l'Aragon  le  pot  qu'on  met  au 
I feu  pour  un  malade.  Lat  OUa  fro 

Pressa  de  ctUdo.  Un  peu  de  bouil- 
lon. Lat.  Juris  fas4xiÜuliim. 

PRESSILLA  , f.  f.  Gaiifc  , petit 
cordon  de  foye  dont  on  fe  fert  pour 
attacher  quelque  chofe.  Lat  tihu* 
U y a. 

pRESSiLtA,  eil  aiiin  une  forte 
de  toile  blanche  alTcz  commune.  Lat 
TeU  Untx  fciuts. 

PRESSION  yj\  /.  Preflîon , l'aétion 
de  prcÜér,  d'exprimer  quelque  cho- 
fe.  C'eft  un  terme  de  Pharmacie.  L. 
Prtffio  y nsf. 

Pression.  En  terme  de  chaiTe, 
Proye.  Ce  mot  a vieilli.  Lat  Pradét. 

PRESSO  , SSA  , fart.  faf.  du 
verbe  Pmder.  Pris , le.  Voyez  Prett- 
der, 

PRESSURA  , /.  /.  OpprclRon  , 
douleur,  tourment,  tribulation,  affli- 
âion,  pcrfécution.  Lat  Aagor.  Art- 
psflia. 

Pressura.  Emprefiement,  promp- 
titude, diligence.  Lat  Ftftinütio. 

PRESSUROSAMENTE  , adv. 
Promtement,  vite,  diligemment  L. 
(.'eUriter.  Cita. 

PRESSURüSO,  SA  , adj,  m.  &’/■ 
Promt,  te,  aâif,  ive,  diligent,  te. 
Lat.  FtjHnus.  Citer.  Promptus , e , tan. 

PRESTA , f.  f.  Menthe  , plante. 
C'eft  un  mot  ufité  dans  TEfirainadii- 
xc.  Voyez  hiwba  ktmm» 
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PRESTADIZO  , ZA  , ai;,  m.  fÿ/ 
Qui  peut  fc  prêter  , ou  emprunter. 
Lat.  Al’utvatitisis , a , um. 

PRESTADOR,  f.  m.  Préteur, 
ccitii  qui  prête.  Lat.  Cemsnodans. 
Commodator. 

PRESTAMEKTE,  adv.  Prefte- 
ment  , promtement , lellcment , en 
diligence.  Lat.  Prafto.  Citd. 

PRESTAMERA  , //.  Efpécc  de 
Prefiimonie,  dont  b diltribution  va- 
rie félon  les  Evêchés , qu'on  appel* 
le  communément  Bénéfice  fimple. 
Lat.  PrtrfUntcnium , if. 

PRES'TAMERO  , f.  m.  Celui  qui 
iouit  d'un  Bénéfice  fimple,  ou  d'une 
penfion  fur  une  Cure.  Lat  Prajiima- 
nio  gaudens. 

Prestamebo  mayor.  Grand  Bé- 
néficier bis , Gentilhomme  qui  tient 
de  l'Eglife  certains  Bénéfices  démem- 
brés & fécubrifés,  qui  lui  ont  été 
accordés  pour  lui  & fes  fiiccefieurs 
dans  quelques  provinces.  Lat  Fit 
frimarius  fraflimonio  gaudens. 

PRESTAMO  , /.  m.  le  même  que 
Emfreftido. 

pRESTAMO.  Penfion  fur  un  Béné- 
I ficc  à charge  d'ames,  pour  faire  étu- 
; dier  des  jeunes  gens  habiles  & ver- 
tueux , dans  les  Univerfités.  L.  Prsa» 
JlimoHsum. 

PRKSTANCIA , //.  le  même  que 
Exctlettcia,  C'eft  un  mot  purement 
Latin. 

PRESTANTE,  adj.  tCune  term.  le 
même  que  Excepte.  C'eft  un  mot 
Latin.  Prxflans. 

PRESTANTISSIMO  , ma  , adj, 
”*•  /•  fuferL  le  mime  que  £xcr- 

UttiiJJhno. 

PRESTAR,  V.  a.  Prêter,  donner 
en  prêt  quelque  chofe , à la  charge 
de  la  rendre  dans  un  ccrtiin  tems. 
Lat.  Commodore.  Alutuo  dore. 

Près  TA  R.  Aider,  donner  quelque 
fecours  ou  rouiagement  Lat  Juvare. 
Auxilium  fraftare. 

PRESTAR,  fignifie  anfifi  Servir» 
profiter , être  utile.  Lat  Juvare. 
Prodejfe. 

Prestar.  Prêter , s’allonger , s’é- 
tendre. latst  Di/iendi. 

Prefhr  fMencia.  Souffrir  , avoir 
patience , tolérer.  L.  ferre, 

PRESTADO,  DA  , par/,  faj^.  du 
verbe  Preilar.  Prêté  , ee , &c.  Lat 
Commodatut  , a , um. 

Defrejîüdo.  Faqonadv.  D'emprunt 
Lat  Mutuô. 

PRESTE , /.  m.  Prêtre  qui  dit  la 
grande  MelTe , aOîfte  d'un  Diacre  & 
d'un  Soiidiacre  , ou  qui  prélidc  à l’Of. 
Bcc  en  chappe  de  Choeur.  On  appcl- 
luit  autrefois  ainfi  tous  les  Prêtres 
intUlhncTement.  L.  Smerd'H  crkbrans, 

PRl«;srE  JUAN.  Prêtre- Jean, 
titre  qu'on  donne  à l'Empereur  des 
Abvirms.  Lat.  AyjjHnorum  /mpiTui&r. 

tKESTER , /.  m.  C’tft  un  météore 
D d d ''  qui 
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iti  fe  fait  d'une  exhalaifon  poufl^e 
et  nuées  en  «bas  avec  une  telle  vio« 
lencc  que  par  la  colliCon  de  l'air 
elle  s’enfiamme.  Voyez  Huracan. 

PRESTEZA , /.  / Promptitude  , 
dilii^cnce  t TitcflTe.  Lat.  Ctltrita,  V't- 
hciiai. 

PRESTIDO , / m.  Terme  jargon , 
qui  fignifîc  la  même  chofe  que 
ptlllïo. 

PRESTIGIADOR , / m.  PreftU 
giateur  , trompeur  , charlatan  , qui 
amiifc  le  peuple  par  des  tours  de  paf> 
fc-pafTc.  l.-M.  Pr,tfl}giatfir. 

PRESTIGIO , / w.  Preftige,  tour 
de  pnlTe-paiTe  dont  les  charlatans  fe 
fervent  pour  abufer  le  peuple.  Lat. 
Prtejhyjtf , arum. 

PRESTIGIOSO , SA  , adj.  m. 

!e  même  que  Frrfti^iador. 

PRESTIMOMO , / m.  Prébende, 
Benéfiic  Ümple , fondé  pour  rentre^ 
tien  des  jeunes  Clercs  qui  font  leurs 
études.  Lat.  Prujiimotiium  , t*i. 

PRtSTiNOS , /.  m.  Sorte  de  pà- 
tînTerie.  Lat.  Lagaui  gmut. 

P K EST  IR  , V.  a.  en  jargon,  Prê- 
ter. I-at.  Commodare. 

PRESTISSIMO  , MA  , adJ,  m.  y 
f/upeti.  Très  vite,  très  prompt,  tcj 
très  diligent.  Lat.  rtlocil/imm.  Cr- 
Urrimiis  , a , utn. 

PRESTO,  TA  , adj.  m.  y/.  Vif, 
ftéUf,  diligent,  expéditif.  LaL  C<Ur. 
Promptus.  Exptditui  , e , um.  I 

Presto  , lignifie  aulfi  Prêt,  diC. 
pofé  i agir.  Lat.  Pratnptus , a , itm. 

Presto  , odr.  Promptement,  k 
l'inftant,  fur  le  champ.  utt/Præjlo. 
Cjto. 

Rcfr.  A un  dkfho  , un  prefto.  Ce 
proverbe  fignific  qu'il  y a des  occa- 
fions  oit  la  diligence  fort  plus  que 
riuibiicté. 

PKESÜMIR  , t*.  a.  Préfumer  , 
fbupqonncr,  cmijeéhtrer , R*  perfua- 
der  quelque  chofe.  Lat.  Ptttfmntrt. 
Conjiccrt. 

PiESUMiR.  Préfunier,  avoir  bon- 
ne opinion  de  foi.  Lat.  Kimiùm  Jihi 
trrofürt. 

PRESÜMIDO,  part.  pajf.  du 
▼erbe  Prtfutnir.  Préfumé , ce.  Lat. 
Frar/umptus.  Conjeéius , a , um. 

Fresumido.  Vain,  préfnmptncux, 
qui  a bonne  opinion  de  foi.  C eft  un 
Hifpanifme.  Lat.  Conjîdtm. 

PRESÜNTü  , TA  , ftcond  part, 
fajl  du  verbe  Fr^umir  : le  même 
que  Fr^umùlo. 

PRESUNCION , f.f.  Préfomption, 
foupqun  , coojcâure  appuiée  lur  la 
▼raifembhnee  , opinion  fondée  for 
de  certains  indices  on  circonfianccs. 
X«at.  Ftafumptio.  CcHjtHwra»  Sufpi- 
cio. 

PiESVNClON.  Préfomption  , or- 
gueil , opinion  av:intftgeufe  de  foi« 
même.  Lat  Anogautia*  ^onfi, 
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PRESÜNCION.  Préfomption  , en 
termes  de  Palais , eft  un  foitpqon 
qui  étant  fondé  fur  les  artes  & fur 
les  indices  proportionnés,  aide  le  Ju- 
ge à porter  Ton  jugement.  Lat  Ftjc- 
funtptio.  ImUciuM. 

Frtfuncion  dt  dtrecho  t y de  hecbo. 
Préfomption  de  Droit  & de  fait  L. 
Jtirit  ^ /acii  fi-é(/umptio. 

Prtfuncion  de  folo  dèreebo.  Préfom- 
ption de  Droit  fcul.  Lat  Mtri  juris 
pTér/umptio, 

Fr^uncion  tfiolettia.  Préfomption 
violente  ( C'eft  celle  qui  efl  fondée 
fur  des  indices  & des  conjcéhircs  fi 
fortes , qu’elle  ne  fouffre  aucun  dou- 
te. Lat.  Vrhemens  pr^fumptio. 

PRESUNTA  , f.  f.  le  même  que 
Frtfuncion.  On  dit  , Tengo  prefunta 
de  tfio^  J'ai  quelque  foupqon  U-UefTus. 

PRESUNTIVAMENTE,  adi-Avcc 
préfomption,  foupqon  ou  conjcélure. 
Lat.  Pr^fumpth'i. 

PKESUNTIVO,  VA,  adj.m.^f. 
Préfomptif , ive  } qu'on  peut  préfu- 
mer, conjéâurer,  qui  eft  fufeeptible 
tic  préfomption.  Lat  ConjeituraUs , e. 

PRESUNTO  , TA  , part.faf  du 
verbe  Prtfumir.  Voyez  Prejumido. 

PRESUNTUOSAMENTE  , adv. 
Préfomptueufement  , d'une  manière 
prefumptueufe.  Lat  Arroganter.  Co»- 
/ideuter. 

PRESUNTUOSO  , SA  , o4;V  m. 
èf  /.  Préfomptueux  , eufe  j vain  , 
ne  i orgueilleux  , eulie.  Lat  Fanus. 
Arrevuns.  Superbus. 

P^ESUPONER , V.  a.  Préfuppo- 
fer,  fuppofer,  pofer  pour  vrai , pour 
conftant.  Lat.  Poutre.  Suppaiiere. 

PRESUPULSTO,  TA,  part.paf 
du  verbe  F'efupouer.  Siippofe  , ée. 
Lat.  Fojitus.  Suppojitus , a , uns. 

Presupuesto,  pris  comme  fub- 
ftantif,  fignihc  Motif , prétexte  dont 
on  fc  fert  pour  agir.  Lat.  Ctu(/<i,  *e. 

PRESL'PüSICiüN  . / /.  Suppofi- 
tion,  croyance  qu'on  a qu'une  chofe 
cft  ou  peut  être  aiufi.  l^t  Hypothe- 
jh.  SuppolUtQ, 

PRKT.AL  , f.  m.  Poitrail , partie 
du  harnois  du  cheval , qui  empêche 
que  la  fclle  ne  tombe  en  arriére  , 
quand  le  cheval  monte , ou  fe  cabre. 
Lat.  Antiiena , k. 

PRETENDEN'CIA  , //.  le  même 
que  Prttruficn.  Ce  mot  cft  peu  ufité. 

PRETENDER,  V.  O.  Prétendre, 
folUciter , prefler , Faire  des  inibnees 
pour  obtenir  ce  qu'on  defirc.  Lat 
ScUicitart.  Atnhirt. 

Pretenoee.  Prétendre,  fi;niifie 
auffi  Tâcher , s'efforcer.  Lat.  y.irrv- 
dn  e.  CoHari. 

FuUtuo  pretendi  perfuadime  ejh. 
Tel  fait  ce  qu'il  peut  pour  me  le  per- 
fuaJcr. 

PRETENDIENTE , pw-t.  odf.  ihi 
verbe  FreteutUr.  Prétendant,  te  j qui 
prétctul.  Lat  Fctüor.  L’iutdidùbti, 


PRETEKDIDO  , da  , part.  faff". 
du  verbe  Fretender.  Prétendu  , ué. 
Lat  SoUicitatus.  Intentm , a , ttm. 

PRETENSO,  SAt  fécond  p^t.poJ“. 
du  verbe  Fretender:  le  même  que 
Fretendido. 

Pretenso  , comme  fubftantif, 
fc  prend  quelquefois  pour  Fréta- 
Jjon. 

PRETEKSION , /.  /.  PrétenUon , 
penféc  , dcHein  qu'on  a de  faire  ou 
d'obtenir  quelque  chofe  , avec  efpé- 
rance  d’y  réufur.  Lat  ïntentus.  Fe- 
titio.  Conatus. 

PRETENSION.  Prétention,  droit 
bien  ou  mal  fondé  qu’on  a fur  quel* 
que  chofe.  Lat.  fus , ris.  Aciio , mV. 

PRETEKSOR , /.  m.  le  même  que 
Fretendiente. 

PRKTERICION,  // Prétérition. 
Terme  d'Ecole.  Lat.  Frateritio,  nis. 

PRET'iRiClON.  Terme  du  Droit 
Civil.  Omiffion  du  non  d'un  fils 
dans  un  Tcftamcnt  Lat.  Freteritio. 

PRETERIR,  r.a.  Terme  de  Droit 
Omettre  l'infUtution  d’heritiers  dans 
un  teftament.  Lat  Frete\-iie. 

PRETERIDO,  DA,  part,  paf.dxi 
verbe  Fveterir.  Enfiint  dont  le  père 
ne  fait  point  mention  dans  fou  tefta- 
ment , ce  qui  le  rend  nul.  Lat.  Fra>. 
Uritus  , a , um. 

PRETERITO  , TA  , adt.m.  £?'/. 
Paffé,  éei  arrivé,  ée.  Lat  Freeteri- 
tus  ^ a , wn. 

PRETERITO.  Prétérit.  Terme  de 
Grammaire.  Inflexion  des  verbes  qui 
marque  le  tems  paffé.  Lat  FfJtteri- 

tum  tempus. 

PRETER.MITIR  , v.  «.  Voyc* 
Omitir.  Ce  dernier  eft  plus  ufité. 

PRF.TERNATÜRAL , adj.  tCmt 
term.  Surnaturel , qui  excède  l’ordre 
de  la  nature.  Lat  SuperstaturaUs. 

PRETEXTA , /.  /.  Prétexte.  Oa 
appdloit  aucicnncmcnt  à Rome  Robe 
Prétexte  ure  robe  longue  & bhnehe, 
qui  avoit  une  bande  de  pourpre  a« 
bas.  Les  enfans  de  qualité  la  por- 
toicot  jufqu’à  l'iige  de  puberté  , & 
alors  ils  preooient  b robe  virile.  L. 
Fr,etexta.  a. 

PRET£XTi\R , b Pb  etextuar* 
tr.  e.  Prétexter,  donner  uneexeufe, 
fc  fervir  d'un  prétexte.  Lat  Casfm-i» 

PRETKXTADO,  da  , part.  p^[ 
du  verbe  Prétexté  , ee. 

Lat  Frutextièus  okumbrusus  ,4,  vnv. 

PRETEXTÜ , /.  m.  Prétexte,  mo- 
tif , caufe  vraie  ou  apparente  dont 
on  couvre  un  deffciiL  Lat  Fratex- 
tus^  ùs. 

FRETIL,/.  m.  Garde- fou,  bal- 
con d'appui  qu'on  met  à quelques 
édifices.  Lat  Xorica,  a. 

PRETIA  A , f.  /.  Petite  eourroye 
de  cuir  , dont  les  Efpagnols  ceignent 
leur  pourpoint  au  deftus  des  hanches. 
Lat.  fibuUta  zona. 

pREriNA  , fc  prend  aufiî  pour 
l'cndzoit 
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l’endroit  dn  corps  , où  on  met  Ia  | 
ceinture  ci-deflus.  \At.Renes. 

PftETiNA.  C’cll  aufli  la  partie  des 
nilotes , des  jupons  , des  corps  de 
jupe  qui  porte  iur  la  ceinture.  Lat. 
Cifuhrra  in  Vtjlihus. 

Fretika  , Ce  dit  figurément  de 
tout  ce  qui  entoure  quelque  chofe, 
circuit.  Lat.  Zyna  « iC. 

Pfmer  tn  prttina.  Mettre  à l'étroit , 
reflerrer.  I^t.  In  an^uftitu  conjictre. 
Ccariiiire.  Carrent. 

PR£TINAZO  y f.  m.  Coup  donné , 
ou  reqtt  avec  une  ccioture.  Lat.  Zo~ 
H*  iéittf. 

PRE  riNXRO , /.  m.  Ouvrier , qui 
£iit  des  ceintures  de  cuir.  Lat.  Zf- 
marurn  artiffx  , icis. 

PRP:T1N1LLA  , / /.  ir«.  Petite 
ceinture  de  cuir.  Lat  Exigtut  zona. 

P&EriNlLLA.  Ceinture  de  ruban 
ou  de  galon  que  les  femmes  portent, 
& qui  s'attache  avec  une  boucle.  L. 

ZfKH. 

PRETOR  , /.  m.  Préteur  , Magi- 
ftrat  de  l'ancienne  Rome  , commis 
pour  rendre  b juftice  dans  la  Ville 
ou  dans  les  Provinces.  Lat.  Pr^etor. 

PRErot.  Les  pécheurs  q^ui  pren- 
nent des  thons  appellent  ainii  une  cf- 
p«ce  de  noirceur  qui  paroit  dans  l’eau 
dans  l’endroit  où  les  thons  font  en 
grand  nombre.  Ce  terme  cft  hors 
d’ufage  en  ce  fens.  Lat  Nigredo , m/x. 

PRETORIA  , /.  /.  le  même  que 
Prtlura.  . 

PRETORIAL  , «d;.  d'une  ttrm. 
Prétorien  , ne.  Qui  appartient  au 
Prêteur.  Lat.  Pr-xiorim  , u , «wi, 

PRETORIANO,  ka,  adj.mr^f. 
Prétorien  , ne  ; qui  concerne  le  Pré- 
teur. Lat  Préctorim  , a , uw». 

Pretorianos.  Prétoriens,  Sol- 
dats de  la  garde  des  Empereurs  Ro- 
mains. Lat  Préctorimi  , crum. 

PRETORIO,  RIA,  adj.  m,  i<f  /. 
Qui  concerne  le  Préteur.  Lat  i’r.c- 
torius  , a , unt. 

Pretorio,/.  w.  Prétoire,  lieu 
où  le  Préteur  rendoit  la  julHce.  C’é- 
toit  auflî  foo  Palais.  Lat.  Pr,€torium. 

Derecho  Pretoria.  Droit  établi  par 
les  Préteurs. 

PoJtJ/Son  Pretoria.  PolTeffion  par 
édit  du  Préteur.  C'eft  rufufruit  d'un 
bien  qn’on  donne  à un  créancier  en 
payement  de  ce  qui  lui  cft  dû.  Lat 
Pr.€toria  Ÿojfejjto. 

PRETUR  A , f.f.  Préturc , dignité 
de  Préteur.  Lat  Pr^etura. 

PREVALECER , v.  ».  Prévaloir , 
l'emporter  fur  Ica  autres  , avoir  l’a- 
Vauûge  fur  eux.  Lat.  Prtevalere. 

pREVALECER,  fignific  au(G  Pren- 
dre racine  , croître  , augmenter  peu 
à peu  , ea  parlant  des  plantes.  Lat 
yirer  ucqtàrere. 

PiEVALECER.  Croître  , augmen- 
ter , fe  dit  ruIG  figurément  en  cho- 
lea  fpiritucUcs  ou  mondes. 
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PRE\'ALECIENTE  , farf.  .3.  .la 
verbe  Pm'ftifffr.  Prévalant,  qui  pré- 
vaut Lat.  Prtevakns. 

PREVALECIDO,  da  , port.  fjf. 

: du  verbe  Prn*aJecrr.  Qui  prévaut  , 
qui  l'emporte.  Lat  Fr^ovalens.  ExceU 
kiir. 

PREVARICACION , f.  f.  Prévari- 
cation , abus  commis  dans  rexercicc 
d'un  Emploi  , d'un  Miniftèrc.  Lat 
Prævaricatio. 

PREVARICADOR , f,  tn.  Prévari- 
cateur , oui  abufe  de  la  confiance 
qu’on  a en  lui,  qui  manque  aux  obli- 
gations de  (a  Charge.  Lat  Prnvaria^ 
tor , ris. 

PREVARICADOR.  Corrupteur,  fé- 
duâcur , qui  engage  un  autre  à man- 
quer aux  devoirs  de  fa  Religion  ou 
de  là  Charge.  Lat  Corruptor  , rr. 

PREVARICAR,  v.  a.  Prévariquer, 
manquer  à Ton  devoir,  à fon  ferment 
dans  l'exercice  d'une  ch:  rge  publique, 
d'une  commifllon  donnée  par  un  par- 
ticulier. Lat.  Prnvttricari. 

Prevaricar  , fignifie  auffi  Ren- 
verfer  , troubler  l’ordre  des  ebofes. 
Lat.  Pervertere. 

Prevaricar  , fignifie  encore , Ke 
point  fe  conduire  comme  il  faut , agir , 
penfer  dç  travers.  L.  Prnpofirri  agere. 

PREVARICADO,  da  , prrt.  paf. 
du  verbe  PrevM'u'wr.  Perverti , ie  ; 
boulevcrfé  , ce.  L.  Pervtrfui , a , um. 

PREVARICATO  , / w.  Terme  de 
Palais.  Prévarication  d'un  Avocat , 
nu  d'un  Procureur  qui  trahit  fa  par- 
tie ponr  eu  favorifer  une  autre.  Lat. 
Pr^^voricatio , nis. 

PREVEN'CIÜN  , /./.  Préparatif, 
djfpofition  d'une  chofe  par  avance,  j 
pour  n’étre  point  pris  au  dépourvu.  ! 
Lat.  PrnpiiTirio  , nii. 

Prevenciom.  Provifion  de  bou- 
che. Lat  Penui  paratum. 

Prevencion.  Précaution  pour  fe 
garantir  de  quelque  chofe.  Lat  Cau- 
tion nis. 

Prevencion.  Connoifiàncc  anti- 
cipée de  ce  qui  doit  arriver  ; pré- 
voyance. Lat.  Protndmtia  t n. 

Prevencion.  Avis  , avcrtiOTc- 
ment  qu'on  donne  à quelqu'un.  Lat 
J/onittttn  , r« 

Prevencion,  en  termes  de  Pa- 
lais , fe  dit  de  la  connoiflànce  antici- 
pée qu'un  Juge  prend  d'une  afiiire. 
Lat  Pr-oventio , nis. 

A prevencion , w de  prevencion,  idv. 
Par  précaution  , pour  fureté , pour 
afrurance.  Lat  Ad  euutelam. 

PREVENIDAMENTE,  aiv.  D'a- 
vance , de  longue  main.  Lat  Antrà. 
Providè.  CiuitK 

PREVENIR , V.  a.  Préparer , dif- 
pofer  d'avance  les  chofes  dont  on  a 
befoin  pour  quelque  fin.  Lat  Porurt. 
Pratparare. 

PREVENIR.  Prévoir  , voir  pir 
arauce.  Lat  PrxvütTr, 
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PREVENIR.  Prévenir,  «trelepre* 
mier  à faire  quelque  chofe  , gagner 
les  devans.  Lat.  Prrire. 

PREVENIR.  Prévenir,  empêcher  ^ 
qu'une  chofe  arrive.  Lat  Prnxtertere. 

Pr  r:vEN'ZR.  Avertir  , apprendre. 

Lat  Atonert. 

PREVENIR.  Prévenir,  préoccuper 
l’cfprit  de  quelqu'un , lui  donner  1er 
premières  impreflions.  Lat  Prnoc- 
cupoxt. 

PREVENIR.  Terme  de  Pratique. 
Prévenir  , anticiper  dans  la  connoiL 
fonce  qui  peut  toucher  à d'autres  Ju- 
res , coiinoitrc  par  prévention.  Lat 
pYtevenire. 

Prevenirse  , O.  r.  Sc  préparer 
d'avance  , de  longue  main  , fe  dif- 
pofer , fe  précautionner,  lat  Pro^ 
fpicere.  Prtnndere.  , 

PREVENIEN’TE  , pari.  aff.  da 
verbe  Prévenir.  Terme  Scholtflique. 
Prévenant , te , qui  nous  porte  à faire 
de  bonnes  adions.  Il  (e  dit  de  lâ 
grâce.  Lat.  Prnveniens. 

PREVENIDO  , DA,  part.  paj".  du 
verbe  Prévenir.  Prévenu , ué.  Lat 
Parotus.  Prtrvifus , a , um, 

Prevenido  , fignific  aulfi  Pour* 
vû,  abondant,  plein,  Provifuu 
PUnm.  Abittuü  parattu, 

Prevenido,  fignifie  encore  Pré- 
voyant, avifé,  fage,  prudent  C*eft 
un  Hifpanifmc.  Lat  Providus.  C<m» 
tus,  U,  um. 

Refr.  Hotnbre  prevenido  vote  par 
dox.  Un  homme  prés'cmi  en  vaut 
deux. 

PREVENTIVO  , VA  , adj.  m.  ^ f. 
Terme  de  Palais,  qui  fe  dit  d'un  Ju- 
ge qui  fc  faifit  le  premier  d'une  af- 
Bire  dont  d'autres  font  en  droit  de 
connoitre  .avec  lui.  Lat  Pr^eventi» 
vus  , a , um. 

PREVER,  V.  a.  Prévoir,  conje- 
durer  per  avance  ce  qui  peut  arri- 
ver. Lat.  Prnvidere. 

PREVISTO , TA  , pari,  pajf,  da 
verbe  Prever.  Prévu  , né.  l^t 
vifut , a , um. 

PREVERTIR,  V.  tu  le  même  que 
Pervertir. 

PREVICO , / f».  le  même  que  Ht-» 
Afîcero , ou  Agorero.  Ce  mot  a vieilli. 

PREVILEGIAR.  Voyez  Privile* 

g;  an 

PREVILEGIO.  Voyez  PrMlegio^ 

PREVIO,  VIA,  Qju 

va  devant , qui  prêche , premier  , 
ère.  Lat  Pr^nnks,  a,  um. 

PREVISION,/./.  Prévifion, con- 
noiffance  du  futur.  Lat.  Pr<t'ijio. 

PREZ  , / w.  Prix  , honneur , 
réputation,  cflimc  acquife  par  quel- 
que adiun  gloricufe.  Lat  Pr.anium. 

PRIAPISMO,  f.m.  Priapifme.Tcr- 
me  de  Médecine.  C'eft  une  tenfion 
continuelle  & doulourcufe  de  b ver- 

fe  fans  aucun  aiguillon  de  volupté. 

,at  Priapifmus , f, 
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PRTEGO  y m.  le  même  qne 
Clax'o.  Ce  mot  a vieilli. 

PRIESSA  , f.  /.  Hâte,  cmprcfTc- 
^ ment,  anlcnr,  a<^i%'itc  avec  laquelle 
on  exécute  quelque  chofe.  Lac.  /V- 
fti  natio.  P)  optr>itro. 

pRiESSA,  lignifie  aulÜ  Combat, 
choc , mêlée.  Lai.  Pugna. 

Pmcssa.  Foule,  prclfc,  muUi* 
tiulc  Oe  gens  qui  Te  prclTcnt  Lat. 
Voacur/us  , ùi. 

Acjh^'e  con  la  fri'-jjfâ.  La  chofe  cft 
entièrement  finie.  Lat.  Conalu  ex^- 
citum  ejl. 

A wQi  fftat  Souvent 

à force  de  vouloir  prclfer  les  choies 
on  les  gâte.  Lat.  Pt/iina  ienti. 

Dur  friejja,  Prclfer  quelqu'un  , 
l'obliger  il  fe  hâter,  Lat.  Urgrre.  In~ 
Jlare. 

Dar  prieja.  Attaquer  avec  coura- 
ge & rèfolution.  Lat.  Fugnà  frnnrre. 

IXirif  prififa.  Se  prefler,  fe  hiter 
de  laite  une  chofe.  Lat.  P'ejlinart. 
Proptrme. 

Dt  pritjfa.  adv.  Inconfidéréraent , 
à la  hice , l^is  réfiexion.  Lat. 
nanter. 

Ejlixr  dt  pritjlu  Etre  prcITé.  Lat. 
ÂüuJ  inl}are. 

PKIETA.VIENTE,  oit»,  le  même 
que  Apretiuiamente.  C'cll  un  terme 
Aragouois. 

PRIETO,  TA,  «J>.  m,^f.  No», 
riltrc,  tirant  fur  le  noir.  Lat.  Sub^ 
«qriT,  jçro,  unt, 

Prieto,  fe  dit  aulTi  pour  Apre- 
tadû  î & il  ell  ufite  dans  cette  accep. 
tion  en  Aragon. 

Paitro  , fe  dit  dans  VAngon 
pour  Avare,  chiche  , taquin.  Lat. 
Avarus.  Svrdidus  , a , imr. 

PRIMA  ♦ /.  / Une  des  parties 
dans  Icrqticlles  les  Romains  divHbicnt 
le  jour  artificiel  , qui  comprenmt 
les  trois  premières  heures  de  la  ma* 
tioée.  Lat.  Prima , 

. Prima.  Prime-  Terme  de  Bréviai- 
re. C'eft  la  première  des  fept  heu- 
. res  canonicales,  qui  fe  dit  après  Lau- 
des. Lat  Prima. 

Frima,  en  terme  de  Milice,  c'efi 
la  partie  de  la  nuit  depuis  huit  heu- 
rcs  jufqu'à  onze.  Lat  Prwut  vigiüa. 

Frima.  La  chanterelle  d’un  in- 
Rrument  à cordes.  [,at  Acuta. 

Prima.  Terme  de  Fauconnerie. 
Voyez  Hakon. 

Prima  , en  jargon  , la  Chemife. 
Lat  S'tbucuLi , <r. 

PRIMACIA,  f.f.  Primauté,  fitpcrio- 
rité  , as'antage  qu'une  chofe  a fur 
celles  de  fon  cfpêcc.  Lat.  Prim*  par- 
tes. Primatus. 

Primacia.  Primatie  , Dignité, 
JurilditlioD  lie  Primat  Lat  Prima- 
tu:  , ùs. 

PRlMACIAL  , Lune  tertn.  Pri- 
matui  , le,  qui  Concerne  le  Primat. 
Lat  Primatisüii  y e. 
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PRIMADO  , / m.  Primauté,  gra-1 
de , rupériorité  , avantage  qu'une  * 
chofe  a fur  une  autre  de  Ton  cfpèce. 
Lat.  Primæ  partes.  Primatus , ùs. 

Pr  IMAOO.  Primat  , Archevêque 

?iii  a une  fupériorité  de  JurifJiéfion 
ur  piufieurs  Archevêchés  ou  Evé^ 
ches.  Lat.  Primatus , L 

PRIMADO,  fe  dit  aufli  pour  Pri- 
nunga, 

PrimAOO,  DA,  «d>.  nt.  ^ f. 
qui  fe  dit  d'une  chofe  ou  d'un  fujet 
qui  a la  Primatie  : comme,  Iglfjîa 
primaday  Eglife  primatiale  i Arzebif- 
po  ^imada.  Lat.  Primus  y a , um. 

PRIMAL  , adj.  d'une  term.  qui  fc 
dit  d'un  agneau  ou  d'un  chevreau 
d'un  an.  Lat.  Anuiculus  y i.  . 

PRLMAMËNTE  , adv.  Artifte- 
ment  , ingénieufement , en  perfec- 
tion. Lat.  Aéabrè,  Egregie. 

PRIMAKIAMENTE  , adv.  Prin- 
cipalcmcnt , en  premier  lieu.  Lat 
Primarià.  Pritno. 

PRIMARlü  , RI  A , adj.  m.  £5*/. 
Principal , ale , qui  ell  des  premiers , 
des  plus  confidérablcs.  Lat.  Prisna- 
riuj  y a y usM. 

Primario.  On  appelle  ainfi  le 
Profefleur  qui  donne  les  leqons  le 
matin.  Lat.  Primarita. 

' PRI.MAVERA,/ /.  Printems , la 
I faifon  qui  fuccède  à l'hiver.  Lat  /Ar, 

I ris. 

I Primavera.  Etoffe  de  foye  à 
' Heurs  de  diverfes  couleurs.  Lat  Te- 
la  ferica  vnjicahr. 

Primavera  , fç  dit  figurément 
de  tout  ce  qui  plaît  à la  vue  par  la 
beauté  & la  variété  de  fes  couleurs. 
Lat.  Flrtiitts  y Fkrtns, 

PRIMAZGO  , / w.  Parente  de 
confins,  coulinagc.  Lat.  Vonfobrini , 
vel  patrueHs  relatia , Cyiiifanguinitas. 

PRIMEARSE , V.  r.  Sc  traiter  de 
coufins.  Lat  VcuJ'anguinitataH  t^ec- 
lart. 

\ PRI.MER , ad).  Punt  term.  le  même 
que  PrimerOy  dont  il  cil  une  contra- 
dion  ; on  l'employc  toujours  avant 
les  noms.  Lat.  l'rimusy  a,  mn. 

El  périmer  bamhre  del  fHuitda.  Le 
premier  homme  du  monde  , le  plus 
excellent , le  plus  parfait  Lat.  llr 
egregius , excelkntijjtmus. 

PRIMERA,  /.  /.  Prime,  forte  de 
jeu  de  cartes.  Lat  Ludi  cbartarutn 
genui. 

PRIMERAMENTE,adr.  Premiè- 
rement, en  premier  lieu,  d'abord, 
av.int  toutes  cliufcs.  Lat.  Prima, 
PRl.HERIA  y f.  f.  \ç  même  que 
Primacia , qui  cil  comme  on  dit  au- 
jourd’hui. 

PKLMERIDAD,//.  le  même  que 
Primaiia.  Ce  mol  a vieilli. 

FklMEKIZO,  ZA,  adj.  m,  ^ /. 
Premier,  ère.  Ce  qui  tient  le  pre- 
mier rang  en  chaque  dpèce.  Lat. 
Ptimusy  U|  MW. 


Primf.riza.  Femme  qui  accoti' 
che  de  fon  premier  eofiwt  Lat  Pri- 
mipara , <r. 

PRIMERO , RA  , adj.  m.  ^ f. 
Premier , ère , par  où  l'on  commen- 
ce h compter,  lit  Primus , a , um. 

Primf.ro.  Premier,  le  plus  con- 
fidcrablc,  le  plus  grand.  Lat  Pri- 
mus. 

PbimeRO.  Premier,  fignific  auffi 
Grand  , excellent , qui  l'emporte  fur 
les  autres.  Lat  Prirntts.  Primarisu. 

Primero.  Premier,  fc  dit  aufiî 
de  ce  qui  cR  pâlie  , de  ce  qui  étoit 
auparavant,  de  ce  qu'on  avoit  dé^ 
vù.  Lat  Prijlinus  y o,  um. 

Primero  , aL'.  Premièrement, 
en  premier  lieu.  Lat  Primo. 

Primero,  fe  dit  aulfi  pour  Plu- 
tôt. Lat  Priits. 

Ex.  Primero  peâiria  limcfr.a  tptt 
prrjlado.  U demanderoît  plutôt  l'ats- 
monc  que  d'emprunter. 

Primera  imprepian.  Première  îm- 
proflîon  que  les  chofes  font  fur  l'ef^ 
prit  Lat.  Prima  frons , #jj. 

Dr  burnas  à primeras.  Expr.  adv. 
De  prime  abord.  Lat.  Privui  quatpit 
occq/sotie. 

La  primera  y ejfa  en  tierra , fe  dit 
d’un  homme  qui  échoue  dès  ta  pre- 
mière chofe  qu'il  entreprend.  Lat 
In  limint  ^endere. 

No  fera  el  primero.  Il  y en  a bie* 
d’autres,  ce  n'ell  pas  le  premier;  & 
aufti  , Ce  n'cfl  pas  la  prcDtiêre  Fois. 
Lat.  Nec  primum  hoc  feesty  vel  fa- 
iium  e/}. 

PWMICERIO,  BlA,  ad/,  w.  £?»/. 
Celui  ou  celle  qui  tient  le  premier 
rang  dans  fon  crpêcc.  Lat  Primiu, 
a y um.  Prisnarius. 

Pri  MICI.RIO  y f.  tm,  Priraicier, 
Chantre , Capifcol.  Lat  Primict- 
rius , fi. 

PRIMICIRIO.  On  appelle  ainfi 
dans  rUnivcrûté  de  Salamanque  un 
OBicier  qu'on  élit  tous  les  ans  le  jour 
de  St.  Martin,  à la  pluralité  des 
voix,  parmi  les  gradués.  Lit.  Primé- 
cerius. 

PRI.MICHON,  / w.  Petit  éche- 
veau de  foye  platte  qui  fert  à broder. 
Lat.  Seriea  met  axa  tensâs. 

PKIMICIA  y f.  f.  Prémices,  le 
premier  fruit  qu'on  rcci'.eillc  de  quel- 
que chofe.  Lat  PrimititOy  arum. 

Pri.micia.  Prémices,  fc  dit  au(& 
des  premiers  fruits  qu’on  offre  à Dieu 
pour  le  remercier  de  ceux  qu'on  a 
recueillis.  Lat.  Primitif. 

Primicias.  Prémices,  fe  ditaufii 
p.tr  cxtcnliou  du  commencement  des 
chofes.  Lat.  Primitive. 

PKI.MiC'LERIO.  Voycx  Primict- 
rio. 

PRIMIGENIO  , KIA  , adj.  m.  £ÿ/. 
Le  premier-né,  l'amé,éc.  Quelques- 
uns  iiifcnt  Primegenio.  Lat.  Primige- 
nsM  <t  u , um. 
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raiMILLA  , f.  f.  ParJon  .le  la 
première  faute.  Lat  Frhnét  noxx 
Vfrtia. 

PRIMISSIMO , MA , adj.  w.  &* / 
fupfrt.  Très  beau,  très  bcüci  très 
agréable.  Lat.  , a , ton, 

PRIMITIVO,  VA,  adJ.  m.yf. 
Pnmitif,  ive  , qui  cft  le  premier 
en  Ton  genre  , & qui  ne  tire  fon 
origine  d'aucun  autre.  Lat.  Primiti- 
Viis  , a , MO.  Primut  , a , um. 

PRIMO , M A , adj.  m.  ^ f.  le  mê- 
me que  Priwrro, 

Primo.  Habile,  adroit,  expert. 

Il  fe  dit  aufTi  des  chofes  qui  font 
fûtes  avec  beaucoup  d'art  & de  dé. 
licateCTe.  Lat.  Eït%am,  E^rc^im  , a , 
«tu. 

Primo.  Coiifin.  Lat.  Coufthrinus^  i. 
Primo.  On  appelle  ainH  en  IHlc 
badin  un  Nègre,  wt.  Ædiofs^  fis. 

pRiMOS.  Coulîns.  On  appelle ain- 
fi  en  ftilc  Bimilier  les  Grands  d'Ef- 
pagne  , parce  que  c’eft  le  titre  que 
le  Roi  leur  donne.  Lat.  Cos^natits. 

Primo,  en  jargon,  un  Pourpoint. 
Lat.  Thorax'!,  cis. 

Prima  tuihf.  L'entrée  de  la  nuit. 
Lat.  Vejfer , is. 

Prima  tonfura.  La  première  tonfu- 
re.  Lat.  Prima  to^fura, 

Prima  btrrmuw.  Cou  fin  germain, 
fignific  au  figure , cxtrcmcmcnt  ref- 
fcmbhnt.  VarJîmiUt , e.  Parais, 
D.m7a  frvmt.  Contredanfe  Aftu-  I 
ricnne.  I.at.  Ajîstrum  tripudium, 

Uih  frimo.  Fil  très  blanc  & très 
fin  avec  lequel  un  coud  les  efearpins. 
Lat.  Filum  primuns. 

PRIMOGENITO,  ta,  adj.  m. 

Aine,  éc.  Lat.  Pritr  p'cnitus , a,  um. 

PRIMOGENITÜRA,/./.  Primo- 
gcniturc,  droit  d'ainefle.  Lat.  Primo- 
gtnitura. 

PKIMOPRIMUS.  Mot  Latin  qu'on 
employé  en  Calbllan  dans  la  même 
fignitication , pour  exprimer  ce  pre- 
mier mouvement  de  l'ame  qui  nous 
été  la  liberté  de  réftéchir.  Lat.  In- 
con/rtltus  natur»e  iwfetus. 

PRIMOR , /.  m.  AdrefTc , favoir , 
habileté,  clcgancc  d.uis  ce  qu'on  dit 
ou  qu’on  fait.  Lat.  Oforis  tkgantta, 
Pr  imor.  Beauté,  excellence  d’un 
ouvrage.  Lat.  Eiegantia,  Concinnitas. 

PRIMORDIAL , adj.  iTioir  term. 
Primordial,  ale,  premier,  ère,  ori- 
ginal. Lst.  Primordialit. 

PRIMOREAR  , V.  n.  Exceller  dans 
elque  chofe,  fur-tout  dans  les  in- 
umeos.  Lat.  Primas  ferre, 
PRLMOKOSAMENTE  , adv.  Ar- 
tiftement  , adroitement,  excellem- 
tnent , ingénieufement  , en  perfec- 
tion. Lat.  f^regii.  Eximi}. 

PRlMOKÜSISSiMO,  MA,  od>.m. 
f fuferL  Très  excellent,  te,  très 
^Hcat  , tC|  très  beau,  lie  , très 
parlait,  te.  Lat.  Egregius»  Eximists. 
^rxjlantiilimus  i o,  um. 


PRIMOROSO,  $A , adj.  m. 
Excellent,  te,  beau,  belle , parfait , 
te.  Lat  ^rfgius,  Eximito , o , uns. 

Primoroso,  fignific  aiiffi  Adroit 
expert,  habile,  fubtil,  ingénieux j 
qui  fait  ou  qui  dit  tout  avec  cfprit. 
Lat.  Perit{J/ïmus , a,  um. 

PRINCESA  , /. /.  PrineefTe,  fille 
d'un  Prince,  ou  qui  a époufé  un 
Prince,  ou  qui  eil  Dame  d’une  terre 
qui  lui  donne  ce  nom.  Lat  Prinerp.^ 
Jtemina. 

PrincESA.  PrineefTe.  On  appelle 
ainfi  en  Efpagne  U fille  aînée  du  Roi. 
Lat.  Priucefs. 

PRINCIPADA,  /.  /.  Adion  d'au- 
torité faite  par  un  homme  qui  n'ell 
pas  en  droit  de  la  faire.  Lat  Cerp- 
tum  imptrhjîus. 

PRINXIPADO  , f,  tn.  Principauté, 
dignité  de  Prince.  Lat  Principtttus , 
às, 

PrimcIFAOO.  Principauté  , cfl 
nutn  la  terre  ou  Seigneurie  qui  don- 
ne le  titre  de  Prince.  Lat  Pritscipa- 

tuj. 

PrincIPAOO,  fignifie  aiifli  Pri- 
mauté, avantage,  fupériorité  d'une 
chofe  fur  une  autre.  Lat.  Primipu- 
tus. 

Principados.  Principautés  , en 
terme  de  l'iiéologie  , fe  dit  de  la 
troifiéme  Hiérarchie  des  Efprits  cé- 
icites.  Lat  Prim:ipatus. 

PRINCIPAL , ads.  d'stne  term,  Prin- 
cipal, ale,  qui  cfi  le  plus  confidc- 
nbic  , & le  plus  iiecellaire  à quel- 
que chofe.  Lat  i'racipuus,  a,  um. 

Pr  NCI  PAL.  Noble,  illulhe  par 
fa  naiiTancc  &.  par  fon  rang.  Lat  Pri- 
, a , svn. 

Principal,  fe  dit  de  celui  qui 
eft  à la  tetc  tl'une  affaire.  Lat  Prin- 
ceps. 

Principal.  Principal  , fonda- 
mental , eifentiel  ; en  ce  fens  il  dl 
oppofé  d nécclTairc-  Lat.  Primipvtks. 

Principal.  Principal  , lignifie 
auffi  Capital  d'une  fomme  due.  Lat 
•Sêrr  , tii. 

Cafa  frincipai.  Grande  maifon  , 
Hôtel.  Lat.  Prtecipua  domus. 

Quarto  principaL  Quartier  princi- 
pal, premier  .ippartcmeiit , celui  qui 
cfi  au  premier  etage.  Lat  Prvna  in 
xdiéus  contigisatiû. 

PRINCIPALISSIMO , m a . ad/,  m. 
^ /•  Jaftrl.  Très  eonfidérable.  Lat 
Pracipstus  valdi. 

PRINCIPALMENTE,  adv.  Prin- 
cipalement , . fur  toutes  chofes.  Lat 
Piveipaè.  Prajertim. 

PRINC'IPAR  , V.  n.  Commander 
en  Prince.  Ce  mot  a vieilli.  Lat  Do- 
mviOii.  Jmferas’e. 

PRINCIPE,  f.  m.  Prince,  le  pre- 
mier, le  principal,  le  plus  conlidé- 
rablc  , le  plus  excclknt,  le  Chef, 
le  Supérieur  des  autres.  Lat  Prin- 
cepSf  ipù. 
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Principe.  Prince.  On  appelle 
ainÜ  par  antonomafe  l'héritier  pré- 
fon^tif  de  la  Couronne  d'Elpagne. 
Lat.  Princeps. 

Principes.  On  appelle  ainfi  tes 
Grands  d'un  Royaume,  d’une  Mo- 
narchie. Lat.  Primates.  Procerei. 

Principe.  Prince,  Monarque, 
Souverain  imlépend.nnt.  L.  Princeps. 

Principe.  Prince,  efl  un  titre 
que  le  Roi  donne  aux  Seigneurs  qui 
leur  pleifcnt  Lat.  Princeps. 

Principe  de  la  Sangre.  Prince 
du  Sang.  Lat  Princeps  regio  fanguint 
progenitus. 

Portarfe  cemo  tm  Principe.  AfFc- 
cler  des  airs  & des  manière^  de  Prin- 
ce. Lat.  Principis  magnijîceuttum  pra 
fe  ferre. 

PRINCIPELA , / / Etoffe  de  lai- 
ne en  façon  de  camelot,  qui  fe  fa- 
brique en  Angleterre.  Lat.  Pannî  An- 
glni  zittus. 

PIQNCIPIADOR,  / m.  Celui  qui 
commence,  ou  donne  commencement 
à une  chofe.  lait  Inceptcr.  Autor, 

PRINCIPIAR  , V.  a.  Commencer, 
donner  la  naiffance,  le  commence^ 
ment  à une  chofe.  Lat.  Indpere. 

PRINCIPIANTE  , part.  acl.  dit 
verbe  Principiar.  Commençant,  qui 
commence  , ou  qui  donne  le  conv 
mcnccment  à quelque  chofe  , cc  qui 
fe  dit  auHi  4I0  celui  qui  commence  à 
apprendre  quelque  faculté , appren- 
ti, novice.  Lat.  7)r».  Imcipiens.  In-, 
ceptoT. 

PRIN'CIPIADO  , DA,  pari.  pajf. 
du  verbe  Principiar.  Commencé,  ée. 
Lat.  lufuptus , a , um. 

PRINClPiO , f.  m.  Principe , com- 
mencement , foiiree , origine , fbn- 
dement  Lat.  Principiion. 

Principios.  On  appelle  ainfi 
dans  rUniverCté  d’Alcala  , les  trois 
ades  que  foutiennent  les  Théologiens 
fur  Tune  des  quatre  parties  du  livre 
des  Sentences,  enfuite  de  la  tentati- 
ve. Lat.  Principium  in  Acaiemia. 

Principios.  Principes,  fe  dit 
des  Fondemeus  des  Arts  &r  des  Scien- 
ces. Lat  Ekmenta.  Ruivnenta. 

Principios.  Principes  , fe  dit 
audi  des  maximes  que  chacun  pofe 
à fa  fomaiüe  JH)ur  régler  fon  raifon- 
nement , ou  (a  conduite.  Lat.  Prrn- 
cipin. 

pRlNClPlO.  Principe,  fe  dit  auffi 
pour  cc  qui  fert  de  bafe  a un  rti- 
foimcment  Lat  Primipium. 

Principio.  Principe,  en  termes 
de  Philüfophic  fe  dit  de  ce  qui  en- 
tre dans  la  compofition  de  Tetrc.  On 
l'appelle  auffi  Conftitutivo.  Lit  Prinm 
cipium.  Confiitutixntm. 

Principio.  Principe,  fc  pr-md 
auffi  pour  la  caufe  efficiente  èc  pro. 
duélricc  d'une  chofe , ou  |>our  la 
fource,  l'origine.  Lat.  irinKipisnes, 
Çai^u. 
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PllNCïPIOS.  Prinrip«,  fc  dit  de 
ce  qui  entre  dans  U compofition  des 
mixtes  , & auquel  ils  le  réfolvent 
û la  fin.  Lit-  Prjndpra.  Eiemtnta. 

Pbincipios.  Entrées.  On  appeU 
le  ainfi  tout  ce  qu*on  fert  à table 
au  commencement  du  repas.  Lat  Pré* 
rua  mtuja. 

PKiNCtPtos.  Les  Imprimeursa^ 
pellcnt  aiiiû  tout  ce  qu'on  met  à la 
tête  d'im  livre  , comme  le  Titre,  U 
Dédicace , U Prêtée  &c.  Lat  Ukri 
initia. 

rrtuci^io  quirren  lat  cofat,  Chofe 
commencée  c(l  i moitié  faite.  Lat 
DimUhm  faüi  qui  ien^  Cétpit  i'aèet. 

Al  frincifio.  adv.  Au  commence- 
ment. Lat  Initio. 

Dur  Ÿrincifio.  Commencer.  Lat. 
Incifivi. 

l^l  frtHCtŸio  ol  JtH.  Phrafe  adv. 
Depuis  le  commencement  jurqu’d  la 
Ho , d'un  bout  à Tautre.  Lat  A ca- 
pite  ad  caLfW, 

Tcuer , tomar , d treù^cr  principio. 
Tirer  fon  origine  de  quelque  chofe. 
Lat.  Origintm  ductre. 

PRINüAR,  V.  a,  Graiflcr  , frot- 
ter, enduire  quelque  chofe  de  graif- 
fe.  Lat  Pinguedine  intÎHf^rrt. 

PaiNCAR.  Tacher  avec  de  la 
graifle.  Lat  Adipc  inquitune  ^ fudare. 

PilNGAt. Flamber  quelqu'un  avec 
du  lard.  C'eft  un  châtiment  qu'on 
inRigeoit  autrefois  aux  cfclaves.  Lat 
Adipe  fir^ienti  crwciarr. 

PtlN-GAR,  en  (lile  familier,  fi- 
pîitie  BIcfTir  quelqu'un  jufqiri  effu- 
üon  de  fang.  Lat  Pungrre.  l'ubm-to  r. 

PkingaB.  Avoir  part  à quelque 
aR'airc.  Lat  Participare. 

Fbingab,  pris  Hgurément,  fi- 
gnific  Noircir  la  réputation  de  quel- 
qu'un. Lat  Famam  oh/curare , dr- 
ttrere. 

PllNGABSE.  Se  graifler,  fc  dit 
figiircmcnt  d'une  perfonne  qui  ne  va 
pas  droit  dans  le  maniement  des  af- 
taircs  ou  des  interets  qui  lui  font  re- 
commindéf.  Lat  ftrdari. 

PKINGADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verhe  Pringar,  Graifle , ée.  Lat  Pin- 
guedine  iüitus  ^ a,  um. 

PRINGADA  , fubji.  Rôtie  à la 
graifle,  trenchc  de  pain  trempée  dans 
la  graifl'e  qui  tomû*  dans  1a  lèche- 
frite. Lat  Adipc  intinéia  panit  la- 
wtila, 

PRIXGON,'/  w».  L’adion  de  fc 
tacher  avec  de  la  graifle  , ou  la  ta- 
che de  graifle  meme.  Lat  Adifit  ma- 
culât io  , V(l  macula, 

PbINGON,  NA  , adj.  W.  &'  / 
Graiflctix , eufc}  mal -propre,  cou- 
vert de  graifle , de  taches.  I^t  Adi- 
pc macuUfut , a , um. 

PHINGUE,  f amb.  La  graifle  qui 
dcguute  du  cochon,  du  lard  qu'on 
approche  du  feu.  Lat.  AJrps  , ipis. 
rBlNcti;.  La  graifle,  oulaciaf- 
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fc  4^i  s'attache  aux  habits.  Lat.  .S^irr- 
cùia.  Iinmimditia.  Sirdrs , itou. 

Pt  INGUE,  fc  prend  aufli  pour 
l'adion  de  faire  dégoûter  delagraif- 
fe  ardente  fur  le  corps  nud  d'un  ef- 
clavc  par  châtiment.  Lat  Adipis/cr- 
vmtis  cruciatio. 

PRiOR.  Prieur  , fupérieur  d’un 
Couvent  de  Moines.  Lat  Cunobiarcha. 
Priât, 

Pbiob.  Prieur.  On  appelle  ainft 
le  Supérieur  d'un  Chapitre  de  Cha- 
noines Réguliers , ou  des  Ordres  mi- 
litaires de  St.  Jaques , Calatrava  , 
Alcantara  , Monteia , &c.  Lat  Prier. 

Pbiob.  Prieur , efl  aufll  une  di- 
gnité établie  dans  quelques  EgUfes 
Cathédrales  : comme,  le  Prieur  de  Lu- 
go , d’Ofma.  Lat  Pùar. 

Pbiob.  On  appelle  ainfidans  quel- 
ques Evêchés  les  Curés  de  paroifle. 
Lat  Prier. 

Pbiob.  C’eft  aufli  le  titre  qu'on 
donne  au  Juge  Cunful  établi  dans 
les  villes  de  CaJiz,  de  Lima,  & dans 
celles  du  Mexique.  Lat  Prier, 

Pbiob  , en  termes  d'Ecole  fc  dit 
de  ce  qui  eft  le  premier  en  ordre. 
Lat.  Pricn",  , 

Gran  Prier.  Grand  Prieur,  Digni- 
té éminente  dans  l’Ordre  de  Malthe. 
Lat.  Aî.ipius  Prier. 

PRIOR  A , /.  /,  Prieure , Supérieu- 
re d'un  Couvent  de  Religieufes.  Lat 
Antijlita , «r. 

PRIOKAL  , adi.  d’une  term,  Qiii 
appartient  au  Prieur  ou  à la  Prieure. 
I^t.  Priaralis , e. 

PRIORATü  , /.  m.  Prieuré , digni- 
té de  Pitcur,  ou  de  Prieure.  Lat 
Prioratui  , ms. 

pBioRAro.  Prieuré  , fe  prend 
aufli  pour  le  diflrid  fur  lequel  un 
Prieur  exerce  fa  jurifdiclion.  Lat 
PrUratus. 

Pbiobato.  Prieuré  } on  appelle 
aiiifi  dons  l’Ordre  de  St  Benoit  une 
maifon  qui  n'cft  habitée  que  par  un 

f>etit  nombre  de  Religieux,  qui  rc- 
éve  du  Monoflére  principal,  &dont 
le  Prieur  efl  nommé  par  l’AI/bé.  I/at 
Cunobistm  minus  ad  uliud  pertinrns. 

PlUOKAZGO , / IM.  le  même  que 
Priorato. 

PRIORIDAD,  //.  Priorité,  an- 
tériorité d'une  chofe  par  rapport  à 
tme  autre , foit  par  le  tems , (bit  par 
le  lieu.  Lat.  Pderit.u. 

Pbioridad.  Priorité,  en  termes 
de  Philolophic  , fc  dit  de  l'antério- 
rité d'une  chofe  à l'égard  d'une  au- 
tre qui  en  dépend.  Lat  Prioritas. 

Prioridud  de  naturaleza.  Priorité 
de  nature.  Lat  /vatwr.e  prioritas. 

Prioridad  de  orsgen.  Priorité  d’ori- 
gine. Terme  de  Théologie.  Lat.  Ori- 
gitris  prioritas. 

PRlüSTK,  r.  IM.  .Maître  d’une 
Confrairie  , MarguilUcr  d’hoooeur. 
Lat.  Sodêiitii  Qcconotnut. 
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PRISCO,  f.  ns.  Prefle  , forte  Je 
pêche  dont  La  chair  fe  détache  aifé- 
ment  du  noyau.  Lat  Jlaimn  Perjicmm. 

PRISMA , f.  M.  Prifme.  Terme  de 
Géométrie.  Lat.  Prifma  , tis. 

PRISSION  , f.  /.  Adion  de  pren- 
dre , faiûc , capture  , prife , arrêt 
Lat.  Appretenfo.  Captura. 

Pbission.  Prifou.  Lat  Corcrr, 
cris. 

Pbissiones.  On  appelle  ainiiles 
eotnives , les  manettes , en  un  mot 
tous  les  inflrumcns  dont  on  (e  fert 
pour  s'afTurer  d’un  criminel  Lat 
Cotetpedes.  Fincula  , orum. 

Pbissiûn  , cil  quelquefois  em- 
ployé pour  Priÿtonero  , mais  U a'eft 
plus  uhté  dans  cette  acception. 

Pbission.  Terme  de  Fauconne- 
rie , Proye , oifeau  fur  lequel  oa 
lance  le  mucon.  Lat  Pr.eda , «. 

Pbissiün,  fc  dit  des  liens  avec 
lefquels  on  attache  les  oifeaux  de 
proyc.  Lat  Zera,  orum, 
pB  ISS  ION  , fe  dit  par  extenfion 
Je  tout  ce  qui  arrête,  & empêche 
d'agir.  Lat  Lerusn,  Ugainen. 

PBlssiON  , fe  prend  figurémeot 
pour  Liaifon , attachement.  Lat  l’in* 
culusn  , i. 

PRISSIOKERO.  / m.  Prifoimier, 
qui  cfl  fans  liberté , qui  eft  en  pri- 
fuii.  Lat.  in  carcere  detentus. 

Pbissionebo,  f.  m.  Prifonnier 
qu’on  fait  fur  l'ennemi  dans  les  pays 
où  l'efclavage  n’efl  pas  connu.  Lat 
Cafttss.  Captivus , i. 

Pbissionebo.  Prifonnier,  fe  dit 
figurément  de  celui  qui  cft  efclavc 
d'une  paflion.  Lat  Servut , i, 
Prsjji<;nero  de  guerra,  Prifonnier  de 
guerre.  Lat  Belio  captsa. 

PKISTK , f,  m.  Scie , poiflbn  de 
mer  approchant  de  la  baleine.  Lat 
Prijlis^  ù. 

PKISTINO,  NA,  o^.  m.  ^ /, 
Premier,  iêrc  par  ancienneté.  Lat 
Prijlinus , a , wn. 

PKISUELO,/.  iw.  Mufeliêrc qu'on 
met  aux  furets  pour  empêcher  qu'ils 
ne  mordent  les  lapins  , & qu'ils  ne 
leur  fuceem  le  lang.  Lat  Frænum , i. 

PKIV.\CION, /y.  Privation,  l’ao- 
tion  Je  priver  une  perfonne  de  cc 
qu’elle  a.  Lat  Privatio , nis. 

PaiVACiON.  Privation , abfcnce, 
défaut,  manque  d'une  chofe.  Lat 
Privatio.  Orhatio. 

Privacion.  Adion  par  laquelle 
on  dépouille  un  homme  d’un  enw 
plot,  d’une  charge , à caufe  de  quel* 
que  crime  qu'il  a commis.  Lat.  Pri* 
vatio, 

Privacion.  Privation  , en  fens 
moral , fe  prend  pour  l'abfencc  d’un 
bien  qu’on  ibuhaite.  Lat.  Privatio. 
Orbatio. 

RcFr.  La  privaàon  es  canfa  del  a- 
pttito.  Les  difficultés  ne  font  qu'ir« 
riter  nos  déürs. 
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PRIVADA,/!/.  Priv^,  fctnit»! 
lieu  particiiiier  où  l'on  va  à fcs  n^- 
ceflitCT  fccrettes.  Lat  Lutrins  y arum, 

PaiVADA.  On  appelle  encore  ainû 
les  excrémens  de  l'homme  qu'on 
trouve  dans  les  rués.  Lat.  Olttum. 
Stfrcus. 

PRIVADAMENTE  , aiv.  Privé- 
ment , familièrement , d'une  manière 
familière.  Lat.  Srorjtm.  Familiariter. 

PRIVAlîZA , f.  f Privante , gran- 
de familiarité  qu'un  inférieur  a avec 
Ton  fupérieur.  Lat  Familiaritas.  Gra~ 
tia. 

PRIVAR,  V.  a.  Priver , enlever , 
ôter  quelque  chofe  à quelqu'un.  Lat 
Frivarf,  Orbare. 

Privai.  Priver  quelqu'un  de  Ton 
emploi , l'en  dépouiller  , le  calTer. 
Lat.  Frivare.  S'peüare. 

Paivar,  fe  prend  fonvent  pour 
Empêcher,  défendre.  Lat  Frohiht- 
re.  Frtare. 

Privar.  Priver,  dter  le  fcnli- 
ment.  Lat  Srnfuum  ter^em  inferrt. 

Privar,  v,  w.  £tre«n  faveur 
auprès  d'un  Grand,  vivre  famili^c- 
ment  avec  lui.  Lat.  A^ud  aiiquem 
gratià  'vaUre. 

Privabse,  V.  r.  Se  priver,  s’abf- 
tenir  volontairement  de  quelque  cho- 
fe. Lat  Frhwefe, 

Prix*arft  Jf  jmcto.  Perdre  le  ju* 
gement , devenir  fou.  Lat.  lujanire. 
Atni'ntià  anrifi, 

Privarfe  de  razon.  Perdre  la  raifbn. 
Il  le  dit  particuliérement  d'un  hom- 
me qui  ï’cnyvrc.  Lat  Mente,  wl 
Smfihus  arbjri. 

PRIVADO,  O A , pq//!  du  ver- 

be Privar.  Privé , ce.  Lat  Frivatui. 
Oibatui.  SfcliATtus. 

Privado.  Privé,  ce  qu'on  fait  en 
préfcnce  d'un  petit  nombre  de  per- 
Ibnnes,  fans  formalité,  ni  cérémo- 
nie; ou  de  ce  qui  eft  propre  & per- 
fonncl  à chacun.  Lat  Privatus. 

Privado,  fuhfl,  fe  dit  d’un  hom- 
me qui  eft  en  faveur  auprès  d'un 
Prince  ou  d'un  Grand,  un  Favori.  L. 
A^ud  Princiftm  ^ali-^us. 

nda  privada.  Vie  privée  } c’eft 
celle  d'un  homme  qui  vit  en  retrai- 
te & en  particulier  \ fans  charge  , 
fans  emploi  , & (ans  s'cmbarrafTcr 
que  de  les  propres  aüàircs.  Lat  Fi- 
la privata. 

PRIVATIVAMEKTE  , aJv.  Pci- 
vativement,  d'une  manière  privati- 
ve, & à l'cxclulion  de  tout  autre. 
Lat  Priv.ttivè. 

PRIVATIVO,  VA,  o4;.  m.  ^ /. 
Privatif,  ivc,  qui  marque,  qui  h- 
gnifie  privation}  cxclulÛ^,  ive.  Lat 
Privatixnif , a , um. 

Privativo,  fignifie  auflî  Propre, 
fingulier , perfonoel.  Lat  Privutivus. 
Proprius. 

PKiVILEGIAR , V.  a.  Excepter , 
aetuc  bon  de  U règle  ordiiuiiC} 
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exempter , donner  un  privilège.  Lat. 
Privdeiiio  donare.  Elxcipere. 

PRIVILEGIADO , da  , part. 
du  verbe  PriinUgiar.  Privilégié  , 
exempté , ée.  Lat.  Frivilegio  exceptas, 
a , um. 

PRIVILEGIATIVO,  va,  aij.m. 
£ÿ/.  Qui  renferme  quelque  privilè- 
ge ou  exemption.  Lat.  Privilegium 
continens. 

PRIVILEGIO  . f.  V Privilège  . 
^ce  , prérogative  , avantage  par- 
ticulier dont  jouit  une  personne  à 
l'exclufion  de  pluCeurs  autres,  & 
qui  lui  vient  par  le  bienfait  de  Ton 
Souverain.  Lat  Privilegium. 

Prwilegio  cenvencional.  Privilège 
conventionnel;  c'eft  celui  qu'on  ac- 
corde en  vertu  de  quelque  conven- 
tion avec  le  privilégié.  Lat  Conven- 
tionale  PriziUgium, 

Priviiegio  iel  Canon,  Privilège  du 
Canon  ; c’eft  celui  dont  jouilTcnt  les 
Eccléfîaftiques  & les  Religieux  , & 
qui  conûfte  en  ce  que  ceux  qui 
portent  La  main  fur  eux,  encourent 
la  peine  d’excommunication.  Lat.  Co- 
nonis  privilegium. 

Priviiegio  dcl  fuero.  Ceft  celui  qui 
exempte  les  Ecclcfiaftiques  de  la  Jurif- 
didion  fécuUère.  Lat  Privilegium 
fori. 

Priviiegio  favcreéle.  Privilège  fa- 
vorable ; cft  celui  qui  fivorife  le 
privilégié  fans  porter  préjudice  à au- 
trui, comme  cft  celui  de  pouvoir 
manger  de  la  viande  en  Carême.  Lat. 
Privikgitttn  ah/que  lUterius  pra^udicio 
conajui». 

Priviiegio  graciofo.  Privilège  gra- 
cieux : C'eit  celui  qu’on  .accorde  lans 
avoir  égard  aux  mérites  du  privilé- 
gié, & par  pure  grâce.  Lat  Frivi^ 
legium  gratiojum. 

Privilégia  local.  Privilège  local; 
c’eft  celui  qui  cft  rcllraint  à certain 
lieu , hors  duquel  il  n’exifte  plus. 
Tel  eft  celui  des  afilcs.  Lat  Locale 
prii'itegium, 

Priviiegio  adiofo.  Privilège  odieux  ; 
c'eft  celui  qui  nuit  à im  tiers,  com- 
me eft  celui  de  ne  point  payer  U 
dixme.  Lat.  Privilegium  odiofum. 

Priviiegio  ptrfonal.  Privilège  per- 
fonncl , clt  celui  qui  eft  reftmint  à 
une  feule  perfunne , & qui  ne  pafl'e 
pas  à Tes  defeendans.  Lat.  Ferjonale 
privilegtuut. 

PriviUgio  real.  Privilège  royal; 
(rcft  celui  dont  jouiOent  certaines 
perfonnes  en  vertu  d'une  charge  ou 
d'un  emploi  auquel  U cft  attaché.  L. 
Regale  privilegium. 

Fritnlegio  remuneratario.  Priv  ilègc 
de  rcconnoillânce  ; c'eft  celui  qu'on 
accorde  pour  récompenfe  de  quelque 
action  glorieufe.  Lat  Remunerutorium 
i privilegium. 

Priviiegio  rodado.  C’eft  un  privilè- 
ge qu'pn  accoidoit  aflcicnnemynt  ; au 
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bas  duquel  on  mettoit  le  fceaii  du 
Roi  , & tout  autour  les  Ggnatures 
des  Chefs  de  la  maifon  du  Prince  , 

& enfuite  celles  des  Prélats  & de  ' 
ceux  qu'on  appciloit  Ricoi  hontbrei. 
Lat.  Privilegium  JigiUo  rotur.de  muni* 
tum. 

PRO , /.  nmb.  le  même  que  Prove» 
cbo.  C’eft  un  mot  dont  on  s’eft  beau- 
coup fervi  autrefois , tant  avec  l'ar- 
ticle mafeulin  qu’avec  le  féminin. 

Pro.  Prépofidon  Latine  qu’on  n'em- 
ploye  en  CaftiUan  que  dans  U eompo» 
ution  de  quelques  noms  ou  verbes; 
comme  Prorata, PromeJiar,^c,  L.Pro. 

Buena  pro.  Bien  vous  fiLlTe.  Lat 
Pr^t. 

Umubre  de  pro.  Homme  de  bien , 
honnête  homme.  Lat.  Homo  frugi. 

En  ^0  y adv.  En  faveur.  Il  cft 
oppofcà.&  contra.  Lat  Pro.  Ingra^ 

tilUM. 

PROA,/. ^ Proue,  c’eft  l’avant 
d’un  vaifleau.  Lat.  Prora. 

Porter  la  proa.  Exprefljon  figurée 
qui  fignific,  Vifer  à quelque  chofe. 
Lat.  In  aHquid  coUimare. 

PROBABILIDAD,/./.  Probabili- 
té , vraifcmblance , apparence  de  vé- 
rité. Lat.  Prtbabiîitas. 

PROBABILISMü,  /.  «.  La  Sede 
des  Proliabiliftcs.  Lat  Prohukitifmus. 

PROBABILISSIMAMENT^  adv. 
fttperL  Très  probablement,  très  vrai- 
(cmblablcmcnt.  L.  l’aW  prohiéiiitef. 

PROBABILISSIMO , ma,  adj.  m. 
^ffupo'L  Très  probable,  très  vrai- 
fcmb!.iblc.  Lat.  t\\ldl  probahiüs. 

PROBABILISTA,  f.  m.  Probabî- 
liftc,  qui  tient  pour  la  dovlrinc  des 
opinions  probables.  Lat  Probabilita.» 
tis  fiéiuov. 

PROBABLE , adi.  «T une  term.  Pro- 
bable, qui  peut  fe  prouver,  qui  a 
de  la  snraifemblance  & quelque  ap- 
parence de  vérité.  L.*it  Probabilis,  e. 

PROBABLEMKNTE , adv.  Pro- 
bablement, vraifemblablement , avec 
quelque  apparence  de  vérité.  Lat 
Prob>ihilitcr. 

PRÜBACION , / /*.  le  même  que 
Pruebit.  Probation,  fignific  en  tçrmcs 
de  Religion,  Epreuve,  année  de  no- 
viciat qu'on  fait  faire  à un  Religieux 
dans  un  Couvent,  pour  éprouver  fa 
vertu,  fl  vocation.  Lit.  Probatio. 

PROBADOR  ,/w.  Celui  qui  éprou- 
ve , qui  efl'ave , qui  goûte  les  fnuf- 
fes , les  vins , avant  que  de  les  fer- 
vir.  Lat  Frobattr.  Guflator. 

PROBADURA , /.  /.  EfTai , épreu- 
ve. Lat.  Prohatio.  Pragujiatio. 

PROBANZA,  /.  /.  Vérification  , 
ou  preuve  juridique  d’une  chofe- 
Lat.  Probatio.  Inquijitio. 

PROBAK,  i'.  a.  Eprouver,  expé- 
rimenter , cfTaycr  la  bonté  d'uue  cho- 
fe. Il  fe  dit  auili  en  parlant  des  qua- 
lités & des  talcos  perfomicls.  Lat 
Efeptriri. 
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PtOBAi.  Epronvcr , cITayer , cw- 
mincr  fi  une  chofe  s’ajufte  avec  une 
autre.  Lat.  Pnhurr.  Ccmfrakm. 

Pkobab.  Prouver,  établir  la  %’é- 
tité  lie  quelque  fait , de  quelque  pro- 
polition , h nerfuader.  Lat.  Probm. 

Pbobab.  Goùtir,  faire  elTai  d'une 
boilTon , d'un  ragoût.  Lat.  Praburi. 

Frobab  , fignifie  anfü  Convenir , 
être  il  propos,  produire  l’cfiet  qu'on 
déüre.  On  l’employe  ordiinirement 
avec  les  adverbes  Bien  ou  jIIjI-  Lat. 
Convmivr. 

Rrobiir  la  fneimeia.  Mettre  la  pa- 
tience de  quelqu'un  à l'épreuve.  Lât 
Tentare  fatitntiam. 

PnboT  lat  armai.  Eprouver  l'adrel- 
fe  de  quelqu'un  à manier  l'épée  ou 
d'.iutres  armes.  Il  fe  dit  figurément 
d'autres  chofes  que  l'on  veut  éprou- 
ver. On  dit  aulfii’roéar  iai  fueriai. 
Eprouver  les  forces.  Lat.  Tentare. 
Exftriri. 

Prebar  mal  la  tirrra.  Se  trouver  mal 
du  changement  de  climat.  On  dit 
aulü  limplcment,  Prahar  la  tieira.  Lat. 
Salitm  Vithludini  eÿù'fre. 

Refr.  Jÿjiifn  qaijirre  pabar  la  cUa 
âe  fit  vecim , tenga  la  fuya  Jin  cenertera. 
Ce  proverbe  fignifie  que  le  moyen 
p,iur  recevoir  de  bons  traitemens  d au- 
trui , c'eil  d'en  faire  aux  autres. 

PROB.\DO,  DA  , fart.  fa/,  du  ver- 
be/’roi.m.  Prouvé,  éc,  éprouvé,  ée, 
effayé , ée  , goûté , ée  &c.  Lat.  Pro-  \ 
balui.  Tentalal.  L'omfrobatul.  Praguf- 
tatus  , Il , um, 

PROBATICA , adj.  Probatique,  fe 
dit  d'un  réfervoir  d’eau  qui  étoit 
près  le  parvis  du  Temple  de  Salomon, 
où  on  lavoit  les  animaux  dellincs 
pour  le  Sacrifice.  Lat.  Probatica. 

PROBATORIO  , RIA,  ady.  m.  êÿ/. 
Ce  qui  fert  à prouver  la  vérité  de 
quelque  chofe.  Lat.  Pnbatariiii , o , 

Wft. 

PROBLEMA , f.m.  Problème , pro- 
pofition  qui  ne  paruit  ni  vraie,  ni 
feufle , qui  cft  problable  de  deux 
côtes  , qu’on  peut  foutenlr  c);alcmcnt 
par  das  raifons  pour  & contre.  Lat. 
J‘ri,bUma, 

Proklema.  Problème.  Terme  de 
Mathcuntique.  C’eft  une  propofuîon 
par  laquelle  on  donne  la  manière  de 
faire  quelque  opération,  & on  en  de- 
montre  après  la  vérité.  Lat.  Froble>na. 

Froblfina  in.Uitrminaih  « heai.  Pro- 
blème indéterminé  \ c’eil  celui  dont  on 
peut  donner  pluûeurs  réfoltitions  dif- 
ferentes. Ûit.  Frcbkmaindetnmiiiatiim 
«t/  iacale. 

Frobknta  ThcoretMtico.  (Tcft  celui 
qui  par  la  manière  dont  on  l'énonce 
pnroit  être  un  problème,  mais  qui 
n'cft  d.ins  le  fond  qu'un  théorème. 
LaU  'D'x'inreTnaticum  probl'nux. 

PîU)m.F..MATICAMENTE , adr. 
Problb'matiqucmcfU  , d'une  auuùèis 


douteufe.  Lat.  Prchlematic^. 

PROBLEMATICO  , C\  , aij.  m. 
^ /.  Problématique , incertain  & 
douteux,  qu’on  peut  fouteuir  de  part 
& d’autre.  Lat.  Frohlematicui , a , um. 

PRÜCACIO.AD,/./.  Impudence  , 
infolcncc  , cHrontetie.  Lat.  Frocaci- 
tüi  , tis. 

PROCAZ,  odij,  d'une  terni.  Impu- 
dent , te , infolent , te , eftVonté , éc. 
Lat  Prarax,  cii, 

PROCEDER , / nt.  Procédé , con- 
duite, manière  d’agir  d’une  perfonne 
envers  une  autre.  Lat  modus 

vet  ténor. 

PROCEDER , V.  n.  Procéder  , aller 
de  fuite  , en  bon  ordre.  Lat  Proee- 
àcre. 

PROCEDER.  Procéder,  venir,  dé- 
river , tirer  fon  origine.  Lat  Froce~ 
JUre.  Frçvenire.  Oriri. 

PROCEDER.  Procéder,  agir,  fe 
comporter  d'une  certaine  manière. 

' Lat.  dfjgne.  Se  gera  e. 

PROCEDER.  Procéder,  pourfuivre, 
continuer  une  chofe  qui  cil  commen- 
cée. I.at.  Froftifii. 

PROCEDER,  lignifie  auflî  Conti- 
nuer, perliller  <hns  rexécution  des 
chufes  qui  ont  un  cours  réglé.  Lat 
Frofequi. 

PROCEDER,  fignifie  en  termes  de 
Palais , qu'une  chofe  cft  cenfec  ap- 
partenir J la  perfonne  ou  à la  càufe 
en  quclHon.  Lat.  Froceiere. 

PROCEDER.  Procéder,  provenir , 
tirer  fon  origine  par  1a  voyc  de  U 
génération.  Lat.  Oriçinem  ducere. 

PROCEDER.  Procéder.  Ou  dit  en 
Théologie  que  le  Saint  Efprit,  procè- 
de du  Père  & du  Eils  fans  gênera-  1 
tion.  Lat  Frocede^r. 

PROCEDER.  Procéder,  en  termes 
de  Palais  , Pourfuivre  quelqu’un  eu 
Jiifticc.  Lat.  Aéiiattem  inji  luere. 

Procéder  en  injinito.  Procctlcr  à 
l’inHoi,  pour  dire  qu’il  fera  dilSdle 
d’obtenir , de  voir  la  Hn  d'une  chofe. 
Lat.  In  in/in:tuni  fnoceJere. 

PROCEDIÜO,  DA,  J>art.  po/C  du 
verbe  Froced.r.  ProC'.*de,  éc.  L.  Or- 
tns.  Duiius.  Frox'cnier.s. 

PROCEDIDO  , fuojL  le  même  que 
Produèh. 

PRüCEDIMIENTO,/  m.  L'aèlion 
de  procéder i émanation,  dérivation. 
Lat.  FroceUio. 

PROCEDi’^IENTOS  , OU  fUiriti 
Procédés,  manières  d'agir  de  quel- 
qu'un. Lat.  Af^enJU  ratio  i,  tnodus. 

PROCELEU.VÎAS'I  ICÜ,/  m.  Pied 
de  vers  Latin  conipofe  de  quatre  fyl- 
labes  brèves.  Lat  Fts  froctlnanajli^ 
eut. 

PROCELOSO,  SA,  ad/,  tn.  fef/. 
Orageux , culc  i fujet  aux  orages , 
aux  tempêtes.  I.at  Frocelhfus , a , um. 

PROCER,  adj.  d'iitte  lernt.  Haut, 
te,  éminent,  te  , élevé,  ce.  Qucl- 
ques-uas  lUfcot  i r<vo*e.  L.  Frwttuia 


Procer,  pris  comme  fubftaatifi 
fignifie  un  Grand  Seigneur,  un  hom* 
me  de  ht  première  diftinclion.  Lat 
/^r  pri.fuirius. 

PROCERIDAD  , / /.  Hauteur  , 
éminence,  élévation.  Lat  iVeen 7>j/, 
tit. 

PROCESSAL , adj.  dune  term.  Qui 
appartient  aux  procès } judiciaire. 
Lat  Judicialii , e. 

PROCESSAR  , V.  a.  Intenter  un 
procès  criminel  contre  quelqu'un. 
Lat.  Aciionem  capitis  infUtuere. 

PaoCESSAR,  fignifie  aulfi  Mettre 
une  caufe  criminelle  en  règle.  Lat 
Alla  infiruere. 

FRÜCESSAOO  , DA  , ^t.  faff. 
du  verbe  FrccejJ'ar.  Intente , ée , en 
parlant  d’un  procès  crimiiieL  Lat. 
Ach  tajiru^ia, 

PROCESSION,  / / Procefiion, 
l'aélion  par  laquelle  une  chofe  pro- 
cède d’une  autre.  Lat  Fro^ejUio  ^ ms. 

Procession.  Proetflion,  fc  dit 
en  termes  de  Théologie  pour  mar- 
quer U manière  dans  bquellc  011 
cunfoit  que  le  Saint  Efprit  procède 
du  Père  & du  Fils.  Lat.  Frc^h^ 

Procession*.  Proedfion,  fe  dit 
auüi  ù'unc  cérémonie  Eedefiaftique  , 
des  prières  que  le  peuple  fiait  à la 
fuite  du  Clergé  qui  va  par  dévotion 
vtfiter  quelque  lieu  lâint  Lat  Fro~ 

Procession.  Procefijon.  On  ap- 
pelle ainli  par  fimilitudc , une  lon- 
gue fuite  de  gens  qui  vont  à la  file 
l'uQ  de  l'autre.  Lat.  Homvutm  lot^ 
^us  ordo , Imza  fériés. 

PROCESSIONAL,  adj.  duneteim. 
Qui  cft  en  forme  de  Procclfion,  ou 
qui  lui  appartient  Lat  Froc^ifùma- 
liin  e. 

PROCESSIONALMENTK  , aiv. 
Procelfinnncllcment,  en  forme,  en  or- 
dre de  Procefiion.  L.at  Lmgo  ordine. 

PRüCESSIONARIO  , /.  m.  Pro- 
cclTional , livre  qui  contient  les  priè- 
res que  l'on  chante  aux  Procefiions. 
Lat.  lÀhn  rituaîxt  ad  Froc^îones. 

PROCESSO  , /.  m.  le  meme  que 
Fto'^/rtjo. 

PrûCesso.  Procédure.  On  appelle 
ainfi  en  termes  de  Palais  toutes  les 
pièces  qui  fervent  à l'infiruélioD  d'un 
procès  civil,  ou  criminel.  Lat  Zirir 
vtjlrmnmta. 

Error  de  px-ocejfo.  Expreffion  figo- 
réc  ufitéc  dans  i'Aragon , qui  figni- 
fie qu'un  homme  cft  fi  liabile , que 
encore  qu'il  foit  convaincu  il  (aura 
fc  tirer  d’afibirc.  Lat  Error  in  moda 
proctdendi. 

PROCINTO  , /.  tn.  L'aéHon  de 
fe  tenir  prêt  à combattre î apprêt, 
appareil  pour  combattre.  Lat  Fro* 
cincius.  Il  cft  peu  ufité. 

PROCLAMA,//.  Proclamation, 
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6on  des  bans  de  mariage.  Lat.  Pre- 

cLwtatio. 

PROCLAMACION , f. /.  Proclama- 
tion , publication  d'B^its , d'Arréts , 
de  Bans  , & de  toute  autre  chofe. 
Lat.  I*roclamatio.  Frofnulgoth, 

PBOCLAMAClo>f.  Acclamation, 
cri  de  joie , par  lequel  le  public  té- 
moigne Ton  contentement.  Lat  Â^'cU- 
fnatio. 

PROCLAMAR,  r.  e.  Proclamer, 
publier  à haute  voix,  à cri  public. 
Lat.  Froclamart.  Fr«mulç,>xrt. 

Proclamas.  Faire  des  acclamv 
tions  publiques  en  fignc  d'applaudif- 
fement.  Lat.  Acclionatt,  Flaudcrt. 

PROCLAMADO,  da  , par/,  pa^ 
du  verbe  Frocluuttt.  Proclamé,  ée. 
Lat.  Froclautatus , a , um. 

PROCLIVE,  aâj.  d'une  terw.  En- 
clin , inc , porté , ée  à quelque  choCe , 
fur-tout  au  mal.  Lat.  Froclitfij , e. 

PROCO , f.  ftt.  Amant , galant , 
celui  qui  recherche  une  tille  en  ma- 
riage, ou  qui  follicite  une  femme 
pour  la  réduire.  Lat  Fr<fcust  ». 

PROCONSUL,  / m.  ProconfuI , 
Magillrat  Romain  qu'on  envoyoit 
gouverner  une  province  avec  une 
puiltancc  Confulaire.  Lat.  Fr^ccfi- 
Ms  M. 

PROCONSULADO , / m.  Procon- 
fulat,  dignité  de  ProconfuI,  aufli- 
bien  que  le  tems  de  la  durée.  Lat 
Froconfulatut. 

PROCONSULAR  , aàj.  dune  trrm. 
Proconfulairc,  qui  appartient  au  Pro- 
conful.  Lat.  Froconfùlurit , t. 

PROCREACION  , /.  /.  Procréa- 
tion , génération , Taélion  de  produi- 
re. Lat  FŸoercatio.  Generatio. 

PROCREADOR , f.  m.  Celui  qui 
procrée , ou  qui  engendre.  Lat  Fro- 
creator.  Prop<^n<er. 

PROCREA  R,,  f/.  a.  Procréer,  en- 
gendrer des  enfans.  Lat  Froereare. 
Gifcnrre. 

PROCREADO,  DA,  fajp  dn 
▼erbe  ProcTfor,  Procrée,  ée.  Lat 
Frocrcatus.  Genitus , a , «m. 

PROCURA  , / / le  même  que 
Frocuracion  ou  Frocuraduria. 

PROCUR.ACION,//.  Adminiftra- 
tien , cha^c , commilEon  , condui- 
te d’une ‘affaire.  Lat  Frwuratio , nii, 

PsocuRACtOK.  Procuration,  poi>- 
Toir,  aéle  par  lequel  on  donne  char- 
ge à quelqu'un  de  faire  quelque  cho- 
ie , qui  foit  aulTi  valable  que  fi  on 
la  Paifoit  foi -même.  Lat  FoUflsu  ad 
ugmdum, 

PsocuRAClON.  Procuration,  fe 
lUt  quelquefois  de  la  Charge  de  Pro- 
cureur. Lat.  FrocuriUarû  munus. 

Procuracion,  fe  dit  dans  quel- 
ques endroits  pour  Frocurnduria. 

ProcuraCion.  Procuration , con- 
tribution ou  droit  que  les  Eveques 
exigent  des  Eglifes  dont  ils  font  U 
Tiütc,  ponr  leur  logement  & leur 
Tm.  IL 


' entretien  pendant  tout  le  tems  qu'cl- 
I le  dure.  Lat.  Frocuratio.  Fro  ciho 
ftnjio. 

PROCURADOR , / m.  Procureur , 
qui  cil  chargé  de  la  procuration  d’un 
autre,  pour  agir  en  Ton  nom.  Lat 
Frocurator  , //, 

I Procurador.  Procureur,  fe  dit 
aufli  d’un  Officier  créé  pour  fc  pre- 
fenter  en  Juftice,  &inftruire  les  pro- 
cès des  parties  qui  le  chargent  de  leur 
exploit,  ou  de  leur  procuration.  Lat 
Frocurator. 

Procurador.  Proaircur.  On  ap- 
pelle ainfi  chez  les  Religieux  celui 
qui  eft  chargé  de  l’économie  du  Cou- 
vent. Lat.  Frocurator. 

Procurador  depebm.  Procureur 
des  pauvres,  outre  le  fens  propre, 
fc  dit  d’un  homme  qui  fc  mêle  d'af* 
faires  auxquelles  il  n’a  aucun  inté- 
rêt ; & 11  c'cll  par  hazard  un  fripon 
qui  s'en  mêle,  on  dit,  Quien  ie  mett 
d Jkàai  en  fer  procurador  de  poin  ts  ? 
Qui  a commis  Judas  pour  Procureur 
des  pauvres  ? Lat  Faupa-um  procu- 
raier, 

Procurador  de  Cortès.  Le  Dé- 
puté que  nomment  les  Villes  nui  ont 
voix  dans  les  aflemblées  où  il  le  trai- 
te  de  chofes  importantes  à l'Etat 
Lat  Frocurator  comitialis. 

Procurador  GENERAL.  Procu- 
reur général  ; e(l  un  Officier  du  Corps 
des  Magillrats,  établi  pour  foutenir 
les  intérêts  du  public,  & fans  le- 
quel on  ne  peut  rien  faire.  On  l'ap- 
pelle en  quelques  endroits  Frocura~ 
dor  S^ndico.  Lat.  Frocurator  Synd  'scui. 

PROCURADURIA  , f.  / Emploi 
de  Procureur.  L.  Frocuratoris  mimus. 

PROCURADURIA.  C'cll  aulTi  l'Etu- 
de  d'un  Procureur.  Lat.  Frocuratoris 
ojficina. 

PROCURAR , V.  a.  Solliciter , fai- 
re enforte  d’obtenir  cc  qu’on  défire, 
ou  pour  foi , ou  pour  quelque  au- 
tre. Lat-  Frecurore.  Curare. 

PROÇURANTE , part.  iic7.  du  ver- 
be Froevrar.  Procurant,  foUicitant, 
qui  procure , qui  follicite.  Lat.  Fro- 
curant.  Iniendeus. 

PROCURADO , DA , p‘TTf.  pajf.  du 
verbe  Frocurar.  Procuré,  éc.  Lat. 
Cwratus.  Frocuratus , e , hm. 

PROCURRENTE,  / m.  Terme 
de  Géographie.  Langue  de  terre  qui 
s’avance , qui  s’étend  dans  la  Mer. 
Lat  Tcrrg  angulus  in  stture  procurreas. 

PROCYON , f.  M.  Procyon.  Nom 
^ue  les  Aflronomcs  donnent  d une 
étoile  qui  eil  au  centre  du  petit  chien. 
Lat  Procyon, 

PRODÎCION , f.  f,  le  même  que 
Aln'ofia^  ou  Traicion, 

PRODIGALEZA,  /.  /.  le  même 
que  Frodit:alid.id  Cc  mut  a vieilli. 

PRüDIGALIDAD , / /.  Prodigali- 
té , proFullon  vaine , vice  qui  fait 
qu'uu  homme  dépenfc  avec  exvèS) 
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fans  connoilTance , fans  raifon.  Lat. 

Frodigulitas. 

P&OOIGALIDAD , fc  prend  aufll 
pour  Multitude , abondance  de  quel- 
que chofe.  Lat.  Ahundantia.  Ci'Pia. 

PRODIGALMENTE,  adv.  Prodi- 
gaiement , avec  abondance.  Lat  Fro~ 
fusi. 

PRODIGIADOR,  y!  nt.  Terme  peu 
utitc.  Pronofliqueur , celui  qui  à l'ai- 
de des  prodiges,  des  chofes  extraor- 
dinaires qui  arrivent,  prévoit,  ou 
annonce  les  événemens  futun.  Lat 
Fr  a fat  itor. 

PRODIGIO,  r.  m.  Prodige,  évé- 
nement extraordinaire  qui  excède  let 
bornes  ordinaires  de  la  nature.  Lat 
Frodigiuot.  Oiientum. 

Prodigio.  Prodige,  fc  dit  de  ce 
qui  cR  rare  & extraordinaire  en  Ion 
genre.  Lat  Res  mira. 

Prodigio.  Prodige , fignifie  quel- 
quefois Miracle.  Lat  Frodigium. 

I PRODIGIOSAMENTE , adv.  Pro- 
I digieufement , d'une  manière  prodi- 
giettfe,  extraordinaire.  L.  Pro^iosi, 

PRODIGIOSAMENTE,  Ggnifie  aufi 
fl  Mcrveilleufcment  , parfaitement 
bien.  Lat  Afirè.  Alirum  in  modum, 

PRODIGIOSO  , SA , adj.  m.  f. 
Proiligieux,  eufe,  miraculeux,  eufe, 
extraordinaire  , roondrueux,  eufe. 
Lat.  Portentofus , a , um. 

PRODIGIOSO,  tignitie  aulli  Mer- 
veilleux , excellent , exquis.  Lat 
Alîrus  , a , um. 

PRODIGO,  GA,  adj,  m.  ^ /. 
Prodigue , qui  dêpenfe  fon  bien  mal 
à propos  & fans  raifon.  Lat  Fro^ 
digus. 

Prodico.  Prodigue,  fe  dit  aufH 
d'un  homme  qui  n'epargne  pas  affes 
fon  fang,  qui  ne  ménage  pas  alTcs 
fa  vie.  Lat.  Prodigus. 

Prodigo.  Prodigue,  fe  prend  fou- 
vent  en  bonne  part,  & fignifie.  Ex- 
trêmement liberal.  Lat  ^aUè  miau- 
feus. 

PRODITORIO  , RIA  , ad/,  tu, 

/.  Qui  tient  de  la  trahifon , de 
la  pertidio.  Lat.  Frodttorius , a , um, 

PRODUCCION , f.  f.  Produétion  , 
aélion  de  produire  quelque  chofe» 
ou  cc  qui  cil  produit  Lat  FroduC’- 
tio^  nis. 

PRODüCIBILIDAD,  f f.  Capa- 
cité, aptitude  à être  produit  l^t. 
Proilucibilitas , tis.  C cil  un  ternie  de 
Philofophic. 

PRÜDUCIBLE,  adj.  duM  tenu. 
Qui  peut  être  produit.  C'cll  un  ter- 
me de  Philofophie.  Lat  Froducibi^ 
lis , e. 

PRODUCIDOR , m.  Auteur,  ce- 
lui oui  produit  Lat  Froduchr , ris, 
Auaor^  ris. 

PRODUCIR,  V.  a.  Produire,  don- 
ner la  nailTancc  à qucloue  chofe,  U 
faire  paroitre  au  jour.  Lat  Iruduce^ 
i re,  Frocreare. 

Ece  Fro- 
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pp.ODUCit.  Prodnirc,  fe  dit  auf- 
ü en  Pratique,  titres  & des  pa- 
piers qu'on  met  entre  les  miins  des 
Jii;;es  pour  établir  un  point  de  droit , 
luio  vérité.  Lat.  Evhibere. 

Ppoducis.  Produire,  fc  dit  auC 
fi  en  chofes  rpirituclles  & morales. 
Ljc.  Procreare. 

PRODUCENTE,  p»rt.  néi.  du  ver- 
be Producir,  Proiluifant , qui  produit, 
Lat-  Proiiitcfm.  Procrcans. 

PRODUCIOO,  DA,  part,  pajf.  du 
verbe  Pn4itcir.  Produit,  iie.  Lat. 
Prcdstciia.  Procrtaiuit  <i,  uf». 

PRODUCTO,  TA,  Jecand  part.  pajf. 
du  verbe  Producir.  Le  même  que  jPro- 
dttcido  : il  eft  moins  ufité. 

PrODUCTU,  fhbji.  Produit,  Te  dit 
de  l'argent  que  rapporte  une  ehofe 
qu'on  vend  ou  qu'on  loue.  Lat.  Ke- 
iittu. 

Pboducto.  Produit,  en  terme 
«l'Arithmétique , c'efV  h fomme  qui 
réfnltc  de  1a  multiplicntion  de  deux 
nombres.  Lat.  Produifits. 

Producijs  uUrr»ativ9s.  Produits  al- 
teruatifs,  en  termes  d'Algèbre,  font 
ceux  qui  réfultent  de  la  multiplica- 
tion de  plufieurs  grandeurs  prifes 
deux  à deux,  trois  à trois,  quatre 
à quatre , &c.  Lat.  AUemus  froâuc^ 
im  alicuitis  magnitudinis. 

PRODUCTIVO  , V A , m. 
ÊJ*  /.  Qui  a la  vertu  de  produire. 
Lat.  ProduHhnis ^ a,  tmt. 

PROEJAR,  V,  a.  Voguer  contre 
le  vent,  ou  les  courans  qui  vien- 
nent de  proue.  Lat.  Advtrft  vfuto 
MoxAgare. 

PxoEjAE,  pris  figurément,  ligni- 
fie Réûtter  conrageufement  à l’ad- 
VcrÜté.  Lat.  Alatis  frentem  obx'crtere. 

PROEL , /.  rn.  Matelot  qui  tra- 
vaille à la  proue  du  V'aifieau.  Lat. 
Prorcta , «p, 

PROEMIAL,  «4/.  d’unrttn».  Pre- 
liiT.iniireî  qui  appartient  à Ii  préfa- 
ce, au  prologue.  Lat.  Ptoamtuiîty  t. 

PROE.'VilO  , m.  Préface,  avant- 
propos  , qu'on  met  à la  tête  d’un  li- 
vre. 1 at.  Proantiutr. , ii. 

PKOEZA , y*./.  Proiicfîe,  bravou- 
re, adion  de  valeur,  ou  de  hardief- 
le.  Lat.  Gtflum  praclartan. 

PROFANACION,  /. /.  Proftna- 
tioo,  adion  p.ir  laquelle  on  manque 
de  refped  pour  les  chufes  faintes  & 
fccrées.  Lat.  Pr-jfmath  , nis. 

PRÜFANADÜR  . f.  m.  Proftma- 
lenr , impie , qui  profane  les  chofes 
Duntes.  Lat.  Ptofanatar , ii. 

PROFAKAMENTE , adv.  Avec 
profanation.  Lit.  Profuni. 

PRüF ANAMIENTO , y!  iw.  lemc- 
mc  que  Profuni'ciua. 

PKOFANAK  f V.  a.  Profaner , 
manquer  de  refped  pour  les  chofes 
fnintes  & facrccs.  Lat.  Profautae. 
yidart. 

^ P&OfAKAA.  Profaner,  fouiller  , 
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deshonorer.  Lat.  Fadart.  A/aculare. 

PROFAN’ADO , DA  , part,  paffi  du 
verbe  Pro/amr.  Profane,  ée.  Lat. 
Prf>J\tttatus , a , um. 

PROFANIA,  /.  /.  le  même  que 
Profattidad. 

PROFANIDAD, /.  /.  Abus  des 
chofes  Ciintcs,  ou  l'ade  par  lequel 
on  les  profane , profimation.  Lat 
Profanation  nis. 

Profanidad,  fi^ifie  aufii  Lu- 
xe , excès , mondanité  , déréglement 
dans  les  habits  Sc  h Faqon  de  fe  met- 
tre. U fe  dit  fpécialcmcnt  des  Fem- 
mes lorfqu'eltes  vont  trop  découver- 
I tes.  Lat.  Luxut , ùs. 

I PROFANO,  NA,  aâj.  m.  ^ f. 
Profane.  Terme  oppofé  à Saint  & 
Sacré.  Lat.  Profanw , a , uns. 

Propano,  fe  prend  ordinairement 
pour  Adonné  au  luxe,  prodigue, 
qui  fait  des  dépenfes  exceflîves  en 
toutes  fortes  de  débauchés.  Lat  Pro- 
fanas.  Luxttrkfus , a , uut. 

Propano.  Qui  vit  dans  l’impure- 
té, lions  l’irrétidon.  Lat  Profamts. 

PROFAZADOK,/  m.  Brouillon, 
médifant,  qui  fe  plaît  à femer  1a 
zizanie  parmi  les  gens  qui  vivent 
en  bonne  intelligence , & i les  met- 
tre mal  enfemble.  Ce  mot  a vieilli. 
Lat  Snfurro , nis. 

PROFAZAMIENTO , /.  m.  le  mê- 
me que  Profaio. 

PKOFAZAR,  V.  a.  MéiUre,  par- 
ler mal  de  quelqu'un , découvrir  Tes 
défauts.  Ce  mot  a viclli.  Lat  Drtrtc^ 
tare. 

PROFAZO,/  m.  Mépris,  diferé- 
dit  dans  lequel  un  homme  tombe 
par  Ih  mauvaife  conduite.  Lat  «Sb- 
furratio. 

PRüFECTICIOS.  Voyez  Rirwff. 

PROFERJR,  V.  a.  Proférer,  pro- 
noncer, dire,  articuler.  Lat  Pro- 
fmt. 

PaopEiiRSE.  Voyez  Prtferirft. 

PKOFERIDO , DA  , part. 
du  verbe  Prof  rit.  Proféré,  ée.  Lit 
Prolatus  n O,  utn. 

PRüFESSAR  , V.  a.  Profefler, 
enfeigner  publiquement  une  Faculté , 
un  Art,  une  Doctrine.  Lat  Profit* 
ri.  Blxtrcere.  Doçrre. 

pROFESSAR,  fc  prend  ordinaire- 
ment pour  Faire  profcifion  dans  un 
Ordre  Religieux.  Lat  Rrli^iwnii  vo- 
ta rmittere. 

Propessar,  fignifie  attfli  Exer- 
cer quelque  ehofe  volontairement,  & 
de  plein  grc,  & y perfiflcr  : comme, 
Profejfar  amijiad , Avoir  de  l’amitie 
pour  qiiclqti'un.  Lat  Fvofifyi. 

PROFESSION,/./  Profefiion, 
condition , et  it  ^u'on  a chuiû  dans 
le  monde,  le  métier  auquel  on  s'ap- 
plique. Lat.  Profijjh.  X)fà:ium. 

Profession.  Profclfion , promef- 
fc  foletnnelle  d’obferver  les  trois 
v«ux  de  Keligioa,  & Us  règles  de 
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l'Ordre.  Lat  yotorum  rtligicforum 

tmij/io. 

Profession.  Profeflion , déclara- 
tion publique  & folcmnellc  de  (a 
Religion , de  fa  croyance.  Lat  Fi- 
dti  proftjfo. 

Profession.  ProfelTion,  fe  prend 
auflî  pour  Exercice  volontaire  de 
quelque  chotc.  Lat.  Profila.  Excr- 
citium, 

PROFESSO,  SA,  adj.  m.  f 
ProFês , eÜ'e  ; Religieux  ou  Religieu- 
fe  qui  ont  fait  leurs  voeux  de  Reli- 
gion dans  un  Couvent.  Lat  Prof^f* 
fus.,  fl. 

PROFESSOR  , f.  m.  Profencur , 
Doéleur,  Régent,  qui  enfeigne  pu- 
bliquement les  Arts  & les  Sciences 
dons  les  Univerfités,  dans  les  claf- 
fes  établies  pour  cct  effet  Lat.  Pre* 
fil". 

PKOFICIENTE  , aij.  Smi  ttnn. 
Celui  qui  fait  des  progrès  dans  ce 
qu’il  apprend.  Lat.  Profeims. 

PROFICUO,  U A,  adf.  m.  ef/ 
le  même  que  Prevr^fo, 

PROFLIGAR,  V.  u.  Renverfer, 
détruire , défaire , mettre  en  dérou- 
te. Il  n’eft  point  uûté.  Lat.  Profl- 
gare. 

PROFUGO,  GA,  adj.m.  ^ f 
Fugitif,  ive,  errant,  te,  vagabond, 
de.  Lit  ProfuguSn  <*i  wn. 

PROFÜNDAMENTE,  adv,  Pro- 
fomlément , d’une  manière  crcuU  & 
profonde.  Lit  Profinsdi.  AHè. 

PROFüNDAMENTE.Profondémcnt 
fe  dit  aulfi  Hgurémeut  en  chofes  fpi- 
rituelles.  Lat.  Alti. 

PKOFUNDAR , v.  a.  CrcuCrr , 
bêcher,  fouir  b terre,  faire  des  fbf- 
fcs.  Lat.  Fcdtre. 

P&OFi'NDAR.  Enfoncer,  pénétrer 
avant  Lat  AU}  fenetrart. 

ProfL'NDAR.  Mttaphor.  Appro- 
fondir, examiner  à foml,  tâcher  de 
pénétrer  dans  la  cotmoiiraace  d'une 
chofe.  I.at  Peurtrare  aùè.  Scrutari. 

PKÜFÜ.ND.ADO,  DhnJ^rt.paf. 
du  verbe  Crcuië“,  ée,  ap- 

profondi , te.  Lat  Aiti  foÿlu , pnu* 
traiui  . <1 , uin. 

PROFUNDIDAD  . / / Profon- 
deux,  la  troitieme  dimenlion  des  corps. 
Lat.  AUitUilo , inis. 

Prupundidad.  Profondeur,  aby- 
mc , gouffre.  Lat  AUitudo.  Abyjfus. 

pROFUNDlDAD.  Profondeur  , fc 
prend  ordinairement  pour  Eteudui 
d'une  chofe,  depuis  u furfacc  juC 
qu'a  fon  fond.  Lat  Altitude.  Pro- 
jwtditas. 

Profundidm).  Profondeur,  £e 
dit  audi  de  ce  qui  dt  grand  & ex- 
traordinaire : coumiv  , Li  Profundi- 
ilfld  drl  Jilaivion  La  profondeur  du 
fileiicc.  Lat.  Auitudo. 

Prupundioad.  Profondeur,  fe 
prend  figurément  pour  Harxteur , ci- 
ceUeuce,  graodeor,  impenéURbiUté , 
capa- 
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opacité , étendue  d’efprit , dcnfitc  , 
épaiflTeur.  Lat  Pro/tmditas.  jSUitudo. 

PROFÜNDISSIMAMENTE , aiv. 
ftfperL  Très  profondément.  Lat  ÂU 
/(iiW. 

PKOFUNDISSIMO,  ma*  aij.  m. 
^ /.  /uffri.  Très  profond , de , très 
creux*  eofe.  Lat.  Mij/iimuy  a,  um. 

PROFUNDIZAR , v.  a.  le  même 
que  Pro/undar. 

PROP'UKDO,  DA,  odf.  tn.  ^ f. 
ProFund,  de*  creux, eufe*  qui  a de 
l'étendue  en  bas.  Lat.  Pro/undus.  Al- 
Ivi , a , fun. 

P&OPUNDO.  Proiûnd,  fe  dit  or> 
dinairement  de  ce  qui  cft  plus  creux 
qu'à  l’ordinaire.  Lat  Profitndta. 

Pkofundo.  Profond,  fe  dit  aulB 
de  ce  qui  eft  étendu  en  long  : ainfi 
on  dit  , Seh'a  frofimiit , Une  foret 
profomle.  Efta  eufa  no  tient  /acbada , 
fera  es  frofundas  Cette  maifon  n’a 
giicres  de  face  fur  la  riiè,  mais  elle 
elt  profonde.  Lat.  Ijütus  , a , tutu 

PROFUNOU.  Profond,  cR  anlli  un 
terme  augmentatif,  & fe  dit  de  ce 
qui  cR  grand  éC:  extraominaire  : com- , 
me  , Pro/undo  Jilencio , Profond  (ilen* , 
ce  i Profmdo  fueno , Profond  fommeil.  ' 
Lat  AUuSt  a , un$. 

pROPUNDO.  Profond,  fe  dît  figu- 
rément  en  chofes  fpirituclles  & mo- 
rales i comme , Profimda  erudicion^ 
Profonde  érudition.  Lat  Profundus. 

FroPUNDO.  Profond,  fedit  tigu- 
rément  pour  Très-humble,  tiès-fbu- 
mis  : comme , Profmàa  reverencia  * 
Reverence  profonde.  Lat  HuwiUi^ 
mus  , a , um. 

PROFÜS.AMENTE.adr.  Profufé- 
ment  , avec  prodigalité.  Lat  Pro- 
fusi. 

PROFUSION,  y:  / Profnfion, 
libéralité  exceifivc,  prodigalité.  Lat 
Prüfiifio.  ProdigaJitas. 

PRÜFUSO,  SA,  ad),  m,  / 
Abondant,  te,  copieux,  eufe,  ex- 
celCr,  ive  dans  fes  dépenfes.  Lat 
Prcfyfits,  Prodigus^  a,  Htfu 

PROGENIE,/  /.  Race,  lignée, 
éamillc , dcfcendancc.  L.  Pre^enies^  ei. 

PROGENITOR  , f.  nu  Ancêtre , 
ayeul  * aücendant  Lat  Progenitor. 
Avus. 

PROGENITURA,  /.  f.  le  même 
que  Pregenit, 

PROGRAMMA , f,  m.  Mot  qu’on 
écrit  de  faqon  qu’en  reaverl^t  les 
lettres  qui  le  compofent,  U en  ré- 
faite  un  autre , qui  en  cR  l'anagram- 
me. Logogryphe.  Lat  Programma. 

PROGRESSION  , /.  f.  Pr<»gref. 
*fion , aélion  par  laquelle  une  chofe 
fc  porte  en  avant  Lat  Progr^J^, 
rùs. 

Progression.  ProgrefBon  , en 
\erme  d’ Arithmétique,  cR  une  fuite 
de  nombres  qui  fc  furpaflent  les  uns 
des  autres  de  la  même  quantité.  Lat. 
Progr^fio  Arkbmeti&s, 
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^ TregrtJJton  afeendente.  C’cR  celle 
dont  les  nombres  rom  toujours  en 
augmentant.  Toit  arithmétiquement, 
foit  géométriquement.  Lat  A/cendens 
frogr^io. 

Pfogyeÿion  defeendente  , eR  celle 
dont  les  nombres  vont  en  diminuant. 
Lat  Üefcendesis  frogr^ffie. 

PROGRESSIVO , VA  . adj.m.  y f. 
ProgredîF,  ive , qui  va  en  avant  Lat 
Progrejpvus , a , um. 

PROGRESSO,/.  m.  Progrès , avan- 
cernent , accroiflemeot  Uit  Progref- 
fus.  Prof  (dus  y ùs. 

PROGVMNASMA , f m.  Commen- 
cement, cfTat , épreuve  d'une  chofe. 

' Lat.  Pr^mna/ma  , tis. 

I PROHIBICION , Prohibiüon, 
défenfe.  Lat.  Prohibitio  * tris. 

Prohibicion  de  Lut.  Les  ARrono.  < 
mes  appellent  ainli  la  privation  de 
la  lumière  que  fouRre  une  Planète 
dont  le  mouvement  cR  tardif,  lorf- 
qu'vllc  fc  trouve  entre  deux  autres 
qui  vont  plus  vite.  Lat  Lneis  frobû 

bitio. 

PROHIBIR,  t;.  a.  Prohiber,  dé- 
fendre,  empêcher.  Lat  Probibtrt.l''e- 
tare. 

PROHIBENTE , ^oi  /.  ad.  du  ver- 
be  Prohibir.  Prohibant , défendant  , 
empêchant.  Lat  Prohibens.  retans. 

PROHIBIOO , OA  , part.  ^jf.  du 
verbe  Prvbibir.  ProhlM,  éc.  Lat. 
ProHbitus,  l\titHS  y n,  um. 

PROHIBITIVO , VA  , adj.  m.  ^f. 
le  même  que  Prohihitorio. 

PROHIBITORIO  , RI  A,  adj.  m. 
ÊJ*/.  Qui  prohibe,  qui  défend,  qui 
empêche  une  chofe.  Lat.  Prohibito- 
rius  y a y um. 

PROHIDIA  t /.  f.  le  même  que 
Po^. 

rROHIDIAR , v.  a.  le  même  que 
Porfar. 

PKUHTJADOR  , f m.  Celui  qui 
adopte  un  étranger  pour  fils  légitime. 
Lat  Pater  adeptivus. 

PROHIJAMIENTO  , f.  m.  Ado- 
ption , l’adion  d’adopter  pour  fils  un 
étranger.  Lat  Adopthy  nis, 

PRüHIJ.^R,  S',  a.  Adopter , pren- 
dre un  étranger  pour  le  mettre  dans 
là  famille , & le  rcconnoitre  pour 
Ton  fils.  Lat  Adoptare. 

Prohijar  , pris  figurément , fi- 
gnifie  imputer , attribuer  à quelqu'im 
une  chofe  qu'il  n‘a  pas  faite.  L.  Ittu 
putare.  Trthuere. 

PROHIJADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Prohijar.  Adopté  , éc  , impu- 
té , ée.  Lat  Adoptatsu.  Imputatus , 

PROLACION  y f.  f.  Prononcia- 
tion , l'adion  de  proférer , de  pro- 
noncer. Lat.  Prolatio.  Pronunciaih. 

PRüLE,//.  Race,  lignée,  en- 
Fans.  Lit  Proîts , is. 

PROl.EGO.MENO  , f.  m.  Prolégo- 
mène,  Oifeours,  ou  traité  prépara- 


tif qui  contient  les  chofes  dont  U 
fout  inRruirv  un  leâeur.  Lat  Pro» 
legomenon. 

; PROLETARIO  , iia  , ad;,  m. 
£?*  f.  Auteur  médiocre.  Ce  mot  n'eft 
peint  ulité.  Lat.  Proletarius. 

PROLIFICO , CA  • aij.  m.  ^ f. 

^ Prolifique,  qui  a les  qualités  propres 
. pour  engendrer.  Lat.  ProUfeus , « « 

' um. 

PROLIXAMENTE  , aiv.  Proli- 
xement , diffufément , avec  trop  d’^ 
tendue.  Lat.  ProütA. 

PROLIXIDAD  , f.  /.  ProUxité  . 
longueur  dans  ce  qu'on  dit  , dans 
ce  qu'on  foit  Lat.  ProUxitas. 

PlOLixiDAO  , fignifie aufli , At- 
tention trop  ferupulcufe  à ce  qu'oo 
foit.  Lat.  rrcüxitas.  Cura  intenja. 

Proi.ixioad  , fignifie  anlfi  Lon- 
gueur ennuyante  dans  le  dilcours.  L. 
Jnepta  proUxitudo, 

PROLIXISSIMAMENTE,  aâv.Ju. 
pnU  Très  proUxement  Lat.  ProUxà 

iovejits. 

PROLIXO  , XA  , adj.  m.  ^ /. 
Prolixe,  long,  longue,  trop  étendu, 
ué  * ennuyeux , eufe.  Lat  Prakxm , 
a y ton. 

Prglixo,  fignifie  aufli  Tropfcni- 
pulciix  , trop  exaâ , exceflâf  en  tout 
Lat.  Prorixus.  A’fwn/. 

pROLixo,  fignifie  encore  Fâcheux, 
importun , ennuyeux.  Lat  MoUfiuu 
Gravis. 

PROLOGO , f.  m.  Prologue,  exor- 
de  qu'on  met  à la  tète  d'un  livre.  L. 
Proîegus.  Pnefatio , nis. 

PaoLOGO  , le  dit  par  extenlîon 
de  tout  ce  qui  fort  comme  d'intro- 
ducUon  à quelque  chofe.  Lat  Pra- 
lufio  y nis. 

PROLONOACION  , /.  / Prolon- 
gation , augmentation  de  la  durée  de 
quelque  chofe.  Lat.  Prorogatio  , nis. 

PROLONGADAMENTE  , aiv. 
Plus  longtems  ; pour  plus  de  tems  i 
de  plus  longue  durée.  Lat  Diuiiks* 
Nimis  lyngi. 

PROLONGAMIENTO  , /.  m.  le 
même  que  Prolotsgacion, 

PKOLONGAR  , r.  a.  Prolonger , 
allonger  , rendre  la  durée  d'une  cho- 
fe plus  longue.  Lat  Proregare.  i*iv- 
trabere. 

FROLOKGADO  , DA  , paru  pt^, 
du  verbe  Pretongar.  Prolongé  , ée. 
Lat  Prorogutus  , a , um. 

PROLONGADO.  Allongé,  foditdc 
cc  qui  eR  plus  long  que  large , oblong. 
Lat  Oblongus  y a , um. 

PROLOQUIO,  /.  m.  Propofition, 
maxime  , fcntence , axiome  , aphorifo 
me.  Lat.  Prot^sfuissm  , ii. 

FROLUENGO , /.  m.  Longueur  , 
étendue  en  long.  Ce  mot  cR  peu  ufité. 
Lat.  /.ongitudoy  inis. 

PROLUSIüN  ♦ /.  jè  le  meme  quo 
Prebifii^n. 

PRÜMEDI.AR , V.  a.  Partager  une 
E c c a chtifo 
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ehofe  en  denx  pmie^  égales.  L.  Jn 
wtdtaf  partes  dividert. 

Promediar  , fignifie  auflî  S’en- 
tremettre , intervenir  pour  paciticr 
un  ili'ffcrcnd.  Lit.  InttrxKnWt 

PROjMEOIADO  , DA  , part.  pajf. 
«lu  verbe  Promediar.  Partagé , éc  en 
deux  egalement.  Lat.  Médius. 
diiitus. 

PRÜMEDIO  , / w.  L’endroit  où 
Ton  partage  une  chofe  par  U moitié , 
ou  à peu  près.  Lnt.  yic.tium^  ii. 

PROMtiSSA  , /.  f.  PromclTe  , af- 
furancc  qu’on  donne  de  faire  ou  de 
donner  une  chofe.  Lat  Pronüjfuin  ^ i. 
Sponfio , nis. 

Promessa.  PromefTe,  vœu  qu'on 
fait  à Dieu  ou  à quelque  Saint.  Lat. 
l^oàum. 

PROiMETEDOR  , f.  m.  Promet- 
teur , qui  promet.  Lat.  Promijor. 

PROMETER  , c.  a.  Promettre , 
affurer , s'engager  , faire  cfptTcr  , 
s’obliger  h donner  ou  à fiire  quelque 
choie.  Lat.  Promittere.  Spo^ine. 

Prometerse,  V.  r.  Se  promet- 
tre» croire»  cfpérer»  avoir  confiance 
qu’une  chofe  arrivera.  Lat.  Spn-ars. 
Confidert. 

Prometeise.  Se  vouer,  fe  con- 
facrer  à Dieu  ou  à fc$  Saints.  Lat 
i$>  dicare  , dtvn>rre. 

Prometerse.  Se  promettre  , fe 
donner  réciproquement  parole  de  ma- 
riage, par  foi-meme  mi  par  un  tiers. 
Lat.  Jilutuam  fidtm  dore  ^ acciptre. 

PROMETIDÜ  , DA  » part.p^.  du 
verbe  P tome  ter.  Promis  , ife.  Lat. 
Promijus  , n , um. 

Prometioo  , employé  comme 
fuhftantif,  fignifie  la  même  chofe 
que  PrornHimiento.  PromeflTc.  Lat 
Promijum , 1. 

Prometido  , fe  dit  auSi  de  1a 
mife  qu'on  fait  à une  enchère.  Lat 
lÀcitatio. 

La  novia  de  ccntndc  % y ri  dote  de 

rmetiJo.  Cette  cxprcffion  m.-uque 
caraftère  de  certaines  gens  , qui 
fous  l’apparence  de  quelque  utilité 
Teulcnt  nous  engager  à des  chofes 
qui  nous  font  ouereufes.  Lat  /Wa 
^ otms  impofitwn, 

PROMETIMJENTO , / «.  le  mê- 
me que  Promeÿa. 

PROMISCUA^ŒNTE,  adv.  Con- 
fufement , pèle-méLe  , enfemble , en 
commun.  Lat  Prom{fcuè. 

PROx^CÜO , CUA  , adj. 
Melé,ée,  confus,  ufe  $ mis  pêle- 
mêle  , (ans  dilUncUon.  Lat  Promif- 
tsms , O , wn. 

pROMiSCUO.  Equivoque  amphibo- 
logique , qui  a deux  fens.  Lat.  Pro~ 
0ti/ruus. 

PRüMISSION  , r.  f.  Terme  an- 
cicn.  Promefle.  Voyez  Promejfa. 

Tinta  de  promijjton.  Terre  de  pro- 
midion  , fe  dit  d'uii  pays  abondant 
& fertile.  Lat.  Terra  promij}iomi. 


PRO 

PROMISSORIO,  BlA.mJy.w.y/. 
Qui  enferme  une  promefle.  Lat.  Pro- 
mijloriiis , « « unt. 

PROMOCION  , f.  f.  Promotion  , 
élévation  à certains  honnenrs , h cer- 
taines dignités.  L:it.  Promotio  f nis. 

PROMONTORIO  , /.  m.  Promon- 
toirc  { élévation  de  terre  confidérable , 
^i  fe  trouve  en  quelque  endroit  Lat 
Promontoriwn , ii. 

pROMONTORlo  , fc  dit  par  ana- 
logie de  tout  ce  qui  forme  un  gros 
volume , & qui  cmbarrafTc.  Lat  Cu~ 
mitbti , }. 

Promontor  10.  Promontoire.  Ter- 
me de  Géographie.  Voyez  Cabo. 

PROMOTOR  , /.  m.  Promoteur , 
celui  qui  travaille  à l'avancement  d'u- 
ne chofe , & qui  employc  fes  foins 
pour  h porter  a fa  perfeâiou.  11  fe 
dit  ordinairement  des  Procureurs  fif- 
eaux  dans  les  Tribunaux.  11  fe  dit, 
par  cxtcnfion  , de  celui  qui  cR  au- 
teur d’une  chofe.  L,  Promotor.  Auêlor. 

PROxMOVEDOR  , f.  m.  Promo- 
teur , celui  qui  pouflTe  à faire  queU 
<uie  chofe  en  bien  ou  en  mal.  Lat. 
Prouiotor.  Auilor. 

PRO.MOVER , V.  o.  Promouvoir , 
avancer , poulTcr  eu  avant , faire  en 
forte  qu'une  chofe  arrive  à là  perfec- 
tion. Lat  Prmnovert. 

Promover.  Promouvoir  , élever 
quelqu'un  à une  Dignité  plus  eonfi- 
dérable  que  celle  qu’il  pod'édoit  Lat 
Evehere.  Promovne. 

PROMOVIDO,  DA,  part.paf.  du 
verbe  Promover.  Promu  , uc.  Lat. 
Promotus  , u , um. 

PROMULGACION , //.  PromiU- 
: gation , pubiicatioD.  Lat.  Pronut^a^ 
tio  , nis.  . 

PROMULGADOR  , f.  m.  Celui 
qui  public  quelque  chofe.  Lat.  Pro^ 
mki^utor , ris. 

PROMULGAR , v.  a.  Publier  quel- 
que chofe  folcmncllement , la  faire 
lavoir  à tout  le  monde.  Lat  Promul^ 
gare.  Edscere. 

Prosivecar  , fignifie  quelquefois. 
Mettre  au  jour  , donner  au  public. 
Lat  Edere.  Prcinuigare. 

PROMÜLGADO  , .da  , part.  paf. 
du  verbe  Promuigar.  Publié  , éc.  L. 
Promiilgatus  , a , wn. 

PRüNEIDAD,//,  Terme  d’Ecolc. 
Inclination  , penchant  Lat  Proeii- 
viUs , tis. 

PRONO,  NA,  a^.  tn.  ^ f.  En- 
clin , inc  i porté , ée  \ incliné , ce. 
Lat.  Promis  , a , um. 

PRONOMBRE  , /.  m.  Pronom. 
Terme  de  Grammaire.  C’efl  une  par- 
tie d'oraifon  qui  fi.*  met  au  lieu  du 
nom.  Lat.  Fronoiutn , inis. 

FRÜNOSTICACIÜN  , / f.  Prono- 
fiiCAtion,  l'aélion  de  conjci^rcr,  de 
prédire  les  évenemens  futurs  par  l'ub- 
fert'ation  de  ccrUûu  figues.  Lac.  Pro- 
gnojiicum. 


PRONOSTIC ADOR  , oia  , adj. 
m.  cÿ  /.  Qui  pronolHqtie  , qui  fert 
de  prédiélion  à quelque  événement 
Lat  Pranuntius , o , um. 

PRONOSTICAR  , v.  a.  Pronofti- 
quer , conjeéhirer , prédire , foit  par 
habileté,  foit  par  hazard  , quelque 
événement  futur.  Lat  Augurari.  Pr*- 
dierre.  Pratumtiare.  Ominari. 

PRONOSTICADO  , da  , part.paf. 
du  verbe  Pronofiicar.  Pronofiiqué , te. 
Lat  Prtcitwstiatus , a , um. 

PRONOSTICO , /.  w.  PronolHe , 
jugement  coiijeélural  de  quelque  évé- 
nement par  quelques  lignes  qui  ont 
précédé.  Lat.  Psognoflicum. 

PHONOSTICO.  PronofHc,  fe  prend 
aufÜ  pour  les  lignes , & les  marques 
par  où  l’on  conjeâure  ce  qui  doit 
arriver.  Lat.  Augurium.  Orne». 

Pbonostico.  PronofUc,  feprend 
aufii  pour  un  Almanach.  Lat  CaUsu 
diT.imn. 

PRONTAMENTE  , adv.  Prom^ 
tement , en  diligence.  Lat  CeUriter. 
Cité. 

PRONTISSIMAMENTE , adv.fu- 
Perl.  Très  promptement , en  toute  di- 
ligence. Lat  Citiphni. 

PRONTISSIMO,  WA,  adj.m.^ 
f./uperi  Très  prompt,  te,  très  vif, 
vive.  I.at.  Celàrimus , e , um. 

PRONTITUD,/./.  Promptitude, 
vitcfic,  diligence,  l^t.  Celeritas.  Di- 
Ugenlia  , <r. 

PRO^nirro.  Promptitude,  vir> 
Icité  d'cfprit,  fubtilité.dc  génie.  Lat 
Ir^enii  aeuttiefi. 

PRONTO  , TA  , edf.  m.  ^ f. 
Prompt,  tc}  rapide;  léger,  ère;  ac- 
céléré-, éc.  Lat.  PrùîKpiHs.t  o,  um. 

Pronto.  Prompt,  qui  cft  prêt  i 
faire  d'abord  quelque  chofe,  qui  l’exé- 
cute fur  le  champ.  L.11.  Protvptus. 

Pronto.  Prompt  , pris  comme 
fublbntif , fignifie  un  mouvement 
fubit  & non  prémédité.  Lat  Isnpui. 
fus  atiimi. 

I PRONTU.ARIO  , /.  m.  Agenda, 

I tablette  , ou  mémoire  où  l'on  écrit 
ce  qu’on  veut  avoir  préfent  dans  l oc- 
cafiun.  Lat.  Prcwptunrimn , «. 

I PRONUBA,  y!/.  Terme  Poétique. 
Celle  qui  menoit  l'épouféc  chez  le 
mari  le  foir  de  fes  ooecs.  Lat  Pro- 
ntiht  , n'. 

PRONUNXIACION,//.  Pronon- 
ciation  , articulation  dilHnétc  des 
mot$&  des  lettres.  Lat.  ProunnSiatio  ^ 
ffis. 

PsONUNClAClON.  Prononciation. 
Ce  mot  fc  dit  de  la  cinquième  partie 
de  la  Rhétorique , qui  conUfic  d tôe 
gler  ft  bien  fa  voix  & fon  geOe, 

' qu'ils  fen'cnt  à perfuader  l’cfprit  & 
à toucher  le  cœur  de  ceux  qui  nous 
entendent.  Lat.  PrcrssiUtiatio. 

Pp.ONüNClACiON.  TermedePra- 
tique.  Primoncûeton  , pubUcatioa 
1 des  jugcmciis  Si  des  arrêts.  Lat  Pro^ 
ttipuia- 
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mmtiath.  Promulgation  nif.  I 

PRONUNXIAR , V.  a.  Prononcer  » 
articuler , proférer  tliftindement  quel- 1 
sucs  paroles , en  exprimer  le  (bn.  L.  , 
Pronuntiare.  \ 

Paonunciab.  Prononcer,  Cgni- 
fie  nufll  Rendre  un  arrêt , un  juge- 
ment l.at.  f hre.  Prowulgare. 

PRONUNCIADO  , OA  , part  fajf. 
ilu  verbe  Prontmeiar.  Prononcé , éc. 
Lat  PrortuHtiatus , a , um. 

PRÜPAGACION  , /,  /,  Propaça- 
tion  , multiplication  des  animaux  , 
continuation  des  efpéccs  par  la  voye 
de  la  génération.  Lat  Propi^ation  nii. 

pROPACACION.  Propagation,  fi- 
guiüe  aulfi  Progrès , accroifTement , 
augmentation.  Lat  Propagation 

PROPAGADOR  , /.  w.  Celui  qui 
^tend  , qui  amplifie , qui  augmente. 
JLat  propagat-r. 

PRüPAGAR  , V.  a.  Multiplier  , 
accroître  refpcce  par  la  voyc  de  la 
génération.  Lat.  Prepagart. 

Paopacak  , fignifie  auOî  Eten- 
dre, accroître,  augmenter,  amplifier, 
aggrandir.  Lat  Propagare. 

PRüPAGADü,  DA,  p<irt  pflj/!ilu 
verbe  Prapagar.  Multiplié,  éc.  Lat. 
PropagatM  ,41,  tmt. 

PROPAGATIVO,  VA  , a^/.m.  ^ f. 
Qui  accroît , qui  augmente  , qui 
étend.  Lat  Ptopagam. 

FROPALAK,  V.  u.  Publier,  di- 
vulguer une  chofe  qu’on  doit  tenir 
fecrctlc.  Lat.  Promu^stre. 

PROP.ALADO,  DA,  part.  paj".  du 
verbe  PropaUr.  Publié,  éc,  divul- 
gué . ée.  Lat.  Promu^atüs , n , um. 

PROPASSAR,  t'.  a.  Oiitrct^ncr, 
nafifer  au  dclA  des  bornes  prclcritcs. 
I^t.  IVav/^cdi. 

PRÜPÉKSAMENTE,  adv.  Avec 
affedion  R:  inclination,  afiedueufe- 
ment.  Lat.  Prepentè. 

PROPENSION,  /.  f,  Propenfion, 
penchant,  inclin;;tion  d’une  perfon- 
ne  ou  d'autre  choie-  Lat  Propenjîo. 

PROPENSO,  SA,  odi.  tn.  f. 
Enclin  , incliné  , affcdioimé.  Lat 
Prepntjusn  a,  um. 

PRüPHLCIA  , f.  /.  Prophétie, 
don  fumaturel  qui  conflftc  dans 
la  eonnoiiVance  & l'intelligence  des 
choies  futures,  par  l'infpiration  Di- 
vine. Lat.  Prtfietia,  a. 

PBOPNECIA.  Prophétie,  prédic- 
tion hite  par  infpiration  Divine.  Lat. 
Propl'ttia. 

Fbophecia.  Prophétie,  fc dit  par 
extenfion  des  Jugemens  ou  conjec- 
tures qu'on  f.iit  d'une  chofv  par  les 
figaes  qui  ont  précédé.  Lat  Pr»tÀic- 
th,  mt. 

PRüPHETA,/w.  Prophète,  ce- 
lui qui  a le  don  de  Prophétie.  Lat 

Pro^ta , 4*. 

Pbûpheta.  Prophète,  fc  dit  par 
extenfion  de  ceux  qui  par  prudence , 
^ art  > OU  par  haurd  prédifent  les 
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chofes  1 venir.  Lat  Prophrta,  l^atts. 

PRüPHET.AL , *u(t  d'iatt  Urrn. 
qui  fe  dit  des  livres  des  Prophètes. 
Lat  frepheUnts  ^ c. 

PKOPHET.AR  , V.  a.  le  même 


que  Pre^phetiiar.  Ce  mot  cil  peu  ulité. 
PROPHETICAMENTE,  adv.  Pro- 


PROPHETICO , C A , adi.  m. 
Prophétique,  qui  cU  propre  à des 
Prophéties  , à des  Prophètes.  Lat. 
rrspt'rlii'us  n a,  um. 

PROPIIETISSA , /.  /.  Prophctcr. 
fc,  femme  qui  prindiétife,  qtu  pré- 
dit. Lat.  Propht!,ftt , 4*. 

PROPHETIZAR,  v.  a.  ProphétU 
fer,  annoncer,  prédire  les  chofes  fu- 
tures par  un  cfprit  prophétique.  Lut. 
Prephrtifare. 

PsüPHEriZAP.  Prophctifcr , fi- 
gnific  aufli  Conjecturer  fur  le  fuccès 
d'une  chpfe  au  moyen  de  certaines 
obfcrvations  qu'on  a faites.  Lat  Fr-r- 
dierre.  f ^atieimri, 

PROPHETIZ ADO , DA  , part,  paf 
dn  verbe  Prophetizar,  Prophétife , 
ce.  Lat  Fr j-di<r/«r , a,  um. 

PRÜPICIACION,  f.  /.  Propicîa- 
tion.  Sacrifice  pour  fe  rendre  Dieu 
propice , pour  appaifer  fa  colère.  Lat. 
Propitiatio  , utf. 

Pbopici ACION.  Propiciation,  Sa- 
crifice qu'on  ofTroit  dans  l'ancienne 
Loi  pour  appaiter  la  colère  de  Dieu. 
Lat  Propitiatio. 

PROPICIADOR,  f.  m.  Celui  qui 
fc  rend  propice.  Lat.  Propitiator. 

PRüPICIAR , x\  a.  Rendre  favo- 
rable, propice.  Lat.  Propitiari. 

PROPICIATORIO,  RI  A,  ndj.m. 

/.  Propiciatüire , qui  a la  vertu 
de  rendre  propice.  Lat.  Propîtiato- 
rius , d , um. 

Propiciatorio,  / wi.  Propicia- 
toire.  C’étuit  chez  les  Juifs  la  cou- 
verture de  l'Arche,  revêtue  dedans 
& dehors  de  lames  d’or,  cnfortc  qu'on 
ne  voyoit  point  le  bois.  Lat  Fro- 
pitiiitm'iwn. 

pROPici.\TORio.  On  donne  ati- 
jourd'hui  ce  nom  aux  Temples,  aux 
Saints,  &:  aux  chofes  facrecs,  parce 
que  nous  nous  rendons  Dieu  propi- 
ce par  leur  cntrcmil'e.  Lat.  Prupitiu^ 
torium. 

PROPICIO,  CIA,  ad),  m.  ^ f. 
Propice,  favorable.  Lat  Propitiuin 
a,  utn. 

PROPIENDA.yt  f.  Les  brodeurs 
appellent  ainfi  un  morceau  de  toile 
en  double  qui  efi  cloué  en  dedans  du 
métier  , auquel  ils  coufent  rétoffe* 
qu’ils  veulent  broficr.  Lat  lÀntta 
fafeia , m. 

PROPINA , f.  f.  Repas , fcHin  qui 
fc  donnoic  entre  les  membres  d une 
Comp.igHÎc,  qu'on*  a depuis  conver- 
. ti  en  argent.  Lat.  Propim , 
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PtOPfNA.  Honoraire,  fiilaire qu'on 
donne  Â qtfl'lqu’un  pour  fes  peines, 
fes  foins  & Ion  travail.  Lat.  Jlunut 
bonvrarium  , ii, 

PROPINAR  , V.  a.  Préfenter  , 
convier  à boire.  Ce  mot  efi  peu  ufi- 
té.  Lat.  Prffimtre. 

PRÜPINQUID.AD,  /:/.  Proximité, 
voifinage,  parenté.  Lat  Propiaqui- 
tm , atif. 

PROPIXQUO,  ^UA  , aJJ.  m.  ^ /. 
Prochain,  ne,  voUm,ine;  qui  n’cfl 
pas  éloigné  , proche , parent.  Lat. 
Prophtquuf , a , um. 

PROPONEDOR , /.  m.  Propofant, 
celui  qui  propofe  , qui  rcprcfentc 
quelqtu.*  chofe.  Lat.  Prepottrus, 

PROPONER , t*.  «.  Propofer , rc- 
prefenter  quelque  chofe  à quelqu'un , 
pour  qu’elle  parvienne  à la  connoif- 
îhnec,  ou  pour  l’engager  à faire  ce 
qu'on  défirc.  Lat.  Propanere. 

Proposer.  Propofer,  refoudre, 
déterminer  i faire  quelque  chofe.  Lat. 
Propottere. 

Proposer.  Propofer  , préfenter 
quelqu’un  pour  remplir  un  polie  , 
un  emploi.  Lat.  Frt«;>âJ«Tf.  Prte/futare. 

PROPUESTO  , TA  , part.  paf. 
du  verbe  Proponer.  Propofe , éc.  Lat 
Prùpi'lîtut , a , um. 

PROPORtIÜN,/.  / Proportion, 
juftcllc , rapport  , convenance  que 
deux  chofes  ont  Tune  avec  l’autre. 
Lit.  Proportîo , nis. 

Proporcion.  Aptitude,  difpüfi- 
tion  pour  une  chofe.  Lat  Proportio. 
Aptitudo. 

Proporcios.  Proportion,  en  ter- 
me de  Mathématique,  fignific  Ega- 
lité de  ratfons.  Lat.  Preperth. 

Proporcios.  Proportion.  Quel- 
ques-uns appellent  ainfi  le  rapport 
qu’il  y .1  entre  deux  quantités.  Lat 
Proportio.  Ratio. 

Proporcion  Arithmetica.  Proportion 
Arithmétique,  égalité  de  diRcrcnce 
entre  phiucurs  nombres  , foit  en 
montant , foit  en  defeendant  Lat. 
Afithmeiùa  proportio. 

Proporcion  computjla.  C’cll  celle 
qui  cfl  compofée  de  plus  de  quatre 
termes,  & par  confcqiicnt  de  plus 
de  lieux  raifons.  Lat  Proportio  corn* 
p<Jïta. 

Proporcion  continua.  Proportion  con- 
tinué. C'cll  celle  dont  le  premier  ter- 
me a le  même  rapport  avec  le  fécond 
que  le  fécond  avec  le  troifiéme,  le 
troiûémc  avec  le  quatrième , &.  ain- 
n de  fuite.  Lat.  Proportio  continua. 

Proporcion  dirccla.  Proportion  di- 
rcélc  » t’eft  celle  dont  le  premier  ter- 
me a le  même  rapport  avec  te  fécond, 
que  le  truiliéme  avec  le  quatrième. 
Lat.  irofortio  direéia. 

Prapmcion  Gtotnttrica.  Proportion 
Géomctriquci  c’cH  celle  dont  le  pre- 
mier terme  contient  ou  cil  contenu 
par  le  fécond,  comme  le  troifiéme 
£ c c 3 couùem 
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contient  ou  cil  contenu  le  qui- 
tricmc.  Lat  Gecfnetrka  proportio. 

Propmxim  harmonies.  Ptoportion 
harmtmîque.  Elle  fc  trouve  entre  trois 
nombres , quand  les  diSerenees  du 

{premier  & du  fécond  terme  ont 
a méinc  proportion  que  le  fécond 
au  troifteme.  Lat.  Tropertio  harmo- 
nica. 

Fropir^ion  mayer , 6 Ttmario  mayor. 
Triple  majeur , ou  grand  triple.  Ter- 
me de  MuGque.  L.  Temarimn  majus. 

Froparciett  mmor  ^ è Temario  me- 
nor.  Triple  mineur , terme  de  Muû- 
que.  Lat.  Tfrmarium  ntimtj. 

Prcp^rcion  reciproca  è inver/a.  Pro- 
portion réciproque  ou  inverfe}  c’eft 
celle  dont  on  compare  les  termes 
indircôement , par  exemple , comme 
te  fécond  ell  au  troilléme , ainfi  le 
quatrième  au  premier.  Lat.  Recipro- 
ca  vfl  invrrfa  ^opartio. 

Fropsreim  JuttpU.  C’eft  celle  qui 
eft  compofèe  de  quatre  termes  « & 
par  conléqucnt  de  deux  raifuns.  Lat 
Propert  io  JtmpUx. 

A p’opcrcion.  adv.  A proportion. 
Lat.  Proporfjonalîter.  Pro  rathtte. 

PROPORCIONABLEMENTEqadt'. 
le  même  que  PropcrcionaJwnente , qui 
eft  comme  on  dit  aujourd'hui. 

PKOPORCIONADAMENTE,  aâv. 
Proportionnèment , par  proportion , 
avec  proportion.  Lat  ProportionnUtcr. 

PROPÜRCIONAL  , ud;.  iCune  tmn. 
Proportionnel  , elle.  Lat  Preptrtio^ 
nalii , f. 

PROPORCIONALIDAD  , /.  /.  le 
même  que  Proparcien. 

PROPÜRCIONALMENTE  » oJt-. 
Proportionnémentq  par  proportion, 
avec  proportion.  Lat  Propm-tionaliter, 
PROPÜRCIONAR,  V.  a.  Propor- 
tionner,  difpofer  quelque  chofe  de 
manière  que  fes  parties  ayent  entre 
elles  la  proportion  requife , ou  qu'elle 
ne  pèche  ni  par  défaut , ni  par  ex- 
cès. Lat.  Ad  proport iauttH  componere. 

PsopoKClONAE  , figniGe  aulTi 
Approprier,  ajufler  , accommoder. 
Lat-  Aptum  rfiUfre. 

PkopokCIOMARSE.  Proportion- 
ner  fes  entreprifes  à fa  capacité  & à 
fes  movens.  Lat  Metam  ftrvate. 

PkO'PORCIONADO  , DA  , p<xn. 
pajf.  du  verbe  Proforcionar,  Propor-, 
tionné , ce.  Lat  Servutà  proportione 
compofitui. 

PtoPotciONADO.  Proportionné, 
propre  , convenable  à la  fin  pour 
laquelle  on  le  dclÜnc.  Lat  Aptiu. 
Cor^rumt. 

PROPOSICION /.  Propofition , 
acUon  de  propofer,  & la  chofe  qu'on 
propofe.  Lat  Fropofitio^  uix. 

Paoposicion.  Propofition  , en 
terme  de  Logique  , cA  tmc  partie 
d'un  argument  qui  confide  en  une 
cWe  vraie  ou  Fauffe.  Lat 
pjwitùxtio , nif. 


PiopostcioN.  Propofition  , en 
terme  de  Mathématique  , cfl  l'allé- 
gation d’une  vérité  prouvée  par  dé- 
monflration.  Lat.  Propofttio. 

PROPOSITO  , /.  m.  Propos  , ré- 
folution  ferme  & confiante  oit  l'on 
cfi  de  f.iirc  quelque  choie.  Lat  Pro- 
pcjitum. 

Proposito.  Propos  , difeours, 
fujet , matière  fur  laquelle  on  trai- 
te. Lat.  Alütcrhx.  Af^umcntuiH. 

A propojîto , façon  adv.  A propos , 
à point , juliemcnt , dans  le  tems 
qu’il  faut  Lat  Oppovlunh  Commoiè. 
Ad  rem. 

De  propojîto.  adv.  A defiein , de 
propos  délibéré.  Lat.  De  indujirià. 
Cot^ilio. 

Fueru  de  prop^to.  Phrafe  aJv.  Hors 
de  propos , hors  de  fâifun.  Lat 
Inepti. 

PROPRETOR,  f.  M.  Propretenr  , 
Magifirat  Romain.  Lat.  Proprxtar, 
rii. 

PROPRIAMENTE,  adv.  Propre- 
ment , d'une  manière  propre.  Lat. 
Proprii. 

PROPRIEDAD , //.  le  même  que 
Domxnio. 

pROPiiEDAD.  Propriété,  en  ter- 
me de  Droit  fignifie  le  fonds , le  do- 
maine de  quelque  chofe,  dont  on 
efi  maître  abfohi.  Lat  Dominiwn  yU. 

PsoPKiFDAO.  Biens, fonds,  l^t 
Boni  i’oanchiÜa. 

\ Propriedad.  Propriété,  qualité 
particulière  qui  convient  à une  cho- 
fe , à rexchuion  de  toute  autre.  Lat. 
Satura.  InioUi.  Firtus. 

Propriedad.  Propriété,  conve- 
nance, rapport,  prop^^rtion , jaficlTc. 
Lat  Vonp-ututia  , <r. 

Propriedad,  Ggiiific  auffi  Pen- 
chant naturel , luclination.  Lat.  Par-, 
ticularit  inelinatio. 

Propriedad,  fc  prend  auffi  pour 
RcfTemblance , ou  imitation  parfaite  : 
comme  dans  la  Peinture , la  Muli- 
que  , &e.  Lat.  Apta  Jimilitudo. 

Propriedad.  Propriété,  en  fens 
moral , cfi  un  vice  oppoic  à la  pau- 
vreté Rcligieufe.  Lat.  Propxietas. 

Propriedad.  En  terme  de  Phi- 
tofophic , lignifie  la  même  chofe  que 
Preprio. 

Proprieoades.  En  terme  de 
Mufique,  Syftcmes.  Lat  Proprietatts 
Jilu/k.». 

PROPRIETARIAMENTE  . adv. 
Avec  droit  de  propriété.  Lat.  Jure 
damiitii. 

PKOPRIETARIO,  ria,  adj.  m. 
£5* /.  Proprietaire  , qui  a le  fonds  , 
le  droit  de  la  propriété  d'une  chofe. 
Lat.  Proprietarius , a , um.  Doirtinui. 

Proprietario  , fe  dit  auffi  de 
tout  ex  d quoi  quelqu'un  a un  droit 
de  propriété.  Lat.  Propriui , a , «wi. 

Proprietario.  On  appelle  ainû 
un  Religieux  qui  tombe  dai4  le  vice 


de  propriété.  Lat  Proprietarius. 

PROPRIO,  PRIA  , adJ.  M.  cÿ  / 
Propre,  fe  dit  de  ce  qui  appartient 
fnécialcment  à quelqu'un , & dont 
il  peut  difpofer.  Lat.  Proprius , a,  utn. 

PioPRio.  Propre,  fe  dit  aiiÛî  de 
ce  qui  efi  convenable  pour  quelque 
fin , de  ce  tmi  efi  defiiné  à un  cer- 
tain ufage.  Lat  Aptus.  Idoveus  y a, 
um, 

Proprio.  Propre  , qui  cft  atta- 
ché , naturel  à une  chofe  ■’  comme , 
El  valor  es  proprio  de  la  Sablera  ; La 
valeur  efi  attachée  à la  Noblcflc.  L. 
Cen/equent.  Anneruty  a,  utn. 
Proprio,  équivaut  à Jlifmo, 
Proprio  , fc  dit  auffi  pour  Ref* 
femhlant , iembbble  , pareil.  Lat 
Cofjimilts  y e. 

Proprio.  Propre  , ce  qui  cfi  na- 
turel , & effirntiel  à quelque  chofe. 
Lat  l’roprium. 

Proprio.  Propre  , en  termes  de 
Grammaire,  fedit  des  noms  propres. 
Lat  Pioprim. 

Proprio  , fuhji.  m.  Exprès  , Mcf- 
fager  qu’on  envoyé  pour  porter  une 
lettre  dont  la  réponle  prefte.  L ifa- 
btiirrius  parliculariter  tnijus. 

Froprios  . au  pluriel,  Biens  af- 
fcâcs  à une  Ville  , à une  Commu- 
nauté. Lat  Bcna  oppidi  proprio. 

Proprio  MARTE.  Expr.adv.  La- 
tine qu'on  employé  en  Cafiillan  dans 
le  même  fens  figuré.  De  foi- même, 
fans  le  fccoiirs  d’autrui. 

En  preprios  terminas.  Phrafe  adv. 
En  propres  termes,  l^t  JpJifFmH 
verhis. 

PROPWSSIMA.MENTE,  adv.fu. 
péri  Très  proprement  Lat  Faldà 
proprii. 

PROPÜESTA , f.  f.  Propofition. 
Lat.  Propojltio  y ms. 

Propvesta.  Repréfentation,  mé- 
moire dans  lequel  on  expafe  les  rai- 
fons  qui  nous  obligent  à différer  1'^ 
xécutinn  de  ce  qu'on  nous  ordonne. 
Lat  Propefitio. 

PROPÜGNACULO  , / m.  Forte- 
refle , fortification , place  forte.  Lat 
Propugnaculum , r. 

PtOPt'GNACVLO  , fe  dit  figuré- 
ment  d'une  chofe  qui  en  défend  une 
autre  , quand  mime  elle  ne  feroit  pas 
matérielle  j defeofe  , fotitien.  Lat 
ProfttptiKUÙem. 

PROPULSA  , /. /.  L’aétion  de  re- 
poufTer  un  ennemi  , ou  telle  autre 
chofe  qui  peut  nous  nuire.  Lat  Pro- 
pul/atioy  ttis. 

PROPULSION  , /./.  le  même  que 
Propulfa. 

PRORA.  Voyez  Prea. 
PRORATA,/./.  Prorata',  hquiM 
te  part  qui  revient  à cbicon  d’une 
fbminc  à proportion  Je  l'intérêt  qu'il 
y a.  Lat.  Rata  pars  vel  partie. 

PRORATEAR  , v.  a.  rartager  une 
Tomme  au  prorata,  c'efi-à-^e,  à 
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protMjrtîon  de  la  part  que  chacun  y a.  a commencé.  Lat  Prcfrtimdh , nis.  râble.  Lah  Prc/pn.  Secunius.  Fau- 

Lat-  rif/fl  paru  dijlribuert»  PROSEGLIBLE  , udj.  d'une  terw.  ftu$  ^ a,  wn. 

PROR. \TEADO  , da  , part.  pajf.  Ce  qui  fc  peut  pourfuivrc  ou  conti-  PROSTAPIIERESI ,// Equation, 

du  verbe  Prùrate.rr.  Partajjé  , ce  au  nuer.  Lit.  contintuari  ppttji.  Terme  d’Aftronomic.  la  di^crence 

prorata.  Lat  Fro  rata  parte  dijlrtlnu  PKOSEGUIMIENTO  , f.  m.  le  qu'il  y a entre  le  lieu  ou  le  moiive- 

/K/,  a,  um.  même  que  Prr/ecuchst*  ment  moyen  , & le  vrai  ou  l'appa* 

PRORATEO  , f.  m.  Répartition  PROSEGUIR  » v.  a.  PoarfuivrCf  rent  d‘im  aflrc.  Lat.  Æquatio  , nis. 
d'une  fomme  entre  pluGeurs  perfon-  continuer.  Lat.  Profequi.  Continuare.  PRÜSTITUCION , f.  f.  ProGitu> 

oes  au  prorata  de  ce  qui  appartient  PROSEGUIDO,  da,  part.  pajf.  d\\  tion , l'action  deproGituer.  Lat  Pro^ 
i chacune.  Lat.  Pro  rtta  parte  dijhi-  \ crbc  Pro/e^uir.  Pourfuivi,  ic»  con-  llUutio  ^ nis. 

kiuio  y nis,  tinué,  éc.  \j3t.  Prajecutus  y a,  utn.  PROSTITUIR , t».  a.  ProfKlucr, 

PROROGA,yt/I  le mèmeque i’ra*  PROSEL VTO  , f.  m.  Prufelite  , abandonner  lâchement  fun  corps  ou 

rvgjcion.  nouveau  converti  à la  foi,  Néophyte,  fon  honneur  pour  quelque  plaiGr , 

PROROGACION  y f.  f.  Proroga-  Lat.  Profelytus.  ou  quelque  intérêt  mercenaire.  Lat 

tion,  adion  par  Laquelle  on  diffère  PROSEVANTE.  Voyez  Per/êcon/f.  Profiituere. 

quelque  chofe.  Lat.  Prerogath  , nis,  PROSISTA  , f.  w.  rrofatciir,  qui  PROSTITUIDO  , da  , part.  paj". 

PRORÜGAR , V.  fl.  Proroger , pro-  écrit  en  profe.  Lat  Sermone  foluto  du  verbe  Pro/Uiuir.  Proftitné  , éc  5 
longer  I différer , remettre.  Lat  Pro-  Jlribens.  abandonné  à la  lafciveté.  Lat.  Pro- 

rogare.  P&osiSTA.  On  appelle  aInG  un  Jlitutsesy  a y utn. 

Prer^ar  la  jurifdiccion  y en  termes  grand  parleur.  Lat  Biatero , nis.  PROSTITÜTO  , T K y fécond  part. 

de  Palais  , c'eft  fc  loumcttre  à nn  PROSIT.  .Mot Latin,  qui  Ggnific,  pajf.  du  même  verbe;  le  meme  que 
Juge  incompétent  â l'uceaGon  de  queU  Bien  vous  iafl'e.  On  l'employe  en  Projliluido. 

que  contclbtion  qui  furvient  Lat.  CaGillan  pour  marquer  b joyc  qu'on  PRüTECCION , f f,  Protedion  , 

Jurij'dicliannn  prarogare.  reffetu  â l'occaGon  d'une  adion  que  défenre  , appui  que  les  puiffans  don- 

PROROü.ADO  , DK  y part.  pajf.  d\\  quelqu’un  a faite  , ou  de  quelque  nent  aux  foiblcs.  \^t.  Prcttiiio  y niu 
Vabc  Prorogar.  Proroge  , éc.  Lat  heureux  fuccês  qu’il  a eu.  Lat  Sc-  PROTECTOR , /.  w.  Protedeur  , 

Prorogatus , a , mn.  cundet  Deui.  Projit.  qui  protège  , qui  prend  en  main  b 

PRÜRUMPIR  , 1’.  H.  Sortir  avec  PROSüDIA  , f.f.  ProfoUie,  par-  défenfe  des  fbibics  & des  affligés.  L. 

violence  « fe  répandre  avec  impétuo-  tic  de  b Grammaire , qui  enfeigne  Proteiîor.  Defenfor. 

Gté  , billir.  Lat.  Prorumprre.  b prononciation  , qui  marque  les  PtOTECTOR.  Protedeur  , fc  dit 

PROiUMPiR.  Eclater  en  pleurs,  accens , les  fylbbcs  longues  & brè-  aufli  de  celui  qu'on  a choiG  pour 
en  gémiffemens  , fondre  en  larmes,  ves.  Lat  Projodia  y te.  foiitcnir  les  droits  & les  intérêts  d'ii- 

Lat.  Prorwnf-ere.  Pbosodia  , Ggnîfic  aiillî  B.ibil , ne  Communauté,  ou  d'un  Ordre  Rc- 

PROSA,//.  Profe,  eff  le  langa-  caoiict  Lat  , tis.  ligienx.  Lat  Protcéiùr. 

gc  ordinaire  des  hommes,  qui  n'eff  Prosod!  A.  ProfoJic,  fignifiequcU  PRÜTECTORA  , ou  PtOTEC- 

point  gmé  par  les  tnefures  & les  ri-  quefois  Poefie.  Lat.  Po^'s.  tbiz  , /.  /.  Protedricc.  Lat.  Prote- 

mes  que  demande  b PoéGc,  qui  cft  PROSOPOPEYA  , f.  f.  Profopo-  Ütix  , cis. 

le  mot  oppofé.  Lat  Scrma  JolutHs.  péc  , figure  de  Rhétorique  par  b-  PROTEGER,  v.  a.  Protéger , dé- 

PjiOSA.  On  appelle  ainfi  un  Dif-  quelle  on  fait  parler  des  perfonnes  fendre,  foiitenir  les  intérêts  de  quel- 
cours  long  & ennuyeux  , dans  le-  aWentes  011  mortes  , & même  des  qu'un.  L.  Protegtre.  Dtftndcre.  Tneri, 
quel  ou  employé  beaucoup  de  paro-  chofes  in.inimées.  LaX.  Profopopviay€.  PROTEGJDO  , DA  , part.  du 

les  fupcrffués  ^ de  repétitions.  Lat  PaosOPOPEYA  , en  ftilc familier  , verbe  iVottger.  Protège,  éc.  L.  Pro- 

Irmgum  fafîiiiofum  cUbquium  y ii,  Ggnific  Aftédation  , faite,  oGcnta-  tcÜus.  Drfhtfus  y a,  wtt, 

PboSA.  Profe,  en  termes  d’Eglife  lion,  tant  dans  les  adions  que  dans  PROTÉRVA.MENTE  , adv.  Info- 

eft  un  chant  non  rimé  , qu’ou  dit  a-  le  difeours.  Lat  Fajius  , üs.  Jailau-  Icmmeot , effrontément , andacieufe- 
près  l'Epitre  , dans  les  Fêtes  folem-  iia.  ment.  l^t.  Protervi. 

ocUes  feulement  Lat.  Prtfa , te.  PROSPERAMENTE  , adr.  Heu-  PROTERNIA  , f.  f.  Fierté  , irro- 

PROS. AÜOR  , f.  m.  Malin  , qui  reufement,  à fouhait  Lat  Profperi.  gance  , infolence  , opiniâtreté.  Lat 

parle  loueurs  avec  malice  , fatyri-  FauflL  Protnxna. 

que.  Lat.  Ihnio  nmrdax.  PKOSPERAR  , v.  a.  Augmenter  PROTERVIDAD  ^ f.  f,  le  même 

PRÜSAICO  , CA  , adj.  m.  f.  les  biens  , la  fortune  de  quelqu’un  , que  Pvottrvia. 

Profaïque  , qui  fent  U proie.  Lat.  afin  qu’il  mène  une  vie  plus  heureu-  PROTERVO  , VA  , adt.  m.  ^ f. 

pTùfiiaui  y fl,  WH.  fc.  Lat  Ditare.  Fier,  re,  arrogant,  te,  iufoleDt,  te  , 

PROSAPIA,/ /.  Lignée,  race,  Pbosperar  , t».  ».  Profpércr,  hautain,  ne,  opiniâtre.  Lat  Protrr» 

famille.  Lat.  ProfapUy  a.  être  heureux  , avoir  un  bon  fuccês  vm,  fl,  um. 

PROSCRIBIR  , f.  fl.  Proferirc  , dans  fes  affaires.  Lat  Profperwn  ej'e.  PROTESTA,  f.  f„  Protcffalion, 

mettre  une  tête  â prix  , promettre  PROSPER-'\DÜ , da  , part.  paf.  déclaration  folemnelle  qu'on  bit  par 
une  récompenfe  â celui  qui  l’appor-  du  verbe  Profptrar.  Celui  dont  on  a quelque  ade  ou  proerdme  judiciaire, 
tera.  Lat  Preferibere.  ac'cru  les  biens , b fortune.  Lat  Üe-  contre  l'uppreflion  & b violence , 

PKOSCRIPTO,  TA,  part.paj".  A\\  cundatus  y fl,  wn.  contre  b nullité  d'une  adion  , d'itit 

fcrhc  jPr^TiWr.  Proferit , te.  Lat  PROSPERIDAD  , / /.  Profpérîté , jugement,  d'une  procÀlurc.  Lat  Pro- 
ProfiriptiU  y »i , ta».  bonheur,  bonne  fortune  , état  florif-  tepatio.  Dechmatioy  nis. 

PROSCRiPClON  , / /.  Proferi-  fani  de  b perronne  & de  Tes  affaires.  Protesta.  Proteftation , prom«f- 

ption  , publication  faite  de  b part  Lit  Prqfperitasy  atis.  fe,  anfurancc,  offres  de  fervice,  d'a- 

d'iin  chef  de  parti , par  laquelle  il  PROSPERISSIMO  , ma,  adj.  m.  mitié , en  termes  Forts  & avec  fer- 
promet  récompenfe  à qui  lui  amènera  £5'  f.  fuperl.  Très  heureux  , très  ment.  L.  Prstefiatio.  A/krratio  y nij. 
mort  ou  vif  un  de  fes  ennemis.  Lat  profpcre,  très  favorable , très  propi-  PKOTESTACION , /.  Protefta- 

Proferiptioy  nù.  ce.  Lat  pMifli^tmus , a y utn.  tion,  déclaration  de  b refolulion  oCl 

PRüSECUClON,  f.  f.  L'adion  de  PRühPERÜ  , lA  , adj.  m.  ^ f l’on  cft  de  faire  une  chofe.  Lat.  Pro- 
fourfuivre,  ou  de  continuer  ce  qu’ou  Piofpêie , heureux , propice  , favo-  uftatio, 
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PiOTESTACloN  , Cgnifie  aufli 
Menace.  Lat.  AFznJ,  arum. 

ProtestaCIOn  de  U fi.  Aile 
que  'quelqu’un  fait  en  public  pour 
prouver  la  croyance.  Lat.  fidti  f .o- 
ujiath. 

Protestaciou  ifr  la  fi.  Te  dit 
aulTi  de  la  formule  dirpofee  par  le 
Concile  de  Trente  & les  Souverains 
Pontifes,  pour  preeher  & enfeigner 
les  vérités  de  la  foi  Catholique.  Lat. 
fidù  cnafejfta,  mi. 

PROTEST AR,  t’.  a.  Proteller, 
déclarer  la  réfolution  où  l’on  ell  de 
fiirc  une  choie.  Lit.  Prateflari. 

PaorESTAâ.  Proteller,  promet- 
tre, affirmer,  jurer,  alfurcr  forte- 
ment quelque  chofe.  Lat.  Tcjhri. 
AJfrvrrare. 

Protesta*,  Cgnifie  aiiIB  Mena- 
cer. Lat.  Minari. 

Protesta*,  Cgnifie  encore  Fai- 
re une  confcICon  publique  de  fa  cro- 
yance. Lat.  Palam  frafteri. 

Protesta*.  Terme  de  Pratique. 
Proteller , réclamer  contre  la  violen- 
ce , la  peur  on  autres  aélions  dont 
on  s ert  fervi  pour  nous  obliger  à 
faire  une  chofe  contre  nos  interets. 
Lat.  Prateflari.  Reckmnre. 

Protesta*  iom  letra.  Proteller 
une  lettre  de  Change.  Lat  Syirgra- 
fi'utn  recUtnttre» 

Praifflo  ia  futna.  Exprcflion  de 
politefTc  dont  on  fe  fert  lorfqu'une 
perfonne  au  • deflus  de  nous  nous 
oblige  à prendre  une  place  qui  ne 
nous  cft  pas  due.  Lat.  Coaélioni  cedo. 

PROTESTANTE  , par/,  aci.  du 
verbe  Prottjlur.  Proteftant,  antcj  eft 
le  nom  qu’on  donne  en  Allemagne 
aux  Luthériens.  Lat.  Pyotcjlans. 

PROTESTADO  , da  , paf. 
du  verbe  Froteflar.  Protcftci  ée.  Lat. 
Rfi'latnatus , a * um. 

PROTESTO , m.  le  meme  que 
Protefia. 

Protesto.  Proteft  ou  Protêt. 
Terme  de  Négociant.  Aéte  de  fom- 
mation  fait  par  un  Notaire  à un  iMar- 
chand  » d'acquitter  une  Lettre  de 
change  tirée  fur  lui.  Lat.  SyngrapH 
recluMittio  , rtis. 

PROTO.  Mot  Grec  qui  fignific 
Premier.  On  l'cmployc  en  CaWllnn 
dans  la  coinpofition  de  pluGeurs  mots , 
& U fert  même  il  en  inventer  un 
grand  nombre  dans  le  ftilc  badin  ^ 
comme  Protopohre,  Protodiahloy  été. 
Premier  pauvre , premier  Diable,  &c. 
Lat.  Primas. 

PRO  rOCOLO  , /.  m.  Protocolle  , 
rcgifecoùlcs  Notaires  doivent  écrire 
toutes  les  minutes  de  leurs  actes  à 
la  fuite  les  unes  des  autres  , afin 
qu'elles  ne  fc  perdent  ni  ne  s'altèrent 
point.  Lat.  Pratocs>UwM^  i. 

PUOTüMARTYR,/.  m.  Le  pre- 
raîcr  des  Martyrs.  Epithète  qu’on 
donne  à S.  Etienne,  le  premier  des 


Difcîplcs  du  Sauveur  qui  a fouflTcrt 
le  martvre.  Lat.  Protomitrfyr, 

PROtO.MEDICATü  . f.  m.  'Tri- 
buJial  où  l'on  examine  la  capacité  de 
ceux  qui  veulent  fe  faire  recevoir 
Médecins , lequel  cft  compnfc  des 
premiers  membres  de  la  Faculté.  L. 
Rti/rerum  Jfrdnorum  trihuaaL 

PROTOaMEDICO  , / w.  Le  pre- 
mier Médecin,  celui  qui  cR  à la  tétc 
de  la  Faculté.  On  donne  ce  nom  aux 
trois  Médecins  du  Roi  qui  comporent 
le  Tribunal  dont  on  vient  de  parler. 
Lat.  Protomedicut.  médiats. 

PROTONOTARIO,  /.  m.  Proto- 
notaire,  Syndic  des  Notaires,  celui 
qui  ctl  à la  tète  du  Corps.  Lat 
Pfotonotarius , ii, 

PROrONOTARIO  ApOSTOLICO. 
Protonotaire  ApoRoLique.  Lat  Piv/o- 
noiayms  Apvfliticus. 

PROTOTVPO,  f.  m.  Prototype, 
original , modèle  fur  lequel  on  fe 
doit  régler.  Lat  Prototypas^  i. 

PROVAGAR , V.  n.  Pourfuivre  le 
chemin  qu'on  a pris,  aller  en  avant, 
avancer.  Ce  mot  a vieilli.  Lat  Pro- 
gfvdi.  Procedere. 

PROVECHO,/  w.  Profit,  utiU- 
té , émolument , gain.  Lat  CVmmo- 
dum.  Vtilitas. 

Provecmo,  fignificauGî  le  bien, 
l'avantage  qu'on  procure  à quel- 
qu’un, & qu'il  tire  de  quclqtte  cho- 
fe. Lat  Commodum.  ütiUtas. 

Prqvecho,  fc  dit  figurément  en 
Morale,  des  progrès  que  l'on  fait 
dans  les  Sciences,  ou  dans  b vertu. 
Lat  Profiiitis.  Progrejfus. 

P&OVECHOS,  au  pluricr,  fc  dit 
des  Kmolumens  qu'une  Charge  pro- 
cure, indépendamment  des  honorai- 
res qui  y font  attaches.  Lat  Ento^ 
Utmtutci , orusti. 

Buen  provKbo.  Bien  vous  faflTc. 
Lat.  Projît. 

Ihctr  provecho.  Etre  utile , avan- 
tagaix.  Lat  Prodeje. 

Jiambre  de  prot/echo.  Homme  de 
mérite.  Lat.  P’ir  frayât. 

Ser  de  pr!nte:h<>.  Etre  utile,  fervir 
à quelque  chofe.  Lat  Prodeje  ad. 
Fueere  ad. 

PROVECHOSAMENTE,  aiv.  Uti- 
lemcnt,  avant.igcufcmcnt  Lat  Uti- 
Hier.  Frofeuh 

PROVECHOSISSIMO,  ma,  adj. 
îH.  fuperl.  Très  utile,  très  avan- 
tageux, très  profitable.  Lat  Util\Js- 
mus , A , um, 

PROVECHOSO,  SA,  adj.m. 

Utile,  avantageux,  eufe,  profitable. 
Lat.  UtUh.  Ps-ojicuus^  «,  wn. 

PROVECTO,  TA,  adj.m.  ^ f. 
Agé,  ee,  avance  en  Âge,  ou  qui  a 
fait  des  progrès  en  quelque  thofe. 
Lat  Pso^'rHus^  «,  usn. 

PRO VEEDOR , /.  >w.  Pourvoyeur , 
celui  qui  a foin  de  pourvoir  une 
mailbn , une  place , une  armée , &c. 


Lat  Pïovifor  ^ if. 

PROVEF.DURIA  , /.  /.  Magazîn 
où  l'on  garde,  & où  l'on  diftribiie 
les  prtviüons.  Ccd  aufii  l'emploi 
de  Pourvoyeur.  Lat.  Amouit  apothe- 
ca , prxfecfura. 

PROVEER,  t».  a.  Pourv'oîr,  amaf- 
fer  de  long^ie  main  les  proviûoiis  & 
les  autres  chofes  dont  on  a befoin 
pour  quelque  entreprife.  Lat  Injlrue- 
re.  Munirt. 

Pboveer.  Pourvoir,  fignific  aiif- 
fi  Difpofer,  ordonner,  gouverner. 
Lat.  Providert,  Sanàre.  Dectmrre, 

Proveer.  Pourvoir,  donner, 
conférer  quelque  Dignité  ou  Emploi. 
Lat.  Couferre. 

Proveer.  Terme  de  Pratique. 
Décerner,  juger,  régler,  arrêter, 
ordonner,  décider,  ffatucr,  donner 
un  arrêt,  uncfentencc.  LitStatuere. 
Decernere. 

Proveerse,  r.  Aller  du  veo« 
tre.  Lat  Uentrem  y.xoncrstre. 

PROV’EIDü,  DA,  part.  pajp.  do 
verbe  Proi>eer,  Pourvii , ué.  Lat.  /»• 
Jiruéiuf.  Munitiis.  Voüatus , a , ttm. 

Proveido,  fsdf/I.  Sentence,  ar- 
rêt, décret,  ordonnance,  déclaration. 
Lat.  Decretsan  , i.  JHandatum , 

PROVISTO  , T A , fécond  part.  paf. 
du  verbe  Proveer  f qui  fc  dit  tic  la 
dignité,  ou  de  l'emploi  qu'on  don- 
ne, auHi-bien  que  de  1a  perfonne 
qui  l’obtient.  Lat.  ProeAfus.  EUHus. 

PROVEIDISSIMO,  MA.  adj.  m. 
^ f Très  pourvu  , ué.  Lat. 

InfiruÜijJimus . Mumt\jjimus  ^ a,  tan. 

PROVEI.%UENTO,y:m,  L’acUon 
de  pourvoir  une  Ville,  une  Place 
des  vivres  & des  munitions  nécefllii- 
res.  Lit  Prtnfijio.  Alsmitio^  nis. 

PROVENA,yI^  Provin,  bran- 
che de  vigne  qu'on  couche , & qu’on 
couvre  de  terre , afin  qu’elle  prenne 
racine.  Lat.  Tradnx.  Propaf^iy. 

PROVENIR,  V.  n.  Provenir,  pro- 
céder , tirer  fon  origine.  Lat  Prove- 
tiire.  Procedere.  Oriri. 

PROVERBIADOR,  /.  m.  Livre, 
ou  cayer  dans  lequel  on  écrit  quel- 
ques fcntcnces,  proverbes,  ou  autres 
chofes  dignes  de  remarque.  Lat  Pjv- 
ves-hiorum  tiher,  feu  codex. 

PROVEIRBIAL  , ad*.  tCsate  term. 
Proverbial,  ale,  qui  tient  du  pro- 
verbe. Lat.  pYoverhialis t. 

PROVERBIALMENTE,  Air.  Pro- 
verbialcmcnt,  d'une  manière  prover- 
biale. Lat  In  fN«d/fm  prot.'erhii. 

PROVERBIO,  y:m.  Proverbe,  fen- 
tence  populaire.  Lat.  Provrrbiusm. 
Aditzium , iV. 

Proverrio,  fc  prend  dans  le  fti- 
le  familier  pour  Augure.  Lit  Uatù 
cinimn. 

Efe  rt  btten  prozurbio.  Ceci  eft  un 
bon  augure. 

Pruverbios.  Proverbes,  Livre 
de  l'Ecriture  Sainte  qui  contient  di- 
Tcrfe* 
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verfcs  Sentences  i!e  Salomon.  Lat. 
rrovttbm’HUt  lihfr. 

PROVIDAMENTE  . adv.  Avec 
foin,  diligemment.  Lat.  Pyo^.<idk. 

PROVIÜENCIA , f.  f.  Prtfvoyan- 
cc,  raifonnement , adion  de  Pclprit 
par  liquellc  on  con;cClurc,  on  voit 
par  avance  ce  qui  peut  arriver,  & 
ce  qu’il  convient  de  faire  pour  réuf- 
fir  dans  fes  entreprifes.  Lat.  Provi- 

àoitia , 4C. 

ProviDKîvCiA  , fc  dit  aufli  des 
moyens  qu’on  employé  pour  remé- 
dier à quelque  accident  neheux  , & 
eu  empêcher  les  fuites.  Lat.  Provi- 
Antita. 

pROviDENCiA.  Providence,  fe dit 
par  antonomafe  de  la  conduite  de  Dieu 
fur  toutes  les  chofes  créées.  Lat.  Pro- 
','iientia. 

Prov  1 df.xci  a,  fc  prend  auffi  pour 
l’état , Tordre , la  difpofition  aétuclle 
des  chofes.  Lat.  Pyn-ùlcntia.  Status. 

Auto  tU  frn'idcnàa.  Sentence  pro. 
vjnonncllc.  Lat.  Pftcvinm  dteretum 
it  prox’idevdo. 

PROVIDENCIAL,  a4;.  d’smeterm. 
Qui  regarde  , qui  concmic  la  Provi- 
dence , ou  U prévoyance,  ou  qui  la 
fuppofe.  Lat.  Protidfntiæ  pj-epriuj  , 

A , Wfi. 

PROVIDENTE  , adj.  d'une  term. 
Prévoyant,  le,  avifé,  ce,  prudent, 
te.  I.at.  Pr^dus^  <t,  um. 

PRÜVIDENTISSIMO,  ma,  adj.  m. 
^ /•  Très  prévoyant , ante , 

très  (hgc.  Lit.  r<îldi  fi’OViduj,  fl, 
tpn.  prortidentijjrmut. 

PRüVIDO,  DA  , adj.  m.  ^f.  Pré- 
voyant,  te,  qui  a de  la  prés'oyan- 
ce , qui  conicéliire , qui  voit  par 
avance  ce  qui  doit  arriver.  Lat  Pro- 
vidnt  « <1 , um. 

PROVINCÏA,//.  Province,  par- 
tie d’un  Royaume,  d’un  Etat,  gou- 
vernée par  mi  Officier  qu'on  appel- 
le Gouverneur.  Lat.  Proviaettf  -c. 

PaoviNCiA.  Provins.  Les  Rcü- 

Î;ieux  appellent  aiiilî  le  dilVriéf  dans 
equd  leur  Corps  clf  divllc,  qui 
comprenil  un  certain  nDrnbrc  de  mai- 
fons  ou  de  Couvens  qui  font  fous  la 
dircétiun  d'un  Proviiiual.  Lat.  Pr</- 
vinciu. 

PROVINCIA  , fc  dit  aufll  d'une 
matière  ou  d’une  ailàtre  grave  & 
importante  dont  on  doit  traiter.  Lat. 
Muteria.  Prennneia. 

ProvinCIA.  On  appelle  ainfi  le 
Tribunal  des  Alcaldes  de  Cour,  qui  i 
elt  féparé  de  U Chambre  criminelle, 
& qui  coonoit  des  affaires  civiles.  Lat. 
Forum  comitutle. 

PROVINCIAL,  f.  Pf.  Provincial, 
fe  dit  parmi  les  Religieux  de  celui 
qui  a la  direction  & l’autorité  lur 

tlufieurs  Couvens  d'une  Province. 

at  Provinciatis , i$.-  Provinci-e  prus.  \ 
pojitiis.  j 

Provincial.  Satyre,  pafquina-l 
Tom.  //. 


de  contre  le  gouvcrncmcîitî  mais  ce 
terme  n'eff  plus  ufité  J.ini  ce  fctis. 
Lat.  Famùfns  lilxUas.  Satyra, 

Provincial  , adj,  d'ftMc  term. 
Provincial,  ale,  qui cmiccrnc la  pro- 
vince. Lat.  Provirjciaiis , t. 

PROVINCIALATO , /.  tn.  Provin- 
cialat,  dictiité  de  Provincial  dans  un 
Ordre  Rcllgienx.  Lat  Pr^xûnciala- 
tus , ùs.  11  fc  dit  auffi  de  la  durée  de 
cette  Charge. 

PROVINCO , / m.  le  meme  que 
Encantador.  Ce  mot  a vieilli. 

PROVISION,//.  Provifion, amas 
qu'on  fait  en  tenis  & lieu  des  cho- 
ies néccITaires  à la  vie , tant  pour  fa 
nourriture,  que  pour  fa  défenfe, 
contre  tes  injures  de  Tair  , éC:  tes 
attaques  des  ennemis.  Lat.  Aunoute 
provifio , nis.  Cemmeatus.  Ptttus , hs. 

Provision.  Provifion,  fc  dit  auf- 
fi des  chofes  mêmes  qu'on  amaffe 
ainfi  pour  les  befoins.  Lat  Penus. 
Annona. 

Provision.  Provifion,  fc  dit  auf- 
fi des  Patentes,  des  lettres  de  Chan- 
cellerie qu'on  obtient  du  Roi.  Lat 
difloma. 

Provision.  Provifion,  fc  dit  auf- 
fi de  faèfion  par  laquelle  on  confè- 
re un  Emploi , une  Charge.  Lat  C’oA 
latio. 

PROVISO.  Mot  qui  n'cft  nfité  que 
dam  cette  phrafe  adverbiale:  Al  pro~ 
vijif  qui  lignifie  A Tinffant,  fur  le 
champ  , fans  delai  , promptement 
Lat  Statim.  lUico. 

PROVISOR , / m.  le  même  que 
Prwredr^r.  Ce  dernier  cft  plus  ufité, 
fi  ce  n'eff  dans  les  Couvens  de  Rc- 
ligicufes , où  Ton  appelle  /Vw/ra, 
Econome , celle  qui  a le  foin  des 
provifions  néceffalTcs.  Lat.  Vrovijor. 

Piovisoi.  V^icairc  Général , Juge 
Ecclcfialliquc , auquel  TEvêque  remet 
Tes  pouvoirs  pour  l.i  décilion  des  enu- 
fes  dont  U coiinotirancc  lui  appar- 
tient. Lat  Epijcopi  L'ïcar/w;. 

PROVISORIA,//;  L'emploi,  ou 
,1a  dignité  de  Vicaire  général.  On 
l'appelle  autrement  Pret^if-n'oto.  Lat. 
Ercarii  f'enoaüs  ntunus  ^ trit. 

Pkovisoria.  Ou  appelle  ainfi 
dans  les  Communautés  Rcligieufes 
Tendroit  où  Ton  garde  les  provifions. 
Dcpcnfc.  Lat  Pemtrium , ü.  i^r«itria 
celùi. 

PROVISTO,  TA,  fart.  pjf.  üu 
.verbe  Prnveer. 

, PROVOCACION,  /. /.  Provoca- 
tioD  , action  par  laquelle  on  pro- 
voque, on  defic,  on  excite  à quel- 
que chofe.  Lat.  Pro^tocatto , nis. 

PkuvucaciüN  , fe  prend  pour 
le  fujet  ou  la  caufe  pour  laquelle  on 
provoque.  Lat.  Provocationis  nu/r. 

PKüVOCADüR  , / m.  Celui  qui 
provoque,  qui  excite,  qui  fufeite  | 
des  querelles.  Boute -feu.  Lat.  Pro-  | 
VQÇntcr , ] 


PRO 

PROVOCAR  , ».  a.  Provoquer* , 
exciter , induire  à faire  qitclquc  cho- 
fe. Lat.  Pytn*ocare. 

PaovoCAR.  Provoquer  , irriter 
quelqu’un  par  des  paroles  injurien- 
fes  , l’obliger  i fc  mettre  en  colère. 
Lat.  Provocare  nd  iram.  Lace^ere. 

Provocar.  Provoquer,  exciter, 
aider  à vomir}  & aulTt,  Vomir.  L?t 
Ai  <s^mitum  prox'ocart.  Ecmere. 

Provocar.  Provoquer  , fc  dit 
aulfi  en  Métlecine.  Lat  Provoçate. 
Movere.  Coadjus'arr. 

Ex.  BebiJas  cm  vino  provocan  d tas 
mugtrei  el  mrr.flruo.  Etant  prifes  dans 
du  vin , elles  provoquent  les  menf- 
trucs  aux  femmes. 

Provocar  , fignifie  auffi  Mou- 
voir, porter,  exciter  à quelque  cho- 
fe • comme,  Praiwar  à rifa.  Exciter 
à rire.  Lat.  Jilovere.  Cosnmovere, 

PROVOCANTE , part.  aû.  du  ver- 
be Provocar.  Provoquant , qui  provo- 
que. Lat.  Provocftns. 

PROVOCADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Provocar.  Provoqué,  ée.  Lat 
Provocatus , a , ir»if. 

PROVOCATIVO,  VA,o4j.  m.  ô*/ 
Ce  qui  a la  vertu  de  provoquer , d’ex- 
citer, d'induire.  L.Provocatn.  Alovent. 

PROVOCATIVO.  Querelleur,  qui 
, fc  plait  à contefter , qui  aime  il  cKf- 
puter,  à provoquer.  Lat  Contentio- 
Jus.  Litigiojus. 

PROXIMAMENTE,  adv.  Récem- 
ment, depuis  peu.  Lat  ProximK 

PROXIMIDAD  , / /.  Proximité  , 
voifinage.  Lat.  Preximitas. 

Prqximidad.  Proximité  , degré 
de  parenté  fort  proche.  Lat,  Propin- 
quitas. 

PROXIMO,  MA,  adj.  m,  £5*  / 
Prochain,  aine,  proche,  immédiat, 
ate.  Lat.  Proxitnus  , a , um. 

Proximo  , / Ht.  Le  Prochain; 
fe  dit  de  toute  crcnturcl  capable  de 
pouvoir  jouir  de  la  béatitude.  Dans 
cette  acception  T:v  fc  prononce  conv* 
me  f.  Lat.  Proximus , 1, 

Proximo.  On  .appelle  ainfi  en 
ffüc  burlefque  un  inc.  Lit  AJimiSy  ù 
\ El  hmnhe  m es  froxinto.  L’hom- 
! me  n'eff  pas  notre  prochain.  Phrafe 
I familière  & burlefque  du  jeu  d'Hom- 
bre  , pour  dire  que  celui  qui  fait 
' jouer  Se  qui  veut  enlever  la  poule, 

I on  ne  le  doit  non  plus  ménager  dans 
le  jeu  que  s’il  n'étoit  pas  prochain. 
Lat  Unie  non  tjl  crm/ulcidum. 

So  tient  proxitno.  Cette  expref* 
finn  fignifie  qu’un  homme  eff  extrê- 
mement dur  , & ^'il  n'a  nulle  pi- 
tié des  maux  de  (on  prochain.  Lat 
Mijeris  fuccurrere  ntfeit. 

PROYECTAR,  v.  a.  Terme  nou- 
vellement introduit  Projclter,  pré- 
méditer , former  des  projets  , des 
difpofitiotis  fur  certaines  chofes.  Lit 
Pt  ffonere.  Dijponere. 

I PKOV'ECTADO,  DA,  port  pojT. 

Fff  du 
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lîu  vcrfa«  Ptoyeéfar^  Projette,  4c.  L. 


Terme  lie  Perfpe^vc.  De  proje^on. 
X«at.  Proitéius , a , wm. 

PROŸECTü,  f.  m.  Projet,  plan  , 
düpodtion  que  l’on  fjnne  pour  termi- 
ner ou  entreprendre  une  chofe  d'im- 
portance. Lat.  Con/iUum.  Infiitutum. 
Ordo.  fjrrmftiir. 

PRUDENCIA ,//.  Pfudcnce,  l’une 
des  vertus  cardinales , <}ui  enfeigne  à 
bien  relier  (a  vie  & fes  maors  , & 
a dilbnguer  le  bien  du  mal-  Lit. 
Pruàentia, 

pRUDfiNCiA.  Prudence  , ragefîe, 
snotlération  , retenue.  Lat.  Pruientia. 

PRUUENCIAL  , ai),  d'une  term. 
Qui  appartient  h la  pnidence-  Lat. 
Ad  pruiientiam  Pcrtifietu. 

FRÜDENCIALMIOTE,  adv.  Pru- 
demment , fagement , Tclon  les  règles , 
les  préceptes  de  U prudence.  L.  Pru- 
denter. 

PRUDENTE , adf.d'tttse  term.  Pru- 
dent , te  } fage , avifé , ée  ; qui  agit 
avec  pnidence  , avec  délibératioo  , 
avec  circonfpc^on.  Lat  Prudent, 

PRUDENTEMENTE,  odi.  Pru- 
demment , avec  prudence  & circonf- 
peâion,  Lat  Prudaüer, 

PRUDENTISSIMAMENTE,  nàv. 
fuferl  Très  prudemment  Lat.  iVu- 
dentiiJimi, 

^ PRUDENTISSIMO.  ma  , «(;,  w. 
cÿ  /.  fuperl  Très  pnidcm  , ente  ; 
très  fage  , très  avife , ée.  Lat  Pru- 
dentîffhnui , a , um, 

PRUEBA , f,f.  Preuve  , rtiTon  , 
moyen  dont  on  fe  fert  pour  perfua- 
der  , pour  faire  connoitre  qu’une 
chofe  eit  véritable-  Lat  Pr^kath.  Ar- 
gumeutum.  Aatio. 

PauEKA.  Preuve,  fe  dit  aufli  des 
lignes  , des  marques  , des  affuran- 
CCS  de  la  vérité  de  quelque  chofe.  L. 
Ittdicium.  Signtan, 

Pbuëba,  figuiie  auflî  Epreuve, 
eflai , expérience , tentative.  L.  Spé- 
cimen. Probatio.  Experintentum. 

Prueba.  Preuve  , en  termes  de 
Pratique  , cfl  la  juilification  du  droit 
des  parties  faite  par  la  depofition  îles 
témoins , & par  les  pièces  juridiques. 
Lat.  Probatio, 

PRUKRAS  , eu  terme  de  Pratique, 
Je  même  que  Probmas. 

Prceba.  Montre,  eflai  d'une  ilco- 
rée.  Lat.  ^cimen, 

Frueba.  Preuve  , en  terme  d’A- 
rithmetique , fe  dit  de  la  vérification , 
de  l'examen  d’une  opération  & d'un 
calcul.  Lat  Probath. 

Prueba.  Epreuve  d'imprimerie. 
Lat.  Spccimen  'lyporum. 

Prueba  , en  terme  de  Tailleurs, 
c'efl  l'cflai  qu'ils  font  d'un  habit 
avant  de  l'achever.  Lat  Examen, 

A prueba.  Façon  adverbiale.  A Te- 
preuve.  Lat  Ad  periçuUan» 


PRU  PUA 


A prueba  y ejteje.  A un  pins  ample 
informé.  Lat.  Probatio  fequatur  deten- 
to  reo. 

PRUINA  , / /.  le  meme  que  He- 
4tJu  ou  Efcarcba.  Ceft  un  mot  Latin 
peu  ufité. 

PRUNA  t f.  f.  \c  même  que  Ci- 
ruela.  Ce  mot  cfl  iiAtc  dans  quelques 
endrdts  d'Efpagne. 

P S 

PSALMEAR,  h PsALMOOiAi,t/.n. 
PCidmodier  , conter  des  Pfaumes. 
Lat.  Pfalmot  canere. 

PSALMISTA,/.»».  Pfalmifte,  ce- 
lui  qui  chante  ou  qui  compofe  des 
Plaiimcs.  C'efl  le  titre  qu'on  donne 
au  Roi  David , quand  on  le  cite.  L. 
P/ithrtogrophut.  P/itUes. 

PSALMO  , /.  m.  Pfaume,  Canti- 
que , hymne  &cré.  Lat  Pfalmus , r. 

PSALMODIA,//.  Plàuticr,  le 
recueil  des  CL.  Pfaumes  de  David. 
Lat.  Pfatterium , U. 

Psalmodia.  Pfalmodîc  , chant 
d'Eglifc  dont  on  fc  fert  pour  chanter 
les  Pfaumes.  Lat  Pfabnodia , «. 

PSALTKRIO , / w.  Livre  Cano- 
nique qui  condeiit  les  CL.  Pfauaies 
de  David.  Lat  Pfaiierium,  Pfubno. 
rum  lÀbrr. 

PsALTERio.  Pfautier,  livre d'E- 
glife  qui  contient  les  Pfaumes.  L.at 
Pfalteriwn. 

PsALTERio.  Pfautkr , chez  les 
Religieufes  , fe  dit  auflî  d’un  grand 
chapelet  compofé  de  tço  grains,  qui 
égalent  le  nombre  des  Plàumes  de 
David.  Lat  Rofariwn. 

PSALTERIO.  Pfalterion  , infini- 
ment de  Muüque  fort  en  ufage  chez 
les  Hébreux , dont  on  ignore  la  for- 
me. Lat.  Pfakerhtm. 

PSEUDO.  Mot  Grec  qui  lignifie 
Faux  , & qu'on  employé  en  CafliU 
lan  dans  la  compolition  de  plufieura 
mots.  Lat.  P/eude. 

P T 

PTINGE , / m.  Oifeau  de  proye , 
cfpèce  de  ^ucon  qui  ne  vole  que  la 
nuit. 

FTISANA  , //.  Tifanc  , boiflbn 
pour  les  malades.  Lat.  Ptifana , te. 

PTISICA  , / /.  Phtifie  , maladie 
du  Poumon.  Lat.  Pbthifis. 

PTISICO  , CA  , itdj.  U,,  y f. 
Phdûque , qui  efl  atteint  de  la  phti- 
fie. Lat.  Pbthijîcut , a , um, 

PTISIS  ,//.!«  même  que  Pti-  ^ 


PU , //.  Excrément  des  enfuis  , 
caca,  Lat.  Sttreut.  Sardes. 

Pu.  Poua,  pouas  , interj.  qui  fert 
à exprimer  la  puanteur  d'une  diofe. 
Lat  Maid  okU 


PUA , / /.  Echarde , épine , pi- 
quant , pointe.  1-at.  Alucro.  Aculeut. 
Spina. 

Pua.  Greffe,  wtit  üon  ou  ail  que 
l'on  ente.  Lat.  Surcuba.  Taka. 
rio. 

Pua.  Epine  , aiguillon  , fe  dit  fi- 
gurément  en  ebofes  morales  de  tout 
ce  qui  caufe  une  douleur  intérieure. 
Lat.  Acuktts.  Stitnutus.  Spina. 

Pua  , fe  prend  dans  le  mime  fims 
Mur  Rufe  , fiuvfl*c  pour  parvenir  à 
les  fins.  Lat  Alucro.  Aeukus. 

Saber  quantas  fuas  tiene  un  peint. 
Etre  extrêmement  entendu  dans  fes 
affaires.  Lat  Acut{!}iotum  eft  in  rebta. 

PÜBERTAD  , //.  Puberté,  fige 
de  douze  ans  pour  tes  filles  , & de 
quatorze  pour  Us  gardons.  Lat  Pa- 
berttts , atis. 

PUBES  , / m.  Terme  d' Anatomie. 
Pénil , la  partie  qui  cfl  au  deffus  des 
parties  naturelles  , laquelle  cfl  cou- 
verte de  ^il  dans  les  deux  fexes- 
Lat.  Puber , it. 

PüBLICACION,//  Publication, 
faction  de  publier  quelque  chofe.  L. 
Pubücatfo.  Promu^.i/Tj. 

PuBLiCACioN.  Publication  de 
bans.  Lat.  Publica  monitio. 

PÜBLICADOR  , / w.  Celui  qui 
publie.  Lat.  Pubiicator. 

PUBUCAMENTE,  adv.  Publi- 
quement , en  public  , à la  vue  de 
tout  le  monde.  Lat.  Publici.  Palim. 

PUBLICANO  , / m.  Pnblicain; 
c'étoit  chez  les  Romains  nn  Pcrralet 
des  impôts  & des  revenus  publics. 
I-at  PubUcanuu 

PUBLICAR , V.  a.  Publier , jEoire 
crier  uoc  chofe  à fon  de  trompe  par 
les  rues , afin  que  tout  le  monde  en 
ait  connoiflance.  Lat  Pronut^are. 

PuBLiCAR.  Publier,  rendre  une 
chofe  publique.  Lat  Puhücare, 

Plblicab.  Publier  , cevcler  ce 
qu’on  aiiroit  dû  taire.  Lat  Palkm  /o- 
eere.  Propulare. 

Pl'blicar.  Publier  des  bans. Lat 
Futuras  nuptiat  edicert. 

Publica  R giMrro.  Déclarer  la  guer- 
re. Lat.  Btüttm  indierre. 

PUBLlCAR  un  lihro.  Publier  ca 
livre  , le  mettre  an  jour , le  fiire 
imprimer.  Lat.  Libnem  in  lucem  edert. 

PUBLICADO  ♦ DA  , part,  paf.  do 
verbe  Publicar,  Publié  , éc.  Lit.  Pro- 
mulfiatus.  In  btetnt  editus , a , unt. 

PUBLICATA , / f.  Expédition  que 
donne  l'Ordinaire , de  la  putHeaiica 
des  baos  de  celui  qui  doit  recevoir 
les  Ordres  f^rés  , & du  certificat 
du  Curé  qui  les  a publiés.  Extrait 
de  publication.  Lat  Prouxuîgatioxk 
tejîimaniu:». 

Pt  BLICIDAD  , / /.  Publicité  , 
état  , qualité , nature  d'une  chofà 
qui  cft  publique.  Lat.  NaUrietai. 

PuBLiciOAD.  Manière  doat  oa 
fait  une  aéliou  publiquement , fans 
ictcrvué  » 


PUE 


PUB 

retenue  » & fuis  réferve.  Lat  Afodut 

ftthlictn. 

PtBLiClDAO  , fc  dit  aufli  d*un 
endroit  où  il  y a un  grand  concours 
de  peuple  , de  forte  que  ce  qui  s'y 
fait  foit  \ù  do  tout  le  monde.  Lat. 
ryspj-ulton  f i.  Ixcus  fSibUcus. 

PUBLICO  , CA  , aii,  m.  Çff/.  Pu- 
blic , que  ) qui  cil  connu  « & mani- 
feite  à tout  le  monde , vulgaire,  com- 
mun- Lat.  rttblkui^  a,  um. 

Pl'blico  , i'ubji.  Le  Publie  , le 
general  des  citoyens  ou  des  habitans, 
tjut  le  peuple.  Lat.  Fublicum  , i. 
Pafulus^  û 

Pt'BLlCO.  Public,  fe  dit  aufli  de 
l'autorité  , & il  eft  oppofé  à Privé. 
Lit  Pub^cus. 

PVBLICA  , fubjt.  Dans  les  Univer- 
lités  lignifie  ou  fondion  brillan- 
te, dans  laquelle  on  défend  uneque- 
flion  qui  regarde  le  Droit  public.  L. 
Dt  iure  fuhÜce  AHus  vel  exrrcit^tih. 

Pui'U^a  hweJlU^i.  Voyea  ImftJu- 
Ptento, 

PukVca  voz  y f*ùtta.  Voix  publi- 
que , bruit  commun-  Lat  F^nu, 

En  fiibücQ , adv.  En  public , pu- 
bliquement , à la  vue  de  tout  le 
monde.  Lat.  Paiàm.  In  ort  otnKium. 

PÜCELANA,/./.  Po22olanc,  ef- 
péce  de  bitume  extrêmement  gluant , 
qui  fe  durcit  dans  l'eau  , & dont  on 
ic  fert  pour  eonflniirc  des  moles  & 
des  jetties.  Lat  Avenu  piUcolana. 
Terrée  crétacé»*  ffecies^ 

PUCHADA  , /.  /.  CaUplAmc  ftit 
avec  de  la  farine  délayée  dans  de 
l’eau.  Lat.  Pulmcntum. 

PUCHES,  //  le  meme  que  Ga~ 

thas. 

PUCHEaLLA,  f.f.dhn.  Bouillie 
fort  cUirc.  Lat.  PuUicuia.  Dibda 

fuis , tif. 

PUCHERA  , A f*  le  même  que 
OUa, 

PUCHERICO,/  fw.  J/w.  Petit  pot 
Lat.  OUm  erij^tu. 

PüCHERO , /.  m.  Vaifleau  de  terre 
verniflee  , un  peu  plus  petit  qu'une 
marmite  ordinaire  , & qui  (ert  aux 
mêmes  ufigcs.  Lat  PuUarius , ii. 

PuCHERO  , fe  prend  pour  ce  qu'on 
But  cuire  dans  le  pot  dont  on  vient 
de  parler.  Lat  Cibus  mrriàiastus  fui- 
iario  codius. 

PuCHERO.  Grimace  qu'on  Bût, 
torfqu'on  veut  pleurer.  Celle  que 
font  les  petits  enfans  s'appelle  Pu-  ' 
dberito.  Lat  Vagitùi  geflicttlaiio. 

PuCHERO.  Le  pot  au  feu  qu'on 
met  tous  les  jours  dons  un  ménage. 
Lat  abus  ditxrius. 

Tevgo  aJêguraSo  un  pucher*.  J'ai 
un  not  an  feu  afluré.  I 

yengt^fe  f^Af.  à corner  el  fuchtro  , 
cou  migo.  Vcnca  manger  1a  foupc  j 
avec  moi.  I 

Aîtter  la  cedma  en  H yuchero.  Com-  ! 
mettre  une  faute , & s'obltucr  à la  i 
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P U D 

I foutenir.  Lat.  Cteco  modo  erroretnfuf- 
tincre. 

PUDENDO  . DA  , aâj.  m.  ^ f. 
Honteux  , eufe  ; déshonnête.  Lat. 
Vudmdits  , a f uw.  Turf  h , e. 

PUDICICIA, /./.  Pudicité,  cha- 
ftctc  , pureté  , vertu  qui  nous  porte 
à nous  abftcnir  des  plailiis  illicites. 
Lat  Pudicitia , <e. 

PUDOR  , f.  nt.  Pudeur  , honnête- 
té , retenue  , honte  naturelle  qu'on 
a de  faire  quelque  chofe  de  déshon- 
nête. Lat  Pudor , is. 

PÜDRICIÜN  , f.  /.  Pourriture  , 
corruption  , putrefadion.  On  dit  auffi 
Podricion.  Lat  PutrefaéUo.  Corruf- 

tio  y »/>. 

I PUDRIDERO  , / «.  FoHc  à fu- 
' mier  , endroit  dans  les  baflês-cours , 
ou  dans  les  campagnes , où  l’on  jette 
ic  fumier  afin  qu'il  s’y  pourrifle.  On 
dit  auflî  Podridèro.  L lAerqusUniuttt^  ü. 

PUDRIGOKiO , J.  m.  Homme  in- 
firme & valétudinaire.  Lat  Plunhus 
infirmitatibus  laborans. 

PUDRIMIENTO , / w.  Putréfac- 
tion , corruption.  On  difoit  ancien- 
uement  Poirimiaüo.  Lat.  Putrefailio. 

FUDRIR  , V.  a.  Pourrir  , altérer 
petit  i petit , corrompre.  Lat  Pu- 
trefacere. 

PuDRlR,  V.  n.  Pourrir,  fe  dît 
d'un  corps  qui  cfl  enfcveli.  Lat.  Ja- 
cere.  Putreferre. 

PUDXlR,  figurément , Chagriner 
quelqu'un , lui  faire  de  la  peine.  On 
l’employé  plus  communément  avec  le 

Îironom  perfonncl  : Pudrirfe , fe  cou- 
umer  de  peines  , de  chagrin.  Lat 
Angi.  Cruciari.  TAdeere, 

PUDRIDO  , DA  , fart,  tajf,  du 
verbe  Pudrir.  Pourri  , ic.  Lat.  Pu- 
tre/aélus , a,  um, 

PUEBLA,  /./.  le  même  que  Po- 
blacion.  C'efl  un  vieux  mot  qu’on 
employé  aujourd'hui  avec  les  noms 
de  quelques  lieux  : comme , h Pue- 
bU  de  Jloutjh'an  , la  Puebla  de  Sa- 
nabria  i de  même  qu'en  parlant  des 
arbres  & des  plantes. 

PUKBLO,  / w.  Ville,  Beurg, 
Village.  Lat.  Oppidum  y i.  Pagus , i. 

PuEBLO.  Peuple  , habicans  d'une 
ville,  d’un  bourg.  Lat  Populsts,  f. 

PuEBLO.  Le  menu  peuple  , les  | 
gens  du  commun,  la  populace.  Lat  < 
Piebs.  I 

Foz  del  puehlo.  Le  fentiment  du  { 
publie.  Lat.  Tax  pcpuli.  \ 

Vot  det  puebtj , es  xktz  de  Dioj.  La 
voix  du  pcnplc  efl  la  voix  de  Dieu. 
Lat.  Eox  popuU  , vox  Dei.  ' , 

PUENTL , /.  amb.  Pont , ouvra- 1 
ge  de  pierre,  ou  de  charpente , qu'on  | 
conftruit  fur  les  rivières  pour  les 
traverfer.  Lat  PonSf  ti$. 

PvENTE.  Pont,  fe  dit  auffl  de 
toutes  les  autres  inventions  dont  on 
fe  fert  pour  tnverfer  les  rivières.  , 
Lit  Pûm»  i 
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PuBNTE.  Pont,  en  terme  de  ma- 
rine, efl  un  tillac,  ou  un  plancher 
qui  féparc  les  étag-.’s  d'un  navire.  Lat 
Tabuûitton  uauticum. 

PuENTE.  Chevalet  d'un  violon, 

I ou  d'un  autre  infiniment  à cordes. 
Lnt.  CV/biir.e  fouticulus , i. 

PuENTES.  On  appelle  aiofî  dans 
les  galères  & les  autres  voitures  les 
deux  traverfes  fupérieures  qui  en  af- 
f.rmiflcnt  raflTcmbbgc.  Lat.  7Vaq/l 
verfa  ligne. 

PuENTE,  en  terme  de  Maçonne- 
rie, fe  dit  des  poutres  qui  traver- 
fent  d'un  mur* à l’autre,  & fur  lef- 
quelles  on  alCed  les  foUves.  Lat 
Trttufverfx  trebes. 

PuENTE  de  barcas.  Pont  de  ba- 
teaux. Lat  Pons  ^mfrjx  imfofitus. 

PuENTE  de  les  f^kes.  On  appelle 
itaus  les  Sciences , Pout  lux  inet , 
une  difficulté  qui  arrête  d'abord  les 
ignorans,  ou  les  ftupides.  Lat  Pons 
iiAnoruu!. 

Pt  ENTE  levadiza.  Potttlevis.  Lit 
Pons  verjutilii , tW  ftAüciut. 

Hacrr  la  fumte  de  plata-  Applaoir 
les  difficultés  à quelqu'un , faire  pont 
d'or.  Lat.  Fùim  complanare.  Aditvsm 
dure. 

Ki  al  vttio  y ni  à la  purnte.  Expref- 
fion  qui  Ggnific  qu'une  affiiirc  n’avan- 
cc,  ni  UC  recule.  Lat.  \eque  intus 
neque  foris. 

Per  lu  puente  que  tjlà  feco.  Choi- 
fir  toujours  le  pard  le  plus  sûr.  Lat 
In  tuiiui  ire. 

PUENTECILLA,  //  dim.  Petit 
pont,  il  fe  dit  aufB  du  chevalet 
d'un  inflrument  de  mufique  i cor- 
des. Lat.  Pcnticulus. 

PUERCA,  f.  f.  Truye,  la  femel- 
le d'un  verrat  ou  pourceau.  Lat 
Sus  fumina. 

PuERCA.  Cloporte,  infe^.  Lat 
Alilleped*  , <r. 

Pur.RCAS.Tumeurs  fcrophuleiri^ 
Lat.  ScfophuU.  Strumata. 

PuERCA.  Voyez  Tunxe. 

PUERCO,yt  m.  Porc,  pourcean, 
cochon,  animal  domeflique  qui  efî 
bon  à manger.  L.  Porau  y i.  Sus  y is, 

Pc  PECO  , en  terme  de  chafle. 
Sanglier.  Lat.  Apery  fri, 

Refr.  Al  fuas  ruin  puerco  fele  da  la 
mejer  belleta.  Les  gens  les  plus  heu- 
reux font  ordinairement  ceux  qui  mé- 
ritent le  moins  de  l'être. 

Refr.  Dt  vabo  del  puerco  nunca  buen 
virote.  Le  fens  de  ce  proverbe  eft, 

3u’oq  ne  doit  rien  attendre  de  bon 
'un  homme  de  bafle  naiflancc,  & 
qui  a reçu  une  mauvaife  éducation. 

Refr.  Hurtar  el  puerco  y dur  lot 
fies  por  Bios.  Dérober  le  cochon , 
& faire  l’aumonc  des  pieds.  Ce  pro- 
verbe eft  contre  ceux  qui  croyent 
effacer  les  plus  grands  crimes  avec 
la  moindre  bonne  aélion. 

PUERCO , CA  , aii.  m.  Süe  , 
F f f 1 mal- 
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mal-proprc\  rnftrc , groffier , impoli , 
mal  élevé.  Lat.  Sfurcm.  Soididus. 
Jnurbitnus.  R ifficus , a , $tm. 

PUËRIclA,  f.  f.  Enfance,  l’agc 
des  enRms  jufcju’à  14.  ans.  Lnt.  Put- 
rirfa , 

PUERIL,  adi.  d'u»e  tfrm.  Ptieril, 
ilc , qui  fent  l’enhnt , qui  concerne 
l'enfaut.  Lat.  Puei  ilis , t. 

Puéril,  fe  «lit  auHi  des  aâions 
qui  le  font  avec  peu  Je  iugement 
ic  lie  rt'Rcxîon.  I.at.  Pueriü!. 

PUEBIL.  Une  des  differentes  épi- 
thètes que  les  Ailrologucs  donnent 
au  premier  quirré  du  Thcmc  cvlcf- 
te.  I.at.  Pmriiis. 

PUERIUDAD.  / /.  Puérilité, 
Difeours  ou  aélion  d’enfânt,  ou  qui 
tient  de  reniant , luit  dans  les  rai- 
fonnemens  , foit  dans  les  allons. 
Lat.  Pumiiuu.  Aciio  putritii. 

PUERILMESPE,  aAv.  Puérile- 
ment , d'une  nuntère  puérile , en 
enfant.  Lit.  Pun-iUter. 

PUEKRO,  f.  m.  Porreau,  plante 
potagère.  Lat.  Porruat^  i. 

PUERTA  , f.  f.  Porte  , pafTage 
ou  vuide  pratiqué  exprès  dans  un 
mur  pour  donner  entrée  dans  le  ba* 
timent.  Lat.  Jauua.  0/Huin. 

PuERTA,  fe  dit  pu  extenfion  de 
toute  ouverture  par  où  Ton  entre  & 
Von  fort,  fur>tout  de  celles  qui  font 
pratiquées  dans  les  tannières  de  cer- 
tains animaux.  Lat.  O, Hum. 

PuERTA.  Porte,  fe  dit  aiifli  de  la 
clôture  de  meiiuifcric  I qui  fert  à fer> 
mer  l'ouverture  pour  l'entrée  dans 
un  bâtiment.  Lat.  J>muu.  Fores. 

PUERTA.  Porte , fc  dit  Kgurément 
en  chofes  fpiritueUcs  & morales , 
Ggnific,  Entrée,  introduâion.  Lat 
Aiitus. 

PuERTA,  fe  prend  pour  le  droit 
d'entrée  qu'on  paye  aux  portes  des 
V'iUtfS.  Lat.  Portoriwn.,  iV. 

PuERTA  /alfa.  FauRc  portc,  cel- 
le qui  n'elt  connue  que  du  Maitre 
de  la  maifon.  Lat.  Poflkuw. 

PuERTA  trafera.  Porte  dérobée, 
porte  de  derrière.  Lat.  Pofiieum. 

Pu  F R TA  trt/era.  On  appelle  ainfi 
en  terme  familier  & badin , Ven- 
droit  par  où  Von  rend  les  cxcrémens. 
Lat.  (uùii,  i. 

A tjjbira  fuerta.  ExprelUon  ads\ 
qui  fe  dit  à une  pcrfminc  qui  fait 
quelque  propofitiou  qu'on  ne  veut 
pas  entendre.  Lat.  SurAo  canis. 

A otra  fuerta  y que  tjla  no  fe  ahre. 
Phrafe  dont  on  fc  fert  pour  refufer 
abfuliimcnt  à quelqu'un  ce  qu’il  de- 
mande. L.  Aliisnt  fulfa.  Aiiam 

exeute  qutreuw. 

13i'  fuerta  en  fuerta.  De  portc  en 
porte.  Lat,  Ofi-tthn. 

Pli.ir  à Uomar  à la  fuerta.  Ex- 
pr  Jlion  qui  outre  le  lens  propre , 
ligniHe  qu'i.iic  eUofe  cfk  h la  vçillc 
d’aitivcr.  Lat.  AUJartf  adejè. 


par  fuertas.  ExprcITion  adverbiale 

Î[iii  GgniBe  qnon  cR  réduit  à une 
I grande  pauvreté  qu’on  cft  force 
de  demander  Vaumoue  de  porte  en 
portc.  Lat  Ad  snetuin  itatem  vel  tf/que. 

Rcfr.  Las  mauos  en  ht  rueca , y loi 
aies  eu  la  fuerta.  Ce  proverbe  eft  con- 
tre ceux  qui  négligent  leurs  affaires 
pour  s'amiifcr  à 1.1  bagatelle. 

Refr.  QuoK.io  unu  fuerta  fe  cirrra, 
etrafe  ahre.  Lorfqu’iinc  porte  fc  fer- 
me , Vautre  s’ouvre.  Ceft-à-dire, 
qu'il  Faut  toujours  efpérer,  & qu'il 
y a de  la  relTource  pour  les  plus 
grands  maux. 

PUERTECICA  h Puer tecilla, 
/.  f.  diin.  Petite  porte.  Lat.  OJlio- 
lum , r. 

PUERTO,  f.  m.  Port,  ancc  ou 
avance  de  la  mer  dam  les  terres, 
qui  a un  Fond  & un  abri  fuFBfant 
pour  le  mouillage  des  vaiffeaux.  Lat. 
Portus , üs. 

Puerto,  figniHc  nufïi  un  Detroit, 
une  gorge  de  montagnes.  Lat.  P'au- 
cts , ium. 

Fuertos.  On  appelle  atnfi  les 
villes  frontières  où  il  y a des  Doua- 
nes établies.  On  les  appelle  Puer- 
tosfteos^  pour  les  didingner  des  ports  * 
de  mer  qu'on  appelle  Puertos  j 

dos.  Lat.  Piites , iuw.  Rfgmrum  con-  • 

Jùtia.  I 

Puerto.  On  appelle  encore  ainfi  j 
Vorificc  de  b matrice.  Lat.  O;,  oris.  | 
Puerto.  Port,  fe  dit  figurément  | 
en  choies  fpirituellcs  & morales,  & 
fignifie  un  lieu  dafltirance,  de  re- 
pos, & de  tranquillité.  Lat.  Portus. 

PUES.  Particule  qu'on  employé 
dans  le  difeours  pour  marquer  qu'on 
fe  refond  à quelque  chufe,  & qu’on 
s'appuie  fur  cc  qu'on  dit  ou  qu'on 
va  dire.  Donc.  On  Vemploye  d’ordi- 
naire dans  cc  fens  après  le  premier 
mot  du  difeours,  Lat.  Ifitur.  £ryè. 

Pues,  tient  lieu  aulTi  de  confé- 
quencc  équivaut  le  plus  fouvent 
à fufttt',}o  que.  *Lat.  Jptur.  Ergo. 

Pues,  marque  auITs  b fuppoGtinn 
qu'on  fait  d'une  chofe,  pour  palier 
à une  autre,  die  équivaut  à Jaque, 
ou  fufucjlo  que.  Lat.  Cùm  t?rrè.  5ï- 
quidein. 

Pues  bas  ve-fùlo  à tiempo , ivremos 
ejloi  Ubros.  Pnifquc  tu  es  venu  h pro- 
pos , nous  verrons  ces  livres. 

Pues,  rient  aunî  lieu  de  particu- 
le adverfative , & clic  marque  qu’on 
penfe  autrement  qne  les  autres.  Lat 
Equùieui.  Ferrnti. 

Pedro  rAià  d fu  amo , pues  no  le 
ténia  yo  fer  ludion^  Pierre  a volé 
fon  maître,  u'avoîs-jc  pas  dit  que 
c'étoit  un  fripon? 

Pues,  cil  auOi  une  particule  re- 
lative. Pourquoi?  Comment?  Lat..^vâ- 
re  ? Xiuid  ergo  ? 

.Vf  te  atrevtnas  à hacer  rflo  àtla}ste 
de  sm  hamh'e  j como  te  utreves 
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ddante  de  Diosf  Tu  n’oferois  faire 
cela  dcv.int  un  homme  , comment 
donc  ofes-tu  le  faire  devant  Dieu? 

Pues,  fort  aufli  à lier  les  pUrafes 
d'iui  difeours  , & le  plus  fouvent  à 
comparer  une  chofe  avec  une  autre, 
pour  en  relever  le  mérite.  Lat*  J^uid 
ergof 

Pues  , mis  à b tête  du  difeours, 
fort  à certifier  une  chofe.  Pues  ejt 
es  mi  hija  : Oui , c'eR  mou  fib.  Lat 
Ar.  Stcr.im. 

Pues,  employé  foui  , & comme 
féparé  du  difeours , fort  à s'inlfruirc 
d'une  chofe  dont  on  doute  , & en 
même  tems  à répondre  en  alf.rmant 
ce  qu'on  demande.  On  y joint  U 
particule  A’o  pour  donner  plus  de 
force  à b repoufe  , & b particule 
jÇhie  , pour  rendre  b demande  plus 
énergique.  Lat.  lia  quidan.  Cur  «on? 

Ex.  Pienftt  F.M.  efpcrar  Schijr  D. 
Qjixotel  Comptez-vous  attendre  ici. 
Seigneur  D.  Qiiichotc?  Pues  «ij?  reF 
fondio  è/;  Pourquoi  non?  rcpomiit-il. 

Pues,  employé  comme  adverbe 
cquiv.'iut  h Deffues.  Il  n'cR  plusufi- 
u dans  cette  acception. 

Pues,  s'employc  suffi  comme in- 
terjedion,  pour  donner  plus  de  for* 
ce  à b menace  qu'on  fait.  Lit.  .^ai- 
dfw.  Equident. 

Ex.  Pues  yo  te  ajftguro  que  me  U 
fa^aras:  Eh  bien,  je  t’affure  que  10 
me  b payeras. 

Pues  si.  Vraiment  ouï.  Expref* 
bon  irooique  dont  on  fe  fert  p-jur 
reprendre  quelqu’un , en  feignant  d'ac- 
quieicer  il  Ion  lèntimcnt  ; mais  en  Un 
I hufant  voir  en  même  tems  qu'il  eft 
mal  fondé.  Lat  ha  Jdnh 

Pues  > yur  ? Ëh  bien  quoi  ? Qu'efl 
cft-il  ? Lat.  Quià  rrgà  * 

J' fues}  Eh  que  dites-vous?  Lit. 
Quid  ais  ? 

PUESTA,  f f le  meme  que  Po» 
Jla  pris  comme  imc  pièce  , ou  uo 
morceau  de  viande,  l^t  F>ujlum. 

PuESTA.  Terme  de  jeu.  Voyc* 
Paner. 

PUESTO  , f.  m.  Lieu  , place  qu'iin 
corps  occupe.  Lat  Situs. 

PuESTO,  lignifie  auQî  un  lieu  , 
un  endroit  déterminé  pour  Vexécu- 
riun  d'une  chofo.  Lat  Situs.  Locus. 

PuESro,  bgnific  aufli  une  Bontù 
que  où  Von  vend  en  détail.  Lat  Si^ 
tus  t'enditiofsi  Jignatus. 

PuiiSTO,  fc  dit  aufli  du  fiége, 
du  lit  fur  lequel  une  femme  accou- 
che. Lat.  Sedile. 

PuESTO.  Pofte,  Emploi,  Char- 
ge , Dignité.  Lat  Dignitas.  H^nas. 
Graduj. 

PuESTO,  fc  dit  figurément  de 
i’éi.U  où  fe  trouve  une  choie.  Lat 
Status.  Gradus. 

PuESTO,  s'cinployc  quelquefois 
comme  ai’.vcrbc  , & équivaut  a 
fufjh.  Fuilquc.  Lat.  üoe  f^tt. 

Puç/b 
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Ptufio  qui.  Quoique , encore  que. 
Lat  X^uumvif. 

PUÉSTO  , TA  , paj-t.  fa£.  V'oycz 
Fonrr. 

PUF,  inttrj.  pour  marquer  qu'une 
chofe  font  mauvais..  Lat.  IIcul  ftc. 
ut. 

PUGA  t f.  f.  le  même  que  Psut. 
Cell  un  vieux  mot  , qui  eft  encore 
alité  dans  l’Ara;.;on  & la  Galice. 

PUüIL  , f.  PI.  Athlète  ♦ qui  fc 
battoir  à coups  Je  poings.  Lat.  Pu- 
gilt  if. 

PUGNA,  / f.  Bataille,  comb.it, 
choc.  Il  fc  dit  régulicrcmeiit  des  hu- 
meurs & des  élémens.  Lat.  Ptt^ua  , <c. 

PUGN ACIDAD  , f.  f.  Ardeur , 
acharnement  à combattre.  Lat.  Aul-  , 
wus  , /.  Pt/^nac:tas.  j 

PIJGNAR  , ».  Combattre  , fc 

battre,  livrer  bataille,  Uifputcr  avec 
chaleur  fitr  quelque  chofe.  I.^t.  Con- 

tet:dfYe.  PttfiUjre. 

PuGNAB,  fisniHcauiruS'opinijtrcr 
dans  ce  qu'on  entreprend.  Lat.  Pu- 
gnarf.  (rntindere. 

PUGNANTE,  part.  ail.  du  verbe 
PugPMT,  Combattant,  dirputinf,  qui 
combat,  qui  difputc.  Lat.  Ptfgmuu. 
Centendetss. 

PUGN.AZ , «di*  d’ope  term.  Ardent, 
âpre,  vif  au  combat,  Mliqucux^ 
& aiiQi , Obftiné,  opiniâtre.  Ce  mot 
eft  peu  ufitc.  Lat.  /«s:>rav,  cif. 

PL- JA,  /./,  Enchère,  baiilVcmcnt 
de  prix  qu'oii  met  fur  une  chufe.  Lat. 
Ucitathf  nif, 

»S*aca>'  tU  4i  puj'a.  SurpalTcr  qucl- 

Îu'im  en  quelque  genre  que  ce  foit. 

1 fe  dit  pour  lordinairc  en  mauvai- 
fc  part.  Lit.  Superare.  Prttire. 

Ex.  Ptdro  es  PMÜciofa  , pero  Jum 
le  /<3cn  de  lu  puja.  Pierre  eft  mé- 
chant, mais  Jean  l'emporte  fur  lui. 

PÜJ.ADOR , / m.  EnchcriHciir  , 
celui  qui  enchérit  fur  un  autre.  Lat. 
JJcitaîor , if. 

PUJA.MIENTO,  / w.  Ebullition 
de  fr.ng , qui  fe  manifefte  par  des 
petites  élevurcs  A:  rougeurs  fur  U 
peau.  Lat.  P^rptiUc  ^ arum. 

PUJANTE,  ad;,  d'tme  trr»i.  Pnlf- 
£int,  fort,  robufte,  qui  peut  beau- 
coup. Lat.  Potens.  retiens. 

PUJAKZA,  f.  f.  Force,  vigueur, 
qui  nous  met  en  état  d'exécuter  des 
chofes  difHcilcs.  Lat.  Potmtia.  Pires, 
PUJ.AR,  1%  ».  Croître,  s'élever, 
furpafier  en  hauteur.  Lat.  Superare. 
PujAR.  S'clTorccr  de  fnrmonter 
\ les  obftaclcs  qu'on  rencontre.  Lat 

CunarL 

Pl’JAR.  Avoir  de  la  peine  à s'é- 
noncer , ne  point  achever  ce  qu'on 
a commencé.  Lat.  Canari,  lùtiti. 

PujAR  , V.  a.  Enchérir  , mettre 
rcnchère  fur  quelque  chufe.  Lat.  U- 
citari. 

PUJADO  , DA  , part.  pujf.  du  VCT- 
bc  J’q/ar.  SurpaiPl,  ce } iorcc,  éc> 


cnchcri  , rie.  Lat.  Si/peratsa.  Pltn-is 
ücitatuf.  Canatuf. 

PUJAVANTE,  / m.  Boutoir,  ou- 
til de  maréchal  qui  fert  i préparer  le 
pied  du  cheval  , & à en  couper  la 
corne  ftipcrflue.  Lat.  Scalprups  mula- 
medici. 

PUJO , f,  ni.  Epreinte  , maladie 
qui  confifte  dans  de  fortes  & inu- 
tiles envies  d'aller  h h fcllc  , qui 
caufent  de  grandes  douleurs.  L.  Te- 
sse/mus  , i. 

Pfjo  , fc  prend  hgurément  pour 
l'envie  qu’on  a de  pleurer  ou  de  rire. 
Lat.  Pturitus. 

Pujo  , fc  prend  dans  le  meme 
fcHK  pour  le  dcfir  qu'on  a d’obtenir 
quelque  chofe.  Lat.  An'eictas , atis. 

A pujoi.  Façon  adverb.  Petit  à pe- 
tit , peu  à peu  , avec  difticiiP.c.  L. 
Vix, 

PULCRITUD  Beauté.  Lat. 
Pulchrii’tdo  , inis. 

PULCRO,  CR.^  , adj.  w.  f. 
Beau,  belle,  bienfait,  te.  Lat.  P'a/- 
chtr  , ehra  , chrtnn.  i 

PULG  \ , /./.  Puce  , infede.  I..it.  ! 
Ptttex , icii,  ! 

PüL&AS.  Les  enfans  appellent 
ainli  les  petits  fahots  avec  Icfqucls 
ils  jouent.  Lat.  Trochulsts  , i. 

Ciida  una  tient  fu  medo  de  matar 
pu!g.is.  Chacun  a fi  Façon  d'agir.  L. 
Stio  fe  quifque  madtü-}  xnetitur. 

Echar  Ut  pulga  detrm  de  la  oreja. 
Mettre  à quelqu'un  la  puce  à l’oreil- 
Ic  , lui  dire  quelque  chofe  qui  l'in- 
quiète. Lat.  Puikem  auricuU  imsniu 
teu. 

Tenet  maUts  pulgas.  N'éirc  pas  d'hu- 
meur endurante.  Lat.  Ægrl  quaque 
ferre. 

Tener  fulgas.  Etre  trop  vif,  trop 
remuant  , trop  turbulent.  I-at  /»• 
quietum  ejfe. 

R«Fr.  Ilaeer  de  una  pulga  un  ctr- 
Melis.,  à un  eUphuute.  F.iirc  un  mon- 
ftre  d'une  bagatelle;  c’eft-à-dirc« 
Exagérer  les  défauts  d’autrui. 

PÜLGADA  , /.  f.  Un  pouce,  me- 
Turc , la  douzième  partie  d'un  pied. 
Lat.  Paüe.Xt  icis. 

PULGAR  , / »».  Le  Pouce  , le 
gros  doigt  de  La  main.  Lat.  PelUx. 

\ Alene.w  las  pulgares.  Remuer  les 
pouces  ; c’eft  cntaflTer  les  cartes  qu’on 
a dans  la  main  & les  pmiifcr  tout 
doucement  avec  le  pouce  pour  en 
connoitre  la  valeur , les  marques. 
Lat.  Chitrtas  Utfjttiis  explorare. 

Altntur  hs  pulfcr.n.  Se  hâter  de 
travailler.  Lat.  PeJUnare.  Pn/perare. 

Par  fus  pulgares.  De  fes  propres 
mains,  avec  1rs  doigts,  hit.  Pr^nù 
$nutiikits. 

PULGARADA,/  /.  Coup  de  pou- 
ce ; i'adion  de  preffer  quelque  choie 
avec  le  pouce.  Lat.  PaUtds  idVi,  tu 

PuLGARADA.  Pincée,  prife,  ce 
qui  fc  prend  avec  le  pouce  & le 


doigt  Index.  Lat.  Digitcrimt  captuî. 
Pcilice  htdierqtte  captura. 

Una  pu!f,iirad*s  de  tabacc.  Une  pri- 
fe de  tabac. 

PÜLGON,  f.  m.  Vcrcoquin,  lifet; 
infede  qui  ronge  les  plantes,  fur-tout 
les  fèves  & les  vignes.  Lat.  Coitvol- 
vupts. 

PULGUERA,  / /.  Lieu  plein  de 
puces.  Lit.  PuUcofits  hests. 

PuLGUERA.  Herbe  aux  puces. 
Voyez  Zaragatena. 

fuLGüERAS.-  le  même  quc  Em- 
puîgutras. 

PUI.GUILLA,  /.  / dsm.  Petite 
puce.  Lat,  Putfx  , icis. 

PuLGUiLi.AS.  On  appelle  ainlt 
une  perfonne  vive  &.  inquiète.  Lit. 
Jrrequietus  bomo, 

PUUCIA,/  f.  Voyez  PaUda. 
PULIDAMKKTE,  adv.  Poliaunt, 
artiftement , di'Iicatcincnt , cuneiife- 
ment.  Lat.  PuUhrh  Ccnànuh 
PULIÜERO.  Voyez  PuU.W. 

PULIDEZ  , f.  f.  Parure,  ajufte- 
ment.  Lat.  Ornatus  , ûs. 

PULIDOR,  f 1».  PolifTcnr,  ou. 
vricr  qui  polit.  Ce  mot  eft  peu  iifité 
dans  cette  acception.  Lat.  Èxpaliior , 
ris, 

PULIDOR.  PolifToir  , inftrument 
qui  fert  i polir.  Lat.  ExpoUtariuw  ^ U, 

PuLlDOR.  Les  femmes  appcll.mt 
ainft  un  petit  morceau  de  drap  ou 
de  peau  qu'elles  tiennent  entre  les 
doigts  loriqu’elles  dévident  , pour 
empêcher  que  le  ftl  ne  leur  bleOe  les 
doigts,  & .miri  pour  le  rendre  plus 
uni.  Lat.  Expolitorius  panmis^  s. 

PULIME.NTO  , /.  w.  Poliment, 
poli,  furface  unie,  brilhntc,  écla- 
I tante;  hiftre.  Lat.  Nitor.  Poiitnra. 

I PULIR  , V.  a.  Polir,  rendre  un 
! corps  uni  en  fa  furface , en  dtvr  tuu- 
j tes  les  inégalités  , le  rendre  clair 
& liiifant.  Lat.  Expolire. 

Pl'lir.  Polir,  figniite  anUi  Or- 
ner, enrichir,  embellir  un  ouvrage. 
Lat.  (Jrnare.  PoUrc. 

PuLiRSE.  Séparer,  s'ajufter.  Lat. 
Se  camere. 

PCLTESE.  Se  polir,  dépouiller  f.i 
riifticilé,  prendre  des  manières  po- 
lies & civiles , fc  civilifer.  Lat.  Ur- 
hanitüUtn  acquirere. 

PULIDO,  DA  , part.  paf.  du  ver- 
be Pulir.  Poli,  ie.  Lat.  Expalitus. 
Camptus.  Urbunus. 

PuLlDO.  Joli,  mignon,  gentil, 
gracieux,  courtois,  civil,  agréable. 
Lat.  Urbantis.  Concinntu.  Ixfidus , o, 
uw. 

PÜLf  k t f.  f.  Brocards , paroles 
injurieufes  él’  obicènes  , que  les  vo- 
vageurs  fe  dil'ent  les  uns  aux  autres  , 
orf^u'ils  fc  rencontrent  , ou  qu’ils 
lifeut  aux  Laboureurs  qui  triv.ulknt 
lux  champs , fur-tout  dans  le  temps 
de  la  moilfun  & de  la  vendange. 
l.at.  Convitium  d>fc<*num. 

Fff  3 Pilla, 
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PQLLA*  Te  prciiil  aufli  pour  une 
repirtie  vive  & piquante.  Lat.  Di£ic‘ 
rium.  Scomtna  , th, 

PuLLA.  Efpècc  d’aigîc  qui  vit  or- 
dinairement dans  les  troncs  des  ar- 
bres. Lat.  Aijtiiln  trunruUt. 

PULMüN,/  m.  Terme  d’ Anato- 
mie. Poumon , partie  intérieure  de 
l'animal , qui  fert  à h refpiration  & 
à la  Formation  de  la  voix.  Lat.  Fsd- 
w.'o,  nis. 

PtLMON  MTJTW.  Poumon  marin  ; 
corps  l'poiigietix , léger  , fort  Fragile , 
tranfparcnt  comme  du  crifhl , & qui 
n la  figure  d'un  poumon  ; il  nage  fur 
l'eau.  Lat.  Pulmo  mtninui. 

PUL.MONARIA , /.  /.  Pulmonai- 
re , plante  médicinale.  Lat.  Pulmo- 
nuria , éT. 

PULMONIA  *//.  Piilmonic,  ma- 
ladic  du  poumon.  Lat.  Perifnaww- 
nia  « a-. 

PULPA  , /.  /.  Poulpe , le  plein , 
le  plus  gras  , & le  plus  foUde  de  la 
chair.  Lat.  Pulpa , 4*. 

Pu  LPA  , fe  dit  par  cxtcnfion  de  la 
chair  des  fruits , & de  tout  ce  qui 
cft  charnu.  Lat  Pul^  , ar. 

PULPEJO  ♦ /.  m.  Le  bout  des 
doigts.  Lat.  Digitonm  pulpa. 

PULPERIA  , /.  /•  Boutique  dans 
les  Indes  t où  l'on  vend  toutes  fortes 
de  chofes , excepté  de  1a  toile , du 
drap  & des  étoues.  Lat  ComtKunis 
taherna  Indica. 

PÜLPERO,/  m.  Celui  qui  tient 
une  boutique  comme  celle  dont  on 
vient  de  parler.  Lat  Tubernarius  In- 
dicus. 

PÜLPITO  , /.  w.  Chaire  à prê- 
cher ; & aiifE  1 Pupitre  fur  lequel  on 
chante  l'Epitre  & l’Evangile.  Lat 
Pulpitum  y i,  ^ig^e/lus , ùi. 

PULPü,/  w.  Poulpe  ou  Polype, 
forte  de  poiCTon  de  mer  qui  a 8 pieds. 
Lat.  Poilus , f. 

Penrr  como  m fulpo.  Battre  quel- 
qu’un comme  on  bat  le  polype  pour 
le  manger.  Lat  Verhnœre.  Cajligo- 

%ULPOSO,  SA,  adj.  m.  ^ f 
Charnu , ué , plein , cinc  de  chair. 
Lat.  Pulpofus , a , um. 

PULQÜE  , f.  m.  Sue  ou  liqueur 
qu’on  tire  du  Maguey,  en  coupant 
ion  tronc , & y laiflant  un  creux 
où  la  liqueur  s'amafTe.  Lat.  Poth 
Indica. 

PULQ.UERIA,  /,  /.  Taverne  où 
l'on  vend  la  liqueur  qu'on  tire  du 
^lagucy.  Lat.  Taherna  pationis  Indi- 
cée Puifuc  diH^g. 

PULSACION  , / /.  PuUâtion. 
Terme  de  Médecine , qui  fe  dit  de 
Tadion  du  pouls , ou  du  battement 
de  l'artérc.  Lat  Putfatio^  nü.  PuU 
fui  , às. 

PULSADA  , / /.  Battement  de 
Vartère.  On  lUt  aufli  Pu\fuàon.  Lat 
VuifiUio. 


P U L 

PUIiîAR , V.  a.  le  meme  que  To- 
car  ou  Hcrir. 

PuLSA».  Thter  le  pouls  à un  ma- 
lade.  Lat  Pulfum  tailu  explorart. 

PuLSAB.  Battre,  en  parLmt  du 
coeur  , du  pouls,  de  rartère.  Lat 
l'aiam  inu  are^  faiire. 

PuLSAB.  Titer  le  pouls,  métaph. 
Sonder  , examiner  une  aflàire  avant 
que  de  l'entreprendre.  Lat  Exfh- 
rare. 

PU  LS  ANTE  , part.  alf.  du  verbe 
Pui/itr.  Battant,  plpitant  Lat  Mi- 
Cam.  Saîiens.  Puljaru. 

PULSADO , DA  , pari.  paf.  du 
verbe  Pulfar.  Lat  Puifatus.  TaHus , 
il , um. 

PULS.ATIL,  aâj.  <T«wf  term.  Epi- 
thète Qu'on  donne  aux  inflrumens 
qui  rcionncnt  au  moyen  des  coups 
qu'on  donne  defllis , par  exemple 
aux  cloches.  On  les  appelle  autre- 
ment Crufticos.  Lat.  Pu\i‘iitiü$ , c. 

PULSATiVO  , VA  , ûii;.  *»♦ 

Qui  bat,  qui  agite.  Lat  Pulfuns.  St:- 
mulans. 

PULSERA , / /.  Bande  qui  fort  à 
attacher  une  comprefle  qu’on  met 
fur  le  pouls  d’un  malade  pour  le 
fortifier,  après  l'avoir  trempée  dans 
du  vin  ou  dans  quelque  autre  liqueur 
tpiritueufe.  Lat.  Fafeia  hrachiaiis. 

PuLSEBAS.  Braflclcts  que  les  Fem- 
mes portent  au  poignet  Lat  ArmiL 
ta,  te. 

Pc  LS  E BAS.  Cheveux  qui  tombent 
fur  les  temples,  tout  le  relie  de  la 
tête  étant  chauve.  Lat  Cincinni.  Cirri. 

PULSISTA,  f.  m.  Médecin  qui 
connoit  parfaitement  le  pouls.  Lat. 
Pulfùs  feitis.  Ex  ptdfu  judicans. 

PULSO  , f.  in.  Pouls  , agitation 
du  pouls , battement  de  l'artère.  Lat 
Puifus , üs. 

PuLSO.  C'efl  auffi  l’endroit  du  poi- 
gnet où  le  battement  de  l’artère  fe 
i^t  fentir.  Lat  Puifus. 

PuLSO.  Fermeté  dans  le  poignet 
Lat.  Manùs  v:^or, 

PuLSO,  fe  (lit  figurément  pour 
Soin , attention  qu’on  donne  h une 
affaire.  Lat  Attentio.  Çura , «r. 

A pulfo.  Exprefllon  adverbiale  qui 
lignifie  qu'on  levé  un  fardeau  feu- 
lement avec  le  poignet  Lat  Brachia 
fu/penfo. 

Temar  el  pulfo.  Tâter  le  pouls  i 
& au  figuré  , Sonder,  examiner  l'é- 
tat d'une  affaire  avant  de  rentrepren- 
dre.  Lat.  Tentare  vaJum. 

PULULAR  , V.  n.  Pulluler,  pouf- 
fer des  rejettons.  Lat  PuUulare. 

PUNDONOR , f.  m.  Point  d’hon- 
neur, règles,  maximes  d'où  les  hom- 
mes croycuc  que  leur  honneur  dé- 
pend. Honoris  Dipsitatii  cura 
vel  Jludiwn. 

PUXDONOROSO  , SA,  a4;.  m. 
^ f.  Pointilleux  , eufe  , très  déli- 
cat fur  le  point  d'honneur.  Lat  Fa- 
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itue  vel  ii^mtatis  curjejt^  r , sus. 

PUNGENTIVO , V A . adj.  m.  £ff / 
Piquant,  te,  qui  porte,  qui  excite  à 
quelque  choie.  Lat  Pungens.  Siimu- 
Uns. 

PUNGLMIENTO  , f.  m.  Piqunic, 
ponélion , l'aâioii  de  piquer.  Lat 
Punilio , nis. 

PUNGIR,  t».  a.  Piquer  , blefler 
avec  une  chofe  pointue.  I^t  Pun- 
getr. 

PuNGiB,  figurément.  Aiguillon- 
ner, animer,  pouffer,  exciter,  irri- 
ter. Lat.  SiitHulirr.  Pungere. 

PUNGENTE  , part,  ùc?,  du  verbe 
PuKgir.  Piquant  , te,  qui  blcife,  qui 
oSenfe  par  fa  pointe  aigne.  Lat  Pun- 
gens. 

PUNGIDO,  DA  , part.  pojf.  du 
verbe  Ptaegir.  Piqué , animé , ée. 
Lat  Punclus.  StimuUtus^  a,  um. 

PUNGITIVO,  VA,  adj.m.  ^ f. 
Piquant,  te,  pointu,  ne.  Lat  Pun- 
gens. 

PUNICION,/  f.  Punition  , châ- 
timent , peine  qu'on  itnpofe  à un 
crime.  Lat  Ptmitio^  CaJUgaiiOj  «iV. 
Pmus , M. 

PUNIR  , V.  a.  Punir  , chiUer. 
Lat  Punire.  Cajligare. 

PÜNIDO  , DA , part.  pajf.  du  ver- 
be Pmar.'Puni,  te.  Châtie,  ce.  Lat 
Punitus.  CaJhjrutus , a , um. 

PüNTA , f.  f.  Pointe  , extrémité 
aigue  de  quelque  inflrumcnt  Lat 
Cufpisy  dis.  Muera  y nis. 

PuNTA.  Pointe,  fe  dit  de  l’ex- 
trémité d’une  chofe  qui  le  termine 
en  pointe  formant  un  angle.  Lat.  A- 
pex  , icis.  AnguUu , i. 

PuNTA.  Pointe,  fcditaulli  d’une 
terre  qui  avance  dans  la  mer.  Lat 
Terrx  ar^ubts. 

PuNTAS.  Engrelures  , picots, 
pointi»  ou  avances  qu’on  fait  par 
ornement  aux  dentelles.  Lat  Denis- 
culi^  orson. 

PuNTA.  Pointe,  fe  prend  auffi 
pour  une  petite  portion  de  quelque 
chofe,  foit  matérielle,  foit  iramaté- 
ricUc  ; .linfi  on  dit  : Fjfo  tiau  fu 
pmta  de  tsjo  Cela  a une  petite  poin- 
te d’ail.  Lat.  AU^uid.  Psuduhm. 

PuNTA  , fe  dit  aufli  d'un  petit 
nombre  de  bêtes  qui  fe  féparent  du 
troupeau.  Lat  Pars  pteoris  à grtge 
feparata. 

PuNTAS.  On  appelle  ainfi  les  cor- 
nes d’un  taureau.  Lat.  Taseri  consua. 

Pu  NT  A.  Pointe,  en  terme  de  BU- 
loQ , eft  la  partie  inférieure  de  l’écu , 
qui  ordinairement  doit  aboutir  à une 
petite  pointe.  Lat.  In  JienmuUihta  an- 
guJus. 

PuNTA.  Pointe,  en  terme  deBla- 
fon , Chevron.  Lat  Triangulus. 

PuNTA  , en  termes  dechaffe.  Ar- 
rêt du  chien  en  vue  de  la  chaQc 
on  gibier.  Lat  Cassis  ftatio^  sas. 

Funta.  Pointe  en  fibrine  d'alêne  » 
dont 
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jont  let  Imprîmeun  Te  fervent  peur 
enlever  les  caniAères  en  corrigeant 
les  épreuves.  Lat  Tyfcgrapbica  fu^ 
kula,  ét. 

PuNTA.  Les  Architeftes  & les 
Chirpentiers  appellent  ainfi  les  bouts 
de  bois  qui  relient  d’une  pièce  équar* 
rie.  Int.  Uf:ntfm  arboris  entrentum. 

PuNTA.  Pointe*  fe  dit  nuQÎ  d'ime 
petite  acidité  pistante  Sl  mordicantc , 
qui  fait  impremon  fur  Les  organes 
dn  goût.  Lat.  Acor , û. 

FuKta  àt  Diamantf.  Voyez  Dia~ 
ptatitf. 

7/arrr  punta.  Contredire  le  fentU 
incnt  ou  la  réfnlution  d'autrui.  Lat 
Wdtvi-yîrrj.  Puf^narf. 

Uaerr  punta , fc  dit  d’une  béte  qui 
cherche  à s'éloigner  du  troupeau  * 
à fuir.  Il  fc  dit  fpécinlcmcnt  des  bê- 
tes à cornes.  Lat  Fugam  taifarr. 

Hiwr  ptmta.  PalTer , furpaflTer  , 
furmonter  , être  au  delTus  de  quel- 
qu'un. Lat.  Sttperart.  Exctüerr. 

Ifacer  ptmta  tl  haUon.  Sc  détour- 
ner de  l'oifcan  * en  parlant  du  fau- 
con. Lat.  Deviare. 

Perro  de  punta  y vueîta  ^ fc  dit 
d’un  chien  qui  après  avoir  indiqué 
le  gibier , tourne  autour  pour  le 
prendre  en  face.  Lat  Canis  vfr/orîus. 

PUNTACION , Ponâuation* 
l'aélion  de  ponôuer , de  mettre  des 
points  & des  virgules.  Lat.  Punifua- 
tioy  nii* 

PUKTADA,  f.  f.  Point  d’aiguiU 
Ic.  Lat.  Aeùs  puniium , i. 

PuntadAj  pris  figurément,  fi- 
gniBe*  Mot  dit  au  haz.ird  en  appa- 
rence pour  remettre  une  matière  fur 
le  tapis.  Lat  rvvMuw. 

De  udo  mtiendt  w%  poquito^  y dt 
tdhardero  dci  puntai,ts.  11  entend  un 
peu  de  tout  * & de  balUer  il  fait 
coudre  deux  points.  ExprcŒon  Fa* 
milièrc  pour  fe  moquer  d'iin  homme 
qui  Fait  l’entendu*  & qui  uc  fait 
rien.  Lat.  Otttnti  mrtes  caUtrt  jaiht 
cùm  mhil  /ciai. 

No  baher  dado  pmtada.  N’avoir 
point  entame  une  affaire  dont  on 
étoit  chargé  * n’avoir  pas  encore  fait 
un  pas  pour  cela.  Lat  NuUam  ad- 
èae  lineam  duxijè. 

PUNTAL,y.  w.  Etaic,  étanqon, 
groffe  pièce  de  bois  ou  de  charpente 
pour  fouteiiir  un  plancher*  ou  un 
mur  qui  menace  ruine.  Lat  Fuienm. 
Sujlrntucuîmn , r. 

PUNTâPIÈ*  f.  m.  Coup  donné 
avec  la  pointe  du  pied.  L.  Palis  icius, 

PUNT.AR,  V.  a.  Püuâucr,  nact- 
tre  des  poiuts  & des  virgules.  Lat 
Punciis  notart. 

Pu  NT  Al.  Marquer  les  points  fur 
la  tablature  d'uu  orgue,  l^t.  Ptme- 
tis 

rÜNTE.AR,  v.  a.  Pincer  b guî- 
tarre.  Lat.  Variai  çorptim 

/ci/fjitf  ftrcultrt* 


PuNTEAX.  Marquer  quelque  cho- 
fe  avec  des  points,  pointiller*  com- 
me on  fait  dans  les  miniatures.  Lat. 
PmAis  netare  * vd  pingere. 

PuNTEAi.  Coudre.  Lat  Suere. 

PUNTEADO*  DA,  ^rt.  pajf.  du 
verbe  Puntenr.  Pointillé  * éc.  Coufu  * 
ué.  Lat  Puniiis  notaius ^ a,  um. 

PUNTERA.  Voyez  Hietha, 

PUNTERIA,  f.  f.  Vifée,  aélion 
par  laquelle  on  dirige  fa  vite  à un 
certain  lien,  à un  certain  but,  foit 
pour  le  conf:dércr,  foit  pour  le  frap- 
per .ivec  quelque  arme.  Lat  CcUi- 
miitio.  CcUineatio. 

PUNTKRO  , yi  m.  Touche,  pe- 
tit büton  qu’on  donne  aux  cnFans  oui 
apprennent  à lire  ponr  imliquer  les 
lettres.  Lat  Stylus.  Radius. 

PUNTE&o.  Touche  qui  fert  à in- 
diquer un  endroit*  à marquer  quel- 
que chofe  * il  fc  dit  nulli  d’un  poin- 
qoO.  Lat  Stylus.  Radius  y i. 

PcNTERO.  Inffrumcnt  avec  lequel 
les  Maréchaux  marquent  fur  le  fa- 
bot  du  cheval  * rendroit  où  doivent 
entrer  les  doux.  Lat  Stylus  ferreus. 

PuNTERo.  Cifeaii  dont  les  tail- 
leurs de  pierres  fe  fervent  pour  pi- 
quer les  pierres.  Lat.  Scalper  acu- 
minaius. 

PUNTERO,  RA,  adù  tn.  /. 
qui  fe  dit  d’mi  homme  qui  vife  juf- 
te , un  bon  tireur.  Lat.  Peritus  col- 
lincatur, 

PUNTIAGÜDO,  DA , aü.  m.  ^/. 
Pointu,  uë,  aigu,  uë.  Lat  Acutus. 
i'ufpidahis  y a y um. 

PUNTILLA  , /.  /.  dim.  Petite 
pointe.  Lat.  Mucto.  Acumen. 

PuNTlLLA.  Picot,  petite  dentel- 
le qu'on  R»et  autour  d'une  pins  gran- 
de. Lat.  Plagula , <e. 

De  puntiùus.  Façon  adv.  Sur  la 
pointe  du  pied.  Lat  Snfpetifo  pede. 

Pmerfe  de  puutillus.  S’opiai&trer 
dans  fon  fentiment,  ne  vouloir  point 
en  démordre.  Lat  Mordiciis  chjidne. 

PUNTILLAZO,  / m.  Coup  don- 
né avec  b pointe  du  pied,  l^t  /c- 
ttu  peiis. 

PUNTILLON , / w.  b meme  que 
Pmtiüa^o. 

PUNTO  , f.  m.  Point,  ce  qui 
n'a  aucunes  parties,  qui  eft  indivi- 
Bble.  Lat.  Pundumy  i. 

PuNTO.  Point,  fe  dit  aufli  dn 
fujet , de  b matière  qu'on  traite.  Lat 
Ptméfus»  y I.  Caput  y itis. 

PuNTO.  Point , fc  prend  pour 
l'cfTcntiel , le  oaud  d'une  araire. 
Lat.  Rei  jumvta. 

PUNTO,  Cgnifie  inflî  le  But,  la 
fin  qu’un  fe  propofe.  Lat  Mtta. 
Scopus. 

PuNTO,  fc  prend  ponr  l'état  ac- 
tuel d'une  quellion  , d'une  affaire. 
Lat.  StfUtis.  Ijocus. 

PUNTO.  Point,  état  de  perfec- 
tion d'uDe  chofe.  Lat.  PerftlHo , »û. , 


! PuNTO.  Point,  fc  prend  pour  le 
degré  de  ciiilTon  que  doivent  avoir 
les  alimens  pour  être  bons.  Lat  Per^ 
fetins  jUitus. 

I PuNTO.  Point,  b partie  princi- 
pale d’une  fcicnce,  d’une  queffion. 
Lit  PwUlum.  QuisJUo. 

PuNTO.  Point  d’honneur.  On  dit 
Punto  de  bonra.  Lat.  Decoris 
cura. 

Punto.  Point,  fe  prend  auflî 
pour  Oceafiun  , opportunité , moment 
Favorable.  Lat.  Tempus.  Occajio.  Op» 
portwiitas.  Aîomentutn, 

Ex.  /’  ‘ino  à punto  de  lopy^ar  lo  que 
ddeubit.  Il  cft  arrivé  à point  pour 
obtenir  ce  nu'il  voiiloit 

Punto.  roint,  en  terme  d'Orto- 
graphe,  fc  dit  de  b marque  qui 
bit  b divifion  du  difeours.  Lat. 
Punéfum. 

Punto.  Point  de  mire,  eft  un 
bouton  qni  eft  au  bout  des  canons 
& autres  armes  i feu,  pour  condui- 
re le  rayon  vifucL  Lat  Punefum. 
Apx. 

Punto.  On  »pelle  ainfi  dans 
nne  platine  de  fnul  le  repos  fur  le- 
quel le  chien  pofe.  Lat  Sclopeti  cb- 
vis  Jîbula. 

Punto.  Point  , fe  dît  chez  les 
Couturières  du  paiTage  d'une  aiguille 
enfilée  de  fil  ou  de  foyc , an  travers 
d’tine  étoffe,  pour  b coudre  ou  b 
broder.  Lat.  Aeùs  punélitm. 

Punto.  Point  Les  bbriquans  d’é- 
toffes appellent  ainfi  b forme  que 
prend  une  étoffe  qui  n'a  point  de 
deffein  fixé.  Lat  Madus , x>el  fades 
teU. 

Puntos.  Points.  Les  Chirurgiens 
appellent  ainfi  les  points  de  couture 
qu'ils  Font  aux  lèvres  d’une  pbye 
ponr  qu'elle  fe  referme  plus  tét.  Lut 
Pundttm. 

Puntos.  Points,  fe  dit  des  mail- 
les échapées  dans  un  bas.  Lat  C’<t- 
HptloTum  foramen. 

Puntos.  Points,  mailles  qui  for- 
ment un  bas.  Lat  Caligulurum  textu- 
r*e  duéius. 

Puntos.  Points,  petits  trous  qu'on 
bit  i des  étrivières , â des  courroyes , 
à des  foupentes  de  carrolTc , &c. 
pour  y paiîcr  Pardilion.  Lat.  In  cor- 
r^iis  foramxna. 

Puntos.  Points,  chez  les  Cor- 
donniers , fc  dit  des  divifions  qui 
fout  marquées  fur  le  compas  avec 
lequel  ils  preoneot  b mefure  des 
fouliers.  Lat  Punlia. 

Puntos.  Points,  fe  dit  de  ceux 
qui  font  marques  fur  les  dés  & fur 
les  cartes.  Lat  Alearuui  puiuia. 

Puntos.  Pointa,  fe  dit  auffi  de 
certaines  marques  qui  fervent  i comp- 
ter en  jouant.  Lat  CeiàMlerum  nu- 
merus. 

Pu.nto.  Terme  de  joueurs  dioL 
trumens  de  Mufique,  fignifie  Ton, 
accord 
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accord  (les  cordes  avec  la  voix.  Lat. 
Toum^  ù 

PuNTOS.  Points,  Au  College  on 
marque  des  points  pour  chaque  Pau> 
te  qu'on  fiiit.  Lat.  Errata, 

Fl'NTO.  On  appelle  ainft  dans  les 
Univerütés  bi  fin  du  cours,  ntiili- 
iiien  que  la  clùtiirc  des  clnHcs  \ & 
par  extenfion , U fc  dit  des  vacances 
tlw*s  Tribunaux.  Lat.  ftrùt^  tenun. 

Vimto  acciXmtal.  Point  accidentel  « 
en  termes  de  Pcrfpcôivc,  eft  un  point 
ditférent  du  point  de  vue  ou  aboiitif- 
lent  les  rayons  des  objets  dont  les 
c^tés  ne  font  point  perpendiculaires 
nu  plan  optique.  Lat.  VunHum  acci- 
dentait. 

Eunto  ctntrico.  Le  même  que  Cettiro. 

Punto  centrico.  Point  central , fe 
dit  en  Morale  du  point  principal 
vers  lequel  on  dirige  Tes  aéOous. 
Lat.  Ccntricum  puncluw.  Scefus , i. 

Punto  de  dijlancia.  Point  de  dlL 
tance.  Terme  de  Pcrfpcclive.  Lat. 
Di(lanti-e  o^tictr  funiiuut. 

Punto  de  longitud.  Point  de  longi> 
tilde.  C‘cft  un  point  <ju‘on  cherche 
encore,  & dont  la  decouverte  im-, 
purte  extrêmement  aux  progrès  de 
la  navigation.  Lat.  Longitudinit  func- 
umi.  \ 

Puntos  de  la  re/raccion.  Points  de 
la  refradion , en  termes  de  Dioptri- 
(|uc , font  les  deux  points  oii  fe  fait 
la  réfraction  d‘un  rayon  de  lumière 
en  entrant  dans  le  verre,  & en  paf- 
fant  dans  l'air.  L.  Rr/rac/iort/i  punè/.t. 

Punto  de  la  fttfpenjt'ot  i en  termes 
de  Statique , c'eft  celui  par  lequel , 
un  corps  eft  fufpcndu.  Lat.  Sttfptn- 
J'onit  puniimn. 

Pxtnto  de  la  fujlentsitîon , en  termes 
de  Statique,  le  point  d'apui.  Lat. 
Stijlmtaticnis  fttttclum. 

Punto  de  la  vifia , ù f»rw/o  princi- 
pal.  Point  de  vue  en  Pcrfpeûive , 
eft  celui  où  l'on  fuppofe  que  doit 
être  l'œil  qui  regarde  un  tableau. 
Lat.  Punélum  xHjîmit. 

Punto  de  moLVncitw.  Point  de  mé- 
ditation, fujet  fur  lequel  on  médite 
dans  l’oraifon , ou  méditation.  Lat. 
Alcdisatitnis  materia  per  p:mcia. 

Punto  en  hoca.  Intcrjcü.  Paix , 
fiiciicc,  bouche  dote.  Lat.  Tace.  Ot 
(outpriute. 

Ptmtoi  equipolados.  Points  équipol- 
lés.  Terme  de  Blafon.  Echiquiers. 
Lat.  'l'efellr. 

Puntof  mu^'altt.  Points  de  Mtifî- 
«;uc , fc  dit  des  notes  qui  marquent 
les  tons.  Lat. 

Punto  pyr  punto.  De  point  en  ptjint , 
exaélement.  Lat.  SijiiCatim. 

Al  punto.  Façon  adv.  Sur  le  champ , 
fans  délai.  L.it.  Stathn.  Illico. 

A punto.  Façon  adv.  A point  nom- 
mé, c'eft-à-dire,  A propos,  jufte- 
ment , précifément  , dans  le  tems 
qu’on  le  Ibuhaite.  L.  Prowptl.  Paratè. 


A punto  fxo.  Façon  adv.  Inrailli- 
bicment  , immanquablement.  Lat. 
Cex  û.  Abi  dubio. 

De  fodo  punto.  Phrafe  adv.  De  tout 
point , entièrement.  Lat.  Oxnni.nodi. 

En  pitntp.  Façon  adv.  .\  cette  heu- 
re, à ce  moment.  Lat.  In  ipjo  at^iieuio. 

Eflar  en  punto  o à punto.  Etre  fur 
le  point,  être  en  danger,  être  prêt 
(le.  Lat.  Pnrùm  abefe  qttin.  Penè. 

EJÎar  en  punto  de  perdn  la  x>ida. 
Etre  fur  le  point  de  perdre  la  vie. 

Ilacer  punto.  Achever,  finir,  con- 
clurrc.  Lat.  Periodum  claudere. 

Uouthre  O mu^er  de  punto.  Homme 
ou  femme  de  diftindion.  Lat.  Eir  ^ 
tnulier  nominit. 

Pontr  ht  puntot.  Vifer  d quelque 
ehofe.  Lat  Intendeve. 

Paner  los  piaitos  muy  altos.  Afpircr 
plus  haut  qu'on  ne  doit,  avoir  de 
trop  hautes  prétentions.  L.at.  Altio- 
ra  petere. 

Par  puntot.  Façon  adv.  Par  mo- 
ment , par  inftant.  Lat  Per  inter- 
x/iiUa. 

Subir  de  punto.  Croître,  augmen- 
ter.  Lat.  In  fummum  augrri. 

PUNTOSO,  SA  , <tdr.  m.  Qili 
a plùlicurs  pointes.  Ce  mot  eft  peu 
ufité  dans  cette  acception.  Lat  Acu-  ; 
leattu , a , uni. 

PuNTüSO.  Jaloux  du  point  d’hon- 
neur. Lat  Honoris  tenax. 

PÜNTUACION,/. /.  Ponauation, 
art  de  marquer  les  points  & les  vir- 
gules qui  font  la  divifioii  d'im  dil- 
eotirs.  Lat  Apicum  notatio. 

PUNTUAL,  ad;,  d'une  term.  Ponc- 
tue), elle,  exaâ,  qui  fait  les  clio- 1 
fes  à point  nommé,  & comme  clics 
doivent  fe  faire.  Lat  Exaéha.  Di- 
ligent. 

PuNTUAL,  fignifie  auiÜ  Indubi- 
table, certain.  Lat  Vertus.  Indubita- 

tm  , il , liMf. 

Pü’NTU.VLIDAD.y:  /.  Ponctuali- 
té, exaditude,  foin  défaire  les  cho- 
fes  exadement  & à propos.  Lat  At- 
tentio.  Diligentia.  C«ra,  <e. 

Pt'N  rv.\LlDAD , fignifie  anin  Cer- 
titude, convenance  préeife  des  cho- 
fes  pour  les  fins  qu’on  fc  propofe. 
L.  Proprietjs.  Certitudo.  Convenientia. 

PUNTUALISSIMAMENTE , adv. 
Très  ponduellemcnt  , très  exade- 
ment,  très  régulièrement  Lat 
tlpânè.  DiligentiJ/iin^. 

PliNTÜAUZAR,  v.a.  Mettre  la 
dernière  main  à un  ouvrage;  & aiif- 
li  , Cultiver  là  mémoire  , l'exercer, 
Lat.  Oput  prrpolire.  AlemoHam  cvlere. 

PUNTUALMENTE,  «Jv.  Ponc- 
tucllcmcnt  , d'une  manière  exade. 
Lat.  ^cc«riT/ê.  Diligenter, 

PUXTÜAR,  ï»,  a.  Ponducr,  met- 
tic  des  points  & des  virgules , pour 
marquer  les  divifions  des  membres 
d'une  période  , d’un  difeours.  Lat 
Apicibus  nolure , Jignere. 


PÜNTUTÎA  . //.  Piquure  , blcf- 
ftirc  faite  avec  un  inftrumcnt  pointu. 
Lat.  Puî'Mio^  nis. 

PüNrusAS.  Les  Imprimeurs  ap- 
pellent ainfi  deux  pointes  de  fer  pla- 
cées aux  deux  côtés  du  Kmpnn,  qui 
fervent  à afTiirer  la  feuille  qu’on  met 
fur  la  Forme.  Lat  Vufpidts  in  tabula 
t\p->zraph{ca. 

' PUNZ.\DA,//.  Piquure.  bleiïU- 
rc  faite  avec  une  chofe  pointue.  Lat. 
Punclh , nis. 

PuN’ZAOA.  Douleur  aigue  qui  pi- 
cote de  tems  en  tems.  Lat.  D.hrjo. 
dicnns  , lancinans. 

Pl'N/ADA  , pris  figurément  , fi- 
gnifitf  Douleur  , chagrin  intérieur. 
Lat  Stimulus  , i. 

PUNZAR,  v.a.  Piquer,  percer. 
Lat.  PuHgere. 

PUNZAB  , fe  dit  par  extenfion 
.l  uiie  douleur  qui  fe  fait  fentir  vi- 
vement. Lat  Sthntlisrr.  Pungere. 

PUNZAK,  au  figuré,  Ch.igrincr, 
iffligcr.  Lat  Pnngcre.  Stimutxre. 

PÜNZANTE  , part.  a(L  du  verbe 
Ptmzar.  Piquant,  ante;  ce  terme  eft 
fort  uüté  eu  Chirurgie.  Lat  Pun- 
itns. 

PUNZ.ADO  « DA  , part,  pajf,  du 
I même  verbe.  Piqué,  percé,  ce.  Lat 
I Psmefus.  Stimvlatus  , a , um. 

PUNZON  , f.  m.  Poinçon  . fer 
rond  , pointu  Se  poli  , qui  fert  à 
percer  , à faire  des  trous.  Lat  Sty- 
itss , f. 

PvNZON.  Poinçon  , eft  aufli  un 
coin  acéré  , au  bout  duquel  il  y a 
: quelque  chifre  , ou  quelque  marque 
gravée,  dont  on  fait  des  empreintes, 
avec  im  marteau.  Lat.  GrapHum  y H. 

PUNZüNUCO  , f.  m.  dim.  Petit 
poinçon.  Lit  ExîUs  Jîylus. 

PCNADA,/./.  Coup  de  poing.  L 
Piqtni  iélus , ûs. 

renie  d hs  punudas.  En  venir  aux 
mains. 

PUNADO  , f,  nt.  Poignée  , plein 
la  main  , ce  que  peut  contenir  la 
main.  Lat  JlunipuUs  , i. 

PunADO.  Poignée  , fe  dit  anfB 
pour  luic  petite  quantité.  Lat.  Jla- 

lUiS. 

Cn  punado  de  gente.  Une  poignée 
de  gens. 

Pun.ido  de  mofeas  , fc  dit  d'un  rf- 
fembLigc  de  pluficurs  chofes  qui  fc 
(lUTipcnt  aifément  Lat  Alufcarum 
iiginen. 

A pnnados.  Façon  adv.  A poignées, 
i pleines  mains.  Lat  Largà  tnanu. 

Gran  punado!  6 Xtue  punado  ! Voi* 
la  bien  de  quoi  vraiment  ! Lat  Aîa- 
ximum  qusdtiM  ! 

PUSÂL  , f.  m.  Poignard  , arme 
ofTcnfivc.  Lit.  Sien.  Pt^o , nis. 

PÜNALAÜA  , /.  Coup  de  poi- 

gnard. Lat.  Pugronis  sclus. 

Andar  à pnnaladas.  Se  battre  à 
coups  de  poignard. 

Pt’UA- 
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PvnALADA.  Conp  de  poignard  , 
fe  dit  figurcment  d'une  grande  dou- 
leur , d’une  afHi<fiion  fcnûble  , qui 
accable , qui  perce  le  csur.  Lat.  /n- 
tmum  \mbius.  Ima  puniiio^ 

Ei  funalada  de  pîcuro  ? Exprcdîon 
donc  on  fe  fert  pour  s’excufer  de  fai- 
re une  chofe  , pour  laquelle  on  eft 
rircment  prefTé,  & qui  demande  du 
tems.  Lat.  ^ulbomte  cenrrdi/tcr  Unt- 
fut  f 

PUNETE  y / ».  le  même  que  Pu- 
féoda. 

PuhETES.  Brafleleta.  Voyez  Axer- 
cas.  Lat.  Manie*, 

PUNO  , /.  w.  Poing  y main  fermée. 
Lat.  Ftq^fms , i. 

Puno  y.  fe  prend  auHi  pour  Puna- 
de.  Poignde.  Lat  ManipulMS. 

Puno  y fe  prend  pour  Petite  dteo- 
due  , efpace  borné.  On  dit , Un  pu- 
M de  caja  y Une  maifon  grolTc  comme 
le  poing. 

Puno.  Poignet  y ou'on  metaubout 
d’une  manche  de  chemife  y fur  le- 
uel  on  coud  une  manchette.  Lat. 
'afeia  bracbiaUi  ftéucuUe, 

Puno  y fe  dit  auin  d’une  faofle 
manche , (Tnn  bout  de  manche  qu’on 
met  fur  U chemife , engageante , ef- 
pèce  de  manchette  que  les  femmes 
portent  au  haut  du  bras  « au  delTons 
du  coude.  Lat.  Manict  fuptrpojita. 

Puno.  Terme  de  FonrbHTeur.  | 
Poignée  d'une  épée.  Lat  Cupubu  » i.  j 
A puno  cerrado.  Phralè  adv.  A 
poing  fermé , avec  force.  Lat  Pugno. 

Como  un  puno,  Expr.  adr.  Gros 
comme  le  poing.  Lat  Ut  pugnus. 

Un  huevo  como  un  puno.  Un  œuf 
comme  le  poing. 

De  proprio  puno.  De  £i  propre  main. 
Lat.  Manu  proprid^ 

Famga  de  puno.  Portion  de  terre 
qui  contient  une  fanègue  de  grain 
de  femaille.  Lat  Agri  portio  u^im- 
mi  capax. 

Uoifthre  de  puno.  Hooune  fort  & 
robulle.  Lat  ilomo  vaiidm. 

Medir  à puncs.  Mcfurer  a?ec  le 
poing.  Lat.  Pugnis  aUquii  percurrne. 

JÎeter  o ^ner  en  un  puno.  Tanfer 
quelqu'un  rortement  I^t  Ad  angu- 
jlias  reducere. 

Pegarla  de  puno.  Tromper  quel- 
qu'un dans  des  chofes  eflTentielles.  L. 
Omnino  aiiquem  circumtfenire. 

par  Jus  fuhos.  Phrafeadv.  Parfon 
propre  travail.  Lat  Propriis  virikus. 
Per  fe  tpfunu 

Ser  cofftû  un  puno.  Etre  extrême- 
ment avare.  Lat  Tet$acifî*nnm  ejê. 

PUPA  y f.f.  Petite  galle  qui  relie 
d'un  mal  qu'on  a eu  fur  quelque  par- 
tie du  corps , fpécialemcnt  à la  bou- 
che. Lat  Pujirnttf  æ. 

PuPA.  Mot  dont  les  cnFans  fe  fer- 
vent lorfqu'ils  fentent  quelque  douleur 
qu’ils  ne  fauroient  déanir.  Bobo*  L. 
lj%ns  dolor, 

Tm.  IL 


PUPTLA  % f f.  La  prunelle  de 
l'œil.  Lat  Pupiüa , *. 

PUPILAGE,/m.  Pupillarité, 
le  tems  qu'un  enfant  eil  pupille,  & 
fous  la  conduite  d’un  tuteur.  L.  Pu- 
piUarii  Jlatus. 

PuPiLAGE.  Pcnlion.  Lat  Alumni 
conditio , nis. 

Eflar  à pttpUage.  Etre  en  peofion. 
Il  fe  dit  ordinairement  des  étudians, 
& par  exteniion  d’im  homme  qui 
dépend  d'un  autre,  qu'il  ménage,  à 
caufe  du  befoin  qu'il  en  a. 

PuPiLAGE.  Penlîooy  fe  dit  aufii 
de  1a  maifon  où  l'on  reçoit  des  pen- 
fionuaires  , & lurtout  des  étudians. 
Lat.  Alumnorum  b<J^tium  , ii. 

PUPILAR  y adj.  iPunt  term.  Pu- 
pillaire y qui  coaccme  le  pupille.  L. 
PupiUariSt  e. 

PUPILERO , f,  M.  Maître  de  pen- 
fion , de  jetmes  étudians  ou  écoliers. 
Lat.  Aiuntnorum  educator  vtl  receptor. 

FUPILO  , f.  tn.  Pupille , qui  eft 
fous  la  conduite  d'un  tuteur.  Lat 
PupiüuSt  i. 

Pu  PI  LO.  On  appelle  aînft  un  en- 
fant qu'on  met  en  penfton  aux  éco- 
les. Lat  Alumnus , i. 

PÜPOSO,  SA,  adj.  tn.^f.  Cou- 
vert  , te  de  pullules.  Lat  Puftuù^ 
fus  , a , WM. 

PURAMENTE , adv.  Purement , 

I fans  mélange.  Lat  Purh  AM. 

I PuAAMSNTE.  Purement,  chafte- 
ment.  Lat  Puri.  Cafti. 

PURKZA  , f f.  Pureté  , qualité 
de  ce  qui  eft  pur  , clair  & net.  L. 
Integritas.  Puritas. 

PvAEZA.  Pureté,  fe  dît  auffi  en 
Morale  de  la  Chafteté,  de  l’innocence 
des  mœurs.  Lat  Pudîcitia.  Caftitas. 

PURGA , f.  f.  Médecine  , purga- 
tion qu’on  prend  par  la  bouche , com- 
polée  de  flufieurs  drogues  convena- 
bles i la'  nature  de  1a  maladie.  Lat 
Purgatio^  nis. 

PURGACION  , /.  /.  Purption  , 
l’aélion  d’évacuer  les  mauvaifes  hu- 
meurs par  le  bas  tu  moyen  d’un  pur- 
gatif. Lat  Purgatio , nis. 

Pu&GACioN.  Purgation,  évtctia- 
tion  particulière  qui  arrive  tous  les 
mois  aux  femmes , & celle  qui  fe 
fait  après  leur  accouchement , com- 
me aimi  celle  qui  arrive  aux  hommes 
& aux  femmes  par  la  voie  de  l’ori- 
nc.  Lat  Purgatio. 

PuAGACiON.  Terme  de  Pratiqu», 
qui  fe  dit  de  l’eftet  de  fe  purger  d’un 
crime  qn’on  nous  ünpote.  Lat  Pser- 
gaSio. 

PuAGACiON  cauanka.  Preuvequc 
les  Canons  établiffent  dans  les  cas 
où  un  Eccléfiaftique  eft  aceufé  d'un 
crime  dont  on  n’a  point  de  preuve 
fufRfaûte , & qui  coaftfte  à lui  défé- 
rer le  ferment  , de  même  qu'à  fes 
aceufateurs.  Lat  Purgatio  canonica. 
Pu&gACtON  vnigw*  Le  preave 
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des  crimes  par  l'eau  ou  par  l'attou- 
chement du  fer  chaud.  Lat  Ferri 
candmtis , vtl  aqu*  pttrgsstio. 

PURGADISSIMO  , ma  , adj.  m. 
/•  fuperL  Très  Purgé  , très  ju- 
ftifié , très  clair , trm  net , très  pur. 
Lat  ExpurgatiJjloMus.  limpidii^nsts  , 
a , wt. 

PURGAMIENTO  , f.  m.  L’adion 
de  nettoyer  , de  purger,  de  rendre 
net  Ce  mot  a vieilu.  Lat  Purga^ 
tia. 

PURGAR , V.  a.  Purger , dter  les 
impuretés  d’un  corps.  I^t  Purgart, 
Puagaa.  Purifier  , fe  dit  figuré- 
ment  en  chofes  morales , des  peines 
& des  aftliflions  dont  Dieu  le  fert 
pour  éprouver  la  vertu  des  gens  dt 
bien.  Lat.  Purgare.  Exjurgare, 
PuAGAA.  Expier,  Utisfiiire  à ua 

fléché  , à un  crime,  par  la  peine  ou 
e châtiment  Lat  È^are. 

PuAGAA.  Se  purilKr  par  le  fin 
du  Purgatoire  des  fouillures  qu'on  a 
contraéî^  dans  cette  vie.  Lat  £p- 
pùare. 

PuiGAA.  Purger,  en  Médecine, 
fignifie  Evacuer  les  mauvaifes  hu- 
meurs du  corps  par  le  moyen  des 
purgatifs.  Lat  Purgare. 

PuAGAt.  Pu^er,  k dit  iitfti  de 
l'eftet  du  purgatit  Lat  Purgare.  Hu* 
mores  expeUere. 

PuiGAA.  Purger  , évacuer  tzne 
humeur,  foit naturellement , foitpar 
le  moyen  des  remèdes.  Lat 
re.  ^iVrre. 

Pu  AG  A A.  Terme  de  Prati^e.  Pur- 
ger , laver  quelqu'un  du  crime  dont 
U étoit  acculé.  Lat  Purgare. 

PuAGAASE.  Se  juftilier.  Lat  Se 
jt^jfeare. 

Purgar  la  iufamia.  Purger  Tinfume, 
fc  dit  en  termes  de  Pratique  d'un 
criminel  qui  fe  trouve  compliqué 
dans  un  crime , & qui  ayant  dépofé 
contre  fon  complice  u'eft  point  cenfé 
pouvoir  être  cra  dajis  fon  témoigmu 
ge  , mais  qui  étant  appliqué  à la 
queftion  ratine  ce  qu'ii  a avancé , an 
moyen  de  quoi  fa  dépofition  eft  re* 
que  comme  valable.  Lat.  InJkmiaM 
purgare. 

Tome  A Efpèce  d'interiec- 

tioo  qui  marque  l'ennui  que  nous 
caufe  une  redite.  Lat  Proh  ! iterum 
atque  iteutm  ! 

FURGANTE  , part.  aS.  du  verbe 
Purgar.  Qui  purge.  Lat  Purgans. 

PURGADO  , OA  , part,  paji  du 
verbe  Purgar.  Purgé,  ée.  Lat  F«r- 
gatus.  Expurgatus , a , um. 

PURGÂTIVO  y VA , adj.  m.  ^ f. 
Purgatif  , ive  > qui  a U vertu  de 
purger.  Lat  Purgans,  CatbarticuSf 
a y tan. 

Fiapurgativa.  Terme  de  dévotion 
myflique.  Voyc  purgative  , le  prti- 
mser  des  chemins  on  états  de  ceux 
qui  veulent  parvenir  au  degré  de 
Ggg  peci 
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perfe^on.  Lat.  TTa  ptrgiHva. 

FURGATORIO»/ w.  Pur)çatoirc, 
lieu  où  les  jufles  fouffrcnt  h peine 
due  à leurs  poches  , à laquelle  ils 
n'ont  pas  fatisfait  dans  ce  monde.  L. 
J’urgatoriiim  , ii, 

PuRGATORio.  Purgatoire,  fc  dit 
R^urément  d'un  codroit  où  l'on  méoe 
une  vie  milhcureufc.  Lat  F$irgatê^ 
r/ww. 

Fiijfitr  lits  ffnas  âH  Ptn'gatorio.  Souf- 
frir les  peines  du  Purgatoire  , fouF- 
Filr  beaucoup  tic  douleurs  & d'afBic- 
lions.  Lat.  Angi.  Cruciari.  Uri. 

PURIOAD  , f.  /.  Pureté  , qualité 
de  ce  qui  eR  pur,  net,  clair,  exempt 
U'imperfedion.  Lat.  Furitas , tU. 

PüRlDAD,  Cgnifie  auffi  Secret  : il 
étoit  fort  uiité  autrefois  dans  cette 
acception  , & l’on  difoit  auflî  iVi- 
iai.  Lat.  Arcanimt , 1. 

En  ùstridad.  Clairement , fans  dé- 
tour. Lat.  Sinm^.  CttnJidK 

PURIFICACION  , /.  /.  Purifica- 
tion , l’aâiun  de  purifier.  L.at.  Fu^ 
rificatie.  Furgatio. 

PuRiFiCACioN.  Purification,  ft- 
te  qu'on  célébré  le  a.  de  Février,  | 
en  mémoire  de  la  Purification  que  fit  ; 
la  Sainte  Vierge  après  fes  couches  ; 
au  Temple  lU  Jérulâlem.  Lat  /V- 
ftian  PuriJîcatùmU  B.  M.  Jlrgints. 

PuRlPtCAClON.  Purification , cel- 
le que  les  femmes  étoient  obligées 
de  mre  au  Temple  fclon  le  Léviti- 
que , quarante  jours  après  leurs  cou- 
ches. Vit.  Purijtcatio. 

PuiiriCACtONES.  Ablutions  qnc 
le  Prêtre  hit  à b MciTe.  Lat.  Ablu- 
tionff, 

PURIFICADERO  , lA,  a<(;.  m. 
cîf  /.  Qui  purifie , qui  lave , qui 
nettoye.  Lat.  Furijk^s. 

PURIFICADOR  t fn.  Celui  qui 
purifie.  Purificateur.  Lat  Furijîcu- 
for,  ris, 

PURIFICADOR.  Purificatoire , pe- 
tit linge  qu’on  met  fur  le  calice  pour 
l'efluyer  & le  purifier  après  l'ablu- 
tion. Lat  Furijkùtorium , ii, 

PURIFICAR , V.  a.  Purifier , net- 
toyer, Oter  ce  qu'il  y a de  fàJe  & 
d'impur  dans  quelque  corps.  Lat 
Furificort.  Purgare. 

PuRiFiCAR.  Purifier,  fedit  figu- 
tément  en  chofes  ipiritucUcs.  Lat 
Furijùttrf, 

PuRiviCAR,  fc  dit  des  peines  & 
des  affliâioos  que  Dieu  envuye  aux 
gens  de  bien  pour  les  éprouver.  Lat 
Frobtirt.  Furificare, 

PuRlFiCARSE.  Se  purifier,  dans 
rancienne  Loi  fe  difoit  des  femmes 
qui  fe  prcfcntoicnt  an  Temple  40  jours 
après  leurs  couches.  L.  Se^ri^are. 

Purificar/e  la  condition.  S’cffeéluer, 
avoir  Ion  effet  Lat  ftartiri. 

PUKIFICADO,  DA,  part.pttjl  du 
verbe  Ftfri/icitr.  Purifié  , éc.  Lat. 
^urifaasvi*  furgiiiiUf  Oj  «ur. 


PURfFICATORIO , 11  A,  adi.m. 
£«//.  Purificatoire,  ce  qui  fert  à 
purifier , à nettoyer  quelque  chofe. 
Lat.  Furijicatorius , a , um. 

PURISSIMO,  MA,  adj,  m.  èf  /■ 
fuperl.  Très  pur , urc.  Lat  Furi/-^ 
jîmus , a , um. 

PURO,  RA,  adi.  m.  Ê/ /.  Pur, 
ure,  fimple,  exempt  de  tout  mélan- 
ge. Lat.  Furw.  Mma , n , wn. 

Pu  RO  , fe  dit  aufij  pour  Grand, 
exceilif.  On  y joint  toujours  b pré- 
pofition  de.  Lat  Sutnmui , a,  um. 

Ex.  Mnehos  muHeron  de  caUnturas 
de  pura  Pliifieurs  moururent  i 

de  la  fièvre , à caufe  de  l'extrême  | 
I féchcreffe,  ' 

PuRO.  Pur,  fc  dit  Rufli  en  cho- 
fes  fpirituellcs  & morales  , de  ce 
oui  cR  honnête,  innocent,  exempt 
de  crime.  11  fe  prend  ordinairement 
pour  ChaRe.  Lat  Parus.  Vajlus, 

PURPURA , /.  f.  Pourpre , petit 
puifTon  de  mer  à coquille,  dont  on 
lire  la  pourpre.  Lat  Furtsora. 

Purpura.  Pourpre,  fe  dit  fîgu- 
rément  pour  marquer  U dignité  d'un 
Roi , d'un  Cardinal.  Lat.  Purfttra. 

Purpura.  Métaph.  lignifie  le 
Sang,  fur -tout  en  Poefie.  Lat  Saiu- 
guis , inis. 

PURPURAR , V.  a.  Teindre  en 
pourpre,  en  écarlate.  Lat  Altirict 
tingne. 

PURPURADO  , DA  , port,  paf 
du  verbe  Furpsp'ar.  Teint|  te  en 
pourpre.  Lit.  Aluricc  tinclus , a , um. 

PuRPURADO.  Cardinal.  Lat  P«r- 
puriitm,  Cardinalis. 

PURPUREAR,  t».  If.  Devenir  de 
couleur  de  pourpre.  Lat.  Ftsrpurqf- 
cere. 

PURPUREO,  EEA,  a4f.  m.  fif /. 
Pourpré,  ée,  de  couleur  de  pourpre. 
Lat.  Pu-pureus,  a,  um. 

PLRRELA,  /./.  Piquette,  petit 
vin  qu'on  donne  aux  valets.  Voyez 
Aguapie. 

PURULENTO,  TA,  adj.m.  £f/. 
Purulent,  te,  plein,  eine  de  pus. 
Lat.  FuruUntus , a , uvi. 

PUS , /.  m.  Ihis , humenr  putride , 
blanche  & cpaiffe,  hnge  produite  de 
fang  corrompu,  qui  fort  d'une  pbye, 
d’un  abfcès.  Lat  Fus,  rts.  On  l'ap- 
pelle autrement  Msktena,  Matière. 
Lat.  Simies,  ei. 

PUSILANIME  , a^\  fune  term. 
PiîüHanirnc , fans  courage , qui  s'in- 
timide aifément.  Lat  Fnjilîimimus. 

PUSILAKIMIOAD,/./.  PufiUa- 
niroitc,  bafRfiê  d'.'unc , foiblelTe  de 
courage.  Lit.  FufiUunimitas , ntis. 

PLSTULA,//.  Puftule,  petite 
^llc • bouton,  ou  élévation  qui  vient 
iur  la  peau.  Lat.  Pujlulay 

PUTA,/. /.  Putain,  Femme  pu- 
bli^^ue  & proRitucc,  qui  s'abandon- 
ne a tout  venant  lAUJlirttriXi  niu 
Scortnm , ti. 


Refr.  Pt'ta  ta  madré  y puta  h'htja^ 
y pif/if  ta  manta  que  lus  c^-bija.  On 
applique  ce  proverbe  à une  famille 
dont  les  membres  font  tou»  fujets 
au  même  vice. 

PUTAISM0,oPurANiSMO,/"«. 
Putanifme,  vie,  00  condition  de 
femmes  publiques.  Lat  Merttri^ 
cium  y fi.^ 

PUTAKEAR  ,<».«.  Frcqucnter 
les  putains , les  bordels.  Lat  Ale- 
I retricari, 

PUTASERO,  odj.  m.  Putaflîer, 
homme  qui  aime,  qui  cherche  Us 
putains.  Lat  ScortatcTy  is. 

PUTATIVO  , VA  , adj.  m.  ^ f. 
Putatif,  ivc,  qui  eft  réputé  être  ce 
qu'il  n’cR  pas.  L.  Futativus , a , ton, 

PUTEAL,/  »«.  Puits  fatidiqnc, 
an  deflus  duquel  étoit  un  Autel , 
où  les  Juges  fc  pbqoient  pour  que 
la  DéeRc  Thémis  leur  inlpirit  les 
arrêts  qu'ils  dévoient  prononcer.  Lat 
Futeale,  ii, 

PUTEAR,  V.  n.  Donner  dans  le 
Pntanifme.  1 at  S*:ortari.  Afoelricarù 

PUTERIA,  /,/,  Putanifme.  Lat 
Alcrclriciutn.  Letsocinistm.  Scartattes,  ûs, 

PUTERIA  , fc  dit  aulli  pour  Bor- 
del. Lat.  Lt^anur  y ris. 

PuTERiA,  fe  dit  aulli  des  Affis 
terics , des  coquetteries , des  minau- 
deries des  femmes.  L.  ùnocinium , H. 

Rcfr.  Futeria  ni  hu-Ao  nsxnca  fe 
evcitbren  muebo.  Le  pataiiifmc  ni  le 
vol  ne  reRent  pas  longtcms  cachés. 

PUTESCO,  CA  , adj.  m.  ô//.  Qui 
appartient  aux  putains.  Lat  Alere- 
tricius  y a , um. 

PUTO  , f.  m.  Bardiche.  Lat  G»- 
to  y nù. 

PÜTPtJT  y f.  m.  le  même  que 
AbubiUa.  Ce  mol  eR  ufité  dans  le 
Royaume  de  Valence  & ailleurs. 

PUTREFACCIOX,/./.  Putrihew 
tion  , corruption.  Lat  PutrtfJflio , 
nis. 

PUTRIDO,  DA,  aàj.  m,  /. 
Putride , pourri , ic , corrompu , ne. 
Lat  Futridusy  o,  um. 

FUZOL,/  m.  Pouzzol  ouPozio- 
Line , bble  qu'on  trouve  d.ons  lo  ter- 
ritoire de  Pouzzol  en  Italie  , qui 
s'endurcit  & même  fe  pétrifie  diK 
l’eau.  Lat  FsUeobuta  arena. 

P Y 

PYGARGO , /.  m.  Py^rguc,  ani- 
mal à quatre  pieds,  qui  cR  une  ef- 
pêcc  de  chevreuil.  Lat.  Fyg*^rgus , i. 

Pygargo.  Pygarguc  , rfpèce  d'ai- 
gle plus  gros  qu’un  coq , qui  a b 
queue  blanche.  Lat  Fygurgui  aq:àU- 
Aièicillu. 

Pygargo.  Pygargiic,  efpccc  de 
hiicon  qui  a la  poitrine  blanche , 
mouchetée  de  gris  brun.  Lat  Acfi- 
pinr  p-gurgus. 

FYKA  , /.  /.  Buchgx  fur  lequel 
on 
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<m  bruloit  anciennement  les  corps 
tnorM.  Lat.  Fyra^  ét. 

PYRAGON  . à PYtAL.  Voyez 

Pyrimfin. 

PYRAMIDAL,  nij.  ^untterm.  Py- 
ramidal , aJe , Bit  en  forme  de  py- 
ramide. Lat.  Fyramidalif  ^ r. 

Pyramidal.  Os  piramidal.  Ter- 
me d’Anatomiç.  I.at.  Os  pyrsaniditU. 

PYRAMIOALMENTE,  adv.  En 
forme  de  pyramide.  Lat.  Pyratniàis 
in  formmn. 

PYRA^UDE,y;/.  Pyramide.  Ter- 
me de  Géométrie.  Corps  foUde  qui 
a une  large  bafe,  & qui  aboutit  en 
pointe.  Lat.  Pyramis^  idis. 

Pyramides,  en  jargon,  les  Jam- 
be^. Lat.  Crura , um. 

Pyramide  conica.  Quelques-uns 
appellent  ainû  le  Cône.  Lat  Conica 
fyrafftis. 

Pyramide  cptica.  Pyramide  op- 


tique. Lat.  Pyrantts  optica. 

PYRAUSTA,//.  Pyranfte,  pe- 
tit infeâe  un  peu  ^us  gros  qu'une 
mouche , qui  a quatre  pieds  & des 
nrles,  qui,  dit-oo,  nait  & vit  dam 
le  feu.  Lat.  Pvaujla. 

PYROMAXCIA,  /./  Pyronwii- 
cie , devination  par  le  feu,  ou  b 
flamme.  Lat.  Pyromantiu^  c. 

PYROMANflCO,/m.  Pyroman- 
tien , qui  profcfl'e  la  Pyromaacie.  Lat 
Prromanticus. 

PYROPHYI.ACIO  , / m.  Réfcr- 
Totr  de  feu  que  les  Phyficieas  ftip- 
pofent  dans  les  entrailles  de  U ter- 
re , auquel  les  volcans  fervent  de 
foupiraux.  Lat.  Suhterrsmtum  ignis 

r9CCptat:dwn. 

PYROPO  , f.m.  ETcarboucle , pier- 
re prccieiife.  On  l'appelle  autrement 
Carbunco.  Lat  Pyyopusy  i. 

PVRO?o.  Piirifmc,  afTcâation  de 
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pureté  dans  le  langage.  Lat  JUictm 
verhuTtt. 

PYROTECHNIA , / /,  Pyrotech- 
nie, art  qui  cnfeigiie  àBiredes  Kux 
d'artlHce,  & des  machines  militai- 
res pour  les  lancer.  Lat  PyroUcb* 
nia  , 4t. 

PYRRinClIIO,  / w.  Pyrrhique, 
terme  de  Poefte  Grecque  & Latine. 
C'eft  un  pied  de  deux  iVUabes  brè- 
ves. Lat.  PrrrhichiMS^  si. 

PYTHAGORICO,  ca,  cJj.  m.  £3*/ 
Pytliagoricien,  ne,  qui  fuit  b feâe 
ou  l'opinion  de  Pythagore.  Lat  Py^ 
tbof'ciiL'us , A,  um. 

PYXIDE  J f.  /.  Boéte  de  bois  oa 
de  métal , propre  à mettre  ce  qu'on 
veut  : il  s’entend  fp^alemeot  de 
celle  qui  ciifcnne  b boulTolc.  Lat 
Pyxis^  idis. 

PvxJDE.  On  appelle  ainfi  lefaint 
Ciboire.  Lat  Sacra  fyxis  , idis. 
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Q2)rrtfNA-yrpI>iMa  ktra  del  Âlfha^ 
* htto  CafleUano , y drct'ma  - fercra 
fie  las  canfanarstes.  Sigurftle  Jsttttpre  una 
U , <ine  tas  mas  vécu  fe  ïit\\tiàa  , prr- 
dàtnia  rw/fr<imr«/f  el  fenido  , coma  m 
Querer  l y algunas  vécu  fi  frammàa 
aun^^tte  fuavunente  , evino  en  Quai , 
Quando , &C. 

Q,  Dix.fcptiémc  lettre  de  l’ Alpha- 
bet Caflillân  , & b treiaiéme  des 
eonfonnes.  Elle  eft  toujours  fuivie 
d'un  U , qui  très  fuuvcnt  devient  li- 
quide , & dont  le  Ton  fe  perd , com- 
me dans  S^erer.  D'autres  fois  on  le 
prononce  , mais  doucement , comme 
dans  Quai  y Qtuwdo  c^c, 

Antigstmnente  fui  trtrm  Kumn-al^  que 
JSgnificaha  Qmnientas  , y ponifndM 
una  raya  fizctma  , d medo  de  tilde  , 
9aüa  meinientas  miU  Q étoît  autre- 
fois une  lettre  numérale  , qui  valoit 
500.  8t  quand  on  mettoit  un  titre 
au  dcOus , cinq  cent  mille. 

QU  A 

QÜADERNA , //.  Terme  de  Mn- 
rine.  Traverfe , pièce  de  bois  , qui 
prend  d’un  côté  à l'autre  du  \aiflcau , 
qui  efl  clouée  fur  la  quille  , Si  fur 
laquelle  on  clone  les  premières  pbii- 
ches  en  dehors  , qui  forme  le  fond 
du  vaiifeau.  Etrave.  Lat  /u»- 
éamentum. 

Quadernas.  QuaJernes.  Terme 
de  jeu  de  Triquetrai; , dont  ou  le 


fert  quand  il  arrive  deux  quatre  en 
dés.  Carmes.  Lat.  TaxiUorum  quatema. 

Qlaoebna.  C'eflaufli  laquatrié- 
me  partie  d'une  chofe  , fiirtout  lorf- 
qu'il  s'agit  de  pain  ou  d'argent.  C'eft 
un  terme  Aragonois.  Lat  Quaterna 
fars. 

QUADERK.AL  , /.  m.  Terme  de 
Marine.  Guiterne  , cfpêce  d'arebou- 
tant  qui  tient  les  antennes  d'une  ma- 
chine à màtcr  avec  fon  mât  Lat 
7Virèx  quudrata. 

QUADERN.ARIO  , ria,  ad/,  m. 
^ f.  Quaternaire  , de  quatre  , qui 
fe  compofe  de  quatre.  Lat.  Qxiaterna- 
rim  , a,  «m. 

QUADERNILLO  , / m.  dim.  P^ 
tit  cayer  de  papier  coufu , ou  relié. 
Lat.  Coder , icis. 

Quadlbnillo.  On  appelle  cia. 
core  ainü  un  cayer  de  cinq  feuilles 
de  papier,  b cinquième  partie  d'une 
main  de  papier.  Lat  Qi'iisque  folia- 
rum  cedex. 

Qladernillo.  Ordo,  gtnd’àiic, 
livre  qui  contient  la  manière  de  ré- 
citer l'Office.  Lat  Ordo  recitandi  di- 
viftwn  ofA.if.tr. 

QU.^DERNO , f.  m.  Efpvce  de  rc- 
gltre,  livre  en  blanc,  où  l'on  écrit 
ce  qu'on  veut  Lat  Codex  exceftarius. 

Quaderno.  Petit  livre,  où  l'on  I 
écrit  fa  depenfe  joumalicrc  , ou  au-  ' 
tre  choie.  l.at  DUrium , H.  i 

Quadcrno.  Cahier.  Les  Impri- 
meurs appeUcDt  ainfi  quatre  feuùlcs  1 


de  papier  mifes  l’tine  dans  faulrt- 
Lat.  Quaternie. 

Quaoerno.  Chitnnent  qu’on  in- 
flige aux  penfionnaires  qui  ont  com- 
mis quelque  faute  légère  , & qui 
confifle  â les  priver  de  leur  portion 
journalière.  Lat  Diarit  friva^ 
tio  fro  fnena. 

QL'ADERNO  , fignifle  en  (Hic  fa- 
milier & badin  , un  jeu  de  cartes. 
Lat  Charlarum  lufiriarum  fafcictdus, 

QUADRA  , f.  f.  Salle  ou  cham- 
bre de  compagnie  , qui  ordinaire^ 
ment  cfl  quarréc.  Lat  Auia  quadra., 

Quadra.  Ou  appelle  ainfi  une 
écurie,  furtmit  parmi  les  laboureurs- 
Lat.  StubulMn , 1. 

Quadra,  en  termes  de  Marine, 
eft  la  largeur  du  vailTeau  prife  vers 
la  quatrième  partie  de  l’arrière.  Lat- 
Novis  amflitudinis  fars  tfuarta  f-tfit* 
riay, 

QUADRADO , f.  m.  Quarré.  Ter- 
me de  Géométrie  , figure  qui  a fes 
quatre  câtés  égaux , & fes  quatre 
angles  droits.  Lat.  Quadratutii , i. 

I Quadrado.  Quarré,  en  terme 
I d'Arithmétique , cft  le  prediiit  qui 
I réfulted'un  nombre  multiplié  par  lui- 
même.  Lat  Nunterus  qnadratus. 

Quadrado.  Quadnt  Terme d'A- 
ftronomie.  C'eft  un  afpeft  des  aftres 
quand  ils  font  éloignés  l’un  de  l’an- 
tre  de  90.  dcCTcs  ou  d'un  quart  de 
oercle.  Lat.  Qnadratus  u/fecius , ùs. 
Quadrado.  Quadnt ■ fc  dit  auf- 
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ü dans  t'Imprinvrie  des  pièces  de 
plomb  de  figure  quarrée«  du  même 
corps  que  les  lettres  , (am  marque 
de  caraâère  , qui  ne  fervent  qu'à 
former  des  blancs  ea  imprimant.  Lat. 
Tyfcfirafhica  quûdru, 

Quadiadû.  Coin  de  bas.  Lat.  7*i- 
hiuiium  conus  t i. 

Q.UAOKAOO.  Goullèt,  pièce  de  toi> 
le  en  lulange  qu'on  met  à une  cho- 
mife  à l'endroit  qui  touche  l'aiflelle. 
Lat.  SuhucuLtrutn  quu^a  fixfcia, 

0.UADKAO0  - Ciffo.  Voyez  JhoH^ 
foàdo. 

Q\:A0tAù0dtlasrefracci9iits.  Ter* 
me  de  Gnomonique  , Infiniment  qui 
fert  à tracer  les  cadrans  par  réfnc* 
tiun  , & qui  contient  les  angles  des 
degrés  de  réfradion  qui  répondent 
aux  angles  d'incidence.  Lat.  J^mdra- 
tum  axtificitiU  ai  re/rodhancs, 

0.UADAADO  Gtomttrico.  Quarté 
Géométrique,  infirument  qui  cfi d’un 
grand  ufage  pour  obfcrTer  tant  fur 
terre  que  fur  mer.  Lat.  G/vMe/rtc«JM 
fuüdratum». 

Quadrado  MiKico.  Quarré  Ma> 
gique , eft  une  dirpofidon  Arithmé- 
tique de  chiffres  pofés  en  quarré , en 
forte  que  de  quelque  c6té  que  ce  loit , 
l'on  trouve  toujours  la  meme  quan- 
tité. Lat.  jQmdratMtH  Jflugicttm. 

Quadiaoo  Q.UAD&ADO.  Voyez 
J*Ùut«  piano. 

QUADRAGENARIO , iia  , 
fM.  ^ /.  Quadragénaire , qui  a qua- 
rante ans.  L.  OuadrugenariMS  , a , utn. 

QUADRAX^IMAL  , odr.  d'une 
Unn^  Quadragérimal , ale  ; qui  ap- 
partient au  Carême.  Lat- .QuAirqgrj^ 
malts , r. 

yoto  fuaàragejirml.  Veee  que  font 
les  Minimes  d'obfenrer  le  Carême 
pendant  toute  l’année.  Lat  Votum 
^uuAra^efimali  ciki. 

QUADRA6ES1M0,  xa,  adr.  m. 
& /'  Quarantième.  Lat 
wius  • a , ttm. 

QUADRANGULAR,  adj.dPwttim. 
QpadranguUire , qui  a quatre  angles. 
Lat  Ouadran^uiiris , c. 

CÿADR.ANGULO ,/.  m.  Qiradran- 
Ferme  Je  Géométrie  , figure 
qui  a quatre  angles.  Lat.  ^«adron- 
gulus , i. 

QUADRAKT.^L , adj.  ^une  tenu. 
Terme  de  la  Trigonométrie  Sphéri- 
que , qui  fe  dit  d’un  triangle  dont 
un  côU  forme  un  quart  de  cercle. 
Lat.  Quairantaiis , e. 

Quadiantau  Mefure  pour  les 
liquiiies  chez  les  Romains,  qui  ctoit 
de  figure  cubique , & contcooit  qua- 
rante-huit fetiers.  Lat  QutdraataUs  , 
is. 

QUADRANTE  , f.  m.  Quart  de 
cercle,  inftrofflcntde  Mathénintique, 
qui  eft  la  quatrième  partie  d’un  cer- 
cle. Lat.  ^uad)  ans , tis. 

QuApjuiMTb*  Cadiau  fuUirc.  Lat 
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Sokrt  horohfium , ü. 

Quadrants  , cfi  auffi  nn  écri- 
teau qu'on  met  dans  les  Sacrilbcs , 
fur  lequel  eft  marqué  l'ordre  des 
Mefles  qu'on  doit  dire  chaque  jour. 
Lat.  Inàtx  , icis.  Alhunt , t. 

Quaoiante,  en  termes  de  Pra- 
tique , c'eft  la  quatrième  partie  de 
l as  , ou  d'un  héritage.  Lat  J^ua- 
drans. 

Quadrants.  Quadrain,  la  plus 
petite  des  moniioyes.  Lat  j^adram. 

HjJia  tl  uitimo  ^uadrantr.  Jufqu’au 
dernier  fou.  Lat  Ufque  ad  uUimtan 
quadrantent. 

QUADRAR  , V.  a.  Quarrer,  hire 
ou  rendre  quarré , équarrir.  Lat 
drare. 

Quadrar.  Conformer  , ajufter 
une  chofe  avec  une  autre.  Lat  Con- 
ventre.  Cot^uere. 

Quadrar.  Quadrer,  convenir, 
fe  rapporter  juftement  à quelque  cho- 
fe. l^t.  Congrutre.  Cohterere. 

Quadrar.  Agréer,  canvenir.  L. 
Placerr. 

Quadrar,  en  terme  de  Géomé- 
trie , c'efi  réduire  une  figure  en 
quarré.  Lat  QtmAraxe. 

Quadrar.  Quarrer,  en  termes 
U' Arithmétique , c'efi  multiplier  uu 
nombre  par  lui-même.  Lat. 

Quadrar.  Lquarrir  une  pièce  de 
bois.  Lat.  LigHum  quaàrHrt. 

QUADRANTE , part.  oB.  du  verbe 
J^uadrar.  Qui  quadre  , qui  quatre. 
Lat  Qxtaàrms. 

QUADRADO,  da,  pmt.  paf.  du 
verbe  Quadrar.  Quarré , ée , qua- 
dré , ce.  Lat.  Quadratus , a , ton. 

Quadrado,  fignific  quelquefois 
ParBut , fans  défaut , ni  impcrfedTion. 
Lat.iVirmm’r  otnttièus  ab/olntus , a,  um. 

Quaûrada  , en  jargon,  une 
bourfe.  Lat  CrumeîtOf  <r. 

J)e  /fuaJrtulo.  Pufiure  dans  l’Elcri- 
me  , qui  confifie  à être  face  a face 
de  fon  adverlaire , les  pieds  fur  la 
même  ligne.  Lat.  Quadrata  pi^ti/o. 

Dexar  à porter  de  quadrado.  Dire 
nettement  cc  qu’on  penfe.  Lat.  /Ib- 
qttem  verbis  circutm'tnire. 

QUADRATRIZ.  Voyez  iJnea. 

QUADK.yrURA  , / /.  Quadratu- 
re , rédudlion  géométrique  d'une  fi- 
gure en  qu.arré.  Lat.  Quodratura  , «r. 

Quadraturâ.  Quadrature  , en 
Afironomie,  fe  dit  de  raijpeél  quar- 
te de  la  Lune  avec  le  Soleil.  Lat. 
Qmdraluya. 

QU  AD  RETE , y.  m.  ditn.  de  ^wo- 
liro.  Petit  quarré.  Lat.  j^tadricu^ 
lus , f. 

QUADRICÜLA  , /.  /.  Terme  de 
Peinture.  Oiviiion  par  quarreaux  que 
l'on  fait  d'une  figure  ou  d'im  dcfleiii 
pour  le  copier  plus  jufie.  Lat  CVo- 

tlCUlfl  , (T, 

QU.ADRICULAR . r.  a.  Rc*luirc 
ua  dcücin  de  graïul  en  petit  par  le 
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moyen  les  Lut  CVafMi- 

la  confortmirt. 

QUADRICULADO , da  , fa/. 
du  verbe  .^ttudrtcttbir.  Copié  , ec , 
par  le  moyen  des  quarreaux.  Lat.. 
VraticuLe  conformés , e, 

QUADRIENNAL , a^.  Punt  tenu. 
Quadriennal , qui  fe  fait , qui  s’exer- 
ce, qui  revient,  qui  fe  célèbre  de 
quatre  en  quatre  ans.  Lat.  Quadrien» 
nob;,  €. 

QUADRIENNIO , /.  m.  Efpace  de 
quatre  ans.  Lat.  Qnadrirnnium , n. 

QUADRIGA  , /.  / Attelage  de 
quatre  chevaux.  L.Quadrigat  arutn. 

QUAOKIL,  / m.  L’os  de  la  han- 
che. Lat  Coxa  os  prinerps. 

QUADRILATBRü  , ra  , ad;,  m. 

/.  Quatlrilalerc.  Terme  de  Géo- 
métrie. Qui  a quatre  càtcs-  Lat-  Qua^ 
drilaterus , a , um. 

QUADRIUTERAL  , odr.  tant 
term.  qui  fe  dit  d'un  mot  compofé 
de  quatre  lettres  $ U eft  peu  ufitc. 
Lat  Quadrilittnaiis , r. 

QUADRILLA,  f.  f.  Quadrille, 
troupe  de  geus  aflcmblés  pour  queU 
que  fin.  Lat  Sodaiimn  tunna. 

Quadrillas.  QuadrilKs.  Petites 
compagnies  Je  cavalerie  fupefbcmcut 
montées  & habillées,  pour  filtre  des 
carroufels,  des  joutes,  des  tourmas, 
des  cuiirles  de  bjgue,  & autres  fê- 
tes galantes.  Lat  j^aiernm-Htn  turma^ 

Quaülilias  , fe  dit  anffi  des 
quatre  parties  qui  compofent  le  Coik 
leil  de  la  Jilejïa  ^ favoir  {.'siença , Sa- 
rsa , Segoz'ie  Si  Leon.  Lat  Sodoiitiian 
pro  pafcuii. 

Quadrillas.  Troupes  établies 
pour  pourlùivre  les  voleurs  de  grands 
chemins.  Lat  Sodalitium  pro  furibts 
psafequen^ 

Akalde  de  quadriüa^  le  même  que 
AlcaUe  de  la  Meda. 

QUADRILLERO,/ m-Chef  d’uoc 
Quadrille  dans  un  tournois.  L.  Qua- 
temorum  duHor. 

Quadrillrro.  Confrère  de  la 
Confrairie  de  la  Sainte  llermandaà^ 
Lat.  Quatemortan  Jingulus. 

QUADRILLQ , f.  m.  dim,  de  Qaam 
dro.  Petit  quarré,  petit  quadre,  pe- 
tit tableau.  Lat  QuadrinUus , t. 

Quadrillo.  ^pèce  de  dard  o» 
de  Mèche  de  bois  brûlé  Sc  quarréc, 
dont  les  Maures  fe  fervireut  contre 
les  Ëfpagnols  qui  alfiégeoient  Seville. 
Lat  MiiJxle  uUem  quadratum. 

QU.AOKILOKGO  , ga  , od>.  m. 
^ /.  Qui  a la  figure  d’un  quarré 
long.  Lat  Quadriiongui  , a , tan. 

QUADRLMESTRE,/.  1».  Efpace 
Je  quatre  mots.  Lat  Qn^wr  me^tfes. 

QU.\DRINI£TO,  /.  m.  Petit-fiU 
3u  quatrijmc  degré.  Cc  mot  a vieilli. 
Lat.  Âbiitpes  , otis. 

QU/VDRtPLE  , ad;,  d'une  tenu. 
Quadruple,  qni  eft  compofé  de  qua* 
tre.  Lat  Quadruplex*  iBs* 

QJJà. 
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tlUADRISYLABO,  ba  , «4'.  "<• 
^ f.  Conpofé,  «c  de  quatre  fylla- 
bcs.  Lat.  ^uairifyümhus , a , tm. 

Q.UADR1V10  , /.  m.  Carrefour  , 
place  où  pluficurs  rués  on  chemins 
aboudfllcnt.  Lad  Omnirwium^  ii. 

Q.UAD11VIO  , Te  dit  fiRurément 
d'une  chofe  qu'on  peut  entreprendre 
par  quatre  voyes  differentes.  L 
irwium  , ii.  U fc  dit  auffi  d'une 
ebofe  compoféc  de  quatre  autres. 

QUADRIVISTA  , /.  m.  Celui  qui 
entreprend  une  cho(e  par  quatre  voyes 
differentes.  Lat.  j^wtdrivii  feHator. 

QUADRO,  /.  nt.  Quarre,  figure 
qui  a {es  quatre  côtés  égaux  & Tes  | 
angles  droits.  Lat.  ^adnm  ; i.  C'eff  : 
le  même  que  J^uatL-ado  , mais  il  fe 
dit  par  extenuon  de  toute  figure  « 
dont  les  angles  font  droits , & les 
cotés  oppofés  enux  & parallèles. 

0.UADRO  t ugnifie  un  Tableau, 
parce  que  pour  l'ordinaire  on  les  fait 
^narres.  Lat.  TahtUa , «r.  Tabula  fiéia. 

Qu  AD  RO.  Cadre,  bordure  d'un 
tableau , le  cbaflis  d'une  porte , d'une 
fenêtre , &c.  Lat.  AnSit , arum. 

Quadro.  Quarré  , ou  çarreau  de 
parterre.  Lat  Area. 

Quadro.  Quarré,  fc  dit  autfidu 
Quadrat  en  terme  d’Affrologie.  Lat 
J^uadratum , /. 

Quadro.  Quadre,  terme  d’ImprL 
meric , qui  fc  dit  d'une  planche  de 
bois  ou  de  fonte,  de  U grandeur  & 
figure  d'une  demi  «feuille  de  papier, 
laquelle  par  le  moyen  d'une  vis  & 
Uu  mouvement  qu'on  lui  donne , def< 
cead  avec  force  iiir  la  feuille  de  papier 
appliquée  fur  la  forme,  & lui  fait  re- 
cevoir t'empreinte  qu'on  veut  lui  don- 
ner. Lat  ly^gra^icum  quadrum* 

Quadro  , en  jargon , un  Poignard. 
I.at.  Pi^h , nis.  Sica^  te. 

Qu  AD  R O S , en  jargon , Dés  à jouer. 
l«at  Taxiüi , erwiM. 

En  quadro.  Faqoo  adv.  En  qnar- 
ti.  Lai  Ad  quairati  far^nam. 

Tocar  el  quadro  y figaific  en  ffile 
srulgairc.  Bidonner  quelqu’un.  Lat 
Eufiiiare. 

Quadro  , ra  , odj.  m.  /.  le 
même  que  J^uadraio. 

QUÀORUPEDAL,  adj.  Aune  term. 
QiiadrU|)êdc,  qui  a quatre  pieds,  ou 
qui  appartient  i ce  qui  a quatre 
pieds.  Lat  dd/tadru^daUt  y e. 

QUADRUPëDAaNTE  , «ù.  ifrme 
Urm.  Qui  marche  à quatre  pieds. 
C'eff  on  terme  poétique.  Lat.  Q/ta. 
àrufedaus  y tis. 

QUADRUPEDE , adj.  Aune  term. 
le  même  que  jÇhadrupedo, 

QÜ.\DRUPEDO  , OA  , o4r.  m. 
^ /.  Quadrupède  , fe  dit  de  tous 
les  animaux  qui  ont  quatre  pieds. 
Lat  jQuadrvpeSy  edis. 

Quadrupedos.  Les  Affrol(^e« 
ippcllent  ainü  le  Bélier,  le  Tau- 

UêU)  le  Lîoa>  Ifi  SagitUire»  & k 
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Capricome.  Lat.  Ouadrupedî. 

QUADRUPLICACION , / /.  Mul- 
tiplication par  quatre.  Lat.  Fer  qua- 
tuor  >mdtiplii:atio  y nif. 

QUADRUPLICAR,  t/.  a.  Quadro- 
pler , multiplier  par  quatre.  Lat. 
Fer  quatuor  mnltipücare, 

QUADRUPLICADO,  da,  part,  paf 
du  verbe  J^uadrupücar.  Quadruple , 
ée.  Lat.  Fer  quatuor  muUipUcatus  , 
a y nm, 

QU.^RUPI.O,  PLA  , o4i.  f». 
Quadrople , qui  eft  quatre  fois  plus 
grand  en  étendue  ou  en  nombre.  Lat 
J^uadruplju  y a , um. 

Q^UAL , pronom  rilaiif  y 

qui  fert  à marquer , à diftioguer  les 
qualités  des  chofes  ou  des  pcifonncs. 
Quel,  quelle.  Lat  QuaHsy  e. 

Qual.  Quel,  s'employe  aufli  par 
manière  d'interrogation  , pour  diffin- 
gucr  la  choie  dont  on  parle.  Lat. 
SdnaUs, 

Qual,  tient  lieu  anIB  de  parti- 
cule disjonêlive,  & équivaut  h itnoi 
L’un  on  l'autre;  comme, dice  ejioy 
quat  ejfotro-,  L’im  dituncchofc,  l’au- 
tre une  autre.  Lat.  Aàer. 

Qual,  employé  comme  adverbe 
lignifie  U même  chofe  que  Cojnoy 
ou  AJE  eowo.  Comme.  Lat  l'ehd. 
Sicut, 

Qual,  s’emnloye  aiidl  comme  une  | 
particule  exagérative.  Quel  ? qui  ? 
Lat.  iluiiUs  er^o  f 

Qual  , fignifie  aufli  la  même  cho- 
fe que  jÇjioIquiera.  L'un  on  l'autre, 
lequel  vous  voudrez.  Lat  jQmlibet. 
jQuivif, 

Qual,  s'employe  aulfi  pour  le 
Oue  relatif,  qui  fignifie  Qui.  Lat. 
^ui  y quj»  y quâd. 

Ex.  Pedro  que  fuhè  à fu  palakra , 
6 Pedro  el  quai  Pierre  qui  ou  le- 
quel a manqué  à fa  parole. 

Qual,  fignifie  aulH  De  même  , 
fcmblablc.  Lat.  J^mlis. 

Ex.  J^uai  es  Pedro , tal  es  Juan. 
Tel  qu'eff  Pierre , tel  eft  Jean. 

Qual  ô quai,  h Talquai.  Ëxpref- 
fion  qui  marque  un  petit  nombre, 
ou  une  petite  quantité.  Lat.  l/tptSy 
ttl  aitrr. 

QU ALIDAD  , 1c  même  que  Calidad. 

QUALQUE,  le  même  que  AtgU‘ 
no.  C'eff  un  vieux  mot  qui  n'eft  uû- 
té  que  dans  le  ffÜe  familier. 

QUALQUIER  , adj.  Aune  term. 
Contraction  de  ^tahuieray  qu’on  met 
toujours  avant  /c  uihftantif  auquel 
on  le  joint,  & fignifie,  Quiconqne, 
quelconque,  qui  que  ce  loit,  quel 
qu’il  puilTc  être-  Lat.  J^uivis. 
libet. 

QUALQUIERA  , a(|/'.  le  même  que 
Algunoy  qui  fignifie  Quelqu'un,  au- 
ain,  avec  toutes  les  autres  fignifi- 
cations  de  jQualquifr.  Lat  J^rvù. 

,Qtàlibet. 

QUAN  > uàv*  qu'on  employé  pour 
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exagérer  une  chofe,  & qu'on  met 
avant  l’adjeclif , à la  fignification 
duquel  il  donne  pins  d’énergie.  Que. 
Combien.  Lat.  J^uàm. 

Ex,  ^uttn  bermofa  don2eüa\  Quel- 
le belle  Hile  ! Que  cette  fille  eff  belle  ! 

Quan  , s'employa  anfll  comme 
corrélatif  de  Tan\  & fignifie  la  mê- 
me chofe  que  jQuantOy  ou  Como.  Auf- 
ti.  Autant.  Lat  Qjiùm. 

Ex.  Tan  hermofa , quam  ingraU*. 
Aulfi  ingrate  que  belle. 

QUAKDO , adv.  qui  fert  à mar- 
quer & determiner  le  tems.  Quand, 
lorfqnc.  Ceff  un  mot  Latin.  QtumAo. 

A^ndo  Uuove  , Quand  il  pleut  : 
J^ando  graniia  , Quand  il  grêle  .* 
^uando  truena , Lorfqu'il  tonne. 

Qvakdo.  Quami,  s'employe auf- 
fi  par  manière  d’interrogation , àe 
fignifie.  En  quel  tems?  Quand  eft- 
ce  que  ? Lat  jQuando  ? 

Quanoo,  employé  comme  fub- 
' ftantif  , marque  un  efpace  de  tems 
déterminé.  Lat.  Temptu.  Hora. 

Ex.  Tratcfc  del  quanio  y conta  fe 
iebia  hnctr  ejfo.  On  traita  du  tems 
& de  la  manière  que  ccU  fe  devoit 
faire.’ 

Qu  A N DO,  en  Rhétorique  eff  la 
circoniLmee  du  tems  fur  laquelle  on 
doit  infiffer  dans  un  difeours.  Lat. 
jQttanda, 

Quanoo,  fignifie  aulfi  la  même 
chofe  que  En  cq/b  fue.  En  cas  que. 
Lat  C^m.  Si. 

Ex*  J^uando  nno  no  puede  faUr  con 
fu  intente , no  forfie.  Suppofé , en 
cas  qu'on  ne  puilTe  pas  reufllr  dans 
fon  deflTein , il  ne  raut  point  s’obf- 
tiner. 

Qüando,  le  prend  foiivcnt  potir 
une  faqon  de  parler  adverfative,  6z 
fignifie  la  même  choie  que  AunqtUy 
Quand.  Encore  que.  Lat.  Duamvity 
Etfi. 

Ex.  ^ando  no  buvirra  mas  raton , 
ntehafitra  que  fulano  todixera.  Quami 
il  n’y  auroit  point  d’autre  raifi>n,  i) 
me  luffiroit  qn'un  tel  le  dit  Un  dit 
quelquefois  ^uanio  quiera. 

Quando  « tient  lieu  aufli  d’uno 
conjonéUoQ  iUsjonffive , & fignifio 
Quelquefois  , Tantôt  >*  ainfi  on  dit  : 
Swnpre  rinendo , quando  cott  lot 
hijos  y quando  cmt  lot  criados  ; 11  gron- 
de toujonrs , tantôt  avec  les  enfàos , 
tantôt  avec  tes  domeffiques. 

f^ando  mas , o S^utmdo  tsutcho.  Ex- 
pretfions  adverbiales  qui  équivalent 
a Alofmno.  Au  plus.  Lat  Ad  fum^ 
mum. 

Quando  menas.  Adv.  qui  fert  pour 
exagérer  une  chofe.  Pour  le  moins, 
te  moins.  Lat  AA  minus. 

De  quando  actsl  Depuis  quand  ? 
Lat.  £x  quo'i 

De  quando  en  quando.  Adv.  Do 
tems  en  tems.  Lat.  Interduw, 

Üajla  qunndo.  Faqon  zdv.  Jufquca 

GSS  ] i 
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à quami?  Lat.  U/quequol 

QÜANTIA,  /.  f\  le  même  que 
C’eft  un  mot  uüté  eu  Pra- 
tique. Lat.  ^uMlitas. 

QuAxriA  ,'fc  prcml  aulTi  pour  la 
qualité  qui  tliUiiigue  une  pcrfoniic 
du  commun.  Lat.  Cimiith. 

QLANTID.AD , le  meme  que 
t’antU^i.  C'eft  un  terme  dont  on 
fait  fréquentment  ufage  dans  les  Ma- 
thématiques. 

QL'ANTIÜSO,  SA,  adj.tn.  ^ /. 
Grand,  de , cnnlidérable.  Lat.  A"w- 
fMTo/us.  jMir^nus  f O,  um. 

Qt'ANTlüSOS.  Voyez  CthaUr/a. 
QÜAKTITATIVO,  va,  aJj.m. 
Êf/.  (iui  a une  quantité,  ou  qui 
en  eft  fufccptiblc.  Lat.  X^usmdtati^ 

vtu  , a , ttf». 

QUANTO  , TA  , aâi.  m.  /. 
Terme  de  Philofophic.  Qui  appar- 
tient à la  quantité,  & qui  en  cil 
Àifceptiblc.  Lat.  jÇJuuîitus,  a,  um. 

QuANfO.  Numéral  <^ui  marque 
une  quantité  indéterminée,  & qui 
cil  corrélatif  de  T>utto.  Tant , au- 
tant. l^t  ^unntus.  X^uût. 

QLAvro,  marque  aulfi  une  qua- 
lité indéterminée.  Plus.  Lat.  Ut. 

Ex.  J^uanto  uno  es  mas  pchre , fe  U 
i(he  Jocotrer  ma!.  Plus  un  homme 
cil  pausTC,  plus  on  doit  le  fecourir. 

Quanto,  fignific  auflj  Grand, 
cxccnif  en  fbn  genre.  I-it.  J^uantus, 
Il  s’cmployc  par  exclamation  : O quan- 
ta inajftlad!  à quanta  mmten\  O quel- 
le majtllé.'  O quelle  grandeur  ! 

Qu  A N ro,  s’cmplnve  aulfi  comme 
adverbe,  ii:  lignifie,  CH,pcudant,  tant, 
tant  que,  en  attendant',  pendant  le 
tems,  tandis,  durant  que,  dans  le  ' 
tems  que.  On  le  ioint  ordinairement 
avec  la  prepofition  En.  Lat  Düuu 
t'um.  ^iio;;dn/.  X^uumdudùin. 

Quanto,  s'cmploye  aulfi  par  ma- 
nière d’iiuerrogation , fur-tout  qu.inJ 
il  sagit  d'achat,  &,  Cgnifie  la  mê- 
me chofe  que  tanta?  Combien? 
Lat.  Jiluimti? 

Quarto,  équivaut  aulfi  à 7b- 
do  ^ ou  Todoloqitft  Tout  ce  qui,  ou 
ce  que.  Lat  jÇ^ui^uid. 

Ex.  Hace  quanto  purde  para  ccim- 
/>td,r«w.  Il  fait  tout  ce  qu’il  peut 
pour  me  plaire. 

Quanto  antes.  Faqon  adverbiale  , 
qui  lignifie  Promtement,  aulfi -tôt, 
lans  s’arrêter , au  plutôt  Lat. 
primum. 

va?  Exprelfion  qui  mar- 
que le  fûupqon  qu’on  a qu'ime  cho- 
ie artivera  comme  on  le  prévoit  Lat 
S^iiid  Jî  hoc  emstiugat  ? 

Kx.  Qi'tmto  va  que  ejlo  fstcceda  ? 
Combien  voulez -vous  gager  que  ce» 
la  arrivera  ? 

iJnanto  mas.  D’autant  plus  que  , 
outre  que.  Lat  Eà  magis  quàd. 
te>qu,t.n  q$io.l. 

En  quanto.  adv.  Quant  4 ce,  en 


ce  <pie.  Lat  jUuoad. 

En  qmmto,  fignific  aulfi  la  même 
chofe  que  Jlicntrits.  Fui  âttcnd.ant, 
dans  cet  intervalle,  pcmlautcc  tems 
là.  Lat.  Danec,  Ditm.  ^toad. 

Ex.  Ea  qiiaiito  vient  l^edro^  baga- 
utos  fjh'y  En  attendant  que  Pierre 
vienne,  fiiifons  ceci. 

Fw  quanta.  Adv.  caiifa!  dont  on 
fe  fert  pour  rcmlrc  raifon  de  ce 
qu'on  V3  faire.  D'autant  que,  piiif- 
que,  vù  que,  comme,  attendu  que. 
Lat.  Cion.  Quia,  Qjtmiam. 

Ex.  Por  qiuxnto  fomos  hfamsados. 
Comme , pulfque  nous  Tommes  in- 
formés. 

Par  quant'}.  Exprelfion  qui  donne 
4 entendre  que  ce  qu'un  homme  fait 
ou  dit  cil  conforme  à fon  génie , à 
fa  fiu,on  d’agir.  Lat,  Cw  non  ? 

Ex.  Par  quanta  dexaria  fuî.mo  de  ir  . 
d la  Camedia  ? Pourquoi  un  tel  n’iroit- 
11  pas  à h Comédie? 

QUAR.ANGO  , /.  m.  Kinaktn-1 , 
arbre  qui  produit  le  Quinquina.  Lat 
Ârbor  Indica  Corticem  Peru'jsanum 
diciwn  Ÿ>'oducens. 

QUARENTA  , f.  m.  Quarante  , 
terme  numéral  compofé  de  quatre 
dizaines.  Lat  Quadraghsta. 

Quarenta  horas.  Prières  de 
quarante  heures  , pendant  Icfquellcs 
le  Saint  Sacrement  cil  expofé.  Lat. 
Horarum  quadraginta  fupflxcatiimts. 

El  aho  de  quarenta.  L’an  quarante. 
Façon  mépn'fante  de  répondre  à ceux 
qui  Font  toujouts  de  vieux  contes. 
L.it.  Ad  aunum  quadrage/imum. 

QU.ARENTENA  , /.  /.  Quaran- 
taine, nombre  de  quarante  jours, 
mois,  ou  années,  ou  de  toute  autre 
choie.  Lat  Quadragenarium  , is.  Qua- 
draginta. 

Quabestena  , fe  prend  aulfi 
pour  le  Carême , il  caiifc  qu’il  cil  de 
quarante  jours.  Lnt. 

Jlacer  quaresitena.  Faire  quaran- 
taine, fe  dit  du  fejour  de  qtiarantc 
jours  qu'on  fait  faire  aux  gens  qui 
viennent  de  lieux  pelUfvrés,  avant 
que  d'être  reçus  dans  b rille.  Lat. 
Quadruginta  dies  publico  abjlinere. 

QL  ARENTEN AL , adj.  dune  term. 
Terme  peu  ulitc.  Qui  appartient  au 
nombre  de  quarante.  Lat  QuaÀr.^e^ 
narius , a , um. 

QUARtSMA,  f.  f.  Carême,  Qua- 
dragéfime , tems  de  pénitence  , où 
l’on  jeune  40  jours  pour  fe  prépa- 
rer à célébrer  la  Fête  de  Piques.  L.at 
Qiutdragejîma , n. 

Quakesma.  On  appelle  aulfi  Ca- 
rême le  recueil  Je  fermons  qu’a  bit 
un  Prédicateur  pendant  le  Car.me. 
Lat.  Qu.tdragejimsilts  conciones. 

Ilacer  Quurcfma.  Faire  Carême , 
s’abllcnir  de  viande  pendant  le  Carê- 
me. Lat  Quadrag^maie  jejunium  vb- 
Jervare. 

QVARESMAL  , ffrm. 


Qui  appartient  au  Carême.  Lat  Qux, 

dragtjiui.slis  « e. 

QL'ARESM.AR,  t*.  n.  Obfctverlc 
Carême.  C’cll  un  terme  hazarde.  Lat 
QjudriigtJtmain  agere. 

QUART  A , /.  f.  Quart , quatriè- 
me partie  d'une  chofe.  Il  fe  dit  or- 
dinairement d'un  quart  d'aune,  ou 
d'une  once  en  bit  de  poids.  Lat. 
jQu.irta  pars. 

Quar  TA.  On  appelle  ainfi  le  nom- 
bre de  MclTcs  qui  appartiennent  de 
droit  à la  ParoilTc  dans  laquelle  un 
homme  cil  décédé.  Il  fe  dit  par  cx- 
tcnfion  des  autres  revenus  Eccléfia- 
lliques.  L.at.  pars. 

Qüarta.  Terme  île  Jeu  de  Pi- 
quet Quatrième  , fuite  de  quatre 
I cartes  d'un  meme  point  Lat  Qua-. 

I tuor  picf.e  chartn  ordine  fuhjecvtée. 
Quarta  mayor  ^ Quatrième  majeure  j 
Quarta  Peai , Quatrième  au  Roi  ; 
Qnarta  al  cabaUo  , Quatrième  à la 
Oanie;  Quarto  de  fota^  Quatrième 
au  valet 

Quarta,  en  termes  d'.ARrologîe, 
le  même  que  ^/wdrair/r  , fur-tont 
dans  le  Zoiliaque  ou  l'Ecliptique  pour 
la  divifion  des  fignes  de  trois  en  trois. 
Lat.  Qua^'ta  pars  jignoTurn  «f  / dreuU. 

Quarta.  Quarte,  en  termes  de 
Mufiquc  , cil  un  intervalle  de  qua- 
tre tons.  Lat  /ntervallnsn  mvjlcvm 
per  quatuor. 

Quarta.  Quart  de  vent,  en  ter- 
mes de  Marine.  Lat.  Uenti  Quadrons. 

Quartas.  Ou  appelle  ainfi  dans 
rAndalûuQe  les  mules  de  volée  à un 
carrolTe.  Lat.  JîuU  in  rheda  ftAJ- 
diari^e. 

Quaita  Falcioia.  Voyez  /jL 
cidia. 

Quarta  Trebeltanica.  Voyez 

Trebelianica. 

QU.ARTA'’îO  , f.  tu.  Ches'al  ra- 
got,. mal  proportionne.  Lat.  Alhtr^ 

CO  , «J/.  Eqstus  bumili  carptilentï 

IJlaiura. 

QU  ART  AL  , /.  m.  Pain  qui  pefe 
la  quatrième  partie  d'un  p.iin  de  tren- 
te livres,  que  les  payfans  font  dans 
certaines  provinces  d'Efpagne.  Lat 
Qisttdruntariiü  panis. 

Quartal.  Mtffure  de gnins  , qur 
cil  la  quatrième  partie  de  la  mefure 
d'Aragon , appellcc  Fassega.  Lat  .^aa- 
dratslal. 

QÜARTANA  , /.  f.  Fièvre  quarte. 
Lat  ^a.'trron*!,  te. 

Quartana  ooble.  Double  quar« 
te. 

Refr.  Par  las  quartatsas  no  toca» 
las  campanas.  On  ne  meurt  point  de 
la  fièvre  quarte. 

QUARTANARIO  , bia  , adr.  m. 

/.  Celui  ou  celle  qui  a la  fièvre 
quarte , ou  qui  y cil  fujet.  Lat.  Quar-* 
tanâ  ftbrt  laborans. 

QUARTAR , V.  a.  Donner  une 
quatrième  bqoa  aiir  terres  qu'oa» 
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▼eut  cnfcmencer.  Lat.  Terram  quar^ 
to  iterare. 

QL’ARTAZO  , f.w.  mt^m.  de  Quar~ 
to.  Grande  chambre.  Lat.  JLignum 
cuhiculum. 

Quaktazos.  On  appelle  ainfi  un 
homme  c^ctrèmement  grand  , corpu> 
lent.  Lat.  l’itÛui  bomo , vcl  rudis. 

QUARTEÀR , V.  a.  Repartir , par* 
tagcriine  chofe  en  quatre,  par  quar- 
tiers. Lat.  In  quatuor  pariet  dividerc. 
Il  fe  dit  au(Ti  de  la  diviRon  en  un 
plus  grand , on  en  un  moindre  nom- 
bre de  parties. 

duARTEAR.  Couper  un  mouton 
ou  autre  bête  en  quatre  quartiers. 
Lat.  Secare. 

duARTEAR.  Enchérir  , mettre 
l'enchère  d'un  quart  en  fus  de  ce  que 
le  Fermier  donne  au  Roi  , Quoique 
fon  bail  foit  pafle  ; ce  qui  le  peut 
faire  dans  les  quatre- vin;.;t- dix  pre- 
miers jours  de  chaque  année  de  fon 
bail.  Lat  Quarti  licitari. 

dt'ARTEAR.  Jouer  un  jeu  à qua- 
tre » ou  entrer  au  jeu  pour  quatriè- 
me. Lat.  numerum  iwpleye 

in  Indo. 

dUARTEADO , da  , 
du  verbe  .^//(irrrnr.  Divife  , éc  en 
quatre  parties.  Lat.  In  quatuor  par- 
tes  iivifus  , a , uns. 

dUARTEL,  C.sn.  Quartier,  quart, 
partie  d'un  tout  divifé  en  quatre, 
d’un  jardin  par  exemple.  Lat.  Qua- 
dratn.  ^uarta  pars. 

Quartel  , (è  dit  pour  Qstarteta^ 
& Quartete. 

duAR TEL.  dU‘'ittier , hgntfieanfli 
un  certain  canton  ou  diviüon  d'une 
ville.  Lat  f7crw,  i. 

dUARTEL.  Quartier,  fc  dit  en 
termes  de  Bbfon  de  la  quatrième 
partie  d’un  écu , de  quelque  manière 
u'il  Toit  divifé.  Lat  ^uadrans  in 
emsnaiihus. 

Quartel.  Quartier,  en  termes 
de  guerre  , eft  le  lieu  afligné  aux 
troupes  pour  vivre , loger  & cam- 
per. Lat  Cajîra , onsm. 

Quartel  , fe  prend  aulE  pour 
l’impôt  que  les  liabitans  payent  pour 
le  logement  des  foldats  , qu'on  a con- 
verti en  ce  qu'on  appelle  Utcncilcs. 
Lat  AliUtitrisim  vecfigaJ. 

Quartel  , fe  dit  par  extention 
de  la  maifoa  où  l'on  habite.  Lat 
Donsus. 

Quartel,  en  termes  de  Marine , 
& dit  d'un  aflfcmblage  de  planches 
qui  fervent  à fermer  les  écoutilles , 
aufli-bicn  que  de  la  foiite  aux  voi- 
les. Lat  l'ahstUtum  coofertorium.  A7- 
losrufn  repcJstcHton, 

Quartel.  Quartier,  fignîficannî 
le  bon  traitement  qu’on  promet  à des 
troupes  qui  fe  rendent,  qui  mettent 
bas  les  armes.  Lat  Ltctbtmitas  pro 
deditis. 

jÿsturUl  de  ia  foùtd.  Quartier  de 
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laliit , fe  dît  par  dériCon  d’im  lieu 
hors  du  rifque  , où  les  foldats  pol- 
trons fe  retirent  en  Fuyant  ; il  fc 
dit  auffi  d’un  lieu  de  refuge  , de 
franchife  , où  la  JtiRicc  ne  peut  en- 
trer. Lat.  Rrfsigisois.  In  titto  heus. 

QUARTELADO  , aàj.  Ecartelé. 
Terme  de  BUfon  , qui  fc  dit  d'un 
écu  partagé  en  quatre  quartiers  égaux 
par  deux  lignes  perpenditulaires  en- 
tr’cllcs.  Lat.  Stennna  per  quartas  par- 
tes âhnfum. 

QU.'IRTERON , /.  m.  Quarteron , 
la  quatrième  partie  d'une  chofe.  Lat. 
Qssadram.  J^starta  pars. 

Quarteron,  Quarteron,  le  quart 
d’une  livre.  Lat.  iJuadrans. 

Quarterones.  On  appelle  ainfi 
tes  panneaux  qui  compofent  les  bat- 
tans  des  portes  & des  fenêtres , & 
qui  font  ordinairement  ouvrés.  Lat. 
Ttjell*^  strusft. 

Quarteron.  Le  volet  d’cn-h.aut 
d’une  fenêtre  , qu'on  peut  ouvrir  & 
fermer  indépendamment  Je  celui  d'en- 
has.  Lat.  Ô-Hadrwti , i. 

Quarteron.*  On  appelle  ainG 
dans  les  Indes  l’cnfànt  d'un  MédF& 
d'une  Efpagnole  , ou  d’un  Efpagnol 
&.  d une  Metive , à caufe  qu'il  tient 
un  quart  de  l'indien  & trois  de  l'Ef- 
pagnot.  Lnt.  I/ybridn , ^r. 

QUARTETA,//.  Quatrain , corn- 
pofuion  de  quatre  vers  de  huit  fyl- 
labcs  chacun  , dont  le  fécond  rime 
avec  le  dernier.  Lat.  TetrajUeboss. 

QüARTETE,  ô Quarteto,/.  w». 
L'un  des  deux  premiers  quatrains 
d’un  fonnet.  Lat.  TttraJHchon. 

QUARTILL.A,  /./.  La  quatrième 
partie  d'une  arrobé  de  poids  , ou  de 
mcfurc  , ou  d'une  ftnèguc.  L.  Fon- 
deris  vsl  modii  quarta  pars. 

Quartilla.  La  quatrième  partie 
d'une  feuille  de  papier,  un  quartier 
de  papier.  Lat.  Phiiyr.t  quarta  pars. 

Quartilla.  CcR  .lufTi  un  tiHu 
de  nerfs  qu'ont  tous  les  animaux  de- 
puis h couronne  du  fabot  jufqu'à  la 
première  jointure  des  jambes.  Lat. 
Crstrales  sserxn  in  qsiadrupedsbsis. 

QUARTILLO,/m.  Le  quart  d'u- 
ne azunùjre  pour  les  liqueurs  , & 
d’un  celemin  pour  les  grains.  Lat. 
Ilestùna  , ^r.  J^uadrsvss. 

Qüartillo.  Le  quart  d’un  réal, 
monnoyc  d’Efpagne.  Lat.  Dracbnus 
quais’mss. 

Ir  de  ^artîlh.  Partager  le  gain 
&*  la  perte  avec  quelqu'un  dans  une 
af&ire.  Lat.  Sortem  fubire  cum  aüo. 

Tsimka  quartsüûs.  On  appelle  ainfi 
un  homme  qui  eft  contiauellcmcnt  au 
cabaret , & qui  s’enyvrc  demi-feticT 
à demî-iicticr.  L.it.  Houio  vinefus  ^ 
ehriofus. 

QUARTO,  f.  m.  Ce  mot  pris  gé- 
néralement fignific  le  quart , la  qua- 
trième partie  d'une  choie  i mais  lorf- 
qu'oQ  paik  dca  heures»  on  dit  ton- 
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jours  jOiiartc.  Lnt.  jQiiarla  jm-s , vri 
qtsadranf. 

Quarto  , fc  dit  aufli  d’un  ap- 
partement ou  l(^cmcnt  d’une  perfoiv 
ne  avec  fa  famille,  & plus  commu- 
nément d une  chambre  feule.  L.  De- 
wi  pars  cusqsst  dicata. 

Quarto  , fe  prend  aufli  pour^^/v- 
fento. 

Quarto.  Monnoyc  de  cuivre  qui 
a cours  en  CaÛille  , & qui  vaut  ac- 
I tucllement  quatre  maravedis.  l..Âfy 
esprea  motsetn. 

QUAITOS  « au  plsrr.  Ggnific  de 
l’argent  en  général.  Lat.  Pecunht. 

Quarto,  fc  prcn<l  pour  chacune 
I des  Quatre  lignes  afeendantes  , tant 
du  cote  paternel  , qire  du  matcnicl. 
Lat.  Pareniuns  Unea. 

Quarto.  Quartier  d'agneau,  Je 
bœuf  , de  mouton.  Lat.  Avmsu , /. 
Co-Vtt , «•. 

Quartos.  Veilles,  fe  dit  des  trois 
parties  dans  lcrquclles  on  divifc  b 
nuit  pour  la  relevée  des  fcntindles. 
On  appelle  la  première  J^narto  de 
prisna-,  la  féconde,  J^i^artr  de  k ri%. 
doisa  t & ta  troifiéme  , jQuarte  dtl 
alha.  Lat.  Xociis  tertia  pars  , s*r/  -vi- 
gUU. 

Quartos  1 fc  dit  aufli  des  mem- 
bres qui  compofent  le  corps  animal, 
lorsqu'ils  font  bien  formés  èt  propor-. 
tionnés.  Lat.  Cerporù  mnnhra. 

Quarto.  Terme  de  Maréchal. 
Crapaudinc  , crevaiTe  , fente  qui  fc 
forme  depuis  la  couronne  du  pie»l 
d'un  cheval , d'une  mule  &c.  juf- 
qu'au  fer.  Lat.  In  wigsdis  quads-upt- 
ium  fàjfstra , 

J^uarto  à qsmrfo.  Quart  il  quart , 
liard  à liard  j phrafe  qui  marque  h 
répugnance  d'une  perfonne  à donner 
de  l’argent  , foit  pour  Tes  propres 
befoius , foit  pour  payer  fes  dettes. 
Lat.  MsnsOim  £5*  fer  q^$, 

Qstarto  crecietste  y mcrsfuante  de  la 
I^a.  Premier  ou  dernier  quartier 
de  la  Lune.  Lat.  Lun^  jQuadi’nutcs. 

Quarto  de  converjîoa.  Voyez  C’c«- 
verjson. 

Qssarto  de  euleheina.  Terme  tPAr- 
tillcric  , petite  pièce  de  cinq  li- 
vres de  balle.  Lat.  Torweistum  MU- 
cusM  mima. 

Quarto  de  Lima.  Quartier,  en  ter- 
mes d’Aflroiiomie , fc  dit  de  chaque 
Lnoaifon.  Lat.  Lune  qsutdrans. 

Ih  très  al  qstarto.  - De  trois  in 
quart.  Expreflion  qui  marque  le  peu 
de  valeur  d’une  chofe.  Lat.  Vil\iJs- 
sni  pretsi. 

Irft  à caerji  coda  qfurto  for  fu  bsdoi 
fe  dit  d’une  perfonne  qui  n’a  ni  grâ- 
ce ni  mine.  Lat  Langsàdum  fe  ba- 
here. 

Paner  qusvto.  Sc  mettre  en  cham- 
bre , fe  réparer  d’avec  quelqu’un , 
faire  ménage  à part  Lat  i'enx'iHstm 
aUeid  retskKtiart* 

Pmer 
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Paner  quarto.  Dirpofer  line  chsm* 
brc , un  appartement  pour  quelqu'un , 
le  nicubler.  Lat.  Dotnutn  injhuere 
aliquo. 

No  tener  un  quarto.  K avoir  pas 
le  fou  , être  extrêmement  pauvre. 
Lat.  Pecunià  t%ne.  Kihil  bahere  in 
heuih. 

Tener  quartos.  Avoir  de  l’argent , 
être  riihe.  On  dit  ordinairement  TW 
fter  quatre  quartes.  Lat.  Ptcwüà  ahun- 
davf. 

QUARTO  , TA  , adj.  m.  ^f.  nu- 
tnéraL  Quatrième.  Lat  J^uartus  • a , 
tan. 

Andar  0 tjïar  à la  quurta  pref^unta. 
Etre  à la  quatrième  demande  i pour 
dire  que  quelqu'un  Ce  trouve  embar- 
ralTc  f tant  pour  répondre  fur  quel- 
que matière  qu'on  lui  propofe  , que 
du  côté  de  la  bourfe.  Lat  AnguJlUs 
frémi. 

QU.^TON , f.  m.  GroïTc  poutre 
qui  fert  pour  les  bàtimcns  & autres 
uûigcs  , qui  a feize  pictis  de  long, 
neuf  iH)uces  de  largeur  fur  fept  d’è- 
pailTcur.  Lat  Trahs  grandior. 

QUASI  , adv.  Latin  , qu'on  em- 
ployé en  CalHIlan  dans  la  même  ac- 
ception , oui  lignifie  Cisfi  b Corne. 
Quifi , praque , peu  s’en  faut  Lat 
Fer).  Fermé.  Pen). 

QUASI-CASTRENSIS.  Voyez  Bie^ 
ms. 

QÜASI-CONTRATO  ,f.m.  Terme 
de  Jurifprudence.  Aéte  qui  n'a  ni  1a 
forme , ni  la  figure  d'un  contrat , & 
qui  en  a l'effet.  Lat  coniraâus. 

QUATERNARIO.  IIA  , adJ.  m. 
^ f»  Quaternaire  , qui  contient  le 
nombre  de  quatre.  Lat  Qmternarius , 
a f um. 

QUATERNIDAD , /.  /.  Colleaion 
de  quatre  unités  ou  individus.  Lat 
^tiatemi  , <e  , o,  I 

QUATERNION  , / w.  Aflembla- 1 
gc  de  quatre  chofes  4 ou  alTcmblage 
par  quatre , comme  un  Cayer  de  qua- 
tre Rniilllcs  de  papier.  Lat  Quater- 
nio  , nis. 

QUATORCENO,  NA,  adj.m.èff. 
Quatorzième.  Lat  Decimtu  - quartus. 
Le  meme  que  Catorcene.  Le  premier 
eft  peu  ufitè. 

QUATRALBO  , ba  , adj.  m.^/. 
fc  dit  d'un  cheval  balfan , ou  de  tel 
autre  animal  qui  a les  quatre  picJs 
blancs.  Lat  Quatuor  fedibsa  aih:u , 
fl  , utn. 

Quatkalbo.  Officier  qui  com- 
mande quatre  galères  \ Chef  d’efea- 
dre.  Lat  Quatuor  triretniutn  Pra/ec- 
tus , i. 

QUATRAÎ^AL  , adj.  Sune  tersn, 
le  même  que  Quadriennal, 

QUATREGA , /.  /.  le  même  que 
Quadriga. 

QUATRERO , / m.  Voleur  debè- 
tail.  Lat  Pecorh  abailor. 
QUATRIDIAL  , adJ.  d'me  term. 
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le  meme  que  Quatriduano. 

QUATRIDIANO  , NA  , adj.  m. 
Ç!f F 1<^  meme  que  Quatriduane. 
QUATRIDUANO  , na  , ai/,  m. 
/.  Qui  dure  quatre  jours.  Lat 
Quutriduanus , a , unt. 

QUATRIN , /.  m.  Quatrin  , petite 
monnoye  qui  a eu  autrefois  cours 
en  Efpagne  & qui  pouvoit  valoir  un 
liard.  Lat  Qu.itrinus  nwnmus. 

Quafain  , fe  dit  de  l’argent  en 
général.  Lat.  Fecunia  , <r. 

QüATRINC'A , f.  f.  Nombre  de 
quatre  perlbnncs  ou  chofes  enlèmblc. 

I Lat.  Quatemio , mV. 

Quatrinca.  Ce  font  quatre  car- 
' tes  fcmblables , comme  quatre  deux , 
quatre  tiois,  &c.  Lat  Chartarum  Jî- 
tniiium  qmternio. 

QUA'TRO  , f.  m.  Quatre  ; nom- 
bre produit  par  la  multiplication  de 
deux  par  deux.  Lat.  Quatuor. 

Ql'Atro.  Celui  qui  a quatre  voix 
dans  uneaflTemblte.  Lm.  Quatuor  fuf~ 
frof^ionun  vices  gerr»;. 

Quatro.  CompoIItiondc  Mufîque 
à quatre  parties.  Lat  Uannoniesu  qua~ 
ternio. 

Quatro,  en  jargon,  un  Cheval. 
Lat  Eqsats , ui, 

Mas  de  quatre.  Pins  de  quatre. 
Phrafe  pour  marquer  un  grand  nom- 
bre  de  perfonnes.  Lat  Plurimi.  Plu- 
res. 

QUATROCIENTOS  , tas  . adj. 
JW.  Quatre  cent  Lat  Quadrin- 

gOl/«,  4T,  fl.  I 

.^flflirflcirJi/flx  hamhres.  Quatre  cent  I 
hommes.  | 

Quahocientas  mugtres.  Quatre  cent 
femmes. 

QU.ATRODIAL  , adj.  Pune  term. 
Qui  contient  rcfpace  de  quatre  jours. 
Lat.  Quatriduiti , a , tem. 

QU.ÀTROPE.\  , /./.  Droit  qu’on 
lève  fur  les  chevaux  qu'on  vend  au 
marché.  Lat  Pro  venditionc  hejliarum 
I veéligtil. 

I QUATROPEADO , f.  m.  Pas  de 
danfc , entrechat  Lat  Tripudium , ii. 

QUATROPEO  t f.  fM.  en  jargon 
Cheval  ragot.  Lat  Ajlurco  , nis. 

QUATROTANTO  , f.  »«.  Peine 
qui  confific  à payer  le  quadruple  du 
dommage  qu’on  a fait  Lat  Quairu- 
pium. 

QUE 

QUE.  Particule  rèlative , qu'on 
met  toujours  après  un  nom  , & qui 
équisTUit  à £7  quai  Que  ou  lequel. 

On  l’employé  au  fingulicr,  au  plu- 
ricr,  & fouvent  avant  les  noms  lors 
qu’on  interroge.  Lat  Quit , vtl  qui , 
qua , quoi. 

Que  , pris  comme  fubfhuitif,  fi- 
gnifie  la  même  chofe  que  Algo  ou  ct>- 
fa  \ Une  chofe , ou  quelque  chofe. 

On  l'employé  fréquemment  par 
I me  d'interrogation.  Lat  Quid  ? 
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Ex.  Seaora , que  levais  en  e/las  atu 
dasf  Madame,  que  portez-vous  fur 
ce  brancart  ? 

Que,  efi  auHi  onç  particule  ad- 
mirative , qui  fert  à exagérer  une 
chofe , & lignifie , Quel.  Lat  Qua> 
Us , e. 

Ex.  J^te  quarto  f que gnZm'ax  ! Quel 
appartement  ! quelles  ^crics  ! jQ^e 
ropa  blanca  ! Q^el  beau  linge  ! 

Que  , mis  après  un  verbe  eft 
une  particule  qui  régit  un  autre 
verbe,  A:  qui  le  détermine  : comme. 
Le  mafuU  que  viniejfe^  Il  lui  ordon- 
na de  venir,  ou  qu'il  vint 
Que,  cft  auin  une  particule  com- 
parative , qui  fuit  ordinairement  l’ad- 
verbe AUs^  ou  Ttmto  : On  dit , Alat 
que^  Tante  que\  Plus  que , Autant 
que.  Lat  Quùm,' 

Que,  eft  aulli  une  particule  cao- 
fativi , & ûgnific , Parce  que , puif. 
que  , d'autant  que,  attendu  que. 
Lat.  Quia.  Quoniam,  Quandoqsàdem. 

Que  , tient  lieu  auffi  de  particu- 
le disjoniftive  : Que  Uueva  , que  no 
Ustevai  Soit  qu'il  pleuve  ou  non. 

Que,  t'employe  auffi  par  maniè- 
re d’interrogation  , & équivaut  ï 
Donie } en  que  btgar  I Où  : en  quel 
lieu  ? Lat.  Ifhi  ) Qui  es  iH  libre  ? 
Où  cft  le  livre? 

Alge  que.  ExpreflTion  qui  fignific 
qu'il  y a quelque  chofe  de  plus  qu'on 
ne  penfe.  Lat  Quid  reif 
QUEB^OA  y f.  f-  Tcrrcin  cou- 
pé & inégal,  où  il  y a des  vallées 
étroites , bordées  de  montagnes.  Lat 
Ineeemaie  folum. 

QUEBRADERO,  / m.  CalTcor, 
brifeur,  qui  cafle,  qui  rompt,  qui 
brife.  Ce  mot  eft  peu  ufîté  dans  cet- 
te acception.  Lat  ^racler , is.  In^ 
friugens , tis* 

QuAradero  de  eaheza.  Rompement 
de  tête , inquiétude.  Lat  Isufortuna 
contentio. 

Quehradero  de  eahtia.  On  appelle 
ainh  figurcmentun  objet  que  l'on  ai- 
me avec  paflion.  Lat  Cura  animi. 
Antoris  cbjeclum. 

QUEBRADILLO,  f.  m.  Petit  ta- 
lon de  bois  couvert  de  cuir.  Lat 
Calcei  fitlo  Mu. 

Quebbadillo.  Mouvement qu'ofl 
fait  en  danfant,  & qui  confifte  à plier 
! le  corps.  Lat  l'rifudiusn  cerfm  cen^ 
torquens , fietlens. 

QUEBRADIZO , ZA  , adJ.  w. 
Fragile,  aifé  à rompre  & à caflêr. 
Lat.  Frapiilis , e. 

Quebradizo.  Foible , délicat,, 
infirme.  Lat  Tmellus.  Debilis. 

Quebradizo,  fe  dit  figurément 
en  choies  morales,  pour  Fragile, 
périnâbie , de  peu  de  durée.  Lat 
Fragiüs.  Cadacus , a , tan. 

Quebraoiza  , adj.  qui  fe  dit  de 
la  voix,  flexible,  ibuplc.  Lat  Fte- 
xrôù. 
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QUEBRADOR , f.  m.  Caniur , 
brîfciir,  qui  rompt,  qui  brifc,  qui 
«{Te.  Lat.  E^'rnHarius  y i$. 

Qi/ebkador  , Te  dit  H^^urcment 
en  Monlc  pour  InFraâeur  iriinc  loi, 
‘d’un  fbtut.  Lat.  Viclator^  rh, 
Q.UERKAÜURA,//.  Fente,  rup- 
ture, fradiire,  ouverture,  carTure, 
brifurc , crevaHe.  Lat  F\Jfic.  fijju- 
ra.  Dirtipth. 

Quebradura.  Defeente  de  boyau, 
hernie.  Lat.  Ilemia , «e. 

QUERRAMIENTO , /.  w.  le  me- 
me  <^iic  ^tiebrunUmiento  , qui  cH  plus 
ufito. 

dUEBRANTABLE  , oAj,  i'wu 
tffw.  Fragile,  fiijct  à fe  rompre, 
à fe  hrifer.  Lat.  Fvagilii , t. 

QUEBRANTADOR,  /.  «.  Celui 
qui  caBe,  qui  brife,  qui  rompt { & 
proprement  un  Tailleur  de  pierres. 
Lar.  F^rsxiiiiriut , ii.  Layteida  , if. 

Quebrantador  , lignifie  en  fens 
moral,  Infradlcur , traorgrclTcur , vio- 
lateur. Voyez  J^uebrador. 

dUEBRANTADOR  , figtlifie  aulTi 
un  (Jucrrier  fin,  rufé,  qui  fait  di- 
minuer les  forces  de  fon  ennemi  & 
fe  battre  quand  il  le  faut.  Lat  De- 
bilü.ï:or,  Frachr,  Profiifater , rii. 
QUEBRANTADURA.//.  Voyez 

ùufh'adwa. 

QUEBRANTA  HUESSOS  , / m. 
Orfraye,  oifeaude  proie,  qui  cil  une 
efpèce  d'aigle,  dont  le  bec  eft  fi 
fort , qu'il  briie  les  os  des  animaux, 
ce  qui  lui  a fait  donner  ce  nom. 
Lat.  Ojftfraxity  4P.  ILiU/etas. 

Quebranta  HUESSOS.  On  ap- 
pelle ninii  figurément  un  homme  im- 
portun & ennuyeux,  qui  rompt  la 
tète  par  fes  propos  impertinens.  Lat. 
FatUdiofus  honte. 

'dUEBRAN  FA  HUESSOS.  JcU  d’en- 
fans  qui  confiée  à fe  mettre  dos  à dos, 
en  le  fiiiiinant  par  la  ceinture.  Se  à 
fe  foiilcvcr  l’un  l’autre  alternative- 
ment. Pet  en  gueule.  Lat.  fMdi  f^enus. 

düËBRANTAMIENrO  , /.  m. 
Adion  de  calTer , de  brifer , de  rom- 
pre { & niiOi  Fraèlion , fêlure  , rup- 
ture. Lat /raûVe  , »w.  FraHurOy 
duEBRANTAMiEN  ro.  Rupture» 
fvaituii  de  prifoQ.  Lat.  EjfracUo , nit, 
duEBRANTAMIENTO.  Lalfilllde  , 
fitigue , épuifement  de  forces , rom- 
pement  de  tête,  douleur  par  tout  le 
corps.  Lat.  Lf\jJkudo.  Cor^otit  attritio. 

dUEBRANTAMIENTO,  lignifie  au 
figuré  TranfgrelTion , violcmcnt,  in- 
fra^ioD.  Lat.  l'iolatio.  TranfgreJJio. 

duEBBANTAMiENTO,  en  terme 
de  Pratique , CalTition  d'un  tcRament 
ar  défaut  de  formalités  rcquifes. 
at  KrA'iJioy  nif. 

dUEBRANTANZA,  / /.  le  mé- 
aie  que  J^uebrunto.  Ce  mot  a vieilli. 

QuEBKANTAR,  t».  a.  Rompre, 
léparcr  , divifer , partager  avec  vio- 
lence les  parties  d'un  tout  Lat  Frotta 
Tom.  II. 
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gftf.  Fl.’dtyt.  FJJrinffre. 

dt’EBRANTAB.  Ebranlcf,  fccoiicr, 
agiter.  L t.  jQuajfarf. 

dt’EBRANTAR.  Fêler,  endomma- 
ger une  chofe  fragile  en  la  heurtant, 
enfortc  qu’elle  foit  à demi  calTéc , 
nu  en  danger  d'être  calTec  tout -à- 
fait.  Lat.  J^u.yfart. 

duFBRANTAR.  Brifct  , callcr  , 
concalTer,  éerafer,  piler,  moudre. 
Lat.  Frati^ere.  Tererc.  Canquajfarr. 

dUEBRANTAR,  figiiific  aulTi  Pcr- 
fuader,  induire  , engager  par  rufe 
ou  par  artifice,  calmer  le  courroux , 
la  colère  de  quelqu'un.  Lat  Stdare. 
jMoUire.  Vcrrumfcre. 

dUEBRANTAR  , fignifie  aulfi  Tou- 
cher, attendrir,  émous'oir  i corn- 
pallion.  Lat.  Ad  miftrtcerdiain  mo^ 
vert. 

duEBRANTAR,  Métaph.  fignifie 
Violer,  tranCgrcfTcr  une  loi,  man- 
quer à fil  parole.  Lat.  EhUre.  Trmf- 
gttài. 

duEBRANTAR,  pris  figurémcnt, 
fignifie  Violer,  profaner  un  lieu  fa- 
eré.  I.at.  Fiolave. 

duEBRANTAR.  Rompre»  brifer» 
forcer.  Lat.  EjS'ringere. 

Ilnebrantar  la  çarctl.  Forcer  la 
prifon. 

duEBRANTAR,  fignifie  aiiflî  Fa- 
tiguer, ennuicr,  chagriner,  caufer 
de  la  peine , être  d charge.  Lat. 
ALdefliii , iicdio  a£icere. 

duEBRANTAR.  AfToiblir , éner- 
ver, débiliter.  Lat  Frangere.  Dchi» 
ütare. 

duEBRANTAR.  AnniiUcr»  eafler 
un  teftament.  Lat.  R^cmiere. 
Quebrantar  lacubeia.  Humilier  qucl- 
u'un , l'abattre.  C'eft  une  expreffion 
gurée.  Lat.  Audaàam  frangtrt. 

Refr.  Buen  ccra^on  qiithranta  mala 
ventura.  Ce  proverbe  nous  exhorte 
k ne  point  nous  laiflcr  abattre  à 
railvcrfité , mais  à lui  réfiller  coura- 
geufement 

dUEBRANTANTE,  part.  aH.  du 
verbe Rompant,  brifant, 
qui  rompt  » qui  brife  Sic.  Lat.  /'ro;;- 
gens. 

dCEBRANTADO,  da,  part.pa^. 
lin  verbe  jÇurbruHiar.  Caflé , ce , rom- 
pu , UC,  brifé,  éc.  I.at.  Frailus. 
Ruptu!.  DehiUtatus.  VioUitus , a , um. 

dUEBRANTO,  f.  m.  CalTement, 
rompement , brifement , l'aèlion  de 
calTer,  de  brifer,  de  rompre.  Lat. 
Fracih^  nis, 

duEBRANTO.  Lalfitude , foiblcf- 
fe  , langueur , abattement  de  forces. 
Lat.  I^itudc.  Dehilitatio. 

dUEBRANTO.  Contrition  , dou- 
leur , peine , chagrin.  Lat  Contriiio. 
Dohr  ^ it. 

dUEBRANTO.  Pitîc , commifén- 
tion  , compalTion.  Lat  Jhliferatio,  Corn. 
miferntio. 

dVËBEANTO  » fe  dit  aulB  de , 
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l’ohjct  qui  excite  à compalT^cn.  Oa 
dit , Fjlo  et  un  qiuhranio , Cela  fait 
pitié.  Lat.  Objcilmn  miferandum. 

dUEBBANro.  Perte,  malheur, 
infortune.  Lat.  Aff.Uih.  Dtahnum  ^ i. 

dCEllRAR,  x\  a.  Rompre,  fépa- 
rcr  les  parties  d’un  corps,  par  vio- 
lence, en  doux  ou  pluficurs  pièces. 
Cafler , brifer.  Lat.  Frangere.  Ef» 
fringere. 

dUEBRAR.  Plier,  courber,  dou- 
bler , tordre.  jQuebrar  el  cuerpo  , Plier 
le  corps.  Lat  Fleélere.  Deterquere. 
Inclinare. 

dUEBRAR.  Troubler,  interrom- 
hrc , empêcher , détourner.  jQjtebrar 
fi  fueho , interrombre  le  fommcil. 
Lat.  Turbart.  Rumpert. 

dUEBRAl.  Rompre  l'amitic,  ta 
fociété  , le  commerce  avec  quelqu'un. 
Lat.  Dijhkxre.  Rumpere.  Amidtiam 
dimittere. 

duEBRAR  , pris  figurément,  û- 
gnifie  Violer , enfreindre  un  précep- 
te, une  obligation.  Lat  l'ranfgreii. 
Fiolare, 

duEBRAR.  Faire  banqueroute.  Lat 

Credftoribus  decoquere. 

dUEBRAR.  Tempérer,  adoucir, 
modérer  1a  force , ou  I.1  vigueur 
d'une  chüfe.  Lat.  Temperare.  Ftelie* 
re.  AUderari. 

dUEBiAR.  Ternir  la  couleur  , 
l'éclat  du  teint;  enlaidir,  défigurer. 
Lat.  Ftedare.  Dedecorare. 

duEBRABSE.  Sc  rompre  en  fai- 
Tant  un  effort  extraordinaire,  fc  re- 
lâcher, tomber,  en  parlant  des  ^yaur. 
Lat.  Dijrutnpi. 

Qutbrar  el  coraten.  Fendre  le  cœur, 
de  peine,  de  chagrin,  de  compafTion. 
Lat.  Cor  conterere.  Ad  mijericorâiam 
utovere. 

J^uebrar  el  hile.  Rompre  le  fil , in- 
terrompre , fufpcndre  le  cours  d'une 
chofe.  Lat.  Intrrntmpere. 

J^uebrar  la  cabeza.  Rompre  la  tè- 
te, importuner.  Lat.  Capta  obtunàtre, 

Qiiehrar  la  condiciott  6 el  naturaU 
Domter  le  naturel  de  quelqu’un  , 
lui  foire  changer  d'humeur  , d’incli- 
nation. Lat.  jfitc/ccre.  AloUire. 

I/uebrar  iet  ojoi.  Faire  quelque  cho- 
fc  qu’on  fait  devoir  déplaire  i un 
autre.  Lat.  Contra  ntentem  alicujui 
itgtre. 

Quebrar  ftPtgre,  fe  dit  pour  mar- 
quer qu'une  femme  cft  prête  d’ac- 
coucher , ou  de  foire  une  foufle  cou- 
che. Lat  Notà  fanguinis  partum  indi- 
care. 

J^ebrarfe  la  cabeza.  Se  rompre  U 
tête,  pour  dire,  Solliciter  une  cho- 
fc  avec  foin,  avec  fatigue,  foire  des 
diligences  extraordinaires.  Lat.  A7- 
mij  jbUidtunt  ejje. 

Refr.  Al  mal  ufo  quebrerU  la  p/rr- 
na.  On  ne  doit  jamais  fuivre  les 
mauvais  exemples. 

Refr.  La  veriad  edelgaza , perd  no 
H h h 
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^tàehra.  La  vérité  cft  toujours  vtc* 
torieufc.  

QUEBRANTE,  p(trt.  aâ.  du  ver- 
be Sluehrar.  ;Rompant»  qui  rompt  « 
qui  caiTe.  Lat  Franf^em,  In/rinerm. 

QUEBRADOt  da  , fart.  fajt.  du 
verbe  j^ueyrar.  Rompu,  ue,  orifé, 
éc.  Lat  Fraiitts,  Fj^nUius  , a , utn. 

Quebrado.  Terme  d'Arithméti- 
qnc.  Fradioo,  nombre  rompu.  Lat 
/iumtrus  fraiîuu 

j^uehrudo  comfuefioy  à Qitehrado  df 
queh-ado.  Fra^on  compoféc , ou  Frac- 
tion de  in^on.  Lat.  /^umeri  frac- 
ti  fra/th. 

Andar  tU  fU  qttthraio.  Etre  à la 
veille  de  perdre  fa  réputation , fon 
bien,  fa  (ante,  fon  crédit  Lat  In 
fraerft  ruerc» 

Ffcri^r  de  quehradet.  Ecrire  partie 
avec  un  réglct,  partie  (ans  rcglct 
L.  Interfeéiis  iuliariu  fdU’uUs/cribere. 

Fié  ^aehrado.  Hcmidichc  , moi- 
tié d'un  vers.  Lat.  IIemi)lichium , ii. 

Fbita  quehruâa } fe  dit  d'une  chofe 
qu'on  donne  en  place  d'une  autre, 
& qui  a la  même  valeur.  Lat  Qtàd 
frû  quo. 

FLitn  quehrada.  Argenterie  rom- 
pue , fe  dit  de  toute  chofe  qui  perd 
fa  iaqon  fans  perdre  fa  valeur  intrin- 
leque.  Lat  Utile  xtl  de/ormatum. 

QUEDA,  /.  f.  Retraite,  cloche 
qu'on  founc,  figoal  qu'on  donne  dans 
les  villes  ou  places  de  guerre,  pour 
avertir  ceux  qui  fout  dehors  qu'on 
va  fermer  les  portes.  Lat  Itecejus  I 
Jîgnum  catHfanà  datum.  \ 

QUEDADA,  /. /.  Demeure, 
jour  qu’on  fait  dans  un  endroit  Lat 
Ahnjio.  Perimmfio , uis, 

QUEDAK,  V,  ».  Demeurer,  ref- 
ter,  féjourner,  s’arrêter  dans  ua  en- 
droit. Lat  AlsUiert.  Rejîdere. 

Q.UEDAB  , ûgnific  au(Tt  ReRer , 
être  de  furplus  j comme , J^hitando 
Jets  de  oebo , queJ<3n  dot  : Si  de  huit 
on  ôte  fix , refte  deux.  Lat.  Ftjlare. 
Kemanere.  SuprreJJ}. 

0.UEDAB.  Durer,  fabBiler  comme 
effet  d'une  autre  chofe.  Lat  Rema~ 
ftere.  Suk/ijlere. 

0.UEDAR.  RcRer,  être  adjugé  au 
dernier  cnchérinciir.  Lat  Alicui Jiare. 

Qu  EDA  B , joint  avec  un  nom, 
fignihe , Etre  d'une  manière  partini- 
liere , Sc  prend  partie  de  la  figiiih- 
cation  du  nom  auquel  ii  e(t  joint. 
Lat  Ejfe. 

Ex.  J^ue  todo  el  toqnt  de  quedar  or- 
modo  Cahaüero  canjî^fia  en  Ut  fefco~ 
S4fd.(.  Que  pour  être  armé  Chevalier 
le  point  confifloit  en  un  coup  de  la 
nain  fur  le  chignon. 

Queoab  , s’cmpIoye  dans  quel- 
ques endroits , quoiqu'improprement , 
comme  verbe  aelif,  & ugnifie  Laif- 
fer  t ainft  on  dit , AlU  h qutdà , pour 
AUi  to  dexù  i 11  le  hida  U.  Lat  Rc^ 
Jfinqutre*  Refattere» 


que 

Quedab  , étant  joint  avec  la  pré- 
pofition  Fer,  fignifie , Etre  réputé, 
être  tenu  pour  &c.  Lat  Haheri. 
Futari. 

Ex.  Qutdar  for  vaUentei  for  dif- 
creto.  Etre  tenu  pour  brave,  pour 
prudent 

Quedabse  , V.  r.  Demeurer  court 
dans  une  harangue  ou  dans  un  Ser- 
mon, perdre  le  fil  de  fon  difeours. 
Lat.  Martre  inter  dicenduuu 
jQuedarfe  bien  6 muL  Etre  heureux 
ou  malheureux  dans  une  entreprife. 
Lat.  Benè  aut  tnaU  fe  gerere. 

Quediir  en  Umfio.  Reilcr  net , pour 
dire,  Relier  en  débet  d'un  compte, 
redevoir  pour  le  rcfultat  Lat  Liqui- 
io  rejlarey  fttferejfe. 

jQuedar  limfh.  Relier  fans  un  fou , 
être  fans  argent.  Lat  Fecunià  va- 
cuutn  tvadert. 

Quedar  for  algmo.  Cautionner  , 
fervir  de  caution  à quelqu’un.  Lat. 
Fro  oRquo  fittrt.  FiAf)uhert. 

Qutdarfe  d tf curas.  ReRer  dans 
robfcurité ; ou  bien.  Echouer  dans 
une  entreprife.  On  dit  auHl  Qttedar- 
ft  à buenat  noches.  Lat  Spe  falÜ. 

Quedarfe  frie.  Etre  frurcré  de  fon 
attente.  Lat.  Spe  frujtrari.  ' 

XJuedarfe  helado.  Relier  glacé , pour 
dire , Relier  fiirpris , ^onné  d’un 
accident  imprévu.  Lat  Obrigere.  Stu- 1 
pore  corripi.  \ 

Qutdmjejht  puîfos.  Relier  fans  pouls,  i 
fc  troubler,  s'évanouir,  s'épouvan- 
ter , relier  fans  fentiment  Lat  £xu- 
nitnetn  jacere.  Turhari. 

Ho  quedar  d dAier  nada.  Rendre 
la  pareille.  Lat  Par  pari  rtferre, 
QUEDITO,  TA,  ad},  m.  /. 
dim.  de  J^utdoy  qui  fignifie  la  mê- 
me chofe , mais  avec  plus  d'energie. 
Paifible  , tranquille.  Lat  I^ictui. 

TTimquUluS , fl  , UM. 

QuEDtTo,  adv.  Doucement,  pe- 
tit à petit,  fans  bruit.  Lat.  Foula- 
tint.  Fedeteniim. 

QU  EDO  , DA,  o4/.  tn.  ^ f.  le 
même  que  Quieto. 

(^UEDo,  udt*.  Doucement,  à voix 
bafl'e.  Lat.  StAmifiâ  voce. 

Quedo,  fignifie  quelquefois  Pas 
à pas  , peu  à peu  , à loilîr,  fans 
fc  hâter.  Lat.  Pedttentim.  Seujim. 
Lenth 

S?aedo  que  quedo.  Expreflîon  ^ui  ft- 
gnincTctii,  opiniâtre,  oblline,  qui 
ne  veut  faire  que  ce  qu'il  veut  Lat. 
Ohjiinatus.  Fertinax, 

A fie  quedo.  Phrafe  adv.  Sans  fc 
gêner , à fon  aife , en  repos.  Lat 
Franquilli.  Otiosi. 

QUEJA,/. /,  Plainte,  témoigna- 
ge de  douleur , de  regret , ou  d'af- 
Aiélion;  foupirs,  lamentations  , gé. 
miflemens.  Lat.  J^uerela.  Qurrimo- 
nia,  J^iu/lus. 

Qu  LJ  A.  RclTentîmcnt  d’un  mépris, 
d'un  atlîont.  Lat.  J^turinMia, 


que 

Queja,  en  termes  de  Pratique, 
Plainte  au  criminel  d’une  injure  , 
d’un  tort , d'une  înfulte.  Lat  J^ua- 
rela , a. 

QUEJARSE , V.  r.  Se  plaindre, 
fe  lamenter,  gémir,  témoigner  la 
douleur,  fon  afflidion.  Lat. 

Coitqturi.  Lamentari. 

Quftabse.  Se  plaindre,  deman* 
der  raifon  ou  réparation  de  quelque 
tort , ou  offenfe , faire  des  reproches, 
Lat.  JJuettlas  facert. 

Quejabse  , le  même  que  QuerA- 
larft. 

Qtttjarfe  de  vicio.  Se  plaindre  fans 
motif,  par  vice,  par  habitude.  Lat 
De  nihiîo  queri. 

QUEJICOSO,  sa,  adj.  m.  Çff  f. 
^iii  fe  dit  de  celui  ou  de  celle  qui 
le  plaint , qui  s'afflige  pour  le  moin- 
dre fujet , & fotivcnt  fans  raifon. 
Lat.  jÇuerului.  J^ueribundus. 

QLEJIDO,  J.  rn.  Cri,  gcmilTe- 
ment,  plainte  que  la  douleur  Bit 
poulfcr.  Lat.  JJuellus.  Gemitus , ùf, 
QUEJOSISSIM9  , MA,  ad;,  m. 
Uf  /•  fupvrl  Très  mécontent,  te, 
très  plaintif,  ive,  très  Eiché,  ée. 
Lat.  VoLii  qtterihundus  ^ a,  mn. 

QUEJOSO,  SA  , adj.  m.  £f/.  Plain- 
ttfy  ive,  qui  fe  plaint,  qui  fe  la- 
mente, qui  fait  des  reproches.  Lat. 
d2)urulus.  S^ueribunius , 0 , um. 

QUEJUHBRE,/./.  le  même  que 
Queja.  Vieux  mot 

QUEJUMBROSO,  sa,  aij.  m. 

f.  Délicat,  te,  qui  fc  plaint  de 
tout  Lat  Facile  queribundus.  Vieux 
mot. 

QÜEJURA,  f.  f.  Inllancc  , poiir- 
ftihe,  importunité.  Ce  mot  n'cil  piat 
ulitc.  Lat.  Injlantîa.  Prafettitie^  ois. 

QÜEMA,//.  Embrafemcnt,  ac- 
tion de  brûler.  Il  fc  prend  quelque- 
fois pour  incendie.  Lat  //jcendium. 
Cflio,  Creniatio. 

iiuir  de  la  quema.  Craindre  la  brû- 
lure , éviter  d’être  compliqué  d&os 
luic  mauvaife  affaire.  Lat.  Fericuitm 
vifare. 

QUEMADERO , / «.  Ueu  deftî- 
né  pour  brûler  les  malfaiteurs  aol 
ont  mérité  la  peine  du  feu.  Lat  Lo- 
cus eoptburendis  reis  deJHnaius. 

QUEMADüR,/m.  Brûleur,  co- 
lui  qui  brûle,  incendiaire.  Lat.  /*- 
cendittrius.  Comhujlor. 

QUE>LIDURA,  f f.  Brûlure, 
folution  de  la  continuité  des  parties 
cauféc  par  l’imprefflon  du  feu  i mar- 
que qui  relie  fur  une  chofe  brûlée. 
Lat  Ufiio.  Adujlio, 

QUÊM.AR , V.  a.  Brûler , confis- 
mer  quelque  chofe  par  le  feu , la 
réduire  en  cendres,  Lat  Aduxrre. 
ürcre. 

Quemab.  Briller,  être  trop  chauL 
L.it.  Adurtre.  Himis  caUrt. 

Quemab.  Brûler,  échauffer  béas- 
coup.  Lat  Adurere. 

Qus- 
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QuEMAt.  Brûler,  hilcr,  dcITe* 
^cr , fe  «dit  Mi(Ti  en  parlant  des 
pHntes , que  la  grande  ardeur  du 
Soleil  ou  la  gel^  brûlent.  Lat  Ai» 
ttrrrt. 

Qu  EMA  K,  figniiie  par  analogie, 
Ruiner,  détruire,  diluper,  vendre 
Qiic  chofe  à moindre  prix  qu'elle  ne 
vaut.  Lat.  Decoquert,  />i7.iprdare. 

QuEmaise,  V,  r.  Etre  extrême^ 
ment  tchauRe , brûler  de  chaleur. 
Lat.  Aduri.  Ariere.  Fervfre.  ! 

Qu  EM  A as  E.  Terme  de  Morale.  | 
S'enflammer , s'embraGsr  de  palTioa.  ! 
Lat.  j^iuari.  Flap'are. 

Qu  EMA  as  t,  ugnifie  aufll,  S'irn^ 
patienter , fe  mettre  en  colère.  Lat. 

Jblücitudùtf  ajffîci. 

Quemarse,  en  termes  d'enfans , 
Toucher , être  tout  près  d'une  cho- 
ie qu'on  cherche.  Lat.  Ferè  attingere. 

^aentarfe  ta  fangrt.  Etre  extrême- 
ment fenfible,  s'impatienter  aifément 
Lat.  Exardeferrt.  Tabt/crrr. 

A qHema  ropa.  adv.  A brûte-pour- 
point , de  près.  Lat  Proximi. 

A quema  ro^.  On  dit  aulH  dans 
un  Cens  figure^,  qu'un  argument  cft 
è brûle -pourpoint,  quand  U cft  (i 
convainquant  qu'on  n'y  peut  répon- 
dre. Lat  Inffcrath 

J^en  fe  quemart , qw  fofte.  Qui 
fc  lent  morveux,  qu'il  fe  mouche. 
I^t.  Q>tifqut  Jihi  curet. 

ToiHur  algo  for  donde  qugma.  Pren- 
dre une  chofe  dans  un  mauvais  fens , 
lorfqu'oA  peut  1a  prendre  du  bon 
cdté.  Lat  In  malam  fartem  arriprrr. 

Rcfr.  Quemeft  la  cafa  ^ y no  Jutga 
hume.  Il  faut  cacher  les  fautes  do- 
caeftiques,  & ne  les  pas  publier. 

Rc^.  Del  monte  foie  quien  el  mon» 
U quema,  Lc  fcns  de  ce  proverbe 
eA  que  nos  maux  viennent  le  plus 
fouvent  de  nos  parens  & de  nos 
amis. 

QUEMANTE,  fort,  aS.  du  ver- 
1>e  Slutmar.  Brûlant , ante , qui  brû- 
le. Lat.  ürens.  Fervens. 

Quemantes  t en  jargon  , les 
Teux.  Lat  Ocuü , orum. 

QUEMADO , DA , part.  paf.  du 
verbe  Quemar.  Brulé , ée.  Lat  Uf» 
Èu.  Cretnatui.  Comht^flus , a , um. 

QuemAdo,  en  jargon,  un  Nè- 
gre. Lat  Æthiops , pif. 

QUEMAZON , f.  f.  Brûlement , 
brûlure , aâion  de  brûler , ou  d'être 
brûlé.  Lat.  ÜJlic.  AduJUo. 

Qusmazon,  fe  prend  aufli  pour 
Chaleur  exceflive.  Lat.  Ardor.  Æfius. 

QuemaZon,  Cgnific  auTi  Dèmaiv 
geaifon , cuiflbn.  Voyez  Cometen.  Lat 
Prurigo.  Uredo , inii. 

Quemazon,  flgurément,  Parole 
piquante , brocard.  Lat  I^lerium. 
Scourma. 

QUERELLA , f.  f.  Plainte , témoî- 
gnace  de  douleur,  de  regret,  ou 
4'aifiiûioa  | loupir , Uaentation , gé- 


QUE 

mîiï’ement  Lat  .Qfferr/a,  0, 

Queiella.  Plainte,  fe  dit  auflü 
d’une  aétioo  qu'on  forme  en  JufHcc 
potur  avoir  réparation  d'un  affront , 
d'un  outrage.  Lat  Qurreta. 

QUEREU.ADOR,  y:  m.  le  même 
que  J^erellanit.  Ce  mot  a vieilli. 

QÙERELLARSE , v.r.  Se  pbin- 
dre  , s'affliger  , fe  lamenter , faire 
des  reproches  i quelqu'un.  Lat  Que- 
ri.  Conqueri, 

QueeellAISE.  Se  plaindre,  for- 
mer une  aôion  en  Juftice.  L.  Queri. 

QUERELLANTE  , part.  afi.  du 
verbe  QuereUarfe.  Qui  fe  plaint , qui 
forme  une  aéÛon  en  JufUce.  Lat 
Quemlus.  Conquertns. 

QUERELLOSO , sa  , aàj.  m.  /. 
le  même  que  Quereltanie. 

Queeelloso,  fe  dit  aufü  de  ce- 
lui oui  fe  pbint  de  la  moindre  cho- 
fe. Lat.  Quermlus.  jQuerihunius. 

QUBRENCIA  9/./.  Lieu , endroit 
où  les  animaux  vont  ordinairement 
paitre  , où  ils  fe  font  élevés , repai- 
re , retraite  de  bêtes  farouches,  il 
fe  dit  auŒ  d'une  écurie  ou  d'une 
étable.  Lat  iMibuban.  Stahulum , $. 

Queeencia  , fe  dit  par  exten- 
fion  d'un  lieu  où  un  homme  fe  pbit, 
& Qu’il  a coutume  de  fréquenter  par 
préférence.  11  fe  dit  aufli  de  fa  pro- 
pre maifon.  Lat  Ajiutum  receftacu» 
Utm. 

Queeencia  , lignifie  aufli  Ami- 
tié , affection , bienveillance.  Lat. 
Bmevolentin. 

QUERER,  v.a.  Vouloir,  defirer, 
fouhaiter  quelque  chofe  avec  ardeur. 
Lat  Appetere.  Icelle. 

Queeee  , lignifie  aufli  Aimer  , 
chérir.  Lat.  Diligere.  Anutre  frofequi. 

Queeee.  Vouloir,  avoir  b volon- 
té & b réfolution  de  faire  quelque 
chofe.  Lat.  relie.  Deeemere. 

' Queeee.  Vouloir , ordonner , com- 
mander. Lat.  Felle.  Jtihm. 

Queeer.  Vouloir,  prétendre,  tâ- 
cher , s'efforcer.  Lat  Feüe.  Inten- 
drre. 

Queeee.  Vouloir,  exiger,  de- 
mander , avoir  befoin.  Lat  Ex^ere. 
Exigere. 

Ex.  Quierm  lat  tfiâas  aire  temfla» 
do.  Les  vignes  veulent  un  climat 
tempéré. 

Queeee.  Vouloir,  confentir,  de- 
meurer d'accord.  Lat  Felie.  Ajfentire. 

Queeee  , en  termes  de  jeu , ac- 
cepter le  pari.  Lat  S^onfionem  ludo 
foEam  admittrre. 

Quiero  corner , Je  veux  dîner  : Quie» 
ro  jugar.  J'ai  envie  de  jouer. 

Queeee.  Avoir  envie  de  quelque 
chofe.  Lat  Appetere.  Es^tere. 

Queeee.  Etre  caule  de  quelque 
chofe.  Lat.  Quatre.  Mevere. 

Como  qJF  melo  quiera  : C'eft  ainfi 
que  je  le  voulois.  Lat  iéec  trot  in 
ff9tis» 
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Como  u/led  quîftre  : Comme  11  voua 
plaira.  Lat  Ut  tfoluerit. 

PifUar  como  querer.  Peindre  com- 
me on  veut  i exageter  les  chofes  à 
fa  fantaific.  Lat  Ad  placitum  drpi«- 
gtre. 

Que  mas  quiere  ? Que  vent  - il  de 
plus?  que  lui  faut -il  de  plus?  Lat 
Quid  indè , wl  uitrà  Jthi  àndl  ? 

Que  quitta  , que  no  quiera.  Qu’il 
vemllc  ou  non.  Lat.  veUt  nolit. 

Que  quiere  àteir  ^0  ? Qu'cft-ce  que 
ceb  veut  dire  ? l^t.  Hoc  quid  Jibi 
vuU  ? 

Qui  quiere  fer  ejlo  ? Q^’eft  - ce.*  L. 
Quid  f«oc? 

Sin  qturtr.  Faqon  adv.  Sans  le 
vouloir , par  avanturt , Cuis  inten- 
tion. Lat.  Incogitanier. 

Refr.  AIu$  hace  el  que  quiere  , qat 
no  el  que  putde.  La  bonne  volonté 
fait  plus  que  le  pouvoir. 

RtPr.  ATuebo  os  quîero  Pedro  , no 
os  digo  lomeiio.  Ce  proverbe  eft  con- 
tre ceux  qui  ne  font  des  carefles  aux 
gens  que  dans  des  vues  intéreflées. 

Refr.  No  le  quiere  mal  qtàen  k hter* 
ta  al  nnejo  lo  que  ha  de  ertutr.  Il  faut 
que  les  gens  avancés  en  âge  foient  fort 
modérés  dans  leur  nourriture. 

Refr.  Quai  hijo  quieresl  Al  nino 
yiumd<7  crect  9 y al  enferma  mientrae 
adoket.  Le  fens  de  ce  proverbe  eft 
que  l'amour  des  pères  augmente  à la 
vue  des  befoins  de  leurs  cnfiuis. 

Rcfîr.  Qsùen  bien  quiere  tarde  ohi- 
da.  On  oublie  tard  ceux  qu'on  aîmt. 

Refr.  Quien  bien  te  quiere , te  harà 
Borar.  La  vraye  amitié  confifle  à re- 
prendre fes  amis  fur  les  defauts  que 
nous  remarquons  en  eux. 

Re^.  Quien  àice  la  que  quiVe,  oyt 
lo  que  no  quiere.  Qui  dit  ce  qu'il 
veut  , entend  fouvent  ce  qu'il  ne 
voudroit  pas  entendre. 

Refr.  Quien  bact  lo  qise  qttierc , no 
bace  lo  que  debe.  Celui  qui  fiait  tout 
ce  qu'il  veut , ne  fait  pas  toujours 
ce  qu'il  doit 

Refr.  Quien  mat  tiene , mas  quiereu 
Plus  on  a , plut  on  veut  avoir. 

Refr.  Quien  todo  lo  quiere , toda 
le  Pserde.  Qui  veut  tout , perd  tout 

Refr.  Si  bien  me  quieres , tratame 
como  fueles.  Le  fens  de  ce  proverbe 
eft  que  U véritable  amitié  ne  fe  dé- 
ment jamais. 

QUÊRIDO  , DA  , pajf.  da 
verbe  Querer,  Aimé  , ec  | chéri , ic* 
Lat  DikHus,  Expetitus , a , ton. 

Querido.  Mon  cher.  ExpreflioB 
de  tendreflè  , dont  on  fe  fert  pour 
appeller  quelqu'un  , furtout  les  cn- 
fans , & qu'on  employé  fouvent  daoc 
un  fens  ironique.  Lat  Dile&e  mi. 

QUERIDISSIMO  , ma  , od).  m. 
& f fitpfTl.  Très  aimé  , ée } très 
chéri , ic.  Lat  DikÜi^mus.  Vaiie 
exptHins , a , tam, 

QUESADILLA,  //  TalmouTe; 
^ h h ^ ibrto 
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farte  de  pité  fait  avec  de  la  farine 
d:  du  fromase  , qu’on  fait  à l’ordi- 
naire tUn^  le  tems  du  Carnaval.  L. 
Artoertas  a^feo  dclihutus. 

QoESADitLA.  Tartelette  de  con- 
fiture. Lat.  Crujiulum  , L 

QUESERA  , /.  /.  Laiterie  » lieu 
ou  l oo  fait  & où  l’on  ferre  le  fro- 
ma^'e  > & aufli , Forme  à faire  des 
fromages.  Lat  Cuftak  , is.  TahaU 
taj.'aria. 

Q.L'ESEK1A  ♦ //  Le  tems  ou  fai- 
Ton  propre  pour  faire  le  firomage.  L. 
Csifti  ^cmtnài  /oh^u/. 

Q.UESERO  , / m.  Fromager,  cc- 
Ini  qui  fiit  du  bornage  & qui  en  vend. 
Lat.  Cafei  Pnjlr , ^ t'fitiiiw. 

QUËSILLO,  /.  m.  litm.  Petit  fro- 
mage. Lat.  euftut, 

cit'ESO  , J\  tn.  Fromage.  Lat  Cu- 
feus , I. 

Dof  de  quafb.  Expreflion  badine 
qui  fe  dit  d'une  chnfe  de  peu  de  va- 
leur. Lat  kes  fpcci  , nihiU, 

QUESTA,  f.  f.  Qiutc  , demande, 
recherche  qu'on  fiit  des  aumônes  pour 
quelqnc  œuvre  pic.  Lat.  Stifu  fwntd;- 
actio. 

QUESTION,  / f,  Qufftion  , de- 
mande, qu’on  fait  pour  favoir  quel- 
que chofe.  Lat  S^utjHo  ^ nis. 

Question  , fignifie  anlü  Difpu- 
tc,  querelle,  débat,  démêlé.  Lat 
£ix>i  , a,  Jurf'ium , ii. 

QuESTJON.Tcrmcd’Algcbre.  Pro- 
blème. Lat.  iVoWcMw , tis. 

J^ejïion  denotnhre.  Difpute  de  mots, 
qnefôon  de  nom  ; Bqon  de  parler 
mur  dire  ou'on  ne  difpute  pas  fur  la 
iubftancc  de  la  chofe  , mais  fur  la 
ftiCiOn  de  s’exprimer.  Lat. 
Centrcvetjta  ^ vei  qtneftio. 

^urjihn  determinada.  Prcd)léme  dé- 
terminé \ c’eft  celui  qui  n'admet  qu'u- 
ne fohition.  Lat.  S^uaflio  detmttinata. 

^teftion  de  tannento.  Qucflion.  In- 
terrogatoire qu'on  Fait  fubir  à nu  cri- 
minel qu’on  met  à U torhirc.  Lat 
Xorttarm  quajîio. 

jÇueJîian  indetnniinada  i Dintinuta. 
Problème  indéterminé  i c’eft  celui  qui 
eft  fufceptible  de  pluficin^s  folutions. 
Lat.  Indetermii:at,t  quir/Jh. 

QUESTIONABLE  , adj.  iTtaieterm. 
Douteux  , problématique.  Lat  Di/*- 
futubilis , r.  Dul>ws , o , um. 

QUESfriONAR  , V.  a.  Aÿtcr  une 
queftion  en  propofant  Tes  raifous  de 
part  & d'autre  , difputcr , débattre , 
contefter.  Lat.  DO'putare.  In  contre- 
txi'/îam  vocare. 

QUESTIONADO , da  , fcrrl.  fajf. 
du  verbe  VuejUonar.  Débattu  , ue  \ 
contefte , M.  Lat  DifctpuUus.  In 
ControvtTjîam  adduêius  , a , ton. 

QUESTIONARIO  , /.  n.  Recueil 
de  queftions  fur  diverfes  matières. 
Lat.  QuaiHonum  coMHo. 

QUESTOR  , /.  w.  Quefteur,  Ma- 
gUUat  de  lantieone  Rome  > qui  avou 
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foin  du  Tréfor  publie.  L.  J^tueflor^  ru. 

Questor.  Quêteur,  qui  quête, 
CoUeéUnr  des  aumônes,  lût.  Ùeemo- 
fynarum  CoUeÜor. 

QUESTÜARIO  , RIA  , adj.  m. 
C5*  /.  le  meme  que  jQiuJluofo. 

QUESTUOSO  , SA  , adj.  m. 
Lucratif,  ive  j qui  donne,  qui  apporte 
du  profit.  L:it.  ÙujtJiucfus  f a,  um. 

QUESTUR.\  , /.  /.  Qucfturc  , 
charge  , dignité  de  Quefteur , ou  le 
tems  qu’elle  durolt  Lat  Qu>ejîur.i , 4*. 

QUETZALE,/  m.  Grand  oifeau 
de  U Province  de  Chiapa  dans  les 
Indes , dont  le  plumage  eft  verd.  L. 
i\\Jcr  quùUttn  Indicus. 

QUEXIG.AL  , f.  m.  Forêt  remplie 
de  frênes  fauvnges  , cfpèce  de  ch<.nes 
verJj.  Lat.  Locus  ilicibus  ccnjînu  vcl 
uhutsduns.  Ilicetum. 

QUEXIGO,  f.m.  Frêne  lauva^, 
efpêi'C  de  chêne  verd.  Lat  lUx^  icis. 

QU  I 

QUIBEV  , /.  «.  Quj'bei , plante 
fort  épineufe  , & mauvaife , qui  fait 
mourir  les  bêtes  fauvages  qui  en 
mangent.  Elle  croît  dans  illc  de 
Pucrto-Rico  dans  les  Indes. 

QUICIAL  , f.  nu  Jambage  ou  pied 
droit  d’une  porte  ou  J'unc  fenêtre  , 
où  les  gonds  font  attaches.  Il  fe  prend 
foavcnt  pour  le  gond  meme.  L.  Po- 
is.  Carda,  Otîs. 

QUICIO  , f.  m.  Gond  , pivot , fi- 
che d’une  porte  , ou  d'une  fenêtre. 
Lat  Carda,  inis. 

QuiCiO  , fe  dit  figurément  de  tou- 
te chofe  fur  laquelle  on  table.  Lat. 
Carde. 

Sacar  um  ceja  de  qnteio.  Forcer  , 
violenter  une  choie,  en  la  tirant  de 
fun  état  naturel.  Lat.  Rerutu  o^dinent 
iweriert. 

QUIDAM  , / m.  Quidam  , certain 
homme  qu'on  dcfigne  par  quelque 
m.'trquc  , & dont  on  ne  fait  pas  le 
nom.  Lat.  Quidusn. 

QÜIDlDAb, /./.  Quid.lité.  Ter- 
me de  Logmue.  L'efiencc  ou  les  pré- 
dicamens  elTenticls  d’une  chofe.  Lat 
P^idditOiS. 

QUIDITATH^O,  va  , udù 
Qui  appartient  à l’cfTence  ou  fubftan- 
cc  d’une  chofe.  C’eft  un  terme  de 
Logique.  Lat  X/uiddit(rtisrus , a , um. 

QUID  PRC)  QUO.  Exprclfion  pu- 
rement Latine  qui  a pafte  dans  la 
langue  Caftillanc,  S:  qui  fe  dit  lorf- 
qu'on  prend  une  chofe  pour  tuic  au- 
tre , Qui  pro  quo. 

QUIEBRA,/./.  Fente,  rupture, 
crevafle , ouverture.  Lat.  J-racih. 
Rupture. 

Quiebra  , fe  dit  des  crevalTcs 
qui  fe  forment  dans  les  montagnes, 
& dans  les  champs  , lorfqu’il  furvient 
de  grandes  inondatioQÿ.  Lat  Tarx 
L'iôtujf  abruftit. 
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Quiebsa,  fe  dit  auflî  pour  Per- 
te , détriment  , dommage  , déchet , 
détérioration.  LÂt  Ja&ura.  D*m$ntM. 
Detrimentum  , i.  luiminutie. 

Quiebra.  Banqueroute,  Hillite, 
fuite.  Lat  Dccoéiic. 

QUTEBRO,  f.  m.  Terme  de  WuC- 
que.  Cadence  , coulcmcnt  de  voix. 
Lat  l^ocis  Jlexie , mcdulatie. 

Quiebro.  Mouvement  extraordi- 
n.iire  du  corps , foit  en  danfant,  foit 
en  gefticulant.  Lat  Ccr^-is  fucevf- 
Jio, 

QUIEN,  aàj.  d'une  ttrm.  le  même 
que  Quai.  Qui  , quel  , quelle  ; le- 
quel , laquelle } pronoms  rélaiifs  & 
interrogans.  Lat.  Quis , qu*  , /juod. 

Quien,  équivaut  au  Que  relatif, 
ou  Kl  que. 

Qui  EN  , fignific  aulTi  un  entre 
pluiieurs  \ il  tient  lieu  de  particule 
diftributive  t oinfi  on  dit  de  rlufienrs 
pcri'oimes  qui  étoient  cnfemblc  , L un 
hit  au  logis,  l’autre  à h place  , Quitn 
fe  fut  d e.\fa , quùn  ù la  plaza.  Lat 
Quidam.  ÀUer. 

QUIENQUIERA  , adj.  le  même 
que  Qualquiera. 

QUIETACION  , / /.  Repos , tran- 
quillité. Ce  mot  eft  peu  ufité  , mais 
il  éevroit  l’être  davantage  , rù  que 
nous  n'en  avons  point  d'autre  pour 
le  remplacer.  Lat  Placath.  Qates. 
Sedatie, 

QUIETAMENTE  , odv.  Paifible- 
ment,  tranquillement,  en  repos.  L. 
Quietî.  Tra'rquilU.  PlacidK 

QUIETAR  , V.  a.  le  même  que 
Aquictar. 

QUIETADO  , DA,  part,  pa/l  du 
verbe  Quietar  : le  meme  que  Aqkù- 
tilde. 

QUIETE,  f.f.  le  même  qucD*:^- 
canf.  U fe  dit  régulièrement  des  heu- 
res qu’on  accorde  dans  certaines  Com- 
munautés aux  Religieux  pour  fe  rc- 
pofer.  Lat  Quies,  etis. 

QlTETISSl.MA.MENTE,  adv.fm 
pcrl.  Très  paifiblcmcnt  , très  tran- 
quillement. UiX.Quittifvii. 

QUIETO,  TA  , tfd/.  m.  Pai- 
fiblc  , tranquille , en  repos.  L.  Quif 
tus.  Trauqitilius , a , um. 

Quieto.  Coi,  paifiblc,  tranquil- 
le , exempt  de  trouble , d’alteration. 
Lat  Tranquiüsis.  Quietus. 

Quieto  , fe  dit  aulfi  d'un  hom- 
me qui  n'cft  point  adonné  aux  vices, 
furtout  à la  paiUardifc.  Lat.  AhLjl-M. 
Quietus. 

QUIETUD  , f.  f.  Repos , état  de 
ce  qui  eft  fans  mouvement  L.  Quin. 

Quiftud.  Quiétude,  tranquillité, 
repos  d’cfprit.  I.at.  Quies. 

QUIJKRA  , /./.  'l'ablc  d’une  ar- 
balète. \aI.  Salifia  fukrum  , mimimtn. 

QUILATADOR  , f m.  Elfajcur  , 
Officier  prépofe  pour  faire  l’cflai  des 
matières  d’or  & d'argent , pour  re- 
conuoiuc  U dounci  le  prix  aux 
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diamxns  & sutres  pierres  précîeufcs.  de  cinq  unités.  L^.^uMt-rrius  mofteruf.  cinq  hommes  en  prendre  un  pour 
Lat.  jfurt  wJ  dtrgen/f  f gemmëruinque  QUIXCE  , /.  m.  Quinze,  nombre  foUlat.  Lal.  cujtifquc  dtHio. 

produit  par  h multiplication  de  cinq  Qüinta.  Quinte,  au  jeu  de  Pi- 
QÜILATAR  , V.  a.  le  meme  que  par  trois , qui  contient  dix  & cinq,  quet , cft  une  fuite  de  cinq  cartes  de 
Aquilatar.  Lat.  J^uindedm.  meme  couleur.  Lat.  jQuinque  tbarU 

QUILATADO  , DA  , part.  pajf.  du  Quince.  Le  Quinze  , jeu  de  car»  »rditte  fubfccutse. 

▼erbe  QjiUatar  : le  même  que  Aqut-  tes,  dont  le  but  cft  de  faire  quinze  Qttinta  alRey^  al  Cahalîo^ 

lata.U.  points  avec  les  cartes  qu'on  diltribuc  à la  S-yta.  Quinte  majeure,  au  Roi, 

QUILATE  , f.  ftt.  Carat  , poids  une  à une,  & li  on  ne  les  fait  pas,  à la  Dame,  au  V'alct. 

qni  fert  à exprimer  la  bonté  ou  le  alui  qui  a le  plus  haut  point  au  def»  QuIî^ta.  Quinte,  en  terme  de 
titre  de  h perfcclion  ou  imperfee-  fous  de  quinze , Ra^nc  la  partie.  L.  Mufique  , cft  un  intervalle  compris 

tien  de  l’or  , des  perles  , des  pier.  Ludus  chi^riarrnt  ad  quindecim  fu$tda  en  cinq  tons.  Lat.  jyûifffnte. 

rcs  précieufes.  Lit,  Aitri  vfl  uHtonum  pfrftcienda.  QuiSTA  ESSEXCIA.  Voyez  Ef- 

tfuaUtiu  Quince.  Qninac  , en  terme  de  fcncia. 

Quilate.  Carat,  cR  un  vingt-  jeu  de  paume,  eft  le  premier  des  QuiNTArcw/j/^.  Quintediminuée. 
quatrième  degré  de  bonté  de  quelque  quatre  coups  qu’on  gagne  à chaque  Intervalle  compofé  de  deux  tons  & 
portion  d‘or  que  ce  fait,  & dans  les  jeu  d'une  partie.  Lat.  QiàMdecim  in  deux  femitons  majeurs,  dont  le  rap- 
pierres  précieufes  une  des  140  parties  fiU  ludo.  jK>rt  eft  le  même  que  celui  de  64. 

clam  lefqnclles  on  divife  l’once.  Lat.  QüINCENO  , na,  aâj.  m.  /.  à 4Ç.  On  Tappcllc  aulli  SttmdùtfKn. 
l’icejtma  part  fui  pvtdrris.  Quinzième.  Lat.  Qtùndoius , d,  um.  te.  L^t.lHtfrrdîiuu  Jlujicuvt  reinijttiti. 

Qlii-ATE.  Carat,  fc  dit  figuré-  QUINCL'RION  , m.  Bas  Officier  QÜINTAL,  f.  m.  Quintal,  poids 
ment  du  degré  de  pcrfcéHon  de  quel-  qui  commande  cinq  foldats.  L.  de  cent  livres.  Lat.  Ccniumpx.u- 

que  chûfc  que  ce  foit.  Lat.  6Vad«/.  cso-fa,  nh.  dium^  H. 

Pr^flantia.  QU INDENNI O Ml.  Efpacc  de  Quintai,.  La  cinquième  partie 

QUILATERA  . /.  f.  InRrument  quinze  ans.  Lat.  , ii.  d'im  cent.  Lat.  L'enteni  nunteri  quin- 

fait  en  forme  de  filière  , dont  on  fe  QUINIENTOS  , TAS  , a^j.  nume-  ta  pan. 
fcTt  pour  apprécier  la  valeur  des  per-  rai.  Cinq  cent.  Lat  J^uir^entif  a.  QUINTALEXO  , na  , adj.  m. 
les  en*  les  niiant  paffer  au  travers.  ^uitiientos  hombres  , Cinq  cent  Qui  pêfc  un  quintal.  Lat. 
l.at.  btjlrunteuîwn  unionwn  dimaifo-  hommes } X^uinieutas  inugeres , Cinq  pondimn  tequanr. 
riuni.  cent  femmes.  QUINTANON,  nA,  adj.m.  ^ f. 

QÜILLA  , y! /.  Quille.  Terme  de  F^s  fvn  otras  quinientoi.  Autre  fa-  Centenaire.  ' Ce  mot  pris  dans  fan 
Marine.  C’cR  la  plus  groffe  pièce  de  tife.  Lat.  Eiufdem  rjl  hoc  farina.  acception  rigoureufe  , fignific  une 
bois  d’un  vaiflcaii , qui  régne  de  la  Refr.  • Frtfo  par  mil  y prejfo  por  perfonne  qui  a cent  ans,  par  alîu- 

potipc  à la  proue,  & qui  fert  de  fan-  mil  y quiaientos.  Autant  bien  battu  lion  au  quintaU  mais  il  fa  dit  or- 

dement  & de  bafe  à tout  le  bâtiment,  que  mal  battu  1 ce  qui  marque  la  ré-  dinairement  d'une  perfunne  extrême- 
Lat.  Carina  , <t.  lolutîon  de  perdre  plus  qu'on  a déjà  ment  &gcc.  Lat.  Ceateminus , o,  um. 

QUÎLLOTRO,  TBA,  ttdj.m.(^f.  perdu  , pourvu  qu'on  obtienne  ce  QUINT.^R,  t*.  a.  Tirer  un  etn- 
le  même  que  Àquel  atro.  C’cll  un  qu'on  dclîre.  quiénie  de  qiK'tquc  chf»fc,  & fpccia- 

terme  ufitè  parmi  les  gens  de  la  cam-  QUINOLAS  , / /.  QuiuoU  , forte  Icmciit  des  hommes,  loriqn’on  lève 
pagne.  Cet  autre  là  , 1 autre.  Lat  de  jeu  de  cartes.  Lat.  Ludmi  Jic  die-  la  Milice,  ou  que  l’un  fait  tirer  au 
Alter  , ra  , um.  tus.  fort  les  foldats  de  cinq  en  cinq  pour 

QUILMA  y f.  f.  le  même  que  Co-  Eflttr  de  Ouinola.  Etre  habillé  de  les  châtier.  Laî.  f^atum  quanque 

Jlai.  C'eft  un  mot  Arabe  fort  ancien  plulieurs  couleurs.  Lat.  Fariatum  ejj'e.  forte  legcrc. 

qui  s'cR  confervé  dans  les  montagnes  QUINQUACEN.ARIO , ria,  adJ.  Ql'INTAI.  Donner  le  cinquième 

de  Burgos.  w.  y/.  Quinqu.igénairc  , âgédecin-  labour  à une  terre.  Lat.  jQuiftlo  ter^ 

Refr.  Do  tu  padre  fut  ton  tinta  , quantc  ans.  L.  Quiuquagenariusy  a,  wn,  ram  iterare. 
no  vayas  tu  con  quibna.  N'attendez  QUINQUAGÉSI.’VIA  , f.  f.  Qiiin-  Quint.ar.  Atteindre  le  nomlrre 

jatnais  du  bien  d’une  chofe  qui  vous  quageüme.  On  appelle  ainfi  le  Di-  de  cinq.  Il  fe  dit  ordinairement  de 
a fait  du  mal.  manche  qui  précède  le  premier  Di-  la  Lune  qui  a cinq  jours.  Lat.  f^um- 

QUINA , 6 Quinaqüina,  /./.  manche  de  Carême,  parce  qu’il  eft  tnm  attit^ere. 

Quinquina.  Ecorce  de  l’arbre  appelle  cinquante  ioiirs  avant  Pâques.  Lat  Quintar.  Payer  le  quint  au  Roi 
S^uaranpio  y qui  eft  un  remède  admi-  S^uinquai!:dtma  y 0.  de  certaines  marchandifes. 

rablc  pour  les  fièvres  intermittentes.  QUINQUAGESIMO,  MA  , ti  vedii^al  fohtrt. 

IjAl.  Varttx  ftbrilis.  ^ f.  Cinquantième.  Lzt.  X^uinquage^  QUINTADO,  DA,  pert.  paf.  du 

Qui  N’AS.  Les  armoiries  de  Portu-  y a,  um.  verbe  jQiutUar.  Le  cinquième  humme 

gai  , qui  confident  en  cinq  petits  QUINQUKFOLIO  , f m.  Quin-  tire  pour  le  fervicc  du  Roi.  Lat. 
éeuffans  d'azur  placés  en  croix,  & te -feuille,  plante.  Lat.  jQuinquefj^  Qjànliu  feUiitti. 
dans  chacun  cinq  deniers  d’argent  po-  Hum  , ii.  QUINTERIA,  f.f.  Métairie,  Fér- 
iés en  fautoir.  Lat /.M///aMttw/c.v/«Mf.  QUINQüENNIO  ,y!  m.  Efpacc  de  me,  domaine,  grange,  maifan  de 

Qt’INAS.  Quines.  Terme  de  jeu  cinq  ans.  Ouinquemium  y ii,  labour.  Lat.  Filhy  *. 
de  Trlquctrac.  C’eft  lorfquc  d'im  me-  QUINQUILLERIA  , f.  f.  Qiiiiv  QÜINTERNO,/ m.  Cayer  de  cinq 

tnc  coup  de  dés  on  amène  deux  cinq.  caiUerie  , mnrchandtfc  de  quincail-  feuilles  de  papier.  Lut.  J^uinque  /<*- 
Lat.  J^uina  pundix  in  taxiüis.  I les.  Lat  AFinut*  mercet.  | liorum  codex , icis. 

QuiNAS,  en  jargon,  de  l’Argent.  QUINQÜILLERO,/»i.  Quincail-  QUINTERO , m.  Fermier,  Mc- 

Lat  A'V/mmi,  orum.  lier,  Marchand  de  qtiincailles  , de  tayer  , qui  cultive  & fait  valoir  det 

QUINAO  , f.  IM.  Quinaïul  , con-  menues  merceries.  Lat  flimitarum  terres.  Lat.  Fiüicus.  Ccimus , 1. 
fus,  vaincu  dans  une  difpute  litté-  metetw»  propeU  y tc.  Quintero.  Valet  de  hbourenr, 

rairc  , qui  ne  fait  plus  que  dire.  L.  QUINTA,  f.  f.  Maîfan  de  cam-  qni  cultive  la  terre  au  moyen  d'un 
/^cioria  littrrftria.  pag«c , de  récréation.  L.at  /7/Za,  <r.  falaire  qu’on  lui  paye  journellement. 

QUINARIQ,/»;,  I^ombrçcoDipQfé  Qüinxa.  Levée  de  milice,  de  wt  Coloxi  fnercetutrtm. 

Uhh  3 QVIK- 
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QUÎKTIL,  /.  M.  I.C  cinquième 

mois  de  rannée  des  anciens  Romains, 
qtii  répond  â celui  de  Juillet.  Lat 

OUINTILLA , /.  /.  Couplet  eom- 
poft  de  cinq  vers.  L.  Fentaftiebum  ^ i. 

Ponerft  À andar  en  quintiiLu,  Dif- 
puter  arec  quelqu’un.  Lat.  Contenu 
àert. 

Q^UINTILLO , f.  m.  iîm.  Mot  dont 
on  fc  fert  à Madrid  , & qui  Te  dit 
du  cinquième  étage  des  maifons  qui 
font  fur  la  place  Royale.  Lat  Quin^ 
ta  demùs  Contignaih, 

QUINTO  , /.  «».  Quint,  U ein- 
qiuième  partie  d’un  tout  Lat  J^uin- 
tmn.  Quinta  par/. 

Qu  I NTO.  Quint,  la  cinquième  par- 
tie des  biens  d’un  teftateur , A:  dont 
il  peut  difpofer  en  laveur  de  qui 
bon  lui  fcmble,  quoiqu’il  ait  des  en- 
fans.  Lat.  Qtdntum.  S^uinta  par/. 

Qui  NTO.  Quint , eft  aulTt  un  droit 
qu*on  p.iye  au  Roi  fur  les  prifei  qu’on 
lait , fur  les  trèfors  qu’on  décou- 
vre, &f.  L^t  jQuinttan,  jQwnta^rs. 

Qui  NTO,  en  termes  de  Marine, 
cft  une  des  cinq  parties  dans  lefqucl- 
lesles  mariniers  divifent  l’heure  pour 
leurs  fuppntatioas.  Lat  Hor^  fars 
qmnin, 

Quinto.  Partie  d’un  champ  ou 
d'un  p^quis , quoiqu’elle  n'en  foit 
pas  la  cinquième  partie.  Ce  mot  cil 
particiilièrement  ufîtè  dans  l’Ellfama- 
dure  & dans  les  Afturiet  Lat  Fqf- 
eut  fortio, 

Mejera  de  trreio  y quinto.  L’avan- 
tage d'un  tiers  ou  d'un  quint,  qu’un 
père  fait  h fon  fils  outre  fa  légiti- 
me. Lat.  Tertü  vei  quinti  metioratic. 

JiïeJorado  en  ter  cio  y quinto.  Qui 
l'emporte  fur  autrui.  Lat  FrétexetU 
km. 

QUINTO,  TA  , aàj.  Htftnfral.  Cin- 
quième. iM.  J^tàntus  y a y um. 

QUINTUPLO,  PLA  , adj.  m. 
Quintuple  , qui  ell  cinq  fois  plus 
grand  qu’on  autre.  Lat  J^uintuflusy 
a,  ipn. 

QUI550N , A w.  Part  ou  portion 
de  gain  que  l’on  a dans  une  affaire 
avec  un  autre.  11  fc  dit  régulière- 
ment des  terres  ou'on  fe  repartit 
pour  labourer  & Icmer.  Lat  Fars 
forte 

QUIKONERO,  f.  m.  Qui  a part 
aüx  profits  avec  d’autres.  Lat  Cas- 
fors.  Parficfpx. 

QUIPOS  , f.  m.  Aflemblage  de 

f luiieurs  cordons  de  différentes  cou- 
eiirs,  & noués  diverfement,  dont 
les  habitans  du  Pérou  fe  fervoient 
en  place  de  caraèlères  & de  chiffres, 
auffi-bicn  que  pour  écrire  l’hiffoire 
de  leur  pays.  Lat  Funes  variis  nodis 
difeoioribus  di/linéfi. 

QUIQUIRIQUI,  / m.  Le  Chant 
du  Coq.  Lat  GaUi  cantus.  | 

QUlklTÊ»  f,  «.  Qpiritesi  fur- 
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nom  que  Von  donnoit  anciennement 
aux  Citoiens  Romains.  On  employé 
ordinairement  ce  mot  an  pluriel.  Lat 
Quirites , um. 

QÜISICOSA , A f.  Enigme , ou 
queftion  difficiie  à rèfoudre.  Lat 
^'Enifnna , atif. 

QÜISTION,  A A le  même  que 
ûuefliony  qui  eft  plus  uGtè. 

QUISTO , TA , o4f.  w.  /.  Ai- 
mé, èe,  chéri,  ic.  On  y joint  or- 
dinairement les  adverbes  bien  ou 
mol.  Lat  Béni  y vel  male  aeceftus  y 
a y ttm.  '• 

QUITA , A /•  Décharge , fc  dit 
de  la  quittance  , de  1a  libération 
d'un  créancier  envers  fon  débiteur. 
Lat.  RemiJJîoy  ms.  C’eft  un  terme 
fort  ufité  au  Palais. 

Qui  TA,  s’employc  anflî  comme 
interjedion , pour  marquer  la  répu- 
gnance qu’on  a à admettre  ou  à fai- 
re nue  chofe.  Dieu  m’en  garde.  Al- 
lez , retirez  vous  dici , ôtez  moi  ce- 
la. Lat  Abjit.  Afo%e. 

QUITACION,  AA  Revenu,  Ibl- 
dc , ^aire , gages , appointemens. 
Lat  Satarium.  Stifendiiemy  si. 

QUITADOR , A w-  Celui  qui  dtc , 
qui  enlève  quelque  chofe.  Lat  J^ui 
fubrifity  J^ui  toüst.  11  le  dit  auflî 
d'un  chien  qui  rapporte,  & meme 
qui  fe  trouvant  avec  d’autres  chiens, 
leur  arrache  la  chalTe  qu’ils  prennent 
pour  l'apporter  i fon  maître.  Lat 
Fr^edét  ajertor  cmii. 

QUITAMIENTO , /.  m.  le  même 
que  J^uita. 

QÜITANZA,//.  Quittance,  ac- 
quit d'une  dette.  Lat  Soluiionis  opo- 
cK*. 

QUTT.^PELILLOS , / m.  Flatenr , 
complatfant,  qui  6te  les  petits  du- 
vets (le  delTas  l'habit  de  celui  à qui 
il  veut  faire  la  cour.  Lat  AJfenta^ 
tôt  utomorum  excujffôr.  Falfator. 

QUITAPESARES , A «ni.  Con- 
folation , foutagenient  dans  les  pei- 
nes. Lat.  Solatium , //. 

QUITAR  , V.  a.  Oter , tranfpor- 
ter  une  chofe  d'un  endroit  dans  un 
autre.  Lat  Au/erre.  Adimere.  ToUere. 

QuiTAt.  Retirer  ce  qu’on  avoit 
mis  en  gage.  Lat  Fignus  redintere. 

Quitaa.  Oter,  arracher,  enle- 
ver de  force,  retenir  ce  qui  n'eft 
point  à foi.  Lat  Erifere.  Mriffre. 
Furari. 

Qvitak.  Empêcher  , détourner. 
Lat  ywpc-iiVr.  Interdicere. 

Quitar.  Défendre,  prohiber.  Lat 
Frohibere.  Interdicere. 

Quitar.  Déroger  i une  loi,  en 
abolir  une  partie,  lUrpcnfer  de  quel- 
que charge , ou  tribut  Lat 
re.  Abrogare.  Uberare. 

Quitar.  Oter,  fe  dit  figurément 
en  chofes  morales,  & lignifie  Pri- 
ver, dépouiller  de  quelque  chofe: 
comme,  la  vida,  f^uUwr  tl 
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futho  ; Oter  la  vie , priver  du  foow 
mcü.  Lat  Privttrt.  ToUere. 

Quitar,  fc  dîfoic  autrefois  pour 
Exempter,  dirpenfer  de  quelque  obli- 
gation. Lat  Soivtre.  Libtrarr. 

Quitar,  en  terme  d'Efcrime , 
Parer.  Lat.  Dexnare. 

Quitasse,  V.  r.  S'abffcnir,  lé 
retirer  , s'éloigner  , fc  débamfTcr 
d’une  chofe  : comme  , Quitarfe  de 
contiendas  y di/jnitaf , S'abilcnir  de  dé- 
bats & de  difputes.  Lat  Ab  aUquà 
re  fe  exfedire.  Rem  defonere. 

J^uitar  el fombrero , garra  fiff.  Otrr 
fon  chapeau,  fon  bonnet,  par  poUtef- 
fe,  ou  par  rcfpcd.  Lait  Cafut  de* 
tegere. 

J^itar  la  taré , tos  dienter.  Bala- 
frer le  vifage , arracher  les  dents  i 
quelqu’un.  ExpreQlon  dont  on  fe 
fert  en  forme  de  menace,  pour  di- 
re i quelqu'un  qu’on  le  châtiera  le- 
vérement  Lat  Dmum  cafigationem 
alietti  minitari. 

Al  quitar.  Faqon  adv.,  qui  mar- 
que l’inffabilité , & le  peu  de  du- 
rée d'une  chofe.  Lat  Ad  nutum  <tmo* 
vibite. 

For  quitasme  aüà  ejfas  fajas.  Expr. 
adv.  Pour  une  bagatelle,  pour  nn 
rien , fans  raiîbn.  Lat  Levii/îmà  de 
' catfh. 

I QUïTANTE , fart.  nü.  do  verbe 
I Quitar.  Otant , qui  6te.  Lat  Aufe* 

; rens.  Fjrifiens.  ToUens. 

I QUITADO , DA , fart.  faf.  du 
I verbe  .^lalar.  Oté,  é^.  Lat  Ablaims. 

I Subreftus , a , um. 

\ QUITASOL,/  m.  ParaffoL  Lat 
I UmbeUa , <r. 

I QUITAYPON , f.  m.  Têtières,  ai- 
I grettes  faites  de  laine  de  differentes 
couleurs , qu'on  met  aux  mulets  de 
bât  Lat.  PbaUray  arum. 

QUITE , A Obftacle , empêche- 
ment , l’aâion  d'empccher  qu’une 
chofe  n’arrive , qu'elle  ne  fe  falTe. 
Lat  Obex.  Imfedimentum. 

Ko  tient  quite.  La  chofe  cft  inévi- 
table, il  n'y  a point  de  remède. 
Lat  /nevHabiU  efi. 

QUITO , TA , adj.  m.  fsf  A-  Ter- 
me ancien.  Quitte,  libro^  exempt, 
hors  de  péril , délivré  de  quelque 
incommodité , de  quelque  peine , ab- 
fotis.  Lat.  iJbrr.  Liberatus , a , um. 

QUIXADA , f.  f.  Mâchoire , par- 
tie de  la  tète  de  l’animal,  où  les 
dents  font  cnchaffées.  Lat.  MaxilLi.  a. 

QUIXAL,  ôQuixai  , f.  Dvnt 
macheliére,  groîTe  dent  Lat  Mole* 
ris  dens. 

QuiXAt,  fe  prend aullî  pour  Qui* 
xada. 

QUIXERO , / M.  Le  bord  eo  ta- 
lus d'un  canal.  C’eft  un  mot  nfité 
dans  la  Murcie.  Lat.  Rifa.  lubrum, 

QUlXO,yim.  Marcaffite,  pierre 
extrêmement  dure , dans  laquelle  le 
métal  fe  forme  ordinairement  dans 
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les  mines.  CtÜ  un  mot  uGté  dam 
tes  Indes,  fur  «tout  au  Péreu.  Lat. 
Cadmia  , «r. 

düIXONES . / w.  Voyez  FU  dt 

gailirui, 

QUIXOTADA,  / / Entreprife 
folle  & ridicule , par  allufion  aux 
aâions  de  Don  Quichote.  Lat  J^uid 
ridicithtm. 

dinXOTE,  /,  m.  Cuiflart,  par- 
tie de  l'armure  qui  couvre  la  cuilTc. 
Lat  Crurum  coxarumque  tfgmen. 

Quixote.  Don  Quichote.  On  ap- 
pelle ainfi  un  homme  qui  afTeâe 
une  gravité  ridicule,  ou  qui  s'en- 
nge  & prend  parti  dans  ce  qui  ne 
le  regarde  pas.  Lat  Sniè  ridiculus 
botMo. 

QÜIXOTERIA  , /.  /,  Conduite 
ridicule  & extravagante,  vaillantife 
fotte  & téméraire,  entreprife  vainc 
& folle.  Lat.  Aâio  Jlfilta,  ridicuk 
gejlot  orum. 
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QUIZA  h QutZAS,  adv.  Terme 
ancien.  Peut-être  : le  même  que  A vo- 
fo  , Per  vfrttura.  J^uiza  quiza  nei 
Peut-être  que  oui , peut-être  que  non. 
Lat.  Fortem.  Fcrfmi. 

QUIZAVES,  adv.  Terme  nifti- 
quej  le  même  que  Quitus. 

Q.U  O 

QUOCIENTE  , f.  I».  Quotient 
Terme  d' Arithmétique.  Nombre  qui 
réfultc  de  la  divifion  d'un  plus  grand 
par  un  plus  petit,  & qui  marque 
combien  de  fois  le  plus  petit  c(l  con- 
tenu dans  le  plus  grand.  Lat  Quo- 
tims , iif.  j 

QÜODLIfiETAL,  adj.  d'une  term.^ 
Qpodtibétiqiic , qui  appartient  à des] 
problèmes.  Lat  Quodhbetaiù , e.  \ 

QUODLIBETICO,  CA,  adj. 

£jf  / le  même  que  QuodUbetal.  ! 

QUODUBETO,  /.  w.  Traité  de 
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qneftions  procrées  félon  le  caprice 
de  l'auteur.  Wobléme.  Lat.  QuodH^ 
heiutn. 

QUOQUE , f.  f.  Arbre  des  Indes 
dans  le  nouveau  Royaume  de  Gre- 
nade , dont  le  Iruit  e(t  de  la  grofleur 
d'un  ceuf  d'oyc.  Lat  Arhor  Indien 
Jtc  diâa. 

QUOTA,  f.  /.  Quote-part  Lat 
Qttota  Ÿ^TS. 

QUOTIDIANAMENTE.«dp.Jour- 
nellement,  tous  les  jours.  Lat..Çiii>- 

I tidie. 

\ QUOTIDIANO  , NA  , adj.  m.  £n* /. 
Quotidien,  enne,  qui  fe  fait  tous 
' les  jours,  dont  on  a befoio  chaquo 
jour.  Lat.  Quotiiiansu , a , »m. 

QUOTIDIE,  adv.  Laim,  Chaque 
jour , tous  les  jours. 

Quotidie.  Terme  burlefque , qui 
pris  fubftantiv'cmcnt  fignifie  Aluri. 
Lat.  l’ir.  Alaritus, 

Mi  quotidie , Mon  mari. 
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Üeetwa  oAavn  itira  iel  Alpha- 
• beto  Cajleilurto , y décima  q»for- 
itt  entre  las  confonantet.  R , dix  - hui- 
tième lettre  de  l'alphabet  CadiUan , 
& la  quatorzième  entre  les  confon- 
fics. 

Fttire  ht  Antiguoi  era  ktra  mm». 
ro/,  que  vnHa  ccbenta^  y quanda  file 
fonia  ttna  tilde  encima , valsa  ochenta 
mil.  R , étoit  autrefois  une  lettre 
numérale  qui  fîgnifioit  8o.  A:  avec 
un  petit  trait  delTus  , cUe  faifoit 
go.  mille. 

R A 

RABAD  AN,  f.  m.  Terme  Arabe. 
Le  maître  berger  d'nn  troupeao.  Lat 
Pajînrum  fr.efr^ius. 

RABADILLA, /./.  Croupion,  os 
pointu  qui  cft  à rextrémité  de  l'épi- 
ne du  dos  & proche  le  fondement  ; 
ileft  compoféde  quatre  vertèbres.  On 
l'appelle  communément  Uutjfo  facro. 
Dans  les  oifeaux , c’eft  l'extrémité 
qui  fait  mouvoir  les  plumes  de  la 
queue.  Lat  Os  faerwn.  Uranium. 

RABADOQUIN,  /.  w.  Efpccc  de 
coulevrine  de  très  Mtit  calibre , dont 
on  a abandonné  Viifagc.  Lat.  7er- 
tnentssm  bellicutn  minoris  modi, 

RABANAL , f.  m.  Planche  de  ra- 
ves , terre  feméc  de  raves.  Lat  T’er- 
ra rnŸ^anis  confita. 

RABANERO  , *a  , ad;,  m.  ^ f. 

. fc  dit  d m habit  gxttôncinait  i 
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court,  fur -tout  de  celui  d'une  fem- 
me. Lat  Decurtaitu , a , um. 

RABAKILLO , /.  m.  dim.  de  Fa- 
bano.  Petite  rave.  Lat  Exiis's  rqpbo- 
fsus , i. 

Rabanii.lo.  On  appelle  ainfi  cette 
pointe,  qu'on  fent  dans  le  vin  qui 
eft  fur  le  point  de  s'aigrir.  Lat.  Acri- 
monia.  Acerbitat. 

Rabanillo,  fe  prend  figurément 
pour  cette  aigreur  de  caraûèrc  & 
d'humeur  oui  rend  le  commerce  d'un 
homme  inniportable.  Lat  Af^tas. 
Merqfitas , th, 

Rabanillo,  fimiifîe  auflî  le  Dé- 
fir,  la  démangeaimn  , l'impatience 

Îu'on  a de  fwc  une  choie.  Lat. 
Vorigo,  inis. 

RABANIZA  • /.  f.  Semence  de  ra- 
ve. Lat.  Ravina  y te. 

RABANO , f.  tn.  Rave , racine  dou^ 
ce  & blanche,  agréable  à manger. 
Lat.  Rafhsasusy  s. 

Toinar  el  rahano  fer  lat  eoas.  Pren- 
dre la  rave  par  les  feuilles.  Expref. 
fion  figurée  qui  fignifie,  Renverfer 
l’ordre  des  chofes,  faire  ou  prendre 
les  chofes  à rebours.  Lat  Aécfofte- 
re  agere. 

Rcfr.  Rahanos  y qurfo  irahen  la  cor- 
te  en  pefa.  Ce  proverbe  firaifie  qu’en 
quelque  matière  que  ce  mit,  on  ne 
doit  pas  méprilcr  les  plus  petites 
chofes , parce  qu’elles  fervent  d'achc- 
joifleacfit  à de  plus  graadn. 
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RABEAR , V,  a.  Remuer  la  qneuê , 
pour  dire.  Remuer  le  derrière  en  mar- 
chant, & proprement  c'eR  marcher 
avec  un  certain  mouvement  indé- 
cent , comme  font  certaines  femmes. 
Lat.  Catidam , cltsnet  iudecenter  agitare. 

RABEL  , f.  m.  Rebec , inflrument 
de  MuGque  palVorale , à trois  cordes  ; 
on  le  touche  avec  un  archet,  & U 
a un  fon  aigu  & perqant  Lat  Ly- 
ra  rujlica.  Barbitony  i. 

Kabel,  en  ftile  burlefque,  figni- 
fie le  Derrière,  fur -tout  celui  des 
enfans.  Lat,  Trrgune , i.  Fart  fojlica. 

RABELILLO,  f.  tn.  dim.  Petit 
Rcbcc , inflrument  de  Bergers.  Lat. 
Barhiton  parvum, 

RABERA , /.  /.  partie  pofté- 
rieure  de  quelque  chofe  que  ce  foit, 
le  derrière.  Lat  Fsfrt  poflica. 

Rabkba.  Partie  du  fût  de  l'arba. 
léte , de  la  noix  en  bas.  Lat  BoUifi 
ttrpnrs  flana. 

RABI , /.  m.  Titre  que  les  Juifs 
donnoient  aux  Docteurs  de  la  Loi , 
& qui  fignifie  Maître.  Lat  Rabbi, 
Magijler , tri. 

iC^A , f.  /.  Rage  , maladie  qui 
ôte  la  raifon  , qui  tranfporte  de  fu- 
reur. Lat.  Rahifs  y et. 

Rabia.  R.ige,  fc  dit  figurément 
en  Morale,  de  toutes  les  paflions 
outrées,  d'une  colère  exceffive,  & 
oui  approche  de  la  fureur.  Lat.  Ira. 
i'urorf  rit. 

XH 
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De  Viihia  mato  h ferra»  CcttC  cx- 
prdlion  nous  dépeint  le  canéèJrc  de 
certaines  gens  , qui  ne  pouvajU  tù 
rcr  rail'/n  de  ceux  qui  !es  ont  (iiTen< 
fes , s'en  vengent  l'tir  l.i  première 
chofe  qu*il$  rencontrent.  Lat.  Infaf- 
fum  f.n>ire. 

EfUt  tocaAo  de  ttuil  de  rahia,  Ktrc 
agité  de  quelque  palfton  violente. 
Lat.  l'i'hementi  it£céitt  iH^jmmari. 

RARIAR  , V.  n.  Enrager  , être 
faift  de  la  rage.  Lat.  Kabie  corrifi. 

Rabiae.  Enrager,  Te  dit  analogi- 
quement des  grands  befoins  , des 
grandes  peines  & diffîcuités  , des 
grandes  douleurs  ; comme , Eflar  ra- 
biiirtdc  de  dolar  coiico  , de  efioinago  , &c. 
Etre  tourmenté  de  colique,  de  dou- 
leurs d’cilomich  , &c.  Lat.  Ârigi. 
Cruciari,  Dolore  ajfici. 

Ram  A R.  Enrager,  fç  dit  figuré- 
ment  en  chofes  morales,  des  tranf- 
porls  de  colère , ou  des  palfions  vio- 
lentes qui  vont  prefque  jufqu'à  la 
fureur.  Lat.  Dejiderio  inendi. 

Rabiar,  fignifie  au{E S'impatien- 
ter, fc  mettre  en  colère,  entrer  en 
furie-  Lat.  ïrafei. 

Rabiar,  fignifie  encore  Excéder 
dans  quelqu’une  des  qualités  , ou 
ilans  l’accélération  du  mouvement  ; 
Ainfi  on  dit,  Qunna  que  rahia  ^ ou 
l'a  rabiaudtf.  Lat./^r^’nMfM/rmccrdrrr. 

Acar.iar/ii  è fer  del  tiempa  del  Rcy 
que  rabio.  Cette  cxpreflloii  fignifie 
qu'une  chofe  efi  extrêmement  ancien- 
ne. Lat.  Antiquatum  ivl  abolitum  ejfe. 

En  dandy  que  el  pe^-ro  raih,  ba  de 
rabiar.  Ccttc  cxprelfion  renferme  un 
reproche  contre  ceux  qui  s'entêtent 
de  l'opinion  qu'ils  ont  conque,  & qui 
ne  veulent  jamais  en  démordre.  Lat.  ' 
Teuariter  injîfitrt, 

RABIC.AN,  6Rabicavo,  aij.m. 
Kubicau , fe  dit  d'un  cheval  qui  a 
quelques  poiU  blancs  à la  queue. 
Lat.  Equut  caudà  pilis  albis  inttrmi  xtâ. 

R.ABICORTO , TA,  m(/.  m. 
Ecourté,  éc}  fc  dit  des  habits  trop 
courts,  qui  ont  peu  de  queue.  Lat. 
Cauéià.  breins,  11  fe  dit  atilTi  de  ceux 
qui  portent  de  tels  habits. 

RABIETA,  /.  in.  dim.  de  Rithia. 
Impatience,  colère,  dépit  occafion- 
né  par  mi  léger  motif.  Lat.  7rirc««- 
dîfi  ex  Itin  caufà, 

RABIHORCADO  , f.  m.  Oifeau 
noir,  qui  paroit  grand  & gros  avec 
fes  plumes,  mais  qui  étant  déplumé 
eft  plus  petit  qu'un  pigeon  : il  a les 
ailes  fi  grandes  qu'un  homme  peut 
à peine  atteindre  d’une  extrémité  à 
rauirc,  lorfqu'cllcs  font  déployées: 
il  vole  beaucoup  & Fort  haut. 

RABÏLAKGÜ,  ga,  aJ;.  m.  Êf /. 
Qui  a la  queue  longue.  Lat  Candi 
Ungtu. 

Rabilaego,  fc  dit  d'une  perfon- 
nc  dont  les  habits  traînent  par  ter- 
re. Lat  Longâ  vejle  indutui.  CaudutHS. 


RAFIXICO,  CA,  adj.  vt.  ^ f. 
Rahbiniquc,  qni  appartient  aux  Rab. 
bins,  ou  à leur  doctrine.  Lat.  R<é- 
hinicus  , a , wn. 

RABINISMO,/  w,  Rabbinifme, 
la  Doctrine  des  Rabbins.  Lat.  R^thhi‘ 
nifinm. 

K.ABISIST.A  , f.  m.  Rahbiniltc, 
qui  fuit  la  Doctrine  des  Rabbins , 
ou  qui  étudie  leurs  livres.  Lat  Rab- 
binorum  feclatûr, 

RABINO  , /.  m.  Rabbin  , Doc- 
teur de  la  Loi  Judaïque.  Lat.  Rab- 
binm , i. 

KABIOS.AMENTE , aiv.  Avec  ra- 
ge, avec  fureur,  en  enragé.  Lat. 
Rahidi.  Rahioii. 

RABIOSO  , SA,  aij.  m.  ^ f 
Enragé , ce , qui  cft  atteint  de  la 
rage.  Lat.  Rahiofus^  n,  um. 

Kabioso.  Enragé,  fignifie  par  ex- 
tenfion  Fougueux  , emporté , coléri- 
que , & fc  iHt  des  perfonnes  & des 
actions.  L.it.  R^éidus  , a , um. 

Fila  rabiofo.  Fil  qu'fn  donne  à un 
couteau  , ou  tel  autre  inllrumcnt , 
h la  hâte  & fans  art.  Lat  rer/uiKfa- 
ria  exacuatio. 

RABISALSERA,  adj\  qui  fe  dit 
d'une  femme  dont  la  vivacité  & la 
hardicfié  vont  jufqti'à  l'impudence. 
Lat.  Fhnix  vti  (Jrms  famina. 

R.ABIZA,//.  Le  bout  du  rofeau 
où  l’on  attache  la  ligne  pour  pêcher. 
Lat.  Arundinis  pifeatoriet  cu/pis , idh» 

Rabiza,  en  jargon.  Femme  pu- 
blique & des  plus  communes.  Lat 
Jlrretricula.  Scortwn. 

R.ABO,  f.  m.  le  même  que  Cela.  ' 
On  employé  ce  mot  avec  plus  de  ref- 
triélion,  Üc  il  ne  fc  dit  que  de  cer- 
tains animaux,  par  exemple,  du  co- 
chon. Lat.  CamLtf  <e. 

Rabo.  Queue,  fe  dit  par  fimili- 
tude  de  tout  ce  qui  pend  par  der- 
rière; & l'on  appelle  airfi  les  hail- 
lons qu'on  attache  au  dos  des  paf- 
fans  en  tems  de  Carnaval.  Lat  Syr- 
»ia,  tis» 

Rabos,  au  pluricr,  font  les  lam- 
beaux déchirés  qui  pendent  au  bas 
des  robes  & des  jupes,  & auxquels 
la  crotte  s’attache.  Lat  FejUs  trac- 
tus  tr.ram  radcits. 

Rabo  à %'iento.  Vent  en  queue. 
Terme  de  chanVur.  C’eft  lorfqiie  la 
chaife  a le  vent  dans  le  dos  en  cou- 
rant. Lat  Secundo  vento. 

Rabo  df  timeo.  Cul  de  jonc,  oifeau 
de  la  groffciir  d’un  pigeon,  qu'on 
trouve  communément  fur  la  route 
d'Efpagne  à Saint  Dumiuguc.  Lat 
Avis  Âmrricoft*e  genus. 

Ajîrle  per  ei  rabo.  Le  faifir  par 
la  queue.  ExpreiTion  qui  marque  U 
diBîculCc  qu'il  y a d'atteindre  une 
perfonne  qui  a pris  les  devants,  ou 
d’obtenir  ce  qu'on  délire.  Lat.  JUpo- 
ri  /i/gienti  C4iuditm  a/ripere. 

/r  ai  nibo.  Etre  toujours  aux  trouf- 


fes  de  quelqu'un,  l'importuner  fans 
cefie.  Lat.  bupyrtuni  iafeqm» 

If  6 fixlîr  rabo  entre  pia’nas.  STen 
aller  la  queue  entre  les  jambes.  Etre 
honteux  de  n'avoIr  pas  réiilli.  Lat. 
Re  infedà  difeedere,  /kntidfs  auribus 
ubire. 

Mirât  dt  rabo  de  cio.  Regarder 
quelqu’un  de  mauvais  (xiL  Lat  Faf- 
tiJii^fè  defpkere. 

RA  RO  N,  NA,  f.  qui  fi?  dit 

par  autithèfc  d'un  .mimai  auquel  on 
a coupé  la  queue:  On  dit,  Midi  ra- 
bona.  Lat.  Caudà  muttius , a , um. 

RAROSEADA,  èRABOSEADl’E.^, 
f.  f.  EclaboufiTure  , tache  qui  fc  fait 
en  touchant  à quelque  chofe.  Ce  mot 
fait  alliifion  au  renard  qui  pHTe  fur 
fa  queue  , & la  fecoue  au  nez  des 
chiens  qui  le  pourfuivent , jwur  em- 
pêcher qu'ils  ne  l'atteignent  L.  Ala- 
ctjatio  vrî  afperjh  contingent. 

RABOSEAR  , v.  a.  Eclaboutrer  , 
fiire  rejaillir  de  la  boue  au  \ifage  & 
fur  les  habits.  Lat.  Contingenter  m>r- 
culare. 

R ABOSEADO  , DA  part,  pajf,  do 
verbe  Rah^fear.  Eclaboulté  , éc.  Lat 
Contingenter  maculttut  , a , um. 

RAROSO  , SA  , adj.  m.  ef  / 
Qui  a fes  habits  effilés , déchires  par 
le  bas , en  lambeaux , & crottés.  L. 
Cendulis  Jhrdfbus  vel  quCquiliit  macit- 
latus. 

RABUDO  , DA  , adj.  m.  Ç*ff.  Qui 
a une  grande  queue.  Lat.  Cauiatuit 
a , tan. 

RACAMENTO , f.  tn.  Raqnemcat 
ou  racage.  Terme  de  Marine.  Ce 
font  des  boules  de  bois  enfilées  qu'oa 
met  fur  les  mâts  pour  faciliter  le  mou- 
vement des  vergues.  Lat  Seriet  glo- 
buîoruin  HaUticoruvt. 

RACELES  , f.  m.  Ce  font  les  ou- 
vrages extérieurs  qu'on  ménage  à la 
poupe  & à la  proue  d'ua  vaifleau 
pour  renvoyer  les  eaux  avec  force 
vers  te  gouvernail.  Lat  Car.alet  na- 
xns  txtinut. 

RACHITICO.  Voyez  Rhachitico» 

RACHITIS.  Voyez  Rhachitis. 

RACIMADÜ  , DA  , adj.  m. 
le  même  que  Arradmado. 

RACIMÜ , / m.  Grappe  de  raifin. 
Lat  RiteemuSy  i. 

Racimo,  fe  dit,  par  analogie  , de 
pluficurs  chofes  menues  , qui  jointes 
cnfembic  font  une  figure  de  grappe. 
Lat.  Ghtnulut , i. 

Racimo  , en  (Vite  burlcfque  & fs- 
milicr , fignifie  un  pendu.  Lat  Piw 
tihulo  fuj^enfut, 

RACIüCINACION  , /.  /.  Raifon- 
nement , aélion  par  laquelle  on  exer- 
ce la  faculté  de  raifonner.  Lat  Ram 
tiocinatio^  nis. 

K.VCIÜCIKAR  , V.  n.  Raifoancr, 
difeourir,  ufer  de  fon  raifonnement 
Lat. 

KACIOCINIO , /«  SH-  Argument 
dil'couis  ÿ 
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âircoQri  t raironnement.  Lit.  Rait<h 

finium  « lï. 

RACION  , f.  f.  Ration,  portion, 
part  réglw  de  vivres  , de  hoiffon  à 
chaque  repas.  Lat.  /’orZ/V,  mt. 

KaCION.  Ration  , c’eft  auflî  la 
portion  de  vivres  qu'on  donne  aux 
domeftiques  pour  Icnr  nourriture 
journalière  : on  appelle  proprement 
ainli  l'argent  qu'on  leur  donne  jour> 
nellcmcnc.  Lat.  i7. 

Kacion  , cft  aiifli  une  Prébende 
dans  quelque  Cathédrale  ou  Collcgia* 
le  , qui  appartient  aux  Canonicats  , 
dont  le  revenu  eft  affecté  pour  ta  ta- 
ble des  Chanoines.  Lat*  J*t*bmdn 

de  hasuhr.  Cette  cxprcflîon 
JjgniHe  qu'une  chofe  ne  fuffit  pas 
pour  s’entretenir  décetmneot  Lat 
diarium. 

j}/edij  raciott.  Demi  - Prébende  , 
qui  ne  jouit  que  de  la  moitié  d'une 
Prébende  dans  les  Eglifes  cathédra- 
les & collégiales.  Lat  Fr^cbettda  di- 
midiuta. 

RACIOKABILIDAD , //  Raifon , 
faculté  intclleftive  qui  juge  des  cho- 
fes  avec  connoifTance.  Lat.  Rativna- 

R.\CIONAL  , adi.  i'imr  tm».  Rai- 
fonna^lc  , qui  appartient  , qui  cR 
tonfomc  à la  raifon.  Lat  Kationa- 
Us , f. 

Kaczonal,  en  termes  de  Philo, 
fophic,  cR  la  raifon,  le  prédicament 
eflcnticl  qui  diOingtic  l’homme  de  la 
brute.  On  l'employé  comme  fubRan- 
tiF.  Lat.  Ratio , ni». 

Racional.  Rationel.  Terme  de 
Géométrie  8c  d’Anthmétique , qui  fc 
dit  des  quantités  qui  ont  cntr'ellcs 
quelque  raifon  , rapport  ou  propor- 
tion. Lat.  Rationaiis. 

Racional.  Rational , vêtement 
faccrdotal  du  Grand  Pré^c  de  l'an- 
cienne Loi,  qui  confiftoit  en  une  pe- 
tite bande  d'étoffe  brodée  de  la  loii- 
pieiir  d’un  palme  en  qoarré.  L.  Ra~ 
$iontt!e , ti. 

Racional.  Office  de  la  Maifon 
Royale  d’Aragon  , dont  l’emploi  ré- 
pond à celui  de  Grand  Tréfoher.  L. 
Reri  à ratiomb»f* 

RACIONAUDAD  , / /.  Confor- 
mité , & convenance  des  chofes  avec 
la  raifon.  Lat.  , atis,  I 

Racionalidai»  , en  termes  de 
Phiie^ophie  eft  la  qualité  efTcntielle 
qui  diRingue  l’hoiiuno  de  la  brute. 
Lat.  Rationaiitas,  

RACIONALMENTE  , êiv.  Rai- 
fonnablement , d’une  manière  raiibo- 
làable.  Lat  Afodo  ratiom  coftTentaneo. 

RACiONERO , /.  tn.  EccléfiaRiquc 

Ïai  jouît  d’une  F^bendc  dans  une 
gltfe  Cathédrale  ou  Collegiale.  Lat 
fortionarius. 

Alcdio  Raeionero.  EccléfiaRiquc  qui 
ne  reqoit  que  U moitié  du  revenu  < 
Tem,  II. 
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d’une  Prébende  dans  nne  Cathédrale 
ou  Collégiale.  Lat.  Frxbenilà  dimidia- 
tà  frums  i'itricvs. 

RACIONISTA  , f.  amh.  Celui  ou 
celle  qui  jouit  d'une  ration , foit  en 
vi\TCs  foit  en  argent  Lat.  Fortiona- 
rim. 

KADA  , /. /.  Rade,  lieu  d’ancra- 
ge à quelque  UiRauce  de  la  côte , à 
i'abri  des  vents , où  les  vaîRcaux 
trouvent  fond  , & où  ils  mouillent 
ordinairement  en  attendant  le  vent 
ou  la  marée  propre  pour  entrer  dans 
les  ports  , ou  pour  faire  voile.  Lat 
Sinus  maris. 

RADIANTE , a<b.  lune  ierm.  Ra- 
dieux , eiifc  ÿ rayonnant,  te  > qui 
jette  ou  qui  eR  environné  de  rayons. 
Lat.  Radiai:'.,  tis. 

RADICACION  , f.  f.  Radication, 
aâion  par  laquelle  les  plantes  pouf- 
fent leurs  racines.  I*at.  Radicum  ac~ 
tio  , nis. 

Raoicacion  , fc  dit  Rgurément 
des  chofes  qui  fc  fixent  dans  un  en- 
droit plutôt  que  dans  un  autre.  On 
dit  communément  en  terme  de  Pra- 
tique La  ratUcacioH  de  la  cat^fa.  Lat 
Fixatio.  vis. 

R.ADICAL  , adj.  Ftme  term.  Ra- 
dical , ale  ; qui  appartient  à la  ra- 
cinc , ou  qui  lui  cR  propre.  Lat  Ra- 
dicaUs , e. 

Radical.  Radical  , pris  fi^iré- 
ment , figniHc , Qui  fert  de  bafe  & 
de  fündcmcm.  Lat.  RadicaUs. 

R.^DICALiMI':NTE,  adv.  Radica- 
lement, fondamentalement,  avec  fo- 
Udité.  Lit.  Radicitks. 

RADICAK  , V.  a.  le  même  que 
Anaif^ar, 

RaoicassE,  f.  r.  le  même  que 
Airaif:arfe. 

R.AOICADO  , DA  , fart,  fajl  du 
verbe  Radicar.  Voyez  Arraigado. 

RADIO,  /.  m.  Terme  de  Géomé- 
trie. CcR  le  demi  - diamètre  d'un 
cercle , ou  la  ligne  tirée  du  centre  à 
la  circonfcTcncc.  Lat.  Radius , U. 

Radio.  Rayon,  en  terme  d’ Ana- 
tomie , fe  dit  do  petit  folfilc  , qui 
cR  un  01  du  bras  qui  va  de  l'épaule 
au  coude.  Quelques  - uns  difcnt.X<^<7. 
Lat.  Radius. 

Radio  de  la  flaza.  Rayon  de  la 
place  , en  termes  de  fortification  , 
eR  la  ligne  tirée  du  centre  de  la  pla- 
ce à l'angle  dii  polygone  extérieur 
ou  intérieur.  La  première  s'appelle 
Radio  nu^or , & U fecoode  Radio  me- 
nor.  Lat.  Radius. 

Radio  de  los  Jtptos.  Infiniment  de 
carton  ou  de  métal  , fur  lequel  font 
tracées  les  ferions  des  parallèles  que 
le  Soleil  parcourt  à Ton  entrée  dans 
chaque  Signe , avec  les  lignes  horai- 
res du  plan  d’iin  cadran , fur  lequel 
U fert  à marquer  Icfdibes  ferions. 
On  l'appelle  auffi  Trigono  ott  éSodia- 
ça,  Lat  Rfsdiut^ 
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RADIO  fc  DI  A , adj.  m.  ^ f.  Sé- 
paré , ée  i divifé , ée.  CcR  un  viens 
mot  Yovez  Divfdido  on  Sepnrado. 

RADIÜSO  , 5A  , adf.  m.  8^  f. 
Radieux,  eufe;  rayonnant,  brillant ( 
qui  jette  de  la  lumière,  des  rayons. 
Lat.  Radians. 

RAËDERA,yl^  Racloir,  ouRa-* 
tiffoirc  , inRniment  avec  lô)oel  oa 
racle.  Lat.  Rutabstlum. 

RAEDIZO  , 7A  , adj.  m.  f- 
Qui  peut  fe  racler  aifément  Ce  mot 
eR  peu  ufité.  Lat.  Çm  radi  potefl.  I 

R.AEOURA  , /.  /.  Raclure  , ratîL 
fiire  , ce  qui  fe  détache  d'un  corps 
qu'on  racle.  Lat.  Ramentum.  i. 

RAER,  V.  a.  Racler,  ratiffer  une 
chofe  , en  détacher  des  menues  par- 
ties , effacer , raturer , rayer.  Lat 
Radere. 

Raer  de  la  memeria.  Effacer  de  U 
mémoire.  Lat  Memariton  aüa^m  rü 
deUre. 

RAIDO , DA , fart.  faj".  du  verbe 
Raer.  Raclé , ratiffé , re.  Lat.  Rttftu  p 
a , uin. 

Raido  , fignifie  anfli  Impudent, 
effronté , fans  honte  ni  pudenr.  Lat. 
Eff'rons.  FeiuUtns. 

RAEZ , adj.  (Tune  term.  Facile  à 
faire , à exécuter.  Ce  mot  n'eft  plut 
ufité.  Lat  FttciUs.  e. 

RAFA  , / /.  Chaîne  de  maçonnerie 
faite  de  chaux  & de  pierre  ou  de 
briques  dans  des  murs  conRrnits  de 
tcnc  , pour  en  foutenir  les  panneaux. 
Lat.  Commijîtra  lateritia  vel  lafidea, 

Rafa.  Ouverture  pratiquée  à nu 
canal  pour  en  tirer  l'eau  dont  on  a 
befoin  pour  arrofer  les  terres.  Lat. 
Inciie , is. 

RAFAG.A  . f.  /.  Bouffée  violente 
de  vent , ^ui  pour  l'ordinaire  n'eft 
pas  de  duree.  Lat  afflatus  ve- 
hemens. 

Rafaga.  On  appelle  encore  ainfî 
tout  petit  nuage  qui  paroit  dans  l'air, 
fur. tout  lorfque  le  tems  doit  chan* 
ger.  Lat.  Kubeeula  Umga. 

RAFE , f.  M.  Subgroade  ou  Seve* 
ronde , as'ance , faillie  du  toit  d’une 
maifon  fur  la  rue  pour  jetter  les  eaux 
au  delà  du  mur.  Lat.  Sub^rwtdo.  ét, 

RAFEZ  , 6 Rahez  , adj.  i'tmt 
term.  Vil,  méprifable,  abjet,  humi- 
lié , abattu.  Ceft  un  vieux  mot  Lat 
P'His.  IlumiUs.  ÂbjeHus. 

RAHEZARSE  , r.  r.  S'abaiffer, 
s’avilir  , fe  rendre  mcprifablc.  Ceft 
un  vieux  mot  formé  de  Rahez.  Lat 
l^Ufiere. 

R.A1BLE,  a4j.  d'une  term,  Aifé  à 
rayer  , h effacer.  Ce  mot  cft  peu 
lifité.  Lat.  Delebilis , r. 

RAICILLA  , /.  /.  dim.  de  Raiz- 
Petite  racine.  Lat  Radiatla.  Exigttu 
raJiy. 

RAIGAL , adj.  dune  term.  Qui  con- 
cerne la  racine.  Ceux  <^ui  trafi- 
1 quent  en  bois  appellent  aînli  l'extré^ 
1 i i mité 
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mite  d’une  pièce  de  charpente  <ïui 
poh  ! à la  racine  de  l’arbre.  Lat.  Ra~ 
dîcttlif. 

RAIGAMBRE  , /.  /.  Toute»  les 
racines  que  pouflTcnt  dans  la  terre  un 
ou  plufieurs  arbres  , cntortîHces  les 
unes  dans  les  autres.  Lat.  /îad/iYr, 

RAIGAR,  V.  ».  le  meme  que^df/*- 
rûi^iTT.  Ce  mol  a vieilli. 

RAIGitbO  , DA  » pmt.  pitf.  du 
verbe  R^igar  : Je  même  que  j^n  aiga- 
da. 

RAIGON  , y!  m.  aug7n.  de  Rah. 
Grode  & vieille  racine  d’un  arbre  , 
ou  d'une  plante.  Lat.  ^<idiv  rr/to. 

Raigon.  îa  racine  d’une  dent 
molaire.  Lat.  Moiarts  dcntii  r.tdir. 

RAIZ,  /./.  Racine  , partie  de  la 
pbnte  qui  requit  la  première  le  fuc 
lie  la  terre.  Lat.  R.tMx . as. 

Raiz.  Racine  , fc  dit  par  fimili- 
tude  de  la  partie  ocenite  qui  cil  U 
Iburce  de  ce  qui  paroit.  Lat.  Rudix. 

Raiz  , fc  dit  auHi  de  la  partie 
inférieure  ou  du  pied  de  quelque  cho> 
fc  que  ce  foit.  Lat.  Rudix. 

K.a  17.  t fc  prend  pour  un  bien  fonds, 
QU  immeuble.  Lat.  Boit»  ittuMofiiÜa. 

Raiz.  Racine,  fe  dit  figiirément 
pour  Origine  , fondement,  commen- 
cement , principe  d’où  dérive  une 
chofe.  Lat.  Radrx.  Origo. 

Raiz.  Racine,  en  terme  d' Arith- 
métique Si  d' .Algèbre  , fe  dit  du  nom- 
bre qui  cil  multiplié  par  lui- meme. 
Lat.  Rtidiv. 

Raiz.  Racine,  en  terme  de  Gram- 
maire , fc  dit  des  mots  primitifs  qui 
ont  des  compofes  & des  dérives.  Lat. 

Rtidix. 

R.tiz  itriu-iofsal  è farda.  Racine  irra- 
tionnelle on  fowde , en  termes  d’Al- 
gèbre,  eil  celle  qu’on  ne  peut  expri- 
mer par  aucun  nombre.  Lat.  RaJix 
furda. 

Raiz  Rhodia.  Racine  femblable  au 
Coilus.  Lat.  Rhodia  radj'x. 

A fiàz  , adv.  Tout  près  , tout 
contre.  L^t.  Ad  radican. 

Cortevr  U raiz.  Couper  la  radne  ; 
& figurément , Prévenir  nn  mal  avant 
qu’il  arrive.  Lat.  £r.ïd/eoir. 

De  raiz , adv.  Radicalement , par 
la  racine  , entièrement.  Lat.  Radia- 
fus. 

Tester  raicts.  Etre  profondément 
enracine.  Lat.  Radicitus  inbterere.  Ra- 
dicatum  efe. 

RAJA  , f.  f.  Eclat  de  bois  » co- 
peau. Lat.  AJîtla  , <r. 

Raja.  Fente,  crevaiTc,  ouverture 
en  long.  Lat.  Sàjj'ura.  Rima , te. 

Raja  , figniKc  au  figuré,  Part  ou 
portion  de  quelque  chofe , qu'on  dit- 
tiibue,  ou  <m’on  fedifnutc:  on  dit, 
Saarr  raja , Tocar  ram , Tirer  fa  part , 
toucher  la  part  Lat.  Fars , tis.  F&r- 
tia , 

Raja.  Sorte  de  gros  drap  ancien, 
^ balle  qualité.  Lat  i'anm  fssbU^lrii. 
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SaUr  dt  cafa  de  raja.  Quitter  le 
manteau  de  gros  drap  ; pour  dire  , 
Faire  fortune  après  avoir  été  dans  la 
mifère.  Lat.  Emergere.  nient  wjlem 
deponere. 

RAJADILLO  , f m.  Efpèce  de  con- 
fiture faite  d'amandes  pilées  , dont 
on  forme  de  petites  boules  grolfes  | 
comme  des  noix  , glacées  de  fucre 
par  tlcfTus.  I.at.  Tr.tgei»matis  genus. 

R.\JAR  , V.  a.  Fondre  , couper  , 
taillader  une  pièce  de  bois.  Lat.  Fin-  j 
dere.  Sciiidere.  Fnmgere.  j 

Raja  R , par  alliifion  , Mentir  , 
gafieimcr,  dire  des  fanfaronades.  L. 
Firc»  venditarr.  Juélare  fe. 

Rtjo  broqtuks.  FcnJcur  de  ronJa- 
ches,  fc  dit  d'un  homme  qui  fait  le 
brave , le  vaillant.  Lit.  Proprite  vie- 
tutis  blatcre,  \ 

A raja  tabla.  A fendre  une  plan-  [ 
che.  Phrafe  adverbiale  pour  exprimer 
la  force  , la  vigueur  avec  laquelle 
on  fait  une  chofe.  Lat.  Tatis  xHt  ibus. 

RAJANTE,  part.  ait.  du  verbe 
Riiiar.  Fendant,  coupant,  tranchant, 
taillant.  Lat.  Scindeus. 

RAJAÜO  , DA  , part.  pajf.  du  VCf-  | 
be  Rajar.  Fendu , uc  ; coupc  , ée.  i 
Lat.  dW(/ùr.  FiffuSy  e,  i/m, 

RAJLTA  , f.  f.  Dnp  commun 
dont  les  laines  font  de  diverfes  cou- 
leurs , ou  mélangées  , comme  le  gris 
de  fer,  Lat.  Pamnii  vrrjîç^r. 

RAJUELA  , f f.  dssn.  Petit  éclat, 
petit  morceau  de  bois,  écharde.  Lat 
Ajfsüti. 

R.ALEA,  f.f.  Race,  efpèce,  na- 
ture , qualité  d'une  chofe.  Lat.  Ge- 
nus.  Species  , ri, 

Ralea.  Terme  de  chaiTc  au  vol, 
qui  fc  dit  de  l'oifcau  que  le  fimeon 
ou  répcrvler  aime  le  mieux , & pour 
lequel  il  a le  plus  de  penchant  L. 
Sperifs  prxix. 

RALKAR  , V.  Si.  S’éclaircir,  de- 
venir plus  clair , moins  ferré  , moins 
épais.  Lat  Rarefeere. 

Ralkar  , fe  dit  auflâ  des  raifms 
dont  tes  grains  font  clair  femés.  Lat 
Rartfetre. 

RALEON.  Voyez  Ihlccn. 

RALEZA  , /.  f.  Qualité  des  chofes 
qui  ne  font  point  condenfées,  ni  foli- 
dcs.  Rareté.  Lat.A'<o;/af. 

RALLADURA,/ /.  La  raye  que 
laifTc  la  râpe  à l’endroit  où  elle  pai- 
fe  \ raclure  , ratîlTure.  Lit.  Rasuen- 

tUSH  , i. 

KALL.^R,  V.  «.  Râper,  ratiOcr, 
frotter  avec  une  râpe.  L.  Raditlà  de- 
tercre , friare. 

Rallar  , figurément  fignîfic , Im- 
portuner  , inquiéter,  l^at  JloUJliam 
irt/erre. 

K.^LLADO  , DA  , fart.  pajf.  do 
verbe  Rali.tr,  Râpé , ée.  Lat.  Radu- 
4i  tritus  , a , uw. 

RAXLO  > /.  sn.  Râpe.  Lat  Radu- 
la. 
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Orra  de  raüo.  En  fHle  familier  t 
Vifage  marqué  de  la  petite  vérole. 
Lat.  Faeks  fa^ulis  dftuvpata. 

RALLON  , /.  w.  Efpèce  de  flèche 
ou  de  dard  dont  le  bout  cil  garni 
d’un  fer  large  comme  une  écope.  On 
le  tire  avec  l'arbalète  , & on  s'en 
lért  Contre  les  bêtes  fauves.  Lat.  / 1- 
*!tibulwn. 

RALO,  LA  , odj.  m.  Rare, 
peu  épais,  peu  ferré  , clair , qui  n'eil 
point  condenfé , éloigne  l’nn  de  l’au- 
tre , {ans  foliditc.  Lat  Rarsa  , a , 
son. 

RAMA  , f.  f.  Branche , rameau , 
tet  qu’un  arbre  poufle  au  delà  de 
Ion  tronc.  Lat  Ramus,  i. 

Rama.  Branche  , fi;  dit  fignre- 
ment  des  rameaux  qui  fortent  de  la 
fouchc  d'un  arbre  généalogique.  Lat 
Progenies.  SoboUs. 

Rama.  Ramette,  Terme  d’impri- 
merie. Ceft  un  challis  de  fer  qui  n’a 
point  de  barre  dans  le  milieu.  Lat 
Circuhit  fesrresa  typc-graphicus. 

Ajirfe  d las  rasttas.  Allegiicr  des  ex» 
ciifes  frivoles  pour  fc  dilcuîpcr,  pir 
allttfion  à un  homme  qui  fc  noyé  & 

?jui  failit  les  branches  qu’il  rencontre 
nus  fa  main.  Lat  Inuisn  cxmfatioaa 
Oiitihere. 

RAMADA  , / /.  le  même  ^ &- 
ratnada. 

RA.MADAN,  f.  ns.  Ramadan.  Ceft 
aiuli  qu'on  appelle  le  Carême  des  Ma- 
hométons. 

RAMAL , f.  tn.  Bout  de  corde  qui 
pend.  Lat  Funis^  is, 

K AK  AL  , fc  dit  par  extenfion  de 
ce  qui  fait  partie  d'une  chofe  & qui 
en  dépend.  Lat  Pars  ex  aütjuo  pr^ 
tmifM, 

Ramal,  fi^ifie  aufli  la  longe  dn 
licol  d'une  bête  de  fomme.  Lat  Pu- 
tticulus  ffudens. 

RAMALAZO  , f m.  Coup  donné 
avec  un  bout  de  corde.  Lat  Fuxii 
icitts , ùs. 

Kamalazo.  C'Hl  aufli  la  marque 
que  laifTc  le  coup  de  cordc.  Il  Te  dit 
par  extenfion  des  meurtrifliires , eu 
des  taches  qui  viennent  au  vifage  ou 
à quclqiTautre  partie  du  corps  , à 
rocenfion  d'un  coup  ou  d'une  mala- 
die , comme  d’une  éréfypèle.  Lat. 
Alaaila  Irvidit. 

Ramalazo,  fe  dit  aufli  d'noe 
douleur  aigue  qui  furs’ient  tout  à 
coup  dam  quelque  endroit  du  corps. 
L.it.  DüUr  acutus  ejj  fubitus. 

Aie  dan  smos  rntrtalazes  en  hs  tf» 
paldas.  Je  feos  des  douleurs  dans  les 
épaulés. 

Kamalazo,  figurément,  fe  dît  du 
mal  qui  rejaillît  iur  une  perfonne  à 
Tocenfion  du  mal  d’une  autre.  Lat 
Ex  aüenfi  ciaj«»o  j'uci:tdtns  ssi.sp{m. 

Kamalazo.  Métaphoriquement  » 
Peine  , chagrin  qui  failit  tout  à 
Coup  & auqud  ou  ne  s'atteudoit  pa». 

Lat. 
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Lnt.  Imfn-fyvi/us  ioiur , wl  pxr.a. 

RAMBLA  y f.  f.  Terme  Arabe, 
ou  Terre  fablonncufc,  creux 
que  les  eaux  Forment*  par  où  clics 
pnifent  dans  les  deborJcmcns.  Lat. 
Jquff  drhi/ctns  folum. 

RAMERA,//  Fctiunc publique, 
qui  court  les  rués  & Fc  donne  au 
premier  venu.  Lat.  Scortuw,  J}ïc- 
ietrix. 

RAMERIA,//  Bordel,  lieu  de 
débauche.  Lat.  Lupanar.  Ccil  aufii 
la  débauche  qu'on  y fuit 

RAMERITA,  f.  f.  Terme  qui  fe 
dit  par  gracieufeté.  Petite  fille  dé- 
bauchée, gentille,  qui  a des  grâces. 
Lat.  inrrttneula. 

RA.MÈRO.  Voyez  Jlalcon. 
RAMERUELA,  / /.  dim.  de 
mera.  Putain  mitérable,  qui  va  en 
guenilles,  & fe  proHituc  n ce  qu'il 
y a de  plus  bas.  CuurcuFc  de  nuit 
Lat.  l^ils  Jcortum. 

R.AM1FICACIÜN  , / /.  Ramifi- 
cation. Terme  d'Anatomie,  qui  fe 
lUt  de  la  divifion  des  artères,  des 
veines  & des  nerfs  , qui  Ibrtent  d’une 
tige  commune.  Lit.  kami/caih,  nis. 

RAMIFICARSE  , v.  r.  Se  divi- 
fer,  s'étendre  en  plufieurs  rameaux, 
comme  font  les  veines,  les  nerfs, 
les  artères.  Lat  In  ramos  exteudi. 
Jiamijicari. 

RÂMIFICADO,  DA  , p.  p.  du  ver- 
be Ramifié,  ée.  Lat  /« 

ratnes  extenfus  ^ «,  wn. 

RAMILLETE,  f.  w.  Bouquet, 
nffcmblage  de  fleurs  liées  eofeinblc. 
Lat.  Strtuyn , i. 

Ramillfte,  figntfie  figurément, 
sine  Pyramide  de  fruits  ou  de  con- 
fitures qu'on  fert  fur  table.  Lat.  Brt 
Uria  concinni  polit^ue  difpo/itg. 

RAMlttEFE,  Mctnphoriqitement , 
fe  dit  encore  de  U cullcélioii  de  ptu- 
ficurs  chofes  exquifes  £;  utiles  fur 
quelque  matière  que  ce  foit.  Lat. 
Picrei^  tim. 

RAMfLLETERO,  / m.  Boiique- 
tier , ccliti  qui  Fait , qui  vend  des 
bouquets.  On  ne  connoit  point  de 
bouquetière  en  Efpagne.  Lat  Jrr- 
torum  fropcla , 

Ramuleteio,  efl  .lufli  un  va- 
{c  de  bois  dore  garai  de  fleurs  arti- 
ficielles, qu'on  met  fur  les  niitcls.Lat 
* Fhrwn  fa/ciculus  vuji  infxus. 

RAMITO  , / w.  dim.  Petit  ra- 
meau , petite  branche  d'arbre.  Lat. 
M.amufctdus  , i. 

RAMO,  f.  m.  le  lUÎmc  que  Ru- 
«ra:  il  fe  dit  particulivremcnt  d'une 
branche  d'arbre  coupée  hors  de  fun 
tronc.  Lat.  Ramm  , i. 

R A MO,  fe  dit  aiilfi  par  analogie 
d'un  morccHii  ou  d'une  partie  fépa- 
tcc  iPun  tout  Lat.  Pars  y fis.  Runuts. 

Ramo.  Rameau,  fe  dtt  figmement 
de  chofes  qui  «aiffent  de  quclqu'au- 
trc.  Lat.  RatHut,  Ghuuh. 
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Ramo,  fe  dit  figurément  des  ma. 
ladies  imparfaites,  dont  on  ne  con- 
noit pas  cxaclcmcnt  Pcrpécc , aulÜ- 
bien  que  des  autres  défauts.  On  dit: 
Ramo  de  fitlejia , de  hco,  Lat.  Nota. 
Principium.  Spteima:. 

l'endrr  al  ranto.  Vendre  du  vin  en 
détail.  Lat.  Rama  pend^nU  vùmn  cm- 
dere. 

RAMON , f.  m.  Ramée , branches 
que  les  bergers  coupent  pour  nour- 
rir les  befliaux  en  tems  de  neige. 
Lat.  S.ami.  Fromies , ittm. 

R AMONE.AR,  v.  a.  Couper , ébran- 
cher  les  arbres,  pour  donner  à brou- 
ter aux  animaux  dans  le  tems  des 
grandes  neiges.  Lat.  Ramoi , frondti 
dti'eifert. 

Ramonear,  fe  dit  des  animaux 
qui  broutent  les  menues  branches 
des  arbres.  Lat.  Fronda  carpere  dm- 
tibus. 

RAMOSO  , SA  , a^.  m.  ^ f. 
Branchu  , ne,  qui  a beaucoup  de 
branches.  Lat.  Rimi<^uiy  n,  um. 

RAMPA,  /. /,  le  même  que  Ci- 
lanihre.  C’cll  un  mot  ulité  dans  la 
Murcie. 

RAMP.\NTE  , adj.  d'tme  term. 
Rampant,  en  termes  de  Blafon,  fe 
dit  des  animaux  tcrrcflres , qui  icm- 
blent  vouloir  s’élever  & monter  le 
long  d'une  rampe.  Lat.  Repm. 

KAMPLON,  NA,  odf.  xit.  0^ f. 
fe  dît  d'une  pièce  de  fer  duut  les 
extrémités  font  courbées  ou  cram- 
ponnées. Lat.  Repanivi  y a y um.  11 
fe  dit  auQi  d'un  gros  fonlicr  de  pay- 
fan,  bien  épais.  Lat.  Jmpoütm. 

RAMPOJO  , /,  w.  Grappe  de  rai- 
fin  dépouillée  de  fes  grains.  C’efi 
un  ufité  dans  la  vieille  CalUlle 
& alilnus.  Lat.  Scapus. 

RAN.A  , y’/.  Grenouille,  infeéte 
amphibie.  Lat.  Rana , 

Runa  marina  O pej\ad<rra.  (ircnoilil- 
le  de  mer;  poilfun  inoiifiriieux  &, 
l.iid,qui  a un  palme  & demi  de  long.* 
il  a devant  les  yeux  deux  foyes,  au 
bout  delqucllcs  font  deux  petites  bou- 
les: il  fe  cache  dans  la  vaTe,  bif- 
fant ces  boules  dehors , ce  qui  atti- 
re les  poiflbns , qu'il  dévore.  Lit.  RiU 
na  marimu 

A’b  fer  ram.  N’étre  pas  grenouil- 
le i pour  dire,  N être  pas  fut,  n’être 
pas  niais.  Lat.  Rem /mm  caUere. 

Ix  roua  pchs.  Quand 
la  grenouille  aura  du  )>oil.  Phrufe 
pour  exprimer  l'impolTibilité  de  (aire 
une  chofe,  ou  le  long  tems  qu'il 
Faudra  pour  la  faire.  Lat.  Ad  Kalcn~ 
dat  Gravas. 

RANACU.AJO.  Voyez  Rtnacua)c. 

KANCAJAüA , / /.  Déracinement, 
aélion  d'arracher  une  chofe  plantée. 
Lat.  Extirp.itio.  Divttijîa. 

RANCAJADO,  da  , a^.  m. 
Blefl'é,  ée  d'une  écharde.  L.  ÇHjpidc 
kniatui , a , uiff. 
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RANCAJO,/  m.  Echarde,  peti- 
te épine,  pointe,  ou  éclat  de  boi« 
ou  de  chardon,  qui  entre  dans  la 
chair  , & .qui  fait  bien  du  mal  fi 
on  ne  U retire  an  plutôt  Lat  Ci(/ 
pis  y dis. 

RANCAR , t».  a,  le  meme  que  ofr'- 
rancerr.  Ce  mot  a vieilli. 

KANCHERIA,  / /Loge.  cab». 
ne,  chaumière,  où  plufieurs  pau- 
vres gens  font  ménage  eofcmble.  Lat. 

Tlijrtlfistm  , M. 

RANC'HERO,  / w.  Chef  d'une 
chambrée  parmi  les  foldats.  Lat  Can. 
tubtrnii  prxftcim* 

RANCHü , / m.  Chambrée  de  foU 
dats  ou  d'autres  perfonnes.  Lat  Cm. 
titberniuHty  ii. 

Rancho,  Ggnifie  aufllun  endroit 
dont  le  paflage  efl  libre,  &où  il  n'y 
a rien  qui  embamflc  : ainli  on  dit, 
Hap.m  roischo , Faitca  place.  Lat  TW. 
h*e  femotio. 

Rancho  , fe  prend  f^rément 
pour  un  nombre  de  pcrfoiines  qui 
font  bande  à part,  & qui  s'afTcmblent 
po^  converkr  enferaUe.  Lat  Co«« 
veittusy  ùs, 

R A N C H O de  Janta  Barbttra.  La  Sou« 
te  aux  poudres  dans  un  Vaifleau, 
ou  la  fainte  Barbe. 

RAN'CIO  , IA  , ai>.  m.  e//  Ran- 
ce , qui  commence  d fe  corrompre , 
& à contraéfer  une  mauvaife odeur, 
pour  avoir  été  enfermé.  Lat.  Ranci* 
dus  , a , tan. 

Ra NCio , fignific  aufli , Vieux , an« 
cien , qu'on  a gardé  longtems.  Lat 
l'etus , tris.  Anliquiu  , u , $ttn. 

RANCIOSO  , SA  , udj.  I».  / 

le  même  que  Ratteio. 

Rancioso,  fe  dit  aiifli  d'une  cho- 
fe puante,  comme  Je  l'huile  qui  n’eft 
pas  bonne,  qui  a mauvais  goiu.  L. 
Fracidus  , «i  , um. 

RANCOR.  Voyez  Rencor. 

RASDA  , /.  f.  Refeau  , forte  de 
tifiu  de  fil , de  laine  ou  de  Soyc  Fait 
à jour.  Lat.  Réticulum  y i, 

KAKDAL  y f.  nu  L.inîs , ouvrage 
de  fil  ou  de  foye  travaillé  à jour 
eu  Forme  de  refeau.  Lat.  ReticuUUa 
Uxtura. 

RANGIFERO,  f.m.  Renne,  et 
pece  de  cerf  qu'on  trouve  dans  la 
Norvège  & dans  les  Provinces  Sep- 
tentrionales Je  la  Suède.  Lat  Ran* 

RANGUA , //  Crapaudine , pié. 
ce  de  meta!  , de  fer  , ou  de  cuivre, 
dans  laquelle  entre  im  pivot.  Lat 
Ftdirum  cardinis  excavatum. 

R.AN1LLA  , //  disn.  Petite  gr^ 
nouille.  Lat.  Rtvia  exigua. 

Kanilla.  Fourchette  du  pîecf 
d'im  chcv.ll,  d'une  mule,  d'un  mu- 
let é^c.  Lat.  Jumnsterton  xmguUo  part 
quarta,  * 

Ranilla  , efl  auifi  une  maladie 
qui  vient  aux  talons  des  chevaux  , 
X i i 1 mules  » 


D:a.ii2L„  by  Google 


RAP 


R A R 


R A N 


fnulcs  , mulets , &c.  Lat.  Morhi  ca- 
hal/aris  genus. 

RANINAS  , /.  /.  Terme  tP Anato- 
mie. Kaiiulaireit;  épithète  qu’on  don- 
j)c  à deuK  veines  qui  font  fous  la 
langue  f qui  viennent  de  la  jugulaire 
externe.  Quelques-uns  les  appellent 
Rnnines.  Lat  rmiinte.  RautiUf 

Siyvm. 

RAXQUEAR  » r.  a.  le  meme  que 
Renq^am". 

RAXÜLA , / / Grcnouillctte , pe- 
tite apoihime  ou  tumeur  qui  fe  for- 
me fous  la  langue  des  bêtes  de  mon- 
ture. Lat.  Ranuta  ^ tr. 

RANUKCULO  , f.  m.  Renoncule, 
Reur  de  parterre , «font  il  y a pln- 
Ce\irs  fortes.  Lat  Ranunculus  , t. 

RAPACEJO  , / m.  Frange , bord , 
43U  galon  unL  Lat  iJvthui,  Fvnhria, 

RAPACERIA,  /./.  Enfantife,  ac- 
tion d’enfant , puérilité.  Lat 
Utas , ///. 

RAPACIDAD  • / f.  Rapacité , pen- 
chant à dérober , à voler.  Lat.  Ruf^- 
cittts  , tif. 

RAPACILLA  , /.  f.  iim.  de 
%a.  Petite  6tlc  , belle  & bien  mtc. 
Xat.  FueUa , «r. 

RAPADURA , f.  f.  L’atlion  de  ra- 
Ter.  Lat.  Réfuta. 

R.APAGON  , f,  iw.  Jeune  garçon 

3ui  n'a  point  encore  de  barbe.  Lat 
^yvenis  in$berbis. 

RAPAR  , V.  a.  Rafer  , couper  la 
larbe  , les  cheveux  avec  un  rafoir. 
Xat.  Ruderf.  Tondere. 

Rapar,  fignilic  auOî  Voler  , em- 
porter de  force  le  bien  d’autrui.  Lat 
Raferf. 

Arapattnm.  Phrafeadv.  Rafibui , 
tout  près , tout  contre.  C’eft  une  cx- 
preOion  balle.  Lat  Radiciiki. 

RAPANTE  , part.  acl.  du  verbe 
R(tpar.  Rafant , volant  , qui  rafe , 
4]ui  vole.  Lat  Radtnt.  Rttpiem. 

RAPADO , DA  , part.  pajf.  du  ver- 
be Rapar.  Rafé , éc  y volé  , ce.  Lat 
Raftis.  Ruptus  , a , um. 

RAPAZ  , ad/,  d^tmt  term.  Rapace , 
enclin  au  vol , à ravir  le  bien  d’au- 
trui. Lat.  Rnpaz. 

Rapaz.  Petit  garçon  , enfant  On 
|«dit  au  Féminin  Rapaza,  L.  Fuer.  Fuella. 

RAPAZADA  > /-  le  même  que 

^^aerria, 

RAPIDAMENTE  , adv.  Rapide- 
jDent , avec  rapidité.  Lat  Rapide. 

RAPIDEZ  , f.  f.  Rapidité  , cours 
tu  mouvement  impétueux  & violent  : 
il  s'ein^loye  auRi  en  fens  moral.  L. 
Rapiditat , tis. 

RAPlOO,  DA  , adj.  m.  ^ f.  Ra- 
pide ,•  qui  a un  mouvement  promt , ' 
violeftU  impétueux.  L.  Rapidus^  o,  tttM. 

RAPIXA  , /./.  Rapine,  vol  fait 
avec  violence.  LatÀopfwi,  4*. 

Ave  de  Oifeau  ie  proye. 

tat  Avii  rapax, 

jiAPliiAK.»  tr.  «•  Rapioer , déro- 


ber , prendre  petit  ï petit  Ceft  im 
mot  bas  , dont  on  fait  pourtant  uta- 
gc  dans  le  Hile  familier.  Lat.  .^upr- 
re.  Fivrari. 

RAPISTA,  f.  Ku  Celui  qni  rafe. 
On  appelle  ainfi  en  Hile  familier  un 
Barbier.  Lat  Totifar , ri;. 

RAPOSA,  /.  /.  le  même  que  Zor- 
ra.  D'autres  dif^t  Rapefo, 

RAPOSERIA  , /.  /.  Tour , fineffe 
de  renard.  Lat.  l’ulpina  aflutia. 

RAPOSOFERRERO.  .Sorte  de  Re- 
nard dont  la  peau  cH  de  la  ^ulcur 
du  fer.  Lat  / ulpes  ferrei  colorts. 

RAPOSUNO  , NA  , adj.  tn.  ^ f. 
Qiii  concerne  le  renard.  Fin,  rufé, 
m.vlin.  Lat  yulpinus , a , vw. 

RAPTü  , f.  ttf.  Rapt , enlèvement 
violent  & forcé.  Lat.  Ftrrttm, 

Rapto  , fe  dit  pour  Extafe  , ou 
ravinement  d'cfprit.  Voy  ez  Extaji. 

Rapto,  en  termes  de  Médecine, 
ce  font  des  humeurs  qui  montent  au 
cerveau  , qui  le  troublent  , & font 
perdre  les  fens  ; EvanoiiilTemcnt  L. 
Humorit  raftus.  Dtliquium , ii. 

Rapto.  Rapt,  délit  qui  confiHc 
à enlever  une  fille  ou  une  veuve  , 
par  force , ou  fubomation , ou  féduc- 
don , pour  l'époufer.  L.  R,iptut , us. 

RApro.Tcrme  d'AHronoraie.Mon- 
vement.  l.at  Alotus , üs. 

RAPTÜR , /.  ftt.  RaviRcur  , qni 
enlève , qui  ravit  une  fomme , une 
fille.  Lat.  Raptor , rit. 

RAQUETA  , f.  f.  Condition  du 
jeu  de  U paume  , par  laquelle  lo^j 
joueur  doit  faire  toucher  la  balle  fur 
le  toit.  Lat  ludi  pile  eenditio. 

RAtiüETA.  Raquette  , efpêce  de 
palette  pour  jouer  b la  paume  &.  au 
volant  Lat.  Reticaluta  ^Ua 

RARAMENTE  , adv.  Raftpicnt, 
peu  fnuvent.  Lat.  Ritro. 

RAREFACCIüN ,//.  Raréfaélion. 
Terme  de  Philofophic.  C’cH  lorfqu'un 
corps  paroit  fous  une  plus  grande 
étendue  qnc  celle  fous  laquelle  il  pa- 
roifibitauparavant,  en  rendant  moins 
épaifi’es  les  parties  qui  le  compo- 
foient  Lat.  Raye/aWo  , nit. 

RAREFACERSE,  v.r.  Se  raréfier, 
s'eteDilre  , fe  dilater  , occuper  un 
plus  grand  cfpacc  qii’auparavant  L. 
Rjyefieri, 

R.AREFACTO , ta  , part.  pqf.  du 
verbe  Raxcfactrft.  Raréfié,  éc.  Lat 
RarefaHui  , a , «m. 

RAREZ.A , /./.  le  même  que  Rj- 
ridad. 

RAKIDAD  , f.  f.  R-vrctc , Terme 
de  Philofophic  , Qtralité  d’un  corps 
rare  , ou  dilaté,  l^t  Raritta  , t't$. 

KAtiOAO.  Rareté  , ehofe  nui  fe 
trouve  peu  fouvent  , qui  n'cit  pas 
commune.  Lat.  Rn  tara. 

Raxidad.  Surprife,  étounement , 
fingularité  d’un  cas.  Lat.  R.uit>.\t. 

KARIS.SIMO,  MA,  adu  m. 
faptrU  Très  rare , qui  arrive  très  ra- 


rement Lat  Perrarus. 

RARO  , lA  , adj.  m.  Rare  J, 
peu  épais , fle  9 peu  ferré , te.  Lat 
Rarus , a , ar»». 

Raeo.  Rare,  extraordinaire,  pea 
commun.  Lat  Rarus.  //{/rcfurn/* 

Raeo  , fe  dit  auflî  pour  marquer 
un  petit  nombre , une  petite  quanti* 
te.  Lat  Paucut,  a,  tau. 

Raeo.  Rare,  infigne,  fupérieor, 
excellent , parfait  , qui  excelle  ea 
fon  genre.  Lat.  Eximius , a , itm. 

RAS , f.  Vf.  Terrein  uni  , de  ni* 
veau , fans  haut , ni  bas.  Lat  Flmm 
fstperficies  , et. 

Ras  can  ras , ù Ras  en  ras.  Expr. 
adv.  qui  fe  dit  des  chofes  qui  font 
en  équilibre , & dans  une  parfaite 
égalité 

Ras  CO»  ras  , fa  dit  d'on  corps  qni 
en  touche  légèrement  an  autre  en 
pafTant  Lat  Levi  taÛu. 

RASADURA,//.  Rafement,  lac 
don  de  rafer,  d’unir  une  ehofe.  L. 
JJ  •frimentum , i. 

KASAMENTE  , adv.  Clairement, 
ouvertement , Ouu  détour.  X Ciark 
Apertè. 

RASAR,  t*.  a.  Racler,  pafTer  une 
règle  de  ^*s  , ou  un  rouleau  par 
dclfiis  les  bords  du  minot , pour  ca 
6tcr  le  bled  qu’il  y a de  trop  & le 
rendre  uni.  X JJojUre.  Radio  oJ.fi7ifdrf. 

Rasae.  Rafer  , pafier  fort  pi.H 
& légèrement  Lat  Ln’iter  tan/^ere. 

Jji  vala  0 pelota  taso  la  fartd.  La 
balle  a rafé  la  muraille. 

RASANTE  , part.  acl.  du  verbe 
Rafar.  Rafant , ante  } qui  rafe.  Lat 
JJoflieni.  Tun^ens. 

Rasante  , en  terme  de  Fortifia 
cation.  Vovez  làsuiu 

RASAD(X  d.\  , furt.fnÿ'.  du  rer^ 
bc  Rafnr.  Rafé , ce.  Lit.  JiojVstus.  Ze- 
vitrr  taJUa  , a , uns. 

RASCADOR  , f.  m.  Radoir , in- 
ftruraent  avec  lequel  on  racle.  Lat 
Radula.  Scalptorisfin , H. 

Rascadoe.  C’eH  suffi  imc  crpice 
d’aiguille  dont  I.1  tête  eft  dciUamant, 
que  les  femmes  mettent  à leurs  che^ 
veux  par  oruement  Lat.  Capitulis  acas 
adainafste  ornaia. 

RASCADURA  , f.  f.  L’a^îon  de 
gratter  , de  fe  gratter  , ou  la  mar- 
que qui  relie  après  qu'on  s'cfl  gratte, 
egratignure.  Lat.  C%uii  prTjhiiih,  ♦ 

RASC.AR  , V.  a.  Gratter , faire 
une  forte  friâion  fur  La  peau  ai  es 
quelque  ehofe  d'aigu , Je  rude,  on 
avec  les  ongles.  Lat.  Scal^ert. 

Rascae  , figaific  anffi  Egradgner, 
déchirer  U peau  avec  les  onglits , ou 
>vec  autre  ehofe.  L.  Scalpere.  Scabere^ 

RaSCA  ESE  , ù Rajear  lu/uUriquera. 
Tirer  de  l'argent  de  fa  poche.  Oa 
ajoute  ordinairement,  pela  arriba^  ) 
Contre -poil  ,*  &:  on  dit  en  terme  po- 
pulaire , Faire  femUant  de  fe  grat* 
ter,  Lat.  L'rumcfiOtt  ntdrrf. 
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'î)ffcwiarfe  en  el  rafear.  Expref- 
fton  bafTc  , qui  marque  l'attencion 
qu’un  doit  avoir  dans  les  affaires , de 
ne  }K>mt  laifl'er  échaper  roccafion  qui 
fc  prefcntc.  Lai.  Occajionetn  non  mrU 

piTf. 

IJt^'ar  fM  rafc<ir  , le  mimç  que 
Ui'Vmr  ^ Limef.  Voyez  Latntr. 

KASCAOO  , DA  f paj".  du 
verbe  R^car.  Gratte  , frotte , égra- 
tigne , ce.  Lat.  Scalptus , a , tan.  C'n- 
guiiw  ùwiatuf. 

RASCO  y /»  tn.  le  même  que  J?q/^ 
eaJura. 

Ttner  gana  de  rafeo.  Avoir  envie 
de  jouer , de  badiner.  C'eft  une  cx- 
preffioo  vulgaire.  Lat.  jeeum  appe^ 

/«V. 

RASCON  y /.  m.  Raie  de  genêt , 
oifeau  appelle  Koi  de  cailles.  Lat.  Co- 
iumicutn  dn^ior. 

RASCUNAR , V.  a.  le  meme  que 
Rojgunar. 

KASCUl^ADO  , DA  y part.  fa/",  du 
verbe  Rafeunar  : le  même  que  Ref~ 
funada. 

R.ASCU^O  y /.  nt.  le  même  que 
Rif/guna. 

RASERO  ,/t  m.  Racloircy  ou  Ra- 
doircy  infiniment  avec  lequel  on  ra- 
cle la  mcfurc  de  blé.  On  dit  aufli  en 
quelques  endroits  Rouleau.  Lat.  Ra- 
dius  y fV. 

RASEROy  pris  figure'mciit,  figni- 
fic  une  parfaite  égalité  dans  les  cho- 
ies. Lat.  ^ICquaiitas  y otis. 

RASGAR  y V.  a.  Déchirer  avec  ef- 
fort une  ehofe  qui  a peu  de  rêfiRan- 
cc  y par  exemple  de  la  toile , du  pa- 
pier y une  peau  &c.  Lat.  Si.'indere. 
Di/cinine. 

Rasgai.  Harpeger.  Termcdc  Mu- 
fique.  Quelques-uns  difent  Rafguear. 
C’en  toucher  un  inllnimciit  en  paf- 
fant  la  main  fur  toutes  les  cordes. 
Lat.  Pknd  manu  jiiti  puifare. 

RASGADO  y DA  y part.  pajf.  du 
vcrl>c  Raf^r,  Déchire  , éc.  Lat  Sdf^ 
fus.  DijciJuf^  a»  utn. 

RASGADOy  le  dit  d'une  fenêtre 
dont  le  battant  efl  d'une  feule  pièce. 
Lat  Plané  apertus. 

Boca  ra/gada.  Bouche  fort  grande. 
Jjlt  Pragrande  os. 

OJas  rafgadds.  Grands  yeux , bien 
fendus.  Lat  Oatli  putuii, 

RASGO  y /.  m.  Trait  de  plume 
fort  hardi  que  les  Maitres  Ecrivains 
font  pour  orner  leurs  écritures  y & 
^'oo  enmloye  ordinairement  pour 
1^  maju&lWs.  Lat.  Uberior  çalami 
duàus^  is. 

Rasco.  Trait  y le  dit  figurément 
en  chofes  rpjrituclles  & morales  y & 
lignifie  Pcniëc  y Ciillie  d'imagination. 
Lat.  Gratns  fententia^  /JciUi  diefunt 
Mftl  txcogitatum, 

Rasgo.  Trait  , aélo  y aélion  de 

andeur  , de  rplvndcur  « de  généro- 
é|  dç  msjjnièviAwT*  DaUmploye 


cnmmnnJmcnt  au  pluriel  y & l'on 
dit  : l'ulano  et  hombre  de  rufgos.  Lat 
t'to'O  y vtl  prrfpiiuii  nHii). 

RASGON  y f.  m.  Déchirure  y ru- 

ftiirc  qui  fe  fait  à un  habit  y à du 
inge  ou  à autre  chofe.  Lat  Sçijfu- 
ra , 4*. 

KASGUEAR  y v.n.  Faire  des  gramls 
traits  avec  la  plume  en  écrivant.  L. 
Uherius  caivni  dttàlus  e^^cre. 

RASGDEADO  y da  « part.  pa^.  du 
verbe  Rufgtttar.,  Ecriture  orncc  de 
traits  de  plume  hardis.  Lat  lAbrrio- 
ribm  adaini  du^bta  plmus  « a y unt. 

RASGUN'AR  y V.  a.  Egratigner 
avec  les  ongles  ou  avec  quelque  in- 
ftnimcnt  trcncinnt.  Lat  Lanim-e. 

R.iSGUÛAii,  en  termes  de  Peintu- 
re y Efquiflcr  y croquer  un  dcncin  à 
la  hAte.  Lat.  DtliKsare. 

RASGÜXADOy  DA,  p.*rt^»^du 
verbe  R{/guhar.  Egratigné , ce.  Lat 
iMniaitis  y O y wn. 

R.ASGU^'Ü  , f*  ftf.  le  même  que 
Âr,:no. 

RASGtnOy  en  termes  de  Peintu- 
re y ECquiire  y Dclfcin  croqué.  Lat. 
Lùicumcntum  ifubecUunt. 

RASILLA  y f.  f.  Serge  de  laine 
fort  mince , approchante  de  celte  qu'on 
api>cllc  Lamp^trilU.  Lat.  Piu::n  lutui 
genus. 

RASION , jÇ  / le  même  que  Ra~ 
fnra.  Cc  dernier  cil  le  plus  ufité  au- 
jourd'hui. 

Rasiox.  Rapure  y en  termes  de 
Chymie , l’aélRln  de  réduire  un  corps 
en  petites  parties  avec  la  rapc.  On 
râpe  l'yvoirc , le  gayac  &c.  Lat. 

Jio  , nis. 

RASO  y f tn.  Efpêcc  de  fatiii  ou- 
vragé, broché.  Lat  Pawn  ftrki  ge- 
nus. 

R.\SO  y SA  y adj.  m.  ^ /.  Ras, 
fc  y qui  cil  uni , de  niveau  , fans 
haut  ni  bas  : il  fe  dit  d'un  champ , 
d'une  plaine  unie.  L.  Pljfua.  Æquusy 
a , uvt. 

Raso,  fc  dit  de  cc  qui  ii'a  au- 
cun titre  qui  le  diflinguc , & fignific 
Simple.  Cabalitfo  rafo  , Simple  Gen- 
tilhomme y SoLLiiio  ntfo  y Simple  fol- 
dat.  Lat  A*«d«/ , a , um, 

Raso,  fe  dit  aain  du  Ciel,  & fi- 
gnitic  Clair  , fcrcin  , Lins  nuages. 
Lat.  StTcnus  y a y utn. 

Raso  y en  jargon , Abbé.  Lat. 

eihbMS  y atii, 

Biila  rtfa.  C’cll  une  balle  qu'on 
met  fente  dans  une  arme  i feu.  Lat. 
Æquui  glohut  ftrreus. 

Banco  « UtUtrete  rafo.  Banc  ou  ta- 
bouret làiis  doHicr.  Lat  Planum  fe- 
dik* 

Cieto  T(fo.  Plat -fond.  Lat  Tefîam 
phnum. 

rfeudo  rafo , en  termes  de  Blafon , 
cil  un  Ecu  qui  n'a  ni  timbres  , ni 
lambrequins.  Lat.  Sctitum  nudu'.n, 

f^uedarft  #/  rafo.  Coucher  4 U bel- 


le étoile  y en  rafe  campagne.  Lac., 
Sté  dh  degere. 

Salir  à lo  rafo.  Sortir  en  plein  champ» 
en  rafe  campagne.  Lat  In  apcrtuus 
ctehoH  exire. 

TahUt  rafa.  Les  Peintres  appellent 
ainli  une  toile  préparée  pour  peindre. 
Lat.  Tabula  raja. 

RASPA  ^ f.  f La  barbe  d'un  épi  , 
la  halle  du  grain.  Lat.  j^njla  , 

K.aspa.  Un  appelle  ainfi  par  ex- 
tenfion  une  arrête  de  poiin>n , furtout 
celle  du  milieu.  Lat.  Spinu  , x. 

Rasta.  La  raffle  d'mie  grappe  de 
raifin  , aufll  - bien  que  la  pellicule  qui 
l'envelope.  Lat.  Scapus , /. 

Raspa  y en  jargon  , cil  un  tour 
de  filouterie  au  jeu.  Lat.  Fraut  ât 
ludû  cbartarum. 

Ir  à la  rqfpa.  .Aller  à la  picoréc. 
Lat-  Ad  fnrtutn  ire. 

l'cnJr,-  Li  Se  coucher  tout 

de  fon  long  pour  dormir  ou  pour  rc- 
püfer.  Lat.  Rcj'upimim  cubare.  C cfl 
une  cxprelVion  baOc. 

RASPADILLO  , /.  m.  Filouterie  au 
jeu.  Lat  Fraut  in  laJo  cbartaruTn. 

RASP.ADURA y Raclure,  n- 
tiflure  y l'aclion  de  racler , de  raht- 
fer , ou  ce  qui  fe  détache  d'im  corps 
qu'on  racle.  Lat  Ru/ura.  Rtunentum. 

RASPARy  V.  a.  Racler,  ratilTcr 
légèrement  quelque  chofe , en  déta- 
cher quelques  menues  parties.  Lat 
Radere. 

Raspar.  Gratter  le  palais,  fc  dit 
du  vin  ou  de  telle  autre  liqueur  qui 
picote  le  gûfier  & le  palais.  Lat  T.i- 
lattan  pungere. 

Raspa  R , ftgnifie  auilî  Voler , dé- 
rober. Lat.  Fururi. 

RASPANTE  y part,  ali,  du  vtifce 
RaJ^r.  Grattant , fc  dit  du  vin  qui 
gratte  le  goficG  L.  *Palaittm  puugem. 

RASPADO  y DA  y part,  paf.  du 
verbe  RaJ^ar.  Râpé , ée } ratiÛé , éc. 
Lat.  Rafus  , a , um, 

RASQUETAS  , f.f.  Rade.  Ter- 
me  de  mer.  Petit  inilnimcnt  coupant , 
emmanché  de  bois  , avec  lequel  or 
gratte  les  vaiflTeaux  pour  les  tenir 
propres.  11  y a des  rades  doubles  St 
qui  font  dos  à dos  fur  un  même  man- 
che. Lat  Drterforium  it^/i/mmentum. 

RASTILLAR  . t%  a,  lcmêmcqu<} 
Rajlrillur. 

RASTILLADOy  da  . part,  fajf.  du 
verbe  Rt^HWv  : le  même  que  Rajli  il* 
lad.\ 

Rastillado  y en  jargon  , Celui 
à qui  I’qd  a volé  quelque  chofe.  Lit 
Cui  alùfuid  fttbreptxnn  tjl. 

RASTILLERO  . y!  m.  eo  jargeu  , 
Voleur  qiu  attrape  quelque  chofe  & 
qui  prend  U fuite.  Lat  Fur  fubri^ 

piens. 

RAS77LLO  y f m.  le  même  qut 

RuÛrüb. 

KASTti.LO,  en  jargon,  U i^Uîtt 
Lat.  Alnmt , ûs. 

1 i i 3 RAS- 
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RASTRA,/  /.  Traîneau.  L.  T>«- 

, «r. 

Rastra  , fignificaunTj  l'aâion  de 
traincr.  Lat.  TraÜus^  üs. 

Rastra,  fc  dit  d’une  chofc  qui 
traîne.  Lat.  humum  xcrrit. 

Rastra  , le  prend  fouvent  pour 
/»4/7re  , Trace , veftige. 

Rastra  , fc  prend  pour  une  per- 
fonne  qui  cft  toujours  avec  une  au- 
tre, & qui  fert  à U faire  counoitre. 
Lat.  Continué  ittfrtjuem. 

Rastra.  On  appelle  ainfi  dam 
l’Ara^on  un  chapelet  de  fruits  fccs. 
Lat.  Rejfss , h. 

Rastra  , fc  prend  figurt^ment 
pour  la  fiiiic  d'une  adion , qui  obli- 
ge d réparer  le  dommage  qu’on  a 
caufé  , lc)us  les  peines  portées  par  la 
loi , ou  qui  entraine  d'autres  incon- 
venims  apres  elle.  Lat.  Kentus , ûr. 

RASTRALL.qR  , a.  Faire  cla- 
quer un  fouet  , une  fronde.  Lat. 
Striifrr. 

R ASTRAR  , V.  a.  le  même  que 
Arv,iJ}rar.  Ce  dernier  cft  le  plus  u- 
fité. 

RASTRADO,  da  , fart.  pif.  du 
verbe  Rajlrar  : le  même  que  A)r(h> 
jirmio. 

RASTREAR  , v.  a.  Chercher  & 
fuivre  à la  trace,  h h pifte.  Lat. 
l^efii^aifequi,  odorari. 

RaSTREAR,  figurément,  Senque- 
rir , demander  , rechercher , faire 
des  perquifitions.  Lat.  Imvjiignre. 
Inquircre. 

RASTREADO,  da,  part.pf  du 
vçrbc  Raflrtar.  Cherché  , éc  » fuivi , 
ic  à h pifte.  Lat  Inqutjùus.  Inwji:- 
^atnf , a , uttt. 

' KASTRERO  , /.  m.  EfpOcc  de 
Controleur  ou  Infpcftcur  de  la  gran- 
de Boucherie;  cclnî  qui  cft  employé 
à U boucherie.  Lat.  JInceiü 
ter , fV. 

Rastrero,  fe  dit aiifti  J'im  chien 
couchant  Lat.  Canis  alorut. 

KASTRERO,  RA,  aAJ.  tn.  ^ f. 
Tniiiianl , ante  ; qui  traîne  , qui  pend 
jufqu  à terre.  Lat.  Hvinuvt  vorntt. 

Rastrero,  fignifie  auftj  , Vil, 
abjet,  méprifablc.  hzi.  HHtniliu 
fV/itf.f.  Rrfrni. 

R.\STRILLAD0R  , f.  m.  Celui  qui 
feranve  du  chanvre  ou  du  lin.  Lat. 

Unttm  préiit. 

RASTRIIXAR  , r.4.  Tilîcr,  fc- 
nneer  ; patTcr  par  les  ferans  des  fi- 
laifcs  ou  autres  matières  pour  les  ren- 
dre propres  à être  filées.  I^t  tinum 
ftclne. 

Rastrillar  , fiçnjfie  aufti  Net- 
toyer le  grain  fur  l'aire  avec  le  râ- 
teau. Lat.  Tritkwn  furgart  rafiro. 

RASd'RILI  ADO , da  , 
du  verbe  Rinfhiüttr.  Râtelé , ferancé , 
te.  Lat.  i’irrgatus.  Ffxui  ^ a,  100. 

RASTRILLO  , /.  »».  Senm , outil 
à prepacer  le  chanvre  ou  le  lin  , à 


les  rendre  propres  pour  être  files.  L. 
Uni  ftilen  , <>/>. 

Kastrillo.  Hcrfe  , S.irr3finc 
qu'on  met  aux  portes  des  places  de 
guerre.  Lat  CatamiU , æ. 

Rastrillo.  Pièce  d'une  platine 
d'arme  à feu , contre  laquelle  donne 
la  pierre  à fufil.  Lat.  Rnjldlton , i. 

Rastrillo.  Râteau  , outil  de 
laboureur  & de  jardinier.  Lat.  Ra~ 
, /. 

Rastrillo.  Râteau,  cft  aufli  h 
garniture  ou  les  gardes  d'une  ferrure. 
Lat.  Ciatfis  dttijîo , mis. 

HASTRO  , / m.  Trace,  pifte, 
veftige.  Lat.  l'rjliginm  , H. 

Rastro,  fe  prend  louvent  pour 
un  Tr.iincaii. 

Rastro.  Tuerie,  lien  où  fe  fait 
l'abatis  des  beftiaiix  pour  les  bou- 
chers. Lat.  JUcellum , 1. 

Rastro,  fc  dit  pour  Rs/io^  Kc- 
fte  i mais  il  n'cft  plus  ufité. 

Rastro,  figurément  fignific  In- 
dice, fignc  par  lequel  on  parvient 
â I3  connoiflance  d'une  chofc.  L.  //;- 
dicium.  refiigium.  Sigtiwn. 

Rastro  de  /./  Corf,*.  On  appelle 
ainfi  le  territoire  fur  lequel  s'étend 
la  JurifdicUon  des  Alcaldes  de  Cour. 
Lat.  Curialis  ditic. 

KASTROJERA  , r.  /.  jachère  , 
terre  labourable  qu'on  bifle  en  friche 
ou  repofer  une  ou  pluficurs  années. 
Lat.  Ager  reRiüs. 

RASTROJO , y>m^Chaumc , par- 
tie du  tuyau  de  blé  qui  reftv  attaché 
à la  terre  après  qu’on  l'a  coupé.  Lat. 
Culmus^  J. 

RASURA  , f.  f.  Rafurc , coupe  de 
la  barbe  ou  des  clieveiix,  C’clt  un 
terme  ufité  chez  les  Religieux.  Lat. 
RafuŸa  , *r. 

R A SV  R A , fignific  aufTi  b mc-mc 
chofc  que  Ratdura. 

Kasuras,  .au pluriel,  figmSe,  la 
lie  du  vin  qui  fert  à blanchir  b vaif- 
fclle  d'argent , & à d'autres  uCigcs. 
Lat.  Kasnmta  , ontm. 

RAvSURAR,  s^a.  Rafcr,  faire  b 
barbe,  couper  les  cheveux  avec  un 
rafûir.  Lat.  A'ndrrr.  Tondrrf. 

RATA  , f.  f.  Souris , la  femelle 
du  Rat.  Lat.  J/m,  >ir. 

Rata.  Sorte  de  rat  plus  gros  que 
les  rats  ordinaires  , de  couleur  obf- 
cure  , &.  quelquefois  blanche , qui 
fc  tient  dans  les  moulins  Sc  maifons 
de  campagne,  & qui  fc  défend  des 
chats.  On  le  tué  en  lui  préfentant 
une  hiiuiére , qui  le  rend  imtmihile 
& fans  défenfe.  Lat.  JIus  gran- 
dicr. 

Rata.  La  quote-part  qui  revient 
à chacun  dans  un  partage.  Lat.  Ra- 
ta pars. 

Rata.  On  appelle  ainfi  parmi 
les  villageois  une  petite  queue  de 
cheveux  fort  mince.  Lat  Ciùtaüs/f 
ciAa  f.-Tïilcnr. 
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Rata  , en  jargon,  U Poche.  Lat. 

AI‘Vji:pilü»if  a. 

Rata  fûf  cantidad.  Phrafe  adrerb. 
Au  pror.*:!!,  à proportion.  Lat.  Fra 
rata  pnrtione. 

RATAFIA,  Af.  Ratafia  , forte 
de  boiffon  ou  de  liqueur  forte , com- 
pofcc  avec  de  l’eau  Je  vie  , du  fu- 
cre , des  cerifes , Sc  autres  ingrédica». 
Lat.  Rofufoiiutn  ddic.Uwn. 

RATEAR  , V.  a.  Diminuer,  ra- 
battre au  prorata.  Lwt.  Fro  rata  parti 
iimbium. 

Ratear.  Diftribocr,  repartir  an 
prorata.  Lat  Prorata  parte  dijhibnerrt 

Ratear,  fignifie  Voler,  dérober 
j des  bagatelles  avec  fubtilité.  Lat. 

I Subriftre.  Subfur.%ri. 

\ Ra TEAR , fignific  aulfi. Sc  traiiier 
ventre  à terre , ramper.  I.at  R^e. 

RATEADO,  DA  , part.  pf.  da 
verbe  Rattar.  Diminué  , diftribné 
au  prorata  , vole  fubtilcmcnt.  Lat. 
Fro  rata  parte  diminutus , dijlnesitus, 
Subi'tptks , O , u»t. 

RATEO  , A w».  Partage  au  pro- 
r.lta.  Lat.  Fro  rata  parte  dijîrihutie. 

RATERIA , //.  Filouterie , larcin 
de  chofes  de  peu  de  valeur;  ou  l'a- 
dion  de  les  dérober  avec  fubtilité. 
Lat.  Suh/uratio  , nis. 

Rater  IA  , fignifie  aulTi  Adloa 
baffe , Indigne , pour  des  chofes  qui 
n’en  valent  pas  la  peine.  Lat  HU 
lucrum. 

RATERO  , RA  , adj.  m.  ^ fi 
Rampant,  te;  qui  marche  en  fc  traî- 
nant fur  b terre.  Lat  Rcptilîs , e. 

Ratero,  par  extenCon  i fc  dit 
des  oîfeaux  qui  volent  fort  près  de 
terre.  Lat.  AJ  terram  demijut. 

Katero.  Filou,  coupeur  de  bour« 
fc.  Lat.  Fitruaeuius , ». 

Ratero,  figurément,  Vil,  bai 
dans  fes  penfées  , dans  Tes  aélions, 
méprifablc.  Lat  /VùV.  Ilumim.  Con* 
tatmcfulus. 

RATIFICACinN  , / / Ratifica- 
tion , approbation  on  confirmation  de 
ce  que  nous  avons  dit  ou  fait  , & 
que  nous  donnons  pour  vrai  & cer- 
tain. Lat  Rati/imth,  nis. 

RATIFICAR,  s*.  O.  R.itifier,  con- 
firmer  ce  qu'on  a dit  ou  fait  L.  R*- 
tifirare. 

RATIFICADO  , da  , part,  pajl  du 
verlic  Rutificar.  Ratifié , éc.  L.  Ra- 
tihithitus , a , um. 

R.AT1HABICION,  / / Terme  de 
Pratique.  Ratification  , aâc  i»ar  le- 
quel on  approuve  ce  qui  à été  tait  par 
un  autre  eu  nôtre  nom.  Lat.  Kati^ 
hahithy  nis, 

KATINA , A f.  Ratine  , étoffe  dd 
bine  qui  jette  un  poil  frifé.  L.  Far.^ 
ni  latifi  viUoji  genits. 

RATO,  /I  w.  le  même  que  Ratcn. 
On  employoit  autrefois  ce  mot  daos 
cette  acception , & il  cft  encore  ufité 
eu  quelques  endroits. 

Rato. 
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Rato.  Efpacc  de  temp$  ind^cr- 
minc , un  moment  Lat.  Tempris 
fHomentum, 

Kato,  employé  avec  les  adicdîFs 
hunto^  mitlOj  Itgniiîe  Goût  ou  dégoût 
Lat  Cupido  Mit 

Rato  hu , O yii  ha  rato,  tl  y a dé> 
ja  longtemps.  Lat.  Jilulîo  abbitte  tcm~ 
fore. 

Al  caho  de  rato.  Phrafe  adv.  par  la- 
quelle on  fc  mcxjiic  d’un  homme  qui 
après  avoir  employé  beaucoup  de 
teins  à une  chofe  s'en  ac<|uitte  mal , 
&:  1.1  fait  de  travers.  Lat  MuUo  pofl. 

A ratoi  ferdidoi.  Phrafe  ailv.  Dans 
nos  heures  de  toifir , à tems  perdu. 
Lat.  l’acuis  l->oris. 

hutn  rato.  Bcaucetip , en  grande 
quantité.  Lat  Phtrimîon. 

Dt  rato  en  rato.  Phrafe  adv.  De 
fois  à autre,  de  moment  à autre. 
Lat  Intcrdum. 

Refr.  Lo  que  bas  de  dar  al  rato  y 
dafeh  al  ^a/e.  Ce  proverbe  nous  con- 
fcillc  de  dépciifcr  tout  à la  fois  ce 
que  nous  avons  h depenfer  pour  des 
chofes  utiles,  plutôt  que  de  nous 
expofer  au  rirqiie  d’être  s'olés. 

RATO  , TA  , fld/.  M.  Parfait, 
te , achevé , ée.  Lat  Rtuus , a , um. 

RATON, /w.  Souris,  petit  rat, 
animal  à quatre  pieds  qui  ronge  les 
grains , les  linges , &c.  Lat.  AIus , rù. 

Raton*,  fignihe  en  prgoa,  uni 
Voleur  qui  manque  de  conr.ige.  Lat.  ! 
Fur  imheüis. 

Refr.  Ratottff  arriha , q/u  todo  la 
hhneo  no  es  harhia.  Ce  proverbe  fi- 
giiific  qu’on  s'expofe  fouvcnl  à être 
trompé  lurfqu’on  ne  juge  des  chofes 
que  par  les  apparences. 

RATONAR  , <>.  a.  Ronger , en 
parbnt  des  rats , des  fooris  i & bur- 
Icrqucmcnt  fc  dit  luflî  des  hommes. 
Lat.  R'Aere. 

RATONADO,  DA,  par/,  pajf.  du 
Terbe  Ratmutr.  Rongé  , ée  par  les 
rats.  Lat.  Rqfus , a , nsn. 

RATüNLRA,  /,  f.  Ratière,  fou- 
ricicrc,  inftnimait  pour  prendre  les 
rats  & les  foun's.  \.tt.  iMufcipula  ^ ta. 

Caer  en  ratonera.  Phrafe  métapho- 
rique. Tomber  dans  U fourkicrc, 
tomber  d.ins  un  piège.  Lat  BeafM- 
{â  cafi. 

RÂUOAL,  /.  m.  Torrent,  cou- 
rant d’eau  impétueux  rapide.  Lat 
2'cTrtns , tit. 

Raudal  , hgurément  , Abondan- 
ce de  chofes  qui  concourent  Lat 
Cofia. 

RAUDISSIMO,  MA,  üdj.  m.  ^ f. 
fuptrl.  Très  impitiicux,  très  rapide. 
Lat.  Rùpidil/onus ^ a,  um. 

RAUDO,  DA,  adj.  m.  ^ /.  Ra- 
pide , qui  a un  mouvement  promt , 
violent,  impétueux..  Lat  RafîJui, 
a , um. 

RAUTA,  /.  f.  Route,  mot  qu 
ttlitc  que  dans  ks  U- 
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%er  è tomar  la  rauta , Prendre  la  rou- 
te, le  chemin.  Lat  Ha,  æ.  Inr, 
inerir. 

RA  VA,  /.  f.  Raye,  ligne,  ou 
trait  tracé  avec  la  plume  , le  piii- 
ceau , &c.  qui  fert  à divifer  & à fé- 
parer  les  chofes.  LatijVrM,  a. 

Raya  , fc  prend  auRî  pour  Bor- 
ne, limite,  conhn  d’une  Province, 
ou  pais.  Lat.  Limes , ith. 

Raya.  Raye,  fe  prend  aulli  pour 
Terme  qu’on  jpreferit  X une  chofe, 
fuit  phyTique , foit  morale.  Lat.  Linea. 

Raya.  Raye,  poiffon  de  mer  plat 
& cartilagineux.  LatA'aiu,  a. 

FnjJar  de  r*^a.  Paffer  les  bornes 
de  la  bicnfcance.  Lit.  A Jetas  tranjpiredi. 

’l'ener  à raya.  Contenir  dans  les 
bornes.  Lat.  Infra  Umites  conthsere. 

2res  en  rt^a.  Mcrellc.  Jeu  que 
l'on  joué  fur  un  tablier,  fur  lequel 
on  fait  pluficiirs  rayes,  ou  lignes, 
avec  des  dames  ou  mitres  marques , 
dont  il  s’en  doit  trouver  trois  en  li- 
gne droite.  Lat.  I.uJi  gmus. 

RAYANO  , NA  , adJ.  m.  £3»  /. 
Proche,  voifm,  ine,  contigu,  ué, 
limitrophe.  L.it.  L'onjùiis.  Çontermi^ 
nus , a , um. 

RAVAR,  ^».  a.  Rayer,  faire  des 
rayes,  tirer  des  lignes.  Lat.  Lineas 
ducere, 

Ravar,  fignihe  aufll Sous-ligner. 
Lat  /àneii  notare. 

Rayar,  hgurément  fîgnifie  Ex- 
celler, l'emporter  furies  autres.  Lat 
Eutinere.  KvctlUre. 

Rayar  la  luz  el  dia  è et  aHa.  Com- 
mencer à poindre , en  parlant  du  jour, 
de  l’aurore.  Lat.  Radiare. 

AqyiO'  Ls  luz  de  la  razan  , fc  dit  d’un 
enfant  dans  lequel  la  r.viron  com- 
mence à fc  raaiiifefter.  Lat.  Rationen: 
radiare. 

RAYADO,  DA,  fart.  pajf.  dit 
verbe  Rayar.  Rayé,  ée.  Lat.  Lineis 
dijlinélus,  a,  uni. 

R.*\YO,  Jl  m.  Rayon,  trait,  li- 
gne de  lumière  qui  procède  d’un  corps 
lumineux.  Lat.  , H, 

Rayo.  Rayon,  en  terme  d’Opti- 
que,  cft  imc  ligne  qu'on  s'imagine 
partir  de  l’ttil  vers  l'objet,  ou  de 
l’objet  vers  l’ail.  Lat.  Radius. 

K.avü.  Rayon,  fc  dit  auUi  des  rayes 
d'une  roue  qui  s’écartent  du  moyeu 
en  forme  de  ravons.  Lit.  Radius. 

Kavo.  Foudre,  météore  qui  fe 
forme  dans  les  nuées.  Lat.  Fulmett. 

Rayo  , figurémeut  fignihe  une 
Arme  à feu,  à caufe  qu'elle  imite 
le  bruit  du  tounerre.  Lat  Fulmen, 
inis. 

Rayo.  Foudre,  fc  dît  de  tout  ce 
qui  cR  extrêmement  adif  & violent 
Lat  Fulmen. 

Rayo,  fe  dit  d’un  homme  qui  a 
l'erprit  viF  & pénétrant.  Lat.  Fub- 
itten, 

Kavo  , fc  dit  d'une  douleur  aigue 
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qui  fe  fait  fentir  dans  quclqn'cndroit 
du  corps.  I.at.  Dottr  acerrimui. 

Rayo,  Foudre,  fe  prend  aulfi  pour 
un  m.ilhcnr  , une  cataRrophe.,  un 
accident  imprévu.  Lat  Strofres\  vel 
in/ortmiitm  ^ grave. 

RaYOS  , en /argon  , les  Veux.  Lat 
OcuU. 

Rayo,  en  jargon,  un  Archer,  im 
Sergent , un  Hniflier.  Lat  Afparitar. 

Rayo,  s’empluye  comme  inter- 
jedimi , pour  exprimer  une  douleur 
qui  commence  à fe  faire  iéntir,  oti 
l'étouncmcnt  qu'une  chofe  nous  cau- 
fe. Lit.  Heu  ftdmen! 

Rayos.  Rayons,  en  termes  de 
Peinture  & de  Sculpture,  font  des 
traits  qu’on  employé  pour  repréfen- 
t«r  les  rayons  du  Soleil  & des  Af- 
' très.  Lat.  R.\dii. 

Rayo  de  luz,  0 R<iyo  de  e/fecies.  Rayon 
' de  lumière  ou  «l’un  objet,  en  termes 
d’Optique,  cR  celui  qui  paÛ'c  par 
un  milieu  diaphane.  Lat  Radius  lucis^ 

Rayo  direcio.  Rayon  dired , cR  ciS 
lui  qni  vient  dirc(4emcnt  de  l objcl, 
ou  corps  lumineux.  Lat  Radius  di^ 
rtcitts. 

Rayo  incidinie  û de  la  incidencia. 
Rayon  incident  on  d'incidence,  cR 
la  partie  du  rayon  lumineux  qui  part 
de  l'objet  jufqii’au  point  où  iife  rompt. 
Lat  Radius  iveidens. 

'Raya  eftico.  Rayon  vifuel , eft  ce- 
lui par  le  m<^cn  tluqucl  ou  apcrqctt 
l’objet  Lat.  Radius  opticus. 

R.tyo  frincift'l.  Ligne  principale, 
en  termes  de  Perfpcclîve , cR  une 
ligne  droite  tirée  de  l'u;ü  perpendi- 
culairement nu  tableau,  laquelle  pat 
conféquent  cR  dans  le  plan  horizon- 
tal & pcrpcndicubire  de  la  ligne  ho- 
riz^mtalc.  Lat.  Frimas  radius. 

Rayo  refexo.  Rayon  réfléchi.  Lat 
RadUis  rtjlexus. 

Rayo  refrnJh.  Jtiyon  rompu.  Lat- 
Refiailus  radius. 

Rayo  textosio.  Le  même  que  Lun* 
zùderii. 

Riryoxifual.  Rayon  vifncl , en  ter- 
mes d’Optique  cU  une  ligne  qu’on 
s’imagine  partir  de  l'ail  vers  l'ob- 
jet , ou  de  l’objet  vers  l'ceit  Lat, 
Radius  xnCuaîit, 

RAYL'ELA , f. f.  dim.  Petite  raye* 
petite  ligne,  petit  trait  Bü.  LisseoiTt. 

RAZA,/. /.  Race,  lignée,  ligna- 
ge, extradiou.  En  parlant  des  hom- 
mes, ce  mot  fc  prend  pour  l’ordi- 
naire en  mauvaife  part  Lat.  (ienus, 
Stirfs. 

Raza,  par  cxtenfion,  fc  dit  de 
b qualité  des  chofes,  fur -tout  Je- 
celle  qu’elles  contradeiu  dam  Uur 
form.ition,  par  exemple,  de  celle  dca 
draps.  Lat  Genus.  Ltaturus 

Raza,.  On  appelle  encore  ainfi  un 
rayon  de  lumière  ou  du  SokiL  LaU 
Rtidiui. 

Ktdr,  El  çm  di  hutnsi  rasa  ey  90 
SfUi 
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eaza  mahaua  ctrsara.  Le  Cens  de  ce 
proverbe  eft  qu'uo  homme  bien  né 
peut  tomber  dans  dc^  c^rcmens , 
mais  qu'il  en  revient  tût  ou  tard. 

RAZAGO , / m.  Toile  d'étoupe 
extrêmement  grofiière,  qu'on  appelle 
axtiemenl  Jlaiucutnia.  Lat  Teùjlu^ 
fta , vd  cra£a. 

RAZüN  , /.  /.  Kaifon  , entende- 
ment t faculté , puiflTancc  de  Tamc 
qui  difccmc  le  bien  du  mai , le  vrai 
d'avec  le  faux.  Lat  Rntic^  nis, 

Razok.  Raifun,  aéfe  de  l'enten- 
dement, raifonnement  Lat  Ratio. 

Razon.  Raifon,  modération  de 
prix  en  matières  d'achat  de  ven- 
te : ainfi  on  dit  à une  perfonne  qui 
demande  un  prix  cxceluf  de  fa  inar- 
ebandife,  Mettez  vous  à la  rairoii , 
Rottg^ft  r.  M.  en  U razen.  Lat.  R>*~ 
tio.  /Entiitas. 

Razon.  Calcul,  compte,  fiippn- 
tation.  Lat.  CalculatiiK 

Razon.  Ordre  , méthode.  Lat 
Ordo.  jModus. 

Razon.  Raifon,  juftice,  droitu- 
re, équité  dans  les  opérations.  Lat. 
Æqw/Vd/.  Jus , ris. 

Razon.  Raifon,  les  paroles  dont 
on  fc  fert  pour  exprimer  (à  penféc. 
Lat  l^erbum. 

Razon.  Raifon,  argument,  preu- 
ve. LeX.Rdtio.  Argumtntuw. 

Razon.  Raifon , en  termes  de  Géo- 1 
métrie,  d’ Arithmétique  & d'Algébrc,  ' 
lignifie  Proportion  , rapport  d'une 
quantité  à une  antrcj  Lnt.  Ratio. 

Raton  dt  dejij^ualdad.  Raifon  d'iné- 
galité} c'eft  celle  qui  fc  trouve  entre 
deux  quantités  inégales.  Lat.  Ratio 
isuequaiitatis.  • 

Razom  de  Eflado,  Raifon  d'Etat  , 
maxime  politique , règle  , fccret  , 
avec  lequel  le  Gouvernement  dirige 
les  choies  pour  le  bien  public.  Lat 
Rolitica  ratio. 

Rn2on  de  igttaldad.  Raifon  d'égali- 
té} c'ell  celle  qu'ont  entre  clics  deux 
quantités  égales,  quoiqu’elles  ne  fuient 
pas  femblablcs.  Lat  ÆquaUtatis  ratio. 

Raton  de  tnayor  defiguahiad.  RiVifun 
de  plus  grande  inégalité  ; c'cll  le  rap- 
port d'une  grande  quantité  à nne  plus 
petite,  par  exemple,  d'une  heure  à 
une  minute.  Lat  Ratio  mqjoris  fro- 
pcr/ioMii  itgqmlis. 

Ra^on  de  tnettor  dfJgttaJdad.  Raifon 
(le  moindre  inégalité)  c'cfl  le  rapport 
qn'unc  petite  quantité  a à une  plus 
grande,  par  exemple,  une  heure  à 
un  ^ur.  Lat.  Ratio  minoris  feofor- 
tUnis  iwequaüs. 

Raton  harmonica.  Proportion  har- 
monique. Lat.  Harmonica  ratio. 

Raton  irracionuL  Raifon  fourJe  on 
irrationnelle}  c'eft  celle  qu'on  ne  peut 
exprimer  par  aacun  nombre.  Lat 
JrynîioHalis  ratio. 

Raton  natur<d.  Raifon  naturelle, 
celle  qui  vient  de  U nature  même, 
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Î[tie  le  Imn  frm  nous  donne  ftns  le 
ccours  de  l'art  Lat  Rati''  naturaUs. 

Razon  racionaL  Raifon  rationnelle } 
c’cR  celle  qui  peut  s'exprimer  en 
nombres.  Lat.  Ratio  rationalit. 

Ratcnet  femejantes  o igttales.  Rai- 
fons  fcmblables  ou  égales.  Ce  font 
celles  dont  l’antécédent  de  l'une  con- 
tient autant  de  fois  fon  conféquent, 
que  l'antécédent  de  l’autre  contient 
le  lien.  Lat.  Ratimrs  .niitales. 

d raton.  Faqon  adverbiale.  A raî- 
fnn , à proportion , fur  le  pietl.  Lat 
Ratione  habita  ad. 

A raton  de  caiwze.  ExprcîTion  fa- 
milière qui  fignifie  qu'on  n'efl  pas 
exaâ  dans  un  compte.  Lat  RrapeJ- 
fera  ratione. 

Dar  razon  de Ji.  Rendre  raifon  de 
fa  conduite.  Lat  Sin  rati<mem 
En  raton.  F.*u,»n  adverbiale.  A l’é- 
gard de.  Lat  Vrout,  ^Moird. 

/-•r  raton  uo  quitte  futrta.  Le  bon 
droit  ne  veut  point  de  contrainte. 
Lat.  Ratione^  non  x*i  agendum. 

Poncr  en  razon.  Mettre  quelqu’un 
à la  raifon , le  ranger  à fou  devoir , 
mettre  deux  perfonnes  d'accord.  I.at. 
Pacare.  Sedare.  Ad  écqunm  rexvcare. 

Fonerfe  à razones.  Difpiltcr  avec 
quelqu'un  , en  venir  aux  paroles. 
Lat  Contendere  irrbiî.  , 

Toinar  la  raton.  Paflêr  en  comp-  : 
te,  coucher  fur  le  livre  de  raifon.  , 
Lat.  Rationes  revif ere  r c?*  ad~ 
noiare. 

RAZ0NA6LE , adj.  d'une  term. 
K.iifonn.'iblc,  juRc,  équitable,  con- 
forme à la  raifon.  Lat  Rationaiis. 
Æifuus. 

Ra/onable.  Raifonnable,  ce  qui 
cR  médiocre,  convenable,  fufHlânt 
Lat.  Modtraius.  AltiHocris. 

RazüNABlE.  Raifonnable  , qui 
cR  pourvù  de  raifon.  Lat.  RatiomUis. 

RAZONABLEJO,  ja  , adj.m,  i>f/. 
le  même  que  RazomAU.  Ce  mot  n'cR 
ufité  que  dans  le  Rilc  familier  & 
badin. 

RAZONABLEMENTE,  adv.  Rai- 
fonnabicment,  conformément  à l'équi- 
té. Lat  Jure. 

KAZONABLEMENTE.Raifonnahlc- 
ment , d'une  manière  raifonnable  , 
luffiüuitc,  conven.'iblc}  médiocrement 
Lat.  Afediotriter. 

RAZOKAL , ed/.  <Time  term.  le 
mémo  que  Racionad.  Ce  mot  a vieilli. 

RAZONAMIENTO , /.  m.  Raifon- 
nement, aéHon  de  raifonner}  il  fe 
dit  auRi  d'un  difeours  raifunné.  Lat 
Ratiocinatio.  Oratio.  Concio , nis. 

RAZOKAR,  V.  n.  Raifonner,  dif- 
courir,  juger,  exercer  fou  entende- 
ment Lat  Ratiocinari. 

Kazonar.  Raifonner,  parler,  dans 
un  fens  abfolu.  Lat  Conju'mlari.  Af- 
fart. 

RAZONADO  , OA,  part.  paff.  du 
v«be  Razonar.  Roifonaé,  ée.  JLat. 
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Conftibtdatus.  RaSiccir 'tus  ^ ir,  u^. 
ïl  E 

RE.  Partieuh  qwf  en  coinp'Jtcion  rr- 
gulormente  aumenta^  reduplica  la  Ji* 
gnijicacion  , ajji  en  nombres  ecme  en 
verbos } eowo  de  iMno , ReUnui } de 
C/amor,  Rccitmar.  Rc  , particule  qui 
fert  à compofer  la  plupart  des  mots 
de  la  langue , foit  noms , foit  verbes, 
A:  à les  rendre  réüuplicatifs , comme 
Plein,  rcplein}  Crier,  récrier. 

Re.  Note  de  MuCque , qui  mar- 
que le  fécond  ton  de  la  Gamme.  Lat 
iiccu/tiui  in  Altjtca  tonus. 

KEACCION,  f.  f.  Réaftion.  Ter- 
me de  Philofophe.  Aé^ion  du  corps 
qui  padt  contre  celui  qui  agit  Lat 
Reaciia , nis. 

REACIO,  CIA  , oif.  Ré- 

tif, ive}  têtu,  lié}  opiniâtre,  obRi- 
né,  éc.  Lat.  Prrtinax.  Pervicax. 

REAL,  adj.  dune  tenu.  Réel,  el- 
le } fuUde , exiibuit , efi'câif.  Lat  Rea* 
lis  y f. 

Real.  Royal,  ale;  ce  qui  regar- 
de , ce  qui  concerne  le  Roi.  Lat 
Regius , U , um.  Régalés , r. 

RtAt.  Royal,  grand  , magnifi- 
que, çiompciix.  Lat  R^ius.  i}loi~ 
didns.  Alagui/îcuf , o , ttm. 

Real.  Keel,  vrai,  certain,  aflu- 
ré.  Lat.  rerus.  Cerius. 

Real.  Réel,  franc,  fincerc,  in- 
génu , fans  détour.  Lat  Jugensau, 
Sinrerus , a , um. 

Real.  Royal,  noble,  généreux- 
Lat.  Regius. 

Real.  Réalc.  Terme  de  mer,  qui 
fe  dit  de  la  principale  des  galères. 
Lat.  Triremis  regiit. 

Real,  /.  m.  Le  Camp  dans  le- 

?|nel  une  armée  a fes  logcmeos  ; il 
e prend  pour  le  quartier  du  Roi  ou 
du  Général,  pour  le  quartier  de 
ferve.  Lat  orum. 

Real,  fc  prend  pour  l’armée  en- 
tière. Lat  ExereituSi  ùs. 

Keal.  Réalc  , monnoic  d'Efpagne 
qui  vaut  trente  - quatre  maraveJis , 
èc  qu’on  appelle  Real  de  reüon. 

Re^l  de  à cincuenta.  AVmnuye  d'ar- 
gent qui  vaut  cinquante  Réaiix  d'ar- 
gent doubles } elle  cR  fort  rare.  L.*it 
Aïoneta  argenUa  ex  quinquaginta  rrgj- 
Uhiis  argenteis. 

Real  de  à dos.  Double -Réalc  de 
plate , monnoie  effèâivc } la  quatriè- 
me partie  de  l'écu  commum.  Lat. 
Didrachumm  argenUtetn. 

Real  de  aguo.  Les  fbntainicrs  ap- 
pellent ainfi  la  quantité  d'eau  qui 
coule  dans  un  tuyau  de  plomb  dont 
le  diamètre  efl  égal  à celui  d'une  rca- 
te  d'argent.  Lat  Aqu*  portio  diame^ 
tro  regatis  argentei  meti/hrata. 

Real  de  à ocl*o.  Réale  de  huit 
Monnoye  qui  vaut  huit  réaux  d'.ar- 
gent  monnoye.  L.  l/nnolis  mgmuus^ 
REAt 
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Real  ^ à ocbo  de  J^Tatia.  Motw 
noyç  U'argent  qu’on  fabriqua  l'an 
i68<^.  qui  valott  douze  Réaux  de 
vcllon , fur  laquelle  étoit  gravé  le 
nom  de  U Vierge  avec  une  croix  au  I 
delTus.  Lat.  Duodenariui  uijeHteus.  I 

Real  de  à qtuure.  Monnoyc  d'ar- 
gent qui  vaut  la  moitié  d'une  Réalc 
de  huit  Lat.  SicUu  ar^enteus, 

KtM.dt  fbua.  Kcale d'argent  Mon- 
noyé  qui  vaut  b huitième  partie 
d'un  écn  commun.  Lat.  Drachma  ar- 
gcitten, 

Con  mi  real  y mi  paliu  Expredion 
familière , qui  flgnihe  qu'un  homme 
nous  aide  de  fa  perfonne  & de  la 
bourfe.  Lat  Ratà  parte  labore. 

jUrdio  real  de  Demi -réale 

de  plate.  Monnaye  d'argent  qui  vaut 
la  moitié  de  la  Réalc  d'argent  dou- 
ble, ou  huit  quarts  de  cuivre.  On 
l'appelle  communément  ReitüU'. 

6\'ntar  el  real.  Camper,  fc  fixer 
dons  un  endroit  Lat  Seilem  locare» 

REALCE,/. w.  Relief,  ornement 
en  bolTe  qui  scléve  au  delTus  de  b 
Tupcrficic  d’un  fond.  Lat  Anagfy- 
fhnmy  i. 

RealcE,  en  terme  de  Peinture, 
ReHecl  de  lumière.  Lat  Lux  rtjlexa. 

Klalce.  Relief,  métaph.  figni^ 
tout  ce  qui  fert  à bire  valoir  une 
chofe,  à lui  donner  plus  de  luftre 
& d’ecbt  Lat  SpUndor , ris.  Fr*’ 

Jlaiitsa.,  4t. 

REALEJO  , f,  m.  Orgue  portatif. 
Lat  JHu/ii  um  orgoHwn  minuS. 

REALENGO,  ga,  adj.  m.  ^ f. 
Roval,  ale.  Lat  Retins  y a,  um. 

IIEALETE  , f.  M.  le  même  que 
y ochene. 

REALEZA,  /!  m.  Magnificence, 
grandeur,  générofité.  Lat  J/qgnx/t 
centia.  Rej^ia  nobiliUss. 

RËALIDAD,  / /.  Réalité,  exit 
tencc  phyfiquc  & réelle  d'une  chofe. 
l.at  Reaiitas , atis, 

Realidad.  Vérité , fincéritc.  Lat 
Zngejtuitas.  Veritas. 

Eit  reaUiad  è en  vtriad  de  t'rrdad. 
Réellement , effcâivement  Lat  Ve- 
W.  Re  ipfa. 

REALMENTE,  od^'.  Réellement, 
Trayemeut , d'une  manière  réelle  & 
cffeéUve.  Lat  ReaUter.  Veri, 

REALZAR , V.  a.  RehaulTer , ren- 
dre plus  haut  Lat  ExtoUere. 

Realzae.  Rchaufier,  en  termes 
de  Peinture , fe  dit  des  touches  vi- 
ves & éclatantes  qu’on  donne  dans 
un  endroit  pour  le  faire  fordr  da- 
vantage. Lat.  liiuminare. 

Realzae.  RehaulTer,  fe  dit  fi- 
gurément  en  chofes  morales,  & fi- 
gnific  llluftrer,  agrandir,  embellir, 
cnnehir , donner  un  nouveau  lufire. 
Lat  Exornart.  JUufirmre. 

REALZAOO , OA , part.  du 
verbe  Rcalzar.  Rchaufie , éc.  Lat 
tw*  lUuJiratuSy  a,  um, 

Tarn,  II. 
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RralZado,  fignifîeauin,  Travail, 
lé  en  relief , en  bollc.  Lat  Labcre 
phryf'ia  exomatus  , a , um. 

REASSUMIR,  V.  a.  Reprendre, 
prendre  une  fécondé  fois.  Lat  Re~ 
fumere.  i 

j ReaSSUMIE  la  JuriJdiccûm.  Suf- 
, pendre  la  Jurifdidion  qu'on  avoit 
I donnée  il  quelqu’un , s'approprier  b 
: caufe  qu'il  avoit  en  main,  Tevoquer 
à foi , en  parlant  d'un  Juge  fupéricur. 
Lat.  Litem  ed  fe  avocare. 

REASSUMIDO,  da  , part. 
du  verbe  Reajfumir.  Repris , ife.  Lat 
Rtfumptus  y a , um. 

REASSUNCION,  /.  / Reprife, 
aéUon  de  prendre  une  fecoude  fois. 
Lat  Re/umptiûy  nis. 

REATA , / /.  Corde,  longe , ou 
courroie  qui  fert  i attacher  plufieurs 
chevaux  ou  bêtes  de  fomme  à b 
queue  les  unes  des  autres  en  voya- 
ge. Lat  Religaculumy  i. 

Reata.  Cheval,  mule  ou  mulet 
qu'on  met  à U volée  ou  devant  les 
autres  pour  tirer  plus  vite.  Lat  Pr«- 
vium  jumentum , i. 

Reata  , figurément  fignlfie  b 
condefccndance  qu'on  a pour  les  fen- 
timens  d'autrui,  uns  autre  raifon  que 
celle  de  fuivre  le  premier  qui  parle. 
Lat  Subfequtns  connit'entia. 

Vota  de  reata.  L'avis  qu’on  donne 
fans  réfléchir,  & feulement  pour 
! fe  conformer  au  fentiment  d'autrui. 

I REATADURA,  f.f.  L’adion  d'at- 
tacher de  nouveau , de  rattacher.  Lat. 
Religatio. 

i REATAR,  V.  a.  Attacher,  ratta- 
cher des  chevaux  ou  mulets  l b 
queue  les  uns  des  autres.  Lat  Reli- 
gare. 

Reatae,  figurcment,  Suivre  le 
fentiment  du  premier  qui  parle.  Lat 
Feiibus  ire  in  fententiam  alicujus. 

REATADO,  DA,  fart.  paj'.  du 
verbe  Reatar.  lUttaché , éc.  Lat  ReU- 
gains  y a , um, 

WEATO  y f.  m.  L'état  d'un  crimi- 
nel , la  condition  de  l'accufé.  Lat 
ReatiUy  ùs. 

RE.'WENTAR  ♦ a.  Rejetlcr  , 
retourner  à jetter  b paille  au  vent 
pour  voir  s'il  n'y  cit  refié  aucun 
grain.  Lat.  Iterum  ventilare. 

REBALSA , f/.  Détention  de  l'eau 
dans  fon  cours , marre , étang.  Lat 
AquÆ  Jlagnatio. 

Rebalsa,  en  terme  de  Médecine, 
fe  dit  des  humeurs  retenues  dons  quel- 
que partie  du  corps , Ik.  qui  forment 
des  abfcès.  Lat.  ibonorum  Jlagnatio, 

REBALSAR,  v.  a.  Arrêter  le  cours 
de  l'eau  ou  de  quelque  autre  liqueur, 
de  manière  qu'elle  forme  une  marre 
ou  un  étang  dans  quelque  endroit 
Lat.  Stagnare. 

Rekalsar,  fe  dit  figurément  d'ai}- 
très  chofes , quoique  non  matérielles. 
Lat  Stagnart,  Rtfidert, 
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RebalSAESE  loi  humores.  S'arré" 
ter  , fe  fixer  dans  quelque  partie  du 
corps , en  parlant  des  humeurs.  Lat 
Sti^nare. 

REBALSADO  , DA  , part.  pajf.  dti 
verbe  Rebaljar.  Détenu  , uè.  Lat 
Detentus.  Stagnons. 

REBANADA  , f.  f.  Trcnche  de 
pain  , de  jambon , de  melon  , &c. 
Lat  Frujltsm , i. 

REBAKADILLA , f.  f.  dim.  Petite 
trenchc.  Lat.  Frufubsm. 

REBANAR  y v.  a.  Couper  par 
trenches  *•  il  fe  dit  ordinairement  da 
pain.  Lat.  In  frujla  fecare. 

Rebanae,  lignifie  auQî  Couper 
une  chofe  d'un  bout  à Tautre , dans 
fa  longueur.  L.  In  hngum  difeindere. 

REIBANADO  , OA  , part.pa^.  dn 
verbe  Rebmar.  Coupé,  ée  en  tren- 
ches , ou  en  long.  Lat  In  hngum 
difcijjits  y a y um.  In  fmfla  ftHns. 

REBAÎ4ADERA  , f.  f.  Crochet 
Infirument  de  fer  dont  00  fe  fert 
pour  retirer  ce  qui  tombe  dans  les 
puits.  Lat.  Ferreus  circuUu  variis  bar» 
parginibus  pendentibus  infruHus. 

REBAÂAR  , V.  O.  le  même  que 
Arrtbahar. 

R£BA5^AD0,  da  , part.  pajf.  du 
verbe  Rebanar  : le  même  que  Arrt^ 
banado. 

REBAl^EGO , GA  , adj.  m.  ^ f. 
Qui  concerne  un  troupeau  de  bêtes  à 
bine.  Lat.  Gregwrins , a , son. 

REBA^O  , f.  w.  Troupeau  de  bê- 
tes à laine.  Lat  Grtx , rrr. 

I Rebaho  , fe  dit  auSi  d'un  amas 
de  différentes  chofes.  Lat  Grtx, 

RsiAho.  Troupeau , fe  dit  en  fent 
moral  des  fidèles  par  rapport  i leurs 
Pafieurs.  Lat  Grex. 

REBAFTIZAR,  v.a.  Rebatifer,  réi- 
térer le  Batême.  Lat  Iteratd  baptiutre. 

REBAFTIZADO  , da  , part.pqf. 
du  verbe  Rebaptitar.  Relrarifé  , ée. 
Lat  Iterum  bitptizatus  , a , um. 

REBATAR , v.  a.  Terme  ancien , 
le  même  que  Arrebatar. 

REBATADO , da  i le  même  que 
Arrebatado. 

REBATE , f.  m.  Difptttc , querel- 
le , conteftation  , débat  Lat  Rixa. 
Jttrgiwn.  Contentio. 

REBATINA  y f.  f le  même  que 
Arrebotiha. 

REBATIR , V.  fl.  Réfifier , repouC- 
fer  , parer,  empêcher  Telfet,  b vio- 
lence de  quebue  chofe  , s'en  dcFciw 
dre.  L.  Profuÿare.  Impetum  reprimere. 

Rebâtir,  fe  dit  aufiî  figurément 
en  Morale , & lignifie  S’oppofer  aux 
pafiions , en  anêter  I cffct  Lat  Ro- 
pellere.  Repyimere. 

Rebâtie  , en  terme  d'Efcriroc  , 
c'eft  parer  un  coup  d'épée , Técarter. 
Lat  HoJHs  erfem  rtfetlere. 

Rebâtie.  Rabattre,  en  terme  de 
I gens  d'affaires,  ligntfie  Retrancher,  d^ 
i duire.  diminuer.  L,DùnnmtTt*Desnere. 

Kkk  RE* 
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REBATIDO  , DA  , pa£.  iln 
▼crhc  Rchatir.  Ucpoufle  , éc.  L.  Rt~ 
fidjui , a , WH. 

REBATO  , f.  m.  Irruption  , in- 
curGon,  furprife,  Attaque  imprévue. 
Lat.  Of>p!ififtatio.  Incuvfus. 

Rebato,  fc  dit  au(G  de  toute 
autre  chofe  qui  furvienr  à limpro- 
viile.  Lat.  Irruftio,  Rc^tntind  occu^ 

fittio. 

Kebato  , G^nific  nu(G  Allarmc, 
figiul  qu’on  donne  par  des  cris,  on 
avec  des  inGrumeas  de  guerre , pour 
faire  prendre  les  armes.  Lat.  Concla- 
ttuuio  ad  urma. 

Reba  ro.  Tumulte,  fe  dit  Gguré- 
ment  du  trouble,  du  foiilcvcment , 
de  l impétuofité , de  l'cmotion  des 
paiGons.  l.at.  AI>tiu.  Impftui. 

Rerato,  en  parlant  des  humeurs 
& des  m.iljdies , cG  une  altération 
prompte  & t'ubite  ^ui  ne  pennet  pas 
de  diSerer  les  remedes.  Lat.  Repenti- 
lu  in  huweribut  aiteru/io. 

CcftT  de  reëuto.  Surprendre  à rim> 
proviGc.  Lat  Itnpjratujn  occupare. 

REBAXA,yl/.  Rabais,  diminu- 
tion de  valeur  ou  de  quantité.  Lat. 
2)i>ninutio , nis, 

RERAXAR,  v.a.  RabaifTer,  met- 
tre plus  bas.  Lat  I^Vinucrt.  ÏHnti- 
tiutre. 

Rebaxai.  Rabaifler , Mettre  an 
nbah  dans  les  marchés  que  Ton  fuit 
Lat.  jMinorit  pretii  iterum  licitari. 

Rebaxab.  RabaiGer,  dter,  dimi- 
nuer en  quantité  ou  en  valeur.  Lat 
SumtMitm  drmj»arre. 

Rebaxab,  en  terme  de  Peinture , 
AGbiblir  les  teintes  , faire  perdre  les 
jours  dans  les  ombres.  Lat  Lucent 
Juppritnere. 

REBAXADO  , da  , p^tri.  pajf.  du 
verbe  Rchaxar.  Rabaiffé  , éc.  Lat.  Di- 
tninulu!  , e , w». 

REBAXO , /.  m.  Terme  de  Menui- 
Gers  & de  tailleurs  de  pierre.  Entail- 
le , cran , crenclure  pratiquée  dans 
le  bois , ou  dans  la  pierre.  Lat.  Cre- 
va itna. 

REBELARSE,  v.  r.  Se  rebeller, 
fc  foulcvcr , fc  révolter  , mépriler 
l’autorité  des  lotx  & du  Prince  , ti- 
ter  l'épée  contre  lui.  Lnt  Rehrlii^r. 

Rlbelabse,  fignîGe  auüi  Rom- 
pre  avec  qnelqu'uu  , fe  brouiller 
•vec  lui.  Lat.  Àb  ariicitia  df/crt  r. 

Rebelarse.  RdiGcr  , s’oppofer 
«ux  efforts  qu'on  employé , fe  dit  des 
chofes  inanimées.  Lat.  Rejijhre. 

Rebelarse.  Se  révolter,  fc  re- 
beller , fc  dit  Ggurcment  en  Morale 
des  palGoas  & des  dcGrs.  Lat.  Re- 
helitrt- 

KEBELADO,  da  , port.paj'.  du 
verhe  RebiUrfe.  Rebelle,  ée.  L.  Ae- 
htUif  , r. 

REBELDE , «i».  «Tw»e  ferm.  Re- 
belle i qui  fe  révolte  contre  fon  Soii- 
Ycniflÿ  qui  téûilti  à fes  Supcriciusj 
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Îui  ne  veut  pas  obéir  aux  Loix.  Lat  i 
•fbelüs.  ! 

Rebelde.  Rebelle,  indocile,  opi- 
niâtre , ddbbciflfant  f H fe  dit  aufli  ' 
des  maux'  & des  maladies.  Lat  Re~ 
beiJii.  IndociUs.  Contumax. 

Rebelde,  en  terme  de  Pratique, 
fc  dit  de  celui  qui  refufe  de  compa- 
roitre  & de  fe  préfeoter  eu  JuGice. 
Contumax.  Lat.  Contumax. 

Rebelde.  Rebelle  , fe  dit  Ggu- 
' rément  en  Morale . des  paflîons  qui 
fe  rcvoltent  contre  la  raifon.  Lat. 
Rtht'Lit. 

REBELDIA  , / /.  DéfobéilTancc 
opiniâtre.  Lat.  Contumacia.  Inohedien- 
tüt.  RtheUio , nis. 

Rebeldia,  fignihe  auflî  Opiniâ- 
treté , ohGination , réfiGancc.  Lat. 
Rtjiilentùt.  Contwnacùf, 

Rebelpîa  , en  termes  de  Prati- 
I que  , Contumace  , refus  de  compa- 
roir , de  fe  prefenter  en  JuGice.  L. 
Contumacia. 

En  TibtUJa.  Façon  adverbiale.  Par 
contumace.  Lat  Fro  cmtumacia. 

KEBElION  , f.  f.  Rébellion, 
révolte  d’un  fiijet  contre  fon  Souve- 
rain. I at  Rtbelliit^  nis. 

KEBELLIN,/  m.  Ravelin.  Ter- 
me de  fortiBcation.  C'eG  cc  que  nous 
appelions  Demi -lune.  Lat.  trofugna- 
cuU  fenus. 

REBELON,  aâj.  Terme  deAîané- 
ge  , qui  fe  dit  d'un  cheval  rétif. 
Lat.  Inàocilis. 

RE6EKCAZO  , f.  m.  Coup  de 
fouet , d'écourgée.  Lat  Scutiex  ifius. 

REBENQUË  , /.  m.  Ecourgée, 
fouet  compoli  de  pluGeurs  brins  de 
cordes , ou  de  pluficuis  lanières  de 
cuir,  dont  on  le  fert  pour  châtier 
tes  Gircats.  Lat  Scutica^  x. 

REBIEN,  «dr.  Très  bien.  Ce  mot 
cG  du  Gile  familier.  Lat.  Optimi. 

REBISAVUELO,/.  w.  Trifaycul, 
père  du  hifayuil.  Lat  i. 

REBI/NIETÜ,/.  w.  Arrière-pc- 
tit-GIs.  Lat  Abnepoi^  lis. 

RKB^E,/  M.  figniGc  en  jargon 
les  F’efres.  Lat.  Ciwtes. 

REBOCINÜ,  /.  m.  Efpèce  de  pe- 
tite mantille  que  les  Ëfpagnoles  met- 
tent fur  leur  col.  Lat.  Jlulithrt  pal- 

REBOLUDURA,  /.  /.  Chambre 
qui  rcGe  dans  l’ame  des  canons  qui 
ont  été  mal  fondus.  Lat.  Itttormenti$ 
beUicis  vitimn. 

REBONAR  , f.  «.  S'.irréter  par 
la  trop  grande  abondance  d*eau,  fe 
dit  d’un  moulin.  Cc  mot  cG  ufîté 
dans  les  montagiKs  de  Biirgos.  Lat. 
Rotum  nscMitii  JtJîrre  ob  aqux  Juptr- 
Jfueniiam, 

REBÜSADÜRA  , f.  f.  Déborde- 
ment , rcgorgtraeat  d’eau , ou  de  quel- 
que autre  liqueur.  I.at  Extmdsttie. 

RKBOSAK,  t».  n.  Regorger,  dé- 
boider,  fuimoata  les  bordù  ic  dit 
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de  l’eiio  & de<  nitrce  lifoenn.  Lit. 

EjrunJUvre. 

Rebosar,  fe  dit  par  cxtenGoa 
pour  Surabonder,  regorger  de  biens. 
Lat.  Ahundtire.  Âjfîuere. 

Rebosar  , Ggurément  , Ggnifie 
Faire  connoitre  par  fes  paroles  & 
fes  aélions  cc  qui  fc  pafTe  au  dedanc 
de  nous,  Lat.  Ritte/eare.  Exxfltmrr- 
RcIt.  Del  pobre  Li  bolja  etm  poev 
reko/ii.  Ce  proverbe  figniGe  que  le 
moindre  bien  fait  plaiGr  à celui  qui 
eG  dans  l'iiuligencc. 

REBOTADLRA,  /. / Laftion  de 
rechafier , repoufler  , renvoyer  la  bal- 
le au  premier  bond.  Lat 
Rebotaoura.  Rcbouchement  , 

, emouflement  d’une  chofe  pointue  , 
rivurc  d'un  clou.  Lat  ObtuCo^  nis, 
REBOTAR,  V,  «.  Rechafier,  ren- 
voyer la  balle  au  premier  bood.  Lat 
Reptüere.  Rrpercuttre, 

Rëbotar.  S’altérer,  s'évanouir» 
fe  paQer,  s'aGbiblir,  diminuer,  fe 
dit  en  parlant  des  conteurs  & de  la 
! qualité  d’une  chofe.  Lat  Dtjicere. 

Zangurrr.  Etajfr/ffrr. 

' Klbotar.  Reboucher,  émouffer 
' ta  pointe  ou  le  taillant  , river,  ri- 
I battre  la  pointe  d'un  clou.  Lat.  He- 
' bttjre.  Obtrntdere. 

j REBOT.ADO,  da  , p^irt.  pajl  ds 
[verbe  Rebotar.  RechaflV,  cc , rivé, 

I ée , altéré , ée.  Lat  Rtpuljus.  Reper^ 
cuJhs.  Ohttifus , a , wn. 

REBOTE,  /.  m.  RebondUTemeot, 
aâion  par  laquelle  un  corps  reboo- 
ilit  aprn  avoir  touché  la  terre.  Lat 
I Reftxio , nis. 

\ De  rebete.  FaçMi  adverbiale.  Da 
fécond  coup , de  rebond  | il  Ggnifie 
; anÛi,  Du  même  pas,  du  même  faut» 

' en  même  ttms.  Lat  Ex  nlitm  tnif* 
Jhmt. 

1 REBOTIC.A ,//.  Arrière- bouti- 
I que  d'une  Apoticaircrie,  Laboratoire. 

I Lat.  i harmeuofcLt  pajînhr  e^cinsu 
I REBOTIG.A , yi  /.  le  meme  qor 
: TraftieiiLi.  C’eG  un  mut  ufité  dans 
l’Aragon. 

RÉBOTIN,/w.  La  féconde  feuil- 
le que  pouffe  le  meurier,  qui  n’efc 
bonne  â rien.  Lat  /Wia  fecundè  puU 
; lulstntia  in  meris. 

: REBOZAR  , V.  a.  le  même  que 

1 Arrebozar.  Ce  dernier  cG  plus  uGté. 

I REBOZADO,  OA:  le  même  que 
, Arreboraio. 

\ RKfiOZO , /.  t».  le  même  que  £»r- 
I bozo. 

I REBRAMAK , t*.  ».  peu  iiGté. 

I Bràmcr  pluGciirs  fois,  ou  fam  cvflc. 

I Lat.  Rfbofire.  Rf/anare. 

I REBUDI.^R  , «.  Terme  de  chaf- 

[ fc  f qui  fe  dit  du  fangUcr  qui  gru- 
I mêle , qui  crie.  Lat.  Gruntiire. 

REBUKNO,  NA,  m(r.  w.  £sf 
I Fort  bon,  ne,  excelleot,  te.  Lat 
; OpbifHttf , a , «a». 

i RSfiUJAR]  V.  t.  1«  Bitoc  qtic 
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Arrehttjar.  II  fe  dit  des  femmct  qui  \trbe  Recahar.  Obtenu,  ne.  Lit  Oh-  Kecaek,  figurément, Heriter  d'na 
fè  Couvrent  de  leur  voile.  tentus.  Impetratus^  a,  ton.  bien  , d'tm  cn^loi  , d'une  dignité 

REBÜJO,  /,  w.  L’aéHon  par  la-  RECADÉRO,/m.  Mcflager , qui  oiiun  antre  pofledoit  Lat  Revolvi, 
quelle  les  femmes  fe  couvrent  pour  fait  les  mefTages,  les  commilTions.  Redire. 

n'étre  point  connues.  Lat.  Orûobve-  Lat.  Mcmdatarius.  /Tunttus^  ii.  RECAIDA,  /.  /.  Rechute,  nou- 

htio.  i RECADO , f.  tn.  Meflagc , envoi  vcUe  chute , l'aftion  de  tomber  une 

REBULLIR,  V.  n.  S'émouvoir  , qu'on  But  d'nne  perfonne  à nnc  au-  féconde  fois  par  terre;  mais  ce  terme 
s'agiter,  fc  troubler,  fe  remuer.  Lat.  tre , pour  lui  faire  favoir  ou  appren-  cll  plus  ufîte  dans  le  fens  moral, 
CovtMm^eri.  Jl^itari.  dre  d'elle  quelque  chofe.  Lat  JLut-  fignific  Récidive , retour  au  pcché« 

REBÜLTADO,  DA  , aij.m.  datunt.  Kuntites.  Lat.  Rrddîva.  />Tovuj  l-xf/us, 

le  même  que  Ahultado.  Recado.  Compliment  d’amitic  , Kecaida.  Rechute,  retour  d'un« 

REBÜRUJ.qR , v.  a.  Cacher  , cou*  de  civilité,  que  s'envoyent  les  per-  maladie.  Lat.  rcpitith, 

Trir  quelque  chofe  en  en  faifant  un  Tonnes  qui  fc  connoiflTcnt  Lat  JoAtr  KECALAR,  v.  a.  Pénétrer,  s'in« 
paquet,  en  la  roulant,  en  l'entor-  mijfa.  finiier  peu  à peu  dans  les  porcs  d’un 

tortillant;  embrouiller.  Lat  Couvai-  Kecado.  Régal,  cadeau,  préfent  corps  Icc,  s’imbiber,  imprégner,  en 
cfrr.  Circvufictvere.  qu’on  envoyé  à une  perfonne  abfen-  parlant  de  l'eau  ou  d'autre  liqueur* 

REBUKUJADO,  DA  , part.  paf.  te.  I.at.  Denum^  i.  Lat.  lnéuere. 

du  verbe  Keburujar.  Entortillé,  éc,  RfcCADO.  Provifion  des  chofes  né-  Recalae,  en  termes  de  Marine, 

roulé,  éc,  embrouillé,  éc.  Lat  cefTaires  pour  une  entreprife.  Lat  fe  dit  du  vent  qui  recommence  à 
ev/tf/w , 0,  itm.  Necejh-iu , orum.  fouSler  après  un  calme.  Lat  Dénué 

REBURUJON , /!  m.  Boule,  pc-  Recado,  fc  dit  auflî  des  provi-  fpirare. 
lote,  que  l'on  Biit  avec  les  mains,  fions  journalières  qu'on  apporte  du  RECALADO,  DA,  part,  paji  du 
d un  faiillct  de  papier,  d'un  mor-  marché.  Lat  Diarium  nnptum.  verbe  Recalar.  Lat  Imbutusj  a,  «»«. 

ccau  de  linge.  Lat  Twmr  xel  gbbus  Recado*  fe  dit  aiiifi  de^tout  ce  RECALCADAMENTE,  adv.D’unc 

farttis.  qui  cft  néccflairc  pour  faire  une  cho-  manière  ferrée  & preflec.  Lat.  i'on^ 

, REBUSCA , Recherche,  foin  le;  comme,  Recada  de  eferibir^  tout  fertim. 

qu'on  prend  de  chercher , de  recueil-  ce  qui  cft  nécefTàire  pour  écrire;  Recalcadamente,  figurémciit, 
lir  quelque  chofe.  Lat  Inqu\fitio.  Jtt-  Recado  de  decir  jWJfa  ^ tout  ce  qu’il  & en  ftilc  familier,  figntfic,  A di« 
nis.  fout  pour  dire  la  Meffe.  Lat.  Ad  vcrfcs'fbis,  à pluCciirs  reprifci , & 

Remjsca.  L'aâion  de  grapillcr  aliquid  necejfarium.  toujours  avec  de  nouvelles  marques 

après  la  vendange  faite.  Lat  f'^inde-  Recado  , fignific  Abondance  d’une  d'orgueil  & de  préfomption.  Lat, 

mU  re/îdu^  colltiiio.  chofe.  Lat.  Copia.  Iteratè.  Pertinaàter. 

Kebusca.  Fruit  qui  refte  fur  les  Hai  recado  dé  eflo  « aqueîlo.  H y a RECALCADURA  , f.  f.  EntalTe* 

arbres  après  la  recolle*  Lat  Rtli-  abondance  de  ceci  ou  de  cela.  ment,  aélion  par  kqueUc  on  met 

V**-*-  Recado,  fe  dit  auÜi  de  tous  les  pluficurs  chofes  en  un  tes  les  unes 

RebusCA.  Les  reftes,  les  rognu-  papiers  , pièces  , actes  néccflaircs  fur  les  autres.  Lat  Confertio.  IttatU 
res,  les  ordures  de  quelque  chofe  dans  un  procès,  & qui  fervent  pour  cedio^  nis.  FarturOf  <e, 
que  ce  foil.  Lat.  jQuijquilUy  aunn.  1a  juftification  de  fon  droit  Lat/»-  RECALCAR,  v.  a.  Prefler,  fer* 

^iie  hertwifîaa  de  rebiifca  0 rebufeo.  ftrtontnta^  arum.  rcr,  bourrer,  entaflTcr,  mettre  dc- 

Phrafe  dont  011  fc  fert  pour  fe  ino-  A huen  recado  it  é recada.  Façon  dans,  remplir,  fouler,  refouler.  Lat 
quer  d’un  homme  qui  fans  rien  foi-  adverbiale.  A coup  fur , fûrement  Recekare.  IncuUart.  Canftrcire. 
je  veut  kaiicoup  gagner.  ' Lai.  In  ttao.  Recalcar,  fignific  auOî  Rem* 

REBUSCAR,  c'.  <1.  Grapillcr,  cher-  Uacer  aJgun  mal  recado.  Faire  queU  plir  une  chofe  en  prclTant  ce  qu'on 
elier  les  petites  grapes  que  les  ven-  que  chofe  de  mauvais,  jouer  un  mau-  met  dedans,  pour  quil  en  entre  da« 
Mangeurs  ont  lainées  à la  vigne.  Lat  vais  tour.  Lat  Ino^ciqfam  rem  pa-  vantage.  Lat.  Inculaue. 

/{eüqmas  %>indemU  iegert.  trare.  ReCALCAISE,  v.  r.  Retlîre,  ré- 

Rlbüscar  , fignific  aulTi  Glaner,  IJtvur  recado.  S'en  retourner  aprè^s  péter  pluficurs  fois  la  même  chofe, 
ramafler  les  épis  égarés  & négliges  avoir  été  châtié,  ou  réprimandé  fé-  Lat  Repetere. 
dans  un  champ  moüTonné.  Lat.  J/ry-  vércment.  Lat  Alale  acceptum  abire.  RECALCARSEp/p//.  Sedonneruoe 
Jts  rcUquias  legere.  Sacar  les  r^cadw.  Aller  chercher  entorfe.  Lat  Pedan  retorquerî. 

Rebuscar,  p.ir  extenfion,  figni-  les  lettres  pour  la  publication  des  RECALCADü,  da  , part.  paf. 

fie,  Fureter,  chercher  partout.  I*at  bans.  du  verbe  RccAcar.  EntalTé,  foule j 

jKMirere.  Im>eJ}igarc.  SW  tfto2o  de  buen  recado  ^ fc  dit  îro-  prdîc,  ée.  Lat  Recalcatus.  /;«ndca< 

REBUSCADO  , da  , part.  pajf.  niqiicment  d'un  homme  qui  s'acquit-  tus.  Confertus,  <i,  uw. 
do  verhe  Rebu/car.  Grapillé,  ce,  te  mal  des  commiflions  qu’on  lui  don-  RECALCITRAR , o.  a.  Ruer  rc* 

glané , éc.  Lat,  Leûut , a , um.  ne.  Lat.  Lepidè  mandata  pofecutum  gimber.  Lat  Recakürare.  * 

REBUZNADOR./w.Cricur,  qui  eje.  Recaeci trar , figurcment,  Ré„ 

trie,  qui  brait,  comme  les  ânes.  Lat.  Rcfir.  Al  moto  mal  mmtdado  poner-  fifter,  défobéir,  regimber.  Lat  Àe* 

Mtidens.  h la  mefa  y enviarle  al  recado.  Ce  cakitrare. 

REBUZNAR,  V.  «.  Braire,  corn-  proverbe  fignific  que  rcfpoir  du  gain  RECALZAR,  r.  a.  Tcrmede Peiiw 

me  font  les  ânes.  Lat  K\dere.  anime  les  perfonnes  meme  les  plus  turc.  Poncer,  paffer  fur  un  dcflciii 
Kebuznar,  entérine  bnrlcfqnc,  pareneufes,  & les  excite  à bien  foire,  piqué  du  charbon  en  poudre  enfer* 
Bnirc,  chanter  mal.  Lat.  A'^dtTf.  RECAER,  t».  ».  Recheoir , tom-  mé  dans  un  nouet  Lat.  Imprimerez 
REBUZKO,  f.m.  Braiement,  cri  ber  une  fécondé  fois,  retomber,  Lat  RECALZO , /.  »r.  CrépiflTure,  lad 

de  l'âne.  Lat  Ruditus,  ût.  Ruidere.  RcUbi.  tion  de  crépir  une  vieille  muraille, 

RECABAR,  V.  ».  Obtenir  ce  qu'on  Recaer.  Recheoir,  fc  dit  des  qui  cft  endommagée.  Lat. /i«d«wir/i* 
défirc  â force  de  prières , de  fnp-  rechutes  de  maladies.  Lat  Rekbi  tu  ti  fulcimetuusn. 
plications  &.  d'inftances.  Lat  Obtine-  morbunt.  RecalZO  , b RECAL70W.  Secon- 

Recaer.  Retomber  fous  le  pou-  de  jante  qu’on  met  aux  roues  pour 
ELCABADO,  da,  part.  paj.  du  voir  d’autrui  Lit  Ktùtkù  J fiipplccr  à la  bande  de  for  qui  man- 

Kkk  A que- 
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^e.  Lat.  Rôtit  Ugnna  ctnihus , i. 

RECAMAR , V.  a.  Rccamcr , en- 
richir un  brocard  d’or  ou  d'argent 
d'un  nouvel  ouvrage  en  forme  de 
broderie.  Lat.  Etninenii  taborc  acu 
fi'iZi'rc. 

RECAMADO,  da«  part.lhij'.  du 
verbe  Recamar.  Recamé , éc.  Lat 
£j»inn$ti  lubort  acu  fiV/wx,  o,  um. 

KECA.HARA , /.  /.  Garderobe  , 
chambre  voîfine  de  celle  où  l’on  cou- 
che, & qui  fert  à garder  les  habits. 
Lat.  ConiLiXft,  ù.  Amutriian^  ii. 

Recamara.  Eqyipa^  de  voya- 
ge. Lat.  ApParatiis  t'/atorivx. 

RECAMBIAR  , v.  a.  Rechanger , 
rctroquer  une  chofe.  Lat.  Denuc  per- 
fnutnrc. 

Recambiar,  en  termes  de  négo- 
ce, c'dl  ajonter  un  nouveau  change 
au  premier , ce  qu'on  appelle  Re- 
change. Lat  Aiuitocifmum  faettt. 

Recambiar  , figoifie  auSi  Bril- 
ler, éclater,  luire,  reluire.  Lat  M'u 
Cjrt.  Spltndert. 

RECAMBIADO,  oa,  fart.  paj‘. 
du  verbe  RtcoMthictr.  Rechiuigé , éc. 
Lat  Denuô  fcrmututus , a , utn. 

RECAMBIO,  /.  m.  Second  chan- 
ge, fécond  troc  d'une  même  chofe. 
Lat  JUrata  ffrtmaatio , iri;. 

Recambio.  Rechange,  terme  de 
négoce.  Ceil  un  fécond  droit  de  chan- 
ge qu’on  doit  pour  les  lettres  pro- 
teftées.  Lat^  Anaiocifmtts  ^ i.  Secun- 
da  tffura. 

Recambio,  Métaph.  fîgnifie  Ré- 
compenfe  qui  engage  à une  nouvel- 
le rcconnoid'ance  celui  qui  la  reçoit 
Lat  RftHUfuratia  f nis. 

Recambio  , en  jargon,  une  Ta- 
verne. Lat  CaufonUf  a. 

RECAMO,  /.  m.  Broderie  qn'on 
fait  fur  un  brocard  d’or  ou  d'argent 
Lat.  Sufercminen$  labor  in  efere  phrygio. 

Kecamo.  Boutonnière  de  galon. 
Lat  Umho  ernata  fihuki. 

RECANCANILLA  , f.  f.  Dandine- 
ment,  l’aâion  de  dandiner  en  mar- 
chant comme  font  les  enfws  qui 
feignent  de  boiter.  Lat  {^kmdkaiio- 
nii  Jiciio.t  wi. 

RECANCANILLA,  figurémcnt,  fi- 
mitie  Ton  de  voix  aficélé,  manière 
2e  parler  alembiquée,  déguifement, 
tergiverfatien.  Lat.  /•  fmnant  ajcc- 
taiio , Jimulatio.  Efttgium , ii. 

RECANTACION  , / /.  Retrafta- 
tion  , aéüon  par  laquelle  on  fe  re- 
traÛe  de  ce  qu’on  a dit  ou  écrit , Pa- 
linodie. Lat  Patinedia , 

RECANTON  , /.  m.  Borne  qu'on 
met  aux  coins  des  portes  & des  rués , 
pour  que  les  voitures  ne  heurtent 
point  contre.  Lat  A/eta^  tr. 

RECAPACITAR , v.  a.  Rappeller , 
répéter  & remettre  dans  fon  efprit 
quelque  chofe  ^ur  ne  la  pas  oublier. 
Lat.  HtcoUrc.  Rewini/ci. 

^UbCAPACiTADO,  PA> 


du  verbe  Rccapacitar.  Répété , éc. 
Lat  In  ntfmarittm  rtvftfus , a , um. 

RECAPIO , / m.  Ce  qui  refte  de 
foye  à un  écheveau  dont  on  a été  la 
plus  grande  partie.  Ced  un  terme 
ufité  dans  la  Murcie.  Lat  Seriez  mc- 
fiUTiC  fars  re^Jua. 

RECAPitULACION  , /.  /.  Réca- 
pitulation , fommaire  d’un  difeours 
ou  d'un  écrit , failànt  mention  en 
.ibrcgc  de  Tes  principaux  articles.  L. 
Epilogus , i. 

RECAPITULAR , v.  a.  Récapitu- 
ler , reprendre  fommairement  ce  qu'on 
a dit  dans  une  harangue  , dans  un 
écrit  Lat.  Rfruntrre. 

RECAPITULADO , da  , part.  paf. 
du  verbe  Recapindar.  Récapitulé , ée. 
Lat.  RfJuMptuf , a , tu». 

RKCARGA , / /.  Recharge  , aug- 
mentation d'impoiition  , furcharge  , 
furcroit.  Lat.  Onus  /uperadditum. 

RECARGAR  , v.  a.  Recharger , 
charger  une  fécondé  fois.  Lat  Jlovo 
outre  gravarr. 

Recabgar  , fignifie  aulB  Impu- 
ter un  nouveau  crime  i quelqu’un, 
j L-at  crime»  cb/icere. 

Recargar,  en  termes  de  Prati- 
I que , Recharger , retenir  un  prifon- 
1 nier  par  un  nouvel  écrou.  L.  Reum 
carceratw»  ttoviter  retinerc. 

Recargar  Ut  calcntura.  Redoubler  , 
en  parlât  de  la  fièvre.  Lat.  Recru- 
defeert.  Incr^crre. 

RECARGADO,  'ùk^part.paf.dxk 
verbe  i^rcorgar.  Rechargé,  ée.  Lat. 
Nova  onere  gr«»o#ja  , a , lo». 

RECARGO , f.  m.  Nouvelle  char- 
ge qu’on  l^t  h un  criminel  , nou- 
veau crime  qu'on  lui  impute.  Lat 
Havi  crimmis  ohjeâh. 

Kecargo.  Recharge,  rcitcratiou 
d'no  ordre , d'une  recommandation , 
d’une  demande.  Lat  litraia  , 
poJluLstio , Hss. 

Recargo  , en  termes  de  Palais, 
Recommandation  ; aélion  par  laquelle 
on  recharge  un  prifonnicr  par  un  nou- 
vel écrou.  Lat  Alandutuin  ui  vinUi 
noviter  retinen^. 

Recargo.  Redoublement  de  fiè- 
vre. Lat  Accrjfus , ù$.  Jnerementum , #. 

RECATA , f.  f.  L’aftion  de  regou- 
ter  une  chofe.  Lat.  Iterata  gujhuio. 

RECATADAMENTE,  adv.  Sage- 
ment , prudemment,  avec  retenue  , 
adroitement  Lat.  CautL  Prudniter. 

RECATAMIENTO  , /.  m.  le  mè- 
me  ope  Recato. 

RÊCATAR,  v.a.  Prendre  garde, 
être  for  fes  gardes  , agir  avec  pré- 
caution • fc  défier.  On  employé  or- 
dinairement ce  verbe  avec  le  pronom 
perfooncl.  Lat  Cavtre.  Cox^fè  agent. 

Recatar.  Regouter , goûter  de 
nouveau.  Lat  Iterato  guflert. 

Recatarse.  Craindre,  douter, 
fc  défier  du  fuccès  d'une  catreprife* 
Lat  limtjre*  Emri,  ■ — - 


RKCATADO  • DA  , part.  paj".  dn 
verbe  Recatar.  Regouté  , ée  i Craint , 
te.  Lat  Cauti  aâltu.  Regi^aius , a , 
um. 

Kecatado  , fignifie  auflî  Sage  , 
prudent , avifé , circonfpcâ.  Ceft  un 
Hifpanifmc.  Lat  Cautut.  Prudens. 

Recatado  , fe  prend  ordinaire- 
ment pour  Modefle , qui  a de  la  pu- 
deur. X-at  Uantjlus.  Pudicus. 

RECATEAR  , v.  a.  le  même  que 
Regate^tr. 

RECATE.ADO , da  , part,  pajf,  du 
verbe  Rccatear:  le  même  que  Regn- 
ttado. 

RECATO , f.  nt.  Précaution,  pru- 
dence , retenue,  habileté,  fubtilité. 
Lat  Cautio.  CaUiditas. 

Recato  , fe  dit  auflli  de  ce  qui 
ell  fecret , caché.  Lat.  Arcanum. 

Rixato  , fignifie  auflî  Pudeur  , 
modHHc.  hkl.  P^icUia.  Jlaàefiia^^. 

RECATON  , f.  m.  Douille.  Terme 
d’Armurier.  Ceft  le  fer  creux  qu'on 
met  au  talon  , ou  au  bout  d'en  - bas 
d’une  pique , d’une  halebarde  &c.  Il 
fc  dit  auflj  de  la  virole.  Lat  Courus, 

Recaton.  Voyez  Regaton. 

RECAT0NA20 , f.  m.  Coup  don- 
né avec  le  gros  bout  d'une  piçuc, 
d’une  halebarde.  Lat.  Canti  iSus. 

RECAUDACION,/./.  Recouvre- 
ment , l’aâion  de  recevoir , de  faire 
payer  les  droits  qui  font  dûs  au  RoL 
Lat  Exaiiio.t  nis. 

Recaudacion.  Bureau  de  recet- 
te. Lat  Exaciurtan  o^icina , <r. 

RECAUDADOR,  f.  m.  Receveur, 
collcélcur  des  droits  qui  appartien- 
. nent  au  Roi.  Lat-  ExaHor , is, 

REC.^UDAMIKNTü  , y:  «.  le  mê- 
me que  Rtcandacien. 

RECAUOAR  , V.  a.  Recouvrer , 
recueillir,  pcKcvoir,  fiiirc  payer  les 
droits  & taxes  dues.  Lat.  Exigrre. 

RECAUDADO,  t>X  ^ part.  paf.  dû 
verbe  Recaudstr.  Pctçu , ue  j Recou- 
vré , ée.  Lat  Exacius , a , imm. 

RECAUDO , / m.  Recette , Recoo* 
vrcment  lat.  ExalHo  ^ nis. 

Recauoo  , fe  dit  auifi  pour  Re* 
codai  mais  ce  dernier  eft  plus  ufité. 

RÉCAVAR,  v.a.  Recreufer,  creu- 
fer  de  nouveau , ou  plus  avant  Lit 
Jteratè  excatttsrt. 

RECAVADO  , OA , part.  faff.  da 
verbe  Recavar,  Recreme  » ce-  Lat 
lieratd  e-Kcavaha  ^ «,  «mi. 

RECAZAR  , V.  a.  Terme  de 
ecftnmrte.  KevMer  apres  l’oifeau , re- 
prendre le  vol , retourner  à chaflcr 
après  on  antre  oifeau.  Lat  Iteratd 
rtvoUre.  . ~ 

RECAZO , yr  «t  La  garde  de  l'd- 
p^.  LatCepicfiB,  i»' 

RECENl^URA , / /.  La  pON 
tion  de  levain  qn'cB  gai  dc  pour  pai- 
trir  une  autre  fiBb.  Lit  Ecrmentum  m 
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Agneau  qui  ne  fait  que  de  naître  : 
il  le  dit  proprement  de  celui  qui  eft 
né  hors  de  1a  faifon  que  les  Webis 
mettent  bas.  Lat.  Âgnus  laÜarts, 

R£C£NTAR  y v.  a.  Mettre  le  Ic- 
irain  à la  pÀte.  Lat  Majlun  novof» 
/ermmtare. 

RECEPCION  , / /.  Réception  , 
aélion  par  laquelle  on  reqoit  quelque 
perfonne  ou  quelque  chofe.  Lat  Kc- 
feptio. 

RECEPTACULO , / w.  Récepta- 
cle f lieu  où  s’amaflent  plufieurs  cho- 
fes  , fpéeialemcnt  liquides.  Lat  Ae- 
ctptaculum. 

Receptaculo,  figurément  Cgni- 
fie  Azile , rcfiTge.  Lat.  AfyLus , i.  Re^ 
ftqaium^  si. 

RECEPTADOR , /.  «.  Receleur , 
qui  donne  retraite  aux  Toieurs.  Lat 
KterMator. 

RECEPTAR  , V.  a.  Receler , être 
complice  d'un  vol,  nrder,  cacher, 
vendre  les  choies  volées.  Lat.  £rcr- 
ftare. 

Receptarse,  V.  n.  Se  retirer  , 
Ce  réfugier  dans  un  Ucu  où  Ton  foit 
en  fureté.  Lat.  St  recipnr. 

RECEPTADO  , DA  , prt)/.  paf.  du 
verbe  Rfcrtttsr  ou  Receptarje.  Rece- 
lé, ée  » réfugie , éc.  Lat  Reerpiatus , 

a , MOT. 

RECEPTO , f,  m.  Refuge , a&le. 
Lat.  Receptaculum.  Re/ugium. 

RECEPTOR  , /.  OT,  Enquêteur  , 
homme  de  Juftice , ou  Juge  délégué 
à qui  on  donne  une  Commil&on  }>our 
examiner  la  conduite  des  perfonnes 
en  Charge  , recevoir  les  plaintes 
'il  pourroit  y avoir  contre  clics  , 
^irc  des  enquêtes.  Lat.  Seriha  de- 
legMtus. 

Receptoe.  Rcccs'eur,  efpêcc  de 
Tréforiers  établis  dans  les  Cours  de 
Juftice  pour  recevoir  les  fonds , les 
dépôts , les  amendes.  L.  Du*e)}or , ii. 

RECEPTORIA  , /./.  La  caiffe  des 
Receveurs  établis  dans  chaque  Cour 
de  Juftice  ; St  par  extcnfion  il  fc 
dit  des  trefors  établis  dans  les  Egli- 
les  fous  la  nrde  d'un  Tréforier , qui 
en  rcqoit  les  fonds  & rentes  pour 
payer  les  émolumens  des  deflervans. 
Lit  Ærarium. 

Receptoria,  Ce  prend  aulH  pour 
l'Emploi  de  Receveur.  Lat  J^tueJhris 
ptunui. 

Receptoria,  fe  dit  audi  de  la 
Patente  ou  CommHIion  qui  fe  donne 
au  Receveur  pour  qu'il  eu  exerce  U 
ibnâion.  Lat.  J^tuejioris  tmutdatum. 

RECETA  , f.  f.  Recette  , ordon- 
rance  de  Médecin  & de  Chirurgien. 
Lat  Aitdicitmtnti  frttfcripth. 

RëCeta.  Recette,  on  mémoire  de 
fecrcts  pour  la  guérîfon  des  malades. 
X^t  ./uriiica.Vfr»rerMM  praferiptio. 

Reccta.  Mémoire  des  chofes  dont 
<m  a bcToin.  C'eft  un  terme  du  ftüe 
ftciiliçr»  I«it  C'Purwrrlarw  > 


Receta.  Recette  , fe  dit  anftj  de 
rétat  de  la  rexnifc  des  deniers  qui  fe 
fait  d'une  recette  à une  autre  pour 
pouvoir  en  rendre  compte  au  Fer- 
mier. Lat.  Rationum  ulatio. 

RECETAR  , y.  «.  Faire  une  or- 
donnance de  Médecine.  JUt  Aledica- 
mentes  pr>tfcrihne. 

Recetar  , figurément  fignifie  De- 
mander quelque  chnfe  de  vive  voix 
ou  par  écrit.  Lat  Pojlttlare. 

Rrer/or  en  huena  hotica , fc  dit  d'un 
homme  dont  les  parens  font  riches 
Si  foumifleut  libéralement  à fes  dé- 
penfes.  Lat.  FlssrmjcüpoUo  dhHie  fd- 
ciU  uti. 

RECET.ADO , da  , pyt.  paf.  du 
verbe  Recetar.  Ordonné , ée  ; Deman- 
dé. Lat  Pritfcripttss  , a , mot. 

RECETARIO  , /.  OT.  Livret  fur 
lequel  on  écrit  les  ordonnances  des 
Médecins  & Chirurgiens  dans  les  hô- 
pitaux. Lat  Aledicusninum  pra^feri- 
pterum  codex. 

Recetario.  Les  Apoticaires  ap- 
j pellent  ainfi  les  Recettes  qu’on  ne 
leur  a point  payées  , & qu’ils  tien- 
nent en  lialTc.  Lat  Aîedicaminum 
prxfcriptorum  mtt  fobftorum  fafcù'ubts 
vel  coUecih.  1 

RECHAZAR,  V.  a.  Rcj^uftcr,  fc 
dit  d'un  corps  qui  réfifte  à un  autre 
& qui  l'oblige  de  reculer.  Lat  Re^ 
pelûre. 

Rechazar.  RcpotifTcr  l'ennemi , 
l’obliger  ù fe  retirer.  Lat  Propsdfart. 
In  f^uM  xtrtere. 

Rechazar,  figurément,  fignifie 
Contredire  , réfuter  ce  qu'un  autre 
avance.  Lat  Rejicere. 

RECHAZADO,  DA,  pmrt.^Jf.  du 
verbe  Rechazar.  RcpoulTé  , ét.  Lat. 
RejeHus , <1 , son.  Proptiffatus  , a , mot. 

KECUAZO  , f.  OT.  Renvoi  U'un 
corps  qui  en  rencontre  un  autre  plus 
fort  i reftexion.  Lat.  Repst^/us , ùs. 

RECHFNAR  , v.n.  Bruire,  crier 
comme  fait  ime  roue  mal  graiflee. 
Lat.  Stridere. 

Rechinar,  figurément.  Rechi- 
gner , faire  les  chofes  de  mauvaife 
grâce.  Lat.  Renttere.  .^rè  ferre. 

RECHINO  , f.  OT.  finiHTcmcnt , 
le  bruit  défagréablc  occafionjié  par 
le  frottement  d'un  corps  contre  un 
autre.  Lati>rrdor,  is. 

RECIAMENTE , adv.  Fortement , 
vigoureufement , avec  violence.  Lat 
Portiter.  Pahdi.  Vehementer. 

RECIBIDERO,  ra,  «if.  ot.  fi//. 
Recevable,  qui  a les  qualités  requi- 
fes  pour  être  reçu.  Lat  Reerptibiiis , e. 

RECIBIDOR , f.  OT.  Receveur , ce^ 
lui  qui  rcqoit  Lat  Accepter. 

ReCIbioor.  Receveur.  On  appelle 
ainfi  dans  1 Ordre  de  Malte  un  Che- 
valier commis  pour  recevoir  les  re- 
venus de  l'Ordre,  hisl.  Slii.ejior  ^ is. 

RECIBI.MJEKTO  ,/«f.  Réception, 
RcUoii  par  Liquqlk  on  reçoit  imepcr- 


fonne , une  chofe.  Lat  Receptio,  Accu  '• 
piio. 

Recirimiento  , fe  prend  pour 
l'accueil  qu'on  Bit  à nne  perfunne  qui 
vient  de  dehors.  Lat  Exceptio  Uta. 

Recibimiento.  Réception  , fc 
dit  aulfi  des  folcmnités  qui  fe  font 
quand  on  rcqoit  avec  cérémonie.  Lat 
Exceptio. 

Recibimiento,  fe  prend  aufli 
pour  une  Antichambre.  Lat  Anterier^ 

, vtl  prima  pars  domùs. 

Recibimiento.  On  appelle  ainfi 
ù Tolcde  & dans  d'autres  endroitf 
d'Efpagne  les  repofoirs  qu'on  fait 
dans  les  rues  pour  les  Proccflions  do 
la  Fête  - Dieu.  Lat  AUare  pofttim  pi 
via  ad  foiemnem  pottipam. 

RECIBIR',  V.  a.  Recevoir  , accep- 
ter ce  qu'on  nous  donne  ou  qu'on 
nous  doit.  Lat  Accipere.  Recipere. 

RecIbir.  Sc  charger  d'une  chofe, 
pour  la  foutenir,  maintenir,  fuppor- 
tcr.,  Latv^fripoY.  In  fe  recipere. 

Recibir.  Recevoir,  fouffrir,  en- 
durer. Lat'  Fen‘e.  ToUrisre. 

Recibir.  Recevoir  , fc  dit  aufli 
des  chofes  non  matérielles  , qui  (o 
communiquent , qui  fe  donnent.  Lat 
Accipere.  Recipere. 

Recibir. S'imbiber,  s'imprégner, 
prendre.  Lat.  Stfeiptre.  Recipere, 
Recibir.  Recevoir,  agréer,  ac- 
cepter , trouver  bon , approuver.  L. 
Admittere.  Approbare. 

Recibir.  Keeevoir,  admettredans 
fa  compagnie,  dans  une  Confrairic, 
une  Communauté.  Lat  Admittere.  Ad-^ 
feifeere.  Adjtoigere. 

Recibir.  Recevoir,  admettredes 
vifites.  Lat.  ImHfentes  adsMittere. 

Recibir.  Aller  au  devant  de  quel- 
qu’un qui  vient  de  dehors.  Lat  Ex» 
cipere. 

Recibir,  fignifie  encore  Atten- 
dre de  pied  ferme  , faire  front  à ce- 
lui qni  attaque.  Lat  Excipere. 

Recibir.  Recevoir  , en  termes 
de  Philofophic , fe  die  de  l'acliun  par 
laquelle  la  matière  admet  la  forme , 
pour  former  un  tout  avec  cUe.  Lat. 
Rtàpere. 

Recibir.  AfTurer  avec  du  plâtre 
ou  telle  autre  ebofe,  un  corps  qu’on 
employé  dans  un  bâtiment , par  exem- 
ple, une  porte,  une  fenêtre.  L.  Fa- 
bricà  idiefuid  firnusre, 

Recibir  à prueia.  Recevoir  à h 
preuve.  Terme  de  Pratique.  Lat  Ad 
probandum  admittere. 

Recibir  con  lu  brazos  abiertas.  Re- 
cevoir à bras  ouverts.  Voye»  Brnzo. 

Rresbir  los  Sacrajptentos,  Recevoir 
les  Sacremens.  Lat  Eccipjim  d'acra- 
mertis  tnsosiri. 

Recibirfe  de  Abogado.  Se  faire  re- 
cevoir Avocat , fubir  l'cxamco*  L. 
Exastms  fuhire. 

RECIBIDO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Recibtr.  Rcqu,  uéi  admis,  le, 
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Lat.  Rtetphii,  Acctftui , a , ton. 

RECIBO  y f.m.  le  même  que  Rc^ 
eihimienta. 

Kecibo.  Rc<;ii  , acquit,  quittant 
ce  I adc  par  lequel  il  confie  qu’une 
chofç  a été  payée.  Lat.  Apocha  , ic. 

Eflar  de  rcfiio.  Etre  parce  & en 
état  de  recevoir  viÜte  , en  parlant 
d'une  Dame.  Lat.  Amicis  exdpiettdis 
faraltvn  eÿe. 

Eflar  û fer  de  recibo.  Etre  de  re- 
cette , pour  dire  qu'une  chofe  a les 
qualités  requife;  pour  être  reçue.  L. 
Âdmitti  Ÿojle.  Admititndttm  rfr, 

Rieze»  de  rteibo.  Salle  à recevoir 
les  vilitcs.  Lat.  Aula,  a. 

RECŒDUMBRE,//.  Force,  vé- 
hébcncc , rigueur  , violence.  Lat 
Eebementia.  Rif'cr.  Ehîentia. 

RECIEN  , adv.  de  tam  : le  même 
que  Reciaaemente.  On  l'cmployc  tou- 
jours avant  les  participes. 

- RECIEKTE , ixdj.  d'une  term.  Rc- 
tent , frais  , nouveau  , qui  ell  de- 
puis peu.  Lat  Recela.  Aufrrto , ra  , 
um. 

RECIENTEMENTE  , oJv.  Ré- 
cemment, houvcllcmcnt,  depuis  peu. 
Lat.  Recens.  Rectnter.  Ntiper^ 
RECiENTISSIMO , ma,  aij.  m, 
^ f fuferl.  Très  â cccnt , te.  Lat. 
RectntiJJimus  y a , um. 

RECINTO , f.  m.  Efpacc  rcnFcftné 
dans  certaines  bornes  ou  limites,  cir- 
cuit , enceinte , enclos.  Lat  CrVcuf. 
tus  y ûs.  Septum , i. 

RECIO  , lA,  adj.  tn.  f.  Fort, 
te } vigoureux  , eufe  > ferme  , ro- 
bufte.  Lat  Fartis.  ValiSus.  Ro^fius. 

Recio.  Gros , volumineux.  Lat 
Cr^us. 

Recio.  Dur  , iotraiuble.  L.  D«- 
ri«.  Afptr, 

Rkcio,  «if.  Fortement,  violem- 
ment , viTOurcnfement  , avec  force 
& fermeté  Lat.  Fortiter.  Vehementer. 

/ Hsèlar  rteio.  Parler  haut. 

RËCIPE.  Recipé.  Terme  de  Mé- 
decine. C'efl  une  ordoimancc  qui  pref- 
crit  le  remède  que  doit  prendre  un 
rar.ladc.  Lat  Alcdicamims  t^^isfcriptio. 

Recipe,  tigizrém.nt  le  dit  d'un 
chagrin  , d'un  dégoût , d'un  déplai- 
ür,  par  allulion  à 1a  répugnance  que 
caufentles  remèdes.  \jxt.  AlolejUa  y 
RECIPIENTE  , adj.  d'uîse  Urm, 
Recevant,  qui  reçoit.  'L^X.  Recipiens. 

Recipiente.  Récipient  Terme 
de  Chymie.  VaifTcau  qu'on  attaciie 
au  bec  de  ralembic  pour  recevoir 
les]  liqueurs  diftülées.  Lat  Recipiem. 
Recipùlusm. 

RECIPROCAMENTE  , air.  Ré- 
ciproquement , mutueUement  Lat 
Altttuà.  InxHcem.  Rtciprock. 

RECIPROCAR , V.  a.  Réciproquer, 
rendre  la  pareille , le  réciproque.  L. 
Reeifrocare. 

Recxprocarsb  , V.  r.  Récipro- 
qucfi  le  dit  de  deux  choies  qui  cor- 


rerpondent  l’une  à r.iutre  , furtout 
dans  la  fignificattoil  des  noms  , ou 
dans  les  rapports.  Lat  Rcciprocari. 

RECIPRüCO  , CA  , odr.  m.  ^ f. 
Réciproque , mutuel , le  j qui  a la 
meme  corrcrpondance  de  l'un  à l’au- 
tre. Lat.  Rcciprecus , a , um. 

Recip&ocus.  Réciproques  , en 
termes  de  Grammaire  , fc  dit  des 
pronoms  , dont  la  lignification  fc 
rapporte  au  fujet  ou  il  la  chofe  même 
dont  on  parle  » tels  font  .SV,  Suye. 
Pedro  fe  ntortijka  , Pierre  fc  morti- 
fie i Jumt  dice  que  el  Ubro  es  fseyo , 
Jean  dit  que  le  livre  cfl  a lui.  Lat 
Rcciproca  , oTum. 

Termiuos  reesprocos.  On  appelle  en 
Logique  Termes  réciproques  , ceux 
qui  ont  la  même  fignification  , ou 
qui  fc  peuvent  convertir  , comme  , 
Animal  raifonnablc  & homme.  Lat 
Tertnini  reciproci. 

Ferbo  reciproco.  Verbe  réciproque, 
cil  celui  dont  radliun  rcBéchit  fur  la 
perfonne  qui  le  gouverne  , comme  , 
Empehaije  , S’engager  ; Dvrmirfe  , 
S’endormir.  Lat.  l'erhum  reciprocum. 

RECISION  , /.  /.  Terme  de  Droit 
Rcfcilion , adlion  qu'on  intente  pour 
faire  cafTcr  un  Contrat  ou  autre  Aile 
I en  Jufticc.  Lat  Rejcifioy  nss. 

RECISSIMO  , MA  , iidj.  m.  ôf/. 
fsiptrU  Très  fort , te  > très  violent , 
te.  Lat  l-’ehemfntijfmus  y a,  um. 

RECITACIÜK  , /,  /.  Récitation  , 
aâiüu  de  réciter.  Lat  Recitatioy  nis. 

RECITAR , %•.  a.  Réciter  , racon- 
ter , faire  une  relation.  Lat.  Reettu- 
re.  Re/nre. 

RECITADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  RtcUar.  Récite  , ée  ; racon- 
té , éc.  Lat  Rjcitatus.  ReUtus , a , 
wu. 

Récita  DO  , Air/?-  Récitatif.  On 
appelle  ainli  dans  la  Mufiqite  moder- 
ne cette  partie  de  compofition  qui 
précède  l'Ariette.  Lat  Cotnpo/itio  Mu^ 
Jlca  recitaiiva. 

RECITATIVO,  ai'.  Récitatif , en 
terme  de  Mufique  , fcditdc  ce  qn'on 
chante  comme  en  réciuut  Lat  De- 
cixnuitorsus , a , um. 

RECIURA  y ff.  \c  meme  que  For- 
taleza  , ou  Riguridud.  On  dit  auHi 
Rtzura. 

j RECLAMACION  , f.  f.  Réclama- 
tion, l'aélion  de  rcclomer.  Lat  Rt- 
damatio  , nis. 

Reclamacion.  Terme  de  Prati- 
que. Réclamation  , protcftation , op- 
pofition  , contradiction  .d'une  chofe 
qui  paroit  injuÛe.  Lat  RecUsnatio, 
(Jppojitio. 

RECLAMAR  , v.  a.  Reclamer , 
s'appeltcr  les  uns  les  autres  , fe  dit 
des  oifeattx  de  la  même  dpèce.  Lat 
Focare.  Advocare. 

Reclamar.  Réclamer  , appeller 
les  oil'eaux  avec  un  appeau.  Lat.  Ai- 
Ikeru 
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[ Réclamai.  Terme  de  Marine* 
' Amener  la  vergue  près  de  la  moufle. 
Lat.  A itennas  reiipare. 

Réclamai.  Terme  de  Pratique. 
Réclamer,  s'oppofer,  revenir  contre 
quelque  ade  ou  fcntcncc.  Lat.  Re* 
clamare. 

RECLAMADO  , da  , pari,  paft 
du  verbe  RccLtmar.  Réclamé , ée.  L. 
AdvfKittus , a , um. 

RECLAMES , /.  m.  Terme  de  Ma- 
rine. Moufles  garnies  de  leurs  pou- 
lies. Lat  PolyfputUJ  y s. 

RECLAMü  ,/  ui.  Tenue  de  chaC. 
fe.  Appeau,  oifean  qui  fait  venir  les 
autres  par  fon  chant,  &qui  les  obli- 
ge de  donner  .dans  les  pièges  qu’on 
leur  tend.  Lat.  Avis  Hkx. 

Reclamo.  Appeau  , llfflct  arec 
lequel  on  appelle  les  oifeaux  en  imi- 
tant le  Ton  de  leur  voix.  Lat  lili^ 
cium , ii. 

Reclamo,  en  termes  de  Pratique, 
fignilie  la  même  chofe  que  Redumo^ 
esen. 

Reclamo,  figurément,  fc  dit  de 
tout  ce  qui  attire  , qui  gagne  les 
cœurs  , la  volonté.  Lat  lUscium. 

Reclamo,  en  jargon,  Valet  de 
putain  , qui  lui  fert  de  Maquereau, 
Lat.  Scorii  famulus. 

Reclamo  , fignifie  auffi  en  jar- 
gon , le  cri  dont  on  fe  fert  pour  ap- 
peller quelqu’un.  Lat  IneUmatioy  nis, 
Reclamo.  Terme  d'imprimerie. 
Redame , le  premier  mot  d'une  page 
qu'on  met  au  bas  de  la  page  prccé- 
' dente  pour  en  marquer  la  luitc  & U 
continuatioo.  Lat  Inàûcisem.  Svtu 
pr^cveniçns  , X'd  dirigens. 

Acudtr  al  rtclattto.  Aller  où  l'on 
a OUI  dire  qu’il  y a quelque  choie  i 
fon  avantage.  Lat  liUcthis  ducs.  Ai 
iUicium  accurrere. 

RECLE  , f.  ut.  Le  tems  pendant 
lequel  on  permet  aux  Chanoines  de 
s'abrenter  du  Chœur.  Lat  Facatio. 
Rtquies. 

RECLINAR  , f».  a.  Panchcr , in- 
cliner , appuyer  le  corps  contre  quel- 
que chofe  pour  fc  repofer.  Lat  Æ*- 
clinare.  Inclinare. 

RECLINADO,  da,  part.^f.  da 
verbe  RecUnsn\  Incliné,  éc.  Lat.  £r- 
clinatus , a , sats. 

RECLINATORIO , f m.  Accottoir, 
ce  qui  fert  d'appui , de  fouticn  pour 
s’appuier.  Lat  Redinalorsum. 

RJECLUIR,  v.a.  Rcclurre,  enfer* 
mer  dans  une  clôture  étroite  , dans 
une  cdlulc , dans  un  hennitage. 
Induderr.  Redudere. 

RECLUIDO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  Rfduîr.  Enfermé,  ccj  reclus, 
ufc.  Lat  Rtdufsu.  Indùfus , a , um, 
KECLUSO  , SA , fécond  p.  p.  du 
verbe  Reduir  : le  même  que  Reduiic, 
RECLUSION,//.  Clôture,  prU 
fon  volontaire , ou  forcée.  Lat.  De* 
dujîo , nis, 

Reclu- 
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Réclusion,  fe  prend  anfli  ponr 
l'endroit  où  une  penonne  cft  enfer- 
mée. Lat.  Ciircer. 

RECLUSORIO  , / m.  le  meme 
^nc  Rnht/ion  dans  la  dernière  accep- 
tion. 

RECLUTA,  / /.  Rccmé,  levée 
de  gens  de  K^icrre , pour  nugnientcr 
une  Compagnie,  ou  remplacer  les  foU 
clats  qui  manquent.  Lat.  AUlitum/uŸ- 

flttnentnm. 

Rccluta  , fe  prend  aufli  pour  le 
foldit  même  qu'on  a recruté.  Lat. 
MiUi  cclkciitius. 

Reclüta  , fe  dit  par  extenfion 
du  remphccment  d'une  chofe  qui 
manque.  Lat.  SupfU'mentum. 

RECLU  l'AR  , V.  rt.  Recruter.  Ter- 
me de  guerre.  Faire  des  recrues.  Lat. 
I^tonts  jupfUre. 

RECtUTAR.  Suppléer,  remplir 
les  places  vuides  , remplacer , rendre 
complet.  Lat.  Supflcre. 

RÈCLUTAOO , DA  , port.  pojf. 
du  verbe  Rcelutxr.  Recrute,  ée.  Lat. 
Sufplrnento  aiditus.^  a,  ttm, 

RECOBKAR  , v,  a.  Recouvrer, 
retrouver  ce  qu'on  a perdu.  Lat.  Rt~ 
Cuperart. 

Recobraise,  v.r.  Sc  remettre, 
fe  refaire  des  pertes  & dommages 
qu'on  a foufferts.  Lat.  Refurcirr 
mon. 

Recobrarse.  Revenir  à foi  d'un 
fainnement , d’une  peur,  reprendre 
fcs  efprits.  Lat.  Ad  fe  redire. 

RECOBRADO,  da  , part.taf  du 
verbe  Rccohrar.  Recouvré,  w.  Lat. 
Rectrperatus.  Receptns^  a,  uth. 

RECOBRO,/m.  Recouvrement, 
raâioo  de  recouvrer  ce  qu'on  avoit 
perdu.  Lat.  Recuperalic , nie. 

RECOCER,  V.  a.  Recuire,  cuire 
une  fécondé  fois,  on  avec  excès  ; 
il  fc  dit  des  alimens  ; Sc  par  exten- 
£on,  des  humeurs;  & figurément,  des 
idées,  des  fentimens  qu'on  tarde  à 
manifcftcr.  Lat-  Recoquere. 

RECOCIDO,  DA,  part.  paj".  du 
verbe  Recocer.  Recuitq  te.  Lat  Re- 
evéfus  y a y ton. 

Recocido,  Bgurément,  Cgnific 
Expert,  verfé,  expérimenté  dans  les 
affaires.  L.it.  Rtcôiius.  Peritut. 

RECOCHO,  CHA,  aij.  m.  f. 
Trop  cuit,  te,  recuit,  te,  racor- 
ni , ie.  Lat.  Nimh  coSfuj , a , um. 

RECODO,  ftn.  Coude,  angle, 
finuoCté  que  forme  une  muraille, 
un  chemin , ou  telle  autre  chofe.  Lat. 
Anfculus.  Sintti. 

RECOGÊDERO,  /.  w.  L'endroit 
où  l'on  ramafftf  certaines  chofes , anf- 
fi-bicn  que  l'inflrument  dont  on  fe 
fert  pour  les  ramaffer.  Lat.  Lt,cut  in 
qtto  difperfa  ceüiguntur , %>ti  injhumen- 
iut»  qw. 

REC06ED0R,  f.  m.  Celui  qui 
héberge , loge,  traite  ceux  qui  vien- 
ocdI  demander  le  couvertj  un  aiUe. 


Lat.  Reetptory  rit. 

RECOGER  , V.  a.  Reprendre  , 
prendre  une  fécondé  fois.  Lat.  Re^ 
cipere. 

Recoger.  Recueillir,  ramafTcr, 
raflcmbler  pluücurs  chofes  égarées^ 
ilifpcrrées.  Lat  Cangregjre.  RecoUi^ 
gere. 

Recoger,  lignifie  aufli,  Serrer, 
renerrer,  preffer,  étreindre,  acconr- 
cir.  Lat.  Contrahere.  Cearâiitre. 

Recoger,  fignific  encore , Enfer- 
mer quelque  choie , la  mettre  en  lieu 
Je  fureté.  Lat.  /»  euftodiant  recipert. 

Recoger.  AmalTcr  Je  l'argent  peu 
à peu  pour  le  befoin.  Lat.  Senjim 
rtcoUigere  in  futurum. 

I Recoger.  Recueillir , fignifîe  auf- 
fi  Héberger , loger , traiter  iavora- 
blement  ceux  qui  viennent  demander 
par  charité  le  couvert,  donner  aii- 
le.  Lat.  Recipere. 

Recoger,  ügnific  auffi.  Enfermer 
quelqu’un  qui  eff  devenu  fou.  Lat. 
Infimum  ad  cujlodijm  cogéré. 

Recoger,  fignific  encore,  Suf- 
pendre  le  cours  de  quelque  chofe 
pour  U corriger , en  empêcher  l’effet. 
Lat.  U/um  de/endere  ad 

tetnpus. 

Recoger.  Rcaicillir,  compiler, 
ramalTcrcn  un  corps  pluficurs  ouvra- 
ges de  même  nature.  Lat  CoUigere. 

Recogerse,  v.r.  Sc  retirer, 
fc  réfugier  dans  quelque  endroit.  Lat. 
Se  recipere. 

Recogerse  , Cgnific  auffi,  Sc 
retirer  du  commerce  des  hommes, 
vivre  dans  la  retraite.  Lat  Solita- 
rieun  vitam  degere. 

Recogerse.  Reformer  fa  dépen- 
fc,  fc  reftraindre.  Lat.  Stin:ptus  corri- 
gere  y dimin’te^e. 

Recogerse.  Sc  retirer  dans  fa 
chambre  pour  dormir  ou  pour  repo- 
icr.  Lat.  Leciton  pettre.  j^iefeere. 

Recogerse.  Sc  retirer,  rentrer 
chez  foi.  Lat.  Dowaw  repetere, 

Recogerse.  Sc  recueillir,  s’éloi- 
gner des  chofes  mondaines  , pour 
vaquer  à la  contemplation  & à fon 
lalut.  IJit  Sihi  ipfi  oc  Dto  tveurr. 

Recoger  Smoffta.  Qiièter  pour  les 
pauvres.  Lat.  Kleetnc/ynas  coUigne. 

Recoger  les  frutos.  Faire  la  recolle , 
la  cueillette  des  fruits , des  revenus 
de  la  terre.  Lat.  Friiélus  coUigere, 

Recogerfe  à hiten  vivir.  Sc  retirer 
du  tumulte  du  monde  pour  vivre 
dans  la  retraite.  Lat  Ad  beniw*  fru- 
getn  fe  recipere. 

Recoger  ima  prcpqScion.  Rctraélcr 
une  propolition  qu'on  a avancée,  ou 
y faire  quelque  modification.  Lat. 
Dicium  empidare. 

Recoger  un  voie.  Retirer  une  obli- 
gation en  payant  ce  qu'on  devoit. 
Lat  Kcinen  Johtione  faéfà  liherart, 

RECOGIDO , OA  , part.  pof.  du 
vçtbç  R/CPger,  Recueilli , ie.  JUt, 


ReccUecius.  Reerptus , a , um. 

Recogidas.  Repenties.  On  ap- 
pelle ainfi  certaines  femmes  qui  vi- 
vent  retirées  dans  un  endroit  parti- 
culier, fait  volontairement,  fbit  for- 
cées par  la  Juffice.  Lat  Jn  cujlodiam 
recept.* , addvêftc. 

RECOGIMIENTO,/ w.  Ramas, 
aflcmhlagc  de  pliilieurs  chofes.  Lat. 
CoÜtâh.  Cengregatir. 

Recogimiento.  Retraite , refu- 
ge , abri.  Lat  ReceptacuUfm.  ReceJ* 
fus  ^ üs. 

Recogi.miento.  Voyez  Acogi» 

tniento. 

Recogimiento,  fc  dit  d’une  mal- 
fon  de  retraite,  de  rccliifion  volon- 
taire pour  des  femmes,  ou  forcée 
par  orilrc  de  la  Juftice.  Lat.  Re* 
ceptiiculum  nudierum  ad  bonam  frugeai 
fe  recipientiio». 

Recogimiento,  fe  dit  auffi  pour 

Reclnjion. 

Recogimiento.  Retraite,  éIoi« 
gnement  du  commerce  des  hommes. 
Lat.  A facuiaribus  negatiis  vacath. 

Recogimiento,  en  termes  de 
dévotion , fimiifie  Recueillement  Lat 
Animi  reec(lus. 

RECOLECCION  , /.  /.  Voyez 
CompiLicicn , Recopikeim , R^umen  y 
Compendia. 

Recoleccion.  On  appelle  ain- 
fî  dans  quelques  Mnifons  KeUgieufes, 

I une  plus  étroite  obfcTvanec  de  la 
règle  que  celle  qu'on  pratique  ordi- 
nairement. Lat.  Recolkiiia. 

Recoleccion,  fe  dit  auffi  d’une 
: maifon  ou  Couvent  où  l’on  obfcrve 
la  règle  avec  plus  d'aufferité  qu'il 
ii'cff  ordonné;  & par  extenfion,  il 
fc  dit  auffi  d'une  maifon  particulière, 
: où  l'on  vit  dans  une  grande  retraite 
' ou  dévotion.  Lat.  Domus  in  qua  fe» 
' verior  difeiplina  c^Hur. 

Recoleccion.  Rccolleâion,  fe 
dit  auffî  en  termes  myffi^ues  pour 
Recueillement,  attention  a Dieu  <f^ 
aux  chofes  divines  & fpiritucUes.  Lat. 
RrcolUclh. 

RECOLEGIR,  r.  a.  Recueillir, 
raire.*nblcr , ramaffTer  nlufieiirs  cho- 
ies égarées  on  dirperiées.  Ce  mot 
n’cll  plus  ufité.  Lat  Recedligere. 

RECOLKTO,  .d).  Recoller , Ko- 
I ligieux  reformé  de  l’Ordre  de  St 
: Franqois.  Lat.  Recoîleilus , a. 

I RtcoLKro  , fe  dit  par  extenfion 
I d'un  homme  qui  vit  dans  le  recueil- 
lement, & la  retraite,  à la  mnnkrc 
I des  Religieux.  Lat  A pompà  f.eç;tià 
fegregstus.  Solitaril  vivent. 

KkCÜME.NDABI.E,ûJ;.  SmeUrm. 
Recommandable , qui  eff  digne  d'ef- 
time  Sc  de  confideration  par  Tes  bon- 
nes qualités.  Lat.  Vontmendabilit  y e, 

KECOMEKDACION,//  Recom- 
mandation , aélion  par  laquelle  on 
recommande  quelqu'un  ou  une  affai- 
re. Lat  Commtndutio  ^ «l'r. 

Recg. 


Digitized  by  Google 


REC 

Recomf.ndaciom.  RccommanJa- 
tion , exhortati(»n , ou  prière  qu'on 
fait  à quelqu’un  pour  avoir  foin  de 
quelque  affaire.  Lat  Comsnendath. 

Kecomendacion.  Recommanda- 
tion , élose  qu’on  fait  d’un  homme 
qu’on  veut  introduire  cher  quelqu’un. 
Lat.  Cf'tMtrtendalù). 

Rlcomendaciok.  Recommanda- 
tion ÿ lé  prend  auffi  pour  ce  qui 
rend  une  chofe  efHmable , refpcifîa- 
blc.  Lit.  Dignitas.  Acceftio.  Auiio- 
ritas> 

Recomettdacion  dtl aima.  Recomman* 
dation  de  l'ame.  C’eft  une  prière  que 
l'Eglife  fiit  à Dieu  pour  l'ame  des 
agonlGins.  Lat.  Animer  cammendatio. 

Carta  de  recotnndadoH.  Lettre  de 
recommandation.  Lat.  Litter,e  commet- 
djtitiéf.  Il  fignitie  aulTi  le  bon  ou 
mauvais  caraâèrc  d'une  perfomic. 

RECOMENDAR,  f.a.  Recomman- 
der, donner  ordre  à quelqu’un  de 
prendre  foin  de  quelque  perfonne , 
ou  de  quelque  affaire.  Lat.  Cem- 
Mettdatr.  ALmdm’f. 

Rfxomendar.  Recommander  , 
prier,  foUiciter  quelqu'un  en  faveur 
d’un  autre  pour  le  fervir  & protéger 
dans  quelque  affaire.  Lat  Commen- 
dare. 

Recatnfftdor  tl  abna.  Faire  1a  re- 
commandation de  l'ame.  Lat.  Anima 
cemmeniationtm  recitart. 

RECOMENDADO,  DK  ^fart.  pajf. 
du  verbe  Recomendor.  Recommandé, 
ée.  Lat  Commtndatus  , a , utn. 

RECOMPENSA,//.  Compenfa- 
tion,  dédommagement  remplacement 
Lat  Comptt\faiio  ^ nis, 

RECOMPENSA.  Récompenfe,  gra- 
titication,  rémunération.  Lat  Remu^ 
jicratio.  Aferers , dis. 

RECOMPENSACION , //.  Corn- 
penfation , l’acHon  de  compenfer.  Lat. 
Cempen/utio , nis. 

RECOMPENSACION.  Rccompcnfc. 
Lat.  Alcrctf. 

RECOMPENSAR,  v.  a.  Récom- 
penfer , rcconnoitre  les  bons  offices 
qu’on  a reçus.  Lat  Rnmmerare. 

Kecompensar.  Compenfer,  rem- 
placer , dédommager.  L.  Comper\fjre. 

RECOMPENSADO,  DK.part.  paf. 
du  verbe  Recomaenfor.  Compenfé , ee. 
Récompenfé , éc.  Lat  Contpenfatw. 
Remmeratus  ^ a , um. 

RECONCÉNTRAR , a.  Concen- 
trer. faire  rentrer  au  dedans,  rc- 
pouffer  vers  le  centre , vers  le  mi- 
lieu. Lat  Ad  intima  prrduccre.  On 
l'employé  ordinairement  comme  ver- 
be réciproque. 

Reconcentrar  , fignifie  auflj 
Diffimulcr , cacher  au  dcilins  de  foi 
les  peines , les  chagrins  qu’on  a. 
Lat.  Diffimulart.  Tegtre. 

Reconcen  trarse.  Sc  fixer  , 
pénétrer  bien  avjfnt  dans  l’efprit  ou 
dans  le  corps  | fc  dit  des  pâmons  & 
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des  humCTirs.  Lat  Intimi  hartre, 

RECONCENTRADO,  da  , part, 
pajl  du  verbe  RfconcfHtrar.  Concen- 
tré , diffimiilé  , éc.  Lat  Ad  intima 
perduéluf.  DiJJîmuUxtus , a , um. 

RECONCILIACION,/  / Récon- 
ciliation , aéfion  de  réconcilier.  Lit 
Reconciliatio , nis. 

Reconciliacion.  Réconcilia- 
tion , renouement  d'amitié , raccom- 
modement. Lat  Réconciliation  nis. 

Reconciliacion.  Réconcilia- 
tion , fc  dit  de  cette  courte  confeffion 
qu’on  fait  à un  Prêtre  , enfuite  d'une 
autre  plus  étendue.  I.at  Rccmciliatio. 

RECüNClLIADOR,  / m.  Récon- 
ciliatetir,  celui  qui  réconcilie  , qui 
raccommode  ceux  qui  font  m:d  en- 
fcmble.  Lat.  ReconcHiator. 

RECONCILIAR  , i'.  a.  Réconci- 
lier, raccommoder,  remettre  d’ac- 
cord des  perfonnes  qui  fout  mal  en- 
femble.  l^t.  Rcconciiiare. 

Reconciliar.  Réconcilier,  en- 
tendMou  faire  une  fécondé  confef- 
üon  lorfqu'il  s'agit  du  pénitent , 

, on  dit  Reeonciliarfe n fc  réconcilier. 

: Lat  Culpas  per  con/çî/tonem  expiare. 

Reconciliar.  Rcbcmr,  fc  dit 
d'une  Ëglife , lorfqii'on  la  rebénit 
pour  quclouc  pollution  ou  effufion 
de  fang.  Lat  Expiare. 

Rfconciliar/e  con  la  Iglejîa.  Se  ré- 
concilier avec  l'Eglife , rentrer  dans 
fou  giron  après  avoir  .ibjuré  fon  er- 
reur. Lat.  In  EccUjia  gremisttn  redire. 

RECONCILIADO , da  , part.  p^f. 
du  verbe  Reconciliar.  Réconcilié,  ec. 
Lat  ReconciÜtttus , a , tan. 

RECONCOMERSE , v.  r.  Sc  tre- 
mouffer,  fe  remuer,  fe  frotter,  fe 
gratter  , avoir  de  fréquentes  deman- 
geaifons.  Lat  Prurire. 

RECüNCOMIO,  / m.  Tremouf- 
fement,  mouvement  qu’on  fait  avec 
le  dos  & les  épaules  lorfqu’on  fent 
des  démangeaifons , ou  qu'on  .ipprend 
quelque  nouvelle  qui  fait  plaifir.  Lat 
Prurigo , inis. 

Reconcomio,  fe  prend  auQipour 
un  foupçon , une  défiance  qui  agit 
intérieurement  fur  nous.  Lat  ifq/pi- 
ciuncula , «. 

Reconcomio.  Mouvement  inté- 
rieur de  l’ame  qui  incline  à quelque 
palTion.  Lat.  Animi  prurigo. 

RECONDITO,  TA,  adj.m.^f. 
Fort  caché,  éc,  fort  refervé,  ce. 
Lat.  ReconditsUn  o,  utn. 

RECONDUCCION , / /.  Terme 
de  Pratique.  Renouvellement  de  bail , 
fécond  bail  qu'on  pafTc  après  l’expi- 
ration du  premier.  Lat  Reconduc- 
tion  nis. 

RECONFESSAR,  v.  a.  Scconfef- 
fcf  une  fécondé  fois  Ce  mot  eff  peu 
ufité.  Lat.  Faéfam  cimfejjvmem  ittrwre. 

RECONOCEDOR,  / m.  Exami- 
nateur,  revifeur,  ceafvur.  Lat  Re. 
cqgni/er. 
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RECONOCER,  c*.  O.  Rcconnoitre^ 
examiner  quclouc  chofe  avec  atten- 
tion, éclaircir  la  vérité  de  quelque 
ehofe.  Lat.  Recognefetre, 
Reconocer.  Rcconnoitre,  fi^t- 
fie  aiilTi  , fe  foumettre,  s’aflujettiT  à 
l’autorité,  à la  jurifdl^on  d'autrui. 
Lat.  Recognofeere.  Se  /dyiVrrr. 

Reconocer.  Reconnoitre, 
fie  encore,  Avoir  delà  rcconnoiffan- 
ce.  Lat  iiratiam  referre. 

Reconocer.  Conftdércr,  contem- 
pler. Lat  Agnofeere.  Confderare.  Con^ 
templari. 

Reconocer.  Connoitre,  compren- 
dre , concevoir.  Lat.  Intellign-e. 

Reconocer. Reconnoitre,  avouer, 
déclarer  qu'une  chofe  cft  fiennec  Lat 
Agnofeere. 

Reconocer.  Reconnoitre,  exa- 
miner avec  foin  û une  chofe  eff  cel- 
le qu’on  cherche.  Lat  Recegnofeere* 

Reccn^iccr  et  Cttmpo  ù <«row.  Re- 
connoitre le  terrein , pour  dire , Re- 
connoitre les  tenans  & aboutiffans 
d’une  chofe,  avant  de  l'entreprendre. 
Lat.  Specuiari.  Perpendere. 

Reconocer  por  hito.  Rcconnoitre# 
avouer  pour  fon  fils.  Lat  Filium 
cere. 

I RECOKOCIDO  , DA  , part.  paf. 
du  verbe  Reconocer.  Reconnu,  ué. 
Lat.  Rtcognitsis , a , um. 

RECONOClDO.Reconnoiflant  Ceff 
un  hifpanifme.  Lat.  Benefcii  metnar. 

RECONOCLMIENTO  , / m.  Rc- 
connoiflance  , l'aétion  de  reconnoi- 
tre. Lat.  Recognitio.  Agnitio. 

Reconocimiento.  Reconnoif- 
fiuicc,  gratitude,  fouvenir  qu'on  té- 
moigne  d'un  bienfait  ou  d'une  fa- 
veur reçue.  Lat.  Bene/icii  mrmeria. 

R ECO  NOCi  MIEN  TO.  Vaflelage/er- 
vitude  , dépendance  d’uo  Seigncor 
fupéricur.  Lat  Domini  agnitio. 

Reconocimiento.  Recherche, 
perquifition  , enquête , examen  , vé- 
rification. Lat  Jnquijitio.  Examen. 
Probatio, 

Recono^miento.  Reconooif- 
fance,  en  termes  de  Pratique,  cft 
un  adt  par  lequel  on  demeure  d’ac- 
cord qu’on  doit  quelque  chofe.  Lat 
Agnitia. 

RECONTAMIENTO , / m.  Ré- 
cit , narration.  Ce  mot  a vieilli.  Lat 
Recenfns.  Recenjîo. 

RECONTAR  , v.  'o.  Reconter  # 
conter  une  fécondé  fois  un  conte, 
une  hiftoire,  un  fait  Lat  Recnfe- 
re.  Iteraio  «orrore,  n ferre. 

Recontar.  Recompter,  comp- 
ter une  fécondé  fois  une  fomme.  Lat 
Rceexifett. 

RECONTANTE  , aPl.  du 
verbe  Recontar.  Celui  qui  raconte,  qui 
conte  une  fccondefois.  Lat  Rjtccnfms. 

RECON'FADO,  da  ^ p^t.paf.  du 
vtxhç  Recontar.  Conté,  ée,  raconté, 
ée,  recompté,  ce.  L.  Rtees^tm , a , sam.. 
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RECONVALECER,  v.  ».  Rccou- 
vrer  la  fantf.  Lat.  Rn'dtfcert, 

RECONVENCION , f.  f.  L’adion 
«le  convaincre  Quelqu’un  par  fes  pro- 
pres paroles.  Lit.  RciUw^utio^  nit. 

Reconvenciok.  Rcconvcntiou , 
adion  par  laquelle  on  clemantle  h 
celui  qui  ilcmaniloit.  Lat.  Recoftt'entio. 

RECONVEMR,  a.  Réfuter, 
convaincre  quelqu’un  par  fes  propres 
paroles.  Lat.  Kfditfj'uerc. 

Rfxonvemr.  Reconvenir.  Ter- 
me de  Pratique.  Demander  à celui 
qui  demandoit,  & d'aceufé  devenir 
accufatciir.  Lat.  Jfutuà  petitime  i^rrr. 

Kcccnvnùr  en  fu  fucro.  Citer  quel- 
qu’un à comparoir  devant  le  Jiisc 
ou  Tribunal  dont  on  relève  en  ver- 
tu d’un  privilège.  Lat.  Ai  propriipn 
juiicein  vscctre. 

RECONVEN’CIDO , i>A  pa/T 
du  verl>c  RxCjTîvcniT.  Réfute , ce.  l(c- 
convenu , ue , cite , ée  devant  le  Ju- 
ge dont  on  relève.  Lat.  Rdargutui. 

Ÿ^titione  culus.  Ai  juiieem  vo- 
(atm , A , UM. 

RECqPILACION,  f,  /.  Sommai- 
re , abrégé , récapitulation  d'un  ou- 
vrige,  d'un  difeours.  Lat.  Epitome. 
i’ompeniiuM, 

Recopilacion.  Colledion , re- 
cueil, compilation.  Lat.  CcUeélio, 

KECOPILAR  , t'.  a.  Compiler , ' 
üzire  un  recueil  ou  aHemblage  de  plu- 
fleurs  ouvrages  cnfcrable.  Lat.  CoUi- 
gere.  In  comptndhm  rcâignt, 

RECOPILADO  ♦ D A , ^rt.  pajf.  du 
verbe  Rtcopilar.  Compilé , ée.  Lat. 
Jh  compettdium  redaéiut , a , wn. 

REL’OQUIN  , /.  m.  Homme  petit, 
gros  & trapu.  Lat.  Brn’is  homo  craf- 
fn/qur. 

RECOROACION,  f.  f.  Mémoire, 
fouvenir,  adion  par  laquelle  on  fc 
rclTouvicnt.  Lat.  Rtc^riiuio. 

RECORDAJVUENTO  , f,  m.  le 
meme  que  Recoriacioti. 

RECüROAR,  V.  a.  Faire  relTou- i 
venir  quelqu’un  de  quelque  chofe. 
Lat.  In  wemoriam  retveare. 

Recordarse,  V.  r.  Sc  rclTou- 
venir  de  quelque  chofe.  L.  Remiui/ci. 

RecoRdar,  figurèment,  Eveil- 
ler quelqu'un  qui  dort.  On  Tcmployc 
fouvent  dans  cette  acception  au  neu- 
tre. Lat.  Expergijeerf. 

RECORRËR  , V,  a.  Parcourir, 
voir  , regarder.  Lat.  Fercurrere.  Frr- 
fpicere. 

Recoriei.  Parcourir,  feuilleter 
Tin  livre.  Lat.  Ferlegne, 

Recorrer  , fignlHe  auflfi  Rac- 
commoder une  chofe  qui  avoit  be- 
foin  de  réparation.  Lat.  Refarcire. 

Recorrer  la  memoria.  Repafler  dans 
Cl  mémoire.  Lat  In  meworùim  >v- 
ivrore. 

Rtcorrtr  lot  canaveraîei.  Mendier 
des  bribes  de  maifoneû  maifou.  Lat 
Jtlunera  quariture. 

’l'wi,  //, 
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RECORRIDO,  DA , pari.  pa§‘.  du 
verbe  Rreorrtr.  RcpaiTc  , ée , parcou- 
ru , uè.  Lat  Ftrfpeifns.  Perkiius , 
a , um. 

RECORTAR , v.  a.  Ro^er , cou- 
per , retrancher.  Lit  Reddere. 

Recortar,  fignifie  au0i  Décou- 
per, fiirc  des  découpures.  Lat  Ar- 
incidere. 

RECORTADO  , da  , part.  pajT.  \ 
du  verbe  Recortar.  Rogné,  éc,  dé- 
coupé, ée.  Lat  Reci/us.  Artificiosè 
incOuf , a , um. 

Recortado  , en  termes  de  Pein- 
ture, Coupc,  dur,  (ce.  Lat  Durus. 
Acer.  \ 

RECOSER  , V.  a.  Recoudre , re-  j 
joindre,  rattacher  ce  qui  s'cR  dé- 
coufu.  Lat.  Iteratè  Juere. 

RECOSIDO , DA,  part.  paf.  du 
verbe  Recofer.  Recoufu  , lié.  Lat.  Ite~ 
yatà  confrttui , a , um. 

RECOSTAR,  V.  a.  Incliner,  pan- 
cher,  mettre  fur  le  cûté.  On  l'em- 
ployé ordinairement  au  palTif.  Lat 
Indinare. 

Recos  TARSE.  Se  coucher  pour 
dormir  ou  pour  repofer.  Lat.  Reçu- 
bart.  Recumbere. 

RECOSTADO , da  , poi-r.  pajf.  du 
verbe  Rccojlar.  Couché , ée , incli-  ' 
né , éc.  Lat  Incliimtus , a , um. 

RECOVA,  f.  f.  Achat  d'œufs  , I 
de  poules  & d’autres  chofes  dans  les 
villages  pour  les  revendre.  Lat  Ovo- 
rutn , (n  iunive  per  vicos  comparatio. 

Recova.  Meute,  troupe  de  chiens 
de  chaOe.  Lat  Çanum  venaticorwn 
grec,  egis. 

Recova.  On  appelle  ainfi  dans 
rAndalouGc  une  forte  de  couverture 
de  pierre  ou  de  maqoimerie,  qui  fert 
h garantir  certaines  chofes  des  inju- 
res du  temps.  Lat  Operimentum  fa- 
hrite. 

RECOVECO , f.  M.  Détour , finuo- 
fitc.  Lat.  Gyrta.  Sinus  ^ ûs. 

Recoveco,  Sgurément,  fignifie 
Rufes , détours  qu'on  employé  pour 
parvenir  il  fes  fins.  Lat,  Tergh'rfa- 
tio.  Diverticulum , i. 

RECOVERO , f.  M.  Coquetier , ce- 
lui qui  achète  des  poules,  des  œufs  été. 
dans  les  villages  pour  les  revendre. 
Lat.  Overum  vtl  niviuy*  per  vicos 
emptor. 

RECREACION,/  /.  Recréation, 
divertiflement , palTc-tems.  Lit.  Am- 
mi  recreatio. 

RECREAR  , V.  a.  Recréer,  di- 
vertir, réjouir.  Lat  Recreare.  Oblec- 
' tare. 

RECREADO,  da,  part.  Pajf.  du 
verbe  Recrem-.  Recréé , ce.  Lat,  Re- 
cre.ituf.  (Rfleciaiust  a,  um. 

REL’RECLR  , r.  n.  Recroître, 
croître  de  nouveau.  Lat  Recrc/cere. 

Recrecer,  fignifie  auffi  Surve- 
nir, arriver.  Lat  Supervenrre. 

KECRECXOÜ I OA  , part.  pajf.  du 
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verbe  Reerecer.  Recru , ué.  Lat  ifc- 
crefetas.  Skpenvriiens. 

RECRECI>UENTO  , / w.  Ac- 
crnifTcment,  augmentation.  Lut  In- 
crementum , i. 

RECREIDO,  DA,  adj.  m.  tl//- 
qui  fe  die  en  termes  de  chaffe  d’un 
Oifeau , qui  perdant  fa  docilité , s’en-* 
fuit  & retourne  à fa  première  liber- 
té. Lat.  Libertate  gaudens. 

RECREMENTOS  METALINOS. 
Terme  de  Chymie.  Exerémens  det 
métaux,  matières  qui  dans  leurs  gi- 
nérations,  ne  contribuent  pas  à leor 
pcrfeéfion , & qui  fc  féparent  par  le 
Feu.  Scorie.  Lat  Semia  , «r. 

RECREO,  / m.  le  même  que 
Recreacion. 

Recreo.  Promenade,  lieu  où  l’on 
va  fe  promener,  fe  recréer.  Lat 
Deambitltu.'ruftf.  OhUHationii  locus. 

RECTAMENTE  , adv.  Avec  droi-» 
turc,  équitablement.  Lat  Relié. 

RECTANGÜLO  , LA , adj.m.  ^ f, 
Rcâangle , qui  a un  ou  plufieure 
angles  droits.  Lat  Reiiangulus^  a,  um, 

Rectangui.o  , /.  m.  Reébngle. 
Terme  de  Géométrie.  Parallélogranv- 
me  rcétanglc.  Lat  Reiiangulumy  r. 

RECTIFICACION  , /.  /.  Reaift. 
cation.  AéUon  Ue  rcâificr.  Lat  Rtc- 
tijîcath , nis. 

RECTIFICAR  , v.  a.  ReOifier  ^ 
corriger  quelque  manquement,  rc-* 
mettre  les  chofes  en  règle.  Lat  Rtc- 
tificare. 

RECrmCAR.  Rcâificr,  en  ter- 
mes Je  Chymie,  c'eft  purifier  les 
liqueurs , leur  donner  le  dernier  de- 
gré de  pcrfeâion.  Lat.  Reélifkare. 

RECTIFIC.ADO,  d a,  part  paf. 
du  verbe  ReHifcar.  Reâifié , ée.  Lat 
ReiiiEcatui , a , um. 

RÉCTILINEO,  EA,  mb.m. 
Rcâilignc.  Terme  de  Géomérric,  qui 
fc  dit  des  fienrec  compofifes  de  li- 
gnes droites.  Lat.  Reéiiüneus  y a,  wn, 

RECTITÜD , //.  U diftancc  qu'il 
y a en  ligne  droite  d'un  endroit  à 
un  autre.  Lat  Rcciitudo. 

Rlctitud.  Droiture,  équité,  ju(^ 
ticc , intégrité.  Lat  JuJHtia.  Àùiui- 
j tas.  Reilitudo. 

Rectitud.  Droiture,  intégrité 
lians  toutes  fes  opérations.  Lat  Fr^ 
bitas.  Integritas , tis. 

RECTO  , CTA , od>.  m.  y f. 
Droit,  te,  qui  n'efi  ni  tortu  ni  de 
travers , égal , le.  Lit  ReéiuSy  a,  ut». 

Recto.  Droit,  en  Géométrie,  fc 
dit  des  angles  que  forme  une  ligne 
qui  tombe  perpendiculairement  fur 
une  autre.  Lat  Reéius  y a y uui. 

Recto.  Droit,  par  analogie  figni-* 
fie  Jufie,  équitable,  intègre.  Lat 
Æquus.  Juflus,  Reiius, 

HECTOR,  f.  m.  Rcâcur,  qui  e(l 
il  la  tète  d'une  Communauté , d'une 
Unii'crfité,  d’un  Collège.  LatRcâor. 
Maieraicry  U, 

LU  RectoR) 


Rectos  , fe  prcnil  dans  qne1<)UC5 
«ndroits  pour  Cure.  Lat  Rtiicr,  Va- 
rochns. 

R>:CTORADO,  f.  m.  Rcaorat , 
qualité  lie  Redeur.  Lat.  R;iicru  w«- 
uus%  dij(u!tas, 

RECTORAL,  aàj.Suneto'm,  Qui 
fODccrncle  Rcacur.  Lat.  RtiloToliiye. 

RECTORAR , v.  fr.  Parvenir  au 
Rtclornt.  Lit.  Rtihrii  ntunnî  Aire. 

RECTORIA  , f.  /:  Rcaorcric , Cu- 
TC , direftion  de  ParoitTc.  Lat.  l\va- 
c/.i, 

Rectobia,  fc  prend  pour  Ru- 

tormia. 

KECUA,  /.  /.  Troupe  de  bftes  ' 
de  fomme  attachées  à la  queue  ies 
unes  des  autres.  Lat.  Jurnotterum 
ggmesi^  inis, 

RecUA  , fe  dit  aufTi  d'une  multU 
tude  de  chofi.^  qui  fe  fiiivcitt  les 
unes  les  autres.  Lat.  Serirt , ei, 

RECUAGE  , /.  w.  le  même  qne 

Rcctui. 

RECUDIDA,  f.  f.  le  même  que 
RrjuUa.  On  l'cmplciyc  ordinairement 
comme  adverbe  avec  la  prepoûtion 
De. 

RECCDIMIENTO,  /.m.  Mamle- 
aient  que  l’on  donne  à quelqu’un 
Mur  percevoir  les  deniers  royaux, 
i^t.  ^^cha  conerja  CMduciori  ad 
iionetft  wclif'oiiwn, 

RECUDIK,  V.  ft.  Rebondir,  ré- 
Séchir , repoufler.  I.at.  Rc^cutere. 

Recudir,  fi);uifîc  aufü  Soigner, 
avoir  foia.  Lat.  Çmifukre.  rM‘iierf. 

Kecudir,  V.  a.  Payer»  aûifter, 
recourir  quelqu'un  fur  ce  qui  lui 
peut  revenir  de  feo  rentes*  gages, 
penfions,  cinoluincns.  Lat.  Refcudt. 
Xf.  Per/olvere. 

RECLJDIOO,  DA,  part.  pajf.  du 
^erhe  Rfcudir.  Rebondi , ic.  Lat.  Re- 
frrcnjfus , a , mu. 

RECUENTO,  f.  tN.  Inventaire, 
lidc , compte.  C'eR  un  mot  uüté 
dans  la  Galice.  Lat.  Rfcr)t,^e, 

RECUERDO , / M.  Souvenir , mc- 
iDoire , avis  que  Pon  donne , rcmar- 

Îiue  que  Ton  fait  faire  fur  une  cho- 
e paiîee.  Lat.  Memoria.  Rtctrintio. 

RECUERO,  /.  w.  Muletier,  qui 
conduit  une  troupe  de  mulets,  d'aoes 
ou  de  chevaux.  Lat.  MuHo.  Av.afQ* 
RECUESTO,  f.  «.  La  pente  ou 
le  penchant  d'une  montagne»  d'une 
colline  &c.  Lat  CÏÏvMi,  i. 

RËCULAR,  V.  M.  Reculer.  Lat. 
Metro^edi. 

Recular.  Reculer,  tergiverfer, 
chercher  des  éch.ipatoire$ , abandon- 
DCT  Ton  fentiment.  Lat  Ofinionem 
JuoM  derelinquere. 

RKCULO,  LA  , adi.m.  èf  /,  qui 
fe  dit  d’une  poule  ou  d'un  poulet 
qui  n'a  point  de  quené.  Lat.  Pulùti 
taudkt  »nr/i7ci. 

RECUPERABLE , adj.  tCi/ru  ti^n. 

Recouvrable  » qui  ie  peut  recouvrer. 


Lat  Recupnabilis , e. 

RECUPERACION  , / /.  Rccon- 
vrement,  action  par  laquelle  on  cft 
remis  en  poneflion  d'une  chofe  per- 
due. Lat.  Rroiprratie. 

RECUPERADOR,  f.  «i.  Celui  qui 
recouvre,  récupérateur.  Lat.  Rccu^ 
perator. 

RECUPERAR,  v.  ».  Recouvrer, 
retrouver  ce  qu’on  n perdu.  Lat  Rc~ 
cupentre. 

Recupeiarse,  V.  r.  Retourner 
dans  fon  premier  état , fe  rétablir  , 
fe  remettre.  Lat.  Rejhia'uri. 

RECUPERADO,  da,  pttri.  paf. 
du  verbe  Rcc-ipivur.  Recouvré,  ée. 
Lat  Rtcuprratus , e,  um. 

RECURA,  /.  /.  Scie,  infiniment 
dont  les  faifeurs  de  peignes  fe  fer- 
vent pour  former  les  dents  des  pei- 
gnes. Lat.  Serra  y «e. 

RECLR.^R,  V.  a.  Ouvrir,  for- 
mer les  dents  d'un  peigne  avec  la 
feie  dont  on  vient  de  parler.  Lat.  ' 
Pr^iinii  dentfs  fjormare.  \ 

RECURRIR  , V.  a.  Recourir , avoir 
recours , implorer  l'aide , la  protec- 
tion de  quelqu'un.  Lat.  Coft/u^cre. 

RECURSO , /.  w.  Recours , refu- 
ge , afyle , Kivcur , protcélion  qu'on 
implore.  Lat  Recurfui.  Refugiutn. 

Recurso,  fignifie  aiiffi  Retour 
d'une  chofe  au  lieu  d'où  elle  étoit 
fortle.  Lat.  Rtcwfus.  RcAitus , ûs. 

Recurso.  rermede  Pratique.  Re- 
cours, appel  d'un  Tribunal  inférieur 
à un  fupéricur.  Lat.  ApptUatio.  Re^ 
curjui. 

RECÜSACION,  /.  /.  Réeufation, 
aclc  par  lequel  on  teeufe  un  Juge. 
Lat.  Rtcufatic. 

RECUSAR,  V.  O.  RcFufcr,  faire 
refus , ue  vouloir  pas  accepter.  Lat 
Rtivf-trt. 

Kecusar.  Reeufer.  Terme  de  Pra- 
tique. Ne  vouloir  pas  recevoir  pour 
Juge.  Lat.  Recujiâvt. 

RECUS.ADO,  DA,  ptert.  pujf.  du 
verbe  Rra^jar.  Refufé , ée  , reeufé , 
ée.  Lat  Ruufatui , a , um. 

RED , /.  /,  Rèts , hict  à prendre 
du  poiflbn , des  oifeaux , &c.  Lat. 
Rrtey  U, 

Red  , fe  dit  auHi  de  tout  ce  qui 
cil  fait  en  forme  de  filet  Lat  Rtt:. 
Rtùcubtm. 

Red.  Grille  d'un  parloir  de  Reli- 
gieufes.  Lat.  Ctathri , '^nan. 

Red.' On  appelle  ainft  dans  quel- 
ques endroits  le  lieu  où  l'on  vend  le 
pain,  le  poiffou,  les  denrées,  parce 
qu'on  les  livre  à travers  des  grilles. 
Lat.  Clatbutttm  forum  , i, 

Red.  Refeau,  ouvrage  de  fil  ou 
de  foyc , tilTu  & entreUffe.  L«t. 
ticutum. 

Red,  eft  aufE  «ne  cTnéce  de  ca- 
ge de  fier  qu'il  y a dans  les  vÜbges, 
où  l'on  met  les  malfaiteurs,  parce 
que  lee  prilbas  oxdinRires  ne  font; 


pas  afTcî  furcs.  Lat.  Cütihriy  erttm. 

Red.  Métaphoriquement , Subti« 
lité , finefle  , adreffe  , flratagême  , piè- 
ge. Lat  Laqueufi  i. 

Red  , en  jargon , un  Manteau.  Lat. 
Paltium. 

Red  hirrreâera.  Tramail  de  pécheur. 
Lat  Evcn'iailum. 

Red  de  arana.  Toile  d'araignée. 
Lat.  Aronex  ttla. 

Red  de  paxaros.  On  appelle  aînfi 
une  toile  chirc  & mal  tifluc.  Lat 
Ritrior  teîa. 

Red  de  en  jargon,  Manteau 
ou  capote  de  payfao.  Lat.  i. 

A red  borredera.  Phrafe  abverbia- 
le,  qui  ftgnific  qu’on  emporte  tout 
ce  qu'on  trouve  fur  Tes  pas.  Lat, 
FuïiditÙL.  RadiàtUf. 

C’.-wr  f«  la  red.  Tomber  dans  le 
filet,  dans  un  piège,  dans  «ne  em- 
bûche. Lat.  /u  laqueos  inciderr. 

Fehar  la  red.  Employer  tous  fc« 
foins  pour  réufBr  dans  uue  entrepri- 
fc.  Lat.  Rite  mittere. 

REDADA,//.  Terme  de  pêche- 
Jet  ou  coup  de  filet.  Lat  Relis 

tilS  , MX. 

Redada  , figurément,  fe  dit  d'im 
nombre  de  pcrfoiincs  ou  de  chofes 
qu'on  prend  toutes  à la  fois.  Lat 
i'itptura. 

REDANO,/.  I».  Epiploon.  Ter 
me  d' Anatomie.  Tnuiqae  gmitc,  qui 
envclopc  les  intcllins.  Lat.  Ome%- 

tUOi  , }. 

KÉDAR , V.  a.  Jetter  le  filet  Lat. 
Rete  mittere, 

REDADO  , DA  , part.  paj".  da 
I verbe  Redur.  Pris,  i(e  au  filet  Lat 
Rftivus  erfi/catuf , a , um, 

KEDAKGUtlON,//.  RepréhciK 
Gon,  reproche,  réfutation.  Lat  Re» 
dargHti'*.  * 

REDARGUIR,  r.  a.  Reprendre, 
blâmer,  réfuter.  Lat.  Retlurguere, 

REDARGUIDO,  da  , part.  p.-;Jl 
du  verbe  Reduiguir.  Refuté,  ée.  Lat 
Rednrgutus , a , wur. 

UEDECILLA , /.  /.  dim.  Petit  fi- 
let. Lat  Rtiûu.hfm. 

REDECIK , V.  a.  Terme  hors  d’uGu 
ge , Redire , répéter  la  même  chofe- 
Lat.  Krpe:(re. 

REDEDüK,  f.  m.  le  mcctc  que 
Co»tarH9, 

I Al  rededer.  Façon  adverbiale.  Au- 
tour , à l'entour.  Lat.  Circiim.  Circà, 

REDEJON , /.  tn.  eu  jargon , fU 
gnifie  une  Coefi'e  de  releau.  Lat.  Re^ 

tietfisim. 

REDEL,/.  m.  Terme  de  Marina 
Lat.  Trahes  nautiex. 

KEDEMIK.  Voyez  Redimir. 

KEDENCION  , /.  /.  RédempHoo^ 
aclion  de  racheter.  Lat  Redempsie, 

Redencion.  Rédemption,  rachat 

recouvrement  de  U liberté  qu'ua  avait 
perdue.  Lat.  Redemptio. 
i Eedemciok.  Rédemption,  fe  dit 
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pif  antonomafc  de  celle  que  J.  C. 
a procurée  aux  hommes.  Lat.  Rt- 
dmtptr!}. 

. RKDtNCiON,  fc  prend  pour  le 
fouUqcmcnt  qu'on  procure  à autrui. 
Lat  Solatiufft.  /îdfttf/nix/m. 

REDENTOR , '/  m.  Rédemptenr, 
celui  qui  rachette  les  efclaves,  & 
par  excellence  il  fc  dit  de  J.  C.  Lat. 
üc.lLtftptcr , if, 

Redentor.  On  appelle  ainfi  les 
Pères  de  la  Mcrcy  qui  vont  en  Bar- 
haric  pour  racheter  les  captifs.  Lat. 

REDERO , /.  m.  Faifeur  de  filets. 
Lat.  Rctiariuf  opi/(X , icii. 

Redero.  Oifeau.  Voyez  Ihkon. 

Reof.ro,  en  jargon.  Voleur  de 
manteaux.  Lat.  PaUiftrtan  fur^  is. 

REDICION  , /.  f.  Redite  , repe- 
tition  de  ce  qu'on  a dit  Lat.  Re~ 

REDIEZMO,  f,  m.  La  neuvième 
portion  des  fruits  fur  lefqucls  on  a 
déjà  pris  la  dixmc,  ou  telle  autre 
portion  qu’on  percevoit  outre  la  dix- 
xne  ordinaire.  Lat  Sn'smda  decutna. 

KLDIL,  /.  t".  Bergerie,  étable  à 
brebis,  berçait  Lat  Ow/r,  ù,  Cav- 
ia  ^ tc. 

REDIMIDOR,/  »#.  le  même  que 
Rfiîrvtor^  mais  moins  ufité. 

REDIMIR,  V.  a.  Racheter,  mct> 
tre  en  liberté  celui  qui  étoit  en  ef> 
clavage,  moyennant  une  rançon.  Lat 
ReJjmrrf. 

Rf.DtMiR.  Racheter,  acheter  une 
chofe  qui  avoit  été  vendue.  Lat 
dirmre. 

REDtMtR,  fignifie  auffi  Scconrir, 
tirer  de  danger.  Lat  Rcdiinfre.  Li~ 
hfT.vrr. 

Reoimir.  Racheter,  éteindre  une 
rente,  une  pcnfion  co.iftituée,  s'en 
libérer.  Lat.  Redimerr. 

Redimir  lu  vtxacioff.  Racheter  la 
vexation,  pour  dire  fc  redimer  de 
faire  ou  de  fouffrir  quelque  chofe 

Îni  donne  ou  faife  de  la  peine.  Lat. 
njuriam  feu  molejlUm  rtdinttre. 
REDIMIDO,  DA,  part,  ^ijf,  du 
verbe  Ridimir.  Racheté , ée.  Lat. 
Redemptus.  Liberatus^  a,  um. 

REDISTRIBUCION, /./.  Secon- 
de diflribution.  Ce  mol  cft  rarement 
ufité.  Lat  Itcrata  difiributio^  ntt. 

REDITO , f.  trt.  Revenu , rente , 
Utilité,  intérêt  qu’on  tire  de  l'argent 
qu'on  a placé.  Lat  Reditta , uj. 

REDITÜABLE  , 5 REDiruAt, 
éàj.  d'ftftr  trrm.  qui  fe  dit  de  ce  qui 
porte  intérêt  Lat  UiUù  , r.  Projû 
xuuf , a , uni. 

REDITU.AR  , V.  n.  Rapporter , 
rendre  du  revenu.  Lat  Frucéaut/arr. 

REDITII.^DO  , DA  , part.  puf. 
du  verbe  Reditnar.  L'intérêt  qu’on 
tire  de  l'argeut  qu’on  a placé.  Lat. 
Reddiiut.  Prwmtus  y e,  um, 

&EDÜBLADURA,/./.  Redouble* J 


ment,  Taélion  de  redoubler.  Ce  mot 
cft  peu  ufité.  Lat.  Redupliccitio  y nii. 

REDOBLA>UEKTO,  /.  w.  Re- 
doublement, répétition  de  la  même 
chofe.  Lat.  Reduplicatia. 

REDOBLAR  , v.  a.  Redoubler  , 
aunnenter  au  double.  Lat.  Duplicarr. 

Keoorlar.  River  un  clou,  émouf- 
fer  une  chofe  pointue.  Lat.  Obtunde- 
re.  lUbctiarf. 

Redoblar.  Toucher  deux  fois  la 
même  corde.  C’eft  un  terme  ufité 
parmi  tes  joncun  d'inftruincns.  Lat. 
ReAupU,m-f. 

KÉDOBLADO  , da,  pan.  paf. 
du  verbe  RtdchLrr.  Redouble,  ée, 
émoulic,  ée,  rivé,  ée.  Lat  Dupli- 
cutitf.  Ohtufus , O , uw. 

Redoblado.  Homme  fort,  gros 
& trapu.  Lat.  Torfus. 

REDOBLE  , /.  m.  Second  eonn 
qu'on  donne  fur  1.v  corde  d'un  iuU 
trument.  Lat  Rrdupikatio. 

Reooble.  Ce  qu’on  ajoute  à un 
difeours  ou  à une  autre  chofe  pour 
en  augmenter  la  force  & l’cxprelfion. 
Lat.  AnipUjficatio.  AttgmaUatio. 

REOOBLEGAR,  v.  a.  le  même 
que  Dchlt^ar  ou  Redoblar. 

REDOBLON,  jCm.  lignifie  en  jar- 
gon le  pli  qu'on  lait  aux  cartes  pour 
piper  plus  aifémcnt  Lat  Vhartic  lu^ 
JbriiC  frauàulcnta  plicatio. 

REDOMA,  / f.  Phiole  , bouteil- 
le de  verre,  t^t.  AmpuUa  vitrtn. 

Reooma.  Préfent  qu'on  fait  dans 
les  villages  à une  nouvelle  mariée 
le  jour  de  fes  noces.  Lat.  Nuptiale 
doKum , #. 

REDOMADAZO m.  «i^m.  Très 
fourbe,  très  rufé,  très  fin,  très  ma- 
lin. I.at.  Afin  plenus. 

REDOMADO,  da,  adj.  m.  ^ f. 
Fin,  ne,  iiifé,  ée  ; il  fe  dit  tant 
des  hommes  que  des  bêtes.  Lat  Va- 
ftr.  , a , um. 

RKDOMAZO,  f.  m.  Coup  donné 
au  vifage  avec  une  bouteille  pleine 
d'encre.  Lat.  AnffiuU  in  facicm  aU 
iijio. 

REDOMILLA  , f.  /.  dim.  Petite 
phiole,  ou  bouteille.  Lit.  Porta  am. 
puil‘1. 

REDONDAMENTE , adv.  Ron- 
dément  , en  tond  , d’une  maiiiêce 
ronde.  Lat  Ratuiidi. 

Redonda.v(ente.  Rondement  , 
franchement , fincérement , fans  dé- 
tour. Lat  ApntR  Candidi. 

REDÜNDÊAR  , v.  a.  Arrondir  , 
donner  une  figure  ronde.  Lat.  Ro- 
tundurt. 

Redondearse,  fx. r.  Scdcpétrer 
de  tout  foin,  de  toute  peine , de  tout 
embarras.  Lat  Expedire  ft. 

Redondrar  U ha*:iettda  o cauiaL  la-  ' 
quider  fes  biens , les  affranchir  de 
toutes  charges.  Lat  Ært  aüeno  fe  li-  , 
berare. 

REOONDEÂDO  , OA  » part,  paf  i 
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du  verbe  Redondear.  Arrondi , îe  ; 
affranchi , ic.  Lat.  Rctundatus.  Exfe~ 
diiiis , a , um. 

REDÜKDEZ,  ô Redondeta,// 
Rondeur , qualité  de  ce  qui  cft  rond. 
Lat.  Rotunditas. 

REDONDILLA  , / /.  Terme  de 
Poefie  Efpagnole.  Stance  de  quatre 
vers  de  huit  fyllabes.  Lat.  Cempf. 
tio  welrica  tfuatuor  verfbus  dimetris 
COM/onantihut  conjlans, 

REDON'DO  , DA  , adu  m.  ^ f. 
Rond  , de  i (^ui  cft  de  figure  circu- 
laire , ou  fpherique.  Lat  Rotundus, 
Orhicuîarif. 

Redonda.  Lettre  ronde,  on  com- 
mune, dont  on  fc  fert  dans  l'Impri- 
merie , R:  qui  dififere  de  h bâtarde 
ou  courante.  Lat.  Rotunda  Littera, 
T\put  rotundks. 

Redondo,  fc  dit  figurément  d’im 
Gentilhomme  qui  cft  noble  de  quatre 
quartiers:  on  dit,  Uidalfro  redondo  ^ 
CabitlUro  redondo.  Lat  Nataübus  wf- 
deij^tjue  nohilis, 

Redükdo  , fe  dit  auflà  figurément 
d’un  homme  dont  les  biens  font  li- 
bres Si  francs  de  dettes  , &.  qui  n’a 
ni  affiires  ni  foucis.  Lat  Undequa» 
que  liber.  Cnris  vaettut. 

Redondo,  fc  dit  auffi  d’un  hom- 
me dont  la  conduite  cft  irrépréhenfU 
blc.  Lat.  Caiequaque  perfeéiui, 

Redondo  , fc  dit  encore  d'un 
homme  qui  marche  fans  armes  ni  au- 
tre défenfe  que  celle  de  la  probité- 
Lat.  Inermify  e. 

Redondo  , fuhft.  Efpêce  moa- 
noyêe.  Lat.  Nummus  , r. 

Redonda  , en  jargon,  Une  jupe 
de  femme.  Lat  Tunica , x. 

A la  redonda.  Phrafe  adv.  En  rond, 
circulaircmcnt,  tout  autour.  L.  C/r- 
cuiiriter. 

Deritiendoy  fe  dit  des  enfiins  aux- 
quels on  met  la  robe.  Lat  Suhduela 
vel  brnn  vefle. 

Caerfe  redondo.  Tomber  tout  rond  f 

f^ourdire,  Tomber  tout  d’un  coup, 
iibitcmcnt.  Lat  Subito  procumbere. 

En  redondo , adv.  En  rond.  Lat 
2n  rire.  ^ «. 

REDONDON , f.  m.  Grand  cercle, 
Lat.  jMaznin  orbis , if. 

KEDOPELO  , / w.  L’aélion  de 
pafTcr  1.1  main  fur  un  drap  ou  fur 
une  étuHê  à cuntrepoiL  Lat  Pilus 
advsrfus. 

Redopf.lo.  Difpiite,  querelle  en- 
tre pluCcurs.  Lat.  Rixa  , «r.  Jur* 

gium  y II. 

Al  rrdûptlo  , adv.  A rebours  , i 
contrcpoil.  Lat  Prxpcjîni. 

Traber  al  redcpelo.  Alaltraiter  qiicl- 
qu’iin  par  de  mauviifcs  manières  & 
paroles.  Lat  jyiali  aocipere. 

REDOR  , /.  tu.  Petit  rond  fait  de 
natte  de  menu  jonc  d'Efpagne , qn'oo 
met  dans  les  EgUfes  , & dans  les 
mailbns,  pour  mettre  les  pieds  dcQlis , 
lll  t 9t 
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& fur  lequel  les  femmes  s'afleïctit. 
Lat.  Scir^a  fiorta  orbicuiarh. 

REDRO , adv.  Derrière , par  der- 
rière. Mot  niRiqtie.  Lat.  Rettè. 

REDROJO , f.  m.  Grapillon  * pe- 
tite grappe  que  les  vendangeurs  laif- 
fent  aux  vignes.  Lat.  Betrus  exigtois 
rtUmtui. 

KEDftojo.  Ceft  le  fruit  on  la 
fleur  que  les  plantes  reponflent  èi: 
qui  ne  vient  jamais  à maturité.  Lat. 
K(i:tTmi»atio , »»V. 

Redrojo.  On  appelle  ainfl  un 
enfant  qui  a de  la  peine  à croître. 
Lat.  DthiüsJ^  infxmtus  puer. 

REDRUNA  , / /.  La  main  ou  le 
coté  gauche.  Ceft  un  terme  de  chaf- 
Ve.  I^t.  Stmjho , a. 

REDÜCCION  , f.  /.  Réduftion  , 
aftion  de  réduire.  Lat  Reduétio^  nis, 

RedüCCION.  Changement  d’une 
chofe  en  une  autre  éqtiivaientc , mais 
plus  petite.!  Lat.  Reduéiio. 

Reouccïon.  Décompofition , on 
réduéUon  d'un  corps  en  fes  premiers 
principes.  Lat  Rejbluth , nU, 

ReducCion.  Kéduélion  d'un  corps 
dur  & fec  en  une  fubRancc  liquide, 
réfolution  , di(Tülution , liquéfaétion. 
Lat.  Rffolutio.  LiqtMtio. 

Keouccion.  Kéduélion  , en  ter- 
mes de  Chymie , fe  dit  du  rétablifle- 
ment  des  mixtes  en  leur  état  natu- 
ici.  Lat.  Rtiu^lh, 

Reduccion,  en  termes  d'Ecole, 
c’eft  l'art  de  réduire  im  fyllogifmc 
imparfait  à un  ryllogiTme  parfait  L 
Convtr^c. 

Reouccjon.  Change,  troc  d’une 
efpèce  monnoyce  pour  une  autre.  L. 
Fn-trtutatio. 

Reduccion*.  Réduélion  de  Livres 
en  Sois , OH  de  fois  en  livres , &c. 
Lat.  Convtrjîo  moneri  unius  quantitsilh 

nwfttrmn  uUfrius.  ! 

Reduccion'.  Réduction,  en  ter-, 
mes  d’ Algèbre , c’eft  l’art  de  réduire 
nnc  éqtration  en  moindres  termes  qu'il 
cft  pcmiblc.  Lat  Rcduîih. 

Reduccion,  fe  dit  aufHdes  rai- 
Ibne  , des  argumens  dont  cm  fe  fort 
pour  convaincre  quelqu'un»',  & le 
ranger  a Ton  fenthnent  Lat  AAduc-^ 
tio.  Induéiio. 

Reduccion.  Kéduélion  , fe  dit 
au(&  de  l’aéUon  dedomter,  de  vain- 
cre , de  fubjugucr.  Lat  Suhjugaiio. 
Jtfdaiiic. 

Reduccion  , fe  dit  auHî  de  la 
convcr&on  des  infidèles  à la  vérita- 
ble Religion,  ou  d'un  péelieiir  à la 
repentance.  Lat  Cowtt^. 

Reduccion.  Réduaion  , ledit 
rqIB  d’une  peuplade  d'indiens  qni  a 
emhralTe  le  Chrinianifiirc.  Lat  Op> 
fidum  Cmverforum,  [ 

KEDliCIBLE  , oilf  . d'une  terne.  Ré- 
duélible;  qui  peut  être  réduit.  Lat 
l^uod  reduct  pottjl. 

REDUCliVUE^TO , / 1».  k même 


que  Reduccion» 

RÊDUCIR  , V.  a.  Remettre  une 
chofe  dans  la  place , ou  dans  l'état 
où  clic  étoit.  I^t  Reducci‘c.  Rtjlitue- 
re. 

ReduCir.  Réduire,  changer  une 
chofe  en  une  autre  équivalente , mais 
plus  petite.  Lat.  Convtrlrre.  Reducere, 

Reducir,  fignifieauffi  Troquer, 
échanger  une  dpèce  contre  une  au- 
tre. Lat.  Permutare. 

Reducir.  Réduire,  fignifie  aulH 
Amoindrir,  diminuer.  Reducnc. 
jMinucre. 

Reducir.  Réduire  , abréger  un 
difcüurs , le  relTerrer  dans  certaines 
bornes.  Lat  In  compendium  reiigere. 

Reducir.  Réduire  un  corps  en 
petites  parties  , ou  le  convertir  en 
une  autre  fubibmce.  Lat  Üolvere. 
yertert. 

Reducir.  Réduire  , en  termes 
d'Arilhmctiquc  , c'cll  changer  un 
nombre  en  un  autre,  comme  un  en- 
tier en  fractions  , ou  des  fractions 
en  entiers.  Lat  Cenxtrtert. 

Reducir,  en  termes  de  Logique , 
c’eft  changer  un  fyllogifme  imparfait 
en  un  fyllogifme  partait  Lat.  Ctwi- 
vertere. 

Reducir.  Terme  de  Peinture , Ré- 
duire une  figure  du  grand  au  petit. 
Lat.  In  breve  c^ere  , red^ere. 

Reducir.  Réduire,  fignifie  aufli 
Renfermer  fous  un  certain  nombre 
ou  quantité.  Lat.  CLutdrre.  Rrdigere. 

Reducir.  Réduire  , fipiifie  en- 
core Dompter  , vaincre  , lubjuguer. 
Lat.  Rtdigerc.  ^thjicere. 

Reducir.  Réduire,  convaincre, 
perfuader , ranger  à fou  fentiment 
Lat.  A.Uucere. 

Reducir.  Comprendre,  fe  rédui- 
re à.  Lat.  Cou/prehenJere. 

Reducir  , fc  prend  encore  pour 
Convertir  a la  véritable  Religion  , ou 
à la  repentance.  Lat  Rcvocure.  Con^ 
vertere. 

Reducirse  , V.  r.  Réformer  fa 
vie,  fa  conduite,  fadépenfe.  L.  j)Io~ 
duM  ponere. 

Reducirse.  Sc  réfoudre  , pren- 
dre fon  parti , par  force  & par  con- 
trainte. Lat  Cage.  Adigi, 

Aie  be  reducido  à en  cq/li , e» 
coma.  J'ai  réfolu  de  garder  U maifon, 
le  lit , &c. 

REDUCIDO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Reducir.  Réduit , itc.  Lat  Re- 
duûtti.  Redaefus.  Converfus,  AlutatuSj 
a , uni.  .K 

REDUCTO , f.  m.  Redoute.  Ter- 
me de  Fortification.  Lat  Alunhmn’ 
tum  parvutu. 

REDCNDANCIA , / /.  Excès , fu- 
perfluitc,  trop  grande  abondance.  L. 
Redwidautiu, 

Redundancia,  fignifie aufti Ex- 
cès dans  quelque  genre  que  ce  puîU'e 
étte.  Lat  Kciundiintia , et. 


Redundancia. Redondance,  vt- 
cc  du  difcours,qui  naît  de  la  fuper- 
fluité  des  paroles.  Lat.  Redunduntia. 

REDUNDAR,  i*.  n.  Regorger,  fe 
déborder , palTer  par  dcftiis , être  trop 
plein.  Lat.  Redundare. 

Redunoar  , fignifie  aufli  Tour- 
ner au  profit , on  au  préjudice  de 
quelqu'un.  Lat.  Reiundare. 

REDUNDANTE , part.  aci.  du  ver- 
be iîfdimdffr.  Excertîr,  ivc  ; fuper- 
flu  , UC  ; débordant  , regorgeant , 
trop  plein  i qui  tourne  au  profit, 
au  préjudice.  Lat.  Redunditm, 

REÜUPLICACION  , /.  /.  Répéti- 
tion d’une  même  chofe , redouble- 
ment 1 reduplication.  Lat  RedupUca» 
tio.  Jterotio. 

RKDUPLICAR  , v.  a.  Doubler , 
redoubler  , repéter  une  même  choft. 
Lat.  DuPlicare.  Iterare, 

REDUPLIC.ADO,  DA,  peut.  fa/. 
du  verbe  Reduflicar.  Redoublé,  ce; 
répété , éc.  Lat.  DupUcatus.  Itcratus , 
a , tim. 

REEDIFICACIOK, //.  Récùifi- 
cation , fécondé  conftruâion  d’un  bâ- 
timent Lat.  In/Iauratio , «îx. 

REEDIFICAR  , v.  a.  Réédifier , 
rebâtir.  Lat  Infîattrare. 

REEDlflCADO  , da  , p^t.  psT, 
du  verbe  Retdificar.  Rcédifié , éc.  L. 
Infiascratus , a , um. 

RËEIDOR  , /.  m.  le  même  que  Re- 

dedor. 

REËMBOLSAR , t*.  a.  Rembour- 
fer,  recouvrer,  retirer  l'argent  qu'on 
a déboiirfé  ou  avancé.  Lat  Recupe- 
rare, 

REEMBOLSADO  , da  , part.  fmf. 
du  verbe  Rcembcyar.  Recouvré,  éc. 
Lat.  Recuperattif , a , une. 

REEMBOLSO , /.  m.  Rembourfe- 
ment,  l’aftion  de  retirer  l'argent  qu’on 
avoit  débourfé  ou  avancé.  L.  Â'kw- 
morwn  recuperatio  , n/s, 

REEMPLAZAR  , v.  a.  Remplacer, 
mettre  une  chofe  en  la  place  d'une 
autre.  Lat  Supplrre. 

REE.MPLAZADÜ,  tsa  y part,  paf 
du  verbe  Reevtplazo}-.  Remplacé,  éc. 
Lat  Suppletus  , a , une, 

REEjMPLAZO  , f,  m.  Remplace- 
ment Lat  &epplelh. 

REE.SCUENTRO  , /.  w.  Choc 
d'un  corps  contre  un  autre.  Lat  Oc- 
cvrjuf.  CoRijio.  Voi^iciu.f, 

Rfencuentro.  Rencontre  , fe 
dit  du  choc  de  deux  petits  corps  de 
troupes.  Lat.  ConJUiUu, 

Reencuentbo  , fignifie  auflà 
Querelle , difputc  entre  deux  perfoD- 
nes.  Lat.  Rxxa.  Çonteniio. 

Vafo  df  reencu/ntro.  VailTcau  cir- 
culatoire, en  termes  de  Chymie,  eft 
un  vailTeaii  pour  les  circulations , 
compofé  de  deux  raatras  ou  de  deux 
cucurbites  adaptées  cnfcmblc-  Lat. 
l as  dreuitUorimn, 

REE^üE^DfuVDOK,//ff.  Celui 

qui 
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qui  nou«  a engendré  de  oonvesn  ; cc 
qni  fe  dft  do  Sauveur  du  Monde.  L. 
Rtj^fttfrator  , ris. 

REKKGENDRAR  , v.  a.  Regeuv- 
rcT.  Cc  mot  ne  &‘empinyc  que  dans 
les  matières  de  pieté , & figniHe  En- 
gendrer de  nouveau.  Lat.  Regenerarf. 

Reengendraese.  Naitret  tirer 
fou  origine  d’un  autre.  Lat.  G'mrra- 
ri.  ^oerrari. 

REENGENDRADO  , DA  , f. 
du  verbe  Rt'rngmdrar.  Regénéré , ce. 
Lat.  Regnuratus  « a , tmt. 

REFACCION,//.  RéFcaion,  re-, 
pas  modéré  qu'on  fait  feulement  pour 
entretenir  fes  forces.  Lat.  Reftelio , , 
ms. 

Rf.paccjon.  Reftitntion  qu’on  fait 
aux  Ecclé&aRiques  de  la  portion  des 
droits  qu’ils  peuvent  avoir  payés,  & 
dont  ils  font  exempts.  Lat.  Rrjlitutio. 

REFALSADO,  oa  , adum.^f. 
Faux,  trompeur,  eufe,  fourbe.  L. 
falfus.  Dolofus , a , um. 

REFECCiON  y f.  f.  le  meme  que 
Rtfaccion.  Réfcélion , repas. 

REFERENDARIO  , / m.  Réfé- 
rendaire , Rapporteur  ; celui  qui  pro- 
pofe  les  choies  à délibérer.  Cc  mot 
a vieilli  dans  cette  acception.  Lat. 
RtliSor. 

Reperendario  ; te  même  que 
Refrenâ.irio. 

RËFEKIR , V.  a.  Rapporter , ra- 
conter , faire  rapport.  Lat  Refcrre. 
^amvre. 

Referiise,  V.  r.  Se  rapporter, 
avoir  du  rapport  avec  im  autre.  Lat. 
Rtftrri. 

Ke PERIR  SE.  Se  rapporter  , fe  rc- 
mettre  à ce  qu'on  a dit  précédem- 
ment. Lat.  Remittfrc. 

Jle  rcjttro  à lo  que  Juzgaren.  Je  m’en 
rapporte  à cc  qu'on  décidera. 

REFERENTE  , part.  «//.  du  verbe 
Rcfcrir.  Celui  qui  rapporte,  ou  qui 
a rapport  à un  autre.  Lat.  Rtjrrmi. 

REFERIDO  , DA  , pjrt  fHtjf.  du 
verbe  Rf/crir.  Rapporté  , ec.  Lat. 

RtLitky , a . wtt. 

RFTKRTO  , TA  , udj.  m.  ^ /. 
le  même  que  Dem.  Ce  mot  n'cR 
plus  ufiîé. 

REFIGURAR  , v.  a.  Sc  figurer , 
fe  rappcllcr  d.ms  l'imagination  cc 
qu'on  a vu.  Lat.  lu  tnetnmium  rev>~ 
rarr. 

REFINADOR  , /.  m.  Affinciir, 
celui  qui  affine  les  métaux  ou  purifie 
les  liqucurr..  Lat.  Furifeator. 

REFINADURA  , /.  f.  Affinage, 
l'aélion  d'affiner  les  métaux  ou  les 
liqueurs.  Lat.  Furijkatio.  Furgatio. 
Dtfxcatio  y mi. 

REFlNAR,v.  a.  Raffiner,  affiner, 
rédttirc  une  chofe  à l'état  de  perfec- 
tion où  clic  doit  être.  Lat.  Furijica- 
rt.  Frr/f.frr.  Dcf.tc<ne. 

REFINADO  , DA,  pmt.  pjjf.  du 
verbe  Aifioé,  ce > épuré)  ée. 
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Lat.  Pw'gatus.  Dc/^ctitus , a , um, 

Rlfinado.  Raffine . entendu , ha- 
bile : il  fe  dit  furtout  d'un  homme 
fin  & rufé.  Lat.  Ajîutus.  CitüiAus. 

REFINO  , NA , aij.  m.  Très 
fin,  inei  très  épuré,  ée.  Lat.  Dr/r- 

CtttUS  ViXilü. 

Repino  , / m.  On  appelle  ainfi  à 
Scvillc  un  endroit  où  l'on  vend  du 
cacao  , du  fucre , du  chocolat 

REFIR.MAR,  v.  a.  Raffermir,  rai- 
furcr,  fortifier,  appuyer.  Lat.  Con- 
Jtrmme. 

REFIRM;\DO,  DA,  part,  pajp  Au 
verbe  Rffrrmar.  Raffermi , ie.  Lat 
I Confirinatus , a , um. 

I REFITOLERO  , /.  m.  Déncnficr 
: d'un  Couvent  , celui  qui  a loin  du 
Rcfcdloirc.  Lat.  Archiirùiinus  y i. 

REFITORIÜ  , f.  m.  Réfeaoire  , 
lieu  où  l'on  mange  dans  les  Commu- 
nautés. Lat  Tricliuiurjt.  Cttnactduns,i. 

REFLECTIR  , v.  «.  Réfléchir. 
Terme  de  Catoptrique.  Lat  Rejîtc^ 
tere. 

REFLEXA,//.  Riifc,  finefle, 
vue  cachée  qu'on  fe  propofe  dans 
quelque  aéUon.  Lat  rajutia  , éC, 
t'autcLs. 

Reflexa  , fc  prend  fouvent  pour 
Rc/Iexij»  dans  le  lens  figuré. 

REFLEXION  , / /.  Réflexion  , 
aélion  par  laquelle  un  rayon  de  lu- 
mière qui  tombe  fur  un  corps  diir& 
poli  retourne  en  arriére.  Lat.  Re/e- 
xio  y nis. 

KtFtFXiON,  en  termes  de  Pein- 
ture , Refleiîl.  Lat.  ÏMch  re/exio. 

Rp.FtEXlON.  Réflexion  , lignifie 
auffi  au  figuré  Examen  , attention  , 
méditation  qu'on  fait  fur  quelque  cho- 
fe. Lat. 

REFLEXIüNAR,  v.a.  Réfléchir, 
méditer  fur  quelque  chofe  , l'exami- 
ner mûrement  Lat  Con/derctre.  Fer- 
peuâere. 

REFLEXIONADO , da  , part,  paf 
du  verbe  Re/exionar.  Réfléchi  , ie. 
Lat.  , a , um. 

REFLEXIVAMENTE , adv.  Par 
réflexion.  Lat.  Refexivè. 

KEFLEXIVO,  VA, 

Qui  réfléchit  hnt.  Re/exivus  y a y wn. 

rerba  re/exiiHs.  Verbe  réfléchi.  Les 
Grammairiens  appellent  ainfi  celui  qui 
fignifie  une  aclion  qui  retourne  firr  l'a- 
gent qui  la  produit  On  l'appelle  au- 
trement Verbe  réciproque.  Lat.  AVr- 
kum  re/cxix'uns. 

REFLEXO  , /.  w.  pi  lumière  qui 
réfléchit  en  rencontrant  un  corps  opa- 
que. Lat.  Rf/exusy  ûs. 

REFLEXO  , XA  , «4*.  m.  ^ f. 
Ce  qui  réfléchit , qui  fe  détourne  de 
la  ligne  droite  j réflexe.  Lat.  Rc/exuty 
a , um. 

Reflexo,  fc  dit  auffi  de  l'cxa- 
mcii  que  l'on  fait  d'une  chofe  pour 
la  mieux  connoitre.  Lat.  Rtftxut.  Re- 
çoptaiusy 
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REFLORECER , v.  n.  Refleurir  , 
fleurir  de  nouveau.  Lat  Rejtorere, 
Refîarefeere. 

Replûrecer.  Refleurir,  fe  dit 
aufli  figurcment  des  affaires  qui  fc 
rétablifl'cnt , des  fcicnccs  & des  arts 
ui  reprennent  leur  première  fplcn- 
cur.  Lat.  Rcfîorere. 

REFLüXO , f.  m.  Reflux  , retour 
des  eaux  de  la  mer.  Lat  Mare  re- 
/uum.  Ri/uxus  y ùs. 
i REFOCILACION  , f.  f.  Réiouïf- 
fancc  , aéUon  p.ar  laquelle  on  fc  rè« 
jouit  Lat  Rf/oiilhth. 

REFOCILAR,  t'.  o.  Réjouir , don- 
ner de  la  joye  .*  il  fc  dit  particulié- 
rement des  chûfcs  qui  donnent  de  la 
vigueur  & de  la  force.  Lat.  Refocii- 
Lire. 

Refocilarse  , V.  r.  Prendre  plai- 
fir,  fc  complaire  dam  les  chofes  qui 
nous  flatent  Lat.  Rccreari. 

REFOCIL.ADO  , da  , part, 
du  verbe  Rc/ocilar.  Réjoui , ic.  Lat. 
RefbcULUui  , a , unt. 

REFOCILO  , /.  m.  L’acliou  de  fe 
réjouir  , ou  le  plaiür  qu'on  prend 
aux  chofes  qui  nous  flatent.  Lat.  AV- 
/ücillatio. 

REFORMA,//.  Réforme,  réta- 
bliflêment  de  la  difcipline  , correc- 
tion des  abus.  Quelques  • um  difctit 
Reforme.  Lat.  Reformatio.  CotreeUo. 

Reforma.  Réforme  , en  terme  de 
Guerre,  fc  dit  des  Soldats  qu'on  re- 
tranche des  Compagnie!.  Lat  » 
ftis. 

Reforma.  Reforme , Privatiorj 
d'uo  craplui  dont  on  étoit  en  pofllT- 
flou  ; & il  fe  dit  par  exteiifion  des 
chofes  dont  on  abandonue  rufage.  L. 
Depofitio. 

Reforma.  Réforme  , fc  dit  dans 
les  .Monaftercs  du  rétibliflement  de 
leurs  premiers  inftituts.  Lat.  Severie- 
ris  difciplsnx  reftituiio. 

REFüRMAClON,//.  ReTormi- 
tion  , l'aclion  de  reformer.  Lat  Re* 
foTsuatîo. 

Repormacion.  RéfnTm.ition,  c*or- 
rcélion  d'une  erreur , d'un  abus.  Lat. 
Rf/ormatio.  CorrtfUo , nis. 

REFÜRMADQR,/  m.  Réforro.t- 
tciir  , qui  réforme.  Lat.  Reformater, 

REFÔR.MAR  , v.  a.  Rendre  à lui 
corps  la  forme  qu'il  avoit  perdiié.  L. 
Rtfomurt. 

Refoxmar.  Réformer  , régler  , 
corriger , remettre  une  chofe  dans 
l’ordre.  Lat.  Injk<xwaxe.  Eituniare. 

Repormar.  Réformer,  rétablir  U 
difcipline  dans  quelque  Moiuflèrc.  L, 
AA  ftvrrioreiM  iifeif  linam  rejUlurre. 

Reformai.  Réformer, fupprimer, 
retrancher,  réduire  à un  plus  petit 
nombre.  Lat.  Dâminuere. 

Reformar.  Reformer  , priver  , 
revoquer,  cafTcr  quelqu'un  de  fa  char- 
ge, de  fon  emploi.  Lat.  Dt-pmerr. 

Repobm.se,  fignifie  aufli  piXpU- 
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4ucr,  cdaircir  le  fem  d'une  propoG- 
tien  pour  la  rendre  moins  choquan- 
te. î.at.  Corrigere. 

Reformarsb  , V.  r.  Se  reformer, 
corriger  fes  mœurs , changer  de  con* 
diiitc.  Lat.  Âii  tttelioran  frugm  fc 
cipne. 

Rfformarse,  Ggriific  auflî  Ufer 
de  modération  & de  retenue  dans  fes 
avions  & dans  fes  difeours.  Lat.  AIo- 
dernri.  TcntfH'rari. 

REF()R>UDO  , DA  , Ÿ.irt.  p.yT- 
du  verbe  Refortnar.  Reforme  , ^ 
Lat.  Rcfo\-}mtta , a , wn, 

Reformado.  Reformé  , fc  dit 
<l'un  Officier  dont  la  Charge  a été 
fupprimée.  Lat.  Fjnnittu. 
REFORMATORIO,  RiA,fl4/  m. 
/.  Correftif , ivc,  qui  corrige, 
qui  réforme.  Lat.  CcrttHivui , a , um. 

REFORZAR  , v.  a.  Renforcer  , 
rendre  plus  fort.  Lat  Fh~m*trt.  £'or- 
Tçbsrart. 

Reforzar.  Renforcer,  fortifier, 
ou  reparer  ce  qui  menace  ruine.  L. 
Rfftaurtire. 

Reforzarse  , r.  r.  Reprendre 
fes  premières  forces,  fa  première  vi- 
gueur. Lat  Refià. 

REFOKZADO  , da  , part  paf 
du  verbe  Rtforz^ir.  Renforcé  , ce. 
Lat.  Firwntus.  Corroborutus , « , um. 

Reforzada.  Renforcée  , fc  dit 
d'une  pièce  d'artillerie  qui  cil  plus 
chargée  de  métal  que  ne  le  font  les 
pièces  fimples.  Lat.  Toruientiau  bd- 
iienm  JirmatuM, 

Reforzada.  On  appelle  ainTi  en 
flilc  Familier  un  boudin  extrêmement 
mince.  Lat  BoUlUis  txiiis. 

Reforzada  , pris  comme  fub- 
fiantif  cil  un  ruban  de  foye  large 
d'un  travers  de  doigt  plus  ou  moins. 
Lat.  FnfcioU  frrica  atigujUw. 

Reforzada.  Bourdon  d'une  har- 
pe, d'un  violon  ou  de  tel  autre  in- 
ttrument  à cordes.  Lat  C'^cria  dtt^ 
pîicata. 

REFOSSETO.  Voyez  Cumta. 
REFRACCION  , /.  f.  Refradion. 
Terme  de  Dioptiique.  C'eil  la  bri- 
furc  du  rayoït  de  lumière , lorfqu'il 
change  de  milieu,  & qu’il  patTc  par 
un  autre  qui  le  reçoit  plus  ou  moins 
facilement  Lat.  RtfraSlio, 

Rtfraccion  Aflrominiea.  Refradion 
Aftronomiquci  c’eil  celle  qui  eil  eau- 
fée  par  rAtmofphère,  par  laquelle  un 
A (Ire  paroit  plus  élevé  au  deflus  de 
l'horifon  qu’il  ne  l’eft  en  cfiTct  Lat 
ÂJlrarwu  rtfracHo. 

REFRACTARIO,  IIA,  ttdj.  m. 

/.  Rcfraélairc  , qui  manque  à fa 
parole , à fa  promcGc.  Lat.  Rtfraiio- 
vins , a , um. 

REFRACTO,  ta,  eij.  m.  ^ f. 
Rompu , ue  \ fe  dit  d'un  rayon  qui 
fc  rompt  en  pafTant  d’un  milieti  à un 
autre  plus  rare , ou  plus  denfe.  Lat. 
Rtfraiiui^  «,  um. 
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REFRAK , /.  m,  Provcihe  , pro- 
pos fentemieux , utile  à la  Ibcieté 
civile  ékT  à la  conduite  des  liommcs. 
Lat  AÀagium. 

Tentr  rtframs.  Poffeder  toutes  for- 
tes de  rufes.  Lat.  rnerattn  em  ejfe. 
agtiv. 

REFRANX'II.LO  , f.  m.  dUn.  le 
même  que  Re/nm  , mais  plus  éner- 
gique. Lat  Pi'cvirbfttîtt. 

REFKEGA.MIENTO,  / w,  Frot- 
tcmcîit,  fridioii.  Lat.  FrUüo,  nis. 

REFREGAR  , v.  a.  Frotter  une 
chofe  avec  une  autre.  Lat.  Re/iienre. 
Attcvtre. 

Kefregas,  Ggnific  nuCTi , Dire 
qiiclqitc  chofe  de  choquantL.  Ohjicci'e. 

Refregabse.  Se  tacher,  fe  fa- 
Hr  en  fc  frottant  contre  quelque  cho- 
fe mal  - pr<»pre.  Lat  Attritumacvlari. 

REFRKG.4DO,  da,  pax-t.  paj'.dw 
ycrl)c  Refregar.  Frotté,  ée,  taché, 
ée.  Lat.  Fricatus^  a,  wn. 

REFREGOX  , f.  m.  Frottement 
d'une  clioG*  contre  une  autre.  Lat. 
Attril:4S^  ùi. 

Refregon'  , fe  dit  atiOi  de  la 
marque  que  laifil*  le  Frottement  d'un 
corps  contre  un  autre.  Lat  Cùn'ujîo, 
Refregon,  fc  prend  aulU  pour 
les  moraens  fteheux  & défagréablcs 
qu’on  palTc  avec  quelqu'un.  Lat.  J/o- 
ùfiuj»  üumnrecium. 

Üxrft  un  rtfregen.  Converfer  un 
moment  avec  quelqu'un,  en  palTant 
Lat.  FtrfunliarR  âiüoqui. 

REFRENAMIENTO  , f.  m.  L’ac- 
tion de  réfréner,  de  contenir  quel- 
qu’un. Lat.  Rrf^xnatio, 

REFRENAR,  t».  a.  Refréner,  te- 
nir un  cheval  en  bride.  Lat  Rejr*- 
nnre.  Framirt, 

Keprf.nar.  Refréner,  rcdîtaiilG 
figiirémcnt,  Si  lignifie  Reprimer  les 
paillons  , les  defirs , &c.  L.  Rtfrxnart. 

REFRENADü  , da  , part.  pajf. 
du  verbe  Rr/rfnm'.  Refréné , ée.  L. 
Rcfrxnatus  , u , um. 

REFRENDAR,  v.  a.  ContrcGgncr. 
Lat.  SigiUo  finnarc. 

Refrenoar  , fièrement  Ggnifîe 
Refaire  ce  qu’on  a &it  Lat  Rrpete- 
rt.  Itcrarf. 

REFRENDADO,  da  , part.  pa^. 
du  verbe  Rt/rf.idar.  Contrcfigné,  ée, 
refait,  te.  Lat  Sigitlo  finmttu.  Ite- 
ratus , O , ton. 

REFRENDARIO  , f,  m.  Référen- 
daire , celui  qui  cfl  autorifé  pour 
contre-figner  les  ades,  les  dépêches. 
Lat  Suhfcriptr,r.  CanctUarius. 

REFREN'DATA ,//.  Contrefeing. 
Lat.  Suhfcriptio , »//, 

REFRESCADOR  , f.  m.  Rafrai- 
chilfcur  , qui  rafraichit  Lat  ^<^7- 
gerntor^  ris. 

REFRF.SCADÜRA  , / /.  Rafrat- 
chilTcmcnt,  l’adion  de  rafraîchir.  L. 

Rcjrigtrali9. 

RÈFKESCAR,  v,  a,  Rafraichit, 


rendre  ou  faire  devenir  frais.  Lat 
Refrigtrare. 

Refrescab,  c.  n.  Se  rafraîchir, 
en  parlant  de  Pair.  Lat.  Rffrigtrari, 

Rlfbescar.  Boire  frais.  Lac. 
Frigidiim  bshtrr. 

Refrescab.  Recommencer  une 
chofe.  Lat.  R'pdne.  Iterare. 

Refbescar.  Rafraîchir,  renou- 
vcller  les  peines,  les  chagrins^'oo 
peut  avoir  ens.  F.at  Rrfricart. 

Refrescar.  Rafrakiar,  fc  repo- 
fer,  prendre  du  repos,  de  nouvelles 
forces.  Lat.  Rr/ociUari. 

Refbescar.  Rafraîchir,  prendre 
le  frais.  Un  l'employe  ordinairement 
au  réciproque.  Lat  lires  rsfumerf. 

Re/s  c/car  I*t  memorsa.  Rafraîchir  U 
mémoire.  Lat.  Alemoriata  rtnovare. 

REFRESCADO,  da  , part.  paf. 
du  verbe  Refrefeut.  Rafraîchi  , ie. 
Lat  Rifriger>stus  ^ a,  tr»». 

REL'KESCO  , f.  ffi.  RafraichüTe- 
ment , nourriture  , repos  qui  fert  à 
donner  de  nouvelles  forces.  Lat  fï- 
bnrûcsxt  ii. 

Kefbesco.  RafraichifTcmcnt , fe 
dit  aulTi  des  fruits  , des  confitures, 
& autres  chofes  qu'on  fert  dans  les 
vifites.  Lat  Alerendu^  k. 

De  vejrefco.  Fa<,ou  adverbiale.  De 
nouveau.  Lat  Dasuo, 

REFRIEGA , f.  f.  Conteftation  , 
difputc,  querelle.  Lat.  Vontetaio.  Ri- 
xa.  Jtargiuitt. 

REFRIGKRAR,  v.  a.  Rafr.iichîr, 
tempérer  b chaleur  d’une  chofe.  Lat 
Rc/rigtntre. 

R EF  R I G E R A R.  Conforter,  fortifier, 
donner  de  nouvelles  forces.  Lat  /o- 
vere.  Refene. 

REFRIGERANTE,  pari.  ati.  da 
verbe  Refrigrrur.  Kafraiihinànt , te, 
qui  refroidit,  qui  rafraichit ÿ Si  cti 
Médecine  , Réfrigérant  Lat  Refri- 
gtrans.  RefrigeraUrittm  ^ ii. 

Refrigebante.  Refrigennt  T. 
de  Chymie , e(l  un  vaiiTeau  dans  le- 

?|ucl  011  met  la  chipe  ou  la  partie 
iipcricurc  de  l'alcmbic  pour  le  ra- 
fraîchir. Lat.  Refrigerateriitm  VM.fs. 

REFKIGERADO , da,  part,  pqjî 
du  verbe  Rffrigrrar.  Refroidi , te  , 
rafraîchi,  ie.  Lat  Refrigeratui.  Re- 
ftèittSy  ff,  um. 

REFRIGERATIVO,  va,  aij.m. 
Sf  f.  Réfrigératif  , ivc  , qui  a I2 
vertu  de  rafraîchir.  Lat  Réfrigéra- 
tivus^  (ï  , um. 

RBFRIGERATORIO,/  m.  Ter- 
me de  Chymie  : le  meme  que  Refri^ 
gerasite. 

REFRIGERIO  , f.  m.  Rafhiehir. 
fement , ce  qui  rend  plus  frais.  Lat- 
Rtfrigerium  , ii. 

RtFBlGEBJo.  Confolatinn  , fou- 
LigemciU,  adoucitrementdans  nos  pei* 
nés.  Lat.  Refrigtrium.  Solatiam. 

Refbicebio.  RafraichinVment , 
repas  léger , collation.  L.  Re/edh.  mty 
REFKiN. 
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HEFRTNGIR  , v.  a.  Rompre , 
faire  pcrJrc  A un  nyon  »!c  lumière 
la  ligne  iie  tUrcélion  , en  lui  oppü> 
faut  un  corps  opaf]ije.  Üii  l’employc 
orJiiuircirent  au  récîpro4ue , Sc  rê> 
fléchir.  Lat.  Rf/rin^ac. 

REFRINGENTE  , ail.  du 

verbe  Refringir.  Réfléchinânt.  Lat. 

REFUERZO,/fff.  Renfort,  fou- 
tien , appui  qu  on  met  à une  chofe 
qui  mcnaec  ruine  f?ur  U fortifier. 
Lzt.Fuicimcn,  inù.  '^ 

KepI'ER7.o.  Renfort, aide,  fecours. 
Lat.  ^.ixiHuiM, 

Kepuërzo.  Renfort.  Termcd’Ar- 
tilleric.  GrofTcur  qui  fert  À renfor- 
cer un  canon.  Lat.  Fulcintdiftftn. 

RKFUGIAR,  V.  it.  Recevoir  oucl- 
qu'un  chez  foi , lui  donner  aiyle. 
Lat.  /î/V*o  Mari.  Rt/ii^fu/n  prabnt. 

REFUGIASSE,  v.r.  Sc  réfugier, 
fe  retirer  en  quelque  lien,  ou  auprès 
de  quelqii  itu,  pour  y avoir  un  af^j'le. 
Lat-  Con/u^cre, 

REFL\ilADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Rc/îigiur.  Réfugie  , ce.  L.  Aj}- 
h tiihii  , mmiitus , « , utn. 

RFFUGIO  , /.  m.  Refuge  , Heu 
où  l'on  cherche  Ih  fureté.  Lat.  Refu- 

giift».  CQn/ufi^iwtt. 

Repugio.  On  appelle  ainfi  dans 

S' jucs  villes  certaines  Confrairics 
ici  pour  le  foulagcmcnt  des  pau- 
vre». Lat.  Rrftigium, 

REFUI.GENCIA,//.  Eclat,  fplcn- 
deur  , lueur  que  répand  un  corps 
lumineux.  Lat-  Fulgor, 

REFULGENTE  « «•(/.  d'une  tertn. 
Brillant,  rcfpleudinant , éclatant.  L. 
Rtfulçtm. 

REFULGENTISSIMO,  ma,  aJ/. 
w.  f.  fuperL  Très  brilLint  , te  ; 
très  ceiatant , te.  Fulgmtijimns  ^ 
O , um. 

REFUNDICION  , f.  /.  Refonte  , 
l'ailion  de  refondre.  Lat.  Jterata  li-> 
^uatin. 

REFUNDIR,  V.  a.  Refondre,  fon- 
dre une  féconde  fois.  Lat.  Iterati  fun- 
dert. 

Refundir,  figurémcDt,  lignifie 
Attribuer  , comprendre  , renfermer. 
On  l' employé  fouvent  an  réciproque. 
Lat.  Atiribsiere.  Re/nndere.  In.'iuiire. 

RtFUNDiB.  Refondre,  en  parlant 
d'un  ouvrage  , le  refaire,  le  recom- 
mencer. Lat.  Refk'ere. 

REFÜNOIDO  , DA  , part,  pajl  du 
verbe  Rr/smlir,  Refondu  , u^.  Lat. 
Iterato  f^us,  Attrihutui.  Reftelui , a , 
aiM. 

REFUNFUSADURA,//.  Efpèee 
de  grognement  avec  le  nez  , qui  mar. 
que  U colère  ou  la  répugnaiHC  qu'on 
a à faire  une  chofe.  Lau  Remumut- 
Wutiv.  Gunnitio , ni/. 

REFÜNFUKAR  , c.  n.  Grogner  . 
mimniirer  par  colère  ou  mécuntcntc- 
nuiU  Lat*  Oèmuntuarart»  Gaünire, 
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REFUNFU.NO  , f.  i/t.  le  meme  que 
Re/Hiifi’hndura. 

RfcFUTACION, //.  Réfutation, 
Preuve  ou  argument  contraire  , qui 
détruit  ce  qu'un  autre  a avancé.  L. 
Rr/utatia.  Confutatio. 

REFUTAR  , ti.  II.  Réfuter,  con- 
tredire, détruire  iptc  propofition.  L. 
Rf/.itare. 

REFUTADO  , da  , paît.  paÿ".  du 
verbe  Rrfutar.  Réfute , ce.  Lat.  Af- 
futatus  , n , um. 

KEGADËRA , /.  f.  Arrofoir.  Lat. 

Fas  rorurium. 

Recadera.  Voyez  Régnera, 

REGADlü  , /.  m.  le  meme  que 
Rtego  ù Regadnra. 

REGADIZO,  ZA,  adj.  m.  /. 
Q.UÎ  peut  être  arrofé.  Lat.  /rrignar, 

tt  , uw. 

REGADOR,  f.  m.  Outil  dont  les 
peigniers  fc  fervent  pour  tracer  les 
dents  des  peignes.  Lat.  Recmtms 
lui. 

Regadob  , en  Murcie  fc  dit  de 
celui  qui  a le  droit  d'ar/ofer  fes  ter- 
res de  l'eau  d’un  canal  public.  Lat. 
Dominus  irriguer. 

RKGADURA  ^ f,  f Arrofement , 
i'aélion  d'arrofer.  Lat  Irrigation  ni/. 

REGAJ.AL,/  m.  Le  gâchis  que 
forme  ce  qu’on  vomit  , ou  quelque 
chofe  liquide  qu'on  répand  par  terre. 
Lat.  latcuf , ùi. 

KEG.AJÜ  , /.  m.  Marc  d’eau,  eau 
détenue  d.ins  un  endroit.  Lat.  Âqua 
jlitg’tam.  Stttgnum.  Lacuna, 

REGALAÜAMENTE,  adv.  Déli- 
cieufement,  abondamment,  délicate- 
ment. Lat  lautï.  Btücitiè.  Ofiparl, 

REGALADISSIMO , ma,  adj.m. 
^f'/**P<^l>  Très  magnifique  , très 
fplcudidc  , très  dcÜcat , te , très  rU 
cUc.  Lat.  Laut{flrmuj. 

R£G.\LAOOK  , /.  m.  Généreux  , 
liberal  , magnifique.  Lat  Alunificus. 
Liberalis. 

Regalador.  Les  faifeurs  d’outres 
appellent  ainfi  un  morceau  de  bois 
de  la  grolTeur  du  poing  & long  ^ 
proportion  , couvert  d'une  corde  de 
jonc  , dont  ils  fe  fervent  pour  polir 
les  outres  par  dehors.  Lat  Raditln 
coriaria. 

REGALAftUENTO  , / m.  L’ac- 
tion de  régaler , ou  de  fc  régaler. 
Ce  mot  cft  peu  ufité.  Lat. 

arum. 

REGALAR  , v.  a.  Régaler,  foire 
des  préfca'i  à quelqu’un.  Lat.  Vo^ 
ftii  pro/'etjki. 

Régalai.  Régaler,  foire  des  fê- 
tes , donner  des  repas , des  divertif- 
femens.  Lat.  Lauü  accipere. 

Regalab.  Recréer,  divertir,  ré- 
jouir. Lat.  Recreare.  RcLutare. 

Regalab,  hgnifie  encore, Faire 
des  carcllcs  , carcfi'cr , accueillir.  L. 
Grati  feu  benttvii  txcipere. 

Keqâl4B$£  } V.  r.  Sc  réguler  , 


fc  bien  traiter.  Lat  PeUiculatn  curare. 
Sihi  niutii  indulgere. 

Recalarsc.  Se  fondre  , fe  dif- 
foudre.  Lat.  iJquefûri.  Solvi. 

REGALADO , oa  , part.  paJf.  du 
verbe  Regaltr.  Régalé,  éc ,*  carenfé, 
ce  $ fondu  , uè.  Lat.  Lauti  acceptuj , 
a , um. 

Regalado,  fignifie  auflj.  Accom- 
mode , riche  , délicat  en  tout  ; 
aufl'i,  Doux,  chaimant , agréable. L. 
Sutn'ii^imNi,  Deiicatuf. 

Rkcalada.  On  appelle  ainfi  l'c- 
curic  du  Roi , où  l'on  tient  les  che- 
vaux de  parade;  il  fc  dit  également 
des  chevaux  qui  l'occupent  Lat.  i)r- 
Icciorum  equorum  /iuiuium  , vei  ip,‘t 
equi. 

REG/VLERO  y f.  m.  On  appelle 
ainfi  dans  les  Maiîbns  Royales  celui 
qui  clt  chargé  de  prefenter  les  fruits 
& les  bouquets  au  Roi , aux  Princes 
& aux  Princcires  , aux  Seigneurs  £: 
aux  Dames  de  U Cour.  Chef  de  frui- 
terie. Lat,  Frtùluum  vel  forum  cc;r- 
ditcior. 

REGALLA,//.  Prééminence,  pr^ 
rogativc  ou  privilège  particulier  & 
exclufiF  qu'un  Souverain  exerce  dans 
Ibn  Royaume  & dans  fes  Etats  en 
vertu  de  l'autorité  fupréuic  dont  il 
efl  revêtu  ,*  comme , par  exemple  , 
de  battre  monnoye.  Lat.  Jus  regium, 
Regia  potefas. 

kf.GAUA  , fc  dit  par  extenfion 
de  tout  autre  privilège , de  quelque 
uaturc  qu'il  puifle  être.  Lat.  ^ecuU  i- 
re  ius, 

■rEGALICIA,  Regaliz,  à Re- 
CALIZA  , /.  f.  Voyez  OrozHZ^ 

REGALILLO  , f.  m.  dim.  Petit 
préfent , petit  régal.  Lat.  Munufeu- 

lum , i. 

Kegalillo.  Manchon  de  femme. 
Lat-  ALaxica  pellkea, 

REGALO , f,  m.  Régal , préfent, 
rafraichirfement  qu'on  envoyé  à quel- 
qu'un , foit  volontairement , foit  peur 
le  conformer  à là  coutume.  Lat.  Dj^ 
ttuxH.  Ferculum.  A/unus. 

Regalo.  Régal  , fe  dit  niifiî  île 
tout  ce  qui  eft  agréable  A:  qui  plait* 
Lat.  Deb'c$<*.  Deleciatio.  Foluptar. 

Regalo.  Ré^I,  fc  dit  auffi  des 
mets  & des  boinons  cxqtiifes  & dé- 
licates. Lat.  Fiiiui  dehadus  , opipa* 
ttjqut. 

Regalo.  Régal,  fe  dit  des  aifes, 
des  commodités  qu'on  le  procure  , 
délicatcfTc  , mullefTc  , luxe  , excès. 
Lat  Luxus.  Alolüties.  Luxwies.  Lxxu 
quiet. 

Regalo,  en  fens  mvfiiqae , fe 
dit  des  traverfes  & des  xfiliettans  qne 
Dieu  envoyé  à ceux  qu'il  aime. 
Affiiélio  d Dre  mifa  , »v/  crux. 

Cahallp  de  regalo.  Cheval  de  parade* 
Lat.  Fquus  dtleiiut. 

Refr.  De  cabalio  de  regalo  d mem 
de  tnoUncre^  Ce  proverbe  avertit  Kt 
per- 
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pcrfonnes  que  la  fortune  (ayorirc^dc 
fc  méfier  de  f«  reven. 

REGAI.ON  , NA  , adj.  m.  f. 
Friand , de  > délicat  ♦ te  i fenfuel , 
voluptueux.  L.  f'^idàh  delk-atus,  AlcUis. 

Regalon  , fc  dit  aulli  d'un  en- 
fant gkté.  Lat.  bjhétfit  , 

€‘el  educatus , a , um. 

REGAMIENTO  , / w.  Arrofe- 
ment,  adion  d'arrofer.  Lat  Ir  iga^ 
tio. 

REGASADO,  DA, 

Forcé , ce  j fe  dit  de  ce  qu’on  donne 
avec  répugnance  & à contre  • cceur. 
Laf.  Couilui , a , nw. 

Regai'iada.  On  appelle  ainli  une 
forte  de  prune  qui  soiivre  jufqu'au 
noyau  » & il  fc  dit  par  exteniion  du 
pam  qui  s’ouvre  au  four.  Lat.  Pru- 
mm  aui  patus  bioMî. 

RtCAiiADA.  On  appelle  ainfi  dans 
rAndalmifîc  une  elpècc  de  gâteau  min- 
ce & extrêmement  cuit.  Lat.  Exilii 
flaccnict  concorda. 

REGAXiVR,  v.n.  Gronder  <&:  grin- 
cer les  dents  , fc  dit  des  chiens  qui 
fout  en  colère.  Lat.  Gannire. 

REGAfiAK.  Témoigner  fa  mauvaU 
fc  humeur  par  fa  mine  & fes  geftes, 
& fou  vent  par  des  paroles  dures  & 
mal  articulées.  Lat.  frindere.  Ai;/- 
$(re. 

REGAnAR.  Gronder  dans  la  mai- 
fon  , avoir  toujours  quelque  chofe  à 
dire,  crier  après  les  enlans,  les  do- 
inciltniics,  être  de  mauvaife  humeur. 
Lat.  kixari.  Rmgfre. 

A regahix  dimîcs.  Phrafe  adverbiale. 
En  rechignant , de  mauvaife  grâce. 
Lat.  Æ'grk  Ittvit}. 

REGAXO , f.  nf.  Mine  refrognée , 

far  laquelle  on  montre  le  dégoût  & 
a répugrunce  qu’on  a pour  quelque 
chofe.  Lat  Captrata  from. 

REGAho.  Ün  appelle  ainfi  la  par- 
tie du  pain  brûlée  & fans  croûte  , 
qui  s'cH  ouverte  au  four.  Lat.  Fanh 
pi’-rs  torrtfaéla, 

REGA:^0N,  n a,  adj.  m.  ^ f. 
Grondeur,  eufe,*  chagrin  , ne  j bour- 
ru , ué  j de  roauvriile  humeur.  Lat. 
Alorofus  y a , um. 

KEGAnoN.  On  appelle  encore  ain- 
fi  le  vent  du  Nord,  parce  qu’il  cil 
très  ^oid  & très  incommode.  Lat 
Borem.  Aquilo. 

REGAR,  V.  a.  Arrofer  les  plantes 
avec  un  arroCoir,  ou  y conduire  l'cait 
des  canaux  par  des  rigoles.  Lat  Ki‘ 
g^tre.  Irrigarc. 

Kegar.  Arrofer  les  appartemens 
en  Eté,  les  cours  , les  rués,  les 
promniades , pour  donner  de  la  fraî- 
cheur. Lat  Aquiim  qfpergere. 

Regar,  ugnifie  aiifli  Pleuvoir. 
Lat.  P lucre. 

Regar.  Arrofa,  fe  dit  aufTi  des 
fleuves,  des  rivières  qui  palTvni  A 
travers  ur>c  province.  Lat.  Abîuere. 
Intc  r/^arr. 


REGADO  , DA  , par/,  paf.  du  ver- 
be R(%ar.  Arrofé,  ée.  Rigaiui. 
Jrrig^tus^  a,  um. 

REGATA,  /./.  Rigole,  petit  ca- 
nal qu’on  pratique  pour  arrofer  les 
jardins  (k,  les  prés.  Lat  /w/>,  i$. 

REG.ATE,  f.  M,  Mouvement  du 
corps  qu’on  fait  pour  cfquiver  un 
coup , trebuchement , faux  pas,  glif- 
(ade.  Lat.  SukdoU  tvajio.  Corpwù  di~ 
verticulufH. 

Regate,  figurément  , Détour, 
faux-fuyaut,  fuite,  échap.atoirc.  Lat 
iÿiç/om.  Oix'a'ticuluiH. 

REGATEAR  , V.  n,  Ufer  de  dé- 
tours, de  faux-fuy  aus,  dcchapatoi- 
rcs.  Lat.  Teigivti'furi.  DixtriictiLt  qux- 
rerc. 

Regatear,  fignifie  aufTi  M.ir- 
chander  fou  à fou;  dans  cette  accep- 
tion c’eft  un  verbe  aélif.  Lat.  De pif- 
tio  xgrè  rixari. 

Regatear,  fignifie  encore  Biai- 
fer,  éluder.  Lat  Ttrgnerjari. 

REGATEADO  , DA  , part.  pa]f. 
du  verbe  Regatear.  Donné,  ce  en  re- 
chignant , marchandé , ce.  Lat.  Di/~ 
Jiitdter  cottce^'us.  Farci  minutim 
auHus  J a,  um. 

REGATON,/w,  Regrattier,  ce- 
lui qui  achète  en  gros  pour  reven- 
dre en  détail.  Lat.  Propata , te.  \ 

Reg.^ton.  Abrehandeur  , qui  , 
marchande  trop.  Lat.  Prttü  aliercator. 

Regaton.  Partie  de  la  lance. 
Voyez  Rccatofi. 

l^GATüKE.AR,  t*. a.  Brocanter, 
acheter  en  gros  pour  revendre  en 
détail.  Lat  jf-'rowrrcirr/. 

REG.VrONERIA , f.  f.  Boutique 
d«  Revendeur.  Lat.  PropoLe  tahema. 
On  l'appelle  aulfi  Regateia. 

REGATONL^,  f.  f.  L’aclion  par 
laquelle  on  achète  en  gros  pour  re- 
vendre en  détail.  Métier  de  brocan- 
teur, de  revendeur.  Lat.  Promerca- 
tura , te. 

REGAZAR,  V.  a.  le  même  que 

Arreg.iZMr. 

RKGAZADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Rtgazar  : le  même  que  Arre- 
gazado. 

REGAZO , f.  m.  Giron , cfpace 
qui  efl  depuis  b ceinture  iufqu'.aux 
genoux.  II  fc  dit  particuliérement  du 
creux  que  forment  les  jupes  des  fem- 
mes quand  elles  font  aililcs.  Lat.  di- 
««/.  Ùremium, 

Kegazo.  Giron,  ta  partie  du  corps 
qui  cil  depuis  la  ceinture,  les  han- 
ches Si  les  aines,  6^  plus  bas  que 
Ici  genoux.  Lat.  Grentiumy  H. 

RecaZO,  métaphoriquement,  fe 
dit  de  toutes  les  chofes  qui  en  re- 
çoivent d'autres  en  elles,  comme  le 
fein,  les  entrailles  de  la  terre.  Lat 
Sinus.  Gretnium. 

REGENCLA,  /.  f.  Regenee,  ad- 
miniflration , l'aélion  de  régir  de 
gouverner.  Lat.  Reiih , «/. 


Regencia.  Régence,  fe  dîtaufli 
de  la  charge  de  Regent  Lat.  Regm^ 
tif  munuSf  dignitat  ^ vei  Prrt/ejèrù. 

Regencia.  Régence.  Gouverne- 
ment d’un  Etat  pendant  b minorité, 
ou  rabfencc  du  Roi.  Lat.  Regni  «li- 
msniAratiù. 

REGENER.ACION,/./.  Régéné- 
ration, nouvelle  oti  lécondc  généra- 
tion. Ce  mot  ne  s'employe  guères 
que  dans  le  fens  moral.  Lat  Rtge^ 
neraiio, 

REGEKER)t^,  v.  a.  Rcgcncrer, 
engendrer  de  nonvetu.  Il  n’cfl  uîi- 
té  que  dans  le  fens  moral.  Lat  Re~ 
gtnerare. 

RKGENERADO,  da,  part. 
du  verbe  Rigenerar,  Régénéré , ce. 
Lat.  Regcncratus , n , um. 

REGENT.AR,  t».  a.  Régenter,  c-xer- 
ccr  une  Charge,  un  Emploi  de  Ré- 
gent. Lat  Pro/ejpris  vel  Regeruis  nut. 
nus  exerceve. 

REGENTA  R.  Régenter , dominer , 
frire  le  maitre.  Lat.  Regere.  .^ïagif- 
te>iuntjîhi  myogare. 

REGENTADO,  DK^part.pa^.  du 
verbe  Regentiti-.  Régenté , ée.  Lat 
Adminifîratui , a , um. 

REGLVAÆXTI-^  air.  Royalement, 
d’une  manière  noble,  genéreufe,  ma- 
gnifique. Lat  Régie.  SpUttiiÀi.  J/j- 
gnifki, 

KEGlBADO,  D.A , adj,  m.  ^ f. 
qui  fc  dit  de  celui  qui  a une  groOTe 
boilc , boffu  , ué.  Lat  Gibbo/m  , 
a , wu. 

REGIDOR  , f.  tn.  Celui  qui  régit, 
qui  gouverne.  Gouverneur.  Redeur, 
Âdminiflratctir.  L.  Reiiar.  Aladeratcr, 

Regidor.  Confnl,  Echevin,  Of- 
ficier prepofe  dans  les  villes  & les 
! villages  pour  veiller  au  gouverne- 
ment ccconomiquc.  Lat.  A^lis. 

REGIDOR  , RA  , Oil;.  m.  êîf  /•  le 
même  que  Regitivo, 

REGIMEN ,/  m.  Façon  de  fe  gou- 
verner, ou  de  gouverner.  Lat 
th.  Regitnen. 

REGLMIKNTO,  f.m.  Adminiflra- 
tion,  gouvernement,  réçicî  Régen- 
ce, en  parlant  de  Royaume.  Lat. 
Rtilio.  Regimen. 

Regimiento.  Régime,  l’art  Je 
conferver  b lonté  par  une  manière 
de  vivre  convenable  à b difpofitiûii 
du  corps.  Lat.  Di>eta.  P'iàfus  ratû. 

Regimiento,  fe  dit  du  Gouver- 
nement  politique  & économique  d'une 
Ville,  ce  que  nous  appelions  la  V'iL 
Ic,  ou  M.iiibn  de  Ville,  qui  cil  com- 
pofé  d’un  MagülraC  & des  Echevins. 
Lat  Alagijhratus  urlnmi.  II  fedit  aul^ 
ü du  Confcil , de  l'Adcmblcc,  du 
Gouvernement  de  Ville. 

Regi.m1£NTO,  fe  prend  aiifii  pour 
Echevinage.  L.it.  ÆdiUtas. 

Regimiento.  Régiment,  corp» 
de  troupes  faifant  partie  d’une  .année- 
Lat  liio,  »//• 

REGIO, 
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RF.GIO,  IA,  Oilf.  m.  £//.  Rowl, 
aie;  ce  qui  concerne  le  Roi.  Lat. 
, a , «mr. 

Regio.  Royal)  fe  dît  audi  de  ce 
ui  eft  grand , pompeux  , magni- 
qtie,  excellent  en  fon  genre.  Lat. 
Rr^us. 

regiit.  Eau  régale.  Comîwfi- 
tion  d'caii  forte  & de  ici  ammoniac, 
ainft  appelléc  parce  <^'cllc  diHout  l’or, 
qu’on  appelle  le  Koi  des  métaux. 
Lat.  Wqo.i  ffgio. 

REGION,  /.  f.  Région,  divHlon 
particulière  de  la  Terre , étendue  de 
pays.  Lat  Rc^i».  Riaga. 

Région.  Région,  fe  dit  auffi  des 
(livilîons  de  l’air  & du  Ciel,  de  la 
tdace  qu'occupe  chaque  clément.  Lat. 

Région.  Région,  fe  dit  audî  des 
Hivifions  tlu  corps  humain.  Lat.  A»a- 
t^mica  dh^i/io, 

Rrgion  tUmenfar.  Région  élémen- 
taire. On  appeUoit  ainfi  tout  l'cfpa- 
cc  'compris  depuis  la  Lune  jufqirau 
centre  de  la  Terre.  Lat.  Regio  ele- 
mentarii. 

R'^ie»  etherea.  Région  Ethérée.  Les 
Aftronomcs  & les  Philofophcs  appel- 
lent ainfi  tout  refpace  qui  ell  au 
dcITits  de  ta  Lune.  Lat.  Rrgh  ^threa. 

REGIR,  V.  a.  Régir,  conduire, 
jouverner  , diriger,  régler.  Lat.  Re^ 
gnr. 

Régir,  fignifie aufli Guider,  con- 
duire. Lat.  Dirigerr. 

Régis.  Régir,  en  termes  de  Gram- 
maire , fe  dit  de  la  cnaflruéfinti  des 
noms  & des  verbes  qui  ont  un  cer- 
tain régime.  Lat.  Rrgrre. 

Régir,  figurément.  Tenir  fon 
ventre  libre.  Lat  naturali- 

ter  ex^j’itfarr. 

REGENTE  , purf.  a£i.  du  verbe 
R-zh\  K^-gilTant,  qui  régit,  qui  coiv 
duit,  qui  gouverne.  Lat  Rigrns. 

Regente.  Régent,  fe  dit  du  pre- 
mier Pr«.üd(.nt  d'une  Cour  Souverai- 
ne. I.at.  Prtefts*  idtf. 

REGENTE.  Régent  d’un  Royau- 
me pendant  la  mittorité,  ou  rabfen- 
ce  du  Roi.  Lat  Rcgni  Adminijh  a- 
tor. 

R EG  EN  T ES. On  appelloit  ninfi  dans 
quelques  Tribunaux  les  Officiers  de 
robe  qui  le  compofoient  Lat  Sena- 
tores. 

Regente.  Régent.  On  appelle 
ainfi  dans  quelques  Communautés  Rc- 
ligicufes  le  Supérieur  qui  conduit 
les  Etudes.  Lat.  SthvLtrum  Rcchr. 

Regente.  Régent  On  apnelle 
ainfi  d.ins  les  Collèges  & les  Llni- 
veriités , fur -tout  dans  celle  d'Alca- 
b , le  Cathédratique  triennal.  Lat 
Frv/f{fer^  Ù, 

REGIDO,  DA,  fart.  paij'.  du  ver- 
bc  Régir.  Régi , ic.  Lat.  ÈcAuS  , a , 
tP/t.  ihreUm^  a,  ustt. 

REGISTRADOR,/,  m.  Viütcur , 
Tom.  Il, 


ceint  qui  vifitc  , qui  rerherche  , qui 
fouille  par-tout  Lat  SfecuUttor.  Scru- 
tator. 

Rfgistraoor.  Celui  qui  tient 
les  Régiftres  publics.  Lat  In  tubulis 
fuhlicis  notât  or, 

Registrador.  Vifiteur.  Officier 
commis  aux  portes  des  villes  pour 
vifiter  les  marchandifes  qui  entrent 
& qui  fortent.  Lat  Alcrcium  impor- 
tan.itirum  recmfor. 

REGISTRAR,  v.  a.  Voir,  conll- 
Jércr  une  chofe  avec  attcnfion , la 
regarder  attentivement  Lat.  Injpice^ 
rt.  Oesdit  Utjîrore.  Recognofetrt.  Spe^ 
csdofi. 

Registiar.  Rcgiftrer  , écrire 
quelque  chofe  dans  un  regiftre.  Lat 
In  aéia  re/erre. 

Registrar,  fignifie  aufli  Met- 
tre une  marque  aux  endroits  d’un 
livre  dont  on  a befoin,  pour  les  re- 
trouver quand  on  veut.  Lat  Fqfciolis 
vtl  aiiis  notis  Jignart  lihrum. 

Registrarsb.  Se  faire  cnregi- 
ftrer  , immatriculer.  Lat  In  Syüaho 
rectnjh'i. 

Nortgiflrar.  Agir  inconfulérement , 
à l'étourdie.  C'eft  une  expreflion  fi- 
gurée , ufitec  dans  l'Andaloufie.  Lat. 
Inconjiderut^  agrre. 

REGISTRADO  , da  , part.  pajf. 
du  verbe  Rcpijhar.  Obfervc , éc  j 
examiné  , éc  ; cnrcgilfré  , éc.  Lat 
SpecuUxtus.  Iti/pecius.  Ainotatus.  JÇr- 
cenjîtus , a , ttm. 

REGISTRO  , /.  m.  Recherche,  vi- 
fitc,  examen.  Lit  Spcculutio.  Scru^ 
tatio  , nis. 

Registro,  fe  prend  aufli  pour 
un  endroit  d’où  l’on  peut  voir  ce 
qui  fc  paflfe.  Guérite,  cchauguette. 
Lat.  Spécula^  «r. 

Registro.  Regiftre  où  font  écrits 
les  biens  Si  les  marchandifes  d’un 
chacun.  Lat.  Cenfks  codex. 

Registro,  fe  dit  aulfi pour i’ro- 
tocoio. 

Registro.  Bureau  où  l'on  vifitc 
les  marchandifes  , éi:  où  on  les  ctu 
regiftre.  Lat.  TabtlUrrii  ojicina. 

KEGISTRO  , fignifie  aufli  l’cnre- 
giftrement  d'une  chofe.  1-at  In  acia 
reUstio. 

Registro.  Regiftre , livre  public 
qui  iert  à garder  des  mémoires , des 
a^cs  ou  des  minutes  , pour  la  jufti- 
fication  des  faits.  Lat.  Tabula  pubis- 
ca.  Librarium  tabsilatiwn. 

Registro.  Billet  de  décharge  par 
lequel  il  eft  conftate  qu'un  a cnregi- 
lire  une  chofe.  Lat.  Scheàtés  pro  Jide 
snercium, 

Registro.  Sinct  \ ce  qui  fert  à 
marquer  les  endroits  d'un  livre  que 
l’on  veut  retrouver  promptement. 
Lat.  TtniiAa  penjiiss  in  libris.  Jcm- 

cuiuttt. 

Registro.  Regiftre.  On  appelle 
ainfi  ça  termes  d’Organifte  les  bâtons 


fqt)*onb‘re  pour  fiiire  jouer  les  difle- 
rens  ;ux  de  l’orgtic.  Lat.  Oignono- 
rufH  can<^»es. 

RuISTRO,  fe  dit  aiiffi  des  difte- 
rens  ,»ux  de  l’orgue.  Lat  Organka- 
rut»  •ocum  ordo. 

RmsTRO.  On  appelle  ainfi  dans 
le  Clvecin  une  pièce  qui  fert  à en 
ménacr  le  fon.  Lat.  Chvicymbali  re- 
gt:la  foderataria. 

Registro.  Regiftre,  en  termet 
de  Chmie,  fe  dit  des  tampons,  ou 
couHfis  qui  bouchent  les  ouvertiircR 
qui  fut  aux  fourneaux  k vent  des 
vitries  , des  ciFayturs  &c.  qui  fer- 
vent mefurer  le  feu.  Lat.  Furnicum 
U os  vl  foramen. 

RE’ISTRO.  Regiftre.  Les  Impri- 
meiirsappcllcnt  ainli  la  difpofitiofi  de 
la  prdl*  , qui  eft  de  telle  forte  que 
1rs  pa.'cs  reviennent  juftes  les  unes 
fous  U autres.  Lat. 
nota  d philttrarum  oriinnn  wl  duc* 
tstm. 

Reustro.  On  appelle  encore  linG 
une  mte  qu'un  met  à la  fin  d'un  li- 
vre , dans  laquelle  font  contenues 
toutes  les  fignnturcs  , ce  qui  fert 
pour  a commodité  du  relieur.  Lat 
Rrxefbsnt. 

Registro,  fe  dit  aufli  d'une pié« 
ce  oui  fert  b régler  le  mouvement 
des  pendules.  Lat.  Jlorologii  rotules 
rtoileratorisi. 

Registro,  en  jargon,  une  Ta- 
verne , un  bouchon.  Lat.  Cuupcnn , a, 
Registro.  On  dit  d’une  perfonne 
qui  fait  toutes  les  nouvelles  d'un  quar- 
tier , de  ce  qui  fe  pafle,  qu'elle  en 
tient  régiftre.  Lat.  Curiofus  infpeéfor, 
REüiTAR,  V.  a.  Terme  de  Fau- 
connerie : le  même  que  l'o»tit.ir. 

REGITIVO  , va  , adj.  m.  /. 
Qui  régit , qui  gouverne.  Lat.  /?e- 

gfUS. 

REGLA , / /.  Régie  , inftrument 
qni  fert  à tirer  une  ligne  droite.  L. 
ReguLs.  A'ormo  , .r. 

Régla.  Règle  , fe  dit  de  certai- 
nes conftitutions  fur  Icfqiiclles  font 
établies  des  Maifons  Religicufcs.  Lat- 
Rrgula. 

Kegla.  Règle  , fc  dit  aufli  des 
maximes  , des  loîx  Si  des  précepte» 

?u'il  faut  obfcrver  dans  tous  les  arts* 
,at.  Régula. 

Régla.  Règle,  fe  dit  en  Morale 
d’une  conduite  jufte  Si  raifonnablc* 
Lat.  Régula,  l^orma. 

Régla.  Règle  , régime  dans  le 
boire  Sc  le  manger  j & aufli , Epar- 
gne , ménage  , économie.  Lat.  Dia* 
ta.  frugaütas.  Parcvnonia. 

Régla  , fc  dit  aufli , pour  Pauta. 
Kegla.  Régie.  En  Arithmétique 
il  y a les  règles  qu’on  appelle  pac 
excellence  les  quatre  Règles , l’Ad- 
dition , b Soiiftraélion  , la  Multi- 
plication , la  Divifion.  Lat  Régit* 

h. 
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Kkgla.  Flux  menflruel  îlquel 
les  femmes  font  fujettes.  Lat,  î/rw- 

eercha.  Voyez  BaîvtL 
Zi’sbia.  Rr^lc  pliante  u’on 
peut  appliquer  en  tout  fens  fu  les 
it>rps  qu'on  veut  mcfurcr.  Lat.Zc^ 
biu  rrjiuh» 

Rfgfu  ttragiteticii»  InfVrumct  de 
Mathématique  compofé  d‘iinc  Kuffo- 
ICf  & d'une  nlhidade  garnie  de  piiilcs, 
qui  fert  à lever  des  plans  & dj  car- 
tes. Lat.  Rei'nU  wa^netiat. 

RKGLAD'AMENTE,  adv.  léglé- 
ment,  d'une  manière  réglée,  »onc* 
tiicKc,  exaclc;  modérément,  &brc- 
ment.  Lat.  Ad  nornuvn.  Rc^i.Uitcr, 
Sibri^.  Parc^.  fi-uffaliUr» 

REGLAAIENTO  ,/.m.  Règlement , 
ordre  preferit  par  des  Supérieur  pour 
être  obfervc.  Lat.  D’jpojitio.  Mv. 

REGLAR , udj,  d'ujit  ttTih.  .Régu- 
lier, rci  fc  dit  de  ccirt  qui  <*t  fait 
des  vœux  dans  une  Communaiié  Rc- 
ligicufc.  L.it  Rt^ularii  , r.  i 

Puerta  reg.lar.  On  appelle  aini  dans 
les  Communautés  Rdigiculc^  Il  por- 
te de  Clôture.  Lat.  CUulhi  jama, 

REGI..AK  , t*.  a,  Rcgîcr,  tinr  des 
lignes  le  long  d’une  règle.  Lat.  Ad 
itcrninm  Uuea$  dtrccre, 

Reglah  , lignifie  auflî,  Vivre  fé- 
lon les  règles , être  règle  dans  fcJ 
avions.  Lat.  Ad  ncn'inam  vivere, 

Reglar.  Régler,  m.irqucr  avec 
nn  crayon  le  papier  fur  lequel  ics 
enlîuis  écrivent.  Lat.  2n  A'aita  Uneoi 
ad  rq>::!am  tlucerc. 

Reglarse  , t*.  r.  Se  régler  , fc 
conduire , fe  comporter  comme  il  But. 
Lat.  AJadrraru  ’l'urf-trm  i, 

REGI.ADO  , DA  , p.tr/.  pajf.  du 
verbe  Rffilar.  Réglé , ce.  Lat.  Ad 
tunttan  duAus  , <r  , tint. 

Régla  DO.  Réglé,  fobre  , frugal. 
Lat.  S'dfrius.  Prugaltf, 

KECNIGOLA , nd;.  d'Hwtmft.  Qui 
efl  à un  Royaume  / mats  employé 
comme  fublhntif  il  fignifie  Kcgnico- 
le,  c'eft-à-dire,  celui  qui  eif  natu- 
rel d'un  Royaume  ou  qui  jouit  de  fes 
privilèges.  Lit.  RiZ»îccLi. 

REGÜCIJADAMENTE,  adv.  Joy- 
enfement,  gaycmciit.  Lit. 

Laû. 

REGOCIJAR , V.  a.  Réjbu'j'r  , re- 
créer , divertir , donner  de  la  joye. 
Lat.  Èxhilarare, 

Regocijarse,  V.  r.  Se  réjouir, 
fe  recréer,  lé  divertir.  Lat.  Gattdcre. 
JLxtafi. 

RKGOCIJADO  , DA  , parr.  pajf. 
dn  verbe  Kcgocijwr^  Réjoui , ic.  L. 

f>  ài/wr , a , «»?f. 

KKGOCIJO  , f.  ht.  Joye,  plaifir, 
contentement , allègrefle.  Lat.  Gu«- 
dù.in.  Lttiitiii , <e. 

KiiGoCfjo,  fc  prend  suffi  pour 
DcounUratiou  de  joye,  de  contente- 
sienu  Lat.  Ijcuifuth, 
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Regocijo.  On  appelle  ainfi  dans 
l'Andaloufic  & dans  d’autres  endroits 
d'Efpagne  les  courfes  de  taureaux 
qu'on  fait  le  matin.  Lat.  Spcâacu* 

litUt  puhiiCHtH.  • 

REGODEiVRSE,  t*.  r.  Prendre  plai- 
fir ♦ fe  plaire  , fc  déleéler  , trouver 
fa  {itisfaclion , être  bien  aifc.  L.  De- 
Itéiari.  ObUAari. 

Regodearse.  Faire  fcmblant  de 
dédaigner  une  chofe  dont  on  a envie, 
fc  faire  prier  pour  l’acaepter.  Lat. 
Rect{J\ire,  Renuere  qtuc  quis  appétit. 

Regodearse.  Guguenarder,  plai- 1 
fanter , railler , dire  le  mot  pour  ri- 
re. Lat.  Jocixri. 

REGODEO,  f.  m.  Plaifir,  conten- 
tement , fatisfacHon  qu'on  trouve  à ! 
quelque  chofe.  Lat.  DcleiLttio.  Obiec-  \ 
tAtio. 

R EGO  D RO.  Dédain  affecté  pour  une 
chofe  dont  on  a envie.  Lit.  AJHhta 
recaj'iitio. 

K EûODEO. Raillerie,  phifantcrtc, 
mot  pour  rire.  Lat.  Joctu-  CmnÜAtio. 

REGOJO,  f.m.  Morceau  de  pain 
qui  refte  fur  la  table.  Lat.  Frujtum 
Panis  reliquum. 

Regojo.  On  appelle  ainfi  un  en- 
fant lie  petite  taille.  Lat.  Coypoee  bre~ 
vit  p:m\ 

RLGOJUIXO  , f.  M.  dim-  Petit 
morceau  de  pain  qui  rcfic  fur  la  ta- 
ble. Lat.  PuKts  fyujiulitm  rtliquunt. 

; REGOLDAXA  , adj.f,  qui  fe  dit 
de  11  Ch.itaignc  fauvage,  commune, 
qui  fait  roter.  Lit.  Piatiu  niozcnt. 

REGüLOAU  , V.  ».  Roter , faire 
un  rot.  Lat.  Ruciarr. 

Regoldab  , figurément.  Se  van- 
ter, f.ure  le  fanfaron.  hzi.Sejaéia- 
re  , oih'Tditrf. 

RKGOLFAR  , r.  ».  Refluer  , fc 
dit  de  l'eau  qui  retourne  en  coulant 
d'iui  côté  Contraire  h celui  d'où  elle 
cft  venue.  Lat-  Rrj7nere.  Exmditre. 

RHGOLFÜ,  /.  tn.  Reflux.  Lit.  iir- 
Jf::.xut  , iü. 

Rf.goli’0,  ngnlHcauffi  Baie,  pe- 
tit Golfe  ou  bras  de  mer,  qui  s'oti- 
vre  entre  deux  terres.  Lat.  •$/;/;»,  ûs. 

KEGON.A  , / /.  Ravin  large  & 
predoud.  I.at.  7'rrra  aquit  cat'ufa. 

REGüKÜETE,  ta,  a^;. »/.£</*. 
Petit  graffet  j il  fc  dit  d'une  pcrfjii- 
nc  petite,  gronc  & grafle , qui  a de 
rcmbonpoiut.  L.  Carporc  brevis , craf- 

Jî'JoiiC. 

KEGORDIDO  , da  , odj. 

Gras , (Te  gros . ffe  i replet , te  i 
rempli  , le  de  graifle  ; pcfaiit  , le 
tremhonpoinu  Lat.  Cn^’ùs-  Ooefm^ 
A , wtr. 

R>:G0STARSE  , t-.  r.  Refaire, 
continuer  une  chofe  par  le  plaifir  qu’on 
prend.  Lat-  AVw*  Vfluputr  repetere. 

KEGOSTADO  , da  « pajf. 

; du  verbe  Regcûarje.  DifjKjfc  , te  a 
répéter  la  même  chofe  par  plaiUr.  L. 

[ p'ciuptaU  dHÎiiii  f a,  utfK 


R E G 

RKGOSTO  t Ant.  Le  plaifir  qii*on 
a de  refaire  une  chofe  qui  nous  clf 
agréable.  Lat.  Regudatio^  hù. 

REGRESSAR,  t*.  ».  Se  réintégrer, 
rentrer  en  pofflffion  d'un  Bénéfice 
qu'un  a rcfigné  ou  permuté  , quand 
<m  a manqué  à tenir  les  conditions 
du  concordat  , ou  quand  il  y a une 
léfion,  ou  fraude  viublc.  Lat.  In  pe{- 
fcjjîmem  redire- 

Regressar  , V.  a.  Refigner  ua 
Bénéfice  en  faveur  de  quelqu'un.  L, 
BenefiAum  in  alterius  fav^ttn  rr»»*- 
I tiare. 

! Regressar,  par  exu-nfion  , Se 
I foumettre  entièrement  à la  vclonic 
d'autrui.  Lat.  AUeriui  arhitrio  fe  prr- 
rnilter.'. 

REGRESS.ADO  , da  , part,  pa/i 
du  s'crbc  Regrejar.  Réintégré  , ée  ; 
rclîgué , éc  i fournis , fc  à la  volonté 
d'nutnii.  Lat.  Revuntiotus.  DevoUatu. 
Suhitiftu  , rt  , um. 

REGRESSION,/:/.  Retour,  ac- 
tion par  laquelle  ou  retourne  à 1 en- 
droit d’où  l'on  efl  parti.  Lat. 
fut. 

RF.GRESSO  , f.  w.  RetroccSîon  , 
atlc  par  lequel  on  remet  un  cédant 
dan^  fes  droits,  Lât.  RegreJuj  ^ àt. 

Regkesso,  en  termes  de  Droit, 
Retrait  lignager.  Lat  Regrrfw. 

Regressu.  Regrès.  Terme  de 
Droit  Canon.  Révocation  , aile  p:r 
lequel  on  rentre  en  poHcffion  d'orr 
Bénéfice  rcfigné  ou  permute  qu:md 
on  a manqué  i tenir  les  conditions 
du  C'emconiat , ou  quand  il  y a une 
léfion  ou  Fraude  vifible.  Lat.  Abdi- 
cati  BnteHcii  repetitût. 

Regressg  , fe  prcml  fouveat 
pour  Rcfignation  d'un  Bénéfice  en 
feveur  de  quelqu'un.  Lat.  BeHcfkii 
in  pyjtiam  altrrhf  ahdicath, 

KEGUARDA  , / / le  même  que 

kKlîÜ.ARDAR,  e’.a.  Terme  ancien. 
Regarder,  voir,  obferver  , contem- 
pler. l.at.  Aj{>ht/e.  Re/piccre.  /wr«.Tr, 

KElïUELDO , /.  >».  Rot,  ventofi- 
tc  qui  fort  avec  bruit  par  la  bouche. 
Lat.  Rucluf , ui. 

Kegi'Lloo  y figorément  fignific , 
Vanterie , fanfarouade.  Lat.  JjAatta-. 
Ofevtatiû. 

REGLERA , /.  /.  Rigole  , canal 
pratiqué  pour  conduire  l'eau  dont  on 
a beloin  pour  arrofer  les  arbres  & 
les  plantes,  l.at.  ludk  , ir. 

REGUERO,  /.  w.  Elpècc  de  petit 
ruifleau  que  forment  les  choies  liqui- 
des. Lat.  Rix’ulut. 

Keguero  , fc  prend  auffi  pour 
la  trainec  qnc  forme  une  liqueur  qui 
fc  répand.  Lat.  F^hj-e  rei  irrigua  /i- 
nc.i. 

REGULACfON,/./  Supputation, 
comparaifoii , parallèle  qu’on  fait  d'u- 
ne chofe  avec  une  autre.  L.nt. 

REGU- 
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KEGUî>AR  , adi.  d‘ur:t  tsrm.  Ré- 
gulkT  y icre  , conFvrmc  aux  règles 
de  l'art.  I at.  R^fixdtxTu , f. 

Rr.GULAft.  Réglé  tians  fa  conduite 
& dans  (es  mœ»r<.  Lat.  Rtfiitlnrif. 

Régula  & , fignitic  nuÜî  Cummun, 
£rc<)ucnt»  urilinaire.  !.at.  r. 

Khculab.  Régulier,  fc  dit  de 
ceux  qui  ont  Biit  des  voeux  dans  une 
Maifon  Keligienfe.  Lat.  Rr^uhrit. 

Kr.GULAK  Obse&vancÎa.  Etroi- 
te OMcrvancc.  On  appelle  aiufi  dans 
quelques  Ordres  Religieux  l’obfer- 
sance  de  la  Règle  telle  quVUe  étoit 
dans  les  temps  de  la  reforme,  l.at. 
A,ytt/ari/  oè.ro'fwttiff. 

Par  la  rrj'uUr.  Phrafe  adverbiale. 
Ordinairement,  pour  l'ordinaire,  com-  , 
munément,  résuüéremciit.  Lat.  ^ 

KEGULÂK  , e.  fl.  Régler,  fuppu. 
ter,  ajiilfcr,  ou  comparer  une  chofe 
avec  une  autre.  Lat.  Cctu^utart.  Cbtt- 

/inr. 

Kegular.  Régler  , mettre  «ne 
chofe  en  ordre.  Lat.  .<i/cdrrflrf.  ^flo- 
dum  fontrf. 

REGliLADO,  da  , part.  psjf.  du 
s*erbe  Re^rulir.  Réglé,  éc;  fupputé  , 
ée.  Lat.  Compui&tus.  jUtidnatus , fl , 

tiW. 

Regulado.  Re'gulicr , conforme 
à la  règle.  I.ae.  R{%uUvriSy  r. 

KKGULARIDAD  , J'  /.  Régulari- 
té, proportion  , fymetrie  qui  régne 
entre  les  parties  «lu  tout.  Lat.  i're- 
furtio  , nii.  Symmrtriit. 

KEGUf.AHiOAD.  Régularité,  fedit 
particuliérement  dans  l'état  Monaftt- 
que  , de  l'oblcrvance  exaéle  «le  la  rè- 
gle & de  rinlfitut  de  l'Ordre.  Lit. 
dixiiüu  di/cipIiHa. 

Regulabidad  , fc  prend  pour 
la  manière  tjrdiiiaire  dont  tout  le  mon- 
de agit  , ufnge,  coutume  ordinaire. 
JUat.  jJ/m  , rts»  A’wr. 

RKCtULAR.MKXTE  , edv.  Com- 
Tuunémcnt,  ordinairement,  réguliè- 
rement , félon  les  règles.  Lat.  A'Vi/- 
gc.  PL'ru^nqur,  Ai  normum. 

REüüI.O,/r>w.  Roitelet,  Roi  ou 
Seigneur  d'un  petit  Etat.  Lat.  Regu- 
lus  y i» 

Kegulo  , fe  praiJ  pour  Bajîüf- 
to. 

Regulo.  On  appelle  aitiH  une 
Etoile  «le  la  première  grandeur  qui 
cil  dans  le  cceur  du  LioJU  Lat.  Re- 
gulus. 

Regulo.  Régule.  Terme  de  Chy- 
mic.  C’eft  la  jwrtic  pure  «lu  métal, 

Îu'on  fait  précipiter  au  fond  du  cren- 
et,  lorf({u’on  fond  la  mine  métalli- 
que. Lat.  Reguius. 

REGURGITAR , V.  ff.  Regorger, 
fc  dit  Je  ce  qui  cft  trop  abon«lant, 
& qui  furmontc  les  bords  du  vaifTcau 
où  Ü cft  enfermé.  Lat.  Exttnânre.  Kt- 
duuiitif,  Rrfiurrt. 

REHABIUXACION,//  Rchabi- 


Utatîon  , r.’iflion  par  Liquellc  on  ré- 
habilite. Lat.  Rijlitutio  in  prijiinum 
patum. 

REH.ABïUTAR  , v.  a.  Réh.ibili- 
ter  , rétablir  quelqu'un  en  fun  pre- 
mier état , quoiqu'il  ait  failli , dé- 
rogé, ^ qu'il  fuit  devenu  irrégulier. 
Lat.  Refl:t;terç  in  pripifîUfn  Jhtmn. 

REHAÏUUTADO , da  , paf. 
du  verbe  Reh*;iHiidr.  Réhabilité,  éc. 
Lat.  In  Jlatuw  priphtuui  rtpifuttis , a , 
um. 

REHACER  , V.  a.  Refaire  , ra- 
julVer  , raccommoder,  r«:parer.  Lat. 
ReJL'frc.  Rcpitriore, 

Remacer  , fignifie  aulTt  Ajouter 
Je  iiDiivelIcs  forces  à ce  qui  étuit  dé- 
térioré. Lat.  Eires  asq^fre  , uddere  , 
rejktre. 

Reuacer,  fignifie  atiflî  Renfor- 
cer , augmenter  en  poids  ou  en  nom- 
bre. Lat.  Suptraidere»  Âi*gere. 

Ri:hacer!>k  , i«.  r.  Se  refaire, 
repraidrc  de  nouvelles  forces.  Lat. 
Rtfà.  Vires  , animes  re/umere. 

Rehacerse.  Se  rallier  , en  par- 
lant des  troupes  qui  ont  été  battues. 
Lat.  Iterùm  in  acion  infirui, 

la  cifuza.  Rentre  la  chafTe. 
Terme  de  jeu  de  paume.  Lat.  PiU 
retenta  notant  reponere. 

REHECHO,  CH  A,  part.  Palf.  «lu 
verbe  Rehacer.  Refait , aite.  Lat.  Re- 
fecins,  Riparatus  , a , uns.  Virihus 
audus. 

I Kehecho  , fe  dît  d'un  homme 
de  taille  moyenne,  mais  gros,  fort 
& rohiifi-c.  Lat.  Torafus»  Lacertofus.  ! 

KEH  AUMIENTO , f.  m.  L’aftion 
de  refaire , ou  de  fc  refaire.  Lat. 
Rrfeèih.  Inffaurutie, 

REHACIO.  Voyez  ReaeJo. 

REHEN,/m.  Otage,  perfonnes 
que  «leux  partis  ennemis  fe  donnent 
réciproquement  quand  ils  font  fur  le 
point  de  faire  un  traité,  pour  l'af- 
furance  de  fon  exécution.  Il  fe  dit 
aulli  des  places  qu'on  «lonnc  pour, 
fureté.  On  employé  communi-ment 
ce  mot  auplurkr,  Reheues.  Lat.  Ob- 
/es,  idis, 

REHEKCHIR,  v»  a.  Remplir  de 
nouveau.  Lat.  lieritm  impUre. 

REHENCHIDO,  da  , p^trt.  paf, 
du  verbe  Rebembir.  Rempli,  ic  de 
nouveau.  Lat.  Repiefnsy  a,  um. 

REHENDIJA,  /./.  le  même  que 
J/endrija.  On  dit  plus  communément 
Remii_ja. 

REHERIR,  V.  fl.  Marquer,  éta- 
lonner de  nouveau  les  mcfurcs  d’imc 
ville,  comme  l’aune , le  litron,  le 
boiH'cau.  Lat.  Jla/uras  puèlicas  re- 
crti/ire. 

KEIIERVIK  , V.  n.  Rebouillir  , 
bouillir  de  nouveau.  Lat.  Itcrùm /er- 
rer e. 

Kehervir,  par  fimilitudc,  ft- 
gnific  Erre  épris  de  quelque  paiSon. 
Lat.  InJ'.ammari,  Incmdi, 
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ReHRVIbse,  en  parlant  desion- 
ferscs  ,:crmeiitcr , s'aigrir.  Lat.  /•'«*. 
tnenitfct. 

REKRV'IDO  , DA  , fart.  Ju 
verbe  ji'frt'/r.  Rebuuilli,  ie.'  fer- 
menté fc,  cnflrmoié,  ée  île  quel, 
que  pïoii.  I.;it.  Rtcodm.  Fermnhx. 
tus , <r  ttut. 

REllANDERA , y;/;  Aloiilinct, 
petit  îiulin  de  carte  que  fi*nt  Ks 
cnfms,^  qu’ils  mettent  au  bout  d'un 
bâton  a^p  une  épingle,  l at  Vtrgu- 
U ai  fv/uludibrium  comporta. 

REHIIk,  V.  a,  Kctonlrc  trop 
fon  fil  ci«bnt  Lat.  Tarquere.  Re- 
tjrquert. 

Rehila  Vaciller,  chanceler  , 
branler.  Ife  dij  par  alliiliun  au 
mouvemen^u  fil  au  bout  diiqua 
pend  le  Rifq.  Dans  cette  acception 
c'eft  un  veri  neutre.  Lat  Vaciilare. 
future.  Tittne. 

KKHILAt,  DA,  part.  paf.  dti 
verbe  é?rh/ii:  Retors , fe.  Lat  Re- 
tortus  , a y un 

REHILETi,  /.  ttt.  Volant,  que 
les  enfans  fe  ^y«ufrrnt  les  uns  aux 
I autres  avec  deiplcttes,  ou  raquet- 
, tes.  Lat.  Rcrupus  innatus  Utiptlis. 

Rekii.etk,  ï aulTi  une  efpècc 
«le  petite  flèche  tcc  fes  ailerons  de 
plume  ou  de  papir  .qu'on  tire  con- 
tre une  porte , oa  fn*  les  chiens  qui 
palTcnt  Lat.  .SVgAm  Kvafa. 

REHILO . /•  w.  TeÂç  Chan- 
cellemeac,  branlement,  ^anccmcnt 
Lat.  //utatio.  Tituknfh.  f\'iH^ftio, 

REHlNCHI.MlKNTO,iw.  Rcm- 
phge  ou  rcmpliffage  , l'nion  de 
remplir,  de  combler  un  crt,x,  un 
vtiide.  Lat.  Repltthy  nis. 

REHOIXAR  , t'.  fl.  Foulet  -„x 
picils,  brifer.  Lat  Conctdcare. 
cuL'ore. 

REHOLLADO  , da  , part.  pajf. 
verbe  Foulé,  ée,  brifé, 

fous  les  pieds,  f at.  Canculc'atus.  Prts. 
culcaius  y a , um, 

REHOYAR,  f.  fl,  Recreufer  une 
folTe  qu'on  avoit  faite  pour  planter 
un  arbre.  Lat.  Iterwn  r.xcarare. 

REHOY.ADO  , DA  , part.  pay/T  du 
verbe Recreufe,  éc.  Lat.  ite- 
rittn  , a , um. 

REHOYO  , /,  m.  Creux  , fnflè 
profonde.  Ce  mot  efl  peu  uü».  Lat. 
a. 

REllL'lDA,  /.  f.  Fuite,  retraite 
précipitée.  Lat  Recepto.  Fuga. 

Rehuida.  RcFuite.  Terme  de  Vé- 
nerie. Rufe  que  fait  un  cerf  pour  fe 
faiiver  quand  il  cfl  pourfuivi  par  les 
chiens.  Lat  Recel^o.  Fuga. 

REIfUlR,  V.».  Se  retirer , s’écar- 
ter «l'un  lieu  en  tremblant  & avec 
crainte.  Lat  Fugerr.  Receitrt.  On 
l'employé  quelquefois  comme  verbe 
aftif. 

Rehuik.  Se  retirer,  s'éloigner 
avec  précipitatioa  de  la  place  qu  on 
M m U i occupe. 
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occupe.  Lat.  Rectdert, 

Rehuir.  Rcfiiir.  Tcm  de  Vé- 
nerie, fe  dit  du  cerf  qu  retourne 
fur  fes  p.is  lorfqu’U  ert*ourfuivi 
par  les  chiens.  Lat.  Ft^er 

Rekcir  , ligurément , InifieRc- 
jetter,  dcCippruuver,  condrmer  une 
choie.  Lat.  ktjicfre.  Rteuft. 

REHUIDO  , DA,  »iu 

verbe  Rebuif.  Refui,  îc,  fuie,  ce. 
Lat  Reenfatus , •;  um, 

REHINDIR,  V. fl. Sumrrger imc 
«hofe , la  précipiter  au  Lat.  Sub- 
inftztrt. 

Rehundir.  Refoad  un  métal. 
Lat.  Dtnuè  fundire. 

RniiUNDiR.  S*cn  »r  d'entre  les 
nains  , dépenfer  fans  fuir  comment. 
Lnt.  DiJjijKtre.  Fvofun'^’ 

Rehundir,  V.  n.  îaroitre,  aug- 
sicntcr,  en  parlant  un  intérrt  & 
el'uii  profit.  Lat.  Rtfdt.e,  Crtjcerf. 

KEHUNDIDO,  d,  pur#.  du 
verbe  Rthtaidir.  Suàergé,  ce,  dif- 
lipé,  éc.  Lat.  Suhigust  «,  utn. 

REHURT.^DO . \ , oJj.  m. 
Terme  de  Vcncrû,  ui  le  dit  du  gi- 
bier qui  revient /i/  fes  pas  pour 
tromper  les  chic*.  Lat.  Dohià  fu^à 
fitbreptm , a , un. 

KÉHUSAR,w.  Refufer,  ne  vou- 
ioir  pas  accepta* Lat.  Reatfure,  De-  \ 
^rcci^sre. 

REHUSAO»  DA,  fart.  faf.  du 
■verbe  Refuîi  , ée.  Lat.  Re- 

eiifatus.  ïtreSiatutt  a,  um. 

,KEIB)i»  “dy*  d'une  term.  le  mé- 
jne  (\\icRifible.  Ce  dernier  cil  le  plus 
Aiiité. 

RE^^A,/  /.  Reine,  femme  d’un 
Roi.  JLat  Résina , .r, 

}£1NA.  Reine,  titre  de  politcfTc 
qion  donne  aux  femmes.  Lat.  Dami- 

REINADO,  f.  ut.  Régne,  temps 
pendant  lequel  lui  Roi  gouverne.  Lat. 
Rff!;niem.  Jmfrriwn, 

KEINAMIENTO,  f.  w.  le  même 
^uc  Reimdo. 

KEINAR , V.  w.  Régner , régir , 
goiiverncT , comraanilcr  fouvcrainc- 
ment.  Un  difoit  autrefois  Rt^nar. 
Xat.  Rej^nare. 

Kf.inar.  Régner,  fignifie  aiiiri. 
Avoir  du  pouvoir,  de  l’autorité,  do- 
miner , commander.  Lat.  Regnare.  Lh- 
ftrare.  Dotmnarj, 

Reinar.  Régner,  fignifie  encore 
ïtre  en  crédit,  être  en  vogue,  être 
^ la  mode.  Lat.  Regnare.  /Vgerr. 

REINANTE,  part.  aéf.  du  verbe 
Reinar.  Régnant,  te,  qui  eft  en  pof- 
fefUon  d’un  Royaume , de  la  Royau- 
té. Lat.  Reznaas. 

REINCIDEKC'I  A , /,  f.  Rechute 
.dans  la  même  erreur , dans  la  meme 
^titc  , dans  le  meme  crime.  Lat. 
Rn  icidentia  ^ te, 

Kt.INCiOiR  , v.  tu  Retomber  dans 
meme  crrtqrf  diu»  la  meme  fau- 
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te,  dans  le  même  crime.  Lat  J?rci- 
âere. 

REINO,/!  m.  Royaume,  pays  fous 
l'obéifTance  d'un  Roi , d’un  Monar- 
que. On  difoit  autrefois  Regno.  Lat 

, I. 

REINO.  Royaume,  feditaufli  pour 
le  Corps  entier  des  fujets  fournis  à 
un  Roi.  Lat.  Regnuttt. 

Reino,  fe  dit  aulTi  des  Députes 
d’un  Royaume.  Lat  Regnona»  ‘vH 
frnvinciarum  Legati  comitiales. 

Reino.  Royaume,  fe  dit  encore 
du  fijour  des  Bienheureux.  Lat.  Reg- 
nutH  Ctthrum. 

REIN lEGRACION , f.  f.  Réinté- 
gration, aélion  de  remettre  en  pof- 
icflion  celui  qui  a été  dépouille.  Lat 
Redintegraiia , nis. 

Reintegracion  rff /fl  l/«rfl.  On 
appelle  aiufi  en  termes  de  Jurifpru- 
demc,  le  retour  des  Mayorafqiics  à 
la  ligne  qui  en  avoit  été  exclue. 
Lat.  lÀw*  redinttgratio. 

RElNTEGKAR.  v.  a.  Réintégrer, 
remettre  en  pofTeÛton.  Lat  Redintt’ 
grave. 

Reintegrarse.  Se  rétablir,  fe 
remettre  en  pofVellion  de  ce  que  l'on 
avoit  perdu.  Lat.  Reàiategrari. 

REINTEGRADÜ,  Oh,  prrt.f.'if 
'•  du  verbe  Reinugrar.  Réintégré , ee. 
Lat.  Rtdintegrutus , a,  «m. 

REiNTEGRÜ  , f,  m.  L'aélion  de  , 
réintégrer  ou  de  fe  réintégrer  dans  i 
une  chofe,  réintégration.  Lat/ii'd}»-| 
tegmtio.  I 

KEIR , V.  n.  Rire , manifefter  fa , 
joyc  par  des  fignes  extérieurs,  foiti 
par  l'éclat  de  ù voix  , foit  par  les 
mouvemens  du  vîfage.  Lat.  Ridere.  ! 

Reir.  Rire,  faire  des  contorfîons 
ou  des  convullions  pareilles  à celles 
des  pcTfonncs  qui  rient,  mais  vio- 
lentes & forcées , par  nuladic  ou 
autrement  Lat  Riiere. 

Reir.  Rire,  fignifie  aufli,  fe  mo- 
quer de  quelqu’un,  le  railler  & le 
meprifer.  Lat  Ridere.  l-ridne. 

Kf.IR.  Rire,  fe  ditfignrément  des 
chofes  inanimées,  pour  1a  verdeur 
ou  la  vue  agréable  qu’elles  préfen- 
tent.  Lat.  RiAert. 

Keirse,  V.  r,  S'ufer,  commen- 
cer il  fe  déchirer,  en  parlant  d’un 
habit,  d’une  étoffe,  d'une  chemife. 
Lat.  Lcfitir  dijrumfi. 

Reir  H aiva:  le  meme  que  R^'^ar 
(I  ttlva,  > 

Rieft  el  diahto  ^uvtdo  eî  hamhriinto 
da  al  barto.  Refr.  \'oycz  Dû\hh. 

REITER-^CIüN  ,f.f.  Réitération , 
aélion  de  faire  une  chofe  une  fécon- 
de fois.  Lat.  Iterntio.  Reikratio. 

REITERAR,  1».  fl.  Réitérer,  fai- 
re une  féconde  fols , ou  pluficurs 
fois  une  chofe.  Lat.  Ita’ore.  Reiterart. 

RElTEhADO,  DA  , fart.  paj.  du 
verte  Reiierar.  Réitéré , éc.  Lat  Ile- 
ratut»  ÂdtütitMf  fl,  m. 


REIVTNDICACION,  / / Rcren- 
dication , nélion  par  laquelle  on  ibi- 
fit , on  rattrape  par  autorité  de  JuL 
ticc  une  chofe  qui  nous  a été  volée 
clandcflincmcnt,  ou  par  force.  Lat 
Findicatio , mi. 

REIVINDICAR  , r.  a.  Revendi- 
quer, Uifir,  redemander  en  Jullice 
ce  ^ui  nous  a été  pris,  furpris  ou 
vole.  Lat.  llndicare. 

REJA,  /./.  Soc  d’une  chimie. 
Lat  l-'ontcTy  ris, 

Reja.  Grille  de  Fer  qu’on  met  anz 
fenêtres,  aux  portes.  L.  Ftrrei  ciatbri. 

REJADO,/.  m.  Grille  de  Rt  ou 
d'autre  matière.  Lat.  Clathri,  orum. 

REJ.^LG.AR.  Voyez  Arfenicû. 

KEJ.^ZO,  f»  m.  Coup,  atteinte 
du  foc  d'une  charrue,  qui  touche  le 
pied  d'un  cheval  en  labourant.  Lat 
l 'orner is  Ulus,  ùs. 

REJO,  f.  m.  Pointe,  aiguillon 
de  Rr;  il  fe  dit  par  cxtcnlion  de 
raigtiillon  de  certains  animaux,  par 
exemple , des  abeilles.  Lat.  Acuitta,  i. 
Alucro  , nis,  SficuUm , i. 

Rejo.  Palet  de  fer.  L.*it.  Dijeui 
frnretu. 

Rtjo.  Ferrement  qu’on  met  au- 
tour Je»  portes.  Lat.  Anus  fenew, 

Rejo  , fignifie  aufli  Force,  vigueur, 
compicxion  robufle.  L.it.  Kobur , oriu 

REJON  , f.  m.  Barre  de  Rt,  trao- 
ch.intc  & pointue.  Lat  l'eclis  oco- 
minata. 

Rkjon.  Efpcce  de  lance  île  bois 
de  pin  , d'une  aune  £:  demie  de  long, 
aNcc  la  poignée  de  meme,  qui  va 
en  diminuant  jufqu'à  l'extrémité,  & 
qui  eft  terminée  par  un  fer , en  for- 
, me  de  lauguette.  On  s’en  fort  pour 
blefTer  les  taureaux.  Lat  Hajlile  tme- 
cronatHm. 

Rejon.  Efpècc  de  poignard.  Voyci 
Cad'etero. 

REJONAZO , / nt.  Coup  doni^ 
avec  la  lance  dont  on  vient  de  par- 
ler , ou  avec  un  poignard.  Lat.  Pu- 
gimis  vcl  ha/lilis  Mucronati  iéius. 

KEJüNEADOR , f.  m.  Celui  qui 
dans  les  courfes  de  taureaux  lance 
le  rtjost  au  Uureau.  Lat.  iluJîiU  m«- 
crenalo  taurorum  agitaesr. 

REJONEAR , V.  a.  Lancer  le  rr- 
jen  au  taureau.  Lat  Taures  haJÜM 
muenrHOte  agitarc. 

RKJüNEO,/m.  L'aftion  de  COUS* 
battre  les  taureaux  avec  le  javelot 
appelle  rtjen.  Lat.  Tastrerus/t  agitatii 
Sficulis. 

REJUELA , f.  /.  dim.  Petite  gril- 
le de  fer,  ou  de  bois.  Lat  Parx-um 
cUthrum, 

Rejuei.a,  eft  aufli  un  chauffe- 
pied  dont  les  fcTnmes  fe  fervent  en 
hyver.  Lat.  Foeulus. 

REJüVENECEK,  v.  ».  Rajeunir, 
devenir  jeune , retourner  dans  là 
première  foreç  6v  vigueur.  Lat  Jtt- 
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REJinTNIR*  V.  n,  le  même  que 

Retinftntctr. 

RtLACION,y:  f.  Relation,  mit 
4e  quelque  avinture.  Lat.  Relatis, 
A^tfrra//e. 

RELACie>J.  Relation,  en  (lile  de 
Pratique , fc  dit  d‘un  rapport  ou  té- 
moignage d'une  perfoime  publique. 
Lat.  Rilutio. 

Relacion.  Relation,  en  termes 
de  Loii^ique,  ell  un  des  accidens  de 
la  fubitancc,  auquel  on  donne  place 
dans  les  dix  categories.  Lat.  Rduio. 

RelaCION  , en  termes  de  Comé- 
die, Récit  qui  fert  d'epifode  ou  d'ex- 
plication à U pièce.  Lat  Karratio 
tomica. 

RelaCION,  fe  dit  aufli  d’un  Ro- 
mance qui  contient  quelque  hifVoirc 
ou  avanturc  que  les  aveugles  chan- 
tent par  les  rues.  Lat  S^Ittrica  nar- 
ratio. 

RelaCION  , fignifie  auflî,  Parenté 
éloignée.  Lat  Rrlatio. 

RelaCION.  Relation,  fignific  en- 
core Corrcfpond.incc  , iutclligcnce 
entre  deux  ou  plnfieurs  petfonnes. 
l.at.  Conimrrciuyn.  ConfmtuAo. 

Ex.  Lf>i  L'omrrcù\nlc$  dt  Effanaiît^ 
ntn  rekictên  cen  hi  de  jFfojida.  Les 
Négociaus  d’Efpaguc  ont  relation , 
ou  fout  eu  relation  .avec  ceux  de 
France. 

RelaCION,  fignifie  aufli.  Rap- 
port d'une  choie  avec  une  autre.  Ldt  I 
Rrûl/û.  ^ 

Ex.  R^e  fucejlo  tirtie  rtkcion  ccm 
ics  p>tjfudos  f Cet  événement  a du 
rapport  avec  les  précédens. 

ReLuion  utrada.  Sommaire  de  Comp- 
te qu'on  préfeiiie  avant  que  de  don- 
ner le  compte  en  Forme,  & qti’on 
attede  être  vrai  en  tout.  Lat  ReU- 
tio  juratii. 

RELACIONAR , v.  a.  Raconter. 
Lat.  A'ffrrin-c.  Re/rrre. 

RELACIONADO,  da,  part.pajl 
du  verbe  Rtlachnar,  Raconté,  ée. 
Lat  N^vrratui.  Rriitui  ^ a,  um. 

RELACIONERO,  m.  Celui  qui 
fait  ou  vend  les  relations  en  vers 
de  faits  arrivés  ou  fuppofés.  Lat.  >Vr* 
narralii/nis  ceiffp^tor  tw- 

ditinr. 

RELAMERSE,  v.  r.  Se  lécher, 

ÎalTcr  la  langue  fur  fes  lèvres  pour 
CS  e(Tu>cr  lorfqu'on  a mange  ou  bû 
quelque  chofe  qui  a plù.  Lat  lin^ 
gere.  I^xhia  Ihtgert. 

KëlamESSE,  Hgurément,  Racon- 
ter avec  plaiitr  quelque  chofe  qu'on 
a Elite  i on  dit  auOi,  Se  b.iigncr.  Lit 
/m  delkiis  hi,tbere.  Dileiktri. 

Relamesse,  par  fimilitudc,  Sc 
lécher,  fc  farder  avec  excès,  le  fi- 
Tcr  à quatre  épingles,  fe  mettre  des 
pommades,  des  odeurs.  Lat  A7mn 
cutem  tvl  faitre. 

KELAMIOO,  OA,  part.  pajf.  du 
Tprbe  Rjtkunerje.  Léché,  ce,  fuidé, 
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ée.  Lat.  TJniius.  PeUtus a,  um. 

RELA.MPAGO,/ w.  Eclair,  écUt 
fubit  de  lumière  qui  annonce  & pré- 
ct-dc  ordinairement  le  tonnerre.  Lat 
/'«ic/.T , is.  Fulgetrum , #. 

Kelampago.  Eclair,  fc  dît  aiiin 
de  tout  ce  qui  paffe  promteuicut. 
Lat.  Fulgur, 

Relampago.  Eclair,  fe  dit  aufll 
fîgtirément  de  toute  faillie  vivc,prom- 
tc&  ingéniciifç.  L.  Fulf,tdum  autnen. 

Reila.mpaco.  Eclair,  fe  dit  p.ir 
cxtenfion  de  toute  lueur  promtc  & 
palTagcre  qui  provient  du  feu.  Lat 
Ful^ttr.  Ct>rt{Ccaiio , xtis. 

Relampago.  Les  femmes  appcl- 
loicnt  ainfi  autrefois  la  partie  de 
leur  jupe  qui  paruilToit  lotfquc  leur 
curfet  étoit  ouvert  $ éi;  maintenant 
clics  appellent  ainfi  l'aéllun  d'ouvrir 
& de  termer  leur  mante  avec  prom- 
titude.  Lat.  fadti  iftfianiir;ea  ojh’n- 
talio  , apertà  paUà. 

Relampago.  Dragon,  ou  tache 
bleu.'itre  qui  vient  au  fond  de  roeil 
du  cheval.  Lat. tint. 

Relampago,  en  jargon,  hClar- 
té  du  jour  i & auffi,  un  Coup  de  tel- 
le chofe  que  ce  fuit.  Lat.  Lux , riV. 
Ichs , ùs. 

RELAMPAGUEAR,  t*.  w.  Eclai- 
rer , fc  dit  du  feu  pilTagcr  qui  pré- 
cède le  tonnerre , f^re  des  éclairs. 
Lat.  Fulptirurt. 

Rflampagi'EAR  , fiçurémcnt, 
Etinceler,  briller,  jetter  de  la  lu« 
micrc,  fc  dit  des  yeux  vifs  & ctin- 
cclans  d’amour  ou  de  colère.  Lat. 
,Wcure.  Ftil^urare. 

RELAMPAGUZAR,  v.  «.  Terme 
barbare  : le  même  que  Rekauptguear, 

RELANCE,/^  Second  jet  de 
filet,  fécondé  avanturc.  Lit.  I ter  ut  ut 
reth  .lac/io,  vel  altx. 

Relance,  en  termes  de  jeux  de 
hazard , le  bonheur  ou  le  malheur 
qui  vient  pour  l'ordinaire  à la  fuite 
(î’un  autre.  Lat.  Sors  jecwuia  fd  «i- 
verfu  iieruta  irt  aJea. 

De  relunce.  Faqon  adverbiale.  C'a- 
fuellcincnt , par  hazard , fortuitement. 
Lat.  Vufu.  Fortk.  fatuité, 

RELANZü,  /.  *n.  le  meme  que 
Rclar.rt.  Ce  itiot  a vieilli. 

De  relanzo.  Faqon  adv.  le  même 
que  De  Relauce. 

REL.APSO , SA  , adj.  nu  ^ f.  Rc- 
laps , pfe  \ qui  dl  retombé  dans  une 
hvrclte  qu’il  aroit  abjurée,  dans  un 
crime,  dans  un  péché,  dont  il  avoit 
été  ahibus.  Lat.  Rtîupjus^  o,  um. 

REL.ATAR,  v.a.  Raconter,  n'j?, 
rcr  une  hilfoirc,  un  fait.  La*^ 
ferre.  ATurrorf. 

HELATADU,  da,  pajp.  du 
verbe  Racontv,  ée.  Lat. 

Uüui.  Xax-Tutui  ^ U,  uin, 

KELATiVl)  , VA  , ndj.  m.  ^ /. 
Rdatil , ivc,  qui  fc  rapporte  à un 
auuç.  Lat,  Rfiuttt'uff  a,  hw. 
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Relativo.  Relatif,  en  termes  de 
Grammaire,  fe  dit  d'un  nom  ou  d'un 
pronom  rçpréfcnt.itîf  de  fon  antécé- 
dent, on  des  ehofes  qui  le  précè- 
dent. Lat.  RtUtiimm. 

RELATOR  , /.  m.  Conteur,  ra- 
conteur , celui  qui  raconte , qui  con- 
te, qui  récite  une  hilloire,  un  con- 
te. Lat.  Xarrator.  Enwitiator. 

Relator.  Rapporteur,  Juge  ou 
Confeiller  qui'  eft  chargé  du  rapport 
d'un  procès.  Lat.  Rdutor^  is. 

Relator,  fc  prenoit  autrefois 
dans  le  même  fens  que  Re/rendario. 

RELATORIA , / /.  L’office  de 
Rapporteur  J’im  procès.  Lat.  Rdat^ 
ris  tHum.'S. 

RELAV.AR,  V.  a.  Relaver,  laver 
une  féconde  Fuis,  ou  de  nouveau. 
Lat.  lav.nre. 

RELAVADÜ,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Re^avar.  Relavé  , ée.  Lat.  /ir- 
rttnt  knui/iit , a , utn. 

RELAX^ACION , /.  / Relaxation , 
cxtcnfion  d'un  corps  mol.  L.H.  ifr- 
Ia.xiith, 

Kelaxacion.  Relaxation , fe  dit 
auin  en  Médecine  de  l'cxtcnfion  des 
mufcles , des  nerfs  , des  tendons , 
foil  par  foifilclTc  ou  violence.  Lat. 
Relaxatio.  Zajr.irr's?. 

Relaxacion.  Relâchement , fe 
dit  fiçurémcnt  en  chofes  morales,  & 
fignific  Relâchement  du  bon  ordre, 
de  la  difelplinc.  Lat.  Difciplinx  ^ feu 
morum  ds^dutio , nis. 

Relaxacion.  Commutation , re» 
j Icvcmcnt  d'un  vœu , d’un  îcnnçnl. 

I Lat.  Sdutio  voti  x>el  ywramf;rfî. 

Relaxacion,  lignifie  auOl  Re- 
pos , relâche.  Lat.  f^xatiu.  (jtèum. 

Relaxacion,  fignific  niiQi,Re- 
mife  que  le  Juge  Ecdcfiafliqiie  ftit 
d’un  criminel  au  Juge  féculicr,  dans 
le  cas  où  fon  crime  mérite  Li  mort. 
Lat.  SxcuUri  judici  Rei  traSith. 

KEL.AXAMIEKTO,  / »w.  le  m>. 
me  que  Rehxacion. 

RELAXAR,  <«.  a.  ReUchev.  lâ- 
cher, détendre,  débander, 
chc.  Lat.  Rdttxare.  SoIxkx- 
Relaxar,  fisurtV.tnt , fignifie 
Occalioniicr  ou  tolérer  1.  rcluhement 
liant  robftrvation  liSme  loi,  dune 
règle,  ou  d'un  lUUit.  Lat. 

re. 

Relaxap  fignific  auffi,  Relever 
qiiciqu  iViin  vœu , d’uu  ferment, 
Lat.  Jiiertrrr.  Sakrre. 

Relaxai.  Kemettre  un  criminel 
, digne  de  peine  capiule  au  Juge  fé« 
culicr  pour  fon  exécution.  Lat. 

dici  ftcukiri  reum  fradirr, 

Relaxai  , figiirément  , fignifie 
Donner  du  relâche  à l'ef^irir , lui 
procurer  quelque  repos.  Lot.  dnimuin 
lixare. 

Kelavaise,  r.  r.  Se  relâcher, 
fc  dit  d'im  miilcle^  d’un  nerf,  ou 
d’un  tcîulon  qui  s’étend  o;i  pr;;  ful- 
W aim  } bh'H 
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Wcfîc  011  par  violence.  Lat.  R(Uo:a- 
I I.  /.’vari. 

Rilaxarse,  fiî;iirément,  figni- 
fic , Sc  rcUcher , s'iittbiblîr , céder , fc 
IjîiKt  aller,  rab.Utrc  de  Ci  Ccvcritc, 
de  fa  ligueur.  Lat.  Licentiùs  affre, 
^ct  vii\rr. 

R»Lxar/f  tl  efltmago.  Sc  relâcher, 
perdre  Cl  tcnfion , Ton  reffort,  en 
parbiit  de  l'cRomac.  Lat.  Stom.ichuni 
litx.trt. 

KKLAXADO,  da  , farf.  pitf.  du 
verbe  Rd.ixar.  Relâché , ce.  Lit.  Rc~ 
iaXitius.  Traditus^  n,  um. 

RKI.ENTE  , / m.  L'aflion  par 
laquelic  un  corps  fc  ramollit  lorf. 
4u'on  l'cxpofe  â la  roféc.  Lat.  Zen- 
ter , ri§. 

RELENTECER  , è Reï.ekte- 
CERSE,  t*.  tt.  Sc  ramollir  à la  ro- 
fée.  (iueltiues- uns  difent /?4Ür»frcrr- 
/e.  Lat.  Leatcre.  Zeuttfetre. 

RELEVACIüN,/:/:  Relèvement, 
action  par  laquelle  on  relève.  Lat 
SuHcvatio , ai/. 

Relevacion. Diminution  de  char- 
ge, ou  d'impôt.  Lat.  RemiJJÎo,  libt- 
rath  oncrii. 

\f  Relevacjon,  Cgniftc  auflt  Rc- 
xnilîiun , rcmllé,  pardon.  Lat.  Re- 
ptiÿfiK  Ahfobttio. 

RELEV'ANTE  , adi.  ^une  /crm. 
Grand,  illuUre,  éminent,  diflingué. 
Lat.  K-mnfJif.  Rromintm. 

RELEV.'VK , V.  a.  Relever , tra- 
vailler en  bofle , ou  en  relief.  Lat. 
Anarlyftha  /brmare.  Slgnii  a/^rart. 

RklEVar.  Relever, remettre,  dé- 
charger , foulagcr  quelqu’un  d’une 
charge,  d’un  impôt,  d’un  tribut.  Lat. 
Re'ttjtiere.  Levm-e,  Evwrrirrr. 

Releva  R,  figniKc  aulTt  Aider, 
fubvenir,  fccoutir.  Lat.  S^Alffv^xTt.  Ju- 

RllEvar,  ftgnifie  encore Abfou- 
dre,  pardonner,  exeufer.  Lat.  Rtk- 
«i.O'e.  Remitltrt, 

Releva  R , figurcment  , fignifie 
Exasrrer , amplifier , exaUer  uiiv  cho- 
fe,  Lat.  Kievare.  Rcltv,irc.  | 

RelEV/r.  Relever,  en  termes  de 
Peinture , denner  du  relief  à l'es  fi- 
gures. Lat.  Ftievart. 

RhLKVADÜ,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Jff.VtArr.  Rüevé,  ce.  Lat.  Rc- 
kv^itus.  Levatut.  Rcmijus  y a,  um, 
IIELEX , f.  m.  Relais,  diminu- 
tion de  répainTctir  d'une  muraille  qui 
fe  fait  à mefurc  qu'on  l'clcve. 
Critjjamriti  dimututio.  Il  fe  dît  aAlfi 
d’autres  cliorcs. 

Relex.  Tartre  qui  s'amafic  fur 
les  lèvres,  ou  dans  U bouche.  Lat. 
Conerrtio  fordium  h Libris. 

KELEXAR,  V.  n.  Diminuer  d’é- 
pailTcur  , en  parlant  d’un  mur,  for- 
mer un  relais.  Lat.  Crji^/«t7Mrntu;n  mi- 
nui. 

RELEXE,  /,  m.  Terme  d’ArtU- 
Icrie.  Chambre  > cadruit  au  fond  de 


R E L 

rame  d’une  pièce,  oili  l’on  met  la 
poiulre.  Lit.  CavttSy  ou  Cncimi,  i. 

REXICAIUO,  /.  m.  Trefor,  lieu 
où  l’on  garde  les  Reliques.  Lat.  Re- 
iiqtüiirum  li  cea , repo/ùi/visim. 

RLLtCARio.Rcliquaire,  boéted’or, 
d'argent,  ou  d'autre  matière,  où  l'on 
enferme  des  reliques.  Lat.  Reii<juia- 
rum  cap/a. 

K EL  I CA  R 1 o,fc  dit  fig*ircment  d’une 
M.iiibn , ou  d'un  Couvent  où  l'on 
mène  une  vie  extrêmement  régulière 
& exemplaire.  Lat.  rourandorum  bo- 
$ninwTi  domiu,  , 

RKLÏLF,  / w.  Privilège,  par  le- 
quel im  Officier  qui  cil  abfcnt  de 
Ion  Corps , reprcml  en  y rctouni.ani 
fon  rang  d ancienneté,  & recuit  le 
montant  de  fa  paye  h compter  du 
jour  de  fon  abfcnce  , tout  comme 
s'il  avoit  été  préfent.  C’eft  un  ter- 
me nouvellement  introduit  dans  le 
militaire.  Lat.  Tcjfimonium  quo  miles 
tihJtHS  pro  \Térf%nti  ^aârtln•. 

KELIEVE,  /.  w.  Relief,  en  ter- 
mes de  Sculpture,  fc  dit  des  figures 
en  faillie  & en  bofle.  Lat.  Anagly. 
p('a. 

ReliEVE.  Relief,  fc  dit  de  tout 
ce  qu'on  ileflcrt  de  table.  Lat.  Rc- 
Hqui*. 

RELIGAR,  V.  fl.  Relier,  lier  une 
féconde  fois  ce  qui  étoit  délié.  Lat. 
Ligittc. 

RELIG.ADO,  DA,  part.  paf.  du 
verbe  Rtügar.  Relié  , ée.  Lat.  U- 
gutus.  Re'Ji'Stut , fl  , um. 

RELIGION,  f.  f.  Religion,  cul- 
te qu’on  rend  à Dieu;  îentiment, 
créance  de  la  Divinité.  Lat.  Reli- 
gid , ni/. 

Religion.  Religion,  flgm'ficaur- 
li  Pieté,  pratique  des  bonnes  an. 
vres.  Lat.  /ie/us. 

Religion,  fe  prend  par  antono- 
mafe  pour  l'obfcrvation  des  loix  de 
Dieu  & de  l'EgUfe.  Lat  Religio. 

Religion.  Religion,  fc  dit  abu- 
fivcmcnt  du  culte  des  faux  Dieux. 
Lat.  /^mni  Religia,  Superjlitw. 

Religion.  Religion,  fc  dit  en- 
core «l  une  profelfion  plus  étroite  du 
Chriflianifme  fous  une  règle  diflércnte, 
iuivaiit  les  diicrfes  inlîitutions  des 
fondateurs.  Lat.  RcUpio. 

RELiGlONAlUO,/  m.  RcUgion- 
naire , qui  efl  de  la  Religion  qu'on 
appelle  Prétendue  Reformée.  Lat.  Rc- 
ligionariu/. 

RELIGIOMSTA,  /.  m.  le  mê- 
me que  Rcligknxtrh. 

reugiosami-:nte,  odr.  rcH- 

gîcutbment,  d'une  m.auièrc  rcligieii- 
fe.  Lat.  /Lrù'çiWè.  Pii. 

RELIGIOSIDAD,  / /.  Exercice, 
pratique  des  actions  réglées  & picu- 
fes  qui  conilituent  un  bon  Religieux. 
Lat  PhUt.  Religio. 

Reuciosidao  , fe  prend  auffi 
pour  Pieté)  dévotion,  pratique  des 
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vertus  Chrétiennes.  L.  ReVgh.  Pittxsl 
REUGIOSISSIMO,  MA,uii'.  r«; 

^ /. /ftperL  Tfès  religieux,  eufe, 
très  pieux,  eufe,  trèsJevot,  te.  Lat 
("iiLU  t fhgkrus.  Piil/:jnus  ^ «,  «jk. 

KELIGIOSO,  SA,  ml/,  m.  ^ f. 
Religieux,  eufe,  pieux,  euGe,  dé-ii 
vot,  qui  craint  Dieu.  Lat 
/ta.  Piuty  fl,  um.  %'i^ 

Rei.igioso.  Religieux,  eufe, 
dit  auin  de  ceux  qui  fc  font  engv 
gés  jiar  im  vœu  fidoinnc! , qui  or4 
cmbrafTé  h vie  Monaflique.  I^t.  Re- 
Uriofta. 

Keligioso.  Religieux,  qui regar- 
de la  Religion.  Lat.  RtUcifi/us. 

REUNXHAK,  r.  ».  Hcnrar,  fe 
dit  du  cheval.  Lat.  I/inuire. 

Relinciiar.  Terme  burlefqne. 
Crier,  pouffer  des  cris  de  joye,  emn- 
me  fait  le  peuple  dans  les  réjoujf- 
fanccs  publiques.  Lat  Hirntire. 

Rf.t.FNCliIDO  y f.  m.  le  meme 
que  Hdhu'ho. 

KEl.lNCIfO , f,  m.  HennifTement, 
cri  des  chevaux.  Lat  JJimitw.,  ûs, 

Kelinchus.  Terme  barlrrqiie* 

Cris  de  joye  , d’allcgrcflre , que  fait 
le  peuple  dans  les  rcjouiflances  pu- 
bliques. Lat.  Ilimiitui. 

KELINDO,  DA,  adj.  m.  (ÿ  f. 
Fort  beau , fort  belle , fort  joli , îc, 

Lat.  I n*pfl/t/r/i , fl , tvn. 

REl  IQLIA,  /.  f,  Rcfle  J'un  tout 
Lat.  Reiiquix , arum, 

Keliquia.  Relique,  ce  qui  nous 
refle  d'un  Saint , ÔL'  qu'on  garde  avec 
rcipcèt  pour  honorer  la  mémoire. 

Lat.  Reliquite. 

Keliquia  , figurément,  fignifie 
Rdle,  veflige,  trace  d'une  chofe  pal- 
lee.  Lat.  Rrliquia. 

Rf.liqi’IA  , fe  dit  acfli  des  Don- 
leurs  & des  infirmités  actuelles  qui 
reflent  enfuite  de  quelque  giaiide 
maladie.  Lat.  Ah/rhi  reliquia, 

Keliquia  Un  appelle  ain- 

fi  la  tète,  le  bras,  ou  la  /amhe  qui 
nous  refle  d’un  Saint  Lat  Rtiiquit 
irjieptis. 

RELLAKAR , v.  a.  Appbnir  dr 
nouveau.  Lat.  CampLanarc. 

Rellanarse,  V.  r.  S'apphnir, 
s'afl'aîÛèr  , s’abailfcr.  Lat  Sukj^ie» 


re. 

RELIANADO,  da  , pmi.  puf.  du 
verbe  ReiltHor.  Affaini’,  ée,  appla- 
ni  , ie  de  nouveau.  Lat  C\;mpùtu»- 
tut.  Æquatu/ , fl , f/m. 

REIXENAR,  V.  o.  Remplir  une 
fécondé  fiois.  Lat.  RepUre. 

Rellenar,  figniHe  auflî , Gor- 
ger quelqu’un  de  viandes:  on  Vem- 
ploye  ordinairement  au  réciproque. 
Lat.  Ingiiiviem  re/errirr. 

Rellenar,  fignifie  aufli,  F.vr- 
dr  une  volaille,  une  pièce  de  gi- 
hier.  Lat  Rrfetcire. 

RELLEX.ADO , da,  pari.  pup. 
du  verbe  RclUnarx  Kcmpli,  ic  *1^ 
non- 
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flouvean*  farci,  ic.  Lat.  R^tetus. 
, £i/ertut , fl  , um. 

RELLENO,  SA  , fcconâ pnrt.  paj\ 
«lu  verbe  Rcltnar.  \’’oycz  RtUtnado. 

ReelEnto,  /.  w.  Farce,  viandes 
hachées  & aCTiironnécs.  Lat.  Farci- 
mm,  i»is. 

RELLENTE.  Voyez  Retente. 

RELLENTECER.  Voyez  RcUi:te- 


etr. 

REI.OX , /.  >».  Horloge , machine 
qni  fert  à mefurer  le  temps  & h fon- 
ncr  les  heures.  Lat.  IhroLgîum. 

Rei.o>£  de  ngua.  Horloge  U'eau  s 
Clcprytlre.  Lat.  CiepJyJra. 

Rf.loX  de  pcndâlj.  Pendule.  Lat. 
OfciUatorium  i>t>r6logium, 

Relox  de  réflexion.  Cadran  folaire. 
Lat.  Si/Lire  l*orchgiuw. 

Relox  de  ref/accion.  Caitran  à ré- 
fraction. Lat.  Solarium  per  radios  re- 
Jraclos, 

Relox  de/concertado.  Horloge  dé- 
traquée.  On  appelle  ainfi  un  homme 
dont  la  conduite  c(l  déréglée , ou  qui 
raifonne  de  travers,  fjit.  Tiviqt;am 
horoiûjzium  a^rrr a;rr. 

Relox  de  Sot  ùSolar.  Cadran  So- 
laire. Lat.  Ilorol^ium  Solarium. 

KflOX  equin/H'ciaJ.  Cadran  équi- 
noélinl.  Lat.  Æquinocliale  Solarium. 

Relox  horhont.d.  Cadran  horizon- 
tal. Lat.  J/orizontale  horolcgium. 

Relox  /jotar.  Cadran  Lunaire.  L. 
Jhi'olcgium  Lufuxrt. 

• Kei-OX  mtridioito.  Cadran  méri- 
dional. Lat  SùhiriuxK  ineridianum. 

Relox  po^r.  Cadran  polaire.  L. 
SoLirium  folare. 

Relox  portatH,  Cadran  portatif. 
l.at.  Horolrgtutn  mamiole. 

Relox  vertical  con  deelinjcton.  Ca- 
dran vertical  déclinant.  Lat.  Sdarimu 
ter ti cale  déclinons. 

Relox  verticalfln  decUnadon.  Ca- 
dran vertical  non  déclinant.  Lat  «Sb- 
lariutn  vei^icaie  recium. 

Ejlar  como  un  relox.  Avoir  le  corps 
réglé  comme  une  horloge.  Lat.  Rtc- 
a'  Je  hahere. 

RELOXERO , f.  m.  Horloger.  Lat. 
2iurohzi<‘'‘‘nm  fahtr  vcl  utodtrator, 

RKLUCHAR  , s»,  n.  Lutter , fc 
comb.ittrc  mutucUcmcot,  être  oppofé. 
Lat.  ReUxiart.  Fugnare. 

KELL’CIK,  e».  ».  Kciuirc,  réfléchir 
ia  Itimicre.  Lat  Reluicre. 

Relucir.  Reluire,  le  dit  auffi  fi- 
giirtincnc  en  .Morale,  des  chofes  qui 
brillent  , qui  éclatent  , ou  qui  ont 
^clquc  avantage  fur  les  autres.  Lat. 
£miu(re.  ExctUcre,  JUcure. 

R'lucir  rl  pela.  Voyez  Pela. 

• RcUu'ir  la  rjpulda  , fc  dit  d’une 
jFcmmc  qui  a une  Forte  dot  Lat  /.c- 
cupL'fe  d te  mrVii»r. 

RELUUENTE,  part.ad.  du  verbe 
Relucir.  Keliiifant,  ante,  qui  reluit. 
Lat.  /jicen}.  Micans.  Sidtaden». 

J^iELVAUiUAR  > m,  Reluire  ^ 
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briller.  Lat.  Aficare.  Pjicere.  Sflen- 
dtre. 

KELUMRRANTE  , part.  ali.  du 
verbe  Relumhrar.  Brillant  , le  î rc- 
litifant  , te.  Lat  Lucens.  Aiicans. 
Splrndens. 

RELUMRRON ,/.  m.  Lueur,  fplcn- 
ileur  qui  fort  d'un  corps  lumineux. 
Lat.  Fulgitrstm.  Splendor.  Fulgor. 

\ RelÙmbron  , feditaufli  de  tout 
ce  qui  ne  fait  qu’une  imprcfllon  paf- 
fagérc.  Lat.  RUquid  fuigurttns. 

I RËMACHAR,  v.a.  River,  rabat- 
tre la  pointe  d'un  clou.  L.it.  Raun- 
dere. 

' Kemachak  , figurément  fignifîc 
|AfTurer,  affermir.  Lxt.  Stahiüre. 

I Rewaebar  et  clavo.  Exprcflîon  fi- 
gurée. Réparer  une  erreur  par  une 
autre  plus  grande.  Lat.  Errori  trrorem 
addere. 

Karices  rrmjcbAiifl/.  Nez  épaté.  L. 
Sima  narci. 

REMADOR  , f.m.  le  même  <|ue  ^ît*- 
mero.  Ce  dernier  eft  plus  uiitc. 

REMADL'RA , f.f.  L’jcHori  de  ra- 
mer. Lat  Rtmie^atio, 

RE.MANECER,  v.  ».  Naître,  pa- 
roitre,  furvenir  tout  à coup,  l^t 
i Exoriri,  Appetrtre. 

I Remanecer  , fignific  anfli  Rc- 
, fier , être  de  furplus  , être  de  refte. 

I Lat.  K^.ano  e.  Superejè. 
j RK.MANENTE,  / m.  Refie  , ce 
I (|ui  demeure  de  quelque  chofe  , le 
, lurplus.  Lat  R<fl*Uum.  Rclîqnum. 

I RE.MANGAR  , v.  a.  le  meme  que 

KEMANGADO  , da  , part,  paf. 
du  verbe  RentMigar  : le  meme  que 
Arremangado, 

RE.MANSO  , / w.  Eau  dormante 
dans  les  conJes  que  Forme  une  riviè- 
re. Lat  Stagnons  aqua. 

REMAR,  f.  ».  Ramer,  tirer  A la 
rame.  Lat  Rcuiigare. 

Remar.  Se  donner  beaucoup  de 
foins  & de  peines , tr.u*aillcr  conti- 
nuellement. Lat  /»Wfc'  lahor.ire. 

REMATADAMF.NTE,  adv.  En- 
tiérement , abfohiment , totalement 
Lat.  Peniths.  Omninè.  Ahfolutè. 

REMATAR , v.  «.  Finir,  conclur- 
rc  , terminer  , achever  , parfaire  , 
mettre  la  dernière  main.  Lat  Ahfol- 
Vire.  Fcrficcrr, 

Kema  far.  Adjngerauplus  offrant 
& dernier  ciichcrifTcur.  Lat  Fojlremo 
Ucitauti  rem  aidicere. 

Rematar,  en  tevmcs  de  chaffe. 
Tuer  le  gibier  rtjîdc  mort  fur  la  place. 
Lit,  Fita  oww/»/ô  priz'ort. 

Rema  far  , en  termes  de  Tailleurs 
& de  Couturières , c’cil  arrêter  le  H) 
au  moyen  d’un  noeud  , ou  de  deux 
ou  trois  points  qu’on  fait  de  plus. 
Lat.  Xodo  flcMare. 

Ri^ma  TARSE  , V.  r.  Se  perdre, 
Te  détruire , perir  , s'amantir , fe 
eonfommer.  Lat.  Ftrire. 
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RE.MATAÜO,  DA,  part.  pajf.  dti 
verbe  Remutar.  Achevé  , éc  ; fini  , 
ie  ; conclu  , uë  ; terminé , ée.  Lat. 
Ahfohiius.  Perftcîus , a , «»». 

Rematado,  fe  dit  d’un  homme 
litii  n'a  plus  aucune  rclTourcc.  Lat 
Ferditus. 

lotco  retnaiado.  Fou  achevé. 

Rewatado  d galerat  è prefldio.  Con- 
damné aux  galères , ou  à prifon  per- 
pétuelle , fans  en  pouvoir  appellcr. 
Lat.  Dijflnith'i  damnutu!. 

REMATE , f.  m.  Fin , extrémité, 
bout , terme , conclufion  d’une  cho- 
fc.  Lat.  Extremum.  Einis.  Exitas. 

Rematb.  Terme  de  vente.  Aditi- 
dication  au  dernier  cnchcrilTcur.  Lat 
Faflrema  rti  addiiiio  plttris  ücitanti. 

Remate.  Coruichc,  fronton,  tout 
ce  qui  termine  un  corps  d'Architeâu- 
rc.  Lat.  Supcrappojitum  extrenuan  pr9 
ornatu. 

Remate.  Bouquet  de  fleurs  arti- 
ficielles qu’on  met  au  htiit  des  autels. 
Lat.  Florusn  fafesesdus  in  faftigio  altn- 
ris. 

De  remate.  Entièrement,  fans  ref- 
foiircc.  Lat  Onmnè.  Ptnitus. 

REMECER,  V.  fl.  Mouvoir,  agi- 
ter continuellement  une  chofe  de  cA- 
té  d'autre.  Lat  Hinc  inâi  remo- 
vere.  , 

KEMECIDO  , DA,^ar/.  pafl".  du 
verbe  Remecer.  Remue , éc  ; agite , 
ée  de  côté  & d'autre.  Lat  llinc  iade 
motus , rentotus , fl , um. 

REMED.\MlENTO,/iw.  le  même 
que  Remedo. 

KEMEDAR,  v.  a.  Copier,  imiter. 
Lat.  Ejvtgtre.  Referre. 

Hemeoar  , iigniHe  auffi  Imiter 
quelqu'un,  le  contrefaire,  Lot.  Ali- 
uuim  agere. 

KEMEDADO,  da,  paît.  paf.  du 
verbe  Rcmedm-.  Copié  , ée  ; imité , 
éc  ; contredit , te.  Lat.  EJUlus.  Imi- 
totus.  fl,  um. 

REMEDIADOR  , f.  or,  Remedia- 
teur  9 celui  qui  remédie  , qui  appor- 
te du  remède.  Lat.  Ranedium  ofc- 
rem.  Curator. 

REMEOIAR,  r.  e.  Remédier , ap- 
porter «lu  remède  .i  un  mal  , à im 
inconvénient}  corriger,  réparer  quel- 
que chofe.  Lat  Remedium  ajerre^  ad- 
Libéré. 

Remediar , fîgnific  auffi.  Secou- 
rir quelqu'un  dans  un  befoin  pref- 
fant.  Lat,  providere. 

Remeoiar,  fignifie  encore,  Déli- 
vrer , éloigner  de  quelque  danger. 
Lit-  Jàberare. 

Remeoiar  , fignifie  auffi  Etablir 
une  fille  , la  marier.  Lat  /»  wa/n- 
mmimn  cuUoc.tre. 

Rexif.dur.  Remédier,  empêcher 
qu'on  ne  fiffe  quelque  choie , dont 
il  peut  réfultcr  du  dommage,  Lat. 
Fitare. 

REMEDIADO , da  , part.  paf.  du 
verbe 
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Tcrbe  Renvdiitr.  Remédié , éc.  Lat 
Curatm.  Adiutus  « a » u»*- 

RtMEDIO  , f.  m.  Moyen  qu’on 
emplr>ye  pour  prévenir  quelque  mal. 
Lat.  Rfinrâitm,  ii. 

Remf.dio.  Amendement  t corree- 
tion.  Lat.  V&rrtilio.  Etntrid^ithy  nù. 

Kemldio.  Rcflource,  rclîigc.  L. 
Rt»t:dium,  Confug^ium. 

KCMtoiO.  Remède  t médicament 
Lat.  AUdicajntntum , i. 

RE.MFOIO.  Terme  de  Droit  Ac- 
tion. Lat.  Aciio,  nis. 

Remedio,  en  ÿnrgoo»  un  Procu- 
reur. Lat.  frccurator. 

No  tena-  rrmedio.  Etre  indirpenfa- 
bic.  Lat  Aiittr  fini  non  pojjè. 

No  tmn  nu  rrmedio.  Manquer  de 
tout  Lat.  Omnibus  carerr. 

REMEDO  , f.m.  Copie,  imitation, 
portrait  Lat  Fficiio.  Itnitntia. 

REMEMBRAXZA  , f.  /.  RclTou. 
venir , rclTouvenancc.  C’eft  un  vieux 
mot  CnRiUan.  Lat  Çommtmoratio.  Re- 
cordât  s 0 , itrr. 

REMEMfiRAR  , v.  n.  Sc  rcTTou- 
venir , rappellcr  dons  fa  mémoire.  L. 
^«■ordjri.  Rentinifd. 

REMEKDAR,  v.  a.  Rapiécer,  ra- 
pctafTcr.  Lat.  Re/arcire. 

Rem  END  At,  fignilic  auffi  Corri- 
ger y reformer.  Lat  Corr^ere,  &ncn- 
darr. 

Remenda»,  fîgniHc  encore  Sii^ 
plécr  à ce  qui  manque  à une  choie. 
Lat-  Sufplne.  Accomtssedare. 

Rcfr.  Remienda  tu  fiyo  y pafiltrat 
tu  ano.  Voyca  Pajfar. 

REMENDADO  , da  , part.  pafi". 
du  verbe  Remendar.  Rapiécé  , ée  ; 
rapetaflfé  , éc.  Lat.  R^artus.  Emen~ 
datus  , A y wn. 

Remenoado,  fe  dit  d'un  animal, 
dont  la  peau  cft  tachetée.  Lat  Ala- 
cutis  difiinélui. 

Kcfr.  Hidalgo  honrado  antes  roio  que 
rtmendado.  Ce  proverbe  fîgnifie  qu'un 
homme  d'honneur  aime  mieux  rcfbcr 
pauvre  que  de  faire  uue  baflenit. 

REMÈNDüN  , /.  M.  Fripier , Ra- 
vaudeur  , Savetier.  Lat  t^eteramen^ 
tarins , ii. 

REMERO , f.  tn.  Rameur , qui  ti- 
re à h rame.  Lat  Retttex^  igis. 

REMKSSA  , /.  /.  Rcroife  , fc  dit 
du  commerce  d'argent  de  ville  en  vil-  ^ 
ie  y de  place  en  place.  Lat  AIü/îo 
fistrits  pecuais. 

Reme&sa  , Ggnifîe  la  même  chofe 
que  CMyio;  mais  il  n'eft  plus  ufité. 

REMESSAR  , v.  a.  Arracher  les , 
cheveux  avec  les  mains.  Lat  CapiU 
lot  mnlierty  laniart. 

REMESSON , /.  tn.  Poignée  de  che- 
veux ou  de  poils  delà  bnrbe  qu'on  a 
arrachée.  Lat  (,‘apiUorusn  glomut  evul~ 
fus. 

Remesson.  Courte  carrière  qu'on 
Elit  faire  à un  cheval  l'arrêtant  tout 
court.  Lat  Cttrfm  fukita  rem^io , nU, , 
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Remesson  > en  termes  d’Eferîme, 
Engagement  de  l'épée  de  fun  adver- 
fairç.  Lat.  Eq/ti  aivnfixrii  rtptrctijfio, 

REMETER,  r.  a.  Remettre,  met- 
tre une  féconde  fois.  Lat.  Reposine. 

REMIENDÜ,  f.  M.  Pièce  , mor- 
ceau de  drap  , d'étofTc  , &c,  qu'on 
applique  à un  habit , ou  autre  chofe 
ufée.  L.  Suresmen.  Pantticulns  a\futus. 

Remiendo  , fc  dit  des  Change- 

mens , des  additions  , des  correélions 
qu’on  fait  à quelque  chofe , tant  nu 
propre  qu’m  figure.  Lat  Additio. 
Addita  correciio, 

Remiendo  , fe  dit  auffi  des  Ré- 
parations légères  qu'un  fait  à quelque 
chofe.  Lat  Qput  pa\'vuin. 

Remiendü.  Les  Imprimeurs  ap- 
pellent ainfi  un  ouvrage  dont  ils  ti- 
rent peu  d'exemplaires.  Lat  Typwum 
epu$  brève. 

Remiendo.  Tache  fur  l.a  peau 
d’un  animal.  Lat  J/aculit  <r. 

Remiendo  , fc  dit  aufTi  en  fVile 
familier  de  la  Croix  de  velours,  d'é- 
toffe d'or  ou  d'argent , que  les  Che- 
valiers des  Ordres  Militaires  portent 
fur  leurs  habits  & fur  leurs  man- 
teaux. Lat.  Signum  AliUtar'ts  Ordinis 
vtfii  ajutum. 

A retniendoj  , adv.  Par  morceaux , 
à differentes  reprifes.  Lat  Per  paries. 
PauLuUn. 

Ser  raniendo  de  otro  pano.  Etre  d’u- 
ne autre  nature,  d’une  autre  efpècc, 
d'un  autre  genre.  Lat  Ai*à  fpeéiart. 

REMILGARSE,  v.r.  Minauder, 
avoir  do  certains  gcfics  ou  façons  de 
faire  affeétées  & coquettes  pour  plai- 
re , pour  paroitre  aimable.  Lat.  for» 
mam  excolere.  Pulcbritudine  fupnbire.  j 

KEMILGADO  , DA  , part.  pajf.  i 
du  verbe  RemUgar/e.  Adonifé  , ce.  | 
Lat.  forma  excuùus , a , um.  Pukhri» 

, tudiue  fuperhiens. 

RE.MILGO  , f.  tn.  Minauderie  , 
affectation  de  plaire.  Lat  forma:  af» 
fedatio  , jaciantia  , ét, 

REMINISCENCIA,//.  Réminif- 
ccncc,  mémoire  qui  nous  revient  des 
chofes  oubliées  ou  paffées.  Lat.  Re. 
mini/ientia.  A/emoria. 

KEMJRAR  , V'.  a.  Regarder  à plii- 
fieurs  reprifes  , plufieurs  fuis.  Lat 
Refpîcere  itnùm  atque  iinùtn. 

Kemisar  , fignifie  atifft  Exami- 
ner , confidérer  de  nouveau  quelque 
chofe  avec  foin.  Lat.  Attenté  recert- 
fere. 

REMIRADO , DA  , pm-r.  paf.  du 
verbe  Renùrar.  Regardé , ée , confi- 
déré  , éc } examiné  , éc  de  nouveau. 
Lat  Recognitui.  Recenjhus , a , um. 

Remirado.  Pnident,  circonfpcâ. 
C'cA  un  Hîfpanifme.  Lat.  Prstdms. 
Vircumjpeéius. 

REMIS.SAMENTE , adv.  Foiblc- 

ment , mollement , lâchement , non- 
chalamment, ncgligenunenti  froide- 

, ment  Lat*  Èxmifsé. 


REM 

REMISSIBLE  , aâi,  ^unt  îrrm. 
Rémilliblc  , pardonnable.  Lat.  fetià 
aut  condanutione  iignut. 

RE.MISSION,  /./.  Rémiflion,  fac- 
tion de  remettre.  Lat.  Remijfio  , nii. 

Rémission.  RémiÜlon  , pardon 
d'une  oBTenfe.  Lat  Condi>naiio. 
nia  , it. 

Rémission  • Cgnific  auffi  Indo- 
lence , lenteur  dans  les  affaires.  Lat 
Rtmifiio.  Segnities. 

Rémission.  Rémiflion,  rclAcbe- 
meot , modération  , diminution  des 
dc^és  de  quelqu’une  des  quatre  qua- 
lités dans  la  même  partie  du  fuict. 
Lat. 

RE.MÎSSO  , SSA  , adj.  m.  ^ f. 
Mou,  molle,  lâche,  parefTeux,  ti- 
mide , indécis , îfe.  Lat  Remifus. 
Vardut , O , um. 

Remisso,  fc  dit  auffi  de  chacune 
des  quatre  qualités  , quand  clic  n'i 
point  le  degré  de  force  qu'elle  doit 
avoir  , aulÜ-bien  que  des  chofes  qui 
I participent  d'elles.  Lat.  Remifus. 

' RKMISSORIO,  RIA,  ai^.m.Pfif. 

I Qui  a ie  pouvoir  de  remettre  ou  de 
pardonner.  Lat  Rruttfarius , a , um. 

\ Remissoria,//.  Terme  de  Pra- 
tique. Acle  par  lequel  le  Juge  ren- 
voyé une  caiifc  ou  un  prifonnier  k 
un  autre  Tribunal.  Lat  Reimjfnua 
iitter*. 

KE.MITIR  , V.  a.  Remettre  , en- 
voyer une  chofe  d'un  lieu  à un  au- 
tre. Lat.  Retnitint. 

Remifir.  Remettre,  pardonner, 
faire  grâce , abfuudre.  Lat  Remittnt. 
Condenare. 

Re  M I r I R . Remettre , différer , ren- 
voyer à un  autre  temps.  Lat-  Ihjer- 
rr.  Procrafiinare. 

R E M I T I R , CO  termes  de  Pratique , 
Renvoyer  une  caiifcaii  Tribunal  du- 
quel on  avoit  appelle.  Lat  Remit» 
tere. 

Remitir  , fignîfie  auffi  S'afflH- 
blir , diminuer  de  Burcc  ou  d'atEri- 
té.  i at  Rentitti.  Diminui. 

Remitirse  , V.  r.  Sc  remettre, 
s'en  rapporter  au  jugement  de  quel- 
qu'un. Lat.  Sentenfia:  vei  arbitrio  ad» 
cujtu  fe  fubmittere. 

Remitirse.  Se  remettre  , s’en 
rapporter  à un  paflage  , à une  .auto- 
rité que  l'on  cite.  Lat.  In  prebasto» 
nem  rnn  aiiquai»  vocare. 

KEMiTiDO,  DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Remitir  ou  Reinitirje.  Remis  , 
ifc  ; rapinirtc  , éc  i pardonné  , cc. 
l at.  Cofiiionatus.  Remifiut  ^ a,  um. 

KEMO , f.  m.  Rame , Aviron.  L. 
Rrmut , I. 

Kemo  , fe  dit  auflj  d'an  trar»4 
continuel  & fatigant.  Lat  ItmprchtM 
labor. 

A retno  y fin  fueldo.  Expreffion  ad- 
verbiale qui  ligniHc  , qu'un  homme 
travaille  lans  profit  Lat.  Impt  obo  v*- 
aoque  Ldtore. 
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Ecf'irr  tiî  rfnto.  Condamner  aox 
jçalércfî.  Lat.  Damniirt  ad  trirtmts. 

A'fn»</ar  à vêla  y à remo.  Outre 
le  fens  figuré  ♦ fignific  Expédier  une 
aflFiiro.  I.at»  Vdis  rcmifque  aga'c. 

REMOCION  , f.  f Eloignement. 
Lit.  Ronf>tio^  nù. 

REMOJADERO , /.  w.  Baquet  où 
l’on  met  tremper  le  poilTon  pour  le 
dciTalcr.  lat.  Pelvis. 

REMOJi\R  , V.  a.  Remouiller  , 
mouiller  de  nouveau.  Lat.  Dasuo  ma- 
A'/.icei-e. 

RetttTt.v  la  falnhra , patmi  les  gens 
du  comimio  ^ fignifie  Aller  boire  au 
cab.irct.  Lat.  Cm:panari. 

REMOJADü  , DA,  f>art.  «lu 
▼erbe  Rcm^jar.  Remouillé  , ec»  def- 
faié,  éc.  Lat.  Datuo  tnade/aélut  ^ o, 
um.  $nncera/ut , a , «jm. 

REMOJO , /.  m,  L'aélion  de  re- 
mouiller une  chofe  , de  la  mettre 
tremper  , foît  pour  l’amollir  , ou 
jM)ur  U dclLilcr.  Lat  Jludt/aéiio.  In 
a.jnà  nsaüèth  , macerath, 

r./Iar  m remojo.  Expreflion  figurée. 
Laiflcr  meurir  une  affaire.  Lit 
alhiâ  tenpus  pariu  e. 

RE. MOLACHA  , /./.  le  même  que 

Bet-tnaf'a. 

REMOLAR  , V.  a.  en  jargon,  Pi- 
per un  dé,  le  plomber.  Lat  /JUam  Jc- 
Jraudare. 

REMOLCAR  , v.  a.  Remorquer. 
Terme  Je  Marine.  C’eft  tirer  un  vaif- 
fc:m  après  foi  à force  de  rames.  L. 

Rcmulcarc. 

RemoUCAR  , en  jargon.  Porter, 
emporter  quelque  chofe  dehors.  Lat 
Ccndiictre.  Aufene. 

REMOLCADO  , DA  , fart.  fa_f. 
du  verbe  Retttolcar.  Remorqué , éc. 
Lat.  RemuL'atut , a , utn. 

REMOLINARSE,  r.  r.  Tourner 
en  rond  ) faire  Le  mouljnct , pirouet- 
ter. Lat.  Circumagi. 

Remolinarse-  S'ameuter  , fe 
mêler  pèle -mêle.  Lat  Adunari. 

REMOLIN.ADO,  da  , pmt  faf 
du  verbe  Remoitnar.  Attroupé , ee. 
Lat.  Circtmailus.  Adunatus , a , tan. 

REMOLINO  , /.  w.  Tourbillon , 
vent  fubit  , violent,  rapide,  impé- 
tueux, tournoyant  Lat  lHtho.,inii. 

Remolino.  On  appelle  ainfi  par 
fimilitude  cette  cohue  de  gens  qui 
s’aflcmblent  lorfqu’il  arrive  quelque 
chofe  d'extraordinaire  > tas  de  mon- 
de. L.*it.  Turbaf  tf. 

RtMOLlNO  , Hguréincnt  fignifie 
Trouble  , émotion , inquiétude.  Lat 
Turbo.  Tvrhatio. 

RF. MOi.iNO.Entortiilcment  de  poils 
eu  de  cheveux  en  rond  dans  quelque 
partie  du  corps  de  l'animal , furtout 
fur  le  fommet  de  tu  tête  , ou  fur  le 
front.  Lit.  f'ertex. 

Remolino  tU  agua.  Voyez  Abyf~ 
mto. 

KEMOLLAR  , v.  a.  fignifie  en  jar- 
Tçm.  IL 


gon  , Fourrer,  garnir,  doubler. Lat 

Alunirc. 

REMOLLERON , /.  m.  en  jargon , 
un  Carque.  Lat.  Galea. 

REMOLON,  NA,  adj.  m.  £5»  /. 
ParefTeux,  eufe;  mou,  moite  ; qui 
fuit  la  peine  & le  travail.  Lat  i'r- 
gnis.  Tordus , a , son. 

Remolon.  Defenfe  fupéricurc  du 
fançlicr , qui  s’emboîte  avec  celle  de 
deffiius , ét  qu’on  appelle  Grez.  Lat 
Afri  Atns  Juperj-ir. 

REMOLONEARSE  , v.  r.  Diffé- 
rer , tarder  à faire  une  chofe  par 
lenteur , & par  pareflé.  Lat  Segm- 
ter  agere. 

RÊ.MOLOXEADO , da  , part.  paf. 
du  verbe  Rewehnear/i.  Fait , te  avec 
lenteur.  Lat.  Seguiter  alius , a,  wn. 

REMOLQUE  , /.  w.  Terme  de 
Marine.  Remorque,  aâion  de  fiiirc 
marcher  un  vuiilêau  à voiles  par  le 
moyen  d’un  vaiffeau  à rames.  Lat 
Rcinukus. 

REMON0AR , v,  a.  Retailler  les 
arbres.  Lat  Itei'.uè  ps/torc. 

REMONTA  , /.  f.  Remonte,  ac- 
tion de  remonter  des  cavaliers  qui 
ont  perdu  leurs  chevaux.  Lat.  E<juo- 
rum  fuppUmentum , i. 

Remonta.  Remonte,  fe  dit  auf- 
fi  de  ce  qu’il  en  coûte  pour  faire 
une  remonte , aulli-bicn  que  des  pei- 
nes qu'elle  occafionne.  Lat  Emftio 
equoruTH  pro  /uppletione  milititc. 

REMONTAR . v.  a.  Terme  de  Vé- 
I neric,  qui  fignifie  Effaroucher,  épou- 
vanter la  bête,  tellement  qu’elle  fe 
retire  au  plus  vite  au  plus  épais  du 
bois.  Lat.  Fugare.  Ahigire. 

Remontar,  par  aiiufion  , Obli- 
ger quelqu'un  il  s'abfentcr.  Lat.  /»- 
gare. 

Remontre.  Remonter  la  Cava- 
lerie , Biire  une  remonte.  Lit.  Equa 

JuppUi-t. 

Remontar.  Rembourrer  de  nou- 
veau une  felle,  un  bât  Lat  Re- 
fit cire, 

Kemontarse,  v.  r.  Remonter, 
eu  termes  de  Fauconnerie , fignifie 
Voler  de  bas  eu  haut  à perte  de  vue. 
Lat.  In  fahiime  ferri, 

I Remontarse,  fignifie  auffi  Ga- 
gner la  hauteur , monter  dans  un 
lieu  élevé.  Lat  Aita  pttere, 

REMOKTADO,  da,  fart,  fixf 
I du  verbe  Resnn‘üar.  Epouvanté , éc , 

I mis,  mife  en  fuite;  haut,  élevé,  ée. 
Lat.  Fugotus.  Aeochu.  Subümis.  Ak 
r«/  , a t um. 

j REMONTE,  f.  m.  L'aftion  de 
i s’élever.  Lat  Extüt.uia.  Ein'atia. 

KEMÜQUETE  , f,  m.  Coup  de 
poing.  Lat.  jPugnus^  i. 

Kkmoquete,  fignifie  auffi  Bro- 
card, lardon,  mot  piquant,  raille- 
rie. Lat  Diéierium.  CoviUum^  i. 

REMORA,  f f.  Rcmorc,  petit 
, poiffbu  que  Ici  aneiens  ont  cm  avoir 


ta  force  d’arrêter  en  fa  cfiurfc  un 
vaiffeau  qui  navigeoit  à pleines  voi- 
les. Lat.  Rémora^  te. 

Kemdea.  On  appelle  ainfi  par  fi- 
militude  tout  ce  qui  arrête,  qui  re- 
tarde, qui  empêche  d’agir.  Lat.  Ré- 
mora. 

RKMORDEDOR,  ea  , adj.  m. 
cîf  /.  Rongeur,  enfe,  qui  caufe  dit 
remords , du  chagrin , de  l’inquiétii- 
ilc,  au  dcilans  de  nous.  Lat  Re- 
tnordens. 

RE.MORDER  , V.  a.  Remordre, 
mordre  encore  une  fois , ou  fe  mor- 
dre réciproquement.  Lat.  Remordere. 

Remobdee,  figurément,  fignifie 
Chagriner,  inquiéter,  tourmenter  in- 
térieurement , caufer  des  remords. 

Lat.  Ramriere.  Alordere.  Siimulare. 

Re.mokderse,  v.r.Témoigncr  par 
quelque  aéLon  extérieure  ce  qui  fe 
palVe  nu  dedans  de  nous , ce  qu’on 
lent  intérieurement 

REaMORDIDO  , OA  , part.  pajf.  du 
verbe  Remorder.  Chagriné  , éc,  bour- 
relé , éc  intérieurement  Lat  Retnor- 
fus  , a , t.'m. 

REaMüRDIMIEKTO,  /.  Re- 
mords, reproche  de  la  conrcicnce, 
regret  , repentir  d’un  crime , ou 
d'une  aétion  contraire  à la  droite  rai- 
fon.  Lat.  Remorfm*  SoUieitudo.  Ani- 

vti  oKgor. 

RKMOSTAR  , v.  a.  Mettre  du 
moût  dans  du  vin  vieux.  Lat  Cum 
vino  velere  mttjlum  tulfcere. 

Remostaese  , V.  r.  S'écrafer 
dans  la  hotte  avant  que  d’arriver  à 
U cuve,  en  parlant  de  la  v«mdange; 
il  fe  dit  aiiÛi  des  autres  fruits  qui 
s’écrafent  les  uns  contre  les  autres 
en  les  tTin(portinX.L.AfHj}efcere.Elidi. 

Remostarse.  De\‘enir  doux  , 
prendre  le  goût  du  moût,  fe  dit  du 
vin.  Lat  Afufluiu  fapere. 

REMOST^VDU,  da  , part.  paJf.  dn 
verbe  Rewoflar.  Mêlé,  éc  avec  du 
moût  Lat.  Aluflo  temperatHs , o , um, 
REMOSTECKRSE,  v.  r.  le  mé-- 
mc  que  Retnojiarfe.  Ce  mot  cft  peu 
llfité. 

REMOSTO , f m.  L'action  de  mê- 
ler du  vin  nouveau  avec  du  vieux , 
ou  de  s’écrafer  ruii  contre  l’autre , 
en  parlant  du  raifm  ou  des  fruits 
que  loti  tranfporte.  Lat  JIuJH  mix- 
th,  Elijio , nis. 

REMOTISSIMO  , ma,  aji.  m. 

f.  fuperl.  Très  éloigné,  éc.  Lat. 
RrrnotiFÙHtu  t a , um. 

RE.MÜTO,  TA,  adj.  m.  f. 
Eloigné,  éc,  dilhnt,  te.  Lit  Re- 
tnotus , A , um. 

Elliir  renioto.  Expreflion  qui  outre 
le  fens  propre,  fignifie  Ne  point  fe 
reffbuTcnif  d'une  chofe  qu’on  a appri- 
fc.  Lat.  ImfHrmorem  ejè. 

Hoticîài  à ç/pecte  rrntota.  Souvenir  • 
confus  qu’on  confcrvc  d’une  choie. 

Lat  Rettutta  fptcicsx 

N U a R£- 
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REMOVER , V.  a.  Remuer , mou- 
voir , changer  un  corps  de  place.  Lat 

StMttverf. 

Kemovei.  Eloigner,  e'earter  un 
obfbclc,  ou  le  prévenir.  Lat  Ke- 

nufir-r. 

Removee.  Agiter,  émouvoir, 
mouvoir,  troubler,  initer  les  hu- 
meurs, les  efprits.  Lat.  VomMovae, 

REMOVIDO , OA , pur:,  du 
verbe  Ri'fwvrr.  Remué,  ée,  été,  éc. 

Retnotus.  CcminotuSt  o,  w»«. 

KKMOVIMlENTü,/.»«.  Remue- 
ment, ilcpUcement  d'un  corps)  & 
atiUi,  Altératiomtrouble,  changement, 
agitation,  émotion,  inquiéttide,  mou- 
vement. Lat.  Ronofio.  Commotic.  Ai- 
tfratio. 

RtMOVlMiENTO. Altération,  émo- 
tion des  humeurs.  Lat  A'teraiw.  Cûm- 

$Mûth. 

REMOZAR,  V.  «.  Rajeunir,  foi- 
re devenir  Jeune.  On  l’employc  or- 
dinairement au  paM.  Lat  Reptur^/i 
erre, 

REMOZADO,  DA,  part.  paf.  du 
verbe  Remozar,  Rajeuni,  ie.  Lat 
RtpuerttfctHi.  ' 

REIMPUJAR  , V.  a.  Pou(Ter,  rc- 
poufler,  rejetter,  écarter.  Lat  Rc- 
fiUerf.  I*"ptUfre. 

REMPUJO  , f.  m.  ImpulHon , ac- 
tion par  laquelle  on  repoufTc , choc. 
Lat.  Impulfus , ér. 

Rempujo,  fe  dit  îouvent  pour 
Ijnpttjo. 

REMPÜJON,/  m.  Coup,  heurt 
uu’on  donne  à quelqu'un  pour  le  chaL 
lcr  de  Cl  place,  wt  Rtpuijt^. 

REMUDAR , V.  a.  Rcehanger  , 
changer  une  ou  piuCeurs  fois.  Lat. 
Iter'um  inutarr. 

Remudar,  fîgnific aulTi Troquer , 
échanger.  Lat-  CotKtnutare.  Fermutare. 

RE.MUDADO,  DA  , part.  ptjf.  du 
verbe  Rtnmdstr.  Rechangé , te.  Lat. 
Jlutattu.  Permutatus^  a,  w». 

REMUGAR , V.  a.  le  même  que 
Ruini^.  C'cil  un  vieux  mot  qui  cft 
encore  ufité  dans  l’Aragon. 

REMLNERACION,  /. /.  Rému- 
Itération  , récompenfe.  Lat  Rtmu* 
furatio. 

REMUNERADOR,  /.  m.  Rému- 
nérateur , celui  qui  récompenfe.  Lat. 
Rtmumrator. 

REMUNERAR,  «.  e.  Rémunérer, 
récompenter.  Lat  Remmcrare. 

REMUKERADO,  da  , port. 
du  verbe  Rtmwtrrar.  Récompenfe , ec. 
Lat.  Renutnrratus , a , um. 

REMUNERATORIO , Al  A,  o4j. 
M,  £5*/.  Ce  qu’on  donne  pour  prix, 
pour  récompenfe  d'iin  hienfoit,  ré- 
muncratûirc.  Lat.  Remwtrruiorius  , 

ü,  wm. 

R£N,  f.  tft.  le  même  que  Rinon. 
Ce  dernier  cft  plus  uiité. 

RENACER,  V.».  Reuaitre,  nai- 


R E N 

tre  de  nouveau.  Lat  Renq/ci.  RtpuU 
lulart. 

Renaceb.  Renaître,  fc  dit  figii- 
rément  en  chofes  fpiritucUes  & mo- 
rales. Lat  Re»^/ci.  Rfgenerari. 

RKNACIDO,  DA  , ^art.  paf.  du 
verbe  Renaccr.  René,  ee.  Lat  Rnta~ 
tut  y a , um. 

RENACIMIENTO , f.  m.  Renaif- 
fanée,  nouvelle  ou  féconde  nailTan- 
ce.  Lat  Ref'erterulio. 

REN  ACUAJO , /.  «r.  Têtard , for- 
te d'infeéle  noir  qui  vit  & qui  nage 
dans  l'eau.  Lat  Ran-e  genui. 

Renacuajo.  On  appelle  encore 
ainü  un  peut  -homme  mal  bâti.  Lat 
//(itn$mch. 

RENADIO  , / m.  Bled  qui  rc- 
pouflV  après  avoir  été  coupé.  Lat 
JIrfi  rfpuUiUuKf. 

RENAL  , ad/,  d'une  tfrm.  qui  fe 
dit,  eu  parLnnt  des  chevaux,  d'une 
efpèce  de  morve  extrêmement  opiniâ- 
tre & difficile  à guérir.  Lat.  Àd  re-  ^ 
ms  pei'tineas. 

RENCILLA,y:  /.  Querelle,  dif- 
putc,  dont  on  conferve  de  la  ran- 
cune. Lat.  Rixa.  Jurgium.  CMtenth. 

RENCILLOSO,  sa,  adj.  m.  ^ f. 
Hargnefix,  eufe , chagrin,  ine,  que- 
rellcux,  eufe.  Lat  Rixofus^  a,  son. 

RENCIONAR  , v.  a.  Exciter  des 
querelles,  des  difputes,  des  rancu- 
nes , brouiller , defunir.  Lat  Rjxtu 
moMtrt. 

RENCO,  CA  , Oily.  Erein- 

té, ée , qui  a les  reins  rompus.  Lat 

EluittHs , r. 

Refr.  De  padre  car»  bijo  rence.  Ce 
proverbe  fignitic  que  les  enfons  hé- 
ritent ordinairement  des  maurs  & 
des  inclinations  de  leurs  pères. 

RENCOR  , /.  m.  Rancune,  hai- 
ne cachée  & invétérée  qu'on  garde 
dans  le  cœur,  jufqu’à  ce  qu'on  trou- 
ve occaûon  de  fe  venger.  Lat  fon- 
cer, ris. 

RENCORIOSO , S A , ail',  w.  (jf  f. 
le  même  que  Rtncotojh. 

RENCOROSO,  SA,  aij.m. 

Celui  ou  celle  qui  conferve  de  la 
rancune,  vindicatif,  ivc.  Lat  Rtn- 
corem  anstno  fovtns. 

R£NOA,/./l  Binement , binage , 
fécondé  foqon  qu'on  donne  à la  vi- 
gne. Lat  Repafiinatio^  nis. 

RENDAJO,  yi  m.  le  même  que 

ArYViàajo. 

RENDAR,  V.  a.  Biner  la  vigne. 
Lat  Rrpdjhnare. 

RENDICION  , / / Reddition , 
l'aélion  de  fe  rendre.  Lat  Redditio. 

RENDIDAMENTE  , aJv.  Hum- 
blcment , d'une  manière  humble  , 
foumife.  Lat  Submifsi.  Abiecii. 

RENDIDISSLMO,  ma,  àd/.m. 
fkpcrL  Très  humble,  très  fournis, 
ife,  très  fotigué,  ée.  Lat  raidi  Jub- 
Jeélus.  Fatigatus  ^ a,  wn. 

R£N01>UENT0,/.  Démilfion 


qn'on  donne  d'une  charge , d*im 
ploi.  Lat  Deditio.  Tretdith. 

Renoimiento.  Fatigue,  laffitu- 
de,  abbattement,  épuifement  Lat 
Ijlftudo.  Defmîgatio. 

Rendimiemto.  Sonmiifion,  fo- 
jétion  , fubordinatioo.  Lat.  Subm^ÿù. 
Subardsnatio. 

Rend  I m i ENTO.Témoignage  qn'on 
donne  à quelqu'un  de  fon  attachement 

de  la  volonté  qu'on  a de  lui  com- 
plaire. Lat  Oê/rfunrm,  ii. 

Rendimiento,  fc  prend  aufiî 
peur  Rente,  revenu:  On  dit,  E2 
zeiulimiento  onnuai  de  tal  coja  ) Lc  re- 
venu annuel  de  telle  chofe.  Lat 
ditus.  Ffofmtuf. 

REKDIR,  V.  a.  Vaincre,  foumet- 
tre,  afluiettir.  Lat  Skbjicei  e.  Suk* 
Jtt.eiare. 

Rendia.  Rendre,  livrer,  remet- 
tre au  pouvoir  d'autrui.  Lat.  Dede> 
re.  Tradere. 

Rendu.  Rendre,  donner,  rap- 
porter , produire.  L.  Frodueere.  FVwe- 
tus  re.ldere. 

Renoir.  Céder  à la  peine  , an 
travail.  L.it  Cfdrrr. 

Rendir.  Rendre,  joint  avec  quel- 
ques noms,  prend  la  ûgniBcation du 
nom  auqtwl  il  cft  joint  : comme  Ren- 
klir  grflt  jfli , Remercier  $ Rendir  rejpt^ 
tes,  vewracionr/ , Rçfpcdcf,  vcncrcf. 

Renoir.  Rendre,  vomir  cc qu’on 
a mangé.  Lat  Vosnere. 

Rendirsf.  y V.  r.  Se  rendre  de 
laflîtudc,  être  las.  Lat  Befatigaru 
Renoibse.  Se  rendre , céder , fo 
foumctlre.  Lat  Vtdert. 

RENDIDO,  DA,  part.  paf.  i!o 
verbe  Rendir.  Rendu , ué.  Lat 
jtilus.  DeditHS.  Redditks.  Fatigatso, 
a,  um. 

RENDON.  Voyez  Rendon. 

RENKGADüK  , f.  w.  Renégat, 
qui  a renoncé  à U foi  de  Jefus-Chrift 
pour  cmbnüfcr  une  autre  Religion) 
Apoftat.  Lat  Apeftata  , .r. 

RENEGAR , v.  a.  Kier  , dcû- 
voucr , ne  vouloir  pas  reconnciitre. 
Lat.  ^egare.  Denegare, 

Renegar.  Renier,  blafpbcmer, 
jurer.  Lat  BbT/jphrmaee. 

Renegar.  Renier,  renoncer  à 
Dieu , à fo  foi , à Ci  ReUgion.  Lat 
Chrijii  fdem  rjurare. 

Renegar,  lignifie  .lufll  Abhor- 
rer, détefter , avoir  en  horreur.  Lat 
Detejiari.  Abominari. 

Refr.  Renirgç  dit  ttrhel  que  à pekt 
ha  de  détr  tl  fndes.  Ce  proverbe  ligni- 
fie que  la  rigueur  ni  la  violcuce  ne 
pe;ivtiit  nen  li  où  1a  douceur  oc  peut 
rien  obtenir. 

RKNEGAOO,  DA,  part,  p^f^.da 
verbe  Renegar,  Renie,  éc,  n/c,  ét. 
Lat.  NegiUui.  Denegatus,  a,  um. 

Renegado.  Renégat,  qui  a re- 
noncé à la  foi  de  J.  C.  pour  cm- 
bnüTer  udc  autre  Religion.  Ceft  ua 
hif* 
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hirptnifme.  Lat.  ApofiatOy  ét. 

RenëGADû,  fe  dit  d‘un  homme 
mécliant,  pervers,  d’un  blaTphémn- 
tcur.  Lat.  Jmpus.  Dtjetatnr, 

Renegado.  Jeu  de  l'hombre  à 
trois  , dans  lequel  on  donne  neuf 
cartes  il  chacun. 

RENGLADA,  /.  /.  le  même  que 
Rihonaia. 

RENGLERA,/ /.  Voyez  Hikra. 

RKNGLON,  f.  m.  Ligne,  fuite 
de  lettres  ou  de  caraâières  rangés  pour 
former  une  ligne.  Lat.  rerêorum  &- 
tua. 

Kenglones,  fc  prend  pour  Ecrits. 
Lat.  Scrifta , orum. 

Rknclon,  fignifie  aulTi  Utilité, 
bénéfice,  profit,  partie  de  rente  ou 
de  revenu  qu’on  tire  d’une  chofe. 
Lat.  Fun  pr-t^ventùs  vtl  utilitotù. 

Ex.  Fuinno  entra  con  d renglm  de 
mil  ducoÀ-js  aunHaltJ.  Un  tel  a mille 
ducats  de  rente  par  au.  i 

Dexar  entre  renf^ionet  , o Quedarfe  ■ 
entre  rengkner.  Laifler  nu  bout  de  la  j 
plume , oublier  une  chofe  qu'on  de-  { 
voit  avoir  préfcntc.  Lat.  Prsetermit^  I 
tere. 

RENGLONADURA,  f.  /.  Ligne 
faite  avec  la  régie  & le  cr.iyon  fur 
le  papier.  Lat.  DuÜa  in  papyro  H- . 
nea , <r. 

RENGO,  GA  , adj,  m.  Ereiu- 
té  • ée,  déhanché  , ée,  qui  a les  reins 
rompus.  Lat.  Ebtfnkis , e.  Delumha- 
iust  O*  um, 

Dar  c(m  la  de  rmgo.  Tromper  quel- 
qu’un apres  lui  avoir  donné  de  belles 
cfpérnnccs.  Lat.  Deluâere,  Spe /raudare. 

Ifacer  la  de  rengo.  Faire  le  mala- 
de, l’éreinté,  pour  ne  pas  travail- 
ler. Lit.  Debilitatem  /r^ere  ^ ^fimniare. 

RENIEGO , /.  Ml.  Reniement , for- 
te d’exécration,  de  blafphémc.  Lat 
Exe^ratio. 

RENITENCIA,  /. /.  Réfiftance, 
nppoûtion , répugnance.  Lat  Relue- 
tantia,  Ohjijlentia. 

RENITENTE  , adj.  d'tate  Urm, 
Répngnmt,  te,  contraire,  oppofé, 
ée.  Lat.  Reluélans.  Ohjt/lent. 

RENOMBRË , /.  «I.  Surnom , nom 
qu'on  a)oute  à un  nom  propre  ou 
i un  nom  de  Baptême.  Lat  Agno- 
men , inis. 

Renoncbre.  Surnom,  fe  dit  en- 
core des  titres  qu'on  a donnés  à plu- 
ficurs  perfonnes  célébrés  , tant  dans 
les  Arts  & les  Sciences  que  dans  le 
gouvernement  des  Etats  & de  la  guer- 
re. Lat.  Cognanmi. 

RENOVACÏON,/./:  Rénovation, 
renouvellement,  fe  dit  en  fens  mu- 
ral , & fignifie  Changement  d'un 
état  à un  autre  plus  parfait  Lat 

SenQZ'utio, 

Renovacioit.  Rénovatiou , re- 
nouvellement Lat.  Renen^ath. 

Renovacion,  en  termes  d'Egli- 
lè , le  dit  lorfque  le  Pretre  coufom- 


me  les  vieilles  hoIUes  pour  en  conf- 
érer d’autres.  Lat  Renovath. 

KENOVADOR,  f.  m.  Celui  qui 
renouvelle.  I.at.  Renovat«r. 

RENOVAR  , t».  fl.  Renouveller , 
remettre  une  chof  dans  l'étit  où  el- 
le étoit  autrefois.^at  Renovare.  Ref- 
tanrare. 

Rénovai.  Recommencer  une  cho- 
fe Qu’on  avoit  interrompue  pendant 
quelque  tems.  Lat.  Renovare. 

Renovar.  Renouveller,  fignifie 
aufli  Remplacer,  fubfiituer  une  cho- 
fe à la  place  d'une  autre.  Lat  Sub- 
ropare. 

Renovar.  Nettoyer,  polir,  don- 
ner du  luRre  à ce  qui  étoit  vieux 
& zhtc.  Lat.  {Vitorem  inducere. 

Renovar.  Echanger , troquer  une 
chofe  vieille  contre  une  neuve.  Lat 
Fmnutare. 

Renovar,  en  termes  d'Eglife  . 
fignifie  Confommer  les  vieilles  hof- 
tics  pour  en  confacrer  de  nouvelles. 
Lat.  Renov/tre. 

Renovar  la  tntmoria.  Renouveller 
la  mémoire,  faire  refibuvenir.  Lat. 
In  tnemeriam  revocare. 

RENOVADO,  DA  , part,  p^f  du 
verbe  Renovar.  Rcnouvcllé,-ée.  Lat. 
Renovotus , a , uim. 

RENÜVERO  , f,  tn.  Brocanteur  , 
Fripier,  Rcgratticr , Courtier,  Re- 
vendeur ; & fpécialcment.  Préteur  fur 
gages  & Ufurier,  qui  prête  i ufurc, 
qui  change  , vend , revend , & fait 
toute  forte  de  trafic  avec  des  gains 
illicites.  Lat  Emptor  ufwrariui,  Fro- 
pola. 

I RENQUEAR , t».  n.  Marcher  corn- 
! me  fi  011  étoit  éreinté.  Lat  Ckudi- 
! care. 

RENTA  , /./.  Rente , revenu  an- 
nuel , profit  d’argent-,  fruit  d'une 
terre.  Lat  Amuttu  reditus , provmtus , 
is. 

Renta  general  C'eft  celle  qu’on 
perçoit  dans  tont  le  Royaume.  Lat. 
Commune  tvéiigû/. 

Renta  provindal  Celle  qu’on  lè- 
ve fur  une  Province.  Lat  FrovincUle 
veiiigal. 

RENTAR,  V.  fl.  Rapporter  tant 
lie  revenu  par  an.  Lat  Qitotannit 
reddere. 

RENTFJUA,/./.  Fonds  à rente, 
qui  produit , qui  raporte  des  rentes. 
Lat  Fundus  xnl  prndiutn  ctnduilum. 

RENTERO  , f.  «.  Rentier,  Fer- 
mier. Lat  Con^UtHor. 

Rentero.  Partifim,  Fermier  des 
ünpbts.  Lat  FtAlicanus  , r. 

RENTILLA , //.  dim.  Petite  ren- 
te. Lat  Tenait  reditm , provenint. 

Rentilla.  Sorte  de  ^eti  de  car- 
tes, le  Trente -un.  Lat  Cbnrtnnm 
piélirut»  ludus , diéhit. 

Rentilla.  Jeu  de  la  Ferme  avec 
fix  dés.  Lat  Aléa  tudi  genus. 
lAiJittî  rcntiUaj,  On  appelle  Rinlî 
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dans  le  Confeil  des  Finances , certains 
petits  revenus  qu'un  afferme  tous  en- 
lemblc.  De  ce  nombre  font  le  revenu 
de  l'impôt  fur  les  cartes  , le  quint 
de  la  neige.  Lat.  Septem  veéJigalia 
minora. 

RENTOI , /!  m.  La  Triomphe,  for- 
te de  jeu  de  cartes  qui  fe  joué  entre 
deux , quatre , fix  ou  huit  perfonnes. 
Lat.  Ludi  d.'>artarwn  genus. 

RENUENCIA  , f.  /.  Répugnance 
qu’on  a à faire  quelque  choie , qu'on 
manifcRc  par  des  lignes , des  geftee. 
Lat.  Renntut  , &i. 

RENLEVO  ^ f»  m.  Rejetton  d’ar- 
bre. Lat  Surcubu  i ù 
Renuevo  , fe  prend  aufli  pour 
un  jeune  plant  Lat  FUmta  rteem. 

Renuevo,  lignifie  auflfi  Pépiniè- 
re , plant , brin , branche  qu'on  cou- 
, qu’on  plante,  & qui  revient  de 
uture.  Lat  FUottarium. 

Renuevo  : le  même  que  Rer»^ 
vacion. 

Renuevo  : le  même  que  Revm- 

iade. 

REKUNCIA  , yt/  RenocKiatton , 
aélion  Je  renoncer.  Lat  Rxtnmciatio, 
CeJJto , nit. 

Renuncia.  Démillion,  abandon 
volontaire  d'une  chofe  qu’on  pofsède. 
Lat  Demijjîo  vduntaria, 
RENUNCIABLE,  adj.  d'une  term. 
Ce  à quai  on  peut  renoncer.  Lat.  i?N 
nwttiféilis , e. 

OJkio  refomciahU.  Emploi  qu’on  ac- 
quiert , avec  la  permiuion  de  s'en 
démettre  en  faveur  d'autrui  & non 
autrement  ; & fi  on  ne  le  fait  point 
dans  un  tems  marqué  , U retourne 
au  Rot.  Lat  Ojffîcium  ad  alium  trat^ 
miJthiU  per  remmtiationem. 

RENUNCIACION,  /./.  le  meme 
I que  Renunda. 

RENUKCIAR  , v.  a.  Renoncer, 
abandonner,  quitter,  laiflfer  volon- 
tairement, renoncer  è tous  fes  droits 
fur  une  chofe.  Lat.  Renttntiare.  Ce- 
dere.  Ahdicore. 

Renunciab  , fignifie  aufli  Refu- 
fer  , rejetter  ce  qu  on  nous  propofe. 
Lat.  Renuere.  Rreufare. 

Renunciab,  fignifie  cticure  iMé- 
prifer  , aimndonner.  Lat  Rr/purre. 

Renunciab.  Renoncer , en  ter- 
mes de  jeu  , c’efl  jetter  fur  une 
carte  d'une  autre  couleur  que  celle 
qu’on  a jouée.  Lat.  In  ludo  dartarum 
impartm  ludendo  fe  profiteri. 

Renuneiar  el  polio.  Renoncer  aa 
pafte  qu'on  a bit  avec  le  Démon  i Sc 
auffi  ^ Abandonner  une  chofe  qu’on 
avoit  entreprife  , ou  qu'on  vouloit 
entreprendre.  Lat.  Fallo  vaiedietre» 
Faébtm  rrjyuert. 

RENUNCIANTE  , part.  oB.  du 
verbe  Renundar,  Qüi  renonce;  re- 
nonçât Lat  Renuntùaa.  Abdiems. 

RENUNCIADO , DA  , part,  pojf, 
du  verbe  Rtnujtçiaik  iUnoiicé  , ce. 
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Lat.  Rerrwrtiatui.  Âhdicatuf. 

RF.NL'NCIO,  / *«.  Renonce,  tcr« 
me  de  jeu  de  cartes.  Lat  Jn  c^arta- 
rum  halo  charte  chjjù  r^tr- 

VMia  voluMtaTia. 

KKNIDISSIMO,  MA  , adr.  m.Ç^/. 
fuptrl.  Très  ardent,  te«  très  chaud, 
de?  très  vif,  vive;  très  animé,  ée. 
Lat.  Acert  inttts  , a , um.  yMi  c<w- 
Unthfns. 

RKNIR,  V,  M.  Contefter  , difpu- 
ter,  fe  quereller,  fc  battre.  L^t.  Ki- 
xari. 

Rt.ll R.  Gronder  , réprimander  , 
tanfer.  Lit.  Licftfarr.  Oh’Hq^itre. 

Keüjr,  V.  a.  Difpntcr  iur  quel- 
que matière , agiter  une  quedion.  L. 
In  co»rret'fr/iai«  veatre, 

REXlOl),  DA  , part.  pajf.  du  verbe 
Xehir.  Querellé  , ce  i ditputc  , éc  \ 
Srondé , ée.  Lat.  Objurg^lta.  In  eon- 
tvovttjiam  X'ocatui  , a,  ton. 

Re.'UDO  , fc  dit  de  celui  qui  eO 
brouillé.  Fâché  contre  un  autre:  c’cll 
un  HiJpaniQne.  Lat. 

REXüM.  Voyei:  Rinen. 

REO  , /,  iH.  Criminel.  En  p.irlant 
d’une  femme , on  dit , Ji^J.  Lat.  Reut. 

Reo  , fc  prend  en  termes  de  Pra- 
tique pour  Dêfenfeur.  Lau  Dt/en- 
for , f7j. 

Reo,  fîgnifie.  Suite,  train,  con- 
tinnité , enchaînement  , ordre  des 
chofet  qui  fe  fuivent  Lat  £rin. 
Ordo. 

Rko.  EXpêce  de  truite  faumonoéc. 
Lat  Sutlmo  txilis. 

EEPAJO  , / m,  Pâquii  fermé  de 
haies.  Lat.  Re^t^^um. 

REPANTIGARSE , v.  r.  S'étendre 
fur  fa  cEiife  ou  fur  Ton  fauteuil  pour 
être  plus  commodément  Lat.  Dtji- 
àios^  recumherf. 

REPANTIGADO,  da  , fart.  pajE 
du  verbe  Repantivarje.  Etendu  , ne 
fur  imc  chaife , fur  un  feutcuil.  Lat 
Rfcubunt  :n  frde. 

RlkPAPILARSE  , t\  r.  Se  gorger 
de  viandes , manger  avec  excès-  l^t 
Se  cihis  hjpfT"it(xre. 

RF.PAPILADO,  DA,  part,  p:»/, 
du  verbe  RepnpUarfr.  Gorge  , ée  de 
viandes.  Lat  i'ibèt  ingur^itatus  , a , 
titn. 

REPARABLE  , adj.  ctunt  temt. 
Réparable.  Lat  Reparabiiis.  Kotaki- 
Us , e. 

REPARACIOV,  f.f.  Répartition, 
l’aâion  de  réparer.  Lat  Refeélto.  Jn- 
jtanrutio.  Rotov.ttio. 

Kepab  ACIONKS  , en  termes  iTE- 
eole.  Certains  acles  littéraires  «entre 
les  Ecoliers  ; exercices-  Lat.  SeboUt- 
Jlicx  f.rrr«n7o//ww. 

REPAKADOR  , f.  tn^  Réparateur, 
qui  répare  , qui  rétablit  les  chofes. 
Lat.  Rtparaior.  Rtflumator. 

Kkparaoos.  Cenfeur , Critique, 
qui  ne  lainé  rien  échapvr.  Lat  CV»- 
Jor,  «\7m;iü  ypceaiator. 
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I REPARAMIENTO  , f.m.U  mi. 
me  que  Repm-o , ou  Rtparacion. 

REPARAK  , V.  fl.  Réparer,  réta- 
blir, remettre  en  boa  état  Lat  i?i’- 
fictre. 

Réparas.  OUerver,  examiner, 
conlidércr  , regarder  attentivement 
Lat.  AaimadvrrtCTt.  Aue-idere. 

Reparar.  Réparer,  fe  dit  ligu- 
rcment  en  chofes  morales , & figni- 
fie  Corriger  , remédier.  Lat  £iw«- 
dore.  Rrjictrt. 

Reparar,  ngnlHc  au(Ti  S'arrê- 
ter , ceifer  d'agir  , à roccafîon  de 
quelque  vblhcle.  Lat  Obfcrvare.  At- 
tendere. 

Reparar  , fîgnifie  encore  Parer 
un  coup,  s'en  garantir.  Lat  Dtfet^ 
jionmt  parorf.  Dtfctijîcni  canfnlne. 

Reparar.  Se  munir , fe  garantir, 
fe  fîécautionnef.  L.  Ve/mderefr.  Tu- 
tinnm  aJbiberf, 

Reparar.  Réparer fes  forces , re- 
prendre de  la  vigueur  , fc  rétablir. 
Lat.  rires  reficere. 

Reparar.  Retoucher  un  ouvrage 
qui  fort  du  muulc  , en  corriger  les 
défcâiiorités.  Lat  Perfitfre. 

Rf.pararse.  Se  contenir,  fe  mo- 
dérer. Lat  Sibimet  iJ«pn*arf, 

REPAR.'\DO,  DA  , pnrt.pajf.  du 
verbe  Reparar.  Répare , ée.  Lat.  Rt- 
paratus.  Re/rcius  , a , wn.  Refiaura- 
<Ni , fl  , um. 

REPAKO  , /.  wi.  RctablilTcmcot , 
réparation  , remède.  Lat.  Reparatio. 
Rejiauraiio. 

Repabo.  Réparation,  fc  dit  des 
ouvrages  qu'on  fait  aux  bâtimens  qui 
menacent  ruine.  Lat.  Reptrutie. 

K EPA  RO,  lignifie  auiü  Obferva- 
tion  , réflexion,  remarque,  conlidé- 
ration.  Lat.  CirijUcratia,  AjiùnaAvrr- 
fio.  Ohjcrt'otio. 

Reparo.  Attention  d ce  que  l'on 
dit  & l^it.  Lat  Animadvrrjlo.  Cstra. 

Reparo.  Doute  , difficulté  fur 
quelque  matière.  Lat  Obex.  Impdi- 

wentum. 

Keparo.  Sorte  d'emplâtre  ou  de 
cataplalmc  qu'ou  applique  fur  l'vflo- 
mac  pour  le  fortifier.  Lat.  Jltdicit- 
mentuM  retiens. 

Reparu  , fe  dit  auffi  de  tout  ce 
qu'on  employé  pour  fc  mettre  h cou- 
vert Si  fe  garantir  des  coups.  Lat 
Jllunimentwn.  Tutawen. 

REPAkTICION  , y:  /.  Réparti- 
tion, partage,  divifion,  diflributiûu. 
Lat  Df(irH'uti'}.  Fartitie, 

KEPAKTIDOR,  f,  ut.  Celui  qui 
partage  i Dishibutciir  , qui  Bit  une 
répétition.  Lat.  Dsjhibutir.  F^irtiur. 

Kepar  riDoa , fe  dit  aufli  de  ce- 
lui qui  eft  prépofé  pour  faire  la  ré- 
partition d'un  impôt  Lac.  Difi.ibu- 
t9f.  Vartstar. 

EEPARTIl>UENTO,y:»fl.  Rqiar- 
tition  , diviflon  , üiUribution.  L;it. 

, Dijh'.buiia.  Fjiiiiio. 
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Rcpartimiento  , fignlfie  suffi 
Contrihutioo  , tribut , impôt  Lat 
f'eétifaL 

Kepartimiento  , fignific  enco* 
re.  Etat,  rôle,  réglement  ou  rrgi- 
flre  par  lequel  il  confle  de  la  répar- 
tition , divifion  ou  dilfribution  qui  a 
i été  faite.  Lat  SyUtthtu  dijlrrbuthnum^ 

I REPARTIR  , ti.  a.  Repartir , 

I vifer , partager , diftribuer.  Lat  Far- 
! ttri.  Drflribuere, 

Repartir  , Cgnifie  aoffi  Accor- 
der des  grâces  , des  faveurs.  Lat 
I Lurthi.  Imprrtirt. 
i Hepartii  , Cgnifie  encore  Re- 
i partir  des  impôts,  des  contributioos. 

I Lat.  recligalia  dijdriburre. 

I Reparfir  , Cgnifie  aufli  Diflrf* 

I buer , répandre , femer.  Lat  Di/per- 
tirr. 

REPARTIDO  , DA  , par/,  pa/i  du 
verbe  Repartir.  Reparti , ie  ; djftri- 
bué  , ée.  Lat  Fartitus-  Dijiribusm , 
a , ton. 

I REPASSADERA , f.f.  Rabot  dont 
I les  mcmiilicrs  fe  fervent  pour  tirer 
I Us  moulures  des  grofles  pièces  de 
I bois.  Lat  I^^rgus  fcalper. 

RËP.ASSAR , V.  n.  RepafTer , paf- 
fer  une  fccorule  ou  pltib<.urs  fois  par 
un  même  lieu.  Lat.  f'w*?  repetne. 

Repassar,  V.  a.  Examiner  de 
nouveau  quelque  chofe  pour  en  rc- 
coimoitrc  les  dcfiuits  èi:  les  corriger. 

! Lat.  Rfceiftrt.  Rccognafcert. 

Repassar.  Repafler  la  Icqon.  L 
I Rccoln  e.  Reltgert. 

Repassai.  Repanèr,  fê  remettre 
en  la  mémoire  ce  qu'oa  a appris.  L. 
Retfgere,  RecoUre. 

Repassai  , Cgnifie  anfH  , Pré- 
fenter  du  linge  au  feu  pour  le  faire 
fcclier.  Lat.  Levitn  igné  ySenurf. 

REPAS^DO,  OA  , part.  pjf.  do 
verbe  Rcfajf'ar.  Repaflë , ét.  Lat  iPr- 
petitm.  Rfcnftus.  RHtcius  , a , um. 

REPASSIUN , //  Terme  de  Pht- 
lofaphic.  Kéadion.  Aéfion  dn  corpe 
I qui  patit  contre  celui  qui  agit.  Lat 
! Rrnciio. 

I REPASSO  , f SK.  L’aéfion  de  rc- 
pafTcr , de  relire  ce  qu’on  a vii  en 
lu  pour  le  retenir.  Lat.  Recmfa.  Rt- 
ucih. 

Repasso.  Examen,  revifion qu'on 
fait  d’un  ouvrage  pour  voir  s’il  n'y 
manque  rien,  l^t  Recrgnitia.  Rtctn-. 
Jh. 

Repasso  , fignific  auflî  Correc- 
tion , reprimaude.  Lat  Auimadver- 

Jia. 

REPASTAR,  V.  a.  Kepaitre  les 
trou|>eaux.  Lat  Jtnitw  pafeert. 

REPASTO  , f m.  Seconde  pâture 
qu'un  donne  aux  bclfiaux.  Lat.  Ite* 
ratsa  pafhts. 

KEP.^TKIAR  , r.  n.  Retourner 
dm;  fa  patrie.  L.it  Fatriau  repetor- 

REPECHÜ,/.  m.  Pente,  penchant 
d’un  terreia.  lat  C'upia,  /. 

RLPE- 
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REPELAR,  v.a.  Peler,  arracher 
le  poil , les  chei  cux.  Lit. 

i-Wliicirre, 

Repei  ar  , ngnifie  aufîi  Prcmlrc 
doucement  , peu  à peu,  par  parties. 
Lat.  Çurptre.  Difcerprrt.  l%Uicurr. 

Repelar.  Faire  (aire  une  courte 
carricrc  à un  cheval.  I at.  Âd  brtvtm 
ewrfuM  tqm  e-dcaria  addar 

K K P ELA  R.  Couper , .irnchcr  Ther* 
bc  k^trement  par  ilcflus  avec  les 
doi|;ts , on  avec  les  dents  , «.n  par- 
lant des  troupeaux.  X.at.  Carf^tiw  rt»  , 
vtUtrt.  ' 

REPELADO  , DA  , fart,  pajt  du 
verbe  Kcfrlur.  Pelé,  éei  pinci,  ée. 
L.  f ’eliii'atus.  Evuifus.  CWrpf/a,  o,  mn. 

EttfulxiLt  rrprlüda.  Salade  de  mc' 
unes  herbes , cju’on  appelle  aiiiH  parce 
qu'on  les  arrache  avec  les  mains  ^ 
que  leur  racine  refte  en  terre.  Lat. 
Aedarium  car  herbi$  nml/tu 

REPKLER,  V.  a.  Repouficr,  rc- 
ietter.  Lat.  Jiepellfre. 

Kepeler  , n^uific  aufli  Rejetter 
quelque  chofe  qu'nn  nous  propofe. 
Lat.  HrprlU>’(.  Rfiictre. 

RKPELENTE  , p*Trf.  aÜ.  du  verbe 
RipcUr.  RcpouUknt  , rejettant.  Lat. 
RfptUms.  RfjicÙHs» 

REPEMDÜ  , DA  ^ fart,  Palf.  du 
verhe  RffeUr.  Repoulfe  , tt.  Lit. 
Rtfuljtu.  Rrjeiius , a , um. 

KÊPELO  , /.  w.  Petite  partie  qui 
fc  fcparc  d'une  chofe  & qui  embâr- 
rafle;  comme,  Repeh  dt  U fla>mou 
de  la  uha , Fétu  qui  fc  fcparc  d'une 
plume  , petite  peau  qui  fc  détache 
de  la  racine  de  l'ong^tc , envie.  Lat. 
Rtdni  ia  , 

KEPELO  , CgniBc  atifli  Querelle  , 
démêlé  pafTas'er , & qni  n'a  point 
de  fuites.  Lat.  l.tvit  rixa. 

Repei.o.  ContrepoU.  Lat.  Advrr- 
fui  fihs. 

REPKLON  , f.  trt.  L'adion  de  ti- 
rer , d'arracher  les  cheveux.  Lat. 

Cufiliorum  ex'ui/io. 

Repelok  , fe  dit  (ipirément  de 
la  petite  partie  qu'on  arrache  d'une 
chc^c  en  tirant.  Lat.  Rat'i  carftim 
difeerpta. 

Repelon  , fe  dit  atiHidc  U cour- 
fc  ou  carriére.impétueui'c  que  fournit 
un  cheval  pou(Té  par  l’éperon.  L.it. 
JSrevis  çff  violcatus  it^ui  curfus. 

Repelon.  Coup  léger  donné  en 
padanl , ou  qu'on  fe  donne  foi  - me- 
me contre  quelque  chofe.  Lat.  i.rvii 
vtl  ùsti$. 

À rtfehnti.  Fatjon  adverb.  Peu  à 
peu  , petit  à petit,  piai:  par  ptccc, 
morceau  â morceau.  Lit.  Ctaftim. 
RaulititM. 

Darfe  uu  rtfrlon.  S’entretenir  avec 
^elqu’ua  à 1a  hâte,  U en  pailant. 
Lat.  Perfunciorii 

De  rtfthn,  Faqon  adv.  Légèrement, 
en  paient , â U hâte  Lat.  Po-fum- 
fm}. 


REPELOSO,  SA.  aij.  w.  ^ f. 
qui  fe  dit  du  bois  qui  s'cfltle  lorf- 
qu'oii  le  travaille.  Lat.  J'iUmcnth 
ripent. 

RF.pELOSf>,  fedît  figurcment  d’im 
homme  revêche  . difHctle  , pointil- 
leux , qircrelleur.  Lat.  Ahrrjfus. 

REPENSAR,  V.  ff.  Penfer  plufieurs 
fuis  â une  chofe  , la  bien  examiner. 
Lat. 

REPENTE  , /.  m.  Mouvement , 
ou  accident  fiibit  & imprévu.  Lat. 
ilubitus  MtotHS. 

Derfpeate.  Faqon  adv.Sur  le  champ, 
tout  d'un  coup  , â l'improvinie , lu-  ; 
bitement.  Lat.  Repenti.  Stthitè.  i 

REPENTJNAMENTE,  adv.  Su- 
bitement , tout  â coup  , â l'impro- 
ville.  Lat.  Ev  iniprovijb. 

REPKNTIKO,  NA  , adj.  m.  ^ f. 
Prompt,  te,  fubit,  ite  , imprévu, 
lie,  fütidain  , ne.  Lat.  RtfoUimiSy 
a , um, 

REPENTON,/»».  Cas,  événe- 
ment imprévu  , mouvement  fubit  , 
adioii  précipitée.  Lat.  Improv':fut  cn- 
}ui. 

Repenton.  Premier  mouvement 
qui  cmpcche  un  homme  tic  réHcchir. 
Lat.  Rifeniinut  molut. 

REPERCUDIDA,//.  Voyez  R*- 
peu'ujjîon. 

REPERCUSSION , / f.  Rcperctif- 
iion  , reverbération.  Lat.  Rifercuf- 
_/w.  ReprxQwJui  , iis. 

REPERtUSSIVO,  VA  , mO. 
cîf  /.  Repereuflif , ive.  Terme  de 
Médecine  , qui  fe  dit  des  médiev 
mens  qui  repercutent  les  humeurs 
en  dedans.  Lat.  Reperci{//ivus ^ a,  ut». 

REPERCUTIR,  t-.  ».  Réfléchir, 
fe  dit  d'un  corps  qui  retourne  en  ar- 
riére à la  rencontre  d'un  autre  qu'il 
choque.  Lat.  Repercuttre. 

Rlpercutik  , fignificaufTi,  Ré- 
verbérer , rejaillir.  Lat.  Repercutcrc. 
Rejieilm. 

Rkpercutie,  en  termes  de  Mé- 
decine , Répercuter , repoufler  les 
humeurs  en  dedans.  Dans  ce  fens  il 
cft  aelif.  Lat.  Humeres  reptreuttre. 

REPERTüRlO.  Voyez  Reportario. 

REPESAR  , «•.  a,  Kepefer , pefer 
une  fécondé  fois.  Lat.  ïttrùm  pvr.de- 
rare. 

REPESADO , DA  , fart.  pajp.  du 
verbe  Repefar.  Repefé , ce.  Lat.  Ite- 
rùm  paulrrattis , a , um. 

REPf^O , /.  m.  L'aélion  de  rc- 
pefer.  Lat.  Ponderntionis  iterutio. 

Kepeso  , fc  dit  auffi  de  l'endroit 
où  l’on  ri*péfc.  Lat.  Locus  ponderaSio- 
HÙ  iteratioHi  âeiUnatus. 

KEPETENCIA  • f.f.  le  même  que 
Repetitim.  Ce  dernier  eft  le  plus 
uüté. 

REPETICION  i f-  f Répétition  , 
réitération  d'une  aûton.  Lat.  Rrpeti- 
sh.  luratio. 

R£PbriclON|  fe  dit  auQî  iTuu 


AAe  littéraire  qu’on  fait  dans  les 
Etudes  lorfqu'on  prend  le  grade  de 
Licentié.  Lat.  Repeiitio  in  Sil^oits. 

Repf. rxciON.  Répétition,  fignifie 
aulTi  l'Aélion  qu'on  aen  JuRice  pour 
rcilemandcr  ce  qn'on  a payé  , ou 
avancé  de  trop.  Lat.  Rrprtitie. 

RepetICION.  Li  Répétition  cil 
audi  une  Hgure  de  Rhétorique  qui 
s’employe  avec  force  & avec  grâce. 
Lat.  Repiiith. 

REPETIDA.MEXTE  , adv.  Avec 
répétition,  de  nouveau,  encore  une 
fois,  ilerechef,  Couvent.  Lat  /rr- 
rùm  ttt/f'fe  iteruw. 

KKPETIDOR,/»!.  Celui  qui  ré- 
pète. Lat.  Rtfeiru. 

Repetioor.  Répétiteur,  Maître 
qui  donne  des  Icqons  â des  écoHen , 
qui  les  fuit  répéter.  Lat.  Rrpetitor. 

REPETIR  , V,  a.  Répéter  , rede- 
mander en  Juilice  ce  qui  ell  à loi. 
Lat.  Repttire. 

Repetir.  Répéter,  redire,  re- 
faire. Lat.  Ittrare.  Repetere. 

Rlpetir  , en  termes  d’Ecole  , 
c’cll  foutenir  un  A<Rc  qu’on  appelle 
RepeticUn,  pour  être  gradué.  Lat. 
Repetere. 

KtPETlDO , DA  , ^t.  pajf.  du 
verbe  Repetir.  Répété  , ée  4 rede- 
mandé, ée.  Lat  Repesitus.  Iteratus, 
Ineemin.ftns. 

■REPICAPUNTO.  Terme  qui  n'eft 
ufité  qu'en  forme  d’adverbe,  De  Re- 
ficapunto , & qui  lignifie  Arttflement , 
dans  U dernière  perfeélion.  Lat.  Per- 
folîti.  Perpuhhri- 

REPlC.ÂR  , V.  a.  Couper,  hacher 
menu.  Lat.  Alinutatim  concidiTe.. 

Repicar.  Carrillonner.  Lat  CVe- 
hro  jbttUu  cytnbttla  /èjirvè  puljari. 

Rkpicar  , en  termes  du  jeu  de 
Piquet , Faire  rcpic,  compter  quatre- 
vingt-dix  points  avant  que  laiitrc 
joueur  en  ptiilfe  compter  un.  Lat 
Putsch  r.oiutgiHtu  continua  primo  ftf-> 
rr. 

Refr.  Repicar  y nndar  en  ta  proctf- 
^OH  no  puedt  fer.  On  ne  peut  être 
partout  ; c’clî-â-üire  , qu'on  ne 
peut  rétiflir  par^tement  â deux  cho- 
ies à U fois. 

Refr.  En  fahn  efid  el  sjue  repica. 
Ce  proverbe  dl  contre  ceux  qui  étant 
à l’abri  du  danger  , reprochent  aux 
autres  de  n’avoir  pas  (ait  leur  de- 
voir. 

Refr.  La  viudti  rica  con  tm  ajo  Oo- 
ru  y ean  otro  rrprcii.  I ç fens  de  cq 
proverbe  cft  que  l’intérêt  l'em*>OTtô 
chez  les  hommes  fur  tout  antre  eprJ. 

REPIC r\00  , DA  , pajf.  du 
verbe  Rtpicar.  Haché , ée.  Lat.  Ali* 
nutatim  coacifus , a , itm, 

R EPIC  A DO  , fe  dit  d’nn  hommq 
qui  prefume  de  lui -même,  d'ui) 
poupin  qui  eil  toujours  ajuRé,  paré, 
L.lt.  Bidrlus. 

RFPjQUE,  / m.  Sonnerie,  C.ar- 

1)  n 3 riUoQ, 
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rillon.  Lat  Ftftivui  cmn^Momm  fut- 
fus. 

Repique,  figurémcntfignirie Que- 
relle , altercation , difpiitc  de  peu 
de  conféquenee.  Lat.  (ontentio  levis. 

Repique.  Repic  , au  jeu  de  Pi- 
quet. Lat  yoKofiinta  fimciarum  non 
intrrruPta  numtratio. 

REPIQUETE,  f.M.  Carrillon  de 
cloches.  Lat.  C<vnfitnarum  ftjliva  ful- 
fatio. 

Repiquete,  figniEc  auGi  Oeca- 
fion , rencontre. 

REPIQUETEAR , a.  Carrillon- 
ner,  fonner  les  cloches  en  nsaniirc 
de  carrillon.  CeR  im  terme  bas.  L. 
Camfanas  fefiiv^  fulfjre- 

Repiquktearse  , v,r»  Sc  que- 
reller y fc  difpiiter , fe  dire  des  cho- 
Tes  piquantes.  Lac.  JIutuÀ  contoitia- 
nt  r;.v.7r/. 

REPISA  , f.  /.  Apui , corbeau  , 
modilloD  qui  fort  de  la  muraille  pour 
foutenir  une  poutre  , une  corniche. 
Lat.  Aîutulus  , f. 

REPISO,  SA,  ai.i.  Cha- 

grin, ine.  (Tell  un  vieux  mot,  qui 
n'cft  uCté  que  dans  le  bas  flilc.  Lat. 
Jilcrflut  , a , um. 

REPIZCAR  , a.  le  même  que 
Ptüizcur.  Ce  dernier  eft  le  plus  uG- 
té.  I 

REPIZC.ADO  , DA  , fwri.  faji  du 
verbe  Xefizcar:  le  même  que  PHUz-  , 
caio. 

REPIZCO , / le  même  que  PeU 

ÿzc9. 

REPLECION  , /.  /.  Replétion  . 
abondance  d'humeurs  & (brtoiit  de 
{ang.  Lat.  Cofia , 

fePLETü  , TA  , «4/.  w-  /• 

Replet,  cttc$  qui  e(l  gras  & bien 
nourri , chargé  d'humeurs  & de  cui- 
fine.  Lat  Piuguis. 

KEPLICA,//.  Répliqué,  répon- 
fe  à une  objedion.  Lat  R^pcifunt. 
Ohjtiiuns, 

REPLICACION,/./.  L’aaion  de 
répliquer  on  de  rester.  Ce  mot  a 
vieilli.  Lat.  Reffunjio.  Oh.ieclio, 

REPLICAR , x\  n.  Repli(|uer , ré- 
pondre à un  argument,  à une  objec- 
tion. Lat.  Rdfonàere.  Rtfontft.  (Jb~ 
jictrf. 

RepliCAI.  Répliquer  , faire  dif- 
ficulté d'obéir  î ne  pas  être  d'accord. 
Lat.  Refonere. 

REPUCANTE,  fart.  oB.  du  ver- 
be Rcfiicar.  Répliquant , qui  répli- 
qué. C'cA  un  terme  fort  uûté  dans 
les  Ecoles.  Lat  Repücftns,  Diffuto^ 
ter. 

REPLICADO , DA , fmt.  Pajf.  du 
verbe  Rr^car.  Répliqué  , ce.  Lat 
Ohciîus  , a , um. 

REPUCON  , NA  , adj.  w.  ef  /. 
Terme  bas.  Dirpiiteor  , eufe  v qui 
difpute  fans  cefic , qui  ne  veut  pas 
convenir  ni  demeurer  d'accord*  Lat 
CotUtntiofui  y a , um. 


REPOLLO  y f m.  Chou  cabus , on 
pommé.  Lat  Bu[J/ica  apiana. 

REPOLLUDÜ,  DA,  o4j.  m.  £5’/. 
Qui  rcITcmble  à un  chou  cabus.  11 
fe  dit  ordinairement  d'un  homme  gros 
& courtaud.  Lat  Rotuuius.  Torofus 
honto, 

REPONER,  t».  fl.  Remettre,  met- 
tre une  féconde  fois  une  chofe  à la 
place  oii  clic  étoit.  Lat  Refeturr. 

Reponer  , en  termes  de  Prati- 
que , RelUlucr  , rétablir  dans  fon 
premier  état  L.at  Refonrre. 

Reponer  , en  termes  Je  Prati- 
que, Subroger  quelqu'un,  le  met- 
tre en  lieu  éz  place  <1  un  homme  dé- 
cédé , qu’il  fcpréfcntc.  Lat  K(fo- 

ture. 

Reposer  , en  termes  de  jeu  de 
l'Hombre  , Remettre  la  poule.  Lat 
Rtfonnf. 

REPUESTO  , TA  , per/,  faf  du 
verbe  RffcKcr.  Remis , ifc.  Lat.  Re^ 
fqfitus  y fl,  W}t. 

Repuesta.  Rcmife  , au  jeu  de 
l'Hombre  cil  l'obligation  où  cil  celui 
qui  entre  de  remettre  la  même  quan- 
tité qu'il  y avoit  à la  poule , Pour 
n avoir  pas  fait  les  mains  qu'il  nioic 
pour  la  gagner.  Lat  In  luâo  muUix 
rtfojitio. 

Rbpuesto,  f.m.  Apprêt,  prépa- 
ratif,  provifioii  de  ce  qui  eft  nécel- 
Caire  en  cas  de  befoin.  Lat  Ptnui , i. 

De  refufjio , le  même  que  Dt  fre~ 

xvHCion. 

REPORTACION  , /.  /.  Modem- 
tion  , rctcniié.  Lat  Jloderatio.  Tem- 
feratio. 

I REPORTAR,  V.  fl.  Refréner,  te- 
nir en  bride  Tes  paÛlons,  fes  deürs. 
Lat  Temferure.  Alodermi. 

Reportar  , en  termes  de  Prati- 
que , repréfenter  un  aâe  avec  la 
preuve  qu'il  a été  mis  en  exécution. 
Lat.  Refortare. 

REPORT  ADO  , DA  , part.  faf. 
du  \ erbe  Reportar.  Refréné,  ée;  mo- 
dère , éc  j rapporté , éc.  Lat.  Tempe- 
retus.  Moàeretus.  Reportatusy  a,  um. 

Reportado.  Modéré  , retenu  , 
circonfpccl.  Lat.  Modejlus.  Modéra- 
tus. 

REPORTORIO , f.  m.  Répertoire , 
livre  où  l'on  trouve  cc  dont  on  a 
befoin.  Reperterio  efl  mieux  dit.  Lit. 
Repertorium.  Rrpqfitoriion. 

Rei’ORTorio.  Calendrier,  Alma- 
nach. Lat.  Kulendarium. 

REPOSADAMENTE,  adv.  Paifi- 
blemcnt , tranquillement , en  repos, 
fans  trouble.  Lat.  J^uieti. 

REPOSAR , V.  ti.  Repofer , pren- 
dre du  repos , fc  donner  du  rcûchc. 
Lat.  J^uie/cere. 

Reposar.  Repofer,  dormir.  Lat 
jQuitfcere.  Dormire. 

Reposai.  Repofer,  être  dans  un 
état  tranquille.  Lat  jÇuiifcere. 
Reposarse,  V.  r,  Sc  repofer,  fc 
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rafleoir , fe  dit  des  liqueurs.  Lat. 
Sedrre. 

REPOSADO,  DA,  fort  fajT  du 
verbe  Repefo}.  Repofé , éc.  Lat 
tr*  . fl,  um. 

KEPüSlCIOK  , /.  /.  Terme  de 
Pratique , l'aélion  de  remettre  nue 
caufe  dans  fon  premier  état.  I*at. 
Refofitio. 

Reposicion,  en  termes  de  Chy- 
mie  , radlioii  de  mettre  les  liqueurs 
& les  compofitions  duis  des  lieux 
& des  vailTeaux  convenables.  Lat 
Rtf^'tio. 

REPOSO  , /.  m.  Repos,  cefiation 
de  travail  , de  mouvement  Lat 
jQuies.  Requics. 

Reposü.  Repos,  tranquillité  d’ef- 
prit  & de  corps , état  paifiblc , fana 
trouble , fins  crainte.  Lat  Tranquit- 
btai.  jÇlufCf. 

REPUSTERIA,  f.  f.  Office,  lieu 
où  l’on  ferre  la  vailTcllc  & les  cho- 
fes  nécelTnires  pour  le  fcrvicc  de  1a 
table,  où  l'on  fait  les  confitures  & 
les  boUTuns.  Lat  /ih<u  i /uppelkêlilit 
if  f jrieHWM  pra/ti^ii  qficina. 

KEPOSTERü , /. /».  Officier,  qui 
n à fa  charge  la  vaiffelle,  le  fervicc 
de  la  table,  & qui  f^t  les  cotifito- 
res  & les  taux  glacées.  Lat  Ab>t£i 
fuppeUeHilis  ^ p^tionum  Prjfecîms  i. 

KepuSteeo.  Couverture  avec  les 
armoiries  du  Maître  , qui  le  met  fur 
les  bêtes  de  charge,  l^t.  Stragubm 
/iemmatthus  omaturn. 

Repostero  de  c<nfl.ir.  Domeflique 
de  11  Reine,  qui  a foin  de  garder  la 
porte  de  l'antichambre  & de  remuer 
les  matelats.  Lat  Regü  leùi  odmtHtf 
ter. 

Repos  TE  RO  de  grades.  Voyez 
Eftroio. 

REPREGUNTA  , f.  /.  Nouvelle 
quellion , ou  demande  qu'on  fait  fur 
le  même  fujet  Lat  Itereta  pojlulatioy 
vel  iitterrrgatio , nis. 

REPREtiUNTAR  , v.  a.  Rede- 
mander , demander  pUificurs  Fois  la 
même  chofe.  Lat.  heratè  iuUrropiart. 

REPREGUKTADO,  OA.  part.pjf. 
du  verbe  Repreguntar.  Redemandé, 
ée.  Lat.  Itcrati  interr^atus , a , um, 

REPRKHEXDER,  v.  a.  Repren- 
dre , blâmer , cenfurer , corriger.  Lat 
Aiguere.  Increfare.  CMtjurgare. 

REPREHENDIE.NTE  , part.  o3. 
du  verbe  Refrehender.  Reprenant , qui 
reprend.  Cc  mot  étoit  autrefois  ufi- 
té.  L.it.  Reprrheiîdnis. 

REPREHENDIOO,  DA  , part,  pif, 
du  verbe  Rrprebeuiier.  Repris , fe.  Ré- 
primandé, éc.  Lit  Rcfreben/ui.  Itt* 
crepatus , <1 , mk. 

REPREHENSIBLE  , adr.  Punt 
tenu.  Rcpréhcnfible , qui  mérite  d'être 
repris.  Lat  Reprebrrifibitis  y e. 

KEPREHENSION,/./  Repréhen- 
fion,  réprimande,  corrcélion.  Lat 
lucrepatie. 
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JIcjHhrt  » fujtto  fut  rtpriVrifîctt. 
Homme  irrcprchcnfiblc.  Lit.  Irrefrt^ 
l'atfhHst.  - 

KEPKEHENSOR , f.  w.  Celui  qui 
reprenJ  > qui  Piit  des  réprimandes  j 
jcprencur.  Lat.  Rfprehtiîf<n\  Cenfor. 

REPRESENTABLE  , aJj.  d'tme 
tenu.  Rcpréfentable,  qui  peut  fc  rc- 
préfenter , fe  rendre  viüble.  Lat. 
ftbiiti.  KefT^rfentabilii , e, 

" REPRESENTAUON  , f.  f,  Re- 
pr^entntion  , l'aâion  de  repréfenter 
une  chofe,  de  la  rendre  préfenle. 
Xat.  Rept  .rfrnt<uio.  \ 

Repkesentacion.  Repréfenta- 
tion  t fe  dit  de  ce  qu'on  joué  fur  le 
tliéatre.  Lat.  Fahut^  vtl  com^itjc  aHio. 

Representacion.  Repréfenta- 
tion,  ügnüie  auRî  Autorité,  dignité, 
caradère,  qualités  qui  rendent  recom- 
mandable.  Lat.  Dteor.  Disnitas. 

Kepresen TACIOK.  RepréfcotJ> 
tion,  image  qui  nous  remet  en  idée 
les  objets  abfens.  Lat.  Ima^o.  Efi- 
Ziti. 

Repiesentaciok.  Repréfenta- 
tion  que  l'on  Fait  aux  Princes , aux 
Supérieurs.  Lat.  Snffkx  admonith. 

Representaciok.  Reprefenta- 
tion , fc  dit  du  droit  qui  paffe  à une 
perfonne  pour  venir  h une  fucceflion 
avec  tous  les  privilèges  d‘unc  perfoii* 
ne  morte.  Lat.  Repr^fentatio. 

REPRESENT ADOR,/.  m.  Celui 
mn  reprcfentc.  Lat  Repr^rfentator. 
^rprefentOMi. 

RepRESENTADOK.  Comédien.  On 
dit  aujourd'hui  Rtprefentantt.  Lat.  Co- 
W9dui  M i- 

REPRESENTAR , v.  a.  Reptéfeo- 
ter,  rendre  une  chofe  préfente  par 
des  paroles  ou  des  images  qui  la  £• 
xent  d.ins  l'imagination.  Lat.  Rtpne- 
/tntarc. 

REPRESENTAI.  Rcpréfcnter , in- 
former, déclarer,  rapporter.  Lat  Ae- 
fh’rr.  Adincnere. 

Representar.  Rq)réfenter, avoir 
la  figure,  b mine,  l’apparence  de 
quclqu’iui.  Lat  Rtferre. 

RLPftESENTAR.Repréfenter,  jouer 
un  perionnage  fur  le  théâtre.  Lat 
FahuUm  i^rre, 

REPRESENTAI.  Rcpréfcntcr,  te- 
nir 1.1  place  de  quelqu’un,  fuccéder 
à fes  droits.  Lat.  Fûts  gtrere. 

Repiesentarse , V.  r.  Se  rc- 
préfcntçr,  fc  figurer,  fc  mettre  de- 
vant les  yeux , rcpaflTcr  dans  fon  cf- 
prit  Lat.  Jn  mentem  fubire. 

REPRESENTANTE  , part.  a//, 
du  verbe  Repre/eutar.  Repréfentant , 
te  , qui  rcprélVnte.  On  remployé  or- 
dinairement comme  fuhftantif,  pour 
fignificr  un  Comédien,  un  A^cur. 
Lat  Reprdtfnttuni. 

REPRESENTADO  , DA  , part, 
pajf.  du  verbe  R^prtfttititr.  Keprefen- 
té  , ée.  Lat.  Rcprjfmidtus.  Rtialta. 
a,  ion. 


REPRESENTATIVO  , VA,  aêj. 
ut.  ^ f.  Repréfentatif,  ive,  qui  fi- 
gure, qui  reprélentc.  Lat  ÈSo^em. 
Rt/ernu. 

RKPRESSA,  /. /.  Etanchement , ' 
l'aélion  d'arrêter  le  cours  d’une  cho- 
fe,  & de  l'empccher  de  couler.  Il 
fe  dit  particiüiéremeut  de  l'eau.  Eelu- 
fc,  batardean , marc , refervoir.  Lat. 
Aqutt  fiagnatio , ccmpr^fjto, 

Repiessa,  fe  dit  aufÜ  figuré* 
ment  en  chofes  fpiritucllcs  & mo- 
rales. Lat  CompT^o.  Refiriéfh. 

Afokr  de  rtpreja.  Parler  au  point 
d’étourdir , après  avoir  longtems  gar- 
dé le  filcncc.  Lat  Vbmprrjfw»  os  fol- 

tTTf. 

KEPRESSAR  , v.  •.  Arrêter  le 
cours  de  l'eau  , ou  former  un  étang, 
une  marc.  Lat  Cohihere.  Morari. 

Repress AR,  fe  dit  par  extenfion 
des  autres  chofes.  Lat.  Detintre. 

Repeessar.  Re^éncr,  reprimer 
fes  paflîons.  Lat  Cotretre. 

REPRESSADO  , da  , part,  pajf. 
du  verbe  Rrprejar.  Retenu  , uc , ar- 
rêté , ée , réprimé , ce.  Lat  Stagnant. 
Reprejfus.  Cohièitus , a , um. 

REPRESSARIA  , /.  /.  Reprélail. 
les , droit  qu'ont  les  Princes  de  re- 
prendre fur  leurs  ennemis  les  chofes 
qu'ils  leur  retiennent  injullement , 
ou  des  chofes  équivalentes.  On  dit 
aujourd'hui  Refrejfatiu.  Lat  CUtri- 
gatio. 

Repressaria,  fignifie  auflî  Ar- 
rêt, faifie  qu’on  Fait  d’une  perfon- 
ne & de  fes  biens  par  droit  de  re> 
préfaitles.  Lat.  Ciarigatio. 

REPRIMENDA , j'.f.  le  même  que 
Repreheujton. 

KEPRIMIR,  a.  Reprimer,  con- 
; tenir,  refréner,  tempérer,  moJércr. 
Lat.  ColHbere.  Coutinere. 

KEPRIMIDO  , DA,  part.pnjf  du 
verbe  Reprtntir.  Reprimé,  ec.  Lat. 
Cohihitiu  , il , um, 

REPRüBACION,  / /.  Réproba- 
tion , l'aétion  de  réprouver  , de  rc- 
jetter.  Lat  Reprt^th. 

RepiobaCiqn.  Réprobation,  fe 
dit  par  antonomafe  du  jugement  que 
Dieu  a rendu  de  toute  éternité  con- 
tre les  pécheurs  qui  meurent  impé- 
nitens.  Lat  Reproiath  ptccotcrit. 

REPROBAR  , V.  a.  Reprouver, 
rejetter , déiàpprouvcr.  L.  Reprobare. 
Imprchare. 

Rlprobar.  Réprouver,  fc  dit  par 
oppofidon  à Frédejtincr.  Lat.  Rffro- 
bore. 

REPROBADO,  DA  , part.pajf.  du 
verbe  Reprobar.  Reprouvé,  éc.  JLat. 
ReprobiituSf  a,  uot. 

RËPROBü  • /.  m.  Réprouvé , fc 
dit  de  ceux  que  Dieu  a rcfolu  d’aban- 
donner h eiix-mcmcs , & à b mali- 
ce de  leur  co;ur.  Lat  Rcpi&itu. 

REPROCHAR , v,  a.  Kcprochcr , 
blâmer  quelqu'un  » lui  lUeguer  fes 


REP  471 

défauts  , (à  turpitude.  C’eft  un  vieux 
mot  Cafiillan.  Lat  Objicere. 

KEPROCHADO  , da  , part.  palf. 
du  verbe  Rtprochm'.  Reproché , èe. 
Lat.  Objtéiuf ^ a,  unt. 

REPROCHE , / w.  Reproche , blâ- 
me , efpècc  d’injure  q\i’on  Fhit  à quel- 
qu'un en  lui  repréfentant  en  face  fes 
défauts.  Lat.  Repti(/a.  Rreéiij. 

REPKÜDUCCION  , /.  /.  Repro- 
duélion , aâion  par  bquellc  une  cho- 
fe Tenait,  cU  reproduite  de  nouveau. 
Lat.  Reproducho , nh, 

ReproducciüN  , en  termes  de 
Pratique , cft  l’aétioii  de  produire  de 
nouveau  les  faits  qu'on  a alléguer. 
Lat.  Reprodiiéiio. 

REPRODUCIR,  V.  O.  Reproduire, 
faire  naitre  de  nouveau.  Lat.  At- 
prthlttcere. 

Repioducir  , en  termes  du  Pra- 
tique, Alléguer  de  nouveau  ce  qu'un 
a dit  précédemment.  Lat.  Denuo  uA 
legare. 

REPRODUCIDO  , da  , part.pajl 
du  verbe  Reproducir.  Reproduit,  te. 
Lat.  Reproduihts , a , um. 

REPTAR.  Voyez  Rrtar. 

REIPUBLICA , /.  f.  République , 
Etat  ou  Gouvernement  popubirc.  I^if. 
RtfpMh\îca, 

^ Repubmca  , fe  dit  tuiB  pour  In- 
térêt public,  caufe  commune  d'un 
peuple.  Lat.  Rtfpuhlka. 

Kepvblica  , fc  dit  par  extenfion 
de  certains  Peuples.  Lat.  Kffpuhlica. 

RepublICA  Uteraria.  La  Républi- 
que des  Lettres,  en  parlant  colIctH* 
vement  de  tous  les  gens  de  lettres. 
Lat.  Refpublica  Utteraria. 

repubucano  , NA , cdj.  vt.  ef 

f.  Républicain,  aine,  qui  appartient 
à b République.  Lat.  Ad  reurptàU- 
cam  pertir.tns. 

Republicano.  Républicain,  qui 
cft  paftionné  pour  la  République.  Lat. 
Rtipuhüc^  fludiefus. 

REPUBLICO,  f,  m.  Qui  cft  zélé 
pour  le  bien , pour  l'intérêt  du  pu* 
blic.  Lat.  Publics  rti  JluAiofus. 

Republico.  On  appelle  ainfi  dans 
les  villages  celui  qui  eft  en  état  d’exer* 
ecr  des  Charges  publiques.  Lat.  Pri- 
ntas  in  oppuits. 

REPUDIACION  , f.  f.  Répudia- 
tion , refus  d'une  chofe.  Lat.  Repum 
diath  , irif. 

REPUDIAR , v.a.  R^ndier,  aban- 
donner une  femme  Irgirimc,  rom- 
pre l'engagement  de  mariage  qu'oa 
a avec  clic.  Lat.  Repudtare. 

Répudiai.  R^udicr,  renoncer 
à quelque  chofe.  Lat.  Rtjicere,  Rt^ 
fputrt.  AcffMnriurr.  \ 

REPUDIADO  , DA  , fart, 
du  verbe  Repudiar.  Répudié , ée, 
renoncé  , ée.  Lat  Re^rntus^  u, 
unt. 

REPUDIO , f.  m.  R^ndiation , ao. 
tion  par  laquelle  on  lait  divorce  avec 
une 
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une  femme,  on  la  congédie,  lat. 
RcfmUuvt.  Diw.i'iimi. 

KKPUESTO.  Vovcz  Rrpmtr. 
RfcPL'GNANX’ÏA*, / ./.  Contrarié- 
té, eppofitioK  cmredetix  chofes.  Lat 

Rtpu):iumtia^  te. 

Rcpugnancia.  Rcpngnancctdé. 
goût,  oppofition , contrariété,  pei- 
ne, difficulté,  avcrfion  à faire  qucl- 
<|uc  chofe.  Lat.  Rcfitg>ianl:>i. 

RepugxancIA  , en  termes  de 
Phiiofophic , cil  l'impoflibilité  qu’il 
y a que  deux  cliofes  ou  deux  termes 
conviennent  .1  li  fois  au  meme  fujet. 
Lat.  Repu^mntia. 

REPliGNAR  , V.  ».  Repugner, 
être  oppofe,  contraire  , incompati- 
ble. Lit.  Rel^u^a-r- 

KkpuGNAR,  en  terme  de  Philo- 
fophic.  Impliquer  contradidton.  Lat. 

Ri'pugtune. 

KtPVGNAR, fignific  auffi,  Contre- 
dire , nier  une  chofe  en  alléguant 
des  raifons  contraires.  Lat.  Reptoÿtta- 
re.  é?rr/<iwuiT. 

Repugnar.  Faire  une  chofe  avec 
répugnance,  à contre-cceiir.  Lat.  /igrè 
rtl  f'ravati  fmt  vel  facvti. 

REPUGNANTP:  , pan.  ùti.  ihi 
verbe  Repu^ar.  Répugnant , ante, 
qui  répugné.  Lat.  Rept{^:ui»s. 

Tetminot  repugnatrtes.  Terme  de  Lo- 
gique. Termes  repugJians,  incom- 
patibles. Lat.  Ttrtnvîi  rcfi^nantei. 

REPUGNADO,  da  , fhut.  paf.  du 
verbe  Reptignar.  Répugne,  éc.  Lat. 
Rfptçnatus , 0 , uw. 

KEPULGAK,  v.a.  Pliircr,  our- 
1er,  faire  des  plis,  des  ourlets  à du 
linge , à des  étoffes.  L.  RfpUcare.  Conu 
plicare. 

Repulgar  iûêoco.  Pliffcr  la  bou- 
che, ctrécir  les  Ici'rcs,  faire  la  pe- 
tite bouche.  Lat.  Oi  corru^errt. 

REPULGADO  , D.\ , pttrt.  du 
verbe  Alcptt^ar.  Ourle,  éc,  plilîe,  éc. 
Lat.  Reph'cutus.  Conifiiattust  0,  um. 

REPULGO,  / >».  Ourlet,  pli,| 
gaine,  qu'on  fait  au  bord  d'une  toi- 
le, d’une  étoffe.  Lat.  Rijatiura.  Rr- 
pticiUio. 

Rkpulgo,  fc  dit  auffi  du  bord 
qu'un  hit  à un  pâté,  à une  tourte. 
Lat.  Oi‘a , *c.  jifaipe  plkatura , *r. 

. Rfpitrur  en  repul^os  de  f»fpa»oda. 
S'amufvr  à I.1  bagatelle.  Lat.  In  re 
kvtjù'mo  ojhtdi. 

REPULI.O,  f.  m.  Effort,  mou- 
vement violent,  fecouffe  qu’on  fe 
donne  pour  écarter  de  deffus  fui  quel- 
que chofe,  ou  pour  l'ébigncr.  Lat. 
Rtihj'uUaiio. 

. Kepl'llo.  Efpèce  de  petit  dard 
garni  d'atlcrons  déplume,  onde  pa- ! 
picr , qu'on  jette  contre  une  porte  un 
contre  quelqii'tiitre  chufc.Flèchc.  Lat. 
Spktilum  pcnuntum, 

Repi  llo,  tigurcment , ngnîfic 
Déinun^ratiun  vive  & extérieure  du 
chagrin  ou  de  U douleur  qu'va  leL 
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fent.  Lat.  Jllolus  exacerhatimisJîp;Huni. 
RepL'LLO  , en  jargon.  Voy.  Âettre. 
REPULSA  , / /.  Refus.  Ceft  un 
mol  purement  Latin.  Repulfa^  te. 

REPLT.8AR,  v.  a.  Rejelter,  mé- 
prifer,  dcd.ngner,  rcFufcr.  Lat.  /fc- 
peüerc.  Reiieere. 

REPUNTA,  /.  f.  Pointe  de  ter- 
re, C.ip,  Promontoire;  le  même  que 
Vuitia  è Cabo  lie  tierra. 

RepÛnta  , lignifie  auffi.  Mar- 
que de  dépit , de  colère , de  chagrin. 
Lat.  Sit^um.  lilotus. 

Repunta,  figurément,  lignifie 
(Querelle , débat , démêlé.  Lat.  Rixn. 
Juvpum,  ii. 

KEPUNTAR,  V.  ».  Fhicr;  fc  dit 
de  la  mer  qui  commence  à s'agiter 
par  fm  flux.  C’eft  un  terme  ufité 
parmi  les  gens  de  mer.  Lat.  Fiture. 

Repuntaise,  1^. r.  Setourner, 
s'aigrir , en  parlant  du  vin.  Lat. 
Ac^cere. 

Kepuxtarse  , flguréraent,  Com- 
mencer à fc  diTputcr,  il  fe  quereller. 
Lat.  Kvncerbarj.  Stéira/ci. 

REPUXTADO  , DA  , part.  pajp. 
du  Verbe  Rrpurttar.  Irrite,  éc,  ai- 
gri , le.  Lat.  Suhimtus.  SukaceJcetts. 

REPURGA  , /.  /.  Seconde  méde- 
cine qu'on  donne  .1  un  malade.  Lat. 
Ifernta  puri^ath. 

REPURGAR  , 1'.  fl,  Rcpnrgcr , 
monder,  nettoyer  une  féconde  fois. 
Lat.  Deiruè  pnrgare. 

Hepurgak.  Repurger  , purger 
de  nouveau  im  malade.  Lat.  Venuà 
psn-^are.  RoiiwrM  medicum  //ci*arr. 

KEPÜRGADÜ,  DA  t part,  pajl  du 
verbe  ^rpnrgor.  Kepurgé , ce.  Lat. 
Dénué  porgatuf,  a,  wn. 

REPUT.'lCIüN,/./.  Réputation, 
bruit  avantageux  , (minion  que  les 
hommes  ont  des  choies  ou  des  per- 
fomicsi  crédit,  cllimc.  Lat.  Exijli- 
tnatio , ntt. 

REPUTAR , V.  a.  Reputer , efti- 
mer,  croire,  penfer,  s'imaginer,  le 
perfuader  , être  d'avis,  juger,  por- 
ter un  jugement.  Lat.  Reputare.  Èxif- 
thuare. 

Repl’TAR  , n.gnific  auni  Appré- 
cier, prifer,  cftinicr.  Lit  ÆJlhnart. 

REPUTADO,  DA  y jKu't.  pajf.  du 
verbe  Reputitr.  Réputé,  ce,  appré- 
cié, éc,  cllimc,  ce.  Lat  Exi/hwa- 
tris.  Æfihmitui , a , wn.  . 

REQUEERADÜR,/  m.  Cajuleur,  I 
celui  qui  rajüie  une  femme,  qui  lui 
lait  Tamour.  Lnt  Ammis  ttUecivr  y it. 

REQUERR.AK  , v.  «.  Terme  hors 
d'ufage.  Rompre  une  chofe  d pluficurs 
fois,  la  mettre  en  petits  morceaux. 
Lit.  JUmittalim  franf^ere.  Concidert. 

R£<iL'EîîRAR.  Cajulerune  femme, 
une  fille,  Ucher  de  l.n  féduirc  par 
de  belles  pnrolcs,  s’efforcer  de  fur- 
prendre  fes  faveurs  par  des  douceurs 
éc  des  fiateries.  Lat.  Biandiri,  Atn.u 
torili  vtrhii  nü/iCi  St  ludert, 
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I REQUEBRADO,  DA  , ptnt.  puf. 
du  verbe  Rcqutbrar.  Cajolé,  ce,  bri- 
I fé,  éc.  Lat.  Aliiiutatim coneijus.  B4di- 
ditiit  aUeéiut , a , um. 

REQUF.  r A.MIENTO , / m.  le  mê- 
me que  va , ou  Smtvmettto.  Ce 
mot  a vieilli. 

REQÜEJAR,  V.  fl.  le  même  que 
Qunarft , on  Datfe  pro  fentido. 

KEQ.UE.MAR,  v.  a.  Brûler  une 
fécondé  fois , ou  faire  trop  cuire  une 
chofe.  Lat.  Tsrrere.  .Idttrre. 

Requemarse,  V.  r.  Se  confu- 
mer  intérieurement  fans  fe  plaindre. 
Lat.  Adttri. 

KEQUEMADO,  da  , par#,  paf. 
du  verbe  Requsmar.  Brulé,  ée.  Lat 
Adujiui  y fl,  um. 

Requemado,  fc  dit  par  alluCon 
de  ce  qui  cil  extrêmement  brun, 
furtout  pour  avoir  été  au  SolcH.  Lat. 
A du  fi  us  y a y usft. 

ReqL’Emado.  Sorte  d'étoffe  bru- 
ne , fans  luilrc , dont  on  faifoii  des 
mantes.  Lat.  Snhtiiif  teU  atra, 

REdUERIMIENTO.  / w.  Inti- 
mation , fommation  , figniticatioa, 
ajournement , .iinguatioa,  réquifition. 
Lat.  Alofutio  juridica  , vei  denutu 
tiutio. 

REQUERIR,  t\  fl.  Signifier  , no- 
tifier , déclarer , hire  favoir , fiure 
connoitre , donner  copie  d’un  aâe, 
d’une  pourfuite.  Lat  Jlonere.  Dotmk- 
tiare. 

Reijuerir,  lignifie  aiifli  Recon- 
noitre , examiner  Tétat  où  fe  trouve 
une  chofe.  Lat.  Cwf/TdtTflrf. 

Requérir.  Rcmicrir , demander, 
exiger,  être  néccllaire.  Lat  Requis 
rere. 

Requérir,  lignifie  auffi  Four- 
nir les  chofes  néccflaircs.  Lat  Ciu- 
rare.  SAueitare. 

Rvqucrir  de  amores.  Déclarer  fou 
amour , fa  paflîon.  Lit  Ad  amandum 
foüicitare. 

KEQUERIDO,  da  , part,  pf.  du 
verbe  AVqofrir.  Requis,  ife,  ligni- 
fié , éc.  Lat  Requijîtus  y u,  unt. 

KEQUESON , f.  M.  Fromage  écre- 
mé.  Lat  Cafrus  feciadarius, 
REQUEST.A,  f.f.  Requête,  de- 
mande, prière,  réquifition,  follicita- 
tion.  Lat.  Reqmjuio. 

A toiU  rrque/ia.  Phrafe  adv.  A tout 
harard.  II  cR  peu  uÛté.  Lat.  Citiuia 
dijcrinùfie. 

REQUESTAR,  v.  a.  Demander, 
s’aiqucrir.  Lat  Requirar, 
Requestar,  figurément  ligni- 
fie Solliciter  une  femme,  une  fille, 
par  des  carefUrs.  Lat.  rerbts  atinere. 

KEQUIEBRl) , / «J.  Compliment, 
douceur , parole  civile  éi:  obligeante 
qu’on  dit  à une  femme  ou  fille,  üé- 
ci.iration  d'amour.  Lat  AUeêiio 
toi  ta. 

KEQUISITO,  /.  M.  Circonifcuice 
ou  cendicion  requifo  pour  qu'une  ebo- 
fc 
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fc  foit  parFiitc.  Lat.  RfqviJtUm.  | 
KE(iUISrrORIO,  RIA,  aij,  m. 

/.  Kéquifitoirc , commiflion  roga- 
toire d'un  Juge  à un  antre  pour  per- 
mettre l'execution  de  fa  fcntcncc. 
Lat.  Rtquijîtoriut  ^ «w. 

KK$ , /.  /.  Betc , de  celles  qni 
fervent  à îa  nourriture  de  i'hi»mme , 
comme  brebis,  mouton,  boenf,  va- 
che, & autres  Semblables,  excepté 
le  cochon.  Lat.  Feais^  dis. 

KF.SABEK,  v.H.  Ennuyer  tout  le 
monde  par  Ton  babil,  afTc^r  un  fa- 
voir  qui  enmifc.  L.  Siiolum  fe jaêlare. 

RESABIDO,  DA,  part.  fajf.  du 
verbe  RrfJrtf.  Caufenr , cufc , babil- 
lard , de.  Lat.  Si'Msa. 

RESABIAK , V.  ».  Prendre  un  vi- 
ce , une  mauv-iifc  habitude  : 11  fc  dit 
des  chevaux  , des  mulets , &c.  Lat. 
tritium  contraijnc, 

Kesabia&^ë,  V,  r.  Se  Beher, 
fc  mettre  en  <x>lvre.  Lat.  Exambari. 

KESASlAasE;  le  même  que  Sa- 
bore^Je. 

KESABIADO,  da  , pat'L  fnf.  du 
verbe  Ri/itbiur.  Irrite  , ce  , Bché , 
ce;  qui  a pris  im  défaut,  une  miu- 
vnlfc  habitude.  Lat.  rithfut.  £*■•»- 
cerbat.ts , a , um. 

RESABIO,  f.  m.  Saveur  défagréa- 
blc , mauvais  goût  qu'une  chofe  laifie 
à la  bouche.  Lat.  Jagratus  /apai'. 

Kf.sabio.  Vice,  maus*nifc  habitu- 
de- Lat. 

RESACA,yi  /,  Rcfiac.  Terme  de 
Marine  j Choc  des  vagues  de  la  mer, 
qui  fe  déployent  avec  impctuufitc  coiw 
tre  une  terre.  Se  s’en  retournent  de 
même.  Lat.  ReJIurntis  marit  mettiSt  ùt. 

RESALIK  , V.  ».  Saillir,  s'avan- 
cer , déborder.  Lat.  Ernhere.  Pro- 

ntÎHeff, 

RESALIDO,  DA  , part.  paf.  du 
xcrhc  Rt/aür.  Saillant,  te,  qui  fort, 

Îui  avance  en  dehors.  Lat  Exttws. 

*romi'Sfnf. 

RESALTAR  , v.  ».  Rebondir  , 
faire  un  ou  pliificurs  bonds.  Lât.  Re- 
J^Ure. 

Kesaltar.  Se  détacher,  s'écail- 
ler. Lat.  Pf/iùVf. 

Ex.  Ffia  pi»/wra,  e tjle  barniz  rf- 
falia.  Cette  peinture  ou  ce  vernis 
s’écaille. 

Kesaltar.  Saillir,  avancer  en 
dehors.  Lat.  Etiitrt.  Prvtfndi. 

Kesaltar,  figurément,  fignifie 
Frmer  les  yeux  par  fon  éclat,  ét 
Ca  ungularîte.  Lat.  Rifiiirc.  ferire, 
RESALTE  , f.  «r.  Saillie,  avan- 
ce. On  dit  auffi  Rtf<iUo.  Lit.  Pre- 
mintp.tiiu 

Resalte,  fe  dit  figurément  de 
l’imprelfion  iubitc  que  lait  une  cho- 
fe fur  la  vue.  Lat.  Rrs  maximè  cm- 
JPicua. 

RESALTO  , f.  nt.  Repereuffion 
que  foufFre  tin  corps  en  donnant  con- 
tre un  autre  qui  lui  réfüicj  bond, 
Pw».  //. 
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rebondîlTement.  Lat.  SuhfuUut. 

RESALUDAR  , v.  a.  Refalucr, 
rendre  le  falut.  Lat.  RtfaUaare. 

RESALUTACION  , f.  f.  L’aclion 
par  laquelle  on  rend  le  lolut.  Lat. 
Rcfixlytatio. 

RESARCIR  , t».  fl.  Récomi>cnfcr , 
remplacer , réparer  la  perte  & le  dom- 
mage qu'on  a fait  fouffrir  à quel- 
qu’un. Lat.  Rcfarcirc.  Coitiptt\fart. 

KESBAL.ADERO,/  m.  GliiToire, 
lieu  , pas  gliflant,  feabreux.  Lat. 
Liéricus  locus.  Ijtbricum  ftaStum. 

Resbaladebo,  figurément,  fi- 
gnific  Caiifc,  occafion  de  chute.  Lat 
Res  luhrica. 

RESBALADIZO,  ZA,  adj.sn.^ 
f.  Gliflant,  te.  Lnt.  Lubrict's ^ n,  wu. 

KESBALADURA,  /.  f.  Glifiade, 
la  trace  qui  refle  à l’endroit  oh  l'on 
a gliffc.  Lat  Ijtpsùs  t'cfiigium.,  ii. 

KESB.'ILAR  , V.  »,  GUfllr,  faire 
un  faux  pas.  Lat.  /jtbi. 

Resbalar,  figurément,  fignifie 
Manquer  à fes  devoirs,  tomber  dans 
I quelque  faute.  L.ii.  Etbi. 

\ RKSBALON , / »i.  Glifladc,  feux 
pas.  Lat.  Ltpiùs , ùs. 

■ Resbalon,  figurément  fignifie. 
Chute  dans  quelque  fuite.  lait.  I.apfus. 

RESC.\LD.‘\R , V.  fl.  le  même  que 
^caUar, 

RESC.^LDADO  , da,  part.  pajf. 
du  verbe  Refculdar  : le  même  que 
Efcaldaio. 

RESCAT.AR,  V.  a.  Racheter,  re- 
couvrer à prix  d'argent  uné  chofe 
qu'on  nous  a enlevée.  Ijt.  Redimere. 

Rescatar.  Terme  des  Indes. 
Changer,  échanger,  troquer.  Lat 
Vtrntutare.  i'ommuterre. 

Rkscatar.  Racheter,  fignific en- 
core Exempter,  rédimer  de  faire  ou 
de  fciiflrir  quelque  chofe  qui  donne 
de  la  peine.  Lit.  Redimcrc. 

RElSC.AT.ADü,  DA  , fmi.  pajf.  du 
' verbe  R^catar.  Racheté , ce.  Lat 
Redemptus  , fl , utn. 

KESCATE , / m.  Rachat,  ran- 
' qon  , l'adion  de  délivrer  moyennant 
; certain  prix.  Lit.  Rtdempth , nis. 

KesCATE,  fe  prend  aufli  pour 
, l'argent  qu'il  en  coiitc  pour  le  rachat 
Lat  Redciuptionis  pretium. 

\ R ESC  A TE,  lignifie  .luflj.  Troc, 

échange.  Lat.  Perumtath. 

\ RESCOLDO,  f.  M.  Cendre  chiii- 
^dc,  dans  laquelle  il  relie  quelques 
petites  étincelles  de  feu.  Lat.  C’i»e- 
res  pruuarum  rcliquiis  mixti. 

Rescoldo,  figurément  fignifie. 
Crainte,  fuupqon,  fcrupulc.  Lat  Ti- 
mor. Stifpicio. 

RESCüNTRAR,  v.a.  Compenfer 
(\an$  un  compte  une  partie  par  une 
[ autre.  Lat.  L’ompeufm’e. 

I RESCüNTRADO,  DA, 
du  verbe  Re/coiterar.  Compeufé , wï. 
Lat.  Compenj'vUus , fl,  um. 

I KESCKXBIR , V*  a.  Récrire  , fai- 
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re  réponfc  à une  lettre,  une  rechar- 
ge à celui  qui  n'a  point  fait  de  re- 
ponfe.  Lat.  Rrferibrre. 

RESCRIPTO,  f.  tu.  Rcfcrit,  or- 
dre, mandement  Lat.  Referiptum. 

RESCÜEXTRO  , f.  m.  Compenfa- 
tion  d’une  partie  par  une  autre.  Lat 
. Compcvfaiio. 

RESELLAR , v.  a.  Remarquer  la 
monnoyc,  la  fr.iper  à un  nouveau 
! coin.  Lat.  Iterum  JigiUo  munire. 

KESELLO,  w.  Remarque,  nou- 
velle marque  qu’on  donne  a la  mun- 
noye,  ou  à autre  chofc.  Lat  Itéra- 
ta  ob/r;ri:.uh. 

RESE.MBRAR,  v.  a.  Refemer  , 
fcmer  une  féconde  fois.  Lat  Itcrasà 
ferere. 

RESENTIDISSIMO  , ma  , adu 
m.  ^ f.  fu^trl.  Très  Bché , ée  i très 
indigne  , ec.  Lat  VaidI  iniignatus  , 
vtl  commetus. 

RESENTI>UEKTO,  f.m.  Fente, 
crevafle,  jour,  ouverture  qui  fe  for- 
me dans  une  chofe  qui  menace  rui- 
ne. Lat  Rima.  Fijura^  «e. 

Resenttmiknto.  RcflTcntiment 
qu'on  conferve  d'une  injure , d'une 
f)ffenfe.  Lat.  Dolm- , ris.  Aniwi  exacer- 
hath , nis, 

RESENTIRSE,  v.  r.  S’entr’ouvrir, 
fc  fendre , s’ébouler , menacer  ruine. 
Lat  Findi.  Rintus  agere. 

Resentirse,  fièrement.  Se ref- 
fentir  , témoigner  du  rcflcntJment 
d’une  injure , d’une  offenfe.  Lat.  Sub- 
irafei.  Exactrhari. 

RESENTIDO  , DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Refentirfe^  Entr’ouvert,  te.  L. 
Fijus.  Subiratus.  Ex.icerbatus. 

RESE5îA  , f.  f.  Montre  , revue 
qii’on  fait  des  troupes.  Lat  JriUtum 
rteenfio. 

RESERVA,  //.  Réferve  , garde 
pour  le  befoin  , provihon.  Lat.  Rc- 
Jfrtmtio.  Repe^itio, 

RESERVA.  Réferve,  exception.  L 
Exctpth. 

Réserva.  Réferve,  fc  dit  fiçu- 
rcmcnt  çii  chcifes  morales , & fignihc* 
Pudeur , retenue , prudence.  L Pris- 
dentia.  Cautela. 

RESERVACION , / /.  L’avion  de 
réferver.  Lit  Rcferx>atio. 

RESERVAR  , v.a.  Réferver,  gar- 
der, ménager  pour  le  befoiu.  Lat 
Rtfavare. 

Keservar.  Remettre,  différer, 
renvoyer  à un  autre  tems.  Lat  Ri- 
fervare.  Refouere. 

Reservar,  ngnifie  aufli,  Exera- 
ter  , difpcnfer.  Lu.  Excipere.  Exî- 
merr. 

Reservar.  Réferver,  retenir, 
mettre  à part  une  chofe  parmi  plu- 
ficurs  autres  qu'on  dillribuc,  ou  pour 
foi  ou  pour  autrui.  Lat  K^ervare. 

Reservar.  Reftreindre,  limiter 
rufage  d'uue  chofe , ne  pas  la  com- 
muniquer. Lat.  Refirvttre.  Eejîringere. 

0 U O "Re- 
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Reseevak.  Cacher,  taire,  diflî. 
miilcr.  Lit.  Rf^Jfrvare.  Ahfamdfrt, 
Reseevae,  fu;nifieau(fi,  Mettre 
un  Vüüc  ilcv'ant  le  Saint  Sacrement 
cjiij  cft  cxpûfé.  Lat.  Sncratijîmam  Eu. 

i,haYijiiam 

Klseevaese  • V.  r.  Se  conferver, 
fc  ménager  pour  une  autre  occafipn. 
L.it.  Svfe  rtfo'varc. 

Keseevarse.  Se  méfier  de  quel* 
C]trun.  Lat.  Cavnt  ab  aliju'». 

KESERW\DÜ  , DA  , fart,  f<\jf.  du 
verbe  Rcfti'var.  Réferve  , ée.  Lat. 
Rc'crvatui , o , um. 

Keseevado.  Réferve,  çirconfpevi, 
pnulcnt.  Lat.  Çuutus, 

Vajo  rrfrrvado.  Cas  rcfcrvé  i c eft 
celui  dont  il  n'y  a que  le  P.ipe  ou 
rtvèque  qui  puifllnt  abfüudre.  Lat. 
L'afm  reJfrviUus. 

RESFKIAMIEN’TO,  /.  i«.  U mê- 
me que  ^frùunimta, 

RESFRIAR  , t'.  a.  RaRTriichir  , 
mettre  à la  glace  ou  à l’air.  Lat.  Rc- 

Keseejaese,  t».  r.  Sc  refroidir, 
s’enrhumer , fc  morfondre.  Lat.  Fri- 
^ore  ebjhtti. 

Resfeiaese.  Se  refruidir,  fc  ra- 
lentir , agir  avec  moins  d'ardeur.  L. 
Fnii-l'rtrt. 

KESFRIADO,  da  , p«r/.  du 
vcibe  Rtifriar.  Refroidi , ie.  Lat.  Re^ 
frigtratuSy  a,  tntt. 

^ Kesfriaoo  , f.  m.  Maladie  caii- 
féc  par  l’obltniv^ion  des  pores  occa. 
lionnec  par  le  froid.  Lat.  OhJlruHio 
tx  friiort. 

I RE^ KIECER , r.  n.  Sc  rcfroiilir , 
commencer  à faire  froid,  en  parlant 
du  Ums.  C’eft  un  terme  bas  qui  n’cft 
ufité  que  parmi  les  gens  de  la  cam- 
pagne. Lat.  Frigtfctre. 

KESFHIO  y f.  m,  le  même  que 
ReifriaXo^  ou  C«»mmcaceau\jt  de  froid. 
C’ell  un  terme  Uis. 

I KESGUAKD.AK , t».  o.  Défendre  , 
garantir,  mettre  à couvert.  L.  Pr.e- 
nmnirt.  Drfende.e, 

RescvaROARSE , t’.  r.  Se  garan- 
tir , fe  dcfcmlrc  , fc  mettre  à cou- 
vert. Lat.  r*rt'fre. 

RESGU.ARDADO,  DA,  fart.f<^. 
du  verbe  Rcfgttariar.  Garanti , ic.  L. 
Fftcmunitui  , a , um, 

RESGUAKDO,y^  m.  Soin,  atten- 
tion , vigilance  qu’on  employé  pour 
la  fureté,  la  coedervation d'une  cho- 
fc.  Lat.  Cuuth.  Prétmuniiio, 
Kesguaedo,  fc  prend  auIGpour 
Dé^lc , abri , fureté.  Lat.  Frjnni^ 
ttitio.  SuhfiXiwH, 

Kesguaedo.  Caution,  garantie, 
fureté  qu'on  donne  pour  l'acquitte- 
ment  d’une  dette  &c.  Lat  Cautio, 
RESIDENCLA  , f,  f.  RéfiJcnce, 
domictic,  demeure  fixe  & cubliecn 
un  lieu.  Lat.  Manjiù^  uit, 
Rlsioencia.  kéfuicncc  , fc  dit 
de  l'elpaev  d'un  an  plus  ou  moias , 
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Î|u*nn  Bénéficier  doit  demeurer  fur 
on  Bénéfice  pour  le  dcHcrvir.  Lat. 
R^Xenth. 

Kesidencia  , fe  dit  du  compte 
qu’un  Juge  hit  rendre  à un  autre  , 
ou  à un  employé,  de  radminiftration 
de  ù Charge.  L.  Ratio.  Inquiùth^  nis. 

Residencia.  Kéfidenccy  emploi 
de  Kéfident  d'un  Roi  auprès  d'un 
petit  Souverain  , ou  d'une  Képiibli- 
que.  Lat.  Muntu  rr|/i  Froematorii 
qy/dur. 

Residen'Cia.  On  appelle  ainfi 
chcE  les  jefuites  une  mailon  qui  n’eft 
ni  M.iifbn  ProLITc , ni  Collège  , ni 
Ferme,  ni  mailuu  de  camp.igne.  L. 
Rcjlàfntia. 

KESIDHNCIAR  , v.  o.  F;iire  ren- 
dre compte  à quelqu'un  de  l'admini- 
ftration  de  fa  Chaigc.  Il  fe  dit  par 
extenfion  de  tout  autre  compte  qu’on 
fait  rendre.  Lat.  RatUntm  ftttrr.  Jn- 
quirtrt. 

KESIDENCIADO , da  , p*irf.  pq/E 
du  verbe  Rtjidenciar.  Celui  ^ qui 
l’on  a fait  rendre  compte  de  fon  ad- 
miniftratiou.  Lat.  Jnquijttus.  Pcrquijî- 
tus  y a ^ um. 

RESIDIR  , V.  tt.  Réfidcr , être  do- 
micilié en  quelque  lieu , y faire  fa 
demeure  ordinaire.  Lat.  Cotmnorari. 

Residib.  Ktfider,  fe  dit  auffi  fi- 
giiremcnt  en  chofes  morales  , Üi,  îi- 
gnitic  Etre  , appartenir.  Lat.  Ftnts 
aliqtiein  cjje. 

RESIDENTE , fart.  <]ii  verbe 
RrJiJir.  kéfid.int,  te;  quirétide,  qui 
fait  fa  ilcmcure  artiiellc  en  un  lieu. 
Lat.  iHCoIa.  Cornmoram, 

Residente.  Kcfuicnl,  celui  qui 
fait  les  .iffaires  d’un  Koi  auprès  d’une 
République.  Lit.  Rfgius  frociu-ator 
aJ/-Auus. 

RESIDUO  y f.  tn.  Réfidu,  rcAc  , 
reliquat.  I.at.  Rijuluum. 

RESIGNA,  /.  / le  même  que 

Rejignacioü. 

KESIGNACION,  / / Rèr.gna. 
tion , dcmilfion  volontaire  d’une  Char- 
ge ou  irmi  Bénéfice  en  faveur  d’un 
autre.  Lat.  Ri^sgnatio. 

RëSIGNACION.  Réfignation  , dé- 
férence , entière  foumiffion  , aban- 
donnemciit  volontaire  qu’on  fait  de 
loi- même  à la  diferétion  d'autrui. 
Lat.  Rc/t([natio , nis, 

KESIGNAR  , V.  a,  RéCgncr  , fe 
démettre  d’une  Charge  ou  d’un  Béac- 
Hce.  Lat.  Re/ignarr. 

Resignar&e,  t*.  r.  Sc  réfigner, 
s’abandonner  à la  volonté,  à U dif- 
c^'tion  d'autrui.  Lat.  Se  det’oz'ere. 
Foluntati  aUcrius  Je  tradere. 

RESIGNANTE , f\irt.  aeV.  du  ver- 
be Rejignar.  Réfignanl,  te  ; qui  fc 
démet  d’une  charge,  d'im  Béntficc. 
Lat.  RcSgnam, 

KESICiNADO  , da  , fart.pajJ.  du 
verbe  R'J^piar.  Rcligné  , çç.  Lat.  Rc. 
J^mtus , a , «1^» 
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RESpîA  , /.  /,  Réfinc  , matière 
huileufe  qui  coule  de  foi -meme  ou 
par  incifion,  du  pin  , du  fapin  , & 
de  quelques  autres  arbres.  Lat.  R^J. 
na , if. 

KESINOSO  , SA  , aàj.  m,  ^ /, 
Réfmctix,  eufe;  qui  contient  de  U 
réfme.  Lat.  Rr^nofusy  a,  um, 

RESISTENCIA, /./.  Réfilhncc , 
aélion  par  laqueUe  on  réfific.  L.  Rt. 
Jijlentia.  Refugnuntia. 

KESISTERO , / m.  C’eft  le  tenu 
depuis  midi  jufqu'à  deux  heures  en 
Eté  , qui  cft  celui  où  le  Soleil  eft 
ilans  fa  plus  grande  force.  Lat.  Sois 
nftus. 

Kesisteeo.  Chaleur  qu’occafion- 
nc  la  réverbération  du  Soleil.  Lat 
.S'yiii  rtfera<jjù) , ntTrbtTiUio  urms. 

KESIS  liDERO,  /.  w.  le  même 
que  Rejiiieio, 

KESISTIR  , V.  n.  Réfifter  , s'op- 
pofer  à l'ailion  , à la  violence  de 
quelque  chofe  , s'en  défendre.  Lat 
kfjijitrc.  (Rifîjltre. 

Resistib.  Réfifter  à quelqu’un, 

I le  coutiedire.  Lat.  RrjiJlne.  Rcft^a- 

\ 

j Resistib.  Tolerer  , fupporter , 

I endurer  , foufirir.  Lat.  Ferre.  JvU» 
rare. 

RES.MA  , /.  /.  Rame  de  p.apier  , 
qui  cft  |H)ur  l'ordinaire  de  vingt  mains. 
Lat.  Chartarum  quinge^ttenariant. 

\ RESOL  , / w.  Keverberatioo  du 
Soleil.  Lat.  Rn  erberaiio  Solii. 

RESOLLAK  , v,  n.  Kclpirer  avec 
bruit.  Lat.  Spirare. 

Resullar  , lignifie  aulfi  Parler. 
On  l'employé  ordinairement  dans  un 
fens  ncg.itir,  & l'on  dit;  -Vo  nfiMa. 

I Lat.  éUuiire.  Jlujare. 
j Resollar.  Rcfpircr , prendre, 

I avoir  quelque  relâche  apres  de  grands 
travaux , de  grandes  peines , loit  de 
cor^u , foit  d’efprit  Lat.  Aaimum  ^ 
xare.  Tande>n  rr/pirare. 

RifüÜiW  per  ia  heridst.  ExprcfCûn, 
qui  outre  le  fens  propre  , lignifie  au 
figuré , Dire  ce  qu’on  pcufc.  L.  J3> 
lcreut  vd  cFenJîontm  expixcart. 

RESÜLUCION , Rcfolotion, 
adion  par  laquelle  on  fe  refout  Lat. 
Refclhtio.  Cunjiliuw. 

Resolucion.  Réfolutios  , figni- 
fic  aufii  Fermeté , courage , valeur , 
force.  Lat.  Fortituào,  Aaim^tas.  Ma. 
gnaniwitas. 

Resolucion.  Refointion  , décî- 
Üon , iéntiment  Lat  Sdush. 

Resolucion.  Réfoliition,  enter, 
mev  de  Mcdecüie  , Diftipation  ou 
évaporation  des  humeurs  par  les  po> 
rcs , par  la  tr.ialpiratioa  iiiTeafiblc, 
ou  par  telle  autre  voye.  Lat.  Refo^ 
luth. 

KESOLUClON.RcfolutioU  des  corps 
dans  leurs  principes,  leur  rédudion, 
leur  diflbiution.  Lat.  Ref.,luiio. 

KES0tlXlO^.  KéfolnUan,  ié  prend 
ÏW 
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pour  Hafilieffl* , francinfc  * liberté 
avec  hqucllc  on  iHc  ce  qu'on  pciifc. 
Lîlt.  /Jhertas.  Expfditi<>, 

RESOLUTAMENTE,  adv.  Réfo- 
luracnt  t alifolument.  Ou  dit  aiijour- 
d’hui  RfjhfhatMrittf.  Lat.  Rtfolutivi. 

RESüLUTlSSIMO  » ma  , adj.  m. 
^ /•  Très  rèfolu,  uc  j très 

détermine,  et.  Ijit.  R(f<^tti^mus , 
um. 

RRSOLl’TIVO,  VA , a4j.  m.  &j*/ 
RéfulutiF,  ive;  qui  a la  vertu  de  ré> 
foudre,  de  dilTipcrlcs  humeurs,  d'a- 
mollir les  duretés  , & de  (aire  éva- 
cuer les  humeurs  par  les  porcs.  Lat. 
R(/eluiivut , il , ujtt. 

Resûlutivo,  G^ifîeauin  la  der- 
nière raifon  , la  Jemiérc  rè^lc  ou 
principe  fur  lequel  une  chofecfl  fon- 
dée. C’cfl  un  terme  dogmatique.  Lat. 
Rtj'ûUui'îmm. 

RESOLUTO,  ta  , aij.  m.  ^ f. 
le  même  que  RtfucUo.  \ 

RESOLVER  , V.  H.  Réfuudre , con- 
clurre  après  avoir  délibéré.  Lit.  Rc~ 
fjlvtre.  Delibrrare.  Darrntre. 

Resolver.  Réduire  ce  qu'on  a 
dit  , le  renfermer  en  ncu  de  paro- 
les , réfumer , récapituler.  Lat.  Re- 
fuMtre. 

Resolver.  Réfotidrc  , expliquer 
une  difHculté,  décider  une  qucRion. 
Lat.  SoU*tre. 

Resolver.  Réfoudre,  réduire  un 
corps  en  fes  plus  petites  parties.  Lat 
Rffolvtrt. 

Resolverse,  V.  r.  Se  réfoudre, 
fc  déterminer  à faire  ou  à dire  quel- 
que chofe.  Lat.  Apud  fe  Jlatuere. 

Resolverse.  Se  réfoudre,  en  ter- 
mes de  Phyfique&  de  Médecine,  Se 
difliper  , s’évaporer  , fc  réduire  en 
très  petites  parties.  Lat.  dWv/.  Jîe/ê/- 
l'i.  Dijfolvi. 

Resolverse.  Se  réduire  , être 
compris.  I.at  SeM. 

RE.SUELTO  , TA  , part.  pa^.  du 
verbe  R^dver.  Réfolii , uc.  Lat.  Rc> 
fohitus.  Soiuius.  Dfiihtruluf.  Exhalutut , 

« , ton. 

Resuelto.  Réfolii,  brave,  har- 
di , déterminé  , qui  ne  craint  aucun 
danger.  Lat.  Animofui.  Andax. 

ResüEI.TO.  Prompt  , expéditif. 
C'elV  un  Hifpanifme.  Lat.  Expriittts , 
a f uni. 

RESONACION  , / /.  Son  produit 
par  répcrcuÛfton.  Lat  Sentu  repefeu^ 
tietu. 

RESONANCIA , /. /.  le  même  que 
Re/enaciou. 

ResonaNCIA  , en  termes  de  Poé- 
fie  , le  même  que  Confottancta. 

RESONAR , n.  Réfonuer  , re- 
tentir , rendre  un  fou , un  bruit  écla- 
tant. Lat.  Rf/bnare. 

RESONANTE,  fart.aÜ.  du  verbe 
Refanar.  Rcfonuaot , te  i qui  rend  un 
Iba.  Lat  Rffommi. 

RESOPLAR,  V,  a.  Rcfpircr,  foo- 


fler  continuellement  ou  avec  force. 
Lat.  Rtfiart.  Cràno  rrfpirare. 

RESOPLIDO,  f.  in,  Refpiration 
forte  & continué.  Lat.  Rrjîatus , ùs. 

RESOPLO  t f.tn.  le  même  que  Re~ 
foplido. 

RESPALDAR.  Voyei  Rf^UUr. 

Respaldar,  V.  fl.* Endorter,  écri- 
re fur  le  dus  d'une  obligation , d'une 
lettre  de  change,  d'un  mandement, 
&c.  un  ordre,  une  quittance.  Lat 
A tergo  Mfl/mr. 

RespaldarSE  , r.  r.  Sc  panchcr, 
ou  s'incliner  fur  fon  fiégc , fe  jetter 
en  arrière.  Lat  Se  ttfupinart. 

RESPALDADO  , da  , part,  paffl 
du  verbe  Refpaldar.  EndoHc , éc  , 
apuié,  ée  fur  le  dos.  Lat  A tergo  no^ 
total.  Re/upiiiatus , fl , uin. 

RESPALDO  , / m.  Le  revers  d’une 
feuille  de  papier,  ou  d’un  feuillet, 
le  verfo.  Lat  Charité  teigum. 

Respaldo.  Note,  marque,  en- 
doHcmcnt.  Lat.  A tergo  uotatio. 

Respaldo,  fe  dit  pour  Re/foU 
dar.  On  dit,  £i  re/paJdo  de  U Jilia^ 
le  dolTier  de  la  chaife.  Lat.  Tergum. 

RESPECTlVAMENTE.fldt/.  Red 
peclivement,  d'une  manière  rcfpcÛi- 
ve.  Lat.  Rtjpféiivi.  Comparati. 

RESPECnVO,  va  , adj.m. 
Refpeâif , ive , qui  convient  particu- 
liérement à quelqu'un-  Lat.  RefpeiVt- 
vus , fl , ton. 

RESPECTO , / tn.  Rapport , ré* 
iation  , proportion  d'une  chofe  à une 
autre.  Lat  Rcfpeélus , m,  \ 

Respecto  , s’cmpIoye  fouvent 
comme  adverbe , & lignifie  Eu  égard,  | 
en  comparaifon , à proportion.  Lat 
Irout. 

RESPETABLE  , a^j.  d'une  term. 
RefpeéUblc,  digne  de  vénération  & 
de  rerpccl.  Lat  l’enerabiUs.  Reveren^ 
tia 

RESPETAR , V.  a.  Rcfpcdter,  por- 
ter du  refpeék,  avoir  des  égards  pour 
quelqu'un  ou  pour  certaines  chofes. 
Lat.  Revereri.  f^eiterari. 

KESPETADO,  da,  pxrt.pajfi  du 
verbe  Rtfpftar.  Rcfpcfté,  ce.  Lat 
Reveritus.  l*encratut , a , ton. 

RESPETO,  /.  w.  RcfpcA,  déff 
rencc , honneur , foumilÈon , conli- 
dération  , égard.  Lat.  Reverenth , a. 

Respeto,  en  jargon,  une  Epée. 
Lat.  Enjis. 

De  refpeto.  adv.  "Par  oRentatioii. 
Lat.  Pro  ojlentatione, 

Ejiitr  de  rtfpeto.  Etre  de  compli- 
ment, de  cérémonie.  Lat.  Ad  ritùi 
fortnulain  ejîr. 

RESPETOSAMENTE,  adv.  Rcf- 
pechiciifement  Lat  Reverenter.  0h~ 
jtquhsK 

RESPETOSO,  SA,  adj.  m.  y/. 
Refpcétablc.  Lit  Reverendus.  P'etK^ 
rabwtdui , a , um. 

Respetoso.  Rcfpeftucux  , enfe , 
foiunis , plein  de  rcfpc<^  Lat  0^/rr- 


tfmf  Kevet-em. 

RESPETUOSAMENTE  : le  me- 
me Qlie  Refpetofamente. 

RÈSPETUOSO , SA  : le  même  que 
Rcfpetofo. 

RESPIGADERA,  /./  Glancufe. 
Lat  Spicilega^  re. 

RESPIGADOR  , / m.  Glaneur. 
Lat.  Sptàkgui. 

RESPIGAR , V.  fl.  Glaner.  Lit 
Spii'as  legere. 

RESPIGON,  f.  m.  Envie,  petit 
morceau  de  peau  qui  fe  détache  vers 
U racine  des  ongles.  Lat  Redu* 

via^  ée, 

RESPINGAR , V.  n.  Regimber , 
nier  des  pieds  de  derrière  en  hen- 
niirant,  fe  dit  d’un  cheval  &c.  Lat 
Recaldtrare. 

Respingak.  Regimber  , fe  dit 
au  figuré  des  hommes  qui  réliftent, 
qui  le  foulévcnt , qui  ne  veulent 
pas  obéir.  Lat.  Recalcitrere. 

RESPINGO  , /.  m.  Ruade  , re- 
gimbement.  Lat  Calcitratio. 

Respingo,  fc  dit  figurément  de 
U répugnance , de  la  mauvaife  humeur 
qu’un  homme  témoigne  lorfqu’on  lui 
commande  quelque  chofe  qui  lui  dé- 
plaît. Lat.  indignatio^  nis, 

RESPI  ACION,/./.  Refpiration. 
Lat.  Anima.  Spiritui. 

RESPIRADERO  , / m.  Canal  de 
la  refpiration,  foupirail.  Lat.  Spira- 
ctiUmt.  Spirameti. 

RESPIRAR,  v.n.  Refpirer,  atti- 
rer ou  potilTcr  l’air  par  le  mouve- 
ment des  poumons.  Lat  Spirare.  Rt- 
fpirare, 

I Respieae.  Refpirer,  figurément 
j Ggnific  , Prendre  quelque  relâche 
apres  Je  grands  travaux , fc  rqiofcr, 
fortir  de  la  géuc.  Lat.  Refpxrare. 

Respiiax,  joint  avec  la  prepo- 
lition  Co«,  lignifie.  Se  recréer,  feré- 
jouir.  Lat.  Animum  taxare. 

Respibar.  Exhaler,  poulTcr,  ré* 
pandre  quelque  odeur.  L.it  Spirare, 

Respira  B,  fc  dit  auQi  pour 
blar , Parler.  On  l’cmployc  fouvent 
dans  un  fens  négatif,  & l'on  dit, 
Ftilano  no  refpire^  Tel  ilc  dit  pas  le 
mot  Lat  JÎutire. 

Refpirar  par  la  boca  à por  la  voz  de 
otra.  Ne  refpirer  que  par  autrui , lui 
être  entièrement  fournis , ne  faire  que 
cc  qu’il  veut  Lat.  Alieni  jm  h tjfe, 

Ko  tener  por  dmde  rtfpirar.  Exprcf* 
don  figurée.  Ne  favoir  que  répondre 
aux  reproches  qn'on  nous  fait  Lat, 
Rtfpcndet  e neqttire. 

Sin  refpirar.  Faqon  adv.  Sans  re- 
lâche. Lat  Continua  Uthere. 

RESPLANDECENCIA,//.  Lueur, 
éclat,  fplendeur,  lumière  que  répamt 
un  corps.  Lat  ^Unior.  Fuigur. 

Resplandecencia,  figurément, 
Gloire , réputation , renommée.  Lat* 
Kitor.  Splendcr. 

RESPLANDECER  , V.  n.  Luire, 
Ooo  s briller, 


lit  r;oosIe 
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briller,  jetter  de  la  lamlc're.  Lat. 
Kt/l'Un.fert.  Mi-Me. 

kr.spLANDEcr» , fc  dit  par  cx- 
tcnriun,  des  choies  qui  brillent,  qui 
rcluiiint  par  la  réflexinn  de  la  lu- 
mière. Lat.  JWcitrt.  AV/ri-r. 

Resplandeci»,  fiijiirèmcnt.  Sur- 
monter , fiirpafler  les  autres.  Lat. 
Sfi  l'ftiUre.  Eif'ulznf. 

KhlSPLANÜEClEKTE,  «/?. 
tUi  vcibe  fie/flaftdci'fr,  KcfplendiîTant, 
te,  <jut  jette  île  l'cclat,  4111  brûle. 
L:it.  SfUnit'us,  Futjiinu 

KESPLANDOR , / »*.  Splcnilcur, 
lueur,  cchc  du  Soleil*  ou  de  qiicU 
qu'iutre  corps  lumüieux.  Lat. 
àcr.  Fuifi^ûw 

Rlsplandoi.  Splendeur,  éclat, 
lumière,  fe  dit  par  extcniion  d‘aii> 
tres  cholei.  Lat.  Nitor.  Fuîfcor. 

ResplandüR,  fî^urcnjcHt,  Répu- 
tation, remnn,  gloire,  ciiime.  Lat. 
ilflcudor,  Nitor. 

Kkiipi.AKOOR , Te  dit  aufTt  d'un 
certain  blanc  dont  les  femmes  fe 
fard'.  .‘Ut.  Lat.  Fui'ut  ititem. 

KESPOXDEN’UA  , /. /.  le  mê- 
me <|uc  CorrfJpMiJUima. 

RESPOSDER,  V.  n.  Répoiitlre  , 
rendre  raifon,  facisfiirc  à la  deman- 
de de  celui  qui  intcrro^'c.  Lit.  iir- 
Jj^oudr.'c, 

Khsro.vDER.  Répondre  abfolu- 
snent , fe  die  des  valets  qui  repli- 
qiicnt  .1  ^curs  maîtres  , qui  rcFulcut 
Je  Elire  ce  qu'ils  leur  commandent 
Lat.  Ktliiciiii'c.  Ohio  ]UT. 

Kespû.noer.  Repondre  , fe  dit 
auRi  des  chofes  inanimées , comme 
de  l’Ecbo.  Lat.  j^ijcaaff, 

Kf-sponder,  ll^uitte  encore  Rap- 
porter , produire;  on  dit  d'une  ter- 
re iu;;rate  & RcrÜc  , qu'elle  ne  le- 
pond  point  aux  fulm  du  L:ibourcur. 
Lat-  ki'Jdfrf. 

Kfspondfr.  Répondre  , le  dit 
aiilû  de  ce  qui  n rclatiu»  , propor- 
tion , ou  fyinétrie  avec  un  autre.  L. 
Mfjp  ittdrrr. 

Responder.  Répondre,  être  cau- 
tion , être  garant.  Lat.  Kf/^>otidcrc, 

KtSPüNDER.  Répondre  , fe  dit 
aufTi  des  chofes  luanimces  lorfiiu'cl* 
les  pcodiiifcnt  reffet  qu'oa  en  attend. 
Lal.  Rcddfrf.  P 

RESPüNDlEN  l'E  , p.o  /.  oc7.  du 
verbe  Rc/fowi»r.  Répondant,  te;  qni 
répond.  Lat.  Rjy}oud<Ttt. 

RESPONDiDO  , DA  , part.  p,}jf, 
du  verbe  Re/poudir.  Rtpondu  , uê. 
Lat.  Rf/poOftf  * fl  « um. 

RESPONDiD.VMENTEq  «R.Avcc 
ccrrcfpunJance , proportion.  Ce  mot 
e(l  peu  ufilé.  Lat.  Æn»à  raiione  vd 

brofwthsc. 

RESPOXDON,  NA,  adj.w.^f. 
Q.ui  répoml  , qui  réplique  toujours, 
lmr<)u'unlui  cummaude  quelque  chem 
fe.  Ohlôcui-Tr, 

RESPONSABLE  ^ udj.  ifuTif  fsrm^ 


IKerponCible , qui  cft  garant , qui  doit 
répondre  de  quelque  tUofe.  Lat.  J^u: 
teartur  ad. 

RESPOKSO  , /.  m.  Répons  qu'on 
dit  pour  les  morts.  Lat.  Re/p^rJU 
rittm , ii. 

RESPOKSORIO  , /.  m.  Répons. 
CcH  une  cfpice  de  Motet  que  le 
Chœur  chante  après  que  le  Lcâcur  a 
chanté  une  leqon  de  Matines.  Lac. 
JÇe/pw/M'fi/w , ii. 

RhSPUESTA , /./.  Réponfc  ; ce 
qu'on  dit  à celui  qui  interroge  \ fo- 
lutiou  d'un  doute,  d'une  dilBciilté, 
d’un  argument.  Lat.  R(/pf>7tJîoy  nh. 

RibPUFsr.v,  fe  dit  par  fimilitu- 
de,  du  bruit,  de  l'éclat  du  fubl  ou 
de  quelqu'autre  arme  d feu.  Lat.  /Va. 
ger , ris. 

Respuesta,  fe  dit  auRi  de  l'E- 
cho. Lat.  Fcho , us. 

RESQLUEBRADüRA  , /. /.  Fente, 
ouverture , crcvaflTe.  Lat.  Rima , <r. 
FiJ^ara  , 4*. 

RE.S(iUEBRAJADURA  , /.  /.  le 
meme  que 

UEîi(|UKBHAJAR,  v.e.  le  même 
que  Rt'Ptifihrar. 

REStiCKBRAJAno  , da,  p.  p. 
du  Verbe  : îe  même  que 

Rritiiithrado. 

RESfiUEBRAJO,/.  m.  le  même 
que  Rc-'ijuchradtira. 

REb|iüEBK  AK , v.  a.  Fendre , cn- 
tr'unvrir  , rompre,  crcvafl'er  , ger- 
cer. Lat.  Fimlrrc. 

RES<iCEBRADO  , PA,  part,p.rf. 
du  verbe  Rfjqudrrar.  Fendu  , ue.  L.i(. 
Fijfus  , a , um, 

KESQUICIO  , /.  m.  L'ouverture 
qu'il  y a entre  le  gond  & h p<irte. 
1!  fe  dit  par  extcniion  de  quclqii'au- 
tre  ouverture  que  ce  foit.  Lat.  Ri^ 

tua , 4*. 

Kes()L'IC10,  fîgnlRe  aufli  Cuver, 
tiire,  jour,  moyen,  expédient.  Lat 
dditus  Inis. 

RESTA  , /. /.  Refte,  réfiJu  , re- 
liquat. Lat.  R'/îduui». 

RF.STABLECER,  v.  a.  Rétablir, 
reparer  iitve  chofe,ou  U remettre  en 
l'état  on  elle  éloit  aiipar.ivaiit,  Lat. 
Ri  lût  Itère.  Rdl'tarare. 

Res  TABLECERSE  , V.  r.  Sc  réta- 
blir , fe  remettre  en  Luitê  , amélio- 
rer ù fortune.  Lat  Rffi:L  litres  re- 
fuutfrif. 

RESTABI.F.CfDO , DA  , pint.  paf. 
du  verbe  Rejluhlci.(r.  Rétabli , ic.  L. 
Rrjhmratus  , a , uw. 

KE.STABLECl.MIENTO,/m.  Ré- 
tnhiitremene , adion  par  laquelle  on 
rétablit,  nu  on  fe  rct  iblit  Lat.  Re//i- 
(utfj.  R'-/?,tjfratio , «/i, 

KESTALLAR,  r.«.  Claquer,  fra. 
per  r.'ur  d'une  manière  .1  faire  quel- 
que bruit  J..it.  Citpiture.  Siri.ifre. 

RESTANAR,  i%  a.  Etancher,  ar- 
rêter ; il  fe  dit  partikUÜ.rciuaU  du 
fuig.  Lat  FUjhgnart. 
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BF.STA55ADO  , DA  , fart.  faf. 
du  verbe  Rrjhhar.  Etanche,  ée;  ar- 
rêté , ce.  Lat.  CJ'ihitus , a , um. 

RESTAKO  , /.  M.  Etofi'e  d'or  ou 
d’argent  fcmblablc  à ce  qu'on  ap- 
pelle Glacé.  Lat  Tda  yêr/ea  auro 
vfl  argenta  texta  ia  glaiiei  Jimiistudi^ 
mm. 

Kestaho,  fe  dit  atiin  pour 

co. 

RESTAR  , V.  a.  SmiOrairc  , re- 
tnaneher  un  petit  nombre  d'un  plus 
gr.aïul,  Lat.  Suhtrtdn-e.  Dtdueere. 

Kfstar,  v.n.  Refter,  demeurer. 
Lat.  Refiiti-e.  SnprreJ'e. 

RESTANTE,  part.  ad.  du  verbe 
Rtjhr.  Rclhnt,  te.  Lat.  Rr/idu.4f  y «, 

UfH. 

RESTADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  AV//ar,  Reftê  , ce.  Lu.  iai- 
tntdus.  Drduciiis  y a y um. 

RKSTAUKACION,  f.  f.  Kc^ïixi- 
ration  , rêtablifTement  d'une  chofe. 
Lit.  Inj}.iuratin.  Rffiitt.'tia  , nis. 

RESTAfRAnOR  , /.  m.  RtRaara- 
leur , qui  a rct-jbli , réparé  quelque 
chofç.  Lat.  la/l.utr.'itar. 

RESTAUR  AK  , r.  e.  Rétablir , re- 
mettre  en  bon  état  , en  fante  , en 
bt>M  ordre.  Lat.  Rc/iiturioe.  Rrjiitatre, 
Rcfi'cere. 

Rts  TA  L' RA  R.  RcîaSlir  , remettre 
dans  le  meme  eut  qu  auparavant.  L 
Rt\'/iiu>trrr.  Rr/H/anf. 

lUCSl  AUKADU , DA,  pare.  paF 
du  verbe  Rej/uurar.  Rcilauré , ée.  1. 
Rr/iama/us.  Rsfikutus.  Refedsu  , a , 
um. 

RLSTAURATn  O , va,  odi.  m. 
^ /.  Qui  a la  vertu  de  rétablir,  de 
réparer  , de  rclhurct.  On  l’employé 
füuvcnt  comme  fublfanttf.  Lit  Cer- 
mharant. 

RESnTL'IR  , P.  a.  Rcifitircr, 
rcudre  à quelqu'un  ce  qu'on  lui  a pris- 
Lat.  Rejhtut.'t. 

RtiSTtruiR.  Remettre  en  ulàge. 
L.it.  Refiituert. 

RESrtTDlR,  fîgniheauBi  Rendre 
la  vigueur  & les  forces  qu'un  aroil 
perdues.  Lat.  RefiUuere. 

Kes ri  ri'iRSL  y v.  r.  Retjunvcr 
dans  l'endroit  qo’ou  avoit  quitte.  L 
Redire. 

RESTITUIDO  , DA  , pm.  paf 
dti  verbe  RejUinir.  KelUtuê , ée.  Lot. 
Rejlit  /ttiS . a y uw. 

KEi TITUTOKIO  , , I A , aJi.K. 
Ê?  f.  Ce  qui  comprend  , ou  ordonne 
la  reftilution.  Lat.  Refiitatmm,  a, 
um. 

RESTO<  r.m.  RcBc,  ce  qui  de- 
meure de  quelque  ebofe.  Lit.  Rrjî* 
ditw».  Rfii‘iifSü». 

Resto.  Refte,  en  termes  de  jm* 
de  Rirard  , cfl  la  fomme  qu'un  joa- 
eur  mit  11  part , <&  qu’il  rilquc  fur 
une  carte.  Lat.  pceuKsx  ak-e  tx^ 
po^tu, 

KiSro,  ftguiaoit  auucfoù  £.\îl, 
boiK 
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bannîfTcment  » priton.  Lat.  Ddtfsih 
in  Cvffn-iij, 

RKSTKICCÏOK , / /.  Relhiaion , 
mcHÜHcadon , limitation.  Lat.  Rffiric» 
$io,  nii. 

Restriccion  mental.  Rcibic- 
tion  mentale  , cfl  une  propofît*on  qui 
étant  prife  félon  les  termes , eft 
fe  ♦ & qui  ilevîcnilroit  vnyc  , fi  elle 
écüit  jointe  à ce  qu’on  rc^aint  J.ms 
fon  ciprît,  Lat.  Rtihicîh  mtt:talst. 

RESTRICTO,  CTA,  «li».  m.  S*/. 
Refiraint,  te/  limite,  éc>  refl'erre, 
ce.  Lat.  Rt^riéiw  , a , ut». 

RESTRISGIR,  v.a.  Rcfirainilrc, 
borner,  limiter,  «tonner  des  bornes. 
Lat.  RfUvin^tre, 

Rl-::.STRINGIDO  , DA  , part.  paf. 
du  verbe  Rrjfritigir.  Refiraint  , te  ; 
bonié  , ée > limité,  ce.  L^ujiejhic- 
tus  , (I  , um. 

RESTRlSlR,  <*.<!.  Reprimer,  ar-  | 
réter , étancher.  Lat.  Sijifi  f.  Coiûbt- 

"•  . j 

RESTRINIDÜ  , DA  , pafi  du  i 
■verbe  Rrflrinir.  Rtprime,  éc  j arre- 
té, éc  i étanché  , ée.  Lat.  CcHbifut , 
a , ton. 

RESUCITADOR, Celui  qui 
reirufcite  , qui  retienne  la  vie  , qui 
ranime,  qut  fait  revivre.  Lat.  Infiuu- 
rator.  Repitrater. 

RESUCITAR  , V.  fl.  Rcmifciter , 
redonner  la  vie.  Lat  Wd  titam  retv- 
care.  Rfju/citarf, 

RESU'CirAR.  RefTufeiter , renou- 
vcllcr  , faire  revivre.  Lat.  StOcstm't. 

Rrv9Citrf. 

Rë&C'CITAR,  V.  n.  Renufeiter, 
rctûuiner  à la  vie.  Lat  Rf/Nrgerr. 
Reviviserrr. 

RES'ucirAR.  Rcirufcitcr  , fe  dit 
hyperboliquement  d’un  malade  qui 
revient  d'une  grande  nuladie.  Lat. 
Cofn>alf/cere. 

RESUCITADO  , da  , ^n.  pajf, 
du  verbe  Rr/ucitar.  RelTulcité  , ée. 
Lat.  /I  Mcrtttit  fujlitatat , <i , um. 

RtsuciTADD.  üifeau.  Voyez  d’à- 
xaio. 

RESUDACION  . / /.  Tranfpira- 
tion , efpcce  de  fiicur,  Lat  Ksj'uÂit- 
tio  , nis. 

RESUDAR  , V.  n.  TranCpircr,  fe 
dit  des  humeurs  qui  fortent  par  les 
porcs  en  forme  de  Tueur  , & qui  ren- 
dent  le  corps  moite.  On  iVmpioyv 
comme  verbe  aelif.  Lat.  Rrfudarr. 

RESUELLO  , f.  tTT.  Rcipirntion, 
haleine  , fuufie  i il  fe  dit  eotmnuué. 
ment  de  Celui  qui  cil  violent  Lit 
Hulitus  , ùf. 

KESVttLO,  en  jargon,  l’Argent 
en  cfpécc.  Lat.  Susnmi , orum.  J'e~ 
eunia  , <r. 

/>wg.i  i fttfta  ei  TtfueUo. 

Attcn.icz  un  peu,  Monficiir,  prenez 
un  peu  «le  patience,  reprenez  halei. 
ne  y ou  «lonncz  le  tcois  de  rcfpircr. 


RESUELTO , fart.  pajf.  Voyez 
Rf/»lirr. 

RESULTA,  /./.  Rebondinement, 
l’aé^ion  de  rebondir  , de  faire  plti- 
fieurs  bonds.  Lat.  Refultatio. 

Résulta.  Réfultat,  fuite,  ce  qui 
réfulce  de  quelque  chofe  , ce  qui  en 
dérive,  ce  qui  en  revient  Lat. Aum- 
fflfl.  FJeSius  fecundano  orient. 

Résulta.  Vacance  d'un  pofiepar 
la  promotion  de  celui  qui  roqfU}>oît 
à un  autre.  Lat.  iilunus  tri  ojicium 
tfttc.ins  ex  prcfnoti{>ne  iUo 

RESULTANCIA  , /. /.  Ce  qui  ré- 
fuite  d'une  chofe.  Lat  Kxitus. 

RESULTAR,  «%  n.  Rejaillir,  re- 
bondir. l at.  Rrfu^are. 

Kesultar.  Kcinitcr,  naitre,s'cn- 
fiiivre  d’im  autre  caruellciucnt  Lat. 
Oriri.  Prot'etiirr. 

Resultar.  Keficr  à faire,  à ar- 
ranger, à pourvoir,  à difpofer.  Lat. 
Rfii>tre  uUqind  Prt>iudrnduot, 

RESCMBRIJNO , yt  w.  Terme  «le 
Fauconnerie  . qui  fe  dit  des  plumes 
du  faucon  qui  font  d'une  couleur 
moyenne  entre  le  roux  & le  noir. 
Lat.  Skhï-ufus  , • , tint. 

RESU M£N  Sommaire,  ahré- 
gé,  précis,  épilogue,  récapitulation. 
Lat.  SuMinasium.  Compendium.  Epiit>- 

*’kKSUiMIDAMENTE  , ».)<-.  Som. 
mairement , en  abrégé  , en  peu  de 
mots.  Lat.  Sumtnatim.  Compendiosi. 

RESUMIR  , V.  fl.  Refuraer  , rc- 
prenitre  (ommairement  un  difeours , 
ou  fa  fubrtance.  L.it.  Refutnere. 

Rf.sumie  , fignifie  nuITi  Déduire, 
conclurre,  refoudre.  Dtducne. 

Kesumir.  Réfumer , en  termes 
d'Ecole  , fe  dit  des  Képondans  qui 
répetent  un  argument  pour  y donner 
eafuitc  une  folutioiL  Lat  Reptterc. 

RESUMIDO , DA,  fart.  p.tj'.  du 
verbe  Ke/nmir.  Kdumé  , ée.  L.  Rt- 
Jwnpius  , a , wn. 

En  rr/umidat  cuenias.  En  un  mot, 
ur  couper  court,  pour  conciufion. 
t.  Tandem.  Breviter. 

RESUN’CiÜN Kccapitulation. 
Lat.  StoHuta  , .r.  , 

RESURGIR,  V.  n.  le  même  que 
Rfita-it.Tr.  Vieux  mot. 

RESURRECCION , /. /.  Réfurrec- 
Hon , réunion  «le  l'amc  avec  le  corps , 
dont  elle  s «toit  feparée  ; retour  à 1a 
vie.  Lat.  Rf/urrretip^  nis. 

Resur&eccion.  Réfiirrccfion,  en 
fens  moi  al.  Recouvrement  de  la  grâ- 
ce qu'on  avoit  perdue.  Lat.  Re/utreK- 
tio. 

RESURTIR,  V.  n.  Rejaillir,  re- 
bondir. Lit  Rcjtlhrc. 

RETABLO , f.  m.  Tableau  , ima- 
ge , ou  repréfentation  de  quelque 
chofe  avec  le  pinceau  & les  coulenrs, 
ou  en  figures  de  rdief.  Lat.  Tuhsiia 
votifs  imaginihui  JrptVfl. 

Ketaëlo.  Rétabli^  oroement  d'Ar- 
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chitcélurc  ou  «le  mcmn'fcn’e  dont  on 
décflrc  les  Autels.  Lat  Onuitm  ar- 
^ttiionici  difpijhus  altstrî. 

Rctahh  de  dueUn.  Tableau  «le  mal- 
heurs , fe  dit  figurément  d'un  hom- 
me fur  qui  l.i  mauvaife  fortune  épui- 
fe  Tes  rigueurs.  Lat  Sptiiucuîum  ho-. 
miKtin't  ntiiertnn. 

RETACAR  , V.  a.  Billarder  , tou« 
cher  fa  bille  deux  fois.  Lat  BaciUo 
tudicnlaria  globinti  bis  /frire. 

RETACÜ  , /.  m.  Fufil  plus  court 
^ plus  léger  que  les  fufils  ordinai- 
re*. Lat.  Sl'lopeti  krevivris  genus. 

Retaco.  Riftoquet,  bâton  recour- 
bé , plus  gros  & plus  court  que  le 
régulier  , q<i  fert  à jouer  de  coup 
fcc  , quand  on  craint  de  billardcr. 
Lat.  Tudicuiiprit  bacilisés  brevior  Pff 
crqjjtnr. 

Retaco,  fe  dit  d’un  homme  tra- 
pu & courtaud.  Lat.  Homo  éiTt’/i  ro- 

tumlufquf. 

RE'î'ADORy/m.  Duellifie,  ce- 
lui qui  en  appelle  un  autre  en  duel, 
on  qui  racciife  de  trahifon.  Lat. 
vocator. 

RETAGÜARDA,  b Retaguah- 
DU  , /.  / Arrière-garde  d'une  ar- 
mée. Lat.  Polirema  aciet. 

RETAHILA,  /./,  File,  îongiiQ 
fuite  de  peribnnes  ou  de  chofes,  prin- 
cipalement de  celles  qui  font  difpiK 
fées  en  droite  ligne.  Lat  Sériés  ^ «, 

RETAJAR  , t*.  fl.  Couper,  tail- 
ler , rogner  tout  au  tour.  Lat  Cir» 
cutncidfTf^  , 

Retajab.  Retailler  fa  plume.  L, 
Dniuo  cuùtmum  acuere. 

Retajab  , fe  «Ut  ordmiiremenl 
pour  Circoncire.  Lat.  Circumeidere. 

RET.'\JADO  , OA  , part.  paj/.  «lu 
verbe  M.-iajar.  Coupé , éc  ; rcutllé , 
ée  i circoncis.  Lat.  Denuo  puiatits, 
Circunrifsfs. 

RETAL  , /.  us.  Retaille,  rognu- 
res. Lat.  J'rgwenta , 

RET.ALLAR  , v.  n.  RepoufTtr  do 
nouveaux  jets  s fe  dit  des  arbres  & 
des  plantes.  Lat.  RepulùiUne. 

RE'I'ALLO  , /.  ut.  le  metne  quq 
Fimpoth  O Renuivo. 

RETAMA,/./.  Genêt,  arbriirtaa 
qui  croit  à h hauteur  de  quatre  ûit 
cinq  coudées.  Lat.  Qtnijia  , .e. 

ÊJiixr  tmi/ando  rétama.  Etre  fâché 
de  ne  pouvoir  obtenir  ce  qu’on  fou, 
haite.  Lût.  Amaritadine  mgi  ^ ertuia-* 
ri. 

RETAM.AL  , f.  m.  Lieu  pl.inté  de 
genêt*.  Lat.  gtmjiis  coit/tus, 

RETAMERA  , /.m.  Lieu  où  l’on 
nmafic  le  genêt , auflj  - bien  que  ce- 
lui où  il  croit.  Lat.  Loeus  tdsi  geftîji4 
coacervatur. 

REl  AMERO,  B A , fli>.  w.  If  /, 
Ciwi  appartient  .vu  gen«  t : comme,  Alao- 
,loH  rrtwfri'fl  , Tirrra  rtSastuera.  Lat, 
eid  zfilfflam  fertisuns. 

KLTAK  , V.  fl.  .Aceufer  un  Gen- 
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tîlhommc  , ou  telle  aittrc  perfoone , 
de  trahifon  auprès  du  Roi  , & s'ob- 
liger à foutenir  ce  qii  on  avance  en 
champ  clos.  Lat  De  frodiiime  afiiâ 

Rx'ftnt  nffeÜttrt. 

Retar.  Défier,  faire  un  appel 
Lat-  Vrovpcare, 

RETADU,  DA,  part,  du  ver- 
be Aceufé  , ée  Je  trahifon. 

Défié  « appelle  en  duel  On  Jifoit 
autrefois  Rtftaio.  Lat.  De  prMione 
oPPellatus.  Rrovecaiys , a , imi. 

RETARDACION  , /.  /.  Retarde- 
ment , délai.  Lat  Aîar,!. 

RETARDAR , v.  a.  Retarder , ar- 
rêter dans  fa  courfe , fufiKiidrc , fai- 
re venir  plus  tard.  Lat.  Returd/ire. 
Jf/oran, 

RETARDADO,  DA  , par/,  pa/ 
du  verbe  Retaniar,  Retardé,  ée.  Lat 
Rt'farditffts  , fl  , ttw.  i 

RETEJAR  , V.  fl.  Recouvrir  le 
toit  d'une  mailon.  Lat  Ttciimt  rç/îrr- 
cire. 

Retejae,  lignifie  aulTi  Rhabiller 
quelqu'un.  Lat  P’ejUs  Jupft- 

dititre. 

RetejaR.  Etre  menace  d'une  pour- 
fuite  pour  dettes , ou  telle  autre  ebo- 
fe  , par  allufion  au  danger  qu'on 
court  lorfquon  palTe  fous  une  mai- 
fon  qu'on  couvre.  Ce  mot  c(l  du  Rile 
^milier.  Lat  FtriadtaH  immintjc  in 
tranjitM. 

KETEJADO  , DA  y pju/.  pii^r  du 
verbe  Rttcjar.  Recouvert , te.  R'ha- 
billé,  ée«  Lat  iSor/u/^  Refaratus,  a, 
um. 

RET^O  t /.  vt.  La  réparation 
^’on  fait  au  toit  d’une  maifon.  Lat 
jTcéii  r^aratio , nis. 

RETÉN  , /.  »M.  Réferve  , garde 
pour  le  befoin  , provüton.  L. 
fi'écparattan.  Stdt/ùiium , il. 

RETENCION,  /. /.  Rétention, 
aâion  de  retenir.  Lat  Retenth , nis. 

ReteNCION.  Aélion  par  laquelle 
on  conferve  l'emploi  qu’on  a , en  paf- 
fant  à un  autre.  Lat  Retentio. 

ReteNCION.  On  appelle  encore  , 
Eînfi  l'a^  par  lequel  le  Roi  fuCpend 
l’exécution  d’une  Bulle  jufqu'à  cc 
qu'il  ait  écrit  au  Pape.  Lat.  Retentio. 

Reteuchn  de  orina.  Rétention  d'u- 
rine ; le  même  que  Supr^^ùm  dt  ari~ 
nm. 

RETENEDOR  , f,  in.  Celui  qui 
retient  Lat.  Retenter,  Tenax. 

RETEKLMIENTO,  /.  m,  le  me- 
me  que  Rctendon. 

RETENEK  , v,  a.  Retenir  ce  qui 
appartient  à autrui.  Lat.  Retiwre, 
Refenci.  Retenir  un  emploi 
qu'on  a en  palTant  à un  autre.  Lat 
Retinere. 

Retenee.  Siifpcndrc  l'exécution 
d'une  Bulle.  Lat  Retinere. 

Rete.'ter  en  et  Retenir  dans 

l’eRomac  , c'cR-à-dirc  , ne  point 
vomir  cc  qu'on  y a.  Lat  Rstincre. 


RETENÎDO  , DA  , part,  paffl  du 
verbe  Retener.  Retenu , uc.  Lat  ^r- 
tentas  , a , uni. 

RETENTAR,  v.  a.  Etre  menacé 
d'une  rechute  , d’un  même  mal  L. 
Iterùm  tnorho  corripi. 

RETENTADO  , DA  , fart.  paf. 
du  verbe  Retentar.  Menace , ée  d’u- 
ne rechute.  Lat.  Iterùm  morho  corre^ 
plus  , a , um. 

REJENTIVA  , /./.  Terme  Dog- 
matique; faculté  rctentive  , ou  qui 
retiqil^  Lat  Retinrndi  faculias. 

Retentiva.  Modération  , rete- 
nue, prudence.  Lat.  Prudentia.  Con^ 
jUinm. 

RETE55IR,  v.  a.  Rctcindrc,  tein- 
dre une  fécondé  fois.  Lat.  Retingere. 
Denuo  inficere. 

Reteûir,  fc  dit  aufli  pour  Reti^ 
hir. 

Retenir  Us  orejas.  Corner.  On  dit 
que  les  urcilies  cornent  h quelqu'un 
quand  il  entend  quelque  chofe  de  def- 
agréable  ou  de  Beheux.  Lat  Aures 
timiire. 

RETEKIDO , DA , part.  fajf.  du 
verbe  Retenir.  Rctcint , te.  Lat  iîe- 
tiniitts.  Denuo  infeHus  , a , uw. 

RETESAMIENTO,  / m.  Caille- 
ment  ; il  fe  dit  de  celui  du  lait  dans 
l'eftumac  d'un  en^nt,  ou  dans  le 
{icin  d'une  femme.  Lat.  Coa^uUtio. 

RETESAR  , V.  a.  Voyca  Atefar  & 
Endurecer. 

RETESADO,  DA,  part.  paJP  du 
verbe  Retefas-.  Caillé  , ée , endurci , 
ie.  Voyez  Blndnreàio. 

RETICENCIA  , /. /.  Réticence, 
figure  de  Rhétorique.  Lat  Reticen- 
tia , te. 

RETIDO,  DA  , iidj.  m.  ^ p,  le 
même  que  Dcrretide.  Cc  mot  a vieil- 
li 

RETINTB  , /,  m.  Second  teint 
qu'on  donne  a une  chofe.  Lat  Itéra- 
ta  tinéfura. 

Reti  N TE  : Ic  même  que  Retintin. 
RETINT! N , /,  m.  Bourdonne- 
ment que  bilTe  dans  les  oreilles  imc 
cloche , ou  tel  autre  corps  ^uc  l’on 
frappe.  L:^  Tiuaitns, 

Retintin.  Ton  de  voix  affeclé 
pour  fe  moquer  de  quelqu'un.  Lat 
l'”ocis  tonus  ejfeciatus, 

RETINIR  , V.  tt.  Tinter  , fe  dit 
du  bruit  que  font  les  métaux  lorl 
qu’on  Frappe  dclTus.  Lat.  Retimire. 

RETIRACION  , /.  /.  Retiration. 
Terme  d'imprimerie  , qui  fe  dit  du 
Cû^  oppofé  à celui  qui  vient  d'étre 
imprimé  , quand  on  le  tire.  Lat.  Se- 
cwidj-  piti'Jnje  typis  ftdsjelfio , nis. 

RETIR ADA,yi/.  Retraite,  aclion 
par  laquelle  on  fe  retire.  Lat  Recff- 
fus.  Receptus,  ûs, 

Retirada.  Retraite  , fe  dit  en 
termes  de  guerre,  d’une  fuite  fiitc 
à dclfein  & avec  adrelTc.  Lat  Rec^- 
fiu,  Reccptiu, 


Retirada.  Retraite,  fe  dit  «y 
corc  d'un  aûle , d'un  lieu  retiré  o(] 
l’on  cft  en  fûreté.  Lat.  Reerptus.  Jt/i'l 
/ttgiuw. 

Ketibada,  fc  dît  aiinTi  des  ref- 
fources  qu'on  fe  mt'uagc  pour  le  bc- 
foin.  Lat  Re/ugium. 

RET1Rj\R,v. O.  Retirer,  écarter, 
éloigner  une  chofe  d'une  autre,  Té- 
ter de  la  place  où  clic  ctoit  Lat 
Amovere.  Removere.  Separare. 

KEfiRAR.  Retirer,  ôter  de  de- 
vant les  yeux  , cacher.  Lat.  Subduee- 
re.  Abjirahrre. 

Retibar.  ChafTcr  quelqu'un , Té- 
loigner , l'obliger  à fe  retirer.  Lat 
Rrjicere.  ReprUere. 

Retirar,  fignifîe  aulTi  RcRiferà 
quelqu’un  une  chofe  dont  il  a befoin. 
Lat  Revoeetre.  Sesnovere.  Stàiucere. 

KetIrar.  Retirer  , en  termes 
d’imprimerie  , tirer  le  côté  oppoîë 
à celui  qu'on  vient  d'imprimer.  Lat 
Secundant  paginam  typis  mandare 
jicere. 

Retirarse,  V.  n.  Sc  retirer, 
s’éloigner  du  commerce  du  monde, 
rompre  avec  quelqu’un.  Lat  Rect- 
dere. 

Retirarse.  Abandonner  une  CO- 
treprife.  Lat  Pedem  rtferre. 

Retirarse.  Sc  retirer,  fc  met- 
tre eu  lieu  de  fûreté.;  Lat  Se  red- 
pere. 

Retirarse.  Se  retirer  dans  Ca 
mailbn , dans  fou  appartement  Lat 
' D-ymusn  fe  recipere. 

Retirarse.  Sc  retirer,  abandon- 
ner un  poife,  une  place  qu'on  occu- 
poit.  Lat  Rrcedere.  Rep‘edi. 

RETIRADO,  DA,  paît.  paf.  dn 
verbe  Retirar  & Retirarfe,  Retiré, 
ée.  Lat.  Amotiu.  Rernotus  ^ a,  ttm. 

Homhre  rctirado.  Homme  retiré, 
ami  de  la  retraite,  & de  la  folitude* 
Lat.  Ilonso  llUtarius. 

fjigar  rctirado.  Lieu  retiré,  éloi- 
gné du  bruit,  du  tumulte-  Lat  Se» 
refus , ùs. 

RETiRO,  /.  m.  Retraite,  aélioa 
par  laquelle  on  fc  retire.  Lat  Reetp» 
tus  , ùs. 

Ketiro.  Retraite  , lieu  retiré, 
demeure  folitaife.  Lat  Secefus,  Se» 
cretus  locus. 

Rktiro.  Recueillement.  Lat  A 
negotfis  abjlraélio  , nis. 

Retiro.  Eloignement  du  commer- 
ce, renoncement  à Tamitié  dequet- 
qu'un.  Lat  A familiaritate  reeyus. 

KETO  , f.  m.  Aceufâtion  Je  tra- 
hifon  qu’un  Gentilhomme  intentoit 
à un  autre  devant  le  Roi , s’obligcairt 
d foutenir  cc  qu'il  avanqoit  en  champ 
clos.  On  difoit  autrefois  Repto.  Lat 
Dt  proditione  appeiiotio  ad  Regem. 

Keto  , fignific  aujourd’hui  un 
Cartel.  Lat.  Ai  pugnasn  vtl  ducUum 
provocatio. 

Klto  , fignlfie  aufli  Menace  : on 
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dît,  EcVar  retcty  Faire  des  menaces. 
Lit.  arum. 

RETÜCAR  , r.  a.  Retoucher  un 
tableau , une  (htue  j mettre  la  der- 
nière main  à quelque  chofe  que  ce 
Ibit.  Lat.  Summam  manutn  iuifonrtt. 
Ferfîcrrc. 

RETOCADO  , DA  ♦ ^art.  paj".  du 
Tcrbc  Retcctt.-.  Retouche,  ée,  peric- 
elionnc , ce.  Lat  Fcrfdlm.  Ferfeü- 
Uüy  a , um. 

RET05sAR,  V.  n.  Rebourgeonner, 
pouder  de  nouveanx  jets  ou  bour- 
geons. L.lt.  Rtfidlulirt. 

R^TohAR  , *fe  dit  par  extenfion 
des  maladies,  furtout  des  boutons , 
des  pufhilcs , qui  viennent  au  vifage. 
Lat 

RETONEC£R,v.  ff.  le  même  que 
Rttohar. 

RETOQUE , f.  m.  Dernière  main 
qu'on  donne  à un  ouvrage:  11  fedit 
au  propre  & au  figuré.  Lat  Ftrft- 
&ii>.  FerpoUth , nis, 

RETORCEDURA,  f.f.  le  même 
que  Rctorcitnicnto.  Ce  dernier  eR  le 
plus  ufjtè. 

RETORCER , v.  a.  Retordre , tor- 
dre une  fccoiidc  Fois.  Lat  RUorque- 
rr. 

Rf.tobcer.  Rétorquer , fc  fervir 
contre  quelqu'un  du  même  argument 
qu'il  a tait.  Lat.  ReUrqurre. 

RETORCIDO  , OA  , pa'f.  du 
verbe  ^f/erc<r.  Retors , retorfe  i ré- 
torqué, èc.  Lat.  Ret<.rtuf.  Cwx/ârt«j, 

il , um. 

KETORCIDO  , /.  w.  Efpêcc  de 
confiture  faite  de  différens  fruits.  L. 
torf/ù'e. 

RETUERTO , ta  , /ecauJ  p.  pajf. 
du  verbe  Rctaru  rr  : le  même  que 
UiTcida. 

RETORCIMIENTO  , / «.  Lac- 
timi  de  retordre  du  fil  , de  la  foye. 
Lat.  Ritorjio^  nii. 

RETORICA.  Voyez  Rhttcrica. 

RETORICO.  Voyez  Ri'turico. 

RETORNAR , v.  ».  Retourner , 
levcnir  au  lieu  d‘où  l'on  étoit  parti. 
Lat.  Redire. 

Ketokkar,  V.  e.  Rendre  la  pa- 
reille , payer  de  retour , rendre , fa- 
Cisfairc,  remettre,  rccompcnfcr.  Lat 
RrRitrtere.  RrJ^tJere.  Remu/ierare. 

Ketornar.  Tourner , faire  tour- 
ner, rouler,  cnvclopcr,  cntortilier, 
iortirc.  Lat.  CvfiUrqune.  Convûh^e. 

RETORN.^DÜ,  DA  i pitjf.  dt\ 
verbe  Retornar.  Retourne  , èe,  refti- 
tuc , èe.  Lat.  Rcffitutui.  Redditut. 

RETORNELO , f.  w.  Refrain , rc- 
prife  qu'on  fait  des  premiers  vers 
d une  chanfon  qu’on  répète  à la  fin 
«lu  couplet.  Lat  Rrprtitio, 

RLTÜRNO,  f.  tn.  Retour,  aèUon 
par  laquelle  on  revient  au  lieu  d'où 
ron  étoit  parti.  Lat.  ReMtut. 

Reforno.  Retour  d'un  bicofait 

jU(.  Jicmmaaiis, 


R E T 

Retorno.  Retour.  On  appelle 
Chevaux  ou  carrofTes  de  retour,  des 
chevaux  ou  carrofics  qui  reviennent 
à vuide,  & dont  on  profite,  pour 
fe  rendre  dans  l’endroit  où  ils  vont, 
à caufe  du  bon  marche.  Lat  fVfa- 
fij  currùs  vet  tqui  vaeuus  reditm, 

Retorno.  Troc,  échange.  Lat 
Fenmetatio.  Cownutath  , «ir. 

RETÜRTA  , /./.  Retortc  , vaif- 
fean  de  Chymie.  Lat. -ffrtorM , 

RETORTERO,/ti».Tournoyement, 
tour  : on  l'employc  ordinairement 
en  forme  d’adverbe  $ Al  reierttroy 
Alentour , autour.  Lat.  In  gyrim  vtr- 
fatio. 

j Anàar  al  retortav  , o #»*a/uT  al  rr- 
ttntero.  Tourner,  mener  <;à  &là,de 
côté  & d’autre.  Lat  /«  pyrwn  vo-- 
fart. 

RETORTIJAR,  V.  a.  Voyez  £»- 
fortijar. 

RETORTIJADO,  da  , pmt.  faf. 
du  verbe  Retoi'tijar.  Voyez  Efuortû 
Jade. 

RETORTIJON  , /.  m.  Rctorde- 
ment , l'aclion  de  retordre.  Lat  Ce»- 
torjio.  Reterjio , »|V. 

Retortijon  de  trîpns.  Trenchée , co- 
lique. Lat.  Tornten , init. 

RETOZADOR  , / ns.  Vif,  petu- 
lant,  remuant  Lat 

RETüZAR , V.  ».  S'agiter , fc  re- 
muer, folâtrer,  bouiUr  , fauter.  II 
fe  dit  particuliérement  du  chien.  L 
/.afeivire.  ExuUare.  Se  volutare. 

RetüZ.ir.  Chatouiller  quelqu’un 
pour  le  foire  rire.  Lat.  Fetulanter 
ccUstdere. 

R(!oz^  cois  el  ver  de.  Etre  extrê- 
mement gai  & content  Lat.  Exul- 
tare.  Il  fe  dit  par  allufion  h la  gaye- 
té  des  animaux  qui  prennent  le  verd. 

Rctozar  h rifa.  Avoir  envie  de  ri- 
re, & tâcher  Je  s'en  retenir.  Lat. 
Ad  rifiiss*  ro»»wot'<Ti. 

KE  roZO,  /.  m.  Saut , bond  que 
fait  un  animal  lorfqu'il  eft  gai  & 
content.  Lat  ExuUatio.  Ls\fcivia.  Fe- 
tuUvstsa.  11  fc  dit  par  extenCon  des 
dèmonilratious  de  joye  qu'on  donne 
en  recevant  une  bonne  nouvelle. 

Retozo.  CarefTe  vive  , jeu , ba- 
dinage indécent  Lat.  Fetulantia,  Fe^ 
tulms  attreiiatioy  vtl  C6iUtJio. 

RETOZOK,  NA,  adj.  m.  ^ f. 
qui  fc  dit  d'une  pcrfoime  qui  badi- 
ne, qui  folâtre  d’une  manière  indé- 
cente. Lat  Li/Wtw,  a,  um.  Fétu- 
lans. 

RETRABAR  , V.  a.  Renouvcllcr 
une  querelle , une  difpute.  Ce  mot 
cR  peu  ufité.  Lit.  Ad  novtan  dijjsdisun 
(Xiitare. 

RETRACCION  . /.  /,  L’aaioii  de 
retirer.  Lat  Rrtraéiso. 

RETRACT ACION  , f.  f.  Rétra- 
êlation  , aéliun  par  laquelle  on  fe 
dédit  de  ce  qu'on  a promis»  délàveu. 
JLat  RftrUUùQ^  «V. 
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RETRACTO,  ù Retbato  ,/ m. 
Terme  de  Pratique.  Retrait , aétiou 
par  laquelle  on  relire  on  héritage 
aliéné.  Lat  Retraélus. 

RETRAHER , v,  a.  Raporter,  rc» 
porter  ça  & là , ramener  , retirer 
une  chofe  vers  foi,  détourner,  tirer 
en  arrière.  Lat.  Retrahere. 

Retrahës,  fignifie  auflî  Eloi- 
gner , diflTuader , détourner  de  foire 
quelque  chofe.  Lat  Ritr<fihe. 

Rf.traher.  Reprocher  en  foce  k 
quelqu'un  une  chofe  dont  il  ne  fe 
louveiioit  plus.  Lat  Densso  olsjicere. 

Retraher.  Rcflemblcr  , être 
fcmblabiç.  On  dit  aulTi  Retraber/e, 
Lat.  Referre.  AMsusilari, 

Retraher.  Terme  de  Pratique, 
qui  iigntfic  Retirer  un  héritage  det 
mains  d'un  acquereur  par  retrait  li« 
gnager.  Lit.  Retrabtre. 

Ketraherse,  V.  r.  Se  retirer  , 
fe  réfugier , fc  mettre  en  lieu  de  fu- 
reté. Lat  C'et\fiigere,  In  tutwn  fe  rre/- 
pere. 

Retraherse.  Se  retirer,  s'en- 
fuir. I.at  Fugere.  Rrtrocedere. 

RETRAHIDO,  OA,  part.pajf.  du 
verbe  Retraber.  Retiré,  ce.  Lat. 
tralius.  Reeeptus , a , unt. 

Rrtrahido,  pris  comme  fubfbn- 
tif , fe  dit  de  celui  qui  s'eft  réfugié 
dans  une  Eglife»  dans  un  endroit 
qui  jouit  du  privilège  de  fraiithife. 
Lat.  ht  tuiusn  receptus. 

KETRAHIAUEOTO  . f.  m.  Re- 
traite, refu|;c,  afilc , lieu  fccret, 
caché,  retire.  Lit.  Recejfus.  Afybss. 

RETRANCA,  f.f.  Courroie  lar- 
ge,  qui  fert  de  batetiil  aux  bêtes  de 
lomme  , même  aux  mulets  de  mon- 
ture. Lat.  Fefhltn» , «e. 

! RETRATADOR  , /.  m.  Peintre 
en  portails.  Lat  Fiiier. 

RETRAT.AR,  r.  a.  Portrairc,  foi- 
re le  portrait  de  quelqu’un.  Lat.  Ef> 
fssgere.  Fingere. 

Retratar  , fignifie au(n  Copier , 
imiter  une  chofe.  Lat  Rtftrre.  /;»/• 
tari. 

Retratar.  Retracer  ce  qu'on 
a avancé.  Lat  Retraiitsre.  Rcvocare, 

Retiatakse  , V.  r.  Scrctraéler. 
fe  dédire  de  ce  qu'on  a dit  ou  Fait, 
j Lat.  Falinadiasn  cancre , reemtare. 

I RETRATADO , da  , part,  pitjf.  du 
verbe  Retr.aar.  Retraélé , ce , imité , 
ée  , portrait , te.  Lat.  Revocatus,  Ff> 
fcius.  Imitatus  , a , um, 

RETRATO  , /.  m.  Portrait , re- 
préfentation  foitc  d'ime  perfonne  telle 
qu'elle  cR  au  naturel.  Lat.  SimiUe 
imago. 

Retrato.  Portrait,  fe  dit  aufis 
de  celui  qu’on  foit  en  vers  d'une  per- 
Tonne,  dont  on  repréfente  fi  bien  le 
cara^érc  Ui  les  traits,  qu'on  la  peut 
aifément  reconnoitre.  Lat.  Defa  iptia 
metrica  aliqsttm  reftrem. 

■ RBTBAro.  Foruait,  (c  dit  au  fi. 

guré, 
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pire,  pour  Fipirc,  réprifcntition. 
Lat.  />«*r^ro , in/f. 

RETKKTA,  / f.  Terme  pris  du 
Françiûs.  Retraite,  qu'on  «hn- 

ne  dans  les  s'illes  Je  'guerre  pour 
ordonner  aux  folJats  & aux  Iwur> 

S rois  Je  fe  retirer  chez  eux.  Lat. 
\c:cptuf , üs. 

RÉ  FRETE,  f.  m.  Cabinet,  ou 
chambre  à coucher.  Lat 

feerttHm.  * 

RE TRIBUCIOX  , /.  /.  Rétribu- 
tioii,  prefent  honnête  qui  tient  lieu 
de  falaire.  I.at.  Kftri&htio^  nis. 

RE TRIBUIR , v.«.  Donner  à quel- 
qu'un U récompenfe,  le  falaire  qu'il 
mérite.  Lat.  Retnbwre. 

RETROCEDER  , v.  «.  Reculer , 
rebroufTer  chemin  , retourner  en  ar- 
riùc.  I.at.  Rrtrcctdcrc. 

KtTBOCEDER.  Rctulcr  , fi^uré- 
ment.  Abandonner  foa  fentlmcnt, 
tergiverfer  , manquer  à l'a  parole. 
Lat  Retroeddere.  Ttrxivtr/ati, 

RETROCESSION,/./.  Rétro^- 
fion  , l'aclion  de  reculer  en  arrière. 
Lat.  Rrtrocejfus.  RetreceJ/ü. 

RETROCESSO  , /.  tu.  le  même 
que  Rarsc^on. 

Retrocesso,  en  termes  de  Mé- 
decine , fe  dit  de  1 aftion  par  laquel- 
le les  humeurs  fe  portent  de  dehors 
en  dedans.  Lat  Ilummum  rcirocef- 
fus. 

RETROGRADACION  , //.  Ré- 
trogradatlon.  Terme  d’Aftronomic.  . 
Adion  par  laquelle  une  planète  ré- 
trograde. Lat.  A’rtrcÿ'ruiia/w , nis. 

RETROGRADAR,f.».  Rétrogra- 
der. Terme  d'Aftronomic,  Marcher, 
fe  mouvoir  en  arrière,  & contre  l'or- 
dre naturel.  Lat  Rctrc%rtài. 

RETROGRADÛ  , da  , adj.  nt. 
^ f.  Kétrograile,  fe  dit  d'un  mou- 
vement apparent  des  Planètes  qui 
femblcnt  aller  contre  l'ordre  des  fi- 
gnes.  Lat.  R(tro%y,iius , 41  » um. 

Rf:  r&OGKAOO.  Terme  peu  ufité. 
Rétrograde,  qui  marche  en  arrière, 
à reculons.  Lar.  Retïoçnidus. 

KETROKAK , r.  M.  Recommencer 
à tonner  après  que  l’orage  cft  paîTé. 
Lat.  Atj/w  tonare. 

RETROTRACCION  , //.  Adion 
par  laquelle  on  fuppofe  qu'une  chofe 
cil  aniiriciire  au  icms  où  elle  s’dl 
Laite.  C’dl  un  terme  de  Jiirifprudcn- 
«.  L.at.  RrtvctracUo.,  nis. 

RETUOTRAHER,  v.  a.  Rappor- 
ter  au  temps  préfent  ce  qui  s'eft  fait 
par  le  palTe,  eu  égard  à Veffet  Lat 
Rctfotrtà'^ye. 

RETKOTRAHIDO  , OA  , par/. 
fof.  du  verbe  Ritrotrahrr.  Ce  qu’on 
ûippofe  être  arrivé  dans  un  tems  an- 
térieur à celui  où  la  chofe  s'cR  ef- 
fedivcmcnt  palTec.  Lat  Relrotracius  ^ 
«,  uin. 

RETROVENDEKDO.  Remeré. 
Contrat  acceÜbirc  à celui  il'acha:  éi; 


de  vente,  par  lequel  l'acheteur  s’ob- 
lige de  rendre  au  vendeur  pour  le 
meme  prix  & dans  le  tems  dont  on 
cil  convenu , la  marchandife  , ou 
l'effet  qu'il  a acheté.  Lat.  Paiiumàt 
retrtn'fnâtndo. 

RETROVENDER,  v.  a.  Terme 
de  Jurirprudcncc.  Revendre  au  ven- 
deur  ce  qu'on  a acheté  de  lui  pour 
le  m-.-mc  prix.  Lat  RttTovmderc. 

RETROVENDICION  , / /.  Ter- 
me  de  Jurirpnidence.  L’adion  de  re- 
vendre à quelqu'un  cc  qu'on  lui  a 
acheté  pour  le  même  prix  & dans  le 
tems  convenu.  L.  RttrwenÜtio , nis. 

RETRUCAR , v.  n.  en  ttrmes  de 
jeu  de  billard  , fe  dit  d'une  bille  qui 
vient  refraper  celle  qui  l'a  Frapcc 
après  avoir  domié  contre  la  bande. 
Lat  Rf^frcutiTc  gluhusn  su  aîiei’um  i» 
luito  tudicsilàiri. 

KerRUCAR.  Terme  de  jeu  de 
cartes.  Envier,  faire  des  envies, en- 
chérir fur  quelqu'un.  Lat  /un^um 
centrj  im’iturr.  Pignus  l:tJi  augerr.  1 

RETRÜCO , / m.  Terme  de  jeu  | 
de  billard.  Contrecoup,  coup  que  la  , 
bille  apres  avoir  touché  U bande 
vient  donner  à celle  qui  l'a  Frapcc. 
Lat.  GIM  in  globum  rtf^rcuffio. 

RETRUECANO,/  »w.  Jeude  mots. 
Lat  V^utn  iHVtrJiQ , nis. 

RETRUQUE,  / m.  Paroli.  Ter- 
me  de  jeu.  Le  double  de  cc  qu’on 
a joué  la  première  Fois.  Lat.  ItcrMu 
ptÿxwath. 

RKTUERTO,  ta,  fart.  faf.  du 
verbe  Rriorctr. 

RETULAR.  Vovez  Rotukr. 

RETU  LO.  Voyez  Rotuh. 

RETU.MB.AR , v.n.  Retentir,  rc- 
fonner  , Faire  un  bruit  éclatant  qui 
remplit  un  lieu.  Lat  Rehoart.  Rdjh^ 
nnre. 

RETOMBANTE,  part.  aii.  du 
verbe  Rrtumiar.  RctencilTant , ante. 
Lat.  Reboans.  Rrfmans. 

Retumbante,  ledit  par  exten- 
Gon  d'une  voix  fonorc  & éclatante. 
Lat.  Rtfonms. 

RETU.MBO , / m.  Echo  , reten- 
tiUemeut,  redoublement  ou  réflexitm 
de  fou , bruit , fon  rendu  , renvoyé 
avec  éclat.  Lat.  St^ni  rtftrcuj/io , uit. 

REUMA.  Voyez  Rhtum.t. 

KKÜ.M.\T1C0.  Vovez  Rheumatko. 

KEUMATISMO.  Voyez  Rhuma^ 
tifmc. 

REUNION,//.  Réunion , nélion 
par  laquelle  on  réunit , on  rejoint 
une  chofe  à celle  dmit  elle  ctoit  fe- 
parce.  Lat.  Ittraia  eW  nova  utsk. 

REUNIR , Réunir,  rejoindre, 
remettre  cnfemble  ce  qui  avoit  été 
féparé  & dcfimi.  Lat  heritn*  wtire 
vd  cofulare. 

RKUNIDO  , DA  , fart.  faf.  du 
verbe  Rtunir.  Réuni  , îc  > rejoint , 
le.  Lat unitus^  ccfuktus^  a, 
uns. 


REVALroACION  , / / Ratifica- 
tion  , confirmation  d’une  chofe.  Lat 
Rrvaîidutio,  Vniifrntath, 

REVALID.'XK,  v.a.  Ratifier,  con- 
firmer. Lat.  Rfvnüàart.  Confnuctrt. 
Dckuô  ristum  fttetre. 


Revalidarse,  v.  r.  Se  faire 
recevoir , approuver  dans  une  Facul- 
té, dans  un  Tribtuial  fiipéricur,  l'é- 
tant dans  un  inférieur.  Lat  Drnui 


offrohitrî. 

KEV.'^LIDADO  , da  , fart.  fa^. 
du  verbe  Rn'oîidar.  Ratifié,  ce/  corj- 
firmé,  ée.  Lat  Rcvaiidatns.  i'onfr- 
matus,  Dtnuo  afftebutus,  a,  usn. 

REVELADOR  , / m.  Celui  qui  ré- 
vèle. Lat.  Kn'dator  , is. 

REVELACION,  / /.  Révélarion  , 
aéliun  par  laquelle  on  tltclarc , on 
rend  publique  une  chofe  cachée.  On 
le  dit  par  excellente  de  celles  qtte 
Dieu  a faites  à l'EçHfe,  à fes  Pro- 
phètes, h Tes  Saints.  Lat  Rcvelatio, 
nis. 

REVELAR  , V.  a.  Révéler  , dé- 
couvrir quelque  chofe  de  fecret  , le 
rendre  publie.  Il  fe-dit  par  cxcelleuce 
de  ce  que  Dieu  découvre  a fes  Servi- 
teurs touchant  l'avenir.  Lat.  R^*tr• 
kre. 

REVELADO , da  , fart.  pajT.  da 
verbe  ReveUr.  Révélé , ce.  Lat  Re- 
ivlatus  , a , wn. 

RKVENDEDOR m.  Revendeur, 
celui  qui  fait  métier  de  revendre. 
Brocanteur.  Lat  Profola,  rf. 

RKVENDER  , v.  a.  Revendre  , 
vendre  en  détntl.  Lat  Rrve.tdm. 
Jlanganiiarr. 

RÉVENDIDO,  DA  , fart.fajf.  du 
' verbe  Revendtr.  Revendu,  ué.  Lat 
/tPTHrn  vfnJitus  , a , um. 

REVENIRSE,  v.r.  Sedeirécbcr, 
fv  confumer  peu  à pen  , diminaer. 
Lat.  Coutrahi.  Coarciari. 

Revemrse,  en  parlant  des  con- 
fitures & des  liqueurs  , Se  tourner, 
s’aigrir.  Lat.  yfcüivre. 

Revenikse,  figitréraent.  Reve- 
nir d'une  prévention  qu'on  avoit  fur 
une  chofe , & que  Ton  foutenoit 
avec  opiniâtreté.  Lat  frtcccncrfté 
cfiniottr  rftedtrt. 

REVENIDO,  DA  , fart.  faf.  da 
verbe  Dedeebé,  ée;  aig  i, 

ie.  Lat.  Cotttraclus.  Ccardaius,  dci» 
dus,  a,  um. 

REVENTA,//.  Revente,  vente 
réitérée.  Lat.  Ittrata  wtditio. 

REVENTADERü,  / w.  Apreté, 
difitciilté  d’un  lieu  qui  fiiit  qu’on  a 
de  la  peine  à gravir  dcITus.  Lat  CU- 
vus  arduus. 

Keventadbro.  Travail  rude  S^ 
accablant.  Lat.  Iwfrohus  lah^r, 
KEVENTAR  , v.  ».  Crever  , fe 
rompre,  s'ouvrir.  11  fe  dit  descho- 
fes  qui  conderutent  uue  matière  qui 
fùit  effort  pour  fortir.  Lat  Difrum- 
fi.  Ruinfi.  Creftre, 

Rev  EK. 


Digitized  bv  Gooc^Ii 


I* 


REV 

Reventae.  Travailler  i force  , 

Cf  crever.  Lat.  Eftixè  hbovarr. 

Keven TAi , ff.  Fatiijucr,  laf- 
fer , molefter , importuner.  Lat 
Ufiiirt.  Gra%*cart. 

Fulim  me  revient^  con  fus 
Un  tel  me  fatigtic  par  fes  riJiculitw. 

Reventar,  t».  »,  Sourdre,  for- 
tir,  faillir.  Lat.  Enanfcrc. 

Reventar.  Crever,  faire  des  ef- 
forts extraordinaires.  L.  Rumfi.  Dif 
rum^i. 

Reventar,  SgUT^ment  fe  dit  des 
pafTions  violentes,  qui  nous  fontgon- 
Hcr  le  coeur.  Lat.  Rwnfi. 

REVENTON  . f m.  L'adion  de 
fc  fendre  , de  s’ouvrir  , de  crever. 
Ouverture , fente , crevane.  Lat  Ri~ 
ma , 

Reventon.  Difficulté,  danger, 
péril , mauvais  pas  ; il  fe  dit  tant 
au  propre  qu’au  figuré.  Lat.  Ardsiu 
tas. 

Sal^antos  de  efîe  reventon.  Tirons 
nous  de  ce  mauvais  pas. 

Reventos.  Travail,  fatigue, 
peine  qu'on  fe  donne  , effort  qu'on 
fait  pour  arriver  à fon  but.  Lat.  AT- 
KUS  ht  lakore. 

Al  caballo  U di  sm  reventon  para  ffr- 
gar  mas  pronto.  Je  fis  faire  un  effort 
à mon  eneval  pour  arriver  plus  t6t. 

REVER,  V.  a.  Revoir,  repaffer, 
examiner,  retoucher,  corriger.  Lat. 
Rf/pierre.  /teriim  viiere.  Recopteferre. 

KEVISTO  , TA  , part,  faf  du 
verbe  Rn  tr.  Revu  ,•  «c.  Lat.  Reco- 
gnituf.  Rr'Siftis  ^ »,  uni. 

REVERBERACION,  / /.  Rêver- 
bération,  réfiexion  , renvoi.  Lat.  At- 
fexio.  Rfptrei^J/ù>. 

Reverberacion.  Reverbération, 
en  termes  de  Chymic,  c'eft  la  calci- 
nation qui  fe  fait  dans  un  fourneau 
de  réverbéré  ouvert.  Lat.  ^ftrriiera- 
tio. 

REVERBERAR  , v.  n.  Reverhe- 
Tcr , réfléchir , repouffer , rcnvf»ycr 
le  Feu,  la  chaleur,  la  lumière,  pour 

Îu’ellc  agiffe  avec  plus  de  force.  L. 
JeT'frè.Tarr.  Reperattne. 
REVERDECER,  t».  ».  Reverdir, 
redevenir  verJ,  pouffer  de  nouveaux 
boutons , de  nouvelles  Feuilles.  Lat. 
Rfvirejlere. 

Reverdecer  , figurément , Re- 
prendre de  nouvelles  forces  , une 
nouvelle  vigueur  ; renaître.  Lat  ^f- 
vire/cere. 

REVERENCIA,  / / Révérence, 
vénération , reO»cft  qu'on  a pour  le 
mérite  , pour  la  vertu  , pour  les 
chofes  facrces.  Lat.  RnHreittia , a-, 
Reverencia.  Reverence,  vflauf- 
C un  laiut  par  lequel  oti  témoigne 
fon  rcfpcâ  à ceux  qu'un  aborde , qu'on 
rencontre.  Lat.  Dantjfo  corpvrù  ht  ji^ 
gnum  honoris. 

Reverencia.  Révérence,  eft auffi 
une  qualité , un  titre  d'honneur  qu  ou 
Tm.  II. 
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donne  aux  Religieux.  Lat  Reverrn- 
tia , te. 

REVEREKCIADOR  , / m.  Celui 
qui  révère  , qui  rcfpeéle.  Lat  Cul- 
ter,  is. 

REVERENCIAL  , adj.  d^une  term. 
Rcvércntiel , qui  marque  de  la  révé- 
rence , du  ref^d.  Lat.  Revernttia- 
lit , e. 

REVERENCIAR,  v.  ».  Révérer, 
honorer  , rcfpcftcr.  Lat  Rev^ereri. 
Cohere.  ObftrtHtre. 

REVEKENCIADO,  DA , part.paf 
du  verbe  Rewreneiar.  Reveré  , éc  ; 
vcncré  , ée  ,*  honoré , cej  rcfpcdc  , 
ce.  Lat  CuUus.  Oh/ervatus , a , uni. 

REVERENDISSI.MO  , ma,  adj. 
»*.  Cjf  /.  fuperl,  Reverendiflîme.  On 
remployé  louvent  comme  fiibftantif 
avec üi terminaifon  Féminine,  comme 
un  titre  d'hoimcur  qu'on  donne  à ceux 
qui  font  confHttiés  dans  les  premiè- 
res dignités  de  l'Eglife.  Lat  Reveren^ 
diJjsntus , » , usm. 

REVERENDO,  DA  , adj.m.C^IA 
Révérend,  de,  qui  mérite  d’être  ho- 
nore & vénéré.  C'eff  le  titre  qu’on 
donne  anx  Ecclèfiaffiqucs  qui  ont  un 
rang,  d du  mérite.  Lat.  Reierendus 
a , uns. 

Reverenoo  , en  ffile  familier  , 
ûgnific,  Extrêmement  cirroiilped, 
bouffi , enflé  de  lui-memc.  Lat.  Rc- 
verendus. 

Reverendas,  au  pluricr&daus 
la  terminaifon  féminine  , fout  les  let- 
tres dimiffbircs  qui  fe  donnent  d’un 
Prélat  à un  autre  pmir  conférer  les 
Ordres.  Elles  s'appellent  ainlî  parce 
qu'elles  commencent  par  ces  mots  ; 
Rt^rettdo  en  Chrjjlo  Padxe.  Lat.  Di- 
IsHerte. 

Reverendas  , fe  dit  de  la  qua- 
lité , du  rang , des  vertus  qui  ren- 
dent tui  homme  digne  de  vénération 
& dc'rcfped;  tl  fe  dit  des  Religieux 
& des  Ecclefiafliques.  Lat  Revtren- 
riu,  a. 

REVERENTE  , adj.  d'une  ternt. 
Refpcdueux , eufe , moJefle.  Lat  Re- 
vertus,  Aldftlus. 

REVERSION,//  Reverfion.  Re- 
tour. Lat.  Rfverjto  y nis. 

REVERSÜ,/  m.  Revers  : le  mê- 
me que  Revu.  11  fe  dit  fouvent  des 
médaillés , ou  des  moruioyes.  Lat 
Suntifuiitis  ^ vti  numnti  frons  averfa. 

REV'ERTER  , v.  ».  Regorger  , 
être  trop  abondant  , furmonter  les 
bords  d’un  vaiffeau,  fe  répandre  par 
delTus.  Lat.  EShure.  iiuperfiuere. 

REVES , / m.  Revers , ce  qui  ell 
au  dos,  qu'on  ne  voit  qu’en  le  re- 
tournant. Lat.  Airrfa  faciès  , tv/ 
part. 

KeveS.  Revers,  fe  dit  d’un  coup 
qu'on  donne  d’un  revers  de  U main. 
Lat.  Avtifa  manu  ptrtuljto. 

Keves.  Rovers,  en  terme  d'Ef- 
criinc  > eff  un  coup  d'epcc  doimé 
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diagonalemcnt  fur  le  cdté  droit  Lat 
Transveifus  uius  , vel  etejio. 

Rlves.  Revers,  fe  dit figurémeut 
d'une  difgrace,  d'un  renverfement 
de  fortune  ou  d'affaires.  Lat  Advtr- 
Jïtas. 

Keves  , fe  prend  dans  le  même 
fens  pour  Changemeut  d'humeur , de 
canAcre  de  bien  en  mal.  Lat  Jneon- 
Jlantia , a. 

Al  rerts  y à iel  revts.  Façon  adv. 
De  travers , à rebours , i contrefens, 
contre  l'ordre  ordinaire.  Lat  Frepe- 
jlerc. 

Rcfr.  Al  revts  me  la  vefii , y an‘ 
defe  tij/i.  Ce  proverbe  cft  contre  le* 
negiieens  & les  pareffeux,  qui  ayant 
mal  fut  une  chofe  , ne  veulent  pat 
prendre  la  peine  de  la  corriger. 

REVESA , f.  f.  fignific  en  jargon 
U mauvaife  foi  dont  ufe  un  mar- 
chand envers  celui  qui  s’en  rappor- 
te à fa  probité.  Lat.  Fraus.  D^.  | 
REVESAR , V.  a.  Vomir , rendre , 
regorger  ce  qu'on  a mangé.  Lat  Vo^ 
mere,  Evetntre. 

REVESADO,  OA,  part.  p»^.  do 
verbe  Revefar,  Vomi , ie.  Lat  Eva^ 
mitus , fl  , um. 

Revesaoo,  en  parlant  du  génie, 
du  caraélerc,  fignifie  Revêche,  io- 
docile,  impatient,  inquiet,  intraita- 
ble. Lat  Jrrequietus.  Iniocilis. 

Revesaoo.  Obfcur,  inintelligi- 
ble. Lat  DiffiesHs.  Arduus. 

Farta  revefado.  Accouchement  dif- 
ficile &.  laborieux.  Lat  Fartiu  di^ 
dUs , vel  int'erfus. 

RÈVESTIR  , V.  fl.  Revêtir , met- 
tre deux  habits  l’nn  fur  l’autre.  11 
fe  dit  du  Prêtre  qui  s’habille  pour 
dire  la  MciTc.  On  l’cmployc  fouvent 
comme  verbe  réciproque.  Lat  Super* 
iniiftere. 

Rfvestir.  Revêtir,  mettre  à un 
bAtiment  une  chcmilc  de  pierre , de 
brique.  Lat  V^eilire.  Alunire. 

Revestirse.  S'infatuer,  s'en- 
têter de  quelque  chofe.  Lat  Ahript, 
Corripi.  Jinhtxi. 

REViisriasE.  S'enorgueillir,  tirer 
vanité  ilTin  poffe , d'un  emploi  qu'on 
occupe.  Lat.  F^erri.  Superhire,  ExtdS, 
RcveflirfeU  à toto  H ieuvmh.  Se 
revêtir  de  la  peau  du  diable.  Cela 
fc  dit  d’un  homme  qui  fe  refoud  à 
fliire  une  méchante  a^ion,  à laquel- 
le il  femble  avoir  été  induit  par  l’cC- 
prit  malin.  Lat  Alalo  genio  cf^ripi. 

REVESTIDÜ,  DA,  part.  paf.  du 
verbe  Revejlir.  Revêtu  , uc.  Lat.  Su- 
persndutHS  , a,  um. 

REVEZAR , t*.  ».  Se  relever  tour 
à tour , fe  fuccéilcr , prendre  la  pla- 
ce les  uns  des  autres  \ travailler  al- 
ternativement , les  uns  après  les  au- 
tres. Lat  Per  vices  muUtrc. 

REVEZADO,  part.  pajf.  du  Verbe 
Revezar.  Relevé , éc.  Lat  Fer  vices 
mittatusy  a y um. 

Ppp  RE- 
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REVEZO , f.  m.  L'aélion  par  la- 
quelle on  fc  relevé  les  uns  les  au- 
tres y on  travaille  alternativement, 
Lat.  Jiliitatio  fcf  vices. 

REVISION' , //  Rcvifion,  revue, 
examen.  Lat. 

REVISOK,/.  m.  Rcvlfciir,  celui 
qui  revoit»  qui  examine  île  nouveau 
une  choPc  avec  foin  & avec  attention. 
Lat  Rccof:nit'>r. 

REVISTA  , /.  /.  Revue , aAion 
par  laquelle  on  revoit,  on  examine 
une  chofe  avec  Ibio.  Lat.  Recenjî^}. 
Rfcopxitioy  ttiV. 

Revista»  en  termes  de  guerre, 
le  meme  que  Rcfcrhi , dans  (à  premiè- 
re acception. 

REViSTAjCn  termes  de  Pratioue, 
Reviüon  des  pièces  d‘im  procès.  Lat. 
Re  cc^nitie. 

RÈVI.STAR,  v,a.  Terme  de  Pra- 
tique,  Revoir  un  procès,  l’examiner 
de  nouveau.  Lat.  Rret^noferre, 

REVIVIR , f.  «.  Revivre,  reflTiif- 
citer,  revenir  en  vie.  Lat.  Revivij- 
cere. 

Revivik.  Revivre,  fc  dit  par  cx- 
teofion  d’un  homme  qu’on  croyoit 
mort  & qui  revient  à foi.  Lat.  Re- 
vivi/cne. 

REVOCABLE , adj.  d'une  ttrtu.  Ré- 
vocable , qui  fc  peut  révoquer,  ao- 
Duller.  Lat.  Rn>f>Citiilis. 

REVOCACIüN,/-/.  Révocation, 
adion  par  laquelle  on  révoque , on 
amuillc  » on  détruit  un  acte  qu'on 
avoit  fait  auparavant.  Lat.  Rcvéculifi. 
Rfjcijjio.  Ahragaiio , nis, 

KEVOCAR  , V.  a.  Révoquer , caf- 
fer  , annullcr  ce  qu’on  avoit  fait, 
otlroyé , accordé.  Lat.  Rrvw:are,  Rt^ 
fcindtrt.  Abrof'art, 

RevoCAR.  Se  réunir,  fe  réconci- 
lier , fc  reparler.  U cfk  peu  ufité 
dans  ce  Cens.  Lat.  Ri'incine. 

RevoCar,  fignific  aiiQî  Peimirc 
une  muraille  par  dehors.  Lat.  Rarir~ 
Um 

Revocar  , lignifie  encore  Recu- 
ler , retourner  en  arrière.  L.at.  Revo» 
cure.  Rttyoctdtrt^ 

REVOCADO,  DA,  port  du 
verbe  Jîewtvr.  Révoqué  , te.  Lat. 
Rcx^ocütui.  Rtfei^ui^  a,  wn. 

REVüCO  , J.  ifs.  Enjolivement 
au'on  donne  aux  murailles  des  mat- 
ujos  par  dehors.  Quelques-uns  difent 
Revetjuf.  Lat.  Rariettun  ferpclilio , 
fiéiuiii. 

Kevoco,  cil  nitni  un  renfort  de 
genêt  qu’on  met  aux  bannes  dans  lef- 
pelles  on  porte  le  charbon.  Lat. 
GcnifltÊ  ftt/iicuUiS 

REVüLAR,  V.  n.  Kevoier  , voler 
de  n niveaii.  Ljt.  R‘'i'‘ilan. 

REVOt.AR.  T.rmc  de  Bohémiens. 
Se  fauver  par  im  toit  ou  par  une  fe- 
nêtre. Lat.  AvUitic, 

KEVOLCADER J , / m.  Endroit 
où  l'on  fv  veautre.  Un  l'employé 


auffi  an  figuré.  L.at 

REVOLCARSE  , v.  r.  Se  wau- 
trer  , s'étendre  de  ton  lung,  fe  rou- 
ler fur  la  terre , fur  le  plancher.  Lit. 
l'otiUari, 

Revolcarse.  Donner  tète  bailTéc 
dans  quelque  chofe.  Lat.  Pr»tconcepi\t 
op!  nient  occupari, 

REVOLCADO  , da  , p^.  pnjf.  du 
verbe  Revolcur/e.  Vcauiré , ce.  L.it. 
l^olutatus  , a , um, 

REVOLEAR , v.  n.  Voler  avec  \\- 
tcflTc , voler  autour  d’une  chofe , com- 
me font  les  hirondelles,  les  abeilles, 
les  papillons.  Lat.  l'olitare. 

REVüLETEO,  /.  »«.  Vol  rapide 
des  oifeaux  autour  de  quelque  chofe. 
Lat.  Prnfutru’»  agitaih. 

REVOLOTEAR , v.  ».  le  meme 
que  Ri'^HsItiir , & plus  ufité. 

Revolotear  , par  extenfion, 
Tomber  d’en-haut  en  pirouettant. 
On  l'employé  comme  aélif , & il  fi- 
gnific , Jetter  quelque  chofe  en  l’air 
avec  force  , de  forte  qu’elle  paroifle 
faire  des  pirouettes.  Lat  Develti. 

REVüLTILLO,  /.  m.  Paquet  de 
toutes  fortes  de  cUofes  enfembte.  L. 
Fi^dculus. 

RtvoLTiLLO.  Amas  de  boyaux 
de  moutons  treffés  enfembic.  Lat.  /»• 
niculut  coMlertus  ex  iniejîinh. 

Revoltillo,  fignific  aiifii,  Def- 
ordre , confufion.  Lat.  2'tirbaiio.  Con- 
fy/h. 

REVOLTON,  a4f.  qui  fc  dit  d’un 
petit  ver  qui  s’engendre,  & qui  s’en- 
tortille dans  les  feuilles  des  arbres. 
Lifet  , vercoquin.  Lat.  Jmvlvolut. 

REVOLTüSÜ , SA  , «4t.  w.  £5^  / 
Turbulent , te , brouillon , onne , 
feditieux,  eufe.  Lat.  TurbuUntiu.  Sc- 
üthfttt , « , um. 

REVÜLUCION,  /. /.  L’aaion  de 
fc  tourner,  de  fc  retourner,  de  re- 
muer. £.at.  CoHverJîe.  Rcvoluth. 

Revolucion.  Rcvoliition,  mou- 
vement des  Allrcs  accompli  , lorf- 
qu'ils  reviennent  au  même  point  du 
Zodiaque.  Lat.  CuHvn&i.  Circulah. 

REVOLUCION.  Révolution,  trou- 
ble , tumulte  , mouvement  popubi- 
rc,  & feditieux.  Lat.  Aldus. 

Stdrtio. 

Revolucion.  Révulfion,  fc  prend 
communément  pour  Agitation,  alté- 
ration des  humeurs.  Lat.  Cwwno/to, 
nis. 

Revolucion.  Révolution,  figu- 
rément  ügnifie,  Ch.ingcmcnt , nou- 
velle forme  dans  l’état  ou  le  gouver- 
nement des  cliufes.  Lat.  FiciJituJo  , 
inis.  , 

Revolucion.  Les  Aftrolopies 
appellent  ainfi  te  jugement  particu- 
lier qu’ils  font  toutes  les  aonccs  d’un 
fuivt  depuis  le  jour  de  Ci  nailfance 
julq.i’au  pareil  jour  de  l'aiuiée  lui- 
vantc.  Lat.  Ryvolatio, 
KEVOLVEDUR, /.  ui.BcouiUoo, , 


turbulent , mutin , féditieiix  , pertoN 
bateur.  Lat.  Turhat(>r, 

REVOLVER,  S',  n.  Rouler,  re- 
muer une  choie  de  côté  & d'autre , 
la  faire  mouvoir  circulaircmenL  Lat. 
Rrvolverr. 

Revolver.  Rouler , plier  en  rond, 
cnvcloper  une  chofe  dans  une  autre. 
Lat.  Canvoh>ere. 

Revolver.  Faire  volte-face  I 
l'ennemi,  l’attaquer.  Lat  Jn  l'ojîtm 
verti. 

Revolver,  fi^lfie  encore  Exa- 
miner les  chofes  feparcment,  en  dé- 
tail. Lat.  Ewk'tre. 

Revolver,  fignific  encore  Exci- 
ter des  troubles  , des  féif irions,  du 
défordre.  Lat.  Turb\xre.  Perturhare. 

Revolver  , métaphoriquement ^ 
Difcoiirir  en  foi  - même  , méditer, 
machiner , inventer  , imaginer , for- 
ger. Lat.  Ex'oh'tre.  Alai'hinari. 

Revolver,  6 Revolverse. 
Rouler,  faire  nn  tour  entier.  Lat 
Convolvi.  In  circubim  agi, 

Revolverse,  v.  r.  Se  tourner, 
fe  retourner,  fc  mouvoir  d’un  côté 
& d’un  autre.  On  l'employé  ordinai- 
rement avec  la  particule  négative, 
pour  exagérer  U petitefife  de  l’clpace 
dans  lequel  une  chofe  fc  trouve.  L. 
ComtnovfYt,  Com'nttre  fe. 

Revolverse.  Se  changer , fe 
dit  du  teras.  Lat.  Aluturi. 

Revolver  tl  ctfbaüo.  Tourner  on 
cheval , changer  de  main , le  faire 
changer  à toutes  mains.  Lat.  I*Sh 
non  cquum  agtre. 

Revolver  hs  humores.  Elxprefltoa 
qui  outre  le  fens  figuré  fignific  Trou- 
hier  la  paix  , exciter  des  troubles , 
des  fcilitions.  Lat  /Wlrorr.  TuskM 
csere.  Comsno^tere, 

REVÜELTÜ , TA  . p»t.  paj.  do 
verbe  Revolver.  Retou  nié  , ée  , agi- 
té, ée.  Lat.  Revebfitts.  L’exrvolutus. 

Kevuelto  , fc  dit  d’un  cheval 
bien  ürefic  , qui  tourne  avec  Icgcre- 
té  & adrefic  à toutes  mains.  Lat. 
Effuus  faciitt  ad  revrrjtonem  vel  rnt- 
lutioitent. 

REVOQUE.  Voyez  Revcce. 

REVUELÜ , /.  Mf.  Sccornl  effor 
que  prenti  un  oifeau.  Lat.  Rcx'citaà». 

Revuelo,  fe  dit  auffi  de  l'allée 
& venue  d'un  oifeau.  Lat.  Rrvebi-^ 
tio. 

Revuelo  , figurément  figaiEe 
Trouble , agitation , mouvemeuc  con- 
fus. Lat.  Turbaiiot  nis. 

De  revuelo  t adv.  Vîtement,  légè- 
rement , promtemcDt , ililigcmment- 
Lat.  Celerittr,  l'elodier. 

R£VU1.S1VO,va,  b Revulsorio, 
RIA  , adj.  m.  £5^/.  Kcvulfif  , ive« 
Terme  de  Médeciue , qui  fc  dit  des 
remèdes  qui  ont  la  vertu  d'attitur 
le  faug  & les  humeurs  d’une  partie 
du  corps  d.ans  une  autxc.  Lat  Re* 
vuùivuiy  e,  iiut. 

R£Y. 
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REY , / w.  Roi , Souverain  , 
Maiere  abfnUii  c’cft  la  qualité  qu’ot» 
donne  à Dieu , qui  cR  le  Roi  , le 
Souverain  Créateur  ilu  Ciel  & de  U 
Terre , le  Roi  des  Roi$<  Lat.  Rex , 

gii. 

Rfy.  Roi,  fignifie  au(R  Monar- 
que , Potentat , Prince  qui  comman- 
de fetil  & fouveninement  à une  Ré- 
gion de  la  Terre.  I.at.  Rex. 

Rf.v.  Roi,  aux  échecs  cilla  prin- 
cipale pièce  du  jeu.  Lat  Rex. 

Rev.  Roi,  fe  dit  aulTidc  h prin- 
cipale abeille  de  rdTaiti , à laquelle 
les  autres  obéilTcnt  Lat.  Rex. 

Rev.  Roi,  fe  dit  aiiflj  entre  les  ' 
animaux  de  celui  qui  cil  le  plus  ex- 
cellent en  leur  efpéce.  Lat.  Rex. 

Rey.  Roi  , fe  dit  auflî  au  jeu  de 
cartes  des  quatre  premières  peintures. 
Lat  Rex. 

Rev.  Roi.  On  appelle  atnG  dans 
les  villages  un  Porcher.  Lat  Subui~ 
Çits.  PûrctdiUor. 

Rev.  Roi,  fe  dit  Ggurémcntd'un 
homme  qui  a des  fentimens  nobles 
^ généreux.  Lat  Rex. 

Kev.  Roi,  fe  flit  aiilTi  de  celui 
qui  d.in$  un  jeu  on  une  fête  com- 
mande aux  autres.  Lat.  LuÀarnm fu^ 
pofititius  Rex. 

Rev,  en  jargon,  un  Coq.  Lat 
Callut  j'aÜinactus. 

Rf.v  de  armai.  Roi  d’armes.  C’étoit 
«utrefois  un  Officier  fort  confidéra- 
blc  dans  les  armées  & ilans  les  gran- 
des cérémonies.  11  commandoit  aux 
hérauts.  Lat.  Caduceator,  Ftetaiis. 

Rev  de  banda.  Roi  de  U bande. 
On  appelle  ainli  un  perdreau  qui 
marche  à la  tête  des  autres  Si  qui 
les  conduit  Lat.  Dux.  Ducfor, 

Rey  de  Cadamices.  Roi  des  cailles. 
Ceft  un  oifeau  un  peu  plus  gros  que 
la  caille  ordinaire  , Si  qu'on  ne  re- 
coonoit  que  parce  qu'il  les  conduit 
lorfqu'clles  font  de  paflàge.  Lat  Co- 
thkrnieum  duHrix. 

KEYKRTA,/. /.  Débat,  qocrcl- 
ie,  altercation.  Lat  Rixa^  «c.  y»r- 
rium , ii. 

RKYËZUELO  , r.  m.  dim.  de  Rn  : 
le  tnôme  que  Régula  dans  fa  pretnicrc 
acception. 

Keyezuelo.  Roitelet,  petit  oi- 
feau. Lat  Rrgutus , r. 

RËZ.AGA  if./,  le  même  que  Re- 

ti^uardia. 

REZAGAR , V.  a.  Devancer , laif- 
fer  derrière.  Il  s’employe  Ibuvent  au 
réciproque.  Lat  Retri  reliaqurre. 

IlEZAGAOO  , OA  , ^rt.  paf.  du 
verbe  Rnagar.  I^ilTé , ce  en  arrière. 
Lat.  Rftrè  reU£ius , a , um. 

REZAGO , /.  w.  Refte , réGdu.  L. 
RejUitum. 

REZAR  , V.  a.  Prier  , implorer 
vocalcment  la  grâce  , l'aiCllancc  di- 
vine pour  obtenir  les  chofes  nécef- 
bircs.  Lat  Prtcari.  Rxcitare. 
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RE7.\R.  Prier,  lire,  réciter  avec 
attention  l'Office  divin , ou  les  heu- 
res canoniales.  Lat.  Recitare, 

Re/ar.  Réciter,  par oppoûtion  ê 
chanter.  Lat  Reciterre. 

Rezae.  Prédire,  annoncer.  Lat 
Dicere.  Ferre. 

FJ  Caleninrio  rezA  agua  ( L'Alma- 
nach annonce  de  la  pinle. 

Rezae  , en  IHlc  familier,  Gro- 
gner , murmurer  tout  bas.  Lat.  JUtf 
fart.  Muffitare. 

Como  rezas  medret.  Qu'il  t'avienne 
comme  tu  pries.  Cela  fe  dit  à un 
homme  oui  murmure  tout  bas  quel- 
que choie  qu'on  ne  peut  entendre. 
Lat  J^und  ragufi  id  faxit  Deuf. 

REZADO  , DA  , part.  pajf.  du  ver- 
be Reiar.  Prie  , éc  ; récite , éc.  Lat 
rrecaitii.  Recitatui , a , um. 

Rezado  , comme  lublbintif  , fe 
prend  pour  Rezo  dans  le  fens  d'Offi- 
ce  divin. 

REZELADOR  , f.  m.  Etalon , che- 
val entier  , qui  fert  à exciter  les 
jiimens  poulinières.  Lat.  Eittijfurius 
equus. 

REZELAR , e*.  a.  Craindre  , le 
méfier  , fe  donner  de  garde.  Lat 
Timere.  Fertri. 

Rezelar  , ftgnifie  aullî,  Mener 
l'étalon  k b jument  pour  la  mettre 
en  train,  & la  difpofcr  à s’accoupler 
avec  l’inc  qui  fert  d’étalon.  Lat.  Ad- 
tHijfanttm  equum  equ>a  adjungrre, 

Rezelarse,  V.  r.  S’effrayer , s'é- 
potivajiter , s'arrêter  par  crainte  , fe 
dit  des  chevaux,  mules,  mulets  &c. 
Lat  Timere.  Formidare. 

KEZELO  , f m.  Crainte  , peur  , 
foupqon , défiance.  Lat  Timor,  For- 
mido. 

REZELOSO , SA  , udj.  m.  ^ f. 
Craintif,  ive;  peureux,  eufe;  foup- 
qonnctix , eufe  ; méfiant  , te.  Lat. 
Timidus.  Pmtidus  , a , nm. 

REZNO  , f.  m.  t'fpêcc  de  groffe 
Tique.  Lat  Ricinut , t. 

KEZO  , f m.  Prière  , l'aélion  de 
prier  Dieu  , de  dire  l'Office.  Lat. 
Prcces.  RtcHaiio. 

Kezo.  L’Office  de  l’Eglifc  qu'on 
récite  journellement  Lat  Dii’inum 
OJicium.  • 

REZONGADOR , f.m.  Grogneur , 
celui  qui  CTogne , qui  murmure  tout 
bas , qui  mit  la  mine  & qui  témoi- 
gne du  chagrin.  Lat  Murmuratûr. 

REZONGAR  , v.  n.  Grogner , 
grommeler,  murmurer  fccrcttcment , 
gronder  entre  Tes  dents.  Lat.  MuJJi- 
tare.  Obmurmterare. 

REZONGON  , /.  Mf.  le  même  que 
Rezof^itdor, 

RkZUMARSE,  t'.  r.  Suinter,  fe 
dit  d'une  liqueur  qui  pénétre  à tra- 
vers les  pores  d'un  vaiffeau , où  elle 
dl  enfermée.  Lat  FjJiMere.  Diffixe- 
re. 

K£ZUmâ&S£,  figUK^ent,  Se  di- 
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viilger  , fe  répandre.  Lat  DiGitari. 
Indicari, 

REZUMADO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  Rezuin.nfe.  Divulgué,  éc?  ré- 
pandu , ué.  Lat  Jndicatus.  f^'ufut, 
a , um. 

REZURA.  Voycx  Reciur», 

R M 

RHACKITICO , CA , o4j.  m.  Ç|f/ 
Noué  , ée  ; atteint , te  du  rachitii. 
Lat.  Rhacbiticus  , a , um. 

Rhachitis  , //.  Rachitii.  Ter- 
me de  Médecine.  Maladie  qui  con- 
fille  en  ce  que  les  parties  du  corps 
ne  recevant  pas  également  leur  nour- 
riture , la  tète  groffit,  & toutes  les 
autres  parties  diminuent.  Lat.  Rhu- 
ebitif  , itidis. 

RHETORICA  , /.  / Rhétorique , 
éloquence  , art  qui  cofeigne  à bien 
parler.  Lat.  Rhetorica. 

Rhetoeicas,  au  plurier,  Mau- 
vaifes  raifons  , fubterfuges  dont 
quelqu’un  fc  fert  pour  fc  difpenfirr 
de  faire  une  chofe.  Lat  AfuUilo^um, 

FaiiiLqttium. 

RHETORICO,  CA,  aij.m.  ^f. 
Qui  appartient  à la  Rhétorique.  Lat 
Rbetoricui  , « , um. 

Rmetoxico.  Rhétoricien  , qui 
(ait  l'art  de  bien  parler.  Lat 
tor  , it. 

RHEUMA  , f.f.  Rhume  , cfpêce 
de  cataire , ou  de  fluxion.  Lat.  Gra- 
Coryza.  Fluxus  humorii. 
RHEUMATICO , CA , adj.m.  fef/ 
Qui  appartient  au  Rhume , ou  qui 
en  elt  atteint  Lat.  Rhevmatieui  y o, 

UM. 

RHEU.MATÎSMO  , f m.  RhiimA. 
tifme.  Lat.  Rbtunt>ttifmus. 

RH1N(K’ER()NTE,  /.  m.  Rhino- 
ccTot  Bêle  farouche  i quatre  pieds , 
aiiifi  nommée  à caufe  d'une  corue  qui 
lui  fort  du  nez.  Lat.  Rhinocercs. 

RHODOMEL  , /.  m.  Suc  de  rofe 
mêlé  avec  du  miel , dont  011  cumpo- 
fe  un  métiicament.  Lit.  Rimdomel. 

RHOMBO , f.  m.  Rhombe , lozan- 
gc.  Terme  de  Géométrie.  Lat.  Rf'om-, 
bus , I. 

RHOMBOÏDES  , f m.  Rhomboï- 
de. Terme  de  Géométrie.  Figure 
quadrilatère  dont  tous  les  angles  & 
les  côtés  font  inégaux.  Lat  Rhotn- 
boules  , is. 

RHU,  h Rhus,  f,  w.  U même 
que  Zitmaque. 

RHYTUMICO , CA  , adi.  w.  y/ 
Rythmique.  Lat.  Rhythmieus, 

KHVTHMO, ylm.  Rythme,  nom- 
bre , cadence , compofition  en  vers. 
Lat  Rhytkmus  , i. 

R 1 

RIA  , f.  f,  Embouchnre  d’une  ri- 
vière, l'endroit  où  elle  fc  jette  dans 
Ppp  a la 
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la  mer.  I>at  Ofiium^  ir.  ' 

RIACHUELO  , / m.  iim.  Petite 
rivière.  Rwtdus,  ». 

RIATILLO,  / m,  iim.  le  même 

qnc  Ri'X^butio. 

RIBA , f.  f.  Terme  ancien  ; le  me- 
me que  Ribtra.  On  ne  l’enploye 
qu'en  compofition  ; comme  , Riha- 
gOT74t  , Rihaiavia. 

RIB.AZO  ^ f,  m.  Penchant  d'une 
colline , d'une  éminence  » d'une  mon- 
tagne. Lat  Clivut , /. 

RIBËRA,/y!  Rivage,  rive,  Bord 
de  la  mer , ou  d'un  fUuvc.  L.  Rifa.  i 
Ora.  Uttus.  \ 

Ser  dt  mantt  y ribfra.  Etre  propre 
à tont.  I.at.  Ai  omnia  tjr.  I 

RIBERENO  , hA  , oji:.  tn.  £?'/. 
Qui  appartient  au  rivage.  Lat. 
rîuj  , a , um. 

RIBERIEGO  , GA  , ait.  tn.  ^ f. 
Riverain,  ne;  (e  dit  des  troupeaux 
qui  paiiTcnt  fur  le  rivage,  de  même 
que  du  berger  qui  les  conduit.  Lat. 
Grtx  x-fi  frcuurius  ri^urius. 

RJBETE  , /.I».  Bordure,  bande, 
frange  qu'on  met  à l'extrémité  des 
habits.  Lat  Orti.  Ijmkus. 

Rikete.  Augmentation,  furcroit 
àc  récumpcnTc.  Lat.  J^uid  fuperaddi’  : 
fmn. 

Riiete,  Bgiuénient  fc  dit  des 
circonibncet  qu'on  ajoute  à lui  récit 
pour  Vcrobcliir  , & le  rendre  plus 
iméreflant  Lat  Circumjiantin  fuper^ 
adiita. 

RIfiETEAR,  V.  a.  Border  un  ha- 
bit , y mettre  des  (ranges , des  gai- 
Ions.  Lat.  Limbù  vei  Jîmbriii  nmart. 

RIBETEvlDO  , OA,  part.  pajf.  du 
Verbe  Rib<t<ar.  Bordé,  éc;  orné,  ée 
de  B*anges  , de  galons.  Lat  fi^n^ 
krûUus  , a , um. 

RICACHO  , CHA  , rtdf.  m.  Ç<f/. 
augm.  le  même  que  Ricaza,  Ce  A 
un  terme  bas. 

RICAHOMBRIA,/./.  U dignité 
ou  le  titre  de  Grandeur  dont  jouif- 
Âdcnt  CD  Efpagnc  ceux  w'on  appel- 
loi  t Rû'os  iKmbres.  Lat  Primta  ri  ha- 
minis  dignitnt. 

RICA  MENTE,  aJv.  Richement, 
opulcmment.  Lat.  Capiosi.  Sumptuosè. 
Opulentrr. 

RiCAMENTE,  fc  dit  pour  pre^ 

R1CA20  , 2A  , aij.  M.  ^ f.  attgm. 
Très  riche  , très  opulent , te.  Lat. , 
thtiJîimts , a , um. 

RICIAL,  a.ij.  dune  term.  qui  fe 
dit  d'im  champ  qui  apres  qu'on  a 
coupé  le  bled  en  herbe  reiHmlTe  de 
nouveau.  Lat  Ager  rtpuUulins. 

RICO,  CA,  aJj.  m.^f.  Noble, 
illuArc , de  haute  nailTaDce.  L.  tri* 
fttitrius.  NMHi  patent  ^ tacupUi. 

Rico.  Riche,  qui  a beaucoup  de 
bien.  I.at  Dives^itit.  Locales i ctù. 

Rico.  Riche,  fe  die  miOi  dcscho- 
eps , & figiüEe  ÂbPOibuit,  gr» , fer* 
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tile.  Lat  Opukntus.  Afiuent. 

Rico,  fimiifieaufn  Précieux,  ex- 
quis , excellent , agréable.  Lat  Pre* 
tiofut.  Egregiut. 

Rico.  Riche,  parfait,  très  bon. 
Lat.  Egrepius.  Optimea. 

Rico  hombrk  , ô J7iro  hemt.  Ti- 
tre d'honneur  & de  dignité  qu'on 
donnoit  anciennement  anx  Princes  du 
fang  & aux  plus  grands  Seigneurs  du 
Royaume,  & qui  répond  à celui  de 
Duc , de  Grand  d'Eijvagne.  Lat  Vir 
primarius.  Nohilis  prtrpiftens. 

Rcfr.  A quim  tn  un  ano  qmert  fer 
rico , al  medio  le  tùtorcan.  Ce  pro- 
verbe cA  contre  les  avares  , qui  vou- 
lant amaffer  du  bien  à quelque  prix 
que  ce  foit  , font  tdt  ou  tard  punis 
des  crimes  & des  injuAiccs  qu'ils 
ont  commis. 

Refr.  A rico  no  dehas  y à pobre  no 
pr^netiij.  Ke  devez  rien  à un  riche, 
& tic  promettez  jamais  à un  pauvre, 
parce  que  l'un  & l'autre  preAcnt  Si 
ûbftdent 

RcFr.  DH  rico  es  da/  remediof  y 
del  xntjo  con/tjo.  C’eA  aux  riches  à 
donner  du  Â;cours , & anx  vieillards 
des  coofeils. 

Rcfr.  De  rico  d /oherbh  no  hai  pal- 
me enino.  Il  n'y  a pas  loin  de  la 
rlchcffe  à l'orgueil. 

Refr.  El  mozo  y amipo  , ni  pebre 
ni  rico.  La  richefle  Si  la  pauvreté 
font  également  dangereufes  dans  les 
amis  les  domcAiquts. 

Rcfr.  En  cafa  de  muger  rica , elle 
m.:rfldn  y ella  fçrita.  Les  richclTcs  ren- 
dent ordinairement  les  femmes  hau- 
taines & infolentcs  envers  leurs  ma- 
ris. 

RcFr.  Efe  te  bito  rico  , que  U H* 
zo  H pico.  Celui  • U nous  rend  affez 
riches , qui  Fournit  à nétre  entretien 
Si  à nos  depenfes. 

Rcfr.  Qitanda  cl  vittano  tfîd  rico , 
no  tietu  pariente  ni  amiga.  Un  gueux 
revétn  ne  connoit  ni  parent,  ni  ami. 

Refr.  ^'tien  por  codicia  vtno  à fer 
rico  , carre  tnas  pHigro.  Le  bien  mal 
acqin's  profpèrc  rarement 

Rcfr.  Si  quieres  fer  rico , colza  de 
vaca y vijle  dt fine.  Ce  proverbe  nous 
confciUc  d'employer  pouf  nôtre  ufa- 
ge  les  chofes  qui  fout  de  plus  de  du- 
rée. 

RIDICÜLEZ,  //.  Ridiculité,  ac- 
tion ou  parole  ridicule.  Lat  Ridicu- 
lum , », 

Rioiculez  , fc  dit  au(h  de  la 
tnp  gramle  fenfihilité  de  génie  & de 
caiacièrc.  Lat.  Ridiculut  genitts. 

RIOICULO  , LA  , adj.  m.  /, 
Ridicule,  rifible,  fot , impertinent, 
qui  fait  rire.  Lat.  Ridiculus  ^ a,  um. 

RlDlCULO,  fignifie  aufli  Vil , mé- 
; prifable.  Lat.  Ridiculus.  Dffpkahiüi. 

RidiCULu , figniüc encore.  Etran- 
ge , irrégulier  , qui  ne  mente  ni 
ai  coniùJénuioo.  L,  Riiiiuiuf, 
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Ridiculo  , fe  dit  auffi  d'on  ho* 
me  bizarre»  fantafque,  qui  fr  c' 
que  de  la  moindre  choie.  Lat 
chUis. 

RIDICULOSO,  SA , adj.  m,  ^ 
le  meme  que  Ridiculo, 

RIEGO,  f tn.  Arrofement,  afti 
d’arrofer.  Lat  Irrigatie^  trii. 

Kl  EGO  , figiirémeiU,  Cgnifie 
fpiration  divine  4 bons  mouvcmeiis 
que  Dieu  nous  infpirc.  Lat.  Rot  Di* 
xinus. 

RIEL  jf.m.  Lingot  d'or  ou  d'ar- 
gent brut  Lat.  Aurca  vel  argentea 
mafia, 

RJENDA , / /.  Rênes , deux  lon- 
ges de  cuir  attachées  à la  branche 
de  la  bride,  qui  Font  agir  rcinboo- 
chiire , & tiennent  1a  tête  du  cheval 
fujette.  Lat.  il<^ena^  a. 

Kienda,  figiirément  ftçnihc  Mo* 
dération  , retenue  , circoRfpccUoo 
dans  les  aélions  & dans  les  paroles. 
Lat.  Ahàeflia  , «r. 

A media  ritnia.  Expr.  adv.  A de- 
mi - galop.  Lat.  leniter  adduiiii  ha* 
ktnis. 

A rienda  futUa.  Expr.  adv.  A bri- 
de abatue.  Lat.  Laxatit  kabenif. 

A rienda  fueta  ^ fe  dit  hgurément 
de  tout  ce  qui  va  extrêmement  vite. 
Lat.  Zaya»/f  habenit.  Ffiranati. 

A rienda  fueita  , figniBe  dans  le 
même  fens.  Avec  une  entière  liber- 
té, d'une  manière  iiidcpeudante.  Ldb 
Liber}. 

SoUar  la  rienda.  Lâcher  la  bride  à 
fes  palBons.  Lat  Habrnat  la.xare. 

Lis  riendas.  Tourner  la  bri- 
de, revenir  fur  fes  pas;  & fignré- 
roent.  Renoncer  i une  entreprife.  L 
Jlabenas  fieefere. 

A toda  rienda.  A toute  bride,  aU 
grand  galop.  Lat  ^ufifimis  b^ntis. 

RIESGO  , f.  tn.  Rifque,  bazard, 
danger  , péril.  Lat  Di/crimen,  Feri* 
culum. 

RIPA,  /.  f.  Querelle,  débat,  dif- 
pute , démêlé.  Lat  Rixa , a. 

Riva.  Rafle,  forte  de  jeu  de  dés. 


Lat.  Sers  , fis. 

RIFAR  , c.  H.  ContcAer  , dic- 
ter , quereller , être  en  difpnte , en 
débat.  Lat.  Rixari.  JtirgarL 

Rifax  , 1*.  a.  Jouer  à U rafle. 
Lat.  CeUiftss  fymholù  fer  tiré, 

RIFADO,  DA,  part,  po/ do  ver- 
be Rifxr.  Querellé,  éc,  diîputr,ée, 
joué  , ée  à la  rafle.  Lat  Rixatas. 
Sortitus , « , Mm. 

RIFIRAFE  , f.  m.  Terme  vulgai- 
re , qui  figtifie  une  Difpota,  une 
quereUe  pa^gère.  Lat.  latnt  rixe. 

RIGIDEZ,//.  Rigidité,  fëvéri- 
té,  auAcritc  de  nuaurs.  Lat.  £rg0r. 


Severitas. 

RIGIDO , DA  , «JJ.  m.  Rigi- 
de, Dur,  re,  auRère  , févère.  lit 
Sevfrut.  Aujici-m  , . , um. 

RIGÜR , /.  *.  Kiguçur , fe  dit  *i 
iiaid , 
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froid  , cPnn  tems  rude  & fichen». 
Lat.  Ri.s,or. 

Ricuk.  Rîpicur  , fc  dit  aufli  des 
choies  ^ui  ont  beaucoup  de  force. 
Lat.  t u.  Ri^^.  I 

El  rir«T  dei  yrrano.  La  Force  t 
rigueur  de  TEtc. 

Rigor  , fignifie  auflü  Dureté,  Te- 
vérité  de  msurs  , de  génie-  Lat.  Ri- 
gm\  Sevrritas. 

Rigor.  Rigueur , fignifie  aufli 
Exactitude  , précifion.  L.it.  Ri^or. 

Rigor,  en  termes  de  Médecine, 
fc  dit  d'une  tenfion  extraordinaire 
des  nerfs,  qui  les  rend  inflexibles, 
& empêche  le  corps  de  fe  mouvoir. 
Lat.  JÏ/çOT*. 

Rigor.  Rigueur,  dureté,  févéri- 
té.  Lat.  Sevuritas. 

Rigor  , fe  prend  lufli  pour  le 
dernier  terme  où  les  chofes  peuvent 
arriver.  L^t.  Sumtnwn.  , 

Rigor,  en  jargon,  le  Fifcil,  on 
proprement  le  Procureur  ou  Avocat 
général.  Lat.  Ref,im  Procurator. 

En  rifor.  Fa<;on  adv.  Exactement, 
dans  la  dernière  rigueur.  Lat.  Ad 
nmujjh't.  Ad  fummum. 

RIGURIDAD , /.  / le  même  que 
RifiOTy  mais  moins  iifité. 

RIGÜROSIDAD  , /.  /.  le  meme 
que  Riz^r.  Ce  mut  a vieilli. 

RIGÙROSO,  SA,  <id>.  »«.  y f. 
Rigoureux,  cruel,  cxcclfif  dans  le 
châtiment.  Lat.  Cruitüi,  Durus.  Im- 1 
fnanis.  Jnhutnanui,  I 

Riguroso.  Exaét  , étroit,  au- 
ftère.  Lat.  AuJ}<rus. 

Ricuroso.  Rigoureux,  dur,  fé- 
vère  , inflexible,  lat.  Ri^idiu.  Stvc- 
rut. 

RIJA  , /./  Fiftnle  lacrymale.  Lat- 
Eacknmttüs  ffiula. 

RIMA  , f.  /.  Rime , en  Poéfie , 
vers  qui  ont  un  même  fon  & une 
même  terminaifon.  Lat.  RhythmHs. 

Rima  , fe  dit  aulfi  d'un  amas  de 
chofes  rangées  les  unes  fur  les  au* 
très.  Lat  Actnmu 

RIM.VR  , V.  a.  Chercher  exafle* 
ment  , fouiller  par-tout , fureter  i 
faire  des  vers.  I.at.  Rh»ari. 

RIMBOMBAR  , V.  n.  Retentir  , 
refonner , réfléchir  & redoubler  le 
fon.  Lat  Perjo'vtre.  Rtfonart. 

RLMBOMBANTE  , pur/,  acf.  du 
verbe  Rimbombar,  Rctcntiffant , te, 
^ui  retentit  Lat  Ptrftmsxm.  Refomtus. 

RIMBOMBO  , /.  w.  Retcntiflc- 
ment,  redoublement,  ou  réflexion 
de  fon  I bruit,  fon  renvoyé  avec 
éclat.  Lat  Bombus. 

RiMEKO,  / m.  Monceau  de  plu- 
lienrs  chofes  difpofces  par  ordre.  Lat. 
Actrxms. 

RINCON , / m.  Coin , angle  fo- 
liée , cumpofé  de  deux  furfaccs  in- 
clinées l'une  fur  l'autre.  ü fe  dit  tant 
de  l anglc  extérieur , comme  le  coin 
^ U tue , pu  de  la  muraille  j que 
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de  l'intérieur , comme  te  coin  d’une 
chambre , le  coin  de  bi  cheminée. 
Lat  AhruIms. 

Rincon.  Coin,  fignifie  encore  un 
Ue\i  retiré , caché , étroit  Lat.  Au- 
pdui.  Latthruy  n. 

Rincon,  fe  dit  auflj  du  Domi- 
cile, de  la  maifon  qu’on  liabite,  en 
faifant  abflradion  de  tout  commerce 
avec  les  pcrfonnes  de  défaors.  Lat 
Latehva. 

Rincon.  Coin  , fe  prend  atiflî 
pour  un  pays  de  peu  d'étendue,  con- 
fidéré  rélativement  à un  plus  grand. 
Lat.  Angulut. 

Ex.  Oios  ncs  cen/ervr  tjl*  rincon 
de  la  Çbriflùvtdad.  Dieu  veuille  nous 
I conferver  ce  petit  coin  de  la  Chré- 
tienté. 

RINXONADA  , / /.  Coin  Formé 
par  deux  maifons  , deux  rues , deux 
chemins.  Lnt  Attgulus. 

RINCONCILLO  , f.  m.  dim.  Petit 
coin.  Lat  AnguUis  cxiguus. 

RINGLA,/  /.  le  même  que  Rin~ 
gtera.  CTcft  un  terme  bas. 

RINGLERA,  f.f.  Ligne,  file  ou  ' 
fuite  de  chofes  pofées  en  ordre  les 
unes  derrière  les  autres.  Lat.  Snies. 
O/de. 

KISGLERO,/  m.  La  ligne  qu’on 
trace  au  crayon  fur  le  papier  des  en- 
fans  qui  apprennent  i écrire.  Lat 
Linea  cbartn  plumbo 

RINGORANGO , / m.  Grand  trait 
de  plume  qti’on  fait  fur  le  papier  en 
écrivant;  fedit  par  extcnfion  de  tout 
ce  qui  cfl  mutile  & fuperflu.  Lat. 
Sufierfiuus  calami  dtiéius  , tv/  ontatm. 

RlSlA  , f,f.  Querelle,  noife,  dif- 
putc , démêlé,  débat.  Lat.  Kixay  n. 

Jitijiunty  II. 

RiSüN , /.  TM.  Rein  , rognon  , 
corps  glanduleux  & d'une  fubftance 
fulide,  partie  double  de  l’animal  où 
fe  fait  la  fe'paration  de  l'iirine.  Lat. 

Reiy  IJ. 

RihoN  , fc  prend  par  fimilitudc 
pour  le  centre  , l'intérieur  d’un  pays  , 
d'un  cmlroit  &c.  Lat.  Umbiiieus. 

Tct.er  cubitrto  d vinm.  Avoir  les 
rognons  gras  & couverts , être  riche 
& à fon  .aife.  Lat.  Dtvitiis  aÿlucre. 

RlNONAD.A,  f.  f.  La  toile,  ou 
membrane  qui  couvre  les  reins  ou  ro- 
gnons, aulB-bicn  que  l’endroit  où  ils 
font  placés.  Lat.  Renum  adeps  vei  lo- 
cus. 

RinoNAOA.  Ragoût  de  rognons. 
Lat.  Rrnes  conditi. 

RIO  , /.  m.  Rivière,  courant  ou 
amas  d'eaux  douces  , qui  coulent 
dans  un  Ut  & qui  fc  rendent  à lu 
mer.  Lat.  Fluntoi.  Fimnus.  Amnis. 

Rio  cauiiilofo.  Fleuve  large  & pro* 
fond. 

Rio.  Fleuve,  fc  dit  figurémen* 
pour  Abondance  d'une  liqueur.  Lat. 
Rhfus , i.  P'itimfn. 

A rio  revueUo  gamunria  de  pf/ado- 
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fts.  Refr.  Voyez  P^^caiW. 

RIOSTRA  , /.  /.  Elatc  , groffe 
pièce  de  bois , madrier  pofé  oblique- 
ment pour  fouteair  tin  pied  droit. 
Lat.  Obliquum  fulcrum  , j. 

RIPI.A  y f.  f.  Latte  , ait  délié, 
pièce  de  bois  de  feiage  longue  & pou 
epaifle.  Lat.  AJuUty  «r. 

RIPIAR,  t'.  a.  Garnir  les  gros 
murs , furtout  les  batardeaux  , d'un 
moulin  de  moilons , de  blocages  &c. 
Lat.  Rudere  in/iK‘circ. 

RIPIO , f.  M,  Décombres  de  bâti- 
mens,  pûtras,  recoupe  de  pierres 
de  taille,  gravois.  Lat.  erii, 

Ripto.  Cheville  dans  un  vers.  Il 
fe  dit  auifi  des  converfatioiis  » êél  on 
dit , Aider  ripio , lorfqu'on  y mêle 
tin  grand  nombre  de  paroles  qui  ne 
fignificnt  rien.  Lit.  Rudoay  um. 

Dar  ri^io  à la  Tsutjw.  Donner , fiair- 
nir  matière  à quelqu'un  Je  dire  ou 
de  (aire  quelque  chofe. 

So  perder  ripio.  Ne  UifTcr  échaper 
aucune  oceafion  favorable.  Lat.  Oce<t- 
Jionis  pilsoH  arripci't. 

RIQUEZA  ^ f.  f Richefle , abon- 
dance de  biens.  On  l’employe  aufli 
au  figuré.  Lat.  Diviti.r , arum. 

RIQUIS.SI.MAMENTE  , adr.  /*. 
péri  Très  richement.  Lat  OpuUntif- 
jimè. 

RIQUISSIMO  , MA , odj.  m.  tif  F. 
fuperl.  Très  riche,  très  opulent,  te. 
Lat.  Dit(fftntstf  , u , um. 

RISA  , f.  f.  Ris , témoignage  ex- 
térieur' de  jove  , émotion  foudaine 
de  l'amc  caiHce  par  un  objet  plai- 
fant  \ aéUun  de  rire.  Lat  Rifus , ùr» 
Kisa  , fc  prend  aufli  pour  l'objet 
qui  nous  fait  rire.  Lnt.  Ri/u  dig- 
num. 

Risa,  fc  prend  figurément  pour 
le  mouvement  de  certaines  chofes  qui 
flattent  & qui  plaifcnt.  Lit  Ri/us. 

RISADA  % h f*  Rifée  , éclat  de 
rire.  Lat.  CucHniius. 

RISCO,  f.  M.  Rocher  efearpé  où 
l'on  a peine  à gravir  , ^ d’où  l'on 
court  rifquc  de  tomber.  Lat.  Rupes, 
CrrpiJo. 

KISIBILIDAD , / /.  RifibiUté  , 
faculté  de  rire.  Lat  Rijîhilitas, 
RISIBI.K , a.ij.  d'une  Uvm.  Rs- 
fible , qui  peut  rire.  11  fc  dit  do 
l'homme  qui  fetil  a la  puiflance , U 
faculté  de  rire.  Lat.  Rijibilis , t. 

Risible.  Rifihle,  plaifant,  ridi- 
cule, qui  donne  fujet  de  rire.  Lat 
RidieuhiS  , 0 , UM, 

RISTRA,  f.f.  Botte  d’ail,  ebti- 
nc  d’oignons.  Lat.  Reflis , jj. 

RisriA,  fe  prend  par  fimilitudc, 
pour  File  , bande.  Lat  Séries. 

RISTRÉ , f M.  Arrêt,  petit  four- 
feau  de  cuir  qui  fervoit  pour  met- 
tre la  lance  en  arrêt.  C'etoit  aulfi  uuo 
pièce  de  fer  placée  au  c6tè  droit  du 
plaltrun,  qui  fervoit  aumémcul'age. 
Lat.  Lancer  vtl  rttinaculum. 

P P P 3 RISUË- 
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RISUEÎ50 , 11» , «4'.  K>.  &’  / 
Riant,  le,  qui  tit,  ou  qui  fembic 
rire.  Caya  ri/uchaf  V^iOiÿe  riant  L. 
jRiArm.  Arrfietts. 

RiSUEno,  figurcment,  fc  dit  des 
chofes  dont  le  monvement  hit  plai- 
fir;  comme  i Fuotierifufna.  Lat.  Ri- 
darf.  /hriâem, 

KITHMICO.  Voyca  R^^ihmico. 

RITHMO.  Voyez  Rlytlmo. 

KITO,/.  m.  Rit,  coutume,  Cf« 
témonic.  Lat  RHas. 

Rito.  Rit,  manière  de*  faire  les 
ceremonies  de  l’Eglife.  Lat  Ritm. 

RITUAL  , a^.  ifutif  tn-tn.  Rituel , 
lirrc  qui  contient  l'ordre  & la  ma- 
nière des  cérémonies  qu’oii  doit  ob- 
ierver  dans  la  eélébracton  du  Servi- 
ce Divin  , & dans  l'adminiRration 
des  Sacrcmcns.  Lat.  RiiunUf  ts. 

RIVAL  , nJj.  d'une  trrm.  Rival  , 
rdc;  concurrent  en  amour;  & 
rément  Compétiteur , concurrent  en 
toute  forte  de  pourfuite.  Voyez  Com~ 
fetider.  Lat.  Rivalis.  ÆmuUu. 

RIVERA  t f.  f.  \e  meme  que  Ar~ 
toyo.  C'eft  un  terme  uGté  dans  TE- 
ftranndurc. 

KIXA , f.  f.  Difpute , querelle  , 
contention.  C’eft  un  mot  purement 
Latin.  Rixa , Contentio  , iffi. 

KIXADOR , ORA,  adj.  m.  ^ f* 
le  m<rme  que  Rixefo. 

RIXO  , f.  m.  Démangeaifon  de 
rcnfiialité.  Lat  Pruritus  lihidiuis. 

RIXOSO,  SA,  adj.  Que- 

rcllcnx , eufe , qui  fc  plaît  à contc- 
Aer , à chercher  querelle.  Lat.  Ri- 
xofm.  Contmtiùfui  , a , «m. 

RiXOSo.  Lafeif,  qui  s'émeut  ai- 
fement  à U vue  d’une  femme,  d’une 
femelle.  Il  fe  dit  du  cheval  qui  s’é- 
meut à la  vue  d’une  jument,  on 
l'appelle  rixefo.  Lat.  Lafeixmf, 

Jn  i’enerem  prontts  , a , tim. 

RIZA , f f.  Ce  oui  relie  de  l’orge 
en  verd  près  de  la  racine  , apres 

Îju’on  l'a  coupé.  Il  fc  dit  par  exten- 
lun  de  ce  que  les  chevaux  laifTcnt , 
à la  crèche , & qu'ils  ne  jKUVcnt 
manger  à caufe  de  fa  dureté.  Lat. 
Riziu 

RiZ/^.  DeAriiûion  , dégât , car- 
nage, tuerie.  Lat  Cxda, 

KIZAK , t>.  a.  Frifer  les  cheveux , 
les  boucler.  Lat  Cttlatnijirstre  vel 
crjfp.tre  capiUos. 

Kl  7.  A R.  Plier  le  linge  à petits  plis. 
I.at.  Ru)^itre, 

RIZADO  , DA , fort,  pajf.  du  ver- 
bc  Riz^r.  Frifé,  éc,  plifTc,  éc.  Lat. 
CuLuni/iratuj.  Rugatus  , o,  u*n. 

RIZO  , /.  M.  Frifure , plilTure 
qu'on  fait  au  linge,  aux  robes,  &c. 
Lat  Pkcatwra. 

RiZO.  Velours  ras,  dont  il  y a 
de  deux  furies , l’un  uni , l'autre  ci- 
felé.  Lat.  llatofericum  vilhfmn, 

1 Ri70,  ZA,  adj.  w.  ^ f,  Frifé, 
éc  uaturcUement  L.  ÇiiffuSi  a , ton. 
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ROA  , f.  /.  Terme  de  Marine  : 
le  même  que  Roda. 

ROANO  , aâj.  Terme  de  Manège. 
Rouhan  > c’cA  un  poil  mêlé  de  rou- 
ge & de  blanc.  Lat  Rufus  fuhaibi- 
cans. 

ROB  , f.  m.  Terme  de  Pharmacie. 
Rob  ; c'cA  un  nom  qn’on  donne  aux 
flics  des  fruits  dépurés  & cuits  juf- 
qu’à  la  confomptioo  des  deux  tiers 
de  leur  humidité. 

ROBADüR,  /,  m.  Voleur,  bri- 
gand, raviflêtir,  pilleur,  ccumeur 
de  mer,  Corlkire.  Lat  Ruftor.  Pr/r,. 
dator. 

ROBAMIENTO,  / m.  le  même 
que  Ayrohatnienio. 

ROBAR  , V.  a.  Ravir,  dérober, 
prendre  le  bien  d’autrui  par  Force  & 
violence.  Lat  Raptre. 

Rohar.  Voler,  prendre,  ravir, 
emporter  , enlever  de  quelque  ma- 
nière que  ce  foit  Lat  Raptre. 

Robar.  Ravir,  enlever  une  fem- 
me ou  une  fille  par  force , ou  par 
fcdiiélion , de  la  maifon  de  Tes  pa- 
rens.  Lat.  R^ipere. 

Robar  , en  uarlant  des  rivières 
& des  torrens,  le  dit  du  terrein  que 
l'eau  détache  , & des  débordcmeiis 
qu'elle  fait  Lat  AUuvimt  fubducere , 
Juhfirahere. 

Robar.  Voler,  fe  dit  auffi  des 
profits  injuAcs  que  font  les  Marchands 
qui  vendent  leurs  marchandifes  trop 
cher,  ou  des  extorfions  qu’on  hit  dans 
la  levée  des  impôts.  Lat  Furori. 

Robar.  Dérober  , fe  dit  Gguré- 
ment  en  chofes  fpirituelles  &:  mora- 
les, & figniHc  Attirer  à foi  comme 
par  violence  , le  caur,  l'afTeftion 
de  quelqu’un.  On  dit  fouvent  Rohar 
cl  corazûtf , e/  aima.  Lat.  Prtcdan. 

Robar  , au  jeu  de  piquet,  Ecar- 
ter , & prendre  d’autres  cartes  dans 
le  talon.  Lat  In  ludo  cbartis  aliqui- 
bus  dimijà  atas  accipere. 

Rebar  el  cafor.  Manger  la  couleur , 
la  ternir.  Lit.  Dccolorart. 

ROB  ADO , DA , pmt,  paf.  dit  vcr- 
bc  Rebar.  Dérobe,  éc , volé  , ce. 
Lat.  Raptvs^  a,  um. 

Cifa  Tcbada.  Slaifon  mal  meublée. 
Lat.  Dowui  omniuo  fuprlkiUlibus  va- 
cua. 

Partido  roboilo.  On  appelle  ainfi  un 
parti  cxtrcmcmcnt  avantageux  pour 
celui  qui  joue.  Lat  Dijpar  contraèius 
in  litdo.  Il  fe  dit  aufii  d'autres  cho- 
fes. 

KOBERIA  f.  f.  \c  meme  que  Ro- 
ho.  Ce  mot  a vieilli. 

ROBIN,/,  w.  Voyez  Or/>»,  ou 
Ilerrunthre. 

RUBLAR.  Voyez  Robrmr. 

ROBLE,  /.  m.  Rublc,  cTpècc  de 
ebeue  très  dur.  Lat  Robur. 
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Roile  , fc  dit  figurément  de  tout 
ce  qui  a de  la  dureté  & de  la  conÂ- 
Aance.  Lat.  Robur , oris, 

KOBLEDAL  , / m.  Lien  planté 
de  roblcs.  Lat  Roborarium. 

ROBLIZO , ZA , adj.  m.  (jf  p. 
Dur,  ferme  , folide.  Lat  Robortus. 
Rohu/ltts , â , um. 

ROBO,/  m.  Vol,  l'aifUon  d’en- 
lever , de  prendre  ce  qui  cA  à au- 
trui. Lat  Raptus.  Pr^tdatio. 

Kobo.  Vol,  fignifie  auQi  Ia  chofe 
Vo\ée.  Lat  Furtum.  Pr.eda. 

Robo.  Certaine  mefure  de  grains 
ufitée  dans  la  Navarre , qui  répond 
à la  hnegue  d’Aragon.  Lat  Aledym- 
nus. 

ROBORAR,  V.  a.  Corroborer,  for- 
tifier luie  partie  foible  ou  malade. 
Lat.  Rohorarg,  Corroborare. 

ROBORANTE  , part.  alî.  du  ver- 
be Rûborar.  Fortifiant  , te.  Il  fc  dit 
des  méJicamens.  Lat.  Corrohorans, 

ROBORADO,  DA,  part.  ^ajf.  du 
verbe  Robo-ar.  Corroboré,  ec.  Lat. 
Rohoratus.  Curraborntus , tr , um. 

KOBORATIVO,  va  , adj.  m.  ^ 
Corroboratif,  ive,  qui  donne,  qui  au- 
gmente les  forces.  Lat  Rchoraiivui , 
o,  um. 

ROBRA  , f.  f.  AAe  public , p.ir 
lequel  il  confie  de  la  vente  & de  l'a- 
chat d’une  m.ii'chandifc  par  rapport 
aux  Douanes.  Lat  S)ngraphHm  pu- 
blicum. 

ROBRAR,  t».  a.  DrclTer  l'aAe  ap- 
pelle Robra.  Lat.  De  cmftwne  fyngra- 
phà  tfjlari. 

Robrar,  fignifie  auffi  River,  ra- 
battre la  pointe  d'un  clou.  Lat  Re- 
tundere, 

ROBRADO  , DA , part.  pajf.  do 
verbe  R^éiw.  Rivé  , ée.  Lat  Retu- 
fus  , a , um. 

ROBRE.  Vovez  Roble. 
ROBUSTAMENTE,  adv.  Kohu- 
Aeincnt,  d'ime  manière  robufle.  Lat 

Kobuflè, 

ROBUSTEZ  y f.  f.  Force,  vi- 
gueur, fermeté.  Il  fe  dit  communé- 
ment de  la  fauté  & des  forces  cor- 
porelles. Lat  Roho-.  l’aletudo frnuu 
ROBUSTICIDAD.  ô Robusto- 
SlOAD  ,/.  f.  le  meme  que  Robujlez. 
Ce  met  cA  peu  ufilé. 

RÜBLSTISSIMO,  ma,  adj.  m. 
£3*/.  fuperL  Très  robufte,  très  fort., 
te,  très  vigoureux,  eufe.  Lat.  Ro- 
buftiffhnus , a , um. 

ROBUSTO  , TA , adj,  nt.  byt  f. 
Robullc  , vigoureux,  fort,  capable 
de  réQAer  à ce  qui  peut  lui  nuire. 
Lat.  Rohuftus. 

Robusto.  RnbuAe,  fc  dit  auflà 
d'un  homme  dont  le  corps  cA  fort 
A:  nerveux.  Lat.  Robujius.  Torefus. 

ROCA  , f.  f.  Roche , rocher , maf> 
fe  de  pierre  très  dure.  Lat  Rupts. 
Scopulus. 

Roc:a,  fignifie  auiE  un  lieu  élevé. 

un 
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cfi  rfither  qni  s'cléve  clans  la  Mer 
ou  clans  la  Campa^c.  Lat.  Cü«/r/. 
ScepUrs. 

Koca$.  Rochers  qo'on  trouve  an 
fommet  des  montagnes , & qui  for- 
ment des  précipice:*.  Lat  Py-trupu 
rupn. 

Roca.  Roc  , rocher,  fc  dit  figu- 
rément  en  chofes  morales , S:  figtii- 
6c  Cunllance  , fcnnetc.  Lat.  Rupes. 
Suxuin. 

ROCADERO , /.  m.  le  meme  que 
Cortfî^i  ou  Cuc«r$tchi>. 

Roi'adeso.  tfpéce  d'entonnoir 
ou  de  cornet  renverfé  , fait  de  car- 
ton ou  de  papier,  que  les  hlcuft-s 
mettent  fur  la  quenouille  pour  tenir 
la  filaffe.  Lat.  Chartufcus  cucuüut , i. 

Rocadebo  , Il  Rocador  , / M. 
Chapiteau  de  la  quenouille  fur  lequel 
on  aiUed  la  hlafle , le  lin , la  laine, 
&c.  Lat.  Coii  apfx. 

ROCALLA,  / / Rocaille,  gra- 
vicr,  amas  de  petites  pierres  que 
l'eau  détache  des  rochers,  ou  qui  é- 
cbtent  des  pierres  qu'on  travaille. 
Lat.  Glayea , te, 

Rocalla.  Rocaille  , fc  dit  atifli 
de  petits  grains  de  verre  île  diffé- 
rentes couleurs  , dont  on  fait  des 
chapelets  & d'autres  ouvrages.  Lat. 
CLh'Ii  vitra* 

ROCIADA , / f.  AfperGon,  arro- 
fcmcMt.  Lat.  Afpajio.  Rpr,aio. 

Rociada  , dl  auflî  la  Rofée  con- 
gelée qu'on  trouve  dans  les  champs. 
Lat.  Rot , rîi. 

Rociada.  On  appelle  encore  aîn- 
fi  l'herbe  couverte  de  rofée  qn'on 
donne  pour  remède  aux  chevaux.  L* 
ilcrh\i  rare  ccn/p*r/a. 

Rociada,  par  extenfionfc  dit  de 
plDficurs  chofes  qui  fe  détachent  les 
unes  des  autres , lorfqu’on  les  jette. 
Lat.  Gmndo.  Inibtr. 

Rociitdit  dt  kaiitj , éS:c.  Pluye , grê- 
le de  baies. 

Rociada  , figurément , fcditilcs 
médifanccs  qui  retombent  fur  plu- 
6airs  perfonnes  à la  fois.  Lat  Dc- 
traciio  plures  cotMfrehfndrtis. 

Rociada,  fe  prend  dans  le  mê- 
me fens  pour  la  Réprimande  féverc 

2u‘on  fait  à quelqu'un  en  le  congé- 
ianl.  Lat.  l’ebancns 
KOCIADOR, m,  Efpèce  de  goii- 

Îiillon  dont  on  fe  fert  pour  mouiller 
e linge.  Lat.  Ajpa/oritoH. 

RÜCIAR  , V.  tt.  Bruiner  , faire  de 
la  rofée.  Lat  Rorare. 

RoCIAB  , bgnlHe  anlTi  Arrofer 
avec  de  l'eau , ou  quelque  autre  li- 
qaeur  , en  la  faifant  tomber  par 
goûtes,  Lat  Ajpergert.  Irrigart. 

Rociae,  par  extenfton  , Difper- 
6rr,  répandre,  femer  qs  & là.  Lat 
Spârgnf.  Df/pirgae* 

Ruciak  , figurément.  Médire  de 
phificurs  perfonnes  à la  fois.  Lat 
MuUù  ietrubrru 
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ROCIADO , D A , part.  po/T  dn  ver-  ' 
bc  Couvert,  te  de  bruine, 

de  rofée } arrofé , éc , difpcrfé  , fe- 
mc  , éc.  Lat.  Rorattu.  A/ptrJus.  Dif- 
ptrfuu 

RüCIN,  f.  nu  RolTe,  haridelle, 
cheval  maigre  & de  nuuvaifc  mine. 
Lat.  CahaUuty  i. 

Rocin.  RouHln,  cheval  épais  & 
entier,  propre  pour  le  travail  & U 
fatigue.  On  dit.  Un  recin  dr  campa ^ 
Un  cheval  de  labour.  Lat  Rohujïtu 
ctthalbu. 

Rocin.  On  appelle  ainC  par  allii- 
fion  un  homme  pefant  & ftnpide. 
Lat.  Stiptu  Stolùius  vtl  hardta  borne. 

Rocin  y Momanas.  Exprcffîon  qui 
marque  la  réfolution  oCi  l'on  eft  de 
faire  quelque  ebofe  , quand  même  il 
devroit  nous  en  mefarriver.  L. 

Ubft  ptricula  vel  df/crimiaf  acerpto. 

I Encontrar  Satteho  con  Ju  rocin.  Rcn- 
I contrer  Sancho  avec  fnn  rouQîn.  Phra- 
le  pour  exprimer  qu'une  perfonne  en 
la  rencontre  une  antre  qui  lui  réfiflc 
& tient  ferme.  Lat  Jn  parent  inct- 
dere. 

If  de  rocin  à ruin.  Tomber  de  6c- 
I vre  en  chaud  mal.  Lat  In  pçta  ruere. 

Refr.  AUit  va  Snneho  con  fu  rocin. 
Nous  difons  en  Pranqois , Saint  Koch 
' avec  Ton  chien , en  parlant  de  deux 
perfonnes  inféparablcs. 

I ROCINANTE , / iw.  le  même  que 
Rocin.  On  appelle  ainfi  un  cheval 
qui  n'a  que  la  peau  & les  os. 

I ROCIO,  /.  w.  Rofée.  Lit  /?«;,  ris. 

\ Roc  10.  Rofée  , fe  dit  aiiifi  d'une 

petite  pluie  menue  qui  rafraîchit  le 
tems.  Lat  Rot. 

Rucio.  Rofée,  fe  dit  figurément 
des  bons  fentimens  que  la  gnicc  nous 
infpire  , & qui  amortilTcnt  en  nous 
I le  Feu  des  pilTions.  Lat  Ros  divi- 
j nus.  * 

! ROCLO  , / »w.  Roquelaurc-,  ef- 
' pêcc  de  furtout  qui  côlc  fur  le  corps 
& qui  a peu  d’ampleur.  Lat  FalU 
sminkota  jlriéiier. 

RODA  , /.  /.  Terme  de  Marine. 
Rode  de  proue  ou  d'ellravc  , diffé- 
rente de  la  rode  de  poupe  , qui  cil 
l'etbroburd.  Lat  PuAu  an  vus  tiauti- 
eus. 

KODABALLO,/»!. Turbot,  poif- 
fon  de  mer  plat  & de  Kgurc  prclqiic 
ronde.  Lit  Rhonthus , i. 

ROD.AOA  , f.  f.  Ornière  , trace 
que  les  roues  des  charrettes  &c.  bif- 
ient  dans  les  chemins.  Lat  Rot*o  vejii- 
gium , ii. 

RODADERO,  ba  , «4?.  sn.  /. 
<^ui  roule  aifémvnt , on  qtti  cfl  d’u- 
' ne  Bgiirc  propre  à rouler.  Lat  /'Tr- 
'ya/y/ïV,  f. 

KODADOR  , f.  m.  Qui  roule  , ou 
qui  tombe  en  roulant.  Lat  RotoMs. 

RODADÜRA  , f.  f.  Roulement , 
l’adion  de  rouler,  ou  le  mouvement 
;dcce  qui  roule.  Latiù/n/;a,  nii*  . 
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RODAJA,//.  Petite  roue.  I!  fc 
prend  communément  pour  la  roulette 
d'une  poulie.  Lat.  Rciula^  «.  Orêi- 

f. 

RODANCHO  , f.  m.  Ggnifie  en  jar* 
gon  , une  RonJache  , un  bouclier. 
Voyez  UroqMl. 

l^ODAPÉLO  , y!  w.  le  même  que 

Redopdo. 

RODAPIE  , f.  M.  SoubalTement , 
garniture  d’étoFe  qu'on  met  autour 
d'un  lit,  d'une  table.  Lat  Tegutnenm 
ti  gémis. 

Rooapie.  Lambris  à hauteur  d'a« 
piii.  Lat  Fimbria  parietis. 

RODAPLANCHA  , /.  f.  Terme  de 
Serrurier.  Efpêcc  de  garde , dans  h- 

aiicllc  le  paneton  de  la  clef  efl  fendu 
epuis  le  front  jufqn’cn  bas.  Lat. 
Repitguli  gmus  in  clsrvt, 

KODAK , V,  a.  Rouler  , faire 
mouvoir  circubiremciit  fut  la  terre 
autour  de  fon  axe  ou  de  Ton  centre. 
Lat  Roture.  Utrfare. 

Kodar.  Rouler , fe  mouvoir  par 
le  moyen  des  roues  : on  dit , i\m* 
tas  coche:  ruedan  en  Madrid  $ 1 1 y a 
tant  de  carolfcs  qui  roulent  dans  5Li« 
drid.  Lat.  Rotare.  l^olvi. 

Rodab.  Rouler  , fe  mouvoir  le 
long  d'un  penchant,  tomber  en  rou- 
lant d'un  endroit  élevé.  Lat  l”olvU 
Dn'oh'i. 

Rodab,  GgniGe  au0î  Traîner  par  - 
terre.  Lat.  Nuutum  verrerc. 

Rodar.  Rouler  , fc  dit  auQi  de 
l'argent , lorfqti'il  circule  , qu'il  s'en 
lait  grand  commerce.  Lat  Abitndare, 
Ajftune. 

Rodab  , figniGc  encore  Afpircr  i 
pliiGeurs  chofes  , fans  pouvoir  en 
obtenir  aucune.  Lat.  Negetiis  trahi. 

Rodar  , lignifie  Déchcoir  de  la 
dignité  , du  rang  qu’on  occupoit  L. 
Decidert. 

Rüoab.  Rouler  , Ggurément,  (e 
dit  des  chofes  qui  arrivent  comme 
par  hazard.  Lat.  Advenive. 

R'.diir  la  foriuna.  Cette  expreffioB 
Ggnifie  que  tout  réulBt  à un  homme 
an  gré  de  fes  dcfirs.  Lat.  uH 

' fortunèu 

R>d.vr  munio.  Rouler  le  monde  , 

' voyager,  voir  beaucoup  de  pays.  L 
I Orbem  pev.igrart* 

Rodait  pvf  alguno*  S’emprcHcr  pour 
fervir  quelqu'un.  Lat  FaàR  in  ohft^ 
quhan  uiiet^us  ftrri. 

Ruede  lu  bola.  Voyez  Bola, 
ilactr  rodar.  Faire  rouler , au  pro- 
pre Si  au  figure,  Lat.  Rfiture.  I Vr- 
jore.  rohere. 

ROD.^DO,  DA  , pm't.p.ijf.  du  ver- 
be Rodar.  Roulé  , ée.  Lat.  Rfitatus* 
Uerfatus  y a,  um. 

Rooado  , efl  aufS  le  nom  qu’oa 
donne  au  poil  bifarrg  d'un  cheval  , 
dont  le  fond  eft  blanc  avec  des  ta- 
ches noires  fur  tout  le  corps.  Lat 
AluaùatUi* 

r<nir 
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l^atir  roiasio.  Arriver  par  hazard  | 
& à propos.  Lat.  Opportn»i  oJveHÎre.  '■ 

RODEAR  , V.  fl.  Tonrnoycr , ro-  ' 
lier,  tourner  autour,  entourer,  en-  * 
vironuer  , inveftir , ciivcloper.  Lat. 
Cireuwire.  Anthire.  Cingfi'f. 

Rodear  , aufli  Mettre 

une  chofe  autour  d’une  autre  > cein- 
dre j entourer  qucl<ju’im,  le  mettre 
au  milieu.  Lal.  Cûigere.  Circurndtire. 

Rodear.  Faire  mouvoir  une  chofe 
circulairement.  *Lat.  rolien.  Circtfuu 
ferre. 

Rodear,  par  exlenfion.  Prendre 
on  chemin  plus  long  que  le  chemin 
ordinaire.  Lat.  Circuire. 

Rodear  , métaphoriquement,  Ufer 
de  circonlocution  , de  périphr.ife, 
pour  expliquer  fa  pcnféc.  Lat.  CiV- 
cvmlifquiis  UÜ. 

Jiodearfe  las  cofas , fignific  que  les 
chofes  concourent  par  hazard  & par 
des  voyes  imprévues  au  deffein  qu’on 
mcditoit.  Lit.  Ex  ir^fffcrata  accitUre. 

Xopoderfe  rodear.  Etre  ac'.-ablé  d’af- 
Liires  , ou  extrêmement  prclTé  de  b 
foule  i ne  pouvoir  fc  remuer.  Lat. 
Anj'rrfiiîi  letteri. 

RODEADO  , DA  , ^art.  paf  du 
verbe  Eodear.  Entoure , ée  » envi- 
ronné , éc.  Lat.  Circttmdatuj.  Cino 
tus , H , um. 

Efïar  Todeado  de  ncf^ocioi.  Etre  ac- 
cablé d’affaires.  Lat.  Negotîit  ebmi. 

RODEL.A  ^ f.  f.  Rondachc , bou- 
clier. Lal.  Ciypcuf  rotvMdui. 

RODELERO  , /.  #«.  Soldat  qui 
combat  avec  la  rondachc.  Lat.  jWlti 
rjSpre  rotunio  utens.  Scutatm  inilei. 
’Rodeleko.  Jeune  homme  qui 
court  la  nuit  armé  d'une  cpéc  & d’u- 
ne rondachc.  Lat.  Eagmmtli  cufidui, 

parmatus. 

RODEO  , /.  w.  Circuit , tour , dé- 
tour. I.at.  /}n$hitui.  Circuitut. 

Rodeo.  Détour , chemin  plus  long 
que  l'ordinaire.  Lat.  ^>ifraéhu. 

Rodeo.  Tours  & détours  qu'on 
ftit  pour  s’cchapcr.  Lat.  Diverticu’ 
litw.  Gyra. 

Rodeo.  On  appelle  ainfi  dans  les 
Foires  & les  Marchés  l'endroit  où 
l’on  tient  les  bétes  à cornes.  L.  OV- 
c«/,  /. 

Rodeo,  figurément,  Faux-ftiy- 
ant , détour  , échapatoire  , exeufe , 
prétexte,  délai  , remife.  Lat.  Divers 
ticuUiut.  Difptniium.  Ambaf,ts. 

Rodeo  , en  jargon  , Troupe  de 
voleurs  ou  de  maquereaux.  Lat.  AV- 
buimufti  frex. 

KUDEON  , f.  m.  Pirouette,  mou- 
vement circulaire  qu'on  fait  ^re  à 
une  chofe.  Lat.  CircunniuiHo. 

RODERO  , RA  , od/.  »M.  ^ f Qui 
appartient  aux  roues  ou  qui  leur  fert. 
Lat.  Ad  rotum»f(7'tinenf. 

RODETE  , / m.  Roue  d’im  mou- 
lin à tau.  Lat.  Rota  mUndinaria  in 
«îW/. 
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Rodbte.  Bourrelet , torf|ue,  lor- 
til.  Terme  de  Blafon.  C'etoic  une 
trenfe  ou  cordon  que  les  anciens  Che- 
valiers portoient  fur  leurs  cafques. 
Lat.  Intorta  fafeia  vei  t.rnia. 

Rode  TE.  Saffoire.  Terme  de  cha- 
ron.  C’eff  une  pièce  du  train  de  de- 
vant du  c.irofl'e,  qui  foiitient  la  flè- 
che , & fert  à faire  braquer  le  ca- 
rofle.  Lat.  In  rb^dis  rotuû  verfatiüi. 

Rodete.  Rouet,  cfpècç  de  garde 
dans  les  clef^  qui  conlifte  en  ce  que  ' 
leur  paneton  eff  ouvert  jufques  vers  | 
le  milieu  , ou  à peu  prés.  Lat.  Re^ 
rotuU  db'fojttum. 

Rodete.  Bourrelet  que  les  fem- 
mes mettent  fur  leur  tête  pour  pofer 
deifus  les  fardeaux  qu'elles  portent. 
Lat.  Orhiculus. 

Rodete  , eff  aufli  un  bourrelet 
de  cheveux  que  les  femmes  font  fur  ; 
leur  tête.  Lat.  Orhi$,  h. 

Rode  te.  La  garniture  des  pare- 
mens  des  manches  d’un  habit  de  fem- 
me. Lat.  Orbicularii  miunus  in  mani- 
cis. 

RODEZNO  , f.  tn.  Roiie  formée 
de  pluficurs  aubes  qui  font  monvoir 
la  meule  d'un  moulin  à tau.  Lat. 
àMoUtrina  ti'ocbUa. 

RODILLA  , /,  f Genou.  Lat  Ge- 
nu. 

Rodilla.  Torchon.  Lat  Ajltrfo- 
riui  fanntu. 

De  Todillas.  Façon  adverbiale.  A 
genoux.  Lat.  Fiexii  genibui. 

RODII.LADA , f.  /.  Génuflexion. 
Lat.  Genujîex  'to. 

KODILLAZO,  f.  w.  Coup  de  ge- 
nou. Lat.  Genuum  icins. 

RODILLO,  f.  m.  Rouleau,  pièce 
de  bois  de  figure  cylindrique,  qu'on 
met  fous  les  gros  fardeaux  pour  fa- 
ciliter leur  mouvement  Lat.  Cylin-. 
drus. 

Rodillo.  Rouleau,  efl  aufli  un 
gros  cylindre  de  pierre  , dont  on  fe 
fert  pour  atq>laiür  les  allées.  Lat  Cy- 
Uudruf. 

RODRIGAR  , XK  a.  EchaUfler  les 
vignes.  Lat.  Pedare. 

KODRIGüN  , f.  m.  Echalas  pour 
foulcnir  la  vigne.  Lat.  Ridkn.  Ped.i‘ 
mm. 

Roorigon.  Valet  qui  accompa- 
gne une  femme.  Page.  Ce  moteftdu 
Itilc  familier.  Lat  Pedifetimtt  t i- 

ROEDOR  , /.  m.  Rongeur , celui 
qui  ronge.  Lat.  Ra.îens. 

RüEÜUKA , L’aétion  de  ron- 
ger. Lat.  R-^o. 

ROEL  , f.  m.  Befant , tourteau , 
en  terme  de  Blafon.  Lat  In  Jlem- 
matihut  orbicuïm. 

ROER,  1». ir.  Ronger,  couper  avec 
les  dents  à philieiirs  & frequentes 
reprifes.  Lat  A’oiicrf. 

KûER.  Ronger,  ôter  la  chair  d'au- 
tour d'un  os  avec  les  dents.  Lat  Rf>* 
derr.  Exfdoe. 
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Roes.  Ronger  , fe  «lil  pnr  e»t«i. 
uon  d'un  corps  qui  en  ufc  ou  confu- 
mc  un  autre  petit  à petit  Lat 
âere.  Exedere. 

Roer  , fe  dit  d’une  chofe  qnt  s’in- 
troduit infenfiblcmcnt  dans  une  au- 
tre , & qui  l’endommage.  Lat.  iîo- 
dti'e. 

Roer  , fignific  aufli  Médire  de 
quelqu'un , en  dire  du  mal  Lat  Ro^ 
do  e.  Dente  malif^o  cwrprre. 

Ruer.  Ronger,  fe  dit  figurément 
des  chofes  qui  rongent , qui  inquiè- 
tent, qui  tourmentent  , qui  confu- 
nient  l’efprit  Lat.  Rodc%e.  Stimultre, 

Rrxr  toi  zancajot.  Médire  , dire 
du  mal  de  quelqu'un  en  fon  abfcnce, 
en  cenfurer  lc%  fautes  les  plus  légè- 
res. Lal.  Rjdrre.  Vonvitih  carpere. 

Rarte  ejfe  buefo.  Ronge  cet  os  $ 
pour  dire  qn’on  donne  à quelqu’un 
une  bçfogne  qui  lui  caiifcra  beaucoup 
de  peine  , & lui  rapportera  peu  de 
profit  Lat.  Of  ijiud  rodas. 

Dar  un  hutjfo  tjue  roer.  Laifler  à 
quelqu’un  un  os  à ronger  î c’eft-à- 
liirc  , Se  démettre  en  fa  faveur  d’un 
emploi  dont  on  a tiré  tout  le  profit, 
& dans  lequel  il  n’y  a plus  rien  à 
gagner.  Lat.  O/a  nuia  roienda  relin- 
qurre. 

ROIDO  , DA  , part.  pa/.  du  verbe 
Roer.  Rongé,  ée.  Lat.  Corrofus.  Ro- 
jus.  Erofui  , a , um. 

Roi  DO  , fe  dit  d’une  chofe  de  pen 
de  valeur  qu’on  donne  encore  d’une 
flacon  mcfquinc.  I at.  D jpic.ûtiUs. 

ROETE  , f.  m.  Sue  de  grenades 
qu'on  Bit  fermenter  pour  le  donner 
en  forme  de  remède.  Lat  Finum  ma- 
lit  grnmtis  mu'jum. 

ROGAtlüN,  /:/.  Prière,  raûion 
de  prier.  î.at  Rigatio, 

Rogaciokes.  Rogations.  Fête 
d’Eglife  qui  dure  trois  jour%  & qu’on 
célèbre  avant  l’Afcenfina , auquel 
tems  on  fait  des  prières  & des  prt>- 
ccifions  peur  les  biens  de  la  terre. 
Lat.  R'fgalhtses. 

ROG.ADOR , /.  m.  Celui  qui  prie , 
qui  intercède  pour  aiitnii , iatercef- 
feiir.  I.at.  R'ygaior.  Prerotor. 

ROGAR,  t'.iî.  Prier,  fupplicr.  Lit. 

Rogive. 

Rûgar.  Employer  des  prières  & 

I des  foumiflious  auprès  de  quciqii'un 
I pour  l’engager  il  faire  ce  qu’on  veut 
I Lat.  Obfecrmr.  Rogare. 
j RoüAR.  Prier  Dieu.  Lat  Orare. 
PrrearL 

Rogar  d rwiiirx , fe  dit  pour  mar- 
quer le  peu  de  Fruit  que  produifent 
les  prières  qii'on  fliit  à des  avares  & 
à gens  de  bas  aloi.  Lat  dVd/x  cojir- 

if. 

Al  ruitt  quanio  mas  le  ruegan , mai 
fe  mfjncha.  Plus  on  prie  un  vilain, 
moins  on  gagne. 

A Dios  ragitndo  y co»  ri  mazo  doB- 
do,  Refr.  Vovez  Jlato. 

ROGAOO, 
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ROGADO,  DA,  part,  paf.  d\\  rçT~ 
te  R(^ar,  Prié , éc.  Lat.  Rfsatus,  a, 

Êon. 

ROGARIA  ^ f.  f.  le  même  que 
Rurpo.  Ce  mot  a vieilli. 

ROGATIVA , /.  f.  le  même  que 
Ruc^o  ou  Supiica. 

Rogativa  , fe  dit  particuliére- 
ment des  prières  publiques  qu’on  &it 
à Dieu  dans  un  tems  de  calamité.  L. 
Sappitcatîc.  Z>rprre<aff0  <2.-{  Dnim, 

RÜIDO  , DA.  VoyîZ  Rier. 

ROL  , /,  m.  Terme  pris  du  Fran- 
çois , en  ufage  dans  les  maifons  Roya- 
les , qui  GgniHe  Rôle  , liilc,  état, 
bordereau  que  l'on  fiit  des  OlHct'ers 
de  la  maifon , lorlqn'il  s*aqit  de  leur 
faire  quelque  payement.  Lat  Catalo^ 
lUi.  Sylitéuj.  AÙfum  , i. 

ROLOANA  , / /.  Terme  de  Ma- 
rine. Poulie  , couliourne.  Lat.  Tro- 
ehlttt  y «r. 

RUT. DE  , /.  m.  Cercle  de  perfon- 
Acs  ou  de  chofes.  Lat.  Coromt.  Ctt~ 
tus  y üs. 

ROLEO  , / tft.  Volute.  Terme 
d’Architeviurc.  Lat.  P’^oluUf  *. 

ROLLA,  f.  f.  Collier  de  cheval , 
pour  U charrette , pour  le  labour  , 
&c.  Lat  7>m'a  circumvoluta. 

• ROLLIZO , 2 A , aàj.  m.  ^ f. 
Dur , rc , ferme , rond , de.  Lat  /?o- 
twidus.  RJtttJîus  y >7  y utn. 

Rollizo,  fisiiific  auflj  Fort,  ro- 
bnile , &;  nerveux,  ramaRe  , ren- 
forcé. Lat  leres.  Torafus. 

ROLLO , m.  Roulcan.  Rcïlo  àt 
fHontei'd  f dr  Rouleau  de  beur- 

re, de  tabac.  Lat  r^ifWrtrr, /. 

Rof.to.  Natte  de  >onc  , roulée 
pour  vendre.  Lat  StoreacircumxvUita, 

Koi.i.o.  Gibet  en  forme  de  coton- 

• ne.  Lat.  S>txfum  ptUikuium  in  colum- 

/ tue  figui’Mtu 

Roli.ü.  Caillou  romt , liiTe  & po- 
li qu'on  trouve  dans  les  rivières  & 
les  ruilfc.nux,  Lat.  Coebi'fl , 

Rollo.  Rouleau  , ic  dit  encore 
d’une  forte  d'écriture  de  procès , é- 
crite  en  parchemin , que  l'on  con- 
fervoit  anciennement  en  forme  de 
rouleau.  Lat.  Pahonm, 

Enx-iar  è irft  al  roUo.  Envoyer  pro- 
mener quelqu'un  , le  congédier  du- 
rement Lat  In  iTM^i  crutem  re- 
mincre. 

Tencr  fn  piedra  en  et  r<Ma.  Tenir 
on  rang  diHingué  p.irmi  Tes  compa- 
triotes. Lat.  I^ter  allas  rmiaere. 

ROLLONA  y adj.  f,  qui  le  dit  en 
ftite  familier  d’une  grofle  femme , 
robnlle  & ronde  comme  une  boule, 
A:  qui  n’eil  uGté  que  dans  la  phroie 
£7  niho  de  U R^iiona.  Lat  Ohtja, 
Rotunda. 

ROMADIZARSE,  v.  r,  le  meme 
que  Ayromudizarje. 

ROMAOlZAOO  y DA,  part.  pajf. 
du  verbe  Romadizarfe  ; le  même  que 
d/rgnsadixado. 

Tm.  II. 
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ROMADIZO  y f.  w.  Petit  rhume 
de  cerveau.  Lat.  Grax>tdo. 

ROMANA  y /.  f.  Romaine  , ba- 
lance. Lat  S'tatera  , a. 

Hiicer  romatta.  Etre  en  équilibre. 
Lat.  Æqiàpondersre. 

l^enir  à la  romana.  Etre  de  poids. 
I.at.  In  itqiatm  x>tnire. 

ROMANCE , f.  w.  Romance.  La 
langue  Efpagnolc  vulgaire , ainfi  ap- 
pcllce  parce  qu’elle  eA  dérivée  de  la 
Romaine.  Lat  Lingua  Wfpanica  ver- 
I naciUa. 

Romance.  Romance  , forte  de 
I Poefic  Efpagnolei  un  Roman,  une 
hiiforictte  , une  relation  en  vers , 
comme  une  l'entence  de  mort,  & 
que  l'on  diante  fur  un  même  ton, 
en  accompagnant  avec  une  guitarre. 
Lat.  Poeticm  compo/itionis  genus. 

Romances,  au  plurier.  Petites 
fubtilitcs  y fubterfuges , rufes  , dé- 
tours y échapatoires.  Lat  Arguta^ 
Vit  JimuPxta  “Veria, 

En  buen  ramsmee.  Façon  adv.  Clai- 
rement y intelligiblement , à la  por- 
tée de  tout  le  monde.  Lat  PIok}, 
Aperû. 

Jlublitr  en  romance , outre  le  fens 
propre  , fignifie , S’expliquer  claire- 
ment & fans  ambiguité.  Lat.  Auda^ 
éîtr  dkere. 

RüMANCEAR  ,<?.  a.  Tuduirc  du 
Latin  en  Efpagnol.  Lat  In  •vernaeu-^ 
lam  littgmm  vertere. 

Komancear  , parmi  les  Gram- 
mairiens y c’eft  périphrafer  le  Caftil- 
lan,  pour  le  traduire  plus  aifément 
en  Latio.  Lat.  Fer  peripbrajiin  expli- 
care. 

ROMANCEADO,  ù Romanza- 
DO  y DA  y p.ti’/,  paj'.  du  verbe  Ro- 
mancear.  Traduit,  te  du  I.atin  en 
Efpagnol  i periphrafé , ée.  Lat  In 
veiTtaculum  idioma  enr/uu  Per  péri- 
phrajim  explscatuj  ^ a,  um.  * 

ROMANCERO,  RA  y adj.  M.  eff- 
Romancier , ère , celui  ou  celle  qui 
clunte  y qui  fait,  ou  qui  compofe 
, des  romances.  L.it.  Jletrici  Jk  dicti 
feietus  t vel  canior. 

Romancero.  Recueil  d'anciens 
Romances.  Lot.  iJher  compaJUioms 
metricoi  fie  dicias  contsnens. 

Romancero,  fe  dit  auITi  de  ce- 
lui qui  ufc  de  fubtcrfuces  & d'écha- 
patoircs  , qui  tergivcrle.  Lat  l^ete- 
rator.  Argstti  vel  caUidè  verbg/us. 

ROMANCISTA,  / m.  Celui  qui 
écrit  en  langue  vulgaire  fur  des  ma- 
tières qu'on  ne  traite  pour  l'ordinai- 
re qu’en  Latin.  Lat.  Fermculà  /rn- 
g«.t  feriptor. 

RomancISTA.  Celui  oui  ne  fait 
que  la  lingue  vulgaire,  il  fe  dit  de 
ceux  qui  exercent  les  Arts  , par 
exemple  y des  Chirurgiens  qui  igno- 
rent le  Latin.  Lat  Eernact^e  lit^u.e 
tajiii/m  fciui. 

1 RO,MA^£AR,  V.  «.  Mer  avec '.a 
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romaine.  Lat.  Statera  ponderare. 

Romanfak,  par  extenfion  fignî- 
fic  Pefer  plus  d'un  côté  que  de  fan- 
tre } dans  cette  acception  c’eft  un  ver- 
be neutre.  Lat  Prtcponderare. 

RO.MANEADOy  da  , part.  paf. 
du  verbe  Romanear.  Pcfc,  ce  avee  la 
romaine.  Lat  if/eterâ  potideratus  ^ a ^ 
uw. 

ROMANO,  NA,  odf.  w.  /. 
Romain,  ne,  qui  appaitient  à Ro- 
me, ou  aux  Romains.  Lat.  Romom 
nus  y n y tan. 

Romand.  On  appelle  aiiiG  un 
chat  tacheté  de  gris  & de  noir.  Lat. 
Feiis  iettgit  macalis  fubnigris  difUnltus. 

Romands.  Mirlicotons  , forte  Je 
pèche  qui  ne  quitte  point  le  noyau, 
& dont  la  chair  eft  jaune.  Lat. 

MWK.Ï  Perfea. 

ROMANZOK  y M.  Romance 
long  & ennuyeux.  Lat  Longa  &»«o« 
kfa  comf>o/ith  mctrica. 

ROMAZA  y /.  f,  Parelie , plante- 
Lat.  R^'umex^  kit. 

ROMEO.  Voyez  Rhombo  6:  Rhenu 
boides. 

ROMERAL,  f.  m.  Lieu  planté  de 
romarin.  Lat  Rq/tnarino  canftta  b» 
eus. 

KOMERIA  y f.  f.  PélérioRgc.  Lat 

Sacra  pengrinatio, 

Refr.  Rotneria  de  cerca  tmtcha  vittê 
y poca  cera.  Le  fens  de  ce  proverbe 
eft  que  pour  l’ordinaire  la  débauche 
a plus  de  part  que  la  déi'otion  aux 
pèlerinages  qu'on  fait 

Refr.  jÇjtien  Muebas  rotHcrias  anda , 
tarde  è uunca  fe  faniifica.  On  fe  Dm- 
elific  rarement  en  courant  le  monde. 

ROMF.RO  , f.  m.  Romarin  , ar- 
brilTcau  ligneux  d'une  odeur  fort  a- 
gréablc.  Lat  Rn/taurinus,  s. 

Romero,  RA  y aJj.  m.  ^ Pè- 
lerin y ne.  Lat  Ad  facra  beu  peregii.» 
nui  y <7  y UM. 

Romero,  eft  anftî  un  petit  potf- 
fon  qu’on  trouve  dans  les  mers  des 
Indes  y qui  s'attache  aux  Tibiiruns , 
& ne  les  quitte  jamais.  Lat  Pfeim 
cvlus  fe  diclus. 

RO  .MO  y M A y adj.  m.  pf  f Emoiif- 
féy  ée  y qui  n'a  point  de  pointe.  Lat 
Qbtnfiis  y e y um. 

Rumo.  Camus,  qui  a le  nez  petit, 
creux  & enfoncé  du  côté  du  front. 
Lat.  Simus,  a,  um. 

Romo.  On  appelle  ainfi  un  mulet 
ou  une  mule  qui  vient  d’un  cheval 
èc  d’une  ônelTc.  Lat  Ihrida. 

RüMPEDOR  y /.  m.  Celui  qui 
rompt,  qui  iife.  11  fe  dit  d'un  hom- 
me qui  ufe  beaucoup  Tes  habits  ;bri- 
fc-tout  Lat.  Dstritor, 

ROMPER , t*.  a.  Rompre , féparcr 
les  parties  en  deux , ou  phiUçurs 
pièces,  avec  force  & violciwc.  Lat. 
Rompere.  Scindere. 

Rompeh.  Rompre,  hrifer  par  mor- 
ceaux , mettre  en  pièces.  L.  Irangere, 
Qqq  Rom- 
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RovfpER.  Rompre,  iléchtrcr , ufcr. 
Lat.  Drttrert, 

Romper.  Rompre,  en  termes  »lc 
micrrc  , DcBirc,  percer,  enfoncer. 
Lat.  PnrHmpfrt.  Prufi^urt. 

Rompes.  Faire  une  plaie,  une 
ouverture  au  corps.  Je  percer.  L.it. 
Rumine.  Dividere, 

Romper  , fignifie  aiiiri , Défri-  j 
cher  un  tcrrcîii.  L.iL  A -atro  feindrre.  \ 

Romper,  figniKe encore,  tpam- 
prer  les  vignes  , les  éfeuiller  , en 
ôter  les  feuilles  inutiles.  Lat.  Ex^er- 
f€TC.  P.xm^inart. 

Romper.  Rompre,  fignilîe  aiifli 
Divifer  , féparcr  pour  peu  île  tems 
Tunion  ou  la  continuité  ô'un  corps 
Ruitlc.  Lat.  Dividtrr. 

Romper  , fc  prenJ  aulTi  pour  Com. 
mencer , paroître , commencer  il  poin- 
dre ; Ràm^fr  tl  dh , romper  ù bablar. 
Lat.  /nthoare.  Iftcipere. 

Romper.  Rompre  avec  quelqu'un, 
fc  brouiller  avec  lui , devenir  fon 
ennemi,  l.at.  Abalicn.'rri.  ' 

Romper.  Interrompre  quelqu'un 
qui  p.iric.  Lat.  Intirrumpere. 

Romper  , fignîfie aom , Sc  refon- 
dre, fe  déterminer  à une  eutreprife, 
dont  les  difficultés  nous  avoient  rc- 
teuus.  Lat.  Dtcernere.  Dftihtrare. 

Romper  , en  pariant  du  Soleil , 
ou  de  la  lumière,  figniKc  Percer  à 
travers  les  brouillards  , les  nuages. 
Lat.  Erwnpere. 

Romper,  lignifie  encore  Poufler, 
fortir.  Lat.  Brumptrt.  Prorumperc. 

Romper  , figurément  lîgniGc, 
TraorgrclTcr  la  Loi,  violer  un  pré- 
cepte , manquer  il  fon  devoir , à fes 
oblig.uions.  Lat.  Rumpcic.  Frangerv. 
htfiingtre. 

Rompes.  Franchir  les  bornes , les 
limites.  Lat. 

Romperse  , t;.  r.  Prendre  des 
manières  aifées,  libres,  & dégagées  i 
fc  déniaifer  , fc  former.  Lat. 
d/:7.  Fdottti, 

wwiirr.  Rompre  le  n:»m. 
Phrafe  militaire , qui  fignific  le  mot 
que  le  General  ou  le  Gouverneur 
d'une  Place  doonc  le  foir  à l'ordre  , 
& qui  n'a  plus  lieu  au  lever  de 
l'auforc,  lorlqne  les  tambours  bat- 
tent la  Diane.  hxt.AIiIii^rem  Ujferam 
ttjfart. 

Romper  la  eohna  0 ios  offeot.  Blcf- 
fer  quelqu’un  à 1a  ttte,  b lui  fracaf- 
fer.  Lat.  Capta  infrhgtrt. 

Romperfe  ta  ealrna  i tes  Cif/cot , fi- 
gurcment.  S'appliquer  avec  excès  an 
travail  d'cfprit  dont  il  revient  peu 
d'utilité.  Lat.  Impcus)  meiitt  Ujorare. 

Rùtftper  la  V07.  Rompre  fa  voix  eu 
chantant  plus  fort  qu'.à  l'ordüuire. 
lat. 

R>.mj>er  la  Cdlirta  o hf  co/cor,  ou- 
tre le  (ens  propre,  lignifie  Fatiguer , 
importuner , laRet , ciutuycr.  Lat. 
C-iput  poiuiid^rt. 


Romptr  m camîno.  Ouvrir  un  che- 
min. Lat.  ï^tam  aperire  ^ fitrnere. 

Rimpe  r/îfvij»iTr.  On  appelle  ainfi 
en  fille  familier  les  Spadali'tns  qui  font 
toujours  plantés  aux  coins  des  rues 
comme  pour  attendre  quelqu'un.  Lat. 
Thrajo,  Ghiiiator. 

Rvnpe  galas.  Sobriquet  qu’on  don- 
ne à un  homme  mal  vêtu , qui  hit 
l'homme  d’importance.  Lat  In  ir* 
Jliuni  atUst  itFgiigfns  ^ nrrt  gims. 

C&n  falud  le  rompa.  Puilfiea-  vons  ' 
l ufer  en  bonne  fanté  î Compliment 
qu'un  hit  à un  homme  qui  paroit 
avec  un  habit  neuf  pour  la  premitre 
Fois.  Lat.  l^ejhtn  /aivuj  in.-vlspHis 
Hrteras. 

A’  rompe  y rafga.  Inconfidérémcnt , 
tête  b.tifTtc.  Lat.  liber,  SoîutHS. 

ROMPIEN  TE  , part.  aH.  du  verbe 
Romper.  Rompant , te , qui  rompt. 
Lat.  Ri-mpens.  ^'ringens. 

ROMPIDÜ  , DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Romper.  Rompu , ue.  Lat. 
Rstptus.  ^raciui  t a,  um. 

I Rumpido,  en  terme  de  danrcF.f- 
pagnule , efi  un  pas  qu'on  hit  en 
avant  en  commençant  nne  danfe.  L. 
Pedii  direHsts  motiu  in  tripudio, 

I Rompioos.  Rompus , en  termes  de 
j Blahn , fe  dit  des  armes  & des  piè- 
ces brifées  & des  chevrons  dont  la 
pointe  d’enhaut  cil  coupée.  Lat.  Ab~ 
ruptus  , A , tint. 

ROTO,  ta  , fécond  part.  pajp.  du 
verbe  Romper  : le  même  que  Rom- 
pido. 

Roto.  Débauché , libertin  ^ im- 
pudent, effronté,  perdu  de  réputa- 
tion. Lat.  Fjfr,€natm  , n , um. 

Ptor  es  h roto  que  h dtfccjiâo.  L'un 
cft  encore  pire  que  l’autre.  Lat.  Pe- 
jora  rtilant, 

KOMPHFA.  Vovez  Rhsmpha. 

KOMPlMlENTü,  /.  tu.  L’aôion 
Je  rompfc,  rupture,  Lat.  Ruftk. 
Difrupth. 

Kompïmien'to.  Riiplmc,  brouil- 
leric , dilfeniioD  , divibon.  Lat. 
jUiium.  Jnintifitix. 

ROMPIMIENTO. Rupture,  ouver- 
turc , crevaffe.  Lat.  Scijha.  Dt/ntp.. 
th. 

Ro.mpimîFNTO.  Droit  qu'on  paye 
pour  U fépulturc.  Lat.  Jus  partecialr 
p*-o  ruptioffe  fpulturtr» 

RoMPiMlENTO,  en  termes  de 
Peinture , Enfoncement , gloire,  Ciel 
ouvert.  Lat.  PtofunMtas  difrupta. 

RONCA , /.  /.  Bravade , menace , 
gafeonnade.  Lat.  Alin.»  jazht^, 

Kunca  , fc  dit  du  cri  que  jette 
le  chamois  lorfqu'il  clfc  en  rut.  Lat. 
Ror.chus. 

Fxhar  roncat.  Faire  des  bravades , 
des  menaces , avoir  la  voix  rauque. 
Lat.  Minas  jaiiare.  Jîtittceyî-frf. 

fatar  la  ronca.  Kxpreflion  ironi- 
que  dont  ou  fc  fert’  pour  méprifer 
les  bravades  & les  menaces  de  qucl- 


qu’nn.  Lat  vel  btsu  helU  nnnæ\ 

RONCAMENTE  , adv.  Sotte- 
ment, lourdement  , grolTiércmeot 
Lat.  R'i/licè, 

RONtAR  , V.  n.  Ronfler,  rcfpi- 
rcr  avec  bruit  en  dormant.  Lat.  Âec- 
tere. 

Ronca  R , par  extenfion,  fignifie 
Faire  dex  menaces , des  bravades. 
Lat.  Minas  jaUare, 

Ronca  R.  Rendre  un  fon  fnurd 
nu  rauque.  1)  fc  dit  de  quelques  In- 
firiimens  .1  vent,  & du  bruit  que 
hit  la  mer.  Lat  Ruucum  fomnt. 

Roncar,  fe  dit  aulTi  du  cri  que 
poufic  le  chamois  quand  il  cfi  en  rut. 
Lat.  Rhoncox'edere. 

RONCEAR,  V.  U.  Ufer  de  délai, 
de  rcmifes  , rechigner , hir;  mie 
chofe  de  mauvaife  grâce.  Lat  Dif- 
ferre.  Tardare. 

Ronceap,  par  extenfion,  fignifie 
Cajoler,  H.itter.  Lat.  Blanditiii  ali* 
qnem  petere. 

Roncf.ar,  en  terme  de  mer. 
Marcher  lentement  Lat.  Jxnte  r.avi* 
gare. 

ROXCERIA  , /. /.  Délai,  remife, 

; lenteur.  Lit.  Alora.  Cnnihtio. 

Rosceria.  Cajnlcric  , Batcrie  , 

, carefles.  Lat.  BUnditi*. 

Ronceria,  en  terme  de  mer, 

I fe  dit  de  la  lenteur  avec  laquelle  ua 
vaifleau  marche.  Lat  CstnHaiio. 

RONCERO,  RA,  adJ.  M.  îf  f. 
Lent,  te,  tardif,  ive  à faire  ce 
qu'on  commande.  L^it.'Tardus.  Len* 
tus  , A , um. 

Ro.mcero.  FUtcur,  adulateur.  L. 
AJuliitâs’. 

Roncero.  Les  matins  appellent 
> ainfi  un  vaHTcan  qui  cfi  mauvais 
voilier.  l.at.  Tardus.  Ijcntus. 

RONCHA,  /.  /.  Ampoule,  veffic, 
élévation  qui  vient  fur  ta  peau.  Lat- 
Ampulia.  Tubtr , if. 

RonCHA  , figurément.  Fraude  , 
tromperie  , fubtîHté,  adrefle  à ti- 
rer de  l'argent  de  quelqu’un  en  pro- 
mettant de  le  rendre  promtement  L. 
Fraudulcnta  extvr/ie. 

KoNCiiA.  On  appelle  ainfi  dans 
l Aragon  une  trenchc  fort  mince  de 
quelque  chofe.  Lat.  Frufiutst , i. 

HONCHAR,  V.  a.  le  mime  que 
Ronzar. 

RONCHON  . / w.  augm.  Grofle 
ampoule.  Lat.  Plbex  extubrram. 

RONCO , f.  tst.  le  même  que  Rots* 
quidot  mais  moins  ufité,  fi  ce  n'eft 
en  fiiie  hmilicr. 

Ronco,  CA,  mlj.  pr.  ^ f.  En- 
roué, ée}  qui  a la  voix  nuque.  Lat» 
Rasicus , a , um. 

Ronco.  Rauque  , fc  dit  auHi  do 
la  voix  & des  inltnmicns.  L.  Raucus. 

Roncos.  Les  Afirologuçv  donnent 
cette  épithète  au  Bclicr,  au  Tau- 
reau, au  Lion  & au  Capricorne.  L. 
Raucajipia.  ’ 

RON\ 
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RONCON  , / m.  Bourdon  d'une 
fniifi'tte.  Lat.  Rauca fijiuh.'' 

RONDA*  f.  f.  Kcmdc,  que  les 
sens  de  guerre  font  la  nuit  pour  voir 
il  un  fait  bonne  garde  dans  un  camp , 
dans  une  place.  Lat.  , arum, 

i^ociurnn  iujiratio, 

Rokda.  Runde  , fe  prend  aufli 
pour  la  troupe  qui  fait  la  ronde.  L. 
llg.'tcs  txphyatwa. 

Ron'da.  Ronde.  On  appelle  {tinfi 
l'cfpacc  qui  régne  entre  le  terre-pUîn 
&:  les  maiibiu  de  la  ville.  Lat.  Rc- 
tnarhiiri, 

Cogn'  h ronda.  Surprendre  quel- 
qu'un en  Ragraut  délit.  Lat.  Intrrci- 

f€fC. 

ROND.ADOR , /.  m.  Celui  qui 
la  ronde.  Lat.  rigilariui.  Ciunîtsr 
ttoéitirmis. 

RONDAR  , V.  O.  Faire  la  ronde 
daus  un  camp  ou  dans  une  place  de 
guerre.  Lat.  Excuhîat  agert. 

Ron’dar  » fignific  aulU«  Courir  les 
riiis  pendant  la  nuit.  Lat.  lUcos  ^ 
,culUs  circuirc. 

Rondar.  Tournoyer  autour  de 
quelque  chofe.  Lat.  Circtdrt, 

Ex.  la  ^naripcfa  ronda  la  lut.  Le 
papillon  tournoyé  autour  de  lachan» 
tlcllc. 

Kondab.  Roder  autour  de  queU 
qu'un  pour  en  obtenir  quelque  cho- 
ie. Lat.  Confiauc  pfrjeqtd. 

RONDADO , DA  , part,  paff.  du 
verbe  Rcndar.  L'endroit  où  Ion  a 
fait  la  ronde.  Lat.  Circuumlhs , a , 

ttn:. 

RONDIS,  O Roxdiz  , /.  M.  La 
bafe  ou  le  fond  d'une  pierre  precicu- 
fc.  Lat.  Gettun*r  bit/is. 

RONDON,  / m.  Mot  qui  n’cft 
uGte  qu’en  forme  d'adverbe:  Dr  rew- 
doi! , Intrépidement , tète  bailTee.  L. 
IntrepjiU.  Incon/Ideratl. 

RONQUEAR,  v.  «.  Avoir  la  voix 
rauque,  être  enroué.  Lat.  Raactfcc’. 

TT. 

RONQUEDAD,yi/  Enrouement, 
diRîculté  de  parler.  Lat.  Raucido^imt. 

RONQ.UERA,  /,/.  Enrouement, 
diffiailtc  de  parler  provenant  de  quel- 
que fluxion.  Lat.  Raucitai. 

RONQ.UEZ  , /.  le  même  que 

J^on^iiiTo , mais  moins  uHté. 

RON(iUIDü  , /.  m.  Ronflement , 
bruit  de  ceux  qui  ronflent.  Lat.  Rw^ 
ebus  , ». 

RONQ.UIOO,  fc  dit  par  extennon 
d’un  bruit  ou  fon  rauque.  Lat  Ruu~ 
cedo. 

RONZAL  , f,  nt.  Licol  , ou  li- 
cou. Lat.  Vapijli'um. 

RONZAR,  V,  a.  Mâcher,  manger 
avec  bruit,  comme  quand  on  mange 

Îi.'elque  chofe  de  dur , croquer.  Lat. 
)tntibus  aUirtre. 

RüSA  y f,  f.  Rogne,  forte  Je 

talte  A laquelle  Us  bêtes  à laine  font 
ijettes.  \é^i,  Rtwis  fcabich 


Roiîa  , Cgnîfle  aiilTi  Rirfc,  fuper- 
chcri'i,  lincffc.  Iax.  Hduiia.  Dclt/s, 

KonA , fignifie  au  figuré,  CrafTc, 
ordure  qui  s'attache  à quelque  choie. 
Lat.  Sordef. 

RohA , fe  dit  dans  le  même  feus 
de  tout  cc  qui  pcitt  fc  communiquer. 
Lat.  Coutiipum. 

RONERIA  , f.  f.  Rufe,  adreffe  , 
finefle,  fupcrchcric.  Lat.  Ajlui.  Cal. 
liditas. 

RonERlA.  Av.iricc,  mefquincrie. 
Lat  Sorâitas, 

ROSOSO,  SA  , aâj.tn,^/.  Ro- 
gueux  , c-tife  } qui  a la  rogne.  Lat. 
Scahhfus , a , um, 

Kunoso  , lignifie  aulfi  Sâlc,  mal- 
propre , crafleux.  Lat.  Sqtialidjn.  Jwr- 
didm  « <» , tan. 

Ronaso , fignîfic  encore  Fin,  ru- 
fé , madré , fourbe.  Lat  Ajîutuf.  Cal. 
tiduu 

Ronoso.  Avare , ebiebe  , taquin. 
I.at.  Avmus,  Sardiim. 

KOPA  y f.  f’  On  cot^rend  fous 
cc  nam  tontes  fortes  d'étoHcs  de  foyc, 
de  laine,  de  lin,  dont  on  fc  fort 
pour  l’ufa"c  & rameublcmcnt  d’une 
maifoit , uns  en  excepter  les  tapis , 
les  tapinVries.  Lat.  Panttw.  Omnetg. 
larimt  gemtf. 

Kofa,  fe  prend  particulicremcnt 
pour  un  H.ibit.  Lat  rejUu 

Kofa  , fc  dit  par  extenfion  de 
tout  ce  qui  couvre.  Lat  rejihaprica. 

Ropa.  Robe  , fc  prend  pour  un 
vétentent  ample  qu’on  porte  par  dcL- 
fus  les  habits.  Lat.  Chlamys , Hit. 

Ropa.  Robe,  fc  dit  du  vêtement 
que  portent  les  Princes  , les  Mini- 
itres  , & les  perfonnes  canflituées 
en  Dignité.  Lat  Tega.  Falia  , 4*. 

Ropa  * fc  prend  figurément  pour 
le  Juçe  , le  Abgiilrat  qui  la  porte. 
Lat  Judtx  togatus. 

Ropa  , fc  dit  de  tout  ce  qu’on 
met  fous  une  chofe  potir  lui  fervir 
ü'afllettc , ou  parmi  pluficurs  chofes 
pour  grolfir  leur  volume.  Lat  7p- 

mifttWH, 

Ropa  à la  ntar.  Paquets  , ballots 
à la  mer  ; en  termes  de  Marine  fi- 
gnifie  qu'il  faut  alléger  le  vaifleau  à 
caufe  de  la  tourmente.  Lat  In  wart 
jacirnda  , ut  navis  kvftur. 

Ropa  hlanca.  Toute  forte  de  linge 
pour  l'ufage  d’une  perfonne.  Lat 
Aluuia  Untra, 

Ropa  dg  camarn , è de  L'vmtcn-,  Ro- 
be de  chambre  , cft  celle  qu'on  vêt 
i l'aife , & qui  fert  pendant  qu'on  fc 

fidgne,  qu’on  s'ajufle,  qu'on  garde 
a chambre.  Lat.  /■’’</?«  cuhkularii. 

R"pa  fucra.  Commandement  qu'on 
fait  aux  forçats  d oter  leur  chemife 
torfqu'U  faut  ramer.  Lat.  Vtjltm  dg. 

ponaï. 

Buffi.1  repa.  ExprcRion  qui  fignifie 
qu’une  perfonne  mérite  des  égards 
& de  U con&dcration  ^ «rafe  de  Lt 
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naiflancc  , ou  de  fes  grandes  quali- 
tés. On  le  dit  auffi  des  chofes , par 
exemple,  du  vin.  Lat  Ra  optiwa. 

Poca  repa  , fe  dit  d’un  homme 
pauvre  , ou  qui  a peu  de  mérite. 
Lat.  Homo  pauper  y aut  nih/li. 

f'mderfg  ropa,  fc  dit  d’un  appar- 
tement bien  ferme,  & bien  meublé. 
Lat  Aprkunt  s'oldê  aibiculum  gjfe. 

No  tocar  à la  ropa  0 al  peh  de  U 
repa.  Netre  pour  rien  dans  une  af- 
faire , n'y  avoir  aucune  part  Lat 
Née  Iftnter  tangere, 

KOPAGE , /.  m.  Harde , hJbiUe- 
ment  II  le  prend  particulièrement 
pour  une  robe  de  parade  , que  por- 
tent les  perfonnes  cnnftituécs  en  Di- 
gnité. Lat  fV/rV/.  rejlimentum. 

ROPAVEJEKIA  , /./  Boutique 
de  fripier  , friperie.  Lat  Siruturia 
taherna. 

ROPAVEJERO  , / m.  Fripier  , 
revendeur  de  vieux  habits.  Lat  Sent- 
taritij. 

RüPERIA,/ /.  Métier  de  fripier. 
Lat.  firutun'a , 4*. 

Ropema  , cfl  aufli  l'endroit  où 
l'on  vend  des  h.ibits  tout  faits.  Lat. 
l^ûiartuin  , »*». 

KoPtBiA.  Vefliaire , chez  les  Ro* 
ligieux  , eft  la  chambre  ou  ils  tien-”* 
lient  les  habits.  Lat  Vcfliariuut. 

ROPERO  , /.  tn.  Fripier  en  ncuL 
Lat  l'ejHarius. 

Ropero.  Chez  les  Religieux  c’cR 
celui  qui  a foin  du  veftiaire.  Lat 
l^e/liariui. 

Ropero.  Chez  les  Bergers  c’eft 
celui  qui  a foin  de  la  fabrique  des 
fiom^gcs.  Lal./’q/foriw»  epi/ex,  opiljo, 
KOPETA  , f.  f,  d:'m.  Habillement 
court  ou  pauvre  , petit  habit  :ourt 
j Lat.  Ci'Lumdula,  Tuniith, 

I ROPILLA , /.  /.  dim.  Habillement, 
i harde  de  peu  de  valeur,  h.villon.  L. 
Dr/picabilcs  panni. 

I Ropilla.  Efpêce  de  pourpoint  à 
doubles  manches  fort  en  ufage  dont 
l'AnJaluiiûe.  Lat.  Brevis  ad/lric^ 
tior  tunica, 

ROPITA  , /./.  dim.  le  meme  que 
Ropeta. 

KOPON  , f.  w.  Robe  de  ceremonie. 
Lat.  Tega  , te. 

ROQUE , f.  tH.  Roc , pièce  du  jeu 
des  échecs  qu'on  appelle  .autrement 
yVur.  Lat  Tuirù  in  ludo  latrunculo^ 
rtüH. 

Ni  Rey , ni  Rjoqw,  Perfonne.  Lat. 
Nuüut  emninh. 

ROQUERO  y f.tn.  Qui  appartient 
aux  rochers  , ou  qui  cfl  fiiit  de  ro- 
che. Lat-  Rupeui , O , um. 

CafiiUo  rofjuero.  Château  bâti  fur 
un  rocher.  Lat.  Arx  rupi  imp'ÿita. 
ROQUES.  Voyez  Uaîcon. 
ROQUETE,y.m.  Rochet , orne- 
ment d'Eveque  ou  d'Abbe.  Lat.  Ro. 
quetum.  Humerale  awiculson. 
Ro^uete,  en  termes  de  filafon, 
Qqq  a cR 
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une  pl^ce  de  figure  triangulaire  « 
chevron.  Lat.  Tfhngularis  Ji^ura  in 
JlemmMibui. 

RURRO,  f.  m.  Enfiint  au  maillot. 
On  l’appelle  ainfi , parce  que  les  nour- 
rilTcs  ont  coutume  de  chanter  pour 
les  endormir  A U fx>\  re\  Lat. 
fus.  Lifcitus  puelUu. 

ROSA , /. /.  Rofe , ficur.  LaL  Ro- 

fa,  rf. 

Rosa.  On  appelle  ainfi  par  fimi- 
Rttidc  les  taches  rouges  qui  viennent 
fur  le  corps.  Lat.  Rfacca  traculs. 

Rosa.  Kofe.  On  dit  pour  luiicr 
une  femme  qu'elle  a un  teint  de  lis 
& de  rofes.  Lat  Rcjhou  os. 

Rosa.  Rofe  , noeud  de  ruban  fait 
en  forme  de  rofe.  Lnt.  Ro/u. 

Rosa.  Rofe  , fe  dit  auflî  de  cc 
qui  efi  fait  à Timitation  d'une  rofe  & 

Îiii  lui  rcnTemblc  en  quelque  façon, 
at.  R<f/u  artsfeiaUs. 

Rosa.  Diamant  taillé  en  rofette. 
l^L  Adivnits  rofa, 

Rosa.  Efpécc  de  Comète.  Voyez 
Crinito. 

Rusas.  Rofes , fe  dit  figurément 
en  chofes  morales  > de  ce  qui  flatte 
le  goût.  Lat.  Flotts. 

RüSA  dt  Jerico.  Rofe  de  Jéricho. 
I.at.  HitricuHtht.t. 

Rosa  nautiea.  Rofe , compas  de 
mer  , bouQble.  Lat.  RÂfa  nauiica, 
ROSADO  , DA  , aij.  ttt.  ^ f. 
De  couleur  de  rofe.  Lat.  Refeus. 

Rusado.  Rofai , qui  efl  compofé 
de  rofes  > comme , Azeite  rofada,  Jlid 
ttfitda.  Lat  Rojactui , a , um. 

RÜSAL , /,  m.  R('ficr  » arbriflîeau 
qui  porte  les  rôles.  Lat  RafariusH,  n. 

R<)S.\RlO  • /.  m.  Rüfaire  , chape- 
let Lat.  Rofarimn. 

Rosario.  Rofaire,  fe  dit  auflî  des 
J*ater  & des  A^>c  jlfaria  qu’on  récite 
par  ordre , le  rofaire  i la  main.  Lat 
Rofirium  rtcittiSum. 

Rosario.  Rofaire  » fc  dit  auflî  de 
«eux  qui  le  clumtcnt  publiquement 
au  chienr.  Lat.  Rcfarii  fodults. 

Rosario  , fe  dit  .nulli  de  la  cou- 
leur ipinime,  & du  pigeon  qui  a la 
plus  grande  partie  de  plumes  de 
cette  couleur.  Lat.  I-urvus  vtl  celsoi». 
^inus  csior. 

Rosario»  Chapelet,  machine  hy- 
draulique pour  élever  l’eau.  Lat.  Ro~ 
fnrvan  hydrauUcum. 

Rosario.  On  appelle  ainfi  en  Ai- 
le familier  l'épine  du  dos.  Lat. 
na  àerjî. 

ROSCA  , / /.  Vis , nne  des  ma- 
thincs  fondamentales  de  la  Méchani- 
que.  Lat  Cochka, 

Rosca  , fe  dit  auflî  de  tout  ce 
qui  cil  tortillé  en  rond  & qui  laifle 
on  vuidc  dans  le  milieu.  Lat.  Spira. 

Rosca.  Pain  ou  biCcuit  rond  & 
vuide  dans  le  milieu-  Lat  tikum 
ffiiok. 

Rosca  , k dit  sulE  du  bouilct 


que  les  Bourfiers  des  Collèges  por- 
tent fur  une  bande  de  drap , qui  les 
traverfe  par  devant  d'une  épaule  à 
l'autre  , pour  les  düHnguer  des  pen- 
fionniircs  & des  externes.  Lat  In 
truhen  punrtrui  circtéJus. 

Rosca.  Les  plis  & replis  que  fait 
une  chufe  en  Ion  mouvement , par 
exemple  un  ferpent  Lat-  Spira. 

H.icnfe  rqfca.  Se  faire  rond,  pour 
dire  , S’accroupir  , fe  recoquillcr  , 
fe  mettre  en  peloton.  Lat.  I»  ffirant 
verts. 

ROSCON  , /.  >v.  mçw.  Vis  très 
grofle.  Lat.  Cochiea  ttusjjf, 

ROSEÜ  , EA  , aij.  m.  ^ f.  Qjii 
efl  de  couleur  de  rofe  i rofé , ée  j en 
parlant  du  vin.  Lat  R^ftut,  a,  um. 

ROSËTA,  /./.  U n.  Petite  rofe. 
Lat.  Rofa  txifiUàt. 

ROSÉTON,  f.  m.  augm.  Grande 
rofe  i & en  termes  d'Architcélurc , 
Roiacc  ou  Rofon.  Lat.  Rofa  t/Mrer. 

ROSICLËR,  f.  m.  Incarnat,  cou- 
leur incarnate.  Lat  Rafeus  cokr. 

HüSMARO  , f.  m.  Veau  marin  , 
poiflbn  de  mer  de  la  grandeur  d’un 
éléphant.  Lat  Rhoca , .r. 

ROSO,  SA , adj.  m.  çsf  f le  mê- 
me que  Roxo. 

Rùfo  y txürfo.  Roux  & velu  j ou , 
comme  on  dit , Borgne  & boiteux. 
Façon  de  parler  qui  lignifie  Tout 
(ans  exception  , ni  dilHnvlion  de  la 
m.itiérc  dont  on  parle.  11  fe  dit  ré- 
guUcremcnt  en  fait  de  deftruélion, 
Lat.  Snllo  reilch.  Maturo  £3*  oerrèo 
a/cerpio. 

ROSOLI , f.  m,  RoflTolis  , liqueur 
fort  agréable.  \a%.  Ros folis. 

ROSQUILLA , /.  f.  dim.  Petit  rond, 
petit  tour , petit  bourlct  Lai.  Orhi- 
oiius. 

RosQ.UfLLA.  EfpCcc  de  maflepain 
fiiit  on  forme  de  petit  bourlct  Lat. 
Dulciurius  pemis  erticsitarn. 

No  fabtr  à rofquilks , fc  dit  Je  ce 
qui  cil  extrêmement  douloureux  & 
lenlible.  Lat  Aetrhi  ferri. 

RüSTRADO  . DA  , aij.  m.  Çff 
Qui  a la  figure  d'un  hcc,  ou  d’un 
éperon  de  vailTeau.  Lat  R>Jlratw , 

il  , Wtf. 

RÜSTRILLO , /.  tn.  Sorte  de  coef- 
fnre  que  les  femmes  (wtoient  autre- 
fois autour  du  vifage  , qu’on  met 
encore  aujourd'hui  autour  de  celui 
de  la  Vierge  , & de  quelques  Sain- 
tes | elle  mit  de  perlés.  Lat  Orna- 
tus  ori  circurndftchtj. 

Rostrillo.  Semence  de  perles^ 
perles  fort  menues  qu’on  vend  au 
poids.  Lat  AfirsjriUtrtsM  frmtn. 

ROSTRITUEKTü  , TA , adj,  m. 
Pjj  f,  Refrogoé  , ée  \ qui  fe  (ait  des 
rides,  des  plis  au  vilage.  Lat  7V- 
vus  art. 

RüSTRO  ^ f m.  Le  bec  d’un  oi- 
feau  i II  fe  dit  par  extenfion  de  tout 
w qui  ca  « U ligure.  Ut.  Rofirtusi. 


Rostro  , le  prend  communément 
pour  le  Vtlage  , la  face.  Lat  Os , 
orh,  Vidtus. 

R flro  à rofiro , aJv.  Face  à face. 
Lat.  Racit  ad  facient. 

A roRro  firme.  Phrafe  adverbiale. 
Avec  un  vifage  ferme  & rélblu.  1-at. 
I»  facicm. 

ilaccT  rofiro.  Faire  face  t l'enn*- 
mi,  lui  réüfler,  lui  ftire  tête.  Lat 
Feuiem  ohverttrt. 

Hacer  rofiro.  Supporter  courageo- 
femeat  l’adverfité.  Lat  Patienter  fer» 
te. 

rohn  el  rvfiro.  Regarder  quelqu’un 
tendrement  i & dam  le  feiis  contrai- 
re , Tourner  la  tête  pour  ne  pas  voir 
une  perfonne  qui  nous  depiait.  Lat 
FuHh  benigno  vtl  torvo  aiiquem  în- 
tueri. 

ROTA  , f.  f.  Déroule  , défaite  , 
carnage  , deflruclion  , ruine.  Lat 
Claies.  Profiigatio. 

Rota.  Route,  chemin  ; le  mi- 
me que  Derrota. 

Rota.  Rote,  Tribunal  à h Cour 
de  Rome , compofé  de  douze  Doc- 
teurs y qu'on  appelle  .\uditeurs  de 
Kotc,  & pris  dans  les  quatre  nn:ions 
d Italie  • France,  Efpagnc,  b£  Aile- 
marac.  Lat  Sacra  Rota. 

Rota.  Sorte  de  rufeau  d’Iodc.  L. 
Arundinis  Indicé  genus. 

I De  rota  baiida.  De  déroute  entié* 
rc , pour  dire , Entièrement  perdu  , 
détruit.  Lat.  Funditùs. 

De  rota  batida,  dans  le  flîlc  fami- 
lier, fignificSans  réflexion,  inconlU 
derémeut.  Lit  Repente.  De  improvu 

A 

ROTACION,  f.  f.  Rotation , mou- 
vement circulaire.  Lat.  Rotatio,  ms. 

ROTAMEKTE  , aâv.  D'une  mi- 
nière débonke , en  fcclcrat  L.  Per» 
dsii.  Fiagiti&ii. 

ROTO  , TA  , part.  paj'.  Voyea 

Rompi-r. 

KOTULA  , /.  f.  Rotule.  Termr 
d’Anatomie.  Lat  Ratula. 

RoruLA  , en  terme  de  Chymie» 
Trochifque.  Lat  Troehifem. 

ROTUI\R,  Cf.  a.  Intituler , met- 
tre un  titie  à un  livre  , à un  diL 
cours , pour  marquer  de  quoi  il  trû- 
tc.  Lat  inferihtre. 

ROTULADO  , DA,  part.pajf,  Jq 
verbe  Rutsdar.  Intitulé,  ée.  Lat /a- 
firiptus , a , usn. 

ROTULü , /,  ns.  Intitulatioii , î»- 
(criptioti , titre.  Lat  Isfcriptso.  Titss» 
lus. 

Rotulo.  Placard  , afliche  qu’ma 
met  aux  coins  des  rués.  Lat  iâtte»- 
puhliii  uppo/jtx. 

Rotulo.  On  appelle  ainfi  à la 
Cour  de  Rome  l’Aéle  qu’on  expédie 
enfuite  des  informations  faites  par 
l'Ordinaire  des  vertus  d'uu  fujet  , 
pour  qu'on  ait  ï faire  la  même  infor- 
mation au  nom  du  Pape  pour  proc^ 


DigitiZ! 


ROT 

tkr  à fa  béatification.  Lat  Tti^inha.  j 

Rotui.0.  On  appelle  auifi  dans 
lUnivcrliî.*  d'Aîeala  la  lifte  des  Ba- 
iheHers  iiut  afpirent  à la  Licence  , 
ponr  recevoir  le  grade  de  Maître  es 
Arts  , de  DoAcur  co  Théologie  » Mé- 
decine • &c.  Lat.  Rriulkt. 

ROTUSDIDAD  . / f.  Rotondité. 
Terme  Dogmatique  « qui  fignific  Kou- 
deiir.  Vovez  Rfdonârz. 

ROTUNDO,  DA,  aSj.  w.  ^ f. 

Je  même  que  Rdr^nàô. 

ROTUKA  y f.f.  le  même  que  ^ooi- 

fiuikntfi, 

RÜXEAR,  v.n.  Rougir,  devenir 
rouge.  Lat.  Rtéefçcrt. 

ROXtAKTE  , du  verbe 

R9xtm\  Kougiftant  i qui  rougit , qui 
paroit  rouge.  Lat.  Rubois. 

ROXO,  XA,  ait*.  Rouge. 

Lat.  Rubrrn , a , ma. 

Roxo,  fe  prend  aufti  pour  Roux. 
Lat.  R*^/as , a , uni. 

RüVA  , /.  f.  Nielle  , crpêcc  de 
rouille  jaune , qui  gâte  ic$  blés  qui 
font  prêts  à meurir  , en  &'y  attachant 
& les  noirciftant.  T.at.  Tritm  adufïh. 

ROZA  , /./.  L'action  de  farder, 
fârc'l.vge.  I^t. /?  7»c»rf/a. 

Roza.  Tcrrcin  défriché,  & prêt 
à recevoir  U femencc.  Lat.  Runcuium 
Jhluift. 

RüZ.AGANTE  , adt:  tfrm.  , 

qui  fc  dit  U’unc  robe  ample  & belle. 
Lat.  S'pltndida  wflis  talarh. 

KOZAK , V.  a.  Sarcler  , ôter  les 
mauvaifes  herbes  d’une  terre;  échar- 
donner , dter  les  cliardons.  Lat.  Run^ 
care. 

Rozar.  Brouter  Thcrbe  , fe  dit 
des  animaux.  Itt.  Ra/cne. 

Rozar,  fignifie  auftl  Racler  , ra- 
tiffer  , applamr , égaler , unir.  Lat 
ifiLfcre. 

Rozai.  Froter  l'un  contre  l'autre. 
Lat.  fricar<, 

Ko/ar,  en  jargon,  M.tJiger.  Lat. 
Rfundiuare.  j^Iandere. 

Roza  rse  , en  parlant  des  checaiix, 
Se  donner  une  atteinte.  Lat.  Rednn 
prtif  cvUiidfrr, 

Rozarse,  figiirément,  S'embroiiiU 
1er  en  pariant , bégayer.  Lat  Bulbu- 
tire.  TJjiSuà  k.rjtart. 

Rozarse.  Sc  reficmblcr.  Lit^f/- 

ROZADO , DA  , part.pnjf.  du  verbe 
Rouir.  Sarcle  , ée.  Lat  RuHcatm  , 
s,  wn. 

ROZAVILLON , /.  nt.  en  jargon , 
Parafite  , écornifleur.  Lat.  rm-^ijsfus. 
Coi:vivii  f)mMo. 

ROZNAR,  e\n.  Mâcher,  croquer; 
fc  dit  des  animaux  qui  mangent  des 
chofes  dures , & qui  font  du  bruit 
en  les  mâchant  il  fe  dit  par  cxtcii- 
fion  en  (Uic  badin  , de  l'hoinmc.  L. 
Deniious  fra^tp;rrc. 

Roznar,  fignific  amiH  Brure.  L. 

* 


R O Z 

ROZNIDO  y f.  ta.  Le  bruit  que 
hit  un  animal  avec  les  dents  en 
mangeant.  Lat  Stridor. 

Roznido,  ûgnificauiïi  Braiement 
Voyez  Rckazaa. 

ROZKO  , f.  m.  Ancn  , petit  âne, 
bourriquet.  Lat.  /Ifdlus, 

ROZO , f.  ta.  Copeaux  qui  fe  font 
& qui  reftent  eu  fcnd.int  du  bois.  L. 
Lifinemsn  feijoruta 

Rozo  , en  jargon.  Viande,  mets, 
aliment.  Lat.  C:hm.  R/cù. 

ROZONliUERO,  RA,  adj.m.^/. 
le  même  que  Rctçngttro. 

R U 

RUA  , f.  f.  Rue  , cfpace  qui  eft 
entre  des  maifans  pour  fervir  de  paf- 
hge  au  public.  Lat.  Via.  CaUi%, 

Rua.  Grand  chemin  royal.  Lat 
Va  publiai. 

RUAN,  f.  m.  Toile  de  Rouen.  L. 
TcUi  linca  Roiboinagniih. 

RUANü  , NA  , tfif».  m,  ôf  f.  Qui  I 
I fc  promène  dans  les  rués.  Il  fc  dit  I 
I fouvent  des  chevaux  de  fellc  , que 
l'on  monte  par  oftentation.  Lat  Ad 
pompaux  parattiSy  a y wa. 

Rua  NO*  Qui  fait  le  rond.  Il  fe 
dit  des  couvertures  que  les  pauvres 
gens  ont  à leur  lit,  & fur  Icfquctles 
ils  ont  coutume  de  $’é|KmiUcr.  Lat. 
In  ttrbcttt  difpjîtus , a , tan. 

Ru  A NO.  Rouan.  Terme  de  Manè- 
ge. C’eft  la  couleur  d'un  cheval  qui 
a du  poil  gris  ou  blanc  femé  fort 
ép.iis , & prcfquc  dominaut  fur  le 
poil  bat , alezan  ou  noir.  Voyez 
& Rodado, 

RUAR , V.  a.  Rouler  par  les  rues , 
fc  dit  d'un  carrolte,  d'une  charret- 
te, &C.  Lat  Roiart.  • 

Ri'ar  , lignifie  .aitlTi  Courir  Tes 
rués  pour  faire  fa  cour  aux  D.'imes. 
Lat.  fjbfequii  causa  prr  vtcot  axnbuhrr. 

RUANTE , piii-t.jci.  du  verbe  iio^r. 
Qui  roule  , qui  fc  pruincne  par  les 
nies.  Lat.  Peri  itu  ajnbuUms , ptreur^ 
rats. 

Ruante.  Rouant  Terme  de  Bla- 
fim,  qui  fc  dit  d’un  paon  repréfentâ 
fur  un  écu  , quand  il  fiait  U roue. 
Lat.  V.xiido}n  in  mhna  expticans. 

RUBETA,  /.  f.  Grenouille  veni- 
ineufe  qui  fc  tient  d.ms  les  biuQbns. 
Lat.  Ruhtta , 4T. 

RUBI  , / m.  Rubis , pierre  rouge , 
qui  tient  un  des  premiers  rangs  en- 
tre les  pierres  prccicufes.  Lat  Cor- 
hxmcuius,  i^fûpus. 

Rubi  , dit  figurément  pour  ex- 
primer tout  ce  qui  cft  d'mi  beau  rou- 
ge; par  exemple,  des  lèvres.  Lat 
Curbsiuculuf. 

RUBIA  , f, /.  Garcnce  , plante 
dont  les  Teinturiers  fc  fervent  pour 
teindre  en  rou^e.  Lat  Rubia. 

RUBIAL  , J.  ta.  Champ  femé  de 
garuwe*  Mî4  qger. 


R U B 

RuBiAt , fe  dit  aufti  d’un  terrciit 
rougeâtre.  Lat.  Rubeus  aeer. 

RLBICUNDO,  DA,  adf. 

Rouge,  vermeil,  cille;  rubicimd, 
de;  qui  a le  vifage  rouge,  enlumi- 
né. Lat.  Rsibicun^s , a , um. 

RUBIFICAR , V.  a.  Rougir , tcin« 
dre  en  rouge.  Lat.  Rubxo  tingert. 

RUBIN.  Voyez  Robin. 

RUBIO,  IA,  adj.m.^f.  Blond, 
de  ; doré , ée  i de  couleur  d’or.  Lat 
Rutiliu  y a y uni» 

RUBION  , qui  fe  dit  d'une 
forte  de  froment  qui  cft  d'un  bluni 
doré.  Lat  Irio , nis. 

RUBO  , /.  ta.  le  même  que 

RUBOR,  f.  m.  Rougeur,  que  la 
pudeur  fait  monter  au  vilage.  Lat. 
Ruhjr. 

Rubor  , fe  prend  pour  1a  Pudeur, 
la  modeftie  même  qui  fait  rougir. 
Lat.  Rnh.r. 

RUBRIC-A  , Rubrique,  mar- 
que rouge.  Lat  Ruhicuy  k. 

Rubhica.  Paraphe.  Lat  Ci'/rc^a- 
phutn, 

Rubrzca,  par  allufion  fc  dit  du 
fang  qu’on  verte  pour  foutenir  quel- 
que vérité.  Lat.  Ruhika. 

Rubbica.  Rubrique,  cft  le  nom 
qu'on  donne  à un  livre  de  Droit,  â 
caufe  que  les  titres  étoient  autrefois 
écrits  en  lettres  rouges.  Lat.  Rubrk 
ca. 

Rubrica.  Rubrique,  fe  dit  aufti 
de  ce  qui  contient  l'ordre  & les  rè- 
gles pour  bien  célébrer  l üffice  Di- 
vin. Lat  Rubrka, 

Kubrica  fahilL  Rubrique,  cft 
une  terre  rouge  dont  les  ouvriers 
fc  fervent  pour  crayonner  & tirer 
des  lignes.  Lat  Rubriat  fiibrilis. 

Ru  BR  ICA  Lcmnia.  Terre  ligUlée 
de  Leinnus.  I*.at.  lemnsa  mhriat. 

Rubbica  /ynopiai.  Terre  fynopi- 
que,  le  même  que  Alrtio  o Bcnnek 

hit. 

RUBRICAR,  V.  tt.  Marquer  quel- 
que chofç  en  rouge.  Lat.  Ruhricà  w- 
Ure. 

Rubricai.  Parapher , mettre  lou 
paraphe  ou  les  premières  lettres  de 
Ton  nom  A quelque  apoftille , à quel- 
que renvoi , ou  au  bas  de  la  p.agc  «le 
quelque  AcTe.  Lat.  ÇhirograpH  j4>, 
mart. 

RuBBiC.iR  , figniiîe  auftî  Contre- 
Ggner,  .ippofcr  le  fceau  de  celui 
au  nom  duquel  on  écrit.  Lat  C%f- 
gauft. 

Kubricar  , figurément  figiufio 
Signer , fcclhr  quelque  choie  de  i'oQ 
hng.  Lat  Sanguine  Jignart. 

RUBRICANTE , part,  ait.  du  ver- 
be .Rnbr/Var.  Paraphant,  qui  p.ir3pbv ; 
il  fc  dit  communément  du  Conrciller 
le  plus  moderne  d'une  Cour  ou  d'un 
Cnnfcil,  auquel  ü appartient  de  pa- 
rapher tous  les  Décrets , Ordonnan- 
ces i & Jugemens  rendus  dans  fa 
Q,qq  3 Uour. 
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Cour.  Lat.  Rubricnm.  Ruhrhaie'r» 

RUBRICADÜ,  DA,  p>irt.  puf,  du 
verbe  Rttbricar.  Paraphé , éc.  Lat, 
Rubrkà  notJtus  , u , «w. 

RUliRUiUISTA  , / m.  Celui  qui 
&it  la  Rubrique  Ecdéliaftiquc.  Lat 
cwfiius. 

RUBRO,  BR  A , mir.  ni.  ^ f.  Rou- 
ge. Lat.  Rxèfr.,  ra,  «w. 

Rvbro  , roux, 

rounatre.  Lat.  ftdvui.  Rufns  , u , «rf#, 

RUC.  Efpéce  U’Aiglc  qu’on  pré- 
tend avoir  la  force  d'emporter  im 
éléphant.  Pluncurs  le  mettent  au  nom- 
bre  des  oiCeaux  fabuleux.  Lat.  .4quiU 
zniHS. 

RUCIADA  , / /.  fo  meme  que 
Rocmlu.  Ce  dernier  cft  le  plus  uütv. 

RUCIAR.  Voyez  Rcciar. 

KUCIAÜO , DA  , part.  puf.  dii  ver- 
be Ruciitr  : le  même  que  koçiaio. 

RUCIO,  CIA  , r.ij.  M.  J\  Gri- 
fon , fc  dit  d’un  cheval  qui  cfl  gris 
pommelé,  & fur.tout  d’iiu  âne.  Lit 
t’unis  ttfptrfus.  Alhicans. 

RUCIO.  Grifon,  nc5  celui  ou  cel- 
le dont  les  cheveux  commencent  à 
blanchir,  Lat.  Canefeetts.  j 

RuClO  rndido.  Gris  pommelé.  Lat.  * 
jRqatts  Utuophants. 

RUDA,/. /I  Rue,  plante  dont  i! 
y a deux  efpéces  générales,  une  cul- 
tivée & lautrc  fauvage.  Lat.  Ru- 
ta , <. 

Ru  DA  df  cabra.  Voye*  GalUzd. 

RUDAMENTE  , nit*.  Rudement , 
grofliérement , difficilement  Lat. 
ditrr.  Inifolith  Tufài. 

RUDERA  , /.  /.  Ruines , débris 
d’un  bâtiment , plairas  , gravois.  L. 
Rudera. 

RUDEZA,/.  /.  RudefTe,  qualité 
lie  ce  qui  cil  rude  & raboteux.  Lat. 
Ruditas. 

IlUDEZA.  Gr^iéreté  , pefantcur 
d'erprit  , ftlipidilé.  Lat.  TarditiU. 
Stupor.  Ihbitudo. 

RUDIDAD  f.  /.  1c  meme  que  Ru- 
dfj.T.  Ce  mot  a vieilli. 

RUDIMENTOS  , /.  ttt.  Rndimens, 
fc  dit  des  premiers  principes  des 
Sciences  & des  Arcs  libéraux.  Lat 
Riidimcnta.  Elfinenta, 

RÜDISSIMO,  MA,  é?*/. 

fupiTl.  Très  greffier  , cre , très  Ru- 
pitlc , très  pefant  , te.  Lat 
rudis , , tardas. 

KUDO  , DA  , adj\  w».  /.  Rude , 

inégal  , ale , raboteux , eufe  , grof- 
fier  , ère.  Lat.  Rudis. 

Ru  DO.  Rude  , âpre  , raboteux. 
Lat.  Radis, 

Rudo,  fe  dit  de  ce  qui  péchc  con- 
tre les  règles  de  l’art  Lat.  Rudit. 

Rudo.  Lourd,  pefant,  ftupide , 
gfnflicr.  Lat.  Tardas.  Jiebes. 

RUECA  . /.  /.  Quenouille  , in- 
ftnimcnt  qui  fert  pour  hier.  Lat. 
Co!us. 

RuiCA.  Courbure.  Lat.  Spira. 


Tat  fMctscs  en  h rueca  y les  en  la 
puertit.  Refv.  Voyez  Tuerta. 

RUEDA  i /./.  Roué , machine  cir- 
culaire qui  roule  Si  toiinie  aifénicnt 
Lat  Rctj^  ét. 

Ru  EDA  y fc  dit  pour  Cercle,  rond. 
Lat.  Circuùis. 

Rueda.  PoiîTon  de  mer  fait  com- 
me une  roue  de  carroffir.  Lat.  Reta. 

Rueda.  Roue,  fe  dit  auffi  de 
rcxtcnfîon  de  U quenë  d'im  paon. 
Lat.  Caadit  p,nvnis  luaHtui. 

Rueda.  Rouelle  de  mouton,  de 
faumrm  &c.  I.at.  Orbiculare  /ruflum. 

Rueda.  On  appelle  ainfi  dans  les 
prifuns  tm  cercle  de  prifonmers , an 
milieu  duquel  on  place  ceint  qu’on 
aceufe  tic  quelque  crime,  pour  quc 
la  partie  ou  les  témoins  ayent  plus 
de  facilité  à te  reconnoitre.  Lat.  Or- 
bis. 

Rueda  de  la  foriima.  Roué  tie  la 
fortune;  au  figuré  lignifie  l'inconllaii- 
ce , rinR.ibilité  des  chofes  humaines. 
Lat.  Fortunai  rota. 

Rueda  de  Ssxuta  Cathalina  ; eR  une 
roué  d'hofioge  qui  fait  mouvoir  le 
volant  Lat.  RotuU  in  boivb^iis  fc 
diiia. 

RutXa  de  Catbalitnt.  Roue  tle 
Sainte  Catherine;  c‘cR  celle  que  les 
Iinpoileurs  appcUés  en  Efpagnc  3'tf- 
iudadores , fc  font  imprimer  fur  quel- 
que partie  du  corps , & qu’ils  fc 
vantent  même  avoir  au  palais.  Lat 
Rota  S.  Catbarin/e. 

7’rcher  en  rueda.  Avoir  une  ou 
pUifieurs  perfonnes  autour  de  foi. 
Lat.  Circunt  fe  dueere. 

RUEDECILLA , / /.  dim.  Pcütc 
roué.  Lat  RvUda^  *e. 

RUEDO,  f,  w.  L'aclioii  de  rou- 
ler , raclement , tournoyement , ro- 
tation.  Lat  Rotatio. 

\ Rueoo.  Bord  , extrémité,  roué 
que  les  Couturières  mettent  au  bas 
des  robes.  Lat.  Ora.  Lumbm.  Marp^o. 

KüEdo.  Natte  ronde,  fur  laquel- 
le il  «c  peut  tenir  qu'mic  femme  af- 
ûfc  delTus.  Lat  Sparteus  wbis. 

A tado  rued'j.  Phrafe  adv.  A tout 
hazard , à tout  événement.  Lat.  S^uo- 
Ubet  dijfcYimifie. 

RUEGO  , /.  m.  Prière  , fupplica- 
tîon.  Lat  R'^atio,  Fxrcatio.  Freees. 

jMhs  vole  fUo  de  wata  , que  ruego 
de  bueitos.  Kcfr.  Voyez  Buene. 

RUKLLO  , f.  m.  Rouleau  de  pier- 
re dont  les  laboureurs  fc  fervent  pour 
applanir  leurs  aires  avant  de  battre 
le  bled.  Lat  Inpidctu  cylindrus. 

RUFALANDAINA,  f.f.  Plaifan- 
terie,  badinage.  Ce  mot  cR  du  ftile 
familier.  Lat  Jocus.  ArgatU. 

RUFALANÜARIO,  ria,  adj.in. 

f,  le  meme  <^ue  Ff'afuisenc.  Ce 
mot  cft  du  ftilc  Kimilier, 

RUFEZNÜ , f m.  en  jargon  , ft- 
gnilic  le  même  que  R faneUh. 

RUf  lAN  , /.  nu  Rufficü , maque- 


R U F 

reau , fouteneur  de  bordel.  Lat.  Zn 
no , ttii. 

RüFiAS’AR  , V.  fl.  le  même  que 
Alcabuetftr. 

RUFIANCILLO  , /.  w.  dim.  Pe- 
tit maquereau,  que  ceux  de  fa  pro- 
feffion  méprifent  Ceft  un  terme  jar- 
gon. Lat.  Leno  defpicahUis. 

RUFIAKEKIA,  f.f.  le  même  que 
AUabueteina. 

HÜFIANKSCO , CA , odr.  »«.  edf  /. 

Qui  appartient , qui  concerne  le  ma- 
quereau , ou  le  maqucrélagc.*  Lat 
Jferetricius i fl,  um. 

R U FO , FA  , fl.'i/.  w.  cf/.  Roux  , 
roiilTc , roiiiTeau.  Lat.  R/iJus. 

Rufo,  fe  dit  auffi  de  celui  qui  a 
les  cheveux  crépus,  rudes  & bou- 
clés. Lat  Crifpui. 

Ruro,  en  jargon,  Maqucrcaiu  L. 

Lena. 

RUFON,  f.  nt.  fignific  en  jargon 
le  Fufil , la  pièce  d'acier  dont  on  fe 
fert  pour  tirer  du  feu  d'un  caillou. 

Lat  ChMs,  ibis.  Tu*lictiin  igniaria. 

KUGA,  f f même  que  Arnt* 
giT.  C’cfl  un  mot  purement  Latio. 

Kvga,  en  feus  mvtliqiic , figni- 
fic Péché,  ou  foute  légère  , pecca- 
dille. 1-at.  Ruga. 

RUGAR , V.  fl.  le  même  que  A*- 
rugar , mais  muias  uficé. 

KÜG.ADO  , DA  , part,  paf,  du 
verbe  Rugar:  le  meme  Arrugado. 

RUGlbO , /.  M.  RnçifTcmcnt , cri 
du  lion  en  colère.  'Lat.  Riq^itast  us. 

RÜGINOSÜ.  SA,  UiH.  ui,  ef  /• 

Rouillé,  ée,  couvert  de  rouille.  Lat. 

Rlibiginofus , a , tiat. 

RUGIR  , V.  U.  Rugir,  fe  dit  du 
cri  du  Hun.  Lat.  Ruvire. 

Rugir.  Bruire,  foire  du  bruit 
Lat.  Crepitarr.  6'tridne. 

Rugirse,  v.r.  fc  dit  d'une  cho- 
fc  dont  on  commence  â murmurer, 

& à parler.  Lat.  Snfurrori. 

RUGIENTE,  part.  idl.  du  verbe 
A'i^V.  RugiflâiU  , te , qui  nigit 
Lat  Riti:ieni. 

RUGüSIDAD  . /.  /.  La  contra- 
I élion  & la  faqon  de  îe  rider.  Lat 
I Riigatio. 

! RUGOSO,  sa,  aJü.m.pff.  Ri- 
' dé,  ce.  Lat  Rugofus^  o,  nm. 

KUIBARBO , f.  m.  Rinibar'ie , 
plante  dont  la  racine  cft  d'un  grind 
ufàge  dans  la  Médecine.  Lat  Rad-x 
barbara.  Riipimtiuni. 

RUIDO  , f.  in.  Bruit  Lat.  Strepi- 
tut.  Fragur.  Sonitus, 

ttuiDO.  Bruit,  fe  dit  auffi  des  fons 
agréables.  Lat.  Sufurrsis.  Jfurmur.^ 

Ru  100.  Bruit,  figmfic  auffi  Sédî-  | 

tion , querelle  , confofion  , tuimiU  | 

te,  trouble,  tinlamarrc,  procès.  L. 

TuntuUbS.  Difenfio  , «wV. 

Ruioo.  Bruit,  métaphoriquement 
fignific  Pompe  , , parade , often- 

tatiou,  granil  appateiL  Lat  Fompa. 

Fajlus.  Appm'atm. 

Rui- 
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Rüioo.  Bmit , rnmcnr , nouvcl- 
k rcpanJ  , rcnonrnitV.  Lat. 

Jfamv. 

KviDO  , en  jargon  , un  Maque- 
îcau.  Lit,  Ltfi'y, 

Mas  es  tlruiio  que  Iss  nueces^  Voyez 

RUÎDOSAMENTE  , aSv.  Avec 
bmit , fafte  , pompe  , & oftent^- 
tion.  Lat.  euin  jhepitu  vel 

f.mfs. 

RUIDOSO  , SA  , mij.  w.  ^ f. 
Bruyant,  tc>*  fameux,  eufe;  célè- 
bre , renommé  , ée  ; qui  fait  gran<l 
bruit.  Lat.  Souam*  ^rtmens.  CeMrh. 
Fixmojut , a , w». 

RUIN , adf.  d'uue tîTM,  Vil,  bas, 
abjet , mcprifable.  Lat.  ^7//r , e.  Ah- 
jeUus  , a , ttm. 

Ruim  , Ce  (lit  nuftl  d'une  chofede 
peu  de  valeur , ^ dont  on  ne  fait 
point  de  cas.  Lat.  DfJpicuhUij- 

Rl*in.  Méchant,  coquin.  Fripon, 
diSamé  par  fa  manvaife  conduite.  11 
fe  dit  des  mœurs  & des  aéliom.  Lat. 
jVjIus.  P/eqffam.  fiUt, 

Rul^r,  Cgnifis  aulîl  Avare,  chi- 
che , taquin.  !.at.  Tenax,  Avarui, 
SvrdiÀui , (t , UM. 

Ruim,  fc  dît  des  animaux  qui 
font  traîtres  & méchons.  Lat.  Faî- 
fus.  Injîdiofus. 

RviN,  comme fubftantîf,  fc  prend 
pour  un  petit  nerf  que  les  chats  ont 
au  bout  de  U queue  , & ^u'on  leur 
arrache  pour  qu’iU  groffifTent.  Lat. 
Sitblîlii  nei-vus  in  Cituda  /élis. 

Ruines  , en  flile  Familier  fe  dit 
des  poils  de  la  barbe.  Lat.  Barbte 
fW. 

ReFr.  En  nombrando  al  rutn  de  Eo- 
»ro,  luepo  ajjotfus.  Quand  on  parle  du 
loup , on  en  voit  la  queue.  Lat  Im- 
fus  in  /ahuJa. 

RcFr.  Ruin  em  ruin  que  ajjt  ca/an 
en  dHestitr.  Ce  proverbe  fignüic  qu'il 
n'y  a point  de  mariage  heureux  qu'au- 
tant  qu'ils  fe  font  entre  égaux. 

Rçfr.  Ruin  fea  qtiitn  for  ruin  fe 
titne.  Le  fens  de  ce  proverbe  cA  que 
la  modcRie  ne  doit  pas  nous  empê- 
cher de  nous  louer  nous,  mêmes  ilans 
les  occafînns  oh  cela  cfF  ncccITaire. 

Rcfr.  Tîtin  zapato  botin.  L'ha- 
bit ne  fait  pas  le  moine. 

Refr.  S^uim  en  ruin  /i.'gnr  hace  in- 
ha , acuclLti  faca  la  vendimiu.  On  ne 
doit  rien  attendre  des  ingrats , quel- 
que fcrvice  qu'oo  leur  rende. 

Rcfr.  fiuien  ko  fe  aîaba  , de  ruin 
fe  mufie.  On  s'avance  peu  dans  le 
inonde  , lorfqu’on  n’a  pas  foin  de  fc 
faire  connoitre. 

Rcfr.  J^uien  min  es  en  fu  viîUy 
ruin  fera  m StviUa,  Un  coquin  ell 
couuiii  partout. 

Rcfr.  Un  ruin  iio,  otro  venido. 
On  ncll  pas  plutôt  délivré  d’un  mal 
qu'on  tombe  dans  un  autre. 

//.  Kuiac,  acUun  par  j 
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laquelle  une  chofe  périt  Lat. 

na,  4*. 

Ruina.  Ruine,  décadence,  chu- 
te , dcilruâion  d'un  bâtiment.  Lat 
Ruina,  Jaip/us.  Cttfus. 

Ruina.  Ruine  « fc  dit  aiHTi  de  1a 
perte  , de  la  dcitruélion  d'une  per- 
lomie  , d'une  Famille.  I.at.  £w».i. 
Exitium.  Fernicies. 

Ruina.  Ruine,  fc  prend  p.ar Mé- 
tonymie pour  la  caufe  de  la  ruine 
ou  de  la  chute  de  quelqu'un  , tant 
dans  le  Phybque  que  dans  le  Moral. 
Lat.  Ruina. 

Bâtir  en  ruitsa.  Battre  en  ruine  ,* 
détruire  une  place  à coups  Je  canon. 
Lat.  .Quaterc.  fhiofare. 

RUmAR,  V.  «:  le  meme  que  Ar- 
minar. 

RÜIN’DAn,  f.f.  Aétionvile,  in- 
finie, dctcibble,  indigne  d'un  hon- 
nête homme.  Lat.  Neipiitia.  jPrat'i- 
tas. 

Ruin’DAD  , fignilîc  aiifiî  U peti* 
tcfTe , le  peu  de  valeur  d'une  chofe. 
Lat.  iïuimiittts. 

Kuindad,  fignific  encore  Avari- 
ce , épargne  baffe  éc  fordide.  Lat 
Avuritia.  Sardes. 

RUINMENTE  , adv.  Méwham- 
ment , lâchement , indignement  L. 
Xequiter.  Per  versé. 

RUINOSO,  sa  , adj.  m.  Uff.  Rui- 
neux , eufe , qui  menace  ruine.  L. 
Ruino/ns , o , uns. 

Ruinoso.  Petit,  méchant,  mau- 
vais , dont  on  ne  peut  tirer  aucun 
parti.  Uiiii.  Inutiiis  , e. 

RUIPONCE,/m#.  Raiponce,  plan- 
te qui  cU  nue  efpêce  de  rave.  Lit 
Rapuncului.  \ 

RUIPüNTICO , / m.  Grande  Cen-  ' 
taurée,  plante  nppcUcc,  fclon  d'au- 
tres , Kapontie.  Lat  Cetsiaurca  ma- 
jas\ 

RUISEROR,  f.  M.  Rofljgnol,  pe- 
tit oirc.tU’de  piftage  qui  vient  au 
printems  & qui  chante  très  agréable- 
ment. Lat.  fjiftinitt.  Pbihmtla. 

RULAR  , «•.  n.  le  meme  que  Rfldar.  < 
Ce  mot  de  du  fUle  bas. 

KULÜ,  / us.  GrolTc  boule  , ou 
tel  autre  corps  propre  à rouler.  Lat. 
Gltfbu*.  \ 

RUMBADA  , /.  /.  le  même  que 
Amunbaia, 

RÜ.MBO,/.  m.  Rumh.  Terme  de 
mer.  Air  de  vent  Lat.  Rhtmbus. 

Kumbo.  Route,  chemin  qu’on  fuit 
dans  quelque  afiàire.  Lat  Cicrfus. 
Fia. 

Rumro  , fîçnifie  auffi  Pompe  , 
oRentatinn,  fiiflc  bruyant.  Lat  Tew- 
fa.  Faflus.  ORtntatio. 

Ru.v(BO  , en  jargon.  Danger,  pé- 
ril , rifque,  hazard.  hai.  Perkulum. 
D{fc.ii‘tvt. 

Rumbos.  RuRres.  Terme  de  Bla- 
fuu.  Pièce  qui  diRcrc  de  b lufauge, 
ca  ce  que  la  lulange  eft  pleine  » Sc 
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que  la  riiRrc  cR  percée  en  rond  au 
milieu.  Lat.  Rhumbi  , orutn. 

RUiSlBt)SAMENTE  , odv.  Poni- 
peufement,  faRuciifcmcnt  Lat  Ma- 
SSîifci.  Vompasi, 

KUMBOSO  , s.\  , adj.  m.  £5*  f. 
Pompeux,  eufe,  magnîBque.  Lat 
SplerJiJus.  Magni/eui  , a , tnn. 

RU  Ml  A , f.  f.  L'aclion  de  rumi- 
ner. Lat.  Rusninatio. 

RUMiADOR,  B A , aàj.  m.  ^ /. 
Qui  rumine.  Lat.  Ruminans. 

RUML\R , V.  a.  Ruminer  , rnâ- 
cher  une  féconde  fois  ce  qu’on  a 
i mangé.  Lat  R:isuinare. 

Kumiak.  Ruminer,  fe  dît  figuré-  , 
ment,  & fignifie,  RéBcchir  fur  les 
premières  penfées , rêver , méditer. 
Lat.  Recogitare. 

RUMIÂNTK,  fart.  aÜ,  du  verbe 
Ruwhr.  Ruminant,  te,  qui  rumine, 
qui  penfe.  Lat.  Runsistans.  Rc.y^ftitans, 

RU.MIADO,  DA,  ^rt  f*tj'.  du 
verbe  Rumtar.  Rumine , ce.  Lat.  Ru- 
minatus , a , um. 

RUMO ,/  m.  Le  premier  des  qu.v 
tre  cerceaux  qu’on  met  au  haut  des 
tonneaux.  Lat.  In  doUi  eapite  pAusus 
arais. 

RUMOR,  f.  m.  Bmit,  rumeur, 
tnunnurc  qui  fc  répand  parmi  un  pe- 
tit nombre  de  perfonnes,  & à la  four- 
dîne.  Lat.  Rumar. 

Rumob.  Bruit,  murmure  doux  & 
agréable.  Lat  Alurmur.  Stfurris. 

RÜMORCILLO  , f.  w.  dûu.  le 
même  que  Rumar  ^ mais  plus  éner- 
gique. Lat  Rutuufculus. 

kUNFLA,  f.  f.  Quantité,  mul- 
titude , furcroit.  Lit.  Additasnentum, 
Capin. 

RUNRUN.  Le  même  que  Rumor» 
C’eR  un  terme  familier. 

RUkAR,  V.  a.  Entailler , jabler, 
faire  aux  douves  le  jahie  pour  met- 
tre le  fond  d'un  tonneau.  L.  Cuvttm 
vel  (Ttettasss  tformare. 

RUPICABKA  , / f.  Chamois  , 
chèvre  i'auvnge  qui  grimpe  fur  les 
rochers.  Lat  Rnpicapra  , te. 

RUPTLîRA,  / /.  Rupture.  Ter- 
inc  de  Chinirgic  & de  Alédednc}  le 
meme  que  Ratura. 

RUQUETA,/./.  Roquette,  plan- 
te. I.at.  frx/ca,  a. 

RURAI. , adj.  Pune  terw.  Rural , 
ale,  qui  concerne  la  campagne,  Icx 
champs.  Lat  RursAis , e. 

RUSCO , f.  M.  \e  même  que  Brnf- 

CO. 

RUSTICAMENTE  , adv.  RuIFi- 
quement,  d'une  manière  rufliquc  & 
grofliérc.  Lat  Rttjihé. 

RUSTICIDAD,  /.  /.  Rufticité, 
grolfiéreté,  rudefTe,  qualité  de  ce  qui 
cft  niftique  & gTolïicr , mal  poli  , 
incivil.  Lat.  Inutkmiiui, 

RuSTICIDAD.  Rufticité,  fc  dit 
de  U gronuTctc,  de  la  rudefTe  des 
chofes  de  la  campagne.  L.  Rt  Akitat, 
RtüTL 
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RUSTICO  , CA  , «rfy.  m.  ef  f. 
KulUque  , <^uî  concerne  la  campa* 
Snc,  champêtre,  qui  appartient  aux 
champs.  Lat  Ru^îcus , a , um. 

Rustico  , fuhlî.  Cauipagnarti , 
élevé  aux  champs.  Lat.  Rufficus. 

RÜSTICIÜEZ  , 6 Rl’Stiqueza  , 
/,/,  ie  même  tine  RuJiUiduid. 
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RUSTROS.  Vovez  Rumhot. 

RUT  A , / /.  La  route,  le  che- 
min (]u'un  fuît  dans  un  voyage;  it 
fe  prend  fouvent  pour  Itinéraire.  L. 
Jitnaariufn.  Cir/us. 

RÜTJL.ANTK  , adj.  d'une  ierm. 
Rcrplemlinant , te,  qui  a de  récLu, 
qui  brille.  Lat.  Rutilim. 
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RUTILO , LA,  adr.  m.^f.  Do, 
ré,  éc,  qui  cft  de  couleur  d'or.  Lat. 
Rutihn  , a , utn. 

RUXADA,/^  Ondée  de  pluie. 
Ce  mot  ell  tiCté  dans  l'Aragou.  Lat. 
Imher.  ProcclU. 

RUXAR , V.  a.  Terme  Aragonoîs. 
Arrolcr.  Lat.  Affti%tre.  hri^twe. 
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C DcCsma  ffoncï  letra  en  tï  erden  de 

* ftîteflvo  Alphabet!)  CaRellitna  , y la 
uUima  de  las  fetnrwcaU's,  S,  Dix- 
neuvième  lettre  de  l'Alphabet  CalHl- 
lau,  &:  la  dernière  des  fémivocalcs. 

Ija  S.foUtypoT  fi  ^ equivalt  à 5lw, 
SuHto^  La  lettre  S.  toute  feule  figni- 
Rc  Saint. 

Sy  formaàa  en  un  cktva  es  cifra 
ê:  Lt  i'oz  ^fclavo  , y dus  SS.  puefias 
ri  ejla  finnna  §.  ijuiere  decir  ParapJyo. 

L'S  , entortillée  ^ un  clou  en  pat 
efl  le  ehifre  du  mot  Efclave  > & 
deux  SS.  jointes  cnfcmblc  de  cette 
forte  §.  fignifient  Paragraphe. 

/m  letra  S.  entre  bs  Antiques  era 
tetra  ntaneral  (jue  valsa  Jiett,  S.  chez 
les  Anciens  etoit  une  lettre  numé- 
rale qui  valoit  fept 

S A 

SABADO,/  tn.  Samedi,  nom  du 
Ceptiéme  ou  dernier  jour  de  la  fe- 
maine.  Chez  les  Juifs  c'étoit  Sabbat. 
Lit-  SitkbatuM. 

Came  tle  fabado.  Viande  du  Same- 
di. On  appelle  ainü  en  Elpagnc  les 
extrémités  & les  abhatis  des  ani- 
m.iux,  qu’il  eft  permis  de  manger 
ce  jour  U.  Lat.  Sabàath'te  curnes. 

Ôficia  de  Siihadc.  Devoir  du  Same- 
di. On  appelle  ainfi  dans  les  Ecoles 
d'enfans,  ^ parmi  ceux  qui  étudient 
la  Gnur.maire  , les  exercices  qu’on 
lait  d'i^vaiice,  lorlqu'il  e(l  fête  ce 
jour  là. 

Kefr.  AT  Sahado  fin  Sol^  ni  tttota 
fin  iVHor.  Ce  Proverbe  fc  dit  de  tout 
ce  qui  arrive  pour  rordiiiaire  ou 
fréquemment  dans  des  temps  déter- 
mines. 

SABALO,/m.  Alofe,  poiRon  de 
mer.  Lat.  Abja , 

SABANA  , /.  /.  Drap  de  lit.  Lat. 

, iSé 

SabüN'a.  On  appelle  .’ilnft  par 
allufion  une  gran<lc  plaine  couverte 
de  neige.  Lat  ATrra  pbmities. 

Sabana  Sant.a.  Le  Saint  Suai- 


rc.  Lat.  Sasicla  ^ndon. 

Pegar/cle  à al^saio  lis  Jhhanas.  On 
dit  d’un  homme  qtu  cft  paretTeux  à 
fe  lever  qu'il  cil  côlé  à fes  draps. 
Lat  Flwnis  inbærere.  ZeAo  ob  pigrù 
ts>nn  teneri. 

Rcfr.  A pkada  de  m'yfca  pierna  de 
fahana.  Ce  proverbe  clt  contre  les 
perfmmes  extrêmement  délicates , qui 
pour  le  moindre  mal  employcroient 
volontiers  tous  les  remèdes  de  la  -Mé- 
decine. 

SABANDIJA,  //  Infcae,  ver- 
miuc.  On  comprend  fous  ce  mot  tou- 
tes fortes  de  vers  un  d’infcâes  qui 
s’engendrent  de  la  corruption  & de 
l'humidicé  de  la  terre.  Lat.  Infetlum. 

SAB.ilNDIJA.  Infcêlc,  vcrmiHcau, 
fc  dit  Kgurément  d’une  perfonne  mé- 
piiEablc  par  fa  figure , par  fes  aêlions 
& par  fon  état.  Lat.  Homo  %'iüs , 
intfiui^  tsihUi, 

SABANiLLA  , f.  fi  dim.  Petit 
drap  de  lit  II  fc  prend  auffi  pour 
une  petite  pièce  de  linge,  comme 
Mouchoir , elTuyemain  , &c.  Lat. 

Jytuiûts.  /JnieHunt. 

Sabanilla  , b Sabana.  Nappe 
d'Autcl.  Lat.  Altarl)  Ibtteum  tepmen. 

Sabanilla.  On  appelle  ainfi  dans 
la  Navarre  un  morceau  de  hatiilc 
liant  les  femmes  fc  fervent  pour  re- 
lever leur  coeffure.  Dans  l'Aragon, 
c'eft  un  mouchoir  blanc.  Lat  Capitis 
velipn.  lAnteotam  , i. 

S.\B.‘\SüN,yi  w.  Engelure.  Lat. 
Per  nia , «*/. 

Corner  conta  un  Sabanon  f c'elf-à- 
dire  , .Manger  beaucoup  ; par  allu- 
fion à rcngciurc,  qui  picote;  & Pi- 
qiicr  fe  dit  en  Urpagnol  Conter.  Lat. 
xVî'oi'orr.  Hrpbtire. 

SABAT.ARiOS  , fi  ni.  Sabbataircs. 
Nom  qu’on  donne  aux  Juif»  à caufe 
qu'ils  obrcr\'oicnt  religieufement  le 
Sabbat  Lat  .Ÿ.rbbnftzrii. 

SABATICO,  CA  , oi(/.  w.  fi. 
Sabbatique  , qui  appartient  au  Sab- 
bat ; comme  , Aho  fabatico  , Année 
(ablûtique.  Lat  Siihhaticus, 


SABATIKA  , fi.fi  L’Office  divin 
qu’on  dit  le  Samedi  lorfqu’il  n'y  a 
point  de  fête  ce  jour  U.  Lat.  OJi- 
cium  in  Sabbato. 

Sabatina.  Sabbatinc,  petite  thè- 
fc  que  les  écoliers  foutiennent  le  Sa- 
mciîi  pour  s’exercer.  Lat.  Sahbatk» 
exercitath. 

S.ABATINO  , KA  , ad/,  w.  Çfi  fi 
Qtii  appartient  au  Samedi , ou  oui 
fe  fait  ce  jour  là  : comme , Bula  iv 
hatina  , Bulle  Sabb.itine.  Lat.  Sakba* 
tinus  , a , um. 

SABATISMO  , fi.  m.  Repos  , dé- 
lafTcmcnt  qu'on  prend  après  avoir 
travaillé.  Lat.  Sahbati/mus. 

S.ABEO  , EA  , adj.  ut.  Çfi /.  Sa- 
bcen  , éenne  , qui  cfi  du  pais  de 
Saba.  Lat  Sabjcus  , a , um. 

SABEK  , fi.  in.  Savoir  , fciencc , 
Uoclrine  , tnidition  : le  même  que 
Sabiduria, 

SABEK.  v.a.  Savoir,  connoitre, 
avoir  connoilTance  de  quelque  lUoIV. 
Lat.  Seire. 

Saheb  , fe  dit  auBi  pour  ExperU 
ptentar, 

Saber.  Savoir , être  doclc  , avoir 
beaucoup  d'érudition  , de  Icêlure , 
ou  beaucoup  de  coiinoiirancc.  Lat. 
Sdre.  Sapere, 

Sarlb.  &ivoir,  fignifieauin,  Avoir 
de  l'adrcfle  peur  une  chofe . être  .er- 
fé  dans  un  art  ou  une  fciencc  , la 
p<i(Téder  à fond.  Lat.  .Slirr.  Ci.Üere. 
Hofe. 

Saber  , par  extenfion  lignifie  , 
S'aflujettir , s'acenmmoder  à une  clio- 
fe.  Lat.  Pofe.  Pmi.  Ailhefiert. 

Saber  , fe  dit  aulfi  des  chofes  ina- 
nimees  qui  font  propres  pour  quelque 
fin.  Lat.  /<rc»iè  pojè.  ralere. 

Saber.  Avoir  une  faveur  que  le 
goût  pniifc  dîfUnguer.  Lat.  Saf>oe. 

Sabf.r.  Savoir,  lignifie  atilTi  Etre 
fin  , rnié , expérimente  dans  les  af- 
faires de  la  vie.  Lat.  Serre,  CWir- 
re. 

Ex.  Sahe  mas  Alcrlin.  Il  en 
fait  plus  que  Merlin. 
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Siihe  MiTi  i^ue  lit  zorra.  Il  cfl  plus 
ân  qu'un  rcnarii.  [ 

8akëe  , fis;iircmciit , fc  dit  dc^ 
choies  qui  procurent  du  plaiür,  qui 
Cati^font  Tciprit  Lat.  Sapr.p. 

Ek.  }*irrJnU  ti  tnitJa  al  tiùtnhre  » 
y 9trà  /tue  hien  ifjake  d trakajo.  Qu*il 
bannifTc  la  cnintc  que  le  nom  tnf- 
pife  , & il  verra  cjtibien  le  travail 
cil  fatisfail'ant. 

Sabeb.  Savoir,  fignifie  aulH  Avoir 
coutume,  fc  faire  un\ifagc  i & quoi- 
u’oii  remployé  quelquefois  avec  l'aF- 
rmativc  , on  l'cinpioye  encore  plus 
communéintotavccla  né|;;ativc:  com- 
me , AV  Jake  w.*5i/i>  , Il  ne  fait  pas 
mentir  : ^Vb  /aèe  Har  una  iimo/nUf  11 
ne  Elit  pas  fbire  l’aurnùne.  Lat  AV> 
fdrt.  Igrufrarr , tr/  è cmttrîi, 

Saher  à la  f>fga,  V'ovez 
Saher  de  Chcro.  Voyez  CI*oto, 
Süherh  ectuo  et  Ave  JLtria.  Savoir 
une  chüfe  comme  Con  Aiv  Alaria^ 
ç'eft -h~ dire , parfaitement.  Lat  Ale- 
moria  aiiqttùl  tenere. 

Siérr  que  rahia  , fc  dit  pour  mar- 
quer la  faveur  piquante  d'une  chofe, 
& h forte  Impreflion  qu’elle  foit  fur 
h bnguo,  auin-hicn  que  pour  ex- 
primer le  favoir  f:  l'habileté  de  quel- 
qu'un. Lat  Optiitti  Vfl  tiitnium  faftte. 

Saher  fu  Savoir  fon  comp- 

te , entendre  fes  intérêts  comme  il 
faut  Lat.  Qitii  Jihi  p%'tâefi  nt^fetre. 

Coma  Ji  no  h Jupitta  , fe  dit  pour 
marquer  qu'un  homme  cil  lécrct,  & 
qu’il  ne  dira  à perfomic  ce  qu’on  lui 
conKc.  Lat  Ac  ji  nefeirem. 

El  aue  iat  fahc  , Un  tant.  Chaain 
doit  le  mûler  de  fou  métier.  Lat. 
Tracient  fubriUa  /abri. 

Es  à fiber  , cenviene  à faher.  Il 
faut  favoir  , 11  ell  bon  Je  favoir  « i 
C'cll  - à - dire.  Lat.  Nempè.  Sciiket.  Jd 
ejl. 

Uacer  fiéer.  Faire  favoir.  Lat  Crr- 
tkreta  faeere. 

I/)S  nims  ta  fuben.  Les  enfans  le 
favent.  Lat.  ('’H  purrit  notutn  rjl. 

AV  fuhtr  de  Ut  AÜjJaUt  media.  Etre 
tout-à-fait  ignorant  de  quelque  cho- 
fir.  Lat.  Eenitùs  ignararr. 

Ko  f>ther  de  Ji.  N'avoir  pas  le  tems 
de  penfer  à fui.  Lat.  Carii  uaiinum 
/tjpendi. 

AV  faher  h qut  fe  pefra  , fc  dit 
d’uQ  homme  extrêmement  s^nonnt 
dans  les  affaires  qu’il  traite.  Lat  Im- 
feritum  ejfe. 

Kcfr.  Aijurl  fnbe  que  fe  ftha  , que 
el  ctro  no  Jabe  hjUj.  On  applique  ce 
proverbe  d ceux  qui  lé  piquent  de 
lavoir  beaucoup  de  chofes  , & qui 
cependant  font  m.al  a leur  ailé. 

SABIOO , DA  , part.  pu/,  du  vcrbc 
Saber.  Sqti , ue.  Lnt  Scitus,  AV/cu  , 
a , um. 

Samoo.  S.ivant , doâc,  éclairé, 
imcUigcnt.  C’eil  un  hilpaniime.  Lat 
ûtfCiui.  Erudieut. 

Tôt».  //. 
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SABIAMENTE,  a*>.  Doftement , 
favamment,  prudemment.  Lat.  Scid. 
Periti. 

SABIDOR,  *A,/  m.  £ff/.  Qui 
fait  une  chofe,’  Savant,  te;  habile, 
expert  , expérimenté,  éc.  Lat.  Doc^ 
tui.  Peritus.  EfudiUn.  ^norter. 

SABIDOKAMENTE,  adv.  le  me- 
me  que  Sabii%ti,eintr,  Ce  mot  a vieilli. 

SACIDURIA,//.  SageOe,  plei- 
ne  connoiiTance  , fcience  parfaite  de 
toutes  chofes.  I.at  Supientia, 

Sabidubia.  Savoir,  fcience,  doc- 
trine, érudition.  Lat.  Eruditio.  Re- 
rut»  cognitio.  Scientia. 

SABlDtJBlA.  Avis,  connoiflancc , 
notice.  Lat.  AVri/w,  je. 

SabiOUSIA  rierna  increada.  Sa- 
gclfe  éternelle  incréée.  On  appelle 
ainG  1c  Verbe.  Lat.  à’upienlia  aterna. 

SABIEZ.A  y ff,  \e  même  que  Sa- 
hiduria.  Ce  mot  a vieilli. 

SABINA,/./.  Sabine  4 ou  Savi- 
nicr,  arbrifleau  dont  il  y a deux  ef- 
pêces.  Lat.  Sahina  y je.  i 

SABIÜ  , BlA  y f.m.  ^ f.  Sage, 
prudent,  te;  avîfé,  éc.  Lat 

Sabiq.  Sage.  Quand  on  cite  ab- 
folument  le  Sage  , on  entend  parier 
lie  Salomon.  Lat.  Sapiem. 

Samo,  bia  , adj.  m.  ^ f.  qui 
fe  dit  des  chofes  matérielles  qui  ciw 
feignent  la  fagcQe  ou  qui  la  polfé* 
Jeiît.  Lat.  Ad  fapwuiam  pertinens. 

SABIONDEZ  , f.  f.  Terme  viiU 
gaire.  Difcernement  , pénétration  , 
finclfL*,  fubtilitc,  adrelfcy  fouplclTc, 
îndullrie.  Lat.  Sagadtat,  SaUrtiu.  Re- 
doi»-ntia. 

SABIONDO,  DA  , aJj.  ni.  / 
qui  fe  dit  d'une  perfonne  qui  fait 
l'entendue  & qui  ne  fait  rien.  Il  li- 
gnifie Très  favant,  mais  on  ne  le  dit 

iuc  par  ironie.  Lat  Sciatus.  Sagax. 
*edj>Ienf. 

SABLE  , yt  m.  Sabre,  cimeterre, 
gros  & pefjut  cûutefas  , un  peu  re- 
courbé Vers  b pointe  , qui  a un 
trcnchant  fort  acéré , & dont  le  dos 
cft  épais.  Lat.  Acinacest  as. 

SABÜGA,/. /.  PoilTon  femblablc 
à l'Alofc , mais  plus  petit.  Lat  Pif  | 
cis  gettus.  ■ 

SABOR , f nt.  Saveur,  qualité 
des  corps  qui  fe  difeerne  par  le  goût 
Lat.  Sapaty  ir. 

Sabur,  figurément  fignifie  Goût, 
délir,  appétit  de  l’ame  ou  de  tout 
autre  fens  à l’exception  du  goût  L. 
SitpoT,  GuJ}us.  Appctitbj. 

A fibor  y i ai  ftbor.  Façon  adv. 
A notre  gré,  au  gré  de  nos  déürs. 
Lat.  Ad  pUu'ilum,  Ad  Arhitritote. 

S.ABOKKAX  , t».  a.  Alfiifonner  , 
donner  aux  viandes  une  préparation 
pour  leur  donner  plus  de  relief  Si 
les  rendre  de  meilleur  goût  Lat. 
Co'idite. 

Sabubear,  figurément  fignifie 
, Gagner  la  conEance  de  quelqu’un  , 
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rattîrer  dans  Tes  fentinicns  par  des 
aérions,  des  rirotes  efficaces,  élo- 
qitcntes  & perluafives.  Lat  SÛuitre. 
IWfuiulere. 

Saborearsr,  1».  r.  Savonrer  ce 
qu'on  mange  & qu’on  boit,  le  faire 
durer  longtems,  pour  en  goûter  tou« 
te  b déUcatvnc.  Lat  Gujlure.  Degst* 
fiare.  Ligurire. 

Saboreabse,  par  extenfion,  fe 
complaire  , prendre  pbifir  à quel- 
que chofe.  Lat  roînptute  tencri. 

SABOVANA,/. /.  Efpècc degran- 
de  jupe  ouverte  par  devant,  que  les 
femmes  portoient  anciennement,  & 
dont  b mode  fut  apportée  de  Savoye. 
Lat.  Alaliebrit  tueica  à Sabuudiâ  du^ 
âei. 

Sabovana  , cil  auffi  une  forte 
de  pÂté  d'une  forme  particulière.  L- 
Ariocreas  /ù-  diclam. 

SABkÔSA.MENTE  , adv.  Savou- 
reufement,  avec  faveur,  avec  plai- 
fir  , avec  goût.  Lat  5’-rpxdê.  Gual. 

SABKOSISSI.MO , ma  , adj.  m.  ^ 
f.  fuperl.  Très  favoureux,  eufe,  Lat 
fV/dê  fapidsa  , a , um. 

SABROSO  , SA  , aJJ.  M.  £9»/  Sa- 
vuureux,  eufe,  qui  a bonne  faveur, 
qui  dl  d’un  goût  exquis,  qui  Hattc 
le  goût.  Lat.  Sapidus. 

Sabroso  , fe  dit  auffi  de  ce  qui 
efl  trop  falé.  Lat  Sale  nimio  cotsditus , 
a y uni. 

Sabroso,  fe  dit  figurément  de 
tout  ce  qui  flatte  l’ame.  Lat  Sapi^ 
dus.  Su,tvis.  fucundtis. 

Cuentp  fairtfo.  Conte  pbifant , a* 
grcablc. 

S.ABüESSA  . /.  /.  Chienne  , fe- 
melle du  limier.  Lat.  Platida  canis. 

SABUESSO  , f.  I».  Limier , gro« 
chien  de  chalTe  qui  n’aboyc  point, 
qui  fert  à quêter  le  cerf  & à le  lan- 
cer hors  de  fun  fort  Lat  Plaudut 
canis. 

SABULO , f.  m.  Sable  gros  & pc- 
Tant  Lat.  Sabultnn , i, 

SABÜLOSO,  SA,  adj.  tn.  ^f, 
Sablotmeux,  eufe  ; où  il  y a beau- 
coup de  fablon  , du  fable.  Lat  £jiru- 
Usfus.  Arensfus  y a y um. 

SACA , /.  /.  Traite , exportation 
des  mnrchanJifes , des  deuru.  .^Lat 
Exportatio. 

Saca.  Grand  fac  de  grolTe  toile 
dont  on  fe  fert  pour  tranfportcr  les 
chofes  lolides.  Lat.  Saccusy 

Ejiar  de  faca.  Etre  de  vente.  Lat 
l^tndibilem  cj/f. 

Efiar  de  Jacoy  fe  dit  d'une  femme 
dont  r.âge  & le  bien  font  proportion- 
nes à l'Âge  & au  bien  de  celui 
qu'elle  époufe.  Etre  un  parti  forta- 
ble.  Lat.  Nuptiis  aptmn  tje. 

No  pitrectr  faca  de  paja.  Pbire  i 
quelqu'un.  Lat  PUtctre. 

Renta  de  facas.  Rente,  ou  droit 
de  traite  foraine  ; c'dl  une  forte  de 
droit  & d'impoütiua  fur  toutes  les 
K r r aux* 
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marchAndifcs  qui  fortcnt  du  Royau>  | 
me.  Lat.  Fxfttrtationis 

SACABALA,  / / Tirtballe,  in- 
ftrnmvnt  de  Chinirgtc  qui  fert  à ti- 
rer les  hiücs  qui  ont  rcflé  diins  le 
corps.  Lat.  Olobuli  i corpm't  tx/ra/h^ 
rium  injlrumcntum. 

SacAbai.as,  cft  aufTi  un  inftrxi- 
ment  qui  l'ert  h tirer  les  balles  d’un 
canon,  ou  de  telle  autre  arme  à feu. 
Lat.  Extraéitrrium  globulorum  inj}ru~ 

$nentunt. 

SACABOCADO  , ù SaCaboca- 
DüS  , /.  m.  Ëmportc-piéce  , outil 
dont  plufieurs  ouvriers  fe  fervent. 
Lat.  Si'aIffUttnt  nd  ffUa  ev/  eukw 
tHordicùs  fer/oratfdos. 

Sacabocaoo,  fc  dit  figuremcnt 
d’ime  chofe  qui  emporte  un  morceau 
rond  d'une  autre , ou  qui  y fait  une 
marque,  ou  une  élevure  circulaire. 
Lat.  Circultiriter  perforam  vtl  pertun-- 
dens. 

SACABOCADO,  fe  dit  par  exten- 
fion  de  tout  et  qu’on  employé  pour 
obtenir  ce  qu’on  délire. 

SAC.\BÜCHE , / m.  Saquebute , 
iiilfrumcnt  de  muGquc  il  vent , efpc- 
ce  de  trompette  harmonique  dilFcrcn- 
te  de  la  militaire  en  Hgurc  & gran- 
deur. Lat.  SiPi’huca, 

SACASUCHEf  en  tenues  de  mer 
eft  une  cfpèce  de  pompe.  Lat.  Fijlu- 
iu  duHilii. 

SACADINERO  , ù dineros  , 
/.  m.  Tire-deniers.  On  .appelle  ainü 
« certains  colifichets  qui  ebbuiflent  la 

vue,  fur -tout  des  enfans  & des 
Ignorans,  & qu'ils  payent  plus  qu'ils 
oe  v.iîent.  Lat.  PhaUrit, 

SAC.ADURA,  f.  f.  Coup  en  biais, 
en  travers,  que  les  tailietirs  donnent 
à un  habit , pour  au’il  s'ajuRe  mieux 
au  corps.  L.aL  Sdtio  ai  V€ji€m  aptan- 
do.vf. 

SACALI^'A,  /.  / Efpccc  de  d.ird 
don:  on  fe  Icrvoit  andcjuiemcnt.  L. 
Aclts , His. 

SACALthA,  fedit  figurémern  d’un 
moyen  ou  prétexte  apparent  dont  on 
fe  Ibrt  pour  tirer  d’un  homme  une 
chofe  qu'il  n'eff  pas  oblige  de  don- 
ner, Lat.  Cnüidut  rxtertiumii  modus. 

S.ACAMIENTO,/  m.  Extradion, , 
l'adion  par  laquelle  un  tire  imecho- 1 
fe  de  U place  où  elle  ell  pour  la  | 
tranfporter  dans  une  autre.  Lat.  Ex- 
tTüifio.  Eduiiia. 

SAC.LMUEI.AS,  / tn.  Dcntiftc, 
arracheur  de  dents.  Lat.  Dintiwn  ex- 
iraltirr. 

SaCamuelas,  figurément  fc  dit 
de  tout  ce  qui  fait  tomber  les  dents, 
par  exemple , »tc  la  TieilUfTe  , d un 
coup  , d'une  Buxion  &c.  Lat.  Dc»ts- 
tus  M7.Wtf.vi  r/tfii. 

SACANABO,yi  m.  Inftniment  de 
fer  qui  brt  à retirer  la  bombe  du 
luofiivr.  Lat.  JnjinMCntum  ad  Ob- 
km»  Kitiitutit  i Mortoi  fo  Jipuru):du»i» 
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SACAPELOTAS.  f.  m.  Tirc-hal- 
les  : fobriquet  qu’on  donne  aux  gens 
de  la  lie  du  peuple , ou  à cctix  qui 
en  ont  les  moeurs  & les  manières. 
Ou  tes  appelle  aulTî  Sacahuche  & Sa- 
catfjipof.  l^t.  y^iUs  ^ dtfpicabilis  ho- 
mo. 

àfiicA  Juim  y mtte  muertos.  On  ap- 
pelle ainli  des  perfonnes  attachées  à 
une  troupe  de  Comédiens , qui  n'ont 
d'autre  emploi  que  de  préparer  les 
chufes  nécelTaires  pour  la  repréfenta- 
tion  des  pièces.  11  fc  dit  auüi  des 
gens  méprifables  par  leurs  moeurs  & 
leurs  profeflions.  Lat.  Coinadorum  fn- 
mulni. 

SACAR , V.  e.  Tirer  , 6tcr  une 
chofe  de  l'endroit  où  clic  cR  ponr 
la  mettre  dans  un  autre.  Lat.  £r/ni- 
here. 

Sacab.  Tirer,  fortir  quelque  cho- 
fe , pour  la  mettre  au  jour , pour  la 
produire.  Lat.  Depromere.  Ojîeiidcre. 
Mmifejîare. 

Sacab,  fjgnifie  aulTi  Détourner 
quelqu'un  de  îbn  emploi , de  fon 
travail , de  fon  occupation.  Lat.  /îA/- 
trahre.  Amovere, 

Sacar,  Hgnifie  aulTi  Fabriquer, 
faire  quelque  chofe  conformcini-nt  aux 
règles  de  l'art.  Lat.  EJicere. 
marc, 

Sacar.  Tirer,  peindre,  copier, 
imiter.  Faire  le  portrait  de  quel- 
qu'un. Lat.  Erprimere.  Dcdtccere, 

Sacar.  Tirer  , ôter,  ciileser, 
effacer , laver.  Lat.  Dctrabere.  Elue- 

Sacar.  Tirer,  délivrer  d'un  dan- 
ger, d'un  mauvais  pas.  Lat.  Eriptre, 
Libci'arr, 

Sacar.  Connoitre,  trouver,  dé- 
couvrir par  quelque  moyen  une  cho- 
fe qu’on  cherehoit.  Lat  Erpijeari, 

Ex.  Lo  faqui  per  h piw/u.  Je  le 
rccunnus  à fa  figure  : Lt>  faqui  p»  el 
olofy  Je  le  reconnus  à l'odeur. 

Sacab.  Arracher  une  chofe  de 
l’endroit  où  clic  ctoit  enfoncée.  Lat. 

I Extorquerr, 

I Ex.  Sacar  la  muehy  el  davo.  Ar- 
^ rachcr  une  dent,  un  clou. 

! Sacar.  Tirer,  exiger,  forcer  de 
' donner.  Lit  Extovqmre. 

Ex.  Zc  faqui  Mnera  , U faqui  un 
libro.  Je  i'ai  obligé  à me  donner  de 
l'argent,  un  livre. 

Sacar.  Tirer,  fe  dit  figurément 
en  chofes  morales , ÿc  rigiiifie  Obli- 
ger quelqu'un  à dire  ce  qu'il  vouloit 
cacher.  Tirer  un  fccret.  Lat  Arca~ 
num  ab  auqu9  eUccre, 

Sacar.  Irriter,  obliger  quelqu’un 
à fe  mettre  en  colère  , à fortir  de 
fon  caniillcrc  naturel.  On  remployé 
fréquemment  avec  ta  partiale  de  & 
les  noms  qui  fignificnt  cela  m me  : 
comme  Jlicor  de  tino  , de  Jutcio , de 
f(jo , de  paciencia , de  nuidre.  Sacar 
de  Ji,  Lat  M iranundiant  excitare. 
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Aîente  drt/<réarf. 

Sacar  , fignific  aufïî  luforer,  con- 
clurre,  tirer  une  conféquencc  d’ua 
principe.  Lat.  Dtductre.  Jnferre. 

Sacar.  Tirer,  extraire  les  fucs, 
les  qualités  d'une  chofe.  Lat  Expri- 
mtre.  Elhere.  Extrakere, 

Sacar  , fe  prend  auffi  pour  Re- 
drefi'cr,  dreffer  quelque  chofe.  Lat. 
Dirigere.  Keéfà  trabere. 

Ex.  el  l'Hcrpa,  RedrcrTcr  fon 
corps. 

Sacar,  fîgnifie  auBî,  Tirer  an 
fort,  foire  choix  d’un  fujet  pour  U 
régie  d'une  Charge  , d'un  Emploi. 
Lat.  Sorte  ducere. 

Sacar.  Tirer  avantage  de  quel- 
que chofe  , en  tirer  un  bien.  Lat. 
Eiicne.  AJequi. 

Sacar,  en  termes  de  Peinture, 
Couvrir  Je  couleurs.  Lat  Cobrem  in- 
ducere, 

Sacar,  en  parlant  des  oifeaux. 
Couver  les  ceufs.  Il  fc  dit  p-irticu- 
liéremcnt  du  tems  où  les  petits  bc- 
quettent  l’rcuf  pour  fortir.  Lat  Pul- 
bs  ex  ctis  rxcludere, 

Sacar  , fignific  aufTi  Laver  le 
linge  apres  l'avoir  coulé  à la  U'ITivc. 
Lat.  Secundo  diiurre, 

Sacar,  fignific  Excepter,  foire 
exception.  Lat.  Excipere.  Dtmcre^ 
Eximere. 

Sacar  , parmi  lesXotaircs  » Tran- 
ferire  , copier , tirer  une  copie  d'un 
/léle,  & le  ligner  enfuite.  L.  £!xywi* 
plar  Jîgnntum  rnulere. 

Sacab,  en  terme  de  laboureurs. 
Porter  les  gerbes  dans  l’aire  , Us 
mettre  en  monceau  pour  les  battre. 
Lat.  Jlrjù  /^fcitulof  exportare, 

Sacar,  en  terme  de  jeu  de  pau- 
me , c’cR  renvoyer  la  balle  depuis 
la  chafTe , pour  que  ceux  avec  qui 
on  joue  la  renvoyent.  Lat  Pibm 
primo  w;r/frr. 

Sacar  à bailtn\  Prendre  quelqu’un 
dans  un  bal  pour  danfer.  Lat  Ad 
tripudium  protwart. 

Sacar  de  p.w<ibi.  Tirer  de  la  mi- 
fère.  Lat  Ad  meüoru  promjverr. 

Sacar  à haiLn  , figurcment , En- 
gager quelqu'un  .4  dire  ce  qu'il  a fur 
le  caur.  Lat.  Proi’ocare  ad  dicetidum^ 

Siu'ar  agua  de  lus  piedras.  Tirer  de 
l'eau  d'un  caillou,  tenter  l'impofii- 
ble.  Lat  Vd  è faxis  aquam  expri» 
mere, 

Sacar  d h vtrguenza,  Expofer  no 
crim»ncl  à la  honte  publique.  Lat 
Popuis  derytoMi  expoHcre. 

.V«inir  tf  la  x.‘eTgnenaa,  On  fc  fort 
par  extcnûon  de  cette  expreffion  pour 
s'exettferde  foire  publiquement  quel- 
que chofe  dont  nn  uoiis  prie , par 
exemple , de  ilanfcr , de  chanter , de 
louer  d im  infiniment  &c.  Lat.  Pa- 
dere  J';^uadtTt. 

JiHCdr  ul  casnpo,  F.uvoycr  un  car- 
tel à quelqu'un  ) l'appeila'  en  duel, 
Litt* 
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lat.  Aà  Jri^lrrc  certoiHfn  prt>t<ofarf. 

£u‘wr  à vcUr.  Cette  cxprcl&oti , 
ontTc  le  fcns  propre , figniHc  , En- 
count;er  , animer  , exciter  quel- 
qn'iiq  i faire  une  chofe  dont  il  cher- 
che à fe  dirpenfer  par  ttmidicc.  Lat. 
f'iixm  woitfirart. 

Skicot  cartas.  Terme  de  Jeu  de  car- 
tes : le  mirme  que  iTacin* 

Sacoï  claroy  en  term(«  de  jeu  de 
paume,  c*cft  renvoyer  la  balle  de- 
puis 1.1  chalTe  , de  manière  qu'un 
pirifie  la  reprendre  aifément  Lat. 
Filnm  itu  mittere , ut  facili  refelU 
pçj^r. 

Sncar  de  ^orraiei*:  le  meme  que 
fantt  en  /iuspia.  Voyez  Lvnpio. 

Saewr  de  caxttiverio^  Outre  fe  fcns 
propre,  Rattraper  ce  qn'on  nous  a 
pris  ou  qu'on  laifuit  difficulté  de 
nous  rendre.  Lat.  Redimere»  lÀhei'vtt. 

Üaexf  de  pii.  Eloigner  un  étam;on 
par  le  pied  pour  qu'il  ait  plus  de 
nrce.  I-at.  Svrfton , vel  dearftan  itf- 
r/iwarr. 

S.uxr  df  fupa^o.  Faire  fortir  quel- 
qu'un de  fon  caraétérc  naturel  ; c’cll 
une  exprcflîon  figurée,  f-at.  Facere  ut 
aiiquis  uUrà  »n»vm  ptagredùituf  vel 
i^at. 

Sacar  el  aima , tl  fwjscw  , ht  tri-  \ 
fffj,  las  entranae.  Arracher  l’ame , le 
cœur  , les  boyaux , les  entrailles  ; 
ruiner  quelqu’un  peu  à peu.  Lat. 

nH’mnii  enxHnftrt, 

Sacar  el  abna , el  corazon  ^c.  Me- 1 
meer  quelqu'un  de  le  tuer  , de  le 
naltraitcr.  Lat.  Merum  vel  grave 
dainnum  mwitare. 

Sacer  et  aima  de  tccado.  Outre  le 
fcns  propre,  fignifie  , Arracher  de 
quelqu'un  tm  fccret , ou  une  chofe 
qu'il  n’etoit  pas  difpûfé  à donner  ; 
Il  fe  dit  des  avares.  Lat.  A culpà 
cUiiurm  Uherare.  Intima  txtoryuere. 

jhear  en  bamhros.  Cette  cxprclfion , 
outre  le  fcns  propre,  figuibe,  Tirer 
quelqu'un  d'im  mauvais  pas , d’un 
danger  preflant.  Lat.  A ptrieuh  U- 
herai-e. 

Sacar  en  limpio  ^ figurément  Hgni- 
fic,  Prouver,  pcrfijadcr  par  fes  ac- 
tions m fes  difeours  U vérité  d une 
chüfe  dont  on  duutoit.  Lat.  Fa*:ere 
vt  Uquiio  canjlet. 

Sacar  en  Um^o.  IJquidcr  un  comp- 
te. Lat.  Rc/ihutsH  hahere. 

Sucar  fruto.  Obteuir  ce  qu'on  dé- 
lire. Lat  l^cti  cùmpotem  Jitri. 

Sae.xr  la  tfp'ma , outre  le  fcns  pro- 
pre, fignific  Extirper,  déraciner  U 
caufe  d'uii  mai.  Lat  Sentem  eruere* 

Sacar  la  lenguiiy  outre  le  fcns  pro- 
pre, Ggnifîe,  remarquer  les  défunts 
viQbIcs  qui  nuifent  à la  rcpntacion 
de  quelqu'un.  Lat  Deriitre.  Ddu- 
dere. 

Ex.  Na  f^nga  V.  Jlf.  tjlû , parque 
tain  U ejlan  fatasiia  h Itngua.  Ne 
faites  pas  ccU,  Moniteur,  tout  le 
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monde  s'en  apereevroît  & vous  blâ- 
meroit 

Sacar  la  faja,  le  même  que  I^tii- 
tar  h paya. 

Sacar  ht  piit  del  phto:  le  meme 
que  «S'oeur  les  püs  de  las  alforjas. 

Sacar  mmtirnfo  à o/ro.  Faire  trou- 
ver quelqu'un  menteur.  Lat  Aiisiuem 
mentirofum  ojîendere. 

Sacar  per  la  pinta.  Connoître  une 
chofe  par  quelque  marque  qui  lut  cil 
commune  avec  une  autre.  Lat.  E 
nxtv  cegfmfcert. 

Sacar  raja.  Obtenir,  quoiqn'avcc 
peine,  ime  partie  defes  prétentions. 
Lat.  Partexn  Jihi  eripere. 

Sacevr  un  fuege  cen  etre  /uegr).  Se 
fervir  contre  quelqu'un  des  memes 
raifoas  qu’il  avoit  employées  contre 
nous , fe  venger  de  lui.  Lat  Par  pa- 
ri rt/irre» 

Dtcir  tnentira  ptr  facar  verdai. 
Feindre  de  favoir  une  chofe  qu'on 
ignore , pour  obliger  quelqu’un  à 
nous  découvrir  ce  qu'il  vouloit  ca- 
cher. Lat.  Aleniach  veritatem  eüctre. 

KcFr.  Hume  y tn*da  car  a faca  h 
gentt  de  cafa.  Ce  proverbe  figiiitic 

?u'un  homme  chagrin  & de  mauvai- 
e humeur  éloigne  bicn-tôt  Tes  amis , ; 
& que  tout  le  momie  le  fuit.  j 

Rcfr.  Qttien  no  entra  y faca  , poca  \ 
hAh.  Ce  proverbe  efï  contre  ceux  j 
qui  dilVipcnt  leur  bien  fans  fe  met- 
tre en  peine  d’en  gagner  d’autre. 

SAC.^DÜ  , DA  , part.  paff.  du  vcr- 
bc  dîiitor.  Tiré,  éc.  Lat.  ExtraSius. 
Expref  us.  Atfulfus,  «,  wn. 

SACATRAPOS,/.  m.  Tire-bour- 
re,  itiGrumcnt  qui  fert  à tirer  la 
bourre  d'ime  arme  à feu.  Lstx.  Strem- 
hulcus. 

SaCatrapos.  On  appelle  ninfipar 
fimititnde,  un  homme  qui  par  adref- 
fe  tire  d'un  autre  tout  ce  qu’il  veut. 
Lat.  CaUidus  extertor* 

SACEROOCIO  ,/  w.  Sacerdoce, 
ordre  & caraciêre  de  Prêtrife.  Lat 
SacrricAiwn, 

Si\CERÜOTAL  , aàj.  Smxe  term. 
Sacerdotal,  qui  appartient  au  Sacer- 
doce. Lat.  SacerdotaRs , e. 

SACERDOTK,/  m.  Prêtre,  qui 
; fait  les  Sacrifices  & les  cérémonies 
i chea  les  Payons.  Lat.  Sactrdos. 
Sacerdote.  Preue,  celui  qui  a 
requ  les  Ordres  Sacrés  , en  vertu 
derquels  il  a le  pouvoir  de  célébrer 
la  Méfie,  baptifer,  abfoudrc,  prê- 
cher, & bénir.  Lat.^Tiufrrfîr. 

Suuw  Saterdete.  Grand  Prêtre , 
Souverain  Pontife.  On  appelle  ainfi 
Jefus-Chrift  , auflî-bicn  que  le  Pape 
qui  cfi  fon  Vicaire  fur  la  Terre.  Lat 
iacerdot  Alagnus.  Summut  Penti- 
ftx. 

SACERDOTISA,  /. /.  Prétrefie, 

; femme  deftinée  au  culte  des  faux 
I Dieux  des  Faycm.  Lat  Suctr<htif- 
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SACHAR,  T.  fl.  Sarcler,  arracher 
les  méchantes  herbes  d'un  terrein. 

Lat.  Sarculene.  Siv.xire. 

SACH. ADO  , DA  , part.  pajf.  du 
Verbe  SaAutr.  Sarclé,  ée.  Lit.  i'm-* 
cuhtuf.  SarritttSf  a,  um. 

S.ACHADLRA  ,/  /.  Sarclage# 
l'adioii  de  farder.  Lat.  SarcuUaio. 

SACHO  , /.  m.  Sarcloir  , outil 
avec  lequel  on  farde  les  terres.  I«at 
SarcuUon  ^ i. 

SACI. \BLE  , ad/,  tfvnr  r«Tfw,  Qu'on 
peut  rafiaficr.  Lat.  Satiahilis , r. 

SACLAR,  V.  O.  Kafi'afier,  fouler, 
nfiouvir,  contenter,  fatisfaire  l'ap- 
petit  ou  les  défirs  , tant  au  propre 
qu'au  figuré.  Lat.  Satifxrt.  Ex^lere. 

S.ACiADO , DA  , part.  p*A.  du  ver- 
be Sadar.  RafioTté  , ée.  Lit  Satia- 
tus.  Etf  h/us , a , um. 

SACIEDAD  , f.  /,  Saücté,  ralTa- 
ficraent.  Lat  Srtietas. 

SACO,  /.  M.  Sac,  forte  de  poche 
faite  d'une  pièce  de  toile  , de  cuir 
S:c.  que  l’on  coud  par  le  bas  Wî:  par 
les  cotés,  laifVant  feulement  le  haut 
ouvert,  pour  mettre  dedans  ce  que 
l'on  veut.  Lat  •S’arrfk/,  i. 

Saco.  Sac  , fignific  aufii  un  ha- 
bit de  toile  groffiére  que  le»  monta- 
gnards & les  gens  de  la  campagne 
portent.  Il  fe  dit  aufii  d'un  habit 
de  pareille  étoffe,  Si  qui  cft  propre- 
ment de  la  grofie  bure  , que  quel- 
ques perfonnes  portent  par  pénitence. 

Lat.  Saccus.  S.fgum  , i. 

Saco.  Saye  , étoit  chez  les  Ro- 
mains un  habit  fort  court  que  les 
loldats  & les  officiers  portoient  à la 
guerre , à l’exception  des  Confuls. 

Lat.  Sagtim. 

Saco,  fc  dit  fignrément  d’une 
chofe  qui  en  contient  plufieurs  au- 
tres , foit  rédlcment , loit  en  appa- 
rence. Lat  Cumuhs.  Cef^rriet. 

Saco,  par  itmilitude,  fe  ditd'im 
lien  imaginaire , uù  fe  trouvent  réu- 
nies certaines  chofes  intm.itérieUes. 

Lat.  Ificuhis.  Sedes. 

Saco  : le  meme  que  Saquee. 

Saco,  en  terme  de  jeu  de  pau- 
me , le  mcinc  que  Saque. 

Saco  hetfdi/o.  Sac  béni,  étoit  au- 
trefois un  habit  qu'on  donnoit  aux 
p.'iiitens  publics  dans  h primitive 
Eglife.  Lat.  Saccut  bestediclus. 

Entrar  è faco.  ExprclUon  qui  ou- 
tre le  fcns  propre  fignific  Voler , pil- 
IcT,  dérober.  Lit  Diripere.  Expilart. 

Siete  A face , y el  face  en  tierra, 
Ex^effion  qui  fignifie  le  peu  d'a- 
drciTe  de  certaines  gens , qui  fe  met- 
tent pIuGcur»  pour  ftirc  une  chofe 
où  un  moindre  nombre  fuifiroit,  & 
qui  fe  nrifent 

Rcfr.  Vna  e»  A pape  y cira  en  tl 
face.  Ce  proverbe  cfi  contre  ceux  qui 
non  contens  de  ce  qu'on  leur  donne , 
demandent  encore  davantage.  Il  fiilt 
aUufion  à i'impolitcifc  de  certains 
Krr  3 toovi- 
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convives  , qni  Jiprcs  avoir  manffé 
tout  leur  fou  remptiilcnt  leurs  po- 
ches de  cc  qui  rcHc  fur  la  table. 

$v\COC(i.\  t J.  f.  fi|;niHe  en  jar- 
gon une  Poche.  Lat.  /Vr«, 

SACÜ.MANÜ,/  m.  le  même  que 
Sao  ifo.  Cc  mot  ciH  peu  ufilc. 

S.ACüYME , f.  M.  en  jargon  , 
Majordome,  ou  Intendant  de  mai- 
lon.  Lat  Aîtziflfr  domûi. 

SAC'RAMtNTAL , d'ttnetfrm. 
Sacramentel , on  Sacramental , ale  $ 
qui  appartient  an  Sacrement.  Lat. 
Hàcramentalit , r. 

SACtiAMENTALES.  On  appelle 
ninli  les  moyens  dont  l'Eglife  te  fert 
pour  guérir  l’ame,  la  piiriHer  des 
pèches  véniels,  & l'cxcmtcr  des  pei- 
nes qu'elle  a méritées , comme  iont 
l'eau  iKiiitc,  les  in.Iulçenccs  , les 
jubiles.  Lat.  Sn'ra-Heft/ulrj. 

SACRAMHN  T.M.MKnTE,  adv. 
SacramentalcmciU , d'une  manière  fa- 
cranu'Utilc.  I.at.  Stitru  ttrttalitrr. 

S.ACKAMK.nTAR,  V.  «.  Admini- 
ftrer  les  Sacremens.  Lat.  Sacrtiuttnta 
ùdituuifira.e. 

SaCRAMEN  TARSC  , V.  r,  Sc 
tranlTubibiicicr,  fc 
waic  ftibftance  du  corps  de  J.  Chrift. 
Il  fc  dit  des  ECpci.es  Eucharidiqucs. 
Lat.  IS'a’tjJuhüifTthtri. 
SACKAMKNT.\0O  , o\  , fart 
du  verbe  S*nr>mu'tttar.  .Muni  des 
.Surrmens  , tranlTubitancié  , ée.  I.at. 
Sacratnentfi  munitus.  Tianjithjliauùi- 
tus  , a , KM. 

SACRAMENrARIO  , adL  Sacra- 
mentaire , fc  die  de  ceux  qui  nient 
la  pcélence  réelle  de  J.  C.  dans  l'Eu- 
chariihe.  Lat.  .Viieramt'»rurj«/. 

SALRAMEN'TE,  udv.  le  même 

que  i’çTrtdfflJwnfr. 

SACR\MENTO,yi  m.  Sacrement, 
remède  fpecial  qui  guérit  Lame , & 
qui  confère  U grâce.  Lat.  SainuHeu- 
tum. 

SaCKAMESTO.  Sacrement  , par 
aotnmmufe  , fc  dit  du  Corps  de  J.  C. 
caché  ibus  les  crpèccs  du  pain  & du 
vin.  pour  plus  grande  vénératiun 
on  dit.  Le  très  Saint  Sacrement , £V 
Siviiij/tiMO  SitCfiV/tento.  Lat.  ÆW^ofi- 
fiix  SitcraMtHtum^ 

SaCRAmenfo.  .Sacrement,  fignU 
£c  aiilË  Myilèrc.  Lat  Sacnu/ientutn. 
JUjr/ierrmu. 

Sacramento,  fc  prend  aulTi 
pour  le  lien  & l'obligation  du  fer- 
ment. Lat.  Sacramntftw, 

SACRAMENro  oEt  Altar.  Sa- 
crement de  rAnttil.  On  appelle  ainli 
l'Euehariltie.  Lat  EusbjriJiU  Sactù- 
uurtuttu 

Hjcit  Sitcrameut^i  : le  meme  que 
l'Brer'  AfyiirirT.  \'oYCZ  J^jlcrio. 

SACKATiSSfMO , ma  , udj.  w. 
fcf  /.  JafevL  Très  facré,  ée.  Lat 

Siacrut{i^iHM  , B y um. 

2ùlt,lŒ  , /.  U,  Sacre  ( oifeau  tic 
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proie.  Lat.  ///iroy.  , nit. 

Sacre.  Sacre  , cft  auÜi  un  demt- 
canon  ou  quart  de  coulcvrine.  I.at. 
'J'crmtntum  hrUù'um  min'^ris  mndi. 

Sacre,  figurément  fe  dit  de  ce- 
lui qui  vole  , qui  ufiirpc  adroite- 
ment I>at  Fur  fvhJoUts. 

SACKIFICADERO  , / w.  Lieu 
.où' l'on  (ait  les  {iicrilices.  Lat  iWr;- 
'/ciarum  ta.'ui. 

I SACRIFICADOR  , /.  m.  Sacrific.v 
teur,  celui  qui  offre  des  Sacrifices. 
Lat.  ,S*i<Tr;f,‘o/t?r. 

, SACRinCAR  , V.  a.  Sacrifier  , 
j offrir  en  facrificc.  Lit  Sacrtfe.nr 
I Immolure. 

I SACRJFtCAR.  Sacrifier,  fignific 
' aulli,  Se  dévouer  entièrement  à quel- 
qu'un , endurer  toutes  chofes  pour  I 
lui.  I.at.  Oh/fifuhpH  pr^/iai'e. 

Sacrîpicas.  Sacrifier,  feditpar 
cxtcnfion  pour  Abandonner,  expofer 
témérairement,  livrer,  trahir.  Lat 
In  toWrwrfm  dewt'Of. 

SaCRIFICarsr,  r.  r.  Se  facri- 
fier,  fe  vouer,  fc  confacrer  cntîcrc- 
ment  h Dieu.  Lat  de  /Ve  iewie- 
re. 

SaCRIMCARSE.  Sc  facrifier , s'af- 
fujcttir,  fc  confonner  entièrement  à 
la  vulonte  d'autrui.  Lat.  S<  fubmit- 
terc, 

SACRIFICAN'TE  , a£L  du 
verbe  Sitcrificur.  Sacrifiant , te  , qui 
facrific.  Lat.  Sâcrifcjm. 

S.ACKIFICADO,  da  , par/, 
du  verbe  Sacrifïcar.  Sacrifié,  ée.  Lat. 
i5.{i:r/jfciieur.  /mmaluiuf , n , uift. 

SACRIFICIO,  /.  m.  Sacrifice,  of- 
frande qu'on  fait  i Dieu  pour  rc-' 
connoitre  fa  puîfTanee  , & lui  ren- 1 
dre  hommage.  Lat.  Sucri/dum. 

Sacrificio.  Sacrifice , fc  dit  par 
antonnmafe  de  celui  que  J.  C.  fit  de 
Uii-mrmc  à fon  Père  fur  l'aibrc  de 
la  Croix.  Lat.  ürcr/yTcfaiw  crufutwtf. 

Sacrificio.  Sacrifice  dcfa-Mcffc. 
Lat.  Steri^iusn  inouentuM. 

Sacrificio.  Sacrifice  , par  cx- 
tenffm,  fc  dit  de  cette  humiliation 
& offre  do  fa  volonté  qu'on  fut  à 
Dieu  pour  lui  rendre  hommage.  Lat 
f^Uuntittis  obliüio. 

Sacrificio. Sacrifice,  feditaufll 
figurément  de  toutes  les  chofes  con- 
fidcrablcs  & agréables  auxquelles  on 
; renonce  pour  l'amour  de  quelqu  un. 
Lat  Ohfeqtàum, 

Sacrificio.  Sacrifice,  reditaiiflr 
de  la  fouiniffion,  quoîqu'involontai- 
rc,  qu'on  temoigne  pour  le  fenti- 
ment  d’autrui.  Lut  idcr/fWMfjv.  Ob- 

fttjuium. 

Sacrificio,  fc  dit  auRi  d'une 
opération  de  Chirurgie  cruelle  & dan- 
i gereufe.  Lat  (’hirtrrpira  efrfutio. 

\ Sacrificio  dec  Alfar.  Sacrifi- 
ce  de  l'Autel.  On  appelle  a iiiii  la. Mel- 
le. Lat  jMif-r  S.\crijiaiun. 

i SÂUUUidjAAkLiNTL , aiv*  S> 


crilégement,  avec  facrilc-ge.  Lat.  5b- 
iT/6g«  impiftatt, 

SACRILEGIÜ  , f.  m.  SacriUiçc  , 
crime  par  lequel  on  profane  les  cho- 
Tes  facrecs  ou  dcvouces  à Dieu.  Lat- 
SitcrUttiwn, 

Sacrii  egio.  Sacrilège , fcditda 
incprix  qu  ou  fait  d'une  chofe  qui  cft 
digne  de  venératinn,  qtioiqii'iHe  ne 
loit  pas  (acrétf.  Lat.  ^criicfittw. 

SACRI!,EG0,  ga  , odj.  in.  £ÿ/. 
Sicrikgtf.  qui  commet  un  faciilége. 
il  fe  dit  anilî  dc^  allions  & des  in- 
(Iruiuens  qu'un  employé  pour  le  cum- 
tnetfe.  Lit.  S^xcrU-fus  , « , um. 

SAcKIsMOtHE  , ô Sacrismo- 
CHU , m.  Un  appelle  ainfi  par  mé- 
pris im  homme  vêtu  de  noir  comme 
im  Sacrilbin  , mais  dont  la  foiitane 
cft  tonte  dcgucnillée.  I.at.  Iloino  rr« 
dieu!»  , athhaqtit  vrfle  htdutHS, 

SACRISTAN  , /.'m.  Sacriftain  , 
Officier  Ecclêfiaftiquc  prépofé  pour 
ailier  le  Cure  dans  les  foniflions  de 
Ibn  Miniftêre  , pour  avoir  foin  des 
urnemens  facrés  , pour  veiller  à 
U propreté  de  VEglife  & de  la  Sa- 
criftie.  i.at.  Ædituuu 

SacRISTAN.  Sacriftain  , Officier 
Ecclefiaftique  qui  avuit  le  foin  & la 
garde  des  varJeaux,  des  Ustcs,  des 
ornemens  facrés , S:  qui  avjir  Inf- 
pe.'lioii  fur  cous  ceux  qui  étou  ut  em- 
ployés dans  ia  Sictiftic.  Cetti.  di^nU 
té  eft  encore  en  ufage  dani  quelques 
Cathédrales  dans  les  Ordres  Mili- 
t lires  { & il  y en  a d'antres  où  l'on 
a fubftitué  à cc  nom  celui  de  Trefo- 
ricr.  I-it  Siurijia , rf*. 

SacriStan.  On  appclloit  ainfi 
autrefois  un  Panier  ou  VertugaJiiU 
Lat  4rcM,ita  th*uid,t:>vt  c^ct-tf. 

Sacrisfak  M.syor*  GiarKi  Sa- 
criifain  ; c'eft  celui  qui  a infpc«^ioa 
fur  tous  les  autres  Sacriftains.  Lat 
^iJituaruM  ^r^feHus. 

Ei  brava  Sacri/fitn , es  un  gron  5b- 
oijhn.  C’eft  un  fin  ni.atots.  Lat.  •$»- 
bi  cautus  ^ frotniu:.  AHu  puüens. 

Refr.  El  ditifro  dfl  S-uri/t^n  cnn* 
tandj  fe  vient , y emtipuia  fe  v.i.  Ce 
qui  vient  par  ta  flûte,  s'en  retourne 
par  le  tainboiir. 

Kefr.  EIo  Je  acuerda  ei  Curu  de 
quivtdi  fut  Sitcri/hn.  Cc  proverbe  cft 
contre  veux  qui  ayant  fait  fortune  , 
méprifent  Ictrrs  égmrx  , Üc  oublient 
h bafl'effe  de  leur  origine. 

SACRJSTAN.A  , / /I  Sacrîftatne, 
femme  du  Sacriflatu.  Lat  Ai'diud 
uxer, 

SaCRISTANA.  Sacriftaine  , RclU 
gieufe  qui  a foin  de  la  Sacriftic.  L. 

.EittUU  , iV. 

SACKISTANIA  , f.  C Emploi  de 
Sacriftnui.  Lat  Ædùui 

SAC.‘  ISTIA  , J. /.  Sacriftic,  lien 
où  l'on  terre  les  Reliques , les  vafet 
facrés  , les  ornemens  d'uuc  Eglifc. 
X<at  iL 

Sacri- 
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SAt&iSTiA«  CgnifietirnîmecW 
Ile  <)tic  Sacrijienia  } il  cil  mcmc  plus 
n&tc. 

Sacmstia  , en  fHlc  hadin  , Ce 
prend  puur  reilomac.  r/i. 

SACKO  , CkA  , adj,  m.  £fj*  / le 
méaie  que  S‘t^rad^. 

SàCAAS.  Un  appelle  ainCi  les  trois 
cart<tm  qu'on  met  lur  l'Autel  , qui 
contiennent  une  partie  du  Onon , le 
lavah  & l'Evangile  de  St.  Jean.  L. 
dtfn  <r  Altarii  taiuU. 

futj;o  jacr«  : le  même  que  Futp'^ 
de  Sun  Antan. 

SACRü  r.U.MBAR,  f.  w.  Sacriv 
lombiîre.  Terme  d’Anatomic  , qui 
& dit  d'un  imilclc  qui  fert  à relTcr* 
1er  h poitrine , & qui  prend  Ton  ori* 
cinc  de  h partie  poilencure  de  l'os  I 
uumn.  Lat.  Luitéure  JÎutjiw. 

SACKOSANTO,  ta, 

Voyci  Sagrada  y Sunto.  Lal.  Satre^ 
fanetns. 

SACCDIDA  t f.  f.  \<s  même  que 
SacudimienUi. 

Ik  Jucudida,  Faqon  adverbiale  : le 
Blême  que  De  rcJuUa, 

SACUDIÜOR,  /.fl».  Celui  qui  fe- 
couc  , qui  b:»t  quelque  chofe.  Lat. 
Üve-fjfir.  X^'urjfiUifr. 

Sacuoiour  , cft  auQs  un  infini* 
ment  qui  lert  à Iccouer  , à battre. 
LiU.  ÔtCtqlorittM  ^ iV. 

S.AtUDlDUKA , / /.  SccAUcment, 
Tadiondc  Iccouer,  U'epoufTcter  * d'e- 
vcrgcter.  Lat. 

SACUDlMIENTO./wi.  L'iaion 
de  fecüucr,  de  dol.iigner«  de  mepri* 
fer  ; dédain  , mépris.  Lat.  Exaiÿio. 
Aj^nutio.  Rejecii9» 

SACL'DIK,  V.  a.  Secouer»  mou- 
voir, agiter  avec  violence  une  chofe 
de  côte  A d'aitti'c.  Lat.  Succuterc. 
Co'^Citi  ere.  £ji'c«rtTf. 

SaCudu.  Secouer»  battre  des  ha- 
bits, des  meubles  » des  tapis,  pour 
en  Oter  la  pouiUere.  Lat.  Excutere. 

SaCUOIR.  Châtier,  battre.  Lat. 
Vefoerare, 

Sacuoir  , fi'.;^ifie  auffi  Jetter, 
lancer  , puunVr  quelque  choie  , l'e- 
loigner  de  foi  avec  Violence,  Il  fe  dit 
tint  datis  le  phylique  que  dam  le 
moral  Lat.  Éxeuiere,  Jucubtri. 
jicere. 

Saccdir  , Bgnific  aulB  ChafTer, 
rejetter  , reuvuysr.  Lat.  Frojicere. 
£sp.i>rf. 

«i’\-  :dir  et  folva.  Epoiiircter  quel- 
qu'un , le  tnUrc,  lui  donner  fur  les 
oreilles.  I.at.  i‘ttk*erem  excutere. 

S.iiudir  A pAvo  de  Es  piés  , ù tïe 
tos  zjp.ttos,  &'Coucr  la  poitUierc  de 
(es  pieds  ou  de  lê^  foulicrv  ,*  s'éloi- 
gner U' un  endroit  digne  de  châtiment , 
hc  dont  les  crimes  font  parvenus  â 
leur  Comble.  Lat  Puiiftiem^  fedibus 
txeuine. 

S.tCt'CiJiSE , t'*  r.  Sc  fouilrairc; 
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rebuter  quelqu’un  , le  renvoyer  dir- 
rement  , reprendre  , blâmer  hardi- 
ment une  a*Hion  , un  difeours  qui 
choque  & qui  blcfle  if  hicnféancc. 
Lat,  i?f/;jrrrr.  Reiu'tre.  Ajfernuri. 

dMCw.br  et  yv^o.  Secouer  le  joiiç. 
Expi’clliun  Hgurce , Se  délivrer  de  Ta 
Iciviuule,  de  l’opprcifion  , de  la  ty* 
ramiie.  Lat.  Jitpiwn  excutere. 

SACUUlOO  , DA  , pitrt.  pu^f.  du 
verbe  Sucwiir.  Scootié , ée.  L.it,  JEjc- 
'*ijtus.  R^jrCius.  Â/pernatus  ^ <i , son. 

Saclidioo*  lignifie  ntifTi  Dur,  fau- 
vage  , farouche  , intraitable.  C'efl 
un  hirpaniime.  Lat.  A/per.  Di^iciüs, 

S ILi'A , //,  Flcche.  Lat  Sitpua. 

; SpicuiutH, 

Saeta.  Flèche,  fe  dit  figurcment 
d'un  objet  qui  fait  impreflion  fur  le 
cœur.  Lat.  Spicuiusm.  i'eluw. 

Saeta.  Flèche,  eft  aulfi  une  con- 
ilcllation  fcptentrionalc  tumpufee  de  ^ 
cinq  étoiles.  Lat.  Su^itta. 

Rcfr.  A Us  que  fiAes  Hiwcrar , y/a- 
ftr.i  hüccr  fitetas.  Ce  proverbe  marque 
le  üdir  de  vcngcaoce  dont  on  eil 
anime  contre  quelqu'un. 

SAETADA , J./,  le  même  que  d’jc- 
Ia7^  , mais  moins  uUté. 

SAETAZO,/./».  Coup  de  flèche. 
Lat  Sip:itt^  iiius. 

SAE  LEAR  , V.  a.  le  même  que 

A^uetc.yr, 

SAETERA,  / /.  Meurtrière,  ou- 
verture d'une  muraille,  par  où  l'on 
peut  tirer,  fans^tre  aperçu  , contre 
ceux  qui  l'attaqucut  Lat.  Baisftua’iu 
fencltra. 

Saetera.  Lucarne  d’une  prifon. 
Lat.  feneihüa^  <r. 

SAETERO  , f.sn.  Archer,  tireur 
d’arc  , d’arbalêtc.  Lat.  Sn^itiarita. 

SAETIA,//.  SaijUC,  batiment 
de  iTaafport  Lat,  l'tcUrm  suivis.  Il 
fc  dit  quelquefois  pour  SutUra. 

SAETILLA  , / /.  dim.  PetiU*  flè- 
che. Lat  Spiculunt , ». 

SAETIN  , /.  m.  liiez,  petit  canal 
qni  fert  à conduire  l’eau  qui  Fait 
tourner  la  roue  d'un  moulin.  Lat 
IncsU  , ir. 

Sa  El  IN.  Cheville,  petit  morceau 
de  fl:r , ou  de  bois  rond  ou  quarré , 
mais  tm  peu  pointu , qui  fert  à te- 
nir ferme  ralfemblage  de  plubeurc 
pièces,  dont  les  ouvriers  fe  fervent. 
Lat.  CUtnculm  iecapitutus. 

SAE  TON  , / «*,  Sorte  de  Irai» 
d’arbaiete  Fort  long  & armé  d'un 
fer  extrêmement  pomtu.  Lat.  Spicu- 

SAGA,/./  Sorcière,  Magicien- 
ne, Devinerefle,  Enchantereife.  Lat. 
Xçr*»,  •r. 

S.A  Al’IDAO  , / / Dclicatefle  d 
rodorac  dans  un  chien  de  cbalfct  il 
le  lût  egalement  des  autres  antmau 
qui  picUcntcat  cc  qui  leur  cfl  utii. 
ou  nnilibU.  Lat.  , utis. 

SacaCIOA^.  Sagacité»  vivacité» 
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pénétration  , fiihtilité  d'cfprit , qui 
nous  fait  employer  les  moyens  nc- 
ceflaircs  pour  parvenir  à nos  fins. 

I.,at.  Sj^uÂtas. 

S.AGÀCISSIMO,  WA,  «ii.m.Sÿ/ 
fseperL  Qui  cil  de  haut  nez , qui  a 
l’otlorat  extrêmement  Hn.  Lat  Stga- 
cU/iotus  « a , fflw. 

SAGAPENO  , / fl».  Sagaj^nm  , 
forte  de  gomme  qui  fort  p.ir  incifion 
d’une  plante  fèrniacèc  , qui  croit 
dans  la  MèJic.  Lat.  dlçc-'pr»»"»  » »• 

SAGAZ,  o4».  ifu«r  term.  Qui  cft 
de  haut  nez  , qui  a Tudorat  hn.  Il 
fe  dit  des  chiens  de  chafle  & des  au- 
tres animaux.  I-at.  Sttf^tve. 

Sagaz,  figurcment , Sage,  avi- 
fé , prudent , qui  prévoit  les  cHofes  , 
pénétrant , fiibtil.  Lat.  Siqrax. 

SAGAZMKNTE,  odv.  Sagement, 
finement  , prudemment  Lat.  S*r^act* 
tn\  t’*i/WL 

SAGE  , / m.  le  même  que  S-Ah 
on  Sdgtiz  au  figuré.  Nebrixa  dit  que 
ce  mot  a vieilli  , mais  qu'on  l'em- 
ployé en  jargon  dons  la  meme  accep- 
tion. 

SAGITA  , / / Terme  de  Géo- 
métrie , Segment.  Lat.  S.^itta. 

SAGITAL , «ilf.  d'une  term.  Sa- 
gittal , aie  t qui  appartient  à la  flè- 
che , ou  qui  lui  rclicmblc.  Lat.  .Sa- 
git faits , e. 

S.AGITARIO  , / fl».  Archer,  qui 
tire  de  l'arc.  Lat  d^iiAirito. 

Sagitario.  S.igittaire  , terme 
d’Aflronumie  i c'efl  un  des  douze  li- 
gnes du  Zodiaque.  IjU.  Sa^itturius. 

Sagitabio  , en  jargon  , Celui 
qu'on  fouette  publiquement  par  lc9 
rues.  Lat  pttbüU  x'upuUndus  ccii- 
ducitur. 

SAG.MA  , /.  / Certaine  mefuro 
qu’on  prend  fur  une  règle  fur  laquel- 
le on  marque  d’une  Icnic  fois  plu- 
fleurs  membres , par  exemple , ceiiK 
d’une  corniche.  C cfl  un  terme  d'Ar- 
chitcclurc  que  nous  avons  pris  des  ^ 

Itiliem.  Lat  Sagma , atis. 

SAGO  , f.  fl»,  le  mcmc  que  S.^o. 
SAGRADAMENFE  , aJv.  Avec 
rcfpcvl , avec  vènètitioa.  Lat  d'a- 
crè. 

SAGRADÜ  , DA , «d;.  »».  / 

Sacre , ée  ; qni  dl  iâint , qui  a ité 
olfert&  dédié  à Dieu  folemucUcmcot 
f^t.  dlwrr , cru  , um. 

Sagrado.  Sacré,  fc  dit  aiifli  des 
chofes  oui  appartiennent  à Dieu,  & 
pour  Iclquellcs  on  a du  refpcét  de 
'a  vénération.  Lat  Sacer. 

Sagraoo.  Sacré,  fe  dit  niifli  des 
■hofes  pour  Icfquellcs  on  a de  la  vt- 
lèration  à cauic  des  iifagcs  auxquels 
.‘lies  font  dcflinccs.  Lat  «S'im'rr, 
terabimdus. 

Sagbado.  Les  .Anciens  appelloîent 
Sacré  tout  ce  qui  furpnflbit  le  pou- 
voir des  hommes  , 6^  qui  étuit  au 
dcflùs  UC  leur  portée-  lU  appeUuicnc 
Rxr  3 Sacrées 
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Samx's  certaines  maladies  qui  paf- 
foient  pour  incurables , par  exemple  i 
un  mal  caduc.  I.at.  Sturr. 

Sacra  DO,  fisnific  auiri  Maudit, 
exécrable.  I.at. 

Sacradu,  comme  fubftnmif , fc 
prend  pour  î endroit  qui  lcrt  d’aGle 
a ceux  qui  ont  commis  un  crime, 
& où  ils  font  h l'abri  des  pourfuites 
de  la  Juftice.  Lat  AjjUntt. 

S.AGRADO , tîs;urcmcnt fignific une 
Retraite , un  afiîe , où  on  à cmi. 
vert  d'un  danger.  Lat.  ÂJylum.  Rf- 
/iaium, 

S'.içriiit  hicrhtt.  Herbe  facrée.  On 
appelle  .linfi  b Verveine , parce  quoi» 
s'en  fervûit  contre  les  charmes , & 
pour  appaifer  les  Dieux.  Lat.  rcr- 
hua, 

A^cfcer/t  i mtUrft  à fagraio.  Cette 
cxprcilion  , outre  le  lens  propre, 
fignifie.  Se  tirer  d'un  mauvais  pas, 
dune  difRculté  à laquelle  on  ne  peut 
repondre  , en  faÜ'ant  du  bruit  & du 
vacarme.  Lat.  £xprJôr /e. 

S.\GR.\R,  v,a.  le  même  que  Con- 
fagfüf.  Ce  mot  cil  peu  uCte. 

S.^GRARIO  , /.  IM.  Endroit  o»‘i 
roii  garde  les  chofes  lâcrées  , par 
exemple , les  Reliques.  Lit.  Sacra- 
riuift , i/. 

Sagrario.  Tabernacle  où  l’on 
tient  le  Saint  Sacrement.  Lat.  Sacra- 
rium, 

Sagrario.  On  appelle  ainH  dans 
quelques  Cathédrales  la  Chapelle  qui 
iert  de  ParroilTe.  Lat  EccUjU  Ci- 
thiJtralis  f^rateia, 

Sagrario,  fe ditaulTifiguréinent 
de  i’interieur  d’une  perfonne.  Lat. 

,S’a£riifr/H/.’f , ü. 

SAGRATIVAMENTE,  edv. Voyez 
MyiîcriofiAinmtt  ou  ./î/ui 
SAGÜL.A,  f. /.  le  in  me  que  Say-mh. 
SAHORXARSE,  vTr,  S vcotchcr , 
s'excorier  , en  parlant  de  quelque 
partie  du  corps.  Lat.  Excoriari.  Ui- 
ctrari. 

SAHORNADO,  da  , por/.^u^^  du 
Acerbe  Suhernarft.  Ecorché  , «e  i ex- 
corié , ée.  Lat.  Excortutus.  Ukeratm , 
a , ur-f. 

f . SAHORXO , / w.  Ecorchure,  ex- 
coriation occaGonnée  par  le  frotement 
d’imc  partie  contre  une  .lutre.  Lat. 
Exceriaih.  Ulcus , rr/f. 

S.AHL’MADOR , /.  m.  Parfumeur , 
q»ii  brûle  des  parfums.  Ce  mot  cft 
peu  iililc.  Lat.  Sti^ter , 
SAHUMADOB.Caflfolcttc,  petit S'aif- 
feau  ou  réchaud  dans  lequel  on  fait 
brûler  de*  parfums.  Lat.  Aerrra , 4*. 

SAHU.MADURA , / / L’aélior»  de 
parfumer  , aun»-bicn  que  la  matiè- 
re qu'on  entployc  pour  cet  effet.  L. 
Arcma.  Sj>(^f»efttum,  Su^tus , ùs. 

SAHUMAR,  V.  fl.  Parfuracr,  Fai. 
rc  paffer  quelque  chofe  par  la  fumée  ! 
pour  la  purifier , ou  pour  lui  tom-  | 
muuiqucr  uuc  odeur  agréable.  Lat.  ! 
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Sif^fittnigare. 

SAHUMADO  , DA  , ftmrt.  t.ijT.  du 
verbe  Sabkutar.  Parfumé,  ec.  Lat. 
Su  f, tus , fl  , »w. 

SAHVMADO,  DA  , fld>.  m.  ^ f, 
qui  le  die  de  tout  ce  qui  fert  h amé- 
liorer une  chofe  , & à en  atigmcm 
ter  le  prix.  Lat.  ScUciuj.  Ap^jît$ts , 

a , WM. 

SAHUMERIO  , /.  ffi.  Fumée  qui 
s’élève  du  feu  dans  lequel  on  a jette 
quelque  drogue  odoriférante.  Lat.  Suf- 

jüus  , MJ. 

S AH  U. MO  , m.  le  même  que  Sa- 
hwKtrio. 

SAIX  y f.  nt.  Graifle  de  qtjelqtic 
animal  que  ce  Toit  hat.  Aieps  t ipù- 

SAINAR,  t>.  fl.  Engrainer  les  ani 
maux.  Lat  Sagimre. 

SAINKTE  , /.  tn,  ditn.  de  Sase. 
Morceau  de  graiflTe,  de  mouellc,  ou 
de  cervelle  que  les  fauconniers  ou 
les  chiiflèurs  dunnem  à l'oifeau,  lorf- 
qu’ils  le  rattrappent.  Lat  SagiTUt  ftit- 
jium. 

Sainete  , fc  dit  par  extenGon 
d'un  morceau  délicat  qui  flatte  le  pa- 
lais. 11  le  dit  aulfi  du  goût  , de  la 
faveur  agréable  de  certains  mets.  L. 
EiuU^  if.  GuUc 

Sainete  , fc  dit  par  alluGon  de 
tmit  ce  qui  attire,  & gagne  le  cceur, 
l'affedion.  Lat  Lep<fr.  Venus,  Sales. 
Ingtnii  deUliatio. 

Sainete  , fignific  aufli  Sauce, 
aiTaironnement.  Lat.  Cottdimtnium, 

Sainete  , fc  dit  encore  des  or- 
nemens , de  la  garniture  (|u'oii  met 
à un  habit  pour  en  relever  l'éclat. 
Lat.  OrnatHS^  ùs. 

Sainete,  Ggnifie  encore  Inter- 
mèJc  , entr'ade , ballet.  Lat. 
cfl  fettsa  intercalarit. 

S.A1NET1LLO  , f.  m,  dim.  Petite 
fauce.  Lat  Conditnentum  exigumn. 

SAINÜ,  f.  m.  ECpêcc  de  cochon 
d’Inde , qui  a le  nombril  fur  le  dos. 
I.at  /udicus  jus  , JJ. 

SAJA  , f.  f.  Incifion  , fcarification. 
On  dit  plus  communément  SaJaiurM. 
Lat.  Incifto.  Scurifeath. 

S.AJ.^R,  v.tt.  Iiicifcr,  feariCer  la 
pcati.  Lat.  d'cflrjjfc.irf.  Jjtvitfr  inci- 
dfi'e. 

SAJADO  , DA  , part.  paj'.  du  VCf. 
bc  Sajar.  Inciic,  ce»  fearifié,  éc.  L. 
iTcm  i^'falMj.  /.éviter  indjus , n , «»». 

SAL  , / /.  Sel , fubftance  folide  & 
féche , acide , l'piritiicufe  & pénétran- 
te , diaphane  , tnmCparcnlc  , natu- 
rellement blanche , qui  réfiffe  au  feu , 
& qui  fe  difTout  dans  l'eau.  Lat. 

Siü,  IJ. 

Sal.  Sel.  Terme  deChymie.  Sub- 
fbnee  acide , qui  entre  dans  la  com. 
pofition  de  tous  les  corps,  &qui  cft 
un  de  leurs  principes  phyÜqucs.  Lat. 
Sal. 

Sal.  Sel  , fc  prend  par  r^llufion 
pour  Sagefle.  Lit.  SU  SapioitU,  I 


Sal  , figurcment , fc  prend  pont 
un  trait  de  raillerie  ingénieux.  L.it. 
Sales. 

Sal.  Sel,  fe  prend  au0i  pour 
tout  ce  qui  fert  à relever  les  chofes 
& à les  reudre  pins  agréables  & plus 
piqiiantcs.  Lst  SuL 
oALES.  Sels,  3u  pluricr , fc  dit 
des  atomes  ou  particules  du  fel  phi- 
lofopiiiquc  , dont  l‘.iir  , la  terre  & 
pluheurs  liqueurs  font  imprégnées. 
Lat  Sales. 

Sal  Ammon'IACA.  SelArmoniac. 
Lat.  S-U  Anneniaasm. 

Sal  Indica.  Le  Siiac  qui  coule 
de  lui -même  des  cannes  de  fucrc  , 
qui  fe  coagule  , & fc  durcit  Lat 
IndicuM  /tri. 

Suies  eJ}h:ciiUss  fucculentar.  Sels  cf- 
fentieU  , font  ceux  qu’on  tire  des 
plantes.  Lat  S.Uei  ejhtthles, 

Sal  prunkla.  Médicament  com- 
pofe  de  nitre  difTous  fur  le  feu  & de 
Heur  de  fouphtc.  Lat  SA  prmie/^. 

SiU  sjuiere  ei  hurvo.  Cette  expref- 
Gon  Ggnifie  qn'mi  engage  quelqu'un 
à continuer  un  JiG;our3  qu  il  a com- 
mencé , & qu'il  étoit  fur  le  point 
d’abandonner.  Lat  Ovum  fuie  indi- 

Con  fu  fat  y pintîesUa.  Façon  adver- 
biale. A grands  frais.  Lat.  €arô. 

Echar  tn  fsL  ExprcUion  figurée  , 
qui  Ggnifie  , Taire,  referver,  pal- 
ier fous  Glence  une  chofe.  Lat  /*$ 
lUiud  teinpui  repùtsere. 

Eftar  heeho  dr  faL  Etre  gai  , en- 
joué , fârétivux  , badin  , de  bonne 
humeur.  Lat. /'acc/JÙ , lepasihus  abun- 
date. 

Terron  de  fU.  On  sppcHc  ainfi  un 
ragoût  trop  falé;  & figurément,  mi 
homme  qui  badine  & qui  raille  d'u- 
ne manière  fpirituelle.  Lat  SuUt  gru» 
mus , i. 

S.4lA,  /.  /.  S.ilc  , appartement 
Jeffiné  pour  recevoir  la  compagnie 
&:  les  vilite*.  lait  j4Wj,  ^e. 

Sala.  Sale,  lieu  deffiné  pour  les 
affaires  publiques  , où  l’on  juge  les 
procès , où  l'on  plaide  les  caufes. 
Lat.  Cnrjfl , «r. 

Sala,  fe  prend  aufii  poUi  un 
nombre  de  .Minières  nommes  pour 
traiter  des  affaires  qu'on  a renvoyées 
par  devers  eux.  Lat  Juiuun-  axn- 
Jffus. 

Sala,  Ggnifie  aulTi  rAnTcmbléc  des 
Alcaldcs  de  Cour  pour  juger  les  pro- 
cès. Lat.  CVr/.f  RratoruiM  tribunal. 

Sala  , Ggnifie  encore  Lai , fe- 
ffin  , affcmblèe.  Lat  l’ublicwu  coh- 

«wj.'ow  tiipudium, 

SiUa  de  apei^icion.  Tribunal  compo- 
fc  Je  deux  AUaldcs  de  Cour,  quun 
élit  tous  les  mois,  pour  juger  les  pro- 
cès qui  ne  paffciit  pas  dix  mille  ma- 
ravedit,  & qui  ont  été  jugés  par 
quclqu'autrc  Alcaldc  , ou  par  un 
Lieutenant  de  Ville.  Lat.  Drmum 
Erxio* 
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Cttria  Trihunni  oâ  inherti 
Utet  iuÀicamlas. 

ihctr  fali.  îs'nQcmbîcr  pour  juger 
un  procès.  Lut.  ScnjtijTti  i»  Jujùint- 
ti  nuMtro  adeje , ut  trihunjl  conjiitua- 
tuf. 

SALADAR,/  w.  Manis  falnnt. 
On  l'appelle  aiiOî  SitUulo , £;  en  An* 
dalouile  JLtriJifut,  Lat.  J>Ijrhta  pj> 

ii(S, 

SALADERO,  le  même  que  Xiia- 
dor. 

SALADOR,  RA  , adû  m.  ^ f, 
Saleiir,  celui  ou  celle  q»:i  laie.  Ôn 
appelle  encore  ntnfi  Pendroit  où  l'on 
làtc,  mais  plus  comimméinent  SMa- 
àrre,  Lat.  S'uütw.  locus  uti  carnes  , 
fait  cmiùtntuT. 

SALADURA,//  Salage,  l’adicn 
de  faler.  Lat.  Salfura , 

SALAMAKDRA  , f.  f.  Salaman- 
dre , infccU'  du  genre  des  lézards  ou 
petits  ferpens.  Elle  Fait  mourir  non- 
iciilcmcnt  par  fa  mnrfurc , mais  me- 
me par  fa  Kave,  dont  elle  inFcèlc  les 
fruits  & les  herbes  par  où  elle  palFc , 
qui  alors  font  dangereux  ,&  fouvent 
mortels.  Lat.  Saltnnauira. 

SalAMANdra,  fc  dit  figurcment 
d'un  homme  qtit  Fc  nourrit  de  fon 
amour  ou  de  u pafTiou.  Lat  SaUu 
inan  ira. 

Salamanora.  Les  Chymiftes  ap- 
pellent amü  l'alun  de  plume.  Lat.i*r^ê 
jUt  aitntten. 

Salax(ANDRA  anaatteo.  Salaman- 
dre aquatique  : On  la  trouve  dans  le 
Frioul.  Lat.  Sititntandra  aquatilis. 

SALAMAN(iUES.V.  Voyez  EJie. 

Ue>n. 

S.ALAR , 1'.  fl.  Saler,  afiaifonner 
les  choFcs  qu'on  mange  avec  du  fcl , 
les  laifTcr  tremper  quelque  tems  dans 
la  faumurc  pour  les  conTcrvcr.  Lat 
Sak  conâire. 

Salab.  Mettre  trop  de  Tel  d.ins 
nn  ragoût  Lat.  Nimio  fait  cenfptr» 
gerf. 

SALADO,  DA,  part,  paf,  du  ver- 
be SaLtr.  Salé , éc.  Lat  cmiù 
tut  fl , ton. 

Salaoo.  On  appelle  ainü  la  mer 
par  antonomal'e.  La:.  Saljum , i. 

Salado  , fe  dit  d'un  terrein  Ré- 
rilc  & trop  chargé  de  nitre.  I-at  A% 
traria  , x. 

Salado,  da  , fl.K  m.  ^ /. 
Gracieux  , cule  , facétieux  , eiife  , 
agreahl;,  enjoué,  ée,  qui  raille  K- 
nemeut,  avec  cfprit.  Lat.  /V 
A'/Mi  , il , wn. 

SALARIAR,  V.  ».  le  même  que 
SjfaUrrtuf. 

SALARIADO,  OA,  part.  po^r.  du 
verhe  SaUt'iar:  le  même  que  Ajlün. 
riaSo. 

S.ALARIO , / M.  Gages  , falairc 
qu'on  donne  à un  domeftique.  Lat. 
SaLtumt.  ,)tturet. 

SiiUirc,  fs  dit  de  ce 
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qu’on  donne  à ceux  qui  travaillent  h 
la  journée.  Lat.  Stipmdtut».  Ahrert. 

SALC’E  , /•  w.  le  même  quc5i»mY. 

S.VLCED.A,  /.  /.  SaurTaye,  Heu 
planté  de  faulcs.  Lat  .îu/ÛY/irm,  i. 

SALCHICHA  . r.  f.  Saucifle.  Lat. 
Botutus.  BûteJtus.  iMcanica, 

SalCHICHA.  SaiicilTon,  en  terme 
de  guerre,  eft  une  fhfcinc  plus  lon- 
gue que  les  Farcines  ordinaires,  dont 
on  le  fert  pour  cntrcUcr  cclles-ci. 
Lat.  Fti/cis  çra'i.ÎMT*. 

SALCHICHOK,/.  «».  SauciiTon, 
fauciüc  grulfe  comme  le  bras  , faite 
de  viande  le  plus  H»iivent  crue  &. 
hachée.,  avec  des  épices  pour  en  re- 
lever le  goiit  Lat.  fjUiiiiica.  I 

S.ALCHiCHOK.  .Saucinon , cflaufTi  ' 
un  fiïgot  fait  de  branches  d'arbres, 
qui  fert  à fc  rouvrir,  & à faire  des 
épaulcmens.  H cR  lié  par  les  deux 
bouts  & p.ir  le  milieu.  Lit.  AWd-  , 
iia  in  fafees  coiligata.  \ 

SALEDfZO  , 7A,  ody.  tn.^f. 
Saillant,  te,  fc  dit  de  la  partie  d'un 
bâtiment  qui  avance  fur  la  me,  qui 
n'eft  i>as  à plomb  fur  les  fondemens. 
Lat.  FrüjtHus  y a,  um, 

SALÉRO,  f.  M.  Salière,  utcncilc 
de  ménage,  pour  mettre  du  fel.  L. 
üaUnum , i. 

SALtRO,  fc  prend  aufTi  pour  l’en- 
droit où  l'on  garde  le  fel.  Lat.  Saüi 
repojuorium. 

S.ALET.A , f.  f,  dim.  Salette , pe- 
tite fale.  Lat.  Alinar  aula, 

Saleta.  Tribunal  des  Atcatdcs 
de  Cour.  Voyez  Sala  de  apelaciots. 

SALGADA  , f,  f.  Halimc  , petit 
arbriHcau  qui  croit  fur  les  bords  de 
la  mer.  Quclaucs-uns  rappellent  S4- 
gaimt.  Lat.  liulimu’. 

SALGAR  , V.  a.  Se  difoit  autre- 
fois pour  SaLn.  11  n'eft  plus  iifité 
que  parmi  les  Bergers. 

SALIDA  , f.  f.  Sortie  , piîTage, 
traulpurt  d'un  lieu  dans  un  autre. 
Lat.  Exitm.  Egr^ùj. 

Salida.  Sortie,  figniBe  auOi  la 
porte , l'endroit  par  où  l’on  fort  L. 
Exitm.  0/liufH. 

Salida  , fc  prend  auffi  pour  les 
promenades  qui  font  hors  des  portes 
d'une  ville.  Lat  Pctnarriuniy  ii. 

Salida.  Sortie,  fe  dit  auni  fi- 
gurement  de  riffue,  de  l'événement 
des  aRaîres,  pour  les  raîfons  , les 
moyens  qu’on  employé  pour  refoudre 
un  aigumcnt  , pour  furmonter  une 
difficulté,  povirfc  tirer  d'un  danger. 
Lat.  Exitus, 

Salida  , fe  dit  du  débouché,  de 
la  heilité  avec  laquelle  les  chofes 
fc  vendent  Lat.  FaesUs  vendith. 

Salida.  Sortie , en  termes  de 
guerre,  c'cR  quand  une  partie  de  la 
garmfun  fort  fur  les  alliegcans  pour 
ruiner  leurs  trav.tux.  Lat  Jliütwn 

tTiiptio. 

SALIDIZQ.  Voyez  SMiio. 
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SAT-TX.\,  f.  f.  Saline,  lieu  où 
l'on  fait  le  fel.  Lat.  S>iUna  , te. 

SALINERO,  f.  m.  Saunier,  ou- 
vrier qui  fait  le  fel , on  qui  en  tra- 
tique,  l-at.  Salinator  y is. 

SALINO,  NA,  fld;.  w.  f.  Sa- 
tin , tue,  qui  contient  du  fçl.  Lat 
Sttiinus  y a , um.  SA 'us , a , um. 

.SALIR , V.  a.  Sortir  , paûer  du 
dedans  au  dchoR.  Lat.  Éxire.  E^c- 
di. 

Salir.  Sortir,  partir,  fe  mou- 
voir , courir  impéttienfcment  Lat 
Eiwnperf.  ExciJert, 

Salir.  Sortir  , fignifie  auffi  fe 
délivrer,  s’affranchir,  fcdétrnier, 
fc  débarraffer,  fe  tirer  de  qiKlqtie 
affaire  difficile.  Lat  Evadai,  i'r  tx» 
Pedire. 

\ Salir.  Sortir,  fc  lever,  p.aroi- 
: tre , fc  montrer  : comme,  Salir  et  &/, 
la  Lima  , el  Lucero.  Lat.  *V*t/ÎL  O- 
; riri. 

Salir.  Sortir,  fîgnifie auffi,  Naî- 
tre , venir  au  monde,  commencer 
à paroitre.  Lat.  Oriri.  X^ci. 

Salir,  fîgnifie  auffi  Reuffir  dans 
quelque  art,  ou  fciencc  , venir  à 
bout  de  la  pofîrdcr  , de  la  favoir, 
Lat.  Tandem  ajfequi. 

Salir.  Sortir,  venir  , naître, 
defeendre , procéder  de  quelque  cho- 
fc.  Lat.  £viVf.  Frovenire. 

Salir.  Sortir,  achever  une  cho- 
fc  qui  donnoit  de  l'embarras.  Lat 
Exire.  Exutdere. 

Salir.  Sortir,  fc  dit  figurénient 
en  chofes  fpiritucUcs  : comme.  Salir 
de  la  di/x'uUad  , de  atid*tJ-‘t  i Sortir 
d'une  difficulté  , de  quelque  embar- 
ras. 

Salir.  Sortir,  paroitre  au  jour, 
être  rendu  publie.  Lat.  Fredire. 

Salir,  llgnitie  auffi  S’offrir,  fe 
préfenter  : comme , Salir  cwnfeniert» 
cia  y fw/>/#a , &c.  Lat.  AJiquiJ  Je  of» 
ferre. 

Salir  , fe  dit  auffi  pour  Surpaffer, 
exceller,  fe  diflinguer.  Lat.  Eminem 
rc.  Excedere. 

Salir,  fc  dit  auffi  pour  Coûter, 
revenir  H tant.  Lat.  Tanti  t'enire , 
t;el  ejê. 

Ex.  muh  i cahalta  fdiè  d 

t.mto  precio } Chaque  mule  ou  cheval 
coûta  tant,  revint  à tant. 

Salir,  fîgnitic  auffi,  S'arranger, 
réufür  comme  on  le  dcftrc.  Lat. 
vadere.  Exire. 

Salirse.  Sortir,  s’écouler,  fo 
répandre.  Lat.  Ejflune. 

Salir  à campana.  Aller  à la  guer- 
re. I.at.  Ad  htUa  prcctdere. 

Salir  al  campe.  Voyez  Campo. 

Salir  d Exprcffiuli  qui  ou- 

tre le  fens  propre  fîgnitic,  Se  tirer 
avec  peine  de  danger,  d'cinbairas. 
Lat.  fe  txptdire. 

Salir  à la  caujay  h à la  dtm.mday 

Intcrvriûr  comme  partie  dans  un  pro- 
cès. 
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cè?.  Lnt.  J!Storcm  ifi  liie  fc  /ïr^jf/rri. 

Salir  à U dem.indtt.  Prendre  en 
main  b défenfe  de  quci'iu'un.  Lat. 
}*tttfocluium  û^rre. 

Salir  à bn.  Nat(re , venir  au  mon> 
de.  Lat.  Tfi  frimam  lucent  vtnirr. 

Salir  con  al^o.  Obtenir  quelque  cho- 
ie. Lat.  b^oli  Jicri  compotstn. 

Salir  COM  la  Venir  à bout  de 
ce  tj«*on  dcfirc  » & l\.‘mi>ortcr  fur 
fon  concurrent.  Lat.  ^oti  compotem 
eî‘.nlor.  In  cententioue  i^’wrrre. 

Salir  4(  Juich,  ii  d*  ftfo.  Devenir 
fou,  perdre  le  jugement,  foire  quel- 
que extravagance.  Lat  It^anirt.  Ex- 
tra  mentnM  rnpi. 

Salir  de/  harranco.  Se  tirer  du  bour- 
bier, fortir  d' embarras.  Lit.Evndis 
aner^^rre. 

Salir  de  tjîe  mundo^  6 fulir  dr  la 
t'id.i.  Sortir  du  monde  , on  de  la 
vie,  mourir.  Lat.  E vivis  Hi/cedere. 

Salir  de  Montillas  6 pahales»  Sortir 
den  langes  ou  des  couches;  pour  di- 
re qu'un  enfont  a pris  la  culotte. 
Lat.  Pannos  deponere. 

Salir  de  ^ y 0 futra  de  Ji.  Sortir 
de  fonaffiette  naturelle.  I.al./»i/troirf. 
Ftirtre. 

Salir  de  fui  caJlUas.  Ne  garder  au- 
cune mcfurc  dans  fes  a</hous  , ou 
dans  fes  difeours.  Lat.  Commoveri. 
riftkrhBri. 

SaUr  de  fu  pajfo.  Agir  , parler  tout 
autrement  qu'on  n'a  coutume  de  foi- 
re. Lat.  Extra  wortm  a^ere. 

Salir  ta  inancha,  S'elfocer , s'en  al- 
ler , en  parlant  d’une  tache.  Lat.  Di- 
lui.  Difparrre. 

Salir  lot  colores  al  rojlro.  Rougir  de 
honte.  Lat.  Rub/xe  perfuudi. 

Salir  por  cl  alhahal  è arboUon. 
prcflioii  figurée.  Sc  tirer  d'une  affai- 
re li  fou  liéfavantagc,  & dîme  ma- 
nière peu  honorable.  Lat.  Indecorè/e 
txptdire. 

Sabr  por  h putrta  de  las  perros. 
S’enFutr  précipitamment  pour  éviter 
un  châtiment  Lat.  Fuflnn  xntarc. 

Salif  por  la  veniaait.  Perdre  les 
bûiiucs  grâces  d'un  homme  chc£  qui 
l’on  cft.  Lat.  Foras  proJU'ù 

Sabr  ma  coja  à otra.  Se  reffem- 
blcr.  Lat.  Âiicajus  ffectem  referre, 

Saür  ttfta  tnada.  Commencer  â être 
en  ufage  , devenir  à la  mode.  Lat. 
Hovum  vefiis  tuodum  apparcre. 

Salir ft  con  nb^o  ^ è cou  fila,  Réof- 
fir  dans  fes  çonjc<^ircs,  deviner  ju- 
fiç.  Lat.  E fentmùa  occ/d<rr. 

Salirfe  con  la  fuytu  Perfiîtcr  opiniâ- 
trement dans  Ton  opinion,  ne  vou- 
loir point  en  démordre.  Lat  Senteu- 
tmsn  sstor'diibs  defendere. 

Snlirfe  de  L\  Rflifion.  jetter  le  froc 
aux  orties.  Lat  A jlatu  reü^iofo  def- 
fi/errr. 

Kcfr.  Saüme  al  fol , dixe  rwe/ , y 
ci  pter.  Ce  proverbe  cmiJamne  les 
alTcmblécs  où  i’ou  ne  s'occupe  qu'à 
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médire  dn  prochain. 

Rcfir.  Salir  dcl  lodâ  , y caer  en  tl 
arrayo.  Tomber  de  fièvre  en  chaud 
mal. 

Refr.  Ffb  t\ufremos  les  de  acahaîloi 
qtie  ful^a  el  toro.  Ce  proverbe  lignifie 
que  lorfqiic  nous  délirons  unechofe, 
nous  nous  mettons  peu  en  peine  des 
rifqucs  qu'il  fout  courir , £:  des  pei- 
nes qu’il  fout  fe  doiuier  pour  l'obte- 
nir. 

SALIDO  , DA  , part.  pajf.  du  verbc 
Salir.  Sorti  , ie.  Lit.  Proftêlus  y a, 
um. 

Salioa  y fc  dit  des  femelles  de 
quelques  animaux  qui  font  en  cha- 
leur. Lat  Vatsdieus.  Libidine  ardens. 

SALITRADO,  da  , a*ij,  m.  cl$  f 
Nitreux  , eutc , qui  contient  du  ni- 
tre.  Lat.  Nitruxus  y «,  um. 

SAL1TR.*\L  , adj.  d'une  ttrm,  le 
même  que  Sabtrtfo. 

SAtiFRAt,  pris  comme  fiibffan- 
tif,  fignific,  Nitriérc,  mine  de  fal- 
pêtre  , lieu  d'où  l’on  tire  le  nitre. 
Lat  NitrartOy  te. 

SALITRE  , f.  m.  Nitre  , fueur 
de  la  terre  produite  par  nmmidité 
qu  elle  contient  & par  la  ch.ilcur  du 
^lell  qui  l'altére  & la  congèle  en 
pierre  légère  & fpongieufe  comme 
du  Tel.  Lat.  Mitrum  , i. 

Salitre.  Salpêtre  , cil  atiffi  im 
fcl  artificiel  & Icxiviel  , qu'on  tire 
des  pierres  ou  de  certaines  terres.  L. 
Mifrum. 

A%ua  de  falitre.  On  appelle  aînfi 
dans  quelques  provinces  des  Indes 
i'ean  qu'on  rafraîchit  par  le  moyeu 
du  nitre.  Lat.  Hitrata  aqua. 

SALITRERO  , ra  , adj.  m.  ^f. 
Celui  ou  celle  qui  foit  trafic  du  ni- 
tre. Lu.  Nitrirrius , a , «»#f. 

S.ILITKÜSO,  SA  , adj.  m.  ^ f. 
Nitreux,  cufe>  plein  de  nitre.  Lat 
Nitrofus  , a , am. 

SALIVA  , f.  f.  Salive  , humeur 
aqueule  & un  peu  faléc , qui  fc  f«- 
pare  dans  les  glandes  falivaires  , & 
qui  tombe  dans  la  bouche  pour  di- 
vers ufoges.  Lat  Saliva  , te. 

Tragar  ftilsva.  Sc  modérer,  fe  con- 
tenir, mordre  ion  Frein,  par  rcfpe^ 
pour  la  pcrfoiinc  avec  qui  l'on  clt , 
ou  pour  quelque  autre  motlF.  Lat. 
AIi\jftare  quidem.  I/^jiîare. 

SALIVAUON,  /./.  Salivation, 

f rovocation  du  cours  de  la  falivc  par 
e moyen  du  mercure.  Lat  Saltvatio. 

SALIVAI.  , adj.  d'w:e  terur.  Sali- 
vai, ale;  qui  appartient  à la  folivc. 
Lit  Salivanui  , a , um. 

SALIVAR,  V.  ».  Siliver,  jetter 
de  la  falivc.  Lat.  SUivam  expuere. 

SALIVUSü  , SA  ♦ udi.  tn.  /. 
qui  jette  beaucoup  de  folivc.  Lat 
S'aPz’oJUi , a , uijt. 

SALL.AU  , V.  a.  Sarcler  les  blés 
ou  le  mau.  C cil  im  terme  ufité  dans 
les  moütigucs  de  Burgos.  L.  Surrirc. 
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SALMA , ff.  le  mémo  que  TW* 
lada, 

SALMO  , SALMISTA , & Tes  dé- 
rivés. Voyw  Pjaima. 

SALjMuN  , f,  tu.  Saumon  , gros 
poinim  dont  la  chair  cft  rouge  , qui 
nait  dans  la  mer  , & qui  au  prin- 
lcm*i  remonte  dans  les  rivières  juf- 
qu'à  leur  fource.  Lat.T«/wtf,  nis. 

SAL.MONADO  , da  , adj.  m.  îff. 
Saumunné , éc  , qui  a la  chair  rouge 
comme  le  faïunon.  Lat.  Salmonctn  re- 
ferens. 

SALMONETE ,y!  w.  Mulet,  poif- 
fon  «le  mer.  Lat.  Alulhu. 

SAI.MOKEJO  , f.  m.  Sauce  qu'on 
fait  aux  hpins,  qui  cft  compofee  de 
poivre , «U  fcl  , de  vinaigre  & d'é- 
> piccs.  Lat.  Oxaùne , is. 
i Salmorejo,  par  allufion  , Ré- 
primande amère,  ou  parole  aigre  & 

I piquante.  Lat.  Acerba  anim»dx'frfio, 

SALMUERA,  f.f.  Saumure  foite 
I .ivec  de  l'eau  & du  fcl  , dans  la- 
: quelle  on  conferve  les  olives  , & 
qii’on  employé  pmir  la  giicrifcn  de 
quelques  maladies.  Lat  Aluria , 

Sal.muera.  Saumure  , cft  auIS 
l'eau  que  rend  In  viande  & le  poif- 
fon  falcs.  Lat  Ahiria. 

S.ALüBKAL  , adj.  Sunt  tenn.  le 
même  que  Salobrcuo. 

SALOBhE,  adj.  d'une  trrm.  San- 
machc,  qui  a naturcllcmciu  le  goût 
«lu  fcl.  Lat.  .foRiiJ.  Amarni , «m, 

SALOB  EKO,  ÙA  , ud/.  U*,  f 

3 ni  fc  dit  d'une  terre  qui  contient 
U fcl.  Lat.  Amariilmtui , o , um. 
SALON  , f.  m.  aagm.  Salon  , gran- 
de fale  Fort  élevée  & couverte  en 
ccintTc.  Lit.  A npiiur  auliu 
Salon.  M«rce.iti  de  vianlc  faléc, 
Lat.  Camis  ftle  frulîunt. 

Salon,  en  jargon,  un  Bâton.  L 
Fuflis , is. 

SALPA , f.f.  PüKTon  de  la  longueur 
d’un  pied  , qui  ne  vaut  rien  pour 
manger  , mais  «lont  les  couleurs  font 
admirables. 

SALPICADURA.//:  EdaboufTii- 
rc,  l'aclion  d'eciaboiinfer  , ou  la  ta- 
che qui  en  réfnltc.  Lit  AjperJÎK  Af- 
perfura. 

SALPICA7 , V.  a.  Eclaboune* , foi- 
re rejaillir  de  la  boué,  ouautr.'cho* 
fe , fur  quelqu'un  ; & .au  figuré , Ter- 
jiir,  falir,  gâter.  ï*at  ütio  cùt\jper- 
gerr.  Fa-durt.  Alacultre. 

SalpicaR  , figurement  lignifie. 
Sauter  d’une  matière  à une  autre  , 
i fans  ordre  ni  méthode  , lire  un  Ji. 

I vre  à bâton  rcimpu.  Lat  Pc^funtio^ 

\ rii  ugerr , exndvere. 

\ SALPICADO,  da  , part.  paf.  da 
j verbe  Satpkar.  EcblbuitnTc  , ée.  Lat. 
J.uto  costlperfus  , « , um. 

' SALPICON  , f.  m.  Vinaigrette  , 

! ragoût  de  viande  froide  & coupée 
I par  morceaux  , qu'on  airaifonne  avec 
1 dü  fcl , du  poivre , de  la  ciboule  & 
du 
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vînaîsrc.  Lat.  Curo  minuthn  con- 
fija , Jixle  cefequt  tvwiiVtr. 

Salpicun  , fe  «lit  H^urémcnt  Je 
toute  autre  choie  coupce  par  petits 
morceaux.  I.at.  is. 

Salpicon  , le  dit  auili  pour  Sal- 

* ♦ir.r.L/rrt. 

SALPiMKXTAR  , «%  «.  Saupou- 
drer , jetter  du  Tel  & du  poivre  fur 
quelque  viande.  Lat.  SaU  £5*  fiftrt 
^,'pfxf:tre. 

SALPiMENTAfi,  fiçurémcnt , fi- 
gniHe  « Farder  , plâtrer  « dé^uifer 
qudquechoic  fous  des  raiCons  & des 
prétextes  Ipécieux.  I.ac.  0>- 

«jrf. 

SAtplVf  EN*  TAK , fiquiReaufru  Di> 
TC  des  paroles  dures  U piiiuaiites.  L. 
ÂcriUr  vicrtŸ-rvf. 

SAIPIMKSTADO . da  , j.  prr/ 
du  verhe  Sulfint^tüay,  Saupoudre  , ce 
de  fcl  & de  poivre.  Lat.  S>tU  pi* 
f<r€  cûtif^rrCufy  «,  wn, 

SALPINfiA,  f.f.  Serpent  d'Afri- 
que. Lat.  t <c. 

SALPRESS  AR,  v.  a.  Saler  «ne 
viande  , & la  charrier  d'un  poids 
pour  quelle  prenne  le  fvl.  Ce  mot 
e(l  cumpofe  de  S\ii  & de  frejo,  Lat. 
S»tU  fottdire. 

SALPKESSADO  , da,  par/.  p»jT 
du  verbe  Salé  , ée.  Lat. 

cn»ditt4f , a t u>n. 

SALPRESSO  , SA  , /fcwJ  part. 
du  verbe  Salprejur  : le  même  que 
Suipn^rado. 

SALPUGA , /./.  Efpccc  de  fourmi 
Tenimeufe.  C’eft  un  terme  ulité  dans 
l'Andiloufie.  Lat.  .SWpwja.  formku 
Vfuenpfa. 

S ALS  A ♦ /.  /.  Sauce  quon  fait  .à 
quelques  mets  pour  en  relever  le  goût. 

Idt.  S'iilfamcntunt.  L'i-ndimrntUfti, 

Salsa.  Sauce,  fc  dit  Hjîurément 
de  tout  ce  qui  plait  • qui  flatc , qui 
émeut  les  feufntions.  Lat.  ConMiften- 
iio». 

Salsa  f par  alliifion  , fc  dit  de 
U Parure , des  agréntens , des  char- 
mes , en  un  mut  de  tout  ce  qui  peut 
plaire.  Lat.  Sales.  Oriumtentum.  Spiett- 

dcr. 

de  .Tiii  Bernardo  } fc  dit  pour 
marquer  qu’un  homme  a bon  appé- 
tit, & qu’il  fc  met  peu  en  peine  de 
ce  qu'on  lui  préfente.  L<at.  lamei. 
Appetitui. 

SALSAFRAS , le  meme  que  Xwi- 
frof^ia , ou  Suxiftap^a. 

SALSKRA  , /./.  Saucière  , petit 
vaiflèau  dans  lequel  ou  met  la  fati- 
ce.  Lit.  SAfamtntarimn , ii. 

SAI.SEKÊTA  , / f.  le  incrac  que 

SALSERir.LA  , f.f.  dUn,  de  Saîf:- 
ra.  Petite  faucière.  l.at.  4S’ji'ân»r«/a- 
riuitt  wtimis. 

SALSEKO.  Voyez  TomiU\ 

SALSlFKAX,*û  SALSIf&ACIA. 
Voyez  Saxifrrt'ia. 

2‘m.  II. 
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SALSTLLA , f.f  djw.  Pctîlc  faucc. 
Lat.  ConMtura,  >e. 

SALTABANCOS  , h Salta  en 
I HANCos,y!m.  .Saltimbanque,  Char- 
I latin  qui  dihite  fa  marchanJife  en 
place  publique  , monté  fur  un  banc. 
Lat.  Circultitor  la^jutix. 

SALTABARRANCOS.  Celui  qui 
Court  de  côté  &.  dautre  fans  favoir 
où  il  va.  Lar.  Irrequictiu  ainbuLstor. 
CcR  un  terme  bas. 

SALTACABRAS  , /./.  Sorte  de 
ferpent  qui  aait  en  Efpa^ne  dans  le 
territoire  de  Buitragn.  On  rappelle 
ainfi  parce  qu’il  s'élance  aux  yeux 
des  chèvres  & les  leur  crève.  Lat. 
Jactdtn , I. 

SALTACrON,  //.  Saut,  aftion 
de  fauter.  Il  fe  dit  auin  d'une  danfe 
dans  laquelle  on  iautc  toujours.  Lat. 
Sailath. 

SAL  TADERO  ^ f m.  Lieu  élevé 
S:  propre  pour  lauter.  Lat.  Saùetc- 
rium, 

Saltadero.  On  appelle  encore 
alnfi  un  jet  d'eau.  Lat.  SAtens , tis. 

EJl.tr  ai  fiitaJero.  Etre  fur  le  point 
de  changer  de  fortune , & de  s’avan- 
cer. Lit.  Afcettfui  proximum  tje, 

SALTADOK  , f.  w.  Sauteur  , qui 
s’exerce  à üiuter  , qui  en  fait  pro- 
feirioii.  Lat.  SititAor.  ^ 

Saltadores  , en  jargon  , les 
Picils.  I.at  Icdti , um. 

SALTAMRARCA.HaMt  dont  iifcnt 
les  sens  du  commun , & qui  eft  ou- 
vert par  l’épaule.  Lat.  Chhvtyi , idit. 

SALTAPAKKDES  : le  même  que 
SMUabardaUs.  Voyez  -Bardai/. 

SALTAR,  V.  n.  Sauter.  Lat.  SA- 
Usrt. 

Sai.tar.  Sauter , bondir  , rciail- 
lir,  cclatc*r.  Lat.  Exilire.  InJOirt. 

Saltar.  Sc  eafler  , fc  rompre  | 
fc  dit,  par  exemple,  d'une  «îrJc 
d’inürument  qui  elk  trop  tendue.  L. 
ïhirumpi.  Dîf  indi. 

Saltar.  Sauter  , fc  détacher,  fc 
féparcr.  Lat.  Diif'M.  Disttmfi. 

\ SALTAk.  Sauter  , ûgnîlic  encore 
Paffer  légéremcut  fur  quelque  chofe , 
ne  pas  s’v  arrêter , faire  quelque 
nmiCfion,  Lat.  AUis  pr^ttrmîÀis  trm. 
Jîtire. 

Saltar.  Sauter  aux  yeitx  , pa- 
roitre  avec  éclat,  fc  faire  remarquer. 
Lat.  Exceürrt.  Oevht  fttire. 

Saltar,  fc  dit  de  ce  qui  fe  pre- 
fente  tout  à coup  à l’cfprit , A l'ima- 
gination , à h mémoire.  Lat.  Oeeifr- 
rtre.  Supetvenire.  In  mentrm  Xftnire. 

Saltar.  Se  piquer  , fe  ficher, 
& !e  donner  à connoitre.  Lat.  Irà 

ijj,'a>e,  i.'6iantovrn. 

Saltar.  Sauter,  n’avoir  pas  de 
propos  fuivi,  parler  A bâton  rompu, 
répondre  de  travers.  Lat.  £jr/ra  cbet- 
rum  ftltare. 

Saltar.  Sauter,  en  termes  de 
jeu  d'Echecs  Si  de  D«uncs»  c'cil  chan- 
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ger  une  pû'ec,  la  faire  pafTer  d'rtne 
café  â l'autre  en  paflsnt  iiir  celles 
qui  font  devant  ou  à côté.  Lat.  Su- 
pra jeruptim  traft/îlirr. 

Sjiiar  à it  cara.  RéjKmdre  (nfidemo 
ment  aux  réprimandes  qu’on  nous 
iàit,  ou  aux  avis  qu'on  nous  donne. 
Lat.  In  fa\.-inH  infare. 

Saltar  de  la  farten  y iar  en  kxs  hretm 
fis.  Tomber  de  fièvre  en  chaud  maL 
Lat.  In  peius  ruere, 

Saltar  m tieira.  Sauter  à terre  , 
débarquer.  Lat.  In  terram  defeendrre. 

SAiar  O pajfar  per  lus  ficas  de 
des.  Voyez  Fajur. 

Salteirft  Un  tjos  ^ à fus  nihas.  Ddi- 
rer  une  chfjfc  avec  .irdcur,  avoir  Tans 
ccHe  les  yeux  dclTus.  Lat.  Avsdis 
ocuüs  appetrrr. 

SALTANTE,  part.  ail.  dn  verhe 
SAtar»  Sautant , qui  faute.  Lat.  Sul* 
tant. 

SALTADO  , DA,  ^ffT/.  pajf.  du 
verbe  SuiUtr.  Sauté , ec.  Lat. 
termijfiu , a , tim. 

Saltaoo.  Voûté,  bombe.  11  fc 
dit  des  yeux.  Lat  Fromintns.  £t- 
tans. 

SALTAREGLA.  Sauterelle,  itu 
ftrument  de  Géométrie  hit  de  deux 
régies  mobiles  aHcmblécs  par  un  de 
leurs  bouts  comme  un  compas.  Au- 
tour du  centre  d'un  de  fes  bras  cfl 
un  dcmi*cerclc  diviféen  igo.  degrés, 
qui  fert  à connoitre  l'ouverture  îles 
angles.  Lat  A't/rjwu  ad  Mcdsun  qua~ 
drantis. 

SALTAREN\  / w.  Air  de  guîtar- 
rc  au  fon  duquel  on  danfuit.  Lat 
C^/hffr.c  quidam  fattus. 

Saltaren.  Kfpcce  de  fiuterelle 
verte  , qui  va  rtrdinaircmcnt  feule. 
Lat.  /jrnifl.e  fpeciei. 

SALTAKIN,  RINA, 

Danfcnr,  d.infeufeÿ  fauteur,  eufe; 
turbulent;  qui  na  point  d'adiette  , 
ni  de  folidite.  Lat.  , trix.  Ir* 

rtquieiui , n , wtt. 

SALTATEKANDAKTE,y:w.  Ef- 
péce  de  broderie  dont  les  points  font 
fort  larges , & qu'on  afltirc  par  d’au- 
tres en  travers.  Lat.  Optris  FhygU 
gentis. 

SALTATRIZ,  /./.  Danfeiifc  de 
corde  , ou  cdlc  qui  danfe  d’une  ma- 
nière affcclée  & indécente.  I.at.  Sal~ 
tatrix , cif. 

SALTEADOR  , f m.  Voleur  de 
grand  chemin.  Lat  Grajfator. 

Saltfador  , fe  dit  figurément 
en  chofes  fpirittieUcs  , de  celui  qui 
enlève  une  chofe  par  violence.  Lat. 
Bapter.  Corruptor  , ris. 

SALTEAMIENTO , / w.  Brigin- 
dage  • vol , rapine.  Lat.  GraJ'atio,  nit, 

SALTEAR,  1'.  tf.  Surprendre,  at- 
taquer quelqu’un  en  chemin  , & lui 
voler  ce  qu'il  a ; piller  , voler  fur 
les  grands  chemins.  Lat  riatsnihus 
injUsari.  (hajfwrù 

$ s I Sal^ 


Digitized  by  Google 


s A L 


p<$  S A L 

Saltrai.  4 par  allufion  fignifie 
Surprendre , charmer  Ici  fctis  de  ma- 
nière qu‘il  ne  foie  plus  en  nôtre  pou- 
voir d’en  faire  ufage.  Lat.  Injiitrt. 
Circwnvtnire. 

Salteab  , fignific aufll, Faire  une 
chofe  h bâton  rompu.  Lat.  Intrrvül- 

lis 

SALTEADO,  DA  « part,  pajp  du 
verbe  .fiirenr.  Surpris,  ifei  attaqué, 
éc  fur  le  grand  chemin-  Lat.  Erpi- 
talus.  Çaptxa.  Circumittnius , a , um. 

SALTEO  , /.  m.  Vol , briganda- 
ge. Il  s'cmployc  auHi  figurcmciu.  L. 
Grajfittic.  Spoitatiû, 

SALTEkIO.  Voyez  F/alterio. 

Salterio,  en  jirgon  , Voleur, 
brigand  , qui  détroiiue  les  palTans. 
Lat.  Grâjfator. 

SALTERO,  RA  , adj.  m.  £ÿ/.  le 
même  que  AJtmhtrat. 

SALTlLLü , f.  m.  dim.  Petit  faut. 
Lat.  Bm'ri  f*dtui. 

SALTl.MB.ANCO.  Voyez 

COI. 

SALTO  , f.  m.  Saut , aéUon  de 
&utcr.  Lat-  SaUttSy  ûs. 

Salto  , fe  prend  auHl  pour  un 
endroit  qu'on  ne  peut  franchir  qu'en 
fautant.  Il  fc  dit  par  ironie  d’un  ro- 
cher c^trcmcmcnt  élevé,  & qu'il  cil 
impolüb/e  de  frauchir.  Lat.  Siti/us. 
Fr^eruplus  heus.  I 

Salto.  Saut  , fc  prend  auflipour 
l'efpace  de  terrein  qu'on  franchit  en 
fautant.  Lat.  Sdùus. 

Salto,  ûgniHc  aufTi  le  Talon  d’un 
{bulier.  Lat.  Ca/cd  taùa. 

Salto,  fe  dit  pour  Vol,  rapine, 
brigandage.  Lat.  Pr^eda , 

Sulîo  dfl  cora^m.  Palpitation  de 
CŒUr.  Lat.  Cordù  agiuuiot  faipitatio^ 
mis, 

Saito  de  trucha.  Saut  de  truite.  L. 
Cvf^ris  è Jota  ifj  a&tttt  ecnvtlutio. 

Sttilo  de  trucha.  On  appelle  ainfi 
dans  les  prifons  les  fauts  que  ceux 
qui  ont  les  fers  .aux  pieds  font  obU- 
ffés  de  faire  pour  pouvoir  marcher. 
Lat.  Grejiu  per  faltus  dtcujUatii  com^ 
feàihus. 

Sdto  merSaL  Saut  périlleux.  Lat 
f fwmno  in  aercm  eorporis 
tcnv'fluth, 

Suito  y tncaxt.  Voyez  ^îxritrf. 

A fallet.  Faqon  adverbiale.  Par 
bonds  & fauts.  Lat  Sattntim. 

Dur  fallei  de  aîepria  6 de  (vnttnto. 
Sauter  de  joye.  Lat  /«rl/ria  exuttari. 

De jalto.  Faqon  adv.  Subitement, 
tout -à-coup.  Lat  Üuhito  , vtl  im~ 
frot'isc. 

De  /alla  , adv.  A bâton  rompu. 
Lat.  Ferfultum. 

Alas  ^•alefallo  de  wa/o  que  ruege  de 
kuefia^  Vovez  Bsteuc. 

SALT05s  t J'.fM.  le  même  que  Sa!- 
tann , initéle. 

S.ALUBRE , Fune  tervt.  Terme 
peu  ulité.  Salubie , qui  (onuibuc  à 
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la  fanté.  Lat.  Sahdsrif , e. 

SALUBRIDAD  , f.  f.  Terme  peu 
ufité.  Salubrité  , qualité  de  ce  qui 
eft  pur , foin.  Lat.  Sulsdfritas , <iV. 

S.ALUD , f.  /.  Santé  , état  de  ce- 
lui qui  cfl  foin  & qui  fc  porte  bien. 
Lar.  Sanitas  , iis. 

Sai.vd  , fe  prend  auflî  pour  b 
liberté  ou  pour  le  bien  public  ou 
particulier  de  quelqu’un.  Lat.  SaUu , 
tis. 

Salvd  , fc  prend  pour  l'état  de 
grâce  év:  de  iuflincation  qui  cR  la  vie 
de  l'ame.  Lat  Salus. 

SAtuo  , en  jargon  , une  Eglife. 
Lat.  Ecclejîa  ut  af^on. 

Saludes.  Saints , fc  dit  des  aéies 
& des  cxprcfEions  de  poiiiclTc.  Lat 
Saint  atianes. 

En  fana  filud.  Façon  adr.  En  par- 
faite fanté.  Il  fc  dit  par  aitufion  des 
autres  chofes.  Lat  In  fiatu  famtatis. 

i^uien  qutrria  mas  hsen  Ls  faltid  nue 
et  enferma.  Perfonne  ne  defire  puis 
de  fe  bien  porter  que  celui  qui  dl 
malade.  Lat.  JEgs'cto  p-,tiari  jure  dcjs~  \ 
falui.  \ 

SALLOABLE,  o*{;.  d'une  term.  Sa-  i 
luuire  , qui  contribué  à h fanté  , 
& à b conlervatfoa  du  corps.  Lat 
SaUAer , ris. 

9ALUDABLEAIENTE  , adv.  Sa- 
lutairement, d'une  manière  fàlutaîre. 
Lat.  Sakihritcr. 

SALEDADOR , f.  m.  Celui  qui  fa- 
lué.  Lat.  Salutatf'r , tis. 

Saludapor  , c(l  le  nom  qu’on 
donne  communément  â celui  qui  gué- 
rit les  perfonoes  & le  bétail  a l'aide 
de  certaines  prières  & cérémonies  , 
& qui  délivre  par  fon  foufle  de  b 
rage  dont  on  cft  atteint.  Lat  Fjyllus. 
Jlar/sii , I, 

SALUDAR , V.  a.  Saluer  , faire 
honneur  & civilité  à quelqu'un  , en 
le  rencontrant , ou  en  l'abordant  L. 
Sahitare. 

Saludar.  Féliciter  quelqu'un , le 
complimenter  à l'occafion  de  quelque 
heureux  fuecès.  Lat.  ÂUcui  de  feltd 
fui\rjfu  ftraSuheri. 

Saludar.  Saluer,  fe  dit  aufTi 
pour  Proclamer , rcconooitre.  Lat. 
Sulutare.  FrocUnurrt. 

Saludar.  Saluer,  fc  dit  quel- 
quefois des  animaux  & des  chofes 
inanimées.  I«at.  SaUitare. 

Saludar.  Saluer  par  la  décharge 
de  pluiieurs  coims  d'artillerie  ou  de 
mouiqiicttcric.  tat.  Saiutare.  FefliiKs 
Èonuentnrwn  exph^sfme  altqwnt  excipret. 

Saludar,  hgnîftc  aulli  Guérirdc 
b rage  par  le  moyen  du  fouHc , de 
b falivc  Si  de  quelques  autres  céré- 
monies dont  ufent  ceux  qui  préten- 
dent avoir  cette  vertu.  Lat.  Fabîc 
of^itiftos  cuuire. 

Saludar.  S.-tliicr,  fe  dit  auflî  de 
la  première  aefion  , même  uft'enlan- 
te  , qu'uu  bit  quaud  ou  le  ruicou- 


tre.  Lat  AfaQ  acfxptrr. 

SALUDADO,  DA,  part.  paJT.  d« 
verl>e  Satudar.  Salué , ée.  Lit  Saisi» 
tatus , A , um. 

SALUDO  , f.  m.  Salve  , falut  mi- 
litaire qui  fe  fait  par  la  décharge  de 
plufictirs  coups  d'artincrie  ou  de 
moufquctterie , pour  faire  honneur 
à quelqu'un.  I.at  Jililitarh  faiutntia, 

SALUMBRE , f.f  Efpècc  de  chan- 
ciiïiirc  ou  moiGfTure  de  couleur  rou- 
geâtre , qui  fe  forme  fur  le  fcl.  LaU 
S*dis  ruhifo. 

SALUT.ACION,/./  Salutation, 
révérences , civilités  qu’on  fait  à quel- 
qu’un qu'on  rencontre.  Lat  Salutaiio^ 
nis. 

Salutacion  , fc  dit  aufli  de  l'cx- 
orde  d’un  fermon , parce  qu’il  finit 
par  b Cilutatioo  Angélique.  Lat.  £xcr- 
dium. 

Salutacion  Angelica.  ^Lft 
Salutation  Angélique,  piicre  qu'on 
fait  â b Vierge  , qu'on  nomme  au- 
trement l’-^i'c  Maria.  Lat.  Ar.gcUim 
fabitiUio. 

SALUTIFERAMENTE  , adv,  le 
même  que  Sahdahlemente. 

SALUTIFEKO,  ra,  ndj.fss.^f. 
le  même  que  Sahduhie, 

SALVA,//.  Elbi  qu'on  fait  de» 
viandes  & des  boifTcns  qu'on  fert 
aux  Rois  & aux  grands  Seigneurs. 
Lat.  Frtcgujiatia  , tsis. 

Salva.  Salve.  Salut  militaire.  L. 

jWütarit  faiututh, 

Salva  , fc  dit  par  extenfion  du 
chant  & du  concert  que  font  les  oi- 
feaux  lorfqiie  le  jour  commence  â pR- 
roitre.  Lat  Avium  cmtus. 

Salva  , fedit  auffi  pour  SdlrsUx^ 
mais  celui-ci  e(l  plus  ufaé. 

Ilarerfaiva.  Cette  exprcîHon  outtx 
le  fens  propre  lignifie  , Porter  des 
famés  à la  ronde.  Lat  Frcfinare. 

Jlaeer  la  falva.  Demander  la  per- 
million  de  parler  , de  faire  quelque 
reprdcntatîon.  Lat  Eetù*uss  diceudi 
petere. 

SALVACION, //,  L'aaiondcfe 
fauver , & de  fe  garantir  d’ua  Jau- 
ger. Lat.  Salvatio. 

Salvacion.  Salut  , fe  dit  pat 
cxceUcnce  de  b béatitude  éterneUe. 
Lat.  S,dsis  atema. 

S.\LVADERA , /.  f.  Sablier , pou- 
drier , boêtc  â mettre  de  b poudre  , 
qui  bit  partie  d’une  écritoite  de  ca- 
binet. Lat.  Fitlt>erarij  tbe^ta. 

S.ALVADO , »i.  Son,  la  partie 
b plus  groÜière,  la  peau  du  blé 
muulu.  Lat.  Fstrfur  ^ is. 

RcFr.  ADetieiai  vteinas  , tpse  dai 
falvaJU  ù mis  paUiniis.  Ce  proverbe 
elk  Contre  les  prefomptueux  qui  veu- 
lent qu'on  leur  fâche  grc  de  ce  qu'ils 
Font  dans  b feule  vue  de  leur  pro- 
pre interet 

S.ALVADOK  , f.  $n.  S.iuvcwr,  qui 
liuiVtf*  il  fc  die  ru  excellence  du 
Vcibt 
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Verb«  incarné  qni  a racheté  le  genre 
humain.  Lat.  S'ulvator,  Servator.  /J- 
knutor. 

SALVAGE  , aJJ.  (Twie  tnm.  Sau- 
?age,  qui  nell  pas  cultivé.  Lat. 
vt/lrii , e. 

Salvaoe  , fc  «Ut  aufll  par  mépris 
d'un  homme  gruflîer , {lupidc , iguo.- 
rant,  niftrc , brutal.  Lat.  A£irjiis. 
RaÜHUf. 

Salvage.  Sauvage,  fc  dit  aufîî 
des  hommes  errans,  qui  n'oiu  piunt 
d’habitation  fixe  , qui  font  fam  Kc. 
ligiun  , fans  Loix  & fans  Police.  L. 
SylKtfîrit  iwtKû. 

SALVAGERIA  , / /.  Difcoiin  ou 
•élion  qui  tient  plus  de  la  bête  que 
de  l'homme.  Lat.  Rujîiàttis,  ferina 
o4iio. 

SALVAGfNA,  / / Bête  f.iuvagc 
ou  fauve.  Lat.  Brllua.  Fera  , .r. 

SALVAGUAKÜIA  , /.  /.  Sauve- 
nrdc  , S<ddat  ou  Cavalier  que  le 
Général  envoyé  dans  un  château,  ou 
dans  une  terre  ennemie,  pour  la  pré* 
ferver  des  infultes  des  kildats  dans 
le  pafTage  , ou  voitinage  des  trou- 
pes. Lat.  Cufiodia  frv  ituolumitatt» 
Salvagua  ROtA.  Sauvegarde,  cfi 
iulfi  un  éculToti  où  font  peintes  les 
armoiries  du  GéncMl  , que  l’on  met 
fur  la  porte  des  endroits  & des  ma*- 
fons  qu’on  veut  garantir  des  infultcs 
des  gens  de  guerre.  Lat.  J'ignom  in. 
coiufnitotis. 

SALVA.MENTO  , f.  m.  L’adion 
de  fc  fauver  , ou  de  fauver  quelqu'un. 
Lat.  SiUuf.  Sutt'oiio, 

Salvamento  , fc  prend  aiilïj 
pour  Alite , refuge.  Un  appelle  en- 
core ainfi  un  port.  Lat.  Fortut.  Rt- 
fufiwn. 

SALVAR  , V.  ff.  Sauver,  garantir, 
délivrer,  préferver  de  quelque  mal, 
de  quelque  danger  de  mort  , empê- 
cher de  périr.  Lat  Saivure.  Strvurt. 
l.ihfrnre. 

Sa  L VA  ft.  Sauver,  procurer  la  béa- 
titude étemelle.  Lat.  i’o/i'nrr. 

Salvab,  lignifie  auHi  Eviter  quel- 
que inconvénient,  ohlfaclc,  dimeuU 
té , ou  danger.  Lnt.  Dtvitart. 

Sa  L va  R , fignific  nulTi  Epargner 
quelque  choie  , prendre  garde  Je  ne 
Li  point  gâter , en  paü'ant  par  def- 
fus , ou  tout  auprès.  Lat.  Rc  intaéla 
if/vim  j'trffvatf. 

Salvar  , en  termes  de  Notaires, 
c*cft  renvoyer  au  bas  d’un  ade  les 
endroits  qu’on  a ajoutés  ou  raturés, 
& y hire  une  paraphe.  Lat.  Lituras 
tn>iùt-tre. 

Salvar,  en  jargon  , Efenmoter 
«ne  carte  pour  s’en  fervir  au  befoin. 
Lat.  Chri>/.o«  lufarum  trftrxsxre, 
Salvarse,  t»,  r.  Se  fauver,  s’é- 
ehaper , fe  mettre  en  fureté  , en  li- 
berté. Lat.  fni.  In>:<ilumttn 

Lih(Tt(itnn  eoq/ft^to. 

jiALVAAi»£.  Sc  iauvcf)  obteairU 
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gloire  ctcmclle.  Lat.  Saluttm  ttier- 

natn  C6fif«]ui. 

SALVANTE , ^r/.  acl.  du  verbe 
Salvar,  Il  n'cR  point  ufité,  mais  on 
l'employé  adverbialement  en  ftile  bas , 
pour  dire , A l’cxecption  , à la  réfer- 
ve.  Lat.  Fr>fltr,  Exerpto, 

S.^LVADO  , DA  , fart.  fajf.  du 
verbe  Siiivar,  Sauvé  , ce.  Lat.  Sut. 
X'atus.  StrvatMS,  Lihiratus , a , um. 

SALVATIEKKA  , / /.  fignific  en 
jargon,  Efeamoteur,  filou,  qui  fait 
ci'camotcr  les  caries.  Lat.  Ckart^e  lu. 
fetia  fukylc^t  rtfrrvatnr, 

SALVATIQUEZ  , f.  /.  Rufticilé, 
groflicreté,  rudclTe.  Ce  mot  eff  peu 
ufité.  Lat.  Rufticitat.  Jnurfanitau 

SALVE.  Mut  Latin , qui  figni- 
fie  ♦ Dieu  vous  garde  ; je  vous 
faine  ; on  l'employc  en  Cafhllan  dans 
la  même  acception.  Lat  Salve. 

Salve.  SaM.  Prière  qu’on  fait  à 
la  Vierge,  qu’on  appelle  ainü  par- 
ce qu'elle  commence  par  cc  mot. 

SALVEOAO,  j'.f.  Liberté  entière 
de  faire  ce  qu’on  veut  fans  crainte 
d’être  châtié  , impunité.  Ce  mot  a 
vieilli.  Lat.  Libtrtas. 

S.ALVI.^  , Sauge,  pLintcdont 
il  y a plulîcurs  cfpêccs.  Lat  3'a/t'ia,  a. 

SALVILl  A , yÜ/I  Soucoupe  , petit 
balTin  ou  vaiü'eau  plat  fur  lequel  on 
fert  à boire.  Lat  Pccularwn  JuUoria 
fottUa. 

SA‘  VO , VA  , fécond  fart,  du  ver- 
be Salvar  , & plus  iifité  que  Safva. 
do.  Lat.  Salvui , O , um. 

Salvo,  ad^^Sauf,  excepté,  à la 
réferve;  à la  charge  , pourvu  que  , 
fans  préjudice , Cans  blelTer.  Lat.  Frte- 
ter.  Sidxfo.  Excefto. 

A fu  faivo.  Faqon  aJv,  Impuné- 
ment , fans  rien  craimlre.  Lat.  Tu- 
to,  Seevri. 

Sacar  à faz  y à falt*o.  Voyex  Pat, 

En  falvo.  Fagon  ailv.  En  fureté  , 
hors  de  danger.  Lat.  Tuti.  In  tutum. 

Eh  falvo  eflà  el  que  re^ca.  Kelr. 
Voyez  Reficur. 

SALVüCüNDUTO  , f.  m.  Sauf- 
conduit , alTurance  qu'on  donne  par 
écrit  à quelqu’un  pour  la  fureté  de 
fa  perfonne  , pour  aller  & revenir 
en  liberté.  Lat  fUet  fabUca. 

SalvocOxduto , par  atlunon  fe 
dit  pour  Aille,  refuge,  làuvc-gardc. 
Lat  Afylum.  Refueyum. 

SAM'BEMTü  , /.m.  Sac  béni,  cf- 
pèce  de  fcapulaire  fait  de  deux  lar- 
ges bandes  de  drap  j.auue  , fur  le- 
quel il  y a une  croix  de  Saint  André 
itmge  devaut  derrière  , qu'on  met 
à ceux  qui  font  condamnés  p.ir  l'in- 
qtiifuioii  â le  porter.  Lat.  ddgvm  lo- 
famé , qu9  nt^antur  qui  à fie  defect. 
runt. 

Sambenito.  On  appelle  ainfi  par 
cxtenfioii  un  écriteau  qu'un  met  dans 
les  hglifes  avec  une  croix  de  Saint 
André  rouge  delTus  » qui  contient  k 
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^ nom  de  ceux  qui  ont  été'  condamna 
par  l'inquifition  , de  même  que  la 
pém'tcnce  qu'on  leur  a impofee.  Lat. 
Ap'jlhtarum  fententite  infcrjptia. 

Samremto,  fe  dit  figurément 
de  la  note  d'infamie  que  lailTe  une 
mauvaife  aéfion  après  elle  , en  pie* 
nant  la  caufe  pour  retfet  Lat  /n/à- 
tnide  nota. 

SAMBLAGE  y f.m.  le  même  que 
Enfawhliqre^  ou  Enfautblaiiara. 

S.<%MBüCA  , f f.  Sambuqtic,  an- 
cien inilrumcnt  de  mufique  de  figu- 
re triangulaire , dont  les  cordes  étenent 
iné^piies , tant  en  longueur  qu'en  grof- 
feur.  Lat  , a. 

SAiVlPSLCHINO  , adj.  qui  fe  dît 
d'un  onguent  dont  la  marjolaine  fait 
la  bafe.  Suiaffuchinut  ^ «,  um, 
S.A.MPSCCU , f.  m.  le  meme  que 

SAMUGA,  f.f  le  meme  que  A’o- 

iHupa. 

SAN,  <idf.  fT««  term.  le  même 
que  Santa,  On  le  met  toujours  avant 
les  noms. 

SANABLE  , adj.  Sme  tnm.  Giié- 
riffable,  qui  efi  capable  de  gtiérifoa. 
Lat.  Stftmbîiis , e. 

SANAIOTODO,/:^.  Sorte d’em- 
pUtre  que  font  les  Apoticoircs  , & 
qu'ils  appliquent  pour  toutes  fortet 
de  maux.  Panchrcfîum  remrdium. 

Sanalotuou  , figurémciit , fe 
dit  d'un  moyen  , d'un  expédient  qu'on 
met  en  ulhge  dans  tous  les  cas  qui 
fe  préfentent  Lat  AlahrtaM  omnium 
ievumen. 

SAN.AMENTE,  adv.  Sainement: 
Ce  mot  n’df  prcfquc  pas  ufité  au  pro- 
pre : au  figuré  il  fignifie  Naturelle- 
ment , uniment  , fans  détour.  Lat 
Üono  anima.  A/ente  fmà.  CordatK 
S.AN.AR  ,<*.«.  Guérir  , rétablir 
un  malade , lui  rendre  U l^té.  Lat 
d’iinorr. 

Sanar.  Guérir,  figurément  figni- 
fie , Corriger  quelqu'un  de  fes  vices, 
de  fes  defauts  , le  ramener  dons  le 
chemin  de  1a  vertu.  Lat  Santtre. 

Sanar,  V.  n.  Guérir,  recouvrer 
U fànté.  Lat.  San^etre. 

Rcfr.  d’awon  tla^ût  y y no  mains  fa» 
tabras.  Ce  proverbe  montre  les  maus 
que  caufe  la  médifancc. 

SANCiüN , f./.  Sonélioii , confti- 
tutiun  , établifl'emcnt  d’une  chofe  qui 
a force  de  loi.  Lat.  Snn^Ho , nis. 

SANCUCHAR,  v.a.  Frire,  cuire 
quelque  chofe  à moitié,  la  laifl'er  de- 
mi-crue, oublier  de  l’alfiiifonncr. 
Lat  Inrftf  coqurre  y Jrigere. 

SANCOCHADO,  da  , fart,  faf, 
du  verbe  Sancookar.  Cuit,  ite/  mt, 
ite  i moitié.  Lat  Intfti  eoiiusy  fri., 
xui  y a • um. 

SANCTA  SANCTORUM,/  w.  La 
Lieu  très  làlnt , le  Sanüuairc.  C"é- 
toit  un  lieu  dans  le  Temple  de  Sa<* 
kmon  où  étoit  LArche  de  l'AIUonct, 
Sss  » A 
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& OÙ  il  n'ctoit  permis  qu'au  Souve- 
rain Sacrificateur  il  entrer.  Lit. 

/a  SAnéiorum, 

IJegaf  al  S.i*i(ia  Sunclorum.  Arri- 
ver au  SanÂiuIrc.  Phrafe  pour  ex- 
primer combien  on  fait  cas  J'une  cho- 
fc , & combien  on  ofTcnferoit  U per- 
Ibnne  a qui  clic  appartient,  fi  on  y 
tüuchiiit.  Lit.  S'iiHciu  xùnlitre. 

SANCTUS.  Mot  purement  Latin , 
par  lequel  on  marque  les  paroles  que 
dit  le  Prêtre  h la  Hn  de  la  Préfacé, 
avant  Je  commencer  le  Canon.  On 
dit , Tocar  à Sancluj , On  en  cft  au 
Sum'fus^  on  Tonne  le  S.iftélus. 

SANDALIA,//.  SanJale,  forte 
de  chauOitre  qui  s'attache  avec  des 
courcoyes.  Lat.  Suidalium. 

SAN^DALINO  , ka  , m, 

Qui  cH  fait  avec  du  fanJal , ou  qui 
tient  de  là  Couleur.  Lac.  Suntalstiuf  ^ 

U , ittn. 

SAN'OALO  , / m.  Menthe  fativa- 
gC.  Lat.  jfîc^ttl^a  Sjryticfitica, 

Sandalo.  San.Ial  ou  Santal,  ar- 
bre qui  eroic  dans  pluficurs  endroits 
des  Indes.  Il  y en  n de  trois  couleurs 
ditVcrentcs , un  citrin  , un  blanc  & 
Uii  roiiçe.  Lat.  /ndicum  J'mtjlum. 

S.ANDAKACA,  /. /.  Sandaraqne, 
trpèce  d'arfenic  qu’on  trouve  dans  les 
mines , S:  qui  cft  extrêmement  rou- 
ge. Lat.  d JNdaru;  l*u. 

S.ANDtZ,//.  Folie,  fotife,  cx- 
trai'aqance.  Lat.  StcUditas. 

S.ANülA , /./.  le  même  que  ifon- 
dia.  Ce  dernier  cfi  le  plus  ufitc. 

SANDU),  DiA  , od'i  Fou, 

(impie  , fot , imbêciÛc.  Ce  mot  cil 
peu  ufité.  Lat.  Intptuf.  fn/anus.  dV«- 
Udtit , 4 , um. 

SAKDÏX  . / m.  Samlix  , cerufe 
calcinée  an  R'ii  jiifqu'à  ce  qu'elle  Toit 
devenue  rouge.  On  l’appelle  autic- 
naenî  Jlrnjum.  Lit  iandrx,  ûh. 

SANEAMIESro , j'.m.  Caution, 
cautionnement,  alTiirancc,  garantie. 
Lat.  S'iiti/tLaio,  Cunth^  nu» 

SANËAR  , r.  a.  Cautionner,  fc 
rendre  caution , répondre  pour  quel- 
qu'un. Lat.  Satifdare  , X'ti  çautioncm 
fraherf» 

Sanear  , lignifie  aufn  Reparer, 
remédier  h quelque  chofe.  Lat.  Sar- 
être.  J?fArc»Vr. 

SANEADü  , DA  , pm't.  pajf.  du 
Verbe  S’anettr.  Cautionne , éc  ; repa- 
rc , ée.  Lat.  Suli/liattu.  CjuiicHt  mn- 
ttitiis.  R{/o}  citus  , a , um» 

SANGRADERA  , / /.  le  même 
que  Lameta, 

Sangradeba. Saignée,  ouvertu- 
re ou  canal  qu’on  creufe  en  pente 
pour  vutder  l'eau  d'un  fofl?  , ddTc- 
clicr  un  marais  , afibiblir  une  riviè- 
re. Lnt  /nciU»  is. 

SA.*viRAÜOR,  / m.  Chirnrgicn, 
qui  liii  métier  de  ûigner.  Lat.  H'ie- 

èuï  htruf. 

is.VNUK4U)VRA,//.  Le  pU  io- 


teneur  du  bm  où  l’on  ouvre  la  vcî-  ’ 
ne  j on  l'appelle  autrement  d*ungna. 
L.lt.  Pui*/  iriud'ii  qm  Janzuù  wittitur. 

SANGRAR,  t'.o.  Saigner,  ouvrir 
U veine  avec  une  Uneetee.  Lat.  l'e^ 
nain  aftrtft. 

Sa  NCR  AB  , ris^ifie  aufli  Ordon- 
ner b Clignée.  Lat.  ytn>e  indjîonfm 
pritcifrrc. 

Sangrak.  Saigner,  fe  dit  enco- 
re en  parlant  d'un  marais  , d'un  fuL 
fé,  d'une  rivière  , quand  on  fait  des 
canaux  pour  les  vuider.  Lat  Incili- 
hus  aquitm  dtvh'urt. 

Sangrar.  Saigner , ngnifie  auRl 
Tirer  de  l’argent  Je  b bourle  de 
quelqu'un  ou  par  force  ou  vobuitii- 
rement.  I-it.  i*eauiiü  rwimiger/. 

Sancbar.  Saigner,  .iti  neutre, 
fignifie  Répandre  du  fang.  Lat.  ilm- 
guiuent  mrfffrr, 

Sangrarse  , r.  r.  par  Hifpa- 
nifmc  fignifie  b meme  chofe  que 
Str  fiotfpi  iidoy  Etre  bigné,  fc  faire 
fjigncr.  Lat  ituitmfin  puli. 

SANGK.ADÜ , DA  , ^iirt  paif.  du 
verbe  San^cD-,  Saigne , éc,  L.  fkcî/:e- 
nan  pj^us  , « , in». 

SANGRAZA,  b Sangcaza  ,// 
Sang  rempli  de  férofités.  Lat 

fut  fanKtfîs. 

SANGRE  , /.  f.  Sang  , humeur 
rouge  qui  entretient  b vie  Je  l’ani- 
nul.  Lat.  Siuifiuit , tnis. 

Sanûre.  Sang,  fc  dit  nufTi  de 
la  Parenté  , de  rcxtradloii , de  b 
race.  Lat.  San^iHis, 

Sangrc.  &ing,  fe  dit  aulB  des 
travaux  & des  peines  extraordinaires 
qu’il  en  coûte  pour  acquérir  une 
chofe.  Lat.  Suuguù. 

Sangrk.  Sang,  fc  dit  encore  en 
parlant  de  duel  ,*  Se  battre  au  pre- 
mier faiig.  11  fignifie  aulfi  Plaie  , 
blcfiure.  Lat.  Sattguis.  l’ubius. 

Saitp-e  de  rfpaid.u.  Sang  des  épau- 
les, pour  dire  celui  qui  fort  par  les 
veines  bémorrhoiJalcs.  Lat.  Sanguit 
per  amm  dejtucns. 

Sangre  Uttvh.  Perte,  flux  de  fang. 
Lat.  prc/uz»ium. 

A fritt,  Fa^ou  adv.  De  fang 
froid.  Lat  4S’rd4i/o  anime. 

A fa>igre  y fMp,o.  Phr.ife  adv.  A 
feu  & à fang  , à toute  rigueur.  11 
fc  dit  auflTi  au  figure.  Lat.  Igné  frr- 
ro»7«f. 

Bar.nfe  è irfe  la  fangre  à Ini  tro- 
ncs è a^v.'Cit'iv.  Pâlir  , trembler  de 
peur.  I.at  ExpaUere»  Exfargusm 
fieri. 

Kfcrihtr  cw  /oftpr.  Erpccc  de  me- 
nace qu’on  fait  à quelqu'un  Je  îc 
venger.  Lat  Sangnine  firikre. 

Ex.  Tt  hari  LtjaïUu , c/a  ibir}  catt 
tft  /.titgre.  Je  te  couperai  le  vifage  , 
pécriraj  avec  ton  fiing. 

/'ew’rar  à fung>e.  Voycr 

Efi  upir. 

Jiuvvr  9 fiusgrt.  ExpreÛioa 


qui  outre  te  fens  propre 
ÂHÎiger , chagriner  , foire  de  la  pei- 
ne. Lat.  /VriVf. 

liacft'  figiirément  fignifie  , 

qu'une  raifon  nous  touche  & foit  im- 
prcflîou  fur  nous.  Lat.  Ptif^ere. 

liiUer  mticha  fangre»  Se  battre  a 
toute  outrance  , répandre  beaucoup 
de  fang-  Lat.  Largo  Jatiguine  pugna- 
re. 

Jhfpital  de  la  fangrt , fc  dit  d’ime 
parente  fort  pauvre.  Lat  Eropinqié 
p;Twp<Tttrtf*  egentes» 

La  fangre  fe  tereda  , y el  ^•icio  fê 
epega.  Cette  exprefUon  renferme  un 
reproche  contre  les  gens  de  haute 
naiflànee,  qui  fe  plongent  dons  le 
vice  & dans  la  débauche.  Lat  Sjh^ 
guis  origine  fruitur,  fltia  fatniHarù» 
tute  itiduamtur. 

T»avitr  cott  ftngre.  Laver  une  inju- 
re ilins  le  fang  de  celui  qui  nous  l'a 
foitc.  Lat.  Sanguùte  eluere. 

S'a  quedar  gota  defangre  en  el  c«rr- 
po.  On  dit  pour  exprimer  la  frayeur 
d’un  homme  , qu'il  n’efl  pas  reflé 
une  goûte  Je  fang  dans  Tes  veines. 
Lat  Pavere.  Exangunn  fert. 

SANGRIA,  f.f.  Saignée,  opéra- 
tion de  Chirurgie  , qu'on  Fut  avec 
une  lancette  pour  tirer  du  bng.  Lat 
p^tn»e  incijio, 

Sangru,  fe  prend  aiifii  pour  le 
régal  tjii'on  envoyé  à une  pcrfoimc 
qui  s’elt  foit  faigner.  Lat  In  inejjîo- 
ue  %'taa  munufcuium. 

Sangria  , fc  dit  par  extenfion 
d'une  bicflùrc  qui  cil  fuivie  d'une 
efrufion  de  fang.  Lat.  ystlmts  fangni- 
nem  nùttcns. 

Sangria.  Saignée,  fe  dit  figi:r^ 
ment  des  moyens  qu'on  trouve  de  ri- 
ref  de  l’argent  de  b bourfe  de  qiul- 
qu’nn,  de  voler  une  chofe  en  détail 
& pièce  à pièce.  Lat  Exlradio  per 
paneu 

Sangria.  Saignée,  fc  dit  anflà 
d'une  portion  d’eau  qu'on  tire  d’une 
rivière  , pour  U conduire  aiUeure. 
Lat  Aqa*  derivatia. 

Sangria,  fe  dit  ouiU  pour  J’u*- 

griidw*i. 

Sa  XG  R 1 A , en  jargon , figuîfle , 
l’ouverture  qu'un  voleur  foit  pour 
dérober  de  l’argent  Lat.  rj'nuÜo^ 
nis. 

Saugria  ilmfMloria.  Saignée  rcrul- 
five.  C’ell  celle  qu’»n  fart  dons  W 
voilinage  de  b partie  malade , pour 
dégager  les  vaifTcaux.  Lat. 

milKo 

SANG  RIEN  rrSSI.MO,  ma  , odi» 
f frp-  rL  'Frês  iânglant , te.  L. 
ÇruentiJ/îmui  , a . utn. 

SANGKIKNTO,  fa,  «J.  m. 
Sanglant,  te,  eufan  ;lancc,  qui  efl 
che,  fouille  de  lan,.  I-it  C.iteaus. 
Sanguinfiienttu  , a , «m. 

Sangrilni'o.  Sanghnt , fc  dit 
auifi  de  ce  qui  ouHifioiUie  uœ 
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I Sc  efftifton  de  fan;.  Lat.  Crt$enita. 

I SANGKiENro.(^ui  eft  de  couleur 

r de  fuiv;.  Lat.  CrumM. 

SANnxjENru  , fc  t>rcnd  aiini 
po'jr  Cruel,  fanguinairc  , qui  aime  à 
répandre  te  fang.  Lat.  L'rufntus.  iSu;i* 

I futnens. 

SANGUAL  , /.  m.  Voyez  Q/^/ra^ 

^^SANGUIFERO , * a , &4j-  w.  &'/  * 
Qui  cautient  du  (kng.  Lat.  üoçvi* 
fer. 

SANGÜIJXJELA  , / /.  Sangfiic, 
petit  infccle  noirâtre  , ou  f»ciit  ver 
■quatique  , qui  fuce  U*  l'an*  des 
animaux.  Lat.  dluigir(/î;ga , «r.  !/$• 
rud9 , inJt, 

Sa.NGLI TUELA.  Sangfue  , te  dit 
figurément  des  uTuriers  , des  cxac> 
tcurs,  des  chicaneurs  ^c.  Lat.  //;• 
ruJff. 

SAXGUïNA,/  / lignifie  en  jar- 
gon, récoulemcnt  périodique  auquel  | 
les  femmes  font  fu  jettes  tous  les  mois.  i 
Lat.  é^i'itlirna. 

SANGUINARtA,  / / Renoiiée, 
plante  qui  a h vertu  d'étancher  le 
iâng.  Lat.  Xt  iguinariu , ^e. 

San'üVINAAIA.  Sanguine,  efpè- 
cc  de  jai’pe  qu'on  nous  apporte  de 
lanonvelle  Efpagnc,  qui  cfihon  pour 
arrêter  les  hemonhagies.  Lat.  Smi- 
gujrtari:is  l.a^U. 

jlfiijtt  /M:j:sdn*ria.  Terme  de  Mé- 
decine. MatVe  du  lâng.  Lat.  JlaJU 
/iUtr.uiTjnriit. 

SANGL'INARIO  , kxa  , adj.  m. 
£>/.  Sanguinaire,  cruel,  qui  fc  plaît 
à repandre  le  fiing.  Lat.  CrudeUs.  d'n»- 
guiKt^»  J.'tinti. 

SANGflNEO  , EA  , ûdj.  m.  ^ /. 
Sanguin,  inc,  qui  çft  rouge,  ver- 
meil , de  couleur  de  {âng.  Lat.  San- 
guîaeus  , a , ttiti. 

Sangui.nf.o,  £a.  Sanguin, inc, 
qui  a beaucoup  de  fang,  ou  qui 
l’angnunte.  Lat.  Xt^n^rd^cus , o , «w. 

SA.NGÜIKOLE:nTO  , ta  , cdj.m. 
£.</.  Sanguinolent , te  : le  même  que 
Sanf^ricHto^  mais  moins  iiüté,  fi  ce 
n'ell  «Uns  b l’oi-fie. 

SANGUINOSO , SA , <i4f.  w.  £f/. 
Voyez  d'<îmjî7m;ro. 

SANGUi.VQ:iu.  Voyez  Süftgrrentx 
SANGUiS , /.  m.  Mot  purement 
Latin  , dont  on  le  lert  pour  deligner  le 
Sang  de  J.  C.  fous  l efpccc  du  vin. 
Lat.  Ciri/U  Demmi  fargnii  in  JfiJU 
fao  ifii  iû, 

SAKGUISORIU  , /.  / Efpèce  de 
piinprcneMc.  Lit.  riinpituU.t  gaiî:,. 

SA.NGUJA  , /.  /.  le  irèmc  que 
Sv.^ui'uHit.  C cR  un  mot  uüté  dans 
la  Gftuce. 

SA  MCULA,  r.  f Sanicle,  flan- 
te.  Lat.  , /. 

SANlÜ.AO  , f.  f.  Santé.  Lat.  dit- 

A/r.ii. 

Sanioad,  fignrément , fignifie 
^Jiicentc  , ingénuité,  mdeur,  tVaft- 


chi&.  Lat.  Animi  honitsu. 

Sanioad.  Saute , fignific  nufil 
Exemption  de  b contigi.m , en  ve- 
nant des  pais  qui  eu  l'ont  infcèU-s. 
Lat.  A 

SANlSSIMü,  MA,  fld/.  w.  /. 
fuŸcrl.  iVes  fain,  ne.  Lat, 

»«ri,  a,  urn. 

S.\N’0,  NA,  (rdi.  w,  /.  Siin , 
ne,  qui  a le  corps  bien  conllitué  de 
bien  diPpofe,  qui  jouit  d’une  parfai- 
te fanté.  I>at.  A'  ’KUf , n , um. 

Sa  no  , fignilic  auffi , Sûr , certain , 
inFaillible  , fans  tveril  ni  danger.  L. 
Tutus*  dVkftrKf,  O,  um. 

Sa  NO.  Sain  , fe  dit  atini  de  ce 
qui  contribue  la  fanté , falubrc. 
Lat.  SuUiber  , bris  ^ r. 

Sa  NO,  fignific  Franc,  fincére, 
ingénu.  1.3t.  S.tnui.  Bemts. 

Sa  NO.  Sain,  parfait,  entier,  fans 
défaut.  Lat.  luts^er,  grc,  um. 

ütvio  dt  en  ja>i!>cm.  Vo- 

leur fin  & rufe.  Lat.  Fur  ftibi.hlîts. 

dîna  y fuk'ts.  Façon  adv.  Sain  & 
fauf.  Lat.  Hanus  c9*  incolutnis. 

iVa  dfxirr  hutÿofme.  Cette  expref- 
fion  fignific  que  1a  mabilie  n'a  épar- 
gne aucune  partie  du  corp\ , ou  qu'on 
a nnitraité  un  homme  de  façon  qu’il 
ii'y  a par  une  partie  de  Ton  corps 
qui  ne  s'en  rçlTente.  Lat.  Of»  cmte~ 
me. 

A*o  dexur  htteja  Jatto^  figurément, 
ne  pas  épargner  quelqu’un,  déeuii- 
vrir  jufqu'a  fes  muimires  defauts. 
Lat.  OnMt>t  cituino  dente  nia-Aerr. 

X^uedar  et  braza  fi'jw.  Voyez  Brj^ 
zo. 

Refr.  Aquel  v»  m,is  /ona  , que  an^ 
J.i  per  el  ü'mo.  Ce  proverbe  lignifie 
que  la  voye  de  b niu,leration  cd  b 
plus  fure  dzns  quelque  chofe  que  ce 
fuit. 

Refr.  F.i  .fM  que  te  cafos  ^ è teuta- 
tas , à te  furuxs.  On  ne  fauroit  ufer 
de  trop  Je  prudence  lorlqu'il  cft  qut- 
fUon  de  choifir  un  état. 

Refr.  EX  fmto  ul  dolissste  fo  iTçii 
b uute.  U cil  aifé  de  donner  des 
confeits  aux  malades  lorfquc  nous 
nous  portons  bien. 

Kefr.  Si  quitrts  tdvxt  /une , haite 
Ifoîprowc.  Pour  vivre  loug-tcms,  ! 
ü fiiut  faire  le  vieux  de  b«jnae  heure. 

SANTA.ME.STE  , aiv.  Sainte- 
ment,  d'une  manière  faJnte.  Lat. 
StsnHi. 

Ss.N  PAML.N  TE,  fignific  auffi  Sm- 
eércmeut , üigJiiuement  Lat.  dVwc- 
ri.  C.trrdiJé. 

SANTAMENrE,  fignific  encore 
FranLhement,  fins  façon,  fans  cc- 
réinonic.  Lit.  Fmniîiariter. 

Santa  SANro&tM.  V'^oyezibw- 

cin  Sa'iiiorum. 

SAKTEL.MO.  Voyez  Uelena. 
SAMEKO,  »A,  /.  m.  ^ f.  Ce- 
lui uu  celle  qui  quetc  pour  le  .Saint 
de  quelque  Uenmeas^c,  dè  qui  eu  a 
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foin.  Lit.  Suera  aXizsil-s  cuftei  cif  fiéf- 
wvyr.uTum  colUcîse. 

SANTIAGO,  f.  m.  Saint  Jjqiifft. 
Cri  lie  guerre  dont  les  Efpagnols  fc 
fervent,  lorfqii’ils  comliattcuî  contre 
les  Inti  tules.  Lat.  dl  ^ncohi  nomints 
inpaejtiii  in  pruito. 

Santiago,  fc  prend  pour  la  b.i- 
taille  m.-me.  fat.  Jn  ta/les  irruptio 
in  D.  noiuine. 

Santiago,  fe  dit  par  alIuGoft , 
d’une  attaque,  d’une  furprilli  qui 
oblige  à fc  tenir  fur  fes  gardes.  Lat. 
Iru‘psh  ist  atiquem. 

Santiago  , cft  aulîi  une  forte 
de  toile  de  moyenne  qualité , qui 
tire  fon  nom  du  Heu  où  elle  lé  fa- 
brique. I.at.  Ttlc  gnus. 

SANTl.AME.V,  f.  m.  Uninnmcnt, 
un  clin  d'œil.  Lat.  JE'mentwn.  fs.n- 
porii  psinèiwft. 

Fji  tm  Suntiamen.  En  un  mo- 
ment, en  un  clin  d’œil.  Lnt.  JUc- 

SANTICO  , CA  , / m.  fcf/.  dl  ». 
le  même  que  Santa,  On  s’en  fert 
en  parlant  d'un  jenne  Saint , on  do 
la  petite  image , ou  Ibtuc  d'un  Saint 
Lat  Sanisubis, 

SANl'IDAD,/!  f.  Sainteté,  qua- 
lité ou  état  d'un  homme  Paint.  Lat 
S.tKciitas  , utis. 

Santioad.  Sainteté,  eft  auflî  un 
titre  d’honneur  & de  vcnérition  qu'on 
donne  au  Pare.  Lat.  SitnèUtns. 

SANTIFICACIOX,  y:  / SanéliS- 
cation , l'aclion  & re.Tct  de  b grâ- 
ce faiiHifiintc.  f at  T4irf/ûrrii/;o , «i/. 

SANTIf  IC.ADOR , f,  m.  San<.'lifi- 
catciir , qui  domii  b gnee  & qui 
fanclific.  lat.  Siwcisjîciiteir, 

S.AN  l'IFiCAR  , r.  *i.  Sanilificr, 
rendre  faint.  Lat.  dlr.'tVVyiVir.  -. 

Santificar,  fignific  auin  Con- 
bcTcr  entièrement  à Dieu  une  chofo 
en  la  confervant  pure  & fans  tache. 
Lt.  Deo  die. ire. 

Santificar,  fignific  aulTî,  II- 
luflrer  un  endroit,  le  rendre  vene- 
rable  par  b préfence  de  quelque 
Saint.  Lat.  SaeTare.  Coiirscrere, 

Santificar.  Sintlffivr,  louer, 
bénir,  cebbrer.  Lat.  SanCii/icfrTe.  Lia- 
dihsis  celehrare. 

SANfiFlCAR,  par  ailuficin  figni- 
fie  Exeufer,  difculpcr.  I.at  Fjccvftu 
te. 

Santifatr  fteflus è dtas.  SanRIlier  les 
K-tes,  les  obfervcr  & les  employer 
au  fcrvice  de  Dieu.  Lat  Dic»  /,Jht 
üb/ervare. 

SANTlflCANTE,  purt.  aci.  du 
verbe  SaiicEfiant,  te,  ce- 

lui qui  bnélific  , qui  rend  biiit 
Lat.  S.tii(liA<nns. 

SAN  flFlCADO,  DA  , part,  faf, 
Jii  verbe  S.tmifcar.  S:in:tifié  , ce. 
Lat  Sauêiif tutus , n,  utn, 

SAN  rioüAD.4  ,7»  A L’avliondo 
faire  le  ligne  de  U Croix  ; ce  mot 
S>  i > 3 iVell 
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n’cft  ufitc  que  pirmi  les  gens  du 
commr^ , quî  s‘cn  fervc'iU  par  ma- 
nière de  rcrmeiit Para  0 Por  Mt  fan. 
tistutâiti  Par  ma  foi,  fur  ma  foi; 
Par  b Croix.  Lat.  Fa  JùUm 
Cf/  ine^  P^iti  J^  ium. 

SANTIGUADKKA, /. /.  L'adUon 
de  Faire  des  lignes  de  Croix  accom- 
pagnés de  certain»  gcîfes  & de  cer- 
taines cérémonies  , comme  le  prati- 
quent ceux  qn  on  appelle  EnfeiUttiida^ 
rts  S^i'unmÀcfas.  Lai.  Aciiojîinanâi 
tbqutm  Jifino  Çrucxi. 

Santiguaoe&a,  Fc  dit  auflî  pour 
S>xntïmaâwA. 

SANTÏGÜADOR,  ia,  adj.  w. 
£5*  /,  Celui  qui  guérit  par  le  moyen 
de  certains  Pfaumes,  & des  fignes 
de  Croix.  Lat.  Signa  Crucii , 

Üis  p/fi  jiw/,  ^ç»anr. 

SANTIGÜAR,  V.  e.  Dire  des  o- 
raiibns  fur  un  malade , en  les  accom- 
pagnant de  ügnes  de  croix,  comme 
quand  les  Prêtres  difent  des  Evangi- 
les fur  la  tête  de  quelqu’un.  Lat.  Aii^ 
Jtgno  Criicii  aJJwtciis 

ffMbus, 

SantIGUAR  , par  alliifion,  figni- 
fie  Châtier,  maltraiter  quelqu'un  de 
paroles  ou  Je  lait  Lat.  yaberare. 
Inctefite. 

} Santiguaxsb,  t».  r.  Faire  fur 
foi  le  figne  de  la  Croix,  le  même 
que  Prrfjgntxrfe. 

SAN'riGUADO  , DA  , fart.  p*xf 
du  verbe  S-vitiguar.  Celui  ou  celle 
fur  qui  on  (ait  le  figne  de  la  Croix. 
Lat.  Çruce  fignatus. 

SANTIGUO,  f.  w.  L'aéUon  ou  la 
manière  de  faire  le  figue  Je  la  Croix.  ■ 
Lat.  AHio , vit  medus  fignanâi  figm  j 

Çrxicis.  I 

SANTIMONIA , / /.  le  même  que 
SisntidiiX.  Ce  mot  eft  peu  ufité. 

SAN'nSCARIO,/.m.  Caprice,  fau- 
taiile , vainc  imagination.  C'd>  un 
terme  bas.  Voyez  Caprkko.  Idea*  în~ 
Und^n. 

SANTISSIMAMENTE  , ody.  yî<- 
prr/.  Très  fiintcmcnt  F.at.  StmÜ\At>ni. 

S.ANTISSi.MO,  MA,  oj;.  w. e?*/; 
Ju^rvl  Très  faint , te.  Lat. 

^mttt , a , un:. 

Sanfissimo.  Très  faint , cfi  audî 
un  turc  d'honneur  & de  vénération 
qu  «lU  donne  au  Pape.  Lat 

tuui. 

El  SintiJJÎino.  0:i  appelle  ainfi  par 
antonomafcle  Saint  Sacrement  L.ili- 
err/audum  Rucharifii.r  SnirafMentuni. 

S.^STÜ,  TA,  adj.  w.  ^ Saint, 
te  « ce  qui  cU  exempt  de  tout  pé- 
ché, de  toute  cnrniptiuD,  qui  a une 
pureté  parfaite  par  Ibn  eflcnce.  Lat 
Su'tclu: , 4 , um. 

Santo.  Saint,  fc  dit  «les  Bien- 
heureux que  Dieu  a admis  à la  par- 
ticipation de  fa  gloire  étemelle,  qui 
ont  été  crinonifés  , & reconnus  pour 
tels  par  l’E^Uic.  Lat  Sanûui*  Divtu^ 


I Santo.  Saint , fe  dît  des  hom- 
mes qui  fur  la  terre  mènent  une  vie 
chrétienne  & exemplaire.  Lat  San- 
dus.  Pius.  Rtîigiofus. 

Santq,  fc  prend  fouvent  pour 
osiTlple  , peu  avifé  , qui  n'ciucnd 
point  fes  inicri.‘ts  : On  dit  t Pj  un j'tn- 
to  iwjtérr,  C'cll  un  bon  homme,  ün 
le  met  toujoun  avant  le  fubitantîf.- 
Lat.  Bonui.  Oreduluf , 4 , wn. 

Santo.  Saint,  fe  dit  aufiî  des 
chofes  faerccs,  ou  qui  appartietment 
à l'Eglife.  Lat.  Sandus.  Sactr. 

Santo.  Saint  On  appelle  ainfi 
par  exeeltence  les  Saint»  Pères  , les 
premiers  Üoâcurs  de*  l’Eglîfc  Grec- 
que ou  Latine.  Lat.  SmMus. 

Santo.  Saint,  fe  dit  audl  des 
choies  qui  font  emifurtnes  à la  Loi  ! 
de  Dieu  , & aux  bonnes  mœurs.  L. 
Sandus.  Redus.  Jujtus. 

Santo.  Saint,  le  dit  aiiffidetout 
ce  dont  il  cil  défendu  d'approcher 
fous  des  peines  févères.  Lat.  Suadus. 
Inx'ioLü’iîis. 

S.ANTO.  Saint  On  appcllolt  ainfi 
ancicjmeincnt  tout  ce  qui  garaïuHlbit 
de  quelque  péril.  Lat.  Saiuius. 

Santo.  Saint,  cil  une  épithète 
qu'on  donne  à certaines  chuds  qui 
lunt  d'uue  utilité  reconnue,  fur-tout 
à celles  qui  ont  la  vertu  de  guérir 
Certaines  maladies  : ainU  on  dit  ///rr- 
! bu  fiinta } Et  una  fuedidna  Janta.  Lat- 
S'tindus. 

San  to  , en  (lile  fimilîer , fe  dit 
de  ce  qui  eft  agré-ablc  , qui  flatc , 
qui  plaît  Lat.  Prabus.  Af^fui.  Sou-, 
dus. 

Santo.  Saint  On  appelle  ainfi 
l'image , l’effigie  d'un  Saint  Lat.  Suu‘ 
dus. 

Santo  , en  termes  Je  guerre. 
Voyez  .Vow/ri'f. 

Santa.  Sainte,  cfi  une  épithète 
qu’un  donne  .1  l’Eglife  Apoflolique, 
Catholique  & Romaine.  Lat.  Sanda. 

Siutto  dût , fignilie  un  Jour  entier. 
Lat.  Dits  vueger. 

Santa  Je  fnjares.  Saint  de  paillicrs^ 
Hypocrite.  Lat  dvfvt'ritu. 

Sunto  mocarro.  Terme  vulgaire  , 
qu'on  a introduit  abiifivcmcnt  dam  | 
un  jeu , où  l'on  noircit  le  vifage  à | 
un  homme  à qui  on  donne  ce  nom, 

& dont  la  condition  vil  que  celui  qui 
barbouille  ne  doit  pas  rire , fous  pei- 
ne de  prendre  la  place  de  celui  qu'il 
; alioit  noircir. 

Santo  Padae.  .Saint  Père.  Ti- 
tre qn  iin  donne  au  Pape.  Lat.  Sjsi~ 
dus  Pater. 

Santa  ft.tlib  a.  Fort  bien  , très  bien,* 
c'ell  bien  dit,  vous  avez  raifon.  Lat 
Of^timè  ejuidon. 

Santo  y buero.  Expreffion  dont  on 
fc  fert  pour  approuver  quelque  pro. 
pofition  & pour  marquer  qu’un  y I 
coiifent.  Lat  .Eistum  dUis.  JujU  ^ui- 1 
dem  tfc  rtcii*  • 


A fanto  tapado.  Façon  aJv.  Secrè- 
tement , à la  iourdiiie.  C’ell  une  ex— 
prcllion  iifitéc  dans  l’EUrâmadoure. 
Lat  Ciam. 

Encowendarfe  à buen  fanta.  Se  tirer 
d’un  mauvais  pas  contre  toute  cfpé- 
rancc.  Lat.  /«.'rovKm  iJoneum  ekgiÿe, 
Jugar  con  aiguno  at  /auto  ot'arrtf. 
Se  moquer  de  quelqu’un  , fc  jouer 
•de  lui,  le  tromper,  le  maltraiter, 
L'at.  IjtÀibrio  aUqunn  acciprrr. 

Af.tno  liejtmtaf  fc  dit  pour  expri- 
mer l'dficacité  d'un  remède.  Lat 
Pirlui  mirifica. 

Todos  SMitos.  La  Touffaînt,  fête. 
Lat.  Ftjium  omuiîitH  i'.rîjëf4ri.«. 

J^uitar  de  un  Santa  para  paner  en 
otro.  Découvrir  .Saint  Pierre  pour  cou- 
vrir Saint  Paul.  Lat  E re  Jurreptè 
/iipetii  enga-  e. 

Refr.  palabras  de  Santo  y uhas  de 
zaio.  Difeours  de  Saint  , & griffes 
de  chat.  Ce  proverbe  cil  contre  les 
hypocrites  : nous  difons,  Faire  bon- 
ne mine  & mauvais  jeu. 

Kefr.  R.gar  4 Dios  per  Santos , tnas 
no  pûr  tantoi.  L'abondance  engendre 
le  degout 

Kv'fr.  Rogar  al  Santo  hajia  psijar  el 
tranco.  Le  lUngcr  pafi’é  , ou  ne  fc 
fouvi’cnt  plus  du  Saint 
SAMTüN  , /.  ut.  augin.  Santon. 
C’ell  un  nom  q»*on  donne  chez  le» 
Infidèles  i dé  faux  S.aints  , qui  par 
leur  hypocritie  s'attirent  une  grande 
vénération  parmi  le  peuple.  L.  J/au^ 
rus  atifleTéS  vitx , tfirtutis  ^inulator. 

Santo.v  , fc  dit  auifid’un  Hypo- 
crite. Lat.  Ihpocrita. 

SAKTORAL  , /.  m.  Livre  qui  con- 
tient quelques  fermons  ou  vies  de 
Saints.  Lat.  Sandoru^ , is. 

SAKTUAKIO  , f.  nt.  Sanftuai’rc  , 
le  lieu  le  pim  fiint  & le  plus  retire 
du  Temple  de  Jérufalem  , où  l’on 
conicrvüit  l'Arche  de  rAHiancc  , & 
où  il  n'etoit  permis  d’eurrer  qu'au 
Grand  Prêtre.  Lat  Sanduarium  ^ ii, 
San  rCAMO,  fe  dit  par  extenfion 
d'une  Eglilc  ou  CliapeUe  où  l'on  gar- 
de les  reliques  de  quelque  S.iint.  Lat 
SauduMuan. 

Santl'ARIO,  fe  die  aufT  d’un 
Temple,  d’une  Eg’ife  & des  cliofct 
faerces.  Lot.  ^OiTu , 6r«ui. 

, etttr.ir  , 0 poner  it  nu.'te  ei$ 
el  Sontuario.  Mettre,  entrer,  ou  por- 
ter h main  fur  le  Sancluairc.  Lat 
In  /ttci'tt  iuanus  tnittere. 

SANTüRRON,  sa  , adJ.  1».  ^/. 
Celui  ou  celle  qui  par  une  vertu  af- 
fcèlee  vit  dans  la  retraite.  Lat.  AV- 
mis  l'aniiui , vtl  pietaiii  cultor  ntmiuSm 
SANTUS.  Voyez  Sandm. 

S.AN.A  , /.  f.  Colère  , fureur , env 
portement , dépit , courroux.  Lat 
Fttror.  Ira.  htdtgnatio. 

Sapa  , Hgurémcnt,  fe  prend  pour 
les  cH'ets  nume  de  la  coûre.  Lat 
i'utfn',  Cntdditiu, 

SV 
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SA^OSO,  SA,  oâj.  m.  y/.  le 
meme  que  Sr'tuio, 

SASUDAMENTE,  adv.  Avec  ra- 
ge, fuPîur,  emportement.  Lat. /ro- 
fjKwdc*.  Furtnttr. 

SANUDO,  DA,  aij.  m.^f.  Fu- 
rieux , eufe  ; emporte , éc  » irrité , 
éei  inJIgné,  ce;  courroucé,  ce.  L.  J 
Furhfm.  lr<ituttàuf.  R\ihiiu%. 

Sauudo  , fc  dit  figurément  dee 
chofes  inanimées.  Lat  i'uxau.  Ira- 

çw\à\it. 

S.APHICO  , f.  m.  Saphique  , for- 
te de  vers  fort  en  iifa^e  chez  les 
Grecs  & les  Latins,  inventé  par  Sa- 
phü.  l.at.  Sjphtittt  vnftts. 

Saphico,  CA,  adj.m.^  f.  Sa- 
phique , qui  appartient  à cette  for- 
te de  vers.  Lat.  SaphUus , a , wu. 

SAPHIRO  ; le  même  que  Xaphiro. 

SAPIENCIA  ^ f.  f.  le  même  que 
Sdhidunn.  Ce  mot  ci^  peu  uiité. 

Sapii^ncia.  Sapience  , ou  Sagef- 
fc,  C*cft  le  litre  d‘nn  livre  de  rÉcri- 
ture  Sainte.  Lat.  Safirntio!  liber. 

SAPIP^NTK  , aâj.  d^une  terin.  le 
même  que  Sahio  , mais  moins  nfité. 

SAPIENTISSIMO  , ma  , aàj.  m. 
^ffuperl.  Trèsfage,  très  prudent, 
te;  très  judicieux,  eufe.  l^i.Sapien- 
t{ffimus  , a , uw. 

SAPILLO  ,/w.  dim.  Petit  crapaud. 
Lat»  Exiguus  bu/a  , mjV. 

Sapiu.o.  Aphte,  tumeur  qui  vient 
fous  la  langue  , ou  aux  coins  de  la 
bouche  , & qui  cfl  occafionnée  par 
une  humeur  grolhére  qui  tombe  du 
cervea  i.  Lat.  Ramila  , æ. 

Refr.  Compon  tl  fapiilo  , pnrectra 
honilio.  Le  feus  de  ce  proverbe  c(l 
que  la  parure  contribué  beaucoup  à 
embellir  les  chofes. 

SAPO , /.  m.  le  même  que  F/cutr- 

Sa  PO.  On  appelle  ainfi  une  per- 
ibnne  boufüc , enflée  de  vanité.  Lat. 

7'uwtdm  hufo. 

Safo,  fc  dit  d'une  perfonne  lente 
& tardive  dans  fes  opérations , que  la 
moindre  thofe  cmb,irranc.  Lat.  Tor- 
dus bufo. 

OJof  de  fapc.  Yeux  de  crapaud.  On 
appelle  aiiiü  celui  qui  a les  yeux 
bouffis  & cha'&cux.  Lat.  Turgmtes 
(Cuis. 

Pifar  el  fapo.  Se  lever  fort  tard  , 
relier  lonctems  au  lit. 

SAPONAKIA  , f.  /.  Saponaire  , 
plaiitc.  Lat.  Sapsnaria, 

S.APüRlFERO,  RA  , adj.m. 
Savoureux , eufe  ; qui  Hâte  le  goût. 
Lat.  S&p^em  h'.ducem. 

SAQ.UE  , /.  m.  ChafTc.  Terme  de 
joueurs  de  paume.  Lat  iV/.ir  mijjîa 
tfri  jaéiio. 

Saque  , fc  dit  nuf5  de  celui  qui 
fait  la  chaffe.  Lat,  F:Wjt:ij9r. 

Saque.  Chnfle,  fe  dit  de  la  mar- 
que au  deU  de  laquelle  il  faut  que  le 
joueur  pouiTc  la  balle  pour  gagaci  le 
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coup.  Lat  Unen  q>to  pih  mittitur.  | 

SAdUEAR,  t'.a.  Saccager,  piller 
une  ville  ♦ la  mettre  à fac  ; ravager , 
défolcr  un  pais.  Lat.  Diripere.  Ex- 
pilare. 

Saqüeai,  par  cxtcnfion  fignific 
Voler , enlever  une  chofe  entière- 
ment ou  en  partie.  Lat.  Depticdari. 
Dep  pulari.  Arriprre. 

SAQUEADÜ,  DA,  part,  paji  du 
verbe  Saqueur.  S.iccagé , ée.  Lat.  De- 
p^pulatifs.  Expilotsu  , a , um. 

S.^QUEO,/ w.  Saccagement,  pil- 
lage d*unc  ville  : le  meme  que  Saco 
de  plitzo.  Lat.  Direpth.  Expiîatit},  De- 
popidcdio. 

SAQ.UER.A , aij.  / qui  fe  dit  des 
aiguilles  dont  on  fc  fert  pour  cou- 
dre les  facs.  C’eft  un  terme  Arago- 
nois.  Lat  Acus  foccît  affiteniis  apta. 

SAQUILADA  , f.  / Sac  de  bled 
qu'on  porte  au  moulin,  qui  n'cH  pas 
entièrement  plein.  Lat.  Sacci  captusy 
vel  lupt.ur.f  purs. 

SAQUIÎ.LO  , /.  m.  dim.  Sachet , 
petit  fac.  Lat  Fera  , <•. 

SARAGUETE,/.w.  dim.  de  Sara>». 
Petit  bal , petite  alTcmblce  entre  pa- 
rons. Lat.  Tripudiusn  domejlicum. 

SARAMPION  , f.  m.  Rougeole  , 
maladie  qui  vient  ordinairement  aux 
petits  entons.  Lat.  P»puU  rubentes. 

S.ARAO,  f.  m.  liai  paré,  aftembléc 
de  gens  de  qualité  , comme  celles 
qui  fe  tiennent  dans  les  Cours  des 
Princes.  11  fc  prend  pour  le  bal  & 
la  danfe  même  entre  un  grand  nom- 
bre de  perfooncs.  Lat  Tripudium  fe- 
Jiivian. 

SARCIA  , //.  le  même  que  Cargo 
; ou  Tardisge. 

S.ARCILLO  , f.  m.  Sarcloir  dont 
on  fe  fert  dans  les  montagnes  de  Biir- 
gos.  Lat.  Sorcultts. 

SARCO  , /.  m.  Terme  de  Bohé- 
miens. Sorte  de  vêtement  d'homme 
à manches  pendantes , & court.  Lit 
Sarcus. 

Sarco  de  popal.  Terme  de  Bo- 
hémiens, forte  de  vêtement  d'hom- 
me fort  long , & feit  comme  une  ca- 
pote de  femme.  Lat.  Ttlaris  fnccui, 

SARCOCOLA  , f.  f.  Sarcocollc  , 
gomme  qui  fort  d'un  arbre  épineux , 
qui  croit  en  Perfe  , qui  cH  propre 
pour  conf<didcr  les  playes.  Lat  Sur- 
cecolu , 4*. 

SARCOPHAGOS , /.  m.  Pierre  que 
Pihie  dit  avoir  la  vertu  de  confumer 
tous  les  corps.  Lat.  Sariy>pba\;cs. 

SARCOPHAGOS,  fe  prend  pour  un 
Sépulcre , un  tombeau. 

S.AKCÜTICÜ  , CA  , adj.  m.  ^ f. 
Sarcotique.  Terme  de  Médecine.  C'eft 
un  remède  propre  à foire  revenir  la 
chair  dans  une  ptaye  , ou  dans  nn 
ulcère.  Lit.  S.trcoticus , a , um. 

SARDA  , /./.  PoiiTun  femblnblc  à 
celui  qu'on  appelle  Cahadoy  excepté 
qu’il  cil  plus  petit.  L.  Hfiis  jii;  diiius. 
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SATOESCO , CA  , «il.  m.  Eÿ  /. 
qui  fe  dit  des  petits  ânes  , tels  que 
ceux  de  Sardaigne.  Lnt.  AftUus  dhr- 
dous. 

SardESCO,  en  Hile  familier,  fe 
dit  d'une  perfonne  difBcile  & revi*- 
chc.  Lat.  Ajper.  Alorqfus , a , um. 

S.ARDINA  , yi/.  Sardine,  poiffon 
de  mer.  Lit  S-rrdinOy  re. 

SaRDINA  arentpue.  Voyez  Arer.- 
que. 

So.  dina  que  el  gtto  llet*a  , gnodida 
va  : le  même  que  que  tl  Icb^ 

liera  Sec.  Voyez  Gandir. 

£char  ctra  furdioa,  ExprcfTion  fo- 
mlliérc  qui  fignifie  qu'un  homme  ar- 
rive dans  un  tems  où  l'on  ne  fc  fou- 
cic  pas  de  le  voir.  Lit.  Aliquem  inex- 
peSiafstm  mlvenire. 

Ejlur  emuo  Jat'dina  et:  bana/la.  Etre 
extrêmement  prcfTc  par  la  foule.  Lat. 
Turbà  enecari , camps-imi. 

Jxt  iiîtima  farâititt  de  la  banaflu , fî« 
gniHc,  Etre  au  bout  de  fes  pièces,  n'a- 
voir plus  rien  du  tout  Lat.  èVi7  tiU 
trà  ejfe. 

Refr.  loi  muger  y la  fardina  de  ra- 
flret  en  Ut  cenha.  Ce  proverbe  fiçnl- 
fie  que  les  femmes  ne  fauroient  ctre 
trop  attentives  à leur  ménage. 

SARDINERO , ra  , fithù.  m.  Siff, 
Celui  ou  celle  qui  Fait  trafic  de  Sar- 
dines. Lat.  SardiHortim  propcLt. 

SARDINETA , f.  f.  dim.  Pcütc  for- 
dine.  Lat.  Sardina  exigua. 

Saroineta  , fignific  aiifll  le  mor- 
ceau qu'on  coupe  d'un  fromage  en 
le  foilant , pour  que  fa  figure  foit 
plus  régulière.  Lat  C^fei  fruflum. 

Sardinetas.  Jeu  d'enfons,  qui 
confiHe  à fe  donner  des  chiquenau- 
des. Lat.  Luit  pueriîis  genus. 

SAROIO  , ü Sardo  ♦ /. /.  Corna- 
line, pierre  précieufe.  Lat.  dWo  , 

SARDlOdUE  , / m.  fignific  eu 
jargon  une  Salière  pleine  de  Tel.  Lnt. 
Saliutim. 

SARDONIA  , /./.  Efpêcc  de  rc- 
noncule  , ou  grcnouillcttc,  qui  rend 
les  gens  infenfés , ou  leur  caufe  une 
contraêlion  de  nerfs  qui  foit  retirer 
les  lèvres , en  forte  qu'il  femblc  que 
le  malade  rit  en  mourant.  Lat.  Sar- 
dou  herba.  Sardmia. 

Rifa  SardaniOy  6 Sardonica.  Ris  Sar- 
donien  , qui  arrive  à ceux  qui  ont 
mange  de  l’herbe  dont  on  vient  de 
parler.  Lit.  Rifus  Sardosncus. 

SARDONATC,  f.f.  Sardoine,  pier- 
re précieufe  qui  tient  de  la  pierre 
Sardicnne  & de  l'Onix.  Elle  ell  ron- 
ge, tirant  fur  le  blanc,  comme  l’on- 
gle de  l'homme.  Lat.  Sardotsyx. 

SARGA  , fif.  Serge  de  foye.  Lat. 
lannui  feticus  ffiffior, 

Sarga.  Serge  de  laine.  Lat  Tw- 

nus  laneus  fpiffwr. 

SARGKNTA  , / / Les  Reli^'eu- 
fes  de  St.  Jaques  appellent  ainü  les 
Sœurs  converfes.  Lat.  în  D.  Jac-)bi 
Ordint 
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wtlitari  Afotiùtlù  fert'îtnt. 

SAtiGEKTEAR  , t*.  ».  Exercer 
l’office  Je  Sergent  Jius  la  mtUcc.  L. 
Jjtgionc%n  injUnect, 

SA&GENfKAR,  fignifie  auffi  Ani- 
mer les  gens  à (|ucl<^[uc  entreprire  har- 
die , le  mettre  à leur  t.^te  pour  leur 
inlpircr  plus  Je  courage.  C'op;/.t.injr 
eft  mieux  dit.  Lat.  hxiWucitn<m  ««jr- 
ir. 

Sargentear,  en  ftilc  familier, 
figiuKc  Frimer , comman.lcr , aficctcr 
des  aiis  J autnrite  fur  les  égaux.  Lat. 
txh'thtrt. 

SARGENTERIA,  f.f.  Emploi  Je 
Sergent  Jans  la  milice.  Lat. 
k^ionh  vijirutnine, 

SARGENTÜ  , y!  m.  Sergent,  bas 
officier  J'infanteric.  Lat.  Itntu^  U h» 
Jlruiitr  ^ vel  Zf^r/e'»V* 

Sargento.  Ün  appelle  ainPî  l Al- 
calJc  Je  Cour  qui  vitiU  iniméJiatc- 
ment  après  les  cinq  qui  compolvut  le 
Tribuiul  appelle  iS:  qui  tient 

leur  place  lorfqu'iU  font  ablVus. 

Sarcemto  Gtnnul  de  b>i(*tlUu  Ma- 
jor général  Je  l’année.  C'ttoit  Jans 
l'ancienne  milice  un  Olficicr  Jontlc 
graJc  fuivoit  imméiliatement  celui  Ju 
Meftre  de  camp  general.  Lat.  Exer» 
citu)  fiiprcmut  iM//r.<c7or, 

Sahgento  Jljyor,  Major,  cil  un 
Officier  qui  a foin  Je  faire  faire  l’cx- 
crcice  à Ion  Corps  & à le  JifcipUiicr. 
Lat.  Prhnui  Ugionis  vxjlruHor. 

SargF.NTO  J/aw  Je  Brigala.  Ma- 
jor Je  brigade.  C'ell  le  Major  le  plus 
ancien  des  Corps  qui  compofent  la 
brigade.  H prend  les  ordres  Ju  Mv 
réchal  general  Je  Logis,  & les  porte 
aux  autres  Majors  Je  la  brigade.  L. 
Turnxx  frinm  inflrucLt. 

SaRGENTO  îiljyoric  Ut  fUta.  Ma- 
jor de  U Place.  Officier  qui  comman- 
de après  le  Gouverneur  & les  Licu- 
tenans  Je  Roi  Je  la  Place  Jans  tout 
ce  qui  concerne  le  militaire.  Lat.  Pri^ 
ntui  in  ttree  à Prxfcctù* 

SaRGENTO  Jl^tyor  dt  Provinch, 
Major  Je  Province.  C’tft  dans  les 
Provinces  des  Iiulcs  im  Officier  qui 
après  le  Gouvemctir  & le  Lieutenant 
de  Roi , commande  les  troupes  qui 
lui  font  fuborJonnées.  Lat.  Prv$mi 
i»  Provi.u'h  li  PrjJtie. 

SARGENTON , ««gw.  Je  Sarf^nüo  : 
fc  dit  d'une  femme  Je  haute  taille, 
forte , robuflc  & mile  dans  fes  ac- 
tions & Jans  fes  Jtfeours.  Lat.  Pro- 
cera  nhnh  f/tmiiu. 

SAKGü  , /.  m.  PoifTon  qui  s'en- 
tendre fur  te  bord  Je  U mer  entre 
les  rochers  Sl  dans  les  cavernes.  Lat. 
Sa^us. 

SAHGUETA,  Z/.to.  Sergette, 
ferge  fort  légère  & mince.  Lat.  T<la 
Uuica  vrl  frtica  ftibtiUor. 

S.ARJAR,  V.  a.  le  môme  que  iW- 
/or.  Il  n'efi  plus  ufué. 

SAKJAilO  , DX  , par/.  ^<rf.  du 


verbe  Sinjar.  Voyez  Saiada. 

S.AlCjl.A,  f.  f.  le  même  que  Saja- 
iitra  ou  Saut. 

SARME.VrADOR,/»».  Celui  qui 
ramalVe  les  farmens  lorrqu'uii  taille 
la  vigne,  él'  en  fait  de  petits  fa- 
gots. javcleur.  Lat.  SarmtntsrutH  col- 
U'iior. 

SARMENTAR,  t».  ».  Ramaflcrles 
farmens  , en  foire  des  j.ivcllcs.  Lat. 
in  vuiaifuLt  C'iii^trt. 

SAR-MENTEKA  , /.  f.  L’endroit 
oii  luii  met  les  javelles  de  larmcns. 
Lat.  S arme  il  >rton  c(U>t, 

SARMEN  l’EixO  , /.  w.  fignifie  en 
jarg.m  , une  Cuclle  foite  en  forme  de 
rélLau , ou  de  filet.  Lat.  Rejlkuiata 
caUuiha. 

SAKMENTfCIÜ  , cja  , adj.m, 
y /.  Epithète  que  les  Paxens  d«n- 
nuient  aux  Chrcticns , caulc  qu’ils 
le  laiiluicnt  brûler  à petit  feu  de  lâr- 
mens  , plutôt  que  de  renoncer  h la 
foi.  Lat.  S'armerUitiuJ , a , mu. 

SARMIEN  i’O  , /.  w.  Sarment , 
bois  qu'on  coupc  à la  vigne.  Lat. 
Suri'-cuium  -,  i. 

SARNA,  f.f.  Gr.Uc,  maladie  de 
la  peau  extrêmement  coutagieulê.  L. 
Si.âbief , ei. 

Sa&na  , figirrément , Demangeai- 
fûti,  envie  dcinclurec  d'une  choie 
qui  nous  Hâte.  Lat  Prurigo. 

Sarna  perriuxa.  G.ille  de  chien , 
rogne.  Lat.  Pfor.a , a. 

Ser  mas  viejo  tjur  la  fama.  Ex- 
prctlluii  vulgiirc  hyperbolique,  qui 
ügmHc  qu'une  chofe  ell  extrêmement 
ancienne.  Lat.  retujlate  attritum  cjè. 

Xo  U falta  Jtm  farna  (fue  rafear-, 
fc  dit  d'un  homme  qui  a tout  n fou- 
hait  & qui  fe  plaint  fans  celle. 

SARNüSü , SA  , «d;.  w.  ^ f 
Gaîlcux  , eufe,  qui  a U galle.  Lat.  j 
Scahufnty  »,  uM.  I 

Refr.  Kl  puerco  famofo  revuelvt  lu 
pocilga.  Ce  proverbe  fignifie  que  ilaiu 
les  Communautés  Ik.  les  Républiques , 
ce  font  ordinairement  les  gens  les 
plus  indignes  qui  fe  plaignent  le  plus , 
& qui  font  les  plus  remuans. 

SARPCLLIÜO  , /.  tn.  Kchaiibou- 
lure,  petite  bubc,  buuton,  ou  élc- 
vure  fur  la  peau,  qui  vient  Je  li 
trop  gnmtlc  chaleur  du  fang.  Lat 
PitpuU , m ma. 

Sarpüi.lioo,  le  dit  par  exten- 
fion  des  pi.jîicurcs  de  put-cs  ou  des 
marques  qu’elles  laiiTcnt  Lat  Puli- 
cum  morfuwn  nûtx. 

SARPULLIR,  ».  ».  Piquer,  en 
parlant  des  puces,  Lat.  Pulicummor- 
filris  CtT^Kt  tnaeuhri. 

SARRACINA , /.  /.  Batcrîc  entre 
plufieurs  pcrfoiines  où  il  y a beau- 
coup de  (unUiÜon  élt  de  defurdre. 
Il  (c  dit  par  cxtenfiun  des  autres  ba- 
teries,  où  il  y a des  morts  & des 
blefTés.  Lat.  Tumultun/ns  cvnfüitu. 

, SAKRIA , /.  /.  Efpccc  de  gros  fi- 
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let  Je  jonc  dont  on  fe  fert  pont 
tranrporter  la  paille.  Lat,  Sparuun* 
retf. 

S.ARRILLO,  f.  m.  Râlement,  difo 
ficiilté  de  refpirer  que  les  malades 
éprouvent  à l’agonie.  Lat.  J/crientit 
faucium  fonus. 

SAKRIÜ,  f.  in.  Efpècc  de  che- 
vreuil très  léger  à la  courfe  , dont 
les  corucs  font  recoiiibécs  en  avant , 

; en  forme  de  crochets.  Lorfqu'il  voit 
de  l'herbe  fur  quelque  rocher  où  il 
ne  peut  atteindre,  il  s’élance  ét  s’y 
tient  fiifpcniUi  par  les  cornes , ce 
qui  lui  dumie  le  moyen  Je  brouter 
a fon  aile.  Lat.  Ssrrvu. 

SARRO , f.  w.  Efpcce  Je  tartre , 

' qui  s’engendre  Jes  parties  falincs  de 
certaines  fubitances,  qui  s’amalFe  & 
s'attache  aux  vuiücaux  & aux  dents 
&c.  Lat  Xuui.  Si^^de^. 

Sa  R RO , fc  dit  par  fimilitude  d’une 
humeur  vifqueni'c  Ôc  glmntcqui  s'a- 
mailc  fur  la  langue  de  ceux  qui  ont 
une  fièvre  chaude.  Lat.  d’i/rJir , i«i». 

SART.'X,  /. /.  TrcHe,  cordon  Je 
choies  menuts  , ci»mmc  perles , grains 
de  verre,  de  chapelet,  enfiles  à un 
fil,  ù un  cordon  , &c.  LiUi'rr/io». 
Striga. 

Sarta,  fc  dît  figurémcnt  Je  l’u- 
nion que  les  chofes  ont  ciur  clics.  L. 
Jr  »*;<■/.  • 

SARTAL  , adj.  d'une  Urtn.  Voyc* 
Surta. 

SAKTEN',  /.  f.  Poêle,  mencilo 
de  cuirme.  I at.  Surtago. 

SARTENADA,  f.f.  Poêlée,  ce 
qu'un  met  d’une  fuis  dans  une  poêle. 
Lat.  Krix.rra. 

SARTEKAZO , f.  m.  Coup  de  poê- 
le. L.at.  Surtuginit  iélus  , «r. 

SarfENAZO,  fe  dit  par  cxtcnfioa 
d’un  grand  coup  qu’on  donne  9 quel- 
qu’un avec  telle  chofe  que  ce  foit 
Il  fc  dit  aulTi  d’un  tour , d une  ni- 
che , d’une  pièce  qu’on  joue  à quel- 
qu’un pour  rire,  Lat.  f.udirriutn , 

SARTOUIO,  / I».  Mufclc  Ju  tail- 
leur. Terme  J'Anatomie.  Mufclc  qui 
fert  à poferles  jambes  l'une  fur  l'au- 
tre. Lat.  Surtoritif. 

SASTRK,  f.  m.  Tailleur  d'habits 
pour  hommes.  Lat.  Sartat. 

Entre  jartaret  nu  fe  paga  t hechurau 
Point  de  faqon  entre  couFrifcs. 

Es  buen  Jujire.  t'elt  im  habile  hom- 
me. 

SASTRECILLO,  / w.  dij».  Mau- 
vais  tJtlkur.  Lat.  D^pkabtUs  Pd/  f**- 
fx/>«  rtui  fart'»'. 

SATAK.AS,  f w.  Satan,  le  Dé- 
mon , le  Diable.  I.at.  Satunus , *r. 
Ce  mot  lignifie  .Adverfairc,  parce  qu'il 
s’opivJe  aux  volonU'S  de  Dieu. 

SATEUTE,/w.  le  même  que 
AiguuKil  ou  l'orchete. 

SArtLirES.  Satellites.  On  appel- 
le ainli  quatre  étoiles  qui  tournent 
autour  de  Jupiter.  Lat.  SutslBtei. 
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SAnSFACCION  , / / SatisFi- 
Ailin.  I.at.  I ni$. 

Sa  riSPACClüN.  Sati«>lHdion,  une 
des  trois  partie)  du  Sacrement  de  Pé> 
Uitcncc,  qui  confiflc  à expier  par  la 
ptuitencc  la  peine  que  nas  pcchcs 
ont  méritée.  Lat.  SuthfacHo. 

SAnSFACClON.  Satis^étion,  ex- 
e«fe  , re'paration.  I.at.  SAtisfatiio, 

Satisfaccion  , fedii  pour  Pré- 
fomption  : ainG  on  (Ht,  Fulano  tient 
mueba  /aiis/itccian  de  Ji  miJfHo , T cl 
eft  extrêmement  prévenu  en  fa- 
Ycur,  a beaucoup  de  prcfomptioii. 
Lat.  Suf>eri>ùu  Arrogantia. 

Satispaccion  , GgniGe  mifli 
Confi.iiice,  iécurité.  Lat  Conjidentiu. 
Fiducia. 

Sa  nsPACClONt  Satisiàâion,  G- 
gniHo  encore  Contentement,  joie, 
pbiGr  qu  on  relTcnt  de  quelque  cho- 
K.  Lat.  Satii/a^iio.  Aiiimplrlio. 

A fatitfacciotu  Faqon  adverbiale. 

A la  fatisfa^ion  de  Quelqu'un , d‘une 
manière  qui  lui  pliik.  Lat  Ad  p/œ/- 
tum. 

Tofnar  /jttisfatcii)*t.  Prendre  fetis- 
PicUon , fc  venger  d'une  injure , en  ' 
tirer  raifun.  I^it.  înjwuon  tAtiftA.  \ 

SATISFACKR,  v.  a.  Satisfaire,  ' 
payer  ce  qu'un  doit  Lat.  S^th/act^ 
re. 

Satisfacer.  Satisfaire,  obtenir 
le  pardon  de  fa  Giutc  par  quclqtic 
bonne  auvre.  Lat.  SMiif'acne. 

SatispaCER.  Satisfaire  , fe  dit 
luftî  en  morale  à l'éçarJ  des  déürs 
& des  paillons  , & lignifie  Conten- 
ter, remplir,  rnflaGcr.  Lat  Satiare. 
Exflert. 

SatispaCER,  Ggurémeut  Ggnific 
Calmer  les  pallions.  Lat.  lUtcare.  dir- 
dare. 

SatispaCER.  Satisfaire,  Ggnific 
au(G  Képomirc  i un  doute,  à une 
difficulté  qu'on  nous  propn>fc  , en 
donner  h lolution,  ou  appaifer  quel- 
^l’an  , le  contenter.  Lat.  S.uiifacere. 
krfponiere. 

SatispaCER,  fignifie  encore  Re'- 
competifer  avec  équité  ks  fcrvices 
qu'on  nous  a rendus.  Lat  Rettibue- 
re.  Verfolvere. 

SatISPACERSE  , r.  r.  Sc  payer 
de  fes  propres  mains.  Lat  Sibi  ip/i 
fer  fe  alimum  fvlvere, 

Satisfacerse  , le  meme  que 
7br«<rr  faitifaecion. 

Sa  riSFACESSE,  fignific auffi  Ap- 
paifer  fa  faim,  fafoif,  Ton  lummeil. 
Lat-  Cihoy  fotrmo  exfleri. 

Satisfacerse  , Ggnifie  encore 
Sc  Convaincre  d'une  chofe , fe  tirer 
de  doute.  Lat.  A<:quiefeere. 

SATISFAUENTE,  fart,  ail.  du 
verbe  Satii/acer.  SatisBilant,  te  , qui 
eontente , qui  fatîsfait.  Lat.  Satiifa- 

eitHi. 

S.ATfSFECHO,  CITA,  fart,  fa f 
du  verbe  Satisjactr.  Satisfait  y aite. 
i'am.  II, 


S A T 

Lai  SAiifaiius , a , um,  Sathtut.  Ac- 
quiefeens. 

Satispecho.  Satisfait  de  foi-mê- 
me , content  de  fa  perfonne , préve- 
nu en  fa  faveur.  Lat  Arragaïu.  Can- 
fdem. 

SATISFACTORIO,  iia,  tdj.tn. 

f SatisFaéloirc  , qui  peut  îatU- 
f^irc  • ou  payer  une  dette.  Lat  io- 
tifJaHoritts  , a , um. 

I SATIVO,  va,  adj.  m,  ^ f.  Se- 
Irné,  ée,  plante,  éc,  cultivé,  éc, 
qui  n'efl  point  ümvage.  Lat  Sati- 
vu$t  a , um. 

SATO,yi  m.  le  même  que  Sntu 
êr^d'7.  Ce  mot  cG  peu  ufitc. 

SATRAPA,  f.  nt.  Satrape,  Gou- 
verneur de  Province  chez  les  anciens 
Perfes.  Lat  Satrapa  , te. 

Satrapa,  fe  dit  par  extenfion 
d'un  homme  fin,  rutc,  expérimen- 
té. Lat  Feteratar,  it.  Cailidus.  Ajlu^ 
tus. 

SATTOACION,  //.  Terme  de 
Médecine.  Réplétion  , plénitude  de 
viandes,  fatieté.  Lat.  SuttiratiOf  nis. 

SATl/RAR,  V.  a.  Soûler,  ralta-  ' 
Ger,  faire  manger  avec  excès.  Ce 
motn’cR  point  ufité  dans  cette  accep- 
tion; il  lignifie  en  termes  de  Mé- 
decine, Ml  lcr  deux  chofes  enfemble, 
de  manière  qu  elles  s'incorporent  par-  ' 
faitement  , & que  l’une  s'imprégne 
de  l'autre.  Lat.  S'aturare. 

S.ATURADO,  DA,  part,  pajf  du 
verbe  Saturar.  Imprégné , ce  : il  eft 
ufité  en  Médecine.  Lat  Suturatus, 
fl , u*n. 

SATÜRNAL,  adj.  d'une  term.  Sa- 
timial,  qui  appartient  à Saturne: 
comme,  Ftefl.is  SaturnaUs ^ Fetes  Sa- 
lunialcs.  Lat.  Sutttfnaüs , e. 

S.ATURNIKO  , NA  , adj.  m. 
Saturnien,  enne,  qui  eR  mélancho- 
liqiic,  d'humeur  fombre;  celui  fur 
qui  Saturne  domine.  Lat.  Saturninus^ 
a , irm. 

SATL'RNO,  / tn.  Saturne,  une 
des  fept  Phinétes , la  plus  éloignée  de 
la  terre.  Lat.  Satuntui. 

Sa  ru  R NO.  Saturne,  en  terme 
de  Chymie  , fignific  le  Plomb.  Lat. 
Haturnuf. 

SATVRA  ♦ f.  f.  Satire , forte  de 
pocGc  inventée  pour  corriger  & re- 
prendre les  mccurs  corrompues  des 
hommes.  Lac.  Satyra , «r. 

Satyra.  Satire,  fc  dit  aiifG  de 
toute  medilance  & raillerie  piquante. 
Lit. 

Satyra.  On  appelle  aitiG  une 
femme  qui  a la  repartie  vive  , mor- 
dante, dont  la  langue  n'épargne  per- 
funne.  Lat.  Dicax.  Fetulam.  Acris, 

SATYKICO,  CA,  adj.  m.  fjf  f 
Satirique,  qui  nppartîcut  à la  fatire. 
Lit.  Satyrii-fit , d , um, 

SATViUO,  /.  m.  Animal  amphi- 
bie Icmblable  à 1a  loutre,  mais  plus 
peut,  que  les  oodeincs  appellent 
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Rat  d'Indes.  Lat.  Satyrh  , nis. 

SATVIUON,/  m.Salyrion,  plan- 
te. T.at.  nii. 

SATVRIZAR  , y.  a.  Satirîfer . 
faire  des  fatircs , dire  des  médifan- 
ces  , offenfer  quelqu'un  par  des  traitf 
(atiriques.  Lit.  Snhris  carpere,  * 

SATYRIZANTÉ  , f.yt.  aH.  du 
verbe  Satpizar.  Qiii  latîrifc , Satiri* 
fant.  I.at.  Satyricus. 

S.\TYRÏ7ÀDü,  DK  , fart.  ail. 
du  verbe  Sutyrisar,  Satyrife,  ée.  Lat. 
S^ityris  /iifrilUtus , fl , um. 

SATYRO,  f.  m.  Satyre.  C'étoit 
chez  les  Payens  un  demi-Dicu  , moi- 
tié homme  & moitié  bouc.  LaZ.  «S’a- 
tyrus^  i. 

SAUCE,  6 Sauz,/  m.  Saule, 
arbre  dont  il  y a trois  efpêccs.  Lat. 
SiiUXn  icif, 

S.AUCEDAL , f.  m.  le  même  que 

Suierda. 

S.AUCO  ,yt  »».  Sureau,  arbrifTeau 
qui  croit  fouvent  â la  hauteur  d'un 
arbre.  Lat.  Sambucui , f. 

SAUDADE,  f.  f.  Terme  Portu- 
gais , dont  pluGeurs  auteurs  Kfpa- 

eiols  fe  font  fervis,  & qui  lignifie 
cGr  ardent  d'un  bien  dont  on  eft 
privé,  & dont  on  fuppnrtc  rabfence 
avec  peine.  Lat.  Vehonens  eufido, 
SAUtiUILLO,  f.  m.  dim,  quant 
à la  terminaifon.  Sorte  de  furcau  plut 
petit  que  le  furcau  ordinaire  \ hiéble. 
Lat.  CdiKftié/r. 

SAUSERIA,//.  Office  de  la  mai- 
fon  du  Roi  « ilont  les  Officiers  ont 
foin  de  difiribiicr  les  viandes,  & 
dont  le  Chef  a Li  garde  de  la  vaiflel- 
le  & de  tout  le  linge  de  table.  Lat. 
Rrgiur»  penuarium , îV. 

SAUZGATILLO,  /.  w.  le  même 
que  Acnocafic. 

SAXATIL  , adj.  dune  term.  Saxa- 
tile,  qui  croit  parmi  les  pierres  & 
les  cailloux.  Lat.  Saxatilis^  r. 

S.AXIFRAGA , f.  f.  Saxifrage  , 
plante  dont  il  y a deux  efpêccs.  Lat. 
Haxifroxa  , *. 

SÂXIFRAGIA , le  même  que 
xifraga.  C'cR  aulli  un  arbre  des  In- 
des de  la  hauteur  d'un  pin , dont 
l'écorce  eft  jaune,  odoriférante,  & 
propre  pour  diffoudre  le  calcul  qui 
s'cngcndre  dans  les  reûis.  I.at.  Wrêo- 
ris  Indicée  genuf.  Xuxifragum. 

SAYA,  f.  f.  Jupe  de  ilelTous.  H 
fc  dit  aufli  d'une  robe.  Lat  Ainiie* 
bris  Aùh  , vel  tunicu, 

Sava  , cR  aufli  une  fomme  d'ar- 
gent que  la  Kcitic  donne  aux  Demoî- 
fcâies  qui  1a  fervent,  pour  leur  trouf- 
feau  lorfqu'cDcs  fe  marient.  Lit.  Pe* 
cwtia  fro  vcjle  ù Regma  fedijjèquis 
dotiata. 

Sava  de  Reina.  Sorte  d'étofTe  de 
laine,  qui  fervoit  autrefois  pour  les 
habits  Je  femmes.  Lat  Pan  A 
dris  dillwiii  genus. 

Sava  e»tna.  Grande  jupe  à queue 
T 1 1 traitf 
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tninante.  Lat.  5Vo/.i  fyruh'tie  arnaiti. 

Sa  VA  Ittflcfa.  EiufPe  ilç  foye  de 
phificurs  couleurs  qu'on  fabrique  en 
Angleterre.  Lat.  Tela  /triât 
Vtr/c*îor. 

SA  VAL , / m.  Bure,  grofle  étof- 
fe lie  üiae.  Lat.  ciiidm , cri- 

k'juf, 

SAYALERO , / w.  Ouvrier  qui 
fibri'jiic  (le  U bure.  Lat.  S^^arùisy 

”’SAVALESC0,  CA,  »r.  fc/ /. 
Qui  c!l  de  bure , ou  qui  appartient 
ù la  bure.  Lat.  Ciiiaiu.  riUc/uSy  d, 

tàtft. 

SAYALETE , / w.  dint.  Bure  fi- 
ne , dont  on  fait  des  lubits  de  def- 
fous , des  tunique^.  Lat.  riVi- 

fi«i  Jnhtilisr, 

S.ÂV.AZA,  /.  /.  atifrff*.  Grande  ju- 
pe , ou  robe  de  Reli^icufc.  Lat.  Si9- 
U vet  tuaica  ampufi', 

SAYAZO,  /.  w.  augm.  Grande 
robe  , ou  fisc  que  portent  les  Reli- 
gieux extérieurement , & qu'iU  cci- 
gnen:  d'un  cordon  ou  d'une  cour- 
loyc.  l at.  Sifgki  autf^tior, 

S AYETE  , /.  m.  d/>*r.  Cafaque  j 
courte,  cfpècc  de  pourpoint,  ou  fa- 1 
ye.  I.at,  FtiUit.  rmuh  , <e.  ^ 

SAYO  , /.  WJ.  Efpècc  de  cafaque 
fort  large,  fms  boutons,  qui  cou- 
vre prdque  le  mollet  de  la  jambe , 
& Qtii  cil  le  vêtement  onlinaire  des 
payfans  Erp.igno!s.  Lat.  /arerwo,  tr. 

SaVO,  en  rtilc  familier,  fc  prend 
pour  toiUcs  fortes  U'babits.  Lat.  /V- 
Jlis  y is, 

SaYo  hoh.  Sorte  de  vêtement 
femblablc  k celui  du  Gîtle  des  dan- 
(curs  de  corde;  il  cR  de  drap,  avec 
«le  gros  boutons  comme  des  balles  de 
jeu  de  paume  ; c'cR  rhabillement 
ordiitair;  du  valet  de  comédie  tlin^ 
les  petites  pièces.  Lat.  Zaisr/i  fac- 
tvi  tfrficolor, 

Sayo  vaqitero.  Efpêee  de  jaquette 
d'enfant.  Lat.  7’imiVo  tâtlarif  Jirutior. 

A Ju  ftÿo.  Façon  adv.  De  ffu-mé- 
snc , de  ioD  propre  mouvement.  Lit. 
JihtH  frofrio* 

SAYON  , / m.  Bourreau,  exécu- 
teur de  la  h.autc  juftice.  Lat. 
ftxy  icis. 

Savon  , fe  dit  anfii  peur  Algua- 

ci/. 

Savon.  On  .appelle  ainfi  par  ex- 
tenfion  un  homme  de  tïiüle  gigantef- 
qus , laid  & cruel.  Lat.  Lengus 
pta  fkdi/ffttt  ^ crUiitlh» 

SAYÜKAZÜ  , f.  JW.  au^m.  le  mc- 
we  que  S*r^cfty  mais  pim  énergique. 

SAYUELO, /.  »/.  di)M.  Fctite  ja- 
quette. Lat  Èrevii  Jaccus  y s. 

Sayuelo.  Sorte  de  e«r£ct  de  fem- 
me. E\t.  Aluiiehrh  tKrax, 

SAZ  , /.  ta.  le  même  que  3Wwcf. 

SAZON , f.  /.  Sillon,  fe  dît  du 
teins  où  quelques  fruits  font  en  ma- 
tuiuii  , OU  quelques  animaux  boas  a 


manger.  Lat  J/jtmiV.u,  atit. 

SÀZON,  fe  dit  auin  pour  Goût, 
laveur.  Lat  , is* 

Sazon.  Saiion,  fe  dit  atifn  du 
tems  convenable  pour  faire  quelque 
chofe.  Lat  Tnafnt. 

En  fazen.  Façon  adv.  A tems , à 
propos , à point  Lat.  Opffvrtunc. 
Teinf,-Aivi. 

SAZOKAR  , V.  a.  AfTaifonner, 
apprêter , relever  le  goût  des  vian- 
des. Lat  Condire. 

Sazonar  , fignific  anlfi  Mettre  les 
choies  au  point  de  maturitc  qu'elles 
doivent  avoir  ; il  fc  dit  figurément 
en  chufes  fpiritucllcs  & morales. 
Lat.  Alaturart, 

Sazon.arse,  V.  r.  iMcurir,  de- 
venir mur.  Lat.  AI>üurtfcnt. 

SAZONADÜ  , DA,  part.  Ÿ^f.  du 
verbe  AQ'aifunné , ée , mùr , 

rc.  Lat  VtiuUtus,  Almur^îus , a , «»f. 
éVathrut. 

Sazokaou,  fe  dit  aulG  d’une 
; faillie  d’cfprit  vive,  piquante,  &où 
il  y a du  fel.  Lat  vd  Safi- 

dus* 
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I SCANDICE,  /.  f.  Scandix,  ou 
peigne  de  Vénus,  pbntc.  LatiVon- 
tiiv , ici$, 

SCELESTO,  o4/.  Terme  peu  ufi- 
tc.  Méchant,  fcélcrat,  impie.  Lat 
SetUAus, 

SCENOGRAPHIA.  Voyez  E/ctti9‘ 
grafhia. 

SCENOPEOIA,  f.  f,  ScenoMgie, 
ou  Fetc  dca  Tabernacles,  qui  nit  iii- 
ftUutc  après  que  U peuple  d’ifrael 
fut  en  poQclOon  de  la  terre  de  Cha- 
naan,  en  mémoire  de  ce  que  les  IL 
raelites  aveient  habité  fous  des  ten- 
tes dans  le  défert  Lot.  Scci.cfcf'ia, 

SCEPTItO,  CA,  tuij.  1»,  li  f. 
Sceptique,  ledit  d'une  Scélc  de  Phi- 
lofuphes  Grecs,  dont  le  dogme  prin- 
cipal étoit  de  douter  de  tout,  de 
n’affirmer  rien,  & de  nia  tous  les 
principes.  Lat  Sktytkusy  a,  wn. 

SCIBLE , «4;.  d'unt  tsrm.  Qui  fc 
peut  favoir.  Lat  VciEVri,  r. 

SCiKNA,  /. /.  Ombre,  poiflbn. 
Lat.  d'iiVwe, 

SCIENCI.A.  Voyez  Citneh. 

SCIENTE  , par/,  aé/.  du  verbe 
StibfY.  Savîuit , qui  Ltit.  I.at  Scims. 

SCIENTIFICU,  CA.  Voyez  Cim~ 
ti/co. 

SCIKCO,  /.  m.  Stinc  , animal 
amphibie,  femblable  à un  petit  cro- 
codile, long  comme  la  main  , un 
peu  plus  gros  que  le  pouce,  qui 
naît  en  P.gy|>te  & dans  1a  Libie. 
On  s'en  fert  contre  Icvcuin,  pour 
augmenter  la  fcmcnce.  Lnt.  •Vwnio. 

SCiSMATltü.  Voyez  t’i^w*r;»ia. 

SCISO  , SA  , adj.  w.  Ef  f*  Lou- 
pé, ce , f^iuidu  > ue  » rompu  , ue. 


Lat  S.  tfus , a , um. 
SCOLOPENDRA.  Voyez  E/ccü- 

fft'r  Jra. 

SCORT)IO.  Voyez 

SCORPfOIDE.  Voyez  Ejcôrjùüide, 

SCKOFULA,  /.  /.  EctoucHci, 
tumeurs  fehirreufes  qnt  viennent  or- 
dinairement autour  du  cou  , & 

qiielquefuis  aux  autres  p.irties  clao- 
dulcufcs,  comme  aux  m.'immellcs, 

! aux  aifTclles  , aux  aines.  Lat  Scrc* 
fuh  y tr. 

I SCROFULOSO , SA  , adj.  m.  £f/. 
Scrofuleux,  eufe,  qui  a les  écrou- 
elles, ou  qui  concerne  cette  aubdic, 
Lat.  St'Tt>^:hftis , a,  w«. 

SCYTAL,  f.  nt.  Serpent  fcmbla- 
blc  à l’amphisbcnc  , mais  plus  gro* 
& moins  vemmeux;  il  ne  marche 
qu'en  avant  Lat.  S*.yt(tls, 

S£ 

SE.  Se.  Pronom  , dont  on  fc  fert 
pour  défigner  b perfonne  même, 
iuirqu'etlc  régit  ic  verbe,  & que 
PaiEon  du  verbe  tombe  ou  rejaillit 
fur  elle.  On  l’cmployc  tant  avant 
qii’après  le  verbe.  Lat  Suiyjihiyft, 

Se  , étant  joint  & mis  avant  les 
autres  pronoms  me,  /e,  /e , détermi- 
ne & finguhrife  l'aéEon  du  verbe 
à b perfooric  défignée  par  les  autres 
pronoms. 

Se  , s'employa  aufli  comme  pré- 
pofition  dans  b compofition  de  quel- 
ques noms  verbes  : comme  i'rpo- 
mr,  ffdtuiry  ftpaxacion  y ftâuccioH, 

SEBESTÉN,  /.  tn.  Jujubier,  ar- 
bre qui  porte  les  jujubes.  Lat  Zi- 
î/pl'a. 

SEBII.LO , / m.  S.iindoux  de  quel- 
ques anim.iux,  par  exemple,  deca- 
brit,  dont  on  fc  fert  pour  adoucir  ix 
peau  des  mains  , & ^tir  quelquei 
autres  ufaget.  C’cR  aum  une  lavoncb- 
tc  pour  fe  bver  les  mains.  Lat.  Dr- 
ÜcntubüM  vel  îucUe  fthupf. 

SEBO,  f.  ns.  Suif,  {^.lifle  dure 
& folide  qu’on  tire  des  reins  de  quel- 
ques animaux  , comme  du  mouton , 
du  bœuf  , du  bouc  Sic.  Lat.  dr- 
bsatiy  i, 

SiBO,  fe  prend  auilî,  quniqu'im- 
proprement,  pour  quelque  cfpke  de 
gntin'c  que  ce  foit  Lat.  Sehuvt. 

Sr.BO,  figurément,  fe  prend  pour 
Bleus,  richd^s.  Lat.  Ftstgutip,  Sttè- 
Jlnntiu. 

JUitrur  tl  ftbo.  Expreffion  iiGiéfr 
parmi  les  gens  de  mer  ; elle  lignifie» 
Sc  moquer  d'uo  vaifTeati  qui  nouz 
donne  la  dtalTe,  eu  lui  mcntraut  iVn- 
duic  de  fuir  qu’il  y a depuis  U quil- 
le juCqu'à  fleur  d’ean.  Lat.  «Vurij  p.ir- 
i(M  Jtbo  iiùnùjin  dff^idnulo  cj/ni- 
dere. 

SEBOSO,  SA  , oJJ.  m.S//.  Plein  » 
ne  de  fnifî  qui  a ln:aucoup  de  fuiL 
Lat  Sth'iJui , a « uur. 

S£«a> 
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Sfboso.  Oint  avec  lUi  fiiif  « ou 
autre  matière  graflc  oir  hiiiicufc.  Lat. 
Sehofus.  Ptngutdinf  fordUus. 

SECA , f.  f,  Séchcrcnc  , f?  dit  de 
h température  de  Tatr , lorfqu'il  de- 
meure longtems  fcc  &fan!(  pluie,  en 
prewruit  la  canfc  pour  l’cfict,  qitîeft 
de  deflVeher  la  terre.  Lat.  Siccitus, 
ÂrUitas. 

Sec^.  Hôtel  de  II  monnoye.  Lat. 
Jilwctiî. 

Stc.^.  Loupe,  maLidie  caufee  par 
une  iuQnoimation  ou  cnHurc  des 
glandes  ütuées  dans  les  differentes 
parties  du  corps  , laquelle  procède 
ordinairement  d'une  humeur  froide. 
Lat.  Ada.ts , vm. 

Seca.  Secque.  Terme  de  Blarine, 
qui  fe  dit  d'un  banc  de  fable  décou- 
vert , ou  d’une  petite  ilc  aride.  Lat.  ' 
Arena,  Scofulus.  \ 

A f cens.  Façon  adv,  A fec  , tout 
fec , fetilement , (ans  autre  chofe. 
Lat.  i'/nr  uUo  aih, 

Aftc^syjtn  Baver.  Faire  quelque 
chofe  fans  en  douncr  part  à qui  que 
ce  foit.  Lat.  TmonfiiUit  mtnihus. 

SEC.AMENTE , *iiu.  Sèchement , 
fîoidemcnt  , en  peu  de  mots , Cms 
chercher  beaucoup  de  façon.  Lat.  Sic- 
CO  Tttf.do.  Frigidi. 

Skcamente.  Sèchement,  verte- 
ment , avec  dureté  , impoliment , 
groflicrement.  Lat.  Dure.  Jmyolitè.  A/- 

SECANO , f.  w.  Champ  qui  cft  na- 
ttircUcmcnt  fcc  , & qui  n'cft  arrofe 
ne  par  les  pluies,  ^‘cheron.  Lat. 
tccjfrrut  i^er. 

Secano  , fc  dit  figtirèment  de 
tout  ce  qui  cft  extrêmement  fec.  L. 
Ar/dutu. 

SECAR,  V.  a.  Sécher,  rendre  fec, 
faire  exhaler,  tirer  f humidité  par  fe 
moyen  de  l’air  , de  la  chaleur  &c. 
Lat.  .ÇïcctfTf.  Fi^fcCiirf. 

Seca  R.  DefTèchcr,  eonfumer  l‘hn- 
snidité  des  corps.  Lat.  C^ro  e.  Are/*t- 
cere. 

Secarse  , V.  r.  Se  fèchcr  , per- 
dre Ton  humidité  par  l'cvipontion. 
Lat.  Artfcere. 

Secarse.  Se  féchcr , fedcffècher, 
tarir  , fe  dit  des  rivières  &c.  Lat. 
ArtCccre.  Drjkere. 

Secarse.  Sc  dclTéchcr,  fc  faner, 
fe  flétrir  , fc  dit  des  plantes  , des 
fleurs  &c.  Lat.  ArcFere.  Interhe. 

Secarse.  Se  dcOcchcr , fc  dit 
aufli  d*fin  .animal  qui  maigrit  ^ qui 
per.l  fuTi  cnihanpoint  , ou  par  vicil- 
îefle  , ou  par  quelque  maladie.  Lat. 
Artfce^c.  Extenutxi'i. 

Secarse  , Hgurément  , Qgnific 
AflccUr  uu  air  fcc  & froid , recevoir 
froidiment  quelqu’un  , le  traiter  du- 
rement, ne  lui  point  faire  amitié.  L. 
Atfer/ari.  Duré  , qfperé  aUqutm  oct/- 
fere. 

Secarse,  flgutfle  aufll.  Etre  ex* 


trcmcmcnt  altéré , féchcr  de  foif.  L. 
Siti  «Jïre,  uri. 

Secarse  , fe  dit  aufH  pour  mar- 
quer la  peine  qu'on  a de  faire  des 
avances  à quelqu’un , de  lui  expofer 
Tes  befoins  , Sc  de  lui  demander  du 
fccours.  Lat.  Interire.  Tahefcere. 

SEC.ANTE  , fart.  aéi.  du  verbe 
Xccor.  Séchant , qui  fèchc.  Lat-  Sic- 
cans.  Are/itcietjf. 

Seca  N' T F.  , pris  comme  fubffcm- 
tif , figniHc  en  terme  de  Peinture, 
une  huile  eompofcc  qti'on  mêle  avec 
les  couleurs  pour  qu’elles  fcchent 
plutôt.  Lat.  Siccanf.  De/îccans. 

SECASTl.de  un  mro.  Sécante  d'im 
arc,  en  terme  de  Trigonométrie , c'eft 
la  ligne  tirée  du  centre  du  cercle,  qui 
coupant  la  circontëreiice  va  couper 
1a  tangente.  Lat.  Secam. 

SECANTE.  Secante»,  en  terme 
de  Géométrie , fc  dit  d’une  ligne 
qui  coupe  une  furface,  ou  d'tmc  fiir- 
facc  qui  coupc  un  corps.  Lat.  Se- 
cans. 

Secanie  frimera  de  un  arce.  Premiè- 
re fècinte  d’un  arc , cft  celle  qui  fe 
I termine  à fa  première  tangente.  Lat. 
j Sécant  priwa. 

I SECADO,  DA,  part.fajf.  du  ver- 
■ bc  iSfcar.  Voyez  Seco. 

! SECARAL.  Voyez  Seqttedai. 

SECCION,  f.  f.  Section  : le  me- 
me que  Vottodura.  Le  premier  cft  un 
terme  dogmatique. 

Seccion*.  Se^on,  fe  dit  des  di- 
vifions  d'un  livre,  d’un  chapitre, 
d'un  traité.  Lat.  SeSih , nit. 

Seccion.  Kn  Architcfturc  on  .ip- 
pcDe  ScéUon  d'un  bâtiment,  d'une  For- 
tification , le  proBl  on  la  délinéation 

Îiii  fe  fait  des  hauteurs , ou  des  pro- 
ondettrs  qui  font  élevées  fur  le  plan , 
comme  fi  on  avoit  coupé  le  bâtiment 
pour  en  voir  le  dcd.itis.  Lat.  SecHo. 

Seccion.  On  appelle  Seftion  eu 
Géométrie  ce  qui  coupc  les  lignes , 
les  fnrfaees  , les  fidides.  Lit.  Seefio. 

Seccion.  Seâion,  en  terme  de 
Pcrlpc^tivc , cft  le  plan  interpolé  qui 
coupe  les  rayons  vifuels  qui  abuiitif- 
fent  des  objets  qui  font  derrière  aux 
yeux.  Lat,  SUperfeies  vifum  ftema. 

Seccion  comun.  Section  commu- 
ne , c't'ft  la  ligne  que  forment  deux 
furhccs  qui  fe  coupent , hquellc  cft 
toujours  droite  , lorfoue  les  furfaces 
fout  planes.  Lat.  Scèiio  cowmunif. 

SECENO,  NA  , ad),  m.  Qui 
appartient  au  nombre  de  f:x.  Il  fc 
dit  ordinairement  d'un  gros  drap  de 
quilité  inferieure  dont  la  trame  cft 
de  fjx  cent  fils.  Lat.  «frarmur , o,  usn. 

SECESSION  ^ f.  f.  Séparation  , 
cloigucmcnc.  Ce  mot  cft  |>cu  ufité. 
Lat.  Scceffio , nîs. 

SKCI.ÜSO,  SA,  adj.m.lfff.  Ecar- 
té, éii  feparé , èe  j éloigné , èc.  L. 
Scclnj'uj  , a , tan. 

SECO  , CA  , adj.  m.  /.  Sec, 


féche , qui  a peu  ou  point  d'humidi- 
té , qui  cft  cppofè  à humide.  Lat. 
Siccut^  rt,  ttm. 

Seco.  Sec,  fe  dit  aufll  de  ce  qui 
a perdu  fa  verdure  , Ton  éclat , fa 
beauté.  11  fe  dit  particuliércmcat  des 
plantes.  Ï4t.  Arikus. 

Seco.  Sec , fe  dit  des  fruits  qui 
ont  tme  coque  dure , comme  des  noix , 
noifettes  &c.  Lat.  Aridus.  Stecus. 

Seco.  Sec,  cft  aulft  une  des  épi- 
thètes que  les  Aftrolügucs  dorment 
au  troifiéme  quartier  du  thème  cèle- 
(te.  Lat.  Sicctu. 

Seco.  Sec,  maigre,  exténué,  de» 
charné.  Lat.  Arhius. 

Seco.  Sec,  fe  dit  aulTi  du  tems, 
quand  il  ne  pleut  point.  Lal  Sieew. 
Aridus.  SuHus. 

Seco  , fe  dit  auflî  de  ce  qui  cft 
feul,  Cms  mélange,  & qui  n’eft  joint 
à quoi  que  ce  foit.  Lat.  Soha.  AkJ'que 
aüe. 

Ex.  Al  criado  U dot  très  reaUs  fecot 
de  radon, 

Seco  , CgniHe  aufli , Peu  abon- 
liant , dénué  des  cliofes  néccftHircs  à 
la  vie  ; FJÎe  lugar  es  ftcc.  Lau  Stt- 
dits.  InfacundttS.  trnurià  Inhmant. 

Seco.  Sec , fc  dit  d'un  difeourc 
dénué  de  figures , d'ornemens  ; com- 
me , Oradon  feca.  Lat.  Nudtu.  Jnor- 
uatut. 

Seco.  Sec,  fc  dit  d'mi  fujet,  d’u- 
ne tnattcrc  fur  laquelle  il  y a peu  de 
chofes  à dire.  Lat.  Siecus.  Steriüs. 

Seco.  Scc  , fignific  au  figuré. 
Rude  , bourru  , chagrin  , qui  n'a 
rien  d’agréable  dans  (on  commerce. 
Lat.  Afper.  Anfterut.  Ditrtts.  Siccus. 

Seco.  Sec,  ftgnific  aufTi  Froid, 
tiède  , qui  n’a  point  de  ferveur.  Lat 
Siccus.  Frigidtu.  Aridus. 

Seca  ejli)  la  t-hra.  ExprcHion  vul- 
gaire dont  fe  fenent  les  ouvriers 
pour  fîgnifivT  qu’il  leur  fmit  dernier 
pour  boire.'  Lat.  Opus  Jtccum  peragi- 
tur , humtdari  cpotttt. 

A faio  fcco , eu  termes  de  Marine , 
on  dit.  Aller  à fcc , quand  on  va  feu- 
lement à mâts  & â cordes,  fans  nu- 
etme  voile  , on  ftiit  durant 

les  tempêtes.  Lat.  Deduiiis  relis. 

Es^feco.  Façon  adverbiale.  A fec, 
hors  de  l'eau.  Lat.  Injkco. 

En  feco , (tgiiiiie  aiilli.  Sans  riifon , 
fans  fujet.  Lat.  Sine  caufa.  Vih‘o. 

MiJ'atnfcco.  McOe  féche , cft  celle 
où  il  ne  fe  fait  point  de  confécration, 
comme  celle  qu'on  fait  dire  aux  af- 
pirans  à h Prétrife  pour  en  appren- 
dre les  cérémonie».  Lat.  Alijà  Jine 
cenfecratione  prracia. 

Fan  Jeeo.  Du  pain  fec  , du  pain 
tout  feul.  Lat  Sdus  pn'is. 

Foncr  en  feco.  Changer  d'habits 
lorfqu'on  eft  mouillé.  On  le  dit  au(U 
des  enfans  dont  on  change  les  lan- 
ges. Lat  JladidaiM  vtjltm  pntr.utom 
re* 
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SECRECION,  f.  f.  Voyez  Af-irlo. 

SECRESTACION  , /.  / le  meme 
que  Stqufjlro.  Ce  dernier  eft  le  plui 
vüté. 

StCRESTADOR,  / m,  le  même 
que  Stqutjlrcthr.  Celui-ci  cft“  le 
plus  nmE 

SECRESTAR  » v.  a.  Voyez  iSV^r- 

Jirar. 

Seciestab.  Scqneftrcr,  feparer, 
mettre  à pnrt.  Lat.  Stetmtre. 

SECRESTADü  , da  » part. 
du  verbe  Sterefiar.  Séparé  , ée  ; mis , 
fc  à part.  Lat.  iSrrrfru/,  a«  um. 

SECRESTO  ) J\  tu.  Voyez  &que- 
Jh'o. 

SECRETA , yt  /!  On  appelle  «infi 
dans  quclqties  Univcrfitcs  un  ade 
littéraire  que  foutient  celui  qui  aÿi- 
re  au  grade  de  Licentié  en  Droit  Ca- 
non » auquel  il  n'y  a que  les  Doc- 
teurs de  Li  Faculté  qui  adERcuU  Lat. 
SfcrcCii , 

Secketa.  Les  prives,  les  com- 
modités iftine  mnifon.  On  l’employé 
prcfque  toujours  au  pluricr. 

Secketas.  Sccrcttcs  , cft  une 
oraifon  qu'on  dit  à la  MdTc  apres 
l'OItérte  , ainfi  nommée  parce  que  le 
Prêtre  la  dit  tout  bas.  Lit.  Secrets* 

SECRETAMENTE , adv.  Secret- 
tement , en  fecret , d'une  manière 
cachée  , particulière  & fecrette.  Lat. 
Sfcreto. 

SECRETARIA  , / /.  Femme  à 
qui  l'on  conKc  ua  fecret.  Lat.  A yé- 
creti*  /tvnina. 

Secretakia.  Femme  qni  fait 
l’office  de  Secrétaire.  Lat.  A fteretis 
faminA. 

SECRErARiA  , //  Secrétariat, 
remploi  de  Secrétaire.  Lat.  Mmus 
Steretaru, 

SsCRETARfA.  Secrétariat,  fc  dit 
audi  du  Bureau  où  un  Secrétaire  gar- 
de fes  minutes  & delivre  fes  expédi- 
tions. Lat.  TubtUarium  « Sfct'etn. 

SECRET ARIO  , /.  m.  C'cmHJent, 
celui  à qui  l'on  conKe  un  feerdr.  L. 
/ti  canorum  partietpt.  Strreii  cu/hs. 

Secretabio.  Secrétaire,  celui 

Îui  cil  chargé  d écrire  les  lettres  d'un 
'rince,  d'un  Sciçnciir  , d'une  Com- 
munauté. Lat.  Sectrtarius. 

Secbetabio.  Secrétaire.  On  ap- 
cU'e  atnfs  par  extenfion  , celui  qui 
crit  fous  la  didéc  d'un  autre.  Lat. 

S^CBETABIO.  On  appelle  ainft 
communément  un  Scribe  , un  bom- 
sne  qui  ga^c  Cà  vie  à ccriie  pour 
le  publie.  Lat.  Scriba. 

SECRETA  Bio  if/  tkffacho  untVfr- 

/«/,  Sécre  taire  çéuéral  des  dépêches. 
Ctft  celui  fur  q-ui  le  Roi  fc  repofe 
de  toutes  les  aftaircf  du  Royaume. 
Lat.  à Jecretis.  C*ett  cc  qu'on 
BppcUc  premier  Minillrc« 


SECRETTLLO , /,  m.  dhn.  Secret 
de  peu  d'importance.  Lat.  Lnis  mo- 
uttnti  (trca*tnm. 

SKCRETISSI.MO.  ma  , aij.  m. 
f.fupfrt.  Très  fecret,  ctte.  Lat  (X- 
cuLûjJîmut.  Abdit  'fjhnui  , a , um. 

SECRETIST.4  , f.  m.  Celui  qui 
écrit  ou  qui  traite  des  fecrets  de  la 
nature.  Lat.  Fhj>/icus.  Xaturét  orca- 
fforum  feriptor, 

Secretista.  Chneheteur,  celui 
qui  a l'habitude  de  parler  à l'oreille, 
de  manière  que  tous  les  mitres  s'en 
apperqoivcnt.  Lat  AfufïtAtor. 

SECKETO , yi  i/f.  Secret,  filence 
qu'on  garde  fur  les  chofes  qu'il  con- 
vient de  ne  pas  rcVélcr.  L.  Secreiitm. 

Secreto.  Secret  C’ell  la  chofe 
inctr.c  qu’on  tient  cachée  , qu'on  ne 
rcvtle  point  Lat.  ArcAîtunt. 

Secre  ru;  Secret , par  cxtenGon, 
fi^niHe  Précaution  , réfetve  , atten- 
tion , diflîmulation  dont  on  ufe  pour 
cacher  quelque  chofe  d’important  L. 
SiUntium  , ii. 

Secreto.  On  appelle  ainG  dans 
le  Triburul  de  rinquiütion  les  procès 
en  matière  de  foi  qu'on  juge  ft-cret- 
tement,  fans  en  faire  part  Â qui  que 
ce  foit , G ce  n'dl  h ceux  à qui  il 
appartient  d'en  connoitre.  Lat  At^ 
Cttnæ  expriiiioues. 

Secreto.  On  appelle  ainG  le 
gouflet  qui  efl  en  dedans  de  la  cein- 
ture de  la  culotte.  l.at  4or;J/,  ortwi. 

Secbeto.  Secret,  fedit  aufG  d’un 
endroit , d'ime  écritoire , d'un  coGrc , 
qui  eR  caché  , & où  l'on  aifcrmc  ce 
qu'un  a de  précieux.  Lat  ilrinii  part 
àbdita. 

Secbeto  , en  jargon  , un  Poi- 
gnard. Lat.  Pt4giù  , ms. 

Secreto,  en  jargon  , un  Hôte- 
lier, un  AubcrgiGc.  Lat.  Caupof  ni$. 
Ilofprs , ith. 

SECRETO  , TA  , Oit*-  ***•  tf; 
Secret , te  ,*  caché , éc  i ignoré  , ce  » 
ce  qui  cft  conim  de  peu  de  perfon- 
ues.  Lat  Secrctus.  Arcarntj.  Abditus , 

a , UM. 

Sfcreto  à roerj , è Srereto  cen  cH~ 
rimiat.  On  dit  en  François , le  Secret 
de  la  Comédie.  Lat  Notum  omnibus 

arcAKUM. 

Secreto  de  anehuriûf.  On  employé 
cette  expreffion  lorfque  quelqu'un 
nous  coiiGc  en  fecret  une  chofe  que 
tout  le  monde  fait.  Lat  jUidét  ft- 
cretum. 

Secreto  de  nuttirakza.  Secret  de  la 
nature,  fe  dit  de  certains  effets  na- 
turels dont  on  ignore  la  caufe.  Lat. 
/ifUtur/c  arcûmt. 

Srereto  noturul.  Ccft  celui  que  la 
nature  même  nous  apprend  à faire. 
Lat  -bi^aturale  freretutn. 

De  fecetto.  Façon  adverbiale.  Se- 
crcttcmcnt , à l’mfqo  de  qui  que  cc 
(oit.  Lat.  CUutt.  rurlim.  Ù.xulti. 

» Dt  fier  s.  Sans  formalité  » üns 
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cérémonie  publique.  Lat  27ullo  epf*- 
ratu. 

En  ficrefo  , adv.  En  fecret , fe- 
crettement  Lat.  Ciatn, 

Rcfr.  En  la  boca  del  difiTtto  lo  pim 
htico  et  fecrcto.  Ce  proverbe  nous  mon- 
tre la  manière  dont  les  perfonnes 
prudentes  fe  conduifenc  en  matière 
de  fecret. 

SECTA,/./.  Sede.  Terme  coU 
teélif , qui  fe  dit  de  ceux  qui  fuL 
vent  les  mêmes  maximes  , les  méincs 
opinions  de  quelque  Auteur  ou  Phi- 
lofophe  fameux.  Lât.  Scéla , Oo 
le  dit  auffi  des  Hérétiques. 

Secta.  Scclc , Ggûific  auffi  Er- 
reur , faufle  Religion  qui  eft  fép.v 
réc  de  la  véritable.  Lat  Seâia. 

SECTAkIO,  BIA,  edj.  m.  £f/. 
Scalaire  , celui  qui  fuit  l'opinion  de 
quelque  Doéleur,  de  quelque  Maître  , 
qui  fait  profeffion  d'une  même  doc- 
trine. Lat.  SeAarius  , a , um. 

SECl'OR , /.  m.  Seèleur.  Terme 
de  (tcométrie.  Ccft  un  triangle  mix- 
te compris  entre  un  arc  & deux  ray- 
ons. Lat  Seéfor. 

SeAor  de  tjpltera.  Scvlcur  de  Sphè- 
re , cft  une  partie  <l'une  Sphère  enm- 
, poféc  d’un  cône  droit  dont  la  bafe 
' cft  la  même  que  celle  d'un  fegment , 
& dont  la  pointe  cft  an  centre  de  U 
Sphère.  Lat.  SeéUr. 
SfcCÜESTRACION  , Secues- 

TRAB,  SeCVESTBO.  VoJCZ 
Jhaciott^  &c. 

SECULAR  , adj.  d'une  term.  le 
même  que  Seglar.  U eft  oppofé  k 
Rn'uiar  ou  Rt'Jp,hfo. 

SeCULAB.  Séculaire,  qni  fc  fait 
au  bout  d'un  üécle.  Lat  .S'.rctJa- 
rit , e. 

ficuUirn.  Jeux  féculaires  , 
font  ceux  que  les  Payens  céiébroient 
tous  les  cent  ans. 

Seculab.  Séculier  , fc  dit  d’ua 
Ecdcfiaftiqtic  qui  n'eft  pas  Reli- 
gieux. lait  SaenUris. 

SECÜL.ARIDAD,  / /.  Sécularité, 
état  d'une  perfonne  qui  vit  dans  le 
monde,  fans  avoir  fait  des  vœux, 
Lat.  Sdiculaiitas , aiis. 

SECULARIZAR,  v.  a.  Scctilari- 
fer,  rendre  féculier  ce  qui  étoit  rL 
gulier.  Lat.  Sacuiarifare. 

SECULARIZADO  , da  , part.  pajp. 
du  verbe  Secuîarizar.  Sécularifc  , ce. 
Lat  Sacularijatus  ^ a,  um. 

SECUXDARIO,  RIA , m. 
Terme  dogmatique.  Qui  tient  le 
conJ  rang.  Lat  Stcimdarius  , o,  tan. 

SECUNDARIA.MENTE,  erfv.  Se- 
condement, CD  fécond  lieu,  en  dci> 
xiérae  lieu.  Lat.  Sccwtdi. 

SECUNDINA,  f.  f.  Secondincs. 
Terme  J'Anatomie,  fe  dit  des  taies 
ou  membranes  qui  eiivelopcnt  le  fé- 
tus dans  le  s'cutre  de  la  mère.  Oq 
les  appelle  autrement  Arriére  - faix. 
Lau  Stemdina  > 

SECU. 
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SECURA,/./.  St'chcreOl.  tat. 
SscciltU.  zlfiditas. 

SKtUTAK  , ff.  le  inctïic  que 
Exteutur.  Ceft  tin  vieux  mot  qui 
»'cil  coufervé  dans  quelques  provin> 

CCS. 

5>KD  , /•  f.  Soif,  fentiment  fâ- 
cheux que  produit  Tnltcration , le 
iléür  de  boire.  Lat.  Sîtis , ü, 

Seo.  Suif.  On  dit  aiiBi  qu’une 
terreafoif,  turfqu'elle  cft  feche , & 
qu’il  y a longu-ins  qu’il  n'a  plu.  L. 
iitis.  Âriditus. 

Sed.  Soif,  fe  dit  figur^ent  du 
deftr  vif  & ardent  que  caufent  nos 
pafTiuns.  Lat.  Sitîj. 

StD  FALSA.  FaufTc  foif.  Les  Mé- 
decins appellent  ainfi  une  féchcrenV 
de  goiier  ou  de  bouche , cauféc  par 
les  vapeurs  qui  s'élèvent  de  rcilo- 
mac.  Lat.  /iriditas.  jinda  Jitis. 

Uucrr  fttL  Provoquer  la  foif,  en 
snangtMnt  des  chofes  qui  altèrent  , 
ou  en  reftant  quelque  tems  fans  boi- 
re. Lat  Sithn  irriturc. 

\o  ditr  ni  awt  una  fed  de 
Eiprcüinn  dont  ou  fe  fert  pour  mar- 
quer l'extrême  avarice  d'uji  homme. 
C'cil  un  HirpaniQnc,  Lat  Aquam 
etiam  Jifiensi  tUnej'aTe. 

SEDA,  /.  /.  Soyc,  fil  extrême- 
ment doux  & délie,  que  donnent  les 
vers  à foye,  & qui  fert  à faire  des 
étoffes  de  prix.  Lat.  Sei-kum^  i. 

Seoa.  Suye,  fe  dit  aulH  d'un  fil 
compofé  de  ptuficiirs  brins  de  foye. 
Lat.  Fibm  jtricnni, 

Seda  , fe  prend  aiini  pour  une 
étoffe  de  foye.  Lat  I\mnm  frricus. 

Seda.  Soyc,  fe  dit  par  antiphra- 
Ic  du  poil  rude  du  porc  & du  Dm- 
glicr , particuliérement  de  celui  du 
dus.  Lat  Cerda.  Seta , æ. 

Ser  w:a  feda.  Etre  fouple , docile. 
Lat.  hidnle  hlan>Ui  /u^X'iqme  pciUre. 

SEDAüERA  , /.  /.  Scrans,  outil 
à préparer  le  chanvre , ou  le  lin  , 
& à les  rendre  propres  pour  être  fi- 
lés. Lat.  Si  turinm  , if. 

SEDAL,  f,  m.  Ligne  de  pécheur. 
Lat  Seta  pi/cutoria. 

Sedal.  Seton.  Terme  de  Chinir- 
gie.  Efpèce  de  cautère  qu'on  fait 
derrière  le  cou,  & dont  on  entretient 
la  flippuration  par  le  mûvcJfll'un  Ht 
de  cotim  ou  de  foye  qu’on  y palfe. 
Lat.  Hfjlicula  «■cip/fii  /tnticnlo  iff- 
ferta. 

SEDE  , f.  f.  Si^o.  Ce  mot  pris 
dans  fou  acception  rigoureufe,  Cgni- 
üc  la  meme  chofe  que  SiÜa.  Il  fe 
prend  pour  toute  forte  de  JurifJi- 
âiun  Ecclcfiafiique , & pour  le  lieti 
où  cite  s'exerce)  éè  par  aiitouumafc 
pour  le  Saint  Siège.  Lat.  Sedet^ 
Sede  plena.  C’eft  le  Siège  qu’oc- 
cupe aducilcment  un  Evêque , un 
Archevêque,  un  Pape. 

Sede  vacante.  Siège  vaquant; 
('cil  lvtf)uc  le  FccUt  cil  mou,  & 


SED 

qu*il  n'y  a petfonne  qui  occupe  (à 
place- 

^^EDEXTAHÎO,  sia  , adj,  «. 
f.  Sédentaire , fe  dit  d’un  emploi , 
d'un  genre  de  vie  qui  exige  qu'on 
foit  alÛs.^  Lat.  Sedentaritti , a , unt. 

SEDEKA,  /.  f,  La  féconde  étou- 
pe que  l'on  tire  du  lin  après  r.ivoir 
l'cranec.  II  fe  dit  auffi  de  la  toile 
qui  en  ctf  faite.  Lnt  /i»i  Jiupa 
tiüvr.  Suttiiior  tela  iinta, 

SEDESO , nA  , m.  f.  So- 
yeux, ciifc  , qui  efi  doux  comme  de 
la  foye.  Lat.  Saico  JvniUs^ 

SEDEno,  qui  a des  foyes.  Lat. 
Setofus^i  <1,  uitt. 

SEDKRIA , f,  f,  Soyerîe,  toute 
forte  de  marchandife  de  foye*  Lat. 
Senctc  ftjlei , vel  UU. 

SfeDEBIA,  fe  prend  atifTi  pour  un 
endroit  où  l’on  vend  de  la  foye.  Lat. 
i'rriofriif 

i SEDEKO  , f.  m.  Ouvrier,  Mar- 
! chaud  en  foye.  Lat.  Srricariut. 

SEDlClON,  /,  f.  Sédition,  émo- 
tion populaire  , révolte  contre  l’an- 
toritc  du  Prince,  ou  du  Magiftrat. 
Lat.  S*dith,  nh. 

Sedicion.  Sédition,  fe  dit  par 
extenfion  du  combat  des  pallions. 
Lat.  Srditfo  , nit. 

SEDIClüSAMENTE,  oJt'.  Sédi- 
tieufement , d'une  manière  fèditieu- 
fe.  Lat.  SfdJtioiè. 

SEDICIüSO,  SA,  aif.  m.  /. 
•Séditieux  , eufe,  qui  émeut  le  peu- 
ple contre  l’autorité  légitime,  qui 
caufe  du  trouble  ; perturbateur  du  re- 
pos public.  Lat  Seditio/utf  a,  tem. 

Seoicioso,  fe  dit  par  extenfion 
d'un  homme  inquiet , brouillon.  Lat. 
Srdithfus. 

SEDIE>rrO,  TA,  aij.  tfi  £/* y* 
Altéré,  éc»  qui  a foif  Let.  Sitibiui- 

diiS , a , IrW. 

Sediento.  Altéré,  fe  dit  par 
extenfion  des  champs  qui  ont  bcloin 
d'être  arrofés.  Lat.  Aridus,  a,  «m. 

Seoiento.  Altéré,  fe  dit  figu- 
rément  d’un  homme  qui  défire  ar- 
demment une  chofe  , qui  futtpirc 
après  elle.  Lat.  Sitiens.  Avidus,  a, 
unt. 

SEDUCCION , //.  SédncHon,  l’ac- 
tion de  tromper  , de  feJuirc.  Lit. 
&duciiûy  niu 

SEDLXIR  , V.  a.  Séduire,  cor- 
rompre , ahufer , tromper  quelqu'un , 
lui  perfuader  de  (aire  le  mal,  ou  lui 
mettre  dans  l'clprit  quelque  mauvai- 
fc  doftrinc.  I-at.  Seducere. 

SEOUCIDO,  OA,  part,  pjjf,  du 
verbe  Seâuiir.  Séduit,  te.  Lat.  i'f- 
duAni  • a , um. 

SEDUCTüR  , /.  in.  Sédiiâeur  , 
corrupteur , qui  trompe , qui  féJiiit. 
Lat.  Sedk^ier  , if, 

SEGABLE,  adj.  d'une  term.  Qiii 
cft  en  état  d'etre  fauché  ou  moiffon- 
M»  Lat  Sicubilis  f e. 
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SEGADERA  , /./.  Faucille,  in- 
firmnent  avec  lequel  on  moiiloime, 
on  coupc  le  bled.  Lat.  Alejforh  Jalx^ 
cis. 

SEG.'IDERO  , RA , adj.  m,  ^ f. 
Qui  cil  en  état  d'etre  fauché,  moif- 
fonné:  comme,  'Fripio fe^aden ^ Ce* 
hada  fegadera.  V^oycï  Segahie. 

SEG.ADOR , /.  m.  Faucheur , moif- 
fonneur.  !,at.  Jlejàr , #/. 

SEGAR  , v.a.  Faucher,  moinbn- 
ncr,  couper  l'herbe  des  prés,  iei 
blcdî  &c,  Lnt.  Mettre. 

Secab  , ii^nifie  auffi.  Couper  de 
quelque  manière  que  ce  foit,  furtout 
ce  qui  domine  : comme  , i’rgâr  U 
cuheM^  el  custlo.  Lat.  Atuputare. 

SEGADO,  DA  , part.  pnjf'.  dti  Ver- 
be Fauché , ée,  moilfonné,  ce. 
Lat  MeiJus , n , um, 

SEG.^ZOK,  /, /.  Fauchage,  fc- 
naifon,  moifTon,  ou  le  temps  de  la 
moiflhii.  Lnt  , ij. 

SEGLAR,  d’une  term.  Sccu* 
lier,  tout  ce  qui  ell  temporel,  mon- 
dain. I^t.  S»eçulariff  r. 

Skclar.  Séculier,  Cgnific  aufii 
Laioue.  11  c(l  oppofé  à Régulier,  & 
Eccléfiafiique.  Lat  Sacnhntf. 

SEGMENTü  , f,  M.  Segment, 
morceau , pordon  qu'on  a retranchée 
de  quelque  chofe.  Ceil  im  terme 
dogmatique.  Lat.  Seztttfntwn  , i. 

SEGONDAME.'^TO,/.».  le  mê- 
me que  Verfecucian.  Ce  mot  a vieilli.  ■ 
SEGREGACION,  /.  /.  Ségréga- 
tion. Terme  dogmatique.  Aélion  par 
laquelle  on  mc*t  à p.nrt,  on  fcparc 
une  chofe.  Lat. 

SEGKEGAR,  v,  «.  Ségréger,  fé- 
parcT,  meitre  à part  Lat. 

SEGREGADO,  da^  peurt.pajl  dn 
verbe  Segy^ar.  Segrége , ée , fépa- 
ré,  ée,  mis,  ife  à paît.  Lat  iVgrr- 
gatus  , a , $im. 

SEGRI , f,  tu.  Efpccc  de  taffetas 
double,  ouvré  comme  l’étoffe  appel- 
léc  S.tya  de  la  Reina. 

SEGUIDA  ^ f,  f.  Suite,  l'aâioa 
de  fujvre , de  fe  pourfuivre,  de  fe 
fuivre.  Lat.  SeHatio.  rerfeeutie» 
fequutio. 

De  ftguida.  Façon  adr.  De  fuite , 
fans  ceffe,  cuntinucilcmcnt,  fans  in- 
terruption. Lat  CtmlUu^. 

SEGUIDILLA  ^ f.  f.  Sorte  de  Poè- 
fie  Efpagnole,  ainfi  nppcllée  de  l'aip 
fur  lequel  on  la  chante,  qui  vfi  fui- 
vi  & fort  iiumé.  On  s'en  fert  pour 
le  genre  badin  & làtyrique.  l^t  CVw- 
p<i}itio  neetrica. 

Segvidillas.  On  appelle  ainfi 
en  ftile  familier  la  diarrhée  ou  coun 
de  ventre.  Lat.  l^tntrif 

ti. 

SEGUIDILLERA , / /.  Celle  q.i( 
aime  à chanter  & à danfer  des  Se» 
guiditlas, 

SEGUIDOR  • f.  m.  Celui  qui  fuît 
Seâatcur.  Lat  SeAa$or.  Infe^ator. 

Ttt  3 S£. 
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Seguidor.  R^glet,  ou  r^j-lcuf. 
On  n)>petlc  ainPi  par  cxtcnHon  une 
feuille  de  papier  réglée  avec  de  l’en- 
cre , qu'on  met  entre  deux  feuilles 
de  papier  pour  apprendre  aux  citfans 
à écrire  droit.  I.at.  ÎÀntarum  norma, 
SElîUlMIENTO  , / »w.  Suite  , 
pourfuitc  , raétion  de  fiiivre , de 
pourfuivre.  Il  eft  ordinairement  pré- 
cédé Je  la  particule  En } ainll  l'on 
dit  : Ir  m fcguimietito  it  cofa  f 

Aller  à la  pourfuite  de  quelque  cho- 
fc,  pour  tâcher  de  loütcnir.  Lat. 
ÂJcèiiUio.  In/ecuiîo. 

SEGUIR , V.  a.  Suivre  , aller 
jprè^ , aller  fur  les  pas , fur  h rou- 
te de  quelqu'un.  Lat.  Stqut.  /njt/ftii. 

Secvir.  Suivre  f fedit  aulH  pour 
Pourfuivre.  Lat.  Perfc<jui.  In/rcl.tri. 
Seguir.  Suivre  » coiitimicr  ce 

Îu’on  a commencé.  Lat.  Prefequi. 
'rscedere. 

Segvik.  Suivre  quelqu'un,  l'ac- 
Cetmpagner.  Lat.  CVm;/ar/.  In/cqui. 

Seguik.  Suivre,  fc  dit  aiilTt  des 
proFclTiuns  qu'on  embrafle,  des  fcicn- 
ces  auxquelles  on  s’attache.  Lat. 
qui.  Sc^iari.  Profittii. 

Segvjr.  Suivre  une  affaire,  fai- 
re ce  qu'il  faut  pour  qu'elle  rcuÜlf- 
fe.  Lat.  Perftqui. 

Seguir.  Suivre  le  fentinient  de 
quelqu'un,  l'adopter.  Lat. 

Seglir.  Suivre  , imiter  l'exem- 
ple de  quelqu'un.  Lat.  Sequi.  /mt- 
tari. 

Segl'IE.  Diriger  une  chofe  fui- 
vant  h route  & la  méthode  qui  lui 
convient , fans  s'écarter  de  fon  but. 
Lat.  Dirif^nt. 

Segvi&SE,  1*.  r.  S'ciifuîvrc  , être 
une  fuite  t une  conréqucnec  d'un  au- 
tre. Lit.  Sequi.  Stéfequi. 

Seguirse.  Naître,  procéder,  ve- 
nir, tirer  Ton  origine  d'un  autre. 
Lat.  Orhi.  Suh/equi. 

SEGiMBïiE.  Sefuivre,  fe  fucct- 
der  tour  â tour.  Lat.  Sukfequi.  /r- 
nire. 

Kefr.  Al  que  nuil  vive  , (I  tnieJ9 
le  T.C  méchant  vit  dans  des 

craintes  continuelles. 

SUiUltyrE,  fart.  aéJ.  du  verbe 
Se^ui\  Suivant,  tci  qui  fuit,  qui 
marche,  (|ui  vient  après.  Lat.  j'r- 
quent.  Si  hjcqiictts, 

SEGUiDO , DA  , part.  paf.  du 
verbe  Se^uir.  Suivi  , ic.  Lat.  Scq:at~ 
ttn,  I \\ila:ut , fl , utn. 

Sf'criDO,  iigniHe  aulü  Continu, 
fucccüif  , fans  imermifliuii  de  lieu 
ou  de  tvm«.  l^at.  Contiuuus^a^  wu. 

SLGt'loos.  Les  faifeurs  de  bas 
appellent  ainli  ta  diminution  des 
points  qu’ils  Font  pour  Fermer  le  pied. 
LaL  'i'cxturx  driTfi«r«/fl. 

SEGUN.  Prépofition  rélativc  & 
conditionnelle.  Suivant,  félon,  à 
proportion.  Lat.  Stcuniüin.  Preu:. 
Synn  y cama,  adv.  De  U même 


manière , le  même  état  que. 
Lat.  Preut.  Sicul. 

Ex.  Pc  vuslvo  lu  caxkt  fegmt  y co~ 
■mo  la  recihi.  Je  te  rends  la  ^étc 
dans  le  même  état  que  je  l'ai  reçue. 

SEGLNDAR,  v.  u.  le  m^mc  que 
AJegund^rr. 

Segukdar,  fignifie  anOÎ  Etre 
le  fécond,  l'uivre  immédiatement  le 
premier.  Lat.  Secunda  hco  tq^ere. 

SEGUKDADO , da  , p»irt,  pajf.  du 
verbe  Se^umiur.  Réitéré,  éc.  Lat. 
Itcralus.  Sfcundà  futilut  , a , um. 

SEGUNDARIAMENTE,  adv.  le 
même  que  Serutt.la'hmente. 

SEGUND.ARÏO,  bia,  le  même 
que  SreunJario, 

SEGÜNDILLA,  y:  /.  On  appelle 
ainfi  en  Rite  Rimilicr  l’eau  que  l'on 
met  rafraîchir  dans  la  ^iacc,'<]ui 
rcRe  après  que  la  première  eau  cfl 
fraîche.  Lat.  Secuadaria  a.jua  eûdem 
fiix>e  yj7gf/<rr7ii. 

Segundilla.  On  appelle  ainG 
dans  qilclqucs  Communautés  une  pe- 
tite cloche  qui  fert  à appcllcr  les 
Religieux.  Lit.  Cyinbalui»,  i. 

SHGUNDILLü,;:  m.  On  appelle 
ainG  dans  ccrtiiiics  Communautés 
Kcitgicufcs,  tmc  féconde  portion  de 
pain  , qu'on  fert  à table,  & qui  cil 
plus  petite  que  la  première.  Lat. 
Secundum  feradum. 

Segundiu.o,  en  termes  de  Mu- 
fiqtic,  eR  un  demi-ton  de  ceux  qu'on 
appelle  aceidenlcls.  Lnt.  Tonus  fe- 
aendsu  acciientaUs, 

SEGUNDO  , DA  , adj.  su.  ^ f. 
nuîHiral  ordinaL  Second  , de , deu- 
xième , qui  fuit  immédiatement  le 
premier.  Lat.  SecunJus , a , um. 

Segundo.  Seconde.  Terme  d'A- 
ihonnnûe  & de  Géométrie.  C'eft  I.i 
(oixnntiému  partie  d’une  minute,  foit 
en  la  diviGon  du  cercle , foit  en  la 
mcfiirc  du  tems.  Lat.  APsnutum  fe- 
cunàmn. 

Secundo:  le  même  que  /'urvr.i- 
Wt*.  11  cft  peu  iiûté  dans  cette  accep- 
tion. 

Segunda  J pris  fubflantivcmcnt, 
fignific  en  terme  de  Muftquc  une 
Seconde,  un  intervalle  qui  n'eR  que 
la  diiférencc  d'un  fon  à im  .autre 
fon  le  plus  proche,  en  montant  ou 
en  dcTccndant  Ent.  x. 

Skgcnda  intencion.  Voyez 
lutencio».  Oa  dit  ablolumcnt  Sef,un.U. 

SE;GUN'I)üN  , /.  W.  I.e  fécond 
cnlànt  de  h inaifon.  Il  fc  dit  dc*s 
autres  enfms  qui  viennent  apres  l'ai- 
ne, qu'on  appelle  .lulH  cadets.  Lat. 
^ain  miner. 

SEGUR  , /.  /.  Hache  , coignée. 
Lat.  d'a.'/r/5 , ù. 

Segl'R  , fe  prend  auRi  pour  Ihz. 

SeoUB.  Hache  entourée  de  fbif- 
ecatix  de  verges , qu'on  portait  devant 
les  Cmiruls  Komaius.  Lnt  .Keeitris. 

SEGCK.'\ù1E.nTE,  adv.  Sûrement, 
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d'une  manière  fùrc,  certaine  & aCa- 
rée.  Lat.  Tuti.  Certè. 

SLGURA.MlENTü,  / w.  le  mê- 
me que  Aryarid.!,/. 

SEGÜRANZ.A , / /.  le  même  que 
SeteitriAaJ.  C'cll  un  vieux  mot  qui 
cR  encore  en  ufage  dam  quelques 
ports  de  mer. 

SEGURAR,  f.  a.  le  meme  que 
AJef:urar.  Ce  dernier  cft  plus  ufité. 

SÈGURADO  , DA  , part,  p.ijf'.  du 
verbe  A^yxorfli*  : le  mime  que  Ajtsn- 
rada. 

SEGCREJA,//.  dim.  Petite  ha- 
chc , hachette.  Lat.  Secttricuia , /e. 

SEGUKÏDAD,  /.  f.  Sûreté,  cer- 
titude , aifurance  qu'on  a de  la  réuf- 
Gte  d'une  chofe,  & qu'on  cR  à l'a- 
bri de  tout  danger.  Lat.  Stcuritas. 
Certitudo. 

Seclbidad.  Sûreté  , caution 
qu'on  donne  en  faveur  de  quelqu'un, 
garantie.  Lat.  Fsdei  rirun'o,  nis. 

SEGÜRISSI.MAMENTE, 
pnL  Très  fiircment  , très  certaine- 
ment. Lat.  Tutifimi,  CertdFmè. 

SEfrURISSIMü , M A , adj.  m. 
fiipcri  Très  fur,  rc , très  certain, 
aine,  très  nlTuré,  éc.  Lat.  luiijB- 
mxis.  Çertijjlmm. 

SEGCRO  , RA  , aàf  m.  ^ f. 
Sim,  rc,  qui  cR  en  fureté,  à î'abrl 
de  quelque  rtfque  ou  danger  que  ce 
foit.  Lat.  tSlrrurfl;,  a,  um. 

SëGURO.  Sûr  , certain,  infailli- 
ble, ferme,  alVuré  , folidc.  Lat.  i'r- 
curui.  CVr//«.  Tutus.  Eirmus. 

Seguro  , comme  fubRantif,  fi- 
gnific  un  Sauf-conduit , un  p.'t(rcport. 
Lat.  Pides  ptshlica.  Ccmtneatùs  JJttc- 
rx. 

Secubo,  fe  prend  pour  Affuran- 
cc  en  fait  de  commerce.  Lat.  Siitif> 
diUio. 

A huen  fe^trra.  Façon  aJv.  Certai- 
nement, indubitablement.  Lat.  CVrrL 
ProettJ  duhh. 

En  f Castro.  Façon  adv.  En  fureté, 
dans  un  lieu  fur.  Lat.  Tuto, 

Sobre  ftiuro.  Façon  adv.  Hardi- 
ment , avec  aOurancc  * fans  rien 
craindre.  Lat.  Aud,tcicŸ.  Çonfidenter, 
S£iS,  /.  OT,  Six,  nombre  primi- 
tif , qui  contient  fix  imites.  Lac 
Sex. 

SEISES.  Sannes.  Terme  de  Trî- 
quctr.ic,  qui  ügiiiKé  Dtux  Rx  en 
dés.  Lat.  Sena  puncUi. 

Seisf.S.  On  appelle  ainfi  dans 
quelques  Cathédrales  les  cnGins  de 
Chsur  , parce  qu'iU  font  au  nombre 
de  fix.  Lnt.  Stm  VhoriAx, 

Seises.  On  a]  pelle  ainfi  dans 
quelques  endroits  les  Magiùrats  qu'on 
nomme  .lu  nombre  de  fix  pour  gou- 
verner & veiller  fur  la  Police.  Lat. 
Ptpuii  Der.eri.'nrs  Seni. 

SEÏSCiKNTOS,  TAS,  adj.  m. 
numé\aL  Six  cent.  Lat.  Scxcenti^ 
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SELECCION , f.  f.  Choix  , c!cc- 
tîon  , triage.  Lrt.  StUéÜo , Jiii, 
SEÏXCTü,  TA  , ^ f, 

Chniii,  ic  ; iris  k part  , trié  » ce. 
Lat.  Seleflut , a « uw. 

SELEMTES . f.  f.  Sélénîte.  Pier- 
re Je  Liiflc.  Pierre  qu'on  trouve  en- 
core k priTcnt  Jans  U Chine,  qui  a 
la  propriété  de  croître  o«  dccroitrc 
félon  que  h Lune  cft  vieille  ou  noti- 
Vélle.  Lat.  Sciniitei, 

SELEUCIDE.  f.  f.  Oifeau  extrê- 
mement riifé  qui  détruit  les  làutcrcl-  i 
les.  Lni.  SfUiicu , iàii,  \ 

SEI.LADOR , m.  Secteur,  celui  i 
qui  appofe  le  fceau.  Lat.  Okjigna^-  j 
ter  , iV.  I 

SELLADURA  , f.  f Scêlé  , l’ac-  ' 
tîon  d'appofer  , de  mettre  le  fceaii. 
Lat.  OhJt^fMtio , «/;.  1 

SELLAr  , V.  a,  Scèler , mettre  , 
appofer  le'  fceait.  La*.  Si^Uhre,  Signa- 
rt. 

Sella  R , fi^niSc  aufii  Emprein- 
dre , imprimer.  L.U.  Sîgnarc. 

Sellar  , fignific  encore  Finir , 
terminer,  concUirre.  Lat.  Coftcluderc. 

Sellar,  fignific  encore  Fermer. 
Lat.  OfcUidtre. 

Sellar  , fe  dit  fig^irément  dans 
la  même  .acception  en  chofes  fpiri- 
tuciies.  Lat. 

Sellar.  S'attacher  quelqu'un  par 
des  bienfiiits.  Lat.  Sigihfrr, 

Sillar  ios  iahiof.  Se  taire,  ne  dire 
mot , garder  le  filencc.  Lat.  Os  cf- 
frim/ye. 

SELLADO  , DA  , part.  paj'.  du 
verbe  Seliar.  Seèlc,  Lat.  JiVgi/arif/. 
Oh/ignatut^  ff,  utt!, 

SELLO , f.m.  Sceau , cachet  ,*  mor- 
ceau de  métal , gravé  & marqué  au 
coin  ♦ aux  armes  Jii  Prince , de  l'E- 
tat, &e.  dont  l'empreinte  fert  à ren- 
dre un  a<Ae  autentique.  L.it.  Sigii- 
lui». 

Selio.  Sceau,  fe  dit  auflTi  du  tems 
& du  lieu  où  l'on  fcclc.  Lut.  Danim 
uhi  lititrx  oi^^nantur. 

Sello.  Sceau , fc  dit  auHi  du 
plomb  , ou  de  la  cire  , & de  1 em- 
preinte qui  cR  attachée  â la  chofe 
icélée.  Lat.  ^agnattern.  StgiiU  iinfrcf- 
Jù. 

Sello.  Sceau  , Te  prend  figuré- 
ment  pttur  h dernière  main  qu’on 
donne  k un  oiivr.ige.  Lat.  Coronis  , 
iâii.  Jllamis  uitiosa, 

Sello  ilei  ejlowegv.  On  appelle  aînfi 
par  alliifioii  ce  qu'on  prend  pour  ni- 
der  à b digefiion.  Lat.  ShwuJji  JU 

Sclb  Je  SdloMcn.  Sceau  de  Salo- 
mon , plante.  Lat  Sahmonis  jlgil. 
biw. 

SELVA,/./.  Bois,  foret.  Lat. 

, te. 

SELVATICO,  CA,  aAj.  m.  ^ f. 
Pc  IWct  , qui  c neerne  les  bois } 
fituvage.  Lat  S^lvatUui^  a,  uw. 
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SEt.VATIQUEZ,/. /.  firoffiétetc,  1 
niRieité , défaut  de  politclïc.  Lat.  Ru- 
fiiritiU.  Instrbanitat, 

SELVOSO  , SA  , adi.  m.  Qui 
appartient  aux  bois , aux  forêts.  C’eft 
un  terme  poétique.  Lat.  iytmticus  , j 
(t  , w».  I 

SEM  ANA  , y!  f.  Semaine  , divi-  ' 
fion  du  tems  de  fept  jours  en  fept 
jours.  Lat.  /Irhdotiiuii»  , te. 

Semana.  Semaine , fc  prend  pour 
quelques  péfioïk’S  fepténaires,  foitdc 
mois  , d'années  ou  de  ficelés , com- 
me les  fcutaincs  de  Daniel.  L-  Ilcb- 
ihtnttda, 

Semana  Santa.  Semaine  iâin- 
te.  C'eft  b dernière  fcmaiiic  de  Ca- 
reine , depuis  le  Dimanche  des  Ra- 
meaux jufipi'à  celui  de  Pâques.  Lat 
UehJ.otnaih  maiar. 

Sr.MANA  Santa.  $cm.\jne Sainte. 
Cn  appelle  aiiifi  un  livre  , qui  con- 
tient les  Offices  qu'on  récite  durant 
b Semaine  filnte.  Lat.  nm- 

ioris  hebihmadts. 

H tuihre  de  très  fettunas.  Kxprefiion 
par  bqiicllc  on  fc  moque  d'un  hom- 
me qui  feint  de  n'avoir  pas  appétit, 
ou  qui  fe  plaint  de  l.a  mauvatfe  chè- 
re qu’on  lui  fait  L.  Oph:tga  jlt  faines. 

SEMANEUIA,//.  Emploi,  offi- 
ce de  Semainier.  Lat.  Htbdamadsvrii 
Mimus. 

Semaneria.  D.ms  le  Confeil , 
c'cR  l'examen  qu'on  fait  des  dépêches 
éounées  de  cette  Salle , pour  voir  fi 
elles  font  conformes  aux  délibérations 
qu'on  y a prifes  ; ce  qui  fc  fait  par 
un  MiniRrc  qui  dxcrce  ect  emploi 
une  feniaine  durant  Lat  Uehdoma- 
darii  ScmUfùs  msmm. 

SKMAXERO  , / SK.  Semainier  , 
la  perfomie  qui  exerce  un  emploi 
pendant  une  fcmainc  , au  bout  de 
laquelle  il  cfl  rempbeé  par  un  autre. 
Lat  llshïlomaiuriut , //. 

SEJVIAXIÜ , f.  nt.  Nom  odieux  que 
les  Payons  duivioient  aux  Chrétiens , 
parce  qu’ils  aimoient  mieux  fc  bif- 
l.ir  brûler,  atuchés  à b moitié  d'un 
axe  d'un  chariot,  que  d'embrafl'er  le 
Fa;^nifinc.  lait  Stmaxius, 

SEMBLANTE ,7^/.  Phyfionomie, 
air , miae , afped.  Lit  UulXsu.  Af 

pteius. 

Semblante  , fc  prend  aufTi  pour 
le  Vifage,  b face.  Lat  Vultus.  l'a- 

CSC], 

SemblantI:,  comme  adjeclif, 
le  même  que  Semejante,  Ce  mot  a 
vieilli. 

Semblante,  fignrément  fc  prend 
pourledéhors,  l'apparence  extérieu- 
re des  chofes , fur  laquelle  nous  por. 
tons  notre  jugement  Lat.  Afptdus. 
hacieu 

SKMBLAR,  f.  fl.  RciTcnibler,  être 
icmbbble.  Ce  mot  a vieilli.  Lit.  Si- 

\Kilci»  f|’e. 

SliAUiKADIO , DIA , aJj.  m.  iff 
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Propre , cn  état  d’étre  cnfcmcncc.  L. 
Stitixms  ngf!'. 

SEMBRADOR , f.  sn.  Semeur , qui 
féme.  l.at.  Seminotor.  Sator. 

SEMBRADUKA , / /.  L'aéfion  de 
femer.  On  fe  fert  de  ce  mot  pour 
diftingucr  les  terres  lalmiirahtcs  des 
piqnis  DU  des  montagnes.  Lat.  Satio. 
Sesmntis , ts. 

SE.MBRAR , V.  a.  Semer  , mettre 
b femencc  en  terre  puiir  la  faire 
multiplier.  Lat.  Serert.  • 

Sembrar.  Semer,  fignific  quel- 
quefois fimplcmcnt  Répandre , jetter 
; qa  & là.  Lat  Spargne. 

> Semrras,  figniHeauffi,  Caufer, 

I occ.ifionner , donner  lieu  , être  cau- 
fe.  Lat  Sewinare.  Spavgcre.  11  fc  prend 
touioiirs  cn  manvaife  part 

Semerar  , fignific  encore  Placer 
une  chofe  fans  ordre  & confufémcnt, 
pour  en  parer  une  autre.  Lat.  Spar- 
Jim  coÜocare. 

Semriar.  Semer  , fignific  auffi 
Publier  , divulguer.  Lat  Spaxgere, 
Dijeniiu.ire. 

Sembrar,  figiirément fignifie Fai- 
re quelque  chofe  dont  il  doit  nous 
revenir  du  profit.  L.  Semiaarc.  Serert, 

Semirar  de  fai.  Semer  de  Ici  î c'clk 
un  chitiment  qu’on  inflige  k ceux 

?[Ui  ont  trempé  dans  quc^uc  trahi- 
un  contre  leur  Souverain  : On  rafe 
leurs  maifons  jttrqu'aux  foiidemens  , 
on  dégraile  leurs  champs  , R:  on  y 
féme  du  fel.  Lat.  Sale  cotfpergrre. 
Sembrar  en  U arena.  Semer  fur  le 
I fable.  Donner  des  infiruélions  à des 
I gens  qui  n'en  piufitcnt  point.  Lat.  In 
arena  fexninare. 

Sembrar  en  malx  tieruu  Semer  cn 
terre  ingrate,  faire  du  bien  il  des  in- 
grats , qui  rendent  le  mol  pour  le 
bien.  Lat.  In  fieriii  ap-o  femiiurc. 

Coma  feinbraAts  cegereis.  Vous  fe- 
rez récompenfés  à proportion  de  vos 
mérites.  Lit  Vt  femtntem  fteeru^  ita 
tif  mrtes.  • 

bien  frnihra , bien  erge.  Pour 
obtenir  un  emploi  , une  grâce  , il 
faut  faire  fa  cour  k ceux  qui  peu- 
vent la  procurer.  Lat.  Sf.ncnti  jy- 
/pondent  fegetts> 

Refa.  Betafîe  tus  hijas  gaîanas , ea- 
hrierot\fc  de  hitrba  tus  yr»wêr«i<i/.  Ce 
proverbe  condamne  b Folie  de  ceux 
qui  pour  fatisfaire  le  luxe  de  leurs 
femmes  & de  leurs  filles , dipcn- 
fent  cn  fiipcrftuités  un  argent  qu'ils 
pourroient  employer  à faire  valoir 
leurs  bic.'ts. 

SEMBRADO  , da,  poiY.  paf.  da 
verbe  S.'mhrar.  Seme  , ée.  Lat  T.i- 
tui.  SaswiatuSf  n,  nm. 

Sembradû  , fuhjl.  Champ  enfe- 
mencc.  On  dit  dans  quetqius  endroits 
Lat.  Jwrrf,  er*nn. 

SEMKJA , / f.  le  même  que  Se- 
Mi  fanzay  mais  mo»n\  ufitc.  Ou  dît  > 
Nq  et  tiiû  J ai  fit  femeja^ 

SE- 
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Semeia  , Cgnifie  aufG  Signal , fi- 
gnc  I indice.  L.tt.  Indiciwn.  Ncta.  Su 

gitUftt. 

Refr.  Hijn  f «I  MaU  feas , ni  ha. 
l'ai  ks  fements.  Ce  proverbe  figiiific 
qu'il  ne  fuffît  pas  de  ne  pas  Bire  du 
mal  , mais  qu’il  faut  encore  éviter 
tout  ce  qui  peut  caufer  le  moindre 
fcandalc. 

S£MEJABLE  , adj.  d'uni  term. 
Coq^arablc , qui  peut  être  comparé 
avec  une  autre  chufe.  Lat  J^uad 
milari  fettj}.  Caintarahilis. 

Semejarle  : le  mémo  que  Song- 
eante y qui  eft  comme  on  dit  aujour. 
d'hui. 

SEMEJANTE  * adj.  d'um  term. 
Semblable,  pareil,  de  meme  natu- 
re,  de  même  qualité.  Lat.  Similis* 
I\rr. 

SEMEJANTEMEN'TE,  adv.  Sem- 
blabicmcot  . d'une  manière  fembU. 
bic  , pareillement.  Lat.  SimiUtgr, 

SEMEJANZA  . / /.  RcïlèmbUn- 
cc  , égalité  , rapport  , conformité. 
Lat.  Shniiitudo. 

SE.MEJAR  , r.  w.  Rcflcmblcr  , 
avoir  les  mêmes  traits,  la  mime  H- 
cure  ♦ la  mrme  apparence  à nos  fens , 
les  Fraper  de  meme  manière.  Lat.  4A 
jUmilare. 

SEMEN,/i«.  Semence,  matière 
dirpol'éc  par  la  nature  pour  multi- 
plier  les  cfpcccs  , pour  engendrer 
îbn  femblable.  Lat.  Srmm  , inis. 

SEMENCERA  , f.f.  le  meme  que 
Setnentera. 

SEAIENTAL  , tCune  term. 
Qui  appartient  aux  femailles.  Lat. 
Scmentitius.  Sittivsu , a , um, 

SEA\ENTAR  , v.  a.  Semer,  en- 
fcmenccr  , jetter  la  fcmence  dans  les 
terres.  Lat.  Serere.  Stmsnare. 

SEMENTERA,  /. /.  Semailles, 
ration  de  femer  ; & aiilTi  le  tems 

firopre  pour  femer  ,*  aufli . bien  que 
e icrrcin  cnfctncncc.  Lat.  Sementis. 
Sath.  SrrtJtii  tempus.  Sata. 

Sementeea.  Scmailict  , Ce  dit 
figurément  en  chofes  morales  Si  fpi- 
ritucllcs.  I.at.  Semtn  , inis. 

SE.VIEXTERO  , / m.  Semoir,  fac 
où  l'on  met  le  grain  qu'on  féme.  L. 
SiUoriuw.  Saccus  fttneutiftr . 

SE.MENTINO,  na  , adj.  m.  ^ /. 
Qui  concerne  les  femailles.  Il  fc  dit 
•auin  d’une  forte  de  poire  qui  meurit 
dans  1c  tems  des  femailles.  Lat.  «SV> 
snentinui , et , utn. 

SEiHESTRE,  adj.  d’une  term.  Qui 
dure  fix  mois.  Lat.  Semejiris , e. 

Semestre  , fub/l.  Semclîre,  ef- 
pacc  de  iix  mois  , une  demi. année. 
Lat.  Semffiiinm. 

SEMI.  Mot  purement  Latin , qui 
fignific  demi.  I at.  Srmi. 

SEMIBRKV'^E.  Semibrcx'c.  Terme 
de  Mnüque.  C'eft  une  note  blanche 
figurée  en  quarré , fa.is  queue , qui 
vaut  une  mefurc.  Lac.  Semtbrevis. 
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SEMICABRON  , f.  m.  le  mime 
que  Semicupro. 

SE.MICAPRO  « /.  rn.  .Moitié  chè- 
vre ou  bouc  & moitié  homme.  Epi- 
ihête  que  les  Payens  donnoient  à 
quelques-uns  de  leurs  faux  Dieux  , 
qu'ih  cruyoient  habiter  dans  les  fo- 
rets.  Lat.  Srmicuper , ri. 

SE.MiClRCULÔ,  /.  m.  Demi -cer- 
cle. Lat.  Se  nicircuiuf , t. 

SEMICÜRCHEA , /. /.  Demi  - cro- 
cbc.  Terme  de  Mufique.  Lat.  Semi- 
/nia. 

SEMICRO.MATICO,  CA,  adj.m. 

f.  Genre  de  Alufique  compofe  de 
diatonique  & de  chromatique.  Lat 
Semh'hrosnnticsa  , a , um. 

SEAIIDEO  , /.  m.  le  m'me  que 
Semi-Dias.  Ccft  uti  terme  poétique. 
Lat.  Stmiâeus. 

SEA»DiA.METRO,  /.  w.  Demi- ! 
diamètre,  ou  rayon  d'im  cercle.  Lat  | 
Scmid'u\tn:ter  y tri,  i 

SEAUDiAPASÜX,/ w.  Terme  de 
Mnfiquc.  Octave  diminuée  d'un  fé- 
mi -ton  mineur,  ou  de  quatre  Corn- 
ma.  Lat.  Semidiaf^fftH. 

SEAIIDIAPENTE  , /.  m.  Terme 
de  Mufique.  Quinte  diminuée,  ou 
fauU'c  quinte.  Lat.  SimUiapenie. 

SE.MIDIATESARON , f.  m.  Ter- 
me de  Muüqtic.  Quarte  diminuée  , 
BufTe  quarte.  Lat.  Semiàiate^\trMn. 

SEMIDIFUNTO,  TA  , aij,sn,êjf. 
Demi -mort.  Lat.  Semiusortiuu  , u , 
uns, 

SEMIDIOS  , f.  sn.  Demi- Dieu  , 
chez  les  Payens  ,^c’étoit  un  être  qu’ils 
Cfoyoient  participer  de  la  nature  di- 
vine & humaine.  Ils  appelloient 
aufli  Demi -Dieux  les  Héros,  les 
hommes  illuflrcs  & extraordtiuires. 
Lat.  Senndtus , i. 

SE.MIDITONü  . / m.  Terme  de 
Mufique.  Tierce  mineure.  Lat.  Se- 
miâitoniam , ii. 

SEMIDOBLE  , adj,  Srmidottble. 
Terme  de  Bréviaire  , qui  fc  dit  de 
rOffice  & des  Fêtes  qui  fc  célèbrent 
avec  moins  de  foiemnité  que  les  dou- 
bles , mais  plus  grande  que  les  üm- 
plcs.  Lat.  dV'Wî.fwp/i'Y. 

SEMlDüRMIDO  , d.a  , «d/.  w. 

f.  Moitié  cnilormi  , ic.  L.at.  Se- 
mifoùitus  , <1 , um. 

' SE.MIDR.AGOK,/.  w.  Moitié hnm- 
me  éc  moitié  dragon.  Lat.  Sentidra- 
C9 , nis, 

SEMIGOLA  , f.  f.  Demi -gorge  , 
en  termes  de  Fortification , cit  une 
ligne  qui  va  du  Ranc  ou  de  l'angle 
de  la  courtine  au  centre  du  baRion. 
Lat.  PrepuzK!settü  fuucis  dimidh  linca, 

SEMIHOAIBRE , /.  m.  Demi-hom- 
me. Lat.  Sonihanm. 

SE.MIl.LA , Semence,  matiè- 
re difporèç  par  la  nature  pour  mul- 
tiplier les  cipêccs , pour  engendrer 
fort  femblable.  On  appelle  communé- 
ment amü  les  petites  graines  que  les 
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plantes  produifent , & qui  étant  mi« 
fes  en  terre  iérvcnt  à en  reproduire 
d'autres  de  la  même  efpêcc.  Lat.  Se~ 
sntn , inis. 

Sëmilla.  Setncupc  , fe  dit  figu« 
l émcnt  en  morale  de  toute  chofe  qui 
en  produit  pluficurs  autres  de  même 
efpéce  , du  principe  des  bonnes  ou 
des  mauvnifes  actions.  Lat  Semen. 

SE.Mtl.LAS.  Les  laboureurs  com- 
prennent fous  ce  nom  toutes  fortes 
de  grains  , d l'exception  du  blé  & 
de  l'orge.  Lac.  Stminti.  S<tta. 

Semillas,  fe  prend  pour  la  quan- 
tité de  grain  qu'on  féme.  Lat.  Sè- 
me nti  s , is. 

SEMILÜNIO,  f.  SH.  La  moitié  du 
nombre  des  jours  dans  Icfquels  U 
Lune  Bit  fon  cours.  Lat  SemiUt- 

nium. 

SEMINAL,  adj.  d'une  term.  Sémi- 
nal, fpermatique  , qui  appartient  h 

l. 1  fcmence.  Lat.  SeminaUs , r. 

SE.MINARIO,  m.  Pépinière. 

f.«tt.  Stminarisvn  y U. 

Seminario.  Séminaire  , lieu  où 
l’on  inllruit  les  jeunes  Ecdcfialti- 
|iics  des  devoirs  de  leur  état.  Il  fc 
dit  par  extenfion  des  lieux  où  l’on 
apprend  à vivre,  à bien  remplir  fa 
profefîion.  11  fc  prend  auffi  pour  un 
Collège , où  l’on  enfeigne  les  Hu- 

m. iniiés  & les  autres  Sciences.  Lat. 
Seininarsum. 

Seminario.  Pepiniére;  en  mo- 
rale, Source,  origine.  Lat.  Sanina- 
rium. 

SEMINARISTA  y f.  m.  Semina- 
rifke,  celui  qui  vit  dans  un  Séminai- 
re , dans  un  Collège.  Lat.  Semimirii 
CitncQUezn* 

SKMINIM  A . / / Terme  de  Mu. 
fique.  Semi- minime.  Note  qui  ne 
vaut  que  la  moitié  d’ime  minime, 
ou  d’une  blanche  d qnene.  CVR  ce 
qii'on  nomme  en  Franco»  une  Noi- 
re. Lat.  Semimiaima  y 

Seminima,  fc  v*<'^rid  par  alla* 
lion  pour  Minutie,  bagatelle,  peti- 
te chofe  Si  de  peu  Je  cuoféqucnce. 
Lat-  arum. 

SEMIOCTAVA,/./  Compofition 
de  quatre  vers,  dont  le  premier  eft 
confonant  avec  le  troiûémc,  & le  fé- 
cond avec  le  quatrième.  Lat  Semù 
oilava. 

SE.MIPLEN.A  , adj.  fem.  Semi- 
preuve,  preuve  imparBite.  Lat  Fro» 
batio  /emipiena. 

SKMIPL'TRIDO  , da  , adj.  m. 
^ f.  Terme  peu  ufité.  Demi-pour- 
ri, ie.  Lat  Soniputudus  y a y um. 

SEMIR ACIONAL , adj.  dV»r  term. 
qui  le  dit  d'un  humme  grofiier,  Ru- 
pidc,  qui  tient  plus  de  h bête  que 
de  l'homme.  Lat  Srmùr.itict$ale  mû 
mal. 

SEAIIRECTO,  adj.  w.  qui  fe  dit 
d’un  ?nglc  qui  vaut  4v  degrés,  ou 
h moitié  d'un  droit  Lac.  SesnireHut. 

SEAUS, 
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SEMIS  ^ m.  le  mémo  qtic  Se- 
éti.  Il  fe  premi  communément  pour 
la  moitié  de  l'As  Romain  , & on 
l'emplovc  comme  fiibibntif. 

SEMÎTONO , yt  w.  Sémtton.  Ter- 
me de  Mulique.  La  moitié  d'un  ton. 
Lat.  Setnitotius , t. 

SEAUVIBRACION  , /.  /.  Terme 
de  Statique.  La  moitié  d'une  vibra- 
tion de  pendule.  Lat.  Semivibratia  ^ 
ms. 

SEMIVIVO  , VA , aé'.  w.  ef  / 
Q^iii  n'ell  vivant  qu'à  demi.  L.at.  Se- 
nivH’its , a , nm. 

SEMIVOCAL,  qAJ.  Demi-voyelle. 
CTcft  une  lettre  dont  la  prononcia- 
tion commence  par  une  voyelle,  & 

?;ui  quoiqu’elle  ne  Forme  point  une 
yllabc  arec  une  autre  conionne,  ne 
hifTe  pas  d'avoir  par  elle-même  un 
Ton  clair  & diltind.  Ces  lettres  Font 
K , L,  M , K,  R I S.  Lat.  Semiwca- 

iij. 

SEMFVULPA,  f.  f.  Animal  ter- 
rellre  qu’on  trouve  aux  Indes  dans 
la  Province  de  Panama.  Il  a un  £ic 
attaché  au  (Icrnum  , d’où  Fes  petits 
Furtent  pour  icttcr  , & où  ils  ren- 
trent après.  Il  efk  moitié  fmge  & 
moitié  renard.  Lat.  Semhntlfes, 
SEMüL.A  y f.  f.  Froment  blanc 
dépouillé  de  Fon  écorce.  Lat.  Sbni~ 
logo  y inis. 

Semola.  Semoule  , pâte  faite  avec 
de  la  plus  Hne  Farine  & de  l’eau,  & 
réduite  en  petits  grains.  Lat.  Simi- 
h , a. 

SEMonENTE,  fldy.  Qui  fe  meut 
de  foi-méme  comme  les  troupeaux. 
Lat  SenuTvens , fis. 

SEMPITERNO . NA  , aéj.  m,  £ÿ/. 
Eternel , elle  , fempiternel  , elle. 
Lat.  Scmititemas , a , uim. 

Senpiterna  , fttbil.  f.  Sempi- 
ternelle, Perpétuelle  : Etoft'c  de  lai- 
ne forte  & ferrée , dont  les  p.iitvrcs 
femmes  s'habillent  ïak.  Farmiu  few~ 
fiternus , dwubilis. 

SEN  , O StNA,  f.f.  Séné,  ar- 
brinVau  qui  croit  en  Ethiopie  fur  les 
bords  du  Kil.  Ses  fctiillcs  font  pur- 
ptives.  Lat.  Senna , <e. 

SEN.ADü,  f.  m.  Sénat  , AfTem- 
blée , Confcil  des  plus  notables  ha- 
bitans  d'une  République , qui  ont 
Mrt  au  Gouvernement.  Le  Sénat  de 
Rome  a été  le  plus  célèbre.  Lat.  Se- 
Motus , its. 

Senado.  Sénat,  fe  prend  par  ex- 
tenfion  pour  une  AfTcmblcc  de  gens 
rcipecbMcs.  Lat.  Sen^'.ius, 

Senado.  Sénat,  vil  atidl  le  lieu 
eù  les  Sénateurs  s'aircmblcnt  Lat. 
Sefuiiuty  ùs. 

SENADOR,/w.  Sénateur,  qui 
eR  membre  du  Sénat.  Lat.  Settattry 
is. 

SEN'ARIO,/  m.  Kombre  compo- 
se de  Ux  unités.  Lat.  Senorius. 
SEN.iiLio.  Terme  de  l’ocQe  Lati- 
Tom.  Il, 
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ne;  vers  compofé  de  Fix  pieds.  Lat 
Senarim  vrrfus. 

SENAS,y*  f,  Sanne,  ou  Sannesj 
on  dit  anflj  Sonnés.  Deux  üx  en  dés. 
Lat  Senit , entm, 

SEKATORIÜ  , EIA  , aàj.  m. 
Sénatorial , aie , qni  concerne  le  Sé- 
nat , ou  les  Sénateurs.  Lat.  Semtc- 
rius  y ff , tm. 

SEN'CIENTE.  Voyez  Smie. 

SEN'CILLAMENTE,  adv.  Sincé- 
rement,  d'une  manière  fmcèrc,  fran- 
che , ingénue.  Lat  Sinctri.  Catuli- 
di, 

SEXCILLEZ,  f.f.  Qualité  qui  fait 
que  les  chofes  font  minces  & ont 
peu  d'cpailTcur.  Lat  Simfdicitas, 

SK.vctLLEZ.  Simplicité  , can- 
deur, innocence  naturelle,  natveté, 
ingénuité.  Lat  Simftkitas. 
tos.  Ammi  c.mdor. 

Sencillf.Z.  Simplicité,  ftnptdi- 
té  • bétife  , foiblefle  d'efprit , défaut 
d’cx|>éricncc.  Lat  Fotuitas.  IJeàctuda. 

IfcNCILLISSlMO,  MA,  0*1^.  m. 
f.  fu^l.  Très  fimple,  très  fm- 
ccre,  très  naïf,  ivc.  Lat  Conâidijf- 
mus  y il  y um. 

SEXCILLO,  LLA,  adj.  m.  ^ f. 
Simple  , qui  cH  tins  compoficlon  & 
fans  mélange.  Lat.  Shifflex. 

SENCttLO.  Mince,  peu  ép.ais , 
qui  a )>cu  de  corps.  Lat  Simplex, 
Tentas.  £!ri//r,  e. 

SENCttl.O.  Simple,  franc,  fin- 
cère,  ingénu,  naif,  niais,  facile 
à tromper.  Lat.  Simplex.  Jngenuus. 
Candidut.  Cita  nedens. 

Sencillo.  Simple  , fe  dit  aiiili 
de  la  monnoye  dont  la  valeur  cil 
moindre  que  celle  d'imc  autre:  com- 
me , Dohhn  fenciUo  : Real  de  plota 
fencillo.  Lat  Jloncia  Jîmplex. 

SencillaS.  En  terme  d’Artille- 
rie  ) ce  font  des  pièces  qui  n'ont  que 
la  quantité  Tde  métal , & l'épaincnr 
qu'il  faut.  Lat  TormcvMn  bellicum 
Jimplex. 

SEXDA , /.  f.  Sentier , petit  che- 
min étroit  pratiqué  dans  les  terres 
pour  la  commodité  des  gens  de  pied. 
Lat.  ScmilUy  x.  Triwstsy  itif. 

Senda.  Sentier,  fe  dit  aulTi  fi- 
gurément,  & figniKe  Trace,  route, 
chemin  qui  conduit  à quelque  choie. 
Lat  Semita.  Fia. 

SENDERAR , 6 Senderear, 
V.  a.  Pratiquer,  ouvrir  des  fcniicrs 
au  travers  des  champs.  Lat  Tromi- 
tem  dstcere. 

Sende&ear,  Ggnific  auftî  Con- 
duire par  un  fentier.  Lat.  Fcrfemi- 
taiH  ducere. 

Senderear,  figurément  figuific 
Prendre  une  route  extraordinaire. 

I Lat.  Ter  Jernius  arduas  pergere. 

SEXDEREADO , DA,  part.  pajf. 
du  verbe  Setiderear.  Battu,  uc , fra- 
yé , ée.  Lat.  Semitis  tritui.  In  femi- 
tom  duiim. 
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SEîTDERO  , f.  m.  le  mime  que 
Snuiit. 

SEXDOS  , AS  , adi.  m.  If  f Un 
on  une,  chacun  en  particulier.  Lat 
Siugiili , tCy  a. 

SEXE,  / w.  le  même  que  l*icja. 
Ce  mot  cft  peu  ufité. 

SESECTUD,//.  ViciUene,  an- 
cienneté. Lot.  Sene^us  y utis.  Saiiumy 
ii. 

SEXESCAL,  / m.  le  même  que 

Jlnofd/^ma  WiTycr. 

Senescal.  Sénéchal,  Officier  de 
rohe  courte , lequel  en  quelques  Priv 
vinccs  cft  le  Chef  de  la  Xoblcfle , & 
qui  la  commande  quand  on  a con- 
voqué l’arriére  - ban.  Lat  Senefcaüus. 

Senescal  , fe  prend  auffi  pour 
le  Souverain  qui  eft  à la  tête  d'une 
République,  ou  d'un  Royaume. Lat 
Sentfcaüsif. 

SEXE8CALIA  , / f.  Dignité  , 
Charge  ou  emploi  de  Sénéchal.  Lat 
tSVnc^iïüii  Munus , dignitas. 

SENIL,  adf.  (tune  ierm.  Qui  ap- 
partient à la  vieiUefTe  ou  aux  vieü- 
i.ards.  Lat.  Senilts , e. 

Senil,  eff  auflî  imc  des  épithè- 
tes que  les  Aifrologues  ilonneot  au 
quatrième  quartier  du  thème  célelle. 
Voyez  NyeîNol. 

SEXITES.  Voyez  Selenites. 

SENO , / tn.  Sein  , partie  du  corps 
humain  où  font  les  mammelies.  Lat. 

SiftUi  y Ûf. 

Se  NO,  fe  prend  fou  vent  pour/?e- 
gato  y Giron.  Lat.  Sinus.  Gremium , 

a. 

Seno.  Sein,  fe  prend  aufli  pour 
le  Ventre  maternel.  Lat  Sinus. 

Seno  , fe  prend  figurément  pour 
la  Divinité  du  Père , dans  laquelle 
on  confidèrc  le  Fils  comme  enferme, 
& d’où  il  tire  fon  origine.  Lat.  Si- 
nus. 

Seno,  fîgurémcnt  fignific,  Aüle, 
refuge  , lieu  où  l'on  elf  en  fureté. 
Lat.  Sinsii. 

Seno  , fe  prend  auffi  pour  le 
Creux,  la  cavité,  rcfpacc  que  for- 
ment certaines  chofes  en  fe  mourant 
Lat.  Sinus. 

Seno.  Sein  , G^ifie  anGî  un 
creux  , une  capacité  qui  peut  con- 
tenir & enfermer  quelque  chofe.  L.at 
Sinus. 

Seno.  Sein  , fe  dit  quelqiicfuis 
en  ce  fciis  , d'une  ouverture  de  li 
terre  qui  reqoit  U mer  dans  fa  capa- 
cité. l^t.  Sinsis. 

Seno,  en  terme  de  Géographie , 
le  même  que  Golfo. 

Seno  , en  parlant  du  corps  hu- 
main , fc  prend  pour  les  parties  in- 
térieures contenantes.  Lat  Sinus. 

Seno.  Sinus  , fc  die  en  terme  de 
Chirurgie,  d’un  petit  Lie  qui  le  ^it 
à côté  d'une  plaie  ou  d'im  ulcère  , 
& où  il  s’ainaFTe  du  pus.  Lat  Si- 
nus. 

Vuu  Si:*vo, 
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Sr.!<70«  Te  dit  figurément  en  cho- 
(es  fpirititcUcs  & monles.  Lit  Sî‘ 
nuj.  Seno  lU  l abm  , Le  fein  de  l'amc. 

Seno,  Hgiirmcnt  Hgnifie  Di(Ü> 
muljtion,  rule , Fourberie,  artifice. 
Lat.  Smus. 

Sends.  On  appelle  ainfi  l'Enfer, 
le  Pur>ptoirc  & les  Limbes  , parce 
qu'ds  iunt  dans  les  cavités  ou  en* 
traillcs  de  la  terre.  I.at  Sùw, 

Seno  rtHo , 9 prîmero  dt  wt  orco , 

O an^uh.  Sinus  droit  d’un  arc,  on 
de  l'angic  dont  cet  arc  elt  la  mcfiire 
en  une  ligne  droite,  qui  étant  tirée 
de  l'extrémité  de  l'are  où  dt  ren- 
contre un  des  cotés,  vient  tomber 
perpendiculairement  fur  l'autre  cùté. 
Lat.  &mu  récita. 

St>to  fyuttdo  Je  wt  are».  Sinus  du 
complément  d'un  arc.  Lat  iVrmr  coo/* 
fkotenti , vei  /ecumUa. 

Senotod»  èt  tr.tüL  Sinus  total,  c'eft 
le  dcmi-iliamctrc  ou  le  rayon  du  ccr* 
Cle.  Lat  Sinus  ictitlis , \>el  radius. 

Seno  t'(r/o  , 0 Sagita.  Sinus  vcr> 
fé;  c'cfl  la  partie  du  diamètre  com* 
prtié  cotre  le  fimts  droit  & la  cir- 
conférence: On  rappelle  autrement 
U Flèche.  Lat.  Sinus  \’trfus. 

Venir  è ejlar  eon  lus  massoi  en  tl 
/eno.  Avoir  les  bras  crotfés.  Demeu- 
rer fans  rien  Faire.  Lat.  stlanta  ha- 
here  ftih  paüio, 

SENOGIL , /.  m.  le  même  que 
Cmri/t  & plus  ufité. 

SENSACIÜN  , /.  /.  Senfation. 
Terme  de  Philoiophic.  Action  des  | 
feus,  ou  plutôt  Mouvement  de  l'amc  ' 

?ui  cil  emue  par  rimprcfTion  que  I 
ont  les  objets  fur  les  organes  des 
fens.  Lat.  Senfutio , nis.  I 

» StNSIBILIDAD  , /.  f.  Scnfibili- 
te  , difpofition  des  fens  il  recevoir 
les  imprelfioiu  des  objets.  Lat.  •S'rn- 
Jihidtiii. 

Se.mszbilioad.  Scnftbilité.  Ce 
mot  pris  p)iilofi)phiqucment  e(F  la 
raifon,  la  Forme,  ou  quelque  chofe 
d'upprochant , qui  eonlîituc  le  feuft- 
blc,  & le  dillinguc  de  l'jnfcnüblc. 
Lat.  StnfihVùtas. 

SKNSIBILISSIMO,  wa,  adj.  n. 
k/  /•  Très  fenüUc.  Lat  Vak 

ài  tW  Jummè  JenJibiUt  , e. 

SENSIBLE,  adf.  à'tme  Urm.  Sen- 
fiblc , qui  Fait  impreifion  fur  les 
fens , qui  en  frape  les  organes.  Lac. 
ScnJti'His^  e. 

Sensible  , pris  philorophiqne- 
ment  , fc  prend  pour  ta  diifcrencc 
qui  confiituc  l'animal , & qui  le  dt* 
Itingue  des  plantes  , & des  autres 
mixtes  infciiiibles.  Lat  Senjihile. 

Sensible.  Senüblc,  tiguific  auflî 
Touchant,  douloureux  , qui  caufe 
de  la  peine.  Lat  Aloiejhit.  Orui-is. 

Sensible. Senfiblc,  délicat,  r..n- 
dic , ailé  à émouvuir.  Lat.  Al  Un. 
2’au'r.  FatiUs.  C’eft  un  Flirpaiiilmc. 
SL^SXLLEMLNTE,  aiv.  Seoû- 
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blcmcnt,  d'nnc  manièreTenriblc.  L. 
^n/ibilitcr. 

StNSlBLESfENfE.  Scnfiblcmcut , 
d’une  minière  doulourcufc  , lou- 
chante, affligeante.  Lat.  D^huer. 

SENSrnVO,  va,  aij.  m.  ^ f. 
Seniitif,  ive  ; qui  a des  organes  pro- 
pres à recevoir  les  imprclHons  des 
objets.  Lat  Srn/îtivus  9 0,  um.  Seu- 
tiens. 

Sensitivo,  fc  dît  aufll  de  tout 
ce  qui  appartient  aux  fem.  Lat  Sen.. 
Jibilif,  Sirrjutdit. 

SENSUAL,  ad/,  d^une  term.  Ce 
mot  au  propre  fignific  la  meme  cho- 
fe  que  iWi/rVriv  : mais  par  le  mot 
de  Senfucl  un  entend  communément 
un  homme  qui  efl  attaché  aux  plai- 
firs  des  fens.  L.  Volt4pti.arius , a,  mji. 

Sensual  , privativement  fignific. 
Luxurieux  , impudique.  Lat.  SettJuu. 
lis.  /tnpitJicuj , a , ut», 

SENSUALIDAD , /.  /.  Scnfualité, 
penchant,  attachement  aux  plaifus 
fciifncls  & corporels,  l^at  Vah^at. 

SENTAD.V  , -yi /I  le  même  que 
AJhttndu, 

SENTADILLAS.  Mot  qui  n’eft 
ufité  qu'en  manière  d'adverbe  , A 
Jentadilîas^  qui  exprime  la  manière 
dont  les  femmes  vont  à cheval,  les 
deux  jambes  du  meme  c6té.  Lat. 
iVe»  drtw/cari7  crtmhus  equitutio. 

SENTAR,  V.  a.  le  meme  que  4/- 
fettiar^  quoique  plus  conforme  à l’u- 
fage  ordinaire , fi  ce  n'eiF  dans  les 
acceptions  d'introduire  qiielQu'iio  au- 
près d'un  autre  & dans  fa  ^millari- 
té  , & dans  les  matières  de  Palais. 

Sentab,  en  termes  de  Tailleurs 
& de  couturières , Rabattre  les  cou- 
ture^. Lat.  Suturai  trquarç. 

Slntabse  , V.  r,  le  meme  que 
Ajentarfi. 

SiNTARSK  , en  termes  de  jeux 
de  cartes,  refier  fur  le  jeu,  en  par- 
lant de  la  poule.  L.  In  luAo  remanere. 

Sen  rAKSE , lignifie  aufU , Scpl.i- 
cer  d’une  certaine  faqon  ; & il  le 
joint  toujours  avec  un  nom  qui  la 
détermine:  comme,  SenUvrje  de  te- 
itUta , m cucUUm  , &c.  Lit.  Genua 
feefere.  Aj,Udtre  cUtnihus. 

Sentarse,  eu  fhle  badin,  Tom- 
ber fur  fon  derrière  , donner  du  eu 
en  terre.  Lat.  Kefupinari. 

Sentarse.  Prendre  ta  place, 
fiéger.  Lat.  accipire, 

Seutar  bien  una  co/a^  figiirément 
Cgnifie  qu’une  chofe  nous  plaît,  vit 
de  notre  goût.  I.at  Flartre.  Arnderr. 

Sentur  el  ordito , o Huer  cl  eredîto 
Jentado.  Etablir  fa  réputation , ou 
avoir  une  ri-putation  bien  établie. 
Lat.  Fidem  Jirmarti  fl'.hiiire. 

^imrar  el  fujo:  le  meme  que  Af- 
fenCar  tl  pii. 

Senlar  lu  cosnida  è beHJn.  Se  trou- 
ver bien  de  ce  qu’on  mange  , Iv  di- 
gérer comme  il  Faut.  L.  litni  uccipere. 


Senior  las  cefhtras.  Rabatre  les  coo* 
turcs  ,*  & au  figuré,  Battre  quel- 
qu'un, lui  donner  des  coups  de  b&- 
ton.  Lat.  Tumiere. 

Setttarfe  d Svl.  Sc  hàlct  au  SolciU 
Lat.  l'tfoUri. 

Sentarfe  en  h ctmchtjtm.  S'opiniâ- 
trer dans  fon  fcntîment,  ne  point  ea 
démordre,  f at.  Alordiàis  infiflere. 

So  dtxar  à algum  fetUor  et  Pii  eu 
d fudo.  Ne  dumicr  aucun  rcUthc- 
Lit.  AVe  pLustis  JiJlere  permitten.  Vd 
tni’iimum  ciii  negare, 

SEN’TADO,  DA,  paf.  dn 
verbe  Sentur.  AlBs  , ife.  Lat.  Sedens. 
/{i/tdms. 

Sentado.  RafTis,  paifibic,  tran- 
quille. C'efi  un  Hirpanifnic.  Lat.  //- 
ttims  quietus , vd  motttrtts. 

Ejlur  bien  fttsiada.  ExprcfTion  fi- 
gurée. Etre  bien  affermi  dans  l'em- 
ploi , dans  le  pofic  qu'on  occupe. 
Lat-  Finniter  fedem  tetiere. 

Ejlar  bien  fentado.  Terme  de  jeu 
de  cartes , Etre  du  côté  où  l'on  ga- 
gnc. 

Fidfo  /rrttodo.  Pouls  tranquille.  L. 
Pui/us  quictus. 

Refr.  El  hatnbre /entoilo  y ni  cotuz 
inuiida , ni  anttifon  curada.  Le  fens 
de  ce  proverbe  cft  que  U parciTc  & 
b faincantife  ne  mènent  i rien  de 
bon. 

SENTENCIA , / /.  Sentence , ju- 
gement rendu  par  un  Juge  fur  un 
différend.  Lat  Senteniiay 
I Sentencia.  Sentence,  décifkm 

i d'un  arbitre.  Lat.  Sententio. 

\ SentenCIA.  Sentiment  , avis 

. qu'au  donne,  ou  qu'uu  fuit.  Lat.  Jt^ 
dicium.  Sententio. 

I Sentencia.  Sentence  , parole 

' notable  & qui  porte  un  grand  fens. 

Apophtegme  , infiruâion  morale. 
Lat.  Sentettda.  Dicium.  F^luum. 

Sentenda  dijùtitsva.  Voyca  Dejûii- 
tivok 

Setttencsa  interheutoria.  V’oyez  In- 
terlûcutarh. 

Sentendu  pajaia  en  erfa  juz^ada. 
Vovez  Juzgur. 

btiir  fetUenetM  à asiate.  Dire  à 
quelqu'un  des  paroles  oHenfantes  & 
injurieufes.  Lat-  Convitiis  aliquera 
appetere. 

SENTENCIAR,  v.  a.  Sententier, 
donner  une  lenteDcc  contre  quel- 
qu’un. Lat.  Smirniiam  ferre. 

SentENCIab,  par  allufion,  Dé- 
cider en  Faveur  de  quelqu’un,  lui 
donner  gain  de  caulc.  Lac.  Sensen- 
tium  dure. 

StNrENClAB,  fignific  aufli  De- 
tamincr,  contlurrc,  réfoudre,  def- 
tincr  une  choie  à quelque  fin  parti- 
culière. I at.  SenUntU  difpontTt. 

SLNTE.NCIADÜ , da  , pmr.  f.f. 
du  verbe  SintencUir.  Sententiv,  iéc. 
Lat.  ài  ntensia  wukiatus  , vel  da;;o;.v 
tut.  Judi^utus  f a y um. 
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Tiljr  à jui^njo  y fcnfrticiaJa,  Etre 
obU'^c  à ouïr  la  Sentence  <{n’on  a 
reniiuc  contre  nous,  & a y acqiiier- 
Ccr.  Lat.  //  Jhtteutia  %>fi  itdicio  J}are. 

SKKTEN'CIARIO,  /.  m.  Recueil 
de  Semences  particulières  de  queU 
ques  Auteurs  fur  une  ou  phificurs 
matières.  Lat.  Scr.tentjarium  ^ ii. 

SENTENCION,  f.  tn.  au^m.  de 
S'fntencia.  Sentence  rigoureufe.  Lat. 
GriH>if  tfel  J'umma  fmitntia. 

SENTENCIOSO,  sa  , aâj.  m.  £?*/. 
Sententieux , eufe,  qui  contient  une 
fcnicnce , un  beau  fens.  Lat.  Stntsn- 
Hc/ht  , ts , um, 

SENTIBLE  , adj.  ^tme  trrm.  le 
même  que  SmJtbU.  Ce  mot  eft  peu 
vlité. 

SENTICAK,/  fn.  Lieu  plein  de 
ronces  & d épines.  \.zX.  Stntiettum , i. 
Ce  mot  cft  ulite  dans  rAiidaloufic. 

SEN’TIDO  ^ f.  TH,  Sens  , organe 
eorpoiel , fur  lequel  les  objets  exté- 
rieurs fhifant  dlvcrfes  imprcHions  , 
caufent  divers  mouvemens  dans  l'a- 
me  de  1 animal.  Lat.  Sf^fui , ù$. 

Sentido.  Sens , fignifie  l'Appe- 
tit  concupifeiblc  , la  cupidité  , la 
reiiftialitc.  Lat.  Stn/us. 

Sf.ntido.  Sens,  fignific  auflî  le 
Jugement,  la  rai  ton  , le  bon  fens. 
Lat.  Aient.  Animut.  i'cnctfhit, 
Sentiou.  Sens,  fignilic  encore 
l'opinion  particulière  d'uiic  perfunne, 
fon  femimeut , fa  penfée  ; ce  qu'il 
croit  qu'une  chofe  veut  dire.  Lat. 
Aient.  Ofinh, 

Sentido.  Sens  , fe  dit  aufTi  de 
la  OgnificAtiun  parfaite  d'une  propo- 
Ctiuii , ou  d'un  pafTige  ; & dans  cet- 
te acception  l’on  dit  ; £iîa 
no  tient  fttttido^  Cette  propofition  n‘a 
auain  fens.  Lat.  Stt^fus. 

Sentido.  Sens  , fc  dit  de  la  fi- 
gnification  des  mots  , des  termes  $ 
& l’on  dit  qu'un  mot  a diiferens  fens , 
ou  differentes  acceptions.  Lat.  Sen- 
fut. 

Sentido.  Sens , fe  dit  aulTi  des 
differentes  interprétations  qu’on  peut 
donner  i une  prupoütlon , à un  paf- 
£»gc.  I at.  Seit/iit.  I 

SiNrioo,  en  terme  de  Peintu- 
re ^ de  Sculpture , fe  dit  des  rides 
caufées  par  la  vieilleflc  fur  le  viCigc. 
Lat.  4$i?r«/. 

Sen  riDO  COMMUN. Sens  commun. 
La  faculté  intérieure  qui  fuivant  U 
plupart  des  Fhilofophcs  a fon  üége 
dans  la  fubifancc  mcdiilUirc  du  cer- 
veau , dans  laquelle  s'impriment  les 
efpèces , & les  images  des  objets  qui 
ont  frapé  les  fens  extérieurs.  Un  l'ap. 
pelle  Autrement  Sentiment  intcriciir, 

& Xtnigiüativc.  Lat.  Stn/us  ccttimu- 
nis,  j 

Con  todot  fus  C1HCO  fentidos.  Avec  j 
tous  fes  cinq  fens.  Phralc  pour  ex- 
primer qu'uue  perfonne  a fait  une 
ebofe  avec  une  mûre  délibération  » 


& arec  toute  l’attention  qu'il  làlolt. 
Lat.’  Attento  tmimo. 

SEKTIMIENTÜ,/  m.  Sentiment, 
l'aôiun  de  fendr , de  percevoir  mi 
objet  par  les  fens.  Lat.  AVq/W  , àt. 
6ntùtî0, 

Sentimiento.  Sentiment,  fedit 
figuvément  en  chofes  fpiritucllcs  des 
diverfes  vues  dont  l ame  coniiüérc  les 
ohofes  & qui  lui  en  font  concevoir 
(le  differentes  idées  ou  opinions.  Lat. 
Inierior  fettfatio , \tel  motus. 

Sentimiento.  Peine,  douleur, 
chagrin  , aHlit^ion.  Lat.  Dolar.  AIo- 
leJHa. 

Sp-NTImiento.  Rupture,  ouver- 
turc , crevalTe  qui  fe  fait  à un  bâti- 
ment, ou  à quelque  autre  chufe  qui 
menace  ruine.  Lat.  ii, 

Skntimil.sto.  ReficncimcDt,  fii- 
I jet  de  plainte  qu'on  a contre  quel- 
qu'un. Lat.  J^uerAt.  ^utrimenia. 

Sentimiento.  Sentiment,  avis, 
opinion  , penféc  , jugement.  Lat. 
Senttntia.  Q^inio. 

. .SENTINA,//  Scntinci  c’eft  le 
lieu  le  plus  bas  d'un  navire , où  s'af- 
fcmblc  l'eau  que  le  vaifTcau  reçoit. 
Lat.  Sentinn,  *r. 

Sentina  , fe  dit  auIH  par  exten- 
fion  d'un  endroit  infcéfc  , 61:  rempli 
d'>mm(;mliccs.  Lat.  Srntina. 

Senti  NA.  Sentinc  « fe  dit  hgu- 
rément  d’un  endroit  où  l'on  eommet 
toutes  fortes  d’abominations,  de  cri- 
mes,  de  débauches.  Lat.  S'etttîna. 

SENTIR  , V.  a.  Sentir , aperce- 
voir les  imprcfTions  des  objeû  par 
l'cntremife  des  fens.  Lat.  Sentire. 

Sentis.  , fc  prend  particuliére- 
ment pour  Otiir , entendre.  Lat.  Au- 
dire,  Auditu  ytreifert. 

Sentis.  Sentir,  fignifie  auflî  Souf- 
frir quelque  douleur  , quelque  in- 
commodité.* comme,  Sentir  iatnhye  ^ 
fed  y £5'r.  Souffrir  la  faim,  la  foif 
' &c.  Lat.  Ddere.  Stntirt,  Fati. 

Sentir.  Sentir,  être  fenfihic, 
être  touché,  ému.  l^t.  Dolcre.  Ægri 
ferre. 

Sentis,  fignific  aiifli , Juger, 
opiner  , former  un  jugement  Lat. 
Arhitrari.  Opinttri. 

Sentis,  fignific  encore  Propor- 
tionner fes  gettes  , fes  mouvemens 
aux  expreffinns  , aux  paroles.  Lat. 
Apti  f*f/  feiti  dicere. 

Sentis,  fe  prend  auflî  pour  Pré- 
voir , deviner , cbnjedurer  ce  qui 
doit  arriver.  Il  fe  dit  p.irticuliércmcnt 
des  animaux , qui  fentent  le  chan- 
gement du  tems , & qui  rannoiiccnt 
par  quelques  figues  extérieurs.  Lat 
Frét/ngire. 

Sentis  , fc  prend  fous'cnt  com- 
me lublhntif,  & lignifie,  Sentiment, 
avis , opinion.  Lat  Si-ntmtia.  Opinio. 

Se  N n USE , t*.  r.  Se  rcfleiitir  d’un 
affront  , d’une  injure  qu'oa  nous  a 
faite.  Lat  /are. 


Sentisse.  Se  fendre,  s'ouvrir, 
menacer  ruine.  Lat.  Labq/cerr.  Vi^ 
tiwn  faeere. 

Sentisse.  Avoir  quelque  reffen- 
timent  de  douleur  dans  quelque  par- 
tie du  corps.  Lat.  IkUre. 

Sentisse.  Se  fentir , fe  connot- 
tre  , fc  rcconnoitxc.  Lat.  ^ntire, 
KojJe. 

Sentisse,  fignific  auflî , Sefen- 
tir  obligé  à faire  telle  ou  telle  chofe. 
I.nt  IntfUipere.  Af^nofeere. 

Sentisse,  fe  dit  figurcment des 
chofes  inanimées  , auxquelles  on 
attribue  cette  paflîon  par  la  figure 
appcilcc  Profopopéc.  Lat.  Rrâclere. 

El  mnofe  jhite  dti  ptUejo.  Le  vi* 
fe  fent  du  bouc  où  il  a été  mis. 

Sentisse,  -ô  Eftur  fentide.  Se 
feter  , ou  être  Félé  » fe  dit  de  toutes 
les  chofes  fragiles , & par  cxtcniîon 
des  bàtimens  qui  menacent  ruine.  L. 
Rimat  agere.  Finâi. 

Sentir  de  mtitytt , é d par  de  mnerte. 
Sentir  au  vif,  être  fenfiblemcnt  affli- 
gé. Lat.  Summi  doiere. 

Sin  fentir.  Expr.  adv.  Sans  foin, 
fans  attention.  Lat.  Incurmi.  Im. 
prtidenier. 

Sin  fentirh  ta  tierra.  Phr.ife  ad- 
verbiale. Secrettement , en  cachette, 
fans  bruit , û la  fburdine.  L*it  Clatn. 
l'urtitn. 

SENCIENTE , part.  ail.  du  verbe 
.îentir.  Sentant,  qui  fent,  qui  a de 
U fenfation.  Lat.  Saaicns. 

SENTIDO  , DA  , pm-t.  pajf.  du 
verbe  Sentir.  Senti , ic.  Lat.  Setftt 
pereeplus  , a , ttm. 

Sentido  , fc  dit  fonvent  de  ce 
qui  renferme,  ou  exprime  un  fenti- 
ment.  Lat.  Flenus  doiere  y t'cl  ddorem 
expiitunt. 

Sentido.  Senfiblc,  délicat,  ten- 
dre. C'eft  un  birpaiiHinc.  Lat.  jQui 
fadli  cj'rnditar. 

Dar/e  por  fentido.  Témoigner  du 
reffentiment.  Lat.  J^ueri. 

SE^A  , f.  f.  Signe  , marque,  oti 
caraélère  vifiblc,  qui  dénote,  qui  fait 
connoitre  quelque  chofe  de  caché,  de 
fccret.  Lat.  Sif^mnn , r. 

Seha.  Signe,  gefle,  toute  marque 
dont  on  fc  (crt  pour  s’entendre  les 
uns  les  autres , & dont  on  cft  con. 
venu.  Lat  Sif^nuw. 

SEnA  , fignifie  auflî  un  Drapeau, 
un  étendart.  Lat-  l'txiUum. 

SEhA  , le  prend  Couvent  pour  Se- 

hitl, 

Seùa  , en  termes  de  guerre  , le 
Mot  du  guet  Lat.  Alilitaris  ttfira. 

Hacer  fenas.  Ufer  de  fignes  pour 
fc  faite  entendre  , ou  pour  apciler. 
Lat.  Signis  , tW  nuiUm  aiiqutd  cr- 
pücare , vei  utitjucm  vocare. 

Par  frisas.  Façon  ads’.  Par  figues, 
Lat.  Sutibtu. 

For  fckas.  Pour  preuve  de.  Lat 
Ob  masora  ar^nmcnHi. 

V U U a S£« 


Diûiîi-  J ^ ^ CïOOgU 


SE» 


SE» 


SE» 


PI 

SKsAt/ , r /•  Signal  , mar<|ne  ♦ 
ear.idèrc  particulier , Cgnc  que  cha- 
cim  fait  à fa  FantailW  pour  ilinin» 
gucr  une  ebofe  de  l'auire  , pour  la 
recomioitrc.  Lat.  Ma. 

Seiial,  lignifie  Borne  , limite.  L. 
ZJft:es.  IWitrinus. 

SLhAL.  Miirqiie,  fc  dît  de  tout  ce 
qu’on  employé  pour  fc  rapcller  une 
chofe  qu’on  craint  d'oublier.  Lat. 

gitum. 

Sfùal.  Marque , fe  dit  aufli  du 
figne  qui  nous  conduit  à la  conJiuif* 
fancc  de  quelque  chofe.  Lat.  Stgnititt. 

Seûal.  Signe,  marque,  indice, 
preuve.  Lat.  Argumentum. 

StnAL.  Signe,  fe  dit  en  MrdccU 
ne  des  Symptômes  qui  fout  cunnoU 
tre  la  nature , les  canfes  , la  duree 
d'une  maladie.  Lat  Signutn.  imiieitmt. 

Sëîial.  Marque,  trace,  veiligc. 
Lat  Sigrium. 

Sehal  , fignifie  aufli  une  Cicatri- 
ce. Lat.  Signwn. 

StnAL.  Image,  reprefentation  d’u- 
ne chofe.  Lat.  îpA'rVt  Imago.  Si- 
gttum. 

Seijal.  Signe  , prodige  , chofe 
extraorilinurc.  Lat.  Sigmm.  ferten- 

tMm. 

Seual  , fe  dit  pour  Arrhes.  Lat. 
^rrjbji'o , ttis, 

Seual.  Signal  qu'on  fe  donne  de 
quelque  maniéré  que  ce  foit  pour  le 
trouver  dans  un  endroit  determiuë. 
Lat.  Sigitum. 

Seual,  Oik/.  Ceft  ftgne  que.  Lat. 
Imiidunt  efl. 

Ex.  Fultno  gajio  cien  ducadot , /f- 
nul  ijue  ics  tfnia.  Tel  a dépenfc  cent 
ducats  , preuve  qu'il  les  avoit. 

SEftAL  , en  jargon  , Officier  de 
Jufticc.  Lat.  Agparitory  is. 

Senal  dt  borrica  fronttna.  Cette  CX- 
preOîon  marque  l’action  par  laquelle 
im  homme  donne  à coiinoitrc  fa  mau- 
vaife  foi , fi  diffimulation.  Lat.  Do- 
lùji  attrmi  Jlgvum, 

SthAL  DF.  LA  Cru7.  Signe  de 
Croix.  Lat.  Signwn  Crucis, 

Sfnal  mortal.  Signe  de  mort , ou- 
tre le  fens  propre  dans  lequel  les  Mé- 
decins le  prtonent , marque  dans 
d’autres  occalions  la  certitude  de  l’in- 
dice  qui  nous  fiait  craindre  ou  deft- 
rcr  une  chofe.  Lat.  Certiffitnum  ttl 
fxridens  Jigtiwn. 

Ki  frnut  dt  tal  cofa.  II  n’en  refte 
pas  le  moindre  vefiige.  Lat.  AV 
Jiigium  quiitm. 

Rcfr.  Firtudn  x'tncen  fthaUt^  Ce 
proverbe  fignific  que  rien  n’ed  plus 
propre  i démentir  la  mauvailc  opi- 
oion  qu'on  avoit  commue  Je  nous  fur 
uAtre  phylîonomte  , qu'une  conduite 
▼ertuenfe  & réglée. 

SEN.\LAÜ/VMENTE,  ndv.  Ex- 
ptcflVmcut , nommément , diflincto- 
ment.  Lat.  Sgteiatim. 
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^ f.  fupt^i.  Très  lllullrc , très  di- 
ftingué  , ée  ; très  fignalc , ce.  Lat. 
f^atdi  itijig.ùi.  Ft^fgius  , a , um. 

SEN'ALAMIENTO  . / m.  Affigna- 
tion  , rendez  - vous  qu’un  fc  donne 
pour  fe  trouver  à un  certain  lieu  , 

.1  une  certaine  heure.  Lat  Aj/îpiatiû^ 
nit. 

SE55ALAR,  v.a.  Marquer,  met- 
tre , appliquer  une  marque  artificiel- 
le pour  reconnoitre  une  chofe.  Lat. 

SEhALAE,  fîgnifie  auÛTi  Parapher 
un  a^C.  Lat.  Objignare. 

Seualar.  Marquer  , figirifie  en- 
core Déügner  , donner  il  connoitre 
ou  à entendre  une  chofe , en  la  mon- 
trant , en  la  défignant  entre  un  grand 
nombre  d'autres,  l^t.  J{jjignare.  Dt- 
j:ptarc. 

SEûAtAR.  Dire  nne  chofe  en  ter- 
mes formels.  Lat.  Ajoure.  Mtare. 

Seualar.  Marquer , fixer  le  lieu, 

I le  jour,  l'heure  pour  fxire  une  cho- 
fe. Lat  Dtjtgnart.  Pr*rflnire. 

SEhALAR.  Marquer , fignifie  aulT^ 
Balafrer,  défigurer  quelqu'un  en  lui 
donnant  un  coup  au  vi&gc.  Lat  Ho- 
tart.  FuUiert  Jignare. 

StfiALAR.  Faire  une  feinte,  fur- 
tout  en  termes  d'Efcrime.  Lat  lilitm 
indkare, 

Seualar.  Donner  un  lignai  pour 
avertir  de  quelque  chofe.  Lat.  Dort 

/^num. 

Ëx.  El  cajlillo  dt  Sun  Anton  feftali 
doi  tmves. 

SEnALARSE,  t*.  r.  Se  fignaler  , fc 
rendre  Ululbe  , fc  faire  dilHngucr. 
Lat.  Exidltrt.  Emintre. 

Seualarse,  en  termes  de  Jeux , 
Marquer  les  points  qu’on  gagne.  Lat 
Punàa  notart, 

Stnidiir  con  el  dtdo.  M >«trcr  quel- 
qu’un au  doigt.  Lat  Digito  montra- 
re. 

RcFr.  Di  tu  , y no  fritales 

siutor.  Ce  proverbe  fignifie  qu'on  ne 
doit  jamais  nommer  l'auteur  de  qui 
l'on  tient  une  chofe  , furtout  lorf- 
qu’clle  peut  porter  coup. 

SERALADO,  DA  , püJt.  pa^.  du 
verbe  Stnaiar.  Marqué  , ée  ; défi- 
gne  , ce.  Lat.  Sigjuxtus.  Objignatuf. 
Drjignatus  , o , tan. 

SE\  ALEJA , f. /.  iitn.  Petite  mar- 
que. Lat.  Iji't  Jîgnum.  Pnrx'a  ncta. 

SENALEZ.')  , /.  f.  le  même  que 
Stnal^  Ce  mot  a vieilli. 

SEÊER.AMENTE  , adv.  Singu- 
lièrement , particuliérement  Ce  mut 
a vieilli.  Lat  iS]p{vralj.rn.  STputinutim. 

SENERO  , RA  , ûdf.  m.  Seul, 
le  t unique , féparé.  Lat.  Singulurù. 
Divifta.  Soütariut , a , um. 

SthERO.  Celui  qui  fiiît  on  qui 
donne  des  figues.  Lat  Signijkator. 
Signi  d ftor. 

SENüR,  RA  , fubfl.  m.  ^ f.  M.ii- 

Uc  I elle  j qui  cft  mutre , Seigneur , 


proprîctaîre  de  quelque  chofe  , qui 
pent  en  difpofer.  Lat  Dominvt. 

Seuor.  Maître  ; quand  il  fc  dit 
abfolument , il  ne  fe  dit  que  de  Dieu , 
qui  efi  le  Maître  Souverain  de  toutes 
chofes.  Lat.  Dutninut. 

SEhoB.  On  appelle  ainfi  le  Sacre- 
ment de  rEucharillie , à caufe  qu’il 
rcnferiue  le  Souverain  .Maître  de  l'U- 
nivers. Lat.  Df  tninm  Cbrijlut. 

SfhuR.  Seigneur  , fe  dit  aullt  de 
celui  qui  ponétlc  des  terres  , des  fiefi 
en  toute  propriété.  11  fe  dit  par  Ao- 
tonomafe  des  PuUTanccs  tcmporellei. 
Lat.  Dotninus. 

Sluor.  Titre  qu’on  donne  à quel- 
ques Saints  : comme  , El  Sthor  S. 
Jufrpi'.  Lat.  Ihtninus. 

SEhoR.  Monfieiir.  Titre  de  civi- 
lité qu'on  donne  à celui  ^ qui  l'on 
parle , ou  de  qui  l'on  parle  , quand 
il  cil  de  condition  égale  ou  peu  in- 
férieure. Lit.  Dotvinus. 

SeûoR.  Les  enfans  donnent  ce  ti- 
tre à leur  Maître  , & à fa  femme 
celui  de  &hora.  Lat.  Dominus. 

SEnoK  , fignifie  la  même  chofe 
que  Amo  , Maître  , relativement  à 
les  domcfiiqiics.  Lat.  Ditninus.  Hcrui. 

SEhOB.  Maitre,  fedit  en  feus  mo- 
ral , de  celui  qui  efi  maitre  abfulu 
de  les  actions , qui  peut  agir  com- 
me bon  lui  femble.  I.at.  IFuninus. 

SEhOR.  Scignenr , en  terme  d’A- 
fironomic  , fe  dit  de  la  Planète  do- 
minante, du  Soleil,  par  exemple.  L. 
Dotninus.  Dominatar. 

Ex.  El  Sol  et  el  Smor  dtl  enc.  Le 
Soleil  efi  la  Planète  dominante  de 
l’année. 

De/canfar  en  el  Senor  : le  meme  que 
Dtfi'aiifar  en  p.iz.  Voyez  Paz. 

Grttfi  Seitor.  Grand  Seigneur.  On 
appelle  ainfi  le  Grand  Turc.  Lat 
Titrcarwn  Iw^trator. 

Igfiudar  Stnor  dd  campo.  Reftcr  maî- 
tre du  champ  de  bataille,  tant  au  pro- 
pre qu’au  figuré.  Lat.  Cufirh  potivL 
SEROKEAlfE  , f.  tu.  Scigneuria- 
gc , Droit  du  Scignenr.  11  fe  dit  dev 
moonoies  , U.ins  la  fonte  dcfquelles 
il  en  revient  quelque  profit  au  Roi 
pour  le  Droit  de  Seigucuriage.  Lat 
Fcdiçalpro  Dominio. 

SE^OKEAR,  1^. a.  Dominer,  com- 
mander , dil'pofcr  d'une  chofe  à ft 
volonté.  I-at  Domiftitri.  Imptiare. 

SEhoREAR,  par  cxccnfion  fignifie 
Maitrifcr,  commander  d'une  manière 
impcrieiifc  , avec  des  airs  de  bai>- 
tcur.  Lat.  Superhè  ànprrure. 

Sehorear,  fignifie  auifi  S'cmpi». 
rer  , fc  rendre  maitre  de  quelque 
chofe , l’alfujcttir.  On  l’cmplo^  loo- 
vent  au  réciproque.  Lat  Awii/ictrc. 
Suhjttgarr. 

Sehorear.  Dominer , commander, 
être  plus  élevé.  Il  fe  dit  des  chofec 
animées  & ioAiiimécs.  1-at  ^gtre* 
mûw’t. 
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SEnoKEAI.  Dompter,  alTuiettir, 
vaincre  fes  palBons.  Lat.  Demirtitri. 
Imptraie. 

SEnosEAX.  Donner  à qnelqn'im 
le  titre  de  Seigneur , de  Seigneurie. 
Lat.  Domutum  ap^ilart. 

SEnoREARSt  , V.  T.  AfFcftcr  des 
airs  de  Seigneur.  Lat.  Suptfh<  ogere* 
SENORKADO  , da  , f.irt. 
dn  verbe  Stkorcar.  Maitrifé , éc.  Lat. 
Düwinatus.  Sith;câüi.  Subàitus  , a , 
«m. 

SE^ORIA  , /./.  Seigneurie,  titre 
qu'un  donne  aux  perfoancs  titrées. 
Lat.  l^nHra  Dovtinatio. 

Seiioria,  fc  prend  par  cxtcnGon 
pour  la  perfunne  même  ï qni  on 
donne  ce  titre.  Lat.  D<yminus.  iVi»- 
etpi.  Dynafla. 

SEnoRiA.  Seigneurie  , fc  dit  du 
Dom.nine  , du  territoire  d’un  petit 
Etat , comme  la  Seigneurie  de  Vcnl- 
(c  , de  Genes.  Lat.  Rtipublic^  domi- 
natus , ùj. 

SEnoRlA.  Seigneurie,  fc  dit  autTi 
des  OlGciers,  des  MagiGrats  qui  guu< 
vernent  un  Etat.  Lat.  Setutiut  Rei- 

fubliCét. 

S£>^ORIL  , o4r.  d'une  tey^n,  Sci« 
gncurial , ale  ; qui  appartient  nu  Sei- 
gneur. Lat.  Domhiicus  y a , um. 

SKnORIO  , f.  m.  Domaine,  Sou- 
veraineté , empire  qu’on  a fur  une 
chufe  qui  nous  appartient  , ou  qui 
nous  elt  (oumife.  Lat.  Vomwium.  Do- 
minât us. 

SEnORIo,  fc  dit'auin  de  l'empire 
qu'un  homme  veut  exercer  fur  les 
autres , fans  aucun  titre.  Lat.  Impe- 
rium, 

SthoRlO.  Seigneurie  , fc  prend 
pour  la  terre  , le  domaine  d'un  Sei- 
gneur. Lat.  Dith , m/. 

StnoRio  , rienifie  aulTi  Gravité  , 
•ffcc^nitjon  dans  Ton  port  & dans  fes 
difeours  , airs  de  Seigneur.  Lat. 
ptjiui.  Dignitas.  Gravitcu. 

SEnORiO,  en  fens  moral,  Empi- 
re fur  les  paflions.  Lat.  Impaium. 
J)ominium. 

Ij(gur  de  Senerie.  Terre  Scigneu- 
Riale.  Lit.  Oppidimt  Dvtuji^  dsth,  nis, 
SE^üRifôlMü,  il  A , ad,'.  tH.  Ôf 
ffhperL  Très  grand  Seignenr , très 
gna^lc  Dame.  11  fc  dit  tant  de  ceux 
qui  le  font  eRèâIvcmcnt  , que  de 
ceux  qui  affectent  de  le  paroitre. 
Fris  au  féminin  , il  fc  dit  par  ironie 
des  femmes  de  bonne  volonté , qui 
fc  prêtent  au  premier  venu.  L.  Ala- 
gnvs  D’^mimrs. 

SEXORITO,  TA,  èSEnORtCo, 
CA  , f.  m.  êf/.  dim.  de  i'râsr.  Fils  do 
Seigneur.  Il  lé  dit  par  poUtefTe  du 
fiU  de  toute  autre  perfonne  de  mar- 
que. Lat.  DyuaJIu!  fdiu. 

SEiiü&iTO.  On  appelle  encore ainfi 
celui  qui  affcélc  des  airs  de  Maître, 
& qui  veut  cumuuuukr.  Lat.  Vjfni- 
mit  çufiduf. 
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SE^ORIZAR , V.  a.  le  même  que 
Seûoreitr.  Ce  mot  a vieilli. 

SENCELO  , w.  Leurre  , terme 
de  Fauconnerie.  Morceau  de  cuir 
roupc  façonné  en  forme  d’oifcaii , ou 
éteuf  garni  de  bec,  d’ongles  & d'ai- 
les , pendu  à une  IcTc  à un  crochet 
de  corne,  dont  les  fauconniers  fc  fer- 
vent pour  réclamer  leurs  oifeaux  : on 
le  nomme  aulli  Rappel.  L.  Itiicittmy  ii. 

Seuuf.lo.  Leurre,  fc  dit  Ggtiré- 
ment  en  chofes  morales  des  apas  trom- 
peurs qui  peuvent  nous  exciter  à en- 
treprendre quelque  chofe.  Lat.  /W- 
ciuM.  liUcehi  Uy  a-, 

SEOR  , /.  m.  le  même  que  Sehor. 
C'eG  un  terme  du  Aile  familier. 

SEPAOf^S.  Sachez.  .Mot  irrégulier 
du  verbe  .înérr,  par  lequel  commen- 
cent les  ProviGons.  On  i'cinpioyc 
comme  fublhintif.  L.it.  AVar»  Jit. 

SepAU  tiusnüUy  pris  comme  fubftan- 
tif , lignifie  un  coup  afrcnc  rudement. 
Il  eft  pris  du  commencement  des 
Ecritures  & de  quelques  ades  juridi- 
ques. I.at.  I*tpulatiofûftis.  Phgn  , a*. 

SEPAR.'\BLE,  adj.  d'nse  trrm.  Sé- 
parable , qui  fc  peut  réparer , met- 
tre à part.  Lat.  Sep^raihilis  y e. 

SKPARACION  , / f.  Séparation  , 
l'acUon  de  féparer  une  chofe  d’une 
autre.  I.at-  , mV. 

SEPARADA.MENTE , adv.  Sépa- 
rémciU , à part.  Lat.  Sepnraiim. 

SEPARADOR,  y*,  m.  Séparateur, 
celui  qui  fépare.  Il  fc  prend  commu- 
nément pour  un  Chirurgien  qui  Piit 
la  üilTowÀion  des  cadavres  pour  en 
démontrer  toutes  les  parties.  Lat.  Se- 
paruter.  Dîtif»’» 

HEPARAR  , V.  a.  Séparer,  éloi- 
gner une  chofe  d’une  autre.  Lat.  Se- 
parure. 

Sefaear.  Séparer  , fc  dit  aufTi 
du  Divorce  , de  féloigiicmcnt  d’un 
mari  d'une  femme.  Lat.  SepAtme. 
Dijocltre. 

StPARAA.  Séparer,  mettre  il  part, 
en  lieu  différent.  Lat.  Seiigtrr.  Seccr- 
nere. 

Se?ar.\R,  llgitifie  aitdi  DifTcquer 
un  cadme,  cti  faire  l’anatomie.  L. 
ÙiiTeeare. 

Sepaiarse,  V.  r.  Se  féparer,  fc 
détacher  l’uu  de  l'autre.  Voyez  ApM- 
tarfe.  DixHdirfe. 

Separarse,  fignifle  aufli  Renon- 
cer aux  choies  dont  on  étoit  occupé, 
rompre  commerce  avec  quelqu'un.  L. 
Sijtmgi,  AhUrahL 

SKPARADü  , DA  « p<trt.  puf.  du 
verbe  Sep%irm\  &^paré  , ée.  Lit.  Se- 

parati'S.  AHi^aHus.  D:{/unciufy  a y atn. 

SLPEDON , y*,  m.  Serpent  long  de 
deux  coudées,  qui  a la  tetc  large, 
le  mufc.'ui  poinUî  , &;  le  corps  ta- 
cheté de  bl.inc.  11  prend  la  couleur 
des  chofej  dont  il  s'approche , & les 
Put  tomber  en  pourriture. 

SEPELÜv  > V.  (ty  Voyez  Stpulütr. 
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SEPELIDO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  SepeUr:  lem.ineque  Sf'pftUadc. 

.SEPIA,  yt/i  le  même  que  -V/W*n 
C'cA  un  mot  Latin. 

SEPTEN'AKIÜ,  f.  m.  Le  nombre 
fepténairc  , qui  eft  coropofé  de  fept 
unités.  Lat.  Septemtrium. 

Sf.ptenario  , fc  dit  aulTi  d’un 
cfpacc  de  fept  iours  , & fc  prend 
pour  un  aéle  de  dévotion  qui  dure 
ce  tems  là  i comme , Septtnarh  de  S. 
jefrph.  Lat.  Sfptenariutn. 

SEPTENIO , / M.  Efrace  de  fep* 
ans.  Lat.  ScpTenuiian. 

SEPTENTRION Septentrioir. 
Conftellation  céleftç  compofee  de  fept 
étoiles  , que  les  Aftronomes  appel- 
lent la  grande  Ourfe  , & le  peuple 
le  Chariot.  On  le  dit  aulli  de  la  pe- 
tite Oiirfc , qui  cft  plus  vuifmc  du 
Pôle.  Lat.  Septentrio , etiit. 

Septentrioic.  Septentrion,  eft 
auili  le  vent  cardinal  qui  fouHc  du 
côté  de  ce  Pôle  , qu'on  appelle  au- 
trement Bifc,  Tramontane  hir  la  Mé- 
diterranée , & Nord  fur  l’Occan.  L. 
Ventus  Septentrhnalis. 

Septentrion.  Septentrion,  fe 
dit  aiifli  de  la  partie  du  GluUe  ter- 
reftre  qui  cft  depuis  l'Eqtiatcur  juf- 
qu'à  nôtre  Pule.  I.at.  Septentrio. 

SEPTE.KTRIOKAL  , adj.  d’une 
term.  Septentrional,  aie»  qui  appar- 
tient , qui  cft  du  côté  du  Septentrion. 
Lat.  Septrntricmtlis  , e. 

SEPTIEMBRE , yi «f.  Septembre, 
feptiéme  mois  de  l’année  des  Romains  , 
& le  neuvième  de  l.a  notre.  Il  a 
trente  jours.  Lat.  Septembery  bris. 

SEP'l’IMA  , /.  f.  Septième , fc  dit 
au  jeu  de  Piquet  d*ime  fuite  de  fept 
cartes  de  meme  couleur.  Lat,  Stfti- 
nu  y te. 

SEPrfs(A  MAJOR.  Septième  ma- 
jeure. Terme  de  Mufique  ; intervaî- 
le  compüU*  de  cinq  tons  & d’un  de. 
mi-ton.  Lat.  Septima  major. 

S£PTi*kiA  MENOR.  Septième  mi- 
neure. Terme  de  Miifique  y inter- 
valle compofé  de  quatre  tons  & de 
deux  fémitous  majeurs.  Lat. 

WJ  inor. 

SEPTl.MO  , MA  , »dj.  m.  ^ f. 
nwneral  ordiml.  Septième.  Lat.  dVp- 
tinviiy  a y UM. 

Septi MO.  Septième,  cft  aulli  fiib- 
Ihntif  mafeulin  , 6c  fc  dit  pour  la 
feptiéme  partie  d'un  tout.  Lat.  Septi- 
ma  purs. 

SEFmGENARIO  , rïa  , adj. 
m.  cj'y.  Septuagénaire,  qui  a foi- 
xantc  & dix  ans.  Lat.  Septujgeruriujy 
J y wn. 

SEPTU.AGESIMA  , /.  f ScpHia- 
géfime.  C'eft  un  Dimanche  qui  cft 
70.  jours  avant  les  Oélavcs  de  Pi- 
ques. 1.0t.  SfptuagejitHxx  , tt. 

SEPTUAÜKSIMO , ma.  ee.\j. 

^ f.  Soixante  & dixième. 

Lat.  Stptuoçijimm  y a j uin. 

Yuu  3 SEP- 
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SEPTUNX  1 f.  Monnaie  Ju 
poids  de  fepe  onces t d'argent,  ^iii 
cqtiivaloit  à quatorze  CornuAos.  Lat. 
StptuiiXi  cis» 

SEPTt’NX  , fc  prend  aiifli  pour 
une  mefure  de  neuf  pouces  un  tiers. 
Lai.  Settunx. 

SEPTÜPLO  , PEA  , adj.  tft.  £5* /. 
Septuple  , qui  contient  fept  fois  nu< 
tant  qu'un  autre.  L.  Srf<tupiuf  ^ n,  ttm. 

SEPULCHRAL  , adj.  d'une  teem.  i 
Sépulcral , ale  y qui  concerne  les  fé< 
piikrcs  , les  tombeaux.  Lat.  Sepui- 
, e, 

SKPULCHRO  , f.  m.  Sépulcre  , 
tombeau  , monument , lieu  deiliné 
à enterrer  les  corps  des  defunts.  Lat. 
Si'puUhrunt.  JHanuntefituM, 

StPüLCHRO.  Sépulcre,  fe  dit  par 
extcufion  de  tout  ce  qui  enferme  & 
eonrume  im  corps  mort , par  exem- 
ple , de  la  mer  , des  munftrcs  ma- 
fins , des  bctcs  féroces , des  oifeaux 
de  proie.  Lat.  SepuJehrurn. 

Sepulch&o.  On  appelle  ainfi  la 
Boite,  ou  la  ChalTc  dan^  laquelle  on 
enferme  le  St.  Sacrement  le  Jeudi 
Saint , parce  qu'elle  repréfente  le  fé- 
pulcrc  dans  lequel  on  mit  le  Sau- 
veur. Lat.  Srpulihruni. 

Sepulchko.  Tombeau.  On  ap- 
pelle  ainfi  figurément  un  pais  où  il 
meurt  beaucoup  île  monde  , Toit  de 
maladies , foit  par  la  guerre.  Lat. 
SeptiltHnm. 

SEPULTAR , fl.  Enterrer  un 
corps  mort.  Lat.  Srfflire. 

StPULTAR.  Enfevçlir,  figurément, 
fignific  Cacher  une  chofe  de  manière 
qu'on  ne  la  vo^c  point  & qu'on  l'ou- 
blie entièrement.  Lat  SeprUre.  Ahf- 
conârre. 

SEPULTADO,  DA  , p^vrLp^tf  du 
verbe  ScfitUitr.  Enterre , éc.  Lat.  Je- 
puUiif  ^ U,  um. 

SEPULTÜRA  , / /.  Sépulture  , 
aftion  d'enrevelir , ou  d'enterrer  im 
mort.  Il  fc  prend  auQi  pour  la  fuH'e, 
le  tombeau  où  l’on  ciifcvclit.  Lat. 
SePî'Uura.  St'pukln'uf». 

SEPL’LTURKRO  ,/m.  Fonbyciir, 
qui  fait  les  fofTcs  pour  enterrer  les 
morts.  Lat.  re'}Ut9  , nis, 

SEQUAZ , d’une  term.  Séna- 
teur , partifan  i qui  fuit  le  parti , 
la  doélrine , l'opinion  d'un  autre.  L. 
Stquax.  .Vré/fllor.  AjtcUt, 

SEQUEDAD  , f.  /.  SéchcrefTe  , 
qualité  de  ce  qui  cft  fcc.  Lat.  Sic- 
ciUs , tis, 

Sequedad.  Sécherefle , fe  prend  , 
auirHHMtr  Aridité,  defaut  d’humidité 
dans  le  corps  , ou  de  pluie  en  par- 
lant de  la  température  de  l'air.  Lat. 
4$jrVri/<u.  Ariditus* 

Seqdedad  , fc  prend  auflî  pour 
Stérilité  , difette  > Si  par  cxtcnlinn 
il  fc  dit  des  chofes  qui  ne  raportent 
pas  le  profit  qu  elles  devreient  Lat. 
driiitai.  luuptu. 


s E Q 

Seqvedad  , figurément,  fignific 
Rudcilc  d'humeur  & de  camcKre  , 
froideur , iiidiffércncc  pour  ceux  qu'on 
devroit  aimer.  Lat  Sicàtat.  Ajlperi- 
tas. 

SCQCEDAD.  Séeherene  , fignîfie 
aulli  Manque  d'éloquence  , d'agré- 
ment dans  le  ftile.  Lat.  Afiditas.  Ste- 
riUtas. 

Sequeoad.  Séchcrefle , en  fens 
mylfiquc  , ftgnifie  Définit  de  dévo- 
tion , diminution  de  ferveur  , tié- 
deur. Lat  Ariditas. 

SEQ.ÜEDAL,  ùSeqüeral,/ w. 
Terrein  aride , fcc  & iterite.  L.  Ari. 
dum  JoUa». 

SKQUELA  , f.f.  Aaion  par  la- 
quelle  on  s'attache  au  parti  , aux 
ieiitimcns,  aux  interets  de  quoiqu’un. 
Ce  mot  c(i  peu  ufité  dans  cette  acce- 
ption. Lat.  Stqudii  , te. 

Se(^U£la  , figaitie  aulli  Suite, 
conféqnencc.  Lat.  Sequeln. 

SEQUENCIA  ,/  /.  Séquence,  la 
Profe  qu'on  dit  à la  MeHc  dans  quel- 
ques fvtcs  rolcmnelles.  Lat.  Srquen- 
tia. 

SEQUERO  , f.  w.  le  même  qucXr- 
cano. 

Seovebo,  fe  dit  auHl  pour 
dero. 

De  ftquero , adv.  le  même  que  En 
Jeco.  A fec.  Lat.  In  Jtcco, 

SEIlUEKOSO , SA , M;.  i«.  £51' /. 
Sec,  féche  ; aride  ; qui  n'a  ni  hu- 
midité , ni  flic.  Lat  Siccus.  Aridus , 

a , um. 

SEQ.UESTRAR,  v.  o.  Scqiieftrer, 
mettre  en  dépôt , en  main  tierce.  L. 
S'’(ti(eflro  mandare. 

SEQUESTRADO , da  , /«r/.  pajl 
dn  verbe  Seque/lrar.  Scqueflré , éc  î 
mis , ifc  Cl)  dépôt , en  main  tierce. 
Lat.  Se/fuefira  mmdituj  , a , wn. 

SEQÜËSTRO  , /.  Séqucftre  , 
dq'ôt  d'une  chofe  litigicufe  en  main 
tierce  , pour  la  coiifcrvcr  à la  partie 
h qui  elle  léra  adjugée.  Lat  Stque- 
firmn. 

Sequestro.  Séqueftre , fe  dit  auf- 
n de  la  perfonne  h liqucltc  on  a con- 
fié le  dépôt  Lat  Stquejler , tri. 

SEQ.ur.STRO,  fe  prend  aulfi  pour 
le  Juge  qu'on  ehoifit  pour  Médiateur, 
ou  Arbitre.  Lat.  Arhiter  ^ tri. 

SEQUEFE  , / SH.  Morceau  de 
pain , de  gâteau  fcc  & dur.  L.  Fru- 
Jium  p,usit  Jiccum  , rr/  dm  fus. 

Sequete.  Coup  fcc.  Lat  léius 
ftrmiter  imfsjcfus. 

Sequete  , au  figuré,  lignifie 
Apreté,  dureté  dans  la  façon  de  trai- 
ter quelqu'un,  de  répondre  à ce  qu'on 
nous  dit  Lat.  Duritas.  Alpnitut. 

SEQ.U1A  , f.  f.  le  mêuîc  que  Se- 
quedud.  11  fc  dit  particulivrcment  de 
la  féchcrefle  de  goficr  , occafinnnée 
par  la  foif , Si  de  celle  de  l’air  , 
lorfqu'il  reflc  longtcms  fous  pleu- 
voir. 
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SEQUÏLT.O  , / w.  Craquelin  , 
gimhclfUe  &Î.  Lat  BtUasèwsi. 

SEQUIO,  y.  m.  le  même  que  .Tii- 
casto.  11  fe  dit  des  terres  qu'on  ne 
fauroit  arrofer. 

SEtiüISSIMO  , MA  . ùd,.  m.  £ÿ /. 
fsiperl,  ^ Très  fec , très  fêchc.  Lat 
AridiJIhnus  y a,  um. 

SEQUïTO , f.  m.  Suite,  cortè- 
ge, nombre  de  gens  qui  accompa- 
gnent quelqu’un  pour  lui  faire  hon- 
neur. Lat  CcutititSus , iis. 

Sequito,  fc  dit  auÛi  des  louan- 
ges, des  aplaudiflcmens  que  le  pu- 
blie donne  à quelqu'un.  Lat.  FUu» 
fù! , m.  Fuvof  , «v/  pratia. 

SER.  Etre.  F.  fuhfi.  irr/fuUer , 
auxiliaire  , qui  fert  en  Grammaire  à 
1.1  conjugaifon  de  tons  les  verbes  paf- 
lift,  qui  exprime  féparément,  ou 
conjointement  avec  eux,  la  minière 
d'exifter  Se  de  paîir.  Lat  Eje. 

Ser.  Etre,  comme  fuhUantif,  le 
prend  pour  l'cITencc  & l entité  des 
ehofes.  Lat  Fjfentia. 

Ser,  fignific  auffi  Servir,  être 
utile,  concribuer  à quelque  chofe. 
Lat.  E{fe. 

Ses.  Ce  verbe  en  matières  phito- 
fophiques  tient  lieu  Je  particule  co- 
pulative  d.iiis  les  prupofitions , & 
lert  â lier  le  fujet  avec  fim  prédica- 
menl.  Se  tignifie  que  ce  dernier  cou- 
vient  au  fujet,  ou  cITemicllement , 

Se  par  identité,  ou  accidentellement 
ou  par  inadhéreucc.  Lat.  FJe. 

Ex.  Çurrpo  y efpiritu  fuit  dos  ccm- 
panerot.  Le  corps  Si  l'efprit  font  deu* 
compagnes. 

Ser.  Etre,  fignific  aufii.  Se  trou- 
ver dans  tel  lieu,  ou  dans  telle  H- 
tuatiüii.  Lat  F.fe.  Aiejè. 

SfR.  Etre,  fignific  aufTi  Apparte- 
nir: comme,  Fjlo  es  mio  ^ Ccd  m'ap- 
partient. l«it  Ejre. 

Ser.  Etre,  cxiilcr,  ftibfiflcr.  L. 
FJ}. 

Ser.  Etre,  fignific  .lufli  Arriver, 
s'enfuivre  : Cemo  fue  tjft  cafo  ? Com- 
ment cela  arriva-t-il?  Lat  FJe.  /îc- 
cidere. 

Ser  , fignific  Valoir  tant , en  par- 
lant du  prix  des  ehofes. 

Ex.  A conta  es  h que  fe  vende  } A 
quel  prix  font  les  ehofes  qu'on  vend  ? 
Lat.  .VuUi  %'A  Porrr  eJe. 

Ser.  Etre,  le  dit  aulfi  pour  mar- 
quer de  quel  état  , de  quelle  pro- 
ftlltoii  l'on  eltj  & on  le  joint  avec  la 
prépoUtion  de. 

Ex.  Es  del  Corfço , Il  cft  du  Cun« 
fcil.  Lat  EJe. 

SfcR.  Etre,  s’employe  atifiî  pour 
marquer  l'oTiginc  d'une  chute,  le 
lieu  d'où  l’on  cft  ,*  comme,  Ticio  es 
de  Farii  , Titius  cft  de  Paris.  Lat- 
Efe. 

Se».  Etre,  fignific  Occuper,  exer- 
cer un  emploi  : comme  , Es  Vupit.in , 

Il  dl  C.ipiuincj  Es  Uciaundorf  11 

cib 
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eft  Gouverneur.  Lat.  Ejê.  ] 

Ses.  Etre,  joint  avec  lîcs  noms,  ; 
ou  les  partici|»cs  d'autres  verbes,  fi- 
gnifie  Avoir  les  propriétés,  les  quali- 
tés que  marquent  les  noms.  L. 

Se  R.  Etre,  fc  dit  auifi  pour  Af- 
firmtT , ou  nier  : comme , Ejh  rs , 
Cela  eft.  Lat.  //ce  efe , tvî  sla  ejfe. 

Ser  lie  tüfufu».  Etre  du  parti  de 
quelqu’un  , fuivre  ton  opinion.  Lat. 
Pro  aiiquü  ftare, 

Seti  ù)  que  fuere.  Qn’il  en  arrive 
ce  qui  p ourra.  Lat.  tv«e- 

rit , <rreid<<t. 

Si  ji  furra  que  fulinn.  Si  j’étois  k 
b place  de  tel.  Lat.  «Sï  in  tjw  loco 
ejfau. 

AW  cofi  J/.  Je  fuis  à vous , at- 
ten^bz,  JC  vous  prie,  un  moment. 
Lat.  Pr,sj}o 

En  fer,  »dv.  Eu  efpècc,  cii  nitu- 
TC«  en  entier  , tel  qu'on  l'a  donné. 
Lat.  In  imegro, 

Ei  quim  et.  Il  en  a agi  comme 
un  homme  de  Ton  rang  , de  fa  qua- 
lité. Lat.  Fatrijat,  Se  hubet  , ut  de- 
cet. 

SER.A  , /.  f.  Grand  cabas  de  jonc , 
ou  de  genêt , dont  on  fc  fert  pour 
porter  le  charbon.  Lat.  jpor- 

ta. 

SERAGE  , / tn.  Amas  de  cabas 
de  charbon  joints  cnfcmblc  , que 
qucl'{ucv- uns  appellent  4rrrudo,  mais 
qui  u'eR  pas  fi  ulité.  Lat.  Sp^aruin 
vel  fifeinttrmn  cumulut. 

SERAPHICO,  CA,  üij.  m.  y/. 
Séraphique,  qui  appartient  aux  Sé- 
raphins. C'cftaufll  une  épithète  qu'on 
donne  a $.  P'ranqois  d’Alfifc,  & aux 
Kel  igieux  de  fon  Ordre.  Lat.  Ser»- 
fhiais  , a , um. 

Hactr  la  Seraffnca.  Affeélcr  un 
air  de  vertu  & de  modeftie  pour 
mieux  parvenir  à fes  fins.  Lat.  Pie~ 
tatfm  Jlmuiaye. 

SERAPHIN  , f.  m.  Séraphin  , 
Ange  de  la  première  Hiérarchie  des 
Chanirs  ou  des  Efprits  celeftcs.  Lat 

SERAPiii>r  , fe  'dit  figurcment 
pour  exagérer  la  beauté  ou  les  bon- 
nes qualités  d'une  perfonne.  Lat.  St- 
rapH-n. 

Séraphin.  Séraphin.  On  appelle 
RÎnfi  un  homme  enHammé  de  l'a- 
mour divin.  Lat.  Snaflwn. 

SERAPHINA,  f.  f,  Séraphinc, 
dtoffe  de  laine  approchante  de  la 
ratine,  excepté  qu’cüe  cil  plus  bat- 
tue, & ouvicc  de  différentes  fleurs. 
Lat  Ttla  ia  iea  difcalor. 

SEKAPINÜ,  / »!,  Efpéce  de  gom- 
me qu'on  tire  par  incilioii  de  la  fé- 
rule « & qti'oii  appelle  ainfi  parce 
qu'elle  a l'odcur  de  la  rcfinc  de  pin. 
Lat.  .b  ru/*r««m  , #. 

SËKASC^UIER,  f.  m.  Seraskicr, 
Général  d'année  en  langue  Turque  , 
ou  vgtnnuudauc  des  Uoupes.  Lat. 
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SERBA  , f.  f.  Corme,  ou  Sorbe, 
fruit  du  cormier.  Lat.  i 

SERBAL  , / m.  Cormier , arbre, 
grand  & rameux  qui  porte  les  cor- 
mes. Lat.  Sarhus , /. 

SERENAR,  V.  a.  'Rendre  fercin, 
difliper  les  nuages  qui  obfcurcificnt 
l'air.  Lat.  AîT'm.Tri*. 

Serenar.  Expofer  de  Veau  pen- 
dant la  nuit  au  ferein  pour  h rafraî- 
chir. Lat.  SuS  d:o  aquam  exfoKtre. 

Serenar,  par  extenfion  fignifîc 
Devenir  clair  & fcrcin , en  parLint 
du  teins.  Lat.  Sn'enion  péri,  Serenari. 

Serenar.  Sc  daiificr,  s'éclair- 
cir, fc  repofer,  en  parbiu  des  li- 
quenrs.  Lat.  Serenari.  fJniefcere. 

Serenar  , HgurJment , fignifie 
Appaifer,  pacifier  les  troubles,  les 
tumultes.  Lat.  irdore.  Pbeare. 

Serenar,  t%  n,  S'appaifer , cal- 
mer fa  colère , fes  emportemens , re- 
prendre un  air  riant  & fcrcin.  Lat. 
Fronton  ferettare. 

SERENADO,  da,  part.  pajf.  du 
verbe  i>rcff.7r.  Lat.  Serr.mtus , a , um. 

SKRENATA  /.  Sérénr.dc,  con- 
cert  qu'on  donne  la  nuit  fous  les  fe- 
nêtres d'une  maitrdfc , & en  plein 
air.  Lat.  Fellus  ife  nodie  concentus. 

SERENERO , f.  m.  Sorte  de  coef- 
fc  de  taffetas  noir,  que  les  femmes 
en  Efpaguc  portent  pour  fe  garantir 
tlu  fcrcin.  Lat.  Capitis  velamen  frvti- 
lût  fuh  dio  paratum. 

SERENIOAD , /.  /.  Sérénité , dif- 
pofition  de  l'air  & du  Ciel  qui  fait 
le  beau  tems.  Lat.  Serenitas. 

Seremdad.  &’réotU',  titre  qu'on 
donne  à quelques  Princes  &c.  L.  AV- 
renitof, 

Serenidao.  Sérénité  , calme, 
repos , tranquillité  de  i'amc  qui  n'eft 
agitée  d'aucuac  paflion.  Lat.  /Inittii 
traKqui!üt.L\ 

Serfmoad  , en  jargon  , Effron- 
brric,  impudenee.  Lat  FetulamU  ^ .c. 

Sermidad  de  conciencia.  Sérénité  de 
confeience,  calme  , repos  que  la 
vertu  produit  dans  le  creur  des  gens 
vertueux.  Lat.  Confeieuti^  quiet. 

SEKENISSI.MO , ma  , cuij.  m.  y/, 
fuperl.  Très  ferein , eine.  Lat.  Sere- 
, a , wn. 

Serenissimo.  Séréniflimc.  Titre 
d’honneur  qu’un  duime  aux  Princes , 
aux  Reines,  aux  enfons  des  Rois, 

aiiflj  a quelques  Républiques.  Lat 
Strcn\î}lmut. 

SEKENÜ,  f.  w.  Serein,  humidi- 
té froide  & invifible  qui  tombe  vers 
le  couclicr  du  Soleil.  Lat.  Sotnum 
noclii.  A't<f7tfni«x  vapor, 

Sereno,  na  , Uib.  m.  y f.  Se- 
rein , ne  , fc  dit  de  la  confMtution 
de  l’air,  quand  il  n'eft  tiouidé  par 
aucun  vent,  par  aucun  nuage, quand 
il  fait  beau  tems.  Lat 

I U , Ui»,  I 
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' Sereno.  Serein,  figurément  fi, 
gnîfic  Tranquille  , paifiblc  , doux, 
Lat.  Serenus.  Tranquilius.  PUc-ttus. 

Sereno,  en  jargon.  Impudent, 
effronté,  ^li  n’a  honte  de  rien.  Lit. 
Pétulant,  tarons. 

Al  ftreno.  Adv.  Au  ferein , h dé- 
couvert , h la  belle  étoile.  Lat.  Sub 
dto. 

, SEUIAMENTE  , adv.  Sérieufe- 
ment , d’une  manière  grave , férieii- 
fc,  tout  de  bon  , fans  raillerie.  Lat. 
Snto. 

SERICO,  CA,  ad/,  m.  y /.  Vq 
1 foye.  Ce  mot  eft  peu  ufité.  I.at.  AV- 
I riais , a , uni. 

I SERIE,  f.f.  Suite,  continuité, 
enchainement,  Üaifon , ordre  des  cho- 
fev  qui  fe  fiuvcnt  Lat.  Séria , ci, 
0/do , inis. 

' SEKILDAD  , /. /.  Sérieux,  gra- 
vité, air  pofé.  Lzt.  Gra^Ataj.  Jlaje- 
Jîat. 

Sekiedad.  Sérieux  , fe  prend 
quelquefois  pour  Airfévère,  rndcllc 
dans  le  regard  , & dans  la  parole. 

Lat.  Severitat.  Grmntar, 

' Seriedad  , figniüc  aiifli  Sincéri- 
té dans  la  manière  de  traiter  les  cho- 
ies. Lat.  Siticerifas.  Animi  candnr. 

SERIJO , ô Slrh.lo  , / w.  tiim, 
de  AVra.  Petit  panier  ou  cabas,  dans 
lequel  on  met  des  figues  , des  rai- 

> fins  fccs , & autres  choies  fetnblablcs. 
Lat.  Fi/ccUa,  rf, 

SERIÜ  , R IA,  adj.  m.  y f.  Sé- 
rieux, eiife  j grave»  pofé,  ce»  ctr- 
coiifpcél,  te  dans  fus  aclions  & dans 
fes  difcours.  Lat.  Serius , a , am. 

Seriü.  Sérieux,  févêre,  rude, 
rébarbatif,  bourru.  Lat.  Gravit.  Se- 
vtrui. 

Serio.  Sérieux  , fe  dit  encore  de 
ce  qui  eft  dit  ou  fait  véritiblcmcnt 
du  fond  du  cceiir,  fans  fuperchtrte, 
avec  fincérité.  Lat.  Simplex.  Since- 
rut. 

Sf.KMOCINiVL  , adj.  d*une  terni. 
Oratoire , qui  appartient  h l'Orateur, 
ou  aux  difcours  qu'on  fait  en  public. 
Lat.  Oratoriui.  Couaouatorius.  Sermo- 
cinaüs , r. 

SERMON , f.  I».  Langue , langa- 
ge, fuite  lie  paroles  & de  certaines 
I cxprcllions  «lont  quelques  peuples  fout 
. convenus  pour  fe  faire  entendre  les 
uns  les  autres.  Lat.  Un^ua.  Aîrwz. 
11  n'eft  prcfquc  pas  ufite  dans  cette 
acception. 

I Sermon.  Sermon , Difcours  Chré- 
tien prononcé  eu  chaire  & dans  une 
Egtilc.  Lat.  Sermo.  Concis , ntt. 

Sermon.  Sermon  , fc  dit  par  cx- 
teufiun  des  difcours  qui  cnniicmicnt 
ciuelqué  remontrance.  Lat.  Objuriath, 

Jnerepaifi}. 

I ^ SER.MONARIO  , ria  , adj.  w. 

I y f.  (iui  appartient  , ou  qui  tient 
; du  fcræou.  Lat.  Cor,cionatùriui , a , 

> ta», 
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SERMONARio,y«^;î-  Scrmomirc , 
recueil  lie  Sermons.  Lat.  Cancionuut 
lihcf , ri, 

SKRMONEAR»  v.  a,  Sermoner, 
foire  de  longs  difeours , pleins  de  rc> 
inontranccs;  réprimander,  repremlrc 
fouvent.  Lat.  Ffequeuttr , vcl  qi^duè 
re^  rifetuirrr , iffcrr^<trf, 

SERMONIZACION,  /./,  Terme 

Eeu  tiüté.  Diftonrs , harangue  qu'un 
lit  en  public.  Lat.  So  micirnth, 
SKROJA,/./.  Feuille  ou  branche 
fcche , menu  bois  qui  tombe  des  ar> 
bres  { broflaillcs.  Lat.  D(ci\lua  foüa, 
Dtcidni  retmi. 

SERON,yiw.  ouj^w.  deiVru.  Grand 
cabas  ou  panier  de  genêt  ou  de  jonc 
i mettre  iur  une  béte  de  fomme.  L. 
Âmpliw  fporta.  I 

SEROSID.AD, //.  Serofite.  Ter- 
me  de  Médecine.  Liqueur  nqueurc 
inélcc  avec  le  fang , ou  avec  les  au- 
tres humeurs.  Lat.  Strqjttas^  atis, 
SEROSO  , SA  , ad',  m.  ^ f.  Sé.  j 
reux  , eufe  , en  parlant  du  fang  & 
des  humeurs  qui  font  mêlées  d'eau 
& de  pituite.  Lit.  &ivfttSy  a,  um. 

SERPA  , / /.  Provin,  long  far- 
tneiit  de  vigne  qu’on  couche  & qu'on 
couvre  de  terre  afin  qu'il  prenne  ra- 
cine & falTe  une  nouvelle  louche. 
Lat.  , i'pmV. 

SERPEAR  , V.  n.  Serpenter,  fe 
mouvoir  en  foifant  divers  tours  ou 
replis , comme  les  ferpens.  Lat.  >SiT- 
pfrr. 

SERPEADO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  iVrpear.  Tortueux,  eul'cj  qui 
ferpcntc.  I.at.  Strptntimis. 

SEKPENTARIA  , f.  f.  Scrj>cntai- 
re  , plante  médicinale.  Lat.  Saptfi- 
taria , te. 

SERPENTARIO, /.  m.  Serpentai- 
re, Condcllation  feptentrionalc.  Lat. 
Scrptritarius  , ü. 

SERPENTICIDA , f.  w.%  Tueur  de 
ferpens.  Scrpenticidc.  C’cR  un  terme 
forgé.  Lat.  Srrpcnticiia , te. 

SERPEKTIK  , /.  ut.  Serpentin  , 
ou  pierre  ferpentinc,  elpcce  de  mar- 
bre taebeté  comme  la  peau  d'un  fer- 
pent.  Lat.  O^itcu 
Serpentin.  Serpentin  , ferre, 
ment  mobile  fur  la  platine  du  monf- 
quet,  qui  fert  à porter  h mèche  fur 
l’amorce  » & à lui  foire  prendre  feu. 
Lat.  Üclcpi  ferpentina  pan. 

Slspfntin,  eft  aiifli  le  chien 
d'un  fufil  Fait  en  forme  de  ferpent. 
Lat.  Se^'pentiiia  c/m'M. 

Serpentin.  Serpentin,  en  ter- 
mes de  Chyraic  cit  un  tuiau  de  cui- 
vre ou  d'étain  qui  monte  en  ferpen- 
tant  depuis  la  vcflîe  on  le  bas  de  l'a- 
Icmbic  iufou'à  Ton  chapiteau  & re- 
higerant  Lat.  Tuhus  ftrpentinut. 

Serpentin.  Serpentin  , eft  aufiî 
une  pièce  d’aitiUerie  , tlunt  on  a 
ahandunué  l'ufogc.  Lat.  Serpem  bclli- 
êus. 
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SERPEXTINAMENTE , aiv.  A 
la  manière  des  ferpens , en  ferpen- 
tant.  Ce  mot  eft  peu  uCté.  l.at.  iSlrr- 
ptntim  Moâo. 

SERPENTIXO,  NA, 

Serpentin  , inc»  qui  a quelque  rap- 
port au  ferpent.  L,  Scrpctitinus^  <i , wn. 

Seepentino.  On  appelle  ainli 
en  termes  de  Pharmacie  l’Huile  de 
vers  de  terre.  I.at  Serpentimts. 

SERPENTON,  f.  m.  augm.  Gros 
ferpent  Lat  Ingnts  ferpens. 

Serpenton.  Serpent,  inftrument 
de  Mufique  qui  fert  de  haffe  pour 
futitcnir  un  chœur  de  Chantres  dans 
un  grand  iMifTcau.  Lat  7uba  frrpen^ 
tinn. 

SKRPIA , /./  Efpcce  de  galle  qui 
fe  forme  amour  de  la  louche  d'une 
vigne.  Lat.  Fitis  fitiwn^  fnt  feabies. 
C'eil  un  terme  ufité  d.ans  l'Andalou- 
lic. 

SERPIENTE,  ff.  Serpent,  ani- 
mal reptile,  venimeux,  I0112&  me- 
nu , relTcmblaiit  à ranguillc.  Lat 
Strpctts , /;/. 

StRPiENTE.  Serpent  On  appel-  j 
le  atnfi  le  Diable.  Lat.  Antiquus  dTir-  I 
ptns. 

SERPIGO  , f.  m.  Apoftume  qui 
tient  de  la  nature  du  Cancer.  Lat. 
Serpigo , inis. 

SÉRPOL,  f.  m.  Serpolet,  plante 
odoriférante.  Lat.  Serpillumy  1. 

SERRADIZO,  7A,  adj.  m.  ^ f. 

\ Rois  qui  fe  peut  feier , ou  qui  clb 
déjà  icié.  Lat.  Secalis , e , c>f/  feHi- 
Us^  e. 

SERRADOR,  f.  w.  le  même  que 
Airerrador. 

“SERRADURAS.  Voyez  Afcvvaàu- 
ras. 

SERRAI  LO , / m.  Semil.  On  ap- 
pelle ainfi  le  Palais  où  habite  le  Grand 
Seigneur;  Il  fe  prend  ordiiuirement 
pour  celui  où  font  les  femme»  & fes 
concubines.  Lat  Ttaci  Imptratms 
Regia» 

Sf.rrallo.  Scrrail,  fe  dit  par  nl- 
luliou  des  lieux  de  platfir  & de  dé- 
bauche. Lat.  Lupanar. 

SERR.AMA  , //.  Pays  de  mon- 
tagnes. Lat.  Jilontes , sW  wantana. 

SERKAN‘0  ♦ NA  , adj.  m.  f. 
Montagnard,  de,  qui  vit  dans  les 
montagnes.  Lat  JJontanus  ^ a,  wn. 

SËRKAR , V.  a.  le  meme  que  Af 
ferrar  ^ mais  plus  conforme  à l'on  ori- 
ginc. 

SERRADO , DA  : le  meme  que 
Atyerrada. 

SKRKATO,  TA,  Mlj.  m.  ^ f. 
Dentelé  , ce.  Terme  d'Anatomic,  qui 
fe  dit  d'un  mufeie  qui  eft  dentelé 
comme  une  Icic.  Lat  d’oraria,  a, 

SERREZUELA,./:/  dim.  Petite 
f.-ic.  Lat  Fxigua  Snra , te, 

SERRIN,  f.  w.  le  meme  que  Af 
ferraduras. 
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SERTA  , en  jargon  , une 
Chcniifc.  Lat.  Subueida  , a-, 

SERVjVDOR,  f.  m.  Sauveur.  Les 
Pi>ctes  donnent  cette  épithète  à Ju- 
piter. Lat.  Stn>atar  , ù. 

SERVIBLK,  adj.  d'une  term.  Qui 
peut  fer.'ir,  ou  être  fervi.  Lat.  Scr- 
X’ibilit , e, 

SERVICIADOR , yt  w.  Commis  au 
péage  fur  les  beftiaux  qui  palTcnt  d’im 
endroit  dans  un  autre.  Lat  Exaiior 
xtciigiilis  pro  gregum  tran/tHcatiane. 

SEK\7CIAL,  adj.  d'wie  term.%tt^ 
vi.ible,  qui  fert  volontiers  & prom- 
ptement. Lat.  Ohfcquiofus  ^ fi,  um. 

Servicial,  fuhjl.  w.  Lavement, 
clvftére.  Lat.  Ch'flcr. 

SEKVICIALMKNTE  , adv.  Ser- 
viablemcnt,  d'une  manière  fcrviablc, 
ofticieufe.  Lat  Ohfcqsàash  OJkios}, 

SERVICLAR,  V.  a.  Lever,  perce- 
voir le  droit  de  pied  fourchu.  Lat 
l'tcttariwn  veéfigaj  ex^ere. 

SEKVICIO , /,  M.  Service , l'ac- 
tion de  fervir  , de  rendre  fertice. 
Lat.  ServitiisM  f ii, 

Sebvicio.  Service  , fe  prend 
.aufl]  pour  l’ctit  de  fervitcur , de 
domeftique.  L.it  Famuhtus , m. 

Servicio.  Service,  culte,  ado- 
r.ition  qu'on  rend  à Dieu.  Lat  ChU 
tus^  ùs. 

Servicio.  Service , fe  prend  pour 
le  mérite  qu'on  acquiert  en  fervant 
fon  Souverain.  Lat.  ^rrtiiutn.  Àle~ 
ritfftn. 

Servicio.  Service,  fe  dit  desfe- 
j cours  que  les  hommes  fe  donnent 
les  uns  aux  autres  , des  bons  offices 
qu'ils  fe  rendent  Lat 

Servicio,  fe  prend  aulfi  pouf 
Don  gratidt  qu'on  foit  au  Roi  dans 
les  cas  prclfaïu.  Lat  IXnutn  gratuit 
tum. 

Servicio,  lignifie  .aufli  Tutilitc 
qui  revient  à quelqu'un  de  ce  qu'on 
foit  pour  lui.  Lat  ütiütai. 

Servicio,  fignifie  aiilT»  un  Pot 
de  chambre,  ou  ballin  de  chaife  per- 
cée. Lat.  Staphium.  Alutula. 

Sn'viiHo  cU  i«ç/â.  Scn'ice , fe  dit 
d'un  certain  alTurtiment  de  meubles 
qui  fert  à la  table,  foit  vaifTelle, 
loit  linge.  Lat.  Mtnfx  apparatus. 

Ejhtr  al  fervicio.  Etre  au  fervicc 
de  quelqu'un,  en  tennes  de  civilité, 
offrir  fa  perfonne  ou  cg  qu'on  pof- 
sede.  Lat.  Aücujus  cbfequio  dcvotitm 
cje.  ^ 

IhccT  elfervicia.  Faire  le  fervicc, 
en  termes  de  guerre , foire  les  fon- 
ctions de  fon  emploi.  Lat  Vjicia 

fuiuri. 

SEKVIDERO  , RA  , etfr.  m.  ^ f. 
Utile,  avantageux  , eufe,  profita- 
ble y bon , bonne  à quelque  chofe. 
Lat.  Vtitis.  lâontus. 

Servidero,  fe  ditaulTidece  qui 
demande  b préfcncc  de  quelqu'un 
pour 
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pooT  être  exercé.  On  dit  Bntffcio 
JhfiJtro.  Lat.  C'ui  ferfonak  ferviiium 
dektur. 

SERVIDOR,  tiA,  f.  m.  ^ f. 
Serviteur,  fervante  , domeftique  qui 
cR  aux  gages  d'un  Maiue.  Lat. 
vuj.  Fitmulus , a. 

Se&vidok.  On  appelle  ainfi  ce- 
lui qui  ixit  U cour  à une  femme. 
Lat.  Brocus , ». 

Servioob.  Serviteur,  en  termes 
de  civilité  , celui  qui  offre  fa  per- 
forine, ou  ce  qu'il  pûnt  Jc,.à  un  au- 
tre. Lat.  Alicui  ùbfetjuau. 

Servioor,  figniile  aiilTi  un  Eaf- 
fin  de  chaife  percée.  Lat.  jUutuij. 

SERVIDUMBRE  , Scryitu- 
de,  fc  dit  de  toute  forte  de  dépen- 
dance. Lat.  ScrvUust  utii. 

Se&vidu.v(be£.  Servitude,  cfcla- 
vage,  captivité.  Lat  4Vn;//»u. 

Servioumbre.  Servitude,  fc  dit 
tiîfU  des  redevances  , ou  fujédons 
dont  les  héritages  font  chargés  en- 
vers d’autres.  Lat  Servitu. 

SERV10U.MPBE.  Servitude  , fe 
dit  aufii  de  l'airujcttiniment , de  la 
contrainte  que  forment  les  cr.gagc- 
mens , les  devoirs  de  la  focieté.  Lat. 
Servituf. 

Servidumbbe.  Servitude  , ef- 
clavage  des  paflions.  Lat  dVrt-fVai. 

Servioumbre  , fc  preri  qtiel- 
qticfuis  pour  Latrines,  privés.  Lat 
Zatri'ut  , .r. 

SERVIE,  adj,  d'tfftf  term.  Servile, 
qui  curueyoc  l'etat  de  valet,  de  do- 
mefiique,  d'artifan.  Lat  •Servit/ , r. 

Servie.  Servile  , vit  , abjeét , 
mépriUblc.  Lat  Strviüs, 

Servie.  Servdc,  fc  dit  figmé- 
ment  de  rcTpiit  & du  courage.  Lat  | 
Snvilif.  j 

OJiào  fennl.  Office  fcrvile,  mé- 
tier bas , protefiion  abjcâe.  Lat. 

€>ilf  offeium,  ' 

SïÎRVILLA,  / /.  Sorte  de  chiuf- 
furc  de  maroquin , que  les  femmes 
portent  en  Elpagne.  Ce  font  propre- 
ment des  foulicrs  h limple  lemcllc 
que  les  fervautes  portent. 
eft  mieux  dit  Lat.  C^LLeaintutum/tT- 
viU. 

SERVILLETA , / f.  Serviette  , 
linge  de  table  qu'on  étend  fur  fes 
habits , & dont  on  fe  fert  pour  s'en 
effuier  les  mains  Hl  la  bouche.  Lat 
Atmtile,,  if. 

SEKVILMENTE , Servile- 
ment, d'une  manière  lâche  & fcrvi- 
le. Lat  ServiiUfr, 

Servilmente.  Sers'ilemcnt  , 
d’une  manière  balte  , vile,  abjecte. 
Lat.  Serviiittr. 

SERVIOLA,/./.  Terme  de  Ma- 
rine. t’eft  une  pièce  de  bois  poiee 
diagunalcment  fur  le  chatcau  de 
proue , & qui  avance  en  déhors  d’en- 
viron la  longueur  d’uiie  aune.  A ton 
«)Uieini:c  lom  deux  poulies  fur  lef- 
2w«.  U. 
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quelles  pafTent  les  cables  qui  feraient 
à lever  l'ancre,  U fulticndre. 

Lat.  Palus  Ux‘aviiu  «icforiV  dejtrvitns. 

SERVIR,  V.  a.  Servir,  rendre  à 
quclqu  un  les  forvices  qu’un  ell  obli- 
gé de  lui  rendre  en  qualité  de  fer- 
vitcur,  de  domeffique  à gages.  Lac. 
Strvîfe.  FaMuUri,  Alim/lrarf. 

Servir.  Servir,  fignific  auflâ  Fai- 
re uncchofe  par  ordre  de  quelqu’un, 
lurs  même  que  ce  qu'il  commande 
eft  une  peine  ou  un  châtiment  Lat. 
Servire. 

Servir.  Servir,  Ggnific  encore 
Etre  affuietti  à quelqu'un,  quand 
meme  ce  leroit  volunUtrcmcnt,  lui 
obéir,  faire  ce  qu'il  ordonne.  Lat. 
Sertire.  Octemperare. 

Servir.  Servir,  fe  dit  des  inftru- 
mens , des  outils  , des  machines  qui 
font  propres  à quelque  chofe.  Lat. 
Jflferüire. 

Servir.  Servir,  Cgnific  aiilfi  Rcn- 
dre  à Dieu  le  culte  & l'adoraHun  | 
I qui  lui  font  dus,  ou  s’employer  aux 
I chofes  qui  concernent  fun  lervice. 

I Lat.  dVrtorf.  Colere, 
j Servir.  Servir , fignifie  encore, 
j Obliger  quelqu’un  , lui  être  utile, 
lui  rendre  de  bons  offices.  Lat  C^- 
/ffw/. 

Servir.  Servir  une  Dame,  lui 
faire  fa  cour.  Lat.  Ffemiuum  obje^ 
qui. 

Servir.  Procurer  du  plaifir,  du 
divcrhffcmcnt  à quelqu’un  , le  rég- 
ler de  quelque  fctc.  Lat.  In  aiicfcui 
ch/rquium  aliquid  faceri. 

Servir.  Servir,  exercer  un  em- 
ploi, ou  pour  foi-même  ou  pour  un 
autre.  Lat.  Afunus  implnr. 

Servir  , fignifie  aufU  Tenir  la 
place  de  quelqu'un , exercer  pour  lui 
un  emploi.  On  l’employc  avec  la 

f»articule  de:  il  fe  dit  auifi  des  cho- 
cs in.animées  dont  on  fc  fert  en 
pl.vce  d'autres  , & qui  fupplcent  à 
leur  défaut.  Lat  Pro  aliquo  agere.  A~ 
ücniut  xicti  gerere. 

Servir.  Servir,  être  bonâ  Quel- 
que chofe.  Lat  Prodtjf.  Utile  ejè. 

Servir.  Servir,  fe  die  aufii  à 
l'égard  du  Rui  & de  la  République. 
A. 1er  fervir  le  Roi  / c'eft  s'enrôler  , 
prendre  parti  dans  les  troupes.  Lat. 
Jluitiae  inferviu. 

Servir,  fignifie  auffi.  Faire  un 
don  gratuit  au  Roi , lui  ofiffir  de  l’ar- 
gent pour  les  befoins  de  l'Etat.  Lat 
diVrrfrf  ftcwnis. 

Servir.  Servir,  terme  de  jeu  de 
paume,  jouer  te  premier  une  balle, 
la  faire  couler  fur  le  toit  Lat  Ph- 
Lun  uuttere. 

Servir.  Servir,  couvrir  la  table 
de  plats  & de  mets.  Lat  Jlen/am  in- 
jlrucre. 

Servir.  Terme  de  Boulanger, 
Chauffer  le  four.  Lat.  Fumustt  pani- 
rt. 
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Servir.  Terme  de  tCuifinicr,  Ap- 

f «fêter  les  viandes  qu’on  doit  mettre 
ur  1a  table.  Lat.  ftrcula  t>rl  cibot 
farare. 

Servibsr,  <».  r.  Avoir  pour  a- 
gréable , trouver  bon , avoir  la  bon- 
té, la  complaifancc  de  faire  quel- 
que chofe-  On  s’en  fert  en  terme» 
lie  polittlTe:  comme,  Sirvi\fe  U.JI. 
ilf  tlexarn  e entrssr , Ayez  pour  agréa- 
ble , Monfieiir , de  me  laiffct  entrer. 
Lat.  Grattmt  h(tbere. 

Sirvu/e  U.  M.  àthacmite  fjle  guflv. 
.Ayez  h bonté  de  me  faire  ce  plaî- 
fir. 

Servirse.  Sc  fervir  d’une  chofe , 
en  foire  ufage.  Lat.  Üti. 

Sirvafe  U.M.  AH  cuchiüo.  Servoc 
vous  du  couteau. 

Servir  de  filillo.  Faire  quelque  cho- 
fe de  curieux  , mais  qui  n’efl  d'au- 
cune utilité.  Lat  Hugis  vacare. 

Servirse,  à Hacerfe  ftrx>hr.  Se 
bien  faire  fervir,  ue  rien  négliger 
dans  ce  qui  concerne  notre  fcrviccî 
ravoir  fe  foire  obéir.  Lat  Prc.priê 
ftrvith  cottfuiere. 

Sirvjfe  Dm  cen  teda.  Dieu  foit 
béni;  que  la  volonté  de  Dieu  foit 
faite  ; exprcffiun  qui  marque  la  ré« 

I fignation  â la  Providence  dans  let 
malheurs  & les  difgraces.  Lat  IIoc 
Deo  flaceat. 

I Para  fervir  à U.  AI.  Pour  vous 
fervir  , à votre  fcrvice.  ExpreÎTion 
de  civilité.  Lat  Tua  Htftquio  profit 
\funt. 

j Refr.  Sirxie  d Sfuor  , y fabras  que 
I es  dolor.  Le  feus  de  ce  proverbe  cft 
que  pour  l'onlinaire  les  fervicc»  qu'on 
rend  aux  Grands  font  payés  d'ingra- 
titude. 

Refr.  - AntJS  jerinr , fnetvys  voler. 
Ce  proverbe  fignîHe  que  fouvent 
mieux  on  fert , moins  on  dl  récom- 
penfe. 

Refr.  Xiftgjtua  paede  fervir  à dos 
Scmrti.  On  ne  fauroit  fervir  deux 
maitrci  à la  fois. 

Refr.  Qttieft  Jtrve  ai  cofutpt , Jirzft 
à ttingun.  (iui  fert  le  public,  ne 
fert  perfonne  , & perd  fes  foins  & 
fes  peine?. 

Refr.  Ihàm  à muchos  amos  Jtrve , 
à algiiw  ko  de  hacer  falta.  On  ne 
fauroit  réulïir  à tant  de  chofes  à la 
fois. 

Refr.  Qitien  frve.,  no  es  libre.  Qiû 
fert , n’eft  point  libre. 

SIRVIENTE,  part.  ati.  du  verbe 
Servir,  Servant,  ante.  Qui  fert,  qui 
cfl  fubordonné.  Lat  Servietts. 

SËKVIDO  , DA  , pt*rt.  pajf.  ds 
verbe  Servir.  Servi  , ie.  Lat  Jcrc/* 
tus.  jWuiihatus,  a,  um. 

ComiJo  por  ferviio.  Ccttc  expref- 
(îon  fignifae  qu'un  a autant  perdu 
que  gagné  fur  quelque  chofe.  Lat 
Uiéiui  vix  eouituuuutwtt  aqwl. 

Donde  Dm  es  fervida.  Ccttc  ex- 
X X X picf) 
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prcfiion  marque  un  endroit  indéter- 
miné. Lii  où  il  plaira  à Dieu.  Lat. 
l/hicum.juf  Dto  fihcutrit. 

Srr  jervida.  Ai^récr  » trouver  bon. 
Ceft  un  hirpanifme.  Lat  Fiacrre. 
jü/çwar/. 

Si  Dhs  es  /ervido,  d.yfMiio  Diot 
feri-iJc.  S'il  plaît  i Dieu.  Lat  .Sï  Deo 
fhciterit,  Dco  voUnte. 

Rcfr.  Si  Ruines  fer  bien  fervidû  , 
Jirvete  à tixnifmo.  Veux-tU  être  bien 
fervi?  fers  toi  toi-méme. 

SERVIT  AS,  è SiERVOS  deMa- 
RlA.  Servîtes.  Ordre  de  Religieux 
fuivans  la  règle  de  Saint  AuguÜin , 
qui  s'attachent  au  fcrvicc  de  la  Vier-  : 
Lat.  , etrum.  I 

SERVITOR  , / m.  le  même  que  ' 
J&ri'iiLr.  Ce  mot  eR  uiité  dans  le 
ftile  familier. 

SERVITUD  , / / le  même  que 
SertnAumbre.  Ce  mot  cil  peu  uüté. 

SESADA  , /.  f.  Friture  de  cervel- 
les. En  Andaloufic  ü fc  prend  pour 
la  cervelle  d'un  animal.  Lat  Cerebri 
medulU  f ixeu 

SESEAR,  V.  n.  Graircycr,  parler 
gras,  prononcer  le  double  c comme 
s'il  y avoit  une  double  /.  Lat.  Z/Vf- 
rj!n  f pro  c pr<yffun/ianJo  ujurpare. 

SESELI , f.  m.  Séféli.  C'cil  le  nom 
qu’on  donne  à une  erpêce  de  fenouil 
qu'on  appelle  Sejeii  de  jlfarftiUt , ou 
yentmil  tortu.  ,Lat.  S<feli  , Sefckoi  , 
Stftlis. 

SESEN  , f.  m.  Ancîcime  Monnoie 
d'Aragon , qui  valoit  llx  maravedis. 
Lat.  Auv^om^  uutnus  femxriHS. 

SESENTA  , /.  m.  Soixante.  Ter- 
me mimerai  compofe  de  fix  dixaincs. 
Lat. 

SESESTÜN  , / m.  Sexagénaire, 
qui  a foixante  ans.  Lat.  d'rjragr/r4- 

rr«/ , fl , ttm. 

SESGA  , /.  /.  Morceau  coupé  de 
biais  : le  même  que  Ntff'tt, 

SESG  ADURA,  /.  /.  Coupure  fai- 
te  de  biais.  Lat.  Trâsfvtifi»  vtl  obli- 
nua  feHio. 

SESGAMENTE,  adv.  Oblique- 
ment , de  biais,  Lat.  Trayt/verfe.  Ûfr- 
liqui. 

SESGAR , V.  fl.  Couper  »Ic  niais  , 
de  travers,  obliquement,  Lat.  Tranf 
veni  wi  cbliqti}  fecare , feindert. 

SbSGAR,  ügniHe  auili  Tourner 
quelque  chofe  île  biais.  Lat  Obliiiuè 
verScre. 

SESGADO  , DA,  fit/,  du 
verbe  Stf^ur.  Coupc  , éc  de  biais. 
Lat  Traffversè  vsl  obüf^ui  ftéiui  , a, 

unt. 

SESilO  , f tn.  Biais.  Lat.  ObU- 

ÇfliM/ , oth, 

SeSCO,  GA  , adj.  M.  ^ f.  Obli- 
que, de  biais,  de  travers.  Lat 

iiijuui.  TrjiijXrr')f<  y a,  u>»^ 

SesGO,  fi.;ni!ic  aufli  Cal  ne,  fc- 
rciii.  tr.mqmlle,  paciHquc.  L.  jQuie- 

$Ui*  2w*Jiy(US  , 41 , UM, 
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SesGO,  figurémciit,  Biais,  tour-| 
mire,  expêdicntiqu'oti  prend  dans  les 
aHàircs  donteufes.  Lat  AVu.  A/ydus. 
Kasû>.  Aledi  tm. 

Sesgo,  Metaph.  figiiific.  Grave, 
ferieux , fcvcrc.  Lat.  GratHs.  SeW‘ 
rfli,  fl,  um. 

W/>rigo.Façon  adverbiale.  De  biais, 
de  travers.  Lat.  Obliqiû.  Tranfversè. 

SES.MA  , /.  /.  La  lixicme  partie 
d'une  chofe.  Lat.  Sextapars.  Sexians. 

Il  fe  dit  de  la  üxiéme  partie  de  la 
varc,  de  l'aune. 

SESÜ,/.  i«.  Cervelle,  fubftance 
molle  enfermée  dans  b tête  de  To- 
ninLil.  Lat  CV“rrbr«M,  i. 

Seso.  Cervelle,  fe  dit  figurémciit 
de  l'clprit  & du  jugement  de  I hom- 
me.  Lat.  Cer,irutf*.  AJms.  Judicis^sa. 

Seso  , fc  dit  aufli  pour  la  Pier- 
I rc  , b brique,  ou  le  trépied  fur  le- 
I quel  une  marmite  pofe  , témoin  ce 
j proverbe  : La  que  no  poar  fe/o  à lu  • 
! <4lu , no  le  tiene  en  la  toca  ; & dont 
le  feus  figuré  cfl , que  c'eil  manquer 
de  jugement  que  de  ne  pas  donner 
fes  foins  aux  cliofes  qui  en  deman- 
dent Lat  OlLx  fuLhneutwn. 

Dur  ftfos  de  mofquitc.  Donner  des 
cervelles  de  moucherons.  Keduire 
quelqu'un  à faire  ce  qu’on  veut. 

Rcfr.  Trui  los  aàos  vient  el  fefo. 
La  raifon  vient  avec  On  le  fort 
Je  ce  proverbe  pour  difculper  un 
jeune  homme  qui  a fait  quelque  fo- 
tife. 

SE^Q.UI.  Mot  Latin,  qui  fignific 
un  & demi,  fuivant  l'adjefliF  numé- 
ral auquel  on  le  joint  : comme  fef- 
qtiitercio  yfyquiquarlo , Trois  & demi, 
quatre  & demi. 

SESviUIALTERO,  lA  , aii.  m. 
cfj*/.  ScfquiaUcre.  Terme  de  Géomé- 
trie & d’ Arithmétique,  qui  fc  dit  de 
deux  lignes  ou  de  deux  nombres, 
dont  le  dernier  contient  le  premier 
une  fois  avec  l'addition  de  fa  moi- 
tié. 6 & 9.  font  en  proportion  fcf- 
quialtêre.  Lat  S^^/quialter  , a , to». 

SESOUlMüDIO  , /.  w.  Mefurc 
qui  contient  un  boilTcau  & demi. 
Lat.  Se/quiu4cJius. 

SESdUIPEDAL  , adj.  d'une  tenu. 
Qui  a un  pied  ik,  «cmi  de  long.  Lat 
Sefquiptdulii , f. 

SESQLITERCIO,  cia,  adj.  w. 
^ f.  Terme  de  Géométrie  & d'A- 
rithmetique,  qui  fc  dit  de  deux  li- 
gnes ou  de  deux  nombres  dont  le 
dernier  contient  le  premier  une  fois 
& un  tiers.  Lat.  Sefquitertius , a , usn. 

SESSEXA,/  /,  Ca  partie  de  la 
tète  de  l'animal , dans  laquelle  b 
cervelle  cft  placée.  Il  fe  prend  aufli 
ponr  tout  le  cerveau.  Cat  Certhrum. 

StSüIOV  , f.  f,  ScHion  , fc  dit 
de  chique  fcancc,  ou  aflcmbléc  d'un 
Concile.  Lat  Sefio^  nis. 

Session  , fc  dit  par  extenfion 
ü'ua«t  CuuTcicace,  d'uuc  Allcmblcc 


ses 

ou’on  tient  pour  décider  quelque  cho- 
fe. Lat.  CoUittifl.  SejJü. 

SESTEADEUO,/  jm.  Lieu  frais 
& couvert  où  l’on  fe  retire  pour 
pafler  les  chaleurs  de  l'Eté,  où  l'on 
met  le  bétail  dans  les  grandes  chi- 
leurs.  Endroit  où  l'on  bit  b Méri- 
dienne. Lat.  ÆJlivai,  erum.  Jj>cm 
hbi  fiumus  de  meridie  peragiUir. 

SESTE.AR  , V.  n.  Dormir  aprk 
midi , faire  b méridienne  on  meri- 
dianc.  L-  Aleridiuri.  Dorttiire  pojl  me^ 
ridieuf, 

SESUDÀMENTE , adv.  Sagement, 
prudemment , avec  refiexinn  , d'une  , 
manière  iudicieufe.  Lat.  JLiturb.  Ccr- 
Joré.  druienier, 

SESUDO,  DA,  «4;.  «.  Sec- 
fé,  éct  qui  a du  fens , du  jugement 
Lat.  jiluturus.  CordiUui.  Senjatus. 

SET  A , f.  /.  Soyc,  poil  du  pour- 
ceau. Lat.  déffl,  <r. 

Seta.  Sorte  de  champignon  moins 
nulfaifant  que  les  autres.  Lat.  BeU^ 
tus.  rutxgtts , i. 

Seta.  Lèvres  extrêmement  faU- 
lantcs  : On  dit  ordinairement  Getu. 
Lat.  Pttnnijfa  Lihra. 

Seta  , figmfic  aufiî  le  Champi- 
gnon qui  fc  forme  autour  de  la  mè- 
che d’une  chandelle.  Geta  efl  mieux 
dit.  Lat.  Fungxts. 

Seta.  Seéle.  Voyez  SecU. 

SETE,  /.  m.  Terme  nfité  parmi 
tes  monnoyeurs,  l’endroit  où  cil  le 
fépeau,  ou  le  tronc  fur  lequel  les 
ouvriers , quand  ils  bbriquent  les 
monnoyes , pofent  leur  tas,  ou  leur 
pile  peur  les  fraper  & marquer.  L 
Locus  uhi  ttuîmni  cuânntur, 

SETECIENTOS,  tas,  adj,  nu 

f.  nuiKtrul.  Sept  cent  Lat.  Septiia^ 
gevti  , .r , fl. 

SETENO,  NA  , adj.  m.  Êf/.  le 
même  qitc  ^ptimo. 

Setena  , ftéjf.  Sept  fois  autant 
Lat.  /. 

Setenas.  Peine  qu’on  impofoit 
autrefois,  de  payer  le  ieptupic  de  cc 
qu'on  avoit  pris.  Lat  S^ptuphnn, 

/’jgario  cen  fetenas.  Payer  au  fep- 
tuple.  Lat.  Srpiuplum  /outre. 

SETENTA,  /.  M.  Septante  , 0» 
foixante  & dix  , nombre  compofe  de 
fept  dixaincs.  Lat  Septuuginta. 

SETENTÜN,  NA  , adj.  m.bjf  f. 
Septuagénaire,  quia  foixante  & dix 
ans.  Lat.  Septuagemriut  , fl  , um. 

SETü , /.  m.  Clos , enclos , parc. 
Lat.  Sfptsm , I, 

SEVER.AMENTE  , adv.  Sévère- 
ment , d'une  manière  fevère.  Lat  St» 
veri, 

SEVERIDAD  , //.  Sévérité,  au- 
flérité  , rigidité  d'humeur  & de  ce- 
raélèrc,  Lat.  Severiuis , fis. 

Severioad.  Sévérité,  férieux  , 
innvite  . mine  auUère  , chagrine.  L. 

Gr>*X'Uas. 

bbVbJUOAD,  Sévérité,  joflexibu 
litc, 
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litf  , ri^ctir , ckaAitude  h obren'er 
les  Inix.  l.it.  Sfvrritas. 

SKVKRISSIMO»  MA, 
fuf>tr{.  Très  ftvcTc , très  rt^iüc.  1. 

^veri^itius  , n . tint. 

SKVKRISSIMAMKNTK,  adv.fv- 
prrL  Très  lèvcrement , très  rtgou< 
rcufcmcnt.  Lat.  SeverU/îmi.  Gravfj/i- 
r»i. 

StlVERIZARSE,  r.r.  Affcitcr  un 
•ir  grave  & févèrc  , prendre  fon  fc- 
rieux.  I.it.  Fi'Vttem  r/^vrarr. 

SEVERIZAÏIO  , DA  , fart.  paf. 
du  verbe  Severiiar/t,  Q.ui  a pris  un 
air  grave  & fèrère  , qui  s'eft  Fonna- 
lifé  d'une  choie  dite  innocemment. 
Lat.  /Jil  Jrvnitütrm  comf^îtus. 

SEVERO,  RA,  adj.  m.  ^ Sé- 
vère, rigide,  dur,  chagrin,  diffici- 
le , impitoyable.  Lat.  dVrrrw.  Crre- 
tfis. 

Severo.  sévère,  exaû , ponéfucl , 
rigide  obfcrvateur  des  loix  , grave , 
compofe.  I;at.  Set'erut.  Gritvif, 

SEViCIA  , f, /.  Cruauté  exceflîvc, 
dureté  , inhumanité.  C'cll  un  mot 
purcuient  Latin.  tS4r7’«Vra  , <r. 

SEXAlîENAkfü  , R!A  , mlj.  m. 
êf  /.  Sexagénaire , qui  a foixaute 
ai)s.  Lat.  S’rxni'rnarius , a , uin. 

SEXAGhSIMA  , / /.  ScxagcTime. 
Cefb  le  Dimanche  qui  fuit  la  i'eptua- 
gcfimc.  Lit.  iVx<ict»‘/wa  , «r. 

SEXAGESIMO,  ma  , nd/. 

Huninul  ordinal.  Soixantième.  Lat. 

Xaf*^initi  % ti , uin. 

SEXCUNS,  à SEXCUvetA  , //. 
Monnoie  du  poids  d’une  once  & de- 
mie, qui  vaioit  trois  Centmiot  , ou 
une  hianqiie.  Lat.  Sexatnx  , as. 

SEXKNU) , /.  m.  ECpacc  de  fix 
ans,  Lat.  Sexennium  , ii. 

SEXM.\.  Monnoic.  Veyez  Sexiu^ 
ta. 

SEXO,  /.  m.  Sexe,  partie  dn  corps 
humain  qui  fait  b différence  du  male 
& de  la  Femelle.  Il  ne  fe  dit  que  de 
l’homme  & de  la  Femme.  Lat.  •5c- 
tms , ûs. 

SEXTA  , f.f.  Une  des  heures  dans 
lefqticlles  les  Romains  & les  Hébreux 
divifoient  le  jour  artifîdcl , & qui  en 
comprenait  trois  des  nôtres , eu  co.m- 
menqant  à midi.  Lat.  Srxta  , te. 

Sex  ta.  Sexte.  Terme  de  Bréviai- 
re. Ceft  la  troiOéme  des  petites  heu- 
res canoniales.  Lat.  Sextu. 

Sex  TA.  Sixième  au  jeu  de  piquet, 
fix  cartes  de  fuite  du  meme  point. 
Lat.  O'artat  ^t^fvri>£  fen-»  cancoh^es. 

Si^xta  mayof  : le  même  que  Hexa- 
9hor.lo  tmnor. 

Sexta  utenor  : le  même  que  Hexa^ 
êhordo  menor. 

SEXTASTE  , /.  m.  Monnoie  du 

rids  de  deux  onces , qui  cqttivalotC 
quatre  Cornadot.  Lat  Sextant. 
SEXTARIO , / w.  Mefure  ancien- 
ne qui  «toit  la  lixiéme  partie  du  Con- 
ge Kumain  , & Unoit  un  peu  plus 


SEX 

d*ane  quartillc , ou  à peu  près  cho- 
pine.  l.at  Srxtariitt. 

SEXTEKCK) , / m.  SeftcTcc.  Ce- 
toit  une  monnuie  d'argent  chez  les 
Romains.  Il  y avoit  le  grand,  & le 
petit  Seftcrcc.  Lat  SeJlti'tiuj.  Srjltr- 

ttum. 

SKXTIL,  aij.  fTtfwc  trrm.  Sextil. 
Terme  d'Aftronomie  , qui  fc  dit  de 
rafped  de  deux  affres  , quand  ils 
font  éloignés  entr’eux  de  foixante  de- 
grés. Lat.  SextiUt , e. 

SEXTiLl.A  , f.  f.  Sixain,  petite 
pièce  de  Poefte  compofée  de  fix  vers. 
Lat.  Carmen  fex  ve^'^us  ar/olutian. 

SEXTO,  TA,  odf.  JW.  fcf/.  «ûMC- 
ral.  Sixième.  Lat.  icvriu,  a,  um. 

Sexto.  Sexte.  Terme  Je  Droit 
Canonique.  On  appelle  ainfi  le  fixiéme 
livre  des  Décrétales  faites  par  le  Pa- 
pe Bontiaee  VIII.  Lat.  Srxtus. 

SEXTULA , /./.  Munnoie  qui  va- 
ioit une  réalc  & cinq  maravedis.  On 
rappelle  autrement  icanwo.  Lat.  «Sca- 
tuÙ  i M. 

S I 

ST,  adv.  Oui.  On  s'en  fert  pour 
répondre  aPîrmativetr.i'iit , & p<air 
m!>rquer  le  confentement  Lat.  Itu. 
Etiam, 

Si.  Oui,  fert  auflî  à affurer  la  vé- 
rité d'tme  chofe  , lors  meme  qu'on 
ne  nous  interroge  point  Lat  ytrè.  ! 
Cerio. 

Ex.  Eflu  tt  errt^mo  : ^ , Jie  bai 
que  dudarto.  Cela  clt  très  fitr  : fans 
contredit,  oui,  il  n'en  Faut  pas  dou- 
ter. 

Si  , marque  aufl»  une  cfpèce  d'aF- 
firtnaticm  dans  ce  qu'on  dit  ou  croit,  ; 
ou  pour  exagérer  quelque  chofe.  Lat 
Demùm. 

Ex.  EJlo  fi  que  et  pertar/e.  Voila 
ce  qu'on  appelle  agir  comme  il  faut. 

Si  , s’employe  fouvent  dans  un 
fens  ironique , & équivaut  à une  né- 
gation. Il  marque  aulfi  qu'on  n’ac- 
qtiicfce  point  5 ce  qu'un  dit  ou  qu'on 
propofe.  Lat.  Eeri  quidem. 

Si.  Si.  Prèpuf.  ou  conjonâion 
conditionellc.  Lat  Si. 

Ex.  Si  en  ios  Santos  cupiera  fenti- 
mitntos  , mas  Jhttiera  S<m  Gerenimo 
efîa  mie  ht  azotes.  Si  les  Saints  .ivtiicnt 
du  fentiment , Saint  Jérome  feroit 
plus  fenlîble  à cela  qu’aux  coups  de 
fouet 

Si.  Si.  Prépofition  dubitative,  qui 
eff  toujours  précédée  de  la  particule 
mat.  Lat.  EVqftj'd?  Nmquii  f 

Ex.  i5i  fe  axfa  aufentado  fulano  ? 
Eff -ce  qu'un  tel  fe  feroit  abfenté? 

Alas  fi  qvr  yo  h te  diebo  t 

Croit -il  que  je  Paye  dit  ? » 

Si.  si  , s’employe  auifi  pour 
blir  la  fuppotition  , ou  la  connoil^ 
fancc  qu'on  a d'une  chofe  , & pour 
CQ  cooclurrc  une  autre.  Lat  Si. 
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f ^.x.  Si  k ewoces  , per  ^e  te  fiat 
de  éi.  Si  tu  le  connois  , pourquoi 
te  fies -tu  à lui  ? 

St.  Si , fe  dit  pour , Q.uand  même. 
Lat.  Etiamfi, 

Ex.  .Sï  jwf  matnrm  ^ no  h l-ntria. 
Q.iiand  on  me  tucroit , je  ne  le  ferois 
point 

Si.  Si , tient  liai  de  particule  diC* 
jonéUve.  Lat.  Si.  Sin  txro. 

Ex.  Si  caliamot  , i»of  tienen  for 
if^norantet  j fi  refpondeinot  , por  o/rr- 
vidoj.  Si  nous  nous  taifons  , nous 
paff'ons  pour  des  ignorans  t fi  nous 
ré|H)ndons , on  nous  regarde  comme 
des  effrontés. 

Si  , répond  auflî  au  pronom  pof- 
fcfllf  dW,  fihi  ^ ft  y dans  tous  les  cat 
de  la  troiliéme  pcrfnnne  du  mafeuHn 
& du  féminin;  ainfî  on  dit:  De  fi  ^ 
para  fi  y contra  fi  y per  fi  y en  fi  i Dc 
foi , par  loi , contre  foi , pour  foi , 
en  fol,  / 

Si.  Si , en  termes  de  Mufique  eft 
une  feptiéme  note  , ajoutée  depuis 
peu  par  les  modernes  aux  fix  aj>- 
ciennes  notes  inventées  par  Gui  Are- 
‘tin. 

Si  aeafo , 0 Por  fi  acafo.  Façon  adv. 
Si  par  hazard , fi  en  cas.  Lat  Sifur^ 
ti. 

5Î  bien  , adv.  le  même  que  Aun* 
que. 

St  et.  C’eR  lui -même.  Lat  Ip/i 
quidem. 

Si  HO.  Mais  bien  plus  $ mais  qui 
plus  eff.  Lat  Imo.  Huin. 

Ex.  A’b  et  claro  y fi  no  ntur  ohfcurê. 
Cela  n'eft  pas  clair  , mais  qui  plus 
eff  ♦ extrêmement  obfcur. 

d» , O HO  y como  Cbri/io  nos  enftnn. 
Cette  expreflîon  renferme  une  cenfu- 
re  contre  ceux  qui  déguifent  la  véri- 
té fous  des  équivoques  , & des  pa- 
roles ambiguës.  Lat.  ^2,  efii  no»  ^ 
non. 

Un  fi  es  ^ m es.  Peu  dc  chofe , ou 
rien.  Lat.  Parum  , fcl  ntluL 

SIBIL  , f m.  Endroit  ménagé  «i 
une  cave  pour  y mettre  en  été  l’eau, 
le  vin , ^ les  autres  chofes  qui  ont 
bcfotn  de  fraicheur.  Lat  Crypta, 

SIBIL.A , /.  f.  Sibylle , ou  Prophé- 
tefle.  Les  Anciens  appcllaient  ainfi 
certaines  filles  qu'ils  croyoient  être 
infpirées  de  Jupiter.  Lat  Ôî'Mi'a,  «r. 

SlMLA.  On  appelle  ainfi  en  ftile 
Familier  une  femme  dc  taille  avan- 
tageufe  , belle  & robufte.  Lat  dÜ- 
hyiia  , 

SIBILANTE , ads.  d'une  lerm.  Sî- 
flant , qui  fiffe  , ou  qui  a un  fou 
comme  celui  d'iin  fiflet  C’eff  un  ter- 
me poétique.  Lat  SibiUm. 

SIBILINO  , NA  , adj.  m.  ^ f.  SU 
byllin  , ne  > qui  appartient  aux  SU 
bylles.  Lat  SthylÜnut  , a , um. 

SICLO  , / m.  Sicte.  C'èloit  une 
monnoie  chez  les  Hébreux , qui  va- 
ioit quatre  drachmes  Attiques  , ou 
Xxx  1 quatre 
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quatre  dcniert  de  ndtre  monnofe. 
Lat.  SSci'K,,  I. 

SIDEKEO,  REA  , «4/.  m.  ^ 

Qui  8p}>articnt  aux  étoiles  , ou  «lui 
participe  â leurs  propricles.  Lat  ÎY- 
àcrtut  « a * fon. 

Siàe^  to  am.  Le  tcms  que  le  Soleil 
employé  dans  fon  cours , depuis  le 
Méridien  où  il  fe  trouve  avec  une 
étoile  iufqirà  cc  qu'il  revienne 
au  meme  Méridien.  Lau  Annm  Jiit’ 
nus, 

SIDERITIS  , /.  / Eft  «ne  forte 
de  pierre  qui  c(l  comme  parfemée 
de  petites  taches  de  fer.  Lat. 
tes. 

SJOESITIS,  h SrDERiriDE.  Si- 
deritis.  Plante  qu'on  appelle  autre- 
ment Crapaudine,  Lat.  Ssderitis. 

SiDRA  , f,  f.  Cidre , boiîTon  faite 
de  pommes  ou  de  poires.  Lat.  «Sxcr- 
ra  , <r. 

SIEGA , f.  f.  MoilTtin  , recoUe  d«; 
grains.  Lit.  h, 

SIEMBKA,  /*./.  Semaille,  le  tcms 
où  l'on  f«<ne  les  grains  « ou  Tadion 
de  femer.  Lat.  Strtnài  tesifus,  Se^ 
mentis  , if.  \ 

SlEMBR.A  i le  même  que  «Slrm^ru- 

SIEjMPRE  , o4t'.  Toujours  , en 
tout  tcms.  Lit.  Semper. 

SiEMPRE  JAMAS.  A jamais.  Lat. 
Osntii  trmpxjTc. 

SIK.MPREVIVA  * / f.  Joubarbe , 
plante  dont  ü y a trois  efpcccs.  Lat. 
Semptrtùva. 

SiEMPREViVA.  Immortellct  fleur 
qui  dure  longtems  fans  fe  lancr.  L. 
r'ies  perennis. 

SIEN  , f.f.  Temple,  partie  dou- 
ble de  la  tète  « qui  efl  i rcxtrcmlté 
du  Front,  entre  tes  yeux  & les  oreil- 
les. Lit.  TempTra^  tmt. 

SŒN'A  , f,  f.  en  jargon,  le  Vifa- 
gc,  la  hcc.  Lat  Oi.  l'uUsu.  faciès^ 
ti. 

SIERPE,/. /.  le  meme  que  Ser- 

fientt. 

SiERPE.  On  appelle  ainfi  par  com- 
paraifon  une  femme  extrêmement  lai- 
de. Lat.  , I. 

SiERPE,  figurément , fe  dit  de 
tout  ce  qui  fe  meut  en  ferpentant , 
par  exemple , d'un  ruifleau.  Lat. 
Stypent. 

SiERPE.  On  appelle  aûifi  uneper- 
fonne  extrêmement  colérique.  Lat 
Setpms. 

StLRPE , en  jargon , un  RolTignol, 
rn  crochet  à erocheter  les  portes.  L. 
AduUerina  davis. 

SIERPECILLA , f.  f.  Serpenteau , 
petit  ferpent  qui  efl  nouvellement 
éclüs.  î.at.  Anp.Ku  ulus , i. 

SlERR.A*  f.f.  Scie,  inlhitment  à 
feier  du  bois.  Lit.  d'rrra. 

Sierra.  Scie  fans  dents  dont  on 
fc  fort  pour  feier  les  pierres,  Iç  m.ir- 
lire.  Lat  den-a , <v. 


Sierra.  On  appelle  ainfi  une' 
chaîne  de  montagnes  efearpées,  dont 
la  ligure  imite  celle  des  dents  d'une 
teie.  Lat.  Fr<rupti  nu,nUs.  Rxtpss  , 

ittM. 

Sierra.  Montagne,  fc  dit  figu- 
rémvnt  des  houles  ou  vagues  qui  s’é- 
lèvent dans  une  temprtc.  Lat 

Sierras  . en  jargon  , les  Tem- 
ples. Lat  l'empara. 

Sierra  uf^ua.  Moulin  à feier  des 
planches.  Lat  Serra  hyiraulica. 

SIERVO,  VA  , al*,  m.  ^ f.  le 
même  que  EfeU^. 

SiERVO.  Sen’itcur.  Terme  de  po- 
litefle  par  lequel  on  fc  dévoue  à quel- 
qu'un. l^it.  Strvui , f. 

Siervû  de  Dsos.  Serviteur  de  Dieu , 
fe  dit  d'un  homme  qui  obéit  ponc- 
tuellement à fes  préceptes.  Lat  Dti 
Serx'us. 

SIESTA , f.  f.  Sîefle , le  tcms  de- 
puis midi  jufqti’i  flx  heures , qui  efl 
celui  où  la  chaleur  cil  la  plus  forte. 
Lat.  J^uits  mfrnL'.mff. 

En  haxajsdo  la  Jiefia,  Apres  la  gref- 
fe chaleur. 

Si  ESTA.C"cft  un  .Motet qu'on  chan- 
te à l'Eglifc  à fix  heures  du  fuir. 
Lat  ïosneridi.tiutm  Canticum. 

SÏETE , f.  m.  Sept , nombre  pri- 
mitif. Lat.  Sepiens. 

Siete  D«r»nV»t/fj.  Les  fept  Dormans. 
On  fc  fert  Je  cette  cxprdBon  pour 
exagérer  le  tems  qu'un  homme  dort 
Lat  Septnn  Dermsentrs. 

Siete  Levar.  Sept  & levât , au  jeu 
de  la  Chance.  Lit.  Tertia  fors  in  lu- 
d.i  chirrturum  feptem  puitda  exponens. 

SIETEMESINO.  Enfant  né  au 
feptiéme  mois.  Lat.  Srpshm^hit  in- 
fant. 

SIETE^.AL,  adj.  d'une  trrm.  Age 
de  fept  ans.  Lat.  Septtr.nis. 

SIGILACÏOK  J f.  /.  le  même  que 
TmpriiJim  ô Jlarca.  C'cft  un  tenue 
de  .MtJecinc. 

SIGILAK , r.  a.  Cacher , taire  une 
chofe.  C'eft  uit  mot  nouvellement 
introduit  dans  la  langue,  l^t  Silen- 
tio  treere. 

SIGiLADO  , DA  , port.  pajf.  du 
verbe  StsiLtr.  Tû  , c»ché.  Lat  di- 
Itntio  tedus , » , um. 

Stcilaoo,  fc  dit  de  celui  qui  cfl 
entache  de  quelque  dehnt  , on  de 
quelque  maladie.  Lat.  M<*tâ  in/eUus. 

SIGILO,  /.  tn.  le  même  que  Srlio. 
Il  dl  peu  ufité  dans  cette  acception. 
Il  fc  prend  fourent  pour  le  fccret 
qu'on  garde.  Lat  Areanum^  i. 

SIGILUSA.VIENTE , adv.  Secrète- 
ment , en  fecret.  1 at  Ciàm,  Clanoi- 

Ü0H. 

SIGILOSO  , SA  , adj.  w.  ^ f.  Se- 
cret, te»  diferet,  te.  Lat  i^rtvni /e- 
nax. 

SlGLü , f.  n?.  Siècle  , cfpacc  de 
c.mt  années.  Lat  S^euhm. 

SiGto , le  preud  aulü  pour  Tagc, 


le  tcms  la  dnrée  de  chaque  chofe. 
Lat.  Sdrcnlum.  /Etat. 

SiGi-O.  Siècle,  fc  prend  pour  un 
long  cfpacc  de  tcms  indéterminé.  L. 
StTcub'm.  Æx’sfm. 

Ex.  Vn  Jiselo  hn  qtte  no  te  ie  vijla. 

Il  V a un  Géile  que  je  ne  t'ai  vù. 

SiGLO.  Siècle , fignifle  auflî  le  corn- 
merce  de  la  vie  civile.  Lat.  d*rev- 
lum. 

Sif^h  de  are.  Siècle  d'or  i c’étoil  le 
régne  de  Saturne.  Lat.  Ætot  aurea. 

Sijilc de plata.  Siècle  d’argent,  étoit 
celui  de  Jupiter.  Lat.  Ætas  orye»- 
tea. 

Sifthf  de  cohrt  y de  Herro.  Siècle» 
d'airain  & de  fer  , font  ceux  qui  ont 
fuccéilé  à CCS  heureux  ficclcs.  Lat. 
Ænmnf  fm  tum  frretdxan. 

Bueu  Jigh  , fc  dit  de  rEtcrnitc 
bienheureufç.  Lat.  Æterna  requies. 

Homirt  de  un  J^lo.  Homme  quî 
s'efl  rendu  ilhiflre  dans  fon  fiécle. 
Lat  Ihmo  tt  terni tate  dafurndus. 

Par  tl  Jtrla  de  tedas  mit  pajades. 
Kxprcfllan  Laffc  , ferment  qu’on  fait 
de  le  venger  de  quelqu'un.  Lat.  Atvs 
tejlcr. 

Por  ^ O en  lût  Jsfhs  de  ht  ^ht. 
Eternellement , penilant  toute  l'Éler- 
nité.  Lat.  Fer  faa»U  frradorutn. 

SIGMATOIDES  , /.  m.  Terme 
d’Anatomic.  Sigmoïde  , apophyfc  de 
l'os  humérus.  Lit.  Signtatoiits. 

SIGNACt'LO  , /.  m.  Sceau  , ou 
l'empreinte  du  fcc.*ni.  Ce  mot  cil  peu 
uGte.  Lat  Sipnaculum.  Sip.iiiMm. 

SÏGN.^R  , V.  O.  Signer  , ou  em- 
preindre fon  fetng  au  bas  d’une  écri- 
ture. Lat.  Signare.  0^'îipsare. 

SiGNAR  , ù Signasse.  Faire  le 
figne  de  la  croix.  Lat  Signa  C'rvcit 
fe  Jimm  e.  ^ 

SIGKADO  , DA  , pn-t.  psff.  du 
verbe  Signai.  Signe , ée.  Lat  Stgna- 
tus  ^ a . utn. 

SIGNATURA  , / /.  le  même  que 
Sti.al , Signo , OU  tV-tfro^er. 

SlGNATURA.  Signature,  en  terme 
d'imprimerie,  cftune  lettre  qu'on  met 
au  bas  de  chaque  feuille  pour  mar- 
quer l'ordre  des  cahiers , qu'on  doit 
libferv'cr  en  le  reliant.  Lat  Sîgnum, 
S»to. 

SïGNIFERO,  SA  , adj.  m.  £5^ /. 
Qui  porte  un  Ggne  , une  marque» 
un  caraâêrc  qui  le  hit  connuitre. 
Lat.  S'znHer  , a , unt. 

SIGMFICACIOK, /./.  Significa- 
tion, l’aélton  de  fignifier  ou  de  dé- 
montrer. I.at.  Signifiutio  ^ uis. 

SlGNlPlCAClON  » fe  prend  fou- 
vent  pour  Siguif.eado.  Lat  Signifea.- 

tum. 

SIGVIFICADOR  , RA  , adj.  m. 

/.  Qui  fignifie  une  chofe.  Lat- 

Stgitifeani . 

SIGMFICANZA  , f.f.  le  même 
que  Signifeacîon.  Ce  mot  a viedli. 

SIGNIFICAK  > V.  U.  Signifier  , 
mat- 
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Inarqtier,  dénoter  qnclquc  chofc.  L- 

SlGNiFïCA*.  Sî;;ni6cr,  notifier* 
déclarer  * faire  connoitre.  Lat. 
fkart.  Xi-ium  f.trrrr. 

SÏGMUC’AXTK  , f^art,  ecl.  du 
verbe  Si^^niüant  « te , %ui 

figniKc.  Ï.Æt.  Sipnijîi^^.mi, 

SU»NIFICADO,  DA,  fart.  fa/. 
du  verbe  Stgni/icar.  Signifie  , ée>  L. 
ilgui^cutus  * a , um. 

SlGNiFlCADO  , fe  prend 

fouvent  pour  l’objet  même  <|u'on  G* 
giiific.  Lat.  Sr^’yî'iCiUum, 

SIGKIFICATIVO,  va  , aii.  m. 

J.  Significatif,  ive  ; clair,  re  j 
énergi<|Me  »•  qui  fait  comprendre  les 
choies  aifement  * & dans  leur  vrai 
fens.  Lat.  , a , latt. 

StGNO  , f.  in.  Signe  , marcjiic  ou 
caraâère  vifible  , qui  dénote  , qui 
fait  connoitre  quelque  chofc.  Lat.  ÎV- 

giium. 

SiGNO  , fc  prend  pour  Fm+une  , 
dvftinée,  que  le  peuple  croit  dépen- 
dre de  l'inHucnce  des  adirés.  Lat. 
S'ignutfi. 

StGNO.  Signe  , fe  dit  auiTi  des 
bénédictions  * ou  fi,çncs  de  croix  que 
le  Prêtre  lait  fur  I Hoflie  & fur  le 
Calice,  pendant  U MeRl*,  aux  en- 
droits marqués  par  le  Canon.  Lat  S> 

gnttTft. 

SlGNO,  fc  dit  auin  de  certaines 
rayes  , ou  marques  que  les  Notaires 
mettent  au  milieu  d’un  nclc  avec  une 
croix  au  dcifiis , pour  donner  plus 
de  fol  à leurs  écritures.  Lat.  Sigaum. 

SiGNO.  Signe,  en  termes  d’Aftro- 
nomic  fe  dt!  particulicrcracnt  des 
douze  conilcliations  du  Zodiaque. 
Lat  SignutH. 

SlGNos.  Signes,  fc  dit  en  Mufi- 
que  des  noms  que  les  Muiteienf  don- 
nent aux  notes  qui  campofeot  le  fy- 
ilcmc  de  Gui  Arctin  , & qui  font 
repréfeutés  par  les  fept  premicres  let- 
tres de  rAIpbabet , & des  tons  qui 
leur  eorrefpnndent , comme  GcA'At;//, 
,/î/jimrr,  Èt/iirrni  &e.  Lat.  Signa. 

Signa  ad  fijcitum.  Signe  arbitrci- 
re,  efl  celui  qui  dépend  de  l.a  vo- 
lonté & dn  raprice  des  hommes.  Lat. 
SignuM  ad  flaiituM. 

Sig-ta  naiu.  nl  Signe  naturel  , qui 
repréfeute  une  chulc  différente  de  ce 
qu'il  exprime,  comme  le  cri  d'un  m.a- 
laJc.  Lat.  Si^tum  naturale. 

Sig.iü  pof  cafïunilre.  Signe  d’ufage , 
c’efi  celui  que  l’u'iige  a étanli;  par 
exemple,  du  lierre  cil  le  C^nc  d’un 
cabaret.  Lat.  Signitm  rx  ca^/uetudint. 

Signa  ftrvicio.  Signe  de  fcrvicc , 
& difidt  autufois  dn  Tiers-Etat.  1 . 
J^lbtiui  ardo. 

SIGÜitNTE  . fart.  ail.  du  verbe 
Stguif.  Voycx  Seguir. 

S15.BADOR,/.  m,  Sifieur,  qui  fi- 
fie.  l4>t.  Sibiluti^  ^ if. 

SILBAR)  V.  O.  Siilcr,  rendre  mi 


fon  aigu  par  le  moyen  de  l'air  com- 
prime qui  fort  par  im  endroit  étroit, 
il  fe  dit  tant  des  hommes  que  des 
animaux.  Lat  Sihilr:e. 

Su-BAR  , V.  a.  Sifler  , (ignific 
auHi  Donner  un  témoignage  de  mé- 
pris par  des  fificmens.  Lat.  SibiUirt. 
Sfhiio  iniinr. 

SiLBAB.  Sifler,  fe  dit  auÛÎ  du 
bruit  aigu  que  fait  en  l'air  le  vent, 
une  fiéchc,  une  balle  de  moulquet, 
une  pierre  jettée  avec  force.  Lat. 
Sihihrf. 

SILBADO,  DA  , fart.  fa/,  du  ver- 
be iiAor  dans  le  fens  de  verbe  adif. 
Sifle*  ée.  Lat.  d/v/4i/ur,  a,  um. 

SILBATO,  f.  m.  Siflet  , petit  in- 
flruincnt  avec  lequel  un  üHe.  Lat. 
Sibiluf, 

SiLBATO,  fc  prend  pour  la  fen- 
te , rouvcrtiirc  par  où  le  vent  pafle , 
ou  par  où  une  liqueur  s'écoule.  L. 
Rima , x.  Fsjhtlu  , <r. 

SII.BIDO  ^ f.  nt.  le  même  que 
SUha. 

Siihiio  de  aidai.  Tintement  d'oreil- 
les. I..at.  SiHlus. 

SILBO,  f.  w.  Siflement,  bruit  ai- 
gu 'qu'nn  fait  avec  la  bouche.  Lat. 
Stbiitfs  , I. 

SuBo.  Siflement , fc  dit  du  bniit 
aigu  & pere.int  que  font  quelques 
animaux,  par  exemple , les  lerpens. 
Lat.  Sihilus. 

SiLUO.  Siflement  du  vent.  Lat.  *SV' 
hiiut. 

SILENCIARIO*  RIA  , adj.  w.  £*f/. 
Silencieux,  eufe  ,*  qui  garde  le  filen- 
cc,  qui  cft  taciturne.  Lat.  SiUntio- 
fus.  Tacisuruus , a , um. 

SiLENCiABlo.  Celui  quî  fait  ob- 
fervcT  le  lllence  dons  un  endroit. 
Lat-  Siktitii  Frjefeéius. 

SlLFNCIARIO,  fc  dit  nÆ  d'un 
endroit  où  l'on  garde  un  profond  fi- 
Icnce.  Lat.  S;lens.  Facit$u. 

SILENCILRO,  RA  , ash.  m.f/  f. 
le  même  que  Sikneiax-io  pris  comme 
fubBamif*  pour  celui  qui  Riit  obfcr- 
ver  le  ülence. 

SILENUÜ  ,/  m.  Silence,  cePTa- 
tion  de  parler  volontaire.  Lzt.  Siletu 

tiir.n. 

SiLESCto.  Silence,  fe  dit  figu- 
rémeiit  du  repos , du  calme , de  la 
tranquillité  dont  on  jouit  dans  les 
endroits  où  il  n'y  a point  de  bruit, 
de  tumulte.  Lat.  Siiemitm. 

Jmfonev  jilneio.  Impolcr  filence. 
bat.  Siinxtium  imf.uttt. 

SILENUüSAMENTE  , adv.  T.v 
citement  , avec  filvucc  , üuis  dire 
mot.  I.at.  Sitenliûàl.  Tahiti. 

Sll  ENClOSO,  SA  , o4/«  Sf  f 
Silencieux,  eufe,  qui  garde  le  fi- 
..ncc.  Lat.  Silenti/ui  ^ o,  um. 

Sji.ENCloso,  fe  dit  d'un  lien  où 
lt*i»I:nce.  lat-  TaJtuf.  Sile::j. 

SlLENuS,  f.  m.  Silènes,  Demi- 
Dieux,  tels  que  les  Satyres,  que 


sn 

les  Payens  croyoient  préfider  aux 
ch.amp«,  Lat.  ^iieni  , erto». 

SILERÎA,  /.  / Endroit  où  font 
les  caves  à grain  , appcllécs  Siios, 
Lat.  Sirorum 

SILLRO , m.  le  même  que  57- 
la. 

Sn.GUERILLO  * /.  M.  dhst.  le 
mém-j  que  XOgunilio. 

SÜ.GL'EKO  , f.  M.  le  même  que 
Xiku.'re. 

SILICfO.  Voyez  Cilicia, 

, SIIIGO , f.  m.  Petite  graine  noi- 
re qui  croit  parmi  le  froment. 

: SlLIdUA,  f.  f.  Silique  , pnivU 

ancien  qui  pcToit  quatre  gtains.  Lat. 
Siliiiua^  tt. 

SiUQ.UA.  Silique,  c’cll  le  frnit 
des  légumes  & des  pl.rntes  qui  ont 
la  fleur  Icgumincure.  Lat  Siliqun. 

SILLA , /.  f.  Chaife  , Luiteuil  , 
fiége  qui  fert  pour  s’afleoir.  Lat, 
5f//a*  <r. 

SiLLA.  Siège,  feprend  aufll  pour 
la  Dignité  du  Souverain  Pontife.  11 
fc  dit  encore  de  celle  des  Prélats. 
Lat  Seàts  y is. 

SlLi.A.  Selle  de  Cheval.  Lat.  E- 
fhipfium  , II. 

SiUa  dt  Giarta.  Selle  à U genette, 
Lat.  Ephiffùim  hreviarii  (trttutturx , 
hrexnorihui  Jiafetihus. 

Silla  de  ta  Rcim.  Siège  que  for- 
ment deux  perfunnes  en  fc  tenant 
par  les  mains,  pour  porter  quel«|u'uii 
d'un  lieu  à un  autre.  Lat.  A/adui  ge» 
fiaudi  aliquan  iwfUxii  duarum  Witni» 
bus. 

Sflia  de  tnoftof.  Chaife  à porteur, 
Lat.  Scltn  gejlatoria. 

SUia  equina.  Selle  de  Cheval.  Ter- 
me d' Anatomie  , qui  fc  dit  d’un  oi  de 
l’épine  du  dos,  qui  cil  fait  comme 
une  fcllc  de  cheval.  Lat.  Ef^ndiius 
in  formant  cquu^  ftlU. 

SiÜa  faltrona.  Chaife  de  repos  ou 
de  commodité,  dont  le  ilufTierfe  Itauf- 
fc  èi  fe  lailTe  par  le  moyen  d’un 
cremailion , & liir  laquelle  on  peut 
dormir  commodément  Lat  Dsrmitam 
ria  felia. 

Silla  volamte.  ÇhatTc  roulante  , 
phnetun  , cabriolet  Lat  Curriculusy  i, 

DfJtUa  àJtUa.  De  chaife  à chaife. 
Façon  adv,  pour  dire  que  deux  per- 
foimes  cunverfent  ttc  à tête  aififea 
Punc  auprès  de  l'autre.  Lat  Corùm, 
VotniniiS, 

llauthre  de  ambas  à de  t<,das  JsUas, 
Homme  à toutes  Pelles  , peur  dire 
un  homme  habile,  & propre  i tout 
Lat  Ihana  divetjis  faitntiis  doifui. 

Au  fer  fitrajuluy  ni  para  ulbatâ», 
N’étrc  bon  à rien.  Lat  Kihili  ejk» 

Befr.  jQuifn  fut  d Sn  iiiuy  fsiJi) 
JujiUa.  Q^iii  quitte  f.i  plaic  U perd, 
c'efl-à-dire,  que  Pabrence  eft  fouvent 
dommageable  , & caufe  de  grandi 
changement. 

Rclr.  f\pafle  en  la /lia  y per  aeà 
3 iia. 
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tiu.  Ce  proverbe  Pi:;nlfic  » qne  îorf- 
il  y % Ju  ilangcr  iliujs  une  entre- 
prife  , il  ^ut  l'abao donner , & tour- 
ner fes  vues  ailleurs. 

Refr.  En  CtJliUa  ti  l'MIo  Un*a  lu 
Jiüa.  Proverbe  qui  figuifie  que  la 
nobleflc  vient  du  côté  du  père , & 
non  de  celui  de  1a  mère. 

SILLAR  , /.  >«•  Pierre  de  taille, 
équarree , & en  état  d’ètre  employée. 
Lat.  (juiulrus. 

SILLERA,  / /.  Efpccc  derctran- 
•bernent  pratiqué  pour  mettre  une 
chaife  à porteur.  Lat.  SflU  geJlatorU 
ctUa. 

SILLERIA , /.  /.  Suite  >Ie  chaifes 
niigécs  autour  d'une  chambre.  11  fe 
dît  dej  formes  hautes  & baiï'es  qui 
fout  dans  le  Chaut  d'une  Eglife.  L. 

Sriiarum  ftrin. 

SILLERIA.  Lieu  oil  l'on  fait  & 
oit  l'on  vend  des  chaifes.  Lat.  StUa- 
rum  tabtrna. 

SiLLEUA.  Muraille  de  pierres 
de  taille.  Lat.  Alurus  i lafiJUbus  qua- 
iris. 

SILLERO , / tu.  Ouvrier  qui  fait 
& vend  des  chaifes.  Lat.  Scii>frum  ur- 
ti/ex^  vrl  venditor. 

SILLETA . / /.  dim.  Petite  chai- 
fc.  Lat.  Farva  feUa. 

SiLLETA.  Baflin  d’une  chaife  per- 
cée. Lat.  Trttila , tr. 

SILLETERO,  / w.  Porteur  de. 
•haife.  Lat.  Lrâicarius  , ii. 

SiLLETEBO.  C’eR  auffs  un  ouvrier 

3ui  fait,  qui  vend  , qui  raccomino- 
e les  chaifes.  Lat.  Scilarum  arti/tx , 
Vtl  venditor. 

SILLON  , / m.  ai^m.  Grande 
ehaifc , grand  fauteuil.  Lat.  M-tgna 
felk. 

Sll.LON.  Grande  fcllc  avec  une 
efpècc  de  dolTicr,  qui  fert  pour  les 
femmes  qui  montent  d cheval.  Lat. 
£^ip^ium  mulifhrf. 

SILO , /,  m.  Efpèee  de  puits  pra- 
tiqué en  terre , conflniit  de  pierres 
de  taille , liées  les  unes  avec  les  au- 
tres, avec  un  fort  ciment,  dans  le- 
quel on  enferme  les  grains.  Lat.  Si- 
rus  , /.  • 

Sito  , fe  dit  par  fimllitude  d’un 
endroit  foiitcrrain , obfcur  & profond. 
Lat.  Cttt'ta.  Spfcus. 

Silo.  Buveur  d’eau.  Lat.  Abfie- 
mius  home, 

SILURO  , f,  m.  Eflurgeon,  gros 
poilfon  de  mer  extrêmement  vorace, 
qui  monte  dans  les  rivières,  & qui 
attrape  quelquefois  les  chevaux  qui 
s'y  baignent,  & les  terrafle.  Lat. 
StUrrus  • i. 

SILVBO,/  m.  Plante  épineufe. 
Lat.  Syîibum  , i. 

SIMA  , /./.  Creux,  caverne,  fof- 
fc  oblcnrc  & profonde , cachot  noir. 
Lat.  È fii'.ftulum  , ». 

SIMADO,  DA  , ttdj.  M.  êÿ/.  Se 
dit  des  terrcï  balles  Si,  profondes  : 


C'cA  un  terme  ufite'  dans  l’Andalou- 
He.  I at.  trofsmdus , a , us». 

SI.MIA  , /.  f.  le  meme  que  Me- 
na. 

SI\UENTE  , / / le  meme  que 
Semi'Ua. 

SlMtENTE,  figurément  , figniHc 
Semence , fuiirce,  principe  d'une  cho- 
fe.  Lat.  Stmtn , »*«»/. 

Sû  dt  qurdar  fara  Jtmimte  de 
rahauûs.  Phrafc  dont  on  fe  fert  pour 
faire  refTuuvcnir  un  homme  de  fa 
condition  mortelle.  Lat.  Nenneinii- 
snenttm  rafl’anirrum  te  rtfervssri  cfor- 
tet* 

SIMŒNZA  . /.  /.  le  même  que 
Seinentera, 

SI.MIL  , adj.  d'une  tersu.  le  meme 
que  St  menante. 

SiMiL  , fsèfi.  m.  le  même  que 
Stmtjauxa^  OU  Extsn^lo. 

SIMILICADENCIA, //  le  mê- 
me que  Ssmutcadencia. 

SIAUUDtSlNENXIA,//.  Figu- 
re  de  Rhétorique,  qui  a lieu  lorf- 
que  les  vers  ont  une  même  confo- 
nancc.  Lat.  SimiÜttr  dfjt>ttn$. 

SliMILlRAVES,  / m.  en  jargon, 
Filoux  poltrons  & timides.  Lat.  i'o- 

Viil»  fUTtS. 

SI.MILITUD,  /. /.  Voyez  Stme- 
janza^  qui  cil  plus  uilté. 

Sl.MIO  , f w.  Singe  mâle.  Lat. 
«Simfaj , II. 

SIMOKIA  , f.  f.  Simonie,  crime 
qu’on  commet  quand  on  trafque  des 
ciiofes  faerves,  ou  des  Bénéfices.  L. 

dïtfioMiff,  a. 

Simonin  convmcional.]  Simonie  con- 
ventionnelle, c'dl  celle  qui  fe  fait 
par  un  p.iélc  exprès  , & une  padion 
tormetlc,  fans  qu’elle  ait  eu  d'exé- 
cution. L.at.  SitMcma  convetaiwatis. 

Simonia  rtttl.  Simonie  réelle,  e(l 
celle  où  !a  convention  cfl  exécutée 
de  part  & d’autre.  Lat.  Simofüa  fer 
veram  traiitiontm. 

Sisneniu  inttneiomU.  Simonie  men- 
tale, cil  celte  qui  demeure  dans  la 
feule  volonté,  fans  fe  produire  au 
dehors.  Lat.  Simonin  tntenticnalis. 

Si.MüNIACÜ,  CA,  ai},  m. 
Simoniaque,  qui  appartient  â la  ü- 
monte.  Lat.  Si^noniacus  ^ a,  unt. 

SIMPAR,  adj,  d'uKt  tertn.  Sans 
égal  , fans  pareil.  Lat.  Sits*  pari. 

SfiMPL.AZO  , / »«.  as^m.  Très 
fimplc , très  idiot  Lat.  StoiidU/ânus. 

SI.MPLE,  aJ/.  Simple, 

qui  c(l  fans  compoütiun  & fans  mé- 
lange. Dieu  fcul  cil  un  être  fimpIc. 
Lat.  SimpUx. 

Simple.  Simple,  fe  dit  auHl  des 
chofes  qui  font  fans  mélange.  Lat. 
Simplex. 

Simple.  Simple,  par  aUufion  G- 
gfiifie  Imbécille,  niais,  idiot.  Lat. 
Èatuuu  Stsiltus. 

Simple.  Simple,  en  parlant  des 


chofes  qui  peuvent  être  doubles,  fe 
dit  de  celles  qui  ne  le  font  point» 
par  exemple,  on  appelle  Ample  un 
rempart  qui  n’a  peint  de  tcrrcpleîn. 
Lat.  SimpUx. 

Simple.  Simple,  par  cxtenAon 
fe  dit  d’im  homme  fans  finelVe,  fans 
malice,  fans  artifice.  Lat.  SmpUx, 
Candiius. 

Simple,  fignifie  aulfi  Fade,  in- 
lipide  , fans  goût , ni  faveur.  Lat. 
I/ÿhlJus , a , um. 

Simple.  Simple,  en  terme  de 
Grammaire  , fe  dit  des  Verbes  qui 
font  primitifs.  L.iî.  Simplex. 

Simple.  Simple,  en  termes  de 
Bréviaire  , fe  dit  de  l'Office  d une 
férié,  ou  d’une  fi  m pie  fete  d’ un  Saint 
nu  de  b Vierge  le  Samedi.  Lat.  Sim* 
plex. 

Simple.  Simple  , cil  un  nom  ge- 
neral qu’on  donne  à toutes  les  her- 
bes & pfante».  I.at.  .Sïv«p/ii  î*i , wn. 

I Simple  Denefitie.  Vosez  Bmejù'ia* 

I Simple  promefa.  Simple  promclTe, 

^c’cfl  celle  qui  n’cft  accompagnée  d au- 
cuii  Icrmcnt.  Lat.  AVü  vvct 
fides, 

StmpU  Sacfrdeie.  Simple  Prêtre  , 
c’cll  celui  qui  ne  poflêdc  aucun  gra- 
de , aucune  dignité.  Lat.  SimpUx  Sa- 
cerdoj. 

Retiunciacion  Jti»pU.  Renonciation 
Ample  i c’cll  une  renonciation  abfo- 
lue  Si  entière.  Lat  RmuntUtin  Jhtu 
pUx. 

l'atoJîmpU.  V’flPH  Ample.  C’eft  ce- 
lui qui  n’dl  accompagné  d'aucune 
Formalité  preferite  par  le  Droit  Lat, 
Eointn  Jrmplfx. 

SIMPLLCILLO  , /.  m.  dim.  Pe- 
tit fot , petit  niais.  Il  fe  dit  auffi  de 
tout  ce  qui  cA  petit  & Ample.  Lat. 
EiUuus.  S't><pUx. 

SIMPLEMENTE,  adv.  Simple- 
ment, d'une  m.iiiiére  Ample,  naïve, 
où  il  ii’y  a point  de  finefle.  Lat 
Siulii.  Caitdidi.  Sine  dcU. 

SIMPI.KZA,  f.  J.  Simplicité,  im- 
bécillité , fublelTc  d cfprit.  Lat 
tuitas.  Stültitia. 

Simpleza,  Agnifie  auAi  Runici- 
té,  grolAéreté,  impoUteflè.  L. /««r- 
bttniUtS.  Jnculftirn. 

SIaMPLICIDAD  , /. /.  Simplicité, 
qualité  de  ce  qui  n'eA  pas  compofé. 
Lat.  SimpUàtas. 

SiMPLiciOAD.  Simplicité  , en 
parlant  de  Dieu,  c’eil  b fouveraine 
perfcélion  de  fan  clTencc , qui  cnnfi- 
fte  en  ce  qu’il  cil  «n  Etre  Ample 
& fans  Lompofitiuii  de  parties.  Lat 
Simplidtas. 

SiMPLlClDAD,  fe  prend  aulfa 
pour  Si  *:pUza. 

SIMPUUSSI.MO  , MA,  adj.  m. 
^ /•  J'teperL  Très  Ample,  très  naïF, 
très  niais  , très  fat  , très  fot  Lat 
Shnpiii  iu/imtis.  JneftfjJst  !tu  ^ O , crm. 

SLVlPUaSTA,  bSiMpLiSFA, 

/.  »*• 
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f.  m.  Simplidftc,  Auteur  qui  traite  1 
Simples.  L.  Siit.pUciitM  Scrrftx-,  ^ 

SIMFxOK  , ô Sjmplonazu, 
/.  VI.  le  Dicinc  que  Simplitz/i. 

SIMULACION  , f.  /.  Simulation, 
dUTimulation , feinte,  déguifement. 
Lat  S'imulaih. 

SLMULACRO,  f.  m.  Simulacre, 
image  , rq^rcrcntation  de  quelque 
choie  de  eénenible.  Lal.  Simnlicruin. 

SlMUi-ACRO,  Cignihc  aulü  Phan- 
tome,  chimère,  vifiun  que  forme 
dans  l'imagination  ce  qu'on  a rêvé 
pcnilant  la  nuit.  Lat.  Phattta/uia  , ///. 

SLMULAÜAMKNTE,  adv.  Avec 
déguiicmcrit , avec difÜmulatiun,  avec 
feinte.  Lat.  S'ùnuktè. 

SIMULAR  , d.  Feindre,  con> 
trcFaire,  foire  fembUnt , déguifer  , 
diffimulcr.  l^t.  Sùmiiare. 

SiMUF-ADO , DA,  pjrt.  paj]  du 
verbe  ,Vimuhi\  Feint,  te,  cnntre- 
foit,  te,  dégiiifc,  ée.  Lat  S'imuk- 
tuf  , a , um. 

SI.MULCADEXCIA  , / / Figure 
de  Rhétorique  , qui  coniîdc  à cm* 
rbyer  dc^  mohf  qui  ayent  le  même 
fou , la  meme  cadence.  Lat.  Simtd- 
cadencia^  <e, 

SIMULCADENTE,  diiy.  (Tuneterm. 
Qui  a le  meme  fou  , la  même  caden- 
ce. On  i'empluye  quelquefois  comme 
fuhfbntif.  l at.  Sl'nuIriiJns. 

8IMULTAD  , b Simultanf;!- 
DAD  , f.  /.  Union  , concours  d'une 
chofe  avec  une  autre.  Lat.  SimulSM  , 
tis. 

SIMULTANEO.  NEA,  adj.  m. 
fîf  /.  Terme  dogmatique.  De  même 
tem*;,  qui  fc  foit  ou  qui  concourt 
Conjointement  avec  tinc  autre  chofe. 
Lat.  SimidtüHfui  , a,  um. 

SIN.  Prep.  excUi/h>e  ^ 

Sans.  Lat.  Sine,  j^hjquf. 

Si  s , fignlfic  auHi , Outre , de  plus. 
Lat.  Prêter, 

Ex.  lJe^'9  el  difttro  Jin  ctras  co/m 
murf;is  i II  emporta  l’argent , oîjtrc 
un  grand  nombre  d'autres  chofes. 

Si  N,  quand  il  cil  joint  avec  un 
verbe,  (ignifie  la  meme  chofe  que 
no , & change  le  verbe  en  fon  par- 
ticipe ou  gérondif. 

Ex.  jMc  fui  Jin  corner , d no  a%*ien- 
io  comUo.  Je  m'en  fuis  allé  à jeun, 
ou  fans  avoir  mangé. 

Sinque , ni  porque.  le  même  que 
Stnque , ni  farj.que.  Voyez  Para. 

SINCEL  , / m.  le  meme  que  C’ô/- 

«f/.  ^ 

SiKCELAR,  V.  a.  le  même  ^nc 

Cùu  rlur. 

SiKL'EKAMENTE , adv.  Sincère- 
ment, ingénument,  îans  diUiniuU* 
tion.  Lat  Sineni»  CandUi, 

SINCËRAR,  V.  a.  Dilcülper,  ex- 
eufer , jultihcr.  Lat.  Culpà  purgurr. 

SINCERiDAD  , /*.  J.  Sincérité, 
ffanchife,  intégrité.  Lat  Siti^ufat  y 

MitJ, 


SÎXCERÎSSLMO  , ma  , adj.  m, 

f.  /tipevL  Très  ftncère  , tu-sfrane, 
très  intigre.  Lat.  SincertJ/  ktts  , a , 

ttVf. 

SIKCERO  , «i(f.  tn.  £if/.  Sincère, 
qui  cil  franc,  qui  parle  à cœur  ou- 
vert, fam  déguircmeut , fans  feinte. 
Lat.  Sineerus.  i\>t:dûiur  , a , tan. 

SINEOOCHE  , f.  f,  Synecdoche. 
Terme  de  Rhétorique , qui  foit  en- 
tendre un  tout  par  une  de  Tes  par- 
ties, ou  une  partie  par  le  tout  Lat 
Syntcdoi  / e , et. 

SINlîLOKES./  w.  Sanglons.  Ter- 
me  de  Marine.  Pièces  de  bois  trian- 
gulaires qui  fe  pofent  par  une  de 
leurs  extrémités  iur  la  troiilcme  par- 
tie de  la  qiiiii.7  d'un  vaincau  , vers 
rarricrc  au  lieu  de  varangues.  L'au- 
tre extrémité  fe  joint  avec  des  genoux 
qu'on  appelle  revers.  On  les  appelle 
aufli  fours.  Lat.  2'rahes  fuprà  arri” 
mau. 

SIXGULAR  , adj.  diune  term.  Sin- 
gulier, «re,  foui,  unique.  Lat. Jïn- 
y e. 

SiS’GL’tAR.  Singulier,  r.-ire,  ex- 
cellent , hors  de  comparaifon.  Lat 
Siiif;uiaris.  Pruftam.  P^hiiuf. 

Èx.  Singukr  bermofura.  Beauté 
fmguUcre , rare. 

SiXGL’tAR.  Singulier,  en  tc.'-mcs 
de  Grammaire , cft  adjcélif,  & fe  dit 
de  la  première  façon  de  décliner  les 
noms  , ét  de  conjuguer  les  verbes , 
qu.and  on  ne  veut  parler  que  d’une 
perfonne.  Lat.  Singularii. 

SiXGULAKIDAD,/./.  Singulari- 
té , chofe  finguliére  & particulière. 
Lat.  SiiTguIaritiif , atts. 

SINGÜLARIZAR  , v.  a.  Diftin- 
gucr  , avoir  plus  d'égard  pour  une 
chofe  que  pour  lautrc , foire  des 
diilin^lions.  Lat.  Shtgularrm  /acert. 
Singulitriier  attendere. 

S1VGULARI7A&SE  , f.  r.  Sc  fin- 
gularifcr,  fe  dillinguer  du  commun. 
Lat-  Secrmf.  £minrre. 

SÎNGULAKIZADO  , da  , part, 
p.dfl  du  verbe  SittgiiLrizar.  Singula- 
rité , éc.  Lat.  Secretus , <i , wn.  Sin^ 
guij‘‘itcf  acerpim  vel  prf/tqHutus. 

SLNtîULARlSM.MAMENTE,  adv. 
fuptri  Très  lingüiiéreincnt , tréspar- 
ticiilicrement.  Lat.  raidi  Jinguiariter. 

SlNULLARISSi.Mü , ma  , aij.  m. 

Très  ûugulier,  ère,  très 
extraordinaire  , très  conGdcrahle  , 
très  remarquable , très  rare , très 
excellent,  te.  Lat.  Eximius.  Egregiui. 
pr^cj!.xaliffimus  y a y tan. 

SINuULARMENTE , adv.  Sépa- 
rément , À part  , particuliérement 
Lat.  Stf^fikri/rr, 

SINOÙLTO,  / tn.  le  même  que 
liipo  y ou  Soliozo.  Ce  mot  efl  uütc 
en  Médecine. 

Si  'lESTRA  y / f.  \jk  main  gau- 
che. Vowz  iiiunryda. 
blNibSTKAAlEN  LE  , adv.  SiûL 


Hrcment , méchamment , malicîeure. 
ment , malignement  , en  mauvaife 
part.  J.ai.  dVMi/?rê.  Prm'i. 

SIMESTRO,  TR  A,  aiii.tn. 
Gauche.  Terme  rélatif.  Le  côte  op- 
pofe  au  droit  Lat  Sinijîer.  lavuty 
<( , ur,t. 

I SiNiESTRO  , fignific  auffi  Mé- 
chant, mauvais,  pervers , mal  - in- 
tcntinnsc.  Lat.  SinijJeY.  Pravus.  Im- 
prcbiis , a , um. 

SinjcstrO.  SioiAre,  malheureux, 

I infortuné  , funefle.  Lat.  Sinijiir.  In^ 

' faujlut  y a y um. 

' SlNlESTRO,  pris  comme  fubRan- 
tif,  ftgniHç  Défont,  vice,  mauvaife 
habitude.  11  fe  dit  tant  des  hommes 
que  des  anim.iux.  On  l'emplovc  or- 
dinaircmcul  au  pluriel.  Lat  r'stiumy 
il.  Prara  con/uetudo  , inh. 

SINIGUAL  , adj,  d'une  terni.  Sans 
égal  , fans  p.'ircil  , unique  en  fon 
genre.  Lat  Sine  pari.  Incomparnhim 
lit , e. 

SINJUSTICIA  , //.  le  même  qu« 

SINNEUROSIS,  f.  I».  Syneurofe. 
Terme  d'Aiiatomie  , qui  le  dit  de 
l'union  naturelle  des  os , qui  fe  foit 
par  le  moyen  des  ligamens.  Lat.  Unh^ 
nis. 

SIKN'U.MERO  , /.  m.  Innombra- 
ble , fans  nombre  • qui  ne  fc  peut 
compter.  Lat.  Jnnutnera  quanîitat. 

SINO.  Particule  conditionnelle  , 
compofee  de  Si  Sc  no.  Dans  les  pro- 
pofitions  comlitionnellcs  il  a la  mê- 
me ügiiiticaiioii  que  Ambas  à dos. 
Sinon  , excepté  , hormis  , mais.  Lat. 
A’i/T.  Sin  iwifrm.  Sin  minus.  Imt. 

Ex.  Si  l'inirres , faldri  de  ca/a  f y 
Jîno  xnniettt , tnt  qucAari  en  eÜa.  Si 
tu  viens , je  fortirai  du  logis;  fi  ta 
lie  viens  pas , j'y  relierai. 

SiNO.  Sinon,  niais  plutôt  Lat. 
Quin  imo. 

Ex.  Ilagamctîe  de  fents  , jpue  sia 
tfptre  mas  y _^fino  que  fe  vi^a,  Faifons 
lui  fignc  de  ne  pas  atten.îre  davan- 
tage , mais  plutôt  qu’il  s'en  aiUc. 

A'b  et  blojtcv  , _^no  ptn'do.  Il  il'eft 
pas  blanc,  mais  plutôt  noir. 

SiNO.  Si,  quoique,  excepté,  û 
ce  n'eft,  mais  encore,  qui  plus  ell{ 
feulement  , autrement 

Ex.  Sina  et  bueno , no  et  mut  matoi 
Si  cela  n'cA  pas  bon  , ou  quoique 
cela  ne  foit  pas  bon , il  n'eA  cepeo* 
j dant  pas  fort  m.auvais. 

' AwdiV  tntienit  ejlo  , ^no  fuhma, 
Perfonne  n'cntciid  cela  excepté  ua 
tel 

No  foh  por  rico , Jino  p^,r  prudente , 
fahioy  Non  feulement  pour  ri- 
che, mais  pour  prudent,  fige  &c. 

No  efpero , Jtna  que  te  vayat.  J'JU 
tends  feulement  que  tu  t’en  aillei. 

Sine  y eoiHo  conjeguiriu  el  empleo  f 
Autrement  comment  obtiendras  - to 
cet  emploi  ? 

SlNO, 
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SïNO  « s’ctnj’loyc  aufTi  en  forme' 
d'inurroj^tion , pour  convaincre  (jütl- 
qu'un  ilunc  chofe  donc  on  le  croit 
coupable. 

Kx.  ^V^un  (ielito  bas  hretw  , Jifto 
quf  fcttjrf  ? Tu  as  commis  quel* 
que  crime»  Tinon  pourquoi  t'enfuis* 
tu  ? 

SIKOCA  , /./  Voyez  Efbimf\a. 

SIKÜCAL,  aiij.  d'une  ierm.  Terme 
de  Médecine.  Epithète  qu’on  donne 
à la  bévre  quotidienne.  Lat.  Syno- 
cbalis.  i 

SINRAZON,  //  Tort , injum. 
ce , injure  , mauvais  traitement.  L. 
Jnjurîii.  Iniquitas. 

SINSABOR»/m.  Chagrin,  triftef- 
fc,  dégoût  » ennui  , dcplalfir.  tat  ; 
T^iiium.  Acohjtas.  AIo!eflia.  D'>hr. 

SINUOSO,  SA,  ttij.  w.  c?*/.  Si* 
nuenx  , ciifc  { qui  ne  s'étend  point 
en  ligne  droite , mais  oui  avance 
tantôt  en  dehors , tanté»t  le  retire  en 
dedans , & fait  pluficurs  replis  tor- 
tueux. Lat.  Sinuefus , a , u*m.  [ 

SIÜ,  h SiON  t/.rn.  Plante,  berle. 
Lat.  Sinmy  ii.  . 

SIPEDON,  6SiPlDON,/m.  Ser- 
pent  qui  rcflTcmble  h l'hcroorrnis  ^ 
m.nis  qui  marche  beaucoup  plus  vite, 
S:  qui  n’a  point  de  cornes.  Sn  mor- 
furc  fait  tomber  les  cheveux  & les 
poils  des  fourciU  & des  paupières. 

SI<lUiERA , adv.  Du  moins  , au 
moins.  Lat.  Saltem  , ad  minus.  | 

Ex.  S'iqkiera  , una  f'ola  de  o^a.  [ 
Au  moins  une  goûte  d'eau.  ' 

Stt^UlEAA.  Üii , foit.  Lat.  rrly' 

MUt.  j 

Ex.  Siquiera  venga  , \^quiera  no  • 
rmgit.  Qu'il  vienne  , ou  qu’il  ne 
vienne  pas. 

SIRE  , f.  ttt.  Sire  , nom  & titre 
d’honneur  qu'on  donne  aux  Rois  de 
France  & d’Angleterre  comme  une 
snaroue  de  Souveraineté.  Lat.  Domine 
mi  kex. 

SIREKA  , f.  /.  Sirène  , monîlrc 
marin , ayant  le  vtfage  , & U moi- 
tié du  corps  d'une  femme  , & la 
queue  d'im  poitTcm.  Les  Poêles  ont 
feint  que  ces  monfhes  attiroient  les 
voyageurs  par  la  douceur  de  leur 
ehant  , & qu’enfuite  ils  les  précU 
pitoient,  ou  les  dévoroient.  Lat.  Si' 
ren  , «. 

SiRENA.  Sirène.  On  appelle  ainfi 
par  alUifion  une  Femme  qui  a une 
belle  voix  , & qui  chante  parfaite- 
ment bien.  Lat.  Sirrtta. 

SIKG.A,  //  L'aâinn  Je  remor- 
quer un  v.rilTcau  , un  bateau.  Lat. 
Trtûlus  , w. 

Sl&GA.  On  appelle  encore  ainG 
les  cordes  dont  on  fc  fert  pour  tirer 
les  hlels , pour  remorquer  les  vaif- 
feaux.  Lat.  Euden/. 

I .SIRGAR.  Remorquer  un  vaifleau. 
Lat  X<‘ntuharc. 

SIRGADO  , DA  I po//.  paj".  du 
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verbe  Slfgar.  Remorqué , éc.  Lat.  ' 

Eeittrdrotm , a , w». 

SIKGO,  / w.  Soyc  torfe  , auGi- 
bicn  que  l'ctull'e  qui  en  cR  faite.  L. 
Srtii'ui»y  vf{  irlt  ferka. 

.SIRGUEKO,  /.  nu  le  même  que 
Xiltuero. 

SIROCO,  h Xaloque,  /w.  Si- 
roe.’  Terme  de  .Marine  ; on  nomme 
ainfi  fur  la  Méditerrancc  le  vent  qui 
cft  entre  le  Midi  & le  Levant , qn'on 
nomme  Sud -ER  fur  l'Océan.  Lat 

&irjnot:n  , ». 

SÎRVIENTE  , p»t.  aÜ.  Voyez 

Ser-i'ir. 

SISA  ♦ / / Ce  qu’un  demeRique 
vole  à fou  mairre  , lorCqu'il  va  au 
marché,  Lat  furtwa  rc/f<’V>uio. 

SiSAS.  Kxaéfion,  impofition,  mat 
tôte  fur  les  marchandifes , & fur- 
tout  fur  les  dcnrccf,  Lat  Trikutum  , 
ex  fonierh , vcî  uttitj]{r*c  diminuthne.  \ 

SlSA  , fe  dit  auili  des  morceaux  i 
J'ctüRc  que  les  tailleurs  volent  dans 
b coupc  des  habits.  Lat  Tel-^  port 
furfivi  rejei'vai*. 

SiSA  , (c  dit  aulTi  des  rognures 
que  les  ouvriers  & ouvrières  lèvent 
des  ctoRcs  qu'ils  empluyeiit , pour 
les  ajuRcr  a ce  qu'on  leur  ordonne 
de  faire.  Lat.  Dreurtoih  ai  aftiwdom 
vejîeuu 

StSA  , fe  dit  encore  de  I huile  de 
Un  recuite  avec  quelques  terres  de 
couleur  , comme  le  vermillon  , l’o- 
cre, &c.  qui  fervent  aux  dijreurs  à 
donner  la  première  couche  à ce  qu'ils 
doivent  dorer.  Lat  Ifucoporon. 

SISADOR,  f.  M.  Celui  qui  ferre 
la  mule,  qui  compte  les  chofes  plus 
qu’elles  ne  lui  ont  coûté.  Lat  Eurti- 
vus  refrrviUar, 

SISAR  , V.  a.  Ferrer  la  mule,*  com- 
pter ce  qu’on  a acheté  au  marché 
plus  qu’il  n’a  coûté.  Lat.  Sttbjhuhrr. 

SiSAE  , fignihc  aiill]  Ggurémcnt,{ 
Rogner,  cacher,  ou  retenir  quelque 
chofe.  Lat.  Suh/irohere  parum.  I 

SlSAE,  fignific  encore.  Diminuer i 
les  mefurcs  I proportion  des  impôts  : 
Qii'on  met  fur  les  denrées.  Lat  -l/cw- 
furattt  diyisrtart. 

SiSAE.  Rogner,  échancrer  les  ha- 
bits aux  endroits  qu’il  faut  pour 
leur  donner  meilleure  grâce.  L.it.  /V 
fient  dtcurtort, 

SiSAE  , Ggni6c  encore  Donner  h 
première  couche  avec  l’huile  de  lin 
préparée  pour  recevoir  l'or.  Lat  Leu- 
coporo  linire, 

SIS.ADO,  DA  , par/. du  verbe 
Sifitr.  Rogné  , ée  \ retranché  , ce  ; 
volé  , ce.  Lat.  Suhfimciw,  Eitrlivè 
re/n'vutus.  Dt’curtatus  , a , wn. 

SiSELlS  , / m.  le  même  que  Se^ 
feh\ 

SISOX,  /.  m.  Celui  qui  ferre  fou- 
vent  U mule.  Lat.  Frequetts  fuhfiroc- 
tor  ♦ ris. 

SlSON.  OifcAU}  cfpèce^  de  franco- 
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lin  de 'Couleur  cendrée.  Lat.  Attage» 
nis  grnuu 

SISTRO,/iw.  SiRrci  inRniment 
de  Mufique  dont  on  fc  fervoit  aux 
SacriGccs  de  U DccHc  Ifis.  Lat.  Sk 
firum  y i. 

SLSVMBRIO  , f,  M.  Strymbrium  , 
plante  médicinale  dunt  U y a deux 
efpèces.  Lat.  Serp^Uum  frkxfirt. 

SITÎADA  , f.  f.  Aflc.mblée  indi- 
quée pour  les  aHaires  d’une  Commu- 
nauté. C'eft  un  terme  Aragonois.  L- 
Oeconontictu  confcj'us , (is. 

SITIADOR,  J.  m.  ARiégeant,  qui 
afliége  une  place.  Lat.  Ohjdtotory  is. 

bJTIAL  y f.  m.  Siège  au  devant 
duquel  cR  un  prie  - Dieu  , couvert 
d'un  courGn  & d’un  tapis  , fur  le- 
quel les  Pri.nccs,  les  Rois,  les  Pré- 
lats fe  placent  , lorfqu'iU  aÛitlcnt  à 
quelque  cérémonie  publique.  Lat,  Se- 
Aile  y is. 

SifiAL,  cR  .itiRi  un  petit  t.iboa- 
rct  bas,  fur  IcqiicI  les  femmes  s'af- 
feient  dans  les  EftraJes.  Lat  SdiU. 

Sri’iAR  , 1'.  fl.  AHièger,  mettre 
le  liège  devant  une  place.  Lat  Vr- 
bem  objfdrre. 

Sji'IAE,  Ggurément  figniGe  Oter 
tous  les  moyens  poiliblcs  pour  oLt^ 
iiir  quelque  chofe  , ou  pour  fc  tire^ 
d'un  danger,  d'un  mauvais  pas.  L. 
Fias  ontnûtà  chud^re, 

SiTlAE  , fi^nifie  auffi  Enfermer 
qiiclqu'im  de  manicre  qu'il  ne  pmlle 
nas  ie  Sauver.  Lat.  U.tdtquaqtu  cm- 
gere. 

Sitiar  por  hamhre  : le  même  que 
Ci^rr  OU  Fomar  por  hatnbic.  Voyez 
liomhre. 

SITIADO,  DA  , part.  pnjf.  du  ver- 
be Sitiiir.  Aliiégé , ée.  Lat  ObfeÿuSy 

a,  tim. 

MTIBUNDO,  DA,  a*b.w.  £5*/, 
le  même  que  Seditnia  i mais  moins 
ufitc. 

SiTIO , /.  IM.  Lieu , cfpace  qu’oc- 
cupe un  corps.  Lat.  ^t’tSy  us. 

SlTlO.  Lieu,  terrein  dcRiné  pour 
quelque  chofe  &.  qui  lui  cR  propre. 
Lit.  SituSf  ùs. 

Si  no.  Siège  d'une  place.  Lat. 
Obfidio  , nis. 

SiTio  ,*  fignific  nuQI  une  Maifoa 
de  plaifancc.  Lat  FsUo  , .r. 

SirUAUON  , / /.  Situation, 
difpolltiMn  , manière  dont  un  corps 
cR  place  par  rapoit  au  lieu , ou  aux 
corps  qui  l'eiivironnait  I.at  Sitsa. 

^irt'AClos,  fe  dit  par  cxtcnfion 
pour  AUîgnation,  ordonnance  , man- 
dement, pour  faire  payer  une  fom- 
me  fur  un  certain  f^oiuls.  Lat  Kedi- 
tuum  in/Htutio. 

Si  füACiüN,  fc  dit  aulG  de  l’é- 
tat, de  la  cunRitutioii  des  chofes. 
Lat.  Status , us. 

SiTUAK,  V.  «.  Situer,  placer, 
pufer  , mettre , aûéoir.  Lat  Fourre» 
CoinKorty 
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StTUAR  , fignific  anflî  Aflîgncr 
On  fomls  pour  le  payement  d'une 
Tomme.  Lat.  RcJitus  fiatuere. 

Siri/ASSE,  V.  r.  Se  placer,  fe 
mettre  dans  un  endroit,  fo  prucurcr 
DU  emptui  , une  occupation.  Lat. 
C^UffCari. 

SITU.^DO  J DA  , part,  pajl  du  Ver- 
be Situar.  Situé,  ée.  Lat.  Fo/îtm, 
CcUfKütui  , a , unu 

Sirt’ADO  , fiAft.  Salaire,  reve- 
nu , fulJc  afTsgnce  fur  im  fonds.  Lat. 
Uxditui  Jlathtus. 
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SMARIDO , f.  m.  Efpécc  de  ha- 
reng un  de  fardine.  Lat  Smaeiduf. 

SMVRNIO  , f.  m.  Maccron , pUm- 
tc  dont  il  y a deux  crpèces,  l‘unc 
coltivcc , rauire  Cuivage.  Lat  Smy- 
«un»,  ii. 

S O 

SO.  Prépûf.  Sous,  deflousi  le  me- 
tte que  Dt^o.  Lat.  Suh.  infrà. 

Su , entre  aulh  dans  la  compoft- 
tion  des  mots;  tantôt  il  retient  ia  li- 
gniBcation , comme  dans  SooAar  , 
5*^rn  ir,  Sohmo  , Settrraito  i d’au- 
tres fois  n fert  à diminuer  ou  à mo- 
derer  U {igniheation  du  verbe  ou 
du  nom  dans  la  compotition  duquel 
il  entre,  comme  dans  S'9ajari  & 
d'autres  ft>is  à r.augmentcr , comme 
dans  Sojuzf'ar,  Sefi  tnar,  Sc/rtnada. 

So , eff  aulB  une  intcrjcciion  dont 
on  fe  fert  pour  faire  arrêter  les  bê- 
tes de  fomme.  On  dit  auflî  Cto,  ou 
Xo. 

SOASSAR,  V. a.  Rôtir  Icçcrement, 
ou  à demi.  I.at  /.nnlrr  ajarf, 

SOASS.ADO,  DA,  part,  paf,  du 
verbe  Soa^tr.  Rôti , ic  légèrement 
ou  à demi.  Lat  Leviter  ajaim,  a, 

ttm. 

SOBA  , f.  f.  L’aélion  de  manier  , 
de  paitrir  , de  remuer,  de  gâcher 
du  plâtre.  Lat  Sukatiio,  nit. 

SoKA  , figurcment  ügnific  l'aâion 
de  battre,  de  fraper  quelqu'un.  Lat 
Frrbrratio  , nit. 

SOBACO,  /.  J».  AinTellc  , le  def- 
fous  du  bras  , le  gouRlt  Lat  Axi^- 
Ar.  Alu 

SOBAJ  ANERO,  f.  m.  Jeune  hom- 
me dont  on  fe  fert  dans  les  villages 
pour  frire  des  commsIBons  en  ville. 
Lat  fainulns  in  viUis. 

SOB.\JAK  , V.  a.  Manier  rude- 
ment quelque  chofe , la  gâter  â for- 
ce de  la  toucher.  Lat.  Attrteiare. 
Tudu  /adare. 

SOBAJADO,  DA  , pari.  paf.  du 
verbe  S(A  j.tr.  Stanié,  ée  rudement, 
gâté , ée  par  l’attouchemvot  Lat 
âttritus  , O , um. 

SüBANDA,  f.  La  partie  d'un 
toaacau  ia  plus  éloignée  de  celui 
Im.  U. 
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qui  le  travaille , ou  le  regarde  ; Sons- 
bande.  Lat.  Dolii  pars  vifut  cppojita, 

I SOBAQUERA  ,f.f.  Entoiirmrrc , 
jour  ou  échancrure  aux  manches  d'un 
habit  pour  lui  donner  plus  d'aifance. 

1 Lat.  Alarts  fcijftira. 
j SOBAliUIDO , /.  m.  fignific  en 
jargon  , Vol  qu’on  emporte  fous  le 
bras , qu’on  cache  fous  le  manteau. 
Lat.  Furti  fuh  ah  oernUaiio , nii. 

SOBx\Q.ClKA , / /.  GoulTet,  mau- 
vaife  Oileur  qui  fort  des  ainclics.  L. 
llircus  , #.  Ftetor  Hreinus. 

SOBAR , V.  a.  Paitrir  , manier , 
amollir  à force  de  manier,  remuer, 
gâcher  du  plâtre  , corroyer.  Lat. 
Subigne. 

SuBAR.  Châtier,  fraper,  battre. 
Lat  Ferherare.  Cajiigare. 

' SoBAR , par  extcnfion  ftgnifie 
I Frotter  , chirooncr  , manier  & rc- 
I manier  une  chofe.  Lat.  Attre£i.rre. 

I SUB.AÜO  , DA  , part.  puj.  du 
' verbe  S^ar,  Paitri  , ie.  Lat  Suba- 
Hus , a , um. 

I SoBADO,/  tn.  Maniment  fréquent 
d’une  chofe.  On  dit  plus  coramiiné- 
ment  Schadiira.  Lat  Attrtcîath,  nis. 

SOBARBA,y’.  ^ Mnfeliére , cour- 
roie qui  fait  partie  de  la  têtière  d'un 
cheval,  laquelle  cil  placée  au  dvifus 
du  nez  , & le  lui  entoure.  Lat  Ce- 
fijimm  , i. 

SOBARBADA,  f.  f.  Sacade.  Ter- 
me de  Manège.  C'eft  une  fccoufle 
violente  que  le  cavalier  donne  au 
cheval , en  tirant  tout  â coup  les 
rênes  de  la  britlc  , quand  le  cheval 
pêfc  à la  maijL  Lat.  Ilabtnurum  od- 
iudh. 

SoBARBADA  , fc  dit  figurément 
d'une  forte  réprimande.  Lat  Ohjur- 
gatio , nis. 

SOBARCAR  ♦ V.  a.  Porter , em- 
porter un  paQuet  fous  le  bras.  Lat 
Suÿ'itfcinare.  Urachsis  cingert. 

SoBARCAR.  RctrouHcr  fon  habit 
fous  le  bras.  Lat  ï'tfltm  fiAUfare. 

SOBARCADÜ,  DA  , fort 
du  verbe  doâarcor.  Porte,  ée,  em- 
porté > ée  fous  le  bras.  Lat  Sujltr-  I 

Cittiitu.  SubUv^tUS  , <1,  UM.  I 

SOBEJANIA* /. /.  le  même  que 
ioêra  ou  DtrfHüjM.  Ce  mot  a vieilli.  | 

SOBEJANO,  NA,  adj.m.^f, 
le  m^meque  ô’vântdo  ou  Dcttuijiailo, 
Ce  mut  a vieilli. 

soBEjo,  JA,  «dy.  m.  y f.  le 

meme  que  Sobfjano.  Ce  mot  a vieilli. 

SÜBÊO  , / PI.  Coiirroyc  avec  la- 
quelle on  attache  le  timon  de  la 
charrue  au  joug  des  animaux  qui  la 
tirent.  Lat  Ar.ttri  iorum.  i 

SÜBEKANA.MENTE,  adtu  Sou- 
verainement, ablbîumcnt,  indépiU- 
damment,  d'une  manière  fouveraine. 
Lat.  Sintmh 

SOBhRANIA  , /,  f.  Souveraine- 
té , putilancç  lôuvcrainc.  Lat.  «fiiw- 
nM  pvtejîat. 


SoBERAKiA  , fignific  audi,  Or- 
^icil , hauteur,  fierté,  arrogance, 
fuffifance  , air  impérieux  , dédai- 
gneux. Lat.  Superbia.  Arregantia, 
Jnfùlentia  , <e, 

SOBERANIDAD,  /.  /.  le  même 
que  Süberania.  Vieux  mot 
SÜBERANISSIMO,  ma,  «b.  t», 
y f.  fuptr!.  Très- fouverain  , ne  , 
très- puilTant  , te,  très -haut,  te. 

I.at.  FettntU/rmus.  Dign'tJJxmus.  AU\f-> 

Jhnui , a , um. 

bOBERANO,  NA  , «b.  w.  ^ f- 
Souverain,  ne,  élevé,  grand,  fub- 
lime  , qui  n’a  rien  au  delTus  de  lui. 

Lat.  Sublimù.  Supremus.  Exce^us , a , 

tiut, 

So  8 ER  A NO,  par  extcnfion,  figni- 
fic  Fier  , orgueilleux  , hautain,  fo- 
perbe,  altier,  arrogant,  infolcnt, 
prêfomntucux.  Lat  Supetbus.  Arro~ 
gant.  inJbUns. 

SoRER  A NO , yhê)?.  m.  Souverain, 
abfulu,  indépendant,  qui  ne  relève 
de  pcrfnnne.  Lat  Dyvaih.  Frinctfi, 

SOBËRRIA  , f,  f.  Superbe  , or- 
gueil, vaine  gloire,  déni  exceOif 
Je  primer  fur  les  autres.  Lat.  Suptr* 
hia  , 

SoBERBiA.  Fierté  , préfomption, 
arrogance,  efiimc  outrée  de  lui-mê- 
me qui  nous  porte  â méprifer  les 
! autres.  Lat.  Arroganixa.  Ehtio, 

SoBERRiA.  Superbe,  k dit  aufR 
de  ce  qui  marque  la  magnificence , 
la  fomptuofité  , furtout  lorfqu'il  s’a- 
git de  bàtimens.  Lat.  Superbia.  Fa- 
fins. 

SOBERBIA,  fe  dit  auflî  de  b Co- 
lère , de  l'emportement  , qui  éclate 
dans  les  adlions.  Lat.  Iracuniia  tu- 
meus. 

SOBERBIAMENTE,  aJr.  Super- 
bement, infolemment,  arrogamment 
Lat.  Suptrbi.  Anogantn. 

SOBERBIO  , BU  , adj.  m.  y f. 
Superbe,  vain  , fier,  orgueilleux, 
qui  a de  U préfomption , & trop 
bonne  opinion  de  lui  - même.  Lat. 
Supfrbw  ^ a,  Ji.*!. 

SoBfciRRio.  Alti.  , arrogant,  hau- 
tain. Lat  Arrogans.  Ehtus,  TwniXm, 

SOSERBIO,  figniHeatiiri,  Grand, 
fort,  exceflif,  en  parlant  des  chofes 
in  .méc''  Lat  Exctli'.u.  SxfAümis, 
F.mxntns. 

SoBiABio,  fe  dit  pour  Fongueux, 
violent , emporté.  Il  fe  dit  des  che- 
vaux. Lat  Suptrbus.  Animafui.  Im- 
paticut. 

SÜBERBIOSO  , SA , edj.  w».  yf, 
le  même  que  Sabtrbio.  Il  eft  peu  u- 
fité.  • 

SOBIXA , f.  f.  Cheville  de  boit. 

Lat.  SiAfcus , udis. 

SÜBON  , 6 SOBONAZO  ,f.m,  , 

Homme  fainéant,  parcfi'cux  , oifif» 

Lat  Kt(fuam  de/idio/tu. 

SOBORNADOR,  / w.  Subor- 
neur, qui  fubome,  qui  débauche, 

V y y q«i 
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qui  corrompt.  Lat.  SwsrnaUr.  Cor- 
ruptor. 

SOBORKAL  , o4/.  d'usieterm.  Sur- 
charge qu’on  met  fur  «ne  bête  tJe 
fomine  outre  la  charge  qu'il  a ilcja. 
l,at.  /iiiuarÎHm. 

Refr.  Â la  bcjïia  carj^ada  rl  fohar- 
h:iI  U mata.  Ce  proverbe  outre  le 
fe;ii  propre,  fc  dit  de  ceux  qui  exi- 
g;nt  des  gens  au  delà  de  leurs  lâ- 
cult^,  & de  ceux  qui  entreprennent 
au  delà  de  leurs  forces. 

SOBORNAR  , v.  a.  Suborner , 
engager  par  des  prefens.  Lal.  Sub- 
on:art.  Corrwnptre.  Ahmaibus  foüici- 
tare, 

SOBÜRNADO,  DA  , fart,  du 
verbe  Sühomar.  Suborne,  éc , cor- 
rompu, ue,  gagne,  ée  par  des  pr^- 
fens.  Lat.  Subontatus.  Ahoinibas  cor- 
ruptuf , fcUJcitiUm , a , um, 

SoBOJiNAOO  , fe  dit  aiini  d'un 
pain  contrefait , qui  a perdu  fa  for- 
me ordinaire,  pour  avoir  été  trop 
prcHTe  au  four.  Lat.  Panit  ruUr  altos 
dues  C9mp*-eJ:tt. 

I SOBORKO  , f.  f».  Subornation  , 

aâion  de  fuborner.  Lat. 

ni$. 

Sor.QRNO,  fe  dit  aufTi  du  prefent 
qu'on  fait  à quelqu'un  pour  le  cor- 
rompre. Lat.  J^Iunus  Joüicitiois. 

SocoRNO  , Bgurcment  fc  dit  de 
tout  ce  qui  réduit , qui  excite  , qui 
porte,  à complaire  à autrui.  Lat.  II- 
Ucii:>» , ii. 

SOBRA,  //.  Excès,  fnperfiuité, 
furabomlaocc.  Lat.  RtilwtâMtia.  Su- 

ptrfiuiiÀS.  ' 

SoKBAS.  Reliefs,  hribei  qu’on 6te  ' 
de  table.  Il  fe  di(  p.ar  cxteiifion  des 
reRcs  de  toute  autre  chofe.  Lat.  Rc- 

Ds  fabra.  Phrafe  adv.  Abomlam- 
ment  I de  relie , plus  qu'il  ne  faut. 
Lat.  Â^andautfT,  SupefuK  Rtdundvi  s- 
ter. 

SOBRADILLO,  / w.  dim.  Petit 
jTcnicr.  Lat.  Pan'a  contijenaih. 

SOKRADILLO.  Auvent  qu'on  met 
au  defTus  des  balcons  pour  les  ga. 
rantir  de  la  pluie.  Lat.  Exiguwn  ta- 
kulaStm. 

SOBRANCF.ro  , aij,  w.  qui  fe 
dit  d'un  fainéant,  d’un  batteur  de 
pave , qui  n'a  ni  état  ni  pruftllion. 
Lat.  Supc.'Vücatttu! , a , um, 

SoBRANCl^RO.  On  appelle  oinli 
dans  la  Murcie,  i:n  Jonru.'ilier  qui 
fuppléc  au  déBuit  de  ceux  qui  font 
hors  d'état  de  travailler.  Lat.  Optra- 
fius  fttpevvacmeuj  üUrrius  vices  gr- 
re»s- 

SOBRAR  , V.  n.  Excéder , fnr- 
pafTer  tn  pcfantcur  , en  nombre,  en 
valeur  ou  qualité.  Lat.  Supe\  are.  Ex- 
ledeve, 

SotiRAE,  fignific  aiiQi  Avoir  au 
d(l.\  de  ce  qu'il  faut.  Lat  Sufcrejfc, 
AbunduM, 
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SoBRAR,  ligntBo  encore  Etre  de 
trop.  Il  fc  dit  de  ceux  qui  singè- 
rent des  chofes  dont  ils  n'ont  que 
luire  , ou  qui  s'introduifent  dans  des 
endroits  où  on  ne  les  demande  point. 
Lat.  Superefe. 

Ki  fobro  , ni  /altè , ni  h:tv6  harto. 

Il  y a eu  tout  juRe  ce  qu'il  Biloit. 
Lat  JuJîi 

Refr.  A quien  tso  U fobra  el  p»n , 
no  crée  can.  Ce  proverbe  figniHe  que 
chacun  doit  proportionner  fu  dépea- 
fc  à fes  revenus. 

SOBRADO , DA  , pari.  OJj'/I  du 
verbe  Sobrar.  (lui  eft  de  lurplus , 
qui  eft  de  trop.  Lat.  SiipcrJUtus.  A7- 
wiru. 

SOBIADO,  fc  prend  pour  Auda- 
cieux, hardi,  impudent,  cft'ronté. 
Lat.  Auiiax» 

SoBRADO.  Riche,  puîlTant.  Lat 
Dives.  Locuples. 

SouRADO,pris  comme  fublLintif, 
fc  prend  pour  le  plus  haut  étage 
d une  mailon , le  grenier.  l.at.  dVr- , 
prana  âemitf  contignatio, 

SOBRASAR , V,  a.  Mettre  de  la  | 
bnife,  ou  approcher  de  la  braife 
auprès  d’un  pot  Lat.  Frunas  fuppo- 
nere, 

SOBRASADO,  DA  , part,  puj/?  du 
verbe  Sohrufax-,  Le  Pot , la  marmite 
fous  laquelle  on  a mis  du  Feu,  de 
la  braife.  Lat  Frnnit  fuppojîtis  para- 
tus , a , iw$. 

SOBRAZAR,  v.a.  Prendre,  em- 
porter quelque  chofe  fous  le  bras. 
Lat.  C/hxir  cowplféii.  Cingere, 

SOBRAZAOO,  DA,  part.  paf.  du 
verbe  Sobrazar.  Emporté,  ce  fous  le 
bras.  Lat  L%is  complexus , a , u**t. 

SOBRE,  Prip^f,  le  même  que  £»- 

eimii. 

SoRRE.  De  plus,  entre  cela.  Lat 
Prtcit'r. 

Sobre.  Sur,  touchant,  au  fujet. 
Lat.  Super,  De.  lVre.i. 

Sobre.  Uu  peu  plus  de.  Lat  Su- 
pra. 

Ex.  Tenivi  fohre  cien  reales.  J'au- 
rai  un  peu  plus  de  cent  réaux. 

Sobre.  Près  de  quelque  chofe, 
mais  plus  élevé  qu'elle.  Lat  Ad. 
Apui. 

Ex.  Teniaat  cafa  en  tl  lugar  , que 
e/îù  fohre  el  rio  Ebro,  Ils  avoient  une 
maifon  dam  un  village  Ltné  fur  les 
bords  de  l'Kbrc. 

Sobre.  Sur,  m.arque  Domaine, 
fonvcrainclé.  Lat.  Super. 

Ex.  7*  drwde  verra  tn  la  fin  défit 
tnundo  , y (Lira  juicio  fohre  hs  buenot 
y foère  ios  maivs.  Il  viendm  à la  fin 
du  moïklc  , exercer  fon  jugement 
fur  les  bons  & fur  les  meehans. 

Sobre,  fert  fréquemment  à la 
cooipofnion  des  noms  & des  verbes, 
& répond  au  Super  des  I.atinv.  De 
plus  il  augmente  leur  fignification  , 
ou  leur  iioouc  la  fienoc  ; comme 
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d^|^rffargar , Surcharger  ; Sobrepwer  , 
Sobrecürgtt. 

SOBKESI.  Avec  foin,  attention, 
préc.iution  , réferve.  Lat.  Attenti. 
Jiloierali. 

SoBSESi,  fignifie  audi  Libre,  in- 
dépendant , maître  de  fa  conduite. 
Lat  Liber. 

Efiar  fohre  une  plaza.  Alfiégcr  une 
place.  Lat  0]>pUum  ^àîere. 

Ir  fohre  olguno.  Talonner  quel- 
qu'un , le  ferrer  de  prés.  Lac.  Aluvi 
tufiare. 

SüBKEABUNDANTEMENTE  , 
ndv.  Surabondamment , d'une  maniè- 
re furalmndante.  Lat  Suptrabundua- 
ter. 

SOBREABUNDAR,  v.  a.  Sura- 
bonder , excéder.  Lat  Superabunda- 
re. 

SOBRE.ABUND.ANTE,  part.  aâi. 
du  verbe  Surabon- 

dant , te.  Lat.  Supernhmdanr. 

SOBREAdUDAS, /./.  Terme  de 
Mufiquc.  Tctc.aehorde  des  furaiguês. 
Lat.  Aaiti  font. 

SOBREAüüDO , m.  Terme  de 
Mufiqite.  Sou  clair,  aigu , &.  le  plus 
élevé  de  la  Mufiquc.  Lat.  Acutij/îma 
vex , cit- 

SüBREALZ.AR,  v.  a.  Surh.aulTcr. 
Lat.  ExtoUere. 

SüBREAiSADÎR  , V,  a.  Ajouter 
' par  delTus.  Lat.  Superadiere. 

I SOBREAN*  ADIDO  , D A , pin-t.  paf. 
du  verbe  Sbhrei\na.iir.  Ajoute  , ée 
! par  defftis.  I.at.  Sapes  additus  ^ CfUm. 
j SOBREA.SSAR,  v.  a-  Remettre  à 
la  broche  une  viande  qui  eft  tléja 
rôtie,  pour  qu'elle  fe  cuife  davan*- 
tage.  Lai.  Itertuu  ajltre. 

SOBREASSADÜ,  OA,  pari.  pajT 
du  verbe  Scbrtitfar,.  Remis , ifc  à la 
broche.  Lat.  Jterum  ajhtus  ^ a,  utn, 

SOBREASSAOA.  On  appelle  ainfi 
à Majorque  un  fauciffijn  qu'on  fait 
cuire  en  le  faifant,  & qu’on  fût 
rôtir  quand  on  le  mange  pour  qu’il 
ait  meilleur  goût.  Lat.  îomaculun 
igné  condieruium. 

SOBREBKBKR,  v.  a.  Boire  plu- 
fjcurs  coups  l’un  fur  l’autre.  Lat. 
Pofiiitre.  C’eft  un  terme  badin. 

SOBRECAMA,  ff.  Courte-poin- 
te,  couverture  de  lit.  Lat.  Str.^* 
lut»  , i. 

SüBRECASA,/. /.  Suros.  Ter- 
me  de  Maréchalcrie.  C’eft  lui  calus  , 
ou  une  dureté,  qui  vient  au  canon 
du  cheval , au  denuus  du  genou , en 
dcdtins  on  en  dehors.  Lat.  Tuber  in 
eqifi  tibia. 

SOBRECARGA  /.  Surcharge, 
charge  trop  pefaute.  Lat  OMrr;i  ad- 
ditauttfittra. 

SûhrecaRGA,  fe  dit  audj  de  U 
cordc  avec  laquelle  on  alTiirc  une 
charge.  Lat.  Rsjlis  farcisuvn  ftptrein- 
gms. 

SoBREC.\£CA.  Surchoxge,  fe  dR 
au® 
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anfn  fiçnremcnt  pour  vSureroît  ilc 
peine , de  chagrin  » de  malheur. 
Lat.  /J-Uifammtuw.  Acc^o  ^ nis, 
SOBRKCARGAR,  v.  a.  Surchar- 
ger, charger  avec  excès.  I.at.  Onne 
gravart^  Ÿrtmtrt. 

SocRECABGAK  , en  termes  de 
tailleurs,  & de  couturières , Rabat- 
tre les  cmitnrcs.  Lat.  Iinato  fuere. 

SORKECARüADO , da  , fmr.  p.i/ 
du  verbe  S<^recer%ar,  Surcliargé , ce. 
Lat.  Onert  graxviui,  e,  ihh, 
SOBRKCARTA  , J.  f.  Envclopc 
d'une  lettre,  CpificLe  inivlNcruui, 
SoBR ECARTA.  SccanJc  lettre  ou 
dépêche  que  donne  un  Confcil  Sou- 
verain k une  Jullicc  inferieure,  lorf- 
que  fous  quelque  prétexte  elle  n'a 
pas  exécute  l'ordonné  par  la  premiè- 
re. I-at.  Itcrata 

SOBRECARTAR,  t».  «t.  Fairenne 
/union  , reiurcr  un  urilce , un  com- 
mandement. Ijt.  Iterato  jtûncre. 

SOBRECAUTADO , DA  , ’ 

de  Sahrecartar.  Réitère  , ée , en  par- 
lant d'un  ordre , d une  jiilTion.  Lat. 
jnjht , o , ion. 

SORRÈCEBADERA  , / /.  Terme 
Je  AMarine,  Voile  quarrée  qu’on  met 
au  beaupré  au  defTus  de  la  Civadiére. 
Lat.  Vtlum  quadrattitn  Mclum 

dtclivr. 

SOBRECEJA,/  /:  La  partie  du 
front  qui  cR  au  derfiis  des  fourciU. 
Lat.  SupfrcHiuin , «. 

SOBREC'EJO , f,  te.  le  même  que 
Crno.  On*  l'ippcllc  ainfi  parce  que 
lorfc^u’on  ride  le  front , le  fot>rcU 
baifle,  ce  qui  donne  une  mine  fevè- 
rc,  & rcfrognéc.  Lat  'Frijli  fupti'- 
ciliunt. 

Jtliritr  de  fohrtctjo.  Regarder  d’un 
air  refrogné , Froncer  les  fourciis. 
Lat-  Frontem  covrugare. 

SOBREUINCHO  , /.  w.  Surfaix. 
Sangle  plus  large  que  les  fangles  or- 
dinaires qu'on  met  par  deflus  les  au- 
tres pour  mieux  afTiwcr  la  Telle.  Lat. 
Amplius  cinji;uittm , r. 

SOBRECOGER  , v,  a.  Surpren- 
dre, prendre  à l’improvifte.  Lat 
ImpreTnfufn  iithnem  accttpiirg. 

SOBRECOGlDO,  da,  part.  paf. 
du  verbe  Sjbrtcoger,  Surpris,  i(e, 
pris,  ife  il  l'improvifte.  Lat  Impro- 
viià  occ.up.ftuf , a , wit. 

SOBRECRÜCES  , /.  m.  On  ap- 
pelle aiufi  quatre  renforts  en  croix 
qu'on  met  fur  les  traverfes  d'une 
roué  à tirer  de  l'eau  pour  la  forti- 
Rcr.  Lat.  Fait  quatuor  decujjluim  nnt» 
U-e  Itiperapp^li. 

SOBRECÜBIERTA  , / /.  Double 
cnvelope  qu'on  met  pour  mieux  ga- 
rantir une  chofe.  Lat  Stcuudui»  iu- 
vciucrtim. 

SOBREDIENTE,/.  m.  Surdent, 
dent  qui  vient  fur  une  autre.  Lat. 
fupi'a  aliat  pramiuens. 

SOBKEDORAR,  v,  a.  Surdorer, 
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dorer  à feu.  Lat  Demrore. 

SORREOORAR,  f.gurémcnt.  Pal- 
lier une  adion , dchcr  de  la  difcul- 
per  , de  la  faire  paroitre  moins  mau- 
vaife.  Lat.  iohrare. 

SÜBREDORADO,  DA,part.  paf 
du  verbe  Sobre.ierar.  Sufilorc  , ce , 
pallié,  ée.  Lat.  DtauratuJ^  a,  um. 

SOBRKESCRiBIR  , v.  a.  Ecrire 
fur  quelque  chofe,  il  fe  dit  des  a- 
drcHes  qu'on  met  aux  lettres.  Lat 
Super/irHifre. 

SOBREESCRITO,  TA  , part,  faf 
du  verbe  ik’hrtefirihir.  Ecrit , te  def- 
fiis.  Lat.  Sitptrfcripttts ^ a,um. 

SoBREESCRiTO  , f.  m.  AJrcflc 
d'une  lettre  , rufcrlptiou.  Lat.  Japer- 
feripthy  nit. 

SOBREESCRITO,  Bgurément , fe 
prend  pour  Phyfionomic  , vifage  , 
mine  , air  extérieur.  Lat  Faciès. 
VuHns. 

SOBREFAZ,  /.  /.  Surftee,  fu- 
perlîcie  d’une  chofe.  Lat.  Sitprvficiei. 

SoBREPAZ.  Terme  de  Fortifica- 
tion. La  difiance  comprife  entre  l'an- 
gle flanqué  du  ballion , & le  pro- 
: longement  de  fun  Urne.  Lat  Ùijhxn- 
\ tia  ub  aiiguh  proptignacuU  in  rjus  Ux- 
tus  porreHuift. 

SÜBREIIAZ,  /.  f.  le  même  que 
Sùhrefaz^  Lat.  Superfkies. 

SOBREHAZ.  Couverture  qu'on  met 
fur  une  chofe  pour  la  cacher.  Lat 
Supirnum  tef’wm. 

SOBKEHÜESSO , /.  w.  Tumeur 
dure  qui  vient  fur  les  os,  &quicau- 
fe  de  grandes  douleurs.  Lat.  Tunujr 
fuper  01. 

SOBREHUESSO  , figuréoicnt , fe 
dit  d'un  homme  cnmhcux  & fati- 
guant , auUî-hicn  que  de  tout  ce  qui 
nous  cil  à charge.  Lat.  Superpondiwttj 
H.  * 

SOBRE! lü.M.ANO,  NA  , adj.  m. 
^ f.  Surhumain,  ne,  qui  excède 
tout  ce  qui  cB  Imtnaiii.  Lat  JIuni.i’ 
num  (xcedtns. 

SOBRELECHO , f.  m.  Surface  in- 
férieure d'une  pierre  qui  pofe  fur  le 
lit  de  celle  que  cUdefibus.  Lat^ee- 
drati  LipiJis  inftrior  fitpcrjfcies. 

SOBKELLAVK ,/. /.  le  même  que 
IMwe  âoble. 

Sobbellave.  On  appelle  ninfî 
à 1.1  Cour  celui  qui  a une  féconde 
clef,  pour  empêcher  qu'on  n'ouvre 
les  appartemens  pendant  fon  abfcn- 
ce.  Lat  jMmus  in  t egia  dama  t;hvem 
Jfi'undinn  fervantit. 

SUBRELLENO  , na  ,}  adj.  m. 
^ f.  Comble , trop  plein.  Lat.  dh- 
perplettm  , n , wn. 

SOBRKLLEVAR,  v.  n.  Décliar- 
Çer  quelqu'un  d une  partie  de  fon 
fardeau , l'aider  k le  porter , le  fou- 
lager.  Il  ell  plus  ufité  dans  le  fens 
moral.  Lat  S'ublei’snr. 

SoBRLLLEVAR.  Donner  du  tra- 
vail à quelqu'un  peu  à peu,  de  fa- 
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çon  qu'il  ne  foit  pas  furchargé.  Lat. 
Ouut  WT?dir*ir/. 

SoBBELi.EVAR.  Siiportcr  les  dé- 
fauts de  quelqu'un , les  difUniuier, 
pour  gagner  fa  cmil^ncc  Se  venir  plus 
aifément  à bout  de  U conduire.  Lat 
Tolerarf.  Sujhre. 

SOBKEMANKRA,  odv.  EvccBL 
vcment,  avec  excès,  outre  mefure. 
I.at.  Sttpra  teodum. 

SORKKMKSA  , /.  f.  Couverture 
de  peau , dont  on  couvre  les  tables 
en  Kipagne.  Lat.  AUnfæ  ihapiubw , ù 
De  Jobremefa^  adv.  Auffi-tôt  après 
le  dîner.  Lat  Fojl  prandium. 

SüBREMESANA ,/  /.  Voile  quar- 
rée  qu'mi  met  au  delTus  de  la  voile 
de  mifaine.  Lat.  J^uadrtUum  vélum 
fupra  epidroifwm. 

SOBREMUNONERA,  / /.  Oa 
appelle  aüifi  deux  plaques  de  fer  at- 
tachées à l'uSut  , & qui  cmbrafTcnt 
les  tourillons  du  canon,  pour  empê- 
cher qu’il  ne  fe  démonte  lorfqu’on  le 
tire.  Lat.  Arcus  ftrreui  aijlricîorius. 

SOBREN.‘\DAR , v.  n.  Surnager , 
fe  maintenir  au  dclTus  de  quelque  U* 
quetir.  I.at  Sitperuaiart. 

SOBRENATURAL,  ttdj.Funt  term. 
Surnaturel , elle  ; qui  cfl  au  deflut 
des  forces  de  la  nature.  Lat.  Suptr- 
tuaurulis  , t. 

SOBRENATURALMENTE,  adv. 
Suruaturellcmcnt , d'une  manière  fur- 
naturelle.  Lat.  Superniituraliter. 

SOBKENüMBRE  ^ f.w.  Surnom , 
nom  qu'on  ajoute  au  nom  propre  , 
ou  au  nom  de  Baptême-  Lat  Ccgno~ 
men  , inis. 

SoBREKOMBRE  , paralltiCon,  fi- 
guific  un  Sobriquet/  Lat.  Cegn<‘>men. 

SOBUEPAXO , f.  m.  Toile  ou  drap 
qu’un  met  par  deflus  une  autre  toile, 
nu  un  autre  drap.  Lat  Pattnui  alii 
fuperapfr-fîtus. 

SOBREPARTO  , /.  m.  Le  terni 
I immédiat  qui  fuit  les  couches  d'une 
femme  , pendant  lequel  elle  g.irdc 
le  lit  pour  fe  remettre.  Lat.  TctnpuM 
poil  fartuw. 

I SOBREPETNE.  Voyez  Peine. 

SOBKEPELl.IZ,  /. /.  Surplis, 
ornement  ecdciiaUiquc  que  les  Prê- 
tres mettent  par  delVus  leur  foutaue; 
Lat.  SupoptUiceutn. 

SüBREPONER , v.  «.  Mettre  par 
delTus.  Suptrpoy.erf. 

SoBREPONEBSE  , V.  t.  Se  placer 
fur  quelque  chofe  pour  être  plus  éle- 
vé. l.at.  Saprf/ltire.  S'uperpeui. 

SUBREPÙESTü  , TA  . part.  pnf. 
du  verbe  Stjhnponer.  Mis , mife  par 
dcfliis.  Lat  Superpefitui  , a , um. 

SOBBEPL'ESTO.  Scccnd  ravnn  de 
miel  que  les  abciUes  font  apre-s  que 
U ruche  cft  pleine , qui  cft  f«>rt  bl.inc , 
•Se  dont  le  mie)  cfl  plus  délicat.  Lat- 
Fawü  Ofperapp^Jltut. 

SOBREPüJANZA  , /.  f.  Foret , 
vigueur  cxccÜivc.  Lat.  ^wtnus  viger. 

Y y y Z SO.-  ^ 
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SORREPUJAI  , V.  ».  ExctJcr  , 
exceller , furmouter  , rur^iHcr  en 
quel*|uc  genre  <|ue  ce  l>>it  Lat.  Ex- 
crilr^  Ewnere.  t^tneere. 

SOBREPUJANTK,  part.  aci.  du 
verbe  SiÀircP^tiar,  SurpalTé  , ce.  Lit. 
SuprrMuf.  riH'tt  y ff,  um. 

SOBKt^iUJf.LA , / /!  Contrcqiiil- 
le.  Tenue  de  Abrine.  Lat.  Tnthi  j’u- 
fra  carinmtt. 

SORRtROPA  , /. / Surtout,  ro. 
be  qu’un  met  par  tléntis  ics  habiu. 
Lat.  r'>jHd , 

SOEUESAMR,  c*.  a.  SurpanVr  en 
gr'\nJcur  & en  hauteur  , excviler , 
dominer  fur  ce  qui  eit  autour.  Lat. 
£intnrrr.  Exture, 

SuHKESALia.  Surp.t(Tcr  , excel- 
ler , avuir  k delTiis.  Lat.  Einsnere. 

SüURESAUKNTE,  p<rrt.  uéi.  du 
verbe  S<^br(f,tUr.  Surpayant , qui  fur- 
p.ill'e  , qui  ilomuic.  Lat.  Ejmioou. 

SüBR  ESALIENTE  , fub(l.  Te  dit 
«Vun  capitaine  , d'im  General  , ou 
d’uii  corps  de  troupes  toujours  prêt 
à combattre  lorfque  Toccaiion  le  re- 
quiert. Lat.  EarulUi  Dux,  tt/  par«- 
ta  c<  hrrt, 

SoRBESALlENfE  , fe  dit  par  ex- 
tenUtUi  d'un  ho.nme  dei^ine  pour  rem- 
plir la  place  d*uii  autre  dans  le  bc- 
tuin,  iiirnuoieraire.  Lat.  /’/cariur,  j;‘. 

SOBRtSAL.TAR  , t».  n.  Sauter, 
fe  ruer  , fe  jetter  lur  quelqu’un  , 
lurprendre,  air.iilLr , attaquer  à l'im- 
pruultc,  s'élancer  fur  âéc.  Lat. /w- 
fl  tire.  Oppugnarc. 

SubKESALTAR.  S'iniimidcr,  s’ef- 
frayer, avoir  peur,  fe  troubler.  Lat. 
Eorntidùie  corripi. 

SoBP.ESALTAft.  Fraper  les  yeux, 
fe  detacber , fe  dit  principalement 
des  tableaux  dont  les  figures  fem- 
bleiU  fe  détacher  du  Food.  Lat.  Ex- 
tare.  Ocitios  ferire. 

SOBRKSALTADO,  r>K part.paf. 
du  verbe  Sabrr/altnr.  Surpris  . ifc  ; 
anaqué,  éc  i l'improvifb  i effrayé, 
éc  i îotimidé , éc.  Lat.  /mpetitui , u , 
tttn. 

SOBRESALTO  , f.  t».  Surfant , 
frayeur  , peur  , furprife.  Lat.  Jrru- 
ftio  rtpentina.  Mrtus  %*el  fvrwido. 

De  fùhrefAlto.  Fa^ou  adv.  A l'im- 
pros'ifle.  Lnt.  Ex  iwprovifn. 

SOBRESAKAR , v.  a.  Pallier  la 
gtkrifun  d'une  playe  , la  guérir  fu- 
perKcieilcmcnt.  Lat.  fer/unciwii  JU- 
nure. 

SoBRESANAi  , fignrément  figni- 
Hc  , PalUer  , déguiier  , dil&mulcr 
quelque  aélioD  ou  défaut.  Lat. 
fHuiire. 

SOBRESANADO,  da,  part.  pajf. 
du  verbe iS’^dwr/'mar.  Pallié,  éc  j gue- 
ri , ic  rupcrficicllemcnt.  Lat.  Ecr/uHC- 
êtriè  fiUtutUf.  DijfmuUlhi  , tr , km. 

SvBKESAd^O  , aiv.  D'une  ma- 


nière palliative.  Lat.  Fiéià  evratî'me. 

SOBKESEKR , v.  a.  Surfeoir , luU 
pendre  , retarder  , üifiVrer  , aban- 
donner une  cotreprife.  Lat  Superfle- 
drre. 

SOBRESEGURO.  Façon  uiv.  £o 
affurance , en  fureté , lorcmcnt.  Lat. 
Ex  Mo.  Stevrh 

SüBRESEI.VUENTO , / m.  Sur- 
féanee  , remife.  Lat.  Diiaiio. 

SOBRESELLO,/ m.  Double  fceau 
qu’on  appufe  pour  donner  plus  d’au- 
turitc  à une  écriture.  LaL  Sigiilum 
alteri  Jiip^.  p fitum. 

SOBRESEMBRAR  , v.  a.  Surfe- 
mer , icœer  nne  nouvelle  graine  fur 
un  champ  qui  eft  de|a  Cerne.  Lat.  i'»- 
p-Tieminare. 

SoB&ESEMBRAR  , figurément  G- 
cniBc,  Semer,  introduire  de  nouvel- 
les opimom,  de  nouvelles  do^bines. 
Lat.  Siuper/cminare. 

SOBtvESOLAR,  v.a.  RcfTcmcler, 
appliquer  de  nouvelles  femelles  à une 
vieille  chaufTnrc.  Lat.  S'avam  fvleam 
juperaJJ'urre  calceis. 

SOBAESOLAR  , fignific  RufTi  Met- 
tre un  nouveau  pavé  fur  le  premier  i 
Üi  dans  cette  acception  il  vient  du 
mot  Stttlo.  Lat  faviMentum  pavtmen- 
to  JuprrpoHfTf. 

SOBKESOLADO,  DA,  part.  paf. 
du  Verbe  ScbrefvUir.  RclTemclé  » ce. 
Lat.  Xffins  fdris  inftrucius , a , um. 

SOBKESTANTE, /.  w.  Piqueur, 
celui  qui  a foin  de  faire  tuv ailler 
Us  ouvriers  dans  les  bâtimens  , les 
atteliers  &c,  Lat.  I fpccior  ^ U, 
SoBRESrANTE,  adj.  iune  term. 
Imminent  , qui  cR  prêt  à arriver. 
Lat  ^upcrfîam.  Inflans. 

S<)BRESUELDÔ  , /.  w.  Augmen- 
tation de  gages,  de  faiaires  , d'ap- 
pointemens  qu'on  donne  fous  ce  titre 
par  vuye  de  gratification  aux  Oflü- 
tiers  iniliuircs  , de  m me  qu'aux 
domcRiques , & à toutes  autres  per- 
lonnes  i gages.  Lat  Suptrudditum 
llipendiwH  , ii. 

SOBKESUELO , f.  m.  Second  plan- 
cher qu’oii  met  fur  le  premier.  Lat. 
Sitpe>\ipp<^itum  piWimentunt. 

SOBRE  lAKDE  , f.  f.  Le  foir , 
rentrée  de  la  nuit  Lat.  Vej'prr. 

SOBitKTODÜ  , /.  »«.  Surtout , 
grofle  cataque,  ou  jiiffau  corps qu'on 
met  par  dcITus  les  autres  h-ibits.  Lat. 

iM>uitcuia  topa. 

SoBRETooo.  Façonadv.  Surtout, 
principalement.  Lat.  Jfrajhtifn. 

SOBKEVENIR  , r.  n.  Survenir, 
ftirprenire  , arriver  à l'iinprovUtc. 
Lat.  Supetxrfihe. 

SOBKLV'LRTERSE  , ï*.  r.  Se  ré- 
pandre , regorger  , deborder  , tre 
trop  plein,  la..  Suptrju.ert,  AVtbm- 
iki  t. 

SOBKE\*ESTA  , f.  f,  SouhrevcGc, 
habilement  ancien  , cfpèce  de 
hue  qu'uu  poito-t  par  dviiu»  l'aiuiu* 


TC , fetnhfahle  à celle  qtie  portent  T«* 
Moufquctaircs  en  France.  Lat  Su- 

pe%'**a  p.iUa  , 4f. 

SOBRbrVlDRIERA , / /.  Treilüi 
de  fil  d’archal  ou'on  met  au  devant 
des  vitres  pour  les  garr’ntir  des  pier- 
res. Lat.  Reticutuin  armm  ^ ai  Jtnt» 
ftram  •i'it-  ram  ror/er^  andaïu. 

SOBREVIENTO,  /.  w.  Vent  lar- 
gue.  Terme  de  Marine.  On  l’appelle 
aulB  Vent  de  houline.  On  l’employé 
plus  fouvent  en  forme  J'adverhe , A 
Jokrnîrito  , Oc  bouline.  Lat  /W# 
tfurhbrt, 

£^ar  6 ponerfr  d yibrevrenfo  ^ ça 
termes  de  mer  , Etre  ou  fe  mettre 
au  defius  du  vent , avuir  le  vent 
pnur  fui.  Lat  J’rntum  fecunivm  uf- 
tare. 

SOBREVISTA  , /.  f.  Viftérc  d'un 
calque.  L.  retictdatü  ftntiha  , 
SOBRIAMENTE,  udi-.  Sobrement, 
avec  mndcratiun  , avec  tempérance- 
Lat.  Sidtrit. 

SOBKIEOAD  , / f.  Sf'brieré,  tem- 
pérance, modératinn,  vertu  pit  l.v 
quelle  on  sablHcut  de  boire  fS.  do 
manger  au-delà  du  néccGairc.  I.at 
Sab'^ietwt. 

SOBKINO  , NA  , f.  m.  ^ f.  Ne- 
veu , nièce  { fib  du  frère  ou  de  la 
lœnr.  Lat.  Xepot^  <»j.  A*rf/Ji. 

Kefr.  //  ^firn  Dios  no  le  div  hiias , 
cl  Diahlo  U dîj  /otfrinot.  le  fens  de 
ce  proverbe  çft  que  fmivent  lorfqu’on 
fe  croit  le  plus  à l'abri  dts  chagrins 
Si  des  foucis  , il  noii<«  en  furvient 
auxquels  on  ne  fe  leroit  jamais  at- 
tendu. 

Refr.  /laciffida  de  foh.’ino , quenu^ 
la  n furgo  , O UerÀalt  el  ria*  Ce  pro- 
verbe crt  contre  les  tuteurs  Si  les 
curateurs,  & (iir-tout  contre  les  pv 
rens  qui  m.mgeot  le  bien  des  mi- 
ouirs. 

SUBRIO  , BRiA  , ait.  m.  /. 
Sobre,  tcTupcr.'int , qui  boit  & man- 
ge modercinent  , qui  ne  fait  point 
d’excès.  Lit  S.iiriu( , n , uut. 

SOCAIKE  , f.  tn.  Terme  de  Mari- 
ne , qui  fe  dit  du  côté  du  vaiflcau 
qui  cft  fous  le  vent  Lit  part 
ptr  quAtH  xrlutn  trr.tant  rxcipit. 

SoCAiBE  , fe  dit  nuQi  de  l’.iélioa 
par  laquelle  un  matelot  fe  tient  col 
dans  ton  branle  , fans  k mettre  en 
peine  de  la  nunœuvre.  Lat  Xavits 
jegnitiet  ^ et. 

SÜCAPA , /./.  Fauffe  raifon , pré- 
texte dont  on  fe  fert  pour  faire  im- 
punément une  chofe.  Lat.  Fratextus* 
Speciei. 

A jbcapa,  Faqon  adverbiale.  SuuR 
cape  , fourdement  , ô la  fonrdinc  , 
lans  qu'un  s'en  npcrqolve.  Lat.  C'ium. 
à'urtuH. 

A':r  à fix-apQ.  Rire  fous  cape. 
SUCAHRA,//.  l'aclion  Je Haoi* 
ber  la  V'  Ii  lie-  l at.  Ainruflia, 
SgCAAAA  , le  dit  RUlU  pour  fa- 
c«ir« 
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^mrmeria  i miis  cc  dcroler  efl  le 
plus  ufité. 

SOCARRAR,  t'. «.  Flamber,  par. 
ier  ujie  volaiUc  pu  JcfTus  U Rainroc. 

• Lat.  jt'pfkurn". 

SOcARKADO,  da  , du 

Tcrbe  Sjcurrar.  Flambé , ce.  Lat< 
iu/ht»  , a , M/f. 

SOCARRËN,  /.  IN.  Severonde  oo 
Siibgroa.le  i la  partie  d'un*  toit  qui 
avance  en  dehors.  l.at  Sub^runJu , 
SüCARUlXA,  y:/:  Voyca  Charnu/, 
fuinu.  Ce  mot  cit  du  ftile  familier. 

SüCARRON,  NA  , uJf,  m,  çff  f. 
Fin,  ine  ; rufe,  ce;  fourbe*  JitTi- 
■lulê  , ée  * matois,  fc.  Lat.  Cai/idu/. 
AJutus , U , w». 

SOCARRONAMENTE  , aâv.  Fi- 
oernenî , maliqnccncnt  , avec  duplî* 
cite.  Lat.  Ah/tè.  CulJilU. 

SOCA'tRONEHM  . /.  f.  FincfTc  , 
ruTc,  Fourberie,  dtlfimiilatioa.  Lat. 
Âjtji.  VaUiJitai.  f'*rfutia, 
SüCARRONISSIMO,  ma,  aAj. 
*»»•  Très  fin,  iiic;  nifé, 

ée  ,*  fourbe;  difiimulé,  ée.  Lat.  Caù 
iiJiJimuf.  , a,  «m. 

SOCAVA  , /. /.  I.’a^ion  de  fouir 
& de  miner  par  dcObiis.  Lat.  Sajhf. 
fio , nif, 

SoCAVA.  Creux  , fufTe  qu’on  Fait 
autour  d'un  arbre , pour  lui  pmeu. 
rcr  de  l'hiimiditc.  Lst.  AhU^qufatio  , 
nis. 

SOCAVAR,  n.  Miner,  creufer 
par  iltdfoiis , comme  font  les  rivières. 
Lat.  S'{/f>Afrt,  Exiüx^are.  \ 

SOCAVADO,  DA  , part.  paf.  du 
▼erbe  dôcovar.  Miné  , ec  ; creufé , 
éc  par  dclTous.  Lat.  Su^vjus.  Exca. 
vatui  , <1 , uw, 

SOCAVON  , / m.  Excavation  , 
creux  qu'on  fait  au  pied  d'une  mon> 
ti^ne  où  il  y a des  mines  , }X)ur 
trouver  il  veine  de  quelque  métal. 
Lat.  Cafrif.  FrtjJ't, 

■SOCHANTKE,  f.  w.  Sons  - chan- 
tre , Officier  du  Chanr  qui  commen- 
ce  le  chant  , qui  donne  le  ton  en 
l'abTencc  du  Chantre.  Lat.  Fraernte- 
ris  Vicarim. 

SOCIAHLE  • nij,  *f*mr  ttrvu.  So- 
ciable , qui  ai  ne  naturellement  U 
compagnie.  Lat.  5lr7oé'iViV , r. 

mi.ABIMDAD,  /. /.  Liaifon, 
amitié,  union,  bonne corrcrpondince 
entre  deux  un  pluficiirs  peiiunucs. 
Lat.  Saciahilàtas. 

SOCiEOAD.//.  Société,  afTcm. 
fclagc  de  plujîetirs  hommes  dans  un 
lieu  pour  s’entrciéeourir  dans  le  be- 
foin.  Lat.  Sficttt.ts, 

SuCIEOAd.  Société,  Te  dit  atilTi 
d'une  aircmhlcc  de  iavam  qui  travail, 
lent  de  concert  à l'avancement  & au 
progrès  des  arts  & des  feienecs.  Lat. 
irtut. 

SüCiO,  f.m.  le  m.tne  qnc  C$m. 

pauf  fn. 

SOCOLOR , / m.  Prétexte  , rai- 


SOC 

Ton  rpécleufc  dont  on  fe  fert  pour 
cacher  1c  motif  qui  nous  fait  agir  , 
feinte,  dcguii'ement.  Lat.  ipecirr , et . 

SOCONÜ  , f.  m.  lignifie  en  jar- 
gon un  Vol.  Lat.  Furtum. 

SocoN'o , en  termes  de  Bohémiens. 
fignifieDon,  prefent,  qu'une  fc-mme 
prolfituee  envuie  à celui  avec  qui  elle 
a commerce.  Lat.  Alwtus , trU. 

SOCOkhEDOR,  1 A ni.éîf/. 
Celui  on  celle  qui  donne  du  fecours. 
Secüiirabic  , charitable  , officieux  , 
ctifc.  Lat.  Auxiliator  ^ ■»- 

xiïiatfix, 

SOCORRER  , t*.  a.  Secourir,  ai- 
der , donner  de  l'alEdance  , foula- 
gcr.  Lat.  Succurrere,  Auxiliari.  Sub^ 
Vfiîirt. 

SocoBlFiR  , fignific  aufli  Donner 
des  à compte  fur  ce  qn’on  doit  Lat. 
Dehiti  puTltut  ptrfelvert. 

Socancr  ia  plaza.  Secourir  une  pla. 
cc,  la  ravitailler,  y faire  entrer  un 
renfort  de  troupes.  Lat.  Oppido  Juh- 
Jidiu»!  ftrrt. 

Sccaritr  la  pUtin  , au  figuré  « Ai- 
der quelqu'un  , le  fecourir  d;uis  Tes 
befoiiis.  Lat.  Lubora^iti  optm  ferre. 

SOCORUIDO  , DA  , part.  p^if.  du 
verbe  Sjcorrer.  Sccouni  , iic.  Lat 
Adjulas  , a , um. 

SoCoXBioo.  Qui  pnurvnit  aifé-  | 
ment  aux  befoins  d'autrui.  Il  fc  dit 
de  tout  endroit  où  l’on  trouve  tou- 
tes les  chofes  necefraires  à la  vie  , 
& dans  ce  fens  il  fignifie  Pourvu. 
C*cfl  aufli  dans  cc  feus  que  l'on  dit  : 
/.a  pUiza  de  ALtdi  id  et  mui  focerrida  y 
Le  marché  de  M.idrid  cfl  abundam- 
ment  potirvii.  C’efl  un  hilpanifmc. 
Lnt.  /*4i/Vrr  tfd  vpetu.  Abutuiuat. 

SOeUKivO,  f,  tt$.  Secours,  aide, 
afliflancc.  L.  Stth/tiUum.  Auxilitinty  li. 

SocoBBO.  Sccourx  , aide,  chari- 
té qu'oo  fait  à quelqu'un , .'ilTiflance 
qu'on  lui  donne  dans  Tes  befoins.  L. 
Suf/tdittm.  Opi , pis.  AuxHium. 

SoCOBBO,  fe  prend  fouvent  pour 
un  à compte  qu'on  dontteà  quelqu'un 
en  déduclion  de  cc  qu'on  lui  doit 
L.it. 

SoCûiKo.  Secours  , fc  dit  d’un 
renfort  de  toupet  , ou  de  vivres 
qu’on  fait  entrer  dans  une  Place.  L. 

Subjidium  fmiten*  , X'd  tniùtum. 

SOCxOCiO  , / rn.  Emplâtre  de 
couleur  de  faflran.  Lat  Jleiieamett- 

tH>/i  crtsteuin. 

SoCROCio  , fignific  au  figuré, 
Goiit  , pbifir  , faiisfiicAinn  qu'on  a 
de  quelque  chofe.  Lat.  FUuptas , atis. 
SODA  , f.f.  le  meme  que  Safa, 
SoUOMlA  y f.  f.  Sodomie  , Pede- 
rafliC , amour  pour  les  garçons.  Lat. 
Sbdomh, 

SOÜOMITA , m.  Sodomite,  ce- 
lui qui  co.nnict  le  pèche  Je  Sotiomie; 
Pederafle.  Lat  So.U*:Hije  rnri. 
mita. 

SuF.ALDARj  V.  4.  Levers  troul- 
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fer  r«  robe  , fes  jupes.  Lat.  l'tftrm 
aütViiye. 

SoFAt.DAB  , fignifie  aufli  Décou- 
vrir quelque  chofe , en  levant  ec  qui 
cil  dcfliis.  ï.at.  Tfgmen  fubtei>itre. 

SOFALDADO  , oa  , p-o-r.  paf.  du 
verbe  4Vâ/iiir.  Troufle,  éc.  Lat  «Tm:- 

emefus , a , unt. 

SüFALDO,/.  m.  L'ailiondetroufi 
fer  Os  robe , fes  jupes.  Lat  FtJlU  J'uih. 
kt>atio  , niu 

SOFL.AMA  , / F.  Flamme  îcgtre, 
ou  réverbération  du  feu.  Lat  Tennis 
fiamnia  , «W  ignis  rex'erbrrxttio. 

SopLAMA,  fe  prend  aulfi  pour  la 
Rougeur  qui  monte  au  vifage.  Lat. 
Rubor^  rit. 

SoPi.AMA  , fe  dit  aufli  des  par», 
les  artificieufes  dont  on  fe  fert  pmir 
tromper  quelqu’un.  LU.  Captw/a  fua* 
Jh. 

SOFLAMAR  , v.  a.  Ce  mot  n’cft 
point  nfité  dans  le  fens  propre  ; au 
figuré  il  fignific  Tromper  , abufer 
qticlqu'un  par  des  difeours  captieux. 
Lat  Capi  wé  fuadere. 

SoFLAMAB  - fignifie  aufli  Faire 
rougir  quelqu'un.  Lat  Fu.Uite  j'uf. 
fjn.itre. 

SÜFLAMERO  , / m.  Cipiieux  , 
trompeur,  fourbe,  engeolcur.  C'eft» 
un  terme  familier.  Lat.  C>tptst/M. 

SOFOCjAR.  Voyez  Sa/>car. 

SOFREIR , V.  a.  Frire  légèrement 
Lat.  /.éviter  f igerr, 

SOFRITO  , TA  , pari,  faff.  du 
verbe  Sofreir.  Frit  , te  légèrement 
Lat.  /jtxnter  frixut  , a , um. 

SOFKENADA,  / /.  Sacade  qu’oo 
donne  à un  cheval  lorrqu’i!  cfl  in- 
quiet & indocile.  Lat.  Rej'rixHutio  ^ 
ms. 

SOFB  ENAD.A  , figurément , ReprU 
mande  fevère.  Lat.  Rtfv*natio. 
bitio. 

SoFBENAOA  , par  extenfion  fe  dit 
des  Matidics  , des  afHiâioits  , des 
calamités  qui  nous  font  rentrer  en 
nous -memes,  & nous  font  fuuvenir 
de  nôtre  fragilité.  Lat  Ammadvrrfie, 

SOFRENAR  , v.  a.  Donner  une 
façade  à un  cheval  , lorfqu’il  n'obeit 
pas  à la  main.  Lat.  Refrrenart. 

SOFBEN  AB,  an  figuré  lignifie  Tan- 
cer , reprimanJer  quelqu’un  fcvérc- 
ment;  & aufli  Refrener  les  pallions, 
les  tenir  en  bride.  Lat  Rfrétiuere^ 
Cij/ihert. 

SUFREVADO  , da  , part,  pa/fl 
du  verbe  Sojren.tr.  Kcprime , éç.  L, 
Refranutus  , 4 , unt. 

SOGA , /.  f.  GrofTc  corde  de  jonc  , 
ou  d'autre  matière.  Lat  Funis. 

SoGA.  On  appelle  ainü  un  hom- 
me qui  fupporte  tout  patieimncnt, 
dans  U vue  de  parvenir  à fes  fins, 
Lat  Homo  fttkdclé  p.rnens. 

SuGA.  .Mefure  avec  laquelle  on  ar. 
pente  les  terres  , dont  h longueur 
varie  luivant  les  provinces  ou  «Ile 
V y y 3 eik 


d: 


_-jgle 


s O G 


SOL 


S O G * 

eïV  en  ufai;?.  Lnt.  Ctnus  mm/nr*. 

SOGA.  Parmi  l.'s  natiers , dl  une 
cordc  d'uuc  certaine  longueur  déter- 
mincc  , comme  cePe  qu'il  faut  pour 
un  puits  , & qui  cft  compofée  de 
plufieur^  cordes  au  bout  l'une  de  rau> 
tre  > & ils  dirent  ; Ejla  tient  tanias 
/<fgas.  Lit.  Ftmis  dciertninuttc  wenfH- 
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Soc  A.  Inter  jeélion  , qui  marque 
rétoiincmcnt  ou  l'avcrünn  qu'on 
pour  quelque  chofe.  Lat.  Fah! 

Üarjÿga:  le  meme  que  Dur  aur- 
da.  Voyez  Cneria, 

D*fr  fùga.  Se  moquer  de  quelqu'un 
le  railler.  Lat  LuJiJicart  aUtjuon. 

Huitr  /e^a.  ExprclTion  qui  outre 
le  Cens  propre  , figniHe  Kdkr  en 
arriére  lorlqii’on  va  avec  d’autres. 
Lat.  A tergo  irtfeÿui. 

Hactr  Joga,  Inlcrer  des  chufes  inu 
tiles  dans  une  converfation.  Lat.  hn. 
fortuna  intexere. 

Lkx'ar  9 traber  Joga  On 

dit  d'un  coquin  qui  a commis  un 
crime  « qu'il  traine  £a  corde.  Lat. 
Ad  piilioulum  proptrare. 

Ttntrfvga  de  téorcuda.  On  dit  d’un 
homme  qui  gague  toujours  au  jeu , 

Zu’il  a fur  lui  de  la  corde  de  pendu, 
at.  Oygit  annulum  babere. 

Ferfe  i tjiar  con  U feg^  à h gar- 
gMta.  Etre  dans  la  dernière  néceili- 
té  , dans  im  péril  extrême.  Lat.  In 
fwnw)  di/?ri»ii»f  x'trfari. 

Refr.  Quien  w trahe  jlga  , fe 
ga.  Ce  proverbe  nous  fignifie  q*u'il 
ne  Faut  jamais  s'engager  dans  des 
entrcprifcs  difficiles,  làiis avoir  bien 
pris  les  mefurcs  pour  en  venir  à bout. 

SOGUE.AR  , X}.  a.  Mefurcr  avec 
une  corde.  Lat.  Fune  ntetiri. 

SOGUEADO,  DA  , part.  paf.  du 
verbe  Sogutar.  Mefuré,  éc  avec  une 
cordc.  Lat  Funt  meiitus , n , uw. 

SOGUERO  , /.  M.  Cordter  , ou- 
vrier qui  fait  & qui  vend  des  cor- 
des. Lat  Reftiariut , H. 

SOGUILLA,  à SoGvïTA  , /. /. 
dim.  Petite  corde.  Lat.  Ftmicubis, 
SüGüitLA.  Trcffic  de  cheveux. 
Dans  la  Murcie  ou  dit  SogttiîLi.  Lat. 
CatrVaruftt  rrjiiculu, 

Refr.  X^nando  U (liera:  h vaquH- 
la  , acude  can  la  Joquilia,  Ce  prover- 
be nous  exhorte  à accepter  proratc- 
ment  ce  qu’oii  nous  offre  , & à ne 
jamais  ul'cr  de  rcaiife  , de  peur  que 
rocc.inon  ne  nous  échapc. 

SOllKZ  , adj.  cT/ni»  ternt.  Vil  , 
bas  , abjei^ , ûlc , in^mc  , mépri-  I 
labié , qui  n'eft  d'aucun  prix , d'uu-  | 
cunc  valeur.  Lat.  Fttdtis,  Spur^o. 
OrrntinÀ  xnlis. 

SOJUZG.IDOR  y f.  m,  Domteur, 
vainqueur  , qui  domte  , qui  fubjii- 
guc.  I.at  Snbjsigator  , is, 

SOJÜZGAR  , s*.  «.  Subjuguer  , 
vaincre,  domter  un  pcuolc,  lui  fti- 
sc  .fubir  le  joug  de  ks  Llx  , de  fa 


domination.  Lat.  tŸtfhJugare.  Detntare. 

SOJUZGADt),  DA,  du 

verbe  Subjugué,  te,*  vain- 

cu , UC  ; domte , ce.  Lat.  ^id'jugatut. 

SüL , / w.  Soleil , corps , globe 
lumineux  qui  éclaire  le  Monde  , la 
plus  brillante  des  fept  Planètes.  Lat. 
üoly  is* 

SuL.  Siilcil , fe  dit  atiffi  de  tout 
ce  qui  cclairc  , kit  phyliqutmcnt , 
foit  moralement  Lat  Soi 
Sol.  Soleil,  cR  .luffi  une  épithète 
qu'on  donne  îl  une  perfonne  dilUn- 
gnée  par  fa  beauté , par  fa  vertu  , 
par  fo.i  favoir.  Lat  i$W. 

Soi.,  le  prend  pour  le  Jour,  en 
prenant  par  métonymie  la  caufepour 
l'effet.  Lat.  Sol. 

Sol.  Note  de  Mufique , qui  cil  Li 
cinquième  de  la  gamme.  Lnt.  ^uinta 
btxachordi  tvar. 

Sol.  Soleil,  en  terme  de  Chymic, 
figniHe  de  l'Ur.  Lat  SA. 

Soles.  Soleils,  au  pluricr,  fe  dit 
de  deux  beaux  yeux.  Lait.  Soies.  Rn- 
dimtes  ctuU. 

Soles.  Efpècé  de  dentelle  ancien- 
ne dont  le  deffein  repréfenteit  des 
Soleils  avec  des  rayons.  Lat.  Ritku- 
U in  J)>tcie/rt  SAis. 

Sol  cott  unas.  Sulcîl  avec  des  on- 
gles , fe  dit  du  Soleil  , lorrqu'il  cil 
obfcurci  par  quelques  petits  nuages 
qui  indiquent  un  tems  incertain.  Lat. 
SA  fiibnuhilus. 

Al  Sol  que  naee.  On  dit  qu’on  ado- 
re plutôt  le  Soleil  levant  que  le  So- 
leil couchant , pour  dire  qu’on  s'at- 
tache plutôt  à faire  la  cour  il  un  jeu- 
ne Prûicc  qu'à  un  vieux. 

De  SA  ù Sol.  Entre  deux  Soleils , 
depuis  le  lever  du  Soleil  jufqu'à  Ton 
coucher.  Lat  A folù  ortu  ujljue 
occafum. 

Âfeter  d donde  no  vea  el  SoL 

Eufermer  quelqu'un  dans  un  endroit 
où  il  ne  puifle  pas  voir  le  Soleil , 
c'cil-à-dirc,  le  mettre  dans  im  ca- 
chot. Lat.  /«  Crtrtfrrvi  conjicere. 

Xo  dtxar  ù Sol , ni  à fovdna.  Etre 
continuellement  aux  trouffes  de  quel- 
qu'un , l'importuner  lans  cefiê.  Lat 
ïmpertuni  injlare. 

Tomar  el  Sol.  Prendre  le  Soleil , 
fe  promener  au  Soleil  a»  hyver  pour 
échauffer.  hi\t.  Soit  fe  coifunittere. 

Refr.  Sol  de  iitviemo  ftde  tarde , y 
fe  fsne  preflo.  On  applique  ce  pro- 
erbe  à ceux  qui  aurès  s'étre  aimes 
tendrement , fe  haïUciU  à h fin  an 
point  de  ne  pouvoir  plus  fe  rouffrir. 

Refr.  Si  quirres  huen.t  fauta , no  te 
dé  el  SA  en  tu  çuma.  Ce  proverbe  ü- 
gnifiv  que  la  diligence  cft  la  mère 
des  bons  fticcès. 

SOLACEAR,  a.  le  meme  que 
SeUzar  , mais  moins  ufité. 

SOLADOK  , /.  M.  Carreleur  , ou- 
vrier qui  carrèle,  qui  pave  avec  des 


carreaux.  Lat.  Pindmentaior , rh. 

SOLAMENTE  , edt'.  Seulement- 
Lat 

SüI.AN'A  , f f.  Endroit  où  le  So* 
leil  donne  à plein.  Solm  ium , ii, 
Sulana.  Galerie  à jour , où  les 
Erpagnols  fans  fortir  de  chez  eux 
iomffent  commodément  du  Soleil  en 
hiver.  Lat.  SoUaitm.  On  l'appcUc 
dans  l'Aragon  Solunar. 

SOLANAZO  , f.  m.  augm.  de  Sclom 
no.  Vent  d'orient  très  chaud  & très 
incommode.  Lat  JUoleJlus  Subfuhnus. 

SOLANO  , f.  w.  Vent  d’Orient  ou 
d'Eft.  Lat.  Kurus. 

SoLAKO.  Plante  : le  meme  quo 
///rriw  mora. 

SüLAPA,//  Partie  d'un  habit 
qui  croife  double  fur  l'ellomac.  Lat. 
Tiiorssx , cis. 

SoLATA  , fe  prend  figurément 
pour  Déguifement  , diflîinuLition. 
Lat.  Duplkitas , atis. 

SOLAPADAMENTE  , adv.  D’une 
manière  diifimulée,  Hneutent , avec 
fourberie.  Lat  Stibdok.  Ferfutl. 

SÜL-APAR  , V.  a.  Croifer  une  par., 
tic  d'un  habit  fur  l'autre.  Lat  Par^ 
tem  vejiis  alttri  fuperapponere. 

SoLAPAR,  figurément,  Feindre, 
diffimuJer  , déguifer,  couvrir,  ca- 
clicr,  cvlcr.  Lat.  Ohîegcre.  Djjfmu-y 
lare. 

SOLAPADO,  DA  , part.  pajf.  du 
Verbe  Couvert,  te.  Lat  C'en» 

futur.  Superupp^tuf.  DH/ùntdatus. 

Solatado.  Fourbe,  rufe,  diflî* 
mulé.  CcR  un  hifpanifme.  Lat.  Sub» 
dAuf.  Verfutus , a , nnr. 

SOLAPEl  Voyez  SAapa. 

SüLAPO , / w.  le  meme  que  So» 

lapa. 

Soi.  A PO  , en  Aile  Pimilicr  fe  dit 
pour  Sepapo. 

Afolipoy  adv.  Furtivemeut,  en 
cachette  , à la  dérubéc.  Lat  Clàm. 
Furtim, 

SÜLAR , f.  ift.  Sol , aire , la  fu- 
perficic  de  la  terre,  la  place  fur  la- 
quelle on  bâtit  Lat  Solunt.  i. 

SoLAX.  Ancienne  maifon  d'où 
dcfccndenl  des  pcri'onnes  nobles.  Lat- 
Sihps , fis.  Gctius  y cris. 

SoLAR,  adj.  Solaire,  qui  concer- 
ne le  Soleil,  qni  tient  du  SoleiL 
Lat.  Sal:yit , e, 

SOLAR,  v.tt.  Planchcicr  imnpar- 
tement , le  carreler.  L.  PavisHcntare, 
Sol  A R.  RdTcmeler  des  fouliers 
Sec.  D.UIS  cette  acception  il  vient  du 
mot  Suelu.  Lat.  SoUis  nmntre, 

SOI.ADO,  DA  , fa  t.  pjJ'.  du  ver- 
bc  Jl/ar,  Plancheié , éc , carrelé , éc  , 
refièmclc , éc.  Lat  PutimentAus.  So* 

Uis  Munitui  , e , utn. 

Sol  A DO,  fuhjl.  Plancher.  Lat  Pa- 
visnentum , i, 

SÜL.ARIEGO,  GA  , adj.  f».  ^ f. 

Qui  appartient  à une  maifon  ancien* 
ne  &:  noble,  qui  concerne  la  louche 
d’une 
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^une  ancienne  & noble  famille.  Lat. 

, .T , u:n, 

SûLAfiiLâOt  Ce  dit  des  Fonds 
qui  appartiennent  en  pleine  proprie* 
té  à un  Miitre.  Lat.  Ftmtiui  ex  feu~ 
de.  Fatriut,  raiernus  , a , uin. 

SoLABiEGO.  Noble,  ancien,  iU 
luftre.  L-it.  iS\biiss.  l'ttus. 

SOLAZ, /.  m.  Confoljtion , loîc , 
pbîGr  , coalcntemcnt  , dlvcrtilTc- 
ment , fedin  , rccrcation  , bat.  Lat. 
Rrcreatio.  OhlecKmeT^tum. 

A fA>s2.  Faqon  adv.  Palfiblcmcnt, 
tranquillement  , avec  joie  , avec 
piailtr.  Lat.  PUteid}. 

SOLAZ.IRSE  , V.  r.  Se  récréer  , 
fc  réjouir,  fc  divertir.  Lat.  Ae/muwl 
rtUx.ve. 

SÜLAZADO  , DA  , p«)/.  Ÿ-iir.  du 
verbe  SeUmtr/r.  R5créé,  ce,  réjom, 
2C,  diverti,  ic.  L.it.  Kecreaiui.  Oèk^ 
ci.ittiS , a , uni. 

SOLAZO  , /!  w.  de  SA. 

Soleil  .ardent.  Lat.  Sol  urens. 

SOLAZOSO,  SA,  ad},  m.  ^ f. 
Terme  peu  wfité.  DclecHble , agréa- 
ble , réjouidAnt.  Lat.  Graiui.  DAt- 

SOLDADA,  f.f.  Salaire,  gages 
ou'on  donne  î un  domeflique.  Lat. 
Stifi'tuiiu'n,  Atti'cet  , dis. 

SüLDADADO,  f.  m.  Soldat  fans 
pave,  qui  na  plus  de  folde , foldat 
reformé.  Lat.  ÂliUs  Jlifendiis  prit'ii- 
////. 

SOLDA0ESCA , / f.  Soldatefque. 
Terme  coUeClif,  qui  fc  dit  des  tim- 
pies  fûldats  en  général.  Lat.  Alilites , 
uiM.  JMUitia^  <f. 

SoLDAoESCA.  Fête  que  donnent 
cntr'cllcs  des  pcrfoniies  qui  ne  font 
point  engagées  dans  les  troupes,  & 
dans  laquelle  ils  imitent  l'exercice 
& les  évolutions  militaires.  Lat. 
Jiriliti*  imitatif»  ftjîsva, 

SOI.DADESCO,  CA, 

Soldatcfque,  qui  concerne  les  folJats. 
Lat.  AliUtoris , f. 

SOLDADICO,  h SuldaoIllo, 
f.  m.  dim.  Soldat  de  petite  taille  , 
êi  de  raauvaife  mine.  Lat  Parvus 
fniUs , vel  àtfpeAus. 

SOLDADÜ  , f.  n:.  Soldat,  hom- 
me de  guerre.  Lat.  Afilss , jtiV. 

SoLDADo.  Soldat  , fe  dit  d'un 
limplc  fold:;t  qui  n'a  aucun  grade 
dans  la  milice , & qu'on  appelle  SA- 
do.fo  Ya}h.  Lat.  Alilts. 

SULOADO.  Soldat  « fc  dit  de  tout 
homme  de  guerre,  qui  cft  brave  & 
qui  fait  foii  métier.  I.at.  AliUs. 

SüLDADO.  Soldat  On  appelle  aijift 
figurément  un  Chrétien.  Lat.  JjHUs 
Chri/liitiius. 

Scldado  vitjo.  Vieux  foldat.  Veto- 
laiL  Lat  l'eiertnat  mUs. 

SOI D.ADOR ♦ /.  »>».  Soudeur,  ar- 
tlHui  qui  fait  le  métier  de  fonder. 
Lat.  Cmfoiidatar.  frr.-wt^inatof  ^ s<, 

SOLDADO&.  Fer  Ù fouder.  Lat. 


Insîfumtntuns  ad  fcrrstmUs.vs.hinf. 

SOLDADURA  , f.  f.  Soudure, 
union  naturelle  eu  artiHciclIc  de 
deux  parties  qui  avoient  été  rompues 
£:  divifees.  Lat.  FtrrtmUuttio. 

Solda  DU  B A.  Soudure,  la  corn, 
pofition  ou  mélange  du  métal  qui  fert 
.à  fouder.  Lat.  Ferrumt^t , hif. 

SuLDADUR.A  , Hgurcincnt  figni- 
fic  Correction  , amendement  d'une 
chufe.  Lat  Emmiati.*. 

SOLD.AN,  f.  m.  Soudan,  nom 
qti'on  donnoit  à quelques  Princes 
Mihonictans,  furtout  en  Perfe  & 
en  Egypte.  Lat.  SaU.v:us.  Rex. 

Si)LDAR,  v.a.  Souder , attacher, 
unir  , 'joindre  deux  chofcü  enfcmble  , 
fuit  naturellement  , foit  artiHciclIc- 
mwnt.  Lat.  SAidare.  Con/AitLsrr.  Fer- 
ruminare. 

SuLDAR  , Hgiircmcnt , ftgnifie 
Amender,  corriger  ime  fiiite,  une 
err<*Hr.  Lat.  Corr^tre.  Dnendare. 

SOLDADO , OA  , pitYi.  fajl  du 
verbe  SuUjr.  Soudé  , ée,  &c.  Lat. 
SoUdaius.  Einendatus  , a , 

SOLDF.MhN TE  , adv.  le  même 
que  SAumente.  C'eft  un  terme  barba- 
re , lîfilé  dans  le  iUle  Piimiîer. 

SüI.ECISMO,  F f».  Soiccifmc  , 
fuite  groltiérc  contre  la  l.ingiie  & 
contre  les  règles  de  h Grammaire.* 
Lat.  Svtaci/nius  f i. 

SOLECI'PO  , f.  ftt.  dim.  de  dW, 
quant  X la  terminaifem , & asigmcit- 
tatif  quant  à h réalité  , puis  qu’il 
fe  dit  d*un  Soleil  c.vtrcmcmcnt  ar- 
dent. On  l'employe  dans  le  llilc  B- 
inilîer.  Lat.  Sol  urens. 

SOLKD.^D,  f.  f.  Solitude  , répa- 
ration , éloignement  de  la  focieté  & 

! du  cammcrcc  des  hommes.  Lat  So- 
iitudo^  inis. 

SoLEDAO.  Solitude  . lien  défert 
Si  inhabité , ou  féparé  du  moude. 
Lat  SoUtudo. 

Soi.EOAD,  fc  dit  particuliérement 
de  l'état  d'un  orpheun  , ou  d’une 
perfonac  qui  eil  privée  de  quelqu'un 
qu’elle  aimoit , & de  qui  elle  rcce- 
voit  du  fccours  & de  la  confolation. 
Tl  fe  dit  p.ir  excellence  de  celle  où 
fe  trouva  b Stc.  Vierge  à la  vue  de 
la  mort  de  J.  C.  fon  Fils.  Lat.  Or- 
bitm.  r\-ru.\ts9 , nis. 

SoLEDAO,  fc  dit  par  extenhon  I 
d’un  ouvrage,  ou  d’uii  Poème  qui! 
traite  de  cliofcs  triUcs  & méLiiicho- 
liqiics,  tels  que  ceux  de  Gongora. 
Lat.  FAnui  Itt^ubre. 

SOIÆJAR,  f.m.  Lieu  découvert, 
où  le  Soleil  donne  à plomb.  Lat 
SAurium.  Apricus  locus, 

SüLEAlNE,  aJj.  d'une  term.  So- 
b.-nncl , qui  fc  célèbre  tous  les  ans , 
eu  égard  nu  cours  du  Soleil.  Lat. 
JWrwîw/r,  f. 

SoLEMNE.  SolcmncI  , elle,  ft- 
mciix,  iliuftrc  , célèbre  , & qui  fc 
fait  avec  pompe,  tcbt,  dépeiue  & 
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cérémonies.  Lat.  Sekmhts. 

Sot.EMXE,  par  cxtenfion  {ignihe 
Grantl , cxcelFiF  en  fon  genre.  Lat 
Solemnis.  lodens. 

SoLCMNE  , fignîfic  aulU  Gai  , 
riant , joyeux  , divcrtinarit  , facé- 
tieux , de  bonne  humeur.*  Lat.  Lur 
Facetus  * a , um. 

SOLE.MNEMENTE,  adv.  Solcm- 
nellement,  d'une  manière  fulcmneU 
Ic.  Lat.  Soltmnitcr. 

SOLEMNIDAD  , / SoU-mnîté, 

la  manière  (k.  la  Bqon  qui  rend  une 
chofe  folcmnelle , ou  la  cérémonie 
qui  fe  Bit  publiquement  avec  pom- 
pe. Lat.  SoleMHitas  , tis. 

SoLEMNiDAD.  SolcTunîté,  pom- 
pe, magnificence,  cérèmunic.  En  ter- 
mes d Êglife  , c’eft  b même  chofe 
que  Fctc.  Lat.  SoUmnitm.  Feflutu , i. 

FAtre  dt  J'Aemniditd.  Pauvre  de 
Bit,  vrai  pauvre,  qui  cil  obligé  par 
pure  néceiüté  de  demander  l'anmo- 
nc.  lait.  Ifoiuo  fauperrimus , extremà 
inepiù  Uhorans. 

SOLpiNISSIMO  , MA,  ad/.  M. 
^ f.  Juperl.  Très  folemnel , clic.  L. 
y (ildl  fotemnis , e. 

SOLEMNIZADOR , ra  , f.  m. 
é5*  /•  Ccirti  ou  celle  qui  folemnife, 
qui  célébré.  Lat  CAebrator, 

SOLEMNIZAR  , v.  a.  Solemni- 
fer  , célébrer,  honorer.  Lat.  CWréra- 
re.  Flaufu  ac-cipere. 

SoLExtNlZAB.  Solemnifcr,  obfer- 
ver  les  cérémonies  nécelTairts  en 
quelque  occaiîon , célébrer  quelque 
chofe  avec  pompe  & éclat.  Lat.  So» 
lemnia  ferre  Aicui  rA. 

SOLEMNIZAUO,  da  , part.  p.if, 
du  verbe  SAemKiz.n\  Solcmnifé,  ée, 
Lat.  Celebratus  t «»  *tm. 

SOLEO , f.  m.  Sübire.  Terme 
d'Anatomie,  qui  fe  dit  d'un  mufeie 
qui  Bit  mouvoir  b plante  du  pied, 
& qui  forme  avec  les  jumeaux  le 
gras  de  la  jambe.  Lat  Subsris  ner- 
vus. 

SOLER  , V.  ».  Avoir  coutume, 
être  en  ufage  de.  Lat.  Selerr. 

SOLERA  , f.  /.  partie  fupé- 
rieurc  d'une  muraille  , fur  laaticlle 
portent  les  poutres  & les  fulives. 
Lat.  Jiluri  pars  fuptrior, 

SotERA  , cR  auOi  une  pierre  po- 
fée  de  champ,  fur  laquelle  porte  uti 
pied  droit  Lat  Lapis  pUmus  in  fAo, 

SoLEBA.  Meule  dorm.uue  d'im 
moulin.  En  Andaloiifie  on  l’appelle 
SAsro.  Lat.  JUAa  d^fes. 

SOLEBA.  On  appelle  aînfi  en  An- 
duioufic  1a  lie  que  le  vin  dépofe  au 
fond  du  tonneau.  Lat  F*ces  ^ w». 

SOl-ERCIA ,//.  Induilrie,  adref- 
fe  , efptit  , foupiclTe.  Lat.  *r^crrfa, 
Induilri.s , .e. 

SOLETA , / f.  Semelle  qu'on  m*t 
aux  bas  lorC^ti'ils  font  uTés.  l,at  6b- 
lea , ^x, 

Picaa'  de  jAda.  Piquer  la  femdfe, 
DouliLr 
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Doubler  le  pas,  courir;  on  dit  auflî 
Âfretar  dt  jGUtJ.  Lal.  Dure  fe  in  ff- 
dcj.  Grcjfus  pi'o^r.tre. 

SÜLETAR,  b SOLETEAR  , V.  a. 
RclTeincUcr  des  bas.  Lat.  St/ltis  cali~ 
gas  munirf. 

SOLETERO  , RA  , w.  ^/. 
Ouvrier , ouvrière  qui  rclTemclIe  des 
bas;  ravaudeur,  ciife.  Lat. 
ajfut-jr. 

SOLEVACION  , f.  f.  le  meme 
que  Suhlcvitcicn.  Ce  dernier  elt  le 
plus  utitc. 

SOLEVANTAR,  v.  a.  Soulever 
quelque  chofe.  l.at.  Suitiftwe, 

SoLEVANTAR  , fignific  auflî  In- 
duire quelqu’un  à quitter  fa  profef- 
fion  , fou  métier  , Ton  maître  , le 
débaucher.  On  le  dit  des  domefti- 
ques.  Lat  SoUiciture.  laducert, 

SOLEVANTADO,  da,  pnrt.paf. 
du  verbe  Scltvantar.  Soulevé  , ée  ; 
débauche , ée.  Lat.  Siékvatus^  htduc^ 
tus , a , WM. 

SOLEVAR  , V.  a.  le  même  que 
Suhlmar. 

SOLEVADO,  DA,  tan.  fnf.  de 
S^ln'isr  *.  le  même  que  Suhlevaio. 

SOLEVA.MIENTO  : le  meme  que 
Suhlcvadon. 

SOLFA  , /.  /.  Gamme  , fcience 
qui  enfeigne  les  propriétés  des  fons , 
& le  moyen  de  les  employer  de  ma- 
nière qu’ils  flattent  rorcillc  ; c’eft  la 
même  chofe  que  Muftea.  Lat.  Scitn- 
tiü  rede  canendi.  ’^'ifujica  , <r. 

SûLFA  • figurément  fignific  Con- 
cordance , harmonie , conformité  d’ac- 
tions entre  des  perfonnes  de  different 
état  Lat.  Ccmcordausin.  IJarmonia  ope- 
Tum. 

SoLFA , par  allufîon , ftgnifie  Chant 
naturel.  Lat.  Cnntus.  Jihloi. 

SoLFA  , en  IKle  badin  , fignifie 
une  Volée  de  coups  de  bâton.  Lat. 
Cajlif^ath  , nis. 

Ejhir  è poner  est  f<dfa.  Faire  quel- 

Jiuc  chofe  méthodiquement,  & con- 
ormement  aux  règles  de  l’art  Lat 
Ad  niodttm  com^uere. 

SOl.FEADOR  , f.  m.  Mnficîen  , 
ou  Miiitre  de  Muûquc  , qui  hat  la 
mefurc  dans  un  concert  Lat. 
r.r  woderator.  Il  cft  peu  ufitc  dans 
eette  acception  , &.  fe  dit  plutôt  de 
celui  qui  bat  , qui  foufflcltc  , qui 
clütic.  Lat  Carredtr.  Cufiigntcr. 

SULFEAR , V.  O.  Chanter  métho- 
diquement & en  mefurc.  Lat  Alujici 
çanett. 

Sdfear  d tocar  à alguno  la  fdfa. 
Roder  qiiclqu’im,  le  battre  d’impor- 
tance. il  fe  dit  par  allnlînn  au  mou- 
vement qu’on  fait  en  battant  la  me- 
furc, Lat.  Cafligare.  l'ufUgtxrta 
SOr.FEADO , DA  , pa^.  pfsfa  du 
verbe  Sdfrar.  Chanté , ce  en  mefu- 
rc. Bâtunaé  , ée.  Lat  Cant^tus.  Fu- 
jliftitui , d , um. 

SULFEÛ  ) /.  vu  Chaut  ) l'aétion 
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de  chanter.  Il  fe  prend  plus  foiivcnt 
our  Raflunn.ide , Fouet , coup  , fouf- 
et.  Lat.  Cantia,  CajHgiith. 
SOLFISTA  , / m,  f.  Grand 
Muficicn  , cnne;  quIpoflvJc  la  Mu- 
fique  à Fond.  Lat.  JtÎHjims. 
dodiu , a. 

SOUCITACION  , f.  /.  Sollicita, 
tioii,  l'aélion  de  fuiliciter.  Lat  Soi. 
UHuith^  H</. 

SOLICITADOR , RA  , / w. 
Solliciteur,  ciifc,  celui  ou  celle  qui 
follicite.  Lit.  SoUiciû  appttats. 

SOUCITAMENTE  , aâv.  Dili- 
gemment, li’ une  manière  vive  & cm- 
prcLléc.  Lat  SoUiciiK 

SOLICITAR,  f.  rt.  Solliciter,  tra- 
vailler avec  cmpreflcincnt  â faire 
réuflîr  une  chofe.  Lat  SoUiàtarta 

SûLiCiTAR.  Solliciter  une  fem- 
me , riiiiluirc  à répondre  à notre 
paillon,  Lat.  SoUicitaie, 
SOLICITANTE  , f^rt.  .Ci?  .lu 
verbe  SolsdtM-,  Celui  qui  folUcitc. 
Il  fe  dit  d’un  Confefleur  qui  cher- 
che à féduirc  fa  pénitente.  Lat.  Se. 
doé/m*.  ScUicitittor.  Injligater, 

SüLlClTADü  , DA , part,  piijf. 
du  verbe  Solicitar.  Sollicite,  ée.  L. 
SvUicitaftts , a , wn. 

SOLICITO,  TA,  adj.  m.  ^ f. 
-Soigneux,  eufe  , aélif,  ive,  dili- 
gent, te,  cmprclTé,  ce.  Lat  SoÜici. 
tus  ^ U , um. 

SOLICrrUD,  f.  f.  Sollicitude, 
foin,  chagrin , inquiétude,  fouci  , 
cinprcflTcmcnt  Lat  Sollicitudoy  tais. 

SüLID.AMENTE  , mit».  Solide- 
ment, d'une  manière  foltde.  Il  fe 
dit  tant  nu  propre  qu'au  ligiirc.  Lat.' 
Solidi. 

SOLIDAR , V.  fl.  Affermir , ren- 
dre dur  & foliJe.  Lat.  tb».;yErwiirf. 

SoLlDAR,  au  figuré,  r «niier  , 
établir  ce  qu'on  avance  par  aes  raî- 
fons  & des  argumens  foltdes  & con- 
vaincans.  Lat  Confa'tnare.  Frobare. 

SOLIOEO,y^  m.  Calotte  de  drap , 
d'étoffe  &c.  qui  ne  couvre  que  la 
moitié  de  la  tête,  & dont  les  Prê- 
tres furtûut  font  ufage. 

SOLIOKZ  , f.  f.  Solidité,  quali- 
té qui  rend  les  chofes  folides  ,*  du- 
retc,  fermeté,  épaifleur.  Lat.  Soit, 
ditas , atis. 

Soudez.  Solidité,  fe  dit  auflî 
au  figuré  de  la  profondeur  de  la 
doâriiie»  de  U juflefle  de  l'elprît, 
de  la  certitude  des  raifons  dont  on 
fe  fert.  Lat  SiU*iitns.  Firmitas. 

SOLIDISSIMÜ,  M A , a^.  w. 
fupe^L  Très  folide.  Lat  SUidsJîmus  ^ 
a,  um. 

SOLIDO  , DA  , tfil'.  w.  y f.  So- 
lide, ferme,  Ihble,  dur  & malfif. 
Lat.  SoUdm,  Fù  utus , a , wm. 

SOLIDO.  Solide,  fe  ditligurément 
en  choks  fpiritudles  & morales , 
de  ce  qui  dl  apuié  fur  des  preuves 
& des  principes  vrais  & certains. 
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Lat  Soîidus.  Firmus. 

SoLioo , f.  tn.  Solide , en  termet 
de  Geometrie,  fe  dit  d'un  corps  qui 
a trois  dimcniîons  , longueur,  lar- 
geur , & profondeur,  I^t  Stdidum  , /, 

SuLlOO-  SOLIDO,  à CVBO.CUBO. 
On  appelle  ainfi  en  termes  d’Arith- 
métiqutf  la  flxiéme  puîflaiicc  d'un 
nombre , qui  eft  produite  par  la 
multiplication  du  plan  folide  par  (k 
racine,  ou  du  cu^  par  lui -même. 
Lat.  Solide . J oiiiium. 

SOLILÜQUIAR , P.  «.  Parler  fciil, 
raifunner  en  foi-même.  Lat  SoUla^ 
qiitHtn  /rvw. 

SOLILOQ.U10  , /.  m.  Soliloque , 
difeours  d'un  homme  qui  parle  feuL 
Lat.  SoliloquiiüH , //. 

SOLLYIAN,  /.  tH,  Sublimé,  pré- 
paration de  mercure.  Lat  IJydrargy. 
rum , L 

SOLIO , f.  m.  Tronc  , fiéçe  éle- 
vé , oh  s'altied  celui  qui  cfl  dans  les 
plus  hautes  Dignités.  Lat  ii. 

SoLto.  Terme  d’Aftrologic.  Vo- 
yez Carpento. 

SOLISA  , / / le  même  que  Drf. 
carada.  C'cll  un  terme  ufitc  dans  U 
Murcie. 

SÜLIT.VRIO,  RIA  , aii.  m.  ^f. 
Solitaire,  .ibandondé,  defert,  peu 
fréquenté.  Lat  Sditarius^  a,  un*. 

I SOLITARIO.  Solitaire  , retiré,  qui 
> fuit  le  monde , qui  vit  en  partico- 
I lier.  Lat  SoUtarius.  SoIns^  a,  un*. 

I SoLiTAEio.  Oifeau.  Voyez  Fa» 
xaro. 

SoLiTARio,  /.  Ml.  Solitaire,  jeu 
ainTi  appelle  à caitfc  qu'on  le  >oue 
fcul , qui  cft  en  ufage  chez  les  Char- 
treux. Lat.  Solitnriui  ludus , i. 

SOLITO,  TA,  adj.  m.  ^ /.  Ac» 
conlnmé,  ée,  qui  cft  en  ufage;  or- 
dinaire , qui  fe  fait  ordinairement. 
Ce  mot  cfl  peu  ufité.  Lat  Solitm , 

Il , um. 

SoLiTO,  s’cmplojc  auflî  comme 
diminutif  de  Soloi  Seul  ; & rend 
l'cxprcflion  plus  énergique  ; Seulct- 
Lat.  SjIus  . <1 , WM. 

SOLITÛD  t F f.  le  même  que  So» 
ieJad.  Ce  mot  .a  vieilli. 

SüLlVlADURA  , /.  /.  Soulève, 
ment,  l'aêtionde  fuulcvcr.  Lat  Si^ 
Inuitio , nis. 

SOLIVIAR,  «».  fl.  Aider  à foule- 
ver  quelque  chofe , foulagcr.  Lat. 
Ijrvitrf.  Suhln'ttr^. 

SoLiviAR,  par  allufîon  fignifie 
Dérober,  voler.  Lat  Rapere.  Telle» 
re. 

Sdliviarsb,  V.  r.  Se  foule vet 
un  peu  , pour  tirer  quelque  chofe 
fur  laquelle  on  eft  allis.  Lat  Atiquan» 
tnlum  q//fcTgfrr. 

SOLIVIADÜ,  DA,  part,  fhijf.  du 
verbe  SoSviar.  Soulevé , ec , levé , 
ée  doucement.  Lot.  Subievititts  , a , 

UfU. 

SOLIVIO,  /.  m.  L’adion  de  fou- 
lever  f 
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lever , de  lever  quelque  chofe  par 
de(rou<.  Lat.  Suhirvuiio^  nii. 

SOLlVlüK  , /.  m.  augm.  L'aAion 
de  fouiever  avec  violence , & tout 
d'un  coup.  Lat.  l^ioknta  fnbUvatWy 
nii. 

SOLLA , / /.  PoifTon  : le  même 
que  Suciu,  C’eft  un  mot  uGté  en  Ga> 
]jce. 

SOLLADO , f.  m.  Terme  de  Ma- 
rine. Plancher  compofe  de  pluGeurs 
planches  unies  cnicmblc,  fur  lequel 
on  j^fc  le  bifeuit  dans  la  Toute  d’un 
vaiUcat).  Lat.  Contignatio , nis. 

SOLLADOR,  /.  ni.  Soudeur  «qui 
fonde  avec  la  bouche.  Lat.  Infu^fl*- 
tôt , fis. 

SOLLAMAR.  v.a.  Flamber,  paT- 
fer  une  viande  fur  un  feu  clair.  Lat. 
Amhume. 

SOLLAMADO,  da  , fatt.^f.  du 
verbe  S>Uaw»r.  Flambé,  éc.  Lat.  Am- 
kujlusy  a,  um. 

SOLLAR , V.  a.  Souder  avec  la 
bouche  , ou  avec  un  fouflet.  Lat. 
FUre. 

SULLASTRE,  f.  m.  Marmiton  de 
ciiifutc.  Lat.  QuUiut  fcTvui. 

SoLLASTKE  , ngnifie  aufG  un 
Fripon  fin  & rufé.  Lat.  Fer. 

futus, 

SOLLASTRIA  , A f.  L’office  de 
marmiton.  Lat  CuUn.e  ftrvitium. 

SOLL.ASTRüN,  / »«.  au^m.  de 
SAkjlre.  Très  Hn,trêsruie.  Lat.  Fa- 
ftrrimui.  AjlutiJ/imuî. 

SOLLO , / >n.  Brochet , poiflbn 
d'eau  douce.  Lat.  Imcîm  , ii. 

SOLLüZAR  , V.  n.  Sangloter  , 
poufler  des  fanglots.  Lat.  Üinf^uiii- 
rr. 

SOLLOZO  , f.  m.  Sanglot , cfpê- 
ce  Je  foiipir,  de  gémifièment  en- 
trecoupé. Lat.  Sint^uUus  , ùs. 

SOLO,  LA,  àdj.  m.  ^ f.  Seul, 
le , unique  en  Ton  genre.  Lat  Solui. 
l/nicui , a , um. 

Solo.  Seul,  fans  compagnon.  L. 
Solui.  SolituriHiyay  um. 

Solo.  Seul,  fc  dit  de  celui  qui 
n'a  ni  fecours,  ni  apui,  qui  cd  a- 
bandonné  de  tout  le  monde.  Lat.  «SV- 
btj. 

Solo,  /.  m.  Solo.  Terme  de  Mu- 
iiqtic.  Lat.  Ccmfcjitxo  mi^ca  pro  uno 
cantate. 

Solo  , au  jeu  de  l’Hombre . c'ed 
celui  qui  joue  fcul  contre  tous , & 
Guis  prendre  des  cartes  au  talon.  Lat. 
Qià  fohii  contra  crcttroi  luiit. 

Solo  , aiv.  le  même  que  Solo- 
mente. 

A foUu.  Façon  adv.  Tout  feul , 
tins  comp.ignie.  Lat  Seorjim. 

SOLOMILLO  , f,  m.  dim.  Echi- 
née, filet  de  cochon  : On  l'appelle 
dans  la  Cadille  Ijittecue^o.  Lat.  For- 
ci fuciidta  inter  coftas, 

SÜLOMO  , f.  m,  le  même  que 
SokmiÜo.  11  Te  dit  par  cxtcuûoA  d'un 
Tm-  IL 
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filet  qn'on  a Talé , & oïl  Ton  a mis 
de  l'ail  , des  herbes  CNiurifenntes  , 
& des  épiceries.  Lat.  Succuita. 

Rcfr.  ^uando  no  tengo  folamo , tir 
todo  como.  On  applique  ce  proverbe 
aux  ambitieux  oui  ne  pom'ant  obte- 
nir ce  qu'ih  délirent  , fe  contentent 
de  ce  qu'on  leur  donne. 

SOI.STIC1AL  , tfd/.  èCme  term. 
SoUlIcial , qui  concerne  le  Soldicc  : 
comme  , Circula  foiflicial  i Cerclt  du 
Soldicc.  Salflitiab't , e. 

SOLSTICIÜ  , /.  m.  Soldicc.  Ter- 
me  d'Aftronomic  ; c’eft  le  tems  où 
le  Soleil  edi  dans  Ton  plus  grand  é- 
loignemeot  de  l’Kquatcur  , où  il 
fembie  être  immobile.  Lat  SolAi- 

tiiuM , H. 

SOLTADIZO,  2A,  tuij,tn.  iif  f. 
Lâché  , ce  adroitement  & à delTein. 
Lat.  A^i  vel  clam  tmijia , ictnijfui , 
a , utM. 

SOLTADOR  , f.  m.  Celui  qui  lâ- 
che , qui  délie,  qui  détache,  qui 
abandonne  ce  qu’il  tenoit,  (^t  met 
en  liberté.  Lat.  Solutor.  Emijor  , 

SOLTAR,  V.  a.  le  même  que  ÎDo'- 
atur  ou  De/unir. 

Sol  TA  R.  Lâcher  , mettre  en  li- 
berté. Lat.  Soivei‘r. 

SoLTAK,  figniHc  auffi  ManiFefier 
par  des  fignes  extérieurs  ce  qui  fc 
pafle  dans  notre  ame:  comme,  Soi- 
tur  la  ri/a , Eclater  de  rire  i Soltar 
Uanto , Fondre  en  pleurs.  Lat.  Sol- 
vere  lachryntai  eut  rifum. 

SoLTARSE,  V.  r.  Outre  l’accep- 
tipn  propre  , qui  lui  convient  en- 
tant que  palfif  du  verbe  Soltar  ^ fi- 
gnifie  Sc  rompre  dans  un  exercice , 
s'y  rendre  habile.  Lat.  ExfrAitiits  a- 
gae. 

SoLTA&SE,  fignific  auffi  S'aban- 
donner au  vice  , à la  débauche , â 
toute  forte  de  licence.  Lat.  lÀcentua 
agne. 

Soltar  el  fre_Jo^  en  flilc  badin, 
Lâcher  un  vent.  Lat.  Crtfitum  émit- 
tere. 

Soltar  el  relax.  Lâcher  la  corde  â 
une  horloge  pour  que  lafoimcrie  aille 
continuellement , ce  qu'on  fait  dans 
une  réjomnânee  publique.  Lat.  JIo- 
rologiwn  fuo  ponderi  committere  in  Le- 
titia  JignuM. 

Soltar  tl  trafia.  Se  livrer  entière- 
ment â quelque  chofe,  comme,  aux 
vices,  à la  dcb.iuche  , à la  colère. 
Lat.  Felafolvcre. 

SaUar  la  kata^  eo  termes  de  jeu 
de  cartes , Ne  pas  faire  une  levée 
qu'un  pourroit  faire , la  lâcher.  Lat. 
Lticrum  dimittere. 

Sud/ar  la  ca^a.  Abandonner  fon 
manteau  , eVR-â-dire,  Faire  quel- 
que chofe  qui  nous  tire  d’un  mau- 
vais pas.  Lat.  F.xliium  dimitieve. 

SoUar  la  carga.  Abandonner  la 
charge,  c’eQ:  - â - dire , Ne  point  s'ac- 
quitter de  fer  devoirs , de  foe  obU«  I 
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gâtions.  Lat  Onut  defonrre.  Aîunut 
dimittire. 

SoUat  la  àeuda.  Remettre  une  det- 
te â quelqu'un.  Lat  Dehitum  remit- 
tere. 

Soltar  la  dificultad.  Eclaircir  un 
doute , une  difficulté  , la  réfoudre* 
Lat.  DijAtuUatem  joivere, 

SoUar  la  matio.  Se  rompre  la  main  , 
s'exercer  â faire  une  chofe  avec  ^ 
cilité.  Lat  Alanus  ogüitatem  coi\ft- 
qui. 

Soltar  la  preja.  Verfet  un  torrent 
de  larmes.  Lat.  In  luchrymjf  foltfi, 

Soltar  la  tar.thilla.  Lâcher  le  cli- 
quet d'im  moulin  ,•  & Ggiirément  , 
babiller,  parler  pour  quatre.  Lat 
Unc.tiam  fokvre. 

SoUi^  una  effecie.  Avancer  une 
propoütion  pour  voir  comment  elle 
lera  reçue.  Lat.  Ferhum  expoutrt. 

SUELTO,  TA,  part.  pajf.  du  ver- 
be SoUar.  Lâché , éc.  Lat.  Solutus  , 
a , um. 

SuELTO,  fignific  auffi  Vif,  agi- 
le , léger.  Lat.  Celer.  Ftlox. 

SütLTO,  fignific  encore  Prompt, 
cxpéditiF.  Lat.  Agilii.  Expeditus. 

SuELTO.  Libre,  qui  n’cft  lùjet  à 
rien , qui  fc  permet  tout  Lat.  IJ- 
ber. 

SüELTO.  Qui  parle  avec  facilité. 
Lat.  Faciiit  lingua. 

Sueùo  de  iengua.  Alédifant  , impu- 
dent, cfFronté.  Lat  Audax.  DijoUt- 
tus.  Imfttdens. 

El  IHahtû  anda  fueito.  Cela  fe  dit 
lorfqu'il  arrive  des  troubles  , des  def- 
ordres  dans  une  m.rifon  , dans  une 
province,  dans  un  Royaume,  où  la 
paix  a coutume  de  régner.  Lat.  Spi- 
rat  Cacias. 

SOLTERIA  , f.  f.  Célibat , état 
de  garçon  , ou  de  fille.  Lat.  Cxliba- 
tm  , ùs. 

SOLTERO,  SA  , fuh/l.  m.  A 
Celui , ou  celle  qui  n'cft  point  ma- 
riée, Garçon,  fille.  Lat.  Z*- 

ber.  Cxiebt. 

SoLTERo,  fc  prend  atiffi  pour  Li- 
bre , hardi  , effronté.  Lat.  Solutus. 
Dijôlufus. 

SüLTURA  , f.  f.  Relâchement  , 
t'adion  de  lâcher,  de  relâcher,  de 
mettre  en  liberté , éhrgiffcraeiit  L. 
Solutio.  EmUFo. 

SoLTURA,  fignific  auffi  Agilité, 
fouplcffe  de  corps,  &:  aulfi  DifTolu- 
tion,  débauche.  Lat  Agilitas.  Dexte- 
rites.  Dijolutio.  Frocacitaf. 

Decir  tlfueno  y la  folture.  Ne  point 
ménager  fes  paroles,  dire  hardiment 
ce  qiTon  penfc.  'Lat  J^uidquid  in 
buccain  venerit  abUHjui. 

SOLUB^,  adj.  d'une  term.  .So- 
luble, qui  fc  diffuut  aifément.  Lat. 
Soluiiiit , e. 

SÜLÜCION,  /.  f.  L'adfon  de  dé- 
tacher, de  délier.  Lat.  Soluth. 

SotUCiON.  Solution,  éclaircùTc- 
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ment  it'une  (Ufficultc  , réponfc  à tin  ' 
argument.  Lat  St/utia. 

SOLVER  ♦ t%  fl.  Délier  » détacher  , 
réfoiidre.  Ce  mot  n’eft  plus  utté. 
Lat.  Sefvfre. 

SOLVJENTE , ô Solvente, 
par/.  fl<f/.  Jii  verbe  So/vrr.  RéfoL 
vaut , diflblvane , qui  réfoud.  Lat. 
Siitvnf. 

Solvente,  co  termes  de  Pa- 
lais , fc  dit  de  celui  qui  a acquitté 
fes  dettes  , & qui  c(t  en  état  de 
payer  celles  qu'il  peut  contraéter  à 
l'avenir.  Solvable.  Lat.  Soh'fvfh  par. 

SOLUTIVO,  VA,  aJj.  m.  ^ f. 
RéfolutiF , ive.  Ce  qui  a la  vertu 
de  dilToïKlre , de  défunir,  de  délayer  , 
de  rendre  liquide.  Lat.  Solutivvs^  a, 

tfpt. 

SOMA  , /.  /.  Farine  dont  on  a 
tiré  la  fleur , & dont  les  laboureurs 
font  du  pain  pour  les  valets.  Lat. 
yilior  farina. 

SoMA,  en  jargon  y une  Poule. 
Lat.  Gdüinay 

SOMBRA  , f,  /.  Ombre , lieu  où 
la  lumière  cil  aflbiblic  par  l'interpo- 
Ltion  d'un  corps  opaque  au  devant 
d'un  corps  lumineux.  Lat.  ümbra^ 

«r. 

Sombra.  Ombre , fignific  auflî 
un  Speilrc , un  phantôme.  Lat  Um- 
bra.  {jtxva.  SytHrum. 

Sombra.  Ombre  y figurément  fi- 
gniHc  Faveur,  appui,  protection.  Lat. 
C/mbra. 

Sombra.  Ombre,  fe  prend  auflj 
pour  Apparence.  Lat  Umbra. 

Sombra.  Ombre,  en  termes  de 
Peinture  , fe  dit  de  l'imitation  des 
ombres  réelles , qui  fc  font  en  ohf- 
cnrciilànt  peu  i peu  les  couleurs  des 
corps.  Lat  l/iubra. 

Sombra  , en  jargon  , la  Juilice. 
Lat.  JuJïitM , 

Sonéra  de  huejo.  Noir  d'os , qui  fe 
fait  avec  de^  os  de  cochoo  calcinés. 
Lat.  Fuligo  ojjia.  On  s’en  fert  pour 
peindre. 

Sotnbra  de  Vtnteia.  Pierre  gtife  , 
que  les  Peintres  pulvérifcnt,  & dont 
ils  fc  fervent  pour  ombrer.  On  l'ap- 
pelle ainû  parce  qu'on  nous  l’appor- 
te de  Venife.  Lat.  Laph  yenetui. 

Sjfnhra  de  t'iejo.  Terre  d’Ombre  $ 
forte  de  terre,  dont  on  fait  une  cou- 
leur obfcure , qui  fert  à ombrer  les 
tableaux.  Lat.  (/inbra  terrea. 

Sombra  impura.  Privation  d’une 
partie  de  la  lumière  primitive  Sc  di- 
rcéle.  Lat.  Umha  impura. 

Sombra  pura  y tctal.  Privation  to- 
tale de  U lumière  dans  les  éciipfcs 
du  Soleil  & de  la  Lune.  Lat.  Tcta- 
ht  uinbra, 

Hacrr  fombrm.  ExpreiBon  figurée. 
Obfcurcir  la  réputation  de  quelqu'un 
par  la  ftennci  & aulB,  Avoir  quel- 
que défaut  qui  ternit  les  bonnes  qua- 
Ijtés  qu'oa  poQcdc.  Lat.  Objeurtat, 


A7  por  fomhra  , ni  por  ombre. 
Faqoii  adv.  Aucunement,  en  aucune 
fiqon.  Lat.  Stithmodo. 

Foner  à la  /ombra.  Mettre  à l'om- 
bre, mettre  en  prifon.  Lat  /«car- 

Cfrflre. 

SOMBRAGE,  ù Sombrajo  ,/ w. 
Ombrage,  feuillée,  couvert  fait  avec 
des  branches  d'arbres  pour  fe  met- 
tre I l'abri  du  Soleil.  Lat.  Umbra- 
culsiitt. 

SOMBRA  JO.  On  appelle  ainfi  l'om- 
bre que  fait  celui  qui  fc  met  devant 
la  lumière , & qui  nous  empêche  de 
voir  j on  l'cmptoye  fou^nt  au  plu- 
ricr , & l'on  dit  : Ejlar  haciendofom- 
brajos. 

SOMBRAR,  V.  a.  le  même  que 
AJhmh-iir.  Ce  mot  n’cft  plus  ufité. 

SOMBREAR , v.  a.  Ombrer , pein- 
dre ou  repréfenter  les  ombres  dans 
un  tableau.  ÎJit.  Adumbrare. 

SOMBREADO,  da  , part.  pajf. 
«lu  verbe  Sombrear.  Ombre , éc.  Lat. 
Admubrotus , a , uni. 

SOMBRHRAZO  y f.m.  augm.  Cha- 
peau Fort  gr.ind,  Lat.  Fileus  ampüor. 

Sûmbrerazo.  Coup  de  chapeau, 
ce  qui  en  Efpagnc  pafle  pour  une 
injure  atroce.  Lat.  Filet  i£lus^  ûs. 

SOMBRERERA  , /.  /.  Etui  à 
chapeau.  Lat.  Fileatbeca. 

SüMBRERERA.  PctafltC,  pUntC. 
Lat.  Fetajitii. 

SOMBRERERIA,  f /.  Boutique 
de  Chapelier.  Lat.  Oficina  pilearia. 

SOMBRERERü,^  m.  Chapelier. 
Lat.  FiUorum  opiftx  propola. 

SOMBREKILLO,  h Sombieri- 
To , / w.  dim.  Petit  chapeau.  Lat. 
PiUclus  y I. 

SOMBRERO  y /.  m.  Chapeau.  Lat 
Fileui  y i. 

So.MBRERO.  Chapiteau  d'une  chai- 
re de  Prédicateur.  Dans  l’Anilaloufic 
on  l'appelle  Torua  grito  , & dans 
l'Aragoii  , Tanta  voz.  Lat  Fulpiti 
te^ium. 

SoHBREROy  feditaufli  pour  mar- 
iner la  Grandcfle  attachée  à 1a  maî- 
lon  d’un  Grand  d’Efpagne.  Lat  AIu‘ 
gitnSis  Hi/paniii  dignitaf. 

Sombrero.  On  «Icfigne  quelque- 
fois par  ce  mot  un  homme,  le  maî- 
tre d'une  maifon,  un  père  de  famil- 
le, Lat.  Jlerus. 

jQuitar  rl  fomhrno.  Oter  fon  cha- 
peau pour  faliicr  quelqu'un.  Lat  Ca- 
put  Aftegcrc. 

SOMBRIO  y RIA  , adj.  m.  ^ f 
Sombre  , qui  manque  de  lumière , 
qui  cil  obfcur.  Ou  l'employé  quel- 
quefois comme  fubllantif.  l^t.  Ünu 
hrofui.  Opacut , fl  , um. 

SoMBRlO,  fedit  de  l'emtroit  d'un 
tableau  où  l'on  place  les  ombres , 
ou  de  la  figure  même  qui  cil  om- 
brée, Lat.  /îduutbra/uf. 

SOMBRüSü  , SA  , adj\  m.  f. 
Obfcur,  rcy  tcoébreux,  eufe.  Ce 


mot  cft  peu  ufité.  Lat  Vmbroftu» 
Ohfcurm  y a , um. 

SOMERAMENTE,  adt'.  Sommai- 
rement, en  abrégé,  en  peu  de  mots. 
Lat.  Summatim. 

SOMERO,  lA  , adj.  tn.  ^ /.  Su* 
perficiel , leÿ  qui  a peu  de  profon- 
deur. Lat.  Summuf.  Superficiaiif. 

SoMERO,  fe  dit  par  extenfion  & 
au  figure  de  tout  ce  qui  a jetté  des 
racines  peu  profondes  dans  lame. 
Lat.  Suptrfcitûii. 

SOMETEK , V.  a.  Soumettre, 
domter  , vaincre,  réduire  fous  fa 
puiflânee,  fubjuguer.  Lat  Submit» 
tere. 

SoMETERSE,  V.  r.  Se  foumcttre, 
plier,  obéir,  s’humilier,  fc  ranger 
tous  U dépendance  de  quelqu’un , 
céder , confeotir.  Lat  m Jubmitte» 
rt. 

SOMETIDO , DA  , part.  paJf.  du 
verbe  Samettr.  Soumis , fc,  Lat  Sub» 
mijfu!  , fl  , um. 

SO.METICO,  CA,  adj.  m.  fcf /. 
le  même  que  Sademita.  Ce  mot  eft 
bas , & très  peu  ufité.  On  dit  So- 
domifka. 

SüMNOLENCIA,  /.  /.  AfTonpif- 
fement,  pefantcur,  engourdiflement 
des  feus,  occafionnè  par  l'envie  de 
dormir.  Lat.  Somnolentia  , ai. 

SÜMO , f.  m.  Sommet , cime  , le 
plus  haut  de  quelque  chofe.  Lat 
Summum.  Culmen. 

Sü.MüNTE,/  m.  Groflicr,  brut, 
f:ui8  aprét.  Lat.  /raturaiis.  Sine  arti» 
feio. 

Pano  de  fomente.  Gros  drap , bu- 
re. Lat.  Laneui  vilior  pannm  , 1. 

SüMORGÜJADüR  , /.  m.  Plon* 
geur,  qui  nage  fous  l’eau.  Lat  Uri» 
nat>rr , is. 

SüMORGÜJAR,  V.  n.  Plonger, 
nager  entre  deux  eaux.  Quelques- 
uns  difeflt  Somomu^jar.  Lat.  Uri» 
nm-t. 

SÜMORGUJO,  / m.  Plongeon  , 
oifeau  de  mer.  Lat  Alergut , /. 

A la  fomorgujo.  Façon  adv.  En- 
tre deux  eaux.  .Quelques-uns  difeot 
A lo  fomormujo.  Lat  Sub  mjuit. 

A h fomorgujo  y 0 famormujoy  an 
figuré , Secrettemeot , en  cachette , 
à la  fiiurdinc.  Lat.  Clam,  Furtim. 

SOMPESAR , t'.  fl.  Soupefer  y éle- 
ver quelque  corps  pelant  pour  juger 
i peu  près  de  fa  pe&nteur.  On  dit 
auHi  Sopifar  »•  & ce  dernier  eft  plus 
conforme  à origine.  Lat  Ponit» 
rare.  Pondstt  fubkvando  tnitarc. 

SOMPESADO  , OA  , part.  pajf.  da 
verbe  Sompefur,  Soiipcfc,  ée.  Lat 
Ponderatuty  <1,  um. 

SON  , /.  m.  Son.  Sentiment  de 
l'organe  de  l’ouie.  Il  fc  dit  particu- 
liérement des  diverfes  agitation^»  de 
l’air,  entant  que  leur  dirpolitioa 
produire  quelque  barinonic.  Lat. 
Sofoa  I is 
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Sot».  Bruit,  renommée,  rfpiita- 
tion,  rcht  qnc  font  les  choies.  Lat. 

Riomt. 

A foM.  Façon  adv.  Au  fon  d’un 
inftrument.  Lat.  Hoc  vtl  ilîo  fatem- 
te , fIriJmtf  « elMttgente. 

BaiUtr  al  fm  que  fe  toca.  Sc  con- 
former aux  autres  , agir  comme  eux. 
Lat  sSVrtf/Vr  temfori» 

BaiUtr  À qwilquiei  fan.  ExprcITion 
figurée,  qui  frçnifie  CeJer  à la  pre- 
mière imprelTion  que  lc<  paflions  font 
fur  nous.  Lat-  QwKwnque  a^'ecincom- 
m^nvri, 

Batiar  Jîn  fon.  Sentir  vivement 
quelque  chofe , Sc  le  témoigner  par 
des  ades  extérieurs.  Lat.  Éx  iolcrt 
fxUttre. 

Eti  fon.  Façon  adv.  De  façon , de 
manière.  Lat.  AÀtnodum.  Sffcif. 

No  vient  cl  fon  con  la  caJJantta. 
Cela  ne  s'accorde  point  du  tout , ce- 
la eR  iiiconféquent.  Lat.  JIxe  maxi- 
mi  difcordivts. 

J^uCiiorfe  al  fon  de  huenas  noebet. 
Etre  la  dupe  de  fes  crpérances.  Lat. 
f^  deaÿi.  \ 

S'in  ton  y Jin  fon.  A tort  & i tra-  1 
vers.  Lat.  Abs  re.  Fxtra  cborun$.  I 

Son  , en  jargon,  Silence.  Lat.  Si- 
lentium.  | 

Refi*.  A fon  de  farientes , iq/t-o  que 
meriaides.  Ce  proverbe  nous  confcil- 
le  de  ne  point  nous  livrer  à l'oifive- 
té , dans  la  confiance  fur  les  fccours 
d'autrui. 

SONABLE  , adj.  d'une  term.  le 
même  que  Sonoro  ou  Ruidofo.  Ce  mot 
ell  peu  ufité. 

Sonable;  le  même  que  Sonade 
ou  Famofo.  Ce  mot  eR  peu  nfué. 

SüNADA  I f.  f.  le  même  que  So- 
nata. Ce  dernier  cR  mieux  dit. 

SONADERA,  /.  f.  L’adioii  de  fe 
moucher.  Lat.  Narium  emuntiio^  ttti. 

SONADERO , /.  Mouchoir.  L. 
Emun^ioriuin  , u. 

SONADOR  , f.  m.  Celui  qui  fc 
mouche  avec  bruit.  Lat.  Sonant. 

SoNADOR.  C'eR  auflî  un  Mou- 
choir h fe  moucher. 

SÜKAJA,  /./.  Atabale,  înRru- 
ment  champêtre,  qui  conllRe  en  un 
ais  large  de  quatre  travers  de  doigt, 
dans  lequel  font  cnchaflécs  plulicurs 
petites  plaques  de  cuivre  rondes , 

3u'on  tient  de  la  main  droite  , & 
ont  on  frape  fur  1a  gauche.  Lat. 
Crotalum , i. 

SÜNAJERO , / m.  Efpcce  de  ca- 
Ragneties  compofées  de  deux  petits 
ait  affemblcs  par  une  de  leurs  ex- 
trémités, dont  les  enfans  jouent.  On 
l'appelle  autrement  SonajiUaj.  Lat. 
Fùtuye , n. 

SONAR  , tf.  n.  Sonner,  rendre 
un  fun.  Lat  Sonare.  Rrfmare. 

Sonar,  v.  a.  Joiicr  d'un  inRru- 
ment  de  mufique.  Lat  Tungere.  Ful- 
fve.  Sonare. 
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SoKA»  , par  cxtcnüon  , fignîBe 
Faire  allufion , avoir  nport  il  quel- 
que chofe.  Lat  .Sonore.  Aündere. 

So.NAR.  Sonner,  fe  dit  de  la  ma- 
nière dont  on  reçoit  une  chofe  ; Sc 
on  le  joint  avec  les  adverbes  bien 
ou  mai.  On  l'employe  auRi  au  figu- 
re. Lat.  Béni  wl  niali  fonare. 

SoNARSE,  V,  r.  Se  moucher.  Il 
fc  dit  ainfi  à caufe  du  bruit  qu’on 
^it  en  fe  mouchant.  Lat  Notes  emtat- 
gere.  I 

Sonarfe  una  cofa.  Sc  répandre  , fc  > 
divulguer.  Lat.  Propalari.  I 

/>  que  me  fuena , me  fuena.  Tout 
ce  qui  me  plait  cR  bon  , ou  bien 
fait.  Lat.  J^md  flacet , decet. 

SONANTE  , fart.  oH.  du  verbe 
Sonar.  Sonnant , te , qui  rend  quel- 
que fon  , qui  fait  du  bruit , qu.and 
on  le  Frape.  Lat  Sonans. 

SoNANTE  , fc  dit  aiiHî  pour  So- 
noTo. 

Son  ANTES,  en  jargon,  des  Noix. 
Lat.  Nucet , cum. 

SONADO  » DA  , fart.  paf.  du  ver- 
be Sonar.  Sonué , ée  j mouché,  ée. 
Lat  Sonitus.  FntunHnt , a , uin. 

Sonaoo  , fignific  auffi  Célèbre  , 
fameux,  renommé.  Lat  CeUbris.  Fa- 
tnofus.  ■ 

Sonaoo  , fe  dit  aufli  de  ce  qui  a 
Fait  du  bruit,  de  l'éclat  dans  le  pu- 
blic. Lat  decantatus. 

SONATA  , f.f.  Sonate.  Terme  de 
Mufiqiie.  Lat  Concentus. 

SüNCO  , f.  m.  Plante.  Voyez  Cer- 
rajas. 

SONDA  , f.  f.  Sonde  , pièce  de 
plomb  attachée  au  bout  d'une  corde 
qui  s'appelle  Ligne.  La  fende  fert  à 
découvrir  la  profondeur  de  l’cau  de 
la  mer , d’une  rivière , d'un  port , &c. 
& à connoitre  la  qualité  du  fond  du 
' terrein.  Lat.  Ro/m,  idts. 

' SüNDALEZA  , f f.  Terme  de 
I Marine.  Ligne  de  fonde , corde  d'en- 
viron cent  bnfles  de  longueur,  & de 
la  grolfeiir  du  petit  doigt,  à laquelle 
cR  attaché  le  plomb.  Lat  B^lidis  fu- 
nis. 

SONDAK  , b SONDEAR  , V.  a. 
Sonder , jetter  la  fonde  , pour  con- 
noitre  la  profondeur  de  l'eau , la  qiin- 
litc  du  terrein.  Lat.  Balide  maris  al- 
titudinent  exylorare. 

Sonda  R.  Sonder  , fe  dit  figuré- 
ment  en  chofes  morales.  On  dit.  Son- 
der quclqn'un  , découvrir  ce  qu’il  a 
dans  l’ame  , Ücber  de  favoir  fon 
fentiment.  Lat.  Tcntare.  Experiri. 

SONDADO,  6 SoNDF.ADO,  da, 
port.  pajf.  du  verbe  Sondar , uu  ^«.>1- 
dror.  Soudé  , éc.  Lat  TentaSuSt  a, 
um. 

SONECILLO  , f.  m.  dim.  Son  lé- 
ger , Sc  dont  on  ne  s'aperçoit  pref- 
que  pas.  Il  fe  prend  pour  un  fon 
gai,  vif  & léger.  Lat  Levis  fvnm. 
SONETÂZO , f.  w.  Grand  Sonnet 
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On  remployé  dans  un  fens  ironique* 

Lat.  JHsrum  Carmen  î 

SONETICO , f.  m.  dim.  le  même 
que  Soneto.  On  s'eo  fert  dans  le  Rilc 
badin. 

SoNETteo,  fe  dit  auQi  pour  So- 
uecillo  , Sc  du  bruit  qu'on  fait  fur  It 
table  , ou  fur  autre  chofe  avec  les 
doigts , ce  qui  cR  une  impolittfTc. 

Lat-  Exilii  digitorum  Jlrepitus  , às. 

SONETO  , f.  nt.  Sonnet , poéfie 
renfermée  en  quatorze  ven , qui  con- 
fiRcnt  en  deux  quadrains  , & deux  O 
terfets  , dont  les  huit  premiers  vers 
doivent  être  fur  deux  rimes.  Lat 
Tetradidoflicbmn. 

SONICHË , /.  m.  fignilie  en  jar- 
gon , Silence.  Lat  Sile^ium. 

SONIDO  , /.  m.  Son.  Lat  Soni- 
I tus , âf. 

I SONLOCADO,  DA,  fliy.m.  eff 
le  même  que  Alocado.  11  eft  ufité 
dans  la  vieille  CaRille. 

SONORAMENTE  , adv.  D’une 
manière  fonorc  , agréable  , harmo- 
nieiifc.  Lat.  Sonori. 

SONORIDAD  , f.  f.  Harmonie , 
douceur,  cadcocc  fonore.  Lat  Sona^ 
ritas. 

SONORO  , RA  , ad},  m.^  f.%a- 
norc , qui  a un  beau  fon , qui  rend 
un  fon  agréable.  Lit  Sonorw , a , 
tcm. 

Sonoro,  figurément,  jufte,  droit 
accord  parfait , d’accord  avec  la  rai- 
fou.  Lat.  Sonarus.  Harmonicus. 

SONOROSO  , SA  , adj.  m.  ^ f.  le 
même  que  .Sotnro^  mais  moins  ufitc. 

SONKEIRSE,  v.r.  Sourire,  don- 
ner quelque  petit  figne  de  joie  par 
un  léger  mouvement  des  lèvres  & 
des  joués.  Lat  Ridere.  Arridere. 

SONRISA  , /./.  Souris , ris  mo- 
dcRc  , légère  apparence  de  joyc  qui 
paroit  fur  le  viuge,  & qu'il  Icmble 
qu'un  veuille  retenir  Sc  cacher.  Lat 
Blandus  rifus. 

SONRODARSE  , V.  r.  S’embottr» 
ber , en  parlant  des  roués  d’une  voi- 
ture. Lat.  IJtno  tnergi, 

SONRODADO  , DA  , part,  pojf 
du  verbe  Sonrodarfe.  Embourbé  , ta. 

Lat.  Umo  mnfus , a , um. 

SONROJAR  , V.  fl.  Faire  rougir 
quelqii’im.  Lat.  Pudore  fujtmdere. 

SONROJADO,  DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Som'ojar.  Devenu  , uë  rouge  > 
qui  a rougi.  Lat  Pudore  fujufns , a , 
um. 

SONROJO  , f.  tn.  Rougeur  qui 
vient  au  \nfage  , l'aéUon  de  rougir. 
Pudeur , honte.  Lat.  Rubor.  Pudor. 

SoNROjo,  par  métonymie  fe  prend 
pour  ce  qui  ^it  rougir  quelqu’un. 

Lat  J^uidquid  pudore  fujundit  , vel 
ad  eruhfcentium  movet. 

SONROS.\R,6Sonrosear,  r.a. 
Donner  une  couleur  de  rofe  à quel- 
que chofe.  Lat  Refeo  colore  indiutre. 

SONROSEARSE,  V.r. Rougir,  dc- 
Z Z Z Z venir 
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Venir  couleur  de  rofe  par  piiJctir  , , 
Ou  pour  tel  autre  motif.  Lat.  J^udorc 

SÜKKOSEADO,  da  , fart. 
du  verbe  Stmro/tnr.  Devenu  ronge  * 
de  couleur  de  rofe.  Lat.  ctthrt 
induiui.  Purfuratut.  Pudore 

a , HUI. 

SONROSEO  , /.  m.  Rougeur  qui 
monte  au  vifage«  & qui  imite  celle 
de  11  rofe.  Lat.  Rubar , h. 

^ SONS.\CA  , /.  f»  AJrtlTc,  fubtili- 
® té  pour  engager  quelqu'un  à donner 
quelque  chofe.  Lat.  Extorjîo  verjuta. 

SONSACADOR  , RA  , / m.  £5'/. 
Engcülcur,  eiife;  qui  fait  tirer  quel- 
que chofe  par  aJrefle.  Lat.  i'aliidui 
txfttitor. 

SDNSACAR  , V.  a.  Voler  ce  qu’il 
y n dans  un  fac  , en  le  decoufant 
adroitement  par  le  bas.  Lat.  CaUidè 
triftre. 

SoNSACAR  , fîgurémcnt , Tirer 
idroitemeut  quelque  chofe  de  quel- 
qu'un , Si  proprement  lui  arracher 
les  vers  du  nez  , arracher  uu  fecrct. 
Lat.  Callùti  rxtorqH/rr. 

SÜKSACADÜ  , DA  , fiirt.  du 
verbe  ib^l/ticor.  V'olé,  ce»  tiré*  éc{ 
arraché,  ée  avec  adrelfe.  Lat.  Caüidè 
extortus , a , ww. 

SONSA(iUE,  /,  w.  le  même  que 

SoHj’jca, 

SONSOVETK , f.  tu.  Petit  fan  pro- 
duit pir  de  jpetits  coups  qu'on  donne 
en  cadence  uir  quelque  chofe.  L.  So- 
rtitm  (xilis. 

SoNSONErE  , jnr  comparaifon  , 
fe  ilit  d’un  ton  de  voix  railleur.  Lat. 
MoAus^  htjttmdi  irrifarius. 

SONADOR  , f.  tn.  Songeur  , rê- 
veur i qui  hit  des  fouges  , des  rê- 
ves i qui  coûte  des  fables , des  for- 
nettes^  Lat.  Somnintor, 

SOî5AR,  V.  a.  Songer,  rêver,  fe 
reprefenter  quelque  chofe  en  dormant. 
Lat.  in>m>ihrf. 

SoîUR.  Rerer  , fe  dit  aulTi  de 
ceux  qui  eu  veillant  font  ou  difent 
des  extravagances.  Lat. 

2/0  foharb.  N'avoir  pas  la  moin- 
dre penfec  d'ime  choie.  Lat.  -Vrc  ftr 

Jetwiwit. 

SONADO  , D.i , fiwi-  f'0'-  du  ver- 
be S:tiiur.  Songé  , éc  i rêvé  , ce.  Lat. 
Somni.Uus , u , u/». 

SOXARRKKA  , / / L'aftion  de 
rêver  beaucoup  , ou  Sommeil  profond. 
C'cif  un  terme  bas  , qui  cR  ufité 
dans  l'Andaloulic.  Lat.  jiititj  fonmus. 
Sotttfiiur». 

SONOLIENTO  , TA  , odj.  m.y /. 
Endi.irmi , ie  $ afloupi , ic.  Lat.  Sotn~ 
wlnttm  , a , um. 

SOP.A,  /. /.  Soupe.  Morceau  de 
pain  trempé  dans  quelque  liqueur  que 
ce  foit.  Lat.  OJUt  X. 

SoPA.  Soupe,  potage  hit  avec  du 
pain  Si  du  bouillon , ou  jus  de  vian- 
de , ou  d'autres  nutiércs , qu'ou  fert 
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à l'entrée  d’un  repas.  Lat.  Ofa  fanis 
jure  tnedicata. 

SùPA.  Soupe  , en  (file  de  poli- 
tefTe  , fe  dit  du  Dîner  j êS:  quand 
on  invite  quelqu'un  par  occaiion  , 
on  lui  dit  ; Faites  moi  l’honneur  de 
venir  manger  ma  foupc  : 
à comtt  la  fofa  cm  migo.  Lat.  Pran- 
dium  , if. 

SoPA.  Soupe  , fe  dit  auiri  de  cel- 
le que  les  Couvents  ou  Communau- 
tés duitnent  aux  pauvres.  Lat.  Opfo- 
niutn  Mendtcantibui  etnrzitHm. 

S'irfa  bomu'ha.  Soupe  d’yvrogne 
c’eR  du  pain  trempé  dans  du  vin.  L. 
Ojh  tfino  fnuiÜda. 

Sop.i  de  arrojë^  fignific  en  (file  ba- 
din un  Caillou.  Lat.  Limpidtis  Upii 
de  torrente. 

Scp.i  de  goto.  Soupe  de  chat , c'eft 
celle  que  l'on  fait  avec  de  l’ail  qu’un 
fait  rouiTir  dans  l’huile,  él:  fur  quoi 
on  verfe  «ne  qiianiiic  d’eau  propor- 
tionnée au  pain  qu'on  s’ciit  tremper , 
eu  aOaifouuant  le  umt  avec  du  tel , 
du  poivre  , Sic*  Lat.  OJ'a  ex  aiîio , 
ek^  £?*  uifua. 

S’opa  de  vino.  On  appelle  ainû  dans 
quelques  endroits  la  fleur  du  char- 
don. Lat.  C’urdui  foi. 

Sofa  dontda.  Soupe  dorée  i Ce  font 
des  trenches  de  pain  rôties  , qu’on 
met  dans  un  plat  , fur  lefquellcs  on 
verfe  du  bouillon  avec  force  fiicre , 
& des  dragées  de  Grenade.  Lat.  Dal- 
ch  pJU  ex  fan- 

Hccho  mtki  jopu  de  agua , fe  dit  d'un 
homme  qui  cR  mouillé  jtifqu'A  Is 
chemtfe.  Lat.  Snminè  madidus. 

Echitr  à uno  mas  alto  que  fofai  en  \ 
quei'o.  Congédier  quelqu’un  rude- 
ment. L.it.  Atiquem  tninii  eiieere. 

Pereza  quierti  jbpas  ? ParcHcux  , 
veux-tu  de  la  foupe  ? On  dit  cela  à 
un  homme  qui  fe  prive  par  p.iicire 
de  ce  dont  il  a befoin. 

Parquer id fou fopail  Reproche  qu'on 
fait  X ceux  qui  incprifcnt  ce  qui  cil 
cRimahlc.  i.at.  fenm  tihi  fpurca  xnde- 
<tfr? 

SOPAIPA,  /./.  Efpécc  de  bignet 
couvert  de  miel.  Lat.  JIdjfa  laeik 
Cviifetld  y frixMfue. 

SOPALANDA,  //.  Houpclandc, 
habit  déchiré  , que  portent  quelque- 
fois les  p.siivrcs  Ecoliers  qui  ctudient 
dans  les  Univcrfités,  Lat,  J’ilier  U-* 
etma.  H'^faUnda  cft  mieux  dit. 

SOPAPÜ , /.  m.  Sous  - barbe , coup 
que  l’on  donne  fous  le  mentun.  L.at 
Ahfd , te. 

Sut*  A PO.  Soupape  d'une  pompe. 
Lat.  Pdlvuia , «r. 

SüPAR,  5 SorEAR,  v.a.  Trem- 
per la  foupc.  Lat.  OJoi  tnadefacert. 

SoPEAR  , au  figuré  , Gourmet 
quelqu'un  , le  maltraiter.  Lat. 
gere.  * 

SOPADO,  oSoPEADO,  OA,  part. 
paj[.  du  verbe  Sapeur*  Trempé  , ce  » 


en  parlant  de  U foupe.  Lat.  Jtert 
nuuiid’n  * a , wn. 

SO  PEK.À.  Fd^onaiv.  Sous  peine. 
Lat.  Snh  pana, 

SOPESAR  , r.  a.  Voyez  Sompefar, 

SOPETEAR  , V*.  a.  Sauffer,  trem- 
per  dans  la  faulTc.  Lat.  Jure  inUngere, 

SoPETEAR,  au  figuré,  Gourmer 
quelqu'un , le  maltraiter.  Lat.  MaÜ 
kakrrr. 

SOPETEADO,  DA,  part.pAf.dn 
verbe  S'opetear.  TVcnipé , écj  gour- 
mé , éc.  Lat.  Jntindus.  Jllale 
tuî , A , uw. 

SüPETON  , f.  m.  augm.  Soupe  co- 
pieufe.  Il  fe  prend  ordinairement 
pour  les  rôties  de  tmin  qu’on  trempe 
dans  l’huile  dans  les  moulins  k huile. 
Lat.  Oleo  intitteius  pmir. 

SopETON.  Grand  fonflet  donné 
fur  la  joué.  Lat.  Coiafdntfy  1. 

I De  fopeton.  PTgon  adv.  Subitement , 

à l’improviftc.  Lat,  *5'»l»;fé.  /urpra^ 
vifà. 

SUPHI , f.  ni.  Sophi,  qualité  qu’on 
donne  au  R«i  de  Perfe.  Lnt. 

fmperatrris  Per/aritiH. 

SOPHISMA  , /.  tn.  Sophifme,  rai- 
fonncmeni  captieux  , qui  induit  en 
erreur , qui  n’a  que  de  l'apparence 
Si  point  de  folidité. 

SOPHISTA.  J.  ut.  Sopliifle,  nom 
qu  on  doiiiinit  anciennement  aux  Phi- 
lofophcs.  Lat.  Safbi/ia , «e. 

SoPiiiSTA.  Sophifte , celui  qui 
défend  avec  opiniâtreté  une  propofi- 
ti«n  apparente.  I.at.  SapHJla. 

SOPHISTERIA  , j:  f*  Voyez  Sa- 
phifuia. 

SOPHISTICAMENTE,  adv.  D’u- 
ne manière  fophiftique  , captieufe  , 
Irompcufc.  I-tt.  Captioib. 

SOPHISTICAK.  v.a.  Perfuader, 
fnutenir , défendre  «ne  chofe  p.ir  des 
raifons  ou  des  argumens  captieux. 
I.at.  Stptullici  JudJerc. 

SOPHiSlTCü  , CA  , adj.  tn.  £ÿ/. 
Sophiilique,  captieux,  trompeur.  L. 
Saphiflicai,  a,  «wi. 

SOPILl.A,  ô SopiTA,  /./.  diut. 
Petite  foupe.  Lat.  OJeBa. 

SÜPIS  FA  , /.  M.  le  même  une  Se- 
peu.  Ce  dt.nier  eft  le  plus  ulité. 

SOPLAQoR,  RA,/.  S>ti. 

(kur,  ,'.i  foiiftc  , foit  avec  bi  bou- 
che, fou  avec  un  fouUct.  La:. 

Plator. 

Sopi.ADOR,  au  figuré,  Boutefeu; 
qui  excite,  qui  alUitne  le  feu  de  la 
difeordc.  Lat.  Migator , it. 

SOPLAMüCüS, /.  w.  .Mornifle, 
coup  de  main  fur  le  vifage,  fiiriuut 
fur  le  nez.  Lat.  VoUtfd'm  , i. 

SOPLAR,  t'.  w,  Soufler,  faire  do 
vent  avec  il  bouche.  Lat.  Spirare* 
Fiare. 

SoPLAR.  Soufler  avec  un  fouflet. 
Lat.  FolUcarr. 

SoPEAR.  Soufler , fe  dit  de  l’agi- 
UUoa  oaturellc  de  l'air  , qui  cauh 
loi 
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les  rcnts.  Lat.  Flore.  Sf>irarr, 

Sop(.AR.  Sulifter  fur  «.{Melqtic  chiv 
fe  pour  Itcartcr.  Lat.  Fl^ttu  aUqnid 
remt'Vere. 

SoPLAB.  SonRer  quelque  chofe  , 
la  dcTobcr  furriveraent.  Lat.  Surrife^ 
re.  Clam  /wr«r/. 

SopLAR.  SotiHcr , infiiiucr  dans 
l'efprit  , infpircr,  perfuader,  fngge- 
rcr.  Lat.  Ittjituiore. 

SoPLAR.  $ouftcr  , fc  (lit  au  jeu 
des  Dames,  qurmd  on  prend  une  da- 
me a Ton  adverfaire  , lorlqu'il  a ou- 
blié d’en  prendre  une  qui  itoit  en 
prifç.  Lat.  Froteritufn  latrurtculum  de 
medio  ioütre. 

SopLAB.  Soijflcr,  fuggérer,  répé- 
ter tout  bas  à quelqu'un  les  endroits 
où  la  mémoire  lui  manque.  Lit.  /«- 
fuÿiare. 

SoPLAR,  figniRc  luilî  Boire  beau- 
coup. Lat.  ÂUi  hihtre, 

SoPLAR  . GgniHc  encore  « Acai« 
fer.  denoneer.  déférer  quelqu'un  en 
Jiiftice.  Lat.  Acciifare.  Dtnuntiare, 

SopLAB.  Intrrjeci.  qui  marque  l’c- 
tonnement , la  furprîfc. 

SoPLARSKf  s>.  r.  S’ajuflcr»  fc  pa- 
îcr  avec  foin.  Lat.  M-txi  nà  cttrà  fe 
c^mtrt. 

Aipio*  U fortuna.  Avoir  la  fortune 
Bvorablc.  Lat.  Flnre  fecunium  vrn- 
tutn, 

i&'apiii  vivo  U te  doL  ^pèce  de  jeu 
qui  confiite  Â Liire  palier  de  main 
en  main  un  morceau  de  papier  allu- 
mé , & celui  entre  les  mains  duquel 
il  s'éteint  donne  des  ipges.  C’eft  ce 
que  les  enFans  appellent  en  France 
le  jeu  de  Miirtin  vit.  Lat,  Fivum 
tihi  coMmitto. 

Scflar/e  las  tnanor  « è /ù;  uhjs.  E- 
choucr  dans  Tes  prétentiunst  dans  quel- 
que entreprife.  Lat.  Spe  fruftari. 

SOPLANTE,  part.  aci.  du  verlw 
SufUf.  Soufiant , tcj  qui  foude.  L. 
FUr.i.  Spiruns, 

SOPLADO,  D*  J pari.  paf.  du 
Tcrbe  St,pLvr.  Souflé,  éc.  Lat.  In/it-- 
inr.  Accenfus  , a , uiit. 

SoPLADU.  On  appelle  aînft  un 
homme  extrêmement  affeclc  dans  fou 
ajuUcment.  Damerct , daminfeau.  L. 
f/imif  caiHptas. 

SOFLILLO,/!  M.  dtfu.  Soufle  lé- 
ger. Lat.  I.tZ'is  aura  * k. 

SoPtlLi.O*  fc  dit  d’une  chofe  fai- 
ble & délicate , ou  légère.  Lat.  ürs 
lot'if  te>iuijque, 

Jl.ittio  de  SepUllo.  M.^ntc  de  taffe- 
tas extrêmement  clair.  Lat.  Palia  le- 
Xfiÿttua. 

Mmeda  de  foplilb.  Petite  monnoye 
de  cuivre  qui  avoit  cours  fous  Phi- 
lippe IV.  & qui  étoit  fort  légère.  L. 
nummuf  orew, 

SOPLÜ  , f.  m.  Soufle  , l'acllon  de 
foufler.  Lat.  lUtin  , ùi. 

SoPLO.  Soufle , agitation  de  l’air 
prtfl'c  «lui  caille  le  veut.  Lat.  FtAtui, 


SoPi-0.  Avis  , confell  qu'on  don-' 
ne  à quelqu'un  fecrettement.  Lat. 
Cijm  datum  nvmitum. 

SOPLO.  Dviatiun , dénonciation  fc- 
crette  contre  quelqu’un.  L.  Aceufatio. 
Denun  iatio. 

SoPLO.  Faveur,  npui,  hifluenec 
qu'a  fur  nos  aflaircs  la  protethon  de 
quelqu’un.  Lat.  AJlatus.  Fax'or. 

SoPLü  , fe  prend  .itilfi  pour  un 
Moment  , un  infhint.  Lat. 
tum, 

Sopi.0  , en  jargon  , Délateur.  L. 
üfi*üsr. 

De  un  fffio  U puedm  derrihar.  On 
dit  d’un  homme  extrêmement  Foible, 
qu'on  peut  le  renverfw  d’un  foufle. 
Lat.  Fel  levifimo  impulfu  projlertien- 
dtU. 

SOPLON,  N.A  , /.  m.  ^ f.  Sou- 
flciir  f eufe  V délateur  , tricc  \ qui 
aceufe  en  fccret.  Lat.  Dthtor , ij.  Su- 
furro  , nii. 

SOPON  ^ f.  m.  Celui  qui  mange 
ta  fuupe  à la  porte  des  Cuuvcns.  l! 
fc  dit  des  Ktiuliaiis  qui  vont  k pied 
aux  Univerfités  * & qui  fuiinflicnt  de 
la  Provideuce.  Lit.  Afendicam. 

SüPONCIO , /.  ttt.  Chagrin , afflic- 
tion , qifon  a de  ne  pruivoir  obtenir 
ce  qu'on  défirc.  Lat.  Aferor,  Ai^ri- 

tUil\ 

SOPÜR  , f.  m.  AlToiipinement  , 
fommeil  i c'efl  un  mot  Latin.  S'^por , 
it. 

SOPORIFERO , RA  , ttdf.  w.  f. 
Soporifique  , qui  endort  . qui  a la 
vertu  d exciter  le  fommeil.  Lat.  Sa- 
pÿ:-i7>r,  ra,  um. 

SÜPUROSO  , SA  , oAJ.  m.  ^ f. 
le  m.  mc  que  Saporifeio. 

SOPORTABLE  , «.(/.  tCme  term. 
Suportahle,  qui  fc  peut  roiiflVir.  L. 
Toterahilit  , e. 

SüPOKTAL . f in.  Efpèce  de  por- 
che qui  cft  à l’entrée  des  mnifons  de 
c.impagne,  des  hôtelleries  &c.  Lat. 
Forti\:us  , its.  Xifhu , i. 

SOPORTAR»  r.a.  Suporler,  fou- 
tenir  , porter  im  fardeau.  Lat.  Fer- 
re. Suppôt  tare.  Fehere. 

SoPuRTAR.  Sii^Kirter,  fcditflgu- 
rément«  & lignifie,  Souffrir,  endu- 
rer. Lat.  F.tre.  Tolnare. 

SOPORTADÜ  , DA  , part.  paf. 
du  verbe  Seportar.  Suporté  , ée.  Lat. 
Toleratus , a,  um. 

SOR  , /.  /.  en  Catalan , fignifie 
Sœur,  chez  les  KcÜgicufes  ; comme 
Sor  A/.irw,  dW  Jttifmi  Sœur  Ma- 
rie, Sœur  Jeanne.  Lat.  Soror. 

Sor,  o Seob  , / m.  en  fttlc  fa- 
milier, le  meme  que  dr.7cr,  dont  il 
efl  une  fyncopc.  Lat.  Dominais  i. 
SOKRA  /.  Fruit.  Voyez d’erra. 
SUKBEDOR  ,yi  w.  Celui  qui  hu- 
me , qui  avale  en  hiim.uit.  Lat.  Svr- 
bitor.  i*f  UUor. 

SORBER , V.  a.  Humer  , avaler 
va  teUiAiU  Iva  haUinc  , boire  dou- 
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cernent  : il  fe  dit  fpécialement  du 
bmiillon.  Lat.  Sorbnr. 

SoRRER.  Humer,  par  extcnfion, 
Abfurbcr , engloutir,  avaler,  dévo- 
rer, CDnliimcr,  ahimer,  emporter. 
Lat.  Aàf(nbere.  Perdrre.  * 

SuBRER  , figurcment,  fedic  d’une 
chofe  cTcufc , ou  rpougieufe,  qui  ca- 
che, qui  renferme  eu  foi,  ou  dans 
fa  cavité  quelque  chofe,  Lat.  Abjhr» 
bere.  Ex/orba'e. 

SûBRER,  lignifie  encore  Englou- 
tir , attirer  à loi  quelque  choie  avec 
fracas.  Lat.  Abfibere. 

SorbrrfeU  à ai^uno.  Damer  te  pion 
à quelqu'un,  le  furpalLr,  le  fur- 
monter , le  vaincre.  Lat.  /f»Vq«fi«/«- 
perxive. 

Sarhete  efe  huevo.  Avale,  ou  hume 
cet  œuf.  lîxprefli  'U  qui  marque  la 
joie  qu’on  a de  voir  arriver  du  mal 
à quelqu’un.  Lat.  Hamum  vora. 

Kefr.  SûpUr  y forher  no  pitrde  jun- 
tofer.  Ce  proverbe  lignifie  qu’on  ne 
peut  obtenir  à la  faiü  Jcun  cliofes 
incompatibles,  par  exemple,  du  bien 
fans  travailler  , ni  la  liberté  lorf- 
qu’on  fc  plait  dans  l’cfclavage.  Lat. 
Flore  fibere  diJîAle  efi. 

SOKBtDO,  OA,  part,  p.'tjf.  tlil 
verbe  Sorber.  Humé , ce.  Lat.  Abn 
forpttu^  a,  uni, 

SORBKTE , / /.  Sorbet , liqueur 
frite  avec  du  citron,  du  lucre,  de 
l'ambre , de  Venu,  pour  fervir  de  boif. 
foii.  ï.at.  Scrh'twn, 

SOKRKTÜN,/  m.  au^sn.  Grand 
trait  de  quelque  chofe  que  l'on  boit. 
Lat.  .^ürhith  Luga. 

SOKUIBI  K , itd>.  d'une  term.  (lu'ou 
peut  humer,  avaler.  Lat.  Sorhlis^e^ 

SORBICÏON,  /. /.  Sorbitiüii,  ter- 
me de  .Médecine.  L’aélinn  d'humer  , 
ou  la  potion  qu'on  doit  humer,  Lat. 
Svrhiiiü^  nif. 

SOKBITO  , /.  M.  dim.  Petit  trait, 
petit  coup.  Lat.  /Lwjlus  f ûs.  Farmiy 
calix , lis. 

SORRO  , /.  w.  Trait  , fc  dit  de 
ce  qu'on  avale  tout  d'un  coup  ca 
buvant.  Lnt.  Sorhitio. 

Sor  RO  , fignifie  aulTi  Gorgée,  U 
quantité  de  liqueur  qu'un  peut  tenir 
dans  la  bouche.  Lat.  SoybsUuM. 

Sor  R O.  .Arbre:  le  même  que  i'rr-' 
val. 

SORCK,  f.  m.  Souris,  petit  rat. 
Ce  mut  u'cft  plus  iifite.  Lat.  ô’flfVi-. 

SORDAMENTE  , uxlv.  Sourde- 
ment, Iccrettcuicnt , fam  bruit.  Lat, 
Clain.  F»:ti  a. 

SORDEÜAD,/./.  le  même  que 
jùi'drrc.  •* 

SOKDERA  , f.  f.  Surdité,  ni.i!adto 
de  l'urelllc  qui  frit  qn’ou  n'eiitcnd 
rien.  t.nr.  Surditas , aris, 

SüRDEZ  , f.f.  le  même  que  5'jr- 

dera, 

SORDIDEZ,  f.  f.  Siîeîé  , mal- 
propreté , laideur , tint  au  pr  opre 
Z Z Z 3 qu’aq 
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qu’au  Lat,  Sorditu^t  ms. 

SORDIDO  , DA  , adj.  m,  ^ f.  le 
même  que  Hucio. 

SoRDiDOy  par  cxten&on,  Impur, 
indécent,  ou  kindalcux.  Lat.  .Swiü- 
dusy  um. 

SORDINA,/. /.  Sourdine,  infini- 
ment de  miifiquc  à cordes,  qui  n*a 
point  d'ûutcs,  ce  qui  fait  qu'il  rend 
moins  de  Ton  que  le  violon  , auquel 
il  rciTcmble  d’ailleurs.  Lat.  ihsfys 
furia. 

So&DiNA.  Sourdine,  petite  pla- 
que  d’argent  qu’on  met  fur  le  che- 
valet , qui  empêche  l’inftrumcnt  de 
raifonner  à Ton  ordinaire.  On  aju 
pelle  encore  ainü  un  tampon  qu'on 
poufle  dans  le  pavillon  d'une  trom- 
pette. 

A ta  fordiua.  Façon  ?dv.  A Li 
fourdine  , ûns  éclat , fans  bruit. 
Lat.  CUiw.  Furtif». 

SORDO  , DA  , ody.  m.  ^/.  Sourd, 
de , qui  ne  peut  entendre  les  fons , 
par  quelque  défaut  de  l'organe  , fur 
lequel  iU  font  imprcfCon.  Lat.  Sur- 
dus , a y um. 

SoROO.  Tranquille  , filencieiix , 
où  Ton  n'entend  aucun  bruit.  Lat. 
Silrnth  aftus , a , um. 

SoRDO,  fe  dit  aufli  par  métony- 
mie , en  pTcnant  la  caufe  pour  fef- 
fet , de  ce  qui  rend  fourd  par  le 
bruit  qu’il  fiiit. 

SoROO.  Sourd,  fe  dit  fignrément 
des  chofes  inanimées.  Lat.  Surdus. 

SORDO.  Sourd  , fc  dit  figiirément, 
pour  Inicnfible , inHexiblc,  qui  ne 
veut  écouter  ni  raÜbns,  ni  avis,  ni 
confeils.  Lat.  Surius,  a,  um. 

Dur  tnsi/!ca  à un  fordo.  Vouloir 
faire  entendre  raifon  i un  homme 

3ui  n’en  eft  pas  fufceptible.  Lat. 
’urdu  canere. 

Et  Diablo  fta  fordfi.  Exprcflîon  dont 
on  fe  fert  pour  marquer  la  furprife 
que  caufe  un  difeours  fcandalcux  , 
ou  le  défir  qu’on  a qu’une  chnfc 
qu'on  craint  n’arrive  pas.  Lat.  Ah^. 

Rcfr.  La  citala  rs  par  douas , tjuart- 
da  ri  melinero  fs  fordo.  Ce  proverbe 
lignifie  que  les  moyens  qu’on  em- 
ployé pour  réuRir  dans  une  cliofe 
fout  inutiles , lorfqu'on  manque  des 
taUns  néceffaires. 

Rcfr.  A"o  boi  Peor  farda , que  et  que 
no  quiere  oir.  il  n'y  a pas  de  pire 
fourd  , que  celui  qui  ne  veut  pas 
entendre. 

SORI,  /.  m.  Sory,  corps  métal- 
lique fort  aprochant  de  la  Aïélante- 
lia. 

SORMIGRAR , v.  a.  le  meme  que 
Sumerfir.  Ce  mot  a vieilli. 

SORNA  , /.  /.  Flegme , lenteur  , 
avec  laquelle  on  agit.  Lat.  Leniitudo. 
Cunfiaiio , nis. 

SoRNA  , par  extenfion  lignifie 
Feinte,  diflimiilation  , lenteur  affe- 
âce  avec  laquelle  on  parle  & on 


agit.  Lat.  Simtilata  cunÜatio. 

SORNA  , ca  jargon,  la  Nuit.  L.it. 
Sox  , oétis. 

Cantae  la  /orna.  Se  livrer  infcnfi. 
blcment  à ta  debauche  , à la  licence. 
l.at.  /7/<c  liber falem  upprilAiye. 

SORNAR,  V.  ».  lignifie  en  jar- 
gon , Dormir.  Lat.  Dormire. 

SORN.ADO,  DA,  p.rr/.  pajf.  du 
verbe  Endormi  , ic.  Lat. 

Darmittts. 

SOKNAVIRON  , /.  w.  Coup  du 
revers  de  la  mjin.  Lat-  Alapa. 

SOKPKEHENDER , v.  a.  Surpren- 
dre , taire  quelque  chofe  à 1 impro- 
viRc,  & lurlqu on  ne  s’y  attend  pas. 
Lat.  Improvisa  occupare. 

SoRPRRiiENDLR.  Surprendre  , 
étonner , épouvanter , caulcr  de  l’é- 
tonnement , de  la  furprife.  Lat.  /m- 
proviso  oc>:upjrr. 

SURPREHENDIDO  . da,  pari, 
paf.  du  verhe  SarprA'cnder.  Surpris, 
ife.  Lat.  Improvisa  occupatus^a^um. 

SORPRESSA  ,//.  Surprife  , l'ac- 
tion de  furprcmlre.  11  fc  dît  commu- 
ncineiit  des  places  de  guerre.  Lat. 
Iwprovifa  occupation  fsis. 

SORRA , f.  f.  Gros  fable  qu’on 
met  ilins  les  vaifTcaux  pour  leur 
fervir  de  Icft.  Lat.  ioêi/rra,  rf. 

SoRRA.  On  appelle  ainfi  dans 
Quelques  endroits  le  liane  du  thon. 
Lat.  Il^'unni  fumtn. 

SORRABAR,  v.  a.  Ecourter  un 
animal , lui  couper  la  queue.  Ce 
mot  a vieilli.  Voyez  Derrahar. 

SORREGAR  , «%  ».  Changer  ca- 
fuellcment  de  lit  en  parlant  d’une 
rivière.  Lat.  Atveum  mutare.  Ce  mot 
ell  uiité  dans  la  Murcie. 

SOKRERO,  RA,  adj.  m.  ^ f. 
le  même  ^ue  Zorrero.  Ce  dernier  efl 
le  plus  uiité. 

SüRRlEGO , f.  m.  Changement 
de  lit  d’une  rivière.  C'eft  un  terme 
de  la  Murcie.  Lat.  Alvei  muuuio  , 
nis. 

SORTEADOR,  / m.  Celui  qui 
tire , ou  qui  fait  tirer  au  fort.  Lat. 
Sor/ium  dtuhr.  Sortitor  , is. 

SoRTEADOR.  Oii  appelle  aiiifi  un 
homme  adroit  dans  les  combats  de 
taureaux  , furtout  lorfqti'il  les  atta- 
que i pied.  Lat.  Taworum  agitatorn 
is. 

SORTEAR,  V.  a.  Tirer,  jetter 
au  fort.  Lat.  Sortes  mittere.  Sortirs. 

SORTE  ADO  , DA  , part,  pajf,  du  ! 
verbe  Soruar.  Tiré  , ce  au  fort.  L.  ! 
SortilUSn  Un  Uttt. 

SORTEO , /.  m.  L’adioa  de  tirer 
au  foit.  Lat.  SorlifiOf  nis. 

SÜRTERÜ  , /.  m.  le  même  que 
Adivino. 

SORTIJA,//.  Bagiie,  anneau, 
bijou  qu'on  porte  au  doigt.  Lat.  Au* 
nuUti , i. 

SoRTijA.  Anneau  de  Fer,  ou  de 
' bronze,  qu’on  met  aux  rideaux  pour 


qu'ils  coulent  plus  aife'mcnt  fur  U 
tringle.  Lat.  Aunulus. 

SoRTijA.  Boucle  de  cheveux.  L. 
Capiüi  awsulus. 

SoRTljAS.  On  appelle  ninfi  dans 
l'Andaloufic  les  cerceaux  des  cus'cs 
Si.  des  tonneaux.  Lot.  Circulus. 

SoRTijA.  Jeu.  Voyez  Corrtr. 

SÜRTIJON , f.  m.  augvt.  Gros 
anneau , groffe  bague.  Lat.  Aunulus 
CtoJjsOT. 

SORTILEGIO  , /.  m.  Devination 
fuperilitieufe  par  le  moyen  du  fort. 
Lat.  Sortilcgimn  , is. 

SORTILEGO  , f.  tn.  Devin , qui 
prédit,  qui  devine  par  le  moyen  du 
fort.  Lat.  SortiUgus. 

.SORTU , /.  f».  Surtout  : le  meme 
<|iic  SeAretodo.  C’eft  un  mot  Fran- 
çois qu'on  a introduit  fans  nécefiité 
I dans  la  hangtic  Kfpagnnle.  Q.ticlqucv> 

I uns  difent  Surtu. 

\ SoRTU.  Surtout  , eft  aulti  une 
^ pièce  de  vaificllc  de  table  , qui  eft 
auQi  pris  du  François.  Lat.  Fasina 
fsiprema. 

SÜSA,  f.  f.  Soude,  plante  fauva- 
gc,  dont  la  cendre  fert  à faire  le 
verre  & le  favon.  Lat.  KaA  majus. 

I SuSA.  Soude  en  pierre,  cfpcccdc 
I pierre  qu'on  fait  de  la  foude.  Lat. 
t'errumen  lapideum  Kali  mafwis. 

SOSLAYO.  Terme  qui  n’eft  ufité 
que  dans  les  cxpreflîons  adverbiales , 
Aîfoslayon  ou  Defosiayon  De  biais,  de 
travers.  Lat,  Oblique.  Tranpurrsh 

SOSO,  SA  , adj.  m.  Pf  f.  Fade, 
infipide,  fans  fet  Lat.  I^iuifus  y a, 
um.  Sine  fak. 

Soso  , figurèment , Fade , infipi- 
de, fans  clprit  Si  fans  grâce.  Lat. 
Iffulfus. 

SOSPECHA  , /.  /.  Soupçon , dé- 
fiance. Lat.  Sufpicioy  nis. 

SosPECHA,  en  jargon,  Hôtelle- 
rie. Lat.  Divprforium , «. 

SOSPECHAR,  V.  a.  Soupçoimcr  , 
avoir  du  foupçon , fe  douter,  devi- 
ner h demi.  Lat-  Stfpicari. 

SOSPECHADO,  DA,  part.  paf. 
du  verbe  Sofpechar.  Soupçonné , ée. 
Lat.  Sifuicatus  y a , um, 

SOSPECHOSAMENTE,  aJv.Avec 
foupçon.  Lat  Sufpiciosè. 

SOSPECHOSO  , SA  , adi.  t». 
Stifpeêl  , te  \ qui  donne  Heu  aux 
foupçons.  Lat  Siii'p.Ilus , a , um. 

SosPECHOSO.  Soupçonneux,  dé- 
fiant , qui  eft  fujet  aux  foupçons.  L. 
Sn/picfofus  y a , uiH. 

SOSQ.UIN  , /.  m.  Coup  donné  de 
côté , & en  traître.  Lat.  Tranjvtrm 
ftts  iéius  Pf  injidhfus. 

SOSSEGADA.MENTE,  adv.  Pai- 
fiblcmcnt , tranquillement,  fans  al- 
tercation , ni  inquiétude.  Lat.  .SlriLt/ê. 
Quiftè.  TrafiquiÛi. 

SOSSEGAR , V.  .1.  Apaifer  , «U 
mer,  tranqiiillifcr , adoucir,  fléchir, 
Mcificr.  Lït.  Stiiare. 

SoüSR* 
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SossEGAR  , {tgnifie  audî  « Faire 
rni  un  accord  , une  conven- 

tion. Ce  mot  a vieiUi  dans  cette  ac- 
ception. Lat.  Padjci.  CoKvmirr. 

SossECAR.  Sc  repofer  , prendre 
du  repos , revenir  du  trouble  & de 
Fagitation  où  l’on  étoit  Dans  cette 
acception , c'efl  un  verbe  neutre  qu'on 
employé  fouvent  avec  le  pronom  per- 
fonnel.  Lat.  Quxsfctrt. 

SüSSEGAR,  fignifie  nufll  Dormir  , 
prendre  du  repos.  Lit.  J^uiffeert. 

SossEGAR,  figurémenc  , fignifie 
Calmer  les  mouvemens  imptîucux  des 

£anions , apaifer  les  emportemens  de 
; colère , les  motlcrer.  Lat.  fLicarL 
SOSSEGADO  , DA  , part,  pxtjf.  du 
verbe  d'oj/rg'ar.  Apiifc , éc.  Lat  PU- 
catuf,  Sédatust  a,  km. 

SossEGADO  , fignifie  Doux,  pai- 
Cblc , tranquille  , pacifique.  Lat.  .SV- 
diitui. 

SOSmEGO  , /.  tn.  Repos  , tran- 
quillité y calme.  Lat.  J^uits.  Iranqtàl- 
Ùtas. 

SOSTEN , /.  /«.  Soutien  , apiii , 
arc-boutant.  Lat.  Fulcnan  ^ t. 

SosTEN.  L’équilibre  dans  lequel 
eft  un  vaiflvau  par  le  mt^cn  du  Icfi 
qu’on  y met.  On  dit  aum  Sujîm.  L. 
Navii  rtdittnio. 

SOSTENEDOR  , / w.  Ce  qui  fou- 
tient,  qui  aptiie.  On  dit  aiiui  Sujît- 
ntioT  \ mais  ce  dernier  eft  moins  ufi- 
té.  Lat.  SHllentater.  SuflcHiaculum, 
SOSTENER  , V.  a.  Soutenir  , fii- 
porter  un  fardeau , apuier  i il  fc  dit 
tant  au  propre  qu’au  figuré.  On  dit 
aulQ  Sujldur.  Lat.  Sitj}enlitre,  SuJ}i~ 
nerc. 

SosTENER  , fignifie  auin  , Souf- 
frir , cmlnrer , fupporter  / comme  , 
S-jJltner  ht  trabajos  , Supporter  les 
travaux.  Lat.  Fnre.  Tolmne, 
SosTENER.  Soutenir,  fournir  à 
quelqu'im  les  chofes  dont  il  a befoin 
pour  fiibtifier.  Lat.  Sufirr.tm-e. 

SoSTEN'ERSE,  V.  r.  Sc  foiitcnir , 
fe  tenir  ferme  fur  fes  jambes.  Lat. 

SOSTEKIENTE  , part.  ail.  du 
verbe  Sojlewr.  Soutenant , te  ; qui 
foutient.  Lat.  S'ujiiriere. 

SOSTENIDO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  ScUtntr.  Soutenu  , ué.  Lat. 
Sujitnt'itui  ^ (T,  mn. 

SÜSTENIMIENTO,  /.  m.  L’ac- 
tion de  foutenir.  On  dit  auifi  Sujlc- 
nitnicuto.  Lat.  Suflentatio  , nit, 
SoSTEKlMlENTO  : le  meme  que 
Miutenhmtnto  ^ ou  S’uflaito.  11  a vieil- 
li dans  cette  acception. 

SOSTITUIR,  r.tt.  Voyez 

Utir,,  comme  il  fe  dit. 

SOSTITÜTO , /.  «I.  Voyez  SuhJU. 
Mo. 

SOTi\  * / ^ Le  Valet  an  jeu  de 
cartes. 

SoTA  , «'employé  dans  la  cumpo- 
lition  dn  mots  , pour  marquer  un 
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la  terre.  Lat.  SuhierrcMntt  ^ «,  um. 
On  dit  auûî  Soterram  & Suhttrranto  \ 
ce  dernier  eft  mie»  : dit. 

SOTERRAR  , r.  <r.  Enterrer  , 
mettre  en  terre.  Lat.  Terræ  Manda- 
te. 

SoTERkAR.  Cacher,  enfouir  une 
chofe,  de  manière  qu'elle  ne  paroif- 
fc  point.  Lat.  Ahfctmdere. 

SOTËRKADO,  DA  , part.  paff'. 
du  verbe  Soterrar.  Enterré,  ée.  Lat. 
Trrr^  a , rrm. 

SOTIL.  Voyez  Sutil. 

SOTILEZA.  Voyez  Sutileza. 
SOTILLO , f.  m.  diin.  Petit  boca« 
ge  le  long  d'une  rivière.  Laî.  i’iir- 
vum  nemus. 

SOTO , f.  m.  Bois , bocage  touffu. 
Lat.  Nemus, 

Soro.  aiv.  Deftbus , fous,  Lat. 
Subter.  Sub, 

SOTO-MINISTRO , f.  m.  Sous» 
miniftre.  Lcsjcfuites  appellent  ainfi 
un  Religieux  prépofé  pour  veiller  à 
l’cconomic  de  la  mailon.  Lat.  Sub* 
j minijifr  damùs. 

I SOTROZO  , m.  E(Te,  cheviN 
! le  de  fer  qu’on  met  aux  extrémi- 
tés des  ailbeux  pour  empêcher  les 
roues  d'en  fortir.  Lit.  Subfcutus , ê. 


inférieur  , un  fubalternc  f comme  , ' 
Sofa  - cabnUeriio , Sous  • écuyer  i So- 
fa * cochtro  y Sous  - cocher  > - eo- 

mitre , Sous  - comité.  Lat.  Sub.  Stib- 
ter. 

SOTABANCO  , f.m.  Terme  d’Ar- 
chiteélurc.  Souba^emeut.  Lat.  Hypo- 
podium. 

SOTACABALLERIZO,/ m.  Sous- 
écuyer.  Lat.  Fqui/onii  vfc<ir/K/. 

SüTACOCHERO  . /.  m.  Cocher  , 
ui  conduit  les  mules  de  volée,  po- 
ülon.  Lat.  Rhedariuj  fecuxtdus. 

SOTACüL.A  , /./.  le  même  que 
Atafarra  ou  Grupera. 

SOTACÜMITRE  , / w.  Sous  - co- 
mité. Lat.  Rmigam  Ittfptciorit  A'V- 
car  tus. 

SOTAÎ.UGO , / m.  Le  fécond  cer- 
ceau d’un  tonneau  qui  fert  à contenir 
les  autres.  Lat.  DoUi  aveut  flrUiorim. 

SOTA.MINISTRO  , / w.  Voyez 
Setominiflro. 

SOTAAIONTERO,  / m.  Lieute- 
nant du  grand  Veneur.  Lat.  t^cuuto- 
rum  PraefeéH  Vicarius. 

SOTANA  , /./,  Soutane  , habit 
long  & ilcfccndant  jufques  fur  les 
talons  , que  portent  les  Eccléfiafti- 
ques.  Lat.  Ttniha  taiarit, 

SOTANA  , fc  dit  des  coups  qu’on 
donne  à quelqu'un.  Lat.  rerberatio. 
L'ttjiigath  y ftif. 

Dar  iffta  jotuna  à aigww.  Battre 
quelqu'un  , le  bien  étriller. 

SüTANADO , OA  , adj,  M.  £jf 
le  même  que  AJbtanado. 

SÜTANI , /.  m.  Terme  nouveau , 
cfpêce  de  petit  cotillon  court  & fans 
pli.  Lat.  Alulirbrit  floU  jine  frnnate. 

SOTANILLA  , f.  f.  dim.  Soutanel- 
le,  petite  füiitanc  de  campagne , qui 
ne  defeend  que  jtifqu’aux  genoux.  L. 
Tunka  taliiris  tnhùs  demijh. 

SoTANiLLA.  On  appelle  ainfi  l’ha- 
bit que  portent  les  fiourfiers  dans  les 
villes  où  il  n’y  a ni  Chancellerie  ni 
Audience.  Lat.  CoUegarum  privata  ve- 
ftis. 

SOTANO,/  m.  Cave,  lieu  fou- 
terrain  où  l’on  tient  le  vin  & d'au- 
tres provtfious.  Lat.  CcUa  fubterra- 
fiea. 

SOTAVENTAR  , f.  o.  Mettre  le 
vailfcau  fous  le  vent  Lat.  Irtferiori 
veitto  uti. 

SOTAVENTADO  , DA  , part,  paf 
du  verbe  Sotaxfentar.  Le  vailfcau  qui 
cft  fous  le  vent  Lat  Inferiori  ven- 
ta utms. 

SOTAVENTO,  / w.  Le  côté  du 
vailfcau  oppofé  à celui  d’où  vient  le 
vent,  qu'on  appelle  Burhvtnto.  Lat 
A’at'ri  latus  x*ento  eppojitum. 

SüTECHADO , f.  M.  Hangart , 
lieu  couvert  d’un  toit  feulement , 
qui  fert  à divers  ufages.  Lat.  Apri- 
cum  y i, 

SOTERRANEO,  NEA,  adj.  m. 
^ f.  Souterrain > aine;  qui  eft  fous 


S P 

SP.ARG.4NIO , f.m.  Sparganinm, 
plante.  Lat  Sparganium , H. 
SPERMA , f,  f.  le  meme  que  Ff* 

firma, 

SPLENICO  , Ci  , aij.  m.  (<f  f. 
Spicnique.  Terme  ü'Analomie,  qui 
fe  dit  il’im  gros  ramenu  <ic  l'artere 
cœliaque  gauche , qui  porte  le  fang 
à la  rite.  Lat.  Sflenkm , <i , «w. 

SPODIO  , /.  m.  Spode.  Terme  de 
Pharmacie.  Erpèce  de  cendre  qu’on 
trouve  fur  le  pavé  des  fournaifes  où 
l'on  fond  l'airain.  Lat.  Spaiium, 

II. 

SPONDILIO,  f.  m.  Spondilc,  ou 
Bercé,  plante.  Lat.  SfhuttJiiiutH , ii, 
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STACHY  ^ f.  m.  Plante.  Sauge 
de  montagne.  Lat.  Almtana  fahfia, 
ST  ACTE,  /,  m.  Staélé.  Terme  de 
Pharmacie.  C’ell  la  grailTc  qu'on  ti> 
re  de  la  myrrhe  fniche  , pilée  avec 
un  peu  d'eau  , & prelTuréc.  Lat. 
Staétty  fs. 

STÉBA  , 7t/.  Plante  épineufe  qui 
croit  d,ins  les  lieux  aquatiques.  L, 
d't.cir. 

STENTOREO , rea  , ody.  ».  &■/; 
Stentorée,  épithète  qu'on  donne  À 
une  voix  extraordinairement  forte. 
Lat.  Sttnlortus  , a . uin. 

STËREOGRAPHIA  . f.  f.  Stéréo, 
graphie  i art  de  tracer  les  figures 
des  fondes  fut  un  plan.  LaL  d'trrn. 
grophr». 
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STEREOGRAPHICO , Ca,  nij. 
tu»  ^ Q.»i  appartient  à la  Stéreo- 
(raphie.  Lat-  SfereGfn-^fbicus , « , i»«t 

STEREOaVIETRIA  , //.  Stéréo- 
métrie. Partie  de  la  Géométrie  qui 
enrei^nc  à mefurer  les  corps  lolides. 
Ut. 

STERNON , /.  w.  Sternum.  Ter- 
me  il'Anatomic.  CcR  tm  os  placé  iur 
ie  devant  de  U poitrine , au  milieu 
des  côtes.  Lat.  Stmium , i. 

STOICO.  Vovea  Eftoico. 

STü.MACHICO  . CA  , aij.  m.  fir’/. 
Stomachique , qui  eft  bon  pour  l'eRo- 
mac.  Lat.  S'iomschictn , a , tan. 

STOMATiUIüN  , /.  m.  Voyez 

STO.MATICO  , CA  , «d/.  m.  y f, 
(^ui  appartient  à la  bouche.  Lat. 
Stcmciticus  , a , crm. 

STRATIOTE  , /.  m.  Stratiote, 
plante  aquatique  , qui  croit  fur  le 
tiil.  Lnt.  Stratiotes.  I 

STYLOGLüSSO , /.  m.  Styloglof. 
fe.  Terme  d' Anatomie  , qui  fc  dit 
d'un  mufcle  de  la  langue  y qui  fert 
à la  lever  vers  le  palais.  Lat.  Styb- 
ghjfus^  i. 

STVLOIDES,  /.  m.  Styloide.  Ter- 
me d'An.itomic.  .Apophife  de  Los  des 
temples.  Lat.  S/yloUfs. 
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SU.  Pronom  pofTcflif  de  In  troifié- 
me  perfonne  » qui  n^iiilte  Son  « la , 
fien  y ne.  Lat-  Tior/  , Ju.i  y fuum. 

Ex.  No  faUan  trfligos  de  fu  prir- 
dtneia  y d«  ftt  bumildud  y de  fu  JuJfi- 
cia  y de  fu  animo  &c.  11  ne  manque 
pas  de  témoins  de  (a  prudence  , de 
ton  humilité,  de  Ton  équité,  de  Ton 
courage  &c. 

Loi  cri<xÀos  tAtedecen  à fus  amos.  Les 
domeRiques  obéilTent  à leurs  maitrc'.. 

SUADIR,  V.  a.  le  même  que  Ar- 
fuadir. 

SUASIBLE , fldy.  itunt  tetrm.  le 
même  que  PttfuaJtUe. 

SUASION , /.  /,  le  même  que  Per- 
fuiijîoH.  Le  premier  cft  peu  ulitc. 

SUASrVO,  VA,  tn.  ^ f.  le 
même  que  Ptrfuajtvo.  Il  cft  peu  ufi- 
té. 

SUAVE  , aii.  ifrme  term.  Doux, 
agiéahle,  délicat,  qui  flatte  les  fens. 
Lat-  Suievis  y e. 

Suave.  Doux  , pnifible,  tranquil- 
le. Lat.  Sutxx'is,  Qsàeiuj. 

Suave.  Doux,  docile.  Toupie. 

Il  fe  dit  du  génie  & du  natiireL  Lat 
Suavis.  Facilii.  Beni^us. 

Suave.  Doux,  fc  dit  aufli  figuré- 
ment  en  chofes  fpirituclles  & mora- 
les, de  ce  qui  plaît,  qui  flatte  , qui 
pareil  facile  à pratiquer.  Lat  Suu~ 
riî.  (irutus  y n,  um. 

SUAVEMENTE  , «dv.  Douce- 
ment,  délicatement,  avec  douceur. 
Lat  St^viUr, 


SUAVIDAD,  f.  f.  Douceur,  fua- 
vité , mélodie , délicatcnTc.  Lat.  Smu 

vititfy  iitii. 

SuAvroAO.  Douceur,  fc  dit  fi- 
gurément  en  choies  murales  ; conten- 
tement, aife,  agrément,  plaiftr , vo- 
lupté. Lat.  Sunt'itus. 

SUAVISSIMO,  MA,  adj.  rn,  ^ f. 
fuprrL  Très  doux , ce  , très  agréa- 
ble, très  docile  , très  paibbic  , très 
tr.inquille.  I-at.  l aid)  fuitvis. 

SÜAVIZAR  , f'.iT.  Adoucir,  amol- 
lir, rendre  Toupie,  itoiix  an  toucher. 
Lat.  Jihliire.  Miti^arr. 

SUAVIZADO,  DA,  fart.  du 
verbe  Snavisur,  Adouci , ie.  Lat 
AlitisatHi , a , um. 

SÜBALTERNAR,v.a.  Alfujettir, 
dompter  , foumettre.  Ce  mut  cU  peu 
ufité.  Voyez  Sujrtar. 

SÜBALTEKNANTE  . fart.  aâf. 
du  verbe  Sub^itrmar.  Qui  aflujettit, 
qui  foumet  C'efl  un  terme  dogmati- 
que. Lat.  Sithnltcmans , fis. 

SUBALTERNADO,  DA  , fart.  f. 
du  verbe  AlTuietti , ie  $ 

dompté , ée.  V'oycz  Sujetudo. 

SUBALTERNO,  na,  adf.m.^/. 
Subalterne  , Inférieur.  On  l’cmployc 
fouvent  comme  fublhntif , furtout 
dans  la  milice.  L.  Subaitemus , a , tan. 

SUBBRIGADIER , /.  m.  Sous-Bri- 
gadier , Officier  de  Cavalerie  qui  cutn- 
mandc  fous  le  Brigadier.  Lat.  Suh^ 
ntaniptilari.e  DtUîor. 

SUBCINERICU)  , adj.  m.  qui  fc 
dit  du  pain  qu'on  f^t  cuire  fous  la 
cendre.  Lat.  Subànericius  , a , um. 

SUBCL.AVIÜ,  via  , adj.m. 
Sousclavicr  , érc.  Terme  d’Anato- 
mic.  Lnt.  Üubclatnus , a , um. 

SUBDEI.EGACION,//  SubJélé- 
gation  , commiÜîon  que  donne  un 
Juge  ilélégué  à un  autre  qu'il  délè- 
gue. Lat.  SuhddfzaSio. 

SUBDELKGAR  , V,  a.  Subdélé- 
gucr.  Lat.  Sahdr/ezare. 

SUBDELEGANTE  , fart.  ali.  du 
verbe  ^abdclc^ar.  Qui  fubdélèguc.  L. 
Suhdeirçans. 

SUBDELEGADO,  da  , futrt.faf. 
du  verbe  .^'tf^dr^ar.  Subdclcgué , ée. 
Lat.  Sub.ieief<ttus , a , um. 

SuRDF.LEGAOO.  Siibdéléguc , ce- 
lui à qui  le  Délégué  a donné  une 
partie  de  fon  pouvoir.  Lat  SubdeU^ 

gatUi  y ». 

SUBDIACONADO,  o Subdiaco- 
NATü,  f m.  Sous-Diaconat  C’eft 
le  premier  des  Ordres  facres  qu'on 
reçoit.  Lnt  Suhdiaconatus  , ùs. 

SUBDIACONO,  /.  m.  Sous-Diacre. 
Lat.  S'uhdicu'onui , ». 

SL'BDITO,  TA  , adj.  m.  ^ f. 
Sujet , ette  ; qui  eft  aux  ordres  d'un 
Supérieur.  Lat  Subditus  y «,  utn. 

SUBDIVIDIR  , V.  a.  Subdiyifcr  , 
divifer  une  partie  d’un  tout  déjà  di- 
vifé.  I.at.  Sttbdividerr. 

SUBDIVISION , /./.  Subdivifion, 
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fécondé  divifion  d'une  chofe  divifee. 
Ut  J 'ubJi  ;>j/io  y nii. 

SUBDUPl.O  , ?LA  , adj.  m.  f, 
Snbduptc , Proporti<m  fnbiinple  , c'eft 
lurfqiritn  nombre  cft  contenu  deux 
fois  dans  un  autre.  L.Subduflus.  a,  um. 

SUBIDA  , f.  f.  Montée  , l'aélioa 
de  monter.  Lat.  /Jfctnfus  , ùs. 

SuBiOA.  Montée,  lieu  qui  va  ea 
montant  Lat.  Afeerfus.  ClivuSy  t. 

SuKlDA,  figurcment.  Crue,  ac- 
croiiïlment , augmentation.  Lat.  Aug^ 
me>jtnm, 

SUBIDERO,  f.  m.  Montant,  te; 
qui  conduit  à quelque  endroit  élevé. 
Lat.  AicUvss , e. 

SUElDFRü  , (Ignifie  aiiin  Degré, 
marche  , échelon  , pas  ; moyen  pour 
s’élever.  I-at  Gvadus , ùs. 

SUBIDOR , f.  m.  Celui  qui  mon* 
te  , qui  porte  une  chofe  d'un  endroit 
bas  à un  plus  élevé.  Lat  J^ui  fur- 
fum  attoUit. 

SUBILLA,//*.  le  même  que  AUJna. 
SUBINTRACION  , f f.  L’entrée 
d’une  ehofe  à la  fuite  d'une  autre. 
C'eft  tm  terme  ufité  en  Médecine  , 
& en  Chirurgie , pour  dire  Survenir. 
Lat.  Suhintratio , »»». 

SUBINTRAR  , r.  «.  Entrer  fuc- 
ccirtvemciit  l'un  après  l'autre  t,  ren- 
trer , en  parlant  de  la  fièvre.  Lat. 
Hubintrare. 

SUBINTRANTE  , fart.  ail.  du 
verbe  Suhintrar.  Entrant  fncccflive- 
ment  l'un  après  l’autre.  Il  fe  die 
d'une  efpèce  de  fièvre  dont  l'accès 
furvient  avant  que  le  premier  .ait 
cenV.  Lat.  StéintraHs. 

SUBIR,  x'.u.  Monter,  paflerd’un 
lieu  bas  à un  autre  plus  haut.  Lat. 
i d^bsrr.  Afcendere, 

SuEiB.  M<*nter,  s’employe  comme 
aélif  dans  l'acccptinji  de  Subir  Ut  pf. 
calera , monter  l'efcaUcr  i Subir  U 
cucAa  y monter  la  côte.  Lat  Scandere. 
Afcendere. 

Surir.  Monter , guinder  en  l’air , 
placer  en  un  lieu  plus  haut.  Lat  Se- 
twe.  Sursùm  attoileve. 

SURIK,  fignificauni,  Elever,  ex- 
haufter  i comme  , Subir  tma  torre  , 
tma  fixrcd  y un  edificioy  Elever  une 
tour , une  muraille  , cxhaufTcr  un 
édifice.  Lat.  ^'/rt;arr.  AUiüs  extoUere, 
Augert. 

Subir,  fignific encore , Redrefler 
une  chofe  qui  panchoit.  Sube  eja  ca- 
bezoy  Tenez  votre  tète  droite.  Lat 
Erigere. 

Subir.  Monter , fe  dit  en  Arith- 
métique de  l'alTcmblagc  de  plulicurs 
nombres  particuliers.  Lat.  Ad  fum- 
main 

Ex.  La  cuenta  ftihe  à tanto  } Le 
compte  monte  à tant. 

Subir.  Croître,  augmenter  , en 
parlant  des  ruifte-aiix  , des  rivières, 
&c.  Lat  CrefetTe.  Accrefeere. 

SuBiA.  Eochcrii , devenir  plut 
cher, 
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cb«r , en  parlant  du  prix  des  cho- 
fcs.  Lat.  Ptttio  crtjctre.  Majori  pre- 
tio  t-'miVf. 

Subir.  Monter,  au  fî^iré.  Par» 
venir  aux  Di^'uités  , aux  Charges. 
Lat.  ÂfctnJUrf. 

Subir.  Monter,  fe  dit  auHi  en 
termes  de  Mufique.  La  voix  monte 
par  tons  & demi -tons.  Lat.  Afetn" 
dire. 

Subir  à rabaUo  : le  meme  que 
t(tr  à 

Subir  et  cohr.  Donner  plu*  de  vi- 
vacité aux  couleurs.  Lat.  C«iorem  /a- 
turare. 

Subir  il  ejhh.  Donner  plus  de  for- 
ce , plus  d’énergie  à fon  flüe.  Lit. 
Stylum  elevare. 

Subir  Lt  cmfuliu,  .Monter  la  cou- 
fuite  4 pour  dire.  Porter,  remettre 
entre  les  mains  du  Roi  la  confulta- 
tion  ou  remontrance  que  les  Juges 
& les  Minillres  des  Cours  Souverai- 
nes de  Miilrid  lui  font  en  cérémonie 
chaque  femainc.  Lat.  Ai  PriiKî^m 
canfultationem  defern. 

Subir  U inu%‘.  Croître , en  parlant 
de  la  mer.  Lat.  Ævgeri.  Crej'ctre. 

SiAhft  d Li  cabtza.  Monter  à U 
tête,  en  parlant  des  fumées  du  vin, 
du  tabac , &c.  Lat.  Caput  fubire. 

Siéirjf  à las  barbas.  Voyex  Barba. 

A.wque  fe  fuba  alaeh^  d à las  nu- 
ises. (Luand  même  U monteroit  au 
Ciel  on  aux  mnges,  j’en  aurai  rai- 
fan.  Lat.  E!tiam/s  cafut  inter  sstéiiu 
caniat. 

SUBIDO,  DA,  part.  pajf.  du  ver- 
be .Sttfrir.  Monté  , ée.  Lat.  Eiatus. 
Superpojitus.  Pretia  auflus  , o , w». 

SuBioo.  Le  meilleur,  le  plus  fin, 
le  plus  parfait  en  Ton  genre.  Lat. 
Snpremns.  Suwmus. 

SUBITAMENTE  , ndv.  Subite- 
ment , tout  d’un  coup , l’impro- 
vifte.  Quelques  • uns  diient  Subite- 
neumente.  Lat.  St^ità.  Improvisé. 

SUBITANEO , N EA  , aij.  m.  ^/. 
Soudain , ne  ; qui  arrive  tout  à coup , 
&à  l'improvifte.  Lat.  , a , 

um. 

SUBITO , TA  , aij.  m.  Êf  / Su- 
bit 1 ite , prompt  « te , foudain , ne , 
imprévu , ué.  Lat.  Subitus , a , um. 

Subito,  b De  subito,  aiv. 
Subitement,  tout  à coup,  à l'impro- 
ville.  Lat.  Improvisé. 

SUBJUGAR,  V.  a.  Voyez  Sojta- 
gar. 

SUBJUGANTE  , part.  ail.  du  ver- 
be Sukjugar.  Qui  fubjuguc.  Ce  mot 
eil  peu  iifité.  Lat  Subjugant , tit. 

SUBJUGADO,  DA,  part,  pajf.du 
verbe  Subjugar.  le  meme  que  Sejuz- 
gado. 

SÜBJUNTIVO  , f.  m.  SubjonRif. 
Terme  de  Grammaire.  Lat  Subjun- 
ilivut  SHodsit. 

SUBLEVACION,  / /.  Soulève- 
ment , émotion , fédition,  JLat  M- 
Tam.  II. 
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kemtio.  Commotio.  Seditio. 

SUBLEVAMIENTO,/  m.  le  me- 
me  que  Sttblrvachn. 

SURLEVAR  , V.  a.  Soulever,  ex- 
citer une  fédition,  une  révolte.  Lat 
Suhlevivre. 

SUBLEVADO,  da,  part,  pajf.du 
verbe  Suhlcvar.  Soulevé , ée.  Lat 
Comnsoîus , a , 

SUBLIMACIOK  , f f.  L’aftion 
d'élever  , de  placer  plus  haut  Lat. 
Exaîtatia.  ErccHe. 

SUBLi.MAClox.  Sublimation.  Ter- 
me de  Chymic.  Action  par  laquelle 
on  fait  clev'cr  dans  un  vaiirc.iu  par 
le  moyen  du  Feu  , les  parties  les 
plus  lubtilcs  des  mixtes.  Lat.  Subli- 
snuth. 

SUBLIMAR  , V.  a.  Elever,  pla- 
cer en  un  lieu  plus  haut  Lat.  Subli- 
fsiare. 

SUBLIMAR.  Sublimer.  Terme  de 
Chymic.  Faire  élever  les  parties  les 
plui  fiibtües  des  corps , par  le  mo- 
yen du  feu.  Lat  Subtimarc. 

SUBLIMADO,  DA  , part.  paf.  du 
verbe  Stsbüsnar.  Sublime , ée.  Lat. 
Sfsblit$tatiu  y A , um. 

SUBLJMADO  t'fuhjl.  Sublimé  , en 
terme  de  Chymic  , fe  dit  de  cette 
p.irtic  fubtile  des  corps  qui  s'élève 
au  haut  -du  vaiffeau  par  le  moyen 
du  feu.  Lat.  Suhlimutum , i. 

SUBLIMATORIO,  ria,  adf  m. 
^ f.  Qui  .app.irtient , ou  qui  fert  A 
la  rubliniatiun.  Lat.  Sublisnatorists  ^ ttf 
um. 

SUBLIME,  ad;.  iTimelmn.  Subli- 
me , grand  , relevé , pompeux , émi- 
nent Lat  Snblhnit , e. 

SURLIMEMENTE,  aJv.  Subli- 
mement, d'une  manière  fublime.  Lat. 
Subiimiter. 

SUBLLMIDAD,  f.  / Sublimité, 
élévation,  qualité  dominante,  ou 
excellente.  Lat.  Subliniitas , atis. 

SURLUNAR , adj.  d'uue  term.  Sub- 
lunaire , qui  cft  fous  la  Lune.  Lat. 
SubtunariSi  e. 

SÜBLUXACION,  //.  Dislocation 
imparfaite.  Lat  laxatio. 

SUBüRDINACION,  /.  / Subor- 
dination. Lat.  Suhordiiuttio. 

SUBORDINAR,  v.  a.  .Afrujettir, 
foumettre  A fa  volonté  , A Tes  com- 
nundemem.  Lat.  Subnùttes'e.  Sabji- 
cere. 

SUBORDINAR,  fc  dît  des  chofes 
qui  font  fujettes  & inférieures  A d'au- 
tres. Lat.  Subordinaye. 

SUBORDINADO,  da  , part.paf 
du  veth^  Subordinar.  Subordonné , ée. 
Lat.  Sssbordinatus , o , um. 

SUBPOLAR,  udj.  d'une  term.  Qui 
ell  fous  le  Pôle.  Lat  StApoUtris e. 

SUBREPClüN , /.  /.  Snbreption, 
furprife  qu'on  fait  à un  fupéricur, 
en  obtenant  des  grâces  de  lui , fous 
une  faulTe  expoiition.  Lat  St^rep- 
tio , ttif. 
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SüBKEPCIov.  Aâion  faite  en  ca- 
chette , & à la  dérobée.  Lat  Suirep- 
tio , nis. 

SUBREFTICIO,  ia  , adj.  m. 
Subreptice,  ce  qu'on  obtient  fous  une 
faufle  expofition.  Lat  Suhreptitius , 
A , utn. 

SUBREPTICIO,  fe  dit  de  ce  qui 
cfi  fait  en  cachette , & A la  dérobée. 
Lat.  Suhreptitius , a , um. 

SUBKIG.\DIER.  Voyez  Subbriga- 
ditr. 

SURROGACION  , /.  f.  Subroga- 
tion, fiibftitution  , aâion  par  la- 
quelle on  met  une  chofe  A la  place 
d'une  autre.  Ce  mot  eft  fort  ulité 
en  Pratique.  Lat.  Subrogation  nis. 

SURRüGAR  , t'.  a.  Subroger. 
Terme  de  Pratique.  Céder  fon  droit, 
mettre  quelqu’un  en  fon  lien  & 
place.  Lat  Suhrogare. 

SURKOG.^DO,  X>K  n part.pa£'.  à\x 
verbe  d'wifjgar.  Subroge,  ce.  Lat 
SubrogutnSn  a,  ush. 

SUBSANAR , V.  a.  Difculper,  ex- 
mfer,  reparer  une  faute  , un  dom- 
mage qu’on  a fait  Lat  Exa/fare. 
ICssintdore. 

SüBS.^NADO  , UK  i part.  paj“.  du 
verbe  Subfanar.  Exculc , ce , répa- 
ré , ée.  Lat  Exetfatus.  Emendutus , 
a , xxx«.  ' 

SUBSCAPULAR , ajj.  Sous-fea- 
pulaire.  Terme  d'Anatomie  , qni  fe 
dit  d’un  mufclc  qui  prelTe  le  bras 
contre  les  exites.  Lat.  Subjcapulssris  t e. 

SUBSCRIPCION , /.  /.  Souferip- 
tion , fignatuTc  au  bas  d’une  lettre  , 
d’un  nâe.  Lat.  Subjeriptio  ^ nis. 

SUBSCRIBIR,  V.  a.  Souferire,  fi- 
gner  au  bas  de  quelque  chofe.  Lat. 
iS’afr/êriérre. 

SUBSCRITO  y TA  , part.  paf.  du 
verbe  Suh/cribrr.  Soulerit,  ite.  Lat 
S'uhfcripitis , a , uw. 

SUBSEGÜIRSE,  V.  r.  S’enfuivre. 
Lat.  Sitbfequi.  Sequù 

SUBSIGUIENTE.  fart.  aéf.  du 
verbe  Subfegairfe.  Subfequent,  cntci 
qui  vient  après.  Lat  Sequem.  Sstb- 
fequens. 

SUBSEGUIDO  , DA  , part,  pnffi 
du  verbe  Snhfeguirfe.  Enfuivi,  ie.  L. 
Secutus.  Subfecutiu  , a , son. 

SUBSEQUENTE.  Le  même  que 
Suhjsguiente.  On  difoit  autrefois  daà- 
feyme. 

SUBSIDIARIO , RM  , adj.  m.  ^ f, 
Sublidiairc.  Ce  mot  ell  fort  ufité  en 
Pratique.  Lat.  Sttbjidias'ius  ^ a,  um. 

SUBSIDIO , f,  m.  Secours , aide , 
afijflancc  extraorilinaire.  Lat  Sub^ 
dium , ii. 

SuBSiDio.  Subfide,  fe  dît  auni 
d'une  impoütion  fur  les  revenus  Ec- 
cléüafHqucs , dont  le  Pape  permet 
la  levée  aux  Rois  d’Ëfpagne  , pour 
les  employer  A la  guerre  contre  les 
Infidèles.  Lat.  S\sbjiiiut;i. 

SÜBSISTENCU,  f.  / Subfilhn- 
Aaaa  ce, 
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cc,  pcrmnnence  » (hliiîité,  'eonfer- 
vatiuu  des  chofes.  Lat.  SMhJîjlentin. 
Pfrmanentîa, 

SUBSISTIR , V.  n.  SubHiler , cxi- 
fter , durer , fç  conferver.  Lat.  Suh- 
Jîjlfrt.  Stavt. 

SuBSiSTiR.  SubGftcr,  en  termes 
de  Philofophie»  exifter  par  foi-même, 
en  fa  propre  nature  , & non  point 
dans  iiite  autre.  I,ac.  SubJtJleTt. 

SUBSISTENTE  , par/,  aci.  du 
verbe  Suhji_flir.  Subfiflant  « te  > ^ui 
fubfifVc.  Lat  Suhjijîem.  Exijîens. 

SUBSOLANO  , f.  pK  Vont  qui 
vient  de  l'Orient  équinoxial.  Lat. 

^ubfohnut , J. 

SUBSTANCIA  , / /.  Terme  de 
Philofophie  , Sitbfhncet  entité»  ef- 
fence  qui  fubliflc  & exifte  en  foi. 
Lat.  Suh)}antia  » 

SuBSTANCiA.  StihAancc»  fc  dit 
de  ce  qui  cR  nbfolument  nécen'aire 
pour  la  fubüibnce»  & fans  lequel 
on  cclTc  de  vivre»  nourriture,  ali- 
ment. Lat.  Alhntnimn. 

St’BSTANCIA.  Suhlhncc,*  fc  dit 
aufii  par  extenfion  du  fuc»  du  jus, 
de  la  fubftance  qu'on  tire  des  plan- 
tes &des  minéraux.  Lat  Subftunth, 
Succui  » i, 

SuBSTANClA.Sublbnce,  fe prend 
aulTi  pour  l'être , la  nature  des  cho- 
fes, ou  pour  ce  qui  conBiiue  leur 
elTence.  Lat.  Suhjiantia. 

SUBSTAXCIA  , fc  prend  pour  la 
valeur  & le  prix  des  chofes,  pour 
ce  qui  les  rcuil  cBimablcs.  Lat  /’a- 
hr.  Rei  fummum. 

SuBSTANClA,  en  parlajit  des  ali- 
mens  , fe  prend  pour  le  fuc  qui 
nourrit  & fvutient  le  corps.  Lat.  Sub^ 
fiantia. 

En  fub/lanciu.  Façon  adverbiale. 
En  liibGancc.  Sommairement  Lat. 
Summatim. 

SUBSTANCIAL,  adj.  d’w/e  trrw. 
SubfVantiel,  clic.  Q.ui  concerne  U 
fubllancc.  Sub/Iitatintis  y f.  I 
SUBSTAKCIAR  , v.  a.  Abrci;er 
luic  chofe,  en  làirc  un  extrait»  un 
abrégé»  en  ne  r.iportant  que  le  plus 
cfTentie!.  Lat.  Summatim  rnU^ere. 

Substasciar»  (iij^iGc  nufli  Vé- 
rifier entièrement  la  certitude  ou  vé- 
rité d’une  chofe.  Lat.  Probare. 

SuBSTANClAR  , en  termes  de  Pra- 
tique» InBruire  nn  procès»  le  met- 
tre en  état  d'être  jugé.  Lat.  Injhut- 
re, 

SUBSTANCIADO»  DA»^/.pi/ 
du  verbe  Subjltmciar.  Abrégé  » ée  , 
inftruit»  ite,  vérifié,  ce.  Lat  Sutn^ 
matim  redaéius.  Probatui  » a » wm. 

SÜBSTANCIOSO  » sa»  ad/,  m. 
^ f*  Subftamk’ux , eufe.  Succulent , 
te,  nourriff.int , te.  Lat-  SuhflMitia- 
lîi  , e. 

SÜBSTAXTIVAR  , v.  a.  Emplo- 
yer un  adjeXif  ou  un  verbe  au  fub- 
ftautif.  Lat  Subjlantivi  o4}fcHvum 
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Vtî  VtrbutH  {\fuMtrt. 

SUBSTANTIVO,  va,  aâj.  f 
dut  peut  fubfiRcr  par  foi-même.  Lat 
SuhiliPftivui  » a » um. 

SuBSTANTivo.  SubftantiF.  Ter- 
me de  Grammaire.  On  appelle  ainfi 
un  nom  qui  défigne  la  fubRancc»  & ; 
qui  fubliile  lui-même  dans  le  dif- 
cours  fans  avoir  befoin  d'être  joint 
à un  autre  mot  Lat.  Sub^aiitivutn 
nomfu  » inii. 

SUBSTITUCION  » /.  /.  Subftitu- 
tinn.  C'eit  l’aXinn  par  laquelle  on 
nibilttue.  Lat.  SubjHtutio. 

SUBSTITUCIOK.  Subditution. 
Terme  de  Pratique.  Difpofition  d’un 
tedatcur,  par  laquelle  U fubftitue 
un  héritier  à un  autre  » en  cas  que 
le  premier  vienne  à mourir.  Lat 
Subfhtulio , nii. 

SUBSTITUIDOR,  /.  m.  SubRi- 
tuant,  celui  qui  fubftitue  quelqu'un 
cil  fon  lieu  éi  place.  Lat.  Subjlitu- 
ter^  if. 

SUBSTITUIR  » V.  fl.  Subftitiicr , 
mettre  quelqu'un  en  fon  lieu  & pla- 
ce. Lat.  SubjUtuere. 

SuBSTiTUtR.  SubRituer,  mettre 
une  chofe  en  la  place  d'une  autre. 
Lat.  Snbfiiturrf. 

SUBSTITUIDO  , DA,  fart.  fajf. 
du  verbe  Snhjhtuir.  SnbRitué»  te. 
Lat.  SuhJIitittris , o , ut». 

SUBSTITUTO  » ficanJ  part,  du 
verbe  Suhjîituir.  Mis  à la  place  d'un 
autre.  Lat  Subjiitutuf.  Sut}'c4i$tSy  a, 
uw. 

SuBSTiTüTO  ,yi  m,  Subftitut  L. 
Sub/lîtutus. 

SUBSTRAHER  , t».  a.  Oter  , en- 
lever une  chofe  de  la  place  où  elle 
ctoit  Lat.  Subtrahere.  Stirriptre. 

SUBSrlAHERSË  , 1'.  r.  Sc  fé- 
porer , s'éloigner  d’une  chofe.  Lat. 
»S^  j'itbirahere. 

SUBSTRAHIDO,  da  , par/,  paf. 
du  verbe  Subtrahr.  Soullrait  » te. 
Ldt.  SubtruiHus  » a » um. 

SUBTENDER  , v.  a.  Terme  de 
Géométrie.  Tirer,  onpofer  une  ligne 
droite  à un  angle.  Lit  Subtatderr. 

SUBTENSO  » SA  » fivt.  ftiif.  du 
verbe  Subtender.  La  ligne  ainli  op- 
pofee  à l'angle  dont  elle  cR  fous-ten- 
dante.  Lat.  OpfoJituSy  a,  um. 

SUBTERRANEO,  nea,  a.(;.  m. 
tuf  f.  Souterrain,  ne.  Qiu  cft  fous 
terre.  Lat  Subterraneui , a . um. 

SÜBURB.^NO,  NA  , fld/.  m. 
Terme  peu  uftté.  Il  fc  dit  du  ter- 
rcin  qui  cR  autour  d’une  ville  ou 
d'un  village,  & qui  eu  dépend.  Lat 
, fl,  um. 

Pris  fubfhintivcmcnt , il  lignifie 
Fauxbourg»  banlieue.  Lat  Subur- 
hitun , H. 

SUBURBÎU  , J.  m.  Terme  peu 
ufité.  Banlieue  , fauxbourg  d'une 
ville.  Lat.  Stéurbium , ii. 

SUBVERTIK,  V.  a.  Sobvertir  , 


renverfer,  bouleverfcr  , mettre  ® 
défordre.  Lat.  Sub^'trttfe. 

SUBVERTIDÜ  » DA»  part.  paj".  - 
du  verbe  Subvertir.  Subverti  , ic. 
Lat.  Sith> fr/us  » a , um. 

SUCAKRILLO,  f.  m.  fignifie  en 
jargon  un  Page.  Lat  Alini/Ifr  (ptehus. 

SUCARRO,/  m.  En  jargon  , Va- 
let» domcRique.  Lat  Servus. 

SUCCINO , /.  m.  le  même  que 
Amb.ir  ou  Ekiho. 

SUCCIOX  , / /.  SuXion , face- 
ment,  aXion  de  fuccr.  \.^x.Su£iio. 

SUCEDER  , V.  U.  Venir  de  fuite  , 
fe  mettre  en  la  place  d’un  autre.  L. 
SuCk'ederr. 

SUCEOER.  Succéder,  hériter  des 
biens  d’un  défunt , foit  par  droit  de 
parenté  , Ibit  par  inftilution  tdlamen- 
tiirc-  I-at.  Skccedfre. 

StCEOLK  » figuifte  aulTi  Sun'c- 
nir , arriver  à rimprovitlc , lorfqu’oo 
y penfc  le  moins.  Lat.  Ci{/H  aerr- 
drrr. 

SUCEDIENTE  , part.  aÜ.  du  ver- 
be Sucedtr.  Succédant , qui  fuccé- 
de,  qui  vient  de  fuite.  Ce  mot  eft 
peu  ufité.  Lat.  Succains. 

SUC'KDIDO  » DA  » jpart.  pajf.  du 
verbe  Suceder.  Succède,  éc,  fune- 
nu  , UC.  Lat  ^uod  contigit , vel  ac- 
cidit. 

SUCEDUMBRE»  /.  m.  le  même 
que  Suciedud.  Ce  mot  a vieilli. 

SÜCESSION  , f.  f.  Succcffioii , 
fuite,  ou  aXion  de  ce  qui  fuit,  qui 
fucccdc  » qui  entre  en  la  pince  d'un 
autre.  Lit.  Succ^ÿt». 

SuCESSiON  , fl*  prend  particulié- 
rement pour  la  procréation  ou  la  gé- 
nération des  cuiàns.  Lat  Gcneraiic, 
ProCTfatio. 

SliCESSIVAMEXTE  , adv.  Suc- 
celUvcment , de  fuite , tour  à tour , 
l’im  après  l'autre.  Lat  Succ^Pivi. 
Sniatim. 

SUCESSIVO,  VA,  n.1*.  t».  ^ f. 
Succeflif,  ivc;  qui  fuit,  qui  fiiccè- 
dc,  qui  vient  immédiatement  Tuti 
après  l’autre.  Lat  Smet^w  , a , 
um. 

SUCESSO,  /.  m.  Succès,  évéae- 
mcni,  réuÛitc»  ifliie  d'uue  affaire. 
Lat.  Suii'ejf'ht.  Cafus.  Etmitus. 

SUCESSOK,7i  «»•  SuvCvlTeur,  qui 
occupe  la  place  qu'occupoit  un  au- 
tre. Lat.  Succtjfcf , if. 

SUCHICOPAL , f.  m.  Efpècc  de 
Copal , de  Borax  ou  d'encens.  Lat 
Styracis , %vl  thurif  fpecits. 

SUCIA.MENTK,  adr.  Salement, 
malproprement.  Lat  Serdidè.  Spurei. 

SUCIEDAÜ , /:  f.  Saleté  , ordu- 
re , immondice , malproprcic.  Lat 
Imntuiiditiet.  S’^da.  SpuTcitia. 

SUClKTAMENTE , adt».  Suecin- 
tement , d'une  maiiiéte  fueeintc  & 
courte.  Lat.  Bmitif.  Sufmnatim. 

SUCINTARSK  , v.  r.  le  meme  que 
Ctnir/t.  Ce  mot  cil  peu  uüté. 
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SUCINTO  , TA  , aij.  m.  /. 
Cciut,  te}  troufle,  ée.  Lat  Accîn^ 

iius  t 4i  , um. 

SuciNro.  Succint,  te;  court, 
te  i bref  j concis , ife.  Lat.  Brc^.h. 
Cottcijus» 

SUCIO,  CIA  , aij.  W.  / Sa- 
le,  malpropre,  plein  d'orilure.  Lat 
, a , um. 

Suclu,  en  fens  moral,  fignifie, 
Souillé  lie  péchés , lie  crimes , & d'im- 
perfections.  Lat  Iwmwiim.  Jmpto^s. 

S U Cl  O.  Sâlc  , malhonnête,  inci- 
vil,  impoli.  Lot  .Soididu/.  Jnurba- 
nui , O , um. 

Sucio.  S.ile.  On  appelle  nn  gris 
falc,  celui  qui  etl  un  peu  brun  & 
foncé,  il  fc  dit  nulli  des  autres  cou- 
leurs qui  n'ont  aucun  éclat.  Lat.  R(- 
mi  fus.  Dibitus.  Sw'dus. 

SL’CÜ  , /.  m.  Suc,  humeur  des 
corps , fuc  des  pLintes , féve  des  ar- 
bres. Lat  Sueem , f. 

Suco  PANCfiEATtCO.  Suc  pan- 
créatique. Liqueur  qui  fe  fépare  dans 
les  glandes  du  pancréas  , & qui  pafle 
dans  le  duodcniim  , où  elle  Te  mêle 
avec  la  bile  & le  chyle.  Lat  Succta 
fattcrtatkui. 

Suco  N'ËRVEO.  Suc  nerveux.  Li- 
queur qui  fuivant  quelques  iMéde- 
cins  fe  trouve  dans  les  nerfs,  d'uù 
elle  a tiré  Ton  nom.  Lat.  Succui  nrr- 
vtus. 

SLFCOSO,  SA,  aij.  tn.  £5’/.  On 
dit  A’jf.Ç'i/ê. 

SÜCUBO,  aij.  m.  Succube,  Dé- 
mon qu'on  dit  emprunter  la  Hgurc 
d'une  femme  pour  exciter  tes  hom-  j 
mes  à la  pailhrdiTe.  Il  cil  oppofe  d 
Incube,  qui  hit  pécher  l’autre  fcxc. 
Lat.  Succubus. 

SUD  , /.  m.  Sud , la  partie  méri- 
dionale de  la  Sphère , ou  le  Pôle  Aiv 
tarctique.  On  appelle  encore  ainÜ  le 
vent  du  Midi  fur  l'Océan.  L.  Aujier. 

SÜDADERO,/  n$.  Mouchoir  avec 
lequel  on  ciTuie  la  fuciir,  ^ qu’on 
met  fouvent  autour  du  cou.  Lat  «Sn- 
doi  ium , ii. 

SuoAOE&o.  Etuve.  L.  Sudarium. 

SCDAOERO.  Goutiérc,  fe  dit  d’un 
endroit  à travers  lequel  l'eau  filtre 
goûte  k goiite.  Lat.  StilÜdiium , ü. 

SUDAK,  V.  O.  Suer,  pouHcr  quel- 
que humeur  au  dehors  du  corps  par 
les  porcs.  Lat  Sudare. 

SuoAK.  Suer  , donner  quelque 
chofe  avec  peine.  Lat.  SuJare. 

SuDAB.  Travailler  avec  fatigue, 
Toit  de  corps  foit  d'efprit  X..  Laho- 
rare.  Sudare. 

SuDAE.  Suer,  Ce  dit  auffi  des  ar- 
bres & des  plantes  qui  dilUllent  quel- 
que liqueur.  Lat.  Sudart. 

Aun  U ha  de  fydar  el  r<éo.  Expref- 
fion  qui  marque  ce  qu'il  en  coûte  à 
un  homme  pour  obtenir  ce  qu'il  dé- 
firc.  Lat  AdJjkc  lon^us  fudar  refbat. 

Sudur  h prcf^e.  On  dit  qu'oo  &it 


Tuer  la  prclTc  , qu.and  on  imprime 
un  grand  nombre  d'ouvrages.  Lat 
lypii  injhdare. 

Refr.  Al  huctr  temblar , y al  cotntr 
fudar.  Ce  proverbe  cft  contre  les  do- 
mediques  parclVcux  éL'  gloutons. 

Relr.  Ijû  que  ctro  fuda , foca  dura. 
On  dtpcnfe  raeilcmcnt  ce  qui  a peu 
conté  k acquérir. 

Refr.  AV  fuda  el  ahorcada , y fu- 
iLi  el  Jheatino  l Ce  provcrl)c  cft 
contre  ceux  qui  s'inquiètent  des  cho- 
fes  qui  ne  les  regardent  point. 

SCD.ANTE  9 fart.  acl.  du  verbe 
Suirr.  Suant,  te,  qui  fiie.  C'eft  un 
terme  poétique,  Lat  JW.iw. 

SUDADO,  DA  , fKrrt.  du  ver- 
be Sudar,  Suc,  ée.  Lat  Suàatus  ^ a, 
um. 

SliD.^RIO,  f.  m.  Terme  inufité. 
Mouchoir  dont  on  fe  fort  pour  ef- 
fuicr  la  fueur.  Lat.  iVitir/om,  //. 

SUDAKio.  Suaire,  drap  dans  le- 
quel on  cnfcvclit  J.  C.  On  .ippcl- 
Ic  encore  ainfi  un  linge  avec  lequel 
on  couvre  le  vifage  des  morts.  Lat. 
Sudarium. 

SID.ATORIO,  RIA  , adj.nt.^f. 
Qui  fait  fuer , ludoriHquc.  Lat.  Su~ 
dorificus , e , um. 

SUDEST  t f m.  Vent  qui  cft  en- 
tre rOrient  & le  Miili. 

SUDüR , f.  m.  Sueur , humidité 
qui  fort  par  les  uores  du  corps  ani- 
mal, en  forme  de  goûtes.  Lat.  Su. 
dor  , if. 

SuoOE.  Sueur , fignifie  aulTi  Pei- 
ne , travail , fatigue.  Lat  Suder.  Za- 
bar. 

SuDOE.  Sueur,  fe  dit  figurément 
des  gommes,  des  liqueurs  qui  difttl- 
lent  des  arbres  & des  plantes , aufti- 
bien  que  des  goûtes  d’eau  qui  filtrent 
à travers  les  rochers.  Lat.  Suder. 
Succui. 

SuDORES.  Sueurs,  fe  dit  de  celles 
qu'on  procure  à ceux  qui  ont  la  vé- 
role , pour  les  guérir.  Lat  Curath 
qu>r  /udorihus  prrjiciiur. 

SUDORIFERü  , RA  , adj.  m.  ^/. 
Qui  caufe  des  fucurs.  Lat  Sudorifer , 
a , um. 

SUDORIFICO,  CA,  adj.  m.  ^/. 
Sudorifique,  qui  caufe,  qui  provo- 
que la  fueur.  Ûat  Sudmifeuf , <1 , um. 

SUD-OUEST,  r.  m.  Sud  - üucft, 
Vent  qui  cft  entre  le  Sud  & l’Oueft. 

SUD-SUDEST,/.  m.  Sud-Sud-Eft. 
Vent  qui  cft  entre  le  Sud  Se  le  Sud-Eft. 

SUD-SUD-OUEST  , /.  m.  Sud- 
Sud-Oueft.  Vent  qui  cft  entre  le  Sud 
Si  le  Sud-Oueft. 

SÜDVESTE , f w.  Sud-Oueft,  ou 
Vent  d'Afrique.  Lat  Afrkui  ^ i. 

SUEGRO,  RA  ,y:  m.  èf/.  Beau- 
père,  belle-mère.  Lç  père  ou  la  mè- 
re du  mari  par  raport  à la  femme, 
ou  de  la  femme  par  raport  au  mari. 
Lat.  Socer , focita, 

SuEGBA.  On  appelle  ainû  dans 
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l'Andaloufie  les  extrémités  par  lef- 

Jiicllcs  les  pains  fe  touchent,  qui 
ont  les  plus  miuces,  & les  plus 
cuites.  Lat.  Panis  J}ira  extremx. 

Refr.  Para  mi  no  purdo,  y deva- 
narè  para  mi  fuegro  f Ce  proverbe 
s'aplique  à ceux  qui  veulent  qu'on 
employé  pour  autrui  un  crédit  qu’on 
n'a  pas  pour  foi-même. 

St’EGKEClTA,//.  le  même  que 
.5W^a.  Ce  mot  eft  du  ftilc  b.idin. 
Petite  belle-mère.  Lat  ParviAu  fo» 
cet  a. 

SUELA,/  f.  Semelle,  partie  de 
la  ehau>Turc  qui  cft  fous  le  pied.  L. 
Soka , ic. 

Su  EL  A.  Cuir  de  boeuf  conrroyé. 

' Lat.  Sûiea. 

SuELA.  Sole,  poiflbo  de  mer.  Lat 
Soiea. 

SuKLA.  Sablière,  fur  laquelle  por- 
te une  cloifon.  Lat  Trabt  felaris. 

SüELAS.  On  appelle  atnü  dans 
quelques  Communautés  la  chauflure 
que  portent  les  Religieux.  Sandales. 
Lat.  Soient. 

De  ires  c de  quatre  fuAaj.  ExpreC- 
flon  adverbiale.  Fort,  ferme,  folidc, 
fiéfé.  Tonto  de  quatre  futlas  j Fou 
fiefé , à vingt-quatre  carats.  Lat  Sum^ 
mi. 

SUELDO  , f.  m.  Sou , monnoyc 
d'or  en  ufage  chez  les  Romains.  Ce- 
lui qui  a cours  dans  l'Aragon,  vaut 
une  demi  - réale  d'argent  Lat  Au* 
reus  as , jfr. 

SuELOO.  Solde,  paye  journalière 
qu'on  daiuic  aux  fold.its.  On  appel- 
le encore  aiufi  les  honoraires  qu'on 
donne  aux  Miiiiftres  du  Roi.  Lat 
Stipcruiium  , ii. 

SuELDO,  par  extenfion  fe  dit  da 
gages  qu'on  donne  aux  domeftiques^ 
Lat  StipetiJium. 

Sueldo  à libra  , i fueîdo  por  Uhra. 
En  matière  de  répartition  on  paye 
les  crc.incicrs  au  fol  b livre , h pro- 
portion de  leur  dû  en  fort  principat 
SVELDO  Burgales.  Sou  de 
Burgos,  monnoye  qui  avoir  cours 
en  Efpagne , & qui  valoit  douze 
deniers  de  quatre  mailles  chacun. 
On  l'appelloit  autrement  Sueldo  bue* 

K9.  ‘ 

Sueldo  MENOB.  Petit  fou,  mon- 
noyc  qui  valoit  un  denier  & deux 
mailles,  ou  huit  mailles } c'eft  pour- 
quoi on*'rappclloit  Och^en. 

SUELO  % fm.  Sol , l’aire , la  fu- 
perfide  de  la  terre.  Lat.  Sclum , i. 

Sue  LO.  La  croûte  de  defl'oiis  d'un 
pin , ou  d'une  pièce  de  patifferie , le 
rond  ou  le  cul  d'un  pot  Lat  itm 
pars. 

SuELO  « fe  prend  aiiQî  pour  la 
Lie,  le  marc  que  depofe  une  liqueur. 
Lat  ptex , ecis. 

SuELO  , fe  prend  encore  pour  le 
Fondement  d'un  édifice  1 d'une  mu- 
raille. Lat.  SoiuM. 

Aaaa  a Sue- 
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SuELO , fignlfie  au(Q  an  Plancher. 
Lat.  S'oluft^ 

SuELO , fe  prend  pour  Etace.  Pri- 
mer futh  , fegunio  fuelo  $ rrcmier 
étage  , fécond  étage.  Lat  TtAuh- 

tum. 

Sue  LO  t fe  dit  auflî  ila  Vin  qui 
eR  au  bas  de  la  cuve , lequel  a or« 
tUnaircQUint  plus  de  force  que  Tau* 
tre.  Lat.  Vini  in  doUii  pan  inftrwr. 

SuELOS.  Les  Laboureurs  appel- 
lent ainfi  le  grain  refte  fur  Tai- 
Tc  , & qu'ils  ramanent  avec  un  ba^ 
lai.  Lat.  Seminn  tx  foh  colU^a. 

SuELOS.  Us  appellent  encore  ainfi 
la  paille  « ou  le  grain  qui  relie  d'une 
annee  i Pautre  dans  la  grange  « ou 
flans  le  grenier.  Lat  Srminun^  ttjiina, 
Dar  tn  tl  fuch  cm  alf^una  cofa. 
Laiflef  tomber  quelque  chofe  par  ter- 
re i & au  figuré , la  ruiner , 1^  dé- 
truire , l'abattre.  Lot  E mmibus  aii- 
fufii  iimitttre.  Dirutre.  Evtritrt. 

Echarfe  par  kt  futbs.  Tomber  par 
terre  i & au  figure.  S'humilier  au  der- 
nier point  Lat.  Demifii  fe  /uhjicfre. 

/Jevar  de  fueb , y proprirdad.  Ex- 
prelfion  figurée  , qui  fignific  qu’une 
chofe  eil  comme  attichee  à certaine 
maifon,  à certaine  famille  < & qu'el- 
le y a été  de  tout  tems.  Lat.  A prin~ 
ripio  f vel  à fnndamentis. 

Ex.  EJJa  c^f»  Utva  de  futlo  el  fer 
tnifrrahb.  La  inifcre  cft  attachée  à 
cette  maifon. 

iS;.*r  fueb.  Sans  fond  y fans  bornes. 
Lat.  Imntcdici. 

Tenet  fueb  alf^una  vajija.  Cette  cx- 
prclfion  fignlfie  qu'un  vaifleau  con- 
tient moins  qu'il  ne  paroit  contenir. 

Fenirfe  al  fueb.  S'écrouler  y s'abat- 
t/e.  Lat.  Ruere. 

5UELTA , f.  f.  L’aflion  de  délier. 
Dénouement  Lat  SoUdio , nu, 
SuELTA.  Entrave  qu'on  met  aux 
bêtes  qoi  pailfeut.  Lat.  Compedes  « 
ftm. 

y SüELTA.  Les  chartiers  appellent 

jünfi  les  baufs  de  rechange  qu’ils 
mènent  avec  eux.  Lat.  Bovei  fuhjt- 
diarii. 

SUELTA.  lU  appellent  encore  ainfi 
un  lieu  propre  pour  dételer  leurs 
boeufs  & les  faire  paitre.  Lat  Dovi- 
ir,  ù. 

Dar  fueUa.  Accorder  quelques  mo- 
inens  de  relâche  à quelqu'un  pour  fe 
promener  & fe  divertir.  Lat  Libt- 
non  Auniltere. 

SUELTAMENTE  , adv.  Licen- 
cieufementy  librement  y fans  contrain- 
te. Lat.  Liberi.  Dijfoluti. 

SuELTAMENTE,  lignifie auffi  Vi* 
tement , promtement.  Lat.  Cita.  Di- 
ligenter. 

SUENO  f f m.  le  même  que  Sa- 
nidc.  Ce  mot  a vieilli. 

SUENO,  f.M.  Sommeil,  fomme, 
fe  dit  pour  le  dormir  même.  Lat 
ibtmuSf  ;• 


SoEno.  Rêve  » fonge.  Lat  Sont- 
niuiM . a, 

SuEho.  Sommeil  y envie  de  dor- 
mir. afToupinemeut.  Latéibf<>r,  it. 

SuEno.  Songe  , fe  dît  fi^urcment 
d'une  chofe  vainc  » palTagcrc  » qui 
n’a  ni  certitude , ni  durée.  Lat  i'ov*- 
tiium. 

Ex.  La  vida  es  fueho.  La  vie  efi 
un  fonge. 

SuEno.  Songe  , fe  prend  potir 
Fantaifie  y s'aine  imagination  « chi- 
mère. Lat  Infomnium. 

A fueho  fuelto.  Fa^bn  adv.  Lorf- 
qu'en  dort  tranquillement  & fans 
loue».  I^it.  In  utrutnque  aurem. 

En  fuehof , o entre  futhos  , adv. 
En  fouge.  Lat.  Per  fomtiium. 

Ni  par  fueho.  Pas  même  en  fonge. 
Lat.  Ne  quidem  fomniando. 

Tornarft  d ‘volverfe  el  fueho  dtl  per- 
rc.  Etre  fniftrc  de  fes  cfpéranccs. 
Echouer  dans  une  entreprife.  Lat. 
Inani  fpe  citpi. 

SUERO  , f m.  Petit  lait  Lat.  Sé- 
rum ia£lis, 

I Sue  RO.  Scrofité.  Terme  d’Aiiato- 
I mie  oui  fe  dit  d’une  humeur  acte  & 
fcrciuc  qu'on  trouve  dans  le  péricar- 
de. Il  le  dit  aufli  de  la  férofité  du 
fang.  Lat  j'erum,  t. 

SUERTE,/./.  Sort,  haaard,  de- 
fUnée , fortune  , fatalité.  Lat  Sors, 
Cqftts.  Fortvna. 

SuEKTE.  Sorte,  genre,  efpêcc. 
Lat.  Gvius  y cris. 

SuERTE.  Sorte  , fe  dit  auflî  de 
ia  faqon , de  la  mairiérc  dont  on  fait 
quelque  chofe.  Lat.  Modus. 

SuEETE. Sort,  Fortune,  bonheur, 
par  oppofidon  au  hazard  des  dés  ou 
des  autres  jeux  , fe  dit  des  points 
qui  font  gagner.  Lat  Sers. 

SUERTE.  On  appelle  ainfi  dans 
les  courfes  de  taureaux , l'adrcflc  avec 
laquelle  on  fc  joue  de  ces  animaux , 
en  fe  mettant  devant  eux,  & évi- 
tant adroitement  les  coups  qu'ils  por- 
tent. Lat.  Ptriculqfa  evajio  in  luda 
tauroruM. 

SuEBTE  , en  termes  d'agricultu- 
rc , fe  dit  d'une  pièce  de  terre  qui 
cil  féparée  d une  autre  par  des  bor- 
nes. On  l'appelle  ainfi  parce  qu'au 
commencement  les  terres  furent  par- 
tagées au  fort.  Lat  Ageüus  forte  ha- 
bitus. 

SuEETE.  Billet  de  loterie.  Lat 
AUa  ^ ée.  Alriitoria  febeduLt. 

SüEETE.  Race  , lignée,  généra- 
tion. Lat.  Gentis.  Stirps. 

Suerle  y %trdad.  Expreflion  dont 
on  fe  fert  pour  prier  quelqu'un  de 
décider  un  coup  fur  lequel  on  dif- 
pute. 

De  fuerte.  Façon  adv.  De  forte 
que;  de  façon  que,  de  manière  que. 
Lat.  Ita  ut. 

Ecbar  fuaies.  Tirer  quelque  cho- 
fe EU  fort.  Lat.  ABunt  fortes. 
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La  fuerte  tjlà  echaia.  La  pierre  cil 
iettcc. 

Efio  me  cupo  en  fuerte.  Cela  m'eft 
échu  , m'cll  tombé  en  partage. 

Rcfr.  Lo  tpte  te  ta  tocada  por  fuer- 
te , no  h tengas  por  fuerte.  Ce  pro- 
verbe fignifie  qu'il  n'y  a que  la  vertu 
S:  le  mérite  qui  foient  dignes  d'éloge. 

SUFICIENCIA  , / /.  Suffifiuice  . 
capacité,  fcicncc  , mérite  d'une  per- 
fonne.  Lat  Habilitas.  Aftitudo. 

A fttfSciencia.  Façon  adv.  Suffifun- 
ment.  Lat.  Sustenter.  Satis. 

SUFICIENTE  , adj.  d'une  term. 
Stiffilàfit,  te  ; qui  fuÉt,  qui  cfl  af- 
fez.  Lat  SaJicienj. 

SuPlCiENTE.  Suffifant  , qui  a 
beaucoup  de  mérite,  de  capacité.  L. 
Aptus.  Habilis.  làonetis. 

SÜFICIENTEMENTE,  ait^  SuF- 
fifamment , allez,  d'une  manière  qui 
fuffit.  Lat.  Sutiieitnier. 
SUFICIENTISSIMAMENTE,  adv. 
fuferl.  Très  fuffifamment.  L,it  St^f- 
ficient{ffttnb. 

SUFOCACION, //  Suffocation, 
étouffement , perte  de  la  rerpiration. 
Lat  Su^ocatio , nis. 

SUFOCADOR  y odf.  sn.  Qui  fuffo- 
que , qui  étouffe,  Lat  SttAocans. 

SÜFOCAR , V.  a.  Suffoquer,  étouf- 
fer , faire  perdre  la  refpiration.  Lat 
Stifocare. 

SuPQCAE.  Etouffer  le  Feu,  l'é- 
tcîndrc  tout-â-fàit  Lat  Sujocare. 

Su  FOC  A E , par  extenfion  fignifie 
Arrêter , empêcher  l’ufagc  ou  l’effet 
de  quelque  chofe  d'immatériel.  Lat 
Sujocare.  OpprinAre. 

SLTOCANTE , pBn.  aH.  du  verbe 
Sufoear.  Suffoquant , ante  , qui  fiif- 
foque  , qui  empêche  de  refpircr.  L. 
Sufccans. 

SUFOCADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Sufoear.  Suffoqué  , ée.  Lat 
Su^ocatus , a , uin. 

SUFRAGANEO,/»».  Snffragant 
Terme  Ecclcfialliqiic  & rélatif , qui 
fe  dit  d'un  Evêque  particulier  i l'é- 
gard de  Ton  Archevêque  , duquel  it 
dépend.  Lat.  .Su§ragtmeus. 

SUFRAGANEO,  NEA  , ad}. 
Suftragnnt , te  ; qui  relève  , qui  dé- 
pend (l'un  autre.*  comme,  Igtefiafn- 
f .at  Su^raganms , a , um. 

SUFRAG.‘\R,  V.  a.  Aider,  fàvo- 
rifer  y aflîficr  , donner  Ton  fuffrage. 
I.at.  Sufragari.  Patraciuari. 

SUFRAGIO  , f.  m.  le  même  que 
Vota,  n vient  du  Latin  Sufragiumt 
mais  il  cil  peu  ufité  dans  cette  acce- 
ption. 

SuFRAGIO  , fignifie  auflî,  Aide, 
faveur,  apui.  Lat.  SitA'ragitm.  Pa- 
trocinium. 

SUFRAGIO.  Suffrage,  fc  dit  aufli 
des  bennes  aiivrcs  qu'on  hit  en  fa- 
veur des  ames  du  Purgatoire.  Lat 

SuJ'ragium. 

SUFRE , f,  m.  le  même  que  Azu- 


Dm 
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Ce  mot  a TtciUi. 

SUFRENCIA  , / /.  le  meme  que 
Sufrimientp.  Ccfl  un  vieux  mot  qui 
s’eft  coufervé  dan^  les  Afturies, 
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SuGEFis.  Suggérer  , infpirer  à!  verbe  Sujetar.  Adujclti,  ie.  Lat  Suh~ 
îclqn'im  quelque  chofe  de  mauvais.  \je{lut  % a«  uw. 


Sufi^frer'e. 


SUJETO  , fécond  part,  du  VCîbe 


SUFRIBLE  « adj.  d'wie  (pj TM.  Tfu  I S'u^rrir.  Qui  fuggère.  Lat.  SuaCor. 


SUGF^RENTE,  part.  aéf.  du  verbe  | SuJetar,  & plus  conforme  â Ton  orî- 


lerable,  Tuportiblc,  qu'on  peut  fouf* 
firir.  Lat.  Tolcrabilis  ^ e. 


SUGERIDO  , DA  , part.  paf.  du 


SUFRIDA  , //.  en  jargon , le  Lit.  fus , 


verbe  Ssigerhr.  Suggère 


porf.  paj/. 
, ée.  Lat. 


gine.  On  difoit  autrefois  SsJsjtih. 
SujETO.  Sujet,  obligé,  expofé  à 


I faire , à fouffrir  quelque  chol'c.  Lat. 


Lat  Cwif/Zf,  ii. 

SUFRIDERO  , »A  , adj.  m.  ^ f. 


SUGESTION  , /.  /.  Suggeftion , 
action  de  fuggércr.  H fc  prend  fou- 


le même  que  SufrihU.  vent  pour  la  chÿc  meme  qu’on  fug- 

SUFRIDISSIMO,  MA,od>.  w.  ^ gère.  Lat.  , ni/. 


f.  fuperL  Très  patient , te  « très  en- 
durant , te.  L.  PatientijJimn: , fl,  stm. 

SUFRIMIENTO  , f.  m.  SouRVan- 
ce , patience  , réfignation  avec  la- 


SuGESTlON.  Suggcflion , fc  prend 
aufl't  pour  Tentation  du  Démon.  L. 
Tentatio. 

SUGESTO  , /.  m.  Chaire  à pre- 


Ohnpxiuf , a , wn. 

SULC.ÂK , V,  fl.  le  même  que  Sur^ 
car. 

SULCADO,  OA,  part.pajf.du  ver- 
be Sulcar  : le  même  que  Surcado. 
SULCO , f tn.  le  même  que  4S»r« 


quelle  on  fouffre , on  endure  quelque  cher.  Ce  mot  eft  peu  uGté.  Lat.  Sug- 
mal.  Lat.  Tolcraniia.  Sufiinentia,  tt.  gejlum.  Pulpkum. 


SUFRIDOR , /.  w.  Souffrant , en-  SUGETü  , / m.  Snjet , fc  dit  en 
durant , patient  , qui  fouffre  avec  parlant  d’une  perfonne  indéterminée, 
patience  le  mal  qui  lui  arrive.  Lat  On  s'en  fert  lorfqu'on  ne  veut  pas 


’ntaiio.  SULFONETE , f.  m.  le  même  que 

SUGESTO  , f.  m.  Chaire  à pre-  Â^uatjuida. 

cr.  Ce  mot  eft  peu  uGté.  Lat  Sug^  SULPHUREO,  lEA  , adj. 

(lum.  P'tdpkum.  Sulphurcux  , eufci  qui  tient  du  t'ou- 

SUGETO  y f.  tn.  Snjet , fc  dit  en  phre.  Lat.  Sulphureus , a , um. 


Patims.  nommer  celui  dont  on  parle.  On  dit  | Lat  SuUanus  y t. 

SUFRTR,  t». fl.  Souftrir,  endurer.  Un  fugeto  , cierto  fugtto  ; Un  tel , 

fupporter  patiemment  un  mal , une  quelqu'un. 

douleiir,  une  incommodité.  Lit  Fer~  SUGETO.  Sujet,  fc  dit  d’une  per- 
ré. Pati.  Tolcrart.  fonne  de  mérite  , qui  a les  qualités 

SuPRIR.  Souffrir,  fupporter,  rc-  convenables  pour  remplir  une  Char- 

/»_  _ t * . . K* »-•  T _ . wT 


Un  fugeto  , cierto  fugeto  ; Un  tel  , 


SULTAN  , f tn.  Sultan  , titre 
qu'on  donne  aux  Empereurs  d’Oiieut 


SULTANA , /.  / Sultane.  On  ap- 
pelle ainft  la  principale  femme  de 


SUGETO.  Sujet,  fc  dit  d’une  per- 1 i’Eropcrcur.  Lat  linferatoris  TVea- 
Tonne  de  mérite  , qui  a les  qualités  | rum  uxor  prima. 


SuPRiR.  Souffrir,  fupporter,  rc-  convenables  pour  remplir  une  Char-  Sultana.  Sultane,  v.iiflcauTurc. 
fifter , foutenir  un  fardeau.  Lat.  Ftr~  ge  , un  Emploi.  Lat  Homo  injîgms , Lat.  .Virv»  hetUca  Twearunt. 
we.  egregiut , sdoneus.  SUMA  , f.  f.  Somme  , en  terme 

SuPRiR.  Souffrir,  figniBc  anfti  Sugeto  , fc  prend  aufll  pour  Tac-  d'Arithmétique  eft  ce  à quoi  montent 
Ne  pas  s’oppofer  à une  chofe,  y tivité,  U vigueur,  & les  forces  d'u-  deux  ou  pluficurs  quantités  numeri* 
confentir , la  permettre.  Lat  Ferre,  ne  perfonne  : atnfi  on  dit  d'un  ma-  ques  jointes  enfemblc.  Lat.  «S;rm- 
Faii.  Toierare.  lade  extrêmement  exténué , ^Vo  bai  ma  , «f. 


SppRiR.  Souffrir,  Ggnifie' encore  Ifugrto.  Lat  fit/.  Uigor  y ris. 


Recevoir  du  dommage,  fupporter  une 
perte  , des  frais,  &c.  ^t  Lucre. 
Sclvcre. 

Rcfr.  Sitfrafe  quien  pettas  tîene , que 


I SuGETO.  Sujet,  fc  dit  de  la  ma- 
i ticrc  qu’on  traite.  Lat  OijtHum.  Ma- 
terin. 


SuMA.  Somme,  fc  prend  par  ex- 
tenCoii  pour  l’afTcmblagc  de  pluGeurt 
chofes.  Lat  Susnma , te. 

SuMA.  Somme,  abrégé,  on  com- 


SvGETO,  fe  prend  aufTipourDif*  { pilation  fommairc  , conclufion  , fub- 


tiempo  iras  titmpo  viene.  Ce  prover-  I pofition , fituation  convenable.  Il  eft  | ftnnce  d'une  chofe.  Lat.  Smnma. 


be  nous  exhorte  à ne  jamais  nous  peu  tifité.  Lat.  Dsfpojitio.  Aptituio. 
deferpérer  , même  dans  les  cas  les  SuGETO.  Snjet  , en  termes  de 
plus  accablans.  Philofophie , la  Subftance , la  matié- 

Rcfr.  Cm  alegre  compania  fe  fufrt  rc  à laquelle  un  accident  eft  attache. 


En  flatta.  Façon  adv.  En  abrégé, 


SuGETO.  Snjet  , en  termes  de  en  un  mot,  après  tout  Lat.  Sunu 
Philofophie , la  Subftance , la  matié-  matkn.  Dtniqite,  Tandem. 


U trifle  vida.  Rien  ne  nous  aide  Lat.  Suhjeiium.  beaucc 

mieux  à fupporter  les  chagrins  de  la  Sugeto.  Sujet , en  termes  de  eft  pofliblc.  Lat  Alaximi,  Sunxntcpc- 
vie  , que  1a  compagnie  d’un  ami  fi-  Logique  , eft  le  terme  auquel  l’at-  rè. 

dèle  & fincvre.  tribut  convient  Lat.  SuhjUium.  SUMAR , v,  a.  Sommer  , terme 

SUFRIENTE  , part  nâ.  du  verbe  SUGO,yTi».  le  même  que  Auge , d'Arithmétique  ,*  ajouter  plufieurs 

Sufrir.  Souffrant , te  , qui  foiifirc.  qui  eft  plus  ufité.  nombres  , pour  voir  combien  ils  va- 

Lat.  Tcltrans,  Suftinem.  PaHens.  SUJECION  , f.f.  Sujétion  , af-  lent  tous  cofcmblc.  Lat  Summam 

SUFRIDO  , DA  , part.  pajf.  du  fujcttiflcmcnt  , l'aéUon  d'aflujettir  , confetre. 
vethe  Sujrir.  SouflTert,  te.  Lat  7b-  ou  de  s’affujettir.  Lat  SubjtHio  y Su» 

Itratus.  Pafus  y a,  um.  nif.  reduir 

SUPRIDO.  Souffrant,  patient,  en-  SujEClON,  fo  prend fouvent pour  dium  i 


SUMAMENTE,  adv.  Grandement, 
beaucoup,  extrêmement,  autant  qu'il 
eft  pofliblc.  Lat.  JHaxiwi.  Sunwtcpc- 


Lat  Subjtiiio  , 


SUMAR  , fignifie  atifli  Compiler, 
réduire  en  abrégé.  Lat  In  eomptn.. 


SUPRIDO.  Souffrant,  patient,  en-  SujECION,  fo  prend  fouvent  pour  dium  redigere. 
durant  Ceft  un  hifpanifme.  Lat  ce  qui  joint,  qui  lie  deux  chofes  & SUMADO , da , du  ver- 
dir»/. les  empêche  de  fc  féparer.  Lat.  CbM-  be  dwMt.u',  Sommé , ée  ,*  abrégé , éc. 

SUPRIDO.  On  appelle  ainft  un  jîriHum  vinculum.  Lat.  Lfumeratus.  Jn  compendiuM  redac- 

Mari  complaifant , qui  fouffre  pa-  SujECION.  Figure  de  Rhétorique;  tus  y u,  um. 

ticmmeiit  le  libertinage  de  fa  femme,  le  même  que  Argumento.  SUMARJAMENTE  , adv.  Som- 


Mari  complaifant,  qui  fouffre  pa-  SujECION.  Figure  de  Rhétorique;  tus  y u,  um. 

ticmmciit  le  libertinage  de  fa  femme,  le  même  que  Argumento.  SUMARJAMENTE  , adv.  Som- 

Lat.  Pattern.  SUJETAR,  v.  a.  Aflujettir,  vain-  maircmcnt  , en  abrégé,  en  peu  de 

SUFUMIGACrON,  /./.  Suffiimi-  cre , mettre  fous  le  joug  , fous  la  I mots.  Lat.  Summatim. 

Stion.  Terme  de  Médecine  qui  fc  iujétion.  Lat  SubjJcere.  SUiM.ARlO  , RIA  , adj,  m.  /. 

t de  tous  les  remèdes  qu'on  fait  en-  Sujetar.  Aflujettir  une  chofe  , Sommaire,  abrégé,  qui  contient  en 
trçr  dans  le  corps  par  le  moyen  de  l'arrêter  de  manière  qu’elle  ne  puif-  peu  de  mots  la  lubftancc  d'imc  cho- 
ia  fnmée,  ou  par  des  parfums.  Lat  fc  point  bouger  de  fa  place.  Lat.  (e.  Lat.  Compentèiofus , o,  um. 
iS'wÿjVi/f , 1^,  Con/Mngere.  Sumari  A Procès  verbal.  L. 

SUGKIuR  , r.  fl.  Sngçércr,  four-  SujetarsE  , v.  r.  S’afluicttlr,  fc  .^ummaria  y te. 
nir  à quelqu'un  des  idées  , des  peu-  réduire  , fc  rendre.  Lat  Suhjici.  Ce-  Sumabio,/.  m.  Sommaire,  abié- 


ia  fnmée,  ou  par  des  parfums.  Lat 
A'wÿjVflf , 

SUGKIuR  , V.  fl.  Sngçércr,  four- 
nir à quelqu'un  des  idées  , des  peu- 


fées  , des  paroles , des  defleins.  Lut.  I derc. 


d'aggerere. 


SUJEXÂDO  , DA  , par/,  paj.  du  ; 


fe.  Lat.  Compendiofus , a , um. 

SuMARIA,  /./.  Procès  verbal.  L. 
.Çuminariu  , te. 

SuMABiO,/.  m.  Sommaire,  abr^ 
gé.  Lat.  S'umMiirium , si. 
SUMERGIR , V.  fl.  Submerger  , 
A a a a q £aic« 
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flirc  entrer  danî  l’eau  , inonJer  , 
couvrir  d’eau  , noyer.  Lal.  i'oiwrr. 
gere. 

SvMERGlR.  Subtuergcr  , fe  dit 
aiilfi  au  figuré  pour  Alumer,  accabler, 
pltmgef  le  vice.  Lat.  Jlergm. 

SUMtRGiDO  , DA  , part,  faf 
du  verbe  i’i/mergiV.  Submerge  , cc. 
Lat.  Suhmerjuf  . a , wn. 

SU.MERSION , Submerfion, 
La^hon  de  fubmerger.  Lat.  Submtr- 
Jto  , w»i. 

SUMID.\D  , /./  Sommité,  cime, 
fommet,  rextremité  fupérteure  d’une 
chofe.  Lat.  A^x , icis.  Culmcn,  C»- 
curticn , iuis. 

SU.MIDERO  , / m.  Egout  pour 
foire  écouler  1«  eaux.  Lat.  Vlo<ti\i , 
SUMILLER  , /.  m.  Terme  généri- 
que de  divers  emplois  honuriliqiics 
du  palais  du  Roi.  Ce  terme  qui  ligni- 
fie proprement  Sommelier  ou  Kchaii- 
foa  , a été  introduit  en  Efpaguc  par 
les  Princes  de  la.  Maifon  de  Bour- 
gogne. Lat.  Pr^ftiius  aücujus  munc- 
rit  in  Dûtno  Rcgia. 

SuMiLLER  DE  CoKPS.  Grand 
Chambellan.  Lat.  Cuhkutariorutn  Pta- 
ftSim» 

SuMlLLER  DE  CoRTiNA.  Cham- 
bellan de  Courtine  \ Officier  Ecclé- 
fiaftiqiie  , qui  fc  tient  auprès  de  la 
perfonne  du  Roi  lorfqu'il  cil  dans  El 
tribune  , qui  a foin  d'en  ouvrir  & 
fermer  les  rideaux , & de  lui  prefeu- 
ter  la  paix.  En  abfcncc  du  Patriar- 
che il  adific  h fes  repas , & a foin 
de  bénir  le  couvert.  Lat  In  ca^Ua 
rtgin  velorum  PtéiftHus. 

SuMlLLER  DE  LA  Cava.  Som- 
melier de  b Cave.  Lat  Caiorum  Pr<c- 
ftHut. 

SUMlLLER  DE  PAXETERIA. 
Grand  Panetier.  Lat  P>inijîcii  Prit- 
ftihs. 

SUMILLERIA , //.  Sommeterie, 
l’office  du  Sommelier.  Lat  Penua- 
rium  , ir. 

SUMILLERIA.  Sommclcric  , fe 
prend  pour  la  Charge  de  Sommelier. 
Lat.  Promi  Ciidi  munu!. 

SUMINISTRACIOK, //.  L'ac- 
tion  de  fournir.  Fourniture.  Lat 
ntinijhûth , nis, 

SUMINISTKADOR  , /.  w.  Celui 
qui  fournit , qui  pourvoit  j Pour- 
voyeur. Lat  StihminififtUcr  y is, 
SU.MLVISTRAR,  v.  a.  Fournir  à 
quelqu’un  les  chofes  dont  il  a befoin. 
Lat.  Siùnnimilrart» 

SUMIXISTRADO,  da,  partp^r/ 
du  verbe  SuininiflrtFr.  Fourni  , ic  i 
pourvu  , UC.  Lat  Submiitijiratm , a , 

SUMIR,  e/.  a.  Prendre.  Ceft  un 
mot  qui  n’cR  point  ufité  dans  cette 
.icception  , û ce  n’cR  en  parlant  de 
la  McfTc  ; car  on  dit , Surtiir  tl  fan- 

f’.uit  y Prendre  le  fong  » pour  dire, 
c confommer.  Lat  d'mwrrc. 


SuMlRSE,  v.r.  S'enfoncer,  s’en- 
terrer, s’abîmer,  périr.  Latdafrfr»- 
mo  ahfutni, 

SuMiRSE.  S’effacer,  en  parlant 
des  traits  du  vifage.  Lat 
M.tcrtfcrrt. 

SLÎMiDO,  DA  , fart,  pajT.  du  ver- 
be Suntirft.  Enfoncé,  ée  loua  terre. 
Lat.  Jlrrfiu  , « , ur.t. 

Su  Ml  DO,  en  fçfis  moral,  Plongé 
dans  le  vice,  dans  tle  mauvaifes  af- 
faires. Lat.  Mtrfuty  a y tan. 

SUMISSO  , SSA  , <ïij,  m.  ^ f. 
Soumis,  ifc.  Stihini^f  y g,  un. 

SHitiiJa  xttee.  Exprcflion  Latine 
qu’on  employé  en  C.ilHllan  dans  la 
même  acception.  A voix  bafie.  Lal. 
Submijfa  vter. 

SUMISSIOX  , /.  f.  Soiuniffion  , 
l’aélioD  de  fe  foumctlre.  Il  fe  prend 
foiivent  pour  les  politeffes , les  com- 
plimcns.  Lat.  Subtui^Oy  nit. 

SUMJST.A , /.  m.  Abhrcviaieur  , 
celui  qui  traite  des  Sciences  en  abré- 
gé. Lal.  CsmptnJiarius  fcripfor. 

SUMtSTA  , fc  dit  de  celui  qui  n'a 
étudie  la  morale  que  dans  des  abré- 
gés. Lat.  Sitfnmijta. 

SliMO,  MA,  aJj.  m.  ^ f.  Très 
haut , très  haut^ } très  élevé  , ce. 
Lat.  Stwimm  , a , uw. 

Su  MO.  Le  plus  grand,  le  premier 
en  fon  genre. 

A h futno.  Façon  adc.  Au  plus. 
Lat.  Ad  fummum. 

Dtfumt.  Façon adr.  Entièrement, 
tout -à- fort.  11  a l'ieilli.  Lat.  Ont- 

HtttÔ. 

SUMOXTE.  Vuyei  Soawnte. 
SUMPTUARIO,  RIA  ,û.b. 
Somptuaire  , qui  concerne  la  dépen- 
fe.  Il  fc  dit  des  loix  que  les  Romains 
firent  pour  modérer  le  luxe  des  ci- 
toyens. Lat.  SuMptuarsus  y g,  uw. 

SUiMFrLOSAMEKTE,  aâv.  Som- 
ptiieufcmcnt,  d’une  manière  magni- 
fique jlrfomptueufc.  Lut.  LauU.  SpUn- 
didi. 

SÜMPTUOSroAD , f.  /.  Somptuo- 
Cté  ,*  grande  & magnifique  dépenfe. 
Lat.  Suntptns , üt. 

SÜMPTCOSISSL’VIO  . MA  , aJJ. 
m.  ^/.fuptrl.  TrèsTomptiiciix,  eufe. 
LaL  SpUndidiÿîmus , n , wr. 

SÜMPTUOSO,  SA,  adj.m.^f. 
Somptueux  , eufe  y magnifique,  qui 
fait  grande  dépenfe , ou  qui  conte 
beanemip.  l.at.  Sumptwfuty  a y wn. 

SUMÙL.AS , //.  Sommaire,  abré- 
gé, qui  contient  les  premiers  élé- 
mens  de  la  Logique.  Lat.  Summuia:. 

SÜMl’LISp  y / w.  Celui  qui 
écrit  ou  qui  étudie  les  élèmcns  de  la 
Logique.  Lat.  Logicts  amptndiariu^ 
feriphr. 

SUMULISTICO,  CA  , mf>.  f. 

Ce  qui  appartient  aux  élémens  abré- 
gés de  la  Logique.  Lat.  Ad  Logiect 

ctftnp^ndiJ  ftitinfitf. 

SÜXCHO  DE  LA  BOMBA , /.  w. 


Cercle  de  for  qui  embrafle  l’orifice 
de  la  pompe.  C’eft  auffi  le  nom  qu’on 
lionne  aux  fors  qu’oii  met  aux  gran- 
des vergues.  Lat  Anibii,e  ori/kio  ap- 
taiut  awtiilut  fcneui, 

SUPEDITACIOX,  /.  /.  L’aélion 
de  foumetrre , d’afTniettir  ,*  opprellion, 
fujétion.  Lat  Suhjugatk.  Subml^y 
nif. 

SUPEDIT.AR  , f*.  a.  Aiïiifcttir  , 
opprimer , mettre  fous  les  pieds.  L. 
Stûvicerf.  Suhjui'art,  Djfnarf. 

SUPEDITADO  , D.A  , part.  paf\ 
du  verbe  SuptditoT.  Afrujetti , ic. 
Lat.  Suhechti  , Damtai , a , um. 

SUPEK.ABLE  , adj.  d'une  tenn, 
Surinontaldc , qu'on  peut  vaincre  & 
fiirmonter.  I,n*.  SupirMJJs , e. 

SUPEKABDXDAN'CIA.  //Sur- 
abondance, excès,  abondance  cxccf- 
fivc.  Lat  Sifperabundüftia  y je. 

SUPER.ABUXDAXTISSIMO,  ma, 
adj.  M.  £ÿ  / fuperl.  Très  furabon- 
Jant,  ante.  Lat.  Alaxhni  ahundant. 

SUPERABUNDAXTEAIENTE  , 
air.  Sur.ibundamment  , d'une  ma- 
nière furabondantc.  L.it  Suptrahun- 

dtrUer. 

SUPERABUNDAR  , v.  n.  Sura- 
bonder,  abonder  avec  excès.  Lat. 
Superabundare. 

SUPERABL’XD AXTE  , pirrf.  aH. 
du  Verbe  Superebundar.  Surabondant, 
ante.  Lat.  St{ptr.d!unda»s. 

SUPERADITO,  TA  , aij.  m. 

Qui  cfl  ajouté  par  deflus.  Lat  Su- 
perudditus  , a , uw. 

SUPERAXO  y f.  m.  Terme  de 
Muiique.  Le  DelFus,  ou  h voix  qui 
fc  fait  entendre  par  deflus  les  autres. 
Lat.  d’ox  y txl  S<iHut  acuiior. 

SUPER.^R,  1».  a.  Surpafler , ex- 
céder , remporter  par  deflus,  fur- 
monler,  vaincre.  Lat.  Superare.  Hn- 
tere. 

SUPERANTE , part.  a(i.  du  ver- 
be Superttr.  Qui  furpaflTe,  qui  excè- 
de. H fe  dit  du  nombre  qui  cR 
moindre  que  la  Comme  de  fes  par- 
ties aliquotcs.  Lat  Suptrani. 

SUPERAOO,  DA,  part.  du 
verbe  S)tpeutr.  Surpalie,  ée,  lurmon* 
te,  ée.  Lat.  Superatus  , a , um. 

SUPERAVIT.  Mot  Latin  , qui  ü- 
gnific  en  CafUllajt  le  Refle,  le  fur- 
plus  d’une  chofe.  Lat.  Rdiquunty  i, 
SUPERBU,  BA,  adj.  m.  ^/  le 
même  que  •Merbh. 

SUPERBISSIMO  , MA  , as^p.  m, 

/ fuperi.  Très  fuperbe.  Lat  St^ 
pi-rbij/imus  , n , um. 

SUPEKCHEKIA,  / /.  Superche- 
rie , mauvaife  foi,  tromperie , frau- 
de , dol.  Lat  Dolus.  AJlut. 

SCPERCHERIA  , fignific  auflî  Im- 
politcfTe  , defaut  d'attention.  Lat* 
Inurhanitas. 

SL  PERCHERO,  R A , udj.  m. 

Qui  «fe  de  fupcrchcric  , de  mauvai- 
fe fui.  Lat.  Debifui  , a , um. 

SUPE- 
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SUPEREROGACION,  /.  /.  Siité-  | 
ro^tiu»  , ce  r^u'on  f.iit  au  dcU  de  ! 
ion  devoir  * au  delà  de  ce  ()ui  eil  i 
commandé.  Lat.  Suf*ererogaih  « »«. 

SUPtRFETACiüN  , //.  Super- 
fétation. Terme  de  Médecine.  Non- 
Telle  génération  , qui  arrive  lorrqiic 
la  mère  conqoit  en  divers  tems,  & 
porte  divers  fetm,  oui  naiifcnt  les 
uns  après  lc$  autres.  Lat.  Su^r/ttta- 
th , j»rV. 

SUPERFICIAL  , ai;.  rrrm. 

Superficiel  I ellci  qui  appartient  à la 
fiipcrficic,  on  qui  n'cil  qu’apparent , 
&:  n'a  que  rcxtéricur,  ou  l’apparcrw 
ce.  Lat.  Supcrficialû  , t. 

SUPERFIUAL.MENTE  * S«- 

pcifieiellemont  y d'une  manière  légè- 
re & fuperficicUc.  Lat  SuftrJiciaU- 
tn‘. 

SUPERFICIE,/  / Surface,  fu- 
perfcic.  Terme  de  Mathématique. 
Etendue  en  longueur  & largeur  uns 
profondeur.  Lat.  S'upcrfidfs  y et. 

SÜPERFLUAMENtE,  «Jv.  Dune 
manière,  fuperHue  & inutile.  Lat. 
pnjfuf. 

SUPERFLUIDAD  . / / Super- 
fluité  , cc  qui  cft  de  trop  , qui  cil 
intirile.  Lat.  Sttftrjîuum  , i.  Super- 
fMÎtai , atù. 

SUPERFLUO,  v^  y aÀj.  m.  £5*/ 
SupcrRii,  ué;  cxcclfif,  ivc;  inuti- 
le i qui  cR  de  trop.  Lat.  Suferjlum , 

a y ut». 

SUPKKHUMEKAL,/ m.  Ephod, 
Ornement  que  portoit  le  grand  Prê- 
tre chez  les  Juifs.  Lat.  Superhume- 
rate, 

SUPERINTENDENCIA,/  /.  Sur- 
intendance.  Lat.  VrtefeHuruy  *e. 

SuPE&iNTENDENCi.A.  Surinten- 
dance , fe  dit  aiiilî  de  la  Charge  de 
Surintendant.  Lat.  Vr^feclura. 

SUPEKINTENDENTE  , / m. 
Surintendant  f celui  qui  a la  condui- 
te en  chef*  radminiRntion  d'iine 
chûfe,  & à qui  tous  les  autres  font 
fubordonnés.  Lat.  Suprctmtt  InjptUory 
Vfl  curator  aiiemus  rw, 

SüPBRlNTENDtNTE.  iSiirintcn- 
dant,  Oifieier  Ordonnateur  général 
des  finances.  Lat-  Ær-xni  fr^fe^us. 

SUPERIOR , adj.  d'ujte  terw.  Su- 
périeur, curcf  plus  haut,  plus  éle- 
vé. Laf.  Supericr , tus. 

Super lüE.  Supérieur  , qui  a 
quelque  av.int3ge  fur  les  autre^i  par 
la  valeur , fon  mérite  &c.  Lat.  Stt- 
firior.  Exintini. 

SuPE&loR.  Supérieur,  élevé  au 
deiUts  des  autres  par  fa  vertu  , fon 
efprit,  fou  courage  &c.  Lat.  Supt- 
rkr. 

SuPERlOR.  Supérieur,  en  termes 
de  Géographie,  le  dit  des  lieux  ou 
des  pays  qui  font  pins  élevés  que 
les  autres , quant  au  local.  Lat. 
ftrkr. 

SuPEiio&ES.  Supérieurs.  Les  A- 
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Rrologucs  appellent  ainfi  Saturne , 
Jupiter  & M.irs , parce  que  ces  Pla- 
nètes font  au-deÔus  du. Soleil.  Lat. 
Suptriores. 

SuPE.tlOR,  / m.  Supérieur,  qui 
cR  au-dciTus  des  autres,  qui  a droit 
de  leur  commander.  I.at.  Superiar. 

SUPERIüRATO  , /.  »«.  Emploi 
de  Supérieur  d'un  Couvent , & le 
tems  qu'il  l’exerce.  Lat.  Superioritas , 
tù. 

SUPERIORIDAD,  /.  / Supério- 
rité, preémineNce,  élévation,  avan- 
tage. Lat.  Frtcduntia , *, 

SUPERIORMEKTE,  adv.  Siipé- 
rijurcment,  avec  avantage.  Lat.  £- 
jpre^iè.  Kximih 

SL'PERLATIVO  , va,  adj.  m. 
è/  /.  Le  plus  grand , le  plus  excel- 
lent cil  Ton  genre.  Lat.  SuperLuivuiy 
a , um, 

SuPERLATivo.  Superlatif.  Ter- 
me de  Grammaire.  C’eR  une  infle- 
xion des  noms  adjeéUfs  qui  fe  fait 
pour  augmenter  leur  figniHcation , 
t£  pour  marquer  la  qualité  d’une 
chol'c  nu  plus  haut  degré.  Lak  Sk- 
peri.itivwMy  I. 

SCPERNO,  NA  , ad/,  m.  £5*/. 
Suprême,  le  plus  haut,  le  plus  émi- 
nent. Ce  mot  cR  peu  uGté.  Lat.  Su- 
i ptrus.  Summus , a , um. 

I SUPERNUMERARU),  ri  a,  adj. 

: m.  /.  Surnuméraire , qui  cR  par 
dt-ffus  le  nombre  Hxe  Se  certain.  L. 
Suprrnumerarius  , a , um. 

SUPKRPACIENTE.  Superpatient, 
ente.  Terme  de  Géométrie,  & d’A- 
rithmétique , qui  fe  dit  pour  expri- 
mer la  proportion  de  deux  lignes 
ou  de  deux  nombres,  dont  le  fécond 
contient  pluficurs  fois  le  premier , 
& en  outre  quelques-unes  de  fes 
parties  aliqiiotcs.  Lat.  Superpatieus. 

SUPERPARTlCULAK , adj.  d‘u»e 
I terni.  Superpariiculicr.  Terme  d'A- 
! rithmétiqtic  , qui  fe  dit  pour  expri- 
j mer  la  pro^rtion  de  deux  nom- 
I bres,  dont  le  plus  grand  contient 
, (c  plus  jpetit  une  fois , & en  outre 
I une  de  les  parties.  Lat.  Superpaiti- 
j cuMi. 

SlIPERSOLIDO,  Voyez  Piano  fa- 
lido, 

SUPERSTICION,/.  f.  Superfti- 
tion , culte  de  Religion  vain,  faufTc 
opinion  de  la  Divinité  , mélce  de 
crainte.  Lat.  Supfrdîtioy  nîs. 

SUPERSTICIÜSA MENTE,  ait-. 
Supcrilitieufemcnt  , d’une  manière 
fuperRiticitfe.  Lat.  SuperjUticii. 

SUPERSTICIÜSÜ,  SA,  adj.m. 
Spj  f.  SupcrRiticiix  , ciife.  Lat.  Su- 
perjHtiefui , a , um. 

SfPERSUBSTANtlAL,  ai/  d^une 
term.  SuperfubR.antiel  , fc  dit  du 
pain  lie  l'EuchariRic.  Lat.  Suptrfuh. 
fiantiaîîi. 

. SUPERVENXION,  / /.  L’adion 
pat  Uquellc  il  furvient  un  nouveau 
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droit.  C'eft  un  terme  ufitc  en  Pra- 
tique. Lat.  Intervewioy  nis. 

SUPERVENCION  , fc  dit  aufTi  en 
parlant  du  mvRcrc  de  l'Incarnation , 

& lignifie  la  Defccntc  du  St.  Efprit 
fur  ia  Ste.  Vierge.  Lat.  Superventio, 
I»ttri*tnth. 

SUPERVENIR  , n.  Voyez  So~ 
brer<fnir. 

SUPERVENIENTE . fm.  uH,  du 
verbe  Supervtnir.  Survenant,  te,  qui 
furvient.  C’cR  un  terme  de  Pratique. 

Lat.  luterveniens. 

SÜPINO  , NA  , adj.  m.  êjf Cou- 
ché, ée  à la  tenverfe  , fur  le  dos. 

Lat.  Supinuf  , 0 , «w. 

SUPINA,/  / Crafic,  fc  dit  de 
l'ignorance  qui  provient  de  la  cic- 
gligcnce  qu'on  a de  s’iaRruire  lorf- 
qu’on  le  neuf  » Se  dans  cette  acceiv. 
tion,  il  bgnific  Volontaire.  Lit.  ào- 
pina. 

SüPiNo  , f.  m.  Terme  de  Gram- 
maire.  C’eft  une  partie  de  la  coniu- 
gaifoii  du  verbe , qui  fort  à former 
pluficurs  autres  de  Tes  tems.  Lat. 
Supinum  . i. 

SUPITAMENTE  , udv.  le  même 
que  Suhitanteitie.  Il  eR  peu  uCté. 

•SUPITANO,  IIA  , adj.  m.  ê!f  f. 
le  même  que  Subitanto.  11  o'eft  iifué 
que  dans  le  ftile  familier. 

SÜPITÜ,  TA,  le  même  que  Su- 
bito. Mot  du  ftile  familier. 

SUPLANTACION,  / /.  Falfifica- 
tion,  l'adion  de  fubRituer  dans  im 
écrit  d'autres  mots  à la  place  de  ceux 
qu’on  efface.  L.it.  Supplantirtio , «1». 

SUPL^NTAR  .1;.  a.  Falfifier, 
fubftimcr  dans  un  écrit  d’auircs  mots 
à la  place  de  ceux  qu’on  efface.  Lat. 
S'uppliintare. 

i SLPLANT.^DO,  da,  part.  puf. 
du  verbe  Suplatt/ar.  Suhftitué , ce , 
en  parlant  des  mots  qu’on  met  à Iz 
pl.ice  lie  ceux  qu'on  efface.  Xat  Sup- 
pLtntofuSy  ûy  um. 

SUPLEFALTAS , / /.  Terme  h- 
miLicr , qui  fc  dit  de  celui  qui  exer- 
ce Icmpîoi  d'un  autre  fans  titre  ni 
grade , Si  feulement  pour  l'obliger,  o 
Lat.  SpoK/aueiiS  aJterius  xicartut, 
SÜPLE.MENTO  , / m.  Stipplé- 
ment  , l'adion  par  laquelle  on  nip- 
plcc.  Lat.  SuppletuentuMt, 

Sl'plemento.  Supplément,  ce 
qu’on  ajoute  à un  to\it  pour  le  ren- 
dre parfait.  Lat.  Supplemcntum. 

SUPLEMENTO , en  termes  de  Rhé- 
torique , eR  une  figure  qui  fe  fait 
lors  qu'on  infère  dans  une  période 
un  verbe  ou  un  nom  d'une  aacic. 

Lat.  Supplanentum. 

SuPLEMENTO  , en  termes  do 
Grammaire  , c'eR  l’adion  de  fuppléer, 
au  moyen  du  verbe  auxiliaire  Sum , 
et  y fui  y à la  partie  d'un  autre  ver^ 
bc  qui  manque.  Lat.  Suppkmentwn. 

‘ SUPLICA  , / f.  Supplicatiou , 

^ l'adion  de  fuppUcr.  Lat  SuppUt.uth. 

Su- 
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SüPLïCA.  Supplique, Pbcct,  Re- 
quête. Lat.  Suffi- X liheliui. 

SUPLICACION ./.  /.  Supplication, 
prière  infhnîc  & foiimifc.  Lat.  jPrf- 
ifS , um, 

SuPUCACio>î,  fc  «lit  ilu  recourt 
qu’on  a h un  Trihuiul  ntpéricitr 
pour  la  nouvelle  rcvifinn  d’une  eau- 
Je.  I.aU  Supficatio  <iJ  Stuatmn. 

StPUCAClovES  , au  plurier  , 
ct’pècc  d’ûublics  plut  longuet  v‘fe  plus 
étroitet  que  les  oublies  ordinaires. 
Lat.  ÜuU'iorii  ^enus. 

SÜPLICACIüNERO  , f.  m.  Celui 
qui  vend  les  oublies  dont  on  vient 
de  parler.  Lat.  CfaJiuUrum  fie  âilia~ 
rum  vtnâitw. 

SUPLICAR,r.  a.  Supplier,  prier 
avec  grande  inftance  & fnumiÜîon. 
L-U.  SuffUcoix. 

SupLlCAR  , en  termes  de  Prati- 
que, c’eft  prier  rcfpc^lneuremcnt  un 
Supérieur  de  vouloir  prcnilrc  de  nou- 
velles informations  avant  que  de 
nous  contraindre  ü exécuter  fes  or- 
dres. Lat.  Sufflicxire. 

Snplicar  eu  revijla.  Supplier  en  rc- 
vifion  , c’eft  recourir  à un  Confeil 
Suprême  , contre  un  Arrêt  qu’il  a 
rendu  , (iemamlant  la  rcriHun  «du 
Proc^.  Lat.  Utfin  deuuo  in  /us  w- 


Cûre. 

SUPLICANTE , part.  aci.  du  ver- 
be Suppliant,  te,  qui  fup- 

plie.  I..at.  Suppiicinfs. 

SÜPLICADÜ,  DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Supikar,  Supplié  , ce.  Lat. 
Supplicatus ^ a,  wn. 

SUPLICIO  , / m.  Supplice,  châ- 
timent, ou  peine  capitale  qu'on  iiy 
flige  à celui  qui  a commis  un  cri- 
me. Lat.  Suppliçium  , li. 

SuPLICio,  fe  dit  par  cxtcnGon 
du  lieu  où  l’on  fait  fubir  à un  cri- 
tnincl  le  fuppUcc  qu’il  a mérite.  L. 
Suppticii  îocHs. 

SUPLIDOR , f,  m.  Celui  qui  fup- 
plée  pour  un  autre , qui  fait  fes  fon- 
ctions en  fou  abfcncc.  Lat.  Srpplais  i 
<tnces  ^rrfns. 

SUPLIR  , r.  a.  Suppléer , rendre 
une  chofe  complcttc , ajouter  ce  qui 
y manque.  Lat.  Supplere. 

StPLlR.  Suppléer,  fignifie  auHi 
Agir  pour  un  autre  , faire  ce  qu’il 
avoit  à fiire.  Lat.  fUxfjtn-crf. 

SuPLtK.  Souffrir,  dilfimuler  les 
fautes  de  quelqu’un , faire  fcmhlant 
de  ne  pas  s'en  apercevoir.  Lat.|  Di/’ 
Jùnnlare.  Tokrare. 

Ex.  A fulano  U he  fupîiào  wuchas  , 
atu  me  bu  hecbo.  J’ai  fermé  les  yeux 
fur  pluGcurs  tours  qu’un  tc4  m'a 
joués  ; je  lui  en  ai  paiTt  de  belles. 

SUPLIDO  , DA,  puit.  paf.  du 
verbe  Srtpîir.  Suppléé,  ce.  Lat. ilup- 
fittus.  Tderatus^  a,  «m. 

SUPONEDOR  , / w.  Celui  qui 
fiipitofe,  qui  fait  une  fuppoljtiuu.  L. 
Suppiÿitor, 
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SUPONER , V.  rt.  Suppofer , po- 
fer  une  chofe  pour  vraye  , ou  h 
feindre  telle,  pour  en  tirer  des  con- 
féquenccs.  Lat.  Suppoture. 

SupuNLK.  Suppofer,  feindre,  con- 
trouver , inventer  fàufTemciit.  Lat 
Suppowr.  Fingfre. 

St’ PONt*  , fignific  encore  Repré- 
fenter  , tenir  un  rang  dons  l'Etat , 
dans  un  Corps.  Lit.  f'iltri, 

SUPUESTO,  TA,  part.  du 
verbe  Supttscr,  Siippofc , ce.  L-it.  Sup- 
p/ÿitus , a , itnt. 

SuPUESTO  , fuhj}.  Suppôt.  Terme 
de  Philofophic , qui  fc  dit  de  l’ind:- 
vidualitc  de  la  fubÜance  complcttc , 
& incommunicable.  Lat.  S:.ppf:tum^  i. 

SupuESro,  fc  prend  auin  pour 
l’Objet  éÿ  le  l'ujct  qui  n’eft  point  ex- 
primé dans  la  propobtion  , mais  dont 
elle  dépend  &.  fur  lequel  elle  cft  fon- 
dée. Lat  Suppq/hwn. 

SuPUESro  Qüt.  Fa^n  aJv.  En 
cas,  fuppofé  que.  Lat. 

SUPüSICION  , /I Suppofition , 
action  par  laquelle  on  fuppofe  , ou 
la  chofe  même  fuppofée.  Lit.  Supp<h 
yitiof  H/s. 

SuposiCtON  , fignific  auOi  Di- 
gnité, autorité,  rang,  talent  Lat 
Fxijiimatio.  Anéforitas. 

SuposiCioN.  Sup{K)Gtion  , fauf- 
fêté  , menfonge  , impoftiirc.  Lat. 
Fraut.  Dolus. 

SUPOSICION  , en  termes  de  Lo- 
gique, fe  dit  de  l'acception  d’un  ter- 
me à la  place  d’un  autre.  Elle  cfl  de 
deux  fortes  , matérielle  & formelle. 
Lat.  Supp^th. 

SUPOSITAR.  Terme  de  Théolo- 
gie , qui  ne  fc  dit  que  du  Verbe  Di- 
vin , qui  fignifîe  , Faire  que  la 
nature  humaine  qu'il  a prife  fubfihe 
avec  fa  Divinité  , en  forte  que  ces 
deux  natures  ne  conRituent  qu'une 
feule  & même  perfonne.  Lat.  hufisH’ 
Ure. 

SUPOSITORIO , f.  w.  SuppoGtoi- 
re.  Terme  de  Pharmacie.  Voyez  Ca- 
la. 

SÜPR.ASPIXA , /.  /.  Terme  d’A- 
natomic.  Creux  qui  eR  fur  le  haut 
de  répnulc.  Lat.  Scapule  cavum , s, 

SUPRASPINATO  , / w.  Terme 
d’ Anatomie.  Mufde  qui  fert  à lever 
le  hras.  Lat.  Jfu/ctdus  braebisim  elt- 
vans. 

SUPRE.MAMENTE , aAv.  Jufqu’à 
la  Bn.  11  cR  peu  uUcé.  Lat.  In  uUi- 

munu 

SUPRE.MO,  .MA  , adj.  itT.  ^ f. 
Qui  cR  au  deflfus  de  tout  en  fon  gen- 
re i fouveiain  , le  plus  haut  , le 
plus  éminent  Lat.  Supremus.  Suw- 
îttus , a , asn. 

SUPREMA  , pris  comme  fubRantif, 
fc  dit  par  antooomafe  du  Confeil  fou- 
verain  «le  l’inqtiifitioii , .auquel  pré- 
fidc  l lnquiÜtcur  Général.  Lat.  Inqui- 
Jitn-um  /des  Jupi  einsun  Ti  tb’Mu:l. 
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j SUPRESSION , //  Suppreflion  , 

! l’aftion  defupprimer.  Lat  Supprçjfioy 
I nis. 

I SuPRESSroN.  ObRruéUon  des  vaif. 

féaux  du  corps  humain  qui  empêche 
les  liqueurs  de  couler.  On  dit,  Snp- 
prclfion  d urine.  L^t.  Suppriiffùi  ^ nù. 

SIÎPRIMIR,  V.  a.  Supprimer,  ar- 
rêter , empêcher  le  cours  d une  cho- 
ie. Lat  Snpprimcre. 

SUPRIMIR.  Supprimer,  abolir, 
éteindre  quelque  tharge.  Lat.  dlfp- 
I priiwre.  Ahdert. 

Sup&lMis.  Supprimer,  cacher, 
dérober  , empêcher  qu’une  chofe  ne 
vienne  à la  coimoiflànce  des  autres. 
Lat.  Ssepprtmere.  Di/tmulsre. 

SUPRIAUDO  , DA  , part.  pajf.  dll 
verbe  Suprimir.  Supprimé,  ée.  Lat. 
Suppyejsis , a , usa, 

SUPRESSO  , Jtcmd  part,  du  verbe 
Supritnir. 

SUPURACION,  f.  f.  Suppuration , 
aéfiun  par  laquelle  une  chofe  fuppu- 
re.  Lat.  Supptorutio , nii. 

SL'PLRAR,  O.  DiRiper , confu- 
mer  rinimciir  , ou  les  Guides  de  quel- 
que matière  par  le  moyen  de  la  cha- 
leur, ou  du  feu.  1.31t.  Suppurare. 

SuPVRAR  , en  termes  de  Chirur- 
gie, Faire  venir  .à  fnppuratiun,  l'hii- 
meur  contenue  dans  une  apoRume. 
Lat.  Suppstrare. 

SUPUBAK,  Bgurément,  DiRiper, 
confumer  en  quelque  genre  que  te 
foit.  Lat  Suppurare. 

SUPLRANTE  , part.  aÜ.  du  verbe 
Supunn.  Suppuré,  ée.  Lat  Suppurct- 

, (T , ut», 

SUPURATIVO,  VA,  adj.m.p^ff. 
Suppuratif,  ivc>  qui  fait  fuppurçr. 
Lat.  Suppui'ativus , a , um. 

SUPURATORIO,  RiA,  ad),  m. 
çSf  /•  (lui  fuppure.  Lat.  Suppurât»* 
rius , il , unt. 

SÜPDTACION f.  Supputation , 
calcul  , examen  d'un  nombre.  Lat. 
Culculus , I. 

SUPDTAR,  V.  a.  Supputer,  cal- 
culer. Lat.  Hutnerure. 

SUPÜTADO  , DA  , pitrt.  pjjf.  du 
verbe  Suptitar.  Supputé , ée.  Lat  AV 
miratHs  , o , uns. 

SUR  , f.  m.  Le  Vent  du  Midi,  le 
Sud.  Lat.  Nbius,  I. 

SURA,  f.  f.  Terme  d’Anatomie. 
Os  poRérieur  de  l.i  jambe , le  petit 
fufl'ilc.  Lat  tSsn  a , 4T. 

SURALES,  au  plurier,  fe  dit  des 
vailTcaux  qui  fc  diRribuent  dans  les 
gras  des  jambes.  Lat.  Surales. 

SURCAR,  V.  a.  Sillonner,  faire 
des  GUons.  Lat  SuLare. 

SvRCAR.  Sillonner,  faire  des  rayes. 
Lat.  Uueas  duerrr. 

Surcar.  Sillonner  , fc  dît  des 
chofes  qui  fcMidcnt  un  Huide  dans 
leur  pafl’age  , par  exemple  , d'im 
vailfcau  , d’un  oifeau.  Lat.  Stikare. 
Finiere. 

SUR- 
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SURCADO  , DA  , fmt.  Jtajf.  ilti 
verbe  Safoir.  Sillonné,  ée.  Lat.5«/- 
eaius  , a , um. 

SURCIK  , V.  e,  le  méinc  que  Zur~ 
cir. 

SURCO  , /.  m.  Sillon  , longue 
raye  que  fait  la  charrue  quand  on  la- 
boure la  terre.  Lat.  Sulcu$  ^ 1. 

SuRCO.  Sillon,  fe  dit  figurcment 
d'une  raye,  d'une  fente,  d une  mar- 
qnc  que  forme  une  chofe  qui  frotte , 
on  paQc  par  dcO'us  une  autre.  Lat 
Suicus  , f. 

SURCO.  Sillon  , fc  dit  aunî  des 
rides  qui  fe  forment  fur  le  vifage  , 
& fur  d'antres  parties  du  corps.  Lut. 
Sulcuf. 

SURlîlDERO  , / »«.  Terme  de 
Marine.  Havre,  port,  r.»de,  mouil- 
lage. Lat.  Portus , dr.  Statio , nis. 

SURGIR,  n.  Surgir,  mouiller, 
jctler  Tanerc , prevrdre  port.  Lal.  Por- 
tum  trnerc. 

Surgir.  Sourdre,  faillir,  en  par- 
lant de  l'eait.  Lat  SMirt. 

SLÎRGENTE,  fart  aSi.  du  vcibe 
Surgir.  Jailliflant , te  i frrgcanl , te. 
Lat.  Pi/Ttum  ttfptUfns.  SuUr»i, 
SÜRTO,  TU  , pitrt.fajf.âaxcfbc 
Surgir.  Surgi  , ie  \ qui  a pris  port, 
Lat.  Portai»  furtitus  , 0 , «?n. 

SURTIDA,  /.  / Terme  de  Forti- 
fieation.  Poterne  , faulTe  porte  dans 
la  courtine , ou  auprès  de  l'orillun 
qtii  douue  dans  le  folTé , & qui  fert 
i Biirc  des  forties.  Lat.  Exitus  occul- 
tui. 

SüRTiDA.  Sortie  , en  termes  de  ' 
{uerre  , c'eft  un  cRort  que  font  les  ; 
afl'iégés , quand  une  partie  de  la  gar-  | 
ntfon  fort  fur  les  alTiégcans  pour  rui- 
ner leurs  travaux.  Lat  Ih  hoflts  cru- 

flio. 

SURTlDA,  fe  dit  par  comparaifon 
d’une  Porte  dérobée , par  où  l'on  fort 
Cuis  être  vû.  Lat  Peftietp». 

SURTIDüR  y f.  m.  Pourvoyeur. 
Lat.  Ohfonator  , rV. 

SuRTiDOR,  fignific  par  extenfion 
on  fet  d'eau.  V.ix,. /Iqua  fatiem, 

SURTIMIENTO,  / w.  Fournif- 
fement,  l’aélion  de  fournir,  de  pour- 
voir au  nécclfaire.  Lat  Alinijirutio. 

Sufpcditutin. 

SyRTlMlENTO.  Apprêt,  appareil, 
préparatif,  aflbrtimcut  de  pluücurs 
ebofes.  Lat.  cJpparatus , ùs, 

SURTIR,  V,  Mk  Rejaillir,  jaillir, 
bondir , rebondir.  Lat  Rejulure,  Rt~ 
^lire. 

Surtir,  «.  Fournir  à quel- 
qu’iui  les  chofes  dont  U a befoin.  L. 
JtiJiruere.  Protidne, 

Surtir  efreh.  Réuflîr , avoir  fon 
effet.  Lat  Êr/t«i«  Jortiri. 

SURTIDO,  DA,  fart.  fajf.  du 
verbe  Surtir.  Fourni , ie  , pourvu  , 
ue.  Lat.  Pravifus , a , uw. 

SuRTioo,  fe  dit  pour  Surtimicn~ 

$». 
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SURTU.  Voyez  Sorta. 

SUS.  Pr/pef,  qui  lignifie  h même 
chofe  que  Ârriha.  ÈUe  n'eR  plus 
iiûtce. 

Sus.  Intcryrciien.  Sus.  Bon  cou- 
rage. donc.  L.  Eh.  AlaéU  animo. 

Sus  de  goita.  Sus  de  mufette,  la 
dernière  portion  d’air  qui  fort  d'une 
feringue  , ainii  appcllcc  du  bruit 
qu'elle  fait  Lat  ciyjinii  Jiatut. 

Sus  de  gaitit , fe  dît  par  compa* 
railou  d'une  chofe  vaine,  lans  fub- 
flance.  Lat  Kes  vmuj. 

Kefr.  Ea  fniy  y traga  el  aveflruz. 
Ce  proverbe  cR  contre  les  hypocrites 
qui  cenfurent  les  plus  petites  Riutes 
Je  leur  pruebatu , lurfqu'ils  fc  plon- 
gent iUns  les  crimes  les  plus  énor- 
mes. 

bÜSCITAR,  1».  a.  Sufciier,  pro- 
duire , mettre  en  avant.  Lat 
tare. 

SUSCITAR,  par  cxtcnGon,  Rcf- 
fufeiter  , faire  revivre  des  chofes 
mortes.  Lat.  A fitartuif  fufdtare. 

SUSUITADO,  OA,  fart,  faj'  du 
verbe  Safeitar.  Sufeité , êc.  Lat.  Su/- 
i'itatus  , d , um. 

SliSO,  odr.  Sus,  delTus.  Voyez 
Arriku  Schre. 

\ De  Cufo.  Fa(jon  adv.  Ci-defTus. 
j Cov.to  diximci  ilt  ftt/b  y Comme  nous 
avons  dit  ci-ileflTus.  Lat.  Sufrà.  Anti. 
Aated. 

SUSPECTO,  TA  , adj.  m.  ^ /. 
le  meme  que  Sofftebofo.  C’cR  un 
terme  ufitc  dans  les  Cenfures.  Lat 
SufftHus. 

SUSPENDEDOR,  y:  w.  Celui  qui 
fufpcnd.  Ce  mot  eft  peu  ufité.  Lat 

Sujfendrui. 

SÜSPENDER  , V.  a.  Sufpcndrc  , 
attacher  quelque  chofe  en  lûiut , la 
loutcnir,  la  faire  pendre  en  l'air. 
Lat.  SHjf  niere. 

SuspbNoLR.  Sufpcndrc,  arrêter, 
furfeoir,  différer,  ccfTcr,  dilconti- 
nucr.  I.3t  Suffendere.  DÎ^erre.  L'on- 
tiutre. 

SUSPENDER.  Sufpcndre  , tenir 
l'efprit  en  fui'pens.  Lat  Rafrre.  Suf- 
fendere. 

SusPENDER.  Sufi>cnJre,  empê- 
cher pour  quelque  tems  les  fondions 
d'une  Charge  , ou  de  quelque  Mini- 
ftérc.  Lat.  Ah  ejfida  ft^fendrre. 

Sufftndcr  cl  jukio.  Suipendre  fon 
jugement  Lat.  Judicium  fuj^tn- 
(Ure. 

Sii/fmderfe  cl  othalla.  Se  cabrer, 
en  parlant  d'un  thcval.  Lat  Recul- 
iitnmdo  ertgi, 

SUSPENDIDO,  DA,  foi-t.  fajf. 
du  verbe  Stt/pender.  Sufpcndu  , uc. 
Lat  Suffetijta  , a,  um. 

SÜSPENSO  , SA  , /ecmd  fart,  de 
Stf/pender. 

SUSPENSION,  / f.  Sufpenfion, 
aélion  par  laquelle  on  empêche  pour 
qt'clquc  tems  l'cfict  ou  le  cours 


d'une  chofe.  Lat  Sufpenjîo  , ms. 

Suspension.  Doute  , irréfolu- 
tion.  Lat  Sufpenjto. 

Suspension  , fignifie  aufTi  Ad- 
miration, ctonnement.  Lat.  Admira-- 
tioy  nis. 

Suspension.  Sufpenfion.  Terme 
d'EgUfe.  Lat.  Ad  fempus  interdidh. 

Suspension,  en  termet  de  Mu- 
fique.  Tenue,  paufe.  Lat.  Pan/a. 

Si^j'penfiun  de  armas.  Sufpenfion 
d'armex.  Lat.  Induch. 

SUSI  ENSIVO,  VA  , adJ.  m.  y/. 
Qui  a la  force  de  furpendre.  Lat. 

' SujpmjK'ui  y a y um..^ 

SÜSPENSORIO,  tlAyodj.m.Ç^f. 
Surpenfoire.  Terme  d'Anatomiei  il 
fc  dit  de  deux  mufclcs  qui  tiennent 
les  tcRicules  fufpendus.  Lat  StOpetp- 
farius , a , um. 

SUSPIRAR,  v.n.  Soupirer,  pouf> 
fer  des  foïipirs.  Lat.  Sn/firare. 

SusPiRAR.  Sûirpirer  , afpirer  , 
prétendre  à quelque  chofe  , la  défi- 
: rer  , la  rechercher  avec  ardeur.  Lat. 
Df/iJerare.  Appetere. 

SÜSPIRADO,  DA  , part.  paf.  da 
verbe  SitJfirar.  Défiré,  éc.  l^t.  De~ 
jideratus  , a , um. 

SUSPIRÜ  ,/.  m.  Soupir,  gémif- 
fement,  ou  témoignage  extérieur  de 
triflclTc  , de  douleur.  Lat  Sufpirsumf 
si. 

SUSPIRO.  On  appelle  ainfi  au  fi- 
guré le  bruit  que  fait  le  vent  Lat 
Su/ttrrus  y i. 

SusPiRO.  Sorte  de  Sucrerie.  L. 
BfUarii  gemu. 

SuSPiRO.  Fleur:  le  même  que 
Ttinitaria.  C'cR  un  terme  ufité  dant 
rAiidaloufic. 

El  uUimo  fufpiro.  La  fin , le  terme 
d’une  chofe.  C'cR  une  cxprcfTiun  fa- 
mdiére.  Lat.  ExUus.  Ei*entus. 

Lo  que  tu  va  m hp’imas , va  ne 
fu/piros.  Ëxpredian  par  laquelle  on 
apaife  les  plaintes  d'un  liumme  , à 
qui  on  ne  donne  pas  tout  ce  qu'il 
défire. 

SUSTEN.  Voyez  Soflm. 

SUS  rtNEDOR.  \ oyçz  Soflfuedar' 

SU.STENEK,  V.  a.  le  même  que 
Sofieuer.  11  eR  moins  ufité,  quoique 
plus  conforme  à fon  origine. 

SÜSTENIDO,  DA,  port,  pa/l  de 
Sqflrntri  le  même  que  ' 

SusTENiDO.  Terme  de  .MufiquCy 
qui  fe  dit  d'une  corde  qui  eR  un  de- 
mi* ton  plus  haute  que  le  ton  l'ui- 
vant. 

SUSTENTACION  , /.  /.  SuRcn- 
tation,  aliment,  lùbRancc  , nourri- 
ture fuffiranle  pour  entretenir  la 
vie  de  l'Immmc.  \.9^SaJhutttthyniSy 
SUSTENTACULü,  f.  m.  Etai, 
pied  droit  , apui.  Ce  mot  cR  peu 
uiitc  hors  du  Dogmatique.  Lat.  Eul^ 

cruitty  i. 

SUSrENTADOR,/w.  Soutien, 
celui  qui  funtient,  qui  maintient, 
fi  b b b qui 
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qui  entretient , qui  fournit  aux  alU  | 
meii*;  Je  quelqu'un.  Lat.  Suflrntans,  ' 
Suflftitatcr , fi.  I 

SUSTENTAMIENTO,/w.  Nour- 
riture, aliment.  Lat.  AUmentum, 
SUSTENT.AR,  v.  a.  Soutenir  , 
porter  m poids  , un  fardeau.  On 
t'employe  auOi  au  6guré.  Lat.  Sujltn-^ 
/ui'r.  Ferrt. 

Sustentas.  Sudenter  , nour- 
rir, alimenter.  Lat  Alc-e.  Suflenta^ 
te. 

Sustentas.  Soutenir,  défendre 
fon  opinion.  Lat.  Pvopuÿ^nAn'. 

Stiflenturje  drl  aire,  Sc  repaitre  dc 
louanges , dc  vaincs  cfpéranccs.  Lat. 
Fana  vanii  lauiihui  itli. 

Suflentaife  âcl  aire.  Vivre  de  l'air, 
prendre  peu  dc  nourriture,  manger 
fort  peu.  Lat.  Fento  aU\ 

Sujiriitur/e  dtl  aire.  Sc  maintenir 
de  l’air  i pour  dire  qu'une  perfonne 
dépeufe  beaucoup  fans  qu’on  fâche 
d'où  cela  lui  vient.  Lat.  Fenio  ali 
vt'l  t’iffrr. 

JEj  el  utejer  que  fuficnia  U tirrra  , 
y que  aÜcnta  el  SùL  C'cft  le  plus  hon- 
octe  homme  qui  foit  fur  la  terre. 
Lat.  Omniuitt  quos  terra  fujlinet  opti- 
mus. 

SÜSTENTANTE,  part,  aii.  du 
Tcrbe  Sujlentai'.  Soutenant,  te;  qui 
foutient  un  firdeau.  Lat.  Sujîentani. 

SuSTENTANTC.  Soutenant,  au 
fubihntif,  fe  dit  de  celui  qui  fbu- 
ticntdes  thèfes.  Lat.  Propugn^ttr  ^ is, 
SUSTEN  FADO  , DA  , part.  paf. 
du  verbe  Sujientat,  Soutenu,  uc  ; 
fu(h:nté,  ée.  Lat  Prapugnatm.  Su- 
fictitntuf , a , utn. 

SUSTENTO , /!  w.  Nourriture  , 
ftlimeut , fubGdance.  Lat.  Cibus,  AU- 
fMtniwn. 

SuSTENTO  , fe  dit  de  ce  qui  en- 
tretient , qui  conferve  quelque  cho- 
fc.  Lat.  Aliineutum.  Efca. 

SUSTILLO  , f.  itt.  dim,  de  Sujla. 
Petite  peur,  petite  frayeur,  petite 
crainte.  Lat.  P(nw  ln*is, 

SUSTITUCION.  Voyez  Suhftitu. 
(ion. 

SUSTITUIR.  Voyez  SubBittür. 
SUSTITUTO.  Voyez  Suhjlituto, 
SUSTO,  /.  m.  Peur,  frayeur, 
ferrciic , épouvante  , crainte.  Lat. 
Path^r.  Terra;-,  Tmar  ^ ris. 

St’SL'RRADOR , /.  m.  Qui  mur- 
miKe  tout  bas.  Lat.  Stefurrans, 
SUSURRAR,  V.  n.  Murmurer, 
parler  tout  has,  mais  en  faifant  quel- 
que bruit  Lat.  S^furTatt. 

SuSUES.\s.  Murmurer/,  fc  répan- 
dre fourdement  dans  le  public.  On 
remployé  au  réciproque.  Lat  Infu- 
furrari.  * 

SuSUBBAS.  Murmurer,  fedit  an 
figuré  «lu  petit  bruit  confus  que  fout 
les  eaux  ^ les  vents  , en  agitant 
l'air,  ou  les  feuilles.  I«at.  Sujurra- 
te.  Àbo  itntrive, 
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SUSURRANTE!,  part.  aêl.  du 
verbe  Siifurrar.  Murmurant,  le, qui 
murmure.  Lat.  Snfurrans.  Aîunnu. 
rans. 

SUSÜRRO,  f.  in.  Bruit  que  Ton 
(ait  en  parlant  bas,  petit  murmure, 
bruit  fourd.  Lat  Su/urrus,  i. 

SusuEBO.  Murmure,  fe  dit  figu- 
rément  du  bruit  doux  éc  agréaUe 
que  font  les  chofes  inanimées,  par 
exemple,  les  eaux,  les  vents.  Lit 
Sujurrus^  i, 

SUTIL,  «4?'.  d'une  term.  Subtil, 
île  « fin , inc  , délié  , ce  , menu  , 
ué.  Lat  Subtîlis.  Tennis^  e. 

SuTiL.  Subtil,  pénétrant , ingé- 
nieux, qui  compretitl  aifément  les 
chofes.  Lat.  Suhtilù.  Acutui. 

SLTILEZA,/  /.  Subtilité,  dé- 
licatcfTe,  ténuité.  On  difoit  autre- 
fois Sctileza.  Lat.  Subtilit,a.  'Pnuti- 
tas. 

SurtLEZA.  Subtilité,  pénétration 
d'cfprit  Lat.  Admets.  Suhtilitas, 

SUTILEZA.  Subtilité  , IIIIC  des 
quatre  qualités  des  corps  glorieux , 
qui  connftc  à pouvoir  péoétrer  par- 
tout. Lat.  Subtilitat. 

SutUna  ite  Munos,  Subtilité  de 
main,  grande  adrdrc,ou  delicateffc. 
Lat.  Jlanuum  tq^iitai, 

Sutiieza  de  niarws.  .Adrcflê  h filou- 
ter. Lat.  Adiitus  ntuttùj. 

SÜTILIDAÜ,  f.f.  Voyez  Suit- 
leza. 

SÜTILISSIMAMENTE,  ait*.  /«- 
péri.  Très  fuhtilemcnt  , très  fine- 
ment , très  adroitemeut.  Lat.  Subii- 
iipimi.  Acatifiiti^b. 

SITTIUS.SIMO  , MA  , ttdj.  m. 
fuperl.  Très  fubtil,  le;  très  adroit, 
te , très  fin  , iiie.  Lat.  TemtiJJüKm. 
AÜutijFmus.  CaiiidiJJitmiS  , a , uut. 

SÜTIUZAR,  c'.  e.  Subtilifcr, 
rendre  plus  fubtil , plus  fin , plus 
raffiné.  Lat.  Aeuere.  Altenuate. 

SuTlLiZAB,  par  cxtcnfion , Li- 
mer , polir,  perfeélionner  une  cho- 
fe  , y mettre  la  dernière  main.  Lat. 
Aeuere.  Utnuie. 

SuriElZAB.  Difeourir  ingéuicu- 
fement  fur  quelque  fiijct.  Lat.  Acu~ 
tè  t'ocifurr. 

SÜTIL.MENTE  , oJe-.  Siibüle- 
ment  , d’oue  manière  fubtile.  On 
difoit  autrefois  SotiimcHte,  Lat.  AJlu- 
Ü.  CaUidl. 

SL'TIRO  , / w.  Bourdonnement 
qu'on  entend  dans  l'oreille  lorfqu'on 
met  ta  main  ddTus.  Ccd  uu  mut 
ufité  dans  une  partie  dc  l'And-nlou- 
fie.  Lat.  Attris  /uOmta. 

SUTORIO,  El  A , adj.  w.  ^ /. 
Qui  appartient  au  métier  de  Cordon- 
nier.  Lit.  AWor/iu,  a,  unt. 

SUTURA,/. /.  Suture:  le  même 
que  Cojiura.  11  fc  dit  en  Anatomie 
de  b jointure  de  quelques  os  du 
corps  de  ranimai.  Lat.  Sutura,  «r. 

SUYU,  YA.  Pronom  policUif  , 
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& rélatif  de  h troificme  perfonne. 
Son,  fa,  fien,  ficnne.  Lat  Suus , 
a , um. 

Su  VA  , /.  /.  Sienne,  ftgnifie  In- 
tention, volonté  déterminée  du  fujet 
«iont  on  parle.  On  dit , Salir/e  can  la 
fuya,  O /iei'or  la  fuya  MÎeiatjte } Faire 
fa  volonté,  agir  à fa  fumific.  Lat. 
Foiutn,  SerUentia.  Animui. 

Suvos  yfiéfi.  m.  Les  Tiens , fes  pa- 
rons « fes  amis , fes  domediques.  Lat. 
Sui , «runt. 

Bien  kitra  qtiiett  à los  fttycs  fe  Pare- 
ce,  (icurcnx  qui  reflembic  aux  liens. 
On  employé  cette  cxprclfion  dans 
un  fens  ironique.  Lat.  Bcni fit  cui  à 
prapinquis  ttuÙf<f»a.io  diferepat. 

De  fuyo.  Fagon  aJv.  Dc  foi-mème, 
de  fon  propre  mouvement  , dc  fa 
propre  volonté.  Lat.  Spentè. 

S Y 

SYCOMANTICO,  CA  , adJ.  m. 
éf  f qui  fe  dit  de  la  perfonne  qui 
fc  mêle  de  deviner  par  le  moyen  des 
Feuilles  «le  figuier.  Il  fe  «Ut  par  ex- 
tenfiun  de  ceux  qui  font  iibge  dc 
toutes  autres  Fciiillcs.  Lat  S)i.umaa- 
tiettf  , fl  , siin. 

SVeOMORO  , f.  tfi.  Sycomore. 
Grand  arbre  femblable  au  figuier , 
& qui  a les  feuilles  comme  le  meu- 
ricr  , mais  qui  jette  force  bit  Lat 
Syi-omorus . i. 

SVCOPH.ANTA,/m.  Sycophan- 
te.  C’ed  proprement  un  mangeur  dc 
figues  ; mais  on  entend  par  b un 
calomniateur  , un  délateur.  Lat  «5/- 
Ccpbanta , a. 

SVLAÜ.A  , / /.  Sylbbe  , partie 
du  mut  compoft^i  d'une  ou  de  pln- 
fienrs  lettres  , qu'on  prononce  co- 
fembîc.  Lat  i^llaba. 

SVLAEA  y en  termes  dc  Miifique, 
font  les  deux  ou  trois  mots  qui  ccr- 
refpondeiit  à chacune  de  fes  fépt  let- 
tres. Lat.  Syiî.:ba. 

SrtABA.  On  appelle  ainfi  dans 
quelques  provinces  fart  de  faire  dei 
vers.  Lat.  SylLthurum  art  »wf»-/ra. 

SVLABAKIO  , w.  Livre  , ou 
catalogue  dc*s  fyUabcs  , dans  lequel 
on  explique  leur  nature  & leur  pro- 
priété. Lat.  , ii. 

SYLEPSIS.'Syllepfe.  Terme  de 
Grammaire.  La  Syllcpfe , ou  Concep- 
tion , eft  une  figure  par  laquelle 
I on  conquit  le  fens  autrement  qtie  les 
I mots  ne  portent.  Lat.  S\Uepjis , is. 

' SVLOGISMO  , / w.  'SyUogirme, 
argument  compofé  de  trois  propofi- 
tions  artificieiiUmcot  difpofées.  Lat. 
SyUc.z(jinus. 

SYLÜGISTICO,  CA.  od>. 

Qui  appartient  an  Syllogifmc.  Syllo- 
gidiqnc.  Lat  Syt!‘gijHats , «,  um. 

SVLüGIZAR  , S'.  ».  Syllogifcr  . 
diipiitcr  , faire  «les  argmnens  , des 
fyllügifmcs.  Lat 
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S^TOGIZADO,  DA  , part  fa/.jie 
S^bgimr.  Syllogifé,  cc<  lUrputc,  ïC. 
Lat.  S)Uef;$zatus  , a , Wft. 

SVLVA  , /./.  le  même  cjue  Selivi. 
Ce  mot  cil  peu  nûtê. 

Sylva.  Svive.  Terme  poétique. 
Ceft  une  pitce  «le  Poefic  compofêc 
par  boutade  , fureur  , ou  emporte- 
ment poétique.  Lat.  Sylva , .e, 

Sylva.  On  appelle  encore  ainG 
une  CoUeélion  «le  pUiGeurs  traites 
fur  diScrens  fujets.  I.at.  S\tva. 

SYLVASOS,/rw.  Sylvair.s,  Dieux 
fabuleux  (le  l'Antiquité  , qui  préü- 
düicnt  aux  forêts  , aux  champs  & 
au  bétail.  Lat  Syivtmif  ertwK 

SYLVESTRE  . adi.  d'une  tertn. 
Sauvage  « fc  dit  des  arbres  & des 
plantes  qui  croinént  naturcUemeut 
dam  les  bois  , ou  à la  campagne  > 
auGî-bicn  que  des  animaux.  Lat. 
SyU'fjlrr. 

Sylvestre.  Sauvage  ♦ fe  dit  fi- 
rurément  d*iin  homme  rufhc  , gref- 
fier , mal  élevé.  Lat.  Syk'rjler.  Ru- 
Jlicuf. 

SY.MBOLICO,  CA,  aAj.  w.  /, 
Symbolique,  fc  dit  de  ce  qui  expli- 
que quelque  chotc  par  des  fymboles , 
des  types.  Lat.  SymboUrut  , a , unt, 

Symrolico.  Les  PhUofopUes  ap- 
pellent .''.inli  une  cliofc  dont  la  nature 
elf  fl  analogue  à celle  d'une  autre , 
qu'elles  peuvent  aifément  fe  conver- 
tir l’une  en  l’autre  , par  exemple , | 
le  feu  en  air  , & l'air  en  feu  } & ; 
en  fait  de  maladie , la  lèpre  & la  vé- 
role. Lnt.  FaciÜ  tnutabHis  in  aitud. 

SYMBOLIZACION  , /.  /.  Rencm- 
blancc,  fympathic  ou  conformité  d'u- 
ne chufe  avec  une  autre.  Lit.  ShuiU- 
tudo.  Confannitat. 

SYMBOLIZAR  , v,  n.  Symbolifee . 
avoir  eufemble  quelque  convenance. 
Lat.  Stmnetn  eje. 

SA'^MBüLIZADO , DA  , fart. 
du  verbe  Symbolizar.  Qui  a quelque 
convenance  avec  un  autre.  Lat.  Àj/i- 
Jtiilaius  , a , um. 

SYMROLO  , /.  m.  Symbole,  fi- 
gne  , type  , qui  donne  à cunnoitre 
une  choie..  Lat.  Symholum , i. 

Symbolo.  On  nppeUoit  ainft  au- 
trefois le  mot  du  guet  que  les  foldais 
fe  clonnoÎL-nt  pour  fe  reconnoitre  dans 
la  mvlcc , aiiifi  que  la  marque  nu  le 
ûgiiil  qu'on  employait  pour  s'.incm- 
blcr  en  cachette.  Lat.  Syndtaluiu, 

Symbolo.  Symbole,  chez  les  Chré- 
tiens, crt  l’ Abrège  «les  articles  de  la 
fui , que  tout  Chretî«.n  doit  lavoir  & 
croire.  I.at.  !iy*nh>ilum. 

Symbolo.  Symbole,  fc  dit  par 
extenfion  d'une  fcnteucc,  d'une  énig- 
me qui  contient  quelque  chofe  d’oL 
feur  , qui  convient  h quelqu'un  en 
particulier.  Lat.  Symbûlt/i». 

Symbolo.  Symbole  , fe  dit  anlfi 
d'une  chofe  qui  par  repréfcntaiion  , 
figure , ou  rclTcmblaucc , fert  à nous 
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CD  faire  connoitre  une  autre  .*  ainfi 
on  dit  que  le  chien  e(l  le  fynibole 
de  la  fidelité,  la  cigogne  de  la  pie- 
té, &e.  I.at  Syrrboiw/t. 

Symbolo,  la,  aif'.  r/r.  /.  le 
même  que  Symholû'o. 

SYMETRÏA ,/ /.  Symmctn'c,  rap- 
port des  parties  erttr'clles  & avec  le 
tout.  Lat.  Svnimetrja  , te. 

SY.METRICO,  CA  , ad;,  m.  /. 
Symmétriqtic  ; qui  appartient  a b 
fymmétric.  Lat.  ^w/wf/riVor , a , um. 

SVMPATHIA  , / /.  Sympathie  , 
convenance  d'alfcéfions  , d'inclina- 
tions ; conformité  de  qualités  natu- 
relles , d'humeurs  , ou  de  tempéra- 
ment , qui  font  que  deux  perfonnes 
s'aiment , fe  cherchent , fe  plaifent 
enfcinble.  Lat.  , te. 

SVMPATHICAMENTE  , aJv. 
Vovez  Ccn/orii:nnente. 

SVMPATHICO,  CA,  adf.  m.£ÿ/ 
Sympathique,  qui  a de  U fympatlüe. 
Lat.  .Sy7«pff/l'/cu/,  a,  um. 

SVAVPHONIA , / /.  Symphonie, 
harmonie  qui  rcfultc  de  l’accord  de 
pluficurs  voix  ou  inllrumcns.  Lat 
Symphopisa , te. 

" SvMi»iiONlA.  Vielle,  infirument 
de  MuGquc.  Lat.  Organi  mujsd  gr* 
mti. 

SVMPHYTO,/  w.  Voyez  Sudda, 
CottfarliLi. 

SYMPTOMA , /.  f».  Symptôme. 
Terme  de  Médecine.  Signe,  acci- 
dent, ou  révolution  qui  arrive  dans 
une  maladie,  par  où  l'on  peut  ju- 
ger de  fa  nature,  de  fa  qualité,  de 
ion  événement.  Lat.  SrinftoiHa. 

SYMPTÜMATICÜ',  CA,  adj.  m, 
Êf  /.  Symptom.itiquc  , qui  appar- 
tient au  fymptome.  Lat. 
eus  , a , wn. 

SYKABAPHA,  / /.  Toile  crue 
qui  ii'a  d'autre  couleur  que  celle  qui  | 
lui  cfi  naturelle.  Lat.  Tcla  iinea  «tp- 
faratum  ftouAum 

SVNAGOGA  , /. /.  Synagogue, 
Congrégation  , aflcmbléc.  Lat.  (W 
pefiath  t el  cutus. 

SvNAOOGA.  Synagogue  , affem- 
bléc  des  Juifs  pour  vaquer  aux  aéUs 
de  leur  Religion,  le  lieu  où  ils  font 
leurs  prières.  Lu. 

SYNALEPHA,  /.  /.  Figure  de 
Grammaire.  Elle  fe  fait  luriqu'on 
mange  une  voyelle  ou  une  diphtun. 
gue  a la  fin  d'un  mot , à caufe  d'une 
autre  voyelle  ou  diphtongue  qui 
commence  le  mot  fuivam.  Lat.  Aj- 
valef>ba  , te. 

SYNCATEGOREMA  , / m.  Mot 
qui  détermine  la  lignification  de  ce-  ' 
lui  avec  lequel  on  le  joint.  C'eft  un 
mot  Grec  qu'on  n’employe  que  dans 
le  ilogmatique. 

SYNCATEGOREMATICO , CA , 
iiif.  m.  ^ f.  qui  fe  dit  des  termes  ' 
qui  n'ont  du  feus  qu’autant  qu'on 
ks  joint  avec  d'autres , & qui  dé- 
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terminent  leur  Cgnification.  Lat.  Syn- 
catre^rrmatù'us  , o,  um. 

SYNCOPA , /.  /.  Syncope.  Ter- 
me de  Grammaire  , cR  une  élifion 
ou  retranchement  d'une  ou  de  plu- 
fieurs  lettres  ou  fyllabes  d’an  mot. 
Lat.  Syncope  i es. 

Sy.vcopa.  Syncope.  Terme  de 
Muiiquc.  Lat  Syncope^  es. 

SYNCOPAL,  adf.  d'une tenn.  Ter- 
me de  Médecine  , qui  fe  dit  d'une 
fièvre  accompagnée  de  défaillance, 
de  fyncope.  Lat  SynexTpalis , e. 

Syncopal,  fuhjï.  le  même  que 
Syncope. 

SVNCOPAR,  r.  a.  Syncoper  , re- 
tMiichcr  quelque  lettre,  ou  quelque 
fyll.abc  d'un  mot.  Lat.  Syncopà  uti. 

SVNCôPAR  , par  extenfion,  A- 
brégef,  réduire.  Lat.  Breviare. 

S\'yCOPADO,  OA,  part.  pojf.  âe 
Syncapur.  Syncopé,  ée.  Lat  Breviom 
tus  ^ a , um. 

SYNCOPE  t f,  tn.  Syncope.  Ter- 
me de  Médecine,  foudainc  défaillan- 
ce dans  laquelle  les  malades  demeu- 
rent fans  pouls  , fans  rcfpiration  , 
fans  mouvement.  Lat.  Syncope.  Ani- 
mi  itcliqnium. 

SYNCÜPIZAR,  èSvNCOPiZAR- 
SE  , t\  a.  £?*  r.  Caufer  une  fynco- 
pc , ou  Tomber  en  fyncope.  Lat  Ans- 
mi  dfliquium  afierre , vel  pati. 

SYNCOPIZ.ADO,  DA,  part. 
du  verbe  Syncopizur^  on  Syncopizar- 
fe.  Tombé , ée  en  fyncope.  Lat  Ani^ 
mi  deltqiiittm  pajjtu , o , um. 

SVNDERESIS  , y;  / Syndérêfe, 
faculté  naturelle  de  l'amc,  pour  con- 
noitre & comprendre  les  principes 
de  la  Morale,  & agir  conformément 
à ce  qu'ils  diélent.  Lat.  Synder^s, 

SVNDICAR  , V.  a.  Déférer  , ac- 
eufer  en  JuRicc.  Lat.  Aceufare. 

SYNDIC  ADO  , DA  , pjrt  paf. 
du  verbe  Syndiear,  Acculé  , éc  en 
JuRicc.  l.at  Aceufatus  ^ a . ton. 

Syndicado  , /.  «I.  Tribunal  pour 
iuger  certains  aimes  qu'on  dénonce. 
U fe  dit  aulfi  de  U Sentence  meme. 
Lat.  7'ribumtl^  lis.  Judicium,  ii. 

SYNDICO,/.  m.  Celui  qui  a la 
recette  des  biens  confifqués  au  pro- 
fit du  Roi  , éc  qui  prend  la  defenfe 
du.  public.  Lat.  .Syndicus. 

SlNDlCO.  Celiu  qui  rcqoit  les 
aumônes  qu'on  fait  aux  Religieux 
mendians.  Lat.  Syndicus. 

SVNEDRA  , Üf.  Mot  Grec.  Siè- 
ge pour  les  auditeurs. 

SVNERESIS. /./:  Synérefe,  fi- 
gure Je  Grammaire  , par  laquelle  on 
réunit  deux  fyllabes  enfcmblc.  Lat. 
Syuure/is. 

I SYNOCAL  , adj.  d'une  tenu.  Qui 
I ccmccrnc  une  forte  de  fièvre  appel- 
! léc  Synoque.  Lat  SynoehAis. 

SYNOCO  , f.  m.  Synoque.  Terme 
de  Meilcciiic.  C’eR  une  h«vrc  occa- 
1 lionnée  uar  le  vice  de  toutes  les  hu- 
B b b b s meurs 
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aicvrf  du  corps.  Lat.  S^tochuf* 

SYNODAL  , a*lj.  lïwte  tcrm.  Sy- 
nodal , ale.  Qui  appartient  au  Syno- 
de. Il  fc  «Ut  des  dcciiiom  d'un  Sy- 
noile,  & alors  il  eft  fuldlautif.  Lat. 
S^  iothüf , e. 

SVNÜDATICO  , / m.  Contribii. 
tio.i  que  dunnent  les  EcclétiafUqties 
pour  Vcntrctien  de  l'Evéque.  Lat. 
S\wtinticws. 

' SVNODICO  , CA  , aAj.  m.  fcf  / 
Qui  ap|>artient  aux  chofes  qui  regar- 
dent un  Synode.  Lat.  Synadictu } a , 

Mm. 

Synodico.  SynoJiqne  , qui  ap- 
partient à U coniondion  de  deux 
Aftrcs:  On  appelle  Mois  fyno«îique. 
celui  qui  s'ccoulc  depuis  une  con- 
junelion  de  la  Lune  avec  le  Soleil 
juiqu'â  l'autre.  Lat.  iy^rodieu; , a, 

mt. 

SVNODO,  / ni.  ou  /.  Synode  ou 
Concile  accumintqne«  AlTemblee  de 
l'Eglite  univcrfellc  convoquée  Icgiti- 
locment.  Lat.  , i. 

SvNüDi>  « en  termes  d’Aftrono- 
tnie , conjonllion  de  deux  Aflrcs  dans 
le  même  degré  tie  l'Ecliptique,  ou 
dans  le  m me  cercle  de  pofiiiou.  Lat. 

, t. 

Sy'iotù  Dixef^mh  Synode  Diocé- 
fain  ♦ c eft  celui  qu'un  Evêque  af- 
Icmblc  dans  fou  Diocéfe.  Lat.  Di»’ 
Syn^Àus, 

SyytvX}  SaA'hnaL  Synode  National  ,* 
c'eft  celui  du  Primat  & de  fes  Mc- 
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tropolitains.  Lat.  N^ttionnUi  SynoAm. 

Synedo  Provincial.  Synode  Provin- 
cial , eft  celui  qui  cil  conuiofé  du 
Métropolitain  & de  fes  Sunragans. 
Lat.  iSyTiOiiu/  ProvinciaUs. 

SYNONIAUA . /.  /.  Emploi  de 
deux  mots  équivalcns.  Mot  Grec. 

SYNONIMÜ,  MA,  4d/.  m. 
Synonyme , qui  fignific  la  même  cho- 
fe.  Quelques-uns  difeot  Synmywto. 
Lat.  Xynon^imui , a,  uni. 

SVNTAXIS  , /.  f.  Syntaxe.  Ter- 
me  de  Grammaire.  Conllruâioii  & 
Uaifon  des  mots  des  phrafes  fé- 
lon les  régies  de  la  Grammaire.  Lat. 

SVNTAXls.  Arrangement  artifi- 
ciel des  chofes.  L.at.  Sytitaxis. 

SYNTHESIS ,/ / Syathèfe , corn- 
puütion , difpofitioii  , arrangement 
des  parties  d'un  ouvrage.  Ce  mot  eft 
ufîté  en  Algèbre.  Lat.  S\nthe/is , w. 

SYNTüNIA,  /.  /.  Figure  qui  fc 
hit  lorfqu’on  raportc  en  peu  de  mots 
quelque  fait  mémorable  qui  deroan- 
deroit  un  difeours  plus  étendu.  Lat. 
Syntonia , æ. 

SYRIO,  /.  nt.  Syriits.  Nom  que 
les  Aftronomes  donnentà  l'étoile  ap- 
pcUêe  C.micule.  Lat.  Syrius.,  ii. 

SYRTES,//)  Syrtes.  Terme  de 
mer,  qui  fe  dit  des  écueils  & des 
bancs  de  fable  qui  fe  trouvent  dans 
la  mer , & qui  font  fort  dangereux. 
Lat.  Syrifs.  St  opuii , orum. 

Sy&tes.  Syrtes  , fc  dit  par  cooi- 


paraifon  des  d.ingcrs  qu'on  court 
dans  la  vie.  Lat.  ^tes.  ScoPuli. 

SYSARCOSIS  , /./.  Syffarchofe. 
Terme  d'Anatomie,  qui  fe  dit  de 
l'union  naturcdle  des  os  par  le  mo- 
yen des  mufcles.  Lat.  S\y.ircf*t^\ 

SYS  l’HEMA , /.  /.  Syftème . fup- 
polition  on  hypothèfe  qui  au  moyen 
de  certains  principes  qu'on  pofe , Icrt 
de  fondement  pour  expliquer  & prou- 
ver une  opinion  déterminée.  Lat.  Sy-^ 
fiemot  tii. 

Systhema  de/  (Jttiverfo.  Syftême 
de  l'Univers , ordre  & difpofition  na- 
turelle qu'on  fuppufe  qu'ont  cntr'cl- 
les  toutes  les  parties  de  TUnivers. 
Lat.  jMuudi  Syjîttna. 

SVSTHCMA  Ahtjîco.  Syllême  de 
Muliquc.  Lat.  Alujtcwn. 

SYSTOLE,/. /.  Syllüle.  Terme 
de  Grammaire.  RarcoureilTemcnt 
d'une  fyllabc  longue,  & que  l'on 
iâit  brève  par  une  licence  portique. 
Lat.  Syjloii , f/. 

Systole.  Syftolc.  Terme  d’Ana- 
totnic,  qui  fc  dit  de  la  contraâian 
des  ventricules  du  coeur;  il  cR  op- 
pofé  à Diajloie.  Lat.  S\f}oie. 

SVZIGIA  , / /.  terme  d'Aûro- 
nomîc.  Syatgîc  , le  tems  qu'il  y a 
depuis  la  coniondion  de  la  Lune  h 
l’appofition  i il  fe  dit  aufii  de  la 
mi‘mc  conjonélion  & oppofition.  Lat. 
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'T’  Plfe^tna  tttra  Ael  Æphahtto  Ca- 
^ Jlrliano  t que  cofrnpvhie  ni  Tau 
éU  ht  Griigot.  Es  dti  numéro  de  l,u 
£on/jumtes  , y entre  etUs  tle  la  ch  Je 
de  Ltf  wuMts , porqae  fit  pronuneiachn 
acabit  en  e,  T,  Vingtième  lettre  de 
l'Alplubct  L’ailiUan,  qui  répond  au 
Tau  des  Grecs.  U eJl  du  nombre 
des  cuiifounes,  £r  de  li  claflTc  des 
muettes , la  prunoneiatioa  EoiÜànt 
par  un  e. 

Tos  nUm  y tartamudos  la  ufan  , 
fubilttuynuiola  à la  S \ Tcrtor 

en  vez  de  Scüor.  Les  eiifiüK  & ceux 
oui  bégayent,  Li  fiibfiitucnt  à 
^lant  Vtnor  pour  Seiur. 

Auti^manettte  JC  n/abu  oi^rmoi  s*r- 
zti  en  big'ir  de  D : entm  Tnrar  fur 
Durât.  Ou  s’en  fervoit  autrefois  à 
b place  du  /)  , & l'ou  difuit , ÜTu- 
rar  pour  Durar. 

iZ  a UUtx  uwucral,  ptf  voila  sit/UQ 


y fefenta  mil.  T.  étoît  chez  les  An- 
ciens une  lettre  numérale  qui  valoit 
160.  & avec  un  titre  dcHiis  x die 
valott  160000. 

T A 

I TA.  Hola!  Arrêtez»  Paixlirin- 
! tcrjeélion  dont  on  fe  fert  pwir  aver- 
tir quelqu'un  de  itifeontinuer  ce  qu'il 
I a cummcAcé  , ou  de  fc  fauver  prom- 
teroent  pour  éviter  uu  péril  qui  U 
; mcnice.  On  dit  aiüfi  Tate.  L.  lieut. 
I Heu. 

Ta  ta.  Exclamation  par  laquelle 
on  donne  à entendre  qu’ou  cU  au 
Fait  d'une  chofe  qu'on  avoit  ignorée. 
Hu  ho.  Lat.  Ha  : Ho  ! 

TARA,  /./  Atlragalc,  oITclct , 
petit  os  ütué  dans  la  jointure  de  la 
cuilfe  £r  de  la  jambe.  Lat.  Ajtrago- 
ù Talus , i. 


Taba.  On  appelle  encore  aînfi  an 
jeu  des  ûlTelets  une  des  quatre  faces 
de  cet  os.  Lat  Tali  latus  cont'exum. 

Jutfo  de  taba.  Jeu  des  olTelets. 
l.at.  Tobrum  ludhs , i. 

Alencar  las  tabut.  Doubler  le  pas. 
Lat.  Dftre  Je  in  fedes. 

Tcinar  b Uiha.  ExprdTion  figurée. 
Reprendre  la  p.vo)c  vite,  aufli-tdt 
qu'un  autre  a cefifé  de  parler.  Lat. 
Sirmc*iem  arrifere. 

TABACO  , / iw.  Tabac,  plante 
qui  uous  eft  venue  de  l'Amerique  , 
& que  tout  le  monde  connoit.  Lat- 
Tabacum  , i. 

Tohaco  de  barre.  Tabac  préparé 
avec  différentes  terres  odorife rames, 
dont  les  femmes  font  un  grand  ufa- 
gc.  Lat.  Tubacum  odariferU  tejiis 
farotum. 

/’.ibaco  de  cja.  Tabac  en  feuilles, 
ubac  à fuma.  L.  Tabaçum/Qlhcfum. 
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Tabace  frojjo.  Tnbae  grcnc  , pré- 
paré avec  Jes  eaux  Je  fentcur.  Lat. 
Tafntcum  graNc/um. 

Tahuca  de  ^UUos.  Tabac  fait  avec 
les  eûtes  Jes  fcuiücs.  Lat  Tabactan 
ex  /cafii, 

Tahitco  deSoMonte^  è Sutnome.  Ta- 
bac qui  n’cft  ni  lavé*  ai  préparé, 
qu’on  appelle  autrement  7'abuco  ktu 
kiütta.  Lat.  Ttikiicunt  isaturaU. 

Tahaco  rufé.  Tabac  râpé.  Lat.  Ta^  , 
tùjîie.  ! 

A rtuxl  dar  temar  tahaco.  Cela  H- 
gniHc  qu’il  ÏHut  tâcher  Je  rcnJrc  fes 
maux  tuportables , eu  fjtfaut  ufage 
Jes  moyens  que  la  pruJcncc  nous 
Jidc. 

C/n  ^kfiüij  de  taitaco.  Une  prife  Je 
tabac. 

TABALADA , / /*.  le  même  que 
Tahanuxo,  C’eft  un  terme  bas. 

Tabalada  , dl  aiifll  le  coup 
qu'on  donne  en  tombant  fur  le  der- 
rière. Lat.  CUtniuM  iCiuSf  üf. 

TAB.^LARIO,  /.  m.  Le  derrière  , 
le  citl.  C’cil  un  terme  baditt  Lat. 

Ctduf. 

TABALKAR,  r.  a.  Remuer,  mou- 
voir une  chofe.  Lat  //i/u'  inde  wo» 
iwr.  Il  Te  dit  auHi  d'un  certain  Ton 
Tendu  fur  une  table  avec  le  bout  du 
doi'.(t  , qu'on  apuye  en  le  };ii(rant 
defriis.  Lnt  Dtgitis  fonitum  edere. 

IWBANAZO  , /.  wf.  Coup  donné 
avec  la  main , fouflet.  Lat.  Colafbut. 
ALtfa.  C'cil  un  terme  bas. 

TABANCO  , / Etau  , petite 
boutique  placée  au  coin  d’une  rué  , 
où  l'on  vend  des  vivres  pour  les  pau- 
vres & pour  les  gens  de  travail. 
Lat  Viiiorii  inftitorii  Uxhtrna. 

TABANO,/  nt.  Taon,  inrcélcj 
grolTe  mouche , qui  en  Eté  pcrféciitc 
cruellement  les  chev.aux,  les  boeufs, 
&c.  Lat.  Of/lrnifft  i. 

T.ABAOLA , /.  /.  Bruit , tintamar- 
re que  font  pluüeurs  perfonnes  qui 
parlent  à la  ft>is.  Lat 
c^nfujî^. 

TABAQCE  , /.  m.  Petit  panier 
d'olicr  dans  lequel  les  femmes  por- 
tent leur  ouvrage.  Lat.  •*. 

Tabaqves.  Rroquettes  , petits 
doux  à tete  dont  on  fc  fert  pour  at- 
tacher divers  ouvrages.  Lat.  Farvu- 
if  clttvi. 

Como  pera  en  tahaque , fc  dit  pour 
marquer  le  foin  avec  lequel  on  gar- 
de une  chüfc.  Lat.  HtUiliai  q^rta- 
tnw. 

TABAQUERA,/. /.  Efpécc  de  ta- 
batière ancienne  , faite  en  poire , 
avec  un  petit  goulot,  qui  a im  ref- 
fort  au  bout  C’dl  aulB  la  noix  d'une 
pipe.  Lat.  Ehtierica  tabacothtca, 

TABAtiUERIA  , /.  / Burc.au  où 
l'on  vend  du  Ubac  en  détail.  Lat  7a- 
è.ui  tubrena , «r. 

TABAOUERO  , /.  m.  Marchand 
tbf  Ubic«  Lat  2'i^ei  (ropala. 
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TABAQUILLO,  /.  m.  dim.  de  Tsi- 
baque.  Petit  panier  à ouvrage.  Lat 
farfa  ffceüa. 

TABAQLISTA , f.  w.  £ÿ/.  Qui 
prend  beaucoup  de  tabac , ou  qui  fe 
pique  de  le  connoitrc.  Lit  Tahaci 
, tW  f'/«  qmlitatis  fagax. 
TABARDETE,  /.  w.  le  même 
que  Taburdiüo^  mais  moins  uEté. 

Tj\BARDILLO,/.  w.  Eievre  pour- 
prée. Lat.  tabij^'a. 

TABARDO , f.  m.  Cafaque  de  gros 
drap  que  portent  les  gens  de  la  cam- 
pagne , pour  fc  mettre  à couvert  du 
mauvais  tems.  Lat  2'ubarâam, 

I TABELION , f.  m.  Tabellion  ; le 
même  que  Eferihano. 

TABERNA,yt/.  Taverne,  caba- 
ret,  lieu  où  l’on  vend  le  vin  en  dé- 
tail. t.at.  Tabcnta  vinaria, 

RcFr.  Tahema  Jîn  gente  ptfco  %’n- 
de.  Ce  proverbe  fignifie  que  la  fo- 
litudc  ni  U retraite  ne  conviennent 
point  à un  homme  qui  veut  gagner 
du  bien. 

TABERNACLE  , /.  w.  le  même 
que  Tubemacifh.  Ce  mot  a vieilli. 

TABERNACULO,7:»f».  Taberna- 
cle , lieu  où  repofuit  l'.'lrchc  d'Al- 
liaiice  chez  les  Juifs.  Lat.  /’aêrriM- 
cuImh  , i. 

Tarer  NACüLO.  Tabernacle,  chci 
les  Chrétiens  fe  dit  du  lieu  o\i  Ton 
garde  le  Saint  Sacrement  fur  l'aiitd. 
Lat  Tubernaculum. 

Tarernaculo.  Tabernacle,  en 
langage  de  l'Ecriture  , llgniKe  De- 
meure , logement , tente , pavillon. 
Lat.  Titheniaculuut. 

Eiefîa  de  las  Tabrrrtaculûs.  La  Fêle 
des  Tabernacles  : chez  les  Juifs  c*c- 
tidt  une  Fête  folcmnelle  , qu'ils  cc- 
léhroieot  au  mois  de  Septembre.  Lat 

Tahei-nact/hruM  ftjhtw. 

TABERNERü,  yi  m.  Tavemier  , 
cabaretier.  Lat  Caupo , nis. 

TABI , ^ m.  TabîS  , gros  taffetas 
qui  a pafle  la  alendrc.  Lat 
T(U  ferica  undMlata. 

TARICAR  , V.  a.  Fermer  quel- 
que chofe  avec  une  cloifon  de  bri- 
ques, par  exemple,  une  porte,  une 
fenclrc.  Lat  Cretitio  parieu  dattdere. 

TabiCAR , par  comparaifon , Fer- 
mer , boucher  quelque  chofe  qui  de- 
voit  être  ouverte;  comme,  Tabkar- 
je  las  ifoi'iVrr,  Se  boucher  le  nez.  L. 
Obtm'arr. 

Tj\B1CADO  , o.A  , Ÿ<^t.  paf.  du 
verbe  Tahicar.  Fermé , éc  > bouché , 
ée.  Lat.  Ciat‘/us.  Obturatm. 

TABIDO  , DA  , ud*.  w.  f- 
Termc  de  Mcdecme.  Pourri,  ic; 
corrompu,  ue.  Lat  Txsbuiîa  ^ a,  «oi. 

T.\iUQ.UE  , J\  m.  Cloifon  de  bri- 
ques. Lat.  i/ratitius  pariet. 

TABLA,  yi/I  Planche,  ais.  Lat 

r shuU  , or. 

Tabla.  Table  : on  appelle  ainfi 
dans  les  Tribuxuux  celle  autour  de 
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laquelle  fe  placent  les  Officiers  qui 
les  compofent , & qu’on  appelle  pour 
cette  raifun  AIitsijîr(/s  de  lu  tabla.  Lat. 
Seuutoria  menja. 

Tabla  , fc  prend  RufTi  pour  le 
Bureau  d'un  Banquier.  Lat.  Meqfa 
nuMMuUtrsa. 

Tabla.  Etiu  de  boucher.  Lat 

, i. 

Tabla,  fe  prend  quelquefois  pour 
une  carte  Géographique.  Lat.  Tuhiila 
Gtagraphka, 

Takla.  Table,  fe  dit  suin  d’uii 
Indice  ou  répertoire  d'un  livre.  Lat 
T’aêais.  Index. 

Tabla.  Table,  par  extenfion  fe 
prend  pour  une  Lifte , un  catalo- 
gue de  ptuGeurs  chufes  mifes  par  or- 
dre : comme,  TabU  Je  Sermintt.  Lat. 
Syjabut,  Tubulx. 

Tabla.  Tableau  fur  pierre  ou  fur 
bois.  Lat.  TahuU  pkta. 

Tabla  , fe  prend  aufli  pour  la 
partie  la  plus  large  & la  plus  char- 
mië  du  corps  de  l'animal  : com.uc , 
Tabla  Jri  wuiia  , del  pccho,  Lat  Tu- 
bkia. 

Tabla.  Planche,  fe  prend  pour 
quelque  partie  d’un  vaifteatiqui  a fait; 
naufrage  : on  dit , Efeapar/e  ri»  «>«i 
tabla , Sc  fauver  fut  une  planche.  L. 
\au/raga  tabula. 

Tabla.  On  appelle  ainfi  le  Bu- 
reau où  l’on  vifjtc  les  marchatKlifcs 
qui  fortent  du  Royaume,  ou  qui  y 
entrent.  Lat.  Portorium  , iV. 

Tabla.  Planche  , couche  , car- 
reau de  jardin.  Lat.  Area  hcrtenjts. 

Tabla.  Tableau  en  PcrfpeéHvc. 
C’eft  une  furfàcc  pLinc , que  l'im  fup- 
pofe  tranfparente , &:  ordïn.'iircmcc.t 
perpendiculaire  au  plan  géomètral 
à l’horifun.  Lat.  Planum  cptkMn. 

Tablas  , an  pluricr  , Théâtre 
fur  lequel  on  joue  les  Comédies.  Lau 
Pra/itKÏmn  tabmUtum. 

Tablas  , an  jeu  des  Dames,  cft 
une  difpontion  du  jeu  qui  cft  telle 
que  la  partie  refte  ludccife  , rctnil'e. 
Lat.  In  taUarwn  Itida  rever/ia  , fifj. 

Tablas.  Tables,  en  termes  d'A- 
ftroitomic  , fe  dit  de  pluficurs  cal- 
culs , dont  on  a befoin  pour  les  opé- 
rations de  cette  fcicnce  , & qui  font 
tout  dreftés.  Lat.  Ephnnendtf. 

Tablas.  Les  Tables  de  I.i  Loi 
que  Dieu  donna  d Movfc,  Lat  Lezk 
TabuLc. 

Tablas.  Jcti  de  Trièltic,  qu'on 
appelle  communément  TabUs  reairs» 
Lat.  /Mtrknoilarwn  tabula. 

Tabla  ile  Juego.  Académie  de  jeu, 
endroit  où  l'on  donne  à jouer.  Lat 
LisJoria  taherna. 

Tabla  de  la  vaca  , outre  le  fcni 
propre  , fe  dit  d'une  troupe  Je  gens 
qui  Font  grand  bruit  .au  jeu , ou  ihn« 
la  converfaDorL  Lat  Carn'tvi  vaeife» 
rantium. 

Tabli  de  manteler.  Kapc  à couvrir 
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1«  table.  Lat  Alapfn, 

J'Mi  de  m.  L'endroit  où  une  ri- 
vitre  va  Je  r'i**  ^ doucement.  Lat. 
Ftm'ü  aivet»  trmquiUior. 

TM‘t  numubiia.  Depot  publie  où 
les  particuliers  mettent  leur  argent 
moyennant  un  interet  médiocre.  Il 
y en  a un  à Majorque.  Lat.  Aain- 
wulivriii  tnmfa. 

Tiihl»  V)tof^oric,t.  Tal)!e  Pyfeiî;o- 
tique  i c‘crt  celle  qui  contient  U mul- 
tiplicatiün  tics  dix  prenucts  nombres 
1*UM  par  l’autre  jufqu'à  cent.  Lat.  Tu- 
ifu/j  jy/bc^<fr/ca. 

A la  tabh  dd  munSo.  Exprefiion 
figurée.  En  public  ♦ publiquemeut. 
Lat.  Palum.  In  ecuUs  cw«/i»j'r. 

Dincrù  rti  tnhla.  Argent  fur  table, 
argent  comptant.  Lat.  ^r^tnte 
mù. 

f«  t0ta  tahh.  Se  fauver 
d’un  danger  ou  d’une  inauvaife  aflfai- 
rc.  Lat.  litne/do  t^ibuldc  n'Oairrr. 

Hacrr  tabhu.  Exprcffi.in  figurée  , 
qui  fc  dit  (Tune  affaire  qui  demeure 
indccife  , par  allufion  aux  parties  de 
Dames  qu'on  ne  finit  point.  Lat. 
ünn  infteiam  rdinquere. 

Ser  una  cofa  df  tubUt.  Etre  en  ufa- 
gc  , être  h la  mode  , avoir  pafic  en 
coiitume.  Lat.  In  ufu  ejf. 

TABLACHINA  , /.  /.  Targe , ef. 
pêce  de  bouclier  de  bois.  Lat.  /.}> 
gnrum  fcitium.  I 

TABLACHO , /.  tn.  Vanne,  pallc, 
ventail  , f— 'mature  de  bois  qui  fert  ' 
îl  arrêter  & h conferver  i’eau  aux 
cclufes , aux  pertuis , & aux  bicz  I 
des  moulins.  Voyez  Coinpuerta. 

ZVbjr  tl  tiiblad'o.  Interrompre  quel*  ' 
qu’un  qui  parle.  Lat.  Sti'itwni  ohfia- 
Ciilum  initrfontre. 

TABLADILLO  , f.  w,  dim.  Petit 
échafaud  bas  & peu  folîdc.  Lat.  Par- 

CKJM  tahnîatWM. 

TABLADO , f.  w.  Echafaud , plan* 
cher  fait  de  fimplcs  ais  affcmblcs  les 
uns  avec  les  autres.  Lat.  Tahtdjinm^  i. 

Tabi  ADO  , fc  prend  auffi  pour 
un  Thê.ilre  à rcprcfenlcr  des  comé- 
dies. I*at.  TVtf.iiri  tahulatum. 

Tabi  ado,  en  jargon,  le  Vifage. 
Lat.  VuUhs^  it$. 

TABI.AGE , /.  w.  La  quantité  des 
planches  qu’on  tire  d’un  arbre  en  le 
Itinnt.  Lat.  AjTtrfi  , utn. 

Tablage.  Académie  de  jeu , Brc- 
land.  Lat.  y/c.idrwa. 

Tablage  , fe  dit  aulTi  du  profit 
que  les  cartes  procurent  à ceux  qui 
donnent  à jouer.  Lat.  AUatorii  Jli- 
ftudiirn, 

TABLACERIA  , /./.  Vice  on  cou- 
tume  de  Fréquenter  les  bielands.  Lat. 
AUatofUiii  /rcquentatio. 

Tablageria  , fc  dit  aufli  de  l’ar- 
gent qn'on  donne  au  Brclandier  pour 
louer  chez  lui.  Lat.  Stiptudium 
/«■;/. 

TABLAGERO  , / m.  Menuifier 
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qui  dretTe  les  échafauds  d'oii  l’on  voit 
repréfenter  les  fêtes  des  taureaux , 
ou  celui  aux  dépens  duquel  ils  font 
faits  , & qui  retire  l’argent  des  pla- 
ces. Lat.  l'abulafi  arli/ex  , vrl  tjus 
prêta  (xadfr, 

Tablagero.  Celui  qui  perçoit 
les  deniers  royaux.  Lat.  rdhgnÜMn 
exaiior. 

Tablagero.  Le  Maitre  d’une 
maifoiiq  ou  d'une  Académie  de  jeu  , 
üi  qui  fournit  les  cartes  & les  dés. 
i.at.  Aleatci  ii  mngilltr , tri. 

Tablagero.  Boucher,  qui  tient 
un  ctau  où  il  vend  b viande  en  dé- 
tail. Lat.  CarnarÎHf. 

tablantes;  , /.  m.  fjgtiific  en 
jargon , toute  forte  de  linge  de  ta* 
ble.  Lat.  jVantiua  , um. 

TABLAR  , /.  w.  Planche , cou- 
che, carreau,  en  termes  de  jardina- 
ge. Lat.  Il^tnt/if  area,  <ie. 

TABLAZO,  /.  m.  Coup  donne 
avec  une  planche.  Lat.  A/eris  ichts. 

Tabla/o.  Etendue  de  mer,  ou 
de  rivière.  Lat.  Æquor,  is, 

TABLAZON,  / w.  AnVm- 
blagc , amas  indéterminé  d’ais  ou  de 
planches.  Lat  Tabulirum  cangfrio. 

T.ABLEAR,  1».  a.  Terme  de  jar- 
dinage. Divifer  un  jardin  par  plan- 
ches ou  carreaux.  Lat  In  areas  dr- 
xddtre. 

TABLEADO,  da,  part.  paf.  du 
verbe  Tabkar.  Divife , ce  par  plan- 
ches ou  carreaux.  Lat.  In  areas  dr- 
t'îjNS , U , um, 

TABLERO , f.  m.  Planche  rabo- 
tée & cquarric,  en  état  d’être  mife 
en  œuvre.  Lat  djrr,  is, 

Tablero.  Pièce  de  bois  propre 
pour  faire  des  ais , ou  des  planches. 
Lat.  Truncus  ad  f>4btüas  optas, 

Tablero.  Clou  propre  pour 
clouer  des  planches.  Lat  Ajernrm 
cLwus. 

Tablero,  Fût  d’une  Arbalète. 
Lat.  Spicuùtris  beUici  culumella. 

Tablero.  Damier  , échiquier , 
fc  dit  d'une  planche  ou  carton  dtvi- 
fé  en  A4  carreaux , moitié  blancs  & 
moitié  noirs , fur  lequel  on  joue 
aux  échecs , aux  dames  , &c.  Lat 
Ldtruucularîa 

Tablero.  Comptoir,  Banc»  ou 
Bureau  fermé  , fur  lequel  les  Mar- 
chands étalent  leurs  marchandifes , 
ou  comptent  leur  argent,  fc  où  le 
plus  fouvent  ils  renferment.  Lat 
jllei-catoria  , a. 

Tablero.  Maifon  de  jeu.  Lat. 
Aleatorium. 

Tablero  , fc  prend  figurément 
t>our  le  Public  : Un  dit  , I^Ur  eu 

d tablera.  Etre  expofé  au  jugement 
du  public.  Lat  J*opu!us.  Pablicuut, 

TABLETA  , /.  f,  dim.  Tablette, 
petit  ais  fur  lequel  on  écrit  Ta,  h, c» 
ou  Alphabet  qu’on  donne  aux  enfins 
pour  apprendre  k lire.  L.  Tab:üa , 
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I Tableta  , ù Tarletillr. 

■ Tablette  faite  avec  de  la  farine,  des 

œufs  Se  du  fucre  , cfpècc  de  maffe- 
pain.  Lat.  l’abcUarium  dulciarhttn. 

Eftar  fit  tahUUs.  Etre  entre  des 
tablettes.  Plirafe  qui  fignific.  Etre 
inquiet  dans  l'attente  de  la  reuÛIte 
d'une  chofe.  Lat.  In  dtéh  ejè. 

TABLETEAD(),yt  «r.  Bruit  que 
font  des  phiuhcs  qu'on  remue  , ou 
fur  Icfquelles  on  marche,  il  fc  dit 
Ruili  de  tout  autre  bruit  qui  frapc 
rorcillc.  Lat.  Tabstiartou  firefitus. 

TABLETKAR,  v.  0.  Remuer  des 
planches  avec  bruit , on  telle  autre 
chofe  qui  l'imite.  Lat.  Tetstlu  per* 
cutere. 

TABLICA,  6 Tablïlla  , 
dim.  Tablette,  petit  ais,  piiUc  pian* 
chc.  Lat.  Tiièetîa , <r. 

Tablïlla.  Efpècc  d’oublie  faite 
avec  du  fucre  en  forme  de  tablette, 
que  les  oublieux  vendent  aux  pro> 
menades.  I.at.  Alffc  lameUa. 

Tablïlla  , fe  dit  pour  Tubida 
ou  TahktiUa. 

Tablïlla.  Petit  ais,  fur  I^iicl 
on  écrit  les  noms  de  ceux  qui  ont 
été  excommuniés  publiquement  i ain- 

II  on  dit  : lulano  tjlà  purflo  ot  h ta~ 
bUUa.  Lat.  SylUtbus  excmnmunieatT.'nm, 

Tablili'as.  On  appelle  ainfi  au 
Billard  , l'erpacc  de  la  bindc  qu’il 
y a entre  les  beloufes,  & qui  cil 
rembourré  pour  renvoyer  la  bille 
qui  donne  contre.  Lat.  Met'.f*  truM- 
caiaris  fpatiusn  ir.ter  portalas  , tomeuta 
rtferium. 

TahlilU  de  mefon.  Enfeignc  de  ca- 
baret , ou  d’hotcUcric.  Lat.  Tabtüa 
dh'eTforü, 

TahUHa  de  Santero.  On  appelle 
ainfi  une  image  que  portent  ceux 
qui  font  la  quête  pour  un  Hermita- 
ge ou  pour  une  Cunfrairic.  Lat.  To- 
hula  depUla , ai  eknuùjyrtmn  qu^ri^ 
tanditm. 

Tarîillss  de  San  Zazaro.  Tablettes 
de  Saint  Lazare.  On  appelle  ainfi 
trois  petits  ais  attachés  ciHcmblc  par 
un  cordon,  & dont  celui,  du  milieu 
a un  manche  qu’on  tient  dans  la 
main , & qu’on  frapc  les  uns  contre 
les  autres  en  les  remuaat.  On  s'en 
fert  pour  demander  l’aumone  pour 
les  hôpitaux  de  St.  Lazare , tant  à 
Tolède , que  dans  quelques  autres  vil- 
les d’Efpagnc.  Lat.  Plicutx  iabeU<e  ad 
ertpitum  difp'ijtiee, 

TuhliiU  JVVferijwîa.  On  appelle  ain- 
fi la  table  Pythagorique  que  te  Ba- 
ron de  Keper  EcoflTois  a Jifpoféc  fé- 
lon une  méthode  qui  facilite  extrê- 
mement les  multiplications,  & les 
divilions  Arithmétiques.  Lat.  AVpe- 
riana  tahdia. 

For  tohiiUa,  Façon  aJv.  Par  bri- 
coUc  y par  ricochet  Lat  Per  ainba* 

gfi. 

TABLON  , f,  M,  atigm.  Madrier , 
grofle 
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groITe  planche  ^aifle  de  cinq  &x 
pouces.  l.at  Crajfa  tuhuUt  hnf^utjur. 

Tablon,  en  jargon,  Table  pour 
le  repas.  Lat.  Menja^  æ. 

TABLOZA,  /. /.  Terme  de  Pciu- 
tnrej  le  mime  que  f^oletu, 

TABUCO  , /.  m.  Petite  chambre 
ménagée  avec  des  cloifoiis.  Lat.  Con- 
tln-t  anzuJiuM. 

TABUaiJÏTO,  /.  m.  dh».  Cham- 
breite,  petit  cabinet,  bouge.  L.at. 
AnfuHius  conchx'f,  ' 

TABURtlK  , A m.  Tabouret . | 
placer , iirgcquarré,  qui  n'a  ni  bras, 
ni  doflier.  Lit.  StMle^  is. 

Tabubetes.  Orcheflrc  i on  ap- 
pelle ainü  dans  les  Salles  de  Spe- , 
ébclcs  , line  efpécc  de  retranche- 
ment vis-à-vis  du  théâtre,  fait  en 
forme  de  demi  - cercle , lequel  eft 
garni  de  héges  à doflter  pour  les 
perfotines  qui  payent;  car  les  Mn- 
fictens  ne  s'y  mettent  jamais.  Lat. 
Prepi  fedUia  in  femicir~ 

dr/f'o/rtn. 

TABCKKTILLO,  /.  m.  dim.  Pe- 
tit  tabouret  fort  bas.  Lat.  Stdecula 
fLtft.t. 

TACA  » / /.  le  même  que  Man- 
eha.  C’eft  un  mot  iifité  d.ins  l' Ara- 
gon & dans  les  Afturics. 

TACAMACA,//:  Gomme  Taca- 
m'muc.  Lat.  TncamtdJitc* 

TACANtAR  , t’.  ».  Agir  avec 
malice , fraude  tromperie  , frau- 
der. I.at.  Iraiidukuttr  agtrf. 

TACAStRIA,  /. /.  Rufe,  tram- 
perie , fourberie , fîncile.  Lat.  AjhiSt 
ÛJ. 

TACAnEMA.  Avarice,  mefqiiine- 
rie,  épargne  fordide  & outrée.  Lat. 

, imn, 

TACAîîü  , nA  , ad;,  m.  /, 
Fin,  ine,  nifé,  ce.  Fourbe,  trom- 
peur, fc,  impoHeur.  Lat.  ÂJlutus  , 
A,  UM.  /V/<r.i</r,  ris. 

Tacaho.  Taquin , ine , qui  a 
une  avarice  outrée  & foididc.  Lat 

TACAR,  V.  a.  Tacher,  fouiller, 
falir , laiiTer  une  marque , une  im- 
preUion  fur  quelque  cliofc.  Lat  AV 
Ure , vtl  tnaenta  a^ktrs. 

T.ACETA  , / /.  VailTeau  de  nii- 
vre  rond,  d'environ  un  pied  de  dia- 
mètre, fuit  comme  une  caiotc  fphé- 
rique,  dont  on  fc  fert  dans  les  mou- 
lins pour  ramaQ'cr  l'huile  & la  met- 
tre dans  les  tonneaux.  Scbillc.  Lat 
t’as  tnoLfnâiuùriw*!. 

TACHA,  J\  f.  Tache,  défaut, 
marque  , note.  Lat  AlacifUu  A’oti. 

Tacha.  Sorte  de  clou,  un  peu 
plus  gros  que  la  broquette.  Lat.  lUt- 
vuius. 

Jiliren  qvt'  taJ>a.  ExprcITion  dont 
on  fc  fert  par  amiphrafe  , pourmar- 
quer  h boulé  Si  la  valeur  d'une 
chofe.  Juat.  Mhsh:üu  /minus  fiiti* 

Siti 


Rcfr.  ,Quim  quijine  muLt  Jtn  /nebo 
ûndfyè  à fit.  Ce  proverbe  fignific 
qu'il  n'y  a rien  dans  le  monde  qui 
n'ait  fes  défauts  Si  fes  imperfections. 

TACHAR,  V.  II.  Tacher , mar- 
quer, noter  quelqu'un.  Lat  Notaui 
inurere. 

Tachab.  Effilcer , raturer,  rayer 
quelque  chofe  dans  un  Ecrit  Lat. 
Drierf. 

Tachab,  figurément,  Bbimer, 
noircir  Thonneur  , la  réputation  de 
quelqu'un,  le  reprendre,  l'aceufer.  [ 
Lat.  Vühtrrf.  Arfrutre.  \ 

TACHADO,  DA,  fitrt.  fa/[  du 
verbe  T»tcbip\  Blâmé,  ée,  repris,  , 
fe,  acctiCé,  ée,  taché,  ée.  Lat  Aîi- i 
taius.  Rfffeken/us^  a,  um,  \ 

TAtUON  , /.  w.  Rature.  Lat.  Zi- 

trira. 

Tachon.  Galon  , paHcmcnt  qu'on 
met  fur  les  habits  pour  les  relever. 
Lat.  Additus  ad  onututn  li.uhus. 

Tachon.  Clou  à tète  dorée.  Lat 
Chvus 

TACHONAR,  v.  a.  Mettre  des 
galons , des  paQVmcns  fur  un  habit 
ï-at.  pi/cioias  ad  oriuitum  fufrrajl 
futrt, 

Tachonab.  Garnir  de  clonx  di>- 
; rés.  Lat.  Unshtliatis  davis  ornare. 

TACHOXAOO,  DA,  fart.  p«j/T 
du  verbe  Tixchonar.  Galonné,  ée , 
garni  , ie  de  doux  dorés  ou  argen- 
tés. Lat.  Pa/daHi  vd  davis  ora-ttia , 
a , uin, 

Tachonado,  en  jargon,  Ceint, 
te.  Lat.  Cinilus , o , um. 

TACHONEKIA  , / f.  Ouvrage 
dans  lequel  on  employé  des  galons, 
des  pafTemens  , des  doux  dorés  ou 
argentés.  Lat.  Ornatus  tx  fajcidh , 

' vtl  davis. 

TACHOSO,  SA  , adf.  tu.  /. 
Taché , ce , dcFcdncux  , eufe.  Lat. 
Mactiltfus.  Pitiofus , a , uif». 

TACHUELA,//.  Petit  clou  à tê- 
te ronde , broquette.  Lat.  Clavuitts 
tméelLuus. 

TACITAMENTE  , adv.  Tacite- 
ment, fccrctcmcnt,  en  filcncc,  fans 
bruit.  Lat  Tacid.  Cidm.  Sine  fi/t- 

pitu. 

TACirAMENXE.  Tacitement  , 
fans  exprcÜion  , ni  déclaration  for- 
mdlc.  Lat.  Taciti. 

TAtlTO  , ta  , adj.  m.  ^ f.  Ta- 
citurne, Blcnticux,  ciife.  Lit  Tad- 
tus.  Siltns. 

TacITO.  Tacite,  qui  cft  fous- 
entendu , quoique  non  exprimé.  Lat 
Tadttts , a , wn. 

TACITÜRNID.^D, /./.  Tacitur- 
nité,  dans  le  fens  propre,  lîgniHe, 
Silence  profond  ; mais  il  fe  prend 
ordinairement  pour  l'humeur  , le 
tempérament  d‘u:i  homme  taciturne, 
triltc,  mclanchuliquc.  Lat.  TaçUur^ 
niuu , tis. 

I TAaXÜRNO , NA , odj.  m.  ^/. 
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Taciturne,  morne,  fombre,  mélan. 
cholique.  Lat  TndUtmus  ^ a,  um. 

TACO,  f.  w.  Coin,  cheville  dont 
ou  fe  fert  pour  aflîircr  une  chofe. 
Lat.  Sukfcust  dis. 

Taco.  Tampon,  ce  qui  fert  à 
prefler  la  poudre  quand  on  charge 
une  arme  a feu.  Lat.  Gkbutus  Jfu’. 
feus  , vel  ffarteus  ad  Jlifandam  catu^ 
ftiltant. 

Taco.  Baguette  d’une  .arme  à feu. 
Lat.  Trndiaius. 

Taco.  Billard  , bâton  avec  le- 
quel on  poiiflc  la  bille  quand  ou 
joué  au  billard.  Lat.  Trudiçuius. 

Taco.  Pétard,  canonnière,  mon- 
ceau de  fureau  vutdé  , avec  lequel 
les  enfms  poiiOcut  par  le  tno)cn 
d'un  petit  bâton  , des  tampons  de 
p.npier,  de  chanvre,  ou  antre  matiè- 
re , qui  fortent  avec  bruit  Lat.  Fi- 
JluLx  b/wia  fuerilis  ai  globulos  exfii>* 
dendas. 

Taco  , en  termes  de  buveurs. 
Trait  de  vin,  dont  on  boit  plufteurs 
l'un  fur  l autrc.  Lat.  Repaitus  hau~ 
Jhs  r/flj. 

Echemos  quatro  taccs.  Buvons  qua- 
tre coups. 

Taco,  fignific  auffi  Serment,  jn- 
rement,  imprécation,  blafphéme.  L. 
Dejeramentum. 

Taco.  Efpèce  de  bncc  de  bots, 
émouflée  par  la  pointe , avec  laqucl- 
j le  on  donne  en  courant  à cheval  cou- 
I tre  la  hgurc  de  paille  appciléc  EjJs^ 
\/ennû.  Voyex  Ejla/crmo. 

I Taco  , en  jargon  , un  Rot  Lit. 
Ruiitts , üs. 

TACON  , /.  m.  Talon  de  foulicr. 
Lat.  Cakti  talus, 

TACONEAR  , v.  «.  Marcher  fur 
les  talons , Us  hire  fonner , claquer 
en  marchant , par  vanité  & fanfaron- 
nade. Lat.  Cakeis  crepitart.  Fani  cak 
cmv. 

TACTICA  , / /.  Ta^ique  , art 
qui  enfeigne  à mettre  les  chofes  cri 
ordre.  On  appelle  Tactique  militiire 
la  fcicnce  qui  enfcigne  à ranger  les 
foldats  en  bataille  , & à leur  faire 
bire  des  évolutions  militaires.  Lat. 
Tuf/iV.T , a, 

TACTO . / w.  Le  Taéf , le  Tou- 
cher , Tun  des  cinq  Uns  de  la  natu- 
re. I/it.  TaduSy  »/. 

TaCto,  Taéb,  fe  prend  aufli  pour 
Taélion  de  toucher.  Lat.  Tatfus. 

TAFAl.Lt).  V'oyca  Cba/aüe}, 

T.-^FA.VARK),/.  r».  Le  Cul.  C'eft 
un  terme  badin.  Lat  Cultfs. 

TAFETAN,  /,  m.  Taffetas,  étof- 
fe de  foye  mince  & unie.  Lat  Sert* 
eus  fannus  tenuior, 

Tabetan  , au  pluricr,  fe  prend 
pour  les  Drapeaux  ou  Enfeignes  mi- 
litaires. Lat  Ftxüla,  crtnit. 

TAFJLETE  , C.  m.  Peau  bhnehe 
S:  délicate  , qui  fe  pifTe  en  mégie.  Si 
qu'on  met  en  couleur  pour  fervir  i 
divers 
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divers  ouvrages.  Elle  vicnl  du  Roy- 
aume de  TaKlet  en  Africiue.  Lat. 

Itimhr  inMerata. 

TAKILETE.AR  , v.a.  Orner,  gar- 
nir  de  petites  peaux  de  Tafiict.  Il 
fe  dit  communément  des  louliers  & 
des  pantiiiiflcs  que  l'on  garnit , ou 
dont  on  fait  les  oreilles  de  peau  rou- 
ge , ou  d'autres  couleurs.  LaL  Cal- 
CtOi  nlutà  orttoert. 

T.\FILETEADO,  DA,  pm-/.  pa/ 
du  verbe  TaJiUltar.  Garni  , le  de 
peaux  Unes.  Lat.  Alutis  ermiui , a, 

tint. 

TAFURCA , Af.  Bâtiment  plat  & 
fans  quille  , dont  on  fe  fert  pour 
tranfportcr  les  chevaux.  Lat. 

gium  , tJ. 

TAGARINOS,/.  m.  Anciens  Mau- 
res qui  vivoient  parmi  les  Chrétiens, 
& qui  parloient  leur  langue  de  ma- 
nière qu'on  avoit  de  la  ïicine  à les 
reconnoitre.  Lat.  ALturi  vettrcî. 

TAGARNINAS  , /.  /.  le  meme 
Qiic  CtiTiiilht.  I 

TAGAKÜTE,  / Tagarol,  cf- 
j^ce  de  Bucon  il'Eg^’ptc.  Lat.  Âcci- 
fiter  Æiiyfftiuf. 

Tagarofe.  On  appelle  ainU  un 
homme  de  haute  taille  & mince.  L. 
Ccrf  jre  iottptl  £?  exilis. 

TagarOTE.  Clerc  de  Kolaire. 
On  prétend  qu'on  leur  a donne  ce 
nom  i cflufc  de  la  rapidité  avec  la- 
quelle ils  écrivent.  Lat.  Xotario  à 
jeripturii. 

Tacarote.  Pauvre  Gentilhomme 
qui  vit  de  ce  qu'on  lui  donne.  Lat. 
Inopt  Xobilii. 

T.AGAKOTEAR , t\  tt.  Ecrire  avec 
viteiTc  & Icgérelé.  C'eft  un  terme 
üiité  parmi  les  Notaires.  Lat.  Fcleci’ 
ter  feriberr. 

TAHALl,  /.  w.  Baudrier  de  mar- 
roquin  à porter  l'épée.  Lat.  Balthcut. 

TAHARAL  , /.  m.  Lieu  planté  de 
tamarifeh.  Lat.  Tamarijcis /ertiU  fo- 
bon.  I 

TAHEnO  q adi.'  m.  Qui  a la  bar-  ] 
bc  roiilTc.  Lat.  \ 

TAHOKA.  Voyca  Âtahoru. 

TAHüNERü.  Vovci  Ai^ihoucro. 

TAHU  I.LA , /. /.  fefpacc  de  terrein 
qui  répond  à peu  prés  à la  fixiéme 
partie  d’un  arpent.  C'eft  un  terme 
ufite  dans  la  jMurcic.  Lat.  Terr^ 

fpitlium  nwAii  capAX. 

TAHUR  , /.  m.  Brelandier,  qui 
fréquente  les  brclands  , joueur  de 
proFcUinn.  Lat.  Aj^duns  abator. 

TAHUREKIA,/./.  Brchind,  Aw- 
demie  de  jeu.  Ls*tt.  AUutorium  , ir. 

Tahveeria.  Filouterie  au  jeu  « 
comme  celle  uütéc  dans  les  brelands. 
Lit.  AUtiif^rh  vitium. 

TAIBIQUE , / m.  le  même  que 
Tnkiijur.  Mot  peu  ufite. 

TAÎMADO,  DA  , itdj.  m.  ^ f. 
FiUq  ne»  riifé,  ée»*  rourbe  î dilîi- 
wultf , éc«  Lat.  Caüiiui.  I^erjifeiüs. 
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TAIMOXIA  , //.  Rufe,  malice, 
fourberie»  HnefTe  qui  va  jufqu'à  l’im- 
pudence. Lat.  rerjutia,  AjltaU. 

TAITA  1 f.  >«.  Nom  que  les  petits 
enfans  donnent  à leurs  pères  , & 
qui  revient  à celui  de  Papa.  Lat. 
i*attr , tris. 

Ajc  titita.  On  appelle  ainfi  un  hom- 
me qui  Fait  des  allions  d’cnhmt.  L. 
Eufue  putr, 

TAJA  , /.  f.  AfTemblagc  de  plu- 
ficurs  pièces  de  bois  ajoutées  qu’on 
met  fur  les  bâts  pour  porter  U char- 
ge. Lat.  Ftijlis  L'Utrîlarutn  arnuriuj. 

Taja,  ügniBc  aiifll  Taille*  cou- 
pe , divifion.  Lat.  SUih  » nis. 

TAJADA  , /.  /.  Morceau  , tren- 
che  de  quelque  chofe  que  ce  fuit  » 
comme  * Tajada  de  carne  » tajuJa  de 
quefo  i Morceau  de  viande*  morceau 
de  fromage.  Lat.  Frujîum  , ù 

Tajada  * fe  prend  dans  le  ftilc 
familier  pour  Enrouement  * dîfBcul- 
tc  de  parler.  Lat  Rauàtas. 

iJacer  el  caWo  de  tajadas.  Partager 
quelque  chofe  entre  pluficurs  perfon- 
nes.  C'cR  une  exprellioa  badine.  L. 
rartiri,  Dividert. 

Hacer  ttçadas.  Couper  quelqu'un 
par  morceaux.  Phrafe  Fanfaronne  dont 
on  fc  fert  pour  menacer  quelqu'un. 
Lat.  In  frufta  fccare. 

TAJADÉK.A, /./.  Couteau  cour- 
be , fervant  à hacher  &c.  Lat.  Jm’ 
natus  cuUer. 

Tajadera.  Petite  entaille  que  les 
écueilcs  lie  bois  ont  coutume  d avoir. 
Lat.  Rima , a. 

Tajadera.  On  appelle  ainfidans 
l’Aragon  une  Vanne  pour  arrêter  le 
cours  de  l'eau.  Lat.  tWin*aé?a  * tc. 

TAJADEKO,  / m.  Billot  fur  le- 
quel on  h.Uhe  la  viande.  Lat.  iVroro- 1 
rium  lignum.  \ 

Ta.moerü.  Tranchoir*  aHiette  I 
de  bois  iur  laquelle  on  coupe  la  viaji- 
de.  Lat.  Lanx  i/gneu.  Caitntis. 

TAJADILLA */. /.  dim.  Petit  mor- 
ceau  I bribe  de  quelque  chofe  que 
ce  foit.  On  appelle  ainfi  dans  les 
gargotes  des  morceaux  de  poumons 
en  ragoût.  Lat.  frujlulum  , /. 

TaJADILLA.  Petit  morceau  de  ci- 
tron qu’on  vend  à ceux  qui  boivent 
de  l’eau  de  vie.  Lat.  Aluli  chrei  fru- 
ftum. 

TAJADOR , f.  tn.  Celui  qui  cou- 
pe , qui  innchc.  I.at  StÜor , is. 

Tajadok*  fc  dit  auûi  pour  Ta. 
jadtro. 

TAJADURA  * f.  f.  Coupure  ♦ tail- 
lade faite  avec  un  couteau  , une  épée , 
ou  avec  tel  autre  inftrumcnt  tran- 
chant. I.at.  lucijio^  nis. 

I T.AJAMAR  , /.  ni.  Taillcmcr  * ter- 
me de  Marine.  On  appelle  ainfi  la 
I partie  inférieure  de  l’q>eron  qui  Fend 
! l’eau.  Lat.  R»Jlri  navaiis  pars  jn/r- 
I rior, 

1 Taja.mae.  Eperon,  mafüfdcma- 
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çonnerîe  en  pointe  qu'on  conRruiC 
dans  les  rivières  pour  fendre  les  eaux. 
L.  Anpsîas'is  fabrica  ad  Jlujnsnis  aquas 
\ dividendas, 

Tajamar  * en  jargon  * Couteau 
de  chafTe.  Lat.  Acinaces  , it. 

TA^JAMIENTO  * /.  w.  Taillade* 
coupure , taille.  Lat.  Jneijîa.  Ce  mot 
a vieilli. 

TAJAR,  V.  a.  Tailler  , couper, 
divifer  , réparer.  Lat.  dVcarc. 

dcTf. 

Tajar  sma  flsinxa.  Tailler  une  plu- 
me. Lat.  Caiamum  aptitrr, 

TA  J ANTE  * part,  aef,  du  verbe 
Tivar.  Tranchant*  anlej  taillant, 
te  J coupant*  te.  Lat.  Secans. 

TAJADO , DA  , part.paj'.  du  ver- 
be Tajar.  Taille , éc  $ coupe  * ée  i 
divifé  * ée.  L.  Seclus.  Scijus  * a * um. 

Ta  J A DO.  En  termes  Je  Blafon  , 
ou  appelle  un  Eeu  taillé  * celui  qui 
cfl  divifé  en  deux  parties  par  une 
diagonale  tirant  de  l'angle  feneftre 
du  chef  au  dextre  de  la  pointe.  L. 
Seflsts , a , um. 

TAJO  * / >«.  Taille  * coupure, 
incifion  qu’on  fait  à un  corps  avec 
un  infiniment  tranchant.  Lat  Stlfia. 

Tajo  , fc  dit  aitlli  de  la  hiqoii 
dont  on  taille  une  plume  pour  écri- 
re. Lat  i'alami  ictnptrat::ra. 

Tajo,  parmi  les  gens  de  U cam- 
pagne * fe  dit  de  la  f.iqon  dont  fe 
placent  les  moiffonneurs  on  les  pion- 
niers qui  travaillent  en  troupe.  Lat 
Optrariorum  ftriet  in  labare. 

Tajo*  fedit  de  l'efcarpcment  d’un 
rocher  dont  une  partie  s’eft  detachie, 
Lat.  Jlontis  feÛh, 

Tajo*  en  termes  d'Efciime  , cfV 
un. coup  de  tranchant*  ou  de  taille. 
Lat.  Incijim  iixcHui  iiim. 

Tajo.  Gros  billot  fur  lequel  rni 
h.iche  la  viande  dans  les  cuifmes.  L. 
Truncus  snaeeUarius. 

Tajo  , le  même  que  Tajadero. 

'i'AjüN  » /.  m.  angi«.  de  Tajo, 
Gros  billot  &C.  Lat  Inciforium  U- 
gntort  craJ/iHS. 

Ta JON.  On  appelle  ainû  dans  l’An- 
daloufic  une  veine  de  terre  ou  de 
pierre  fort  tendre  * dont  on  fait  de 
la  chaux.  I.at.  Calcarium  folum , i. 

TaJûn*  en  jargon*  Cabaret*  hô- 
tellerie * logis.  Lat.  DivTTfoi  iiOH , ü. 

TAJUELA  * /.  /.  Ercabcau  ou  ef- 
cabcUe.  Petit  fiége  de  bois  fur  qiu- 
tre  pieds.  Lat  Liptea  filta.  Smhtt- 
tum  * i.  C'cil  un  mot  lifué  dans  Ix 
Vieille  CafHUe.  On  l'appelle  aiiQâ 
Tajiuh. 

TAL,  adj.  relat.  Tel*  telle.  Lat 
TaUi,  e. 

Tal.  Tel , qui  cft  pareil , fem- 
blablc  * de  la  même  fiqon  * de  la 
même  imnicrc.  Lat  Tatis , r. 

Kx.  TA  eofa  jamas  fe  hu  viflo  t 
On  n'a  jamais  rien  vu  de  pareil*  de 
fembhbic. 

Tau 
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Tal.  Tel  , figniGc  aufTi  Tant , 
ou  fl  gnuiit.  On  l’cmployc  pour  exa- 
gérer & exalter  ta  boiuc  , la  per- 
fcvlion  (l'une  chofe.  Lat-  Tulit. 

Ex.  Ef  p^iSthk  qur  tut  x'QTen  aya 
caida  tn  tal  falLi  ? Eli  - il  poflible 
qu'un  fi  {cranü  homme  foit  tombé 
Jans  une  fi  grande  faute  ? 

Tal.  Tel  t fc  dit  auffi  pour  mar- 
quer une  fii'ntfication  particuHcre , 
& on  le  répète  pour  donner  plus  de 
force  i rexpreffion.  Lat.  /Wîi. 

Ex.  //uted  tsles  y talis  cofas.  Fai- 
tes telles  & telles  chofçs. 

Tal.  Tel,  fe  dit  aulfi  pour  mar- 
quer l’état  d'une  chofi*,  fit  condition , 
ou  fes  circ.)nfhinecs.  Lat.  Tai'u. 

Tal.  Tel , fc  dit  aulfi  d'un  par- 
ticulier iuccrtaiii  Se  inconnu.  Lat. 

Tut  par  quai.  Tel  quel.  ExprcITion 
qui  marque  le  mépris.  Lat.  Talis  quu- 
Us. 

Tuî  quai.  Tel  quel.  Exprelfion 
qui  fignlKc  que  quoiqu'une  chofe 
ioit  déreelucufc , on  ne  lailfe  pas  de 
l'efiimcr  eu  faveur  de  ce  qu’elle  a 
de  bon-  Lat-  J^*tal:fiunque. 

Tal  quai.  Tel  quel , le  dit  pour 
marquer  le  petit  nombre  de  gens  , 
ou  d'autres  chofes  qu'on  cherche  , 
ou  dont  on  p-arlc.  Lat-  /Jliqui. 

Ex.  Tal  quai  tiatt  naficia  de  rflo. 
Il  n’y  a qu’un  petit  nombre  de  per- 
fonnes  qui  fâchent  cela. 

Ctttt  tuL  Fai^on  adv.  Pourvu  que. 
Lat.  Mada  ut, 

A'o  bai  tàl.  Cela  ell  faux  , ceU 
n'eft  pas.  Lat.  }^on  ita  ejl. 

Rctr.  Tal  para  quai  , Pedro  para 
Juatt.  L'un  ne  vaut  pas  mieux  que 
l'autre. 

TALA  , f.  f.  Taille , coupe  d’un 
bois  depuis  la  racine  , ou  l'aclion  de 
retrancher  feulement  les  branches  fii- 
perflucs.  Lat.  A^bortau  c-ç/ro. 

Tai.a  , fr.piilie  aulfi  ücllruclion, 
ruine*  dégât*  ravage  que  fait  une 
armée  qui  entre  dans  un  pays  enne- 
mi. Lat  Rstitu^  a,  Taflathy  nh. 

Jttego  de  U tala.  Le  Toc.  Jeu  d’en- 
fans,  qui  fc  joue  avec  deux  bltons, 
dont  Tun  appelle  Tais  efi  plus  petit 
que  l'autre  & pointu  par  les  deux 
^iits  , Se  l'autre  fert  a le  fraper 
à le  repoufler,  lorfqu'un  autre  veut 
le  jetter  dans  le  cercle  qui  cil  tracé. 

TALABARTE,/ m.  Ccintured'é- 
péc.  Lat.  Dalteus  a*l  eitfem. 

TALADOR  ^ f.  m.  Defiruc'lcur , 
qui  ruine  * qui  ravage.  Lat  l'ajh‘ 
ter  , ii.  Dtpopulator, 

TALADRAR.  v.  a.  Percer*  ta- 
rauder , hire  un  trou  avec  une  ta- 
rière. Lat  J'erehrare. 

Talaoiar  « par  companifen  fe 
dit  de  U forte  imprefiion  que  hit 
fur  l'ouie  un  bruit  ou  un  Ion  aigu 
& perçant  Lat.  Acutl  ferire. 

TALADRAR,  tigiirémcnt  fignific, 
Tom.  IL 


Pénétrer,  comprendre  quelque  chofe 
d’obfcur  & de  difficile.  Lat.  CalUre. 

T.\LADRAÜO  * OA  , pari.  pajf.  du 
verbe  TWfldror.  Taraudé , perce  * ce. 
Lat.  Terckraius , a , 

TALADRO,yi  w.  Tarière,  outil 
qui  fert  pour  hirc  de  grands  trous 
d.ins  le  bois.  Lat.  Ttrebra^  u‘, 

Talaoro,  fe  prend  aulfi  pour  le 
trou  qu'oa  a hit  avec  la  tarière.  L. 
Tor.t$ue)t  * inis. 

TALAMERA  , / / Terme  de  chaf- 
fc.  Arbre  fur  lequel  on  tend  un  leur- 
re aux  pigeons  pour  les  tuer  à coups 
de  fuûl , ou  avec  l’arbaléte.  Lat  Wr- 
ber  aui'Upio  parafa. 

TALANQUERA , / / Barrière  fai- 
te de  planches  autour  d’une  place  où 
l’on  court  les  taureaux  , pour  met- 
tre les  rpcélateurs  en  (tircte.  Lat  Ta- 
bubt/i  vaüutn^  i. 

Tai.akql’ERA  , fc  dit  par  exten- 
fion  d'un  endroit  qui  nous  met  en 
rùretè.  Il  fe  prend  au  figuré  pour  la 
fureté  même  qu'on  y trouve.  Lat 
Tutamen , inis, 

TALANTE  , /.  m.  Talent , hqon , 
manière  défaire  une  chofe.  Lat.AIo^ 
dus , i. 

Talantf.  Mine , prcllance,  l’é- 
tat ou  la  qualité  des  chofes.  Lat  JJo- 
dus.  l^uUut. 

Tal  ANTE.  Défir,  alTcélion  * goût , 
volonté.  \ax.  AJccitis  ^ ùs.  yoluutaSf 
lis.  Arbiirium , ii. 

Eflar  de  bueu  o mol  litiimte.  Etre 
de  bonne,  on  de  mauvaife  humeur j 
être  ou  ne  pas  être  diCpofé  a accorder 
une  chofe.  Lat  Béni  rei  maU  ajfrc- 
tum  tfe. 

TALANTOSO,  sa  , adJ-  «.  &'/ 
fiai,  gaie,  de  bonne  humeur.  Lat 
Placiduf  , a , um. 

TAL.\R  , ad/,  d'une  terrn.  Long  , 
traînant  , fc  dit  des  robes  longues 
qui  defeendent  jurqii*.iux  talons.  Lat 
Talarh  , e. 

Talares  , au  pluricr  , T.ibn- 
niércs  , ailes  que  les  Poètes  feignent 
que  Mercure  mettoit  à fis  talons , 
pour  marquer  la  promtituJc  avec  h- 
ucHc  il  s'acquittoit  des  melTagcs  dont 
upiter  le  chargeoit.  Lat.  Tuluria , 
itim. 

TALAR  , r.  a.  Couper , tailler , 
ébranchcr  les  arbres.  Lat.  Futare. 

Talar.  Piller  , ravager  , faire 
dégi^t,  hccager,  défoler,  dépeupler, 
ruiner.  Lat  l'aflare.  Pi^pulari. 

Talar  , fignific  aniu  Dérober  la 
farine  des  hes  où  elle  ell.  Lat  Fa~ 
rinam  furrîptrt. 

Talar  , en  jargon  , Arracher, 
enlever.  Lat.  Aujart.  Erspere, 

TALADO , DA  , p^t.  p<\lf.  du  ver- 
be Tiüar.  Coupé  , éc  ; taillé , ce  % 
abattu,  uë  i détruit,  te,  ravagé, 
faccagé  , éc.  Lat.  Putatus.  rajîatsts. 
AbUtHS , a , stw. 

TALAVEKA  , / /.  Faycucc  de 


TAL 

Talavera.  l.it.  l^afa  fzHUa  ex  oppi* 
do  Ju'  d/é/tf. 

T.\LCO  ^ f.  m.  Talc  , forte  de 
pierre  luilante  , écailleufc  , tranfpa- 
rente  , dont  il  y a deux  cfpèces  ge'- 
nénlcs  , une  appcilée  Tak  de  Vc- 
nife  , & l'autre  Talc  de  Mofeovie. 
Lat.  Talcttm,  i. 

TALEGA,y^/I  Rourfe , gibeciè- 
re, fac,  beface.  Lat  Saena  ^ i.  Fe- 
ra , *. 

Talega  « fe  prend  figurèment 
pour  ce  qu'en  met  dedans.  Lat.  &k- 
co  cmtmta , oruw. 

Talega.  Bourfe  pour  les  che- 
veux. Lat  Saccülus  ad  capilict  revins  t 
ciendos. 

Talega  ^ en  llile  familier  , fe 
dit  des  pèches  dont  on  doit  s'aLTiifer 
en  confclllnn.  L.  Peccatnuan  farcina. 

Ex.  rames  à d^ocupar  é foltar  la 
talr^a.  Allons  vuider  nôtre  beface. 

Talega  , fe  prend  aulfi  pour  hi 
Icqon  qu’on  a étudiée  avant  que  d'al- 
ler en  clafic.  Lat  Rep<^ita  Jhitiii  mo- 
teria. 

TALEGAZO  ^ /.  m.  Coup  donné 
avec  un  fac  dans  lequel  on  a mis 
quelque  chofe  , comme  des  pierres. 
Lat.  Fera  referta  Uius. 

TALEGO  , f.  w.  S.1C  de  toile  grof- 
fiérc  , étroit  pour  l'ordinaire  , dont 
on  fc  fert  pour  enfermer  , ou  tranf- 
porter  quelque  chofe  d'tm  lieu  à un 
autre.  Lat.  Saccsü  , i. 

Talego.  On  appelle  ainfi  une 
perfonne  grolTicrc , qui  n'a  ni  adref- 
le  , ni  dextérité  pour  quoi  que  ce 
foit  Lat.  Iwpolittts  corpere  Vomo. 

Tener  taUf:o.  Avoir  le  goulTct  bien 
garni.  Lit.  Abundare  divitiis. 

XALEGüN  , /.  M.  augm.  Grand 
hc.  Lat.  Saccus  ampUor. 

TALEGUILLA  , /.  /.  dim.  Petit 
fac  , fachet  Lat.  Ferula. 

j'ah'guiUa  de  la  fui  En  ftilc  hmi- 
lier  fe  prend  pour  l’argent  qu'on  dé- 
penfc  journcllcaieot  L.  Dimius  futts* 
plus. 

TALEXTO,  f.in.  Talent,  mon- 
noic  des  anciens  qui  étoit  de  diffe- 
rente valeur  , filon  les  pays.  Lat. 
Tiknlum , i. 

TalentO.  Talent  , fc  dit  figu- 
rément  en  morale  des  dons  naturels, 
ou  furnaturcls , que  Dieu  départ  aux 
hommes.  Lat  Dos , tis. 

Talento.  Talent  , fi  dit  figu- 
rément  des  dons  de  U nature  , du 
génie,  de  la  capacité,  de  l’habileté, 
de  U difpofitioii  qui  fi  trouve  en 
quelque  perfomie.  11  fi  prend  par  ' 
aiitooomafi  pour  rcntcndeincnt. 

Dos  , iis. 

TALIDAD,  f.f.  Terme  Schola- 
llique  , différence  qui  détermine  une 
chofe  , qui  peut  fc  trouver,  ou  être 
confidérée  renfermée  génériquement, 
ou  fpccifiqiicmcnt  dans  une  autre. 
Lat  laliUts. 

C c c c TA- 
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TAI.ION  , f.  ttr.  Talion  , peine 
^1c  & fembbble  au  crime  qu'on  a 
Commis  ; Oeil  pour  ail , dent  pour 
dent , ainii  qu'il  cib  porté  par  la  Loi 
de  Moifc.  î.at.  TiiUo^  nis. 

TALIONAR , V.  a.  Impofer  la  peU 
ne  du  Talion.  Lat*  TuUonii  puna  muU 
iitsrr. 

TALISMAV  , /,  IM.  Tallfman  , 
certaines  fi};urcs  ^vées  ou  taillccs, 
avec  pliifieurs  vaincs  obfcrTations  fur 
les  cara^^rcs  & les  dirpoGtions  du 
Ciel  « auxquelles  les  Ai^rologues  & 
les  Charlatans  attribuent  des  vertns 
nierveilleurcs.  Lat.  Alîralis 
T.4LLA  , /.  f.  Taille  , fe  dit  de 
certains  ouvrages  de  gravure  & de 
fculpture.  Bas  •relief.  Lat.  Opus /cul- 
ptuffi. 

Talla.  Taille  t tribut  que  les 
ValTaux  iiayeiit  à leurs  Seigneurs 
pour  les  lecourir  dans  leurs  b^oins. 

Lat.  Feéligal , ij. 

Talla  , cil  au(B  luiefommc  d'ar. 
gent  qu’on  offre  pour  la  ranqon  d’u- 
ne pcrfoiinc  qui  cil  dans  i'efdavage, 
ou  pour  rélargirTcment  de  quelqu’un 
qui  eft  en  priTon-  Lat.  Merceu  Frx- 
ptium. 

Talla.  On  appelle  ainG  dans 
l'Andaloulie  un  Vai^aii  de  terre  dans 
lequel  00  met  l'eau  raffraiehir  an  fe- 
rein.  Lat.  ürctolus  JkUiu. 

Talla,  fc  dit  aiifli  pour  Tara 
on  Tarja,  C’eft  nn  terme  Aragonois. 

Altiùt  talla.  Bas  - relief.  Lat.  Mi- 
nora Jîgiüa , orum. 

A miMw  roüri.  Expr.  adv.  & figu- 
rée. Légèrement , à la  hâte , fans  at- 
tention.  Lit.  Lwiter. 

Potttr  talla.  Mettre  à prix , pro- 
ferire  un  criminel.  Lat.  Profçrihtrr. 

TALLADURA  » le  même  que 
ENtaUaàura  ^ mais  moins  ufité. 

TALLAR,  f.  tn.  Pouffe,  jet  des 
plantes  au  printems.  11  vient»  du 
mot  TcUû.  Lat.  Sitrculus , L 

TALI.AR,  t#.  fl.  TRillcr,  couper. 
C’eft  un  vieux  mot  Lit.  JVfcrc. 

Tallar.  Tailler,  fc  dit  de  ce 
qn’on  coupe,  qu’on  ^qonne  avec  art 
& proportion , & lignifie  Sculpter  , 
raver  m bois,  en  cuivre,  en  mar- 
re, en  pierre  &c.  Lat.  Sc»lprrt. 
TA!  LÂUO  , DA  , fart.  pMjf.  du 
verbe  Tailar,  Coupé , Icnlpte  , gra- 
vé , ée.  Lnt.  SiMtts.  Sctilptm  , a , itm. 

Talla  DO,  f.  nt.  en  jargon,  la 
Jupe  d'une  Femme.  Lat.  Alulifhru 
x'tjlii  inferhr. 

Talladas.  Tigccs,  en  termes 
de  Blafon  , le  dit  des  pl;intes  & des 
fleurs  reprefentées  lur  leurs  tiges. 
Lat.  Cauin  gtrem. 

Bir»^  t^Uada.  Bien  taillé,  bien  frit, 
qui  a bon  air.  Lat.  Corporc  tliYan, 
TALLA  IK,  f.w.  Tailleriti , pâ- 
te qui  vient  d'italte  , en  petits  mor* 
ccr.ux  , qu’on  mange  en  loupe.  La:. 
2'ri%tmmata  r{l'téU, 


TALLAZO  , /.  m.  tntgm.  Terme 
burKTquc.  Homme  corpulent  & de 
grande  taille.  Lat  Homo  txce^us 
oàr/us. 

TALLE,/  «.Taille,  fc  dit  pour 
marquer  la  hauteur  ou  la  groUcur 
des  corps,  leur  proportion  ou  difpo- 
Htion.  Lit  Staturaf  a. 

Talle  , fc  prend  particuliére- 
ment pour  la  ccintiu’c.  Lat  StriÜior 
pan  corperis  mfdia. 

Talle.  Taille  , fe  dit  de  la  cou- 
pe des  habits.  Lat  Forma.  Figura. 

Talle,  lignifie  aulfi  la  Faqon, 
la  manière  de  i^îrc  une  chofe.  Lat 
Alodus.  Speciet. 

Talle  , fignrement  , fignific 
Forme  , figure , dirpofition  phyli- 
qiic  ou  morale.  Lat.  Figuru.  Forma. 

TALLECER.  Voyez  Bttalkctr. 

T.ALLECIDO.  Voyez  EntaUedAo. 

TA!  LECILLO  , f.  m.  dim.  Taille 
fine  & dégagée.  11  fe  dit  par  ironie 
d’un  homme  mal  fait  & mal  bâti. 
Lat.  Corporii  wedti  p.rrs  maxîmè  Jhi- 
clior. 

T.ALLER  , f.  tn.  Boutique , atte- 
Ucr  où  l'on  travaille  h des  auvres 
méchnniqiics.  Il  fe  dit  par  c-xtenfion 
de  toute  boutique  en  général,  & on 
l'employé  aulB  Kgurément  Lat  Of- 
Jicina  mecbanica. 

Taller  , fe  prend  figurcment 
pour  un  Colitgc,  une  Académie  où 
i'on  eofeigne  les  Sciences.  Lat  Gyui- 
I Hit/iuin.  CoUtgiutn. 

I Taller.  Cadenas,  nmement  de 
table.  Lat  Patetk  apparatia  pro  wieq/îi. 

Talleres.  Monnoie  ancienne, 
dont  on  ignore  la  valeur.  Lat.  Amm- 
mus  nntiquui. 

TALLISTA  i f.  m.  Sntloteur  , 
graveur  , cifeleur  , St.  généralement 
tout  ouvrier  qui  travaille  de  taille. 
Lnt  SculptoTy  is. 

TALLO,  f.  m.  Tige,  partie  des 
plantes  qui  naît  de  la  racine , éb 
qui  foutient  les  feuilles  , les  fleurs 
& les  fruits.  Lat  Scapus. 

TALLüN  , f.  m.  lignifie  en  jar- 
gon un  Bouchon , une  taverne  , une 
gargotte.  Lat  Caupona^  <r. 

TALLUDO,  DA,  ad),  m.  ^ f. 
Qui  aune  groffe  tige.  Lat  Caultjeens, 

Talludo,  par  comparaifon  , fi* 
gnitic  Grand , de  haute  taille.  11  fc 
dit  des  enfans  qui  grandiffeuten  peu 
de  tems.  Lat.  Corpvre  auélus. 

Talludo,  fe  dit  figuréœent  de 
ceux  qui  ont  vieilli  dans  une  habi- 
tude, & qui  ont  de  la  peine  à s'en 
défaire.  Lat  Fitîii  t/tdormiens. 

Talludo,  fe  dit  au(h  deschofes 
qui  on;  paffe  le  tems  ou  elles  pou- 
voient  tre  trulagc.  Vieux , furanné. 
Lat.  i.xitletut.  * 

TAI.MLD,/  tn.  Talmud.  Livre 
où  Ub  rentermé  tout  ce  qui  regarde 
l'LXplication  de  h Loi  des  Juifs. 
Lat.  Thaimuà^  ii. 


TALMÜDISTA,  f,  m.  TalmodU 
ftc,  celui  qui  cft  attaché  aux  fenti- 
mens  du  Talmud  , qui  en  fuit  les 
dogmes , qui  les  entend  , & les  ex- 
plique. Lat  tu  Doiior. 

'TALON  , /.  m.  Talon  , le  der- 
rière du  pied.  Lat  Talui. 

Talon.  Talon  , fe  dit  anIB  de 
la  partie  de  la  chauffure  qui  couvre 
le  talon.  Lat  Talus. 

Talon,  en  jargon  , Hôtellerie. 
Lat.  Diva/orium. 

Aprttar  ht  talones.  Serrer  les  ta- 
lons, courir  , s'échaper  , s’enfuir. 
Lat.  Dare  fe  in  ptdes. 

Baxarfe  la  fangre  à ht  taîontt.  On 
lUt  de  quelqu'un  qui  a eu  une  gran- 
de frayeur,  que  Ton  faug  eft  d^ccu- 
du  aux  talons.  Lat  Timert.  Povere. 
Expallcre. 

Ir  à talon.  Aller  i pied.  Lat  Pe- 
Jiôut  iter  facere, 

Tcntr  tljmcio  en  ht  talones.  Avoir 
Tcfprit  aux  talons , agir  fans  réfle- 
xion & fans  jugement  Lat  Imptu- 
denter  agere , fe  gernt. 

TALlJNEAR,  t«.  «.  Marcher  à U 
hâte.  Lat.  Caket  ogitare. 

I TALONERO  , f.  m.  fignifie  en 
jargon  un  Cabarcticr  , un  Aubergi- 
fte,  Lat.  Cattpo.  Ho/pet, 

TALONESCO , aJJ.  tn.  Qui  ap- 
partient aux  talons.  C’eft  un  terme 
torge  qu’on  n’cmployc  qii’cn  fUle 
badin.  Lat.  Ad  talot  pertinent. 

TALPARIA,  /.  /.  Terme  de  Chi- 
rurgie. Abfccs  ou  tumeur  , qui  fe 
forme  dans  le  péricranc , ou  entre 
lui  & le  cranc , d'une  humeur  acre 
& corroüve  , qui  g.agne  en  dedans 
& s'étend  de  tous  côtés. 

TALQUE  , f.  tn.  Terre  graffe, 
efpèce  d'argiilc  dont  on  fait  lescrcu- 
fets  pour  affiner  les  métaux.  Lat 
Tajl  oniwn , ii. 

TALV’INA.  Voyez  Atahnna. 

TAiMAKDÜA,  /.  tn.  Animal  qu’on 
trouve  au  Pérou  ÿ il  eft  de  la  grof- 
feur  du  cochon  , & il  fe  fert  de  î^et 
ongles , qui  font  fort  longs , pour 
ouvrir  les  fourmilliércs , dont  il  tire 
les  fourmis  avec  fa  l.ingue. 

TAMASAMEKTE  , fdv.  Autant 
Ce  mot  eft  peu  ufité.  Lat  Ita.  Ta»m 
tttm. 

TAMASITO,  ta,  a^. 
d/iM.  le  même  que  Pequenito.  L^ 
TantiÜut.  Tj'ituius. 

Tamahi  ru.  Craintif,  timide.  Lat 
Titnidut.  Pitvidus. 

jQutdar/e  tanumito.  S’effrayer , s’é- 
pouvanter. Lat  Expavere. 

'TAM.\SO,/  w.  Grandeur,  quan- 
tité, étendue  d'une  choie.  Lat. 
titat.  A/ügiiitudo. 

de  tafnofso.  Homme  de  poidt 
Lat.  £jr4>Mw  bvmo. 

Dil  mifnto  tatmtno.  De  î.i  même 
grandeur.  Lat-  EJuj'detn  inagnitudi.'üt  ^ 
%fti  quiuititaiis. 
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TAMAnOt  nA  , oij.m.  Çff  f,  quf 
marque  la  merurc , la  t^ninJeur  & la 
hauteur  d'une  choicf  & qui  Cgnifie 
AulB  grand  que.  Lat.  Tantus  , a , um. 

Tiimaho  cûtno  ri  dedj.  Aufli  gros 
que  le  doigt , ou  de  la  grofleur  du 
doigt. 

TAMAnO  , fe  prend  par  antithefe 
pour  Petit.  Lat.  PujîUuit  o,  wn. 

TAMAK.^S,/./.  Trochet  de  dat- 
tes.  L.  Paluut , arum.  DaclyU  , orunt. 

Tamaaas.  Bourrée,  fagot  de  me- 
nues branches  d'arbre;  &auflî.  Co- 
peaux. Lat.  /Venir/ , ium. 

^uifyuiüx 

TAM.ARInDOS  , yi  m.  Tamarin, 
fruit  d'un  arbre  qui  croit  en  pluûeiirs 
lieux  des  Indes  Orientales  , qui  a 
des  noyaux  comme  les  dattes.  Lat. 
Tamarin.ius. 

TAM  ARISCO , b Ta  M A n 2 , /m. 
Tamarifc  ou  Tamaris.  Arbre  de  mo- 
yenne ^olTeur  , dont  les  feuilles 
font  petites , longues  , rondes , me- 
nues, approchantes  de  celles  du  cy- 
près , de  couleur  verd  pUc  ; Ton 
fruit  cfl  légumineux  & renfenne  une 
graine  noirâtre.  Lat.  7'a>«ari>.  Ta- 
tnaTifcui. 

TAMARRISQUITO,  è Tamar- 
»LSQUlTO  , TA,  <id/.  diw..  Terme 
burlciqiic.  Très  petit , te , baffcL  L. 
TautiUui.  TantuùtS. 

T.AMBA  ♦ f.  /.  en  jargon  , Cou- 
verture de  lit.  Lat.  Stragulmn. 

TAMBALEAR,  b Tambalear- 
SE,  V.  n.  Vaciller,  chanceler,  n'é- 
tre  pas  ferme,  ni  alTurc,  ni  arreté. 
Lat.  AVtfiîrf.  I 

TA>MBALEO,yt  »r.  Vacillation, 
branlement  irrégulier  , mouvement 
qui  porte  tantôt  d'un  côté,  tantôt 
d'un  autre.  Lat.  Kutatio.  Tituhatio. 

TAmAmilO  , /.  m.  Terme 
d'Architechire.  Avance  , faillie  ac- 
compagnée de  Tes  mouchettes  pendan- 
tes.  Lat.  Projfdum  opus. 

TAMBARILLO,  f.  m.  Petit  cof- 
fre ou  bocte,  avec  le  couvercle,  de 
figure  ronde.  Lat.  RjtunU  Arculit. 

TAMBESCO  • /.  m.  Brandilloirc, 
efcarpolcttc.  Lat.  OfeiUmn , /. 

TAMBIEN , part.  AufH.  L. 
Etiam. 

Tambien  , «Jv.  dont  on  fe  fert 
pour  affirmer  réalité  , la  rcHcmblan- 
ce  • la  conformité  , te  raport  d'une 
ehofe  avec  une  autre.  Pareillement, 
de  la  même  manière , de  même.  Lat. 
Etiam.  Ittdrm.  Ita. 

TAMBO,  /.  m.  Logis,  hôtellerie. 
Ceft  un  mot  Indien.  Lat.  ilofpitiwn. 
DiiftrforiHm  , iV. 

TAMBOR,/.  m. CainTc,  tambour, 
hsftrument  militaire  , qui  fert  princi- 
palement dans  1 Infanterie  & les  Dra- 
gons. Lat.  J)fmpiptum. 

Tambor.  Tambour,  c(l  auffi  ce- 
int qui  bat  U caific.  L.  Tympanatri- 


Tambor  Mavor.  Tambour  Ma- 
jor, qui  a le  commandement  fur  les 
autres  Tambours.  Lat.  Tywpanctri- 
barum  ^f/«igjylrr. 

TAMBüRETES.  Terme  de  Mari- 
ne.  Cage,  eTpèce  d'echatiguette  faite 
en  cage  , que  l’on  pofe  à la  cime 
du  mât  d'un  vaifleau , qu'on  nomme 
Gabie  fur  la  Méditerranée , Sa  Hune 
fur  rOcéan.  Lat.  Jilalo  navis  aptaia 
fpteuh, 

TAMBORIL  , f.  tn.  iim.  Tambou- 
rin , petit  tambour  qui  fert  aux  cn- 
fans , & à (aire  danfer  les  gens  de 
campagne.  Lat.  Tynspanvm  pm^um. 

Tamboril,  en  llilc  badin,  fc 
prend  pour  le  Derrière.  Lat.  Clunet. 

TAMBüRILADA  Coup  qu'on 
fe  donne  en  tombant  fur  Ton  cul.  L. 
Laffus  natiimi. 

Taviborilada  , fignific  auffi  un 
coup  donné  avec  la  main  fur  la  tê- 
te , ou  fur  le  dos.  Maniu  sHm. 

TAMBORILAZü  , / m.  le  meme 
que  Tambaründa. 

TAMBORILEAR,  v.  n.  Tambou- 
riner , battre  du  tambour.  Lat  lym- 
panum  quaiert.  On  dit  auffi  Tamba- 
riti-ar. 

Tamborilear  , fi^ifie auffi  Prô- 
ner quelqu'un  , exagérer  Ton  mérite 
& Tes  bonnes  qualités.  Lat.  Phuiiire. 

I Tamborilear,  en  termes  d'im- 
primerie , c'eft  égaler  les  lettres  de 
la  forme  que  l'on  met  fous  la  pref- 
fc  , en  donnant  de  petits  coups  fur 
fais  qu'on  appelle  Tainborilett.  Lat 
Typoi  iciibus  trquare. 

TAMBORILKRO , f.  tn.  Tambou- 
rineur, celui  qui  joue  du  tambourin. 
Lat.  Tympanotriba, 

Refr.  En  cafxi  M tamhorilfro  toâos 
fon  d(mzantti.  Le  feos  de  ce  prover- 
be cft  que  les  gens  en  place  ne  fau- 
roieut  être  trop  circonfpecls  dans 
leur  conduite , vû  que  leurs  infé- 
rieurs fc  moulent  fur  leur  exemple. 

TAMBüRlLETE  , /.  m.  Terme 
d'Impnmcric.  Petit  ais  quarré  de  la 
largeur  de  quatre  doigts  fur  un  tra- 
vers de  doigt  d’épailleur  , liOc  par 
deffous,  qu'on  aplique  fur  la  forme, 

& fur  lequel  on  donne  de  petits  coups 
pour  égaler  les  caraélères.  Lat  Ta- 
onia  Typ^iipbica  aquatoria. 

TAMBORILILLO  . / m.  iim.  Pe- 
tit tambourin  pour  les  enfans.  Lat 
Pan'um  tympanusn, 

TAMBORIN  , b Tamborino, 

/.  m.  le  meme  que  TamberiL  Ce  mot 
a vieilli. 

TAMflORITEAR.  Voyez  r-Mio- 

r/ifiir. 

TAMBORITERO.  Voyez  Ttmbo- 

riUro. 

TAMIZ  , / m.  Tamis,  fas;  cer- 
cle large  , au  milieu  duquel  il  y * 
un  tiflu  de  toile  de  cria , ou  de  foie, 
par  lequel  on  pafle  des  drogues  pul- 
vcrilees  , ou  qu'oa  veut  mooder  & 


TAM  J7I 

épurer  pour  en  retirer  le  plus  délié. 
Lat.  LicaitUulion. 

TAMO  ♦ f.  ut.  Bourre,  duvet  qui 
fort  de  la  toile  & du  drap  lurfqu'on 
le  travaille.  On  appelle  encore  ainfi 
les  ordures  qui  rcRcnt  fur  l’aire  après 
qu'on  a ramaffé  les  grains.  Lat  Si- 
tus  tcUrum  , %>tt  tn^'iusn. 

Tamo  » c'efl  auffi  une  efpèce  de 
duvet  qui  s'amanc  fur  les  lits  & dans 
les  endroits  où  l'on  ne  palTc  point  le 
balai.  Lat.  Situs  ^ ùs.  Sonies  ^ tutu, 
TAMORLAN,  f.  m.  Nom  qu’on 
donne  au  Grand  Cham  des  Tarttres. 
On  l'cmploj'c  en  Caflillan  pour  fe 
moquer  d'un  homme  qui  s'enorgueil- 
lit de  fa  noblcfTe  , & l'on  dit  qu'il 
cR  auffi  fier  que  s'il  defeendoit  de 
Tamorlan. 

TAMPOCO , aiv.  dont  on  fe  fert 
pour  nier  une  ehofe  apres  en  avoir 
nié  une  autre.  Ni , non  plus , nul- 
lement. Lat  N^on.  Kulh  modo.  AV- 
quidem. 

Ko  qtàtrt  hoctrb  , mi  yo  tampaeo. 
11  ne  veut  pas  le  hire , ni  moi  non 
plus. 

TAMÜJO,/.«.  Arbuflc épineux, 
dont  les  feuilles  rclTemblcnt  â celles 
du  bouts , qui  croit  fur  le  bord  des 
rivières.  Lat  Arbuflum  fpintttm. 

TAN.  ConjonâioD  comparative, 
A:  augmentative.  Auffi,  fi,  autant, 
tant.  Lat  Tarn.  Tantum. 

Ex.  Âscqyor  tran  disfortuts  , y 
I tan  altos  como  gigaatUs.  Ses  laquais 
étoient  hideux  , & auffi  hauts  que 
des  géans. 

AV  ftrl  yo  tan  defeortes.  Je  ne  fe- 
rai pas  n impoli. 

Tan.  Son,  écho  que  fait  te  tam- 
bûufi  ou  tel  autre  inflrument  fur  le- 
quel on  frape.  Lat.  Sonus , /.  Strepi- 
tus  , w/.  ^ 

TANACETO,  f.%t.  T.iiiaific, 
plante.  I-at.  ToMacreirm. 

TANDA, Ordre , rang,  tour, 
mouvement  fucceffif  qui  donne  â cha- 
que perfonne  un  tems  propre  pour 
parler  on  agir  Pua  après  l’autre. 
Lat.  Vices. 

Tanda*  Tâche  , ce  qu'un  ou- 
vrier peut  faire  par  jour  en  ne  chona- 
mant  point  Lat.  Penfum^  i. 

Tanda,  le  ditfouvent  pour  Ton- 
ga ou  Tongada, 

TANGANILLO  , f.  m.  Mm.  Petit 
étai.  11  fe  prend  ordinairement  pour 
un  pieu  , uoe  pierre , ou  autre  cho- 
fe  (emblablc  dont  on  fe  fert  pour 
étayer  un  corps  , mais  de  manière 
qu'il  n'cR  pas  foUde , & qu’il  court 
rifque  de  tomber.  Lat.  TuL'rum  »«• 

£ji  tmganiHaf.  Façon  adverbiale. 
D'une  manière  chancelante  & peu 
fure.  Lat  Vaciüanter.  A'ufatiter. 

TANGANO  , /.  m.  Os  ou  pierre 
qu'on  met  pour  fervir  de  but  au  pa- 
ut  Lat  Scopus,  /. 

Ccce  R Tan- 
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TAN 

Jeu  (lu  Palet.  LaL 


Tang.ino 
J):fci  LnÀus. 

TANGIBLE,  aij,  iJ^ua  Utm.  Qui 
fe  peut  toucher , manier , Palpable. 
Lat.  t. 

TAN'GIDERA  , /.  / Terme  de 
Marine.  Gros  cable.  Lat.  Funii  non- 
tkus  ctaJJtjr, 

TANGIR , V.  a.  le  même  que  To- 
çar.  Ce  mut  a vieilli. 

TANGENTE,  p-irr.  de  lan- 
cien  verbe  TiVtgir.  Qui  touche.  Vo- 
yci  Tcc(tnte. 

Tangente.  Tangente.  Terme 
de  Géométrie.  C’eft  fa  ligne  droite 
qui  touche  un  cercle  fans  le  couper. 
Lat.  Ftn'intf. 

TANrARANTAN,/w.  Mot  qui 
exprime  le  bruit  du  tambour.  Lat. 
JVwip  i/xj  jQntis. 

’TaN  TARANTAN  , fc  prCfîJ  auffi 
pour  un  Coup  rude  & répété  qu’on 
donne  à quelqu’un.  Lat.  Ptrci^jjio. 
Itiui  refi'ti!j. 

T.ANTEADOR , / m.  Calculateur, 
qni  compte,  qui  calcule.  On  entend 
ordinairement  par-li  celui  qui  tient 
compte  des  points  qu'on  fait  au  jeu. 
Lat.  C.i/iit/.i.'vr,  AWer*i/or  , rit, 
TANTE.AR , v.  0.  Mefurer,  corn 
paîTcr  «ne  chofe  pour  voir  ü elle 
s'ajuitc  avec  une  autre.  Lat.  Cottaue^ 
tiri.  Comfutare. 

Tantear  , fiçnific  aulTi  Marquer 
les  points  qu’on  fait  au  jeu  avec  des 
jetions,  pour  Cavoir  qui  gagne.  Lat. 
Çülculis  noiitrt, 

Tanteai,  en  termes  de  Jurif- 
prudence,  Rctraire  , retirer  une  cho- 
ie des  mains  d'un  acquereur,  en  lui 
rcnihouriânt  et  qu'il  a donné.  Lat. 
Rtmùfo  t in  liciUittont.  ® 

Tantear  , fignifie  auffi  Pefer , 
cximiuLT,  ré^hir  fur  quelque  cho. 
fe  avant  que  oe  la  foire.  L.  Ex^ende- 
re.  Pvndtrart.  ün  l’employé  au  pro- 
pre comme  an  figuré. 

Tan  tear  , en  termes  de  Peintu- 
re , Ébaucher  , cfquiflcr.  Lat.  Linta- 
mtnho"  irtcho^rre. 

T A N T E A R ?E  , V.  T.  S’atuftcr  , 
convenir  avec  qitelqu’un  de  lui  pa- 
yer la  fomme  qu'il  a donnée  pour 
une  chofe , & Li  reprendre  pour  for 
compte.  Litt  CetidutlUntm  vcl  lidta- 
tiantm  tauti  p/e  fe  ttcdperc. 

Tanteabse.  Se  rcJinier,  fe  H- 
hércr  d’une  rente  , d’uiie  pcnûon  , 
d’un  impôt,  d'une  fervitu Je,  moyen- 
nant une  ccTUÎiie  fomme.  Lat. 
ùo  fe  à frrt  iiute  rrdimrre, 

TANTEADO,  da,  pm/.  poj/î  du 
verbe  7h»ffar.  Mefurc,  éc,  com- 
pafl'c  , te , calculé , éc  , libéré  , ée. 
Lat.  i'rvpevjîu.  CttUnlatut.  Exanptus , 

it , tütt. 

TANTEO,J!»«.  Mefurc,  dimen- 
Ron  qu'un  prend  d’une  chofe,  pour 
voir  U elle  fe  raportc  avec  une  an- 
tre. Lat.  C<^vtpuSaiio,  Ct/mmeft/taratre. 


Tanteo,  fignifie  aufii  le  nom- 
bre de  points,  ou  de  jettons,  qu'on 
gagne  au  jeu.  Lat  CaiculoT$un  mn»r- 
rus, 

Tanteo.  Accord,  convention, 
par  laquelle  on  s’engage  de  prendre 
une  chofe  au  même  prix  qu  elle  a 
coûté.  Lat.  Rctraéius. 

Tanteo  , Hgurément,  fignifie 
l‘Aél:ton  par  laquelle  on  examine , 
pefe  , on  conCdère  une  chofe 
avant  de  l'entreprendre.  Lat  Perptn- 
jio.  PonAcrath. 

Tanteo,  en  termes  de  Peinture, 
Ebauche  , cfquinc  , croquis.  Lat.  Li- 
neawcntum.  Jncbontio. 

TANTICO , / »».  dim.  de  Tmto. 
Tant  fûit  peu.  Il  s'cmployc  quel- 
quefois comme  adicâif.  Lat.  Tantit- 
iiim. 

TANTO  , /.  >«.  Tant , nombre , 
fomme  , quantité  fixe  &.  déterminée. 
Lat  Tantum  , 1. 

Tanto,  ta,  adi.  m.  ^ f,  qui 
marque  une  quantité  , une  portion 
ou  un  nombre  indéterminé.  On  l'cm- 
ployc  comme  corrélatif  de 
Lat.  Titutui , a , um. 

Tanto,  fe  dit  auOi  pour  Tan 
grande  y OU  mut  grande.  Lat  Tantui. 

Tanto.  Tant,  en  matière  de 
comptes , marque  un  nombre  indéfi- 
ni : comme,  Teinte  y tanta  , Vingt  & 
tant.  Lat.  Et  aliut  deincept. 

Tanto,  fignifie  auUi  une  Copie 
prife  fur  l'original.  Lat  Excmplum. 
Exetnpiar. 

Tantos.  Petites  pierres,  pois, 
fèves,  jettons  qu’on  met  au  jeu  au 
lieu  d'argent  pour  marquer  les  points 
Lat.  CakuH. 

Tanto.  Coup  donnq avec  la  main 
ou  autre  chofe.  Le  àià  un  tanto  y II 
lui  a donné  un  coup.  Lat.  lifni. 

Tanto  , pris  comme  adverbe, 
équivaut  à De  tal  moAoy  en  Uü  grn- 
Ao  i Tant,  de  cTttc  faqon,  en  cette 
forte.  Lat.  Adto.  Itù. 

Tanto’.  Tant  , beaucoup,  fur- 
tout  lorfqu'il  s'agit  de  tems.  Lat 
jiJuUùtn.  JiluHo. 

Ex.  7‘o»/o  ba  (\ne  efluAiat , y no  yô- 
hes.  Il  y a tant  de  tems  que  tu  étu- 
dies, tu  ne  fqais  rien. 

'Tanto  antrt  vino  que  tu,  11  cR  ve- 
nu longtems  avant  toi. 

Tanto,  fe  prend  auffi  compara- 
tivement, & fignifie  Egalement,  de 
la  meme  faqon  , de  la  même  ma- 
nière , de  même , tant , autant , aulVr 
fcmhlablemcnt.  Lat.  7<h«.  Tmtunt. 

Tanto,  joint  avec  les  mots  J/ui 
ou  ment»  y mtjm  , ou  pr&r,  s’cmployc 
adverbialement  pour  marquer  la  rai- 
Ton  qu'on  a de  ne  pas  faire,  ou  d'a- 
bandonner une  chofe  , par  la  com- 
paraifon  qu'on  en  fait  avec  une  au- 
tre. Tant  pins , tant  moins.  Lat 
Tanto  tnagis  , tanto 
Twito  de  eüo.  T^t  de  cela  | beau- 


coup, une  grande  quantité,  autant 
qu'on  veut.  Lat.  Abundanter.  Copio^  - 
sè. 

Tanto  ma  quanto.  Plus  ou  moins. 
Lat.  Pins  mimfKie. 

Tanto  moitta,  Exprclfion  qui  mar- 
que qn'une  chofe  cR  équivalente  à 
une  autre.  Elle  vaut  autant.  Lat. 
Tantum  v.xkt, 

Tanto  par  tanto.  Expr.  adv.  Au 
même  prix , fur  le  même  pied.  Lat. 
Eodem  pretio.  Æqnwalcnter. 

Tantos  à tantôt.  Tant  à tant , é- 
gaux.  Lat.  ÆquipoYet. 

Aigun  tcaita.  Tant  foit  pcu.  Lat. 
J*ari'itw  quid. 

Al  tanto.  Adv.  Au  même  prix , 
aux  mêmes  conditions.  Lat.  Ès^en» 
preth. 

En  tanto , é Entre  tofTto.  adv.  Pen- 
dant que , en  attendant  , dans  le 
tems  que.  Lat.  hkerea.  Intérim. 

La  tni/üd  y ctro  tanto.  Exprclfion 
dont  on  fe  fert  pour  g'exeufer  de  ré- 
pondre directement  à la  demande 
qu’on  nous  foit,  fiirtoiit  lorfqu'il  cR 

ÎucRion  de  quantités  ou  de  nombres. 
,at.  Dimidiuni  cnm  dimidio. 

Ni  tafiio , ni  tats  peco.  Ni  trop  , ni 
trop  peu.  Lit.  Satit.  Üujicientew 
No  tm  hisgas  taiHo.  Ne  me  poufle 
pas  à bout.  Lat  Cavr  ne  w compel- 
las  y ut. 

Per  A tanto.  Pour  cela  même,  pour 
b meme  raifon  , pour  le  même  mo- 
tif. Lat.  Propîerea.  J^uapropte»  . 

For  tanto.  C^cR  pourquoi.  Lat 
Idée.  Ideireo, 

Par  tantôt  y quantos.  Efpêce  de  fer- 
ment qii’on  employé  pour  affirmée 
ce  qu’on  avance.  Lat  Per  tôt  q/.sr- 
qtiCt  juranda  XTUfunl. 

TANEDüR  , f.  m.  Joiinir  d'in- 
Rnimcnt  à cordes , oiic  l’on  touche 
& l’on  pince  avec  le  bout  des  doigts. 
Lat  Pulfator  y is.  Fidicen  , inh. 

TAKER,  V.  «.  le  même  que  To- 
car.  11  n'cR  plos  ufité  dans  cette  ac- 
ception, m.iii  bien  dans  celle  de 
Toucher,  de  joner  des  mRnimcns  k 
cordes.  Lat.  Ptdfare.  fidihui  canrre. 

l’AâF.B  , V.  imperf.  Importer , être 
de  conhdération , de  confcquencc.  L 
Keferre,  Speciare.  A/cmetui  ejfe. 

Refr.  £ltiien  Us  fahe  , lat  taàe.  Le 
feus  de  ce  proverbe  cR  qu'en  quel- 
que matière  que  ce  foit  , c'cR  aux 
gens  du  métier  & non  à d'autres  à 
donner^  leur  avis  & à décider. 

TANIDO  , ÜA  , patt,  paf.  du 
verbe  Taner.  Touché,  ée,  >otié,ée, 
Lat  Digitit  tentatus  y pufafuty  a, 
nw. 

T Ah!  00,  f.  m.  Son  que  rend  un 
inRrmnent  en  le  touchant  Lat. 
mt. 

Tâhioo,  fe  prend  auffi  pour  le 
fon  d'une  cloche.  Lat.  Sonus.  SssxU 
tac. 

I TANLlUENXO  J /.  w,  le  inêurc 
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que  TùSio.  LeTacl,  rAttoiichcmenf, 
le  fcm  du  toucher.  Cemota  vtciHI. 

T.'IO,  f.  m.  Tau  , c’eft  la  figure 
d'un  T,  qui  ed  une  efp^ce  de  croix 
potencéc  , que  portent  les  Comman. 
deurs  de  l'Ordre  de  Saint  Antoine. 
Lat.  ’D'ùu  , injipit  Cü^mntnâxitaric- 
rtf'-n  Oràinii  D.  Ântonii. 

T;\PA  , f.  f.  Couvercle  d’un  cof- 
fre , d'une  cailTc  , d’une  boctc  &c. 
Lat.  Ofnculum  , ». 

Tapa.  C’dl  la  corne  exîcrieiirc 
du  fabot  d'un  cheval , qui  enFerme 
toutes  les  lames  intérieures  qui  le 
compofent.  Lat.  unguLt  p.rrj 

f*Uii>r  ^ ftiperhr. 

Tapa.  Bout  » morceau  de  cuir  ! 
qui  Te  met  fous  le  talon  du  foulier. 
Lat.  Corii  fegwtntum  cnkH  tjh  ajfu~ 

tUiU. 

T*tpiX  de  los  fefos  , fe  prend  vuU 
gairemeiït  pour  la  partie  rupériciire 
du  crâne.  Lit.  Caivartum. 

TAPABOCA,/  f.  Tappe  qu'on 
donne  à quelqu'un  fur  h bouche 
avec  la  main  ouverte  , pour  le  fiii- 
re  taire  > ou  le  coup  qu'on  donne 
avec  le  bouton  d'un  Rcuret  en  fal- 
fant  des  armes.  Lat-  Uha  in  oj  mu- 
nu  vtl  tnfe  impaclm. 

Tapaboca  , fç  dit  figurcraent 
d'un  démenti  qu'on  donne  à un  hom- 
me « ou  d'une  raifon  dont  on  fe  fert 
pour  lui  irapofcT  filcncc.  Lat.  Eheu- 
tionis  retujio. 

TAPADERA /.  Couvercle  d'un 
pot  t d'une  aigiiiére  , ou  de  tel  au- 
tre vaiflean.  Lit.  Optrculum. 

TAPADERO,/  m.  Tout  ce  qui 
fert  à boucher  quelque  chofe.  Bou- 
chon. Tampon.  Lat.  Offrculmn. 

TAPADILLO  , f,  w.  Moitié  ca- 
che , demi  caché , demi  voilé  ; fe 
dit  des  Femmes  lorfqu'clles  abaiffent 
leurs  voiles  ou  leurs  m.intcs  » de  Fa- 
çon qu'elles  peuvent  voir  fans  être 
vuir.  f.at,  Sf»ù-f!pffcuUm  , i. 

TAPADIZO,  /.  m,  le  même  que 
Coifert:^4>. 

TAPADOR  , J.  m.  Celui  qui  faon- 
ehe,  qui  couvre  > qui  cache.  Lat. 
Oprrirns.  Tegenf. 

Tapadok.  Couvercle  qui  s’em- 
boite  dans  l’ouverture  du  vaiGTcau 
pour  lequel  il  cft  fait.  Lat.  Obtura- 
uteutum  cperifni. 

Tapadûr  , en  jargon  , Jupe, 
rûl>e  de  femme.  Lat.  2'unica  muUt- 
krij. 

Tapador,  en  jargon , Souteneur 
d'tm  mauvais  lieu,  maquereau.  Lat 
£tno  , uh. 

TAPAFUNDA,  /./,  Fonte  de  pi- 
ftülcts,  qui  Elit  partie  d’un  harnois. 
Lat  'J'eguinntwn  /uruiurum  eqw- 
jiiihm. 

TAPANAS,  f.f.U  meme  que 
Jl{-:i'.p,irus.  Terme  ufitc  dans  la  Mur- 
pic.  En  Amgon  on  dit  fupiti.af, 

/,  M»  Voyçs  Q>i4U 


TAPAR  , r.  fl.  Boucher,  couvrir , 
fermer  ce  qui  efe  ouvert  ou  décou- 
vert. Lat  Oper'm , Occludtre.  Obtu- 
rme. 

Tapar.  Couvrir,  mettre  une  cou- 
verture pour  fc  garantir  du  froid. 
Lat.  Operire, 

Tapar.  Couvrir  , figurément  fi- 
gnilic  Cacher  , celer  , dillimulcr, 
couvrir  les  défauts.  Lat.  Operirt, 
Dijfùnulare.  Cfiir^. 

Tapa  agujrros.  Bouche-trous.  So- 
briquet qu'on  donne  il  un  maçon 
qui  n’ciitcnd  pas  fa  profeBion.  Lat. 
C-emeutarius  /aramhiuin  acctu/or. 

Tapar  ta  beca.  Fermer  la  bouche 
à quelqu'un  , lui  faire  un  préient 
pour  le  faire  taire.  Lat  Os  cbtura- 
re. 

Taparje  de  metWo  oja.  Se  couvrir 
la  moitié  du  vifage  , .ainfi  que  le 
pratiquent  les  femmes  qui  ne  veu- 
lent point  être  connues , furtout  à 
Tolède.  Lat.  Tultum  vetofemi-cp:- 
rire. 

Tapurfe  et  cabajh.  Sc  dit  d’un  che- 
val qui  croife  Tes  pieds  en  marchant 
Lat.  Equuut  anteriore  pede  vtjligiam 
^ alterius  calcart. 

\ Tapar/e  laj  orejas  ù eidcf.  Se  bou- 
cher les  oreilles,  ne  vouloir  pas  en- 
tendre. Lat.  jtures  obl:rrare. 

• TAPADO  , DA  , part,  paf.  du 
verbe  Tupar.  Bouché , éc , couvert , 
te.  Lat.  Opertks.  Tecius. 

Obturatiis , « , um. 

TAPATAN,  6 Taparapatan , 
/.  wi.  Mot  qui  exprime  le  bruit  du 
tambour.  Lat.  Tywpatti  fonus. 

TAPERUJAKSPI  , v.r,  le  meme 
que  Taparfe.  Ce  mot  eft  du  ftile  fa- 
milier , & il  fc  dit  particuliérement 
des  femmes  qui  fc  couvrent  le  vifa- 
gc  à.  moitié,  mais  de  mauvaîfc  grâ- 
ce, pour  n’étre  point  connues.  On 
dit  aulli  Tupirujarfe.  Lat  l'elo  vut- 
tuin  iiiclegahter  Jtms  - operire, 

TAPERUJADO,  da  , part.  pajf. 
du  verbe  Taperujar/e.  Mal  couvert , 
te  avec  une  mante.  On  dit  aufli  Ta- 
pirmado.  Lat  iHCirturinni  vrUtus  y a y 
uw. 

TAPERUJO  , f.  m.  dim.  Je  Ta- 
pador.  On  appelle  aînfi  communé- 
ment on  bouchon  inFurme  & mal 
fait.  Quelques-uns  difciit  Tapirnje. 
Lat.  Obturiimentiim  informe, 
Taperujo,  fe  dit  aufli  de  l’ac- 
tion par  laquelle  on  fe  couvre  de 
fon  voile  ou  de  fon  manteau  , fans 
art  & d'une  manière  négligée.  Lat 
IncoHcinaa  obteélio. 

TAPETADO  , DA,  fli;.  w.  ^ /. 
Oblctir,  re  , bronac,  ée;  de  cou- 
leur fombre,  bUE^rd,  de.  Lat  ObJ- 
i'urui , fl  , um, 

EapiUos  tapetados.  Soulier»  bron- 
zé». 

TAPETE  , f,  m.  Petit  tapis  de 
Turquie»  pràu  coaveiturc  de  ta- 
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blc.  f-nt.  Tufrt , eth. 

1 APIA  , J.  /.  Mimillc  de  terre , 
OH  de  torchis  d une  certaine  lonsuenr 
dctermince.  Lat.  /"ur/rj  /mcuj  ai 
certain  menfumm. 

Tapia.  On  appelle  encore  ainC, 
en  termes  de  pavenrs , un  efpace  de 
lerrein  de  même  étendue  qu'une  mu- 
raille de  terre  qui  cft  de  cinquante 
pieds  qiiarrcs.  Lat.  Qiniam  farictis 
terrei  men/ura. 

Tapia  eeal.  Les  maçons  appel- 
lent ainli  une  muraille  de  terre  dans 
laquelle  on  mêle  de  la  chaux.  Lat 
Fariet  terrent  calct  itjmixii. 

TAPr.ADOR,  f,  in.  Ouvrier  qui 
fait  des  murailles  de  terre.  Lat.  l'a. 
rietit  artt/ex. 

TAPIAL , m.  Le  moule  ou  la 
forme  alont  on  fe  fert  pour  faire  les 
murailles  de  terre.  Il  confiftc  en  deii.x 
planches  parallèles  cntr’cllcs,  qu'on 
afliire  avec  des  traverfes  clouées  & 
chevillées  enfcmble.  Lat.  Aferum  far. 
ma  ai  parietes  inceniot, 

Tenet  rl  lafial.  ExprelCon  familiè- 
re qu'on  employé  pour  dire  I quel- 
qu'un de  furpendre  ce  qu'il  feit,  ou 
de  prendre  patience.  Lat.  Sijle  gra- 
dum.  y 

TAPIAR,  t».  fl.  Clorre  d'une  mu- 
raille de  terre.  Lat.  Tetreis  pariai^ 
bas  cUiudrre. 

Tapiae  , par  cxtcnfion,  Bou. 
cher  , muret  quelque  chofe  qui  cft 
ouverte!  comme,  Tapijr  la  puerta , 
ta  veiUjm,  Murer  une  porte,  une 
fenêtre.  Lat.  Ctaniere.  Ohtmare. 

Ta  pi  A E , fiRurément , Empêcher , 
emlHtrafler , oftiifquer.  Lat.  Obtu. 
rare. 

Tafiar  li  pieira  y hio.  E.xprelIion 
figurée  qui  fignifie  qu'une  chofe  cft 
fermée  de  façon  qu'on  ne  peut  l'ou- 
s'rir.  Lat.  Firmitcr  clanJere. 

TAPtADO  , DA  , fart.  paf.  du 
verlïc  Tapiar.  Clos , le , fermé , éo 
d'une  muraille  de  terre  j muré,  ce. 
Lat.  Parirtiiul  claifui , a , um. 

_ rAPICL_RL\  . f.  f.  Tapiflerie  , 
pièce  d'ttofti: , ou  d'ouvrage  qui  fert 
A parer  une  chambre , à en  cachet 
les  murailles.  Lat.  ^nUa , arum. 

TapiCESIA.  On  appelle  aiiifi  A 
la  Cour  le  garde  - meuble , où  l'on 
garde  éi  où  l'on  enferme  les  tapif. 
l'eries  de  la  Couronne.  Lat.  /luUarum 
repq/itariupt. 

TAPICERO  , /.  m.  T:.pinier, 
ouvrier  qui  fait  ou  qui  vend  des  ta- 
pilTeries.  Lat-  AaLenrum  opifex, 

Tapicero  mayor.  Grand  Ta- 
pifluT , üfticicr  du  Roi  qui  garde 
les  tapiOcrici.  Lat.  Aubtertan 
feeths  in  Regia, 

TAPIDO,  OA,  fld'.  w.  Êf/  Ser- 
ré , ce  i fc  dit  des  toiles  Si  des  ctof. 
fcs  dont  la  trame  eft  ferrée  de  Façon 
qu'un  ne  peut  voir  le  jour  à tr.> 
vers.  On  dit  coinnumcmcni  Ti-phb', 
Cccc  3 Lït» 
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Lat  Comùrejfus.  Stipaius  , a , um. 

TAPIÉRÏA , /.  /.  Maifon , cdificc 
{ait  (le  imirailics  de  terre.  Lat.  JFé^ 
ritift  tmrei  , vtl  frftum  tx  iis. 

TAPINOSIS,  / /.  Figure  de  Rhé- 
torique , qui  con&fbe  à parler  de  quel- 
que chofe  de  grand  en  termes  bas. 
wt  Tafinofii  y ros. 

TAPIRUJARSE,  TAPFRUJADO, 
TAPIRUJO.  Voycj  Taper ttj arji , Ta. 
pVfHjaia  , ‘Taptrufo. 

TAPIZ , f.  rn.  Tapiflerie  de  haute- 
lifle.  Lat.  Pni/homa.  AuUum. 

Tapiz.  Tapis,  couverture  de  ta- 
ble. Lat  Tapes  t nV. 

Areaticado  de  un  tapiz.  Figure  de 
tapincrie.  Sobriquet  qu'on  donne  à ; 
un  homme  de  petite  mine  , & ha- 1 
bille  d'une  manière  ridicule.  Lat  Au.  I 
Uei  /%«ra. 

TAFIZAR , V.  a.  On  dit  aujour- 
d'hui Errtapitar. 

TAPIZADO  , DA  , fart.  faf.  du 
verbe  Tafizar  : le  même  que  Ei3ta- 
pizado. 

TAPLO  , /.  w.  en  jargon  , Plat , 
alfiette.  Lat  Copbmv/ , i. 

TAPON,  /.  m.  Bouchon  de  liège, 
de  bois  ou  d'autre  matière.  Lat. 

turasnentstm. 

Al  primer  zjfrra^s.  Cela  fe 
dit  de  ceux  qui  font  d'abord  connoi- 
tre  par  leurs  avions  la  méchanceté 
de  leur  génie  & de  leur  caraâère. 
I^t.  In  limine  a^endtrt. 

TAPUJARSE,  V.  T.  Terme  fami- 
lier.  S'envclopcr , s’entortiller  , fe 
couvrir,  fe  cacher,  mettre  fon  man- 
teau fur  fon  nez  , ou  & mante  fur  ' 
(in  yeux  pour  n'être  point  connu.  L. 
ektt%ere. 

TAPUJADO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  Tapujarfe.  Envclopé,  ècj  en- 
tortillé» ée.  Lat  Opn  tus.,  <r,  um. 

TAPUJO , / w.  Manteau,  voile, 
&c.  11  ûgniBc  aiifli  r.iâioii  de  fe 

couvrir  le  vifage  avec  fon  voile,  ou 
fon  manteau , pour  n’etre  pas  connu. 
Lat  l^eluTH.  FaUiutn.  Faciès  obteéiio. 

TAQUE , yi  w.  Tac  , bruit  que 
fait  une  porte  que  l'on  Ferme  à clef, 
ou  celui  que  Riit  le  heurtoir.  Ce  mot 
eft  employé  dans  le  proverbe  fuivant. 
Lat.  Jcius  fonsu. 

RcFr.  No  hoi  mejor  taque  taqm  , 
que  Dies  os  guarde. 

TAQUIN*  /.  m.  fignifie  en  jargon 
la  même  choie  que  FuUero.  Filou , 
efcroc  au  jeu.  Lat  Dotofus  coUst/or,  is. 

Ta(îuin,  fignifie  aufll  un  Ofle- 
let  Lat.  Tulust  i. 

TARA,/./.  Tare,  rabais  qu’on 
fait  fur  le  poids  des  marchandifes , 
des  dcurèes  , proportionnèment  à la 
caifTc  , à l’emballage  dans  lequel  el- 
les font.  Lat  Saperponiium , U. 

Taxa  , eft  aiifli  un  petit  morceau 
de  bois  fur  lequel  on  marque  le  poids 
des  marchandifes  qu'on  achette.  Lat. 
Tains  in  quo  fmins  d^gnatttr. 


Afenos  la  tara.  Expreilion  adver- 
biale dont  on  fe  fort  pour  dire  qu'il 
faut  toujours  rabattre  quelque  chofe 
de  ce  qu’une  perfomie  dit  Lat 
Suhtraiio  Jiiperpondio. 

■TARACEA  , //,  Voyez  Ataracea , 
qui  cil  plus  ufité. 

TARACEAR  , v.  a.  Voyez  Atara. 

cear. 

TARACEADO  , da  , part.  paf. 
du  verbe  Turacear  : le  même  que 
Ataractado. 

TARAFADA , //  fignifie  en  jar- 
gon Piperie  dans  le  jeu.  Lat  In  U*, 
do  alctt  fraus , dis. 

TARAFANA  , /.  / en  jargon  , 
Douane.  Lat  Tertarium  , «V. 

TARAFES  , /./.  en  jargon.  Dés 
à jouer.  Lat  AU»e  , arum. 

TARAGONXIA  , / / le  même 
que  Drogontea. 

TARAGOZA , //  en  jargon , Vil- 
le , bourg.  I^at  Oppidum , i. 

TARAGOZAGIDA , /./.  en  jargon, 
Grande  Ville.  Lat  Fris. 

TARANDO , /.  m.  Tarandc  ou  Ta- 
rantc  , animal  fauvage  * efpéce  de 
cerf  , mais  gros  comme  un  bauF, 
qui  cR  couvert  d'un  poil  long  com- 
me un  ours.  U mit  dans  les  pays 
Septentrionaux,  & il  change  de  poil 
félon  les  faifons  de  l’année.  Lat 
randus. 

TARANGANA,//.  le  même  que 
AlordUa.  Ccll  un  terme  bas. 

TARANTELA  , I /.  Air  vif  & 
animé  qu’on  joue  à ceux  qui  ont  été 
mordus  de  la  tarentule.  Lat  Sonus 
ad  tripudium  i^iotenium. 

Var  la  toi  autela.  Se  donner  beau- 
coup de  peines  & de  mouvemens  inu- 
tiles. C’eR  une  cxprelfion  familière. 
Lat.  Iftordiuati  comm'tt'eri. 

TARANTULA,  //.  Tarentule, 
peth  infede  venimeux  , efpcce  d'a- 
raignée, qui  prend  fon  nom  de  Tarcn- 
tc  , ville  de  la  Fouille  , où  il  s'en 
trouve  beaucoup.  Lat  Tarentuia^  a. 

Ticado  de  la  taratrtula.  Piqué  de 
la  tarentule  ; fe  dit  de  celui  qui  cR 
alFeclé  de  quelque  palTion  phyriqiie 
ou  morale  , éi  commimcmcnt  de 
ceux  qui  ont  la  vérole.  Lat  Tbalats- 
! gio  merfus. 

I TARANTULADO  , da.  Voyez 
Atarantado. 

TARARA,//.  Tarare,  motbiir- 
lerqtie  inventé  pour  imiter  le  fon  de 
la  trompette.  Lat.  Sonus  tub^. 

TARARIRA,  //.  Joye,  plaifirs 
bri^ans.  Lat  Nuga:  cawr.r. 

TARASCA , /. /.  Serpent , dragon 
de  carton  qu’on  porte  aux  procelTioas 
du  St  Sacrement.  Tarafque.  Lat  Zar- 
vatuf  ferpens. 

TaAASCA,  fc  dit  par  allufion  d'u- 
ne femme  laide , revêche , effrontée , 
de  mauvais  caraâcrc.  Lat  Serpentinà 
fade  mulser  indodlit. 

TAKASCADA  , //  Conp  de  dent , 
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morfore  ou  bleflure  faite  avec  lea 
dents.  Lat  Alorfus , ùs. 

Taxascada  , figurément  , Ré- 
ponfe  dure  , & tnfi>!ente  faite  à un 
homme  qui  nous  prupofe  quelque 
chofe  de  raifonuablc.  Lat.  Ripuifa 
sncrdicans. 

TARASCAR , V.  fl.  Mordre,  blef- 
fer  avec  les  dents.  On  dit  plus  com- 
munément At.xrof(ar  ; & il  cft  fort 
ufité  en  parlant  des  chiens.  Lat.  Mor» 
dere. 

TARAVILLA  , /./.  Traquet  d’im 
moulin.  Lat  Citeria. 

Taxavilla.  Efpécc  de  loquet 
de  bois  qui  fert  à fermer  les  portes 
& les  fenêtres.  Lat  Retinaculwn  li» 
gsseum  mobile. 

Taxavilla.  On  appelle  ainlî 

I figurément  un  homme  qui  parle  à 
I tort  & à travers.  Lat.  BLterat'rr , ir. 

II  fe  dit  aufll  des  paroles  inutiles. 
TARAY,/.  tn.  Voyez  Tamotf/ca^ 
TARAZANA  , h Taxazanal  : 

le  même  que  Atarazana. 

TARAZ.AR , V.  a.  le  même  que 
Ataratar. 

Taxazar,  figurément,  AfiBigcr, 
chagriner,  fiire  de  la  peine,  inquié- 
ter. Lat.  Cruciure.  jJIoUjfià  oJs\ere. 

TAKAZADO,  da,  part.  pajf.  dO 
verbe  Tarazar.  Chagriné  , éc  \ mor- 
tifié , ée.  Lat  Crsuiatus.  ALUJlià  ajec* 
tus  t fl  , UM. 

TARAZON  , / m.  Morceau  qu'on 
coupe  d'une  chofe.  11  fc  dit  pour 
l’ordinaire  du  poifTon.  Lat  Irvjlum. 

TARAZÜNCILLO  . /.  w.  iim.  Pe- 
tit morceau.  Lat.  FrufiuiuM. 

TAKBEA,//  Grande  fallc.  Lat 
Aula  , <r. 

TAKDADOR  , / m.  Homme  lent , 
pefmt , lambin.  Lat.  CuniUtor. 

TARDANO,  NA  , m(i.  m.  /. 
le  même  que  Tardio.  C’cR  un  mot 
ufité  dans  la  Rioja. 

TARÜANZA,//.  Retardement, 
delai,  lenteur,  négligence  pour  agir. 
Lat.  jMsra.  Cunihsia.  Turiitas.  • 
TARD.AR,  v.n.  Tarder,  demeu- 
rer longtcms  , marcher  lentement  , 
ne  pas  venir  à tems.  Lat  Ahrari. 
Cuniiari.  Tardare. 

TARDE  , /.  f.  Soir , fe  dit  Je 
la  partie  du  jour  depuis  midi  jiifqu'Â 
rentrée  de  la  nuit.  Lat  Vtfper.  Tctn-. 
pus  vefpertinurn. 

Tardl.  On  appelle  ainfi  en  Ara- 
gon les  premières  heures  de  la  nuit 
Lat.  Trima  nox. 

Tarde,  oJr.  Tard,  terme  rélx- 
tif  oppofé  à tôt  Hors  de  faifon , 
hors  de  tems.  Lat.  Tardé.  Serd, 

Tarde,  tnal,  p nuttea.  Tard,  mal, 

& jamais.  Expreflîon  adverbiale  dont 
on  fe  fvrt  pour  dire  qu'une  chofe  cft 
fî  mal  laite  fi  hors  de  propos  , 
qu'il  vaudroit  mieux  n'y  avoir  ja- 
mais penfé.  Lat  Tardé  , mali  , (ff 
ttnnqnam, 

Tardt 
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TcvrAt  pîad't.  Voyc2  Pincht. 

D?  tary^t  tn  ttcrde,  Faqon  adv.  De 
tems  en  tenu  , de  loin  en  léio.  Lat. 
AliquanAo, 

iLAer  nacuio  tarât.  Expredion  dont 
on  fc  fort  pour  reprocher  à un  hom- 
me Ton  peu  d'expérience»  lors  fur- 
tout  qu'il  s'ingère  i donner  fon  avis 
ihns  des  matières  qu'il  ii'enîmd 
point.  Lit  Ta/Ji  in  lucem  edit:un 
tjè. 

ffactrfe  tarde.  Se  faire  tard.  Lit 
Temfus  ahtre. 

JIiis  vole  t>rrd(  que  ntmea.  Il  vaut 
mieux  tard  que  jamais.  Lat.  diii  ci- 
to  y Ji  fat  heni. 

Piva  Uiffo  es  tarâe.  Expreffion 
dont  on  fc  fert  pour  faire  diligenter 
quelqu'un.  Lat  Perquàm  citihi  fera 
frit. 

Refr.  Quicn  fe  Uvanta  tarde , ni 
eye  mijfa  , ni  iotna  carne.  Ce  prover- 
be cil  contre  les  parefleux  » & les 
fainéans. 

TARDECITA  , /.  w.  d/m.  de 
Tarde.  Le  Soir,  la  brune.  Lat  Dies 
üÀvrfprrafcms. 

TARDIAMENTE,  adr.  Tardive- 
ment, hors  de  l'heure,  hors  du  tems 
preferit  Lat  Tardi.  Alitroii. 

TARDlü,  IA»  aâi.w.  Êf/. Tar- 
dif, ivej  fc  dit  des  fruits  qui  vien- 
nent après  les  autres  & fur  l'arriére- 
faifon.  Lat.  SarntinnSy  a y um. 

'rAROio.  Lent,  tardif,  qui  vient 
après  l'heure.  Lat.  Tardiif.  Ztnlui. 

Tardio.  Tardif,  parcHeux  » lent, 
nonchalant , qui  va  à pas  comptés. 
Lat  Tardus.  Ltntus.  Cundahundus  , 
a y wn. 

TARDISSIMO , MA , adj.  a.  Ôf/. 
fuperl.  Très  tardif»  ive,  très  lent, 
te  » très  parefTeux , eufe.  Lat  Jor- 
dijjimut  » a , um. 

TAROO , DA  , oJ>.  m.  ÊT/.  Tar- 
diP»  ive,  lent,  te  , parefTeux  » fe, 
ou  qui  arrive  trop  tard.  Lat  Tardm. 

itcntus. 

Ta  R 00.  Tardif,  pefant,  ftupide» 
qui  a la  conception  lente.  Lat  7ar- 
iu!.  Inf^enio  hthes. 

Tardo.  On  appelle  ainû  en  ter- 
mes d'Ailronomie  » une  Planète  dont 
le  mouvement  diurne  tft  moindre 
q,ue  le  moyen.  Lat  Tardut. 

TAKDOK  , NA  » »dj.  m.  f. 
Pefant»  te,  lourd»  de,  ftnpidc. Lat 
Tardi  ‘Jîmus  y a y um, 

TAREA,//.  Tâche,  l'ouvrage, 
le  travail  qu*on  doit  faire  dans  un 
tems  determiné.  Lat.  Ptnfwn. 

Tarea.  Tâche,  le  dit  auŒ  du 
travail  qu'un  Précepteur  diftribuc  à 
fes  écoliers  , un  Maître  à fes  do- 
mefliqacsi  ou  de  celui  qu’on  s'impo- 
fc  à loi -même  volontairement  l'oiir 
le  faire  lUns  un  certain  tems.  l.at. 
Penfum. 

TaREA  , figurément  , fc  prend 
ppur  la  Peine , la  fatigue  que  donne 
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un  travail  afüdu  & continuel.  Lnt 
J.ahor  y ris.  Luruy  <r. 

TARGUM,  f.  nt.  Targum,  nom 

?|iie  tes  Juifs  donnent  à leurs  glo- 
& à la  paraphrafe  Chaldaïque 
fur  rEcritirc.  Lat  Targum. 

TARIFA,/  /.  Tarif,  table»  ou 
catalogue  de  plufteurs  chofes  appré- 
ciées chacune  félon  la  valeur»  ou  de 
la  taxe  qu'on  fait  des  droits  qu'elles 
doivent  payer  à proportion  de  leur 
prix.  Lat  Pretiorum  fyUakus. 

TARIMA  , / /.  Terme  Arahc. 
Elhadc  » Ut  de  planches.  Lat.  Ltihs 
tahuUtus. 

Tari  MA.  Marchepied.  Lat  Suf- 

ptdanewn. 

TARIMILLA  , / /.  dim.  Petit 
marchepied  , Mtite  cflradc,  petit  lit 
de  planches.  Lat  Parvum  Suppeda- 
neum.  I.tiluhts  tabulatus. 

TARIMüN,  / m.  astgm.  Grand 
marchepied  , grande  elftade.  Lat 
Alagnum  fufpedaneum, 

TAKJ.A  , / /.  Monnoyc  Callil- 
Une  qui  a im  lion  d’un  coté , & un 
château  de  l'autre.  Elle  eft  de  cui- 
vre avec  un  peu  d'argent , & elle 
vaut  le  quart  d'une  réale  de  cuivre. 
Lat.  Cupreum  dipondium. 

Tarja.  Taille  » chez  les  Mar- 
chands en  détail  il  fe  dit  d'un  mor- 
cciu  de  bois  fendu  en  deux , dont 
les  parties  fc  raportent  Tune  â l'au- 
tre» & fur  Icfquelles  on  marque  en 
même  tems  les  marchandifes  livrées» 
par  des  hoches  ou  entailles  qu'on  y 
hût.  Lat.  Duplex  falus  cr^-vii  dijlin» 
éiui  ad  deiita  yignunda. 

Tarja.  Targe»  forte  de  bouclier 
dont  uloient  les  Romains , les  Efpa- 
gnols , les  A^icains.  Lat  Vfypeus. 
ScutifiUy  s. 

Tarjas  » en  ftile  burlefqne,  Coups 
qu’on  donne  avec  U main  ou  autre 
choie.  Lat.  PercujJio.  Icius. 

lARJAR,  V,  <1.  Marquer  fur  la 
taille  ce  qu'on  prend  à crédit.  Lat 
l^tixniUis  Jtgnare  palum, 

TARJAÜO  , DA  , part.  pqf.  du 
verbe  i’arjar.  Marqué , éc  fur  la  tail- 
le. Lat.  Cr^nuHs  Jignatus  , a » stm. 

TARJETA,  //,  dim.  Petite  lar- 
ge , petit  bouclier.  Lat.  Parma.  Par^ 
muUt. 

Tarjeta.  Sculpture  qui  fe  fait 
fur  le  cadre  d'un  tableau.  Lat  Em- 
blana  fsiptrappujîtutn. 

TARJETüN,/  m.  augm.  Grand 
bouclier.  Lat.  AmpUon  feutum  , i. 

TARQULA  , / /,  En  jargon , Bou- 
clier. Lat.  C^peus.  Scutum. 

TARliUI.N  , / w.  Vafe  ou  li- 
mou  qu'on  tire  d’un  étang,  d'un  lac, 
ou  d'un  foIVc.  Lat  Ctcnum,  Liwui. 
Latum. 

TARQUINADA»  / /.  Viol,  vio- 
icuce  qu'on  fait  à une  femme,  pour 
en  jouir.  Il  fe  dit  par  allufion  à cel- 
le dont  Tarquio  ufâ  envers  Lucrèce* 
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Lat.  Stuprsmt. 

T.ARRASCAR,  v.  a.  En  jargon, 
Ouvrir,  ou  tirer  Je  force.  Lat  i?c- 
ferare.  Vi  truhere. 

TARREfvAS,  //.  Cliquettes,  pe- 
tits morceaux  de  bois  ou  teflims  que 
les  enfans  mettent  entre  leurs  doigts, 
& qn'ils  battent  Tim  contre  Tautrc 
pour  les  fiire  fonner  comme  des  ca- 
ftagnettes.  Lat  Cretaltim  , /. 

TARRO  » f,  m.  VaifTcaii  de  terre' 
vemifTée,  haut  & large  d’ouvertu- 
re , dans  lequel  on  met  les  confer- 
ves.  Lat  Terreum , i. 

Ta  R RO.  Tefrinc  » dans  laquelle 
les  bergers  frayent  les  v.iches  , les 
brebis  & les  chèvres.  Lat  Mul- 
ilrum  y i, 

Cabeza  de  tarro.  Tète  de  pot  de 
terre.  On  appelle  ainû  un  homme 
qui  a la  tete  extrêmement  grodè. 
Il  fe  dit  par  extenfion  d'im  lour- 
daiit»  d'im  ftupide.  Lit.  Capito  y nis. 

TARTA  , /.  /,  Tarte  , pièce  de 
pàtiflcric.  Voyez  Tortada. 

TARTAGO,/  m.  Epurge,plan» 
te  médicinale.  Lat  lAxthyris. 

Tartago  » Cgnific  aufli  Mal- 
heur» infortune  , perte,  dommage 
qu’on  foufFre , tant  dans  le  bien  que 
dans  la  lànté.  Lat  Jalistra.  DetrU 
mentstm. 

Tartago  » fe  prend  auftî  pour 
Raillerie  piquante.  Lat.  Alalejia  lu» 

^ficatio, 

TARTAJEAR»  v.n.  Bégayer.  L. 
Balhutire. 

TARTAJOSO,  SA,  adj. 

Bègue,  qui  bégaie,  qui  prononce 
une  lettre  pour  une  autre,  comme 
Tapm  pour  Capot.  Lat  BAhutiens. 

TAKT.ALEAR»  f.  ».  Terme  bas. 
Chanceler  , branler  » n’étre  pas  fer- 
me fur  fes  pieds.  Lat.  Tituhare,  Ta- 
ciüare. 

Tartaeear.  Bégayer , bredonit» 
lcr,  Lat.  Balhittire. 

TARTAMUDEAR  , V.  ».  Bégayer, 
bredouiller.  Lat  Bolbutire. 

TARTAMUDO,  adf.m.  ^f.  Bé. 
guc,  qui  bégaie  en  parlant  Lat  Bu/» 
but.  Blafus. 

TAKTANA  , //.  Tartane.  Ter- 
me de  Marine;  bâtiment  qui  n'a  ni 
la  poupe  ni  1a  proue  clevce  » & qui 
va  a la  voile  & à rames.  Lat.  Un* 
ter.  Scapha.  Pht\felUa. 

TARTAREO,  ea,  udj.  m.  (ÿ  /, 
Infernal,  aie;  qui  apartient  h l'En- 
fer , au  Tartarc.  Lat  Tartareus , e , 

ttot, 

TARTARIZAR,  v.  a.  T.nrtarifer, 
Terme  de  Chymie.  PuriHcr  par  le 
fcl  de  tartre.  Lat  Tortaro  purgare, 

TARTARIZADO»  da,  port,  pa^, 
du  verbe  Tartarixar.  Tartarifé , ée  , 
purifié,  ée  par  le  fel  de  tartre.  Lat 
Tartaro  purgatus , a , um. 

TARTARO  y f.  m.  le  même  que 
Injkma.  Ceft  ui>  terme  poétiqoe. 

Tae. 
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TaITARO.  Tartre,  fcl  que  i!é- 
pofent  les  vins  Kmicux,  & qui  s'at- 
tache au  dedans  des  tonneaux  en 
forme  de  croûte  grifttre.  Lat.  Tarta- 
rus , i. 

S2I  Utrtarcf.  Scl  de  tartre.  Lat. 
Tartari  ertnter. 

TARTKRA.  Voyez  Tortn-n. 

TARUGA  , y:  /.  Animal  du  Pc- 
rou , femblable  au  vigogne , mai;» 
plus  petit  & plus  vite.  Lat  Ovis 
part'a  InJica, 

TAKUGO,/  m.  Cheville  de  bois. 
Lat.  Siihjcus  i dis. 

TAS , /.  w.  Tas , terme  d’orfèvre- 
rie. Petite  enclume  attachée  à un 
gros  rond  dé  fer , fur  laquelle  les 
orfèvres  travaillent.  Lat  Â>icatarU 
ûj^ciits  incus. 

Tas.  Mot  dont  on  fe  fert  pour 
exprimer  un  certain  claquement  de 
mains  que  les  nourrices  ont  coutume 
de  faire  pour  amufer  les  enfans.  L. 
/’bjr  od  puerulos  excittfitihs. 

TASCAR,  V.  a.  Broyer,  tilleric 
chanvre , le  lin.  Lat.  Canuahrrt , vri 
üfiu:n  ifi«crrarr , miwdjrr. 

Tascar.  Brouter,  mâcher  l'hcr- 
bc,  ce  qui  fc  dit  des  heftiaux  qui 
paifTmt  Lat.  Hertam  deutibus  car. 
ptre. 

Tafcar  el  fretto.  Ronger  fon  Frein, 
fc  dit  des  chevaux.  Lat.  Frtcnmu 
Wordvrt. 

Tafcar  el  frem  , figurément,  fi- 
gnihe  Prendre  en  mauvaife  part  les 
corrections  , les  réprimandés.  Lat 
Fricntim  ptordere. 

TASCADO,  DA,  part.  paf.  du 
verbe  Tafcar.  Tillè  , éc.  I^t.  Cnr- 
wmatus , a , unt. 

• TASCO , / iw.  La  paille , l'étoii- 
pc  qu’on  ôte  du  lin  ou  dn  chanvre 
en  le  tillaot.  ' Lat  Tementum.  FuV‘ 

gatfifPtum. 

TASCONIO , /.  m.  Voyez  Talque. 

TAS(iUKRA,yi  /.  Difpute,  que- 
relle , débat , grand  bruit  Lat.  Ki- 
ara,  *c.  Jujjium  , ii. 

Tasquera,  en  jargon.  Taver- 
ne. Lat  Cutfpcua , X. 

TASSA  , /.  /.  Ta.xc  00  Taux  , 
prix  qu'on  met  aux  denrées  aux 
marchandifes  par  quelque  réglement 
de  Police.  Lat.  Taxatwn  pretium. 

Tassa,  fc  prend  aufli  pour  Dic- 
te • régime  qu’on  ordonne  à qud- 
Qu’im,  foit  par  châtiment,  Toit  pour 
U fanté.  Lat  Jlaius.  Taxatia. 

Tassa  , fe  prend  aufli  pour  le 
Taux  qu’on  met  aux  bijoux.  Lat 

TASSACION  , / f.  L’aftion  de 
taxer  , taxe , taux.  Lat  Taxatio. 

FEJlimatio. 

T.\SSADAMENTE  , aâv.  Modé- 
rément , fobrement  « .ivcc  poids  &. 
inefure.  Lat.  JUoicuuii.  JloJrjU.  J'o- 
briè. 

TASSADOR  I /..m.  Celui  qui  ta- 


xe , qui  met  le  prix  'aux  chofes. 
Prifeur  , dfimireur  , appréciateur. 
Lat.  Taxatar,  /Efliinatar. 

T.ASSAJO , f.  m.  Morceau  de  vian- 
de falée  , ou  fumée.  C’e(l  aufli  un 
morceau  de  quelque  viande  que  ce 
fait.  Lat.  Carnis  falit^e  fruflum. 

T.ASSAR  , v.a.  Taxer,  régler  le 
prix  des  denrées,  y mettre  im  taux 
certain.  L.it.  Tarare,  jfflimare. 

Tassab.  Taxer,  régler  le  Gilai- 
rc  d'un  ouvrier.  Lat.  Opus  tel  laba- 
rcift  fn-etio  ^JHmare. 

Tassar  , ügiiifie  auflTi  Preferire 
les  régies  , I.1  inéthotle  , le  régime 
qu'ou  doit  fttivre  , afin  qu’on  n'ex- 
céde  point  les  bornes  requifes.  Lat. 
Àllodum  pontre. 

TASSADü  , DA  , fart,  paf.  du 
verbe  7'ujar,  Taxé  , ee.  Lat.  Æjli- 
matus , n , um. 

TAST.'\RA  , f.  f.  La  partie  la  plus 
grofle  du  fou.  Lat  Turf  ut  ert^tn, 
t'eft  un  terme  Aragonuis. 

TASTAZ,  f.  us.  Poudre  faite  de 
vieux  creufets , dont  on  fc  fert  pour 
nettoyer  la  vaiircllc.  Lat  Tafcmii 
<’ajis  fulorii  iam  rjetti  puMi. 

TATARAÜEUÜO , d a , / m.^f. 
Parent  fort  éloigné  ou  extrêmement 
âgé.  Lat.  é^/uUa  tnitpcne  mtjor  partus. 

TATAKANIETü , ta  , / f, 
Arricrc-pctit-lils,  ou  fille.  Lat.  Tri- 
uepes.  Trinepth. 

TATARAVUELO , la  , / m.^f. 
Trlfayeul , le.  Lat  Tritavus  ^ i. 

TATAS.  Mot  qui  n'eft  uGté  que 
dans  cette  phrafe  adverbiale,  An.iar 
à tatas  i & qui  fc  dit  de  la  crainte 
que  témoigne  un  enfant  qui  commen- 
ce à marclicr.  Il  cfl  fort  ulitc  d.ins 
cette  acception  dons  les  ARuries  & 
ailleurs.  U fe  prend  aufli  dans  le 
même  feus  que  /InJur  à gatas.  Lat. 
’J'ituhnnter  anüsukie. 

T.ATE , tMterJ.  le  même  que  Ta. 
On  l'employé  aufli  pour  marquer  qu’il 
nous  vient  à la  mémoire  une  chofe 
que  nous  avions  oubliée.  Ah!  ha! 
ha!  Hola!  Lat  Ah\  Haï  Htu\ 

TATO , f.  tu.  Tatou  , anioul  du 
Brélil.  Il  cfl  de  couleur  grife  , & 
couvert  d'écaillcs  G dures  Qu'itnc  flè- 
che ne  le  peut  percer.  Il  fe  tapit 
comme  le  hériflun.  Lat  Tattu. 

TATO,  TA,  adj.m.  c5*/.  Bègue, 
qui  prononce  le  c & l’i  comme  un  t. 
Lat.  Balbus  , a , um. 

Tato.  On  appelle  ainG  dans  l'A- 
ragon  en  fille  familier  im  Frère  qui 
eft  encore  eu  bas  àgc.  Lat  Trater- 
cubts. 

1 AU  , f.  m.  Voyez  Tao. 

TAURETE  , f.  m.  Voyez  Tabure^ 
te. 

TAURO  , f.  iH.  Taureau  , le  fé- 
cond Ggnc  du  Zodiaque,  dans  lequel 
le  Soleil  entre  vers  le  :o  Avril.  L 
'Tatirus. 

TAUTOLüGIA,  /./.  Tautologie.  : 


Terme  de  Grammaire.  Repetition 
inutile  de  la  même  chofe.  Lat.  'Tau- 
toiogia^  et. 

TAÜXl.^:  le  même  que  Atuuxia. 
TAVILLADO,  da  , 

Terme  uGté  parmi  les  fabricans  de 
Draps , qui  lignifie , Marqué  de  la 
marque  de  la  fabrique.  L.it.  fubric* 
jignis  notatus  , rt  , um. 

TAXATIVO.  VA,  adj.  m.  ^ f. 
Terme  de  JurirpruJencc.  Qui  taxe, 
qui  limite , qui  réduit  un  cas  i cer- 
taines circouflances  déterminées.  Lat 
Dtfuiens. 

T.AZ.  Mot  qui  n’efl  uGté  que  dans 
cette  cxprelGon  adverbiale  , Taz  à 
taz , Troc  pour  troc , prix  pour  prix. 
Lat.  Æquâ  prriKUtatione. 

TAZ.A,  f.f.  T.iflc,  coupe,  vaiC- 
feau  qui  fert  à boire.  Lat  Oatrr  , 
FocuÙjm  , I. 

Taza.  Auge,  ou  Badin  qui  re- 
çoit l'eau  d'une  fontaine.  Lat  Lo- 
cus , »/. 

Taza  , fc  prend  aiilTi  pour  le 
Derrière  , le  cul.  C’eft  un  terme 
qu’on  n’employe  que  dans  le  llilc 
burlefquc.  Lat.  Aairi.  Cuius. 

Amigo  de  taza  dr  tntte.  On  dit  eu 
François,  Ami  de  table.  LitAmicus 
prapter  epiibtf. 

TAZA^A  , f.  f.  Les  Laboureurs 
appellent  ainfi  te  Dragon  de  cartou 
qu’on  porte  aux  Proccffions  du  St 
Sacrement.  Lat  M.mâucui  , i. 

TAZMIA  , f.  f.  Portion  de  grain 
qui  revient  à chacun  de  ceux  qui 
ont  part  à la  dixmc.  Lat  GraHar/n» 
décima. 

TAZON , / m.  augm.  Grande  ufle. 
Lat.  Crater  atuplus. 

T E 

TE.  Plante.  Voyez  Th(. 

Te.  Cas  oblique  du  pronom  de  U 
féconde  perfonne  , dont  on  fc  1ère 
cil  parlant  à une  perfonne  avec  la- 
quelle on  cil  familier.  Tu,  toi,  te. 
Lat  Tu  y tuiy  tibiy  te. 

Te  diré.  Je  te  dirai. 

TE.A  y f.  f.  Morceau  de  bois  Je 
lin  dont  on  fe  fert  en  guife  de  flam.* 
eau.  Lat  Taday  ee. 

Tcas  tnaiitaies  è nufcialet.  Torches 
nuptiales.  On  appelle  ainü  celles  que 
les  époux  fnifoient  portée  ancienne 
ment  devant  leurs  époufes.  D fc  prend 
pour  les  noces  mêmes.  Lat  Kuftia- 
Us  tads. 

TEBLE , adj.  Sune  îertn.  le  mê- 
me que  Terrible.  Ce  mot  a vieilli. 

TECHAR,  V.  a.  Couvrir  une  mai- 
fun,  V mettre  un  toit,  uu  couvert 
Lat.  TeHa  tegere. 

TECM.ADO  , DA  , part,  paffi  du 
verbe  Ttcbar.  Couvert,  te,  en  par- 
lant d'une  maüun.  L.  TcHiiS , a , um. 

Techadu,  fubjl.  le  meme  que 
Tei't'c. 

TECHO . 


Digitized  by  Google 


Î77 


TEC 

TECHO  , /.  m.  Toit , ce  qui  fert  | 
dt  couverture  à un  édifice.  Lat  7Vc> , 

tUM. 

Techo.  Toit , fc  prend 
ment  pour  la  maifon  , l'habitation  , 
le  lieu  où  on  lojfc.  Ijt.  Teâtn». 

Techo  , le  prend  par  extenfion 
pour  U Patrie.  Lat.  Patria.  KauU 
folum. 

Techo  , en  jargon  , Chapeau. 
Lat.  Pileus. 

TECHUMBRE , //.  le  meme  que 
Tfihfi,  Il  fc  dit  ordinairement  d’un 
toit  fort  élevé  , tel  que  ceux  des 
Eglifcs  & autres  fcmblables  édifices. 
Lat.  7VtV«/«  fxcetjîui, 

TECLA,  /, /,  On  appelle  ainü  les 
touches  d'une  o^c  t d'un  clavcQîn. 
Lat.  Organi 

Tecla.  Matière  epineufe  , déli- 
cate , & dont  ou  ne  peut  traiter 
qu’avec  beaucoup  de  circunfpeélton. 
Lat.  JLttnid  ardua. 

Dar  en  la  tetla.  Donner  au  but 
Lat  Rfi»  tar:gere. 

TECLADO,  /.  ni.  Clavier  d’une 
or^uc  , d’un  claveOin.  Lat  Oigani 
Mufici  Jonorj!  teJelU* 

TECLEAR  , V.  a.  Toucher  une 
orgue , un  clavcfRi).  Lat  Chganum 
vuijicum  ful/are. 

Teclear  , fignifie  auflî  Remuer 
les  doigts,  tout  comme  fi  l’on  tou- 
choit  de  l’orgue.  Lat  Digitis  crefi- 
tare. 

TeClear,  figurément , Tenter 
divers  moyens  pour  réullir  tl.ins  une 
entreprife.  Lat.  TenUre.  Exp^Ttri. 

TKCLEADO,  DA,  part,  pajl  dn 
verbe  Teckar.  Touché,  éc,  en  par- 
lant d’une  orgue  ou  d’un  clavefTm. 
Lat.  Pnljatut , fl , «w. 

TEDIAR,  V.  fl.  Prendre  en  aver- 
fion , concevoir  du  dégoût  pour  une 
diofc.  Lat  Odio  hahere. 

TEDIü  , /.  tu.  Ennui  , chagrin, 
degout , répugnance.  Lat  Txdium. 
pjjh'diuttt , il. 

TEDIOSO,  SA,  fldy.  m.  ^ /. 
Knouyeux  , eufe,  fâcheux  , eufe  , 
chagrinant , te.  Lat  faJHdiq/u!.  7>- 
iio/ui , il , titn, 

TEGUAL  , /.  m.  Terme  Arahe. 
Sorte  d'impdt  ou  de  tribut  qu’on 
payuit  au  Roi.  Lat.  l^téiigaüs  ge> 
nus. 

TEJA  , /.  f Tuile , terre  gralTe, 
paitrie , fechée  & aiite  au  fourneau , 
en  forme  de  brique,  courbe  on  pla<^ 
te , qui  fert  à couvrir  les  maifons. 
Lat.  Tfgula. 

Teja,  en  termes  de  Marine  efi 
la  partie  concave  de  la  jumelle  qui 
ceint  le  mit.  Lat  Pars  m*Ui  conca- 
</a. 

A teja  vwta.  Adv.  qui  fignîfie 
qu’une  maifon  n’a  que  le  limple  cou- 
vert i ce  Qiii  fc  dit  tigurément  des 
chufes  qui  font  faites  à la  légère,  & 
par  coedéquent  de  peu  de  durée. 
Tm,  IL 


T E J 

Lat.  Suï  ^mpb'ci  ttéh.  \ 

Caerje  Us  teias.  Exprcfilon  Pimi- 
liére  qui  fignifie  qu'il  cfi  prcfque 
nuit  Lat  Adaxiefeere, 

Dr  U'jas  tféiure.  Voyez  Hahlxv. 

\ TEJÀDILLO  ^ f.  m.  dim.  Petit 
toit  extrêmement  bas.  Lat.  TeguU- 
neum  teHum  levt. 

TtjADlLtO.  On  appelle  ainfi  l’a- 
vance que  h iiuintc  d’une  femme 
fait  fur  Ton  front  Lat.  PnUH  rnuüe- 
hrii  fupra  frmtem  contera. 

Tejadili.o.  Petite  faillie  ou  a- 
vancc  qui  couvre  les  portières  d’un 
coche  de  voilure.  Lat  Rbedx  portu- 
le  fuperappqjitum  teéhtlum, 

Tejadillo.  Les  pipeurs  appel- 
lent ainfi  une  certaine  ruanû-re  d ar- 
ranger les  cartes  qui  leur  donne  la 
Facilité  de  tirer  celles  qu'ils  veulent 
fans  qu'on  t’en  aperqoivc.  Lat  DqIus 
canteraiii  foliis  k^m'Hs  faUus, 

TEJAR  , / w.  Tuilerie,  lieu  où 
l'on  fait  des  tuiles.  Lat.  Tcgularia 
jigulina. 

TEJAR,  V,  a.  Couvrir  une  mai- 
fon de  tuiles.  Lat.  Tegulss  tegere. 

TEJADü,  OA  , part.  p^.  du 
verbe  Tejar.  Couvert,  te  de  tuiles. 
Lat.  Tegntii  munitus , a , um. 

Tëjaoo,  fubft.  Toit  d’une  mai- 
fon. Lat  Teiiwn. 

Tejado,  en  jargon / un  Man- 
teau, uu  chapeau.  Lat.  PiUus.  Pal- 
\ limn. 

i A /ombra  de  tejado.  Expreffion  ad- 
vcrbialc,  qui  figniHc  qu’un  homme 
j fc  tient  cache  à eaufe  de  quelque 
crime.  Lat.  Laientrr. 

Refr.  J^usen  tiene  tejado  de  tHdrio^ 
no  tire  piedrai  al  de  fu  terrine.  Celui 
qui  a un  toit  de  verre  ne  doit  pas 
tirer  des  pierres  fur  celui  de  ion 
voifin. 

TEJ.^ROZ,  f.  m.  Auvent,  ap- 
pentis, toit  appliqué  contre  un  mur. 

I Lat  Projeilum  ticlum. 

\ TEJAZü,  / m.  Coup  Je  tuile, 
j Lat  Trguit  i£fus. 

I TEJÈRA,yi^  le  même  que  Te- 
jesr, 

I TE^RO,/  m.  Tuilier , ouvrier 
qui  fait  les  tuiles.  Lat.  Teguiarius 
guisa. 

I TEJILLO,  / nt.  dim.  de  Tije. 

I Petite  tuile.  Lat  LHerculus , i. 

! TKJO,y^  m.  Tuileau,  morceau 
de  tuile  calTcc , ou  têt  de  pot  de 
terre  que  les  enfans  arroudilTeat  pour 
jouer  au  palet  Lat  Difeus. 
i Tejo.  Jeu  du  palet  Lat  Di/ci 

ludttS. 

Tejo.  Planche  de  métal  fort  lar- 
ge, & de  figure  circulaire.  Lat  La- 
meUa  rotunda  crajlt. 

Tejo.  On  appelle  encore  ainfi  un 
morceau  d'or  en  malle,  pour  le  di- 
ftiiiguer  de  l’argent  qu’on  met  en 
barre  ou  lingot  Lat  Aurewn 
drum. 
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Tejo.  Arbre.  Voyez  Texo. 

TEJOLETA,  //.  Têt,  tcflbn , 
morceau  de  tuile  , ou  de  pot  caffé. 

Lat  Telia,  æ. 

TEJUELA,  /./.  dim.  Petite  tui- 
le, ou  tuileau  , morceau  de  tuile 
caÂce.  Lat.  TeptU  frujïum. 

Tejuela.  Bois  dont  on  fait  Par- 
qon  d'une  felle.  L.  Ephippii  Ugneum 
fukrum. 

TEJUELO,  /.  m.  dim.  Petite  la- 
me de  métal.  Lat  Lamelta. 

TELA  , /.  /.  Terme  générique 
pour  exprimer  toutes  fortes  d’otivra- 
' ges  tillus  , Toit  en  laine  , foie  , fil , \ 
ou  autre  matière.  Lat.  Pamus.  Te- 
la  . 

Tela  , par  antonomafe  , fe  dit 
d’un  tilTn  d’or  ou  d'argent  Lat  Au- 
rea  ttl  argentea  tela. 

Tela,  fe  prend  aufii  pour  l'étoF- 
fc  qui  cft  fur  le  métier.  Lat.  Tela. 

Tela.  Toile  , fe  prend  aulfi  pour 
la  barrière  qu’on  fait  autour  d’une 
place  où  l’on  donne  une  fete , parce 
qu'elle  ctoit  ordinairement  d'une 
! grolTc  toile.  Lat  Circus. 

I Tela.  Toile,  fc  dit  des  filets  des 
i chafTcurs.  Lat.  Rete , tu 
I Tela.  Dirputc , coutroverfe , dans 
laquelle  on  a pour  but  de  découvrir 
la  vérité.  Lat.  Us.  Controverjh. 

Tela.  Tunique,  covelope  exté- 
rieure du  corps  de  l'animal.  Lat 
Ttmica.  Alemkramt. 

Tela,  fc  dit  des  pellicules  qui 
fc  forment  fur  la  furface  des  liqueurs. 

Lat.  Spumra  crujla. 

Tela.  Toile , fc  dit  de  la  pelli- 
cule qui  fe  trouve  fous  l’écorce  de 
certains  fruits.  Lat  Twtica,  x. 

Tela.  On  appelle  ainfi  les  taies 
qui  fc  forment  fur  les  yeux.  Lat 
Albkgo  , inis. 

Tela.  Toile,  s'employe  auffi  au 
figuré  pour  fignilîcr  Pièges , embû- 
ches. Lat  Trica. 

' TcU  bLvica.  Toile  blanche  & fort 
ferrée,  dont  on  fc  fert  pour  iàirc  la 
toile  cirée. 

7’f/fl  de  araûa.  Voyez  TeLirana. 

TeU  de  csbsüa.  Petite  peau,  pel- 
licule, qui  cil  entre  la  chair  & la 
pelure  de  l’oignon.  Lat  C^tp^  peUi- 
cula. 

Haher  d fohrar  teU  de  que  cortar\ 
fc  dit  pour  marquer  l'abondance  où 
l'on  fe  trouve.  Lat  Abundare.  Af- 
/uere. 

Lkgar  à lat  teîas  det  eorazon.  Pé- 
nétrer jufqn'au  cœur.  Lat.  üfque  ad 
prxcoriia  ferire. 

TELAMONES , f.  m.  Télamnnes , 
figures  humaines  que  les  Romains 
employoient  dans  leur  Architeélurc 
pour  foutenir  des  corniches  & des 
conl'ulcs.  Lat  TeUmones.  Voyez  Ai- 
Unteu 

TELAR,/  w.  Métier  ou  Ouvroir 
de  Titrerand.  I.at  Textsina. 

Dddil  TE- 
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TEI.ARA<ÎA  , f.  f.  Toile  d^ni- 
Ayante  teli» 

TbLABAâA.  On  appelle  ainfi  par 
cmnparaü.m  ces  petiw  nuages  l^«rs 
qu’on  voit  an  Ciel  par  un  tans  fc- 
rein.  Lat.  Sahtilis  nubtenin, 

TbLARAnA  , fe  tlit  EguréenentJe 
toute  ehot'e  futile  » dcUée  , qui  a 
peu  Je  conGEance.  Lat.  Ra  futilist 
inami. 

Eifo  Jf  cttra  C9H  una  tcLirana.  Ex- 
prelBun  figurée*  pour  Jiru,  qu'il  eft 
aife  Je  rctnéJtcr  à une  chofe.  Lat. 
Zet*i  remedi'}. 

Hactr  los  ojas  uloranai.  Sc  trou- 
bler , en  parlant  Je  la  vue.  Lat.  Ci- 
/igorr.  I 

Tener  tcîaranai  en  ht  eÿoi.  Avoir 
Jes  toiles  J’aratgnces  fur  les  yeux* 
c’fil-t-Jire  t ne  pis  apercevoir  ce  qui 
cU  JcvaiU  nous.  Lat.  Caligaye*  C-tik- 
tire. 

TELEIGETO,  r\,  edj.  tn. 
Chcri*  ie*  aimé,  ce  par  préférence. 
C’elt  im  nuu  Grec  qui  n’ed  point 
uTité.  Lat.  Pr^iilccius  * a , uni. 

TELEPHIO,  / m.  Tclephium, 
plante.  Lat.  Tekphiuin. 

TELERA  , / /.  Morceau  de  fer 
ou  Je  bois  en  forme  Je  coin , avec 
lequel  on  alTure  le  foc  Je  U charrue. 
Lat.  Clavui  adjhi^ioritu  in  aratro. 

Tei.ERA.  On  appelle  ainfi  dans 
la  balTe  AnJaloufie  im  pain  bis*  Je 
figure  ronJe  & plate , qu'un  fait  pour 
les  bergers  & ouvriers  Je  labour. 
Lat.  Stcunditriuf  panii. 

Telebas.  En  terme  J'Artilierie, 
C3  font  quatre  pièces  Je  tnivcrfc  qui 
s’afTemblcnt  avec  les  flafqiies  J'im 
afi'ut,  & qui  les  tiennent  en  ralfon. 
lat.  Cm’ruf  tormentarii  tabule  tram- 
, bhriUôriittjHe, 

TELESCOPIü,  /.  m.  Voyc*  An. 
tyo  de  hrga 

TELETA  , f.  f.  Morceau  de  pa- 
pier brutiilUrJ  qu'on  met  entre  les 
feuilles  d'un  livre  , pour  que  ce 
qnon  a écrit  ne  s'cSacc  point.  Lat. 
St^ment-m  pefyfi  bihuü, 

Teleta  , cil  aufTi  un  Tamis  Je 
foye  Je  cochon  ou  langlicr,  qu’on 
met  .lu  devant  Je  l’orifice  des  piles 
04  cil  la  pàec  dont  on  fait  le  papier , 
ponr  faire  écouler  Tcau.  Lat.  Reticu. 
Ui  , «r. 

TELETON , /.  nt.  Etoffe  Je  foye , 
cfpé.’e  Je  Gros  de  Tours.  Lat.  RtMni 

y.  *.  r. 

« * 't  gfWl, 

Ti^UIXA  , / /.  dim.  Etoffe  Je 
toiac  bcaucunp  plus  mince  que  le 
camelot  Lat.  Lanei  pimni  ttnuijjînn 
geaus. 

TELIN’AS , /. /.  le  même  que  if  i- 
mejai. 

TELINO  t / w.  Onguent  fait  avec 
Je  l'huile  nouvelle  , du  miel  , Ju 
mélilot,  & d'autres  ingrcJicns.  Lat. 
Ttirnum, 

^ TELLIZ , f.  ui.  Caparaqon , cou- 
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vertnre  Je  parntle*  qu'on  ract  fur 
les  fclles  des  chev.iux  qu'on  mène 
en  main.  Lat.  Ephippii  tegumentuin, 

TELLIZ  A,  J.  /.  Courte -pointe  , 
couverture  de  lit  * qu'on  met  par 
deffus  les  autres  par  parade.  Lat. 
Tcv.wnentum  ieéii. 

TELONIO ,/.  w.  Douane,  Bureau 
public  où  l'on  paye  les  impôts  , les 
taxes  fur  les  marchanJifes.  Lat  7V- 
toniumy  ii, 

A inanera  de  telonh.  A la  manière 
de  la  Douane;  c'efl-à- dire  , fans 
régie,  fans  ordre,  avec  peu  de  foin. 
Lat.  OrdtHe  prapoftero. 

TEM\.  Voyez  Thtma. 

TEMULADERA  , f.  /.  VaifTcau 
d’or , d'argent  ou  de  verre , Je  figure 
ronde,  à deux  anfes,  Je  très  petite 
bafe , qu’on  appelle  ainfi  à catife  de 
fa  légèreté.  Lat.  SubtWs  crater. 

TtMBLADEâA  : lemémcquc  TVm- 
blC‘]!te. 

Tembladesa.  FoiCTon.  Voyez 
1 EorpeJo. 

TEMBLADOR  , ea  , / w.  / 
Trcmbltfur,  eufe  i qui  tremble,  ün 
l'employe  auQï  fouvvnt  comme  ad-  ' 
jedif,  & il  fignifie,  Tremblant,  te. 
Lat.  Trcmem.  Treinulstf. 

TEMBLAR,  t».  n.  Trembler,  fe 
mouvoir  d'une  manière  inquiète  & 
troublée.  L.at.  Trewere. 

Temrlar.  Trembler  , fe  dit  de* 
la  terre  lorfqu’cHc  cfl  agitée  par  des 
vents  futitcrrains  , qui  cherchent  à 
fe  faire  un  pafTage.  Lat.  Trewtre. 
jM<Kferi. 

Tlmblar.  Trembler,  avoir  peur, 
craindre,  apréhenJer.  Lat  Tvtmere. 
Pertimefeere, 

TembUtr  U barha.  Entrer  en  crain- 
te Si  défiance  fur  quelque  matière 
Junt  on  redoute  l’ilTué.  Lat  Exitum 
peTiiwcfixre  , hn-erc. 

Tenthltr  la  ontera.  ExprefTion  fi- 
gurée qui  marque  la  frayeur  qu'une 
chofe  mus  caufe.  Lat.  Pertwu'jlere. 

Tfirblitr  hs  tamei.  Voyez  Cmxr. 

TK. MBLAKTE . part.  <xH.  du  ver- 
hc  TewbL’r.  Tremblant  , te  ; qui 
tremble,  te  mot  cil  peu  ufilc.  Lat. 
Tremtuf. 

Temblan’tk,  fuhfi.  m.  le  même 
que  Touhltaue. 

TEMBLÊ(iUE,/:m.  Tremblant, 
aigrette  de  Jiamans  on  d’autr<.s  pier- 
reries , que  Us  femmes  mettent  à 
leur  tète  , à laquelle  on  a donné  ce 
nom  h caufe  qu’elle  tremble  par  fon 
propre  poids  , au  bouc  Ju  poinçon 
auquel  elle  e(l  attachée.  Lat  Penjiit 
monilc  tremeas. 

TL. MBLEQUEAR  , 6 Temble- 
TEAE,  v.n.  Trembloter.  Lat  /W- 
wifeert.  Suture.  Ctehrw-e  cvncujfu  i«- 
tretnrre. 

TEMBLON,  NA,  adj.  m.  ^ f. 
Trembicur , eufe  ,*  qui  tremble.  11 
fe  prend  otdiuaircmcm  pour  Peureux , 


craintif,  tîmîJe.  Lat.  Tremlfctm. 

Hacer  la  ternhlona.  Feindre  d'avoir 
peur,  pour  émouvoir  la  pitié  d'autrui , 
& obtenir  ce  qu'on  déüre.  Lat  Pa^ 
vorem  /î'ieere. 

TE.MBLOR , f.  m.  Tremblement , 
fe  dit  des  fréquentes  agitations  des 
membres  du  corps  , qui  procèdent 
Je  froid  , Je  cnintc  , de  foiblcfTe, 
ou  de  quelque  maladie.  Lat  Tremcr, 
Trepid.itis. 

ZVwié'/ar  de  tierra.  Voyez  TVrrowe- 
ta. 

TEMBLOSO,  SA,  adJ.  m.  y /. 
Qui  tremble  fouvent,  ou  qui  eft  at- 
taqué d'un  tremblement  Ce  mot  eR 
peu  nfîté.  Lat.  Tretnifce::s. 

TEMEDERO,  e a , adj.  m.Çff/» 
Qui  cfl  i craindre  , redoutable.  Lat, 
JVetitendut , a , uni. 

TE.MEDOR , R A ,/.m.  £?•  /.  Craiiv 
tif , ive.  L.at.  Timem. 

TeMEDOR  , RA  , aàj.  M.  /. 
RcJontable , formidable  , qui  cil  à 
craindre.  Lat.  Formidiibilii , r. 

TK.MER  , V.  fl.  Craindre  , avoir 
peur  de  quelque  chofe  , avoir  du 
refpccl , de  la  vénération  pour  queU 
qu’un.  Lat  Eereru  Révérai.  Time* 
re. 

Temer.  Craindre,  fignifie  aufli. 
Se  douter  , avoir  du  foupçon  d’une 
chofe.  Lat.  St^'pkmu  7n«rrr. 
pîcmi. 

Me  temo  de  ello.  J'ai  peur  que  ce- 
la n’arrive. 

Ns  rrwf,  ni  debe.  ExprclTion  qui 
marque  la  témérité  , l'audace  , l'in- 
trépidité avec  laquelle  un  homme 
agit.  Lat  Omnia  audit, 

TEMIEXTE,  part.  oA.  du  verbe 
Tenur.  Terme  peu  ufitc.  Craignant, 
te  f qui  craint  Lat.  Tintem. 

TOUDO  , DA  , part.  du  ver- 
be Tinter.  Craint,  te»  fupçonné,  te, 
Lat.  Formriatuf.  Snfp'iiut  ^ fl,  ttw. 

TEMERARlA.Mf.KT£,  aàv.  Té- 
mérairement , îneonfidérément  , in- 
iUrcrcttcmcnt , imprudemment.  Lat 
Teineri.  J-.nprudenter. 

TEMERARIO,  bia  , M?.  w- 
Téméraire,  imprudent,  Inconfidéré, 
qui  s'expofe  au  péril  biutalcment , 
& inconüdcrémcnt  Lat  Tttneruim, 
Aud^x. 

Tkmerario.  Téméraire,  fe  dit 
auUi  de  ce  qu’on  dit,  ou  qu'on  fait, 
ou  qu'un  penfe  fansraifoii,  fans  fon- 
dement, ni  motif;  comme  , Jnieia 
temrraria^  Prop^teian  tetnermiof  Ju- 
gement téméraire,  ProiHtlition  témé- 
ratre.  Lat.  Imtrarius  ^ a,  «m. 

TEMERIDAD  , /.  / Témérité, 
audace  inconiidéréc  Si  impnidcutc  , 
qui  fait  qu'on  s'expofe  au  péril  fans 
jugement , & fans  reflexion.  Lat  TV- 
weritas  , ii//r.  /tnprt:divtia. 

Temerioad  , fc  dit  niifTi  d'une 
opinion  qui  n'a  aucun  fondement  L. 
2'tuuiitaj.  Pr^tetpi  canjîliuuu 

Ei 
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Ei  kttsi  ttmcriiad.  C'cft  tine  temc- 
rilé.  Lar.  SummuM  tjl. 

TElMtRON  , yt  m.  RoJomont , 
f^iitirüii , Bux  brave  « qui  fait  des 
menaces  vaincs.  Lat-  Thrufo , mis, 
vhiutis  bUtero, 

TEiMEKOSAMENTè:.  aâv.  Crain- 
tivement , timtiiemeDt  , d'une  ma- 
nicre  craintive.  Lat.  7’imidK  Vavù 
ài. 

TEMEROSISSIMO  , ma  , m. 

/•  fkfnt.  Très  peureux  , eufe  i 
tre»  craintif  t ivc  > très  timide.  Lat. 
EavidiJ/imm , « , un*. 

TEMERüSO,  SA,  adj.  w. 
Redoutable»  formidable»  qui  infpirc 
de  la  frayeur  » de  la  crainte.  Lat. 
J-cnHfdubilts , e. 

T^:Mr.soso.  Cr.iinhT  » peureux , 
poltron  » timide  , irréfoUi.  Lat.  /V- 
ntiduf.  Ewidus.  Jflcticulq/ui , a , uns. 

TEMOK  , f.  St*.  Crainte  » palUon 
de  l ame  qui  nous  porte  à fuir  les 
ebofes  où  nous  ernyons  qu'il  y a du 
danger  » & qui  peuvent  nous  nuire. 
Lat.  ii.  jlleius,  ùt. 

Temok.  Crainte,  ileH.rncc,  foup* 
çon.  Lat.  Timor.  Suj}ic:o. 

Temor.  Crainte,  émotion,  peur, 
inquiétude  de  l'ame  qui  nous  porte 
à craindre  un  mal  i venir.  Lat-  Ti- 
mor. 

Temor  , en  jargon,  Prifon.  Lat. 

Cji'crr , is,  ■ 

Temor  de  Diof.  Crainte  de  Dieu. 
Lat.  Timor  Dti. 

TEMOSO  , SA  , tu{j.  m.  ^ f. 
Voyez  Theiuofo. 

TEMPANü  , /.  m.  Voyez  Tyt». 

p<mo.  • • 

TRMPA^^o.  On  appelle  ainlî  un 
demi>cochon  , hors  la  tête  & le  jam- 
bon de  derrière.  Lat.  Huis  diwidia 
pars. 

Temp.axo.  La  peau  d'un  tambour 
tendue  : On  appelle  ainll  par  finiili- 
tude  un  morceau  de  quelque  chofe 
qui  cft  plat  & uni , par  exemple , 
une  pièce  de  glace  , de  terre.  Lat. 
‘lympjfiHtft. 

Tempano.  On  appelle  encore  ainfi 
les  douves  d'une  cuve»  d'un  tonneau. 
Lat.  DoUaria  ajfnla. 

TEMPERACION,/. /:  le  même 
que  Temperanimto.  Ce  dernier  eft 
plus  ufité. 

TEMPERA.MENTO,  /.m.  Tem- 
pérament , conlUtution  , difpolition 
des  mixtes,  & l'harmonie,  la  pro- 
portion qui  règne  entre  leurs  quali- 
tés. Lat  Temperamentsem. 

Te.mperamento.  Température, 
«onftitulion  de  l'air.  Lat  Tempera- 
mentum , i. 

Temperamento.  Tempérament, 
complcxion  , habitude  ordinaire  du 
corps  de  l'homme , la  dirpofition  de 
Tes  humeun.  Lat  Üahitus , ûs.  Ila- 
èittidof  inis. 

Tempeaamuito.  TempérafflCAt) 
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adoncincmcnt , milieu  qu'nn  trouve 
dans  les  ailaircs  pour  accorder  les 
parties.  Lat.  JTdMt.  Arhitrium. 

'Tempfi'amento  ad  poruîta.  Tempé- 
rament au  poids.  Terme  de  Méde- 
cine. Egalité  des  humeurs  dans  le 
corps  humain  , fuivant  leurs  quali- 
tés. Lat.  iEfpiiUbrinsn  , ix. 
TK.MPER.ANCiA,  6 Tempera  N- 

l. K  . /./.  le  mime  que  'Tetnpiittssa. 

'I  L.MPERAK,  V.  a.  le  même  que 

TetHplur,  On  dit  aufli  Âtemperar. 

TE.MPEKANTK  , part.  a£i.  du 
verbe  'Tentperur.  Tempérant  , qui 
tempère.  Il  fe  dit  en  Médecine  de 
certains  remèdes  qui  ont  la  vertu  de 
tempérer  les  humeurs  , & de  corri- 
ger ce  qu’elles  ont  d'exceÜif.  Lat 
Ttmp.tam. 

TE-MPKRADO,  PA  , part.  paf. 
du  verbe  Temperar.  Tempéré  , ee. 
Lat  Temperatuf , a , mn. 

TEMPERATISSIMO  , MA  , «d/. 

m.  ^ f.  fuperl.  le  même  que  Tem- 
pîiidifjimo. 

TEMPERATURA  , /./.  Tempé- 
rature , qualité  de  l'air.  Lat  l'an- 
pejiai  , tif. 

TEMPERIE,//.  Tempérament, 
mélange  A:  harmonie  des  quatre  Gm- 
plcs  qualités  cicmentaircs.  Lat  7'em- 
perict , ex.  i 

I TEMPERO , /.  m.  Température , 
qualité  , dirpontion  qui  rend  la  ter-  ! 
re  propre  à recevoir  la  fcmencc.  L. 
Tempcfies.  7'emperatura. 

TEMPESTAD,  /./.  Temps,  fai- 
fon  i ma'is  en  ce  Tens  ce  terme  n'cll 
plus  guéres  ufité.  Lat.  Ttmptfïas. 

Tempestad.  Tempête,  orage, 
mauvais  tems^  tourmente  fur  mer  i 
pluie  violcntcrgrèle,  toimcrre.  Lat 
7‘etttpejias.  Trocelia, 

Tempestad.  TcmpC-tr,  fe  picnJ 
Hgurément  pour  Impttuoticé  , \ira- 
cité  , pétulance  de  génie  qui  empê- 
che de  réfléchir,  t-at  Indidii  prfxeila. 

Tempes TADES , aupluricr,  Du- 
retés , tnlurcs , paroles  outrageantes 
iGtcs  dans  la  colère.  Lat  Dura  cW 
graviu  verha. 

TEMPF-S  nmAD,  /. / Saifon, 
temps  , conjonêture  propre  pour 
une  chofe.  Lat.  TempejUvitas  ^ ath. 

TEMPESTIV’O,  VA  , ud>.  m.^f. 
Opportun,  nci  favorable,  propice, 
qui  vient  à propos , à temps.  Lat 
Temleflivus  , ti , tan. 

TEMPESTUOSO,  sa  , adj.  m. 
^ f.  Tempétueux  , fe  ; qui  caufe 
des  tempêtes  , des  orages.  Lat.  /Vxn- 
ptjit*-*fat'  Troetihfut ,,  n,  wtt. 

TÉMPLA  , /.  f.  Terme  île  Peîn- 
turc  , efpèce  de  cole  faite  avçc  du 
blanc  d'œuf  délayé  dans  Tenu,  dont 
on  fe  fert  pour  peindre  h 1a  détrem- 
pe. Lat.  Temperalio  pi/fortea. 

TEMPLADAMENFE,  miv.  Mo- 
dérément. Lat  'Temfcrufi,  Tard,  Jtlo- 
derafi* 
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'■  TEMPLADICO,  CA  , adi.  s*t. 

/.  dim.  Un  peu  modéré  , te  i tem- 
pci  é , c'c.  Lit.  AJidici  tempei  atui , a , 

sais. 

TEMPL.ADISSIMO  , ma  , ai;, 
sn.  ^ f.  fuperL  Très  tempéré , ée  i 
très  modéré  , te.  Lat.  TesnperaiiJt. 
mus  , a , irm. 

TEMPLADOR , yi  iw.  Qui  modè- 
re , ou  tempère  les  chofes.  L.  Tem- 
perator  ^ is. 

TfcMPLAOOË.  .'\ccordoir  d’une  épi- 
nette,  d'un  clavelTm  , d'une  harpe; 
efpèce  de  petit  marteau.  Lat.  Orga- 
ni  mufiii  tm.ierairix 

TEMPLADüRA , //.  L'action  de 
tempérer.  I.at.  Tnaperatio. 

TEMPLAMIENTü  , /.  m.  le  mè- 
me  que  TetnpLvsza. 

TEMPLA NZA, //  Tempéran- 
ce  , vertu  qui  règle , qui  bride  nos 
appétits  fenfueU.  C'eft  ime  des  qua- 
tre Vertus  Cardinales.  Lat  Ttmperan- 
tia  , X. 

Templanza.  Modération , vertu 
qui  gouverne  , qui  retient,  qui  rè- 
^e  tüutc's  les  palLous.  Lat.  Tempe- 
rantia.  Jl'derath. 

Templaxza.  Température,  con- 
Ritition  de  l'air  , du  climat  Lit 
'Temperies  ri. 

Templanza,  en  termes  de  Pein- 
ture , Ménagement  des  couleurs  A; 
des  teintes  , pour  quelles  produifent 
l'effet  qu'on  dcGre.  Lat  J/ar/MOKia. 
Conemtus  , «x. 

Templanza  , fe  dit  qticlqucfois 
pour  Ttmpk , Trempe. 

TEMPLAR  , V.  a.  Tempérer,  mo- 
dérer, diminuer  la  force  , l'aêiivité 
d'uuc  chofe.  Lat  Tempcrarc.  JJode- 
rteri. 

Templar.  Tempérer  , fe  dit  fi- 
èrement en  morale  des  pafiîons,  A: 
lignifie  Calmer,  appaifer.  L.  7't:n- 
pes'ttre.  Sedare. 

Templar  , fe  dit  aufii  des  mé- 
taux , & figiiific,  !es  affiner,  leur 
donner  ce  point  de  fitiefle  , de  dJ- 
licacon'e  reqiiifc  pour  leur  pcrFeilion. 
Lat.  7'empertire. 

Texiplar  , on  termes  de  Fau- 
connerie , c’eft  préparer  le  faucon 
un  jour  av.int  la  chaRc  . & l'y  di(- 
pofer  par  la  faim,  l'eau  & la  man- 
gcaille  qu'il  aime.  Lat  FaLonesn  ex- 
bo  prapartre. 

Te.mplar  ♦ en  termes  de  Alufi- 
que  , Acorder  les  inftnimrns.  Lat 
êid  coTicoriiam  componere. 

Templar  , eu  termes  de  Pein- 
ture , Ménager  les  teintes  fe  les 
couleurs  de  façon  quelles  hRent 
leur  effet.  Lat.  Temperare. 

Templar  , en  termes  de  Mari- 
ne , Ménager  les  voiles  fuivant  le 
vent  qu’il  hit  Lat  Tek  ventis  apta- 
rt. 

Templ.4R,  lignifie  aufti  Meier 
une  chüfe  avec  une  autre  pour  tcci- 
Dddd  a pérer 
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p4rcr  fon  adlrit^.  Lat.  Tfmffrare. 

Tëmplabse  , V.  r.  Se  modérer, 
fe  contenir  , éi'iter  tout  excès.  Lat 
A/ifJ^rari.  dVdiiré. 

Trmflxr  Voyez  Gnita. 

TKMPLADO , DA  , pjrt.  fof.i 
du  verbe  Tonflar.  Tempéré,  ce.  L. 
'Jhnpfrutuj  , « , urm. 

Templaoo.  Tempérant,  fobre  , 
retenu  , modéré  , chafte.  C'eft  un  1 
hirpinifme.  Lat  J/jtiintfMj , n,  um. 

TEMPLARIÜS  , / m.  Templiers. 
Ordre  Religieux  & militaire , établi 
en  l'an  iiis-  à JéruCilcin  en  faveur  I 
«les  pèlerins  de  la  Terre  Sainte,  & 
qui  fut  entièrement  éteint  dans  le 
Concile  general  de  Vienne  fous  Clé- 
ment V.  Lat.  Tonpiarii. 

TEMPLE,  / m.  Température  de 
Pair,  du  climat,  desfairoasi  & aiilB 
Tempérament  «les  corps.  Lat.  7V»*- 
ptrifs  , ri.  U^ihitHi , As, 

Tempi.e.  Trempe  qu'on  donne 
aux  métaux.  Lit.  Te  n^fatura. 

Temple  , fc  prend  figurcment 
pour  le  Qualité , la  naturel  , le  ca- 
radére  , le  génie  , &c.  Lat.  /»do> 

Ui  , If. 

Temple.  Tempérament,  en  ter- 
mes de  Mati  (ue  , fe  dit  de  l’attéra- 
tinn  que  l'on  fait  des  intervalles  , I 
tant  à l'égird  des  conronanccs  que 
des  düTonances , pour  les  rendre  plus 
judes  fur  certains  inftrumens.  Lat 
Ttinpcmtura.  Temf>eratia, 

Temple.  On  appelle  ainfi  l'Or- 
dre des  Templiers  , & ce  nom  cfl 
demeuré  à quelques-unes  de  leurs 
EgHfes  qui  fiibliilent  encore.  Lat. 
TnnfUrîoruirt  R'Ügio. 

Ai  tem^ie.  Voyez  Fhtura, 

TEMPLO  , f.  m.  Temple  , grand 
bâtiment  élevé  k l'honneur  du  vrai 
Dieu , d.ins  lequel  on  rend  à Tes 
Saints  le  culte  qui  leur  ed  dû.  Lit 

J’cmpbt^n  , I. 

Tf.mplo.  Temple  , fc  dit  auflî 
des  bâtimens  que  les  Payens  étevoient 
à leurs  faux  Dieux.  Lat.  TemgUon. 

Templo.  Temple,  fc  dit  auili  fi- 
ÇUfément  d'une  ame  faintc  , qui  vu 
félon  Dieu.  Lat.  Ttmflwn. 

TE.MPORA,  f.f.  Les  Quatre  tems. 
On  appelle  ainli  trois  iciincs  ordon- 
nés par  l'Eglifc  aux  quatre  faifons. 
Lat.  Dies  q:iatti7r  temprru-n. 

TKMPORADA  , f.  /.  Efpcc  de 
tems  indéitui.  Lat.  Ttmgwit  /pütium. 

TE.MPORAL  , ai;.  H'wte  ttrm. 
Temporel , clic  > paifiger  , qui  ne 
dure  qu'un  tems,  ou  qui  appartient 
au  tems.  I.at.  femparalts , t. 

Tempobal.  Temporel  , Ggnific 
autH  SccuUer , R:  fc  dit  par  oppoü- 
tion  à EccUliaftique.  Lat  /foipor,t~ 
üj.  Ciutiis. 

Temporal,  comme  fuhftantif . 
GgiuHc  la  Conditutiun  de  l'air  : aind 
on  dit,  B’jet  à ntat  te  npMai  ^ Beau 
ou  mauvais  tems.  Lat.  TmpîrUu 
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Temporal,  fignifieauni  Orage, 
tempête,  fur  mer  & fur  terre,  l^t 
Temp^fias.  TroetlLu 

Temporales.  On  appelle  ninfi 
dans  la  balte  Andaloufic  & ailleurs, 
certains  journaliers  qui  fe  louent 
pour  un  certain  tems  de  l'année.  L. 
Meretnarii,  On  les  appelle  auHi  Tem- 
fertrot. 

TKMPORALIDAD,//  Tempo- 
ralité , revenu  temporel  tTun  Ecclé- 
ûailique.  Lat.  Reditus.  Vroventus^  As. 

EÀsar  Au  Ttntparuiiâaàes.  Voyez 
Echar. 

TEMPORALIZAR,  v.  a.  Rendre 
temporel  & pcriltible  ce  qui  étoit 
fait  pour  fubbder  éterocllcment  L. 
Temporarium  ctm(littnre.  I 

TE.MPÜRAL.MENTE,  aJv.  Pour 
un  tems.  Lat  AJ  Umpus.  ! 

TEMPORANEü  , nf.a,  uJ/.  i«. 
cÿ /.  Padâger,  ère;  qui  palTc  avec 
le  tems  i {>érin*3blc  , qui  ne  dure 
qu’un  tems.  Lat.  Temporantus  , a, 
um. 

TEMPORARIO  , ria  , adj.  m, 
^ /.  Qui  ne  dure  qu'un  tems  limi- 
té. Lat.  Temporariuî , « , um. 

TE.VlPüRERO  , R A , adf.  m.  / 
Journalier  , qui  ne  fert  que  pendant 
un  certain  tems  de  l'année.  Voyez 
'J'emperaies. 

TEMPüRIZAR  , V.  n.  le  même 
que  Contempÿiizar,  Ce  dernier  eft  le 
plus  iifite. 

TEMPRANAL  , adj.  d'une  tenu. 
Hâtif,  précoce,  prématuré,  ée.  11 
fe  dit  d'un  terrein  & d'un  plant  dont 
le  fmit  cfl  precoce.  Lat  TneeeXf  cis, 

TEMPKANAMEN TE,  adv.  Avant 
le  tems  & la  faitun  ; ^op  tôt , pré- 
maturément Lit.  Rr^aturi. 

TEMPR.ANERO,  ERA  , aij.  m. 

f.  le  même  que  lasfpymo  en  ftîlc 
ruftiqiie. 

TLMPRANILLAS  , /.  /.  Raifins 
précoces.  Ccd  un  terme  de  la  Pro- 
vince de  Rioja.  Lat.  Uv*  précoces. 

TE.MPRANO  . NA  , od?.  m.  ^ f. 
.Mûr  , rc  avant  Je  tems  , précoce  , 
prcmattiri  , ce  $ anticipé  , ée.  Lat 
Rr4rm4titrat  , fl  , um. 

Temprano  , adv.  As'antlctems 
& la  faiioo  , trop  tôt  , de  bonne 
heure.  Lit  Rritmaturè.  Antè  temput. 

A^{»  par  wudrugar  amunece 

mas  Voyez  Amantcer. 

TE.nULKNTü,  TA  , ajj.  m.^f. 
Vvre,  plein  de  vin,  yvrogne , effe. 
Lat.  Te>»\ilrntut , a , um. 

TE>iAl'E.AK,  V.  a.  le  même  que 
Attmu'Àr. 

Tknacear,  V.  n.  Perfider,  $‘o- 
ptniitrer  dans  fon  fentiment , s’ob- 
diner  à vaiitoîr  une  chofe.  Lat. 
fi  are.  Prrjcqui. 

TE\  \wEADO,  OA  , part.pAjf.  du 
verbe  Teaj^ear:  le  même  que  Asena- 
ceudf. 

TEXAC'iCAS  , il  Tcnacillas, 


TJE  N , 

/ /.  iim.  Petite  tenaille  , petite  pîiw 
cette  i davier  à arracher  les  dents. 
Lat.  /"«rr/puifl*.  Tcd/fibe. 

Tenacicas.  Mouchettes.  L. /Vr- 

cip/di*  emanficrite. 

TENAUDAD , /. /.  Ténacité , dif- 
ficultc  à fe  détacher.  Lat  Tmacf/ês. 

Tenacioad  , figurémciit , Opi- 
niâtreté , entêtement  , obdination. 
Lat.  Fer/inaciiu  Tervrearia. 

, TEKAUSSIM.AMENTE,  flite./if- 
peri.  Très  fortement , très  profondé- 
ment. Lat.  TaUf  tenaeiter,  • 
TEKACISSIMO  , ma  , adi.  w. 
f.  fuperl.  Très  ténace  , quittent 
très  fort  ; & anilî  , Très  obdiné  , 
très  opiniâtre.  Lat.  Tenaciffîmta,  Ter-. 

I Kncacifpmus. 

TENALLON  , f.  m.  Terme  de 
Fortification.  Tenaille.  Lat.  Prapu- 
gnaculuiH  forceps  dUium. 

TENAZ,  a^.  d'une tcrm.  Tenace, 

?ni  ed  vifquetix  , qui  s'attache  fi 
ort  k un  corps  qu'on  a de  U peine 
à l’cn  détacher.  Lat  Ternux.  11  ed 
peu  iifité  dans  ce  fens. 

Tenax , figurément.  Entêté,  opi- 
niâtre , obdiné  dans  fon  fentiment. 
Lat.  Tenax.  Prrtsuax. 

Tenaz.  Tenace,  chiche,  as'are, 
taquin.  L.it  Avarul.  'J'enax. 

TENAZA,//!  Tenaille,  indnt- 
mciu  de  fer  qui  fert  â tenir  ou  â ar- 
racher quelque  chofe.  Lat.  forceps. 

Tenaza.  Tenaille,  en  termes  de 
Fortification  ed  un  ouvrage  au  de- 
vant de  la  courtine.  Il  y en  a de 
funpies  & de  doubles.  Lat.  Propre 
guaculutn  frreipem  re/errni. 

TenITza.  On  .ippelle  ainfi  les 
dents  & les  ferres  de  certains  ani- 
maux. Lat  Dentes.  Vnguts , iwn, 
Te.maza.  On  appelle  ainfi  dans 
les  moulins  â huile  rextremité  de 
l'arbre  du  prefruir.  Lat.  PrxU  pan 
pafirtma, 

Tenaza.  Tenace.  Terme  de  jco. 
Ccd  lors  qu'avec  deux  cartes  de  va- 
leur inégale , on  ne  laiffe  pas  de  fai- 
re deux  mains  , en  voyant  venir.  L. 
Dm  folia  lufoHa  utcuntque  t'inceiUisu 
Ificer  tenaza.  Mordre  ferré , faire 
force  , tenir  fortement  une  ebufe. 
Lat.  AJordscits  tenrre. 

Sfr  inenrjler  tenazas.  On  dit  qu’on 
a befoin  de  tenailles  pour  arracher 
une  chofe  des  mains  de  quelqu'un  , 
pour  marquer  U peine  qu'il  a à s'en 
defioifir.  Lat.  Vm'tüit  (xtrabe.sdum 
rfe. 

TENAZADA  , /.  f.  L’»aion  Ae 
fatfir  avec  des  tenailles , ou  le  bruit 
qu'elles  Font  Lat.  Forcipum  compnfm 
Jic. 

Tekazada.  iMorfuro  violente.  L, 
7V»mjc  morftts, 

TENAZ.MENTE  , adv.  Opinia- 
trémciit  , obdinétncni.  Lat  Ttnaci^ 
ter, 

XENAZON  f /*  w.  Terme  de  chaf- 

ku 
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fc.  Coup  tic  fuGl  qu’on  tire  fani  poin- 
ter. Lat.  cxfto/io  ante  coi^ 

Unuttitnem. 

Far*tr  df  tenaztm.  Terme  de  Manc- 
f^.  Parer  tout  court.  Lat.  Gi-adum 
iMoPînuto  fïfïrrf. 

TENAZUELA  , /./  dim.  Petite 
tenaille  « petite  plncette  , dont  les 
femmes  fc  fervent  pour  s’arraclier 
ks  poils  des  fûurcils  &:  du  front.  L. 

j^0;-i'ipw/âr  , iT. 

TKNXA,  /./•  Tanche  « poilTon 
d’eau  douce  qui  a la  figure  de  la 
carpe  , & dont  1a  chair  cft  plus  fer- 
me. ktt.  lïncitf  a. 

TENUON , / /.  L’aftion  de  te- 
nir. Lat.  Ttntio. 

TES  CÜN  TES.  Façon  odr.  qui 
fignifie,  Avec  régalilé,  hmcfurc, 
la  proporticMi  requife  , ou  avec  les 
précautiuns  qui  conviennent.  Lat. 
FauUùM.  prdetmim.  Æqtut  modo. 

TfcS  CON  TEN  , fuhjl.  Modéra- 
tion , prudence , retenue.  Lat.  il/e- 

àui.  if/jJtTaw». 

Ex.  Fulxfto  un  tvi  con  ten  tn 
ftu  cc/ai.  Tel  agît  avec  beaucoup  de 
prtiilcncc  dans  fes  afiaircs. 

TENDAL,  /.  w.  Haime  , grande 
toile  ou  couverture  qu’on  met  lur 
les  bateaux  , & les  charrettes  , pour 
fc  garantir  du  mauvais  tems,  Omet- 
tre d couvert  les  marchaudU'es.  Lat. 
Opfrtorium  Unteum. 

ThNDAL  , fe  prend  en  quelques 
endroits  pour  TentUdero^  ou  J'cuda^ 
Itro. 

Tes  DA  LES,  en  parlant  d’une  Char- 
•rette,  le  meme  que  Limmus.  Ce  mot 
cft  ufité  dans  l Ettramadure. 

TEKDALERA  , /. /.  Terme  Fami- 
lier.  Choies  étendues,  dirncrfecs  par 
terre  fans  ordre.  Lat.  Dxjfttjh»  iuor- 
àin>'Aa. 

TENDAT-ERO,  è Tendedero, 
/ m.  Endroit  où  l'on  étend  du  linge 
ou  autre  chofe  pour  fécher.  Lat. 
eus  it  qua  exterduntur. 

TENDEDüR  , /.  m.  Qui  tend  , 
^ui  etend.  Lat.  Fxteiifar. 

TENDEJDN,  /*  »».  nsq^m.  Tente 
de  campagne  ordinaire  , telle  que 
celle  dont  le  fervent  les  vivandiers. 
La*.  TeiUoriohtM , i. 

TENDEL,  f.  m.  Cordeau  dont  fc 
fervent  les  ma<;ons  dans  b conftruc- 
tion  d'im  mur  &c.  Lat.  Fumi-ubts 
rtei}  cciL/catus  ad  dirif:end''S  parietrs. 

TENDE  X'IA,  Cf.  Terme  dE- 
•oie.  Tendance,  la  manière  dont  les 
chofes  tendent  ou  fe  dirigent  vers 
d'autres.  Lat.  Te*ideulia  , 4t. 

TENDES  TE  , /.  m.  Terme  d’E- 
•oie.  Tcniknt , qui  tend  , qui  fc 
raportc  à u'tc  fin.  Lat.  Tendtns. 

TENDER  , r,  a.  Etendre  , dé- 
ployer , mettre  une  chofe  à décou- 
vert • & tout  de  ion  long.  Lût.  FeH’ 
ie>e.  ' 

X£ND£R.  TeodrC)  diffcrfer)  é> 


pandre , éparpiller  , femer  de  c^té 
Se  d'autre.  Lat.  Spargerc.  DiJ'cwina^ 
re. 

Tender.  Tendre , allonger.  Lat. 
Frtetdne. 

Tlnder.  Tendre , aboutir  à quel- 
que chofe  , l’avoir  pour  but , pour 
hn.  Lat.  Tnulcre. 

TtNDFRSE,  O.  r.  S’étendre,  ts 
coucher  de  tout  Ton  long  , s’allon- 
ger. Lat.  Fronum  jaerre.  F^tenàere 
Jf- 

Tekoerse,  au  figure.  S'oublier, 
s’endormir,  négliger  une  affaire  par 
pure  parcfic.  Lat.  ConJU/ert.  Dtrtlitt- 
qaerr. 

Tendf.rse  . en  termes  de  jeu, 
Etaler  fon  jeu  fur  la  table.  L.  Char- 
tas  Li^erius  rx^onn  e. 

Ten’OP.rla.  Braver  quelqu’un, 
le  défier  en  quelque  genre  que  ce 
pniHe  être.  Lat.  Dutlùan  utl  rixum 
audaiitr  edicrre. 

Teuder  la  efpstda , en  termes  d’Ef- 
crime,  Prefenter  l’épée,  fe  mettre 
eu  garde.  Lat.  Enfan  dirigert  isi  oi- 
vtrjariwn, 

Tendtr  Uts  redes.  Tendre  les  filets 
pour  prendre  du  poilTon.  Lat.  Fesia  ^ 
temlere.  i 

7'smier  las  reJri , an  figure'.  Pren- 
dre toutes  les  mcfurcs  nécefTaircs 
pour  rcitlfir  d.rns  une  entreprife.  L.  ; 
Frisa  jarerr.  j 

TENDIKNTE , part.  ail.  du  verbe  ' 
Totder.  Tendant , qui  tend  , qui  é- 
tend.  Il  n’cll  pas  ufitc.  Lat  Trnltm. 
Exttndtns. 

TENDIDO  , DA  , /wr/,  du 
verbe  /Vuder.  Etendu  , tendu , ue. 
Lat.  Dijienttts.  Extmtus.  Spar/us.  Fe- 

ctdfa*tt. 

Te.'Jdido  , /.  w.  Echafaud  qu'on 
drelTc  pour  voir  les  combats  des  tau- 
reaux. L,lt.  Tbeatrum. 

Tenpido.  Portion  de  dentelle 
qu'on  Bit  fans  l’ôtcr  de  dclTus  le  pa- 
tron. I.at.  Fcticularum  portio  cxeisu 
plan  ajfiva. 

Tendido  , fc  dît  de  h quantité 
de  linge  que  cliaque  blanchilicufc  é- 
tend.  Lût  Fanai  txpasifi. 

Te.vdido,  en  termes  de  Miqon- 
neric,  fedit  de  la  pente  d'nn  toit.  L 
Teili  etivus , i . 

Tenoido.  Terme  de  Boulangerie, 
qui  Ce  dit  d'un  nombre  de  pains  prêts 
.1  être  mis  au  four , & r.ingcs  fur 
une  planche,  [.at.  Expas^a  muja. 

TÉN  DERETE  , /.  m.  Sorte  de 
jeu  de  cartes,  cfpéce  de  Ferme. 

TL.NOERErE,  le  meme  que  Ten- 

ditUra. 

TENDERO,  f.m.  Slff.  Ce- 
lui ou  celle  qui  tient  boutique.  On 
appelle  communément  aiuli  un  Mar. 
chaud  qui  vend  en  détail.  Lat.  Ju- 
berssjiius.  7’.:bernaria. 

TENDON  , /.  t».  Tendon.  Ter- 
me d Auitomie.  La  pacUc  du  mufeie 
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par  laquelle  il  cR  attaché  à l'os.  Lat. 

l'endo. 

TENEBRARIO,  / m.  Chandelier 
de  figure  triangulaire,  garni  de  quin- 
ze bougies  , qu’on  allume  pendant 
les  offices  de  la  Semaine  Sainte.  L. 
7rmhrartttm , it. 

TKNEBROSIDAD,/. /.  Obreurt- 
té  , ténèbres , privation  de  lumière. 
Lat.  Tenthrx.  Caiigo. 

TENEBKOSISSIMO , ma,  odj, 
w.  f.iuptri.  Très  ténébreux , eufe  i 
I très  obfcur , re.  Lat.  TtntbrofiJJîmus , 

I a , um. 

TENEBROSO  , sa  , aâC  m.  Siff, 
Ténébreux,  eufe # obfcur,  re;  pri- 
vé de  la  lumière.  Lat  Tmebrôfus. 
Ohfcnrus , • , um. 

Tekebroso.  Ténébreux  , fc  dît 
auQî  d’un  Rite  obfcur  & difficile  à 
entendre.  Lat.  Ob/lttnts , a , ton. 

TENEDOR , yt  MT.  PofrefTcur,  ce- 
lui qui  cR  en  pofTeffion  d’une  chofe. 
Lat.  Aj/èj/êr , •/. 

Tf.neoor.  Celui  qui  tient,  qui 
pollcdc  une  chofe  au  nom  d'un  au- 
tre. Lat  Fier  aUeriits  pojsdens. 

Tenedor.  Fourchette  dont  on  fe 
fert  à table.  Lat  Fstrdcuia  ud  capirn- 
das  cihos. 

Tenedor  , en  termes  de  jeu  de 
paume , celui  qui  retient  les  balles 
roulant».  Lat.  Detentor. 

Tenedor  de  Bajlimtntos.  Pour- 
voyeur. Lat  Annoutt  previfor. 

Tenedor  de  catninos.  Voleur  dt 
grand  chemin.  Lat.  Grajfator , ris, 
TENENCIA,  /.  /.  PofTeffion  , 
jouiffiuice  actuelle  d'une  chofe.  Lat. 
Fojlejfiot  nh, 

Tenescia.  LIeiitenancc.  Lat. 

Ficarii  uiunus. 

Tenencia.  Biens  en  fonds.  Il 
a vieilli  dans  cette  acception.  Lat. 
Fttndus. 

TENER  , V.  O.  Tenir , avoir  dans 
Cl  main.  Lat  Tmere. 

Tener  , V.  Auxiliaire  : le  même 
que  Ilaiser, 

Tener.  Tenir,  pofleder,  jouir, 
avoir,  occuper.  Lat  l’entre. 
re.  Occupare.  • 

Teneb  « par  antonomafe , Cgnî- 
fie  Etre  riche,  av'oir  beaucoup  de 
bien.  Lat.  aj^eve. 

Tf.NEt.  Tenir,  garder,  confer- 
ver , maintenir  , foutciiir.  Lat.  Te* 
nsrt.  iikjhntre.  Turri. 

Tener.  Contenir,  comprendre, 
renfermer  en  foi.  L.  Continere.  Cotts* 
piceii. 

Tener.  Tenir,  poRVder,  domi- 
ner , aiTujettir.  Lat  Temre.  Fiilitdère, 
Dami  ’ori. 

Teneb.  Tenir,  arrêter,  déte- 
nir, retenir.  Lat.  Detùtere.  7'enere, 

Tener.  Tenir,  croire,  penfer, 
cRiiner.  On  le  joint  avec  1a  parti- 
cule por.  Lat  J^hmare.  Futarr.  CVe» 
dire. 

Dddd  3 Ten'i;r, 
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TeneI.  Tenir,  cftimer,  prifcT, 
faire  ca$i  €i  on  le  joint  avec  h par- 
ticule en  : comme , Tener  en  menos , 
Faire  peu  ilc  cas,*  Tener  en  mucho. 
Faire  beaucoup  de  cas.  Lat.  Jfagni 
Jacere , vel  contra. 

TtN*ER.  Tenir  , recevoir  chez 
foi , loger , héberger.  Lat.  Dotni  ex^ 
ciftre. 

Tener.  Avoir,  pofieJer , être 
doué  de  quelque  vertu  on  talent  : 
On  dit,  Tener  ypiritUt  tener  juUiof 
Avoir  de  l'djprit,  du  jugement.  Lat. 
Jlithert.  Pùüere. 

Tener.  Etre  obligé  de  faire  une 
chofe,  ou  en  faire  fan  occupation. 
Lat.  Habcre.  E^e. 

Tiner.  Tenir,  entretenir , avoir 
h fes  gages.  Lat.  liaherr. 

Ex.  Tiilano  tient  cnja , tnefa  &c. 
Tel  tient  maifon,  table  &c. 

Tener,  joint  avec  la  particule 
<j«r  & l'infiiutif  d’im  verbe,  marque 
h néccfTité,  l'obUgation  ou  le  dcfir 
de  faire  ce  que  le  verbe  figtiific.  L. 
E^eccjfe  habtre. 

Tener,  étant  joint  .ircc  quel- 
ques noms , fignilic  Souffrir , reffèn- 
tir  ce  que  le  nom  fignilic  : comme,  | 
Tener  cuiJiiJo , miith  , experiencia  i i 
Avoir  du  chagrin  , avoir  peur , avoir 
de  rcxpéricncc.  Eat.  Ffe.  1 

Tener.  Tenir  , ligniffoit  dans  ' 
l’ancienne  milice  , Gouverner  une  I 
place  au  nom  du  Prince.  Lat.  Ti~ 
Itéré. 

Tener  , étant  joint  avec  des 
noms  «^ui  marquent  le  tems,  figtiiffe 
la  dur»  ou  l'àge  des  perfonnes  ou 
des  chofes  dont  on  parle  : comme , 
Tener  awr,  tener*  dias.  Lat.  Hiéere. 

m- 

Tener  , joint  avec  des  noms  qui 
indiquent  une  chofe  immatérielle  , 
figniHc,  en  reffentir  les  effets,  ou 
faire  ce  que  les  noms  figniHcnt  : 
comme  , Tener  kfiima  , tener  l'rr- 
guenza  , butna  voùintad.  Lat.  jJUquiâ 
aliquem  tenere. 

Tenerse.  Sc  tenir  ferme,  pour 
ne  pas  tomber.  Lat.  Cafum  viure. 
Conjiftirt. 

Tenerse,  figniffeauffi  S'arrêter. 
Lat.  Gradum  Jiftert. 

Tenerse.  Réfifter  à quelqu’un, 
lui  faire  face.  Lat.  Rejfitre, 

Tener  à cuejlm  0 J<^re  jtf.  Etre 
•hargé  de  quelqu'un , en  avoir  totit 
le  foin.  Lat  AUctçut  curtc  emninè 
mannbere. 

Tener  à fu  faver.  Avoir  en  fa  fit- 
vctir , être  protégé  de  quelqu’un.  L. 
i/audere  p>ttrocinio, 

Tener  brazo.  Avoir  îe  bras  fort 
Lat.  Firmo  ùc  fertti  brnehio  fcücre. 

Tener  brazos.  Avoir  des  amis , des 
protecteurs.  Lat  rairenas  habere. 

Tener  de  obi.  laterjectton  dont  on 
fe  fert  pour  dire  à quelqu’un  de 
s'arrêter  , de  furpendrç  ce  qu'U  fait 


On  fc  fert  du  verbe  feul , & l’on  dit, 
Tener ^ que  ejfo  nova  bien:  Arrvtcz, 
cela  ne  va  pas  bien.  Tettga  F.  J/. 
que  Jobre  ejo  bai  mnebo  que  dectr: 
Attendez,  Monlîeur,  il  y a bien  des 
chofes  à dire  là-dcfTus.  Lat  Sijfe 
gradum. 

Tener  de  obi  , fe  dit  aufli  pour 
marquer  qu'un  homme  eit  extrême- 
ment vcrle  dans  une  matière , par 
exemple  en  parlant  de  PoeUe  : F«Lr- 
no  tiens  ilc  ol^i.  On  le  joint  aulli 
avec  quelques  noms , & alors  il  ff* 
gnific  que  le  fujet  dont  on  parle  eff 
atteint  des  vices  , & des  défauts  ex- 
primés par  les  noms  : Un  dit,  Fu- 
lano  tient  muebo  de  tniferable , de  hco. 
Lat  Aiiquid  apprim^  çaliere.  Alultuw  f 
i ci  aliquid  bakerc  alicuJut  rei. 

Tener  el  ahut  entre  lot  dwitcs , 0 
en  lit  dientes.  Etrg  dans  une  frayeur 
extrême.  Lat.  Aniusam  gejîart  in  ma- 
nibtif. 

Tener  m contra.  Rencontrer  quel- 
que oblhalc , quelque  difficulté  dans 
ce  qu’on  entreprend.  Lat.  Oiiceinha- 
bere. 

'Tener  para  Ji.  Etre  d’avis,  croi- 
re, fc  perfuader.  Lat.  Exijihnare. 

Ttnerfe  en  buenat.  En  termes  de 
jeu  , Kcfvtvcr  les  bonnes  cartes 
qu'on  a pour  faire  la  maia;  & au 
Hguré,  Prévenir  un  danger  dont  on 
eff  menacé.  Lat.  Paratum  tjfe. 

Tener  y ttngamos.  Expreflion  dont 
on  fe  fert  pour  marquer  la  coiilian- 
ce  mutuelle  qu’on  doit  avoir  en  ma- 
tières d'intérêt.  C'dl  un  terme  bas. 
Lat.  Doua  accipitt. 

Andtn  y tenganfe.  Expreflion  qui 
renferme  un  reproche  contre  celui 
qui  nous  ordonne  des  chofes  incom- 
patibles, & qu’on  ne  fauroit  faire 
en  même  tems.  Lat  Oppojita  juhes , 
nec  Jimul  facioida. 

Sopodeife  tener,  K'en  pouvoir  plus 
de  foibleflc , de  lafCtude.  Lat  Ptdi- 
but  flore  non  pojfè. 

Refr.  fllueflrmne  tu  rnuger^  decir- 
te  he  que  marido  tien.  Ce  proverbe 
figniRc  qu'on  juge  de  la  bonne  ou 
de  U mauv.'iife  conduite  du  Souve- 
rain par  celle  des  fujets. 

Refr,  j^uicn  tit7ie  enenùgoff  no 
durrma.  Lc  moyen  le  plus  fur  de 
prévenir  les  pièges  de  nos  ennemis, 
e’eff  de  leur  oppofer  beaucoup  de 
vigilance. 

TENIENTE , part.  ait.  du  verbe 
Tener.  Tenant,  qui  tient,  qui  eff 
en  poflcflion  d’une  choie.  Lat.  2V- 
nrns.  Pojjïdeut. 

Teniente  , fuhfl.  Lientenant 
Lat.  ù. 

Teniente  , en  ffile  familier. 
Dur  d'oreille , un  peu  fourd.  Lat 
Surâus  , a , um. 

Teniente.  Tenant,  avare,  qui 
ne  veut  rien  reUcher.  Ce  mot  eff 
du  mit  LunUter.  Lat  Tenax.  Av^t- 


rus.  Paretts. 

Ex.  Fulano  es  0^  teniente.  Un  tel 
cft  un  peu  avare. 

TENIDO , OA  , part,  pafll  du  ver- 
be 7V«fr.  Tenu,  uc.  Lat  C^Uentus. 
PojJt'J((S , a , ufn, 

TENC'DO  , DA,  oxi/rr  part,  pafl^ 
du  verbe  Tener.  Ou  le  joint  pour  l’or- 
dinaire  avec  le  verbe  «S'er,  & il  II- 
guiffe  Etre  obligé,  être  dans  l’obli- 
gation de  faire  une  chofe.  Lat. 
tenetur. 

TENERIA,yiy.  Tannerie,  lieu 
oj  l'on  tanne  les  cuirs.  Lat  Corioria 
oflicina. 

TENESMOS  i /.  tn.  Tencfmc , en- 
vie continuelle  & douloureufe  d’aller 
â la  fcllc,  làns  rendre  que  quelque 
peu  de  glaires  fanglaotes  ou  puni- 
leutcs,  6:  fuuvcnt  rien  du  tout  Lat 
Ter.e/tmis. 

TENOR , / tn.  Genre  de  vie  égal , 
conibnt  & uniforme,  conffitutiun , 
ordre  fixe  & ffable  d'une  chofe.  Lat 

2'enerf  »/. 

Ténor.  Terme  de MuGque.  Tail- 
le. Lat.  JJeditt  z>ox. 

Ténor  , fe  dit  aufli  de  celui  qui 
chante  la  tailîc.  Lat.  CikIw  wedius. 

TENSION  , /.  f,  TenCon  , état 
d’une  chofe  tendue;  il  fc  dit  en  Mé- 
decine de  celle  des  nerfs  ou  des  au- 
tres parties  du  corps.  Lat.  7>»j/îb, 
nis. 

TENTACION,  /. /.  Tentation, 
défir,  envie  de  faire  quelque  chofe, 
indu^ion , follicitation  au  mal.  Il 
fc  prend  quelquefois  pour  le  fujet 
qui  tente , qui  feduit.  Lat.  Tcutatio.  . 
Tentatcr. 

Tentacion.  Tentation  , fc  dit 
aufli  d'un  fimple  dcûr  , d’une  fimple 
envie.  Lat.  Animi  motus. 

Caer  m U tentaeicn.  Succomber  à 
la  tentation.  Lat.  'i'entatioHi  fuccam- 
bere. 

TENTACIONCILLA  /.  dim. 
Tentation  légère.  Lat  Tentatio  k- 
vif. 

TENTADOR , f.  t».  Tentateur  « 
celui  qui  tente,  qui  follicitc,  qui 
engage  à faire  quelque  chofe  contre 
le  devoir.  On  appelle  ainÜ  le  Dé- 
mon par  antnnomale.  Lat.  'J'eniater^ 

TENTAR,  r.  a.  Tâter,  exercer 
la  faculté  du  taft  , le  fentiment  du 
toucher,  toucher  avec  la  main.  Lat 
Tanger:.  Taèlu  experiri. 

Tentar.  Tâtuimer , toucher  avec 
la  main  quelque  ehofe  qu’on  ne  fau- 
roit  voir,  comme  font  les  aveugles, 
ou  ceux  qui  entrent  dans  un  lieu 
obfcur.  Lat.  Tentare. 

Tentar.  Tenter,  exciter,  in- 
duire quelqu’un  à faire  du  mal.  Lat 
Tentare. 

Tentar.  Tenter,  intenter,  pro- 
curer. Lat.  Jntentixrt. 

Tentar.  Examiner  , fonder  , 
cflâycr  , éprouver  , expérimenter. 

Lat 
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lAt.  Teata7’e.  Exprriri. 

Tentai.  Mettre  le  cminge,  la 
fidélité  , la  vertu  Je  qucliiu'im  à 
Jénreuve.  Lat.  Tenture. 

Tentar.  Tenter,  tâtonner,  agir 
avec  inccrtituJc , avec  ttniidité  » être 
eu  doute.  On  dit  fouvent  Anânr  ten- 
tanAo.  Lat.  In  âubio  tfer/ari. 

Tentar,  en  termes  de  Chlrur* 
me  , Sonder  une  plaie  avec  la  TonJe. 
Lnt.  Spedih  t'uinus  ex^hrare. 

Tentar  à Vios.  Tenter  Dieu,  lui 
demamlcr  qu'il  FalTe  quelque  choGe , 
parce  qu'on  fe  mcHc  de  là  f-uilTan- 
cei  ou  prétendre  le  Faire  agir  à no* 
tre  Fantaiiic.  Lat.  Deuni  teniarr, 

Tmtar  el  vado.  Sonder  le  guc  , 
tant  au  propre  qu'au  figuré.  Lat.  TV 
dwn  tenture. 

Tentar  lu  pactencia.  Mettre  la  pa- 
tience de  quelqu'un  à l'cprcuve.  ùix. 
JPuiieittiam  f>,‘cb,trê, 

Tentar  h ropa  ; outre  le  fens  pro- 
pre qui  s'applique  aux  malades  qui 
manient  leurs  hardes  comme  pour 
en  Faire  des  paquets,  ce  qui  cft  un 
figne  de  mort  prochaine,  il  fignifie 
aulii , Ufer  de  détours , de  prétex- 
tes , chanceler  , éluder.  Lat.  Fai^are. 
2'er^ivn/ari. 

TKNTADO  , DA,  ffort.  faJJ'.  du 
Tcrbc  Ttntur.  Tenté , éc.  Lat.  Ten~ 
titm  , a , uw. 

TEXTATIVA,  / / Tentative, 
aéUnn  pat  laquelle  on  lomie  Tes  for- 
ces , on  eflàie  fi  une  affaire  rculfira. 
Lat.  Exfitrimentum.  2V«fü«im. 

Tentativa.  Tentative,  cfi  une 
thèfe , im  premier  aifie  ou  clfii, 
qu’on  fait  en  Théologie,  pour  éprou- 
ver la  capacité  d'nn  répondant  , & 
qui  fert  de  premier  examen  pour 
obtenir  le  grade  de  Bachelier.  Lat. 
2'cxîuttvu , 

TEN  TKBO.VETE.  Mot  ufité  dans 
les  phrafes,  A tvtttbonete  ^ ou  bujlu 
Untcboiutt.  Vovez  Bonite. 

TENTEMUZO  , /.  w.  Etaie  , 
étanqun  , apui  dont  on  fc  fort  pour 
atl'urcr  une  chofe  qui  menace  ruine. 
Lat.  Fttkrumy  i. 

TENUA.MKNTE  , oiv.  Foiblc- 
matt,  en  petite  quantité , modique- 
ment. Lat.  2'enuittr.  Fard. 

TENUE,  lïd?.  à'ioie  term.  Ténu, 
délié,  menu,  mince,  délicat.  Lat. 
7>rwx,  e. 

Tenue.  Modique,  petit,  foiblc, 
de  peu  de  valeur.  Lat.  Tenuit. 

TENUIDAF),  f.f.  Ténuité,  pc- 
titelTe , délicatcfTc , fubtiUté.  Lat.  Tt- 
mitai. 

Tenuidad.  Chofe  de  peu  de  va- 
leur, & oui  ne  vaut  pas  la  peine 
qn'un  y fàllc  attention.  Lat. 
kéf  , arum. 

TENUTA  , f.  f.  PolTcmon  des 
fruits  , des  revenus  & des  prérop- 
tives  d'un  Majorafquc,  dont  on  >omt 
^ufqu’d-cc  qu'on  làviic  ü de» 


TEN 

parties  litigantes  il  apparUent.  Lat 
Tmuta. 

TENUTARIO , ii  a , Uj.  w. 

Qui  appartient  à la  rccréancc,  ou 
poficlToirc  d'un  fonds  litigieux.  Lat. 
Tenuturiut , a , «w. 

TENIR,  V.  a.  Teindre,  donner 
i une  étoffé,  à imdrap  &c.  une  au- 
tre couleur  que  celle  qu'il  a , au 
moyen  d'une  liqueur  préparée  pour 
cet  effet.  Lat.  Tingere.  Intiugere. 

Teuie.  Teindre,  tacher  une  cho- 
fe avec  une  autre  couleur , furtout 
en  grande  partie  ; ce  qui  fe  dit  par- 
ticuliérement du  Ouig.  Lat.  Tingrre. 

TEhiR,  en  termes  de  Peinture, 
Affoibtir  une  teinte.  Lat.  Lumen  fug- 
frimere. 

Tehir,  fièrement,  Déguifer  les 
chofes  , les  faire  paroitre  fous  une 
autre  face.  I.at.  Tingere.  ASuwbrare. 

Teûir,  fignifie  aiifli  Donner  au 
vifage,  aux  cheveux  une  autre  cou- 
leur que  celle  quils  ont  naturelle- 
ment. Lat.  i'etoribns  fucare. 

TEhtR,  fignifie  encore  Abreuver, 
iafpirer  , Inlinucr  dans  l'ctprit  de 
quelqu'un  de  nouveaux  fentimens, 
une  nouvelle  doéfrinc  &c.  Lat.  /m- 
baere. 

TENIDO,  DA  ipart.  fajf.  du  ver- 
be Ttnir.  Teint,  te.  Lat.  TinéiuSf 

Il , um. 

TEOSO , SA,  aâj.  m.  ^ f.  Réfi- 
neux , eufe,  fe  dit  du  bots  qui  a 
cette  qualité,  jé  qui  comme  tel  peut 
tenir  lieu  de  flambeaux  tk.  de  torches. 
Lat.  Tuiifer  , a , um. 

TEPK , f.  m.  Morceau  de  terre 
dont  on  tire  le  pzon  pour  faire  les 
murailles,  6c  revêtir  diiférens  ouvra- 
ges. Lat  Cefpesy  itis.  Gltba^ 

TLRCER , ttÀj.  m.  le  même  que 
Tercero.  On  le  met  toujours  avant 
le  fubftantif. 

TERCERAMENTE  , adv.  Troi- 
fiémenient , en  troificme  lieu.  Lat. 
'Tertio. 

TERCERIA , /.  f.  Médiation , cn- 
tremife  d'une  tierce  perfonne  pour 
terminer  une  affaire,'  le  plus  fouvent 
il  s’entend  d'une  entremife  dons  un 
commerce  illégitime.  Lat.  Interfojîtio. 
Interhcutio.  Ijinocinium, 

Terceria,  en  termes  de  Jurif- 
prudcncc  , fc  dit  des  Emoiumens 
qu'un  tiers  retire  de  deux  pcrfoniies 
qui  plaident , foit  parce  qu’ils  font 
dus , foit  par  adrcfic.  Lat.  Jm  tertii. 

Terceria.  L'Office  du  dépofitii- 
re  des  dixincs  iufqu'.à  leur  répartition 
entre  les  imérents.  Lat.  Depojitarii 
iecimarum  rnunus. 

TERCERILLA,/./.Terret,  com- 
pofition  métrique  de  trois  vers  feule- 
ment , qui  renferment  quelque  fen- 
tcnce , 6c  qui  fe  chantent  dans  les 
Milfions.  Lat.  7>r;»i»rii  On  ap- 

pelle auflî  par  .extenfion  TcrcerilU  , 
tout  autre  couplet  conpobe  de  plu- 
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fieon  vers  , en  façon  de  Cantique , 
que  les  Miffionn.aircs  Efpagnols  font 
auffi  chanter  dans  leurs  iNliffioiis.  Lat. 
Ode  facra. 

TKRCERO  , RA  , adj.  m.  /. 
numéral  ordinal.  Troificme  j qui  cft 
dans  un  rang  où  il  cil  précédé  de 
deitx.  L.it.  Tertiui , e , um. 

Terceeo.  Tiers  , entremetteur 
qui  ménage  une  affaire  entre  Jeux 
l>crronnes , mais  fouvent  d'impudici- 
té- Lat  A/ediutor  , trix. 

Tercero.  Tierçaire  , fc  dit  de 
ceux  qui  font  profelGun  dans  le  Tiers- 
Ordre  de  Saint  François  , de  Saint 
Dominiouc , & du  Mont-CarmcI.  L. 
Tertix  ïieguùe  ReUgisfee  profejhr, 

Tercero.  Celui  qui  lève  les  dî- 
mes, Dimeur.  Lat  Decimainm  rxoew 
tor. 

Tebceba.  Tierce,  en  Mufique, 
cft  une  confonancc  qui  contient  un 
intervalle  de  deux  tons  Sc  dcmL  L. 
7’ertia  confensmtia. 

Teicera  , ô Tercia.  Tierce, 
fc  dit  au  Jeu  de  Piquet,  d'une  fui- 
te de  trois  cartes  de  même  couleur, 
Lat.  In  foliit  U(f<rrm  tertio. 

Tercero  mayor.  Tierce  majeure. 

TercERA.  La  troifiéme  cordc  d'u- 
ne gnitarre.  Lat.  Fidium  tertio. 

Tercero  en  difeordia.  Un  tiers  , un 
troifiéme  Juge  qu'on  nomme  entre 
deux  Arbitres,  iorfqu'iU  ne  s’accor-* 
dent  pas.  Lat  Tertiui  orhiter. 

Tercero  mayor.  Terme  de  Mufique. 
Voyez  Ditono. 

Tercero  mrnoi  Terme  de  Miifiquc, 
Vovez  Semitono. 

tERCEROL , w.  Terme  de  Ma- 
rine. Qui  occupe  le  troifiéme  rang  , 
comme  U petite  voile  d'une  galère, 
le  Forçat  troificme  d'un  banc.  Lat. 
Tei'tiui. 

TERCEROLA , f.  f.  Efpécc  de  ca- 
rabine courte.  Lat.  Tormenturia  JiJiu» 
la  mediccris. 

Tercerola.  ETpêce  de  baril  de 
graudeur  moyenne  ,*  il  fe  dit  aufft 
d'un  vaiflVau  de  terre  de  moyenne 
grandeur  qui  a un  gros  ventre  & im 
petit  goulot  Lnt.  Lugenu  wediocrit, 
Doliciiim , r. 

TERCETO,/  m.  Tcrfct  Terme 
de  Poefie  , qui  fe  dit  de  trois  vers 
d'onze  fyllabes  chacun , dont  le  pre- 
mier fait  confonancc  avec  le  dernier, 
& le  fécond  avec  le  premier  du  cou- 
plet fuivant  Lat.  Ccmg^th  metrico 
tribus  ini^bus  conjlom, 

Tercexo.  Tcrfçt  On  appelle  au 
cote  ainfi  une  fuite  de  trois  vers  , 
encore  qu'ils  .ayent  moins  d'onze  fyl- 
lafacs  , dont  un  fe  fert  pour  les  hié- 
roglyphes, emblèmes  6cç.  Lit.Tdm 
cajheun, 

TERCIA,  f.f.  Tiers  , en  terme» 
de  mcfurc  & de  nombre,  fignifie  la 
troifiéme  partie  d un  tout.  On  no 
remployé  pour  l'ordiuRire  qu’en  ter- 
tnf 
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me  de  mefure  » & ü fe  prend  ponr 
It  troifiéme  partie  d’une  varc.  Lat. 
Tertia  pars  in  mt^fura. 

Te&CIA.  Une  des  heures  danslef- 
aucllcs  les  Romains  divifoicm  le  jour, 
CL  qui  répond  à neuf  heures,  du  ma* 
tin.  Lat.  Tertia  , <r, 

TerCIA.  Tierce,  la  féconde  des 
petites  heures  du  Brcvialrc  , qu'on 
appelle  Ciinonialcs.  Lat.  Terih. 

Teeci.aS,  au  plurier  , font  les 
deux  neuvièmes  de  toutes  les  dîmes 
Ecclédalliques  qu'on  prélève  pour  le 
Roi.  Lat  TertU. 

Tercia.  On  appelle  ainfi  l’cn- 
ilroit  où  l’on  met  les  dîmes  en  dé» 
pot.  Lat.  Htciniarwn  homuni , ri. 

TERCIANA  ,//.  Fièvre  tierce. 
Tat.  /Vfrrij  ttrilana. 

TERCIANARIO  , / w.  Celui  qui 
a la  fièvre  tierce.  Lat.  /Véri  tertiana 
litharans. 

TERCIANELA  , f.  f.  Efpècc  de 
taffetas  double  qui  a beaucoup  de 
luftrc.  Lat.  Tria  ftrica  crfiffior  ptüxt- 
riirt. 

TERCIANO , NA  , adj.  i«.  ^ / 
<^iii  arrive  régulièrement  de  deux 
fois  une , entre  deux  ou  pluficurs 
chofes.  Ce  mot  n’cft  plus  ulitè.  Lat 
rZ'crriwî,  a,  um. 

TERCIAR , V.  a.  Traverfer,  croi- 
fer , & toujours  refpeaivement  au 
corps  humain  : comire  , Terciar  la 
’èafida  , la  latna  , la  capa , &c.  Lat 
Tranfversi  coUocare.  1 

Tercia  B , v.  ».  Faire  le  nombre 
de  trois.  Lat  Tertium  numerum  com~ 
fonne. 

Terciar,  fignific  auffi  Interve- 
nir comme  tiers  dans  un  différend 
pour  l’appaifer.  Dans  cette  acception 
on  l’employé  comme  Verbe  adif , 
mais  plus  communément  avec  la  pré- 
pofition  En.  Lat.  hiUrpontrt  ft. 

Terciar.  Intervenir imur  un  tiers 
dans  un  partage  \ il  fignific  ordinai- 
rement Compléter  le  nombre  de  trois, 
lat.  Ttetii  heum  occupare.  Pra  tertio 
intrrejje. 

Terciar.  Ticrccr.  Terme  tTA- 
friculture,  qui  fignific.  Donner  aux 
terres  1.a  troifierae  lagon , le  iroifié- 
me  labour.  Lat  7’trth  arare. 

Terciar,  en  termes  de  Blafon, 
Dlvifer  un  Ecu  en  trois  parties  éga- 
les. Lat.  In  trri  partes  dividere. 

Terciar  et  hajlon  à el  pttlo.  Croifer 
la  canne  ou  le  bâton  fur  qiiclqu  un , 
pour  dire  , Fraper  à tort  & à travers, 
de  tous  cdlés.  Lat.  Plenà  tmaiu  fe\  u 

Tt. 

Terciar  la  tara.  Couper  , croifer 
le  vifagé,  nvec  une  arme  tranchante. 
Lat.  Decujatim  ferire. 

Terciar  la  coiye.  Partager  une  char- 
ge eu  deux  parties  é 'iles  qu’on  ap- 
pelle Tercios.  Lat.  Safcistaut  ai  pen- 
dus *quilihrare. 

Tcrsictr  una  fiaa , cn  terme  d' Ar- 


tillerie, Reconnoitre,  examiner  mie 
pièce  pour  voir  fi  clic  a les  qualités 
& les  proportions  requifes.  Lat  7Vr- 
tne/itum  beilicutn  ad  trktinam  explorare. 

TERCl.ADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Teniar.  Traverfé,  écj  croi- 
fé , éc.  Lat  In  très  partes  diJlritutNs. 
Tranfwrsè  coiiocatui  % a,  um. 

Terci ADO , Coutelas,  ef- 

péce  de  labre  d’un  tiers  plus  court 
qu'il  n'cfl  porté  par  les  Ordonnances , 
pour  que  le  port  cn  fuit  permis.  L. 
£n^s  hrevior  ittior. 

Terciado.  Sorte  de  ruban  un 
peu  plus  large  que  celui  qu’on  ap- 
pelle lÀflon.  Lat  Fafeioia.  \ 

TERCLARIO.S,  f.  m.  Tiercerons. 
Terme  d’.Architciiure.  Ce  font  dans 
les  voûtes  Gotiques  des  ar^-s  qui  naïf- 
fent  des  angles , & vont  fc  joindre 
aux  licures.  Lat.  Tertiarii. 

TERClü  , cia  , a.(f.  m.  £3*  /. 
le  même  que  Tercrre» 

T EKCIO  t fuhjl.  M.  Tiers,  la  troi- 
fiéme  partie  d’un  tout  Lat  Tertia 
pan. 

Tercio.  La  moitié  de  la  charge 
d’uQ  mulet  , ou  de  telle  autre  bctc 
de  fomme  | la  charge  endérc  étant 
compoféc  de  deux  ttrehs  ^ comme  qui 
diroit  de  deux  ballots.  Lat  d«ircin.r 
pars  tcqua. 

Tercio.  Terme  de  Guerre.  Corps 
de  troupes  qui  revient  â ce  que  nous 
appelions  un  Régiment  d'Iniâmcrie. 
Lat.  Xfg/o , nis. 

Tercio.  Terme  de  Fourbificur. 
La  troilieme  partie  d’une  énée  , c’efi- 
à-iUre,  de  la  lame,  qu'ils  divifem 
en  trois  parties  , & qu'ils  appellent  la 

Ipunta , el  medio , y {a  mono  i la  poin- 
te , le  milieu  , & la  main , qui  ell 
le  haut  de  la  lame  qui  joint  la  gar- 
de. Lat.  Enjh  tertia  pars. 

Tercio  , cfi  aufii  une  des  trois 
parties  dans  lefquelles  on  divife  la 
carrière  d'un  chevaL  Lat  Cur/ùt  ter- 
tia pars. 

Tercio.  Terme  de  Manège.  C’eft 
la  hauteur  de  Li  taille  d'un  cheval , 
d'une  mule  ou  d’un  mulet,  que  les 
Elpagnols  divifent  cn  trois  parties; 

&c  chacune  de  ces  parties  efi  ce  qu'ils 
appellent  Tercios.  Lat  Equi  Jlaiura; 
tertia  pars. 

Tercio  , par  extenfion  , fe  dit 
de  la  grolfeur  & de  la  force  des 
membres  ; ainfi  on  dit , FuUno  tic- 
ne  huenos  tercios , Un  tel  a les  mem- 
bres extremement  forts  & robuRcs. 
Lat.  Robujiiora  snembra. 

Tercio  , fe  dit  de  la  troifiéme 
partie  d'un  Rofairc.  Lat.  R'sfarii  ter- 
fia  pars. 

/lacer  hsm  d mai  tercio.  Expref- 
fion  qni  fignifie  qu'on  aide  & favo- 
rife  quelqu’un , 011  qu’on  le  fraverfe 
dans  les  prétentions-  Lat.  Tave\-e  , 
Vi'l  /.antra  f>^Vrrf. 

TERUOFEUDO  , /.  m.  Efpècc 


de  velours  figuré  & cifelé  à fond  de 
fatin.  Lat  T/Uefi  Jerics /pecies. 

TERClOPELERt),  p.m.  Ouvrier 
qui  travaille  eu  velours.  Lat  l'illz^ 
ferici  opifex  , iWr. 

TERCIOPEIO  , / m.  Velours  , 
étoffe  toute  de  foye  k trois  poils.  L. 
fericum. 

TERCÜ  , CA  , odj.  m.  ^ f.  Tê- 
tu , u«  ; obftiné , éc  ; opinl.àtre.  L. 
PertioAt.  Pertneax.  Tenax. 

Terco.  Dur  comme  du  marbre- 
Lat.  Durus.  Solidus , a , um. 

TEREBINTHIKA,  / f.  Térében- 
thine, réfine  claire  & tranfparcntc, 
qu’on  tire  du  Térebinthe  , & i!c 
quelques  autres  arbres.  Lat  Rrfm<t 
terehinthusa. 

TEREBINTHO  , / w.  Téréhin- 
ihc  , arbre  réfineux  d’une  h-autcur 
médiocre.  Lat  Terehinthus  , /. 

IKRKNIABIN,  / Ceft  une 
matière  gluante  , blanche  , douce  • 
qui  rcfTcmble  à du  miel  blanc , qui 
le  trouve  adhérente  aux  feuilles  Je 
plufieurs  fortes  d’arbres  ou  arbrif- 
féaux , dans  la  Perfe  , & autour  d’A- 
Icp  &L  du  Grand  Caire.  On  l'appelle 
autrement  Manne  liquide.  Lat.  J/*w- 

na  liquiJum. 

TERETE  , rtiff.  d'une  term.  Gros  , 
gras , rond  , & d’une  chair  forme. 
Lat.  Teres  , eth. 

TERGIVERSACION,//.  Tcrgi- 
verfation  , échapatoire  pour  fe  dif- 
penfer  de  faire  une  chofe.  Lat  Ter~ 
ghrr/aih. 

\ 1 ERGIVERS  \R  , v.  n.  Tergiver- 

fer  , chicaner,  fuir,  biaifer,  n’al- 
ler pas  droit  cn  befugne.  Ce  mot  fi- 
' gnihc  proprement  Tourner  le  dos. 
Lat.  Ttrziverfari. 

I TERGIVERS.ADO , da  « part,  paffi 
du  verbe  Tergh*erfar.  Tergiverfé , ce. 
Lat  Terfinserfatus  f a,  um. 

TERICIA.  Voyez  Iciericio. 
TERL12,/  m.  Treillis  , gTolTc 
toile  de  lin  ou  de  coton  à tfois  fiU 
de  couleur.  Lat  Tretix , icis. 

TERMINACION,  y:/.  Fin,  con- 
clufion  d’une  affaire.  Lat  finis.  (Jgn-> 
cbtjîo.  ClaufuU  , «r. 

Terminacion.  Terminaifon  : oh 
appelle  ainfi  en  terme  de  Grammai- 
re les  dernières  lettres  on  fyllabes 
d'un  mot  , (à  déüncnce.  Lat.  focis 
terminatio. 

Terminacion  , en  termes  de 
Médecine,  trife.  Lat  Terntinatio  mar~ 
ci. 

TERMINAJO  , / Terme  qui 
n'cri  ufité  que  dans  le  ilile familier, 

S:  qui  fignifie  Terme  bas  & barba- 
re , rufiique.  Lat  Barhra  vox. 

TERMINAL,  adj.  d'une terw.  Qui 
concerne  les  bornes,  les  limites.  L. 
Ter.*tiuatis , e. 

TERMINAR,  v.  a.  Tcrmi- 
ncr,  finir,  burner , être  à l’extrcmi- 
té  de  quelque  chofe.  Lat  J^erminare. 

TbX- 
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Te&uinar.  Terminer,  finir,  cen- 
«lurrc  , achever.  Lat.  Finvn  fucere, 

Termikak,  en  termes  de  Gram> 
maire , fe  dit  des  dernières  lettres  ou 
lies  fyllabcs  des  verbes  ou  des  noms: 
par  exemple  , AUhnr  , tn/iUzar  , fe 
terminent  en  <ir|  U<r  ^ afrenier  f en 
fr.  Lat.  Trrminare. 

Terminar  , en  termes  de  Mé> 
decine  , fc  dit  de  la  manière  dont 
onc  maladie  fe  termine.  Lat.  Tcrmi- 
•Mir. 

TERMINANTE , du  ver- 

be  Ttrminv.  Terminant  , <)ui  ter- 
mine. Lat.  Ttrininam.  Perfiewu, 

Terminante  , qui  fc  dit 
d'une  loi , ou  d'un  texte  oui  décide 
en  terme':  formels  un  cas  lur  lequel 
oti  c(l  en  difputc.  C'cR  un  mot  utité 
parmi  !cs  Jurifconfultes.  Lat.  Tir- 
minam. 

En  Urminot  trrmimnteî.  Expr.  adv. 
En  termes  formels.  Lat.  In  ttrminis 
terminnuiiiuf. 

TER.VUNADO , da  , /wr/.  pajf.  du 
verbe  Tfrmnar.  Termine,  éc.  Lat. 
TttminatHS.  Ptrftcius  , a , wn. 

Terminaoo,  f.  m.  fc  prend 
pour  la  diviCon  d'une  matfon  par 
ctages.  Lat.  Pxrs  domûs  tréfis  diJUn^ 
Üj. 

TERMINATIVO,  va,  ndj,  m. 

/.  Terme  feholaftique.  Rcfpcélif , 
relatif  au  terme  , ou  objet  d'une 
Rcflion.  Lat.  Trrminativus , a , um, 

TERMINILLO,  / m,  dim.  Ter- 
me  affct^é  & extrêmement  ampoulé. 
Lat.  FiicahilmM  /ucatutn. 

TERMINO,  f.  tu.  Terme,  fin 
iViinc  chofe  matérielle  ou  immaté- 
rielle. Lat.  Fiiiîj.  Terminus.  Aleta. 
Umts. 

Termino.  Terme,  home,  li- 
mite, qui  fort  à difiingucr  les  héri- 
Uges.  Lat.  Tirininuu  limes , iiis. 

Termino.  Faqon  de  parler  & 
d'agir  dans  le  commerce  ordinairede 
la  vie.  Lat.  Modus,  Ratio. 

Termino.  Terme,  difiriâ,  ref- 
fort , le  terroir  qui  dépend  d'une 
Ville.  I.at.  întra  fines  /erri/orjKwi , ii. 

Termino.  Lieu  fixe  & détermi- 
ne. Lat.  JIcta  , «r. 

Termino.  Terme  , tems  préfix 
& limité.  Il  cR  fort  ufité  dam  cette 
acception  en  Jurifprudcncc.  Lat. 
Tra^finitum  trmpur. 

Termino.  Limites,  confinsd'un 
Royaume,  d’une  Province.  Lat  Con- 
finia. 

Termino.  Terme,  en  fens  mo- 
ral , fc  dit  du  but , de  la  fin  qu'on 
fe  propofe.  Lat.  ftnis. 

Termino.  Terme,  mot  particu- 
lier d'une  langue,  parole,  fon  de 
voix.  Lat.  f'erbum^i. 

Termino.  Terme.  On  appelle 
ainfi  celui  qui  comprend  une  chofe 
depuis  le  commencement  jufiiu'i  la 
fin.  U y en  a deux , l’un  appelle 
Tvm.  il. 


TER 

Ttrmno  a d’où  l’on  commen- 
ce ; & l'autre  Termina  ad  .juem , où 
Ton  finit.  Lat.  Terminus. 

Termino.  Terme,  mot  qui  ap- 
mrtienc  h une  profcfTton  , h une 
fcictice  , i un  art.  Lat.  l^ocabuium 
propriuin. 

Termino.  Terme,  fe  dit  atifn 
de  l'heure , du  jour , du  moment 
précis  où  il  faut  làire  une  chofe.  Lat 
ArticuUti. 

Termino.  Etat,  condition,  dif- 
pofuion  préfente  dans  laquelle  on  fe 
trouve.  Lat  Status.  Conittio. 

Termino.  Terme,  en  Metaphy- 
fiqiie , cil  le  concept  objeélif  qui  fe 
forme  par  la  première  operation  de 
l’entendement  Lat.  Terminus. 

Termino,  en  termes  de  Méde- 
cine , Crife.  Lat  Cr^îs. 

Ter.minos.  Termes , en  Logique, 
ce  font  les  mots  qui  compofent  un 
argument,  un  fyllogifme.  Lat.  Ter- 
mini. 

Termino  , en  Mnfique,  le  mê- 
me que  Punto  on  Tona. 

Terminos.  Termes,  fc  dit  en 
Arithmétique  & en  Géométrie  de  ceux 
qui  compofent  une  proportion.  Lat. 
Termini. 

Termikos.  Termes,  en  ARto- 
nomie  font  certains  de^és  ou  cer- 
taines limites  dans  lefqtielles  rinfltien- 
ce  des  Planètes  cft  la  plus  forte. 
Lat.  Termini. 

Termino  eiirptico.  On  appelle  ainfi 
en  Allronomic  la  dilbnee  de  la  Lu- 
ne à l’un  des  deux  nsuds  de  l'K- 
cliptique.  Lat  Terminus  ecfypticus. 

Termines  de  la  ifiuaUicion.  Termes 
d'une  équation  , font  ceux  dans  lef- 
quels  l’inconnue  fc  trouve  é!e\’éc  à 
difierens  degrés.  Lat  Æf[uationis  ter- 
mini. 

Terminos  necefiarios.  Termes  né- 
cefTaires.  On  appelle  ainfi  dans  les 
Kclipfi.'S  de  Soleil  & de  Lune  les 
diilances  de  ces  deux  aRres  du  nœud 
le  plus  prochain,  dans  iefqiieU  >1 
fhut  néccfiaircmcnt  qu’il  y ait  une 
Eclipfc  dans  quelque  endroit  de  la 
terre.  Lat.  Efypjit  termini  necefarii. 

Termino  perentorio.  Terme  pérem- 
ptoire c'efl  celui  qui  cil  ilécifif  & 
définitif.  Lat  Terminus  peremptorim. 

Terminos  pqfiihles.  Termes  poifiblcs , 
dans  les  Eclipfcs  font  les  difhnccs 
du  nœud , dans  lefquelles  il  peut  y 
avoir  des  Eclipfcs , & hors  dcfqticl- 
les  il  ne  fauroit  y en  avoir.  Lat 
E'fypfis  termini  pe^HhiUs. 

Éti  terminos  hahiief.  Expr.  advetb. 
Si  la  chofe  eR  poUible  , fi  cela  fc 
peut.  Lat.  <$i  p^ihli  efi. 

Aledio  termino.  Milieu  qu’on  prend 
dans  une  affaire  douteulc.  Lat.  AJe- 
dimn , ii, 

Aledios  terminos.  Détours , échapa- 
toires  , chicanes  , moyens  que  l'on 
cherche  pour  ne  pas  faire  ce  que  i'oo 
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doit.  Lat  Divertieuh  ^ ortm. 

l'ERMINOl’E , f.  m.  nv^m.  Ter- 
me affcClé  , ampoulé.  Lat.  l’ocahu- 
htm  infolens  , vei  qu-efitijjhruim.  • 

TERNA  , fi.f,  Propofition  que  l'on 
iâlt  de  trois  perfonnes  pour  rooiplir 
un  Emploi  , une  Dignité , un  pofte 
vacant  Lat  Temarium  ^ ii. 

Ternas.  Ternes.  Terme  de  Tric- 
trac. C'eff  un  doublet  qui  arrive  quand 
le  dé  amène  deux  trois.  Lat.  Terna 
puniia. 

TERNARIO  , RIA  , m.  ^ /. 
Ternaire.  Epithète  qu’on  donne  A 
im  nombre  compofé  de  trois  unités. 
Ou  l'croploye  fouvent  comme  fufi- 
flantiF.  Lat.  Termtrius , a , imr. 

Te  R NA  RIO,  en  Miifiquc,  efi  une 
mcftire  qui  fait  chanter  trois  notes 
pendant  qu'on  bat  une  mcfurc  , fa- 
voir  une  en  levant  Sc  deux  en  baif- 
faiit  Lat.  Ternarium  Alujieum. 

TERNECICO  , CA  , adj.  m.  ^ /. 
dim.  de  Tertio  dans  l.i  tcrminaifon , 
& augm.  quant  il  la  fignification. 
Très  tendre.  Lat  TenerrimuSt  a^um. 

TERNKJÜN  , /.  m.  le  même  que 
Temeron. 

TERNERO,  ù Ternera  , / »f. 
C?*  /.  Veau  ou  géniffe  de  lait  11  fc 
prend  ordinairement  pour  la  chair  de 
Veau , qu’on  appelle  l'entero  ou  Ter- 
ners,  félon  que  l'animal  eff  raàle  nu 
femelle.  Lat  lUtulus  aftniculi:s.  Vi- 
tuh  anuicuia, 

TERNERILLO,  ùTernerii.la, 

f.  m.  dim.  de  Trmero.  Veau  ou 
génifTc  lie  lait  On  remployé  coin- 
inunéineiitdans  la  tcrminaifon  fémini- 
ne. î.at  Fittdttt.  jutweus. 

TERNERON  , /.  m.  augm.  Sobri- 
quet qu'on  donne  à celui  qui  s'atten- 
drît aifément  i c'cfl  proprement  i:n 
Pleureur.  Lat  l'enero  fenfui  procU» 
vis. 

TERKERUELA  , / / Petite  gc- 
nifTc  qui  tette  encore.  L.at.  FituLt^ée. 

TEKNEZ.A  , f.  f.  Qualité  de  ce 
qui  cit  tcnilre.  Tendreté  , eu  ten- 
dreur,  en  pariant  des  viandes.  Lat 
Ttneritiis.  Tenetrsuda. 

Terneza.  Tendrefie,  affeéHon, 
amour  , fentimens  manifcfbcs  pnr  des, 
paroles  & des  aélinns  douces  & at- 
trayantes. L.  Teutr  amer  , tW  hlandus. 

Ter  NEZ  A.  Tendrefiè,  douceur, 
agrément  dans  les  paroles  éZ  les  ex- 
prdlions  ; fenfibilité  du  cœur  & de 
i’ame  , facilité  à s'attendrir.  Lat. 
Sumntas.  Duîcedo,  Pietatis  ftnfus. 

TERNEZtELO,  la  , adj.m.  ^f. 
le  même  que  Trrntcico. 

TERNILLA  , /.  f.  Cartilage , ten- 
don , partie  intérieure  du  corps  ani- 
mal, qui  eil  plvr;  dure  que  la  chair, 
& moins  dure  que  les  os.  Lat  C’«r- 
tilago  , inii. 

TERNILLOSO,  SA  , adj.  m.  i^ff. 
Cartilagineux,  eufe.  Lat  Cartihgtno- 
fus , (> , nm. 

Ecee  TIR* 
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TERNISSIMAMENTE , edv.  /«. 
perL  Très  tendrement»  très  (eafible* 
ment.  Lat.  Tnurrimi. 

TERNISSIMO,  MA,  aJj.m.^/. 
fiipcrL  Très  tendre  , très  compatif* 
Tant , très  fenlibie.  Lat  Tewrritnus  » 
a , um. 

TERMO,/w.  Ternaire,  ce  qui 
ell  compofé  «le  trois  chofes  iTuae  mê- 
me crpèce.  Lat.  To  nurium , lï. 

Tf.RNO  , fe  prend  privativement 
pour  le  vêtetneot  unirorme  des  trois 
Prêtres  qui  difent  une  grande  MelTe. 
Lat.  TtUan  Ecckjù^licorttm  facra  vt^ 
fiiMcnta. 

Te  R NO,  fe  prend  anfll  pour  un 
Habit  d’un  gont  p.irticiilier  & catiè* 
mement  riche.  Lat 

Tbrno,  en  termes  d'imprimerie, 
Cahier  de  papier  de  trois  feuilles.  L. 
Temio , nù, 

Terno:  le  même  que  l^ctoy  Ju* 
tanotto  , ou  Furvida,  11  n'efl  uQté 
que  dam  la  phrafe  Ecbar  temos.  Voyca 
£W*iir. 

TERNURA  : le  même  que  Tenu- 
za. 

TERQ.UEDAD , //.  Entêtement , 
obRination  , opiniâtreté.  Lat.  FenH- 
caàa.  Fertimxcia, 

Terqvedao  , figlirément,  Dif- 
pute  opiniâtre , dans  laquelle  perfoo- 
UC  ne  veut  céder.  Lat  Rixa.  Jur- 
gium. 

TERQUERIA  , / / le  même  que 
J'crqueditd  , Sc  moins  uÜté.  | 

TERQUHZA  , / /.  le  même  que 
Ttrqitedudf  & moins  ufité. 

l'ERRABO , f.  iw.  Tcrraflc , Te  dit 
des  toits  d'uoc  maifonqui  font  plats, 
où  Ton  peut  fe  promener.  Lat  Saltt- 

rium  y ii. 

TERRAGE  , m,  le  même  qne 
Ttrrateo, 

TERKAL  , adi.  «Tiurr  tenu,  qui  fc 
dit  du  vent  qui  faiiHc  des  côtes  , & 
qu'on  appelle  Vent  de  terre.  Lat.  A 
Itrra  fium. 

TKRRAPLEN  , /.  w.  Terreplain. 
Terme  d’ Architecture  , qui  fe  dit  de 
tonte  terre  rapportée  entre  deux  murs 
de  ma-îonnerie  , pour  fervir  de  ter- 
raCTc.  Eu  termes  de  Fortification  c'cR 
la  partie  la  plus  luntc  du  rempart , 
la  dw'fcnfe  foliJc  d'une  place,  qui  eft 
faite  de  terre  avec  talus  & parapet 
'Lat  , ris. 

TERRAPLENAR,  v.  a.  Remplir 
quelque  endtoit  de  terre  rapportée  , 
ou  cunilniirc  un  terreplain  pour  met- 
tre un  endroit  en  état  de  defenfe.  L. 
Af^entrf.  Tmà  canpierr. 

•rEKRAPLENADO,  DA,  fart.  p. 
du  verbe  Terraplenar.  Fait  en  ter- 
laflc.  Lat.  Teirà  ccmpletus  y a,  tftn. 

TERKAPLENO  , m.  le  mrme 
que  Tnritf'li^n. 

TERKAliUEO , üa  , adj.  m.  ^ f. 
qui  fe  dit  du  Globe  , qui  eft  com- 
pofé de  terre  & d'eau.  Lat  Terra- 


muas  , a , um, 

TEflRAZA  , f.  f.  Grand  vafe  de 
terre  verniiTée  à deux  aii&sT  L.  6V. 

ctusy  i. 

TERRAZGO , f,  m.  Terre  labou- 
rée A:  non  enfemeacée.  Lat  Arvum. 

Terrazgo  , fe  prend  aufli  pour 
1a  redevance  aunuellc  qu’un  Fermier 
paye  au  propriétaire  d'nne  terre.  L. 
Cenfus  arvi. 

TERRAZO  , /.  M.  le  même  que 
Jarro.  Ce  mot  a vieilli. 

TERRAZUELA  yf.f.dim.  de  Ter- 
rata.  Petit  vaiflTcau  dé  terre  vernif- 
féc  à deux  anfes.  Lat,  Urceolusy  1. 

TERRAZUELO  , /.  m.  àim.  le 
même  que  Terraxuela,  Ce  mot  a 
vieilli. 

TERREAR , v.  «.  Etre  clair.femé , 
en  parlant  d'un  champ.  Lat  Rariori 
femine  irtfpcrfum  ej'e. 

TERRKGOSO  , sa  , aÜ.  m. 
Rempli  de  mottes  de  terre  , en  par- 
lant d'un  champ.  Lat  GUbafus , a , 
wn. 

TERREMOTO  . / m.  Tremble- 
ment de  terre.  Lat  Terrx  motus, 

'FERRENAL , adj.  dkunt  ten»,  Tcr- 
redre  , qui  appartient  à 1a  terre.  L. 
Ttrrenus , a , um. 

TERREKIOAD ,/  f.  Terroir , na- 
ture ou  qualité  d'une  terre.  Lat  Ter% 
r<v  nntstra , *. 

TERREKÜ  , f.  m.  Tcrrcin , efpa- 
ce  de  terre.  Lat  Solum , i. 

Texeeno.  Terroir  , nature  ou 
qualité  d'une  terre.  Lat  SoU  aasuray  j 
vjdoUs.  I 

Ex.  Efie  terreno  no  es  kueno  para  ! 
viàas.  Ce  terroir  n'cft  pas  bon  pour  | 
les  vignes.  i 

Te'kxENO,  NA,  adj.  m.  y / 
Terrcflre,  qui  appartient  à la  terre. 
Lat.  Terrenuî  , a , stm. 

Terreno.  TerrciH'c,  fe  dit  anfll 
figurément  par  oppofition  à SpiritucL 
Lat.  Tn  renus. 

TERREO  , lEA  , a4j.  m.  ^ /, 
De  terre  , Sait  de  terre.  Lat  Ter- 
re us  y a y Ml». 

TERRERA  , /./.  Morceau  île  ter- 
re efearpé.  Lat.  terreus. 

Terrera.  Sorte  d’alouette  d’un 
gris  tirant  fur  le  bUnc,  qui  fe  tient 
dans  les  terres  labourées  & fur  les 
chemins.  Lat.  Alaudx  f'cnus. 

TERRERIA , /.  /.  Menaces , bra- 
vades qu’on  employé  pour  intimider. 
Ce  mot  a vieilli.  Lat  Alinuy  arum. 

TERRERO,  /.  m.  le  même  que 
7’rrntdo. 

Terrero.  Amas  de  terre,  d'or- 
dures que  l'on  tire  de  la  Fouille  des 
mines  ou  d'autres  chofes.  Lat.  Sor- 
dium  cortgeries  , et.  Exfurgaineista  , 
^mif. 

Tf.reeso.  But,  point  marqué  fur 
im  mur  de  terre  pour  tirer  au  blanc. 
Lat.  Sc9pus , i. 

Terrero.  Tcrraflic  d'où  l’on  fiait 
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la  cour  aux  Demes  du  PrIrîs.  Lat* 
Falatii  Area. 

Terrero  , ra  , o^/.  m.  ^ f. 
Terrcflre,  qui  concerne  U terre.  L* 
Terrenus , a , mn. 

Terrero  , fe  dit  aufli  de  ce  qui 
va  fort  près  de  terre.  On  l'empbye 
aufll  au  figuré  pour  Bas,  humble, 
abjeft.  Lat.  Ad  terram  demijus.  Vi» 
lis.  Abje^us. 

Terrero.  On  appelle  ainfi  un 
cheval  qui  lève  peu  les  pieds  en  mar- 
chant Lat  Equus  crura  panpn  à ter- 
rà  levans. 

Uacer  terrero.  Conrtifer  une  Dame 
de  deflus  une  terrafle  , d’une  cour  , 
de  la  rue  , lorfqu’elle  cft  à la  fenê- 
tre, en  lui  parlant  des  doigts  ou  par 
fignes.  Lat  E folario  bUutdiri, 

TERRESTRE  , a^.  d'une  term, 
Tcrreflrc , qui  appartient  à 1a  terre. 
Lat  Terrtflris  y e. 

TERRÊSTRIDAD,/./.  Terrein, 
nature  ou  qualité  d’une  terre.  L.  Term 
ne  qualitas  , e<r/  natura. 

TERRETREMO  , / w,  le  même 
que  Terremoto.  C'clt  un  mot  ufité 
dans  la  Murcie. 

TERREZUELA , / /.  dim.  Ter- 
rein  de  peu  d'étendue  & de  mauvaU 
fc  qualité  , ou  de  peu  de  V'alcur.  L. 
Agtr  parvus.  Zeiv  £/  fteriU  folum. 

TERRlBfUDAD  , /.  /.  Qualité 
qui  rend  une  chofe  terrible  & ef- 
frayante. Lat  Atrocitas.  Errocitas. 

Terribilidad.  Apreté,  dureté, 
férocité , rudefle  d’humeur  & de  ca- 
raéfère.  Lat.  Ferecitm.  Durities. 

TERRIBILISSIMO,  nKyadj.m. 
^ f.  fuftd.  Très  terrible.  Lat  l'aU 
dè  tmribilif. 

TERRIBLE,  adj.  dune  term.  Ter- 
rible , qui  inipire  de  la  crainte , de 
la  ^ycur.  Lat  TrrribUis , e. 

\ Terrible,  figuific  anfll  Dur, 

I féroce  , intraitable.  Lat  Ferox.  Du* 

\ rus. 

I TERRIBLEMENTE , adv.  Terri*. 
blcment,  cAVoyablemcnt,  épouv.anta- 
blemcnt,  horriblement,  violemment. 
Lat.  Horridè.  FaJdè  atrociter. 

TERRIBLEZA , f.  f.  le  même  que 
7Vmiùi/d.riI  , mais  moins  ufité. 

lERRlCOLA,/.  m.  Hnbiunt  de 
la  terre.  Cefl  un  mot  purement  La- 
tin. TViriroii , 

TERRiFlCO,  CA  , ad),  m.  ^ f. 
Effrayant  , épouvantable  , qui  lufpi- 
re  de  U terreur.  Lat  Terri  ficus , a, 
um. 

TERRIGENO,  NA,  odj.m.^f. 
Né  , née  de  la  terre.  Lat.  Terrige-. 
na  y X. 

TERRIN  , /.  M.  le  même  que 
Pai/tuto.  C’étoit  autrefois  un  nom 
propre. 

TERRINO,  NA,  aij.m.  ^/.  Qui 
cft  fait  de  terre.  I^t.  Terreus, 

i'itfit  urrina.  Maifun  de  terre. 

TEBJÜLüRlü,  / m.  Territoire  . 

dUlriéf  > 
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, jurifdié^ion , r«fli>rt  f efpa- 
cCf  étendac  de  pays  où  l'on  a droit 
d'cxcrcer  la  juflice.  L.  Tmiimiumy 
ri. 

Teieitosio.  Territoire,  ^n- 
dué  d’une  ville  , d'un  bourg  , d'un 
village,  &c,  Lat.  7Vrr/Ven'i/m , ii. 

TKRROMONTERO  , /.  m.  Ter- 
tre, coteau,  monticule  de  terre.  L. 
CoüU  , it.  Mmtiailui  , i. 

TERRON , f.  M.  Motte  de  terre , 
ferme  , dure.  Lat.  GUka  , «r. 

Tereon  , le  prend  aiiflî  pour 
Motte,  grumeau  de  pluficurs  petites 
parties  mites  enfcmble.  Lat.  Grunms. 

Tereün,  ligurément.  Monceau, 
tas , amas  de  piuGeurs  chofes  imma- 
térielles } comme  , Toron  dt  moü~ 
cias , &c.  Lat.  Cumulus. 

Tereonf.s  , au  pluricr , fe  prend 
pour  un  Fonds  de  terr^,  par  exem- 
ple un  champ , un  vignoble.  Lat. 
Arva. 

TERRONCILLO,  / «.  dim.  Pe- 
tite motte  de  terre,  petit  grumeau, 
petit  morceau  de  telle  choie  que  ce 
l'oit.  Lat.  Grumuluf.  Gleha. 

TERRONTERA  , f.f.  Terre  rom- 
pué  , cfcarpéc.  Lat.  Trtrrufta  terra. 

TERROk,/.  r«.  Terreur,  effroi, 
frayeur,  épouvante,  palTion  de  l’ame 
caufée  par  la  préfencc  d'un  objet  af- 
freux, époiu'antable.  Lat.  Terrer  y is. 
TERRüSlDAD  , / /.  le  même 

que  Ttrrtfhidad. 

TERROSO  , SA  , adj.  m.  / 
Terreux , eufe  ; qui  cft  mêle  de  ter- 
re. Lat.  TnriifuSy  a,  «w. 

TERRUSO,/«ï.  Terroir,  terre 
eonGderce  félon  fes  qualités.  Lat  Soü 
natura.  Tetr^  conêàtio. 

TERRUZO , / iif.  le  meme  que 
7'emtko.  Il  n'eft  plus  ufité. 

TERSAK  , V.  a.  Polir,  brunir, 
planer.  Lat  Ptr^Ure.  Lee^are.  Ce 
mot  eft  peu  nüte. 

TERSISSIMO,  MA  , 
fuUrl,  Très  net , très  poli , très  uni , 
tres  éclatant.  Lat.  VuÜk  terfusy  <i, 

U9i. 

TERSO  • SA  , ttdj.  m.  ^/.  Clair, 
net,  luifant , poli  , éclaunt.  Lat. 
Terfus  , a , nm.  Nitens. 

Teeso.  Poli  , chütie',  exaâ,  an 
parlant  du  langage  , du  lUle.  Lat 
Terfus.  KUtans. 

TERSU?A,//.  Pureté,  netteté, 
ebrté,  en  parlant  du  ftîlc  , du  tan- 
gage. Lat  Puritas.  Stilus  cotttptus  , 
üsnatus. 

TERTIL  y A tn.  Droit  qu'on  lève 
fur  la  foye  du  Royaume  de  Grenade , 
qui  eft  de  huit  maravedit  par  livre. 

11  fubfifte  depuis  le  tems  des  Mau- 
res. Lat  Sericum  wfi^aL 
TERTULIA',/. /.  Aflembléc,  Com- 
p.agnie  de  gens  d'efprit , de  favans, 
qui  fe  joignent  pour  difeourir  enfem- 
ble.  Lat  Uwmismm  Ulterutfrum  c«- 
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Tertulia.  AHembléc  de  patcni 
ou  d’amis  , qui  fe  rendent  dans  im 
endroit  pour  y conférer , jouer  , fe 
divertir  cnfemble.  Lit.  Amicorum /a~ 
mitiisrii  corrgrejus. 

Teetueia  î C’cR  dans  les  filles 
de  rpcâacies  de  Madrid  un  rang  de 
loges  en  lace  du  théâtre  , qui  cR 
beaucoup  plus  élevé  que  les  autres. 
C'eR  ce  qu'on  appelle  en  Fronce  Pa- 
radis. Lat  Tl'etttri  fuftrior  {Recula, 
lERTÜLIANO . NA , adj.  M.^f. 
Celui  ou  celle  qui  alTiRe  aux  alTem- 
blées  dont  on  vient  de  parler.  Lat 
FamUiaris  confrejùs  foetus. 

TERTULIO  , IA  . aii.  tu,  ef  / 
le  même  que  Tertuliasio. 

TERUVELA  , /.  /.  le  même  que 
PoüHiU  Ce  mot  a vieilli. 

TESBIQL'Ë,  ùTexbique , / m. 
le  même  que  Tubique.  Ces  mots  ne 
font  plus  ulices. 

TESO,  SA  , o4f.  m.  /.  le  raê- 
me  que  ‘Jlÿfh. 

Teso,  (c  prend  auin  pour  le  haut , 
la  cime  d’un  coteau  , d'une  colline. 
Lat.  Ctilmen.  Cactatien  , iuis. 

TESOK  , /.  m.  Fermeté , rtfolu- 
tion  , force  , confiance  , courage  , 
roideur  , tnHéxibilité  , opiniâtreté. 
Lat.  Tcnacitas.  Piger.  Coujlantia. 

TESONERIA,/./.  AOion  exécu- 
tée avec  obfUnation  & opiniâtreté. 
Ce  mot  n'eft  plus  uûté.  Lat.  AÜio 
vel  intentio  tenax. 

TESORERIA.  Voyex  Thtforeria. 
TESORERü.  Voyez  Theforcro. 
TESORO.  Voyez  Theforo. 
TESSEK  A , f.  f.  Morceau  de  bois , 
d’os , d'yvoirc  ou  de  telle  autre  ma- 
tière, en  forme  de  dé  , fur  les  faces 
duquel  étoient  certaines  marques , 

I dont  les  Romains  fe  fervoient  en  cam- 
pagne pour  fe  donner  des  avis  à l’in- 
fqu  de  l'ennemi,  ou  qu'ils  diftribuoient 
aux  foldats  pour  qu'on  leur  fournit, 
en  le  préfentant , l'argent  & les  vi- 
vres qui  leur  étoient  dûs.  Lat  Ttf- 
fera  , 

TESTA , f.f.  Teft  ou  tôt , os  de 
la  tête  , qu'on  appelle  autrement  le 
criue.  Il  fe  prend  pour  la  tête  en- 
tière. Lat.  Ca^t  y itis. 

Testa  , fe  preud  anlG  pour  la 
Face,  le  Front  d'une  chofet  comme, 
Tejlà  del  ra:rrn>0  , Le  front  d'uue 
armée.  Lat.  Frons , tis.  Faciès , ei. 

Testa.  Tête  , fe  prend  figurê- 
inent  ponr  Efprit , cotendement,  ca- 
pacité , intelligence.  Lat  Mens.  In> 
geniunt. 

Tefia  ceroHoda.  Tête  couronnée, 
Roi , Prince  fotiverain.  Lat.  Princefs 
diudemati  dijHnÛus. 

Tefia  de  ferro  , le  même  que  Ca- 
beza  de  hirrre. 

TESTADOR,/.  m.  Teftateur,  qui 
a bit  un  teftament  Lat  Ttjlatar. 

TESTADLnA,  f.f.  Rature,  et 
faqure.  Lat  i.itwa%  <e. 
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TESTAMENTARIA  . f.  / Ex.- 
cution  teftamentaire.  Lat.  Fixfcutia 
tejlamentenia. 

TESTAMEXTARIO  , / >w.  Exé- 
cuteur  teftamentaire.  Lat  Exteutosr 
tefiamentarius. 

TeSTAMENTAEIO  , EIA  , ait. 

^ /•  Qu»  cnneerno , qui  regarde 
les  teftamens.  Lat  Tefhmentariut , 
a , am. 

TESTAMENTO  ,/w.  Teftament , 
aéle  folcmnel  & autentique,  par  le- 
quel  une  perfonne  déclare  fa  dernière 
volonté  touchant  U diftiofition  de  fes 
biens  & fa  fcpiilture.  Lat  Teflamen- 
firm , f. 

Testamento.  Teftament , figni- 
fie  les  Livres  de  la  Sainte  Ecriture, 
de  l'ancienne  & de  la  nouvelle  Loi. 
Lat.  Vêtus  ^ Nevum  Tefianientum.  \ 
TESTAR , V.  a.  Tcfter , dirpofer 
de  fes  biens  par  un  teftament.  Lat. 
Tejlttri.  Tefamentum  feribete. 

l'ESTAE,  figmfic  aiifti  Rayer,  ra- 
turer , effacer  , biffer.  Lat  DeUre. 
Obüterare. 

TESTADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  Ttjlar.  LiilTé  , ée  par  tefia- 
ment  ( rayé , ée  ,*  raturé  , ée  $ bif. 
fé  , ée.  Lat.  Tcjûtus.  ObUttraius , 4 , 
um. 

Testado.  Celui  qui  a fait  im 
teftament  en  mourant , par  oppofi- 
tion  à celui  qui  eft  mort  ub  inte,it't. 
Ceft  un  hifpaniOne-  Lat  Teflatus. 

TESTARÜDO  , DA  , ajj.  m.  ^ 
Têtu  , uëi  opiniâtre,  qui  fe  tient 
fermement  à ce  qu'il  a rêfolti,  qui 
I n’en  démord  point , entêté.  Lat  Ca* 
piiefus.  Cerebrofus , a , unt.  Pertiuax. 

TESTERA , f.f.  Face , front  d u- 
nc  chüfc.  On  appelle  ainû  la  place 
du  fond  d'un  carroQTc.  Lat.  Froas. 

Tlîteea.  Tcticre,  partie  de  la 
hride  qui  entoure  la  tête  du  cheval. 
Lat.  Frontale , */. 

TESTERAOA  , f.f.  Coup  de  tête. 
Lat.  Arietatic  , ;«/.  Cupiiis  iilps. 

Testeeada  , fignîHe  aiiDi  En< 
tètement , opiniâtreté  , obftioation, 
Lat.  Pertinacia.  Obfiinatio. 

TESTERO  y f tH.  \t  même  que 
7V//rra. 

TESTICULO  , / w.  Teftinilc  , 
partie  glanduleufe  & double  de  l'a» 
nimaf , qui  fert  à la  génération.  Lat 
TefHctdus. 

TESTIFICACION  , /.  /.  Témoi. 
gnage  , atteftation , déclaration  d'u. 
ne  vérité.  Lat.  Tcjlijicatio  y nis. 

TESTIFICAR,  v.  a.  Témoigner, 
dépofer,  fervir  de  témoin.  Lat.  Te» 
/Itficari. 

Testimcar.  Certifier,  attefter, 
afTurer  1a  vérité  d'un  bit.  Lat  Tefii» 
feari. 

TESTIFICADO  ,*DA  , part,  pa^l 
du  verbe  Teflijtcar.  Certifié,  ée;  at« 
tefte , éc.  Lat  Tefiificatus , a , utn. 

, TESlIFICATIVü  , VA  , adu  m. 
Eeee  2 ^f. 
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f.  .Qui  fert  à prouver , à établir 
la  vérité.  Lat.  TcfîiJU'utivui  ^ a,  um. 

TES TIGO , f.  m.  Témoin  , qui 
attcftc  ou  peut  atteller  & certifier  la 
vérité  (l'un  htit.  Lat.  Ttfiit. 

Tbstigo.  Témoin  , fc  Jit  quel* 
^iicfnis  lies  chofes  inanimées.  Lat. 
Jtjtii, 

TrjUgo  de  eitLtj.  Celui  qui  dépofe 
une  chorc  qu'il  ne  fait  que  par  oui- 
difc.  Lat.  Amituf  tejiis. 

Tefiigo  de  Témoin  oculaire, 
qui  n vil  le  Fait.  Lat.  Ocu!atm  ttflh, 

Tefligo  inJhti/nent.iL  Voyez  Injlru- 

Wt7ltid. 

TESTIMONIA,/./.  Terme  an- 
cien.  Voyez  ’/Vyi/iro , & Ttjlmcnh. 

TESTIMONIAL,  mf/.  jfsrvr  ffrw*. 
Tetlimonial  , ale  ; qui  rend  temoi. 
jna;.;e.  Lat.  TtjiimimaHs , e. 

Tls  r imoniai.es.  TcUimoniaux , 
au  pUiricr  , & fouvent  comme  fub- 
l>antif,  fc  dit  des  lettres  que  les 
Fi'rlats  ou  les  Supérieurs  donnent 
aux  E^clénadiqucs  ou  aux  Religieux, 
pour  attefter  leurs  bonnes  mœurs, 
le  congé  qu'on  leur  a donné.  Lat. 
JJtttTjg  teiltmonîales. 

TESTlMüNIAR  , v.  a.  Témoi- 
gner, dépiifce , fervir  de  témoin.  Ce 
mot  cft  peu  iHité.  Lat.  TtJliJ:\\iri, 

TESTIMONIERO  , za  , ad;,  m, 
^ Faux  témoin,  te  mot  cft  peu 
ufité.  Lat.  S't'UrHotus  teflis. 

TESTI.MüNlO  , f.  M.  Témoigna. 
gc«  attcflation.  Lat-  Te/Untctiium  ^ H, 

Testimünio.  Aéte  légnlifé  oar 
DO  Notaire  pour  faire  foi  dans  le  be* 
füin.  L.lt.  lujfru-nmtuî»  ftdftn  faciens. 

Testimonio.  Témoignage,  preu. 
te,  jufiifieation  de  la  vérité,  ou  de 
la  certitude  d'une  chofe.  Lat.  Tejii- 
VKmum  I iV. 

TkstimOnio,  fe prend  iluITipour 
Impollure,  menfunge.  fanife  aceufa- 
tion.  On  dit  pour  l'ordinaire , 
tcjliir.onio.  Lat.  Ctiwiaij  accu/atic  cjin- 

piOititia. 

/^vuitar  falfo  tefiimonio  a algunc. 
Acoifcr  quelqu'un  fauflTement. 

TESTIMOSîERO,  ra  : le  même 
que  TejUtnonitfù. 

Tfstimoùeeo,  figaifie  aufÜ  Four- 1 
kc , impoflcur,  hypocrite.  Lat.  Uy 
fûfrita.  ^cofhanta  , <r.  '' 

TKSTüN  , /.  m.  Tefion,  ancien, 
ne  monnoie  , ainfi  appcUce  h catifc 
de  U lete  du  Roi  qui  y étoit  repré- 
(entée.  l.at  Alasteta  qtt*rduw  à cupite 
rfïV/j. 

. TE-STUDO,  f, /.  Tortue,  machi- 
ne dont  011  fc  fervoit  autrefois  pour 
tuiner  & pour  battre  les  places.  Lat. 
Tf/ltido , wi, 

Testudo.  Tortue.  Cétoit  aufli 
une  manière  d'efeabde  chez  les  An. 
dens  , qui  fe  Fiiloit  qu.'mJ  les  fol- 
dats  fc  ferroient,  & mettoient  leurs 
boucliers  fur  le  dos  les  uns  des  au- 
tKs , qui  fuiËjiem  comme  une  écUcl- 


le  à leurs  compagnons  poor  monter 
fur  les  murailles.  Lat.  Tejludo. 

TESTUZ  , /.  m.  Le  derrière  de 
la  tête . le  chignon.  Lat.  Occiput , itis. 

TESTÜZÜ  , / w.  le  même  que 
Tejîui.  Il  n’cR  plus  ufité. 

TESU , / V».  Tiffii , étoffe  de  foie , 
d'or  ou  d'argent.  Voyez  Tifu. 

TESURA,/./i  Dureté,  fermeté, 
fulidité.  Lat.  Durities  f et. 

Tesusa  , figlirément , Gravité  , 
férieiix  affcâé.  Lat  EUta  circum- 
yjweVw,  Jeveritxtf. 

TF^T.A  , f./.  Teton,  mammellc, 
ta  partie  éminente  du  fein  , particu- 
liérement de  celui  des  Femmes,  où 
i l*e  forme  le  lait.  Lat.  Alamma.  Uber , 

: it» 

Teta  de  t’oca.  Tétine  de  vache.  On 
I appelle  aififi  une  forte  de  gros  raifin. 
Lat.  l'aedaa  tikera , um, 

Dar  la  teta.  Donner  à tetter  a un 
enfant.  Lnt  LaiUre. 

Dar  la  teta  al  q/ho.  Obliger  un  in- 
grat. Lat  Ajînum  bSart. 

Alamar  u»a  teta.  Exprelfion  par 
laquelle  on  fe  moque  d'im  homme 
qui  cfi  fans  ceffe  aux  trounTcs  de  fa 
mère  comme  un  enfant  Lat  JUam- 
mam  velle  fugert. 

Ifino  Se  teta.  Enfant  à la  mam- 
melle.  Il  fe  die  par  comparaifon  pour 
marquer  l'infériorité  d'un  homme  par 
raport  à un  autre.  Lat.  Puerulus. 

TETAR,  V.  0.  le  même  que  Ate^ 
tar.  Ce  dernier  efi  plus  ufité. 

TETILLA , f.  f.  dim.  Petit  teton , 
petite  mammcile.  Il  fe  dit  commu- 
nement  de  celle  des  hommes.  Lat 
JLttumiUu  , te. 

Dar  par  la  tetilla.  Piquer  quelqu’un 
au  vif;  le  convaincre,  lui  porter  un 
coup  dans  l'endroit  qui  lui  efi  le  plus 
fenfible.  Lat.  Pracardia  frrixt. 

TETO  ^ f.  m.  le  même  que  TVto. 
Ce  mot  efi  fort  ufité  dans  les  mun- 
tagiict  des  Afiuries. 

TEPONA,  adj,  f.  Qui  a de  gros 
-tetons  ; qui  a beaucoup  de  gorge. 
Lat.  Mammafa  nmlir*. 

'rE  rRACORDIO,yZw.  Tetrachor- 
de.  Terme  de  Mufique.  Suite  de  qua- 
tre  fons  dlffcrcns  éloignés  les  uns  des 
autres  de  trois  intervalles.  Lat.  7V- 
tracharduf , r, 

TE'IRAEDRO,^  m.  Tétraèdre. 
Terme  de  Géométrie.  C’eft  un  des 
cinq  corps  réguliers,  compofé  de  qua- 
tre  triangles  équibteraux.  Lat.  7V- 
traedrui , i. 

TEI  RAGONO  , /.  m.  Tétragone. 
Terme  de  Géométrie.  Figure  reélili- 
gne  qui  a qu.itre  angles  égaux.  Lat 

, i. 

'I È i RAGRAMATON , / Mot 
compofé  de  quatre  lettres.  C'efi  un 
terme  Grec.  Il  fc  dit  par  excellence 
, du  nom  de  Dieu.  Lat  Tetragramma- 
tan. 

TE  I BARCLL\  , / ni.  TeUarque, 


celui  qui  eft  maître  de  la  quatrième 
partie  d’un  Royaume , d'une  Provin- 
ce. Lat.  Tetrarchü  , te. 

Tetzabcha  , fe  dit  aulTi  par 
exteafion  d’un  Gouverneur  ahfolu 
dans  une  Province.  Lat.  Pr^yré/tu,  i. 

TE TRARCHIA , /. /.  1 ctrarchie . 
dignité  de  'Pétrarque.  Lat  Tetrar» 
ebia  , a. 

TETRICO , CA  , adj.  m.  Tc- 
trique,  mélancolique , trifte  , férieux, 
aultère , qui  a une  mine  réfrognée  , 
qui  efi  de  maiivaife  humeur.  Lat 
Tetricus.  Alorofus.  Auflerus  , a , unt. 

TETRO  , TRA  , a^;.  m.  £5^/1 
Noir , re  } obfcur , re.  Ce  mot  cft 
peu  ufité.  Lat  Teter  , tra , utn. 

TETUOA , ad;,  le  même  que  TV- 
tena. 

Tetuda.  On  appelle  ainü  dans 
l’Andaloufie  une  forte  d'olive  qui  a 
la  figure  d’un  teton.  Lat  Oku  in  yif- 
militudinem  tKamnt.t. 

TEUCRIO,/  m.  Tcucrium,  plan- 
te , ou  arbiifleau.  Lat  Teucrium. 

TEXEDOR  , IA  , Pi.  £ÿ/.  Tif- 
femnd  , tidûtier  ; celui  ou  celte  qui 
tiffe,  qui  fiiit  de  U toile,  du  drap. 
Si  toute  autre  chofe  fur  le  métier. 
Lat.  7'extor , it. 

TEXEDURA  , / /.  Tiffure , l’ac- 
! tion  de  tiftre  , de  Fure  Je  la  toile  , 
du  dnp  , &c.  Lat  Textura , te. 

TE^R,  V.  n.  Tiftre,  foire  de  U 
toile,  ou  quelque  étoffe  que  ce  foit, 
fur  un  métier.  Lat.  Ttxtrt. 

I Texei,  pris  figlirément,  ûgnifie 
! Difpofcr,  arranger,  mettre  en  ordre. 
Lat.  Ttxcre, 

Texei,  lignifie  aufis  DifeounT  , 
imaginer , forger.  Lat.  Texrre. 

Texei  , eu  parlant  de  certaines 
chofes  , fignifie  les  croifer,  ou  les 
mêler  artillcmcnt.  Lat  l'exere.  hsu 
pik'ore. 

Texrr  y defiexer.  Ourdir  & defour- 
dir  j figurément.  Varier  dans  ce  qu'on 
foit  ou  qu'on  dit,  n’avoir  point  d'idée 
fixe.  Lat.  Ttxere  atque  retexere. 

TEXIDO , OA , part.  paf.  du  ver- 
be Ttxtr.  l'ilTu , ue.  Lat  Textus , 
a,  U*». 

Texido,/  m.  TiSu,  étoffe.  L. 

Ttxtum  , f. 

TEXIiMIENTO,  /.  m.  le  même 
que  À'exida  ou  Tek.  Ce  mut  a vieiU 
lî. 

TEXO , /.  nt.  If , grand  arbre , 
qui  t-ll  touiours  verd.  Lat  Taxtu. 

TEXON  , J\  m.  Teffon , ou  Blé- 
reau,  animal  quadrupède.  Lat.  J/.r- 
ies  , ti. 

“rEXTO,  / m.  Texte,  c'eft  un 
difeours  origixial,  fans  glofs , ni  notes, 
ni  interprétation.  Lat  T'rv/«f,  ûs. 

Texto.  Texte,  fc  dit  auÛÎ  d'un 
endroit  , 011  d’un  pallage  d'un  au- 
tcur  particulier  qu'on  cite.  Lat.  Tex- 
tus, laCHS. 

TEXTÜRIO,  WA,  ûJy.  w.  êif. 
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(ini  appartient  au  mctier  de  Tînè- 
raikl  , ou  à l'art  de  faire  des  draps, 
des  étoffes,  des  toiles  fur  le  mctier. 
Lat.  Textoriui^  o,  kw. 

textjri».  Navette  de  tifferanJ. 
TKXTÜAL,  adi.  d'ttm  trrm.  Qui 
convient  avec  le  fens  d’un  texte,  ou 
oui  lui  eft  propre.  Lat.  Textui  cwi- 
jcmtns. 

TextüAL.  Textnaire,  fc  dit  de 
celui  qui  fuit  parfaitement  bien  le 
texte  d'un  livre.  Lac.  l'fxtmlis. 

TKXTUAMSTA  , /.  m.  Celni  oui 
s’applique  au  texte  , & néglige  les 
{fûtes , les  interprétations.  Lat.  //e- 
tno  ttxtnAÜt , tW  textui  ad-iiliui. 

TEXTURA,  f.f.  Tiffure,  art 
fi  manière  de  faire  des  toiles,  des 
tiH'tis.  Lat.  Ttxturu^  4t. 

Textura.  Tin’ü , figurément 
Cgnitie,  LUifon  , fiiitc  , ordre,  ar> 
rangeroeot.  Lat.  TVar/wj. 

TEYTRAL,/  m.  Têtière , partie 
de  la  bride  d’un  cheval.  Ce  mot  a 
vieilli.  Lat.  Fr-mtuU^  U. 

TEZ,/.  f.  Si^pcrficie  polie,  lui- 
fante  d'iiue  chofe.  Il  fc  prend  ordi> 
nairement  pour  le  teint,  u couleur, 
la  dêlicatcfie  de  la  peau  dit  vifage. 
Lat.  Orr'f  w/  fuftTjùiet. 

TKZAOO,  DA,  ixM.  m.  / le 
même  que  Atexaio.  Très  uoir,  très 
noire. 

T H 

THALAMO  , f.  m.  Salle  où  les 
nouveaux  mariés  fe  pheciit  pour  re- 
cevoir les  vifites  S:  les  compHmens 
qu'un  leur  fait.  11  fe  prend  aulU  pour 
ic  lit  nuptial.  Lat.  'l'h^larntu, 

Thalamo,  fc  dit,  dans  le  fens 
mythique , du  Sein  de  la  Vierge.  Lat. 
liutiimm  • i. 

THALASOMELI , /.  m.  Compo- 
iition  médicinale  purgative  , faite 
avec  du  miel,  de  l'eau  de  pluie  f: 
de  mer  par  parties  égales,  qu'on 
ntclr  f:  qu'un  expofe  au  Soleil 
THAUeSTRO,/.  m.  Thalidriim, 
plante.  I.at.  TbiUArum. 

TllAFSIA,  /.  /.  Thapfic,  plan- 
te.  Turbith  Witard.  Lat.  /7'u£/jn,4f. 

THAUMATUKGO, /.  m.  Thau- 
jnaturge  , faifetir  de  prodiges,  de 
miraclet.  Lat.  Ti  »wnatur^m  , i. 

î liE,  f.  m.  Thé,  petit  arbriffeau 
domeftique  fart  cfUmé  chez  les  Chi> 
fsois  fi.  les  JapûCuHS , de  la  feuille 
duquel  on  fut  un  breura^  que  tout 
le  monde  connoit.  Lat.  Arkvr  Tf  r^u 
THE  A ME  , /.  /.  Pierre  d'Ethi.i- 
pie  qui  a une  propriété  contraire  à 
celle  de  i'aiinan,  car  au  lieu  d'atti* 
lit  le  fer,  cUc  l’éluigne.  Lat.  /Iw- 
mei. 

THEATINOS.  Théatins , Oedre 
Rdigieux.  Lat 

THEATRAL  , <rd/.  ierw. 
^jiûtr*î , au 


théâtre.  Lat.  TJ'eatraUt , e. 

THEATRO , / O».  Théâtre , cer- 
cle entouré  de  portiques , où  le  peu- 
ple s'affcmbloit  pour  voir  les  Spe- 
âacles.  Lat.  ThtMrum  , i. 

Theatro.  Théâtre  , échafaud 
qu'on  dreffe  dans  une  place . d'où 
l'on  puiffe  voir  le  fpcAacle  qu'on  y 
donne.  Lat  AmphitheAtrum. 

Theatro,  fc  dit  aufli  du  con- 
cours du  peuple  , des  Speéfatcurs. 
Lat.  7>rrt/ii  cpjicïifryâ/. 

Theatro,  dans  les  Univcrfités 
e(l  une  fallc  où  l'on  foutient  quel- 
que Acle  Littéraire.  Lat.  AcuJtmh. 

Theatro.  Théâtre  , fc  dit  de  la 
Scène  ou  du  lieu  ordinaire  où  l’on 
repréfente  des  Comédies  & des  Tra- 
gédies. Lat.  Setna.  Tbeatriun. 

Theatro.  Théâtre,  te  prend  fî- 
gurément  pour  un  endroit  ou  l’on  eR 
expofe  à la  ccnfiirc  du  public.  On 
dit  fréquemment  , le  'Théâtre  du 
monde.  Lat.  Theatrum  pubUcum  , r. 

'iTeatro  JJterario.  Le  Corps  entier 
des  Savans , la  République  des  Let- 
tres. Lat  /Tv.Tfritm  littnarium. 

THE.MA,  / m.  Thème,  Texte, 
palTage  authentique  choiû  pour  fer- 
vir  de  fujet  à un  difeours.  Lat.  7>r- 
ma , tis. 

’Thema  , fignific  auffi  Entêtement, 
opiniâtreté , ubRinatton.  Lat  Ferti- 
nacia.  Allercatio. 

Thf.ma  , fe  prend  auRi  pour  1a 
fantaifie  , l’idée  que  les  fous  ont 
toujours  préfente  h refprit,  & qui 
fait  le  fujet  de  tous  leurs  cutretiens. 
Lat.  Mania. 

Thema,  fc  prend  pour  l’antipa- 
thic  qu'on  a pour  quelqu’un,  & qui 
n'çft  fondée  fur  aucun  motif  raifun- 
nable.  Lat.  Pervicax  ofp^jUio. 

'l'hema  ctiefft.  Thème  célcRc.  Ter- 
me d’ARrulogic , qui  fe  dit  de  la  fi- 
gure que  drcflciit  les  Aftrologtfcs  , 
lorfqu’ils  tirent  l’horofcopc.  Lat.  77’r- 
ma  C4tU}h. 

Ejft  rs  tbtwa  de  mi  frrtnou.  Tel  cR 
mon  fciuiment.  Lat  Uac  wihi  juM- 
citait  rfl. 

Rcfr.  CiuU  kc9  C9nfu  tbetua.  Cha- 
que fou  n la  marotte. 

THEMATICO  , ca  , aJJ.  m.  ^f. 
Ce  Qu’oii  arrange  fclon  le  thème  ou 
le  uijct  qu'on  a pris.  Lat.  j^uod  fe- 
thema. 

THE.MOSO,  SA  , adj.  m.  ^ f. 
Tetu , UC  , opiniâtre  , qui  ne  dé- 
mord point  de  fun  fentimeat  Lat. 
. frficaj:.  Pertinax. 

THEOLOGAL  , adj.  d'une  term. 
Théologal , ale , qui  appartient  i la 
Théologie.  Lat.  TkesLgkui , a , uirt. 

Théologal  , f.  m.  Théologal, 
Chanoine  & Docienr  qui  prêche  & 
qui  enfeigoc  la  Théologie  dans  un 
Ch^itrç.  Lat.  T^eoingitUs. 

T}ilologa.i-  PrêbiiiJç  d'une  K- 
glL'c  Cathédrale  affctléf  à un  i^o- 
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élcnr , lequel  cfl  tenu  de  pnreher  & 
d’enfcigiicr  la  Théologie.  Lat  Th>- 
logalii. 

l'irtudet  Tlyeoîogatef.  Vertus  Théo- 
logales, favoir  la  Foi,  rErpérance& 
ta  Charité.  Lit.  l^vtntn  TFeclgicéc. 

THEOI.OGIA  , f.  /.  Théologie, 
Science  qui  traite  de  la  connuiffnnce 
de  Dieu,  & dcschefes  divines.  Lat 
Theohgia , a. 

No  mettrfe  en  Ne  fe 

pas  mêler  des  chofes  qu’on  n’entenJ 
pas,  ou  qui  font  au  deffus  de  notre 
rtéc  , parler,  difeourir  luiimcnt. 
it.  Non  alta  /af^ere. 
THEOLOGICAMENTE  , nJv. 
Théologiquement  , d’uoe  manière 
théologique.  Lat.  TheologicL 
THEOLOGICO , C a , adj.  w.  &»/. 
le  même  que  TbeAegal. 

THEÜLOGIZAR , t».».  Raîfonncr, 
difeourir  fclon  les  principes  de  la 
Théologie.  Lat  Thei^hptart. 

THEOLOGO , / m.  Théologien  , 
qui  fait  la  Théologie,  qui  l'étudic  , 
qui  l’cnfcigne.  Lat.  Tbnbgui , i. 

Theologo,  CA,  aij.  tn.  f 
le  même  que  Théologal,  ^ 

THEOKbhMA  , f.  f.  Theorême  , 
propofitiun  fpéCTilative  dont  il  faut 
démontrer  la  vérité.  Lat  Tbeortma. 

THEORIA  , / /.  le  même  que 
Tht<*rica. 

THEORICA  ,//.  Théorie,  feien- 
ce  qui  s'arrête  à la  feule  fpêculation 
d'un  Art , faus  paffer  à la  pratique. 
Lat.  ’rbtoria  , te, 

THEORICO,  CA,  adj.  m.  f 
Celui  qui  connoit  les  chofes  par  fpé- 
culation , fans  les  avoir  mifes  en  pra- 
tique. Lat.  Thtoricus. 

Tmeorico.  Théorique,  qui  re- 
garde la  Théorie.  Lat  Specuktitw  ^ 
a , um. 

THEOSOPHIA,//.  le  même  que 
Thcologh.  Il  n’cif  plus  ufité. 

THERAPELITICA  ,/  / Tiicrn- 
peutique.  Partie  de  h Médecine  qui 
s'occupe  à chercher  des  remèdes  pour 
les  maladies,  & à les  bien  appliquer 
pour  les  guérir.  Lat.  Thra/euti- 
ca,  4t. 

THERJACA  , /.  / le  même  que 
Thriaca. 

THERIACAL  , adf  d'unt  tenu. 
Thériacal,  alct  qqi  tient  de  la  Thd- 
riaque.  Lat.  7?'rr/afo//r , e. 

THERISTRO  , f.  »«.  Voile  extrê- 
mement mince,  que  les  femmes  de 
la  PaleRine  portoîent  en  Eté.  Cv 
mot  cflfcu  iilitê.  Lat  77  , 4- 

THEKMA,/./.  Thcrme,  Tains 
d’ean  chaude,  lat  'iherinx. 

THKRMOMETivO,  f m.  Tiwr. 
mnmêtrc  , inRrument  de  Phjliquç 
qui  fert  à cotmoitre  les  degrés  «!e  la 
chaleur  & de  I.1  froideur  de  l'air.  L 
2'hennnnittrtm , ). 

THES\URIZAR,  r.  e.  k mênj 
uuî  AtLeforar, 

ijet  3 îlxi:. 


Digitiz  by  Google 


THE 


590 

THESAURO,  /.  m.  Tr^for,  Di- 
élioimaire  « on  Indice  des  mots , & 
des  termes  traduits  d’une  langue  en 
une  autre.  Lat.  Tlvj'turus^  #. 

THESIS  » / /.  le  même  que  Cwi- 
ciii/!ori.  Ce  mot  cft  peu  ulité- 
THESORAR,  v.  a.  le  même  que 
Afhjormr.  Ctf  mot  cft  peu  uGté. 

THESOREÏU.A,  /./.  Trêlorcric, 
Emi’.ei  de  Trcforicr.  Lat. 

Ærnvu  fr.e/iéfura. 

Th£so&e.ria.  Tr^forerie  , fe 
prend  pour  le  Bureau  même  du  Tré- 
iorier.  Lat.  , si. 

THESüRERO  , m.  Tréforicr, 
OfBcier  qui  a h garde  des  deniers 
du  Roi.  Lat.  7'hefuururius , iV. 

Th  ESO B E RO.  Tréforicr , celui  i^ui 
ponodo  une  Dignité  ou  un  Benéhcc 
KccklialHque qui  le  rend  gardien 
des  reliques  & de  l argentcric.  Lat. 
the/auri  cfijhs. 

THESORO,  f.  m.  Trefor,  amas 
d’argent,  ou  de  bijoux  caché,  dont 
on  ignore  lemaitre.  Lat  The/atrruSti. 

Thesoro.  Trefor,  fe  dit  nulG  du 
lieu  où  fe  gardent  les  revenus  , les 
deniers  du  Roi.  Lat.  Ærarium  , si, 
Thesoro.  Tréfor,  richciTcsamaf- 
fées  & accumulées  cnfemblc.  Lat. 
Tbrfaurus. 

Thesoro.  Tréfor,  fignifié  au  fi* 
guré  , Recueil  , amas  de  pluficurs 
chofes  dignes  d'être  tranfinifcs  à la 
poRcrité.  Lat  ITj^aurtts. 

THETERA  , / /.  Thciêrc  , ou 
Thétiêre  , vafe  dans  lequel  on  hit 
înFufcr  le  thé.  Lit  TTjei  Uquoris  van 
infuforium. 

THEULOGIA,  //.  le  même  que 

THRACIA , / /.  Pierre  Thracicn- 
ne,  qui  a les  mêmes  propriétés  que 
le  jaict.  Lat.  ThrMtn  Ufis , Uis, 
’THRENOS , /.  m.  Lamenuttons. 
Lat.  T)}rtni , orum. 

THRIACA , f.f.  Thériaque , corn* 
polition  contre  le  poifon  & les  mor* 
Jures  des  ferpens  S:  autres  bêtes  tc- 
nimeufes.  L.it.  /7frrijfa,  *c. 

Thriaca  , figurément  , fignific 
Antidote  , préfervatif  contre  un  mal 
ùu  un  danger  iroprévù.  Lat  AntUo.- 
tv.m , i. 

THROXO  , /.  sn.  Tronc  , fiége 
élevé,  & pour  l'ordinaire  richement 
orné  , fur  lequel  les  Rois  s'afleyent 
dans  les  aélcs  de  cérémonie.  Lat. 
Ttrofiuf , /.  S^Üum  , fi. 

Thronos.  Trônes  , le^  feptié- 
me  chtcur  des  Kfprits  céleft» , À le 
premier  de  la  fuprême  Hiérarchie.  L. 
Throtii  , omm. 

Throno  , fc  prend  figurément 
pour  l'endroit  où  l’on  place  la  (latuê 
d'un  Saint.  Lat.  Tbronus. 

Throno.  Trône  , fe  prend  pour 
l’Empire  ou  b Royauté  même.  Lat 

Aig}ut:tf. 

Throno,  en  terme  d’AiUoIogic. 


T H U 

Voyez  Cnf/ent‘7. 

'I  HUKIBULO 1 f.  m.  le  même  que 
Itsctttfaria. 

THUinFERARIO  , /.  m.  Thuri- 
féraire , Acolyte  ou  Clerc  qui  porte 
l'cncenfoir  ou  la  navette.  Lat.  Thu- 
TtJtT. 

THYMBRA  . /. /.  Voyez  Axihta. 
THVMIAM.A , Parfum,  pa- 

ftillc  à brûler.  Lat.  , tis. 

Thvmiama  , eu  terme  de  Phar* 
macie  , le  meme  que  Aiintn. 

THVRSO,/  m.  Thyrfv,  bncc 
ou  dard  cnvclupé  de  feuilles  de  lier- 
re & de  vigtic  , dont  s’.irmüient  les 
Menades  dans  leurs  Bacclunalcs.  L. 
’rhy.  fus  ^ i, 

T I 

TL  Terminaifon  inréguliérc  du 
pronom  7'u  dans  les  cas  obliques  du 
liiigtiUcr  .'  ainil  on  dit  : de  ti , ^.va 
si  , ù ii  f ti  i De  toi , à toi  , 
pour  toi , par  toi.  Lat.  7'u. 

TIARA  , /.  f.  Tiare  , cfpêee  Je 
bonnet  iifité  chez  les  Parthes  , les 
Perfes  Sc  autres  Peuples  Orientaux. 
Lat.  n<iarit  , «e, 

Tiara.  Tiare,  la  triple  Coiiroa- 
ne  du  Pape  , qu'on  appelle  autrement 
le  Régne.  Lat.  Tl'iara  FoNti/icia. 

Tiara,  Tiare,  fe  prend  fréquem- 
ment pour  la  Dignité  P.ipalc.  Lat. 
Jtfdr/  Apojloiica. 

TIBIA,  f,  f.  le  même  que  Fkuta. 
Ce  mot  cR  peu  ufiié. 

[ TIBIAMENTE  , adv.  Tièdement, 
Kchement,  foiblcment.  Lat.  l'epidê. 
Remtjii.  Si’f'uitor, 

TlBIEZA,/yi  Tiédeur,  chaleur 
modérée , ou  tempérée.  Lat.  7'ej^ft  if, 
Tibikza.  Tiédeur,  au  fcguré, 
fignîHe  Défaut  de  ferveur , d'aéUvité, 
defdiij  négligence,  découragement, 
ab.aucmcnt  de  caur  , rebehement. 
Lal.  Tefcr.  Rtfn{J/so.  Ne%li^eutia , «r. 

TIBIO  , BiA  , adj.  m.  £ÿ/.  Tiwlc, 
médiocrement  chaud.  Lat.  7Vp/dux, 

U , wn. 

Tibio.  Tiède,  fignific  au  figuré, 
Mou , bche , indolent , nonchalant , 
indifférent,  négligent.  Lat.  7'epiJuf. 
T/eiiUfteus.  Scfntj. 

TJBOR,/  m.  Grand  vaiffeau  de 
porcelaine  Fait  pour  l'ordinaire  com- 
me un  demi-muid,  qui  fett  de  pv 
^ rade  dans  une  chambre.  Lat. 

' Sinica. 

TIBORNA.  Voyez  Mn, 
TIBURON,/»w.  Tiburon,  poîf- 
fon  cctacéc  qui  fc  trouve  vers  la  mer 
Adriatique , & vers  l'Amérique.  11 
eR  fi  gros  & fi  goulu  , qu’il  avale 
un  homme  tout  entier.  Lat  Cunis  t*r/ 
iupi  mtrini  Jpeeifi. 

TIEMPECIIXO  , O Tiempeci- 

TO , /.  SU.  dim.  de  Tientp^.  Tems  de 
peu  de  durée.  On  l'cmployc  dans  le 
Rile  badin  ou  par  ironie.  Lat.  Rreve 
temfta. 
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TffiMPO  , f.  m,  Tems  , quantité 
diferéte  & fucceffive  qui  fert  de  me* 
Turc  i la  durée  des  êtres.  Lat.  Tem- 
puf  , cris. 

TtEMPO.  Tems,  fc  prend  auDi 
pour  un  terme  précis  & limité.  Lat. 
Tempui. 

Tiempo,  fe  prend  encore  pour 
chacune  des  quatre  bifons  de  l’ao* 
née.  I.,at.  Teitfpus. 

Tje.mpo,  fe  dit  auffi  derèged'un 
homme.  Lat.  Ætas , tis. 

Tiempo.  Tems,  fignific  auffi  Sai- 
fon  , occafiun.  Lat.  Opp'.rtumtas. 

Tifmpo.  Tems  , lignifie  Loifir. 
Lat.  OlinsH^  ü. 

Tiempo.  Tems,  fc  dit  encore  de 
la  ConRitution  de  l'air.  Lat.  Tcvipc- 
fiat.  Ce/l  cmjlitriiie. 

Tiempo.  Teins,  fe  dit  de  l'état, 
de  la  difpolition  des  affaires  publi- 
ques & du  Royaume.  Lat  Rt.un:  JU- 
tus. 

Tiempo,  en  termes  de  Médecine 
& de  Chirurgie , fe  dit  des  dîffércns 
périodes  , ou  états  d'une  maladie  i 
il  y en  a quatre  , le  commencement, 
l’jugmcnt , l'état , & le  déclin.  Lat 
JE^ritudsriU  tempara. 

Tiempo.  Tems  , en  termes  de 
Miifique  , cR  une  certaine  dilHnc* 
tion  de  paufes , Sz  de  mouvement 
qu’on  obfcrvc  en  battant  la  mcfurc. 
Lat.  Temput  Ahtftc*. 

Tiempo.  Tems  , en  termes  de 
Grammaire  , fc  dit  des  diverfes  ma- 
nières de  conjuguer  un  verbe  en  cha- 
que mode.  I^t.  Tempus. 

Tiempo.  Tems,  fc  prend  pour 
un  terme  fort  long.  Lat.  Tev^pus. 

Tiempo.  Tems,  fc  preud  auffi 
pour  la  partie  d'un  efpacc  dans  lequel 
on  divife  l'exécution  d'une  chofc  , 
comme  dans  l’cxercice  militaire,  pré- 
fenter  les  armes  en  tant  de  temt  L. 
Aclio.  Spatium  , Vcl  cllus. 

Tiempo  , en  RÜc  vulgaire  , fe 
prend  pour  Coup , fois , ou  portion 
d’une  chofc.  Lat.  Pars.  Iltwjlus. 

Tiempo.  Tems,  fe  dit  auffi  en 
terme  d'Ercrime  de  celui  dans  lequel 
on  prend  Ton  ennemi  à découvert 
I pour  lui  porter  une  botte.  Lat  Jsê 
g/uJfoI<:Ti4i  artt  i^us. 

A tieinpo.  Faqon  adverb.  A tems, 
à propos.  Lat  Opportun^.  Tempeftit»è. 

A m tiempo.  Faqon  adv.  A la  fols , 
en  même  tems.  Lat  C/ttà.  Simul. 

Con  tiempo.  Faqonadv.  D'avance, 
plutôt , de  meilleure  heure.  Lat 
Temporiùs.  Citius. 

De  tiaupo.  Faqon  adv.  fe  dit  d’un 
enfant  qui  nait  , par  exemple  , à 
fept  mois  i & lorfqti’il  nait  â nctiF, 
on  dit  , De  tedo  tiempo.  Lat  Aluttê^ 

fSX$. 

De  tiempo  etx  tiempo.  Faqon^adVr 
De  tems  en  tems.  Lat.  Per  inter* 
vaüa.  Per  x>ictf. 

En  tiempo.  Faqon  adv.  A tems  , 
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ï propos.  Lat.  Ofpcrf^è. 

Filtra  de  tiempo , p Jîn  tiem^.  Expr. 
adv.  A contre  • tcms , hors  de  pro> 
pos.  Lat.  InttmpeJHvi. 

For  titmpo.  Paqon  adr.  Pour  un 
tems.  Lat  Ai  ttmpus. 

Rcfr.  Titmpo  iras  timf>o  vient. 
Les  teins  fc  fuivent , & oc  w rcfiêm- 
blcnt  pas. 

ReFr.  A fu  tietrtpo  madurm  hs  hrt‘ 
vas.  Avec  le  tems  & la  paille  les 
nèfles  menriirent. 

ReFr.  Cuda  cafa  en  fu  timfo.  Cba« 
que  chofe  en  fon  tems. 

ReFr.  J^ual  el  tiempo , tal  tl  tiento. 
11  faut  s'accommoder  au  tems. 

Hace  buen  6 mal  tiempo.  Il  Bit 
beau  ou  mauvais  tems.  Lat.  Suâum , 
fereman , vtl  nuhilum  ejl  tempus. 

TIENDA,//.  Tente,  pavillon, 
ou  logement  portntiF  fous  lequel  on 
fe  met  d couvert  en  campagne.  Lat 
Tentarium , ii.  j 

Tiënda.  Tente,  banne,  fe  dit  | 
auUi  de  celle  qu’on  met  fur  les  ga> 
1ères,  pour  mettre  les  Fon;ats  il  cou- 
vert. Lat  Tattoriion.  FcLuntn.  On 
dit , lUcer  tiendx\ , quand  on  met  h 
tente  , & Abaiir  tiatia  , lorfqu’on 

i'dtc. 

Tienda.  B.inne  , grande  toile 

În'on  met  fur  les  bateaux  plats  ou 
ur  les  chariots  , pour  garantir  les 
perfuiincs  Si  les  marchandifes.  Lat 
Cuttüs  vtl  navii  operculnm  , vtUtm. 

Tie.nda.  Boutique,  lieu  où  les 
Marchanils  expofent  leurs  marclun* 
dites  en  vente.  Lat  Taherna. 

/il  tienda  de  bs  cty'os.  La  boutique 
des  boiteux  } Bqon  de  parler , pour 
dire  , La  bouti«tne  la  plus  proche,  où 
Ton  va  pour  sVpargner  la  peine  de 
courir  ailleurs.  Lat  'Fabema  proxi- 
mior. 

Rcrr.  ^uicn  tient  tienda , tpie  atien- 
ia.  Le  fens  de  ce  proverbe  efl  qu’on 
ne  faiiroit  veiller  avec  trop  de  foin 
fur  fes  affaires. 

TIENTA  1 f f.  Sonde , inftni- 
ment  dont  les  Chirurgiens  fe  fervent 
pour  eonnoitre  la  profondeur  des 
plaies.  Lat  SpeciUum  vuifterarium. 

Ticnta,  au  figuré,  fignifie  les 
moyens  induflrieiix  dont  ou  fe  fert 
pour  découvrir  une  chofe  dont  la 
connoifTancc  nous  importe.  Lat  So- 
Itrtio.  Cuüiiiiias. 

A tientas.  Faqon  advcrb.  A tâtons. 
Lat.  Tentahundi. 

TIENTü,/w.  Toucher,  taA  , 
attouchement , tâtonnement  Lat  Tue- 
I//;,  üs. 

Tiento,  au  figuré,  Circonfpec- 
tion  , attention , confidération  , ré* 
ferve  , réflexion  , prudence,  Bgef- 
fe,  prévoyance.  Lat.  Attentio nis. 

TifeNFü.  On  appelle  aiufi  le  bâ- 
ton dont  les  aveugles  fc  fervent  L. 
Fttlus  quo  ctccus  iter  pr^ttentat. 

XxE^TO.  Baûucicr,  dum  fc  Cer* 


vent  les  danfenrs  de  corde.  Lat  Fu- 
suimhuhrum  Mquipondium. 

Tiento.  Apule-main  , en  ter- 
mes de  Peinture  , efl  une  baguette 
fur  laquelle  les  Peintres  apuient  1a 
main  lorfqu’ils  travaillent  Lat  Vir- 
gii  piSînii  xnanum  fujlinens. 

Tiento,  en  terme  de  Mufiqne, 
Prélude , pièce  de  Mufique  irrégulié. 
re , que  le  Mnllcten  >oné  pour  voir 
fl  foii  inRrument  eft  d’accord.  Lat  ' 
Fiolufio  wujîca. 

Tiento  , en  terme  de  chafle, 
Pieu  , qui  fert  à tendre  les  toiles. 
Lat.  Retis  fuUrmn. 

Tiento.  Coup  qu'on  donne  â quel- 
qu’un. On  dit.  Le  dfVron  dos  tientes. 
On  lui  a donné  deux  coups.  Lat  Ic- 
tus , üs* 

A tiento  ^ è for  el  tiento.  Faqon 
adv.  A tâtons,  avec  obfcurité.  Lat 
Tentabund}. 

A tiento.  D'une  manière  irréfolué , 
incertaine.  Lat.  Incerto  pede. 

Dur  UH  tiento.  Effaicr  , éprouver, 
faire  une  tentative.  Lat  Teutare. 

Sacar  de  tiento.  Voyez  Sacar  de  ti- 
no. 

TIERXA.MENTE , adv.  Tendre- 
ment , d'une  manière  tendre  .&  paC- 
üonnée.  Lat.  Teneri.  Altduüitùs. 

TIERNO  , NA  , aij.  m.  Sfl  /• 
Tendre,  délicat,  Foible,  qui  a peu 
de  cüufifbnce.  Lat  Tener^  o,  sem. 

Tl  F.  R NO.  Tendre,  careffant,  en- 
gageant , infinuant  Lat  Suavis.  Blan- 
dus. 

Tierno.  Jeune,  qui  efi  dans  fon 
premier  âge.  Il  fe  dit  des  animaux 
Si  des  plantes.  Lat.  Teuer. 

Tierno. Tendre,  fenfible,  facile 
â pleurer.  Lat  I^scrymis  obuoxius , a , 
ufn. 

I 7Vfni0  de  ojos.  Qui  a les  yeux  ten- 
dres, délicats  & fujets  aux  Huxions. 
Lat.  Lippus , a , um. 

TIERRA  , /./,  Terre,  celui  des 
quatre  élémens  qui  eft  le  plus  pefant , 
èc  qui  occupe  le  lieu  le  pins  bas.  L. 
Terra , *r. 

Tierra.  Terre,  patrie,  pays  na- 
tal. Lat.  Patrin.  Natale  foHmt. 

Tierra.  Terre,  fe  dit  anffi  d’u- 
ne ètendué  lie  pays , d'un  Etat , d’un 
Royaume.  Lat  Territorium , li» 

TIERRA.  Terre,  fe  dit  pins  par- 
ticuliérement d’un  flmplc  héritage  , 
d'un  champ.  Lat  At^er.  Arvum. 

Tieira.  Terre,  fc  prend  pour  le 
Globe  que  nous  habitons , éi:  par 
extcnfion  pour  la  maffe  entière  de 
la  terre  & de  l’eau.  Lat  Terra , æ* 

Tierra.  Terre  , en  fens  moral 
fe  dit  de  tous  les  hommes  en  géné- 
ral , parce  qii'iU  ont  été  tirés  de  la 
terre.  Lat.  Terra, 

Titrra  d tierra,  Faqon  adv.  Terre 
à terre,  ccfl-â-dirc,  fans  s'éloi- 
gner des  côtes.  Lat.  Ad  Uttus. 
lima  il  lima,  Tenc  à terre,  au 
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figure  , Avec  prudence  , & Jrcon- 
fjteéliûu.  Lat.  CiV.uK 

'Tierra  firme.  Terre  Ferme , Couti* 
nent.  Voyez  Continente. 

Tierra  Santa.  Terre  Sainte.  On 
appelle  ainfi  les  lieux  où  fe  font  opè- 
res les  myfières  de  nôtre  rédemption. 
Lat.  Terra  Sanela. 

TVrrra  Santa.  Les  Chymifles  ap- 
pellent ainfi  l’Antimoine  préparé.  L, 
Terra  Sanila. 

Befar  la  tierra.  Baifcr  la  terre , 
tomber  fur  fon  nez.  Lat  Terrunt  exsf. 
cuLeri. 

Befar  la  tierra  que  otro  pifa.  Bai- 
fer  la  terre  fur  laquelle  un  autre 
marche  I c’eft-à-dire.  Avoir  pour 
lui  un  refpeâ  infini , Sc  le  lui  témoi- 
gner par  des  démonflrations  extérieu- 
res. Lat.  AUeriui  vejligia  rtvereri , 
ofeulis  Jîputre. 

Paner  tierra  en  tnedio.  S’enfuir , 
prendre  le  large.  Lat.  Fugere  longK 

Sin  fentirh  la  tierra.  Cette  cxp>ref- 
fion  marque  le  fecret  avec  lequel  on 
fuit  quelque  chofe.  Lat  TadtK 

Tosttitr  tierra.  Prendre  terre  , ar- 
river au  port , débarquer.  Lat  Af» 
ptllere. 

TXESSAMENTE,  adv.  Fortement, 
courageufement , opiniâtrément  Lat 
Fcrtiter.  Pertinaciter. 

TIESSO,  SSA,  adj,  tn.  Çj* /.  Dur, 
ferme  , qui  fc  plie , qui  fe  rompt 
difficilement.  L.  Durus,  Solidus^  e,  sim, 

Tiesso.  Robüflo  , bien  portant, 
bien  rétabli  d’une  maladie.  Lat  ^V> 
Uns.  Tegetus, 

Tiesso.  Brave,  vaillant  , con- 
ra^ux.  Lat.  Strenuus.  Fortis. 

Tiesso,  figurèment.  Têtu,  opi- 
niâtre, obiÛné,  entêté.  Lat. 

Pervieux. 

Tifsso.  Fort,  ferme:  Pifor  tief- 
fo.  Marcher  ferme  i Ditrtiejh^  Fra- 
per  fort.  Lat.  Firntus.  Fortis. 

Tiesso.  Grave,  circonfpcél,  d’un 
férieux  outré.  LaL  Rigidus.  Çrat'it. 

Tiesso  , pris  comme  fiibfl.intif, 
fipific  quelquefois  Dureté,  foUdité» 
reTiflaiice.  Lat  Ftrmitas. 

Tiejo  que  tiejô.  Têtu  que  têtu. 
ExprelTion  rulgaire , ilont  on  fe  fert 
pour  m.'irqucr  l’entetement , l’opiniâ- 
treté d’une  perfonne.  Lat  Pertinacim 
ter.  Obfiinato  animo. 

'Teuerfe  las  tiefas.  Tenir  t^te  â 
quelqu’un  \ lui  ^re  face , ne  point 
céder.  Lat  Firmiter  ohfiflere. 

Tenet  tiejfo.  Tenir  fome  ; & au 
figuré , Pcrüiler  dans  un  (entiment 
' On  dit  anflî  Teuerfe  tiejh.  Lat  An- 
nttan  obfirmare. 

TIESTO , yt  w.  Tct,  teffon , piè- 
ce d’un  vaifTcau  cafle.  Lat  Tr/la , «e. 

Tiesto,  fignifie  aufll  un  V’afe  ou 
pot  à mettre  des  fleurs.  Lat  Tas  ficm 
tiU. 

Tiesto,  fc  difoit  autrefois  pouf 
Tiejfo,  Il  n’cfl  pins  ulîte. 

lTîGRE, 
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TIGRE  , f.  w.  Tigre  , anim:il  fé- 
roce & cruel  , qui  a la  figure  d'un 
chat , mais  qui  eft  plus  grand  , & 
qui  a Li  peau  tachetée.  Lat.  Tigrii, 
iiii, 

TILDAR  « Cf.  a.  Effacer  « rayer  , 
raturer  quelque  chofe  d'un  écrit.  Lat. 
Di  •1ère.  (Miterare. 


Tildar,  métaph.  Noter,  dom>er 


Tildar.  Accentuer,  mettre  des 
accens  fur  les  lettres.  Lat.  Aficihus 
natare. 


TILDADO  , DA  , fajp.  du 
verbe  Tildar.  Effacé,  ccî  noté,  éc» 
acccutué,  éc.  Lat.  OhlitcuUut.  Kota- 
tus , ff  , unt. 

TILDE  ♦ /.  nt.  Accent  , certaine 
marque  qu'on  met  fur  les  fyllabes 
pour  les  faire  prononcer  d’un  ton 
plus  fort  ou  plus  foiblc.  Lat.  Acetn- 
tus , ùs.  r 

Tilde.  Point,  chofe  cxtrcrncmciil 
petite.  I^t  Aftx , ici/. 

TILDON , f.  m.  de  Tilâ*. 

Grand  accent , trait  de  plume  qui 
efface  quelques  mots  , lignes , ou 
pages  d’un  Ecrit.  Lat-  Litura  , ^e. 

TILLA  , / /.  Tillac.  Terme  de 
Marine.  La  couverture  du  vaiffeau , 
le  plus  haut  pont  du  navire.  Lat. 
CaUtfîroma  , fis. 

TILO  , V*.  Tilleul , tillot,  tiU 

lan  , ar^e  grand  , ctos  , fort  ra- 
mciix,  & qui  donne  beauconp  d'om- 
brage. I^t.  7’i7irt,  <r. 

TIMIDAM5NTE  , «dr».  Timide- 
ment , d'u  / manière  timide.  Lat. 

TIMIDEZ  , f.  f.  Timidité  , ap- 
préhcnfion , peur,  irréfolution.  Lat. 
Timiilitsts.  Fctvtrr  , is, 

TIMIDO  , DA  , «1;.  m.  ^ /. 
Timide,  craintif,  ive  { peu  hardi, 
ie  ; trop  circonfpcél,  te;  qui  craint 
tout.  Lat.  J'imiduj  , a , trin. 

TIMON  , /.  ns.  Timon , gouver- 
nail d’un  navire.  Lat.  7V/mo,  nis. 

Tl MOV.  Timon,  partie  ^un  train 
de  carroffe , ou  d’un  chariot , où  l’on 
atteïto  les  chevaux.  Lat  TVw?. 

Timon.  Timon  , fc  dit  figurément 
du  gouvernement  d’un  Etat  , d'une 
famille.  Lat.  i. 

Timon.  Timon  , fe  dit  de  l’in- 
ffritmciit  , qui  règle  le  mouvement 
de  certaines  machines.  Lat  Tema. 

TIMÜNEAR  , V.  a.  Gouverner  , 
conduire  le  timon  d'un  navire.  Lat 
Clavutn  tmerf. 

TIMUNEL,/m.  Timonnicr,  ce- 
lui qui  tient  le  timon  , ou  la  barre 
du  goitvcrnail.  Lat  yaueierus. 

TIMONERA,/.  f.  Jaumiérc,  l’en, 
droit  <lu  navire,  où  cft  le  timon.  L. 
(,!avi  locus. 

TLMONERO,/.  m.  Timonnicr, 
celui  qui  tient  le  timon.  Lat.  CUeci 
disêiir. 
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TIMORATO,  T»  , Kdr.  m.  Ê?/. 
Timoré , ce  » qui  eff  timide  , feru- 
pulcux  , qui  a la  confetence  délica- 
te & craintive.  Lat.  Keiigitf/h  timoré 
duâitti , d , um. 

TIKA,  /. /.  le  màine  que  T^njja. 
Ce  mot  eft  peu  ufitc. 

Tina.  Chaudicre  de  teiuturicr. 
Lat.  Cor/hta  , .r. 

TINAD.A,//.  Pile,  tas,  mon- 
c:au  de  fagots  à brûler.  Lit. 
rum  (ifuti. 

Tinada  , Tinaoo  , O Tina- 
DOR.  C.ibatij  qu'on  f^it  pour  mettre 
le  bétail , fur  • tout  les  bœufs , à l’a* 
brt  du  mauvais  tems.  Lat.  RujUcum 
teiium. 

TINAJA  ♦ / / HyJric  , cruche 
de  terre  vernifTée  à mettre  de  l’eau. 
Lat.  D>Uuttt.  Urdrics , <r. 

TINAJERIA,/.  / Lieu  où  l'on 
fait  & vend  les  cruches  ci-deffus. 
Ceff  un  mot  ufité  à Seville. 
TINAJERO , f.  ni.  Celui  qui  fait, 
ui  vend  des  cruches  ; & aulfi  l'en- 
roit  où  on  les  met.  Lat.  DiUiorum 
artifex  xvl  fitui. 

TINAJILLA.  5 TiNAjuELA,/ 
f.  iim.  Petite  cruche.  Lat- 

TINAJON  , f.  M.  Tinette,  vaif- 
feau  où  l'on  reçoit  l'eau  de  la  uluic, 
oM  pour  y laver  pluficurs  choies.  L. 
Dolii  dimidiuni. 

TINEA  , f.  f.  Teigne  , ver  qui 
s’engendre  du  bois  qui  pourrit  en 
terre.  Lat.  /Vvra,  <r.  C’eft  un  mol 
Latin  peu  uûté. 

TINKLEKO  , RA,/,  ni.  ^ f.  Ce- 
lui on  celle  qui  eff  chargée  de  Four, 
nir  les  provilions  pour  le  Tincl.  L. 
CiWracWi  famulorum  Curator , Prttfec^ 
tus. 

TINELO.  / »i.  Tincl,  fallc  baf- 
fe où  mangent  le:  Officiers  d'un  Prin- 
ce , ou  d’un  grand  Seigneur.  Lat.  Fa- 
mut'frmtt  cenaculum , 

TINIEBLA, /./.  Ténèbres,  en. 
ticrc  obfcurité  , privation  de  lumiè- 
re. On  remployé  pour  l'ordinaire 
auplurier,  l'imehUs.  Lat.  TVvcir.*, 

ariTM. 

Tinierlas.  Ténèbres,  fe  dit  au 
figuré  de  rignor.mcc  , des  erreurs , 
de  l'aveuglement  de  l'elprit  , des 
égarcmens  où  on  tombe  faute  de  pru- 
dence. Lat.  7V«riir4r.  Caligo. 

Tiniebi-AS.  Ténèbres,  Matines 
qui  commencent  l'Office  Aies  Fériés 
majeures  de  la  Semaine  fointc.  Lat. 
Soilurni  in  bebdowada  fssnÛa. 

TINO  , / in.  Habitude,  facilité 
qu'on  I acquife  de  trouver  fous  fa 
main  & de  faire  fans  y voir  les  cho- 
Tes  dont  on  connuit  l’ordre  & l'ar- 
rangement. Routine.  Lat.  Pevitia  ex 
be,hitu. 

Tl  NO.  AnTurance  , t’rmcté  de  la 
main  pour  vifer  droit , fraper  au 
but  , donner  dans  le  blanc.  Lit. 
Dc\feritu  in  coit'mmtdo. 


TiKO,  figurément,  Cgnificjuge* 
ment,  pnidcncc,  diferétion,  difccr- 
ncmcnt.  Lat.  Jadicium.  Prudentia. 

Saexr  de  tino  0 de  tîento.  Etour- 
dir Quelqu'un  d'un  coup  , lui  ôter 
tout  fentiment;  & au  figure  , le  per- 
fuader  , le  confondre  par  quelque 
railbn,  ou  argument.  Lat.  Confunde* 
re.  Ohi  rfTOïY. 

TINTA ,//.  Teint , couleur  qu'on 
met  par  deffus  une  autre  , ou  avec 
laquelle  on  teint.  Lit.  Color.  Pii» 

mCHtiSlH. 

Tinta.  Encre  à écrire.  Lat  Atra^ 

mmîunt. 

Tinta,  fe  prend  auffî  pour  Fac- 
tion de  teindre , ou  pour  la  teinture 
même  : On  dit , Dar  unn  tinta  , der 
dos  tintai  , Donner  un  teint  , deux 
teints.  Lat.  Tifiétura. 

De  kiieaa  tinta.  Façon  adv.  De 
bonne  encre,  c'eff-à-dirc,  d'une 
manière  forte  & énergique.  Lat  /V- 
hnnenti  calttno. 

Sitber  algo  de  buen-i  tinta.  Savoir 
miclquc  ciiofc  de  bonne  part  Lat 
£jr  frohtito  Auciort  uliquid  /cire. 

TiNTAR  , V.  a.  le  meme  que  Te- 
nir* 

TIKTADO  : le  meme  que  Tehido, 

TfNTE , f.  M.  Teint , art  de  tein- 
dre ; Ü fe  dit  auffi  des  drogues  qu'on 
y emploie.  Lat  An  fasmos  adjciti- 
lits  cotoribus  injk'iendi. 

Tinte.  La  Boutique  ou  maifon 
d'un  Teinturier.  Lat  Tincioria  o£i- 
cina  , a. 

Tinte  , figurément  , fignifiç 
toute  forte  d'artiticc  dont  on  fe  fort 
pour  deguifer  une  chofe , fi:  1a  faire 
paroitre  toute  autre  qu’elle  n'cft  en 
cCFct-  Lat.  l'ucus.  Ceder. 

TINTERO , f.  nt.  Encrier  , petit 
v.iiITcnu  où  l'on  met  de  l’cucrc  pour 
écrire.  Lat  Atramentinnton , si. 

Quedarfe  en  tl  tintero.  Reffer  au 
bout  de  la  plume  » oublier  quelque 
chofe  tlins  ce  qu'on  ceril  ; &.  lorf- 
qu'on  le  fait  i deffein , on  dit , De- 
xar  en  el  tintera.  Lit.  Pratermittere, 

TINTILLO  , /.  m.  dim.  de  Pinto  : 
le  même  que  /'mo  tinta.  Il  fe  dit 
d'un  vin  médiocrement  couvert.  Vin 
clairet.  Lat  Ruhellum  xnnuta. 

TintillO.  Idiot,  imbécillc,  qui 
fert  de  iouct  à tout  le  monde.  Lat. 
JJomo  aÙis  faiius  luiihriusn. 

TINTIRINTIN  , f.  m.  Mot  in- 
venté pour  exprimer  le  fim  du  clai- 
ron , & de  tout  autre  inffrument 
qui  a un  fon  aigu  & perdant  Lat. 
dîonui  aattus  exitis, 

TINTO,  TA,  nd/. wf.tÿ/.  Teint , 
te , mis , fc  en  couleur.  Lut.  Tincius  , 
a,  uns. 

Tinto.  On  appelle  ainC  par  ex- 
cellence un  gros  vin  rouge  fort  cou- 
vert. Lat.  Airum  x^ituim, 

TINTOK  , /.  nt.  le  meme  que  Tin- 
torero. 

TIN- 
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TINTORERIA  » f.  f.  Bontîquc  de 
Teinturier.  Lat.  Tir.dorù  oJkiHa. 

TINTORERO,  , f.  m.  ^ f. 
Teinturier,  «re  i qui  fait  métier  de 
teindre.  Lat.  Inftéior.  Tinèhr. 

TIKTL'RA,//.  Teinture,  aélion 
pir  laquelle  on  teint.  Il  Te  dit  atiflà 
des  drogues  dont  on  fc  fert  pour 
cet  cft'tft.  Lat.  T'm^ura , tt. 

Ti.NruKA  , fc  prend  quelquefois 
pour  le  Fard  dont  les  femmes  i*c  fer- 
vent. Lat.  Fuem. 

TlNfüRA.  Teinture,  figiircment, 
fc  tiic  d'une  counoin'ancc  fupcrfidclle 
des  chofes.  Lat.  UUrrurum  Itvis  no~ 
iithu 

Tintuea.  Teinture,  en  termes 
de  Chymic  fc  dit  de  l’extravUcn  ou  , 
fcparatiuu  qu'on  fait  de  La  couleur  ! 
d’un  ou  de  plutteurs  mixtes  , & de 
l'imprcUioii  qu’elle  fait  dans  quelque 
liquetir  ou  mcnilrue  propte.  L.  /'jac-  , 
tu.'a, 

Sckrt  ntf^t>  Tt9  b(tî  twiur>x.  Aucune 
teinture  ne  prend  fur  le  noir  ; c’eft- 
à • dire  , au  figuré  , que  les  chofes 
font  parvenues  Â un  état  où  il  n'y 
a plus  de  remède.  Lut.  Æibiof<m  de- 
Alh.ire  eji. 

TINTURAR,  V.  a.  le  même  que 
Tenir, 

Tinturar.  Inftruirc  fiipcrficiel- 
Icmcnt.  Un  l’employé  communément 
comme  rétiproque.  Lat.  Levitrr  in» 
jh-ufte. 

TINTUR.'IDO,  DA  , por/. 
du  verbe  Thttfrar.  Teint,  te  > ii>- 
ftruit  fiipcrficiellemcnt.  Lat.  Titteius. 
Lti^îifr  i>ijiridius  ^ a,  m;h. 

TINA,  /.  /.  Tcigiw,  galle  épaif- 
fc  qui  vient  i U tête',  accompagnée 
d'une  odeur  puante  & cadavereufe. 
Lat.  Forrigo  , init, 

Tiûa  , fc  prend  aufli  pour  Ava- 
rice, mcrquineric , épargne  fordide. 
Lat.  SorÀiiiitat , tif. 

Si  ta  envitiiu  fncra  tino,  ^tr  de  ii» 
hcfos  h«r/fra.  Si  l'envie  ctoit  une 
teigne , il  y aurait  bien  des  teigneux. 

TINOSO,  SA,  uâj.  w.  fif/.  Tei- 
gneux , eufe  ; qui  a La  teiguc.  Lat. 
F^r/ifine  ajf'eèfut  , a , um. 

Ttitoso.  Avare,  chiche,  taquin, 
crail'eux.  Lat.  Sordidus.  Tenax. 

Tinoso.  Puant,  pourri:  épithète 
qu  Mi  donne  par  mépris  au  Diable  en 
Riic  familier.  Lat.  Sordiduj»  Fuiridiss. 

Cerner  John  cabrta  de  tinqfo.  On  dit 
pour  marquer  la  faim  d'un  homme, 
qu'il  mangeroit  fur  la  tête  d'un  tvi- 
gnetjx.  Lat.  Lancem  fordidam  fUmei 
iton  refpnit. 

TIO  , riK  f /.  m.  Oncle  , 
Tante  i frere , Ocur  du  père  ou  de 
la  mère.  On  appelle  ainfi  par  exten. 
fiun  les  parens  colbteraitx  éloignés 
de  quelques  degrés , qu'on  a foin  de 
dcfiqaer.  Lat.  Futruus.  Ai^uncului. 

AinitJ , <r. 

Txo.  Les  gens  de  k compagne 
Tout.  JT 


appellent  ainfi  les  pcrfonnçs  d'un  ii:;c 
avancé.  Lat,  Vctulm , a, 

A tu  tia  que  te  dè  fara  tibroi. 
vers  ta  tante  » qu’elle  te  donne  pour 
acheter  des  livres,  Exprcfilon  dont 
on  fe  fert  pour  congédier  un  homme 
qui  nous  demande  quelque  chofe  que 
nous  ue  voulons  pas  , ou  que  nous 
ne  femmes  pas  tenus  de  lui  donner. 
Lat.  Jt'en  me  f<i  am/ZoïA  roftitet. 

Contnrfeh  d fu  tt*.  Le  conter  à 
fa  tante.  Cette  cxprcÜion  ngiiUlc  que 
nous  devons  (xmter  nos  difgraces  à 
ceux  qui  peuvent  s'y  mtéreffur,  plu- 
tôt qu'à  des  étrangers  qui  n'y  pren- 
nent aucune  part.  Lat.  AmUij  «wri- 
bus  comntend.tre. 

TIORBA,/./.  Théorbe  ou  thuor- 
bc.  Inilriimcnt  de  Mufique  fait  en 
forme  de  luth  , à la  réferve  ou'il  a 
deux  manches.  Lat.  Cithare  ffeciti. 

TIPLE,  f.m.  LedefTus,  eu  Mu- 
fique. Lat.  Aeuiior  vox  ^ cis, 

Tiple.  C'efl  aufli  celui  qui  chan- 
te le  detTus.  Lat.  Acutiori  voce  cantm 

Tiple.  Inftrumenk  de  Mufique, 
cfpèce  de  Mandorc.  Lat.  C:thar,$  gc- 
nu4. 

Tiple,  en  jargon  , le  Vin.  Lat. 
Vimem^  i. 

Refr.  A7  hotnbre  tiflt  , ni  tnuger 
baxon.  Le  fens  de  ce  proverbe  cft 
que  les  chofes  qui  font  contre  l'or- 
tîre  , UC  peuvent  produire  que  de 
mauvais  cncts. 

TIPLISÜNAXTE,  edr.  d'une  tertn. 
Qui  a une  voix  de  dcfliis.  C'efl  un 
mot  forge.  Lat.  Acutus. 

riQÜIS  , MIQUIS.  Mots  b.arba- 
res  qu'on  employé  en  ftile  familier 
l>our  blâmer  certains  mots  afTcvlés 
dont  quelques  perfonnes  fe  fervent. 
Lat.  l'erbu  nimit  cotn^ita. 

TIRA,/./.  Bande,  bandelette  de 
toile  ou  d'étulTe  &c.  Lat  T»onU. 
t'ia.  Vitta , a. 

Tira,  en  jargon.  Chemin.  Lat 
//<T,  intris. 

I Tira.  Piperie,  filouterie  au  jeu. 

I Lat.  /V0»r  f>f  Uiio. 

Tiras.  Droits  qu’on  paye  au  Gref- 
fe pour  retirer  les  pièces  d un  procès 
dont  on  mterjetee  appel  à un  Tribu- 
nal fupéricur.  Lat,  Stipoidiu  po  cetn» 
Ÿm-iatione  atufarutn. 

Tira  angcjia^  en  jargon  , Jeu  de 
quilles.  Lat.  Alctarum  ludiu, 

TIRABKAQIERO , /.  w.  Banda- 
ge pour  les  hernies.  L.  Subligar , ss. 

TIRABUZON ,/  m.  Tircbouchon, 
inflrument  pour  déboucher  les  bou- 
teilles. Lat  Jnjîrumentutn  ad  obtura» 
tntntwn  extvehendwn. 

TIKACOL  t f.  m.  le  même  que 
TiracwUo, 

TIRACUELLO , / m.  Efpêce  de 
I baudrier  ou  de  bandoulière  qui  fert 
I de  porte-épée  aux  laquais.  Lat.  BuUd 
1 getm. 


TIR  59j 

TIRADA ,//.  Tirage , jet,  l'ac- 
tion de  laci  , de  jetter,  de  lancer. 
Lat.  ribratio , nit.  Jaéfuf , ài. 

Tirada.  Traite,  fe  dit  pour  mar- 
quer une  diffance  de  lieu  ou  de  tems. 
Lat.  l/mgitudo.  Diflantitt. 

liai  buena  tirada  de  aqui  alla.  Il 
y a une  bonne  traite  d'ki  là. 

De  una  tirada.  Kâqon  adv.  Tout 
d'une  traite  , fans  fc  repofer.  Lat. 
AVw  tntrymtitfà  via.  Une  traciu. 

TIRADERA  , /.  /.  Efpêcc  de  flè- 
che , dont  fc  fervent  les  Indiens  , 
& qu'ils  décochent  avec  une  courroie. 
Lat.  Arfjjtüe  arundo. 

Tiradera  , efl  aufli  une  corde 
ou  courroie  dont  on  fe  fert  pour  ban- 
der certains  inflrumcns , & ponr  les 
décocher.  Lat.  Cerrigia  vtl  jfunicHUu 
ad  cantrahendum. 

Tiradera,  en  jargon , Chaîne. 
Lat  CatenUy  x. 

TIRADOR  , f,  m.  Tireur  , qui 
tire.  Lat.  Jaculator. 

Tibador.  Tireur,  en  terme  de 
ChalTe , fc  dît  proprement  du  Chaf- 
feur  , qui  fait  bien  fc  fervir  d'un 
Fufil , & qui  tire  à coup  fûr.  Lat 
Dexter  coUimator. 

Tibador,  en  termes  d'imprime- 
rie, Preffier,  ouvrier  qui  travaille  A 
la  prefîe.  Lat.  J^ui  foüum  i peelo  ex- 
trahit. 

Tibador  de  oro.  Tireur  d’or, 
ouvrier  qui  réduit  l'or  en  filet , en 
le  faifant  paffer  par  la  filière.  Lat 

Auri  ducUr. 

TIRAAURA,  f.f.  Chaîne,  cor- 
don, fuite  de  montagnes,  cliemin 
long  & étroit  Ce  mot  fignific  aufli 
une  longue  fuite  de  chofes  qui  vien- 
nent les  unes  apres  les  autres.  Lat. 
Lottf^a  via , vel  fériés. 

TIRAMOLLAR  , V.  a.  Terme  de 
Marine.  Larguer,  filer,  lâcher  une 
manœus're.  Lat  Fnntm  Ltxare. 

TIR.ANTEZ  ,/ f.  Longueur  d’une 
chofe.  Lat.  ÏÀtngitudo.,  inis. 

Tirantez  del  arco.  Terme  d'Archi- 
tec^urt.  On  appelle  ainfi  la  diredion 
par  laquelle  les  jointes  de  pierres  , 
ou  les  lits  de  briques  qui  forment 
les  arceaux  des  édifices , tendent 
vers  un  point  déterminé.  Lat.  Seriei 
fabricét  fomicat*  drr«V/t?. 

TIR.ÂPIE,  / Ml.  Tirepied,  cour- 
roie qui  prend  depuis  le  pied  jufqu'au 
genuuU  du  cordonnier  « & qui  lui 
fert  à tenir  ferme  le  foulicr  qu’il 
coud.  Lat  Sutoria  j^xtpda. 

TIRAR,  f».  fl.  "Tirer,  jetter,  lan- 
cer quelque  chofe  avec  violence.  L 
Jacere.  JaçttUri.  Vihrart. 

Tirar.  Tirer , figniBc  aufli  Ref- 
femblcr  à une  chofe  , en  approcher  , 
furtuut  en  parlant  des  couleurs.  L.it, 
Re/erre.  Imitari. 

Ex.  T'ira  iii  cdor  a^o  à atul.  La 
couleur  tire  un  peu  fur  le  bleu. 

Ti&AR.  Tirer,  attirer  , donner 
Ffff  du 
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du  mouvement  ^ quelque  ' corps\  en 
l'amenant , en  l'attirmt  de  Ton  cô- 
té i comme  lait  l’aiman  à l'égard  du 
fer.  Lat.  Attrahne. 

Tirar.  Tirer,  fc  dit  figurémcnt 
en  chofcs  morales  pour  Attirer  à 
fon  parti , mettre  quelqu'un  de  Ton 
côté,  dons  Tes  interets.  Lat.  Aüu- 
cor.  Aitraknt. 

Tirar,  parextennon  & dans  un 
(ctis  moral,  Perfuader,  induire , con- 
trainJre  comme  par  une  cfpécc  de 
violence.  Lat.  Aitrabert.  Cofitrt. 

Tirar.  Nuire,  préjudicier  à quel- 
qu'un. Lat.  Ojîctre. 

Tirar.  Tirer  un  chariot  , une 
charette,  un  carrofle  &c.  Lat.  Con- 
ductre.  Trahere. 

Tirar.  Durer,  fe  maintenir  dans 
le  même  état  fans  augmenter  ni  di- 
minuer i ainii  on  dit  d'un  malade, 
Va  tiranio,  Lat.  Prrjijirrt,  Ptr^na- 
nrre. 

Tirar.  Tirer  un  mourquet,  un 
caïuin.  Lat.  Exphitre, 

Tirar.  Tirer,  recueillir  du  pro- 
fit , de  l'honnciu  &c.  Lat.  ÏMcrwri. 
Pnciftrt. 

Tirar.  Tirer,  étendre,  allonger. 
Lat.  DiJ}tndere. 

Tirar.  Tirer,  prendre,  retirer 
la  part  qui  nous  revient  dans  un 
partage,  ou  au  jeu.  ié^X,  Partnujibi 
dt^tatn  njfumtre. 

Tirar.  Tâcher,  employer  les 
moyens  convenables  pour  quelque  fin. 
Lat.  Inttnine.  Cotutri. 

Tirar.  Prodiguer  , diflîper  fon 
bien  , fon  argent  On  dit  fouvent , 
Tirar  à la  calie.  Lat.  Dilapidare.  Dif- 
fifart. 

Tirar  , fe  difoit  autrefois  pour 
Qêiitar , & on  t'emploie  encore  dans 
ce  fens  en  quelques  endroits.  Lat. 
Aitftrre.  Erifcre. 

Tirar. Tirer  de  péril, de  danger. 
11  a vieilli.  Lnt.  Ub  rarc. 

Tirar.  Tirer,  en  termes  d'Impri- 
«terie,  fe  dit  de  chaque  feuille  qu'on 
imprime.  Lat  E typis  txtrahere. 

Tirar.  Tirer  de  l’or,  de  l’ar- 
rent , le  réduire  en  filets  eu  le  fai- 
fan  t p.ilîer  par  U filière.  Lat  In  Jiia 
deduen  r. 

Tirar  al  dfguelh.  Voycï  Dtf’Uflh. 

Tirar  larjo.  Etre  long  dans  ce 
qu'on  dit  ou  qu'on  fait.  Lat  Ad  lon- 
gutii  proceiim. 

Tirar  pjr  rUvacia»  è por  Unca  cwr~ 
va,  Phrafe  ufitée  dans  l'Artillerie, 
{I:  qui  ügniBc,  Tirer  â un  objet  de 
manicTC  que  le  boulet  ou  la  iMmbc 
^c!ldomm.^.^c  plus  par  fon  propre 
poids  en  tombant,  qu'elle  ne  le  fe- 
ront étant  tirée  de  but  en  blanc.  Lat 
Pfr  iiiicaut  cui'iHim  di/pt^onnn  diri- 
gnc. 

Tirar  fer  linca  rrâa , à df  pnnta 

haixee.  Tirer  «le  but  en  bhne.  L. 
Ter  Itr.tuut } eilaiu  Àij'pi'ÿienei»  diri^ere. 
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I TTrn  y ajlexa.  Expreflion  figurée, 

' qui  fignifie  que  les  chofes  qu'un  nous 
commande  font  incompatibles  , & 
qu'on  ne  peut  les  exécuter.  Voyez 
Af.oxar.  Lat  Incampatihilia  jnbere. 

A tira  tuas  tira.  A qui  tirera  plus 
fort  à qui  l'emportera.  Lat  Ad 
ftonmtan.  Injlanter. 

A todo  tirar.  Tant  qu^on  peut  ti- 
rer. Lat.  Ad  ftanmwn. 

TIRANTE,  part.  aH.  du  Verbe 
Tirar.  Tirant  , qui  tire.  Lat  ZVa- 
hen$. 

Tirante,  fuïji.  Tirant,  pièce 
de  bois  longue  & étroite  » c'ell  1a 
quatrième  partie  d'une  poutre  de  fei- 
ze  pieds  de  longueur  fur  neuf  ponces 
^ de  largeur  & fept  d'épailTcur,  fciée  en 
quatre  dans  fa  longueur.  Lat  Lig- 
num  anguftuM  lonf^mnque. 

Tirante.  Roidc , tendu,  ban- 
dé. Lat.  Tntfus.  Contenfus. 

Tirantes.  Traits,  cordes  ou 
courroies  qui  fervent  à tirer  un  car- 
rofi'e,  une  charrette  &c.  Lat  Tru~ 
chrii  fîmes. 

Tikan  TES  , en  jargon  , Les  Bas. 
Lat.  Cifiig4r. 

A tirantes  largos,  A grands  traits , 
c'eft-à-dirc , A grand  attelage , qui 
eft  de  quatre  mules  avec  deux  co- 
chers, au  lieu  que  le  petit  n'cfiqn’â 
deux  mules  avec  un  fcul  cocher  , 
qu'on  appelle  A guias.  Lat.  J^uadri- 
ga  dupîici  rbedario  dncia, 

IVaher , tener  , o efar  U euerda 
tirante.  Expreflion  figurée.  Agir  avec 
trop  de  rigueur  & de  févérité.  Lat. 
Dm  tus  agere. 

TIRADO  , DA  , part.  p(i_f.  du  ver- 
be TYrar.  Tiré,  éc.  Lat 

WM, 

A'idar  algitna  cofa  mut  tirada^  fi- 
gnific  qu’une  chofe  eft  fort  rare,  ou 
fort  ch^e.  Lat  Âaro  ittveniri.  Ala- 
gno  pretio  emi. 

TIREL.\,  f.f.  Etoffe  rayée.  Lat 
Sulc.iltu  p.vmus. 

TIRETA  t /.  /.  le  même  que  Agu~ 
Jeta.  C'eff  un  terme  Aragonois. 

TIRICIA.  Voyez  lélericia. 

TIKILLA , / /.  dÙM.  Bandelette , 
petite  bande  de  tuile  ou  d'autre  cho- 
ie. Lat.  Fqfcibla.  Taniola. 

Tirilla.  Col  de  chemife.  Lat 
roUaris  indufii. 

TiRlLLO  , f iM.  dim,  de  Tira. 
Petite  pièce  d'Ariillcrie.  Lat.  TV- 
mentum  btllicutn  minaris  mxii. 

TIRITASA  , /.  /.  Tireuine, 
forte  de  droguct,  étoffe  moitié  H1 
6c  moitié  laine.  Lat.  Exilis  tela. 

Tiritaha  , fc  prend  figurémcnt 
pour  une  chufe  de  peu  de  valeur. 
Lat.  Rti  futilis. 

TlRirAR  , V.  «.  Trembler  de 
froid.  I.at  Feigcre  tnwere. 

TIPJTüNA,  f.  f.  Tremblement 
qu'un  affecte,  comme  H l'on  avoit 
froid.  Lat.  QarparU  trenw» 
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TTRO , f.  m.  Coup , l'aâion  de  ti- 
rer. Lat  Evpto/io.  VtmtarRo. 

Tiro,  fe  prend  aum  pour  l’im- 
preffioo  ou  la  marque  que  fait  le 
coup.  Lat  Jclüs  Jignum. 

Tito.  Pièce  d'artillerie.  Lat.  7br* 
mentum  belÜcwM. 

Tl  RO , fe  prend  auffi  pour  la  char- 
ge d'un  canon  , on  de  telle  autre  piè- 
ce. Lat.  Apta  tormento  puk'eris  atquf 
glandium  pertia. 

Tiro.  Vol , larcin.  Lat.  FurttPM. 

Ex.  A fulano  le  bideren  un  tira  de 
cien  dahhses.  On  a fait  à un  tel  un 
vol  de  cent  pifloles. 

Tiro.  Mal  phyfique  ou  moral. 
Lat.  Damnuin.  Jîexa. 

Tiro.  Fourberie  , tromperie,  fu- 
pcrchcric , rufe,  artifice,  malice, 

I niche  , pièce , tonr  qu’on  joue  à queU 
! qu’un.  L.lt.  Fraus.  Ihius.  AJlus. 

Tiro.  Attelage  de  plufieurs  mu- 
les ou  chevaux,  de  même  poil,  & 
même  taille.  Lit  AIuLt  vtl  tqui  co- 
hre  .cerpare  pares  ad  rbrJom  vel 
currum  Juttéli. 

Tito.  Les  Maqons  appellent  ainfi 
la  Corde  dont  ils  fe  ferm  ent  pour 
élever  les  matériaux.  Lat  Tracblea. 

Tiros,  au  pluricr  , les  Pendans 
d'un  ceinturon.  Lat  Balthci  fubein- 
gultan. 

Tiro,  en  parlant  d'un  carroflTe  , 
le  même  que  Tirantes. 

Tiro,  en  termes  de  tailleurs  & 
de  couturières  , eff  U difhnce  qu'il 
y a d'une  épaule  à l'autre  par  de- 
vant. Lat.  liumerorum  dijlantia  ante- 
rior. 

Tira  de  piedra , ejcoprta  cîfc.  Trait 
de  pierre  , de  fufil , &c.  portée  de 
l'un  & de  l’autre.  Lat  lilus.  /a- 
élus , és. 

Errar  el  tiro.  Manquer  fon  coup; 
& metaph.  Se  tromper  dans  fes  idées, 
dans  fes  prétentions.  Lat.  Aherrare. 

Ilacrr  tiro  ; Ail  jeu  de  la  Rarrc  , 
c'efl  la  jettes  de  manière  qu'elle  fri- 
pe de  pointe , car  autrement  le  coup 
ne  vaut  rien.  Lat.  Fcrrei  longtirii  »• 
fitwinf  terram  ftrire. 

PoMerfe  d tire.  Se  mettre  à la  por- 
tée î & figurémcnt,  fc  mettre  en  vue, 
en  dirpofition  , pour  qu'une  chofe  ai- 
rive  comme  on  le  fouhaite.  Lat.  Coi- 
timoré.  Ad  fcopwn  dirigere. 

TIRON , / M,  L'a^on  de  tirer  , 
d'arracher  avec  violence.  Seeoufle. 
Lat.  f'iolenia  attreiiio.  Sucatjfof  mss. 

’Tiron,  fc  dit  aunS  pour  EJii- 
ron. 

Thon.  Trait , traite.  Lat  Jjpi- 
ritns.  liaujlus , ùs. 

A dot  O très  tirones.  Expreflion  aiU 
verbialc  qui  marque  la  facilité  ou  la 
difficulté  qu'il  y a à faire  quelque 
chofe.  I.al.  vit  di^ù/7^. 

TIRORIKÜ  , f.  m.  Le  fon  des  in- 
flriimcns  à vent  C'eft  un  terme  ba- 
diu  I qui  au  pluricr  fc  prend  j our 
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les  inftrumens  mêmes.  Lat. 

vtî  buccins  jbnitm  \ vtl  iffa  in/hru- 

tftrrjfû. 

TIRRIA’,  /.  /,  Antipaihie  qu'on 
prenit  contre  quelqu’un,  & qui  fait 
qu'on  fc  plaît  à le  contrarier  en  tout. 
Ce  mot  cil  du  IHle  familier.  Lat.  In- 
Jana  cf^o^tio. 

TISANA , / ^ le  même  que  PiU 
fana. 

TISICA  * / /.  le  même  que  ftu 
foa. 

TISICO,  CA,  o4i.  n.  èf  f.  le 
même  que  Ft\jUx>. 

TISÜ  ^ f w.  Ti(Tu , étoffe  de  foie 
double  , dont  les  fleurs  (ont  tiffucs 
firr  un  fond  d’or  ou  d’argent,  & 
font  marquées  fur  le  revers.  Lat. 
Ttxticn  , i. 

TITERE  , /.  »».  Marionette , pe- 
tite figure  qui  fe  remue  parrelTorts, 
(k  qui  p.iroit  animée.  Lat  Âutonta , 
tis. 

TiteRE.  On  appelle  ainfi  par 
comparaifun  un  homme  de  petite  mi- 
ne. Lat.  f/omuncio^  xnV. 

No  quedar  tiirre  etn  cara  è cftbeza. 
Exprcflîon  qui  marque  le  dégât , le 
ravage  au'il  y a eu  en  certaine  ren- 
contre. Lat.  Omnia  ffàtvtrti. 

TITERERO  , RA  , adj.  m.  ^ / 
le  même  que  Titiritero,  Ce  dernier 
eff  plus  iiüté.  ' 

TITEKlSTA , f.  m.  le  même  que  ' 
Titirhtro,  Ce  mot  cft  peu  uûté. 

TITI , /.  m.  Efpêcc  de  petit  ünge. 
Lat.  Parvitius  Ctrcofithtcus. 

TITILACION  , f f.  Chatouille- 
ment , fentiment  qu’cproiive  celui 
qu’on  chatouille.  Lat.  Titillatio  ^ nh. 

TITiRi  rAINA  , /./.  Bruit  con- 
fus de  flûtes  , ou  autres  femblables 
inflrumeus.  11  fc  dit  par  extenflon 
de  tout  dirertinement  où  l'on  fait 
beaucoup  de  bruit  & de  vacarme. 
Lat.  Tihiarum  vtl  vocum  confujîoft- 
fiiva. 

TITIRITERO,  /.  w.  Joueur  de 
marionettes.  Lat.  Âutematum  Âéior, 
ù. 

TITO  y f m.  Efpêce  de  haricot 
quarré.  Lat.  Quadratui  pbafeolus. 

Tito.  Ün  appelle  aiiifi  le  Baflin 
d'une  chaife  percée.  Lat  Lafanumyi. 

TITUBEAR,  V.  «.  Vaciller,  n’è- 
tre  PAS  ferme  , ni  afTuré.  11  fe  dit 
communément  des  édihccs  & des  au- 
tres ouvrages.  Quelques  - uns  difeiit 
Tititbar.  Lat.  l'itubare.  Nutare.  /V 
tiiiare. 

TtruBEAt.  Bégayer,  parler  en 
bé^yant  Lat  BalbtUire. 

TiTVBEAi.  , métaphoriquement , 
Héfiter , balancer , être  incertain , en 
doute,  en  fufpens,  indéterminé  , in- 
décis, irréfolu.  Lat.  In  du- 

bio  ffft. 

TITUBANTE,  b Titubean- 
TE  , fart,  aû,  du  verbe  Tituhfor. 
Chancclaat,  te/  qui  vaciUe»  qui 


chaneéle.  Lat.  Tîiuhant.  Ntdam. 

TITULAR , adj.  (C$$ne  tom.  Ti- 
tulaire , qui  a le  titre  & le  droit 
d'une  Dignité,  fans  en  avoir  la  pof- 
feflion.  Lat.  Titutaris. 

TITULAR , V.  a.  Intituler , met- 
tre un  titre,  Lat.  Tituio  iÿ^nirr. 

XirutAR.  Obtenir  Je  fon  Prince 
ou  de  fon  Souverain  quelque  titre , 
comme  de  Marquis  , de  Comte  &c. 
Lat.  TltuIo  injigniri. 

TITüLADO  , DA  , fart.  p.  f.  du 
verbe  Titular,  Intitulé  , éc  i titré  , 
éc.  Lat  lïttdo  in/tgnitus  , itu'criftui  , 

a y um. 

TITULILLO  , /.  m.  dim.  le  même 
que  Tituio.  Ce  mot  n'cil  ufité  qu'en 
frile  familier  ài  baiUn. 

Andar  rn  tituUUos,  S'attacher  à des 
bagatelles  , à des  étiquettes  , à de 
pures  formalités.  Lat.  In  minimit  of 
ftndrrt. 

TITULIZADO , DA , od).  m. 

Titré  , ée.  Ce  mot  efl  peu  uGté.  L. 
j Tituio  inJif^Uus , a , um. 

I TITULO m.  Titre,  infcriplion, 
ce  qu'on  met  au  defltis  d'une  chofe 
pour  U faire  connoitre.  Lat  Tituius. 
Infcriftio. 

Titulo.  Titre  , nom  , renom 
qu'on  acquiert  par  la  vertu  ou  par 
des  faits  héroïques.  Lat  /orna.  No- 
mr». 

Titulo.  Titre  , caufe  , raifon  , 
motif,  prétexte.  Lat  Tstubu.  Ratio. 
Sfecies. 

Titulo.  Titre,  efl  aufll  l'Inflm- 
ment , l'a^  authentique  par  lequel 
on  prouve  fon  droit,  fa  nobleflc  &c. 
Lat.  Tituius.  Adum,  Injhumtututn. 

Titulo.  Titre,  patente,  provi- 
fion  d'une  Charge.  Lat.  Difbma , tis. 

Titulo.  Titre,  Dignité  de  Com- 
te, de  Marquis,  &c.  que  le  Souve- ^ 
rain  accorde  à quelqu'un  de  fes  fu- 
mets , foit  à caufe  de  fon  mérite , foit 
pour  reconnoitre  les  fervices  qu'il  a 
rendus  à l'Etat  Lat  Tituius  honora^ 
rius. 

Titulo  Colorado.  Terme  de  Palais. 
Voyez  Colorado. 

A titulo  y adv.  A titre  de,  en  qua- 
lité de  , fous  prétexte  de.  Lat  Eo 
nontint.  j^unjî. 

TITViMALO  , f.  w.  Tithymalc  , 
plante.  Lat.  LuHaria  hctb<i. 

TIXERA  , f.f.  Cifcanx  , iufhu- 
ment  compofé  de  deux  petits  couteaux, 
joints  cni'cmblc  avec  im  clou  rivé  , 
& qui  ont  leur  tailLint  eu  dedans, 
pour  couper  en  fe  joignant  l'un  con- 
tre l'autre.  Lat  Forfices. 

Tixeea.  Cifeaux  , fc  dit  Je  tout 
ce  qoi  en  a la  figure.  Lat  hs  modum 
forHcum  dteufaiw  , a , um. 

Tl  X ER  A.  Les  Charpentiers  appel- 
lent ainü  deux  pièces  de  bois  atta- 
chées en  forme  de  fautoir , fur  le- 
quel ils  pofent  les  pièces  qu’ils  veu- 
lent feier.  L.  Liina  dccujutim  aftata. 
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Tixeba.  Tondctir  Je  bêtes  à lai- 
ne. Lat.  Tosfcfr  y ù. 

Tixeea.  La  première  penne  de 
l'aile  du  faucon.  Lat  AU  ^noa  fri- 
ma. 

Tixeea.  FolTé  , canal  , rigole 
pour  faire  écouler  l'eiu  des  terrains, 
bas  ^ marécageux.  Lat  ItciUy  is. 

Tixeea.  On  appelle  ainfi  par  at 
lufioii  un  Médifant , un  Calomnia- 
teur. Lat.  Detraiior  y is. 

Tireras,  au  plurier  , ce  font 
des  pieux  plantés  en  travers  d'une 
rivière , qui  fervent  pour  arrêter  les 
radeaux  qu'on  (ait  defeendre  par  eau. 

I Lat  Trt^s  cûlUgatn  in  Jbsmine  tranf- 
; Vfrfe. 

i Tix'EBAS,  en  jargon,  les  Doigts 
du  milieu  de  la  main.  Lat  Alunis 
digiii  letîgiores. 

Bttvia  fixera.  Bon  cifeau , fe  dit 
d’une  perfonne  qoi  entend  par^tc^ 
ment  la  coupe  des  étoffes. 

Buena  tixera.  On  appelle  ainfi  un 
grand  mangeur. 

Eihar  la  tixera.  Mettre  les  cifeaux 
au  drap  $ empêcher  & couper  che- 
min aux  inconvénient  qui  peuvent 
forvenir.  Lat  Ahfcindere. 
TIXERADA  i f.  f le  même  que 

Tlxerctada. 

TIXERETADA,/./.  Coup  de  ci. 
féaux.  Lat  Forficis  incijioy  nis, 
TIXERETAS  , /.  /.  dim.  Petitt 
cifeaux.  Lat  Forj^'uU. 

Tixeeetas.  Tendrons  de  la  vs» 
gne.  Lat  Cafreoü , antm. 

'fixeretoi  han  de  fer , è decir  fixe- 
retas.  Difputcr  avec  opiniâtreté  fur 
des  chofes  peu  importantes. 

TIXERETEAR  , V.  I».  Couper  « 
donner  des  coups  de  cifeaux.  Lat. 
Forficihia  incidere. 

Tixeretear,  fignific  auffi  DiC. 
pofer  des  affaires  des  autres  â fa  fim- 
taifie.  Lat  Ad  flacitum  difbonere. 

TIXERETEADO  , da  , fart,  f, 
du  verbe  Tixeretear.  Coupé , ce  avec 
des  cifeaux.  Lat.  Forfeibus  taciftts , 
a , um. 

T1ZKA  , f.f.  Noir  â noircir  , ma- 
tière propre  pour  noircir.  Lat.  FuH- 
gêy  mis,  Alateria  denigrando  afta. 

TIZNAR,  v.a.  Barbouiller,  noir- 
cir avec  de  ta  fuie  , du  noir  de  ta 
poêle , au  autre  chofe  femblable.  L. 
Denigrare,  Fuligine  fadare. 

Tiznae,  méUphor.  Noircir , dé- 
nigrer , ternir  U réputation.  Lat.  Fa. 
matn  inftfcare. 

TIZNADO  y DA  , part.  faf.  du 
verbe  Thi:ar.  Barbouillé,  ée/ noir- 
ci , ie  avec  de  la  fuie  &c.  Lat  Fu- 
ligine  infeâlus , o , unt.  Famà  Ufus, 

TIZNE  , f.  atnb.  Noir  qui  s'atta- 
che aux  poêles , aux  calferolcs , aux 
marmites  qui  vont  fur  le  feu.  On 
l'appelle  autrement  HoUin.  Lat  Fu- 
Ugo.  Nigredo  y inis. 

TIZKON , f.  w.  Tache  de  notr  , 

F f f f I ou 
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•0  d’autre  couleur.  Lat  Afa*'ula , «r. 

TIZO  , yt  w.  FUmbart,  charbon 
qui  n’a  été  qu'à  demi  confumé.  Lat 
Carho  femiufïtu. 

TIZON , f.  m.  Tifon  , pièce  de 
bois  à demi  confumée  par  le  feu.  L. 
Terris  , ù,  Titio  , «. 

Tizon.  Blé  niellé,  charbonneux. 
Lat.  Aiufium  tritici  granum. 

TiZON  , figurcment  fignifie  , Ta- 
•hc,  note  d'infamie.  Lat.  Fam«  de- 
mgrutie. 

TIZONA , f.  f Epée  , par  allu- 
fion  à celte  du  Cid  qui  s'appelloit 
aiolL  Lat  En^s, 

TIZONAZO , f.  m.  Coup  de  tifon. 
Lut.  Titimm  iéius. 

Tizonazo.  Terme  burlefque.  Feu 
de  l EoPer.  Lat.  ïnftmi  ignts. 

TlZüNCILLO  , /.  m.  dim.  Petit 
tifon.  Il  fc  dit  auQt  de  l’épi  de  blé 
niellé.  Lat.  Exiguus  titio.  Aâujlum 

grtuiulu}». 

TIZOXERA  , /.  f.  Fûiirnalfc  de 
charbon  à demi  brûlé.  Lat.  Onhe- 
mort  femi  • ujlorum  fornax. 

T M 

TMESIS , /./.  Tméfe , figure  de 
Grammaire , qui  confiée  à partager 
un  mot  en  deux  , comme  dans  ce 
vers  de  Virgile,  Septentftàtjtiia  trioni. 
C’eit  un  mot  Grec.  Lat  2’mejts. 

T O 

TO.  Tii.  interjeftion  dont  on  fe 
fert  pour  appeller  un  chien  , & qui 
eft  formée  par  fyncope  du  mot  7o- 
ma.  On  la  répète  pour  Pordinaire 
deux  fois  de  fuite  : To\  te. 

TO.AJA , h Toalla  , f.  f.  Eflulc- 
cniin  i linge  qui  fert  à eifuiur  les 
mains.  Lat.  Manutngium,  iû 
Toalla.  Tayc,  petit  fac  de  toüc 
dont  on  couvre  un  oreiller  de  coutil , 
qn’on  met  fur  le  chevet  du  lit , & 
où  l'on  apuie  fa  tête.  Lat.  Matüite 
Ctrirscaütmt  opertoriuw. 

TÜALLETA  ^ f.  f*  dim.  Petit  cf- 
fuicmain.  II  fe  dit  ordinairement 
jlouT  Scrtfilkta  t Serviette.  Lat 
tilt , if. 

TOBA , /.  f.  Tuf,  efpéce  de  pier- 
re fivingieufe , tendre  & légère.  Lat 
Tu/tis , f. 

Toba.  On  appelle  ainfi  dans  l'An, 
daloitfic  & ailleurs  la  tige  du  char- 
d(.n  fauvage.  Lat  Cariui  fyhtjhris 
€UbisS. 

Toba.  Carie  , tartre  qui  s'atta- 
che aux  dents.  Lat.  .ŸLihritiet. 

Toba,  en  jargon.  Buttes  à mon- 
ter à cheval.  Lat.  Ocrent. 

TOBAJA  , 6 Toballa  : le  mê- 
me que  ou 

TüBALIJiTA,  è Tubllleta  ; 
le  même  que  Toaüflit. 

TOfiLRA  , /./.  Terme  d'OrLvrc- 


rie.  L*onrerture  qui  donne  palTan 
au  bout  du  fouflet  dans  la  forge.  L. 
For.imtn  in  femact. 

TOBILLO  , /.  m.  L*os  de  U che- 
ville du  pied.  Lat.  Talus  tihU. 

'fOCA  , /.  f.  Coeffe  , ou  Coife  $ 
couverture  légère  pour  la  tête  , dont 
iifent  les  femmes.  Lat  Capitis  ve~ 
Ihw. 

Toca.  Toile  à faire  des  coefTu- 
rcs.  Lat  Tela  fuktiüs. 

TOCADO,  f.  m.  CoeflTure,  fe  dit 
de  la  m.iniére  dont  les  femmes  pei- 
gnent £:  aluflent  leurs  cheveux.  Lat 
Capitis  captd-yTutnqut  ematsis  mnüfhris. 

TüCAOO.  Garniture  de  rubans 
pour  une  coeffe.  Lat.  Sei'ica  tmtiola 
capiti  tuulsebri  ornando  opta. 

Rcfr.  Gran  tocad-t^  y chice  recado. 
Ce  proverbe  eft  contre  ceux  qui  s’ef- 
forceat  de  fupplèer  par  leurs  habits 
à ce  qui  leur  manque  du  côté  de  l'cf- 
prit  & du  mérite. 

TOCADOR,  f.  m.  Celui  qui  tou- 
che , qui  manie  , oui  tàte  , qui  tâ- 
tonne. Tâtonneur.  Lat  Talpatcr.  Fui- 
fator. 

Tocado*.  Petit  coffre  de  mar- 
quetterie  , dont  le  couvercle  en  de- 
dans contient  un  miroir,  & qui  fert 
de  toilette  aux  femmes.  Lat  l'cjtl. 
iatix  ssrcsilx  , <c. 

ToCAOon.  Mouchoir  qu’on  met 
autour  de  la  tétc  en  guife  de  bonnet 
de  nuit.  Lat  Cal*mtica. 

Tocadob.  Cabinet  de  toilette.  L. 
CtAiculum  pro  capitis  ornatu. 

Tocadob  , fc  dit  pour  Tcmpla- 
ier  dans  l’Andaloufie. 

Tocadob.  Filou  qui  touche  les 
cartes  pour  les  montrer  à fes  cama- 
rades. Lat.  Lufer  dolofus. 

TOCAMIENTO  , f.  nu  Attonchc- 
ment,  aéUon  par  laquelle  on  touche.  ; 
Lat.  Taclta , ùs.  Attrtdaiio , nis. 

Tocamiento,  fc  dit  Etirement 
pour  Infpiration.  Lat.  Cordis  taüie, 
metio. 

TOCAR,  V.  Ê.  Toucher,  exercer 
le  featiment  du  taél  fur  un  corps  pal- 
bahlc.  Lat  Taagere.  Attingerr. 

Toc  A R.  Toucher  des  infhtimens. 
Lat  Fuÿ'sirr. 

Tocab.  Toucher , approcher  nne 
chofe  d'une  autre  pour  quelle  lui 
communique  fa  vertu  ; par  exemple , 
une  aiguille  d'une  pierre  d'aimaa. 
Lat.  'Tangert.  Adtrun'tre. 

Tocab.  Savoir  une  chofe  par  exv 
périence.  Lat.  Verto  feirr. 

Ex.  No  Mt  diga  V.  AI.  tjfù , tjnt 
b ht  tocadâ.  Ne  me  dites  pas  cela  , 
je  le  rqai  par  expérience. 

Tocar.  Toucher  , fe  dit  figuré- 
meut,  & lignifie  Rendre  fcnfible,  é- 
mouvoir , exciter.  Lat.  Jlwert.  Co»i«- 
tHovtre. 

Tocab.  Toucher  une  chofe  ou  à 
une  choie,  en  parler  légéiemcat  Sa 
en  poHiau  , Uus  i Leu 
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tevHrr  dijererty  iraBare. 

Tocab  , fe  dit  pour  Sonner  : com- 
me , Tocar  à mutrios  , Sonner  pour 
un  mort  Lat.  Pul/are. 

Tocab  , fignifie  auffi  Examiner 
les  métaux  avec  la  pierre  de  touche. 
Lat  Ad  I.ydium  lapidrm  prahare. 

Tocab,  v.n.  Toucher,  apparte- 
nir. Lat.  SptHart.  Pntinert  ad. 

Tocab.  Etre  du  devoir  , de  l’ob- 
ligation. Lat  Alicu/us  ejfe. 

Tocab.  Importer,  être  de  l’inté- 
rêt de  quel^'un.  Lat  Inttrtjfc. 

Tocab.  Toucher , fe  dit  auŒ  d’u- 
ne femme  qui  nous  revient  dans  un 
partage.  Lat.  Pertiontm  ratam  ptrti-^ 
ntre. 

Tocab.  Toucher,  être  près,  con- 
tigu , avoiÜDcr..  Lat.  Tuignt.  Attin^ 
gtre. 

Tocab.  Tomber,  écheoir  par  ha- 
zord.  Lat.  Sent  uccidtrt. 

Tocab.  Toucher,  être  parent, 
être  allié.  J.at  C^gnatioit  atiinysrt. 

Tocab.  Toucher,  clHcurcr.  Lat 
Ltxnttr  prr^ingett. 

; Tocar.  Toucher,  Fraper une  cho- 
I fc  pour  la  recumioitre  pnr  le  furi 
1 qu'elle  rend.  Lat.  Ta.'\;:ti'e.  i’tdfixrr. 

Tocar  . fc  dit  airfîi  d-.-»  nwhJtcs 
contagieufes  qui  fe  communiquent  éàc 
dont  on  elb  atteint.  I.at.  Utf^rt. 

Tocab.  Eprouver,  fonder  le  fa- 
voir , l’habileté  de  quelqu  un.  Lac. 
Prokarre. 

Tocab,  ou  Tecarfe.  Sc  peigner, 
fe  frifer  , fc  coifer.  Lat.  Caput  co- 
mtre. 

Tocab,  en  ftilc  badin,  B.attre  , 
étriller  quelqu'un.  Lat.  Fuflibut  ta»- 
gtrt. 

Tocab  , en  jargon.  Tromper, 
réduire  , nbufer , duper  quelqu’un. 
Lat  Faücrt. 

Tocabse.  Outre  la  lignification 
paOive  de  ce  verbe  dans  fes  différeu- 
tes  acceptions,  il  fignifie  au  récipro- 

?[iic  Sc  couvrir , mettre  fon  chapeau, 
on  bonnet  fur  (a  tête.  Lat  Capnt 
optrire. 

Tocar  à dtgucBo.  Sonner  U char- 
ge. On  fc  fert  de  cette  expreflion  en 
Itilc  familier,  pour  permettre  à quel- 
qu'un de  faire  une  chofe,  ou  d'ache- 
ver cc  qu'il  a commencé.  Lat.  UtÜi^ 
cum  pulfiTte. 

Tocar  de  ero.  En  termes  de  Pein- 
ture , Réhauffer  quelques  endroits 
avec  de  l'or.  Lat  Aura  iUuwinare. 

TOCANTE , part.  «J/,  du  verbe 
Tocar.  Touchant , qui  touche.  Lat 
Tangens.  Attingens.  Attiuens. 

Tocante.  Touclnnt  ^ 

Quant  à , à l’égard  , pour  cc  qui 
concerne,  fur.  Lat.  uttinet. 

TOCADO , DA  , part,  pajil  du  ver- 
be Tocar.  Touché,  ce.  Lat.  Taàisis, 
ÂttrtBatus , a , uw.  , 

Etl.tr  tîirada  uhitota  eofa  $ fe  dit 
(i'iUic  chvk  qui  couuneut'c  â le  gi- 
lu» 
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1er , À fc  pourrir.  Lat  Putrefetrt. 

TOCAYO,  YA,  adj.  m.  ^ /.  le 
même  que  Ctdomhrono. 

TOCHAR , V.  a.  Barrer , fermer 
■ne  porte  aecc  une  barre.  Lat.  R*- 
iurtdo  lif'no  jauuam  Jtrmare.  Ce  mot 
cük  itfité  Hans  l’Aragon. 

TOCHEDAD,/ /.  Stupidité,  grof- 
ficrcté,  Ignorance,  bètife.  Lat.  R:t^ 
ditiU,  Lupo  itia  i <r. 

TOCH(),/ot.  Pièce  de  hors  ron- 
de. C'efl  un  terme  Aragonois.  Lat. 
UjinuiH  rttumiwn. 

TOCHO,  CH  a,  •Ji,  M.  ^ f. 
Groificr,  ère,  ignorant,  te,  ftupi- 
de , niais  , ie.  Lat.  Rudii.  Impniius^ 
a , um. 

TOCHÜRA  , /.  f,  BoiifTonnerie. 
Ce  mat  cil  uftté  dans  les  montagnes 
de  Biirgns.  Lat.  ScurrUius, 

TOCINERÜ  , HA  , / w.  f. 
Chaircuitier , îérc.  Marchand,  de  de 
cochon.  Lat.  Curnh  pcrchi*  v<nditùr. 

TOCINO,  f.  m.  Chair  Je  c»>chon 
faléc  « qu'on  garde  pour  la  mettre  au 
pot  & dans  les  ragoûts.  On  entend 
ordiiu-rement  par  1:1  la  moitié  d'un 
cochnn , qu'on  appelle  auth  Tempu- 
no,  f.at.  S\tiUa  céro  fuit  conàitn. 

Tocivos,  en  jarguit , Coups  de 
fouet,  ctriviéres.  Lat.  , ovum. 
Vtthtta. 

TüCOX,  f.  m.  Souche  , tronc, 
la  partie  d'un  arbre  abattu  qui  relie 
en  terre.  Lat.  Stipti , itit. 

Tocok.  Moignon  , partie  qui  relie 
d’un  bras  , ou  d'une  jambe,  qu’oo 
a coupé.  Lat.  Pars  mutiU. 

TODAVIA  , udv.  Toutefois,  ne'an- 1 
moins,  nonobflant  , cependaut,  fi 
efl-ceque  , pourtant,  pas  moins, 
rien  moins.  Lat.  Tatacn.  Attumm. 
ï’trumlntnm.  R^tbilomhtits. 

Todavia.  Jufqu’à  Cette  heure, 
jufquc^  ici , même  encore.  Lat.  Ad- 
buc.  Fjiumtsum. 

TOnO,  DA  , fld;.  m.  Pff  f.  Tout, 
toute.  - qui  comprend  uniTcrfcnement 
les  üifT.rentes  parties , qualités  uu 
efpcccs.  Lat.  Tt^ius,  Omnis.  Cunélui^ 
a , um. 

Tooo,/«i*^.  Un  tout,  une  chofe 
en  fon  entier.  Lat.  Totum,  ». 

Todo,  Tout, s’employe  aufltpour 
exagérer  dans  les  chofes  l'cxccs  de 
quelque  qualité  , ou  circonfbncc  : 
ainfi  l'on  dit,  EJl'f  kembre  todo  es  ce» 
remoitias  d tortejùst.  Lat.  Totus , a , 
um. 

Todo.  Tout.  On  appelle  ainfi  au 
jeu  de  l’Hombrc  & autres  jeux  , la 
condition  de  payer  le  double  du  jett 
à celui  qui  fait  la  vole.  Lat.  Otnnium 
çhvfUftim  liforinruM  coiitAio  à fin- 
cerUe. 

Todo.  Tout.  On  appelle  ainfi  en 
Céometrie  une  quantité  comparée 
■▼cc  uuc  de  fes  p.irtic«.  Lat.  7'i.tum. 
Tedo  uu  Di/*s.  Cette  cxprclfion 
la  ditheulu  f ou  impumbtU- 


té  d'une  chofe.  Lat.  Deus  i^e. 

Todos  It  matMtos.  Exprcüinn  pour 
reprocher  à un  homme  qu'il  commet 
les  mêmes  fautes  qu'il  condamne  dans 
les  autres.  Lat.  Omnet  pecckomss  in 
Ijoc. 

A ioio.  Faqon  adv.  Antant  qu'il 
efi  poHUile  : comme , A todo  correr , 

A tojfi  rebentur  ; A tout  courir , à 
tout  crever.  Lat.  Ad/ummum., 

CV»  tinio  ejh.  Phrafe  adverbiale. 
Koüûbdant  tout  ccla  , avec  tout  ce- 
la. Lat.  Tanteu.  AUameti.  Nibiiamt- 
nus. 

Del  tedo.  Façon  adv.  Entièrement, 
lâns  exception.  Lat.  Omitino. 

fji  toiù  y for  tedo.  Façon  adv. 
Entièrement  , abfolument,  fiins  ré- 
ferve.  Lat  Omninô. 

En  ttn  todo.  Façon  adv.  Abrotu- 
ment  , généralement  Lat  Omnittà. 

lUlor  y fatir  « todo.  Garantir  une 
chok* , prendre  fur  foi  tous  les  évé- 
nemens.  Lat  Omnia  fubire  pnuiUun 
tfc, 

Hitctr  d todo.  Etre  propre  à tout 
Lat.  Ad  omni.t  parntwu  ejje. 

Hactr  à todo.  Etre  prêt  à recevoir 
tout  ce  qu'on  nous  ufTrira.  Lat  Ad 
owj»/4  accipiendn  paratum  ejfè. 

Jlitüarfe  è meterfe  en  todo.  Four- 
rer fon  nc2  par  - tout  Lat  Omnibus 
rebut  fe  immifeere. 

Ser  tl  todo.  Etre  le  principal  mo- 
bile d’une  afiàirc.  I-at  Printns  tencre. 

TOtS.'X  ^ /.  f Tüifc,  longueur 
ou  ctendue  de  fix  pieds.  C'cll  un  mot 
François  introduit  depuis  peu  dons 
1.1  langue  Efpagnole.  Voyez  //«au- 

peiLi. 

TOGA , /.  /.  Toge  , robe  lon;^ic 
avec  des  manches , que  les  Romains 
portoient  pendant  U paix  , & que 
portent  .iniuurd'hui  les  Magiilmts  des 
Tribunaux  fnpérieurs.  Lat  Toga,  a. 

Toga  , fe  prend  nufii  pour  la  Di- 
gnité même  (le  Magifirat  Lat  T'o* 

TOGA  DO,  DA,  mii.  m.  ^ f.  De 
robe.  Qui  a droit  de  porter  la  robe. 
Lat.  Togotus , O , son. 

TOLANÜS , f.  M.  Lampas.  Terme 
de  ALinégc.  Tumeur,  ou  cnBnre  qui 
vient  aux  gencives  des  chevMiix,  & 
qui  les  empêche  de  manger.  Lat  GiVi- 
gri'iirwm  Uunor  in  btfiiù. 

Tôt  A N OS.  Petits  poils  qui  vien- 
nent fur  le  chignon.  Ce  mot  cil  du 
Hile  bu.  Lat.  OcsipUit  capiüi  êmne- 
res. 

TOLDADURA,//  Ridcandefe- 
nètre,  & généralement  tout  ce  qu'gu 
employé  pour  affoiblir  le  trop  grand 
jour , ou  pour  fe  garantir  de  U clia- 
ieur.  Lat.  Unéelù , a. 

TOLDAR,  t'.ii.  le  meme  que  Di- 
rWtiitr. 

Toldar  , en  jîHTinn  , Couvrir, 
parer , ajuficr.  Lau  Opuirt»  tW/po- 
mrt, 
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TOLDADO  , DA  , par/,  paff]  du 
verbe  7'ohdar  : le  même  que  EntoUtt- 
do. 

TOLDERO  , /.  tn.  Celui  qui  vend 
le  Tel  en  detail  , qu'on  appelle  en 
quelques  endroits  Rcgnitier.  C'eft  un 
mot  ufité  dans  l'Andaloufie.  Lat.  db- 
iis  inflitor , is. 

TOLDILLO  . /.  m.  Chaifc  à por- 
leur.  Lat.  Feiloria  ftUa. 

TOLDO  , f.  m.  Pavillon  , petite 
tente  dont  on  fc  fert  pour  fe  garan- 
tir du  Soleil  & de  la  pluie.  Lat  Um- 
beila  , <r. 

Toldo.  Terme  d’AndaloiTfic.  Bou- 
tique où  fc  vend  le  fcl  en  détail.  L. 
Suiinit  taberno. 

Toldo,  Hgurément,  fignifie Pom- 
pe, ollcntation,  vanité.  Lat  Pompu. 
Suprrhia. 

TOLERABLE  , adj.  d'une  term, 
Tolcnblc , fuporUble.  Lat 
e. 

TOLERABLEMENTE.  odv.  D'u- 
ne  manière  toletible.  Lat  TolnabUi 
modo. 

TOLERAKCI.A , /./.  Tolérance  , 
patience  par  Laquelle  on  foiifirc,  on. 
ujportc  quelque  chofe  de  défagtçable. 
Lat.  Tokraulia.  Ptilietitiu , .c. 

Tollbancia.  Tolérance , indul- 
gence , aclion  par  laquelle  on  dilfi- 
mule  une  chofe  qui  mérite  châtiment 
Lat.  fiidiilgcntia. 

TOLERAR  , r.  «.  Tolérer,  foiif- 
frir,  fupporter  patiemment  Lat  7b- 
lerare.  Pùti. 

TOLER.^DO,  DA,  pnrt.  p^.  du 
verbe  Toierar.  Toléré , ée.  Lat.  7b- 
Icratut  , a , um. 

TüLETES , f m.  Terme  de  Ma- 
rine. Tulets  , échomme  , cheville  de 
bois  fur  le  plat  bord , où  l'on  pnife 
l'anneau  qui  retient  l'aviron  ou  la 
rame.  Lat.  Scaimus , s. 

TOLLE  TOLLE.  Bruit  , t:is 
confus  du  peuple  qui  témoigne  de 
l'indignation  contre  quelqu’un.  11  cit 
purement  Latin  , & emprunté  de 
i'cxclamation  que  faifoient  les  Juifs 
contre  le  Sauveur,  quand  ils  erjuient 
Tol/e  toile  t pour  le  faire  crucifier- 
TOLLECER  , v.  a.  Terme  ancien, 
le  même  que  TuUir, 

TOLLER  , r,  a.  Terme  ancien , 
le  même  que  J^uitar. 

TOLLIDO  , OA  , part.  p<fjr  du 
verbe  TcUtr  ; te  même  que  J^uita- 
do. 

TOLLO^f.m.  Chat  de  mer,  polf- 
fon.  I.at.  StjwilLts , ». 

Tollo.  Fo(Te  où  les  chaflèurs  fe 
mettent  pour  n'être  pas  aperçus  du 
gibier.  Lat  Cavra  in  qua  renaioift 
.thf'onduittur. 

Tullo  , fe  dit  en  quelques  en- 
droits pour  Atol’oda-o, 

TOLONDRÜ , 5 Tolondbon, 
f.  tn.  Bufic  , rcntiifion  , ou  euHure 
ÿiufée  par  quelque  coup  reçu  à U 
fflT  3 Mf, 
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tête  t ou  ailleurs.  Lat  Tum^\  Cm- 
tq/w. 

Tolondeo,  ôTolonoion.  On 
appelle  ainft  un  Etourdi , un  impru- 
dent. Lat.  ImprudfHs.  StuUut, 

A tolondro.  Façon  aJi'.  A la 

boulevue  , inconlidcrémcnt , (ans  ré- 
flexion. Lat.  Incot\fulÜ.  Ttmffh 
TOLONES  , /.  w.  Voyca  ToUws. 
TOLVA  , f.  f.  Trémie , vaiflTcau 
de  boU  fait  en  forme  de  pyramide 
renverfée,  qui  fert  au  moulin  pour 
faire  écouler  peu  à peu  par  un  au- 
cet  le  blé  fur  les  meules  pour  en 
Bire  de  U farine.  Lat.  Infundihu- 
kfut , i. 

TOLVANERA  , /.  /.  Tonrbillon 
de  poullîére  que  le  vent  fait  élever. 
Lat.  FülverU  turho , inis. 

TüMA  , /.  /.  Prife  , l aOion  de 

Î»rendre  ou  de  recevoir  quelque  cho- 
ie. Lat.  Accfftio.  Cafth , nis. 

Toma.  Prife  d’une  ville  , d’une 
place  par  force.  Lat.  Ex^ugnatio , nis. 

Toma.  Prife  « fc  dit  de  la  portion 
d'une  chofe  qu’on  peut  prendre  d'u- 
oe  feule  fois  .*  comme , um  twm  de 
4tAaca.  Lat.  Sumftio , nif. 

Toma.  Ouverture  qu'on  fiit  à un 
canal  pour  j prendre  l’eau  dont  on 
a befoin  pour  anofer  des  terres.  L. 
Jncile , M. 

TOMADA  9 /•/.  U même  que  TV  I 
ma.  j 

TOMADERO  , / m.  L’endroit  par 
où  l'on  prend  une  chofe.  Lat.  An- 
fa , X. 

Tomaobko  , fe  prend  pour  To- 
ino , en  parlant  de  canaux , de  con- 
duits. Lat  InciU. 

TOMADO  , f.  m.  Falbala  , bande 
d'étoffe  pliée  & froncée  , qu’on  met- 
toit  autrefois  aux  habits  pour  agré- 
mens  ou  omemens.  Lat.  Vejiittm  pii. 
tatura  ad  orn^um, 

TOMADOR  , / w.  Preneur , qui 
prenil.  Lat  CopiV»/. 

Tomador,  en  termes  dcchafle, 
fe  dit  d'un  chien  qui  raporte  le  gi- 
bier qu’on  a tué.  Lat  Capior. 

Tomadqres  , en  termes  de  Ma- 
rine , Garcettes.  Lat  Cap/x  nd  tfeU 
rttifund.1.  • 

TüMADÜRA,//  Prife,  laftlon 
de  prendre.  11  fe  dit  de  ce  qn'on 
peut  prendre  d'une  fois.  Lat  Sumptio. 

Ctpiio.  Hituflui  y ùi. 

TOMAJüN,  NA,  Mdj.  m.  y f, 
qui  fe  dit  de  celui  ou  de  celle  qui 
aime  à prendre.  Lat  FaciUi  acteptau 
f Tomajon  , en  jargon  , Arciicr , 
Sergent , HuHRer.  Lat  SutcUes. 

TOMAMIENTO  , f.  m.  L’aélion 
de  prendre.  Ce  mot  n’eft  plus  uhté. 
V'oycz  Tom.i. 

1 OMAR  , V.  a.  Prendre  , empoi- 
gner avec  la  main.  Lat.  Cttpere.  iVr- 
Appi’cbtftdere. 

Tomar.  Recevoir,  accepter,  le- 
Ver  , (Kreevoir  , fc  (aüîr  , fe  rca- 


dre  maitre  par  Force.  Lat  Rnipne. 
Sumere.  Ptreipo  e.  Aceipere.  Expugna- 
re. 

Tomar.  Prendre  bien  ou  ma).  L. 

, t'W  mAÜ  acciprre.  AJutnere. 
Tomar  , Ce  dit  quelquefois  pour 
.Man;  ;cr  ou  boire  : comme  , Tomar 
UH  deJayiPTo , Déjeuner  $ Tomar  ci'o- 
coitte,  Pundre  du  chocolat  Lat  i'..- 
Merr.  J/tuntre. 

Tomar.  Prendre,  interprc'tcr  une 
chofe  en  un  certain  fens.  Lat  Acci- 
pere. 

Tomar.  Faire  route,  s'acheminer 
vers  un  endroit  Lat  Fiant  orriperc. 

Tomar.  S emparer  d’un  paflrage  , 
occuper  les  chemins.  Lat  Occuptt>e. 

Tomar.  Prendre , voler,  dérober. 
Lat.  Furari.  Subripere. 

Tomar  , fe  dit  pour  Comprnr  y 
Acheter:  7o:/utr  catne  y /rutti } Ache- 
ter de  la  viande,  du  fruit,  &c.  L. 
Pretio  emere. 

Tomar  , fc  dit  atiflî  en  parlant 
I du  choix  d’une  profelBon.  Lat.  JJu- 
' nuf  ociupare. 

I Tomar.  Prendre  de  la  peine,  s'ap- 
pliquer , s'occuper  k quelque  choie. 
Lat  Aninutia  intendere. 

Tomar.  Prendre,  imiter,  fitivrc, 
fc  conformer  à quelque  chofe  : To- 
mar  Lu  ntodaUf  , ei  e/liloy  0 lat  pro~ 
pritdades  de  alguno.  Lat.  Imitari. 

Tomar  , fc  dit  aulÜ  d'une  paf- 
Gon  , d'une  fantaille  qui  furvient  h 
quelqu'un , & qui  l’agite  extraordi- 
nairement > J^ue  Diabh  te  tonm  t Quel 
démon  te  polscde  f Ce  mot  eff  du 
ftilc  familier.  Lat  Invadere,  Captre. 

Tomar.  Prendre,  recevoir  en  foi 
les  effets  de  quelque  chofe  , y être 
fcnfible,  s’en  reffentir.  Lat.  Pcriipe- 
re.  AJîci.  7 omar  frie  y Prendre  froid. 

Tomar.  Prendre  quelque  chofe 
fur  foo  compte  , s'en  charger  : Fu~ 
lnH3  tomo  ejio  coh  empeito , Tel  a prit 
cela  à coeur,  Lat.  Ajfumere.  Cuntre. 

Tomar.  Prendre  quelqu'un  en  fau- 
te, fur  le  fait.  Il  a vieilli  dans  cet- 
te acception.  Lat  Copere. 

Tomar  , fc  dit  par  cxtenGon  ou 
figurcment  des  accideos  , des  afflic- 
tions qui  nous  furvicnnent.  Lat  Ca- 
ptre.  /nvadere. 

Ex.  ///  enfermo  Antonio  le  tomà 
un  terrible  defmayo.  11  furvint  à 
Antoine  pendant  ta  maladie  une  vio- 
lente pamoifon. 

Tomar.  Prendre,  choiflr  entre 
plufieurs  chofes  celle  qui  nous  agrée 
le  plus.  Lat.  Sibi  a^itmere, 

Tomar  , fc  dit  en  parlant  de  l'ac- 
conplcmcnt  de  quelques  animaux.  L. 
Inire. 

Tomar.  Prendre  , fe  dit  an  jeu 
pour  Faire  la  main.  | 

Tomar  , en  termes  de  Joueurs 
lie  paume  , c'eff  garder  h balle  qu’on 
nous  a jettée,  & attendre  pour  h ren- 
voyer qne  les  joueurs  foicut  prêts.  I 
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I Lat.  Pilée  jaSlioH  Jijiere.  - 

I Tomar  • fignifie  aufli  , Déflrer 
qu'une  chofe  arrive  comme  nous  1« 
fouhaitons.  Lat  Qptert.  Defiderare. 

Ex.  7b  apofîaré  que  LaMiUo  tomà» 
ra  ahora  eflar  en  fy  tierra , eu  ftt  r»- 
Jb  : Je  gagerois  que  Ladislas  dcGre 
maintenant  d'etre  dans  fa  patrie , 
dans  fa  m.iifon. 

Tomar.  Prendre , joint  avec  quel- 
ques noms  lignifie  la  m«'me  chofe  que 
les  verbes  auxquels  ils  ont  raport  » 
comme , Tomar  r^/hheim , Ggn:fic  la 
mi.mc  chofe  que  Refolver  y $c  i cfou* 
dre  ; Tomar  dc/cn*)}b  , pour  DefLon- 
far  y Se  repofer.  Lat  Cupere. 

Tümar.  Prendre,  joint  avec  let 
noms  qui  marquent  l'inlVrmncnt  dont 
on  fc  fert  j^our  foire  nnc  chofe  , li- 
gnifie qu'on  h fait  ou  qu’on  s'y  exer- 
ce : comme,  7’omar  Lt  yiu/na.  Pren- 
dre la  plume , écrire  : Tomar  h agu- 
ja  y Prendre  l'aiguilIc  , coudre.  Lat 
//oc  vei  illud , operi  incusnLemdo , cu- 
pere. 

Tomarse,  r.  r.  Se  rouiller,  en 
parlant  des  métaux  , fe  emmir  de 
rouille  , de  verd  de  gris.  Lat  /Vr- 
rtigine  obti-gi.  Obrui. 

Toma  , « Tome.  Mots  pris  du 
verbe  Jbihirr  y qui  fignifieiit  Pren  ou 
qu’il  prenne  i iU  fervent  auffi  d'in- 
tcrjcéiion,  pour  marquer  la  furpri- 
fe  que  caufe  une  choCc.  Lat  Ab! 
Abu  Prck! 

7’oiHGr  à cue/lat.  Se  charger  «Tune 
affaire.  Lat.  Omis  Jîhi  impo»ere. 

7’omctr  à pulfo.  Lever  une  chofç_ 
pour  voir  ce  qu’elle  péfe.  Lat.  Rem 
m.mu  fu/pcnderc  ad  pmdus. 

7'omar  calor.  S’échaulFcr , ou  figu- 
rément  , foire  des  progrès  rapides  , 
aller  bon  train.  Lat  7'ervtre.  Jnea- 
L'fctre, 

Tomar  coler.  Prendre  couleur,  com- 
mencer à mûrir , en  pariant  des  fruits. 

II  fe  dit  métaphoriquement  des  eho- 
fes  dont  on  erpèie  une  bonne  ifluéw 
Lat.  Katurali  ciiare  tingi, 

Tomar  cuentu.  Examiner  un  com- 
pte Qu'on  nous  préfeiitc  ; & an  figu- 
ré, Faire  rendre  compte  â quelqu'un 
de  fl  conduite,  de  Tes  actions.  Lat 
Rationes  reprterr. 

l'omar  et  qÿicnto  , H lugar  y o kt 
dereci^a.  Tenir  fon  rang  , fun  quant 
I à foi.  Sedtm  pra^'^ccupart. 

7'utnar  et  color.  Prendre  la  cou- 
leur , en  parlant  des  chofes  qu'on 
teint.  Lat  Cokrarû 

Touuer  el  ffrfeo  , fol , aire  , 

Prendre  le  nais , l'air,  fe  chiuffcr 
au  Soleil.  Lat  Frigus , SeUm  , m» 
ram  capttwe. 

Tomar  el  traba}0.  Prendre  la  peine  i 
fe  donner  dn  foin.  Lat  LabjroH  ftfm 
ciperty  capere- 

7'cmar  el  viento.  Prendre  le  vent, 
en  termes  de  Marine.  Lat.  Fêla  apta~ 
rt  venta.  U fe  dit  anflà  en  termes  de 
Venenc. 
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Vcnerîe.  Lit  OJorari.  1 

Tomar  ^ura  , traza.  PrenJrc  la  j 
figure  , la  forme  d'une  chofe.  Lat. 
Sficiem , ^wram  vtl  fKr/onam  indue^  , 
re.  ' 

Towar  burfgo.  Reprendre  haleine* 
Lat.  Rr/pirare. 

Tom.jrh  con  a^wu.  «Prendre  qiiel- 
ii'un  en  averfion,  fc  faire  un  pbi- 
r de  le  contrecarrer  ca  tout.  Lat. 
Alicui  Jhnptr  aâvtrfiïri. 

Tomar  la  lefçion.  Profiter  de  l’ex- 
emple d autrui.  LaL  A6  alto  ed*nx- 
ri. 

Tomenr  la  Mettre  le  pre- 

mier appareil  fur  une  blelTure.  Lat. 
Vuintrit  primam  ctfrtUionetn  fartrt. 

Tamar  Ut  dt  rilUdi(te.  Prendre 
h fuite , s’enfuir  promtement.  Lat. 
J^'iigam  capere. 

Tomar  lecatm.  Prendre  leçon.  Lat. 
optram  darr. 

Tomur  ûngua  , voz  à ffnat.  Pren- 
dre langue  , s’informer.  Latd'ijfff/;, 
C'r/  i/ithii  dt  aliquo  tàxeri. 

T^'.nar  mttger.  Prendre  femme  « fc 
marier.  Lat.  Uxortut  ducirt. 

Tomar  farectr , dUiatntn  è cot^tjo. 
Prendre  confèil , coufulter.  Lat.  Con- 
fulert. 

Tomar  pftjfo.  S’habituer  à un  cer- 
tain pas*  en  parlant  d’un  chevaL  L. 
compe'iere, 

j(-  >ur  pojrjïon  , fuerto.  Prendre 
pofTcirion  , prendre  port.  Lat.  Tof- 
fuiHtre.  Fortum  appiUar, 

Tomar  tubaco.  Prendre  du  tabac 

Iar  le  nez  , le  m&chcr  , le  fumer, 
at.  Tabaco  utt. 

Tomar  thema  * rahîa  * toltra,  Sc  li- 
vrer à fes  caprices , à la  cuUre  , à 
la  fureur.  I-at.  Û.lre,  vcl  irà  ajîd. 

Tom.xr  //err«.  Prendre  terre  , def- 
cendre  d'un  TaifTeau , aborder.  Lat. 
7'trram  upptlare. 

Tomar  una  ebra.  Entreprendre  un 
ouvrage.  l«at.  Opus  _^cifJtdutn  ccndu~ 
cerc. 

Tomar  u*t  pixjo  , d «w  portante. 
Marcher  à la  hâte  * doubler  le  pas. 
Lat.  Veltri  grejfu  pfrgm. 

Tomar  t'oz  o lu  vez.  Voyez  f’ea. 
Totuarfe  ecu  alguw.  Dilputcr  avec 
quelqu’un,  en  venir  aux  prifes.  Lat. 
ChM  aliquo  jurgari. 

Tomarfe  del  \>ino  y de  la  cetera. 
S'enyvrcr , fc  laifTer  emporter  ï la 
cobre.  Lat.  Jtubriari.  /ru  ajici. 

Tomarje  U nnterte  o tl  tnul  for  fut 
vmnoi.  Attenter  fur  foi  •même*  agir 
contre  fes  propres  intérêts , fans  écou- 
ter les  avis  qu'on  nous  donne.  Lat. 
JlliTtem  vcl  iualum  Jthi  x.'Uuntivi}  c<pr- 

Totnarfe  Uetneia.  Agir  de  fon  chef, 
fans  fc  fuumettre  aux  loix  que  la 
bicufcaucc  preferit.  Lit  LKentioiu  Jî^ 

bi  fitutne, 

lumatt  tjfiî.  Attrape  cela  * fe  dit 
krfquoa  donae  à qutlqu’ufl  un  coup 


qu'il  s’eft  attiré.  Lat  Hoc  baba, 

2/o  tomar  en  h boca.  Ne  pas  dire 
un  mot  fur  la  matière  dont  on  trai- 
te. Lat.  éVfC  vrrbum  dicere. 

TOM  A DO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  l'omar.  Pris , ifc.  Lat.  Captus. 
Samptut.  Aiceptus  * a * um. 

TO.M.ATE  * f.  m.  Pomme  d’amour , 
plante.  Lat  SoLmum  pm/tiferum. 

TO.MENTO,  èToMiENTO m. 
Etoupe  qu’on  6te  du  lin  & du  chan- 
vre en  Icstcillant  Lat  Tommium,  i. 

TOMILLAR  * / w.  Lieu  plante 
Je  Thym.  Lat.  7Vrr.i  tlymofa. 

TOMILLO  , /.  m.  Thym , plante 
odoriférante  dont  il  y a pluüeurs  cf- 
pèces.  Lat  Thymui  , i. 

TOMIN  , /.  m.  Tominc  * poids , 
la  troificme  partie  d'une  drachme  du 
marc  de  Calfillc  * ou  la  huitième  par- 
tie d'un  Caflillan  dans  le  poids  de 
l’or.  Lat.  Fendnii  Ca/ltllarti  genut. 

TOMIKEJO,  /,  m.  Mouche*  pe- 
tit oifeau  du  Pérou  qui  n’elf  pas  plus 
gros  qu'une  abeille.  Lat  Fajjerculus 
Ferumus. 

TüMIZA,//.  Corde  de  jonc  fort 
menue.  Lat  Tomex  fpartntj  funicu’ 
lut. 

TOMO  * /.  m.  GrofTeur  * maflTe  , 
volume  d'uuc  chofe.  Lat  Alolet.  Cor- 

ptts. 

Tomo  * fc  prend  figurément  pour 
une  chofe  importante  & de  grande 
confcqucncc.  Lat  Ket  momentif  vtl 
penderit. 

To.mo.  Tome,  livre  ou  Ecrit  re- 
lié , qui  fait  un  volume  d'une  grof- 
feur  raifounablc.  Lat.  Tomtts  « i. 

De  tomo  y hmo.  Expr.  adv.  qui 
outre  le  fens  propre  fe  dit  des  cho- 
fes  de  grande  importance.  Lat.  Fon- 
derit  tvi  xnomenti. 

TO.MOK  , NA  , nâj.  Voyez 

Tomayttn. 

TOK , /.  m.  le  meme  que  Tono. 
Il  fe  prend  fuuvcnt  pour  Motif,  oc- 
cafion  * prétexte}  & l’on  dit:  A que 
ton  y 0 à que  fon  vient  rjfo  ? A quel 
propos  cela  vient- il? 

Sin  tuH  ni  fen  , adr.  Sans  raifon , 
ni  motif  , à tort  8t  à travers.  Lat 
NulLx  datà  cccq^ne.  //uUit  ratione. 

TON  A , //.  La  furfacc  de  quel- 
que  liqueur  que  ce  fuit.  C'eR  un 
mot  nuté  dans  b Galice.  Lat  Super- 
feiet, 

TONADA  , //.  Chanfon,  vaude- 
ville, air.  Lit  Cuntilenay 
TüNADICA,  6 Tonadilla,  f 
f.  dUn.  Petit  air  , petite  chanfon  gaie. 
Lat.  Cmtiunctdu  * 

TONAR,  f.  «.  Tonner,  faire  du 
tonnerre.  Ceft  un  terme  poétique , 
dont  on  fait  rarement  ufage.  L.  Tvnare, 

TÜNANTE , part.  aif.  du  verbe 
Tonar,  Tonnant,  te.  Epitliètequc  !« 
P jetes  donnent  i Jupiter.  Lat.  l'o- 
xhxut  * tis, 

TONDINO,/.  w.  Tondin.  Terme 
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I d'Architeâure , petite  baguette.  C*uft 
b même  ehofe  que  radragalc  qu'on 
met  au  bas  des  colonnes.  Lat  Afiru- 
gali  modulus. 

TONEL  , /.  m.  Tonneau  , pipe , 
vailTeau  de  bois  où  l’on  met  du  vin 
& autres  liqueurs.  Lat.  Cadut , /. 

TONELADA  \ f.  f.  L’efpacc  où 
peuvent  tenir  deux  tonneaux  , le- 
! quel  fert  i régler  b grofleur  d’un 
vaiflêau.  Lat.  Duorum  doliortan  ca- 
faciuu  in  navi. 

Tonelada  , fe  dit  aulTi  du  nom- 
bre de  tonneaux  ou’on  embarque  fur 
un  vailTeau.  I^*it  Doliorum  app^iraitu. 

TONELERIA , f. /.  Métier  de  ton- 
nelier.  Tonnel.ige.  Lat  An  ioUmia. 

TONELERO  , /.  m.  Tonnelier  , 
artifan  qui  bit  , qui  relie  des  ton- 
neaux , & toutes  fortes  de  htuilles. 
Lat.  Daliariuf. 

j TONELETE , f.m.  Tonnelet , par- 
I tie  d’un  habit  de  raerre  antique  * 

I qui  prenoit  depuis  1a  ceinture  iuf- 
qu'aux  genoux  qu’il  couvroit  : il  efl 
encore  en  ufage  fur  le  théâtre.  Lat. 
Armattaa , vel  vtjlit  à renibia  ad  ge- 
nua  circumvoluta  pendens. 

TONO , f »t.  Ton.  Inflexion  de 
b voix , ou  certain  degré  d'élévation 
ou  d’abailTcment  dans  1a  voix.  Lat 
Tonus  * r. 

Tono.  Ton,  fignific  Façon,  ma- 
nière particulière  de  faire  une  chofe, 
ou  de  la  faire  entendre.  lat.  Modns. 

Tono  , fc  prend  aufli  pour  uno 
Chanfon  de  pluüeurs  couplets.  Lat 
AloduUtio.  Coftiio , tàj. 

Tono  mujtiv.  Voyez 

Tono  , 6 SegumU  mayer  , en  ter- 
mes de  Muftquc , ell  l’intervalle  qu'il 
y a d'un  ton  à celui  qui  fuit  imme- 
diatetnent , excepté  du  mi  au  fa.  L. 
Totnf. 

TüNSURA , /.  Tonfurc , aAion 
de  tondre.  11  fc  dit  des  hommes  & 
des  betes , mais  il  dl  peu  uütc  dans 
cette  acception.  Lat-  To^furuy  ,t. 

Tonsuba.  Tonfurc  , c’cfl  l'en- 
trée dans  les  Ordres  Eccléüaitiqucs. 
Lat  TQ'ifnra  Ecclejiajlica. 

TONSURAR , V.  a.  Tondre , cou- 
per les  cheveux  aux  hommes  & le 
poil  aux  bêtes.  Ce  mot  cR  peu  iiüté 
dam  cette  acception.  Lat.  /’erderr. 

Tonsubab.  Tonfurcr , conférer 
la  tonfurc.  Lat.  TotCurtun  Citrica* 
lem  conferre. 

TONSURADO  , da  , fart.  pajf. 
dn  verbe  l'otifurar.  Tondu  , ne  f 
tonfurc.  Lat.  Tatfui.  Turfurà  Cie- 
rieali  inCimitut , a , um. 

TONT.ADA  , yl/,  Sotife  , imper- 
tinence, impniJcacc,  folie,  bétife. 

I Lat  Stultiiia.  Drlhasnentum.  /neptia. 

TüNTAZü.  Voyez  fo>rlonazo. 

! TONTEAR,  v.  ».  Exinivagucr, 

, dire  des  fotifes,  des  imperttuetwes  , 

I lies  bétifis  , i:.ire  des  falies.  Lat 
i Dtlsrurf.  Stklii  Uqni , aut  egar. 

TOK- 
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TONTEDAD,/./.  le  meme  que 

T’cJiï/frïa. 

TONTERIA  , //.  Ignorance,  in- 
capacité, infufliraacc , defaut  ile  iu- 
gçmcnt.  Lat.  I^norrnthu  Infdtia. 

Tonteria.  Un  dit,  un  trait, 
tin  fait  d'un  fut  , d'un  niais  , irun 
homme  fans  crpn't , fans  jugement. 
Lat. 

TONl’IIXO  , /.  m.  Efpècc  de  pa. 
nier  que  les  femmes  portent  foiis  leurs 
jupes , qu’on  appelloit  autrefois  Guar^ 
da^infunU.  Lat.  Tur^sda 

TONTO  , TA  , adj.  m.  £5'/.  Sot, 
te  ; niais  , fc  i qui  n’a  point  d'cfprit , 
qui  ne  dit  que  des  fotifes  , des  im- 
pertinences , & qui  fait  des  aéHons 
ridicules.  Lourdaut , idiot  , benêt  ! 
Lat.  StupiAus.  Bardui , a , tim.  1 

1^9  bai  tofito  fora  fu  pnyvrchù,  Per- 
fonne  n’cft  fut  lorfqu’il  s’agit  de  fes 
intérêts.  Lat  J^uifuuejîhi  fapit.  \ 

TONTONAZO  , o Tontaeo  , j 
NA  , ***•  ^ /•  Grand  fol  , ' 

grande  fote  ; grand  niais  , grand  igno- 
rant , grande  bête.  Lat  VaUiJlupi- 
'dtii  , fl , r/w. 

TOfiINA  , /./.  Thon  frais.  C’eft 
un  mot  ufitc  dans  l'Andaloulie.  Lat 
Jlyi>uts , ». 

TOPA  , f.  f.  Terme  de  M.irinc  , 
Moufle  , poulie  , pour  ifTer  les  voi- 
les, Lat  TrachUa  nJ  vtla  levunAa. 

TOPACIO,/  m.  Topaze,  pierre 
précieufe  qui  tient  le  troiûéme  rang 
après  le  diamant  Lat  Topafus. 

TOPADA  , //.  Voyez  Tepttadu. 

TOPADIZO  , 2A  , adj,  m.  ^ f. 
Terme  peu  iifité.  Voyez  Encoutra- 
iiio. 

TOPADOR,/w.  Qui  chope,  qui 
heurte  contre  un  autre.  Ilfedit  pro- 
prement des  béliers  & des  autres  ani- 
maux à cornes.  Lat  Cmnupeta, 

Topador.  On  appelle  ainfi  un 
homme  qui  tope  , qui  confent  fans 
téflexion  à tout  ce  qu'on  lui  propo- 
fc.  Lat.  Facilis  acctptat«<\ 

TOPAR  , V.  fl.  thoper  , hciTrtcT 
une  chofe  contre  une  autre.  Lat  />- 
rire,  lllidere. 

Topa  R.  Trouver,  rencontrer  par 
hazarü.  Lat.  Inx'vùre.  Repoire.  O/- 
fendere. 

Topa  R.  Trouver  , rencontrer  ce 
qu'on  cherche.  Lat.  Repaire. 

'PoPAR  , fc  dit  aulfi  pour  Topc~ 
tar. 

Topar  , figurêment , Confiner  , 
dépendre.  Lat.  ConjlRtrt.  Stare. 

Ex.  l.a  difxuitiid  topa  en  ejio’t  La 
dithcuUc  coniifle  en  cela. 

Topar.  Toper  , en  termes  de 
joueurs , dire  tope,  confentir  à un 
p.ari.  Lat  spc^jîcnem  accept.tre  tu  lu^ 
ào. 

TOPADO,  DA,  poi7.  pff/L  du  ver- 
be T^par.  Chope , éc  i heurte  , ce. 
Lat.  Illifai . fl,  UM. 

TüPARCHlA  , //.  Toparchie  , 


Seigneurie  ou  JurifJiôion  qu’on  exer- 
ce fur  une  contrée.  Lat  7op.n-4-fifl,  !t. 

TOPE,  /.  w.  La  p.rrtîe  ftipérienrc 
d'une  chofe  qui  heurte  contre  une  au- 
tre. Lat.  Cm’pcrü  ad  aüud  aUîdetiiis 
fart  Jupericr. 

7‘OPi:.  Coup,  choc,  heurt,  ren- 
contre de  deux  corps.  Lat.  CoUiJto. 

Tope  , au  figure  , le  Point  dans 
lequel  gic  la  diHicuUc  d’une  chofe. 
Lat.  i’itrdo,  inis. 

Tope,  fignific  aufli  , Embarras, 
obftadc  , cmpcchemenl.  Lat.  Obex. 
Iwptdiiuentutn. 

Tope.  Terme  de  Marine.  Chou- 
quet , le  plus  haut  des  mâts  où  l'un 
arbore  les  banderoles.  Lat.  Mabeum 
cacumen , ini$. 

Tope.  Choc,  rencontre,  bruit, 
difpüte , querelle.  Lat.  Jurgiuw , ii, 
Rixa.  Jncurfuf, 

Tope.  Bouton  qu'on  met  à cer- 
tains outils  pour  empêcher  qu'ils  ne 
pénètrent  trop  avant.  Lat.  Ftliula , x. 

Al  tope,  Faqon  adv.  Terme  d’Or- 
févrerie  > Sans  foudurc.  Lat  Cen- 
jwtüim.  Çtmliguh 

Hitjfa  el  tope.  Façon  adv.  Jufqu’au 
bout,  entièrement,  pleinement  Lat 
.i^if  fuTiuutan  tijqut. 

TÜPETAD.A  , /.  f.  Coup  de  tète 
que  les  béliers  & les  taureaux  fe 
donnent  mutuellement  II  fc  dit  auQî 
des  coups  qu'on  fe  donne  à la  tète 
; contre  quelque  chofe.  Lat.  Arùtutia. 
Fertich  coHiJin. 

TOPETAR , V.  a.  Heurter  de  la 
tête  contre  quelque  chofe.  Il  fc  dit 
proprement  des  béliers  &.  des  autres 
animaux  à cornes.  Lat  Cupite  im- 
pittgere.  Ariettrre. 

Topetar.  Choper  , broncher, 
Faillir.  Lat  IlUdcre.  Grare. 

TOPKTON  , / »«.  Choc , heurt 
d'une  chofe  contre  une  autre.  Lat 
CcUtJifJ.  Impetiif. 

TOPETLDO,  D\,  adf.  m.  ^f. 
fc  dit  d'un  animal  qui  a coutume  Je 
fraper  de  la  corne.  Lat.  Cornupeia. 

TOPICO,  CA,  ad;,  m.pffj.  To- 
pique. Terme  de  Rhétorique.  Local , 
ale , qui  appartient  à un  lieu  hxc  & 
déterminé.  L.it.  Tepicus. 

TüPiNARJA  . /./.  Voyez  Tdpa. 
ria. 

TOPO , f.  m.  Taupe  , petit  ani- 
mal noirâtre,  un  peu  ph:s  gros  qu'une 
fouris , qui  vit  fous  la  terre  h:  qui 
gâte  tes  prés  & les  jardins  en  fouil- 
lant & remuant  la  terre,  Lat  'Fai- 
pa , æ. 

Topo.  On  appelle  ainfi  Hgurément 
un  homme  qui  heurte  à chaque  pas 
ce  qu'il  rencontre  , f»it  par  diilrac- 
tiim  , fuit  à caufe  qu'il  a la  vue  bal- 
fc.  Lat.  Cxcutieni  botno. 

Topo,  cft aufli  l’cli’acc d'une  lieue 
& demie.  C'efl  un  mot  Indien.  Lat. 
Se/tjiii  • Ittfca. 

TOrOGRilPHlA, /./.  Topogra- 


phie  « defeription  particulière  d’un 
Heu.  Lat.  Topagraphia. 
TOPOGRAPHICO  , CA  , adj.  «/. 
/.  Topographique,  qui  cnneerne 
Il  Topographie.  Lat.  Tcp^upbkus , 

a , uiti. 

TOPOGRAPHO  , / Topogra- 
phe , qui  fait  des  cartes  topographi- 
ques. Lat  l'opo^rupf'us. 

TOQUE  , / m.  Tzà , toucher , 
attouchement-  lat.  Tadm , ùt. 

Toque.  Sonnerie  , le  fon  6:  le 
bruit  de  plufîcnrs  doches  cniemble. 
Lat.  Pulfatio. 

Toque  , fignifc  aufli  l'Eflai  que 
les  Orfèvres  font  de  t'or  éi:  de  l'ar- 
gent fur  la  pierre  de  touche.  Lat. 
Ad  J.ydium  Upidtm  pt  obath. 

Toque,  tigurément , le  Nœud, 
le  point  d'une  affaire.  Lat.  Cardo. 

Toqu  e.  Epreuve , examen  des  ta- 
Icns  , de  ta  capacité  d'un  homme  , 
& de  fa  façon  de  penfer.  lat.  T>o- 
batio.  Fentath. 

Toqve  , en  fens  moral,  Aille, 
fccoiirs,  infpirati'jn  divine.  Lat  Zl;- 
x’inus  Cordis  taclu. 

Toque  , en  flilc  badin  , fc  dit 
d'un  coup  qu'un  donne  a quclqu  ua, 
touche.  Lat  Ictus  ^ ùs. 

TOQÜERO  , f.  m.  Ouvrier  en 
foie , qui  fait  des  voiles  de  foie , des 
taffetas  légers , dunt  les  femmes  fe 
fervent  pour  coiFures.  Lat.  FUuuma- 
rius.  / \lorwn  artijex. 

TOQUILLA  y f,  f.  dim.  le  mêoïc 
que  y<HV. 

TORA,//  Famille  Juive.  Ceft 
aufli  le  tribut  que  les  Juifs  payoienk 
par  famille.  I.at  Judaica  Jamiùa.  Ju- 
Aiiietan  X'eèiigal. 

Tora.  Terme  d'ArtiScîcr.  Tau- 
reau d'oficr  rempli  d'artiHics.  L-t. 
/a«i7  jixmdacTum  ignièus  ut{j'i.tbu$  po- 
ratim*. 

TOJ.^DA  , /./,  Troupeau  de  jeu- 
' nés  taureaux.  Lat.  Taurwum  grrv  , 

! artnefxttnn , ». 

TORAL,  adi.  tVmr  term.  Le  prin- 
cipal , le  plus  furt  en  chaque  genre. 
Lat.  rrétcipuHs.  Speciaiii. 

Toeal.  Pain  de  cire  jaune  qui 
ii'dl  point  cneurc  blindu.  Lat.  CVr« 
Hal:traiis. 

TOKBELUNO , / m.  Tourbillon , 
veut  fiibit,  violent,  rapide,  impé- 
tueux & tournoyant  On  l'appelle 
autrement  Typlon,  Lat.  7’itrba,  inis. 

TüRzEllINO  , fe  dit  d'une  per- 
fonne  extrémemeut  vive  & étourdie. 
I.at  i'uié». 

ToRRELtiNO.  Tourbillon,'  hgii- 
rément  Attliicncc  de  penfees,  de  dio- 
fes  qui  furvienuent  toutes  à U fois. 
Lat  Furbo, 

TORCE , / /.  Chaînon  d'une  chaî- 
ne , d'un  collier.  Ce  mot  cfl  peu 
uf:té.  Lat  AttftuUif.  /'«vqwfs. 

TORCECUELLU , /m.  Tord-con  , 
ou  Turcot.  Petit  oifeau  de  la  grof- 
feiir 
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feur  (t'onc  aloiictte  « ainf:  appelle  par- 
ce qu‘il  torJ  le  cou  lorfqu'oa  le  prend. 
Lat.  Tor^uilla. 

TORCEDERO , f.  m.  Indtiimcnt 
pour  tordre.  Tordoir.  Lat. 

rium  , ii. 

ToRCEDERO,  RA,  aij.  w.  £ÿ/. 
le  même  que  l'orcdct^  Ce  mot  a 
vieilli. 

TORCEOOR»  lA  , / m.  £ÿ/. 
Tordeur,  le,  celui  ou  celle  qui  tord. 
Lat.  ii. 

Torcedor,  fiqiirémcnt , Tortu- 
re, s^ne,  totirmcnt , mortiHiMtioii, 
chv^rin , reuiord  de  cunfciencc.  Lnt. 
CrMçisxtm.  Animi  imrfui.  Angar. 

Torceoor.  Fufeau  qui  fert  à tor- 
dre du  fil , ou  autre  choie.  Lat.  fn- 
fut  torcuiirutS. 

TORCEDÜRA /.  Tortillement , 
l’aêlion  de  tordre.  Lat.  Tatjio^  nit. 

Torckoura.  Piquette , eau  qu'on 
fait  fermenter  avec  le  in.irc  du  ntCn 
qui  a palTi  fous  le  prclfoir.  L.  Lurn. 

TÜRCER  , t».  «.  Tordre  , tour- 
ner en  long  & de  biais  en  ferrant } 
prcfTcr  une  chofe  circulairement.  L. 
Tvr^Htrt. 

TüRCER.  Plier,  courber,  fléchir. 
Lat.  FUiitrt.  Curvart. 

Torckr  , t*.  n.  S'écarter  du  droit 
chemin  , fc  détourner  à droite  ou  à 
raiiche  ; dan.->  ce  fens  il  ell  neutre. 
Lat.  fitiitre.  Drf.eiitu, 

Torcer  , figurcment , S’écarter 
du  chemin  de  la  vertu  , & tle  l.i 
droite  ratfon.  Lat.  Dtfdicrf,  Dtcli- 
nare. 

'Forcer,  pris  dans  le  meme  fens, 
flgnific  prendre  une  chofe  du  mati- 
V.1ÎS  côte , lui  donner  une  miuvaiüe 
interprétation.  Lat,  Detorquere  fat» 
fum. 

TorCER.  Faire  changer  d’avis  à 
quelqu'un  , lui  faire  adopter  fon  fen- 
timent.  Lat.  Fitiirff  in  contrjrium. 

Torcer.  Tordre,  incliner,  pen- 
cher  plus  pour  celui  qui  a tort  que 
puur  celui  qtii  a raifon  , donner  une 
entorfe  au  Droit,  en  parlant  des  Ju- 
ges. Lat.  Tcrijuere  jm. 

TORCER.  Rétorquer  un  argument. 
Lat.  Rrtwquerr. 

TüRCER.  Tordre  , joindre  plu- 
ficurs  tils  cnfvmblc , pour  eu  former 
une  corde  ou  un  cordon.  Lat.  /'or- 
quo'f. 

ToRCFRSE  , r.  r.  Changer  d'a- 
vis , de  fentiment  , manquer  à fa 
parole,  fc  dédire,  fc  rciraâer.  Lat. 
A fentaUh  ahtrrare , dfjljlere. 

Torcerse.  Sedilloquer,  en  par- 
lant  d’un  membre.  Lat.  Luxari. 

Torcerse.  Se  tourner,  s’aigrir, 
en  parlant  du  vin , des  liqueurs.  L. 
Acrjcfre. 

'Forcerse.  Se  hifler  gagner  à 
Jeil'dn  au  jeu.  Lat.  Subdolè  iudo  ce- 
clf>r. 

Tercet  A pc^cuezû.  Tordre  le  cou , 
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étrangler,  pendre  i ^ anfli.  Se  mou- 
rir. Lat.  faucei  tBdrft.  Àlori. 

Forcer  la  koca  o fl  rcjlro.  Tordre 
la  bouche,  ou  le  vifage,  grimacer, 
faire  des  grimaces.  L.  Os  JiJlortjuere. 

Torcer  ït  caheta.  Tomber  malade  , 
être  malade.  I.at.  f.Mrjeujre  .faerre. 

Teivfr  las  miriies.  Faire  une  cho. 
: fe  en  rcchignniit.  Lat.  Ktnucre  nari- 
I bus. 

! Tos'Ctr  hs  ojos.  Loucher.  L.  Tranf- 
xvrfum  iurri. 

! TORCIDO  , DA  , fiu-t.  pnf.  du 
verbe  7’orcrr.  'Tordu, uej  tor5,torfe. 
Lat.  Tartut.  Cmtortas , a , um, 

Torcido  , /.  tn.  Sorte  de  confitu- 
re compolée  de  differens  fruits , dont 
on  fait  une  pâte , à laquelle  on  donne 
h figure  d’une  colonne  torfe  ornée 
de  feuillages.  Lat.  Contortum  beUa- 
rium. 

A*:Aitr  » ejlar  torcido  coti  alguno. 
F.tre  brouillé  avec  quelqu'un  , lui 
vouloir  du  mal.  Lat.  7’orvi/  ocuUs 
ufpictrt. 

TORCIDA,  //.  Meche  d'une  bou- 
gie , d’une  lampe  , &c.  Lat.  Elfycb^ 
nium , ii. 

Torcida.  On  appelle  ainfi  dans 
rAndaloufie  la  portion  de  viande  qu'on 
donne  journellement  à celui  qui  moud 
le*  olives.  Lat.  Portio  eomis  diaria. 

TüRClDAMENTE  , aJv.  Obli- 
qiicment,  de  biais,  de  travers.  Lat. 
Obliqui.  Trauix'CT^Cm. 

TÜRCIDILLO  , / m.  ,Soie  rctor- 
fc  , dont  on  fait  des  bas  , & au- 
tres ouvrages.  Lat.  Filum  fericum  cou- 
/or»*f/w. 

TORCIJON,/m.  Colique,  tren- 
chée.  On  dit  orilinaircment  Torti’. 
jm  , ou  Retortijon  j & en  parlant 
des  animaux  , Torozon.  Lat.  Tor- 
men  , inif, 

TORCIMIEVTO  , / w.  Courbe- 
ment  , f’aclion  de  courber  ce  qui 
étoil  droit.  L.it.  Fkxio.  i'urt<atù>. 

Torcimifnto,  figurémcni.  Ac- 
tion par  laquelle  ou  abandonne  le 
chemin  de  la  vertu  » pour  fc  plon- 
ger dans  le  vice.  Egarement  de  l’cf- 
prit.  Lat.  Dcx'iatio.  A hotio  dalinath. 

ToRCiMlENfO.  Périphrafe  , cir- 
conlocution. Lat  Pci  C/rc«m- 

locutio. 

TÜRCULADO,/»».  Etroii,  piè- 
ce de  bois , de  fer  , ou  d'iutre  mé- 
tal , qui  3 un  trou  relatif  à la  grof- 
icur  d’une  vis.  Lat.  Ttnctùtim  , f. 
TorcuUriuw  y ii. 

TüRCüLO’,  /.  w.  Petit  écrou, 
ou  petite  preffe.  Lat.  Tonulum  , 

TORDILLO,  i-r.A  , adj.  m.  ^ f. 
Gris  pommelé  ; il  fe  dit  de  la  cou- 
leur du  poil  des  chevaux , mules  & 
mulets.  Lat.  Kie^o-aü'iiui  y m,  sttn. 

TüRDO  , DA , aij.  iH.  ^f.  Voyez 
ToriUh. 

TOREADOR,  / tn.  Tiurcador. 
Cavalier  qui  court  i combat  les  tau- 


reaux. tat.  74»w*5r«m  apilater. 

TOREAR  , î».  % Combattre  les 
taureaux  en  place  pubUque.  Lat.  Tuk- 

ros  ir/Tj/iwe. 

Torfar.  Mener  les  vaches  aii.x 
taure.iux.  Lat.  Tauris  fteminas  ittewt- 
d.n  ducere. 

Torfar.  Se  jouer  de  quelqu'un, 
ramufer  de  belles  paroles.  Lat.  Ali- 
qun»  iUudere. 

TOREADO  , DA  , part.  p^JT.  du 
verbe  Torrar.  Amufé,  ée  { combat- 
tu, uéi  attaqué,  ée,  en  parlant  de 
la  courfe  des  taureaux.  Lat  Agitutus. 
iWifus  y a y um, 

’FOREO , /.  m.  Combat , courfe 
de  taureaux.  Lat.  Tanrortan  ogitatie. 

TORERO,  f.  m.  Taurcador,  qui 
court , qui  combat  les  taureaux  à 
pied.  Lat.  Tpureruntagiiatorptdfftrh. 

TORES , f.  m.  Tore.  Terme  d’Ar- 
chiieéliire , qui  fc  dit  des  gros  anneaux 
des  hafes  des  colonnes.  L.  Torus  y i. 

I TORETE  y f.  tn.  dim.  de  Toro. 
Jeune  taureau.  Lat. 

XoRETb,  fc  dit  d'une  chofe  dif- 
' ficile  à concevoir , & qui  met  l'cf- 
prit  h la  torture.  Lat.  Res  captu  Ai/- 
Jicilis  y animum  rxagitans, 

TORIL  y f.  m.  Loge  où  l’on  en- 
ferme les  taureaux  qu'on  doit  com- 
battre dans  la  place.  Lat.  l'aMile. 

TORILLO  , f.  tn.  dim.  de  Tero: 
le  même  que  Torrte. 

Torillo.  Cheville  que  l'on  met 
entre  deux  jantes  d'une  roué  pour, 
les  unir  enfembic.  Lat.  Fihula  , 4». 

Torillo.  Périnée.  Terme  d’Ana- 
tomie.  C'efl  refpacc  qui  efl  entre  la 
verge  & l'anus.  Lat  A ftde  t^que  ad 
tejlfs  Unea  eavrr. 

TORIONDA  , /.  Chaude  , fe 

dit  d’une  vache  en  chaleur.  Lat.  Pru~ 
rient.  Tatirum  expefens. 

TORLÜROTO  , f.  m.  Inftrumcnt 
champêtre  dont  on  joué  avec  la  bou- 
che. Lat.  Frfhiln  pq/Uraih. 

TORAIEN'F.A  , /./.  Tourmente  , 
orage  , l>ourafqnc , tempête  qui  fe 
forme  par  l'émotion  de  l'aîr  & des 
flots.  Lat.  Proceiiit.  TempAiti , atit. 

Tobmen'ta.  Ouragan  qui  s'etéve 
fur  terre.  I.at  Trnpeihi. 

'FormENTA,  ligurément , Mal- 
heur, advcrfité,  difgracc,  infottu- 
ne.  L.  I>tfortutium , ii.  CuUmitas  , tis, 

TOR.MENTADüR,/m.  le  même 
que  A'ormatfaA'tr.  Ce  mot  a vieilli. 

TORMENTAR  , V.  H.  Elfuicr  une 
tourmente.  Ce  mot  a vieilli.  Lat. 
ProcclLi  ugitari. 

Türmentar.  T.  ancien.  Voy« 
.dtormentar. 

TüRMENTARIO  , ria  , odj.  r». 

/.  Qui  concerne  rartülcric.  Lat. 
Tormeutariui , a , um. 

TORMENTILI.A, //.  Tnrmcn- 
tillc , plante.  Lat  lleptaphyUon.  T\mt~ 
mintiUa , x, 

TORMENTIN , /.  m.  Tourmen- 
Gggg  ti*. 


Digitized  by  Google 


6o2  T O R 

tin.  Terme  de  Marine.  Ceft  le  mit 
qui  cft  enté  fur  le  beaupré  , qu'on 
appelle  autrement  Perroqnct  de  Beau- 
pré. On  l'appelle  auŒ  Mât  de  tour* 
mentine.  Lat.  Prer^e  mah  mahs  affo- 

JitMS. 

TOR.MENTO,  f.  m.  Tourment , 
l'jiéllon  de  tourmenter.  Lat.  Tormm» 
rum , r. 

Tormekto.  Tourment  i douleur 
violente  que  le  corps  fouffre,  par  une 
caufe  ou  inteftine  ou  étrangère.  Lac. 
i'rttciamfvtkm.  Tormfntuni. 

Tormcnto.  Gène,  torturequ'on 
fait  fubir  à un  criminel.  Lat  Ter* 
MCtttuw.  Tortura, 

Toëmento.  Tourment  , fc  dit 
figurément  en  Morale  des  Inquiétu- 
des , des  peines , des  chagrins , auflî- 
bien  que  de  ce  qui  les  cauCe.  Lat. 
'J’armentum.  Cruciatus.  ' 

Tormfnto.  On  appelle  ainfî  un 
canon  à battre  eu  brécbe.  Lat  BeUi^ 
iufH  tormentum. 

Tormeniode  toca.  Sorte  de  torture 
qu'on  donnoit  autrefois  aux  crimi- 
nels , qui  confiftoit  à leur  i^re  ava- 
ler peu  à peu  une  bande  de  gaze  & 
une  quantité  d’eau  tout  à la  fois. 
Lat.  Tortnmti  fenut. 

Tormento  dt  toca , fe  dit  figurément 
d'un  Chagrin  , d'uue  afilidion  qui 
nous  mine  peu  à peu.  lat  Anxittat. 
Attfor. 

TORMENTOSO,  sa,  adj.m.^f. 
Orageux  , enfe.  11  fc  dit  au  propre 
& au  figuré.  Lat  Proctilofm , a , um. 

1 OKMO  % f.  nt.  Rocher  ilblé  , & 
détaché  des  autres.  Lat  Rufti , £r. 

TORNA  , f.  /.  Rcflitiition  de  ce 
qu'on  a pris.  Lat  Rejiitutio^  nù. 

Tokna.  Retour  dans  le  lieu  d’où 
l'on  cR  parti.  Lat  Rfditio. 

Toana.  Terme  de  Jardinier.  Ou- 
verture qu'un  jardinier  fait  i un  ca- 
nal pour  prendre  l'eau  dont  il  a be- 
foin  & la  conduire  par  des  rigoles 
au  champ  qu'il  veut  arrofer.  Lat. 
Fh/titi  aqu^  cowtrjio.  /fCiTr,  M. 

Tornas.  On  appelle  aitifi  dans 
l'Andaloufic  les  brins  de  paille  que 
les  bttuh  laiOent  & qu'on  donne  aux 
autres  bètes.  Lat.  Pek*  reUquiM. 

TORNABODA , / Le  lendemain 
des  i.occs.  Il  fc  prend  pour  le  feRin 
qu'on  donne  ce  jour  lâ.  Lat  Refo-^ 
th  , orum. 

TORNADA  , f.  f.  Retour,  fe  dit 
de  l'arrivcc  de  celui  qui  a achevé 
fon  voyage  s ndion , mouvement  pour 
revenir  au  lieu  d'où  l'on  dl  parti. 
Lat.  Rrditio.  Rtvtrjio.  Rtmcatui. 

TORNADIZO  , ïA  , fld;.  m.  ^ f. 
Transfuge  , celui  qui  fe  retire  chiz 
les  ennemis.  I.at.  Difrrur,  yVimiJtga. 

TOKKADURA  , f.f,  le  même  que 
Torna  ou  Toruada. 

Tornaoura.  Mcfiirc  oui  con- 
tient  iUx  pieds  de  terrain.  Lat  Dt~ 
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I TORNAGÜIA , / /.  Acipiil  ^ m«- 
lion.  Lat.  Pertorii/ûutoriafHftiuta , ét. 

TORNAMIENTO  , /.  m.  Terme 
ancien.  Changement , converfion  d'u- 
ne chofe  en  une  autre.  Lat  Canvrr- 

Commutatio. 

TORK.^R  , t».  «.  Retourner , re- 
venir de  l’endroit  où  l'on  étoit  allé. 
Lat.  Redirr.  Rfverti. 

Tornar,  v.a.  Rendre,  rcIKtucr 
ce  qu’on  a emprunté  ou  pris.  Lat 
Redtkre.  Rejiituere. 

Tornar.  Répéter  la  même  chofe , 
refaire  ce  qu'on  a fait.  D.ins  cette 
acception  on  le  joint  avec  l'infinitif 
des  autres  verbes.  L.  Repetere.  Ittrart. 

TüRNADO  , DA  , fart.  fajf.  du 
verbe  Tornar.  Retourné  , ée  } ren- 
du , ué } rellitué  , éc.  Lat  Rcddi^ 
tus.  Rtfïitutus.  Rtvnfus , a , «m. 

TORNASOL  , /.  m.  Tournçfo!  , 
plante  .*  le  même  que  Gigasuta , GU 
rafd^  ou  Htliotrofio. 

ToRNASOL.  Couleur  changeante. 
Lat.  Tfr/tcelor. 

TORNASOLADO , DA  , «4/*  *». 

/.  Changeant , te  } de  couleur  : 
changeante  i fc  dit  des  étoffes.  Lat  I 

rrrjicolor , is.  I 

TüRXATIL , adJ.Pune  tmn.  Tour- 
né , hit  an  tour.  Ce  mot  eft  peu 
ulité.  Lat.  Tornaiilif. 

TüRNAVlAGE , /.  w.  Retour  de 
voyage.  Lat  Reverjîo , nis.  Retnta- 
tus , ûs. 

’TORKAVIRON m.  le  même  que 
TorHi/coft. 

TÜRNEADOR , /.  m.  Tourneur , 
ouvrier  qui  travaille  au  tour.  On  dit 
communément  Torntro.  Lat  Toma-^ 
ter.  Tertuta. 

Torneador.  Champion , Cheva- 
lier qui  afliffe  aux  Tournois,  aux  Joû- 
tCS.  Lat.  /lafiiludii  ctrtutor, 

TÜRNEAMIENTO , / w.  le  mê- 
me que  7’omeo.  Ce  mot  a vieilli. 

TORNEAR , V.  a.  Tourner  , ar- 
rondir, travailler  au  tour.  Lat  Tor- 
tto  faJùfTt. 

Tornear  , V.  ».  Tourner  , fe 
mouvoir  circulairement  Lat  Crrrwr». 
tv/w, 

Tornear.  Combattre  dans  un 
Tournoi.  Lat  HajWudsutn  exrrcrre. 

Tornear,  figurément.  Donner 
carrure  à fon  imagioation.  Lat  Jltn- 
te  voluiitre. 

TORNEANTE,  fart.  ttil.  du  ver- 
be Tornear.  Tournant  , combattant 
dans  un  Tournoi.  Lat  IlaJUludii  err- 
tutur  , fugnutor. 

TORNEADO,  da  , fart,  fajf  du 
verbe  Jlruear.  Tourné  , éc.  Lat 
Tontatus  , a , tn». 

lORNEO,  /.  m.  Tournoi , com- 
bat à cheval  entre  diverfes  perfoimcs 
iliitribuécs  par  quadrilles.  Lat  Eque- 
jtre  enfiimcn. 

To  R N EU.  Tournoi , fête  publique 
entre  des  CheviUcrs  armés , formes  ca 
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quadrilles  , Icrqucls  efcarmoiichoient 
dans  une  barrière  , ou  lice  préparée 
pour  cet  effet  Lat  Eudicra  pMgno 
equrftrii. 

Torneo.  Danfe  i l'imitation  des 
anciennes  Joutes  , dans  laquelle  les 
danfeurs  portent  des  bâtons  en  guife 
de  lances.  Lat  Trifudiutu  std 
dit  ffeciem. 

Torneo,  en  jargon,  Gêne,  tor- 
ture. Lat  Tortura. 

TORNERA  , /./.  Touriére;  offi- 
ce , emploi  chez  les  Rcligicufes.  On 
l'appelle  aulfi  Dame  du  Tour.  Ceft 
celle  qui  a la  charge  de  parler  au 
Tour.  Lat  Aîonialis  votée  locsilat^ 
Jsflent. 

TORNERO,yiw.  Tourneur,  qui 
travaille  an  tour.  Lat  Ternutor, 

Tornero.  Terme  d'Andaloufie. 
Tourier  , domeffique  qui  aŒffe  au 
tour  en  dehors  d'un  Couvent  de  Re- 
ligieufet , pour  faire  leurs  commii^ 
fions.  Lat.  Torno  aj}$dms  tninijles', 

TORKILLERO,  /.  m.  Déferteur , 
Soldat  oui  quitte  fon  Régiment  fans 
congé.  Lat  Trantfstga.  Dejertor. 

TORMLLO  , /.  w.  Clou  â vis.  L. 
l^erfatilis  cLwus. 

'Tornili.o.  Fuite,  défertion  d'un 
foldat.  Lat.  Fttga,  Deftrtio. 

TORNISCüN , f.  SH.  Seufict  donné 
du  revers  de  la  main  fur  le  vifage 
de  quelqu'un.  Lat  Vdafhus. 

TORNO  , f.  m.  Tour  , treuîL 
Voy«  Ext  nt  Ut  rueda. 

Torno.  Tour,  rond,  circuit, 
cercle.  Lat  Cheuitui , ùs.  Circtdus^  ù 

Torno.  Tour  , mouvement  cir- 
culaire. Lat.  Circuitio.  Gyi  tts. 

Torno.  Tour.  Dans  un  Couvent 
de  filles  c'eff  une  machine  en  forme 
de  boiffeau  , ouverte  eo  partie , & 
pofée  dans  la  baye  d'un  mur  de  re- 
fend, où  elle  tourne  fur  deux  pivots, 
pour  faire  paffer  diverfes  choies  dans 
le  Couvent  & les  en  (aire  fortir.  Lat 
Rcta  locuLita. 

Torno.  Tour  , machine  ^ a 
une  roué  qui  fc  meut  fur  un  aiUicu, 
& qui  fert , félon  fes  différentes  for- 
mes , à divers  ufiiges.  Lat.  rerfitikt 
machina. 

Torno.  Rouet  à filer.  L.  Tomvr. 

Torno.  Terme  de  baux  à Fer- 
mes. Retour  ou  rcgrcs  , droit  du 
premier  Fermier  de  retourner  pren- 
dre  dans  un  certain  délai  le  bail  fur 
celui  qui  y avoit  mis  l'enchère  , en 
donnant  la  meme  forame.  Lat  Rc~ 
giejut  in  Ucitatiestikus. 

Torno,  en  jargon.  Chevalet  fur 
lequel  on  donne  1a  torture  aux  cri- 
mincis.  Lat.  Equulitu , /. 

TüRO  , /.  ot.  Taureau , animal 
qui  mugit  & qui  a des  cornes  : il 
eff  defftné  i>oiir  couvrir  h vaehc  fis 
femelle.  Lat.  Tawus , i. 

Tufo.  lore.  'lcrme  d’ArchitcAu- 
re.  Voyex  iorden, 

TûROS  , 
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Toros  f RU  plurier,  Courfe , com* 
bftt  de  taureaux.  Lat.  'l'auTorum  ttgî’ 
tatio  //Jiiva. 

Ciertes  fon  ht  i<n‘oi.  Il  n’y  a point 
de  doute , U chofe  eH  fiire.  L.  Ret 

«i  forum  vmit, 

Cuemet  del  tor9.  On  entend  par  là 
nn  danger  éminent  » & on  dit  « EJlar 
è wr/e  en  ht  cuernot  dd  toro^  Se  trou- 
ver dans  un  danger  predant.  Lat.  Vh 
titnwn  difcrimtn. 

TOKüNDON,  / w.  le  même  que 
Tohniro , ou  Tolondrcn. 

TORONJA , f.  f.  Sorte  de  citron 
tout  rond , cxtrcmemciit  charnu , qui 
• peu  de  fucy  & qui  n'cR  bon  qu'à 
conKre.  Lit.  Alatum  citreuiK. 

TORON'JIL , f.  m.  MelilTc  « plan- 
te. Lat.  ytcUj'a , <e. 

TORONJÔ , / m.  Sorte  de  citron- 
nier. Lat.  Mitbis  r<Vrra. 

l’OROSO  , RA  , odj,  m,  Çf  /. 
Fort , le , robufte.  Ce  mot  eft  peu 
ubté.  Lat.  T'otoftiS.  Rohufîut  « a * um. 

TüROZON  . b Torzon  , f.  m, 
Trcnchcc , colique  à iaqudte  les  hom- 
mes & les  chevaux  font  fujets.  Lat. 
To^.  Tormox  y i«iV. 

TORPE,  adj,  tune  term.  Lourd, 

ficfant,  engourdi,  qui  n'cll  ni  agi- 
c , ni  difpos.  Lat.  Tordus,  Ixntut. 
7'orpeus. 

Torpe.  Lourd,  fe  dit  figurément 
en  chofes  fpirituclics  & morales.  On 
apiRrlle  un  erprit  lourd  celui  qui  c(t 
ftupidc,  pcCiiit,  Qui  conçoit  les  cho- 
fes difficilement.  Lat.  7\n-dt{t.  Kudii. 

Torpf.  Déshonnête,  honteux, 
impudique , obfcéne.  L.  Turpis.  Ohf 
o^nus. 

Torpe.  Ignominieux,  infâme, 
honteux  , deshonorant.  Lat.  Tnrfis. 

TORPEDAD  y f,  f.  \t  même  que 
TorffZ4x  y mais  moins  iiGté. 

TORPEDO , / trt.  Torpille , poif- 
fon  de  mer  qui  engourdit  la  main  du 
pêcheur , aufU  - bien  que  les  poiduns 
dont  il  fc  nourrit.  Lat.  Torpilla  y Jt. 

TORPEiHENTE,  adv.  Lentement , 
pefamment  , lourdement , hontcuCe* 
ment , d'une  manière  obrcênc  , des- 
honorante. Lat.  Centi.  Tardi.  Twpi- 
kr, 

TORPEZA  , f.  f,  Lcntcrir  , pe- 
fanteur  , (liipidité  ^ défaut  cl’adrcfTc 
Si  de  jugement.  Lat.  T>trditas.  Ile-  * 
ktiuio.  Stupiditas, 

TüRPEZA.  Turpitude,  obfcénitc, 
tleshonnctcté  , impudicité.  Lat.  Tm- 
fitudo  , inis.  Impudicitia , 4t. 

TorpEZA.  Laideur,  difformité, 
rudeffe , defaut  de  parure  Si  d'ajulle- 
ment , saleté , malpropreté.  Lat  In- 
C9xwinmliis,  Ruditas. 

TüRPEZA.  Aâionbofle,  honteufe 
& infâme.  Lat.  Turpitudo.  Aiiio  tur- 
fit, 

TORPISSIMA.MENTE  . adv,  fu- 
ferï.  Très  vilainement , très  sàlemcnt, 
très  impiidiqucmcrn  , très  groÛiérc> 
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ment.  Lat.  TurpiffîmK 
TORPISSIMO,  H\y 
fupcrl.  Très  déshonnête  , très  hon- 
teux, très  fàle  , très  groITicr.  Lat 
Turpifftmui  y a , um. 

TORRAK,  V.  a,  le  même  que  To- 
flar , mais  moins  iifité  , quoique  plus 
conforme  à Ton  origine. 

TORRADO  , DA  ; le  même  que 
Tojlado, 

TORRE  , / /.  Tour  , bâtiment 
élevé  Si  de  plufieurs  étages , qui  e(f 
ordinairement  de  forme  ronde.  Lat 
Turrii  y is, 

Torie.  Clocher  d'une  Eglife.  L. 
Turris. 

Torre.  On  appelle  ainfidans  quel- 
ques Provinces  U'Efpagne  une  mai- 
ion  de  pUiiàfice.  Lat  I'/ïïj,  «r. 

Torre  de  utolino.  L'endroit  d'un  mou-  | 
lin  à huile , où  e(l  le  preffoir.  Lat 
‘Trapetis  iogem  pila. 

'Torre  de  viento.  Tour  de  vent , fc 
dit  métaphoriquement  d’un  difeours 
vain  , de  pcnfêes  chimiTiqucs  , de 
chofes  fans  fubfhnce.  Lat  Ratianis 
cottvnentuM.  ytntefum  ehquiun* , i, 
Hacer  torrts  de  viento.  Faire  îles 
châteaux  en  Efpagnc  , faire  des  pro- 
jets en  l'air.  Lat.  Vana  fo-.nnsare. 

I TüRREAR , 1'.  a.  Enccindrc , for- 
tifier une  ville  avec  des  tours  de  di- 
' fhnee  en  difUncc.  Lat  7'urrihus  cin- 
&<rc, 

TORREADO  , OA  , port.  paf.  du 
verbe  Torrear.  FortiKc , ce  avec  des 
tours.  Lat  Turribm  cinüus , a , wn. 

TORREFACCION  , f.  /.  Torré- 
faélion.  Terme  de  Pharmacie.  Lat. 
Torrtfuéiio , nis, 

TORREJON , f.  nt.  Tourelle , pe- 
tite tour  , ou  tour  mal  bâtie.  lât. 
Turrictila  , <r. 

TüRRENTE , f.  m.  Torrent , cho- 
te  d'eau , courant  impétueux  , & qui 
fait  du  ravage.  Lat.  Torrens. 

Torrents.  Torrent,  fe  dit  fi- 
qurcment  en  chofes  fpirituclics  , & 
lignifie  Abondance,  multitude.  Lat. 
Copia.  Ahiiniantia.  Affiuentia. 

Torrente  , fe  dit  d'une  groffe 
Voix  , pleine  , baffe.  Lit  l^ox  gra- 
vis ttna. 

TÜRREON  , f.  tn.  aupu.  Groffe 
Tour.  Lat.  Ittgcns  turris. 

TüRREZNADA,/  / Poclonnée 
de  petits  morceaux  de  jambon  ou  de 
lard  , frits  dans  la  poêle.  Lat  Lordi 
in  frajla  feeii  ftixio. 

TORREZNERO w.  Jeune  hom- 
me qui  vit  dans  la  mollefl'e  , & qui 
cR  toujours  au  coin  du  feu.  Lat 
Ilosno  iners , dejidiofus. 

TÜRREZNü , f.  tn.  Petit  morceau 
de  jambon  ou  de  lard  , frit  dans  la 
poêle.  Lat  Canin  fuilhe  frufa  igat 
to/la. 

Toirezno.  On  appelle  ainfi  en 
Rilc  familier  un  livre  qui  forme  un 
gros  volume , ou  un  cahier  de  beau- 
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coup  de  feuilles.  Lat  Amptum  tW/<- 
men. 

T9RRIDO  , DA  , ait.  m.  ^ f 
Torride  , fcc , brûlé  , aride.  Il  fc 
dit  an  féminin  de  la  Zone  qui  cit 
fous  la  Ligne,  Si  qui  s'étend  en  de- 
çà & au  delà  jurqu'aux  deux  Tro- 
piques.  Lat  Torridus  , a , um. 

TORRIJA,  /./.  Trcnchc  de  pnîn 
trempée  dans  du  vin  on  autre  liqueur, 
cous'crtc  d’au^  Lartiis,  & frits  dans 
du  beurre  on  de  l'hnile.  Lat  Tanis 
fegmentum  phniim  frixum. 

TORRONTERO , /.  wi.  CoUine  , 
éminence  , tertre.  Dans  l’Andalouûe 
on  dit  Toirontera.  Lat  Coüis  y it. 

TORRON 1 ES , /. /.  Sorte  de  rai- 
fin  blanc  , qui  a le  grain  fort  petit, 
clair  , tranfparcnt  & fort  tendre  , 
dont  on  fait  du  vin  fort  agréable  , 
qui  fe  conferve  longtcms;  témoin  ce 
proverbe  : Im  ttva  torrontes  , ni  la 
comas  y ni  la  dés , para  vino  kuena  es. 
Lat.  Uvx  ^enus. 

TORTA  , f.  /.  Gâteau  fait  avec 
de  la  farine  , du  beurre,  de  l’huile 
& des  œufs,  du  moût  de  vin  & au- 
tres ingrédiens.  Lat  Adocreatis  ge- 
nut. 

Tortas  y pan  piniado.  Expreffon 
familière  par  laquelle  on  donne  à en- 
tendre à quclqu'im  qui  fe  plaint  fans 
fujet,  que  les  peines  qu'il  a ne  font 
rien  nu  prix  de  celles  qu'il  doit  ef* 
fuier.  Lat  l/xc  fores  funt  , majora 
xàdehis. 

TORTADA,  //.  Grande  Tour- 
te , faite  de  pigeons  , de  béatilles, 
de  confitures  &c.  & dont  la  pâte  cR 
feuilletée.  Lat.  Artecreatrs  gentts, 
TüRTEDAD  , f.  /.  Obliquité , 
courbure  d'une  chofe.  Ce  mot  n'cR 
plus  ulité.  Lat.  Ohliquitas.  Curvitus, 
TüRTERA,/./.  Tourtière,  vaif- 
fcaii  de  cuivre  rond  & plat,  dans  le- 
quel on  fait  aiire  les  tourtes.  Lat 
Artocreati  torrenda  vas  inferviens. 

Tortera.  Rouet  d'im  fufeau.  L. 
Fuji  rotula. 

TORTICERAMENTE,  erff.  In- 
juRement  , d'une  manière  contraire 
lux  Loix , â la  raifon  , à l’équité. 
Ce  mot  a vieilli.  Lat  Iniqui.  lajufiK 
TORTICERO  , R A , iulj.  w.  ^ f. 
Terme  ancien.  InjuRc  , qui  pèche 
contre  le  droit  Si  les  loix.  Lat  /n- 
jufius , O y wn. 

TORTILLA,  6 Tortita  , f. /. 
dhn.  de  Tot  ta.  Petite  tourte.  Lot 
Artocreat  mintif. 

Toitill.a.  Omelette,  œufs  bat- 
tus & fricaffés  dans  la  poele  arec  du 
beurre  ou  de  l'huile.  Lat  Overum 
placenta. 

Folverfe  la  tortilla.  Expreffon  fi- 
garée , qui  fe  dit , lorfqu'une  chofe 
arrive  tout  autrement  qu'on  ne  l'ef- 
péroit  L Sertem  in  centrarinm  verfU 
Hactrfe  tortilla.  Se  brifer  , fe  met- 
tre en  morceaux  , refter  plat  comme 
G g g g a une 
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une  omcUtlc.  Lat.  0;b,i;uô  am/rlngi. 
Ojtuft.ii. 

TÜR  ns.  Mit  qui  n’cft  ufit^  qu'en 
forme  J'a*lverbe , dr  Tortis , qui 
Se  (lit  de«  cara^'*res  dont  on  fc  (er> 
voit  en  Erpij;nc  U première  fois  qu'on 
y imprima  îles  livres.  Lat. 

ÜtUr.i  Mtiiiun. 

TOR  rOL.\  , / /.  Tourterelle  , 
oifeau  prcfque  fecnblablc  au  pigeon. 
Elt.  TwtUf  , M. 

TORTOLICO,  ôTortolillo, 
f.  at,  lii.w.  Tourtereau  , le  petit  Je 
la  tourterelle.  Lat.  Turturù  fuUus^  i. 

ToiroLlco  ♦ fc  dit  auin  par  al- 
liifiun  d u»  homme  innocent , fimple* 
fans  malice.  Lat.  Candiiu$.  Boam.  In- 
fkiut. 

TORTOLILLA,  f./.  dim.  le  mê- 
me que  Tort-ila, 

TORfOLÜ,  /.  n».  Le  m^e  de  la 
tourterelle.  Ce  mot  cR  peu  ubté.  L. 
Turt:tr. 

TOKTORES , /.  w.  Terme  de  Ma- 
rine.  Morceaux  de  cables  & Je  ma- 
«icuvrcs  avec  IcfqucU  on  renforce 
les  côtés  du  vaiCfcau  , lorfqu'ils  ont 
été  endommagés  par  U tempête.  L. 
J-'tmimn  fruthi. 

TORTOZUN  , /.  m.  Sorte  de  rai- 
fin  dont  la  grappe  Si  le  grain  font 
fort  gros«  mais  dont  le  vin  a de  b 
peine  à fc  conferver.  Lat.  gntm. 

TORTUGA,//".  Tortue,  animal 
amphibie,  on  puifTon  tcfhccc,  dont  I 
recaiile  elt  de  dilférentcs  couleurs  , ' 
Si  ü forte  qu'une  balle  de  moui'qiiet 
ne  burciit  la  percer.  Lat.  TeJhJoy  iitii. 

TORTÜOS AMENTE , a*iv.  Tor- 
tucurcmentt  d'une  manière  tortue.  L. 

TOR  rUOSO  , SA  , adi.  w.  /. 
T<îrtucux  , eufe  ; qui  fait  pluficurs 
tours  Si  retours.  Lat.  Tvrtu»/:ai  a, 

U'M, 

TORTURA , /I /*.  Obliquité,  coiir- 
hurc  , tortuuUté.  Lat.  Obltijuitai.  /Vr- 
x:c. 

ToiriRA.  Torture,  gène,  qiie- 
ftiou , tourment  qu’on  fait  endurer  il 
un  aceufe  pour  lui  faire  dire  b vérité. 
I.at.  T<>rtura.  Gchemitt. 

TORVISCO, /. m.  Garou,  plante. 
Lat.  Tl'vwfl-tit- 

TURVO,  va,  Hor- | 

riblc,  épouvantable,  laid,  aHVeiix  , 
terrible  â voir.  Lat  7’crtmf^  a,  uih. 

TOKZ.AL,  /. iw.  Cordonnet,  petit 
cordon  délié , de  hl , de  foie  , d'or 
ou  d'argent.  Lzt.fwtiadus  fxiguis  in- 

tûi’tUt. 

TüRZAL  , fc  dit  aiifli  de  l’union 
de  pluficurs  chofes  qui  font  torfes 
cnlcinble  & forment  une  efpéce  de 
cordon.  Lat.  Rci  antteir1.c. 
TüKZQN.  Voyez  Torozen, 
TOUZOKADÜ,  DA, 
qui  fc  dit  d'itn  cheval  ou  d'un  mulet 
qui  a des  ucnchtcs.  Lat.  Tvrmnibas 


TORZUELO.  Terme  de  Faucon- 
nerie. Tiercelet,  oifean  de  proie.  L. 
vf.W/^'/rr , tri/. 

TüRZüEto,  en  jargon,  Anneau, 
bagtic.  Lat  A^vtulut , r. 

TüS,yi/.  Toux,  maladie cauféc 
par  une  férofité  acre , dont  l'cftomac 
cherche  à fc  déinrraficr  par  les  ef- 
forts qu’il  fait  Lat.  Titjfîs. 

TüSCAMENTE , adv.  Grofiiérc- 
ment,  bns  grâce  ni  delicatefle , im- 
poliment. Lat  Riifiù'i.  Innrbcmf. 

TüSCANO,  *«(;.  m.  Tofean,  le  pre- 
mier, le  plus  fimple  & le  plus  maf- 
fif  des  cinq  Ordres  d'Architcéiurc.  L. 
Ætrujeut  Ordo. 

Tosco,  CA,  adj.m.^f.  Rude, 
crolfier,  iérc,  brut,  raboteux,  eufe. 
Lat.  /ürjiJ.  ImptUtus. 

Tosco  « fignifie  auflî  Ignorant , 
ruiirc  , grofticr , impoli , qui  n'a  au- 
cune éducation.  Lat.  Rudis. 
nni. 

TOSQUEDAD,//.  Rudeflfe,  qua- 
lité de  ce  qui  efi  rude  Si  ralKtteux  , 
informe , nul  fait  Lat  Ruditm.  /w- 
pUitia. 

Tüsquedad,  figurément,  fc  prend 
pour  Ignorance  , grolfiéreté , rufiiei- 
té , d.’but  de  cultitrc  & d'infiruétion. 
Lat.  K uheitat.  InurbMius  ^ atis. 

TOSSECILLA  , /.  /.  diai.  Toux 
alfc^lcc  par  mignardife.  Lat  Tuj^uiu. 

TOSSER,  t>.  ».  ToulTcr,  avoir  b 
toux.  Lat.  Tfiÿxre. 

Tosseb.  Toufler,  faire  un  Ggnal 
du  gofier  par  une  toux  feinte , pour 
jppclter  quelqu’un.  Lat.  Tujjirt.  Tuf- 
Jim  JtiMuUrr. 

TOSSIDüRA  , /.  /.  L'acAioti  de 
touilcr  , 1.1  toux.  Lat.  7'qüSj. 
TOSSIGAR , V.  a.  Voyez 
TUSSUfADO,  DA  , ptirt.  p.f/!  du 
verbe  le  meme  que  /?/<#'- 

girde. 

TOSSIGO  , / «.  Le  fuc  de  l'if , 
lequel  cil  im  poifim.  U fe  dit  géne- 
r.alcmvnt  de  toutes  fortes  de  poîfoiis. 
Lat,  Toxiium. 

Tossigo  , figurément,  Peine  , cha- 
grin, douleur,  aHliiRion  , angoifîc.  ' 
Lat.  Aler/or.  Dolur,  ù.  ' 

TOSSIGüSü  , SA  , adf.  m.  /. 
Empoifunné  , ée.  Lat.  Tpxîco  itt/ic. 
tus  t «I , um. 

TUST.ADA  , //.  Rôtie,  trcnche 
de  pain  qu'on  fait  fécher  en  la  rotif- 
bnt , éw  qu’on  trempe  dans  du  vin 
on  du  bouillon.  Lat.  Rauis  J/guteti- 
tum  tofimsê. 

TOSTADOR , f.  w.  Celui  qui  rô- 
tit. Lat  S^ii  tarrtt. 

Tostador  , eft  aulfi  rinftrumcnt 
dont  ou  le  fert  pour  rôtir  quelque 
choie.  L.  *id  torrtttduM,  l/Jhha. 

TOSTAR  , V.  a.  Kotir , préfinicr 
quelque  ebufe  au  feu  pour  qu’elle  fe 
ddlcche  peu  à peu  fans  fe  brûler  , 
julqii'à  te  qu'elle  change  de  cvuUur. 

i Lau 


Tostar.  Rôtir,  fc  dit  aijffi  iTunc 
chaleur  exceffive  qui  incommode.  L. 
Adttrtre. 

TOSTADO  , DA  , fitrt  fajf.  du 
verbe  Rôti , ie.  Lat.  Ttjîsu. 

Adu/ius  y a , um. 

Tostado.  Couleur  jaune  dorée 
très  foncée.  Lat.  Ftaxtu.  Fhmmcus. 

TOSTüN,  /.  m.  Pois  chiche  rod. 
Lat.  Qietr  toflus. 

Toston.  Monnoye  d'argent  de 
Portugal  qui  vaut  cent  rcis  , quoi- 
qu'il y en  ait  qui  n'en  v.ilcnt  que 
cinquante  , & qu’on  appelle  Médias 
d'ûjhttts.  Lat  yummus  urgnitoa  Lu- 

JttSMUS. 

Toston.  On  appelle  aiiifi  dan* 
quelques  endroits  une  cfpècc  de  fou- 
pc  faite  avec  dn  pain  rôti  & de  Thui- 
Ic  nouvelle.  En  EftramaJnrc  on  l’ap- 
pelle Tibarua.  Lat.  Fmis  tojhn  0U9 
imbutus. 

TüsroN.  Pieu  , bâton  brûle  par 
la  pointe  , efpcce  d’arme  de  jet.  L. 
iudrr  pruu^à  wijjiiis. 

Tos  roN , fc  dit  de  ce  qui  ctl  bruU 
ou  trop  rôti.  Lat  Res  praufia. 

TOT.AL , iidj.  d'uM  term.  Total  , 
ale  f qui  comprend  eu  foi  pluficurs 
parties  , qiii  eft  entier  , complet , 
univcrfcl.  Lat  Totut.  Cffsivtjus.  O/v- 
nimodus. 

Total  , fstb/?.  Total  , b tout , 
l'aflcmblage  de  pUifieur*  chofçs  con- 
liderécs  comme  i^bnt  un  tout  Lat. 
latum. 

TOTALIDAD  , / /.  Totalité  , 
tout , total,  l-it  TtUum.  Suwmj. 

TOTALMEN’TE  , udv.  Totale- 
ment, enticrcmcnt  , abfiiUimcnt,  bns 
rien  réferver.  Lit.  Fmitàt.  OsMsinê. 

TüTlLl.MUNDI,/.  m.  le  meme 
que  J/umliuovi. 

TüTOVIA  , /.  f.  Petit  oifeau. 
Voyez  (iaUrita. 

'TOUCAN,  f.  m.  Toucan,  pie  du 
Brcfil.  Lat.  Vices  Brajsûca. 

Toucan.  ConRclbtion  prés  du  Pô- 
le AntarAiqnc  , une  des  douze  que 
les  Anciens  n'unt  point  connues.  L. 
iatffieilnth  nytfn  fie  Àicia. 

TOXICADO,  DA,  adj.  m.  fÿ /. 
le  mime  que 

I TüXICü , /.  w,  le  même  que  Tof- 

TOXO  , f.  SH.  Arhnflc  fauvage, 
efpêcc  d'épine  haute.  Lat  GtnifiMjpe^ 
des. 

TOZ.A  , f.  »».  le  même  que  7V- 
coH.  Terme  Aragonois. 

TOZAL,/m.  Colline,  coteau, 
hauteur , tertre , émincucc.  Lat.  CV^ 
Us. 

TOZOLADA,//.  h Tozoï  ov , w. 
Coup  fur  le  chiguon.  Lat.  I^ius  v* 
liccipite. 

’TOZUELO,  f.m.  Cou  gras,  gros 
& charnu  de  quelque  animal  que  Ci? 
fait.  Lat.  (Aiiput  %'H  ifi  vi.x  /vr4i/I\ 

TR 
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TRABA  , f.  f.  Ucn  dont  on  fc 
fcrt  pour  iflemblcr  deux  chofes  cn- 
fcmhle , chaîne  « cntriTes.  Lnt. 
culum.  IJgojnen.  C^mpet , tdii. 

TiiaPA.  Contrainte  pour  le  paye- 
ment d'une  dette.  Lat.  VotnfulJ:o  ui 
Jolvntiuitt. 

Trara  , fc  dit  fii^nire'mcnt  de  tout 
ce  qui  s'oppofe  .Il  t'cxccutîon  de  nos 
deHcins.  Lit.  Rttmactikini. 

Traba.  Traverle.  On  appelle  ainfi 
Il  pièce  qui  traverfe  le  coffre  , dans 
lequel  fe  meut  la  meute  d'un  moulin 
à bras.  Lat.  T* ah,  bit. 

Tbaba.  On  appelle  ainfi  dans 
l'Audalonlîe  les  pieux  qui  font  h h 
tête  des  filets  dont  on  fc  fcrt  pour 
prendre  les  pigeons.  Lat.  Reth  ante- 
riora  fuU'imetita  lignea. 

Teabas.  Ou  appelle  ainfi  dans 
quelques  Ordres  Religieux  les  épau- 
lettes des  Scapulaires.  Lat.  A/iwVar, 

ûTiri. 

Trabas.  Cordes  qu'on  met  à l'un 
des  pieds  de  devant  d'un  cheval , & 
qui  s’attachent  en  li^nc  droite  à 
l'tm  des  pieds  de  derrière,  pour  leur 
aprendre  à marcher  le  pas.  Lat.  Ze- 
ra.  VontpeAfs. 

TRABACUENTA,//.  Erreur  de. 
compte.  Lat.  Errar  calcvti, 
Teabacuenta,  figurément,  H- 
gnifie  , Q.ucrcl!c  , dispute,  diffen- 
lion,  débat,  contcBation  , dcmvlc, 
différctid.  Lat.  Rîxa.  Cfiftlentio.  Coti^ 

/rerrr/iffl. 

TR  \BADERO , / w.  Paturon  d’un 
cheval  ou  d’une  mule , où  l’on  met 
les  entraves.  Lat.  jHmeutorum  ptdii 
$ graciHor, 

TRABADURA,//:  Liaifon,  l'ac- 
tion  de  lier , de  nouer.  Lat.  Ntx:o. 
CS'tKFXh. 

TRABAJADAMENTE  , sdv.  le 
meme  que  Trahaiofamenu. 

TRABAJADÜR  , /.  m.  Travail- 
leur.  Homme  de  journée,  qui  travail- 
le à la  journée,  furtout  aux  champs. 
Lat.  Operarius. 

Trabajador.  Travailleur , fc  dit 
iVun  homme  laborieux  , appliqué  à 
Ictude,  ou  à autre  chofe.  Lat.  héc. 
ricfhs. 

TRAB.AJAR  , e».  n.  Travailler , 
faire  quelque  chofe  qui  nous  empê- 
che d'être  oififs.  Lat  Labcrart.  Ope* 
Tari. 

Trabajar,  fignifieaiilTiTSi.her, 
s’ efforcer,  le  donner  de  la  pçinc  éi 
du  mouvement.  Lat.  CùHtendrre.  £ji;- 
ti.  0^<T.n«  d*tre. 

Teaeajar.  Faire  tons  fes  efforts 
pour  vaincre  quelque  obüacle.  Lai. 
ZabcrwTf.  Co^tbendrrr.  A7//. 

Trabajar,  fignifie  encore , Fai- 
re quelque  chofe  avec  ordre  éi  n*.c- 

Lac 


Tbarajar.  Tras*ailtcr  , fe  dit 
auffi  de  la  terre  qui  fournil  fa  ftib- 
ftance  , & prmluit  les  fcmçnccs  & 
les  plantes.  Lat.  rim  ittfpv:dtrf. 

Trabajar,  métaphoriquement, 
Clwgriner,  inquiéter,  embarraffer , 
troubler,  touruicnter,  affliger,  faire 
de  la  peine  , occuper  l'elprit.  Lit. 
l'exare,  Af.igfre, 

Trabajar.  Travailler,  fc  donner 
beaucoup  de  peine  éC:  de  foin  pour 
l’exécution  d’n  ne  chofe.  Lat  DiUgeit- 
ter  iiure  eptroM. 

Trabajar.  Travailler,  en  termes 
d'Architcélure  & de  Mechanique,  Sou- 
tenir un  poids , lin  fardeau.  Lat. 
SuJUnere. 

Trabajar  , en  nrgon  , Voler, 
dérober.  Lat  Furari. 

7^‘ahajar  mt  cabulù^.  Travailler  un 
cheval  , le  monter  pour  l'cxerccr. 
Lat.  Equum 

TRAB.AJADO,  , part.^f.  dx\ 
verbe  Trabajar.  Travaillé  , cc.  Lat. 
Laboralus.  EUhoratui , n , w». 

Trabajado.  F.itigiic,  hs,  épuifé 
de  travail , chagriné,  affli^,  abat- 
tu, dénué  de  forces.  Lat.  De/atigu-- 
tas.  f 'exatus.  Affiiclus. 

TRABAJILLO  , f.  m.  dm.  Tra- 
vail  léger  6i  peu  fuiguaiit.  Lat  Lt- 
vh  iabor. 

Trabajillo.  Petite  peine,  petit 
chagrin , petite  douleur  , petite  af- 
fliillion  , petite  maladie.  Lat  Zm'i 
doîùr  Vfi  mùîcjlsa. 

TRAB.AJO,  f.  m.  Travail,  occu- 
pation , application  à quelque  exer- 
cice pénible , fatigant , ou  qui  de- 
mande de  la  dextérité.  Lat  Labcr. 
Opéra. 

Trabato.  Travail,  peine,  diffi- 
culté , obBacle  , dépenfe  , dommage. 
Lat  Labor.  JtJcieJiia.  SiuJiwif.  /i«- 
pgtija. 

Trabajo.  Travail  , fc  dit  aufli 
d'une  peine  , d'une  douleur  qu'on 
fouffre  , d'un  malheur  qui  nous  ar- 
rive. Lat.  Jt/oUJlia.  Ærnmsuu  Calami- 
toi. 

Trabajo.  Travail , fe  dit  auffi 
d'un  PÀrit  , d’un  ouvrage  d’cfprit. 
Lat.  Opus.  Elucfibrati^. 

Trabajos.  Travaux,  auplurier, 
fc  preud  pour  Miférc  , pauvreté  , 
peine , chagrins  qii'oii  a dans  la  vie. 
L.it.  MijerSiC.  Ærumnte.  *• 
Trabajo.  Travail  , fc  dit  auffi 
de  l'ouvrage  que  fait  l'ouvrier.  Lat. 
Opu% , tris. 

Trabajo  , en  jargon,  la  Prifon, 
les  Galères.  Lat.  T>ireu:es,  iVifr. 

TKABAJOSAMENFE  , oêv.  Pé- 
niblement , avec  peine , travail , dif- 
ficulté. Lat.  It^riosh  J^rl.  DurK 
TKABAJOSISSIMO  , ma,  adj. 
m.  ^ f.  Très  difficile,  très  pénible, 
très  fatiguant  , te.  Lat  Faldè  bbo 
ri^ia  , fuu>mi  di^'ilh, 
IK.Ui.\jOSG,  SA,  mit', 
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Difficile  ♦ pénible  , fatiguant  . te  ; 
qui  donne  de  la  peine.  Lat.  DijjiciUf. 

/li  dtius , O , tm, 

Trabajoso  , lignifie  auffi  , Dé- 
fcéhieux,  laid,  difforme,  imparfait. 
Lat.  Df/ciens.  /mptifecius.  fitdus , a , 
ont. 

TRARAI.,  f.  m.  Clef  de  poutre, 
cheville  de  fer  , que  l'on  met  au 
bout  de  la  poutre , pour  l'affurcr  dans 
le  mur.  Lat.  7'rahalis,  is. 

TRABAR,  S'.  O.  Affcmbîcr,  lier, 
joindre  enfemble.  Lat.  Ueiine.  C'<w- 
mciere. 

Trabar.  Difpiitcr  avec  quelqu'un, 
en  venir  aux  Iniures.  On  dit  aujour- 
d’hui Traharjeabfolutamente , ou  7i  a- 
barfe  de  palabrai.  Lat.  AUercari.  Rj- 
xari.  Contendere. 

Trabar.  .Sc  b.itlre,  cns'eiùraox 
mains.  Lat.  Pugnam  , tv/  prxlium 
inire  ttl  inJUtuere. 

Trabar.  Prendre  , faifir  , em- 
poigner. Il  eft  üfité  en  ce  Cens  dans 
rAntlaloiific  & ailleurs.  Lat.  Arripe» 
re.  Comprti'etidere. 

Trabar  , fe  dit  fignrément  en 
choies  fuirituellcs  &.  morales , & fi- 
gnific  unir,  lier,  joindre.  Lat  Co 
jungere.  Conntiltre. 

Trabar  , fe  dît  dans  le  même 
feus  pour  Critiquer,  cenfurer,  mé- 
dire. Lat.  Sotare.  Detrahcre. 

Trabar,  fignifie  encore  Mettre 
des  entraves  aux  mules , aux  che- 
vaux i il  fe  dit  des  fers  qn'on  nul 
.1UX  pieds  des  prifonniers,  Lat.  Ctd/i- 
gare  peJei.  l'ineu/u  /ndacfi'e. 

Trabar.  EpaJffir,  condenfer,  ren- 
dre plus  denfe.  On  l'employé  fré- 
quemment avec  le  verbe  auxiliaire 
E/hr  & 1c  participe  du  verbe.  Lat 
C(>ndeTi/dre.  Spijàre. 

Trabar  exeeucion  , en  termes  de 
Pratique  , Faire  imc  execution  fur 
qutlqii'uR  , lut  Ciifir  fes  meubles , 
fes  effets.  Lat.  AJ  folvendion  juridkl 
cotr.prlkre. 

Trtdmrfe  la  iengna.  Perdre  l'ufigo 
de  la  parole  par  quelque  accident. 
Lat.  Ungnâ  h.tjhare, 

J’rahar  ta  Regarder  de  tra- 

vers, loucher.  Lat.  Oblinuii  aeuUs  stl'- 
pteere. 

TRABADO  , OA  , fart.  p-xf.  di| 
verbe  Trabur.  Lié  , éc  ; affcmblé  , 
ée  f joint , te.  Lat.  AVjrw.  Connexus, 
Spifns  , a , wn. 

Trabaoo.  On  appelle  ainfi  un 
homme  ramafle , robufte  & nerveux. 
Trapu.  Lat.  7'orojtts,  Cvr- 

pulnitus. 

Trabaoo.  Travat , fe  dit  d’un 
cheval  qui  a des  marques  blanches 
aux  deux  pieds  du  meme  côté,  à la 
jambe  de  devant  & à celle  de  dcr« 
riére.  Lat.  AJsh  tnaatUi  JiJUnifm. 

Trabadv  , en  jargon,  Jaque, 
ou  chemife  de  maille.  Lat.  Itrica,  41, 
TUABAZON,/./.  Uaifon,  affen- 
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bbge  de  deux  ou  de  pluficttis  cho> 
Tes,  union,  comiexion.  Lat.  ^^exu,. 
Commijum, 

Trabazon  , au  ligure  , Conne- 
xion, liaifon  que  les  chofes  ont  cii- 
tr'clles.  Lat.  ^exut.  Unh. 

TRABK  ♦ //.  Poutre , grolTe  pièce 
de  bois  qu’on  met  de  travers  fur  tes 
gros  murs  , pour  faire  des  plancher:» 
A:  l’oiitenir  les  folives.  On  dit  com- 
munément f'jga.  Lat.  TVj^f,  his. 

TRABEA , / /.  Robe  prèdeul'e  J 
Tufage  des  Rois , des  Sénateurs , & 
des  Prêtres  Payens.  L.«.  Tr^iben , x. 

TRABILLA,/.  A*,  dxw.  Petite  pou- 
tre , pièce  de  bois  médiocre  pour 
foiitenir  un  plancher  léger.  Lat.  7ï- 
^mun  , f. 

Teabilla.  Les  Bifeufes  de  bas 
appellent  ainft  une  maille  écliapéc. 
Lat.  In  caü^is  dUficiem  maeuh. 

TRABOM , f.  m.  Anneau  de  fer , 
qu’on  met  au  pied  d’un  cheval  |>oiir 
l'cmpécher  de  fe  grater.  Lat  Lomfa , 
iis. 

TRABUCA,//  Serpenteau,  pe- 
tite fuféc  qu’on  jette  avec  la  maiu. 
Lat.  4^iJ  miJjtUs  rrptilis. 

TRABUCACION  , / /.  Trouble  , 
confufion , mélange , l'aâion  de  trou- 
bler , de  mêler  , de  confondre  une 
choTe  avec  une  autre.  Lat  Pertin  b*!- 
tio.  Commixtia. 

TRABUCAR  , v.  a.  Renverfer  , 
retourner  les  chofes  fans  defîus  def- 
fous  > mêler  une  chofe  avec  une  au- 
tre ; la  confondre.  Lat.  Ferturbare. 
Jmtertere.  Cammifeere. 

XtABUCAR  , métaphor.  Jetter  , 
renverfer.  Lat.  FréKsfitem  agrre.  Fer- 
turbare. 

Trabucae  , pris  figurément  fî- 
gnifie,  Troubler,  confondre,  ofruf- 

Îtier , renverfer  le  jugement.  Lat. 
nvtrtere.  Fnturbttrc. 

Trabucae.  Interrompre  le  fil  d'u- 
ne converfation  en  y mêlant  des  cho- 
fes  qui  n'ont  aucun  raport  avec  te 
fujet  qu’on  traite.  Lat.  S^ernwtem  im- 
Ÿtrt'iHeuter  abruinfere. 

TrabuCar  , V.  U.  Trébucher, 
broncher , bire  un  faux  pas.  Lat. 
Fede  o^endere. 

Trabucae.  Trébucher,  emporter 
l'équilibre  , en  parlant  des  chofes 
qu'on  péfe.  Lat.  Fr>*^nderare. 

Trabucarse  , v.r.  Se  mépren- 
dre, fe  tromper,  s’éqtiivoquer , dire 
une  chofe  pour  une  autre.  Lat.  Lin- 
j^uà  titubart. 

TRABUCANTE , par/.  «c7.  du  ver- 
be Trabucar.  Trébuchant  , te  \ qui 
emporte  l'équilibre.  Il  fe  dit  particu- 
liérement des  monnoyes  d'or  & d’ar- 
gent. Lat.  FrxŸondernns. 

TRABUCADO  , da  , pmt. 
du  verbe  Tnéuotr.  Renverfé  , éc  ,* 
troublé  , éc  | mis  en  défgrdrc.  l^at. 
Tttrb^itus.  PtrUtrhatm  , a , «m. 

TK.4BUCAZO  I /.  m.  CoJp  de  ca- 


' tapultc  , de  balifl^  , de  mouf]Uct. 
Lat.  Cuta^uU.c  Jlrepitus.  Sdepets  ex- 
pl^o. 

Trabucazo,  figurément  fignific 
Chagrin  , malheur  imprévu  , qui 
nous  trouble  , & nous  conHerne.  L. 
iMŸtavifm  ddor.  Imfrovija  mdejlia. 

TRABUCO ,/ w.  Catapulte , ma- 
chine dont  les  anciens  fc  fervoient 
çoiir  jcltcr  des  pierres  d'une  groflciir 
énorme.  Lat.  Catupulta  , x. 

'Frabuco.  Sorte  de  mourquetfort 
court , & dont  le  calibre  elf  fort 
grand.  Lat.  Sdofetum  brevius  , fei 

.imp/mi. 

TraruCO.  .Mefurc  dont  on  fc  fert 
dans  le  Piémont,  & qui  cil  de  neuf 
pieds  géométriques.  L.  Novempedalis 
menCura. 

TRAC AMU.VDANA  . f.  f.  Troc  , 
ch.inge  ridicule  de  chofes  de  peu  Je 
valeur.  Lat.  cotnnm- 

tatia. 

TRACHEA,/./.  Tnchéc.  Ter- 
me d’Anatomic  qui  fc  joint  à Artère. 
La  trachée  artère  dl  la  principale 
partie  du  cou,  te  canal , ou  tuyau, 
qui  {Mrtc  l'air  aux  poumons , & qui 
cil  l'inlbaiment  de  la  refpiratioa  & 
de  la  voix.  Lat.  Tracbm , 
TRACHIARTERIA , / / le  mè- 
me  que  7'racéva,  mais  plus  ufité. 

TRACIAS  , /.  m.  Terme  hors  d'it- 
fage.  Vent  de  Nord- Nord- OuelL 
. Lat.  T^racias. 

TRACISTA  , f.  nt.  Celui  qui  don- 
ne te  plan  d’un  bâtiment  , d’un  édi- 
fice. Lat.  DtUneator.  Deferiptor.  In- 
vtntor. 

Tracista,  fi^ifie  au  figuré  un 
Fourbe,  un  iinpolteur,  qui  employé 
toute  forte  de  rufe  pour  parvenir  à 
fes  fins.  Lat  M<xdnnator.  Moüttre. 

TRACTO , / tn.  Efpace  , partie 
de  tems  nui  palTe,  ou  qui  cfl  paflcc. 
Lat.  Temporis  txahui. 

Tracto.  Trait,  en  termes  de 
Rubrique  , eft  une  cfpèce  de  verfet 
que  les  Chorilles  chajitent  après  l'E- 
pitre,  en  certaines  fêtes  de  l'année, 

& notamment  le  Samedi  Saint.  Lat. 
Tf.iéhit , ùs, 

TRADICION  , / /.  Tradition  , 
Loix , doélrinc , hîRoircs  , que  nous 
I avons  reçues  île  main  en  main  «le  nos 
pères  « & qui  ne  font  point  écrites. 
Lat  TraÀitio , nii. 

Tradicion.  Tradition  , en  ter- 
mes de  Jurifprudence,  cft  l'aélion  par 
laquelle  on  livre  une  chofe  entre  les 
mains  de  quelqu’un.  Lat.  Traditio , 
nis. 

TRADUCCION,  //.  TraJuaion, 
verfion  d'un  livre  , ou  d’un  Ecrit , 
d'une  langue  en  une  autre.  L.  TVa- 
dudh,  Vtrfto, 

Tkaouccion,  fe  prend  pour  le 
fens  que  les  TradiKfeurs  ou  Commen- 
tateurs donnent  â un  paOage.  Lat. 
l'erjia.  Intcrprctmth, 


Traducciov.  Figure  de  Rhéto- 
rique qui  confifte  à répéter  le  inènie 
mot  en  diftl'rcnt  fens,  Lat  Traduéiio. 

TKADUCIR , t%  41.  Traduire , tour- 
ner quelque  Ecrit , quelque  livre  d’u- 
ne langue  en  une  autre.  Lat  / rr/ere. 

Traducir.  Changer,  convertir 
une  chofe  en  une  autre.  Lat  7hri«- 
ctre.  Cc^^ertere. 

TRADüCIDO , DA  , part.  paf.  du 
verbe  Tradiicir.  Traduit  , te.  Lat 
Tr.tdudh(i.  f WItis , a , «;m. 

TRADUCT6r,/.w.  Tradnélciir, 
celui  qui  traduit  un  livre  d'ime  lan- 
gue en  une  autre.  Lat  Traduéicr.  In- 
lerpres.  Tnwstjior. 

TRAFAGAR,  v.  ».  Trafiquer, 
faire  commerce,  négoce,  trahi.  Lat 
Jlercari,  J/ercaturam  facere. 

Trafagab.  Brouiller,  tracalTeT , 
prendre  Je  l’argent  d’un  côté  pour 
paver  d’un  autre  , vivre  d'induAriçv 
Lat.  Tuthas  agere. 

Trafagar,  fignificaufll  Parcou- 
rir différens  pays  pour  s’inflruirc  & 
acquérir  des  connoilfances.  Lat.  Fu- 
gitri,  Feratnhulart. 

TR.AFAGO  , f.  m.  Trafic , com- 
merce > négoce , vente  ou  échange. 

Il  vient  du  mot  Trafcc.  Lat  JÏ^r- 
cattrra , x. 

Trafago,  fe  dit  anin  des  Soins, 
des  fuucis  , des  peines  que  caufene 
les  aüaircs.  Lat.  Cura.  Li^r.  Opéra. 

TRAFAGON , na,  adj,  m.  ^ f. 
Solliciteur,  ciifci  cntrcmcttcnr,  eufv  i 
intriguant,  te.  Lat  Ardetio^  nis, 
TRAFALMEJO,  j.\ , adj. 
Audacieux,  eufe;  hardi,  ici  intré- 
pide, téméraire,  remuant,  te;  en- 
treprenant, te.  Lat.  AndiLX.  Intrepi- 

dus , a , w». 

TR AFICACION,//.  Trafic,  l'ae- 
tion  de  trafiquer,  de  iiégoeier  , de 
commercer.  I.at  Alercatw^a , 4f. 

TRAFICAR  , V.  h,  le  même  que 
Trafagar , mais  plus  ufité.  Lat  ÂV- 
gtüad. 

TRAHCANTE . t acL  du  ver- 
bc  T’ro/fvur.  Trafiquant,  ante,  qui 
trafique  , qui  commerce.  Lat.  Mrr- 
catoT , is, 

TRAFICO ,/  »«.  Trafic,  commer- 
ce , négoce.  Lat.  Alcrcutura. 

TRAGACANTHA , f.  /.  Tragacan- 
the,  épine  de  bouc,  ou  barbe  de  re- 
nard , plante.  Lat  Tr.igitca7itha. 

TR.AGACETE,  f.  tn.  Arme  de  jet 
dont  les  Maures  fc  fervoient  Lat. 
Spiculstm.  Tdum. 

TR.AG.ADERO , / tn.  le  même  que 
E/ophago.  C’eft  un  terme  vnlj^tirc. 

Tragaderü  , fc  dit  aulh  de  la 
Bouche,  d’un  gouffre,  d'un  abyme. 
d'un  tournant  d'eau  , d'une  ouvertu- 
re de  terre  fort  profonde.  Lat  Os . 
ris.  l'oraga , iuis. 

Teuer  butnos  tragaderos , b traçait- 
ras.  Expredion  figiifée  qui  fc  dit  de 
ceux  qui  croyent  légèrement  tout  ce 
qu'on 
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qu'on  leur  dît , fans  fc  mettre  en  pei- 
ne d'examiner  fi  on  leur  en  impofe 
ou  non.  Lat.  /JmfUi  foucibus  gaudere. 

TRAGADOR,  ora  , /.  w.  {j*/. 
Avaleur , eufe  » qui  mange  vite  & 
beaucoup}  goin^e , goulu.  Lat. //c/* 
lus.  Drfitrnlor.  Giücfnu  Vorax,  Edax. 

Tragador  de  ieguüs  : le  même  que 

TR.AÛAFEES , /.  w.  Traître,  in- 
Traétcur , qui  manque  à la  foi  ou’il 
a donnée.  Ce  mot  c(t  peu  ufité.  Lat 
EroÀitor.  Traditor. 

TRAGALDABAS , f.  m.  Goinfre , 
glouton,  goulu.  Lit. nie. 

TRAGALEGUAS  . /.  w.  Grand 
marcheur.  Lat.  VetccÜ/imm  cwrjor. 

TRAGALUZ  , Oeil  de  bœuf. 
Lucarne  qu'un  pratique  fur  les  cou-  j 
vertures  des  maifuns  , pour  donner 
du  jour.  Lat.  Covo  fenefteUa/ubiimis^ 
Iwunt  Ai^nndens. 

TRAGAMALLAS  , f.  m.  Fourbe , 
impofteur  , qui  cherche  à tromper. 
Ceft  un  terme  badin.  Lat  Altnditx 
cavtllatcT, 

TRAGANTADA  , / /.  Ce  qu’on 
peut  avaler  d'un  trait.  Lat.  Lottgus 
bauflut. 

TRAGANTON , ô Traganto- 
NA  , / r«.  fif/.  Glouton,  ne  , goin- 
fre , goulu , qui  mange  avec  excès. 
C'eû  un  terme  bas.  Lat.  £li/âx  / o- 
rax. 

Tragantona  , fe  dit  pour  Co~ 
ou  Comilitona. 

Traganton.  Difbctilté  qu'on  a 
d'avaler  lorfairon  cft  chagrin  ou  qu'on 
I*  peur.  L.  Abforbasdi  di^icuUas , atis. 

Traganton,  fe  dit  par  alUifion 
«le  la  peine  qu'on  a à croire  une  cho- 
fe  qui  choque  la  raifon  & le  bon  fens. 
Lat.  (Vfilruiii  dij^uUas, 

TRAG  AR  , V.  a.  Avaler , fe  dit  du 
boire  R:  du  manger  qu'on  fait  dcl^ 
cendre  par  le  goUcr  dans  l'eftomac. 
Lat.  Glutire.  l'oiare. 

Tragar  , fe  dit  par  cxtenfion 
pour  Manger  beaucoup  & goulûment 
Lat.  Det'iyrui-e.  flelhniri. 

Tragar.  Engloutir,  fe  dit  aoa- 
iogiqiicmcnt  de  la  terre  , lorfqu'elle 
s'entr’ouvre , & que  ce  qui  ctuitdef- 
fus  s’abviDe  dans  les  gouffres  qu'elle 
forme.  Lat  l'^orare.  Drvorare. 

Tragar.  S'c  perfuader  aifément 
une  ihoCc  qu'on  d^re,  croire  qu'elle 
arrivera  comme  nous  nous  l'imagi- 
Dons.  Lat.  FaeiU , vel  rite  crràere. 

Tragar.  Gober  , croire  légère- 
ment ce  qu'on  nous  dit.  Lat  Fmate. 

Tragarse  , V.  r,  Diffimuler  , 
feindre  de  ne  pas  entendre  une  chofe 
qu'on  nous  dit,  & qui  nous  choque. 
Lni.  ytUntio  ferre,  Abfi  omiere.  Dij/î- 
Vtklarr, 

Tragar  fulixfü.  ExprcHlîoo  figurée. 
Vovea  Saliva, 

No  pcJrr  rn^.tr  à algtmo.  Prendre 
quelqu'un  eu  averfioo  , ne  pouvoir 


le  fouffrir.  Lat  Âlirtutft  ânimitm  ba- 
b<re  ab  nliijtto. 

TRAG.ANTE  , part.  aé?.  du  verbe 
TVagoi*.  Avalant , qui  avale.  Lat 
Dfglutiew. 

Traçante.  On  appelle  ainfi  dans 
l'Andaloufie  le  Biez  d'un  moulin  à 
eau.  Lat.  Faux.  fWago. 

TRAGADO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  jfVagar.  Avalé,  ée,*  englouti, 
ie.  Lat  Faratm.  Deglxetitus.  Abfor- 
ptui , a , uj». 

TKAGAZO  , f.  m.  aiigm.  Grand 
trait  de  vin  , grande  gorgée.  Lat 
Longus  baujluf. 

TRAGAZON,/./  Gloutonnerie, 
avidité  de  manger  & de  boire.  Lat. 
lugltnics.  Ittgurgitatio.  l'oracitas. 

TRACE  , f m.  Manière  de  s'ha- 
biller , de  s'ajufiee  fuivant  l’iiGige 
rcqii  à la  Cour  ou  dans  le  beau  mon- 
de. Lat  Habitai. 

TraCiE  , fe  dit  aiiin  d'un  habit 
qu'on  prend  pour  n'étre  pas  connu , 
d'un  habit  de  mafquc.  Lat.  Simula- 
tus  habitus. 

Trace  , fe  prend  particuliére- 
ment pour  un  habillement  de  femme 
complet  & de  la  même  étoffe.  Lat 
Inte^a  vtfiis  muliebris. 

TRAGEAR  , i'.  a.  Uabillcr  une 
perfonne  d’une  faqon  convenable  à 
ion  état.  Lat  Ilabitu  omare,  Fiftirt. 

TR.AGEADO  , d.a  , pmt.  pajf.  du 
verbe  Tragear*  Habillé , éc  d’une 
, manière  convenable  à fon  état.  Il  fc 
dit  d’une  perConne  décemment  vétné , 
& on  le  joint  avec  les  adverbes  Bien 
ou  mal.  Lat  Vtfiitus  , a , ur;i. 

TRAGEDIA,//.  Tragédie,  Poê- 
me  dramatique  qui  repréfentc  fur  le 
théâtre  quelque  aéHon  fignalée  de 
perfonnages  illuffres,  dont  l'iflTué  eff 
fouvent  funefle.  Lat  Tragxdia , 4*. 

Tiageoia.  Tragédie,  fc  dit  par 
extcnfion  d'un  Evénement  , d'une 
hiffoire , ou  même  d'une  a»ffion  fu- 
neffe , cruelle , langlante.  Lat.  Tra- 

g(e^a. 

Parar  en  trogeiia.  Avoir  une  fin 
tragique.  Lat  Tragicum  fnestt  hitberr. 

TRAGEDICO,  C\ , adj.  m.  f. 
Qui  appartient  à la  tragédie.  Ce  mot 
a vieilli.  Lat  Tragicus  , a , um. 

TRAGEDIOSO,  sa,  ndj.sH.^f 
le  même  que  Tnxgice.  Ce  mot  eft  peu 
uüté. 

TK AGELAPHO . f.  m.  Animal  en- 
gendré  d’un  cerf  À:  d’une  chèvre  , 
& qui  tient  de  l'im  & de  l'autre.  L. 
TragaUtfhus. 

TRAülCAMENTE  , adv.  Tragi- 
quement , d'imc  manière  tragique. 
Lit.  Tritgiri.  Infaujli. 

TRAGICO  , CA  , adj.  sn.  ^ f 
Tragique  , qui  appartient  â b tra- 
gédie. Lat.  Tr^igicus  y a,  wn. 

Tragico.  Tragique,  funefte , 
fanglant  , malhcurcu.x.  Lat  i'ragi- 
W.  /«/r/w,  Funtjim, 
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TRAGICOMEDIA , f.  f.  Tragico. 
médie.  Lat  'Tragicomeedia. 

TRAGIK  , f.  nt.  Voiture  , char- 
roi , tranfport  de  marchandifes.  Lat. 
£‘tvéf JO , «fi.  Comportatio  , stis. 

TRAGINAR,  v.  e.  Tranfinirtcr  , 
voiturcr  des  marchandifes  d'un  lieu 
en  un  autre.  Lat.  Expwtore.  fiT- 
herr. 

Traginar,  figurément,  Courir 
le  monde , aller  d'un  côté  & d'autre. 
Lat.  Fügari.  Krrorf. 

TRAGINANTE , part.  aél.  du  ver- 
be Traginar.  Voiturant , qui  voiture. 
Lat.  Blrportaris.  Eiffhms. 

Traginante  , f.  m.  Voiturier, 
muletier  qui  traiifporte  des  marchan- 
difes  d‘un  lieu  en  un  autre.  Lat.  Cou- 
tréloTy  is.  Afulio  y nis. 

TRAGINADO,  DA  y part.  paJf.  du 
verbe  Tro^inar.  Voiture,  ècj  tranf- 
porté , ée.  Lat.  Ewcius.  Expertatus , 
a , um. 

TRAGINERO , / m.  le  meme  que 
Traginante. 

TRAGINO  , /.  w.  le  même  que 
Tragia. 

TRAGIO,/m.  Traginm,  plante. 
Lat.  IVagium. 

TRAGü , f.  nt.  Tragos , ouRaifin 
de  mer  , plante  maritime.  Lat.  Uva 
marina. 

Tl  ACO.  Trait,  la  quantité  de  vin  , 
d'eau  ou  de  telle  autre  liqueur  qu'on 
avale  tout  d'un  coup  en  buvant.  L. 
Haujlus. 

Trago,  figurément,  Adverfité  , 
difgrace , infortune  qu'on  a de  la  pei- 
ne à fupporter.  Lat.  Jnfortunium.  Ca- 
hemxtas.  Amarus  haujlus, 

A tragos.  Faqon  adv.  Peu  à peu, 

' doucement , fans  fe  prcHcr.  L.  Fau- 
Utim.  Senjim. 

Pajfitr  la  vida  d tragee.  PafTcr  1a 
vie  peu  à peu.  Phrafe  familière , 
pour  dire , Interrompre  fon  travail , 
prendre  quelques  momens  de  rcliche» 
Lat.  Animum  aUquando  reUtxare. 

I TRAGON , N A , aij.  m.bff.  Gloiw 
ton,  ne,’  gutilu,  uei  gourmand,  de» 
i Lat.  Edax.  l'orax. 

! TRAGÜNIA  , / f.  Gloutonnie  , 

I ou  Gloutunnçrie,  avidité  de  manger. 
Lat,  Ingbivies , ei. 

TRAGOPANA,  à Tiagopana- 
DZ  y f.  f Oifeau  plus  gros  qu’im  ai- 
de , qui  n deux  cornes  recourbéti 
4 la  tète , le  plumage  couleur  de  fer , 
excepté  la  tète  qui  eft  rouge.  Lat. 
Tragopa  , a, 

TRAGORIGANO  , / w.  TragorU 
gauum  , plante.  Lat  Trogoriganuiny  i. 

TRAGUILLO  , 6 Traguito  , 
j.  m.  dim.  Petit  trait.  On  l'employe 
ordinairement  pour  Trago , pour  ren- 
I dre  l'exprcflion  plus  énergique.  Lat. 
hau/lus. 

TRAKEDOR  , /.  m.  Porteur , qui 
porte.  Lat.  VtHor. 

THAHEHi  V.  a.  Porter  d'un  en- 
dfoit 
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droit  J.in$  un  autre.  Lat.  ferre. 
tare,  fehere. 

TaAHta.  Porter,  conJuire,  tranf- 
porter  de  quelque  imniérc  que  cc 
i'oit.  Lat.  ÂJerre.  Geflare.  A>Uucere. 

Traher,  par  cxrenfton.  Attirer 
it  foi , comme  l’aimiii  fait  le  fer.  L. 
Trahrre.  Attrahere. 

Traher  , figniBe  aufTi  , Caufer 
de  U peine,  du  fouci  , du  eha^^rtn, 
de  rinqtiietude.  On  le  joint  toujours 
avec  des  noms  qui  expliquent  & dé- 
terminent la  chofe  dont  on  parle  : 
comme  , Tral'eT  inquicto  , w.vftM  , 
peritia.  Lzt,  Exercere.  fxjgitare.  /V- 
xare.  JiVetim  trabere.  AJ'erre. 

Traher.  Régir,  gouverner , con- 
duire , manier  : Trai  e H:n  in  e/pnJa  , 
Il  manie  bien  l’épée.  Lat.  Dueerc.  Ke^ 
gere.  Traéfare. 

Traher,  figurément  , Alléguer 
des  preuves , des  autorités , des  exem- 
ples pour  confirmer  cc  qu'on  avance. 
Lat.  AiUucrre. 

Traher.  Obliger  , contraindre, 
forcer  à faire  une  chofe.  Lat  TVui’f- 

re.  C'egere. 

Traher.  Perfuader,  rcJuîre,  con- 
vaincre par  de  bonnes  raillons.  Lat. 
Saoiltre.  Ferfuadere. 

Traher.  Avoir  une  affaire  avec 
quelqu’un  ; Trahigo  un  pleito  è Mg9- 
ch  C9tt  fuUmo , J'ai  un  procès , une 
ruTiirc  avec  un  tel.  Lat  Hnhsre.  Gt- 

rf. r. 

TraheRk  Avoir  , porter  fur  foi  j 
on  le  dit  des  habits , des  oruemens. 
Lat  Gefiare.  Uti. 

Traher.  Caufer,  occalionncr.  L. 
InAucerr. 

Trahersc,  v.r.  Se  mettre  bien 
ou  mal , en  parlant  des  habits  qu  on 
porte  : Fulano  fe  trabt  niui  bien , Un 
tel  fc  met  fort  bien.  Lat.  Se  gnrre. 
Une  vel  iüà  vejle  uti. 

Trahir  d h tnano.  Raportcf  dans 
la  main.  Il  fe  dit  des  chiens.  Lat. 
Ad  wauum  refrrre, 

Trabn  ai  ojs.  Avoir  à l'œil.  Ex- 
prclfion  figurée  , pour  dire  , Avoir 
toujours  une  chofe  prefente  , ne  point 
l'oublior.  Lat  frx  aeulii  hahe>e. 

y'r.d*rr  à muI  rrtd’fr.  Maltraiter 
quelqu'un  , lui|fairc  de  la  peine.  L. 
AUquim  ^'exare, 

'J'raher  en  bacas  o lençuat.  Médire 
de  quelqu’un.  Lat.  Detriihcre. 

7'rubcr  in  piert/a.  Frotter  les  jam- 
bes. Lat.  Cnrra  /ricare. 

Traher  ftidido  à Etre  cau- 

fc  de  la  perte  de  quelqu'un  ; & en 
parlant  d’imc  femme , Allumer  une 
paüîon  violente  dans  le  cœur  d'un 
homme.  Lat  Perdiii  m fui  amoretu  u/- 
tiuthere. 

TR  AHIENTE,  part.  aa.  du  verlw 
Trahir.  Portant,  qui  porte-  Cc  mot 
cil  peu  ufité.  Lat  Gereru.  Cotuluerns. 

TRAHIDÜ  , DA  , part.  pujf.  du 
\ erbe  TrA'er,  Porte , ce  > autaiié , és. 


Lat.  Traiius.  ConduShit , a , um. 

Trahido.  Ufé  , éc > porté,  éc, 
en  parlant  des  habits.  Lat.  Ufu  de- 
Jioratut , détritus  , et , um. 

TRAHIDA,//.  Tranfport  d’une 
chofe  ou  de  quelqu’un  d'un  lieu  en 
un  autre.  Lat.  Cortdnefh.  Compfrtath. 

TRAHILLA,//.  LctTe,  longue 
corde  qui  fert  à accoupler  les  chiens  , 
& furtout  les  lévriers , que  les  cbaf- 
feurs  appellent  auQi  Trait  Lat  La- 
rtin% , f. 

Trahilla.  Ficelle  déliée  qui  s’at- 
tache au  bout  du  fouet.  L;it  funicu- 
lus . i. 

Trahilla.  Inilrumcnt  attelé  à 
une  paire  de  breufs  , de  chevaux  , 
de  mules  &c.  pour  traiifporter  de  la 
terre  d'un  endroit  dans  un  autre  pour 
apphnir  un  terrein.  Lat.  PUiuJlrwn. 
! "ebù'ulum. 

TRAUILL.XR  , iK  a.  Apphnir  , 
égaler  mi  terrein.  Lat  Terrain  cww- 
plAiuvre  pUuAra. 

TR.AHILI.ADO  , DA  , part.  pnjf. 
du  verbe  TrahiUar,  Applani  , ic  ; 
égalé  , ée  , en  parlant  d'un  terrein. 
Lat.  PUsulhto  cùïupUnntus  , a , um. 

TRAICIüN,//.  Trahifon,  per- 
fidie  , defaut  de  fidélité  il  fan  Piin- 
cc  , à Ton  ami  , à celui  qui  avait 
de  la  confiance  en  nous.  Lat.  Pra- 
Aitio  y nis. 

A traiAon.  Façon  adv.  En  trahi- 
fon , en  traître.  Lat.  Pra^iitorii. 

AUa  traiaon.  Crime  dc  haute  tra- 
hifun,  commis  contre  fon  Souverain. 
Lat.  Ijefie  ALi^e/iittit  niuten. 

TRAICIOKÉRO,  ra,  «ib'.  «.ÊJ*/ 
le  même  que  'frakidar.  Ce  mot  cR 
peu  ulité. 

TRAIÜOR  , /.  m.  Traître  , qui 
manque  i h fidelité  due  à fon  Souve- 
rain. Lat.  Proditar , is. 

Traidob.  Traître  , fe  dit  aufC 
des  animaux  & des  cKofes  inanimées, 
d'un  cheval  , d'un  chien  qui  mord, 
d’une  mine  , d'une  a*‘me  i feu  qui 
lire  toute  feule.  Lat  Iftjùlus.  fniùtx, 

Traidur  , RA  , oAt.  m.  f. 
Traître , traitrclTc.  Lat  Prijidus.  fai- 
tax.  Dt.hfus. 

TKAlüüRAMEXTE,  adv.  Trai- 
treufement , en  trahifon.  Lat.  Prodi- 
toriL 

TRAIDORCICO , CA  , / w. 

Asm.  de  Tr.ii.lor.  Petit  traître  , pe- 
tite traitrclTc  , qui  uahit  en  choies 
légères.  Lat.  fallax. 

TRAINEL,  /.  m.  fignific  en  jar- 
gon , Valet  de  ruffien  , qui  fait  des 
niclTages.  Lit.  Lenoais  mintfler. 

TRAITE,  f in.  Cardcmint  de  h 
hinc  ou  des  draps.  Lat.  Carwiaatiot 
uis. 

TRAMA,//,  Trame.  On  appelle 
aiiifi  les  hls  de  travers  qui  font  la 
toile  ou  l\toRc,  quand  on  les  paHé 
À travers  ceux  qui  eompofent  la  chaî- 
ne. Lat.  'frivr’.tj  *i.  Sthiki/tcHy  tnis. 


I Trama.  On  appelle  ainü  une  cl-, 
pcce  de  foie  dont  ou  fe  fort  pour  la 
trame  des  étoffes.  Lat.  Serieutn  uA  tra- 
mas. 

Trama.  Trame,  métaph.  Artifi- 
ce trompeur,  fincffe,  adrefic,  »lé- 
guifement , feinte  , mauvais  defTein. 
Lat.  Ajius.  Dului.  ClxnAiJlina  ictfiüa , 

orum, 

TRAMADOR,/  m.  Celui  qui  tra- 
me les  cto.Hcs  , ou  qui  f{*rmc  un  com- 
plut pour  nuire  à quelqu'un.  Lat. 
Tettar.  JLichiaator. 

TRAMAR,  s*,  o.  Tramer  , faire 
de  rétoffe  , de  la  toile  , en  pafiaat 
h trame  ou  la  navette  entre  les  chaî- 
nes. Lat.  Tevere. 

Tramar.  Tramer,  fc  dit  figuré- 
ment  d'un  complot  formé  contre  quel- 
qu’un. Lit.  Müchinari.  M lH. 

TKAMADÜ,  DA  , p^trt.  pnjl  dn 
verbe  Tiamar.  Tramé , éc.  Lat.  Tex- 
tus.  AfacHtiotêts , a , um. 

TRAMITE  , / ut.  le  même  que 
j'rnda.  Ce  mot  cil  fort  nlité  dans  la 
Pratique. 

TRAMO  , / m.  Morceau  de  quel- 
que choie  que  cc  foit  i on  entend  or- 
dinairement par  U un  petit  cfpace  de 
terrein  , qui  cil  feparé  d'un  autre. 
Lat.  Spatium.  IsitervaUsim. 

Tramo.  Paillicr,  repos  d'un  efeo- 
lier.  Lat.  lu  f coin  tepofitorstun. 

TKAMOJO,/.m.  javelle  ou  poi- 
gnée de  blé  que  le  muiffunneur  tient 
dans  fa  main  en  le  coupant.  Lat. 
AltjJis  mauipuhs. 

Tr  A Mojo.  On  appelle  ainft  le  lien 
dont  on  lie  les  gerbes.  Lat.  Jlivjipuii 
t^inculum. 

TRAMONT.AKA  , / /.  Tramon- 
tane , Vent  du  Nor«l  ou  du  hVptcn- 
I trion.  C'cR  ainfi  qu'un  le  nomme 
fur  h Méditerranée.  Lat. 

Aquila^  fiis. 

Ta  A MONTANA  , figqrémeut  figrti- 
Kc  Orgueil,  vanité,  prcfumptîon.  L. 
ï'entofa  mens.  Euxth.  SuPvrhh. 

Perier  la  tramautassa.  Perdre  U tra- 
montane, être  déconcerté,  jperdre  h 
raifun  , le  jugement  , ne  lavoir  où 
l’on  en  elk.  Lat.  Mnitis»  ^ 
ptrdere. 

TRA.MONTANO,  NA  , tsAj.  m. 
£?*/.  Ultramontain  , aine  , qui  eft 
de  dch  des  monts.  Lat.  CiSramon- 
tamtf , a , um. 

TRAMON  FAR  , r.  n.  Paffer  de 
l’autre  côté  des  monts  , eu  égard  au 
pavs  dont  on  parle.  Il  fe  dit  parti- 
euftérement  du  Soleil  , lurfqii'îl  fe 
couche  derrière  les  montagnes.  On 
ditaulfi  'J’rqfmcntjr.  L.  AEntti  tranf- 
ceuAere. 

TramontaR  , r.  a.  Difrufer  , 
protéger  h fuite  de  quelqu'un  : on 
i’employe  communément  au  récipro- 
que. Lat.  fii^iosttm  tun^i. 

TRAMONTAOü,  DA,  p.:ri.paf. 
du  verbe  2Va»;ci;/jr.  Lat.  jHEmiitus 
ohfcilsts. 
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Tn  fuf^»  pniteéhts  « a , un’. 
TRAMO  VA /.  Machine  de  théâ- 
tre. Lat.  Tf*eat\‘aÛs  machina. 

TramoYA  , fiçnific  au  figure  , 
Machination  , aélton  par  la<]uclle  on 
ilrc^c  des  embûches  à ^clqu  im  pour 
?e  fiirprcncire  par  adrclTc  &:  par  arti- 
llce.  Lat.  Jlaebina.  S^refba.  /»tr«- 
trun. 

TRAMOVlSTA,/.m.  Machinifte, 
celui  <)ui  invente  des  machines  pour 
le  théâtre.  II  Te  dit  aulTi  de  celui 

3 ni  ten.I  des  embûches  pour  furpren- 
rc  «jiielqn'un.  Lat.  or- 

ti/ex.  Pettrator , rts, 

TRAMPA,  f,f,  Pu'gc  , trebu- 
chet  t trappe  ; ce  qui  fert  à attraper 
du  gibier  , ou  des  betes  nuiliblcs. 
Lat.  DxipHimn , i, 

Trampa,  par  cxtcnlîon  , Four- 
berie, Tupcrcherie , trompeiie.  Frau- 
de, ruFc,  artiHcc,  fiuclVc.  Lat. /7r- 
futia.  Falhcia,  Delus. 

Trampa  , fe  dit  tigiircment  d'u- 
ne dette  contradec  de  niauvaife  foi, 
& dont  on  élude  le  payement , par 
toutes  fortes  de  nilcs  & d'cehapatoi- 
rcs.  Lat.  ÂJlus.  Captia.  Subdcla  /en- 
titnJfi. 

Tr  A wpA.  Tricherie , tromperie  au 
jeu , filouterie.  Lat.  Dobts.  rrms. 

Tramfa  adeUnte.  Expreflion  qui 
mariijue  la  conduite  de  ceux  qui  vi- 
vent aux  dépens  d'autrui , & qui  cm- 

Îiruntcnt  de  côte  & d'autre  pour  payer 
curs  dettes  ; ce  que  nous  appelions 
eu  Franç'.'is  Vivre  d'induRric.  Lat. 
/ijîbtus  vtt€\'ator , ris, 

Trampa  Fraude  légale  , fe 

dit  de  Celle  qui  ne  caufe  qu'un  léger 
préjudice  à un  tiers.  Lat.  DoUu  Jure 
itan  vetstus. 

Dhs  s'é  lu  tremtpa.  Bicu  connnii 
l'injuRice  & le  tort  qu'on  me  fait, 
& il  faura  m'en  iâirc  rendre  raifon. 

TRA.MPAL  , f.  m.  Lieu  maréca- 
geux , bourbeux  , plein  de  fange. 
Lat.  Talud'/m  , Umo/ns , Ctmnfus  locus, 
TRA.MPATOJO,  f.  m.  Prcilige , 
fe  dit  de  ce  qui  éblouît  , qui  hir- 
prend,  qui  fait  Üluüon:  comme  qui 
diroit , Trampa  tutte  Us  ojos,  Lat. 
/V.e/?rjci> , tn'uttt. 

TRAMPAZü  . / m.  Le  dernier 
tour  de  corde  en  donnant  la  torture 
à un  criminel.  L.  Torttsrx  uùima  cou» 

toijio. 

TRAMPEAR , v.  n.  Efcroqiicr,  ti- 
rer de  l argent  par  artifice,  attraper 
le  bien  d'autrui  par  furprife  , par 
finefTc  , en  trompant.  Lat.  DsU  mu~ 
tuari. 

Trampear  , fignific  aiiiTi  Ufer  de 
mfe,  d'artifice  pour  tromper,  pour 
furprendre  quelqu'un.  Lat.  AUquem 
njlu  dr/rauiiare. 

TRAMPKADO,  da  , part.  pa^. 
du  verbe  Trampear.  Tompé  , éc 
avec  adrefie.  Lat.  rljltaè  decs^us , 
a y um. 

Tons.  11. 


TRA.MPILLA,  f,  f.  dhu.  Peütc 
tromperie,  f.at.  /m;  délits. 

TKAMPISTA  , f.  m.  Efcroc,  on 
Eferoqueur,  fourbe,  fripon,  qui 
attrape  l'argent  ou  les  harJes  d'un 
autre  par  artifice  , Toit  fous  prétex- 
te d’empnmt,  foit  par  tromperie  au 
jeu , éèc.  Lat.  Stfhd.)lu,  h&iator. 

TRAMPOSO,  SA  , «d>.  m. 

Efcroc , filou  , pipeur.  L.  /j^jer Jrstu^ 
dulentas.  Voyçz  irampijla. 

TRANCA,  jZ  /.  Barre  dont  on  fc 
fert  pour  barrer  une  porte  ou  une 
fenêtre.  Lat.  Hcpagttlum  , ». 

TRAXCADA  t f.  f,  \c  même  que 
Trance. 

Trancada,  fc  dit  dans  l’Ara- 
gon  pour  Trancaza. 

TRAKC  AHILO,  /.  w.  Nœud  fur- 
chargé  qu'on  fait  au  fit , on  à une 
corde,  pour  empêcher  qu'elle  ne  cou- 
le. Lat.  Fils  nrxus  fuperappq/itns. 

TKANCANIL  , / i«.  Terme  de 
M r.rinc.  Gros  madrier  qui  lie  les 
baux  du  tillac  avec  ceux  des  cô- 
tés. 

TRANCAR,  1».  fl.  le  mime  que 
Utrancar.  Barrer , fermer  avec  des 
barres. 

TRANCAZO,  /.  m.  Coup  qu'on 
donne  avec  la  barre  de  bois  dont  on 
Ferme  les  portes,  les  fenêtres.  Lat. 
reifis  iclus. 

TRANCE,  f.  w.  Péril  , danger  , 
hazard.  Lat.  Dî/crimett.  reriatlmn. 

Trance,  fe  prend  par  cxtenllon 
pour  le  dernier  infiant  de  la  vie. 
Lat.  UitimuM  x>it^  dijerimen. 

'France,  en  termes  de  Pratioue, 
te  prend  pour  ta  vente  des  meubles 
& des  effets  d'un  débiteur  , pour 
ôuisfhtrc  fes  Créanciers.  Lat.  Bon»,- 
rrtm  /cquefiratio  , txl  jftiùutUs  ven- 
ditio. 

TRANCELIN  , /.  m.  le  même  que 

Tettcilla. 

TRANCHETE  , / m.  Trcnchct, 
outil  de  Cordonnier  dont  il  fe  lért 
{vour  couper  le  cuir.  On  dit  auRi 
TrinchtU.  Lat.  Scalprunt  Jutorium. 

TRANCO,  /.  ni.  Enjambée,  ou 
Luit  qu'on  fait  en  pofant  un  pictl  eu 
avant  & laifTant  l'autre  derrière. 
Lat.  Pajus  prodttdiu}. 

Tranco,  ciï  auffi  le  Seuil  ou 
linteau  d'une  porte.  Lat.  Limen. 

A trancos.  Faqon  adv.  A la  hâte  , 
Luis  ordre , ni  méthode.  Lat.  Salti- 
bus. 

En  des  traisi'os  d trancadas.  Fai^on 
adv.  En  deux  enjambées.  Lat.  Repe- 
tito  Jaùii. 

TKANQlL'ERA,  /.  /.  PalilTiJe  , 
clôture  faite  avec  des  pieux  fiches 
en  terre  , qui  fert  à fortifier  un  po- 
ilc.  Lat.  TaBs  Jirmatum  munimen- 
tum , i. 

TRANOÜERO  , / m.  Pierre  é- 
quarric  dont  on  fait  les  jambages 
des  portes  & des  fenêtres.  Lat.  Tr,vif- 
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verfus  lapis  in  eftiis  vel  feisrOris. 

TRANdUlLAMENtE,  fldt». Tran- 
quillement, d'une  manière  douce  & 
paifible  , fans  émotion.  Lat.  Troîî~ 
quîUi. 

TRANQUïLAR  , v.  a.  Tranqnil- 
lifer,  calmer  , rendre  paifible.  Ce 
mot  cIV  peu  ufité.  Lat.  Facarc.  d’e- 
dare, 

Tranqüîi.RR  , entre  gens  d’af- 
faires , fignific  .Marquer  de  deux  pe- 
tites raies  dans  les  livres  de  compte 
les  articles  de  débit  & de  crédit  juf- 
qu'à  égalité  de  compte.  Lat.  Lintpüs 
ratianem  c3*  (fqualstatem  fupputatiünh 
notare. 

TRAKQUÏLADO , da  , part.  paf. 
du  verbe  TranquiU-r.  Tranquillifc , 
éc.  Lat.  Pacatus.  Sedatns.  Lineis  ad~ 
actatuSy  fl,  um. 

TR.ANdUILIDAD  , /.  / Tran- 
quillité, repos,  calme,  état  fans 
trouble  & fans  agitation.  Lat.  Traita 
sjuiüitas , tttis. 

Tranqyilidad.  Tranquillité  , 
fe  dit  figurêinent  du  calme  des  paf- 
fions.  Lat.  TranqsiiUitas.  Joutes , tis, 

TKAXQUILIZAR,  v.  a.  Tran- 
quilliler,  calmer,*  rendre  tranquille. 
Lat.  Pacare.  Sedstre. 

TRANQUILIZADO  , da  , pa-.'t. 
paf.  du  verbe  l'ranquiUzctr.  Tran- 
quilUfé,  ée.  Lat.  Pacatus.  Sedatus  ^ 
a , um. 

TRANQUILL.A , / f.  dim.  Petite 
barre , pour  barrer  une  porte , une 
fenêtre.  Lat.  Pejfulus  Hgneus.  Ltvt 
repa^ulum. 

Tranquilla,  finirémcnt.  Croc 
en  jnmbe  , piégc  , u.'huchc  qu'on 
tend  à quelqu'un.  Lat.  O^'tndku^ 

hrnt,  I. 

TR.ANQUILO,  la,  adp.  m.  ^ f. 
Tranquille  , calme  , paifible  , qui 
neft  point  agité,  tant  en  Phyfiqiic 
qu'en  Morale.  Lat.  Tranquilîus.  Se- 
curus. 

TR  ANS.  Prépofition  loitine  , qui 
entre  d.ins  la  compofition  de  plu- 
fieurs  mots,  dont  elle  laiflcfubfiRcr, 
ou  dont  clic  augmente  la  fignifica- 
tion , Si  qui  fignific.  Au  delà. 

TKANSACClüN  , /.  /.  Tranfac- 
tion  , convcRtiun , contr.it  volontai- 
re qui  fc  fait  entre  denx  perfunnes 
qui  plaident,  pour  terminer  leur 
procès,  ou  difiérend.  Lat.  ifran’/W- 
tio  y ms. 

TR.ANSALPINO , na,  ad;,  m.^f, 
Tranfalpin  , inc.  Qtii  cRaudeUdes 
Al(>es.  On  dit  nuffi  Tru/alpino.  Lat. 
Traitjalpinus , fl  , um. 

TRANSCENDENCIA , f.  f.  ARioa 
par  laquelle  une  chufe  fc  communi- 
que, 'ki  s'étend  à d'autres,  quelle 
comprend  , comme  genre  fnpréme. 
C'cil  un  mot  Latin  fort  uüte  en  Phi- 
lolophic. 

Transcendenciaï  Tranfccn- 
dancc,  pénétration  d'cfprit,  facilité 
Hlihh  R 
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à cqnccvoîr  & à inventer.  Lat  Men- 
tis pnjyic.u'id. 

TRANSCENDER  , t*.  «.  PafiTcr 
outiCf  aller  au  dclà^  traverfer , 
monter  au  plus  haut.  Lat.  Tranfetn- 
dere. 

Tp.anscbndf-R  , fe  dit  en  Phi- 
l'ifophie  des  natures  qui  s'étendent 
U le  (.omiminiquent  à toutes  les  ca«  | 
(cgoriei  qu  elles  comprennent , & 
au  ileiTus  deCqnelIes  clics  font  II  fe 
dit  furtout  de  la  MétaphyGque»  qui 
vonfidère  létre  en  general,  & les 
êtres  tranfeendans,  tels  que  Dieu, 
les  Ange»,  & les  vérités  de  pure 
rpJculation.  Lat.  Tvanfctnicre. 

Transcendes.  Exhaler  , ré- 
pandre une  odeur  qui  embaume  l'o- 
dorat : Unditt  HutU  que  tTttr.Jciendt. 
Lat  oSrrem  ffivare, 

TRAKSCENDENTE  , p^srt.  uéi. 
du  verbe  Tranfcenticr,  Tranfcendant , 
te.  Lat.  Tranfeeniens. 

TRANSCENDIDO  , da  , part, 
paj.  du  verbe  IrMfcender.  Pallc  , 
rc  outre.  Lat  Superatus , a , vm. 

TRANSCENDENTAL,  arff.  tCunt 
irrut.  Tranfc'cndentcl , elle  ; ou  Tran- 
Iccndcntal , aJei  qui  s'étend,  qui  fe 
Communique  à d’autres  chofes  qui 
lotit  du  reffurt  de  Ton  intelligence. 
Üti  dit  aulB  TrafcrndentaL  L.  Trwif- 
ctndcatatii , e. 

TRANbCRIBIR , t».  o.  Tninfcrirc, 
copier.  Lat.  TraMj'cribtre. 

TRANSCURSÜ,  / m.  Cours  du 
tems.  On  remployé  pour  lardinairc 
avec  le  mot  Ttempo.  Lat  Tratifcur^ 
fus. 

TRANSEAT.  Terme  purement 
l^atin,  dont  on  fe  fert  en  CaÂilirn 
pour  fignificT  qu’on  accorde  une 
chute  qu  il  importe  très  peu  de  rc- 
fiifcr  ou  d’accorder.  Pafle  , je  le 
veux , j’y  confens. 

TRANSEUNTE,  adj.  m.  Terme 
de  Philofopliie  qui  fc  dit  de  l'aâion 
de  l'agent,  dont  rdfet  palTc  ï la 
matière , ou  fe  manifefle  au  dehors. 
Lat.  Tranjîtm. 

Tsansecnte,  aufliPaf- 

fager,  qui  cR  de  palTage.  On  l’cm- 


TRANSFERJR , t».  n.  Transférer , 
tranfporter,  porter  ailleurs , empor- 
ter d'tm  lien  dans  un  autre.  Lat. 
Trans/trre. 

Transpesis.  Tranfporter,  trans- 
férer, céder  à un  autre  le  droit  , la 
propriété,  la  Seigneurie  d'un  hérita- 
ge. 11  ell  fort  ubté  dans  cette  ac- 
ception en  Jnrifprudence.  L. 

Jerrt.  CftUie, 

TiANsrEiiR  , lignifie  hnfli  , 
Diffcrcr  une  chofe , la  remettre  à tin 
autre  tems.  Lit.  rram/hre.  DtJ'errt. 

TRANsrtRiR,  lignifie  encore. 
Transférer,  traduire,  étendre  la  ü- 
gnification  d'un  mot  propre  à une 


autre  chofe.  Lat.  Transferre.  | 

TRANSrERiK,  en  termes  d'Efcri- 
me , c’cR  elever  U pointe  de  l’épée 
au  dclTus  de  celle  de  fon  ennemi. 
Ce  verbe  marque  divers  autres  mou- 
vemens  peu  differens  « & qui  pro- 
duifent  le  m.'mc  effet.  Lat.  An^^ulum 
eiyîs  trunferre.  \ 

TRANSFERIDO,  da,  part.  pajf.\ 
du  verbe  yv.».ji/m>.  Transféré , éc. 
Lat.  Tfumlatnsy  a^um.  \ 

TR.AXSFIüUKABLE,  aij.  d'une 
itrijf.  Qui  fc  peut  transfigurer.  Lat. 
Tram/.’tui  iihiÜs  t e. 

TKANSFIGURACION,//;  ‘Trans- 
figuration , ciiangcmcnt  de  figure. 
Lat.  Trantfgurutio , nis. 

Tbansfiguracion.  Transfigu- 
ration , par  antonomafe , le  dit  de 
celle  de  J.  C.  fur  la  montagne  du 
Thabnr  eu  préfeiicc  de  fes  Apôtres. 
Lat.  Dvmiui  tfit/isfij^tcrath. 

TKANSFIüURARSE  , «».  r.  Se 
transfigurer,  paroitre  fous  une  au- 
tre figure  ou  forme.  On  l’employe 
audi  Comme  aelif.  Lat.  Transfm  ma- 

*^^TRANSFIGURADO,  da  , p.rr/. 
pujf.  du  Ticrbc  Trasïfgurarfe.  Trans- 
figure, éc.  Lat.  ’lransfguratui  , fl, 
uni. 

TKANSFIXION  , /.  f.  L’acAion 
de  tr.mfpcrccr , de  percer  d'outre  en 
outre , de  part  en  part.  C'efi  un 
terme  Latin.  TrMtfixia^  nts. 

TRANSFIXO,  XA  , adj.  m.  £jf/. 
Percé , ée  d'outre  en  outre , de  part 
en  part.  Lat.  Tr.visjùem-,  a,  w>t. 

TKANSFLORAR  , v.  a.  Terme 
de  Peinture.  Copier  un  deffein  à la 
vitre.  Lat,  Ad  UMm  trsmi/trre.  Ex- 
fcrihtte. 

TKANfiFLORADO  , da  . part, 
pajf.  du  vcrlw  Trunijoritr.  Copie,  ée 
à la  vitre.  Lat.  AA  lucein  traniiatui , 

a , $iw. 

TKANSFI.OREAR,  a.  Email- 
lcr  , peindre  fur  l'or  , l'argent  ou 
Pétain.  L.it  Fncauflo  pingere. 

TRANSFI.OREADO,  da  , pa,i. 
pojf.  du  verbe  Tramforear.  Email- 
lé, éc,  en  p.irlant  de  l'or,  de  l'ar- 
gent , de  Pétain.  Lat.  Encauflo  pi- 
crus , a . Hf». 

' TRANSFORMACION,  //.  Trans- 
formation, changement  de  forme, 
de  figure.  Lat.  Traus/ormatio  y nis. 

’J'r*ft}$fermation  de  ^uras.  Trans- 
formation de  figures,  en  termes  de 
Géometrie , dl  l'.iâion  par  Uqucllc 
on  change  une  figure, par  exemple, 

I un  triangle  en  un  quatre  qui  lui 
I foit  égal.  Lat.  P'ignrarunt  trumftr- 
\ nsaiio. 

TRANSFORMADOR , f.  sn.  Celui 
qui  tran-sfornie  une  chofe  en  une 
autre , qui  lui  donne  une  autre  for- 
me ou  figure.  Lat.  Frtms/t>rmatcr , 

l”*TRANSFORiUVAUENTO  , /.  ut. 
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le  même  que  Tronsformacion.  Ce  net 
cR  peu  uuté. 

TRANSFORMAR,  v.  a.  Trans- 
former , changer  1a  forme  d’une  cho- 
fe  , lui  en  donner  une  autre.  Lat. 
Trans/ormiore. 

Tkansformak  , par  extenfion, 
fignific  S’infintier  dans  l’affeéHcm, 
dans  les  bonnes  grâces  de  quelqu'un , 
captiver  fon  amour , fa  tendrefie  au 
point  qu'on  paroiffe  ne  plus  avoir 
qu'un  même  cesur  & une  même  ame. 
Lat. 

Tbanspobmarse,  c.r.  Se  trans- 
former , changer  d'humeur , de  ca- 
ra^ère,  d'habitude,  de  manière  de 
fe  mettre.  Lat.  Tram/onnari.  Muta- 

^ TRANSFORMADO  , da  , part, 
paf.  du  verbe  Trtmsf<rnnar.  Trans- 
formé , ée.  Lat,  Tnaufonnatus  y a y 

USH. 

TRANSFORMATIVO  , va,  oi>. 
w.  y f.  Qui  a 1.1  vertu  de  transfor- 
mer une  chofe  en  une  autre.  Lat. 
'Fransfornuttivsis  y a,  um. 

TRANSFREGAR,  v.  o.  Froter , 
refroter  une  chofe  contre  une  autre , 
en  la  maniant  6c  tâtonnant.  Lat. 
Coufricare.  C'eft  un  mot  peu  uHté. 

TRANSFRETAR,  n.  P.tfcr  la 
mer.  Ce  mot  cR  peu  ufité.  Lat. 
Trm\fr(tare. 

TRANSFUGA,/ »«.  Transfuge, 
déferteur,  celui  qui  quitte  fun  parti 
pour  fc  retirer  chez  les  enaemis. 
Lat.  /Vfliij/r.îa , te. 

TRA.NSFÜGO  , f.  m.  le  meme 
que  TraiSffuga  ou  Drfertor.  Ce  mot 
cfl  peu  (ifité. 

TUANSFÜNDIR,  v.a.  Tnnsva- 
fer,  verferune  liqueur  d'un  vailVeau 
dans  un  autre.  Lat,  T>ant/*tH.ine. 

Tban'SPVNdix  , fignréncntffi- 
gnifie  Communiquer  une  chofe  à 
ptufieiirs  fiijcts  luccefiivcment.  On 
i'emptoye  füiivent  au  réciproque.  L. 

TFLANSFUNDIDO,  DA  ypart.paf. 
du  verbe  Trans/undir.  TranlValé  , ée. 
Lat.  Traui^/iü  y a y uni. 

TRANSFUSION,  / / Transfu- 
fion  , communication  d'une  chofe 
d.ins  une  autre.  Lat  Trawfvf.9y  m'x. 

lTi*fl«r//^Vîx  de  in  Transfu- 

fion , Paélion  par  laquelle  ou  fait 
p.iircr  le  faug  J'tui  animal  dans  le 
corps  d’nn  autre.  Lat  Tramfujh. 

TRANSGREDIR,v.fl.  TraufgreC. 
fer,  enfreindre,  contrevenir  à quel- 
que ordre,  à quelque  Loi.  Lat  /'ifl- 
tàire.  Tranf^redi. 

TRANSGRESSION,  /./.  Trans- 
grelfiou  , défobéilTance  , violation 
dune  Loi,  d'un  précepte,  d'un  fta- 
tut.  Lat,  ’tranf^tAt^i  nis. 

TRANS^RESSüR♦  f.  m.  Tnn^ 
greffeur,  qui  viole  une  Loi,  im  pré- 
cepte , UM  lUtut  Lat.  Tnm/gyrjâr, 
Fi^later* 

TRAN- 
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TRAKSICION  , f.  f.  Tcmc  Jt 
Rhctorirju«.  TranGtion,  Uaifnnyfif- 
fage  il'im  difcours  i un  autre.  Lat. 
Tranjïtio. 

TRANSIDO,  DA,  adj.  m. 
Tnnfi,  ic,  lan^uiirant , ücbile  , 
fniblc , exténue,  ee  faute  d'aliment. 
Lat.  Ex^tniims.  Si^Htanimis , t, 
TRANSfoo,  par  cxtenûon,  Ava- 
re, chiche,  taquin.  Lat.  ytüdifar^ 
eut  , mijer  vel  Jlrdidut. 

TRANSIGIR,  V,  a.  Tranfiger  , 
afToiipir  un  procès  par  un  accommo- 
dement. Lat.  Triwjîgtrr, 
TRANSICIDO>  DA  , pmt.  foj. 
du  verbe  Trnnjipr^  Tranfigé  , ce. 
Lat.  TranCacius^  a,  ut», 
TRANSITAR,  v.  ».  PalTer,  ira- 
verfer  un  pays  , voyager.  Lat,  Trttft- 
Jirt. 

TRANSITIVO , V A , a^.  w.  / 
Qui  pafle  Je  l*un  à l’autre.  Ce  mot 
cft  fort  ufitè  en  Jurirprudencc.  Lat 
Trünjîtivui^  it,  «m. 

TR-ANSITO,/  IM.  PafTige,  ne-, 
tien  par  laqucilc  on  pafTe  d’un  lieu 
à un  autre.  Lat.  Tren/îsusy  üs. 

Transito.  Gîte,  réjour,  endroit 
où  l’on  s'arrête  lorfqu’on  voyage. 
Lat  Divrrfsriutn  y xi. 

Transi ro.  FafTage,  chemin,  lieu 
par  où  l’on  pa(Tc  pour  aller  dans  un 
autre.  Lat.  Truiidtut, 

Transito.  Changement  d'etat, 
d'emploi.  Lat.  JSIutatio.  Tranfituf. 

Transito.  PalTage,  fe  dit  de  la 
mort  des  juftes.  Lat  Obitus.  Tranji^ 
tUi. 

TRANSITORIAMENTE  , adv. 
P.ir  maniéré  d'acquit , à la  hàtc  , 
fans  rèficxinn , en  paHant.  Lat.  Ptr- 
ftmilorîi,  Irttnjitorii. 

TRANSITÜRIO,  ria,  adj.  »». 
£5'/.  TranGtoirc,  fragile,  périfTa- 
ble,  qui  cR  de  peu  de  durée,  qui  a 
peu  de  fulidité.  Il  fe  dit  des  biens 
du  monde.  Lat  Tranjitorius.  Cadu~ 
eut,  Ftarilis.  Lahillt. 

TRANSLACION,  /.  /.  Tranda- 
tion,  nélion  par  laquelle  on  tranf- 
porte  une  chofe  d'un  lieu  en  un  au- 
tre. Lat  Transhiiot  nis. 

Translacion.  Tradudion  d’un 
ouvrage  d’une  langue  en  une  autre. 
L.it.  TransUtio,  l'erjîo. 

Translacion.  Figure  de  Rhé- 
torique, Métaphore.  Lat.  TramU- 
tio.  ^leta^'ora, 

TramhkiioM  dt  lux.  Terme  d'Aftro- 
logic,  qui  fe  dit  de  l'adîon  par  la- 
quelle une  Planète  communique  fa 
lumière  à une  autre.  Lat.  Lucis  truns^ 
Udio. 

TRAKSLATICÎAMENTE  , adv. 
Métaphoriquement  , d'une  manière 
figurée  & métaphorique.  Lat  Tram- 
Utitii. 

TRANSLATICIO,  CIA,  m. 
cif/.  Métaphorique,  figuré.  L.  /»w- 
lititiut , fl , wti. 
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TRANSI.ATO  , T*  , c*.  m.  £5*/. 
le  meme  que  TromUtkix, 

TUANSMAKINO  , NA,  adj.  1». 
bjf  f.  D’outre-mer,  qui  cft  au  delà 
de  la  mer.  Lat  Trimjmiirinm  , fl, 
wn. 

TRANSAUGRACIOK,  / /.  Tranf- 
migration  , tranfport  d'une  famille, 
d'une  n.ition  emierc  d’un  pays  à un 
autre.  Lat-  Trunfmif'x’atia  , nù. 

Transmigracion.  Tranfmigra- 
tion,  fe  dit  auHi  du  pafl'age  d'une 
ame  d'un  corps  dans  un  autre.  Voyez 
àMeUm^jUhfijk. 

TRANSMIGRAR  , v.  ».  PafTcr  , 
fe  tranfporter  d’un  pars  dans  un  au- 
tre. r.at  Tranfmiçrarc. 

TRANSMISSIBLE  , adj.  (Tw/e 
term.  Trinfmiilîbic,  qui  fe  peut  tranf- 
mettre.  I-at.  TranfunJîhiUt , t. 

TRANSMISSION,  / /.  Tranf- 
mifCon,  adion  par  laquelle  on  tranf- 
met  « on  tranfporte.  I^rt 

TRANSMITIR,  t*.  a.  Tranfinet- 
tre  , céder , faire  pafTer  à un  autre  ; 
tranfporter  cc  qu'on  pofféde  en  la 
pofTelTion  d'un  autre.  Ce  terme  cft 
fort  ufitc  en  Junfpruilence.  Lat 
Tranfmittrrt.  \ 

TKAKSMUTABLE  , adi.  jCmte 
term.  Tranfiniitable , qui  peut  être 
changé  & tranûnué.  Lat.  TriV{f}nuta~ 
hiiit , e. 

TRANSMUTACION,/  / Tranf- 
mutation  , changement  qui  Pc  fait 
d'une  nature  en  une  autre.  L.  Trans» 
xnutat  'so , nis. 

rRANSMUTAR  , «.  Tranf- 

mucr,  faire  changer  de  forme,  con. 
vertir  une  chofe  en  ujic  autre.  Lat. 
7Va»r//«wrarf. 

TRANSMUTADO  , da  , part, 
pa/fl  du  verbe  IVan/miitar.  Tranf- 
nmé  « ée.  Lat  TranfmuUüux , fl  , utn. 

TRANSMÜTATIVÜ , va,  ndj. 
t».  ci//.  Qui  a b vertu  de  tranf- 
muer,  de  changer,  de  convertir  une 
chofe  en  une  autre.  Lat  Tnvifmuta-. 
tivm , fl , w». 

TRANSMUT ATORIO , ria  , adj. 
Wf.  £5*  /.  Voyez  Tranfuiiitativo. 

TRANSP.ARENCIA,/  /.  Tranf- 
parence,  qualité  d'un  corps  qui  don- 
ne paffage  aux  rayons  de  la  lumière. 
Lat  Feüuciditaf.  Diafdwicitai. 

TRANSPARENTARSE,  v.r.  Pé- 
nétrer à travers  d un  corps , en  par- 
lant de  la  lumière;  devenir  trantpa-  j 
rent,  en  parlant  d'un  corps.  Lat 
7'ranstucere.  FeUucerr. 

TRANSPARENTADO , da  . paxt. 
paJP  du  verbe  Traufpcrentar/e.  Deve- 
nu tranfparent  Lat.  ’lruniluddfts. 
Felhteidus , a , um. 

TR.ANSPARENTE  , adj.  d'une 
term.  Tranfparent,  ente,  fe  dit  d’un 
corps  à travers  duquel  la  lumière 
pafl'e.  Lxt  Ftllucidus.  Diaptja'ntft  », 

UMI. 

Transparente.  On  appelle 


ainft  un  vitrage  qui  cft  derrière  un 
Autel.  Lat  In  aitare  piijlica  fextcjhtx 
vitren. 

TRANSPIRACION,  //.  Tranf- 
piration.  Terme  de  Médecine.  Sor- 
tie infenfible,  ou  prcfque  infcnfible, 
des  humeurs  par  les  pores  de  b peau. 
Lat.  7'yfmfpirutio , «i/. 

TRANSPIRAR,  t».  ».  Tranfpircr, 
foitir  par  tranlpiration  , par  les  po- 
rcs d’un  corps , d’une  manière  prd- 
que  infcnfiblc.  Lat  TrafOpirare, 
TRANSPIRADO  , da,  p.Trt.  paf. 
du  verbe  Tran/pirar.  Sorti , ic  par 
tranfpiratîon.  Lat  TraT^fpiratxts ^ a, 

IM». 

TRANSPORTACION,  /./.  Tranf- 
port,  aâion  par  laquelle  on  tranf> 
porte  imc  chofe  d’un  lieu  à un  autre. 
Lat.  Tran/portatfo , nis. 

TRANSPORTAMIENTO  , / m. 
le  même  que  Truf^/portaeioH. 

Transpoitamiento.  Tranf. 
port , fc  dit  des  accidens  qui  arri- 
vent au  cerveau , & qui  ôtent  l'ufa- 
gc  de  la  railbn.  Lat.  Menti»  peitur- 
baiia. 

TRANSPORTAR,  t*.  a.  TranC: 
porter,  porter  une  chofe  d’un  lieu 
a un  autre.  Lat  Tranfpertm-e.  Tram- 
ferre. 

Transportaise.  Se  tranfpor- 
ter,  fc  laifTer  emporter  à quelque 
palfion,  de  manière  qu'on  ne  toit 
plus  maitre  de  fa  raifon.  Lat  Extrà 
fe  Mente  perturkari. 

TRANSPORTAI,  en  termes  de 
Mufique  , Tranfporter.  Lat  CLtvem 
in  mufea  tran/mutare. 

TRANSPORTADO  , da  , part, 
paf.  du  verbe  Tratfpçrtar.  Traof- 
porté  , éc.  Lat  7ranjpartatus  ^ a, 
ui». 

TRANSPORTE  , / m.  le  même 
que  Tran/portacion. 

TRANSPOR TIN , /!  m.  Petit  ma- 
telas de  laine  fine,  qu’on  met  su 
deffus  des  autres , & fur  lequel  le 
corps  pofe.  Lat  Cukiira  brtvij  exi- 
liorque. 

TRANSPOSICION , /.  /.  Tnnf- 
iwfition  , ou  hyperbathe , en  Gram- 
maire , cft  un  dérangement  des  mots 
dont  on  change  l’ordre  iiiturcl.  Lat 
Tranfpojitio , nU. 

TRANSUBSTANCIACION , / / 
TranfTubftantiation , changement  qui 
fe  fait  par  la  conféention  du  pain 
& du  vin  en  b fubftance  du  corps 
& du  fimg  de  J.  Chrift.  Lat.  Tranf- 
fuhfiantiatio , nsr. 

TRANSUBSTANCIAL,  adj.  xTnne 
term.  Se  dit  d'une  fubftance  , qui  cft 
entièrement  changée  en  une  autre. 
Lat.  TŸcmjfukflantiaiit , f. 

TR  ANSUBSTANCIAR,r.fl.  Tranf. 
fublhnticr,  changer  entièrement  une 
fubftance  en  une  autre.  Lat  7\a'f- 
fuhftantiart. 

TRANSUBSTANCIADO  , da  , 

H h h h a pi'vt. 


:ed  by  Google 


6i2 


T R A 


T R A 


pajf.  ilu  Tcrbc  Tran/îd/laHcittr. 
Trannubfhmic^ée.  Lat. 

, <1 , um. 

TRAKSV'ERSAL,  Oth.  d'une  tmn. 
Trarilvcml , ale»  qui  cmipc  Ue  tra- 
vers, de  droite  à ^nuche,  ou  de 
ffïuchc  à droite.  Lat.  '/V<mfve.-juf. 
OhltiilHUS , a , um. 

Tïansversal.  Terme  de  Gc- 
lu'jlugic.  Collateral  , parent  qui  ne 
dcTcciid  pas  en  ligitc  direâe  de  la 
ftmchc  il'unc  maifou.  Lat.  , 

«I*  UM.  /,ineà  traftfver/a  vel  chliquà 
drfî-endcitt. 

TKANZA,//.  Terme  de  Jurif- 
prudence  » iilité  dans  l'Araiion  , & 
qui  fignific  ta  même  ebofe  que  yv^r»* 

*^%UANZADERA  , / /.  TrclTe.  L. 
yV.W/m»,  I. 

TRAKZAK  , V.  a.  le  même  que 

Tran’ZAR.  Terme  de  Jurifpnj- 
dence,  qui  fe  prend  en  Aragon  dans 
le  même  feus  que  Rem^ttar. 

TKANZ.AÜO , DA  , p-Àjf.  du 
verbe  TreHc  , ce.  Lat.  TVa- 

tus  ^ uvu 

TK.APA,//.  Bruit,  b'ntamarc» 
vacarme  qu'on  fait  en  frapant  des 
pieds,  ou  en  criant  à tué-tetc.  Lat. 
Strrfitut.  Sonifus. 

TRAPACE.AR  , v.  n.  Foiirber  , 
tromper  ailroitement  & Riiemcnt.  L. 
Framiiku  euzere.  Dedii  uti. 

TRAPACERIA , J\  f.  le  même  que 
TVjpazj. 

TRAPACERO , ea  , w.  £f/. 
le  mhne  que  Trapaeifta. 

THAPACETE  , f.  nt.  Livre  de 
Banquier,  de  Marcliand  , livre  de 
raifon , livre  à partie  double.  Lat. 
Cedex  ceihl'ifiicns  àati  ^ accepti. 

TRAPÂCISTA  , /.  «f.  Fourbe  , 
trompeur,  impoRcur,  qui  ufe  de  | 
mauvaife  foi , de  dol , de  fupcrchc- 
rie  dans  les  rentes  , les  achats , les 
trocs,  &c.  Lat.  l’rrftdtu.  Jtt  Kt^otih 
fnutdtiitntus. 

Trapacista.  Fourbe,  qui  a re- 
cours à La  rufe , au  meufouge  pour 
tromper  tes  autres.  Lat.  Dchjus. 
FrMiâuientns. 

TRAPAJO,  / m.  Haillon  , vieux 
morceau  d ctoR'e , de  toile  \ de  drap  , 
qu'on  jette  aux  ordures.  Lat.  l'an- 
nui  eh/eîeiits , lacer. 

TRAPAJÜSO,  sa,  adj.  m.  ^ f. 
Couvert,  te  de  haillons,  déguenil- 
lés i déguenillé  , éc.  Lat.  RoMnefus, 
ùurr , a , um. 

TRAPALA,  //.  Bruit.  Voyci 
Tyapu. 

Trapala,  en  jargon,  Prifoo. 
Lat.  forerr , //. 

TRAPANA,  f./.  SigniKc  en  jar- 
gon , Liens , menottes  , fers  qu]on 
met  aux  pieds  ou  au  cou  des  cri- 
minels. I.at.  l'tncitla.  Compr.ies. 
IPuVf /iZÀ } / /*  Dul , JuaLvailé 
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foi , fupercherie  dont  on  ufe  dans 
les  ventes.  Lat.  r»ai«  tn  re  vettoi. 

Il  fe  dit  par  cxtvnfion  de  toute  for- 
te de  tromperie  qui  porte  préjudice 
à autrui.  Lat.  Fraus.  DjUs. 

TRAPA20,  /.  m.  o.vgi».  Vieux 
morceau  de  toile  ufé,  qui  n'cR  bon 
qu'à  jetter  aux  ordures.  Lat.  Fan- 
uus  rudii. 

TKAPE, /.  M.  Panier,  toile  de 
crin  que  les  tailleurs  mettent  dans 
les  plis  des  habits , pour  les  rendre 
plus  fermes  & leur  donner  plus  de 
grâce.  Lat.  i’wiji  fukimen  vefîibus 
inin'echoM. 

TKAPERIA,//.  Rué  de  la  Dra- 
petie;  il  lé  dit  aufli  de  la  boutique 
d'uu  Drapier.  Lat.  liens  ^ vet  taberua 
in  tfu.t  pii/r.'/i  t*CTirffi;;f«r. 

Traperia.  Am.as  de  chiffons, 
audi-bten  que  l'endroit  où  on  les 
vend.  Lat.  Pmnorum  cftr.geriei. 

TRAPKRO,  /.  ni.  Drapier,  Mar- 
chant! qui  vend  du  drap.  Ce  mut  a 
vieilli  dans  ce  Cens.  Lat.  Fannerum 
veuiiUr. 

\ Trapero,  ea  , «.(•.  w.  Çff  f. 
Chiffonnier,  iérei  celui  ou  celle  qui 
I va  chercher  dans  les  ordures  de 
I vieux  chift'ms  & de  vieux  drapeaux 
pour  en  foire  <iii  papier.  Lat.  Tan- 
warwM»  rf>C7fin/(?riurfio  captatar. 

TKAFKZlO  , /.  M.  trapéfe.  Ter- 
me  de  Géi^mctrie  i figure  irrégulière 
& quadrangulaire  qui  n’a  aucun  de 
fes  cédés  égaux  ni  parallclcs.  Lat 
'/’yitpfzus , i. 

TRAPiCflE  , /.  m.  Trapichc  , 
rouleaux  qui  fervent  à écrafer  les 
cannes  de  lucre  dans  les  moulins. 
Lat.  Trupflum^  i. 

TRAPILLO.  Voyez  Trapc. 

TKAPiSüNDA  , f.f  Bruit,  tu- 
multe, vacarme  j on  dit,  Brabatla- 
fi/oniU  i-a  hahide.  C'cif  un  terme 
badin.  Lat.  TurSa.  Rixa. 

TRAPO , /.  w.  le  même  que  Fa- 
hei  d'uii  vient  qu'on  appclluic  au-' 
trefois  un  Marchand  Drapier  Tm- 
pfTî»,  éi  fa  boutique  yVapertfl. 

Txapo.  Chiffon,  haillon,  dra- 
peau qui  n'eil  bun  qu'à  jetter  aux 
ordures.  Lat.  Fannni  detriitu. 

T&apo,  ie  dit  en  Bile  familier 
d’un  galant  & d’une  nuitrcni*  de 
bas  aloi  : on  dit  plus  communément 
TrapHlo.  L.  lllis  atm^;us , vrl  am,yia. 

Tpapo  , fe  prend  suffi  pour  un 
jet  de  voiles , pour  l’appareil  com- 
plet de  tuutes  les  voiles  d'un  vaif- 
iésu.  Lat.  Carbafa , oruin. 

A loào  trapo,  Fnt^on.’idv.  A toutes 
voiles , avec  toute  la  vigueur  & l'ac- 
ttvité  poffible.  I.at.  l\Us  rqui/tjuc. 

C'en  un  tntpo  etras , y ctro  odeLvtie. 
Avec  un  chiffon  devant  & un  autre 
derrière.  Cela  fe  dit  pour  marquer 
U mit'ére  où  étoit  autrefois  un  hom- 
me, furtüul  lorlqu’il  s'enorgueillit 
après  avoir  fait  fouuae  : Ou  dit  > 


T’a  k eofrocf  eon  vu  trapo  otras  y cira 
ttdelantei  Je  l'ai  connu  tout- à- fait 
pauvre.  Lat.  Laerrû  punnis  onminà. 

Faner  cemo  un  Irapa.  Tancer  quel» 
qu'un  fevérement,  lui  dire  des  pa- 
roles piquantes  & fenübles.  Lat. 
Alalè  n>trbii  accipere. 

TRA<1UE  ^ f.  m.  Le  bruit  que 
fait  une  fuféc  en  crevant.  Lat.  Soni^ 
tus  rudis. 

Tea(»1!E.  Trainéc  de  poudre  fine 
qu'on  met  entre  les  artifices  pour 
qu’ils  prennent  feu  plus  prompte- 
ment. Lit.  Fük'ryii  pprii  diip^lu 
ries.  Cmthacea  ^Jlula  pubvre  nityato 
plena  ignem  conducens. 

Ti‘tr(}ue  hairuifuc.  Voyez  Bamique. 

TRAf^UKAR,  r.  ».  Bruire,  foire 
du  bruit,  claquer,  craquer.  Lat.  .S>re- 
pere.  RuAiter  fenare. 

Traquear.  Mouvoir,  agiter  , 
remuer  une  liqueur  de  côté  & d'aiK 
tre.  Lat.  Nine  inde  awitare. 

TR.’\(flJE() , / Bruit  continuel 
que  fait  un  feu  d'artifice  qu'on  tire. 
Lat.  Strepitus. 

T R AQü  Eo.  .Mouvement  perpétuel, 
ag(‘irion,  chaugement  de  place.  Lat. 
L'o:rt.utia.  Agitntia. 

'lKAQUfDO,Jl  tM.  Bruit  que  foik 
une  ferme  à feu.  L.  ünitus.  Strepitus. 

TKAS,  FrtpoJîeiuH  ^ eon  q:te  Jede- 
nt;njlra  cl  vrden  cou  que  ttnu  fi 
tt  otra.  Après , prépptition  qui 
llrt  à marquer  b fuite  d’une  chofe 
avec  une  r.titrc.  Lit.  Fojl.  iW. 
j Teas,  s'empluye  auffi  dans  U 
j compontioo  pour  Trans  : comme 
I Trq^pi^lJary  TrajhccirTf  ^e.  Voyez 
I CCS  verbes  en  leur  lieu. 

Tras,  pris  comme  adverbe,  fi- 
gnifie  la  mime  chofe  que  Dftnudei 
comme  , Tras  una  pucytuy  7'r.n  una 
cor/;wo,  Derrière  une  purte , derri^ 
re  un  rideau.  Lat.  Fojh 

Tras,  pris  comme  Aibfianlif,  fe 
dit  pour  Truftra  , ou  Ajh:tttderas, 
Le  derrière } mais  feulement  dans  le 
fuie  familier.  I..at.  Mates. 

Tras,  par  ononialopée,  fe  prend 
pour  un  coup  bruyant.  Lat.  léiuty 
vel  peretif/tonss  fiuitut. 

Tras,  tras,  exprime  le  bruit 
qu'on  fait  en  heurtant  à une  porte  > 
Pan  , pan.  Lat.  FfraB/.'s  rtpetita. 

Tras,  tras.  Les  enfans  nom- 
ment ainii  celui  qui  cR  k pénuliié- 
mc  aux  jeux  où  ils  font  quatre. 
Lat.  FenuUimus  in  pucrarutn  Uaiis. 

Ir  O d»ifar  trui  a^ç»r:a  cofa.  Cou- 
rir après  quelque  chofe  , fe  donner 
de.s  mouvemens  pour  l'obtenir.  Lat. 
^oliiciUre.  AUquid  ambirt. 

h o ai:iartras  Suivre  quel- 

qu'un , fe  mettre  à fes  truiilTcs.  Lat. 
A ierf^o  fiqtà , iffiqui. 

Ko  tc\:er  tras  que  pitr.vf.  Etre  dans 
la  dernière  miière , ne  fovoirdc  quel 
bois  faire  H.che.  Lat.  Ksbut  oimiHut 
dejlilutusn  rjè,  . 

TRAS* 
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TRASALPINO. Voyez  Tr.ivAlfm. 
TRASAXKJO  , JA  , mil.  m.  ig f. 
k même  que  Trtftmga. 

TR  ASC  A , f.  f.  Coiirrnyc  île  U 
lar  l4c»ir  lie  deux  travers  de 

firitc  dans  toute  la  longueur  du  cuir, 
aqticllo  eunt  préparée  fert  h ftiirc 
des  têtières  , des  étrivivres  , &c. 
C’eft  un  mot  de  la  Rioja.  Lat.  Cor- 
rigiu  kfxûna  cake  maccrata. 

TKASCABO»/.  »«.  le  même  que 
7'rüffU  6 iCan^adilU. 

TRASC.ANTOaV  , /.  w.  Borne 
qu'un  met  aux  coins  des  rues  pour 
empêcher  que  les  voitures  n’cïulu.n- 
mageut  les  inaifons.  Lat.  Teratk 
mus , i. 

Teascanton.  Crochctcur  qui 
fe  tient  aux  coins  des  rues  en  at- 
tendant  du  travail.  Lat.  BujuiuSfWl 
geruîut  ctrcuMforanetts, 

/).<r  tra/canton  à tra/cantonada.  Se 
cacher  en  un  coin«  ou  derrière  mie 
borne , pour  n’ètrc  pas  vù.  Lat.  /« 
Je  coviieere. 

TRASCARTARSE  , v.  r.  S écar. 
ter,  laiRcr  la  boime  carte,  Se  en 
prendre  une  mauvaife.  Lr.t.  lu 
tar:t  }i  tudo  pejarcm  /ortiri» 

TRASCARTADO,  P a , ^ayt.paf. 
du  verbe  Tn^feortarje.  Ecarte , Uiiré , 
ce.  I.at.  /V;nj  Jortitus , a , uni. 

TRASC.ARTON  , /.  m.  Hasard 
du  ieu , qui  connfte  en  ce  qu'une 
carte  qui  nous  auroit  fait  gagner  ii 
elle  fût  venue  la  première , ne  vient 
qu’apres  une  autre  qui  nous  ftit  per« 
dre.  Lat.  Iss  iuda  charUc  alîrri  j'ufpo^ 

■^"tRASCENDENT AL. Voyez  Trvif- 
crndrsuitL 

TRASCENDER , v.  «.  le  même 
que  TramfcendiT, 

Teascenpes.  Sentir  bon  « em- 
baumer. Lat.  Fragrave.  KiJoUre. 

Trascender,  figurément,  Dé- 
eoiuTir , pénétrer  une  chofe  extrê- 
mement übfcure  & difficile.  L.  JLn- 
iis  peuetrarc. 

TRASCENDIDO,  DA,  part.  paf. 
du  verbe  Trrjlmder.  Exhale  , ée. 
Léaétré,  ée.  Lat-  Exbtili.tus.  Jtlesuis 
acnmsjie  paretratus  , a,  u:st. 

Trascendioo,  fe  dit  d'un  hom- 
me qui  a rdprit  vif  pénétrant. 
C'ed  im  iiifpanilmc.  Lat.  .Jlcntü  iku~ 
vûr.e  gautiens , pnsttr/ms. 

TKASCHORü , / tu.  Le  derrière 
du  eheeur  d'une  Eglifc.  Lat  Ckoti 
put's  pcjVca. 

TR.\SCOL,/  m.  Qiicuè  traînan- 
te d'une  robe  de  femme.  Ce  mut  a 
vieilli.  Lat  Syrsna fis. 

TR.ASCOLAR  , V.  a.  Filtrer  une 
liqueur.  On  l'cmployc  fouvent  au  ré- 
ciproque. Lat  Fercôiare. 

Teascolar.  Traverfer  line  mon- 
tagne.  C'cR  un  terme  bas.  L.  y'raqA 
grtJi. 

iKASCOLADOi  da,  pjl 


du  verbe  Tm/colar.  Filtre,  ce,  tra- 
verfe , ée.  Lat  Fercclatus.  ïVo«/- 
grej/us  , « , um. 

TRASCONEJARSE,  r.  r.  Se  ta- 
pir , relier  en  arriére  i rufe  des  la- 
'[is  à la  vue  des  chiens,  pour  les 
lücr  p-vlTcr  i éS:  il  le  dit  métapho- 
riquement de  toute  autre  chofe  qui 
relie  en  arriére.  Lit.  Retrô  tmatme. 

Tea:>CONEJARSE,  fe  dit  des  fu- 
rets , qui  ne  peuvent  pins  fortir  du 
terrier,  à caufe  que  te  lapin  qu'ils 
ont  tué  leur  F^^rrne  le  pafTage.  Lat 
Ketrô  Jifîere. 

TRASCOKEJADO  , da,  part, 
paf.  du  verbe  l'ra/cottiyarje.  'Qui  a 
mis  les  chiens  en  défaut  en  reliant 
en  arriére.  Lat  Ki'trô  masiem  vel  Ji- 
jletu. 

TRASCORDARSE»  v.  r.  Oublier 
une  chofe , ne  s’en  plus  fouvenir  , 
en  perdre  l'idée.  Lat.  OhU^^ifci. 

TRASCORD.ADO,  DA,  forf.paf. 
du  verbe  TrssfcarAarfc.  Oublié,  ée. 
Lat.  E snenurriii  elapjus  , a , sa». 

TRASCORRAL  , /.  «».  Derrière 
de  bafTc  - cour.  Lat.  FssfiuHm  fepisnu. 

Te  A SCORE  At.  On  .appelle  ainfi 
eu  ilÜe  badin , le  Derrière , le  dos. 
Lat.  f. 

TRASDOliLADURA,  L'ac- 
tion de  tripler  une  quantité.  Lat 
l'ripUcath. 

TRASDüBLAR  , v.  a.  le  même 
que  Triplscar. 

TRASDOllLADO,  da,  le  même 
que  TripHcado. 

TRASÜOBLO , /.  m.  le  même  que 
TripUce , qui  e(l  celui  qu'on  dit  au- 
iourd'hui. 

TRASEGADOR,/.  m.  E-ncaveur, 
tranfvafeur.  Lat.  Cadorutn  verfatov. 
Eluiriator  , U. 

TRASEGAR , »*.  a.  Remuer,  tour- 
ner , retourner  une  chofe  le  haut  en 
bas  , büuleverfcr,  mettre  en  iL-for- 
dre  , Cens  defTin  delTous.  Lat.  /V/b- 
re.  Sus  deque  vtrtere. 

Teasegar.  Tranfvafer  , veiftr 
une  liqueur  d'im  vailTcau  dans  un 
autre.  Lat  Eiutriart.  yVtw>/««d.rf. 

TRASEGADO,  da  , fart,  paf 
du  verbe  Traftgar.  Tranlvafé  , ée, 
renverfé,  ée.  Lat  Transfufui.  l’et^ 
Jatus , a , um.  • 

TRASERA , f.  f.  Le  derrière  d'une 
chute , ce  qui  ell  le  plus  caché , le 
plus  reculé.  Lat  Fars  pafUca. 

TRASERO,  B A,  aÀJ,  m.  ^ /. 
Qiii  eft  ou  refte  derrière , qui  vient 
aprèsi  Lat  Fojlicuf.  Fojlreiuus , a , 
um. 

Trastro',  f.m.  Le  Cul,  le  der- 
rière, la  partie  pofterieure  d'iui  a."ii- 
nial.  Lnt.  Fcjlerhra.  -Virte;. 

Traseros.  Ayeux,  Ancêtres.  Ce 
mot  dl  peu  ulité  , 1\  ce  n'cll  dans 
le  flilc  badin.  Lat  Alajarts , usn, 
TR.ASFOJAR.  Voyez  Trasht^ar, 
TRASiTJ.SDiaOaN,  /.  /.  le  wt- 
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me  que  Tr,m\fuJîoii, 

TRASGO,/  m.  Intin,  efpêcedc 
démon  ou  d’efprit  follet,  qu’on  croit 
revenir  dans  les  maUbns  pour  faire 
des  m.iUces , du  defordre , ou  de  la 
peine.  Lat.  Laxvu  , <r.  Lrmur , ii. 

Traeco.  Lutin.*  on  appelle  ainû 
par  comparnifon  un  enfant  vif,  qui 
le  plaît  à faire  des  niches.  Lat.  Fal- 
dè  irrequirtus  puer. 

TKASGUEAR,  t*.  «.  Terme  très 
peu  ufitc.  Lutincr  , faire  le  lutin. 
Lat  Ijs/civire.  Lsidere. 

TR.ASCîUERO  , / m.  Celui  qui 
Fait  le  lutin.  C‘e(l  mi  terme  forgé. 
Lat.  Liirvam  azetis. 

TRASHOGUERO,  RA,  adj.  m. 
èf  /.  Le  contre  - cœur  d'une  chemi- 
née. Lat.  Trans/oettrisu  f a t um. 

Trasmoguero.  On  appelle  aînfi 
un  fainéant , un  parefTeux  , qui  relie 
au  coin  du  feu,  au  lieu  de  tr.ivaiU 
Icr.  Lat.  Fûcarius. 

TRASHOJAR , v.  a.  Feuilleter  un 
livre  , le  parcourir  à la  hâte  fans 
faire  attention  à ce  qu’il  contient 
Lat.  Foiia  libri  per/unliotiè  currnr. 

TRASHUMAR,  f.  a.  Conduire, 
faire  pnifer  les  troupeaux  des  pâtis 
d’hiver  à ceux  d’été  dans  les  munti- 
gnes  , ou  des  montagnes  les  faire 
dcfccndrc  dans  la  plaine  poiu  l'hiver. 
Lat.  7w  pafemt  tr<m/mittne. 

TRASHUMANTE,  part.  aü.  du 
verbe  Trashumar.  Qui  conduit  de  la 
plaine  aux  montagnes , ou  des  mon- 
tagnes à U plaine.  Lat  Fqfcssa  tranjl 
muians. 

TRASIEGO  , /.  M.  Translation  , 
tranfport  d’une  chofe  d'un  lieu  dans 
un  autre.  Lat  Ivan/tssuiath,  Irons» 
lath. 

Trasiego.  Transfufion , l'aélton 
de  faire  paHer  une  liqueur  d'ua 
v.iiflfeau  dans  un  autre.  Il  fe  dit  fpi- 
cialcment  du  vin.  Lat  Eiutriatia. 
Traus/ujh^  Ktt. 

TRASUADü,  da,  adj.  m.Slff. 
Maigre,  cffianqtié,  pour  n’avoir  pr.s 
mangé  depuis  longtems.  Il  fe  dit 
par  alluüon  d’une  perfonne  extrême- 
ment maigre.  Lat  Jlacilentus.  Str.» 
gti/us  , O y ans. 

TR.ASLACION  , /.  /.  le  même 
que  TrasvUctü»  , mais  moins  ufitc. 

Tll.ASLADAClüN  /.  le  même 
que  Traniiuiiots  ^ & moiiu  ufitê. 

TRA.SLADADOR,  /.  Celui  qui 
traiifporte  une  chofe  d’un  lieu  h un 
autre.  Lat.  IranjvtÛor  , ris. 

Teasladador.  Traduflcur , co- 
piile.  Lut  Trfuiaclor.  Ex/cripter. 

TKAîriLADAR , v.  a.  Tranfporcer 
une  chofe  d'un  lieu  eu  un  autre.  L. 
yV.u*4/hTf. 

Traslaoar.  Tranferire,  copier. 
Lat.  TViw/crrtfTf. 

Tkasladar.  Traduire  d'une  lan- 
gue en  une  antre.  Lst  Ferttre. 
Traslaoar  , ügniüc  auifi  Ap- 
Uhhh  3 fliqHT 
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pUqucr  I2  fignificntion  d'un  mot  à 
une  chofc  « foit  parce  qu’on  manque 
de  terme  pour  la  déPt^er,  foit  pour 
la  mieux  (turc  connottre.  Lat.  Tram- 
frrre. 

TRASLADANTE,  par/,  acl.  du 
verbe  TrashiLv.  Traduifant , trans- 
portant, qui  traduit,  qui  tranfporte 
tuic  chofe  d'un  lieu  en  un  autre. 
Lat.  ï^ertem.  Transftrtiu, 
TRASLADADO,  da,  per/,  faf. 
do  verbe  Trashdar.  Tranfporte,  éc 
copié,  éc,  traduit,  te.  Lat.  Trmt 
iatm.  Tranferiftus.  l^erfui , a , um. 

TRASLADO  , f.  w.  Copie  faite 
mot  à mot  fur  un  original.  Lat. 
Exemflur,  Scriptuin. 

Tbaslado.  Portrait , imaec  , fi- 
gure , reprefentation.  Lat.  Imago 
inis.  Ej^ies , et. 

Es  tut  trasUtio  de  fu  padre.  C'cil  le 
vrai  portrait  de  Ton  père. 

TRASLAPAR , v.  a.  le  même  que 
5b^or. 

TRASLAPADO,  DA  ; le  même  que 
Sol/pado. 

TRASLATIVO , va  , aJj.  m. 

Voyca  Translaticio. 

TRASLOAR  , V,  a.  Louer  d’une 
manière  outrée,  & plus  que  la  cho- 
fc ne  le  mérite.  Lat.  Jjtttdibus  ai- 
mis  extolUre. 

TRASLUCIENTE,  adj. d'une  ierm. 
Tranfparent,  te,  diaphane.  Lat.  P//- 
lucidus , a , um. 

TRASLUCIRSE,  v,r.  Paroitre  à 
travers  quelque  chofc  de  tranfparent. 
Lit.  Tranihicere,  PtUucttt. 

TxASLDCitSE,  fcditde  ce  qu'on 
conjcchirc,  «ju'on  infère  d'tinc  chofc 
qui  a précédé.  Lat.  Se  proderr.  Appa> 

Ytre. 

TRASLÜCIDO  , DA  , pjri.  paf. 
du  verbe  Traslucirfe.  Transparent 
te.  Lat.  PcUucidus  y a , um. 

Traslucido.  Tranfparent,  clair , 
diaphane.  Lat.  PeUturidus. 

TRASLUMBRAMIENTO,  f.  m. 
Eblouifrement  On  l'employc  anflî  au 
figuré.  Lat.  Caligatio.  Obe-eeatio , nis. 

TRASLÜMBRARSE  , r.  S’é. 
hlouïr  , s'obfcurcir , fc  troubler , en 
parlant  de  b vuii  & métaphorique- 
ment, S’étonner,  être  furpris , faifi. 
Lat  Obc^cari.  Stupere.  jUiruri. 

Tiaslumbrarsc.  Difparoitrc, 
Véclipfer.  Lat  Kxumf/cere. 

TRASLUMBRADO  , DA  , part, 
pajf.  du  verbe  Traslwftbrar/e.  Ebloui, 
ie , étonne , éc.  Lat.  Ohc^catus.  Sst^ 
peur. 

TRASLUZ  , f.  m.  Lnmîcrc  qui 
pénétre  à travers  on  corps  tranfpa- 
rent  & diaplvinc  , ou  celle  qu’on 
re^it  de  côté  pour  examiner  une  é- 
toèc  , un  tableau.  Lat.  Trarifvtrfa 
lux, 

TRASMALLO  , / m.  Tramail  , 
filet  i prendre  le  poiïïim  , compofé 
de  trois  rangs  de  mailles  les  unes 
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devant  les  autres , dont  celles  de 
devant  & de  derrière  font  fort  lar- 
ges. Lat.  l’crriculum. 

T&ASmallo.  Virole  de  fer  pla- 
cée à cliaquc  bout  de  b mnlFe  d'un 
mail  ,*  & au(Ti , Lève , itiRrumcnt  qui 
fert  h jouer  au  mail.  Lat  Eerrea 
palunUa. 

TRASMAXO,/  ut.  Terme  d'en- 
fant, le  fécond  en  jeu.  Lat  «SVcn». 
dus  tH  tudo. 

A trefmano.  Façon  adv.  Loin  d’ici.  ^ 
Hors  de  commerce.  Lat.  Procul  bine. 
Extra  itftim. 

TRASMAXANA,  /.  f.  Le  furlcn- 
demain,  l at.  Pereniitms  iics. 

TRAS.MATAR,  v.  e.  Se  perfua- 
der  qu'on  doit  vivre  plus  longtcms 
qu'uii  autre,  comme  U on  defiroit 
qu'il  mourût  le  premier.  C’ell  un 
mot  forgé.  Lat.  Lo-igam  vitiun  Jik 
pTomittere  prte  also. 

TRASMINAR  , r.  a.  Miner 
creufer , fe  frayer  une  route  fous 
terre.  Lat.  Transfodere.  Cuniculos  a- 
gere. 

Trasmin’arse  , V.  r.  Trans 
percer,  pénétrer,  palTer  au  travers, 
Lat.  Penetrare.  Trat^vaderc. 

Trasminar,  V.  n.  Exhaler  une 
odeur  extrêmement  forte  S:  pénétran- 
te. Lat  Exhaiarc.  Eehtmenter  redo- 
Ure. 

TRASMINADO,  da,  paf 
du  verbe  Trafminar.  Miné , éc.  Lat. 
Traus/pfus , a , um. 

TRASMONTAR.  Voyez  Tramm- 
tor. 

TRASMOSTO  , f.  m.  Piquette  , 
vin  que  l'on  bit  en  jettant  de  l’eau 
fur  le  marc  de  b vendange.  Lit. 
3Iuftutn  fecusido  extrailum  wsüti  aquà 
di'Ubutum. 

TRASMUDAaON , / / le  même 
que  Tr(a\ftnutacion.  Cc  mot  a vieilli. 

TRASMUDAAUENTO  , f m.  le 
même  que  Tranfnmtacion.  Ce  mot  a 
vieilli. 

TRASMUDAR,  v.  a.  Changer 
transférer  , tranfporter  , porter  ail- 
leurs • d’un  lieu  à un  autre.  Lat. 
Tratj/tnutare.  Trasisfcrre. 

Trasmuoar.  Convertir,  trans- 
former. Voyez  Traxfmutar. 

Trasmudar,  fb  dit  fignrément 
en  chofes  fpirituclîes  & morales  , 
des  palTions  & des  inclinations  , & 
fignific  les  corriger , les  changer  a 
l’aide  du  raifonnement  & de  l'élo- 
quence. Lat.  Cani*erterc.  Traat/or- 
mare. 

Trasmudar,  Icmêmcquc  Tva- 
frgar.  C’cfl  un  terme  uQté  dans  l'A- 
ragon. 

TRASMUTACION , /.  /.  le  me- 
me  que  Tranfmutaciois. 

TkASMUTAR  , V.  a.  le  meme 
que  7\iuifnsht.ir. 

TRASXOCHADA  , /.  /.  La  nuit 
dernière  , celle  qui  a précédé  le  jour 
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où  l'on  cR.  Lat.  Po/hema  tux. 

Trasnochaoa.  Veille,  l’aélion 
de  panér  b nuit  en  vcilUot.  Lat 
Pcrmélatia.  Eifilia. 

TRASXOCHAR,  r.».  PaiTer  ton- 
te b nuit  fans  dormir.  Lat  Per-> 
noHare.  llgilare. 

TRASXÜCHADO  , DA  , part, 
pajf  du  l'crbe  Tra/noctar,  Qui  a 
palTé  la  nuit  iam  doimir.  Lat  J^ui 
ttociu  vigiLrvit. 

Trasnochado.  Blême,  changé, 
abbattu , défiguré  comme  un  homme 
qui  a pairé  b nuit  fuis  dormir.  Lat 
PaUidui.  Somnnltntus  , a,  um. 

TRASNOMBRAR  , v.  e.  Chan- 
ger les  noms,  les  transférer  d’une 
chofe  â une  autre.  Lat  Komina  fu- 
i’fr/fre. 

TRASNOMINACION , / / Me- 
tonymie,  figure  de  Rhétorique.  Vo- 
yez Alct^nymia. 

TRASüiR  , f'.  a.  Ouïr  de  travers , 
entendre  mal  ce  qn’on  nous  dit.  L. 
.1/ii/è  accipere.  Auditionis  errore  decs- 
pi. 

TRASOIDO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Trafoir,  Mal  entendu , ue. 
Lat.  Jlali  acceptas , a , um. 

TRASOJADO,  DA,  adj.  m. 

Qui  a les  yeux  cavés , abattus,  bn- 
guilTans.  Lat.  Ocuüs  xger  y hnguidtUy 
<i  , um. 

TRASORDIXARIO,  RIA,  adj.w. 
Sf  /.  le  meme  que  Extraerdinarioi 
mais  moins  ufité. 

TKASPALAR  , v.  a.  Remuer  avec 
une  pèle.  Il  fc  dit  ordinairement 
des  grains.  Lat.  Palare. 

Traspalar  , fe  dit  par  exten- 
fion  de  tout  ce  qu’on  remue , Sz 
qu’on  fait  pafler  d'un  endroit  dans 
un  autre.  Un  l'cmpU^ye  aiiQî  figuré- 
ment  Lat.  Tram/erre. 

Traspalar.  Piocher  la  vigne. 
Lat.  l'ineasn  coûta  cclere. 

TRASPALADO,  da  , ^art.  pajf". 
du  verbe  J'rafpuliir.  Remue,  ée  avec 
une  féle.  Lat  Palatus.  Trattfmuta^ 
tus  , <t,  um. 

TRASPAPELARSE  , e».  r.  Se 
brouiller,  fc  mêler,  fe  confondre  les 
uns  avec  les  autres , en  parlant  de 
papiers.  Lat  Chartum  inter  alias  cotu- 
fundi. 

TRASPAPELADO  , da  , part, 
^ajj.  du  verbe  TtafpaptUirfe.  Aiclé  , 
brouillé  , confondu  , en  parlant  de 
papiers.  Lat  Inter  feripta  latent. 
Ckurta  inter  alias  conteéia. 

TRASPASSACION  . /.  /.  Trans- 
port, cclHon.  Le  même  que  Trrf- 
pjji.  Ce  mot  eft  fort  ufité  en  Jurif- 
prndcncc. 

TRASPASSAMlENTO,/vê/?.  w. 
Tranfgreflîon.  Lat.  Trmxfgrrjfo  y tus. 

TraSPASSAMIENTO  , fc  ditauin 
pour  Trajpisjfo  $ mais  cc  dernier  eft 
pins  ufité. 

TRASPASSAR  , v.  n»  Pafler  ou- 
tre  , 
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tre  » aller  an  «kÜ,  trarerfer.  Lat. 
yVftw^f.  7*ranfptii‘ 

Tiaspassai  , x\  a.  Tranfporter 
une  chofc  d'un  endroit  dans  un  au- 
tre. Lat.  Trjn$ftrrr.  TroJtstrbtre. 

TraSPASSAE.  Traverfer,  palTcr 
de  Tautre  coté:  7V*«/f e/ «rraj© , 
Traverfer  le  ruiflcaii.  Lat  Trajice- 
re.  Trimjîrt. 

Traspassak.  Repafler , paflet 
une  féconde  fois.  Lat  rnmfi't, 

Traspassak.  Tranfpccccr,  per- 
cer au  travers,  d'outre  en  outre.  L. 
Tra»i/(nifrf. 

Traspassak  , figurément,  Per- 
cer, fc  dit  des  chofes  qui  font  fen- 
fjbtes  & touchantes.  Lat  Axiuum 
fntmn/îrf. 

fi  l\u  maidatiff  Je  i^s  touérrs^  y 
utt  de  dotar.  Je  vis  les 

méchancetés  des  hommes  , & j*cn 
étois  percé  de  douleur. 

Traspassak.  Tranfgrencr,  en- 
freindre , violer  une  loi , un  précep- 
te. Lat  ’^ra^fp■(Ai. 

Traspassak.  Excéder  , pnlTer 
les  bornes  preferites  , agir  d'une  ma- 
ui^re  dcrailoimabic.  Lat  Tranfptdi. 

Traspassar.  Céder,  transférer, 
tranfporter  fet  droits  à un  autre.  L. 
'Jransfrrrf. 

Traspassak.  Percer  , fignific 
auffi  , Entrer  dans  quelque  chofe  , 
s‘y  infiaucr , y pénétrer.  Lat  l'rani- 
fadtrt, 

TRASPASSADO,  da,  fwrt.  pnjf. 
du  vcibe  Tranfporté , ée  ; 

percé,  éc  d’outre  en  outre?  cédé, 
ée.  Lat.  Tramhtiu.  TransjhJm.  Ce/-> 
fus. 

TRASPAS.SO , f.  m,  Tranfport, 
celTioii  de  droits  mobiliaires.  Lat 
TramLftiii.  Vrjfo. 

Traspasso.  Chagrin,  douleur, 
afflidioi)  , ou  ce  qui  la  caufe.  Lat 
Cordis  tumsfixio.  DUor. 

Traspas.so.  Tranrgrclîîoii,  con- 
travention. Lat  fiolatio.  Trarfgrf. 
nis. 

TRASPECHO,  /.  »f.  Terme  de 
chaiTc  & d'arhaiêterie.  OfTclet  placé 
RU  den'ans  du  fût  de  l'arbaletc  à 
l'endroit  où  la  noix  roule.  Lat  i><r- 
hji.z  ofcmn  fulcvnen  inferius. 

TRASPEïN.AK  , V.  Q.  Repeigner , 
peigner  de  nouveau.  Lat.  hnùm  pc~ 
(itrt. 

TRASPErNADO,  pa,  part  fuf. 
du  verbe  /Wy^Wwffr.  Kepeigné , ec. 
Lat.  Iterum  yecfuSf  a,  um. 

TRASPIE,  /.  $n.  Croc  en  jambe. 
Lat  Siipj>Lfiiiatio. 

Tkaspi£.  F.aiix  pas,  gliffade. 
Lat.  J'ahitn  ti/ubj/ia. 

Scbaràditr  /rn/j^ns.  Faire  un  faux 
pas?  & au  Bgure,  Mener  une  con. 
duitc  peu  réglée , violer  les  loix  de 
rhonnéteté  & de  h bicnfcance.  Lat. 
frdem  offmdne. 

£ch<ir  0 Jer  traffiéi.  Donner  un 


croc  en  jambe  , faire  donner  dans  le 
pajmeau.  Lat.  Supplnriure. 

TRASPILLAKSE,  v.  r.  S’amai- 
grir, s'affoiblir,  s'exténuer  Bute 
de  nourriture.  Lat.  AUenuasi.  L'on- 
J'uuti. 

TRASPILLADO,  'da  , part.  pof. 
du  verbe  TrafpUJjrfe.  Amaigri,  ic, 
aRbibli , ie  , exténué,  ée  Bute  de 
nourriture.  Lat.  Emaciatus.  Extentut^ 
tus.  E^iccoiHt , a , MU. 

TRASPiNT.AK  , v.  a.  Connoitre 
les  cartes  à leurs  couleurs  , en  Bi- 
fant  kmbbnt  de  les  mêler.  Lit  Ckar- 
tas  luforias  i*rrmrpyc:fTr. 

TRASPlNf.AKSF.  Arriver tont  .au- 
trement qu’on  ne  penfoit.  Lat  Econ- 
trash  oiAdtff. 

TRASPINTADO,  da  , part.  paf. 
du  verbe  Trnfpintta-.  Conmi , ue , 
en  parlant  des  cartes.  Lat.  Interna- 
tus  ^ a , um. 

TRASPLANTAR,  v.  a.  Tranf. 
planter  , déplumer  pour  planter  dans 
un  autre  endroit.  Lat.  Trwnferre. 

Trasplantab.  Tranfplantcr  , 
fignibe  Hgurément  Changer  de  pays. 

! Lat.  Tr.msferre.  Tranjirt. 

I TR.AbPLANTADü,  da,  pas-t.  pof. 

I du  verbe  TrjfpLmtar,  Tranfplanté, 
éc.  Lat.  TrarirpUntatMS.  Traisilatsu  , 
«r,  um. 

TRASPOKEDOR , f m.  Celui  qui 
traufporte,  qui  tranfmet,  qui  tranf- 
pofe.  Lat-  Trau/panens. 

TRASPONER , v.  a.  Tranfpofcr , 
tranfporter  une  chofe  d’un  lieu  à un 
autre.  Lat.  Tranferre.  Tranfvthert. 

! Trasponer.  Se  détourner , pren- 
dre une  autre  route  , de  maniéré 
qu'on  nous  perde  de  vue.  Lat  Ecen- 
fpeéiu  unfugere. 

Trasponek.  Cacher  adroitement 
quelque  chofe.  Lat  Abfcondert.  Cf- 
iart. 

Traspokek,  fc  dit  aufll  pour 

l'rafpluitar. 

Trasponerse.  S'endormir,  mais 
légèrement , fommeiller.  Lat.  Samno 
I kviter  r<jr»‘ipt. 

I Trasponerse.  Se  coucher,  en 
! parlant  des  .Altrcs.  Lat  Ocadere. 

' TRASPUESTO,  ta,  port.  paf 
du  verbe  Tra/fcncr.  Traufporte,  ce. 
Lat  TramUtus  , n , um. 

TRASPüRTAAUEXTO  , /.  m.  U 
même  que  Tranjp'irtomienti. 

TRASPORTAR , v.  a.  le  même 
que  Trunfpçrtar. 

TR.ASPüRTADO  , DA  , le  meme 
que  Tranfprrtudo. 

TRASPUESTA,//.  Tranfpofi. 
(ton  , translation  , tranfport  d'une 
chofe  d'un  lieu  en  un  autre.  Lat 
Tranj'poJitia.  l 'rimsltîio. 

Traspuesta.  Coude,  enfonce- 
ment que  fait  une  montagne,  ou  tel 
autre  cmlroit  , & où  l'on  peut  fc 
cacher.  Lat.  LaUbra  tranfp<fjita. 
Tk-aspulsia.  Fuite  , retraite 
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I Volontaire,  pour  fc  h uRraire  à quel- 
que danger.  Lat.  Fupx  ajiu  comp^*i- 
ta, 

Traspuesta.  On  appelle  ainH 
dans  les  villages  un  arriérc-corps  de 
; logis.  Lat  roliaMinium , ii. 

TRASQU.AR  ro , yi  m.  Habitation 
' qui  cft  fur  le  derrière  d’une  mai(V>n. 
Lat.  PojHimimuw.  fcjiicam  cubicu» 
iwn. 

TRASaUERO  , / m.  Celui  qui 
Bit  trafic  des  courroies  appellces 
7'ra/cas.  C’eft  un  terme  de  U Kioja. 
Lat.  Boi'inarufn  ceirigiaruui  opifex  , 
vel 

TRASQUILADOR  /.  w.  Ton- 
deur, celui  qui  Bit  le  métier  de  ton- 
dre. Lat  Ton  for  y is. 

TRASQUILADURA.  / / Tonte, 
aélion  de  tondre.  Lat  Tonjio  , «ii. 

TRASQ.UILAMOCHO,  CHA  ^aij. 
m.  /.  Ras  , rafe  ; à qui  on  a 
coupé  les  cheveux  jiifi^i^u'à  la  racine. 
C'cH  un  terme  badin.  Lat  EaiUdiitt 
ton  fus , rt  , utit. 

TRASQUILAR  , v.  a.  Tondre  , 
couper  le  poil  ou  les  cheveux.  Lat. 
Tcndert. 

TiASQurtAR,  figlirément , Ro- 
gner une  chofe,  ai  retrancher  une 
partie.  Lat  Rtftcare. 

TtafquUar  à cruccs.  Couper  les 
cheveux  â la  h.\te , malproprement, 
illégalement  Lat.  Ineptè  tortJere. 

RcB.  fhaen  à mi  mr  trafjuiioy  con 
ias  tixrras  fe  quedo } à le  quedaron  its 
tireras  en  U mano.  Ce  proverbe  li- 
gnifie que  celui-H  qui  nous  a nui , 
peut  nuire  à d’autres , fi  on  n’y  prend 
garde. 

TRASdüILADO,  da  , pavt.  pof. 
du  verbe  TrqfqHÜar.  Tondu , uë.  !.. 
Tonfsu  , a , utn. 

TRASQUILON  , /:  m.  Etage  , 

f'ortion  de  poil  ou  de  cheveux  que 
es  eifeaux  enlèvent  d'une  fuis  ? il 
fc  dit  communément  d'une  coupure 
faite  avec  les  cifeaux , le  rafoir  &c. 
Lat.  Pars  ewwrf.  Fotjî-.um  Le- 

A 

Trasquilon%  C'efi  aufli  une 
fomme  qu’on  emporte  à un  autre  par 
rufe.  Lat.  Pars  refeTia. 

A trafquilines , adv.  Par  échelons  , 
fe  dit  des  cheveux  qifon  coupe  de 
travers  ? & par  exteniion , de  tout  ce 
qui  eft  mai  fait  Lat  Intfti.  Infin  i. 
Jncencinsi}. 

TRASSESALAR  , V.  a.  CTianger 
la  marque  d’une  choie  pour  qu'on 
ne  puilfe  pas  la  reennnoitre.  Lat. 
Siput , sW  notas  h- an  f mut  art. 

TRASSEXALADO  , da  , part, 
pjjf.  du  verbe  Trufcitular.  Changé , 
ce,  refait,  te,  en  parlant d’uuc  mar- 
que. Lat.  Tranfmut'Uà  ttotà  fgnahtt  ^ 
a , utu. 

TRASSO^AR,  V.  a.  Rêver,  con- 
cevoir mal  une  chofe , prendre  une 
^ chofe  pour  l'autre  , cgmuic  fi  l'on 
révoit. 
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rêvoit.  î.at.  Sc9ttNure.  Delirare. 

TKASSUDADAMEME  , adv. 
Avec  bcatrcoup  üe  peine  » (!e  fuenr 
& de  Fatigue.  Ce  mot  e(l  peu  ufité. 
Lat.  Lahiiiosè. 

TRASSUOAR , v.  e.  Suer  légère- 
ment, pmtlVer  une  petite  fucur  caii- 
fee  de  ntiguc  d’cfprit,  de  peine,  de 
chagrin,  Lnt.  5><diirr.  /ttfuAjre. 

Tr  a sstJOA  K.  MctiphorÎJiucment , 
S'applic^ucr  avec  ardeur  au  travail. 
Lat.  yJnxiè  iahorarc. 

TRASSUD.ADO,  da,  fart.  paf. 
du  verbe  Jrajfudwr.  Couvert,  te  de 
fuenr.  Lat.  Sidare  ntadidui. 

l’RASSUDOR , f.  w.  Sueur  légè- 
re Qccaltonncc  par  la  vraititc,  le  tra- 
vail , ou  le  chagrin.  Lat.  Tentai 
fudar. 

TRASSUNTAR  , v.  a.  Copier, 
tranferire.  Lat  7'ranfaibrre. 

XfiASSUNTAR.  Réfumer , abré- 
ger , réduire  en  abrégé.  Lat. 
re.  In  contfendium  c^cre.  ' 

TRASSUNTADO,  DA,  fan.faf  ' 
du  verbe  Trajunt<n\  Copié  , I 
tranferit,  ite,  abrégé,  ce.  L.  Tran. 
feriptut.  Brnnatuf , o , wn. 

TRASSUNTIVAMENTE  , adv. 
Sommairement , en  abrégé.  Lat.  C^n- 
pmdio.  Swnmatim. 

TRASSUNTO.  Exemplaire,  copie 
faite  fur  l'original.  Lat.  Elxemplar 
txfcriptwn. 

TbaSSUNTO,  figurément  , Ima- 
ge, repréfentatioQ  cxaétc  & parfaite 
d’une  chofe.  Lat.  Imap^o.  Rxemplay. 

TRASTANO  , / w.  ïc  même  que 
ZiVtcadiUa.  Cc  mot  n‘cR  pltir  iintc- 

TRASTE  , f.  m.  Touche  , fe  dit 
des  divHions  Jii  manche  d'un  luth, 
d'ime  viole,  ou  de  tel  autre  inRru- 
ment  Lat  tranfvtrjîs  Jîdi~ 

hns  dijîrtita  in  jugo  cithcn-.r. 

Traste.  Petite  talTe  de  verre 
dont  les  gourmets  fc  fervent  pour 
gnûler  le  vin.  Lat  fVnwm  tw  pm*- 
nd  vi«<i  de^nfianda. 

Dur  itl  tfttjie.  Terme  de  Marine. 
Echouer  fur  un  banc  de  fable , fur  un 
rocher,  fe  fracalTcr , Faire  naufrage. 
Lat.  rJmi. 

S‘i/t  trajifs.  Fngon  adverbiale.  Sans 
ordre,  fans  méthode.  Lat  Inardinati. 
Im-enchnti. 

TivASTE.'lDOR , w.  Fureteur, 
qui  cfl  toujours  en  agitation  chez 
lui , qui  change  tantôt  une  chafe  de 
fon  lieu , & tantôt  une  autre.  Lat. 
Homo  domi  inquiei.  Scrutorutn  com- 
moter. 

TR.ASTF.AR,  r*.  a.  Mettre,  atta- 
cher des  touches  à une  guicarre , ou 
à tel  autre  iuRrument  il  cordes.  Lat 
In  jnp^o  cithar*  interxHiüa  trAafverjif 
Jidibiis  nctare. 

TbaStear.  Remuer  les  meubles 
de  côté  & d'autre.  .L^t>  Seruta  corn- 
ttttn>ere. 

Trastear.  Pincer,  toucher, 


pofer  les  doigts  |uRc  fur  les  touches 
d’un  inRmmcnt  à cordes.  Lat.  Fides 
per  inta-valia  apti  frauere. 

Trastfar  , pris  figurément , fi- 
gnific  Exercer  fon  efprit , ;f«n  ima- 
ginaiion  fur  quelque  chofe.  Lat.  Lt~ 
dc\  e ntente. 

TRASTEAKTE  , part.  o^î.  du 
verbe  Trajiiar.  Celui  qui  joiie  d’un 
infiniment  à cordes  avec  jullefTe.  L. 
Fidci  per  interx'iiîUi  apte  pemens. 

TRASTKADO  , da,  part,  faf 
du  verbe  Tntfiear.  Divifé,  re  par 
des  touches;  touché,  ée  avec  juRcf- 
fc;  remué,  ée  de  ce>té  & d'autre. 
Lat  Inttr%'aÜii  tiotntns.  Apte  prej'tu. 
Jrrequitti  cam<olutus , a , uin. 

Tbasteado  , fe  prend  aiiift  pour 
le  nombre  des  touches  qui  divifent 
le  manche  d'un  infiniment.  Lat  lu- 
tervaUorxon  tranfverjà  /dibut  drjfimto- 
Yktt*  frries.  \ 

TRASTEJADOR  ,/  r».  Couvreur,  | 
artifan  qui  couvre  les  maifons.  Lat.  I 
Sctindularim , iV.  Teifor , rii.\  1 

TRASTEJADURA,  f.  /.  le  mê- 
que  TrajifTi).  Ce  mot  cft  peu  uHté. 

TRASTEJ.AR  , «».  *i.  Recouvrir 
un  toit,  y mettre  les  tuiles  qui  man- 
quent. Lat.  Tccium  rcftattrixre. 

Trastejar,  figurément.  Rac- 
commoder , rajtifler , rapetafler , ra- 
picfcter.  Lat. 

par  aqui  traflejan.  Cette  expref- 
fion  fignîHe  qu'une  perfonne  évite  de 
pafTcr  par  un  endroit  crainte  de  quel- 
que fâcheux  accident  On  le  dit  des 
débiteurs  qui  évitent  la  rencontre  de 
leurs  créanciers.  LaL  Tegulx  muhm- 
ttir.  Inde  fi^e. 

Rcfr.  Elfe  entiende,  y tr.a/ltyaha 
de  wdr.  Cc  proverbe  fignilic  qu’on 
ne  doit  point  blâmer  la  conduite  d’un 
homme  , quelque  irrégulière  qu  elle 
paroide  , tant  qu'on  ignore  les  mo- 
tifs  qui  le  font  agir. 

TRASTEJADü,  da,  part.  paj^. 
du  verbe  Trajl^ar,  Couvert , te.  L. 
TefuUt  fartai , a , um. 

TRASTEJO , f.  >«.  L’aélion  de  re- 
couvrir un  toit.  Lat.  2\ili  reftama- 
tio  y ntt. 

TRASTERA  , f.  f.  Garde  - meu- 
bles. Lat  Gazopiylteium.  ütenJtUum 
rtpqfîtmitim, 

TR.ISTERIA  , f.  f.  Amas  de 
vieux  meubles.  Lat.  Serutorum  cu- 
uiuUif. 

Trasteria,  fc  prend  auflî  pour 
une  Aélion  ridicule  Si  infenfée.  Lat 
Aèfio  wfana, 

TRAS  I ESADO  , DA  , o4/.  m. 

Dur,  dure,  endurci , ie.  Cc  mot  eft 
peu  ufité.  I.at  Ttrei.  Sutidmyayum. 

TRASTIENDA,//.  Arriére-bou- 
tique,  magaGn.  Lat.  laterior  t>écr- 
na  y tJti  o^îcina. 

Trastienoa,  fe  prend  figurc- 
ment  pour  une  conduite  fage , pru- 
dente réglée.  Lat  Cautda.  iv«- 
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déni  otfervatio. 

TRASTO  y f.  tn.  Cc  mot  com- 
prend généralement  toutes  fortes  de 
meubles,  mais  particiilitrcmcnt  ceux 
dont  on  ne  fait  aucun  otage  , &: 
qu'on  amoncelle  les  uns  fur  les  au- 
tres dans  un  galetas.  Lat.  Feruta , 
orant. 

Tbasto.  Vieux  meuble.  On  ap- 
pelle ainlî  par  mépris  une  perfonne 
inutile,  & qui  ne  fort  qu'à  faire 
nombre.  Lat.  Ifouto  nihili. 

l'KASros.  Ou  appelle  ainfi  coin- 
munèmcfi:  une  Kpée , une  d.igue,  & 
généralement  toutes  les  armes  qu’on 
a coutume  de  porter  fur  foi.  Lat 
Arma , crum. 

1KA8TORNABLE  , ad},  d'tmt 
ttrw.  Mobile , qui  fe  tourne  & re- 
tourne facilement/  & proprement, 
Changc.iut,  inconUant  Lat  ^Ipr.'iW- 
üs  y f.  Ir.conjlam. 

TRA.STORKADOR,  ora,/w. 
pp/  f.  nrouilion,  une,  remu:'ut,  te, 
qui  fe  plait  d.ms  le  déforJrc.  L^t. 
Itwerfkir.  Ftmrrjor,  Tarharum  nwa- 

tOT. 

TRASTORNADURA,  f.  / Ren- 
s'crfcmcnt,  bouîcvcrfement  Ce  mot 
cil  peu  ufité.  Voyez  Ihularttû. 

TRAS  1 ORNAR , v-.  e.  Renverfer , 
bonlcverfcr , mettre  fens  ilcirus  def- 
fom;  tourner  d'un  autre  côté.  Lat. 

; Invertere.  Sus  deque  vertei  e. 

I Trastormar.  Renverfer,  fedit 
figurément  en  chofes  fpirituclles,  & 
fignifie  Troubler  la  raifun.  En  par- 
lant du  fommeil  on  l’cmployc  au  ré- 
ciproque. Lat  Firv.iiert.  Ftrturlrari, 
Trastornar,  lignifie  atifliPçr- 
fnader  , convaincre  qticlqu'nn,  le 
faire  changer  de  refolution  , de  fenti- 
ment.  Lat.  AliUare.  Immutarc. 

Trastuknar  , pris  figurément , 
fignifie  Troubler,  confondre  , per- 
verfir,  corrompre  , mettre  en  dtfor- 
ilrc.  Lat.  Ettiierr.  Fen^ertere. 

TRASrORNADO,  iy\ yfart.  paf, 
de  Trajiomar.  Retourné  , éc,  trou- 
blé , ce.  Lat.  Evet/us,  'Furbatuf , <t , 

*^TRASTORXO  , f.  m.  Renverfe- 
ment,  boulcverfemcnt , trouble.  Lat 
Ever/ïo.  Turba,  Fvrvtrjio. 

TRASTRABADO,  d.\  , ad},  m. 
P^  f,  l’raftravat  , (c  dit  d'un  che- 
val qui  a Tes  balzanes  aux  dct.x 
pieds  qui  fc  regardent  diagonaicment 
Lut  Fqtius  oltamis  pedibui  aÜtis. 

TRASTRUCAMIENTO  , f.  m. 
Changement  , edunge,  mutation, 
alteration , méprife.  Lat  Ordtnù  i4- 
vtrjio.  Ads^eraiia. 

TRAS  l’ROCAR  , v.  «.  Changer 
l'ordre,  l'état  des  chofes.  Lat. 
nem  inrjertere. 

Tr  AS  TROC  A R.  Changer , troqucT, 
échanger.  Lat.  Cewmiaare. 

TRASTRÜCADO  , da  , paf, 
du  verbe  Tu^î-oior.  Cc  dont  on  a 
changé 
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diJRgc  l'ordre  & IVut-  Troqué, 
échnnge.  Lat.  Ordi»r  invrrfus. 
fnutatui , fl  , um. 

TRASTRUKCO,  h Teastrue- 
O^ÜE,  f.  ttt.  le  même  que  Ti'>jJiroca- 
wifitio  , mais  plus  ufité. 

TRASTUMRAR , i*.  a.  Culbuter, 
faire  tc^mber , renverfer.  Lat  £tiT- 
#0*1’.  A’.'Kfre. 

TRASTUMBADO,  DA  , pivrt.pjf. 
àtt  verbe  Trufttsmhar.  Culbuté , éc , 
renverfé , ée.  Lat.  Impiàfxa,  Evirfiu , 
« , um, 

TRASVEVARSE  , r.V.  S’extra. 
▼afer,  fc  dit  du  fang  qui  fort  hors 
de  fes  vaifleaux  ordinaires.  On  dit 
ordinairement  Extravtnorfc.  Lat.  £r- 

#Tii  x>tnai 

Teasvesasse,  pris  figurcment, 
rignific.  Se  répandre.  Lat  E^icrt. 
Di^nnÀi. 

TRASVENADO,  DA,  pixrt.  puf. 
du  verbe  Ttafvaiarft.  Extravafe  , ec. 
Lîit.  ExtriKHifutHi. 

TRASA'ERTER,  v.n.  Regorger, 
fnrpaflvr  les  bords , fc  répandre  par 
dcil'us.  Lat.  Effiutrc.  Exuherare, 

TRASVERTIDO  , da  , part.  paj. 
de  Trafvertcr.  Débordé , ée , en  par- 
lant d'une  liqueur.  Lat  E^'ufus^  n, 
«m. 

TRASVINARSE , r.  r.  S'écouler, 
fe  répandre,  en  parlant  du  vin.  Lat 
EJlutrc.  Frojutrt. 

Teasvivarke,  fe dit fîgurémcnt 
en  chofes  Ipiritucllcs  , de  ce  qu’on 
Toulüit  cacher  , & qu‘on  donne  à 
eonnoitre  fans  y penfer  par  quelque 
Rgne  extérieur.  Lat  FropaUrt,  Si- 
gnis  apparere. 

TRASVOLAR,  v.  tt.  Traverfer 
en  volant.  Lat.  TranJwUre. 

TR.ATABI.E  , «dj.  A'uue  t(rm. 
Traitable  , docile  , affable , acccffi- 
ble,  accommodant,  diidilc,  mania- 
ble, qui  fc  peut  mettre  en  tcuvre. 
Lat.  e. 

TRATADILLO,/.  «/.  dit».  Petit 
Traité  court  & fuccint  Lat.  Brevis 
Iraciatitf, 

TRATADOR,/.  w.  Né’gociatcur , 
tntrcinetteur  , médiateur  entre  deux 
pçrfonnes.  Lat.  Intcmiptciui , ii.  Fc- 
üticut  Xff^Ui^cr. 

TRATAMIENTO  , / m.  Traite- 
tnent,  bon  ou  mauvais  accueil  qu'^n 
fait  i quelqu’un.  Lat  TnUialûf.  /U 
gendi  ratio , fftl  titoduj. 

Tratamiento,  fe  prend  pour 
le  Titre  qu'on  donne  à une  perfonne , 
tel  que  ceux  de  Seigneurie  , d'Exccl- 
lencc  &c.  Lat.  Titulsu. 

TRATAKZA  /.  /.  le  môme  que 
TVflfo,  ou  TratiunUnto.  Ce  mot  a 
vieilli. 

TRATAR  , r.  a.  Toucher,  ma- 
rier une  chofe.  Lut  Traiiore. 

Tratae.  Traiter  , fc  dit  des 
matières  fur  lefquelleson  difeourtou 
00  écrit  Lat  Tra£iart,  Z?i/cv/crr. 

Tom.  Il, 


Teatar.  Traiter,  fignifie  aiiffi 
Parler,  conférer  fur  quelque  .affaire 
pour  concilier  les  dlRcrcns  qu'on  a 
à fon  fujet  Lat.  Trallaxt.  C^uUrt. 
Con/ertf. 

Tbafar.  Traiter,  figniKc  auffi 
Agir  , vivre,  eu  ufer  d’une  certaine 
manière  avec  les  autres.  Lat  Rtm 
cum  aüjjuo  habere, 

Teatar.  Traiter,  commercer, 
négocier  , trafiquer.  Lat  AIrreaturam 
ftare. 

Tratar  , fe  dit  figtircmcnt  en 
chofes  fpirituclles  & morales  , des 
peines,  des  foins  qu'on  fe  donne 
pour  réuffir  en  quelque  chofe.  Lat. 
StuiUrc.  CKTiire. 

Tratar.  Traiter  , en  agir  bien 
ou  mal  avec  quelqu’un.  Lat.  Benè 
wl  vtitlè  aü^ticm  acciptre. 

Tr  A TARSE.  Se  voir,  fe  fréquen- 
ter, fe  communiquer.  Lat  Alutuà 
/mntiüaritate  agere. 

Tratarse.  Avoir  foin  de  (a  per- 
fonne, de  ce  qui  nous  regarde  , tant 
à l’égard  de  la  nourriture  que  de 
rhabillemcnt  LaC.^r/rôi/W  timU  feba- 
hère. 

Tratar  con  Dics.  S’entretenir  avec 
Dieu,  le  prier.  Lat  ùm  D(o  agtrt 
in  cçntcmflatiom. 

Tratar  vtrdal.  .Dire  h vérité  , 
l'aimer , l'obfervcr  dans  toutes  fes 
aétions  & fes  paroles.  Lat.  l’eritattm 
rvlfre. 

TR.\TANTE  , part.  ail.  du  verbe 
7Viifar.  Traitant  , qui  traite.  Lat 
Traâans.  Agtm. 

Tratante,  f.  m.  Négociateur, 
homme  de  poids  qifoii  emploie  pour 
traiter  d'afnirc  avec  quelqu’un , foit 
pour  le  Roi , foit  pour  d'autres.  Lat 
Inismuncim.  Jjegatus  , i.  Foiiticus 
}<t£iotiator, 

Tratante.  Marchand  qui  achè- 
te eu  gros,  pour  revendre  en  détail. 
Lat.  MercatoTy  ris, 

TRATADO  , DA  , part.  pajf.  du 
verbe  'fratitr.  Traité,  éc.  Lat.  Tra- 
ciùtus.  A3us.  Habitus  y fl,  utn. 

\ Tratado,  /.  m.  Traité,  con- 
trat • marché,  accord  , convention. 
Lat.  Traciaius.  Fafluin.  Conwntso. 
Comf'tjitio, 

Tratado.  Traité,  differtation  , 
difeours  par  écrit,  qui  traite  de  &c. 

■ Lat  'ira(St\tus , us. 

I TRATILLO , /.  nu  dit».  Petit  tra- 
fic, Commerce  de  peu  de  valeur.  L. 
Cottimcrcium  Uvt. 

TRATO , f.  m.  Traitement , fa- 
çon de  fe  traiter , de  fc  nourrir , de 
fe  comporter , de  vivre.  Lat.  Agen- 
di  y ratio.  A/os  , ris. 

Trato.  Lîaifon  , amitié,  bonne 
correfpondancc  entre  deux  ou  plu- 
ficurs  perfonnes.  Lat  Confuetuio,  Fa- 
msUaritas. 

Trato.  Traitement  , conduite 
que  l'on  tient  )vec  quelqu'un,  bon 
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on  mairvaîs  accueil  qu’on  lui  fait- 
Lat  Agvtdi  y vcl  aliquem  accipiendi 
ratio, 

Trato.  Communication  , fré- 
qticntation  , commerce  illtcitc  avec 
une  Fc’mmc.  Lat  Jmptidica  aéiio  cum 
feenùna. 

' Trato.  Trafic,  commerce,  né- 
goce. Lat.  AUrcaiura,  Commercium , 
ii. 

Trato,  figurcment,  Trahifon, 
complot , intelligence  criminelle  avec 
l'ennemi.  Lat.  lufidelis  cxnnbqfte  conu 
I munk  atio , nis. 

I Trato.  Oraifon  mentale,  médi- 
I tatinn  , contemplation.  Lat  Altdita- 
j tio.  Contetnplatio  y nis. 

! Trato.  Traitement  , fe  dit  des 
titres  qu'on  donne  à quelqu'un,  des 
honneurs  qu'on  lui  rend  & qui  lui 
.ipparticunent.  Lat  CUenii  ratio  \'H 
ntodus. 

TRAVERSAS  , /.  /.  Terme  de 
Marine , Bras.  Ce  font  des  cordet 
qui  prennent  depuis  le  fommet  d'uu 
I mât  & qui  viennent  s’attacher  au 

fdcd  de  celui  qui  eft  vit-.i.vis.  Elles 
ervent  non  feulement  à l'affermir  , 
mais  encore  à faciliter  U m.inœuvre. 
Lat.  Tranfvcrjî  ftmii. 

TRAVES  , f.  m.  Travers  , le 
biais  , l'obliquité  d'une  chofe.  Lat. 
Tranftvrfmm , 1. 

Traves.  Traverfe,  malheur,  ac- 
cident , affliâion.  Lat.  Ct^fus.  Cubu 
Mitas.  InfortuniuM, 

Traves,  en  terme  de  Fortifics- 
tion , le  même  que  Flmco. 

De  traz'esy  0 al  traves.  Façon  adr. 
De  travers , en  travers.  Lat.  Ex 
trmfverfo. 

Ir  al  tratrs.  Echouer,  faire  nau- 
frage. Lat  Xnufiagari.  Cela  Cr  dit 
des  vaHTeaux  Espagnols  qui  vont  k 
un  endroit  pour  ne  plus  revenir. 
TRAVESARO.  Voyez  Atmrefano, 
TRAVES.AR  , t».  o.  le  même  que 
Atrave/àr. 

TRAVESADO,  DA:lemôfflcqut 
, Atrae^tfado. 

[ TRAVESEAR,  t*.  ».  Se  tremouf- 
fer , fc  donner  beaucoup  de  muuvc- 
! ment , ne  pouvoir  demeurer  en  pla- 
ce. Ilfe  dit  desenfans  & des  ;cunee 
^ens , & par  extenfion  des  chofes 
inanimées.  Lat.  Trepidure.  Cireswu 
I curfare. 

I Travesear.  Raifonner,  dlfcou- 
, rir  avec  cfprit  & vivacité  fur  une 
I matière , plaifanter.  Lat  Afmte , wi 
I xrrbit  ûtdtre. 

\ Travesear.  Vivre  dans  la  dé- 
I bauche  & le  libertinage.  Lat  Solutlo 
\ morihus  vi%>ere. 

TRAVESERO , f.  m.  Traverfîn , 
chevet  d'im  lit , forte  d’oreiller  qui 
occu^  toute  la  brgeur  du  lit  Lat. 
Cervical  trim/verfum. 

I TRAVESERO , r a . adj.  m.  ^ f. 

\ (^u’on  pofe  de  travers , dout  on  joue' 
1 i i î de 
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de  travers.  Dans  cette  acception  on  | 
dit)  Flauta  frfftv/érrt,  Flutc  traverfié- 
rc.  Lat.  Tranfverfas  i o,  um. 

TRAVESIA  , /.  /.  Travcrfe . di- 
ftancc«  chemin  qu’il  y a en  travers 
d'un  endroit  ï un  antre.  Lat.  Trauf^ 
vn/tfm  iter. 

Travesia.  Travcrfée  ♦ trajet 
d'un  endroit  h un  autre  abrolumrnt 
& quoique  ce  foit  en  droite  ligne. 
Lat.  Itinei-is  intfi-vaUi  hn^inquitas. 

Travesia.  Traverfe,  Terme  de 
FortiBcatioa.  Lat.  Tranfvtrfwn 
pii^fuculum. 

Travesia.  Vent  traverficri  fc 
dit  eu  terme  de  JVl.irinc  d'un  vent 
qui  vient  de  eiHé,  & non  point  par 
la  poupe  du  vaifleau.  Lat  Tnmfvtr^ 
fus  ventui. 

Travesia,  en  terme  de  jeu,  fc 
dit  vlu  gain  ou  de  la  perte  que  font 
les  joueurs.  Lat.  Ludi  exitus. 

Travesia.  PuGtion  de  travers. 
Lat.  Afodus  traa/ver/us, 

TRAVESTIDO , da  , adj.  m.  Çff, 
TravcRi , le.  Ce  mot  cft  peu  ulité. 
L.at.  Tmhuxtus  , a , um, 

TRAVESÜRA, /./.  Méchanceté 
d'enfaikt  malice.  Lat  Puerilis  pttstUn^ 
th. 

TraveSURA.  Pénétration,  viva- 
cité d’cfprit.  Lat.  ïyiduflrium  acumn. 

Travesura.  Pétulance,  iiifulen- 
ce , eBrunterte  , impudence , lafci- 
▼cté , déhanche.  Lat  Petulsniux,  Laf- 
civùt.  Lihtrtor  vita,  <r. 

Travesura.  A^iun  infâme,  def- 
homiétc  & qui  mérite  châtiment 
Lat.  hnprahion  fucinus. 

TRAVIES.A  , /.  /.  le  mémo  que 
^ravtfa. 

Traviesa.  Pari  que  fait  au  jeu 
Une  perfonnç  qui  ne  joue  point  Lat. 
Sponjio  in  Utéc  inttrpajîta  à mn  lu- 
Âtntt. 

'I  RAVIESO  , SA , adJ,  ut.  ^ /. 
Qui  eft  de  travers.  Lat  Tranfverftts , 
û , um. 

Tr  A V I ESO.  Vif  , inquiet , re- 
muant $ il  fe  dit  des  enhms.  Lat  //- 
requietus.  Irsquktus.  Twhuientus,  Pt- 
inUms.  11  fe  dit  aulTi  des  ebofes  ina- 
nimées. Lat.  Saîsms. 

Travieso.  Débauché  , libertin. 
Lat.  Dsjuivtus, 

Scr  tU  mtfa  /ratiVA.  Avoir  acquis 
2c  rang  d’ancienneté  , dans  un  Corps , 
ou  dans  une  Communauté.  Lat 
€-trfa  iwc’j/V  pra  qfijlert. 

TRAVO  , y!  wr.  en  jargon.  Maî- 
tre en  fait  d'armes.  Lat.  Lmifia. 

TKAYELL.A  , /. /.  le  même  que 
T'utHUa.  Ce  mot  a vieilli. 

TRAZA,7!/ê  Ebauche,  premier 
plan  , ou  deflUn  d'un  édifice , ou  de 
tel  autre  ouvrage.  Lat  Op<rii 

Traza,  fe  dit  figwrémcnt  en  cho- 
fes  rpiritnclles , & lignifie  DcITcin , 
projet , rélbluUon , puiuc*  Lat  J/a- 
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dus.  Math.  Ercof^tath,  m. 

Traza.  Arrangement , ordre  , 
{R'métric.  Lat.  Porma.  Spteits.  Prjt^ 
fatstia. 

Traza.  Figure,  apparence  d'une, 
chofe.  Lat.  Spteiti.  \ 

Rcfr.  Jlombre  p-ih  e , todo  es  traxas. 
Ce  proverbe  Ognifie  qu'il  n’y  a rien 
qui  rende  les  hommes  plus  ingé- 
nieux que  le  befoin  & le  mal- être. 

TRAZADOR  , f.  tn.  Celui  qui 
donne  l'idée,  le  plan,  le  defleind’un 
ouvrage.  Lat  Defripter.  Ddiurator. 

TRAZAR , V.  a.  Tracer , dcfTiner 
fur  le  papier  , fur  le  terrain,  le  plan 
d'un  bâtiment,  ou  d'un  autre  ou- 
vrée. Lat.  DtUneart.  Dtfcrihere. 

Trazar.  Métaphoriquement,  Ma- 
chiner, inventer  , imaginer,  former 
dans  fon  cfprit  , tramer , forger  , 
projetter.  Lat  Aleditari.  jMail'iuttri. 
AloUri. 

TRAZADO  y DA  , part.  fiif.  du 
verbe  Trazar,  Trace,  ée.  Lat.  D<- 
lintalus.  Deferiptus.  Aîaehinatus , a , 
um. 

i Bien  b mal  traxaic.  Bien  ou  mal 
bâti  , en  parlant  d’un  huinmc.  Lat. 
Elepums  vtl  paflans  foruià  f aut  i 
ctmtrà. 

TRAZO  , f m.  Tracement,  l’ac- 
tion de  tracer.  Lat  Diiintatio.  Dtli- 
\ nemienta, 

j Trazo.  Plan  , deflein,  projet, 
ordre,  arrangement  Lat  Èlxemplxr^ 
ris,  Pro/peéiui , ûs. 
j Trazos,  en  termes  de  Peinture, 
Plis  des  draperies.  Lat  In  puiura 
vtjiium  ruf^x, 

I TRAZÜMARSE,  v.  r,  le  même 
que  Rtxumarfe. 

TRAZL’M.ADO , da  , le  même  que 
Rnumade. 

TREBEDES,/!^  Trépied,  uten- 
filc  de  cuifme  feit  d’un  cercle  de  fer 
foutcnii  de  trois  pieds.  Lat  Tripus , 
edis. 

TREBEJAR  , v.  n,  le  même  que 

Trabiqar. 

Tbebejas.  Tracaficr,  fc  don- 
ner beaucoup  de  mouvement.  11  fe 
dit  proprement  des  enfims  qui  jouent, 
qui  tracafleut  avec  leurs  petits  bi- 
joux. Ce  mot  a vieilli  dans  cette 
acception.  Lat.  CoUudo-e,  luquirtare. 

Trebejar.  Rire,  fc  divertir,  fe 
faire  des  niches*  Lat.  LmUrc.  îlUde^ 
re.  T.udijit.\irt. 

TREBKJO  , f.  nt.  Jouet , petit 
bijou  avec  lequel  les  enfans  jouent 
& s'amufent  Lat  puerilci, 

Trebejo , fignific  auHi  Raillerie, 
badinage,  ulaifantcric,  mot  p«)ur  ri- 
re. Lat  Jocus.  Jocatio.  ArptUiar, 

Trebejos,  au  pluricr,  Pièces  qui 
cnmpfd'ent  un  jeu  d'echecs.  Lat.  La- 
truîii'uii. 

Trebejos.  Outils  , infirumens 
d'un  art*  d'imc* prof-Siva*  Lat  Ar~ 
fit  injhuuiüiia. 
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TTIEBEUANICA  , aâj.  Trtbd- 
lianique.  Terme  de  Jurifprudcnoe 
Romaine,  qui  dans  la  no^e  fc  dit 
du  quart  de  l'héritage  dévolu  h l'hé- 
ritier fidcicommis.  On  dit  toujours 
jÇuarta  Trchrlîimicii , Quarte  Trébel- 
lianique.  Lut  Trebeütanica. 

TREBOL  , f *n.  TrcRc  , plante 
dont  il  y a pluficurs  cfpcccs.  Lat 
Trifolium  , », 

TRECE,/  m,  Treize.  Terme  nu» 
méral  compofé  de  dix  & de  trois. 
Lat.  Trtdecisn. 

Trece.  On  appelle  ainlî  danc 
rOrdfc  de  St.  Jaques  le  Chevalier 
qui  cft  député  par  le  Grand  Maitre 
pour  aflifter  à quelque  Chapitre  gé- 
néral. On  l’appelle  ainfi  parce  que 
les  Députés  (ont  au  nombre  de  treize. 
Lat  Lredecimvity  i. 

Efarfe  e*»  fu  trece.  Perfifter  opini^ 
trement  dans  ce  qu'on  a entrepris , 
ne  point  en  démordre.  Lat  în  feuten» 
tia  perfiitre. 

1 RECEMEZINO  , adj.  m.  Qui 
contient  un  cfp.ice  de  treize  mois  , 
ou  qui  lui  appartient  Lat  Alcrfes 
treleâ*»  co*:Hnens. 

TRECEKAZGO,  f m.  La  digni- 
té , l'emploi  de  Treiziéme  , pour 
une  députation  tbns  l'Orilre  de  St 
Jaques.  Lat.  Tredecsminri  di^:ta5, 

TRECEKO  y KA  , adj,  nuuiertU 
ordinal.  Treiziéme,  l^t  Decimus  ter- 
tiur. 

TREC'ESIMO , MA  , rtib.  w. 
nufueriU  ordinui.  Trentième.  Lat  Tri» 
ge/hnus , a * um. 

TRECHEL,/  m.  Efpéce  de  fro- 
ment  noirâtre  qui  croit  prés  de  Tru- 
i xillo  dans  l’Eftramadurc.  Lat.  Triti- 
cum  fuh/ufcuut. 

TRECHO  , f.  m.  Traite  , cfpa»? 
de  tems  ou  diftancc  d'un  lieu  à un 
autre.  Lct.  TraclaSy  ûs, 

A treebos.  Fat;on  adverbiale.  Par 
intervalles , de  tems  en  tems.  Lat 
Ptr  iniervaila, 

TRECIENfOS,  TAS  ^f. 

numeraL  Trois  cent.  Lat.  Trecenti  ^ 

*e,  fl. 

Trceient^bomires.  Tvoii  cent  hom- 
mes. 

l'reciait.'u  tsn^nes.  Trois  cent  fem- 
mes. 

TREDENTUDÜ,  da  , ad;,  ns, 
^ f.  Terme  ancien.  Qui  a trois 
dents.  Lat.  2V/dmf,  tis. 

TREFE,  adj,  Tune  term.  Foible, 
léger,  ficxiblc,  (tifé  à plier.  Il  fe 
dit  quelquefois  d’ime  monnoyc  de 
mauvais  aloi.  Lat.  Teusiù.  Lais, 
DAmis,  e, 

Trepe,  Phthyfiqiie,  qui  cft  at- 
taqué du  poumou.  Lat  Pbti%i  hba» 
rans. 

TREFEDAD  , /. /.  le  même  que 
Ftijîca. 

TRECUA,//.  Trêve,  fufpcni 
boa  daiuws  j ccl&tiga  U'hoftilités 
SUU« 
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(fitrs  deux  partis  ennemis.  Lat.  /«- 

éuciit  y arutn, 

Tregua.  Trtvc,rcpoi,  relâche. 
Lat.  InÀud^, 

TREINTA.  Trente.  Terme  nu- 
Oîcral , compofé  de  trois  dizaines. 
Lat.  Trif'Uitii, 

Te  RIS*  TA.  Le  Trente,  jeu  de  car- 
ier. Lat.  ÏAniut  cbartnrum  ad  trige/i» 
ma  pnnéh, 

TREINTANARIO,  /.  w.  Erpace 
Je  trente  jours.  Il  fiîjnifie  aiilUTrcn- 
tnin , efpécc  de  dévotion  qv.i  dure 
trente  jours.  Lat,  Tricefiarium  y H. 

TREINTENO,  na,  ad/.w.  £jf/ 
ntetnncil.  Trciitiémc.  On  l'employé 
quelquefois  comme  ruhtbtuif  L-mU 
nirt,  & alors  il  Ggnifie  une  Tren- 
taine , ou  trois  dizaines.  Lat.  Trigt-‘ 
Jimui , a , um. 

Teuntena  , fc  prend  atiffî  pour 
le  Trentième  que  payent  quelques 
perfonnes  pour  la  dixmc.  Lat.  Trict- 

J^ma  f3Yf. 

TREJA,  /.  /.  Terme  de  jeu  de 
billsrd.  Bricole.  Lat.  Ref.exio. 

TREMAR,  S',  n.  Terme  ancien , 
Je  même  que  TembUvr. 

TREiMANTE,  part.  ail.  du  verbe 
.Tronar.  Tremblant  , te,  qui  trem- 
ble. Voyez  TVmêünfr. 

TREMEHUNDO  , da,  aSj.  w. 
^ f.  Terrible  , épouvantable , hor- 
rible , qui  infptre  de  ta  frayeur,  de 
la  crainte,  l.at.  Tmnthvnius , a , tttn. 

TREMEDAL  , /.  w.  Ueumarcca- 
geux  , qui  tremble  quand  on  mar- 
che delTus.  Lat.  cmto/iu  mo- 

hlis. 

TREMEXDO,  t>A  , ttij.  m.  f. 
Kedoutablc  , formidable  , qu'on  doit 
craindre.  Lat.  Tvetntndus,  i'ermi- 
tiamlus  , a , tiM. 

Teemendo.  Diurne  de  rcCpcA  , 
de  vénération  , rcfpcéUblc  , vénéra- 
ble. Lat  TretHtnUM.  f’cucrandM  ^ ji, 
UM. 

Teemendo.  Grand,  cxcclEf  en 
fon  genre.  Lat.  rMè  wgr»ï. 

TKEMENIINA,  f.  f.  Terében- 
^ine,  refine  claire  & tranfparcnte 
qu'on  tire  du  terébinthe  & de  quel- 
ques autres  arbres.  L.at.  Rfjtmt  terr- 

TREMER  , V.  n.  le  même  que 
Ttmhhr.  Cc  dernier  cfi  plus  ufitc. 

'1  REMES,  O Teemesino , sa, 
#d;.  m.  f.  Qui  a trois  mois.  Lat 
J'rvt^tfh’is  y e. 

Tremes.  Tremois  , menus  blés 
qu'on  féme  en  Mars.  Lat.  Frumen- 
ium  inue. 

TRK.NUELGA.  Voyez  Torpédo. 

TREMULAR  , v.  a.  Arborer  , 
déployer  , haufTcr , élever  les  pavil- 
lons , les  drapeaux  , les  girouettes 
des  vaKTcaux.  11  fc  dit  aulli  des  au- 
tres chofes.  Lat.  fWiJ  darr. 

TREMOLANTE  , part.  aâ.  du 
f tibe  Trcmolar.  Agitant,  mouvant  &c. 


Lat.  Movent. 

TKEMOLADO  , Pa  , j^rrt.  p/tf. 
du  verbe  Tremolar.  Arboré , déplo- 
yé , agité , éc  par  le  vent  Lat 
Fento  , a , um. 

TREMüLINA,  f.  f.  Mouvement 
impétueux  de  l'air  , agitation  des 
vents.  Lat  AcHi  commotio.  Proceüa. 

Tremouna.  Bruit,  tintamarre, 
vacarme  que  font  plufieurs  perfon- 
nes  qui  crient  à U rois.  L.it.  Tttrha. 

TKKMüR  , / w.  le  même  nue 
Temhhr.  11  fc  prend  en  Cafiilian 
pour  le  commencement  du  fnlfon. 

TKEMULA.MENTE,  adv.  D une 
manière  tremblante , avec  tremble- 
ment. Lat  TrepUÜ.  Pavidi. 

TREMULANTE,  adj.  des  deux 
genres.  Voyez  Trrttrub. 

TKEMULENTO,  ta,  le  même 
que  Trtmuia. 

TRE.HULO,  LA  , adJ.  m.  ^ f. 
Tremblant,  te,  qui  tremble.  Lat. 
Trewulns  , a , um. 

Te  EMU  LO.  Tremblotant,  fc  dit 
figurément  de  plufieurs  autres  cho- 
fes qui  ont  un  mouvement  qui  tient 
du  tremblement  « par  exemple , de  la 
lumière.  Lat.  Tremulut. 

TREN,  f.  m.  Equipage  « provi- 
fion  de  tout  ce  qui  eif  néceffaire 
pour  voyager , ou  pour  faire  luie 
campagne.  Lat  Apparutut,  ùs. 

Teen.  Train,  équipage  de  cam- 
pagne. Lat  Agrejlù  iacejtu  , ûs. 

Teen.  Suite  , cortège  , accom- 
pagnement, convoi , efeorte,  & tout 
I ce  qui  appartient  à rajuilemvnt  & à 
I l'orncincnt  d'une  perfonne  , d'iuie 
1 maifon.  Lat.  Comitatus,  Appamius. 

I TRENA  , f.  f.  Echarpe,  grande 
I pièce  de  Uffet.is  large,  que  purtoient 
autrefois  les  gens  de  gricrrc,  tantôt 
i en  guife  de  ceinture,  tantôt  en  ina- 
I niére  dé  baudrier.  Lat.  BoUhtus , ù 
j Te  ENA*  Terme  du  Royaume  d'A- 
ragon. Petit  pain  fait  en  trelTc.  Lat 
Liiutm  panis  iu  t.enix  fgurum. 

Teena  , en  jargou,  Prifon.  Lat. 

, Carctr  , rh. 

;•  TRENADO,  da,  adj.  tn.  ^ f. 

I Fait  en  forme  de  refeau  ou  de  trelTc. 

I Lat.  Reiie^tus  , a,  um. 

! TRENCJIS,  / / On  .ippelle  ainfi 
I deux  rufeaux  qu'un  met  en  travers 
dans  une  ruche  , qui  marquent  juf- 
qii’uù  il  la  iâut  châtrer.  Lat.  Du*t 
cannte  alz^tari  appojîti»  , cajlrathrat 
to'iuinum  aAigtuatta, 

Afeter/e  ba  trtneaf.  S’em- 

bourber i S:  au  figuré  , S'engager 
dans  une  affaire  difficile  & épiticufe 
: d’où  l'on  a peine  à fc  tirer.  Lat.  U/‘ 

, que  ad  smum 

TKENCELUN  , / «.  le  meme 
que  TrtnàUa. 

TRENCILLA,  f.  f.  àim.  de  7*rnf- 
M.  Petite  trtflTe.  Lat.  GraciÜi  Jaf- 
ciida. 

TRENCUXO  , f.  m.  diw.  le  me- 
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me  que  Tt  entilh.  On  appelle  ainfi  la 
trefTe  d’or  ou  d’argent  qu’on  attache 
avee  une  boucle  autour  du  chiipcau. 
Bourdalou.  Lat  T^tia  pileo  adornatu 
do  drcwm'olufii. 

TREKO  , /.  m.  Terme  plis  dii 
François.  Traîneau,  .anemblagc  de 
quelques  pièces  de  bois  fans  roués , 
qui  lert  à traîner  , & à tranfporter 
des  ballots  & des  marchandifes.  Lat 
Traha , tc. 

Treno,  en  jargon,  Prifoimlcr. 
Lat.  Carcr.  e deteutui. 

Trf-nos.  Voyez  Thtenos. 

TRENQÜE,  f.  m.  Digue  , batar- 
deau , chaiifTcc  pratiqittfc  pour  arrê- 
ter un  courant,  & lui  faire  prendre 
un  autre  cours.  Lat  A/d«,  ù. 

TREKZA  , /.  f.  TrefTe  , cordon 
plat , fait  de  plufieurs  brins  de  Kl 
ou  de  foyc  entrelacés  en  forme  de 
natte.  Lat  Taenia.  Fu/cia.  l’itta. 

TRENZ.IDERA,  f. }.  le  meme 
que  TVrafzarffra. 

Teenzadera.  On  appelle  ainli 
dans  TAragon  un  ruban  de  Hl  avec 
lequel  on  attache  les  cheveux.  Lat 
T^nia.  Fitta. 

TRENZAR,  V.  a.  Trcflvr,  cor- 
donner en  forme  de  trefTe  des  che- 
veux on  autre  chofe.  Lat  Texere. 

TRENZADO  , da  , part.  paf.  du 
verbe  Tremar.  TrelTc , éc.  Lat  TVx- 
tus  , O , usn. 

Teenzado,  /.  m.  TrefTe  de  che- 
veux. Lat  Texti  c^iUiy  crum, 

TREü,  /.  w.  Treou,  Terme  de 
Miirinc.  Voile  qiiarrcc , qu’on  appel- 
le Voile  de  fortune  , dont  on  fe  fert 
fur  les  galères,  les  tartanes,  & au- 
tres vailTcaux  de  bas -bord  dans  les 
gros  tems.  Lat.  Fdunt  quitdraiuM. 

TREPA  , /.  /.  L’aAion  de  grim- 
per. Lat.  A/ettpso  , «ir. 

Teepa.  Ef^ce  de  falbalas  qu'on 
met  aux  habirs.  Lat  /.imbus. 

Teepa,  en  Bile  fiuniller,  Conps 
de  foiiét,  coups  de  pieil  ou  d’autres 
chofes.  Lat  Pedibus  feu  fiog;ns  ver- 
beratio. 

Trépas,  au  pinricr,  Kufe,  ma- 
lice , finefTe.  L^t  Afisis.  l^erfutia. 

Ex.  Fuiano  tiatt  tnstd'ui  trépas.  Tc( 
a beaucoup  de  finefTe. 

TREPADOR  , f m.  Voltigeur  , 
danfeur  de  corde*  Lat.  FunamhuUis , i, 

Trlpador  , fe  prend  auffî  pour 
un  endroit  où  l’on  ne  peut  montet 
qu'en  grimpant  Lat.  Scatforium , ii. 

TREPAKAR  , v.  a.  Trépaner* 
Terme  de  Chirurgie.  Faire  une  opc^ 
ration  fur  le  crâne  avec  le  trépan* 
Lat.  Cranium  tersbrare. 

TREPANADO  , da  , part. 
du  verl»e  Trepanar.  Trépane , é«.  Lat 
Trrfbratus , o , uns. 

TREPANO  , /.  m.  Trépan.  Ter- 
me de  Chirurgie.  C'eft  un  infini- 
ment fait  en  forme  de  vilbrequin, 
dont  la  mèche  cil  dentelée  & Faite 
Uii  I O* 
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en  forme  irunc  fcie  ronJe,  qui  fort 
à trépaner  le  crâne.  Lat.  Terehellutn^  i. 

TREPANTE  « d'une  tenu. 
Fin  , rufé , adroit , malin.  Lat.  Cnl~ 
lidus.  Aiiutus. 

TREPAR,  r,  ii.  Grimper,  gra- 
vir  , monter  en  quelque  lieu  hant  , 
élevé , & de  düRcilc  accès.  Lat. 
Scatuû}‘e.  Âjhudere. 

TtEPAR.  Monter,  s'étendre,  ;jrim- 
per , en  parlant  de  quelques  plantes 
qui  s'élèvent  en  s'attachant  à ce  qu'eU 
les  rencontrent , par  exemple , du 
lierre.  Lat.  Rfpcre. 

TREPIDACION  , f,  f.  Allarme  , 
«raintc , frayeur.  Ce  mot  eft  peu 
lîfité.  Lat.  'A'effidath. 

Trepidacion.  Trépidation,  en 
termes  d’AIlronomie  , cil  un  balan> 
cernent  de  la  huitième  Sphère , qu'on 
a inuçiné  dans  l’hypothèfe  de  Pto- 
lomée.  Lat.  Trepiduth,  nis. 

TREPIDÜ  , DA  , ikiy.  w.  ef  / le 
même  que  JVemuh.  Ce  mot  eft  peu 
ufué. 

TRES  f f.  m.  Terme  numéral. 
Trois.  Lat.  /Vr;,  ia. 

Très.  Les  enfans  appellent  ainfi 
toutes  fortes  de  monnoies  ou  jettons 
qu'on  leur  donne  pour  jouer.  Lat. 

, i. 

Très.  OnappeUoit  autrefois  ainH 
un  des  trois  M.igiftrats  qui  guuvcr- 
noient  une  ville  , de  même  qu’on 
les  appelloit  Scifa  lorfqirits  étoient 
au  nombre  de  fix.  Lat.  Triumvùri , 

Tra  de  tnenos , en  jargon , Ane 
eu  mulet.  Lat.  Ajinus>  Mului^  i. 

TRESAXEJO,  JA,  (ulj.m.eff. 
Qui  a trois  ans.  On  dit  auili  Tra- 
fanth.  Lat.  Trimus  , a , um. 

TRESDOBLAR  , v.a.  Voyez  Tri- 

fUL\r.\ 

TRESDOBL.ADO , da,  le  même 
que  Tffflictido. 

TRESDOBLE , / w.  Triple.  Lat. 

». 

TRESN.A  y f.  /,  \c  même  que 
Rafl-o.  Ce  mot  a vieilli. 

TRESQÜIL.ADERO.  Voyez 
uHtUtdtre^  & fuiv. 

TRET.\,//.  Terme  d’Efcrimc. 
Ex|>édient  dont  fe  fert  un  homme  qui 
fc  bat  à répéc , pour  parer  les  coups 
de  fun  adverfaire,  & le  v'aincre. 
Lat.  Vrudtm  cÆdixiiut  in  ûtk’erfurium 
fetitit. 

Treta,  fe  dit  fignrément  en  cho- 
fes  fpirituclles  , 6c  fignific  , Rufe, 
adrelTe  , ftratagtinc  qu'on  employé 
pour  parvenir  A Tes  Hns.  Lat.  jdjlu- 
l/rf.  rerjutia, 

TREZA , / /,  en  jargon  , Bête. 
Lat.  TfwMi , »ii. 

TKIACA.  Vovez  Tlriaea. 

TRIANGÜLÀDO,  da,  aJJ.  m. 
^ /.  Fait,  te  en  triangle.  Lat.  Tri- 

t e» 

TRi^NGULAR , ad;.  Tfiangulai- 
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rc , qui  a trois  angles.  Lat.  7V;it?»- 
g$üarh,  e. 

TKIAN’GULAR  MENTE  , aJv. 
En  forme  de  triangle.  Lat  Jn  far- 
mim 

TRIANGULO,  f,  »«.  Triangle. 
Terme  de  Géométrie.  Figure  qui  a 
trots  angles  & trois  c6tés.  Lat.  Tri- 
angultii , ». 

Trianp^nlo  actdtxn^uîo , u oxygeuia. 
Triangle  acutangle  ou  oxtgonc,  eft 
celui  qui  a fes  trois  angles  aigus. 
Lat.  l’rimgulu$  acutangulta , vcl  eay- 
gonitts. 

Trianguh  aufiral.  Triangle  auftral. 
Conftcllation  méridionale.  Lat.  Triaju 
gulus  aujh  alîs. 

Triattgub  boréal.  Triangle  boréal. 
ConfteUation  Septentrionale.  Lat. 
Triaagulus  boreaiif, 

Triaugiito  tquUatrro.  Triangle  équi- 
latéral, eft  celui  qui  a Tes  angles  & 
fes  côtés  égaux.  Lat.  TrianguUts 
' quilatmti. 

l’riangnlo  efeakno.  Triangle  fcalé- 
nc,  eft  celui  qui  a fes  trois  côtés 
inégaux.  Lat.  Triangulut  fcalenus. 

Triunguh  (f^çrko.  Triangle  fphé- 
rique.  Lat  TTiatguiits  fpb.tricui. 

Trianguh  ffpherico  rtCÎangulo.  Tri- 
angle fphérique  reâangle.  Lat.  Tri- 
angultts  fphericm  rtihuguius. 

Triojtgulo  IfefctUi.  Triangle  ifi>- 
fcélc»  c'eft  celui  qui  a deux  cotes 
égaux.  Lat.  Tritmguîas  I/tfçcUs. 

Triangulo  obliquangulo.  Triangle 
qui  n'a  aucun  de  fes  angles  droits. 
Lat.  Triangulns  obliquattgulus. 

Triangula  cbtufanguh  u ainbligonro. 
Triangle  qui  a un  angle  obtns.  Lat. 
Trittt^uliii  ci/fi/uftguJuj , vel  tunbügo- 
rrius. 

Triangu/a  p/aw.  Triangle  plan. 
Ceft  celui  qni  fe  forme  fur  une  fur- 
face  unie,  & qui  eft  compofé  de  li- 
gnes droites.  LÂt.  Triongulm  plantit, 
Triitngvlo  quaâMmtal.  Triangle  fphé- 
rique , qui  a pour  un  de  ks  côtés 
un  quart  de  cercle.  Lat.  Triangubts 
quadrantalif. 

Triaftgub  rrc7<T»»j[^aAj , ù orthegonh.' 
Triangle  qui  a un  angle  droit  & les 
deux  autres  aigus.  Lac.  Triangulut 
reHanpulki  , %‘cl  vrthegonius. 

TRIAVGULO,  la,  aij.  m.  £5'/. 
le  meme  que  Triangular.  Ce  mot  eft 
peu  uQté. 

TRIAQUERO,/  m.  Marchand  de 
Thériaque , & autres  drogues  & on- 
gUens.  Lat.  rbarmacopoia  , 
TRLARIOS , /.  tn.  Trîaires.  Ter- 
me de  milice  Komaiac.  Sorte  de  hn- 
taflins  qu'on  pofoit  au  corps  de  rc- 
ferve.  Lat.  /'r»rtn'». 

TRIBACHIÜ  , f.  M.  Tribraque. 
Terme  de  PoeCe  Grecque  & Latine. 
Pied  de  vers  compofé  de  trois  fyüa- 
bcs  brèves.  Lat.  Tribraebuf^  i. 

TKIBADA  , f.  /.  Tribade , femme 
impudique , amoureufe  d'une  autre 
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de  Ton  fexc.  Lat.  Trihas.  MuUer  maf- 
aile  lihidinii  ficîrix , icis, 

TRIBON , f.  /«.  Inftrument  de 
mufiquc  de  Hgure  triangulaire,  mon- 
té de  cordes  de  laiton  ou  de  fer , 
qu'mi  touche  avec  une  baguette  de 
même  métal. 

TRIBU  • /.  antb.  Tribu , une  des 
parties  dans  leTquelles  on  divife  un 
peuple.  Le  Peuple  Juif  étoit  divifé 
en  douze  Tribus.  Lat.  Tribus  ^ üs. 

TRJBUIR  , V.  a.  le  même  que 
Dxr  ou  Atfihuir.  C'eft  un  mot  Latin , 
& peu  wfité. 

TRIBULACION  . f.  f.  Tribula- 
tion. Terme  de  dévotion.  Aftliôtion, 
angoifte , miférc , perfécution  qu'on 
: foufire  avec  patience  & réfignation 
I comme  venant  de  la  main  de  Dieu. 

I Lat.  Trihtdatio.  nis. 

\ TRIBULilR,  f.  a.  Voyez  .<4/rjè«* 

lar. 

TRIBULANTE,  part.  «J7.  du  ver- 
be Tribular.  Ennuyant,  chagrinant, 
qui  tourmente.  Lat.  Treliofus.  Fajli'. 
diojus.  JTole/luf  ^ a , um. 

TRIBUL.^DO,  DA,  part.  pajl~.  du 
verbe  Tribulsr  : le  même  que  Asri^ 
buladc. 

TRIBULO,  f.  m.  Tribulc,  plan- 
te dont  il  y 3 deux  efpcccs  , runc 
terreftre  & l'autre  aquatique.  Lat. 
Tribubu , L 

Trirdi-0.  Sorte  de  cérémonial 
qu'on  piatique  pour  témoigner  i 
quelqu'un  la  part  qu’on  prer*d  à un 
malheur,  à mie  «tifgracc  , qui  lui 
eft  arrivée.  Il  n'elt  point  ubté  en 
Caftillan  dans  cette  acception.  Lat. 
lanmitath  , «//, 

TRIBUKA,//.  Tribune,  lieu 
d'où  l'on  haranguoit  le  peuple  chez 
les  Romains.  Lat.  Tulpisscn.  Sugge- 
Jlunt  , ». 

Tribun  A.  Tribune,  eft  aufti  un 
lieu  dans  nos  Eglifes  où  fc  placent 
les  Princes  & les  autres  perfonnes 
de  diftinAion  pendant  l'Office  divin- 
Lat.  TuiPitum.  Suggifium , », 

TRJBuNADO  , f.  m.  Tribunat , 
ch.irge  , dignité  de  Tribun.  Lat 
Trihinatus  ^ -iis. 

TUmUKAL , / m.  Tribunal , fié- 
ge  fur  lequel  fe  placent  les  Juges. 
C’eft  un  mot  purement  Latin.  Tri- 
bunal^  is.  On  appelle  aiiQÎ  de  même 
l'endroit  defttné  aux  Juges  pour  ad- 
miniftrer  la  Juftice , & prononcer 
leurs  jugemens. 

TRIBUNICO,  CA,  O Tribl'Nï- 
CIO,  CIA,  oib.  w.  £p' /.  Qui  ap- 
partient à la  dignité  de  Tribun.  Lat. 
Tribunicius , a , u*n. 

TRIBUNO  , / m.  Tribun  , Ma- 
giftrat  Romain  , pris  d'entre  te  peu- 
ple, pour  défendre  iâ  liberté,  & le 
Ç.irantir  de  l'oppreffion  des  Grands. 
I.at.  Tribunus , /. 

TKIBUTACIOX  , /.  /.  le  même 
que  TlibuiCt 

XW' 


Digitized  by  Coogle 


T R I 


Tihïütacion.  On  apl^Hc  ainfi  ! 
dani  TAragon  la  rcconnoifTince  de*  j 
limites  accordées  au  Tribiinal  qu'on  j 
appelle  de  la  Melh.  Voyez  ] 

TKIBUTAR  , V.  a.  Contribuer,  | 
payer  tnbut.  Lat.  Tribitia  ^ndirt , i 
vdfoivere. 

Tributar.  Rendre  à quelqu’un 
les  hommages  , les  honneurs  qui  lui 
font  dûs , comme  une  efpccc  de  tri« 
but.  Lar.  (Mffcn'^irc.  Colne.  , 

Trirutar,  en  Aragon,  ngnîHe, 
Fixer  les  limites  du  terrain  accorde 
à la  AL'Jia.  Lat.  Ttrmincs 

rRlBliTANTE  , part.  aci.  du  ver- 
be Triiutar,  Contribuant.  Lat.  Tri- 
hution  ptnàesu , /ch'Cfis. 

TRIRÜTADO,  DA,  pnrt.  pajl  du 
meme  Verbe.  Tribut  qu'on  a paye. 
Lat.  Tributttm  fdtituw. 

TRIBÜTAKiÜ,  RI  A,  adj.w.^f. 
Tributaire,  qui  paye  tribut  à un 
Prince  étranger.  Lat.  Trièutixrius , 
a , um. 

TRIBUTO  , f.  m.  Tribut,  con- 
tribution perfomicllc  que  les  Princes 
lèvent  fur  leurs  fujets  pour  fmitcnir 
les  dJpenfes  de  l'Ëtat.  Lat.  Tubutum. 

Tributo.  Tribut,  Te  prend  atifli 
pour  Clurgc  perpétuelle.  Lat.  Tribu- 

tum. 

Tributo,  en  jargon,  Concubi- 
ne. Lat.  Arna/si} , o'. 

TRlCESl.ViO , MA,  adj.  w. 

Vovez  'Trifejnno. 

't'RJCLfNlO  ^ f.  tn.  Chambre  ou 
{aile,  où  il  y avoit  trois  bancs  à 
doHiur,  furlclquels  les  Anciens  m.in- 
geoient  les  jours  de  fête.  Lat.  TricH- 

TliUM. 

TRICORXE,  adJ.  d'une  terni,  Qiiî 
a trois  cornes.  Lat  Tricûrnis , e. 

TRIDENTE , a.f».  (Cmie.term,  Trî- 
ilcnt  , qui  a trois  dents.  Lat.  Tri- 
deus , th. 

TsiDtNTE.  Trident , feeptre  que 
les  Poètes  mettent  à la  main  de  Nep- 
tune : il  cft  en  forme  de  fourche  à 
trois  dents.  Lar.  Tridens. 

Tridentk.  On  appelle  ainfi  dans 
l'Andaloulie  un  inftrumcnt  avec  le- 
quel on  ptche,  qu'on  appelle  autre- 
ment & qui  a trois  dents  ou 

trois  pointes*.  Lat  Irideas. 

TRIENNAL , adj.  d'une  ttrm.  Tri- 
ennal , ale , qui  dure  trois  ans.  Lut. 
ITritnnalis , f. 

TRIENNIO,/  m.  Efpace  de  trois 
an's.  Lat.  Tritfinium, 

TRIFAUCE,  adj.  d'fineterM.  Qui 
a trois  bouches  mi  trois  gueules. 
C'eft  un  terme  poétique  appliqué  au 
thicn  Cerbère.  Lat.  l^ifaux^  cù. 

TKIFIDÜ,  DA,  adj,  m.  ^ 
Terme  poctique.  Fendu , ne , divi* 
fc  , ée  en  trois.  Lat,  TriHdus  ^ <i,  u*rt. 

TRIFOLlü , f.  t».  le  même  que 
If'rehoi. 

ymFORME , adj,  d'Hfîe  fmn.  Qui 
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a trois  formes  ou  figures.  C’eft  une 
épithète  que  les  Poètes  donnent  à 
Diane.  Lat.  'Trifermit , e. 

TRIGAZA  , O Triga20,  f.  ut. 
Çjf  f.  La  Paille  courte  & menue  du 
froment.  Lat.  TaUa  tritieea.  Stipu- 
lus,  i. 

TRIGESIMO  , MA,  adj,  numéral 
oràinul.  Trcuticmc.  Lat.  Tti^rjimus , 
a , um. 

TRIGLA  , f,  f,  PoilTon.  Vovez 
TtHU. 

TRIGLIFO  m.  Triglyphe.  Ter- 
me d'Architctturc.  Ornement  de  la 
frife  de  l'Ordre  Dorique.  Lat.  Trb 
ghpbus. 

TRIGO  , f.  m.  Bled , froment. 
Lat.  Triticum.  frumentutn  , i. 

T&ttiOS,  au^lurier.  Bleds,  grains 
qui  font  fur  pie\  Lat  Mejesy  ium. 
Voyez  .Sirwèradflr. 

Trigo  dl  las  Ikdias.  Voyez 
' Maiz. 

TRIGONO  , f,  m.  T.  ARronomi- 
que,  Trigonc,  triangle.  Lat  Trige- 
nui. 

TrigoxO.  Infiniment  de  h Gno- 
raonique.  V^ovez  Radio  de  lot  jignos, 

TRIGOKüiMETRiA /.  ’lVigo- 
noniétrîe , partie  de  la  Géométrie  , 
qui  donne  la  connoiflâncc  des  trian- 
gles tant  reébnglcs  que  fphériques. 
Lat.  TrigonomttrU , te. 

TRÏGONOMETRICO  , CA  , a.{j. 
m.  ^ f.  Qui  appartient  à la  Trigo- 
nométrie. Lnt.  'Trigotiometrh'uiy  o,  tttn. 

TRIGUENÜ,  iiA,  «d/.  w.  ^ f. 
Bafané,  ée,  qui  a le  teint  olivâtre. 
Lat.  Subniger  , gra  , um. 

TRIGUERA,/./  Herbe.  Voyez 
Alpifie. 

TRIGUERO,  R.^ , adj.  m.  ^ 
Qui  croit  dans  les  bleds.  Lat.  Triti- 
earius , a , mu. 

Trigl'ERO  , f.  m.  Petit  oifeau 
qui  fc  tient  dans  les  bleds.  Lat  Fru- 
tnr.tta  frtquenicots. 

Trjgl'ero.  On  appelle  ainfidans 
la  Kioja  un  crible  à cribler  le  bled. 
Lat.  luceruicubtm , i. 

Trigve.ro.  Marchand  de  bleil. 
Lat.  Tritici  eotnmei  cimn  faeieus. 

TRILINGUE,  aij.d'tine  term.  Qui 
a trois  langues.  On  donne  ce  nom 
À ceux  qui  Civcnt  trois  langues,  & 
à ce  qui  cfi  écrit  en  trois  langues. 
Lat.  Trilinguis , e. 

TRILLA  , /. /.  Mulet , barbeau, 
poifibn  de  mer  qu’on  appelle  autre- 
ment Salnumttc.  L.  illitHm.  TrigUay  g. 

Trilla  , fe  dit  pour  Trille.  Ce 
dernier  cfi  le  plus  ufité. 

Trilla.  L'ad  ion  Je  battre  le  bled 
fur  l'aire.  Lat.  Tuturnth. 

TRiLLADERA  le  même  que 
Ttille. 

TRILLADOR,  /.  m.  Celui  qui  bat 
le  bled  fur  l’aire.  Lat  Tritor , it. 

TKILLAR,  V.  U.  Battre  le  bled 
fur  l'Airv<  Ut.  Trilurme^^ 
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T&Illar,  fe  dit  figurément  en 
chofes  fpiritucUes,  6i  Cgnifie  Suivre 
une  chofe,  ne  1.1  pas  perdre  de  vue. 
Lat.  Tercre.  Tritum  huberr, 

Trillar,  pris  figurément  figni- 
fic  auflî , Battre  , maltraiter.  Lat. 
Ttrere. 

TRILI.ADO , DA,  part,  pajf,  du 
verbe  Trillar.  Battu  , ue , en  parlant 
du  grain.  Lat.  TVrVni , <t,  um. 

Trillaoo.  Vulgaire,  trivia!  , 
commun , fqù  de  tout  le  monde.  Lat. 
Trh'ialis , e. 

Camiiio  trillado.  Chemin  battu.  Lat. 
7Vûm»i  iter, 

CatHÎm  trilUtdo , fc  dit  figurément 
en  chofes  f|nritucllcs  , & Cgnifie  le 
genre  de  vie  que  tout  le  monde  fuit. 
Lat.  Trita  tia. 

TRILLAZON,  f,  f.  L’aétion  de 
battre  le  grain.  Ce  mot  cft  inuilté. 
Lat.  'Tritura , <e. 

TRILLO,  f,  m.  On  appelle  ainli 
en  Efpagne  un  infirument  fait  de  trois 
gros  ais  joints  eiifcmble,  & percés 
de  pluficurs  trous,  où  l’on  met  des 
pctiU  cailloux  tranchans,  & on  y 
attelle  des  mules  pour  Je  tirer.  Se 
ffoificr  le  froment  ou  antre  grain. 
Lat,  Tribulutn , 

Refr.  La  ruenta  del  triUo  , r.'îJfi 
canta  en  fit  agujero.  Ce  proverbe  fi- 
gnifie  que  rien  ne  contribue  plus  i 
nous  mettre  au  fait  des  chofes , que 
l'ordre  que  nous  y obrervons. 

TRi.HESTRE  , f.  m.  Efpace  de 
troii  mois.  Lat.  Trtnujhe  fpatiwn  , 

U. 

TRINADO,  f.  m.  Cadence,  bat- 
tement qu’on  fait  fur  un  infirument 
il  cordes  ) roulement  Je  voix.  L.it. 
jlItduLtiio. 

TRINAR,  t»,  w.  Faire  des  batte- 
mens  fur  les  infirumens , ou  des 
ports  de  voix  en  chantant.  Lat.  J/o- 
dislari. 

TRINCA,y^  /.  Nombre  de  (rois 
perfonnes  , ou  de  trois  ehofes  de  la 
mêmcefpècc.  Lat.  , tria  eJtf/Uein 
ordinif, 

Trincasdel  bavpres.  On  ai», 
pelle  qinfi  en  termes  de  Marine  im 
caldc  qitî  embralTe  le  beaupré  & le 
T.ullcmur,  & qui  l'afiVimit  au  mo- 
yen de  pluficurs  tours  fur  ce  der- 
nier. 

'1 KINCAFIA.  Terme  Je  Marine. 
Demi-nœud,  ou  jonction  du  bafiani 
ou  cordc.  Lat.  Siodi  genus  in  navj- 
übus. 

TRINCAPIXONES,  f,  m.  Jeune 
étourdi  , qui  n’a  ni  bon  feus,  ni  ju- 
gement Lat  Juvenif  petubut. 

TRINCAR,  V.  a.  Brifer,  cafTer, 
concafler,  fracafTcr,  rompre,  mettre 
en  morceaux.  Lat.  Frtmgn-e.  CouJ^in- 
gere. 

Trixcar,  en  Angon , fe  dit 
pour  Sauter  « gambader,  foire  des 
iàgts,  des  gambades.  Lat  Salt-tre. 

lUi  3 Tri.- 
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Trifscwr  U r.ao^  en  tctnlês  lîe  Mi- 
tîne.  Aller  de  l>onlinf,  en  préfen- 
tsnt  In  proue  au  nnt.  Lut.  rvitum 
tranfvttjum  toftarc. 

Tiinctxr  Lu  f.'<écs , en  termes  de 
I^lnrinc,  Serrer  les  amnrres.  Lat./tf- 
nts  flriciitn  circuMwlvcre. 

TRJNCADO,  DA  , pitrt.  du 
verbe  ’frincür.  Coupé,  ée,  brifé, 
ée  en  morceaux.  Lat.  Fraclus , con- 
Jraiiut , a , «w. 

TRISCHAR,  V.  a.  Couper,  trnn- 
eber , dépecer , découper,  parta;^cr. 
U fe  dit  communément  des  viandes. 
Lat.  /«  /•■ufi4  fecare, 

TRINCHANTE  , ail.  du 

verbe  Triuchar.  Tranchant , ^ui  coU' 
pc , qui  tranche , qui  dépecé  les  vian- 
des. Lat.  Secior. 

Trinchante*  , f.  »«.  Ecuyer 
tranchant.  Lat.  Scij<fr  cfuUiis. 

Tbinchante.  On  appelle  ainfi 
lin  inliriiment  trenclunt.  Lat.  Exci- 

forium , ii. 

TRINCHADO,  da,  pjtrt.  JM/Ttlu 
verbe  Trinthar.  Coupé,  ée,  léparé, 
^ en  deux  on  pluficors  morceaux. 
Lat.  SWfui.  Excijfus  , a , um. 

TRIXCHEA, /. /.  le  même  que 
Trtftchra. 

TRINCHEAR , v.  a.  le  même  que 
Jttrinchnar.  11  cft  peu  ufité. 

'l'RINCHEADO,  da  , part,  paf, 
du  verbe  Trind^ar  : le  même  que 
AtrinçhFrado. 

TRINCHEO  , ô Trinchero  , 
/.  M.  Trenchoir,  alHettc  de  bois  fur 
liqiicllc  on  découpe  les  viandes.  L. 
C>T/inur. 

TRIN'CHERA,  /.  / Tranchée, 
Func  qu'on  creufe  dans  la  terre  pour 
approcher  à couvert  du  corps  de  la 
place  altégée.  Lat.  Fojfa , *r.  U fe 
dit  aulTi  de  tout  ce  qui  fcrtdctraiu 
ihcc,  de  défenfe.  Lat. 

Frcpufnnculufft  , i. 

I RINCUERAR,  v.  a.  Voyez 

trinchereir. 

TRIXCHERADO,  part.  pojf.  Voyez 
Atrincbfrado. 

TRINCHERON  , f,  w.  atfw,  de 
Trhtcbera.  Retranchement  très  fut , 
& très  étendu.  Lat.  ///^««  zaUum 

<vcl  azfL  er. 

TRINCHETE,/.  w.  le  mime  que 
7'rar.vbttt. 

TRINEO.  Voyez  TVm^. 

TRINIDAD  , /.  /.  Trinité.  Ter- 
me de  Théologie.  Croy.incc  d*un  fcul 
Dieu  en  trois  perfonnes.  Lat.  Tri- 
mViii,  tis. 

Tbinidad.  Trinité,  Ordre  Rc- 
ligieux  infUtué  pour  le  rachat  des 
ciptifs.  Lat.  Trinititriorum  Orda. 

Mttrrje  tn  trinidudes.  S’engager 
dans  des  matières  extrêmement  dif- 
licilfs  & obfcurcs.  Lat.  Alta  ^rperr. 

TRINITARIO,  RIA  , adf.m, 
Trinitairc  , Rcligicox  ou  RcÜgicufc 
de  rOrdre  de  la  Trinitc.  Lat.  7W- 
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nitarhs. 

Trivitaria.  Trinitc,  efpcce  de 
Violette  qu'on  appelle  autrement  Pen- 
féc.  I.at.  Fhris  gr«w. 

TRINO,  NA,  aâj.  f.  Qui 

renferme  en  foi  trois  chofes  diRinc- 
tes.  l.at.  T'Wwbi,  n,  uni. 

Trino.  Trinc.  Terme  d'Aftrolo- 
gie  iudici.iirc.  Situation  d’un  ARre 
à l’egard  d’un  autre,  quand  Us  font 
éloignés  de  i:o.  degrés.  Lat.}  Tri- 
nus  , fl  , f/Of. 

Trino  , fe  dit  auffi  pour  Trina- 
de. 

TRINOMIO,  f.  m.  Trinôme.  T. 
d'Algcbre.  CcR  un  nombre  produit 
de  l'addition  de  trois  nombres,  ou 
grandeurs  incommenfurablus.  Lat. 
Trhtcmut , f. 

TKINQÜETADA.  /.  /.  N.aviga- 
tion  avec  le  fcul  trinquet,  à caufe 
du  gros  tems.  Lat.  Jiitvigaiio  folo 
proTtt  veto  minvro. 

TRIKQCETE,  f.  m.  Trinquet. 
Terme  de  Marine.  C’eft  le  troiuéme 
mât  du  vaiiTeau  eftvers  U proue 
iLaiis  les  gros  vaiüeaux.  Lat.  In  fi  e- 
ra r*flnnt  minimum. 

TRlNt^UETE.  Tripot,  lieu  pro- 
pre pour  jouer  à la  courte  paume. 
Lat  Spl'-trifitrimty  ii. 

Tri.vquete,  en  jargon.  Bois 
de  lit  cordclé.  Lat.  TfJcUutus  UHu- 
lus  , i. 

A CftJff  trinqutlt.  Exprcflion  ad- 
verbiale. A tout  moment,  à chaque 
pas.  Quelqu^uns  difent,  A endu  tri- 
qutte.  Lat.  PuJjini. 

TRIONES  , f.  m.  Cünftcllatinn 
appcllée  Grande  Oiirfc  par  les  Aftro- 
nomec  , & Chariot  par  le  peuple. 
Lat.  Vrfix.  Ariitmu. 

TRIPA  , /.  /.  IntcRin.  Terme 
d’Anatomie.  C’eft  ce  que  le  peuple 
appelle  Boyau.  Lat.  InstjHnum. 

Tripa.  Ventre  de  l’animal , & 
fpécialement  celui  de  la  femelle  lorf- 
qu’elle  eft  pleine.  Lat.  Fulva^  ui. 

Tripa.  V^entre , fe  dit  encore 
des  creux  & capacités  des  chnfcs 
artificielles  qui  ont  quelque  enflure  .’ 
ainfi  on  dit,  le  Ventre  d’une  bouteil- 
le. Lat.  Fenter. 

Tri  PA  s,  au  pîurier,  fe  dit  par 
allufion  de  la  partie  intérieure  de 
certains  fruits.  Lat.  hUçriora.  Alfdul- 

Ut  •*. 

Tripa  dcl  ettgalar.  Boyan  culicr. 
Gros  boyau  qnc  les  Médecins  ajipcl- 
len  Cohu,  Lat  htirftiuiOH  cKCum. 

Trip.is  del  jivrra.  On  appelle  ainfi 
en  fuie  badin  le  Vin  renfermé  dans 
une  cruche,  ou  bouteille.  Lat  Fi- 
num  in  urcto. 

Refr.  Tripas  Unum  coraz^n,  que 
no  corazots  fripas.  Ce  proverbe  eft 
pour  montrer  la  dépendance  Si  la 
îiibordinition  miitudlc  qui  régne  en- 
tre les  chofes , Si  qu’il  ti'v  en  a au- 
cune qui  n’ait  fon  utilité,  quelque 
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m^prifable  qu'elle  pnroifle  irailleiirs. 

TRIPARTIR,  V.  e.  Divircr  en 
trois  parties  cçiles.  Ijt.  Trifjriiri. 

TRIPARTIDO  , DA.  fm. 
du  S'erbe  Trifuitir.  Oivifé,  ec  en  trôi» 
parties  csalcs.  Lat.  TrifarUtm , a . 
um. 

TRIPARTITO , TA  , odt.  m. 
Divifé  en  trois  parties.  Lat.  TrifK- 
titus  , n , um. 

iliJlerU  tripartita.  Hiftoire  divifcc 
en  trois  parties. 

TRIPASTOS,  f.  m.  Moufle,  pou- 
lie à trois  roues.  Lat.  in-ion, 

TRIPE , f.  m.  Tripe.  Etoffe  Je 
laine  qu'on  manufaclurc  Si  qu'on 
coupe  comme  le  velours.  Lat.  Tan- 
nas lanctts  aiterà  parte  viUofus. 

TKIPHRIA  y f.  f.  Triperie,  en- 
droit où  l’on  vend  des  tripes.  Lat. 
B~iuhrum  caupena. 

Tkiperia,  le  prend  qnclquefuif 
pour  im  amas  de  tripes.  Lat  Jnîe- 
Jiinornm  tsnnulus. 

TRJPERÜ,  RA  , Tri- 

pier, crcy  celui  ou  celle  qui  vend 
des  tripes.  Lat.  Bctularius , sa.  0mm- 
tarum  prepcla. 

Trjpebo.  C’eft  aiifli  une  pièce 
de  groITe  ratine  qu’on  s'applique  fur 
le  ventre  pour  le  tenir  chaudement 
Lat  Laneunt  ventrale. 

TRIPHTONGO,/  m.  Triphton- 
gue.  Terme  de  Grammaire.  Jonftion 
ou  aTTcmblagc  de  trois  voyelles  , 
dont  on  ne  prononce  qu’une  pour 
former  une  fyllabc.  Lat  Trip^'ten- 
gttX. 

TRIPICALLERO , RA  , m.  £//. 
Celui  ou  celle  qui  vend  des  tripes  Si 
des  morceaux  de  panfe.  Lat.  Omen- 
toruitt  prepoia. 

TRIPILLA  , /.  /.  dhn.  T.  d’A- 
iiatomic.  Inteftin  grêle.  Lat.  G<'adk 

intc}i:nifnt. 

TRIPITRAPE,  /.  m.  Amas,  ta* 
de  vieux  meubles  ; & métaphori- 
quement, en  terme  bas  & ftuniÜcr, 
il  fe  dit  d’un  amas  confus  de  dlver- 
fe*  matières  Si  efpêccs  différentes  , 
qu’on  mêle  dans  la  converfation.  L. 
t'o*if>eries. 

TRIPITROPA  , /.  f.  Mouvement 
convulfif  & violent  des  inteftin*. 
C’eft  un  terme  bas.  L.it.  Termina  ^ 
um. 

TRIPLICA,  /.  / TripUque,  ré- 
ponfe  à une  duplique  r C’eft  un  ter- 
me de  Pratique  uuté  dans  l'.Aragon. 
Lat.  Ad  duplicata  refpoujlo. 

TRIPLIC.AR  , V.  *1.  Tripler,  mul- 
tiplier par  trois,  ou  faire  trois  fois 
la  même  chofe,  Lat.  Tripücare, 

Triplicar.  Tripliqiicr , répon- 
dre à des  dupliques.  Lat  Ad  dipU- 
cata  refp<mdert. 

TRIPLICADO  , DA  , part.  pajf.  dtt 
verbe  2V;pùViir,  Triplé,  ée,  tripU- 
qué , ée.  Lat.  TripUcatsts,  licrùm  tt^ 
clantatuj  , a , um. 

TRI. 
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TRIPLÎCE,  adj.  cf««f  terw.  Tri- 
ple i qui  dl  compofe  de  troiSy  ou 
iniiUipIic  par  trois.  Lat.  Triflex, 
iiis. 

TRIPLICIDAD,/. /.  Triplicîté, 
en  termes  d'AflroIogic  judiciaire  « 
ell  un  regard  en  trine  afpeÛ.  Lat. 
7'iifHdtas, 

TRIPLO,  PLA,  adj.  ni.  £ÿ/.  le 
meme  que  Triftice.  On  Temployc 
quelquefois  comme  fublUntif.  Lat. 
J'rifiui  ^ U y um. 

TRIPODA,  6 TuroDE  , /.  / 
Terme  Grec.  Table  foulcnuc  fur 
trois  pieds,  vaTc  à trois  pieds  * On 
entend  rcgulicrement  par  Li  le  ciépied 
du  Temple  d’Apollon  , fur  lequel 
les  femmes  fatidiques  s’afleyoient 
pour  rendre  les  oracles.  Lat.  Tri- 

fUi  y edis. 

TRIPOLIO  , f.  rtt.  TripoUum , 
plante.  Lat.  Tri^lk» , ii. 

TKIPüS , NA  , m.  cÿ/  Ven- 
tru, iiei  qui  a un  gros  ventre.  Lat. 
l'ffitricpjut  y a , «w. 

TRIPUDIAR,  V.  ».  Danfer  en  tré- 
pignant, en  fautant.  Ce  mot  ell  peu 
ufité.  Lat.  /’»7f'f<di.rre. 

TRlPUDIAÎfTE  , port.  aH.  du 
verbe  Tripudiar.  Danfant  en  trépt- 
gnaut.  Ce  mot  cil  peu  uGte.  Lat. 
JrlpudÎMif. 

TRIPUDIO,  /.  m.  Danfe  en  tré- 
pign.int.  Terme  peu  ufilc.  Lat.  ÏV<. 
fudium  , II.  7VipMii.t/r> , kiV. 

TRIPUDO  , DA  , adi.  m.  ^ /. 
le  même  que  Tripon , & plus  uûte. 

TRlPULACiÜN  , f.  /.  Agreih, 
voiles,  cordages  , & toutes  les  au- 
tres ebofes  necefTaircs  pour  les  ma- 
ntemres  d’un  vaifTeau,  & pour  le 
mettre  en  état  d'aller  en  mer.  Lac. 

apparRtus. 

TRIPULAR  , r.  o.  Agréer.  Ter- 
me de  Marine.  Fournir  un  navire 
de  fon  funin,  voiles,  canons  , pou- 
dre Stc.  pour  fou  voyage.  Lat.  A*4- 
Ktm  infirucrt. 

XfiiPt'LAt.  Le  même  que  Inttr- 
peUr  ou  iViïcirr. 

TRIPULADO  , DA  , /'•n't. 
dn  verbe  TripuUir.  Agrée  , éc  en 
parlant  d'un  vaifTeau  &c.  Lat  7»- 
JirtiHut , a , ut». 

TRIQUETE.  Mût  qui  n'efl  ufité 
que  dans  la  phralc  A coda  trùiudt. 
Voyez  T.'itUfuete. 

TRIQ.L‘ETRA(iUEL  Terme  bazar- 
dé pour  exprimer  un  grand  bruit, 
un  cliquetis,  ou  fcrraiilemenc  d’é- 
pces,  ou  les  coups  qu’un  doiuic  fur 
quelque  chofe.  Lat.  SionitHS  ex  UH- 
bus  Vf/  pe-cujjïfmibm. 

TKIKREME,/  j».  Trirème,  bâ- 
timent qui  a trois  avirons  à chaque 
bande.  Ce  mot  cfl  peu  uüté.  l^t. 
yyjVfmjf. 

TRIS  , f.  w.  Cric  , le  fon  d'un 
verre  quand  il  fc  caiTc.  Lst.  ÜMiis 
/aniui  Jmiarit, 
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Efiar  eu  un  triu  Etre  fur  le  point 
de.  Lat.  Trepê  effe. 

Eflut  o r?i  un  trii  de  ptrderfe.  Il 
fi\t  fur  le  point  de  fc  perdre. 

TRISA,  /.  /.  Voyez  SM<i. 

TRISAGIO  , /.  w.  Trifogion  , 
hymne  d.ins  lequel  les  Séraphins  ré- 
pètent trois  fuis  le  mot  Saint.  Il  fc 
dit  par  extenfion  d'une  Rte  qui  du- 
re trois  jours  confccutif!:.  Lac.  2Vi- 
J’igium. 

TRISCA  , /.  /.  Eruit  qu'on  fait 
avec  les  pieds  quand  on  marche  fur 
des  coquilles  de  noix  mi  de  noifet- 
tes , ou  fur  du  verre.  Lac.  Ofpi<»ji , 
Ùi. 

TRISCADOR,/.  w.  Inquiet,  tur- 
bulent, rcfmionC,  qui  fait  du  bruit 
avec  les  pieds , les  mains.  Lat.  Ok- 
jîreptnt.  Inquktus. 

Triscador,  en  jargon , Inquiet, 
brouillon,  féditîeux,  lui  fa  ru  n , ami 
du  bniit  & du  fracas.  Lat.  i’rrror- 
bater.  Blato'otiïr.  \ 

TRISC.AR  , t'.  n.  Faire  du  biiiit  ! 
en  frapant  des  pieds.  Lat.  Obtrepe- 
re. 

TrisCAR  , fignifie  auffi  Brouil- 
ler, embrouiller  , jouer  des  pièces, 
foire  des  niches.  Lat.  Ludere.  Ilbt- 
dire. 

TRISECAR , V.  a.  Terme  de  Géo- 
métrie. Divifer  une  chofe  en  trois 
parties  égales.  Lat.  Tripurtiri.  In  tria 
jh'are. 

TRISECCION,  //.  Trifeaion, 
diviüun  en  trois.  Ce  mot  fe  dit  en 
Géométrie  de  la  trifeaion  de  Tan- 
gle , ou  de  fa  divifion  en  trois  par- 
ties égales.  Lat.  TrifteUoy  nii. 

TRISTE,  adj.  d'une  term.  Trille  , 
aifligé,  abattu  de  douleur.  Lat.  Tri- 
jiis  y e.  Hhtjlusy  a,  um. 

Tris  TE.  Trille,  ftincftc,  difgra- 
cieux.  L.it.  7'riHit.  FuntJiuj. 

TRISTEMENTE  , adv.  Trifte- 
ment , d’une  manière  trifte.  Lat. 
Main. 

TRISTEZA,//.  Trifteirc,  don- 
leur  , abattement , palTion  .^dc  Tamc 
qui  rclïerrc  le  cccur  , & qui  cfl  eau- 
fée  par  quelque  perte,  par  quelque 
accident  , par  quelque  fuun'rance. 
Lat  Trijiitia.  Majiitûu 

Trisi'EZA,  en  jargou,  Senten- 
ce de  mort.  Lat.  Sententin  capitniis. 

TRiSTiGA  , /.  f.  Egout  fouter- 
rain  pour  foire  écouler  les  immon- 
dices. Ce  mut  a vieilli.  Lat.  Â'rijïc^ 

^^RISTISSI-MO , . ndj.  m.  &'/. 

faperL  Très  trille.  Lat.  THjliJlKnm , 
a , um. 

TRISTOR,  f,  M.  le  même  que 
Trifltra.  Ce  mot  a vieilli. 

TRISTURA , f.  /,  le  meme  que 
Trijleza.  Vieux  mot. 

Tristuha,  en  jargon,  Cschot, 
matamore.  Lat.  C.nver, 

. liUijUUÜ  , CA,  adjy  m.  ^ 
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Qui  a troil  pointes.  lait.  Trifulcus, 

a y M». 

' TRISVLABO,  BA  , ad;,  m.  ^ f, 
TrilTyllabc.  Terme  de  Grammaire. 
Compofè  de  trois  fyllabes.  Lat  Trif. 
fplhhut  y Oy  um. 

TRITOK , f.  I».  Triton  , Demi- 
Dieu  marin , que  les  Peintres  dépei- 
gnent demi-homme  & dcmi-poilion , 
avec  une  conque  à l.i  main  qui  lui 
fert  de  trompette.  Lat.7Vifa» , it. 

Tbitono,/  i«.  Triton , en  ter- 
mes de  Mofique  , cfl  une  dilTonan- 
ce  majeure , ou  faux  accord , qui 
vil  compofè  de  lîx  tons,  ou  de  la 
tierce  majeure  , & du  ton  majeur. 
Lat.  TfitainSy  i. 

TRITURAClUX  , /.  /.  Tritura- 
tion, Terme  de  Pharmacie  & de  Chy- 
mie.  Ailion  par  laquelle  on  réduit 
en  poudre  fubtile  des  corps  folides. 
Lat.  Trituratig  , nis, 

TRITURAR,  V.  a.  Triturer.  T. 
de  Cbymie.  Réduire  en  poudre  dans 
un  mortier  des  matières  fèches.  Lat. 
Triturttre, 

TRIUMPHADOR,  f.  m.  Triom. 
phateiir,  viéloricux,  qui  triomphe, 
ou  qui  a triomphé.  Lat.  TriumplK> 
tor  y is. 

TRIUMPH.AL  , adj.  d'une  term. 
Triomphal  , alcî  qui  appartient  au 
triomphe.  Lat.  Triumphalii , e. 

TIUUMPHAR,  v.n.  Triompher, 
vaincre,  fubju^er  par  la  force  des 
armes.  Lat.  'J'riuwphare.  Tinerre. 

Triumpm ar.  Triompher  , en- 
trer en  triomphe  folemnUlemcnt  , 
ou  en  vainqueur,  dons  quelque  vil- 
le. Lat  J'riumphitre. 

Triumpkar.  Triompher,  fe  dit 
aulii  des  avantages  qu’on  remporte 
en  quelque  genre  que  ce  fuit.  Lat. 
Triumpifitre,  Taisnam  rtfevre, 

Triumphar.  Triompher,  fe  dit 
figiirémcnt  en  chofes  mor.ilc> , & li- 
gnifie V’aincre,  doroter  fes  paffious. 
Lat.  'friumphart. 

Triumpha R ,"pat  analogie,  Fai- 
re par.idc  de  fon  bien,  de  les  richef- 
fesj  briller  par  les  meubles  &i  les 
ajuilemcns  , faire  plus  de  dépenfe 
qu'<m  ne  peut.  Lu.  Fvmpatn  dueere, 

Triumphar  , en  termes  de  jeu 
de  cartes.  Jouer  de  la  coukur  qui 
retourne,  jouer  une  triomphe.  Lit. 
Triwi^pbanttnt  coiortw  iu  ehartis  Gj/c- 
riis  exp</»ert\ 

TRUjMPHANTF.  p^rrt.  aéi.  du 
verbe  l’iiuutpl'iti'.  Triomplunt,  te, 
viéloricux , qui  triomphe.  L.  Trium, 

phaKi. 

XRILMPHADf),  DA  , p.rr/.  paf, 
du  verbe  'hinmphinr.  Qui  a trium- 
pbé.  Lat.  Jriumpho  acirptusy  <i,  um, 

TRIUMPHO . /.  p«.  Tiiomphc, 
viéloirc  emportée  fur  les  ennemis, 
Lat.  Jrittmfd'M  , i, 

Triu.uphü.  Triomphe,  cénimo- 
üic  ou  lukmiûté  qu'on  pratiquoit  au- 
trefois 
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trcfoU  à Rome  pour  faire  honneiir 
à un  Général  vicluricux , en  lui  fai- 
fftijt  une  entrée  majjjiifi^ue.  L.  Tyh.w- 
fi'Ui. 

Triumpho.  Triomphe  , viAoUc 
qu'on  rem||>ortc  dans  une  diTpiitc 
d'école.  Lat.  Triitmplm.  lliioria. 
Palma  , «e. 

Triümpho.  Triomphe  * fc  du 
figurément  en  choies  morales , de  la 
viâoirc  qu'un  remporte  fur  les  paf* 
lions.  Lat.  TrimK^us.  Viiîoria , rf. 

TeiL'MPHO  , en  Hile  bas  & ba- 
din , Süuflct  appliqué  du  revers  de 
la  main.  Lat.  Cclufhui ,,  i. 

Ex.  Tf  dar^  do;  trinmpboi.  Je  te 
donnerai  deux  fouflets. 

Triümpho.  Triomphe.  Terme 
de  }cu  de  cartes.  La  couleur  qui  re- 
tourne 1 ou  celle  qu'on  a choiûe  pour 
triomphe.  Lat.  Triumpb.vu  color  i» 
ebartii  lu/hriis,  , 

Triümpho.  Triomphe.  Sorte  de 
jeu  de  cartes.  Voyez  Buno. 

TRIVL^L  f adj.  d'une  trrm.  Tri- 
vial, ale,  commun,  populaire,  qui 
cA  dans  la  bouche  de  tout  le  mon- 
de. I^at.  Triviaiis , e. 

Trivial.  Frayé,  battu,  en  par- 
lant d'un  chemin.  Lat.  Trivialis. 
Tritui, 

TRIVIALIDAD,/:/.  Chofe  com- 
munc  , populaire  , qui  cR  dans  la 
bouche  de  tout  le  monde.  Lat.  Tri’ 
tu  res , vel  vuif:aris. 

TRIVIALMENTE  , odv,  Com- 
iminémcnt,  fréquemment,  vulgaire- 
ment. Lat.  Pujjim.  frequeitter.  / 
rittf. 

TRIVIO  y / w.  Place,  oà  trois 
nici  ou  chemins  aboutifletit.  Lat. 
Trivium  , «. 

TRIZA ,/  /.  Miette  , petit  mnr- 
c^ii  i aulTi , Particule  , parcelle , 
petite  partie,  petite  portion.  Lat. 

Particula , <e. 

Triza.  Drifiê.  Terme  de  Marine. 
Cordage  qui  fert  à iHcr , à élever. 
Lat.  funh  nautic’M. 

Huctrfe  trizas.  Expr.  figurée  : le 
même  que  Dejhizarfe, 

TROUABLE,  udj.  d'ime  ierm.  Ce 
qui  fc  peut  troquer  pour  une  autre 
etiofc.  Lat.  PennutabiÜs , e. 

TK0C.-\D0R,  RA  , / 

Trrtqueur , ciife , qui  aime  à tro- 
quer. Lat.  , it. 

TRUCA.MIENTO,  / w.  le  mê- 
me que  Traeqtic.  «Vieux  mot. 

TROCAR  , V.  a.  Troquer  , Faire 
un  troc,  échanger  une  marebandife  , 
tm  meuble  contre  un  autre.  L.  Pet’ 
tiiutare. 

TroCAR,  fignifie  aufli  Vomir, 
rendre  ce  qu’on  a mangé.  Lat.  Tom- 
rf.  Eveiwrt. 

4 .Trocarse  , t’.  r.  Changer  de 
génie,  de  mœurs,  de  carailère  , em- 
braircr  un  nouvean  genre  de  vie. 
Lat.  duwsutari,  Çufivtrti, 


Trocarse.  Changer  de  place 
avec  un  autre.  Lat-  Sedem  fermtaure. 

Trocar  f!  caMio.  Tourner  fon  che- 
val d'un  autre  côté.  Lat.  In  atierum 
UtHS  tfr/erf. 

TROCADO,  da,  fùrt.  pajf.  du 
verbe  Trocar,  Troqué,  éc,  changé, 
éc.  Lat.  Çommutatus.  Permutaim , « , 
um. 

A la  Trocaâa , 0 TroCadiÜa.  Expr. 
adv.  A rebours , au  contraire , au- 
trement, d’un  autre  fens.  Lat  Ali- 
ter. Vontrh.  Feontrario, 

TROCATINTK. /.  w.  Troc,  c- 
change  ridiaile  & extravagant.  Ce 
mot  cft  du  ftile  vulgaire.  Lat  Per- 
mutatio  ridicula. 

TRüCHA,/y.  Chemin  de traver- 
fe  , rentier  qui  aboutit  à une  grande 
route,  f.at  Semita^  «f.  7 rames  ^ itis.  : 

TROCHAICÜ,  adf.  Trochaïque, 
fc  dit  d’un  vers  Latin  de  fept  pieds, 
dont  les  plus  petits  font  des  trochées^ 
Si,  les  autres  des  fpondics,  ou  dLim- 
bes.  Lat.  Trochaicus. 

TROCHE  MüCHE.  Voyez  if  Iro- 
cbe  moche. 

TROCHEO , / »«.  Trochée.  Ter- 
me .de  Puefte  Grecque  Si  Latine. 
C'cR  un  pied  de  deux  fyilabcs,  dont 
l’une  cft  longue  & l'autre  brève.  L. 
Trorbasu. 

TKOCISCO,  /.  m.  Trochifqiie. 
Terme  de  Pharmacie.  Lat  Trochif- 
cus, 

TKOCO  , f,  m.  PoilTon.  Voyez 
Rueda, 

TKOGLODITA,  /.  m.  Troglodi- 
tc  , homme  cruel  & barbare.  11  fe 
dit  .lufB  d'tui  grand  mangeur.  Lat. 
Trpf,hiita^ 

TROMPA,  /. /.  Trompe,  clai- 
ron , trompette.  Lat.  'Tuba.  Cerau. 
Bui'dna  , tc. 

Trompa.  Trompe  d'un  éléphant. 
Lat.  Pndutfeis  , idis. 

Trompa.  Toupie  , grand  fabot , 
jouet  d'enfaiis.  Lat.  Troebas.  Turbo  ^ 
inii. 

Trompa  marina.  Trompette 
marine,  inllrumcnt  de  Mufiquc  qui 
n'a  qu'une  corde,  qu'on  touche  avec 
un  archet,  & qui  imite  le  fon  de  la 
trompette.  Lat  Jfarhia  tuba  , jv. 

A trompa  tahiia.  A trompette  fon- 
née.  Expr.  adv.  qui  exprime  la  ma- 
nière de  K'anèmhlcr  au  fon  de  la 
trompette.  Lit.  Tubx/omtUf  vel  f- 
gno  data. 

A trompa  tanUa^  fc  dit  figurcment 
d'un  homme  qui  fe  tire  d'un  danger 
à ta  h&te  & en  défordre.  Lat  Duto 
J'gno. 

A trompa  y talcia.  Expr.  adv.  A 
tort  & 3 travers.  Lat.  Inordinati. 
Prupofleri. 

TROMPADA  , /.  f.  Coup  de  fa- 
llut ou  de  toupie  i Si  par  cxtcnfion 
ü fc  dit  du  coup  que  deux  perfun- 
ocs  fc  doancat  eu  Iv  reucontrâoe  nez 


T R O 

à nez.  Lat.  Arietalio.  Oris  cum  ere 

TKOMPAR,  f.  a.  Tromper.  Ce 
mot  dl  peu  iifité.  Voyez  Eugaûar. 

Refr.  Cü^éçaiwr  mi  madré  , y yo 
trompcfclas.  Ce  proverbe  efl  contre 
ceux  qui  retombent  tins  ceffe  dans 
la  même  faute  qui  leur  a attiré  une 
réprimande. 

TROMPAZO,/  w.  Coup  de  tou- 
pie ou  de  fabot } & fe  dit  par  exten- 
fion  d’un  coup  violent.  |Lat  Ingcns 
iëius, 

TROMPERO  , yt  w.  Ouvrier  qui 
fait  des  toupies,  ou  des  fabots  pour 
les  enfant  Lit.  Irodiorum  arti/cx , 
ids. 

Trompkro,  fignifie  aulîi  Trom- 
peur. Amor  trompera  , Amour  trom- 
peur. Lat.  Afeudax.  Tallitv. 

TROMPETA , /.  f.  Trompette , 
inllrument  de  guerre  qui  cR  le  plus 
noble  des  inRrumens  à vent  porta- 
tifs , qui  fort  à la  guerre  dans  la  ca- 
valerie , pour  l’avertir  du  fcrviec. 
L.  Tuba,  a.  Clajjït'um,  1.  V^oyez  CUrin. 

Trompeta  , /.  m.  Trompette  , 
celui  qui  Tonne  de  cet  inllrumcnt. 
Lat.  2'ubicen,  inis. 

Pobre  trompeta.  Pauvre  trompette  i 
fe  dit  d'un  homme  de  né.ant,  qui  n’cR 
I bon  à rien.  Lat.  ^ibiii  bomo, 

I TROMPKTEAR  , V.  ».  Trompe- 
ter , fonner  de  la  trompette.  C'cR  un 
terme  badin.  Lat.  TuÙcanere. 

TKOMPETERO,  / w.  Trom. 
pette,  celui  qui  Tonne  de  b trom- 
pette. Lat.  7W'/Vf». 

■rROMPEVILL.\,/  /.  dim.  Pe- 
tite trompette.  Lat.  Exigua  titba. 

TROMPETiLf-A.  Cornet  en  forme 
Je  petite  trompette , dont  on  fc  fert 
pour  parler  aux  fourds.  Lat.  Aurias- 
iaris  f:tba. 

TrompetilI-A.  Petite  trompe  de 
certains  tnoucheions  , comme  des 
eoufins.  I.at  Prubû/dsj  idis. 

TRO.MPEZADURA,/  /.  Terme 
ancien.  Broncheoient,  l’aAion  de  ce- 
lui qui  bronche , qui  bit  un  faux 
pas.  Lat.  Pedis  ojèufio , nis. 

TROMPEZ.AP. , t*.  w.  Broncher, 
choper,  heurter  le  pied  contre  quel- 
que chofe  ♦ trébucher , faire  un  faux 
pas.  Lat.  Pede  ojend-'re.  Ce/pitare, 

TRO.MPICAR  , a.  Supplanter 
quelqu'un.  Lat.  ùkv  pcllere. 

TRO.VlPiCO,  /,  m.  le  même  que 
Trompa. 

TROMPICON,  /!  m.  le  même  que 
Tropnon. 

TKO.MPILLAR,  v.  n.  le  même 
que  Jrompicar. 

TROMPÜ  , f.  m.  Sabot , avec 
lequel  les  enfans  jouent.  Lat.  ZVo- 
ebus.  Turbo.  Voyez  Prm. 

Trom  PO,  fc  dit  aufli  pour  PeoH~ 
za. 

Foner/c  como  un  trompa.  Se  gor- 
ger de  vin  & de  viande  à n'en  |h>u- 
voir 
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voir  Lat.  FpkUs  iftgur^itare  fe. 

TROMPON  , m.  aJigm.  Gros 
Ihbot  t jouet  d'enfans.  Lat.  Trothif 
ingras. 

A tr3inp9H , li  if  /rom/wM.  Façon 
a-Jv.  A tort  & h travers.  Lat.  /«co>«. 
lH3rilsnttÛ.  Sine  moih. 

THON , /.  tu.  Tonnerre.  Il  fc  dit 
du  hruit  des  canons  Si  des  autres  ar- 
mes à feu.  Lat.  SohUm.  I-ragor, 

TROXAOA , f.  /.  Tempête  accom- 
pagnée de  tonnerres.  Lat.  Tonuti»  » 
nif. 

TRONADüR,  RA,  adj.  w.  fif/. 
Tonnant,  te,  relcntîfljnt.  Lat /<>- 
nmti. 

TRON'AR,  V.  n.  Tonner,  f^rc 
du  tonnerre.  Lat.  Tonare. 

Tkonar.  Tonner,  bruire  ,*  fc  dît 
par  fimilitude  du  bruit  du  cation  éc 
de  l'artiilcriç,  L.at.  Tonjte, 

Fer  h que  pudirre  trcHJr.  Pour  ce 
qu’ü  en  peut  arriver.  Lat.  Si  pulùm 
Jùi. 

TRONANTE . pjr/.  «é/.  dn  verbe 
Tronar.  Totinauc,  te,  qui  tonne , 
qui  fait  du  bruit  I.at.  l’onant. 

TRONCAL,  adj.  d'une  term.  Qui 
appartient  au  tronc , ou  h la  fouchc. 
Il  fc  dit  en  termes  de  Jurifprudcncc 
de  Certains  biens  qui  ne  font  point 
compris  dans  la  fucceflion  régulière, 
& qui  appartiennent  à une  pcrfuniie 
de  la  famille  meme.  Lat.  Ad  trun^ 
Cwn  patinent. 

TRONCAR , V.  a.  Tronquer  , 
couper , retrancher  une  partie  de 
quelque  chofe.  1!  fc  dit  proprement 
du  corps  humain  dont  on  a coupc 
quelque  membre.  Lat.  Trtmeme. 

T&onCAR.  Méuphor.  Interrom- 
pre, couper  le  fil  d'un  difcoiirs , 
trou  {lier  un  texte , en  altérer  le  fens. 
On  dit  auflî  Ttruncur.  Lat.  Abrutn^ 

f€V.\ 

TRONCADO . DA  , pari.  pajf.  du 
verbe  /V«ïc*ir.  Tronqué,  éc,  cou- 
pé , ce.  Lat  Truncasus  , a , uw. 

TRÜNCHAR  , t’.  e.  Couper  uue 
chofe  par  te  tronc  ou  U tige.  11  fc 
dit  des  herbes  potagères,  & par  ex- 
tenfion  des  chofes  qu'on  coupe  avec 
vwdcnce.  I.at  Tvuneare.  Difitrpne. 

TRüNCHADO,  da  , pft.  puf 
du  verbe  Tronthar.  Coupé , ce  par  le 
tronc.  Lat.  yV«.TCiUw,  a,  um. 

TROKCHAZO  , f.  tn.  tuqpn.  Gros 
tronçf'U  , grand  morceau  qui  a été 
coupc  d'une  chofe.  Lat  Fnijîw»f  i. 
Il  le  prend  urdmaircment  pour  le 
coup  donné  avec  le  tronçon  de  quel- 
que chofe.  Lat.  Stigifù , trumi  wl 
coulis  icius. 

TRONCHO,  f.  tn.  Tronc,  tip 
d’une  plante , ou  herbe  potagère.  L. 
Stî^s.  Catüit.  Thyrfus. 

Braip  /roHch  de  maza.  Exprcfllon 
familière  qui  marque  la  vigueur  & 
la  bonne  prcnancc  d'un  jeune  hom- 
ae.  Lat,  Faims  tiganfqut  jttvenu. 

Taw.  //. 


TRONCHUDO,  da  , adj.  w. 
qui  fc  dit  des  plantes  qui  ont  un 
gros  tronc , ou  une  grofic  tige.  Lat. 
Foili , vet  zvlido  coule , Jlipite 

gandeui. 

TRQNCO  , /.  m.  Troue , tige 
d'un  arbre  ou  d‘iine plante,  ce  qu'el- 
le poiiHé  depuis  la  terre  jiifqu’à  l'en- 
droit où  elle  fe  divife  en  pluficurs 
branches.  Lat.  Trunctis.  Stirpj , pis. 

Tronco  , par  analogie , & en 
fermes  de  (iéncalogie.  Tronc,  fou- 
chc , cxtraâion,  lignée,  race.  Lat 
Stirpi , pis. 

Tronco.  Tronc,  fc  dit  du  bulle 
du  corps  humain , dont  on  a féparé 
U tête , les  bras  & les  cuifles.  Lat. 
7V«yc«r. 

Tronco,  Terme  de  morale. Tronc, 
fe  dit  d'un  homme  (Itipidc,  infeiu 
fiblc,  inutile,  mépri&blc,  bûche  i 
terme  dont  les  hommes  vertueux  fc 
fervent  par  humilité  en  parlant  d’eux- 
I mêmes.  I.at.  dïi/fi , /O/. 

! Tronco,  pris  comme  adieéUf, 
fe  dit  quelquefois  pour 
Tronque,  coupé,  rogné  par  le  bout 
Lat.  Truncus.  J/utiius , a , unt. 

1 JCJlar  becho  un  tronco.  Perdre  Tu- 
' (âge  des  fens  , n'avnir  plus  aucun 
I fentiment.  Lat.  Stupere. 
j TRONÇON  , /.  w.  augM.  Gros 
^ tronc  d'atbre  , ou  groRe  pièce  du 
' meme  tronc.  Lat.  Truncus. 

TRONERA,//.  T.  d'Artillcric. 
Embr^ifurc,  on  appelle  ainfi  les  ou- 
vertures pratiquées  dans  les  parapets 
dune  place,  par  où  l'on  braque  le 
canon.  C‘cR  auÜi  une  meurtrière.  L. 
Afnri  apertura. 

Trônera.  Lucarne,  petite  fenê- 
tre au  toit  d'une  maifon.  Lat  /V- 
I aejlelî.f , «r. 

I Trônera.  Tète  fans  cervelle, 
étourdi  , qui  n'a  ni  allictte,  ni  ju- 
gement. Lat.  Caput  cerebro  tiacuutn. 

Trôneras,  filoiifes.  Ce  foni  des 
ouvertures  aux  bandes  des  billards, 
où  les  billes  fc  perdent  Lat.  Cavi, 
arum. 

Trônera.  C’eft  auflî  un  petit 
' pétard  que  font  les  enfans  avec  de  la 
poudre  pour  fe  divertir.  Lat.  Fapy- 
ruems  globiiius  nitrato  pulvne  fartus. 

TRONGA  , / /.  ügnifie  en  jar- 
gon  une  Concubine , nne  courtifan- 
ne.  Lat.  I^icx.  Scortutn. 

TRONIDO , / M».  le  même  que 
Trumo. 

TRONITOSO,  SA  , adj.  tn.  /. 
Bruyant , te  , qui  imite  le  bruit  du 
tuimene.  C'eft  un  terme  forgé.  Lat. 
Tonans.  Refouans. 

TRONZ.\R,  V.  a.  Rompre,  bri- 
fer  , mettre  en  pièces , fracairer.  Lat 
Con/ringere.  Frastgerc. 

Trünzar.  PlilTer,  faire  des  plis 
à une  jupe , à un  habit  Lat  In  ru- 
gas  pticare. 

TKONZADO  I D\  I ixtrt  du 


verbe  Trenzar.  Rompu,  uc,  brifé, 
ce , plilTé , ée.  Lat.  Fraclus,  Kuga^ 
tus  ^ a , um. 

TRüNZO,  ZA,  adj.  m.  Çsf  / fc 
dit  d'un  cheval  auquel  on  a coupé 
les  oreilles,  comme  n'étant  plus  en 
état  de  fervir.  Lat  Auribus  mtailus , 

a , ifiw. 

TROPA  , /.  f.  Troupe  , fc  dit 
des  gens  de  guerre  en  gentral.  Lat. 
Altistes  ^ um.  Agmen  , inis. 

Tropa.  Troupe,  fc  prend  atifll 
pour  un  corps  de  Cavalerie.  Lat. 
queflris  turma. 

Tropa.  Troupe,  fe  dit  de  plii- 
fieurs  hommes  alfcmblés  , ou  qui 
marchent  de  compagnie.  L.nt  Twba. 
Catrrva.  AluUitudo. 

En  tropa.  Façon  adv.  En  troupe* 
en  foule.  Lat.  Turmatim. 

TROPEL  , f.  m.  Bruit  qu'on  fait 
avec  les  pieds  en  courant  , ou  que 
But  une  chofe  qui  fe  meut  rapide- 
ment Lat.  Strepitus.  Sonitus. 

Tropel  , figurément , Hâte , cm- 
prelTcment,  diligence , précipitation. 
Lat.  Froperutio , vel  jtjlinaiio  pertto  ^ 
boit». 

Tropel,  fe  dit  figurément  d'un 
tas  de  chofes  confondnes  enfcmble , 
pèle  - mêle.  L.it  Confufa  multitude. 

Tropel,  en  jargon,  Ptifott  Lat. 
CoK-cer,  ii. 

De  tropel.  Façon  adv.  A la  hite, 
précipitamment , avec  précipitation. 
Lat.  Fraproperi.  Feftinanter 

TROPELERO  , /.  m.  en  jargun , 
Voleur  de  grand  chemin , brigand. 
Lat.  Prado , nis.  Crafater  , $j. 

TROPELIA  t f.  f.  Accélération , 
précipitation  confufe.  Lat. /nordinata- 
proj^ath  , vd  ftjlinatia. 

Tropelia.  Vexation , opprefllon , 
violence , pcrfécution.  Lat  Vexatia» 
Og^.'o. 

TROPELLAR  t V.  a.  U même  que 
Atropellar  : ü eft  peu  uCté. 

TROPEZADEKO,  /.  m.  Chemin 
feabreux , rué  mal  pavée  , endroit 
où  on  rifquc  de  tomber.  Lat.  laibru 
ca  via.  On  difoit  autrefois  Trompe» 
iadero. 

TRÜPEZAR  , V.  n.  Broncher  , 
heurter  en  marchant  contre  quelque 
chofe.  On  difoit  autrefois  Trotngezur. 
Lat.  CefŸitm't.  Ofniderr. 

Tropez.ar,  fe  dit  par  extenfioii 
dé  l'obllaclc  qo'une  chofe  rencontre 
& qui  s'oppole  à fon  paflage.  Lat. 
Imudiri.  Objlaculum  bahere. 

Tropezar.  Btouchcr  , fe  dit 
figurément  en  chofes  fpiTituelles  & 
morales , Se  lignifie , Tomber  dans 
quelque  filiite.  Lat.  OJ'emUre. 

Tropezar.  Trouver,  remarquer, 
découvrir  quelque  défaut  dans  une 
chofe.  Lat.  Alasdum  animadverterc, 

Tropezar.  Trouver,  rencontrer 
cafuellcmcnt  une  pcrl'onne  en  un  en- 
dxyit  où  on  ne  ratteodoit  pas.  Lat. 

Kkkk  Ite. 
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Invvùrt,  Obvium  bahere.  \ 

Tropezai.  Conteftcr,  difpnter, 
avoir  un  ilcmêlé  avec  quelqu'un,  le 
contredire.  Lat  Contraiieere.  ConUft^ 
4ere.  Rixari. 

Txopezarse.  Se  couper,  en  ter- 
mes de  >bneÿe,  fc  dit  d‘un  cheval 

3ui  entame  avec  fes  fiers  la  peau 
'un  de  fes  boulets.  Lat.  Ojhifart. 
Anitvr  tr'}fnandoy  caytnio.  ElTiüer 
ptuficurs  dangers,  courir  plufieurs 
lifques.  Lat.  Intrr  fnpulos  jailari. 

Sin  troyexar  en  karrai.  ÉxprefTton 
figurée  & adverbiale',  qui  fignifie 
Inconlldérément , fans  réHcxion.  Lat. 
Incofifiiifrati.  IntrePiJK 
TRüPEZADO,  DA  , perr.  paf 
du  verbe  Troptzar.  Heurté,  ée.  Lat 
AiUfia.  Attaiius , a , um. 

Ccüferva  troptzada.  Conferve  ftu’le 
avec  des  fruits  coupés  par  petits 
tnorcinux.  Lat.  Saigiuna  minuttUim 
4ifdja. 


TROPEZON,/  m.  le  même  que 
Trojntzc. 

Tropezon  , NA,  «df.  m.  £ÿ/. 
qui  fe  dit  d’une  monture  qui  bron- 
che à chaque  pas.  Lat.  Kutnkmhiuj. 
Peiibus  ynali  fuUus. 

A troprteues.  Faqoii  adv.  Avec 
beaucoup  d’oblhicles.  Lat  Per^ica. 

TROPEZOSü,  SA, 

Qjii  bronche,  qui  s'arrête  , qui  agit 
lentement,  qui  s'embarraÜe.  Lat. 
ObfiacuUi  w^ratus.  Tittéam. 

TROPHEIST.^ , y:  »«.  Celui  à qui 
on  a erî^é  des  trophées.  Ce  mot  efl 
peu  ufite.  Lat  Tnmnpbjtor» 

TROPHEO,/fM.  Trophée,  mo- 
nument qu'on  élève  pour  conferver 
le  fouvenir  d’une  vicloirc.  Lat  TVo- 
fhaum. 

Tropheo.  Trophée,  fe  dit  figii- 
fément  en  chofes  ipiritnellcs  & mo- 
rales , de  ce  qui  m.trqiic  la  viéîoîre 

Îu’on  a remportée  fur  Tes  paÛioRS 
at.  Trcpi'jium. 

Tropheo.  Trophée,  fe  dit  figu 
rément  pour  Viéloire.  Lat.  Trium» 
pbw,  f. 

Tropheos.  Trophées,  fc  dit  de 
ceux  qu'on  repréfente  en  Architcébi- 
re,  peinture  , gravure.  Lat  Jro- 

TROPTCO,  /.  m.  Tropique,  ter- 
me d’Afironomie.  On  appelle  ainü 
deux  petits  cercles  de  la  ^hêrc  qui 
font  parallèles  ü l'Equateur  , dont 
Tun  eR  appelle  Tropique  du  Caprl 
corne,  & l'autre  Tropique  du  Can- 
cer. Lat  Trepieuf,  i. 

TROPICO,  fld>.  m.  fe  dit  du  ftilc 
rempli  de  tropes  , de  figures.  Lat. 
Prcpiciü. 

TROPIEZO , f.  m.  Heurt , choc 
qu'on  donne  avec  les  pieds  contre 
quelque  chofe,  faux  pas,  chute.  Lat 
ÏaP’US,  Ùf, 

Trupiezo.  fc  dit  en  prenant  U 
«ufc  pour  l'ctfct , de  la  chofe  con- 


tre laquelle  on  heurte.  Lat  OJhtii- 
culunt.  Objhculum.  Impedimentum. 

Tropiezo  , en  fens  moral,  fi- 
gnifie  encore , Erreur , faute  dans 
laquelle  on  tombe  , furtout  contre  la 
chafteté  j & il  fe  prend  aufli  pour  la 
caufe  qui  la  fait  commettre,  ou  le 
fuiet  avec  lequel  on  la  commet  Lat 
Litpfus.  PeH:ulum. 

Trupiezu,  pris  figurément,  li- 
gnifie Embarras  , obflacle  qui  nous 
arrête.  Lat.  Oiev , kU.  ImptÀtimn- 
tum , i, 

Tropiezo,  fignificaunt  Querel- 
le, difputc,  oppoution  defentimens. 
Lat  Conttntio.  Rixa. 

TROP1LL.A,/  f.  diiH.  de  Tropa, 
Petite  troupe , qui  fe  détache  d'un 
corps,  peloton.  Lat  Parva  ceborj, 
vtl  agMxrn , vel  turbu. 

TRÜPU,  /.  w.  Trope.  Terme  de 
Rhétorique,  élocution  par  hiquelle 
j la  lignification  propre  & naturelle 
I d'un  mot  c(l  changée  eu  une  autre. 
Lat  Tropui , i. 

I TROPOLOGIA , / / Tropologie , 

I difeours  allégorique  pour  la  réforma- 
tion des  mœurs.  Lat  Tropolo^i'»  , •«. 

TROPOLOGICO , CA  , 
Tropologique  , allégorique  , moral  \ 
qui  tend  à la  doctrine  , à la  réfur- 
mation  des  mœurs.  Lat  Tropciagk 
eus , il , um. 

TROQUE.  Voyez  Trucque.  Ce  mot 
a vieilli. 

TROT.AR,  V.  n.  Trotter,  mar- 
cher plus  vite  que  le  pas.  Lat.  T»/- 
lutare.  Cui^tare.  Succujare,  11  fe  dit 
du  cheval. 

Trotar.  Trotter,  par extenüon, 
^larchcr  beancoup  , courir  dc(,'a  & 
delà.  Lat.  Curjltne.  VircwHcurfaTt. 

TRüTE  , f.  m.  Trot,  pas  plus 
vite  qu'à  l’ordinaire.  11  fe  dit  des 
chevaux.  Lat.  TclluUUio  , nis. 

Al  trete.  Faqon  adv.  Au  trot  ,*  en 
courant,  à la  hâte,  en  diligence, 
précipitamment  Lat  Curjim. 

TKüTERO,  f.  w.  le.  même  que 
eprrro.  Ce  mut  a vieilli. 

TROTILLO , f.  m.  dim.  Petit  trot 
Lat.  /efiinatk, 

TROTON,  NA,  adj.  m.  ^ f. 
Trotteur , eufe  , qui  va  le  trot.  Lat. 
ToUuiarù , r. 

TRÜTONERIA,/.  /.  L'aaioudc 
trotter  continuellement , trot  conti- 
nu. Lat  ToUutatio.  Succujfut  , ùs. 

TROVA  y f.  f.  le  même  que  /V- 
fo.  Ce  mot  cR  peu  uiité. 

Trova.  On  appelle  aujourd'hui 
ainü  une  pièce  de  Poefie  faite  à l’I- 
mitation d’une  autre.  Lat.  Aletrka 
contpojîtk  abiiw  nutnerii  imituns. 

\ TKOVADOR,  RA,  udj.  m. 

Qui  trouve  ; anciennement  il  figni- 
fioit  un  Poète , que  nous  appelions 
aulÜ  Trouveur.  Lat.  Inventor.  Peda, 

TKOVAR,  V.  a.  Terme  ancien  & 
uüté  dans  le  Royaume  d'Aragon. 


T R O 

Trouver  par  hazard.  Lat  Invenirt, 

Trovar.  Vcrüficr , faire  des  vers. 
Lat.  Vtrfui  feribrre. 

Trovar.  Compofer  un  poème  à 
l’imitation  d'un  autre,  mais  fur  un 
fu)et  différent.  Lat  AÏetTkam  c^mpo- 
Jîtknem  alià  imztitri. 

Trovar,  pris  figurément,  ligni- 
fie , Donner  à une  chofe  un  autre 
Cens  que  celui  dans  lequel  on  l’a  di- 
te ou  faite.  Lat  In  fenfum  aliattan 
dttorquere. 

TROVADO I DA  , part,  pajl  du 
verbe  Trevwr.  Trouvé , ée  , pris 
dans  un  antre  Cens , imité , ée.  Lat 
InvtntMU  In  atimum  invtrfus, 

Humeris  imitatus, 

TROVISTA,  ÿt  m.  le  même  que 
7Vet'adc>r. 

TROX,  Ô Troxe,//  Grenier, 
endroit  où  l'on  ferre  les  grains.  Lat. 
Herreum , i. 

Trox,  fe  prend  figurément  pour 
l'Eglifc,  dans  laquelle  les  fidèles  font 
comme  enfermés  & gardés.  Lat.  Htt- 
reum. 

TROXA.  6 Troxada  , / / 
Havrefac,  ^ de  foldat,  dans  lequel 
il  met  fa  proviüon.  Lat.  A/anticu  ,4T. 

TROXADO,  DA,  uJj.  m.  £5*  /. 
Enfermé , ée  dans  un  havrefac.  Lat 
Alanticâ  aÿirvatus  , a , um. 

TROXE  , Voyez  Trex. 

TROXECILLO  , f.  m.  Lit  de  plan- 
ches  fur  lequel  couchent  {les  Reli- 
gieux de  l'Ordre  de;  St.  Franqois. 
Lat.  ligttfuf  leéius , t. 

TROZA , /.  f.  TenneMc  Marine. 
TrifTe,  ilTe,  ou  driffe,  cordage  qui 
fert  à ilTer , à amener  la  vergue  le 
long  dn  màt  de  mifaîne.  Lat  Ftatk 
nautkus. 

TROZEO,  flm.  Terme  de  Mari- 
ne. Trofie,  cordage  qni  aOujettit  la 
vergue  de  mifoinc  à fon  mât.  Lat 
Funh  tuikiicus. 

TROZO , /.  m.  Pièce  , morceau , 
fragment,  éclat  d'une  chofe  rompue, 
tronqon.  L.  Fragmentum.  Fruflum , i. 

Trozo,  en  terme  de  l'ancienne 
Milice,  Régiment  de  Cavalerie.  Lat 
Âgmvt.  Cvhort. 

TRUCAR,  V.  rt.  Terme  de  jeu 
de  cartes.  Envier,  faire  des  envies, 
enchérir  fur  quelqu’un.  Lat  In  char- 
Ut  inOfriii  lintari. 

TRUCHA,  A f.  Truite,  poilTon 
d'caii  douce  très-délicat  Lat  TVar- 

ta , ée. 

Trucha.  Terme  de  Méchanique. 
Voyez  Cabria. 

b ayunary  0 comer  trucha  f Ou  jeû- 
ner, ou  manger  de  H truite.  D’au- 
tres üilcnl , O truchit  , i no  j 

Ou  truite  , ou  ne  la  pas  manger. 
Phrafe  pour  exprimer  qu'on  ne  S’cut 
point  ailmcttrc  de  chofes  à demi , 
qu’il  faut  obtenir  ce  qu'on  prétend , 
(Ml  n'v  pas  penfer  | tout  ou  rien  ; 
vaincre  ou  mourir.  Lat  Aut  Ctefar  , 
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tuli  nihiL  Per  fai  ^ uefns. 

TRUCHUtLA  Mt-rhichc  fi- 
che. Lat.  Afellui  Jalitus  gradUor, 

TRUCIOÂR  , t>.  a,  MaOacrer  , 
aflommer , tuer  cruellement.  Lat. 
Truddure.  C'cil  un  mot  Latin  peu 
ufité. 

TRUCO  , f,  m.  Truc  * forte  de 
jeu  de  billard.  Lat  Alalieobrtmt  ludi 
%nms. 

Tftucos.  Jeu  de  billard  avec 
deux  billes  ; on  l’appelle  Carambola , 
quand  on  le  joué  avec  trois  billes. 
Lat.  Trtuiicularum  genus. 

TRUOJLENTO,  TK^adj.m.^f 
Cruel  ) atroce.  Lat.  Trut:uientut  » a , 
um.  Âtrox. 

TRUE  , f.  tM.  Toile  de  Troyes. 
Lat.  7Wii  liitca. 

TRUECü,  /.  «f.  Troc,  échange. 
Lat.  Permutatio,  Commutatio. 

A trueco  , d en  trtaco.  Fa<;on  ad\*. 
En  troc  , en  échange,  eu  récompen- 
fe.  Lat  Afutuè. 

A trueco.  Pourvu  que.  Lat.  AIo- 

do. 

TRITEKO ,/  m.  Tonnerre , bruit , 
écbt  que  le  tonnerre  fait  en  tom- 
bant i coup  de  tonnerre.  Lat  /mi- 
tru. 

TtUENO.  Tonnene,  fe  dit  aufli 
du  bruit  de  l’artillerie.  Lat.  Svnitus. 

Pragor. 

TRUEQ.UE,  /.  m.  le  même  que 
Trueco. 

A truttiue  , b en  trueque.  Façon  ; 
mdv.  En  troc , en  échange.  Lat  | 
IKÔ. 

TRUFA  , /.  /.  Terme  Italien.  : 
Fable,  tnenfonge,  conte  Fait  à phi- 
tir.  Lat  Fahuia.  Figinentum.  1 

TRUFALDIN,  WA,  nd*. 
le  même  que  é?aii<irwi  , ou  Rtfrefen- 
tante.  11  fi  prend  pour  un  homme 

Îui  danfi  les  danfis  Franqoifis  8i  : 
ulicnnes  avec  des  habits  convena-  I 
bits  pour  cct  effet  , pour  divertir 
une  compagnie.  Lat.  WJlrio.  Alimuj. 
Çomadus. 

TRUHAN,/  tn.  Bouffon,  Bate- 
leur , joueur  de  gibecière.  Lat  Scur- 
ra.  ImHo. 

TRUHANEAR,  v.  n.  BoufTonner, 
plailkntcr  , dire  des  plaifinteries  , ba* 
diner,  railler.  Lat  'Jocari.  VerbU 
luAere.  Scvtrcan  agere. 

TRUHANERIA,/ /.  Bouffonne- 
rie , plaiCantcrie , raillerie , badina- 
ge. Lat  ScurdUioi. 

TRUHANILLO  , /.  m.  dim.  le 
même  que  TVnha».  Ce  terme  marque 
un  plus  grand  mépris. 

TRÜJAL , /.  m.  Moulin  ï huile. 
Cell  un  terme  de  la  Province  de 
Rioja.  Voyez  JToUho  de  auite. 

Txujal.  Chaudière  dans  laquelle 
•n  prépare  la  leifive  avec  quoi  l'on 
bit  le  lavon.  Lat  TutUa  , r. 

TRUJAMAN,  / m.  Truchement, 
interprète  néccQàirc  aux  perfonnes 


qui  parlent  dîverfts  langues,  pour  fc 
faire  entendre  les  unes  aux  antres. 
(Quelques-uns  difent  Trujiutau.  Lat. 
Interpres. 

Txujaman.  Courtier  , faéleur 
qui  bit  débiter  les  marchandifes.  L. 
ProxeneiJ. 

TRUJAMANEAR,  V.  ».  rigou- 
reufiment  fignific  Interpréter,  fir- 
vir  d'interprète;  mais  communément 
il  fi  prend  pour  Troqiter,  échanger 
une  chofi  contre  une  autre  , fervir 
de  courtier  pour  cet  effet.  Lat.  /»- 
terfteiari.  Iddtari.  Prcxmetam  agrre. 

TRUJAMANIA  , / /.  Courtage, 
ofRce  de  Courtier.  Lat  Proxenetæ 
tMunus. 

TRUJIMAN.  Voyez  Trujmnm. 

TRULLA  , /. /.  Bruit,  tintama- 
re,  vacarme  que  font  pUificurs  per- 
fonnes  qui  crient , ou  qui  parient  à 
la  fois.  Lat  Voeiferatio.  Stregitut. 

Tiulla.  Truelle  de  Maçon.  Vo- 
yez IJana.  Lat  Truüa. 

TRULLO  , f,  m.  Sarcelle  , ou 
Ccrcellc , oifiau  aquatique.  Lat  TruU 
lui , /. 

TRUNCADA.MENTE , adv.  qui 
1 fi  dit  d'un  difcoiirs , od  Ton  a re- 
; tranché  quelque  chofi,  qui  pouvoit 
contribuer  à fin  intelligence.  Lat 
Srrmone*  vel  xvrbit  truneatii. 

TRUNCAMIENTO  , f.  m.  L'ac- 
tion de  tfonauer , de  retrancher  quel- 
que chofe.  Lat  Truncatio  , nis. 

TRUNCAR  , V.  fl.  Voyez  Trou- 
car. 

TaunCAS.  PafTer  à deffein  quel- 
ques mots  fous  filcnce  dans  un  dif- 
cours , les  fupprimer.  Lat  Ferba  vel 
femteitem  fruttcai-e. 

TRUNC.ADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Truncar.  Tronqué  , éc.  I^t 
TruncatuSy  a , um. 

TRÜNCO,  CA,  üdj.  tn.  ^ f,  le 
même  que  Tranco  en  parlant  des 
corps.  Lat  Trwicw. 

TRUQUE , f.  M.  Sorte  de  jeu  de 
cartes , cfpècc  de  Triomphe.  L.  Char- 
taruM  ludi  gettus. 

TRUCQUERü , / m.  Maître  de  bil- 
lard. Lat  Trudicularii  ludi  magijUr. 

I T U 

j TU.  Pronombre  , tfue  fgni/ùa  la 
fegmda  perfzna  con  quien  bablatnos. 
Tu , pronom  perfonnel  de  la  fécon- 
de peitonne  an  fingtilier.  Lat  Tn, 

Tu.  Tu , ne  fc  dit  qu’aux  perfin- 
nes  inferieures , ou  fort  familières. 
lÀt.  Tu, 

Tu  , pris  comme  adjeéUf,  fe  dit 
pour  Tiqio , tuya , Ton  , ta  : comme 
Tu  cnfuf  tu  hacienda  , Ta  maifon, 
ton  bien.  Lat  Tuus , a , um. 

\ A tu  ^ pm-  tMj  Façon  adv.  Sans 
égard , ni  rcCpeâ  l'un  pour  l'autre. 
11  fi  dit  de  ceux  qui  fe  querellent , 

, & fc  difiot  des  injures  grolUércs. 


; Lat.  Inurhanb.  InoJtcioA. 

Saùa  tu , y datnela  tu.  Jeu  de  ca- 
che cache  mitoulas. 

TUAUTEA^  /.  m.  Celui  dont  on 
ne  peut  fi  paffir  dans  une  affaire , 
ou  la  chofe  qu’on  regarde  comme 
abrolumentuécdTaire.  Lat  Prædpuus. 
PradPua  ret. 

TUBO , f,  m.  Tube , tuyau , (àr- 
bacanne , conduit.  Le  même  que  Cs- 
f/OMt  nu  Fijlola.  Lat  Tubas. 

TUDEL  , f,  m.  Tuyau  de  métal 
d’un  baHbn  , ou  de  tel  autre  inftru- 
ment  à vent  Lat  Fijluia  teEe  gre- 
vis  muJU^e. 

TUDESCO  , / m.  le  même  que 
Capote. 

TUERA  , /.  /.  Le  fruit  de  U 
coloquinte.  C*eft  un  terme  uFitc  d.ins 
U Murcie.  Lat.  Coloeynthit , dis. 

TUERÎ^,  /.  f.  L'éeroue  dans  le- 
quel entre  la  vis  du  preffiir.  Lat 
Cavutn  cochleare. 

TUERO , /.  m.  Petit  bois  fie  pour 
allumer  le  feu.  Lat  lignant  ad  ignrm 
paratam. 

TUERTO  , TA  , fécond  part,  du 
verbe  Toreer.  Voyez  Tortido. 

Tueeto.  Borgne  ; il  fi  dit  auffi 
d’un  louche.  Lat.  Codes.  Lnfcw, 

Tueeto,  / m.  Tort,  injuffice» 
injure,  outrage , mauvais  traitement 
Lat.  Injuria , <r. 

Tuextos  , au  plurier  , Tren* 
chées,  douleurs  qui  prennent  aux  fem- 
mes après  raccouchement  Lat  Tor^ 
mina. 

A tuertas.  Façon  adv.  De  travers , 
de  biais , à rebours.  Lat.  PrnpoJlerK 
/«verfL 

A tuerto^  è à iereeho.  Façon  adv. 
A tort  ou  avec  droit  y fans  con&dé- 
ration  ni  réftvxion , juRcment  ou  in- 
juRement  Lat  Jure  tW  ir^urià. 

Refr.  A tuerto , ê d dêrecho  nue- 
fira  cafa  hqfla  el  techo.  Ce  proverbe 
eR  contre  ceux  qui  Foulent  aux  pieds 
1a  juRice  & l’équité  pour  parvenir  à 
leurs  fins. 

TUETAKO,/«.  Mouellc,  fub- 
Rance  délicate  contenue  dans  l'inté- 
rieur des  os.  LzV.  AfeduUa  ^ 4t. 

Hajla  ht  tuetanos.  Julqu’i  la  mou- 
ellc  des  os.  Expr.  adverbiale  qui 
marque  l’ardeur  & l'aâivité  avec  la- 
quelle on  agit  Lat  AîeduUitits. 

TUFARADA  , / /.  Exhalaifon  . 
vapeur,  odeur  forte  qui  s’exhale 
d'un  corps.  Lat  Gravis  ador.  Halim 
/«I,  ùs. 

TUPO , / m.  Vapeur  chaude  qui 
s’élève  de  la  terre.  Lat.  Vapor  ^ ü, 

Turo  , par  extenfion,  fc  dit  de 
I3  vapeur  nui  s’élève  du  eharboD 
quand  il  n'eu  pas  bien  allumé.  Lat 
Gravis  odpr. 

Tu  VOS.  Touffes  de  cheveux,  qui 
couvrent  les  oreilles.  Lat  Te^  pirum 
copiÜi  penduM. 

Tvpos , au  plurier  & figurémeot, 
Kk  k k E Orgueil  » 
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Orgueil,  vanité,  préfomption,  ar- 
FOganec.  Lat.  ^ntio.  /Irro^ufititu  Su- 
frrhiQ. 

TUGURIO  , f.  m.  Cabane , hute , 
cbaumicre  Je  bercer.  Ce  mut  cR  La- 
tin & peu  nHté.  Lat.  Tugurium. 

TUICIÜN  , /.  /.  Terme  de  prati- 
anc.  DéPciifet  confervation , prote- 
aion , f^arde.  Lat.  Tuitio , nh, 

TÜITIVO  , VA,  adj.  m.  ^ f. 
Terme  de  Pratique.  Qui  défend,  qui 
protège , qui  confcri'e.  Lat.  Tuitivus^ 
a , utn. 

TULIPA,//.  Tulipe  moyenne, 
fleur.  Lat,  Thlipay  «■. 

TUUPAN  , /.  m.  Tulipe,  fleur. 
Lat.  Tuüpu. 

TÜLLIDUR.\,  / /,  Terme  de 
f'aucunucric.  Emeut,  fiente  des  oi- 
feaux  de  proie.  Lat.  Avisexi,rct»tfi‘ 
tum.  * 

TULLLMIENTO  ,/w.  Contraaiou 
des  nefft.  Lat.  Mrtw«w  coiitraélio. 

, TÜLLIR,  t».  «.  Emeutir,  terme 
de  Fauconnerie  , qui  fe  dit  des  oi- 
l^ux  de  chafTe  quand  ils  déchargent 
leur  ventre.  Lat  Excrementa  vtift- 
Cfs  avftn  exptütre, 

TULLiJtSB  , V.  r.  Devenir  per- 
clus de  quelque  membre , tomber 
en  paralyfie.  Lat  contrabtre^  , 

tid  âthiiitare. 

TUl.LIDO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  TuUir.  Perdus,  ue.  Lat.  AV- 
pii  ceiüra^iui , Vfl  dtbiiitotm  , n,  um. 

TÜMB.'^  , /.  /.  Kepréfentation , 
faux  cercueil  de  bols  couvert  d'un 
poele  de  deuil,  autour  duquel  on 
allume  des  cierges,  lorfqu’on fait  un 
fcrvice  pour  un  mort  Lat  Tmnbat 
it.  CenotAiphium. 

Tumba.  Impériale  d«  carroffe  , 
ou  de  telle  autre  chofe.  L.  Üf»belUt  «r. 

Tumba.  Chute  : le  même  que 
Tumho.  Lat.  Ijtpfus , «/. 

TUMRADILLO,  /.  m.  Terme  de 
Marine.  Coupure  «laus  le  chlteaii  de 
potippc,  qui  prend  de  bas -bord  à 
flribord,  pour  le  jeu  du  gouvernail. 
Lat.  Cfftw  in  pnppù 

TLMBAGA  , / /.  Tombac,  for- 
te  de  cuivre  très  fin  qui  vient  de  U 
Chine.  Lnt  /?«  Sitticum, 

’Tvmbaga,  figurément,  feprend 
pour  une  Bague  raite  du  métal  dont 
on  vient  de  parler.  Lat.  Annulm  ex 
4prt  Si»it.9. 

TU.MBAGON,  / w.  augm.  Braf- 
feUt de  tombac , garni  de  pierreries, 
que  les  femmes  portent  à leur  bras 
par  oruement.  Lat  AnnilU  ex  tire 
Sixico. 

TUMRAR  , t>.  a.  Faire  tomber 
.«quelqu'un , ou  abatte  quelque  cho- 
ie. Lat.  Driurbare.  Drjicerc. 

Tombas,  v.  m.  Tomber,  culbu- 
ter , eheoir  en  roulant.  Lat.  Dnvlvi, 

Tlmbab.  KaiiLr  quelqu'un,  le 
piqtut,  le  rendre  confus.  Lat  Didit 
C9m./ivveri% 


Tumbae.  Etourdir,  cnyvrcr  , fc 
dit  du  vin  Si  des  autres  liqueurs 
Fortes.  Lat  Ser^/us  detwbure. 

Tumbarse.  Se  coucher  pour  dor- 
mir. Ce  mot  dl  du  ftile  funilier. 
Lat.  Decumbere. 

TUMBADO,  DA,  part.  pajf.  du 
verbe  Tiimhar.  Abattu,  ue;  ren- 
verfé,  éci  couché,  ce,*  culbuté,  éc. 
Lat.  DeturbaiMS.  Devciutuj.  DejcAus. 

Hecubttns. 

Tumbaoo.  Bombé,  éc  ; voûté, 
ce}  cambré,  éc.  Lat  Camer«ria,a, 
um. 

TUMBO , f»  m.  Culbute  , chiite 
que  l'on  Fait  en  roulant.  Lat.  Devo~ 
ùttio , nis. 

Tumbo  , fc  dit  figurément  en  cho- 
Tes rpirituvÜes  & morales,  & figni- 
fic  Cas  critique  & épineux  ; fort,  ha- 
zard,  rifque  , péril  , danger.  Lat 
' Anteps  Ctyiis.  Alca.  Son. 

Tumho  de  la  oUa.  Ce  <|ui  refte  au 
fond  de  1a  marmite  apres  qu’on  en 
a retiré  U viande.  Lat  OÛarii  far> 
rago. 

A tumbo  de  dada.  A tour  de  dés. 
Façon  adv.  pour  exprimer  le  hazard , 
le  rifque,  le  danger  que  court  une 
chofe.  Lat  Ad  aieitm. 

TUMBON  y f.  m.  CarroflTc  dont 
l'Impériale  cfl  bombée.  On  appelle 
ainfi  les  coffres  dont  le  couvercle  cft 
bombé.  Lnt.  Rbeda  camtrata, 

TUMlüü.  DA  , aij.  Wf.  ^ /. 
Enflé,  ée;  le  même  que  liinchudo. 

Tumido.  Metapb.  Enflé,  élevé, 
pompeux  , m:ignifique  , parttculicrc- 
mciit  en  parlant  du  flilc.  Lat  /u- 
midus , a , u)f$. 

TU.MOR,/  f».  Tumeur,  bofle  , 
enflure  qui  fc  fait  fur  quelque  par- 
tie du  corps.  Lat.  II. 

Tumor  , fe  prend  figurément  pour 
Orgueil  , vanité  , prclomptiun.  Lat. 
Elatio.  Infi.itio , nis.  Suprrbia , 

TÜMULO  , f.  w.  Miufolec,  fé- 
pulchrc  , tombeau  élevé  de  terre. 
Lat  TumiUus , I. 

Te  MU  LO.  Catafalque.  Lat  C^na- 
tapl^iunt , il. 

TUMÜLTO,  f,  m.  Révolte,  é- 
meute,  rniilévemcnt,  confufion  oc- 
cabonnéc  par  une  multitude  de  gens 
qui  fc  révoltent  contre  leur  fupérieur. 
Lat.  luinuUm , éi. 

Tumulto.  Tumulte , déforJre  , 
trouble  , confufion  caulée  par  une 
multitude  »le  gens.  Lat  Tuiba  , m. 

TUMULTIJAUÜN,  / /.  Voyez 
TumuUo.  II  cfl  peu  nfité. 

TUMüLTUAK,  <hl'.  Tumultuni. 
re,  confus  & en  dclbrdrc.  Lat  Tu~ 
ntuUuariut  , a , um. 

TUMÜLTUAR,  v.  «.  Caiifcr  du 
tumulte , remuer  , exciter  des  trou- 
bles , des  iéditiuus,  troubler  une 
ville,  s'élever  contre  fes  fupéricurs. 
Jjt.  TuMutltuari. 

tümulxüaxte,  a//,  du 
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verbe  TumuUaar.  Séditieux,  turbu- 
lent , qui  caufe  des  troubles  , des 
léditions.  Lat.  Sfditiq/ia  , a , ui». 

TUMULTUADO,  DA,  port.pajr. 
du  verbe  Tumultuar.  Soulevé , ée  i 
mutiné , ée  i révolté  , ée.  Lat  Tib- 
muUu  cammefus , a , uut. 

TU.MULTUARIAMENTE,  aJr. 
Tnmultueufement  , d’une  manière 
confufe,  tumidaicufe.  Lat.  TurnttU 
tuesè. 

TUMULTUARIO  , eia,  adj.  m. 
éff  /.  Tumultueux  , eufe  ; qui  cau- 
fe  des  émeutes,  des  féditions  $ con- 
fus, on  défurdre,  émit,  fcdltieux. 
Lat.  Turnultuarius , a , um. 

TUMüLTUOSAMENTE  , adv, 
Tumultueufement  , d‘unc  manière 
confufe  Si  tumultueufe.  Lat  Ttanul- 
tuasè. 

TUMULTÜOSO , SA,  adj.m.  £jf/. 
le  même  que  Ttemuüunrh. 

TÜNA , /I  /,  Tuna , efpccc  d’O- 
puntia,  ou  figuier  d'Inde,  qni  croit 
dans  prcfque  toute  l'Amérique.  C’cfl 
au(E  le  nom  de  Ton  fruit  Lat  /î- 
eus  Indica. 

Tuna.  Vie  fainéante,  errante  & 
vagabonde.  Lat.  x*i(ga. 

TUNAL,  /,  tn.  le  même  que  TV- 
na. 

TUNAR  , T.  «.  Errer  de  lien  en 
lieu,  fans  avoir  de  demeure  fixe, 
mener  une  vie  feinéantc  & vagabon- 
de. Lat.  Vftgatn  vîtam  agerr. 

TUN.ANTE  , p^t.  aéi.  du  verbe 
7V*uïr.  Errant , te,  mendiant , gueu- 
fant , te.  Lat.  l'agusy  vtl  vi^ 
tam  ugem.  Erra  , nis. 

TUNDA,  f.f.  L'aélfon  de  tondre 
les  draps.  Lat  Eannorum  attmjio  , 
nis. 

Tünda.  Châtiment  rigoureux 
qu’on  inflige  à quelqu'un  , fôit  avec 
le  bâton , foit  avec  les  verges.  Lat. 
CreMu  vrr^alijy  nis. 

TUNDICIOV  , /*.  le  même  que 

TVndti  dans  la  première  acception. 

TUNDIDOR,y!  m.  Tondeur  de 
draps.  Lat.  Vannorum  toitfar , it, 

TUNDIDURA,  /.  /,  Tonte  de 
dn^.  Lat  To^o , nis. 

TÜKDIH  , V.  a.  Tondre  1h  draps 
Si  autres  étoffes.  Lat.  Tandne.  At~ 
tendere. 

Tundie.  Châtier  quelqu’un,  le 
battre , le  maltraiter.  Lat  du/ligare, 

TUNDENTE  , part.  a£î.  du  verbe 
Tur.dh.  Ce  qui  blcflc  faus  caufer  au- 
cune cfliifion  de  faitg.  Ce  mot  cft 
fort  ulité  en  Chirurgie.  Lat  TW- 
dem. 

TUNDIDO , DA , part.  pajf.  du 
verbe  Tumlir.  Tondu , uc  / battu  , 
lie.  Lat.  d'crbtralus.  Aita*\fus , a , 
wn. 

Tl^'DlZNO  , f.  tn.  Toniure,  ce 
q-.  u84  lire,  cc  qu'on  coupe  du  drap, 
Oa  d'une  autre  étofle  qu'on  tond. 
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Lut.  Trymertium  ex  p^nyiorum  ath'ifîaHt. 

TÜNICA  ♦ / /.  Tunique,  habit 
de  delTous,  fans  manches,  que  por* 
tuient  len  Anciens , & qui  Idbr  tc> 
noit  lieu  de  chemife.  Lat,  Tunica , «r. 

TuNfCA.  Tunicclle  , petite  tuni- 
que blanche  que  portent  certains 
Religieux  fous  leurs  habits.  Lat. 
Tnniea  , a. 

Tunica.  Tunique,  fc  dit  de  U 
pellicule  de  ccrmiiis  fruits  qui  revêt  ' 
mtéricuTcmcnt  la  coquille.  Lat.  Tu-  \ 
PcUicuLi , «r. 

Tunica.  Tunique,  en  termes 
d'Anatumie,  fe  dit  des  peaux  & des 
membranes  qui  cnvelopcnt  les  vaif- 
rciuK , & diverfes  autres  parties  du 
corp«.  Lat.  Tunica. 

TukiCa.  Vêtement  long  comme 
ceux  que  portent  les  Prêtres.  Lat. 
Tunica  taiarii, 

TUN’ICELA  , / /.  le  même  que 
Tunica  ru.  propre. 

Ti  nicei.a,  cft  aufli  une  efpêcc 
de  Dalmatiquc  qui  s'attache  as'ec  des 
cordons,  que  les  Evêques  portent 
futts  lents  habits  pontificaux.  Lat. 
Tunicula  Epifcofalis. 

TUPA  , /.  f.  L'adion  d'emplir , 
de  fc  remplir  t & dai>s  le  ftylc  fa- 
milier, Ranaficment , rêplétion  , plé- 
nitude de  viandes.  Lat.  Pe/Utic.  Sa* 
tstralia^  nis. 

TUPE,  /.  m.  Toupet,  partie  des 
cheveux  qu'on  laifie  autour  du  front, 
qui  font  coupés  courts,  afin  qu’ils 
iiifrcnt  une  efpèce  de  bourlet.  Lat. 
CaPilii  ftipra  frontem  rtliiH, 
tUPIR,  V.  a.  EntafTcr  , ferrer, 
prcflêr.  Lat.  Stipetrr.  Denfare. 

Tupibsb,  au  figuré,  Se  gorger 
de  vin  & de  viande  , manger  & 
boire  avec  excès.  Lat.  Cibit  ^ vino 
ft  inzHtgUare, 

TUPiDO  , DA  , pari.  pajf.  du  ver-  j 
bc  7’«p*V.  Prefle , entafle , gorgé , éc.  j 
Lat.  StipatNS.  Jifplctus , a , um. 

lüK.A  , /.  /.  Durée,  ou  perfé- 
vérance.  Ce  mot  a vieilli , &:  l'on 
dit  auitmrd’hui  Dura. 

Turar,  V.  ».  Durer.  On  dit  à 
préfent  Durar. 

. TURBA  ,/  / Multitude,  foule, 
amis  , aflcmbléc  conrufe  de  gens. 
C'ell  un  mot  purement  Latin.  Tur- 
ba , tr. 

TüRpa.  Tourbe  , m.itiére  propre 
â Piirc  du  feu  , dont  oii  fe  fert  en 
' Hollande  , & aux  lieux  où  il  y a 
dîfctte  de  bois.  Lat.  Crfpa  terreut. 

TUaBACION  , /.  / Trouble  , 
l’adlion  de  troubler  ou  de  fc  trou- 
bler. I.at.  J’nrbatio.  Peitttrbatio  ^ nii. 

TuhbACION.  Trouble  , cunfu- 
Tion,  défordre,  tumulte , Ixnrles  crfc- 
ment.  Lat.  Cotifiifio.  Perturhatio. 

l'URBADAMÈNTE  , odf.  Tur. 
biilemment,  cnnfufémcnt.  Lat  Ticr* 
JbiAè.  Tm-bulfitter.  Ptrtuchuti. 

ïl/ÀÜ^DiSSiMO,  MA,  iuij.  m. 
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ç-f  f,  fnperl.  Très  trouble,  très  agi- 
té , ée.  Lat.  FerturbutiÿiiHus , a , wu. 

TURBADOR,  lA  , /.  m.  ^ f. 
Perturbateur,  tricc;  brouillon,  ne, 
mutin , ne , féditieux  , eufe  ,*  qui 
caufe  du  trouble.  Lat.  Pcrtnrbator. 
Turhator  , iV, 

TURBAMULTA  , /.  /.  Cohue  , 
multitude  de  gens  en  confuGon  & 
fins  ordre.  Lat.  Turba  muUa. 

TURBAN  TE  , / w.  Turban  , 
eoifure  de  la  plupart  des  peuples 
Orientaux  & Mahoraétans.  Lat.  Tur- 
carum  falerni. 

TURBAR,  V.  fl.  Troubler  , dé- 
truire l’ordre  naturel  , le  changer, 
l'aitercr.  Lat.  'J'urbare.  Perturbarc. 
Commtrvere. 

Türbar.  Troubler,  fe  dit  figu- 
rément  en  chofes  fpirituellc;  & mo- 
rales, & fignific  Déconcerter  quel- 
qu'un • le  mettre  hors  d’etat  de  con- 
tinuer Ton  difeours  , ou  ce  qu'il 
avoir  commencé.  Lat.  Turk^re, 
Turbab.  Troubler,  rendre  trou- 
ble , oblcur  , opaque  , brouiller  , 
gâter.  Lat  Turhare. 

TURBANTE,  part.  aD.  du  verbe 
Turhar.  Troublant,  qui  trouble.  L. 
Turbafif. 

TURBADO,  DA  , part,  pajjf.  du 
verbe  Turbar.  Troublé  , ée.  Lat. 
Turbatui , fl , uai.  Pnturb.itus.  Ccm- 
motus , <1 , sms. 

TÜRB/UIVO , VA  , w.  £1?/. 
Qui  trouble  , qui  inquiète , dans  la 
poiTefTion  irunc  chofe  dont  on  jouit 
Lat.  7'urbauj. 

TUKBIAR,  f.  fl.  le  même  que 
Turhar.  te  mot  a vieilli. 
TUKBIANTE.  Voyez  Turbante. 
TUè.BIDO,  DA.  Voyez  Turbio. 
TURBiEZ.A.  Voyez  Turhuieucias 
Ces  mots  otk  vieilli. 

TUKBINO,  f.  m.  Turbit  en  pon- 
dre , ou  la  racine  meme  préparée 
pour  quelque  uiage*  Lat  furpttipui- 
vis , erit. 

TURBIO,  BIA,  aij.  m.  ^ f. 
Trouble,  brouillé,  ée.  Lat  Turbi* 
dus , fl , uiu. 

Turbio,  pris  figurément,  ligni- 
fie, Facbciix  , malheureux  , infor- 
tuné, contraire.  Lat.  Perturbatus.  AJ* 
a.'er/us.  fl,  um. 

Turbio,  Ggnifie  au(B  Obfcur, 
confus  , embrouillé.  Lat  Ob/curus. 
Confu/us , a , mm. 

TüRBION,/w.  Ondée  de  pluie, 
orage  qui  vient  tout  à coup.  Lat. 
A'imbus.  AUsnùOj  nis, 

XuRBloN  , fc  dit  par  extenfton 
des  dificreiis  tourbillons  qui  s'élè- 
vent tout  â coup.  Si  qui  emportent 
tout  ce  qu'ils  reucoutrciit.  Lat  Aüu- 
^ via  , uis. 

Turbion  , fe  (Ct  figtirément  des 
inalbcurs , des  caUmites  , des  in- 
! fortunes  qui  furvicnncnt  tout  à coup 
i S:  qui  uuuÿ  accobliut  Lat 
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bus.  Prrcella.  CAonsîtai  fuhUa. 

TURBIOSO,  SA  ,n4/.  »«.  çV /.  le 
même  que  Titrbh:  il  a vieilli. 

TURBIT,  /.  Pt.  Turbit  , racine 
purgative  qu’oii  nous  apporte  des 
Indes  Orientales.  Lat  Turtetum , 1. 

TUKRULENCM,/  /.  Trouble, 
ubrcurcilFement , altération  qui  fiir- 
vient  aux  ebofes  claires  Sc  tnnfpa- 
rentes,  qui  fc  fait  par  quelque  mé- 
lange qu  elles  reçoivent  LatPfr/«r- 
ftfllifl,  nis. 

Turbulencia.  Metaphor.  Tur- 
bulence , impetuofité , inclinatioii  à 
exciter  de  la  confufion,du  trouble, 
du  défordre.  Lat.  TurhulenttUf  *e. 

TURBULEN'I'AMENTE  , mlv. 
Turbulemmcnt , d'une  manière  tur- 
bulente. Lat  Turhulenter. 

TURBULENTO  , TA  , aàj.m. 
le  même  que  Turbio. 

luRBUtENro  , métaphorique- 
ment, Confus,  troublé,  défordonné. 
Lat.  Turbidus.  Perturbatus.  Cotnmo* 
tus  t fl  « um. 

TLiRCO , CA , adj.  m.  ^ f.  Turc, 
Turque,  qui  cft  de  Turquie.  Lat 
Turca^  *. 

TuiCO,  CA  , aii.  tn.  ^ f.  Turc, 
qui  appartient  aux  Turcs  , ou  qui 
nous  vient  de  leur  pays.  Lat.  Tur* 
cicm , fl , um. 

Alfotnha  Turca , Tapis  Je  Tur- 
quie. Lat.  Tttrcicui  tapes. 

Aifanze  7 wrrfl , Sabre  de  Turquie. 
Lat  Aci  tacts  Turcicia. 

Turco  , en  jargon , du  Vin.  Lat 

77«ifi»,  f, 

TURDIGA , /.  /.  Longe  d’un  pied 
de^  large , prife  dans  la  longueur  du 
cuir,  dont  on  tire  ce  qu'on  appelle 
en  Efpagnol  Abarcas.  Voyez  Abanas, 
Lat.  Lor.utn , f. 

rURGENCIA  y f.  f.  Terme  de 
: le  même  que  Uinchitzon. 
TURGENTE,  ai},  d'une trrm.  qui 
& dit  d'uMc  humeur  qui  enfle,  éî: 
qui  caiifc  une  inflammation  dans  quel- 
que partie  du  corps.  Lat. 

TURI.ERIN , f.  m.  en  jargon  , 
Voleur,  larron.  Lat /«r.  Latro^is, 
TURMA  , / /■  le  même  que  TV- 
AkulOy  «U  Criaiiiîa. 

Turmas  de  tiesra.  Voyez  Criadil* 
las. 

TÜRMAR  , V.  ».  Faire  quelque 
chofe  tour  à tour  , fe  relever  l'im 
l'autre , agir  altcruativcincnt.  Lat. 
AUemis  vhibus  agerc. 

TURNJü  , NIA,  aji.  m.  / 
Louche,  bigle  , qui  regarde  de  tra- 
vers, qui  lemblc  regarder  d'n.n  côté 
& qui  regarde  de  l’autre.  Lat  Sua* 
boy  nis. 

Turnio,  fe  dit  aufli  de  celui 
qui  a le  tegard  fevère.  Lat  /îfpcLlu 

/CTCW. 

TURNO , f.  m.  Tour  , fc  dit  de 
ce  mouvement  fiicceinF  qui  donne  à 
cbaquy  chofe  uu  teins  propre  n.^ur 
Kukh  3 pailVJ 
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parler  on  a^tr  l'un  aprCs  l’aiiH'e  » 
ctiacun  dans  Ton  rang.  Lat  l^iccu 
Ori9  fncctJJivHS, 

TÜRON,/  m.  Rat  de  campagne. 
Lat.  A’.'/fAi,  <•.  Mui  ap’tjîis. 

TU!U1UKS.\.  /.  f.  Moule,  petit 
infiniment  rond  & creux,  qui  fert 
à Biirc  les  jalcts  qu'on  tire  avec  l'ar- 
balétc.  Il  fc  dit  par  cxtenûon  de 
toute  autre  chofe  qui  fe  jette  eu 
moule.  Lat.  Foi-ma , 7)fus , L 
TUËQ.UESA.  Turquoife  , pierre 
précieufe  opaque,  qui  eil  de  couleur 
d'un  bleu  turquin.  Lat. 

Z^pis  eyaneuf. 

TUKQ.UESADO , da,  ndj,  m.  ^ f. 
Qjui  dl  delà  couleur  de  hTurqtioi- 
fc.  Lat  Çyar.tui,  o,  um.  1 

TURQÛI,  aij.  Turquin,  fc  dit 
du  bleu  quand  il  ell  bien  foncé.  Lat 
ÇyaiîfuSy  fl,  um. 

’TURQUIA,  /./.  en  jargon  , Pi- 
(lole  d'or.  Lat.  Aureus  tiummut. 

TURRAR  • c.  fl.  le  meme  qne 
Tojlar. 

TURRADO  , DA,  pttrt.  paf. 
Terbe  Turrar,  Voyez  T^jlaâo. 

TURRON,  f.  w.  Pâte  faite  avec 
des  amandes , des  pignons , des  ave> 
Unes,  des  noix,  du  miel  ou  du  fu- 
cre,  qu'on  fait  ré>tir  au  four,  ce  qui 
furme  une  mafTe  foUde  fort  favoureu* 
fc.  Lat.  Crujîuü  gtnits. 

Tu&ron,  en  jargon,  une  Pier- 
re. Lat.  fjtpis , idts. 

TURRONADA,  /. /.  En  jargon, 
Coup  de  pierre.  Lat.  Ijipidâ 

Mi. 

TÜRRONERO,  /.  x».  Celui  qui 
fait,  ou  qui  vend  du  Twron.  Lat. 
CruiluUiriia , xx. 

TURUMBONj/xm.  le  même  que 
Tchndr.vf. 

TUS.  InterjeéUon  dont  on  fe  fert 
pour  appeller  un  chien.  Quelques-uns 
difent  Tu/9. 

A perro  vitjo  no  bflx*  tut  tus.  Voyez 
Ferro. 

TUSAR , V.  ü.  Voyez  Atu/ar.  Ce 
mot  a vieilli. 

TUSADO  , DA  , le  même  que 
Ati'Jado. 

TUSON,  / m.  Toifon  , la  laine 
qu'on  6tc  aux  brebis  & aux  mou- 
tons quand  on  les  tond.  Lat  Vtlius^ 
rrit. 

Tuson.  On  appelle  ainG  dans 
l'AndalouGc  un  poulain  qui  n’a  pas 
encore  deux  ans.  Lat.  Eijitulut  binutt. 

Ord^ri  dr  VtibaUcri.i  Tufan  de 
OTO.  Ordre  de  Chevalerie  de  la  Toi- 
foQ  d'or.  Cet  Ordre  fut  InGitiié  par 
Philippe  le  Bon,  Duc  de  Bourgogne 
en  1429.  Lat.  OrXo  miliUrtt  aiointo 
veVin  jic  diiiui. 

TUSONA  , /.  /.  Putain  , garce. 
Lat.  Scnrtuiti. 

TUSSlLAüO.  Plante.  Voyez  /Ur- 
/•irj, 

TUTANO.  Voyez  Tuttanm 


TUTEAR , V.  a.  Tutoyer , tr.ii- 
ter  quelqu’un  avec -mépris,  ou  avec 
une  grande  fimiliaritc,  en  lui  difant 
Tu  61:  toi.  Lat  FamUiartHS  apptîla- 
re. 

TUTELA,  /.  f.  Tutelle,  charge 
qu'un  impofe  à quelqu'un  de  veiller 
à U contcn'ation  de  la  perfonne  & 
des  biens  d'un  ou  de  pluGcurs  mi- 
neurs. Lat.  TuuIcl  , 

Tu  TELA  , figuific  aufli  Prottélion, 
apui.  Lat.  Tutcla.  Dtfonjio. 

TUTEL.^R,  ait.  d'mt  ttrm.  Tu- 
télaire , qui  a pris  quelque  choie 
fuus  la  proteéHon.  Lat.  Tuttkrit , t. 

Tutelar.  Qui  concerne  la  tu- 
telle des  pupilles.  Lat  Tt^chrit. 

TU  TRIA  , f.  f.  Drogue  médici- 
nalc.  Voyez  Aîutbiu. 

TUTOR  , f.  m.  Tuteur,  qui  eft 
élu  pour  avoir  foin  de  la  perfonne 
^ & des  biens  des  eiifan$  qu’un  père 
1 ou  une  mérc  ont  Uifles  en  bas  âge. 

I Lat  Tutyr  , ù. 

\ Tu  rOR.  Tuteur,  fc  dit  figurément 
d'un  proteélcur , d'un  défenfeur.  Lat. 
FroUihr.  F.\tronus.  \ 

Hi  tnfnejîer  tutor.  On  dit  d’un  I 
homme  prodigue  & qui  n'a  point  Je 
conduite,  qu'il  auroit  b«foii\  d'un 
tuteur.  Lat.  Frocuratere  iaiiget. 

TUTORIA^,  /.  f.  le  même  que 
Tutti». 

TÜTRIZ,  /.  f.  Tutrice,  femme 
chargée  de  la  tutelle  d'un  pupille. 
Lat.  Tutrix^  rxr. 

Tutriz  , f#  dit  figurément  d’une 
Protcélricc.  Lat.  Fatroru , 

TÜYO  , VA.  Pronom  poGeflif  de 
la  fcconde  perfonne  au  GnguUcr. 
Tien , tienne.  Lat  Tuus , a , w*i. 

Tu  vos.  On  dit  fubfbntiveraent 
les  tiens  au  plurier,  pour  dire,  tes 
proches,  tes  amis  , tes  allies,  ceux 
qui  t'appartiemicut  en  quelque  forte. 
Lat  Tu» , oruttt. 

T Y 

TYMBAL  '•  / fu.  le  même  que 

AtobaL 

TYMBALERO,/  m.  Timbalier, 
qui  joue  des  tymbales.  Lat  Tympa» 
nijiet. 

TYMBRE,/  m.  Timbre,  en  ter- 
me de  Blafun , fe  dit  de  tout  ce 
qu'on  met  fur  l'écu.  Lat  Jn^gnt  iu 
caj/idf. 

Tvmbie  , fe  dit  figurément  d'une 
nilion  gloricufe,  qui  donne  de  l'é- 
clat St  de  la  réputation  à Ibo  auteur. 
Lat  Tm/îçw. 

TVMPANILLO,  / m.  dim.  Pcli- 
te  timbale.  Lat.  Forvum  tympunupt. 

TY.XPANILLO.  Petit  tympan. Ter- 
me d'imprimerie.  Lat  lypogi-aphim 
tywpantfvi  miunt. 

TVAIPANO,  / OT.  Voyez  Ata. 

bai. 

k Ttmpano.  Tympan-  Terme  J’ A- 


natomie.  C'cG  une  petite  peau  déliée 
St  bandée  au  fond  Je  l'oreille , qui 
requît  les  imprellions  de  l’air  agité , 
& qui^aufe  le  fentiment  de  l'uuie. 
Lat.  lyptpanuut. 

Tvmpano.  Tympan  , chez  les 
Imprimeurs , eft  une  feuille  de  par- 
chemin  bandée  fur  un  chiidîs  de  bois. 
Lat.  Tymp,Tfiuw  t}fographicu7P. 

Tvmpano  , terme  de  Aléehaïu- 
qiic.  Voyez  Ext. 

TYPHON  , / »x.  Typhon  , vent 
fnbit , violent , rapide , impétueux  , 
tournoyant.  Lat  Turbo , xn/V.  Voyez 
Torbelüw. 

TYPO  , /.  m.  Type,  modèle  , 
exemplaire,  moule.  Lat  Typus^  i. 

TYPOGRAPHIA  , /.  /.  T.  Grec. 
Typographie,  l'art  de  l'Imprimerie; 
& aiiin,  Imprimerie  , lieu  uù  Ton 
imprime.  Lat  Art  jypegrapbica.  Ty- 
pofiraphia , .e.  Voyez  Impunie. 

TYPOGRAPHO,  f.  m.  T.  Grec. 
Imprimeur , celui  qui  imprime.  Vo- 
yez Imprefor  , qui  eft  le  terme  le 
plus  en  ulage.  Lat.  Typognttbut , i. 

TYRANAMENTE , adv.  Tyrau- 
niqiicmcnt,  d’une  manière  t^ianni- 
[que,  en  Tyran.  Lat  Tyratmicè. 

I TYRANIA,/. /.  Tyrannie,  gon- 
vemement  qui  n’eft  dirigé,  ni  par  ta 
juftice  ni  par  Téquité,  cruel,  vio* 
lent.  Lat.  Tyramii , idit. 

; Tyrania.  Tyrannie,  fe  dit  de 
I Tabus  que  les  marchands  font  de  la 
difette  des  denrées  ou  des  march.in- 
dilês,  pour  les  vendre  à.  un  prix 
exorbitant.  Lat.  AlercUim  carx'tM. 

Tvrania.  Tyrannie,  fc  dit  fi- 
gurément de  l’empire  des  paftions , 
des  chofes  qui  ont  du  pouvoir  fur 
nous  , qui  nous  dominent  Lat.  7y« 
rannis. 

TYRANICA.MENTE,  ait;,  le  me- 
me que  TyrmuwtnSt, 

TVRANICO,  CA,  fl^.  XM.  /• 
Tyrannique,  qui  appartient  à la  ty- 
rannie. Lat.  Tyrannicut  f fl,  tim. 

TYR.r\NILLO  ,/  m.  dim.  Tyran 
dont  le  pouvoir  eft  borné , petit  Ty- 
ran. Lat.  Tyrarntus , i. 

TYRAMZAR,  v.  a.  Tyrannifer» 
gouverner  avec  tyrannie,  lit  Tyran* 
nid  vtxare. 

TvtANiZAi.  Ufurper  injüftement 
& par  violence  ce  qui  appartient  à 
autrui.  Lat.  Tyraitnidem  extretre. 

Tvranizax.  Tyrannifcr,  fe  dit 
figurément  de  tout  ce  qui  peut  alTu- 
jtttir,  contraindre,  tourmenter.  Lat 
Tyrannidt  vra-orr. 

Tvranzzai.  Analogiquement, 
Tyrannifcr,  affujettir , dominer,  en 
parlant  de  l’empire  des  pafiîons.  Lat. 
JSrannicè  dominari. 

Tvramzai.  Tyranoifer  , fe 
dit  lorfque  les  marcb.inds  abufent  de 
nos  bcloins  pour  nous  vendre  Ica 
denrées  à un  prix  exccfllf.  Lat  Zii* 
mh  prtii»  ^tuderc» 

TYRA. 


T Y R 


T Y R 

•miANIZADO,  DA,  f«r».  jw/. 
du  verbe  TyramztiT.  Tyriunifé  t éc. 
Lat.  Tjramtiit  trxfl/fc/ , « * uw. 

TVRANO,  NA  , ai},  m.  ^/.  Ty. 
ran.  Prince  qui  abufc  de  fon  pou- 
vair,  qui  opprime  U liberté  publi- 
que* qui  gouverne  üfis  judice  « Te* 
Ion  la  volonté,  & non  félon  les  loix. 


Lit.  lyrannat , i. 

Tyrano.  Tyran.  On  appelle  ain- 
Ci  un  Marchand,  qui  vend  Tes  mar- 
chandifes  à un  prix  excelCF.  Lat 
Ximio  pretio  vtndtftj. 

Tvaano.  Tyran  , fe  dit  fisiire- 
ment  en  AMorale,  de  l'Amour  , ou 
de  toute  antre  palEon  qui  nous  do* 


T Y R 6si 

mine.  Lat.  7yriiw:us. 

TYROCINIÜ,  f.  m.  ApprenttflTa- 
Zt  i & communément  il  le  dit  du 
Noviciat  dans  un  Ordre.  Lat.  Tyi^ 

cinmnty  n. 

TYRON,  / M,  Apprentif , Novi- 
ce. Lat.  Tjrroy  ais.  Voyca  Bifoho. 


U B E U C E 

^ Vigtjîma  prima  Utra  del  Alpha-  I U C 

^ * htto  i'aflèiUno , y quinta  y «/-  I 

tima  ai  tl  ordm  de  Us  vactdes.  U,  | UCE,  f.  trt,  le  meme  que  Vuejfa 
vin^t*  unième  lettre  de  PAIphabet  ■ merctdy  dont  il  ell  fyncope. 

Caliillan  , Sc  la  cinquième  & demié-  . UCENCIA,  /.  /.  le  même  que 
re  des  voyelles.  1 Vuectkn:U , dont  il  cft  fyncopc. 


V B 

VBERRIMO  , MA  , adj.  m.  ^ f, 
fnperl.  Très  abondant,  te,  très  K- 
cond  , de,  très  fertile,  tant  au  pro- 
pre qu'au  figuré.  Lat.  Uherrimus^ay 
um. 

UBI , /.  M.  Adverbe  Latin , qu’on 
employé  fubfianuvement  en  CafUL 
lan , pour  marquer  le  lieu  ou  l'ef- 
pace  qu'un  corps  occupe,  il  ed  tifité 
dans  le  dogmatique,  & Von  dit; 
Ejle  cuerpo  alla  en  fu  proprh  uhi  : 
Ce  corps  eft  dans  la  place  qui  lui 
ed  propre. 

t'BICACION,  /.  / Terme  Scho- 
laftiqne.  L'exidence  aéluellc  d'un 
corps  dans  un  lieu  déterminé.  Lat. 
Uhicatia  , nis, 

UBICARSE  , V.  r.  Etre  dans  un 
lieu,  ou  efpace  déterminé.  Lat  Ubi- 
cari. 

UBICADO,  DA,  part.  pojT  du 
verbe  (Jbkarfe.  Mis , mile , placé  , 
ée  dans  un  lieu  déterminé.  Lat.  übu 
catiu , A , um. 

UBIO , / m.  le  même  que  Ti^o. 
Ccd  un  terme  ufité  dans  l'Andatuii- 
fie,  êt  dans  quelques  autres  endroits 
d'Erpagne. 

UBIQUIDAD , / /.  Terme  Scho- 
hdique.  Ubiquité,  préfencc  adnclle 
de  Dieu  en  tout  lieu.  Lat.  Ubiquk 
tas , /il. 

UBRE  , f.  /•  GrailTe  dure  , que 
les  animaux  ont  dans  les  niammcllcs. 
Lat  UheTy  ris.  Smtien  y iws. 

UBKKR.'\,//.  Aphte,  maladie 
d'échauFcment  qui  vient  quelquefois 
à la  bouche  des  enfans  qui  tettent 
Lat  Aphta,  te. 


U F 

UFANAMENTE,  aiv.  Arrogam- 
ment  , infolemment  , avec  fade, 
d'une  manière  fuperbe  & dédaigneu* 
fc.  Lat.  Arrofauter.  Superhi. 

ÜFANARSE,  1'.  r.  Se  glorifier, 
fe  vanter  , tirer  vanité  d’une  chofe. 
Lat.  Arrtizanter  fe  gerere. 

UFANERO,  RA,  adj.  tn.  ^ f. 
Terme  ancien.  Arrogant,  te,  info- 
leut,  te,  ftipcrbc,  hautain,  ne,  fier, 
rc.  Lat.  Arrogans.  Superbus , a , um. 

UFANEZA,  f.  f.  le  même  que 
Vfania.  Cc  mot  ed  peu  ufité. 

UFANI.\ , y'. /.  Arrogance,  vaine 
gloire,  hauteur,  fierté,  préfomption, 
orgueil.  Lat.  Arrogantia.  Superbia. 

Ufania  , fignifie  aulli  Joie,  plai- 
fir , fati^Paélion , contentement  qu’on 
goûte  à faire  une  chofe.  Lat  Gav- 
dium  y a.  Zjctitia  , le. 

UFANIDAD  t f.  f.  le  meme  que 
U/ania.  Ce  mot  a vieilli. 

UFAKü,  NA,  udj.  m.  ^ f,  \c 
même  que  Üfmera. 

Upano,  fignifie  aufii.  Gai,  jo- 
yeux, content,  fatisfait  de  fa  con- 
duite. Lat.  Ltetus , 0 . um.  Hilaris , e. 

UEO,  mot  qui  n'cd  ufité  que  dans 
le  fille  familier,  & adverbialement 
à Ufoy  Sc  qui  revient  au  même  que 
MogoüoHy  ou  degortay  c'efi-a-iUrc, 
s'invitant  de  Int-mémc  dans  un  en- 
droit fans  être  prié , parafite.  Lat 
Fra  fm  nutu , Ubereque. 

U G 

UGIER.  Voyez  Uxitr. 

U L j 

ULCERA,/./  Ulcère,  plaie 


U L c 

maligne  & profonde  caufée  par  uoc 
humnir  acre  & corrofive.  Lat  ÜU 
eus , frii. 

ULCERACION  , / /.  Terme  de 
Chirurgie.  Ulcération  , formation 
d'ulcère.  Lat  Uktraiio , nis. 

ULCËRAR , V.  a.  Ulcerer,  can- 
fer  un  tilccrc.  Lat  Ükeraere,  Exukt- 
rare. 

ULCERADO , DA  , per/,  pajf.  du 
verbe  4^/crr<ir.  Ulcéré , ée.  Lat  Ul- 
ceratus.  Exukevatus , a , um. 

ULCEROSO,  SA,  adj.  m.  &'/. 
Couvert , te  d'ultères.  JUt  Uteerc* 
/ai , a , um. 

UL'FERIOR,  adj.  d’ave /crm.  Ul- 
térieur , rc , qui  eft  au  delà.  l.at  Ui- 
tericr  , tus. 

Ulterior,  fc  prend  auffi  pour 
ce  qu'on  doit  ajouter  h ce  qu’on  dit 
actuellement.  Lat.  Ulterior. 

ULTIMADAMENTE,  adv.  Vo- 
yez Vltimamente  ; il  eft  peu  ufité. 

ULTIMAMENTE,  adv.  Derniè- 
rement, enfin,  en  dernier  lieu.  Lat* 
Uitivro.  Fcjlratto.  Denique. 

ULTIMAR  , V,  a.  Achever,  fi- 
nir, mettre  fin  , terminer.  Lat  Fi- 
nire.  Ftrficert.  Abfolvere. 

ULTI.MADO  , OA  , part.  pmf.  du 
verbe  Uisimar,  Achevé  , ée  , fini , ie. 
Lat.  Fiuitus.  Ferfrcius.  Akfolutus , a, 
um. 

UtTlMADO  , fe  dit  philorophf- 
qiiemcnt  de  la  fin , de  la  caiife  der- 
nière. Lat.  Uliimatus. 

ULTIMIDAD  , / / La  qualité 
oui  fait  qu'une  chofe  ed  la  dernière. 
Ce  mot  cd  peu  ufité.  Lat.  Extrtmk 
tas. 

ULTIMO  , xfA,  o4i.  iw.  £5^  / 
Dernier,  ère;  celui  après  lequel  il 
n'y  a plus  rien  de  fbn  efpèce.  Lat 
üUimus  y a , um. 

UtTiMO.  Dernier.  Terme  relatif, 

I & oppofé  à premier.  Lat  Fojlremus, 
Kcv\^muSy  a y um, 

UtriMO.  Dernier,  fe  dit  nuflî  de 
ce  qui  cd  le  plus  retiré,  Je  plus 
caché,  & le  plus  éloigné.  Lat  i’e- 
Jiremus , vel  Extranus* 

UtTlMO  * 
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Ultimo  , fi  dil  aunî  du  dernier 
moyen  ou  cxpiilicnt  qu’on  employé 
npres  que  les  autres  ont  été  imiti* 
Icî.  fjaf.  /It/iYr/i«/. 

Ultimo,  fc  dit  aufTi  de  ce  qui 
eft  le  plus  p.irfiit,  le  plus  excellent 
en  l'on  i^onrc.  Lnt.  S'wftm-h,  C/i/ftuu/. 

Ultimo.  Demier,  fc  dit  auHl  de 
U lin  à !.ii)uelle  tomes  nos  actions, 
nos  iWü;'<  tè  raportent,  & au  dcli 
de  laquelle  on  ne  prétend  plus  rien. 
Lat.  L’/tiitius, 

Ultimas.  Nebrixa  appelle  ainfi 
dans  £a  FrufiHite  les  dernières  fyl> 
iabcs  d'un  mot  , eu  é^.ird  aux  ac> 
cens,  on  aux  mefurcs  du  vers  La- 
tin.  Lat.  l'/iiirtéf 

» 0 fffuer  /a  uüivut  ffJOfia.  Met- 

tre la  dernière  main  à une  chofe , la 
hnir , U conclurre.  Lat.  CWwüm  mw- 
nufft  o/tfi^terf. 

Efî>n‘  A iû  uUi»t9.  Etre  parfaite- 
R)ent  au  fait  d'une  chofe.  Lat.  Plu- 
ue  iuleüi^ere. 

Ejlur  à h ultimo , ù d fcf  uUimot. 
Etre  à l'extrémité,  n'avoir  plus  qu'un 
Moment  à vivre.  Lat.  In  extremis 
agere. 

Pfi'  ultimo.  Faqon  adv.  EnGti,  fi- 
nalement. Lat.  Deniqtie.  Tandem.  Po- 
Jîrttno. 

UI.TRA  , adv.  lAftin  , qui  i'em- 
ployc  dans  la  même  fi‘4nificati<  n en  i 
t'aliillan  , & qui  fiqniHc  Outre,  de 
pins,  par-dclfuj.  Lat.  67r>«.  Pr.eter. 

ULTR.'tJAMlENTO,  f.  m.  Ou- 
trage , l’action  d'outrager.  Lat.  In- 
*st/ia.  Vexath. 

ULTRAJAR  , V,  a.  Outrager,  di- 
re des  itijures  à quelqu’un , le  mal- 
traiter , l olfcnfcr  en  fa  perfonne  , 
mi  en  fon  honneur.  Lat.  Çonvitiisy 
t'tl  ccf/ruurr^i/r  ajffîcert. 

Ult HAJAR  , ligniHc  auflî  Mépri- 
fer  qucl'|u'un  , le  traiter  avec  mé- 
pris. Lat.  Vontemnert.  Défier,  e. 

ULTKAJADO  , DA  , fart,  faf. 
du  verbe  Cit-.ajor.  Outragé  , te.  L. 
Jnim'ià  ajjf  'c^ius , ff  , unt. 

ULI  KAJE,  f.  m.  Outrage,  infiil- 
te,  injure,  oficnre,  attronl  fenUble 
& cruel.  Lat.  Injuria.,  a. 

ÜLTRAJOSO  , SA  , adj.  m. 
Outrageux,  eufe,  qui  outrage.  Lat. 
Cy  itumtlirfHS , a , um. 

ULTR.ÀMAR,  «il»,  d'une  le 
même  que  L'Uiamsrino.  On  l'empio- 
ve  le  plus  fouvent  comme  fubkan* 

iîf. 

Ultramar.  Outremer,  cit  un 
nom  que  les  Peintres  donnent  au 
hleu  d'azur  fut  de  L^pts  lazuU.  L. 
Cxrttleus  rohr  tranfmartnui. 

ULTRAMARiNO  . NA,  adj.  m. 
^ f.  D’outremer  , qui  eit  au  delà 
de  U mer.  Lat.  TraJtfmurimts  , « , 

tim, 

Ultramarino.  Outremer,  bleu 
fuit  avec  le  Lapis  lazuli.  Lat.  C’a;*»- 
liui  ^oior. 


U L T 

Termim  ultramitrino.  En  Jutif- 
prudencc,  c’elt  im  terme  qu'on  ac- 
corde pour  une  preuve,  lequel  cft 
proportionné  à réioignement  de  l’en- 
droit où  on  doit  ta  faire,  \ la  dif- 
férence du  terme  légal , qui  eft  de 
quatre-vingt  jours.  Lat.  Traufmarina 
fren  ogutio. 

ULI  RAMONTANO , sa  , adj.  m. 
^ f.  Ultramontain,  qui  cR  au  deU 
des  monts.  Lac.  VUramoittamis , a , 

tim. 

ULTRAPUERTOS  , /.  w.  Ville  , 
village  qui  cil  au  delà  des  monta- 
gnes. Ce  mot  cft  peu  ufité.  L.  UUrà 
vei  tram  moules. 

ULTRIZ  , aAj.  f.  le  meme  que 
Vtngadora.  Ce  mot  eft  peu  ufile. 

ULTRÜXEO,  NE  A , udj.  m.  /. 
Ce  qui  s'oft're  , qui  fe  prefente  fans 
quüû  le  cherche.  Lat.  l/ltroacus,  a, 
um, 

ULULA,//  Oifeau:  le  meme 
que  /iittillo.  C’vft  un  mut  purement 
Latin. 

ULÜLATO,  / m.  Hurlement,  cri 
lamentable.  Lat.  UlMlatuSf  üs. 

U M 

UMBILICAL,  a^.  d’une  term.  Um- 
bilic.ll  , qui  concerne  le  nombril. 
Lac.  C/mbiixaUs , <. 

ÜMBRAL , / m.  Pas , feuil  d'une 
porte.  I^t.  /Àmtn  , iuis. 

Umsral  , en  terme  d'Architec- 
turc,  Traverfe,  linteau  d'une  por- 
te , d'nnc  fenêtre.  Lat.  lÀmtn.  Pejlis, 

U.MBRAL  , fc  dit  figiirément  en 
; chofes  ipirituelles  & murales  f & fi- 
j gnifie  l’entrée , le  premier  p.is  qu’on 
[ fait.  Lat.  Dmen. 

I Pijar  las  umbralcs.  Voyez  Atrave- 
far  loi  tfwbrales. 

U.MBKALAR,  t».  «.  Pofer  un  lin- 
teau , ou  une  ^averfe  à une  ouver- 
ture de  porte.  Lat.  Pojh  wjK.virf. 
Tranfurfam  trabem  farieti  inducere. 

UMBRALADO  , DA,  f-nrt.  fajf. 
du  verbe  Umhralur.  L'endroit  où  l'un 
a pôle  un  linteau  > une  traverfe.  L. 
lÀmine  rntuiitus. 

UMBRATICO,  CA  , adj.  m.  ^ f. 
Qiii  appartient  à l'ombre  ou  qui  la 
caufe.  Ce  mut  eft  peu  ufitc.  Lat  Um- 
frr«//iW,  a,  «Mf. 

LMBRIA  ^ f.  f.  Ombrage,  cu- 
droic  où  il  y a de  l'ombre.  Lat  Utn- 
hraculuM.  Locui  umbrelm. 

UMBKIO,  BRiA  , adj.  tn,  / 
le  meme  que  Smnbrio, 

UMBROSO,  SA,  adj.  m,^/.  Qui 
fiiit  de  l'ombre,  où  il  y a bien  de 
l'umbrc;  & aufti , Sombre  , téné- 
breux. Lat.  Vmbnjui.  T(nchv<tfm , 

A , um. 

U N 

UN  , adj.  le  même  que  i’no.  On 


U N A 

remployé  toujours  avant  les  noms. 
Cn  hombre^  un  cabaüo^  &C. 

Us*,  s'empluye  auili  .pour  donner 
fïlus  de  force  & d'énergie  a l'expref- 
iion , & alors  on  l'employé  avec  les 
verbes. 

UNANIME^  o.i».  d'une  tersn.  Una- 
nime, qui  lia  qu’un  cœur,  qu’mi 
feiittmenc,  qu'une  volonté  avec  un 
antre,  qui  eft  parfaitemeot  d'accord. 
Lat.  Unanimis  , e. 

UNAKIMIDAD , / / Unanimité, 
accord,  union,  conformité  d’efptit 
& de  voluncé.  Lat  Ununimitas. 

UNCIA  , / / Monnriie  ancienne, 
dont  un  ignore  la  matière  & la  va- 
leur. Lat  Uncia,  te, 

Ü.NCIA.  La  douzième  partie  de 
rhéritage  appelle  As  par  les  Konuius. 
Lat.  Vnetii. 

Uncia.  Once  de  poids.  Ce  mut 
eft  (lu  ftilc  badin.  Voyez  Onza.  Lat. 
Uncia. 

L'NCIOK,//  Onéliun  , aftiun 
p.ir  inqticÜc  on  frotte  quel<{ue  cho- 
ie d’huile  ou  de  graiue.  Lat  Un- 
clio  , nis. 

Uncion.  Onélion,  fe  prend  pour 
la  matière  inêmeduiiton  fc  fert  pour 
oindre  J & c'eft  dans  ce  fens  qu'on 
dit  : Uevjn  la  Janta  uncion  fara  les 
enfertms.  Lat  Suerum  oltuut. 

UnCîOK  , prife  comme  Sacre- 
ment. V'oyez  Ex-trema-Vncitm. 

Uncion.  Undion,  fc  dit  aufii  fî- 
gurément  des  mouvemens  de  la  grâ- 
ce, des  confolations  du  St  Efprit 
Lat  Utillio  Imnlli  Sfivitus. 

Unciones,  auplurier,  Fridions 
mercurielles.  Lat  UniHoues. 

UN’CIONARIO,  RIA  , ûrfj.  m. 

Celui  QU  celle  qui  prend  des  friâions, 
ou  qui  les  .a  prifes.  Lat  VnilkvA- 
bus  mcdicatsa.  C'eft  aufii  l'endroit  où 
on  les  donne.  L.UuAhKtbus  d^ervîens. 

UNCIR  , V,  a.  Atteler  , mettre 
au  joug.  Lat  Jtigo  vincire. 

UNX’IDO,  OA  , fart,  f.ijj'.  du  Ver- 
be Attelé,  ée , mis,  mife  au 

joug.  Lat  /ngfl  o,  um. 

UNDECAGONO,/ w.  Ondécaga- 
nc.  Terme  de  Géométrie.  Polygone 
régulier  qui  a onze  côtés.  Lat  ün- 
decagtnus  , ». 

UNDEClMO,  MA,  adj.  tu.  Çf  / 
nutneral  erdhal.  Onzième,  qui  en  a 
dix  devant  lui.  Lat  l/nd:cimus , «, 
tan. 

UNDISONÜ,  NA  , adj.  m.  /• 
Bruvant  , te,  fc  dit  du  bruit  que 
cauic  le  mûu\  cment , l’agiution  des 
flots.  Lat.  UndiJoHMS  , u , um. 

UNDüSISSlMO,  MA  , adj.  m.  Çff. 
'/nferl.  Très  ondoyant,  te,  qui  fiiit 
de  grandes  ondes.  Lat  UKÀ^imus , 

« , um. 

l’N’DOSO,  S\,adJ.m.^f.  On- 
doyant, te , qui  fait  des  ondes  ; en- 
flé , ée  de  vagues.  Lat  Undofm , «, 
tcn. 

UNGA. 
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TJVGARIMA  . f.  f.  Hongrelinc , 
forte  ^'habillement  qiion  appelle  ainfi 
farce  qu’il  eii  venu  de  liüiigrie.  L. 
’funicA  vd  ui  modum 

rirum. 

UNTflMlENTO,  f.  w,  le  mCanc 
que  Cttcion.  Il  cft  peu  u&té. 

UNGIR  y V.  a.  Oindre  « étendre 

Î|iu‘lqiie  chofe  de  gras  , d’onctueux 
iir  quelque  corps.  Lat.  Ungerr. 

Ungir.  Oindre,  fc  dit  auHî  des 
cérémonies  de  la  Religion , dans  lel- 
quelles  refTufion  de  l’huile  lacrée 
donne  un  caraétcrc  à quelques  per- 
fonnes  , qui  fait  rerpcctcr  leur  di- 
gnité. Lat.  Smto  oleo  uttgerf. 

UNGIDO  , DA  , f if.  du  ver- 
be Vngh\  Oint,  ointe,  frotté  d’hui- 
le, de  graiRe  ou  .autre  choie  on- 
âiieuie.  Lat.  Vnduiy  ii,  um. 

Ungido,  f.  Ml.  Oint.  Terme  de 
Religion,  qui  Te  dit  premicrcment , 
& par  excellence,  de  J.  C.  & enfuite 
des  Rois.  Lat.  Chviüuf.  ünHut. 

UN’GÜENTARIO,  tiA  , aâj.  m. 
^ f.  Celui  ou  celle  oiii  compofe 
des  onguents.  C'eft  auQà  un  PatFu- 
tueur.  Lat.  Ungtieutjjius  y a,  «mi. 

Ungven  TARIU.  <iai  concerne  les 
onguens  , les  parFums  \ & ce  qui  les 
contient.  Lat.  Vngunturiui , a , um. 

C'NGUKNTAtio.  Lcs  Apoticaircs 
appellent  ainU  i’emlroit  où  iU  tien- 
nent leurs  onguens.  Lat.  Ijicus  in  quo 
fci  vjntur  un^uenta. 

UNGUENTE,  /.  w.  le  même  que 
Vngutnto.  C'eft  un  terme  du  bas 
iUlc. 

ÜNGUENTO,/m.  Onguent.  On 
comprend  généralement  fous  ce  nom 
tout  ce  qui  iért  à oindre.  I^t.  6'n- 
gutntum  y ». 

UnGVENTO.  Onguent , fc  dit  fpé- 
ctalement  d'une  compofition  de  di- 
verfes  fimplcs,  à laquelle  on  donne 
le  nom  de  celle  qui  domine  le  plus , 
ou  de  ton  Auteur.  Lat.  Unguntlum. 

Ungucnto.  Onguent;  dans  l'.au- 
tiquitc  c'étoit  un  parfum  liquide  « 
dont  on  fe  frottoit  par  propreté  &* 
délicatefl'c,  & qui  fervoit  à embau- 
mer les  corps  morts.  Lat  Cnguen^ 
imn.  droma , /»/. 

Unguesto  , fc  dit  figurément 
de  tout  ce  qui  ^gne  le  cœur  & U 
volonté.  II  le  dit  fouvent  de  l’ar- 
gent, qu’on  appelle  en  ftüe  familier 
Vngnentp  lie  Alexico  , Onguent  du 
Mexique»  Ungutnto  i/anco  , l’Argent  » 
& Uiigucnto  utuifriUo , l’Or,  Lat.  lUi- 
cium  y il.  Jllfirhra  , te, 

ÜMCAMENTE  , adv.  Uniqiicw 
ment , d'une  manière  fiiiguliérc , uni- 
que. Lat. 

UMCAULE,  ady.  qui  fe  dit  d'une 
niante  ou  d'un  arbuffequi  n'a  qu'une 
feule  tige.  Lit.  (/nicauüs , e. 

UNlC'IOAD,  Forme,  ou  qua- 
lité qui  rend  une  chofe  unique  en 
Iba  eipéce.  Lat.  S'ingnimtaf , tii» 
2’9tn,  II, 
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UXÎCO,  CA,  adj.  m.  f.  Unî- 
oue , qui  cft  fcul  de  Ton  crpècc.  Lat. 
Unicus  y a , um, 

U N ICO,  lignifie  auffi  Précis,  né- 
ceftaire  en  fon  genre.  Lat.  Unicus. 

Unico.  L'niqiie,  rare,  fingulîcr, 
excellent  dans  fon  genre,  dans  fon 
erpécç.  Lat  Singul.irii. 

UKICORNIO  m.  Licorne,  ani- 
mal qui  n'a  qu’une  feule  corne  blan- 
che au  milieu  du  front  , & qu'on 
ne  trouve  que  dans  r.Afrique.  Lat 
Unicornis.  Jlonoceros  , oth, 

Unicorn'Io,  cft  auflî  une  pierre 
miiicralCf  jaune,  giife,  ou  cendrée, 
qui  rciremblc  à de  la  corne,  & qui 
le  divife  par  lamC'.  Lat  iiipir  eerti- 

tiifi. 

UNIDAD  , yt /I  Unité,  qualité  de 
ce  qui  c(l  un,  & iiidivifibV  Lat 
6Vxi/u; , tiu  I 

Unidad.  Unité  , fingularité  de 
nombre , qualité  de  ce  qui  cft  un. 
Lat.  Vuitaf. 

Unidad.  On  appelle ainü  en  ter- 
mes d'Arithmétiqtie  le  premier  doigt 
de  la  miin  droite,  auquel  on  afTefte 
tel  nombre  qu’on  veut  au  dclfuus  de 
dix.  Lat  UnitiV.  Unui. 

Unidad  , fe  prend  aufU  pour 
Union  , confbrmiré  de  fentimens.  L. 
Unitas,  C/ni/ûriHitas.  Concordia. 

UNID.AMENTE  , odv.  Conjointe- 
ment, iinanimément,  uniformément, 
avec  union  & concorde.  Lat.  Jun- 
iiim.  Vni/urMiter,  Unumimter.  C'm^ 
trr. 

U.VIFICAR,  t'.  fl.  Aircmblcr,  ii- 
nir,  réunir,  joimire  deux  chofes  en- 
fcmblc  pour  n'en  faire  qu'une.  Lat 

UnuM  fACtrt.  Adunace, 

UNIFOR.MAR,  v.  a.  Faire,  ren- 
dre une  chofe  imiforGic  , conforme. 
Mil  fcmbUblc  à une  antre.  Lat.  Ad 
cencordium  nidtictre.  Æijuare. 

UNIFORME,  adj.  ifumtcrm.  Uni- 
forme, égal,  pareil,  fcmbUble  , de 
même  nature.  Lat.  Uni/ormis  y t.  Æ’ 
quHi , 0 , um. 

Uniforme,  / w».  Uniforme, ha- 
billement des  Otheiers^  foldats  d’un 
Régiment  Lat.  JliUtuyn  vtjUs  loûfer- 
mis, 

UKIFORMEMENTE  , adv.  Uni- 
formément , d'ime  manière  uniforme. 

I Lit.  Uiii/ormiier. 

UNIFORMIDAD , f.  f.  Unifurmi- 
’tc,  conformité,  rcIfembUncc  des 
parties  d'un  tout , ou  d’une  chofe 
avec  une  autre.  Lat.  Uniformisas , 
Sis. 

Uniformidao.  Uniformité  d’hu- 
meur , de  génie,  de  femiment  Lat. 
Uniformisas,  ünanisniiu».  ^'’-r-cordia. 

UNlGEKITü  , adj.  Fils  unique, 
& par  antonoinafe  il  fe  dit  du  Ver- 
be éternel  » du  Fils  de  Dieu.  Lat 
UnigtttiStiS. 

UNION , /.  /.  Union , l’aftion  de 
joindre  une  choie  avec  une  autte. 
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Lat  Unio.  Adunatio  , nis. 

Union.  Union,  fc  prend  aufli 
pour  Liaifun  , alTcmblage  d’une  cho- 
fe avec  une  autre.  Lat  Unio.  AV- 
xus. 

Union.  Union,  pris  philofophi- 
quemcut , cft  la  jonftion  de  la  ma- 
tière avec  la  forme  , de  laquelle  ré- 
fultc  un  tout  phyljqiic.  Lat  Unio. 

Union.  Union  , fe  prend  aufU 
pour  l’AlTcmblage  , la  jonction  phy. 
ilqiie  ou  morale  de  deux  ou  pIuGcurs 
chufes.  lat.  Unia.  Cotyunciio  , nis. 

Union,  fe  prend  aulH  pour  la 
Corrcrpoudancc  & conformité  d'une 
chofe  avec  une  autre  , qii.iat  à U 
place,  & à la  compofition.  Lat  Cvii- 
formiSas. 

Union.  Union,  fe  dit  aufli  de  la 
Concorde , de  la  liaifon  , de  l'amitié  , 
de  la  paix  qui  régne  dans  une  focié- 
lé.  Lat  Concordia.  Aninurum  confen- 
fus. 

Union  , en  terme  d’Orfévret  & 
de  Lapidaires  , fe  dit  de  la  rellem- 
blance,  en  groOreiir,  couleur  Vau- 
tres qualités  , d'une  perle  avec  une 
autre.  On  appelle  encore  ainfi  les 
perles  à rimitation  des  Latins.  Lat 
Unio  y nis. 

Union  y fc  prend  aufli  ponr  la 
Compofitioii  qui  réfiilte  du  mélange 
de  pliirietirs  chofes.  Lat  CofttUsio, 
ConjutUUo.  Mixtio. 

Union  , en  terme  de  Chirurgie, 
fe  dit  de  la  réunion  des  lèvres  d'une 
plaie.  Lat.  Con/oUdatio. 

Union.  Union  , fe  dit  en  fens 
myftiqiic  de  ce  degré  fublimc  de 
vertu  & de  pcrfcélion  qui  répond  à 
l'état  de  la  vie  uiiiiive,  p«r  lequel 
l’amc  cft  unie  à Dieu.  Lat  Uitio  , 
nis. 

Union.  Union  , fc  prend  auflî 
pour  Alliance  , confédération.  Lat 
Unie-'.  Ftedm  j cris. 

Union.  Anneau  nuptiaL  L.  Con- 
jugalîs  annulus. 

Union.  Union,  fc  dit  aufC  de  1a 
jonction  des  Charges , des  fiénéftees. 
Lat.  Uaio. 

Union , fc  prend  mlTî  pourCon-i 
tigUité.  Lat  Conjundio,  CoHdnuatio. 

Union  h^peflasica.  Union  hypofta- 
tique;  c’eft  l’union  pcrfonnelle  du 
Verbe  éternel  avec  Li  nature  hu- 
maine. Lat  Unio  hypajïatica. 

UNIR , t'.  fl.  L’nir  , afleenbler  , 
joindre  deux  ou  plufieiirs  chofes  cn- 
fcmblc , n eii  faire  qu’une.  Lat  Uni- 
rt.  Adunare. 

Unir.  Lier,  allier,  mêler,  in- 
corporer plufieiirs  chofes  cnfembic. 
Lat.  Commiferre. 

Unir.  Joindre  , attacher  denx 
chofes  cnfcmble,  foit  phyfiquement, 
foit  moralement  Lat.  Conjungere.  C’a* 
fuictre. 

Unir.  Approcher  une  chofe  d’une 
autre,  de  manière  quelles  fe  tou- 
LUI  cbeot. 
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cbent  Lat.  Conjungerf. 

Unir.  Unir , f:  diî  suffi 
Charges , des  Terres  , des  Bénéfices, 
qu'on  joint , & qu'on  réunit  cnTcm* 
blc.  Lat.  Unire. 

Unir.  Terme  de  Chirurgie.  Con- 
folidcr  une  plaie  , rapprocher  fes 
lèvres  Tune  de  l'autre.  Lat.  Cim/cU- 
dare. 

Un!R.  Unir,  fc  dit  de  l'amitié, 
de  la  paix , de  la  concorde  qui  régne 
entre  des  perfonnes.  Lat.  Ce»ri?rdtfrr. 

UnirSE,  outre  la  fignification 
paffivc  du  verbe  Unir , dans  fes  ac- 
ceptions, fignilic  S'unir,  fe  joindre, 
s'allier,  s’alTaeicr,  fc  féconder  mu- 
tuellement. Lat.  Cen/(rderari.  Con- 
fociari. 

UnJRSE.  Prendre  de  longue  main 
des  arrangemens  enfemble.  Lat.  Con~ 
ventre. 

Unirse.  S'allier,  s'accorder  cn- 
fcmkle.  Lat.  C^yntmire. 

Unirse.  Sc  joindre,  s'approcher, 
être  près  l'un  de  l'autre.  Lat.  Coa-  | 
junp.  ' 

Unirse.  Sc  joindre,  s'attacher  à 
quelqu’un.  Lat.  Adjwtf^i.  Afoàari. 

UNIDO,  OA  , pair,  po/.'  du  ver- 
be Unir.  Uni , ie.  Lat.  Unitus.  Con- 
Juitciuf.  Aiiunatus.  Copuhtuf , a , um. 

UNISON  , /,  m.  UnifTon.  Terme 
de  MuGque.  Accord  fur  un  même 
ton.  Lat.  Cetteenius , «/, 

UMSONANCIA,/./.  Confonnan- 
ce.  Accord  de  deux  ou  de  plufieurs 
Toix  fur  un  même  ton.  Lat.  Unifo^ 
nantia.  Concintus. 

UNISONO,  NA  , adj.  m.  /. 

Confonnnnt,  te,  quia  le  même  fon. 
Lat.  Unifonus  , a , wn. 

UNITIVO,  VA,  adj.  m.  /. 

Unitif,  ive;  qui  a la  vertu  d'unir. 
Lat.  i/wi/iï'tti,  a,  WM. 

Uiii  Les  Myftiques  appel- 

lent Vicunitivc  & contemp!.itîvc  un 
état  parfait  dans  lequel  l'anic  demeu- 
rera unie  à Dieu  dans  l'cxcrcicc  pai- 
fiblc  du  pur  amour. 

UNITOSO,  SA  , h Unitüoso, 
SA  , itdj.  m.  y f.  le  meme  que  ü- 
nitivo.  Ce  mot  n’eft  iifité  qu’en  Chy- 
mie. 

UNIVERSAL  , adj.  d’une  terni. 
Univerfel,  elle;  qui  comprend  tout, 
on  qui  efi  commun  à toutes  les  ef- 
pècci  du  même  genre.  Lat.  £/nn<er. 
fitUt , e. 

Universal.  Univerfaux,  en  ter- 
me de  Logique  , fe  dit  des  termes 
communs  & génenux  , fous  Itfquds 
font  compriles  plufîeurs  cfpèces,  & 
plaftcurs  individus.  Lat.  Ùniverfak. 

Universal.  Univerfel  , fe  dit 
de  celui  qui  a appris  pluftcnrs  fcicn- 
ces , qui  peut  répondre  pertinem- 
ment fur  quoi  que  ce  foit  qu'on  l’in- 
terroge. Lat.  (fnit'eifuüi. 

Universal.  Univerfel,  fe^itdc 

cc  qui  comprend  tout  dans  le  genre 
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Jont  on  parle.  Lat.  ünivtrfus , o,  itw. 

Universal,  en  terme  d'Efcri- 
me,  fe  dit  de  l’angle  droit,  du  conp 
de  revers.  Lat.  Üniverfaüt. 

UNIVERSALIDAD,//.  Univer- 
falité  , généralité,  qualité  d'une  cho- 
fc  qui  s'étend  à tout.  Lat  üniverfa- 
litas , utis, 

Un'IVEBSAlidad.  Univerfalité  , 
fignifie  aulL  Généralité  de  coonoif- 
fances  dans  diverfes  Ccicnccs  ou  ma- 
tières. Lat.  Univerfalitoi. 

Universalioad.  Univerfalité, 
en  Logique , fe  dit  de  la  qualité  des 
Univcrlaiix.  Lat.  Üniverfalitas. 

UNlVLRSALÏSSiMü  , ma  , od>. 
"*•  8^  /■  Très  univerfel,  clic. 

Lat.  ÛntvrrfaliAimui  , a , ton. 

UNIVERSALMENTE  , aiv.  Uni- 
vcrfcllcmcnt , d'une  manière  univer- 
fellc  , généralement,  en  général.  L. 
ünivrrfuliler. 

UNIVERSIDAD  , /.  /.  La  jon- 
' dion , l'aifcmblage  de  toutes  les  cho- 
fes  créées  en  general.  Lat.  Univerji. 
tas  , th. 

Universioao.  AtTemllage  de 
toutes  les  chofes  de  même  cipèce  : 
comme,  ia  univerfiJaJ  de  ias  phntas  , 
de  lot  timbres.  Lat.  Univerjitaf. 

UNIVERSIDAD.  Untvcrfieé,  nom 
collectif,  qui  fc  dit  de  tous  les  Pro- 
feffeurs  & de  tous  les  difciples , qui 
enfeignent  & qui  étudient  diverfes 
fdcoccs  dans  un  lieu  delliné  à cet 
effet.  Lat.  Acaitemia.  Uiùvc^'tas. 

UNIVERSIDAD.  Corps , commu- 
nauté que  forment  les  perfonnes  qui 
ont  une  même  prufclTion,  un  même 
état.  Lat.  Couventus^  m. 

Universidades.  On  appelle 
ainfi  les  Peuples  confédérés.  L.  Cotn~ 
munitfts , tis, 

UNiVERSO,  SA,  adj.  M. 
le  même  que  UniverfaL 

Universo,/  tn.  L’Univers,  le 
Monde  entier , toutes  les  créatures 
créé^  , l'aiTcmblage  de  tous  les 
très.  Le  mot  de  AUtnde  a plus  d’é- 
tendue. I.at.  Univerfum^u 
ÜNiyOCACIUN,  s.  / U con- 
formité , ou  convenance  de  chofes 
diffindes  fous  une  même  raifun.  Lat. 
UnnnKath , rth. 

UNIVOC.^RSE  , V.  r.  Etre  uni- 
voque, avoir  la  même  figiiilication. 
Lat.  UnivocaA. 

UNIVOC.^DO,  DA  , pari.  pajf.  du 
verbe  Univoctorft.  Univoque.  Lat. 
Vnhwui  , a , um. 

UNiVOCO,  CA,  adf.  w.  f. 
Univoque.  Terme  de  Philofophie  , 
qui  fe  dit  de  ce  qui  a la  meme  11- 
gnifieition.  Ce  mot  eff  quelquefois 
fubffantif.  Lat.  Umvoetts,  a,  um. 

UnivoCO  y fignifie  quelquefois 
Semblable  à un  autre  , ou  lie  avec 
lui.  Lat.  Uuitfocus.  Unus. 

UnivoCO.  Uoaoimç.  LaL  Unmi- 
tnii  y r. 


UNO 

UNO,  / m.  Un,  unité,  lecosw 
menccmcnt  ou  racine  de  tous  les 
nombres.  Lat  Vnum^  iuj.  ünitas^ 
tii. 

Uno.  Un.  On  appelle  ainfi  le  ca- 
radêrc  arithmétique  , qu'on  emploie 
pour  exprimer  rimité.  Lat  Unum. 
Unitas.. 

Uno.  Un  , fc  dit  auffi  pour  un 
individu  de  quelque  cfpèce.  Lat.  U- 
nus.  Aà'quis. 

Uno  , NA  , -adj.  m.  y/.  Un. 
une,  identifié  , ou  uni  phyfique- 
ment  ou  moralement  avec  un  autre. 
Lat.  Unus , a , uw. 

Uno.  Un,  fignifie  auffi  Reffem- 
blant , prcfque  le  même.  Lat.  Unus. 
Iditn. 

Uno.  Un , fe  dit  auffi  des  gran- 
des amitiés  & focictés. 

Uno.  Un,  le  même;  e^o  es  uw  h 
que  yo  digo  ,*  C’eft  tout  un  i c'cfl  cela 
même  que  je  veux  dire.  Lat.  Unai- 
: Idejn. 

Uno,  fe  prend  pour  Seul,  uni- 
que en  fou  genre.  Lat.  Unus. 

Uno.  Un , fc  dit  rélativemcnt 
par  oppofition  de  perfimnes  ou  de 
chofes;  il  eft  oppofé  à autre  : Uno 
qiiierc  unu  cp/ii , \etro  quiere  otra  f L'un 
veut  une  chofe,  l'autre  en  veut  une 
autre.  Lat  Alius.  Aller,  a,  um. 

Uno.  Un  , fc  dit  pour  une  pcf- 
fonne  indétcrmiiiécÿ  comme  Uno  di- 
xè.  Un  tel  a dit  Lat.  .Quidam. 

Uno  à otro.  Façon  aJv.  L’un  l’au- 
tre, mutuellement , rcciproqitcmenC. 
Lat.  Alter  oUeri.  Alius  uUi.  Invicem» 

Uno  à WW.  Façon  adv.  Un  à un , 
féparement,  dilbindement  Lat.  Ex 
ordiite, 

Uno  per  uno:  le  même  que  Uno 
à uno.  Il  marque  une  plus  grande 
diftindion. 

Uno  iras  etro.  Façon  adv.  L'un 
après  l’autre  , fncceflivcmcnt  Lit 
Unum  pojl  uliud.  Succ^ivi. 

Uno  y otro.  L’un  & l’autre.  Lat 
Uterque. 

Utsa  co/a.  Une  chofe.  Expreffion 
qui  marque  une  chofe  indéterminée, 
que  l'on  tait,  ou  qu’on  ne  dit  point 
ouvertement  pour  quelque  motif.  L. 
AUquid. 

Ex.  7a  te  dixrra  una  ce/a , como 
guardàras  jiUncio  / Je  le  dirai  quel- 
que chofe,  pourvu  que  tu  gardes  le 
ulcncc. 

Unst  cofa.  Une  chufe,  fe  dit  auffi 
pour  feparer  & Jiffingucr  les  deux 
extrêmes  d'un  fiijct , comme  fi  l'on 
accordoit  quelque  chofe  pour  nier  le 
reffe.  Lat.  Aiiuâ. 

Ex.  Una  cqfa  es  que  yo  lo  paje  , 
y otra  que  to  deba  bacer. 

UtM  por  una.  Expreffion  adverb. 
qui  fignifie  En  tout  cas,  ou  arec 
certitude  & fureté  dans  ce  qu'on  dit, 
ou  qu'on  difputc.  Lat  EqnûUm.  Uti^ 
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Üna  y hutna,  ExprcfTi^il  cxag^rï- 
tivc  dont  on  fc  ftrt  lurtout  c»  fait 
de  qucrciics , de  dclKits  , où  il  y a 
be^iixoïip  à craindre  , ou  donc  on 
craint  le»  fuites.  Lat.  Arduttr»  fjnè. 

Una  n«  t$  ninyuna  \ phralc , pour 
dire  qu'on  doit  pardtmncr  une  fau- 
te ^ parce  que  c’eft  h premitre  qu'on 
commet.  I.at.  Sfmrl  infuntre  toUrAnk 
tfi.  P.irttw  pto  rtihilû  refutalnf. 

C'na  y no  was.  bxprcllîon  , qui 
marque  la  réfolution  où  l’on  cil  de 
ne  phi»  faire  une  chofe  dont  nous 
nous  fommes  mal  trouvés.  Lat.  AV- 
bii  unqujm  JîmiU  contingft. 

Unit  y otra  apagtm  ùâ  fed.  Cette 
cxprelTiun  que  l'excrdce  fa- 

cilite rcxécittinii  des  chofes. 

A tout.  Faqon  aJv.  Tout  à la  fois, 
tout  eulemble.  Lat.  Unà 

Dt  Mta  , 0 drfdc  vii(i  hajh  cimlo. 
Expreliion , dont  on  fc  fert  pour  ex- 
primer la  quantité  d'injures  qu'un 
homme  a dites  ^ im  autre. 

De  uno  m uno:  le  meme  que  Uno 
à «no. 

En  tato.  Faqon  adv.  Unanimement, 
conjointement.  Lat.  In  unutn. 

Ir  à »»4i.  Expreflion  figurée.  Agir 
de  Concert.  Lat.  /drw  inttndire. 

Ser  para  en  uno.  Expreffion  qui  fi- 
gniKc  que  deux  perfonnes  font  de 
niemc  humeur,  de  meme  génie,  de 
meme  caraélcrc.  Lat.  Omniaù Jîki  con- 


grurre. 

Ttfdo  es  uno,  C'ell  tout  un.  L.it. 
par  equsdem. 

UKTADüR  , /.  m.  Celui  qui  frot- 
te, qui  oint,  qui  donne  les  frtdîons^ 
& proprement  c'eft  un  girqon  Chi- 
rurgien, un  baigneur.  Lat.  üniior. 
Aiipteu 

ÙKTADURA,  /. /.  Onaion,  l'a- 
âion  d’oindre.  Lat.  Unéito. 

UNTAMIEN Tü  ,/  »«.  Voyez  CVi- 
eîon, 

UXTAR,  t'.  n.  le  meme  que  CVi- 
gir.  On  l’emploie  en  parlant  des  cho- 
fes communes  & triviales. 

Untar  , fc  dit  Hgiirémcnt,  & 
fignilie  GrailTcr  la  patte  à quelqu'un, 
le  gagner  par  des  préfens.  Lat.  J/«- 
ncriü.vi  nul  ptiuttià  corrttmprrr. 

U.VTARSE,  t*.  r.  Outre  lafiguift- 


cation  piflive  du  verbe  Untar^  ce 
mot  lignifie.  Se  tacher,  fefaliravcc 
quelque  chofe  de  gras.  Lat.  AM*cuta~ 
ri.  Fadari. 

Untarse,  pris  fîgurémcnt,  li- 
gnifie , Retenir  quelque  chofe  de  ce 
qu'on  a en  maniement  , ferrer  la 
mule.  Lat.  lUicito  macuiari, 

Untar  et  corro.  Expreiftou  figurée 
qui  fignific , Faire  un  préfent  à quel- 
qu'un , lut  graiffer  la  patte,  pour 
qu'il  expédie  une  affaire  qui  languit. 
Lat.  Pecunià  wl  ntunere  demui^ere. 

Untnr  tl  Voyez  Cofeo. 

Untar  lat  mmtoi  : le  mciue  que 
ÜftUtr  el  cuj  'co. 


Untnr  h woülrro.  Exprcfllîon  par 
laquelle  on  donne  à entendre  à quel- 
qu'un qu'il  cil  opiniâtre,  entête  ou 
extrêmement  lent  à cuuccvoir  les 
chofes.  Lat.  Caput  intirr,  deniulorre. 

Refr.  ^uehrufieme  U lakeza , y 
hora  me  untas  el  enfeo.  Ce  proverbe  cft 
contre  ceux  qui  veulent  reparer  le 
tort  qu'ils  nous  ont  fait,  en  nous  Bat- 
tant, & nous  donnant  de  fades  lou- 
anges- 

Kefr.  ^uien  fu  corro  untn  , fut 
hueyes  ayuda.  Ce  proverbe  Ggnificqitc 
l'application  & l'indiiflric  lont  deux 
moyens  efficaces  pour  réuffir  dans 
les  chofes  qu'un  entreprend. 

UNTADO,  DA  , port,  paj]  du 
verbe  Untar.  Oint,  te.  Lat.  tVrcfitr, 
«I , um. 

UNTAZA  ^ f.  f.  le  même  que 
EMXitndia  ou  Gordura. 

UNTO,  /.  m.  Oing,  toute  matiè- 
re graffe  propre  pour  oindre.  Lat. 
Adept.  Axungia  , a. 

ÜNTO.  Oing  , graine  intérieure 
du  corps  de  l'animal.  Lat.  Adept. 

UxTo.  Pommade,  fard  dont  fc 
fervent  les  femmes  pour  dilfimuler 
leur  âge  & les  defauts  de  leur  teint. 
Lat.  VngtU'iUtftn^  I. 

Unto,  fe  dit  pour  Unguento  au 
figuré. 

Unto  de  raifii.  OraifTe  de  grenouil- 
le. Argent  qu'on  donne  à quelqu’un 
pour  le  fuborner.  C*cll  une  expref- 
îion  familière.  Lat.  Peeunia  donata. 

tNTOSO,  ô Untuoso,  sa, 
ad;,  m.  ^ /.  Onâueux,  gras,  hui- 
leux , gluant , qui  s’attache  ailement. 
Lat.  Utidue/us , a , itm. 

UNTÜOSIDAD  , /.  /.  Oncliiofité  , 
qualité  des  chofes  grades  & ouclueu- 
ie$.  Lat.  Pxnguedo , init, 

UNTlRA  , f.J.  le  meme  que  Un^ 
cioH  ou  Uatadwti. 

Untura,  fc  prend  pour  !a  ma- 
tière meme  avec  laquelle  on  oint. 
Lat.  Undut».  Vnguentum. 

U S 

Uf»  A , f.  f.  Ongle  , efpêcc  de  cor- 
ne qui  vient  au  bout  des  doigts  de 
l'homme  de  pluTictirs  animaux. 
Lat.  Unguiu 

LiüA.  Ongle,  fc  dit  anlfi  de  la 
corne  des  animaux  qui  n’ont  point 
de  doigts.  Lat.  Üt\g}dn , re. 

UnA  « fe  dit  de  la  pointe  crochue 
de  certains  iuflrumcns,  ou  des  épines 
de  quelques  plantes.  Lat.  Uttgui». 

UuA  , fc  dit  du  tronc  des  arbres 
qu'un  a coupés , qui  tient  à la  racine. 
Lat.  Tvtmcut , i. 

UhA.  On  appelle  aiiifi  une  cfpêce 
de  croûte  dure , qui  fc  forme  fnr  les 
endruits  où  les  animaux  ont  été  blcf- 
fes , éi:  qu'il  faut  arracher  ii  ou  veut 
qu'ils  giHrificnt.  Lat.  Üngtùi. 

liùA.  Excrotlfimce  ou  tumeur  du- 


Usa 

I rc  qui  fc  forme  fur  la  paupière  de 
I l’homme.  Lat.  Unguu.  Pterigium. 

UnA  , fe  prend  pour  Adreffe  ou 
penehant  à voler  , à filouter.  Lat. 
FuTimAi  dextevitos , tfi  facilitai. 

Una  lie  caboUo,  Plante.  Voyez  Far- 
/ara. 

I Una  ohrofa.  Ongle  odorant , pe- 
' tit  coquillage  long  comme  environ 
1.1  moitié  du  petit  doigt,  mince.  Je 
couleur  obfcure  , qui  lent  bon  , ayant 
la  figure  de  l’ongle  ou  de  la  griffe 
d’un  animal.  Lat.  Unguis  snartHUi. 

Unas  ofrojeo,  en  termes  d’Eferime, 
Quarte.  Lat.  Converjis  unguibui  in- 
frù. 

Vms  arriba  , en  termes  d'Eferime, 
Tierce.  Lat.  Vnguibus  fupra 

(V^rr  m las  uhat , o entre  lu  unas. 
Exprclfion  qui  marque  l’envie  qu’on 
a de  fe  venger  de  quelqu'un  & de 
lui  nuire.  Lat.  App>ehmdnr. 

Comer/e  las  aéa/.  Se  ronger  les  on- 
gles. Expreffinn  figurée  qui  marque 
le  chagrin,  le  dcplaifir  qu’une  cho- 
fe nous  caufe.  Lat.  Unguu  rcirrr. 

Comerje  las  tmos.  Se  ronger  les  on- 
gles, s’appliquer  à quelque  compofi* 
tion  ou  méditation  pénible  Se  diffi- 
cile. Lat.  Ungues  rodere. 

Comerfe  lat  uhas  très  aigo  : le  mê- 
me que  Comerfe  las  maaos.  Voyez 
jVattoi. 

De  unat  à unas.  Expreliion  qui 
marque  la  mcfurc  du  corps  humain 
prife  dans  toute  Ton  étendue. 

Fn  la  una.  Expreliion  adv.  qui 
exprime  la  Facilite  & la  promptitu- 
de avec  laquelle  on  fait  une  chofe. 
Lat-  In  ungue.  Jn  premptti. 

Hincar  o meter  Is  uhst.  Exprclfion 
figurée.  Exiger  plus  qu’il  ne  nous  cil 
du  i ou  excroquer  une  partie  de  ce 
qu’on  nous  confie.  Lat-  Fitrari.  De- 
Jraudare. 

Moflrar  h una.  Se  faire  connoitre 
du  mauvais  côté.  Lat.  Ex  ungut  fe 
prodtre. 

Alofhar  ht  unas.  Avoir  de  la  pet- 
I ne  à fc  lailTer  perfimder , à accorder 
ce  qu'on  nous  demande.  Lat.  Perti- 
uaciter  denegare. 

AV  eertar/e  tas  unas.  Ne  point  s'at- 
taquer à plus  fort  que  foi.  L-at.  J/a- 
nsis  dare. 

Ponerfe  en  t*einte  uhas.  Se  coucher 
ventre  à terre  , en  s'agriffant  des 
pieds  Se  des  mains.  Lat  Alanibus  pe- 
àÿtufspue  fdo  snjiHtTe. 

Ponerje  en  t'einte  uhas.  Se  rcFlifet 
entièrement  à ce  qu'on  exige  de  nous. 
Lat.  Unguibut  exrrtit  aliquem  aeci- 
prre. 

I^edarfe  fnpiaitdo  lat  unar.  Etre  U 
dupe  de  quelqu'un  à qui  on  fe  fioit. 
Lat  Spe  frujlrari. 

' i'aciir  las  tihas.  EmpU  yer  tout  foQ 
favoir  & toute  Ton  adreffe  pour 
reulTir  en  quelque  choie.  Lat.  îhnni 
dexteritate  uti. 
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S.h'itr  por  la  unn  al  Ifcm.  Connoî- 
tre  le  lion  à l'oagie  ; c‘cll>  à- dire  , 
Juger  du  tout  par  une  de  fes  par> 
tics.  Lat.  Ex  un^ue  letmtm, 

Tnu'r  en  la  nha.  Savoir  une  cho- 
fc  fur  le  buut  du  doigt.  Lit  Jn 
fromptu  habtre.  Appriml  caUeee. 

Tenet  unas.  Etre  extrêmement  é- 
pîneux  , difficile,  embrouillé.  Lat. 
Di^cile  valdi  cjc. 

Refr.  Cnas  de  gato , y h>ihito  de 
hiitc.  Ce  proverbe  cft  contre  les 
hypocrites,  & les  faux  dévots. 

U^'ADA,  /,  /.  Coup  d’ongle  ou 
de  griffe.  Lat.  Unguii  imŸreJJîo , nii. 

UnADA  , fc  die  auin  pour  L^nu- 
raâa. 

U^’ARADA  , /.  f.  Egratignure 
faite  avec  les  ongles.  Lat.  Ungnis 
lactrt^io. 

UXATE  , / m.  L'acUon  de  pin- 
cer avec  les  oi^les,  C’eft  un  terme 
bas.  Lat.  Ungtàs  ferfiriHio. 

Ui^ERO,yi  m.  Sorte  d’abfeês  qui 
vient  à la  racine  des  ongles}  Pana* 
risi  ongle  qui  entre  dans  U chair. 
Lat.  Reiuvia.  Faronichia. 

UIS'ETA  , /./.  Jeu  de  h Fonette, 
ou  des  épingles , jeu  d’enfans.  Lat. 

Purrilii  geuus. 

UNIDURA,//.  L’aÆon  d'accou- 
pler les  bœufs , & de  les  mettre  au 
joiig.^  Lat  Jhniih, 

URiR  , V,  a.  le  même  que  Uncir. 
Ce  mnt  a vieilli. 

UNIDÜ  , DA  : le  meme  que  Vn- 
Cido. 

U P 

lîPAR  , V.  n.  Faire  effort  pour 
s’élever  de  terre , ou  pour  monter 
au  h.iut  de  quelque  chofe.  Lat.  4f-  > 
furgne,  n fe  extoUtre,  ] 

U R 

URACHO,/w.  Ouraque.  Terme 
d'Anatumic.  Le  conduit  ou  le  trou 
par  où  fort  l'nrine  de  ta  velRc.  Lat 
Vtachui , i,  Vrina  mtatm , ùs, 

UR.^SO.  Voyez  Huraita, 

liRBANAMENTE  , adv.  Civile- 
ment,  poliment,  hunnC-tcmcnt  Lat 
ürba'ii,  Ceiniter. 

URBANIDAD  , / /.  ürbanilc. 
affabilité,  civilité,  politefTe,  com- 
plaiQmce  , douceur , hoiuréteté , air 
gracieux.  Lat.  Vibanhen.  Comitas. 

URBANISSIMO,  ma,  aij.  i«.  &f/. 
fttpert.  Très  civil , île,  tris  poli , ie, 
très  affable,  très  complaifant.  Lat 
Crba»i!/imuf , a , um. 

LRBANO  , NA  , aJj.  W.  c5*/  De 
la  ville,  qui  demeure  dans  la  ville, 
qui  concerne  la  ville.  Lat  Urbanuj. 
Civill/.  C/t'tcuj,  a,  um. 

Ukb.ano.  Civil,  honnicte  , poli, 
qui  entend  bien  le  monde.  Lat.  Ce- 
m/;.  C'ittifj.  Crbanu/» 


U R c 

URCA  , /.  f.  Oiirqne  , b&timcnt 
de  mer.  Lat.  Iv'iwii  aéluarim  genus. 

Lkca.  ûurque  , gros  poiübn  de 
mer,  iTpèce  de  baleine.  Lat  Cete. 

URCE  , f.  M.  Voyez  Brezo. 

URCHILLA,/y.  Couleur  violet- 
te artificielle,  qu'on  tire  de  certaines 
plantes,  & dont  on  fc  Tert  pour  en- 
luminer les  eibmpcs.  Lat  Amethijli- 
nus  cohr. 

URDIOERA  ^ f.  f.  Voyez  Urdidc- 
ru, 

Ukoidera.  Ourdiffoir.  Outil  de 
rubanier,  de  fetrandinicr,  de  tifle- 
rand  , &c.  Lat.  Funnh  texertdis  infer- 
vient  infhuMm/utn. 

liRÜlÜOR,  /.  Ce- 

lui 011  celle  qui  ourdit.  Lat.  Texter. 

J^ui^  wl  qu^  teias  crditur. 

URÜIDÜRA  , / /.  üurdiffurc  , 
l'aâion  par  laquelle  on  ourdit  de  la 
toile,  ou  quelque  tiffu  que  ce  foit 
Lat  Orfus.  Textura. 

LRDIEMBRE,  h Urdimbie  , 
/.  M.  Chainc  , fils  de  foye  , ou  de  i 
laine  , étendus  en  long  Ibr  le  mé- 
tier du  tiflerand.  Sic.  Lat  Sfatnen. 
ad  texcuium  fia. 

liRDlR,  V.  a.  Ourdir  , terme  de 
Ferrandtuier  & de  Tifferand.  Oifpo- 
Fer  & arranger  en  long  les  fils  ou 
la  chainc  d’une  toile,  ou  d'une  étoffe, 
fur  un  métier , pour  y palTcr  enfuitc 
la  trème.  Lat.  Otdiri. 

Uaoir.  Ourdir . Ce  dit  figurément, 
& rigntfie.  Forger,  cabaLr,  con- 
duire fccrcttcment  une  trahifbii,  un 
complot.  Lat.  Ordiri.  JHuii'i/tari. 

L'KDIDO,  DA,  p.tr/.  p*»/,  du  ver- 
be CVilM  Ourdi , ic.  Lat  Textui. 
Orfui , a , UM. 

L'RETERA,  /.  f.  Urètre,  terme 
d'Anatumic.  Le  cou  de  U vclfie.  Lat. 
Crethra.  yejicic  edhtm. 

LHETEKES,  f.  ut.  Uretères.  T. 
d'Anatomie,  qui  fc  dit  de  deux  ca- 
naux membraneux , dont  l'ufage  cil 
de  coudnirc  dans  la  vdlic  i’uriiic  qui 
a été  réparée  dans  les  glandes  des 
reins.  Lat.  Ureteres, 

URGENlIA,  f.  f.  Précifion,  né- 
ccffité  indirpenfable  de  faire  une  cho- 
ie. Lat.  üygentia.  Urgent  nectfitat. 

UftGENClA,  en  parlant  des  loix 
ou  des  préceptes,  fe  dit  de  l'obliga- 
tion où  l'on  efi  d'y  (atisfaire.  Lat 
V^gtniia. 

tlKGENTISSIMO,  ma,  aàj,  m. 
cf*  /•  fuperL  Très  urgent,  très  pref- 
Tant , te.  Lat.  Uigentjjfmus , e , um. 

UKGIR  , V.  ».  Prdfer,  contrain- 
dre, folllcitcr.  Lat.  Urgere.  Ct^ere. 

Urgir,  fc  dit  de  l'obligation  que 
la  lui  ou  un  précepte  impofe,  & 
dont  011  ne  peut  fe  difpcnrcr.  Lat 
Urgere. 

ÙRGEN'TE,  fart.  a^.  du  vcibe 
Utgir.  Urgent,  te,  qui  prcll'c , q«i 
ne  fuuffrc  point  de  délai,  ou  de  re- 
tiùfe.  Lat  Urgeatf  ttf. 


U R 1 

URINA  t f f le  même  que  On- 
UA,  mais  plus  conforme  à Ton  ori- 
gine. 

URINARIO,  El  A,  Itdy.  m.  Êf  /. 
T.  de  Médecine.  Qui  appartient  à 
l'nrine.  Lat.  Ad  ttrinam  ffechus. 

URNA,  f.  f.  Urne,  vaiffeau  île 
médiocre  groffeur,  de  marbre,  d'ar- 
gent ou  d'or  , dans  lequel  les  an- 
ciens confervoient  les  cendres  des 
morts.  Lat.  Urno. 

Uen'a.  Petite  boit:  vitrée  dans 
laquelle  on  met  de  petites  figures  de 
cire.  Lat.  Arcula.  i'affula. 

URNICA  , f.  f,  dim.  Petite  urne. 
Lat.  Ürnula  , x. 

URNICIOX,  f.  f.  Terme  de  Ma- 
rinc  ; le  même  que  Barraganetet. 

URO,  f.  m.  Urc  , forte  de  Bœuf 
fauvage  qui  nait  en  Pruffe.  Lat  U- 
rut , r. 

URSA.  Voyez  0/«. 

U S 

USACION , / /.  le  même  que  V- 
fo  , pris  pour  l'aélion  par  laquelle 
üii  iifc  d'une  chofe. 

USADAMENTE  , adv.  Suivant 
l'nfage  , la  coutume.  Lat  Fro  more. 
Ut  fert  ufus. 

US.^GÉ,  / M.  le  même  qitcüfa, 
pris  pour  LTage  , coutume. 

US.^GHE,  f.  M.  Gale  très  mali- 
gne, qui  ronge  les  chairs.  Lat.  Ffo- 
ra , X.  Scabiet , et. 

USAKZ.A  t f /•  le  même  que 
Ufa^  pris  pour  Mo«le  , uOige,  cou- 
tume. 

US.AR  , V.  a.  Ufer , fe  fervir  d'ime 
chofe  , l'employer  à quelque  ufage. 
Lit.  Uti. 

USAE.  Ufer,  fc  dit  par  extenfion 
des  chofes  immatérielles  , Si  fignifie 
les  employer,  les  faire  fervir  i quel- 
que tin.  lat.  Uti.  Ujurfare. 

UsAR.  Ufer  de  quelque  chofe  , en 
dirpufer  3 îbn  gré.  Lat.  Uti.  Frui. 

Usai.  Mettre  en  ufage.  Lat  U- 
Jta»  date. 

Usai.  Avoir  coutume  de  faire 
une  chofe.  Lat.  Uti.  Facere. 

Ex.  Lu  mifma  tfst  cwt  tcdot.  Il  a 
coutume  de  faire  La  même  chofe , il 
en  agit  de  même  avec  tout  le  mon- 
de. 

USAR.  Exercer  un  emploi,  une 
profedion.  Lat.  Exererre.  Gerere. 

USAR.  Etre  accoutumé  à une  cho- 
fe, s'en  être  fait  une  habitude.  Lat- 
U/itare. 

Usasse  , outre  la  fignificaiton 
pafljvc  du  verbe  Ufar , ügnitie  Etre 
en  ufage.  Lat  h*  ufu  rjc , vtl  ha- 
beyi. 

Ufar  de  fu  derteba.  Ufer  de  fon 
droit.  Phrafe  de  Pratique,  pour  di- 
re , Sc  valoir  de  r.idion  qu’on  a 
fur  une  chofe.  Lat.  Jure  Mi. 

USADü , DA , fMt.  f-iiT»  'lu  verbe 
Ci'àr, 
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l^ar,  Ufitc,  éej  Uont  on  a 
dont  on  t'cft  fcrvi.  Lat  Vfus,  Vjita- 
/cri , a « um. 

UsADO.  Ufé  , gjitc  par  l'n(as;e  , 
par  remploi  qu'on  en  a fait.  Lat. 
Dtfritus  « n t um. 

ÜSAOOi  fc  difoit  autrefois  par 
HirpajiiTmc  pour  Expert  t verfe  dans 
«ne  chofe.  Lat.  Exfrcitiitui.  LJu  ft- 
fitus. 

Al  ttfaio.  Faqon  aJv.  A ufance. 
'l'ertnc  de  Commerce.  Lat.  AAufum. 

L'SENCl.A  , /.  f»  Terme  «fité  par- 
mi les  Religieux  « & qui  cit  «ne 
fyncope  de  l-^uijha  Rfxrretid^,  V'o- 
tre  Rcverence. 

jÇfue  m.inda  C^oicja  ? Qu’ordonne 
Vôtre  Révérence.* 

USENüRIA,  UsiA,  6 Usiara. 
Mots  qu'on  employé  par  fyncupe 
pour  l'ttfjha  S'ffrtnria. 

USIER.  Voyez  Uxier. 

CSITADO,  DA  , eJJ.  m.  /. 
L'fUc,  rc  } qui  cft  en  «faRC*  dont 
on  fc  fert.  Lat.  VJîtAtm.  üju  flcerp- 

tui  % a « uiH. 

USD , f.  m.  Ufage  » maniéré  d'ap- 
pliquer les  chofes  , iTeii  ulcr.  Lat. 
C/us , m. 

Lso.  U&ge,  fereice,  utilité  qu'on 
tire  de  quelque  chofe.  Lat.  U/vt. 

Usu.  Ufage , jouiHance  « polTef- 
iion , maniement  d'une  chofe,  dont 
on  tire  du  profit,  quoiqn'elic  ne  nous 
appartienne  point.  Lat.  tyui. 

Csa.  Urufruit,  en  termes  de  Pra- 
tique, fc  dit  tin  droit  qu'on  a de 
fe  fervir  d'une  chofe.  Lat. 

Uso.  Ui'agc,  manière  d'agir , pra- 
tique reçue,  coutume.  Lat.  l/jus. 
./V^x,  ris. 

Uso.  Ufage,  exercice  , habitude 
qu'on  acquiert  en  Enfant  fouvent  U 
même  chofe.  Lat.  1^‘us.  Cor^/uttudo. 
JflxJi , ris. 

Uso.  Ufaçe,  mode  , coutume. 
Lat  /V-ux.  C/tu. 

Uso.  Ufage,  emploi  d'une  chofe, 
ce  à quoi  elle  fert.  Lat  l/jus.  OJi^ 
cium. 

Uso.  Ufage,  fc  prend  pour  Con- 
tinuation frequente  d'une  chufe  ; ainli 
i'un  dit  : El  ufy  àtl  vino , del  cisKcla- 
tfi  L'ufage  du  vin  , du  chocolat. 
Lat.  Ujhs.  Aj^iuïtus. 

Uso  , fe  prend  pour  le  M.inîe- 
ment  trop  frequent  d'une  chofe,  qui 
la  gâte,  qui  l'altère.  Lat  Vfus.  Con~ 
trccUtso , nîs. 

Uso,  dans  fes  autres  acceptions. 
Voyez  Hufo. 

Vfo  dt  razan.  Ufigc  de  la  raifon. 
Lat.  Ritthnit  tifus. 

A i(/0,  è ul  tsfo.  Façon  adv.  Se- 
lon l uface , la  coutume  , la  mode , 
le  ftyle.  Lat  Tromorr,  Vi  fut  nfuï. 

Refr.  £rï  r<rda  tiura  fu  if o ^ y tu 
tadii  csfit  fu  ccftiuHht.  Ce  proverbe 
fignific  qu'on  (fuit  fe  conformer  aux 
lüâges  du  pais  oit  l'on  cR  , & «u 
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génie  des  perfonnes  arec  lerquelles 
on  %'it.  Lat  Si  fimis  Rom>t , Rzrnz- 
nù  t'f€7/0  mett. 

USTAGA , f.  /.  Terme  de  Mari- 
ne.  Poulie  par  laquelle  pafTc  une 
corde  qui  cR  attachée  au  haut  du 
mit  de  hune.  Lat.  Tr9ci*Ua  nuutic^. 

USTED.  Vous.  Terme  de  civili- 
té , dont  on  fe  fort  en  Rilc  familier , 

& qui  eft  une  fyncope  de  Al. 
iMjlra  vî/«vfJ.  Lat.  Tu. 

USTIO.V,  //.  union.  Terme  de 
Pharmacie.  C'etî  une  préparation  de 
quelquc*s  fiibRances  qui  fc  fait  en  les 
brûlant  Lat  C’/iiv,  nis. 

USUAL  , d.(f.  d'uue  term.  Ufuel , 
dont  on  fc  fert  cominuncment , qui 
eft  en  ufage,  t*n  pratique.  Lat  Vji» 
tiStUi.  In  ifu  iaêirtxx,  «,  um. 

Usu  AL,  fc  dit  d'un  homme  doux, 
foeiable , d'un  commerce  aifé.  Lat. 

I lîumMsus.  Vomis. 

Aho  tfaal.  Année  commune.  Lat. 
Anuut  o'wVxx, 

LSUARIO,  lIA  , adi.  m.  /. 

, Terme  dogmatique.  Qui  n'a  que 
! r«fnfriiit  d'une  chofe.  Lat  Cjufrm- 
ilttitrius^  a um. 

USLC’APIÜ.V  , f.  f Ufucapion. 
Terme  de  Jurifpnnience.  Acqnilition 
du  domaine  , & de  la  propriété  d'ime 
chofe  par  lapoiTelfion  & la  jouiiran- 1 
ce  pendant  un  certain  temps  pref- 
crit  par  les  lois.  ILat.  Ufycopio  , nis. 

USUCAPIR  , V.  a.  Acquérir  U 
propriété  & le  dom.aine  d'une  chofe 
par  titre  de  polfcnion  & juuill'ancc 
paifible.  Lat.  Cyut'aptrt. 

USUCAPIDO,  OA,  part.  pajf.  du 
verbe  Ufucapir.  Acquis  par  ufuca- 
pion.  Lat  Ufucaptusy  a,  um. 

USUFRCCTO  , / w.  Ufufrnit  , 
iouilfance  d'un  bien , droit  de  per- 
cevoir les  revenus  d'un  héritage , ou 
de  quelque  autre  chofe,  lins  en  alié- 
ner , ni  dctcTÎorcr  b propriété.  Lat 
Ujtufruilut , MX. 

UsUPRUCro,  fc  prend aufU  pour 
le  Profit,  l'cmolument  qu'oii  retire 
d'mie  chofe.  Lat.  Rtduui.  Trovtntus. 
buxfiaSy  üs. 

USUFRUCTUAR,  e.  Tirer  on 
jouir  de  rufufruit  de  quelque  chofe. 
Lat.  FrtiAihns  uti  ^ tyl  frui. 

USUPRUCrUAft,  fc  dit  quelque- 
fois pour  Ffuéiijù'ixr. 

USUFRUCTUADO  , da  , part, 
paf.  du  Verbe  Vfufrucluar.  La  cho- 
fe dont  on  a l'ufufniit  Lat  Ufu  po- 
tiius , a , ntu. 

USIFKUCTU.ARIO,  lU,  odj. 
m.  iff.  Ufurruitier , ière,  qui  jomt 
de  Tulufruit  d’un  bien,  d'un  revenu, 
dont  il  n'cft  pas  propriétaire.  Lat 
Vfufrucluurius , a , um. 

USURA,//  Ufure,  intérêt,  gain 
ou  ptofit  illicite,  quon  tire  de  Ton 
argent  11  fc  prend  quelquefuis  pour 
le  Contrat  ufurairc  meme.  Lat  Vju^ 
ra , Fmuu  , arif. 


usu  Ci7 

UsutA  , fe  prend  ahfuUnncnt  pour 
Gain,  profit,  utilité  quon  tire  d’une 
chofe,  tant  dans  le  PhyCque  que  dans 
le  moral.  Lat  Fentus , oris. 

USURAR,  ô UsuRLAR  , V.  n. 
Donner  ou  prendre  à ufure.  Lat  Fm- 
Morj  d>Trf  ant  atripue. 

UsvRAR  , fignifie  auffi  Gagner, 
ou  acquérir  abrolumcnt,  avec  utilité, 
profit  ét  intérêt  Lat.  Fvnuori. 

USURARIO,  FIA,  «*(;.  w.  Çff 
Ufunire,  qui  contient  quelque  pro- 
fit  défendu.  Lat  Ujurarius^  a^um. 

UsVRARlo,  fc  prend  audi  pour 
LThrfro. 

USURERO  ,/  w.  Ufiirier,  «lui 
I qui  prête  à iiiiire.  Lat  Ufurarim^ii. 

I Funtrator  ^ si. 

UsuRERO,  adj.  le  même  que 

furatio. 

USURPACION . T f üfurpation , 
aélion  de  rtifurpateur  qui  envahit 
le  bien  d'autrui.  Lat.  U/urpatio^  nis. 

USURPADOR,  /.  w.  Ufurpateur, 
injiiftc  poCTefléur  du  bien  d'autrui  | 
qui  s'en  eft  emparé  par  violence. 
Lat.  Vfwrpator^  ii, 

USURPAR,  v.a.  Ufurper , s'em- 
parer du  bien  d'autrui  injuftément 
Lat.  Uftarpart. 

USURPAR,  par  cxtcnfion,  figni- 
fic , S'arroger  la  dignité,  l'emploi, 
l’office,  roccupation  d'autrui,  & en 
ufer  comme  fi  elle  nous  appartenoit. 
On  l'emploie  auflî  au  figuré  ,*  ainft 
on  dit  : UfutpM  ht  tÿos  el  ofido  dt 
la  Un^ua  y dt  hs  aidas.  Lat.  Vfurpa* 
re.  Sihi  vindicart. 

Usu  RFA  R.  Ufiirpcr,  fignific  quel- 
quefois Employer  , en  in.itiére  de 
mots  & de  phrifes , c’eft-â-dire , le 
fervir  d'un  mot  à b place  d'un  au- 
tre. Lat.  Cl’urpaTt. 

USURPADO,  DA.  p.ut.paf  du 
verbe  Vjurpar.  Ufurpé,  ée.  Lat  U- 
fwrputus , a , um. 

U T 

UT,  / w.  La  première  des  notes 
de  la  .Âliifique. 

UTENSILIO,/  m.  Utencile,  co 
qtii  fert  aux  ufages  & aux  commo- 
dités de  b vie.  Lat.  SssptUex , éHlis. 

UrrNSlLlOS.  Utencîlcs,  en  ter- 
mes de  guerre  , fc  dit  des  meublas 
que  les  hôtes  font  obligés  de  fournir 
aux  füldats  qu'ils  logent.  Lat.  JJili- 
taris  fupdlex. 

U'FEK^AL,  adj.  d’une  ierm.  le  mê- 
me que  LUnina. 

UTERIKO  , NA,  adj.  m. 

Utérin  , ine  , qui  concerne  le  ventre 
des  femmes , ou  b matrice.  Lat. 
trrinas , « , um. 

UrERiNos.  Utérins.  On  appelle 
Frères  utérins^  Sœurs  «irfiwi,  ceux 
qui  font  nés  d'une  même  mère,  mais 
de  deux  lits , & de  pères  diftérens. 
Lat.  Vurini. 

Lin  3 UTERO, 
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UTEKO,  f.  w,  La  Matrice.  Lat. 
ütn  M^  i.  f^uJva  , it. 

UTIL,  «frf;,  d'unf  trrm.  Utile»  qui 
fert  » qui  cft  profitable  » avantageux. 
Lat.  ütilis , f. 

UriL  , pris  comme  fubfiamif , n> 
gnific  la  meme  choie  que  UtiUdad. 

UrlL.  Utile,  te  dit  Je  cc  qui  peut 
fervir  & être  Je  quelque  utilité.  L. 
Ut  Hit. 

Util,  fc  dit  en  termes  de  Jurif. 
prudence  du  tems  ou  des  iours  que 
la  Loi  üu  la  coutume  accordent  pour 
terme,  non  compris  ceux  dans  leL 
quels  on  ne  peut  intenur  aucune 
ai^ion.  Lai.  Ut  Hit, 

UTILIDAD,  / /.  UtiUté,  profit, 
avantage.  Lat.  Utilitas , tù, 

UrUlDAD.  Utilité,  fe  dit  atifîî 
de  la  qualité  qui  rend  les  chofes 
propres  à notre  u£àge.  Lat.  Utilftas. 

ÜTILISSIMO,  MA,  m,  £?'/. 
fu^rri  Très  utile,  très  profitiblc, 
tres  avantageux.  Lat.  Aluximi  uti- 
Us. 

UTILIZAR,  t'.  a.  Rapporter  de 
Vutilité  , du  profit.  Lat.  ViilittUtm 
rerfrfrrr. 

UTfMZABSE.  Tirer  du  profit, 
de  Vutilitc  d’une  chofe  , s’intérelTcf 
à quelque  chofe.  Lat.  Ex  aiiquà  re 
utilitaietn  prrcittrt. 

UTIL.MENTE,  erfr.  Utilement, 
d*une  manière  utile.  Lat.  ütiiittr. 

UTRERÜ , f.  m.  Bceuf  de  trois, 
ans , bouvillon.  Lat.  Bot  trimut.  Bu^ 
CtÙMS. 

UT  SUPRA.  Mots  Latins  qu'on 
employc  en  Catlillan  dans  I3  même 
lignification , furtout  dans  les  Actes 
de  Notaires  , qui  commencent  par 
la  date , à laquelle  on  fc  rapporte 
à la  fin  en  mettant  : i'eckç  ut  Jupra, 


Donne  l'an  & jour  ci  • deflus. 

U V 

UVA , f.  f.  RaiCn  , fruit  de  la 
vigne  qui  vient  en  grappes  , qui  cR 
bon  h manger  & à nire  du  vin. 
Lat.  Uva  , «r. 

UvA.  Raifin  , fc  prend  pour  une 
j grappe , ou  pour  un  grain  de  cette 
grappe.  Lat.  Uva^  éi. 

Uva.  On  appelle  ainfi  alltirivc* 
ment  un  Yvrogne.  Lat.  Eenus.  Ui- 
no  madidui. 

Uva.  Erpèce  de  petites  verrues 
attachées  les  unes  aux  autres,  qui 
forment  comme  une  grappe  de  raj- 
lin , & qui  viennent  aux  paupières. 
Lat.  Uva  in  palptlrra, 

Uva  de  gato.  Joubarbe.  Pl.intc 
qui  naît  fur  les  murailles  & fur  les 
toits,  de  l’humidité  de  la  pluie,  & 
qui  rc(rcmble  à une  petite  grappe  de 
raifin.  Lat.  Sedum  tninut, 

Uvii  ejyinat  0 cre/fa.  Aube-épine, 
arbriffeau  épineux  qui  Heurit  au 
mots  de  Mai  , & que  nous  appelions 
Epine  blanche  , ou  Noble  épine.  L. 
S^int  alha. 

Uva  de  rafofa.  Efpèce  de  Mortile 
qui  caufe  des  Congés  triftes  ou  agréa- 
bles , félon  la  quantité  qu'on  en  man- 
ge. Lat.  Solani  fpteiet. 

Uva  pajlt.  Raifin  fec.  L.  Uva  fojfx. 

Uva  taminh.  Herbe  aux  poux.  L. 

Staphy/apriit  , 

t/t*a  iupina,  0 verfa.  Aconit.  Vo- 
yei  /Icmito. 

UVADA  , f.f.  Abondance  de  rai- 
fins.  Lat.  Uvaarum  rofio,  a. 

UvADA.  Mefure  de  terre,  qui 
contient  trente  • bx  fiinégues.  Lat. 
Siah  metitndo  vtfervinu  tnvtfura. 


ÜVAGÜEMAESTKE,  f.  m.  Va. 
gir:-mcllre , eu  termes  de  guerre, 
cR  un  Oflîcicr  qui  a foin  Je  Faire 
charger  » atteler  , A:  defiler  le  ba>;a. 
gv  d'une  armée , afin  qu'il  marche 
en  b'tii  ordre.  Lat.  S\ircinarum  in 
exrnitH  Pe<feUut, 

UVATK,  f.  m,  Raifiné,  prépara- 
tion de  raiiin  faite  avec  du  vin  doux , 
qu'on  fait  cuire  & reduire  à la  moi- 
tié pour  U conferver.  Lat.  JUclacium 
ex  uvit.  Defrutum , /. 

UVE.^  , /.  /.  Uvéc.  Terme  d’.A- 
natomie  , qui  fe  dit  de  la  troifiemc 
I tunique  de  l'ail  ou  efi  l'iris  I.1 
Ipnmclle,  qu'on  nomme  ainfi  parce 
I qu'elle  rcfTcmble  à lui  grain  de  rai- 
j lin  dont  on  auroit  ôté  la  queue.  Lat. 
Ux>ea  » X. 

UVEKO  , / m.  Marchand  Je  raU 
fin.  Lat.  Uvarum  profila , «r. 

UVILLA  , f.f.  dim.  Petit  raifin. 
Lat.  Earva  uva. 

ü X 

UXIER,/  m.  HuiHier  , Officier 
qui  garde  la  porte  che*  le  Roi.  Lat. 
OjHuvius  in  damo  ref'ia. 

Utirr  dt  armsn.  Officier  qui  an- 
ciennement avoit  fous  fa  garde  les 
armes  du  RoL  Lat.  Régis  arnsorum 
cujlos. 

Uxier  de  coiunra.  Officier  qui  gar- 
de la  porte  de  l'antichambre  chez  le 
Roi.  Lat.  /luit  Regia-  Offiarius^  ii. 

Uxier  de  fttieta.  HuiOicr  qui  gar- 
de la  porte  de  la  pièce  qui  conduit 
à l'antichambre.  Lat.  Âtyimjts. 

Uxier  de  vianJa.  Officier  qui  ac- 
compagne le  couvert  & les  viandes 
qu'on  lért  fur  la  table  du  Roi.  Lat. 
Cttorum  ^ potkJ  minifier. 


V 
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Ffla  letra  como  eenfimante  ^ et  la  \ 
* vifffitna  fegunda  drt  At^ahelo 
Cafifllxr.o  , y para  difiitif^inrla  de  iu 
vocal , fe  dfh*  tferihir  Jietuptt  en  fi- 
gura de  eorazen , è fornuindo  un  an- 
tule.  V.  Cette  lettre,  comme  eon- 
fonne , eft  la  vingt- deuxième  de 
l'Alphabet  Cafiillan  q & pour  la  di- 
ftingtier  de  la  vovclle,  on  doit  tou- 
jours récrire  en  forme  de  caur,  ou 
fous  U figure  d'un  angle. 

Es  ietra  numer.tl  , que  vate  cinco  \ 
y m le  antiguo  putfta  una  tilde  enci- 
wo,  ra/irt  cinco  mil.  V,  cft  aulli  une 
ktUc  numérale  qui  Cgnific  cinq  j fi: 


quand  on  met  un  titre  au  deflus  r, 
il  fignifie  cinq  mille. 

F»  Cafieilatta  Corne  aitrftriutura  t'«- 
le  Vuefira.  En  Caflillan,  comme  une 
abréviation,  V.  fignific  Votre:  com- 
me, AI.  Votre  Majcfté.  U.  S. 
Votre  Seigneurie , fi:c. 

V A 

VACA,  /.  /.  Vache,  la  femelle 
du  taureau,  ûit.  Facca. 

Vaca.  Chair  de  bttuF , qu'on  vend 
à la  boucherie  , quoique  ce  foie  du 
, vrai  bauf.  L.  (Vaccina  vel  bevina  caro. 


Vaca.  On  appelle  ainfi  dans  l’.An- 
daloufic  l'argent  que  deux  perfonnes 
mettent  de  focieté  au  jeu.  Lat.  /.«- 
forius  fundm. 

Vacas.  Ancienne  cKanfon  qu'on 
appelloit  ainfi  , parce  qu'elle  com- 
mengoit  par  ces  mots  : Guifrdame  las 
vocat , Garde  moi  les  vaches.  Lat. 
Ctttttiânte  eherfaque  antiqux  gênas. 

Vaeat  rff  i’«/«  Anton.  Ptlil  inreéle 
volant  qu'on  appelle  ainfi  parce  qu'il 
a fur  le  dos  des  taches  noires  qui 
forment  une  efpèce  de  Tau.  Lat. 
infteli  v^tiHs  grnus. 

Echar  was  , en  termes  de  jeu  , 
le 
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le  même  qnc  Eckar  cabras.  Voyez  Co> 
bra. 

Jm  vaca  de  h boda.  Le  b<euf  lie 
la  noce.  Epithète  qu'on  donne  dans 
une  RHembiéc  « à celui  qui  divertit 
la  compagnie  p.ir  fci:  {implicites,  ou 
oui  &it  les  fraix  de  In  fête.  Lnt. 
n-ivio  faiiui  aüoruw  btàibviuut.  Il  fc 
dit  aulTi  de  celui  â oui  tout  le  mon> 
de  a recours  dans  le  befoin.  Lnt. 
Conmunis  impenfor  , vel  frotelior. 
i’utrentn  in  nuptiis, 

JL'fa  de  ta  vaca.  La  table  du 
bœuf,  en  termes  de  jeu,  Te  dit  de  ! 
la  table  inferieure  aux  atutes  tables  | 
par  la  qualité  de  ceux  qui  y jouent; 
allurtnn  à I ctau  où  l'on  vend  le 
bceuF  ü la  boucherie,  où  l'on  ne' 
%'oit  que  de  pauvres  gens.  Lat.  Cïr.  | 
Uiüiian  in  ludo  fecundus  vet  ir\fcriùr  | 
conjefus. 

KcFr.  El  que  no  tiene  buey  ni  tsr*  ; 
ca,  toda  ia  nochc  ara.  Ce  proverbe  i 
exprime  le  fouet  & les  embarras  d'un 
homme  fans  fortune.  j 

Refr.  Por  tjfo  fe  vende  ta  tntca  { ' 
forqr/e  uw  quiere , 0 cerne  la  piema  , 
y ctro  la  /aUa.  Ce  proverbe  eft  pour 
marquer  la  divcrfite  de  goûts  & de 
fentimens  qui  régne  chez  les  honv 
me«. 

VACACION  , /.  /.  Vacation  , fi- 
gnifie  pour  le  Barreau  la  même  cho* 
le  que  Vacances  pour  le  College.  On 
l'emploie  ordinairement  au  plurier  ; 
& il  fc  dît  atilTi  du  tems  que  l'on 
cft  fans  rie»»  faire.  Lat.  Eitcaiio.  /V- 
ria-. 

VaCACION,  fc  dit  auflî  pour 

canfr. 

VACADA  , /.  f.  Troupeau  de 
boetiFs  , de  vaches  &c.  Lat.  Arment 
twn. 

VACAKCL\  , /.  /.  le  même  que 
Plaçante. 

VACAR,  v.n.  V.iqucr,  s’abftcnir 
de  travailler  aux  alTnires , rufpcndrc 
fes  études.  Lat.  PWare. 

VaCar.  Vaquer,  fc  ditfigurément 
des  Charges,  des  Bénéfices  desCotn- 
miliious  &c.  Lat.  f^Ware, 

Vacar.  Vaquer,  ctrevulde,  n'é- 
tre  point  rempli  ni  occupé.  Lat.  /'ii> 
tare. 

VACANTE  , part.  aâi.  dtl  verbe 
Eacar.  Vacant , te  ; qui  n'cft  point 
rempli  , ni  occupé.  Lat.  Eaians. 

Vacante  , pris  fubRantis'ement, 
cil  du  genre  féminin  , & lignifie 
Vacance  , défaut  de  titulaire  légiti- 
me dans  une  Charge , dans  un  Bé- 
néfice. Lat.  l’acans  munsa. 

VACATURA  , /./.  le  même  que 
yacaute. 

VACIA , /.  /.  Voyez  Bada. 

VAClADtRO  , / m.  Cloaque,  é- 
vier , égout , canal , conduit  par  où 
s'écoulent  les  ordures.  Lat.  Ciüuvia^ 
ria , «r*f»w, 

VACUDLZQ,  Zk  , udj,  m. 
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Moulé,  jetté,  ée  au  moule,  creux, 
eufe.  Lat  Cut>in,  a,  um. 

VACIADOR  , /.  m.  Celui  qui  viii- 
de,  ou  l'inflrument  dont  il  fe  fert 
pour  cet  effet  Lat.  Evacuant  vei  Jn~ 
jlrmneniunt  evitcuando  inferviens. 

VACIAMIENTO,  f.  m.  L'aclion 
de  vuider  , de  defemplir,  d’ôler, 
de  décharger.  Lat.  E^'acuaiio , nit. 

VACIAK,  V.  a,  Vuider,  debarraf- 
fer  un  endroit,  ùterce  qu’il  y a de- 
dans , le  laiffcr  viiide.  On  l’emploie 
ordinairement  dam  un  fens  négatif, 
&au  réciproque,  & l’on  dit:  JVo/r 
tA7C/â  la  Jgle^a  de  genie  en  todo  tl  dia  : 
L ’Eglifc  ne  fc  defemplit  point  tant 
que  le  jour  dure.  Lat.  Eacumn  fa- 
cere , x'tl  fieri. 

Vaciar.  jetter  au  moule.  Lat. 
Fnndert.  Arte  fufortà  aUquii  e^inge- 

re. 

Vaciar.  Creufer,  faire  un  trou 
dans  quelque  chofe  t ce  terme  eft 
fort  uGté  dans  l'Architeélurc.  L.nt. 
CtnwH  BÜqu'.d  facere. 

Vaciar  , en  parlant  des  ruif- 
feanx,  des  rivières,  V'uidcr,  dé- 
charger fes  eaux  dans  la  mer , ou 
dans  une  rivière.  Lat  .^ùnJrrr  a- 
quat. 

Vaciak.  Diminuer,  baifler,  en 
parlant  des  rivières  &c.  Lat  Jlinui. 
Decrefeere. 

Vaciar,  fe  dît  figiirément  en 
chofes  fpiritucllcs  & morales , & (1- 
gnific,  Empbyer  mal  fon  tcmsç>né- 
gliger  fes  devo.Vs,  fes  obligations. 
Lnt.  Drfid/tn  ou  ctiefum  ftxiere. 

Vaciar,  fignifie  aulH  Expliquer 
une  dovlrine  à fond , répuifer.  Lat. 
Prolixi  agere.  ^ponere.  Expücart. 

Vaciar,  fignifie  encore  Perdre 
fa  couleur  , fon  e'cbt  Lat.  Colornn 
evant/cerr. 

Vaciarsf,  V,  r.  S'épandre,  s'é- 
pancher, fc  verfer,  fc  vuider.  Lat 
F^'uudi.  DiJ'tmdi.  Difluere. 

VAClAft&£,'pris  fiçurémcnt,  fi- 
gnifie Parler  îneonfiderément,  dire 
ce  qu'on  auroit  dû  taire.  Lat  Fer- 
ba  fundere  , ipe/  animum. 

Fttciarel  cefiaL  Vuider  le  fac.  Ex- 
prcfTioii  qui  outre  le  fens  propre, 
itgnific  Dire  tout  ce  qu'on  a fur  le 
cœur.  1.4t.  Otnnia  funditùs  expUem  e 
vel  (xpromere, 

Faciar  et  vientre.  Décharger  fon 
ventre.  I.at.  Alvum  evactiore. 

VACIADO,  DA  , port,  pajl  du 
verbe  Faciar.  Vuidé,  éc,  &c.  Lat 
Evücuatui  , a , um. 

VACIEDAD  ♦ / Vuide,  efpacc 
qui  n'cft  pas  rempli.  Lat.  l^aeuitas, 
11  eft  peu  ubté  dans  ce  fens.  Lat. 
Facuant^  i. 

Vacifdad,  fignifie  aalli  Parole 
inconÜdérée  , arrogante  , obfcéne , 
impertinente.  Lat  Ferbum  arrogant  y 
vei  ohjcanwn. 

VACXEKO  , / m.  Berger  qui  coo- 
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duit  un  troupeau  de  brebis  qui  ont 
mis  bas.  Lat.  Ovium  Jine  fatu  Opi- 
lie. 

VACILACION,  //.  Vacillation, 
branlement  irrégulier  , mouvement 
qui  porte  tantôt  d'un  côte,  tantôt 
d'un  autre.  Lat.  FaciUatio.  Kutotio  , 

HtS. 

Vacilaciov.  V.icillaiion , au  fi- 
guré, fignifie  Variation  de  réponfes, 
incertitude,  irréfolution.  Lat.  Ani- 
mi  titubotia, 

VACILAR  , V.  n.  Vaciller,  chan- 
celer, branler  , n’étre  pas  ferme. 
Lat.  Faciüare.  Nutare. 

Vacilar.  Vaciller,  fe  mouvoir 
tantôt  d'un  côté , tantôt  d'un  autre  , 
branler.  Lat.  Facillare.  lltuhart. 

Vacilar.  Vaciller,  fe  dit  figu- 
rement  en  chofes  fpiritucllcs  & mo- 
rales , & fignifie  Etre  incertain , îr- 
réfolu , ne  fwoir  à quoi  fe  détermU 
ncr.  Lat.  Dubîum  b^rfrf.  Uajîtare. 

VACILANTE  « part.  a£i,  du  ver- 
be Facilar.  Vacillant,  ante,  qui  va- 
cille, qui  chancelle.  Lat.  Facillans. 

, Titubant. 

VAClN.y  Vacînica,  / w.  Êf/, 
Voyez  Badn , & Bactnica. 

VACIO,  CtA  , adj.  m.  ^ f.  Vuî- 
dc,  qui  n’cft  rempli  d'ayeun  corps, 
li  ce  n’cft  d’air.  Lat.  Faatut , a , um. 

Vacio  , fc  prend  philofophique- 
ment  pour  Vacuo. 

Vacio,  fe  dit  des  brebis  qui  ne 
font  pas  pleines.  Lat.  Ftcus  jtne  /tê- 
tu. 

Vacio.  Vaquant  , fc  dit  d'une 
Charge,  d'un  Emploi  que  perfonno 
n’excrce.  Lat.  Facum.  Facans. 

Vacio.  Vuide,  creux,  concave, 
qui  n'a  point  de  folidité.  Lat.  Cavus^ 
Facitut  , a,  ton. 

\ Vacio.  Vuide  , creux  , cavité 
; d’une  chofe.  Lat.  Fncuum.  Cavum. 

' Vacio.  Vuide,  fe  dit  d'une  cho- 
fe à laquelle  il  manque  une  partie 
qu'elle  devoit  avoir.  Lat.  Facum  y 
a y utn.  * 

Vacio,  fc  dit  des  flancs  de  l’a- 
. nimal , ou  du  vuide  qui  eft  au  def- 
fous  des  côtes  jufqu’aux  hanches. 

, Lat-  Corporsf  XHicuum  «W  catnttn. 

I Vacio.  Vain,  préfomptueux , fu> 
perbe  , fans  cervelle.  Lat.  /nanû, 

I Fentefur.  ^ 

Vacio.  OifiF,  qui  ne  s'occupe  à 
I rien.  Lat.  Otiefusy  a y um. 

Vacio  , fe  dit  d'un  homme  qui 
' ne  fait  aucune  bonne  œuvre.  Lat. 

I Facuut. 

! Vacio.  Vuide,  fc  dit  des  voi(u« 

' rcs  qui  ne  font  point  remplies,  Sc 
des  întes  de  fomme  qui  ne  font  ni 
montées,  ni  chargées,  LaL  Facuut 
« , um.  Inanîi , e. 

Vacio.  Vuide,  fc  dit  des  mai- 
fons,  des  villes,  des  endroits  qui 
ne  font  point  habités.  Lat.  Facuut, 
Vefertus,  Inutitus , « , «w. 

Vacio, 
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VaCIO.  Vague,  indéterminé. tat. 
l'mut.  Inanii. 

VaCIO.  Im(i3rfait,  &*  qui  n'a  pas 
l'effet  qu'on  en  attend.  Lat.  Tooiw. 

Vacio  , en  termes  de  MuGquc  , 
fe  dit  d'une  corde  qu'on  touthe  à 
Tuide.  On  l'emploie  toujours  adver- 
bialement , f»  é'aci«.  Lat.  t'dcuum. 

l’itcio  de  cur/o.  Les  Aftronomcs 
appellent  ainfi  une  Planète,  qui  en 
s'éloignant  de  celle  avec  qui  elle  é- 
toit  , ne  s’approche  point  d'une  au- 
tre , comme  il  arrive  Couvent  à la 
Lune.  Lat.  l'iami. 

Area  Uti:^  ) oreo  tmcia.  Coffre  tan- 
tôt plein  , tantôt  vuide.  Lat.  CHô 
pliiiiim  , /cil  cUiia  vactacm. 

De  vtxh.  Faqon  adv.  A vuide  , 
pour  dire  qu'une  voilure  cft  vuide  .' 
elle  fignific  aufli  Oifeux  , fans  occu- 
pation , Cms  emploi.  Lat.  ymui , 
a,  tien,  /«flair.  OHofttt, 

Via  S’flufl  y d«  Vflcinf.  Cela  Ce  dit 
d’un  grand  parleur  qui  ne  dit  rien 
qui  vaille.  Lat.  l^trhum  vnmim  uHutn, 
^tra  vtro  itinnie. 

VACO  , CA  , o4).  «'•  ef/-  Vacant , 
te  ) te  dit  d’un  Emploi , d'une  Char- 
ge qui  vaque.  Lat.  /'«evur.  l'^iccms. 

VACL’IDAD , y: /.  Vacuité,  état 
d'une  chofe  vuide.  Lat.  l^acuitat. 

VACUNO,  NA  , odi.  m.  fif/.  Qui 
concerne  les  bœufs  ou  les  vaches. 
Lat.  Boriiucs.  IWciiiui . o , nm. 

VACUO , /.  I».  Vuide.  Terme  de 
Philofophie.  Efpacc  qui  n'cft  rem- 
pli d'aucun  corps.  Lat.  Fflcron»  , ». 

VADE , /.  |«.  Portefeuille  de  car- 
ton dans  lequel  les  Ecoliers  mettent 
leurs  papiers.  Us  l'appellent  aulh 
rmirmccum.  Lat.  Ctnrtflf (wr»r , ». 

VADEABLE,  adj.  d'oue  (rrw.  Gue- 
ahlc , qui  fe  peut  guéer.  Lat.  /'odo- 

fus , a , uiH. 

VADEABLE  , fe  dit  fignrement  des 
chofes  qu’on  peut  vaincre,  furmon- 
ter  par  Ion  efprit  ou  Ton  adrcll’e  ou 
fa  patience.  Lat  Stcyrcubitif  j e- 

VADEAR  , V.  a.  Guéer , paffer 
une  rivière  fans  bateau  & fans  na- 
ger. Lat  FbcmtH  fer  t'adam  Irm^'re. 

Va  DEA»,  pris  figurément,  ligni- 
fie. Vaincre,  furmonter  un  obftacle, 
une  difficulté.  Lat  f'iaiere.  Sufe- 
ritrt. 

Vadear  q fignific  anflTi  Sonder 
quelqu’un  q ticher  de  découvrir  ce 
qu'il  penfe , ou  concevoir , compren- 
dre quelque  chofe  obfuurc  & diffici- 
le. Lat.  Tentarr.  Experiri. 

VADKADO  , DA  » ^urt,  du 
verbe  Vadear.  Giicé , ee.  Lat.  /oia- 
tus.  Superatus , a , um. 

VADEaMECUM.  Voyez  l'ude, 

VADERaA  ♦ /.  /.  le  même  que 
do.  Il  ic  dit  ordinairement  du  gué 
où  les  charrois  peuvent  pafler. 

VADO  , / IM.  Giié  , lieu  où  l'on 
peut  palTer  un  ntifleau  « une  rivière , 
uu  nuuais  fans  bateau  « iân$  nager, 
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& fans  s'cmboiirhcr.  Lat.  | 

Vado  q figurément.  Moyen»  ex- 
pédient fur  & infaillible  jour  rétîffir 
dans  une  affaire.  Lat  Eia.  R.ttio. 

Vado.  Expédient,  remède,  ref- 
fourcc:  aiiifi  on  dit,  \o  haUjr Viulct 
Ne  trouver  aucune  rcfiburcc.  Lat. 
Remedinm.  AuxUîutn. 

Trntaf  cl  vado.  Sonder  le  gué. 
Phrafe  mébiphorique  , pour  dire, 
Examiner  bien  une  chofe  avant  de 
l’entreprendre.  Lat.  E'adnm  tentée. 
Experiri. 

VADO.SO,  SA  qod.'.  w.  Ê?/  Guéa- 
ble , fe  dit  d'im  ruifficau , d’une  ri- 
vière qu’on  peut  pafTcr  fans  bateau. 
Lat.  yadefut^  a,  irm. 

VAFE  , f.w.  Coup  h.ndi.  Ceft 
un  terme  uütc  dans  l’Andalouüe.  L. 
Audax  fucinuic,  ori$. 

VAG.ABUdNDO,  DA  , aâj.  m. 
Vagabond  , de , qui  erre  qà  & U , 
qui  n'a  point  de  route,  de  demeure 
certaine;  qui  va  de  côté  & d’autre, 
qui  court  le  pais.  Lat. 
buHdut , a , nm. 

V.AGAMENTE,  adv.  Çà  & U, 
fans  détermination,  iiidctcrminemciu. 
Lat.  /'fjrè.  Errmfù  modo. 

VAGAaMIINDEAR,  V.  H.  Mener 
une  vie  errante  éic  vagabonde  , cr. 
rcr  qà  & là , courir  de  cdlé  & d’au- 
tre. Lat.  l^agari.  Errare. 

VAüAMLNDO , da  , <ï4;.  >«.  £3'/. 
le  même  que  l’apiakundo, 

\^GAMU.NDO.  On  appelle  ainfi 
un  homme  qui  n'a  point  de  demeure 
fixe , & qui  ne  fait  qu'errer  de  cou* 
& d'autre.  Lat.  Homo  vag/n.  Erron 
nis. 

VAGAR,  V.  ».  V.agucr  , courir 
le  momie,  roder , aller  deçà  & delà. 
Lat.  rag,ari. 

Vaga»,  par  extenfion,  fignifie. 
Etre  égaré,  être  écarté  du  chemin. 
Lat.  £^rare. 

Vagar.  Battre  le  pave  du  ma- 
tin au  foir  , vivre  dans  l'oiüveté , 
& dans  1a  foinèantifc.  Lat.  ragori. 
Otiari. 

Vacar.  Flotcr , voltiger  qà  & U, 
en  parlant  des  cheveux  & des  cho- 
fes qui  n'ont  point  l'ordre  , ni  l’ar- 
rangement  qu  elles  ont  coutume  d'a- 
voir. Lat.  yogarù 

Vacar.  Avoir  le  tems  & le  loi- 
fir  nèccffiiircs  pour  faire  une  chofe. 
Lat. 

Vacar.  Métaphor.  Battre  la  cam- 
pagne dans  fes  difeours , donner  car- 
ricTc  à fon  imagination,  penfer  à 
pluUeurs  chofes  à La  fois  fans  s'arr^ 
ter  à aucune.  Lat  Jlmtem  vagari.^ 

Vacar,  pris  fubllantivcment,  li- 
gnifie Loilir,  manque  d’occupation. 
Lat.  Oiium , n. 

Ex.  Ao  tmgo  tuuto  vagar  , è fje 
vogar.  Je  n*ai  pas  ttnt  de  Joiûr  , 
ou  ce  loilir. 

AV  me  dm  vagar  h wzocics.  Les 
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afiàires  ne  me  donnent  point  âe  re- 
lâche. 

Vacar,  fignific  auffi  , Lenteur, 
nonchaI.ince  , t^ircfie.  Ce  mot  étoit 
fort  uGtè  autrefois.  Lat  LenùtuÀo. 
ùijidio.  Igiutvia. 

And&t  6 rji<tr  de  iMgétr.  Etre  oifif, 
n’avoir  rien  à foire.  Lat  yacare.  0^ 
eiari. 

Refr.  A p^tvi  prifa  gran  i*.ig4r.  Ce 
provcrlic  lignifie  qu'il  ne  fout  peint 
précipiter  les  affaires. 

VAG.ANTE  , part.  aH.  de  /Vgar, 
Errant , rodant , te.  Lat.  Vagot». 

VAGARübO  , SA , od>.  m.  £5»  /. 
le  même  que  /'rgtm/r.  11  cil  fort  u- 
fité  en  Poefie. 

Vagaroso  , fîgnifie  auffi  Lent, 
tardif , parelTetix.  Ce  mot  a vieilli 
dans  cette  acception.  Lat.  Tordus. 
jUntui.  Tiger. 

VAGAZü,  f.  m.  Marc  de  raifin 
ou  ti'oUves.  Lat.  Uvorum  t el  oiivo- 
rum  fecx , ci$. 

VAGIDÜ,  f.  m.  Cri  des  petits  en- 
fons  au  berceau.  Lat.  l-^ugiiui,  ùs. 

VAGO  , GA,  ttdj,  m.  f.  Er- 
rant, te;  qui  n'a  ni  fou  , ni  Lciij 
court  le  pais.  Lat  ragus , a , uuu 
Errani. 

Vago.  Inquiet,  inconfiant,  qui 
n'a  ni  alTicte,  ni  folidite;  irréfolu, 
léger.  Lat.  luciinjhtHt.  Levis. 

V-AOO.  Métaphoriquement,  V.igiie, 
indéterminé,  le  dit  d'un  difeours, 
d'une  imagination  , qui  ne  fait  à 
quoi  l’en  tenir  fur  les  Jugemens 
qu'elle  porte.  Lat.  Vogus.  Dtibnu. 
inerrtus. 

Vago.  Vague  , fe  dit  anfiî  des 
chofes  qui  n'ont  pas  une  fin  déter- 
minée, mais  qu’on  applique  inJifiin- 
élcment  félon  fo  volonté.  Lat.  /At- 

gm. 

En  vago.  Faqon  adv.  En  l'air , 
fans  appui  , en  danger  de  tomber. 
Lat.  lujirtnitet.  Sine  pd-rro. 

En  xHsgo.  Sans  avoir  aucun  fujet, 
ou  objet  déterminé.  Lat  In  cajjum. 

En  vage.  En  vain  , inutilement. 
!.at.  In  cajfum.  Frufha. 

Indkndno  en  termes  de  Dii- 

leÂiquc,  cfi  un  individu  indétermi- 
né & incertain.  Lat.  Individuumva- 


gum. 

Recufacian  xmga.  Reeufation  vague. 
Lat.  Keeufatio  v*tga, 

Eoz  Bruit  vague.  Lat. 
mor  incertus. 

VAGUEACION, //.  Inquiétude, 
irrcfolutioii , luconlûnce,  légèreté  de 
l’imagination.  Lat.  Mentis  vagdtio. 
lnc(m\\imtia.  Ijcvitas. 

VAGUE  ANTE,  le  meme  que  Va- 


gante. 

VAGUEAR,  V.  n.  le  même  que 
Vogor. 

VAGUEDAD,  /.  f.  Inconftancc, 
variété , légèreté , inégalité.  Lat. 
g^iot  nit.  LevitaSf  fis. 

* VACÜIOO, 
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VAGUIDO  , / nt.  Vertige*  tonr- 
noyement  do  tète.  Lat.  rerti^Oy  hit, 

Vaouido,  pria  figiirémeiit  figni- 
fic  Rii'^ue  , il:\})ger  qu'une  choie 
court  de  fc  perdre*  Je  périr.  Lat. 
Fericulum.  Dijeritnen , inis. 

V'AGUtDO*  DA,  «ih.  m.  y f, 
Qiii  a des  \crtigcs*  des  éloufiliflc- 
mcn^.  Lit.  VtTtif'inofui  y a*  wn. 

VAHANERü*  BA,  «if.  m,  ^ f. 
Terme  du  Royaume  de  Murcie. 
TruaiiJ  * de  i mendiant*  t«i  fai- 
néant, te;  parefl'eux  * eufe  * oifjf* 
ivcî  vagabond  , de.  Lat.  ragus. 
Inm. 

VAJIAR  , V.  n.  le  même  que  /*a- 
beat\ 

VAHARADA  , f.  /.  Soufte  , ha- 
leîne.  Lat.  UalUtts  tntijjta, 

VAfÎARERA  * / /.  Puftulcs  qui 
vicmient  à la  bouche  des  enfans  à la 
mainmclle*  & qui  font  oc'ciüoimées 
par  II  chaleur  du  foyc.  Lau  Ittfan- 
tuli  cris 

Vahabeba.  On  appelle ainfi dans 
l'KHramadurc  les  Melons  qui  n'ont 
ps  acquis  leur  maturité  « parce  qu'ils 
lunt  venir  du  mal  à l.i  bouche.  Lat. 
Fepo  i>n,natur$ti. 

VAHARJNA  * / /,  Terme  bis  & 
vulgaire.  Chaleur*  vapeur*  fume^ 

3ui  ibrt  d'une  cliufc  chaude , comme 
U fumier*  de  riialcinc  ou  refpira- 
tion  de  ranimai.  Lat.  JLiütus  * ér. 
£t  aulli  * Brouillard  épais,  bruine* 
nielle.  Lat.  Ntbula , a.  Ürago , iuit. 

V.‘\I1EAR*  v.n.  Jetter , poufler; 
jetter  une  vapeur , ou  Fumée  , ex- 
halée par  la  chaleur.  Lat.  Exbaiarc, 
l u/wr.rrf . 

VAHO  , f.  nt.  Vapeur , exhalai- 
Ton*  fumée  qui  s'élève  dune  choie 
chaude  & humide.  Lat.  rijpor.  Exha- 
kth.  liaütus, 

VAHÜNÜ.  Voyez  Bahuna. 
VAIDA,  f.  /.  Terme  d'Architc- 
fturc*  qui  fc  dit  d'une  Voûte  demi- 
fphérique*  & coupée  par  quelques 
plans  verticaux,  dont  deux  font  p.a- 
rallctos.  Lat.  Ctvnnu  /hmicibas  pa- 
ralifiis  vfrricuiirrr  deciéjatâ. 

VAIDO,/.  w.  le  même  que  /V 
gniJf,  Le  premier  eft  le  plus  ufité. 

VAINA,  f.  f.  Gaine*  étui,  four- 
reau. Lat.  /'^<ïç/«a.  yiwo*  te. 

Vazna*  fc  dit  nulH  des  goiifTcs 
ou  cofics  ibns  IcfqueHcs  font  enfer- 
mées pluficurs  ciftces  de  légumes. 
Lat.  l’ah.kitts.  JoUicalui. 

Dar  e&n  ‘vaiua  y tcdo.  Donner  avec 
le  fourreau  &tout  * pour  dire,  Fra- 
per  quelqu'un  avec  l'épée  dans  le 
tburreau  , ce  qui  eft  un  affront  très 
injurieux.  Lat.  En/e  i varjnà  nm  e- 
du^o  Jnire.  Il  figiuEe  aulU  Répri- 
mander ou  châtier  avec  aigreur*  ou 
maltraiter  de  paroles.  Lat.  Ecrbisin» 
juri'ifis  *mdk  accipen. 

iJe  vahsa  ahitrti.  ExprcITton  ad- 
verbiale, qui  marque  la  pt^nuih^c 
y'îw.  n. 
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avec  laquelle  on  parle  ou  on  agit. 
Elle  cft  prilè  de  l'ufage  qu'ont  quel- 
ques perl’onnes  d'avoir  des  fourreaux 
d'epéc  ouverts*  pour  pouvoir  la  ti- 
rer plus  aifément.  Lat.  Cité.  Ocyùi. 

VAINAZAS*  f.  in.  Terme  Rtmi- 
lier.  On  appelle  ainfi  un  hemme 
mou,  tâche*  parefleux,  indolent.  L. 
Jloms  d*/es  cJ*  ignsH'us, 

VAINICA*  ô Vainilla  , /./. 
Goiiffe  mince  & déliée  qui  couvre 
pluiieurs  cfpèces  de  légumes , com- 
me pois  * ftves,  vefccs,  &c.  Lat. 
EûUicuiui.  Eah’ulus. 

Vainica  * b Vainiela  , en  ter- 
mes  de  Couturières  * fc  dit  de  l'cfh- 
lé  * qui  tient  Heu  de  dentelle.  Lat. 
Linta  fimhria. 

Vai.vica, ô Vainilla.  Vanille, 
fruit  des  Indes  qu'on  employé  dans 
la  compoGtion  du  chocolat.  Lat.  Si- 
Indica  odorifera. 

V'AiVKN,  f.  M.  Mouvement*  qui 
fe  fait  tantôt  d'nn  côté*  tintut  de 
l'autre  * en  avant  &:  en  arrière.  Lat. 
Einiiitatio.  Âneeps  metut. 

Vaiven,  fc  dit  figurément  en 
chofes  l'piritucllcs  & murales,  & (i- 
gniKe  fnRabilité  * inconlf>incc  des 
chofes.  Lat.  Inanjlantia.  Jv.jlabUitas. 
Eûiÿituio. 

Vaiven.  Péril,  danger,  hazard, 
rifquc  auquel  les  chufes  les  plus  fo- 
lidcs  font  cxpofccs.  Lat.  Ferklitatio. 
Dljlrimen. 

VAL,  f.  m.  le  même  que  t'alU  , 
dont  U cft  une  fyncopc. 

Val.  Terme  du  Royaume  de  Mur- 
cie. Egout  * cloaque  qui  reçoit  les 
immondices  d'une  ville  * d'une  mai- 
fon.  Lat.  Incite  * aquartnn  Jfurcarunt 
ierivath. 

Val,  fe  difoii  autrefois  pour  f^a- 
Uy  troifiéme  perfunne  du  préfent  in- 
dicatif du  verbe  rater  y comme  il 
paroit  par  les  proverbes  futvans. 

Refr.  .17/  cq/â  v wi  begar  cien  do- 
Bios  de  ora  vaL  Ma  matfun  & mon 
foyer  valent  cent  piftoles  d'or. 

Refr.  Im  f-U  qnanto  Jata  , tavto  fai. 
Le  fet  ne  vaut  qu’auunt  qu'il  falc. 

VALAR  , •!.('.  d'to;e  tenn.  Alural  * 
qui  appartient  aux  remparts , aux 
murs,  aux  rctranchemens  d'une  vil- 
le. l.at.  rallaris.  Jlurality  t. 

raLir  la  eveja.  Voyez  Babr. 

VALE.  Mot  Latin  dont  on  fe  fert 
en  Calinian  lorfqu'on  prend  congé 
de  quelqu'un*  & qui  tigniKc  Adieu* 
portez  vous  bien.  Lat.  Enk. 

Vale.  Sorte  de  billet  à ordre. 
I.at.  CoHiio  ikirogr.t^H  pro  ^cunia 
Joix'mia. 

Va  LE.  Les  enfans  qui  vont  à l'é- 
cole appellent  atnü  un  Billet  Ggné 
de  la  main  du  .Maître  , qu'ils  pré- 
fentciit  pour  fe  garantir  du  fouet 
lorfqu'ils  l'unt  mérité.  Lat.  Ludima- 
gijlri  et  itogiapi  utM  pro  vaiuUttjne 
precenda. 
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Va  LE,  en  termes  de  jeux  de  ha- 
zard * cft  le  p.ari  limplc  qu'on  fait 
fur  les  premières  cartes.  Lat.  Frima 
Spen^o  in  Ittda  Cbartorum. 

El  pojhrero  * è ultimo  vaU.  Le  der- 
nier adieu  , la  mort.  Lat.  Cltiinam 
i vale. 

! VALEDERO*  ba*  adj.  m.  £5»  /. 
Valable*  qm  doit  valoir.  Lat.  l'a- 
Uni. 

VAT.EDOR  , /.  m.  Proteélcor  , 
patron  * defenfeur.  Lat.  l atnnuf. 
Defen/or. 

VALENTACHO*  /.  m.  le  même 
que  l'iilientr.  Ce  mot  cft  peu  ul»té. 

VAfENTIA*/./  Vailbncc*  for- 
ce, Fermeté  decoiirege,  valeur*  lias- 
diefie.  Lat.  Eor/i/udo.  f'/rint, 

Vai.entia  , lign  fi.*  aufii  Aflion 
de  valeur  * fiait  héroïque.  Lat.  7'rwr- 
ebruw  Jtxcrnw. 

Valentia.  Vieux  mot,  qui  fi- 
gniBc  Vailiamife*  fanfarnnnatle  * üi*. 
feélatinn  de  bravoure.  Lat.  lortitu- 
dmh  jalîantia. 

Valentja.  Vivacité  d'efprit  , 
d'imagination.  Lat.  Ingtrdi  xii , rv- 
gor. 

Valentia  , en  termes  de  Pcîr»- 
ture,  Imitation  parfaite  de  la  natu- 
re. I»at.  rivida  natteræ  amuùUie. 

Valentia  * fe  dit  d'une  aéliou  , 
d'un  effort  au  deffus  de  l'état  où  l'on 
fc  trouve.  Lat.  Aéiu$  uùrà  vires. 

Valentia.  On  appelle  ainfi  à 
Madrid  un  endroit  où  l'on  vend  des 
vieux  foulicrs.  Lat.  L crdvmitn  Jttuu 

Hainhre  y valentia.  Faim  & arro- 
gance. ExpreÜion  pour  marquer  l’or- 
gueil * la  fotc  vanité  de  certaines 
gens  qui  fe  privent  du  néceflaire  pour 
fournir  à leur  parure.  Lat.  Arrogant 
paupertas. 

Pifar  de  vaUntja.  Alfeftcr  une  dé- 
maKhe  Hère  & arrogante.  Lat.  0- 
Jtentare  fe. 

VALKNTISSIMA.MKKTE  * adv. 
fupnl.  Très  vaill;’mincnt , très  cou- 
rageufement.  I.at.  7er//^ïu;è.  StrmuiJ- 

VALE.VTISSI.MO*  ma,  adj.  m. 
^ f Juptrl.  Très  vaillant,  très  cou- 
ngeux.  Lat  FortiJlimm.  Stitnuijfft- 
mus  * A , UM. 

Valln  rissiMO  , fignifie  aufU 
I Très  habile,  très  l'avant,  très  cutt- 
I fommédans  les  Arts*  dans  les  Scicn- 
j ces.  Lat.  PetitiJJimHS. 

I VALENFON,  f.  wi.  Rodomont* 
i fier  â bras,  faux  brave,  fuutencur 
; de  mauvais  lieu.  Lat.  Ibiafo^  nit, 

I VALENTO.nAD.A  , 7‘. /.  Bravade* 
Bnfaronade.  Lat.  Fropri>e  viitutit 
I ventofa  ja^lantia. 

; VALESTONAZO  */.  m.  augm.  le 
; même  que  rale^shn. 

I VAI  ER , c'.  n.  Valoir , être  d‘un 
; certain  pr:x.  Lat.  /Werr. 
j ValEB.  .Valoir,  fe  dit  du  prix 
i qiîç  valent  Us  choies.  Laî.  .i'rifj# 
M m ai  in 
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Mjiimari  , tri  ejè.  C^njlurf, 

Valer.  V'aluir»  fvrvir  * étr«  mi- 
le , être  d’importance.  Lat.  VaUrt. 
Frodrfe, 

Valer.  Prévaloir  , l’emporter  » 
avoir  le  defTns.  Lat.  VuUrt.  Fr^a^ 
Urf. 

Valer.  Favorifer,  protéger,  ai- 
défendre  , appuyer  quelqu'un. 
Frotegnr.  Ittjervirt. 

Valeb.  Valoir,  avoir  b force, 
ia  v.ileur , lei  qualités  requifes  pour 
l'cRet  auquel  on  nous  deiliue.  Lat 

Valer.  Valoir  , fe  dit  auflî  des 
chofes  qui  n’ont  aucune  valeur  que 
dans  l'opinion  des  hommes  , fcloii 
les  lieux  où  on  les  met , on  félon 
les  marques  qu'on  leur  donne.  Lat. 
Vukrt,  Ad  fummum  vtnire. 

Valer.  Valoir,  fe  dit  aufTi  d’un 
revenu  que  rapporte  une  terre,  une 
charge,  une  conuniflîoa.  Lat.  l'a^ 
lere.  Keddrre. 

Valer.  Valoir  , avoir  du  pou- 
voir , de  routoriré  , du  crétüt,  être 
en  eilime.  Lat.  galère. 

Valer,  fe  prend  fouvent  pour 

EqMvalir» 

Valer.  Valoir,  en  parlant  des 
monnoics , avoir  1a  même  valeur  , 
avoir  cours.  Lat  l^den  fro. 

Valer, joint  avec  la  particule  f^r, 
fignifie  Tenir  lieu  d’un  autre,  être 
égal.  Lat  Injlar  tje. 

Kx.  Ejl(t  razoH  vaU  per  muchai. 
Cette  raifon  tient  lieu  de  plufieiirs 
autres. 

Valer.  Pouvoir  , avoir  de  la 
force,  de  l’aélivité,  tant  au  propre 
qu'au  Hguré.  I«at  ynUrt. 

Valerse,  V.  r.  Se  valoir  , fe 
fervir,  faire  ufage  d'une  chofe.  Lat 
Uti.  Ad^hert  aliqtùd  ud  aliqttod. 

Valerse.  Se  valoir  du  crédit, 
de  h proteâton  Je  quelqu’un.  Lat 
Ad  üliqnetn  conjîtfei’r. 

Valerse.  Employer  à fnn  ufa- 
ge  le  bien  , les  revenus  d'autrui, 
s'en  fervir  dans  un  cas  pretranu  Lat 
/’rwi  ad  ttmpHS. 

lo  que  fiiiirre.  En  arrive  ce 
qui  pourra  , vaille  que  vaille  , à 
tout  haaard.  Lat.  Fr^U  ttut  m;ai;aê. 

Vaigate.  Ce  mut  joint  avec 
quelques  noms  ou  verbes , tient  lieu 
d’une  intcrj«é)ion  , qui  marque  l’é- 
tonnement,  lafurpriie,  la  colère , 
le  chagrin  : ainii  on  dit 
que  Ir  vulga , &c. 

Lo  qtu  tnufho  ‘truie , muihc  cufjia. 
Ce  qui  vaut  beaucoup  , coûte  beau- 
coup à acquérir.  Lat  qiu* 

/uifêr.i. 

ALu  vak  , d mai  vnUera.  11  vaut 
mieux , ou  U vaudrait  mieux.  Lat 
ejfet, 

^ Moxvi  vaUr , pris  comme  fublhin- 
tif,  lignifie  Note  d’infamie,  déshon- 
neur qu’on  encourt  par  quelque  mau- 


vaiCc  aéfbn.  Lat  Nota  iit/umîs. 

Mtnot  vukr , par  extenhon  , fe 
prend  pour  Mépris , mefelUme.  Lat 
Qontemptm, 

Ne  perder/e  ttaUr  cm  algune.  Ne 
pouvoir  réduire  quelqu’un  à fon  fen- 
timent,  ou  à btre  ce  qu’on  veut. 
Lat  Allciçus  miouan  JUHcre  non  pcjpi. 

Ne  poderfe  valer.  Ne  pouvoir  re- 
médier à un  mal  dont  nous  fommes 
menacés.  Lat  F'ires  ad  aliquid  deejfe. 

TiUUe  vaitft  fuante  tienes.  Cette 
cxpreflion  Bgnifie  q^ue  l'eftime  qu’on 
a pour  un  homme  fc  régie  pour  l’or- 
dinaire fur  le  plus  ou  le  moins  de 
bien  qu'il  a.  Lat  l^rtut  cum  iwnnm'i. 

Rcfr.  AIiu  voie  un  tomar^  que  dot 
te  dari.  Il  vaut  mieux  un  tien  que 
deux  tu  l’auras.  Voyez  Dar. 

VALlbO , DA  , part.  pajf.  dn  ver- 
be dans  b figuification  aâive. 
Protège , éc  , appuie  , éc.  Lat  Fro- 
tecim  , a , nm. 

Valioo,  fe  dit  auflj  de  celui  qui 
fe  prévaut  d’une  choie.  C'eft  un  bif- 
panirmc.  Lat.  Fidem.  Ütent. 

Valido,  fc  dit  de  celui  qui  tient 
b première  place  auprès  li’im  Suu- 
verato  , ou  d'un  Minillre.  Lat  Gra- 
îittfus , tftl  gratia  valent , apttd  Frin- 
cipetn, 

Valido,  fe  dit  aulü  de  celui  qui 
eft  dans  les  bonnes  grâces  de  quel- 
qu'un , qui  poiTcde  fa  faveur , foo 
ciUmc.  Lat  Grati^ui.  Fa»ùÜaris. 

Valido.  Ge'néralemeiit  eftimé.  L. 
GrîMTnii/fr  acceptus, 

F’alido  de  oveja.  Voyez  Bolide. 
VALE'UANA  . / /.  Valériane, 
pbnte  médicinale.  Lat  l^aleriana. 

VALEROSAMENTE  , oJr.  Va- 
I Icureufcment  « d'une  manière  coura- 
! geufe.  Lat  SirentA.  Fertitcr. 

I VALERüSü,  SA,  adj.M.  ^ /. 

I Valeureux,  eufe,  qui  a du  courage, 
de  b valeur.  Lat  Fortit.  Strenuus. 

[ Vai.eroso.  Fort  , te,  efficace. 

: Lat  Fuiidas,  a,  unt. 

\ VALETUDINAKIO,  RIA  , 

! {ji* /I  V'alétudiaaire,  infirme,  îujet 
, aux  maladies.  Lat.  ruletudinarius  , 
a,  wn. 

VALiA  , yt  f.  Prix,  valair  d’une 
chpfe.  Lat  Æjlhnati'y.  Frrtimn. 

Va  LIA,  fe  dit  pour  l'uiimirnlo  , 
on  FrivoJtZit. 

I Valia  , (c  dit  auin  pour  Faccio»f 
I Farciétlided. 

A Uts  valias.  Expr.  adv.  Au  plus 
haut  prix  que  v.i!cüt  les  dcnrcc^  dans 
le  courant  de  l'annce.  Lat  Swmne 
Vtl  inaximo  pi  ttio. 

VALiDACION,  /. /.  Validation, 
fermeté,  force,  fureté  d'un  .icie  re- 
vêtu de  Colites  fes  formes.  Lat  Vu> 
lidctiat  nis, 

VALIDA.MENTK  , oit».  Valide- 
meut , d’une  manière  valide.  Lat 

F elide. 

VALIDAR,  V,  a.  Valider,  rendre 


valide.  Lat.  Ftrmart.  Saneirt. 

VALIDISSIMAMEN'i'E  , aiv.fif 
péri.  Très  validement,  très  fortement 
Lat  FttUdiFim}. 

VALIDISSIMO  , ma  , adi.  m.  /- 
Très  valide,  très  fort,  très 
emcace.  Lat  FaHdifftinui , a , un». 

VALIDO,  DA.  adj.m.^f.  Vali- 
de,  ferme,  confit,  qui  vaut,  ou 
qui  doit  valoir.  Lat  l'aUdus , a , uvt, 
Valido.  Valide,  vigoureux,  fort, 
robnllc , qui  fs  porte  bien.  Lat  Fa- 
lidut.  Robuflut^  a,  um. 

VALIENTE , adj>  £unt  tenu.  Fort, 
vigoureux  , robufte.  Lat  Fouis.  Ra- 
bufius. 

Valiente.  Vailbnt,  te,  cours- 

feux,  brave,  hardi  Lat  Fouis, 
^renuus. 

Valiente.  Aélif,  efficace,  tant 
dans  le  Phyfique  oiie  dans  le  mo- 
raL  Lat  Falidus.  Fortii.  EJicax. 

Valiente.  Excellent,  parfoit, 
accompli  en  Ton  genre.  Lat  Èximlus. 
Frnjlans. 

Valiente.  Grand,  démefuré  , 
exceflîf.  Lat.  Jugent  tis. 

Valiente  , fuhjl.  le  même  que 
Falenton  ou  Baladron, 

Faüente  per  el  diente.  Vaillant  des 
dents.  Expreffion  par  bquelle  on  fe 
mcrauc  d’un  homme  qui  vante  fans 
celle  b bravoure , & par  laquelle  on 
lui  donne  à entendre  qu’il  n'efl  bon 
h autre  chofe  que  pour  manger.  Lat 
Fetens  edox , de  c*etere  nihît. 

Refr.  /^i  valientes  y el  huen  vitta 
duron  poce.  Cela  lignine  que  les  gens 
qui  fe  piquent  de  bravoure  font  plus 
expofés  que  les  autres  à de  bebeu- 
l’cs  affaires. 

VALIENTEMENTE,  «dr.  Vail- 
lamment , d'une  manière  courageufo 
& hardie.  Lat  Fortiter.  FaJidi.  /*ï- 
rtUter. 

Valientemente.  D'une  maniè- 
re vigoureufe  & a:Uve-  Lat.  Stn* 
nul.  j}/ugnMiiffiiteT. 

Vauentemcnte.  Exceffive- 
ment.  Lat.  Niiftiùm. 

Valie.ntemen  rt.  D’une  maniè- 
re linguUère,  di/tingitée , avec  beau- 
coup dardeur  & de  fcii  dans  ce 
qu'on  dit.  Lat  Appriml.  Animoii. 

VALI.MIENTÜ,  /.  i«.  Ubge,  n- 
tilité,  joitilbiice , profit  qu'on  tire 
d’une  choie.  Lat.  Cy»u.  UtiÙtas,  Frui- 
tio. 

Valimiento  , fe  prend  privali- 
vemciit  jM>iir  un  Emprunt  que  le  Rot 
bit  fur  fes  fujets,  pour  fubvenir  à 
quelque  befoin  urgeut.  Lat  / ré/â- 
gai.  buhjidi'.tm  t iu 

Valimiento.  Crédit  , faveur 
dans  laquelle  ou  eff  auprès  de  fon 
Souverain , ou  de  quelque  autre  per- 
foune.  Lat.  Gratin.  FaSMf , si. 

Valimiento,  fignific  auflî  Pro- 
tcâion , appui , faveur.  Lat.  Frete- 
dio,  ttis.  Fatreciuiuvi.  ii. 

VÀUO- 
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vaut  beaucoup  , qui  cft  fart  clUmc, 
qtii  a beaucoup  de  pouvoir,  de  cré> 
dit  Lat.  Pyitms. 

Valioso*  fignifie  au(1î  Riche, 
opulent,  piilflànt  en  biens.  Lat.  Lo- 
cuflti , ttis. 

VALIZA,  /.  /.  Balife.  Terme  de 
Mvinc.  Marque  qu'on  met  aux  ha> 
1res  de  barre  ou  d’entrée  , où  il  y a 
peu  de  fond , pour  aHurer  la  naviga- 
tion. Lat.  «Sqpivm  in  fertu. 

VALLA,  f.  f.  Rempart,  retran- 
chement, paliUade,  barricade  faite 
de  pieux,  ou  d'ais  fiches  en  terre. 
Lat  Faüum, 

Rmtfrr  U vttUa,  Cette  expreOion , 
outre  le  fens  propre , fignine  au  fi- 
nré.  Tenter  le  premier  une  chofr 
difficile  , rompre  la  glace.  Lat.  Pri- 
mum  ckiiacula  rufnftre. 

VALLi\DAR, /.m.  Levée,  chauf- 
fée , terraffe  , rempart , éminence  , 
montagne , & enfin  tout  ce  qui  dé- 
fend & contribue  à rendre  un  paf- 
{âge  difficile.  Lat  ^ ris,  AIu^ 
mmmtum.  Propttptacsdunt , i. 

Valladar  , fe  difoit  autrefois 
pour  Fallxtda,  & il  eft  encore  iifité 
dans  ce  fens  en  GiHcc  & aillcnrs. 

VALLADEAR , v,  a.  le  même  que 
Fatlar. 

VALLADO,  /.  m.  Enceinte,  en- 
clos, mur,  clôture,  haie,  mirraillc, 
fbfle,  p.-ililTadc.  Lat  rulluin.  Septum. 
Cluu/trnm. 

VALLAR,  v.a.  Fortifier  de  rem- 
parts , ou  de  rctranchcmcns.  L.  FaU 
lare,  {.'treumiare.  Stpire. 

V'ALLADO  , DA,  part.  p<fjf.  du 
verbe  Faiiar.  Retranché,  ée.  En- 
touré, ée.  Lat.  FaUiitus.  Vircunàatust 
■ , nm. 

VALLE  , f.  *M.  Val,  ou  Vallée  , 
efpace  crenx  enferme  entre  des  mon- 
tagnes. Lat.  Fitilii , is, 

Valle.  Vallée  , fe  prend  pour 
un  certain  nombre  de  bourgs , villa- 
ges, hameaux  litucs  dans  une  val- 
lée , & Compris  fous  la  même  jurif- 
difbon.  Lat  Oppida  in  convaüe  fuh 
tadem  jserifiiiéihnt  Jita. 

Faikde  lagrymas.  Vallée  de  pleurs 
& de  mifêre.  On  appelle  ainfi  my- 
ftiquement  le  Monde.  Lat  Lnchrywuh. 
ntm  vêUit. 

Uajia  el  valle  de  Jefaphit.  Jufqu'au 
jour  du  J^cment  j on  fe  fert  de 
cette  expreflTon  lorfqu’on  prend  con. 
gé  de  gens  qu’on  n'cÿère  plus  de 
revoir.  Lat  In  àiesn  jHiidi. 

VALLECICO,  h Vallecillo, 
ù VallEJO,  f.  m.  dim.  Petite  val- 
lée, petit  vallon.  Lat.  Parva  vaüit. 
VaÜKuLi, 

VALONA  , /.  /.  Efpéce  de  rabat 
extrêmement  large  , plat  & long  , 
ui  eft  encore  en  ufage  parmi  les 
ayfain , ^ les  gens  qui  portent  le 
pourpoint  Lat.iSlupporM  (cUo  appojitui. 


VAL 

VALONES , f,  M,  Hauts  de  chauf- 
fes,' ainfi  appellés  des  Vallons  qui 
étoient  au  fervice  du  Duc  de  Bour- 
gogne , qui  les  premiers  en  intro- 
duifirent  l'iilage  en  Efpagnc.  Lat 
Bracc* , nrum, 

VALOR , f.  m.  Valeur , prix,  cfli- 
mation  d’une  chofe.  Lat.  Pretimn^ii. 

Valoi.  Valeur,  prix  proportion- 
né au  mérite  & d la  bonté  d’une  ebo- 
fc.  Lat  Fülor.  Pretium. 

Valor.  Valeur,  hardiefTe , bra- 
voure , courage.  Lat  Firtut,  Forti- 

tttdo. 

Valor.  Validité,  d’un  aâe.  Lat 
FaJûr. 

Valor.  Force,  aâivité,  vigueur, 
qu'ont  tes  chofes,  Si  qui  les  rend  pro- 
pres à produire  leur  effet  Lat  /7r- 
tus , th, 

Valor.  Valeur»,  revenu,  produit 
d'une  terre  , d'une  charge  , d’une 
commiffion.  Lat  Reditus.  Prevttt^ 
/ttx,  é;. 

Valor.  Valeur,  fe  prend  pour 
l'équis’alent  d’une  chofe  h une  autre, 
furtout  en  fait  de  monnoics.  Lat 
Pretium  f ii. 

VALORAR  , h Valorear  , v.  a. 
Evaluer , efiimer  une  chofe  félon 
fon  jufle  prix.  Lat.  Æjlhnare. 

VALOR.^DO  , b Valoreado, 

I DA,  ^rt.  paffi  du  Verbe  Falorear. 
Evalue  , ée.  I^t  ÆJUmatus , a , um. 

VALORIA  % f,  f*  le  même  que 
Valor  on  Eftinuteion. 

VALUA , /t  /.  le  meme  que  Fa~ 
lia. 

VALU.ACION  , f,f.  EvalmHon, 
prix  qu'on  met  à une  chofe  félon  fa 
valeur.  Lat.  Æflhnatio.  Txixutio^nis, 

VALUAR,  V.  a.  Evaluer,  taxer, 
efftmer  une  choie  félon  fon  jutte  prix. 
Lat.  Æfiintare, 

VALUADO,  DA,  part.  paj".  du 
verbe  Fitùutr.  Evalué  « ée.  L.it. 
Jlimatsti , <i , um. 

VALVÜLA  , / /.  Valvule.  Terme 
d'Auitomie.  Petite  porte  ou  ouver- 
ture des  vailTcaux  du  corps.  Lat. 
vida , c. 

Valvula.  Soupape  d’une  pom- 
pe ou  de  telle  autre  machine  hy- 
dnuliqnr.  Lati  Fahmla , <r. 

VANAGLORXA,  /./.  Vaine  gloi- 
re. Lat  Inansi  f'ieria. 

VANAGLORIARSE  , v.  r.  Se 
vanter  , fe  glorifier , tirer  vanité  de 
fou  favoir , de  (es  talents.  Lat  Gk-- 
rioii  fe  oflentart. 

VAKAGLORIOSAMEKTE,  adv. 
Avec  gloire,  avec  fidle  & arrogan- 
ce, d’une  manière  \*aine  & fuperbe. 
Lat.  Gkrioti.  FtdsA  ghrin , Vfl  ituad. 

VANAGLORIOSO,  sa,  adj.  m. 

Glorieux,  eufe,  v.iin,ne,  fu- 
perbe,  infoleot , orgueilleux,  qui 
le  vante , qu't  fc  loue  loi-même.  L. 
Ghrhfus , a , um.  , 

VANAMENTfi  , adv.  Inutile- 
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ment,  vainement,  en  vain.  Lat  />«- 
Jlrà.  In  vanum. 

Van  AM  EN  TB.  Sans  fondement, 
fans  réalité.  Lat.  I^'itrr.  Temeri. 

Vanamente.  OrgueilleiiU-ment, 
prefomptueufement  Lat  Supeski,  Ar» 
rtgamtr. 

VAKEAR,  V.  n.  Dire  des  fàdaifcs, 
des  bagatelles  , parler  vainement 
Lat.  Vugari.  ImMha  ioqui, 

VANECERSE,  v.r,  le  même  que 
Defvaneeer/e.  Ce  mot  a vieilli. 

VANECIDO  , DA  , ^’t.  pajf.  da 
verbe  Fanecerfe.  Le  même  que  Def 
vmrtecido. 

VANGUARDIA,  / /.  Avant-gw- 
de  d'une  armée.  Lat.  Prima  aeies, 

VANlDAD,  /.  f.  Vanité  , qualité 
de  ce  qui  eft  vain,  peu  folide,  pea 
certain.  Lat  Fanitat , tii. 

Vanii^d.  Vanité  , eft  aiiili  ua 
fentiment'^'orgQeil , un  amour  ex- 
ccITif  des  louanges  , une  trop  bonne 
opinion  de  {bl-méme.  Lat.  Anim 
pTétfumptio. 

Vanidad,  fignifie  aaffi  Pompe ^ 
ofteotation  , parade.  Lat.  OJicr.fatk, 
Suptrbia.  Jaüantia, 

Vanidad,  fe  prend  auffi  ^oirr 
une  parole  vuide  de  fens , q>:i  ne 
fignifie  rien.  Lit  InutiU  verbutu. 

Vanidad  , fe  prend  aulli  pour 
Vuide.  Lat  Facutnn,  i. 

Vanidad.  lllnfioa,  phantome, 
imagination  vaine.  Lat  Faifa  fpecirs. 

Vanidad.  Vanité,  fe  dit  figuré- 
ment  en  chofes  fpirituelles,  ponr 
Inftabilité,  fragilité  , inutilité  de< 
choies.  Lat  fW/m. 

Hacrr  vanidaj.  Tirer  vanité.  Lat 
JaUaxi.  Gloriari, 

VANIDOSO  , SA  , adj.  m.  ^ f. 
Vain,  ne,  glorieux,  eufe,  préforrw 
ptueux  , eufe.  Lat.  Fumu.  Gl^na/m , 
a , MM. 

VAKl^SIMAMENTE  , adv. 
pcrl.  Très  vainement,  très  orgueil- 
Icufcment  Lat  GlorioJîJJm).  Ftddè 
inaniter. 

VANISSIMO,  MA,  adf.  m.  ^ f. 
fu^l.  Très  vain,  ne,  très  inutile, 
très  frivole.  Lat  InojiiJJhHut ^ a,  mot. 

VANO,  NA,  «t’*  *»•  cT*/*  Vain, 
ne;  fe  dit  de  ce  qui  n'a  que  de  l’ap- 
parence. Lat  Famm  , a , «m.  /no- 
Htt , e.  à 

Va  NO.  Vuide  , creux  , qni  n*t 
point  de  folidité.  Lat  Fucuus^  a, 
stnt. 

Vano.  Vain , inutile , infhidneox, 
fans  effet.  Lat  Inutilis.  Inanis , e. 

Vano.  Vain , glorieux , (bperbe» 
qui  a bonne  cqunion  de  lui -même* 

Lat  Fanui , 0 , «tm. 

Vano.  Vain,  fragile  , périfTable » 
pafl'ager.  Lat  Funus  , 0 , um. 

Vano.  V'ain , qui  n'a  point  de  fo- 
Hdité , de  principes  certains  & alTu- 
rés.  Lat.  FalJus.  Ivfirmus , a , um. 

Cféetn  vma.  Tête  affbiblie  par  U 

M m m m 2 maladie , 
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imh  (ic  , ou  par  un  trop  ^anJ  tra- 
viil.  Lit.  C.'.TÎMK/ii 
Et  vMo,  aJv.  £>i  Viin , inutile- 
ment , fati^  eiîct.  Lac.  Eujhi, 

RcFr.  GhfU  ViVU  fiarece  , y jw 
jrr47.i.  Ce  (irjverbe  fignitie  que  les 
biens,  les  hjnncitrs  & les  profpéri- 
tés  le  ce  min.le  ne  fjot  que  vanité. 

& nMnt  -lu’un  éclat  trompeur, 
VAPOR,  f.  m.  Vapeur,  parties 
fubtiles  il'im  corps  humide  que  la 
chaleur  fait  élever  comme  utie  cfpé- 
ce  de  fumée,  & quelle  ne  peut  d»f- 
Cpcr.  Lit  r>tpQr^  il. 

Vapûr.  Vapeur,  fc  ditauffi  d'une 
buuunr  fiibtile  qui  s'élève  des  par- 
ties biTcs  du  corps.  Si  qui  occupe 
fi;  blcire  le  cerveau.  La*. 

Vapor  , fe  dit  auifi  de  rhaleine 
des  animaux  , ou  de  cette  humidité 
qui  s'attache  aux  viKTcaux  ilc  verre 
&.  qui  ternit  leur  éclat.  Lat 
tast  «f. 

Vapor.  Vapeur,  fc  dit  fi5«réincnt 
en  chofss  rpiritucllcs  Je  ce  qui  trou- 
ble & uffuiqiie  la  rairuii.  Lat.  l’*i- 

fnT. 

VAPOR \BLE  , rtjy.  Xunt  t€rm. 
Vaporeux  , qui  jette  des  smpeurs  , 
cm  qui  ell  fujet  à s’évaporer.  Lat. 
ya^3>\ihiUs , c.  Eifttnidtu. 

V APORACIÜN  Ic  même  que 

fiMpjrjritf-i. 

VAPüRAR,  Vaporeau,  6 Va- 
PORt7.AR  , V.  ir.  le  même  qnc  Eva~ 

Evii^^rear  t Eifirperisar. 

VAPOROSO,  SA,  ad,',  m.  ^ f. 
Vaporeux,  eufe , qui  cft  plein  de 
vapeurs , qui  envoyé  des  vapeurs. 
Lat.  Euparij'us  , it , um. 

VAPULACION,/./.  le  même  que 
VupuUfnîrito, 

VAPULAMIEKTO,/  w.  Fouet 
C’cR  im  terme  b.iilin.  Lat.  EupuU- 

i/>,  t:h. 

VAPl/l.AR,  X'.  a.  Fouetter,  bat- 
tre. Ce  mtit  ne  s'employe  que  dans 
le  Riîe  ha.lln.  Lat.  / Vrècrare. 

VAQÜEAR,  V.  a.  RiilUr , fe  dit 
de  raccouplcment  des  vaches  & des 
taureaux.  Lat.  Inire. 

VAQ.UEADO,  DA,  fa(T.  du 
verbe  Eitqutctr.  Couvert,  te,  en  p.ir- 
lant  de  la  v.tche  qui  a été  couverte 
par  le  taureau.  Lat.  Initn. 

^ VAQUKRIA  , / /.  le  même  que 
r^cidr. 

VAQ.t'ER!LLO , / m.  d/iw.  Jeune 
Vacher , petit  girqon  qui  garde  les 
vaches.  Lat.  Fucr  hubuLns.  il  fe  dit 
aniTi  de  rhabillcmciU  qu'il  poitc.  L. 

Buhift.'oywn  iitCfTHit  , 

V.AiiULRIZO,  7A,  ad/.w.  ^/. 
Qui  concerne  les  vaches,  beeufs  & 
taureaux.  Lut.  r.  BukukuSy 

fl,  fim. 

VAQUERO,  /.  »».  Vacher,  celui 
qtti  g.ude  les  vaches.  Lit.  linbai^ 
eus , i. 

Vaquero,  RA,  adj.ui,^/.  Qui 
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concerne  les  vachers  ou  les  vachères. 
Lit  AriH(nt.trii  vtl  bubulci  frafriuSt 

a , WM. 

Sity*  vitjuero.  Habit  tout  d'une  vc- 
nué  qtie  portent  les  bergers. 

VAQÜETA , f.  f.  Cuir  de  bœuf 
ou  de  vache  corroyé  & en  étal  d’é- 
tre  employé.  Lat.  FeUis  bovina  r»i* 

crriUii. 

Vaqueta  , dans  Tes  autres  accep- 
tions. Voyci 

CàYis  de  vaqueta.  Epithète  qu'on 
donne  à un  homme  impudent , ef- 
froiitc,  qui  ne  rougit  de  rien.  Lat 
lÿrvts  ho>rt9.  Im^tidens. 

VAQUirXA,  O Vacuita, //. 
dim.  Geniiîc.  Lit.  JuvcncOf  <r. 

Refr.  jQ  üwdn  te  dieren  la  vaquiUa , 
(u'ude  i ffliTf  con  U fagaiila.  Le  fens 
de  ce  proverbe  cft  qu'on  doit  profi- 
ter de  l'occafion  , de  peur  qu'elle  ne 
nous  échappe. 

VARA  , /.  /.  Branche  déliée  d’un 
arbre,  ou  d'im  builTon;  verge,  ba- 
guette , houffinc , gaule.  Lat.  Eirga. 

Va  RA.  Colomnc  d'un  dais  portatif. 
Lat.  CùlwtteUit , a. 

Va  RA.  Verge,  baguette  que  pnt- 
tent  les  huiiÜcrs , lergens  &c.  Lat. 
Çenftyria  virga. 

Va  R A.  Verge  , fe  prend  figuré- 
ment  pour  la  jurifdiction  dont  cUe 
cft  la  marque,  ou  pont  celui  qui  la 
porte.  Lat.  ffotriUtis , vti  Jla- 
f^ifirutus  index. 

Va  RA.  Varre  , mefure  des  lon- 
gueurs, dont  on  fe  fert  en  Efpagne. 
Lat.  Uinj. 

Vara.  Verge  , fc  prcn.l  figurc- 
ment  pour  Châtiment , rigueur , fé- 
vérité.  Lat  Eirga  ferres. 

Vara.  On  appelle  ainG  un  trou- 
peau de  quarante  â cinquante  cochuns 
qu'un  homme  peut  aiiement  cmiJui- 
rc.  Lu.  Farcartms  geex  quadrtxsenj- 
rius. 

Vara  , fc  prend  aufl»  pour  Âk.tn~ 
dara. 

VaRas.  On  appelle  ainfi  lesbrin- 
cards  d'un  carrijife,  ou  d'une  antre 
voiture.  Lat.  Khedx  JvUrafjeu  fui- 
(iutenUx , ot'tns:, 

Vstki  nlts.  Expreftion  qui  marque 
la  jurifdiclioii  aâiiclle  d'un  Juge. 
Lat.  llrgu  ertcîa  in  fgnum  potejta- 
tis. 

/Vfl  ie  luquifcioM.  Baguette  de 
rinquiGtion  } c’eft  celle  que  porte 
un  Officier  député  par  l'Iuquilition 
pour  faire  quelque  pourfuite,  fi:  au- 
quel il  cft  enjoint  de  prêter  main- 
forte.  Lat.  Juqiilfitionii  virga  cetfj'is- 
r/ii, 

S*ara  de  Jejè^  /./.  Tubereufe, 
fleur  blanche  & odoriférante , qui  a 
une  tige  haute  comme  les  lys.  Lat. 
fsshn  tij  'j , rf. 

/ arj  l.irg.1.  Ganlc  en  forme  de 
pique  dont  les  b >uvi.cs  fc  Icrvcui 
pour  conduire  lesba;uL,  L.  CoKtUit  i. 


Eiiras  de  luz.  Verges  luminnifes  f 
cfpècc  de  météore  qu'on  apergoit  lorf- 
qu'une  petite  partie  de  l'arc -en -Ciel 
paroit  à nos  yeux  fous  la  figure 
d'une  ligne  droite,  on  lorfque  le  So- 
leil darilc  fes  rayons  à travers  l’ou- 
verture que  les  nuages  laiiTtnt  en- 
tr’eux.  Lat.  Ehg>e  IsiTninof*. 

Faner  uns  tHrr.r.  Piquer  les  bœufs. 
Lat.  Tauruat  hafH  fetire. 

VARADEROS  , f.  w.  Terme  Je 
.Marine.  Ce  font  des  pl.-inches  qu'un 
met  en  dehors  du  vaifleau  fur  les 
bordages , pour  empêcher  que  les 
fardeaux  qu'on  monte , ou  qu'on 
defceml  ne  les  cndomm.igcnt.  Lat. 
Trnhiwn  fragmenta  extmn 
f'ijsts  n.TSfi. 

VAR.'\L  , / M.  Perche  , gaule, 
pièce  de  bois  longue  fi:  menue.  Lat. 
Fertica.  Ljngurim , ii. 

Varal.  On  appelle  ainfi  figuré- 
ment  une  perfonne  grande  , maigre 
& fcche.  Lat.  Homo  longue.  Longu- 
rio , nis. 

VARAPALO  , f.  tn.  Longue  per- 
che. Lat.  Pertica. 

Varapalo.  Coup  de  perche,  ou 
de  gaule.  Lat  Fait  ichis. 

Varapalo  , fe  prend  figurément 
pour  Peine  , chagrin  , triftefle.  Lat 
Attgor.  JIaro.\  AnxieUs.  TrijUlia, 
V.\R  \R , V.  fl.  Lancer  un  vaif- 
feau  â l’eau.  Lat  Nuvim  in  mare  irt- 
diicere. 

Va  RA  R.  Echouer , en  p.irlant  d’un 
vaifitfiu.  Lat  Ad  fcopulmn  alUdi, 
Vara  R , fc  dit  figurémcni  des  of- 
faire*  qui  font  arrêtées,  fufpcndues. 
Lat.  Sijlere.  H^rrert. 

VARADO,  DA  , pnrt.  paf.  du 
verbe  l*urar.  Lancé  , éc  à l'eaiu; 
échoué , fufpendu.  Lat  ceos^ 

Alii/us.  Dnbius , u , *t  u. 

Va  R A 00.  le  même  que  lJ/l»uio. 
VAkASCETO,  /.  m.  Treillage, 
ouvrage  de  rofeanx  , de  perches , 
de  baguettes  liées  & alTemblves,  qui 
fervent  à faire  des  clôtures,  des  pa- 
Idtidcs  , tics  clpalicrs  d:ms  les  jar- 
dins & ailleurs.  Lat  Chujlrum,  Cia* 
thrrivt , i. 

VARAZO  , /.  trt.  Coup  de  gaule. 
Lit  llrrof  iciut , ûs. 

VARCHiLLA  , /.  /.  Mefurc  de 
grains  qui  contient  I.i  troiliémc  par- 
tie d'une  fanègue.  Lac.  Jlaifurat 

medynsKt  pars  rfr.'îfl. 

VARD.AbCA,  r.  f Baguette,  bâ- 
ton  fort  menu,  verge,  houflinc  , 
gaule.  En  Aragon  & dans  d'autres 
lieux  , on  dit  Eardafia}  fit  ce  mot 
cft  plus  conforme  â Ton  origine,  qui 
cft  ritde  vara.  Lat  à^trga.  /’ijocv. 
/Aiir/. 

VARDASCAZO  . f.  m.  Coup  de 
gaule,  de  hoitiriijc.  Lat  Eerberatie» 
VAKKADüR,  A m.  Celui  qui  fc 
fcrtde  la  gaule,  qui  donne  des  coups 
de  baguette,  d«  houtüue.  Lat 

tkà 
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ticà  Tfî  rude  txcufor.  ’ 

VAREAGE  , f.  w.  L’aclîon  de 
mefurer  avec  la  varc.  Lat.  Uàtd  ài- 
fMUjh. 

VAREAR  , V.  a.  Gauler,  battre 
avec  une  gaule  de  certaias  arbres 
fruitiers  pour  en  faire  tomber  les 
I.at.  Ferticà  exentere, 

Varear  « n^ntfic  auHi  Donner 
des  coups  de  gaule.  Lat.  fujjf  vtl  v$r^ 
gâ  cteUere. 

Varear.  Piquer  les  bttufs  & les 
autres  animaux  avec  Taiguillün  qui 
e.'^  au  bout  de  la  gaule,  ou  les 
(npper  avec  la  pule.  Lat. 
tafii*  ferirt, 

Varear,  fignifie  encore  Mefurer 
ou  vendre  à la  vaxe.  Lit.  Ütixd  me- 
tiré. 

VarearsE  , pris  figureincnt  , 
Maigrir,  s’alfoiblir,  diminuer.  Lat. 
i1/i<rç/êere.  f^iribui  mifjui. 

VAREADO  , DA  , fart.  ftrf.  du 
verbe  /''areitr.  Gaulé,  éc,  battu,  ne, 
meluré,  ée  à la  vite  s maigre,  cx- 
tciiiic.  Lat.  Pnticà  txc::Jus.  Uùtà 
wtttfut.  ALicer,  lA*tfi,mdut  , a , wn. 

VAREJON  , f.  w.  Gaule  longue 
& épaifle.  Lat.  Lcvxirriut.  Co'itus. 

VARENGA,  /.  /.  Varangue.  Ter- 
me de  Marine.  OR  l.i  première  des 
trois  pièces  qui  font  l.i  c6tc  d'un 
navire,  & qui  eR  entée  dans  la  qiiiU 
le  pour  Former  le  fond  ou  le  plat 
du  vaiReau.  V'oycz  Percha  ou  CVr- 
ref.r. 

VARETA.  /./.  dvrt.  Verge  d’AI- 
guafil,  b.»gucttc , hmifliiic,  petite 
gaule.  Lat.  Cenforia  virga.  l'irgtt.. 

l\ , rf*. 

Va  RETAS.  Gluaux  , ce  font  de 
petites  baguettes  frottées  de  glu  , 
qu’en  tend  fur  les  brandies  d’un  ar- 
bre pour  prendre  les  oifeaux.  Lat. 
Vifgula  vifeo  iÜita. 

Va  R F.  TA.  Riie  d'une  étoffe  qui 
eft  de  différente  couleur  que  le  fond. 
Lit.  t-"aritgatio , nii. 

Varkta.  Métaphor.  ExprefTion 

Îiquante  & menaq.intc  d'une  per- 
onne  a une  autre.  Lit.  Âculentum 
vnbfem. 

Vareta,  fc  dit  aufri  pour  ladh 
reéla , & c’cR  dans  ce  feus  qu’on  dit 
£W'  ir  tuta  vureta.  Lat.  CulUdu  iadr 
eath. 

(jorriou  ton  t»<?re/n.  On  dit  d’un 
petit  homme  qui  porte  une  longue 
éprc  , qu’il  rcflcmblc  à une  grive 
qui  s’cR  enfuie  avec  le  gluau  au 
dtrrièrc.  Lat.  JIoimo  brnis  , hitgj 
gi  uUo  frétcinihit. 

V.^RKTEAR,  l'.ir.  Fabriquer  une 
étoh'c  avec  de  grandes  raies  de  tou- 
tes couleurs.  Lit.  l^ariegare. 

VARh  l'EADO,  DA  , fart.  fajf.  du 
verbe  yaretear.  Tifl’u , ne  avec  des 
raies  de  differentes  couleurs.  Lat.  / V 
um. 

VAlüAiJLE  I aJJ,  d'tatt  ttm.  Va- 
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riabte,  inconRant,  fujet  au  change- 
ment , il  rinRibilité.  Lat.  /'.ir/m  , a , 
uw.  Conifuiajbitis , e. 

Variakle.  Variable,  qui  eR  faf- 
ccptible  de  variation.  Lat.  l'ariabj.. 
lis , f. 

VARIACION  , / / Variation , 
aélion  par  laquelle  ou  varie.  Lat. 

/ 'nriatio.  Commutath , nis. 

yiiriachn  de  la  uguja.  En  termes 
de  Marine,  on  appelle  Variation  de 
la  bonfTolc,  l’are  de  l’horifun  entre 
le  pôle  de  l'aiman  & le  vrai  pôle  du 
monde.  Lat.  Aeùs  declitttsih. 

VARIAMES  l'E  , odv,  Diverfe- 
ment,  diffcrcmmcnt.  lat.  f ar/é. 

VARIAR,  V.  a.  Varier,  changer 
de  difeours  , de  fentiment}  emplo- 
yer nnc  chofe  tantôt  à un  ufage, 
tantôt  â un  autre;  n’avoir  rien  de 
Hxe  ni  de  conRant  dans  fa  conduite , 
ni  dans  fa  manière  d'agir.  Lat.  1^»' 
riare. 

Variar.  Varier,  diverlifier , fai- 
re voir  des  chofes  nouvelles  & diF- 
férciJtcs.  Lat.  y*iri(»re.  yariegare. 
Dîflinguei'C. 

Variar,  r.  n.  Varier,  être  dif- 
Férent  d'un  antre  , ou  faire  qu'U  le 
foit.  Lat.  yariari.  Dtjliugtii. 

Variar.  Varier,  en  termes  de 
Marine,  Décliner,  feditde  la  bouU 
falc  lorCqu'cllc  n'eR  pas  fur  U ligne 
nécclTtire.  Lit.  DccUnarr. 

VARIANTE  , fai't.  ait.  du  verbe 
yariar.  Variant , qui  varie.  Lat  / V 
rittf.  Incoti/latts.  Injiabilis. 

V.ARIADO,  DA,  fart.  fajf.  du 
même  verbe.  Varié,  ee.  Lat.  yaria- 
tus.  dUuLitus.  yariegatus , a , um. 

VARICE,  /.  f.  V.iricc  , terme  de 
Médecine.  C'eR  une  dilatation  des 
veines  qui  fc  fait  quelquefois  d’un 
fimple  rameau  , quelquefois  de  plu- 
. fleurs.  Lat.  /V«,  cis. 

VARICüSO  , SA  , fld*.  «I.  cî^/. 
Qui  a des  varices.  Lit.  yaiicoftu. 

VARIEDAD  , /.  /.  Variété  , dU 
veritté,  dififércuce  des  choies  entre 
elles.  Lit.  / tfr/fr.ir  , tis, 

Variedao.  V.irictc  , fc  dit  de  Ii 
manière  de  varier  les  chofes , t int  par 
rapport  il  rurrangement  , que  pir 
rapmut  aux  couleurs.  Lat.  yarietus. 

Varieoad.  Variété,  meertitude, 
inconRance,  mutabilité,  changement 
auquel  les  chofes  font  fujettes.  Lat. 
yitrieias.  Jlittabilitas.  Jnjljbilitus.  1% 
cijfîtudo.,  ini$. 

Varieoad,  fc  prend  aufTi  pour 
Changement,  ou  altération  dans  U 
fubRince  nu  dans  l’emploi  des  cho- 
fcs.  Lat  yiorictas.  Mutatic.  AUeratioy 

iiSI. 

Variedad,  fe  dit  aufR  pour  f’a- 

rsttcion. 

VARII.LA  , /.  /.  Aim.  Je  ÏV.t. 
Petite  verge,  baguette,  ou  gaule. 
L*t.  yi-gubt. 

YakxIla.  Xtioglc,  verge  de  fer, 
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qui  fert  .\  fufpcndre  les  rideaux  des 
lits,  des  fcnclrcs.  Lat.  /irgu  fevixa, 
Varilla  , fe  prend  aiilli  pour 
-la  Pointe  de  certains  outils  ou  juRtu- 
mens.  l at  Sficulwn  , i, 

Varillas,  nu  pluricr  , les  deux 
os  qui  enmpofent  les  mâchoires.  Lat 
à^l.ixilLirttm  efja. 

V'^ARlu.AS.  Ou  appelle  ainfi  un 
chaffis  eumpoféde  quatre  liReaiix,  fur 
lequel  on  pofe  le  tamis  dont  on  fc 
fert  pour  faflVr  li  farine.  Lat  Cii- 
thum , f. 

VARIÜ,  RïA  , adj,  l/l.  ^ f.  Di- 
vers, fci  changeant  , te;  variable, 
différent , te.  Lat.  yarius  , a , uw. 
Diverftts. 

Vabio.  Vague,  incertain  , ch.m- 
geant , inconRant,  léger.  Lat  /V 
rins,  Jncesijlans.  jllutabilis,  fnctrtsiS, 
Dtihitts. 

Vario.  Indifférent,  ou  indéter- 
miné. Lat.  l\rîus,  yagus. 

Vario.  Bigarré,  moucheté  , ta- 
cheté , qui  cR  de  diverfes  couleurs. 
Lat  yarngatus. 

Varios,  au  pluricr,  Quelques- 
uns  , divers.  Lat  AUj.ii.  Ouidam. 

VARON  , /.  m.  JVLile  , créature 
riifuimablc  du  fexe  mafcolin.  Lat 
flr , ri, 

Varon.  Homme,  fe  dit  pins  par- 
ticuliérement de  Celui  qui  a atteint 
l’àge  de  virilité  , depuis  trente  juf- 
qu’à  4î  ans.  Lat.  Home.  Hr. 

Varon.  Homme  , fignifte  auflî, 
Qui  a du  ^courage,  de  b force  , de 
h vertu,  en  im  mot  tout  le  mérite 
& b capacité  qui  peuvent  le  rendre 
reijpcctible.  Lat  yir  fgrtgius. 

Varon.  Titre , dignité.  Voyez 

Baron, 

Varan  lie  Z>/o/.  Homme  de  Dicit. 
On  appelle  ainii  un  homme  juRc  & 
vertueux.  Lat,  Vit  jujlus , ftabas  , 

Vitreves  d.*l  timen.  Terme  de  Ma- 
rine, qui  Ggnific  Males  & femelles, 
c'ctLUirre,  les  peutures  & les  gonds 
qui  entrent  l'un  dans  l'autre  pour  te- 
nir le  gouvernail  fufpendu  , & lui 
donner  le  mouvement.  Lat.  Servis 
gvbernacuh  aJjwicii  fuli. 

Bi:nt  tvireff.  Bon  homme  , fe  dit 
d'im  homme  Gmplc  & btile  à trom- 
per. Lat.  B''hm  Xfir. 

Refr.  jQtiitn  ttwiere  hijo  varan , no 
Barnf  d etro  la.iron.  Ce  proverbe  li- 
gnifie que  nous  devons  être  d’autant 
plus  indiilgcns  pour  les  fautes  d’au- 
trui , que  nous  fommes  expofés  h en 
commettre  naus>mèmcs. 

VAROMA,  /.  /.  S'uccenion  maf- 
ClllilK’.  Lat.  A/ffcuÜKagen.’ratio^  nis, 
Varonia.  Voyez  Bitro$:ia. 
VAiiüNII. , adj,  d'mtt  tensr.  Vi- 
ril, île  , qui  convient  , q'u  appar- 
tient à l'hoinmc.  lat  /nv.V;,r, 
VaronIl.  Viril  , fignilie  .nufli 
Couragjii.v,  hardi,  roàlc,  fort,  gç, 
M m m m 3 «érvux, 
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Lat  /'àVAV.  Fcrth. 
VARONILMEN TE  , aAv.  Virile- 
ment » cl'ime  manicrc  Forte  & vi- 
gourciife.  Lat.  Foriittr.  l'irilittr. 

VASALL-IGE.  VaOTcbçe,  fcrvihi- 
de  ou  dépendance  d’un  Seigneur  fu- 
péricur.  Lat.  CUtnttld  fidnciarùi. 

Vasallage.  Vafl’cUgc  , fe  dit 
par  cxtcnûun  de  la  fujetion  , de  la 
dépendance  oit  cil  une  cheife  d'une 
autre.  Lat.  Viimtrla. 

Vasaelage.  Vaflciage  , fîgniBc 
nflî  U foi  qite  le  VafTal  rend  il  Ton 
Seigneur  , le  tribut  qu'il  lui  paye. 
Lat.  pro  clîtnteia. 

VASALLO  , /,  OT.  VaîTal  , dan< 
la  langue  Efpagnole  fîgnifie  tout  à 
la  fois  Sujet  d'un  Prince  Souverain , 
& Vaflàl  d'un  Seigneur  particulier. 
Lat.  Cüruj  fiiuci.irius.  SuMitui.  J 
V'asallo.  VafTal,  fe  dit  figure- 1 
ment  de  tout  ce  qui  cfl  fournie  , 
fubordonné  à un  autre.  Lat.  Cliens. 
SubJitus.  Servmi. 

jMaiveJaUù.  Mauvais  fujet , Ce  dit 
de  celui  qui  ne  veut  point  fc  fou- 
mettre  à fes  fupérieurs , & qui  re- 
fulê  de  leur  obéir.  Lat.  huiaifuius. 
Inokediens.  RebeUis. 

VASAR  , f.  w.  Buffet  de  cuifme. 
Lat.  Vafariuim , ii. 

VASCONGADO , da  , ad;,  m.  ^f. 
Bifcayen,  nne;  fe  dit  du  diaicâe 
ufitc  dans  la  Bifcaye.  Lat.  Cuntubri- 
rur , a , wn. 

VASCUENCE , / w.  Idiome  » ou 
Lan^e  Bifcayenne.  Lat  Liioma  Can-  ^ 
tahriamt. 

VascuenCE.  On  appelle  ainfi 
tout  ce  qui  cfl  obfcur  & inintelligi- 
ble t allufion  à la  langue  Bifcaycn- 
nc,  qui  n'cfl  entendue  que  des  gens 
<lu  pays.  Lat  ÇaMlabriacm  rd/ff»ij  rr- 
ftrem. 

VASERA , / /.  le  meme  que  / V 
far. 

Vaseia.  Verrier,  panier  d’oficr 
dans  lequel  on  met  les  bouteilles  & 
les  verres.  Lat  llttiarid  ci/ia. 

VASIJA,  /.  /.  Vafe  , vaifleau  , 
bouteille  à mettre  les  liqueurs.  Lat 
C-Mtlhp'us»  Oentpi'crum.  Cuifor,  i. 

Vasija.  Ce  mot  fe  prend  géné- 
ralement pour  toutes  fortes  de  fu- 
tailles. Lat.  Cadits. 

V.XSIJILLA,  /./.  dim.  Petit  va- 
fe,  petit  vaifl'eau,  taffe,  verre  A bot- 
rc.  Lat.  / a/i‘u/vj.  C«tdu/i^.  Vuhx. 

VASO,  /.  w.  Vafe,  vailTcau  d’or, 
d’arijent , de  verre  &c.  pour  conte- 
nir des  liqueurs.  On  entend  ordinai- 
rement  par-lA  ccua  dont  on  fc  fert 
pour  boire  , & qui  prennent  leur 
nom  de  la  liqueur  qu'on  met  dedans  ; 
Comme,  l'^fo  de  Fmfy  de  x-inoi 

lise  cruche  à eau,  une  cruche  A vin. 
Lat.  , jû. 

Vaso.  VaifTeau , fc  prend  pour  le 
vuide,  pour  la  capacité  d'un  vaifleau 
•U  bâtiment  de  mer  , 6e  au  figure 
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pour  le  bâtiment  même.  Lat.  A'îtf*// 

iikvtif, 

Vaso.  VaifTcao  , fe  dit  de  ce  qui 

Eeut  contenir  quelque  chofe  en  loi. 
at.  Faf,  RfCfpracÉÛum. 

V'aso,  fc  prend  figurément  pour 
un  homme  de  Lettres  d'une  capaci- 
té étendue  & d’un  génie  prorond. 
Lat.  Capaettof,  /Imptittuia. 

V'aso.  Coupé,  Conflellation  meri- 
«liûnalc  , laquelle  efl  compofée  de 
onze  étoiles  connues.  Lat  /^aj  cae- 
iejle- 

Vaso.  La  corne  du  pied  du  che- 
val. Lat.  FngtiLx , «P.  I 

Vasos.  On  appelle  ainfi  tous  tes  I 
vaitVeaux  qui  fervent  aux  btToins 
du  corps.  Lat.  , orum. 

Vasos.  Vaifleaux  , en  termes 
d'Anatomie,  fignifie  les  Veines,  les 
artères  par  où  coule  & circule  le 
fangi  aufli-bien  que  les  conduits  qui 
contiennent  d'auUes  btuncuis.  Lat. 

IV»* 

f-’üfo  de  éarra,  Vafe  de  terre.  On 
appelle  ainfi  le  corps  humain,  à 
caufe  de  fa  fragilité.  Lat  / oi  /- 
é/iVf. 

f'qfo  de  tUccin.  Un  homme  de 
bien  efl  appelle  un  vaifleau  d'élec- 
tion. Lat  /’aj  eicciioftis. 

VASTAGO , /.  w.  Rejetton  d'un 
arbre,  d'une  plante.  Lat iurcuAa, 
rrepdgj  , fuis. 

VASTED.\D  , yt/.  Grandeur,  é- 
tcnduc  cuufidcrabic.  Lat  , 

t'u. 

VASTO  , TA  , oiy,  Va- 

fie,  qui  a beaucoup  d'étendue,  qui 
occupe  beaucoup  de  place.  Lat  /V 
Jlhu , a , ton. 

Vasto.  Voyez  Enflo. 

VATE  , / w.  Devin  ; il  fe  dit 
aufli  d'un  Poète.  C'cfl  un  mot  La- 
tin qu'on  n'employc  que  dans  la 
PocGc.  Lat.  Faite  ^ il. 

VWTIUNADOR  , f.  m.  Devin  , 
ProuoRiqueur.  Lat  Faits  ^ is. 

VATICINAR  , r.  a,  Prophétifer  , 
pronofHquer,  prédire  les  chofes  à 
venir.  Lat.  Fatiànari. 

VATICINADO , DA , port,  faf  du 
verbe  /at/f.'«ar.  Prophétifé,  ce,  pré- 
dit, te.  Lat.  FaiieineUsu  f a ^ um. 

VATICINIO  , f.  m.  Prophétie, 
oncle,  prédiclion,  divination,  pro- 
nolHe.  Lat  Faticirntsm  ^ ii, 

VAXILLA,  /. /.  VaifTclIe,  terme 
collcclif,  Vaiffeanx  defiincs  au  fer- 
' vice  de  la  table.  Lat  F^fa , vrttm. 

VAYA,  /. /.  Moquerie,  ntiilerte, 
pUifanterie  aux  dépens  d'autrui.  I^t 
Com*itia  , vti  diéîeria  ridichit. 

Dar  tvya  à algunc.  Sc  moquer  de 
quelqu'un. 

. V E 

VECERO , /.  m.  Celui  qui  agit 
A Ton  tour.  Lat.  UtilFtadiHoims ^ ii. 
VECINAMEKTE  , adv.  Immé- 
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diatement , tout  proche.  Lat.  Proxù 
mi.  Juxiit. 

VELINDAD.  / /.  Peuple,  ha- 
bitons d'une  ville  ou  village.  Lat. 
Flehi , bsf.  incUo  , arum. 

Vecinoad.  Voifmage,  proximi- 
té. Lat  Proximitai^  tis. 

Vecindad.  Domicile.  Lat  De- 

tnicibnm  , ii. 

VtClNOAD.  Voîfinage,  contiguï- 
té d'une  chofe  avec  une  autre  $ il 
fe  dit  partiaiUtTcment  des  maifons , 
ou  des  appartemens,  des  terres  ficc. 
Lat.  Con/inium , ii.  RJmiiaf  , fit. 

Vecindao,  fedit  figurément  en 
chofes  fpirituclles  & morales , pour 
Provimitc,  affinité,  ramirt  en  quel- 
\ que  genre  que  ce  puiU'c  être.  Lat 
Proximituf , tis, 

Vecinoad,  fe  dit  dans  te  même 
feus  pour  Keifcmblance.  Lat. 
tas.  Similituiia , init. 

Ifiscn  mala  ve.irtdad.  Nuire  à Tes 
voiûns  , les  inc(Mnmodcr  ; il  fe  dit 
au  figuré  du  dommage  qti  une  cho- 
fe caufe  â uxc  autre  par  fa  trop 
grande  proximité.  Lat  Ficims  rw- 
UJlum  eje.  AArt*  bene  lonvenirr. 

VECINDARIO  , f.  m.  Nombre  des 
habitant  d'une  vjllc.  Lat  Jncckrum 
tst/nimts. 

Vecinoario.  Dénombrement  des 
habitans  d'un  lieu  pour  la  réparti- 
tion des  impôts.  Lat  Citnurti , ou  iv- 
ccUrutn  cat.i^us  , i , inJrx , ids. 

Vecinda  810 , fe  prend  aufli  pour 
Ftfindiul^  Peuple. 

VECLS'O  , NA  , a^.  m.  /,  Voi- 
fin , me , qui  demeure  dans  une 
même  miifon  , ou  dans  un  même 
quartier  , qui  a fà  maifon  immédiate 
à une  autre.  Lat  Ficinus.  Proxi^ 
mus , s. 

^ Vecino.  Bourgeois,  habitant  d'une 
ville  ou  village,*  ou  celui  qui  a une 
maifon,  un  héritage  dans  un  endroit, 

& qui  contribue  aux  charges  publi- 
ques , quoiqu’il  n'y  demeure  point 
Lat  Civit,  is.  /turia,  4c. 

Vecino  , fe  dit  de  celui  qui  a 
obtenu  le  droit  de  bourgeoiüe  dans 
un  endroit , pour  y avoir  relie  le 
tems  preferit  par  la  loi.  Lat  /7c»- 
nus  , J)«miciR»ius. 

Vecino.  Voîfisi , proche,  limi- 
trophe. Lat  Ficinm,  Proximus.  Fi~ 
nithmuT, 

Vecino  , pris  figurément  lignifie 
Semblable,  rcffcmblaitt , pareiLLat* 

Jlffàtis.  Similis. 

Refr.  Ei  httt»  vecino  bau  tentr  al 
hoitshre  ntal  alino.  Ce  Proverbe  eft 
contre  ceux  qn'iine  trop  grande  con- 
fiance dans  les  fcconrs  d'autrui  por- 
te â négliger  leurs  aflàires. 

VEDA,//.  Prohibition,  défenw 
fc,  inhibition.  Lat.  Preiibitio.  /nb*. 
bisio , ttis. 

VEDAMIENTO,  /.  m.  le  méma 
que  Prebibicioft. 

VEDAR, 
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VEDAR,  V.  tt.  Prohiber  , défen- 
dre, imerdire.  Lat.  rrobibere.  Inti- 
heu.  l'etare. 

Veoak.  Empêcher,  embamfrer, 
mettre  obRaclc.  Lat.  JtfjpfJire.  Oh- 
ftare. 

Veoak.  Interilirc  , fuCpendre 
d'un  Office,  d'une  Charge,  ou  de 
quelque  MiniRêrc.  Ce  mot  a vieilli 
dans  cette  acception.  Lat  Jnbibert. 

Privare. 

VED;VDO  , DA  , part  pq£^  du  VCT- 
be  /Vd.Tr.  Prohibé , ée.  I^pèché  , 
ée.  Lat.  l'etitus.  protibitus , a , Mrt. 

Veoado  , /.  M.  Endroit  où  il 
o'cft  pas  permis  d'entrer.  Lat.  Zoi'irx 
tnicrUilus. 

VEDEG.1MBRE  , / w.  Hellébo- 
re blanc.  Lat.  l'eratTttm^  i. 

VEDIJA,//.  Floccoo  de  laine  crue. 
Lat.  SUcciia , «. 

Vedija  , le  dit  par  extenfîon  du 
mU  qui  croit  en  tel  endroit  que  ce 
ibit  du  corps  de  l'animal.  Lat.  Pili , 
orum. 

Vedija.  Cheveux  qu'on  a peine 
à peigner  &À  dé.*n«Jer.  Lat.  Ca^Ui 
smPlscati. 

VEDIJAS.  Bourfes  on  cnvclopes 
des  telbctilcs.  Lat  Tt}\ietÊkfuw  in- 

vciucy  um , /. 

Refr.  iluien  tint  bijat  para  eofar^ 
/<M«r  vtdijti  p(tra  hiLtr.  Ce  proverbe 
confeille  aux  Pères  qui  ont  des  Biles 
à marier,  Je  les  accoutumer  de  bon- 
ne heure  au  travail , & à tous  les 
foins  du  ménage. 

VEDIJILLA , f.  /.  diw.  Petit  Hoc- 
<00  de  laine.  Lat  PortMi  fuccida  , 
wl  vi3:ts. 

VEDIJOSO  , SA , ad;,  m.  ^ f.  le 
même  que  redijudo, 

VEDIJUDO,  DA,  adi.  m.  ^ f. 
Velu,  crépu,  qui  a les  poils  ou  les 
cheveux  crépus , ou  mêles , par  tou- 
pets , par  pelotons.  Lat  nûejus , a « 
um.  Cafiiù'j  ii/'piexM , a , um.  Cr(/« 
par. 

VEDRIADO.  Voyez,  f'iJriaJa. 

VEDÜKO,y!  m.  Eipéce  ou  quali- 
té des  vignes  • ou  des  raifins.  Lat 
dytit , itta  uvaruin  nittura , ttl  h:ge- 

miuit*. 

VEEDOR  , f.  m.  Cenfeur , criti- 
que des  avions  d'autrui.  Lat.  CtN/ar, 
fis. 

Vecdoi.  Controlleiir . InfpeAcur, 
Examinateur,  Officier  de  ville  com- 
mis pour  examiner,  cuntroUer,  & 
avoir  infpcvHon  lur  tout  ce  qui  ci^ 
tre  & fort  Lat.  Infpecior.  Cti^'or, 

Veedoa.  Chez  les  grands  c’cR  une 
efpéce  d'intendant  Lat  Pracunaor^ 
is. 

Veedoi  , en  termes  de  guerre , 
Intpedcur.  Lat  InfpeHar, 

Veedor,  fe  diloit  autrefois  pour 
V^Jitaàcr. 

VtEOOE.  Chef  des  Ecuries  du 
J^i.  LaU  St^bnii  Rr^H  prtcJUius» 


VEEDORTA , Charge  du  Vtt- 
dar ^ aulG-bien  que  le  Bnreau  où  il 
travaille.  Lat.  InfptUoris  munui , tris. 

VEGA  , /. /.  Plaine  , campagne. 
Lat.  Campus.  Agri  plunities. 

VEGADA , //.  le  même  que  V^tz , 
mais  moins  ufîté.  ^ 

Una  %egada.  Une  fols. 

A las  vegadus.  Faqon  adv.  Tour  à 
tour.  Voyez  A veces. 

VEGE TABLE  , adj.  Punt  tersn. 
Vcgétable  ; qui  peut  croitre , qui 
peut  végéter.  Lat  rq^ttahiits  , e. 

VEGETAL,  adi.  i'tmt  term.  Vé- 
gétal, le,  qui  végète,  qui  croit, 
qui  produit  Lat  FtgttaUsy  e. 

VEGËTARSE  , v.  r.  Végéter  , 
prendre  nourriture  & iccroifficment 
par  la  racine.  Lat  f^tgetare. 

VEGETATIVO.  va  , «d;.  «.  €ÿ/. 
Végétatif,  ive  , qoi  reqoit  nourritu- 
re & accroiiTcment  Lat  AVgria//t-«x, 
a , unt. 

VEHEMEKCIA  , f.  F.  Véhémen- 
ce, violence,  impctuobté.  Lat  Vt- 
bementiit , <«. 

VehemencIa.  VéhémerKe  , for- 
ce , efficacité  des  raifons  , des  argu- 
mens  dont  on  fe  fert  Lat  ytbtmtn- 
tia.  EJkitcia. 

Vehemencia.  Véhémence;  fc 
dît  Bgurément  en  chofes  morales  , de 
la  violence  des  déBrs , des  pallions. 
Lat.  l*(bcsnentia.  Impehts, 

VEHEMENTE,  adj.  Sunt  term. 
Véhément,  te,  violent,  te,  impe- 
ttieiix,  eufe.  Lat  l'fbeme/tt  ^ tis. 

VEHEMENTE.  Véhément,  effica- 
ce, perluafif,  énergique.  Lat  A^Vbe- 
tntns.  Ejfkttx. 

VEHEMENTE.  Véhément;  fe  dît 
Bgurément  en  chofes  morales , des 
üeüis , des  paffions.  Lat  y<beuuHs, 
(yvidus.  Acris. 

Jndiçias  à fofpechas  xtehemmies.  In- 
dices ou  foupqons  véhémens;  te  ilit 
en  termes  de  Pratique,  des  indices 
qui  font  fuffifans  pour  croire  une 
perfonne  criminelle  Je  ce  dont  elle 
ci\  aceufée  , qui  portent  avec  eux 
une  fémi-preuve.  Lat  Jmlkia  tvir- 
rtttnttr  prohmtiia, 

VEHEMENTEMEXTE  , adv. 
Avec  véhémence  , avec  force.  Lat. 
lyhmrxter. 

VEHEMENTISSIMO,  ma,  «4;. 
m.  bff  f.  fyperL  Très  véhément , te , 
trqs  fort,  te,  très  violent,  te,  très 
impétueux , eufe.  Lat.  yehesnentij/*'- 
mus , n , itwt. 

VEHICLLO,/«.  Terme  Je  Mé- 
decine. Véhiculé,  qui  fc  dit  des  vnif- 
féaux  qui  fervent  .1  conduire  le  fang 
& les  humeurs  dans  toutes  les  par- 
ties dn  corps.  Lat.  yebicuiun$t  i. 

Vehicl’lo.  Véhicule  , médica- 
ment que  l'on  mêle  avec  d'autres 
pour  en  faciliter  la  dÜfributio»  dans 
les  différentes  ptuties  dp  corps.  Lat. 
rihicuùas  I J« 
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VEINTE  , /.  m.  Vingt,  nombre 
compofé  de  deux  dizaines.  Lat  i-'i- 
ghti. 

Ve  INTE.  Voyez  Diez  de  hülos. 

E;}ar  , 9 panerfe  dt  vtiitttcinca. 
Voyez  Alfiltr. 

VEINTENA , f.  f.  La  vingtième 
partie  d’une  chofe.  Lat  Pars  vigèji- 

SHÜ. 

Veintena.  Vingtaine,  la  quan- 
tité de  vingt  Lat.  nghui. 

VEINTENAR  , f,  m.  le  même 
que  yrintrna. 

VEINTENO  , NA  , «d/-  a*-  f- 
ord.  Vingtième.  Lat  yigtJsmHs  ^ o , 
itm. 

VEINTESIMO,  MA  , o((/.  m.  ^ f, 
le  même  que  P*nntno. 

VEIKTIDOSENO  . na  , ad;,  m. 

f.  Qui  appartient  au  nombre 
' vingt-deux  , ou  qui  le  contient  11 
, s’applique  \ une  forte  de  drap  de 
la  première  clafTe,  compofé  de  aaoo 
fils.  Lat.  Cum  vigtjimo  dmdtstusy  a, 
«m. 

VEINTÏQUATRENO  , na  , adj. 
IV.  Qpi  appartient  au  nombre 
vingt-quatre,  ou  qui  le  contient  11 
6’apj>lique  h une  forte  de  drap  cossu 
pote  de  2400  Bis  ou  brins.  Lat  Cnm 
xfigejîifio  quaternsit , a , um. 

I VEÏNTIQUATKIA ,//.  La  Chir- 
i gc  & l’Office  de  vingt-quatre,  Kchc- 
I vins  ou  Confuls  dans  certains  Corps 
: de  Ville  établis  dans  l'AmblutHie. 
Lat.  yigitsii  quainor  virwstm  mtatus  , 
frif- 

VEINTIQUATRO,  / w.  le  même 
que  Rtfidar. 

VEJANCON,  NA,  adj.  m.  ^ f. 
Terme  familier.  Très  vieux,  dé- 
crépit , ite.  Lat.  Dtertpitus , a , um. 

V^EJEDAD  , / /^  le  même  que 
yejez.  Ce  mot  n'eft  plus  ufité. 

VEJESTORIO , /.  M.  Vieux,  ufe 
Je  vicillelTe  , & qui  n'eft  bon  à ricni 
vieillerie , haillon.  L'it  Ætctt  cm- 
/ré/ur  , tW  dc/picabilis.  Detritum,  i, 

VKJETE,  J.  m.  Vieillard  ridicu- 
le & impeitinenl  , tels  que  ceux 
oii'on  introduit  fur  le  théaue.  Lat 
rettibis. 

VEJEZ,  /./.  VieilleOc,  le  der- 
nier ige  de  la  vie,  qui  eft  fuivi  de 
la  décrépitude.  Lat  SesuHus  , iis. 
Setseéfay 

VejE2.  Vieilleflè,  fc  dit  par  cx- 
! teoGou  des  chofes  qui  ont  long-tcmt 
fervi.  Lat  Seaecius^  tir. 

VEJE7,  VieillclTe,  fe  dit  aufli  du 
dommage  que  le  tenu  caufe  aux  cho- 
fet.  Lat  yetuftas  y tis. 

Vejez,  fe  dit  encore  des  fbiblcC^ 
Tes  auxquelles  U yicillefTe  efl  fujet- 
te.  Lat.  SensHs  canditia , mV. 

Vejez  , fe  dit  auQÎ  d'une  chofe 
que  tout  le  monde  fqait  depuis  long- 
tems.  Lat  uuga. 

1 A h vtjtz  virxteîas.  A la  vicillcflc 
^la  petite  vérole  i £iqoo  de  parler  qui 
lignifie 
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figntfie  qu'une  chofc  arrive  hors  Je 
failun,  JaiK  le  tems  qu'on  s'y  atlen. 
doit  le  mains.  Lit.  Imprwi/ui  ^ 
inofituaus  ci/m , ùi. 

Rcfr.  /I  h wjtz  ai.tJitres  de  pez, 
Voyca  jiltJixr. 

VKJEZUEI.A,  / /.  ditn.  Je 
ja,  VicUlote«  petite  vieiltc : c’clHin 
terme  Je  m^iiris.  Lat.  f'etuUi^  «e. 

VEJIBLE  , üdj.  d'une  tfTi».  le  mé- 
me  que  n^o.  Ce  mot  a vieilli. 

VKJOTE,  f.  m.  atç'm.  de  J^iejo. 
Terme  familier.  Vieillot  « qui  com* 
mcnce  à vieillir.  Lat.  S<nefccm  honte. 

VELA  , f.  f.  Veille,  tems  Je  h 
nuit  qu’on  paiTe  à veiller.  Lat.  /7- 

giîid , 4t. 

Vêla.  Veille , partie  de  la  nuit. 
Les  Anciens  divifoient  la  nuit  en 
quatre  veilles.  Lat  t’igrlia. 

Vêla.  Veille,  privation  du  fom- 
meil  dans  le  tems  qui  eH  deSfiné  à 
dormir.  Lit.  l'igitia,  .r.  Injomnium^ 
fi. 

Vêla.  Veille,  grande  application 

iii’oii  donne  à l’étude,  aux  aftatres. 
at.  f'i^iUa.  Cura.  ScUicitud? , init. 
Vêla.  Seutinellc.  Lat  /'/sT^V  rar- 
cutit. 

Vêla  , fc  dit  aufll  des  heures  que 
les  Prêtres  ou  Religieux  palTeiit  «ha- 
cun  à fun  tour  devant  le  S.  Sacre- 
ment  Lat.  iViirio,  »ii. 

Vêla.  Veille,  travail  que  font 
les  artifans  bien  avant  dans  la  nuit. 
Lat.  dlgiüa , 

Vela,  fc  dit  aiifTi  pour  Romeria^ 
parce  que  ceux  qui  alloient  en  pè- 
lerinage avoient  coutume  de  palier 
la  nuit  en  prières. 

Vela.  Chandéle  de  veille,  alTez 
lon'.;ue  pour  palTcr  U naît,  parce 
qu'a  là  lueur  les  ouvriers  travaillent 
la  nuit.  Lat.  l’igUande  injirvietu  can- 
deia^  te. 

Vela.  Voile,  terme  de  Mirine. 
Grande  pièce  de  toile  qu'on  atUiche 
.nux  vergues  ou  aux  antennes  des 
VaiHcaux  , pour  les  faire  mouvoir 
par  le  moyen  du  veut  Lat  i\ium , i. 

Vi:tA.  Vütic,  figniRc  aufft  un 
V.iilVeati.  LntAVn/,  u. 

VhLA.  On  appelle  aitiü  l'orcHle 
d'un  cheval  ou  J'un  mulet  Lat 
ntert:  nurh , #j. 

l'elii  encapiUadtt.  On  appelle  ainfî 
en  terme  de  mer , la  voile  que  le 
vent  ieltc  fur  ta  vergue  ou  l’étal. 
Lat.  /'Wjrw  venta  pitia  cet/rpi  e/tt:». 

f’eh  /cire  tl  J^erchtv.ner.is.  C'rft 
celle  dans  laquelle  le  vent  donne  à 
plein.  Lat  rcUnn  ventwn  dircili  «c- 
lipitns. 

, Acahjrfe  ht  vth.  Exprcffinn  figu- 
rée qui  fignifie  Mourir  ; il  fc  dit 
par  extenhtm  d’auircî  chofes.  Lit 
Ahni,  LMiufftà. 

A h vtïi.  Far.on  adv.  .\  la  voile. 
Cette  cxprcIBon  lign.iic  qt;\in  s'eC 
précamitiimé  J'avauce  poui  tout  cc 
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qui  peut  arriver.  Lat.  fVirt 

A y rtma.  Voyez  Rvno. 

A ihias  à tendidns.  A voi- 
, tes  déployées,  à pleines  voiles,  tant 
au  propre  qu’au  tigurc.  Lat  Solutij 
vclis. 

Dt  veht.  Façon  adv.  Sans  dormir. 
Lat  l’igiUndo. 

Rccoger  cv/>u,  o hi  tvZof.  Plier  les 
voiles  ; metaph.  Finir  un  dücours. 
' Lat  f'th  cadtgerf. 

I Te/tiier  trhts  , d tendir  /aj  relaf. 
Déjdoycr  les  voiles  ,•  métaph.  Profi- 
ter Je  l'ocearion  , s'étendre  Jans  un 
' Jifeourt.  Lat.  /ÿèirL  Dare  tria  vea. 

I tii.  l’tlh  equifque  coniendert.  Eh<iuen. 

\ tite  vtia  p.j’rJrrf. 

VELACHO , f.  m.  Voile  de  miCai- 
ne.  Lat.  Frorjr  veiwn. 

I VELACiÜN  , /.  /.  Veillée  , tems 
' de  la  nuit  que  Pon  palTe  à veiller. 
Lat  f^tgiiiu , .r. 

VelaCIONCS,  au  pturier,  Epou- 
failles.  Lat  Sponfalia  , arum. 

Cerrarje  Lrs  vtUAomt.  Clôture  des 
noces.  Lat.  Nupti^e  cckbrattr. 

C\rrurfe  lat  vrUcionts,  S’échaper, 
en  p.irlant  du  tems  , de  roccafion 
favorable  de  faire  une  chofe.  Lat. 
Aditum  prJcUtdi. 

VKLAOA.  Voyez  ï*^elacion. 

VELADOR,y.  m.  Celui  qui  veille. 
Sentinelle.  Lat  fVgi/,  fi.  In  vigilia 
fptaiüaor , rit. 

VtLADOR.  Aélif,  veillant , fur- 
vcillant.  Lat.  InvtgiMer.  /nfpedor. 

Velaoor.  Veilloir , ch.inJclicr 
de  bois  dont  les  ouvriers  fe  fervent 
pour  travailler.  Lat  lycbnucbut  li- 
gneut. 

VELAGE,  f.  m.  Terme  de  Mari- 
rine.  Jet  de  voiles,  l'appareil  corn- 
plct  de  toutes  les  voiles  d'un  vail- 
icau.  Lat.  /'r/ii,  arum. 

VELAMBRES.  Voyez  h"fhidtfmes. 

VEI.AMEN  , /.  M.  Jet  de  voiles. 
Lat.  t*clu. 

VKLAR  , e».  «.  Veiller,  être  at- 
tentif, prendrefoin,  prendre  garde, 
obterver  foigiieulemcflt  Lat  Iningù 
Ure. 

Velab.  Veiller,  ne  pas  dormir. 
Lat.  rigilitre. 

Velab.  Veiller,  faire  la  garde, 
être  de  fentiiicUc.  Lat  Exeukht  agt- 
te, 

Velab.  Veiller,  travailler  la  nuit 
Lat  l’igilare. 

Vel.^r.  Veiller,  pafTcr  à fon  tour 
quelques  heures  en  prières  devant  le 
B.  Sacrement  Lit.  hatio’UM  «cfTc. 

Vel.ab.  Donner  la  béncdiélion 
nuptiale.  Lat.  l'UtKwto  r.iiptûxH  w 

/ffft 

Veiab.  Veiller  mi  malade,  tm 
mort.  l.at  Advixtlure.  Exetlttre, 

l’ebr..lti  nrtnat.  Voyez  Artt.a. 

VfcLAÜO  , PA  , port  pttj.  du  ter. 
bc  VrUr.  Veillé,  ce.  Lr:t  /Wo/itf, 
Ohjervjtui,  Eluvt.ciuioi  t o,  twi. 
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VELARTE , /.  m.  Sorte  de  drap 
très  fin  , ôl:  de  bonne  laine,  qu'on 
cflinioit  beaucoup  autrefois.  Lat 
Ratmi  y«èff/i^Çiwi  grmts. 

VELEIDAD,//.  Velléité,  terme 
dogmatique.  Volonté  faible  & impar- 
faite qui  n'cft  fuivie  d'aucun  effet 
Lat.  l'eUfitat , th. 

Veleidad.  Iiiconfcincc , Icgcreté 
dans  la  fac;nn  de  penfer.  Lat.  Cvn/i- 
lit  Mutishilitat. 

VELEJAR,  V.  ».  Faire  voile,  fc 
mettre  en  mer.  Lat.  Date  veU  ven^ 
tis. 

VELEJADO,  DA  , part.  paf.  du 
verbe  reUjetr.  Qui  a fait  voile.  Lat. 
l^tlificatui , û , uitt. 

VE.f.ERIA  , f.  f.  Boutique  de 
Chandelier.  Lat.  Candelurunt  jthaxea* 
Tum  o^idruiy  te. 

VÊLERÜ,  / 1».  Chandelier,  qui 
fait  & vend  des  chandélcs*  Lat 
CaJtdcUr:an  fihactartan  opifex  Vtl  v.-»- 
ditur. 

Velebo,  ba  , odf.  nt.  Vof- 
lier,  fedit  d'tm  vaifi'eau  qui  va  vite. 
Lat.  V'eUt  etltr  , ro,  uw. 

VELESA  , f.  f.  Cerfeuil,  plante. 
Lat.  CttttftUutn , il. 

VELKIA,/ /.  Girouette,  plaque 
de  Lr  blanc  ou  d'antre  métal , qui 
cR  mobile  fur  une  queue  ou  pivot, 
qu'on  met  fur  les  tours  £:  les  clo- 
chers , pour  connoitre  de  quel  côté 
le  vent  foufle.  Lat  lUnt^rian  in.lex. 

Veleta.  Girouette  , fc  dit  figu- 
rément  d'une  perfunne  changeante  , 
légère,  qui  n'a  ni  fermeté  ni  tam- 
fiance  dans  Tes  réfoliitions.  Lat  //s- 
jwo  tHtita  ntt^iÜor, 

VEI.ETE,/:  m.  Voile  fort  léger, 
dont  les  femmes  & les  Ueligieufcs  fe 
couvrent  l.i  tête.  Lat  Subiilivt 

yEUC.ACmN  , /./.  Terme  de 
Médecine.  Irritation , picotement  des 
humeurs.  \aX.  VeÜicatia  ^ ni*. 

VELICAK  , 1%  a.  Terme  de  Mc- 
dccinc.  Picoter,  fe  dit  des  humeurs 
âcres.  L«t  fyilictire. 

VELILLA,  y.  f.  dim.  de  fV/e. 
Petite  chandéic.  Lat  Suètilù  at>:d(» 
la. 

\TLILLO  , /.  m.  Am.  de  /Vi». 
Petit  voile,  petite  voile.  Lat. 
tnintts. 

Velillo.  Efpèce  de  gaze  brochée. 
Lat.  SabtiiiJtmunt  vélum  ^ i. 

VELLECiLLü , m.  diur.  de/7/- 
h.  Poil  follet,  duvet  Lat.  rHius* 
Ltmuga,  tait, 

V'ELLECtLLO,  fc  (Ht  aulTi  du  Co- 
ton ou  du  duvet  qui  vient  fur  quel- 
ques fruits , plantes  & feuincs.  Lat 
Jjtnuga. 

VELI.ERA  , f.  /.  Femme  qui  fait 
métier  d'ôter  aux  femmes  le  l'ail  fol- 
let qui  leur  vient  fur  le  viCage.  Lat 
torfhix^  dt. 

VKLIJiKlFKS  . /.  i».  en  jargon , 
HuULer,  Sergent  &c.  L.App..ritor^  riz. 
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VELUDO,  DA,  aij.  V.  &’/■,  li| 
même  que  miis  moinf  uUu.  | 

Vellida  * à Vellosa  , en  rar- 
gon,  Cuiifcrture  tle  lit.  Lai. 

$cif. 

VELLO  yf.m.  Poil  follet  qui  croit 
fur  U peau.  Lat.  inii. 

Vello  , fe  dit  aum  du  poil  qui 
vient  aux  endroits  du  corps , où  il 
n'y  a pas  coutume  d'en  avoir.  Lat. 
FiU  1 crufM. 

Vello,  fe  dit  encore  du  poil  des 
animaux.  Lat.  l'iUus. 

Vello.  Coton  ou  duvet  qui  vient 
fur  les  fruits  & les  plantes.  L.U.  Zj- 
nkf:o , iitis. 

VELLüCIKO,/ w.  La  toifon«  la 
peau  d'un  mouton  avec  U laine  » 
auUi'bicn  que  la  toifan  détachée  de 
1a  peau.  Lat.  l'rÜus^  eris, 

VELLüN  , /.  m.  Toifon,  la  laine 
qu’on  ôte  des  brebis  & des  moutons 
quand  on  les  tond.  I.at.  VtUtu^rris. 

Vkllon.  Billon»  fe  dit  de  la 
monnoyc  de  cuivre  ♦ parce  que  les 
Romains  qui  la  mirent  en  nlagc  a- 
voient  empreint  dcfltis  une  toifon 
de  brebis.  Lat.  Mancta  drrea. 

Villon,  Flocon  de  laine  gralTc. 
Lat.  Ghmus L 

VELLUR.i,//.  Nœud  qui  fe  for- 
me fur  le  drap  en  le  tilTant , & qu'on 
arrache  avec  de  petites  pinces.  Lat. 
JTaftnis  fiijccuüu  extanj. 

VELLORI , f.  M.  Drap  moyen  , 
de  couleur  grifàtrc,  ou  de  la  couleur 
même  de  la  laine.  Lat.  Patmns  tnu- 
rifsi 

VELLORITA,  /.  /.  Primevère, 
pbntc.  Lat.  Primulit  verts. 

VELLüSILLA  , /.  /.  Pilofclle  , 
plante.  Lit.  Fiio/eün. 

VELLOSO , SA  , w.  £5^/.  Ve- 
lii  , De , qui  a du  poil  par  tout  le 
corps.  L.it.  FiUsfuii  o,  tnn. 

Vei.loso  , f.  Pi.  figniKc  en  jargon 
un  Caban,  ou  un  mouton.  Lat*  rU- 
hfn  heenta,  Ovis  , ù. 

VELI.UDO,  DA  , adi.  m.  fef  /. 
Peiii,  lié,  chargé,  éc  de  poil.  Lat. 
FiH'us , a , MP. 

Velludo.  Voycï  Fei^a  ou  Tercii>~ 

fth. 

VELLüXERO , f.  m.  Ouvrier  en 
foye  , furtout  en  velours.  C'cil  un 
terme  Arragonois.  Lat.  Serki  xnUoj'i 
fi/tx. 

VELO,/,  m.  Voile  , pièce  d'ctoIFe 
qui  fert  à cacher , ou  à empêcher 

Îu'on  ne  \oyc  quelque  chufe.  Lat. 

^flusn , I. 

Velo.  Voile,  (îgniHc  atiilt  une 
grande  pièce  de  crêpe  • de  gaze  ou 
de  mounVline , qui  fert  qnelqucfi>is 
de  cocHe  aux  femmes  & aux  Biles 
du  monde  , aulfi  • bien  qu'aux  Reli- 
gieufes  pour  une  marque  de  leur 
profeüion.  Lat.  VtUim.  Fluf^d  , <e. 

Velo.  Voile,  fe  ilit  par  extcnûon 
de  tout  ce  qui  eR  obfcur  « ou  qui 
Tom.  IF 


nous  cache  une  chofe.  Lat.  F rltan , i. 

Velo.  Voile,  fe  dit  fiçurémcnt 
en  chofes  fpirituetlcs  murales , & 
fignilic  Exeufe  , prétexte  dont  on  fe 
fert  pour  c.icher  on  obfcurcir  la  vé- 
rité. Lat.  FfUttn. 

Velo  , fe  prend  aulTi  pour  Con- 
fution  d'idées.  Lat.  Animi  caügo  ^ ims. 

Velo.  Voile,  fe  dit  de  ce  qui 
nous  cache , qui  nous  déguife  une 
chofe,  & nous  empêche  de  la  rc- 
Connnitre.  Lat.  inù. 

Carrer  el  vtb.  Oter  le  voile , mon- 
trer à découvert  U vérité  d’une  cho- 
fe. Lat.  ALinifeflitre. 

Tonuar  el  vtlo.  Prendre  le  voile  \ 
c’eft  fe  faire  Religieitfe.  Lat.  Sacra 
, velo  ornstri. 

' \ ELOUOAD  , / f.  Vélocité,  agi- 

lité, viccITc,  promptitude.  Lat. 

: loàtas , lis. 

; VtLOCiDAD.  Facilité,  promptitu- 
I de  avec  laquelle  on  &it,  ou  on  con- 
! qoit  une  chofe.  Lat.  AgUitas.  CeUri- 
tas. 

\'EL0CISSIMAMENTE,  adv.fup. 
Très  légèrement , très  promptement, 
très  vitement.  Lat. 

VELOCISSLMü , MA  , adj.  m.  ^ 
ftspcrl.  Très  prompt , te  , très  vite, 
très  léger,  rc.  L.  Fetaeil^nus.  From. 

11,  itm. 

VelüCISSI.mo.  Très  vif,  très  per- 
çant, qui  conçoit  aifément.  Lat.  Per- 
, fl , wn. 

VELON,/  w.  Lampe  à plufieurs 
mèches.  Lat.  Ltmfas  , dis. 
j VEIZ)NERA, /./.  Kfpècc  de  pla- 
que compoféc  de  deux  petites  plan- 
ches jointes  cnfcmble  , comme  les 
plaques  de  fer  blanc  qu'on  met  au- 
tour des  jeux  de  billard,  dont  l'une 
fert  pour  affeoir  une  lampe  à pied 
comme  lui  chandelier;  ti  l’autre  qui 
cft  la  plaque  qui  foutient  cette  efj^- 
ce  de  chamlclicr  , fe  cloue  ilans  Li 
uiuraille.  Lat.  Lyhm  fujlentacnhtm. 

VELÜNERÜ , f.  m.  Artifan  qui 
fait  des  lampes  de  cuivre  à pied.  Lat. 
tycbnorum  vpifex. 

VELOZ  , adj.  ^tou  iernt.  Vif,  lé- 
ger , prompt,  qui  va  vite.  Lat  /V- 
hx  y eis.  FromŸtus. 

Veloz.  Vif,  aClif,  diligent,  qui 
a U conception  prompte,  liât.  Celet\ 
AgsUs. 

; VELOZaMENTE  , aiv.  Vitement , 
promptement  , légèrement,  agile- 
ment, vivement  L.  Feiaciter.  Frotn- 

i \ELUDO,  /.  m.  Velours,  le  mè- 
' me  que  Tereiopth. 

\ VEN.\,  /.  f.  Veine.  Terme  d'A- 
I natomic.  C'elf  un  nom  qu’on  donne 
, à des  vaifleaux  qui  reçoivent  de 
toutes  les  parties  du  corps  le  fang 
I que  les  artères  y ont  porte  du  cœur, 
j & qui  le  rapportent  dans  ce  vifeère. 

I lat.  Ferns , x. 

\ V&NA.  Fibre  » &Umcnt|  filet  par 
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lequel  les  Pues  montent  de  h racine 
tlans  les  plantes.  Lat.  Fibray  x. 

Vena.  Veine,  fe  dit  aufli  des 
cavités  qui  font  diltribuèes  dans  1a 
terre , à peu  près  comme  les  veines 
le  font  dans  le  corps  de  l'animal. 
Lat.  Fenay  se. 

Vena.  Veine,  fe  dit  aufit  de  la 
glèbe  des  méhux  qui  fe  didribue 
dans  la  terre  en  divers  rameaux.  L. 
F r«a  , rf. 

Vena.  Veine  , fe  dit  aulïi  de  la 
differente  dirpoiitioii  & nature  de  la 
terre  qu'on  trouve  quand  on  la  creii- 
Ce.  Lat.  Fena , m. 

Vena.  Veine,  fe  dit  aiiCn  des  on- 
des de  diverfes  couleurs  qui  paroif- 
fent  fur  plufieurs  hois  , fur  pliificiirs 
pierres,  comme  û elles  y ètoient 
peintes.  Lat.  Fenay  æ. 

Vbna.  Veine,  fe  dit  encore  des 
filets  d'eau,  des  foiirces,  des  fontai- 
nes qui  fortent  de  la  terre  par  de 
petits  conduits,  tels  que  ceux  par 
I où  fort  le  lang  des  veines  des  ani- 
maux. I.at.  Aqu.t  tvnfl. 

Vena.  Veine,  verve,  génie  Poé- 
tique , facilité  à compofer  des  vers. 
Lat  Fenay  te. 

Fena  de  laça.  Veine  de  folie , fe 
dit  du  génie  inconClant  & léger  de 
quelqu'un.  Lat.  Irvitas y^tis.  Incoru- 
ftasîtia  anisniy  t*tlnscKtis. 

Coger  y O hallar  d otro  de  ven.t. 
Trouver  quelqu'un  d'humeur  a nous 
.accorder  ce  que  nous  lui  demanJans. 

I Lat.  Offertsm^  aliquem  aggredi. 

Dar  la  fangre  de  fus  vtne\t.  Secou- 
rir quelqu’un  à quelque  prix  qu'il 
en  coûte.  Lht.  Ad  fmguiuem  pvo  alk 
quo  fwtdendum  farsitum  ejfe.  Flus  oai» 
lis  dikgo'e. 

Darte  d a!gwt$  la  ffwn.  Cette  ex- 
preffion  fignifie  que  quelque  chofe  a 
mis  un  homme  de  mauvaife  htimetir, 
& l’a  porté  à faire  une  chofe  qu'il 
n’eût  pas  faite  de  fang  froid.  Lat. 
Furare  corripi. 

Dar  en  la  vena  y d hallar  l.i  sv-»». 
Expreflîons  figurées.  Trouver  un  ex- 
pédient , un  moyen  qu'on  avoit  igno- 
ré jufqu’alors,  Lat.  Jontem  inpenire. 

VENABLO,/  m.  Dard,  javelot, 
épieu  , arme  dont  on  fe  fert  à U 
chaCTe  du  fanglier.  Lat  Fetuéultwr. 

Ecbar  venabiâf.  Lancer  des  jave- 
lots} vxpreffion  figurée  i S'emporter, 
fe  mettre  en  colère.  Lat  Iri  eferri, 

VENADERO,  f.  m.  Fort , gite  , 
repaire,  lieu  où  les  bétes  fauvages 
ont  coutume  de  fe  retirer.  Lat  zà- 
tAfra  y se.  Latibuîum , j. 

VENADO  , r.  »>.  Efpèce  de  Cerf 
du  Pérou,  approchant  de  la  grofTciir 
d’un  cheval.  Lat  Cmn'  Feruviemi 
genus. 

Ve  N A DO.  On  appelloit  autrefoit 
ainfi  toutes  fortes  de  bêtes  fauves. 
Lat  Animal  wnaticum. 

VENADOR  , f m.  Veneur , chaT- 
N n Q n fenr. 
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fciir.  Ce  mot  a vieilli,  & l'on  dit 

VtNAJE,  f.  w.  Courant  d’eau, 
fil  d’eau.  Lat.  Profiumi, 

VKNAI. , fld'.  d'unr  terfn.  Vei- 
neux, qui  appartient  aux  veines.  L. 
WJ  frrtinens. 

Vénal.  Vcnal , le,  fe  dit  d'une 
pcf  Tonne  qui  fe  laifTc  corrompre  pour 
de  l'ar);ent.  Lat.  renaîiSf  t. 

VKNAf. , le  même  qtie  l''(ndihle. 

VKNAUDAD  , /.  /.  Vénalité, 
dans  la  Lnnsuc  Efpa^oic  fc  dit  de 
toutes  les  chofes  qui  le  peuvent  ven- 
dre, & c>,alenicnt  de  tout  ce  qui  fc 
vend  illicitement.  Lat.  rtttditm, 

VEKATICO,  CA,  m.  £îf/. 
Qui  a une  veine  de  ou  des 

idics  folles  & extravagantes,  Luna- 
tique. Lat.  Lunaticüf , a , um,  Dt- 
luentiem , $it. 

VEN ATORIO , ti  A , adi.  m.  ^ f. 
Qui  appartient  à la  chaife , ou  qui 
la  concerne.  Lat-  renatorîus^  a^um. 

VENCEDOR,  RA,  /.  m.  /. 
V^ainqueur,  viclorieux,  eiifc.  Il  cfi 
quelque  fuis  adjedif.  Lat.  Viilor^ 
ifrix. 

VENCEJO  , f,  m.  Lien  dont  on 
fe  fert  pour  lier  quelque  chofe  , fur- 
tout  les  gerbes.  Lat  llttcuium , i. 

Vencejo.  Martinet , petit  oifeau 
de  padage.  Lat.  Cyffelust  t. 

Vencejo,  en  jargon  , Ceinture 
de  cuir , qui  fert  de  ceinturon.  Lat 
Cingulum  , ù 

Rcfr.  Dar  el  co*^ejo  y el  tvncfio. 
Ce  proverbe  lignifie  que  nous  ne  de- 
vons pas  nous  borner  fimplemciit  à 
donner  des  confcils  à notre  prochain 
Jorfqu’il  cfi  dans  le  befoin , mais  que 
nous  devons  encore  le  fccourir  félon 
nos  moyens. 

VENCER , V.  O,  Vaincre,  domp- 
ter , furmonter  , nbbattre  , dcfiiirc 
fon  ennemi , le  fuumettre  à fon  pou- 
voir. Lat.  flncere,  SMperarf. 

Venger.  Vaincre,  fc  dit  uar  cx- 
tenüon  des  chofes  qui  nous  obligent 
à faire  ce  que  nous  ne  voudrions  pas. 
Lat  l'incere. 

Venger.  Vaincre,  l’emporter  fur 
quelqu'un,  avoir  de  l’avantage  fur 
lui.  Lat.  Suptrart.  Prttire. 

Venger.  Vaincre,  dompter  fes 
palTions.  Lat.  l*incrre,  Supcrure.  iS’uE- 
yieert. 

Venger.  Vaincre  , fignifie  aufli 
Applanir  les  diificultcs , détruire  tcu^ 
les  obfiacks  qu’on  trouve  dans  l’cxc- 
cution  de  quelque  chofe.  Lat  / /vit- 
rt.  Supnuft. 

Ve\CE».  Prévaloir,  avoir  le  def- 
fus  , meme  en  parlant  des  chofes  im- 
matérielles. Lat  Pr*utkrr.  Excédé- 
rr.  /'werrr. 

Venger.  Gagner  quelqu’un,  le 
faire  entrer  dans  fon  itntiincnt.  le 
('orter  à fane  ce  qu'on  veut.  Lat 


Cofwincfi’t.  Perfutulere. 

Venger.  Suulfrir,  fupporter , en- 
durer avec  patience.  Lat  Tcluarf. 
yinetrt. 

Venger.  Franchir  , Ciirmontcr 
les  ohfbcles,  les  difficultés,  l'apreté 
d'un  lieu.  Lat.  Supn-art»  Co^fcendc- 
re.  Vi'tctrt, 

Venger.  Venir  à bout  de  fes  co- 
, treprifes,  avoir  de  l'avantage  dans 
une  dirpute , gagner  un  procès , avoir 
le  deffus  fur  fon  ennemi.  Lat 
cert.  Obtinert. 

Venger  , fignifie  aufll  Plier  , 
courber  une  chofe.  Lat  D:clinart. 
IncUn^tre. 

Vencerse,  V.  r.  Se  vaincre  foi- 
mème , dompter  fes  pallions , répri- 
mer fes  delirs.  Lat  •S'ai  vicioriatn 
ajjtnui. 

rii'j  tneien  x/atet.  Cette  exprelfion 
marque  le  penchant  qu’ont  les  hom- 
mes à fc  ranger  du  côté  de  ceux  que 
la  fortune  favorife.  Lat  Fichrem  fs- 

tpti. 

VENCIDO  , DA , part  fujf.  du 
verbe  /V«ee*’.  Vaincu,  uc.  Lat  Fi- 
dns.  Supfratui.  Suhtdns^  a,  utn, 

Vencioo.  Echu,  ué,  payable, 
exigible.  Lat  DebiSus , n , vni. 

Darf(  par  <vmcidc.  Se  confeficr  vain- 1 
eu,  Lat.  Divre  manus. 

Rcfr.  El  X'cnciio  y y el  vtn- 

cedor  ffrJiia.  Ce  proverbe  nous  exhor- 
tei  fuir  les  procès,  les  difputes  , les 
querelles,  vu  le  préjudice  quelles 
portent  à ceux  même  qui  ont  le 
dvifus. 

Vfncida  , / / le  meme  que 
Fiéhritt,  ou  Fencitniento. 

Lirvar  de  X'endda.  Etre  viélorteux, 
remporter  la  victoire. 

W très  t'd  l*i  vfttdda.  Cette  phrafe 
fignifie  qu’on  ne  doit  point  fc  rebu- 
ter loifqu'une  chofe  ne  rétiOit  pas  la 
premicre  fois  au  gré  de  nos  défirs , 
mais  qu'il  faut  recourir  à d’autres 
expédiens,  fans  s'obfliner  cependant 
mal-h-prcpos. 

VKNCIBLE,  aJi.  Pmtetemt.  Qui 
fe  peut  vaincre.  Lat.  Fir.dhilif , r. 

VENCIMIE.\TO,/.  m.  Viaoire  , 
raaion  de  vaincre,  ou  de  fe  vain- 
cre. Lat  F'idoria^  a. 

VENCiMiENfO,  fc  prend  aufli 
pour  r.nclion  par  laqueüe  on  plie, 
on  courbe  une  chofe.  Lat.  Indinutiv. 
üeelifuuio. 

VENDA,  /./.  Bande,  bandelette, 
ruban  , tout  ce  qui  Tcrt  à lier,  i 
attacher,  à bander.  Lat.  Fittft.  Eaf- 
cjtf, 

Ven  DA.  Bandeau  royal,  Oladémc. 
Lat  Diadema , tis. 

Ven  DA  , le  meme  que  Fentes. 
C'ell;  un  vieux  mot  qui  s'efl  confer- 
vc  dans  l'Arragon  & dans  la  Galice. 

/VfaVfri»,  nis. 

VENÜAJE,  f.  J«.  Salaire  , gain, 
profit  que  l'on  donne  à celui  qui 


vend  une  marchandife  par  commiC. 
fion  f droit  de  courtage.  Lat  Feudi- 
ticnis  ffipendiunt , si. 

VENDAR , V.  a.  Bander , lier  avec 
UQc  ban<le.  Lat.  Etfda  ini'dvrrc. 

Venoar  , fe  dit  figurcment  en 
chofes  fpirituellcs  de  &:  qui  offiif* 
que  la  raifon  , & qui  nous  empê- 
che de  faire  un  jufle  difeernement. 
Lat.  Lumen  rationh  tenehris  obduccre. 

VEKDADO,  DA,  part.  paf.  d« 
verbe  Fevdnr.  B;mdé,  éei  offul'qué, 
éc.  Lat.  Eafda  intfolutus.  Oicacatsii , 
a,  um. 

VENDAVAL,  /.  m.  Vent  d’aval, 
vent  fort  qui  vient  du  côté  du  Sud  , 
& qui  cft  incliné  au  Ponent.  Lat. 
iri.  foetus,  i, 

VENDEDERA  , f.  f.  Vendeufe  , 
femme  qui  vend  dans  les  rues,  ou 
dans  les  marchés.  Lat  Propcla  mu- 
Uer. 

VENDEDOR,y:w.  Vendeur- Lat 
Fenditor^  is, 

VENDEJ.A,//.  Vente  publique. 
Lat.  l'tujith.  Msttsdinufiû  , nd. 

VENDER,  v.a.  Vendre,  aliéner, 
tranfporter  i un  autre  la  prop.*cté 
d’une  chofe,  moyennant  un  prix, 

' ou  une  fomme  dont  on  convicut  Lat 
Fenders. 

VENDEE.  Vendre  , expofer  en 
public  fa  marchamfifc,  fes  denrées. 
Lat.  Vendere.  Exp*Mree.  Pruponrre. 

VtNDER.  Vendre,  fe  dit  figuré- 
ment  en  chofes  morales  des  chofes 
qu'on  fait  par  intérêt.  Lat.  Fendere 
pretia. 

Ex.  Fender  fu  benra.  Vendre  fox 
honneur , fe  dit  d'une  femme  quand 
elle  fc  prollitué  pour  de  l’argent 

Vender.  Vendre,  fignifie  aufli 
Trahir,  tromper.  Lat  Pndere. 

VtNDER.  Vendre,  f«  dit  liguré- 
ment  des  chofes  qu’on  fait  acheter  II 
l quelqu’un  à prix  de  fatigue  & de 
travail.  I-at.  Carà  xendere. 

Vender  , fignifie  aufli  Tromper 
quelqu’un  , lui  frire  acheter  pour  boa 
ce  qui  ne  vaut  rien.  Lat  Ettmes 
t\rdere. 

VekderSE  , r.  Sc  vanter,  fc 
glorifier  des  talens,  du  mérite,  des 
qualités  qu'on  n’a  pas.  Lat  Fmdita- 
I re  fs.  Oiienture  fe. 

I Vendersc.  S'expofer  au'  périt 
pour  rendre  fcrvice  à quelqu'un.  L. 
Alsi  iti  fe  dcvovtre. 

‘ Venderse.  Sc  faire  défircr,  fe 
faire  rechercher.  On  l'employé  tou- 
jours avec  des  adverbes,  ou  des 
tuinis  qui  marquent  un  prix  , com- 
me Car» , bas  uto  , &C* 

Fendn  ulp^taia  lu.ticùt  « nuct<a. 
Vendre  des  nouvelles  , les  débiter, 
les  répandre.  L-at.  Rem  novftm  %en- 
dtre  , praut  data  fuit. 

Ex.  Cemo  me  la  bon  vettdUo  la  venj/u 
Je  la  vends  cosuue  on  me  l'a  Vvn* 
duc. 

Ftftdcr 


Digitized  by  Google 


VEN 

Veftder  a!  quitar.  Vendre  une  cho- 
à charge  de  rachat.  Lat.  rcmUrecum 
faHo  rttrwtnitnài. 

gnto  ^ lifhrt.  Voyez  Gaio. 

l*ett(ier  buTnot.  Voyez  Hurtto. 

l'ender  ta  t*ida.  Vendre  fa  vie,  la 
ftirc  acheter  chèrement  ü fon  nine- 
mi.  On  V ajoute  l’advcrbc  /rir>;,  pour 
rendre  l’exprcflion  plus  cncrtpque. 
Lat.  Caro  /a»Fnitum  trndere. 

I\'nder  f^aUéras.  AmtH’cr  quelqu'un 
par  de  bonnes  paroles.  Lat.  yerba 
dare, 

r<n*ierfe  r^pa.  Voyez  R rpa. 

A mi  que  Ut  vemio.  On  le  fert  de 
cette  higon  de  parler  pour  donner  à 
entendre  à un  homme  qui  veut  nous 
tromper  * qu’on  n’cft  pas  fa  dupe. 
Lat,  fucum  faciu, 

Ccmfff.1  to  qite  no  bat  mtnejler  , y 
venJrTiU  lo  que  no  pedras  excvfar. 
Celui  qui  achète  ce  dont  il  n'a  pas 
befoin,  cil  nbliqè  de  vendre  ce  dont 
il  ne  peut  fc  ualTer. 

VENÜiSNTE , part.  <iCi.  du  verbe 
Vender.  Vendant,  qui  vend.  Lat 
yetuims  , tis. 

VENDIDO,  DA  , part.  pajf.  du 
verbe  l'ender.  Vendu , uè.  Lat. 

ditut , a , um. 

Efl.^r  vendido.  Etre  la  dupe  de 
tcua  à qui  l'on  fe  fie  le  plus.  Lat. 
EruM.  Ùecipi, 

EJlar  como  vtndido.  Sc  déplaire 
dans  la  compagnie  de  quelqu’un.  L. 
Ab  tüicmus  conjortio  (Aborrrrt. 

VEMHBLE,  aij.  d'une  trrm.  Vè- 
nal,  qui  fe  ^vend  & s’achète.  Lat 
VenaUi , e. 

VENDICION , f.  f.  Vente , tranf- 
port  de  propriété,  aliénation  à prix 
d’argent.  Lat  Fenditio^  nit. 

VEKDIDA  y f.  f.  \c  meme  que 
l^eniicioH , ou  Ce  mot  a vieil- 

li. 

VENDIMIA  , /./.  Vendange.  Rc- 
«ülte  de  vin.  Lat.  rindemU , ^e. 

Ven  DI  Ml. A.  Vendange.  On  dit 
qu’un  homme  fait  vendange , quand 
il  g^gne  beaucoup  en  quelque  affai- 
re. Lat  Luerwn.  Emolmnentum  ^ i. 
X^wefius , if. 

Kcfr.  De/^ues  dt  vmdimias  cuet^ 
nos.  Voyez  Cuevano. 

VEKDIMIADOR,  ea,/«.  ê3*/. 
Tendangeur,  vcndangeufci  ceux  qui 
font  en  journée  pour  aider  à faire 
la  récolté  du  vin.  Lat.  mn^miator , 
pris. 

VENDIMIAR , «*.  a.  Vendanger , 
cueillir  les  raillnt  & en  faire  du  vhi. 
Lat.  l'indenùare. 

Venoimiax.  Métaph.  Profiter, 
tirer  des  profits  illicites , fpccialc> 
ment  avec  violence  & injuflicv.  Lat 
Iniqni  ùeerari.  d^u^Jlum  ilU^titaum 
/àcere. 

Venoimiae,  en  Rylc  burlcfquc. 
Tuer  quelqu'un , lui  6urla  vie.  Lat 
/arrrJ^l'err.  Qcçtdert^ 
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\TNDIMIADO,  DA,  fir/.  HT 
du  verbe  rmdsmiar.  Vendangé,  éc} 
tué,  éc.  Lat  l'sttdrmiatus  i a,  um. 
Ocstffu. 

Como  per  rma  veniimiada.  Comme 
dans  une  vigne  vendangée.  Façon 
adv.  pour  dire , Faire  une  ehofe 
avec  Facilite  , fans  mille  attention  , 
fans  s’cmbarralTer  Me  rien  , comme 
chtife  pcrmile.  Lat  Z/inè.  Ab/que 

uUo  rc/peéiu. 

VKNEFICIAR , v.  a.  le  même  que 
AIalfiù'i<^^ , on  Hechizar. 

VENEFICiADO  , DA  , ps^.  fajj. 
du  verbe  Venejici\er.  Le  même  que 
Mi^lefwiade  ou  Heebizodo. 

VENEFICIO  , f.  m.  Vénétice , le 
même  que  Makjicio , ou  HechictrU. 

Venepicio,  y Venëpiciae, 
dans  une  autre  acception , le  même 
que  Bénéficia  & Beneficiar. 

VEaVEFICO  . CA  , adj.  m.  ^ /. 
le  même  que  J^enenofo. 

Venëpico  , fc  dit  aufli  pour  Ht- 
d}icero. 

\T.NEKAR , r.  a.  le  même  que 
EWr^rirnar , mais  moins  ufité. 

VENENADO  , DA  , part.  paf.  du 
verbe  P'enenur  : le  meme  que  Envc~ 
nenade. 

VENEX.IRIO,  fi.m.  le  même  que 
; f ce  mot  cil  peu  ufitè. 

VENENO  , /«  f».  Püifon , venin. 
Lat.  Venenum  , i. 

Veneno.  Foifon  , fe  dit  par  ex* 
tenlion  de  tout  ce  qui  eR  niiilible  à 
la  iàntè.  Lat  Venenum  , i. 

Vf.nf.no,  fe  prend  auilî  pour  un 
.Médicament  compofé.  Ce  mot  cR  peu 
uiité  aujourd'hui.  Lat  Aledicameu- 
tum  , f. 

Veneno,  fe  dit  auflî  des  Cou- 
leurs dont  fe  fervent  les  Peintres  & 
les  Teinturiers , parce  que  la  plu- 
part font  des  wifoiis.  Lac.  Ventmmt, 

Veneno.  Foifon  , fe  dit  figuré- 
ment  en  chofes  fpirituelles  & mora- 
les, de  ce  oui  corrompt,  ou  fètluit 
le  coeur  ou  l'efprit.  Lat  Venenum. 

Veneno,  fe  dit  aulTi  des  PalBons, 
telles  que  la  colère  , la  vengeance , 
&c.  Lat.  Jracundia  prota  ex  veneno 
commua. 

Ex.  Efia  htcho  un  venem.  iCcR 
extrêmement  irrité. 

Veneno.  Poîfoo  , fe  dit  de  tout 
ce  qui  cR  corrompu  & puant 

Eoco  veneno  no  mata.  Cette  phrafe 
figiUfîe  que  e'eft  moins  la  qualité 
que  la  quantité  des  chofes  qui  nuit. 
On  l'employé  aulfi  en  fens  moral. 
Lat.  Pixrum  ventni  non  nocet, 

VENENOSIDAD  , //.  Venin  , 

?|ualité  qui  rend  une  choie  vénimeu- 
e.  Lat  Venefica , t;r/  venetti/era  qua- 
iitas. 

VENENOSISSIMO,  ma,  adJ.  m. 
cfi  /.  fuptrL  Très  venimeux  , eufe. 
Lat.  VaUi  vemtiofm , a , um. 

V£X£XOSO|  SA»  adi*  m»  ^/. 
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VenîmeuT , fe.  Les  i\Rrologucs  ap- 
pellent ainfi  le  figne  du  Scorpion. 
Lat  Vfiiffii'us. 

VENERA , f.  /.  Coquille  de  cer- 
tain poiübn  qu'on  trouve  fur  les 
cétes  de  U Mer  de  Galice,  & que 
les  Pèlerins  qui  vont  à St  Jaques 
mettent  à leurs  chapeaux.  Lat.  Ccx- 
cbylium.  ('oneba.  Vochlea. 

Veneia.  Croix  ou  Médaille  que 
portent  fur  leur  poitrine  les  Cheva- 
liers des  Ordres  Militaires.  Lat.  In- 
Jifue  militariuin  Ordinutn  in  IJi/pa- 
nia, 

Veneba  , fe  dit  pour  Venero. 

VKNERABI  E , ^une  ttrm. 
Vénérable  J qui  attire  du  rcfpciR, 
de  la  vénération.  \aX.  VencrahtUs  .,e. 

Vene&able  , cR  une  épithète 
que  l'on  donne  aux  perfonnes  d'une 
vertu  diRinguée.  Lat  VenexabiUs. 

VENERABLE.  Vcncnblc  , titre 
qu’on  donne  aux  perfonnes  EcciéUa- 
Riques  , cvnRituées  en  dignité.  Lat 
Venerahilss.  Reverendm. 

VENERABLEMEN TE,  edv.  Avee 
vénération  , avec  rcfpcéL  Lat.  Ve~ 
nerahiliter. 

VENERACION,//.  Vénération, 
profond  rcfpccl  qu'on  rend  aux  cho- 
ies qui  en  méritent  Lat.  Veneratio^ 
onis.  Reverentia  , ét. 

Venfracion  , en  parlant  de 
Dieu,  des  Saints,  & des  chofes  fa- 
crées , fc  prend  pour  Culte.  Lat.  Ve^ 
neratio. 

VENERADOR  , /.  m.  Celui  oui 
vénéré  , qui  rcfpeéle,  qui  révéré  les 
chofes  facrées.  Lat,  Venerntor,  CuUor, 

VENERANDO,  da  , adj.m.cllfi 
le  même  que  Venerahte. 

VENERAR,  V.  a.  Vcoércr , reC* 
pcélcr,  révérer,  honorer.  Lat  Ve* 
neruri.  Colere.  Revnet  i. 

VENERAS.  Vénérer  , rendre  à 
Dieu  ou  aux  Saints  le  culte  qui  leur 
cR  dû.  Lat.  CoUre.  Venerari, 

VENKRAOO  , DA  • part.  paj".  du 
verbe  Venerar.  Vénéré  , éc.  Lat  Ri- 
te obferxmtui , a , um. 

VENEREO , REA  , adf.  m.  çif  fi 
Vénérien , enne  ; qui  appartient  i 
Vénus.  Lat  Venerem  , a , um. 

VENERO , / i«.  Mine  de  métaux , 
ou  de  couleurs , ou  fource  d’eau.  Lot. 
AUtaüi  fodina.  Aqtue  vnuu 

VeneRO.  Ligne  horaire  d’un  eu 
dran.  Lat.  IJnea  hcrarum  index. 

VENERUELA,  /. /.  dim.  Petite 
Coquille  , petite  médaille.  Lat  AB* 
nor  nehiea  , -r. 

VKNGADOR , / »r.  Vengeur,  ce- 
lui oui  venge  ou  qui  fe  veuge.  Lat 
Vinéii'oior.  Utter.  Vindex. 

VENGAINJDRIAS  m.  en  >ar- 
gon , Fifcal.  Lat.  crimjjia- 

tii. 

VENGALA,  /.  / Sorte  d'étoffe 
fort  ebire , voUc  ou  crêpe.  Lat  Fmo* 

Ht  tenuiorh  gcHnj, 

Nonn  t 
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Vengala.  Efpèce  tic  petite  bi- 
guette  blanche,  garnie  J'unc  ponnnc 
d’argent , <|ue  les  Capitaines  en  Ef- 
pagne  ctoient  obliges  de  porter  tou- 
jours avec  eux  pour  marque  de  leur 
dignité.  Lat.  l^irgo  alba  Ducis  injî^ 
gnr. 

VENGANCILLA,/  /.  dit».  Ven- 
geance légère.  Lat.  Levis  uUi«. 

VENGANZA  , / /.  Vengeance , 
titislaâian  qu'on  tire  d’une  oSeufe 
lequé.  Lat.  (/Uio , ms. 

VENGAR  , V.  a.  Venger , punir 
rciincmi  qui  nous  a ofFcnfé , en  tirer 
vengeance , s'en  lairc  railon.  Lat. 
Vkijei. 

VEN6ADO,  DA,  part.  pajf.  dll 
verbe  l’e^tgar.  Vengé  , ée.  Lat.  6’’/- 
tuj-,  <T  , um. 

VENGATIVO  , VA  , a-l?. 
Vindicatif,  ive,  qui  cfl  enclin  à la 
vcugcancc.  Lat.  L’itionit  cupûius , a , 

UM. 

VENIA , f.  f.  E^rdon , remiflion 
d'iine  Faute,  d'un  péché,  d'une  of« 
Fcnfc.  C'eft  un  mot  purement  Latin. 
Vesùn , «e.  Çe^nAonatio , nis. 

Vbnia.  Licence,  permiflton  de 
faire  une  chofe.  Lat  yenia. , a. 

Vewia.  IncUuation  de  tête  qu’on 
^tpour  faluer  quelqu’un.  Humilia- 
tî6n.  Lat  d':u'»/a/r'9,  nis. 

Venïa  , en  termes  de  Jurirpru- 
dence , fc  dit  de  la  pcrmillion  que 
le  Roi  accorile  à un  mineur , d’ad- 
minidrer  (bii  bien  par  lui-ntéme.  Lat 
yema  , m. 

VENIAL,  fld/.  Véniel , 

elle.  Terme  de  Théologie , qui  fc 
dit  des  péchés  légers , qui  fe  par- 
donnent atfcmcnt  Lat  /VamI/;,  î. 

VHNlALiaAD  , f.  /.  Faute  légc- 
re , de  peu  de  conféqucnce.  Lat.  Ve. 
niüle  pta  utum, 

VENIALMENTE,  flif.  Vénielle- 
ment.  Lit.  Vor.ixlittr. 

VENlDA,  f.f.  Venue,  arrivée. 
Lat  Âiventm  , ûs. 

Venida,  en  parlant  des  rivières 
& des  ruilTcnux  , le  même  que  A- 
sentis. 

Ven’IDA  , ei>  termes  d’Efcrimc  , 
fc  dit  des  coups  que  deux  Antago- 
niftes  fc  portent  Lat 

Ven  IDA  , fc  prend  figurcment 
pour  une  adion  rnconfidérce , em- 
portement, promptitude.  Lat.  Itnpe- 
tus^  ks. 

VENIDERO,  BA,  adj.  w.  ^ /. 
Qui  doit  venir  ou  arriver , futur , re. 
Lat.  Fuiurta  , rn  , um. 

Venideros,  au  plurier,  & pris 
fubdantivement,  figniBe  Kosdefeen- 
dans , ceux  qui  doivent  venir  après 
nous.  Lat.  FojUri  , onim. 

VENILLA , / /.  dim.  Veine  ex- 
trêmement déliée.  L.  Tenais  trtm  , 4*. 

VENINü,  f.  m.  Fronclc  , clou  , 
petit  iitïiH  «u  apodume  qui  iê  bU'> 


nifede  au  déhors  de  la  peau.  Ijt 
Tumar  , is,  Apo/Uma^  tis. 

Venino,  fc  difoit  autrefois  pour 
Vesseno^  Si  Vcanto/o. 

VENIR,  V,  n.  Venir,  fe  dit  du 
mouvement  qui  fc  ^it  d'un  lieu  é- 
loigné  à un  plus  proche , ou  du  heu 
où  Von  cd  à celui  où  Von  o'eft  pas. 
Lat.  Ventre.  Advtnirt. 

VENtR.  Arriver,  venir,  fun'c- 
nir,  en  parlant  des  rencontres  ou 
des  accidem  de  la  vie.  L.it  Evenj. 
n.  Accidere. 

Venir.  Venir,  fc  dit  des  chofes 
qui  fe  fiiccédcnt  , qui  fc  fuivent 
El  ano  <iue  viene , L'année  qui  vient. 
Lat.  E^cnire.  Sequi. 

Venir.  Venir,  naître , prendre 
fon  origine.  Lat.  Flurre.  Oriri. 

Venir  , fc  dit  des  chofes  dont  le 
domaine  , la  propriété  paife  à un 
autre.  Lat.  Ventre  in.  Trtsmftrri. 

Venir.  Venir  , fe  dit  des  enufes 
qui  parviennent  à un  Juge,  à un 
Tribunal,  furtoiit  par  voye  d’appel. 
Lat.  Accedere.  Adhe. 

Venir  , figniSe  aufll  Comparoi- 
tre  en  Jiiftiee.  Lat.  Sifierc  fe.  Adr  fe. 

Venir.  Aller, fc  tranfporlcrdani 
un  endroit.  Lat.  Ventre. 

Venir.  Métaph.  Tomber  d'ac- 
cord , fe  réduire , s'aiTiijcttir , con- 
venir. Lat.  ro^rt'fnirr.  Sc  fuhjkere. 

Venir.  Venir,  être  à propos, 
être  convenable.  Lat.  Convestsre.  Op- 
portunum  cjlê. 

Venir.  Venir,  fe  rendre  dans  un 
endroit  déterminé.  Lat  Advrttare. 

Ex.  Fiilano  V'iene  aqui  cüda  dit. 
Tel  vient  ici  tous  les  jours. 

Venir.  Venir  , s’approcher,  fc 
joindre , ou  de  foi-même  ou  en  ton- 
fêquencc  du  mouvement  qu'on  com- 
munique. Lat  Accedere.  Adjunni. 

Venir,  fc  dit  des  chofes  qu'on 
apporte.  Lat.  Adiinci. 

Venir.  Venir  , naître,  croiire 
dans  un  terrain.  Lat.  Oriri.  Flutrr. 

Venir.  Aller  trouver  quelqu’un 
de  qui  on  a befoiri,  recourir,  avoir 
recours  i lui.  Lat.  Aecurrere.  Acce~ 
drre.  Vettire. 

^NIR.  Venir,  cheoir  , tomber, 
taiCDdans  le  phyftqne  que  dans  le 
moral.  On  l’employc  fouvent  au  ré* 
ciproquci  comme  quand  on  dit,  /V- 
nirfe  d fiena , o>ovi>:  S'en  venir  à 
terre,  à bas,  Lat.  Corrwre. 

Venir.  Sc  fuîvre,  fe  fucccdcr  , 
furtout  lorfqu'il  s'agit  de  chofes  na- 
turelles f comme , Defptus  del  Verano 
vient  el  Oteio  : Apres  le  Printems 
vient  l'Autonme.  Lat  Sequi.  Cetfe. 
qui.  Vetiire. 

Venir.  Venir,  prendre  fon  ori- 
gine , être  une  fuite , une  confé* 
qucnce  d’un  autre.  Lat.  Frovtnire. 
Oriri. 

Venir.  Venir,  fc  dit  des  affec- 
Uçaÿ  ) pallioui  qui  commcucent 
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à agir  ï comme  Venir  ^tma , iefte. 

Lat.  In  drJidtTium  vsnirt. 

Venir.  Venir,  s'offrir,  fe  pré- 
fenter  à l'cfprit , à l'imagiiiation  , à 
la  mémoire.  Lat.  Venire  in  tnensem. 

Venir.  Parvenir,  arriver  au  point 
de  perfeéliou  requis.  Lat  Ventre  in. 
Fetvcmrt. 

Venir.  S’accorder,  s'ajuRer,  être 
d'accord  fur  une  chofe.  Lat  Vtnire. 
Cmvenire. 

Venir,  fe  dit  de  ce  qu’on  défi- 
re,  ou  qu'on  craint  , & qui  arrive 
à la  6n.  Lat.  Tandem  venire. 

Venir.  Confentir  à une  chofe  i 
laquelle  on  s’étoit  d’abord  refùfé. 

Lat.  Ajhairi. 

Venir.  Arriver  abfolument  Lat. 
Vtnire. 

Venir.  Venir,  fc  refondre,  fc 
«léterminer  à traiter  d'une  chofe  qui 
cR  le  point  principal  de  la  queftiun, 
apres  avoir  difeouru  de  quelques  au- 
tres par  incident  Peto  ven^auias  al 
ca/o  : Mais  venons  au  fait.  Lat.  />- 
nire  ad. 

Venir.  Fondre  fur  quelqu'un,  fe 
jetter  fur  lui?  On  l'employe commu- 
nément au  réciproque , S:  l'on  dit  : 
Venir  el  rwiw/ço , vertirfe  el  tara  à une. 

Lat.  Ventre.  Aggrcdi, 

V'EKIK.  Actorder,  confentir  il  ce 
qu'on  nous  demande.  Venga  enejoy 
J’y  confens.  Lat,  .djentivi. 

Venir.  Accompagner  quelqu'un. 

Lat.  i'outiUri. 

Ex.  Vitne  fuUna  con  el:  Un  tel 
vient  avec  lui. 

Venir.  Charger  d’état,  d’humeur, 
de  carailèrc.  Lat.  Ventre  ni,  tri  in. 

Es.  Ile  vtftido  de  un  extrrma  d 
etrot  de  tfpera  à anwrc/n.  J’ai  paflc 
d’nnc  extrémité  à l’autre,  & de  cru- 
elle que  j'étois  je  fuis  devenue  amou- 
reufe. 

Venir,  en  termes  d’Arithmetique, 
figniHe  Monter.  Lat.  EJicere. 

Ex.  Vienen  à ta  fwna  tantôt:  11 
vient  tant  pour  la  fomme. 

Vientn  al  quocùntc  tantos  : 11  vient 
tant  au  quotient 

Venir.  Etre  du  parti , du  fentî- 
ment  de  quelqu'un}  vS;  c’eB  dans  ce 
fens  qu'on  dit , Con  quien  vtngo  cen- 
go.  Lat.  Pro  niiquj  ftjre. 

Venir,  pris  comme  verbe  im- 
perfuiuicl , marque  l'adion  par  la- 
quelle on  prend  ime  choie  de  la 
main  d'un  autre:  On  l’employé  auûà 
pour  la  demander  , ou  pour  appel- 
lcr  quelqu’un,  & lui  dire  qu'il  vien- 
ne nous  trouver.  Lat  Venire.  Dari. 

Ex.  l^enga  xaion  , Jluiina  : Mari- 
ne, donne  moi  du  favon. 

Venir,  s’eniployc  à l'imperfois 
nel  eu  termes  de  civilité,  pour  mar- 
quer la  joie  que  nous  avons  de  l'ar- 
rivée de  quelqu’un.  Lal.  Advenire, 
Venire. 

VENIR)  avec  Ll  poiliculc  a Si  les 

tcînj  ^ 
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tems  de  quelques  autres  verbes , cft 
un  verbe  auxiliaire,  qui  a la  mcmc 
is^nification  que  le  verbe  avec  lequel 
U eil  joiot  y rnais  il  marque  pour 
l'ordinaire  un  Joute  mi  un  loup- 
i;un. 

Kx.  /{ifi  tlCi>0  JîttK\/tt  OfftHiw  , 
yendo  coït  fu  camfo  fckrt  Batâin^urn^ 
t*r«a  fl  ejlar  akifadû  jmto  à Xorlin- 
fiiicit.  11  ibiipqonrm  toujours  qu'eu 
le  portant  fur  BenJingen , il  avoit 
üciVein  Je  venir  fondre  fur  Norliiv 

^Cli. 

Venu,  employé  comme  verbe 
auxiliaire , & joint  avec  les  géron- 
difs des  verbes , exprime  Tadlion  ac- 
tuelle de  CCS  mcmcs  verbes. 

Venir  , joint  avec  la  particule  a 
& quelques  noms,  marque  qu'on 
elf  urêt  de  faire  ce  que  les  noms 
H'i^nilicnt  ÿ comme,  f’tnir  à aitntas  t 
à ^ariiJo.  ült.  l'enirt  in,  i**iratum 
fjje. 

Venibse  , s'employe  comme  ver- 
be réciproque  dans  plufieurs  des  ac- 
ceptions du  verbe  /VmV  ? comme , 
l'enirfe  à cafa  , Vmirfe  d pjrride, 
Venir ft  à buen^f.  Lat.  Venin, 

Vf.nirse,  fii^mEe  aufn  Se  per- 
IceHonuer,  parvenir  à l'état  requis 
par  le  moven  de  la  fermentation  : 
comme  , l'cnirCe  cl  Vcnirft  cl 

vino.  Lat.  PerJ^ci, 

Venir/e  et  fu».  Sc  lever,  en  parbnt 
de  U pâte.  Lat,  Frrmmture. 

VfcNiRSb,  joint  avec  les  géron- 
difs de  quelques  verbes , marque  la 
palUon , ta  proximité  , on  te  rifquc 
que  ces  mêmes  verbes  expriment  : 
comme,  Vcnirft  ceyenAo^  Venirfe  dur- 
wirndo:  Tomber,  S’endormir. 

Venga  h que  venicre.  Arrive  ce  qui 
pourra. 

Venir  n htf  munoj.  Voyez  Jllstno. 

Venir  al  viento.  PrciiHrc  vent  de- 
vant, en  termes  de  Marine.  Lat.  I» 
ventunt  iHcidtre. 

Venir  d menoi.  Voyez  Jlfenos. 

i^tnir  tl  furto  derecha.  Accoucher 
hcurcufeincnt  > & au  fig;uré , Rcuf- 
ftr  au  gré  de  nus  défirs. 

Venir  en  conocimento,  PaA'cnir  à 
connoitre  une  cliofc.  Lat.  /«  ugni- 
tiutrtn 

Venir  nwi  ancho.  Voyez  Ancho. 

P^eniife  à huenas.  Vojez  Buen». 

Venirfe  à la  hcca.  Revenir  à la  bou- 
che. Avoir  des  rapportai.  Lat.  Rucim 
J'ucnr. 

Venirfe  à la  hoca.  Venir  h la  bou- 
che , fc  dit  des  paroles  qui  fe  pré- 
fentent.  Lat.  In  9$  wuire, 

Venirfe  à los  ojes.  Voyez  Ojo, 

Cufas  que  vaut  , y vienen.  Ce  font 
des  chufes  qui  vont  A:  qui  viennent. 

Sife  và^Jife  vient.  Tant  s’en  faut 
que  &c. 

Refr.  Ko  hai  ma/,  que  ftr  bien 
3to  <Tiqr»>  Il  n'y  a rien,  quelque 
^au^'ais  qu’il  foit,  dont  on  ne  pmAc 
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tirer  quelque  bien  , quelque  aran*  ' 
tage. 

V’INIESTE  , fetrt.  ùcI.  du  verbe 
Venir.  Venant , ante.  Qiii  vient , 
qui  arrive.  Lat.  Veniens, 

VENIDO,  üKyfurt.  puf.  du  ver- 
be P'enir  dans  toutes  fes  acceptions. 
Venu  , tié.  Lat  f^ui  vtnit. 

Venido  itl  Cielo.  On  dit  d'unc  cho- 
fc  qui  vient  à propos  & qui  nous 
cil  avantageufe  , qu'il  femblc  qu'elle 
nous  cfl  venue  dn  Ciel.  Lat.  E ceth 
laffut  , fl  . titn. 

VENOSO,  SA,  adj.  m.  ^ f Vei- 
neux, eufe,  qui  a des  veines.  Lat. 
Venofki  t fl,  nm. 

VENTA , f.  f.  Vente , tranfport  de 
propriété  , aliénation  à prix  d'urgeut 
Lat.  Venditio  , mil. 

Venta,  fc  prend  aufTi  pour  l’a- 
ilion  de  vendre.  Lit. 

Venta.  Hôtellerie  fur  un  grand 
chemin.  Lat.  Hpfpitmiu.  Diverforiuui^ 

a. 

Venta.  On  appelle  ainfi  par  fi- 
militmte,  un  endroit  inhabité,  & 
expofé  aux  injures  du  tems.  Lat  Lo- 
cus  apricus, 

Ve.nta.  On  appelle  ainfi  figuré-  j 
ment  ic  Monde,  parce  que  nous  n'y 
fommes  que  comme  des  voyageurs, 
& des  pafTigcrs.  Lat.  ûit-erforium.  . 

Hactr  venta.  Exprcfiion  dont  on 
fe  fert  pour  inviter  quelqu'un  à man- 
ger chez  nous , ou  à s’y  arrêter.  L. 
Apud  aliquem  dit*fr/ric. 

Ser  una  vrntu.  On  dit  d’mi  en- 
droit où  il  fait  cher  vivre , qu'on 
y C'A  audî  chèrement  que  dans  une 
Hôtellerie.  Lat  C'ard  aliquid  t'cndi 
prout  in  caufona. 

VENT.AJA  , /.  f.  Avantage.  Ce 
qui  fait  préférer  une  chofe  à une  au- 
tre , ce  qui  la  met  au  deiTus.  Lat. 
Prafattlia.  Excelleutiu , te. 

Ventaja.  Avantage  , meilleur 
parti,  ce  qu’on  itonnc  de  plus  à une 
pcrfoiincqu'â  une  autre,  fuit  par  ré- 
compenfe , ou  autrement.  Lat  4l/rr- 
ceiis  augmentum. 

Vestaja.  Augmentation  déga- 
gés, ou  d’appoinUment,  qu'on  per- 
çoit outre  les  onUnaircs.  Lat.  S'ti- 
pendu  augmeniuM , i. 

Venta  IA.  Avantage  , en  terme 
de  jeu  , le  dit  quand  le  meilleur 
jou'cur  donnequelque  avance  au  plus 
foible.  Lat  Condit/o  exceUeni. 

VENTAJOSA.MENTE  , adt*.  A- 
vantageufement , d'une  manière  .ivan- 
tagcufc.  Lat  Prtrfïimter. 

VENTAJOSISSIMO  , ma,  «d;. 
m.  ^ f fuperl.  Très  avantageux  , 
eufe.  Lat.  Praflantifintus , a , «;w. 

VENTAJOSO  , SA  , û^lf.  m.  apff. 
Avantageux,  eufe,  qui  contient  en 
(bi  quelque  avantage.  Lat  PrttJ[am. 
ExceUem. 

VENTALLA,//.  Soupape  d'unc 
pompe,  ou  de  telle  autre  machine 
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pneumatique  , ou  hydraulique.  Lat. 
Vnlvuh,  ,e. 

VKNTALLE,  f,  m,  EvcniaiLVoycas 

Ahaxku. 

VENTANA,  / /.  Fenêtre,  ou- 
verture qui  fert  â donner  du  jour 
aux  b.iümens.  Lat.  Eenefira , te. 

Ventana.  Fenêtre,  fe  dit  des 
vitres  & volets  qiii  ferment  ces  ou- 
vertures. Lat.  Pentjlt^  vaha.  Ou 
dit  communément  Ptirrla  ventana. 

V’entana.  On  appelle  ainfi  les 
narines.  Lat.  AVû  , it. 

Ventan.s.  Fenêtre.  On  dit  fîgu- 
rément  que  les  yeux  & les  oreilles 
femt  les  fenêtres  de  l’ame.  Lat.  />«?- 
(Ua, 

al  Cterto,  Voyez  Citrtû, 

Eihar  9 tirrojar  far  U vent.vtu, 
Jetlcr  fon  bien  par  la  fenêtre,  le 
prodiguer , le  dillîper.  Lat.  Perfim^ 
deve.  Perdere. 

II acer  ventana.  Faire  fenêtre,  fe 
dit  des  femmes  qui  s’y  mettent  pour 
être  vues  &:  courtifées.  Lat  FtneJlrM 
femper  ob^'eilari, 

VENTANA.rE*/  w.  Fenêtrage. 
Terme  collcclif  dont  on  fe  fert  pour 
exprimer  toutes  les  fenêtres  cTun  bâ- 
timent. Lat.  Fenrjlritrttm  ftria, 

VENTANAZO,A  m.augtn.  Coup 
qu'on  donne  en  fermant  une  fenêtre, 
lurtout  quand  on  le  fait  par  mépris 
pour  quelqu’un.  Lit.  Fenejlrtt  occlu^ 
Jio  m alicnjus  Aefptclmn. 

VENTANERA,  adj.f.  Qui  fe  dit 
d’une  femme  qni  cfl  toujours  d la 
fenêtre.  Lat  Fetmina  in  fniejîra  fr<m 
qumi. 

VENTANERO,/  iw.  Ouvrier  qui 
fait  les  chadîs  des  fenêtres,  les  vo- 
lets \ on  l'appelle  autrement  P:ter» 
twentaurro.  I.at.  Vulvaiam  artifex. 

Ventanero.  On  appelle  ainlî 
ceux  qui  lorgnent  les  femmes  qui 
font  à la  fenctre.  Lat.  FaminuTwn 
in  fentflris  fvellator. 

VENTANICA,  à Ventanieta, 
f.  f.  dim.  Petite  fenctre.  Lat.  Fene* 
Jlelli , *r. 

VENTAXteO,  h Venta  Ni  llo, 
f.  m.  dim.  Petit  volet  de  fenêtre. 
Lat.  Viihmia^  tr. 

VENTAR , è Ventear,  r.  n. 
Venter,  faire  du  vent  Lat.  Flnre, 
Spirare. 

VENTEAR.  Flairer  , fentir  par 
l'oxlorat.  Il  fc  dit  des  chiens  de 
chalTc  qni  flairent  le  gibier  dès  qu'il 
a pafTé  en  quelque  lieu.  Lat.  Odarari, 

Ventear  , fe  dit  ficurémetu  ea 
chofes  fpiritudles , & lignifie,  Par- 
venir à découvrir  une  chofe  fur  dri 
foupqons , ou  de  fimplcs  conjcAurcs, 
Lat.  5lrttrarL  Snfpicari. 

Ventear.  Expofer  quelque  cho- 
fe  au  vent  pour  le  faire  fcchcr  , ou 
purifier.  Lat-  Veuto  exfmne. 

Vf.ntearse.  S’emplir  de  vent, 
i'çiiflcr.  Lat.  Infari. 

Nnnn  l Ven- 
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Ventearse.  Prendre dn  vent  par 
ronvcrturc  des  porcs. 

Ventearse.  i.ichcr  des  vents, 
des  pets.  Lat.  O'fprrr. 

VENTEADO  , da  , pirrt.  pajf.ihi 
verbe  l'entear.  BourfonHé,  ce,  en- 
fle par  le  vent,  vente,  ce.  I.at. 
/ "alto  x'inatui , injfütm.  Ad  tentum 
fMOtOf. 

VENTERO,  RA,  adj.  m.  ^ f. 
Hôtelier,  ère,  <jui  tient  hôtellerie 
en  pleine  campagne.  Lat.  Stahtih^ 
r/m.  Coupa , onis. 

VENTILACION  , / /.  Mouve- 
ment , circulation  , agitation  de 
l'air  ou  du  vent.  Lat.  rentilatio^ 
vis, 

VENTILACION,  pris  fi^rèmcnt 
fignifie  Débat,  Mifpme,  difl'ércmi, 
conteftation.  Lat.  Jurgium  , i7.  Dif- 
Otptatio , cnit.  Rixo , a. 

VENTILAR , r,  n.  Circuler , fc 
dit  du  vent  ou  de  Pair  qui  a un  cours 
libre.  On  l'employe  pour  l'ordinaire 
an  réciproque , fiirtout  en  Médeci- 
ne , en  pariant  dn  faiig  & des  hu- 
meurs. Lat,  Vmtilart. 

Ventilar,  tr.  a,  Expofcr  quelque 
chofe  au  vent , la  fecouer  pour  en  d- 
ter  la  poufllére.  L.  Ai  wntutn  qgi/orr. 

Ventjlar.  Métaph.  Examiner, 
difeuter  cmelque  qiieltion , légèrement 
ëi  en  paUanL  Lat.  l'eutilart.  Difiu- 
tert. 

VENTILADO , da  , part.  pa£".  du 
verbe  l"fntikr.  Agité , ée,  Lat.  Vtn- 
tüatui,  Di/cujfuSy  a,  utn. 

VENTISCA , f.  f Bourafque  de 
vent  & déneigé,  tempête  fuudainc 
& violente,  qui  s'élève  fouvent  dans 
les  hantes  montagnes.  Lat.  i^imhxis  , 
s.  Rrocrtiu , «. 

VENTISCAR  , V.  n.  Neiger  par 
un  gros  vent  , qui  enlève  la  neige. 
Lat.  Vaito  nimttre  vehemaittr. 

VENTISQUÈRO,  / w».  Endroit 
oii  le  vent  amoncéle  la  neige,  & 
où  elle  fe  coiifervc  tong-tems.  Lat. 
Locus  nwis  Kforticibtu  frequass. 

VENTist^VEio,  fe  dit  anflipour 
l'cntifi'o. 

VENTÛLERA  , /.  / Bouffée  de 
vent,  qui  s'appaife  en  peu  de  tems. 
Lat.  vehevHns  £5'  im'ùnjlons. 

Ven  TOLERA,  fe  prend  tiguré- 
ment  pour  Orgueil , vanité , pré- 
i'omption , (btte  gloire.  Lat.  l"tntofa 
fui  exifiimasio, 

VENTOR  ,/  m.  Chien  qui  éven- 
te bien  la  trace  , chien  de  quête.  L. 
C'anii  Oilorta. 

VÜNTOSA,  f,  f,  V'entoufe,  in- 
ftrument  de  Chirurgie.  Lat.  Cncio-- 
kituia  vitrea, 

Ventosa,  fe  du  aufft  de  l'on- 
verture , 00  petit  foupîrail  qu'on 
laiffc  dans  les  tuyaux , dans  les  con- 
duits des  fontaines  , pour  hciltter 
l'échipée  des  vents,  'faute  de  quoi 

iis  crévcroicQt.  Lat.  >^inimen,  inù» 
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Ventosa  , en  jargon  , une  Fe- 
nêtre. Lat.  Fenepra , 

1.9  SHifma  fen  fiU^ias  que  ventefas. 
Expreffion  badine  , dont  on  fc  fert 
lorO^ue  quelqu'un  nous  propofe  un 
exiKdient  inutile  ou  impertinent. 

Fegar  una  vent'ft,  Expredion  fi- 
gurée. Excroquer  de  l'argent  d quel- 
qu’un. Lat.  AIttrfupium  i<dis  exentt’ 
rare, 

VENTOSK.AR  , v.  n.  Uchcr  des 
vents.  On  l'cmplove  ordinairement 
au  réciproque.  Lit.  rentum  txpeiltre. 

VENTüSlDAD,  / /.  Ventofité; 
les  vents  enfermes  dans  le  corps,  qui 
caufent  U colique,  les  points,  ëc 
autres  maux.  On  appelle  ainfi  ceux 
qu’on  lâche.  Lat.  crum. 

VENIOSO,  SA,  alj,  vu  ^ f. 
Venteux,  eufe,  qui  cft  expofé  aux 
vents,  Lat.  rattis  ohjtèfm  ^ «,  um. 

Ventoso.  Venteux  , fe  dit  aufli 
de  ce  qui  engendre  des  vents  dans 
le  corps  des  animaux.  Lat.  reniosfat 
f.utus  créons. 

Ventoso.  On  appelle  ainfi  un 
Chien Icourant  qui  chaffe  par  la  for-; 
ce  de  Todorat  Lat.  Sogox  c/mis.  ‘ 

Ventoso,  en  jargon,  celui  qui, 
vole  par  les  fenêtres.  Lat.  Latraper 
ftnefltus  iagrediass, 

VENTRADA,  f.f.  le  meme  que 
Fentregaia.  11  fedifoit  autrefois  pour 
Prehaia. 

VENTRAL  y d’/wi*  term,  Q.iii 
concerne  le  ventre.  Il  fe  dit  de  ce 
qu'on  met  deffus.  Lat.  Ai  ^'mtran 
jpcâaiu, 

VENTREGADA,  f.  f.  Ventrée, 
les  enfans  dont  une  femme  a accou- 
ché en  une  feule  groirefle.  En  par- 
lant des  animaux  on  dit  Portée.  Lat. 
Ftetm  plures  uno  nixu  tjfuji.  Partui  , 
ùs, 

VentrEGAda  , pris  figurémcnl 
fignifie  , Multitude,  abondance  de 
lufieurs  chofes  qui  viennent  toutes 

la  fois.  Lat.  i'aittva.  Copia, 

VENTRERA,//.  Ceinture  qu'on 
porte  (iir  le  ventre,  & avec  litquclle 
on  le  ferre.  On  appelle  encore  ainfi 
la  partie  tic  l'armure  qui  couvre  le 
ventre.  Lat.  Vaîtrait,,  «. 

VENTRICULO,/  vt.  Ventricule, 
terme  d'Anatomic.  C'eft  la  même 
chofe  que  l’Eflomac.  L.  Stonachiu , r. 

Ventiiculo.  Ventricule,  fc  dit 
aufli  de  deux  cavités  qui  font  dans 
le  coeur  , & de  quatre  cavités  qui 
font  dans  le  cerveau.  Lat.  Fentriett- 
tus , t. 

VEKTRUDO , DA , ait.  m.  f. 
Ventni,  ne,  qui  a iin  gros  ventre. 
Lat.  Oëtfus^  a,  ttw. 

VENTURA,/./;  Félicité , bon- 
heur , état  hctirciix  , profpérlté , for- 
tune, fucecs  avantageux.  Lat  Pro~ 
fpero  fhrtutta,  Felicitiu. 

[ Ventura.  Fortune,  hazarJ,  ca- 
fiuUté.  Lat.  Sors»  Fmiuno. 
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Fentura  te  di  Dics  hijo.  VoveZ 
Jlijo. 

A t'oUura  ^ à à U xfeniura.  Faqon 
adv.  A tout  hazird , à l'avanture, 
Lat.  Ai  fortis  jocimn. 

Buena  K-enturo.  Bonne  avanture  , 
fc  dit  des  prédiélions  que  font  les 
Bohémiens  i ceux  qui  tes  confultent. 
Lat.  Futura  fors  , tii. 

Ixi  x^ntura  de  Garcia,  Expreffion 
ironii^nc,  qui  fignifie  qu'une  chofe  eft 
arrivée  tout  autrement  qu'on  ne  l'ef- 
péroit.  Lat.  Ivfetix  fortuna. 

Por  Façon  adv.  Par  ha- 

aard , peut-être.  On  l'employe  fou- 
vent  en  forme  d'interrogation.  Lit 
Fort}.  Nom}. 

Probar  x^entura.  Tenter  l'avanture, 
tenter  fortune.  Lat  Firtsmatn  tentare, 
VENTURERO,  RAyO^fi.  m. 
Cafucl,  elle,  furtiiit,  ite.  Lat  Coir- 
tingens , tit.  Ftrrtuitut , n , um. 

VtNTURF.BO,/  tat,  Avaniurier, 
homme  qui  cherche  la  gloire,  ou  à 
faire  fortune.  Lat.  Foittaimn  tattans  ^ 
tit, 

Ventuiero.  Avanturier,  hom- 
me errant,  qui  cherche  de  l'emploi, 
du  travail  où  il  peut.  Lat  £r>o, 
nif. 

Venturero,  fe  dit  auffi  pour 
Fenture/o^  témoin  ce  proverbe. 

Refr.  Al  boinhre  ventisrero  la  kijm 
le  nace  primera. 

VENTURILLA  , f.  f,  i:m,  le  mê- 
me que  Fentttra,  üti  l'employe  dans 
le  ftyle  familier  pour  rendre  l exprcf- 
fion  plus  énergique. 

VENTÜRINA , / /.  Avcnturinc  , 
pierre  précieufe,  j.'uinâirc,  remplie 
de  pluficurs  points  d'ur,  qui  lui 
donnent  un  brillant  admirable.  Lat. 
JAipillus  peUucidiu  aweit  mocuUs  di- 
flitséfui, 

VENTURO  , RA  , adj.  m.  /. 
Futur,  urc , qui  efl  à venir.  Lat. 

: Futur  us.  l 'aiturui , n , ttw. 

VENTURObAMENTE , «.fo.HcH- 
' reiirement.  Lat  Fortuvat}.  Fcüciter, 

VENTÜRÜN  , f.  m.  augm.  Bon- 
heur , fortune  confidérable  êl;  inopi- 
née. Lat  j}/axima  £/  inopiuata  for- 
twso. 

VENTUROSO  , SA  , adj,  w,  £ÿ/. 
Heureux,  eufe,  fortuné,  ée , qui  a 
du  bonheur.  Lat  Forticuxtui.  Félix, 

VENUS , /.  /.  Vénus  , Tune  de* 
crois  Planètes  inférieures.  Lat 
nus , rris. 

Venus.  Venus  , fc  dit  par  flat- 
terie d’une  belle  femme.  Lat  Fsnus. 

Venus.  Vénus,  en  tenne  de  Cby. 
mie,  c'eft  le  Cuivre.  Lat  Fatus.  £V- 
fTvm , i. 

Venus,  fc  prend  pour  l’aclc char- 
nel. Lat  Fenus , mj. 

Alo^tte  de  Fenus.  Une  petite  cmi- 
ncnce  qui  cft  dans  la  paume  de  la 
main , à la  racine  de  l'un  des  doigts. 
Lat.  Motts  Fenais, 

VliNUS. 
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VEKXJSTIDAD,//;  Bcanfé  par- 
faite  « bonne  c;racc,  boa  air,  agré* 
ujcnt.  Lat.  H$. 

VEKUSTISSIMO,  ma,^.  w. 

Très  beau,  très  belle, 
très  a'^reable , c[^ui  a très  bonne  gra> 
ce.  Lut.  t'eTf^tiJ^mus  ^ a,  «iif. 

VKNÜSTO,  TA,  «4;.  w.  a*  /. 
Beau,  belle,  agréable,  qui  a bonne 
grâce,  plein  Je  charmes  & U'agré* 
mens.  Lat.  l’tnyfîm  ^ a,  tim. 

VER,  t».  a.  Voir,  découvrir  par 
U vue  , recevoir  dans  les  yeux  une 
certaine  impreflîon  de  lumière , qui 
fait  difeerner  les  objets.  Lat.  l’iiere. 
C’er>/frr.  Affiart. 

Vea  ,/«/>/?.  Apparence  des  chofes, 
tant  matérielles  qu’immaterieUcs.  L. 
iS)vt'ïV/,  Ajfeiiut , ùs. 

Vea,  fc  prend  nulB  pour  le  fens 
de  la  Vue.  Lat.  Vijttt  y ùs. 

Ver.  Voir,  obfen'er,  remarquer 
ce  qu'il  y a de  beau,  de  curieux, 
tant  dans  la  nature  que  dans  les 
Arts.  Lat.  Exfloi'ari.  Cmjidirtirc.  //;- 
trofj>icrrt. 

Ver.  Voir,  faire  ou  recevoir  des 
viûtcs,  des  cumpümens.  Lat.  Vifttt. 
Imn/ert. 

Ver.  V'oir,  confnlércr  , obfcfA'cr 
avec  attention  une  chofe  qu'on  lit , 
•U  qu'on  a devant  les  yeux.  Lat. 

Ve  8.  Agir  avec  prudence  & cir- 
conrpedion  dans  les  chofes  qu’on 
entreprend.  L.  Obfertwr.  Conjiderare. 

Ve8.  Voir  , éprouver  , expéri- 
menter. Lat.  Experiri. 

Ver  , lignifie  aufli , Trouver  de 
quelque  manière  que  ce  fuit.  Lat 
i'iJerf.  ffjhcre.  InvtKire. 

Ver.  Voir,  confidèrer,  examiner, 
obrervçr.  Lat  l'iJfrc.  Cognûjl'rre. 
Conjiderare. 

Ve».  Voir,  difeerner,  pénétrer, 
prévoir  les  confcqucnces  d'une  cho- 
ie. lait  Pr^’iderc. 

Ver.  Connoitre , concevoir , ima- 
giner. Lat  Irnttfrimae. 

Ver.  Connoitre,  juger,  découvrir 
par  le  raifonnement  Lat.  Ccgtk*/i-erc. 
f'idrre.  /iotare. 

Ver,  en  termes  de  Palais,  Etre 
préfent,  aHificr  à l'AoiUcnce.  Lat 
Cau/om  attendere. 

Ver  , employé  au  futur,  fignific 
Renvoyer  ce  qu'on  a à dire  à une 
sutre  occafion  , dans  un  autre  endroit 
Lat.  Pùjleà  t'idrre. 

Ver.  Voir,  confulter,  examiner 
un  pafTage  qu’on  cite.  Lat  lldere. 

Ver,  joint  avec  la  particule 
qui  le  précède  pour  l'ordinaire,  ou 
employé  comme  inipcrlbnncl  au  fu- 
tur , tient  lieu  de  menace.  Lat  PojU 
eà  videi  c. 

Verse  , v.  r.  Sc  voir,  être  dans 
un  beu , dans  une  fituation  pro- 
pre à ctre  vû.  Lat  Çw/pid.  / Vdrr/. 
iSpdifri»  j 


Vebse  , employé  au  pafiTif,  fiiit 
retomber  raéliuii  fur  les  objets  qu'on 
voit.  Lat.  yiikii.  Cotjpici.  Sfcéiari. 
Pe/pid. 

Verse.  Se  voir  dans  tel  état, 
dans  telle  fituation;  comme  l’crfe 
pihre  , Se  voir  pauvre.  Lat  Efe.  Cen- 
ifiiui. 

Verse.  Se  voir,  s'aboucher  avec 
quelqu'un.  Lat  Convenh'e  cum  «rii- 
quo. 

Verse.  Etre,  fc  trouver  de  telle 
011  telle  faqon.  Lat  I^fe.  Inreniri. 

Verse.  Sc  voir,  le  repréfenter , 
j en  parlant  de  l’image , ou  de  la  ref- 
Icmblancc  d’une  choie , foit  materiel- 
le ou  imm.itérU'Ile , comme  Eer/e  ai 
ej^tjoy  Sc  voir  au  miroir.  Lat.  Cok- 
iHjpici.  Cerjideritri. 

Vf-iSE.  Sc  montrer , fe  doiuicr  à 
connoitre.  Lat.  Ckrè  -uiders. 

Verse.  Se  voir,  être,  fc  trou- 
ver dans  un  endroit.  Lat.  EJe.  /fd- 
./f. 

Kx.  ûuandofi  xfirron  en  el  Puerto. 
tiu.ind  ils  fc  virent  dans  le  Port 

Verse,  en  termes  de  jeu,  c’efi 
examiner  les  cartes  qu'on  a.  Lat 
Chitrtai  infcrias  cof'ntjierr. 

Vtr  mundo.  Courir  le  monde,  vo- 
yager par  curiofité.  Lat  Orbetn  fer- 
lujirart. 

Fn  venir.  Attendre  la  réuGîte , le 
fuccès  d’une  ebofe.  Exmtum  ex^ 
picinre. 

f^erft  cois  olgtnto.  Chercher  quel- 
qu'un avec  lequel  on  a un  démêlé , 
une  querelle  à vuider.  On  dit  aulü 
Fcrfe  las  cauu.  I.at.  Cum  aliquo  con~ 
grrii. 

Ferfe  en  eüo.  Réfléchir  fur  quel- 
que chofe,  l'examiner  attentivement 
Lat.  Deùhcrme.  Ctntfidevare  ftcusn. 

Fer/ty  6 irfi  vieudo  y fc  dit  d'une 
' chofe  qui  auroit  dû  demeurer  cachée, 
& qui  fe  montre.  Lat.  Fideri.  Con- 
fpici. 

Ferfe  y iirjcar/e.  Cette  expreflion 
marque  les  peines  , les  foins  que 
donne  l'exécution  d’une  chofe.  Lat. 
;l/4ix/ma  cura  teneri^ 

A Dhs  y vtamonos.  Adieu  jurqn'au 
revoir.  Lat  Fait , alias  nos  viderim 
msss. 

A mas  ver.  Jufqu’att  re\'oir.  Lat 
Aiiiis  nos  viderimus. 

A ms  ver.  Faqon  adv.  Selon  moi , 
à mon  avis.  Lat.  Vt  uttbi  videtur. 

A ver.  Faqon  ads*.  Voyons.  Mon- 
trez. Lat  Susc  viJeam, 

A ivr  y inter).  Ah  ! la  chofe  cfl 
arrivée  comme  je  Tavois  prevu.  Lat. 
Ah  / quidem  ejl. 

A ver  y Si  Fer  veamo^  Nous  ver- 
rons. Lat.  Fidehimus. 

l^ar  à ivr.  Muntrer  quelque  cho- 
fe , la  lailTcr  voir.  Lat.  Ojlendcre. 

Es  de  ver , b para  ver.  La  chofe 
mérite  atteutioo.  Lat  Fiju  wiracile 
rjl. 


VER 

Ejîar  de  vtr.  Mériter  dctrc  vu. 
Lat.  Dig'isiifs  vs/tt  e(lè. 

Ejhr  per  ver.  Etre  douteux',  in- 
certain.  Lat.  Dubisius , incertum  r^. 

/lace.  ver.  Prouver  , démontrer 
une  chofe.  Lat.  Argstmentis  Jemon-^ 
Jirare. 

Mus  vtn  quatro  ojot  que  dos.  Vo- 
yez Oje. 

So  peder  ver  à alguw.  Ne  pou- 
voir voir  quelqu’un,  las’oir  en  hor- 
reur. Lat.  Aliquetn  abhorrere. 

A’è  ver.  Avoir  la  vue  bafle,  ne 
pas  prendre  garde  à ce  qu'on  fait 
Lat.  AUuiimtri.  Caligare. 

No  vtr  frte  fobre  sas  i.fno.  Avoir 
U vue  extrêmement  bafl'e.  Lat.  Apt,  ^ 
tis  *oculst  enmiisè  caUgare. 

A qvien  tanto  vi  cois  un  rjo  le  èa- 
Jla.  Voyez  OJo. 

Tener  qsu  ver.  .Avoir  de  la  llaifon, 
du  raport.  Lat.  Speélure.  Attinne  ad, 

Tener  qve  sw.  Connoitre  une  fem- 
me charnellement.  Lat  Rtm  cumftx- 
mina  hahere. 

Ta  fe  v}.  Cela  cfl  clair , évident 
Lat.  Patet,  Alauiftihnn  tji. 

^VIDF.NTE,  pmt.  ail.  «lu  verbe 
Fer.  Voyant,  qui  voit  Ce  mot  en 
termes  de  l’Ecriitire  fignific  un  Pro- 
phète. Lat.  Fidem  , ///. 

VISTÜ  , TA  , part.,  pajf.  du  ver- 
be Fer.  Vû,  ué.  Lat  l{fus.  Confpt.. 
élus.  Coîs/iderotHS , a , um. 

ViSTO.  Vù.  On  employé  ce  mot 
en  termes  de  pratique,  pour  dire 
qifijne  Requête,  un  Mémairc  a été 
prélcnté  , mais  qu’on  a renvoyé  i 
une  autre  fois  à le  décréter.  Lat.  ^7- 
fstm, 

A'b  vijlo  y è nttnea , è Jamas  viflo. 
On  n’a  jamais  rien  vu  de  femülable. 
Lat.  Nunquam  taie  viftm. 

fljîo  es.  La  chofe  cft  cl.iire , cer- 
taine. Lat  Vtique  p.itet. 

A efeaU  viPa.  Façon  adv.  A dé- 
couvert, ouvertement,  ou  à vifage 
découvert.  Lat.  Palàm.  In  ockiis  om* 
nium. 

No  fer  vifio  ni  oido.  Voyez  Oir. 

VF.RA  y f.  /.  )e  même  que  OriUa, 
Ce  mot  eft  fort  ufité  en  Eflrcma- 
dourc. 

VERAC’ÎD.AD , /. /.  L'habitude  de 
dire  1a  vérité.  Lat.  Feracitm , tis, 

VERANADA  , /./.  Temps  on  &Î- 
fon  d’Eté  , temps  auquel  les  trou- 
peaux rctourneht  paitre  fur  les  mon- 
tagnes. Lat,  Fer.  Tempsts  xfirvum, 
VERAKAR,  ô Veranear  ,v.  n, 
Pafler  l'Eté  en  quelque  endroit.  Lat 
.E^lh*are. 

VERANERO,./!  w.  Endroit  où  les 
beftiaux  paircnl  l'Etc.  Lat  Pa\rwn 
ajliva  y ernm, 

VER.ANICO  , 5 VeR-^nitlo  , 
f.  m.  Asm.  Etc.  Lat  Brrdt 

ujlurs 

El  l’'naenli9  de  S.  Alortin.  L'Etd 
lie  la  S.  é^Urtia. 

YERA- 
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VERANTEGO , OA , 

Q.iii  concerne  l’£té , ou  t|iii  cR 
propre  à cette  faîfou.  Lat.  , 

<1 , um. 

Veraniego.  On  appelle  ainCt  un 
homme  que  TEte  abbat  & rend  ma- 
la«tc.  Lat.  Æjlivo  Utnfwm. 

VERANü,/  nt.  Ce  mot,  fuivant 
Ion  étymologie  , figniHe  le  Prin* 
teins , mais  l’ulàgc  a voulu  qu  il  li- 
gnibat  l‘Eté.  Lat.  , tu. 

VERAS,  f.  f.  f>b(T.  fignifie  la 
Rcalitc  , la  vérité  , la  certitude  «1^ 
chofes  quon  dit  ou  q«*on  fait , aiini* 
bien  que  rardeur  & l’aétivité  avec 
laquelle  on  les  exécute.  Lat. 

0rujn.  Alacritatf  tif. 

De  vertu.  Fatjon  adv.  De  vni , en 
vérité  ÿ férieufemeut , tout  de  bon. 
On  l'employc  fonvenl  dans  cette  ac- 
ception comme  une  cfpècc  d'ironie, 
pour  donner  k entendre  que  nous 
doutons  de  ce  qu'un  nous  dit.  Lat. 
Certè  qui-lem. 

JJoinbre  tle  c'rrax.  Humnie  véridi- 
que. Lat.  Homo  verax. 

VEHAZ,  adj.  d'ufie  term.  Véridi- 
que, (incère  , qui  ne  ment  point. 
Lot.  /'Vax,  cit. 

VERBAL , (tdj.  d'une  ten».  Ver- 
bal, ale,  ce  qui  fc  fait  ou  dit  ver- 
balement, de  bouche.  Lat.  l’eiba- 
/rx,  e. 

Verbal.  Verbal.  Terme  de  Gram- 
maire. Qui  cft  Forme  ou  dérivé  d'un 
verbe.  Lat.  A verho  derivatut , o, 
um.  ] 

VERRALMENTE , «dt'.  Vcrb.alc-  | 
ment,  de  bouche,  de  fimplc  parole,  j 
Lat.  rxréxf.  Orc.  | 

VERB.ASCO,  /.  «I.  le  même  que  : 
Cerdùiûbo. 

VERBENA,  /.  f.  Verveine,  plan- 
te. Lat.  rerbena,  *r. 

i'oger  h verhena.  Se  lever  de  grand 
matin  pour  fc  promener.  Lat.  DHu- 
cuJo  ffatiari. 

VERBERACION  , / /.  Verbéra- 
tion, l'aâion  ou  le  mouvement  par 
lequel  le  vent  ou  U pluve  donnent 
contre  un  endroit.  Lat.  ï^ti-heratio , 
#•»//. 

\'ERBER.\R,  r».  0.  Fouetter,  fra- 
per,  donner  contre  un  endroit,  en 
uarlant  du  vent , ou  de  h pluye. 
Lat.  l^trberare. 

VERBERADO,da,  pJrt.  du 
verbe  l^rrhcrixr.  Fouétté,  ée,  battu, 
ué  du  vent  ou  de  la  pluye.  Lat.  /V- 
Vi'xi/ttX,  a,  um. 

VERBI  GRACIA.  Mot  Utin  , 
qu’on  employé  en  CaRillan  dans  la 
même  acception , & pour  réveiller 
l’attention  de  ceux  à qui  l'on  parle, 
lorfqn'on  a quelque  exemple  d citer 
pour  preuve  de  ce  qu'on  avance. 
Par  exemple.  Lat.  l'erbi 

VERBü , f.  tn.  Mot , parole , ter- 
me. Ijit.  Verbuxn.,  i. 

VkRRO,  en  terme  de Philofophie, 


cft  l'image  expreflive  de  l’obict,  ou 
l’aéte  Je  rcntciidcmcnt,  qu'on  .appel- 
le l'eybo  metiUtl,  qui  n'clt  autre  que 
le  terme  dont  on  Fe  fert  pour  expri- 
mer t'a  penfée.  Lat.  IWbum. 

VtRBO.  Verbe.  Terme  de  Théo- 
logie. La  féconde  perfonne  de  la 
Stc.  Trinité.  Lat.  l’erbum , ». 

Verso.  Verbe.  Terme  Je  Gram- 
maire. Partie  de  l'oraifon  , qui  fe 
conjugue  par  temps  & par  modes. 
Lat.  l'erhum , ». 

Verbos,  pu  pluricr.  Jurcmens , 
hbrphcmcs  ♦ injures , mauvaifes  pa- 
roles. On  ne  remployé  que  dans  la 
phrale  ivtl’wr  verbos.  Voyez  Echar. 
Lat.  Bin/fhemM , arunt.  Èrobra.  C’tfn- 
t'fVd  . orum. 

VERBOSIDAD,  //.  Vcrbofité  , 
verbiage,  fiiperfluite  de  paroles.  Lat. 
taquaeitiu.  Eerbarum  copia. 

VEKBOSISSIMO  , ma  , a4f.  tn. 

/.  Très  babillard  , arJc  , très 
raufeur , eufe.  Lat.  Eerbit  copiofus  , ! 
a , um. 

VERBOSO  , SA  , Odj.  m.  / 
Verbiageur  , eufe , babillard , ardc , 
cptifeur,  eufe,  remplie,  ic  de  fuper-  j 
fluités,  de  verbiages.  Lat  l’erbofus.  \ 
OarruJus  , a , um.  | 

VEKDACHO,  / m.  Verd  Foibic,  ; 
qui  tire  fur  celui  du  rofeau.  C'eli 
une  des  couleurs  minérales  qu’on 
employé  dans  U Peinture.  L.*it.  Cr^• 

I ta  «vVxi»’». 

î VEKDAD  , / /.  Vérité.  Corref- 
pondance  ou  conFormitc  entière  & 
parfaite  de  ce  qu'on  dit  avec  ce  qu’on 
penfe.  Lat.  l’eritas^  tit. 

Veroad.  Vérité,  certitude  d’une 
choTe  qui  cfl  toujours  la  même,  qui 
ne  change  point.  Lat.  l'héritas , th. 

Verdad.  Vérité , conformité  d'une 
chofe  avec  la  nifon , qui  fait  qu'elle 
perfiiadc  & qu'on  y ajoute  foi.  Lat. 
t'eritas.  /Vxxxm,  ». 

Verdad.  Vérité , fgnifie  aufli 
une  PropuCtion  évidente  & incontc- 
Rable , dont  tout  le  monde  convient. 
Axiome.  Lat.  /fr/ewj»,  tù. 

Verdad.  Vérité  , fe  prend  aufli 
pour  une  vertu,  qui  coiififte  dans 
l'habitude  de  dire  toujours  vrai,  (c  à 
tenir  inviolablcmcnt  fa  parole.  Lat. 
Erraciteu. 

Verdad.  Vérité  , s’entend  d’or- 
dinaire des  chofes  dures,  offenfantes 
ou  defübligcantcs  , des  définti,  des 
vices  fecrels  qu'on  reproche  à quel- 
qu'un. On  remployé  ordinairement 
au  pturier,  Çc  l’on  dit  Fukno  U di- 
xo  fus  verdàdtf. 

Verdad  , fc  dit  aufli  pour  /V 
roi , & on  l'employé  en  manière 
d'adverbe. 

Verdad.  Efpéce  de  pâté,  fait 
avec  de  la  viande  & des  conliturcs, 
à peu  près  comme  celui  qu’on  ap- 
pelle Empana.\iiia  Inglffa,  Lat.  Artc- 
creatis  gtms. 


Effiad  de  PerogruUo , fc  dit  iTune 
chofe  fl  claire  & fi  é\îdentc , qu'il 
fâudroit  être  infenfé  p«nir  la  révo- 
quer en  doute.  Lat.  X^tiod  pahm 

Eerdad  defnuda.  C eft  une  vérité 
qu'on  avance  tout  fimpkment,  fans 
déguifement , & fans  être  retenu  par 
aucun  égard  on  confidération  parti- 
culière. Lat.  Xuda  veritas. 

/rrdûd  fx  que,  à Es  xrrJaJ  que. 
La  vérité  cfl  que , on , Il  eft  vrai  que. 
Lat.  Eerum. 

A la  vcrd*id,  U De  verdad.  A U 
vérité  , ou  En  vérité , ou  De  vrai. 
Exprefl*.  adv.  dont  on  fe  fert  pour 
établir  la  certitude  d’une  chofe,  qilc 
ceux  k qui  nous  parlons  font  diffi- 
culté de  croire.  Lat.  Eerum  equisient. 

Bien  es  vt^-Jad.  Il  cft  vrai  que.  L. 
d(^l  vertau  ejl. 

Bocq  de  verda^ies,  fc  dit  d’im  hom- 
me franc,  fincêre , véridique.  Lat.  //> 
itto  verax. 

Fs  verdad.  Il  cft  vrai  que.  Oji 
empUye  cettre  expreflion  pour  mar- 
quer qu’on  convient  de  ce  qu'un  au- 
tre dit,  quelque  extraordinaire  que 
la  chofe  paroiffe  ; auiri-bicn  que  pour 
réfuter  un  homme  qui  traite  ce  que 
nous  lui  difons  de  inenfonge,  & 
alors  on  dit , Es  mucha  verdad.  Lai- 
l'erum  ejl. 

Hsinbre  de  verdad.  Homme  véridi- 
que, qui  ne  ment  point,  Lat.  Hema 
verax , jincessu, 

La  pura  verdad.  La  pure  vérité. 
Lat.  Jp/Unna  veritas. 

La  TVidad  adtigasay  fera  no  quie^ 
bra.  Voyez  jQuel^ar. 

Ia  iYi’dui  amarpia.  Lt  vérité  of- 
fenfe.  Lat.  Veritas  aUum  pmit. 

La  verdad  es  hija  de  Dût.  ExpreC- 
fion  qui  marque  que  nous  foupgon- 
nons  celui  qui  nous  parle  de  vou- 
loir nous  tromper,  & nous  l’cxhor- 
tütis  à ne  le  pas  frire.  Lat.  Vtrieas 
à Dio  orta  eft. 

par  ciertOy  y par  la  S'mfrd.  Ex- 
preOUon  dont  on  fe  fort  pour  conhr- 
mer  ce  qu’on  avance.  Lat.  Crrid  qui- 
dent. 

Si  sj’a  0 dteit  verdad.  S'il  faut  di- 
re la  vérité.  Sed  ut  vertonfMiexr, 

7'ratar  verdad.  Etre  franc,  fincè^ 
re , véridique.  Lat.  Candidi  duere. 

VERDADER.A.MENTE,  adv.  Vé- 
ritablement , vraiment  , cciuine- 
ment.  Lat.  Verl.  Certk 

Verdadexamen'TE  , équivaut 
aux  adverbes  Pero  ou  Jlas.  Lat.  Lma 
quidem. 

VERDADERO  , ia  , ad\  m.  èff. 
Véritable,  vrai,  aie,  certain,  ne. 
Lat.  Certus.  Verm,  o,  um. 

Verdad ERü.  V'rai,  franc,  fmté- 
re,  naturel,  ingénu.  Lat.  Vrrusy  o, 
UM.  In^’cnstm  y a,  um. 

VERD.\L,  edf.  d'une  rnw,  Ver- 
dÂtre,  tirant  fur  Je  verd.  LatdbH'i- 
ridi/,  r. 

Vt*.. 
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Vfkdal,  /,  f.  Sorte  de  prune 
▼crdàtrc  « iurs  même  qu’elle  cil  mû- 
re. Lat.  Prunum  x^iridis  coloris. 

VERDASCA.  Voyez  rardafea. 

■ VERDE,/  m.  Verd,  couleur  na- 
turelle lies  herbes , des  plantes  êc 
des  feuilles.  Lat.  llride^  dis. 

Veroe.  Verd,  efl  aufTi  une  cou- 
leur ^âicc,  qui  réfultc  du  mélange 
du  iaune  & du  bleu.  Lat.  Coior  vi- 
riilis  TX  artc. 

VtRDE,  ffJ*.  term.  Verd, 

verte , qui  cfl  de  couleur  verte.  Lat. 
yiridis , df. 

Verde.  Verd  , cotiletir  dont  les 
Peintres  fc  fervent.  Voyez  Cardmil. 
h.  Lat.  riridit  coior. 

Verde.  Verd,  fc  dit  de  ce  qui 
eft  dans  (a  force  & dans  fa  vigueur, 
par  opputition  à ce  qui  eil  îcc  & 
fané.  l.at.  /7rrdfx,  e. 

Verde.  Verd  , fc  dit  de  ce  qui 
n'ell  pas  dans  fa  maturité.  Lat.  7m- 
nriSftr(4J. 

Verde.  Verd,  au  figuré,  fc  dit 
de  la  icimcfîc , du  primems  de  l’àgc. 
Lat.  yutrMs.  I/SoIuj/Im.  ca- 

Verde.  Verd  , fe  die  au  figuré 
d’un  jeune  homme  qui  eil  dans  tou- 
te la  vigueur  de  l'age.  Lat.  Jloàit- 
jîu$.  l ’igort  prxxfolcni. 

Verde.  Verd,  fe  dit  des  chofes 
qui  font  encore  éloignées  de  leur 
perfeâion.  Lat.  llridit.  Immasurus. 

Verde.  Verd,  fe  dit  du  s'in  qui 
a de  l'acidité.  L.  rini  oufitritas  , tii. 

Verde.  Verd,  fe  dit  de  l’herbe 
qu'on  donne  aux  chevaux  au  Prin* 
tems  pour  les  purger.  Lat.  7/rrR.c, 
arwH. 

Dorfr  un  x tràt.  Se  donner  du  bon 
tems , fc  divertir.  Lat.  Gcuio  induL 
gf^e. 

jS’e  dexar  x’frde  ni  ftco.  R.avager, 
détruire,  n’épargner  ni  le  verd  ni 
le  fec.  Lat.  Osnnia  defoSerrt. 

VtQO  s’iTdf,  fc  dit  d’un  vieillard 
qui  agit  en  jeune  homme.  Lat.  Se- 
mx  rohufîus. 

VP:RDEA,/  /.  Verdée,  forte  de 
vin  fort  cflimé  , fiirtout  celui  qui 
vient  de  Florence.  Lat.  7Vci 

gtr.M. 

VERDEAR  , c.  n.  Tirer  fur  le 
verd.  Verdir  , devenir  verd.  Lat.  7'7- 
rideferre. 

VERDECER,  c>.  ».  le  meme  que 
i?«'frdavr.  Verdoyer,  devenir  verd. 
Lat.  l'iridefcerc. 

VERDECILLO,  / m.  Oifeau.  Vo- 
yez  Lhamariz. 

VERDEGAY,  / m.  Verd  gay  , 
verd  clair.  Lat  Coter  fybviridis. 

VEKDEGUEâR,  V.  n.  le  même 
que  /VrJror. 

VERDEAWR,/.  «».  Verd  de  mer. 
Couleur  minérale  qu'on  employé  dans 
la  Peinture.  Lat.  Celer  gkucui  ^ mo- 
rt refertns. 

Tem.  II. 
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VERDEMONTAiiA  , / ».  Verd 
de  montagne,  ou  verd  de  Hongrie. 
Lat  Coior  l'in'di;  montattus. 

VERDEROL , f.  m.  Sorte  de  poif- 
fon  à coquille.  Lat  ConchiUum  Jub- 
x*iride. 

VERDKRON , /,  m.  Verdier , oi- 
feau.  Lat.  flreo , Mit.  LuleoU , <r. 
Vbkfrii^  idii. 

VERDETE  y f.  m.  le  meme  que 

CirrdetfiUo. 

VERDKVEXIGA,  / i«.  Verd  de 
vclfie  , cil  du  verd  fiait  avec  de  la  ! 
graine  de  noir  prun , dont  on  expri- 
me le  fuc , en  le  pilant  dans  un 
mortier  , & on  le  met  fécher  dans 
une  vcfiîc.  Lat  l’iridis  celer  fubohf- 

CUTUS.  j 

VERDIN  , f.  m.  Verdeur,  qua- : 
lité  de  chofes  qui  n'ont  pas  acquis 
leur  maturité.  Lat  Immaturités , atii. 

VEKDINEGRO  , gra  , m. 
^ f.  D'un  verd  brun  ou  fonce.  Lat 
Viridis  celer  fubobfcstrus. 

VERDINÜ  , NA  , ad;,  m.  ^ f. 
Verd,  te,  d'un  beau  verd.  Lat.  77- 
ridii , f. 

VERDISECO,  CA,  adj.  m.  ^ /. 
A moitié  fcc.  Lat  Sul^îccuj.  FiaecL  j 
dus , a , um.  I 

VERDOLAG.A  ^ f.  f.  Pourpier , 
plante.  Lat.  Portultca  fat  ira. 

VERDON  , /.  m.  en  jargon  , la 
Campagne , les  champs.  Lat  Castt- 
fui , i.  /Igri  , erwn, 

VERDOK  , Jl  m.  Verdeur,  cou- 
leur verte  , qui  vient  aux  arbres  & 
aux  plantes  au  Printems.  Lat.  77>î- 
I dis  coior. 

I Veroor.  Verdeur,  fe  dit  au  fi- 
gure de  la  Force  , de  la  vigueur  des 
animaux.  Lat  l'igei'.  rit. 

Vk&oor.  Verdeur,  lignifie  enco- 
re Vigueur  qui  vient  de  1a  ieuoclfc. 
Lat.  Ætatis 

VERDÜSO  , SA  , adj.  m.  ^ /. 
Verdâtre,  qui  tire  fur  le  verd.  Lat 
Suhviridîs , r. 

Veroosos.  On  appelle  ainfi  en 
jargon  des  Figues.  Lat.  Ficus , uum, 

VERDÛYÜ,  f.  w.  Moufle  vetdi- 
tre  qui  croit  flir  les  murailles  , & 
fur  les  pierres  qui  font  dans  l'eau. 
Lat.  Jfludi.tsinis  fuirviridis  genuf. 

VERÜUGAüO,/.m.  Vcrtugadiii, 
pièce  de  l'iubiilemcnt  des  femmes , 
qu’elles  mettuient  Â leur  ceinture 
pour  relever  leurs  jupes.  Lat  €y> 
ciel 

VERDUGÜ , y.  srt.  Rejetton , nou- 
veau bois  que  jette  un  arbic,  ce 
Qu'une  plante  poulfe  de  nouveau  de 
U racine.  Lat  Sstrcitha,  i. 

Verdugo.  Carrelet,  forte  de  la- 
me d’épée  déliée  & qtiarrée.  Lat  £>*- 
y/j  £jf  qua.iratus. 

Verduco.  Sion,  marque  ou  im- 
preOlon  que  les  coups  de  fouet  font 
iur  la  p<r.iu.  Un  l'appelle  ainfi  par- 
ce qu'auUcfüis  onfultjgcoit  Us  mal- 
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filiteursavec  deshoulfinet  Lat  Fir- 
garum  X'cJligiMtu.  Sulcut , #. 

Verdugo.  Bourreau,  le  Maître 
des  hautes  auvres.  Lat  Canufixt 
icit. 

Verdugo.  Bourreau,  fe  dit  au 
figuré  d’un  homme  dur  , impitoya- 
blc,  qui  ne  garde  point  de  mefure 
dans  les  châtimens.  Lat  C'<n*»(/rx, 
icis. 

Verdugo.  Bourreau,  fe  dit  aoflî 
figurément  des  remors  de  confcience , 
on  d'autres  chofes  qui  nous  affligent 
& qui  nous  tourmentent  Lat.  Tor- 
j tor  , ri». 

I Pagar  hs  atetes  al  vtrduge.  Faire 
du  bien  à un  homme  qui  fe  fert  de 
notre  bienfait  pour  nous  nuire.  Lat. 

I Jllitiffcittsn  btnefkio  vcfcr.dere. 

V'ERDUGON,  f.M,  le  même  que 
Uerdugo  , pris  pour  un  üon  fur  la 
peau.  Lat  Firgarsatt  fulcus  pre^ii- 
dier. 

Verdugon.  Grand  rejetton,  ou 
nouveau  bois  qu’a  jette'  un  arbre  ou 
une  plante.  Lat  Major  furcuius , i. 

VERDUGUILLO,/.  w.  dim.  Pe- 
tit rejetton  d'un  arbre  ou  d'une  plan- 
te. Lat  Miner  furculut , i. 

Verduguillo.  On  appelle  ainfi 
les  petits  tubercules  qui  s'élèvent 
fur  les  feuilles  de  certains  arbres. 
Lat.  Tténeulîts  , ù 

VERDULERO  , *a,  / m.  ^ /. 
Herbier,  re,  celui  ou  celle  qui  vend 
des  herbes  potagères.  Lat.  Oüter , 
rit. 

VERDURA  s f.  f.  le  même  que 

VerdoT. 

Verdura.  Verdure.  On  appelle 
ainfi  toutes  fortes  d'herbes  potagères. 
Lat.  OierOf  rwn. 

Vebduras.  Verdures.  On  appel, 
le  ainf»  les  tapiflerics  de  paifages  , 
où  le  verd  domine.  Lat  Attlica  viri- 
dicA'Cfrtia. 

VEKEOA  , f.  f.  Sentier  , petit 
chemin  pratiqué  dans  les  terres, 
pour  ta  commodité  des  gens  qui  vo- 
yagent à pied.  Lat  irm/M,  Tut- 
mes , itit. 

Veeeda,  fc  dit  aiifli  d’un  ordre 
ou  avis  que  l'on  donne  à plufîeurs 
-villes  ou  villages,  qu’on  indique  au 
bas  de  l'ordre  , & dont  on  charge 
un  homme  i cheval  ou  à pictl,  qui 
le  porte  dons  chaotic  endroit  mar- 
qué, afin  que  les  JufHccs  des  lieux 
par  où  il  pafle  curcgillrent  l'or- 
dre , mettent  leur  rci:ii  au  bas  , & 
payeut  tant  par  lieue  au  portent. 
Lat.  Mandatum  per  txrcdariusn  ad  plu- 
ra  oppida  mijtnn. 

VEREDAKIÜ,  RI  A , ai},  m.  ^f. 
qui  fe  dit  des  Couriers,  des  PofliL 
Ions,  des  chevaux  de  luiiage:  il  eft 
peu  ulîté.  Lat.  reredjrius  , a , 

VERKDERO  , f,  w.  Homme  à 
pied  OU  i cheval , chargé  d’un  ordre 
délivré  au  nom  du  Roi  , pour  le 
O 000  porter 
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porter  à (lifFtrentcs  vîHcf  ou  vîlltu 
et,  dont  les  noms  font  écrits  au 
as  de  l'ordre.  JLat  l'frtdariui.  A"k»> 
tiui. 

VEREDILLA  , / /.  di'w.  Petit 
rentier  étroit  pour  les  gens  de  pié. 
Lat.  Snnitii  èrrvi;.  CaJüs  , is, 

VERGA  » /.  / le  même  que  /^a- 
rai  il  eft  peu  ufité  dans  cette  acccp> 
tion  , fl  ce  n’eft  dans  la  Marine  , 
pour  lignifier  les  vergues  d’un  Vaif- 
îcau.  l^t.  te, 

Verga.  Verge.  Terme  d’Anato- 
jnie.  Le  membre  viril.  Lat.  f'irga  , 
«e.  ViriU  memhrum  , i. 

Verga.  Le  Nerf  ou  corde  d’une 
Arbal-te.  Lat.  AVrt'jü,  t. 

VERGAJO  , / m.  La  Verge  du 
taureau  & d’autres  animaux  quadru< 
pédet.  Lat  Nrrvui  ftmtoki. 

VERGEL,/.  m.  Verger,  enclos, 
jardin  planté  d'arbres  ^itiers.  Lat 
Uridürium , ii. 

VERGEE.  Verger  , fe  dit  aulH 
d’une  chofe  aCTéaUe  à la  vue,  beU  , 
le  & dcitcienic.  Lat  l’iritUrrium , ii. 

VERGE  l'A  9 /,/.  \c  même  que  ; 
l^ergufta.  I 

VERGETEADO,  adj.  m.  Verget- 
té,  Terme.de  Blafon  , qui  fe  dit  d'un 
Ecu  rempli  de  pals  depuis  dix  & au 
dcU.  Lat  Strmtnê  Xfirgis  difUnûiim. 

VERGOKZANTE  , mJj.  d'une  term. 
Honteux , eufe  , qui  a Je  la  honte , 
ou  ce  qui  l'occafionne.  11  fe  dit  de 
ceux  qui  n'ofent  témoigner  leurs  oé> 
ceflités,  & qui  demandent  l’aumone 
eu  cachette.  Lat  d*udeiu.  Fudiiua- 
dus. 

VERGONZOSAMENTE  , cdv. 
Hontcufcnicnt , d'une  manière  hon- 
teiifc.  Lat.  iWtcundi.  Tio'piter,  /gnoi> 
fuinieti. 

VERGONZOSO,  sa  , adj.  m.  £f/. 
Honteux,  eufe,  qui  manque  de  har> 
dieflTc.  Lat.  Fudms.  Titnidus. 

Vfbgoneoso.  Honteux,  ligni- 
fie encore  In&mant,  qui  caufe  de 
la  honte.  Lat.  Turpr/,  e. 

Verconzosas.  Honteufes  , fe 
«lit  des  chofes  qu'on  cR  honteux  de 
dire  ou  de  faire.  Lat.  PtuiemLe  rts. 

Partes  verfontofas.  Parties  honteu«> 
fes  , ce  font  les  parties  naturelles. 
Lat  Gfnittdiay  ium. 

VERGOSA  , / / le  même  que 
/V/guenzii.  C'eft  un  vieux  mot  qui 
«’eft  conferve  dans  U Galice. 

VERliOî^OSO,  SA  , aij.m.  (ff. 
le  même  que  Ver^smzafo.  Ce  mot  cR 
encore  u&té  dans  la  Galice. 

VERGuEAR,  V.  a.  Battre,  éponf. 
fêter  quelque  chofe  avec  une  houfli- 
ne.  Lat.  Vi^r.^  fuccutere. 

VHRGUENZA,  f,  f.  Honte,  paf- 
fion  qui  excite  de  la  triftclTe  & du 
trouble  dans  l ame , par  le  danger 
de  fouSrir  quelque  confuüon  , quel- 
que méprit  des  hommes  , & qui  en 
donne  Uct  marques  extérieures  par 


une  rougeur  ou  une  p&leur  qui  pa- 
ruit  fur  le  vilage.  Lat  Pudar,  arts. 

Vërcuenza.  Honte  , fe  dit  aulli 
de  la  peine  qu’on  a à dire  ou  (aire 
des  chofes  deshonnêtes.  Lat.  Pudor. 

Verguenza.  Honte , fignific  suffi 
Timidité.  Lat.  Fuder  fuhruflicut. 

Verguenza,  fe  prend  pour  une 
A^on  honteufe , infamante.  Lat. 
Res  fudenda.  Dedecus, 

Verguenza,  fe  dit  de  l'infa- 
mie qu’on  fait  fubir  à un  malfaiteur. 
Lat.  Psibiica  tMfiumsa. 

Verguenza,  fe  prend  suffi  pour 
ce  que  nous  appelions  Point  d'hon- 
neur. Lat.  Dii^nilatis  ^ejUmatia. 

Verguenzas.  Ou  appelle  ainfi 
les  jambages , ou  liftcaux  qu’on  met 
aux  côtés  des  portes , ou  hêtres  en 
déhors.  Lit  Pajies^  ium. 

Verguenzas  , a»  plurin.  Les 
parties  naturelles  de  l'homme.  Lat 
f Irilia  , ison. 

Verguenza,  en  jirgon , Coéf- 
fure  de  femme  qui  couvre  le  vifage. 
Lat.  muUtbre.  Péplum , i, 

Jlïucho  miede  y poem  t^crf'tumza.  Ce- 
la fe  dit  d'un  homme  qui  craint  la 
réprimande,  1e châtiment , fans  avoir 
honte  cependant  d'y  donner  liett 
Lat.  Timoris  /atis , puderit  uibiL 

Perder  la  i-erjumaa.  Perdre  toute  ! 
honte.  Lat  Pudorem  depotme.  i 

Ser  ipta  mala  verf^ema,  Expref- 
lion  qui  marque  l'iniitilité  ou  la  dé- 
feé^nofité  d'une  chofe.  Lat  Turpe 
efe. 

Refr.  Cara  a eora  %*erguenza  fe  ca- 
ta.  On  n’ofe  dire  en  préfcnce  d’un 
homme  ce  qu'on  dit  lorfqu'il  eft  ab- 
fent 

Refr.  Mas  voie  aferptanta  en  cara 
qtu  manciüa  en  çarazom.  Voyez  Mm^ 
cilku 

Quien  no  tient  verptenia , iode  el 
campa  es  fuyo.  On  eft  capable  de  tout 
lorfqu’on  met  à part  toute  honte. 

V£RGUER,û  Verguero.  Hutf- 
lier  à verge.  Voyez  Alpiuaùl  de  vora. 

VERGUETA  , f f.  Petite  houf- 
fmc  , baguette , verge  d’AlguazÜ.  L. 
tlrgula,  Ceuforia  virga, 

VERICUETO  , /.  m.  Lieu  ftpre, 
raboteux , difficile , où  l'on  ne  peut 
aller  qu'avec  beaucoup  de  peine  , & 
qu’en  chotfiftant  les  fentjers.  Lat 
AnfraÜus , üs. 

Vericuetos  , au  fi^ré.  Détours, 
(aux-fuiants  dans  le  dif^un.  LatDf- 
^erticula  , orum. 

VERIDICO , CA  , odj.  m.  fcf  /. 
Véridique,  qui  dit  la  vérité.  Il  fe 
dit  auUi  des  chofes  qui  font  vrayes. 
Lat.  Veu\x.  Veridicsu  , a , um. 

VERIFICACION  , A f Vérifica- 
tion, examen  qu'on  fnit  d'une  cho- 
fe  pour  s’aft'urer  fi  elle  eft  vraye  ou 
non.  Lat.  i’^erijîcutio,  Camprahutio. 

VERIFICAR,  V.  a.  Vérifier,  prou- 
ver  U vérité  d'ua  fait  » (Tuuc  aile* 


gatlon.  Lat  l'erifcare. 

VcRtPiCAR.  Vérifier,  examiner 
fi  une  chofe  eft  vraie  ou  (sufTc.  Lat. 
Probart.  Ptrpendrre. 

Veupicarse,  V.  r.  Se  vérifier, 
s’accomplir  comme  il  étoit  prédit. 
Lat  Evtntu  proèari.  Ex^entum  fartiri, 

Verificarfe  ta  condicim.  Arriver,  cê 
parlant  d’un  cas  ou  d’une  condition 
qu'on  avoit  pofée  pour  l'exécution 
d'une  chofe.  Lat  Cenditionem  dort. 

VERIFICADO  , DA  , part.  pëjf.  du 
verbe  rerif.car.  Vérifié,  ée,  accom- 
pli, ie.  haX.  yerifeatus.  Prdhâtus 
' sent. 

VERIFICATIVO,  va,  aij.  m. 
^ f.  Qui  fert  à vérifier  quelque  cho- 
fe. Lat.  Prohotionem  fertns. 

Veripicativo  , en  terme  dog- 
matique , U prie  fubftantivemcnt , 
fe  dit  de  l'objet  dont  l’exiftence  ou 
la  réalité  rendent  une  propofitioD 
vraie.  \^X.  l^erifcaiwum  ^ i. 

VERISIMIL  , aij.  d'une  term.  VnU 
femblable,  qui  a apparence  de  véii- 
té.  Probable.  Lat  rerifimiiis  , e. 

VERlSli>ULITÜD,  / /.  Vrailem. 
blance,  caraftère  ou  apparence  de 
vérité.  Lat.  yerijtwilitstdo  ^ inis. 

VERJA,  A A Treillis,  barreaux, 
grille  de  fer  ou  de  bois , qui  ferv  ent 
i fermer  des  portes  ou  fenêtres.  Lat 
CtlaSrufm^  ù 

VERAUCULAR,  adj.  Pune  term. 
Vcrmiculaire , qui  engendre  des  vers, 
Lat.  l'rrmicuiuris  y e.  f Vrminq/M , a , 
um. 

VERMINOSO,  SA,  adj.  m.  ^f. 
le  meme  que  yermicuiar.  11  fe  dit 
en  Médecine  & en  Chirurgie  des  pla- 
yes  & des  blelTures.  Lat  yermino^ 
fus , a , um. 

VERKAL  , oÿ.  ^une  term.  Qui 
appartient  au  Printems.  Lat  fVNO- 
lis.  yernus , a , um. 

Equinoccio  FemaL  Equinoxe  du 
Printems. 

V'ernal.  Epithète  que  les  Aftro- 
logues  donnent  an  premier  quartier 
du  Thème  célefte  , depuis  l’Orient 
jufqu’au  Méridien  ffipérieur,  ce  qui 
comprend  les  maifom  13.  il.  & 10. 
Lat  yrmalis.  F émus. 

VERO,  RA  , aij.  tn.  (fjf.  le  mê- 
me que  Ferdadno  : U eft  peu  uCté. 

RcFr.  A'e  rr  todo  vero  ta  que  fuena 
en  A pondéra.  Le  Cens  de  ce  prover- 
be eft , qu'il  ne  finit  pas  ajouter  foi 
à tout  ce  qu'on  débite. 

VERONICA,  f.  f.  Véronique.  Ta- 
ble.iu  ou  image  de  la  face  de  Nôtre 
Seigneur  peinte  fur  un  mouchoir.  L. 
Ferouica.  Imago  D.  A’,  f,  CbrijH  sn 
liisteo  depiâa. 

Verûnica.  Véronique.  Plante. 
Lat.  Fcronice  y æ. 

VEROS  , / «I.  Vair,  terme  de 
Blafon.  C’eft  une  fourrure  faite  de 
pliificurs  petites  pièces  d'argent  & 
à peu  près  CMumc  un  l'« 
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OU  comme  une  cloche  île  melon.  L. 
VtlUiS  VJTinm. 

VKRüSIMlL.  Voyc2  Verijimil 
VfcROSJMlUTUD.  Voyez  A m- 
Jimilstuii. 

VtRRACO , / m.  Verrat , !c  mi- 
le d‘une  truye.  Lat.  it.  For- 
cvf^  i.  l'errfs  , is, 

VERRAQUEAR,  r.  «.  Grogacr, 
donner  des  marques  de  culere*  par 
allufion  au  Verrat  lurfqu'Ü  cfl  en 
chaleur.  Lat.  Dentihus  infreiUert. 
GruHttire^ 

VERRIONDEZ  , / /.  Chaleur 
de  truye  qui  demande  le  mâle , ou 
du  verrat  qui  demande  la  femelle. 
Lat.  SubatiJ  , onis» 

VEaaiONOE/.  , fc  dit  au  figuré 
des  plantes  qui  font  fanées,  flétries, 
pourries  i force  de  cuire.  Lat.  Her» 
karum  Uttf:uiditat  ^ vtl  mort^or,  rit, 
VERRIONDO  , DA  , aàj.  m. 
qui  fe  dit  du  verrat  quand  il  eft  en 
chaleur.  Lat.  Suham  , tir. 

ViRtiOKOo.  Flétri , Fané  ou 
trop  cuit,  en  parlant  des  herbes. 
Lat.  JianguidM!.  jyijrcffccnt. 
VERROCAL.  Voyez  BrrrocaL 
VL.RKUCARIA,  a<(r.  Vcrrucaire , 
plante  qui  guérit  les  verrues.  Lat. 
F'emu  aria , tr. 

VERRUECO.  Voye*  Brrruiw. 
VERRUG.A  , f.  f.  Verrue,  por- 
reau, petit  durillon  rond  & élevé 
fur  la  peau  comme  un  pois.  Lat. 
Vrrruea , I 

VERRUGUIENTO,  ta,  aij.  m.  ' 
/.  Qui  a des  verrues.  On  dit 
■ulfi  l^ernigofo.  Lat  P^rrmeofus  , a , 
wn. 

VERRUGUILLA,/.  / dim,  Peti- 
te  verrue*  Il  le  dit  par  allufion  de 
celles  qui  viennent  fur  les  fruits  & i 
fur  les  feuilles.  Lat  l'errucMÎ* , tc. 

VERSAR  • V,  a.  Tourner , fc  mou- 
voir circulaircment  II  efl  peu  ufité 
dans  cette  acception.  Lat  rerfart, 
VersarsEiC'.  >*.  S'habituer,  s'ac- 
coutumer i une  chofe,  s’y  rendre 
bnbtic  par  l’cxcrcicc.  Lat.  i'rrfmi, 
VEKSADO,  DA,  furt,  fo^.  des 
verbes  P'er/arft  & P^erfar.  Verfé , 
ée,  favant,  expérimenté  en  quelque 
chofe.  Lat.  Verjatut , <i  , irm. 

VERSATIL,  odj.  £um  Urm.  Qui 
tourne  aifement  Lat  ^ t. 

VERSICÜLA  , / f.  Lieu  où  l'on 
enferme  les  Livres  du  Chœur  dans 
une  Eglifc.  Lat  Lochs  in  quo  eontùs 
Uhri  coUocantitr. 

VEKSICULARIO  m.  Celui  qui 
a foin  des  Livres  qui  fervent  au 
Chœur,  ou  qui  chante  les  verfets. 
Lat.  P'tifcuLarim. 

VERSICULO,  / w.  Verfet,  par- 
tie  d'un  chapitre  , d'une  feefion  ou 
d’un  paragraphe  fubdivifé  en  plu- 
fietirs  petits  articles.  Lat  P^trjtc^t. 

Vhisiculo.  Verfet,  fc  dit  de 
•ertains  petitt  traita  qui  fe  duntent 


dans  l'Office  divin.  Lat  l’erficnhts. 

VERSIFICAR,  V.  ».  Verfifier , 
faire  des  vers.  Lat  P'trfus  condne. 
Cstrmmn  fcrihtrt. 

VERSILLO  , / m.  dim.  Vers 
court,  petit  vers.  Lat  P^erJicHlus , ù 

VERSION  , /.  /.  Vcrûon,  Tradu- 
éUon  de  quelque  Livre  , ou  écrit 
d'une  langue  à une  autre.  Lat  /Vr- 
yib,  »//. 

VERSISTA,  /.  /.  Celui  qui  fait 
de  petites  pièces  détachées  en  vers. 
Verfificaceur.  Lat  PWjiJicaUr. 

VERSO  , ;».  Vers,  aflcmblage 

d’un  certain  nombre  de  paroles  & de 
fyUabcs  mefurées.  Lat  l'erfus^  ùf. 

VbASO.  Efpèce  de  petite  Coule- 
vrinc  dont  on  a abandonné  l'ufàge. 
Lat.  Colukriuéi  J^cics  ja/n 

Verso,  fignifie  auflà  Brocard, 
bon  mot , raillerie.  11  eft  ufité  dans 
l'Andaloufie.  Lat  Jocus.  yuga , 0. 

Verso  , en  Galice  fignifie  un  Ber- 
ceau d'enfbnt  Lat  arum. 

VERTEBRA,/.  /.  Vertèbre,  pe- 
tit os , dont  pliiUcurs  de  fuite  font 
la  compuntion  de  la  troifiéme  partie 
du  fquclettc  de  l'homme  i ils  for- 
ment l'épine  du  dos.  Lat.  P'erte- 
ira,  «r. 

VERTEDERO , f.  m.  Lieu  par 
où  l’un  jette , ou  par  où  s’écoulent 
les  eaux , les  immondices  d’une  mai- 
I ton  , d'une  ville.  Lat  FurgatHm- 
\ tum  , /. 

j VERTEDOR,  / m.  Terme  géné- 
! rique  , qui  fignifie  Canal  , tuyau  , 
goutiére,  cloaque,  égout  Lat  Pvr* 
gatfutaum. 

Vertedor.  Ecope  , terme  de 
Marine,  efpèce  de  pèle  creufe  qui 
fert  i vuider  l'eau  qui  entre  dans 
les  bateaux.  Lat  Situia  nautica. 

VERTELLOS  , / #».  Racages  . 
terme  de  Marine.  Ce  font  des  bou- 
les de  bois  enfilées  qu’on  met  fur  les 
miits  pour  faciliter  le  mouvement 
des  vergues.  Lat  Antnmis  in/ert^iens 
gLbornm  ftrits. 

VERTER,  V.  a.  Verfer , répan- 
dre, épancher.  Lat  Fundere.  EJun- 
dfrr. 

Vertlr.  Vuider,  jetter  par  les 
fenêtres  les  immondices  ü'iinc  mai- 
fon , à certaine  heure  de  nuit  ré- 
glée par  la  Police.  Lat.  Sï'ufbia  f»~ 
cibus  (wcmrt. 

VbRTER,  fi^ific  auffi  Traduire 
un  livre  , un  ^rit  d’une  langue  à 
une  autre.  Lat  VrrUre. 

Verter.  Métaph.  Communiquer, 
répandre , rendre  une  chofe  publi- 
que » & aufli  Divulguer  un  lecret 
Lat.  ALtnifejlitrt.  Falam  factrt. 

Verter.  Abonder  en  quelque 
chofe.  Lac.  Rtfundrre.  Ffrfitstdtrr. 

VERTIENTE , par/.  a£i.  du  ver- 
be rrrUr.  Verfant  Lat.  Fundrns,  tis. 

Vertiente,  pris  fubft  Chûtes 
d'eaux , pente  d’une  conduite  d’eau , 


VER  6^9 

qui  coule  d’une  montagne.  Lat  Co- 
taraéia  , 

VERTIDO  , DA  , par/,  ^ajf.  du 
verbe  rerter.  Verfé,  ée  , répandu, 
ue.  Lat  Fufus  « a , iom. 

VERTIBÎUDAD  , /.  /.  Facilité 
ou’uue  chofe  a à fc  mouvoir  en  tous 
lent , ou  d tourner.  Lat  Frr/réiù’- 
tas,  tis. 

VERTIBLE  , adj.  d'uni  trrm.  Qui 
fe  meut , qui  tourne  aifement  Lat 
P'ertibiüf.  l*rrfatilù  , f. 

VERTICAL , adj.  d’tsne  term.  Ver- 
tical , ale , qui  répond  perpendicu- 
lairement au  deflus  de  nôtre  tète; 
ainfi  l'on  appelle  Cercle  vertical  ce- 
lui qui  pafTc  par  le  zénith  d’un  lieu. 
Lat  P^rrtic&lis,  e. 

P'ti  tical  priwMTa.  Premier  Vertical, 
eft  un  cercle  perpendiculaire  au  pre- 
mier Méridien,  & qui  coupe  l'hori- 
Ron  aux  points  équinoxiaux.  Lat. 
P'erticaJii  frimarius. 

VERTICE  , f*  m.  Le  fommet  de 
la  tète.  Lat  P'rrttx , icit. 

Vertige  , en  Géométrie,  le  Point 
fupérieur  d'une  figure.  Lat  A^x, 
icis. 

VERTICIDAD,  / /.  Facilité  I 
tourner,  on  il  fc  mouvoir  en  tous 
fens.  Lat.  JMHstas, 

VERTIGINOSO  , sa  , 

(*f/.  Qui  eft  fujet  aux  vertiges.  Lat 
l'eriiginibus  obnoxiiu  ^ a,  um, 

VERTIGO  ,/  m.  Vertige,  étour- 
diflement , éblouincment  , offufea- 
tion  de  la  vue.  Lat  l'ntigo^  tait. 

VESPERO,/  M.  L’Etoile  du  foir. 
Lat.  P'^t/prr  , h. 

VESPERTIUO  . / w.  le  même 
que  Jfurcielà^o.  C'cft  un  mot  Latin 
qui  n'cft  point  ufité. 

VESPERTINO  , KA  , adj.  m.  ^ /. 
Ou  foir  , qui  arrive  le  foir  , qui  fe 
fait  le  foir.  Employé  au  féminin, 
Vcfpcrie,  Ü fc  dit  des  Ades  qu’on 
fouticnt  les  apres -dinées  dans  les 
Univerfitét,  ou  des  Sermons  qu'on 
hit  dans  ce  tcms-li.  Lat  Fefftrtinus^ 

a , Mh. 

Vespeitino,  en  termes  d'Aftro- 
nomie  fe  dit  d’un  Aftre  qui  fe  cou- 
che après  le  Soleil.  Lat  rtfpcrtinus. 

VESQL'IK  , tr.  n.  le  même  que 
P^ir.  Ce  mot  a vieilli. 

VESTIDILLO, /.  m.  dim.  Habit 
d’enfant , habit  léger , habit  de  peu 
de  conféquence  , petit  habillement 
Lat.  Levi  , ftn  exigutpn  indumentum, 

VESTIDÜ  , f.  ni.  Habit , vête- 
ment Lat  P'eJHius.  P^tjlit,  ludumctt^ 
tum, 

Vestioo,  fe  dit  au  figuré  de  ce 
qui  fert  i couvrir  une  chofe  pour 
l'embellir  , ou  pour  cacher  fes  dé- 
fauts. Lat  Décor.  Ornattts. 

Ftjiido  dé  corit.  Habit  de  Cour. 
LitiPaila^  <r. 

Py/lido  de  cumino.  Habit  de  vo- 
yage, de  campagne.  L«//i«rr«rMev/7r/. 

Oooo  a V£V 
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VESTIDURA . / /.  le  même  que 
Vefitia.  Il  fc  dit  des  habits  Sacer* 
doCiux.  L?.b  VtftitntTxiUfn. 

VestidüRA,  fe  dit  aulB,  d’un 
h.ibit  de  diflinftion  , ou  d’une  par- 
tie de  ce  m me  habit.  Lat.  VtJUmtn- 
tuw  iq/i^rr. 

VESTIGIO , y;  iff.  VeïHçe,  pific, 
marque  du  padage  de  quelqu’un.  L. 
ytfiigium , ii. 

Vestigio.  Vertige,  fe  dit  encore 
des  marranes  qui  nous  rclWnt  de 
quelque  édifice  de  l’Antiqiiitc , qui 
a été  miné  par  le  tems.  Lat.  {'’tjïu 
giww»  ii. 

VrsTicio.  Vertige,  fe  dît  auüi 
des  fignes , des  indices  qui  nous  con- 
diufent  à la  connoiffance  de  quelque 
chofe.  Lat. 

Vtftixio  HorirmitiL  C'eft  Vombre 

?iie  forme  un  corps  que  l'on  iuppo- 
e élevé  au  defTus  du  plan  horizon- 
tal, & que  le  Soleil  éclaire  perpen- 
dieiilaireincnt.  l at.  Vmbra 
rizontitUt. 

lUfligio  l-'trtical.  L'omhrc  que  for- 
me un  corps  pofé  verticalement  fur 
le  plan  horizontal,  lorfqiie  le  Soleil 
récUirc.  Lat.  C’mhra  ji^urdt  t»rrfiVa- 
Ut. 

VEISTIGLO  , f.  tft.  MonftTc  hor- 
rible ék  épouvantable  , rpeclrc,  fan- 
tôme. Lat.  S^céfrum  binridam. 

VESTIMKNTA,  / /.  le  même 
que  rijliditra,  ou  VtJiUo.  Ce  mot 
eft  peu  ufité. 

VE.STIMENTO  , /.  m.  le  même 
que  Veiîida^  mais  mnins  ufité. 

VESTIR  , «'.fl.  Vêtir,  mettre  nn 
habit  fur  le  corps,  habiller.  Lat. /»- 
Autre. 

Vestii,  par  cxtcnfion  , fc  dit 
aurti  pour  Parer  , orner , décorer. 
Lat.  Vrjiire.  Ornart. 

Vesti»  , fe  dit  pour  Garnir  on 
couvrir  extérieurement  quelque  cho-  ' 
fc , pour  b défendre.  Lat.  C<>ntry:ert. 

VcsTit.  Vêtir,  donner  des  ha- 
bits à un  pauvre  , ou  lui  Fournir 
de  quoi  en  acheter.  Lat.  P'tjlire.  fV 
fient  dtm*tre. 

Ves  ria , fc  dit  figurément  en  cho- 
fes  fpiriraellcs , & fignific  Parer  , 
orner,  embellir  un  difeours,  le  re- 
vêtir de  tous  les  ornemens  de  l'élo- 
qucncc.  Lat.  l'ellire.  Evomtxre. 

Vestis,  fignific  auif) , Déguifer , 
diffimulcr  une  chofe , la  rcnilre  mé- 
connoiifable  par  la  manière  dont  on 
la  reprdente.  Lat.  Vefiirt.  Exomvrr. 

VEsria.  S’habiller.  Lat.  Indui. 
P’tdiri. 

Ex.  Fuhno^nfie  hieti.  Tel  fc  met, 
s'habille  fort  bien. 

Vestir.  Vêtir,  fe  dit  des  ani- 
maux , des  arbres  & des  plantes  , 
eu  égard  îl  b peau  ou  à l'écnrcc  qui 
les  couvre.  Lat.  Fejlhi.  Indi/lb 
• Vestii.  Habiller  , faire  des  ha- 
biu  pour  quelqu’un  , en  parlaot  ites 


V E s 

taillenrc  ou  cou^^uriéres.  Lat  Confia^ 
re  vtfles. 

Ex.  Taî  Sjffre  me  vifie.  Ud  tel 
tailleur  m'habille. 

VtSTll.  Inrtruire  quelqu'un,  lui 
fuggérer  ce  qu’il  doit  dire.  Lat  /»• 
Jlrurre. 

Vestir  , fignifie  auRj,  AfTeéler 
quelque  paffion,  la  maniferter  au 
dehors.  On  dit  , Ftitano  fifiio  el  ro^ 
firo  de  fttmiiai , a^rado  , &c.  Un 
tel  prit  un  air  fés'crc,  gracieux.  On 
l'employé  ordinairement  au  récipro- 
que. I.at.  7'rdMrrr. 

Vestir.  Revêtir,  fc  dit  en  Ar- 
chitcilurc  pour  Couvrir,  enduire, 
crépir  une  muraille.  Lat.  /»xd«frf. 
Ineruflarc. 

Vestir  , pris  fubrtant  fe  dit 
pour  Fefiido.  Ce  mot  a vieilli. 

Vestirse,  V,  r.  Sc  revêtir,  fe 
vêtir,  fc  couvrir}  & en  parlant  des 
champs , Se  couvrir  de  verdure.  On 
l’employé  quelquefois  comme  aftif, 
& l'on  dit  que  le  Priiitcms  revêt 
les  champs  de  verdure  i 7.4 
x'era  x'ifie  hs  cmirfoi,  Lat  fyuUn.  /’r- 
' fiiri. 

Vestirse,  fignific  aiiPTr , S’en- 
orgueillir d'un  emploi  , du  porte 
qu’on  occuM  , en  tirer  vanité.  Lat. 
Suftrhià  ayin. 

Vestirse.  Sc  couvrir.  Lat  Cen- 
X'tfiiri.  Cflwrfgi. 

Ex.  El  delà  fe  xnfiii  de  nvhes.  Le 
Ciel  fe  couvrit  de  nuages. 

/^fy?;r  el  procefe.  Revêtir  un  pro- 
cès de  toutes  les  formalités  requifes. 
Lat.  Utem  inflvuere. 

l^tfiir  las  armas.  S’armer.  Lat  Ar^ 
mwi. 

f'tfiirfe  ^a.  Se  lever , quitter  le  lit 
apres  avoir  été  malade.  Lat  Jam 
x'tfiem  ajuinere. 

Refr.  Ai  rêvés  tnt  U xsefii  y andtfe 
ojfi.  On  applique  ce  proverbe  aux 
perfonnes  inattentives  & .négligen- 
tes. 

VESTIDO  , DA  , part.  fajf.  du 
verbe  FelUr.  Vétu , ué , &c.  Lat 
FeJUtus.  Induisis^  a,  son. 

FefUda  y C>iluido.  Voyez  Calzar, 

VÊSTU.ARIO,/  m.  Habillement 
complet.  Lat.  FefUs,  is.  Fefiitus^  ùs. 
Veftimmtum.  IndumcntioH  ^ i, 

Vestuario.  Revertiaire,  fe  dit 
du  lieu  où  les  Prêtres  fe  revêtent 
des  habits  facerdotaux.  Lat  Vefiiu- 
ritan , i. 

Vestuario.  Veftiaire.  On  appel- 
le ainfi  dans  les  Cathédrales  la  pen- 
fion  qu’on  donne  à ceux  qui  font 
obligés  de  fc  fournir  d’habits  pour 
le  Chcetir.  Lat.  ÜtifendiHm  fro  fra^ 
ftntitt  SH  charo. 

Vlstvario,  fe  dit  aurti  de  l’en- 
droit où  les  Comriliens  s babillent 
Lat.  ï^eftiarium  Jc^nicum. 

Vestuarios.  On  appelle  ainfi 
le  Diacre  & le  Soudiictc  qui  allirtciu 
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ï l’AntcL  Lat  Diaemsts  Çff  Suidiac^ 
nus  Altari  ajîjînttes. 

VETA , /.  /.  Veine  d’or  & d’ar- 
gent, de  merctrre , ou  de  tel  autre 
minéral.  Lat.  7Vmr,  <e. 

Veta.  Veine  , fe  dit  des  ondes 
de  dîvcrfes  coitleurt  qui  poroitTeut 
f\ir  plufieurs  bois,  ou  pierres  , des 
rayes  des  draps , des  étoffes  &c.  Lar. 
Fena  , <c. 

Veta.  Ruban,  cordon  , aiguillet- 
te. I.at.  TViïw,  te. 

Dur  en  la  veta.  Expreffton  figurée. 
Le  même  que  Dar  en  la  venu. 

Drfeuitrir  la  «v/a,  Pcnétrcf  les  in- 
tentions de  quelqu'un.  Lat.  Ammi 
latrhras  nftrSk  calùre. 

VETA  DO  ♦ DA  , adfm.^f. 
Rayé,  veiné,  ce,  oui  a des  vciiicï. 
On  le  dit  particulièrement  du  bois 
& des  pierres.  Lit  Fenis  iifiiniius  ^ 

U , ttut. 

VETERAXO , flif.  m.  Vétéran, 
fe  dit  d’im  foldat  qui  a vieilli  dans 
le  fcrvice.  On  appelloit  ainfi  chez 
les  Romains  un  (oldat  qui  avoit  fait 
im  certain  noml>re  de  campagnes  , 
& qui  pour  cela  jomfTnit  de  plufieurs 
privilèges.  On  l'cmployc  auffi  fnb- 
I itant'vrment.  Lat  f^ettrauus , i. 

VtTLRANO  , fe  dit  lar  extenfioa 
d’un  homme  qui  a vieilli  d.ans  une 
profijfGon.  l at.  Feteranus,  Ferfaiiu. 
Experf  :s.  ErsitHS. 

VETILLA , f.  f.  dim.  Petite  vei- 
ne, ou  raye  fubtile  & déliée.  Lat 
Emula. 

VEXACtON , /.  f.  Vexation  , mau- 
vais traitement , perfécution  injurtc , 
exaâion.  Lat  Eexatio , onis. 

VEXAMEN.  / w.  Lardon  . bro- 
cnrd,  raillerie,  mot  piquant  Lat 
Ohjtery;atio  futyrica. 

Vp.XAXtEN.  On  appelle  ainfi  dans 
les  combats  & les  difputes  littérai- 
res, un  difcoiirs  badin  & fatyriqne, 
dam  lequel  on  relève  les  fautes 

?|U’iin  Poète,  ou  qiiclqii’autre  per- 
onne  a commifes,  foit  dans  Tes  ou- 
vrages, foit  dans  (à  conduite.  Lat 
In  fcétarum  ceriûmine  frfiix>a  rty'ttr- 

gatso. 

VEXAAUKISTA  , /.  m.  Celui  qui 
eft  chargé  de  critiquer  les  fautes  & 
les  bévues  des  Auteurs  & des  Poè- 
tes , qui  ont  concourrti  pour  le  prix 
dans  quelque  difpotc  littéraire}  Cri- 
tique, Satyrique,  Cenfeur.  Lat  Cen- 
yêr,  ïf. 

VEXAR  , V.  a.  Vexer,  tourmen- 
ter, perfecuter,  chagriner.  Lat  /V- 
xare. 

Vexar,  fignifie  auffi,  Cenfurer, 
critiquer  les  ouvrages  de  ceux  qui 
ont  concouru  pour  le  prix.  Lat 
tyricè  vrl  fefiivè  ot^urgart. 

VKXAOO  , DA  , fart.  faf.  du 
verbe  Etrar.  Vexé , éc  , faiyrifé  , 
ée.  Lat.  Eexatus.  Sasyrtei  objurgutns 
e,  sms, 

VEXl- 
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VEXIGA  , r. /.  Vtflic , terme  d’A- 
mtomie.  C’eft  un  vaifîcaw  deftinç  i 
recevoir  rurine  des  animaux  ♦ à la 
retenir , K:  à U garder  4uclque  tems. 
Lat  r^cOf  éc. 

Vexiga.  Veifie,  fe  dit  aulH  de 
pctitci  cloches  ou  ampoules  qui  font 
lever  la  première  peau  « & qui  fe 
retnpliirent  de  ieroütés.  Lat. 
xvl  veficuLt.  Aiffpt'îlt* , a. 

Vexioas.  Vdligon.  On  appelle 
ainfi  une  tumeur  qui  vient  au  Jar- 
ret des  chevaux  qui  ont  trop  travail- 
lé. Lat.  Equi  ht  /rtttorthut  tNntor. 

VfixiCAS.  On  appelle  ainli  dans 
qucl(|ucs  endroits  les  grains  de  peti- 
te vérole.  Lat.  VuJluU,  /’ojve/itf  , 
aru»!. 

VEXIOATORIO  , ÊIA,  a,h.  m. 
^ /.  Veficacuirc.  Terme  de  Méde- 
cine» qui  fe  dit  des  remèdes  topi- 
ques qui  font  venir  des  ampoules. 
On  l'empiove  orilinairement  comme 
fubihintiK  \M.  rtfi^tvrius^  a t um. 

VEXIGAZO  , y.  m.  augm.  Coup 
de  vclTic  euHcc.  Lat.  t-r/rV« 

iéius  » ùs. 

D.rr  un  vfxigoîo.  Exprrflion  figu- 
rée. Jouer  un  tour  à quelqu'un,  le 
railler  » te  brocarder.  Lat.  Luilrre. 
Jliudfre. 

VEXIGUEI.A,  h Vexiguilla  , 
f,  /.  diw.  Petite  vclfic  • petite  am- 
poule. Lat.  a-, 

VEXlGUERb,  / «».  Terme  de 
jeb  de  iiazard.  Carabin  , celui  qui 
entre  où  l'on  joue  quelque  jeu  de  i 
hazard  , qui  tire  Ton  coup  &$'en  va.  j 
Lat.  Subituiteui  lufor , i/. 

VexigL'ERO.  Epithète  qu'on  don- 
ne aux  Commis  qui  lèvent  les  Im- 
pôti  par  les  villages.  Lat.  SubitMUHi 
Exaitor. 

VEXILO,  f.  tn.  Terme  peu  ufitc. 
Etenilart,  drapeau,  guidon,  qu'on 
porte  aux  ProeefTions  de  la  ^maùic 
fainte.  Lat.  l^xilUm^  t. 

VE\*ïCE,  f.  /.  le  même  que  LV- 
/rt.  Ce  mot  a vieilli. 

VEZ  y E /•  Fois , ce  mot  mar- 
que la  réitération  des  aéUons  » St  le 
tems  ou  elles  on  été  Faites.  Lat  L7- 
«/. 

Vez.  Tour  , fe  dit  de  ce  mou- 
vement fucceffif  qui  donne  à chaque 
ehofe  un  tons  propre  pour  parler , i 
ou  agir  l'un  apres  l'autre.  Cit.  /If- 
cif. 

Una  vet.  Une  Fois.  Lat.  Semel. 

Ju  wa.  Attendre  fon  tour. 
Tester  fu  x^rz.  Tenir  fon  tour, 
7V«J»'è  WJ  vfï.  J'aurai  mon  tour. 
Acra  es  mi  vez,  Ceft  à prefent 
mon  tour. 

Vez»  Fignifie  aufii  un  tems,  ou 
une  occaûon  déterminée  dans  laquel- 
le on  ^t  une  choFe , qitolquelle  n co- 
ferme  point  un  ordre  fucceûlf.  Lat. 
Tvnpui  , vel  i'ora. 

Jù*  l'tz  hrv«  qut  no  comio  r«  $m 


iia.  11  y a eu  un  tems  qu’il  ne  niao- 
geoit  pas  de  tout  le  jour. 

Vez,  fe  prend  aulll  pour  le  tems, 
ou  l'occaFiun  de  faire  une  chulc  à 
fon  tour.  Lat. 

Vez.  Coup  , fe  dit  de  la  quantité 
de  vin , ou  d'autre  liqueur  mi'on 
boit  d'une  feule  fuis.  Lat.  Uaujius. 

Ex.  Una  vez  de  Z'ino,  Un  coup 
de  vin.  L.it.  Unus  tfini  hauflm. 

Vez.  On  appelle  ainfi  un  trou- 
peau de  cochons  qui  appartient  à la 
commune.  Lat.  Forcarum  grr.v  cow- 

jjumjj. 

Vf.ces»  au  plurier,  marque  l'au- 
torité» ou  la  jurifdidion  qu'on  a 
tranfportée  h un  autre , pour  qu'il 
puini*  agir  en  notre  lieu  6:  place. 
Lat.  lices, 

I Veces  , joint  avec  quelques  noms 
niimér.iux , ou  qui  marquent  multi- 
I tude , s'employe  pour  exagérer  la 
répétition  d'une  adion  .*  comme  » Alil 
veca  y mille  fois  ; Injmitai  veces , 
une  infinité  de  fois  \ dMitchis  xttctSy 
pluHeurs  fois.  Lat.  C’m/jn.  Jlillies. 

A t^eces.  Façon  adv.  Tour  à tonr. 
Lat  llcijjtm. 

A veees  y o à Us  veces.  Qiielquefois , 
par  fois.  Lat.  ^tumdoque,  Aliquimdo. 

A h vez  y 6 por  vez  , adv.  Sue- 
ceflivement.  Lat.  Per  vices. 

De  una  vez  , adv.  D'une  feule  fois, 
d'un  fciil  coup.  Lat.  Ena  vice. 

Ds  iv2,  adv.  En  place»  au  lieu 
de.  Lat.  lice. 

Tal  vez.  Par  hazard.  Lat  Cq/v. 

Jai  vez , é SaJ  y ia/  vez  y à toi 
quai  vez.  adv.  Quelqucfuis,  de  Fois 
à autre»  peut-être.  Lat.  Aliquandc  , 
tW  aliqueties.  Fortaje, 

Todas  las  wees  que.  Toutes  les 
fois  que.  Lat.  J^uctitfcunqut. 

Um  vrz,  adv.  Une  fois.  Lat  Se- 
mel. 

VEZAR  » O.  le  même  que  Ave- 
zwr. 

llzafie  tsu  hijas  golan aj.  Refr. 
Voyez  Semhradas. 

VEZADO  » DA  , part.  paff.  du  ver- 
be Uezar  : le  même  que  Ax’ezado. 

VEZO  y f.  m.  le  même  que  Ce- 
Jlkmhie,  Ce  mot  eft  peu  ufité. 

Vezo»  par  el  Uhio,  Voyez  Beza. 

V I 

VIA  y f.f.  le  même  que  Camino. 
Ce  mot  cfi  purement  Latin. 

Via.  Voyc  , moyen,  façon,  ma- 
nière d'exécuter  , défaire  les  ebofes. 
Lat  lia  y vit*.  Alodut^y  s.  Ratio  , 
onis. 

Via.  Voye,  fe  dit  de  celui  parle 
canal  ou  rentremife  duquel  on  ob- 
tient une  ehofe.  Lat  ria. 

Via.  Voyc,  en  Médecine,  fe  dit 
du  canal  par  où  fe  vuident  les  ex- 
crémens.  Lat.  Via , Dnâus  » ùs. 


Via.  V'’oye.  Les  Myftiqncs  comp- 
tent troL  voyes  intérieures.  Purga- 
tive, Illuminativc  S:  Unitive,  puur 
parvenir  à l'état  de  la  parfaite  ton- 
tcmpl.ntion.  Lat  lia. 

Via.  Voyc,  fe  dit  auffi  entérines 
de  Pratique  , des  moyens  qii\m  prend 
pour  terminer  un  procès.  Lat.  Ha. 

Via,  fe  dit  de  U profelfion,  de 
l’état  qu'on  cmbraCTc.  Lat  Ha.  Ra- 
tio. 

Via.  Voye,  chemin,  pofic,  route 
que  prennent  les  Courters.  Lat.  Ha. 

Ha  iaéiea.  Voye  île  lait,  le  meme 
que  Coimno  de  Santiago.  Voyez  to- 
tnino. 

Ha  facra.  Chemin  fur  lequel  on 
drcfTc  pluficnrs  croix  , & l’on  bâtit 
divers  Oratoires,  en  mémoire  des 
pas  que  le  Sauveur  fit  pour  arriver 
au  Calvaire  .*  Ou  r.ippclle  autrement 
Ha  Crvcis.  Lat  Ha  facra. 

De  wta  viu  dos  tnandados:  le  me- 
me que  De  ttn  cainifio  dos  manJaJos, 

; Voyez  CuJWBC’. 

' VIADER.A  , f.  f.  Pièce  du  mé- 
I lier  do  Tilfcranil , qui  monte  ée  def** 

! rend , & qui  conduit  le  tiffu.  Lat. 

j Textunty  i. 

VIADOR , /.  M.  Voyageur.  C'eft 
ainfi  qu’on  appelle  en  monle  les 
liommes  qui  vivent  fur  la  terre.  Lat.  ' 
Hator.  is. 

VlAGE,  /,  m.  Voy.igc,  tnnfpart 
qu'on  fait  de  fa  perfonno  en  des  lieux 
éloignés , foit  par  mer  , fuit  par  terre. 

Lat  Itery  imris, 

ViAGE.  Chemin  , route  qu'on  lient 
en  voyageant  Lat  lier.  /7.i,rf. 

VlAGE,  en  terme  d'ArchitcÀurc , 
Eloignement  de  la  ligne  droite.  L-it 
Decùnatie.  ^ 

VlAGE.  Le  Pas,  la  manière  d’al- 
ler, fnrtoul  lorfqu'on  marche  a la 
hâte.  Lat  CjUSy  vet  modus  curjus. 

VlAGE.  Voyage,  fe  ditauni  d’une 
petite  courfe  qu’on  fait  d'un  lieu 
à un  autre , fiirtout  lorfqu'on  iranf- 
porie  quelque  ehofe.  Lat.  Conduclie, 
lier  hrexv. 

VlAGE.  Voyage  , far»lcau  qu'on 
tranlporte  tfiin  lieu  à un  autre  d'une 
feule  fois.  Lat.  Of*us  pra  stuaquoQue 
vice  ivnJUiéhm. 

VlAGE.  Allées  ét  venues  qu'nn  Fait 
en  traiifportant  des  meubles  ou  pro- 
vifions  d'un  lieu  k un  autre.  Lat 
CurJiSatio,  CitexsmeserfaSio  , onis. 

VlAGE.  Un  appelle  ainfi  la  quan- 
tité d'eau  qui  vient  d'un  depot,  ét 
qu'un  repartit  dans  dill'crens  tonduits 
pariicuhers  , qu’on  appelle  llagts. 

Lat.  élqux  du^ius , ùs. 

Biirn  X'iage.  Bon  voyage,  Expref- 
fion  d’amitié  , qu'on  dit  à une  per- 
ionne  qui  part  pour  un  voyage , 
i'urtout  par  mer.  Lat  Félix  tibi  via  * 
P- 

Bue»  xnage.  Bon  voyage,  fe  dit 
aiiÛî  ironiquement  , pour  marquer 
0 O O 0 3 qu'ou 
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qu'on  fc  fouctc  peu  qu’une  chofe  Te 
perJc  ou  non.  Lat.  ?tr  me , vti 
perrut  , abeat  ifuidetfi. 

Buen  Oo  fe  fert  fur  mer 

de  cette  expredion , lorfqu'on  jette 
un  cadavre  i U mer  , comme  pour 
lui  défircr  le  repos  étemel.  Lat. 
de  in  face. 

VIÂJADOR  ♦ f.  w.  Voyageur , qui 
fait  des  voyages  par  pure  curioiité  , 
& qui  en  nüt  des  relations.  On  dit 
plus  communément  Vèajero.  L. 
ter. 

VIAJAR,  V.  n.  Voyager,  Lat  Tter 
faerre. 

VIAJANTE  , fart.  a^.  du  verbe 
yiajm.  Voyageant,  qui  voyage.  Lat 
Iter  jheiens. 

VIAL  , adj.  d^epie  term,  Paflâger , 
qui  appartient  aux  voyages.  Lat  l'ia- 
Ùf. 

VIANDA , / /.  Tout  ce  qui  fert 
d'aliment,  de  nourriture  à l'homnie. 
Lat  Ciiro  , nù.  AUmnüa.  Ci^tfrin  , 
crum. 

VlAKDA,  fe  dit  de  ce  qu’on  fert 
à table.  Lat  EpuUt  arum. 

ViANDA.  Viande.  On  appelleain» 
il  en  fens  myftique  le  Sacrement  de 
rEuchariÛe  , comme  étant  la  nour- 
riture de  l'ame.  Lat.  Cibus  faerr. 

VIANDANTE,  / m.  Voyageur; 
il  fe  dit  furtout  d’un  homme  qui  er- 
re par  le  monde,  fans  Feu  ni  Heu. 
Lat.  l'iatar.  Erra. 

VIARAZA , f.  f.  Flux  de  ventre  , 
■lalndie  de  chevaux.  Lat  Ventriifo^ 
luth , vel  fuxui. 

VutRAZA  , fc  prend  au  figuré 
pour  une  aâion  inconfidérec  & étour- 
die. Lat  Eepeniinui  imprtuj. 

VIARECTA  , aiff.  En  droiture , 
iout  droit.  Lat.  Reild. 

VI.ATICO,  /.  m.  Viatique,  ar- 
gent , provifion  de  ce  qui  eft  nécer- 
faire  pour  faire  un  voyage.  Lat 
tiewH  , ». 

VlATiCO.  Viatique,  fignlfie  figu- 
rément  la  Communion  qu'on  donne 
aux  agoniCins.  Lat.  Sacrum  vhtù 

kum, 

VIBORA , f.  f.  Vipère , petit  fer- 
pçjit  dont  la  morfure  cft  très  veni- 
mnife.  Lat  Ftpera^ 

VIBORILLO,  LLA, 
le  meme  que 

VIBORREZNO  , / m.  Vipereau, 
le  petit  d’une  vipère.  Lat  Ftperinui 
fetus , ùs. 

VIBRACION  , / /.  L’aétion  de 
lancer,  darder,  jetter,  tirer  ax'cc 
forcer  & anfTi  de  brandir,  branler 
une  lance , une  pique , ou  toute  au- 
tre chofe  à manche  long  & délié. 
Lat.  Fiiratie , nit. 

VlBRAClON.  Vibntion.  Terme  de 
Statique , mouvement  réglé  & réci- 
proque d’un  corps  fufpendu  à un  H- 
îrt,  ftqui  s'agite  à droite  & à gau- 
che autour  du  point  fixe  oA  U cfi 


fufpendn.  Lat  Fibrath^  mt. 

VIBRAR  , V.  a.  Brandir,  agiter, 
branler  quelque  arme.  Lat  f'ibrare. 

Vibras.  Jetter,  lancer,  darder. 
Lat  Fibrare. 

VtBRAi,r.  M.  En  terme  de  Stati- 
que , Se  mouvoir  à droite  & à gau- 
che autour  d’un  point  fixe.  Lat  Fi^ 
hrare. 

VIBRADO  , OA  , part.  paf.  du 
verbe  Fibrar.  Brandi , ie , agité , éc , 
jetté , éc , lancé , éc , dardé , éc.  Lat 
Fihratus , a , um. 

VICARIA,  f.f.  Vtcairic,  office 
mi  dignité  de  grand  Vicaire.  Lat. 
Ficarii  gentraUs  digmtas  , vel  ojx- 
ciwn.  ' 

ViCARlA.  Vicairic,  fe  dit  aufli 
de  l'endroit  oii  lui  Vicaire  lait  fes 
dépêches.  Lit  Ficofii  ojicina. 

ViCARiA.  On  appelle  ainG  chez 
les  Religinifcs,  celle  qui  vient  im- 
médiatement après  la  Supérieure.  L. 
Ficofia. 

VICARIATO  , / »«.  Vicariat  , 
dignité  de  Vicaire,  ou  le  territoire 
qui  relève  de  fa  jun'fdidion.  Lat  Fù 
envii  Munus , Jtve  jwrifdiHh. 

VICARIO  , f.  tn.  Vicaire  , celui 
qui  eft  comme  Lieutenant  d’un  au- 
tre , qui  tient  fa  place  , qui  fait 
fes  füiiélions  en  fon  abfcncc.  Lat 
Ficarius  y i. 

ViCARio.  Vicaire,  chez  les  Re- 
ligieux , c’eft  celui  qui  (ait  la  fbn- 
, Ction  du  Génér.il , ou  d'un  Supérieur, 
lorfqu’il  cft  abfent  Lat.  Ficariut. 

ViCARio.  Grand  Vicaire,  fe  dit 
particuliérement  de  ceux  qui  foula- 
gent  les  Evêques  & \t<i  Curés  dans 
leurs  fondions.  Lat  Ficariut, 

Ficario  de  Cboro.  C'eft  un  Reli- 
gieux qui  gouverne  le  Cheeur.  Lat. 
L'hori  , wl  caniùs  Pr^feHut. 

Ficario  ie  Jtftt-Chriih.  Vicaire  de 
Jefus-Chrift.  Un  appelle  aiuG  le  Pa- 
1^.  Lat.  Chri^i  in  terris  f7rar»it». 

Ficariê  del  Imperh,  Vicaire  de 
l’Empire.  Lat  Imptrii  flcarius. 

Ficario  de  JUonjos.  Dircdcur  de 
Keligieufcs.  Lat  Aïoitialitan  Capella^ 
nus , ». 

J’in:*»»*  per  el  Ficario.  Tirer  par  le 
Vicaire,  fe  dit  de  l'autorité  dontufe 
un  Vicaire,  pour  tirer  une  Hile  de 
chez  fes  parens,  & lui  donner  un 
époux.  Lat  Ad  ^minam  ducendttm  y 
l’icarii  judiciali  potejlate  uti. 

ViCARio,  RIA,  adj.  w.  £5*/ Vi- 
carial , ale.  Qui  tient  la  place  d’un 
autre.  Lat.  Ficariust 

VICE.  Mot  qui  n'eft  en  ufageque 
dans  U compoGttûn  des  mots,  & qui 
Ggnifieque  la  peribnne  dont  on  parle 
tient  la  place  d’un  autre.  Lat  Fice. 

VICEALAURANTA  , /.  f.  Galère 
Patronne  , h fccondc  Galère  qui 
vient  après  la  Capitaiic.  Lat.  Navit 
pr^etari.*  vicaria. 

VICEALMIRAKTE  , / m.  Vice- 


Amiral.  Lat.  PréctorU  eUJts  n.v9alis 
vices  gerern. 

VICECANCILLER  , /.  m.  Vice- 
Chancelier.  C^cft  Â Rome  un  Cardi- 
nal , & le  premier  Officier  de  la 
Cour.  Lat.  HcecjHcelLtrittf. 

VICECANCILLER.  Vicc-Chsnct- 
licr:  c'eft  celui  qui  fait  les  fondions 
du  Chancelier  eu  fan  abfcncc.  Lat. 
Ficeeanctîlarius , »V. 

VICEDIOS  , f.  m.  Vice  - Dieu. 
Titre  d'honneur  qu’on  donne  au  Sou- 
verain Pontife  êc  aux  Monarques. 
Lat.  Dei  vices  gneus. 

VlCEPKF.PdSITO  , f.  m.  Vice- 
Prévôt  Lat  Ficeprxpojuus. 

VICEPROVINCIA  , f.  f.  fe  dit 
dans  quelques  Ordres  Religieux  des 
Maifons  ou  Couvents  qui  ne  font 
point  encore  érigés  en  Province  , 
mais  qui  font  regardés  comme  tels* 
Lat.  Pravindj;  vicarhy  æ. 

• VICEPRÜVINCIAL,  /.  w.  Vice- 
Provincial.  Lat.  Proz’inciaUf  llcarims. 

VICERECTOR  , /.  m.  Qui  tient 
la  place  du  Redeur.  Lat  Reélcris  /7- 

VICESIMARIO  , RIA,  adj.  m. 
f.  Vingtième.  Lat.  Figtjîmus  , a , 
um. 

VICESIMO  , MA  , adj.  m.  /. 
numéral:  le  même  que  Figejhno. 

VICEVERS.^.  Terme  Latin  qu'on 
I employé  adverbialement  en  OJtillan, 
& qui  figniitc,  Au  contraire. 

VICIAR  , V.  a.  Gâter,  corrompre 
phyfiquement , ou  moralement  Lat 
Fitiare.  Corrumpere. 

^ ViciAR.  Falüfier  les  drogues  & 
les  denrees.  Lat.  AUul/erarr. 

ViClAR.  Falfifier  un  écrit,  l'al- 
térer , foit  en  y ajoutant  , fait  en  y 
retranchant  quelque  chofe.  Lat  Fh 
tiare.  AUerart. 

ViciAR.  Annuller,  rendre  nul , 
défectueux  un  écrit , un  ade  , faute 
de  formalite.  Lat  Fitiare,  Xulitem 
reddere. 

ViciAR.  Corrompre  les  mtcurs, 
les  coutumes.  Lat  Carrumpes’e. 

Vicias.  Interpréter  Je  travers 
une  propofition  , la  prendre  dans  au 
mauvais  iens.  L^t  Senfwn  detorque- 
re. 

ViCiARSE.  Secorrompre,  s'aban- 
donner au  vice,  à la  débauche. Lat. 
^'7»»rtr»‘.  Carrumpi. 

ViciARSE.  ^ vicier,  fe  gâter, 
fe  corrompre.  Lat  Corrtanpi.  Drpra^ 
vari. 

ViciARSE.  S'aftedionner  trop  i 
quelque  chofe.  Lat.  Nimia  cupiditate 
tnseri. 

VICIADO,  DA  , part.  du  ver- 
be f'iciar.  Vicié,  éc,  corrompu,  ue. 
Lat  Fitiatus.  Corruptus , a , ton. 

VICIO,  f.m.  Vice,  défiait,  ouiu- 
vaife  qualité  dam  une  choie.  Lat. 
i'itium  y »(. 

Vicio.  Vice,  laulTcté,  mcprîfc, 
erreUt 
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Cffenr  dans  ce  qu"on  éait  ou  qu'on 
avance.  Lat.  Vitium , li. 

Vicio.  Vice  « mauvaife 

habitude.  Lat.  Iltiutn  , ii. 

VlClO.  Vice.  On  appelle  le  Vict 
de  l.t Nation  « le  Vict  du  Siècle,  cer- 
tains  vices  généraux  auxquels  des 
Peuples  en  certains  tems  font  plus 
fuicts  qu*cn  d'autres.  Lat.  ntium. 
J\ijcS  prtlt’MT. 

ViCio.  Vice , imperfeélion  du con>s 
ou  de  l'atnc  , naturelle  ou  acquilc. 
Lat.  Vitium, 

Vicio  , fc  dit  du  goût  qu'on  a 
pour  une  chofe,  & qui  porte  à en 
nfer  fréquemment.  Lat.  CufiAit^i. 
LAiio.  '' 

Vicio.  Courbure,  inflexion,  ce 
oui  efl  hors  de  la  ligne  droite.  Lat.  1 
yitiMH.  Inffxio.  Curvatio.  | 

VlCJO.  Fertilité,  fécondité,  for*! 
ee , vigueur  i & e'eft  dans  ce  fens  i 
qu'on  dit  : /êntèradas  mu* 

cbe  vûio,  Les  bleds  font  trop  forts, 
trop  épais.  Lat.  J^er/iùfas, 
tas.  l'igor. 

Vicio.  Vice,  fc  dit  des  débuts 
auxquels  les  animaux  font  Cnjets.  Lat. 

De/féiiis. 

Vicio.  Vice  , fc  dit  auflî  de  la 
trop  CTandc  liberté  , des  caprices 
qu'on  ïbiiffrc  dans  les  enlans.  Lat. 
JJeentia.  Vcluntutis  xHltusn. 

Dt  l'icio.  Paqon  adv.  Sans  bc* 
foin,  fans  motif,  (ans  nccclütétmais 
par  habitude.  Lat  Siiort  fm.  Omwj. 
ad  libtttt*r. 

VICIOSAMENTE  , aiv.  Vicicu- 
fement,  d’une  manière  vicieufe.  Lat 
yitiosi. 

VICIOSO  , SA  , od;.  w.  y /.  Vi* 
cieiix , eufe,  qui  s quelque  défaut 
ou  imperfccLon  naturelle  , ou  acqui* 
fe.  Lat  a,  km. 

Vicioso.  Vicieux  , fc  dit  d’un 
homme  qui  a des  défauts,  qui  eft 
fujet  à quelque  vice.  Lat  l^itiofus. 

VlClCiSO,  fignibe  aul&  Fort,  vi* 
goureux  , furtout  en  parlant  des 
plantes , fertile , fécond , abondant 
Lat.  Fertilit.  Feccun.ius, 

Cumpof  viciojos.  Champs  fertiles. 
Lat.  Âgri  fttcunài. 

hn  aonts  ft  tcban  de  fura  viciofes. 
Les  bleds  fe  couchent  parce  qu'ils 
font  trop  forts. 

VICISSITUD  , y:  /.  Viciflîtude, 
changement,  révolution,  retour fuc- 
ccllif.  Lat  ViciFUudoy  inis. 

VICISSITXJOINARIO  , »1A,  erf;. 
an.  ^/.  (|ui  arrive  alternativement, 
ou  fucceflivcmcut  Lat.  l'UiJ/àudMa- 
ritu  , a , utM. 

• VICTIMA,/ /.  ViAime,  animal 
u'un  toc  , & qu’on  immole.  Lat 
'uiima.  Hojlia  , «r. 

ViCTlMA.  ViAime,  fe  dit  figu- 
rément  de  celui  qui  s'expofe  à quel- 
que péril  pour  uu  auUc,  Lat  FUlb 
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VICTIMARIO,  f.  »>.  Celui  oni 
vendoit  les  viAimes,  & les  lioit  fur 
l’Autel.  Lat  l’i^iwarius. 

VICTOR,  f.  tn.  Vive,  interjec- 
tion par  laquelle  on  applaudit  à quel- 
qu’un , & on  lui  fouhaite  une  lon- 
gue vie.  On  dit  plus  communément 
Fiicr  pour  adoucir  la  prononciation. 
Lat  / iéior  , ff. 

Victor.  FAc  publique  que  l'on 
donne  en  l’honneur  de  quelqu'un , 
& dans  laquelle  il  reçoit  les  appUu- 
difleraens  qu'il  a mérités.  Lat.  Trium- 
pbnlis  phi^jus. 

Victor.  Monument  qu’on  drefle 
à l'honneur  de  quelqu'un.  L.  7Vu<m* 
pboüs  tahelîa  viéioris  nomine  injtfgnita. 

VICTOREAR , fl.  Applaudir , 
battre  des  mains  , témoigner  par  des 
cris  de  joye  celle  qu’on  a de  quel- 
que bonne  réuflitc  dans  une  chofe. 
Lat.  l^éioris  mmiae  plaudere. 

VICTOREADO,  da,  port  pnjf. 
du  verbe  FUlartar.  AppiauiU , ic. 
Lat.  Pian/ti  exceptas , o , uiw. 

VICTORIA , y: /.  ViAoire,  gain 
d'une  bataille , avantage  remporté 
fur  fon  ennemi.  Lat.  Fi£itria  , <r. 

Victoria.  ViAoire,  fc  dit  de 
l’avantage  qu'on  remporte  fur  quel- 
qu'un dans  une  difpute.  Lat.  lléleria. 

Victoria.  ViAoire,  fc  dit  figu- 
rément  de  raflujettinement  des  fens 
Sc  des  pafCons  à la  raJfon.  Lat  Fi- 
I iioria. 

' Victoria.  ViAoire,  cri  d'aîlé- 
I greffe  lorfqu'on  a remporté  In  viAoi- 
' re  fur  fon  ennemi.  Lat.  Fuioria. 

\ VICTORIÜSAMENTE,  «do.  Vi. 
Aorieufement , en  viAorieux,  avec 
gloire.  Lat.  Glariosi. 

VICTORIOSO,  SA  , edf.  w.  ^ /. 
ViAorieux , eufe,  qui  a remporté  une 
ViAoire  , ou  dans  les  armes  , ou 
dans  les  fctences , Su.  Lat  ^sBor , 
trix. 

VICTOBIOSO.  Victorieux,  titre 
tl’honneur  qu’on  donne  aux  Princes 

?ui  ont  remporté  pluûeurs  viAoires 
ur  leurs  ennemis.  Lat  Fié/vr.  /»- 
viéiiu. 

VICUJîA,//  Vigogne , chèvre 
fauvage  qu'on  ne  trouve  qu'au  Pé- 
rou. Lat.  C'aura  Peruana. 

VID,//.  Vigne,  plante  qui  croit 
en  arbrtfTcnu  , & qui  produit  le  rai- 
fin.  Lat.  r/wfl,  iT.  Fuis,  is. 

ViD.  On  appelle  ainfi  en  termes 
d'Anatomie  le  Cordon  ombilical , par 
lequel  le  fœtus  tient  à l'arrière-faix. 
Lat  IntrJfmuHt  lankilicate. 

Fid  falvage.  Vigne  Ciuvage/  c'eft 
celle  qui  croit  fans  culture  le  long 
des  chemins  & des  hayes.  On  l'ap- 
pelle Lambmfquc.  Lat  Lobrufca  , k. 
Agrtjiis  xniua. 

Rcfr.  De  huiHQ  trid  planta  la  viita , 
JS  dt  iuena  madré  la  Hja.  Ce  prover- 
be exhorte  ceux  qui  le  marient  à re- 
plttWt  U vertu  que  le  bien 
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d.^ns  celles  dont  ils  font  choix. 

VID.A , /.  /.  Vie,  l’cuc , l’cxi- 
ftcncc  , qui  confifte  dans  runiun  de 
l’amc  avec  le  corps,  par  oppuiitiun 
à h mort,  qui  en  eft  la  féparation. 
Lat.  f’ita  , <r. 

Vida.  Vie,  fc  prend  auflî  pour 
l’aAion  par  laquelle  on  vit , ou  pour 
la  permanence  d.ins  Tunion  de  l’amc 
& du  corps.  Lat  /Vr<i. 

Vida.  Vie,  fc  prend  encore  pour 
le  principe  de  la  nutrition,  de  la  cha- 
leur & du  mouvement  qui  anime  les 
corps,  & qui  les  fait  agir,  fentir 
& croitre.  C'eft  la  vie  végétative, 
animale  & fcnfltivc.  Lat  Fila. 

Vida.  Vie  , cfpace  de  tems  qui 
s'écoule  entre  la  naiflànce  & la  mort. 
Lat  Fi/a.  (urriciflEum,  t. 

Vida.  Vie,  fc  dit  de  U manière 
dont  on  paffe  la  vie  , télativement 
aux  commodités,  ou  aux  ineommo* 
dites  qui  i'accompaçncnt.  Lat.  Vita. 

Vida.  Vie  , fc  dit  de  b manière 
de  vivre  , de  la  conduite  & des 
mœurs.  Lat.  Fila. 

Vida.  Vie,  fc  dit  de  l'état,  de 
b profeffion  qu'on  embrafle  pour 
fubullcr.  Lat.  Fita.  Aldus  x*ivtndi. 

Vida.  Vie  , fe  dit  auflî  de  l’HU 
floire  des  aAions  de  quelqu'un , de 
ce  qui  lui  eft  arrivé  pendant  le  cours 
de  ta  vie.  Lat.  Fita. 

Vida.  Vie,  fc  dit  encore  des  ali- 
mens,  & des  chofes  néceflaires  pour 
fe  nourrir , pour  fubCflcr.  Lat  /7- 
éius  , HS.  Alisncnta  , aruns. 

Vida.  Vie,  fe  dit  figurcment  de 
ce  qui  nous  flatte , qui  nous  plait  , 
& qui  contribue  à nous  faire  pafler 
la  vie  agréablement,  Lat  llta. 

Vida.  Vie  , fc  dit  en  fens  myflf* 
que  de  l’état  de  grâce.  Lat.  flta. 

Vida.  Vie  , fe  prend  auflTt  pour 
la  Béatitude  étemelle.  Lat. 
tema. 

Vida.  Vie,  en  termes  de  Prati* 
que , s’entend  d’un  crpacc  de  dix 
ans.  Lat  Dteennium , ii. 

Vida.  Vie  , fc  dit  figurément  de 
tout  ce  qui  contribue  à U conferva- 
tion.  Lat  Fitu.  Salas , suis. 

I Fida  de  perros.  Vie  de  chiens , fc 
! dit  de  celle  qu’on  pafle  dans  la  pci* 

I ne  & dans  le  travail.  Lat.  Lt^hcrioja 
vita. 

Fida  tfpiritual.  Vie  fpiritucHc. 
Lat  Spirstuuüs  vita. 

Fida  mi.i,  d AFt  xnda.  Exprcflîons 
de  tendrefle  Sc  d’amitié  dont  ou  fe 
fert  en  pariant  à une  perfonne  qu'on 
chérit  tendrement.  Lat.  Aléa  x'ita. 

Agua  de  vida.  Liqueur  tirée  do 
differens  ingrediens , qui  cfl  cxecL 
lente  pour  pluficurs  maladies.  Lat 
Atfaa  vit*. 

Btifcar  ta  vida.  Chercher  fa  vie^ 
travailler  , chercher  des  expédiena 
. pour  fubüller.  Lat.  Fsiium  qst*rtre, 

^ J?*(/Î<3r  la  vida,  Kcchcrcbcr  b vit 

ik 


Digitized  by  Google 


66^  V I D 

de  quelqu'un , s'informer  de  fa  con* 
duite.  Lat.  yHam  aiienim  f. 

Btifca  viias.  On  appelle  ain(i  un 
homme  qui  epic  par  curîuGté  & par 
malice  les  avions  d'autrui,  ou  qui 
cmplove  des  moyens  cxtjaardinaircs 
pour  (ubfifter.  Lat  Hf-fulîoruut/cru- 
tator. 

CVq/imjr  la  vida.  Confumer  fa  vie , 
la  pafler  ilans  la  peine  , dans  les 
chagrins.  Lat  Cot{fumtrf  vitam, 
Coftar  la  vitLt , fe  dit  pour  mar- 
quer la  réfolutioii  où  l'an  eft  de  ten- 
ter une  chofe  à quelque  prix  que  ce 
Toit.  Lat.  Ad  aliquid  unia/idum  xH- 
tam  exponere. 

Dar  tnala  vida.  Rendre  la  vie  du- 
re à quelqu'un.  Lat.  Vuram  vitain 
reddtre. 

Dftrfe  bftena  vida^  fc  donner  du 
bon  tems,  fe  divertir.  Lat.  Genio 
inditlf^nc. 

Dar/t  bwm  vidât  fignlRe  dans  un 
fens  contraire,  Vivre  conformement 
A la  raifon.  Lat.  Frugi  viverr. 

Debfr  la  vida.  Devoir  la  vie  à 
quelqu’un.  Lat.  ritam  dtbtrt. 

De  por  vida.  Faqon  adv.  Toujours, 
tant  qu’on  vivra.  Lat.  Semper. 

En  mi  vida  ^ c en  la  vida.  Fiqon 
adv.  Jamais.  Lat.  A^unqitam. 

En  xHda.  Faqon  adv.  Pendant 
qu’on  vit.  Lat.  Dum  vivitur.  Fer 
iritatn, 

Ffeapar  la  vida.  Sauver  fa  vie  , fc 
tirer  d'un  grand  danger.  Lat. 

/aivare. 

Gajlar  la  inda.  PalTer  la  vie.  Lat. 
."Etafem  ogere. 

iluctr  vida.  Vivre  cnfemblc,  en 
parlant  d'un  mari  & d'une  femme. 
Lat.  CartfHtJctTt. 

llilo  de  ta  vida , expreGîon  figu- 
rée. Le  fil  de  la  vie.  Lat.  l^Ute 
liun. 

Jlomh  e , à muger  de  mata  x*ida. 
Homme  ou  femme  de  maiisMifc  vie. 
Lat.  Hoftto  improbuf.  DijfoUUa  rmr- 
iier. 

Lt  ofr.i  nM-1.  L’autre  vie,  fe  dit 
de  l’ctat  do  l ame  «près  qu’elle  cft 
leparce  du  corps.  Lat.  Altéra  vita. 

fjH  vida  paj^a.  La  vie  qu’on  a 
menée  par  le  pafle.  Lat.  Fita  pr^‘ 
irrita. 

A/idia  xtida.  La  moitié  de  la  vie , 
fc  dit  de  ce  qui  nous  plait.  LaL  fV- 
t.e  dimidiam. 

Aludar  de  xnda.  Changer  de  vie. 
Sc  convertir.  Lit.  Ai  meliorem  /ru- 
gem  fe  reeiptre. 

Filfar  h vi>ia.  PafTer  la  vie  , ne 
mnngcr  qu’autant  qu'il  faut  pour  fub- 
filler.  Lat.  Farci  xritam  duenr. 

Fcrder  la  vida.  Perdre  la  vie  , 
mourir.  Lat.  l^tatn  tanittert. 

Fcrdana  vidât.  Sobriquet  qu’on 
donne  à un  Fanfaron  , à un  faux  bra- 
ve. Lat  l’i'rajû , m'f. 

Fer  vidii.  ExpreiLoii  dont  on  fc 
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fort  pour  conjnrer  quclqn  un  Je  fai- 
re , ou  de  nous  accorder  ce  que  nous 
lui  demandons.  Lat.  Fer  captü  tuum. 

Ex.  For  vida  /ma  que  hagas  efio. 
Je  te  conjure  de  faire  cela  pour  moi. 
üii  l'cmployc  aulfi  en  manière  iPaf- 
firmative  & de  ferment. 

For  vida  mia.  Sur  ma  s*ic  ; cf- 
pcce  de  ferment.  Lat.  Moriar.  Dif~ 
peream. 

drr  de  vida  , fc  dit  d'nn  malade 
de  la  gucrifon  duquel  on  cfpcre.  Lat 
Sanitatem  Jperare. 

Tâter  Jiete  vidât.  Expreffion  qui 
marque  qu'on  a éehape  à pluiieurs 
dangers.  Lat.  Flura  pcricula  vitaj'e. 
For  vida  tie  u/ied.  Je  vous  prie. 
Lat  Qiixfo. 

Renta  ù vida , o renia  de  por  x'iiUt. 
Pcnfion  viagère.  Lat.  Fervitamien- 
J'<f.  ! 

VIDRIAR , V.  fl.  Vernir,  vernif- 
fer , fc  dit  de  l'enduit  qu'on  met 
fur  de  La  poterie.  Lat.  PlMmihtgim’  in. 
ftere. 

fldriar/e  lot  ojos , fc  dit  des  yeux 
des  malades  qui  rcfrcmblcnc  î du 
verre,  ce  qui  cil  un  figne  de  mort. 
Lat.  Ocules  vitri  /pcctean  induere. 

VIDRIADO,  DA  , part,  pajf,  du 
verbe  l'idriar.  Verniffe , éc.  Lat. 
Fiumhagine  inftilm , a , itm. 

ViDRlAoo,/  m.  Poterie  vernif- 
fée.  Lat.  Flutnbaginc  infecta  fetitia. 

VIDRIERA  y /.  f.  Vitrage,  toutes 
les  vitres  d'une  Eglifc  , ou  d’une 
maifon.  L:^t.  /7/ra , a unt. 

VtDSlEEA.  Vitre , tout  ce  qui  eft 
tranfparcjit , clair.  Lat  Fitrum  pd- 

Incidiim. 

IJcenciado  Fidriera.  Epithète  qu’on 
donne  à une  perfonne  extrêmement 
délicate.  Lat.  Hoino  inaU  fq/iidiq/us. 

VIÜRIERIA,/.  / Verrerie,  lieu 
où  l'on  fait  & où  l’on  vend  le  ver- 
re; il  fe  dit  aulli  de  la  boutique  d’un 
Vitrier.  Lat  Fitriaria  fabriiat  ta- 
berna. 

VIDRIERO  , /.  w,  Venicf  , fa- 
briquant & marchand  de  verre.  Lat. 
Fitriarius,  ii. 

Vio&iERO.  Vitrier,  artifan  qui 
accommode  les  vitres.  Lat  Fitrerum 
farter  , ris- 

VIDRIO  , f.  tn.  Verre,  corps  dia- 
phane & tranfparcnt , fait  par  art. 
Lat.  Fitrum , r. 

ViDRio,  fc  prend  pour  un  \*3if- 
feau  de  verre,  & ott  y joint  le  nom 
de  ce  qui  eil  dedans.  Lat  I'm  vs- 

tftUW. 

ViDRtO.  Verre,  fc  prend  figuré- 
ment  en  poefic  pour  l’eau.  Lat.  Aqua 
vitrea. 

ViDRlO.  Verre,  fe  dit  d'une  cho- 
fc  extrêmement  Lat.  jQuod 

vitreum  tjl. 

ViDRio.  On  appelle ainft  un  hom- 
me que  la  moindre  chofe  met  de 
mauvaife  humeur.  Lat  Ilcnio  iracutt- 
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itiij  , fiamact'ffus. 

VIDKlOSü  , SA  , adj.  m.  ^ /. 
De  verre,  fragile,  iàcilc  à fc  cafTcr- 
Lat.  Fragilis.  Fitnat  y a,  wn. 

ViDRioso,  fe  dit  d’un  endroit 
couvert  de  verglas.  Lat  lAérieus , a , 
um. 

VfDRioso  , fc  (lit  des  chofes  dé- 
licates &.  fragiles.  Lat  Traétaiu  dif. 
fcilu. 

VioRioso.  On  appelle  ainfi  un 
homme  qui  fc  pique , & s'offenfe  de 
la  moindre  chofe.  Lat  Faidi  queru- 
lUi. 

VIDRO.  Voyez  Fidrio, 

VIDL’.AL  , adf.  d’une  terni.  Qui 
appartient  à U viduité.  Lat.  Fidua~ 
lis , e. 

VIDUNO,  ù ViDCEho,  / I».  le 
même  que  l'eduno. 

VIEJAZO,  f.  m.  atigvt.  Vieillard 
décrépit  f ce  mut  c&  du  fiylc  fami- 
lier. Lat  Decrepitus  femexy  if. 

MEJECnO,  TA,  ad/,  m.  ^ f. 
dim.  le  même  que  Fiejjy  mais  plus 
cxprelTif. 

yiEJÜ,  JA  , aJj.  tn.  ê^f.  Vieux, 
vieille,  qui  cft  âgé,  qui  cfl  né  de- 
puis longcems  $ il  fc  dit  auffi  des 
animaux.  Lat.  Fétus.  Stntx. 

ViEîO.  Ancien  , vieil,  du  tcmi 
pafTé.  Lat  Fetut  , erh.  Antiquus. 

ViEjo.  Vieux  , üfé , fc  dit  par 
oppofitfon  h neuf:  ainfi  on  dit:  Et 
vcjlido  es  xnejoy  L'habit  eft  vieux. 
Lat  Cfu  détritus. 

ViEjo.  Ou  appelle  ainfi  un  en- 
fant , ou  un  jenue  homme  en  qui 
la  raifon  a dévaucé  l'agc.  Lat  Puer 
ratiane  pr.tditus. 

ViEjos,  .nu  pluricr  , fc  dit  des 
cheveux  qui  font  fur  les  tempes. 
Lat  2'emparttm  pili. 

nejit  fite  y m fe  cocii.  Expref- 
iion  dont  on  fc  fert  lurfqu’on  nous 
allègue  une  exeufe  impertinente  & 
ridicule. 

l’iejo  verde.  On  appelle  ainfi  im 
vieillard  qui  fait  des  aélions  de  jeu- 
ne homme.  Lat  Senex  juvenem  men- 
tiras, 

Cuenta  de  xHe/as.  On  appelle  des 
Contes  de  vieilles,  les  fables  ridicu- 
les dont  les  vieilles  amufent  les  pe- 
tits cnfaiis.  Lat  FetuUrum  commen- 
ta , delirasnenta. 

//arrr  virjù  à algutuf.  Cette  expref- 
fion  fignîHc  que  ceux  qui  fe  font 
connus  dans  leur  jeuncITc,  font  hom- 
mes faits  ou  dans  un  âge  mur.  Lat. 
Fucrum  nUquem  wvife. 

tlacerfe  siV®.  Prendre  tout  À cœnr, 
fc  ch.-igriner  de  tout  Lat.  In  fene- 
Htna  ire.  * 

Jlas  vie/c  que  la  fama  , fe  dit 
pour  marquer  rancicnneté  d'une  cho- 
fc  , Sc  pour  fc  moquer  de  celui  qui 
nous  la  conte  , comme  fi  clic  étoit 
nouvell(t  Lat.  Scahie  antiquior  eft. 

On  dit  auQî , Alas  vityo  que  A rm 
pehn  , 
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peton , OQ  iVfoi  virj'a  que  prtjlamt  un 
qu.trto, 

Prrm  viejo  , fc  dit  fisurémcnt 
d'un  homme  fii]«  nifét  difficile  à 
tromper.  Lau  Èxptrtus,  Ufu  péri- 
tui. 

SohUda  le  meme  que  l^ete- 

rana  , comme  oppofe  à Bifoho. 

Tenet  alguna  cefa  de  vitje.  Avoir 
une  ancienne  habitude.  Lit  Invite- 
rat9  vitio  LAcrare. 

Rcfr.  A rocin  viejo  cakeioias  nue- 
9AS.  A vieille  mule  frein  doréi  en 
parlant  des  vieilles  gons  qui  fe  pa> 
reot,  qui  fe  requinquent. 

Refr.  Del  veejo  tl  confejo  , y del 
rici)  el  retnedio.  Voyez  Ruo. 

Refr.  £2  mno  puede  merir  , y et 
viejo  no  pueie  viiùr.  Un  jeune  hom- 
me peut  mourir , & uu  vieillard  ne 
peut  pas  vivre  cncoçc  longtems. 

Refr.  La  uutta  que  con  virja  Jè  co- 
fa  ^ tratefe  coftto  andana.  Ce  prover- 
be confcille  aux  jeunes  femmes  qui 
époiifent  des  vieillards , de  fe  con- 
former à leurs  meeurs , & elles  veu- 
lent avoir  h paix  (tins  leur  ménage. 

Kefr,  jÇuien  qui/ietefer  muchotiem- 
fo  viejn,  cotnirveeh  frefio.  Pour  visTC 
longtems  il  But  être  vieux  de  bon- 
ne heure  î c‘eft  • à-  dire , qu'il  faut 
le  ménager  d^  fa  jeunefle. 

VIELDü.  Voyez  Bulda. 

VIENTECILLO  * / w.  Petit  vent» 
doux  , léger.  Lat.  Ltnit  avril,  .r. 
Zrt’ij  veutus. 

VlENTO,  f.  m.  Vent,  mouve- 
ment violent,  agitation  de  l'air.  Lat 
Genius  , ». 

ViF.KTO  , fe  prend  pour  l'Ak, 
ou  pour  l'crpace  qu'il  occupe.  Lat 
Ventus.  Aer. 

VlENTO.  Vent,  en  termes  de  Vé- 
nerie, fe  prend  pour  l'odeur  & le 
fenttment  qu'une  bête  laîflc,  en  Ton 
palTagc.  Lat  Odot.  dora. 

ViFNTO.  On  appelle  ainfi  un  cer- 
tain os  que  les  chiens  ont  entre  les 
deux  <5rciUcs.  Lat  Os  in  cane/agod. 

VlENTO.  Vent,  fe  dit  au  figuré, 
de  tout  ce  qui  e(l  léger , éCr  peu  fo- 
nde. Lat  Rn  levis  , vel  parvi  rno- 
tnenti. 

Vi|‘:nto.  Vent,  vanité,  orgueil. 
Lat.  l'ento/a Juperhia. 

VlENTO.  Vent,  (e  dit  de  tout 
ce  qui  conduit  à quelque  fin  : com- 
me , riento  de  la  fortune , Le  vent 
de  la  fortune.  Lat.  Aura , <r. 

VlENTO.  On  ap4>ellc  tinû  une 
cordc  qui  fufpend  un  corps  pefant 
Lat.  pendus  fubjUmns. 

VlENTO.  Vent,  en  Artillerie,  eft 
un  vuide  qu'on  laifl*e  pour  donner 
au  boulet  U liberté  d'entrer  dans 
l’ame  de  1a  pièce.  Voyez  Huelga, 

VlENTO , en  jargon , un  Délateur. 
Lat.  Sufurro , enis. 

Cofas  de  viento.  Chofes  inutiles , & 
de  peu  de  valeur.  Lat  Inanio. 

Tom.  Il, 
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Dar  et  viento , par  alluiùm  i la 
chafle , Conjecturer , préfumer  quel» 
que  chufe.  Lat.  Odorari. 

Infirumentos  de  viento.  Inlhumens 
ï vent,  font  ceux  que  le  vent  fait 
jouer.  Lat  Organa  , orum. 

Ir/e  con  el  viento  que  cotre.  Suivre 
le  parti  le  plus  fort , ou  le  plus  a- 
vajitageux.  Lat.  Servire  temperi. 

Alovetfe  à tedos  vientot.  Tourner 
à tout  vent,  n'avüir  rien  de  fiable, 
de  folidc  ; être  léger , inconfiant  L. 
j^udihet  vente  moveri. 

VIENTRE,/  m.  Ventre,  partie 
de  l'auimal  , qui  dans  fa  capacité 
renferme  les  entrailles.  Lat  Venter , 
tris. 

V^lENTiE.  Ventre,  fe  dit  de  1a 
çronVlTc , ou  du  fœtus  pend:mt  qu'il 
efi  daus  le  ventre  de  u mère.  Lat. 
Venter.  Fatus  gejhtio. 

VlENTRE.  Ventre,  abbatîs  qu'on 
tire  des  bêtes  qu'on  tue  à la  bouche- 
rie. Lat.  Intejiina  , orum. 

ViENTKE  , fc  dit  auffi  de  l’Efio- 
mac,  furtout  en  parlant  d'un  gros 
mangeur.  Lat  dltomacèo» , ». 

VlENTRE.  Ventre,  fc  dit  encore 
du  creux , de  la  capacité  d'une  cho 
fc»  Lat.  Venter.  CaTrrn.c,  arum. 

VlENTRE  , fe  dit  auffi  de  1a  par- 
tie extérieure  du  bas  ventre , qu'on 
appelle  autrement  Barriga.  Lat  Ven- 
ter. Alvus.  Abdomen, 

VlENTRE.  Ventre  , fc  dit  des 
creux  &:  capacités  des  chofes  artifi- 
cielles qui  ont  quelque  enfture , 
quelque  émmcncc.  Lat.  Venter. 

ViF.NTRE,  en  termes  de  JuriL 
prudence , fe  dit  du  fond  , du  prin- 
cipal d'un  Afic  : & l'on  dit , Exerp- 
cion  facada  del  vientre  de  la  tnifma 
Efrituru.  Lat  Summa^  re. 

VlENTRE.  On  appelle  encore ainfi, 
en  termes  de  Jurirprudenct,  1a  mè- 
re, à l'exception  du  père.  Lat  AU- 
1er,  tris. 

Ex.  El  porto  Jlgue  ol  vie>stre.  L*en- 
fint  fuit  le  ventre  ; c'eft- à-dire, 
qu'il  efi  de  condition  libre,  ou  fer- 
vile,  félon  celle  de  fit  mère. 

Vientre  de  Dragon.  Terme  d'Afiro- 
oomie.  Voyez  Umte. 

Defde  el  vientre  de  fu  madré.  Dès 
le  ventre  de  fa  mère , depuis  le  mo- 
ment de  fa  mÜTancc.  Lat.  Ak  utero. 

Refis  de  vientre.  Brebis , vaches 
fécondes , qui  portent  fouvent  Lat 
Reçus  fiecun.ium. 

VIENTKECILLO,  / m.  dim.  Pe- 
tit ventre , le  même  que  Ventriculo. 

VIERNES./.w.  Vendredi,  fixié- 
me  jour  de  la  Semaine.  Lat  Dies 
Veneris. 

ViERNES.  On  appelle  ainll  tes 
jours  où  il  eft  défendn  de  manger 
de  la  viande.  Lat  Dies  ahjlinentiu  à 
CArnihus. 

Cota  de  vitmes.  Nom  qu'on  donne 
à un  homme  qui  a le  vifiigc  maigre , 
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pile,  abbattu.  Lat.  Alareida,  vtllsm- 
guida  faciès. 

La  ftmana  que  no  tenga  Viemts, 
Expreflion  dont  on  fc  fort  pour  con- 
gédier quelqu’un , & lui  refufer  ce 
qu'il  demande.  Lat.  Ai  Caiendas  Gru- 
cas. 

VIGA , f.  f.  Poutre , grofle  pièce 
Je  buis  qu'on  met  de  travers  fur  de 
gros  murs  pour  fouteuir  des  com- 
bles, des  planchers.  Lat  Trabt^bis. 

Viga  de  lagar.  Poutre  d'un  pref> 
foir  à vin , ou  i huile.  Lat.  Prsa- 
lutn , i. 

VIGESIMO , MA  , e^i.  tn.  f. 
numéral.  Vingtième.  Lat  Vègtfonus  ^ 
a,  um. 

VIGÏLANCIA  . Vigibnee. 
attention  , diligence  , application  ^ 
foin  exaâ  ou'on  pren(l  à faire  quel- 
que chufe.  Lat  Vigilantia.  Diligentia. 
Cttra , U. 

VIGILAR,  V.  n.  Veiller  fur  une 
choie,  en  prendre  foin,  y donner 
toute  Ton  attention.  Lat  Vlgilare.  Çu- 
rore.  , 

VIGILANTE,  part.  oB.  du  verbe 
Vjgilar.  VeiUüit  , qui  veille.  Lat 
VigiUns. 

Vigilante.  Vigilant,  ante;  di- 
ligent, exaél,  qui  prend  garde  à le» 
affaires,  on  à celles  qu'on  lui  a con- 
fiées. lj)t  Vigily  is.  Studiofus.  Ac- 
curatut  , a , um. 

VIGILANTISSIMO , ma  , adj.  m. 

/ fuperl.  Très  vigilant,  ante.  L. 
VigiUntiJJfnsus  , a , um. 

VJGILIA  , /. /.  Veille,  l’aÔion 
de  veiller.  Lat,  VigiHoy  u. 

ViGlLIA.  Veille,  fe  dit  de  la  mn- 
dc  application  qu'on  donne  à T'étu- 
de,  aux  affaires  , furtout  la  nuit 
Lat  f’igiù'n,  U. 

ViGlLiA  , fc  dit  pour  Vifpera\ 
& on  l'employé  quelquefois  au  figu- 
ré dans  cette  acception.  Lat  Vigi^ 
lia. 

ViciLiA.  Veille,  ou  Vigile,  cft 
le  jour  qui  précède  une  firte.  L.  i'rr- 
v^ilium,  i. 

ViciLfA.  Veille,  privation  do 
fommcil , inforanîe.  Lat.  Vrgilia,  re, 
Infomnium,  i. 

ViGiLiA.  Veille,  une  des  partiet 
.!ans  lerqucllcs  on  divife  les  heuret 
de  1a  ouït,  pour  pofer  ou  relever 
les  feotinelles.  Lax.  Vigilia , u. 

VlciLIA  , efi  aulfi  rOlfice  qu'os 
dit  la  veille  d'une  fetc.  Lat  Vigilia, 

ViGlLiA  , en  jargon , l.i  Trompet- 
te du  bourreau.  Lat  Caruifàs  buedm 
na,  U. 

VIGOLERO , / m.  lignifie  en  jar- 
on , le  Valet  qui  aide  le  bourreau 

donner  U torture  aux  cricninels. 
Lat.  Tortoris  famuUu. 

VIGOR,  f.  m.  Vigueur,  force. 
Invité  des  chofes  , tant  animée» 
u'inaoimées,  & des  plantes.  Lat 
'igor  y is.  Rùbur , oris, 

Pppp  VlGOR. 
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ViooR.  Tîfacité  dans  ce 

qu'on  fait.  Lit.  Ils  animi. 

ViGOR.  Vi;;neiir,  force  , autori* 
té  lies  loix,  durée  conibnte  desufa- 
ges  & des  coutumes.  Lat.  rigor.  Ro- 
hur  , orif. 

VIGORAR,  %>.  «.  Fortifier»  don- 
ner ile  h force»  de  la  vigueur.  Lat 
RQb^r>(^f.  Cfl'roéerjrr.  C<m/orf»tre. 

VIGaROSA.MENTE,  fldi/.  Vigou- 
rcurcment»  avec  vigueur»  avec  for- 
ce » avec  fermeté.  Lat  Strenui.  For- 

VIGOROSIDAO»//  Force,  fer- 
meté. Lat  l'Srgor.  R^w, 

VIGOROSO  » SA , oif'.  m,  / 
Vigoureux»  enfe,  qui  a de  h force, 
delà  vigueur.  Zjit  {''uUdus.  StrouaUf 
M , uiH.  F^tis  » e. 

VIGOTAS,  / / Terme  de  Ma- 
rine . Poulie  platte  & malfive . per- 
cée lie  phifieors  trous , pour  donner 
pafiage  aux  manœuvres.  Lat.  7Vo- 

thks  /oTumi'iibia  dijlinéi^e. 

VIGUELA  , /.  /.  Efpecc  de  gui* 
tarre  qui  n’a  que  fix  cordes  , mais 
dont  le  fon  cR  pius  clair  & plus  ai- 
gu que  celui  de  la  gnitarre.  Lat  Ci- 
ihora.  C'hflyf.  /Vdf/,  iusfi. 

VIGUELISTA,  / 01.  Celui  qui 
touche  de  la  llgueia.  Voyez  ce  mot 

VIGUERIA,  //.  Charpente»  le 
total  des  poutres  & des  ioiivcs  qui 
entrent  daiu  un  bâtiment  Lat  TVo- 
bts,  iunt. 

VIGUETA,/./  dÙH.  Poutrelle, 
petite  poutre,  l^t.  Trabs  minor. 

VIL  , odji.  iturit  tertn.  Vil  , lie, 
bas  , abjeâ  , méprifable.  Lat  /V* 
lis  , e,  Contetnf'tibilis. 

Vil.  Vil,  fc  dit  aufTi  des  avions 
qui  ont  quelque  chofe  de  bas  & d'in- 
nmant.  l.at.  fliis.  Turptf , e. 

Vil.  Vil  , fe  dit  anUi  des  profef- 
fions  méchaniques.  Lat.  HUs.  Vuk 
garis. 

Vu.  Vil,  fe  dit  d’un  ingrat , d'un 
homme  mécoiinoHTant.  Lat.  Viüs. 
Jug'  utut. 

VILAGOMEZ,  / w.  fignifie  en 
jargon , un  humme  qui  gagne  dans 
nnc  maifoo  de  jeu.  Lat  Dotnis  lufo^ 
ri.r  tiuafiuf^us  ajert-yr  ^ ris* 

VILANO,/.  m.  le  même  qiiei^ 
lanf) , Fleur  de  chardon. 

VILECER»  V.  0.  le  même  que 
Eftt-'iltcfr.  Ce  mot  n'eR  point  ufité. 

VILEZA  , /,  f Qualité  de  ce  qui 
cft  vil,  à bas  prix.  Lat  ntitaj^tis. 

Vii.F.ZA.  Aélîon  b.ifTe,  infâme  & 
Indigne  d'un  homme  d’honneur.  Lat 
Dedccus , oris, 

ViLtZA.  Proieffion  vile,  abjeÔe, 
bafle.  Lat.  Art  viks* 

ViLEZA  , fe  dit  d’une  aélion  à la- 
quelle on  ne  s'aitendoit  point , fur- 
tout  lorfqu’clle  nous  caufe  du  pré- 
judice. I^t.  Turfitudo.  S'ordîdilaf. 

VïLHüKRO  y f,  m.  fignifie  en 
jargon  un  homme  qui  le  tire  de 
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danger  en  prenant  la  fuite»  fuyard, 
lâche  , poltron.  Lat  Quifttgi  à ff~ 
ricula  Ubtratur. 

VILICACION,  f.  f.  le  même  que 
AdmhiiÂracion.  Ce  mot  eft  peu  ufité. 

VILIPËNDIAR  » v.  a.  Vilipender , 
méprifer , traiter , regarder  quelqu'un 
avec  mépris.  Lat.  Cmtemnrrt.  Dt/fi- 
cfit.  Fhcci  facere. 

VILIPENDIADO,  DA,  part.  f»f. 
du  verbe  Vilipendé»  ée» 

méprifé,  ée.  Lat  Fhcàfaâust  u, 

Ulft. 

VILIPEKDIO,  /.  «.  Mépris,  dé- 
dain. Lat.  ConUmptttu  DtfprAus , ûs. 

; VIUSSIMO,  MA,  a4;.m.  ^ f. 
fu^l.  Très  vil,  ile,  très  bas,  fle, 
j très  abjeâ , te.  Lat  Vil\J}*rmn , a , 

I usn. 

I ViLLA  , / /.  Ferme  » métairie  » 
maifon  de  campagne  ,*  il  n'eR  point 
ufité  dans  cette  acception.  Lat  Vik 
la  y *. 

Villa.  Ville,  non  Cité,  & aulfi 
Bourg,  habitation  qui  tient  le  mi- 
lieu entre  la  ville,  U cité,  & le 
village,  & qui  jouit  de  certains  pri- 
vilèges que  le  village  n’a  point  Lat. 
Oppidum  » f. 

Villa  , fe  ditannî  des  MagiRrats 
I qui  la  gouvernent  Lat.  AHuviiipaks 
I magifiratas. 

I Rcfr.  Dios  J vida  coinpjncn  wUa. 

I Ce  proverbe  ugnific  qu'on  n'obtient 
I rien  fiins  application  & (ans  tra- 
I vail. 

I VILLAGE  » /*  m.  Village , ha- 
meau » habitation  de  paylan  , qui 
n'eR  point  fermée  de  murs.  Lat. 

! Fagtn  y i. 

I VlLLAN.AGE,  / m.  LePayfan, 
ou  le  menu  peuple  des  villages  ou 
I bourgs.  Lat  Rujlit  a pîebi  , bis. 

I ViLLAN'AGE.  LaRoturc,  par  op- 
I pofition  à la  Nobleffc.  Lat.  FUhtia 
I conditin. 

\ VILLANXHON  , f.  m.  Ruftre  , 
grofiier , impoli.  C'eft  un  terme  de 
mépris.  Lit.  Rujîicui.  Inurhanus. 

VlLf.AKCICÜ , /.  tn.  Ncxls , chan- 
foBs  ipiriuielles  que  l'on  chante  â 
^ l'Eglifc  la  veille  de  Noël  â la  Melle 
I de  miuuit,  & aux  autres  fêtes  de 
I l'année.  Lat  Fe^ivum  carmM,  Cnw* 
ticum , i. 

\ VlLLANClCos.  On  appelle  ainfi 
au  figuré  les  réponfes , les  paroles , 
les  exeufes  répétées  pluficurs  fois. 
Lat  A'eç,'.e.  Gerr-r. 

yiLLÂNCIQLERO,  / m.  Celui 
qui  cumpufe  des  Noels  & d'autres 
chanfoiis  fpirituclles.  Lat.  Cantiltmt- 
rwn  cciup^jîtor. 

YILLANERIA,  / /!  le  meme  que 
Vi'JunLi. 

Villanerja,  fe  dit  aulB  pour 

ViUani^gt. 

VILLANESCO , CA , adj.  m.  ^ f. 
Qiâ  appartient  aux  vilUgeoii  : corn- 
me,  2)  âge  y d cJHto  ^ Uaôii- 
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lement  on  ftile  de  villageois.  Lat 
Ruflicus*  Inierhiutusy  a,  um. 

VILLANIA.  / /.  Roture,  baffe 
asiffance,  baffe  condition,  ou  état 
qui  n'cfl  pas  noble.  Lat  FUbtia  cm- 
ditio, 

ViLLANlA.  AâîoQ  baffe  « indécen- 
te, indigne , impolie,  incivile , grof- 
fiére.  Lat  Rujlicitas*  Inurbatsitat  , 
tis* 

VILLANISSIMO,  uhyQdj.  m.P^f* 
Très  rufbc , très  CToffiet , 
très  impoli.  Lat  VaUÀ  ru^cus , a , 
wn* 

VILLANO,  KA  , o4;.  m.  éÿ/. 
Villageois,  coife,  qui  habite  au  vil- 
lage, payfiin  , payfanne,  roturier, 
ère.  Lat.  Vi^us.  Fltbnus.  Ri^icusy 
a.  Km. 

ViLLANO.  Ruftre,  grofficr,  im- 
poli : il  fc  dit  aufü  des  aâioos.  Lat 
Rtilîiats.  InurbanuT, 

ViLLANO.  Vil,  abjeâ,  raéprîfà- 
blc  , indécent  Lat  Tuiyis.  llüs* 
Indeccrus. 

ViLLANO.  P.iyfanne,  d.iniè  ru- 
ftique  Efpagnolc.  Lat.  Tripttdium 
viÜicum. 

El  viiiano  en  fu  rince*.  Olf  parle 
ainfi  d'un  homme  qui  vit  retiré  & 
loin  do  commerce  de  fes  égaux.  Lat 
Homo  vaUi  inurbanus. 

Rcfr.  Quando  el  viUano  ejlà  en  H 
mulo  y ni  conoce  4 Dios , **  munie. 
Ce  proverbe  fignifie  que  la  fortune 
rend  infolens  ceux  qui  ne  font  pas 
nés  pour  en  avoir. 

VILLANOTE , / m.  astgm.  le  me- 
me que  FiUancbon. 

VILLAR , / m.  le  meme  que  Vil- 
Uge. 

ViLLAR.  Sorte  de  jeu  de  billard 
fort  commun  en  Efpagne.  Lat.  7Vr»- 
diculûTum  luduj, 

VILLAZGO  , / m.  Titre  ou  pri- 
vilège de  bourg , que  le  Roi  accor- 
de a quelque  gros  village.  Lat  Op^ 
ptdi  qttulitaj  , vel  priiùkgiam. 

ViLLAZGO,  fe  dit  aulBd'untri- 
but  qu'un  impofe  aux  bourgs,  coro^ 
me  tels.  Lat.  Üppiderum  v^igaL 

VILLETA,  / /.  dim.  de  HOa* 
Petit  Bourg.  L.  Fiünla.  Oppidulunty  ù 

VILLETE.  Voyez  BilUtt* 

VILLIVINA,  f.  f*  Sorte  de  toile 
dont  ou  ignore  U qualité.  Lat  Un- 
tei  fpecies  ig>iùta* 

VILLORXA.  Voyez  Caferia , ou  Ca- 
fa  dr  ca)np9. 

VILLORIN,  A or-  Sorte  de  gros 
drap.  Lat  Fanni  erq^terif  geaut. 

VILLORIO  , /.  m.  Hameau  / & en 
terme  familier , U (e  dit  par  mépris 
d'une  petite  ville  , d’un  petit  villa- 
ge peu  peuplé.  Lat  DtApicahiU  appU 
dulum. 

VILMENTE  . odf».  Vacment, 
d une  manière  vüc.  Lat  Sor^ 

didè* 

VXLO.  Mot  qui  a'eft  ufité  que 
dâfts> 
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Jans  rerprclTion  adverbiale»  en  rr* 
h , qui  fi^^nifie  , en  l'air  , avec 
peu  de  fiirctc , de  fermeté  » de  coU' 
liRance.  Lat  In  aère.  Cadircé.  Forum 
tutâ.  . % 

VILORDO I OA  » o4j.  w».  ^ y, 
Lourd,  de»  pelant»  ante,  lent,  te, 
parcGcux , eufe.  Lat.  Turdiu.  Lentus. 
/nerf. 

V'ILORTA  , f. /,  Anneau  fait 
d’une  houlüne  verte  , lequel  étant 
fec  conferve  fa  figure , & fert  à fa- 
ciliter le  mouvement  des  cordes  ' 
qu’on  palTe  dedans.  Lat.  Ugneus  nn- 
nulus , i. 

ViLOSTA.  Jeu  fort  ufîté  dans  les 
villages  de  la  vieille  Caililie , furtout 
auprès  de  Salamanque:  il  fe  réduit 
i faire  palTcr  une  balle  à travers 
des  pieux  plantés  à une  certaine  di- 
fbnee , en  la  poulTint  avec  une  ef- 
rcce  de  raquette  garnie  de  corde  de 
bovau.  Lat.  PiLe  Ldi  gtnus. 

VJLTüSO,  SA  , afj.  w.  Vil. 
lie,  bas,  abjcél,  méprifablc.  Voyez 

ru 

VIMBRE  , /.  m.  le*  meme  que 

Jiîimhrf. 

VINAGERA  , f.f.  Burette,  petit 
vaiffeau  qui  fert  i mettre  l'eau  & 
le  vin  que  l'on  porte  à l'Autel  pour 
le  Cacrmee  de  la  Mefle.  Lat.  Atnfui- 
ta  , te. 

VINAGRE  » f.  m.  Vinaigre,  vin 
qu'on  a fait  aigrir  exprès  , en  y 
mettant  quelques  cTprits  acides.  Lat. 

Acctum , i. 

ViNAGXE,  fe  dit  aufli  de  l'aci- 
dité  des  fruits  qui  ne  font  pas  mûrs. 
Lat  Âctir , 11.  Aciditas  , fis. 

ViNAGRE.  On  dit  d'un  homme 
aigre,  dur  & peu  fociablc,  que  ce 
n’eR  que  fiel  & que  vinaigre.  Lat. 
Botna  affer , durm  , fevertu. 

VlNAGEE,  fc  dit  anfn  de  ce  qui 
change  ou  fe  tourne  de  bien  en  mal. 
Lat  Acidunt. 

VINAGRERA  , /. /.  Vinaigrier, 
viiffean  à mettre  du  vinaigre.  Lat 
Acetarium , ii. 

VINAGRERO  , / m.  Vinaigrier, 
<elui  qui  ^it , & qui  vend  du  vi- 
naigre. Lat  Oxyf9U , te,  Avcii  fro- 
fola. 

VINAGRILLO  , / w.  dim.  Vinai- 
gre fuiblc.  Lat  Aeetum  evanidum. 

ViNAGltLLO.  Kfpcce  de  fard, 
dans  lequel  U entroit  du  vinaigre , 

& dont  tes  femmes  fe  fervoient  an- 
ciennement Lat.  Fucus  muHebris  ace- 
tû  paratus. 

ViNAGRILLO.  Efpèce  de  vinaigre 
roTat , avec  lequel  on  préoarc  le  ta- 
bac, ou  le  talâc  ainfi  préparé.  Lat 
Tabaci  pukAi  rofeo  aceto  paratus. 

VINAGROSO  , SA  , adj.  ut.  Çff/, 
Prompt,  colère,  emporté,  brurque, 
peu  i^iablc;  qui  a Vhiiraeur  aigre, 
rébarbatif.  Lat  4//rr.  Durus.  Seve- 
rio. 


VTNARIEGO  , /,  m.  Vigneron. 
Lat  r^ifiitor  , fl. 

VINATERO,/.  w.  Marchand  de 
vin,  ou  celui  qui  le  tranfporte d'un 
lieu  à un  autre  pour  le  débiter.  Lat 
Vint  fropola. 

VInCULABLE  , adj.  Jtune  term. 
Qui  peut  fc  fiibftitiier.  Lat  Jure 
ha.'ditorio  in  perpetuutn  cw\/iguahi- 
tii. 

VINCULAR , «.  Subfiituer  Tes 

biens  k perpétuité  dans  une  Emilie. 
Lat.  Suh/iiiutioftis  vinculo  obligtn'e. 

ViNCfLAE.  Aflurer,  fonder,  ap- 
puyer une  chofe  fur  une  autre.  Lat 
FunJjre.  Reponere. 

Ex.  Fulano  vinculo  fus  e/^eranzas 
m tl  fat*or  del  Alinifiro.  Tel  fonde 
fes  cTpérances  fur  le  crédit  du  Mi- 
niftre. 

ViNCfLAX.  Perpétuer  , rendre 
durable.  Lat.  In  pêrpetu:an  ftotuere.  I 
Ælervitati  maniare.  I 

VINCULADO,  DA,  part.paj.  du 
verbe  rincuUr.  Subftitué,  ée.  Lat. 

' SiAifiituticnis  vtneuh  chügatus  , a , 
wrt. 

VINCULO , f,  w.  Lien.  Ce  mot 
eft  peu  iiGté  dans  cette  acception  , 
mais  on  l'employe  en  Morale  & au 
figuré.  Lat  l'inckium^  i.  Bexus^ùi. 

ViNCVLO.  Subftitutlon  des  Liens 
nobles  aux  ainés  d'une  faille.  Lat 
&thJUtuSie , etiis. 

ViNCVi.O.  Servitude  dont  on  char- 
ge un  héritage,  on  autre  chofe.  Lat 
Onus , tris. 

VINDICACION  , /.  f,  Julie  ù- 
tisfaélion  qu'on  tire  d'une  oSenfe 
qu'on  a requé , par  les  voyes  ordi- 
naires de  la  JuRice.  Lat  rindifia^ 
ét.  ültio , nit. 

ViNDiCACiov,  en  terme  de  Ju- 
rifprudcnce,  cil  l'aélion  par  laquelle 
on  rend  à chacun  ce  qni  lui  appar- 
tient Lat.  /IrnJica/ia  f tu/. 

VINDICAR  , V.  O.  le  même  que 
rertgurjê. 

V'iN'DiCAR.  Revendiquer  ce  qui 
nous  appartient.  Lat  rvidicarr. 

ViNoiCAR.  Défendre  , furtout 
par  écrit,  celui  qu'on  attaque  inju- 
ftement.  Lat.  riudtcare. 

VISDICADO,  DA,  ^rt.  du 
verbe  rindUve.  Revendiqué  , éc.  L. 
rindicjtus , a , ont. 

VINDIC  ATiyO , VA  , a4;\  m.  £jf/. 
le  même  que  reitgative. 

ViNoiCATivo  , s’applique  auffi 
à tout  écrit  que  l'on  fait  pour  dé- 
fendre la  réputation  d'une  perfonoc. 
Lat  rindicatims. 

VINDICTA  , f.  f.  le  même  que 
reftganzMf  mais  moins  ufitr. 

VlNOlCTA  PUBLICA.  VindiAc 
publique,  celle  que  les  gens  du  Roi 
font  obligés  de  poiirfuivrc  , pour 
l'exemple  & la  fatisiaAioa  du  public. 
Lat.  f-indicia  puhUca, 

VINIEBLA,//.  Langue  de  chien. 
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plante.  Voyez  Lengua  de  perra. 

VINO  , f,  ut.  Vin  , liqueur  |>r*« 
pre  à boire,  tirée  du  jus  des  raiuns, 
& qui  cnyvre  ceux  qui  en  boivent 
trop.  Lat  rittum  f i. 

ViNO,  fe  dit  par  cxtenfion  du 
fuc  des  autres  fruits  , qui  fermen- 
te comme  celui  du  railîn.  Lat  f?- 
nutu , i. 

Vi  NO , fc  dit  figurément  de  ce  qui 
trouble  la  raifon.  Lat  Jlujluns , i. 

VINOLENCIA  ,/  /.  Vvrognerie. 
C'efl  un  mot  purement  Latin. 

Inttia^ 

VINOLENTO  , TA , o^.  m. 

Yvre , plein , ne  de  vin.  Lat  Vind» 
teuius.  Ebrius , a , wm.) 

VIKOSIDAO,  /./.  U qualité  di 
vin  ou  des  choies  qui  participent  à 
fes  qualités.  Lat  Vùù  qua/i/ui,  k<»- 
tura. 

VINOSO,  SA  , eij.  m.  Êf  / Vi- 
neux , eufe,  qui  tient  du  vin,  qui 
a les  qualités  du  vin.  Lat  rinaceus^ 
a , um. 

VlNOSO.  Qui  boit  beaucoup  de 
vin,  A qui  s’enyvre.  Lat  yinekn- 
tus.  Ekri^us. 

VliîA,  f.  f.  Vigne,  vignoble, 
champ  , terreiu  planté  de  feps  de 
vigne.  Lat  Finea  ^ «* 

VinA.  Vigne  , fe  dit  métaph.  de 
l'Eglife  Catholique.  Lat  rinta. 

ViÛAS  , fignifie  en  jargon  Fuite  { 
& l'ou  ajoute , J JuoM  dauxamte,  L. 
te. 

Como  heti  vinos,  Expreflîon  dont 
oir  fe  fert  pour  attefo  la  vérité 
d'iuie  choCe,  pour  éviter  un  ferment 
Lat  Certè  (juidan. 

De  mit  vinas  ExpreOioa 

dont  on  fe  fert  pour  dire  qu'on  cR 
iruiocent  d’une  chofe , & qu'on  n'y 
a aucune  part 

De  tedo  tiette  ia  vinn,  ttvas^  pompt^ 
nas , y ogria.  Exprelfion  dont  on  fe 
fert,  lorfqu’nn  homme  loué  quel* 
qu’un  d'une  manière  hyperbolique, 
pour  lui  donner  i entendre  qu'il  a 
des  défauts  qu'il  ignore,  & même 
qu'il  y a beaucoup  à rabattre  de  ce 
qu'il  dit.  Lat  luteriora  latent , q/pi* 
cienda  priùj. 

VIX.ADKRO,  f,m.  Mcflier,  vil- 
lageois commis  à U garde  des  vi- 
gnes &c.  Lat  Fint^  cujUs. 

VlXADOR,  f.m.  Vigneron , jour- 
nalier qui  travaille  aux  vignes.  LaU 
Finitor  , //. 

VIXEDO,  f.  m.  Vignoble  , ter- 
rein  , centrée  remplie  de  vignes.  L. 

Finetum^  i. 

VIREKO  , /.  m.  Celui  qui  a foa 
bien  en  vignes.  Lat.  Finitor, 

VIOLA  , f,  f,  Balfe  de  viole,  Iti- 
(Irument  de  mullque  à fept  cordes. 
Lat  Cheiks , h. 

Viola,  le  même  que  flcleta. 
Viola  , en  Aragon,  le  même  qoe 
AlheH. 
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VIOLACEO,  CEA  , aâj.  w.  &*/. 
Violet . ette.  Lat  l'ioluceut , a , wm. 

VIOLACIOX,//.  Viübtîojuac- 
tion  de  celui  oui  viole , qui  cfl  vio- 
lateur. Lat.  thidiio , c*th. 

VIOI  ADOR  , /.  ttu  Violateur  , 
qui  viole , ou  prophaoe  quelque  cho- 
ie. Lat.  lloklor,  ii.  ' 

VlüL.AR  »/  m.  Terme  hors  d’o- 
fai;e.  Lieu  planté  de  violettes.  Lat 

/ 'hlarhm , ü, 

VIüLAR  , tf.  8.  Violer,  tranTgrcT- 
fer  les  préceptes  divins , enfreindre 
les  loix,  les  flatiits.  Lat  n^Ure. 

Violas.  Violer*  forcer  une fem- 
ihe*  lui  ravir  fa  pudicité*  en  abu- 
fer  par  force.  Lat  rifflare.  ntUre 
viffiftem. 

Violas.  Violer , fisnific  encore 
Profaner.  Lat.  l^hîart.  l^tiünerr 
ViULAR.  Gâter  une  chofe,  ternir 
fou  Itiflre  , fon  éclat  Lat.  yitiare. 

VIÜLADO  , DA  , fart.  fajf.  dll 
verbe  l'hlar.  Violé,  ce.  Lat 
latuj.  rUiatus  t a*  nm. 

ViOLAon.  Violet  Lat  lleUictus. 
ViOLAOO.  Violai  , qui  ell  fait 
avec  des  violettes:  comme,  Xarave 
tfiokdo  J Syrop  violât;  JM  vioiada ^ 
Miel  rioht.  l.at.  llAactus^  8,  um. 

VIOLEN’CIA,/. /.  Violence*  for- 
ce  dont  on  ufe  envers  quelqu'un.  L.  I 
ns.  ' 

VroLEKClA.  Violence*  contrain- 
te , exattiua , tyrannie.  liât  noicit-  ' 

/î4.  Vis. 

V'iOLENClA.  Violence  , empor- 
tement , fougue,  Lat.  ndrrttia. 

VioLtNCJA.  Violence,  fc*  dit  des 
paroles  aiu.quelies  on  duruic  une  in- 
terprétation forcée.  Lat  AJUùeratie. 

VlOLLNClA.  Violence,  reditauÜ) 
des  chofes  nalnrcltes  & inanimées; 
comme  , fat  x^ioimein  dfl  fr  'to , del 
fue^9f  La  violence  du  froid,  du  feu. 
Lat.  n^intut. 

ViOLEKCiA.  Violence,  fe  dit  de 
celle  qu'on  fiit  à une  femme.  Lat 
Ils. 

VIOLENTAMENTE,  odt-.  Vio- 
letnment,  avec  s'ioicnee,  avec  for- 
ce. Lat.  VhkTîttr.  Prr  l'im. 

VIOI.EN  1 AR  , V.  a.  Violenter , 
birc  violence,  ufer  de  force,  faire 
Piire  une  chofe  par  forc^  Lat  n 

ccmftiéeff. 

ViOLENTAt.  Violenter  une  toi, 
un  pafl'ai;e  , l'étendre  nu  delà  de  fa 
vraie  dirpolîtion  , ou  fignîBcation. 
La*.  Trr^utre. 

Violentai.  Forcer,  ouvrir  une 
rhofe  par  force,  enrrer  dans  un  en- 
droit contre  la  volonté  dn  maître. 
Lat.  ^rin^erf. 

VIOLEI^TADO,  DA,  fiirt.  pa^. 
du  verbe  l^iefhttar.  Violenté,  éc.  L. 
n cc*ifiu  * 8 , w», 
VIOLLKTISSIMAMENTE , adv. 
Tuftrl.  Très  violemment  Lat  Sum. 

MU  SV. 
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VIOLENTÎSSIMO  * ma  , adj.  m. 
y/./tiper/.  Très  violent,  ente.  Lat 
/ ’ioUntiJ/i'iiut  * fl  , um. 

ViOLENTO,  TA,  ody.  w.  ^ f. 
Qui  c(l  hors  de  Ton  état , de  la  û- 
tuation  iiaturcUc.  Lat  noUntusytSy 
um. 

Violento.  Violent,  impétueux, 
npide,  qui  agit  avec  effort  II  fe 
dit  auRi  des  aétions.  Lat  l’iokntus. 
Vib^ntHS. 

ViOLENTO.  Violenté,  ée  , qui  fe 
fait  contre  le  goût  , la  volonté  de 
quelqu'un.  Lat  nolcntus. 

ViOLENTO,  en  parlant  du  génie, 
HpiiBe  Bouillant,  fougueux.  Lat 
fiolenius. 

ViOLENTO.  Violent,  forcé,  fe 
dit  du  fens  qu'on  donne  à une  loi, 
â un  paÜàge.  Lat  yiolmtus.  Sim- 
(lcr. 

I ViOLENTO,  fedit  aufn  de  ce  qui 
! cA  op^fc  à la  raifon  , à l’équité. 
Lat.  ytolenins. 

Potier  matuii  violentas.  Phrafe  ufitéc 
en  Droit  Canon , qui  fignifie , Alal- 
traiter  un  Eccléliaftiquc  , le  blcflcr. 
Lat  JLitsus  violnUas  iujictre. 

VIOLETA,  /.  /.  Violette,  fletu 
printanière  d’une  odeur  agréable.  L. 
no  la  * 4t. 

VIOLIN  , /.  nt.  Viulon  , indru- 
metu  de  mufiquc  à quatre  cordes, 
qu'on  touche  avec  un  archet.  Lat. 
Barhitos. 

VioLlN.  Violon.  On  appelle  aulG 
Violons  ceux  qui  >oüent  de  cet  in- 
finiment par  état.  Lat  fyr4e  vel  bar- 
bifi  puifutor. 

VIOUMSTA,/w.  Violon  , ce- 
lui  qui  joue  parbitement du  violon; 
il  fe  dit  aiifii  de  celui  qui  en  joue 
par  étal.  I^t  Egrfj^itif  rr/è’orvtifu. 

VIOLON,  /.  M.  Bnfic  de  viole, 
Violoncelle:  il  fe  dit  aufiî  de  celui 
qui  en  ioiie  par  état  L.  Barbiun  , i. 
Crthata.  Lyra  , te. 

VIüLONClIXÜ,  r.  m.  dim.  Po. 
che  , petit  violon.  On  appelle  enco- 
re aiafi  un  mauvais  jruciir  de  vio- 
lon. Lat.  Pimrus  hnrhiton. 

VlI'tKINO,  NA  , ait.  m.  ^ f. 
Qui  concerne  ta  vipère.  Lat  npevù 
ntts  • fl , um, 

VIQUITüRTES  , / m.  Terme 
de  Murine.  Pièces  de  bois  tortues, 
courbes,  qui  fervent  à former  les 
jardins  ou  balcons  d'un  vailleau.  L. 
Trahfs  nauticte  inevre'*. 

VIl»A  y Efpècc  de  trait  ou 
de  Héehe  extrêmement  deticc,  aigue, 
pointue.  Lat  Spiculutn.  Telum , i. 
Visa.  Terme  de  Cordonnier.  Tr«. 
point  ou  uépointe  d’un  foulicr.  Lat 
CVraerii  t'/rra,  *r. 

VIRATON  , yt  m.  le  mv'mc  que 
Virnti. 

V1RGF.N,//.  Vierge,  fille  qui 
n'a  jamais  eu  commerce  avec  un 
hoaunc.  Lat  n>%oy  inù. 


ViftGCN.  Vierge.  C'eft  nii  tftre 
qu'on  donne  par  cxcclleace  à la  mè- 
re du  Sauveur.  Lat  Jlater  nrgo 
JTariit. 

ViXGEN.  On  appelle  ainfi  une 
image , une  fiatuc  de  la  Vierge.  Lat 
Imago  Ii.  JLrri.* 

VilGEN.  Vierge,  titre  que  lE- 
glifc  donne  aux  faintes  femmes  qui 
I ont  eonfervé  leur  intégrité  & leur 
pureté. 

VixcENE9v  Vierges,  nom  qu'on 
donne  aux  Religieufcs  qui  fc  font 
confacrées  à Dieu  , & qui  ont  fait 
v(tu  de  chaficté.  Lat.  ^erse  virgi» 

WM. 

ViBGEN.  On  appelle  Terre  Vier- 
ge, celle  qid  n'a  jamais  été  labou- 
rée. Lat.  IntuBum  feUttn , i. 

ViRGEN.  On  donne  encore  le 
nom  de  Vierges  aux  chofes  qui  n'ont 
jamais  été  employées  aux  ufages  aux- 
quels clics  font  defiinées.  Lat  Inta* 
dut.  fstvielatus. 

V^iBGEN.  On  appelle  encore  ainfi 
les  chofes  qui  n'ont  point  été  tra- 
vaillées, & qui  font  dans  une  entiè- 
re pureté.  Lat  Parus.  A’aturaüs. 

Âzeite  virgen.  Huile  vierge,  cft  la 
mère  goutte  de  l'huile,  celle  qui 
n’a  point  été  prefiurée. 

VtJtGEN.  On  donne  ce  nom  dans 
les  moulins  à huile  i chacun  des 
pieds  droits  qui  tiennent  le  madrier 
qui  prefTe  les  olives  en  raifon , £: 
qui  l’empèchc  de  tourner  à droite  ou 
à gauche.  Lat  Praü  /ulertan. 

VIRGINAL,  ttdf.  d'une  ter  m.  Vir- 
ginal , aie , qui  apparrient  aux  vier- 
ges. Lat  nrgbstdtSf  e.  Virgintus  ^ 
a f um. 

VIRGINALERO,  ia,  ad;,  m. 
le  même*  que  VirginaL  Ce  mot  a 
vieilli. 

MRGIKEA  y f.  Tabac  de  la 
Virginie.  Lat.  Tabacs  Americani  gr- 
nus. 

VIRGINEO  . NEA  , aij.  m.  £</. 
le  même  que  Urginal. 

VIRGINIDAD  , f.  f.  Virginité  , 
état  des  pcifomics  qui  n'oni  jamais 
fouillé  la  pureté  de  leur  corps , par 
aucune  aéUon  impudique.  Lat'  /V- 
ginitas  , tis, 

VIRGO  y f.  f.  Vierge  , figue  du 
Zodiaque,  oà  le  Soleil  entre  au  mois 
de  Septcmfirc.  Lat.  nrgo^  rnis. 

ViRGQ,  fc  dit  anfii  pour  llrgl. 
nùîüd. 

VIRGULA,  /. /.  Baguette,  s'cr- 
ge,  houiïinc.  C'eft  uo  mot  Litm, 
l^irfcuùiy  if. 

VlXr.LLA  , b VlBGtLlLI  A,//: 
Virgule.  Terme  de  (irammaire.  C’eft 
une  marque  qui  fait  partie  de  ta  pon- 
thmion.  l*at  t'irgsùa. 

yiRClJLTO  , f.  m.  Arbrinfean 
qui  ne  jette  que  des  fions.  Lat  fV- 
gultir.t* , i, 

ViiUL,  m.  Verre  extrêmement 

clair 
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clair  & traofparcnt  qti*on  met  de- 
vant certaines  chofcs  qu'on  veut  con- 
£erver.  Lat.  Speiuhre^  is. 

ViBiL,  fedit  aufC  iTun  petit  Re- 
liquaire à deux  glaces , dans  lequel 
on  enferme  la  faintc  lloKie  » qui  fe 
met  dans  le  Soleil , qu’on  expofe  fur 
l'Autel.  Lat.  i'iicrit  pixif  ^ iis. 

Viril»  «*i'.  dVme  term.  Viril  , 
qui  convient,  qui  appartient  à l'hom- 
me. Lat  l^iriüs,  e. 

Viril.  Epithète  que  les  Allrono- 
mes  dütinent  au  troideme  quartier 
du  thème  cèlefte.  Lat.  l'^sriüs. 

VIKILIDAD  , /.  /.  Viiililc  , le 
tems  de  i'àge  viriL  Lat  riiilis  «r/oj, 
Ui. 

ViiiLlDAD,  fc  prend  pour  la  For- 
ce , b vigueur  des  chofcs.  Lat 
rilitas. 

ViiiLiDAD.  Contenance  miÜe , 
ferme,  vigoureufe.  Lat.  llhlis  i\f- 
prcius , ùs. 

VIRILLA,  /.  /.  Trcpointc.  Ter- 
me de  Cordoiuiicr.  Lat  IjïmfUd.in 
calctis. 

VIRILMENTE,  aiv.  Virilement, 
d'une  manière  forte  & virile.  Lat  11- 
rilitfT.  Fortitrr.  Strtnui. 

VIRlO,/.  m.  Verdier,  oifean.  L. 
Zsttcola^  a.  Cthrhy  iâis. 

VIRIPOTEKTE,  idj.  Nubile,  fc 
dit  des  filles  qui  font  en  âge  de  fc 
marier.  I.at.  yiripcteni. 

VIROT.ENTO,  TA, 

Qui  a la  petite  vérole,  ou  qni  en  cA 
marqué.  Lat.  rarioUs  lahdrmj  vtl  no- 
tatus. 

VIROTAZO,  f.  w.  Coup  de  jave- 
lot , de  dard , ou  de  flèche.  Lat  Ja- 
euh  séiust  ûs.* 

VIRüTE,  / w.  Matras,  trait  de 
ces  grofles  arbalètes  qui  fe  bandent 
avec  des  reifurts.  Lat  TtUan.  itpicu- 
btm.  Jacuiun* , I. 

VlROTE.  On  appelle  ainfi  un  jeu- 
ne homme  oliif,  & qui  ne  fiiit  que 
battre  le  pavé  du  matin  au  foir , un 
rpadaflin.  Lat.  AioUf<em  folutus  Êf 

VlROTE.  Morceatule haillon qu"on 
attache  adroitement  & pour  badiner 
fur  le  manteau  d’un  homme,  ou  fur 
la  mante  d'une  femme,  dans  1a  rue 
outtansles  maifons,  au  tems  du  Car- 
naval. Lat.  Fer  iudum  vtjli  ojfutus 
fimnsu  , I. 

ViRüTE  , efl  auflî  un  billet  ou- 
vert qu'on  envoyé  â quelqu’un,  & 
qui  cft  plié  en  laqs  d'amour.  Lat  E- 
fifioU  artifeioi^  comfUcotit  gtnut. 

VlROTE.  Fer  long  avec  un  car- 
can au  bout  , qu'on  met  au  cou  des 
vfclaves  dont  on  craint  la  fuite.  Lat 

CelUrt  «'TBiTtiini* , ». 

VlROTE.  On  appelle  ainfi  dans 
TAndaloofie  un  fcp  ou  une  foiiche 
de  vigne  do  trois  ans.  Lat  lltis  tri^ 

fttn.flis* 

^Vrv  for  H virff;.  Veiller  , étrs 
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attentif  â ce  qui  nous  regarde.  C*cA 
une  expreflion  figurée.  Lat.  CoMti  fe 
gerere. 

Traga  virâtes.  Sobriquet  qu'on  don- 
ne â un  homme  qui  marche  tout 
d’une  pièce,  & avec  une  gravite  qui 
ne  convient  point  à fa  qualité.  Lat 
rreiius  boMo , vel  i:ifixus. 

V IRREINA . /.  f.  Vicereine , la 
femme  d'uii  Viccroi.  Lat  Froregù 
iixor. 

VIRREINATO , / wf.  Viccroyau- 
té  , dignité  de  Viceroi.  Lat  Frçrt- 
gis  muitus. 

VIRREINO  , /.  m.  le  même  que 
ïli-resMato. 

VIRREY  % f.  tn.  Viccroi,  Gou- 
verneur d'un  Royaume,  qui  y com- 
mande au  nom  du  Roi.  L.Frorex  ,gis. 

VIRTUAL,  «(».  d’ime  term.  Vir- 
tuel, elle,  qui  a bi  force  , la  vertu 
d’agir.  Lit.  .^crtar. 

VIRTUALIDAD,  / /.  PuHTance, 

: efficacité , aâivité  d'une  chofe.  Lat 

I Ejii'tina  » «. 

I VIRTUALMEKTE . odv.  Virtuel- 
lement, d’une  manière  virtuelle,  avec 
une  force,  une  vertu  ^uivalc.nte  à 
celle  d'un  autre.  Lat  yirtstaliter. 

VIRTUD,  ff.  Vertu,  efficacité, 
propriété  , puiifancc  d'agir  qui  efl 
dans  tous  les  corps  naturels  inivant 
leurs  qualités  ou  propriétés.  Lat  Plr- 
ttts.  FarsilidS , tis, 

ViRTL'D.  Vertu  , efficacité,  afti- 
vité,  ou  qualité  de  certaines  chofcs , 
rélativemenl  â la  fanté,  ou  à la  gué- 
rifon  des  maladies.  Lat  llrtus. 

ViiTVD.  Vertu,  force,  vigueur, 
courage,  hardienc.  \a\.  Firtsts. 

ViRTUD.  Vertu,  fignific  nuflâ  For- 
ce, puiffiincc  d'agir.  Lat  llrtus. 

ViRTt'D.  Vertu,  Faculté  naturelle 
de  l'amc , confidérée  réUtivement 
aux  opérations  du  corps  j & c'efl  dans 
ce  fens  qu’on  dit  , / srtisd  expuijh’a^ 
àigtfiiva^  Vertu  eipulûvc  , digelUve. 
Lit.  Fihidtas. 

ViRTUp.  Vertu,  fc  dit  de  Ia  Jif- 
pofition  , ou  habitude  de  l'ame  à fai- 
re le  bien,  â fuivre  ce  qu'ordonnent 
les  loix,  & ce  que  diète  la  droite 
raifon.  Lat  llrtus t fis. 

ViRTUD.  Vertu,  droitore , pro- 
bité. Lat-  llrtsu.  Frobitûs. 

VlHTUO.  Vertu  , fe  dit  particu- 
liérement de  la  difpoütion,  ou  ha- 
bitude de  l'ame  à agir  conformément 
aux  loix  du  Chriflianifme.  Lat  llr- 
tus. 

ViRTUD.  Vertu,  adton  vertueii- 
fe,  Conduite  droite  & intègre.  Lat. 
llrtsu. 

ViRrUD.  Vertu,  fc  prend  pour 
la  force  avec  laquelle  certaines  ebo- 
fes  refiflent  à une  Force  contraire. 
Lat.  llrtns.  Ils. 

ViBTUD.  Vertu  , Ce  dit  anffi  en 
terme  de  Méchanique , des  fbrecs 
mouvantes.  Lat.  llrtus,  Fis, 
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ViïTCD.  Vertti,  fe  dit  aiilTi  H- 
giirémcnl  en  chofes  rpiritnellrs,  de 
l'eflicacité , de  l.i  force  «delà  puiffan- 
M dci  Sacrcmcns.  Lat.  S'irtui.  Effi. 
i-ûcia. 

ViRTUDKS.  Vertus  , au  plnricr, 
fc  dit  du  cinquième  Chœur  des  An- 
ges , qui  cft  entre  les  Dominations  & 
les  Puiflanccs,  i qui  on  attribue  U 
Force  de  faire  des  miracles.  Lat.  Hr- 
tûtes  , um. 

llrtsti  CstrAsnal.  Vertu  Cardinale. 
Lat.  llrtsu  cdi  JUnaUs. 

llrtui  AUritL  Vertu  Morale.  Lat 
Firtsis  moralis. 

Frrtui  fohrenatural  Vertu  fuma- 
turclle.  Lat.  Firtus  /upematstraHs. 

Firtsii  The6lcgsU.\ettsx  Théologale, 
vertu  qui  n'a  que  Dieu  pour  objet 
dans  toutes  fes  opérations.  Lat  Fir~ 
tus  Thfohgahs. 

Fsrtuiês  vetscenfenstUs.  Cette  phra- 
fc  fignific  qu'un  homme  efl  , ou 
peut  être  honnête  homme , malgré 
les  apparences  extérieures  qui  fem« 
blent  prouver  le  contraire. 

£«  virtml.  Faqon  adv.  £n  vertu , 
pour  dire.  Au  nom  ou  en  conféquen- 
ce.  Lit  Firtute.  11.  Frepter. 

Hacer  %'irtuJ.^  Agir  comme  on 
doit,  dans  l'efpérance  de  parvenir 
à fes  fins  : on  l'employé  ordinaire- 
ment dans  un  fens  négatif,  pour 
marquer  le  peu  d’efpérance  qu'on  a 
qu'un  homme  agifle  bien  , ou  fe  cor- 
rige de  fes  débuts.  Lat  Frudesster 
£5'  fispienier  stgere. 

Xo  fer  virtuà.  Cette  phrafe  fi- 
gnifie  qu'un  homme  agit  dans  d’au- 
tres vues  que  celles  qu’il  pifoil  avoir. 

Farita  de  virtudes.  On  appelle 
ainfi  la  Baguette  dont  les  joueurs  de 
gobelets  fc  fervent  pour  feire  leurs 
tours  de  pafic  palTe.  Lat.  Divinato^ 
fia  vrrga , ,r. 

VlRTUüSAMENTK  , uJr.  Ver- 
tueurement , d'une  manière  vertueu- 
fe.  Lat.  Horsrjiè.  PU.  Jujii. 

VlRTUüSlSSIMO  , MA  , aij.  m. 
cT'  /.  fuperl.  Très  vertueux  , enfe. 
Lat  Fiiftmus.  JufiiJJtmns  , e , ifw». 

VIRTÜOSO,  SA.  aJj,  m.  £5^ 
Vertueux , eufe.  L Firtutis  fiitdhfu. 

ViRTUOSO  , fc  dit  des  chofcs  qui 
ont  de  U force,  de  la  vigueur.  Lat 

Fetens.  Eÿuax. 

VIRUELA,  f.f.  Petite  vérole.  Oa 
employé  ordinairement  ce  mot  au 
pUtricr.  Lat  Fari^x , rtrum; 

ViRUELA.  On  appelle  ainfi  par 
extenCon  les  petits  grains  qui  vien- 
nent (ur  certaines  chofcs , par  exem- 
ple, fur  les  plantes,  le  papier,  &c. 
Lat  , »,  Tuberculum  y i. 

ViRUELAS  LOCAS.  Petite  vérol# 
volante. 

VIRULENCIA  , ff.  Vinif.  Ter- 
me  lie  Chirurgie.  Le  pus , h m.itiv. 
rc  qui  s*en;.;cndfc  dans  les  nlayt-;, 
Lal.  n^sssy  iu.  Sasties , ri.  Tabsmi.  #, 
P r ? P 3 viKU. 
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VIRULENTO  TA  , adj.  f*t-  ^ /•  z'ifionêt.  . Sc  Uiflcr  cmportfif  Faire  des  rifites  à la  taverne,  à U 

Virulent,  cute  , qui  jette  du  pus  i fon  imagination.  cruche.  Lat  Fteiptcru  ediiiût  vtlrt» 

corrofkf  , ou  contagieux.  Lat.  /'Ïik-  VISIOKARIO  , %\\  y aij.  m. 

Untui  y O,  um.  Vifionnairc  , qui  a des  viüons,  ex-  ri/îta  de  Careel.  La  Vifitc  que  le 

VIRUTA  , / /.  On  appelle  ainfi  travagant,  ijui  fc  forge  des  chimircs.  Maglftrat  ftit  d'itnc  prifon  , pour 

les  Copeaux  que  les  Menuiilers  en-  Lit.  Falja  videm.  s’informer  de  fou  état  & de  celui  des 

lèvent  avec  le  rabot.  lAtUgni/o-  VISIR  , / w.  Vîfirî  c'eR  la  pre-  prifonniers.  Lat.  Carcerum  carer- 

liculum  runcinà  e^^eÜwn.  mièrc  charge,  ou  dignité  dans  l’Em-  ratorutn  recrgiiith. 

VISAGE,/.  »».  Grimace,  mine,  pire  Ottoman.  Lat.  Turcaruvt  Impe-  ^^SITACION,  / f,  Vifitadon  , 

Lat.  ruItM  contorjioy  tmis.  ratoris  frincipalit  Aït/üjler,  l’aclion  de  vHiter.  Lat.  Fifitaiio.  A* 

VISAGRA,  //.  Voyez  Bz/rgra.  VISITA  , / / V'ifite  , aélion  de  I tnica  invi/îo  mV. 

VISANTES,/,  w.  en  jargon,  les  civilité  par  laquelle  on  fc  va  voir  Visitacion  , le  même  qne  /V. 
Yeux.  Lat.  Ocutiy  orum.  réciproquement  , ou  pour  pafTcr  le  jUiy  pris  comme  une  Apparition  cé- 

VISCERAS,  /./T  Terme  de  Mé-  tems,  ou  par  rcfocél , ou  pour  en-  lefte.  Apparitio. 
dccine.  Vifeères,  entrailles.  Lat. tretenir  raraiiié.  Lat.  /y/a/zo.  VisirAClüN*.  Vifitation,  fc  dit 

fera,  um.  A.nicu  incijto.  de  celle  que  U Vierge  fit  à Ste.  EU- 

VISCOSIDAD,  / /.  Vifeofite,  Visita,  fc  prend  pour  la  per-  rabeth,  & dont  rÉgUfe  célébré  U 

qiulité  de  ce  qui  eft  gluant  , vif-  fonne  meme  qui  la  foit.  Lat  Amiens  Fcte.  Lat  njîtatioy  onis. 

queux.  Lat.  Vifcojîtas  y tis.  arnicum  invifem.  VISITADOR,  / w.  Vifiteur,  ce- 

VtSCOSO»  SA,  od/.  fn.  ^ f.  Vif-  Visita.  Vifitc  , fe  dit  auflî  en  lui  qui  vifite:  il  fc  dit  de  celui  qui 

queux,  eufe,  onâueux,  eufe,  glu-  matière  de  dévotion,  de  celles  qu'on  fait  des  vifites  fréquentes.  Lit  Fre^ 
ant,  te.  Lat  VifcofnSy  «,  km».  fait  aux  Eglifes.  Lat.  njîutiones  tests-  quevi  vifitaîor  y tri  falutsUor. 

VISERA,/  / Vifiéte , ouvertu-  plcrntn,  Visitapoe.  Vifitcur,  fc  dit  d'un 

re  d'un  cafque,  &la  petite  grille  qui  Visita.  Vifite  , fe  dit  auflj  à Té-  Juge,  on  Magifirat  prépofé  pour  les 
s’abat  devant  les  yeux.  Lat  Specu-  gard  des  Médecins,  quand  ils  font  vHites.  Lat.  Juipe^itr.  Ïaqtaj:t9r. 

Ure  in  ga/fo.  appelles  pour  voir  les  malades.  Lat  VISITAR,  v.  a.  Vifiter,  foire  une 

VlSKEA.  Petite  Echauguette  pra-  Jrj'pséih.  vifite  à quelqu’un , par  amitié  , par 

tiquée  dans  un  Colombier  , pourob-  Visita.  Vifite,  cft  aulTi  un  aûe  rcfpeâ,  par  politclTc.  Lat  ryîure. 
ferver  ce  qui  fe  palfe  dans  1a  cam-  de  jurifdiftion , qu^d  un  Officier  de  Imi/erf.  Sulutare. 
pagne.  Lat  Spectsky  te.  Police»  ou  un  Supérieur  vont  voir  fi  Visitar.  Viliter  une  EgÜfc,  un 

VISIBILIDAD  , / / Vifibillte'.  les  rcglemcns  font  bien  obfcrvés  lieu  de  dévotion , pour  gagner  les 
Terme  dogmatique:  qualité  qui  rend  dans  les  maifons  publiques  ou  par-  Indulgences.  Lat  ùea  faern  fietatis 
les  chofes  vîfibles  , qui  les  fait  ap-  ticuliéres.  Lat  ReeenRo.  Itsfpeilk.  cati/j  adiré. 

percevoir  parle  fens  de  la  vue.  Lat  Visita.  Vifite,  fc  dit  de  celle  Visitai.  Vifîter,  fe  dit  des  ii>- 

l^ijihilitas  y tit.  qu’on  feit  des  marchaiidifcs  dans  les  formations  qu'un  Juge  fupéricur 

VISIBLE,  tdi.  fsme  ttrm.  Vifi-  Douanes,  pour  la  levée  des  droits,  prend  lui-même,  ou  par  la  voye 

blc,  qui  cft  fcnfible  aux  yeux,  qui  & pûor  voir  s’il  n'v  en  a point  de  d’im  autre,  de  la  conduite  des  Ju- 

peut  en  être  aperqu.  Lat.  yiJîbiUi , e.  contrebande.  Lat  Rtcognith.  Rtcm-  ges  fubaltcrncs , ou  des  fujets  dans 
Visible.  Vîfiblc , évident,  clair,  Jfo.  toute  retendue  de  fa  jurifdiûion.  L, 

manifefte  , certain,  palpable.  Lat  Visita.  Vifite,  celle  que  le  Ju-  nRsare.  Rtcopiofcere, 

Fatens.  Evidens.  Mam/cJJus.  gc  fait  dans  les  prifons , pour  voir  Visitai.  Vifiter,  fe  dit  des  vi- 

VISIBLEMENTE , udv.  Vifiblc-  li  les  prifonniers  y font  en  fureté,  fites  que  les  Médecins  font  à leurs 
ment  , d’une  manière  vifible.  Lat.  Lat.  Ingnifitù.  Reevgnitio,  malades.  Lit  riRtarr. 

rifihUiter.  VlsiTA.  Vifite,  fe  dit  aulTi  de  Visitai.  Vifilcr  les  marchandi- 

ViSlBLEMEMTE.  Vifiblcmcnt  , celle  qu'on  foit  chez  les  perfonnes  fos,  les  denrées  qui  entrent  ou  qui 
d'une  manière  claire,  manifefie  , publiques,  pour  voir  fi  leurs  regi-  fortent , pour  exiger  les  droite  établis, 

évidente.  Lat  Fittenter.  EtndetUer.  très  font  en  forme.  Lat.  Recognitio.  & voir  s'il  n’y  en  a point  de  cou- 

VISION,//.  Vifion,  aftion,  im-  Visita,  fc  dit  aulB  de  la  mai-  trcbandc.  Lat  Rectnfere. 
preflfiûD  que  font  les  objets  fur  les  fon  où  fc  tient  le  Tribunal  d«  Vifi-  Visitai.  Vifiter,  aller  dans  les 
m 'ines  de  la  vue,  l'aAion  de  voir,  teiirs  EccléfiaRiques.  Lat  Vifimo-  maifons  publiques,  ou  pirtiailiéres , 
Lat.  Vijîcy  •nis.  Twm  cat{ftjtts.  pour  voir  li  les  réglcmens  font  ob- 

Vision.  ViConi  c'eft  l’adionpar  Visita.  Vifitc,  fc  prend  anfli  fervés.  Lit  Recogmjctre. 

laquelle  les  Aoges  & les  Bienheureux  pour  l'apnarition  de  quelque  pcrfoii-  Visitas.  Vifiter  les  prifons  & 
voyent  Dieu  dans  le  Paradis,  l^t  ne  ou  Efprit  célcfte  îbus  une  forme  les  prifonniers , pour  voir  s'ils  font 
Vi/to  heaiifica.  vifiblc.  Lat  njjteuio.  App^tfo.  en  fureté.  Lat  l'ifitart.  Rtcognofet- 

Vision.  Vifion,  «R  auflî  uneap-  Visita.  Vifitc,  fc  dit  en  fens  rt. 

parition  que  Dieu  envoyé  à fes  Ero*  myftique  de  la  grâce  que  Dieu  fait  Visitai.  Vifiter,  fc  dit  aiilfi  des 
phêtes,  & i fes  Saints,  foit  en  fon-  aux  hommes  de  leur  envoyer  quel-  vifites  que  les  Evoques  font  chez  les 
ge,  foit  réellement  Lat  Fijîo.  que  confoiation,  ou  quelque  traver-  Curés  dépendans  de  leur  Diocefe, 

Vision.  Vifion,  fe  prend  auflî  le  pour  les  foire  rentrer  en  eux-mê-  pour  voir  fi  tout  s'y  paffe  dans  l’or- 
pour  l'objet  de  la  vue,  furtout  lorf-  mes,  & leur  foire  acquérir  plus  Je  dre.  Lat.  Rteenftre. 

?u'Ü  eR  ridicule,  ou  ef&ayant  L.  mérite.  Lat  Dh'ina  cùnvtTfi'tk.  Visitai.  Vifiter,  fc  dit  en  ter- 

fptàtt.  S^lrum,  Uyfum  , i.  VlsiTA  , fc  dit  d'un  certain  nom-  me  myRique,  en  parlant  des  afHic- 
VisiON.  On  appelle  ainfi  une  per-  bre  de  MagiRrats  députés  pour  vifi-  tiens  qui  arrivent  aux  juRes , qu'on 
Ibnnc  extrêmement  laide.  Lat  Spe-  ter  les  priions.  Lat.  InfpeÜio.  doit  croire  venir  delà  part  de  Dieu. 

Urtan.  Aîmfirnm.  Lnrvcs.  VISITAS,  an  flurler,  fe  dit  des  Lat  Vifttare. 

Vision.  Vifion,  chimère,  foec-  allées  ^ venues  qu'on  fait  dans  un  Visitai.  Vifiter:  On  dit  d’un 

tre,  image  que  la  peur  on  la  folie  endroit  dans  une  vue  déterminée;  il  voyageur  qu'il  a vifitc  plufieurs  clt- 
font  naître  dans  nôtre  imagioation.  eR  dit  Rile  fomilier,  & l'on  dit,  mats,  pliiHciirt  provinces  : On  dit 
Lat  Sptein*  Fhmatfysa,  Hxer  vijkeis  d la  tabensay  ul  jarro:  du  Soleil  qu'en  un  an  il  vifitc  les 
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jouze  figncs.  Lat  Chrcuirt.  Ftrlu- 
ftrau.  Percurrere. 

Visitai.  S'infomier  fi  un  bonv 
ne  remplit  (es  devoirs,  & s'ac<iiiittc 
de  ce  dont  oo  l'a  chargé.  Lat.  Re- 
copvf/itre. 

Visitas.  Aller  Couvent  dans  le 
nême  endroit  Lat  Fréquenter  vijt- 
tare. 

Visitas.  Vifiter  quelqu'un,  ap* 
paroître  à lui  fous  une  forme  viûblc, 
en  parlant  des  Efprits  céleftes.  Lat 
yijitare.  AŸP^rerc. 

Visitasse,  v.  r.  Se  vifiter,  fc 
Toifi  & en  terme  de  Pratique,  Ex.v 
miner , reconnoitre  dans  la  viüte  le 
procès  d'un  aceufe , pour  te  juger  au 
pitts  vite.  Lat.  «Sir  iavicem  inviftre. 
JJttm  infŸieere. 

Visitasse  , dans  quelques  Ca> 
thcdralci , ç'cW  fi:  dirpenfer  d'alfiflcr 
au  Chectir  pcmlatit  quelque  tems  , 
tous  condition  de  ne  point  fortir  de 
chez  foi.  Lat.  A eharo  Je  excu/are, 

njitar  hs  AUttres.  Faire  des  Sta- 
tions à chaque  AutcL  Lat  AUaria 
arationii  cauja  adiré. 

VISITAÜO.  DA,  part,  fa/  du 
verbe  Vijltar.  Vifité,  ée.  Lat.  /'T/ 
iains.  Salutatus.  Rui%mtut  , a , um. 

VISIVO,  VA,  aàj.  m.  y /Vi- 
fif,  ive.  Terme  dogmatique,  qui  fe 
dit  de  b puiflàuce  de  voir.  Lat  Vi- 
fualit  , t. 

VISLUMBRAR,  o.  a.  Entrevoir, 
voir  un  peu , découvrir  un  peu , voir 
imparfiiitcment  : on  l’empluve  Cou- 
vent au  réciproque.  Lat  Übjcmè  i«- 
dere. 

ViSLUMBSAS.  Métaph.  Connoitre 
imparfaitement  , conjeilurer  par  in- 
dice, entrevoir  feulement  Lat  Obf* 
* evri , t>f/  duhi}  ccf^no/cere. 

VISLUMBR.ADO,  da,  fetrt.  paf 
du  verbe  Fûiumhrar.  Entrevu  , ue. 
Lat  Ohfcurk  vijust 

VISLUMBRE,  /.  /.  FaufTc  lu- 
mière , faux  jour.  Lat  Dubia  lux. 

ViSLUMBSE,  an  figuré,  ^Conjec- 
ture, loupqon,  indice.  Lat.  Conjcéîu^ 
ra , «e.  Suj'piçio , onit, 

ViSLUMBSE.  Lueur,  rayon  , ap- 
pircnce , cfpèce  de  coiinoilfance , ou 
d'intelligence  des  chofes.  Lat.  Radius. 
Fulgor.  Anecfi , vel  dutia  Hotiiia. 

ViSLUMBSE.  Ce  qui  domine  fur 
quelque  chofe  , mais  qu'un  a peine 
à diitinguer  du  rcfle.  Lat  Lnh  ypr- 
eiti , vtl  iiubia. 

ViSLUMBSE.  Ombre,  apparence, 
rcfTcmbUnce  foiblc  ^ légère  d'une 
rhofe  avec  une  autre.  Lat  Sfecuj, 
ti.  Siiniiitkdo , inis. 

VISü , /.  M.  le  même  que  Fifita. 
Ce  D)ot  a vieilli  d.m  cette  acception. 

Viso.  Hauteur,  lieu  élevé  d'où 
l'on  peut  découvrir  au  loin.  Lat. 
Sfteuk , 

ViSO.  Surface  lifTc,  unie,  polie, 

fcluiUau } qiu  icBcvhit  b luolàc  j 


lufire,  éclat,  brillant,  onde,  chan- 
gement de  couleur  dans  une  ctofie. 
Lat.  AfpeHüs.  «5‘fftiVr  , ri,  Sulgor. 
Spler.iotf  rit. 

Viso,  au  figuré,  Prc'texte,  rai- 
fon,  motif,  apparence,  fondement 
fur  lequel  on  juge  des  chofes.  Lat 
Spteies.  Af\.(£iti:. 

Viso,  fe  prend  pour  les  différens 

fioims  de  vue  fous  lefqucls  on  aivi- 
âge  les  chofes.  Lat.  AfptSlus.  «S>r- 
citt. 

Viso,  <iu  figuré,  RefTemblance 
apparente  d'une  chofe  avec  une  au- 
tre. Lat.  Specits , ti. 

Fifo  de  sUm\  Un  appelle  ainfidant 
l'AnJaloufie  un  voile  monté  fur  un 
challis  qu'on  met  devant  le  taberna- 
cle. Lat  facrum. 

A dus  vijos.  Phrafe  adv.  A deux 
vi Pages,  à deux  faces,  à deux  vues, 

\ deux  fins  particulières.  Lat  DufU- 
ci  con/itse.  ! 

Al  vif/.  Faqon  adv.  A la  vue  d'un 
objet  fur  lequel  la  lumière  donne.  i 
Lat.  Ad  îucrm. 

J/acer  huenoy  à mal  vifs.  Obfcur* 
cir  quelqu'un  par  Us  avantages  qu'on 
% fur  lui,  ou  au  contraire.  Lat  Aü^ 
que>»  obfcurare , vel  obnubilare.  i 

Haar  mai  vif/.  Faire  mauvaife 
vue.  Phrafe  qui  fe  dit  d'une  perfon- 
nc  qui  a un  vice  ou  defaut  qui  lui 
fait  du  tort  Lat.  Okfcurare.  Koxium 
tji. 

rintura  à dos  vif/s.  Peinture  1 
deux  faces.  Tableau  qui  repréfente 
deux  objets  différens,  félon  le  côté 
d’où  on  le  regarde.  Lat  /muge  du- 
plii'i  afpiâin  dijUuéia. 

VISOJO.  Voyez  Bifojo. 

VISOXO.  Voyez  Bijoho. 
VISORIO,  EIA,  adj.m.  £?'/.  Vi- 
fuel,  le,  qui  appartient  à U vue, 
& qui  fert  comme  d'inilrumeat  peur 
voir.  Lat  rifuaUsj  e, 

VlSüRREY,  f,  m.  Voyez  llrrty. 
VISPLRA  , /./,  Veille,  jour  qui 
précède  celui  dont  on  parle.  Lat.  /*i- 
giiia , «e. 

Fifpera  de  tma  frf  a.  Veille  d’une 
fête. 

VisPEEA,  fe  dit  au  figuré  d'une 
chofe  qui  en  précède  une  autre,  qui 
pour  l’ordinaire  en  efi  une  fuite.  Lat 
Aultcedens.  Pracurfar. 

ViSl'ERA  , fe  dit  de  ce  qui  eft 
prêt  d'arriver.  Lat.  Proximitas  futt^ 
ri. 

VispEBAS,  au  plurier  , Cgnifie. 
une  des  heures  dans  Icfqucllct  les 
Romains  divifoient  le  jour , qui  du- 
roit  depuis  Kone  jufqu'au  coucher  du 
Soleil.  Lat.  Fefpera  , arum, 

ViSPEBAS.  Vêpres  , partie  de 
l'OfBcc  divin  qui  fe  dit  l’aprcs-di- 
m'e.  Lat.  Fc/fna  f arum. 

Fifferai  SicHianas.  Ün  appelle  Vê- 
pres Siciliennes  un  m.*i(racre  qu’on 
ht  Sicile  de  tous  les  Frauqois  la 
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I veille  de  Pâques  l'an  lîgï.  & dont 
î le  fignal  fut  le  premier  coup  de  Vè- 
' près.  On  employé  cette  exprefiion 
en  Callillan  en  forme  de  proverbe  , 
pour  menacer  d'un  châtiment  géné- 
ral. Lat.  SiciUana. 

Como  tonto  en  vifferas,  Expreffion 
familière  par  laquelle  on  lé  raille 
d'un  homme  qui  relie  interdit  fans 
ftijct  , ou  qui  efl  comme  immobile 
dans  la  converfation.  Lat  2’anquans 
bar  dus , vA  ftipes. 

En  vi/prras.  Façon  adv.  A la  veil- 
le. Lat.  Proximi. 

partir  hs  Fifprras.  Partager  les 
Vêpres.  Terme  de  Bréviaire.  Lat 
Fe/peras  dividere. 

Primeras  Fi/peras.  Premières  Vé* 
près , font  celles  qui  Ce  rfifent  la 
veille  de  lâ  fétc.  Lat.  Prima  VtJ^a. 

VISTA,  f.f.  Vue,  aâton  du  plus 
noble  des  cinq  (ens  de  nattire  , qui 
fe  fait  par  lurgane  de  l'cail.  Lat. 
lifts  , ûs. 

ViSTA.  Vue,  l'aétionde  voir.  L. 

llfo. 

VuTA.  Vue,  l'exercice  aâiiel  de 
voir , ou  ta  manière  de  regarder  les 
chofes.  Lat  Fijus.  Afpeilus , us. 

ViSTA.  Vue,  fe  prend  auin  pour 
Apparence,  difooficioD  des  chofes, 
relativement  à la  vue.  On  dit  ordi- 
nairement , Bstena  è maU  vif  a.  Lat. 
Faciès.  Speties. 

ViSTA.  Vue  , fq  prend  au  figuré 
pour  l'uhjct  de  la  vue , furtonC  iorf- 
qu'ilefi  agréable,  ou  varié,  préfent, 
ou  â portée.  Lat  Coss/^eilus.  Prq/pe-^ 
rius.  Speries. 

ViSTA,  fc  prend  pour  les  deux 
yeux , ou  pour  chanm  d'eux  fépa- 
rcment  Lat  Oc»ù',  crum. 

I ViSTA.  Entrerué , rencontre.  Lat 
I Con/peélus. 

\ ViSTA.  Vifion  , apparition.  Lat 
: Fifio. 

ViSTA.  Vue  , connoiflonce  claire 
des  chofes.  Lat.  Con/^lsu,  /ntuitio. 

I ViSTA.  Apparence,  ou  rapport 
: d'une  chofe  à une  autre.  Lat.  Cot- 

fpfêi'M. 

I ViSTA.  Vue,  intention,  objet. 

I Lat  Intuitus.  Intnttia. 

ViSTA.  Vue,  fimple regard.  Lat 
Levis  , vel  primus  a/peelus. 

ViSTA,  en  termes  de  pratique, 
fc  dit  de  la  connoiflance  qu'un  Juge 
I prend  d'une  caûfe  en  première  in- 
^ llance.  Lat.  Ca^nitio  caufa. 

I ViSTA.  Üpiuion,  jugement  qu'on 
porte  des  chofes.  f.at.  judùiunt. 

V'iSTA.  Emploi  de  Vifiteur  dans 
les  Douanes.  Lat  Jilercium  recognim 
ter. 

' ViSTAs  , au  plurier  , fe  dit  pour 
le  concours  de  deux  ou  de  pluficiirB 
perfonnes  qui  fe  voyeut  â deflein. 
Lit.  CoftveKtuSy  As, 

VrsTAS.  Fréfins  réciproques  qiin 
les  époux  s'eovoyent  U vuile  de 
kul 
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leur  marltge.  I<at.  l^uftiaUà  donu  , 
trutfi. 

ViSTAS.  Vuèt,  lignifie  aufli  Fe> 
nétres.  Lit  Fmefiræ. 

ViSTAS.  Ce  font  auflt  les  BiU 
cons,  les  Fenêtres  qui  donnent  fur  li 
rué  : il  fe  dtt  furtout  en  parlant 
d'un  Couvent  de  ReUeieufes.  Lat 
Sfecal»,  arum.  Pro/ftiluf. 

nfia  de  939i.  ConnoiflÀnce  qu'on 
prend  d'une  chofe  par  foi  •même.  L. 
Ocuiaia  recognitio. 

A vi/la.  Faqon  adv.  En  préfence , 
en  vnê,  devant  Lat.  Ceri}>/(.  Anti, 
A vifta.  En  vue , en  conlidêration. 
Lat  Oh.  Proptrr. 

A vifta  f M à la  vijla.  En  Fice , 
tout  près,  i portée  de  pouvoir  être 
vvi.  Lat.  Coram , iu  coitfftHm. 

A %àjla  ^ ù à U vifia,  A la  vue , 
à portée.  Lat  Ohftfvanter.  * 

A U vi^a.  Sur  le  champ,  à Tin* 
ftaot  Lat.  Statim, 

A media  vifla.  Fa<^a  adv.  Légè- 
rement , en  palTant  Lat.  Perfurulc- 
rii. 

A viflaf.  Faqon  adv.  En  vue.  Lat 
In  cnt[ffeêiu. 

Corner  , d tragar  can  la  vifia.  Re- 
garder quelqu'un  de  travers , d'un 
ail  de  colère.  Lat  Torvis  ocuUt  af. 
ficere.  ' 

Conoccr  di  vijla.  Connoitre  de  vue. 
Lat.  De  facie  aliqkem  eoguqjcere. 

Fchar  la  vijla.  jetter  la  vue  fur 
«quelque  chofe,  1a  choiûr  entre  plu- 
iicurs  autres.  Lat  EUgere.  Seligere. 

Echar  la  vijh  à algunc.  Jetter  les 
yeux  fur  quelqu’un , le  voir , le  re- 
connoitre  , l'app^rcevoir.  Lat  A 
longé  ali^uetn  coi/^cere. 

Echar  fpia  vijla.  Avoir  l’ail  fur 
uns  chofe , en  prendre  foin.  Lat  /n- 
viüilare.  Curare. 

En  vifta.  Façon  adv.  En  vue , en 
egard.  Lat  ^oc- , vel  iüe  vifo. 

Perderfe  de  vifta.  Se  perdre  de 
vue,  s'éloigner.  Lat,  E con/peclu  ah^ 
ire. 

Por.tr  la  vifta.  Avoir  en  vue.  L. 

TeTter  à la  vifta.  Avoir  une  cho- 
fe prefente,  en  mémoire.  Lat  TV^ir- 
re.  Pfomftum  baltere. 

Tain  vifta  alguna'  cefa.  Plaire  à 
la  vue.  Lat.  Speciahile  alitiuid  ejfe, 
VISTILLAS  , /.  f.  Lieu  élevé 
J'où  l'on  peut  découvrir  au  loin 
dans  la  campagne.  Lat  PtojfeAus^ 
in.  Speculii^  U. 

VISTüSA.MK^TE  , adv.  Magni- 
fiquement , richement  , pompetifc- 
ment  Lat  Suftrhé.  JHagnificé.  SfUu» 

di.M 

VISTOSISSLMO , MA,  adJ.  m. 
f.  fuperl.  Très  beau , très  belle , 
très  pompeux  , eitfe  , très  magnifi- 
que. Lat  Sfeciojilftmue.  SpeêiahiliJ/t^ 
mut  * a , uvt, 

Vis^roso  , SA,  P- 


V I s 

Beau , belle , agréable  pompetnc , 
eufe,  magnifique,  fuperbe.  Lat  ^pe- 
ci^us.  SpeiiahiUs.  Qcnlis  gratus, 

Visroso,  en  jargon,  un  Habit 
Lat  f'tftist  iV. 

ViSTOSOS  , eu  jargon,  les  Veux. 
Lat  Oeriii,  OTum. 

La  Iglejia  et  viftofa,  L'Eglife  elk 
fort  belle. 

El  caftiUo  n viftpfo.  Le  château 
c(l  fort  beau. 

VISUAL  , air.  Punt  term,  Vifuel  „ 
elle,  qui  concrme  h vue,  qui  l'ert 
h 1a  vue.  Lit.  l'i/iialis , e. 

Payot  viftttUei.  Rayons  vi  fuels.  L 
Radii  %>ifualet. 

VITAL,  adj.  Putie  term.  Vital, 
ale,  qui  regarde  la  vie.  Lat  Fila- 
lit  y e. 

VITALICIO,  CIA  , adj.  m.  /. 
Viager  , ère  , qui  dure  pendant  la 
vie  : il  fe  dit  commiinémeut  des 
grâces , cens  , rentes , charges , em- 
plois &c.  Lat  Fitaiitiut  , a , um. 

VITAi.lDAD  Vie,  ou  mou- 
vement vifcil.  Lat  FitOy 

VITANDü,  DA,  adj.  m.  £ÿ  f. 
Q.u’on  doit  éviter,  fuir.  Lat  Fitau^ 
dut  , a , um. 

VlTÉLA,//.  GenifiTc  , jeune 
vache.  C'efî  un  mot  Italien  qu’on 
employé  quelquefois  en  CalUllan.  L. 
Fituia , a. 

ViTEi.A.  Cuir  de  veau,  on  de 
geniHe.  Lat.  Abita  vituHna. 

VITELINA  , adi.  f.  qui  fe  dit 
en  .Médecine  de  la  Bile  qui  efi  d'un 
jaune  foncé.  Lat  Biüt , is. 

VITÜ , ô ViETO , f.  m.  Mot  qui 
n’cd  nüté  que  dans  la  phrafe , Dia 
y Fito.  Voyex  Dia. 

VITÜR.  Voyez  FUlor, 

VITüRE.AR.  Voyez  FiAorear, 

VITORIA.  Voyez  Fiélotna. 

VITÜRIOSO.  Voyez  FUlorlbfo, 

yiTREO,  REA,  ü.\j.  M.  ^ f. 
Qui  cft  de  verre,  ou  qui  en  a les 
propriétés.  Lat  Fitreusy  a,  um. 

VirRlFlCACION  , / /.  Vitrifi- 
cation , action  par  laquelle  une  ma- 
tière fc  tourne  en  verre.  Lat  Fitri^ 

fiiatioy  Mis. 

VITRIFICAR  , V.  a.  Vitrifier , 
convertir  en  verre  d force  de  feu. 
Lat.  Fitrijic.ire. 

VITRIF ICADO  , OA  . fart,  paf 
dti  verbe  l^trijkar.  Vitrifie,  ée.  L. 
Fitrifteatuj , a , um. 

VITRIOLO  ^ f.  m.  Vitriol.  Voyez 
Cofarrnfu. 

VITU  ALLA , f.f.  Vidiiaillcs,  vi- 
vres , munitions  de  bouche.  Lit  VU 
baria , orum. 

VxTUALLA.  On  appelle  ainfi  en 
ftile  fiimilier  , une  grande  quantité 
de  mets , furtout  de  loupes  & d'her- 
bes potagères.  Lat  Fiâm.  Olnfeula. 

VITUALLADO  , da  , adj.  m.  iJ  f. 
Ravitaillé , ée.  Pourvu  de  vivres.  L. 
Amma  m^-uiius , a , um. 


V I T 

\TTCrPERABLB , adj.  d'eate  term. 
Bldmable , digne  de  blâme de  re- 
proches , de  cenfure.  l.at  Fitupera^ 
hilis.  Fituperatidut. 

VITUPERAtlON,  f.  /.  Blâme, 
repréhenfion , reproche.  Lat  ritvpr- 
ratio  , onit. 

VITÜPERADOR,  / m.  Qui  bU- 
me  , qui  reprend , qui  cenfure , qui 
réprimandé.  Lat.  Fituprrator.  Cea- 
for  y ii. 

VITÜPERAR , V.  a.  Blâmer  , re- 
prendre , trouver  à redire,  repro- 
cher â quelqu'un  une  action  honteu- 
fc.  Lat.  Fùvptuare. 

VITUPEKAÜO,  DA  , ftart.  paf. 
du  verbe  Fitupnar.  Blâme,  ée , ic- 
pris  , iO*.  L.it  Fitupnatui y n,  um. 

VITÜPERIO  , J',  m.  BUme , re- 
proche , cenfure.  Lat  Fituperium , 
ii. 

ViTUPEtlO.  Aéllon honteiife,  in- 
fimante.  Lat.  Fituperanda  addo. 

VITUPERIOSA.'VIENTE  , adv. 
Honteiifement  , ignominieufemeut , 
outrageufemeut  Lat.  ContunteUae. 
Prohroiè.  IgHotnittioté. 

VITUPEROSO,  SA  y adi.  m.^f. 
Outrageux,  eufe,  injurieux , eufe, 
infultant,  te.  Lat  Coniumeiiojuj  y u, 
um. 

VIUDA  , / /.  Veuve,  femme 
qui  a perdu  Ton  mari.  Lat  llduay 

RcFr.  lui  viuda  henraJa  fu  pue^  ta 
cnruda.  Ce  proverbe  marque  la  re- 
traite & le  recueillement  dans  lequel 
les  veuves  doivent  vivre. 

VlUDEDAD,//  Veuvage,  ou 
Viduité  , état  des  pcrfouncs  qui  ont 
perdu  leur  femme,  ou  leur  man. 
Lat  Fiduitas , lis. 

Vit'DEOAo  , fc  dit  aufll  des  ali* 
mens  qu'on  afiîgnc  â une  veuve  pen- 
dant fon  veuvage.  Lat.  AUmentaria 
penjio  per  viduitatem. 

VluoEDAD.  On  appelle  ainfidans 
TAragon  , ce  que  nous  appelions 
Droit  de  furvie.  Lat  Vjmfn^utUutm 
pore  làikiitutis. 

VlUDEZ , /./.  Viduité , veuvage. 
Lat.  Ftdmtas  y tis. 

VlL‘DITA,y!  f.  dim.  Jeune  veu- 
ve» ii  fe  dit  pour  f'iuda.  Lat  Ju^ 
vatit  vidua, 

VIUDO,/  m.  Veuf,  celui  qui  a 
perdu  fa  femme.  Lat.  Fidaus. 

VzuDO,  adi.  fe  dit  par  extepfion 
de  certains  uifeaux  qui  vivent  tou- 
jours enfcmble  , par  exemple,  dea 
tourterelles.  Lat  Fiduuty  a,  um. 

VIVAC , /.  Vf.  Bivouac , ou  bi- 
hoiiac.  Terme  de  guerre  pris  dv 
François.  C’ell  une  garde  qu'oq  fait 
de  nuit  pour  1a  fureté  d'un  camp 
qui  cft  proche  de  rennemi.  Lat  Fi- 
giHa. 

VIVACIDAD  ./  /.  Vivacité,  fi- 
guenr,  force  desaéHons  vitales  , oa 
du  principe  de  1a  vie.  Lat  Fivuem 
tas  y tis. 

VlVA* 
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VrvACiDAt).  Vivacité,  ardeur, 
Fcn  brillant,  ailivité  Jelprit , de  gé- 
nie. Lit.  jJiiimi 

VIVACISSIMO  , MA  , tuij.  M.  £ÿ/. 
fuf>crL  Très  vif,  ire.  L^it.  I*cr/fica* 

VIVAMENTE  , adv.  Vivement , 
d’une  manière  vive.  Lat.  i’er- 

J^icaatrr. 

VIVANDERO,  /.  w.  Vivandier, 
marchand  qui  fuit  l’annce  pour  y 
vendre  des  vivrez  Lat.  Amoi^  mi- 
iùari$  mercator. 

VIVAQUE  , f,  in.  Petit  corp*  de 
(tarde  où  fe  retirent  les*  foldats  qui 
^iit  la  ronde  & la  patrouille  pen- 
dant la  nuit  CcH  un  mot  uHte  dans 
PAndaloulie.  Lat.  PirrtHi  mtta  co* 
Jtrmjii  rKlHrnet. 

VIVAR,  r.  m.  Parc  où  l'on  nour- 
rit des  hetes  de  chaOe  : il  fc  dit  par- 
ticuliérement des  lapins , & alors  ce 
mot  fignrfic  un  Terrier.  Lat.  Sej^ 

, I.  Cunictti<n~um  liitehriw  y tfrutn. 

VlVARAtHO  , CHA  , aJf.  m.  ^ f. 
Vif,  ivc,  bouillant,  ante,  empor- 
té, éc.  Ce  mot  n'cii  ulité  que  dans 
le  Hile  familier.  L.it.  Arâcm.  Atidtns. 
Fofvicnx. 

VIVAZ,  aà}.  ttmt  term.  Fort, 
aelif,  vigoureux,  tant  au  propre 
qu'au  figure.  Lat.  l^h'ax. 

VrvAZ  , lignilîc  aufli  Ingénieux, 
Tpiritnel.  Lat.  Jn”fm9  ucer. 

VIVERA,  è ViVEKO,/  w.  £5'/. 
le  même  que  / rv*-. 

VIVERES,  /.  in.  pîuricr»  Vivres, 
munitions  de  bouche  pour  la  fubn- 
Rance  d'une  armée , d'une  place  : U 
fc  dit  par  cxtcnfion  de  ceux  qui  fer- 
vent à la  nourriture  d’une  perfenne. 
Lat.  CVion'a , orum. 

\TVERO,/ w.  Lieu  bourbeux,  ma- 
récageux. Lat.  Faiut^  uAis. 

VIVEZA,  /./.  Vivacité,  vlguetir, 
efficacité,  force,  aélivilé-  Lat  n~ 
gor.  Anhni  vit. 

VlVF.ZA.  Vivacité  , aélivîté  , 
promptitude  à agir.  Lat  Agiliuu. 
EJicMrin. 

ViVEZ.a.  Vivacité,  force,  éner- 
gie d’çxprcflion.  Lat.  E^cacia.  ^'ii. 

ViVEZA.  Vivacité,  fubtilité,  pé- 
nétration d'efprit.  Lat 

VtVEZA  , fignifie  aufii  Repartie 
prompte  , & fpiritucUe.  Lat.  Suifum 

verhum. 

ViVEZA.  Rcflcmblancc  exade  & 
parfaite.  Lat  Far  jimilitudc. 

ViVEZA.  Vivacité,  en  parlant  de 
certaines  chofes  , furtout  des  cou* 
leurs , lignifie , Éclat.  Lat  Sfltndor. 
FtJger. 

VivEZA.  Vivacité  , fc  dit  aufli 
en  parlant  des  yeux , qui  font  pleins 
de  feu.  Lat  Oculorum  lutntn. 

VivEZA  , fignifie  auffi  Légèreté, 
parole  imprudente,  difeours  ineonfi- 
deré.  Lit.  ImfnuUns  verbum  , ftrvto.  j 
VIVTOERO , XA  , aèt%  m.  ^ f*\ 
Tm.  IL 
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Habitable,  où  l’on  peut  habiter.  L. 

HixhiU'MUi , r. 

VIVIDOR  , f,  tn.  Qui  vit  lonç- 
tems , qui  fait  conferver  fil  famé. 
Lat.  ^’rtviT. 

ViviDoK.  Celui  qui  veille  à fes 
affaires  & qui  ménage  fou  bien  avec 
foin.  Lat.  In  re  fua  frovidus. 

VlviDOR  , fe  dit  des  chofes  ina- 
nimées qui  fubUllent  longtcms.  Lat 
I l^  ax. 

VIVIENDA,  f.f.  Demeure, mai- 
foti , Qpp.irtcmcnt  où  l'on  fiiit  fon 
fé/oiir.  Lit  Ihmus.  Domicilium. 

VIVIFICACION  , / /.  Vivifica- 
tion  , action  de  vivifier.  Lat.  Fivi- 
ficatio^  ni$. 

yiyiFICADOR,  / m.  Celui  wi 
vivifie,  ou  ce  qui  vivifie.  Lat  /V- 
vijkuut  , i$. 

VTVIFICAR , V.  a.  Vivifier,  don- 
ner ou  entretenir  la  vie.  Lat  rivi- 
Jtcare. 

ViviriCAi.  Vivifier,  par  exten- 
fion , fignifie,  Donner  de  la  force, 
de  U vigueur  $ encourager , animer. 
Lat  Corroiwarr.  Cvnfxrrt.^rf. 

VIVIFIC;\NTE,  part.  aii.  du  ver- 
be rixHfçar.  Vivifiant,  ante,  qui 
vivifie.  Lat  Eh^feans.  Cerroboram. 

V1\'JF1CADÜ  , DA  , fart.  pajl".  du 
verbe  fivificar.  Vivifié,  ée.  L.  /V- 
xnfeatuf.  Ammatus , a , um. 

VIVIFICATIVO  , VA  . adj.  m. 
éÿ  /.  Qui  a la  force  &.  ta  vertu  de 
vivifier , confortatif.  Lat.  ri^i/icatû 
vus , ff , utn. 

VIVIFICO  , CA  , a4i.  tn.  £5'/  Vi- 
vifique,  qui  donne  la  vie,  fuit  au 
corps,  foit  à l’ame.  Lat.  Vivijkus^ 
a , um. 

VIVIPARO,  aJy.  Vivipare,  fedit 
des  animaux  qui  font  leurs  petits 
vivans,  pour  les  dilHnguer  de  ceux 
qui  pondent  des  œufs.  Lat.  FM- 
far^  iV. 

VIVIR,  V.  II.  Vivre,  être  en  vte, 
être  animé.  Lat  Fivere. 

Vivii.  Durer,  fubiiffer longtems. 
Lat  Fwtrt.  Dttrare. 

Vivts,  lignifie  auffî  Avoir  les  mo- 
yens , les  commodités  néccHaircs  pour 
vivre.  Lat  Fivert,  Fi^lum  ohtintrt. 

Vxvi*.  Vivre,  fignifie  auffi , Jouir 
de  la  vie,  pafferfavie  d'une  maniè- 
re commode,  agréable.  Lat  Optati 
vitam  agere. 

Vivtx.  Vivre,  firaific  encore, 
Demeurer,  habiter,  nire  Ton  féjoiir 
dans  un  endroit.  Lat  Fwrre.  Dt- 
gne.  Uahitart. 

Vivm.  Prendre  foin  de  fa  vie, 
éviter  ce  qui  peut  lui  nuire.  Lat. 
P’itam  Citrttrf. 

Vivix.  Vivre,  en  parlant  de  l'au- 
tre vie,  jouir  de  la  béatitude  éter- 
nelle. Lat  Fivert  in  ttternutn. 

Vivix.  Vivre,  fedit  figiirément 
en  chofes  morales,  & fignifie , Agir 

conforméneiu  à U rxifoUj  à U loi|  i 


V I V 6ji 

mener  nne  vie  intègre  S:  irrépro- 
chable. Lat.  i'Usere. 

Vivix.  Vivre,  fignifie  an  figuré, 
Tranfmettrc  fou  num,  fii  mémoire  à 
la  poflérité.  Lat.  Ftmà  x*ivfrc, 

ViviR.  Vivre,  fignifie  suffi  S'ac- 
commoder flii  teins , au  génie , aux 
mœurs  de  ceux  avec  qui  oh  a afiàL 
re.  Lat  Fitj  fror’iJt  :/ti. 

ViviR.  Vivre,  être  préfent  dans 
l'erprit,  dans  la  mémoire:  il  fe  dît 
en  matières  fpirituelles  de  la  prélen- 
ce , & de  raififiance  que  Dieu  nous 
donne  au  moyen  de  Tes  infpirations. 
Lat.  Prarfftu  adfff. 

VlviE  , abfolument , fe  dit  pour 
Efiar.  Etre.  Lat.  EJi. 

ViVA.  Vive,  exclamation,  crt  de 
joye  par  lequel  on  témoigne  que 
l'on  fouhaite  à quelqu'un  une  lon- 
gue vie  , ou  de  la  gloire.  Lat.  Fi- 
vat. 

Vive.  Troifiéme  perfunnedu  ver- 
be fitvr  ; Ün  l'ctnpioyc  comme  in- 
terjeélion  & en  forme  de  ferment , 
avec  quelque  autre  nom  qui  l'expri- 
me , ou  avec  quelque  mot  forgé  pour 
l’éviter  f comme  Fivt  Dhs , Vive 
Dieu.  Lat.  Fivit. 

Fiva  F.  AI.  mil  ahas , d tnuchoi 
aws.  Expreffion  de  politeffe  dont  on 
fe  fert  pour  remercier  quelqu'un  o'e 
quelque  chofe  qu'il  nous  a donné  , 
ou  d’un  fervice  qu'il  nous  a rendu. 
Lat.  Alultos  annot  xnvas. 

Fixfir  d atentu , àr  x'oluntaJl  de  otra. 
Dépendre  entiércinent  de  la  volonté 
d’autnii.  Lat.  Vura  aîttrim  vivert. 

/ ’ivir  him  , t^ue  Diot  et  Diot.  Phra- 
fc  par  laquelle  on  exhorte  un  hom- 
me à bien  vivrel,  fans  fc  mettre  en 
peine  du  qu'en-dira-t-on,  dans  Ix 
coiilùmcc  que  Dien , qui  eff  la  ju- 
fiiee  même,  fqaura  nous  venger  des 
torts  que  nous  fouffrons  pour  lui. 
Lat.  «Si  béni  vivontus^  Dtut  pro  nobi% 
erit. 

FUHr  de  tnilagro.  Vivre  par  mira- 
cle. Expreffion  qui  marque  la  peine 
qu'on  a à fiiblillcr  , ou  le  danger 
qu'on  X count.  Lat.  jWracuJosi  vi- 
vere. 

f'kfir  una  café.  Prendre  une  mai- 
fon  à loyer.  Lat.  Damum  conducUm 
babitarr. 

Bueno  es  vMr  para  ver.  Il  fait 
bon  vivre,  on  oppreml  toujours. 

Cemo  fe  vHft  Je  muere.  On  meurt 
comme  on  a vécu.  Telle  vie,  telle 
fin.  Lat.  Sicut  vita  , mors  tjl  ita. 

VIVIENTE , part.  aü.  du  verbe 
Fivir.  Vivant,  ante  , qui  cil  eu  vie. 
Lat.  Fivtns  t fis. 

ViviENTE,  en  termes  de  Ph/Io- 
fophie , eil  une  des  différences  de  la 
fubfiancc,  qui  ta  rdlraint  aux  êtres 
animés.  Lat.  Fivem. 

Alma  xMente  : le  meme  que  PI- 
viente:  on  l'employé  toujours  néga- 
tivement. 
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VIVIDO,  DA,^(.  pajf.  du  ver- 
be l'ivir.  Vécu.  Lat.  vixii. 

VIVISSIMO,  MA,  adj.  m.  £9'/. 
fuperi.  Très  vif,  ive.  Lat.  AerrrU 
mus.  FulgcniU/ifuus , a , wn. 

V'IVO,  VA,  Oiij.  m.  ^ ViF. 
ive  y qui  cil  iilciii  de  vie.  Lat.  ri- 
vas , a y um. 

Vivo.  Vif,  ardent,  véhément, 
boiiiUani  , qui  a beaucoup  de  feu. 
Lat.  iferr,  Vividus.  K^cax.  Vtht- 
mms. 

Vivo.  Vif,  éclatant,  brillant.  Lnt 
Ardenu  Fulfitm. 

Vivo.  Vif,  fe  dit  du  feu  qui  cft 
fort  ardent.  L^t.  Ardtns.  Zmc€hs.  Fi- 
vus. 

Vivo,  fe  dit  de  celui  qui  exerce 
aâucllemcnt  un  emploi  : il  elt  fur- 
tout  ulitc  dans  la  Milice.  Lat.  Aâu 
m<»ui  txercfHS. 

Vivo.  Kud,  txas  habit.  Lat.  Om- 
niao  fîuduf. 

Ex.  FJlar  cts  cames  Hvas , Etre  ! 
tout  niid.  I 

Vivo.  Vif  i fisniHc  aiilTi , Spiri- 1 
tuel,  ingénieux.  Lat.  j 

Vivu.  Rciremblant.  Lat.  Similli- 
plus.  I 

Vivo.  Vif,  imprudent,  îneonfi.  | 
déré , fougueux.  L.it.  Audax.  Frx-  \ 
erps. 

Vivo,  fe  dit  au  figuré  de  ce  qui 
fublilK'  dans  toute  fa  force  & fa  vi- 
gueur, furtoiit  en  matière  d'obliga- 
tion} & c’cll  dans  cc  fens  qu'on 
dit  , El  vole , è fJcrUurn  ejïà  vivu  , 
Le  billet , l’obligition  fubnile  dans 
toute  fa  force.  Lat.  Fivui.  Confians. 

Vivo.  Diimble,  permanent  dans 
la  mémoire.  Lat.  rivu*.  Suptrftes. 
JDwr.1 

Vivo.  Vif,  prompt,  aAif,  dili- 
geut.  Lat.  Piomptui.  DiUgtHs.  Aia- 
crr. 

Vivo.  Vif,  énergique,  fort,  ex- 
preflTif.  Lat.  Verus.  Firjuadtndu  np- 
tsa  ^ a y WM. 

Vivo.  Pur,  net,  fans  mélange .* 
comme,  Or®  vivo  y Or  pur}  Sanf^re 
t/jra.  Sang  pur.  Lat.  Alcrui.  Purta. 

Vivo.  Vivant  , fc  dit  aulli  des 
chofes  dont  celui  qui  vit  cR,  ou  doit 
être  l’image.  Lat.  Fivus. 

Vivo  , le  dit  en  matières  fpiri- 
tuetlcs  , de  celui  qui  cft  dans  un 
état  de  grâce.  Lat.  Fivus. 

Vivo,  pris  comme  rubftantif,  fi- 
gniilc  la  partie  la  plus  grufte , La 

Îdus  forte , la  plus  Iblidc  drs  cho- 
cs, & qui  fait  le  plus  de  rélîftance. 
Lat.  Vivum , I. 

Vivo.  Vif,  en  termes  d’Architc- 
éhire , le  dit  de  la  partie  du  bâti- 
ment qui  fait  faillie  , lors  fiirtout 
qu’cHc  furme  »;n  angle.  Lat.  Fivum. 

Vivo.  Galle,  maladie  â biquellc 
les  animaux,  & iurtout  les  chiens, 
foui  lujcts , & qui  leur  hùt  tomber 
le  poil.  Lat.  ÿk'obics , es. 


V 1 V 

Fivn  vaz.  Explication  de  la  vo- 
lonté rélativement  à ce  qu'on  doit 
exécuter  fans  referit,  bulle  ou  dé- 
cret. Lat.  Fox  vivu. 

Fh’u  t'ca.  Vive  voix  , cc  qu'on 
dit  de  bouche.  . 

Al  vivo.  Au  vif , fe  dit  de  cc  qui 
cft  fort  relTemblarjt.  Lat.  AJ  vivum. 

G»rrrii  vivu.  Guerre  vive,  animée. 
Lat.  Bellusu  arJens. 

A viva  fuerza.  Voyez  Fuma. 

CA  t'/va.  Chaux  vive  , celle  qui 
n'a  point  été  éteinte.  Lat.  Calx  vi- 
va. 

Carne  vsxHS.  Chair  vive,  celle  qui 
cft  faine  & fenfible.  Lat.  Plvucam. 

Carta  viva.  On  appelle  ainfi  une 
perfonne  qu'on  charge  de  dire  à 
quelqu’un  de  bouche  une  chofe  qu'on 
devoir  lui  écrire.  Lat.  Prxfens  pro 
(pijlola. 

Comtr  vivo.  ExprcITion  qui  mar- 
que le  défir  qu'on  a de  le  venger 
de  quelqu’un.  Ir.it.  Fivum  dsianiurt. 

Conter  %nvoy  fc  dit  pour  marquer 
rincommoilité  que  caufent  certaines  . 
chofes  ou  certains  animaux  ou  in- 1 
fccles.  Lat. /Vtw»  wfî  f.  | 

Dafy  O tccar  en  lo  tnvo  d algunoy 
d Urgarlt  à h vivo.  Piquer  un  hom- 
me jufqu'au  vif,  lui  faire  un  outra- 
ge fangtant  , une  raillerie  cxtrcmc- 
ment  piquante.  Lat.  Aliquem  ad  %i- 
vwn  puagere. 

En  vivo.  Adv.  qai  dans- la  vente 
des  pourceaux,  fignific  les  pefervi- 
vans.  Lat.  Fivem. 

Uorar  à lagriwu  viva.  Pleurer  à 
chaudes  larmes.  Lat.  Atturi  f.ert. 

Mas  murrto  nue  vive.  Plus  mort 
que  vif.  Exprtfljon  dont  on  fc  fere 
pour  exagérer  une  peur  qu'on  a eue. 
Lat.  Seiuioitimis. 

Pii  jwttfrfo  ni  viiHS.  Ki  mort  ni 
vif.  Exprclfion  exagerative  dont  on 
fe  fert  pour  dire  qu'un  ne  trouve 
point  une  chofe  qtie  l'on  chetchc. 
Lat.  Nti/qaam.  Kuüiti. 

Qjai  x^n'os.  Yeux  vifs,  brillants, 
animés  , pleins  de  feu.  Lat.  Ocaii  »i- 
tentes . 

Ptùu  viva  y d pîcdra  viva.  Roche 
vive,  ou  pierre  vive}  celle  qui  cil 
encore  dans  la  carrière,  & dont  h 
racine  eft  en  terre.  Lat.  Saxutn  vi- 
vutn. 

VIZC.^CHA,  f.  f.  Lièvre  des  In- 
des , un  peu  plus  gros  que  ceux 
d'Elpagne.  Lat.  Ixpns  I-idtcus. 

VizeONDADü  , J.  m.  Vicomté, 
Titre  d'iumucur  & de  Seigneurie. 
Lat.  t'urcomisatus , üs. 

V12CONOE,/  w.  Vicomte,  Sei- 
gneur d'une  Vicomte.  Lat.  llceco- 
mes , itis. 

VIZCONDESA.//  VicomtcfTc, 
femme  d'im  Vicomte,  ou  qui  polTc- 
Jc  une  Seigneurie  érigée  ca  Vicom- 
te. Lit.  rsi<cmitijè. 
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VOACE , eft  line  fyncopc  de  F.  M. 
ou  Fjîfd , Vous  $ on  l'employc  en 
ftile  familier.  Lat.  Tu. 

VOCABLO  . f.  m.  Mot,  terme, 
parole.  Lat.  Focahulspu , i. 

VOCARULARIO  , /.  w.  Vocabo- 
laire,  Di^liuiinaire  d’une  langue.  L. 
FocabuLirium.  Di éi sonar iwn  , », 

VOCABULARIO  , fc  dit  des  mots 
affcélés  à un  art , ou  à une  fcience. 
Lat.  Fucultatis  veces  proprix. 

VOCABULARISTA,  / w.  le  me- 
me  que  Focabulario.  Ce  mot  a vieilli. 

VOCACIüN  , f.  f.  Vocation , gra- 
cc  que  Dieu  fait  quand  il  appelle 
quelqu'un  à lui  , & le  met  dans  le 
chemin  du  falüt.  Lat.  Foeatioy  vis. 

VOCACION  , fe  dit  quelquefois 
pour  Advocacion. 

VoCACiON.  Vocation,  fedit  aufli 
d'une  dcftinatioii  à un  état,  ou  à une 
profeOion.  Lat.  Focath.  DeJIhutio, 
HÛ. 

Jfaber  trraiio  la  vocacion.  Cela  fe 
dit  d’un  homme  qui  néglige  fes  oc- 
cupations pour  s'ingérer  Je  chofes 
oui  ne  font  point  de  fon  état.  Lat. 
Fitx  in/litutam  crrainje. 

VOCAL,  a4/.  d'wie  rm«.  Vocal , 
ale,  qui  appartient  à la  voix,  ou 
qui  fe  dit  de  bouche.  Lat.  FoecUis , e. 

Vocal  , fuhjl.  Voyelle.  Terme  de 
Grammaire.  Lettre  qui  forme  un  fon 
parfait  toute  feule,  & d’cllc-mèrac. 
Lat.  Focalis. 

Vocal.  Vocal.  Cc  mot  ne  fc  dit 
guère  qii'en  matière  d’éleélion  ou  de 
délibéntion  en  ccrUiiies  mnifons  Re- 
ligicufcs  , où  l'on  appelle  Focaux 
ceux  qui  ont  droit  de  donner  leur 
luffrage.  Lat  f létans.  Su^iagii  jure 
gttudem. 

VOCALMENTE.  aiv.  De  vive 
voix.  Lat.  FocaBter. 

VOCATIVO  , / m.  Vocatif.  Ter- 
me de  Grammaire.  Cinquième  cas 
de  la  déclinaifon  des  noms  , qui 
maniite  La  pcifonnc  à qui  l’on  parle. 
Lat.  I^oceihms , i. 

VOCEADOU  , f,  tu.  Criaillcnr, 
crieur  , qui  cric,  qui  criaille,  qui 
fait  bien  du  bruit.  Lat.  Feciftraior  y 
ris. 

VOCEAR,  V.  n.  Crier,  élever  fa 
voixavec  violence,  poulTvr  des  cris, 
Lat.  F^ci/erari.  Clamare. 

VoctAR.  Crier  , fignific  aiiffi  , 
Amuvueer  , publier  quelque  chofe. 
Lat.  CktiMure. 

VoCKAR.  Afpeller  quelqu'un  à 
haute  voix,  Lat  Focare.  AppeU»xrc. 

VüCF.AR.  Crier,  fe  dit  aulii  des 
ens  d'allegrcfic.  Lat.  AceUtmare. 

VoCLAR.  Crier,  fe  dit  des  cho. 
les  inanimées  qui  font  du  bruit  Lat. 
Ciuttun  e. 

VuC£A& , fignlEc  au  figuré,  & en 
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pirUnt  lies  pafRojis  & Je*  nfTcdions 
de  rame.  Mouvoir,  incliner , difpo- 
fer.  Lat.  f'ccare.  Cia:/tttre, 

VocEAR.  Plaidtr  une  catifcj  il 
cil  peu  ufité  dans  cette  acception.  L. 
Dicrrc.  Orarf, 

VoCEAR,  fignific  aiiflî,  Se  vanter 
publiquement  d’un  fcrvice  qu'on  a 
rendu  à quelqu'un , le  lui  reprocher 
en  Face.  Lat.  OJlentare.  l’cndHarr. 

VOCEADO,  DA,  part.  paf.  du 
▼erbe  rocfor.  Crié , ée , publié  , ée , 
nommé,  ce.  Lat.  l'cçtUut.  CeUhra- 
tui^  a « um. 

VOCERIA , f. /.  Criaillerie , bruit 
que  font  plufieurs  perfonnes  qui  crient 
a la  fois.  Lat.  CliUncr , fx. 

VOCERO  , / m.  le  même  que 
Abot^Uo.  Ce  mot  a vieilli. 

VOCIFERACIOS,/.  /.Tintamar- 
re de  paroles,  bruit  cxcclTiF,  exagé- 
ration qu'on  hit  des  chofes,  fuit  en 
bien,  foit  en  mal.  Lat.  l*ec:/eraiiOy 
uh.  I 

VOCIFERADOR,  /.  m.  Preneur, 
qui  vante,  qui  publie  une diofe avec 
oRcntation.  Lat.  / oex/ra/or,  if, 

VOUFERAR,  t-.a.  Proncr,  van- 
ter, louer  publiquement,  tiever » 
publier  une)  chofe  avec  oflentation. 
Lat.  l’ociferari.  Oflcntwt.  Veithrare. 

VOCIFERANTE,  p.tr/.  ait.  du 
verbe  l'eàferwr.  Publiant,  prônant, 
louant  , vantant.  Lat,  V&djtram. 

VOCIFERADO  , da,  pjjl 
du  verbe  rocifrrar.  Prôné,  éc,  pu- 
blié, ée,  vanté,  ée.  Lat.  CViclrru/ux, 

• , um. 

VüUNGLERIA,  / /.  Crhillcrie, 
vacarme  que  font  pluGeurs  perfonnes 
qui  crient  à la  fois.  Lat.  / oci/ra- 
th , mx. 

VociNGLERlA.  Habicric,  babil, 
caquet  Lat  GarruUtas.  lufqiMcétJS. 

VUCI.VGLERO,  RA,  üiij.m.efA 
Canfair , babillard,  hâbleur,  criail- 
leur.  Lat.  t'/omq/xxx.  Rubula,  Lo- 
iJUirx. 

VOILA.  Mot  dont  on  fc  fert  lorF- 
qu'on  rompt  les  dés.  Lat.  Fùx  , quâ 
in  tali  Imh  fort  nuîLf  Jît, 

VOLADEKÜ,  RA,  aij.  tn.  y f. 
VolatiUc,  qui  vole;  il  Fc  dit  en  fens 
moral,  de  ce  qui  s'évanouit  promp- 
tement. Lat.  FciitiUs.  Fugax,  Eva-- 
niitii , n , ttm. 

VoLADERO,  pris  comme  (iiblbn- 
tif , fignific  un  Précipice  ; & c’eft 
dans  ce  Cens  que  les  voyageurs  l’em- 
ployent.  Lat.  Pr^etps , itU, 

VoLADERA,/./  Aileron:  il  fc 
dit  ati(B  des  planches  de  bois  fur 
lefquellcs  tombe  l’eau  qui  fait  tour- 
ner les  rouet  des  moulins  à eau.  L 
Ala.  P<nna  , a,  Ajjer  ^ rit 

VOLADOR  , RA,  aâu  m.  ^ f. 
Volant  , ante  , qui  s'élève,  qui  fc 
fouticnc  en  l'air.  Lat  Eelans.  l^oUtU 
ks. 

VoLADOR,  fe  dit  auifi  des  choies 
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léiréres  ou  dc'Uchées  , qui  fc  meu- 
vent aifément  au  gré  du  vent  Lat. 
/ fïi/<x  tffohilis, 

VotADOR.  Volant,  fe  dit  encore 
(le  ce  qui  va  extrêmement  vite.  Lat. 
Promptut.  Celtr, 

VotADOR,  fe  dit  encore  des  feux 
artîBcicUqui  s'élèvent  en  l'air,  com- 
me une  fufee  volante.  Lat  PyrohO‘ 
Uifu  in  a'trt  mîJJîU. 

VOLAOOR.  Poiflüd  votant  qui  fe 
trouve  dans  la  mer  des  Indes.  Lat 
Pifeii  'ivians. 

VOLANDAS.  Mot  qui  n'eft  ufité 
qu'adverbialcment  : En  vcLiftilu  , En 
l'air,  eu  volant  Lat  Per  aéra,  / o- 
hnd>j. 

VÜL.ANDERO,  R a , ndj.  m,  Hf. 
Léger , re , qui  fe  meut  aifement , 
comme  au  gré  du  vent  Lat  l'oiati- 
eus,  a , um. 

VoLAKDERO.  Cafucl , fortuit,  fe 
dit  des  incidens  qui  arrivent  dans 
les  charges  , les  emplois  : comme  , 
Dependencias  volanderas.  Lat  Cafupro- 
txnieiis, 

VOLANDERO  , fe  dit  au(&  d'un 
homme  qui  n’a  point  de  demeure  fi- 
xe , aulU-bien  que  des  chufes  inani- 
mées. Lat  Errent,  l'olaticus, 

VoLANOCRA.  Meule  courante 
d'un  moulin  à huile , fervant  h écra- 
! fes  les  olives.  Lat.  J/ncernnéUs  ciivis 
i if^erxnetu  l^tpideut  cyündrus. 

I VoLANDERA  , CH  fiilc  familier, 
Menfonge.  Lat  Afcndacium  , ii, 

VoLANDERA.  Tcrmc  d'imprime- 
rie. Vovrz  GAera. 

VOLÂNTON  , /.  m.  Oifcao  qui 
cfl  en  état  d’abandonner  fou  nid  & 
de  s'envoler.  Lat  P»jf<r  jam  evix- 
tui  aptus. 

VOLAR,  V.  n.  V'olcr,  s’élever  en 
l'air  , s'y  mouvoir,  s'y  (buteniravec 
des  ailes  ; ce  qui  cfi  Je  propre  des 
oil'caiix.  Lat  rolarr. 

Vol  A R.  Voler,  voltiger,  s'agiter, 
fe  mouvoir  au  gré  du  vent  Lat  1 o- 
inre.  foÜtare. 

Vola*.  Voler,  fignifîe auin , Cou- 
rir  extrêmement  vite.  Lat.  i*r<iper«rf. 
Ecfliitare. 

Volas.  Difparoitrc  , s’échapper 
à nôtre  vue  : on  le  die  des  ebofes 
immatéricUcs.  Lat  £'tv/.frr. 

VoLAR.  S'élever  en  l'air,  en  par- 
iant d'une  tour  , d’un  clocher , ou 
de  tel  autre  édifice.  Lat  Eniinere. 
Exture. 

V'OLAR  , en  termes  de  chafTe , Fai- 
re lever  le  gibier , pour  pouvoir  ti- 
rer dedus  : On  dit,  Ei  ptrro  vcA?  la 
perdiz , Le  chien  a fait  lever  la  per- 
drix. Dans  cette  acception  , il  cil 
aélif.  Ijit  Atnt  t'olatum  incitare. 

V'OLAR.  Voler,  fc  dit  aufli  de  ce 
qui  efi  >ettc'  dans  l’air  , qui  y cil 
mù , agite  avec  quelque  impétuofité. 
Lat  f^ibraye* 

VoLAR.  Voler  , fe  dit  de  ce 
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qu*on  fait  fauter  en  l'air  par  le  mo- 
yen de  la  pondre.  Lat  Pulvere  pyria 
in  ûëra  fxcutere. 

VoLÀB.  Voler,  en  termes  de  Fau- 
connerie, fignific.  Prendre  ou  pour- 
fiiivre  le  gibier  avec  des  oifeaux  de 
proyc.  Lat.  Avthut  tmuri. 

VoLAB.  Voler,  figuiiic  au  figuré. 
Faire  des  nrogrès  extrêmement  rapi- 
des dans  ICS  études.  l..it  /»  litterit 
pr.eiervoUvre. 

VoLAR.  Voler,  lignifie  aufli  Paire 
quelque  chofe  avec  beaucoup  de 
proiiititnde , de  légereté.  Lat  Prepe^ 
rare.  Ftfiinetrr. 

Vol  A B.S'elner  extrêmement  haut, 
dominer  fur  tout  ce  qui  cil  dans  les 
environs.  i.at  Fclart.  Superixlnre. 

Vola  R.  Voler,  fc  iniblicr,  fc  ré- 
pandre dans  le  public.  Lat.  Voltue. 

FcLtr  CM  pcivwa.  On  employé 
cette  cxprclHun , outre  le  fens  pro- 
pre , en  forme  de  mctraec  , & pour 
exprimer  le  chàtimcut  qu'un  homme 
mérite. 

rUar  la  rxîna.  Eclater  après  s'ette 
contenu  pendant  quelque  tenu.  Lat 
Bilrm  rf'tPuUrc. 

P’clar  U mina.  Kvcntcr  la  mine, 
découvrir  ce  qui  ctoit  caché.  Lat 
Arcnitutn  drxigeiY. 

/W  el  poilo.  Le  même  que  l^oU 
golonirino.  Voyez  Gobmdrino. 

A rdapii.  Faqon  adv.  A pied  en 
l’air.  Lat  Sufpcnfo  p(de. 

Cotno  volar.  Éxpreflion  dont  on 
fc  fert  pour  marquer  la  difficulté 
d’une  chofe,  cm  le  peu  de  croyance 
qu’elle  mérite  , ou  pour  refuter  ce 
qu’em  avance.  Lat.  ProtU  / l'j/jrre  t«r- 

Itf, 

Echar  à ^'olar.  Hazarder  quelque 
chofe  en  public.  Lat.  Protuuigart. 

Sücar  à xvLir , b Salir  à voîar.  Eta- 
ler , expofer  une  chofe  en  vue  du 
public.  Lat.  Ante  ocuiot  omnium  po- 

«fTf. 

VOLANTE  , part.  a^.  du  verbe 
l^olar.  Volant,  ante,  s’élève, 
qui  fc  foutienten  l'air.  Lat  l’oUns  ^ 

I tis, 

\ Volante.  Errant,  qui  va,  qui 
vient , qui  court  qà  & là.  Lat.  f a- 
gus.  Errant. 

VIOLANTE , CoèlTe  à barbet 
pendantes.  Lat.  Mnlitkre  capitis  trg^ 
mrrx , j«xx. 

Volante.  Plaque  de  métal  fort 
mince  qu'on  met  devant  une  lampe, 
mur  empêcher  que  la  lumière  n'of- 
fenfe  la  vue.  l^t.  Luetnut  uwheH» 
mohilis. 

Volante.  Volant , en  terme 
d'Horloger , ell  une  pièce  de  laiton 
qui  retarde  la  fonncric  d’une  horlc^- 
ge.‘  on  l'appelle  plus  communément 
Dtlai,  Lat.  Horohgii  rota  vcrfatiïis. 

Volante,  fe  dit  au  figuré  det 
battemer»  du  pouls , de  l’artère.  L. 

4/. 
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VoLANTF. , fc  ilit  pour  hv]a(-. 
Laquais,  coureur;  c'cfl  un  mot  pro- 
pre à notre  langue.  Lat.  Pfdiji- 
tfuut , X.  Citrfar  , ris. 

V'OLANTii.  On  appelle  Feux  vo- 
lans,  iles  inctcores,  certains  feux 
qui  s’elevent  & fc  diflipent  en  peu 
de  tems.  Lat.  Voîms. 

Volante.  Violant,  cft  an(Ti  un 
petit  morceau  de  bois  , île  liège , ou 
«!'os , auquel  on  attache  des  plumes , 
üc.  qu'on  ie  repouflè  les  uns  aux  au- 
tres avec  des  raquettes  ; on  l’appel- 
le communément  Siehilett.  Lat. 

pinnatus , uUro , n'irôijwr  mijjtiis. 

Ciens)  x>oiant€.  Cerf-volant,  petit 
infe^  qui  a des  cornes  fort  longues , 
& la  tête  faite  comme  celle  d'un 
cerf.  Lat.  Crrvus  volans.  Scurab^s. 

Faf€l  tWa;i/r.  Papier  volant,  bil- 
let, avis  qu'on  fait  courir  dans  le 
public.  Lat.  Utteru  valons.  Schtiu- 

LAHIms. 

Sblio  xytlante.  Cachet  volant , cfl 
un  cachet  qui  n'eft  point  attaché  à 
une  lettre,  qui  n'cmpcchc  point  de 
l'ouvrir,  & qu’on  peut  refermer  Fa- 
cilement. Lat  SigiUstm  tnn  cenjliH- 

ÜSStM. 

Fn  voUpttt.  Poinbo  volant.  Lat. 
Fifeis  vclam. 

VOLADO , I>A  , fart.  fajj.  du  ver- 
be l’olor.  Qni  a volé  en  l'air,  qui 
s'eft  envolé.  Lat.  yibrtUtss.  In  vola~ 
ium  incitatus , a , tan. 

VoLAOO  , fubjl.  Voyez  Azttcarrù- 
fado. 

VOLATERÏA ,/ /.  Volcrîc , chaf- 
fe  avec  les  oifeaux  de  proye.  Lat. 
AucMfium , fV. 

VoLATERiA.  Volaille.  Iaï^VoU- 
tiisa , ium. 

VoLATE&iA  , au  figuré,  & dans 
un  fexu  adv.  A la  volee,  par  avan- 
ture.  Lat  Cafa.  Fertuitè. 

VOLATERiA.  Difeours  en  l'air, 
& fans  fondement.  Lat.  Fagans  fer^ 
me. 

VoLATF.RiA.  Tdecs  vagues  &con- 
fnfes  qui  fe  préfciitent  à Timagina- 
lion.  Lnt.  Sfteia  in  mente  vagantes. 

VOLATIL  , adj.  d'une  term.  Vo- 
latil, Uc,  qui  vole,  ou  qui  peut  vo- 
ler. Lat  rciaiilis , e. 

VoiATtL,  fe  dit  des  chofts  que 
Pair  agite , & qui  fe  meuvent  avec  li- 
berté : comme , Atomes  volatiles.  Lat 
l'chtiUs, 

Volatil.  Volatil  , fe  dit  en 
Chymic  , de  ce  qu'il  y a de  plus 
fubtil,  de  plus  léger  dans  les  corps , 
de  ce  qui  s'évapore  en  l'air  , qni  fe 
didipe.  Lat  FoUtilis. 

Fi'firHiii  vcùailtf.  Efprits  volatils. 

VÜLATILIDAD, /.  /.  VoUtiUté. 
Terme  de  thymie.  Onatité  de  ce 
qui  eft  voIatU.  Lat  rohiUitas  , tis. 

VOLATIN  >M.  Oanlcur  de  cor- 
de. Lit.  Funa^tbulus , s. 
VüUTiZAR  , V.  4.  YoUtüifcr. 
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Terme  de  Chymic.  Subtilifer  un 
corps,  le  rendre  capable  d'être  éle- 
vé par  le  moyen  de  la  chaleur.  Lat 
Foùtilem  faeere. 

VOLATIZADO,  DA  , fait.  fajf. 
du  verbe  l'olaiizar.  Volatilifé , te. 
Lat  i^olntiüi  falim , o , tan. 

VOLAVERUNT.  Mot  Latin  qu'on 
employé  en  Caftillan  & en  Ifile  ba- 
din , pour  dire  que  les  gens  ont  dif- 
paru , qu’il  n'y  a plus  perfonne.  Lat. 
Avolarimt.  Evaftrunt. 

VOLCAN,  f.  m.  Volcan,  monta- 
gne qui  vomit  du  feu.  Lat.  Fulca- 
nus.  Afons  ignivmua. 

Volcan  ♦ fe  dit  par  extenfion 
d'un  grand  feu  , ou  d'une  cliolcur 
excclRve.  Lat  Fukanitu  atiar. 
rtns  calor , ris. 

Volcan  , au  figure  , fc  dit  d’une 
paflion  violente.  Lat.  Ardor.  Fervety 
ris. 

VOLCAR’,  V.  n.  Tourner  , re- 
tourner, renverfer,  jetler  parterre, 
abattre.  Lat  Felvere.  Fertere.  Eruere. 

VoLCAR,  par  extenfion,  F.tour- 
dir  , faire  tourner  la  tête , caufer  un 
grand  mal  de  tête , en  parlant  des 
odeurs  fortes.  Lat  CrrrévMxn  Udere. 
Fertigints  erenre. 

VoLCAR,  au  figuré,  Pervertir, 
corrompre  , ^irc  changer  de  fenti- 
ment  à une  perfonne.  Lat  Perverti- 
re,  A frofefito  dimovere. 

VoLCAR.  Chagriner,  impatienter 
quelqu’un , le  pouffer  ï bout , le 
mettre  hors  des  gonds.  Lat  BiUm 
mevere. 

VOLCADO , DA  , fart.  fajf.  du 
verbe  Fokttr.  Tourne,  éc,  boule- 
verfé,  ée.  Lat.  Evolutus.  Ferfusya^ 
um. 

VOLEAR , V.  a.  Pouffer  , filtre 
voler  quelque  chofe  en  l'air,  en  lui 
imprimant  un  mouvement.  Lat.  In 
aira  cantorMere. 

VOLEADO  , DA  , fart.  fa^.  du 
verbe  Folear.  Pouffé  , éc  en  fair. 
Lat.  ht  aira  comfulfus , a , tm. 

VOI.EÜ,y!m.  Volée,  coup  qu'on 
donne  à une  chofe  pendant  qu  elle 
efl  en  l’air , & avant  qu'elle  tombe 
à terre;  il  fc  dit  de  celui  qu'on  don- 
ne à la  halle  avant  qn'olie  ait  le 
tems  de  bondir  & de  bricoler.  Lat. 
JHtts  in  tÛTf  vufnâius. 

De  un  volto , ù dtl  frimer  voln. 
Faqon  adv.  Du  premier  coup  , d'un 
coup , promptement  Lat  Cna  iîh , 

tW  »KtR. 

VOUCION,  /./.  Terme  dogma- 
tique. Acte  de  la  volonté  , par  Ic- 

ucl  on  veut  quelque  chofe.  Lat 

^olitio , nis. 

VOLITIVO  , VA  , ad),  m.  /. 
Volontaire.  Terme  dogm-'liquc,  qui 
fe  dit  des  ades  de  1a  volonté.  Lat 
FolwuartHS , o , ttm. 

VOLQUEARSE  , v.  r.  le  même 
que  Rnvkarfe, 


VOLTARIEDAD  , /.  /.  Mutalnü- 
té , ineoufbincc  , changement  dans 
les  chofes,  légèreté  d'elprit , varié- 
té. ï.at.  Fchibiiitus.  Ahttahilitas.  /«- 
conjltmtia.  Animi  kritas. 

VOLTARIO,  ItlA,  adj.  m.  (f  f. 
Muabtc,  changeant,  léger,  incon- 
ilant , variable.  Lat.  FeluHlis.  JIu- 
tabiUs,  Jnconflans. 

' VOLTEADOR,  f.  m.  Voltigeur, 
danfeur  de  corde  , faifciir  de  toun 
de  fouplcffc.  Lat.  Furtamhttliu  y i. 

VOLTKAR , «».  a.  Tourner,  rou- 
ler une  chofe.  Lat.  Folvere.  Ferjare. 

VoLTtAR  , V.  n.  Voltiger,  fiiirc 
plnficuri  tours  en  tombant  par  ha- 
zard  ou  volontairement , comme  font 
les  voltigeurs.  Lat.  Rotare.  Gyrare. 

VOLTEAA.  Tourner,  retourner, 
changer  une  chofe  de  place.  Lat  Fer^ 
tere.  Convoient.  Ferfart, 

VoLTEAR.  Renverfer,  mettre, 
fens  deflus  deffous.  Lat  Inverltt  '. 

VoLTEAR,  ügnific  encore,  Per- 
dre quelqu’un,  le  detrnire,  le  faire 
périr.  Lat.  StÂvertere. 

VOLTEADO,  DA  , fart.  f<^.  du 
verbe  Foltear.  Tourné , éc.  Lat.  Fo- 
Uaus.  Fer/atus , o , um. 

VOLTÉGEAR,  v.  a.  le  même  que 
Foltear , ou  Feher.  Ce  mot  cft  uüié 
parmi  les  marins,  & bznifie Virer, 
changer  de  route,  pour  ^’iter  la  for- 
ce du  vent , ou  des  courans.  Lat 
Savim  <n'<rr<Tf. 

VüLTETA,  r.  f.  Saut,  ou  cabrio- 
le en  Pair.  Lat  Fer  aertm  fakus  y 
ùs. 

VOLTETA.  Terme  de  jeu  de  car- 
tes,  l'adion  de  retourner  la  carte  qui 
doit  fervir  de  triomphe.  Lat.  Ovtrtét 
vineentii  converjîo. 

VOLUBILIDAD,/.  /.  Volubilité, 
fiicilité  de  fe  mouvoir.  Lat  rc/oéi- 
litas , tis. 

VOLUBILIDAD.  Fneonfhncc,  mu- 
tabilité des  chofes.  Lat  Inconjiautia. 
Letntas.  A/utubib'tas. 

VOLLBLE,  itdj.  d'une  tertn.  Aifé 
i tourner  , qu’on  tourne  aifemeut. 
Lat.  Folkbilis  y e. 

VOLUKLE.  Fnconftnnt,  variable, 
changeant,  muablc.  Lnt.  Incanjîans. 
Levis.  Afutfdilis, 

VOLU.'IEM,  /.  m.  Volume  , maf- 
fc,  grofléur  d'un  corps.  Lat.  Corfa^ 
ris  wcla. 

VOLUMEN.  Volume,  livre,  écrit 
d'une  grofl'eur  raifonnabic , qui  cR 
relié  léparcmcnt  Lat.  Folumen , ims. 

VoLt'MEN,  fc  prend  Hguréoiect 
pour  le  Ciel  , dans  lequel  on  pré- 
tend que  font  écrits  les  événemens 
liiliiunaires.  Lat  C.ekj}e  i-olumen. 

VotliMEN.  Un  des  tomes  dont  cft 
comjvofc  le  Droit  CiviL  Lat  Faln- 
tnen.  • 

VOLUMINOSO , SA , 

Volumineux  , vuCc.  Lat  Mek  grau- 
cUs, 

VO. 


Digitized  by  Google 


VOL 

VOLÜNTAD  , /.  /.  Vulontc,  ft- 
cuUé  ) puiitince  Je  l'aine  ^ à Te  dc- 
termincr,  à fc  porter  à la  poiirfuite 
ilu  bien,  ou  h la  hme  du  mal  <jiie 
rcnleiulcmeut  lui  préfentc  comme  tel. 
Lit.  l^olHfttaS , th,  I 

VOLUNTAD.  Volnoté,  fc*  prend 
pour  l’aile  même  de  la  puilTancc  , 
par  lequel  elle  admet,  ou  rejette, 
elle  recherche  , ou  «vite  une  chol'c. 
L=t  rohaitas. 

Vou;NTAn.  Volonté,  en  parlant 
de  Dieu  , fc  prend  pour  les  Decrets , 
fe^  délcrminatittns , & Tes  difpoQ* 
lions.  Lat.  Dixina  vnbmttss. 

VoLtNTAD,  fe  prend  aiifl»  pour 
Libre  arbitre,  l'oiuntas.  Uherton 
ûrhtiriîiw. 

VOLUNTAD.  Volonté,  figniHeauffi  i 
U puiflanec,  le  déCtr,  la  réfolutioii  ! 
de  Faire  quelque  chofe.  Lat. 
tau  Aninms,  • i 

VoLüNTAD.  Amour,  affeiHon  , 
bienveillance  qu'on  a pour  quelqu'un. 
Lat.  t’oluntuî.  Afnor.  Bfnn^oicfttia. 

VulU^rAD,  fc  prend  aulli  pour 
Plaifir,  complaiCmcc.  Lat.  roluptas. 
/«/un/oi. 

VoLüMTAD.  Volonlc , difpoCtion, 
ordre , précepte , commandement  que 
donne  celui  qui  a le  pouvoir  de  com- 
mamler  à qui  lut  cH  lu/et.  Lat.  /V 
hmf,iS.  Ji'Jntn.  Prttctptunt.Afandaiuht. 

VoLUNTAD.  Volonté,  fedit  auili 
du  choix  que  l'on  fait  volontaire* 
ment  & de  foi -même,  fans  avoir  c- 
gard  à quoi  que  ce  fort  : on  dit  fré* 
quemment  Frapria  •voluntad.  Lat  fV 
ùtntn , tW  arbitrittMi  (froprium. 

VoLUN  CAD  , fc  prend  auiTi  pour 
le  Conremement  qu'on  donne  i une 
ehofe  qu'on  pourroit  empêcher.  Lat. 
Confmfui  , m. 

l'fduntad  es  x’iJa.  Cette  cxprefljon 
figniHc  que  rien  ne  contribue  plus 
au  bonheur  de  U vie  que  de  pou- 
voir agir  comme  bon  nous  femble , 
& fathfairc  toutes  nus  volontés.  L. 
J^cd  pUett , vita  efi. 

Di'  vi^luMtad , ù de  huena  tvbmtad. 
De  bon  caiir , de  plein  gré.  Lat. 
Zjibentn'.  Spmiû. 

(raNor  Li  xoiuHtad.  Captiver,  s’ii>- 
ilnuer  dans  l’amitié , dans  les  bon- 
nes grâces  de  quelqu'un.  Lat  £rnr- 
tvU’rUin^H  i'aptare. 

X^Miur  h xvluntad.  Empêcher 
quelqu'un  de  faire  ce  qu'il  veut  , 
s’oppofer  à fes  Volontés.  Lat  Jtu 
htri  erkisris  auferre. 

Uitima  x'Auniad.  Dernière  volonté. 
C'cll  celle  qu'un  homme  décUredans 
fon  tdbment,  ou  au  lit  tle  mort. 
Lat.  Vttima  XfoUmtas. 

VOLUNTAKIAMENTE  , adv. 
Volontairement , de  franche  volon- 
té , de  bon  gré,  fans  Force,  ni  con- 
trainte. I.at-  /’ittMtoriê.  Spenti. 

VÜLINTARIEDAD /.  La  qua. 
qui  fait  que  les  choies  font  vo- 
O 
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lontaires.  Lat.  Tdhertath  /«r. 

VoLUNTABiEOAo,  fc  prend  pour 
lu  Détermination  de  la  propre  volon- 
té, fans  aucun  égard  pour  quoi  que 
ce  piiiifc  être.  Lat.  l\'liintatii  arbi- 
triui». 

VüLUNTARIO,  tlA,fld/.  w. 
Volontaire,  libre,  qui  fc  fait  fans 
contrainte  , par  un  principe  de  vo- 
lonté. Lat.  l’oluntaritu.  S'pouttmeus  , 
a , um. 

VoLüNTAEio,  / m.  Volontaire, 
en  termes  de  guerre , cft  un  foldat 
qui  iert  fans  prendre  aucune  foldc, 
& fans  être  emolé.  Lat.  S'oluntarius 
miies. 

VÜLUNTARIOSAMENTE , adv, 
le  même  que  l'oliOitAriamtntt. 

Voluntariosamente,  fignifie 

audi , Par  opiniâtreté,  par  pur  ca- 
price. Lat.  Tenan  anmo. 

VüLUNTARlOSO  , sa,  adj,  ih. 
^ f.  Volontaire,  fedit  d’un  opiniâ- 
tre, qui  ne  veut  que  ce  qu’il  veut. 
Lat.  Perthüx.  Fervieux  , cis. 

VOLUPTUOSÜ  , SA  , üdj,  m. 

I Voluptueux,  ciifc,  qui  aime  les  pbi- 
, ftrs  fenfuels.  Lat.  f^luptuofus , a,  um. 

I VüLUTA  , /.  /.  Volute,  Terme 
d’Architefture.  Lat.  l’cluta^  >t. 

VOLVKK  , v.a.  Tourner,  mou- 
voir circulaircmcnt  Lat.  f Vrrrr. 
l-'oüitai’e. 

VoLVER,  figntfie  auflfi , Diriger, 
conduire,  acheminer,  tant  au  pro- 
pre qu'au  figuré.  Lat.  fertere, 

Vof.vr.R  , V.».  Retourner,  re- 
venir nu  lieu  d'où  l'on  efl  parti.  Lat. 
Kedire.  Rep'edi. 

VoLVER.  Tourner , fignific  auflî , 
Se  porter  latcrnlemcnt  hors  de  la  li- 
gne droite.  Lat.  rertn-e.  Ver^ert. 

Ex.  Ejie  camino  vwlve  d tal  parie. 
Ce  chemin  tourne  de  tel  côté. 

VoLVER.  Tourner,  fignificauflî. 
Mettre  en  certaine  fituation , & d'un 
certain  côté.  Lat.  l'ertere. 

VoLVEE.  Relbituer  , rendre  ce 
qu'on  avoit  pris  ou  emprunte.  Lat. 
kcddr.  e.  Refiitucrc. 

VoLVER.  Repeter,  réitérer  ta  me- 
me chofe  : on  l’employe  toujours 
avec  la  particule  a,  pour  déterminer 
le  fens  du  verbe  auquel  il  eil  joint. 

VuLVER  , joint  avec  1a  particule 
per,  lignifie  Prendre  en  main  la  dé- 
fenfe  de  quelqu'un,  ou  de  quelque 
chofe.  Lat,  Tum.  Frettgert.  Deferu- 
dire. 

VoLVBR.  Reprendre  le  fil  d’une 
hiiloire , d'un  difcours  qu’on  avoit 
interrompu  par  quelque  digrcüian , 
en  réveillant  l'attention  du  leélctir, 
ou  de  l'nuditcur.  Lat.  Ad  rem  redire. 

VoLVER , fjgnific  nuffi.  Remettre 
une  chofe  dans  fun  premier  état.  L. 
Rrjiilutre,  Rvpenere. 

VoLVER,  liguific  encore  Revenir 
à foi,  reprendre  fes  fens.  Lat. /«yé 
revarti. 
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VOLVF.R.  Faire  qu'nne  chofe  chan- 
ge d’état,  ou  d'apparence  : on  rem- 
ployé ordinairemciit  au  réciproque  : 
comme  » rolverje  bUtnn^  negro.  Lit. 

/ ’et'tere.  CovuHutare. 

VoLVER.  Changer,  convertir  une 
chofe  en  une  autre.  Lat.  f’ertere, 
Ccfwertcre. 

VoLVEit.  Tourner  , fe  dit  aufTt 
des  chofes  que  l'on  renverfe,  qu'on 
change  de  fens,  en  mettant  deffus 
ce  qui  était  dclfuus.  Lat.  Invcrtere. 
Cenvfrtere. 

VoLVtR  , fignifte  aulü  , Vomir, 
rendre  ce  qu’on  a mangé.  Lat.  £V^ 
mere. 

Volve  R.  Faire  changer  de  fentî- 
ment  â quelqu'un , lui  prouver  qu'il 
a tort.  Un  l'employé  ordinairement 
au  réciproque.  Lat.  Aprop^te  dJmo- 
vere. 

VoLVER,  en  matière  d'achat  & 
de  vente , Rendre  le  furplus  que  vaut 
I une  cbolé.  Lat.  Supplemmtwn  date. 
VoLVi  R,  en  termes  de  joueur  dç 
paume,  ChalTcr,  rechaifer  , renvo- 
yer la  balle.  Lat.  FOom  repeUcre, 
VoLVER.  Terme  de  Laboureur. 

I Biner  ta  terre,  lui  donner  une  fé- 
conde ^ft(;on  : il  fc  dit  du  labour 
qu’on  fait  après  qn’on  a femé  pour 
, recouvrir  le  grain.  Lat.  Iteriimarare. 

I VoLVER.  Réfléchir , renvoyer  par 
repereuflion  I ou  par  réflexion.  Lac. 

I RtfieHere. 

VoLVF-R.  Renvoyer,  refufer  un 
préfenr.  Lat.  Remittere.  Rtnuere, 
VOLVERSE,  outre  la  fignification 
paffivc  du  verbe  f’éitvr  ilans  les  ac- 
ceptions , en  parlant  des  liqueurs, 
furtout  du  vin  , fignific  Se  tourner , 
s'aigrir*.  Lat.  Actfccre.  Ccrrsttnpi. 

VoLV'ERSE.  Se  retourner,  in^« 
ner  le  corps  vers  ceux  à qui  on 
adrcITe  la  parole.  Lat.  Sc  vertere. 

l*oh^er  a las  astdadas.  Voyez  An- 
dada, 

('"Aver  atras.  Voyez  Atras.  Con* 
fondre  quelqu'un,  le  troubler  parla 
quantité  d'objets  qu'ôn  lui  prefente 
à la  fois. 

yAtsr  à wso  hco.  Mettre  quel- 
qu'un hors  de  foi  , lui  troubler  le 
jugement.  Lat.  Superbîa  menum  ver- 
iere. 

rAt'er  cara.  Voyez  Cara, 

VAver  cqfiica.  Voyez  C.\faca, 
Volver  cm  las  snanos  en  fa  cahmu 
Voyez  Ckiêrra. 

t'afver  de  RiîIm.  Exprclfion  bafle, 
qni  fignifie.  Arriver  tout  au  rebours 
de  ce  qu'on  attendoit. 

rAver  el  Rojlro,  Voyez  Rtjhv. 

al  çurrpo.  Rcfiiler  ce  qu’on 
avance.  Lat.  Fropojltimtns  nm  nd« 
mittere. 

VAiter  Ix  haja.  Voyez  Ihja. 
l’Aver  U pekta.  Voyez  Fdvta. 
rAver  la  puertj.  Fermer  la  porte. 
Lat.  Jtftuam  clauint, 

I^qq'l  3 rAvtr 
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ï’vivfT  lat  (ffctlias.  Voyez 

ii. 

l^clvtr  Ln  maces  al  cantaro.  Voyez 
Imiter. 

l^oiver  Lt  tJfrtiUa.  Voyez  Tcrlslla, 
f'oh'er  h i«  arriba  oKiAre.  Voyez 
Arriba. 

roivtT  bf  0J91.  Voyez  Oja. 
foli^tr  por  Jt.  Se  Attendre  ♦ réta- 
blir par  fa  bonne  conduite  le  crétUt» 
la  réputation  qu'on  avait  perdue. 
Lat.  Z)rpfrdjVaw  fümain  rtfartrre. 

reltrr  ftArt  Jt.  Rclléchir  fur  foi- 
mcmc.  Lat  In  fc  cMvtrti. 

l'oivcr  fobrt  Ji.  Se  racquitter  d'une 
perte  qu'on  avoit  faite. 

l'oh'trft  contra  elf^tmo.  Sc  tourner 
eontre  qaclqu'im,  le  perfécuter,  lui 
nuire.  Lat.  Adverfari  alictà. 

VUELTO  , TA  , part.  paf.  du  ver- 
be S’olvrr.  Tourné,  ce,  retourne, 
ce.  Lat.  Verfuttu.  l'oUttatat  ^ a ^ nut. 

VOLVIBLE , aàj.  d'une  tertn.  Aifé 
à tourner  , qu'on  tourne  aifément 
Lat.  f-^olubiUi , e. 

VOLVIMIENTO , f,  m.  L’aftion 
par  laquelle  une  chofe  fe  tourne.  > 
Ce  mot  cil  peu  ufité.  Lat.  Conve^'o. 
l'olutatio. 

VOLVO,  b VOLVULO,/.  W.AU- 
ladic.  Vovez  AUferere. 

VOMICO,  CA,  adi.nt.  Qui 
caufe  le  vomilTemcut  : il  fe  dit  d'une 
cfpèce  de  noix.  Voyez  A^itra. 

VÜMITADOR,  RA  , adi.  m.  ^ f. 
Qui  vomit,  qui  jette  quelque  chofe 
hors  de  fol.  Lat.  l’omms.  Eventntu 
VOMITAR,  v.a.  Vomir,  rejetter 
par  la  bouche  ce  qu'on  a dans  l'cRo- 
mac.  Lat.  VoMtre.  Evonttre. 
VOMITAR.  Vomir  , fe  dit  auflî 
Volcans  , de  la  mer  & des  au- 
tres corps  qui  en  poulTent  d’autres 
an  dehors  en  abondance.  Lat  £i'o- 
mere.  'pierre. 

VuMlTAR.  Vomir  , fe  dit  fisuré- 
ment  des  injures  qu’on  dit  à quel- 
qu'un. Lat.  Ecmitare.  Evorrurf. 

VoMlTAR  ÜKniHe  auUi,  Décou- 
vrir ce  qui  étoit  caché  , ou  qu'on 
i^noroit  Lat.  Axettnum  Jr/rpere. 

VoMiTAR  , fignitie  encore,  Re- 
ftituer  ce  qu'on  avoit  pris,  ou  payer 
ce  qu'on  doit  Lat  ifrd^lcrr. 
tuert. 

Vomilar  fan^e  y outre  la  fignifica- 
tien  naturelle  , fc  dit  d’un  homme 

J|iii  pronc  par -tout  là  noblclTe  , .& 
es  alliances.  Lat.  Generofmn  Jangui^ 
Ktm  jaiittre. 

VüMITADO,  OA,  p.rrt.  pajfi  du 
verbe  romitar.  Vomi , ie.  Lat.  f'c- 
mitui.  Evomitus , a , um. 

VoMiTADO.  Epithète  qu'on  don- 
ne à un  homme  qui  cR  maii;re,  pâ- 
le, défait  I.at.  Pifütdti'.  Ijvidus. 

VüMITIVO , adj.  Vomiüf.  Ter- 
me de  Médecine,  qui  fc  dit  des  re- 
mèdes qui  provoquent  le  vominc- 
ment:  on  l'emplvyc  fouveiUau  fub- 


ftantif.  Lat.  youûtum  txAiant, 

VOMITO , f.  m.  Vominement, 
Avlion  par  laquelle  on  vomit  Lat. 
P’omiiu] , ùs. 

VoMiTO,  fc  prend  fmivcnt  pour 
ce  qu'on  a vomi.  Lat.  l’mitus. 

VoMiro.  VomifTcinent,  fc  dit  au 
filtré  d'une  chufe  qui  en  pouflTe  une 
autre  au  dehors  avec  violence.  Lat. 
Vomitits. 

VoMiro,  fi^nrément , Paroles  fa- 
les , malhonnêtes , iiidéicntcs  ; inju- 
res , inédifances  qui  fortciit  de  b 
bouche.  Lat  (Atfçana  cvriifl.  ProbrUy 
orum. 

Vrovocay  à vomito.  Expreflion 
qu'un  employé,  outre  le  fens  pro- 
pre , lurfque  quelqu'un  dit  des  im- 
pertinences , ou  des  paroles  laies  & 
obfcénes.  Lat.  Eotnituut  provpmrt. 

EtAvrr  al  %'omito.  Retourner  il  cc 
qn'on  a vomi  , retomber  dans  les  ' 
mêmes  fautes  , dans  les  mêmes  cri- 
mes. Lat  Ad  x>oinitu>tt  redire. 

VOMITüN,  NA,  adj.  M.  ^ /. 
Les  nourrifles  appellent  ainü  un  en- 
fant qui  rend  le  lait  qu'il  a pris.  L. 
Erc.jueuter  ^^owens. 

VO.MITONA  , A /.  VomilTcment 
occalionné  par  la  trop  grande  replé- 
tJon.  Lat.  Êowitut  t^tinrftt. 

VOMlTüRIÜ  , adi.  Qui  provo- 
que le  vomilfcmcnt  Le  même  que 
/W/r/tw. 

VORACIDAD  , /.  /.  Voracité  , 
qualité,  ou  propriété  des  animaux 
voraces  : il  fc  dit  par  cxtenlion  des 
hommes  qui  mangent  beaucoup.  L. 
roracitas  , tis, 

Vo&AClOAO.  Excès  dam  quelque 
vice  que  ce  puilTe  etre.  L.  /Voaror. 

VoaAClDAO.  Voracité,  fc  dit  de 
l'Aélivité  avec  bqucllc  certaines  cho- 
fes  en  confitmcnt  d’autres , par  exem- 
ple , de  celle  du  feu.  Lat.  EoracitaSy 
tis. 

VORAGINE,  J.f.  Gouffre,  abî- 
me, ouverture  de  terre  fort  profon- 
de dans  laquelle  les  eaux  s'cnglou- 
tiffcnt  Lat  Vorago  , inis.  Gurges  , 
itis. 

VORAGINOSO,  SA, 
qui  fc  dit  d'un  endroit  où  il  y a 
beaucoup  de  gouffres.  Lat  Voragi^ 
naftiSy  a,  um. 

VÜRAZ,  ad),  d'unt  ierm.  Vorace, 
qui  mange  goulûment , avec  avidi- 
té. I.at  rortxxy  cii, 

VûRAZ,  fe  dit  d'iin  homme  ex- 
trêmement déréglé  dans  fa  conduite. 
Lat.  rUiofas  , a , um. 

VoRAZ.  Dévorant  , aAif,  fe  dit 
d'une  chofe  qui  en  confume  promp- 
tement une  autre  , par  exemple  , 
du  feu.  Lat.  Vorax.  Edaxy  cis. 

VORTIt'E,  f.  M.  le  même  que 
Remolino'.  il  n'eR  ufité  que  dans  le 
dogmatique. 

roTtkx  Atreo.  Voyez  Bomba  Ala- 
rina. 


VORTIGINOSO  , SA  , aàj,  tts. 
Spiral,  circulaire,  qui  va  en 
tournoyant  comme  les  eaux  d’nn 
gouffre  & des  tourbillons  de  vents. 
Lat.  l 'orttginofus  , a , um.  In  fpiram 

tKfhtUS. 

Vus  , /.  m.  Pronom.  Le  même 
que  I*ofotro{, 

Vos.  Vous  , fc  dit  lorfqu’on  parle 
i des  perfonnes  qui  font  an  deffus 
de  nous,  & auxquelles  on  doit  du 
rcfpcCl.  I.at  l'ot. 

Vos.  Vous,  terme  dont  les  fitpé- 
rlctrrs  fe  fervem  en  parlant  à leurs 
inférieurs,  & qui  n'ell  pas  permis 
entre  des  égaux  , devenant  alors  in- 
fultant  Lit.  Vos. 

VOSË.^RSE,  1»,  T.  Se  traiter  mu- 
tuellement de  vous.  Cc  mot  cü  peu 
ufité.  Lat  Xutr.ero  plaraU  ft  appiU 
lare. 

VOSOTROS,  TBAS.  Vous  autres. 
Pronom  pcrfonnel  dont  on  fe  fert 
en  parLint  à pluGcurs  perGmnes  à la 
fois.  Lat  Eût, 

VOTADOR,  f.  m.  Qui  vote,  qui 
opine,  qui  donne  fa  voi.x*  lt  fe  dit 
d'un  homme  qui  a La  mauvaife  ha- 
bitude de  jurer.  Lat.  Eotam.  BUf- 
phc'mUer. 

VOTAR  , r.  M.  Vouer  , dédier , 
confacrer  ; promettre  de  dédier  & de 
confacrer;  s'engager  à birc  telle  ou 
telle  chofe.  Lat  l*overe.. 

Vota  R.  Voter,  donner  fa  voix. 
Ton  fuffrage.  Lat.  Eolare.  Sujragium 
dore. 

Vota  K.  Faire  vœu  d’obfcr\'er  une 
fête,  ou  de  croire  un  myRèrc.  Lat. 

! Eox'tTt,  Evto  fe  obiigure. 

VoTAB.  Jurer  , faire  ferment, 
blafpliémer.  Lat.  Dejrrare.  Teyerare» 
BlflfhriKitre. 

Vota».  Jetter,  lancer,  chafTcr, 
mettre  dehors.  L.  EmUtere.  £.Vierrf. 

VOTANTE,  part.  aii.  du  verbe 
Eotar.  Votant,  jurant  Lat.  Eox-eta, 
Eotam.  Bla/phemans. 

VÜTADO  , DA  , part,  pajf  tlu 
verbe  Eoter.  .Voué  , éc.  Scc.  Lat. 
Eotut , a , wn. 

Eotado  d ihrifloy  ù è Dhi.  Jure- 
ment dont  on  fc  fert  en  Kfpagnc , 
pour  marquer  rentêtement,  l'opiniâ- 
treté de  quelqu'un.  Lat  Dium , aut 
Ciridum  Ujlatuf. 

VÜTIVO  , VA  , adj.  m.  Çff  /. 
Qu'on  a voué.  Lat  /Vi/v»/,  a , uw. 

AJtJa  votiva.  iMcffc  qn'on  fait  di- 
re en  l'honneur  de  tel  Saint  qti'uu 
veut  Lat  Alijfii  ^vtiiKi. 

VüTO , f.  m.  Vœu  , promefle  de 
faire  quelque  chofe.  Lat.  Euittnt. 

Vo  ro.  Vau  , don  , promeffe  fi>- 
lemnclle  qu'on  fait  â Dieu  de  fa  per- 
fonne.  Les  trois  vœux  que  font  les 
Kelideux  font,  ChaReté,  pauvreté, 
obéiflancc.  I.at 

Voro.  Voix,  fufffage,  avis. Lat. 
Sujragittm. 

# Te»fr 
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Trwfr  V9to  en  Cwfejo.  Avoir  voix 
au  Confcil. 

Towar  ht  t'ôtas.  Recueillir  Us 
VOIX,  les  opinions. 

VOf  O.  Sentiment , opinion  , avis 
qu'on  donne  fur  telle  chofe  que  ce 
puKrc  être.  Lat.  Judicium.  Sententia.  I 
Of^inio.  i 

VoTO.  Prière  qu’on  fait  à Dieu 
pour  lut  l'.cmandcr  quelque  grâce. 
Lot.  /o/irni.  , 

VoTO , Te  prend  pour  le  Don , 
pour  la  chofe  qu'on  olfre  i Dieu  , | 
ou  aux  Siints , en  mémoire  d’une 
grâce  qu'on  en  a teque.  Lat.  J^et  tx 
vota  D(o  dknta. 

VoTO.  Vœu,  ;urcflîcnt,  blafphé- 
mc  : on  l'appelle  ainfi  parce  que  les 
juremens  commencent  ordinairement 
par  ces  mots;  /'wo  lî  Dht^  l'oio  d 
tl'eijh  : Je  renie  Dieu  , je  renie 
J,  C.  Lat.  Kxecrtttio. 

Voro,  fc  prend  au  figuré  pour  la 
Pcrfonnc  même  qui  a diult  de  don* 
net  Da  voix,  Ton  fuBrage.  Lat. 
/rapalor. 

Voro.  Vau,  fouhait,  défir.  Lat. 
J^otunt,  DejïdtriuM , ii. 

Vota  de  eaiidad,  Voîx  dcciGvc.  L. 

VottOH  dtiijhnuu. 

Vota  Jimple,  Vau  fimple  , celui 
qu’on  fait  à Dieu  fans  aucune  cérc> 
monie  extérieure.  Lat.  Vutuitt 
fUx. 

Vota  fclntme.  folcmncl , ce- 

lui qui  Cil  accompagné  de  formalités 
extérieures,  comme  ceux  que  font 
les  Religieux.  I.at.  Futmtt  jcleMne. 

Dur  fu  Cette  exprefiion , ou- 
tre le  fens  propre,  fiçnifie.  Parler 
de  chofes  qu'on  n'cntcnd  pas.  Lat. 
Aht  te  )udicium  feue. 

Ttuetf  ofu  v6to.  Avoir  droit  d’o- 
piner, de  donner  fa  voix  ; & au 
hguré , Kcre  en  état  de  décider  fur 
la  matière  qu’on  traite.  Lat.  Sujra- 
Ji;ii  Jure  gauiere. 

VÜZ,  f.  f.  Voix,  fon  qui  fort  de 
la  houchc  de  1 homme  & des  ani- 
maux. Lst.  P'ox  , ai. 

Vo7.  Voix,  fou  «|uc  forment  quel- 
ques chofes  inanimées  fur  Icrquellcs 
le  vent  «lunne.  Lat.  Sonus , /. 

Vo/..  Cri,  gcmüicment,  plainte: 
on  l'employé  ordinairement  au  plu- 
rier.  Lai.  L’hmor.  Gemitui.  , 

it. 

Voz,  fe  dit  plus  particuncrement 
des  mots,  des  termes  affeâés  i une 
langue.  Lat.  /Va:-  Verbum^  i. 

Voz.  Voix,  celui  qui  chante.  L. 
jUtjù  ui^  i. 

Voz.  Créant,  axtorité  que  reçoi- 
vent les  choies  par  la  croyance  qu’on 
leur  donne.  Lat.  Vcx. 

V'oz.  Pouvoir,  autorité  de  parler 
nu  uoin  d’un  autre.  Lat.  «Véiurn,  rn/i. 

Voz.  Voix,  fon  naturel  de  la  VOIX 
de  l'homme  , de  fon  cteiulue,  & de 
f;'s  moiUiùiiùcnv.  L.  f‘sx. 


Voz.  Voix  , fc  dit  auHl  de  fon 
crpècc , de  fa  qualité , entant  qu'elle 
cil  diflinctc , ou  confufe,  agréable, 
ou  dciàgréablc , forte  , ou  ^ible. 
Lat.  Al^us  weif. 

Voz,  en  termes  de  Mufiqiic , fe 
dit  des  fept  tons  diffcrcnv,  qui  font 
marqués  par  les  fept  notes  dont  on 
fc  fert.  Lat.  Tonut.  Simut^  i. 

Voz.  Voix  , fe  dit  des  grâces  & 
des  infpiratiûns  divines.  Lat.  Alotti^ 
tum.  Jfi/pirutio, 

Voz.  Voix,  fe  prend  pour  le  droit 
qu'on  a de  donner  fon  fulfrage  pour 
élire  quelqu'un  , ce  qu'on  appelle 
Voix  aélive  i ou  pour  l'aptitude  qu'on 
a d’etre  élîi,  ce  qu'on  appelle  Voix 
pairtvc.  Lat.  Suÿragiufn. 

Voz.  Voix  , fignifie  aiiffi  dans  les 
Elections , Opinion  , fuHrage  , avis.  ' 
Lat.  Jm  fmtentix. 

V’oz.  Voix,  opinion,  renommée, 
bruit  que  fait  une  chofe  dans  le  mon- 
de. Lat.  Fmku  , *r.  Rumor  , ri. 

Voz.  Motif,  ou  prétexte  public. 
Lat.  Catifa.  Pr.«rrxria , Mi. 

V'^ûZ.  Ordre,  coinDiandcmcnt  d’un 
fupérieur.  Lat.  Jujlun.  Prxa^ttm. 

Voz , en  termes  de  Pratique , fi- 
gnifie  1.1  même  chofe  que  ViAu.  Il 
cil  Fort  ufité  dans  cette  acception  en 
Galice,  en  matière  d'Emphpéofe. 

Voz , en  jargon  , Confolatiou  , 
foulagcmcnt.  Lat.  SoL\tium^  ii. 

A s'oa  en  gri/o.  Façon  adv.  A 
haute  voix,  à grands  cris.  Lat.  Altà 
voce. 

A voett.  Faqim  adv.  Ahautscrix. 
Lat.  -1/ug«ri  clunùribta. 

A Media  voz.  A demi  voix  , d'on 
ton  plus  bas  qu’à  l'ordinaire.  Lat. 
SubmtjJ'a  l'ser. 

A ntedin  voz.  A la  première  infi- 
nuation  , «i  la  moindre  expreOion. 
Lat.  Lit'i  injwuatione.  Ad  uutunt. 

A una  vox.  Façon  adv.  Unanime- 
ment, d’une  voix.  I.at.  l/aà  voce. 

Dur  unu  voz.  Appctler  quelqu'un 
qui  cft  éloigné.  Lat.  Vocare. 

JjevuMiur  la  vox , outre  le  fens 
propre  , fignifie  Deficncr  celui  oui 
a pris  une  Ëmphytéoie  : il  cft  uuté 
dans  cette  acception  en  Galice. 

Toutar  h V'OZ.  Prendre  la  parole, 
parler  à fon  tour.  Lat.  Sermor.an  ab 
aiio  inceftufa  frofejui, 

To'nar  ta  voz.  Sc  déclarer  pour 
quelqu'un.  Lat.  Pertes  alicujm  fufei- 
fere. 

Tentür  t»«.  Prendre  langue , s’in- 
fomter  d’une  chofe.  Lat.  luquii  tre, 

Tetnnr  wz  , lé  dit  d'une  chofe 
qui  acquiert  de  U croyance  ilaus  l’ef- 
prit  du  public.  Lit.  Puma  cotnpbih. 
b art. 

Rcfr.  La  tvz  AA  puehh  es  vcz  de 
Bios.  La  voix  du  peuple  cft  b voix 
de  Dieu.  Ce  proverbe  fignific  que  le 
géner.il  ne  fe  trompe  gutres. 

YUZ>«AHj  V. L dit  du  cri  du 
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Cygne,  A:  de  quelques  autres  oifeaux. 
Voyez  Graznar. 

V U 

VUECELF.NCIA.  Syncope  de  /^«r- 
fha  ExceicHciu^  & le  plus  ufité.  Lat. 
Ve/h’a  ExceUentia. 

VUELCO  , f.  wi.  Tour , mouve- 
ment ctrculalrc  d'une  chofe  qui  tour, 
ne.  Lat.  (fyvusy  1. 

Dur  un  vtieîcû  el  eorazott.  Avoir 

2ucique  prefi'ciitimcnt  de  ce  qui  nous 
oit  arriver.  Lat  JlAu  cordis  o/i- 
quid  fræfagirc. 

Dur  un  vtalca  en  el  in/xmû.  Cul- 
buter dans  l'enfer.  ExprefTioii  exa- 
gérative  qui  marque  le  défir  qu’on 
a d'obtenir  une  chofe,  au  rifque  de 
fon  falut.  Lat.  L'outra  diéfiimen  ron- 
'yb*en/rie  alicujm  rri  dejtderio  erdere. 

VUELO  , /.  m.  Vol  , aclion  de 
roifeau  qui  s’élance  , qui  fc  ment , 
qui  fc  fuuticnt  en  l'air.  Lat.  / cAi- 
tus , Ûf. 

VuEto.  Vol,  figiirémcnt  en  mo- 
rale, Elévation  de  rcTprit,  des  pcii- 
I fées.  Lat.  ATfntis , tW  animi  volatui. 

VüELO.  Vol , fe  dit  aufti  de  l'é- 
tendue, de  la  durée  de  ce  mouve- 
ment. Lat  VAiitut. 

VuEi.Q,  fe  prend  pour  les  plu- 
mes de  l'aile  (d'un  oifeau  , qui  lui 
fervent  pour  voler.  Lat  i’rf.wii,  -r. 

VüELO.  Avance,  faillie  d’un  toit 
d'un  bilcon  fur  la  (rue.  Lat.  Foi's 
prominens, 

VuELO,  fe  dit  de  la  partie  des 
habits  qui  Hotte  qui  ne  colle  point 
fur  le  corps.  Lat.  Vejlis  orx  veU- 
filer. 

VuELO.  Manchettes  d'homme  , 
engageantes  de  femme.  LatiV*«Mi.e 
l'oluticx, 

Vufcto. Vol,  fedit  parmi  les  Ma- 
chiniftes  , d'un  mouvement  par  le- 
quel ils  enléi'cnt  promptement  eu 
l'air  quelque  corps , entr'aittrcs  aux 
fpcélacles.  Lat.  t'ohtus  fcenicus. 

VuELO-  Vol,  en  termes  de  Fau- 
connerie, fe  dit  d’un  oifeau  drefte  à 
voler  fur  le  gibier.  Lat  Avis  ui.v»- 
patnria. 

A x-ufh , ' é fl/  vueh.  Façon  adr, 
Promptement,  vite,  à la  volée.  L. 
Cchiter.  Citd. 

Coper  al  tntth.  Prendre  à la  vo- 
lée. Lat  j»r/crapc»Y. 

Cd^fT  , « totnar  vuAo.  Expreflî^u 
figurée.  Faire  des  progrès  , s'avancer. 
Lit.  /«  ftiblime  »^i.  C'refcfrr. 

Cartar  ht  vueüs.  Couper  les  ailes, 
Kxprclliun,  qui.  outre  le  feas  pro* 
pre  , fignilie.  Empêcher  quelqu'un 
de  faire  ce  qu’il  veut.  Lit  Pentuts 
décidé, ’e. 

De  HH  %meh , è En  un  v*uAc.  adv- 
D'un  vol,  c'eft-à-dire,  Prom^c- 
ment , du  prcuiicr  coup.  Lat.  Cio 
iJu. 

Xii  4/ 
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Tirtr  al  vuib.  Terme  de  Chafle. 
Tirer  à la  volée.  Lat.  l’olanda  inttr- 
ci^(. 

Tocar  , è A vuch  ht  casn^ 
vas.  Sonner  les  cloches  en  volée , 
c’cll-à-ilirc,  les  mettre  en  branle 
toutes  à la  Fois.  Lat.  Campanas  cir^ 
fu(/are. 

VUEl.TA  V /•  /•  Tour  , raouve- 
ment  cirnilaire.  Lat.  C;v«j  , i. 

VuELTA.  Mouvement  d’une  cho- 
fc  qui  s’agite  en  l’air,  & qui  fait 
pliinciirs  tours  , tels  que  ceux  des 
voltigeurs.  Lat.  Saltut  in  f^yrttm. 

VüELTA.  Tour,  circuit,  cour- 
bure, contour.  Lat  Flfxh.  Anfra- 
liut.  Circuitui, 

VüELTA.  Détour  d’un  chemin 
qui  s’écarte  de  la  ligne  droite.  Lat. 
Ciycititus.  Dtvnlicuium. 

VüELTA,  en  termes d’Architeftn- 
re , Tare  que  forme  une  voûte.  Lat. 
Afiùs  etèiV. 

VüELTA.  Tour  qu'on  donne  à 
une  chofe  autour  d’uuc  autre,  en  la 
preffant  & fernint.  Lat.  Lircutnter- 
^e.  Circumvobtth. 

VüELTA.  La  partie  d'une  chofe 
^ui  fc  replie  fur  l'autre.  Lat  Pars 
Jufra  aliam^vrrfa. 

VüELTA.  Retour  , arrivée  de  ce- 
lui qui  a achevé  Ton  voyage.  Lat 
RrAitui^  ùs. 

VüELTA.  Reftitutirm  de  ce  qu’on 
avoir  pris  ou  ôté.  Lat.  Rrjhtutio , 
nif. 

VüELTA.  Rcpclition  d’ime  chofe. 
Lat,  Refetitio. 

VüELTA.  L’aftion  de  pafTer,  de 
repalTcr  la  vue  fur  un  livre , un  écrit. 
Lat  ReîdliOy  nis. 

Ex.  Dt  primera  vutUa.  A la  pre- 
mière lefFure. 

VüELTA.  Fois,  réitération  d'une 
aClion.  Lat.  f^icis. 

Ex.  I-o  be  hei-ho  otra  vufHa.  Je 
l’ai  fait  une  féconde  fois.  Lat.  lii/c 
iUrusn  ftei. 

VüELTA,  lignifie  auffi  l'envers, 
le  revers  d’une  chofe , ce  qui  eft  au 
dos.  Lat  Averfa  pars. 

VüELTA.  Difpute,  démêlé,  que- 
relle. Ce  mot  .1  vieilli  dans  cette 
acception.  Lat  JÜaa,  ^r.  Jurgium  ^ 
il. 

VüELTA.  Fouet , l’aâion  de  fouet- 
ter , de  fuftiger , de  battre.  Lat.  Ca- 
Jiigittiû.  Ferirfvatio. 

VuELTA.  Courbure,  inclinaifon. 
Lat.  Fkxio.  Ittfiexia. 

VüELTA.  Tour,  fe  dit  de  ceux 
que  fait  une  clef  par  la  façon  dont 
la  ferrure  eft  conflruitc.  Lat  CLivis 
rrdur/itf. 

VüELTA.  On  appelle  ainli  les 
Monchcttcs  qu'on  met  aux  poignets 
d'une  chemife.  Lat  SubucuU  pugno 
adAitus  üncus  limbus. 

VüELrA,  Tour  , fe  dit  du  nom- 
bre des  nuUlcs  qu’on  fait  en  trico- 
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tant  des  bas.  Lat  Cédisarum  erVraw- 
tfxtstra. 

VüELTA  , fe  dit  au  figuré  du 
changement  d'état  qui  arrive  aux 
chofes.  Lat.  jilntath,  Ficiffiludo, 

VüELTA.  Changement  d'humeur, 
de  caravUre,  de  génie.  Lat  Indolis 
muratio. 

VüELTA,  a’employe  anfli  comme 
interjcitfion  pour  commander , & li- 
gnifie Tournez.  Lat.  Ferte.  Gyra. 

VüELTA.  Retour,  fiipplément  de 
prix,  quand  on  troque  des  chofes  d'în. 
égale  X'alcur.  Lat  Redditio.  Prttii 
casnpUtnmtusM , i, 

VüELTA  , fe  dit  des  façons  qu'on 
donne  à un  champ.  Aratioynis. 

VüELTA  , en  termes  de  Miifique, 
Répétition  d’un  chant  , d'une  par- 
tie , Rondeau.  Lat.  Cantùs  reprtisio. 

FutltUy  û otravudia.  Interjcélion 
dont  on  fe  fort  pour  témoigner  à 
quelqu'un  combien  on  ell  Bché  de 
le  voir  retomber  dans  la  même  fau- 
te. Encore  une  fois , uue  autre  fois. 
Lat.  Jte}‘hm.  Rur/its. 

A vueUa  , o à vucUu.  Façon  adv. 
Prcfqite , à peu  près,  environ.  Lat 
Penh  Ferè.  L'ircUer,  Circa. 

£x.  A vutlfa  de  Havidudfj.  Vers 
la  Noël. 

A vticUay  0 à vueUas.  Enfuitc,  tout 
de  fuite.  Lat.  Pi^. 

A tmeUa , ù de  vuelta.  adv.  Au  re- 
tour. Lat.  In  rrJitu. 

Ex.  A vsteha  de  cerreo.  Au  retour 
du  Courier. 

A la  vuelta.  Façon  adv.  dont  on 
fc  fert  pour  rcFufcr  de  bouche  une 
chofe  qu’on  nous  demande.  Lat  /V- 
debitur. 

Andar  à vuelias.  Se  quereller,  fe 
difputer.  Lat.  Rixari.  Jurgari. 

Andar  à las  xnteltas.  Suivre  les  pas 
de  quelqu'un , pour  épier  Tes  actions. 
Lat  Aiicujus  vejligiis  injîjlert. 

Cogtr  las  xmeltas.  Prendre  des  dé- 
tours , fc  cacher  de  quelqu'un  qu’on 
ne  veut  pas  voir.  Lat.  Divertictda 
quxrere. 

Dar  una  vtteha.  Faire  un  tour , 
une  tournée,  un  petit  voyage.  Lat 
Per  brève  itmpus  abe^e. 

Dar  tma  vuelta  y lignifie  aufll  Fai- 
re un  tour  dans  fa  maifon,  exami- 
ner , regarder  fi  tout  eft  propre , fi 
les  choies  font  comme  elles  doivent 
être.  Lat.  Ad  ornatum , vel  mtrndf- 
tiew  reccUrc, 

Dar  tma  vuelta.  Se  tranfporter  en 
quelque  endroit  pour  afiairc.  Lat 
Ipfe  infpicere. 

Dar  vutltas.  Roder , chercher  une 
chofe  de  tous  côtés.  Lat.  Qnaritando 
ciresemaerfare. 

Dar  xntehas.  Difeourir  en  foi-mê- 
me, donner  la  torture  i fon  imagi- 
nation. Lat.  Securn  d(/currrre. 

la  vuelia  de , adv.  Vers , du 
côté  de.  Lat  Verfki. 


Media  vuelta.  Demi  - tour.  Lat.  J*e- 
sni  - cvrculus. 

Aliâia  vitelta.  Demi  - tour , en  ter- 
mes de  guerre  , fe  dit  d’un  mouve- 
ment par  lequel  le  foldal  tourne  le 
vifage  du  coté  où  étoit  fon  dos.  Lat. 
Sisni  - eircuius. 

Aledia  vtuUa.  Prompte  diligence. 
Lat.  Properatio.  Feilinatioy  nii. 

No  tai  que  darle  vueltm.  ExprcL 
fion  qui  fignific  qu’on  a beau  cx.i- 
mincr  une  chofe,  qu’on  la  trouvera 
toujours  la  meme.  Lat  Non 
jnm  iimttf>ran>iif}7s. 

Pener  de  x<:irUa  y media.  Maltrai- 
ter quelqu’un  de  paroles,  ou  Je  ^it. 
Lat.  Ahii  kabere. 

Ttner  vuelta.  ExprelTion  dont  oi» 
fc  fert  pour  dire  à quelqu’un  qu’il 
doit  rendre  au  tems  marqué  ce  qu'on 
lut  prête.  Lat.  Rem  reddi  exigere,  Be^ 
ntjkii  memorem  rjje. 

Teucr  vmltas  algsmo.  Cette  expref* 
fion  fignifîe  qu'un  homme  eft  tneon- 
ftant  & volage  , & qu'il  n'y  a au- 
cun fonds  k ^irc  fur  fon  amitié.  L. 
Incortffantià  lahorare. 

VUESSA  MERCED.  Syncope  de 
fV^ra  mtreed.  Vôtre  grâce.  Voyez 
Alerced. 

VUESSEXORI.A  , le  même  que 
Fuejhra  Sfhoiiny  dont  il  eft  une  fyn- 
copc.  Le  premier  eft  le  plus  iifité. 

VUESSü  , SSA  , adj.  m.  ^ /i 
le  même  que  P'ueftro. 

VUESTRO  , TAA  , adj.  m.  Hf, 
Vôtre  , pronom  pofUifif  de  la  fécon- 
de pcrfotinc  • qui  fignific  ce  qui  ap- 
partienc  à celui , ou  à ceux  à qui 
l'on  parle.  Lat  Fejlrr , ira , rum. 

VuESrRO  , fc  dit  de  l'inférieur.- 
au  fupéricur,  ou  de  celui-ci  à l’au- 
tre, quoiqu'il  n'y  ait  qu’une  feule 
periomie.  Lat  l’ejUr. 

f 'uellro , 0 mui  vue/ho.  Je  fuis  en- 
tièrement à vous , je  fuis  tout  k vô- 
tre difpofition  , k votre  fcrvicc.  L. 
Tibi  tW  Fobis  dti<otsjJsnnis. 

VÜLGACHO  ,/.  w.  La  lie  du  peu- 
ple. Lat.  Vulgsii  y i, 

VULGADO  , DA,  adj.  m.  ^ f. 
le  même  que  Fulgar.  Ce  mot  a vieilli. 

VÜLGAR  , «d/.  iFune  term.  Vul- 

tre,  qui  appartient  au  bas  peuple. 

t.  Vulgaris. 

VüLGAR.  Vulgaire , commun , tri- 
vial , ordinaire.  Lat.  ï’tdgarisy  e. 

VüLGAR.  Qui  n’a  aucune  qualité 
particulière  en  fon  genre.  1-at  Vud^ 
garis.  Communis. 

VL’LGAKIDAD  , /.  / Ce  qui  ap- 
partiertl  ou  regarde  le  vulgaire  î fim- 
plîcité  \ difeonrs  trivial,  populaire. 
Lat.  Vnlgaritas.  Igtsorantia.  ^ultitia. 

VULGARIZAR,  r.  a.  Divulguer, 
fcmcT , répandre , publier.  Lat.  Di- 
vulgare.  Fuiga  eommiftere. 

VuLGARiZAB.  Traduire  un  ou- 
vrage en  langue  vulgaire.  Lat  Im 
xnslgartm  linguasn  vtrtere, 

VULGA- 
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VULCAKIZAISE,  V.  r.  Se  {ami- 
liirifcr  avec  le  ba»  peuple,  apr  corn.  ' 
me  lui.  Lat.  familinriUT  ft 

cemmittert. 

VULGARIZADO,  da,  fcrrf.  fof 
4u  verbe  l'uifiaritar.  Traduit,  ite 
en  langue  vulgaire,  divulgué,  ée. 
Lat  In  vuif^art  verfus,  Vulg»  comatif- 
fus  y fl,  um. 

VÜL6ARMENTE,  adv.  Vuigai. 
rement.  Lat  f^ujgè. 

VULGATA  , /.  /.  Vulgate.  Tra- 
dudion  Latine  de  la  Bible  très  an* 
cienDc.  Lat.  Kir/g«/a,  <e. 

VÜLGO  y f.  m.  Le  Peuple , la 
populace , le  menu  peuple.  Lat  l'ui^ 

gtti , f. 

VuLGO  , Te  prend  aiiflî  pour  la 
Façon  de  difeourir  & d’agir  du  vul- 
gaire. Lat.  P'^ti^us. 

VULGO,  Te  prend  pour  tous  les 
individus  de  la  même  efpdcc*  Lat. 


VuLGO , en  jargon , Coacobinage. 
Lat.  ConenhinatHi , üs. 

VULKERACION,  /.  /.  Blcfliirc, 
raôton  de  blcHcr.  Lat.  Vulntrath , 
nis.  • 

VULNERAR  , v.  u.  BlefTer:  il 
n'cR  point  ufîté  dans  eette  acception  : 
il  fignifie  au  figuré.  Enfreindre  une 
loi , un  précepte  f blcfTcr  l'honneur , 
la  réputation  de  quelqu'un.  Lat 
larr.  L^Àrre. 

VÜLNERADO,  DA  , part  paf. 
du  verbe  P'uintrar,  Blcfle»  ée,  of* 
fenfé,  ée.  [Lat  f'ulnrrasus.  L^fusy 
ity  um. 

VULNERARIO,  *ia,  o-if.  w.  Ç<f /. 
Vulnéraire.  Terme  de  Médecine.  É- 
pithctc  qu'on  donne  aux  médicamens 
qui  font  propres  pour  la  gucrifon 
des  playes  & des  ulcères.  Lat  rui- 
turmiui , a ^ tssn. 
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ViTLNESARio,  en  terme  deDroJt 
Canon  , fe  dit  d’un  Prêtre  qui  a tué  , 
ou  hieflë  quelqu'un.  Lat.  rtibtnuriuj. 

VULPEJA  , / /.  le  même  que 
Zerra. 

VüLTO.  Voyez  BuUo. 

VuLTO  , lignifie  qiiciqnelbis  le 
Vifagt,  la  mine,  la  face.  Lat 

iUS  y ûs. 

VÜLTÜRNO  , /.  <N.  Vent  qui  fc 
lève  & fe  couche  avec  le  Soleil ,, 
dont  il  fuit  le  cours.  Lat.  VuUumus. 

VULVA,  f.f.  Vulve.  C’eft  le  nom 
que  les  Médecins  donnent  à la  Ma- 
trice. Lat  yulvay  «.  Utérus,  i. 

VÜSCO  , / m.  fc  difoit  autrefois 
pour  Cen  wfotros.  Avec  vous.  Lat 
P^chifeum. 

VUSTED;  le  même  que  Ufitd , ou 
P^ueiha  mercfà. 


X A 

Y ttrciis  ItlrA  en  el  or.Uft 

^ * Je  mifjlro  /lifbnùeU , jf  JecffM 
oéiava  de  las  cenfowmtes.  X , Vingt* 
troiüéme  lettre  de  nétre  Alphabet , 
& la  dix-huitiéme  des  confonnes. 

fjs  X y en  hf  mtmerm  Romtmos  va~ 
le  diet  y y quatuio  fe  U pene  una  tilde 
encima , voie  diez  miL  X , cR  aulTi 
une  lettre  numérale  qui  lignifie  dix, 
& quand  on  met  un  titre  au  deflus 
£ , il  vaut  dix  mille. 

E/la  Irtra  fe  ttfa  Jecofamentt  per 
mpodo  à las  borrachas  , par  la  fgssra  que 
forman  cen  las  piernas  ai  a»d<n'.  X , 
en  terme  burlefque  ell  le  fymbole 
des  yvrognes,  à caufe  de  la  figure 
que  forment  leurs  jambes  écartées  Sc 
croifées  , oue  les  EfpagnoU  dillcnt 
relTcmbler  a celles  de  l'X 

X A 

XA , aJv.  le  même  que  Tai  il  efi 
ufité  dans  1a  Galice. 

XiVBALCONAR  , 6 Xabalo* 
NA& , V.  a.  Terme  de  Maçonnerie. 
DrelTer  un  toit , y pofer  la  charpen- 
te pour  le  couvrir.  Lat  Tegere. 

XABALCONADO  , 6 Xaialg* 
MADO,  OA,  part.  pajf.  du  verbe 
Xabakenar  , ou  Xahalmar.  DrelTé , 
ée,  pofé,  ée,  en  parlant  d'un  toit 
Lat  Tecla  inflruHns , fl , san. 

XABALON,  à Xabalcon,/ m. 
Le  boit  qu’on  employé  pour  cunRrui- 
rc  k toit  d'une  nuulbo , , qni  fert  i 
Tem,  II, 
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en  former  la  pente.  Lat  lignas  y i. 

XABEDA,  ô Xabega  , f.  f,  £f* 
pèce  de  flûte  Morefque.  Lat  l'ifluU 
Afric(m.t  genus. 

XABEGA,  à Xabeca,/  /.  T. 
Arabe.  Tramail,  rets,  grand  filet  h 

f 'rendre  du  poiflbn , ou  plulieurs  fi- 
cts  joints  enfemble.  Lat.  Ct\jjts,  diV. 
Rite,  tis. 

XABEGUERO  i ba  , Hi-  nu^f. 
Qui  concerne  la  pêche.  Lat  Pifeata- 
rÎKS  y a , lofl. 

Xabeguebo,  Celui  qui  pêche  as*oc 
le  filet  appelle  Aabega.  Ce  mot  cR 
fort  ufité  dans  l'Andaioufie.  Lat  PiA 
co/or  y is. 

XABEQUE,  f.  m.  Chebcc.  Elfpè* 
ce  de  galiocc  , ou  de  frégate  dont  on 
fe  fert  fur  la  Méditerranée.  Lat  AV 
vis  aéfttari.*  genus. 

XABLE  , / OT.  La  rainure  dans 
laquelle  s'emboitent  les  douves  d'un 
tonneau.  Lat  Sinus.  Ctnms. 

XABON  , / m.  Savon,  plie,  on 
compoütion  dont  on  fe  lert  pour 
blanchir  le  linge.  Lat.  Sapo , onis. 

Xabon  , fe  dit  de  tout  ce  qui  fert 
au  même  ulàge.  Lat  jlltj'a 
ria. 

Xabon  de  PaUncia.  Battoir  avec  le- 
quel les  blanchiflcufes  battent  le  lin- 
ge , pour  épargner  le  kvon.  Lat 
Deterjivus  fujlis , is.  Et  par  allufion 
il  fc  dit  des  coups  de  ^ton  .qu’on 
donne  h quelqu’un.  Lat  Verberedia. 
PtLfiium  ihus,  stum. 


X A B 

AVkff  de  piedra.  On  appelle  ain& 
dans  rAndaloufie  le  lavon  en  pain. 
Lat.  S<\po  lapiitsa. 

Aflkn  de  piedra.  On  appelle  ainfi 
en  Rile  Familier  les  coups  que  let 
blanchiflcufes  donnent  fur  une  pier- 
re avec  le  linge , pour  ménager  U 
lavoo.  Lat  Dtter^w 

Dar  un  xabo'n.  KxpreUion  figurée. 
Laver  la  tétc  à quelqu'un  , le  re- 
prendre durement,  le  châtier.  Lit 
Duri  reprehendere.  Caftigart. 

XABON AR,  V.  fl.  Savonner,  em- 
ployer le  favon  pour  blanchir  le  lin- 
ge. Lat  Sapane  deiergere. 

Xabonab  , an  figuré.  Savonner 
quelqu'un,  le  battre,  le  maltraiter 
de  paroles  , le  réprimander  aigre- 
mait  Lat  P^erhU  caftsgare  , vti 
rè  aniistadvertete. 

XABONADO,  DA  , pari,  fa  f.  da 
verbe  A'flkvar.  Savonné,  ce.  Lat 
Sapant  deSerfus , fl  , tsm. 

Xabon  A DO  , fuhfi.  Savonnage  , 
blanchiflage  par  le  moyen  du  favoô. 
Lat.  Sapene  deitrjio. 

Xabonado  , fe  prend  pour  lo 
linee  même  qu'on  favounc , ou  qu'on 
a uvonné.  Lat.  Unttee  vefies  akjier- 
fa  y vtl  akfergendm  fapant, 

XABONADORA  , f f.  Savonna.* 
K , bliachiflage  par  le  moyen  du 
favon.  Lat  Saposte  deterjîây  nis, 

Xabonaolras,  auplurier,  l'eau 
1 dans  Laquelle  on  a détrempé  du  fa* 

I von  f ou  l'écume  qui  k forme  en 
Rrrx  favon- 
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favon.nnt.  T.nt.  Saponii  r^u*na,  ] 

XABÜNCILLO,  XAliOXKTE,àl 
XabONÜTE  de  OlOE,  f.  fr.  dÎM, 
Savonnette,  petite  boule  de  favon 
préparée  p?ur  faire  U barbe,  & lt> 
ver  le  vifà^e  & tes  moins,  Lat.  Stsfo- 
ne  condltus  f'lf>htdus , i. 

XABONÈRA,  f.  /.  Savonniére, 
plante.  Lat.  S^tponwriu^  te. 

XABONERI.V,  f,  f.  Savonnerie, 
lieu  où  Ton  f^t  dit  (avon.  Lol  Of- 
fsinii  /upo'.uwh, 

XABONERO  , f.  f,  Fabriqitant, 
ou  Marchand  de  fâvoo.  Lat.  Sa^onis 
aitifex  propoiàt. 

XACAKÂ,  A f.  Compofidon  poé- 
tique , ou  efpèce  de  Ronunce,  qui 
contient  pour  rordinairc  le  récit  de 
quelque  avanture  particulière  , on 
extraorti!n.ijrc.  Elle  eft  fort  ufitéc 
parmi  ceux  qii*on  appelle  , 

& cVfl  d'enx  vraifemblabtement 
qu'elle  a pris  Ton  nom.  Lot.  Dônr- 
trum  Uiffor.wn  hifitn^clà  difiittilioft, 

Xacaea.  Air  ou  Ton  de  ta  A'dca- 
ra , que  l'on  chante  & Janie  en  mê- 
me tems. 

Xacara.  Sorte  dcDanfe  ofTez  im- 
pertinente, fur  l’air  des  chanfons 
appellées  Aocorar.  Lat.  Chere^e 
f>e  f'tnus. 

Xacara.  Troupe  de  jeunes  gens 
qui  courent  les  rues  pendant  ta  nuit 
en  chantant  des  Xacarttt.  Lat.  Ado- 
lefeentum  irnttantium  tterba  noUurna. 

Xacara,  en  flüe  Bimilier,  Cha- 
grin, incommodité  , rompement  de 
trtcj  par  alluüon  i celnî  qne  cau- 
fent  ceux  qui  chantent  des  Xacoroi 
dans  les  nies  pendant  la  nuit.  Lat. 
T-tdium.  Fediditan. 

Xacara.  Meufonge,  Bible,  pir 
allufion  aux  avantnres  rapportée^ 
dans  ces  chanfons  , qui  font  la  plu- 
part iàbuleuics.  iat.  Figmtn- 

tum. 

XACARAND.ANA  , /.  f,  en  jar- 
gon , Troupe  de  voleur»  v ou  de 
rufiens.  Lat.  Hetluoniim  ^ furum 
CMÈus  , ù:. 

XAtARANDINA  , /.  /.  lignifie 
en  jargon  1a  même  chofe  que  Aur<r- 

Xacabandina.  Jargon  tiftté 
parmi  les  Ru€cns  & les  voleurs.  L 
IjHomütn  di'tlniuiM. 

Xacaranoina  , Te  dit  aulTi  de 
la  Adcira  , 6^  de  la  façon  particu- 
lière dont  on  U chante. 

XACAREAR,  v.  n.  Chanter  des 
AVaraj.  Lat.  Cantitare. 

Xacarear.  Courir  les  mes,  en 
thant.rit,  & faifant  du  bruit.  Lat. 
Fer  s fVoi  cautitare. 

Xacarf-ar.  Rompre  latcte,  en- 
nuier  par  fes  propos  impertinens. 
Lat.  /iirf'tiit  attra  oMund  re. 

XACAkERÜ,  a m.  Celui  qui  va 
ehantant  des  AWaroi  p.ir  les  rues. 
Lat.  l’riviuiù  fer  vh'Oi  futser. 


X A c 

Xacabero.  Gai,  joyeux,  de' 
bonne  humeur.  Lat.  Facetut.  Jecofus. 
Le^idii!. 

XACARO , f.  m.  Babillard , grand 
caufenr,  difeur  de  riens,  fanBaron, 
rodumont.  Lit.  Blatere , enn.  7>i‘a- 
fe , nii. 

A b xacaro.  T.  adv.  Avec  oRen- 
tation,  fl  fie,  vanterie.  Lat.  iWprrêê. 
Juéh'iiter. 

XACENA  , //.  Terme  d’Archi- 
tcélurc.  Poutre  de  traverfe,  fur  la- 
quelle les  folives  d'un  plancher  font 
aOàfcs.  I.at.  In  contigmtione  tram- 
verfa  trahs  , hit. 

XACO,  f-  «.  Saye  de  poil  de 
chèvre  Fort  court  que  portoient  au- 
trefois  les  foldats.  Lat  «Togom,  i. 

Xaco  • en  jargon  , le  même  qne 

Xiiqtie. 

XADA,  f.  /-  U même  que  Axa- 
do,  OU  Aiada.  C'efl  un  terme  An- 
gonois. 

XADIAR , r.  a.  Caver  , piocher 
ta  terre.  Lat.  Taram,  hutnipn  exca- 
vare. 

XAGA  % /./.  le  même  que  Z/oça. 

XAGL'A  , f.  f.  Fruit  d’un  arbre 
de  ITlle  de  Cuba,  qui  a la  forme 
d'un  rognon  de  bœuf,  & dont  le  lue 
noircit  h peau  de  manière  que  les 
marques  y demeurent  près  d’un  mois. 
Lat.  Frtkiùi  /|j.-»rrîcawi  fimtü. 

XAGÜADEKO  , Jt  m.  le  même 
que  Dtja^uadiero.  Ce  mot  a vieilli. 

XALAPA , f.  f-  Racine  purgative 
qui  croit  aux  Indes  Occidentales. 
Lat  Keàicit  AmericemiM  genur. 

XALKAR,  1*.  4>.  Animer  les  chiens 
de  la  voix,  pour  qu'ils  chargent  & 
pourfuivent  le  gibier.  Lat.  t'nnei  in- 
eitfrrr. 

XALES  , /.  tu.  Grofll*  toile  dont 
tm  fe  fert  pour  couviir  les  inarchan- 
difes  qu'oii  ch.irgc  à dos  de  mulet. 
L:ir.  CtajFer  ttU. 

XALLULLO , f.  n*.  Pain  , ou  cfpê- 
ce  de  pâte  qu'un  fait  cuire  fur  la 
brnife.  Ce  mot  clV  ulité  dans  l'AnJa- 
louiie.  Lat  Suhetneruim  funit. 

X ALMA.  Voyez  EÀîxaltna. 

X.ALOi^UE,  J\  w.  Veut,  le  mê- 
me  que  .S'iioir. 

X.ÂLXACOTL,  / f»,  Goyanicr, 
arbre  qui  croit  en  plufieurs  lieux  de 
l'Amerique.  Lat.  ASeJfilas  /nJ>Va. 

XAMACÜCO,yi  m.  le  même  Que 
Zemoivc  t.  Ce  mot  efi  ufité  dans  l'Aiv- 
daloube. 

XAMAR,  V.  a.  T.  ane.  le  même 
que  / b-nar. 

XAMBOKLIER  ,/  w.  Voyez  C«- 

ntfrero. 

XAMBHAR,  V.  a.  Voyez  Enxam- 
brar.  C’cil  un  terme  Aragonois. 

XAMETE,  f.  m.  Sorte  de  toile 
dont  ou  fc  fervoit  autrefois , & dont 
on  ignore  la  qualité.  Lat  Ttlc  fgiov 

tte  gmui, 

6 Xamucas,  /. /. 


■X  AM 

Selle  de  cheval  pour  femme.  Lat 
Aluliebre  effhil>fium , H. 

XAMUSCAR  , V.  a.  Voyez  Cb«i* 
mq/êor. 

XANDALO  , LA  , ad>.  m.  fif  / 
qni  fe  dit  de  la  manière  alTeâco 
des  habitans  de  rAndaloufte , tant 
dans  leur  port,  que  dans  leur  par- 
ler. Lat  Inceieuii  ^ b<futnii  gr- 
nm. 

XANO  , NA,  «4;.  m.  £jf/.  Ter- 
me ancien.  Voyez  Liane. 

X^VNTHlO  , /-  m.  Sorte  d'herbe 
qui  fert  i teindre  les  cheveux  en 
blond.  Lat.  Flantte  genus. 

I XANTOUNE  , f.  m.  Xantoline. 

I C'efl  un  nom  qu'on  donne  à la  Se- 
mcncine , on  femence  contre  les  vers. 
Lat.  Acinum  Ferjiciim  contra  vtrmet. 

XAPELETE,/m.  le  même  que 
Chafeltte. 

XAPOIPA  , f.  /.  Sorte  de  bei- 
gnets larges  & pLits , qui  relTcmblenl 
à une  omelette. 

XAPURCAR  , v.a.  Barboter,  re- 
muer de  l'eau  fale.  Lat  Tuthidam , 
vel  fftercum  atfuain  swrrr. 

XAQUE , /.  m.  le  même  que  AV 
qnt. 

Xaque.  Echec.  Terme  du  jeu 
des  Echecs , qui  lignifie  une  attaque 
au  Roi.  Lit  Rtgi  cave. 

Xaque.  Sorte  de  co^ure  uütée 
autrefois  parmi  les  femmes , qui 
conlUloit  à laifTer  tomber  leurs  che- 
veux vers  le  milieu  du  Front,  & à 
les  partager  en  deux,  de  façon  qu'on 
découvrit  le  crâne.  Lat.  (V/.iiwJw, 
ixntsdijm  fiontem  tegentium  , mnlir 
hrif  vmaiitt. 

Xaque.  On  appelle  ainfi  dans 
l'Angon  l'une  ou  l’autrv  des  poches 
d'une  belâce  qu'on  met  fur  un  che- 
v.vl:  on  dit  aiilfi  Xcqnt.  Lat  Trr«, 
m uni. 

I Xaque.  Mot  dont  on  fe  fert  pour 
dire  à quelqu’un  de  fe  retirer  : on 
dit  fuuvent  Aeqitf  de  aqui.  Lat  Af- 
iqrf. 

' XaqüE,  en  jargon,  Rufiea,ban- 
dit,  aHaflin  Je  profeflîun.  Lat  Leno. 

Threfo , nis. 

X que  y watt.  Terme  du  jeu  d'E- 
cbiLS.  V«  yez  Mate. 

XAQUEAR  , V.  rt.  Donner  échec. 

) Terme  du  >eu  de  ce  nom.  Lat.  Rtgi 
\ feiicututn  indicert. 

I XA^lUEADO  , DA  , fart.  faf.  Ja 
' verbe  Xaquear.  Le  Roi  à qui  run  a 
donné  échec.  Lat  Rex  de  geriru/ooi- 
! nhmitus. 

XAQUECA  , / /.  Migraine . doo- 
Icur  aigue  qui  afflige  1a  moitié  de  U 
tête.  Lat.  Srtnicrania  , a. 

XAQÜETA,  / /.  Sorte  d’habil- 
lement en  forme  de  dalmatiquc , 
avec  des  manches  courtes,  onrertes  & 
pendantes  , qui  ne  defeend  que  jui^ 
qu'aux  genoux.  Lat.  Afa-ùcata  trati- 
ca , Atxa^ne  o,i  genua  t.vitùm  derni^. 
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XAdUETILLA  , f.  /.  âUn.  Jac- 
qnette  plus  courte  que  la  précéden- 
te. Lat.  Brevior  tunica  majiicaia. 

XAQUEFON,/  m.  ot^m.  Lerné- 
me  vétemeat  que  le  précédent , mais 
plus  long  & plus  ample.  Lat 
gior  ttotica  tnanicuia. 

Xaqüeton.  Fanfaron  , rodo- 
montt  faux  brave.  Lat.  Ti'riyofttis. 

, /.  f.  Licol  , ou  té. 
tiére  de  corde  pour  attacher  les  bé* 
tes  de  fomme.  Lat  Cufiftrum^  i. 

XAQ.UIMAZO,  f,  ttt.  Coup  de  li- 
cou qu'on  applique  fur  quelqu'un. 
Lat.  t'afijlri  idm , ùs. 

XaquimazO)  au  figuré*  Mau- 
vais tour  que  l'on  joue  .^quelqu'un* 
qui  Itii  caufe  du  chagrin  , du  dé- 
plaifir.  Lat.  InjaHum  Aamium , t. 

XARA  » /.  f,  Ladanum,  plante* 
ou  arbrilTcau.  Lat.  Ledttm  , i. 

Xasa.  Flèche*  ou  dard  dont  on 
brûle  & on  aiginTc  la  pointe  , aiofi 
appelle  parce  qu'il  ctoit  fait  du  bois  i 
de  ce  nom.  L*it.  Jai.uUan^  i.  I 

Xara  cervaL  Plante  qui  relTemble  j 
entièrement  au  Ladanum  * excepté  I 
que  Tes  Feuilles  font  plus  rondes , & I 
qu  elles  ne  font  ni  gluantes  ni  refi- 
neufes.  Lat.  Sfccin  Udi. 

XARAfiE  , /.  m.  Syrop.  Lat 
rufus , r. 

Xasabe.  On  appelle  ainC  par  al- 
lufion,  toute  liqueur  douce.  Lat  .1^- 
ruput  f ù Dukis  liqmr, 
XARABF.ARSE  , v.  r.  LTcr  de 
fyrop  pour  fe  préparer  à prendre  mé- 
decine : on  l'employé  à l'aâif,  lorf- 
que  c'eft  le  Médecin  qui  l’ordonne. 
Lat  SyuPtJ  Jrequenter  uti, 

XARAlZ , /.  8*.  le  même  que  Zn- 
g<tr. 

XARAL  , f.  m.  Uallicr  , Lieu  oû 
cfoificnt  les  bruyères.  Lat.  Sfniù , û. 
Dutnus,  f. 

Xaral»  fc  dit  figurément  de  ce 
qui  cfl  embrouillé*  par  allufion  à 
l'cütrelacement  des  branches  du  baU 
lier.  Lat.  Jtes  faitkriifa  ^ lubria,  iif- 

Jkilis  « intricfita. 

XARAMAGO*/.  m.  Roquette  fau- 
vage  I planta.  Xiit.  Kaiieuia  * £• 

ruen,  c. 

XARAMERO  • hA  * adj.  m.  ^ f, 
qui  fe  dit  des  taureaux  qu'on  nour- 
rit dans  les  environs  de  la  rivière 
de  Aaranea. 

XARA.ML’GO , / im.  Petit  poilTon 
dont  les  pécheurs  fc  fers’ent  pour  ar- 
mer leurs  hameçons.  Lat  PifcicnU 
gtnus. 

XARAPOTEAR  * V,  a.  le  même 
que  Xaroptar,  Ce  mot  eft  ufitè  dans 
l'Aragon  & l'Andaloufie. 

XARAPOTEADO*  da*  part.fajf. 
du  verbe  Xarafottvr  : le  même  que 
XaroftaÀo. 

XÂRAPOTEO  * /.  m,  le  même  que 
Xvropt.  Ceft  un  mot  ufitè  dans  l’A- 
ngoo  & rAadaloufic, 


XARCIA  * /.  /.  Paquet  * fardeau , 
charge  de  diFèrentes  chofes.  Lat  /hA 
ai  * fl. 

XarcIA.  Amas  confus  de  pln- 
ficurs  chofes  differentes.  Lat  Inordi- 
nttta  rcrum  copia. 

Xaecia.  Agreils  d'un  navire:  on 
employé  pour  l'ordinaire  ce  mot  au 
pliirier.  Lat  Armamtnta  navts. 

Xaecia.  Attirail  de  tout  ce  qui 
cfl  nécelTaire  pour  ta  pèche.  Lat 
Pifcatffriui  apparatus. 

XARETA , f.  /,  Voyez  Jartta. 

Xaeeta.  Terme  de  Marine.  Gar- 
des-corps qui  fervent  à couvrir  les 
foldats  qui  combattent  fur  le  pont 
Lat  Navalts  loricm  * «r«wf. 

XARIFE  * / m.  le  même  que 
Xeri/f. 

XARIFO  * FA,  adj.  m.  £f/.  Pa- 
ré * èe  * ajuilè , ée  * proprement  vê- 
tu* ue*  l^u  , belle,  qui  a de  l’a- 
grément * de  la  grâce.  Lat  Concin- 
nus.  f'enuflut.  Fartnefnt, 

XAKOPAR,  6 Xaeopeae  *t'.  e. 
Donner  à quelqu'un  une  grande 
quantité  de  fyrops  * de  julras , ou 
d’autres  potions  médicinales.  L.  Ale- 
dicit  pJticttibus  atitjuew  implore. 

Xaeopas.  Donner  une  potion  à 
quelqu'un  préparée  en  forme  de  fy- 
rop ou  de  jitlcp.  Lat.  Fotare  ali- 
quem, 

XAROP.^DO  * DA , part,  pajl  du 
verbe  Xto-opar.  Celui  ou  celle  à 
qui  l’on  a donné  des  potions  médi- 
cinales. Lat  Potiamttiu  , a , um. 

XAROPE,  /•  m.  Julep*  potion, 
ou  confieâion  liquide  qu’on  donne 
aux  malades , dont  le  fucre  clarifié 
ell  la  bafe.  Lat.  J$<lepus^  i. 

Xaeope.  Potion  amère  & defa- 
gréablc.  Lat  Amw  a , vel  infidfa  po- 
tio. 

XARRAGTN,  y!  m.  Campagne  fer- 
tile * remplie  de  jardins  & de  ver- 
gers. C’eft  un  mot  Arabe.  Lat  ftr^ 
tiUs  agrr.  - 

XAKRO  , f.  M.  Criailleur*  babil- 
lard. C ell  un  mot  bas  qui  ell  nûté 
dans  l'Aragon.  Lat  Dehlateroter,  Lo- 
quaciûT. 

XATEO  * TEA  , ai(».  w.  çif  /. 
Terme  de  cliaOe , qui  fc  dit  d’un 
petit  chien  qui  challe  au  renard , & 
qu'on  appelle  pour  cette  raifon  Ra- 
pifero.  Ceft  ce  que  nous  appelions 
un  Ballet.  Lat.  Canif  tvnrndc  vu^~ 
cuUe  optas. 

XATO  , / m.  le  meme  que  Be- 
cenv.  Ceft  un  mot  ufité  dans  la  Ga- 
lice. 

XAU.  Efpèce  d’interjeâion  dont 
on  fie  fert  pour  exciter  certains  ani- 
maux * furtout  les  taureaux.  L.  //ius. 

Xau  * Xau.  Mots  dont  on  fe  Cèrt 
pour  exprimer  les  appiaudiflemens 
tumultueux  qu’on  donne  à quelqu'un. 
Lat.  Flaufm  tutnitHuarius. 

XACRADOÿ  OA|  0(ÿ*  w.  &/• 


XAU  C8j 

qni  (e  dit  d'une  perfonne  abandon*  « 
née  * qui  n’a  ni  appui , ui  fccours , 
ni  conloUtion.  Ceft  un  mot  Arabe 
qui  n'cft  plus  ufité.  l.at  Aliercre  con- 
Jrâitu  * a , fsnt. 

XAURIA  * /.  f.  Meute  , compa- 
gnie* aiTcmblagc  de  pltifieurs  chiens 
dreflet  i courir  le  lièvre*  le  cerf, 
ou  autre  gibier.  Lat  Venaticemm 
CAnam  ma»tfi. 

XAÜTO  , TA , ad}.  ».  ef/.  Fa- 
de * infipide.  Ceft  im  terme  bas  ufi- 
té  dans  l'Aragon.  Lat  Injulfus^  a, 
um. 

XAZILLA*//  La  Marque,  It 
trace  * le  veftige  que  lailTe  fur  la  ter- 
re une  chofe  qu'on  y a poTée.  Lat 
l^e/iigium.  Sigtnttn,  ^ * 

X £ 

XEA  * f.  f.  Droit  d’entrée  que 
payoient  anciennement  les  marchan- 
dilcs  qui  venoient  d'A^ique  dans  la 
Caftillc  & l’Andaloufie.  Portorü 
antiqui  genus. 

XEERA,  h Xeea,  / / Marais 
defféché.  Lat.  Ejeficcata  palus , dis. 

XEFE,  /,  m.  Chef*  le  premier, 
te  principal  * qnt  commande  , qui 
gouverne.  Lat  Dior*  as. 

XELFE  t /.ns.  tn  jargon  * on  £T- 
clave.  Lat  Arrai  * i. 

XEMAL  * ssdf.  d'une  term.  Q.ni  • 
la  longueur  d'un  demi-pied.  Lat  St- 
mipedalis  * e. 

XEME*  /.  m.  Diftance*  ou  inefu* 
re  de  longueur*  qui  fe  l^it  par  l'ex- 
tenfion  de  la  main  depuis  le  bout 
du  pouce  jnrqu'l  l'extrémité  du 
doigt  fiidrx.  Demi-pied.  Lat  Semû 
pes  , rdfi.  Il 

Xeme*  fe  prend  aufli  pour  le  Vi- 
fiige  d'une  femme,  par  allufion  aux 
termes  de  pabne , ou  palntico  * qu’on 
lui  donne  dans  le  burlefque.  L. 
minn  faciès. 

XENABE,  à Xenable,  f,  m. 
le  même  que  Alofiaza. 

XENO  , NA  , adj.  tn.  ^ f,  \t 
même  que  Ikno. 

XEPE  * /.  i7f.  le  même  que  AUrnsm 
brt.  Ceft  un  mot  ufité  dûts  l'Ara* 
gon*  qui  vient  de  l'Arabe. 

XEI^UE  , f.  m.  Terme  Arabe- 
Homme  ancien  : On  appelle  tinfi  un 
petit  Roitelet  More  , qui  commande 
dans  une  Provinco  cx>mine  Souve- 
rain * ou  comme  Feudataire.  Lat  Stm 
nior.  RegsdM  , i, 

Xfi(^UE.  Poch9 d'une  bcfacc.  Lat 
Fera  y te.  Voyez  Xaque. 

XERA  y f.  f.  Efpace  de  terrain 
qu'on  peut  labourer  dans  un  jonr 
avec  une  couple  de  bmufis.  Lat  /w- 
gerstm  , i. 

XERAPELUNA  * f.  f.  Vieux  ha- 
bit  tout  déchiré , Â:  qui  tombe  en 
lambeaux.  Lit  Qb/oleta  vejiit, 

XEKGA  * /.  / Etoffe  ^olfiére  de 
Rtrr  a quel 


/ 

I 
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« ^uel  genre  ou  erpèce  qu’elle  foit  Lat. 

f<MKus  , t. 

XexcA  , le  môme  que  Xerif^onza  : 
•n  dit  t J/>ibJa  fn  xrrga , Il  parle  jar* 
«on. 

XcaCA  , fedit  au(G  pour  Xergon. 
Qiar  J O pû:trr  una  cofa  m xtrgtt, 
Expreflion  figiirL^,  qui  ùgnific  qu’un 
a commencé  une  chute , & qu'on  Ta 
lainréc  tans  la  linir.  Lat  Intftrftcium 
efui  rfhHtfture, 

XEKGUN,  /,  m.  PaiUaQe  de  Ut. 
Lat.  Vukitra , 

Xe&go.v.  Habit  mal  lait,  mal 
coupc , trop  large.  Lat.  AIuU  concin- 
nala  vtfiit. 

Xebgok.  On  appelle  ainfi  en  fli- 
le  familier  ung  perlbnne  CTolfe  , pe* 
fante«  lourde  & parelTeiilc.  Lat.  Ho’ 
ma  Hém:f  irajus  , Vfl  obe/us  , prger, 
Xesgon.  On  appelle  encore  ain- 
fl  le  Ventre.  Lat  rnV. 

Ex.  l-UttAT  H xtrgon.  Remplir  Ton 
ventre,  manger  beaucoup. 

XERGUILLA ,/  /.  EtuHe  de  fuye, 
ou  de  laine  fort  fine,  ou  mélangée 
de  l'une  avec  l’autre.  Lat  Fannus 
tntuior  , vtl  ferko~laneus. 

XERIFE  y f,  m.  ChcriE,  Prince 
chez  les  Arabes  , & chez  les  Mau- 
res. Lat.  Nahiliiatu  cognomm  vtitr 
Aîaurou 

XEKINGA  Seringue , inlhii* 
ment  qui  fert  à compretfer  l'air , ou 
les  liqueiu^.  Lat  Jïptw , nés, 
Xebzs’GA.  Seringue,  fe  prend! 
particuliérement  pour  celle  avec  la- 
quelle on  donne  des  clyÛércs.  Lat 
Cfyfltr  y tris. 

Xeringa,  au  figuré  , fignifie  , 
Indances  réitérées , follîcitations  en- 
nuyeufes,  incommodes;  importuni- 
té. Lat.  ImpcrtuM  foUicittUionts, 
XEKIKGAR  , V.  «r.  Scrinpaer  , 
poiifl'er  une  liqueur  avec  une  lertn- 
guc.  Lnt  Syff'ont  effwm  tÿaculare. 

Xeringar.  Donner  un  clydère. 
Lat  Cfyihn  kvitinratum  in  vtutrem 
immtftrre, 

Xebingai,  au  figuré.  Ennuyer 
quelqit'tm  , le  fatiguer  par  Tes  iiv 
ftanccs  & Tes  importunités.  Lat  Fer- 
tinacitrr  infiare.  AIokfi,tre. 

XERINGAZO  , /.  w.  L’aaion  de 
ferioguer , de  poulfcr  une  liqueur 
avec  la  feringue.  Lat  «fypènn/ 
ciélath. 

XERtlUERlA,/.  /.  Tuerie,  lieu 
où  fc  fait  l'abatis  des  beftiaux  pour 
les  bouchers.  Lat  iViacrj!l»iM , i:  le 
même  que  Rufira.  „ 

XERVILLA  , /. /.  Voyez i’/rvflfa. 
XE  i'A  t /•  /.  le  même  que  Stta , 
«U  (ieU. 

XE'fAR,  V.  ».  Broyer,  délayer 
dans  quelque  chofe  de  liquide.  C'eft 
un  mot  ulité  dans  l’Arügon , où  l'on 
dit,  AVfur  la  falfet  y xttar  un  oja, 
Lat.  Dsluert  oUquid  jure , vel  aquà. 
ïmrr. 


XETO  , /.  m.  Ruche  vuide 

qu'on  a bottée  de  miel  pour  y atti- 
rer les  abeilles.  Lat  Ahtarty  is. 

X I 

XIA  , / ^ le  même  ane  0na. 
On  appelle  ainfi  dam  l'Aragon  la 
marque  de  la  Magidraturc. 

XIBIA  t f.  f»  Sèche,  poiffon  de 
mer,  qu'on  dit  n’avoir  point  de  £ing. 
Lat.  .S>pro  , m. 

XlBlüX , /.  m.  0$  de  Sèche.  Lat 
Xibium  y ii, 

XICARA,/  f.  Taflc,  raiOeau  à 
prendre  du  chocolat  Lat  Cuputu  /*- 
éUlis  ai  coioitüum. 

! XIFA , /.  /.  Ce  qu’on  jette  des  bê- 
tes mangcahles  qui  fc  tuent  dans  les 
boucheries  lorfqu'on  les  dépecé.  L. 
Rtjféitmfa  Uiniarùu 

XIFERAOA,  f.  f.  Coup  d'un  poi- 
gnard fait  CA  langue  de  lerpent  L. 
3‘iV<e  Uius, 

XIFERIA  , /.  /.  Métier  de  bou- 
cher. Lat  Zaïfi^rx  wimm;. 

XIFERO  , IA  , a*\j.  m.  c5'/.  (iul 
appartient  à la  profcHion  de  bou- 
cher $ & par  allulion  , il  fignifie  , 
Sàlc , mal-proprc.  On  l'empIoye  fub- 
llantivcmcnt , tant  pour  le  couteau 
avec  lequel  on  égorge  les  belUaux, 
que  pour  celui  qui  les  tue.  Lat.  La-  , 
niavius , « , mm.  4Sbrdii«x.  Stptalidtts  , ' 
U , MM.  Lunius.  Lanii  esdirtm , ù 
XiPElo,  f.  f.  Poignard  qui  a 1a 
lame  courte , mois  fort  Large.  Lat 
Sic*  genus. 

XlLGllERO , f.  M.  Chardonneret , 
petit  oifeau.  Lat.  Caràialit.  Luf- 
cius  y i. 

XILOBALSAMO , / m.  XUobal- 
famum.  Petit  rameau  d'un  arbrÜTcau 
appellé  Baume  de  Judée.  Lat  Xy^ 
loàaifamtttn , i. 

XIMENZAR  , V.  ».  Détacher  à 
coups  de  pierre , ou  de  bâton , U fc- 
mcncc  du  lin,  bu  du  chanvre,  pour 
le  mettre  enfuite  rouir  dans  l'eau. 
Lat  StmniUin  ctsnHubii  ^ Uni  cxcu- 
terr. 

XJMENZADO,  D A y part.  pajf.  d\i 
vexhe  Xitnenzar.  Battu,  ue,  en  par- 
lant dit  lin  , ou  du  chanvre.  Lut. 
bx<:ujj':t$  . a , um. 

XIMIÔ  , MIA  , / M.  Êf  f,  le 
même  que  •fimjo,  ou  •fiwja;  Mono  y 
ou  Mon». 

XINGLAR , i>.  n.  Pouffer  des  cris 
d’allcgrenTc.  C’eft  un  terme  Arago- 
nois,  mais  du  ftüe  bas.  Lat  Ftjus 
clamoribus  flauiert. 

XlON.  Terme  jargon.  Particule 
affirmative  qui  lignifie  Oui.  Lat  E- 
tiitm.  It». 

XJRIDE,/./.  Xyris.  Planlcqu’on 
appelle  autrement  Éfpatule  , ou  GU- 
ycul  piiunt  Lat  Sputuia  fatida. 

XiSt'A  , /.  f,  Él’péce  de  rofeau 
fauvagv  qui  cruit  dans  les  licui  bih 


mides.  Lat  Arwi^nis  gensu, 

XITAR , V.  ».  jetter  , chafTer  dé- 
hors.  Ce  mot  n'eft  ufité  que  dans 
les  montagnes  d’Aragon.  Lat  Èjicere. 
Felkrt. 

XITADO  , DA  , fart.  faj".  du  ver* 
bc  AVrar.  jetté , chafle , ee.  Lat  E- 
jecius,  Puljus  , a , MM. 

XIXALLO  , / 0t.  Arbufte , espè- 
ce de  Cytife  dont  le  bétail  cil  fort 
friand.  Lat  Cityfi  gmus. 

XIXALI.AR  , /.  m.  Montagne  peu- 
plée de  ces  cPpêces  d’arbrifleaux.  Lat 
Locus  cityfi  /fcch  abÈtndans. 

X O 

XO  , iutery.  le  même  que  Jo , ou 
Cbo. 

XORGOLIN  y f,  w.  en  jargon. 
Camarade  , ou  valet  de  rufieu.  Lat 
Lcnonis  famulus, 

'X  U 

XUAGARZO , /.  m.  ArbrilTcan  é- 
pineux  qui  croit  fur  les  montagnes , 
& dont  la  feuille  cft  fort  petite.  L» 
Arhuflmn  Jfineum. 

XUBETE,  /.  m.  Sorte  d’armure 
ancienne  qu'on  ne  connoit  plus.  Lat 
Armatur*  fars  modè  ignota. 

XUËLA  y /./.  Vn  des  f»t  points 
que  les  Arabes  mettent  uir  leurs 
lettres , pour  fupplécr  i nos  voyel- 
les. I.3t  Accentus , ùs. 

XUGO  , /.  m.  Suc , fublhnce  li- 
quide des  plantes  & des  corps  hu- 
mides. Lat  i'MCCNX , f. 

Xugo.  Métaph,  te  dit  de  tout  ce 
qui  eft  profitable , utile  & de  fub- 
lUnce.  Lit,  Succus. 

XUGOSIDAD  y f.  f,  Dirpofition 
uu  qualité  du  flic  qui  fe  trouve  dans 
les  chofes.  Lat  ivers  cofi»  , vei 
Qualituf. 

XUGOSO,  SA,  adj.  m.  Suc- 
culent , ente , qui  a beaucoup  de 
lue  : il  lignifie  au  figuré.  Utile  , 
avantageux.  Lat.  Succo/usy  a,  mm. 

XUGUE  y/,  m.  GraUTe,  craffe, 
(Meté  humide.  Lat  Succidstêi , rù. 
Sordts , itiut. 

XULO  y f.  m.  Le  Bélier  , on  le 
Taureau  qui  marche  i la  léte  du 
troupeau  : il  fe  dit  pour  Alanfo. 

XUREL  , /.  M.  Efpèce  de  Gou- 
)on.  Lat  Geê/i  ffteies, 

XUTA,  f,f,  Xtitas,  mfeau  qui 
rclTemble  à une  oye , & qui  s'appri- 
voife  de  même } il  ne  fc  trouve  que 
dans  les  loJes  Occidentales.  Lat  An* 
feris  Americani  gestm. 
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Y ï^grjima  quarta  Irtra  rfr  nuejlrs 
^ Âi^uieta  f iotmtda  de  tl  de  hs 
Gritfros^  en  tl  qu*tl  fe  üatim  ypfilon. 

Y , Tingt-qastriéme  lettre  de  nAtrc 
Alphabet,  prife  de  celui  des  Grecs, 
^tii  l'appellent  '^pftUm. 
lÀaw^e  U V Utra  de  Pythiq^aras , 

forque  fe  fufo'ie  que  e/le  Fbilqjcpho  la 
«madià  al  Alphabftf)  Griego.  On  ap> 
pelle  rV  la  lettre  de  Pythagorc  » par- 
ce qu'on  croit  que  c'elt  lui  qui  l'a 
ajoutée  à l'Alphabet  Grec. 

En  la  antigua  era  Utra  nwnerul , 
que  vaUa  citnto  y cincutnsa , y quan- 
do  fe  U petiiu  wta  raya  encima , valia 
ciento  y cincuenta  miL  l*Y  étoit  chea 
les  Anciens  une  lettre  numérale  qui 
fignifioit  cent  cinquante  , & lorf- 
qu'on  mettoit  un  titre  au  deflus  , 
cent  cinquante  mille. 

Ufufe  tam^en  ejla  ietra  came  vocal  ^ 
y Jtrve  de  ^articula  caujuntiva  en  lu- 
gar  de  la  Cf  à txctpcian  de  quande 
la  palabra  Jîguicnte  emfieza  con  i , 
que  rn/<»iffx  fe  cmferva  d u/a  de  la 
c î verbi  gracia , Pedro  y Francifee , 
Juan  t Ignacio,  Cette  lettre  tient 
lieu  de  voyelle,  & de  particule  con- 
jonélive  au  lieu  de  l'e,  excepté  dans 
les  cas  où  le  mot  fuivant  commence 
par  un  t,  car  on  fefert  alors  de  IV  j 
par  exemple  , Pedro  y Francifeo  , 
Juan  e Ignacio,  Lat.  Et.  Atque. 

Se  $Ja  tamhim  en  el  frincifîo  de 
la  oracian  , para  rtdarguir  , à repU- 
car , preguHtjndo  ^ à ù que  fe  ha  di- 
ebo  : y fe  dice:  F tu  no  haett  h 
tnifme  l On  employé  cette  lettre  au 
commencement  du  difeours  pour  ré- 
futer & répliquer  , par  forme  d’in- 
terrogadun  : ainfi  on  dit  : F tu  no 
haces  h mifmo  ? £t  toi  ne  fais-tu  pas 
U même  chofe  / 

St  tfa  tjmkien  para  fgnificar  enft- 
éoy  ù iefptecio  de  b que  fe  dice.  On 
l'em  ployé  aulfi  pour  marquer  le  peu 
de  cas  qu’on  fait  de  ce  qu'on  nous 
dit , & i'ennui  qu’il  nous  caufe.  Lat. 
vrrô  ? Iluid  autem  / 

Ex.  F que  teuemos  cen  ejo  ? Et 
qu'avons  • nous  à faire  à ccla^  Eh 
bien,  au  bout  du  compte,  que  vou- 
lez-vous dire? 

d'e  tfa  tainhien  para  ponderar  : y qffi 
fe  d/cf  Ttfpondiendo  al  que  prtgunta  : 
Ut  cetnetido  ulpun  defreia  ? F mut 
grande. . Cette  lettre  fert  aufii  h ag- 
graver une  chofe,  & l’on  répond 
à celui  qui  nous  demande , As-jc  com- 
gois  quelque  faute?  Oui,  & une 


très  grande  faute.  Lat.  J^qttfdem. 

Se  ufa  ram^jm  para  catitrapaaer 
ttmt  cofa  à atra.  On  l’employe  aulli 
pour  oppofer  une  chofe  à une  autre. 

Ex.  Hat  faltado  à tu  pabhra  , Tu 
as  manque  à ta  parole  : alors  on  ré- 
pond , F tu  f à tu  tibligaciûn , Et  toi 
à ton  devoir.  Lat.  At.  Autem, 

Se  q/o  qjjlmiftno  para  preguntar. 
On  remployé  auflî  en  forme  d’inter- 
rogation. Lat.  Autem. 

Ex.  F vofotros  que  decîs  dtflc  ? Et 
vous  autres,  que  dites.vou$deccla? 

Jmtafe  frequentemente  en  ejle  fen- 
tido  cm  la  particula  Ji.  On  l’employc 
fouvent  dans  cette  acception  avec  la 
particule  Ji.  Lat.  Si  autem. 

Ex.  FJi  no  viniere  à tiempo7  Et 
s'il  n’arrive  point  à tems? 

Se  uftba  en  to  antiguo  coma  odver- 
bio  de  lugar , y ^nijic^a  b mifmo 
que  Am.  On  l'employoît  autrefois 
comme  un  adverbe  de  Heu  , qui  (t- 
gnifioit  la  mémo  chofe  que  Là , Dans 
cct  endroit  là.  Lat  Ibi.  lUiç. 

Y A 

YA,  adv.  qui  marque  ordinaire- 
ment le  pafTé , & qui  lignifie  Déjà. 
Lat.  Jam,  ' 

Ya,  marque  aulfi  le  tems  préfent, 
comme  oppofé  au  pa(Té.  Maintenant, 
à préfent.  Lat  Jam,  Ktmc, 

Va  , fignifie  au(Ü,  Dans  un  au- 
tre tems , dans  une  autre  occahon. 
Lat.  AUàs.  Pojl, 

Ex.  Fa  nos  veremos.  Nous  nous 
verrons  une  autre  Fois. 

Ya,  fignifie  aulH  , Enfin,  fina- 
lement. liât.  Pandtm.  Denique. 

Va,  fignifie  encore.  Sur  le  champ, 
immédiatement  ; & ainfi  on  répond 
à ceux  qui  nous  ai*pcllent,  Fa  vvty 
On  y va.  Lat  Jmn.  Alodo. 

Va  , eft  auifî  une  particule  di- 
flributive  , & fignifie  Tantôt  Lat. 
Alndo.  AIox. 

Va.  Interjeâion  qui  marque  que 
nous  tombons  d’accord  d’une  choie , 
ou  que  nous  nous  fouvennns  de  ce 
que  nous  avions  oublié  ,*  & alors  on 
le  redouble , & Ton  dit , Fà , ya , yo 
me  acuerJo  y Oui,  oui,  je  m'en  ref. 
fouviens.  Lat.  Jam  quidem  memini. 

Y A , eft  auflî  une  interjcélion  qui 
marque  ou  le  mépris  que  nous  fin- 
fons  de  ce  qu'un  nous  dit , ou  que 
nous  ne  voulons  pas  faire  cc  qu'on 
jioua  deoiaiulc,  ou  que  aous  n>jcu* 


tons  point  foi  à ce  qu'on  dit  Dans 
cette  acception  , on  a coutume  de 
l'employer  dans  ccsphralcs;  2'de'a, 
ya  fe  vé,  yà  te  veo:  On  y va , cela 
fe  voit , je  te  vois  venir.  Lat  Ain' 
tu  ? Itane  verè  l 

I Ya  , fert  auflî  pour  accorder  , ou 
appuyer  ce  qu’on  nous  dit , & on 
l'employé  dans  ces  phrafes , Fa  en* 
tiendo  y yà  fe  ve  y qui  équivalent  à 
celles-ci:  Es  clora  y La  chofe  eft  clai- 
re : Es  qfft  y La  chofe  eft  ainfi.  Lat 
Et  quidem.  Crrtà  qttidem. 

Ya,  joint  avec  la  particule  qmy 
marque  une  fuppofition.  Lat  Cnm. 
Qtioniam.  J/^uando. 

Va  , eft  auflî  une  particule  con- 
ditionnelle qu’on  employé  tantôt  avec 
la  particule  qxte , & tantôt  avec  la 
particule  Ji.  Lat  Cum.  üt.  Quando. 

Fient  ttjlcd  yà*  Vencz-voiis  déjà  ? 

Fa  uua  cofa , ya  otva.  Tantôt  un« 
chofe  • tantôt  une  autre. 

7a  el  nnoy  yà  el  atro.  Tantôt  l’un, 
tantôt  l’autre. 

7a  qtu.  Pllifque. 

7«  que  ujled  quiere  que  fia  ajt, 
Puifque  vous  voulez  que  cela  foit 
ainfi. 

Y ACER , V,  m.  Etre  couché  , re- 
pofer.  Lat.  Jacert. 

Yacek  , fe  dit  auflî  des  corps 
morts  qui  font  dans  le  tombeau.  L. 

yrtffrr. 

Yacsk,  firaifie auflî,  Etrefitue, 
placé.  Lat.  Jacere,  Situm  eje. 

YACENTE  , port.  aH.  du  verbe 
7are»*,  Repol'ant , gifant.  Lat  jaervt. 

Herencia  yaetnte.  On  appelle  a nfi 
en  termes  de  pratique,  un  Héritgc 
vaquant , ou  dont  les  partages  n'oac 
point  encore  été  faits.  Lat  Facua 
hxreditas, 

YACIJA  y f f.  Lit , couche , en- 
droit fur  lequel  on  eft  couché;  il 
fignifie  auflî  Sépulture.  Lat  LtHnSy  r« 
Sepulchrumy  i. 

Set  de  mala  yacija.  Etre  d’un  mau- 
vais coucher  , être  remuant  dans  lo 
lits  & par  ailuGon,  Etre  inquiet, 
avoir  des  inquiétudes  , être  agité  , 
chagrin  , fans  repos.  Lat  Anxium , 
vei  inquietum  , vtl  fellicitum  eje. 

YACTURA,  /. /.  Perte,  domma- 
ge , pré]uJicc.  C'eft  un  mot  pure- 
ment Lllin.  Jacluray  <e, 

YAMBO,  /.  l/l.  ïambe.  Terme  de 
Povfic  Grecque  A:  La. vie.  Ceft  i:u 
pic*!  de  vers  compofe  d’une  brève 
d'une  longue.  Lat.  lambus^  i. 
Rrrr  3 Va>L 
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* YAMBICOy  lamlique , fc  dit 
d'un  vers  compofé  d'Iambes.  Lat. 
lamhicus  « a f um. 

YANTAR  , / m.  le  même  que 
Manjarf  ou  Ftanda.  Viande  , ali- 
ment , nourriture.  C*cft  un  vieux 
mot  qui  s'eil  confcrvé  dans  quelques 
endroits  d’Erpagoe.  Lat.  É!/ca, 
Cfbust  r. 

Yantab.  Certain  tribut  qu'on  le- 
voit  Tur  les  villes  uù  le  Roi  entroit, 
& cela  pour  fubvcnir  aux  (raix  du 
repas  qu'on  lui  donnoit.  Lat.  IVâfi- 

r*/  fro  ciho  rtgio. 

YANTAR , V.  a.  Voyez  Cerner.  Ce 
mot  a vieilli. 

YANTADO,  DA  ypitrt.  paf.  du 
verbe  ^’untar.  Mange  , éc.  Lac.  Co- 
tmfus  , a , u/f*. 

YARO , / n$.  Pied  de  veau , plan- 
te. Lat  Âro  f »ii. 

Y E 

YEGUA , /.  /.  Jument cavale. 
Lat.  Equot 

KeFr.  £2  que  it/icha  la  y<yr«fl  ejfe 
la  tteva.  On  applique  ce  proverbe  d 
ceux  qui  affeÛent  de  méprifer  une 
chofe  qu'ils  meurent  d’envie  d’avoir. 

YEGUADA  , /.  /.  Troupe  de  |u- 
mens  en  pàtii.  Lat.  Equartm  ormr»- 

tum , I. 

YEGUERO  t /.  m.  Celui  ont  gar* 
de  les  jumens  : *on  rappelle  nuflî 
y'ef'uerize.  Lat.  Equarum  pafcentiuin 
euftat , dii. 

YELMO,  /.  w.  Heaume,  cafque. 
Lat.  GaUa , C(\l/h , dii. 

VENTE  , ^lr^.  uB.  Allant  Vo- 
yez Ir. 

YERMAR  , V.  a.  Dépeupler  ttn 
endroit,  le  rendre  deFert  LatDrjNs 
OttZirrr.  Dtfolare,  f\t/lart. 

YERMO,/.  »f.  DeFert,  lieu  Foli- 
tiire , inhabité  , & éloigné  dn  com- 
merce des  hommes.  Lat  Errmui.  , 
Eaârt  del  yrrtno.  Père  du  defert. 
On  appella  ainll  les  anciens  Ana- 
chorètes qui  vivoient  dans  le  dcFcrt, 
éloignés  du  commerce  des  hommes, 

Four  vaquer  plus  tranquillement  à 
oraiFun.  Lat  Eretniia. 

Vebmo,  ma,  aiîr.  »*.  £5*  / De- 
Fcrt,  ertc  , qui  n’ell  point  habite, 
ni  cultivé,  l^t.  Defertui.  JncuUm , 
a f uftt. 

YERRO  , /.  m.  Erreur  , Faute 
commiFc  par  ignorance , ou  par  ma- 
lice Contre  les  règles  & les  précep- 
tes d'un  Art  , & abFoinment  contre 
les  loix  divines  & humaines.  Lat 
Error,  is.  Erratum  , i. 

Yerbo.  Errenr , équivoque  com- 
mife'  par  oubli  , ou  par  inadvertan- 
ce , meprife  qui  nous  fait  prendre 
une  chofe  pour  une  autre.  Lat  Er- 
rer. 

Yebbos,  privativement  , Fe  dit 
de  certains  défauts  repréhcnbbics 


dans  les  Ordres  de  Chevalerie  , oti 
dans  des  perFonnes  de  naiflancc  , & 
qui  le  Feroient  moins  dans  des  gens 
d'un  ordre  inférieur , on  dans  d'au- 
tres circonfiances.  Lat.  Erratum  ^ i. 

Yebbo.  Métal.  Voyez  Hierro. 
Fer. 

7Vrre  de  cueHttx.  Erreur  de  calcul. 
Lat.  Errer  in  calcule. 

Terre  de  imprenta.  Faute  d'impref- 
lion.  Lat.  Erratum.  Mmdum. 

El  yerro  dti  enteudide.  Erreur  corn* 
ntife  par  un  homme  qu’on  croyoit 
ineap^le  de  commettre  des  fautes. 
Lat.  Sapieatû  errer. 

i'erdanar  hi  yerret.  Exprcflion  de 
poIîtcFTc  dont  on  Fe  Fcrt  lorFqii'on 
prefente  un  ouvrage  à quelqu'un.  L. 
Erterthui  pmerre. 

Refr.  Âl  tjue  bace  un  ytrre , y pu- 
diendo  no  hace  mas , per  bttem  U tea- 
dt^s.  Ce  proverbe  lignifie  qu’on  doit 
dilfimulcr  les  ^utes  d'un  homme  qui 
n'a  pas  coutume  d’en  faire , & qu'el- 
les ne  doivent  point  nous  làirc  per-  * 
dre  l'cftimc  que  nous  avons  pour  lui. 

YERTO  , TA , adj.  m,  Roi- 
de,  droit,  te,  inflexible,  dur,  re. 
Lat.  Rigidus.  EreBus , a , mn. 

Ysaro.  Roîde,  le  dit  d’un  hom- 
me que  le  froid  a privé  de  tout  fen- 
timent , auŒ-bitn  que  des  cadavres 
dans  IcFqncIs  la  chaleur  ell  entière- 
ment éteinte.  Lat.  Rif'idus. 

S^uedarjt  yerfo.  Relier  roidc  , de- 
meurer lurpris  & interdit.  Lat.  Ri- 
ge/ctre.  Objluprfctre. 

VERVU , f.  m.  Ers , plante  Icgu- 
mioeuFc  & médicinale.  Lat.  Ervum^ù 
YESCA,  f.f.  Mèche,  matière  Q- 1 
chc  & préparée  qui  prend  feu  aifé- 
menC.  Lat.  Fomes , itit. 

VesCA.  Mèche,  fe  dit  de  tout 
ce  qui  cil  fec,  & par  confcquejit 
cüe  à s'allumer.  Lat.  Fomes. 

Yesca  , fe  dit  au  figuré  , de  tout 
ce  qui  ell  propre  à allumer  une  paF- 
fion  : il  le  dit  en  Rile  familier  de 
tout  ce  qui  altère  & provoque  la 
Foif.  Lat.  Fetnei.  Incmtivum , i, 
YESGO  , /.  m.  Hieblc*,  plante. 
Lat.  Ebultts , f. 

Y O 

YO.  Je,  mol.  Pronom  perfonnel 
de  la  première  perfonne.  Lat.  Ege. 

Vo.  Moi,  avec  un  point  interro- 
gatif, marque  l’étonnement  & la  Fur- 
prife.  Lat.  fitene  ? 

Vo , Fcrt  aufB  à répondre  inju- 
rieuFement  à une  demande  qui  part 
de  pure  curiofité,  comme  J^uicn  ba 
dicte  à htebe  toi  cefaf  Qui  a dit  on  1 
fait  telle  chofe?  Te,  moi.  Lat.  Egc- 
tnet.  Ego  ipfe. 

Yo , lorfqu'on  allonge  la  pro- 
nonciation de  l'o,  eft  une  interje- 
âion  qui  tient  lieu  de  menace.  Lat. 
Ego  I 


Yo.  Moi,  employé  dans  b figna* 
tore,  marque  la  Fouveraincté , & il 
n'y  a que  le  Roi  Icul  qui  foit  en 
droit  de  s’en  fcrvir.  Lat.  Epo  Rex. 

Rcfr.  Te  cemo  tu  ^ y tu  cerne  ye , 
el  Diable  ws  junte.  On  applique  ce 
proverbe  aux  perFonnes  mariées  qui 
ne  fauroient  vivre  cnFemblc  à caiiFe 
de  leur  méchaut  caraélère  & de  l’in- 
compatibilité de  leurs  humeurs. 

VOGAR,  6 Yogihb,  v.ti.  An- 
cien mot  CaRillan  qui  fignifioit , Se 
divertir  , & Furtnut,  Avoir  un  com- 
merce charnel  avec  une  femme.  Lat. 
Frminam  ctfftejl-tre, 

VoGAB  , Fignific  auffi  S’arrêter 
dans  un  endroit , y réjourner.  L.at. 
^WajwTf.  Fermattne, 

Y U 

YÜCA , /.  f.  Manioc , racine  dont 
on  fait  du  pain  dans  quelques  en- 
droits des  Indes.  Lat.  Battata  In- 
dice. 

YÜGADA , / / EFpace  de  ter- 
rain qu’on  peut  Libonrcr  en  un  jour 
avec  une  paire  de  bœufs.  Lat  y«- 
gcrstni , •i. 

Rcfr.  Los  padrts  à yugadas , y lot 
hijos  à puigadas.  Cc  proverbe  lignifie 
que  quelque  riche  que  Foit  un  père , 
les  tnfans  font  toujours  mal  p.irta- 
gés  de  bien  lorFqn'ils  Font  en  grand 
nombre. 

YUGE,  / m.  Terme  ancien.  Ju- 
ge. Lat.  Jiidex^  fcis. 

YÜGO  , f.  m.  Joug,  pièce  de  bois 
avec  laquelle  on  attelle  les  bœufs  à 
la  charette  & à la  charue.  Lat.  Ju- 

eujtif  i. 

Yuco.  On  appelle  ainfi  par  ana- 
logie un  ruban  qu'un  cntrelafle  en- 
tre l'homme  la  femme  lorfqu'on 
les  marie  , au  lieu  du  poêle  qu'on 
FuFpcnJ  fur  leurs  têtes  en  France  : 
il  le  prend  fouvent  pour  le  mariage 
même.  Lat  N^uptiaU 
VüGO.  Joug,  fe  dit  figurément 
en  morale  des  choies  qui  alTujctril- 
Fcnt,  qui  contraignent  la  libertés 
empire  , autorité  du  Prince  ou  des 
Loix.  Lat.  Jugum. 

Y U G O.  Joug,  Fc  prend  pour  une 
chofe  rude  à lupporter.  Lat  JW- 

gUM. 

VuGO.  Joug;  c'étoit  chez  les  Ro- 
mains une  efj^èce  de  fourches  pati- 
bulaires , Fous  IcFqiicUes  ils  ^foient 
pallèr  les  ennemis  qu’ils  avoient 
vaincus.  Lat  Jugum. 

Yugo.  Joug,  en  terme  de  Mari- 
ne, on  ap^llc  le  Joug  de  la  pou- 
pe, l’cxtremité  de  la  galère  qui  eft 
feparée  du  cou  de  la  poupe.  Lat.  Ju- 
guw  nauticum. 

Sacudir  el  yugo.  Secouer  le  joug , 

Fe  révolter  contre  fon  Prince  ou  Ton 
fupérieiir,  Fe  FouRraire  à fon  obeiF- 
lance.  Lat.  Jugim  cxcsüm. 
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Sujttarft  al  ytfj^o.  Sc  foumettre  an 
joug,  fc  foiimcttrc  à la  volonté  ü’au- 
tru*.  lAi.  Jugum  fuhirt. 

VX'GUERO,/  m.  Valet  de  char- 
rue. LnC.  /Jrator  , it» 

VUGÜLAR  , d'wit  terni.  Ju- 
gulaire. Nom  que  les  Anatomîilcs 
donnent  à quelques  veines  du  cou 
qui  vont  fe  terminer  à la  fouclavic' 
re.  Lat.  Jn^ukris,  t. 

VÜNQ.UK  , /.  w.  le  meme  que 
Jiy:u:iiuc. 

YüN(iüE.  Conlhncc,  patience  , 
ferineti:  dans  les  rever;i.  Lat.  Con^ 

jUntiitf  te. 

E)Ur  al yunque.  Etre  fur  l’enclume. 
ExprcHlon  figurée.  Endurer  les  fo- 
tifes , les  impertinences  de  quelqu’un, 


eiTnyer  plufieurs  dirgraccs  & trarer- 
fes.  I.at.  Qu(yî  incvdcm  percuti. 

VUNTA,/^^  Attelage  de  brenfs, 
de  chevaux,  de  mulets,  avec  lefqucU 
on  laboure  un  champ.  Lat.  Par  ^ is. 

YLKTERIA,  f.  f.  Aflcmblagc 
d'attcbge  i il  fc  dit  auRi  d^  lieu  où 
fc  retirent  Te  raflcmhlcnt  les  at- 
telages de  charrue,  tel  qu’cll  une 
étable  ou  «curie.  Lat  nUa , Bh- 
bile , rr.  Smàuium  , ». 

YUNTERO  , /.  m.  le  meme  que 

YUNTÛ,  TA,  adj.  m.  er  /.  le 
meme  que  JiMta.  Ce  mot  cft  ufité 
parmi  les  Laboureurs,  quidlfent, 
Arar  yunto , ou  Jr  yuntos  loi  furcot. 


\TJSERA  t /,  /.  La  meule  gifan- 
te  i'ur  laquelle  font  placées  les  oli- 
ves qu’on  veut  broyer.  Lat  Hcrizen-  ' 

talif  mek  , <r.  ^ 

YUSO  , f.  m.  Vieux  mot  qui  fi- 
gnifioit  Dehaxo  f ou  Ahaxo, 

YUSSION,  /.  /.  Juffion  , ordre 
réitéré.  Ce  mot  eR  peu  uüté  hors  du 
Barreau.  Lat.  JuJ/ûj  , wrr, 

YUXTAPOSItlüN,  f.  f.  Juxta- 
pofition.  Terme  Phüofophiquc , qui 
exprime  la  manière  dont  les  chofes 
inanimées  croifTcnt  & augmentent 

Ear  l’addition  de  nouvelles  parties, 
at  Juxtiipvjhio,  ApplicatiOf  nis. 

YUYUBA  y f.  f.  le  même  que 
Azufitifii.  C’eft  un  mot  barbare. 


Z 

ZA  ZAB  ZAC 


^ ÜUima  Utra  de  nuejlro  Alphabe^ 
* /P,  anudida  à W,  tamandula  dil 
Cr/Vge  , para  confrrvar  fus  eiymoh- 
gias  y y las  Arabes  i y ft  ha  fuhjUtui- 
do  tumbien  en  lugar  de  ta  çtdilU  an- 
ligua  ECptwofa  , por  fer  ta  ntiftna  /a 
fronunciaàon.  Z,  Dernière  lettre  de 
nétre  Alphabet , qu’on  a prife  des 
Grecs,  pour  conferver  les  étymolo- 
gies des  mots  ite  cette  langue,  de 
même  que  de  ceux  de  la  langue 
Arabe,  & qu'on  a rttbnUuéc  à l'an- 
cienne cediÙe  dont  elle  a U pronon- 
ciation. 

Eh  h antigua  era  letra  numéral  y 

Îue  valsa  das  mil , y anadido  un  tilde , 
9s  mil  veces  mil , « dos  milkatf. 
Z étoit  une  lettre  numérale  qui  fi- 
goifioit  autrefois  deux  mille,  & avec 
un  titre  au  delTus,  deux  mille  fois 
mille  , ou  deux  millions. 

Z A 

ZA.  Mot  tfont  on  fe  fert  dans  quel- 
ques endroits  pour  épouvanter  les 
chiens  & les  nire  ftiir.  Lat.  ^ox 
per  iNodum  interjeéiianis  i ad  castes  «r- 
cerJos. 

ZABIDA  , bZABiLA,  f.f,\- 
!o«s  , plante  médicinale.  Lat.  Aki^ 
«. 

ZABORDA  , f.  f.  L’nélion  par  la- 
quelle un  batiment  relie  à fec  fur 
le  rivage.  On  dit  aitfij  Zabordamitn- 
to.  Lat.  Adh  harendi  navem  iu  Ut- 
tore. 

ZABORDAR  , r.  n.  Echouer  , 
s'engraver  , demeurer  fur  le  fable , 


relier  à fec  faute  d'eau.  Lat  l^adis 
iili.iire. 

ZABORDADO , da  , pint.  pajl  du 
verbe  Zabordar.  Echoué,  ce.  Lat  JU 
Ufas  y a y usH. 

ZA6OR0O,  f.  m.  le  même  que 
ZaboTiU  , R:  plus  ufité. 

ZABKA  , f,  f Efpèce  de  frégate 
dont  on  fe  fert  dans  les  mers  de 
Bifcaye.  Lat.  AVt'â  genus. 

Z.ABUCAR,  V.  a.  Agiter,  trou- 
bler, btuniller  quelque  chofe,  il  Ce 
dit  particuliérement  des  liqueurs.  Lat. 
2'urbare.  JEJeere. 

Zarucar,  lignifie  aiini  Remuer, 
ébranler,  fccouer,  renverfer.  Lat 
Comm/K'rre.  Conculere. 

ZABUCADO  , DA  , Mr/.  paj^.  dil 
verbe  Zabucar.  Troilbfé,  brouillé, 
agite,  ée,  remué,  éc.  Lat.  Comme- 
tus.  Cemmixtui  , 0 , um. 

ZABULLIOA  y f.  f.  le  même  que 
Zambullida. 

ZABULLIDURA ,/  f immerfion  , 
l’aâion  de  fc  plonger  , ou  de  plon- 
ger quelque  chofe  dans  l’eau.  Lat 
Imtnerjio.  Submerjio , nis. 

ZABULLIR,  V.  a.  Plonger  quel- 
que chofe  dans  l’eau  , l'y  enfoncer 
avec  violence,  fubmerger.  Lat  Im- 
mergere.  Submergere. 

Zabullirse  , V.  r.  Se  plonger 
dans  l’eau.  Lat.  Suhmergi.  Immtrgi, 

Zabullirse.  Se  mettre,  fc  four- 
rer , s’enfoncer  dam  quelque  aidroit , 
s’y  cacher.  Lat  Sr/c  occultare. 

ZABULUOO,  DA,  part,  paf.  du 
verbe  ZiénÜir.  Plongé , éc.  Lat  SUb- 
merfus.  Imoicrfus , a , um.  I 


ZACAPELLA  , / / Querelle,  dé- 
mêlé avec  bruit  & tumulte:  on  dit 
plus  communément  Zacapeia.  J.at 
Contentio,  Strepitm , ûs.  Rixa.  Jitr- 
gium. 

Z.ACATIK  y f nt.  Petite  place. 
C’cll  un  mot  Arabe , qui  s'eR  confer- 
vé  dans  quelques  endroits  d'Efpagne. 
Lat.  Contradior  area  y te. 

ZACE.AR , V.  Epouvanter , fai- 
re fuir  les  chiens  en  leur  criant  Za. 
Lat  Voce  canes  avertere. 

ZAFA , /.  /.  Terme  de  Mnteîc  & 
d’AndaloulK.  Voyez  Aljofaimy  où 
Akornia. 

ZAPADA  , f. /,  Fuite,  évafion. 
Lat.  Fuga , «r.  Ce  terme  cR  plus  u- 
üté  en  Marine  , Sc  ' fignific  l'aélion 
d'alléger  un  vailTean , en  lui  étant 
une  partie  de  fa  charge.  Lat.  Xavis 
expeditio  , ü'beratie , ei'acuatio. 

ZAFAR  , V.  a.  Parer , orner,  cm* 
bellir.  Lat.  Ornare. 

Zapab.  Décharger  un  vailTeau  do 
tout  ce  qui  peut  embarrafler  dans 
un  combat  Lat.  Xttx>em  levare. 

Zafabse  , V.  r.  S'échapper , s'en- 
fuir , fc  cacher  dans  la  foule.  Lat 
Aufitgere.  Evaàere. 

Zapabse  , au  figuré,  Refùfer 
de  foire  une  chofe.  Lat  FJwçrrr. 

ZAFADO  , OA,  part.  paf.  du  Ver- 
be Z.ifar  & Zafarfe.  Paré\  éc , d»« 
diargé , éc.  Lat.  Omatus.  Èxpeditsu, 
Effugiens. 

ZAFARECHE,yi  m.  le  même  que 
EJlan^.'ie.  C'cR  un  mot  .Arabe  qui  eft 
encore  ufité  dans  l’Aragon. 

ZIFAKI  , qui  fe  dit  de  l.a 
grç- 


I 


I 
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^enade , dont  les  grains  font  qnar- 
res,  C’eft  un  mot  Arabe  : il  figiiibc 
auÜ[i  Africain  , Algérien.  Lat.  4f(r, 
Ajricofuis  , a , «iw. 

ZAFARICHE  , /,  m.  T.  Arabe 
en  ufage  dans  l'Aragon.  Efpècc  de 
banc  avec  des  trous  ih  diRancc  en 
diilancc , pour  y pafer  des  crucbcs 
pleines  d'eau.  Lat.  Umurinm^  H. 

ZAFERIA  , /.  /.  Terme  Arabe. 
Hameau  , Ferme , métairie  * cenfe. 
Lat.  , a. 

ZAFIEDAD  , / /.  Ruftîdlé,  bar- 
barie, ignorance  dans  les  mœurs  A: 
le  langage.  Lat,  RuJUcitas.  Inurbani^ 
tas. 

ZAFIO,  FIA,  ad/,  w.  Sf/.  Rn- 
ftre  , grodier  , ignorant,  lourd,  im- 
poli. Lat  liioia.  RujUcus.  Imfaitus. 
Jnurbansu. 

ZAFO,  FA,  aij.  m.  6f/.  Lége. 
Terme  de  Marine  , qui  fe  dit  des 
s'aiiTcaux  vuides  & fans  charge.  Lat. 
Exfriitus,  Vacutu , a , um. 

Zafo  , par  extenhon.  Franc, 
quitte  , fans  perte  ni  dommage.  On 
dit,  en  termes  de  >cu,  SaUr  zafo  ^ 
Sortir  du  jeu  üms  perte.  Lat  Uher. 
Solutsu. 

ZAGA , oâv.  Derrière,  arrière. 
Ce  mot  a vieilli  dans  cette  acception. 
Lat.  R(tro.  Rttrorsùm. 

Zaca.  La  partie  de  derrière  Uc 
quelque  chofe  que  ce  foit  Lat  7>r- 
i.  Pars  pofieritr. 

Zaga.  La  c^rge  qu’on  met  fur 
le  derrière  d'une  voiture.  Lat  Sarci^ 
/sa  farts  fofteriori  infiiens. 

Zaga.  Celui  qui  eft  le  dernier  à 
jouer.  Lat  Pojlremus. 

No  ir , è sjuedarfe  en  zaga.  N’ètre 
point  înKrieur  à un  autre,  ne  lui 
ceder  on  rien.  C'eft  une  expreUion 
vulnlrc.  Lat.  Non  pofi-emum 

ZAGAL  , Jeune  homme  vi- 
goureux, fort,  robiiRc  , brave,  cou- 
rageux. CcR  un  mot  ufité  dans  les 
s'iUages.  Lat  Adole/ctfis  robujlm , 
y/j  pîuttx,  fortît, 

ZAGAt.  Jeune  berger  qui  garde 
les  troupeaux.  Lat.  is. 

ZAGALA  , /.  /.  Jeune  fille,  jeu- 
ne bergère.  Lat  Oviwst  iuftos  ftaila. 

ZAGALEJO,  JA  % f.  sn.  ^ f disH. 
Jeune  berger,  jeune  bergère.  Lat. 
A i^ltf\:cnttiius  ^ la  oiùuns  çùjUs. 

Zagalhjo.  Efpècc  de  cotillon  que 
les  femmes  en  Efpagnc  portent  par 
deflus  IVwffgfta/  , qui  cft  d’étoffe  de 
foye  ou  de  laine,  qui  n’efl  fermé 
par  devant  que  par  des  nœuds  de 
ruban  de  difbncc  eu  diftance  , & 
garni  de  falbalas  tout  autour.  Lat. 
A^vlichrsi  ttt'ssca  tnterior. 

Z\GALITO  , /.  m.  dim.  le  meme 
que  Zagahia. 

Z.AGUAN,  f.  m.  Entrée  couverte 
d’une  grande  maifon  ♦ le  defTous  de 
la  porte  qiii  cft  féparéc  tic  l'efcalier 
p.u  une  double  porte  d jour , ou  par 


une  grille  de  fer.  Lat.  f'e/iâulum , i. 

ZAGUANETE , f.  m.  disn.  Peti- 
te entrée  d'une  maifon , & propre- 
ment une  allée  un  peu  pins  large 
que  les  communes.  Lat  l'fjlibuittm 
utitsus. 

ZAGUERO,  RA  , ad),  m.  ^ f. 
Qui  refte  en  arrière , dernier , ère. 
Lat  Pofrtmia  , e , ton. 

ZAHARENO  , tiA  , aij.  m.  ^ f. 
Hagard.  Terme  de  Fauconnerie,  qui 
lé  dit  d'un  oifeau  de  proie  difficile  à 
apprivoifer.  Lat  Indocilis.  Ftrns , a, 
uns. 

Zahareuo  , par  cxtenfion  , & 
dans  le  fens  qu'oa  l’employe  ordi- 
nairement, Fier,  dédaigneux,  fa- 
rouche, intraitable.  Lat.  Afftr.  AIo^ 
r^fut.  Inhumansu.  Ferinus. 

ZAHARRON,  f.  m.  Bouffon,  ba- 
ladin. Ce  mot  n’eft  plus  ulitc.  Vo- 
yez Batargâ.  Lat  Ludso^  Hts. 

ZAHEN.  Voyez  Dobla  Zabtn. 

Z.AHEUIDOK  , f,  m.  Celui  qui 
reproche  un  bienfait  , un  fcrvice. 
Lat  Benejîiiorum  exfrohratar , is. 

ZAHEKIMŒNTO,  f m.  Repro- 
che. Lat  Exfrobratio , nis. 

ZAHERIR  , tr.  a.  Reprocher  à ; 
quelqu’un  un  bienfait , un  fervice 
qu'on  lui  a rendu  : il  figniüe  aulfi 
Keprimander.  Lat.  Exfrobrare.  \ 

ZAHëRIDO,  OA,  fart.  fojf.  du 
verbe  Zuherir.  Reproché,  ée.  Lat 
ExfrobraltiSj  <i,  tem.  1 

ZAHINAS  , /.  /.  Eouitlic  claire. 
C'eR  un  mot  ufitédans  rAndalouHe. 
Lat  Ftuida  fultssenta. 

ZAHON , f.  m.  Culotte  à 1a  SDiffe, 
large  & longue.  Lat  Ftmaralcy  is. 

ZAHONAOO , OA  , ai),  sn.  ^ f. 
Brun,  une.  Lut  um. 

ZAHONDAR,  V.  a.  le  même  que 
Aho^sditr, 

ZAHORI,  /.  tn.  Homme  qu’on  dit 
avoir  la  vertu  de  découvrir  tout  ce 
qui  cft  caché , fùt-il  fous  terre , pour- 
vu qu’il  n’y  ait  point  de  tapis  bleu 
dcHus.  Lat.  L^teeui  homo  f^ttrrajKa 
VidCHS. 

ZAHORRA  , / /.  Terme  de  Ma- 
rine.*  le  même  que  Lajhe. 

ZAMUMAR.  Voyez  Sasanar. 

ZAHUMAOO  , OA,  fart.  f^. 
Voyez  Sautnado. 

ZAHUMERIO  , f.  m.  Voyez  Sat^ 

mtrio. 

ZAHURDA,  /./  Etable  à co- 
chons.  Lat  Suite , is. 

Zahl'RDA,  fe  dit  d'un  endroit 
fàlc  & mal  - propre.  ï.at  Uara.  SuUr. 

ZAIOA  ^ f.  f Efpcce  de  Héron 
qui  fréquente  les  lieux  marécageux. 
Lat.  Vifio^  nis. 

ZAINO,  NA , adj.  m.  ^ f.  Zain. 
'F.  de  Manège,  qui  fe  dit  d’un  che- 
val qui  n'cfl  ni  gris,  ni  blanc,  & 
qui  n’a  aucune  marque  blanche  fur 
le  corps.  Lat.  Fufeus.  Subniger. 

ZAtNO,  fc  dit  auUî  de  tonte  bê- 


te de  monhtre  qui  donne  des  mar- 
ques extérieures  des  défauts  & det 
vices  qu'elle  a.  Lat.  F^fus.  Vitiofus , 
a , xt\n. 

Zaino.  On  appelle  ainfi  par  fi- 
militude  un  Fourbe  . un  tnitre , à 
qui  on  ne  peut  point  fc  fier.  Lat 
Vc^ftllis  , e.  Fraudxskntus.  Perfdsu. 

Zaina  , //.  en  jargon , la  Bourfe. 
Lat  Alar/ufitan , ii. 

Alirar  de  zaino  ^ ù à h zatno. 
.Avoir  le  regard  fournois,  regarder 
de  travers.  Lat  IJmis  oculit  affictre. 

ZALA  , f.f.  Culte , adoration  que 
les  Maures  rendent  à Dieu  & à 
Mahomet  , en  s'inclinant  & portant 
les  mains  fur  leur  poitrine.  C’eft  un 
mot  Arabe.  Lat  Ritia  AiastricsiS. 

Hacef  la  zala.  ExpreÜiou  vulgai- 
re , qui  fe  dit  d’un  homme  qui  fait 
fa  cour  à qitclqu’nn,  & qui  lui  té- 
moigne beaucoup  de  refpeô  & de  foii- 
midion  pour  cii  attraper  quelque 
chofe.  Lat  BlanJi  fe  àlictsi  fubmit* 
tere. 

ZALAGARDA  , / /.  Embufeade 
qifon  drclTe  à l’ennemi.  Lat  InjidUy 
arum. 

Zalagarda.  Surprife  qu’on  &it 
à Ton  ennemi  , attaque  fubite  pour 
le  mettre  en  déroute.  Lat  Imfrovi^ 
fa  aggrejfoy  onis. 

Zalagarda.  Piège  qu’on  tend 
aux  animaux.  Lat  Laqueus , vtl  De» 
ciftsh. 

Zalagarda,  fe  dit  des  careflês 
fimulécs  qu'on  fait  i quelqu'un  pour 
le  tromper.  Lat  vr* 

Zalagarda.  Batterie  feinte,  dans 
laquelle  il  y a des  couteaux  & des 
épées  tirées , & qui  eft  accompagnée 
de  beaucoup  de  vacarme.  Lat  Fiâa 
rixa^  <r. 

ZAI AMA , /.  /.  le  meme  que  Zo- 
lawrriit. 

ZALAMERIA  , /.  /.  Flatterie, 
adulation  outrée.  Lat.  Adulatio  ^ onit, 
ZALAMERO  I ra  , /*.  m.  ^ f. 
Flatteur,  eufe,  adulateur,  adulatri- 
ce. Lat.  Adulator  , it. 

ZALE.A  , / f.  Peau  Je  mouton 
préparée  fans  en  ôter  la  laine.  Lat 
[ PeÙis  ot'ina. 

I ZALEAR , fl.  a.  Traîner , remuer , 

I fecouer  une  chofe  de  côté  & d'autre 
I avec  beaucoup  de  ^cilité.  Lat  CVr- 
I brà  hinc  inde  trudere  , «t/  concutere. 

I Zalear,  le  même  que  Zacear. 

ZALE.ADO , DA  , fart.  fajf.  dtt 
verbe  Zulear.  Traîné,  éc,  fecoué, 
ce.  Lat.  Ninc  indi  concujTus , a , um, 

ZALEMA  , f.  f,  Rcvercnce  pro- 
fonde & refpcâueufe.  Lat  ffumilis 
fahstatio, 

ZALEO , f.  sfi.  Peau  d'un  mouton 
que  le  loup  a mangée  à moitié , & 
que  le  berger  porte  à fon  maître, 
pour  qu'il  ne  l'acaife  point  de  l'a- 
voir laiflTé  égarer.  Lat  Ovina  ftUii 
fewi-coinefa. 

Zaleo  , 
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ZalEO,  fe  prend  anHî  ponf  l’ac- 
tion de  fecoucr , fccoiicment.  L.  Ccit* 
en  fus , üt. 

ZALOMAt/  /.  Terme  de  Mari- 
ne. Cri  que  Font  les  matelots  ^ur 
«ppcller  leurs  camarades  lorfqu'il  y 
a quelque  manoeuvre  à Faire.  Lat. 
f^ax  ad  nautas  citm:dar. 

ZALOMAK  , V.  a.  Appellcf  les 
matelots  pour  manœuvrer.  Lat  Nau- 1 
tas  cctrtfocarf.  ; 

ZALONA,  / f.  Grande  miche.! 
Lat.  Crena  , i.  \ 

ZAMACliCO,/  m.  Homme  épais, 
lourd , pefant  & Ihipidc.  Lat. 
ius.  Èin-dus.  Sfifci.  I 

Zamacuco,  fignlEe  auflî  Yvref- 
fe,  Ictat  d’une  pcrfoimc  yvre.  Lat 
£Irr/Vrjf , tis,  I 

ZAMANZA , /.  /.  Fouet,  étrivié- 
rcs  , baflonnadc.  Ce  mot  cil  du  (li- 
le  Bmilicr.  Lat.  Flagrum.  /'uftigatio. 
f^rricTiitio. 

ZAMAKRA  , /,  f,  Simarre  , vê- 
tement que  les  bergers  portent  en  , 
Hiver  i il  cil  Fait  de  peau  de  mou- 
ton avec  la  laine.  Lit  Rheno,  mis. 

ZAMARR£AR  , v.  a.  Secouer, 
battre  contre  terre  , déchirer  avec 
les  dents  ; fc  dit  d’un  chien  , d'un 
loup  ou  de  telle  autre  bete  feroce, 
qui  tient  fa  prife  i la  gueule  lorL 
qu  elle  cil  trop  grande  pour  pouvoir 
la  dévorer.  Lat  J)nti^s  tinc  indi 
concutert.  I 

Zamakreai.  Secouer,  tirailler, 
traîner  , hirc  marcher  quelqu’un 
par  Force.  Lat.  I/inc  indi  qmtne  , 
tonartfre. 

Zamarkeas.  Metaph.  Poufler , 
prciTcr  quelqu'un  vivement  dans  la 
iUrpute,  le  conl'ondrc  de  faqon  qu’il 
ne  Cache  plus  que  répondre.  Lat  6V- 
gere.  Jnfijyf. 

ZAMARREADO  , DA  , part.  pajf. 
du  verbe  Z-tman-estr.  Secoué , ée , 
traîné  , eu,  maltraité  , éc.  Lat  Coir- 
cujfus.  l^exatus , a , um. 

ZAMARRICÜ,  /.  m.  d/m.  Petite 
pcliiTe  de  berger.  Panetière  de  peau 
de  mouton  avec  fa  laine.  Lat. 
nà  ftUe  injlruHa  vcjlis  hmior^  ou 
ftrul.t. 

ZAMARRJLLA  , f.  f.  dim.  Petite 
peau  de  mouton.  Lat.  Pana  ftUis 
9%fina. 

Zamarrilla.  Potiliot  de  monta- 
gne , herbe  médicinale.  Lat.  PuU- 
giusH , iV. 

ZAMARRO  , f.  sa.  Habillement 
Fourré  de  petites  peaux  d'agneaux, 
ou  fait  des  mêmes  peaux.  Lat 
ma  rbtsso , mis. 

Zamarro,  fc  prend  pour  1a  Peau 
d’agneau  même.  Lat.  P<iÜs  avina,  vcl 

Zamarro.  On  appelle  ainCi  par 
fimilitude  , un  homme  lourd  , pe- 
fant, ilupide  , niais,  niilique,  grof- 
|icr.  Lat  Éardus.  Ri^liçsts,  Inssrk»^ 
Tm,  //. 


mtf , « , tan. 

Barba  de  zamarro.  Oo  appelle 
ainfi  un  homme  qui  a la  barbe  épaif- 
fe  & mal  placée.  Lat  liirfuta  barba 
pailtns. 

Con  mas  barba  ^e  rm  zamarro.  F.x- 
prcifion  dont  on  (c  fort  pour  repren- 
dre un  homme  qui  agit  comme  un 
enfant.  Lat.  Ætati  maÜ  confukns. 

Refr.  Alalo  et  el  zamarro  de  ej^td- 
gar , y ei  viejo  de  cajiigur.  Ce  pro- 
ver^  figniBc  qu’il  cil  extrêmement 
difücile  de  fe  défaire  des  vices  dont 
un  s'cil  fait  une  habitude. 

Z.AMARRON,/  m.  augm.  Grande 
robe  fourrée.  Lat.  Rheno  vqftus,  wl 
rudis. 

ZAMBARCO,/m.  Bande  de  cuir 
qu’on  met  fur  le  poitrail  des  mules 
attelées  à un  carrufTc  , pour  empê- 
cher que  les  traits  ne  les  bleifcnt 
Lat.  Pn/da  coriacta  peihralis. 

ZAMBO  , /.  m.  Animal  lauvage 
& diiformc  qu'on  trouve  dans  quel- 
ques enilroits  de  l'Amerique.  Lat 
èimcricani  artitnaHi  genus. 

Zamro,  RA,  adj.  m.  ^ f.  Ca- 
gneux , eufe  , qui  a les  ïambes  cour- 
bées en  dehors.  Lat  rarus , • , «m. 

ZAMBOA , f.  sa.  Efpêce  de  coing 
enté,  qui  cft  plus  doux,  plus  tendre 
& plus  fucculcnt  que  le  coing  ordi- 
naire. Lat  Ahli  cydonii  gettus, 

Zamboa.  Sorte  de  citron  ou  li- 
mon qui  croit  en  Murcie.  I.at  Au- 
Tti  pemi  genui. 

ZAMBOMBA  , /.  /.  Ef^'ce  de 
tambour  en  ufage  parmi  les  Ixrgers , 
qui  fc  touche  avec  une  baguette  feu- 
lement. Lat  Raucuin  tympimusu  ru/?i- 
corum. 

ZAMBOMBO , / m.  Homme  rn- 
ilrc,  grolUer  & ihipiJe  , un  lour- 
daut.  Lot.  RtÊdét.  JUdiiaa. 

ZAMBORONDON,  dona,  a^\ 
w.  ü*  /•  le  même  que  Zjmhwotudo. 

ZAMBüROTUDO  , da  . adj.  m. 
Ôf  /.  Gros,  gras,  mal  tourné  $ ét 
auiu  , Lourdaut , mal-adri>it , gros 
butor.  Lat.  (JbtJ'us,  Inurbaaus,  Ru0*- 
csis  ^ a,  um.  Rudis.  AgrtjUs  ^ t.  < 

ZAJVIBKA,  f.  /.  Fcie  Morefquc 
accompagnée  de  danfes  & de  beau- 
coup de  tintamarre.  Lat  Alawornm 
fejlus  ises. 

I Zambra.  Air  compofé  pour  ces 
fortes  de  daufes,  Lat  Tottus  ad  Alau- 
ricnm  tripudium. 

Zambra.  Bruit,  tintamarre , va- 
carme de  plitûeurs  perfonnes  aOem- 
blées  qui  fc  divcTtinént.  Lat  Pffii 
ciamores.  Géniales  pUufus. 

ZAMBUCAR,  6 Zambvcarse, 
</.  a.  ou  r.  S'embueber , s'enfoncer , 
fe  cacher  dans  quelque  endroit  pour 
n'être  point  apporqu.  Ce  mot  etl  du 
iUle  familier.  Lat  .Tf  abdertf  vtl 
immittere , aut  okÀMcere. 

ZAMBUCADO , da  , pari.  pajf. 
du  verbe  ZambuçoT  , ou  Zambucur/t, 
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Embuché  , ée  , caché , ée.  Lat  Abdè^ 
tus , a , um. 

ZAMBUCO  , f.  m.  L'aélion  par 
laquelle  on  s’embuche , on  on  fe  cache 
pour  n'étre  point  vu.  Lat  Immifto. 
ObduÜio , nis. 

ZAMBULLIDA  . /.  /.  Submer- 
fion , l'aélioQ  d'enfoncer , de  fubmer- 
ger , de  plonger.  Lat  Siésnerjh , 

Ottit. 

Zambullioa.  Terme  d’Efcrime. 
Tour  d'adreffe  pour  porter  une  eflo- 
cade  dans  le  fein  de  fon  cnnemL 
Lat  Art  heflem  gladio  tran/adigetuH. 

ZAMBULLIRSE  , v.  r.  le  même 
que  ZabuUirfe. 

ZAMPAR , O.  a.  Cacher  quelque 
chofei  U hâte  parmi  d'antres,  pour 
empêcher  qu'on  ne  la  vo)t.  Lat. 
AJlutl  transferre.  Tranfportare. 

Zampar,  ûgniHe  aulli  MangÀ 
goulûment  & avec  excès  , avaler 
tout  d'un  coup.  Lut  Akjbrbere,  Ik^ 
glsUire. 

Zamparse,  9.  r.  Entrer  tout  i 
coup  dans  un  lieu , fe  jetter  promp- 
tement dans  tui  endroit , pour  n’étre 
point  apperqu.  Lit.  Istiàs  Je  corsjicert^ 
Irrumpere. 

ZAMPALIMOSNAS,  / w.  Ava- 
leur  d’aumdncs  ; gueux , mendiant 
qui  va  de  porte  en  porte  & à toute 
heure  manger  la  foupe  & 1rs  bribes 
qu'on  lui  donne,  & qui  harcelle leo 
paiTans.  Lat.  Alfstdicus  vel 

circumyhraneus. 

ZAMPAPALO , / m.  le  même  que 
Zumpatostas.  Mot  For^é  qui  lignifie 
Lourdaut,  ignorant,  tmbécille.  * 

ZAMPATORTAS,  BODIGOS,  &e. 
Glouton,  goinfre,  goulu,  gourmand. 
Lat  Htüuo.  Ganta-,  onù. 

Zampatortas.  On  appelle  ainfl 
un  homme  dont  la  phynononiie,  les 
aâiotrs  St  les  dtfeours  maniféllcnt 
l'ignorance,  la  grofliéreté  & le  d^ 
fiut  d’éducation.  Lat  StoUdus.  Bar~ 
dus, 

ZAMPOSA,/./.  Chalcmie,  flft- 
te  champêtre,  chalumeau,  efpêcc  de 
mufette.  C'eft  plus  proprement  ce 
qu’on  appelle  Coroemufe.  Lat  S.im^ 
buca  , a. 

I ZAMPOnA.  RuRicité  champêtre. 
Les  Poètes  appellent  ainfi  par  mo- 
dcRic  leur  verve  poétique  , furtout 
en  parlant  de  leurs  poefics  padora- 
les.  Lat  Rttfiica  ttvena. 

ZAMPoha.  Les  enfans  de  Madrid 
appellent.  ainG  un  pauvre  de  I Hô- 
pital. Lat  PoM^  in  hofpisio  dsgem, 

Zampoua.  ootife,  impertinence» 
Lat.  Didusn  vei  ffttum  iuftdjtmt. 

ZAMPUZAR I V.  a.  Plonger , en- 
foncer quelque  chofe  dans  reau,  U 
couvrir  d’eau.  Lat.  Alergere.  Immtr* 
gne. 

Zampuzar  , par  ailiifion,  Ca- 
cher quelque  chofe  dan>  m endroit» 
de  fluniére  qu'on  ne  puiSc  point  la 
S $ t s voir. 
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2TIMBAD0,  DA,  fart.  taf.  ilu 
Yçrbc  Zttwhnf.  Raille  • ia.  Laî.  Ju. 
cîi  acctftus  , a«  um,  • 

ZUMBEL,  /.  w*  Terme  fiimilier. 
Miuc  reFrosnée,  grimace.  Lat.  ZVr- 
vus  (^fpcifus. 

ZVH^ZL,  Petite  corde  que  les  en- 
faos  roulent  autour  Je  leurs  toupies 
'>  poijMcs  faire  tourner.  Lat.  Turhi^ 

ZUMBIDO  , f.  w.  Bruifiement , 
bruit  fourtl  , bourdonnement  , tin- 
tement d'oreilles.  Lat.  B(>Mbus  « t. 
Kaucui  flridor. 

ZUMBO , / m.  le  meme  que  Zum- 
hidc^  maiü  moins  uCté. 

ZUMBON  , NA,  uü, 

Gai  , ie , phiîànt , te  , badin  , ne  , 
facétieux , eufe , qui  a toujours  le 
mot  pour  rire.  Lat.  Jocofus.  F<scta 
/«/,«,  um. 

ZuMBON*.  Pigeon  dont  la  gorge 
cil  petite  & fort  près  du  bec.  I«at. 
Fi'lunthtu  , parvo  ventrieuJn  mtatas. 

ZU>UENTO  , TA,  adj.  m.  fc// 
Succulent,  ente,  qui  a beaucoup  de 
fuc.  Lat.  Snceutintus  ^ «,  um. 

ZUMILLO  , f.  m.  Petite  Coule- 
vrèc , plante.  Lat  DrA^ontea  minor. 

ZLMO , /.  M.  Suc  , jus , fub- 
ftancc  liquide  qui  fait  une  partie  de 
la  compofition  des  plantes , des  Beurs, 
des  fruits  &c.  Lat  i'itrcu/,  t. 

ZuMO.  Suc,  fe  dit  par  exteunon 
de  la  fublhnce  liquide  de  pluûcurs 
autres  ebofes.  Lat  .Sifcciu. 

ZvMO.  Suc  , fe  dit  Kgurement , 
du  profit , de  Tutilité  qu'on  tire  des 
chofes  qui  font  en  nôtre  poflclTioii. 
Lat  Succus.  Suhfiontia,  a. 

Ztmto  de  cefas , d pmras.  Jns  de 
la  treille  : On  appelle  aînfi  le  Vin 
en  Bile  familier.  Lat.  Vinum. 

ZUMOSO  , SA  , adj.  m.  fcf  /. 
Succulent,  ente,  qui  a du  fuc,  qui 
tft  plein  de  fuc.  Lat  Succukmus^a^ 
um. 

ZU^O  , / m.  le  mémo  que  Ceho. 
ZUPIA,/^.  Vin  tourné,  qui  a 
^rdu  toute  in  force.  Lat. 

Finum  vttppiduirt. 

ZvPiA  , fe  dit  par  extcnfion  de 
toute  liqueur  qui  a mauvaife  couleur 
U mauvais  goût  Lat.  Fappuiîu  //- 
quer. 

ZuPlA  , fe  prend  figure'mcnt  , 
pour  le  rebut  de  quoi  que  ce  foit 
Lat  F^x  , cis.  Sorits , ium. 

ZURANA,//.  Pigeon.  Lat  Pa- 

bimbus. 

ZURCIOERA,  f.f,  le  même  que 

Zwreidora, 

2URCIDOR,  lA,  / m.  ci?/. 
Rentrayeur,  eufe,  qui  lait  rentrai- 
r<  finement  les  coutures.  Lat  d*ur- 
tor  , II. 

ZuiciDOK  , par  atiufion,  Ma- 
quereau. Lat  nis. 

ZURClDliRA  , /,/,  Rcntraiturc. 
Ijlt,  S'artura , <r. 

Tcm,  II. 
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ZUKCIR\  V.  a.  Rentraire.  Lat 
SiTTcire. 

ZuRCiE.  Joindre,  unir  deux  ebo- 
fes cnfcmble.  I.at  Cjiwp/Myrrr. 

Zü&ClR.  Coudre  une  chofe  à la 
hâte , à grands  points.  Lat  Iri.ancin^ 
ne  fuere. 

Zuxcix,  au  figuré,  Mentir,  a- 
jouter  meufonges  fur  menfonges. 
Lat.  jyitvAaeia  i:ompitsgo‘t. 

ZURCIDO,  DA  , péri.  paf.  du 
verbe  Zurcir.  Coufu , ue,  rentrait, 
aitc.  Lat.  Sarfus.  Compati  us  ^ a,  mm. 

ZUKDILLO,  / m.  dim.  le  même 
que  Zurdo.  Il  fc  dit  pour  plus  d'é- 
nergie , ou  de  celui  qui  n'dl  pas 
ctuiércmcnt  gaucher  , ou  d*un  jeune 
enfant  qui  cJl  gaucher.  Lat  ôV«rtii- 
/>!,  <r. 

ZURDO,  DA,  adJ.m.Ç^f,  Gau- 
cher, ère,  qui  fe  fert  de  la  main 
gauche  au  lieu  de  b droite.  Lat. 
t'cla, 

Zl’KDO.  Gauche  > U fe  dit  de  tout 
ce  qui  a rapport  à la  main  gauche. 
Lat  Sinifier.  n,  um. 

Oftja  a«rib.  Oreille  gauche.  Lat. 
Auris  Jittifita. 

A zsifdas  ^ adv.  De  la  main  gau- 
che , ou  à rebours  de  ce  qu’on  dc- 
voit  faire.  Lat.  Pr<tpojltrè. 

AH  la  jue^a  un  zurdc.  Exprefllon 
ironique  dont  on  le  fert  pour  exa- 
gérer ['.idrcfie  de  quelqu'un. 

No  fer  zttrda.  Etre  adroit , enten- 
du dans  ce  qu’on  fait  Lat  Dexteru 
tate  pollne. 

ZUKITA  , adj.  le  même  que  Zo- 
rita. 

ZURIZ.A.  Voyez  Zuiza. 

ZURO , XA , adj.  m.  £5*  /.  Voyez 
Zonrita. 

ZURRA,  f.  f.  le  même  que  Zor- 
ra. 

ZüRXA.  Corroy,  la  dernière  pré- 
paration & faqon  qu'on  donne  aux 
cuirs.  Lat.  Ahceraiio , nis, 

ZuRRA.  Fouet,  ballonnadc  , châ- 
timent Lat  Cajligatio.  l'erberati'. 
ZuxrAp  Continuation  de  travail, 
furtout  de  leclur^,  d'étude.  Lat 
Ajf^luui  lahor. 

Zurra,  fignifîeauin,  Difpiite, 
querelle  I débat  Lat  Kixa , ee.  Van- 
tentio , nis. 

ZvRRA,  au  figuré.  Réprimandé 
fevère.  Lat  GVik'ii  s/ijurj^atio , nis, 
ZURRA,  c(l  aiilTi  une  interjeélion 
dont  on  fc  fert  pour  marquer  l’en- 
nui qu’une  perfonne  nous  caufe.  Lat 
Eugi.  Belâ. 

Zurra  stl  eanamo.  Bats  bien  le  chan- 
vre. ExprcOion  dont  011  fe  fert  pour 
exciter  quelqu'un  à en  châtier  un 
autre  , on  pour  exagérer  l'ennui 
qu'un  homme  nous  caufe  par  fon 
opiniâtreté,  ou  fes  redites.  Lat. 
daitir  cantsffhis.  Esigf.  jVaiie  tmi-no. 

ZURR.ADOR,  f.  m.  Courroycur, 
tanneur  » artiüui  qui  courroyc,  qui 


Z U R 6tj] 

tannr  les  cuirs.  Lat.  Cetix.îm , i/« 
ZCRRADOR.  Celui  qui  bit  , qH 
châtie  de  quelque  manière  que  cc 
foit.  Lat.  Ahcerater.  CafUgatoŸy  i.<, 
ZURKAPA  , //  Féce  , marc, 
lie,  crniTc  ♦ impureté',  limon,  or^ 
dure  que  produit  une  liqueur  rcpo« 

(ce  au  fond  d'un  vaifleau.  Lat.  Fxx, 
cis. 

ZüiRAPA  , fe  dit  d'une  chofe  vi« 
le,  niéprifable  , qui  n’cB  bonne  â 
rien;  & U fe  dit  par  allufion  d'ua 
enfant  laid  & mal  bâti.  Lat  F*cx. 
IToccus. 

ZuRRAPAS,  fignific  auiTi  les  ro- 
gnures que  Font  les  tailleurs  & les 
cordonniers , en  coupant  le  drap  ou 
le  cuir.  Lat.  6'e^mina , u»t.  jQu{/frei~ 
Un  y arum. 

Von  a«mrpai.  adv.  Milproprt- 
ment.  I.at  Turpiter.  Fadi,  Sordide. 

ZURR.APILLA  , /.  /.  dim.  U 
marc , la  lie  qui  Botte  dans  les  li- 
queurs : il  fe  dit  au  pluricr , lorf- 
qu  elle  e(l  en  petite  quantité. 

ZURRAPOSÜ,  SA,  udj.  m. 
Bourbeux,  eufe  , plein  de  tic,  de 
limon.  Lat  Fteciiieuti.s.  Impurus. 

ZURRAR , c*.  a,  Courroyer , pré- 
parer les  cuirs , en  fiîrc  tomber  le 
poil,  ou  b bourre.  Lat.  AUcefxtre. 

ZiiRRAS.  Châtier,  fuBiger  quel- 
qu'un, fui  tout  avec  un  fuuêt,  ou 
un  bâton.  Lat.  Cajîigare.  Fujligare. 

ZURRAR.  PrefTer  quelqu’un,  le 
démonter  dans  une  difptitc,  le  met- 
tre hors  des  gonds.  Lat.  rtxare.  Ex» 
agitavt.  Vrgtre. 

ZuRRAR,  en  termes  d'Ecoliers , 
Faire  faire  fon  thème  à un  autre. 
Lat.  Suggerere. 

ZuRRARSE  , V.  r.  Lâcher  fes  ex- 
crémens  involontairement , foit  par 
maladie,  foit  par  frayeur.  Lat  L<> 
calttrire. 

Zurrar  la  Badana.  Voyez  Bcrdana, 
Zurrar  lu  pMttpsma.  Voyez  Pum» 
pana. 

ZURRADO  , DA  , /wt  pt>f.  du 
verbe  Zurrar.  Courroyé  , éc,  châ- 
tié , fuftigé , ée.  Lat.  Âlacerattu.  Va» 
Jligatui  y a y um. 

Salvo  tl  zurruda.  Sauf  le  cofirroi. 
Phrafe  familière  , en  uFage  entre 
deux  perfonnes  qui  fc  rencontrent , 
& dont  l'une  des  deux  e(l  gantée  , 
& vient  prendre  b in-in  â celle  qui 
ne  l'cfi  pas,  par  civilité  elle  lui  dit, 
Salvo  rlguanSty  pour  dire  , Pardon- 
nez fl  je  n'ôte  pas  mon  gant.  Lit. 
Sah’a  ctremoniX. 

ZURKIAGA  , f.f.  Efeourgée, 
fouet , lanière  avec  laquelle  Us  en- 
fans  fouettent  leurs  fabots.  Lat.  S.a» 
tica  y te. 

ZURRIAGA.  Voyez  Calartdria. 
ZURRIAGAR,  v.  a.  Donner  des 
coups  d’écourgée , ou  de  fouet  à 
quelqu'un.  Lat.  Scutid  verhtrarf, 
ZüRRIAGAZO,  f.jn.  Coup  d'et 
T tu  courgèe, 
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coarcée , ou  de  fouet  » comme  eemt 
que  les  cochers  & les  cbartiers  don* 
nent  à leurs  chevaux.  Lat  Semiez 
l'Aer,  «/. 

ZuaaiAGA^o  , fe  prend  figuré* 
naent  pour  Miovais  fuccès,  miuvai* 
fe  réulTiteJans  une  affaire,  mauvais 
traitement  au<)uel  on  ue  s’attendoit 
pas.  Lat.  fnfhrtuùwH.  /t/r/ir  cafus. 

ZURRIAGO,/  M.  Fouét,  efeour- 
{ée  dont  on  Te  tert  pour  châtier  quel* 
qu'un,  ou  poar  exciter  les  bètes  de 
Mmme  Sc  de  charroi.  Lat.  Scuti^ 

•4,  4. 

ZURRIAR  • V.  ».  Bourdonner  , 
bruire  » faire  un  bruit  fourd  en 
volant , comne  font  les  mouches  ï 
micL  Lat.  Bomiilrrt.  Slrr^rt. 

ZuKiiAK.  Parler  avec  emporte- 
ment. Lat.  dVreperr. 

ZiniRIBANOA  , / / Châtiment 
vedoublé,  ou  Difpute,  querelle  dans 
laquelle  on  en  vient  aux  coups.  Lat 
C4/tigjtia.  l^erhtratic.  Rixa. 

ZURRIBURRl,  / M.  Homme  de  ! 
n^ut.  Lat  bwta , wl 

viirr. 

ZCRRIOO  . f,  m.  Son  ranque, 
fbn  de  voix  deC^éable.  Lat  Sifur* 
rus  ^ i.  BvtAibts. 

ZuARioo.  Murmure,  bourdon- 
nement, bruit  confus  occafîonn^  par 
plnfieurs  perfonoes  qui  parlent  i la 
fois.  Lat  R^staan  murmur , vel  dijà» 

HJtm. 

ZURRIR , tr.  ».  Bourdonner , tin- 
ter aux  orçU|ce  i oiurmurer  tout  bm. 


Lat  Sn/urrare.  BombiliP’t.  77»»iiv. 

ZURRONÿy^  m.  Panetière,  beCa- 
ce,  havreiàc  de  berger.  Lat  Fera 

ptJljriiUs. 

ZuAKON.  La  première  petite  peau 
mince  qui  couvre  certains  cruiu.  Lat 
FolUcuùiS,  i, 

ZüAKOS.  La  petite  balle  on  bour- 
fe  qui  envclope  le  grain  de  l'e'pi.  L. 
FcUiculmt.  AWr«4.  Gùima. 

ZuRKON.  Coeffe,  petite  membra- 
ne qui  envelope  la  tête  du  fœtus  , 
& qu'on  garde  foigneurement  Lat 
(/triculut  f L Amniujn  ^ ii. 

Zl;RRO^f.  On  appelle  encore  ainfi 
une  poche  ou  bourfe  qu'on  trouve 
dans  le  corps  de  l'animal,  laquelle 
contient  une  matière  épaifle,  & quel-  i 
quefois  même  des  vers.  Lat  FeOi- 
eviui.  UtrkulHS. 

ZORRONA , yt  ^ On  appelle  ain* 
It  une  Femme  qui  èpuife,  qui  ruine 
I ceux  qui  ont  à nire  à elle.  Lat  f^uU 
! pfwd  a/lutii  fecwii*  exfi/cutrix. 

ZUKRONCILLO  , F i».  iim,  de 
Zurrtn.  Voyez  Zurron, 

ZURROSCARSE,  r.  r.  Se  CUir  , 
lâcher  fes  excrémens  fous  (bi  avec 
bruit  Lat.  Cacutinire, 

ZURRUSCADO,  OA  , part,  paf, 
du  verbe  Zttrrt^car/i.  Celui  ou  celle 
qui  t'eft  faite  en  lâchant  fous  foi 
(es  excrémens.  Lat  Ca»c4c«i»i,  o, 

iPM. 

ZURRUSCO  , / M.  Moroeau  de 
pain  trop  rôti , ou  trop  frit , trop 
croquant*  On  dît  aufli  Ùbum^ca^  é 


CfnarH/carfe  , Se  brûler.  Ces  motd 
font  du  ftile  famiUer.  Lat  Faxii/tg* 
meniaim  nimis  tojlum. 

ZURUJANO , /.  m.  le  meme  que 
Cirutima. 

ZURULLO  y f.  m.  Terme  fami- 
lier, Morceau  long  St  rond  de  quel- 
que chote  que  ce  foit  Lat  Segmm~ 
tmn  oâ4>qgiM»  , rotmiamqia. 

ZLHUMBCT  , / m.  Grand  arbre 
des  Indes  Orientales  , qui  ne  porte 
aucun  fruit  Lat  Arhor  Iniica. 

ZUTANILLO  , ZuTANiTO,  b 
ZuTANico  , y!  m.  dim.  le  même 
que  Zutauc,  On  s’en  fert  par  mé- 
pris. 

ZUTANO,  NA , / m.  er/  Tel, 
telle , (e  dit  d'un  particulier  incer- 
tain Sc  inconnu , ou  qu'on  ne  veut 
pas  nommer  : il  eft  corrélatif  de 
Fulano  : loriqu’on  parle  de  deux , ou 
d'un  plus  grand  nombre  de  perfoa- 
nct,  on  dit  FaloHa,  en  parlant  du 
premier  & du  fécond;  Sc  des  autrre 
Zutano.  Lat  Qjndam.  Attcr. 

ZUZAR,  V.  a.  le  même  que^ar- 
xar  iûs  ptrrrs. 

ZUZO.  Rfpêce  d'interieâion  dont 
on  fe  fert  pour  appeilcr  un  chien , 
ou  pour  l'animer.  On  dit  plus  fré- 
quemment Chuchc.  Lat  Heus.  Est^, 

ZUZON , f.  m.  Plante  dont  on 
Ignore  rcfpêce , Si  qu'on  croit  etre 
la  même  que  celle  qu'on  appelle 
Spatulu/étidé,  Lat  ÜtAm  gf 
mu. 
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